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PRÉFACE 


.1  offre  au  public  avec  ce  Noui-raa  Dictionnaire  Français- Latin  le  nom- 
plciiieiit  des  études  lexicographiques.fue  je  poursuis  depuis  plus  de  vingt-cinq 
ius  et  dont  le  Dictionnaire  Latin- Français,  achevé  en  1892,  ne  représentait 
pi'une  partie.  Si  j'avais  |.u  suivre  mes  préférences  et  si  je  n'avais  pas  été 
ippelé  tout  d'abord  à  reprendre  l'œuvre  abandonnée  par  le  regretté  Eugène 
Beiioist,  c'est  le  présent  dictionnaire  qui  eût  paru  le  premier,  car  il  y  a 
iongtemps  que  j'en  ai  conçu-l'idée  et  que,  sur  les  conseils  de  mes  maîtres, 
Charles  Thurot  et  Arsène  Darmesteter,  je  me  suis  préparé  à  le  composer.  .l'ai 
tenu  à  faire  cette  déclaration  [lour  ipi'on  ne  suppose  pas  d'abord  que  ce  dic- 
tionnaire français-latin  n'est  que  la  contre-partie  du  latin-français.  Sans 
ioute,  il  suffira  d'ouvrir  le  volume  pour  constater  que  je  n'ai  pas  travaillé  sur 
les  seuls  matériaux  que  m'eût  fourni  le  dépouillement  du  dictionnaire  latin- 
trani;ais;  mais  il  n'est  pas  mauvais  que  je  le  liise  nettement  moi-même  et 
ijue  j'expose  en  détail  le  plan  que  j'ai  suivi. 

Ce  dictionnaire  français-latin  est  avant  tout  destiné  aux  élèves  de  l'en- 
seignement secondaire  et  de  l'enseignement  supérieur  qui  ont  a  écrire  en  la- 
tin ou,  plus  exactement,  à  traduire  du  français  en  latin.  Par  conséquent  il 
comprend,  à  l'exclusion  des  noms  propres,  tous  les  mots  français  qui  ont 
formé  le  fonds  de  la  langue  des  honnêtes  gens  depuis  la  fin  du  xvr"  siècle  jus- 
qu'à nos  jours.  On  y  trouvera  même,  mais  exceptionnellement,  quelques 
termes  un  peu  plus  anciens  ;  car,  en  général,  je  ne  remonte  pas  plus  haut 
[}ue  Montaigne  (1). 

Le  plan  des  articles  était  tout  indiqué  :  il  devait  reproduire  l'histoire 
même  du  mot  à  traduire,  prendre  ce  mot  à  ses  origines,  le  plus  souvent 
latine?,  et  le  suivre  dans  toute  la  filiation  logique  de  ses  significations.  C'est  la 


(1^  Suivant  la  méthode  adoptée  dans  le  Dictionnaire  latin-français  i'ai  considéré  comme  faisant 
partie  du  veibe  e  piriicipe  présent  et  le  participe  passé  et  j'en  ai  traité  à  larticle  consacré  au 
verbe.  Ils  ne  font  l'objet  d'un  article  à  part  que  s'ils  ont  pris  dans  la  langue  une  valeur  adjective 
ou  substanlive  neUemeiit  marquée. 
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méthode  scientirnjue,  la  vraie  méthode,  i-oUo  qu'on  api^liqiip  aujourd'hui  da 
tous  les  dictiouuaires  :  puisqu'elle  doune  de  si  heureux  resuhats,  (juanil 
s'agit  du  grec  et  du  latin,  où  cependant  la  recherche  de  l'acception  étymol 
gique  et  la  restitution  de  l'ordre  historique  ou  logique  des  sens  dérivés  pr 
sentent  tant  d'obscurités  et  de  ditticultés,  comment  pourrait-on  en  clierch 
une  autre,  à  propos  du  français,  langue  dont  les  origines  sont  connues  et  do 
les  mots  peuvent  être  étudiés  à  la  lumière  de  l'histoire  beaucoup  mieux  q 
ne  le  seront  jamais  les  termes  latins  ou  grecs?  Toutefois,  sur  ce  point  latàcl 
du  lexicographe  eût  été  bien  lourde,  si  au  travail  de  la  traduction  en  lat 
avait  dû  s'ajouter  l'étude  particulière  de  cliacpie  mot  français,  l'histoire  ( 
ses  développements  et  de  ses  transformations,  bref,  s'il  avait  été  obligé  > 
composer  d'abord  un  dictionnaire  historique  du  français  sur  lequel  il  e 
ensuite  opéré.  Heureusement  le  Dictionnaire  Général  de  la  Langue  fra 
çotse  de  MM.  Hatzfeld,  Darmesteter  et  Thomas  (1)  a  paru  pendant  que 
travaillais  à  réaliser  mon  dessein  et  ma  tâche  s'est  trouvée  tout  de  sui 
simplitiée  et  allégée  ;  j'ai  eu  en  eux  des  guides  sûrs  et  je  me  suis  confié  à  le 
science  à  peu  près  infaillible.  Garanti  de  toute  en-eur  de  ce  côté-là,  j'ai  pu  > 
toute  tranquillité  d'esi^rit  donner  tous  mes  soins  à  la  partie  latine. 

J'ai  pensé  que  je  devais  résolument  abandonner  les  pratiques  ancienne 
au  lieu  d'énumérer  en  tête  de  chacune  des  grandes  divisions  des  ai'ticles  1 
mots  latins  rendant  plus  ou  moins  exactement  les  diverses  significatioi 
du  mot  français,  et  de  i-anger  à  la  suite  de  cette  énumération  un  certa 
nombre  de  phrases  françaises  empruntées  à  des  traductions  ou  extraites  < 
dictionnaire  latin-fi-ançais,  j'ai  mieux  aimé  faire  suivre  chacun  des  mots  1; 
tins  (imprimés  le  plus  souvent  en  caractères  gras)  d'exemples  bien  choi^ 
destinés  à  en  illustrer  la  valeur  et  l'emploi.  L'avantage  de  cette  dispositio 
ce  s(ra,  je  l'espère  du  moins,  de  montrer  nettement  dans  quelles  acceptici 
tel  mot  latin  est  pris  et  dans  quelles  constructions  il  peut  enti'er.  Ces  mo 
latins  sont  rangés  dans  un  ordre  logique;  le  premier  est  toujours  celui  qui  n 
paraît  rendre  avec  le  plus  de  précision  Fidée  du  mot  français;  ceux  qui  suivei 
sont  ou  des  synonymes  ou  des  équivalents  en umérés  suivant  leurs  degrés  d'à] 
proximation  (2).  Tous  sont  empruntés  le  plus  ordinairement  à  l'époque  cla 
sique,  c'est-à-dire  à  la  période  qui  ^  a  de  Térence  à  Tite  Live.  Cependant  Plan 
a  fourni  quelques  traductions  et  un  plus  i;r and  nombre  d'expressions  vives 
familières,  équivalents  naturels  de  certains  tours  français.  D'autre  part, 
était  impossible  de  ne  pas  recourir  à  des  auteurs  d'une  latinité  moins  \m] 
que  celle  de  Cicéron  ou  de  César   pour  traduire   des   termes  techniques  c 


(1)  Il  est  superflu  d'indiquer  quels  secours  précieux  j'.ii  trouvés,  notainmcnt  pour  le  choix  d 
exemples,  dans  la  dernière  édition  du  Dictionnaire  de  l'Académie,  dans  Littré  et  surtout  da 
le  Dictionnaire  National  de  Bosclierelle,  qui,  sur  bien  de^  points,  conserve  une  supérior 
marquée. 

(2)  11  arrive  parfois  que  le  mot  français  dérive  directement  d'un  mot  latin  qui  appartient  se 
à  la  basse  époque  de  la  langue,  soit  à  ce  qu'on  est  convenu  d'appeler  le  latin  populaire.  En  ce  ca 

e  le  mets  entre  parenthèses  après  le  mot  français  lui-même,  étant  bien  entendu  que  ce  terme  de 
tre  évité  et  remplacé  par  un  de  ceux  qui  sont  donnés  comme  équivalents.  C'est  uu  reaseigueme 
historique,  pas  autre  chose. 
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pour  rendre  certaines  idées  que  ces  deux  grands  éci'ivains  n'avaient  pas  eu  à 
exprimer:  Vitruve,Columelle,  Celse  et  Pline  ont  été  mis  largement  à  contri- 
bution, .{uund  il  s'est  ai;i  de  rendre  les  termes  spéciaux  de  rarclntecture,  du 
i^i-nie  civil,  de  l'agriculture,  de  la  médecine,  de  l'histoire  naturelle,  etc. 
Exceptionnellement  j'ai  du  forger  la  traduction  ;  mais,  même  en  ce  cas,  j'ai 
tâché  de  ne  pas  tout  tirer  de  mon  fonds  et  de  m'appuyer,  au  moins  en  partie, 
sur  Tautorité  d'un  auteur  antique.  Enfin  j'ai  eu  recours  à  Du  Gange  pour  les 
mots  qui  n'ont  d'équivalents  que  dans  la  latinité  du  moyen  âge  (I).  Si  l'on 
met  à  part  ces  dérogations  nécessaires  à  une  règle  générale,  on  verra  que  par- 
tout et  toujours  je  me  suis  astreint  à  ne  donner  que  des  mots  dont  la  légiti- 
mité ne  jji'it  être  .suspectée.  J'ai  eu  constamment  sous  les  yeux  la  dernière 
édition  de  V Antibarbarus  de  Krebs-Allgayer  revue  par  Sclimalz  (Bâle,  18S6), 
la  Stylistique  de  Berger  traduite  par  Max  Bonnet  et  F.  Gâche  (Paris, 
Klincksieck)  et  surtout  celle  de  Fr.  von  Nœgelsbach  (7'  édition  revue  par 
hvan  Muller,  Nuremberg,  18S^).  Mes  études  de  syntaxe  seront,  je  pen.se,  un 
sûr  garant  du  scrupule  que  j'ai  mis  à  écarter  tous  les  exemples  où  se  pou- 
vaient rencontrer  des  constructions  étrangères  à  l'usage  de  Cicéron  ou  de 
César;  quand  j'ai  été  contraint  de  passer  outre,  j'ai  indiqué  entre  parenthèses 
par  quel  tour  classicjue  il  fallait  remplacer  la  construction  citée. 

Bref,  j'ai  tâché  de  fournir  à  nos  étudiants  un  répei'toire  à  la  fois  com- 
plet, précis  et  sûr.  Je  voudrais  y  avoir  complètement  réussi.  Toutefois  j'ai 
conscience  d'avoir  écarté  de  l'ouvrage  tout  ce  qui  peut  embarrasser  ou  égarer 
les  étudiants,  je  veux  dire  les  exemples  latins  qui  n'ont  qu'un  rapport  loin- 
tain avec  l'expression  française  proposée.  Tout  a  été  subordonné  à  la  recherche 
de  la  propriété  et  de  la, précision  des  termes.' 

L'exécution  matérielle  de  l'ouvrage  a  été,  comme  pour  le  dictionnaire 
latin-français,  l'objet  des  soins  les  plus  attentifs  et  les  plus  minutieux.  Non 
seulement  le  caractère  choisi  est  u/i^jeu  ^^^^'î /o'^f  que  celui  qu'on  emploie 
ordinairement  pour  les  travaux  du  même  genre  et  permet  de  lire  avec  ai- 
sance et  sans  fatigue  les  articles  les  plus  longs,  mais  encore  on  a  tenu  à  im- 
primer en  caractères  gras  les  mots  latins  qui  sont  suivis  de  nombreux 
exemples.  De  la  sorte  l'œil  pourra  aisément  embrasser  les  équivalents 
latins  proposés  pour  chaque  mot  français,  et  les  exemples  donnés  à 
l'appui  fixeront  le  choix  de  l'esprit  sur  celui  qui  répond  le  mieux  à  l'idée 
à  rendre. 

Quelque  persévérance  que  j'aie  apportée  à  la  composition  de  ce  diction- 
naire, je  n'aurais  sans  doute  pas  réussi  à  terminer  ma  tâche  avant  longtemps, 
si  je  n'avais  pas  eu,  pour  certaines  parties  du  moins,  l'aide  dévouée  d'un 
collaborateur.  Un  de  mes  anciens  élèves  à  la  Sorbonne,  M.  Alfred  ^ley,  pro- 
fesseur agrégé  au  lycée  Henri  Martin,  celui-là  même  dont  j'ai  eu  tant  à  me 
louer  pour  la  préj^aration  du  dictionnaire  latin-français,  a  bien    voulu   cette 


(1)  Pour  un  petit  nombre  de  mots  j'ai  emprunté  des  traductions  au  Dictionnaire  de    Danet, 
celui  de  Quicherat  et  au  Dictionnaire  Allemand-Latin  de  Georges.  Je  les  ai  fait  suivre   respective 
meut  des  lettres  D,  Q,  Gs. 


/  p  ni:  l'A  ci: 

fois  enctîre  mettre  à  ma  tliftposition  son  savoir  et  sj»  complaisance.  Sous  ma  • 
res|K>nsabilitâ  il  a  préparé  les  matériaux  qui  m'ont  servi  à  rédiger  la 
plu^urt  Jes  petits  articles  depuis  la  lettre  C  jusqu'à  la  tiu.  Je  ne  puis  ilira 
assex  avec  quel  zjle  il  s'est  acquitte  d'une  tâche  toujours  délicate.  C'est  aussi 
un  devoir  i>our  moi  de  remercier  cordialement  mon  i-lève  à  l'Kcole  Normale, 
M.  Alb.  Riemunn.  qui  a  revn  avec  moi  le  manuscrit  des  quatre  dernières 
lettres  et  m'a  fourni  plusieurs  fois  des  indications  fort  utiles. 

Enfin  mon  cher  et  vénéré  maître  M.  Gaston  Boissier,  le  savant  et  déli- 
cat humaniste  le  vaillant  détenseur  des  études  latines  en  France,  a  bien  voulu 
accepter  la  dédicace  de  mon  ouvrage  :  qu'il  me  permette  de  lui  en  faire  honi- 
matie,  en  reconnaissance  de  tout  ce  que  je  dois  à  sa  parole  comme  à  ses  écrits, 
et  puisse  mon  travail  être  digne  d'un  tel  patronage! 

Décombre  1903 


AVERTISSF.MKNT      UE      LA      DEUXIEME      EDITION 

Trois  ans  a  peine  après  l'apparition  du  Dirùonnaire  français-lalin,  nous 
avons  dû  en  préparer  une  deuxième  édition. 

Je  remercie  cordialement  le  public  studieux  de  l'accueil  qu'il  a  fait  à  cet 
ouvrage,  et  je  suis  particulièrement  reconnaissant  à  mes  collègues  de  leurs 
critiques  autant  que  de  leurs  louanges.  J'ai  trouvé  dans  les  unes  de  précieu.x 
encouragemeûts  et  j'ai  fait  mon  profit  des  autres.  On  s'en  apercevra  en 
conijiarant  cette  deuxième  édition  à  la  première. 

C'est  un  devoir  pour  moi  d'exprimer  mes  plus  vifs  remerciements  à 
.M.  Habut,  professeur  au  lycée  du  Mans,  qui  m'a  adressé  de  judicieusts 
observations  et  .signalé  plusieurs  corrections  de  détail,  ainsi  qu'à  -M.  Gafliot, 
professeur  de  Première  au  lycée  Biaise  Pascal,  de  Clermoiit-Ferrand,  dont 
l'article  publié  dans  la  Revue  Critiqua  du  11  avril  19Uit,  m'a  fourni,  sur 
plusieurs  points,  d'utiles  renseignements. 

J'aurais  voulu  que  mon  ami  et  ancien  collaliorateur  L.  Martel  fût 
encore  là,  pour  recueillir  le  témoignage  de  reconnaissance  que  je  lui  dois. 
Puisqu'il  nous  a  été  ravi  par  une  mort  soud.aine,  je  paierai  du  moins  à  sa 
mémoire  le  tribut  de  mon  affectueu.se  gratitude.  Par  amitié  pour  moi,  et 
par  attachement  à  mon  œuvre  il  s'était  donné  la  tâche  de  lire  dans  son 
exemplaire  tous  les  articles  de  quelque  importance  et  de  me  signaler  les 
remarques  que  cette  lecture  lui  suggérait.  Je  n'ai  pas  besoin  de  dire 
combien  ce  travail  m'a  été  utile.  Ces  observations  se  sont  ajoutées  comme 
appoint  à  mes  recherches  personnelles,  et  c'est  ainsi  que  je  puis  olTrir  à 
mes  collègues  et  à  nos  élèves  un  livre  encore  plus  digne  de   leur    estime. 

Henhi  goelzi:r. 

30  .Soveniljrc  lOOci. 


EXPLICATION    DES    ABRÉVIATIONS 


EMPLOYÉRS  DANS  LE  DICTIONNAIRE 


—  Tient  lieu  du  mut  qui  fait  lo  sujet  (le  l'article. 
^  Si'pare  le-*  dilTérput-^  ^eos  du  mot. 
Il  Indique  le;»  subdivision'*  d'un  sons  principal. 
=  égale,  est  la  même  chose  que. 


abl. 
ab$. 
ace. 
udj. 
adv. 

adver'.it . 
anal, 
arch. 
astron. 
botan. 
c.-o-d. 
ch.  ou  chot. 
comp.  ou  compar. 
ronj. 
constr. 
dat. 
dép. 
dir. 
épith. 
ex.: 
ex  t. 
t- 
fia- 
fat, 
yen. 
ijvnér. 
j/éom. 
gramm. 
iniparf. 
im/wr. 
imper  f. 

indécl. 

indic. 

indir. 

interj. 

interrog . 

intr. 

inas . 

iron. 

lat. 

lia. 

loc. 

m. 

malh. 

méil. 

mus. 

n. 

négat. 


ablatif. 

néol. 

néologisme. 

ab^^olu  nu  absolument. 

opp. 

oppose  ou  opposé. 

accu>^;itir. 

ordin. 

ordinairement. 

adji-ctif. 

P- 

par. 

adverbe. 

p.  udj. 

participe-adjectif. 

adverbialement. 

parf. 

parfait. 

analogie. 

pari . 

(en)  parlant. 

archaïsme  ou  archaïquo  il). 

part. 

participe. 

astronomie  ou  astronomique. 

partie. 

particulièrement. 

botanique. 

pass. 

passif. 

c'est-à-dire. 

peint . 

peinture. 

chose. 

pers . 

personne,  personnel. 

comparatif. 

phy,. 

physique. 

conjonction. 

/'■. 

pluriel. 

construire  oa  construction. 

plais. 

plaisamment  ou    plai 

sauterie 

dati  f. 

poét . 

poétique. 

déponent. 

IMS  t. 

postérieur. 

direct. 

prép. 

préposition. 

épithèie. 

prés. 

présent. 

exemple. 

primU. 

primitivement. 

extension. 

pron. 

pronom. 

féminin. 

pronom. 

pronominal. 

figuré,  au  figuré. 

propr. 

proprement. 

futur. 

prov. 

proverbe. 

génitif. 

qq. 

quelque. 

général  ou  généralement. 

./tjch. 

quelque  chose . 

géométrie  ou  géométrique. 

<J'J(- 

quelquefois. 

îjrammairc  oa  i;i-ammairien. 

cjqn. 

quelqu'un. 

imparfait. 

rar. 

rare  ou  rarement. 

impér.-itif. 

rhét. 

rhétorique. 

impersonnel,      impersonnelle- 

S. 

substantif. 

ment. 

s.-e. 

sous-entendez. 

indéclinable. 

seul. 

seulement. 

indicatif. 

simpt . 

simplement. 

indirect. 

siruj. 

sin:;ulier. 

interjection. 

soav. 

souvent. 

interrogation,  interrogatif. 

spéc. 

spécialement. 

intrîinsitir. 

sabj. 

subjonctif. 

inusité. 

sabst. 

substantif. 

ironie,  ironique. 

salislanlvt. 

substantivement. 

latin,  latinité. 

suiV. 

suivant. 

littéralement. 

sup. 

supin. 

locution. 

saperl. 

superlatif. 

masculin. 

.■>ynr. 

syncope. 

mathématiques. 

t. 

ternie. 

médecine,  médical. 

(r. 

transitif. 

musique. 

V . 

verbe. 

uoutre. 

voc. 

vocatif. 

négation,  négatif. 

voy. 

voyez. 

il)  Pour  ne  pas  compliquer  les  abréTÎations   j'ai  parfois   signalé    par    'irch. 
cimplement  vieilli  et  n'est  pas  proprement  archaïque. 


un    mot    ou    un    tour    qui    a 


ABREVIATIONS 


DES    NOMS    D'AUTEURS    CITÉS    DANS    LE    DICTIONNAIUK 


/!.,  L'auteur.  .... 

Ace,  L.  Accius  ou  Attius,  poète  tragiquo  (ii«  siè- 
cle av.  J.-C). 
Atran  ,  Afranius,   poète   comique    (ii»  sieclo  av. 

J.-C.:. 
Ambr.,  Saint  Ambroise  (iV  siècle  ap.  J.-C.). 
Amm.    Ammien   Marcollin,   historien  (iv*  siècle 

»p.  J.-C). 
Apic,  Apicius,  gastronome  (i"  siècle  ap.  J.-C). 
Apal-,  Apulée,  philosophe  (u'  siècle  ap.  J.-C). 
Arn.  Arnobe  (iii«  siècle  ap.  J.-C). 
Ascon.,  Asconius    Podianus,    grammairien    (i" 

siècle  ap.  J.-C). 
Aiin.-PolL,  AsiniusPoUion,  orateur,  historien  et 

poète  (siècle  d'Auguste'. 
Aact.  b.  A(r.,  Auctor  boUi  Africi. 
AuiCt.  b.  Alex.,  Auctor  belli  Alexandrin!. 
Aact.  b.  Uisp.,  Auctor  belli  Hispanionsis. 
Aag.  ap.  Sœt.,  Auguste  cité  par  Suétone. 
Aag.,  Saint  Augustin,  évêque(iv°  siècle  ap.  J.-C). 
Aar.-Vict.,  Aurelius   Victor,   historien  (v'  siècle 

ap.  J.-C). 
Balb.  ap.  Cic.  Cornélius  Ualbus,  dans  la  corres- 
pondance de  Cicéron. 
Boet.,  Boèce,  philosophe  (vi°  siècle  ap.  J.-C). 
Brat.  ap.  Cic,  Brutus,  dans  la  correspondance 

de  Cicéron. 
Cœcil.,  Caîcilius  Statius,  poète  comique  (n»  siècle 

av.  J.-C). 
Csel.-Aar.,  Caelius  Aurelianus,  médecin  (v«  siècle 

ap.  J.-C). 
Cœs.,  César  (B.  G.,  de  bello  Gallico;  B.  C,  de 

bello  civiii). 
Cato.,  Caton  l'Ancien,  orateur  et  historien  (ii« 

siècle  av.  J.-C). 
CatuU.,  Catulle,  poète  (époque  de  Cicéron) 
Cela.,  Celse,  médecin  (i«''  siècle  ap.  J.-C). 
Charis.,  Charisius,  grammairien  (iv"  siècle  ap. 

J.-C). 
Cic,  Cicéron  (luv.,  de  Inventione;  de  Orat.,  de 
Oratore;  or.,  0/aïor;  Br.,  Brutus;  opt.  gen., 
de  optimo  génère  dicendi;  partit,  orat.,  par- 
titionesoratoriœ;  par.  ou  parad.,  paradoxa; 
top.,  Éopica;  ep.,  epistalssi  Att.,  ad  Atticam, 
epistutx ,  ad  Br  ,  ad  Dintam  epistalœ;  Q.  fr. 
correspondance  avec  son  frère  Qaintus\  N. 
D.,  de  natura  deorum-,  Div.,  de  Divinatione; 
Acad.,  Academica;  Tusc,  Tuscalanse  qases- 
tiones;  Fin.,  de  Finibns;  Off.,  de  Ofj^iis; 
L;el.  ou  am  ,  Lxlias  ou  de  amicitia  liber;  sen., 
tJato  Mjjorou  de  senectute  liber;  fat.,  defato 
liber;   Leg.,  de  Legibas;    Rep.,  de  Repiiblica 


lihri  sex;  univ.,  de  universo;  Arch.,  pro  Ar- 
cliia  oratio;  Balb.,  pro  L.  Cornelio  Balbo 
oratio;  Csec,  pro  A.  Cœcina  oratio  ;  Cael., 
pro  M.  Cœlio  oratio;  Cat.,  in  L.  Catilinam 
orationes  qaattaor;  Clu.,  pro  A.  Cluentio 
oratio;  Div.  Carcil.,  in  Q.  Caeciliam  oratio 
quse  divinatio  dicitar;  dom.,  de  donio  gua 
oratio;  Flacc,  pro  L.  Flacco  oratin;  Font., 
pro  M.  Fontejo  oratio;  har.  resp.,  de  harat- 
picam  responso  oratio;  imp.  Pomp.,  de  im- 
perio  Cn.  Pompeji  ad  Qairiies  oratio  ou  pro 
lege  Manilia  oratio  ;  post.  red.  in  sen.,  post 
redifam  in  senatu  oratio;  Leg.  agi-.,  de  lege 
agrarià  contra  P.  Servilium  Rullarn  oratio- 
nes très;  Lig., pro  Ligario  oratio;  Marc. , pro jU. 
Marcello  oratio;  Mil.,  pro  T.  Annio  Milone 
oratio;  Mur.,  pro  L.  Marena  oratio;  Phil., 
in  M.  Antoniam  orationes  Philippicse  XIV; 
Pis.,  in  L.  Calpurniam  Pisonem  oratio; 
Plane, pro  Cn.  Plaacio  oratio  ;prov.  cons.,  de 
provinciis  consularibus  oratio;  Quint.,  pro 
P.  Quinctio  oratio;  Rab.  perd.,  pro  C.  Ra- 
iirio  psrdueHioms  reo;  Rab.  Post.,  pro  C. 
Rabirio  Postumo  ;  Rose.  Am.,  pro  Sex.  Ros- 
cio  Amerino  oratio  ;  Rose,  com.,  pro  Q. 
Roscio  comœdo  oratio;  Scaur.,pro  jU.  jEmi- 
lio  Scauro  oratio;  Sest.,  pro  P.  Sestio  oru- 
tio;  Sull.,  pro  P.  Salla  orarto; -Tull.,  pro  M. 
Tullio  oratio;  Vat.,  in  P.  Vatiniani  oratio: 
Verr.,  in  C.  Verrem  oratio  prima  et  Actionis 
secandoe  libri  qainque). 

Cic  (r.,  fragments  de  Cicéron. 

Cic.  poet.,  Cicéron  poète. 

Q.  Cic,  Q.  Tullius  Cicéron,  frère  de  l'orateur. 

C.  /.  L.,  Corpus  inscriptionum  Latinarum. 

Cod.-Jast.,  Codex  Justinianeus. 

Cod.-Theod.,  Codex  Theodosianus. 

Col-,  Columelle,  agronome  (i"  siècle  ap.  J.-C). 

CorniÇ.,  Cornificius,  rhéteur  contemporain  de 
Sylla.  auteur  présumé  de  la  Rhétorique  à 
Ilerennius. 

Curt.,  Quinte-Curce,  historien  (i"  siècle  ap. 
J.-C). 

Cypr.,  Saint  Cyprien,  évêque  de  Carthage  ^iii» 
siècl»»  =>p.  J.-Ci. 

D..  Danet  (Dictionnaire  français-latin,  à  l'usage 
du  grand  Dauphin). 

Dig.,  Digestorum  libri  quinquaginta  (éd.  P. 
ICriiger  et  Th.  Mommsen). 

Diom.,  Diomède,  grammairien  (iv«  siècle  ap. 
J.-C). 

Donat.,  Donat,  grammairien (iv*  siècle  ap.  J.-C), 

a 


/iec/..  »ut-»iir<  (^eclé3ia^tlqu«4. 

l-'il.  Diocl.,    Edit  de    Diix-létien  ^301  ap.   J.-C.), 

réglant  \«  pri\  daé  danrèos. 
KJict..  Edii-ta  imparatoruiu  et  magis^traïuum. 
ICnn.,  Eaoius,  poète  (ii«  siècle  av.  J.-C). 
Eumen.,  Euiuéue,  rhéteur  (iir  «iéclc  ap.  J.-C.). 
Eatr.,  Eutrope,  lii>torieu  (iv*  »ii-cl<.>  ap.  J.-C.j. 
fift.,  Fesius,  grammairien  ^siècle  dWususte}. 
Flor.,  Floru!^,  TiinorisTi  (ii«  siècle  ap.  J.-C). 
Fronto.,  Fronton,  orateur  (u*  siècle  ap.  J.-C). 
(fjj-,  Gajus,  jurisconsulte  (n»  siècle  ap.  J.-C). 
'îr'/.,  .\ulii-GMIe,  philosoplie  (n*  siècle  ap.  J.-C.). 
Olosi.,  tjU>^«alre^. 
Gramm.f  Oramtnairien». 
Orom.  ver.,  liromatici  vateres,  arpenteurs. 
Gt..  DictiviiOairi  all.-latin  de  Georges. 
Hier.,  Saint  Jérôme  (iv*  siècle  ap.  J.-C). 
Ililir.,  S:iint  Hilaire  (iv"  siècle  ap.  J.-C). 
Hirt.,  Hirtius,  historien,  continuateur  de  Césai'. 
/for.,  HoiMce,  poète  (siècle  d' .Auguste). 
Hyg.,  Hy.ijin,  ijrammairien  (.siècle  d'Auguste). 
Inscr.  Inscriptions. 
Intpr.,  Interpres,  c'-à-d.  traducteur. 
Isiâ.,  Isidore  de  Séville,  polygraphe  [vu'  siècle 

ap.  J.-C) 
Jet.,  Jurisconsultes. 
Jast.  ou  Justin.,  Justin,  historien  (iv«  siècle  ap. 

J.-C). 
Javen.,  Juveual,  poète  (i"  siècle  ap.  J.-C 
,act.,  L: 

J.-C). 


Lact.,  Lactauce,  écrivain  chrétien  jiii"  siècle  ap 


p.  J. 

(m"  s 


Lampr.,  L.ampride,  historien  (iv« siècle  ap.  J.-C). 
/.il-.,  Tite-Live,  historien  («iècle  d'Auguste). 
Liv.  epit.,  ^^jmuiaires  des  livres  de  Tito-Live. 
Luc.,  Luciiin,  poète  (i«'  siècle  ap.  J.-C). 
LucU.,    Liicilius,    poète   satirique   (u*   siècle   av. 

J.-C). 
Lucr.,  Lucrèce,  poète  (époque  de  Cicéron). 
Marr.,  Macrobe,  commentateur  (iv*  et,v*  siècles 

ap.   J. -<".';. 
Manil.,  Maiiilius,  poète    siècle  d'Auguste). 
Marc.-Entp.,   Marcellus   limpiricus,  médecin  (v* 

siècle  ap-  J.-C). 
t\f.-Aar.,    Marc-.\urèle,    empereur  (ii*   siècle  ap. 

J.-C.) 
Mort.,  Martial,  poète  [if  siècle  ap.  J.-C). 
Mart.-Cap..    Martianus    Capella,    grammairien 

(iv  siècle  ap.  J.-C.V 
Mêla.,  Pomponius  Mêla,  uéoiraphe  (i"  siècle  ap. 

J.-C). 
Modestin.,  Modestinus,  Jurisconsulte  (ui*  siècle 

ap.  j.j:.). 

iVep.,  Cornélius  Népos,  historien  (époque  de  Ci- 
céron. 

.Von.,  Nointii,  grammairien  (ni*  siècle  ap.  J.-C). 

Oros.,  OroM),  historien  (v*  siècle  ap.  J.-C.). 

Of.,  Ovide,  poète  (siècle  d'Auguste). 

."acuf.,  Picuvius,  poète  In'  siècle  av.  J.-C). 

l'ail,  ou  t'rdloà.,  Palladius,  agronome  (iv  siècle 
ap.  J.J 

Pool,  ex  l'eut;  abrégé  du  livre  de  Festus  par 
Paul  Diacre  (vin"  siècle  ap.  J.-C). 

l'uni. -Nri<  Saint  Paulin  de  Noie  (iv*  siècle  ap. 
i.-i-,.). 


Piial.  sent.,  Paulus.  jurisconsulte  ^iii*  siècle  ap 

J.-C\  auteur  du  livre  intitulé  iSintentiariK, 

ad  filium  Uhii  i/iiim/uc. 
Petr.,  Pétrone  ii"  «iecle  ap.  J.-C). 
Plane,    ap.    Cic,    Plancius    dans   la  correspun 

dance  de  Cicéroii. 
Plaut.,  Plante,  poète  comique  (u"  siècle  av.  J.-C.) 
Plin.,  Pline  l'Ancien  (i"  siècle  ap.  J.-C). 
Plin.  }.,  Pline  le  Jeune  (i»'et  n» siècles  ap.  J.-C.) 
Plin.-Val.,  Plinius  Valerianus,  médecin  (iv"  sie 

de  ap.  J.-C) 
Pompej.,  Porapéius,   grammairien  (v«  siècle  ap 

J.-C). 
Pompon.,    Pomponius,  jurisoonsulta   (ii'    siècle 

ap.  J.-C). 
Prise,  Priscien,  grammairien  (vi«  siècle  ap.  J.-C) 
Prop.,    Properce,   poète  élégiaque  (siècle   d'Au- 
guste). 
Prud.,  Prudence,  poète  clirétien  iiv»  siècle  ap 

J.-C). 
Pahl.  Syr.,  Publius  Syruc,  niimograplie (époque 

de  Cicerun). 
Q.,  Quicliorat,  dictionnaire  fr.-lalin. 
Qaint.,  Quintilien  (i"  siècle  ap.  J-C). 
*a//,,  Salluste,  historien  (époque  de  Cicéron). 
^all.  l'r.,  fragments  des  Histoires  de  Salluste. 
Samni.,  Serenus  Sammonicus(<ie  mecitcinu /jPiP- 

cepta  an  1115  hexamètres),  m"  siècle  ap.  J.-C 
Scliot.,  Scoliastos. 
Scrib.,  Scriboiiius  Larsus,  médecin  U''  siècle  ap 

J.-C). 
Sen.  Wi.,  Séneque  le  rhéteur  (siècle  d'Auguste 
Sen.,  Séuèque  le  philosophe  (i''  siècle  ap.  J.-Cl 
Serv.,    Sarvius.   commeiiiateur   de    Virgile    ^lv 

siècle  ap.  J.-C). 
Sid.,  Sidoine  Apollinaire  t'v*  siècle  ap.  J.-C). 
S.   *'.    lef.,    versions   de    l'Ecriture  sainte  aiité 

ri  'nres  à  la  Vulgate. 
Stat.,  Stace,  poète  (i"  siècle  ap.  J.-C). 
Saet.,    Suétone,    historien    (i»'    et  u«  siècles  aii 

J.-C). 
Tac.,  'l'acite,  historien  (i"  et  ii"  siècles  ap.  J.-C.l. 
7'er.,  Térenco,  poète  comique  (ii*  siècle  av.  J.-C). 
Tert.  Tertullien,  écrivain  chrétien (n*  siècle  ap 

J.-C.l. 
Tli.-Piisc,  Theodorus  Priscianus,   médecin  (iv 

siècle  ap.  J.-C). 
Tib.,  Tibulle,  poète  élégiaque  (siècle  d'.\uguste). 
l'ip.,  Ulpien,  jurisconsulte  (ni«  siècle  ap.  J.-C). 
Val.-Flacc,  Valerius  Flaccus,    poète  îi"  siècle 

ap.  J.-C). 
Val.-Max.,  Valère  Ma.xime,    historien  (i"   siècle 

ap.  J.-C). 
Varr.,  Varron,  polygraphe,   époque  de  Cicéron 

(L.  L.,  de  lingaà  Latinâ  ;   It.  R.,  i-oram  rasti- 

carum  libri  tres\. 
Ve'j.,  Végèce,    écrivain    militaire  (iv*  siècle    ap. 

J.-C.l. 
Fe/<.,VellejusPatereulus,  historien  'i"  siècle  ap. 

J.-C). 
Virg.,  Virgile. 

Vitr.,  Vilruve,  architecte  (siècle  d'Auguste). 
V'ulg.,  Vulgate    (traduction  de  la  Bible  revisée 

par  S.  Jérôme). 


TABLEAU    DES    VERBES    LATINS 

DONT  LA  CONJUGAISON  PRÉSENTE  QUIÎLQUES  PARTICULARITÉS  (1) 


INDICATIF       I-fléàENT 

PARFAIT 

SUPIN 

n;FiMTip 

abdiuo,  jo  rejotlo,  je  débouta. 

ahdixi 

abdlctum 

abdiccre 

abdo,  jd  cache, 

abdidi 

abdituza 

abdere 

abeo.  je  m'on  vais. 

abii 

abitum 

abire 

abhorreo,  j"ai  île  l 'aversion. 

abborrui 

pas  de  supin 

abhorrera 

abigo,  ja  cliaèsa. 

abegi 

abactum 

abigere 

abjicio,  je  rejette. 

abjeci 

abjectum 

abjicàre 

abluo,  jo  lave. 

ablui 

ablutum 

abluére 

abnuo,  je  refuse. 

abnui 

pas  do  supin 

abnuOre 

aboleo,  j'abolis. 

abolevi 

abolitum 

abolére 

abolesco,  je  péri^  graduellemont. 

abolevi 

pas  de  supin 

abolescère 

abrado,  je  ràclo. 

abrasi 

abrasum 

abradére 

abripio,  j'arracho. 

abripui 

abreptum 

abripére 

abrumpo,  je  romps. 

abrupi 

abruptum 

ahrumpëre 

abscïdo,  je  rotranoho. 

abscidj 

abscisuni 

abscidére 

absclndo,  j'arrache. 

abscïdi 

abscissuza 

abscindère 

abscondo,  je  cache. 

abscondi 

absconditum 

abscondevo 

absisto,  je  mVluigiie. 

abstiti 

pas  de  supin 

absistére 

absolvo,  je  délie. 

absolvi 

absolutum 

absolvëre 

accedo,  je  m'approche. 

accessi 

accessum 

accedére 

accendo,  j'enflamme. 

accendi 

accensum 

accendère 

accido,  ja  tombe  sur. 

accidi 

pas  do  supin 

accidére 

accingo,  je  ceins. 

accinxi 

accinctum 

accingère 

accipio,  ja  reçois. 

accepi 

acceptum 

accipcre 

accuxubo,  je  sui^  couche  lA  table). 

accubui 

accubitum 

accumbére 

acquiesce,  je  me  reposa 

acquievi 

acquietum 

acquiescère 

addo,  j'ajoute. 

addidi 

additum 

addere 

adeo,  ja  vais  vers. 

adii 

aditum 

adiré 

adigo,  je  pousse  vers. 

adégi 

adactum 

adigére 

adimo,  j'ôte. 

adémi 

ademptum 

adimère 

adjuvo,  j'aide. 

adjuvi 

adjutum 

adjuvàre 

adolesco,  je  grandis. 

adolevi 

paâ  de  supin 

adolescèro 

agnoeco,  je  reconnais. 

agnovi 

agnitum 

agnoscere 

aSero,  j'apporte. 

attuli 

allatum 

aiferre 

ago,  je  mène  ou,  je  fais. 

egi 

actum 

agëre 

afficio,  j'affecte. 

atreci 

affectum 

afTicére 

allicio,  j'attire. 

allexi 

pas  de  supin 

allie  ère 

affligo,  j'abats. 

ataixi 

afùictum 

afûigère 

annuo,  j'accorde. 

annui 

pas  de  supin 

annuere 

aperio,  j'ouvre. 

aperui 

apertum 

aperire 

(I)  Cette  liste  des  rerbes  latins  ne  comprend  pas  ceux  qui  se  conjuguent  régulièremen; 
sur  chacun  des  types  des  quatre  conjugaisons  :  amo,  deleo,  lego,  capio  et  audio 
On  a  eu  soin  de  citer  uniquement  les  formes  qui  se  rencontrent  le  plus  ordinairement  chei. 
les  bons  écrivains.  Quelquefois  on  s'est  contenté  de  donner  les  formes  du  verbe  simple; 
c'est  donc  au  simple  qu'il  faudra  se  reporter  d'abord  pour  avoir  les  renseignements 
néce.ssaires  sur  le  verbe  composé. 

Le  supin  est  indiqué  non  seulement  dans  les  verbes  où  il  se  rencontre  réellement,  mais 
encore  dans  tous  ceux  où  l'on  a,  soit  \e  participe  futur  actif,  soit  le  participe  passé  passif . 
Tous  ces  renseignements  seront  utilement  complétés  parla  pratique  de  notre  dictionnaire 
latin-frani;ais. 

Se  rappeler  que  les  verbes  latins  de  la  1''°  conj.  ont  l'infinitil  en  -are,  ceux  de 
la  2»  l'infin.  en  -ère,  ceux  de  la  3"=  l'infin.  en  -ëre  et  ceux  de  la  4«  l'infin.  en  -ire. 


INDICATIF      PRCSKNT 

applico,  j'appiii«  contre. 

ardeo.  je  suis  brùl&nt. 

•rceeso.  je  fais  venir. 

areo.  Je  sub  dessAché. 

■rrigo,  je  dresse  (en  l'air). 

arripio.  je  saisis. 

ascendo,  je  monte. 

■spergo,  j'arrose. 

aspicio,  je  regarde. 

assentior   (1),  je   donne   mon  assenti- 

llleLit. 
assequor,  j'atteins, 
aësideo,  je  suis  auprès, 
assido,  je  m'asseois, 
assilio,  je  saute, 
assisto,  je  me  place  auprès. 
asBuesco,  je  m'accoutume, 
assumo,  je  prends  pour  moi. 
assurgo.  je  me  relève, 
astrepo,  je  murmure  auprès, 
astringo,  je  serre  étroitement, 
astruo.  je  bâtis  .luprès. 
attendo,  je  tends  vers, 
attero,  j'use  en  frottant. 
attineo,  je  tiens  auprès 
attingo,  je  touche, 
attollo,  j'élève. 
attondeo,  j'élague, 
attrabo,  j'attire. 
audeo,  j'ose. 
auiero,  j'enlève. 
augeo,  j'augmente. 
aveho,  j'emmène,  j'emporto. 
aveo,  je  souhaite. 
avello,  j'arrache. 

averto,  je  détourne. 

bibo,  je  bois. 

cado,  je  tombe. 

ceedo,  je  coupe. 

calefacio  ou  caUacio,  je  Tais  chauffer. 

caleo,  j'ai  chaud. 

candefacio,  je  blanchis,  je  rends  blanc. 

candeo,  j'ai  un  éclat  éblouissant. 

caneo,  je  suis  blanc. 

cano,  y-  chante. 

capeeao,  je  prends  en  main. 

capio,  je  prends. 

carpo,  je  cueille. 

caveo,  je  prends  garde. 

cedo,  je  me  retire. 

ceno,  j'>  dino. 

ceaseo,  je  suis  d'avis. 

cemo,  je  distingue. 

cieo,je  mets  en  mouvement. 

cingo,  je  ceins. 

circmnago,  je  mène  autour,  je  tourne. 

circumcîdo,  je  coupe  autour. 

circamcixigo,  j'ontouro. 


PAilFAlT 

applicavi 

arsi 

arcessivi 

arui 

arrexi 

arripui 

ascendi 

aspersi 

aspexi 

asseosus  sum  et 

nqf.  assensi 
assectttus  sum 
assédi 
assédi 
assilui 
astiti 
assuevi 
assuwpsl 
assurrexi 
asirepui 
astrinxi 
astruxi 
attendi 
attrîvi 
attinui 
attigi 

pas  de  parfait 
attondi 
attraxi 
ausus  sum 
abstuli 
auxi 
avexi 

pas  de  parfait 
avelli.  Cart.  ou 
avulsi.  Sen.  Luc. 
averti 
bibi 
cécidi 
cècîdi 
calefeci 
calui 
candefeci 
candui 
cânui 
cecini 
capessivi 
cepi 
car  psi 
cavi 
cessi 
cenavi 
censui 
pas  do  parfait 
civi 
cinxi 
circumegi 
circumcidi 
circumcinxi 


appUcatum 

arsum 

arcessitum 

p.i3  de  supin 

arrectum 

arreptum 

ascensum 

aspersum 

aspectum 

asseDsum 

assecutu:u 

assessum 

assessum 

p:is  do  supin 

pas  de  supin 

assuetuni  (-) 

assumptum 

assurrectum 

astrepitum 

astrictum 

astructum 

attentum 

attritum 

attentum 

attactum 

pas  Je  supin 

attonsum 

attractum 

ausum 

:tblatum 

auctum 

avectum 

pas  do  supin 

avuJsum 

aversum 

pas  do  supin 

casum 

csesum 

calefactum 

pas  de  sujMU 

candefactum 

pas  de  supin 

pas  do  supin 

pas  do  supin 

capessitum 

captum 

carptum 

cauium 

cessum 

cenatum 

censum 

pas  de  supin 

citum 

cinctum 

circumacium 

circumcisum 

circumcinctum 


(3) 


applicàre 

ardére 

arcessèrc 

arére 

arrigère 

arripèrn 

ascendère 

aspergêre 

aspiccrc 

assentire 

assequi 

assidêre 

assidëre 

assilire 

assis tére 

assuescère 

assumère 

assurgëro 

astrepêre 

astringère 

astruère 

attendëre 

atterôre 

attinére 

att  ingère 

attollère 

attondère 

attrabère 

audére 

a  u  ferre 

augére 

avebëre 

avère 

avellcre 

avertère 

bibére 

cadére 

Cfedére 

calefacère 

calère 

candeïhcère 

candére 

caztère 

canëre 

capessére 

capére 

carpère 

cavére 

cedcro 

cenàre 

censère 

cernère 

cière  (i>) 

cingSrg 

circumagôre 

circumcidère 

circumcingère 


(1)  Ce  verbe  appartient  à  la  catégorie  de  ceux  qui  se  rencontrent  tantôt  avec  la  forme 
déponente,  tantôt  avec  la  forme  active. 

(2)  Remarquez  le  participe  passé  à  sens  actif,  aasuetus,  «  ayant  pris  l'habitude  de...  • 

(3)  Remarquez  le  participe  pas-sé  à  sens  actif  cenatus,  »  ayant  dîné  ». 

(U)  Les  composés  de  c/eo  suivent  la  quatrième  conjugaison,  ex.  :  accire,  faire  venir. 


I 


■ 

—  m  — 

W                    INDICATIF      PRESENT 

PARPiUT 

SUPIN 

INFINITIF 

«Iroomdo,  ja  mets  autour. 

circumdedi 

circumdatum 

circumdâre 

oirouinfero,  je  porta  autour. 

circumtuli 

circumlatum 

circumferre 

olrcaiaBisto,  Je  me  tiens  autour. 

circumsteti 

pas  de  supin 

circumsistére 

circumspicio,  je  regarde  autour. 

circutnspexi 

ciTcumspectum 

circumspicère 

circumvebo,  j(^  porte  autour. 

circumvexi 

circumvectum 

circumvebére 

clango,  je  retentis. 

pas  de  parfait 

pas  do  supin 

clangère 

olaodo,  je  forme. 

clavsi 

cJausum 

claudére 

•lepo,  je  dérobe. 

clepsi 

cleptum 

clepére 

ooaleaco,  je  m'aocrots. 

coalui 

coalitum 

coalescère 

coemo,  j'achète  à  la  fois. 

coemi 

coemptum 

coemëre 

(Pas  de  présent  usité.) 

cœpi,  Je  commen- 
çai 
coercui 

(1) 

cœpisse 

O0«roeo,  jo  resserre. 

coercitum 

coercêre 

oognosco,  je  connais. 

cognovi 

cognïtum 

cognoscére 

OOgo,  jo  force. 

coegi 

coactum 

cogère 

eohaereo,  j'adhère. 

cohaesi 

cobœsum 

cobserére 

oohaereaco,  je  m'attache  fortement. 

pas  de  parfait 

pas  de  supin 

cobaerescëre 

cohibco,  jo  contiens,  je  retiens. 

cobibni 

cobibitum 

cobibêre 

collabor,  Je  m'alT^iisse. 

collapsus  sum 

collabi 

collido,  Jo  heurte. 

collisi 

collisum 

coUidére 

colUgo,  je  rassemble. 

collegi 

collectum 

coUigére 

collino,  j'enduis. 

collevi 

coUitum 

coUinère 

colUquesco,  jo  rae  liquéfie. 

pas  de  parfait 

pas  de  supin 

colUquescère 

colo,  je  cultive. 

colui 

cnltum 

colère 

comburo,  je  consume. 

combussi 

combustum 

comburëre 

comedo,  jo  dévore  (2). 

comedi 

comesum 

comedëre 

comminiscor,  j'imagine. 

commentus 

commiaisci 

commonefacio,  je  fais  souvenir. 

svnn 
commonefeci 

commonefac- 

commoD  efa- 

tum 

cére 

oomo,  j'arrange . 

compsi 

comptum 

comère 

compareo,  j'apparais. 

comparai 

pas  de  supin 

comparére 

compello,  ja  pousse. 

compuli 

compulsum 

compellère 

comperio,  je  suis  informé. 

comperi 

compertum 

comperire 

compingo,  J'assemble. 

compegi 

compactum 

compingère 

complector,  j'embrasse. 

complexus  sum 

complecti 

comprimo,  je  presse. 

compressi 

compressum 

comprimère 

concido,  Je  m'abats. 

coBcïdi 

pas  de  supin 

concidère 

concido,  J'abats. 

concidi 

concîsum 

coDcîdére 

concieo,  je  convoque. 

concivi 

concitum 

concire 

coDcipio,  je  saisis. 

concepi 

conceptum 

concipère 

concoqao,  je  digère. 

COBCOXi 

coacoctura 

concoquère 

conorepo,  jo  bruis. 

concrepui 

coDcrepitum 

concrepàre 

concresco,  ja  m'aocrots. 

coDcrevi 

concretum 

eoncrescére 

concubo,  jo  cohabite. 

concubui 

coDCubitum 

concubàre 

concupisco,  jo  désire  ardemment. 

concupivi 

concupitum 

coDcupiscère 

concutio,  je  secoue. 

CODCUSSi 

concussum 

concutëre 

condo,  je  fonde. 

condidi 

conditum 

condére 

conlero,  je  réunis. 

contuli 

coUatum 

conferre 

conficio,  j'acliève 

confecî 

confectum 

conûcère 

conûdo,  j'ai  conSancs. 

conSsus  sum 

coBûdêre 

configo,  je  cloue. 

coaûxi 

conûxum 

conSgëre 

confiteor,  j'avoua. 

coDfessus  sum 

coDÛteri 

conQigo,  je  heurte. 

conQixi 

conûictum 

conûigère 

conlodio,  jo  creuse. 

confodi 

confossum. 

confodère 

congero,  j'amasse. 

coDgessi 

congestum 

congerëre 

congredior,  j'aborde. 

coBgressussum 

coDgredi 

congruo,  Je  me  rencontre. 

congrui 

pas  de  supin 

congruëre 

conjicio,  je  jette  ensemble. 

conjeci 

conjectum 

conjicëre 

conjungo,  j'unis. 

coDjunxi 

conjunctuza 

conjungëre 

(11  Quaad  le  verbe  cœpi  devrait  avoir  pour  complément  un  infinitif  passif,  le  bon 
usage  veut  qu'on  remplace  cœpi  par  la  forme  passive  cœptus  sum,  etc.;  es.  :  Pona 
mstitui  cœptus  est.  Css. 

(2)  A  \\  ?fi  pers.  du  sing.  comest  mieux  que  comedit. 


OlDICATir      PB<>E!«T 

conneoto,  jo  lia  ens«mbte. 
conniveo.  je  cligne  les  yeux. 

ooncpieror,  je  me  plaiii?  vivoment. 
conquieâco,  j»  me  repose. 
conquiuisco.  j^  tue  baisse, 
conqxiiro,  jo  riv-herche. 
consanesco.  je  me  rét.-iblis. 
conscendo»  je  monte  sur. 
consciado,  je  déchire, 
conscidco,  je  décide, 
conaenesco.  je  deviens  vieux. 
consepio.  j'enclos. 
1.  consero,  jo  réunis, 
ï.  consero,  je  plante, 
coneido,  je  m'asseois, 
coasisto,  je  me  tiens, 
consono.  je  résonne, 
conspicio.  j'aperçois. 
I.  conBterno.  j'épouvante. 

i.  consterne,  je  jonche. 
consto,  je  lais  halte. 


conatringo.  je  resserre. 
consuefacio,  j'accoutume, 
consuesco,  je  m'acroutume. 
consalo,  jo  veille  à. 
contego,  je  mets  à  couvert. 
contemno,  je  méprise. 
contero,  je  broie, 
contezo,  j'entrelace, 
conticesco,  je  me  tais. 
contineo,  je  contiens, 
oontingo,  je  touche, 
contorqueo,  je  fais  tournoyer, 
contraho,  je  réunis. 
contrudo,  je  pousse  violemment, 
conlueor,  jo  considère, 
contundo,  j'écrase. 
convalesco,  je  prends  de»  forces, 
convebo,  je  charrie, 
convello,  j'arrache. 
cooperlo,  je  recouvre, 
coorior,  je  surgis, 
coquo,  jo  fais  cuire, 
corrige,  je  redresse, 
corripio,  je  saisis, 
corrode,  jo  ronge, 
corrumpo,  je  corromps, 
crebresco,  je  deviens  fréquent. 
credo,  jj  crois. 
cresco,  je  grandi-, 
cabo,  je  suis  couche. 
cndo.  je  bats. 
cupio,  je  désire. 
curro,  je  cours. 
cuxBito,  je  cours  y-a  et  li. 
decedo,  je  m'uloigne. 
décerne,  je  décide. 
decerpe,  j)  cueille. 
decet    impersonnel),  il  convient. 
1.  décide,  je  tombe. 
3.  décide,  je  coup:. 
declpie,  y>  trompe. 


—    IT    — 

PARKHT 

flTIl» 

ÎMlXlTir 

coDDexui 

connexum 

coBBectore 

CODBivi  ou  COD- 

pas  de  supin 

coBBivère 

nixi 

conquestus  suni 

coBqueri 

coDquievi 

pas  de  supin 

conquiesccre 

conquexi 

pas  de  supin 

coBquinoscèra 

conquisivi 

coBquisitum 

coBquirvre 

consanui 

pas  de  supiii 

coBsanescère 

conscendi 

coBscensuBi 

coBSceBdcre 

coBscidi 

COBSCiSSUW 

coBSciBdrre 

coDScivi 

coBscitum 

coBCisccfe 

coDsenui 

pa^  tle  supin 

coBseBescére 

consepsi 

coBseptum 

coBsepiro 

consenti 

coBsertum 

coBserère 

consevi 

COBSitUDl 

coBserëre 

consedi 

coBcessum 

coBsidëre 

constiti 

pas  de  supin 

coBsistàre 

coasonui 

pas  de  supin 

coBSOBàre 

conspexi 

coBspectum 

coBspicère 

parfait  inusité 

part,  passé  COBS- 
tratus 

constornàro 

constravi 

constratum 

coBsiemére 

constiti 

part.     fut.    COB- 
staturas.  Sen. 
Plin. 

constant 

constrinxi 

coBStrictuni 

coBstriBffére 

coBsuefeci 

coBSuefactiim 

coBSuefaiiere 

consuevi 

COBSUètUW 

coBSuescère 

COBSUlui 

coBSultum 

coBsulére 

càntexi 

coBtectum 

coBtegère 

contempsi 

coBtemptnm 

contemnère 

roBtrivi 

coBtritum 

ccntcrére 

coBtexui 

coBtextum 

coBtexère 

conticui 

p.i^  lie  supin 

conticescère 

cOBtinui 

coBtentum 

coBtinére 

coBtigi 

contactum 

contiBgère 

contorsi 

coBiortum 

coBtorquére 

cOBtraxi 

contractum 

contrahëre 

contrusi 

contrusum 

contrudère 

coBtuitus  sum 

contueri 

coBtudi 

coBtusum 

contuBdiire 

coBvalui 

pas  de  supin 

convalesccre 

coBvexi 

convectum 

convehére 

COBVOlli 

coBvulsum 

coBvelIcre 

cooperui 

coopertuzB 

cooperire 

coortus  SUBI 

cooriri 

coxi 

coctum 

coquéri! 

correxi 

correctuBi 

coTTigàre 

corripui 

correptum 

corripérg 

corrosi 

corrosum 

corrodéru 

COTTUpi 

corruptum 

corrump;Te 

crebrui 

pas  do  supin 

crehresccre 

credidi 

creditum 

credèro 

crevi 

pas  lie  -upin 

crescéro 

cubui 

cuhituB) 

cubârn 

ciidi 

cusum 

cudérf 

cupivi 

cupitum 

cupéru 

cucurri 

cursum 

currérn 

cursitavi 

pas  du  supin 

cursitàro 

decessi 

decessuBi 

decedéro 

decrevi 

decretuBi 

decerBôre 

decerpsi 

decerptum 

decerpàre 

decuit 

pas  de  supin 

decàre 

decidi 

pas  de  supin 

dccidére 

decidi 

decisum 

decidére 

decepl 

deceptum 

decipère 

INDICATIF      PRKSEST- 

decoquo,  jo  réduis  par  la  cuisson. 
decresco,  ju  décrois, 
decuiabo,  jo  nie  couolie. 
decurro,  jo  dosceiids  en  courant. 

decutio,  je  secoue. 

dedisco,  jo  désapprends. 

dedo,  jo  donne. 

dedoceo,  je  lais  oublier. 

dedoleo,  je  cesse  de  m'affliqer. 

deduco,  je  tire  de  h.iut  on  bas. 

defendo,  j'>ïc:irto. 

defero,  jo  porte  de  liaut  en  bas. 

defervefacio,  je  fais  liien  bouillir. 

detervesco,  jo  cesse  de  bouillir 

de&cio,  jo  fais  défection. 

âeligo,  j'enfonce. 

deflecto,  j'abaisse  eu  courbant. 

defloreo      \ 

ot  (  jo  cesse  de  fleurir. 

dafloresco  ) 
defluo,  je  coule  en  bas. 
defrico,  je  frotte  fortement. 
defringo,  jo  détache  eu  rompant. 
defugio,  jo  fuis. 
de[uiido,  je  verse, 
dego.je  passe. 
dehisco,  je  m'entrouve. , 
dejicio,  je  jotto  à  bas. 
delavo,  je  lave  à  fond. 

delibuo,  je  frotte, 
deligo,  je  choisis. 
dellno,  j'enduis 
delinquo,  jo  fais  défaut. 
deliquesco,  je  me  fonds. 
delitesco,  je  me  cache. 
deludo,  je  me  joue. 
demadescOijedeviens  humide. 
demereo,  je  mérite. 
demergo,  jo  ploi:!;e. 
demetior,  jo  mesure. 
demeto,  je  fauche. 
deminuo,  j^amoiudris. 
domitto,  je  fais  descendre. 
démo,  j'ôte. 
demordeo,  je  ronye. 
demoveo,  je  déplace. 
demulceo,  jo  caresse. 
denubo,  je  me  marie  (feinmol. 
depasco,  je  mène  paître, 
depeciscor,  je  fais  un  pacte. 
depecto,  je  peigne, 
depello,  je  repousse. 
dépende,  je  paye. 
deperdo,  je  ruine, 
depereo,  jo  péris. 
depingo,  je  peins. 
depono,  je  mets  à  terra. 
deposco,  je  demande. 
deprehendo  l 

ou  y  j'intercepte, 

deprendo       \ 
deprimo,  j'abaisse, 
depr  jmo,  je  tire  de. 
depso,  je  broyé. 


PAnKAIT 

decoxi 
decrevi 
decubui 
decurri    et    de- 

cucurri 
decussi 
dedidici 
dedidi 
dedocui 
dedolui 
deduxi 
defendi 
detuli 
defervefeci 
deferbui 
defeci 
deûxi 
deûexi 

deûorui 

deSuxi 

defricui 

defregi 

defugi 

defudi 

pas  d>-  parfait 

debivi  ou  debii 

dejeci 

pas  de  parfait 

delibui 

delegi 

pas  do  parfait 

deliqui 

delicui 

délit  ui 

delusi 

demadui 

demerui 

demersi 

demensus  sum 

demessui 

deminui 

deraisi 

dempsi 

demordi 

demovi 

demulsi 

denupsi 

depavi 

depectus  sum 

depexi 

depuli 

dependi 

deperdidi 

deperii 

depinxi 

deposui 

depoposci 

deprendi 

depressi 

deprompsi 

depsui 


SUPIN 

decoctuin 
decretuni 
decubitum 
decursum 

decussum 

pas  ilo  supin 

deditum 

dedoctuzn 

p;is  d  '  supin 

deductura 

defensum 

delatum 

defervefactum 

pas  de  supin 

defactum 

deSctum 

detlexum 

pas  de  supin 

deûuxum 

defricatum 

defractum 

pas  de  supin 
defusum 
pas  de  supin 
pas  de  supin 
dejectum 
participe pa=se  de- 

lotus 
delibutum 
delectuDi 
delitum 
delictum 
pas  dé  supin 
pas  de  supin 
delusum 
pas  de  supin 
demeritum 
deniersum 

demessuza 

deminutiim 

demissum 

demptum 

demorsum 

demotum 

demulsum 

denuptum 

depastum 

depexum 

depulsum 

depensum 

deperditam 

deperiium 

depictum 

depositum 

pas  de  supin 

deprensum 

depressum 

depromptum 

depstum 


INFINITIF 

decot/uëre 
decrescùre 
decuwlièrp 

decurrore 
decntère 
dediscère 
dederc 
dedocure 
dedolcre 
deducére 
defendère 
déferre 
defervefacÉre 
defervescere 
deficÈre 
deSgère 
deOectére 
^  deûorêre 

'  deflorescére 
deûuère 
defricàre 
defringëre 
defagére 
deî'undère 
degèrH 
debiscêre 
dejicere 

delavâre 

deljbucre 

deligere 

delinëre 

delinqiiëre 

deliquescére 

delitescère 

deludère 

demadescëre 

demerére 

demergére 

demctiri 

demetére 

dejuinuére 

deniittére 

denière 

deraordére 

deraovére 

demuliére 

denubére 

depascére 

depecisci 

depectére 

depellére 

dependère 

deperdére 

deperlre 

depingère 

deponêre 

deposcère 

Îdeprebendère 
deprendère 
deprimére 
depromère 
depsère 


imuCATir      PK^CtT 


depudet  ^impersonnel),  je  na  rougis  pas.    depuduit  pai  >le  supin  dopudère 

derado,  j'eolèvo  m  ridant.  derasi  derasum  deradèrg- 

derelinquo.  je  délaisse.  dereliqui  derelictum  derolinquêr» 

derideo.  je  ris  de.  derisi  derisum  déridera 

derigesco,  je  deviens  r&id«.  derigui  pas  de  supin  derigescére 

deripio.  j'ôte.  deripui  dereptum  deripùre 

deruo.  jt-  précipite.  derui  derutum  deruère 

descende,  je  descends.  descend!  descensum  descendêre 

descisco,  je  me  sépare  d».  descivi  ou  scii      descitum  desciscëre 

describo,  je  copie.  descripsi  descriptum  describère 

deseco.  je  taille.  desecui  desectum  desecàre 

desenesco.  je  dépéris.  desenui  p.is  de  supin  desenescôr^ 

desero,  j'abandoune.  deserui  desertum  deserère 

desideo,  je  reste  .issis.  desedi  desessum  desidéro 

deaido,  je  m'afTaisss  desedi  pa$  de  supin  desidére 

desilio,  je  saute  de.  desilul  desultum  desilire 

desino.  je  m'abstiens  de.  [desii(l)]  desitatn  desiaère 

deaiplo.  j'ôte  le  goiit.  desipui  pas  de  supin  desipère 

desisto,  jfl  renonce  à.  destiti  dcstitum  desistère 

despicio,  je  regarde  d'en  haut.  despexi  despectum  despicùre 

despondeo,  je  promets  formellement.       despondi  desponsum  despondêre 

despuo,  je  crache.  despui  desputum  despuére 

destituo,  j'établis.  destitui  destitutum  destituera 

destringo,  je  détache.  destrinxi  destrictum  destringére 

destruo.  je  détruis.  destruxi  destructum  destruére 

desuefacio.  je  désaccoutume.  desuefeci  desuofactum  desuefacére 

desuesco,  je  me  désaccoutume.  desuevi  desuetum  desuescèro 

desumo.  je  choisis.  desuznpsi  desuwptuzn  desumère 

desurgo,  je  me  lève  de.  desurrexi  desurrectum  desurgère 

detego,  je  découvre.  detexj  detectum  detegere 

detendo.  je  détends.  detendi  detensum  deiendëra 

detergeo,  j'essuie.  detersi  detersum  detergére 

detero,  je  broyé.  detrivi  detritum  deterére 

deterreo,  je  détourne.  deterrui  deterritum  déterrera 

detexo.  j'achève  de  tisser.  detexui  detextum  detexcre 

detineo.  je  retiens.  detinui  detentum  detinére 

detondeo,  je  tond».  detondi  detonsum  iletondéra 

detono,  je  tonne  fortement.  detonui  pas  dnpin  detonâre 

detorqTieo,  je  détourne,  detorsi  detortum  detorqucro 

detorreo,  je  consume.  detorrui  pas  de  supin  detorrére 

detraho,  jo  tiro  à  bas  detraxi  detractum  detrahère 

detrudo,  je  précipite.  detrusi  detrusura  detrudèro 

deuro,  je  brûle  entièrement.  deussi  deustum  deurère 

deveho,  je  porte.  devexi  devectuzn  devehére 

devenio,  j'arrive.  deveni  deventum  devenire 

deverto,  je  détourne.  deverti  deversum  devortùre 

devincio,  je  lie  solidement.  devinxi  devinctum  devincire 

devlnco,  jo  sournois.  devici  devictum  devincére 

devolvo,  je  roule  d'en  haut.  devolvi  devolutum  devolvére 

devoveo,  je  voue  aux  dieux.  devovi  devotuzn  devovëre 

dico,  jo  dis.  dixi  dictum  dicêre 

4ido,  je  distribue.  dididi  diditum  didère 

«lidnco,  je  désunis.  diduxi  djductum  diducére 

dlflero,  je  disperse.  distuli  dilatum  differro 

ditfido,  jo  me  défie  de.  dif/isus  sum  difûdcre 

dlffindo,  je  fends.  diffidi  difâssum  difûndëre 

liffingo.  je  refais,  difûnxi  difâctum  difûngere 

diffluo,  je  me  répands.  ditJluxi  diffluxum  dlftluvre 

diffringo,  jo  briso.  diffregi  dilTractum  diïïringëre 

diflugio,  je  fuis  çà  et  là.  difTugi  diffugilum  diffugore 

difiundo,  je  verso.  dittudi  diïïusum  dilTundëre 


(I)  Le  parfait  de  desino  ne  prend  nulle  part  le  v.  Ainsi  l'on  dit  detisli,  desierunt,  de 
même  desieram.  Les  formes  desii,  desiit,  desiimus  se  remplacent  par  destiti,  deâtitit^ 
deititimvui,  du  verbe  detitlo,  synonyme  de  desino. 


INDICATIF       PRESENT 


•ibue. 


digero,  jn  distriLu-. 
digredior,  jo  me  sépare. 
dilabor,  jo  me  disperse. 
diligo,  jo  chéris. 
dilucesco,  je  m'éclaircis. 
diluo,  j"  détrompe. 
dimetlor,  je  mesure. 
diminuo.  je  mots  en  morceaux. 
dimitto,  je  l.^c!l1. 
dimoveo,  je  sépare. 
dinosco,  jo  reconnais. 
diribeo,  je  partago. 
dirigo,  je  raels  en  ligne  droite. 
dirimo,  jo  trie. 
diripio,  je  déchire. 
dirumpo,  jo  brise. 
dirao.  je  démolis. 
dlscedo,  je  m'écarte. 
discerne,  je  sépare. 
discerpo,  jo  déchire. 
discindo,  jo  fonds. 
discludo,  je  tiens  écarté. 
disco,  j'apprends. 

discoquo,  je  fais  cuire. 

discrepo,  je  suis  en  désaccord. 

discumbo,  je  me  couche. 

discutio,  je  fracasse. 

disjicio,  jo  disperse. 

disjungo,  je  détache. 

dispando,  j'étonds. 

dlspareo,  jo  disparais. 

dispello,  je  disperse. 

disperdo,  je  détruis. 

dispergo,  jo  disperse. 

dispicio,  j'ouvre  les  yeux. 

displiceo,  jo  déplais. 

displodo,  je  fais  éclater. 

dispcno,  jo  place  çà  et  là. 

dispungo,  je  règle. 

disseco,  je  coupe. 

dissentio,  jo  ne  m'accorde  pas. 

1.  dissero,  je  sème  ci  et  là. 

S.  dissero,  je  disserte. 

dissideo,  je  me  sépare. 

dissido,  je  suis  séparé. 

dissilio,  je  me   fonds. 

dissolve,  je  dissous. 

dissono,  je  rends  un  son  discordant. 

dissuadeo,  je  dissuade. 

dissuo,  je  défais  une  couture. 

distendu,  j'étends. 

distineo,  je  tiens  séparé. 
distinguo,  j'isole. 
disto,  je  suis  distant. 
distorqueo,  je  contourne. 
distrabo,  je  décliire. 
distribue,  je  distribue. 
distringo,  j'étends. 
divello,  j'arrache. 
divendo,  je  vends  au  détail. 
divido,  je  divise. 
do,  je  donne. 
doceo,  j'enseigne. 
doleo,  jo   soulTre. 


digessi 

digressus  suni 

dilapsus  sum 

dilexi 

diluxi 

dilui 

dimensus  sum 

diminui 

dimisi 

dimovi 

dinovi 

diribui 

direxi 

direzni 

diripui 

dirupi 

dirui 

discessi 

discrevi 

discerpsi 

discidi 

disclusi 

didici 

discoxi 

discrepavi 

discubui 

discussi 

disjeci 

disjuBxi 

dispandi 

disparu! 

dispuli 

disperdidi 

dispersi 

dispexi 

displicui 

diplosi 

disposui 

dispunxi 

dissecui 

dissensi 

dissëvi 

disserui 

dissedi 

dissedi 

dissilui 

dissolvi 

dissonui 

dissuasi 

dissui 

distendi 

distinui 

distinxi 

distiti 

distorsi 

distraxi 

distribui 

distrinxi 

divelli 

divendidi 

divisi 

dèdi 

docui 

dolai 


digestum 


I 


dilectum 
pas  de  snpin 
dilutum 

dizninutum 

dimissum 

dimotum 

dinotum 

pas  de  supin 

directum 

diremptum 

direptum 

diruptum 

dirutum 

discessum 

discretum 

discerptum 

discissum 

disclusuzn 

pas  de  supin 

discoctum 

pas  de  supin 

discubitum 

discussum 

disjectum 

disjunctum 

dispansum 

pas  de  supin 

dispulsuzn 

disperditum 

dispersum 

dispectum 

displicitum 

displosum 

dispositum 

dispunctum 

dissectum 

dissensum 

dissitum 

dissertum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

dissuit  um 

dissolutum 

dissonitum 

dissuasum 

dissutum 

dis  t entum  et 

distensum 
distentum 
distinctura 
pas  de  supin 
distortum 
distractum 
distributum 
districtum 
divulsum 
divenditum 
divisum 
dàtum 
doctum 
part.    fut.    doli- 

tUTUS 


digerère 

digredi 

dilabi 

diligére 

dilucescèr» 

diluère 

dimetiri 

diznîBuère 

dimiitére 

dimovére 

dinoscére 

diribére 

dirigère 

dirimêre 

diripère 

dirumpëre 

diruère 

discedére 

discerner» 

discerpëre 

discindére 

discludére 

discëre 

discoquêre 

discrepâre 

discuznbére 

discutère 

disjicére 

disjungëre 

dispandërs 

disparére 

dispellére 

disperdére 

dispergëre 

dispicère 

displicére 

displodère 

disponére 

dispungère 

dissecàre 

dissentire 

disserére 

dîsserère 

dissîdére 

dissidére 

dissilîre 

dissolvëre 

dissonâre 

dissuadére 

dissuère 

distendëre 

distinére 

distinguera 

distâre 

distorquére 

distrahére 

distribuera 

distringëre 

divellére 

divendëre 

dividéra 

dâre 

docèie 


dolere 


INDICATIF      PniStNT 

domo,  ja  dumpte. 
daco,  Je  conduis, 
duresco,  jo  m'onJurcis. 
ebibo,  jo  boi<  eiuiiTament. 
edico,  je  déclare. 
edlsco.  j'apprends  &foDd. 
edissero,  ja  raconte  en  détail, 
èdo.  Je  mange. 
êdo.Jo  mets  au  Jour. 
edomo,  je  dompte  entièrement, 
educo.  Je   fais  sortir  de. 
eSarcio  , 

ou         I  je  bourre. 
effercio  I 

effero,  je  tire  dehors. 
effervesco,  Ja  bouillonne. 

efâcio,  j'affoctUK. 

effingo,  je  façonne. 

efQoresco,  jo  fleuris. 

effluo,  Jo  m'écoule. 

effodio,  jo  creuse. 

effor,  J  •  parle 

eSringo,  jo  romps. 

effugio.  Je  m'enfuis. 

effulgeo,  je  luis. 

efCuudo.Ja  répands. 

egeo,  j'ai  besoin  de. 

egero,  Je  porte  dehors. 

egredior,  je  sors. 

ejicio,  Je  jette   doliors. 

eiabor,  Jo  ma  glisse  deliors. 
elangueo    j 

et  >  Je  languis. 

elanguesco  ) 

elavo,  je  lave. 

elicio,  j'attire. 

elido,  Ja  fais  sortir  (en  frappant). 

eligo,  Ja  cji«fue. 

elingo,  Je  lèciie. 

elino,  J'enduis. 

eloquor,  j'énoncu. 

eluceo       1  j  1  brille. 

elucesco  (  je  commence  à  luire. 

elado,  Je  me  joue. 

elugeo,  je  porte  le  deuil. 

elao,  Ja  lave. 

emadesco,  je  m'amollis. 

emarcesco,  je  mu  fane. 

emergo,  je  sors  de  l'eau. 

emetior,  Jo  mesura. 

emico,  Je  Jaillis. 

emineOijo  suis  saillant. 

eminiscor,  J'imagine. 

emitto,  Je  mets  dehors. 

emo,  J'aciiéte. 

emorior,  je  meurs. 

emoveo,  Je  déplace. 

emuago,  je  mouche. 

tnaBcor,  je  nais. 

eneco,  Jo  tue. 

eniteo,  Ja  brille. 

enitesco,  je  commence  à  briller. 

enitor,  Je  fais  efTort. 

enotesco,  je  ma  fais  connaître. 

enabo,  Je  ma  raarie, 


Vlll     — 

PARTAIT 

firiN 

INMNITIK 

dotuui 

domiium 

o'oirictre 

duxi 

ductum 

ducèr<] 

durui 

p.ts  de  supin 

duresccra 

ebibi 

ebibitum 

ebibèro 

edixi 

edictum 

edicèro 

edidici 

pas  (le  supin 

edjscèr») 

edlsserui 

edissertum 

edisserore 

édi 

esum 

àdèrv 

edidi 

editum 

^dcTti 

edomui 

edomitum 

edomàre 

edaxi 

eductum 

educeru 
\  e/Tarcire 

effersi 

effertum 

j      ou 

1  efferciro 

extuli 

elatum 

efferre 

efferbuj  ou  etter- 

pas  de  supin 

eïTervescére 

VI 

effeci 

effectum 

efâcèro 

efiinxi 

etûctum 

efËDgèrc 

efttorui 

pas  tle  «upiu 

efaorescùre 

efûuxi 

efûuxum 

efSuere 

effodl 

effossum 

effodêro 

effatus  sum 

eflari 

effregi 

effractum 

etfringàre 

effugi 

pas  de  supin 

effugcro 

effuisi 

pas  dn  supin 

ettulgére 

effudi 

effusum 

ettundare 

egui 

pa*<  de  supin 

egére 

egessi 

egestum 

egerùru 

egressus  sum 

egredi 

ejeci 

ejectum 

ejicèro 

elapsns  sum 

elabi 
'{  elanguôre 

elangui 

pas  de  supin 

f  elanguescére 

elavi 

elotum 

eiavàro 

eljcui 

elicitum 

elicèro 

elisi 

elisum 

elidèro 

elegi 

electum 

eligéro 

elinxi 

pas  de  supin 

eliligère 

elevi 

elioero 

elocutus  sum 

eloqui 

pas  de  supin 

(  elacêro 

eluxi 

(  elucescûre 

elusi 

elusum 

eludéro 

eluxi 

pas  d'-  <=upin 

elugéro 

elui 

elutum 

eluere 

emadui 

pas  do  supin 

emadescére 

emarcui 

pas  do  supin 

emarcescère 

emersi 

emersum 

emergére 

emensus  sum 

emetiri 

emicui 

emicatum 

emicâro 

eminui 

pas  de  supin 

eminôro 

ementus  sum 

eminisci 

emisi 

emissum 

emittoTO 

emi 

emptum 

emère 

emortuus  sum 

emoTi 

emovi 

emotum 

emovére 

emanxi 

emunctum 

emungure 

enatus  sum 

enasci 

enecuj 

enectum 

enecàr'} 

enitui 

pas  de  supin 

\  enitéro 
(  enitescure 

enixus  sum 

eniti 

enotui 

pas  de  supin 

enotescère 

enupsi 

enuptum 

enubèra 

ISDICATir       l'IlliSKNT 

«o,  jo  vais. 

epoto,  je  bois  aiitièrement. 
«rado,  je  ràcin. 
•repo,  jo  sors  on  rampant. 
erigo,  j'élève. 
eripio,  j'arraclu'. 
erodo,  jo  ronge. 
«rubesco,  jo  rougir. 
erumpo,  je  fais  éclater. 
eruo,  jn  déterre, 
escendo,  jo  monto, 
«surio,  j'ai  Taiin. 


evado,  je  m'échappe. 
evanesco,  je  m'évanouis. 
eveho,  je  transporte 
evello,  j'arraclie. 
evenio,  j'arrive  de. 
everro,  je  balaie. 
evorto,  je  bouleverse, 
evilesco,  je  deviens  vil. 
evincio,  je  lie. 

evinco,  je  vaincs  compK'tenicnt. 
evolvo,  je  roule  devant  moi. 
evomo,  je  vomis  entièrement. 
exacesco,  je  deviens  aigre. 
exacuo,  j'aiguise. 
exardesco,  je  m'enllamme. 
exaresco,  je  me  dessèche. 
excedo,  je  m'en  vais. 
«xcello,  je  m'élève. 
excerno,  je  trie. 
excerpo,  j'e.^trais. 

1.  excido,  je  tombe  de. 

2.  excîdo,  je  coupe. 
oxcieo,  j'attire  hors. 
excipio,  je  tire  de. 
excludo,  j'exclus. 
excolo,  je  cultive  bien. 
«xcoquo,  je  fais  cuire, 
excresco,  je  crois. 
excubo,  jo  découche. 

excudo,  je  fais  sortir  en  frappant. 
excurro,  je  cours  hors. 

excutio,  je  secoue. 
exedo,  je  mange. 
exeo,  je  sors. 
exerceo,  j'agite. 
exhaurio,  je  vide  en  puisant. 
exhibeo,  je  montre. 
exhorresco,  je  frissonne. 
exigo,  je  fais  sortir. 
eximo,  je  retranche. 
exolesco,  je  cesse  de  grandir. 
exordior,  je  trame. 
exorior,  je  nais. 
expando,  j'étends. 

expavesco,  je  m'effraye. 
expello,  je  chasse. 
expendo,  je  pèse  avec  soin. 
expergefacio,  je  réveille. 
expergiscor,  je  me  réveille. 


P.\RI"A1T 

SUPIN 

INHNITIF 

a 

itum 

ire 

epotavi 

epotuzn 

epotâre 

erasi 

erasum 

eradére 

ereps 

ereptuin 

erepère 

erexi 

erectum 

erigere 

eripui 

ereptum 

eripére 

erosi 

erosum 

erodëre 

erubui 

pas  do  supin 

erubescére 

erupi 

eruptum 

erumpére 

erui 

erutum 

eruére 

escendi 

escensum 

escendère 

inusité  à  la  bonne 

part.  fut.  esun7u- 

esurire 

époque. 

rus('/'er.[heaut. 
981]) 

evasi 

evasum 

evadére 

evanui 

pas  de  sUpin 

evanescëre 

evexi 

evectum 

evebére 

evelli 

evulsnm 

evellère 

eveni 

eventum 

eveni re 

everri 

eversum 

everrére 

everti 

eversum 

evertère 

evilui 

pas  do  supin 

evilescére 

e  vin  xi 

evinctum 

evincire 

evici 

evictum 

évincera 

evolvi 

evolutum 

evolvère 

evomui 

evomitura 

evomëre 

exacui 

pas  de  supin 

exacescêre 

exacui 

exacutum 

exacuére 

exarsi 

exarsum 

exardescère 

exarui 

pas  do  supin 

exarescère 

excessi 

excessum 

excedère 

pas  do  parfait 

pas  de  supiTi 

excellére 

excrevi 

excretum 

excernëre 

excerpsi 

excerptum 

excerpère 

excidi 

pas  de  parfait 

excidére 

excidi 

excîsum 

excidëre 

excivi  ou  ii 

excitum 

excire 

excepi 

exceptum 

excipére 

exclus! 

exclusum 

excludêre 

excolui 

excultuin 

excolire 

excoxi 

excoctum 

excoquére 

excrevi 

excretum 

excrescère 

excubui 

excubitum 

excubâre 

excudi 

excusum 

excudère 

excucurri  oi 

excursum 

excurrêre 

excurri 

excussi 

excussum 

excutére 

exedi 

exesum 

exedère 

exii  ou  exivi 

exitum 

exîre 

exercui 

exercitum 

exercére 

exbausi 

exbaustum 

exbaurire 

exhibui 

exhjbitum. 

exhibére 

exhorrui 

pas  de  supin 

exhorrescèrt) 

exegi 

exactuza 

exigére 

exemi 

exemptum 

eximère 

exolevi 

exoletum 

exolescère 

exorsus  sum 

exordiri 

exortus  sum 

exoriri 

expandi 

expansumon  ex 

.   expandére 

passum 

expavi 

pas  de  supin 

expavescère 

expuli 

expulsum 

expellére 

expendi 

expensum 

expendére 

expergefeci 

expergefactiim 

expergefacéra 

experre ctus 

SUDl 

expergisci 

INDICATIP     PRiSBKT 

exp«rlor,  ja  fait  ro^ui. 
ezp«to.  j'aspire  k. 
ezplngo,  je  peins, 
explico,  Je  déploie. 

•xplodo.  je  siffle  ua  acteur. 

«xpono.  j'expose. 

ojcporrigo,  j'étends. 

eipoBco.  je  demande  instamment. 

exprimo,  j>xtr.iis. 

expromo,  je  fais  sortir. 

ezpungo.  j'efface. 

exquiro,  je  recherche. 

exscindo,  je  fends. 

•xscribo.  je  copie. 

ezsculpo.  je  cisèle. 

exseco.Je  coupe. 

exsequor.  je  suis  jusqu'au  bout. 

exsero.je  lire  hors. 

exsilio.  je  saute. 

exsisto.  je  sors  de. 

exsolvo,  je  délie. 

exsorbeo,  je  bois  en  entier. 

exepuo.  je  crache. 

exstinguo,  j'éteins. 

exsto,  je  dépasse. 

exstruo.  j'accumule. 
exsurgo,  je  m'élève, 
extendo,  j'étends. 

extergeo,  j'es=uie. 

extero,  je  broie. 

exterreo,  j'épouvante. 

eitimesco,  je  suis  épouvanté. 

extoUo.  je  lève. 

extorqueo,  j'arrache. 

extraibo.  je  retire. 

extrudo,  je  chasse. 

extundo,  je  fabrique. 

exuo,  je  déshabille. 

exuro,  je  consume. 

facesso.  je  fais  avec  zèle. 

facio,  je  fais. 

fallo.je  trompe. 

farcio,  je  bourre,  je  remplis. 

fateor,  j'avoue. 

faveo,  je  favorise. 

fério,  je  frappe. 

fero,  je  porte. 

ferveo,  je  bouillonne, 

fido,  jo  me  fie. 

figo.  j'attache,  jo  fixe. 

findo,  je  fends. 

fingo,  je  façonne. 

fio,  je  suis  produit. 

flecto,  je  fléchis. 

floreo,  je  suis  en  fleur. 

iloreaco,  Je  commence  &  fleurirl 

flao,  je  co'Ie. 

fodio,  jo  creuse. 

for,  je  parle. 

fcveo,  je  chauffe. 

frango,  je  brise. 

(1)  Le  parfait  de  (erio  est  remplacé  par  p«rctissi  {as  percutera). 


PARFAIT 

SUiMN 

■NriNITIP 

expertus  su  m 

experirl 

expetivi  ou  -j'j 

e.Ypefi'funj 

expetère              < 

expinxl 

expictum 

expingêre 

explicavl  et  ex- 

explicatum     ei 

plicui 

explicitum 

explicàre 

explosi 

explosum 

explodère 

exposui 

expositum 

exponère 

exporrexi 

exporrectum 

exporrigèr» 

expoposci 

pas  de  supin 

exposcêre 

expressi 

expressum 

exprimère 

exprompsi 

expromptum 

expromère 

exptmxi 

expunctum 

expuDgère 

exquisivi 

exquisitum 

exquirére 

exscidi 

excissum 

exscindère 

exscripsi 

exscriptum 

exscribère 

exsculpsi 

exsculptum 

exsculpéro 

exsecui 

exsectum 

exsecare 

exsecutus  suzn 

exsequi 

exserui 

exsertum 

exsorore 

exsilui 

exsultum 

exsilire 

exstiti 

pas  de  supiu 

exsistère 

exsolvi 

exsolutum 

exsolvère 

exsorbui 

pas  de  supin 

exsorbére 

exspui 

exsputum 

exspuère 

exstinxi 

exstinctum 

exstinguëra 

exstiti 

pan.      fut.      act. 

exstaturus 

exstàre 

exstruxi 

exstructum 

exstruère 

exsurrexi 

exsurrectum 

exsurgère 

extendi 

extentumet-ten- 

sum 

extendère 

extersi 

extersum 

extergère 

extrivi 

extritum 

extf.Tére 

exterrui 

exterritum 

exterrêre 

extimui 

pas  de  supin 

extimescère 

extuli 

elatum 

extollère 

extorsi 

extOTtam 

extorquère 

extraxi 

extractum 

extrabère 

extrusi 

extrusum 

extrudëre 

extudi 

pas  de  supin 

extuadcre 

exui 

exutum 

exuère 

exussi 

exustum 

exurère 

facessi  (douteux) 

pas  de  supin 

facessëre 

feci 

factum 

facère 

fefelli 

pas  de  supin 

fallère 

farsi 

fartum 

farcire 

fassus  sum 

fatéri 

favi 

fautum 

f avère 

(1) 

pas  de  supin 

ferire 

tuli 

latum 

ferre 

ferbui  et  fervi 

pas  de  supin 

fervêre 

ûsus  sum 

Sdère 

ûxi 

6xum 

Sgére 

ûdi 

fissum 

ûndére 

anxi 

Sctum 

ûngère 

factus  sum 

ûeri 

aexl 

ûexum 

ûectére 

ÛOTUi 

pas  de  supin 

ûorùre 

ûorui 

pas  de  supin 

Oorescer» 

ûuxi 

ûuxum 

Huiire 

fodi 

fossum 

fodère 

tatus  sum 

fari 

tovi 

fotum 

fovère 

fregi 

fractum 

frangëre 

I 
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INDICATIF      PRESENT 


PARI  AIT 

SUPIN 

IN.'lVpye 

— 

-    \re 
frenilipêrd 

tremni 

pas  de  supin 

frendi  frare) 

part.  pas.  fresus 

freadëTB 

fricui 

part.  pas.  frictus 
(Sen.,  Plin.) 

fricâre'ce" 

frixi 

pas  do  supin 

ftigére 

trixi 

pas  de  supin 

frigescère 

frixi 

part.  pas.  fTictus 

frigêre 

trondui 

pas  de  supin 

frondére 

pas  de  parfait 

pas  de  supin 

frondescére 

fruitus  sum 

part.  f.  ftuitnrus 

frui 

fugi 

part.  fut.  fugitu- 

rus  (Ov.,  Plin.) 

fugére 

falsi 

fultum 

fulcire 

fulsi 

pas  de  supin 

fulgère 

fudi 

fusum 

fundère 

fuDctus  sum 

fungi 

pas  de  supin 

furére 

gavxsus  sum 

gaudére 

gemui 

pas  de  supin 

gemére 

gessi 

gestum 

gerère 

genui 

genitum 

gignère 

inusisé 

gradi 

babui 

babitum 

babére 

bsesi 

beesum 

baerére 

bausi 

baustum 

baurire 

borrui 

pas  de  supin 

borrére 

bOTTUi 

pas  de  supin 

borrescère 

ici 

2CtU22I 

icere 

ign  ovi 

2g'22  0<t2222 

ignoscére 

iUapsus  sum 

illabi 

illexi 

illectum 

illicére 

illisi 

illisum 

ilUdère 

pas  de  parfait 

pan.  passé  illini- 

tus 

illinire 

illevi 

illitum 

illinère 

illuxi 

pas  de  supiu 

illucescëre 

illusi 

illusum 

illudere 

imbui 

imbutum 

imbuère 

immadui 

pas  de  supin 

immadescère 

immersi 

2j222nersu2n 

immergère 

pas  de  parfait 

pas  de  supiu 

imminére 

j  223  m  in  u  y 

2'l222I22'22U<U2n 

imminuère 

2221 222  2SCUi 

22222222XiU2n 

immiscére 

222!2222S2 

2'222miSSU222 

immittère 

immor  t  uu  s 

part.  fut.  immo- 

sum 

riturus 

immori 

immutui 

pas  de  supin 

immutescère 

impallui 

pas  de  supin 

impallescère 

impuli 

impuisum 

impellére 

impendi 

impensum 

impendëre 

impegi 

impactum 

impingëre 

implicui  ou  im- 

implicatum    ou 

plicavi 

2'222pi2C2ÏU2II 

impUcaie 

imposui 

impositum 

imponére 

impressi 

impressum 

imprimére 

imputrui 

pas  de  supin 

imputrescère 

inarsi 

pas  de  supin 

inardescére 

inarui 

pas  de  supin 

inarescère 

incalui 

pas  de  supin 

incalescère 

incandui 

pas  de  supin 

incaDdescère 

iacanui 

pas  de  supin 

incaàescère 

tremo,  je  frémis. 

trendo,  je  grince  dos  dents. 

trioo,  je  frotte. 

frigeo,  jo  suis  froid. 
Irigesco,  je  me  refroidi». 
Irigo,  jo  fais  frire, 
frondeo,  j'ai  dos  fouilles. 
frondeaco,  je  deviens  feuillu. 
fraor,  jo  joui»  de. 
tugio,  je  fui». 

fulcio,  j'étaie. 
fulgeo,  js  brilla. 
fundo,  je  répands. 
fungor,  je  m'acquitte  de. 
furo,  je  mis  OQ  fureur  (1). 
gaudeo,  je  ma  réjouis. 
gemo,  jo  gémis. 
gero.  je  porte  ou  je  fais. 
gigno,  j'enfante  (-!). 
gradior,  je  marche, 
babeo,  j'ai. 
ba?reo,  je  suis  attaché. 
baurio,  je  puise. 
horreo,  ja  suis  hérissé. 
horresco,  jo  me  hérisse. 
icio  ou  ioo,  jo  frappe. 
Ignosco,  jo  pardonne. 
illabor,  je  tombe  sur. 
illiclo,  j'attire. 
illido,  je  brise  contre. 
illinio,  j'étends  sur. 

Ulino,  j'étends  sur. 
Ulucesco,  je  commence  à  paraître. 
illudo,  je  joue  avec. 
imbuo,  j'imbibe. 
immadesco,  je  me  mouille. 
immergo,  j'immerge. 
immineo,  jo  m'élève  au-dessus. 
Imminuo,  jo  diminue. 
Immisceo,  jo  mêle  à. 
immitto,  j'envoie  vers. 
immorior,  je  meurs  dans. 

immutesco,  je  deviens  muet. 
impallesco,  je  pâlis  sur. 
impello,  je  pousse  vers. 
impendo,  je  dépense. 
impingo,  je  frappe  contre. 
implico,  j'enveloppe. 

impono,  jo  mets  sur. 
imprimo,  je  grave. 
imputresco,  je  me  pourris. 
inardesco,  je  brûle  sur. 
inaresco,  je  me  dessèche. 
incalesco,  je  m'échauffe. 
incandesco,  je  deviens  blanc. 
incanesco,  je  grisonne. 

^1)  Le  parfait  de  favo,  inusité  à  la  bonne  époque,  était  remplacé  par  insanivi  (cf.  Diom. 
[p.  380,  11];  Priso.  [VIII,  50). 

(3)  Le  passif  de  ce  verbe  est  inusité  au  parfait  et  aux  temps  qui  en  sont  formés. 


ITir      PRESENT 


intfc 


lor. 


. .n  aViiQoe. 


incév^    '.',  j'embrase. 

1.  incit.^.  j«  tombe  dans  ou  sur. 

S.  iacîdo,  j'eucailla. 
iacingo,  Je  ceins, 
incipio,  je  commence, 
iuclaresco,  je  brille, 
inclado,  j'enferme. 
incolo,  j'habite, 
incoquo.  jj  fais  cuire  daus. 
increbresco,  j  augmente. 
increpo.  je  fais  du  bruit. 
iucui]o.  Je  suis  couché  daus. 
iocudo.  je  forge. 
incumbo,  je  me  couche  sur. 
incurro,  J-?  fonds  sur. 

incutio.  je  frappe  sur. 

indlco.  je  notifie. 

indigeo,  je  manque. 

indipiscor.  je  saisis. 

indo.  Je  mets  dans. 

indolesco,  je  ressens  une  douleur. 

indaco.  je  revêts. 

indulgeo,  je  suis   indulgent. 

induo,  J'habille. 

induresco,  je  me  durcis. 

ineo.  J'entre  dans. 

inlero,  je  porte  dans. 

inficio,  je  mêle  dans. 

infîgo,  j'enfonce. 

infîndo,  je  fends. 

inflecto.  je  courbe. 

inflige,  je  frappe. 

iniluo,  je  coule  dans. 

infodio,  j'enfouis. 

infremo,  je  frémi?. 

inlrigesco,  je  me  refroidis. 

iniringo.  je  brise  contre. 

infundo.  Je  verse  dans. 

ingemiaco,  je  gémiïf. 

ingero.  Je  porte  dans. 

ingigno,  je  fais  pousser  dans. 

ingredior.  j'entre  daus. 

ingmo,  je  fonds  sur. 

inbibeo,  Je  retiens. 

inborresco,  Je  me  hérisse. 

injicio,  je  jette  dans. 

injungo,  Je  réuuis. 

innascor,  je  nais  dans. 

innecto.  Je  lie. 

innitor,  je  m'appuie  sur. 

innoteaco,  je  me  fais  connaître. 

innao,  je  fais  un  signe  de  tête. 

inolesco,  je  pousse  dans. 

inquam,  dis-Je  (Ij. 

inquiro,  Je  recherche. 

inscalpoje  gratte. 

inscendo.  Je  monte  sur. 

inscribo,  j'éci*is  sur. 
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ittcessi 
incendi 
incidi 

incidi 

incinxi 

incepi 

inclarui 

inclus! 

incolui 

incoxi 

increbrui 

in crepui 

incubai 

incudi 

incubui 

incurri  et  incu- 

curri 
incussi 
indixi 
indigui 
indeptus  sum 
indidi 
indohii 
induxi 
indulsi 
indui 
indurui 
inii  rar.  inivî) 
intuli 
infeci 
inûxi 
inûdi 
inflexi 
inûixi 

ÎDÛUXi 

infodi 

infremui 

infrixi 

infregi 

infudi 

ingemui 

ingessi 

ingenui 

ingressus  sum 

ingrui 

inhibai 

inboTTui 

injeci 

injunxi 

innatus  sum 

innexui 

innixus  sum 

innotui 

innui 

inolevi 

inquii 

inqaisivi 

inscalpsi 

inscendi 

inscripsi 


incessuai 
incensum 
part.    fut.    i'nca- 

suras  (PuN.!. 
incisum 
incinctum 
inceptum 

pas  de  supin 

inclusum 

incultum 

incoctum 

pas  de  supin 

increpitum 

incubituni 

incusum 

incubituui 

iacursum 

incussum 
indictum 
pas  de  supin 

inditum 

pas  de  supin 
inductum 

pa-i  de  supin 

indutum 

pas  de  -supin 

initam 

illatum 

infectam 

inûxum 

inâssum 

inûexum 

inflictam 

inOuxam 

infossum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

infractum 

Infusum 

pas  de  supin 

ingestum 

ingenitum 

pas  de  supin 
inbibitum 

pas  de  supin 

injectum 
injunctum 

innexum 

pas  de  supin 
pas  de  supin 
inolitani 

inquisitum 
inscalptum 
inscensum 
inscTiptum 


iacedëre 
incendêre 

incidère 

incidère 

incingère 

incipbre 

inclarescère 

includère 

incolêre 

iacoquére 

increbrescère 

increspàre 

incubàre 

incudère 

incumbère 

Incurrëre 

incutére 

indicère 

indigère 

indipisci 

indère 

indolescëre 

inducére 

indalgère 

induère 

indurescêro 

inire 

inferre 

inScére 

inâgcre 

inûndére 

inHectére 

inûigère 

inilaêre 

infodère 

infremère 

infrigescère 

infringére 

ini'undëre 

ingemiscèro 

ingerère 

ingignére 

ingredi 

ingruére 

inbibére 

inhorrescèr» 

injicére 

injungére 

ionasci 

innectére 

inniti 

innotescére 

innuére 

inolescëre 

inquirère 
inscalpére 
inscendére 
inscribére 


(I)  Les  formes  usitées  soat  les  suivantes  :  Prés,  inqaam,  inquis,  inquit,  inquiunt' 
IMPARS-,  inquiebat.  Cic.  (top.  51  ;  Acad.  II.  1/(5);  Parf.  :  inqaii.  Catall.  { 10,27),  inquiiti. 
etc.  tde  Or.  il,  ;S9;. 


X.ll     


fi-'Dli  A  IIF       PUlisiiNT 


l'AKFAir 


INFINITIF 


insculpo,  je  ^rave  sur. 
inaeco,  je  coupe. 
inseneoco,  je  vieillis  dans. 
insequor,  .|e  âuis. 
1.  insero,  .|e  â'-ine  dans. 
3.  insero,  j'introduis. 
ineerpo,  je  me  glisse  dans. 
insideo,  je  suis  assis. 
insido,  je  m'assieds  sur. 
insilio,  je  sauça  dan:^. 
iDBÎsto,  je  me  tiens  sur. 
ineono,  jo  réi*uune. 
inspergo,  je  répands  sur. 
inspicio,  je  regarde  dans. 
inspuo,  J3  oraelie  dans. 
iasterno,  j  étends  sur. 
instinguo,  j'excite. 
instituo,  linsiituô. 
insto,  je  m"  '.'.^ns  sur. 

instrepo,  je  fais  du  bruit. 
instringo,  je  serre  fortement. 
instrtio,  je  dispose. 
insuesco,  je  m'habitue  à. 
insumo,  je  dépense. 
insuo,  je  oourls  dans. 
iUBurgo,  je  nie  relève. 
intabeBCO,  je  lue  fonds 
întego,  je    :oiivre. 
intelligo,  lecomprends. 
intendo,  j'étends. 
intepesco,  je  diîviens  tiède. 
intercedo,  je  viens  entre. 

1 .  intercido,  je  tombe  dans  l'intervalle. 

2.  intercido,  je  coupe  par  le  milieu. 
intercipio,  j'intercepte. 
intercludo,  je  ferme. 
interciirro,   ]•*    cours  dans  l'intervalle. 

interdioo,  ['interdis. 
intereo,  je  péris. 
interficio,  je  détruis. 
interfluo.je  ;oule  entre. 
interlodio,  je' perce  entre. 
intertundo,  je  répands  entre. 
interimo,  je  détruis. 
interjicio,  j'iritercale. 
interjungo,  je  joins. 
interlido,  je  supprime. 
interlino,  j'euduis. 
interloqiior    j'interromps. 

interlaueo,  je  ;ais  entre. 
intermico,  je  brille  par  instants. 
interniisceo,  je  mélange. 
intermitto,  |e  mets  entre. 
intermorior .  j ■;  meurs  lentement. 

intemaucor,  je  nais  entre. 
interniteo,  je   brille  entre. 
internosco,  je    listingue. 
intero,  je  pétris. 
interpono,  je  place  entre. 
interpiingu.  j-  ponctue. 
interquieiic;'!.  je  me  repose  un  peu. 


insculpsl 

insecui 

inseuui 

insecutus  sura 

insevi 

inserui 

inserpsi 

msedi 

insedi{rav.-sidi) 

iasilui 

iDstiti 

insoaui 

inspersi 

iaspexi 

inspui 

instravi 

iDstinxi 

instiiui 

institi 


instrepui 

iBstrinxi 

instruxi 

insuQVi 

insumpsi 

insui 

insurrexi 

intabui 

intexi 

intellexi 

intendi 

intepui 

iatercessi 

intercidi 

intercidi 

intercepi 

interclusi 

intercurri   et 

intercucurri 
interdixi 
interii 
interteci 
interûuxi 
interfodi 
interfudi 
interemi 
interjeci 
interjunxi 
interlisi 
interlevi 
interlocutus 

sum 
interluxi 
intermicui 
intermiscui 
intermisi 
internaortuus 

sum 
internatus  sum 
internitui 
internovt 
intrivi 
interposui 
interpunxi 
interquievi 


iBsculptum 
insectum 
pas  de  supin 

insitum 

iasertum 

JDserptum 

insessum 

insessum 

insultum 

pas  de  supin 

insoDitum 

inspersam 

JDspectum 

insputum 

iDstratum 

instinctum 

institutum 

part.   fut.    insta- 

turus  (Liv.  [X, 

36,  3]). 
instrepitum 
insirictum 
instructuni 
insuetum 
insumptum 
insutum 
iDSurrectum 
pas  de  supin 
intectum 
iatellectum 
intentum 
pas  de  supin 
iatercessum 
pas  de  supin 
interclsum, 
interceptum 
interclusum 

intercursum 

interdictum 

interitum 

interfectum 

interflaxuni 

interfossum 

interfusum 

iateremptum 

interjectum 

interjunctum 

interlisum 

interlitum 


pas  de  supin 
pas  de  supin 
intermixtum 
intermissum 


pas  de  supin 

internotum 

intritum 

interpositum 

interpuactutn 

interquieium 


insculpére 

insecare 

insenescere 

insequi 

inserure 

insercre 

inserpëre 

insïdére 

iasidére 

insilire 

jnsistcre 

insonàre 

inspergére 

inspicere 

inspuére 

insternère 

instinguére 

institaéia 

instàre 

instrepère 

instringére 

instruère 

insuescère 

insumëre 

insuére 

insurgére 

intabescére 

iotegére 

intelligère 

intendére 

intepescère 

intercéder  e 

intercidére 

intercidêre 

intercipére 

intercludér» 

intercurrère 

interdicére 

in  ter  ire 

interâcére 

interûuére 

interfodére 

interfundére 

interimére 

intarjicere 

interjungerc 

interlidére 

interlinére 

interloqui 

interlucére 

interniicare 

intermiscére 

inter-mittère 

intermori 

internasci 

in  ternitère 

internoscëre 

interère 

interponére 

interpungére 

iaterquiescére 
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alDlCATIF      PRÉSEhT 

latarrumpo,  je  sep»re. 
jntersœpio.  je  ferme, 
intermcindo,  je  romps, 
intoraeco,  je  sopara. 
1.  intorsero,  je  some  entre. 
5.  intorsero,  j'entremêle. 
intersi»to,  je  fais  une  pause. 
intersterno,  j'éieuds  entre, 
intertexo,  j'entrelace. 
intorvollo,  j'arrache, 
intervenio,  je  surviens. 
intorverto,  je  détourne. 
interviflo,  je  surveille, 
intexo,  j'entrelace. 
intinguo,  j'imprègne, 
intono,  je  tonne. 


intorquoo,  je  tords, 
intremiaco,  je  tremble, 
introduco,  j'introduis. 
introeo,  j'entre. 
introgredior,  j'entre  dans 

intromitto,  je  fais  entrer, 
intxospicio,  j'eiamine. 
intrudo,  je  fais  entrer. 
intueor,  je  considère. 
intumeaco,  je  m'enfle. 
inungo.  j'oins, 
inurgeo,  j'attaque, 
inoro,  je  brûle  sur. 
invado,  j'entre  dans, 
invalesco,  je  me  fortifie. 
inveho,  je  voilure, 
invenio,  je  trouve, 
inverto,  je  retourne. 
invelerasco,  je  vieillis. 
invideo,  j'envie. 
inviso,  je  vais  voir, 
involvo,  j'enveloppe. 
irascor,  je  suis  en  colère 
irrepo,  je  rampe  dans. 
irrideo,  je  me  moque. 
irrumpo,  je  me  précipite  dans, 
irruo,  je  me  jette  sur. 
jaceo,  je  suis  étendu. 


]acio,je  jette. 
]ubeo,  j'ordonne. 
jongo,  je  joins, 
juvo,  j'aide, 
labelacio,  j'ébranle. 
labor,  je  ïliise. 
lacesBO,  je  harcèle. 
laedo,  je  blesse 
lambo,  je  loche. 


la&gueo,  je  suis  languissant. 
languesco,  je  deviens  malade. 


iDterrupi 

interssepsi 

interscidi 

intersecui 

intersevi 

interserui 

interstjti 

interstr^yt 

intertexui 

intervulsi 

iaterveni 

interverti 

intervisi 

intexui 

intinxi 

intoniii 


tntorsi 
intremni 
introduxi 
introivi  et  -ii 
introgressus 

sum 
intromisi 
introspexi 
intrusi 
inusité  (1) 
intumui 
inunxi 
inursi 
in  ussi 
invasi 
invalui 
invexi 
inveni 
inverti 
invetersLVi 
invidi 
invisi 
involvi 
inusité  (2) 
irrepsi 
irrisi 
irrupi 
irrui 
jacul 


fecl 

jussi 

junxi 

Juvi 

labefecl 

lapsus  sum 

lacessivi  oa-li 

Isesi 

lambl  (Prisc.  (ï, 
IJij  et  lawbui 
(VuLx>.,  Ennod.) 

langui 

lannui 


interruptum 

interswptum 

interscissum 

intersectum 

intersitum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

interstratum 

intertextum 

intervulsum 

interventum 

interversum 

intervisum 

intextum 

intinctum 

pan.  pas.  intona- 

tus  (UoB.  [Epod. 

5,  51.]) 
intortum 
pas  do  supin 
introductum 
introitum 


intromissum 
introspectum 
iDtrusum 


iDUDCtuza 

pas  de  supin 

inustum 

iDvasum 

pas  de  supin 

invectum 

inventum 

inversum 

pas  do  supin 

invisum 

pas  de  supin 

involutum 

irreptum 
irrisum 
iTTuptum 
pas  de  supin 
part.  fut.  Jacitu- 

rus(STACB[Théb. 

vu,  777.) 
jactum 
jussum 
junctum 
jutum  (rare) 
labefactum 


lacessitum 
Ixsum 

lambitum  (Pbisc. 
Ix,  U.]) 

pas  de  supin 
pas  de  supin 


interrumpëra 

interssepire 

interscindère 

itttersecàro 

interserëre 

interserère 

intersistère 

intorsternère 

intortexère 

intervellëre 

intervenire 

intervertSre 

intervisère 

intexère 

intingère 

intonâre 


intorquére 
intremiscêre 
introducère 
introire 

introgredi 

intromittère 

introspicère 

intrudère 

intuêri 

jBtumescère 

inungère 

inurgère 

inurère 

invadëre 

invalescère 

invebère 

inveaire 

invertére 

inveterascéro 

invidére 

invisère 

involvere 

irasci 

irrepére 

irridâre 

irrunipére 

irruëre 

jacére 

jacère 

Jubère 

Jungëre 

juvâre 

labefacére 

labi 

lacessëre 

lœdure 

lambére 

languére 
languescore 


(1)  On  le  remplace  par  cupexi,  j'ai  regardé. 

(S)  L'ancien  participe  iraias  n'est  plus  qu'un  adjectif. 


INDICATIF    PKBS-NT 

lateo,  je  8uis  caciié. 
lavo,  ji   lave 

logo,  jn  lis,  jo  recueille  ou  jo  clioisis. 
libot,  il  plai'.. 

liceo,  je  suis  estimé. 
liceor,  j'enchéris. 
licet,  il  est  permis. 


Hno,  jVndiiis. 
linquo,  je  laisse. 
liquefacio,  jo  fonds. 
liqueo,  j)^  suis  liquide, 

licpiesco,  je  me  liquéfie. 
liveo,  ji-  suis  livide, 
loquor,  jii  parle. 
luceo.  je  luis. 

lucesco,  je  commence  à  luira 
ludo,  jo  joua. 
lugeo,  je  pleure, 
luo.  je  lave. 

macresco.  je  deviens  maigre. 
madefacio,  je  mouille. 
madeo,  je  suis  mouillé, 
madesco,  je  m'humecte. 
msereo,  j'ai  ilu  chagrin. 
malo,  je  piérère, 
mando,  je  mâche, 
maneo,  je  reste. 
mansuefacio,  j'apprivoise, 
mansuesco,  j'apprivoise, 
marceo,  je  suis  fané. 
marcesco,  je  me  fane. 
maturesco.  je  mûris, 
medeor.  jo  soigne,  je  guéris. 
memini,  jo  me  souviens. 
mereo,  je  mérite. 
mereor.  je  mérite, 
mergo,  je  pUmge. 
metior,  je  mesure. 
meto,  je  moissonne. 
metuo.  je  crains. 
mico,  je  brille. 
mingo,  j'urine, 
minuo,  je  mets  en  morceaux. 
znisceo.  je  mélange. 

misereo  (3),  j'ai  pitié. 
misereor,  j'ai  pitié. 
tnitto,  j'envoie, 
molo,  je  mouds, 
tnoneo,  j'avertis. 
mordeo,  je  mords. 


PARF.tlT 

Sl'l'I.N 

iNi  i.'^mi' 

iitui 

pal  de  supin 

latère 

lavi 

lavatum  ou 

lo- 

tum  (1). 

lavàtù 

legi 

iQPtum 

legire 

libuit    ou    libi- 

tum est 

libère 

licui 

licitum 

licére 

licltus  sum 

licùri 

Itcuit    ou    lici- 

part.   fut.  licitu- 

tam  est 

rus.  (Cic.  [ 

Att. 

11,  l.SJ.Z.ti/.xxxii, 

21,  35;  .\Lii, 

36, 

6j,Gay.[dig 

XL, 

7,31.1]). 

licére 

levi 

litum 

linére 

liqui 
liquefeci 

lictum 

linquére 

liquefactum 

liquefaccre 

licui  iCic.  [N.  D. 

1.  117]), 
licui 

pas  de  supin 

liquére 

pas  de  supin 

liquescÉre 

pas  de  parfait 

pas  de  supin 

livére 

locutus  sum 

loqui 

luxi 

pas  de  supin 

lacère 

luxi 

pas  de  supin 

lucescère 

lusi 

lusum 

ludére 

luxi 

pas  de  supin 

lugére 

lui 

pas  de  supin 

luère 

macrui 

pas  do   supin 

macrescëre 

madefeci 

madefactum 

madefacère 

madui 

pas  de  supin 

madère 

madui 

pas  de  supin 

madesccre 

pas  de  parfait 

pas  de  supin 

meerére 

malui 

pas  de  supin 

malle 

mandi  (rare) 

mansum 

mandëre 

m  an  si 

mansum 

manére 

mansuefeci 

mansuefact 

xm 

mansuefacére 

mansuevi 

mansuetum 

mansuescére 
marcêre 

marcui 

pas  de  supin 

marcescére 

maturui 

pas  de  supin 

maturescére 

inusité  (2) 

inusité 

medèri 
meminisse 

merui 

meritum 

merére 

méritas  uum 

merêri 

mer  si 

mer  sum 

mer  gère 

mensus  sum 

metiri 

messui 

messum 

metère 

metui 

part. pas.  mei 

itus 

metuère 

micui 

inusité 

micàre 

minxi  et  mixi 

minctum 

mingëre 

minui 

minutum 

minuère 

miscui 

mixtum  et 

mi- 

stum 

miscère 

inusité 

inusité 

inusité 

miseritus  sum 

miserèri 

mi  si 

m  ISSU  m 

mittère 

molui 

molitum 

molèie 

monui 

monitum 

monére 

momordi 

morsum 

mordére 

(1)  Le  participe  passé  de  lat/o  est  iautus,  qu'on  écrit  aussi  lotus. 

(2)  On  le  remplace  par  sanavi,  j'ai  guéri, 

(3)  On   trouve   miseret  (Lucr.   [m,   879]),   misèrent   (Val.-Flacc,    [ii 
(Enn,  \_Ann.  175])  et  niiserete  (Enn,  [tr.  S3â]). 


921),   misererent 
h 


morior,  je  meur? 

movoo,  j'agite, 
mulceo,  je  palp^ 
mulgeo,  je  trais. 

mungo,  je  mouche. 

nanciscor,  je  rencontre  par  hasanl. 

nascor,  je  nais, 
neco,  je  lue. 
necto,  je  tresse. 

negligo,  je  néglige. 

neo,  je  file. 

nequeo,  je  ne  peux  pas. 

nigresco,  je  noircis. 

niteo,  je  brille. 

nitesco.  je  commence  à  briller. 

nitor,  je  m'appuie  sur. 

no,  je  nage, 
noceo,  je  nuis. 

nolo,  je  ne  veux  pas. 
nosco,  je  connais, 
notesco,  je  deviens  connu, 
nubo.  jo  voile, 
obdo,  je  mets  devant. 
obdormio,  je  dors  profondément. 
obdoraiisco,  je  mendors. 
obduco,  je  tire  devant. 
obduresco,  je  deviens  dur. 
obedo,  je  ronge. 
obeo,  je  vais  devant. 
obhorresco,  je  m'effraie. 
objaceo,  je  suis  étendu  devant, 
objicio,  je  jette  devant. 
oblido.  je  comorime. 
oblino.  j'enduis. 
oblitesco,  je  me  cache, 
obliviscor,  j'oublie, 
obloquor,  je  contredis, 
obludo.  je  plaisante. 
obmutesco,  je  deviens  muet, 
obnitor,  je  m'appuie  contre. 
obnubo,  je  voile. 
oboleo,  j'exhale  une  odeur, 
oborior,  je  parais. 
obrepo,  je  me  glisse. 
obrigesco,  je  deviens  rigide, 
obruo,  j'enfouis. 
obsequor,  je  condescends, 
obsero.  je  plante, 
obsideo,  je  m'assied». 
obsido,  je  suis  maitre  de. 
obaisto,  je  me  place  devant. 


INFINITIF 

SVPIN 

INFlMTir 

mortttus  sum 

;  art.    fui.     mori- 

turus 

mori 

znovi 

motum 

movéro 

mulsi 

mulsum 

mulcèro 

mulsi 

part.  p.is.  mulsus 

(Plin.  [xix.G!.]  . 

mi      • 

muDxi 

pas  de  supin 

a;: 

nactus  et  nanc- 

tiis  sum 

nanciscj 

natus  sum 

nasci 

necavi 

necatum 

necàre 

nexui  et  ne  xi 

nexum 

nectëro 

(rare). 

Deglexi 

neglecium 

negligère 

oevi 

netum 

nére 

nequivi  ou  -iiil) 

inusité 

nequiro 

nigrui 

pas  de  supin 

Digrescore 

Bitui 

pas  de  supin 

nitére 

nitui 

pas  de  supin 

nitescère 

nisus    et  nixus 

sum  (2) 

niti 

navj 

pas  de  supin 

nàre 

nocui 

p.art.  fut.  nocitu- 

TUS 

nocére 

Dolui 

pas  de  supin 

nolle 

DOVl 

[las  de  supin 

noscére 

notui 

pas  de  supin 

notescère 

Bupsi 

nuptum 

nubère 

obdidi 

obditum 

obdère 

obdormivi 

obdormitum 

obdormire 

obdormivi 

pas  de  supin 

obrformiscère 

obduxi 

obductum 

obducére 

obdurui 

pas  de  supin 

obdurescére 

pa«  de  parfait 

obesum 

obedêre 

obii  ou  -jvi 

obitum 

obire 

obboTTui 

pas  de  supin 

obborrescère 

objacui 

pas  de  supin 

objacére 

objeei 

objectum 

objicère 

oblisi 

oblisum 

oblidère 

oblevi 

oblitum 

oblinére 

oblitui 

pas  de  supin 

oblitescàre 

oblitus  sum 

oblivisci 

oblucutus  sum 

obloqui 

oblusi 

oblusum 

obludère 

obmutui 

pas  de  supin 

obmutescëre 

obnixus  sum 

ObBJtj 

obnupsi 

obnuptum 

obnubére 

obolui 

pas  de  supin 

obolêre 

obortus  sum 

oboriri 

obrepsi 

obreptum 

obrepère 

obrigui 

pa>  de  supin 

obrigescôre 

obrui 

obrutum 

obruére 

obsecutus 

obsequi 

obsevi 

obsitum 

obserére 

obsedi 

obsessum 

obsidére 

obsedi 

obsessum 

obsidèi-e 

obstiti 

part.  pas.  obstitus 

obsistére 

(1)  Les  formes  syncopées  sont  les  suivantes:  nequisti  (Liv.),  nequiit  (Liv.),  naquurp 
(HoR.,  Liv.),  nequierat  (Liy.),  nequierant  {Li\ .),  neqaisset  (Lucr.,  Cic,  Sall.,  Ltv.),neqms- 
sent  (Lvcn.,  Liv.),  nequUse  (Catui.l.,  Liv.). 

(2;  La  forme  nisus  sum  est  plus  rare  et  s'emploie  surtout  quand  le  verbe  signifie 
«  s'elTorcer  de  ». 


—   XVII    — 


INDICATIF  PRÉSENT 

obsolesco.  je  vieillis, 
obsorbeo,  j 'avala  avid<'ini>nt. 
obsordesco,  Je  devieiH  suie. 
obBto,  je  ma  liens  devant. 

obstrepo,  je  fais  du  bruit. 
obstringo,  j'attache  devant. 
obstruo,  j'.imoiicèle  devant. 
obstupesco,  je  m'engourdis. 
obsurdesco,  je  devicnds  sourd. 
obtego,  je  recouvre. 
obtendo,  je  tends  devant. 
obtero,  je  broyé. 
obticesco,  je  me  tais. 
obtineo,  Je  retiens. 
obtingo,  Je  parviens  à. 
obtorpesco,  je  m'engourdis. 
obtorqueo,  je  retourne. 
obtrudo,  je  pousse  contre. 
obtundo,  je  Trappe. 
obvenio,  je  rencontre. 
obverto,  je  retourne. 
obvolvo,  Je  roule  devant. 
occallesco,  je  deviens  calleux. 
1.  occïdo,  Je  tombe,  Je  péris. 
S.  occido,  J'abats,  je  tue. 
occino,  je  sonne. 

occludo,  je  ferme. 

occubo,  je  suis  couché  contre. 

occulo,  je  cache. 

occumbo,  je  me  couche  sur. 

occurro,  je  vais  au-devant. 

(Pas  de  présent  à  l'époque  classique) 

offendo,  Je  choque. 

offero,  je  porte  devant. 

officio,  J'obstrue. 

oSundo,  répands  devant. 

oleo.J'ai  une  odeur. 

oUacio,  je  sens. 

omitto,  Je  laisse  de  côté. 

operio,  je  couvre. 

oportet,  il  importe. 

opperior,  j'attends. 


oppeto,  j'affronte. 
oppono,  J'oppose. 
opprimo,  je  comprime. 
ordior.  J'ourdis. 
orior.  Je  me  lève. 
ostendo,  je  présente. 

pacîBcor,  je  stipule. 

pœnitet  (avec  me),  je  me  repens. 
palleo.  je  suis  pâle. 
pallesco,  Je  deviens  pâle. 
pando,  je  déploie. 
pango,  j'enfonce,  Je  fiche. 


PARFAIT 

obsolevi 
obsorbui 
obsordui 
obstiti 


obstrepui 

obstrinxi 

obstruxi 

obstupui 

ohsurdui 

obtexi 

obtendi- 

obtrjvi 

obticui 

obtinui 

obtigi 

obtorpui 

obtorsi 

obtrusi 

obtudi 

obveni 

obverti 

obvolvi 

occallai 

occidi 

occidi 

occecini  et  oc- 
ci  nui 

occlusi 

occubui 

occului 

occubui 

occurri 

odi  Je  hais) 

offendi 

obtuli 

ofTeci 

offudi 

olui 

olfeci 

omisi 

operui 

oportuit 

oppertus sum 
iTER.  [Phorm. 
5U]). 

oppetivi  ou  -ii 

opposui 

oppressi 

orsus  sum 

ortus  sum 

ostendi 

pactus    sum  ou 

pepigi 
psenituit 
paliui 
pallui 
pandi 
pas  de  parfait 


pas  do  supin  (1) 
pas  de  supin 
p.as  de  supin 
part.    fut.   obsta- 
turus   (Sen., 

Qui.NT.) 

obstrepitum 
obstrictum 
obstructum 
pas  de  supin 
pas  da  supin 
obtectum 
obtentum 
obtritum 
pa-  de  supin 

obtentum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

obtortum 

obtrusum 

obtusum 

obventum 

obversum 

obvolutum 

pas  de  supin 

occasum 

occisum 

pas  de  supin 

occlusum 

occubitum 

occultum 

occubitum 

occursum 

part.  l'ut,  osurus 

otTensum 

oblatum 

offactum 

oHusum. 

pas  de  supin 

olfactum 

omissum 

opertum 


oppetitum 
oppositum 
oppressum 

parf.fut. on'ïurus 
ostentum  et-ten- 
suai 


pas  de  supin 
pas  de  supin 
passum 

pas  de  supin 


l-TINITIF 

obsolescére 

obsorbère 

obsordescère 


obstàre 

obstrepêre 

obstringére 

obstruëre 

obstupescëre 

obsurdescère 

obtegùre 

obtendëre 

obterêre 

obticescëre 

obtinere 

obtingére 

obtoTpescéie 

obtorquére 

obtrudére 

oblundère 

obvenire 

obvertêre 

obvolvére 

occallescëre 

occïdère 

occidère 

occinère 

occludére 

occubâre 

occulêre 

occumbère 

occurrère 

odisse 

oïTendére 

offerre 

ofâcëre 

oGundére 

olére 

olfacére 

omittère 

operire 

oportére 


opperin 

oppetêre 

opponère 

opprimera 

ordiri 

oriri  (2) 

ostendére 


pacisci 

psenitére 

pallêre 

pallescére 

pandère 

pangére 


(1)  Le  participe  passé  existe  et  a  le  sens  actif:  obsoletus,  «  vieilli,  passé  de  mode  ». 
(S.)  Certaines  formes  de  ce  verbe  appartiennent  à  la  3e  conj.  Telles  sont  :  oreris  (Varr.); 
oreretur  {Cic,  Ces.,  Nép.,  Liv.,  Suet.,  Tac);  orere  (Val.-Mas.)- 


INDICATIF       rRÉSKNT 

parco,  j'épargne. 

pareo,  je  parais. 

pario.  j'enfante. 

partorio,  j'enfante. 
pasco,  je  fais  paicre. 
pascor.  je  fais  paitre. 
patefacio,  j'ouvre. 
pateo.  je  suis  ouvert. 
patior,  je  souffre. 
paveo,  je  suis  effrayé. 
pecto.  je  peigne. 
pellicio,  je  séduis, 
pello,  je  pousse. 
pendeo,  je  suis  suspendu, 
pendo.  je  pèse. 
perago.  je  harcèle. 
percallesco,  je  m'endurcis. 
percello,  je  frappe  fortement 
percenseo,  je  compte. 
percipio.  je  m'empare  de. 
percolo,  je  cultive  avec  5?in. 
percoquo^  je  fais   bien  cuire. 
percurro,  je  parcours. 

percutio,  je  frappe. 

perdisco,  j'apprends  à  fond. 

perdo,  je  perds  (I. 

perdoceo,  j'instruis  à  fond. 

perdomo,  je  dompte. 

perduco,  je  conduis. 

peredo,  je  dévore. 

pereo,  je  péris  ou  je  suis  perdu. 

perfero,  je  supporte. 

perficio,  j'achève. 

perfigo,  je  transperce. 

perfluo.  je  coule  à  travers. 

perfodio,  je  transperce. 

perfrico,  j'enduis. 

perfringo,  je  mets  en  p'éces, 

perfruor.je  me  délecte  de. 

perfugio,  je  me  réluiiie. 

perfundo,  j'arrose. 

perfungor,  je  m'acquitte  de. 

pergo,  j-'  continue. 

perhibeo,  je  fournis. 

perhorresco,  je  suis  rempli  d'effroi. 

perimo,  je  supprime. 

perlabor.  je  pénètre. 

perlateo,  je  reste  caché. 

perlego.  je  parcouis  des  yeux. 

perluceo,  je  parais. 

perluo,  je  lave. 

pormadesco,  je  suis  inonda. 

permaneo,  je  reste. 

permetior,  je  mesure. 

permingo,  je  souille. 

permisceo,  je  mélange. 


—  xviii  — 


peperci 

parui 

peperi 

parturivi  ou  -ii 

pavi 

pastus  suin 

patefeci 

patui 

passus  suta 

pa.s  de  ]>arfait 

pexui 

pellexi 

pepuli 

pependi 

pependi 

peregi 

percallui 

perculi 

percensui 

percepi 

percolui 

percoxi 

perc  ucurri  et 

percurri 
percuss! 
perdidici 
perdidi 
perdocui 
perdoznui 
perduxi 
peredi 
périt 
pertttli 
perfeci 
perfîxi 
perflui 
psrfodi 
perfricui 
perfreg} 
perfructus  sum 
perfiigi 
perfudi 

pert'unctussum 
perrexi 
perhibui 
perhoTTui 
persmi 

perlapsus   sum 
perlatui 
perlegi 
perluxi 
perlui 
permadui 
permansi 
permensus  sum 
perniinxi 
permiscui 


part.  fut.  parsu- 

TUS 

part.  fut.  parilu- 
TUS  (Vell.) 

part.  fut.  paritu- 
rus 

pas  de  çupirt 

pastum 

patefactum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

pexum 

pellectum 

puisum 

pa^î  de  supin 

pensum 

peractum 

pas  do  supin 

perculsttm 

pas  de  supin 

perceptiim 

percultum 

percoctum 

percursum 

percussum 

pas  de  supin 

perditum 

perdoctum 

perdomitum 

perductum 

peresum 

peritum 

perlatum 

perfectum 

perfixum 

perSuxum 

perfossum 

perfricatum 

perfractum 

inusité 

perfusum 

perrectum 
perhibitum 

pa^  de  supin 

peremptum 

pas  de  supin 
perlectum 
pas  de  supin 
perlutum 
pa*;  de  supin 
permansum 

pas  de  supin 
pas  do  supin 
perm ixtum  et 
mistumi 


parcere 

parèro 

parère 

parturïre 

pascere 

pasci 

patefacère 

pat  ère 

pati 

pavère 

pectêre 

pellicére 

pelhre 

pendére 

pendvre 

peragère 

percallescère 

percellcre 

percensére 

percipere 

percolere 

percoquere 

percurrere 

percutère 

perdiscère 

perdere 

perdocére 

perdomùre 

perducere 

peredere 

perire 

perferre 

pertîcure 

perflgère 

pertluure 

perfodère 

perfricàre 

perfringère 

perfrui 

perfugere 

perfundére 

perfungi 

pergure 

perhibére 

perhorrescëre 

perimére 

perlabi 

perlatère 

perlegere 

perlucére 

perhwre 

perjnadescëre 

permanêre 

permetivi 

permingêre 

permiscère 


formés 

pereo 


(1)  Au  pas.sif,  pefdo  ne  s'emploie  qu'au  participe  perditas  et  aux  temps  qui  en  sont 
mes.  On  trouve  aussi  pendaudas.  Mais,  en  général,  le  passif  de  perdo  est  remplacé  pat 


INDICATIF       PRÉSENT 


permitto,- je  laisse  aller, 
permoveo,  je  remue  fortement, 
periiotesco,  je  deviens  connu. 
perodi,  j.j  déteste. 
perpello,  je  pousse  fortement. 
perpendo,  je  pèse  exactement. 
perpetior,  je  supporte. 
perquiro,  je  recherche. 
perrepo,  je  me  glisse. 
perrumpo,  je  brise. 
perscindo,  Je  déchira. 
perscriba,  j'écris. 
perseco,  je  coupe. 
persedeo.je  reste  assis. 
persentio,  je  ressens. 
persequor,  je  poursuis. 
persido,  je  m'arrête. 
persolvo,  je  délie  enliérement. 
persono,  je  résonne. 
perspicio,  je  vois  à  travers. 
persto.  je  demeure  ferme. 
perstrepo,  je  résonne. 
perstringo,  je  contracte. 
persuadeo,  je  persuade. 
pertego,  je  recouvre. 
pertendo,  je  termine. 

pertero,  je  broyé. 
perterreo,  j'épouvante. 
perteio.  je  tisse  entièrement. 
pertimesco,  je  suis  épouvanté. 
pertineo,  je  m'étends  jusqu'à. 
pertraho,  j'attire. 
pertundo,  je  perce. 
perurgeo,  je  presse. 
peruro,  je  brûle  entièrement. 
pervado,  je  me  répands  dans. 
perveho,  je  transporte. 
pervello,  je  tire  fortement. 
pervenio,  j'arrive  à. 
perverto,  je  renverse. 
pervinco,  je  vaincs  entièrement. 
pervolvo,  je  roule. 
peto,  je  cherche  à  atteindre. 
piget,  (avec  me),  il  me  répugne. 

pingo,  je  peins. 
pinso,  je  pile. 

placeo,  je  plais. 

plango,  je  frappe  avec  bruit. 
plaudo,  j'applaudis. 
plecto,  je  tresse. 
plico,  je  plie. 
pluit,  il  pleut. 
pollingo,  j'embaume, 
polluo.  je  souille. 
pono,  je  place. 
porrlgo,  j'étends. 
portendo,  je  présage. 
posco,  je  réclame. 
possideo,  je  possède. 
poto,  je  bois  beaucoup, 


permisi 

permovi 

pernotui 

perosus  sum 

perpuli 

perpendi 

perpessus    sum 

perquisivi 

perrepsi 

perrupi 

perscidi 

perscripsi 

persecui 

persedi 

persensi 

persecutus  sum 

persedi 

persolvi 

personui 

perspexi 

perstiti 

perstrepui 

perstrÏDxi 

persuasi 

pertexi 

pertendi 

pertrivi 

perterrui 

periexui 

pertimui 

pertinui 

pertraxi 

pertudi 

perursi 

perussi 

pervasi 

pervexi 

pervelli 

perveni 

perverti 

pervici 

pervolvi 

petit  et  tivi 

piguit  ou  pigi- 

tum  est 
pinxi 
pin  si  et  sui 

plaçai 

plan  xi 

plausi 

plexi 

ne  se  trouve  guère 

pluvi 

poUinxi 

pollui 

posui 

porrexi 

portendi 

pop  os  ci 

possedi 

potavi 


permissum 
permotum 

pas  de  supin 

perpulsum 
perpensum 

perquisitum 

perreptum 

perruptum 

percissum 

perscriptum 

persectum 

persessum 

persensum 

persessum 

persolutum 

personitum 

perspecium 

perstaturus 

pas  de  fupiii 

perstrictum 

persuasum 

pertectum 

pertensum  et 

pertentum 
pertritum 
perterritum 
pertextuni 
pas  de  supin 
pas  de  supin 
pertractum 
pertusum 
pas  de  supin 
perustum 
pervasum 
pervectuni 
pas  de  supin 
perventum 
perversum 
pervictum 
pervolutum 
petitum 


pictum 
pinsum  et  pis- 

tuzn 
part,  passé  placi 

tus 
planctum 
plausum 
plexum 
que  dans  les  com 

pollinctum 
pollutum 
positum 
porrectum 
portentum 
pas  de  supin 
possessum 
potum  (1) 


permittëre 

permovére 

pernotescère 

perodisse 

perpellére 

perpendére 

perpeti 

perquirére 

perrepére 

perrumpére 

perscindére 

perscribëre 

persecàre 

persedére 

persentire 

persequi 

persidére 

persolvére 

personàre 

perspicère 

perstàre 

perstrepëre 

perstringére 

persuadère 

pertegére 

pertendére 

perterère 

perterrëre 

pertexére 

pertimescére 

pertinére 

pertrabëre 

pertundére 

perurgére 

perurëre 

pervadére 

pervebére 

pervellére 

pervenire 

pervertëre 

pervincére 

pervolvère 

petëre 

pigëre 
pingëre 

pinsëre 

placére 

plangëre 
plaudere 
plectère 
posés. 
pluëre 
pollingère 
poilu  ère 
ponère 
porrigére 
portendére 
poscére 
possidére 
potâre 


(1)  Le  participe  passé  a  le  sens  actif:  notas,  ayant  bu. 


IMIH  ATIK   PRïSENT 


KUPW 


INFINITIF 


pi  aebeo,  j*  Iburuis. 
praecaveo,  je  prends  garde. 
prSBcedo,  je  précède, 
praecerpo,  je  coupe  pi-ématurément. 
praecido.  je  taille, 
praecingo.  jo  ceins  une  épée. 
praecipio,  je  prescris, 
praecludo.  je  ferme, 
prccccguosco.  je  connais  d'avance, 
prsecolo.  je  cultive  d'avance, 
prsecoquo,  je  fais  cuire  it'avance. 
prsecurro,  je  cours  avant. 

prsedico.  je  prédis, 
praedisco,  j'apprends, 
praedoceo.  j'instruis  d'avance, 
praedomo,  je  dompte  d'avance. 
praeeo.  jt^  précède. 
praefor,  je  dis  d'avance. 
praefero,  je  mets  avant, 
praefioio,  je  prépose. 
praefigo,  j'attache. 
praefodio,  je  creuse  devant, 
praefringo,  j'épointe. 
praefulcio,  je  soutiens. 
praefulgeo,  je  brille. 
praesredior,  je  précède. 

praelabor,  je  glisse  devant, 
praelego,  je  commente. 
praeloquor,  je  parle  le  premier. 
praeluceo,  j'éclaire. 
praeludo,  je  prélude. 
praemitto.  je  mets  en  avant, 
praemoneo,  j'avertis  d'avance. 
praemorior,  je  meurs  avant  l'âge. 

praenosco,  je  connais  d'avance. 
praepono,  je  place  devant. 
praeripio,  je  soustrais. 
praerumpo,  je  brise. 
praesagio,  j'augure. 
praescribo,  j'écris  en  tête, 
prseseco,  je  raccourcis, 
praesentio,  je  devine. 
praesideo,  je  préside. 
praesto.  je  me  tiens  debout. 


praestringo,  je  serre. 
praestruo,  je  construis  en  avant. 
praesumo,  je  prends  d'avance. 
praetego,  j'abrite. 
praetendo.je  tends  devant. 
praetereo.  je  passe  devant. 
praetermitto,  je  laisse  passer. 
praetervehor   je  passe  devant. 

praetexo,  je  tisse  devant. 
praeuro,  je  brûle  par  devant, 
praevaleo.je  suis  très  fort. 
praeveho,  je  mène  devant. 
praevenio,  je  devance. 
praeverto,  je  fais  passer  avant. 
praevideo,  je  prévois. 
prandeo  j'*  déjeune. 


priebui 

prsecavi 

praecessi 

prœcerpsi 

praecidi 

prœcinxi 

praecepi 

preeclusi 

preecognovi 

praocolui 

prsecoxi 

prœcucurri      et 

praecurri 
prœdixi 
praedidici 
praedocui 
praedoniui 
praeii  et  -jvi 

prœfatus   sum 

praetuli 

prefaeci 

praeûxi 

praefodi 

praefregi 

prasfalsi 

preefu  Isi 

pr  ae g  T  ess  u  s 
sxim 

prœlapsus  sum 

praelegi 

praelocutus  sum 

praeluxi 

praelusi 

prsemisi 

praemonui 

p  rse  zaortuus 
sum 

preenovi 

praeposui 

praeripui 

praerupi 

praesagivi 

prœscripsi 

praesecui 

presensi 

praesedi 

praestiti 


praestrinxi 

prœstruxi 

praesumi 

praetexi 

praetendi 

prœterii 

prœtermisi 

praetervectus 

sum 
prœtexui 
praeussi 
pradvalui 
praevexi 
praeveni 
praeverti 
praevidi 
prandi 


praebitnm 

praecautum 

prœcessum 

praecerptum 

praecisum 

prœcÎDCtum 

praeceptum 

praeclusum 

praecognitum 

praecultum 

praecoctum 

praecursum 

praedictum 

pas  lie  supin 

praedoctum 

prœdomitum 

praeitum 

prœlatum 

praefectum 

pTaeûctum 

praefossum 

praefractum 

praefultum 

pas  de  supin 


preelectum 

pas  de  supin 
pas  de  supin 
praemissum 
praemonitum 


praenotum 
praepositum 
praereptum 
praeruptum 

pas  de  supin 

prœscriptum 
praesectum 
presenssum 
presessum 
part.  pas.  presta- 
tus     (Plin.)     et 

prestitus  (l.iv.) 
praestrictum 
praestructum 
praesumptum 
praetectum 
prœtentum 
praeteritum 
praetermissum 


praetextum 
praeustum 

pas  de  supin 

praevectum 

praeventum 

praeversum 

praevisuzn 

pransum 


praebère 

praecavére 

pTcBcedère 

prœcerpère 

prtecidùre 

praecingére 

praecipére 

praecludére 

praecognoscèra 

priecolère 

praecoquére 

praocurrére 

prœdicére 

praediscère 

prœdocère 

praedomàre 

prœire 

prwfari 

praeferre 

prae/icére 

praeSgère 

praefodère 

praefringèra 

prœfulcire 

prœfulgèTe 

praegredi 

praelabi 

prselegère 

praeloqui 

praelucére 

praeludère 

praemittère 

praemonéra 

praemori 

prœnoscére 

praeponcre 

prœripêre 

praerumpére 

praesagîre 

praescribèro 

prœsecâre 

praesentire 

présidera 


prœstâre 

praestringére 

praestruére 

preesumére 

praetegère 

praetendéra 

praeterire 

praetermittèra 

praetervabl 

praetexére 

praeurère 

prxvalèra 

praevehêre 

prœvenire 

praevertére 

praevidére 

prandére 


INDICATIF       PRESENT 


prehendo  1 

et  S   '}<'  prends, 

prendo     \ 
premo    iv  presse. 
procedo,  je  m'avance. 
procïdo,  J3  mVcroule. 
procudo,  je  forge. 
procumbo,  je  m'incline, 
procurro,  je  m'élance. 

prodeo,  je  m'avance. 
pro<?igo,  je  chasse. 
prodo,  je  produis. 
produco,  je  fais  avancer. 
profero,  je  crée. 
proficio,  j'avance. 
proficiscor,  je  pars. 
profiteur,  je  proclame. 
proûuo,  je  coule. 
prolugio.je  m'enfuis. 
profundo,  je  répands. 
progigno,  j'engendre. 
progredior,  je  sors. 
prohibée,  j'écarte. 
projicio,  je  lance. 
prolabor,  je  glisse  en  avant. 
proloquor,  je  déclare. 
proludo,  je  prélude. 
proluo,  j>  baigne. 
promineo,  je  suis  proéminent. 
promitto,  je  promets. 
promo,  je  produis. 
promoveo,  je   fais  avancer. 
propello,  je  chasse. 
propendeo,  je  pends  en  avant, 
propono,  j  expose. 
prorepo,  je  rampe, 
proripio,  j'entraîne. 
prorumpo,  je  pousse  violemment. 
proruo,  je  renverse. 
proacindo,  je  fends. 
proscribo,  j'affiche,  je  proscris. 
proseco,  je  coupe. 
prosequor,  je  poursuis. 
prosilio,  je  saute. 
prospicio,  je  regarde. 
prosterne,  je  couche. 
prostituo,  je  mets  en  venta. 
prosto,  je  fais  saillie. 
protego,  j'abrite. 
protendo,  j'étends. 

protero,  j'écrase. 
protraho,  je  tire  dehors. 
protrudo,  je  chasse. 
proveho,  je  transporte. 
provenio,  je  parais. 
provideo,  je  prévois. 
provolvo,  je  renverse. 
pubesco,  je  grandis. 
pndet  (me),  j'ai  honte. 


pungo,  je  pique, 
puteo.  je  pue. 
putrefacio,  je  corromps. 


prehendl 

prendi 

pressi 

processi 

procidi 

procudi 

procubui 

procurri  et  pro- 

cucurri 
prodii 
prodegi 
prodidi 
produxi 
protuli 
profeci 
profectus  sum 
professus  sum 
profluxi 
profngi 
profndi 
progenui 
progressas  sum 
prohibui 
projeci 

prolapsus   sum 
prolocutus  sum 
prolusi 
prolui 
prominui 
proznisi 
prompsi 
promovi 
propuli 
propendi 
proposui 
pi-orepsi 
prorjpui 
prorupi 
prorui 
proscidi 
proscripsi 
prosecui 
prosecutus  sum 
prosilui 
prospexi 
prostravi 
prostitui 
prostiti 
protexi 
protendi 

protrivi 

protraxi 

protrusi 

provexi 

proveni 

providi 

provolvi 

pubui 

me  puditum  est 

(mieux  i.[ue  me 

puduitj 
pupugi 
pului 
putrefeci 


prehoDsuBt 

prensum 
pressum 
processum 

pas  de  supin 

procusum 
procubitum 

procursum 

proditum 

prodactum 

proditum 

productum 

prolatum 

profectum 


proSuxum 
pas  de  supin 
profusum 
progenitum 

probibitum 
projectum 


prolusum 

prolutum 

pas  de  supin 

promissum 

promptum 

promotum 

propulsum 

propensum 

propositum 

proreptum 

proreptum 

proruptum 

prorutum 

proscissum 

proscriptum 

prosectum 

inusité 

prospectum 

prostratum 

prostitutum 

pas  de  supin 

protectum 

protentum 

protensum 
protritum 
protractum 
protrusum 
provectum 
proventum 
provisum 
provolutum 
pas  de  supin 
puditum 


punctum 

pas  de  supin 
putrefactum 


prebendcre 

prendëre 

premère 

procédure 

procidcre 

procudcre 

procumbère 

procurrère 

prodire 

prodigère 

prodcre 

producèra 

proferro 

proScëre 

proScisci 

proûtëri 

proQuèrc 

profugëre 

profundère 

progignère 

progredi 

prohibère 

projicêre 

prolabi 

proloqui 

proludère 

proluëre 

prominére 

promittëre 

promëre 

promovére 

propellère 

propendêre 

proponère 

prorepère 

proripère 

prorumpéra 

proruére 

proscindëra 

proscribëre 

prosecàre 

prosequi 

prosilire 

prospicëre 

prosternére 

prostituére 

prostàre 

protegére 

protendëre 

proterére 

protrabêre 

protrudère 

provebère 

provenîre 

providére 

provolvère 

pubescére 

pudêre 


pungere 

putére 

putrefacëre 


INDICATIF    PnÉSENT 

putresco,  je  pourris, 
quatio,  je  secoue. 
quaero,  je  cherciie. 
quaeso.  je  dcmaade  (1). 
qneo,  je  peux  (S). 
Ofueror,  je  me  plains, 
quiesco,  je  me  repose. 
rado,  je  gratte. 
rapio,  je  saisis  virement, 
raucio.  je  suis  enroué, 
recedo,  je  me  retire, 
recensée,  je  compte. 

i  .  recïdo,  je  retombe  à. 

2.  recido,  je  rogne, 
recingo,  je  détache, 
recipio.  je  recouvre, 
recludo.  je  découvre. 
recognosco,  je  reconnais. 
recoUigo,  je  rassemble, 
recolo,  je  cultive  de  nouveau. 
recondo,  je  serre. 
reconduco,  je  reprends  à  bail, 
recoquo,  je  fais  cuire, 
recumbo,  je  me  couche, 
recurro,  je  cours  en  arrière. 
recutio.  je  repousse. 
redarguo,  je  réfute. 
reddo,  je  rends. 
redeo,  je  reviens. 
redhibeo,  je  restitue, 
redigo,  je  ramène. 
redimo,  je  racheté. 
redoleo,  je  suis  odorant. 

reduco,  je  tire, 
refello,  je  refuse. 
refercio,  je  remplis. 
refero,  je  reporte. 
refert,  il  importe. 
refîcio,  je  refais. 
refigo,  je  décloue. 
reflecto, je  recourbe. 
refloresco,  je  refleuris. 
refluo,  je  reflue. 
refodio,  je  creuse  de  nouveau, 
refoveo,  je  réchauffe. 
refrico,  je  frotte  de  nouveau. 

refrigeacc,  je  me  refroidis, 
refringo.je  brise. 
refugio,  je  recule, 
refulgeo,  je  resplendis, 
refundo,  je  reverse. 
regero,  je  reporte, 
rego,  j.-  dirige. 
regredior,  je  retourne. 
rejicio,  je  rejette. 


PAIIFAII 

supm 

ISIINIVIF 

putrui 

pas  de  supin 

putrescère 

quassi 

qiiassum 

quatère 

qi:sesivi  et  -ii 

qucesitum 

quœrère 

pas  d<>  parfait 

pas  de  supin 

quaesère  (rare) 

quivi 

inusiti 

quire 

questus  sum 

quèri 

quievi 

quietum 

quiescère 

rasi 

rasum 

radère 

rapui 

raptum 

rapère 

rausi 

rausum 

raucii-e 

recessi 

recessum 

recède re 

receDSui 

part,  passé  recen- 

sus  (Sl-et.) 

recensère 

reccidi 

pan.  fut. recasu- 

rus  iCic,  SuET.) 

recidére 

recidi 

recisum 

recidère 

recinxi 

recinctum 

recingère 

recepi 

receptum 

recipére 

reclusi 

reclusum 

recludére 

recognovi 

recognitum 

recognoscère 

recoUegi 

recoUectum 

recolligère 

recolui 

inu'^ité 

recoure 

recondidi 

reconditum 

recondére 

recoDduxi 

reconductum 

reconducère 

recoxi 

recoctum 

recoquére 

recubui 

recubitum 

recumbeère 

recurri 

recursum 

recurrère 

recussi 

recussum 

recutère 

redarguj 

redargutum 

redarguère 

reddidi 

redditum 

reddére 

redii 

reditum 

redire 

redbibui 

redhibitum 

redhibére 

redegi 

redactum 

redigèru 

redemi 

Tedemptum 

rediinère 

redolui     [redo- 

levi) 

pas  de  supin 

redolère 

reduxi 

reductum 

reducëre 

refelli 

pas  de  supin 

refellére 

referai 

refertum 

refercîre 

rettuli 

relatum 

referre 

retulit 

pas  de  supin 

referre 

refeci 

refectum 

reScère 

reSxi 

re/ixum 

reûgère 

reûexi 

reûexum 

re/lectère 

reOorui 

pas  de  supin 

reilorescëre 

reûuxi 

reGuxum 

refluer  e 

refodi 

refossum 

refodère 

refovi 

refotum 

refovère 

rettlctti 

part.    fut.    refri- 

caturus  (Cic.) 

refricâre 

inusité 

pas  de  supin 

refrigescêre 

refregi 

refractum 

refringôre 

refugi 

pas  de  supin 

refugère 

refulsi 

pas  de  supin 

refulgére 

refudi 

refusum 

refundere 

regessi 

regestum 

regerére 

rexi 

rectum 

regère 

regressussum 

regredi 

rejeci 

rejectum 

rejicére 

(1)  On  ne  trouve  que  quieso,  -  je  t'en  prie,  js  vous  en  prie  »,  et  quœsumus,  «  nous  vous 
en  prions  »,  formant  une  sorte  de  parenthèse. 

(2)  Queo  n'a  ni  impératif,  ai  gérondif,  ni  participe  présent,  ni  participe  futur.  11  s'em 
I>!oie  surtout  avec  une  négation. 


INDICATIF    PRÉSLNT 


INFINITIP 


relabor,  je  retombe. 

relanguesco,  je  m'affaiblis. 

relego.  je  relis. 

relido,  je  fais  rebondir. 

relino,  j'ôte  l'enduit. 

relinquo,  je  laisse. 

reluceo,  je  reluis. 

relucesco,  je  brille  de  nouveau. 

remaneo,  je  reste. 

remetior,  je  mesure  une  deuxième  fois. 

remitto,  je  renvoie. 

remordeo,  je  monls  à  mon  tour. 

removeo,  j'éloigne. 

remulceo,  je  tire  en  arrière. 

renaacor,  je  renais. 

renideo,  je  brille. 

renuo,  je  refuse. 

reor,  je  pense. 

repello,  je  repousse. 

rependo,  je  pèse  de  nouveau. 

repercutio,  je  refoule. 

reperio,  je  retrouve. 

repeto,  je  riposte. 

repleo,  je  remplis. 

repo,  je  rampe. 

repono,  je  pose  derrière. 

reprehendo,  je  ressaisis. 

reprendo,  je  ressaisis. 

repritno,  je  repousse. 

repromitto,  je  promets  en  retour. 

repungo,  je  pique  à  mon  tour. 

roquieaco,  je  me  repose. 

requiro,  je  recherche. 

resarcio,  je  raccommode. 

rescindo,  je  déchire  de  nouveau. 

rescisco,  j'apprends. 

rescribo,  j'inscris  de  nouveau. 

reseco,  je  coupe. 

resideo,  je  reste  assis. 

resido,  je  m'asseois. 

resilio,  je  rebondis. 

resipisco,  je  reprends  mes  sens. 

resisto,  je  m'arrête. 

resolvo,  je  dénoue. 

resono,  je  résonne. 

respergo,  j'arrose. 

respicio,  jo  regarde  par  derrière. 

respondeo,  je  répons. 

respuo,  je  rejette. 

restinguo,  j'éteins. 

restituo,  jo  restitue. 

resto,  je  m'arrête. 

restringo,  je  serre  étroitement. 

resumo,  je  reprends. 

resurgo,  je  me  relève. 

retego,  je  découvre. 

retendo,  je  détends. 

retero,  je  frotte. 
retexo,  je  détisse. 
reticeo,  je  me  tais. 
retineo,  je  retiens. 
retondeo,  je  recoupe. 

retorqueo,  je  retourne. 


relapsus  sum 

relang  ui 

relegi 

relisi 

relevi 

reliqui 

reluxi 

reluxi 

reraansi 

remensus    suai 

remisi 

remordi 

removi 

remulsi 

renatus  sum 

renidui 

renui 

ratus  sum 

reppuli 

rependi 

repercussi 

repperi 

repitivi  et  -tii 

replevi 

repsi 

reposui 

reprebendi 

reprend! 

repressi 

repromisi 

repupugi 

requievi 

requisivi 

resarcivi 

rescidi 

rescivi  et  -scii 

rescripsi 

resecui 

resedi 

resedi 

resilui 

resipui,    pii   et 

pivi 
restai 
resolvi 
resonui 
respersi 
respexi 
respondi 
respuj 
restinxi 
restitui 
restiti 
restrinxi 
resumpsi 
resurrexi 
retexi 
retendi 

retrivi 
retexui 
reticui 
retinui 
pas  de  parfait 

retorsi 


pas  de  supin 

relectum 

relisum 

relitum 

relictum 

pas  de  supin 
paï  de  supin 
remansum 

remissum 
remorsum 
remotum 
remulsum 

pas  de  parfait 
pas  de  supin 

repulsum 

repensum 

repercussum 

repertum 

repetitum 

repletum 

reptum 

repositum 

reprehensutn 

reprensum 

repressum 

repromissum 

pas  de  supin 

requietum 

requisitum 

resartum 

rescissum 

rescitum 

rescriptum 

resectum 

resessum 

resessum 

resultum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

resolutum 

pas  de  supin 

respersum 

respectum 

responsum 

pas  de  supin 

restinctum 

restitutum 

pas  de  supin 

restrictum 

resumptum 

resurrectum 

reiectum 

retentum  et  tcn- 

sum 
retritum 
retextum 
pas  de  supin 
retentum 
part  pas.    reton- 

sus 
retoTtum 


relabi 

relangaescere 

religere 

relidére 

relinère 

relinquêre 

relucëre 

relucescêre 

remanére 

remetiri 

remittëre 

remordére 

removëre 

remulcêre 

renasci 

renidëre 

renuére 

rêri 

repellëre 

rependêre 

repercutëre 

reperire 

répéter  e 

replére 

repère 

reponére 

reprehendëre 

reprendëre 

reprimëre 

repromittëre 

repungère 

requiescére 

requirëre 

resarcire 

rescindére 

rescire 

rescribëre 

resecàre 

residëre 

residère 

resilire 

resipiscère 

resistére 

resolvére 

resonâre 

respergëre 

respicëre 

respondëre 

respuëre 

restinguêre 

restituère 

restâre 

restringëre 

resumëre 

resurgëre 

retegère 

retendêre 

reterëre 

reiexëre 

reticére 

retinëre 

retondére 
rétorquera 


INDICATIF    PRESENT 


retraho.  jd  r^'ilre. 
retribuo.  ja  donne  en  éclian^d. 
retroago,  je  ramone, 
retrocedo,  je  roirograde. 
relroduco,  je  ramené  on  arriéra, 
retrudo,  je  lais  reculer. 

retundo.  je  rabaU. 

revalesco,  je  me  rétablis. 

reveho.  je  rapporte. 

revello.  j'arracha. 

revenio.  je  reviens. 

revereor,  je  révère. 

revertor.  je  reviens  sur  mes  pas. 

revincio.  j'attache  par  derrière. 

reviresco,  je  reverdis. 

reviso.  je  reviens  voir. 

revivisco,  je  revis. 

revolvo,  je  roule  en  arrière. 

rideo,  je  ris. 

rigeo,  je  suis  roido. 

rigesco,  je  me  roidis. 

rodo,  je  ronge. 

rubeo.  je  suis  rouge. 

rubesco,  je  deviens  rouge. 

rugio.  je  rugis. 

rumpo,  je  romps. 

ruo,  je  me  précipite. 

ssepio,  j'enclos. 

saevio,  je  suis  furieu.\. 

Ealio,  je  saute. 

sancio.je  consacre. 

sapio,  j  ai  de  la  saveur. 

sarcio.je  recouds. 

sario.  je  sarcle. 
satisfacio,  je  satisfais  à.. 
BCabo,  je  gratte. 
scalpo,  je  frotte. 
scando,  je  gravis. 
scaturio,  je  jaillis. 
ecindo.  je  déchira. 
scio,  je  sais. 
scisco,  je  m'informa. 
Bcribo,  j'écris. 
sculpo,  je  grave. 
secedo,  je  m'écarte. 
eecerao,  je  trie. 
secludo,  j'isole. 
Beco,  je  coupe. 
sedeo,  je  suis  assis. 
aeduco,  je  conduis  à  l'écart. 
sejungo.  je  sépare, 
eeligo.  ]■!  choisis. 
seiQoveo,  j'écarte, 
seneaco,  je  vieillis, 
eeatio,  je  sens,  je  pense. 
sepelio,  j'ensevelis. 


retraxi 

retribui 

retroegi 

retrocessi 

retroduxi 

retrusi 


sum 


rettudi 

revalui 

revexi 

revelli  et 

reveni 

rêver j  tus 

reverti 

reviDxi 

revirui 

revisi 

revjxi 

revolvi 

Tisi 

Tigui 

rigui 

rosi 

rubui 

rubui 

rugii 

rupi 

rui 

sœpsj 

saevii 

salui 

San  xi 

sapui  et  sapîvi 

sarsi  ,     sarcii, 

sarcivi 
sp.rivi  et  sarui 
satisfeci 
scabi 
scalpsi 
scandi 
scaturivi 
scidi 

scivi  et  scii  il) 
scivi 
scripsj 
sculpsi 
secessi 
secrevi 
seclusi 
secui 
sedi 
seduxi 
sejunxi 
selegi 
semovi 
senui 
sensi 
sepelivi 


retractum 
retributum 
retroactum 
p:is  de  supin 

retroductum 
part    p.%s.  retru- 

sus 
retusum 

pas  de  supin 
revectum 
vulsi   reviilsum 
reventum 


reversum 
revinctum 

pas  de  supin 

revisum 

revolutum 

pas  de  supin 

risum 

pas  de  supin 

pas  de  supiu 

rosum 

pas  de  supin 
pas  de  supiu 
pas  de  supiu 
ruptum 

pas  de  supin 

sœptum 
ssevitum 

pas  de  supiu 

sanctum 
pas  de  supin 

part.  pas.  sartus 
sartuzn 
satisfactuzn 
pas  de  supin 

scalptum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

scissuzn 

scitum 

scitum 

scriptum 

sculptum 

secessum 

secretuzn 

seclusum 

sectum 

sessum 

seductutn 

sejunctum 

selectum 

semotus 

pas  de  supin 

sensum 

sepultum 


retrahère 

retribuàre 

retroagère 

retrocedère 

retroducàre 

retrudère 

retundêro 

revalescére 

revehére 

revellère 

revenîre 

reveréri 

reverti 

revincire 

revirescére 

revisère 

reviviscàre 

revolvère 

ridêre 

rigére 

rigescère 

rodère 

rubére 

rubescêre 

Tugire 

rumpiire 

mère 

ssepire 

swvire 

salire 

sandre 

sapera 

sarcire 

sarire 

satisfacêre 

scabere 

scalpére 

scandcre 

scaturire 

scindére 

scire 

sciscère 

scribëre 

sculpère 

secedére 

secernére 

secludére 

secdre 

sedére 

seducëre 

sejungcre 

seligère 

semovére 

senescère 

sentira 

sep  élire 


(1)  Les  formes  syncopées  sont  scii  (Planc.  ap.  Cic),  sciit  (Liv.,  Sen.  rh.),  scierai 
(Ph^ed.),  sciere  (Liv.),  scierim  (Quint.),  scieris  (Cic,  Ov.,  Petrv.),  scierit  (Cio. ),  scierimi 
(Cic),  scierint  (Fac),  scieram  (Cic).  sciero  (Cic).  Ajoutons  les  formes  contractées  :  scis 
/Ter.-    Ov.     Srn..    rh.1.   s(nsser>i   (TmR..  Cic).  uni: 


,  sciere  (Liv 

" \c.),  scieram  (i^ic).  scier 
^lER.,  uv.,  3E.N..  RH.),  scissem  (Ter.,  Cr 
scissent  (Cic),  scisse  (Tp»-  Corvif.   Cic   I. 


^^.^.|,  ■.■^.^.  ...V  , ;,  scieram  (Cic).  sciero  (Cic).  Ajoutons  les  formes  contrai 

(Ter.,   Ov.,  Se.n..   rh.),  scissem  (Ter.,  Cic),  scisses,  scisset   (Cic),   scissem,us  (Sen 
■    "     '  ""er.,  CoRNiF.,  Cic,  Liv.,  Sen.,  rh..  Quint.). 


RH. 


XXV    — 


se 


INDICATIF    PRÉSENT 

_jpono,  jii  mets  on  réierva. 

sequor,  je  suis. 

1.  sero,  j'attache. 

ï.  sero,  jii  ^'Tno. 

serpo.  ji'  r.impa. 

sido,  j(?  m'assieds. 

sileo,  je>  mt)  tais. 

sino.  je  laisso. 

sisto,  jiî  tais  tenir. 

soleo,  j'ai  coutume. 

eolvo,  je  dissous. 

sono,  je  sonne  ou  résonne. 

sorbeo.  j'avale. 

sordeo,  je  suis  sald. 

sordesco,  je  me  salis. 

spargo,  j'éparpille. 

specio.  jft  vois. 

sperno,  jo  dédaigne. 

splendeo,  je  brille. 

splendesco,  je  commence  à  briller. 

spondeo,  jo  m'engase. 

spuo,  je  crache. 

squaleo,  je  suis  écailleux. 

statue,  je  fais  tenir  debout. 

sterno,  j'étale,  j'abats. 

sternuo,  j'éternue. 

sterto,  je  ronfle. 

stcje  me  tiens  debout. 

strepo,  je  fais  du  bruit. 

strlngo,  je  serre,  j'étreins. 

struo,  je  bâtis. 

studeo,  j'étudie. 

stupefacio,  je  paralyse. 

stupeûo,  je  suis  stupéfait. 

stupeo,  je  suis  engourdi. 
suadeo,  je  conseille. 
subdo,  je  mets  sous. 
subduco,  je  retire. 
subedo,  je  mine, 
subeo,  j'-  v.iii  sous. 

subigo,  je  mets  sous. 
subjaceo,  je  suis  couché  sous, 
subjicio,  je  mets  sous, 
subjungo,  j'attelle, 
subluceo,  je  luis  un  peu. 
subluo,  je  lave  en  dessous. 
submerge,  je  submerge. 
submitto,  je  mets  dessous. 
Bubmoveo,  je  fais  retirer. 
subnecto.  j'attache  par  dessou*. 
subrepo,  je  glisse. 
subrideo,  je  souris. 
subruo,  je  sape. 
subscribo.  j'inscris  au  bas. 
subseco,  je  coupe  par  en  bas. 
subsequor,  je  suis  de  près. 
subsido,  je  me  baisse. 
Bubsilio.  je  saute  en  l'air. 


seposui  seposituin 

secutus  sum 

pas  lie  parfait  ;1)    sertum 

sévi  satum 

serpsi  pas  de  supin 

n'est  guère  usité  que  dans  les  composé 

silui  pas  de  supi" 

sîvi  situm 

stiti  statum 

solitus  sum 

solvi 

SODUi 

sorbui  (rar.  sor 


psi  [Val.-Max.]) 
sordui 
sordui 
spa,r~i 
inusité  (3) 
sprevi 
splendui 
splendui 
spopondi 
spui 
squalui 
statut 
stravi 
sternui 
stertui 
steti 
strepui 
strinxi 
struxi 
studui 
stupefeci 
stup efac t u s 

sum 
stupui 
suasis 
subdidi 
subduxi 
subedi 
subii  et(plu5rar.' 

subivi 
subegi 
subjacui 
subjeci 
subjuDxi 
subluxi 
sublui 
snbmersi 
submisi 
submovi 
subnexui 
subrepsi 
subrisi 
subrui 
subscTipsi 
subsecui 
snbsecutus  sv.m 
subsedi 
subsilui 


solutum 

pas  de  supin 

sorbitum 

sorptum 

pas  de  supin 

pas  de  supin 

sparsum 

spretum 
pas  de  supin 
pas  do  supin 

sponsum 
sputum 
pas  de  supin 
statutum 
stratum 

pas  do  supin 
pas  de  supin 

statum 
pas  de  supin 
strictum 
structum 

pas  de  supiii 
stupefactum 


l't 


pas  de  =upin 

suasum 

subditum 

sabductuni 

subesum 

subitum 

subactum 

pas  de  su|ùii 

subjectum 

subjuDctum 

pas  de  supin 

sublutum 

submersuai 

submissum 

submotum 

subnexura 

subreptum 

subrisum 

subrutum 

subscriptum 

subsectum 

subsessum 
pas  de  supin 


seponere 

sequi 

serère 

serëre 

serpère 

silêre 

sinère 

sis  ter  e  (i2) 

solére 

solvère 

sonâre 

sorbêre 
sordére 
sordescére 
spargère 

spernëre 

splendëre 

splendescère 

spondére 

spuère 

squalére 

statuera 

sternëre 

sternuère 

stertuëre 

stàre 

strepére 

striDgëre 

siruére 

studére 

stupefacëra 

stupeSeri 

stupére 

suadére 

subdëre 

subducëre 

subedëre 

subire 

subigêre 

subjacére 

subjicëre 

subjungëre 

sublucêre 

subluëre 

submergera 

submittére 

submovêre 

subnectëre 

subrepère 

subridère 

subruëre 

subscribëre 

subsecâre 

subsequi 

subsidére 

subsilire 


(1)  Le  parfait  est  serai  dans  les  composés,  voy.  consero,  insero,  etc. 
(3)  Les  composés  n'ont  pas  de  supin  à  l'époque  classique. 
(3)  Voy.  les  composés,  aspicio,  conspicio,  etc. 


XXVI    — . 


INDICATIF   PRÉSENT 

subsisto,  Jo  m'arrête, 
substerno,  j'étends  sous, 
substitue,  je  mets  sous. 
BUbstrlngo,  je  jerre  par  dessous, 
substruo,  je  construis  en  dessous. 
sobterfugio.  je  m'esquive, 
subterlabor,  je  coule  sous. 

subtero,  j'use  en  dessous. 
subtraho,  je  soustrais. 
suburo,  je  brûle  lésèrement. 
subveho,  je  transporte. 
subvenio.  je  subviens. 
subverto,  je  retourne. 
succedo,  je  vais  sous. 

succendo,  j'incendie. 

1.  succïdo.  je  coupe  au  bas. 

S.  succido,  je  tombe  sous. 

succingo,  je  retrousse. 

succresco.  je  pousse  au-dessous. 

succumbo.  je  succombe. 

succurro,  je  cours  sous. 

succutio,  je  secoue. 

suesco,  je  m'habitue. 

sufficio,  je  substitue. 

suffigo,  je  suspends. 

suffodio,  je  s.ipe. 

Buffringo,  je  brise  par  en  bas. 

suGugio,  je  m'enfuis  sous. 

suffulcio,  je  soutiens. 

sufiundo,  je  verse  dessous. 

Buggero,  je  porte  sous. 

suggredior,  je  m'approclie. 

6ugo,  je  suce. 

sumo,  je  prends. 

suo,  je  couds. 

superaddo,  j'ajoute. 

Bupercreaco,  je  croîs  par-dessus. 

superscribo,  je  mets  une  inscription. 

superBedeo,  je  suis  assis  sur. 

aupersterno,  j'étends  sur. 

■uperstruo.  j'élève  sur. 

Bupertego,  j'abrite. 

Bupervenio,  je  surviens. 
supervivo,  je  survis  à. 

suppeto,  je  m'offre. 

supplodo,  jo  trépigne, 
suppono,  je  mets  sous. 
aupprimo,  je  supprime. 
BUrgo,  je  me  lève. 
surripio,  je  dérobe. 
suscenseo,  je  m'irrite. 
suscipio,  je  soutiens. 
suspendo,  je  suspends. 
euBpicio.  je  regarde  en  haut. 
BUstineOjje  soutiens. 
tabesco,  je  me  consume, 
taceo,  je  me  tais, 
taedet  (me),  je  suis  ennuyé. 
tango,  je  touche. 
tardesco,  je  deviens  lent. 
tego,  je  couvre. 
lemno,  je  nn.'prise. 

(1)  Le  parfait  usité  est  pertœsum 

(2)  Voyez  contemnëre. 


PARFAIT 

snbstiti 

substravi 

substitui 

substriDxi 

substruxi 

subterfugi 

subterlapsus 
sum 

subtrivi 

subtraxi 

subussi 

subvexi 

subveni 

subverti 

successi 

succendi 

succidi 

succïdi 

succinxi 

succrevi 

succubui 

succurri 

succussi 

suevi 

suffeci 

su/Uxi 

sufTodi 

suffregl 

suffugi 

suffulsi 

suffudi 

suggessi 

suggressus  sum 

suxi 

sazapsi 

sut 

superaddidi 

supercrevi 

superscripsi 

supersedi 

superstravi 

superstruxi 

supertexi 

superveni 

supervixi 

suppetivi  ou  -ii 

supplosi 

supposui 

suppreasi 

surrexi 

surrjpui 

suscensui 

su:icepi 

suspendi 

suspexi 

sustinui 

tabui 

tacui 

(1) 
tetigi 
tardui 
texi 
inusité  (2) 


pas  de  supin 

substratum 

substitutum 

substrictum 

substructuDi 

pas  de  supin 


subtritum 

subtractum 

subuslum^ 

subvectutn 

subventum 

subversum 

succcssum 

succensuzn 

succîsum 

pas  de  supin 

succintum 

succretum 

succubitum 

succursum 

succussuzn 

suetum 

suffectuzn 

suffîxum 

sufTossum 

suffractum 

pas  de  supin 

suffultum 

sutïasum 

suggestum 

SUCtUBl 

sumptum 

sutum 

superaddituza 

pas  de  supin 

superscriptum 

supersessutn 

superstratuni 

superstructuni 

supertectum 

superveDtum 

pas  de  >;upin 

suppetitum 

supplosain 

supposituin 

suppressum 

surrectuzn 

surreptum 

suscensum 

susceptum 

suspensum 

suspectum 

sustentum 

pas  de  supin 

tacitum 
tactum 

pas  de  supin 
textum 

inusité  (â) 


subsistëre 

substernëre 

substituùre 

siibstringire 

subsiruere 

subterfugOre 

subterlabi 

subterère 

subtiahère 

subur  re 

subveheie 

subvenïre 

subvertère 

succedtre 

succendère 

succid^re 

succidùre 

succiDgère 

succrescère 

succumb  re 

succurrcre 

succutere 

suescére 

sullicère 

s  util  g  ère 

suffoddre 

suiTringère 

suffugero 

sutTulcire 

suffundère 

suggerère 

suggredi 

sugere 

sumëre 

sucre 

superaddère 

supercrescére 

superscribcre 

supersedére 

supersternore 

superstrurre 

supertegi're 

supervenire 

supervivere 

suppetere 

supplodère 

suppoBêre 

supprimére 

surgére 

surripère 

susceDsére 

suscipëre 

suspendére 

suspicere 

sustinère 

tabescëre 

tacëre 

tœdére 

tangëre 

tardescére 

tegére 

temnëre 


est. 


XXVII    


INDICATIF      PRÉSE.NT 


SUPIN 


tendo,  je  tends. 

teneo,  je  tiens. 

tepesco,  je  m'échauffe. 

tergeo,  j'essuie. 

tero,  je  frotte. 

terreo,  j'elTraye. 

texo,  je  tisse. 

timeo,  je  crains. 

tingo,  je  trempe. 

toUo,  j'élève. 

tondeo,  je  tonds. 

tono,  je  tonne. 

torpeo,  je  suis  engourdi. 

torpesco,  je  m'engourdis. 

torqueo,  je  tourne. 

torreo,  je  grille. 

trado,  je  livre. 

traduco,  je  fais  passer. 

traho,  je  traîne. 

trajicio,  je  jette  au  delà. 

transabeo,  je  dépasse. 

transadigo,  j'enfonce. 

transcendo,  je  traverse. 

transcribo,  je  transcris. 

transcurro,  je  cours  au  delà. 

transeo.je  me  transporte. 
transfero,  je  transporte. 

transfigo,  je  transperce. 
tranefodio,  je  transperce. 
transfugio,  je  passe  à  l'ennemi. 
transfundo,  je  transvase. 
transgredior,  je  traverse. 

transigo,  je  perce, 
transilio,  je  saute  par  dessus. 

transmitto,  je  transporte. 
trasmoveo,  je  fais  passer. 
transpono,  je  transporte  ailleurs. 
transveho,  je  transporte  au  delà, 
transverto,  je  retourne. 
tremefacio.  je  fais  trembler, 
tremo.  je  tremble. 
tribuo.  je  distribue. 
trudo,  je  pousse  avec  force, 
tueor,  je  contemple. 
tumeo,  je  suis  enflé. 
tumesco,  je  m'enfle. 
tundo,  je  frappe. 
turgeo,  je  suis  gonflé. 
ulciscor,  je  me  venge  de, 
ungo,  j'oins. 
urgeo,  je  presse. 
uro,  je  brûle. 
utor,  je  me  sers  de. 
vaco,  je  suis  vide. 
vacuefacio,  je  vide. 
valeo,  je  suis  bien  portant. 

valesco,  je  deviens  fort. 
veho,  je  porte. 
vello,  j?  tire. 
'veudo,  je  vends. 


tetendi  et  tendi 

lenai 

tepui 

tersi 

trivi 

ierrui 

texui 

timui 

tinxi 

sustuli 

totondi 

tODUi 

pas  de  parfait 

torpui 

torsi 

tOTTui 

tradidi 
traduxi 
traxi 

trajeci 

transabii 

transadegi 

transcendi 

transcripsi 

transcurri    et 

-cucurri 
transii 
traDituli 

tTansûxi 

transfodi 

transfugi 

transfudi 

transgressus 

sum 
transegi 
transilu  i 

transmis  i 

transmovi 

transposui 

transvexi 

transverti 

tremefeci 

tremui 

tiibui 

trusi 

tuitus  sum 

pas  de  parfait 

tumui 

tutudi 

tursi 

ultus  sum 

UDXi 
UTSi 

ussi 

usus  sum 
vacavi 
vacuefeci 
valu! 

valui 

vexi 

vulsi  et  velli 

vendidi 


tensum    et   ten- 

tum 
tentum 
pas  de  supin 
tersum 
tritum 
territum 
textum 
pas  de  supin 
tinctum 
sublatum 
toDsum 
pas  de  supin 
pas  de  supin 
pas  de  supin 
torsura 
tostum 
traditum 
traductum 
tractum 
trajectam 
transabitum 
transadactum 
transcensum 
tTanscriptum 

transcursum 
transitum 
translatum  et 

tralatum 
transûxum 
transfossum 
pas  de  supin 

transfusum 


transactum 
part.  pa=.  transi- 

litus 
transmissum 
transznoluza 
transpositum 
transvectum 
transversum 
tremefactum 
pas  de  supin 
tributum 
trusum 

pas  de   supin 
pas  de  supin 
iunsum 
pas  de  supin 

UDctum 

pas  de  supin 
ustum 

vacatum 
vacuefactum 
part.  fut.  valitu- 

rus 
pas  de  supin 
vectum 
vulsum 
vendituiu 


tendêre 

tenére 

tepescêre 

ter  g  ère 

terëre 

terrére 

texère 

tim  ère 

tingère 

toUëre 

tondére 

tonàre 

torpére 

torpescère 

torquëre 

torràre 

trader  e 

traducére 

trabère 

trajicere 

transabire 

transadigêre 

transcendêre 

transcribère 

transcurrëre 
transire 

transferre 

transSgére 

transfodére 

transfugère 

transfundère 

transgredi 
transigêre 

transilîre 

transmittëre 

transmovëro 

transponère 

transvehêre 

transvertëre 

tremefacére 

tremère 

tribuère 

trudëre 

tuéri 

tumére 

tumescère 

tundëre 

turgére 

ulcisci 

ungère 

urgëre 

urére 

uti 

vacâre 

vacuefacèra 

valére 

valescére 
vebère 
vellëre 
vendëre 


INDICATIF    PRESENT 

▼enio.  je  vieiiâ. 

vergo.  j'incline. 

verro.  je  balaie. 

verto,  je  tourne. 

veto,  je  défi-nds. 

▼idoo,je  vois. 

vigeo.  je  suis  plein  de  force. 

vincio,  je  lie. 

vinco,  je  vaincs. 

vireo,  je  suis  vert. 

▼iso,  je  vois. 

vivo,  je  vis 

voie,  je  veui. 

volvo,  je  roule. 

vomo,  je  vomis. 

voveo,  je  fais  vœu  d*. 


—    XXTIll    

l-ARKAIT 

eupiit 

veni 

ventum 

versi  et  varxi 

pa-î  de  supin 

versi 

versum 

verti 

versum 

■vetui 

yetitum 

vidi 

visuzn 

vigui 

pas  de  supin 

vin  xi 

vinctum 

vici 

victum 

virui 

pas  de  supin 

visi 

ViSUDJ 

vixi 

victum 

volui 

pas  de  supin 

volvi 

volutum 

vomui 

vomitum 

vovi 

votum 

INFINITIF 


veoi.-e 

vergère 

V  errer e 

vert  ère 

vetàxe 

vidére 

vigére 

vincire 

vincêre 

virére 

visère 

vivère 

velle 

volvëre 

vomcre 

vovèr» 
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DICTIONNAIRE 

LATIN-FRANÇAIS 

Rédigé  d'après  les  memeurs  travaux  de  lexicographie  latine 
parus  en  France  et  à  l'Etranger. 

Et  particuliérejnent  d'après  les  grands   dictionnaires  de  Forcellini,   de  Georges  et  de  Kloiz 

PAR    KM. 

Eugène    BENOIST  Henri    GOELZER 

Membre  de  llnsiuul,  Lauréat    de    ri»sl.lut     Docteur   es    '«""s. 

Professeur  i  la   Facult.  des  lettres  de  Paris.  Maître  de  confere..ce»  a  l'Ecole  Normale  .uperieore. 

1  vol.  grand  In-S*.  reliure  toll»  pleine 10.  • 


AVERTISSEMENT  DE  LA  TROISIÈME  ÉDITION 

Depuis  que  ce  livre  a  paru,  je  n'ai  négligé  aucune  occasion  de  Famé- 
liorer.  Profitanl  des  observations  de  mes  collègues,  à  qui  j'adresse  ici 
mes  plus  vifs  remerciements,  pratiquant  moi-même  tous  les  jouis  mon 
dictionnaire,  j'ai  pu  faire  disparaître  un  certain  nombre  de  tache-,  cor- 
ri'^er  des  erreurs  d'interprétation,  enrichir  encore  le  répertoire  des  mots 
et  des  exemples,  bref  essayer  de  rendre  mon  travail  de  plus  en  plus  digne 
des  suffrages  de  tous  ceux  qui  m'ont  fait  l'honneur  de  le  recommander. 
Je  ne  me  flatte  pas  d'échapper  jamais  à  toute  critique  :  mais  ceux  qui 
voudront  bien  examiner  la  présente  édition  et  la  comparer  à  la  deuxième 
et  à  la  première,  se  rendront  compte  des  progrès  que  j'ai  réalisés. 
Jusqu'ici  j'avais  ciu  bien  faire  en  rompant  avec  la  tradition  qui  veut,  en 
France,  qu'on  indique  à  leur  ordre  alphabétique  les  parfaits  et  les  supins 
plus  ou  moins  irréguliers.  Je  comprenais  qu'on  les  vît  figurer  dans  un 
lexique  destiné  aux  classes  élémentaires  (et  je  n'ai  eu  garde  de  les 
omettre  dans  celui  que  j'ai  composé  en  collaboration  avec  M.  Martel) 
mais  je  croyais  que  les  jeunes  gens  et  étudiants  n'avaient  pas  besoin  de 
ce  secours.  Je  suis  convaincu  maintenant  que  j'avais  tort.  On  trouvera 
donc  en  tête  de  cette  nouvelle  édition  un  tableau  des  parfaits  et  des 
supins  rangés  par  ordre  alphabétique  ;  il  peut  arriver  aux  meilleurs  élèves 
d'oublier  momentanément  que  tel  parfait  appartient  à  tel  verbe;  à  quoi 
bon  leur  refuser  tout  moyen  de  se  tirer  d'embarras? 


"vip^aiHiH; 


Œnvres.  Edition    classique   avec    notes  et  remaniues,    par    M.   Ooblzer,   maître  de  conférences  à 

l'Ecole  normale  supérieure.  1  fort  vol.  in-18  jé?us,  cartonné S  SO 

—  Le  nteme.  relié  toile 3   fp. 


GONTIONËS  LATINE 


Discours  extraits  de  Tite-Live,  Salluste,  César  et  Tacite,  avec  des  notes  et  des  sommaires  en 
Françiis,  par  M.  J.-B.  Voisin,  professeur  de  rhétorique  au  lycée  de  Versailles  1  vol  in-18 
j«5"s S   fr. 


oioÉipe.oN" 

Extraits  et  analyses  des  principaux  discours,  édition  précédée  d'une  importante  notice  sur 
la  vie  et  les  discours  de  Cicéron,  accompagnée  de  notes  philologiques,  g'^ammaticaies  et  litté- 
raires, par  M.  H.  de  la  Viule  de  Mirmont,  professeur  adjoint  à  la  Faculté  des  lettre»  de 
Bordeaux.  1  vol  in-18  Jésus,  cartonné 3    fp 


NOUVEAU 

Lexique  Latin-Français 

A    L   LjaôE   DL5    CLASSES    DE   GRAMMAIHK 

Rédigé  d  après  les   travaux  les  plus  récents 
de   lexicographie 

CONTENANT 

Les  termes  usuels,  les  principaux  noms  propres 
et  l'explicalion  des  passages  les  plus  difficiles 
des  auteurs  portés  aux  programmes  des  classes 
de  grammaire. 

PAR    MM. 

Henri    GOELZER  1  V.   HIARTEL 

Professeur  Professeur 

à  la  Faculté  des  Lettres  agrégé  de  l'Université 

I  au  Lvcéô  Michelet. 


de  Paris 
Un  fort  volume  in-8°,  relié  toile. 


6  fr. 


NOUVEAU 

Dictionnaire   français-Latin 

Comprenant  tous  les  mots  employés  par  les  au- 
teurs classiques,  par  E.  Benoi=t,  professeur  à  la 
Sorbonne.  1  vol.  relié 5  fr. 


DICTIONNAIRE 

GREC-FRANCAIS 

Ouvrage  rédigé  d'apn-s  les  plus  récents  travaux 
de  philosophia  grecque,  comprenant  :  I'  Les 
mots  de  la  langue  grecque  depuis  Homère 
jusqu'aux  écrivains  byzantins;  2'  Les  noms 
propres  de  la  langue  grecque;  3°  l«s  formes 
irréguliéres  poétiques  ou  propres  des  dialectes  ; 
i"  De»  renvois  aux  mots  simples  et  aux  ra- 
cines, et  précédé  d'une  introduction  à  l'étude 
de  la  langue  et  de  la  littérature  grecques,  par 
.M.  A.  Chas=anc,  Inspecteur  général  do  l'Instruc- 
tion publique.  Edition  revue,  corriyée  et 
awjmentée  d'an  yrand  nombre  de  mots.  1  fort 
vol.  grand  in-S",  relié  eu  toile  pleine.       IS  fr. 


LEXTQUE 

FlUNCAIS-LATIN 


A    1,  tSAGt:    DES  C    ASSeS    Dt 


HA^IMAIHE 


Ouvrage    extrait     du     Nouveau    Dictionnaire 
Français -Lat<n 


CONTENANT 


Les  mots  français  usuels,  les  principaux  noms  pro- 
pres historiques  et  géographiques,  l'indicnlion 
des  formes  rares  de  la  déclinaison,  les  temps 
primitifs  de  tous  les  verbes,  les  principales 
constructions  de  la  syntaxe,  etc. 

PAR  Henri  COELZER 

Professeur  <à  la  Faculté  des  Lettres 

de  l'Université  de  Paris  et  à  l'Ecole  Normale  supérieure, 

Lauréat  de  l'histitut. 

Un  fort  volume  in-S»,  relié  toile 6  fr. 


Lexique  Français-Grec 

Rédigé  en  vue  des  exercices  d'application  sur  la 
déclinaison  et  la  conjugaison,  par  M.  Martel. 
Dixième  édition  entir/rement  refondue.  1  vol. 
in-18  Jésus,  cartonné 3  fr. 


DICTIONNAIRE 

FRANCAIS-GREG 

o 

Contenant,  outre  la  nomenclature  académique, 
tous  les  termes  de  sciences  et  d'art  dérivés  du 
grec,  les  noms  géographiques,  mythologiques, 
historiques,  etc.,  à  l'usage  des  professeurs  et 
des  candidats  aux  divers  examens  et  concours 
de  l'Université,  par  D.  Courtaiid-DivernerestE. 
2«  édition,  2  volumes  grand  in-8'  jcsus,  à 
3  colonnes,  cartonné 25  fr. 

L'introduction  de  cet  oui/raye  dans  les  écoles 
publiques  a  été  autorisée  par  décision  de 
M.  le  Ministre  de  l' Instruction  publique. 

CouRTAUD-DivERNLHEssE.  —  Abrégé  du  dic- 
tionnaire français-grec,  cartonné,  pleine 
toile «S  fr. 


NOUVEAU    DICTIONNAIRE 

FRANGAIS-LATIN 


1.  a,  8.  m.   (Première   lettre   de 

l'alphabet  et  première  voyelle). 
La  lettre  a,  A  littcra.  Vn  a  (en 
parlant  de  la  lottro  gravée  ou 
écrite),  A  lilteric  claclus.  Fig. 
Ne  pas  faire  une  pansj  d'a(o'est- 
à-diro  no  rien  eci'ire,  ne  rien 
[a.ire) ,  litteram  nallim  scribëre. 
Cic.  11  ne  saurait  faire  une  panse 
d'à,  nescit  oninino  pingëre  (ou 
exarare)  litteras.  Cie.  Il  ne 
sait  ni  a  ni  b  (c'est  un  parfait 
ignorant),  lilteraraîn  (ou  ar- 
tium)  plane  rudls  est.  Cic.  Lii/. 
Depuis  a  jusqu'à  z,  a  primo  ad 
extremum.  Cic.  ou  (prov.)  a 
carceribus  usque  ad  calcem. 
Prouver  par  a  pins  h  (avec  une 
rigueur  mathématique),  geome- 
trica  sabtilitate  dùcëre. 

2.  à,  prép.  (de  ad,  qui  clans  le 
latin  populaire  ne  signifiait  pas 
seulement  des  rapports  de  di- 
rection et  de  proximité,  mais 
se  substituait  aussi  au  datif, 
pour  marquer  un  rapport  d'at- 
tribution et  à  Vablatil',  accom- 
pagné ou  non  de  la  préposi- 
tion in,  pour  indiquer  situa- 
tion dans  un  lieu,  et  enfin 
servait  à  exprimer  la  coïnci- 
dence et  par  ext.  l'iiiatrument). 
T  Direction  vers  (dans  l'es- 
pace). Aller  à  la  ville,  ire  ad 
urbem.  Arriver  à  la  ville,  ve- 
ntre {advenire,  devenire,  voy. 
ces  mots)  ad  ou  in  urbcm.  (Avec 
ad  on  exprime  qu'on  est  en 
mouvement  pour  se  rapproclier 
d'un  lieu;  avec  in,  ou  veut  dire 
qu'on  pénètre  dans  le  lieu.)  Cou- 
rir au  Sénat,  concwrëre  ad  cu- 
riam.  Cic.  Marcher  à  l'eunomi, 
ire  ad  hostem.  Liv.  Conduire 
ses  légions  à  l'ennemi,  dacëre 
legiones  ad  hostem.  Liv.  Le- 
ver les  bras  au  ciel,  tendëre 
manus  ad  cselum.  Cies.  Descen- 
dre à  terre,  e.rire  ex  (ou  de) 
navi,  egredi  navi  (ou  c.r  navi), 
exire  (ou  egredi)  in  terram. 
Cxs.    Liv.   Aller   à    Rome,   ire 


Romam;  à  Malte,  Melitam. 
Voyage  à  Brindes,  iter  ad  Brin- 
disiuni.  Il  y  a  deux  routes  de 
Plaisance  à  Crémone,  daœ  sunt 
viœ  a  Placentia  ad  Cremonam 
(avec  la  prép.,  parce  qu'il  y  a 
simplement  idée  de  direction 
dans  un  certain  sens  et  que 
l'expression  ne  renferme  aucun 
verbe  do  mouvement).  1  Proxi- 
mité (dans  l'espace).  La  bataille 
livrée  à  Cannes,  pugna  ad  Can- 
nas. Liv.  La  victoire  remportée 
à  Nola,  ad  Nolam  Victoria.  Liv. 
Le  camp  d'Hannibal  était  à 
quelques  jours  de  marche  do  cet 
endroit,  Hannibalis  castra  pau- 
coram  dierum  iler  ab  eo  loco 
aberant.  César  établit  son  camp 
à  trois  milles  du  camp  ennemi, 
milia  passaam  tria  ab  hostium 
castris  castra  ponit.  Cses.  (B. 
G.  I,  23,  5).  Etre  à  deux  jours 
de  marche,  abesse  bidai  spatio. 
Plane,  ap.  Cic.  (ad  fam.  X,  l'7, 
1).  Etre  à  sept  milles,  abesse 
septem  milium  intervallo.  Cœs. 
(B.  C.  I,  18,  1).  Assis  à  ses 
côtés,  sedens  ad  latas  ejas.  Cic. 
Etre  couché  aux  pieds  de  quel- 
qu'un,/acêre  adpedes  alicujas. 
Cic.  Etre  présent  à  la  porte, 
adesse  ad  portam.  Cic.  Etro  à 
la  mort,  à  l'article  de  la  mort, 
abesse  propias  a  morte.  Cic. 
Attendre  aux  portes  de  la  ville, 
ad  urbem  esse  (express,  consa- 
crée, en  parlant  du  général  qui 
ne  pouvait  pas  pénétrer  dans 
Rome  tant  qu'il  n'avait  pas  dé- 
posé l'imoei'iam).  Se  mettre  à 
table,  cibi  capiendi  causa  ac- 
cambëre  (ou  recumbëre),  simpl. 
accumbëre.  Etre  à  table,  cenare. 
L'épée  au  côté,  gladio  accinc- 
fus.  Liv.  Tac.  ou  succinctus. 
Cornif.  rhet.  Mettre  au  soleil, 
in  sole  ponëre.  Col.  Ecrire  à  la 
lampe,  ad  lucernam  scribëre. 
A  la  face  de,  aux  yeux  de,  etc. 
Voy.  FACE,  OEIL,  etc.  Côte  à  côte, 
corps    à    corps,    etc.    Voy.    ces 


mots.  (I  Situation  (dans  l'espa- 
ce). Demeurer  à  Rome,  à  Lyon, 
à  Carthago,  Romœ,  Lugdani, 
Carthagine  habitare.  S'arrêter 
à  .Athènes,  .4fhenis  commorari. 
Demeurer  à  l'armée,  manëre  ad 
exercitum.  Cœs.  (B.  G.,  V,53,3). 
Un  bâton  à  la  main,  baculam 
manu  fenens.  L'épéa  à  la  main, 
destricto  gladio.  |  (Par  ext.) 
Avoir  la  rage  au  cœur,  furore 
incendi  ou  inflammari.  (Ayant) 
la  menace  à  la  bouche,  minax, 
Cic.  A  la  place  de.  Voy.  place. 
Au  lieu  de.  Voy.  lieu.  1  Direc- 
tion (dans  le  temps).  Ren- 
voyer une  affaire  à  une  autre 
époque,rem  inaliudtempusdif- 
ferre.  Cœs.  Remettre  quelqu'un 
à  huitaine,  aliqaem  in  septi- 
mum  diem  differre.  A  demain, 
au  lendemain,  in  crast'inam 
diem,  ou  simpl.  in  crastinum. 
Plaut.  Cic.  Tout  à  l'heur;,  à  ja- 
mais, etc.  Voy.  ces  mots.  Le 
billet  est  payable  à  trente 
jours,  nummi  per  syngrapham 
debiti  codant  in  tricesimam, 
diem  (cf.  Cic.  ad  Att.  xv,  20,  A). 
Du  matin  au  soir,  ab  orto 
usque  ad  occidentem  solem. 
Liv.  De  temps  à  autre,  inter- 
dam.  Il  Coïncidence  (dans  lo 
temps).  A  la  vue  de  l'accident 
arrive  au  général,  ad  ducis  ca- 
sum  (Liv.,  IX,  22,  7).  A  une 
nouvelle  si  terrible,  ad  nuntiam 
tam  atrocem.  Il  rougit  à  la  vue 
de  César,  viso  ou  aspecto  Cœ- 
sare  erubuit.  A  ces  mots,  his 
dictis  (abl.  abs.)  ou  sub  hanc 
vocem.  Liv.  \  Par  ext.  S'é- 
veiller au  bruit,  audito  stre- 
pita  expergisci.  Reconnaissabla 
à  sa  taille,  statura  insignis.  On 
le  reconnaissait  à  ses  chevaux, 
equi  conspiùebantur.  Liv.  A 
l'œuvre  on  connaît  l'artisan, 
opus  opificem  probat.  Phsed. 
Acquérir  do  la  gloire  à  sup- 
porter les  injures,  injurias  fe- 
rendo  laudem  mereri.  Cic. 
1 


11  Accomplissement  (dans  lo  ] 
tempsV  S»  lover  à  huit  heures,  1 
êecundâ  horâ  sargèrc.  Diiior 
il  midi,  mcridie  ccnare.  A 
échéanci>,  ad  dicm.  Cic.  A 
l'âge  de  90  ans,  annos  nona- 
ginta  notas.  11  mourut  à  SOans, 
decessit  anno  vita?  tricesimo. 
A  l'instant,  à  présent  Yoy.  ces 
mois.  1  Idée  de  dut.  (Tenilance 
vers).  Tendra  à  la  gloire,  ad 
gloriam  niti.  Cic.  Conduire  à 
l'immortalité,  ad  immortalita- 
tem  ducêre.  Aller  à  la  s.Tvi- 
tude,  ire  ad  servitutcm.  Ré- 
duira à  la  misère,  in  egestatem 
dedacêre.  Aspirer  à  régner,  re- 
gnam  appetëre.  Lo  poids  de  l'or 
s'élevait  à  un  talent  attiquo, 
aurj  pondas  summam  Anici 
talenti  e.rplebat.  Une  armée 
do  sept  à  huit  millo  hommes, 
escercitus  constans  e.x  octo  fer- 
me hominam  millibtis.  Mon 
consulat  tire  à  sa  fin,  in  exita 
est  meus  consulatus.  Cic.  Tour- 
ner à  bien,  succedére.  Lii'.  ou 
prospère  succedére.  Nep.  L'af- 
faire a  tourné  à  sa  gloire,  res 
in  gloriam  ejus  cessit.  Cela 
tourne  à  mon  avantage,  à  mon 
profit,  à  mon  détriment,  à  ma 
gloire,  à  ma  honte,  Uoc  miiii 
est  atilitati,  emolumento,  de- 
trimento,  honori,  dedecori.  Ve- 
nir à  rien,  ad  niliilum  ou  ad 
nihil  recïdëre.  Donner  à  bail, 
locare.  Mettre  à  profit  q.  q.  ch., 
Iticram  facere  ex  aligna  re.  Te- 
nir une  chose  à  honneur,  rem 
sibi  decas  (acëre.  Sen.  Imputer 
à  quelqu'un  telle  ou  telle  chose 
à  lâcheté,  tribaërealicai  aliquid 
ignavim.  Prendra  à  témoin  les 
dieux,  deos  testes  facëre.  Liv. 
Engager  à  la  trahison,  ad  pro- 
ditioncm  illicëre.  Sali.  Exhorter 
à  la  patience,  ad  patientiam 
hortari.  Vous  poussez  l'avarice 
jusqu'à  la  fureur,  eo  avaritise 
progrederis  at  insanias.  Aimer 
à  la  folie,  insanire  ex  amore. 
Plaut.  amore  deperire,  Liv. 
Etre  envieux  à  la  rage,  rabide 
invidêre.  [  (Avec  un  complément 
à  l'inf.)  César  m'invite  à  être 
son  lieutenant,  a Cœsare  mi/i7or 
ut  sibi  sim  legatus.  Cic. 
(Pour  la  construction  voy.  les 
diCTérents       verbes       engager, 

EXHORTER,      INVITER,        CtC.     :     leS 

uns  se  construisent  avec  l'infi- 
nitif seul,  quelques-uns  se 
construisent  avec  ad  et  l'accus. 
du  gérondif,  d'autres  enfin  avec 
ut  et  le  subjonctif.)  Il  cherche 
à  ma  tromper,  vult  me  deci- 
përe.  Cicéron  [aime  à  dire..., 
Cicero  dicere  solet.  J'aime  à 
jouer,  ladis  delector.  Donner  à 
boire,  servir  à  boire,  dare  bi- 
bère,  ministrare  bibëre  (s^uls 
exemples  où,  après  des  verbes 
aigninant  ■  donner  ■,  le  latin 
emploie  correctement  l'infinitif 
de  but  :  cf.  Cic,  Tusc,  I,  26, 
65;  Liv.,  xl,  li7,  5;  ailleurs  on 
emploie  l'adj.  verbal  en    ndas. 


qu'on  fait  accorder  avec  le 
compl.  du  verbe  principal.^  Don- 
ner quelque  chose  à  emporter, 
aliijuid  portanduni  tradêre. 
Donner  des  enfants  à  élever,  pui'- 
ros  educandûs  tradêre.  Donner 
aux  soldats  une  ville  à  piller, 
oppidum  diripiendum  miliribus 
concedére.  ||  Accommodation    ou 

ADAPTATION  A   UN   DUT.    L'Ilommo 

est  fait  à  l'image  de  Dieu, 
homo  in  se  Dei  cl'jfgiem  osten- 
dit.  Se  former  à  l'image  de 
qqn,  ad  similitiidinem  ati- 
rujus  se  ef (ingère.  Sen.  La 
chose  marche  à  mes  souhaits, 
res  mihi  ex  sententia  cedit. 
Sen.  Au\  erands  maux  les 
grands  remèdes,  graviter  sei/ro- 
tantes  fortiter  cura.  Tout 
réussit  à  mon  gré,  omnia  ad 
i-oluntatem  mihi  succédant. 
Curt.  Chercher  un  remède  à 
un  mal,  quserére  morbo  medi- 
cinam.  Sen.  A  dire  vrai,  ut 
i-era  dicam.  A  ne  vous  rien 
cacher,  ne  guid  tibi  rcticeam.  A 
mon  sens,  meâ  quidem  sen- 
tentia ou  meo  judicio.  Cic.  A 
mon  avis,  ut  opiner.  Apte 
aux  aflaires,  aptus  ad  negotia. 
Saison  propre  aux  récoltes, 
tempora  demetendis  fructibus 
accommodata.  Cic.  Terrain  pro- 
pre à  l'élève  du  bétail,  a;ier 
pecori  alendo  bonus.  Prêt  à 
partir,  parafas  proficisci.  .\c- 
coutumé  à  obéir,  assuetus 
obœdire.  Chose  facile  à  com- 
prendre, res  facilis  ad  intelle- 
gendum.  Cic.  Voix  agréable  à 
entendre,  vox  jucunda  aaditu. 
Inutile  àdire,  inutilis  ad  dicen- 
dum.  Fille  à  marier,  ^Zia  nubi- 
iis.Ilest  homme  à  commettre  ce 
crime,  is  est  gai  hoc  scelus  ad- 
mittat.  C'est  un  homme  à  me- 
ner par  le  bout  du  nez,  is  est 
gaem  labiis  ductes  { d'après 
Plaut.,  mil.  03).  Il  l'aime  à 
perdra  l'esprit,  eam  ita  amat 
ut  insaniat.  |  Salla  à  man- 
ger, cenatio.  Sen.  cenacu- 
lam,.  Varr.  Bois  à  brûler,  li- 
gnum.  \\  Situation  (par  rap- 
port à  un  but).  Etre  au  comble 
de  la  joie,  in  cœlo  esse.  Cic. 
Être  à  l'abri  du  froid,  tutus 
esse  a  frigore.  Les  habitants 
sont  à  l'aise,  laxe  habitant. 
Cic.  I  II  est  à  diriger  les  opé- 
rations militaires,  in  adminis- 
trando  bello  occupatus  est.  Cic. 
J'ai  de  grands  travaux  à  sup- 
porter, mihi  magni  sunt  sab- 
eandi  labores.  Cic.  Tout  ."-este  à 
faire,  omnia  supersunt  agenda. 
Comment  trouverait-on  à  se 
réjouir  aujourd'hui  ?  Quis  nunc 
esse  possit  gaudendi  tocas? 
C'est  à  savoir,  à  savoir,  scilicet, 
videlicet.  C'ost-à-dire,  id  est. 
1  Sert  a  exprimer  le  compliS- 
MENT  INDIRECT,  et  signifie  ; 
Attbibutioh.  Ecrire  une  lettre 
à  quelqu'un,  epistolam  ou  lit- 
teras  icribêre  ad  aliguem.  Dé- 
dier    un     ouvrage     à     Brutus, 
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ad  M.  Bratum  libros  mittèra, 
.adresser  la  parole  ù qqn, lui  par- 
ler, aliguem  tdtogui  ou  alfari, 
Uendra  grâce  A  Dieu,  Deo  red- 
dère  gratias.  Donner  un  vête- 
ment à  un  pauvre,  pauperives- 
tem  dare.  Décerner  la  royauté 
à  quelqu'un,  aiicui  regnum  dé- 
ferre. Liv.  Il  Adjonction.  Ajou- 
ter encore  cette  fatigue  à  toutes 
les  autres,  liunc  laborenx  ad 
omnes  alios  addère.  Ajouter 
une  province  à  l'empire,  pro- 
vinciam  ad  impcrium  acQun- 
gere.  Cic.  Atteler  des  chevaux 
à  un  char,  jungëre  eguos  ad 
currum.  Allier  la  vérité  au 
mensonge,  vera  cum  falsis  con- 
fundëre.  \\  appartenance.  Tout 
était  aux  Macédoniens,  omnia 
Macedonum  erant.  Cette  mai- 
son est  à  (appartient  à)  mon 
père,  /iffc  domiis  patris  mei 
est.  Ce  livre  est  à  moi,  à  toi,  à 
nous,  à  vous,  /»ic  liber  meus 
{tuus,  noster,  vestcr)est.  C'est  à 
vous  d'agir,  tuunx  est  agëre. 
C'est  au  roi  qu'il  appartieut  do 
protéger  ses  sujets,  rc7is  est 
tueri  cives.  (Remarquer  la  con- 
struction de  certains  verbes  :  ) 
Les  grenouilles  demandèrent 
un  roi  à  Jupiter,  ranscregem 
petiere  a  Jove.  Phœdr.  (II,  % 
11).  Acheter  quoique  chose  à 
quelqu'un,  emére  aliquid  ab 
aliguo.  Enlever  à  l'ennemi  ses 
bagages,  hostem  impedimcn- 
iis  exuëre.  Uu  voleur  alluma 
sa  lanterne  à  l'autel  de  Ju- 
piter, lacer-nam  far  accendit 
ex  ara  Jovis.  Phxdr.  (IV, 
11,  1).  Puiser  do  l'eau  à  une 
source,  aquam  ex  fonte  haurire. 
Il  Rapport  d'instrument,  de 
moyen,  de  manièi'.e.  Laver  ua 
cheval  à  l'éponge,  c^uuni  spon- 
giâ  detergêre.  Pêcher  à  l'hame- 
çon, hamo  piscari.  Broder  à 
l'aiguille,  acu  pingëre.  Jouer  à 
la  paume,  pila  ladërc.  Ouvrage 
fait  à  la  main,  opus  manu 
factura.  Se  sauver  à  la  nage, 
enare.  Cic.  ou  nando  capessërb 
fagam.  Liv.  Etre  à  pied,  pedes 
(adj.)  esse.  Etre  à  cheval,  egui- 
tare.  Ils  se  sont  mis  à  trois 
pour  faire  l'ouvrage  d'un  seul, 
ires  convencrunt  qui  anius 
opus  facerent.  A  cœur  ouvert. 
A  outrance.  A  regret.  A  peine, 
etc.,  etc.  Voy.  ces  diverses  lo- 
cutions. Acheter  à  crédit,  emere 
non  prœscntibus  nummis.  Sen. 
A  petit  feu,  igné  leni.  A  la 
mode  grecque,  Grseco  more.  \\ 
Par  est.)  Vase  à  deux  anses, 
diota.  Etoile  à  poil,  pannus 
vilosus.  Voiture  à  doux  che- 
vaux, bigœ,  l.  pl.fig.  Un  hom- 
me à  prétentions,  ambitiosus 
homo. 
abaissement,  s.  m.  Action  do 
faire  descendre,  ou  état  do  ce 
qui  est  descendu.  DemisslO, 
onis,  f.  Cses.Remissio,  onis, 
f.  Cire.  Ab;iissement  des  nat» 
tes   (de  jonc,  de  roseaux,  etc.', 
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demissto  storiarum.   Cœs.    (B. 
C.    lî,   9,    5).    —  des   sourcils, 
superciliorum    remissio.     Cic. 
(Off.   I,    U6),  —    de    la  voix, 
vocis    remissio   ou    submissio. 
Les    élévations  et   les   abaisse- 
ments  de   la    voix,  vocis  con- 
tentiones     et      remissiones, 
Cic.    (d.i    orat.  I,    2Ù1).  |    Fig. 
Affermir   l'autorité    du    prince 
par  rabaissement   des  grands, 
principis  aactoritatenx  (irmare, 
coiy^oressis    optimatibus.  L'ar- 
rogance no  lui  réussit  pas  mieux 
que  l'abaissement,    arrogantia 
nonpius  prop.cit  quam  huini- 
litatc.  Abaissjment  volontaire, 
hamilitas.    Cic.    (de    orat.,    I, 
â28).  Abaissement  du  caractère, 
dignitatis   imminatio.  Cic.    Je 
ne  savais   pas   que  les  consuls 
fussent  dans  un  tel  abaissement 
ignorabam  ojuidam  consulum 
tam  hamiles  esse  mentes.  Cic. 
Je    déplore    l'abaissement    des 
études,  doleo  qaod  minuantur 
(ou  defforescunt)  stadia.  |  L'a- 
baissement extrême  du  prix  des 
denrées,  vilitasannona'.  Cic. — 
de   la  température,  coloris  re- 
missio. —  d'une    peine,   pœnœ 
deminutio.  |  Action    de    dimi- 
nuer la  hauteur.  —  d'un  mur, 
m.uri  deminutio. 
abaisser,  v.  tr.  Faire  descendre 
plus   bas.    .\u   propr.   Demit- 
tère,  tr.  Deprimere,  tr.  —  les 
voiles,    un   cordage,    vêla,  fa- 
nem,  demittére,  —  ses  regards 
vers    la     terre    (en     pari,     de 
Dieu),  ocalos  in  terras  demit- 
tére.  Plin.  j.    (en   pari,    d'un 
homme),  ocalos  in  terram  de- 
mittére ou  dejicëre.  Liv.  Abais- 
ser  ses  branches  jusqu'à   terre 
(en   pari,    d'un   arbre),   ramos 
ad    terram    demittére.  —   une 
branche  vers  la  terre  (pour  en 
faire  une  marcotte),  ramam  in 
propaginem    deprimere  ou  ra- 
mum.  propagare.  —  ses    armes 
(■alut  militaire   en  usage  dans 
l'armée  romaine), arma  demit- 
tére. Auct.  b.  Afr.  (85,  6).  —  les 
étendards,  les  faisceaux  devant 
qqn    (pour  lui    faire   honneur), 
vexilla,  fasces  alicui  submittére 
(cf.  Liv.,  II,  7,  7).  Le  plateau  de 
la  balance  s'abaisse  quand  on 
y  met  des  poids,  lanx  in  libra 
ponderibus  imoositis  deprimi- 
tar.  Les  nuées   s'abaissent  vers 
la  terre,    nubes    in  terram  dc- 
labantar.   Cic.   Le  rivage  s'a- 
baisse    en    pente     douce     vers 
la  mer,  litus  ad   mare    leniter 
decarrit.  Le  soleil  s'abaisse,  in- 
clinât  sol.  Abaisser   une   per- 
pendiculaire,    rectam    lineam 
demittére.  1  Fig.   Faire  descen- 
dre à  une  condition  inférieure, 
à    un    rang    inlérieur,    dégra- 
der (voy.  ce  mot).  Deprimere, 
tr.    Commiauëre,    tr,    Ele- 
vare,  tr.  Frangëre,  tr.  —  le 
sénat,  senatum  premére  ou  de- 
primere.   —    l'orgueil    de  qqn, 
aiicujus     saperbiam    frangére 
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ou   comminuére.    L'homme   na 
s'abaisse  pas    volontiers,    homo 
non  libenter  se  demillit  ou  sub- 
m'ittit.    Il      Faire    descendre    à 
un  degré  moral  ou  intellectuel 
inférieur;   ravaler     (voy.    aussi 
ce  mot).  Deminuêre,  tr.  De- 
primere, tr.  Elevare,  tr.  — 
le  caractère    do    qqn,  alicajus 
dignitatatem       deminuêre. 
Affaires    qui    abaissent    l'àme, 
negotia,  quœ  animam  commi- 
nuunt.    Etre  abaissé,  dignita- 
tis jacturam  facëre.    Abaisser 
le    niveau   de  l'art,  des  études, 
artes,  studia  deprimere.  S'abais- 
ser à  qqch.,  prolabi  ad  aliquid. 
S' —  à  des  pleurs  dignes  d'une 
femme,  se    in    muliebres  fletas 
projicére.  S'—    à    de   violentes 
injures,  desc^ndére    ad  gravis- 
simas    verborum    contamelias. 
S'  —   (abs.),    perdre  do  sa  di- 
gnité,  minuëre  suam   dUjnitOr- 
tem  ;  se  abjicëre  et  prosternëre. 
Il   Diminuer  la  quantité;  l'in- 
tensité^ etc.  Minuëre,  tr.  De- 
minuëre,  tr.  Elevare,  tr.  — 
le    taux    de    l'intérêt,    usurom 
minuëre.  —  à    trois    deniers  le 
prix  du  froment,  pretium  fru- 
menti  asque    ad   ternos   nam- 
mos    minuëre.  —   le  prix  d'un 
objet,    minas   pretiam    impo- 
nère  ou  oonstituere  alicui  rei. 
—   le   prix    des    marchandises, 
mcrcibus  m.inora  pretia  cons- 
tituére.   —    le    prix    des    den- 
rées,   annonam    levare.  —  une 
peine,  posnam  minuëre.  |  —  la 
voix.  Voy.  BAISSER.  La  voix  s'a- 
baisse,   vox  sabmittitar.  ^  Di- 
minuer la  hauteur.  —  un  mur, 
aliquid  de  mura   detrahére.  — 
un  terrain,    solam    deprimere. 
abandon,  s.  m.  Action  de  lais- 
ser qqch.    à  la  merci    de   qqn. 
Deditio,  onis,  f.  Faire  aban- 
don  de  sa  personne   et  de  tous 
ses  biens,  se  saaque  om,nia  de- 
dëre.  Cœs.  Un  complet  —  à  la 
volonté  divine,  sammum  divi- 
nse  voluntati  obsequiiim.  ^  Ac- 
tion de  renoncer  à   qqch.    JJe- 
nuntiatio,  onis,    f.    Cessio, 
onis,  f.  Faire  —  de  ses  droits, 
de  Jure  suo   cedére    (ou    dece- 
dère),  Jus  dimittére  (ou  remit- 
tère).    Faire   —  à   qqn    de   ses 
droits,   de  son   bien,   alicui  ce- 
dëve  de  jure  ou  possessione  ce- 
dére, de  possessione  cedére.  — 
do  son  poste,    desertio,  onis, 
f.    Jet.  ^  Action   de    laisser  une 
personne   ou  une   chose  à  elle- 
même  ;    délaissement.     Relic- 
tio,     onis,    f.    Derelictio, 
onis,  t  Neglegentia,   as,    f. 
Inciiria,  se,  f.  L'—  de  l'inté- 
rêt commun  est  contre  nature, 
communié    utilitatis    derelictio 
contra  naturam  est.  Cic.  (Off., 
m,  6,  30).  L' —  dans  lequel  on 
laisse  la  république,  rei  pabli- 
cee  relictio.  Cic.  (ad  Att.,  XVI, 
7,  5).  ses  amis,  neglectio    ami- 
corum.  Cic.  (p.  Mur.  9).  ses  pa- 
rents, neglegentia  cognatoram. 
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Ter.    une   chose    (quelconque), 
aiicujus   rei  incuria.  Cic.  L'— 
où  les  avait  laissés  leur  consul, 
relictio   consulii    sui.    Cic.  (in 
Verr.,  1,1,13,3.5).  Laissés  dans 
1  —   par    leur   général,    inopes 
relicti  a   duce.    Cic.    L'homme 
sent  son  abandon,  quam  nudus 
sit    ac   désertas    sentit    homo 
Vous  savez  dans  quel  abandon 
étaient  les  terres,  aadistis  qaœ 
solitado  in  agris   esset.  Cic.    | 
Isolement.  Soliiudo,  inis,  f. 
L'état    d' —   dans    lequel    vous 
vous  trouvez,  solitudo  tua.  Cic. 
L' —  où  se  trouvent  les  enfants, 
les   veuves,    liberorum,  vidaa- 
ram  solitudo.  Cic.  ||   Désordre 
dans  lequel  on  laisse  une  chose. 
Incuria,  se,  f.  Indiligentia, 
33,  f.  j|Loc.    adv.  A   l'aba.sdon. 
La   philosophie  a  été  à  l'aban- 
don jusqu'à  notre  époque,  phi- 
losophia  jacait  usqae  ad  hanc 
œtatem.  Cic.  Comment  pouvez- 
vûus    laisser    à   l'abandon   une 
telle    somme  ?    Quomodo    tibi 
tanta  pecania  jacet  ?  Cic.  Lais- 
ser son  bien    à  1' — (l'abandon- 
ner au  premier   qui    voudra  le 
prendre),     rem     suam    cuivis 
e.vponére  (ou  permittére]  oiipro 
derelicto  rem  habcre.  Cic.  Lais- 
ser son  bien  à  l'abandon   (n'en 
prendre  aucun  souci),  l'ci  fami- 
liaris  curam  abjicëre,  rem  Ja- 
miliarem   neglegére.  Cic.  Lais- 
ser aller  ses  affaires  à  1'—,  res 
suas  neglegére    ou    rébus    suis 
déesse.  Une  terre   à  1'-,  incul- 
tam  ac  derelictum  solum.  Cic. 
Montagne  laissée    à    l'abandon 
par  la  nature   et  par  les  Iiom- 
mes,  mons   vastus   ab    n.xtura 
et    ab     humano    cultu.     Sali. 
(Jug.,  J.8,   3).  T  Action    de  lais- 
ser aller  son  corps    ou  sou  es- 
prit. (En  mauv.part.)  Incuria, 
se,   f.    Qui   a  trop    d'abandon 
dans  sa  tenue,  dans  son  style, 
in  habita,   in   oratione  negle- 
gentior.      Un     mol      abandon, 
moliitia     et     socordia.     Sali. 
Tomber   dans   un    mol    — ,  ad 
mollitias    labi.    Cic.    (de    leg. 
2,38).  Cet   homme   a    passé   su 
vie  dans  un  —    à  toutes  sortes 
de  vices,  hic  dam    vixit   omni 
intemperantiœ  se  addUxit.  Cor- 
nif.  (En  bonne  part).  Simpli- 
citas,    atis,   f.   Ingenuitas, 
atis,  f.  L' —  de  l'enfance,  pue- 
rilis    simplicitas.    Liv.    Parler 
avec  — ,  loqui  simpliciter.   Cic. 
Discuter  avec  plus  d'-^,  remis- 
sius      disputare.      Cic.     Voy, 
aussi    l'exprès.    «     sans     con- 
trainte  ",    à    l'art.   CO.NTRAINTE. 

abandonné,  ée,  part.  p.  du 
verbe  ABANDONNER  (voy.  ce  mot). 
1  Adj.  Qui  a  oublié  toute  pu- 
deur. Perditus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Les  plus  abandonnés 
calomniateurs,  perditissimi  om- 
nium calumniatores.  0  toi  la 
plus  abandonné  de  tous  lei 
mortels,  ta  omnium  morta- 
lium  profigatissime  ao  perdi- 
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tissime.  Cic.  |l  Subst.  Un 
abandonné,  peraitus  ac  disso- 
lutiis  (ou  pro(ligatus  ac  perdi- 
tus)  homo.  Cic.  Une  abandon- 
née, lulgata  (ou  vulgato  cor- 
pore)  mulur.  Liv. 
abandonnement,  s.  m.  (auj. 
vieilli,  mais  plus  usité  qus  aban- 
don, aa  xvii'  siiclo).  Action  de 
laisser  à  la  merci  de  qqn.  De- 
ditio,  onis,  f.  Il  Action  de 
renoncer  à  qqch.  ReDuntiatio, 
oais,  f.  Cessio,  onis,  f.  Faire 
un  abandonnement  de  tous  ses 
biens,  bonis  omnibus  cedëre. 
Quint.  1  Action  de  laisser  qqn 
à  lui-même.  Derelictio,  onis, 
f.  Il  Etat  de  ce  qui  est  délaissé. 
Solitudo,  inis,  f.  Vivre  dans 
un  grand  — ,  in  magna  esse 
solitudine,  pro  derelictohaberi. 
Cic  1  Action  de  laisser  aller 
son  corps  ou  son  esprit.  Incu- 
ria,  se,  f.  Indiligentia,  œ,  f. 
Il  Action  de  se  laisser  aller,  do 
se  donn-r  toute  licence.  Li- 
bido, inis,  f.  Intemperan- 
tia,  se,  f.  Vivre  dans  un  grand 
— ,  perdite  ac  dissolute  vii-ère, 
omni  intemperantix  vitam  ad- 
dicëre.  Voy.  abandon. 
abandonner,  v.  tr.  Laisser  au 
pouvoir,  à  la  merci  de  qqn. 
Dedêre,  tr.  Dare,  tr.  Addi- 
cêre,  tr.  Tradëre,  tr.  Per- 
mittêre,  tr.  Condonare,  tr. 

les    coupables   à    l'ennemi, 

no-vios    hosdbus    dcdëre.   Liu. 
—  qqch.  à  qqn,  condonare  ali- 
quid  potentiœ  alicujas.  Cic.  — 
les    provinces    à    la    discrétion 
des  décemvirs,  provincias   de- 
cemvirum   dicioni  {judicio,  po- 
testati)   permittëre  et    condo- 
nare. Cic.   —   aux   consuls    la 
direction    des   alTaires,    consu- 
libus  rem  publicam  permittëre 
(par   le  sénatus-consulto  :  vi- 
deant  consahs  ne  quid  detri- 
menii     res    publica     capiat) . 
S'—  à  la  discrétion  de   qqn,  se 
potestati  alicajus    permittëre. 
Cses.  S' —   à   la   discrétion    du 
peuple  romain,   se   in  (idem  ac 
potestatem  populi  Romani  per- 
mittëre.   Cses.    in  dicionem   se 
suaque  omnia  Romanis  permit- 
tëre. Liv.  Il  ne  vous  en   aban- 
donnera pas  le  libre  choix.  Ne- 
que  enim  liberum  id  vobis  per- 
mittet.  Lii.  (X.XXI,  7,  2).  —  à 
ses  créanciers  ses  biens  meubles 
et   immeubles,  possessiones  et 
res  creditoribus  tradëre.    Ca-s. 
—  à   qqn    la  possession  de    la 
Gaule,  alicui  ualliœ  possessio- 
nem   tradëre.   Cses.  S' —   com- 
plètement à  qqn,  se  tolum  ali- 
cui tradëre.  Cic.  S' —  à  la  vo- 
lonté deqtjn,  alicajus  volun- 
tati  obsequi.  Cic.  S' —  (s'avouer 
perdu),  manus  dare.  Cœs.  Cic. 
Il  Laisser  au   pouvoir    do  qqch, 
Addicëre,  tr.  Permittëre,  tr. 
Tradëre,  tr!  —  sa  jeunesse  à 
toute     espèce    d'intempérance, 
addicére  pueridam  suam  omni 
intemperandse.  Corni(.  —  qqn 
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au  bon  plaisir  do  qqn.  addicére 
aliquem  libidini  aticujus.  Cic. 
S'—  à  la  discrétion  du  sénat, 
se  addicëre  senatui.  Cic.  — 
qqn  aux  lois,  legibus  ali- 
quem tradëre.  S'—  à  la  fortune 
se  (ou  sua)  (ortunse permittëre. 
Sen.  Curt.  —  une  ville  au  pil- 
lage, wbem  diripiendan-i  mili- 
tibus  tradëre,  ou  urbsm  diri- 
piendam  dare.  Cœs.  La  barque 
l'ut  abandonnée  au  courant, 
scapha,  nuUo  régente,  (lumini 
data  est.  Par  ext.  —  l'homme 
à  ses  ignorances,  hominem 
deditum    ignorantix   deserëre. 

un  peuple  à  ses   disson.sions 

publiques,    civilibus  discordiis 
tradëre  populum.  S' —  au  som- 
meil, se  quieti  (ou  somno)  tra- 
dëre. —  aux     larmes   et    à    la 
tristesse,    tradëre    se    lacrimis 
ac  fristiiiœ.  Lucc.  ap.  Cic.  S'  — 
à  son  ressentiment,   iracundiœ 
seri-ire.  S'—  à  sa  douleur,  do- 
lori  parère.    S'—  à   des  pleurs 
inutiles  et  dignes  d'une  fernmo 
se  proJicëre  in  muliebres  et  inu- 
tiles  (letus.  Liv.  (.XXV,  37,  10). 
—  à  sa  fougue    (en    pari,   d'un 
orateur),    exsultare    audacias. 
Cic.  —  aux    conseils    de    qqn, 
tradëre   se    consiUis    alicujus. 
Flor.  Il    Renoncer  à  qqch.  Lin- 
quëre  (employé  seul,  par  Cic. 
dans  les  parties  de  ses  discours 
qui    ont    une    couleur    prescjue 
poétique),   tr.   Relinquëre 
[prop.  (.laisser    là,    négliger-), 
tr.  Deserëre    («délaisser™),  tr. 
Derelinquëre,   (-laisser  à 
l'abandon»),    tr.      Abjicëre 
(prop.  -jeter    loin   de  soi,   fig. 
«renoncer  à-),  tr.  —  la   pour- 
suite   de    la   cavalerie,    relin- 
quëre équités.  Cses.—  la  guerre, 
relinquëre  bellum.  Cic.  —   son 
droit,   /us    relinquëre.   Cic.  — 
une   entreprise,   susceptum  ne- 
gotium  deserëre.  Liv.  destituë- 
re  rem  inchoatam.  Liv.  aliquid 
relinquëre  inchoatam.  Cic.  in- 
cœpto   dcsistëre.   C'a-s.  Si  vous 
abandonnez   absoUimont    notre 
m  inière  de  voir,  si  plane  a  no- 
bis  dejicis.  Cic.  J'abandonne  ce 
point,  ces  consid(^rations,  mitio 
hoc,  mitto  hsec.  Cic—  son  res- 
sentiment   au    bien   de    l'Etat, 
iracundiam  suam  reipublicœdi- 
mittëre.  Cœs.  —  ses  arm^s.ar- 
ma    dimiltëre    (ou    projicëre). 
Cœs.  Liv.  —  la  vie,   vitamab- 
jicëre.  Cic.  —   le  vice,  abjicëre 
vltia.  Cic  —  tout   souci,    om- 
nem   curam    abjicëre.    Cic.  — 
une  construction,  œdiÇiCationem 
abjicëre.  Cic.  —  l'idée  de  bâtir, 
consilium  œdificandi   abjicëre. 
Cic—    un    royaume    pour    de 
l'ar.ncnt,  régna  pecaniâ  addicé- 
re. Cic  —  pour  de  l'argent  tou- 
te  conscience  et  tout  scrupule, 
pretio   hàbere   addictam  (idem 
et  religionem.  Cic  1  Laisj^er  qqn 
à  lui-mémo.  Derelinquëre,  tr. 
Deserëre,  tr.  Destituëre,  tr. 
Son  père  et  sa  mère  (ses  parents) 
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l'ont  .ibandonné,  parentes  eunv 
dereliquerunt.     —    quelqu'un. 
aliquem  deserë?-e,(\ti  délaisser;  ; 
aliquen\    destituëre    (lui    faire 
défaut,  trahir  son  attente)  ;  ali- 
cui déesse    (lui   faire    défaut)  ; 
aliquem  prodëre  (le  sacrifier  ou 
le  trahir);  ab  aliquo  de^cëre{io 
séparer  tie  quelqu'un  par  incon- 
séquence) ;  ab  aliquo  dcsciscëre 
(l'abandonner  par  infidélité).  Do 
mes  amis  les  uns  m'ont  aban- 
donné, les  autres  ont   été  jus- 
qu'à me   trahir,    amici  partim 
deseruerant  me,  partim   etiam 
prodiderunt.  Cic.  —  complète- 
ment qqn  à  lui-même,  aliquem 
deserëre   ac   derelinquëre.    Ov. 
Ils    abandonnent   à    lui-mémo 
qqn   qu'ils    auraient  le   devoir 
de   protéger,  cum  quem  tutari 
debeant  desertum  esse  patiun- 
tur.    Cic.    —    sa    femme,     ses 
enfants,    tixorem,   libéras    pro 
dcrelictis   habere,   Cic.    .\ban- 
donné  des  médecins,  derelictu^ 
(ou  desperatus)  a  medicis.  Cic. 
Depositus  (parce  qu'on  exposait 
à  la  porto  de  sa  maison,    dans 
l'espoir  qu'un  pas-ant  pourrait 
indiquer    un    remède    efficace, 
tout  malade  que  les    médecins 
avaient  condamné).  Cic.  — qqn 
au  milieu  du  péril,    destituer» 
aliquem  in  ipso  discrimine  pe^^ 
rtcuïi./.iv.  .^bandonnédcs  siens, 
a  suis  destitutas.  Curt.  On  l'a- 
bandonna  presque   nu,    nudus 
psene  est  desiitutus.  Cic.  Aban- 
donnés  sans   défense,  desfituti 
inermes.  Cœs.  (B.  C,  III,  93,  5). 
Il  se  plaint   encore  plus  forte- 
ment d'être  abandonné,  multo 
etiam  gravius,  quod  sit  desti- 
tutus,  queritur.  Cœs.  —   la  ré- 
publique, a   republicà  depcëre. 
Cic.  —  le  parti    des   patriciens 
pour  celui  du  peuple,   a  patri- 
bus    ad  plebem   deÇicêre.    Liv. 
Ces  peuples    ne   cesseront    d'a- 
bandonner    notre     cause    que 
le  jour    où   ils   ne    trouvoronl 
personne  en  faveur  do   qui    ils 
puissent  nous  devenir  inhdoles, 
nunquam  isti  populi,  nisi  cum 
décrit  ad  quem  desciscant,  a  no- 
bisnondeficient.  Ltf.Etre  aban- 
donné   des    dieux,  diis   carërc. 
Fig.  La  vie    m'abandonne,    ma 
anima  relinquit.  C'est  on  vain 
que  vous  essayez   de  mo  sauver 
alors  que  le  sang    ot  les    forces 
m'abandonnent,    frustra    mcx 
vitœ  subvenire  conamini,  quem 
Jam  sanguis  viresque  deÇiciunt. 
Cœs.  (Que)  les  êtres  animés  pé- 
rissent du  moment  que  la  cha- 
leur les  abandonne,  animantes, 
cum  calor  de(ecerit,  tum  inte- 
rire.  Cic.  Quant  au    consul,   ni 
le  courage  ni  l'esprit  de    déci- 
sion   no    l'abandonna,    consul 
nec  animo  nec  consilio  defecit. 
Liv.     Il   S'abandonner,    c.  à-d. 
avoir  une  défaillance  (morale), 
perdre  courage.  Deffcëre,  intr. 
Cic.    Se   abjicëre.    Cic.   Que 
pour  un  seul  coup  reçu  lo  sénat 
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ne  devait  pas  se  laisser  abattre 
ni  s'abandonner,  ne  unâ  plagâ 
accepta  patres  conscripti  con- 
cédèrent, ne  de^ccrent.  Cic. 
Tant  que  de  votre  côté  vous 
aurez  do  l'espoir,  jo  ne  m'aban- 
donnerai pas,  qtiam  dia  vos 
eritis  in  spe,  non  dcÇiclnm. 
Ciel  Laisser  qqch.  vacant,  De- 
serêre,  tr.  Cedëre,  intr.  De- 
cedère,  intr.  Excedëre,  intr. 
—  dos  territoires  étendus  et 
fertiles,  deserëre  agros  latos 
ac  fertiles.  Cic.  Comhien  croyez- 
vous  qu'il  y  ait  d'îles  abandon- 
nées.' Qaam  multas  existima- 
tis  insalas  esse  désertas  ?  Cic. 
Les  terres  sont  abandonno:!S 
par  les  laboureurs,  agri  a  cal- 
toribus  dcseruntar.  — son  poste, 
gtalionem  deserëre  (en  par- 
lant d'un  soldat  qui  quitte  sa 
faction).  Saet.  de  statione  dis- 
cedcre.  Liv.  (En  pari,  de  qqn 
qui  dcsarte  ;  praesidium  relin- 
quëre.  Cic.  preesidio  deccdère. 
Liv.)  (En  pari,  de  qqn  qui 
lâclie  pied  :  locuni  non  te- 
nëre.  Cœs.)  (En  pari,  d  i  qqn 
qui  sa  retire  de  bonne  volonté: 
concedëre  e  loco.  Liv.)  (En  p.irl. 
de  qqn  qui  est  contraint  par 
les  circonstances  ;  locam  re- 
linquëre.  Cœs.)  —  une  collin?, 
un  retranchement,  de  colle,  de 
vallo  decedëre.  Cses.  —  l'avan- 
tage de  la  position,  loco  supe- 
riore  decedëre.  Cses.  —  l'Italie, 
ex  Italia  decedëre.  Liv.  —  la 
vi?  publique,  decedëre  de  foro. 
Nep.  Etre  abandonné  (en  pari, 
d'un  liéritaga,  d'un  bienj,  va- 
care,  iutr.  Jet.  Un  héritage 
abandonné,  bona  vacantia.  Jet. 
La  Sicile  et  la  Sardaigno  aban- 
données par  leurs  gouverneurs, 
vacace  ab  imperiis  Sicilia  et 
Sardinia.  Cœs.  (B.  C,  I,  31  in.). 
La  mer  abandonnée  par  l'en- 
nemi, vacuum  abhostibusmare. 
Liv.  Objets  abandonnés,  res 
derelictse,  Cic.  ^  Laisser  suivre 
à  son  corps  ou  à  ses  facultés 
leur  ponte  naturelle.  Abs.  S' — , 
nullam  vim  sibi  (ou  corpori, 
ou  animo)  facëre  (ou  adhibêre); 
non  repugnare  natarse.  \\  S'^ 
(se  laisser  aller,  sa  négliger!, 
se  neglegëre  (opp.  à  se  colère). 
Cic.  Il  S' —  (perdre  toute  re- 
tenue) ,  verecandiani  omnem 
omittere.  Liv. 

abaque,  s.  m.  Tablette  couverte 
de  sable  fin  qui  servait  aux 
anciens  à  tracer  des  chiffres  ou 
des  figuras  géométriques.  Aba- 
cus,  i,  m.  Pers.  T  Tablette  di- 
visée par  cases;  sorte  de  da- 
mier. Abacus,  i,  m.  Saet.  (Ner. 
22).  Macr.  (sat.  I,  5,  U).  1 
Tablette  à  compartiments  pour 
les  amphores;  sorte  do  cré- 
dence.  Abacas,  i,  m.  Varr.  Cic. 
1  Tailloir  en  forme  de  ta- 
blette ;  partie  supérieure  du 
chapiteau  des  colonnes.  Aba- 
cus, i,  m.  Vitr. 

abasourdir,  v.  tr.  Rendre  mo- 
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mentanément  sourd.  Exsur- 
dare,  tr.  Sen.  Plin.  Vous  m'a- 
basourdissez, mi/ii  aares  ob- 
tundis.  Abasourdi  par  des  cris 
si  violents,  tantis  clamorihas 
exsardatas.  Sen.  1  (Fam.l.)  Hé- 
bétée (momentaném -nr).  Ali- 
fjuem  ou  alicajus  aniinam  con- 
fundëre.  Liv.  alicajus  raentem 
animumque  pcrturbare.  Cic. 
Etre  tout  abasourdi,  animo 
pertarbari.  Cses. 

abat  (arch.),  s.  m.  Action  d'a- 
battre, Demoiiïio,  onis.t  Cic. 
Vitr.  Dejectus,  ùs,  m,  Cœs. 
Strages,  is,  f.  Cœs.  Cic.  Liv. 
Il  Action  de  s'abattre.  Pluie 
d'abat,  repentina  et  pr.t^ceps 
pluvia.  Vent  d' — ,  ventus  su- 
bito se  dejiciens.  Liv.  1  (Par 
ext.)  Ce  qu'on  abat  -.partie,  au 
plar.  extrémités  détacli^'es  du 
corps  d'un  animal.  Trunculi, 
orum,  m.  pi.  Cels.  Des  —  de 
porcs,  tranculi  suum.  Cels.  (H, 
20  ;  22)  ;  crura  porcina.  Cœl. 
Aur.;  acro,  onis,  m.  Veg.  (II, 
28,  17)  ;  acrocolia,  n.  pi.  Veg. 
(Ill,  !,7,  1).  Cœl.-Aur.  (ac.  I, 
II,  9i). 

abatage,  s.  m.  Action  de  faire 
tomber,  d'abattre.  —  des  ar- 
bres, arborum  dejectus.  Liv. 
(IX,  2,  9).  Abs.  L'— ,  lignatio, 
onis  (action  d'abattre  du  bois 
pour  le  chauffage},  f.  Cœs. 
(B.  G.,  V,  39,  2).  Il  Action  de 
l'aire  tomber  en  Irappant  à 
mort.  —  d'un  bœuf,  bovis  tru- 
cidatio. 

abâtardir,  v.  tr.  Faire  perdre 
les  qualités  de  la  race  ;  alté- 
rer. Degenerare,  tr.  Col.  De- 
generem  reddere.  Abâtardi, 
degener,  eris ,  adj  .  Taureau 
abâtardi,  taurus  degener.  Sen. 
Anon  — ,  degener  et  vulgaris 
asellus.  Col.  S' — ,  degenerare, 
intr.  Liv.  Col.  Degener  (ieri. 
1  Fig.  Altérer,  gâter.  Adulte- 
rare,  tr.  Cic.  Plin.  Depra- 
vare,  tr.  Cic.  Plin.  j.  Cor- 
ruznpère,  tr.  Cic.  Liv.  S'  — 
c.-à.-d.  déchoir.  Degenerare, 
intr.  Cic.  Tac. 

abâtardissement,  s.  m.  Etat 
de  ce  qui  est  abâtardi.  Depra- 
vatio,  onis,  f.  Cic.  (au  pr.  et 
au  fig). 

abatis,  s.  m.  Action  d'abattre. 
Dejectus,  ûs,ra.  Liv.  Strages, 
is,  f.  —  d'arbres,  arboram  de- 
jectus, Liv.  "[  Etat  de  ce  qui  est 
abattu.  Protéger  sa  ligne  de  ba- 
taille par  un  —  d'arbres,  objec- 
iis  arboribus  aciem  protegëre. 
Faire  un  abatis  d'arbres,  arbo- 
res succldëre  (en  pari,  d'un 
travail  do  fortification)  Cœs. 
Arborum  stragem  (acërc  (en 
pari,  dos  effets  d'une  tempête). 
Liv.  Tous  les  chemins  d'ac- 
cès étaient  barrés  par  de  grands 
abatis  d'arbres,  crebri^^  arbori- 
bus succisis  omnes  in'mitus 
erant  pr.-cclasi.  Cic.  (B.  '■..  V, 
9,  5).)|Amas  do  choses  abat- 
tues. Strages,  is,  f  ^'''   ^'"^• 
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—  d'arbres  et  de  branchages 
strages  arborum  et  virgulto- 
ram.  Liv.  —  do  maisons,  tecto- 
rum  (ou  œdificiorum)  strages. 
Tac.  Il  Parties  inférieures  d'ani- 
maux tués  pour  être  mangés. 
Trunculi,  orum,  m.  pi.  Cels. 
Il  Foulures  que  les  bêtes  fauves 
impriment  sur  l'herbe  des  fo- 
rêts, feraram  vesligia. 

abat-jour,  s.  m.  Fenêtre  de  pri- 
son ou  soupirail  qui  rabat  les 
rayons  du  soleil.  Declivis  fene?- 
tra,  f. 

abattement,  s.  m.  .action  d'a- 
battre (arch.).  Dejectus,  ùs, 
m.  —  d'arbres,  arboram  stra- 
ges.^ Etat  de  qqn  qui  est  abattu 
physiquement  ou  moralement; 
accablement,  langueur,  pros- 
tration. Il  Abatt''m:nt  physique. 
Languor,  oris,  m.  Cels.  Suet. 
Languor  corporis.  Cic.Torpor, 
oris,  m.  Cels.  Iniirmitas, 
atis,  f.  Cels.  Virium  defectio. 
Cic.  La  chaleur  les  avait  jetés 
dans  un  grand  abattement, 
œstus  (m.  pi.)  eos  in  languo- 
rem  dederant .  Je  sens  un 
grand  —  par  tout  mon  corps, 
corpore  totas  langaeo  ou  lan- 
gucsco.  Cic.  ||  Abattement  mo- 
ral./Inimicon^racïîO  ou  infrac- 
tio.Cic.  Animus  infractus.  Cic. 
Son  —  est  extrême  depuis  qu'il 
est  ruiné,  fracto  ac  demisso  est 
animo  ex  quo  eversas  est  for- 
tanis.  Cic.  Jeter  les  coeurs  dans 
l'abattement,  animos  af(li- 
gëre  et  debilitare.  Cic.  Son  dis- 
cours assez  humble  trahit  son 
abattement,  oratio  fuit  sub- 
missa  et  infraeta.  Liv.  Avec 
— ,  humili  animo.  Cic.  démisse, 
Cic.  demisso  animo.  Cic.  hu- 
mili atque  demisso  animo.  Cic. 
fracto  ou  afflicto  animo;  de- 
misso fractoqae  animo.  Cic. 
tristi  animo.  Cic. 

abatteur,  s.  m.  Celui  qui  abat. 
Eversor,  oris,  m.  Cic.  Un- 
do  bois,  lignator,  oris,  m.  Cic. 
Liv.  Un  —  d'hommes,  hominam 
afflictor  (d'ap.  Cic,  in  Pis.  tj!i). 
Fani.  Un  —  de  quilles  (un 
homme  qui,  en  paroles,  abat 
beaucoup  de  besogne),  homo 
lingaa  factiosas.  Plaut.  va- 
nus  ostentator.  Liv. 

abattoir,  s.  m.  Endroit  où  on 
abat  les  animaux  de  bouch  <rie. 
Laniena,  se,  f.  Plaut.  Varr. 

abattre,  tr.  Faire  tomber  en  la 
frappant,  une  personne  ou  une 
chose  qui  est  debout.  Affligëre 
terrœ.  Liv.  Tac.  ad  terram. 
Plaut.  ou  a.bso\.  afpigëre.  Cses. 
Cic.  Liv.  Dejicëre.  (prop.  -jeter 
en  baS").  Cic.  Nep.  Liv.  Ster- 
nëre  ou  prosternëre.  prop. 
«abattre  et  coucher  en  lon- 
gueur-). Z-ii-.  f. —  un  arbre,  af|(7j- 
gëre  arborem.  Cœs.  —  une  sta- 
tue, un  monument,  affligëre 
stataam,  monu/nenfum.  Cic. 
alicujus  stataam,  yrfi/icium  de- 
turbare.  Cic.  —  des  avbres, 
dejicëre  arbores    Ulp.  (en  par- 
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lant  de  la  tempête).  Liv.  (en 
parlant  des  hommes).  —  des 
arbres  avec  leur  racines  {ou  en 
les  déracinant),  arbores  rjili- 
eibus  subra^re.  Cies.  (B.  G.,  VI, 
27,  U).  —  la  statua  de  qqn, 
tous  les  hermés,  les  bornes,  ae- 
jioéra  statuam  alicujits.  Cic. 
omnes  hermas.  .Yt'p.  termines. 
Grom.  ici.  La  foudre  abattit  la 
statue  de  Jupiter,  fulmine  de- 
rectum  est  Jovis  signum.  Liv. 
epit.  —  des  murs,  une  tour, 
Jejicêre  muros.  Liv.  turrim. 
Cses.  —  des  maisons,  ejccîdère 
domos.  Cic.  —  un  mur  à  coups 
de  bélier,  murum  ariete  ster- 
nëre  ou  prosternëre.  Liv.  mu- 
rom  decutëre.  (prop.  •  abattre 
un  mur  apios  l'avoir  ébranlé  à 
coups  de  bélier-).  Liv.  —  des 
forêts,  siivas  cseaére.  Cses.  Par 
ext.  —  dos  fruits  (en  secouant 
l'arbre),  poma  decutëre.   Col. 

—  avec  un  bâton  des  têtes 
de  pavots,  papavcrum  capita 
baculo  decutëre.  Liv.  —  dos 
olives  à  coups  de  perche,  decu- 
tëre perticis  olivas.  Plin.  — 
des  nids  avec  des  flèches  gar- 
nies de  plomb,  decutëre  nidos 
plumbatis  sagittis,  Plin.  —  du 
bois,  ligna  csedëre.  Cœ$.  Fig. — 
de  la  besogne,  insfare  acriter 
operi.  Curt.  opus  facëre  stre- 
nuè.  Ter.  —  un  adversaire,  un 
ennemi,  adversarium,  hosfem 
dejicére  ou  affligëre.  Cœs.  Liv. 
prosternëre  hostem.  Cic.  Curt. 

Il  Faire  tomber  en  frappant  à 
mort.  Csedëre,  tr.  Cic.  Inscr. 
Dejicëre,  tr.  Cxs.  Curt.  —  des 
bœufs,  cœdëre  boves.  Ov.  —  des 
victimes,  csedëre  hostias,  victi- 
mas.  Cic.  —  des  troupeaux  de 
gros  et  de  petit  bétail,  cœdëre 
grèges  armentorum  reliquiqae 
pécaris.  Cic.  Des  deux  côtés  on 
abattit  beaucoup  de  monde, 
pugnatum  [est)  ingenti  cœde 
atrinqw:.  Liv.  Quelques  hom- 
mes seulement  ayant  été  abat- 
tus, paucis  dejectis.  Crs. —  une 
béte  fauve,  (eram  dejicëre.Curt. 
Il  Faire  tombor  en  coupant.  — 
la  barbe  de  qqn,  alicaias  bar- 
bam  radère.  buet.  tondére.  Cic. 
recîdére     (ou     resecare].     Ov. 

—  les  cuirs  (dépouiller  des  ani- 
maux tués),  csesis  animalibus 
coria  detrahère.  Mêla.  —  la 
laine,  lanam,  tondére.  Varr.  de- 
tondére  ou  detrahëre.  Col.\\ 
Faire  tomber.  —  les  voiles  (d'un 
vaisseau),  vêla  demittëre.  Spé- 
cial. Aller  à  bride  abattue  (c- 
à-d.  en  lâchant  la  bride),  re- 
missis  ou  (poét.)  laxatis  kabe- 
nis  invehi.  Curt.  A  bride  abat- 
tue, effasissimis  habenis.  Liv. 
(XXXVIl,  90).  Il  Faire  retomber 
(ee  qui  s'était  soulevé).  —  la 
poussière,  pulverem  sedare, 
Phœdr.  (II,  5,  18).  Par  ext.  — 
le  vent,  ventum  sedare.  Or. 
Prov.  Petite  pluie  abat  grand 
vent,  tenui  ptuvia  premente 
magnas    venius    ssepe     cecidit 
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(d'après  Liv.)  ||  S'ABiTTRE,  c- 
à-il.  tomber  tout  d'un  coup, 
Cadëre,  intr.  Concîdëre  (pr. 
■  tomber  ensemble  ou  d'un 
seul  coup  •),  intr.  Ruëre 
(propr.  .  s'écrouler  •  ),  intrans. 
Corruëre  (ord.  ■  s'abattre  en- 
semble •  ou  •  tomber  lourde- 
ment •),  intr.  Procumbëre^ 
(-  tomber  blesse  -ou  -  mort  -), 
intr.  S'il  avait  glissé  et  s'était 
abattu,  si  prolapsus  cccidisset. 
Liv.  Une  partie  ae  la  tour  s'abat- 
tit tout  à  coup,  repentinâ  raina 
pars  ejus  turris  concidit.  Ca-s. 
Son  cheval  s'abattit,  equus  <y'us 
concidit.  Cic.  Los  élans  s'abat- 
tent, aixs  concidunt.  Ca?5.  Les 
murs  s'abattent,  la  maison  s'a- 
bat, ruant  parictes,  sdcs  (f. 
pi.).  Plaut.  L'arbre  s'abattit 
tout  à  coup,  arbor  repente  cor- 
ruit.  Suet.  La  maison  s'est 
abattue,  œdcs  (f.  pi.)  corrue- 
rant.  Cic.  Ceux  qui  percés  de 
coups  s'étaient  abattus,  qui 
confecti  vulneribus  procubue- 
rant.  Cœs.jB.  C,  II,  -27).  Il  s'a- 
battit prive  de  sentiment,  e.ra- 
nimatus  se  abjecit.  La  lovée 
de  terre  s'abattit  dans  le  fossé, 
agyer  infossam  procubuit.  Liv. 
S'  —  sur  la  terre  (en  pari,  d'un 
oiseau),  delabi  de  cœlo  in  ter- 
ram.  Cic.  Lucr.  Liv.  Ov.  S'  — 
sur  la  plac^,  in  forum  advo- 
lare.Liv.  S'  —  sur  uneboutique, 
m  tabernam  devolare.  Liv.  S'  — 
sur  rhorbe,se  abjicere  in herba, 
Cic.  Tout  àcoiip  les  vents  souf- 
flant on  tempête  s'abattent  du 
haut  des  montagnes  do  l'une 
etl'autreterre,  ren<J  ab  utrias- 
qae  terne  prsealtis  montibus 
subiti  ac  procellosi  se  deji- 
ciant.  Liv.  Une  affreuse  tem- 
pête mêlée  de  grêle  et  de  coups 
de  tonnerre  s'abat  du  ciel  sur 
la  terre,  fceda  tempestas  cam 
grandine  ac  tonitribus  aelo 
dejicitar.  Liv.  Le  malheur  s'est 
abattu  sur  nous,  fortunis  nos- 
tris  pernicies  accidit.  Cic.  ca- 
pitibus  nostris  clades  incidit. 
Liv.  Il  Se  calmer,  s'apaiser 
tout  à  coup.  Cadëre,  intr.  La 
violence  du  vent  s'abattit  tout 
à  coup,  vis  vend  subito  ceci- 
dit. Liv.  Le  vent  s'abat,  subsi- 
dant  venti.  Prop.  1  Ruinor  la 
force  physique  ou  morale  de 
qqn.  Afâigëre,  tr.  Abjicëre, 
tr.  Dejicëre,  tr.  Preecipi- 
tare,  tr.  —  la  puissance  dns 
ennemis,  opes  hostiam  af(!igê- 
re.  Liv.  La  vieillesse  ne  m'a  en- 
core ni  all'aibli  ni  abattu  tout 
à  fait,  non  plane  me  enervavit 
ncc  afflixit  senectas.  Cic.  —  un 
ennemi  (public  ou  privé),  hos- 
tem, inimicam  abjicëre.  Val, 
Max.  —  les  Sicambies,  Sugam- 
bros  cxcldëre.  Tac.  —  l'auto- 
rité du  sénat,  senatus  autori- 
tatem  abjicëre.  Cic.  Quand  il 
eut  été  abattu,  hoc  dejecto 
(abl.  abs.)  Nep.  (Thras.  3,  1). 
—  qqn,  dejicëre  tuiquem  de  ho- 
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nore.  Cic.  honore.  Liv.  —  la 
république,  rem  publicam  prse- 
cipitare.  Liv.  —  l'audacî,  au- 
daciam  frangére.  Cic.  La  flotte 
abattit  la  puissance  des  Corcy- 
réens,  classis  Corcyra'os  fr'e-  i 
git.  Nep.  —  tout  à  lait  l'effron-  j 
terie  du  tribun,  tribuni  auda- 
ciam  contandërc  et  frangëre. 
Cic.  —  les  courages,  contun- 
dëre  animas.  Cic.  Ln  Numidi» 
notro  puissance  était  abattue, 
in  NunviJia  nostra:  opes  con- 
tasse erant.  S^dl.  —  la  fierté 
que  sa  victoire  donnait  à  Ilan- 
nibal, /"erocem  victoriâ  Ilanni- 
balem  contundëre.  Liv,  ||  Dé- 
courager, .'iffligëre  aliqueni  ou 
alicajas  animam.  Cic.  alicajus 
animani  frangëre  ou  infrin- 
gëre.  Qu'ils  étaient  complète- 
ment abattus,  afflictos  se  et 
stralos  esse.  Cic.  Le  chagrin 
l'abat,  œgritadine  (liditur.  Cic. 
Part.  adj.  AnAXTii,  e.  .\u  phy- 
sique. Languidus,  a,  uin, 
adj.  Cic.  Debilitatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Jacens,  entis, 
part.  Cic.  Etre  abattu,  Lan- 
guére,  intr.  Cic.  Dcfici  a  viri- 
bus.  Cœs.  I  Au  moral.  Abjec- 
tus,  a,  um,  p.  vidj, Liv.  Af/l ic- 
tus, a,  um,  p.  adj.  Liv.  Frac- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Com- 
plètement aLatlu,  demissus 
fractasqua.  Cic.  fracfus  et  de- 
missus. Cic.  jacens,  p.  adj. 
Cic.  Etre  abattu,  animo  esse 
humili  alque  demisso  [abjecto, 
fracto).  Cic.  demisso  (racto— 
que.  Cic.  fracto  et  demisso.  Cic. 
animo  deficëre.  Cic.  animo  ceci- 
disse.  Cic.  Pourquoi  es-tu  abat- 
tu ?  Quid  jaces  ?  Cic.  (Tusc. 
III,  36).  Le  courage  des  soldat» 
est  abattu,  miliCtim  jacent 
animi.  Liv.  (X,  35,  6).  Que 
beaucoup  lui  avaient  paru 
trop  affligés  et  trop  abattus, 
multos  sibi  mœstiores  et  abjec- 
tiores  animi  (locatif)  visos.  Liv. 
(IX,  6,  /4I).  (L'abl.  animo  serait 
plus  régulier.)  ||  se  laisserabat- 
TRE.  Animo  se  demittëre.  Cœs. 
animum  demittëre.  Cic.  ani- 
mum  abjicëre.  Quint,  se  abji- 
cëre. Cic.  animam  despondère. 
Plaut.  Varr.  Liv.  animas  des— 
pondère  (quand  il  s'agit  de 
plusieurs  sujets).  Liv.  Se  laisser 
inquiéter  et  abattre,  animum 
contrahëre  ac  demittëre.  Cic. 
On  voit  des  blessés  dont  le 
corps  est  mutilé  ne  pas  se  lais- 
ser abattre,  saucii  sœpe  homi- 
nes,  cam  corpore  debilitantar, 
anima  tamen  non  cedunt.  Cic. 
(Cœcin.  15,  It'i).  'Vainqueurs  ils 
ne  se  possèdent  plus  de  joie, 
vaincus  ils  se  découragent  et  se 
laissent  abattre,  si  vîcerint,  e(- 
ferunt  se  Iretitiâ,  victi  debili- 
tantur  animosqae  demittunt. 
Cic.  Ce  n'est  pas  le  fait  d'un 
homme  de  se  lais-sor  abattra 
par  la  douleur,  viri  non  est 
debilitari  dolare.  Cic.  Ne  sa 
laisser  abattre  par  aucun  daa- 
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gor,  nulli  pericalo  aninium 
sabmittére.  Liv.  1  Coucher  co 
qui  est  debout.  Dejicëre,  tr. 
—  un  navire  en  careno  (le  cou- 
cher sur  le  flanc  pour  réparer 
sa  quille),  navcm  in  winam 
dejicëre.  —  un  animal  (io  cou- 
cher pour  pratiquer  une  opé- 
ration), aniraal  dej'icëre.  Veg. 
m,  2J.,  2). 
abatture,  s.  f.  Action  d'abat- 
tre (les  fruits).  Terme  vieilliqui 
ne  saurait  être  traduit  que  par 
un  équivalent  où  entrerait  le 
verbe  docutëre,  ex.  :  Occupé  à 
l'abatture  dos  fruits,  in  decu- 
tiendis  (ractibus  occiipatas.{Ais 
plur).  Foulures  laissées  sur 
l'herba  par    les     fauves.    Voy. 

ABATI3. 

abc  plus  usité  que  a  6  o  d,  s. 
m.  Alphabet,  alpha  et  beta, 
n.  Jui'.\Sat.  XIV.  200).  Alpha- 
betum,  i,  n.  Eccl.  Elementa, 
orum,  n.  pi.  Saet.  T  Livret 
contenant  l'alphabet,  elemen- 
torum  libellas  (en  lat.  elementa 
désigne  les  "  sons  »,  tandis  que 
litterx  signifie  les  caractères  de 
l'alphabet).  Fig.  Un  vieillard 
qui  en  est  encore  {ou  qui  sa  re- 
met) à  l'a  b  c,  elenwntarius  se- 
nex  (cf.  Sen.,  ep.  36,  U).  ||  Par 
anal.  Premiers  éléments  d'une 
science.  Elementa,  orum,  n. 
pi.  Cic.  Il  est  à  peine  à  l'a  b  c 
des  mathématiques,  vix  prima 
atiigit  matliematicorum,  ele- 
menta. Il  en  est  encore  à  l'a  b 
c,  in  elemcntis  adhuc  (encore 
aujourd'hui)  hœret. 

abcéder,  v.  iutr.  Former  abcès 
et  livrer  passage  au  pus.  Abs- 
cedère,  intr.  Cels. 

abcès,  s.  m.  Amas  de  pus  dans 
une  tumeur.  Abscessas,  us, 
m.  Cels.  Vomica,  as,  f.  Plaut. 
Cic.  Cels.  Ouvrir,  percer  un 
abcès ,  persecare  vomicani. 
Quint,  aperlve  voriiicam,  Cic. 
Un  abcès  paraît,  vomica  erum- 
pit  ou  oritur.  Cels.  Abcès  qui 
commence  à  sa  former,  abs- 
cessus  incipiens.  Cels.  Souffrir 
d'un  abcès,  vomica  laborare. 
Cels. 

abdication,  s.  f.  Action  de  re- 
noncer à  ce  qu'on  possède.  Ab- 
dicatio,  onis,  f.  Liv.  Jet.  || 
(Spéc.)  Abdication  d'un  fils  (acte 
juridique  par  lei|U6l  un  père 
excluait  un  fils  de  sa  famille). 
Abdicatio,  onis,  l.  Sen.  rh. 
Plin.  Salin.  ||  (Absol.)  Re- 
nonciation à  la  couronne,  au 
pouvoir.  Abdicatio,  onis,  f. 
Liv. 

abdiquer,  v.  tr.  Renoncer  à  ce 
qu'on  possède.  Dimittere,  tr. 
Cic.  Absol.  11  no  faut  pas  qu'un 
père  abdique,  non  oportet  pa- 
ten  jas  suum  dimittat.  (d'ap. 
Cic).  Il  (Par  ex  t.)  Renoncer  à 
qqch.  Deponëre,  tr.  Pro- 
jicere,  tr.  Exuére,  tr.  —  toute 
haine,  odium  omne  deponëre. 
Nep.  —  tout  sentiment  lumiain, 
humanos  sensus  omnino  pro- 
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Jicëre.  Cic.  —  son  devoir,  ofÇi- 
cium  suam  deserére.  Cic.  Spé- 
cial. Renoncer  au  pouvoir.  Se 
abdicare,  intr.  C^s.  Cic.  Ab- 
dicare,  tr.  Sali.  Liv.  —  la  dic- 
tature, abdicare  se  dictaturâ. 
Cœs.  ■ —  le  consulat,  se  consu- 
latu  abdicare.  Cic.  —  une  ma- 
gistrature, la  dictature,  magis- 
tratum,  dictataram  abdicare. 
Sali.  Liv.  Absol.  Abdiquer, 
Abdicare,    Cic.  (N.    D.,    I,  11). 

abdomen,  s.  m.  Partie  du 
ventre  où  sont  contenus  les 
organes  do  la  digestion.  Ab~ 
domen,  minis,  n.  Cels. 

abdominal,     adj.      Relatif     à 
l'abdonijn,  (se  traduit  par    un 
cas  approprié    du  subst.  abdo- 
men).   Musclas   — ,    abdominis' 
nervi. 

abécédaire,  adj.  Relatif  à  l'a 
b  c.  Abecedarius,  a,  um,  adj. 
lîccl.  I  Qui  en  est  à  l'a  b  c. 
Elementarius,  a,  um,  adj. 
Sen.  Voy.  abc.  ||  Subst.  Un 
abécédaire,  elementorum  libel- 
las. 

abecquer,  tr.  Nourrir  (un  oi- 
seau) en  lui  donnant  la  bec- 
quéa,  avis  in  os  cibam,  inge- 
rere. 

abée,  s.  f.  Ouverture  qui  dans 
un  moulin  à  eau  permet  à  l'eau 
de  tomber  sur  la  roue.  Sœp- 
tum,  i,  n.  ("  déversoir  »). 
Ulp.  (dig.  XIII,  21,  1,  in). 

abeillage,  s.  m,  Voy.  apicul- 
ture. 

abeille,  s.  f.  Insecte  qui  pro- 
duit le  miel.  Apis,  is,  f.  (gon. 
pi.  apiam.  Cic.  apum.  Col.)  Pe- 
tite — ,  apicula,  se,  i.  Plant. 
Plin.  Eleveur  d'abeilles,  apia- 
rius,  a,  m.  Plin. 

aberration,  s.  f.  Egarement  de 
l'esprit.  Error,  cris,  m. 
Cic. 

abêtir,  v.  tr.  Rendre  semblable 
à  une  bèta,  rendra  inintelli- 
gent. Ilebctem  ou  siolidam 
reddëre.  Cic.  Etre  abêti,  hebeti 
ingenio  esse.  Cic.  1  V.  intr. 
Devenir  bête,  inintelligent, 
stolidas  fieri.  Il  abêtit  tous 
les  jours,  stolidior  fit    in    dies. 

abêtissement,  s.  m.  Action  de 
rendre  bête,  inintelligent. 
Efferatio,  onis,  f.  Hier.  (néol.)T 
Etat  de  ce  qui  est  abêti. 
Stupoi;  oris,  m.  Cic. 

ab  hoc  et  ab  hac,  loe.  adv. 
Au  h.isard.  Temere.  Cic. 
Parler  de  tout  — ,  multa  te- 
mere e  II  al  ire.  Cic. 

abhorrer,  v.  tr.  Avoir  de  l'hor- 
reur, et  par  ext.  de  l'cloigne- 
ment  pour.  Aversari,  dép.  tr 
Liv.  Detestari,  dép.  tr.  Cœs 
(les  deux  avec  un  compl.  de 
personne).  Horrëre,  tr.  Cses. 
Abhorrére,  intr.  Cic.  (les 
doux  avec  un  compl.  de  chose). 

—  son  fils,  (ilium  aversari.  Liv. 

—  Ambiorix,  detestari  Ambio- 
rigem.  Cees.  — •  la  cruauté  de 
qqn,  alicajas  cradelitatem  hor- 
rëre.   Cses.     —      le     mariage. 
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abkorrere    a    ducenda  uxore. 

Cic. 

abigéat,  s.  m.  Détournomont 
do  bétail  (terme  de  droit  ro- 
main). Abigeatus,  us,  m. 
Jet. 

abime,  s.  m.  Profondeur  inson- 
dable. Infmita  ou  immcnsa 
altitado  (inis,  f.)  Cic.  Vorqgo 
inis,  f.  ("  gouffre  ■•  en  gen.  "). 
Liv.  Gurges,  itis,  m.  (»  gouf- 
fre dans  l'eau  ").  Gurges  pro- 
fundissimus.  Cic.  Terne,  hia- 
tus (•  gouffre  ouvert  dans  la 
terra  ••).  Cic.  Locus  prœci'ps  ou 
prœraptus  ("  précipice  ").  Liv. 
Tac.  L'abîme  de  la  mer,  pro- 
[unda  allitudo  maris.  Sen. 
profandum  mare.  Cic.  Le  ter- 
rain s'affaissa  et  ouvrit  un 
abime,  ad  infinitam  altitudi- 
nem,  terra  desedit.  Cic.  Au  mi- 
lieu du  forum  le  sol  s'affaissa  on 
forme  d'unovaste  excavation  qui 
avait  la  profondeur  d'un  abîme, 
(orum  médium  specu  vasto  col- 
tapsum  est  in  immensam  altitii- 
dinem.  Liv.  Toutes  ces  plaines 
fertiles  seront  tout  à  coup  en- 
glouties dans  un  abîme  creusé 
par  l'alVaissemont  du  sol,  om- 
nés  hos  fertiles  campos  in  sa- 
bitam  cavernam  considentis 
soli  lapsus  abducet.  Sen.  (ep. 
71,  15).  L'—  de  la  terre  s'étant 
ouvert,  patefactis  terrœ  fauci- 
bus.  Cic.  On  arrive  à  l'abîme, 
in  pi'œceps  (subst.)  devenitur. 
Vell.  Cette  coursa  te  conduit 
aux  abîmes,  in  prcccipitia  cur- 
sus isie  deducit.  Sen.  Tomber 
dans  l'abîme,  in  prœceps  de- 
ferri.  Liv.  Se  jeter  dans  l'abî- 
me, se  dure  ad  prieceps.  Liv. 
Ils  s'enfuyaient  en  bondissant 
le  long  des  précipices  et  des  abî 
mes,per  prœripitia  et  prœrupta 
salicntes  fagiebant.  Liv.  Il  voit 
devant  lui  un  abîmo  et  derrière 
lui  un  terrain  mouvant,  pro- 
gressum  pra!cipitem,inconstan- 
tem  reditam  videt.  Cic.  (ad 
Att.,  II,  21,  3).  Par  ext.  Mener 
la  république  à  — ,  rem  publi- 
cam  dare  ad  pricceps.  Cic.  Pré- 
cipiter qqn  dans  1' — ,  aliquem 
pessum  dare.  Cic.  Courir  à  Fa- 
bîme,  in  apertam  perniciem  ity- 
currere.  Cic.  Entraîné  dans  1' — , 
in  abruptum  tractus.  Tac.  Ti- 
rer (jqn  do  1' — ,  levare  aliquem 
ex  prœcipiti.  J'ai  tiré  ma  patrie 
de  l'abîme,  patriam  demersam 
extuli.  Cic.  1  Fig.  Profondeur 
où  l'esprit  se  perd.  Altitudo, 
inis,  f.  Un  —  de  science,  om- 
nis  doctrinse  ac  scienfise  thé- 
saurus altissimus.  Cic.  Les  ju- 
gements de  Dieu  sont  des  abî- 
mes insondables,  judicia  Dei 
ita  sant  recondita,  ut  guis  illa 
scrutari  nallatenus  possit.  Cic. 
Il  Profondeur  où  l'on  est  plon- 
gé. -^  do  passions,  profundse 
libidines.  Cto  —  d'avarice,  pro- 
funda  avaritia.  Sali  Etre  jeta 
dans  un  —  de  misères,  in  pro- 
fundum     ultimarum    miseria- 
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ram    abjki.    Val.    Max.    Utre 
plongé  dans  un  abime  de  tonè- 
bra»,  deprimi  in  tenebras.  Cic. 
Plongé  dans  un  —   de  misères, 
miseriis   coopertas.  Sali.    C'ost 
(comment  dirai-je?)  un  gouffre 
sans  fond,  un  abîme  de  vices  et 
de  turpitudes,  immensa  alûjua 
vornço  est  aut  gurges  vitiorum 
tttrpidinumque   0T7inium.    Cic. 
Il  Spécial.    Ce   qui    dévore    la 
fortune.    Baratbrum,    i,     n. 
flor.    Vorago,    inis,    f.  Cic. 
C'est  un  —  de  biens,  patrimo- 
nii  barathrum.    //or.    et    plai- 
samm.  Charjjbdis   bonorum  ou 
Surtis    patrimonii.    Cic.    Fig. 
C  est  un  abîme  que  d'entretenir 
une  flotte,   impendent    infiniti 
gumptas  in  classem.  Cic. 
abîmer  v.  tr.    Jeter   dans   une 
profondeur  insondable,  Inpro- 
î^undam  mergére,  tr.  Cic.  De- 
mergère,  tr.   Cic.   Submer- 
gère,   tr.   Cic.    Obruëre,    tr. 
Cic.  —  qqn  sous  les  eaux,    ali- 
quem      (lactibus      submersum 
obraêre.  Virg.    Le  vaisseau  s'a- 
bîme, navis  (laciibiis  hauriiar. 
Lii'.  Le  cheval   abîmé  dans   les 
tourbillons  du  fleuve   ne  repa- 
rut pas,  sabmcrsas  eqaus  vora- 
ginibus   non   exstitit.    Cic.    La 
ville    est    abîmée,    urbs    ab- 
sampta  est  ou  haasta  est  terras 
hiatu.  Que  Carthaae   s'abîmait 
dans  les  flammes,  Carthaginem 
(tammis  absami.  Liv.^  Fig.  Jeter 
dans  une  profondeur  où  l'on  est 
perdu.  Mergëre,  tr.  Cic.  De- 
zqergëre.   tr.   Cic.    Submer- 
gëre,  tr.  Cic.  Pessam  dare.  La 
fortune  entreprit  d'abîmer  celui 
qu'elle  venait    d'e.^alter,   quem 
pauUo  ante   extulerat  fortuna 
demergere    adorta    est.     Nep. 
L'âme   céleste  est  précipitée  de 
•on    sublime  séjour   et   comme 
abîmée  dans  la  terre,  est   ani- 
fna~  cselcstis   ex  altissimo  do- 
micilio  deprcssas  et   qaasi  de- 
mersas  in  terram.  Cic.  (sen.  21, 
77).   Toutes  sas  vertus  se  sont 
comme  abîmées  en  C3lle-là,  om- 
nes  ejas  lirtutcs  in  illam  quasi 
demersa-  sunt.  Etre  abîmé  dans 
la    douleur,  dolorô  obrui.  Cic. 
Abîmé  dans  S3S  pensées,  in  co- 
gitationc  defixas.  S'abîmer  dans 
l'étude,  totum  se  abdère  in  lif- 
teras ou  totum  se  abdère  lifte- 
ris.  Cic.  immergëre   se  studiis. 
Sen.    (cons.  ad  Polyb.  37).  S'— 
dans  la  doctrine  de  Pythagoro, 
immergëre   se  penitus   Pytka- 
gorœprseceptis.  Val.  Max.  {IV, 
1,  1).  (L'emploi  de  in  avec  l'ace, 
serait     plus     correct.)     Abîmé 
dans     le    vice,    vitiis    obrutas 
tabmersusque.  —  l'Etat,   prœ- 
àpitare    rem   pablicam.     Liv. 
Mauï  capables  d'abîmer  l'Etat, 
mala  aileo  gravia   ut   rempu- 
blicam  pessum   dare  possinf. 
Si    M'hommo)   s'abime  dans   la 
mollesse   et    dans    les    plaisirs 
des  sens,  si  ad  ineriiam  et  cor- 
poris   voluptates  pessum    da- 
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«us  est.  Sali.  ^Jug.  1).  ||  Ruiner. 
Pessum  dare,  tr.  Plaut.  Ter. 
Perdëre,   tr.   Cic.    Obruëre, 
tr.    Le  jeu  l'abîme,   aléa  eum 
mergitet  obrait.  Une  partie  des 
citoyens  abîmée  de  dettes,  me/^ 
sa  et  obruta  fenore  pars  ciii- 
tatis.  Liv.   Les  citoyens  étaient 
abîmés  de  dettes,  cii-es  arc  alié- 
na   demersi  erant.  Lii-.  (cf.  II. 
S»,    8;  VI,  27,  G).  1  Par   o.vt.  et 
famil.  Endommager,  gâter.  Lee- 
dëre,  tr.  Cic  Afnigëre,  tr. 
Cic.  Corrumpère,   tr.  Cic.  II 
s'est  abîmé  la  main,    sibi   ma- 
num    lœsit    (d'ap.    Plaut.)    La 
pluie  a  abîmé  les  chemins,  im- 
bribus  i-iœ  corruptv   sunt.    Un 
livre  abîmé,  corrii/î(as  liber.  Un 
navire    abîmé,    afflicla    navis. 
Liv.  Une  maison    abîmée,    rai- 
nosœ   œdes.    Cic.    (de  olT.  III, 
13,  s;.). 
ab    intestat,    loc.    adv.    Sans 
qu'il  ait  été  fait   do  testament. 
Héritier  ab  intestat,  ab    intes- 
tato  lieras.  Jet.  Mourir  —  (sans 
avoir  fait  de  testament),  intes- 
tato  mori.  Cic. 
ab  irato,   loc.   adv.    Par    suite 
d'un    mouvement      de    colère. 
Testament  ab   irato,  testam,en- 
tum  ab  irato  factam.  Ulp.  dig. 
Il  Par  e.\ten5.    Mesure  prisi  — , 
consilium    ab    irato     captum. 
Agir — ,  agere  per  iram.  Lie.  11 
a  parlé  — ,  iratus  dixit  ou  lo- 
cutus  est.  Cic. 
abject,  e,   adj.    Que  sa  condi- 
tion met  au  dernier    degré    de 
l'abaissement.    Abjectus,     a, 
um,  p.  adj.  Cic.    (Comp.   Cic. 
Sup^rl.  Quint)  Sort  —,  abjecta 
condicio.    Cic.  Famille  — ,  ab- 
jecta familia.    Cic.  ^  Que   son 
caractère  mot  au  dernier  d;gre 
de  l'abaissement   et   rend  mé- 
prisable. Abjectus,  a,  um,  p. 
adj.  (avec  comp.    et  sup.)   Cic. 
Contemptus,  a,  ura,  p.  adj. 
Cic.  (Compar.  Cic.  Liv.  Suporl. 
Cic.  Val.  Max.  Suet.) 
abjection,  s.  f.  Action  de  con- 
sidérer comme    objet  de  rebut. 
Abjectio,  onis,  r.  Eccl.  \\  Mé- 
pris  do  soi-même.    Abjectio, 
ODis,    f.    Eccl.     Humilitas, 
atis,    t.  Sulp.-Sev.   (.No   pîut 
être  rendu    en     latin    classique 
que   par   des  équivalents,  ex.  : 
avec  quelle  —  ne  parle-t-il  pas 
de    lui  !   Quam   démisse   de  se 
loquitur  !)   \\   Objet   do    rebut. 
C'est    r —    du    genre    humain, 
contemptai  ou  dcspectui  omni- 
bus est.    /Av.^  Etat    de  ce   qui 
est  au  dernier  degré  do  l'abai- 
soment    (par    sa   condition    ou 
son    caractf-ro).     Humilitas, 
atis,    f.     Cic.     Ignobilitas, 
atis,  f.    Turpitudo,  inis,  f. 
Cic.    L'abjection    do    son    état, 
condicio   ejus    abjecta    et  sor- 
dida.    Cic.    Rebivor   l'abjection 
dos  hommes,  homines  abjectes 
exlollére  ou  erigëre.  Vivre  dans 
r — ,  (lagitiose  ac   turpiter    vi- 
vëre.  Cic.  L'abjection  des  pen- 
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séos.  abjectœ  et  sordidœ  ien- 
tentise. 
abjuration  {ab/ura(io,  hid.) 
s.  f.  .\ction  de  renoncer  solen- 
nellement â  la  religion  qu'on 
professait.  Chez  les  Romains  : 
—^  d'un  culte  privé,  detesta- 
tio  sacroram.  Gell.  (acte  par 
lequel  un  patricien  abjurait 
solennellement  son  culte  gen- 
tilice  pour  passer  à  la  plèbe^. 
Faire  —  du  paganisme,  de/i- 
cere  ab  idolorani  cultu.  Eccl. 
paganorum  sacra  detestari.  — 
de  la  pliiloiiophie,  pliilosophi.v 
dctestatio.  Voy.  lo  suivant. 
abjurer  {abjurare,  •  nier  av.>c 
serment  -),  v.  tr.  Renoncer  so- 
lennellement à  la  religion 
qu'on  professait.  Detestari, 
tr.  Gell.  —  un  culte  privé,  sa- 
cra detestari.  Gell.  (Voy.  adju- 
ration.) —  la  religion  païonno, 
paganorum  sacra  detestari  ou 
ab  idolorum  cultu  deficêre.  T 
(Par  e.\t.)  Renoncer  publique- 
ment à  d'anciennes  croyances. 
Ejurare,  tr.  —  sa  patrie,  pa- 
triam  ejurare.  Tac.  —  la  sa- 
tire, satiram  repudiare  ou  ab- 
jicëre  (d'ap.  Ter.  et  Cic). 
tout  sentiment  humain, 
omnem  humanitatem  exuère. 
Cic.  —  une  erreur,  errorem 
deponëre.  Cic.  (Ce  no  sont  que 
faibles  équivalents  du  verbe 
français  à  peu  près  intradui- 
sible on  l.itm.) 

ablactation,  s.  f.  Cessation  de 
l'allaitement  (en  pari,  de  la 
niera).  Ablactatio,  ODÏS,  f. 
Hier. 

ablatif,  s.  f.  Cas  de  la  décli- 
naison latine  (marquant  le 
point  do  départ).  Sextus  ca- 
sas. Van:  Ablativus,  i,  m. 
Gramm. 
ablation  [ablatio.  Hier.  Eccl.), 
s.  f.  Action  d'enlever  et  partie. 
(en  chir.)  action  do  retrancher 
du  corps  toute  partie  morbide. 
Demptio,  onis,  f.  Varr.  De- 
tractio,  onis,  f.  Cîc.  Cels. 
(On  peut  recourir  à  divers  équi 
valonts  fournis  par  dos  tour- 
nures où  entrent  les  verbes  au- 
fero,  detraho,  tollo,  eripio, 
amoveo). 
able,  s.  m.  Sorte  de  petit  pois- 
son blanc.  Alburnus,  i,  m. 
Aus. 

ableret,  s.  m.  Filet  à  pêcher 
les  ablos.  Reticulum  ad  albur- 
nos  capicndos. 
ablette,  s.  f.  Voy.  able. 
ablution  (lat.  ablatio,  •  action 
(le  laver  -,  Plin.),  s.  f.  Action 
do  laver  pour  purifier.  Ablu- 
tio,  onis,  t.  Eccl.  Faire  dos 
aljlutions  (en  pari,  des  prati- 
ques religieuses  do  cjriains  peu- 
ples), rite  ablui  (d'ap.  Cic).  ^ 
(Par  ext.  et  fam.)  Action  de  so 
laver.  Lavatio,  onis,  f.  Varr. 
Cic.  Col.  Faire  ses  — ',  lavare, 
intr.  Plaut.  Ter.  Suet.  ou  la- 
vari,  dép.  intr.  Cic.  Liv. 
abnégation     (lat.     abnigatio. 
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•  refus  •  ;  lat.  eccl.  -    sacrifice 
do  soi-mcmo  -),  s.    f.    Sacrifice 
dj   soi-même.    (Idcje    inconnue 
aux    Romains    et    intraduisible 
.m     latin     classique.)   "(   Arch. 
Action  do   reniur.    Voy.    renie- 
ment. T  Fig.  Faire  —  do  ses  do- 
fiancps,    profUeri  se    non  Jam 
saspiciosum  esse. 
aboi,  s.  m.  Cci  du   chien.    La,- 
tratus,    ÙS,    m.     Varr.    VaL- 
Max.  Sen.  Col.  Pousser   dos  — 
sonoros,  canoros  latratus  cdere. 
Col.  Plin.   Il    Fia.    Appjl    pres- 
sant. Les  —  doT'oslomac,   sto- 
machus    latrans.     Ilor.  *(   (Au 
plur.)  Cris   des  chiens   au  mo- 
mont  où  ils  entourent  la    liète, 
par  suite  état   de    la    bêto   en- 
tourée   par    les    chiens.     Cerfs 
poursuivis   jusqu'au.\  — ,    cervi 
latrata  canam  exagitati.    Met- 
tre  un     cerf   aux   — ,    cervam 
rampere    U    forcer   «)    canibus 
(d'après    Mart.).    Fig.    Réduit 
aux  — ,  ad  extremam  adductas, 
La  ville  est    aux  — ,  ad   extre- 
mas  ou  ad  sammas   angastias 
urbs    addacia    est.    Cic.    nrbs 
angustiis  argetar  ou  premitar. 
Cses  Alors  qu'on  était  aux  abois 
desperatis    rébus     (abl.     abs.), 
Liv.  (Ce  gallicisme  no  peut  être 
rendu  on  latin  que  par  do  fai- 
bles équivalents.)  Les  Romains 
pour  exprimer   cjtte   idée,  em- 
ployaient    familièrement    uno 
locution  qui   correspond  plutôt 
à  notre  "  échec   ot   mat  ».  Ex.; 
Aliquem  ad  incitas  [s.-o.  calaes] 
redigere  ou   ad   incita   adigere 
[Lucil.,  sat.  15,  20]  litt.  «réduire 
qqn  à  ne  plus  pouvoir  mouvoir 
ses  pièces  au   jeu    d'échec  »,  ot 
au    passif  :  ad     incitas    rcdigi. 
[Plaat.,  Pœn.,  IV,  2,  85;  trin- 
236]    ou    ad    incitas    deprimi. 
[Mamert.,   grat.   act..  9,   1]  ou 
enfin  ad  incita    redire.  [Lucil., 
sat.,  3,  62]  et  olliptiq.  ad  inci- 
tas. [Charis.,  93,  27]. 
aboiement   ou    aboîment,  s. 
m.  Action  d'aboyer.  Latratus, 
ÛS,    m.    Cic. ^  Fig.    Action    de 
crier    contre    qqn.    Latratus, 
ÙS,  m.   Val.  Max.  Hier.  Des  — 
inouis  au  forum,  latratus  foro 
inusitati.    Val.   Max.    (VIII,   3, 
2).  Exposé   aux  —  de    mes   dé- 
tracteurs,  obtrectatorum  meo- 
rum    latratibas  patens.    Hier. 
(pr.  in  Poiitat.  in.)    Poursuivre 
la  philosophie  do  ses  — .  colla- 
trare  philosophiam.    Sen.    (do 
vit.  beat.  17,  1). 
abolir,  v.  tr.    Détruire   de  ma- 
nière à  empêcher    de    renaître. 
Funditus    toUëre,    tr.    Cic. 
Abolére.     Quint.  —  uno    en- 
goanoo,  pessimum  gênas  homi- 
num  abolére    ou   delêre.  —  les 
honneurs,    honores    delêre.   — 
une  loi  .delêre  ou  tollcre  ou  dis- 
solvëre    legem.  Cic.  —  les   lois 
leges  rcfigëre  ou  ara  refigëre. 
Cic.    —    toutes    les    lois    dans 
un  seul   projet   de    loi,    delêre 
omnes    leges    una    rogationa. 
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Cic.  —  les  lois  d'exception,  pri- 
vilégia  omnino    tollëre.  —  les 
faveurs  spéciales,   les  privilèges 
immunitates  adimëre.  Suet.  — 
la  mémoire  de  qqn,  memoriam 
alicujus  delêre.   Cic.  —  la  dic- 
tature dans  la  république,  dicta- 
turam  funditus  e  republica  tol- 
lëre. Cic.  —  le  nom   dei   Vols- 
quos,  delêre    Volscum    nomen. 
I.iv.     La    honte    du    précédent 
forfait  fut  abolie,  pudor  (lagi- 
tii   prioris    abolitus    est.    Liv. 
epit.  —  lo  souvenir  d'un  échec, 
famam   rei  maie  gestx  oblitte- 
rare.  Liv.  Alors  que  le  souvenir 
do  la  guerre  précédente   n'était 
pas  encore  aboli,  nondum  oblit- 
teratâ  memorià  superiorïs  belli. 
Liv.  C'est  un  terme  aboli,  vo- 
cabulum  hoc  obsolevit.^  (Terme 
de  dr.  anc.)    Annuler.  Abolé- 
re, tr.  Rescindëre,  tr.  —  un 
jugement,     judicium    ou    rem 
judicatam    rescindëre.    Cic.  — 
uno    accusation,    accasationem 
abolére.    Plin.  /.  —  les    dettes 
tabulas  novas   facëre.  Cic.  [m. 
à    m.    «  fabriquer  de  nouveaux 
registres,    après    avoir    détruit 
ceux  qui  contenaient   les  noms 
des  débiteurs  -). 
abolissement,    s.    m.    Le  fait 
d'être  aboli    (arch.).  Abolitio, 
onis,  f.  Qaint.  Suet.  Tac.  (Mais 
il    vaut    mieux    employer    une 
forme    verbale.)   La  décadence 
de  l'Etat  était    duo    à   1' —  des 
vieilles   coutumes,  ciVitas    ideo 
erat  inclinata,  quia  prisci  mo- 
res funditas  perierant. 
abolition,  s.  f.  Action  d'abolir. 
Abolitio,     onis,    f.     Qaint. 
Saet.    Tac.  —  d'une    loi,    legis 
abolitio.  Saet.  (cf.  legis  abroga- 
tio.  Cic.    "action    de  faire  rap- 
porter ou    d'annuler  une  loi»). 
—  dos  lois,  des    tribunaux,  le- 
gam,     judicioram     dissolatio. 
Cic.  Après  l'abolition   do    l'or- 
dre sénatorial,   sablato  fundi- 
tas   ordina     senatorio      (d'ap. 
Cic).  Proposer  une  loi  sur  1'^ 
dos    dettes,     legem    tabularam 
novarum  ferre.  Cic.  (Voy.  abo- 
lir.) 1  (T.   do  dr.)    Annulation. 
Abolitio,    onis,    f.  Jet.  Sen- 
tences   d'— ,  absolatorise    sen- 
tentiœ.  Sen.  rh.  Ascon.   abso- 
latoria  Judicia.  Jet.  Lettres  d'— 
(par     lesquelles     lo    souverain 
efface  un    crime    et   annule    la 
peine  infligée),   absoluforia  ta- 
bella.  Suet. 
abominable,  (lat.  abominabi- 
lis  décad.),  adj.  Dont  lo  carac- 
tère   impie   doit   faire  horreur. 
Abominandus,  a,    um,  adj. 
Liv.  (ex.  abominandum  nomen. 
Liv.)  ;  detestabilis,  e,  adj.  Cic. 
Liv.  (ex.  dctestabile  scelas.  Cic. 
[do  am.  8.  27]  ;   nihil  tam  de- 
testabile    tamque     pesliferum. 
Cic.  [de  son.,  12,  U]  ;  détesta- 
bile  cxemplum.  Liv.  [X.XVI,  /i8, 
11])  ;  nefaadus,  a,  um,  adj. 
Cic.    Qaint.    (ex.    nef.    adulte- 
rium.  Cic.  [ap.  Quint.  V,  11, 12]  ; 
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nefandi    homines.    Quint.    [1, 
3,  17])  ;  nefarius,  a,  um,  adj. 
Cecs.    Cic.    (ex.    singularis    et 
nefaria  crudelifas  Cœs.  [B.  G., 
VII,  77J  ;  nefarium  scelas.  Cxs, 
[U.  C.  H,  32]  ;    nefaria    socie- 
tas.  Cic.    [in    Cat.,    1,    13]  ;    o 
rem  cum  audita  cradelem  t'um 
visu  nefariam  !  Cic.  [p.  Plane, 
99]  ;  nefarius    homo    ot    subst. 
nefarius,  «    un   hommo  abomi- 
nable ..  ou   [cf.  Pascal,  Jésus,  7] 
"  un  abominable  -.  Cic.  [de  ofT. 
II,    \h,    51].    Subst.    Nefarium, 
u,  n.  Liv.    [L\,    3;.,     191   et    au 
plur.    Multa    nefaria.  Cic.    [de 
oir.  11,    8,    28]  ;  commettre  uno 
action  abomin.blo,  aliquid  ne- 
faria facëre.  Cic.  [div.  in   Ca;- 
cil.  12])  ;  ou  commiïtece.  Cic.  [in. 
oir.    Verr.,  II,  3,    2]);    infan- 
dus,    a,    um,  adj.    Ter.   Liv. 
(ex.  :  infandum    facinus.    Ter. 
[Eun..  IV,  3,  22]  ;    infanda  cœ- 
dcs.    Liv.    [IV,   32].   Subst.    au 
plur.  infanda,    orum,    n.  Liv., 
-  choses  ou  actes  abominalîlos  »; 
omnia  infanda  facëre    et  pati. 
Liv.);  impius,    a,    um,  adj. 
Cic.  (ex.  :  omne    bellum,  qaod 
denuntiatnm     indictumque 
non    esset,    id    injastam     esse 
atque  impium.  Cic.  [de  r.  p.  II, 
17].  D'unj  manière  abominable, 
nefarie.    Cic.    abominanter    (à 
éviter).    Cod.   Theod.    (III,    12, 
1).    1    Qui     doit    inspirer      de 
l'horrour       ou       du       dégoût. 
Abominandus,  a,    um,  adj. 
Liv.  Quint.  [Vlll,   h,  22]  ;    in- 
testabilis,   e   {litt.    -  qui   est 
incapable   de  servir  de   témoin 
ou  do   tester  ■.  ;    d'où    infâme, 
abominable  »,  adj.  Plaut.  Sali. 
Hor.  Liv.  Tac.  (ex.  :  intestabi- 
lis  homo.   Liv.    [.XXXVII,  57]. 
Tac.    [ann.    VI,    /.O  ;  XV,   55]. 
Nep.  [ap.     Coll.    VII,    18,  11]  ; 
par    e.xt.    on  pari,    do    choses  : 
mtestabile      perjuvium.       Liv. 
Compar.      Intestabilior.     Sali. 
Tac);   fœdus,    a,    um,    adj. 
Cic.     (ox.    :    lu.vuria    senectuti 
fœdissima.  Cic.  [do   oIT.,  I,  3'<, 
123]  ;  lados    vero    non    facëre 
quid  fœdius  ?   Cic.  [ad  Att.,  X, 
5,  10]  ;  par   o\t.     en    pari,    de 
pers.  :  fœdi    latrones.  Cic.    [ad 
fam.,  X,  6]  ;  fœdus  homo.  Sali. 
[Ca.t._,  19]  ;    Capito  avaritia    et 
libidine  fœdus    ac    maculosus. 
Cic.)  ;  teter,    ira,  trum,  adj. 
Cic.    (ox.    :    hanc    tam    tetram 
rei  publicx  pestem  effugimus. 
Cic.  [in    Cat.,  1,  5,  U]  ;   teter- 
rimorum     hominum    immensa 
posscssio.^  Cic.  [de  re  p.  I,   171. 
Quis  tetrior  hostis    haie   civi- 
tati?    Cic.    [p.    Cœl.,   6,    13].} 
Action  abominable,  monstrum. 
Cic.  (in  Vorr.  II,  3,    171).    Etre 
abominable,    monstrum    atque 
prodigium.    Cic.  (cf.    en    pari, 
de  Clodius  :    fatale  portentum 
prodigiumque  rei  publicse.  Cic. 
[in  Pis.  il,   9]    et   en   pari,    do 
Verres  :  portentum  insulœ.  Cic). 
1  (Par  exagér   tamil.)  Horrible, 
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affreux.  Teter,  tra,  (rum.&dj. 
Cic  (ex.  :  fffris  tent-bris.  Cic. 
[leg.  agi-.  2,  IT,  Ui,]  iteter- 
rima  h>eine.  C<rl.  op.  Cic.  [ad 
fam.,  VIII,  15,  I]  ;  Uierrima 
belua.  Cic.  [ Tusc.  IV,  20]  ;  te- 
tro  odore  a^JVc-ti.  Cœa.  [lî.  C, 
III,  A9  :  cf.  Cic,  de  nat.  deor., 

11,  516]).  n'uiic"  fas'oii  ou  d'une 
manioi'd  abominable,  tetre, 
adv.  Cato.  Cic.  (ex.  :  tetre 
facère  Cic.  [div.,  I,  291.  Superl. 
teterrin\e.    Cic.  [ad    Au.,    VU, 

12,  2  ;  p.  dom.,  39].) 
abominalileinent,  adv.  D'une 

fac;on  abominable.  Nefarie.  Cic. 
Tetre.  Cic.  Fade.  Liv.  Fœdum 
in  modum.  Lii:  (XXIII,  7).  Voy. 

ABOMINABLE. 

abomination  \lat.  ecclcs.  abo- 
minatio  ,  s.  I".  Horreur  inspirée 
par  un  actJ  ou  un  caractère 
impie.  Seul,  dans  le  lat.  occlts. 
Abominatio,  onis,  f.  Lact. 
Tert.  Avoir  qqcl».  on  — ,  aliqaid 
abominari  Jiltér.  •  repousser 
l'idée  do  qqch.  avec  horreur  »)• 
Liv.  (XXX,  3.1,  9).  Cola  vous  est 
à  bon  droit  en  — ,  bene  facitis, 

Îaod abominamini.  Liv.  VI, 18). 
Chose  impie  inspirant  l'hor- 
reur. Abominatio,  onis,  f. 
(seul,  dans  le  latin  occl.).  Lact. 
[lier,  ou  abominamentum.  i, 
n.  (seul  dans  le  lat.  eccl.)  Tert. 
Oros.  (co  dernier  mot  employé 
surtout  en  pari,  d'une  idole). 
Dans  le  latin  classique  :  Nefa- 
ria  res.  Cic.  ou  infanda  res. 
Liv.  Au  plur.  Les  abominations, 
abominationes  (eccl.)  Hier,  (in 
Ezech.  H,  ad  6,  9  sp.).  En  lat. 
class.  Abominanda,  n.  pi.  Cic. 
Voy.  ABOMiNAuj.E  i|  (Dans  le  lan- 
gage bibl.)  L'abomination  de  la 
désolation,  abominatio  desola- 
tionis.  Vulg.  jMatth,  2!.,  15;  cf. 
Hier.,  in  Matth.,  ibid  :  "  quan- 
do  abominatio  desolationis  ste- 
terit  in  loco  sancto  -)  |  Au  fi.^. 
(par  e.xagér.).  C'est  1' —  da  la 
désolation,  omnia  sunt  violata 
ac  temeroia.  T  Horreur  qu'on 
éprouve  en  présence  d'une  cho- 
se. Exsecratio,  onis,  f.  Cic. 
Aversatio,  onis,  f.,  Sen. 
Quint.  HOTTOT,  orjs,  m.  Liv. 
Avoir  qqch.  eu  abomination, 
alûjuid  exsecrari  ou  detestari. 
Caes.  Cic.  Liv.  \\  (Famil.)  Co 
qui  inspire  l'horreur.  C'est  une 
— .    friniissimum     est.     Quint. 

Voy.   HORREUR. 

abominer,  v.  tr.  Avoir  de  l'hor- 
reur pour  un  impie,  Abomi- 
nari. dép.  tr.  Liv.  Detestari, 
dep.  tr.  Cic.  —  qqn.  Dctesta- 
tionem.  facere  alicujas.  Cic. 

abondamment,  adv.  D'une  ma- 
nière abondante.  Abundan- 
ter,  adv.  CoL  Plin.  (o.\.  :  aban- 
danter  fraotam  ferre.  Plin. 
[H.  N.,  XXIV,  9,  69]  ;  aftun- 
danttas  alére.  CoL  [VIII,  8, 
U]);  copiose,  adv.  Cic.  (ex  : 
copiose  ornatus.  Cic.  [in  Vorr., 
II,  i,  27,  62])  ;  affatim.  adv. 
salL     (ex  :  alfatim,  {ramentum 
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pnebfre.Sall.  [Jug.  Si);  affatim 
eomm'-iifu'n  parare.  SaU.  [Jug. 
!>'])  ;   large,    adv.    Cic.     (ox  ; 
large   dore,    Cic.    [p.    Mur,   i, 
10].    Superl.    Largissime.    Cic. 
Saet.^  ;  lœte,    adv.  Col.    Plin. 
(ex  :  fruncas    Ixtias     (rondet. 
Col.  [V,  9,  10]  :    laurus  /cffius 
fraticat.  Plin.  [XVI,    31])  ;    ef- 
fuse,  adv.  Cic.  Liv.   (ox.  :  lar- 
ge effa<eqae    donare.    Cic.   [p. 
Rose.  .\ra.  8,  33]  ;  effase  affluent 
opes.  Liv.  [III,  26]^  ;  opipare, 
adv.  Plaut.  Cic.  (ox.  ;  in^truc- 
ta  domus  opime  atquc  opipa- 
re.   Plaut.  [liacch.,    III,  I,  0]  ; 
opipare  apparalum  conviviam. 
Cic.  [do  off.,  III,  I.'-,  ,58])  ;  am- 
ple, adv.  (surt.  au  suparl..  ex. 
ampli$sime    donare    cohortem 
militoi'ibus  donis.  Ca^s.  [B.  C, 
III,  53   fin.]  ;   arjros     militihus 
ampUesime  dare,  assiijnan  etc. 
Cic.    [Phil.,    5,  19,  53],    L'idée 
de    l'adverbe    peut    être    aussi 
rendue    par  des  particules   en- 
trant dans    la  composition    des 
mots.  ex.    :    pleurer  abondam- 
ment,   deflère.    Plaut.  Lucr.(c{. 
Cic.    [Phil.,    II,  31,   77]  ;  flere 
aberias)  ;    couler  — ,  proflaêre. 
Enn.  Cœs.  Cic.    Virg.    Plin.)  || 
(En  parlant  do  la  parole  ou  du 
discours.)  Abundanter,    adv. 
Cic.    (ex.  :  abundanter   dicëre. 
Cic.  [de  or.,  III,  I.'i,  53;  copiose 
et    abundanter   loi/ui.  Cic.  [do 
or.,  II,  35,  151]  ;  copiose,  adv. 
Cic.  Quint,  (ox.  :  copiose  dicëre 
de    atiqua    re.    Cic.    [de    nat. 
deor.  I,  21,  58-  cf.  Quint.,  I    U, 
5]  ;    copiose    laudare    aliquid. 
Cic.  [da  sen.,  17,    58]  ;  copiose 
loqui,  Cic.  [de  or.,  I,  11,    /.8]  ; 
copiose    et    abundanter    loqui. 
Cic.    [Voy     ci-dess.].    Compar. 
Copiosius   Cic.  Supsrl.  Copio- 
sissime.  Cic);  cixmulate.  adv. 
Cic.    (ox.    :    cumulate  perj'ecta 
quo'Stio.    Cic.    [de    div.,  II.   I, 
3];    cum,alate  publicanis  satis- 
factum.  Cic.  [ad  Att.,  VI,  3,  3]. 
Compar.  Cumulatias.  Cic.  [or., 
17].      Suporl.     Cumulatissime. 
Cic.  [ad   fam.,   X,   29  ;   XVIII, 
i2]) 
abondance   (lat.    abandanfia, 
"     iléliordemont,    d'où     profu- 
sion II),  s.  f.    Grande    quantité 
qui  dépasse  les  besoins.  Abun- 
dantia,  se,  f.  Cic   Plin.  Tac. 
(ox.  :  abundantia  laclis.    Plin. 
[II.    .N.,    XXIV,    18,    168]  :    ab. 
pecunire.  Plin.  [H.  N.,  XXXIII, 
10,    138]  ;    ab.      commeaiuam. 
Tac.  [Agr.,  33]  ;    omnium    re- 
ram...  ab.  et  copia.  Cic.    [am., 
23,    87]  ;    in    omnium     reram 
abundantia    vivërc.     Cic.     [do 
leg.  agr.  1,   0,    18],   etc.);    af- 
ûuentia,  se  f.  Cic  Plin.  (ox.  : 
omnium  reram  affliientia.  Cic. 
[do  leg.    agr.,    2,    35,  9.3]  ;   co- 
pia,    se   ipropr.    •    abondance 
de  provisions  -),  f.  Plaut.  Cœs. 
Cic.  Nep.  Hor.  otc.   (ex.  :  ma- 
gna copia  pabuli.  Cœs.  [B.  G., 
I,  IG].  c.  frugam.  Cic.  [p.  dom. 
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7,  l'T]  ;   rerum  omnium  abun- 
dantia .H  c.  Cic.  [ara.,  23,  87], 
otc.  .\houd.ance  excessive,  satu- 
ritas  copiaque  onxnium  rcrum. 
Cic.  [de  son.,  56].)  ;    ubertas, 
atis,      [propr.     .      production 
abondante  •).  f.  Cic.  rlin.  Just. 
(ex.  :  earam  rcrum  quas  terra 
procréât,  vel  ubertas  vcl  tenai- 
tas.  Cic.  [do  div..  Il,    13,    3(lJ  ; 
ub,    (rugum   et  fructuum.  Cic. 
[de  nat.  deor.,  III,  3o,  8(5]  ;  ub. 
in  pcrcipiendis  (raciibaa.    Cic 
[in    Vorr.,     11,    3,     98,    227])  ; 
suppeditatio,  onis    (  •    pro- 
vision plus  que  suffisante  «),   f. 
Cic.   [de  nat.  dôor.    I,  J.O.  111  : 
Qu-Tî  igitar  vita  ?  Suppeditatio. 
inqais,    bonorum    nullo  malo- 
ram  interventa.]  Fig.   C'est  un. 
année    d'abondance    que    nous 
venons     d'avoir     en     fait     de 
poètes,     magnum     proventum 
poetarum  hic  annus  tulit.  Plin 
j.  La  ville  eut  de  nouveau  un- 
année  d' — ,  urbi  laxior  annom 
rediit.    Liv.    (II,    52,   I).    Cornt 
d' — ,    cornu    copiœ.    Plin.    [Il 
N.,  prcof.  23  ;  cf.  Ov.,  [fast.,  V 
\:ll    sqq].  T  Grandi    quantité 
Copia,  œ,  (.Cic.   (ox.  :  c. fer 
ranientorum.    Cxs.    [B.   G.,  V 
.'i2J  ;     c.    amicorum,.    Cic.    [p 
Mur.,    3Jt,  70]  ;  c.  l'irorumfor- 
tium  atquc    mnocentiam.    Cic 
[p.    imp.    Cn.  Pomp.,  10,  271) 
magnitudo,    inis,     f.    Cic 
SaU.  Nep.  (ex.  :    m.  copiaram 
Nep.  ;  m,,    fructuum.    Cic    [d 
leg  agr.,  2,  35]  ;  m.  caasarum 
Cic.  [do  or.,  I,  15].);   vis   (us 
seul,    au    nom.,    à    l'ace,    et   : 
l'abl.},    f.    Plaut.     Cic.     (ex. 
vis      auri      argentiqae.       Cic 
[Tusc,  V,  32,    91]  ;    marmori 
V.  infinita.  Cic.  [de  nat.  deor. 
II,  39,  98]) .  Fig.  Nagnr  dansl'— 
circumfluere     omnibus    copiis 
Cic.    (am.,  15,  52),  Au    sein  d 
1'^,  in  omnium  reram  afflaen 
tibus   copiis.    Cic.    (do   off.,    I 
Ud,   153).    Etre    dans    1'—,    flo 
rêre     omnibus      copiis.      Cir 
(de  inv.,   II,    1,    1)  ,    abundar 
reram  copia.  Curt.  (IV,  10,  lï 
et  (abs.)    abundare,  intr.  Ci< 
(ex.:  isfum,  rébus  undique  crep 
tis,  impune  ehuJentem  circum 
(lucre  atque  abundare.  Cic.  [ii 
Vorr.,  Il,  3,  h,  9];    quocirca    t 
absentes    adsunt      et      egent'' 
abandant.    Cic.    [am.,   7,  23] 
Avoir  on  abondance,  abunda. 
re,    intr.    (avec     l'abl.).     Tet^ 
Cœs.  Cic.  Virg.  Curt.  etc.  (ex. 
abundare  divitiis.  Ter.  [heautl 
m,  2.  171;  rior.  [III,  9,  2];ol| 
faruUatibus.  Plin.  j.  [op.,  VIl| 
22];  ab.  rébus  omnibus.  Cic.  [ii 
Vorr.    II,  3,  U,  9;   cf.  Off.,  2,  c 
13];    ab.    copia  frumcnti.  //irtl 
[B.  G.  VIII,  U)];  abandat  [s.  el 
villa]  porco,  hœdo,  agno,  golf 
lina,  lacté,    caseo,    melle,    Cî<| 
[do  son.,  16,   56];    et   avec 
mots  abstraits  :   abundare  an 
plissimis    honoribus.    Cic.    [a 
fam.,  X,  10,  7];  Grœcos   bon 
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nés  non  solum  ingenio  et  doc- 
trini'i  $cd  etiam  otio  siudioque 
ahundantcs.  Cic.  [de  or.,  I,  U, 
8S].)  Avoir  qqcli.  en  abomlan- 
ee,  aliqua  re  affJuere.  Plaut. 
Cic.  (ox.  :  at  miser,  si  in  fiiyi- 
tiosà  arque  vitiosâ  litCi  affae- 

rct  voluptatibus.  Cic.  [do  fin., 
II,  28,  93J).  Qui  a  qqcli.  on 
abondance,  abUDdans,  antis, 
p.  acij.  (avec  le  complément  à 
l'abl.).  Cic.  Nep.  Virg.  Curt. 
{es..miUtcs  abundantes  onuf^ti- 
que  pra-da.  Curt.  [IX,  2.  10]; 
vir  abandons  bellicis  laudibus. 
Cic.  [do  oft'.,  I,  22,  78].  Com- 
par.  ;  abundantior  confilio,  in- 
genio, sapientiâ.  Cic.  [in  Pis., 
S6,  62].  Superl.  :  et  rerum  co- 
pia et  sententiarum  varietate 
abundaniisHmas.  Cic.  [do  or., 
II,  Ih,  78]).  De  mêma  :  af- 
ûuens,  entis,  p.  adj.  (avec  le 
com[iloin.  à  l'.ibl.).  Cic.  Pha?dr. 
(ex.  :  afllucns  opibus  et  copiis. 
Cic.  [do  leg.  agr.,  2,  30,  81]; 
arbs  eruditissimis  hominibas 
libcralissiinisque  studiis  af- 
fiaens.  Cic.  [p.  Arch.,  2,  !t]\. 
Alors  qu'il  y  avait  —  do  riches- 
ses, cum...  divitiœ  af^aerent. 
Sali.  (Cat.,  36,  /.)•  S'il  n'y  avait 
pas  uno  grande  —  de  res- 
sources, nisi  cffase  opes  affluè- 
rent. Liv.  (III,  20).  Produire  en 
abondance,  effundëre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  effnndëre  non  solum 
(ruges,  icram  herbas  etiam. 
Cic.  [or.,  lï>,  !S];  hsec  setas  cffa- 
dit  hanc  copiam.  Cic.  [Brut., 
9,  36]).  Il  Qui  Oit  on  abondance. 
Voy.  ABONDANT.  ||  Eu  aboiidance 
(loc.  adv.).  Abunde,  adv. 
Sali.  {e\.:quibas  mala  abunde 
omnia  erant.  Sali.  [Cat.,  21]  ; 
cet  adverbe  no  se  trouve  qu'une 
fois  chez  Cic  [de  div.,  II,  1, 
3]  ;  c'est  peut-être  un  archaïsme)  ; 
abundanter,  adv.  {Voy.  abon- 
DA.\!MENT.);  affatini,  adv.  Cic. 
(ex.:  cffatira  vesci  seminihas. 
Cic.  [de  nat.  deor,  II,  51.  127])  ; 
atûuentius,  adv.  au  compar. 
(ex.:  voluptates  afflaentius  hau- 
rire.Cic.  [Tusc,  V,  6,  16]);  pro- 
ûuenter,  adv.  Cic.  (Tusc,  V, 
18,  53]).  Fig  Bénigne  (propr. 
généreusement,  largement;  d  où 
■  en  abondance  -),  adv.  (très usi- 
té dans  la  langue  l'amil.).  Plaut. 
Ter.  Cic.  SaU.  Hor.  (ex.  :  bé- 
nigne prxbere  aliquia.  Plaut. 
[Cure, IV,  2,  37];  ben.  commea- 
tus  advehëre.  Liv.  [IX,  31]  etc.) 

Il  L'idée  de  notre  mot  -  abon- 
dance ■•  estqqf.  rendue  (princi- 
Faloraent  dans  le  latin  de 
époque  impériale)  par  le 
suffixe  tas  servant  à  former  de» 
mots  abstraits,  surtout  quand 
ces  mots  abstraits  dérivent 
d'adj.  en  -  osus.^  Richesse  d'i- 
dées ou  d'expression.  Copia, 
SS,  f.  Cic.  Quint,  (ex.  :  rerum 
copia  verboram  copiam  gignit, 
•  do  l'abondance  des  idées  nait 
l'abondance  de  l'expression  ■, 
Cic.  [do   or..    III,   31,   125];  c. 


ABO 

inveniendi,  •  l'abondance  dans 
l'invention  •,  Quint.  [X,  1,  69] 
ou  inventionie.  Quint.  [XI,  3, 
56];  facultas  dicendi  et  copia. 
Cic.  [in  Verr.  I,  h,  10]  ;  sum- 
ma  copia  facultasqae  dicendi. 
Cic.  (p.  Quint.,  2,  8];  alicujus 
in  dicendo  ubertas  et  copia, 
"  l'abondanco  féconde  •,  Cic. 
[de  or.,  I,  12,  50]  ;  dicendi  co- 
pia. Cic.  hop.,  18,  67]  ;  Quint. 
[proccm.  12;  X,  6,  6,  etc.];  c. 
orationis.  Quint.  [IV,  2,  117]; 
scrmonis.  Quint.  [VIII,  6,  5J; 
le  mot  copia  s'emploie  aussi 
sans  compl.  quand  le  contexte 
permet  de  le  sous-entendre  : 
ubertas,  varietas,  copia  in  eo 
est.  Cic.  [p.  Ualb.  1,3];  Peri- 
clis  ubertas  et  copia.  Cic. 
[Brut.,  II  Uli]  ;  maturies  digna 
l'acultate  et  copia  alicujus.  Cic. 
[ad  fam.,  V,  12,  3]  ;  c  Plato- 
nis.  Quint.  [X.  1,  108]  ;  c.  Se- 
necœ.  Quint.  [XII,  10,  11,  etc.]); 
ubertas,  atis,  f.  Cic  (voy. 
les  ex.  ci-dessus,  et  cf.  :  uber- 
tas dicendi.  Cic.  [de  or.,  III, 
12]  ;  Livi  lactea  ubertas.  Quint 
fX,  1,  32])  ;  flumen,  minis, 
Iprop.  •  courant,  torrent  ;  d'oii 
richesse,  abondance)  ",  n.  Cic. 
(ex.  :  nullius  tantum,  flumen 
est  ingenii.  Cic.  [p.  Marc,  1]  ; 
munus  haad  scio  an  flumine 
orationis...  nia.rimum.  Cic; 
[de  or.,  II.  15,  62]  ;  tantum  est 
fluTnen  gravissimorum  opti- 
morumque  verboram.  Cic.  [de 
or..  Il,,  io,  188]  ;  dans  un  sens 
péjoratif:  neque  flumine  con- 
turbor  inanium  verboram. 
Cic.  [de  nat.  deor.,  II.  1,  1]  ■  ; 
frequentia,  se,  (prop.  •  grande 
affluence  »  d'où  abondance), 
f.  Cic  (ex.  :  Thucydides  iia 
creber  ('  serré  »]  est  rerum 
["  des  idées  -1  frequentia.  Cic 
[de  or.,  II,  13,  56].  Fig.  Jubœ, 
arum,  (prop.  -  panache  »).  f. 
pi.  Plin.  J.  (ex.  :  illam  oratio- 
nem  tori  et  quasi  jubas  décent. 
Plin.  /.  [ep.,  V,  8,  10]).  Avec 
abondance  [c.-d-d.  avec  uno 
grande  richesse  d'expression), 
copiose,  adv.  Cic  (ex.  :  co- 
piose  di'fendëre  causas  reorum 
Cic.  [in  Verr.  II,  2,  78,  191]  ;  c. 
dicëre  de  aliqua  re.  Cic.  [de 
nat  deor.,  I,  21,  58];  Comp. 
Copiosius.  Cic.  Superl.  Copio- 
sissime.  Cic.  Voy.  abondamment); 
fuse  (propr.  -  en  se  répan- 
dant -),  adv.  Cic  Late  (propr. 
"  en  s'espaçant  ■).  adv.  Cic 
(ex.  :  fuse  lateque  dicendi  fa- 
cultas. Cic.  [or,  32,  113]  ;  mul- 
ta  qaidem  dici  quamvis  fuse 
lateque  possint.  Cïc.  [Tusc, 
IV,  26,  57]  ;  potest  id  qaidem 
fase  et  copiose...  ornari.  Cic. 
[de  fin.  111,  7,  27;  cf  de  leg., 
I,  13,  36].  Compar.  :  hsecfusius 
disputanfar.  Cic.  [de  nat. 
deor.,  II,  7,  20])  ;  uberius 
{propr.  .  plus  ou  assez  gras- 
sement "),  adv.  sans  positiQ. 
Cic.    Saei.     (ex.    :    /ia?c     cum 
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uberius  disputantur  et  fasius. 
Cic.  [de  nat.  deor.,  II.  7,  20]  ; 
dicëre  latias  et  uberius.  Plin. 
].  [op.  IV,  17,  11]  ;  u.  loqui. 
Cic.  [ad  fam.  III,  11,  1]  ;  u. 
expUcare.  Saet.  [rhet.  1]  ;  lo- 
cas  uberrime  tractatas.  Cic. 
[do  div.,  II,  1.  3]).  Sans  abon- 
dancî  {c.-à^d.  sans  richosS3 
d'e.\ pression),  loc.  adv.  Exi- 
liter  (propr.  -  sans  ampleur, 
d'une  f.içon  maigre  "),  adv. 
Cic.  (ex.  :  exilitcr  dispatarc. 
Cic.  [de  or.,  I,  II,  50]  ;  anna- 
les sane  exiliter  scripti.  Cic. 
[Brut.,  27,  11')!].  Compar.  Exi- 
lius  dicëre.  Varr.  [de  ling.  lat., 
V'  1.  ''])  ;  jejune  (propr.  -  sè- 
chement, d'une  façon  mal- 
gré "),  adv.  Cic.  Plin.J.  (ex.  : 
lisdem  de  rebas  jejune  et  exi- 
liter disputavisse.  Cic.  [de  or., 
1,  11,  50]  ;  audis  fréquenter, 
'  jejune  et  inflrm,e  '.  Plin.  j. 
[ep.,  I,  20,  21].  Comp.  Cic. 
hsec  dicuntur  fortasse  jejunius. 
Cic.  [de  fin.,  III,  5,  9  ;  cf.  ad 
Att.,  XII,  21,  1].).  Il  Richesse  de 
sentiment.  Parler  d'abondance 
de  cœur,  effandere  omnia  qass 
sentias  (cf.  Cic,  de  or.,  I,  3/i. 
159  ;  p.  Flacc,  17,  il  ;  ad  Att., 
XVI,  7.  5;  Quint..  Il,  2,  10; 
X,  3,  17).  Il  Parler  d'abondance, 
c.  à  d.  en  improvisant,  ex  tem- 
pore  dicëre.  Cic.  (p.  Arch.,  8, 
18).  Sen.  rh.  (contr.,  3,  praef.). 
Voy.  IMPROVISER.  Il  D'abon- 
dance, c.-à-d.  par  surcroît 
(locut.  vieillie),  ex  abundanti. 
Quint.  (V,  6,  2). 
abondant,  ante,  (lat.  abun- 
dans),  adj.  Dont  la  quantité 
dépasse  les  besoins.  AbUR- 
dans,  antis,  adj.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  fluvius  abundantior 
sesfate.  Plin.  [N.  H.,  !!,_  103, 
227]  ;  amnis  abnndantissimas . 
Cic.  [de  rep.  II,  19,  31i]  ;  non 
adesâ  jam,  sed  abundanti 
etiam.  pecaniâ.  Cic.  [p.  Quinct., 
12,  lO]  ;  at  abundans  malti- 
tiido  vix  régi  videretar  posie. 
Liv.  [V,  3i]  ;  abundans  rerum 
copia.  Quint. [\ll,  proœm..  1]); 
atfluens,  entis,  p.  adj.  Cïc 
Vitr.  (ex.  :  sab  radicibas  mon- 
tium  uberiores  et  afflaentiores 
aquœ  sant.  Vitr.  [VIII,  1,  2]  ; 
omnium,  rerum  affluentibus 
copiis.  Cic.  [de  off.,  1,  US,  53]); 
copiosus,  a,  um,  adj.  Cœs. 
Cic.  Liv.  Phœdr.  (ox.  :  co.  io- 
sum  patrimonium  Cic.  [p. 
Rose.  Am.,  2.  6]  ;  copiosa  re- 
rum varietas. Ph3sdr.[V, 6.  2]); 
uber,  eris,  adj.  Plaut.  Cato. 
Cic.  (ex.  :  <i6i  esse  eventuram 
hoc  anno  uberem  messem. 
Plaut.  [rud.,m,2,  93];  uberpis- 
catus.Plaat.  [rud.IV,2,  61;  uber 
aqaa.Cic.  [ad  Q.  fr.,Ill,  1,2,3]; 
uberrimi  lœtissimiqae  fractus. 
Cic.  [do  nat.  deor.,  II,  62, 156]) , 
largus,  a,  um,  adj.  Lacr. 
Cic.  (do  nat.  deor.,  11,  19,  i9  : 
terras  larga  lace  complere;  cf . 
Cic,  p.   Flacc,  6,  lU  ;   largam 
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et  libérale  viaticum).  Virg. 
(mot  prciquo  exclus,  pool.)  ; 
antplus,  a,  um  (propr.  -  éten- 
du, grand;  rfoù  abondant  •], 
adj.  Cic.  Plin.  (ox.  :  proemia 
ampliorci.  Cic.  [do  or.,  I,  It,  13]; 

fiecunia  amplior.  Plin.  j.  [ep., 
II,  11.  amptlssimx  fortanœ. 
Cic.  [in  Verr.,  II,  5,  8,  IS]).  IVo- 
ducciou  abondante,  ubertas, 
Cic.  Provision  abondante,  uber- 
tas.  Cic.  Etre  abondant,  af- 
ûuërc,  intr.  Sali.  (Cat.,  36,  i); 
Lii-.  JIl,  26).  Voy.  adond.^sce. 
De  Targentqui  n'est  pas — ,pccu- 
nia  non  supfr(lacns.  Sen.  (be- 
nef.  I,  II).    Faire  d'abondantes 

gromesses,  prolLve  promitt^re. 
ic.  (ad  fara.,  VII.  5).  1  Qui 
posséae  qqcli.  au  delà  do  ses 
besoins.  AbuDdans,  antis, 
adj.  Cic.  (Voy.  AnoNDAscE);  re- 
fertus,  a,  um,  (-  abondant  en 
qqch.  •),  p.  adj.  (av.  un  compl. 
à  l'abl.),  Cic.  (ex.  :  insula  De- 
losrefertadii-itiis.Cic.  [de  imp. 
Cn.  Pomp.,  181;  annus  rcft'Wus 
pecanià.  Cic.  \in  Verr.,  II,  !', 
10,  37J;  le  compl.  peut  aussi  se 
mettre  au  gén.  :  ex.  refcriam 
esse  Grxciam  scélérat issiino- 
ram  hominum.  Cic.  [p.  Plane., 
il,  98];  enfin  l'adj.  peut  s'em- 
ployer sans  complément,  c.-à-d. 
absol.,  ex  ;  pro  a'rario  illo  ma- 
joram  vetcre  ac  refcrto.  Cic. 
[in  Verr.,  II,  2,  2,  6])  :  fertilis, 
e,  adj.  (avos  un  compl.  au 
gén.).  Cic.  Liv.  (ex.  :  muUos 
fertiles  agros  alios  aliorum 
fractaam.  Cic.  Gallia  fertilis 
hominum  frugumque.  Liv.  [V, 
3J4]i  ;  locuples,  etis,  adj.  Cic. 
(ex.  :  Latinam  linguarn  loca- 
pletiorem  etiam  essc'/Uam  Grœ- 
cam.  Cic.  [do  fin.,  I,  3,  10])  ; 
opimus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(Ex.  :  regio  opima  et  fertilis. 
Cic.  [do  imp.  Cn.  Pomp.,  6]; 
Tasculanus  ager  opimus  copiis. 
Lii-.)  ;  benignus,  a,  um, 
(propr.  M  qui  rond  beaucoup  -, 
dans  la  langue  do  l'empire  et 
dans  qqs  locut.  seul.),  adj. /.iV. 
Sen.  (ox.  :  benigna  materies 
gratias  agcndi.  Liv.  [XLI1,38]; 
beni'jnior  materia.  San.  [de 
ira,  II,  I,  1];  materia  risus  6e- 
nignissima.  Sen.  [do  const.  18 
pr.]).  Il  L'idée  de  notre  adj. 
"  abondant  »  est  quelquefois 
rendue  aussi  par  les  adjectifs  en 
—  0SU.5,  ox  :  aijuosas,  ■  abon- 
dant en  eau  •,  pluviosas, 
■  abondant  cn  pluio  -,  etc. 
Il  (En  pari,  du  stylo.)  Fluens, 
eniis,  p.  adj.  (ex.  :  tracta 
quidam  et  fluens  expetitar, 
non  ttsec  contorfa  et  acris  ora- 
iio.  Cic.  [or.,  58,  108]  ;  copio- 
SUS,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  : 
dUputatio  copiosa.  Cic.  [Ac. 
pr.  Il,  10,  3  I];  oralio  multa  et 
varia  etc.  Cic.  [do  or.,  II,  53, 
2I/<].  Qui  a  l'éloqunucd  abon- 
dant; :  copiosus  homo  ad  di- 
cendum.  Cic.  [p.  Cxc,  23,  C-'i]; 
in   dieendo   copiosus.  Cic.   [in 
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Verr.,  II,  1,  36,  88];  orator  co- 
piosior.  Cic.  [deor.,  111,36,  IÏ91; 
homo  coBJosus.  Cic.  [de  or..  II. 
18,  75];  vir  c.  Liv.    [XLV,   55]. 
Quint.    [II,    12,   U;  I\.  3,  T/.]); 
uber,  rjs,  adj.  Cic.  (ex.  :    eum 
[Socraten\]    uherem    et   facan- 
dum   fuisse.    Cic.   [or.,   It,  15]; 
nu//as   feractor  in  pkilosoplna 
locus  est  nec   uberior  quam  de 
offiàis.  Cic.  [oIT..  III,  %  5];  guis 
uberior  ira  dicendoPlatone?Cic. 
[Brut.,  31,    121]);  opimus,  a, 
um,     adj.   Cic.  (ex.  ;   opimum 
quoddani  et   tanquam   adipale 
gcnus.  Cic.  [or..  8]  ;  latus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Liv.  Quint,  (ex.: 
lata    oratio.    Cic.    [Urut.,    31, 
120]  ;  latus  sermo.    Quint.   [V, 
lli,  33];  latus  .-Esc'iincs.  Quint. 
[XII,  10,  33]  1  ;  fusus,  a,    um, 
adj.    Cic.    Quint.     ( -x.  :  gcnus 
sermonis   non   lii/uidum,    non 
fusum    ac  profluens.    Cic.    [do 
or..  II,  38,    I5'JJ  ;  fusus   Ilero- 
dotas.  Quint.  [X,  I,  33]);  fre- 
quentatus,  a,  um,   adj.   Cic. 
(ex.    :     aliud    gcnus    est    non 
tam    sententiis    frcquentatum 
quam  verbis  volucre  atqua  in- 
citât um.  Cic.  [Brut.,  95,  325]); 
proOuens,    entis,   adj.    Cic. 
Tac.    (ex.  :   proflu'-'ns    loquaci- 
tas.  Cic.  [do  or.,    III,  1*8,  183]  ; 
pr.  quiddam    habuit    Carbo   et 
canorum.    Cic.    [do   or.,  III,  7, 
28]  ;  pr.  eloquentia.  Tac.  (ann., 
XIll,  3]  ;  Hatcrii  canorum  illud 
et  profluens.    Tac.    [ann.,    IV. 
61]).    Trop   abondant,    redun- 
dans,  antis,  p.  adj.  Cic.  (ex.: 
Asiatici   oratores  param  prcssi 
et     nimis    rcdundantes.     Cic. 
(^Brut.,    13,    51]  ;    red.   orator. 
Cic.  [or.,   13]  ;   verbis  efferves- 
centibus  et  paullo  nimium   re- 
dundantibus.  Cic.   [do   or.,    II, 
21,  51]  ;  oratio  nec  redundans 
nec  circum.flu:ns .    Cic.    [Brut., 
55,    203]);    multus,    a,    um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  aut  inconcinnus 
aut   multus.   Cic.    [do    or.,   II, 
i,  17]).  Etre  trop  abondant,  re- 
dundare,     intr.     Cic.    (ex.    : 
Stesichorus  redandat  atque  ef- 
fundiiur.  Quint.  [X,  1,  62]).  Peu 
abondant,    jejunus,     a,    um 
(propr.    "    à  jeun,    maigre    »), 
adj.    Cic.    (ex.  :  jejuna   oratio. 
Cic.    ;  /.  concert atio  verborum 
[do    or.,    II,    16,    0^]  ;    si    quis 
aut   Antoniam  jcjuniorem  aut 
Crassum   fuisse  plenioram  pu- 
tct.   Cic.  [do   or.,  III,    U,  10]  ; 
pauper,  eris,  adj.  Quint.  [c\.  : 
jcjana   ac    pauper  eloquentia. 
Quint.  [X,  5,  5]  ;  mais  avec   un 
nom   do  cli.  pauper  est   plutôt 
po"tique);  angustus,    a,   um 
(propr.  "  qui    est  à.    l'étroit    "), 
adj.  Cic.  (ex.  :  an'/usta  quœdam 
oratio.    Cic.    [Or.,    :,G.    187])  ; 
tenuis,   e  (propr.  -    mince  -), 
adj.    Cic.   Quint,   (ex.  :  tenuis 
sermo.  Cic.  [do   or.,  I,  13,   57]. 
Quin^  [VIII,  3,  18]  ;  gramma- 
tica,    ars    tenuis    ac    jcjana. 
Qaint.  [I,  h,  5)]. 
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abonder  (lat.  abunrfarc),  v 
intr.  Etre  en  très  grande  quan 
titr.  Abundare,  intr.  Citia 
Piin.  Quint,  (ox.  :  sive  deea 
naturœ  quippiam  sive  abunda 
atque  afflutt.  Cic.  [de  div.,  ] 
29.  61]  ;  abundabant  et  prce 
miel  et  opéra  vita'.  Plin.  [Û.  N, 
XIV,  nroœm.  U])  ;  afûuëre 
intr.  bail.  Liv.  (ex.  :  rum.. 
divitix...  affluèrent.  Sali.  [Cat. 
36,  U]  ;  nist  ejfuse  opes  afflue 
rent.  Liv.  [111,  26]  ;  reduB 
dare,  intr.  Cic.  Tac.  Eum.  (ex. 
qaod  redundat.  Cic.  ap.  Non 
[p.  3Sli,  17J  ;  in  quibus  neqti 
abesse  quicquam  decot  neqa 
redundare.  Cic.  [do  or..  Il,  19] 
quod  qaidem  bonam  mihi  nun 
deniqac  redundat.  Cic.  [ad  Q 
fr.,  3,  9]  ;  si  vendemia  rcdun 
dassef.  Eum.  [grat.  act.  13].) 
scatére  et  scdiëre,  intr.  Plin 
(ex.  :  cuniculi  scatent  in  His 
pania.  Plin.  [VIII,  58]).  ||  (Loc 
prov.  emprunt,  à  la  langue  d 
droit.)  Ce  qui  abonde  no  vici 
pas,  quod  abiindat  non  vitial 
Jet.  {c.-à-d.  abondance  de  bien 
ne  nuit  pas).1  (En  pari,  d'un 
pors.  ou  d  une  région.)  Avoi 
qqcli.  on  quantité  plus  qu 
suffisante.  Abundare,  v.  inti 
Ter.  Cic.  (ex.  :  ab.  diviliis.  Tet 
[hoaut.  III.  2,  17]  ;  ab.  reba 
omnibus.  Cic.  [in  Vorr.,  II,  i 
1.3])  ;  afûuëre,  intr.  Pitut.  Cit 
[ox.  :  frumcnto  affluëre.  Plaul 
[Pseud.,  1,  2,  57]  ;  affl.  volup 
tatibus.  Cic.  [do  fin..  II,  2f 
9  11  ;  circumïluëre.  Cic.  (sx 
rcous  omnibus  undique  erepti 
circamfiuëre  atqae  abundare 
Cic.  [in  Verr.,  II,  3,  /.,  9]  ;  cir 
cumflaâre  omnibus  copiis.  Cit 
[or.,     15,    52].   Voy.    adondam 

MENT,  ABONDANCE  Ot  ABONDANT 

Qui  abonde  en  ...  Voy.  adonoani 
Il  (Abs.,  mais  sun.  dans  1 
lang.  arch.)  Abonder,  c.-à-c 
être  riche,  abundare,  inti 
Cic.  (ox.  :  quorirra  et  absente 
adsunt  et  egentes  abundani 
Cic.  [or.,  7,  2:i]  ;  Cajetam,  i 
quando  abundare  cœpero,  or 
nabo.  Cic.  (ad  Att.,  1,  '..  3]). 
Fig.  Abonder  dans  son  son 
{c.-à-d.  tenir  à  sa  m.iniiTo  d 
voir  plus  qu'il  n'est  convnabl 
ou  nccossaire),  senteniium  te 
ncre  mordicus  (cf.  Cic.  Acad 
pr.,  II,  16,  51  ;  do  fm.,  I\ 
28,  78). 

abonnement,  s.  m.  Contra 
stipulant  un  prix  limité.  Re 
demptio  ccrià  pecuniâ  fact 
(d'apr.  Cic),  Prendre  un  abon 
Moment,  paclionein  [de  uliqil 
re)  facerc  cerlo  prelio.  (d'ap 
Cic.  ;  mais  ce  no  son:  que  d 
é(iuivalcnts). 

abonner,  v.  tr.  (Arcli.)  Limite 
(p.  abornor).  'Icrminare.  Cic 
Definire.  Cic.  Voy.  iionMin. 
Fixer  uno  rodovanco  limitée 
certam  mcrcedis  moduin  cens- 
tituëre.  S'abonnor  (c.  à  d.  con- 
venir avec  quoiqu'un  d'une  ro- 
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ievance  limiléo),  pactionem 
cam  allqao  ccrtù  pecamâ  (a- 
cè^c.^  S  abonnor  h  une  cliosa 
(c  -â-à.  s'en  assui-^r  la  jouis- 
sanca  au  prix  d'iino  redevance 
limitéo),  alicujiis  rei  usum, 
certà  mercede  ]>aclu,  sibi  pro- 
vidcre.  \\  Fig.  ot  famil.  Etre 
abonné  à  un  mal  [c.-a-d.  on 
éprouver  les  effets  fréquemment 
9t  réauliiTemont),  a/i^uo  morbo 
tanqaam  in  morem  addacto 
laburare. 

bonnir,  v.  tr.  Rendre  moil- 
lour.  améliorer.  Voy.  ces  mots. 
<|  1'.  iritc.  Devenir  meilleur.  Il 
abonnit,  mclior  ^i.  Hor. 
ibonnissement,  s.  m.  Le  fait 
d'abonnir     ou     do     s'abonnir. 

Voy.    AMÉLIORATION. 

ibord,  s.  m.  Action  d'arriver 
au  bord,  do  touclier  au  rivage. 
Appulsus,  ûs,  m.  Liv. 
Tac.  (e.\.  :  aiïr/uem  portabus 
et  IKorum  appiilsa  arcère.  Lw. 
[XXVII,  30,  /]  ;  au  plur.  dans 
Tac.  [ann.,  II,  6.  faciles  appal- 
jus]  ;  terme  toclin.  uniquement 
emoloyé  pour  les  choses  do  la 
navigation)  ,■  on  lui  substitue 
div.  équivalents,  ex.  :  à  notre 
abord,  uhi  primnm  appalimas. 
Cscs.  Liv.  Leur   abord  fut  bien 

E rompt,  celerrime   appalerant. 
iv.  Port  dont  l'abord  exige  un 
long    circuit,  por/us   ad  (jaenx 
non  classistappelli  possit,  nisi 
latc  circamvccfa)  ;    accessus, 
ûs,  m.Aact.  b.  A(r.  Liv.   Virg. 
Saet.  (ex.  :  ace.  mai'tiimns,  pe- 
desier.  Aact.  b.  Afr.^    [26.   ;a]  ; 
ace.   commodior.    Liv.;    almni 
infra  navibus  acccssam  petcre. 
Liv.;  accessum  ad  insulam  c.v- 
plorare.  Saet.)  1  Action  d'arri- 
ver  qq.  part.  AditUS,  ÛS,   m. 
Cic.   Liv.    (ex.  :  ad'itns    liions. 
Cic.  [inVerr.,  II.,  5,  32,85];  arf. 
pniam.  Liv.  [XLII,  6];  ils  firent 
un  énorme  amas    do  pierres  en 
avant  des    portes    pour  en  em- 
pêcher     l'abord,      ingesserunt 
molem  lapidum  immensam  qaa 
adita?   ad  portas   prœcladcre- 
tur);  accessus,  ûs,ra.Ctc.(ox.: 
acccssas  ad  locam.  Cic.  [cf.  p. 
Mil.,  19,  52]  ;  mis   facilis    per 
qaœlibet  vada  accessus.  Quint. 
[.XII,  10,  37]).  Il  Accès  à  un  liou. 
AditUS,  ûs,  m.  Cœs.  Cic.  [ox. 
aditas  insala;  maniti.    Cic.  [in 
Verr.,  II,  U,  16,  13]  ;  loca,  por- 
tas,   aditas     cognoscere.    Ca-s. 
[B.  G.,  IV,  20]  ;  aditas  pontis. 
Liv     [II,    10]-     omnes    aditas 
claiidcre.  C'ic.  [Piiil.,  I,  10,  2.5] 
ou  intcrcladëre.  Cic.   [ad  fam., 
XV,    h,    ii]).  Il  Arrivée    de    qqn 
quelque  part.    Accessus,  ÛS, 
m.    Cic.   (ex.:   ace.    taus.  Cic. 
[ad    .Mt.,    II,  1,  1]  ;  ace.    noc- 
tarnas.  Cic.    [p.  Mil.,  19,  52]); 
adventus,  ûs,  m.    Cic.    Ca's. 
voy.  ARRIVÉE.    Régaler    l'abord 
do  qqn   d'une    historiette,    ad- 
ventanii   alicai    lepidam    nar- 
rare    ^abe/'a»!.  I]  (Arch.)  Grand 
abord,  (.\fflusnce  de  personnes 
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ou  de  marchandises).  ConcuT- 
sus,  ûs,  m.  Cœs,  Cic.  Liv. 
(ex.  :  magni  mercatorum  c.on- 
carsus  [nom.  pi.]  in  urbem. 
Liv  ■  fit  concarsas  in  prxto- 
rium.  Caes.  [B.  G.,  I,  7GJ  ;  con- 
carsas in  foram  a  tota  arbe. 
Liv.  [Il,  56]  )  ;  frequentia, 
X,  f.  Cic.  (ex.  :  (reqiientm  ho- 
minam.  Cic.  [am.,  23,  87];  ire- 

laentia    negotiatoram.     Hall. 

Jug,  /.7,  2]  ;  hujasce  vestiba- 
lam  ma.vimâ  cotidie  frenuentiâ 
civiamcclebratar.  Cic.  [do  or., 

1,  i.5,  200]);  celebTitas,  atis,  f. 
Cic.  (ex.  :  celcbritas  viroram  ac 
mulieram.  Cic.  [de  leg.  II,  26, 
65]  ;  c.  audien(iuna.   Qamt.   [I. 

2,  29]  ;  lieu  d'un  grand  abord, 
iocus   'magnâ     hoimnam    fre- 
qaentiâ   celeberrimas.  Cic.  ;  ce 
lieu  est  d'un  très  grand  abord, 
habet  locas  celebritatem  ma.ri- 
mam.   Cic.  [ad  Att.,  XIII,  29, 
2]  ;    ce    lieu    n'est   point    d'un 
grand  abord,  Uabet  iocus  cele- 
britatem    nullam.     Cic.    [ibi- 
dem.]); afûuentia,  se,  f.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  :  aff.  omnium  re- 
nim.  Cic.  [de    leg.    agr.  II,  35, 
9i.]  ;  aff.  annonœ.  Plm.  j.  [pan. 
291).  1  Action     d'aller    trouver 
quelqu'un.  AditUS,  ùs,m.Cic. 
(ox.  :     fuir    l'abord     do    qqn., 
alicajas    aditum    {agëre.  Cic; 
éviter  leur  abord  et    leur    en- 
tretien,   defagëre   eorum    adi- 
tam  si-rmonenique.  Cœs.  [B.  G., 
VI,   13]  ;  congressio,    onis, 
f.  Cic.  (ex.  :  aliqaem  ab  alica- 
i'as    non    modo     familiaritate 
sed  ctiam  congressione  prohi- 
bere.  Cic.)  ;  congressus,    ûs, 
m.  Cic.  Val.-Ma.x.  (ox.  :  souhai- 
ter   l'abord    de    qqn.    aliciijus 
congressum  optare.  Cic.  ;  la  vue 
et  l'abord  de  ce  grand  homme, 
conspectas  et  congressas    tanti 
viri.    Val.-Max.)   ;  occursus, 
ûs,  m.  Lii'.  l'ac.  (ox.  :  occ.  ko- 
minam.  Liv.  [V,  1.1]  ;    alicuias 
occarsam    vitare.    Tac.    [ann., 
IV,  61]  ou  declinare.  Tac.  [ann., 
III,  85]).  11    est  d'abord    facile, 
faciles  sunt  ad  eum  aditas  (cf. 
Cic,  de   imp.   On.    Pomp.,  \h, 
U\).  Son  abord   a    toujours    été 
difficile,  aditas  ad  eam  semper 
diftlciles  faerant.  (cf.  Cic,    ad 
fam.,  VI,  13,  3).  Empêcher  l'a- 
bord de  qqn,  omnes  aditas  ad 
aliqaem  intercladère.    Cic.    (p. 
Rose.  Am.,  38,  110).  |1  Manière 
d'être  de  la  personne  qu'on  va 
trouver.  Facics,  ci,  f.  Cic.  Sali. 
Tac.  Frons,  froniis,  f.  Cic.  Son 
abord    était    tranquille   ot   sj- 
rein,  Cjus  frons  erat  iranquilla 
et  serena.  Cic.  [Tusc,   III,    15, 
31].  Son  abord  ne  se  peut  souf- 
frir, odiosiis    adeantibas  lide- 
tar.  Son  abord    avait   quelque 
chose    do    charmant,    in    ejas 
fronte  eratjacanditas  qaœdam. 

Il  Action  d'attaquer.  Congres- 
sus,  ÙS,  m.  Cic.  Dans  le  pre- 
mier abord,  in  primo  con- 
grcssa.    C»s.    L'—    des    enne- 
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mis,  liostiam  congressus.   Liv. 
Avant  r — ,   ante   congressum, 
Cic.   Etre    mis   on    déroute   au 
premier    — ,  primo   congrcssu 
pelli  fagariqae.  Sali.  \\  (Absol.) 
A  r — ,  dans    1' — ,    au    premier 
— ,  dans    le    premier  — ,  d'  — , 
dès  r — ,  primo   congressu   ou 
in  primo  congressa.  Cœs.  Sali. 
Liv.  I  Par  ext.    (loc.   adv.)    Du 
premier      —      (arch.),     primo 
accessu  ou  congressa.    Liv.  Au 
premier    abord    ou    de    prima 
abord,     primo    aspeciu.     Cic. 
prima    fronte  ;  prima    specie. 
Cic.    Qaint.  prima    facie.  S'en. 
rh.   Sen.    (ex.    :    qaoram    nul- 
lam   est    tam    mirabile   quam 
prima  facie  videtar.   Sen.  ;  di- 
cebat  qaosdam    colores    prima 
facie  daros.    Sen.  rh.)  ;  primo 
congressa.  Liv.  D'abord   (c.-o- 
d.  du   commencement),    initio. 
Ter.   primam.    Cic   'lout    d'a- 
bord, primam  omnium.  Plaut. 
Ter.     Cic.    ou     primam.    Cic. 
(dans  une  énumération);  primo 
(opposé  à  dein,  deinde,  pjost  ou 
postea  etc.,    dans    une   succes- 
sion de  faits).    Ter.   Cic.   Sali. 
Liv.  Arch.  :  dans   l'abord,    dès 
l'abord,   initio.    Ter.  primam. 
Cic.   in   primo.    Cic.    Liv.    ax 
primo.    Plin.     D'abord     après 
{c.-àd.  aussitôt  après),    statim 
post.  Cic.  D'abord  que  {c.-d-d. 
aussitôt  quel.  Voy.   aussitôt.  || 
L'idée  do   d  aboud   est   souveat 
rendue  par  les    particubs   prae 
ou   pro    en   composition,    ex.  : 
Gagner    d'abord     les     esprits, 
prœoccapare    animos.    Liv.    Su 
rendre  maître  d'abord. ..,prœoc- 
capare     [iter.     Cœs.     saltam. 
Nep.  loca.  Liv.)  Se  tourner  d'a- 
bord vers...,   prœverti   in  {ali- 
qaem.) Cato.  Cart.  Qaint.  .\ller 
d'abord    à   Rome,   prœire   Ro- 
mam.    Liv.   Prononcer  d'abord 
une    formule,    prœire     verba, 
Carmen.  Liv.  Etablir   d'abord, 
proponere.  Cic.  (de  inv.,  1,  70, 
72). 

abordable,  adj.  Où  Ion  peut 
aborder  (au  pr.),  qao  classi 
(ou  navibas)  appelli  potest. 
Liv.  ou  simpl.  qao  appelli 
potest.  Cic.  Liv.  Il  prétend 
que  l'Afrique  n'est  pas  — , 
negat  aditum  esse  in  Africam. 
Liv.  Le  rocher  n'est  abordable 
que  par  un  côté,  petra  anum 
aditum  habet.  Cart.  (VII,  11, 
H).  Place  très  commodé- 
ment — ,  oppidum  fidissimam 
appulsa.  Tac.  (Ann.,  III,  1).  f 
(En  pari,  d'une  pers.)  Qui  su 
laisse  approcher,  ad  qiiem  fot- 
cilis  est  aditas.  Cic  ou  ad  quer» 
faciles  sunt  aditas.  Cic. (do  imp 
Cn.  Pomp.,  U,  hl)  ;  (on  peut 
emplover  aussi  l'adj,  exposi- 
tus,  à,  um.  Plin.  j.  (ex.  :  est 
obvias  et  expositus  plenusqae 
hamunitate.  Plin.  j.  [op.,  XI, 
10,  2]).  Il  est  assez  difficilement 
ahordablo,  aditas  ad  eum  sunt 
I    dif^ciliores.    Cic.  (ad  Att.,  V, 
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8,  V.  Il  est  —  k  tout  la  monde, 
omms  eum  adiie  passant.  Il 
n'est  —  à  personne,  aditus 
ad  eum  intcrclasi  stint.  (cf. 
Cic,  p.  Rose.  Ain.,  38,  110). 
abordage,  s.  m.  Action  d'abor- 
der ^eii  pari,  de  navires  qui  se 
heurtent  par  accident  ou  dans 
un  combat^  Concursas,  as,  m. 
CsBs.  Ojjensio,  onis,  (.  Cic. 
Conftictas,  ùs,  m.  Cic.  (seul,  à 
Tablât.).  ConlUctio,  onis,  f. 
Qaint.  (rare).  (Que)  lesdeu.K  (na- 
vires' souffrirent  beaucoup  de 
l'abordage,  (ut)  vehementer 
utraque  ejc  concarsa  laboraret. 
Cxs.  (B.  C,  U,  6,  5).  Aller  à 
T — ,  ferreaa  manas  (ou  luirpa- 
gones,  «  grappins  «)  in  navem 
injicêre,  Ca-s.  (B.  C,  I,  57  . 
Monter  à  l'abordaso  des  navi- 
res ennemis,  in  hostiam  naves 
iranscendêre.  Cœs.  lli.  G.,  III, 
15,  1).  \  .       . 

abordée,  s.  f.  Action  d'aborder. 

Voy.    ABORD. 

aborder,    v.    tr.    ot   intr.  Venir 
au  bord,  au  rivage.  Appelle- 
Te,    intr.    Os.    Liv.    (ex.  :  suh 
^ccasam  solis  in  portiim  classe 
appellëre.    Liv.    (XXX,    10,   9]; 
appalit    ad   eam    locam.    Ca-s. 
[B.  C,  III,  23];  ad  insulam  ap- 
pellëre.  Liv.    [XXXVII,  21,  7]); 
appela,  pass.    Cic.    Liv.  (ex.  : 
eo    appdlitar    navis.    Cic.    [ad 
Att.,  XIII,  21];  eum   ad  villam 
nostrain     navis     appelleretur . 
Cic.    [in    Verr.,    II,    5,    33,  êr,]; 
classis Pachynam  appalsa.Cœs. 
[B.  C,  II,  KJ];  appuhà  ad  pro- 
ximum   litas  trirème.  Liv.  [IX, 
38,  2],  classe  ad  Eabœam  ap- 
palsâ.    Nep.   [.Milt.   i,  2]  etc.); 
applicare  (s.-e.  navem  ou  na- 
ves), intr.  Liv.    (ex.  :  dam   ap- 
piicant.  Liv.  [XXVI,  ItU.  Il];ef. 
Aact.  b.  Ilisp.  [37  fin.];  Justin. 
[II,  A,  21];  ut  quocamque  litore 
applicaisse  naves  hostiam  au- 
dissent.  Liv.   [XLIV,  3i.  U]),  et 
(poét.)  appLicari,  passif  (com- 
me appelli).  Uor.  Ov.;  adver- 
tere  (s.-ent.  proram  ou  navem), 
intr.  Virg.  Ov.  SU.  (tour  exclu- 
siv.  poét.)  ;  attÎDgëre  {ierram 
navihas).  Cses.   (ex.  :   cam  pri- 
mis  nivibus  Briianniam   atti- 
gU.  Ces.  [B.  G.,  IV,  23]).  Faire 
aborder,    appellëre,    tr.    Cic. 
Nep.   Liv.  (ex.  :  cam   ad  Pelo-  I 
ponnesum    clj.ssem   appalisaet. 
Cic.  [de  nat.  deor.,  III,  i3.  83]; 
(i  ille  ad   eam   ripam...    naves 
appulisset.    Cic.    [l'hil,  II,    U, 
26];  eum  classem   ad  Ciliciam 
appulisset.      Nep.      [  Thrasyb., 
It,    Uy,    eo    anno    Alexandrum 
Epin   regem   in    Italiam   clas- 
tem     appulisse     constat.    Liv. 
rvill,   3,    C]   etc.)  ;  appllcare 
(naves,  navem,   navigia,    clas- 
tem,   ratem,    etc.).    Cic.    Cêes. 
Liv.  Curt.  (ex.  :  naves    ad  Ue- 
ra-um  apphoare.   Liv.  [X.XXIII, 
17]  ;    appl.    naves   terne.    Liv. 
fXXVIl},  17.  I3];cf.  Os.,  B.  C, 
111,  101  ;  Uv.,  XXXVII,  12,  10  ; 
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Cart.,  IV.  5,  21  ;  IX,  U,  U,et«.)  ; 
advertëre  \clafsem).  Liv.  (ex.  : 
adv.  chtfffm    in  portum.    Liv. 
[.\XXVIl.i).  71).  Aborder  (c-à-t/. 
prendre  terre),   ierram    tenêre. 
Cic.      (har.     resp.,      11).    Liv. 
(XXXVII,    16).  Aborder  (c.-à-d. 
entrer  au  port)  tenërc  portum. 
Cic.  ^ad  fam.,  I,  9,  O;!).  Empé- 
clier  quelqu'un  d'aborder  dans 
les  ports  et   sur    les  cotes,    ali- 
quem  portubas  et  litoran\    ap- 
pulsu  arcëre.   Liv.  (XXVII.    30, 
7).  1  Venir   ou  arriver  quelque 
part.    Adiré,    intr.    et   (post- 
class.)  tr.  PUiut.  Ter.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  adiré  ad  urbem.  Cic.    [in 
Verr.,  II,  i,  11,  2G]  ;    adiré  hac. 
Plaut.  [truc,  II,    7,  6  11  r  adiré 
quoquam.  Sali.  [Jug.,  lO]  ;  ad. 
ad    urbem   e.v  Italia.    Cic.    (in 
Verr.,  11,  A,  ll,2tj]  ;   adiré  op- 
pida  castellaque  munita.  Sali. 
(Jug..    9.'i])  ;    accedëre,    intr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :    ace.    in   Appu- 
liam.   Cic.   [ad    fam.,    1,    10]  ; 
nai-es  inter  Albingaunos  Ligu- 
res   Genuamque     accesserunt. 
Liv.  [XXIX,  25,  2])  ;   tangërc, 
tr.  Cic.  Uor.  Ov.  (ei.  :  simul  ac 
tetigit    provinciam.     Cic.     fin 
Verr.,  I,  10,27  ^  cf.  ad  Att.,  VI, 
1,6]);  attingere,  tr.  Cic.  Nep. 
(ex.  :  att.    .Asiam    Cic.    [ad    Q. 
l'r.,  I,  1,8,  2ii]  ;  pûst   dicm   ter- 
tium    quam  Siciliam  attigerat. 
Nep.  [Dion,  5,    3]  ;   ot   au    fig. 
att.   forum,"  aborder  la    poli- 
tique ».  Cic.  [ad  l'am.,  V,  8,  3  ; 
p.  Mur.,   9,  21]  ;  att.    sera    ac 
leviter     litteras    Grxcas.    Cic. 
[de  or.,  I,  18,  82]).   Fig.  Abor- 
der   l'étude",    ingredi    studia. 
Quint.  (I,  10,  2);  la  politique,  in 
rem  publicam  ingredi.  Auct.  b. 
Afr.    22.  Il  Aborder    quelqu'un 
(c.-à-d.  aller  vers  qqn  pour  lui 
parler),     adiré     ad    aliquem. 
Plaut.  Ter.  Cic.  Nep.  ou  adiré 
aliquem.  Ter.    Cic.  (mais    l'e.\- 
pression   signifie    plutôt  «  aller 
trouver  quelqu'un  pour  lui  de- 
mander   qqcli.     »     ot     suppose 
qu'on  se  rend  chez  lui   ou   au- 
près de  lui  en  solliciteur)  ;  ac- 
cedëre   ad    aliquem.    (propr. 
■  s'avancer   vers   qqn    -).    Ter. 
Cic;  a^gredî  ad    aliquem    ou 
aggredi  aliquem  (propr.  «  aller 
trouver,  aborder  qqn  -).  Plaut. 
Cic.  (ex.  :  quin  ad  hanc  aggre- 
dimar?    PÎaa*.  [.\sin.,    III,    3, 
90];  aggredior  hominem.  Plaut. 
[Cure.,    II,    3,    59]  ;  Locustam 
aggredior  ?  Cic.  [ad  Q.  fr.,  III, 
1,   2,  il)]  ;   congredi  aliquem 
îpr.  "  se  rapprocher  do  qqn  «), 
Plaut.  Ter.  Cic.  Nep.  Sali.  Liv.; 
convenire     aliqw;m    [propr. 
"  rencontrer  qqn  ■).  Cic.    (ox.   : 
conven.  Balbum.  Cic.  [ad  l'am., 
IX,  U,  1;  ef,  sen.  23,  8]  ;  coni'. 
Atiliam  spargentem  semen.  Cic. 
[p.  Rose.  Am.,  18,  50];  Romam 
rediens  ab  nuntio  u.xoris  con- 
venHar.     Liv.    [I,    58];    com- 
pellare  alitjuem,   (pr.  «  adres- 
ser la  parole  à  qqn  en  l'abor- 
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dant»).  Plaut.  (Rud.,  IV,  7,  I) 
comp.  aliquem    blande   ou  (".i- 
miliariter.    Plaut.    (i'aen.,    111 
3.  72;  Men..  Il,    3,  Xi)  ;    compi 
aliquem  noininc.   Liv.    (X,    lo 
13).  (L'expression   appartient  i 
la  laugue  fumiliàre  et    ne   pft 
raît  pas  se  rencontrer   dans  li 
prosj  classique. )S'aborder,  COO- 
gredi.   Plaut.   Cic.    ou   mieu» 
congredi    inter    se.    Liv. 
Aborder     qqn     (avec    une    ia- 
tention      hostile)  ;    qqf.      adi> 
re     (cf.  :     nuno    prior    adita 
tu  :  ego  in  insidiis  hic  ero.  Ter. 
[Phorm.,    I,   I,.    où]  ;   adeaniU 
tcmpus  definiunt.    Cxs.  [B.  G., 
VU,    8,31;    aggredi,    dcp.    tr. 
Plaut.  Cœs.  Cic.  Sali.  etc.  (ex.: 
huic  insidiœparata'  sunt  :  pro- 
be    aggrediar    viram.     Plaut. 
[Pera.,  IV,  3,  12]:  quis  aadeat... 
illustrem  aggredi!  Cïc.    [Phil., 
XII,  10,  25];  Ilclvctios   impedi- 
tos  aggressus.    Cœs.    [B.  G.,  1, 
12,    3];    unus    aggressuras    es 
llannibaUm?  Liv.  [.X-VIII,  9,  61; 
do  même  :  muru;/i  aggredi.  SaÙ. 
[Jug.,  57,  U])  ;  congredi  cam 
uliquo  [pr.  -  aborder  qqn  pour 
on  venir  aux  mains  avec  lui  »). 
Plaut.  Cic.   ap.   Gell.  Cœs.  (B, 
G.,    I,    39;   .40;    VII,  65).    Nep. 
Liv.    etc.;    congredi     contra 
aliquem  [propr.  ••  aborder  qqn 
en  ennemi  ").  Cic.  (p.  I.ig.,  3,9). 
S'aborder,     conciirrëre,  intr. 
Cœs.  Liv,  Los  cavaliers  s'abor 
dent,  concaiTunt  cqailes  inter 
se.  Cœs.  On  s'aborde  do  part  et 
d'autre    avec    do   grands   cris, 
utrinqae  magno    clamore  con- 
carritar.  Liv.  Les  vaisseaux  qui 
les  premiers  do  la  ligne  s'étaient 
abordés,  qaœ    primse    agm,inis 
concurrerant  inter    se.    Liv.  | 
(Loc.  adv.  arch.)  .\  l'aborder  (c.- 
à-d.  quand  on  aborde),  ubiqais 
convenilar.  Liv.  \\  Fig.  Aborder 
un  sujet  [c.-à-d.    entreprendre 
de   le   traitor),   aggredi  (abs.) 
et  aggredi  ad  aliqaid.  Plant. 
Cic.  (ex.  :  in  omnibus  negotiis, 
priasquam    aggrediare,    adhi- 
benda  est  prœparatio.  Cic,  [da 
oIT.,  I,  21,  75];  priasquam  ag- 
grediainur   ad    leges   singulas. 
Cic.  [de  leg..    Il,   U,  8];  aggre- 
diar ad  criinan  cam  illa  depre- 
catione,  Jadices.Cic.  [p. Gluenc, 
3,  8];  a.  ad  dispatationem,  Cic. 
[do  nat.  door.,  III,   3,   7J;  ag- 
gredi aiujuid.  Plaut.  Cic.  (ox  : 
a.    ancipitem  causam.  Cic.  [de 
or.,II,/i'i,I8G]  ;a.  majoraet  nia- 
gis  aspera.  Sali.  [Jug.,  89,  23j, 
ingredi,    dép.    tr.    Sali.  Liv. 
Tac.  (ex.  :    ingredi    rem.    Liv. 
[XXXVIII,   5i;   XLV,   23];   ing. 
eadem,  «    aborder  la  même  en- 
treprise  ».   SaU.    [Jug.,  A2,  I]; 
ingr.  defensionem.  Tao.  [ann., 
XV,  2];  tangëre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
abi  AristotcTes  iata  tetigit.  Cic. 
[Acad.  pr.  Il,  AA,  136];  breviter 
unumqiiodque  tangam.  Cic.  [p. 
Rose.  Am.,  30,  83];  attingere, 
tr.  Cic.  (ex.  :  ait.   rem   milita- 
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rem,  •  aljordor  la  quustion  mi- 
litaire "  [cf.  Cïc,  de  lea.  agr., 
il,  12,  30];  aliiiuid  breviter 
pèrstringërc  alinie  atlingëre 
Cic.  [de  or..  II.  /«  ',  201];  yuas 
res  no^...  gessiiiius,  versibas 
aliigil  /l'c  atqae  inchoavit, 
•  Archias  a  abordé  l'entreprise 
de  composer  un  poème  sur  mon 
consulat  -.  Cic.  [p.  Arcli.,  11, 
28]).  1  Aborder  un  navire.  Voy. 
ABORDACE.  S'—  (en  pari,  de  doux 
navires),  inter  seconfigëre.  Cœs. 
(ex.  :  illie  [naves]  adeo  gravi- 
ter inter  se  incilatœ  conpixe- 
rant,  at  vehementer  airauue 
ex  concarsa  laboraret.  C'a-s.  [  B. 
C.,II,  6,  5]).  Les  navires  s'abor- 
dent, colliâantar  inter  se  na- 
ves. Curt. 

aborigène,  s.  m.  et  adj.  Indi- 
gena,  œ,  m.  Virg.  Liv.  Col. 
(ex.  :  Pœnas  hostis,  ne  Africœ 
qaidem  indigena.  Liv.  [XXIIl, 
5,  11];  ne  majores  qaidem  eo- 
rum  indigenas  sed  advenus  Ita- 
liœ  caltores.  Liv.  Les  Abori- 
gènes (peuple  primitii'  du  La- 
Uum),  Aborigines.  Cato  ap. 
Serv.  Varr.  Cic.  Sali.  Liv. 
FUn.  1  Adj.  Né  dans  le  pays, 
gui  apad  nos  nasciiar  ou  gi- 
gnitar;  qqf.  indigena  pris  com- 
me adj.  (ex.  :  indigena  bos, 
aper.  Ov.). 

ubornement,  s.  m.  Délimita- 
tion. Voy.  co  mot. 

tabomer,  v.  tr.  Délimiter,  Voy. 

BORNER    et   DÉLIMITER. 

abortif,  ive,  adj.  Qui  a  avorté 
(arch.).  Abortivixs,  a,  um.  Mart. 
Solin.  œuf— ^dans  lequel  pour- 
rit un  poussin  qui  ne  peut 
éclore),  abortivam  ovam.  Mart. 
[VI,  93]. 1  Qui  fait  avorter. 
Abortivas,  a,  am,  adj.  Plin. 
Juv.  Phthorias,  a,  am  (çdopio;), 
adj.  Plin.  Remède  — ,  aborti- 
vam medicamentam.  Plin.  et 
subst.  abortivam,  i,  n.  Jtiv. 
Vin  —  plUhoriam  vinam.  Plin. 
(XIV,  110). 

BAOucber,  v.  tr.  (Arch.)  Faire 
tomber  bouche  contre  terre,  in 
terram  corpus  pronum  abjicë- 
re  (d'apr.Cupt.)l Faire  rencon- 
trer bouche  à  bouche,  mettre 
face  à  face  (en  conférence).  Il 
essaya  de  les  — ,  pour  qu'ils 
pussent  trancher  leur  diffé- 
rend, [Scipionem  et  Hasdra- 
balem)  contrahëre  ad  cûllo- 
qaium  dirimendaram.  simulta- 
tium  causa  est  conatas.  Liv. 
XXVIII,  18,  2).  S'—  avec  qqn, 
convenire  aliqaem,  venire  in 
alicajas  congressam  collo- 
quiamqae.  Cic.  (Phil.,  12,  II, 
26)  ou  pervenire  ad  congres- 
sam coUoquiamqae  alicajas. 
Cic.  (Phil.,  9,  1,  2).  Liv.  (Di- 
sant) qu'il  avait  besoin  de  s'a- 
boucher avec  son  maître,  opus 
esse  sibi  domino  e/os  convento. 
Liv.  (VII,  5).  S'—  avec  les  ad- 
versaires de  qqn,  convenire 
adversarios  alicajas.  Nep. 
(Dion.   8,  U)  Abouche-toi   avec 
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Otlion,  OtliOncm  vide.  Cic,  Tu 
t'aboucheras  avec  lui,  honxinKtn 
vidfbis.  Cic.  (cf.  rogo,  mane 
Plinium  videas  domi.  Plin.  j.). 
1  (T.  tecliii.).  Introduis  un  tube 
en  fer  qui  s'abouche  à  la  cuve, 
fistalam.  (erream  indito,  qase... 
conveniat  in  capam.  Cato.  (K. 
U.  21,  2). 

abougrir,  v.  intr.   Voy.  rabou- 
grir. 

aboutir,    v.    intr.    Former    un 
bout.DeSi'nëre,  intr.  Co/.Piin. 
Amm.    Exire,  intr.  Liv.  Col. 
Plin.   La   construction   aboutit 
en  pointe,   stractara  in    artias 
cogitur.  Curt.    (VII,  3,  91.   Une 
longue    queue    aboutissant    en 
pointe,  cauda  prsslonga  in  te- 
nuitatem  desinens.  Plin  (VIII, 
33).  Une    barbe  inculte    abou- 
tissant en  pointe,  Idrsata  bar- 
ba in  acatam  desinens.  Amm. 
Qui  aboutit  à  une  pointe,  aca- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  Ilor.  Plin.; 
prœacatas,  a,  am,    adj.    Cato. 
Cœs.  (ex.  :  prasacatas  surculas. 
Cato  [r.  r.,  itO,  2;  3];  pr.  cacu- 
mina.    Cœs.    [B.    G.,  Vît,  73]  ; 
pr.  tigna.  Cœs.  [ibid.,  IV,  17J  : 
pr.  sades.  Sali.  [Cat.,  56]  ;  Cœs. 
[U.  C,    I,    17,    3])  ;  fastigatas, 
a.   uni,  p.  adj.  Liv.  Vitr.  Plin. 
Solin.  Amm.  (ex.  :  quant   à  la 
colline   elle    est    en     forme    de 
pyramide   à    base    assez    large 
aboutissant  en  pointe, ipse  collis 
est  in  modam  meîse  in  acatam 
cacamen    a  fando    satis    lato 
(astigatas,  Liv,  [.XXXVIII,  27]). 
Un  trouve   aussi  :  acajninatus, 
a,  um,  p.  adj.  Piin,  [H.  N.,XI,2, 
3  ;   XVIII,  35,  31.7)  ;  cacamina- 
tas,    a,    um,    p.  adj.  Plin,    (H. 
N.    X.  52]  ;  cuspidatas,  a,  um, 
p.  adj.  Plin.  [H.    N.    XI,    126; 
XVIII,    179)  ;     macronatas,    a, 
am.  adj.  Plin,  (ex.  :  mucronata 
folia.   Plin.  [H.  N.,  X.VV,   13]  ; 
muer,      rostram,     Plin.     [ib., 
XXXII,    2,    61)  •   spicalatas,  a, 
am,  p.  adj    Solin.  (ex.  :  spica- 
lata    cauda.    Solin.    52).     Les 
feuilles   aboutissent  en    pointe, 
folia  in  exilitatem  fastigantar. 
Plin.  (H.   N.,    XXIV,    1;').   Nez 
aboutissant    en    pointe,    nasas 
ab  imo  dedactior.  Saet.  (Aug., 
79).   Lampr.  (Diad,,   3).    Faire 
aboutir  en  pointe,  spiculare,  tr. 
Plin.    (XI,    2)  1    (T.    d'agr.)    Le 
tronc  va   aboutir,    stirps   gem- 
mascit.  Col.   Le  tronc  aboutit, 
stirps  gem,mat.  Varr.  Cic.  Col. 
ou  gemmas  agit.  Virg.    Un  œil 
qui  aboutit,    ocuius    gemmans 
Col.  (IV,  2it,  16).  1  Toucher  par 
un  bout.    Terminari,   passif. 
Cic.  L'œsophage  aboutit  au  fond 
du    palais,    stomachus    palato 
extremo  terminatar.    Cic.    (de 
nat.  deor.,  II,  5it,  135  ;    cf.    p. 
C«c.  8,  22  ;    de  off.,  I,  10,  U3)  ; 
tangëre,  tr.,  Cxs.  Cic.  ;  attin- 
gëre,  tr.  Cxs.  (rare)  ;  contin- 
gêre,  tr.  Cœs.  Cic.  Mêla.  Saet  : 
(la    levée    aboutit    presque    au 
rempart  ennemi,  aggermuram 
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hostiam  psene  contmgit.    Ceet. 
Leurs  champs  n'aboutissent  pai 
à  la  mer,  «orum  agri  non  con- 
tingant  mare.  Cic.  Les  llelviens 
dont  le  territoire  aboutit  à  celui 
des  .^rvernes,  Ilelvii,  qui   fines 
Arvernorum   contingant.  Cœs. 
B.    G.,    VII,     7)  ;     pertinére 
(intr.)  ad  (ace).  Cœs.  Cic.  Sali. 
(La    trachée-artère     part     des 
poumons   pour    aboutir     à     la 
bouche,    arteria  a  pulmonibas 
usqae  ad  os  pertinet.    Cic.    [do 
nat.    deor.,  II,  59]  ;  —  au  cer- 
veau,  pertinére    ad    cerebrum. 
Plin.  [XI,  37]  ;  il  y  a  un    pont 
qui  aboutit    au    territoire    des 
Helvètes,     pons    ad    ILdvetios 
pertinet.   Cœs.  [B.  G..  1.  6,3]  ; 
les  cours  d'eau  et  les  ruisseaux 
qui  aboutissaient  à  la  mer,  (la- 
mina atque  rivi,  qui  ad   mare 
pertinebant.Cœs.  [B.  C.,1II,  A9, 
!i]).    Point  où  des  routes   aljou- 
tissent,    ubi     viœ     competunt. 
Varr.  (L.  L.,  VI,  25).  A  condi- 
tion   que    les    sommets   abou- 
tissent au  même  point,  si  caca- 
mina  in  unujn  competant.  Col. 
(IV,  17,1).  De  manière  à  ce  que 
les  extrémités  des    lœsés    cou- 
verts viennent  aboutir  aux  tran- 
chées     ouvertes,     ita     ut      in 
patentes    fossas    ora     hiantia 
cœcaram  (ossarum  competant. 
Col.  (II,  2,  9).   Les    avenues   et 
les  doux  chemins  qui    hors    du 
mur  aboutissaient  au  port,  adi- 
tas    atqae    itinera    duo,     quee 
extra  murum  ad  portum  fere- 
bant.  Cœs.  (B.  0.,  I,  27,  J.).  La 
chemin     aboutit      au     Véséris, 
via     fert    ad     Veserim.     Liv. 
(VIII,  8).  La  route  aboutit   au 
même   point,   fert    via   eodem. 
Plin.  j.  (ep.,  II,  17,  2).  Le  port 
aboutit  au  cœur  de  la  ville,  in 
arbis     sinum    portas     infiait. 
Maintenant  le   toit  de  la  mai- 
son   aboutit    gracieusement    à 
celui  du  portique    inférieur,  id 
(=  tectum)    nonc  honeste  ver- 
git  in  tectam  inferioris   porti- 
cas.  Cic.  (ad  Q.  fr.,  III.,  2,  U). 
Fig.  Spectare,  intr.  Cic.  (ex.  : 
cela  semble    devoir    aboutir    k 
un    interrègne,      res      videtar 
spectare  ad  interregnum.    Cic. 
[ad  Q.    fr.,    III,    2,   3]  ;  si    cela 
aboutit  un  jour  à  la   ruine    de 
la  patrie,    si  ad  pcrniciem  par- 
triœ    res    spectabit.     Cic.    [de 
o£f.,  II,  23,  90]  ;  ne  voyez-vous 
pas  que  cela  va  aboutir    à  une 
sédition  ?   Nonne    videtis    rem 
ad  seditionem    spectare  ?   Liv. 
[XXV,   3,   19])  ;  redire,    intr. 
Liv.  (ex.  :    ne    voyant    pas  que 
co    calme    ne   tarderait    pas    à 
aboutir  à  une   guerre   compli- 
quée, ncc  cémentes  e.votio  illo 
brevi  multiplex  bellam  redita- 
rum.  Liv.  (III,  68,  2)  ;  cadëre, 
intr.  Cœs.  Cic.  (ex.  :  je  me  de- 
mandais   avec    inquiétude    où 
cela   aboutirait,    verebar  quor- 
sam  id  casaram  esset.  Cœs.  Si 
la  pitié   Do  devait  pas   aboutir 
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&  un  désastre,  ni  misericordia 
in  perniciem  cosura  esset.  Cic. 
C«tta  liberté  excessive  aboutit 
pour  les  Etats  et  pour  les  par- 
ticuliers à  un  excès  de  servi- 
tude, nimia  ilta  libertas  et  po- 
palis  et  privatis  in  nimiam 
seri-itutem  aidit.  Cic.  [de  ro 
pub.  r  68]  ;  accidëre,  intr. 
Ter.  Cic.  \e\.  :  à  quoi  cela 
aboutira-t-il  ?  Hoc  qaorsum 
accidet  ?  Ter.  Si  cela  doit 
aboutir  à  une  désillusion,  si 
aeciii  ou  a/i(er  acciderit  [im- 
pers.]); Cic.;  eruaipère,  intr. 
Cic.  (ex.  :  leur  alliauce  impo- 
pulaire aboutit  à  une  guerre 
civile,  invidiosa  conjanctio  ad 
beliuni  se  erampit  [fort  rare  et 
Doét.].  Cxi.  ap.  Cic.  [ad  fam., 
VIII,  l,'i,  2]  ;  je  me  demande 
avec  inquiétude  où  cela  abou- 
tira, heec  quo  sint  craptura 
timeo  Cic.  Il  semble  que  cola 
doive  aboutir  àqqch.,  videntur 
hac  aliqao  eruptara.  Cic.  — 
il  la  ruine  générale,  à  la  ruine 
de  l'Etat,  erumpérc  in  omnium 
perniciem,  in  publicam  perni- 
dem.  ou  ad  perniciem  civitatis. 
Cic.)  ;  evadère,  intr.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  je  no  sais  où  cela  abou- 
tira, quo  evasara  sint,  nescio. 
Cic.  —  à  une  maladie,  in  mor- 
bam  evadère.  Liv.)  ;  evenire, 
intr.  Ter.  (ex.  :  ne  sachant  où 
cela  doit  aboutir,  ignan/s  qaor- 
«om  eicen<uruni  hoc  sit.  Ter.)', 
(Absol.)  Avoir  un  terme  ou  une 
terminaison.  Cadëre,  intr. 
Liv.  (ex.  :  ne  pas  aboutir,  ca- 
dêrcado\xin  irritum.  Liv.  Tac.; 
de  façon  à  ce  que  ses  promesses 
n'aboutissent  pas,  u<  irrita pro- 
misfa  ejus  codèrent.  Liv.)  ; 
cedëre,  intr.  h'ep.  Hor.  Ov. 
Quint.  Suet.  Flor.  (ex.  ■  abou- 
tir heureusement,  cedëre  pros- 
père. Xep.  optime.  Quint, 
bene.  Hor.  Plin.  /.  féliciter. 
Ov.  felicissime.  Quint.  ;  si 
l'afFaire  avait  abouti,  si  res 
cessisset.  Flor.  [IJ,  17,  131  ; 
aboutir  mal,  cedëre  mate. 
Vell.  ;  cedëre  alicui  maie.  Ov.  ; 
—  autrementqu'on  no  voudrait, 
cedëre  secus.  Plin.J.;  aboutir 
assez  mal,  cedëre  parum. 
Saet.)  ;  procedëre,  intr.  Cic. 
(ex.  :  si  f'alTaire  aboutit,  sipro- 
cessit.  Cic.)  ;  venire,  intr. 
Tac.  (ex.  :  pour  que  cela  abou- 
tit plus  vite,  id  quo  promp- 
tias  veniret.  Tac.  [Ann.,  XII, 
32extr.];  evenire,  intr.  Plaut. 
Cic.  (ex.  :  —  heureusement, 
evenire  bene.  Plaut.  Cic.)  ; 
proveDire,  intr.  Tac.  Suet. 
(ex.  :  il  conçut  un  dessein  qui 
n'était  pas  d'un  lâche  et  qui 
eût  été  terrible,  s'il  avaitabouti, 
non  i^jnavum,  et,  si  provenis- 
$et,  atrox  consiliam  iniit.  Tac. 
[hist.,  III,  1,1,  16]  ;  si  ses  des- 
sein» avaient  abouti,  si  desti- 
nafaprovenissent.  Tac.  [hist., 
IV,  18,  21).  Il  n'y  a  jamais 
muyeD  d'aboutir,  nunauam  ad 
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exitum  perveniri  poteat.  Cic. 
(or.,  33.  1 16  ;  cf.  ad  f.im.,  .\,  SS. 
S).  La  discussion  n'aboutit  pas, 
aisceptatio  sine  exitu  fuit.  Liv. 
Indiquer  à  qqn  un  moyen  d'a- 
boutir, e.vitum  dare  aficui.  Cic. 
(cf.  de  fin.,  V,  SS,  63).  |  (Spé- 
cial.) Aboutir  (en  parlant  d  un 
abc^s),  ad  e-xitam  ou  cul  matti- 
ritatcn\  venire.  Plin.  erumpëre. 
Calo.  Cels.  Faire  —  un  abcès. 
ulcus  ad  maturitatem  perdu- 
cëre.  Plin.  (cf.  maturare  pus. 
Cels.  mat.  stramas,  Plin. 
[H.  N.,  XXII,  85])  ;  ad  sup- 
parationem  perducëre  ulcus. 
Cels.  concoqaére  suppuratio- 
nem.  Plin.  (11.  N.  XXI,  19; 
(cf.  conc.  dura  [H.  N.  XXII,  «i.]; 
(usses  et  duritias.  [H.  N.  X.\1a, 
8]  ;  cf.  aussi  brassica  tamida 
concoquit,  eadem  erumpit  [tr.] 
Cato.  [R.  r  ,  157,  3].).  Abcès 
qui  aboutit,  u{cus  maturum. 
tels.  Plin.  ulcus  ad  suppura- 
rationem  pcrdactum.  Cels. 

aboutissant,  p  adj.  Qui  touche 
à  (qqch.)  par  un  bout.  Adja- 
cens,  entis,  p.  adj.  Tac.  Con- 
(inis,  e,  adj.;  (aV.  le  dat.).  Cxs. 
Nep.  Liv.  Curt.  Finitimus.  a, 
um,  adj.  Cses.  Cic.  Nep.  Liv. 
Suet.  Partie  de  la  ferme  abou- 
tissant au  jardin,  pars  villas 
horto  adjacens.  Col.  Routa 
aboutissant  au  port,  lia  ad 
porlum  ferens  Caes.  Voy.  .\bou- 
TiR.  Il  (Subst.  m.  pi.).  Les  abou- 
tissants, c.-à-d.  ca  à  quoi  quel- 
que chose  aboutit,  confinia, 
iorum,  n.  pi.  Cic.  Les  tenants 
et  les  aboutissants  (d'un  champ) 
vicinitales  et  confinia.  Cic. 
(de  off.,  II,  18,  6h  ;  cf.  fundo 
continentia  prsedia  atque  ad- 
juncta.  Cic.  [p.  Cœc.,  U,  II]. 
Au  fig.  Voir  les  tenants  et  les 
—  d'une  affaire,  causas  rerum 
et  consecutiones  vidëre  ou  unde 
singula  incipiant  et  quo  ten- 
dant perspicëre.  Cic,  ou  rem 
perspeciam  et  exploratam  ha- 
bëre.  Cic. 

aboutissement,  s.  m.  Action 
d'aboutir.  —  d'un  abcès,  snp- 
puratio,  onis,  t.  Cels.  Sen. 
Plin. 

ab  ovo,  locut.  prov.  Dès  le  com- 
mencement ou  l'origine,  ab  ini- 
tio.  Cic.  a  principio.  Cic. 

aboyant,  ante,  p.  adj.  qui 
aboie.  Voy.  aboyer.  Au  fig.  La 
lettre  —  (la  lettre  r),  canina 
littera.  Lucil.  ap.  Cliaris.,  (1  p. 
100).  Pers  (I,  109).  Eloquence 
— ,  canina  facundia.  Appius 
ap.  Sali.  (ap.  Non.,  p.  GO,  2^; 
cf.  Quint.,  XII,  9,  9). 

1.  aboyer,  v.  intr.  Donner  de 
la  voix  (en  pari,  du  chien  et  de 
quelques  animaux  du  mémo 
genre).  Latrare,  int.  Lucr.  Cic. 
Virg.  Prop.  Ov.  Allalrare,  intr. 
Plaut.  Liv.  Col.  Elatrare,  intr. 
Hor.  /op.,  I,  18,  18).  Oblatrare, 
int.  Éen.  SU.  Saet.  Amm.  —  à 

?|qn,  contre  qqn,  après  qqn,  al- 
atrare  aliouem.  Plaut.  iPœu..  I 
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V,  U,  6h).  Aar.-Vict.  (de  y.  ill., 
U9)  ;  oblatrare  alicui.  Sen.  ido 
ir.,  3,  i.3).  Prov.  —  à  la  lune, 
cum  ventis  lUigare.  Pelr.  (83, 
8).  Il  Fig.  Crier,  invectiver.  Le.' 
trare,  intr.,  Cic.  (Brut.,  15,  5- 
(de  or.,  III,  3i4,  138).  Quin: 
(XI,  3,  31).  —  contre  la  nliil.)- 
sophie,  coi/a/rarep/iiloso/jJiiani. 
Sen.  (de  v.  beat.,  17,  1).  —  con- 
tre la  grandeur  de  Scipion,  u/- 
latrare  Scipionis  nxugnitudi- 
nem.  Liv.  (XXXVIII,  5i.,  1;  c( 
Quint.,  VIII,  0,  9).  —  après  1  - 
plus     riches,     locuplelissimum 

Îaemque  allatrare.  Col.  (prœf.. 
,  9).  I  (Arch.)  v.  tr.  —  qqu 
(au  lieu  de  à  qqn,  contra  qqa, 
après  qqn).  Voy.  ci-dessus. 
2.  aboyer,  V.  intr.  (Arch.)  Aspi- 
rer à,  désirer  passionnément. 
Inhiare,  intr.  Cic.  Sen.  rh.  Tac. 
et{poét.)tr. Plaut.  Virg.  ex.  avec 
le  dat.  :  inh.  uberibus  lupinia. 
Cic.  fCatil.,  3,  8,  191;  inJv.  hor- 
fis.  Tac.  [ann.,  XI,  1;  XII,  591; 
auro,  tliesauris.  Flor.  [111,11, 
2;  5]  etc.;  avec  l'ace.  :  inh. 
aurum.  Plaut.  [mil.,  707  ou 
7151; in/i.. postes.  Virg.  [Georg., 

;.63]). 

1.  aboyeur  (de  1.  aboyer),  s. 
m.  Celui  qui  aboie,  latrator, 
oris  (au  pr.  et  au  fig.),  m.  Virg. 
Ov.  Quint.  (XII,  9,  12).  Mart. 
Aug. 

2.  aboyeur  (de  2.  aboyer),  s.  m. 
Celui  qui  aspira  à,  qui  désira 
passionnément  (arch.),  is  qui 
semper  alicui   rei   inhiat.  Voy. 

2.    ABOYER. 

1.  abrégé,  part.  d'ABntGER.  Voy. 
ce  mot.  Constrictus,  a,  um, 
p  adj.  Quint,  (ex.  :  une  nar- 
ration abrégée,  narratio  cons- 
tricla  [opp.  à  lalius  fusa]. 
Quint.  [Il,  13,  5]  ;  prsecisus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Quint. 
(ex.  :  pourvu  que  ce  qui  pré- 
cède no  soit  ni  trop  court  ni 
trop  abrégé,  si  modo  non  bre- 
viora  et  prœcisa  crunt  supe- 
riora.  Cic.  [de  or.,  Ill,  5'J, 
1931)  ;  recisus,  a,  um,  p.  adj. 
Vell.  Plin.  j.  (ex.  :  un  ouvrage 
abrégé,  recisum  opas.  Vell. 
[II,  89,  1]  ;  qu'il  avait  resserré 
en  un  volume  des  ouvrages 
abrégés  et  corrigés,  recisa  ac 
repurgata  in  unum  Hbram 
coartasse.  Plin.  j.  [op.  I,  SO, 
81).  Chemin  abrège,  compen- 
diaria  via.  Cic.  (do  off..  Il,  15, 
U3  ;  cf.  Val.  Max.  VII,  2,  oxt. 
1)  ou  (subst.)  compendiaria,  a^, 
t.  Varr.  ap.  Non.  (p.  20â,  5). 
Sen.  (ep.  119,1).  Petr.  (sat.  2). 
D'une  manière  abrégée,  presse 
pr.  «  en  serrant  son  sujet  du 
près  >>),  adv.  Cic.  Plin.  j.  (ex.  ; 
presse  diaëre.  Cic.  pressius 
describere.  Plin.  S.)  ;  strie- 
tim,  adv.  Varr.  Cic.  ;  sum- 
matim,  adv.  Lucil.  Varr.  Cic. 
etc.  Voy.,  à  l'art,  suiv.,  la   loc. 

adv.    EN    ABRÉGÉ. 

2.  abrégé,  s.  m.   Reproduction 
de  aach.  en  raccourci,  odub  in 
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brevem  formam  contractam. 
Nous  avona  ou  dans  notre  villa 
de  Cumos  un  abrésjé  do  Roino, 
hùbiiimiis  in  Cumano  quasi 
ptuillam  Itomam.  Oie.  (ad  Att., 
V,  ï!).  Uuo  maison  est  un 
abrégé  d'Etat,  domas  res  pa- 
blica  est  ptisilla.  Sen.  C'est  un 
abrégé  des  merveilles  dos  cieux, 
habet  omnia  rerum  miracula 
in  se  con<rac(a.  1  Réduction 
d'une  œuvre  littéraire  à  une 
forme  plus  brève.  Epitome 
(la  forma  ajntoma  ne  se  trouve 
que  Cic.  [ad  Att.,  XII,  5,  3  éd. 
Wesenberg],  l'abl.  plur.  epito- 
mis  est  dans  Co/.[I,  1,  10]),gén. 
es,  t.  Cic.  (seul,  dans  ses  let- 
tres) ;  suminariuin,  ii,  n. 
(cité  par  Senèque  seul  [ep.  39, 
1]  comme  un  mot  de  la  bonne 
latinité  qu'il  oppose  au  néol. 
breviariam).  Un  abrégé  (en 
gén.),  liber  in  angustam  coac- 
tas.  Cic.  Qaint.  ou  commen- 
tarii  in  angustum  coacti.  Cio. 
Un  —  d'histoire,  brevis  eccpo- 
sitio  hUtoriarum  (en  pari,  d'un 
exposé  que  l'on  fait  oralement). 
Quint,  liber  gao  breviter  ex- 
poniintar  historiée  (en  pari, 
d'un  ouvrage  écrit).  Cic.  Quint. 
Faire  un  abrégé  de  qqch.,  ali- 
gaid  in  angustum  cogère.  Cic. 
proponëre  alicuj'as  mi  velati 
tammam,  (cf.  Saut.,  Aug.,  9)  ou 
sajnmas  res  tantummoao  attin- 
gire.  Nep.iP»lop.,\,l).  Faire  un 
abrégé  a'iiistoire  romaine,  sum- 
matim  res  gestas  popali  Roma- 
ni perscribëre  (d'après  Sali,  et 
Cic).  Uu^  de  grammaire  ou 
de  rhétorique,  brevis  (nom.) 
artis  (gén.)  liber.  Qaint.  Serv.  | 
En  abrégé,  loc.  adv.  Sum- 
matim,  Jpr.  .  sommairement, 
d'une  façon  générale  .).  adv. 
Lucil.  Varr.  Cic.  Col.  Dig.  (ex.  : 
aummatim  rescribëre  paaci». 
Lucil.  ap.  Non.  [p.  596,  U]  ;  de 
re  pecaaria  breviter  ac  summ. 
percurram.  Varr.  [R.  R.,  2  pr.]; 
quM  longiorem  desiderant  oro- 
tionem,  lumm.  perscribëre.  Cic 
[ad.  Att.,  V,  16],  etc.)  :  brevi- 
ter J>rop.  '  briévomont,  en  peu 
de  mots-), adv.  Cic. Plin.  Qaint. 
(ex.  :  brev.  attingëre  aliguid, 
'  traiter  une  question  en  abré- 
gé .Cic.  [de  or.,  II,  U  >,  201]; 
qaalis  esset  sammatim  brevi- 
terqae  descripsimus.  Cic.  [or. 
15,501  ;  brev.  exponère  aliqaid. 
Cornif.  [ad.  Her.,  I,  10,  IT). 
Cic.  [in.  PU.,  3,  7]  etc.)  ; 
atriciim,  (prop.  •  en  effleu- 
rant, iommairement  -),  adv. 
Korr.  Cic.  Sali.  Qaint.  Saet. 
(ox.  ;  itr,  perscribëre  res  ges- 
tat.  Sali.  [Cat.,  i,  2]  ;  gaœ... 
breviter  a  me  strictimqae  di- 
cuntar.  Cic.  [p.  Glu.  10,  29]; 
tu  quidem  strictim,  nostri  aa- 
tem  multa.  Cic.  [de  nat.  deor., 
III,  8,  19]  ;  paucis  verbis 
ou  absol.  paucis,  loc.  adv. 
Plaut.  Ter.  Sali.  Cic.  Ecrire  en 
abrégé,  notare  {propr.  .  repré-  | 
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senter  par  des  signes  abrévi,i- 
tifs  -),  tr.  Quin^  (I.proœrn.,  7). 
Saet.  (Aug.,  C/i;  Galb.,  5)  et  plu- 
tôt pernoïas  scribëre.  éen.  {13p. 
90).  Saet.  (Tit.,  3)  ou  encore 
(mais  dans  unsens  un  peu  dilVé- 
rent)  non  perscribëre  {projjr. 
■  ne  pas  écrire  ou  toutes  let- 
tres "),  tr.  Saet.  (ex.  :  notatà, 
non  perscriptà  sammà.  Saet. 
[Galb.,  5])  et  enfin  per  com- 
pendiam  (ou  per  compendia) 
scribere  aliqaid.  C'est  un  Etat 
en  abrégé,  res  publica  est  pu- 
silla.  Sen.  Voy.  ci-dossus. 

abrègement,  s.  m.  Action  d'a- 
bréger. Compendiam,  ii,  n. 
Quint.  —  de  peine,  operœ  com- 
pendiam. Plin.  Contractio, 
onis,  t.  Cic.  (ad.  Att.,  V,  h; 
part,  or.,  6,  19). 

abréger,  (lat.  abbreviare.  Veg. 
Hier.  Valg.).  v.  tr.  Réduire  la 
durée  de  qqch.  Breviàre,  tr. 
Manil.  (VI,  U.  31).  P.-Nol. 
(mais  ce  verbe  n'est  pas  usité 
à  l'époque  classique  et  l'idée 
en  est  ordin.  exprimé}  à  l'aide 
d'une  périphrase)  ;  brevius 
aliquia  facëre  ou  reddëre. 
Cic.  (ex.  :  —  le  chemin,  lier 
facere  brevias.  Cic;  la  vie  s'a- 
brège par  les  soucis ,  vita 
brevior  pt  caris.)  On  trouve 
aussi  artàre ,  tr.  Petr.  Jet. 
(ex.  :  —  la  durée  d'une  paino, 
artare  pœnam  tempore.  Jet. 
la  fête  avait  abroge  la  durée 
de  l'étude,  dies  sollemnis  la- 
dam  artaverat.  Petr.  [85,  U]); 
coartare,   tr.  Cic.  Tac.   (ex  : 

—  la  durée  des  pouvoirs  du 
censeur,  coartare  iempas  po- 
testatis  censoriœ.  Val.  Max. 
[IV,  1,3;  cf.  Saet.,  Aug.,  3h]; 

—  la  duréi  des  consulats, 
coartare  consulatas.  Tac. 
[Ann.,  I,  71,  8])  ;  contra- 
hêre,  tr.  Qaint.  Plin.  j. 
(ox.  :  —  la  durée  d'un  festin, 
oontrahere  tempas  epulandi. 
Plin.  j.  [pan.  iiÔ];  —  la  durée 
d'un  discours,  contr.  tempas 
dicendi.  Qaint.  [V,  5,  h]). — le 
voyage  par  des  entretiens,  viam 
levâre  sermonibas  (cf.  Virg., 
En.,  VIII,  390).  —  les  jours  de 
qqn,  matarare  alicai  mortem. 
Cic.  (p.  Cluent.,  61,  171).  Xep. 
(Chabr.j  It,  2).  —  ses  jours,  mor- 
tem sibj  conciscëre  (pr.  .  se  dé- 
cider pour  la  mort,  choisir  vo- 
lontairement la  mort  •).  Cic. 
(in  Verr.,  II,  3;  56,  129  etc.  . 
Cœs.  (B.  G.,  I,  i;  III,  23).  Liv. 
(III,  58).  Cela  n'abrège  en  rien 
la  vie,  heec  res  vitae  spatio  ni- 
hil  démit.  —  un  entretien,  ser- 
monem  prœcldëre.  Cic.  Absol. 
Abrège!  Prœcide.  Cic.  (Ac.  pr. 
II,  i3).  Ce  sentier  abrège,  hsec 
semita  est  compendiaria.  Varr. 
Petr.  Sen.  \\  (i.  de  prosodie.) 
Abréger  une  syllabe  (la  rendre 
brève),  breiAaresyllabam.Qaint. 
(XII,  10,  57)  et  (à  l'époque  clas- 
sique) compère  syllabam.  Varr. 
Sen.    Qaint.   {prop.   .    donner 
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la  quantité  brève  &  une  ày)- 
labe  ■).  1  Réduire  l'étendue  de 
qqch.  Breviàre,  tr.  Quint. 
Lact.  Salp.-Sev.  (Mais  co  mot 
qui,  .iprès  abbreviare,  se  rap- 
proche le  plus  du  mot  français, 
est  inconnu  à  l'époque  classique 
et  on  en  exprime  l'idée  d'une 
des  manières  suivantes),  soit 
par  un  verbe  :  COntrabere,  tr. 
Cic.  Quint,  (ex.  :  —  un  discours, 
contrahere  orationem.  Cic. 
[part,  or.,  7,  23J.  Quint.  \\l,  \\ 
15]);  coartare,  tr.  Cic.  Plin.j. 
(ex.  :  at  quœ  coartavit...dilatet 
nobis.  Cic.  [de  or.,  I,  35,  163]; 
quœ  per  plures  dies  dixerit..'. 
m  unam  librum,  grandem  qui- 
dem, anum  tanien,  coartasse 
Plin.j.  [ep.,  I,  20,  8];  ampu- 
târe  (propr.  .  retrancher  ce 
qui  est  superflu  •),  tr.  Cic.  (o.\.  : 
amp.  narrationes.  Cic.  [part, 
or.,  5,  15]);  eorripëre  [propr. 
'  resserrer  ■),  tr.  Cic.  Quint. 
(ex.  :  l'obscurité  qui  s'attache  à 
ceux  qui  cherchent  trop  à  tout 
abréger,  quœ  nimiam  corri- 
pientes  omnia  seqailur  obsca- 
rïtas.  Qaint.  [IV,  2,  !iU]);  inci- 
dêre  (propr.  •  retrancher 
t^qch.  .),  tr.  Liv.  Sen.  (ex.  :  — 
1  entretien,  incldëre  sermonem. 
Liv.  [XX.XII,  37]);  premëre 
(propr.  -resserrer,  condenser  ■), 
tr.  Cic.  (ex.  :  ce  que  nous  déve- 
loppons, Zenon  l'abrégeait  ainsi, 
qaas  dilatantar  a  nobis,Zeno  sic 
premebat.  Cic.  [de  nat.  deor., 
II,  7,  20])  ;  strlDgëre  {propr. 
•  restreindre  ■),  tr.  Quint,  (ex.: 
qu'à  la  place  de  la  narration, 
n'orateur]  abrège,  narrationis 
îoco  rem  stringat.  Qaint.  [IV, 
2,  128])  ;  ou  par  diverses  péri- 
phrases, ex.  :  —  un  livre,  (i- 
bram  in  brève  cogère.  Hor. 
(ep.  1,  20,  8;  cf.  Liv.,  XXXIX, 
lif,  2)  ou  in  angastam  concla- 
dëre,  addacëre,  dedacëre.  Cic. 
—  cinquante  volumes,  in  ar- 
tam.  colligere  qainqaaginta  vo- 
lamina.  Plin.  —  beaucoup 
un  livre,  libro  multa  detra- 
here.  Absol.  J'abrège,  brevi 
prœcidam.  Cic.  (de  sen.,  16)  ; 
brevi  faciam.  Cic.  nolo  esse 
long  as.  Cic.  rem  paucis  absol- 
vam.  Cic.  Abrège,  in  pauco 
confer.  Plaut.  verbo  (•  d'un 
mot  -)  dicas.  Plaut.  Cic.  Pour 
abréger  (c.-àr-d.  pour  faira 
court,  pour  dire  la  chose  en 
peu  de  mots),  ne  longum  fa- 
ciam ou  ne  longum  sit.  Cic. 
(in  Cat.,  3,  6),  at  paucis  di- 
cam.  Cic.  ne  multis  te  (ou  l'os) 
morer.  Cic.  ne  multa  (s.-e.  di- 
cam),  ne  plara.  Cic.  En  abré- 
geant, breviter.  Cic.  Voy.  brièvb- 
MENT.  ||  (Partie.) — un  mot(c.-o-<i 
supprimer  une  partie  des  syl- 
labes ou  des  lettres),  verbam 
imminaëre.  Cic.  (or.,  Ji7,  loi). 
abreuvage,  s.  m.  Action  d'a- 
breuver (arch.).  .Aqaatio,  onit, 
f.  Col.  (en  pari,  du  bétail). 
Droit  d' —  (droit    do  mener  les 
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troupeaux  à  l'abreuvoir),  jus 
appâlendi.  Dig.  (XL,  11,  SI, 
S):    anpaUas,     tis,      m.     Dig. 

(Vin.a.  I,  1  ;  XXXIV,  i,  i'.. 

à;  XLIII,  i\  1,  18).  Il  lEn 
pari.  di>s  plantes.)  Rigatio, 
oni$,  (.  Col. 

abreuvement,  s.  m.  Action 
d'abreuver.  Voy.  le  précé- 
dent. 

abreuver,  v.  tr.  Faire  boire 
largement  (part,  les  troupeaux, 
les  animaux).  Adaijaàre,  tr. 
Plin.  \'alg.  (ex.  :  les  troupeaux 
s'abreuvent  à  ce  puits,  ejc  illo 
[pateo]  pecora  adaquantar. 
\alg.).  ilener  les  brebis  s' — , 
ovea  ad  bibendam  appellêre. 
Varr.  (K.  R„  II,  2,  il).  —  le 
petit  bétail,  pecori  potionem 
dare.  Col.  —  le  petit  bétail  au 
fleuve,  appellêre  pecas  in  (ta- 
men.  Dig.  (XLIII,  13,  1,  11). 
Chevaux  abreuvés,  equi  petit ^ 
taliati.  Los  ânes  s'abreuvent 
aux  fontaines,  fontes  potant 
asini.  Plin.  (VIII,  .'.3).||(Pac 
ext.)  —  des  gosiers  altérés,  sic- 
cas  faacea  madefacere  (d'apr. 
Plaat.,  Ps.,  I,  a,  51).  Je  t  a- 
breuverai  comme  il  faut  au- 
jourd'hui, mais  de  bon  vin, 
ego  te  hodie  reddam  madi- 
dum,  sed  vino,  probe.  Plant. 
(Aul.,  m,  6,  36).  S'  —  un  peu 
trop,  plus  paallo  adbibere. 
Ter.  (haut.  250).  Qu'ils  Doivent 
ou  plutôt  qu'ils  s'abreuvent, 
bibant,  immo  potent.  Sen.  (ep. 
IK).  S' —  de,  journées  entières, 
perpotare  (otos  dies.  Cic.  (in 
Verr.,  II,  5.  33,  86  et  38,  98). 
S'  —  largement,  vino  se 
obraere.  Cic.  (p.  Dej.,  9,  26. 
Phil.,  3,  12);  vino  obrui.  Nep. 
(Dion,  U,  U);  se  ingargitare  in 
meram.  Plaut.  {Caro.,  I,  2,  '  "' 
ou  (abs.)  ingargiiari.  Peir.  {7U); 
haarire  plarimam  meri.  Suet, 
(Vit.,  IC^.  S' —  de  vin,  se  com- 
plere  vino.  Cic.  (cf.  de  nat. 
deor..  Il,  A9,  121.).  Tu  avais 
goûté  au  sang  de  tes  conci- 
toyens ou  plutôt  tu  t'en  étais 
abreuvé,  gastaras  civilem  san- 
guinem  vel  poiias  exsorbaeras, 
Cic.  (Phil.,  2,  29,  7n.  Los  In- 
diens aiment  à  s'abreuver  ds 
vin,  vini  omnibas  Indis  largas 
est  astis.  Cart.  On  dit  que  Chry- 
sippe  avait  l'habitude  de  s'a- 
breuver de  vin  tous  les  jours, 
Chrysippam  cotidie  fertxnt  ma- 
descirc  solitum.  Fronto  (fer. 
Als.  3).  Gorgés  de  nourriture  et 
abreuvés  de  vin,  mnllo  cibo  et 
potione  compleli.  Cic.  (Tusc, 
V,  35,  1(X)J.  Abreuvé  de  vin, 
viino  madidas.  Plaat.  (Aul.,  3, 
6,  3G);  vini  plenixs.  Cic.{  do  son., 
G).  Être  abreuvé  de  vin,  vino 
madère.  Tib.  Mart  Aptil.  ou 
(abs.)  madère,  \n\,r.Platxt.Sen. 
Les  animaux  guidés  par  la  na- 
ture cherchent  à  saisir  les  ma- 
mellos  et  s'abreuvent  à  cette 
source  abondante,  animalia  dtt- 
ee   nalara  mammas    anpettint 
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earumqtie  abertate  saturantar. 
Cic.  ^Je  nat.  deor.,  11,  51,  128). 
Il  Au    fîg.)   Remplir  abondam- 
ment. Perfundëre  l^iliquenx  ali- 
qaa  re)  Cic.  Liv.  'fous    plaisirs 
ae   même    nature   et   qui    sont 
comme  des   liqueurs    propres   à 
abreuver  l'irae,  qum  sant  om- 
nes  unius  generis    ad  perftin- 
dendum  animunx  tanqttanx  illi- 
qitefacla'  lolaptates.  Cic.  (Tusc., 
Iv,  9,  20).  Les  sens  abreuvés  de 
plaisirs   en  quoique  sorte,    sert- 
sus  diilcedine  omni  qaasi  per- 
fasi.  Cic.  (de  fin.,  II,  31t,    lU). 
flous  sommes  abreuvés  de  déli- 
ces, deliciis  pern\aduinxus .  Sen. 
(ep.  20).  —  qqn  d'injures,  one- 
rare  aliqaem  maledictis.  Plaat. 
(Ps.,    I,    3,    122)    injuriis.    Ter. 
(Andr.,  V,  1,  8)  — qqn  d'outra- 
ees,  onerare  aliqtiem  conttinie- 
liis.  Cic.  (Phil.,    i,   38).  —  qqn 
de  chagrins,  aliquem  sollicitti- 
dine    ou    aygritadine    ou    caris 
(if/îcere.  —  qqn  de  dégoûts,  l'i- 
tam  aliciijus   instiavem  redde- 
re.  Cic.  (ad  Att.,  X,  U).  S'—  de 
larmes,  perfundi  lacrimis.    Ov. 
(leta.  Liv.  ||  (Arch.)   —   qqn    (le 
pénétrer  de  telle   ou  telle   opi- 
nion),   aliqaem    imbaëre.    Cic. 
Liv.  Plin.  j.  Tac.  Afin  do  nous 
abreuver    do   cette   opinion,  ut 
illa    opinione    imbuamur.    Cic. 
(cf.  ad  Att.,    XIV,  13.  b,   /.)•  P 
n'est     personne     qui     ne     soit 
abreuve    de    la   croyance    aux 
dieux,  nemo  est,  cttjas  mentem 
non  imbaerit    deoram    opinio. 
Cic.    (Tusc,   I,    13,   30).    S;  — 
d'une  opinion,  irnbibere  animo 
opinioneni    aliquam.    Cic.    (in 
Verr.,  I,  U,  /i2).   —   son  esprit 
de  scrupule,    imbtxere  animiim 
religione.  Cic.  (de   div.,    I,  i2, 
93).  Tout  le  monde  est  abreuvé 
de  cela,   res   nota   ou  pervul- 
gata    est   apad   omnes.    Cic.  ^ 
Imprégner  profondément.   Afa- 
defacere.  tr.  Cic.  Liv.  11  prédit 
qu'avant  trente   jours  la  Grèce 
serait  abreuvée    do   sang,  vatir- 
cinatas    est    madeÇactnm      iri 
minus  triginta  diebas  Grseciam 
sanguine.  Cic.  (de  div.,    I,   32, 
68).  Epées   souillées   ou    plutôt 
abreuvées  de  sang,  imbati  san- 
guine gladii    vel  potias  made- 
(acti.  Cic.  (Phil.,  H,  3,  6).    Le 
sol  demanda  à  être  abreuvé  le 
plus  longtemps  possible,  qaam 
diulissime  aqtiari  gaudet  so- 
lam.  Plin.    XVIII,  17,  162).  Los 
raisins   sont    abreuvés   du    vin 
qu'ils  donnent,  uvse    vino   sito 
inebriantur.    Plin.    Los    pepi 
ni"ro3    doivent     être     arrosées 
plutôt  qu'abreuvées,  seminaria 
conspergi  potius   qaam    rigari 
(en     prose   class.    irrigarï)    de- 
bcnt.  Col.  (V,   6,    8).   S'abreu- 
ver, madescére,  intr.  Virg.  Ov. 
Ccls.  permadescëre,  intr.   Col. 
La    terro     s'est     abreuvée     de 
pluie,   terra  plat/iâ  permaduif. 
Col.    (II,   /.,   /.;   V.  6,   9).  Etre 
abreuvé,    madère,     intr.    Cic. 
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madeperi,  pass.  Plin.  Suet. 
Fig.  Qu'il  persiste  à  s'a- 
breuver lie  ces  études  libérales 
non  point  do  colles-là  dont  il 
suffit  qu'on  ait  une  teinture, 
mais  de  celles-ci  qui  doivent 
imprégner  l'ànie,  peracirejvt... 
perbibere  studia  liberalia,  non 
illa  quibua  perfundi  satis  est, 
sed  lisec,  quibaa  tingendtis  esl 
anin\tis.  ben.  (op.  o6).  S'il  n'en 
a  pas  pris  un  simple  vernis, 
mais  s'il  s'en  est  abreuve,  si 
illâ  [htimanortim  divinoruni- 
que  notitiâ)  se  non  perfur- 
derit,  sed  infecttrit.  Sen. 
(ep.  110).  Il  (T.  tech.)  Imprégner 
une  surface  d'un  enduit  avant 
de  la  peindre.  Sublinëre,  tr. 
Plin.  (XXX,  5.  27  ;  .VXXV._  lî, 
26,  etc.).  —  une  surface  d'un 
enduit  noir  avant  d'y  appli- 
quer une  couche  de  chrysocolle. 
chrysocoUam  atramento  aubCi- 
nëre.  Plin.  (.XXXIII,  90). 
abreuvoir,  s.  m.  Endroit  où 
l'on  mène  boire  les  animaux. 
.iquarium,  ii,    n.  Cato.  (H.  K 

I,  3).  Aquatio,  onis,  f.  t'vl. 
(R.  R.  Vn,  5,  2).  Plin.  (VI,  23, 
i02).  Piscina,  œ  (prop.  •  petite 
pièca  d'eau  destinée  à  l'usage 
du  bétail  .)  f.  Col.  (R.  R.,  1,0, 
2).  Conduire  an  troupeau  (dj 
bœufs)  à  r — ,  armentum  appel- 
lêre ad  aijuam.  Varr.    (R.    R., 

II.  5,  15)  ;  cf.  adbibendum  ap- 
pellêre [Oves).  (R.  R..  Il,  2,  U). 
Mener  le  bétail  à  1'—,  appel- 
lêre pecus  ad  aquam.  Dig. 
(XLIU,  29,  1).  Droit  de  mener 
des  troupeaux  à  1' — ,  jas  ap- 
pellendi.  Dig.  (XLUI,  21 
i.)  ou  appiilsus,  as,  m.  Dig. 
(VIII,  3,  1,  1  ;  .\.X.X1V,  1,  lit, 
3;  XLIII.  20,  1.  18).  Aller  à 
1' — .adaqtiari,  dép.  intr.  Suet. 
(Oalb.,  7)  ;  ad  potamire.  Plin. 
(VIII,  ii3).  Venir  à  1'—,  ad  po- 
tam  venîre.  Plin.  (IX,  15).  Re- 
venir de  r — ,  domumse  a  po- 
tu  recipëre.  Plaut.  Ter.  Cic. 
Liv.  Fig.  —  à  mouches  (en 
pari,  d'une  plaie),  musoarum 
aquarium.  ^  (T.  techn.i  Hépaco 
que  les  maçons  laissent  entre 
les  pierres  pour  y  couler  du 
mortier.  Rirnse,  arum,  f.  pi. 
Vilr.  1  Fente  dans  l'écorce  d'un 
arbre,  où  l'eau  s'amasse.  Rima, 
se,  f.  Cic.  Fissura,  se,  f.  Col. 
Parties  du  cep  do  vigne  où  se 
sont  formés  des  abreuvoirs,  ca- 
riosse  viiis  partes.  Plin.  (.XVII, 
23,  21.3). 

abréviateur,  (lat.  post.  abbre- 
vialor),  s.  m.  Celui  qui  abrège 
un  ouvrage.  Breviator,  ona, 
m.  Oros.  (h.  1,  18).  Aag.  (do 
cons.  evan.  I,  2.  A).  Mais  ce 
mot  appartient  à  la  basse  lati- 
nité et  il  faut  le  remplacer  par 
une  périphrase  où  doit  entrer, 
selon  los  cas,  un  des  verbes 
indiqués  à  l'art.  ADitÉCF.R.  ^ 
Celui  qui  expédie  un  bref. 
Breviator,  oris,  m.  Novell. 
(105,  2,  1,). 
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•bréviatjf,  tive,  adj.  Qui  sert 
k  abrc^i^or,  ijui  [ijua^,  yuoti) 
(acit  comperuUam  alictiJus 
rei  (d'ap.  Plant,  fllud.  I,  2, 
00;  Ps.  H,  i,  11]  etc.)  ou 
qui  {(/noe,  qaod)  compendii  fa- 
cit  alinaid  aa.  à  m.  .  qui  per- 
met fia  faire  l'économie  da 
qqch.  .).  Plant.  (Pœn.,  I,  2, 
l'M  aie.) .  Signe  —,  nota,  se,  f. 
Cic.  Sact.  et  surt.  au  pi.  notx, 
aram  {prop.  -  signes  ot  carac- 
tères conventionnels  pour  écrire, 
chin're.),  f.  pi.  Cic.Suet.  Km- 
plojjer  on  écrivant  des  signes 
abréviatifs,  per  notas  scribëre. 
Suet.  {Caes.  56;  Aug.  88).  Gell. 
(XVII,  9).  hid.  (Û?ig.,  I,  25). 
Combiner  un  système  de  si- 
gnes — ,  notas  (jnasdam  com- 
ponëre.  Cic.  (p.  Mur.,  11  fin.). 
Signes  —  par  lesquels  on  re- 
cueille la  parole,  {c.-d-d.  la 
Bténograpliie),  verboriim  nntœ, 

J'uibas  excipitar  oratio.  Sen. 
op.  00). 
)réviation,  {lat.  post.  abbre- 
valio),  3.  f.  Action  d'abréger. 
—  de  délai  (en  terme  de 
procédure),  recisam  tempus. 
Callistr.  (Dig.  XLIII,  21,  2). 
Cette  —  de  ma  vie  (par  la  ma- 
ladie) en  produit  une  dans 
mes  ouvrages,  qaod  morbus 
vitœ  mex  aliqaid  detraxit, 
sequitar  qusedam  operis  mei 
contractio.  ^  Suppression  de 
lettres  dans  un  mot  ou  do 
mots  dans  une  phrase  pour 
l'abréger.  Contractio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.  :  contr.  paginœ.  Cic. 
(ad  Att.,  V,  U  fin]  ;  contr. 
orationis.  Cic.  [part,  or.,  6, 
19]).  Signes  d'abréviation,  no- 
tée, aram,  f.  pi.  Cic.  Siiet. 
Ecrire  car  abréviation,  notàre, 
tr.  Qinnt.  Suet.  per  notas 
scribëre.  Sen.  per  compendium 
(ou  per  compendia)  scribëre 
(ou   excipèré)   aliquid.    Quint. 

Voy.   EN   ABRÉGK  et     ADRÉVIATtF. 

Il  (Par  ext.)  L'abréviation  du 
mot  Menadorus  est  Menas, 
compendium  nominis  Mena- 
dori  Menas  est.  Plin.  {nota  ne 
peut  s'omployer  que  s'il  peut 
se  traduire  par  •  écriture  con- 
ventionnelle •  ou  .  signe  sté- 
nographiquo  •). 

abréviativement ,  adv.  En 
abrégé.   Voy.    cette    expression 

s.    V.  2.    .4.BRÉCÉ. 

abréviature,  s.  f.  Signa  d'a- 
bréviation (arcli.).  Voy.  abré- 
viation. 

abri,  s.  m.  Lieu  qui  garantit. 
des  intempéries.  Tectum,  1, 
n.  Cir.  Liv.  (ex.  :  le  champ 
était  inculte  et  sans  abri  aucun, 
arjer  crat  incultus  sine  fecto. 
Cic.  [p.  Rose.  Corn.,  12,  33]  ;  il 
les  avait  forcés  à  sa  construire 
Bux-mêmes  des  abris  dans  les 
portes  et  sur  les  murs  comme 
des  soldats  le  pouvaient  faire, 
in  partis  marisqae  sibimet 
ipsos  tecta  ndlitariter  coegerat 
Kdi^are.   Lit.:    [XXVII,  3,  2], 
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ces  abris  étaient   pour   la  plu- 
part faits  de  claies  ou  de  plan- 
clies,    d'autres     étaient     cons- 
truits en  roseaux,    tous  étaient 
couverts     de     chaume,      tecta 
erant    pleraqiie     ex     cralibus 
aut    tabulis  facta,    alia   arun- 
dine  taxta,   stramento    intecta 
omnia.    Liv.    [XXVII,    3,    3]  ; 
perfagium,  ii,  n.  Cic.    (ex.  : 
un  abri  contre  le  mauvais  temps, 
perfagiam    hiemis.     Cic.      (de 
imp.  Cn.   Pomp.,  13])  ;    Sllffu- 
gium,    ii,   n.    Sen.    Plin.  j. 
Tac.  (ex.    :    dans  le   voisinage, 
aucun  abri  contre  la    pluie   ou 
la  mauvais   temps,    nullam   in 
propinquo  saffagiam   aut  im- 
bris aut  hiemis.    Plin.   /.    [op. 
l.X,  39,  2]  ;  et  les  enfants  n'ont 
pas    d'autre    abri     contre     les 
Lêtes    sauvagos   et    les    pluies, 
nec  aliad    infantibus  ferarum 
imbriamqae    saffagiam.    Tac. 
[Germ.,  h6  ;   cf.   ib.,    16]  ;   pas 
d'abris  contre  les  rigueurs  con- 
tinuelles du  climat,  non  suffa- 
gia  adt/ersus   perpetuam    cseli 
rigorem.  Sen.    [de   ira,    I,    11, 
3]  ;  et  jamais    il    ne   chercha  à 
se   mettre   à    l'abri    d'un    toit 
contre  la  soleil   ou    les    pluies, 
nec   sibi    unqaam    vel    contra 
solem  vel  contra  imbres  qaœ- 
sivit    tecti  saffagiam.    Spart. 
[Peic.     Nig.,      11,     1].     (Dans 
toutes  ces  constructions   saffa- 
giam   serait    mieux    remplacé 
par   perfagiam.)    Une    grande 
pluie  força  les  vedettes  à  quit- 
ter     leurs     postes   et   à    clior- 
cher     un    abri    dans     les    ha- 
bitations,     imber     custodes    e 
stalionibas  sugagëre    in  tecta 
coegit.     Liv.     (XXIV,    U6,     h). 
Donner    da    l'ombre     aux    vi- 
gnes,   au    moyen  d'abris,   viles 
opacare  tegminibas.  Col.  (R.R. 
V,    5,    15).    Fournir     un    abri 
contre  la  pluie  et  les    mauvais 
temps,     imbrem   ac  tempesta- 
tem    arc^re.    Tac.    (dial.    22). 
Trouver  un  abri,    tectam  inve- 
nîre.    Cic.    (Tusc,    I.    25.  62). 
Donner   à   qqn    un    abri    sous 
son  toit,  tectis  ac  sedibus  reci- 
pôre  aliqaem.  Cic.  Liv.  Ils  don- 
nèrent   aux    fuyards    un    abri 
dans  leurs  murs  et   sous  leurs 
toits, mcenibiis  tectisqae  fugien- 
tes  acceperant.   Liv.  En  beau- 
coup  d'endroits,    on  ne   m'of- 
fre   même    pas  un    abri,  mul- 
tis     locis    ne    tectam    quidem 
accipio.    Cic.    Ne   pas    trouver 
d'abri,   tecto    non    recipi.   Cic. 
Fig.  Abri  momentané,    bospi- 
tium,    ii  [propr.  -    gite,    aori 
•),    n.    Cic.    Nep.  (ex.  :  "donner 
à  qqn  un  abri  chez  soi,  aliqaem 
excipëre  hospitio.  Ov.  (her.,  16, 
127)  ;   deversoriam,  ii    {pr. 
"  lieu   où    l'on     s'arrête    pour 
léger   -),   u.  Cic.   (de  son.,  13, 
8J4).  Suet.   (ex.  :   Varron   avait 
voulu  que  ce  fût  un  abri    pour 
ses  études  et  non  pas  un  mau- 
vais  lieu,   studioram    saoram 
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M.     Varro    volait    este    illtxd, 
non    libidinum     deversoriam. 
Cic.     ri'li.,    3,    Al]  ;    lieu    qui 
sert    d  abri  à    toutes    les  turpi- 
tudes, dcvrrsoriam  (lagilioram 
omnium.  Cic.    [p.    Rose.    Am., 
IS,     Ii',)  cf.    Cic.    (do  son.,  13, 
8,'i]  :     ex     vitâ     disccdo    tan^ 
quam    ex    hospitio,  non    tan- 
qaam  ex  domo  :    commorandi 
enim  natara   deversoriam  de- 
dit  non  habitandi).  \\  Abri  four- 
ni   par  les   arbres.  Ùmbracula, 
orum,  n.    pi.    Varr.   (R.    R.,  1, 
51,    2).    Ck.  ap.    Macr.    (Sat., 
VI,  !:).  Virg.  (KgL,  9,  ;.2).  Apal. 
(Met.,    IX,    p.    232,    10.)  ||  Abri 
pour  les  vaisseaux.  Portas,   as, 
m.    Cic.   Liv.    Statio,    onis,    f. 
Cœs.  Liv.  VelleJ.  Amm.  ||    Abri 
contra  la  pluie,  sorte  d'auvent. 
Saggrundu,  le,  f.  Varr.    (R.  R. 
m,  3,  5).  Vitr.  (X,  15,  l).Plin. 
(XXV,   160).    Edict.    prxt.    ap. 
Ulp.    (Uig.,    IX,  3,  5,  6).    Sag- 
grandiam,    ii,    n.    Vitr.  (Il,  9 
16).  Javolen.    (dig.,  L,  16,  21.2. 
1).  I]  (T.milit.  tech.).  Tranchéo- 
abri,  cuaicuius,  i,  m.  Cïc.  Cass. 
Curt.  Veg.  —  pour    les  assail- 
lants, crates,  iam  (prop.  ■  fas- 
cines ■),  f.  pi.    CéBs.  Liv.;  pla- 
teas,  i  {pr.  .  mur   d'abri    fait 
de  clayonnagas   de  saule,  cou- 
verts de  peaux,  que  l'on  poussait 
en    avant    sur    trois    rouleaux 
pour    couvrir   la   marche    des 
colonnes    d'assaut .),    m.    des. 
(B.  G.,  VU,  25,  1,7;  !,7  ;    B.  C, 
m,  2ii);    mascalas,  i    (abri    en 
toiture  employé    pour  protéger 
les  terrassiers  ou  pour  servir  da 
oauane    de   mineur),    m.    Cées. 
(B.  C,    H,  10  ;    III,  2)  ;    vinea, 
se  (pr.   •  berceau   de  pampre  ■, 
baraque   mobile   en    boi9  avec 
une    toiture    plate,  fermée   sur 
las   côtés   et    protégée    par  des 
peaux,  des  sacs  ou  des  matelas 
mouillés),  f.  Cses.  (B.  G.  Il,  12, 
30;  VII;  17,  B.  G.,l,l)  ;  testado 
arietaria    (machina    destinée  à 
sarvir  d'abri  au  bélier  qui  de- 
vait   battre    les    murailles),    f. 
Cœs.  Liv.    Veg.,    testudo,    inis 
(pr.  •  tortue  ■,  manœuvre  con- 
sistant à  former  une  sorte  d'a- 
bri avec  las  boucliers),  f.  Cses. 
Nep.  Liv.   Vitr.    Tac.  \\  Qui    est 
sans  abri,  qui  n'offre  pas  d' — , 
où  il  n'y  a  pas    d' — ,    intatas, 
a.  am  (  pr.  •  non  protégé,  sans 
défense  -),  adj.  Liv.  Plin.  Tac. 
Amm.;     inhospitalis,    e    {pr. 
■  inliospitalier  "),    adj.    Plin.  j. 
(pan.  3Jt)  ;  importuosas,  a,  um 
(pr.  •  ou  il  n'y  a  pas  de  ports-), 
adj.  Sail,    (Jug.,   20,   5).  Plin. 
(IV,  12).  Plin  j.    (ep.,    VI,    31, 
17).  Tac.  (Ann.,   IV,  67).  ||  Fig 
Ce  qui  garantit  contre  un  dan- 

fer.  Tegimen,  inis,  n.  Cic. 
'irg.  Sen.  Tac.  ou  tegu- 
men,  inis,  {pr.  .  ce  qui  cou- 
vre ou  protège,  abri  •  )  n. 
Liv.  Col.,  (ex.  :  qaod  te- 
gamen  modo  omnis  exercitas 
faerat.  Liv.  [IV,  39,   3])  ;    tu- 
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tamentum,   i  {/"•.   •   protec- 
tion,  secours,    abri  •),  n.  Lu;. 
(ex.    :    adeoqae  plateos  ac  ii- 
neas      Romanorum    operaerat 
Tnixl    at    ea    sola...  tutamcn- 
tam  faerit.  tiV.  [XXI,  61, 10]); 
munimentum,  i  ipr.  •  cequi 
prot^-o.rompart.  abri  ■),  n.  t3?s. 
Sali.' Lii-   Val-Max.    {ex.  :  iit 
instar  miiri  /ur   siejpes    muni- 
menta  pra-berenf.  Cxs.  f  B.  G. 
n,  17,  U]  ;   afin   que   s'ils   ve- 
naient   à   être    battus,    ils   ne 
pussent  s'v  retirer  et  y  trouver 
aussi  un  abri,  ne  cedcntibus... 
rocc'ptui    ac   muniminto    foret 
[collisl.  Sa».  [Jug..  50];  fossé 
qui  n'était  pas  un  abn  ,^  dedai- 
awv  fossa,  liand  panam  ma- 
timintam.  Liv.  [1,  33]  ;  l'abri 
des  lois,    Ugum    mnnimentum 
Val.-Max.    [VI,  3]);   muTus, 
i  (pr.    •    rempart,    protection, 
abri  •)  m.  Cic.    (ex.    :    les    lois 
iElia   et    l'ufia,    ces    remparts, 
ces  abris  de  la  tranquillité  pu- 
blique, lex  jEHa  et  l'afia,  pro- 
paonacala  muriqae  trangmUi- 
tatis.  Cic.  [in  Pis-,  i,  9]);  pree- 
Sidium.  ii  (pr.  •  défense,  ap- 
pui, abri  -,  n.)  Ter.    Cic.    Col. 
(ex.    :    je    réclame    pour    mon 
étoirdorio  un  abri    dans    votro 
justice,  ut  mea-   staltitiœ  jtisti- 
tia    taa    sit   aliguid  prœsidii. 
Ter.  [Heaut.,  6.'.6  ;  cf.  5691  ;  ser- 
vir d'abri,    fournir    un    abri    à 
qqn,  esse  alicai  prœsidio.  Ca^s. 
[B.  G.,  I,  UU;  II,   19].   Cic.    (in 
Verr.,  II,  5,  65,  167  ;  p.  Quinct., 
[1,  5].  Nep.  [Ages,  7]);  propu- 
gnaculum,    i  {pr.   •    ouvrage 
avancé  ;     défense,    abri    -),    n. 
Cic.  Nep.  Liv.  {an..   :    à    condi- 
tion   de  renverser  d'abord  l'a- 
bri   qu'il     prétend    opposer     à 
toutes  mes  attaques,  si  prias  id 
propugnacalam,     quo     contra 
omnes   meos    impetus    usuram 
se    putat,    deiecero.    Cic.    [in 
Verr.,  Il,  3,  16,   JtO]  ;    avoir  un 
abri  très  solide,  firmissimo  pro- 
pugnacalo    uti.   Liv.    [XXXIV, 
61]  ;  les  autres  abris  do  la  ty- 
rannie, cetera  tijrrannidis  pro- 
pugnacala.  Nep.    [Tim.,  3,  3]); 
perfugium,    ii   (pr.  -  refuse, 
abri     •),    n.     Lncr.    Ctes.    Cic. 
SaÛ.  Liv.  (ex.  :    un    abri  con- 
tre l'avarice,  perfiir/ium  avari- 
tisc.  Cic.    [do  imp.  Cn.  l'omp., 
131  ;  trouver  un  abri,  perfa'jiù 
ati.  Cic.  [in  Verr..  II,  il,  101]; 
Caes.  [B.  G.  IV,  38]  ;    offrir   un 
abri,  perÇujium   prsebëre.    Cic. 
[p.  Arch.,    7,    16]  ;    refuser    un 
aori  à  qqn,  excludere   aliqaem 
a  perfagw.  Cic.    [ad    fam.,    V, 
15]  .  trouver  un    abri    dans    la 
pitié  et  la  justice    de  son  père, 
perfagiam  in  patr'is  misericor- 
dia     et    justilia    haberc.    Liv. 
(XL,    10,    2])  ;  lefugium,   ii 
(pr.  '  refuijf!,    abri,  asile  ■),  n. 
aie.  Liv.    'Saul.   Dig.    {es.  :  les 
forêts   offrirent    un    abri     plus 
•ûr,  si/vas  <u<ius   dederc   refa- 
yiarn.  Liv.  [IX,  37]  ;   fournir  à 
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un  esclave  un  abri  où  il  puisse 
se    cacher,  rcfng.    abscondendi 
causa  servo  pr^stare.  Dig.  [XI, 
3.    1]  );     portus.      ÙS     { pr. 
'  port,    refuge,    .-ibri,    iislle   -), 
m.    Cic.    (ex.  :     le    sénat  était 
pour  les  nation;  un  abri  et  un 
refuge,  nationum  portas   erat 
et  reùigiiim   senatus.   Cic.  [de 
off..  Il,  8,  20]  ;    pensons  plutôt 
que  c'est  un    abri    et    un    asile 
qui  nous  est    préparé,   por(um 
potias  paratam    nobis    etper- 
tLigium   patemus.    Cic.    [Tusc. 
I,   Ii9,    118]  ;   un    abri    et    un 
a'syle  contre   le  supplice,   per- 
Cagiiim     portasque     supplicii. 
Cic.  [p.  C^c,  3Ji,  100])  ;    arx, 
arcis    (pr.  -  hauteur  tortillée, 
citadelle,   boulevard,  rempart, 
abri  solide  ■),  f.  Cic.  Liv.  (ex.  ; 
Ce  temple  a  été  sous    ton    con- 
sulat un    abri   solide  pour  tous 
les  Romains  pervers,    templam 
illud    t'ait,    te     consule,      arx 
civium   perditoram.    Cic.    [in 
Pis.,    5,    11])  ;    qu'on    deçà    de 
l'Ebro  était   le   camp   romain, 
abri  et  asile  sûr  pour  ceux  qui 
voulaient    un    changL-m;nt    de 
régime,  cis  Iberum  castra  lio- 
mana  esse,  arcem  tatam  per- 
l'ugiamqae    novas     volentibas 
res.  Liv.  ;    les   tyrans   ont    na- 
guère   élevé     ces     murs,     afin 
qu'ils   fussent    un    abri    et    un 
rempart  pour  eux,  et  non  pour 
l'Etat,  iyranni  nuper  eos  [mu- 
res],   arcem    et    manimentam 
fibi,  non   civitati,  paraverant. 
Liv.)  ;    umbra,    se,     f.     Cic. 
Liv.    Jast.    (ex.  :    il    faut    que 
cette  admiration    mémo  trouve 
parfois    un      abri    où     elle    se 
retire,    habeat    illa   admiratio 
umbram  aliquam  ac  recessam. 
Cic.  [de  or.,  III,    26,    101]  ;    se 
cachur  sous    l'abri    de    l'amitié 
do  Rome,  sub  ambra  Romanœ 
amicitUx  latëre.    Liv.    [.XXXIV, 
9])  ;  ara,  se  {pr.    -  autel,    re- 
fuge,   abri      inviolable    ■),     f. 
Plaut.  Ter.  Cic.    (ex.  :  se    mé- 
naanr  un  abri  inviolable,  aram 
sibï  parare.    Ter.  [haut.,  V,  2, 
52  sq.]  ;  se  réfugier  dans  l'abri 
inviolable    des    lois,    ad    aram 
legam     confagere.     Cic.     [in 
Verr.,  Il,  2,  A,  8].).  Abri   tuté- 
laire,  tatela  et   preesidiam_    ou 
pro'sidiam    ac    tatela.    Cic.  || 
Les     bêtes    trouvent    un    abri 
dans  leurs    tanières,  ferie  lati- 
balis   se   tegunt.    Cic.  (p.  Hab. 
Post.,    15).    Les    fuyards    trou- 
vèrent un  abri  dans  les  forêts, 
(agicntes  silvœ  texerant.  Cœs. 
(B.    G.,  VI,    30).   Chercher   un 
abri  îfuprès  des  siens,  refagëre 
ad   suos.    des.  (Cf.    B.    C,  II, 
31),  dans  le  port,    rc(agere   in 
portam.  Crs.  (B.  C,  III,  2/.),  à 
Svracuse,    reCugere  Syracasas. 
Cic.    (in   Verr.,    Il,  5,  38,  p. 
Fournir  un    abri   contre.    Voy. 
ci-dessous   mettre  a  l'abri  de. 
"[  A  l'adiu,    loc.    prép.    A    cou- 
vert, in   tuto  ou  in   tutum, 
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Ter.  Cic.  Nep.  Liv.  Tac.  (ex.  ; 
Etre    à   l'abri,  esse    in     tato. 
lie.     [ad    fam.,    XII,     2,     3]  . 
mettre    à    l'abri,   in    tuto    col 
locare.  Ter.  [haut.,  IV,  3,  11]  . 
se    mettre    à    l'abri,   in    (ntum 
pervenire.    Nep.)  ;    tute,    adv. 
PUmt.  Cic.    Sali.    Quint,  (ex.  : 
si    bien     que  je    suis    moins    à 
l'abri  dans  mon  propre  royaume 
que  partout  ailleurs,    ut  ul'iiit 
tatias  qiiam  in  meo  regno    •«- 
sem.    Sali.    [Jug.,    U,    i<]  ;   j* 
pense  que  vous  serez  ici  tout  à^ 
fait  à   l'abri,    te  hic   tatissirne 
fore   puto.    PompeJ.    ap.    Cic. 
[ad   Att..   VIII,    11,    12]).   Qui 
.st  à    l'abri,    tectus,    a,    um 
(part,  de  tego).  Cœs.  Cic.   Liv, 
(ex.  :  les  soldats  à    l'abri    der- 
rière le  mur,  miles  [sing.  coU.l 
miiro  tectas.  Cœs.  (_B.  C,  11,15]); 
tutus,  a,  um,  adj.   Cic.  Cxt 
(ex.  :  et    il  pensait  qu'il  ne  se- 
rait pas  suffisamment   à  l'abri 
nec  se  satis  tutum   fore   arbir 
trabjtar.  Aact.  b.  G    [VIII,  27 
5];    aucune   fortune    n'était! 
l'abri,     nallias    res   tuta.    Cie 
[in  Verr.,  II,  5,   15,  30]  ;   que 
endroit  était  occupe    assez  soli- 
dement pour  être  à  l'abri?  gai 
locas  tam  firmum  habait  pr» 
sidium,    ut    tutus    esset  ?   Cic 
[p.  imp.  Cn.   Pomp.,    II,    31] 
les  criminels  peuvent  se  mettn 
à  l'abri,   mais   non   en   sûreté 
(ata  scelera   esse  passant,    se 
cura    non  possunt.    Sen.   [_ep 
97]  ;  tu  seras  à  l'abri  ou  mèm 
plus  à  l'abri  dans  le  sanctuair 
de    la    philosophie,    tatas   au 
tatior  eris  in  philosophiai   sa- 
crario.     Sen.     [ep.,     103,     h] 
mettre    qqn     à    l'abri,     tatan 
prœstare  aliquem.  Cic.    [cf.   f 
Flacc,  13,  31]  ;    il    n'est  pas 
l'abri,   même    dans    sa   propr 
maison,  nihil  ei  intra  laos  pa 
rietes    fatum  est.    Cie.)  ;    cau 
tus,  a,  um  {pr.  "  qui   est   su 
ses   gardes    ■),    adj.    Cic.   Hoi 
Amm.    (ex.  :   pour    que    l'avoi 
de  sa  femme    fût  plus  à  l'abr 
quo  res  mulieri   cauiior   esseï 
Cic.  Ip.  Ca;c.,  il,  11]).  Mettra 
l'abri,    tegêre  (pr.  -  couvrir  . 
tr.  Cœs.    Cic.   (ex.    :    les    forêl 
mirent  les  fuyards  à  l'abri,  sU 
vœfugientes  texerant.  Cœs. [e 
B.  C,  II,  15]  ;  les  bêtes  se  mat 
tout    à    l'abri    dans    leurs   ta 
nières,  fenr  latibalis  se  tegam 
Cic.   [p.    Rab.   Post.,    15,  Ui]] 
tuéri    {pr.      •    observer    ave 
soin,  garantir  »),  dép.    tr.  Ci^ 
(ex.  :    80   mettre    facilement 
l'abri,  se  facile  tueri.  Cic.    [d 
or.,   I,    ;-18,    172]);   tutari  (pi 
.    protéger,    préserver    •),    dé) 
tr.  Plaut.  Ter.  Cic.   Sali.    LU 
(ex.  :  leur  .agilité  les  mit  à  l'a 
bri,   velocitas    eos   tatata    ei 
Sali.  [Jug.,  52]  ;    les   Volsqu» 
sa  mettent  à  l'abri   derrière   I 
rotranchemont.  Volsci  vallo  t 
Intaniur.   Liv.  [III,   22,   5;    c 
I    XXI,  25,  ïh]  ;  se  mettre  ù  l'abi 
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Qorrière  les  remparts,  tatari  se 
mœnibus.    Sali.    [Jug.,    OU])  ; 
protegëre  (pr.  -  abritor,    ga- 
rantir   -),   tr.    Ca-s.    (ox.  :    les 
ennemis    le    mettent   à    l'abri 
derrière  leurs   boucliers,   hune 
scatis  protegant   hostes.    Cxs. 
([B.  G.,  V,  hl,  ;  cf.  Cic,  Tusc, 
IV,   22,  50]).    Pensoz-vous    par 
hasard    que    le    fait_  d'habiter 
Homo  vous  mette  à  l'abri  .'  .li 
lu  Roma:   habilare,   id    putas 
incolametn  esse  ?  Cic.  Se  met- 
tre à  l'abri    derrière    des  rem- 
parts,  munimentis   se    tenère. 
Tac.    (Ann.,    .XIIl,  3(),    6)    ou 
munimentis  se  deyindëre.  Tac. 
(hist.,  V,  20,    13).  Il  Où  l'on  est 
à  l'abri,  tutUS,    a,    UW,    adj. 
Cic.  Hor.   Liv.    Qaint.  1  A  l'a- 
BBi  DE,  loc,  prép.  .\  couvert  de. 
Qui    est    à    l'abri    de,    tectus 
(part,  de  tcgo).  Cœs.  Cic.   Lit,-. 
etc.    (ox.    :    à    l'abri    du    mur, 
muro   tectas.    Cses     [li.  C,  II, 
15]);  tutus,  a,  um,  adj.  Ca-s. 
Cic.    Ilor.    Liv.    (ox.  :    à  l'al.n 
des   voleurs,    tatus    a   lalroni- 
bas.    Ilor.;    [cf.    sat.,    II,     6, 
lu7]  ;   à   l'abri  du  danger,  tit- 
ras  a  pericalo.   Cœs.   [B.   G., 
VII,  U,  9]  ;  à    l'abri    des    era- 
bdchas   de    son    euuemi,    tutus 
ab  insidiis   inimici.    Poil.   ap. 
Cic.  [ad  fam.,  X,  31,  2]  ;  à  l'a- 
bri   de    toute    injustice,    t.    ab 
omni  injuria.    Phœdr.    [1,    31, 
9]  ;  mettre  qqch.    à    l'abri  des 
attaques   de   l'ennemi,  aliquid 
tutum    reddére    ab     JiOstibus. 
Ca^s.  [B.  G.,  II,  5]  ,  à  l'abri  de 
tous  les  coups,  tutus  ad  omnes 
ictas.  Liv.    [X.Y.WI,   32,  6]  ;  à 
l'abri  de  l'incendie,    tufus    in- 
cendia. Aact.   b.  Alex.    [1,  3)  ; 
à  l'abri  du  danger,  (u<us,  a,  um, 
adj.  Cses.  Liv.  (ex.:  il  ne  pensait 
pas  qu'il  fût  assez    à  l'abri    du 
danger,     nec    se    satis    tutum 

fore  arbitrabatur.  Auct.  b.  G, 
VIll,  27,  2]  ;  dans  ces  condi- 
tions il  pensait  que  la  Gaule 
serait  tout  à  fait  à  l'abri  du 
danger,  sic  ej;is(ima6at  tatissi^ 
mam  fore  Gallium,  .iuct.  b. 
G.  [VIII,  5U,  U]);  incolumis, 
e  (propr.  •  soustrait  aux 
atteintes  de  >),  adj.  Cic.  (ex.  : 
à  l'abri  du  malheur,  incolamis 
a  calamitate.  Cic.  [p.  Plane, 
12]  ;  à  l'abri  de  la  banque- 
route, incoiumis,  adj.  Cic.)  Etre 
à  l'abri  de,  tegi,  passif.  Cœs. 
Liv.  (ex.  :  port  qui  était  à  l'a- 
bri du  vent  d'Afrique,  mais 
non  pas  de  l'Auster,  qui  por- 
tas ab  A(rico  tegebatur,  ab 
Aastro  non  erat  tatus.  Cœs. 
[B.  G.,  III,  26,  Jt]  ;    l'autre   li- 

Êne  était,  grâce  au  pont,  à  Ta- 
ri de  la  grêle  des  traits,  alter 
ordo  ponte  ab  incidentibas 
telis  tegebatur.  Auct.  b.  G. 
[VIII,  9,  A].  Célius  doit  être 
bien  à  l'abri  de  ce  soupçon, 
Cœlias  longe  ab  ista  suspicione 
abhorrère  débet.  Cic.  (p.  Cœl. 
A,    10).    Quoique     exempt     de 
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faute,  il  n'est  pas    à   l'abri    du 
soupçon,    quanijuam.    abest    a 
culpà,    suspicione    non    caret. 
Cic.    (p.    Rose.    Am.,    20,    •").">). 
Mettre  à  l'abri  de,    tegëre,  tr. 
Cses.  Sali.  Liv.  (ex.  :  sj  mettre 
à  l'abri  dos   traita,   ab  jaculis 
corpora    tegere.    Sali.     [Jug-i 
101,  A])  ;  protegëre,   tr.  Sen. 
(ox.  :  mettre  qqn    à   l'abri    de 
l'attaque  dus  bètus  fauves, pro- 
tcgere  aliqucm    ab    impetu   fe- 
raram.  Son.  ;    mettre    à   l'abri 
du  soleil,  contra  solcm  prote- 
gëre.   Piin.  [111,  11]}  ;    tuéri, 
dép.  tr.    Cic.   Caes.    Liv.    (ex.  : 
mettre  la   mer  à  l'abri  dos  en- 
treprises ennemies,    tueri  mare 
ab  hostibus.  Auct.  b.   A{r.    [8, 
2]  ;    mettre   son     territoire     à 
l'abri    des     incursions     et    des 
brigandages,    tueri    fmes    suos 
ab  excursionibus  et  latrociniis. 
Cic.  [p.    UeJ.,    8,   22];    mettre 
sa  maison  à  l'abri   des  voleurs, 
tueri  domum  afaribus.  Phœdr. 
[III,  7,    10]  ;    mettre    le   jeun; 
âge  do  nos  enfants  â  l'abri    de 
magistrats    malhonnêtes,    tueri 
liberorum     nostrorum    paeri- 
tiam      contra       improbitatem 
mai/istrataum.Cic.  [prov. cons., 
ll;cf.  in  Verr.,  II,  I,  153]);  tutâ- 
ri,  dép.  tr.  Cœs.  Cic.  Sali.  Plin. 
(ex.  :  la  nature   a    mis   grâce  à 
l'LCorce  las    arbres    à   l'abri  du 
froid  et  du  chaud,  natara  tranr- 
cos  arboresque  cortice  a  frigo- 
ribus  et  calore  tutata  est.  Plin. 
[H.    N.,  VII,  pra-f.,    2];    mettre 
sa    vie   à    l'abri    des   embûches 
de  ses  proches,  tatari  a  proxi- 
moram  insidiis    salu^cm.    !  al, 
Ant.  ap.  Gell.  [III,  8,  3];  met- 
tre sasûiens  à  l'abri  de  la  colère 
des  Romains,  tutari  sua  ab  ira 
Romanorum.    Liv.  [VI,  26,  1]; 
mettre  qqn  à  l'abri  de    la   di- 
sette,    tutari     inopiam.    Cœs. 
B.  G.,  I,  52,  !>]);  probibére 
^pr.  •  préserver  ■■),  tr.  Cœs.  Cic. 
^all.  Liv.  (ex.  :  mettre  une  jeu- 
ne fille  à  l'abri  des  outrages  de 
la     soldatesque,     virginem    ab 
impetu  armatoram  prohibëre. 
Cic.    [Brut.,  96];  mettre  la  ré- 
publique à  l'abri  du  péril,   pr. 
a  pericalo  rem  publicam.   Lie. 
[deimp.  Cn.  Pomp.,  7, 18];  met- 
tre qqn    à    l'abri  des   outrages, 
prohibëre  aliqaem  a  conviciis. 
Cses.  [B.  G.,  I,  23];  mettre  qqn 
à  l'abri  de  l'injustice,   pr.    ali- 
qaem ab  injuria.    Sali.    [Jug., 
107,    l;cf.  Cœs.,  B.  G.,  V,  211; 
mettre    un    grand    nombre    Je 
citoyens  à  l'abri  du  danger,  pr. 
magnum   civium  numerum  ca- 
lamitate.  Cic;  mettre  le  terri- 
toire des  alliés  à  l'abri  du  pil- 
lage,   prohibëre    ao^ros    socio- 
rum populationibus,  Liv.  [XXI, 
25;  cf.   XXII,  U,  3]);  muniie 
(pr.,  '  garantir,  mettre    eu  sû- 
reté "),  tr.  Cic.  Col.,  (ex.  :  met- 
tre un  jardin   à   l'abri  dos    in- 
cursions [au  moyen  d'une    pa- 
lissade]),   rnunire    hortum    ab 
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incursu  hominum.  Col.  [R.  R., 
XI,,  3];  se  mettre  à  l'abri  do  la 
perlidio,  munire  se  contra  per- 
fidiam.  Cic.  [ad.  fara.,  IV,  1.'.]); 
custodirelpr.  •  prendre  sous  »a 
garde-) ,  tr.  Nep.  Plin.  Quint. [ox.: 
custodire    aliquem    ou  aliqkid 
ab  aliqao  ou  ab  aliqaâ  injuria; 
custodire    templum  ab  aliquo. 
.Vi;p.[Ilann.,9,  h];  cast.cutema 
vitiis.  Plin.  [II.  N.,  XXVni,  8J; 
cust.    teneriores   annos  ab  in- 
juria, ijnint.   [XI,  I,  66]  etc.); 
defendëre,  tr.  Cic.  Liv.  ûuint. 
(ex.  :   niîttre    une    province    à 
l'abri  d'un  fléa.\i,defendëre  pro- 
vinciam     a    calamitate.     Cic. 
[de  imp.  Cn.  Pomp.,  6,  Ih];  la 
pierre   met   (les  murs]  à  l'abri 
de  l'incendie,  et  le  bois  les  ga- 
r.intit  contre  les   ci  ups   du  Dé- 
lier, et  ab  incendia  lapis  et  ab 
ariete    m,ateria    défendit.  Cas». 
[B.  G.,  VII,  23].;.  Se  mettre  à 
l'abri  de  qqch.  (c.-d-d.  se  sous- 
traire à  qqch.),  se  rcmovëre  ab 
aliquà  re.  Cic.  Sj  mettre  à  l'a- 
bri des  traits,  ii(ûre  tela.  Cses. 
[B.  G.,  V,  35;  cf.  ib.  II,   «]. 
Se  mettre  à  l'abri  de   tous    le» 
soupçons,  vitare   omnes  saspi- 
ciones.  Cœs.  [B.  G.,  I,  39];  sa 
mettre  à  l'abri    des  embûches, 
vitare     insidias.     Phœdr.     Se 
mettre  à  l'abri  de  la  douleur, 
evitare  dolorem.  Cic.    (de  fin., 
V,  7)  ;  devitare   dolorem.   Cic. 
(Tusc,  II,  26,  62).  Se  mettre  à 
l'abri  des  orages    du  moment, 
dex'itare  procellam     temporis. 
Cic.  (in  Verr.,  I,  3,  8).  |1  A  cou- 
vert   au     moyen    de    quelque 
chose.    A    l'abri    du    feuillage, 
sub  fronde  latens.  Cic.  A  l'abri 
de  l'éloquence,  sub  umbrâ  elo- 
quentiœ.  Just.    (V,  2).  A  l'abri 
de  l'amitié  de   Rome,  sub  unv- 
brà    Romanœ    amicitiœ.    Liv. 
(XXXIV,  9).  A  l'abri  des  force» 
que  vous    leur    avez   envoyées, 
5u6  ambra  au.vilii   vestri.  Liv. 
(XXXII,  II)). 
abricot,  s.  m.  Fruit  de   l'abri- 
cotier. Armeniacam,  i,  n.  Col. 
(R.  R.,  V,  10,  19).  Plin.  (H.  N., 
13,  Al).  Armenium  pomum,  n. 
Col.  (R.   R.,   X,   AOi).   Pallad. 
(12,    7,    extr.)      Gargil.    Mart. 
(de  arb.  pom.,  p.  39A   ed  Mai). 
abricotier,  s.  m.  Arbre  fruitier 
originaire    d'Arménie.    Arme- 
niaca    (s.  e.  arbor),   œ,  i.  Col. 
(R.  R.,  XI,  2,  96). 
abrier,   v.   tr.   Mettre   à   I  abri 

(arcli.)  Voyez  abri. 
abriter,  v.  tr.  Mettre  à  l'abri. 
Tegëre,  tr.  Ca?s.  Cic.  (ex.  : 
les  bétes  s'abritent  dans  de» 
tanières,  ferœ  latibalis  se  te- 
gunt.  Cic.  [p.  Rab.  Post.,  15, 
A2]  ;  les  soldats  abrités  par  la 
mur,  miles  (sing.  coll.)  maro 
tectus.  Cœs.  [B.  C,  II,  15]  ;  le 
port  était  abrité  contre  le  vent 
d'  \frique,  portiis  ab  A(rico  tege- 
batur Cœs.  [B-CHU^ë]);  ob- 
tegëre,  tr.  Cic.  Cœs.  (ex.  :  abri- 
ter son  camp  avec  des   maat»- 
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Wts,  obt.  castra  vineis.  Cses. 
[B.  C.  III,  5i  ;  cf..  I,  5i]  ; 
abrit(>  dorriora  les  armes  Jo  ses 
soldats,  militum  armis  obtec- 
tas.  Os.  [B.  C,  III,  19,  7]; 
abritor  à  la  faveur  do  sa  bak- 
•asse  los  turpitudes  de  son  ado- 
lescdnco,  adaUscentUe  turpitu- 
dinem  ob$caritate  ac  sordibas 
suis  obteijêre.  Cic.  [in  Vat.  5, 
11])  ;  pr'otegëre,  tr.  Ca-s.  Cic. 
(ex.  :  les  onnerais  l'abritent 
ious  leurs  boucliers,  hune  sen- 
tis protegant  hostes.  Cxs.  [B. 
G.,  V.  A!.  :  cf.  Cic.  Tusc,  IV, 
M;  p.  Sart.,  30]);  defendëre, 
tr.  Cic.  Sali.  Virg.  Liv.  (ex.  : 
abriter  des  myrtes  contre  lo 
froid,  def.  a  frigore  myrtos. 
Virg.  [Egl.,  7,  G],  construction 
autorisée  aussi  en  prose]);  inu- 
nire,  tr.  Sali.  Nep.  (ex.  :  s'a- 
britor  derrière  dos  murs  en 
bois,  munira  se  lignuis  mœni- 
bns.  Ncp.  fThem.,  2]);  probi- 
béfe,  tr.  Karr.  Cic.  des.  Sali. 

Îex.  :  abriter  la  terra  contre 
'humidité,  prohibere  humam 
ab  hamore.  Varr.  (K.  R.,  11,  7, 
10])  ;  Toy.  dans  l'article  abri, 
les  expressions  ■  fournir  un 
abri  contre,  mettre  à  l'abri  de  ", 
etc.  Abriter  du  soleil,  adum- 
brare,  tr.  Petr.  Col.  (ex.  :  abri- 
ter les  vignes  avec  des  nattes  do 
palme,  aa.  irineas  palmeis  tege- 
tibius.  Col.  [R.  R.,  V,5,T.'^];  abri- 
ter les  ruches  avec  du  feuillago, 
ad.  alvearia  frondihus.  Col. 
f  R.  R.,  IX,  7,  i.  ;  cf.  ib.,  XI,  2, 
61]).  Abriter  dans  un  nid. 
Didulari,  dép.  tr.  Plin.  (ex.  : 
contra  riijorem  hiemis  vermi- 
calos  fêtas  soi  nidalantar. 
Plin.  [XI,  28]).  Il  Fig.  S'abriter 
derrière  qqn,  sous  l'autorité 
de  qqn,  in  alicnjas  aaetori- 
tate    dclitescëre.    Cic.     (Acad. 

Î>r.,  II,  5,  15).  S'abriter  dans 
6  mensonge,  in  mendacio  dc- 
litescëre. Cic.  (p.  Balb.,  2  ;  cf. 
Q'iint.,  X,  5,  10;  XII,  10,  I5j. 
abrogation  (lat.  abrogatio), 
s.  f.  Action  d'abroger.  Abro- 
gatio, onis,  f.  Cic.  Val. 
Max.  (ex.  :  —  d'une  loi,  legis 
abrogatio.  Cic.  [ad  Att.,  III, 
23,  2]  ;  —  do  la  loi  Oppia, 
abrogatio  legis  Oppim  Val,- 
Max.  riX,  I,  3]);  abolitio, 
onis  (pr  '  suppression  -),  f. 
Saet.  Tac.  (ex.  :  abolitio  legis. 
Saet.  [Aug.,  3)i]  ;  ab.  senten- 
tiœ.  Tac.[Ann.,Vl,^;ab.aftri^ 
batoram.  Tac.  [Ann.  XIII,  50J); 
antiquatio,  onis  {pr.  •  re- 
mise ■).  f.  Jet.  (ex.  :  abroga- 
tion d  une  peine,  pcenrK  anti- 
gnatio  Cod.  [VI,  50,  U])  ; 
sublatio,  onis  (pr.  -  cassa- 
tion "),  f.  Quint,  (ex.  :  sablai 
tio  Judicii.Qaint.  [VII,1,C0].); 
rescissio,  onis  {pr.  •  action 
d'abattre,  de  détruire  ■),  f. 
Jet.  (ex.  :  abrogation  d'une 
vento,  rescissio  emptionis.  Dig. 
[XLIII,  2/.,  I];  —  d'un  pré- 
cédent décret,  rescissio  prioris 
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decrcii.  Dig.  [L,  9,  5]^  ;  dis- 
solutio,  onis  {pr.  .  dostruc- 
tioa,  abolitioii  •),  f.  Cic.  (ex.  : 
dissolatio  legam  omnium.  Cic. 
[l'hil.,  1,  0]).  Abrogation  par- 
tielle, derogatio,  onis,  f. 
Corn^.  Cic.  (ex.  :  tertiant  est 
de  legum  derogationibus .  Cic. 
[p.  Corn.,  frg.  i  ;  cf.  Corni(., 
Hiet.  ad.  Her.,  II,  10  15J). 
Comme  tous  les  substantifs 
français  en  sion  ou  tion,  le 
mot  •  abrogation  •  sa  rond 
fort  bien  en  latin  par  des  équi- 
valents (ex.  :  r —  de  cotte  loi 
fut  la  ruine  de  la  république, 
1er  illa  abrogata  perniciem  rei 
pablicse  attalit.  Cic;  V —  des 
lois  de  Lycurgue  commença  la 
décadence  de  Lacédcmone,  dis- 
solatâ  Lycurgi  disciplina,  cœ- 
perunt  Laccdxmonii  ad  exi- 
tium  ruere;  il  s'agissait  de  l'a- 
brogation de  cette  loi,  de  hac 
Icge  abroganda  agebatar  ; 
quand  il  s'agit  d'abrogation, 
in  abrogando.  Cic.  (ad  Att., 
III,  2J,  il)  ;  je  ne  puis  prendre 
mon  parti  do  1'^  do  cstte 
loi,  non  fero  œqao  animo 
ou  non  cequë  fero  hanc 
Icgem    esse     abrogatam,     etc. 

abrogeable,  adj.  Qui  paut  être 
abrogé  (néol.).  Loi  abrooeabla, 
le.T  quse  potest  abrogari.    Cic. 

abroger,  (lac.  abrogare),  v.  tr. 
Mettre  hors  d'usage  ce  qui  était 
établi.  Abrogare  {pr.-  propo- 
ser et  obtenir  qu'une  loi  ioit  an- 
nulée "  ou  [cf.  Cic,  ad.  Att., 
III,  2!,  2]  •  remplacer  une  loi 
ancienne  par  une  nouvelle  -), 
trans.  Varr.  Cic.  (ex.  :  abroger 
une  loi,  legem  abrogare.  Cic. 
[darepub.  III,  22,  33]  ;  —  un 
article  de  loi,  abrogare  aliquid 
in  lege.  Cic.  [ibid.j  ;  —  une  loi 
au  moyen  d'un  plébiscite,  abro- 
gare legem  plebiscito.  Cic.  [de  re 
publ..  II,  37,  63]  ;  —  un  plébis- 
cite, abrogare  plebei  scitum. 
Liv.  [X.XII,  30,  11]  ;  s'emploie 
aussi  absol.  (ex.  :  in  abrogando. 
Cic.  [ad.  Att.,  III,  23,  A]  ; 
abroger  les  pouvoirs  do  Tar- 
quin,  abrogare  imperium  Tar- 
quini.  Cic.  [do  oIT'.,  III,  10,  i'J; 
cf.  de  domo,  31,  83]  Nep. 
[Epam.,  7,  3]  ;  Liv.  [I,  59,  11  ; 
XXXIII,  18,5;  Epit.  67];  Flor., 
I,  7,  10]  ;  Caton  proposa  uno 
loi  pour  abroger  les  pouvoirs  do 
Lentulus,  C.  Cato  legem  talit 
de  imperio  Lentali  abrogando. 
Cic.  [ad.  Q.  fr.,  II,  3,  1  ;  cf. 
Liv.  XXII,  2.5,  10  ;  X.XVII,  20, 
11;  12;  21,  U;  XXIX,  1),  6]); 
abolére  {pr.  '  supprimer,  an- 
nuler-), tr.  Quint.  Saet.  (ex: 
abolere  legem.  QUnt.  [I,  51, 
29]  ;  ab.  decretum.  Saet. 
[Claud.,  6])  ;  tollere  {pr. 
•  supprimer  "),  tr.  Cic.  (ox.  : 
abroger  d'anciennes  lois  et  les 
remplacer,  veteres  leges  novis 
legibus  tollere.  Cic.  [de  or.,  I, 
58,  2Ii7J;  —  une  loi  qui  n'a  pas 
été  présentée  légalement,   tol- 
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1ère  legem,  si  non  jure  rogata 
est.  Cic.  ]do  log.,  11,  13,  21])  ; 
rescindere  (pr.  •  abatti-a, 
détruire  -),  tr.  Ter.  Cic.  Liv 
Saet.  (ex.  :  mi'ii  non  videtar, 
quod  sit  factum  legiOas,  rcs- 
cindi  passe.  Ter.  [l'iiorm.,  II, 
1»,  16]  ;  resc.  leges.  Cic.  [Phil., 
5,  1,  11];  resc.  acta  Antonii. 
Cic.  [rhil.,  13,  3,  5;  cf.  Lii-. 
XXVI,  31,  10  ,■  Saet.,  C;cs.,82]  ; 
resc.  jadicium.  Cic.  [p.  Plane, 
U,  10]  ;  pcsc.  judicatas.  Cic. 
[p.  SuU.,  22,  63]  ;  jadicU  res- 
eindendi  consilium.  Liv.  [IV, 
II]  ;  resc.  Jadiciam  popaii, 
Liv.  flV,  7]  ;  resc.  pacliones. 
Cic.  [prov.  cens.,  5,  10]  ;  resc. 
oonstitiUa  ab  aliqao.  Cic.  [ad 
Att.,  VI,  1]  ;  resc.  damnaÉJo- 
nem.  Cic.  [in  Vorr.,  II,  2,  J.0, 
100]  ;  resc.  décréta.  Sali.  [Jug., 
11,  5,-  cf.  Just.,  XIV,  1,  5])  ; 
refigëre  {pr.  -  déclouer,  ar- 
racher las  lois  affichées  •),  tr. 
Cic.  (ox.  :  leges  refixLstis.  Cic. 
[Phil.,  13,  3,  5]);  inducëre 
(pr.  -  bifTcr,  raturer  »),  tr.  Cic. 
Liv.  Saet.  (ex.  :  indacere  sena- 
tas  consaltam.  Cic.  ind.  loca- 
iionem,.  Cic.  Liv.  decretum. 
Saet.  [Cces.  16])  ;  circumdu- 
cère  {pr.  •  raturer,  bilïer  »), 
Jet.  [ex.  :  circamd.  edictum. 
Dig.  [V,  1,  73]).  Abroger  par- 
tioUemont,  derogâre,  tr.  Cic. 
Jet.  (ex.  :  ne(jae  derogari  exhao 
[lege]  aliquid  licet.  Cic.  [de  re 
publ.,  III,  22]  ;  de  lege  aliquid 
derogari.  Cic.  [inv.,  II,  AS, 
13'i]  ;  Icgo  dcrogatur.  Dig. 
[XVI,  102]);.  abrogare  {pr. 
•  proposer  une  loi  qui  on  abroge 
une  autre  on  tout  ou  on  par- 
tie -  ou  «  lui  enlever  toute  sa 
valeur,  mémo  si  elle  subsiste  »), 
tr.  Cic.  (ox.  :  haie  legi  nec 
abrogari  fas  est,  neque  dero- 
gari aliquid  ex  hac  licet,  neque 
tota  obrogari  potest.  Cic.  [do 
re  publ.,  111,  22,  33]).  ||  (Arch.) 
Abrogor  la  puissance  do  qqn, 
poiestatem   alicujus   abrogare. 

Voy.     ABOLIR       et        RÉVOQUER.     ^ 

Faire  tomber  en  désuétude. 
Inûrmàre,  tr.  Cic.  Liv.  (ox.  : 
inf.  acta  illa  atque  omnes  res 
saperioris  anni.  Cic.  [p.  Sast., 
18,  IiO]  ;  unam  tollenclo  legem 
inf.  ceferas.  Liv.  [XXXIV,  3]  , 
graviter  ferens  aliquid  a  se 
pactum  inp,rm,ari.  Vell.  [II,  2, 
2]).  Etre  abrogé  (tomber  en 
désuétude),  vetuslate  inÇirmari. 
Cic.  obsoleseëre,  intr.  Varr. 
Cic.;  velastate  abolescëre.  Liv. 

abroutir,  v.  tr.  Brouter  les 
jeunes  pousses.  Depascëre,  tr. 
Cio.  Col.  Plin.  Tondêre,  tr. 
Lucr.  Virg.  Sen.  poet. 

abroutissement,  s.  m.  Action 
d'abroutir.  Depastio,  onie,  t. 
Plin.  (XVII,  237). 

abrupt,  e,  adj.  bout  la  pente 
est  raide  ou  qui  se  dresse  à  pic. 
Abruptus,  a,  um,  adj.  Liv. 
Plin.  (e.\.  :  locas  abruptus.  Liv. 
[XXI,   36,   2]  ;  petra   abrapta. 
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Curt.  [Vil,  11,2]  ;  râpes  abrap- 
la.  Curt.  [VIII,  II,  3]  ;  ab. 
mons  l'Un.  |  11.  N.,  III.  5,  07 J; 
ripse  abraptissima;.  Plin.  j. 
(ep.,  IX,  30]  ;  lo  compar.  se 
trouva  dans  Plin.  [U.  N.,  XI, 
37,  138])  ;  deruptus,  a,  um 
{pr.  •  escarpé  »),  aclj.  Lucr, 
Liv.  Tac.  (6.\.  :  deruptx  ripre. 
LU-.  [.\XXVII,  30,  II  [  ;  der.  an- 
riustia'.  Liv.  [XXI,  33,  7]  ;  der. 
'collis.  lac.  [AuiK,  II,  80]. Com- 
par. deraptior.  Liv.    [XXXVIII, 

2,  U].  GeU.  [VI,  %  11].  Plur. 
subst.  :  do»  Houx  abrupts,  de- 
rapta.  Liv.  [.\XXV1II,  2  fin.]. 
Tac.  [Ann.,  IV  ,  i5  ;  VI, 
21])  ;  prseruptus,  a ,  um 
(pr.  •  coupo  à  pic  "j,  adj. 
<Jœs.  Cic.  (ox.  :  pr.  loca  Vxs.  [  B. 
G.,  VII,  86];  pr.  locas.  Ca-s. 
[B.  C,  I,  15];  pr.  vallis.  Anct. 
h.  Alex.  [7ii];  pr.  saxam.  Cic. 
[in  Verr.,  II,  5,  56,  Ihl,];  pr. 
mons.  Cart.  [III,  U,  6];  pr.  adi- 
tus.  Cart.  [VU,  11,  li.];  pr. 
viee.  Cart.  [III,  It,  12];  pr.  ra- 
Dôs.  Curt.  [VI,  6,  23;  VIII,  11, 
121;  pr.  ripx.  Cart.  [VIII,  10, 
23].  Compar.  prœruptior.  Col. 
[R.  R.,  III,  13,  8].Sup6rl.prœ- 
raptissimas.  Aact.  b.  Gall.  [  VIII, 
33].  Liv.  [V,  IS].  Plur.  subst. 
Prserupta,  '  lieux  abrupts  », 
Liv.  [XXVII,  18,  9].  Plin.  [VIII, 
i2]);  prseceps  (pr.  .  en  pente 
raido,  escarpé  ■),  adj.  Cses.  Liv. 
(ex.  :  pr.  locas.  Cecs.  [B.  G., 
IV,  33,  3].  Liv.  [XXVI,  2,  7]; 
pr.  mons.  Plin.  j.  [pan.,  16J; 
pr.  via.  Quint.  [VI,  procem.,]); 
proclivis,  e  {pr.  •  incliné  en 

£eute  assjz  raiila  "),  adj.  Varr. 
iv.  Sen.  (ex.  :  procl.  solum. 
Varr.  [R.  R.,  II,  2,  7];  angasta 
et  procl.  via.  Liv.  [XXXV,  30, 
3]);  arduas,  a,  um  {pr.  «  qui 
s'élève  presque  parpondiculai- 
remsnt,  escarpé,  abrupt  "),  adj. 
Cato.  Varr.  Cses.  Cic.  (ex.  :  via 
alta  atque  ardaa.  Enn.  ap.  Cic. 
(Tusc,  I,  16,  37];  asoensus  ar- 
duas. Cic.  [de  OP.,  I,  61,  261; 
cf.  in  Verr.,  Il,  A,  23,  51].  Cses. 
[B.  G.,  II,  33,  2];  ager  con- 
fragosus  atque  arduus.  Varr. 
[Tï.  R.  I,  18,  h];ard.  locas. 
i>aet.  [Cat.  7];  ardaus  ascen- 
sas,  "  montée  abrupte  »,  Liv. 
[XXV,  13,  13];  collis  aclita  ar- 
duas, "d'un  accès  abrupt  ■.  Liv. 
[  VII,  3Ji  ]  ;  cbemin  abrupt  ,Wa  ar- 
daa. Liv.  [XLIV,  3];  arduus 
collis.  Tac.  [Ann.,  II,  80].  Plur. 
subst.  ardaa,  •  lieux  abrupts  ». 
Liv.  [II,  65,  3]);  abscisus,  a, 
um,  {pr.  "  coupé,  escarpé  »),  p. 
adj.  Liv.  Curt.  {ox.:  nec  quic- 
qaam  satis  arduum  atque  abs- 
cisum  erat.  Liv.  [XXV,  36,  6J; 
saxam  andique  abscisum.  Liv. 
[XXXII,  A, 5];  absc.undigue  pe- 
tra.Cur.[Vll,S,  l];afcsc.  râpes. 
Liv.  rXXXII,  5,   12].  Cart.  [V, 

3,  17j);  ciTCumcisus,  a,  um 
{pr.  -  coupé  autour,  escarpé, 
abrupt»),  p.  adj.  Cic.  Cœs. 
{ex.:    circumcisam    saxum. 
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Cic.  [do  ro  publ.,  II,  6];  collis 
ex  omni  parte  circumcisus. 
Cœs.  [B.  G.,  VII,  36,  IJ); 
prœcisus,  a,  um  (pr.  •  es- 
carpé "),  p.  adj.  Sali.  Qainf, 
(ex.  :  prœcisum  iter.  Sali. 
[Jug.,  92]  ;  pr.  râpes.  Quint. 
[XII,  9,  2]).  Il  Fig.  (en  pari, 
du  Btylo).  Style  — ,  abruptum 
dicendi  genus.  Quint.  (IV,  2, 
i.5).  Intervalles  abrupts,  abscisa 
spatia.  Qaint.{lX,  U,  118).  ||  Fi". 
(eu  pari,  du  caractère,  néol.). 
Abruptus,  a,  um,  adj.  SU.  Tac. 
Ter.  Asper,  era,  eram,  adj. 
Lucil.  Cic.  Virg.  Hor.  Importun 
nus,  a,  um,  adj.  Ter.  Cic. 

abruptement,  adv.  D'une  ma- 
nière abrupte.  Abrupte,  adv. 
Quint.  Prxruptë,  adv.  Plin. 
Commencer  — ,  abrupte  inci- 
pere.  Quint.  (VIII,  6). 

abruption,  s.  f.  Rupture(arch.). 
Abraptio,  onis,  f.  Cic.  (de  div., 
II,  iù,  8i). 

abrupto.  Voy.  ex  abrupto. 

abrutir,  v.  tr.  Rendra  sembla- 
ble à  la  brute.  Efferâre,  tr. 
Cic.  Liv.  (ox.  :  qu'il  y  a  un 
certain  nombre  de  peuples  assez 
abrutis  pour...,  maltas  gentes 
sic  immanitate  efferatas,  ut... 
Cic.  [de  nat.  deor.,  I,  23,  62]  ; 
—  les  esprits,  efferâre  animas. 
Liv.  [I,  19,  1]  ;  cet  ennemi  que 
sa  nature  et  son  caractère 
ont  fait  inhumain  et  sauvage, 
lo  général  l'a  abruti  jusqu'à 
la  férocité,  hune  natura  et 
moribus  immiteni  ferumqae 
insuper  dux  ipse  efferavit.  Liv. 
[XXIII,  5,  12])  ;  hebetem  et  sto- 
lidum  reddére.  Cic.  brutum,  ac 
stupidum  reddêre.  Cic.  Tous  sa 
turent  abrutis  par  la  peur,  om- 
nes  stupide  timoré  obmutue- 
rant.  Cornif.  (ad  Hor.,  IV,  52, 
65).  Il  dit  que  Socrate  était 
abruti,  stupidum  esse  Socratem 
dùvit  et  bardam.  Cic.  (de  fato, 
5,  10).  Faut^il  que  tu  sois  abru- 
ti I  tantas  te  stapor  oppressit  I 
Cic.  (Phil.,  2,  26,  65).  Une 
jeunesse  abrutie,  adulescentia 
bruta  atque  hebes.  Sen.  (da 
benof.  III,  37).  ||  Part,  passé 
pris  subst.  Un  abruti,  stolidus 
homo.  Ter.  Cic.  (Cf.  ces  vers 
da  Térence  où  sont  accumulés 
les  divers  synonymes  :  ...in  me 
quidvis  harum  reram  conve- 
nit,  qase  sunt  dicta  in  stultum, 
m  caadex,  stipes,  usinas,  plam- 
beus  »  [haut.  877  sq]).  A  condi- 
tion que  ce  na  soit  pas  un 
abruti  (car  il  y  a  des  gens  qui 
na  sont  hommes  que  da  nom  et 
non  pas  en  réalité),  modo  ne 
sit  ex  pecadum.  génère  {sant 
enim  quidam  homines  non  re, 
sed  nom.ine).  Cic.  (de  off.,  I, 
30,  105).  Il  S'abrutir,  Efferari, 
(pass.  de  efferâre).  Cic.  Liv. 
(voy.  ci-dessus)  ;  obbratescere, 
intr.  Fest.  (p.  187);  se  abjicêre 
et  prosternëre,  Cic.  (parad.  I, 
\h). 

abrutissant,  adj.  Qui  abrutit, 
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qui  (çua?,  qxiod)  abjicit  ac 
prosternit.  Cic.  qui  {qux,  quod) 
pecadis  est,  non  hominis.  Cic. 
Plaisirs  abrutissants,  volupla- 
tes  quœ  animum  ou  hommem 
abjiciant  ac  prosternant.  Cic. 
Quint. 

abrutissement,  s.  m.  Action 
d'abrutir.  (.Ne  peut  se  traduire 
que  par  des  équivalents,  ex.  :) 
Travailler  à  1' —  du  peuple, 
operam  dure  ut  popalus  im- 
manitate efferetur.  Cf.  Cic. 
(de  nat.  de  or.,  I,  23,  62).  1 
Etat  de  celui  qui  est  abruti. 
Stupor,  oris,  {pr.  •  stupidi- 
té "),  m.  Cic.  (ex.  :  tant  est 
grand  ton  — ,  tantus  te  stu- 
por oppressit  !  Cic.  [Phil.,  II, 
26,  65]  ;  voyez  l'abrutissement 
de  cet  homme,  je  devrais  dira 
cette  brute,  stuporem  homir.is, 
vel  dicam  pecadis,  attendite. 
Cic.  [Phil.,  II,  12,  30])  ,-  stu- 
piditas,  atis,  f.  Cic.  ex.  :) 
connaissez  l'incroyable  —  de 
cet  homme,  incredibilem  stu- 
piditatem  hominis  cognoscite. 
Cic.  [Phil.,  II,  32,  m\y,  stoli- 
ditas,  atis  (pr..  >  stupidité  -), 
(.  Flor.  Geit.  Arn.  ;  feritas, 
atis  (pr.  •  sauvagerie  "),  f.  Cic. 
Tac.  Jast.  ;  immanitas,  atis 
(pr.  •  barbarie  -),  f.  Cic.  (ex  : 
cette  absence  de  douleur  dont 
vous  parlez  ne  s'acquiert  pas 
sans  dommage,  puisqu'elle  en- 
traîne l'abrutissement  de  l'àma 
et  l'engourdiisomont  du  corps, 
istuc  nihil  dolere  non  sme 
magna  mercede  contingit  im~ 
manitatis  in  anima,  staporis 
in  corpore.  Cic.  [Tusc,  III,  6, 
12]  ;  tarditas,  atis  {f--'  len- 
teur d'esprit,  stupidité»),  f. 
Cic.  (ex.  :  t.  ingenii.  Cic.  [or., 
68,  229;  in  Pis.,  I,  I].  Quint, 
[l,  1,11).  Arriver  à  un  tel  de- 
gré dabrutissamant  que...,  sic 
immanitate  efferari  (ou  cfferor- 
tam  esse),  ut...  Cic.  (cf.  de 
natura  deor.,  1,  "23,  62). 
Ils  tombent  dans  1' — ,  hebetes 
ac  tardi  fiant.  Plin  j.  (cf.  ep., 
VI,  2,  6).  Votre  système  nous 
mène  à  l'abrutissement,  ratio 
ista  nos  ad  pecadam  immani- 
tatem  abducit. 

abcislon    (lat.   abscisio)    s.f.  et 

abscission  (lat.  abscissio],  s.  f. 
Action  de  retrancher  ou  do  cou- 
per (t.  da  chirurg.).  Resectio, 
onis,  f.  Col.  Sectio,onis,  f.  Plin. 
Amputalio,  onis,  f.  Plin. 

absence,  s.  f.  Le  fait  de  ne  pas 
être  quelque  part.  Absentîa, 
w,  f.  Cic.  (in  Pis.,  16,37).  An- 
ton. ap.Cic.  (ad  Att.,  XIV,  13). 
Quint.  (IV,  2,  70).  Plin.  j.  (ep., 
VI,  Ji,  6  ;  VII,  7,  3).  Tac.  (Ann., 
IV,  6Ji).  Suet.  (C-es.,  23),  etc.  En 
mon  (ton,  son)  absence, /ne  [te, 
illo)  absente  ou  l'adj.  absena 
(au  cas  voulu  par  son  rôle  dans 
la  proposition),  ou  enfin  dam 
absam,  dum  abes,  dam,  abest 
(qu'on  met  au  temps  voulu  par 
la  proposition  principale).  Ter. 
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Cic.  On  les  condamna  en  leur 
tbseace, absentes  damnati  sant. 
Accuser  qqii  en  son  absence, 
absentem  accusjre.  Cic.  Cé?ar 
compi'^naic  que  les  lésion;:  com- 
battraient eu  son  absence, Cxsar 
It^iiones  se  al'sente  diinicataiws 
intellegebat.  Ca-g.  ^B.  G.,  VII, 
6,  3).  Comme  cala  se  passe  en 
l'absence  des  maîtres,  ita  ut  ft, 
doiiiini  nbi  absunt.  Ter.  ^Eun., 
III,  5,  52|.  Son  absence  dure 
depuis  trois  mois,  très  menses 
abest.  Ter.  (haut.,  I,  1,  66). 
Bien  que  mon  absence  se  soit 
prolongée  durant  une  partie  de 
ton  consulat,  etsi  afui  magnam 
partem  tai  consulatas.  Cic.  (ad 
fam.,  IV,  3,  11.  Remarquer  l'ab- 
sence do  qqn,  alitjaem  deside- 
rare.  Ter.  Cic.  altquem  requi- 
rère.  Regretter  vivement  1  ab- 
sence de  qqn,  desiderio  alicujus 
angi.  Cic.  Sentir  vivement  1'— 
de  qqn,  magnâ  molestiâ  desi- 
derare  aliquem.  Cic.  ||  Le  fait  de 
ne  pas  résider  à  Rome  ou  en 
Italie.  Peregrinatio,  onis,  f. 
Cic.  frusc..  V,  37,  107).  Ton  ab- 
sence de  Rome  me  chagrina 
fort,  quod  percgrinaris  angor. 
Cic.  ou  qaod  Roma  disccssist' 
acerbissime  (ero.  Cic.  \\  Le  faii 
de  délaisser  quelque  endroit. 
Solitudo,  inis,  t.  Cic.  (ox.  : 
l'absonce  d'orateurs  au  forum, 
ab  oratoribas  in  foro  (juadnm 
soiitudo.  Cic.  [Brut.,  63,  237]) 
Il  Situation  faite  par  la  loi  à  un» 
personne  qui  a  disparu  do  soi. 
domicilo  ou  do  sa  patrie  depuis 
un  certain  temps.  Abientia,  œ, 
t.  Jct.\\  .■\ctiûn  do  s'absenter. 
Faire  une  absence  do  deux  mois, 
dàos  mertses  abesse.  Ter.  ^  Man- 
que de  quelq.  ch.  Absentia, 
œ  (rare  et  non  classique),  f. 
Quint,  (ex.  :  absence  de  té- 
moignages, absentia  testimo- 
nioram.  Quint.  [V,  7,  IJ)  ;  va- 
caitas,  atis  (pr.  •  privation, 
vide  ■),  f.  Cic.  (ex.  :  absence  de 
chagrin,  de  douleur,  vacuitas 
eegi-itadnis.  Cic.  [Tusc.  V,  li, 
A21  ;  vac.  doloris.  Cic.  [de  fin. 
I,  11.39;  II,  5.  16;  6,  18;  11, 
35;  la,  37;  Tusc.,  V,  30,  8i]  ; 
abi.  do  tout  ennui  vac.  omnis 
molestiâ;.  Cic.  [de  fin.,  I,  11, 
37]  ;  abs.  de  tourments,  vacai- 
tai  ab  angoribas.  Cic.  [de  off. , 
I,  21,  73]);  privatio,  onis  \ 
(pr.  .  le  tait  d'être  privé ,  | 
d'être    exempt    de    •),  f 


(•X.:  l'absence  de  douleur, pri- 
vatio  doloris.  Cic.  [de  fin.,  I, 
11,  37;  38;  II,  9,  29];  —  de 
faute,  pr.  calpx.  Gell.  [II,  6]); 
inopia,  se  {pr.  •  manque  .), 
f.  Cic.  Nep.  Col.  Tac.  Suet. 
(ex.:  —  do  ressources,  inopia 
omnium  reram.  Cic.  —   d'ar- 

fent,  inopia  argenti.  Cic. —  de 
ois  do  construction,  inopia 
materise.  Cxi.)  ;  defectua,  lis 
(pr.  .  difaut  •),  m.  l'Un,  (ex.: 
—  de  lait,  lactit  defectas.  Plin. 
[XX,   53,')  ;    defectlo,    onis. 
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Dr.  '  disparition,  défaut  •),  (. 
Cie.  Frontin.  (ex.  :  —  de  forces, 
defectio  i-irium.  Cic.  [son.,  9, 
29]  ;  —  d'eau,  aguarum  defec- 
tio.  Frontin.    [aqua^d,,    91])  ; 


egestas,  atis  (jjr.  •  besoin, 
manque  de  •),  f.  Sali.  Suet. 
Tac.  (ex.  :  —  de  fourrage,  eges- 
tas pabuli.  Sali.  [Ju£.,  liU,  il]  ; 
—  do  fortune,  egestas  rei  fami- 
liaris.  Suet.  [Vit.,  7]).  absence 
presque  complète  de  ressources, 
angustia.'  rei  (amiliaris.  Cic. 
[part,  or.,  3â,  1121.  " 
id  a 


d   >  absence  •  se  renc 


(L'idée 
ussi  par 


un  préfixe  privatif  [a]  ou  peut 
être  contenue  dans  le  mot  lui- 
même  [,3],  ex.    :  a)    absence  de 
courage,  ignaiia,  se,  f.  Cic.  Ca^s. 
Liv.  —  do  force   d'âme,   infir- 
mitas   animi.   Cic.  —  do   con- 
laissances,  inscitia,  as,  f.   Ter. 
Quint.  Tac.  —  de   modération, 
intempcrantia,  a?,  f.    Cic.   Liv. 
Suet.    —     d'ordres,     injussus 
(seul,  à  l'abl.  injussa,  m.),  Cic. 
Suet.  —    d'inquiétude,   st'curi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Cœs.  Sen.  p)  — 
d'agitation,  quies,  etis,  f.  Ctc. 
Sait,  pax,  pacis,    f.  Ca?s,   Cic. 
Sali.  —    de  cheveux,  calviiium, 
ii,  n  Cic.  Plin.  —  d'êtres  vivants, 
solitudo,  inis,  f.  Ter.  Cic.  Cœs. 
Liv.    Tac.    etc.   —    d'humeurs, 
siccitas,  atis,  f.  Varr.  Cic.  Plin. 
—    de    mécontentement,   jjox. 
Cic.  —  de  plan,  temeriias,  atis, 
f.  Cses.  Cic.  Sali.    Quint.  —  de 
prétention,  modestia,  œ,  C.  Cic. 
Sen.  —  do  rudesse,  lenitas,  atis, 
f.    Cic.  —  de   signes   défavora- 
bles dans  l'observation  dos  au- 
gures, silentium,  ii,  n.  Cic.  (de 
div.,  II,  3Ji,  71).  Fest.    (p.   Shs, 
29;  p.  3D1,  21).    |   En  l'absence 
do  (telle  ou  telle  chose)  se  tra- 
duit par  une  forme   appropriée 
du  verbe  deûcëre,  -  manquer, 
l'aire   défaut    -,    intr.    (ex.  :  en 
l'absence    do    cavalerie,    il    ne 
put  les  atteindre,    deficientibus 
equis  cursum  seqaare    non  po- 
tait.  Curt.  En  l'absence  de  tout 
secours  elle  ne  pouvait  réussir, 
defecta   omni  ope   non  proce- 
dere  pulchre  poterat.  (On    peut 
employer  aussi  dum  aoest,  cum 
absit,  abesset,  etc.,  ou  bien  cum 
desit,  deesset,  etc.,  en  leur  don- 
nant pour  sujet   le  nom   do   la 
chose    qui    est    absente,     mais 
l'adj.      absens    appliqué     aux 
choses  est  rare  et  poét.   en    la- 
tin.) Il  (Spéc.)  —  d'esprit  (c.-à-d. 
distraction)  ,     animas    vagas. 
Gell.  (IV,  20).  Je  crois  qu'à  son 
habitude,    il     a    une    absence, 
ego   suspicor.    hune,  ut    solet, 
allucinari      (dop.      tr.).      Cic. 
(ad    Att.,    XV,    ;!9,    2).    Avoir 
dos     absences,     aliéna      agère. 
Cic.  ou  (selon  les  ciia]aliena  logui. 
Oi'.  (trist.  III,  3,  19).  Cels.  (III, 
18  et  (prov.)  lacunar    spectàre. 
Juven.  (I,  &6).  I 

absent,  ente,  adj.  Qui  n'est 
pas  là  où  il  devrait  ou  pourrait 
être.     Absens,    entls,     adj.  | 
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(très    classique    et    employé    à 
toutes  los   énoques    do    la    lan- 
gue). Etre  ausent,    abesse  (très 
classique,    ox.    :  il    est    absout, 
trois  mois,  très   menses   abest.  ; 
Ter.  (haut.,  I,  1,  66]  ;  être  ab- 
sent de  chez  soi,  abesse  a  domo. 
Cic.  [in  Voi-r.,  II,  /.,  18,  39]  -de 
Rome,  abesse  ab  urbe.  Cic.  [ad 
fam.,    VI,    ;',    1]  ;   être    absent 
d'.Vthènes,  abesse  Atlienis.  Nep. 
[Chabr.,  3,  li] ;  quo  j'aie  été  abaen  t 
au  moment  des  débats  passion- 
nés, qui,  à  ce  que  j'apprends,  io 
sont  produits  au  sénat,  c'est  une 
chose  dont  je  promis  très    bien 
mon  parti,  ego...  afuisse  me  in, 
altercationibus,  qaas  in  senatu 
factas  audio,  fero  non  moleste. 
Cic.  [ad  Att.,  IV,  13,  1]  ;   être 
absent  de  chez  soi,  peregrinari, 
dop.  intr.  Ctc).  ||  (.'Vrch.)  Qui  ne 
prend     pas    part    à,    absens, 
adj.  Cic.  Etre  absent  de    qqch. 
(n'y    point    prendre    part,     ne 
point  s'y  intéresser),    abesse  ab 
aliquâ    re.    Cic.    (ox.    :    qui   se 
afuisse    istis   siudiis   confiten- 
tur.  Cic.  [p.  Plane,  25,  02]).  1| 
(Subst.)     Un    absent,    absens, 
m.  Cic.  Les  absents,  qui  ahsunt. 
Ctc. Les  absentsout  toujours  tort, 
eorum,  qui  absunt,nulla    ratio 
unquam  habetur.  (D'apr.  Cic). 
Il  (Ir.  de    dr.)    Qui    n'a   jamais 
reparu  à  son  domicilo    légal  et 
dont  on  n'a  pas    do    nouvelles. 
De  quo    incertum    est,    ubi  sit. 
Jet.    Il    Fig.    Abs3ut    d'esprit, 
absens,  ad.j.  Cic  .Vvoir  l'esprit 
absent,    aberràre.    Cic.    animo 
vagàri.  Cic.  (de  ro  publ.,  II,  h, 
7).  II  a  l'esprit  absent,   aberrat 
ejus    animas.   Aag.   ap.   Suet. 
(Claud.,/i).Voy.  ABSENCE,  à  la  fin. 
absenter  (lat.  post.  absentare. 
Claud.  Cad.  Theod.),  tr.  Rendre 
absout   (vieux   fr.).   Voy.  éloi- 
gner. 1  S'absenter,  se  mettre  en 
état    d'absence.    Abesse,    intr. 
Cic  Cœs.  Liv.  etc.  Il  faut  veil- 
ler  à   ce    que    les    soldats    ne 
s'aLsantent    pas,    curandum  ne 
milites  a  signis  absint.  Plin.  j. 
(op._  X,    33).   Il    ne   s'absentait 
pas   volontiers   d'Athènes,  non 
aberat  Alhenis   libcnter.   Nep. 
(Chabr.,    3,    h).    Je    m'absonto 
assez   souvent    de    Rome,    sum 
Romœ  infrequens.  Cic.  (ad.  Q, 
fr.,  III,  9,  A).   Voy.   absence  et 
ABSENT.   Permission  de  s'absen- 
ter,  commeatus,    us   (t.   de  la 
langue  militaire,  et  aussi  de  la 
langue  officielle),    m.   Cic.  Liv. 
Plin.  j.   Suet.    Tac.   Donner  à 
qqn  la  permission  de  — ,  alicai 
commeatam  dure.  Liv.  (III,  UQ; 
XLIII,    11,    etc.).    Demander  la 
permission    de  — ,  petère  com- 
meatam. Vell.  (II,  II,  2:  99,  2). 
Suet.  (Tib.,  10;  Ner.,  35,  etc.). 
Recevoir  la  permission  de  s' — , 
commeatum  accipëre.   Plin.  i. 
(ép.  III,  h,  2).  Voy.  coNoé.  S'— 
(c.-à-d.  partir   en  voyage),  pe- 
regre  abire.  Hor.  peregre  pro^i- 
cisci.    Suet.     peregnnattomm 
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êoicipere.  Cic.  ou  sinipl.  abire. 
Cic.  11  s'absentera  pour  un  mois 
mensrm  desiderabitar,  CI',  //or. 

abside  (lat.  post.  absida.  Paal.- 
Nol.hia.),  s.  f.  Partie  posté- 
rieure dos  basiliques  romaines 
construite  en  arc  de  cercle  et 
voûtée,  pars  in  apsida  (ace.) 
curvata.  Plin.    ^.  (ep.,II,  17). 

absinthe,  s.  t.  Nom  d'une 
plante.  Absintidum,  ii,  n.Varr. 
ap.  Non.  Cels.  Col.  1  .^'S- 
Amortumo.  Absinlliium,  ii,  n. 
au  plur.  dans  Lucr..  (I,  9Ji3  ; 
II,  iOO  ;  IV,  1)  ;  cr.  Quint.  (III, 

I,  U). 

absinthe,  adj.  Mélangé  d'ab- 
•inthe.  Absinthiatas ,  a,  um, 
adj.  Sen.  rh.  (suas.,  6,  p.  ifi). 
Vin  absintlié.  absinthiatum 
(s.  e.  vinam),  i,  a.  Paîlad. 
Lampr.  ou  absintkites,  a»,  m. 
Col.  (R.  R.,  XII,  35).  Plin.  (H. 
N.,  XIV,  IC,  109). 

absolu,  e,  adj.  Qui  existe  sans 
conditions,  sans  restriction, 
sans  limitation.  Absolutus, 
a,  uin,  p.  adj.  Cic.  ;  absolu- 
tus et  perfectus.  Cic.  Dieu 
est  un  être  absolu,  nulli  est 
naturœ  obœdicns  aut  subjectas 
deas.  Cic.  (de  natur.  door.,  11, 
30,  77)  ;  nullis  legibus  ou 
Dulla  Decessitate  astrictus 
{a,  am).  Cic.  (cf.  do  uat. 
deor.,  1.  7,  18)  ;  inûnitus, 
a,  um,  {pr.  •  sans  limita- 
tion -),  adj.  Cic.  Il  (Paropp.  à 
-  relatif  '.).  Absolutus,  a, 
nia,  adj.  Cic.  (ex.  :  nécessités 
absolues,  necessitudines  sim- 
plices  et  absolûtes  [opp.  à  cum 
adjanctione  necessitudines]. 
Cic.  [do  inv..  Il,  57,  1711)  ; 
proprius,  a,  um,  adj.  Cic 
(ex.  :  le  miel  est  le  plus  sucré  dos 
aliments,  mais  ce  que  le  goût 
nous  fait  apprécier,  c'est  la 
saveur  absolue  du  miel  et  non 
celle  qu'il  a  relativement  aux 
autres  choses,  mel,  etsi  dulcis- 
simum  est,  suo  tamen  proprio 
génère  saporis,  non  compara- 
tione  cam  aliis  dulce  esse  sen- 
titur.  Cic.  [de  fin.,  II,  10,  3h]). 
C'est  la  vitesse  absolue  et  non 
celle  dont  on  juge  par  com- 
paraison avec  une  marche 
très  lente,  hœc  est  pernici- 
tas  per  se  œstimata,  non 
quœ  tardissiinoruni  collatione 
laudatar.  Sen.  (ep.,  85,  h).  Po- 
ser une  question  — ,  simpliciter 
quœrere.  Cic.  (top.,  22,  SU).  II 
y  a  trois  espèces  de  questions 
— ,  simplicium  tria  sunt  gê- 
nera. Cic.  (ibid.).  Certaines 
espèces  de  causes  sont  considé- 
rées en  elles-mêmes  et  d'une 
façon  absolue,  qaœdam  gênera 
causarum  simpliciter  ex  sua  vi 
considerantur.   Cic.    (de    inv., 

II,  33,  102).  Regrettant  de  ne 
point  trouver  dans  l'orateur 
cette  perfection  absolue  dont 
nousparlons,  hanc  absolutionem 
perfectionemque  in  oratore 
desiderans.  Cic.    (de   or.,  I,  18, 
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130).  Perfection  absolue  do 
l'âme  ou  du  corps,  perfccta 
animi  aut  corporis  absolutio. 
Cic.  (do  inv.,  II,  9,  30).  Un  ju- 
gement absolu,  judicium  pu- 
rum  (opp.  à  sine  exceptione. 
Cic.  (de  inv.,  II,  20,  60).  ||  (T. 
phil.)  L'absolu,  ce  qui  existe 
indépendamment  de  toute  con- 
dition. Id  quod  semper  est 
simplex  et  unius  modi  et  taie 
qaale  est.  Cic.  (Acad.  pr.,  30). 
Pcrfecta  atque  absolata  ratio. 
Cic.  (de  nat.  door,  II,  13,  3h]. 
Perfectum aliquid  etabsolutum. 
Cic.  (de  nat.  deor.,  II,  13,  35). 
Cui  nihil  abest  quodque  un- 
dique  aptum  atque  perfectum 
expletumque  est  omnibus  suis 
numeris  et  paitibus.  Cic.  (de 
nat.  deor.,  IL,  13,  37).  1|  (Par 
anal.)  Liber  et  solutus.  Cic. 
Solutus  ac  liber.  Cic.  (ex.  : 
liberté  absolue  de  choisir,  so- 
luta  optio  eligendi.  Cic.  [do 
fin.  I,  10,  33]  ;  si  j'avais  eu 
une  liberté  abiolue,  si  essent 
ojnnia  niihi  soluiissima.  Cic. 
de  fin.,  I,  9,  211  ;  l'ordre  tout 
entier  a  une  liberté  absolue  à 
l'égard  de  cette  loi,  ea  lege 
totas  ordo  solutus  ac  liber  est. 
Cic.  [p.  liab.  Post.,  5]  ;  notre 
liberté  est  d'autant  plus  abso- 
lue, que  nous  avons  l'entière 
disposition  de  notre  jugement, 
hoc  liberiores  et  solutiores 
sumus,  quod  intégra  nobis  est 
judicandi  potestas.  Cic.  [Acad. 
pr.,  II,  3,  8])  ;  liber,  era, 
erum,  adj.  Cw.  (ex.  :  toi  seul 
as  pu  molester  et  piller  les 
alliés  avec  une  impunité  abso- 
lue, tibi  uni  vexatio  direp- 
tioque  sociorum  impunita  fuit 
ac  libéra.  Cic.  [Cat.,  I,  7,  18]  ; 
dieux  de  ma  patrie,  je  vous 
atteste  que  c'est  avec  une  in- 
dépendance absolue  que  je  dé- 
fends P.  Sylla,  vos,  di  patrii 
ac  pénates,  tcstor,  integro  me 
animo  ac  libero  P.  Sullse  cau- 
sam  defendëre,  Cic.  [p.  SulL, 
31,  86]  ;  laisser  aux  auditeurs 
l'absolue  liberté  de  juger,  /u- 
dicium,  audientiam  relinquëre 
integrum  ac  liberum.  Cic/]  ;  le 
peuple  Romain  leur  laissant 
une  indépendance  absolue,  li- 
berum arbiirium  eis  populo 
Romano  permittente.  Liv. 
[XXXV,  7]  ;  pouvoirs  absolus, 
libéra  mandata.  Liv.  [XXXVII, 
55]).  Réprimer  en  nous  les 
oxcès  de  cette  liberté  absolue 
du  discours  qu'on  passe  à  la 
jeunesse,  nos  suprafluentes 
juvenili  quadam  dicendi  im- 
punitate  et  licentia  reprimëre. 
Cic.  Brut.,  91;  316).  Rendre  à 
qqn  une  obéissance  absolue, 
alicui  sine  ulla  exceptions  pa- 
rère ou  ohœdire.  Cic.  Commu- 
nauté absolue  de  pensées  et  de 
sentiments  en  toutes  choses, 
omnium,  rerum,  consUiorum, 
voluntatam,  sine  ulla  excep- 
tions   communitas.    Cic.    (de 
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am.,  17,  GI).  Enivrés  par  une 
liberté  absolue,  m.eram  liau- 
ricnteslibertatem.  Liv.  (.\.\XI.X 
26,  8).  Il  Souverain,  qui  est  au- 
dussus  de  tout.  Summus,  a, 
um,  adj.  Ter.  Cic.  (ex.  :  l'ab- 
solu bonheur,  summum  bo- 
num.  Ter.  [Andr.,  III,  3,  9]  ; 
accord  absolu,  samma  consen- 
sio.  Cic.  [do  am.,  li,  15]  ; 
avec  une  absolue  loyau- 
té, sammâ  fide.  Cic.  [do 
ara.,  7,  25]  ;  injustice  ab- 
solue, injuria  summa.  Cic.  [p. 
Quinct.,  2,  10]  ;  ignorance  ab- 
solue, inscitia  summa.  Cic.  [qo 
fin.,  Il,  II,  3h]  ;  honnêteté  ab- 
solue, samma  sanctimonia.  Cic. 
[p.  Quinct.,  17,  551  ;  avoir  on 
qqn  une  confiance  absolue,  aiicui 
summum  omnium  rerum  fulem 
habëre.  Cic.  \\  Pouvoir  absolu, 
infinita  potestas.  Cic.  Liv.  infi- 
nita  et  immoderata  potestas. 
Liv.  (III,  9,  h),  libido  regia 
(dans  une  acception  défavora- 
ble, bien  entendu).  Liv.  Em- 
pire absolu,  impcrium  sum- 
mum, ou  dominaiio.  Cic.  Sali. 
Quint.  Sous  un  empire  absolu, 
cum  dominatu  unius  omnia 
lenentur.  Cic.  (cf.  de  off..  Il, 
I,  2).  Monarchie  absolue,  civi- 
tas  in  quà  summum  impcrium 
apud  unum  est,  ou  in  quà  do- 
minatu unius  omnia  tenentar 
ou  civitas,  in  quà  libido  prin- 
cipis  pro  legibus  habciur  (.  des  ■ 
potisme  >)  ou  enfin  civitas  in 
quà  régis  arbitriam  pro  legi- 
bus est.  Monarque  absolu,  rcx, 
cujus  libido  pro  legibus  habe- 
tur.  Maître  absolu,  tyran- 
nus,  i,  m.  Cic.  Nep.  (Cf.  Ncp, 
Milt.,  8,  U  :  omnes  habentur  et 
dicuntur  tyranni,  qui  potus- 
tate  sunt  perpétua  in  eâ  civi- 
tate,  quai  libertate  usa  est). 
Maître  absolu  de  l'univers,  do- 
minus  omnium  genlium.  Cic. 
(de  off.,  III,  21,  83).  Jupiter, 
maître  absolu  du  ciel,  des  ter- 
res et  des  mers,  Juppiter  cujas 
nutu  et  arbitrio  ccclum,  terrx 
mariaque  regantar.  Cic.  (p. 
Rose.  Am.,  h5,  131).  Devenir 
le  maître  absolu  (dans  une  dé- 
mocratie), iyrannîdem  occu- 
pâre.  Cic.  (de  off.,  III,  23,  90). 
Chercher  à  devenir  maître  ab- 
solu, tiirannidem  affeclâre. 
Quint.  (VII,  2,  5i).  Gouverner 
en  maître  absolu,  dominari, 
dép.  intr.  Cic.  Sali.  Liv.  (se 
construit  absolum.  ou  avec  in 
et  l'abl.,  inter  et  l'acc).  Se 
conduire  en  maître  absolu,  ve- 
lut  arbitrium  regni  agëre.  Tac. 
(cf.  Ann.,  XIII,  lA).  Par  ext. 
Laisser  qqn  maître  absolu  de 
sa  fortune,  de  ses  affaires,  si- 
nere  aliquem  libéra  de  re  (ami- 
liari  (ou  de  suis  rébus)  arbitria 
agëre  (cL  Liv.  XXIV,  i.5,  h). 
La  fortune  est  maîtresse  abso- 
lue de  toute  chose,  fortuna  in 
omni  re  dominatur.  Sali.  (Cat., 
8,    1).   y    Absolu   de   caractère 
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^sa  dit  da  quelqu'un  qui  ne 
soufTro  pas  d'être  controdii). 
Imperiosus,  adj.  Cic.  (ex.  : 
nimis  imperiofi  philosophi. 
Cic.  [de  fin.,  II.  32,  105];  im- 
periosi  nobis  ipsU  et  molesti 
samas.  Sen.  [qua'st.  nat.,  U])  ; 
ferox,  adj.  PltUit.  Cic.  (ex.  : 
animo  eram  ferocior.  PUuU. 
[IV,  8,  13]).  I  Absolu  daas  sa 
volonté,  pertinax,  adj.  Plaat. 
Cic.  Liv.  {fi^.:  pertinax  non  cfo. 
Cic.  {de  Cn.,  I.  8,  28];  per- 
tinacissimas.  Cic.  [dd  fia., 
II,  33,  107]  ;  l'aide  perti- 
nax (aeris.  Cic.  [de  fin.,  II, 
3,  9])  ;  pervicax,  adj.  Quint.  ; 
obstinatus  (en  bonne  et  on 
mauvaise  part),  p.  adj.  Ace. 
Cic.  Sali.  Liv.  (ex.  :  obstinato 
aninw.  Ace.  ap.  Fest.  [p.  1931; 
obst.  animas.  LÀv.  [II,  Ci5  ;  X, 
11]  ;  voluntas  obstinalior.  Cic. 
[ad.  Att.,  I,  11];  obstinatas 
mori,  •  ayant  la  volonté  —  do 
mourir  •.  Liv.;  j'ai  la  volonté 
absolue  da. . .  obstinatam  mihi 
est...  [avec  l'inf.].  Plin  /.  [pan. 
5]  ou  id  mihi  certum  obstina- 
tamqaeest  [avec  l'inf.]  Liv.  [II, 
\h,etc.]);afÛTniatus\pr.  -en- 
têté •),  p.  adj.  Plaat.  Cic.  (ex.  : 
gaanto  mihi  videatur  illiiu  vo- 
luntas obstinalior  et  in  hoc 
iracundiâ  af^rm.alior.  Cic. 
[ad.  Att.,  I,  11,  11).  Avec  un 
caractère  absolu,  abrupte  ||  CT. 
de  gramm.).  Ablatif  absolu, 
ablativas  absolate  positus. 
Gramm. 

absolument,  adv.  D'une  ma- 
nière absolus.  Propriâ  vi  saâ. 
(opp.  à  cam  ceteris  comparan- 
do).  Cic.  (de  fin,  III,  10,  SUj.Per 
le.  Cic.  Sen.  Sim,pliciler,  adv. 
Cic.  Sim.pliciter  et  ex  sua  vi 
(opp.  à  comparate).  Cic.  (Top., 
22,  Si).  Pare.  Jet.  Voy.  absolu. 
Nécessités  qui  e.vistent  absolu- 
ment, quxdam  sine  adjanc- 
tione  necessiiadines.  Cic.  (Cf. 
de  inv.,  II,  57,  171).  Il  me  re- 
fuse absolument,  sine  alla  ex- 
ceptione  prsecidit.  Cic.  (ad. 
Att.,  VIII,  U,  2).  Que  la  dette 
existe  soit  absolument,  eoit  à 
époque  fixe,  soit  à  certaine 
condition,  deberi  sive  pare, 
sive  in  diem,  sive  sub  condi- 
cione.  Jet.  (Cf.  Dig..  XVIII,  2, 
A;  VIII,  2,  36;  VII,  2,  6;  XXX, 
2,  22).  Il  Souverainement.  Sam^ 
mo  cum  imperio.  Commander 
absoliimont,  esse  cam  sunimo 
imperio.  Cic.  (de  Un.,  II,  20, 
6G).  Qu'il  valait  mieux  que  les 
Etats  fussent  griuvornés  absolu- 
ment par  un  monarque,  singa- 
lari  imperio  et  potestate  regiâ 
nietius  gubernari  et  régi  civi- 
lates...  Cic.  [do  ro  publ.,  II, 
19,  151.  Puisque  vous  comman- 
dez absolument  dans  ces  villes, 
ijaoniam  in  islis  urbibus  cum 
summo  imperio  versaris.  Cic. 
(ad,  Q.  fr.,  I.  1,  10,  31).  ||  (T. 
de  gramm.)  Sans  complément, 
sans   mot   restrictif.   Absolate,  I 
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adv.  Prise.  Employer  absolu- 
ment las  verbes  transitifs,  ab- 
solate proferre  verba  transiti- 
va.  Prise  icf.  VIII,  p.  7î)3,  et 
XVIII,  p.  IICO  P.).  Verba  cons- 
truit absolument,  absolutam 
verbum.  Prise.  (VIII,  p.  795,  ot 
XVIII,  p.  1105  P.).  Mût  employé 
absolument  {c.-à-d.  qui  a  par 
lui-mt*ma  un  sens  complet, 
comme  ratio,  p.  ex.),  nomen 
absolalum.  Prise.  (II,  p.  581  ; 
XVII,  p.  101)2  P.)  Il  Absolument 
parlant,  universe  (opp.  à  sin- 
gillatim  ou  à  proprie).  Cic. 
(in  Verr.,  Il,  5,  55,  li.3  ;  ad 
Att.,  V,  2,  1).  in  universum 
(opp.  à  nominatim).  Liv.  (I.X, 
26,  8).  Omnino  (opp.  k  separa- 
tim).  Cic.  Il  (Famil.)  Tout  à 
fait.  Absolutè  (opp.  à  medio- 
criter),  adv.  Suet.  (mot  rare, 
ex.  :  abs.  instruit,  absolutè 
doctus.  Suet.  [gr.  !,])  ;  sine 
exceptione,  loc.  adv.  Cic. 
(ex.  :  j'étais  absolument  dans 
le  vrai  ou  disant  qu'il  n'y 
avait  personne  qui  fût  un 
homme,  recte  sine  exceptione 
dixeram  virum  fuisse  nemi- 
nem.  Cic.  [in  Verr.,  II,  5,  31, 
80])  ;  prorsus  {pr.  •  d'un 
bout  à  l'autre,  complètement, 
absolument  »;,  adv.  Plaut. 
Ter.  Cic.  (ex.  :  je  suis  absolu- 
ment perdu,  prorsus  perii. 
Plaut  ;  je  ne  puis  abs.  pas  mo 
taire,  prorsus  tacére  nequeo. 
Ter  ;  c  est  abs.  mon  avis,  ita 
prorsus  existimo  ou  prorsus 
ita  sentio.  Cic.  ;  j'y  donna 
absolument  mon  assenti- 
ment, prorsus  assentior.  Cic.  ; 
je  n'y  comprends  absol.  rien, 
verbum  prorsus  nullam  intel- 
lego.  Cic.;  absolument  pas,  non 
prorsus,  nnllo  modo  prorsus. 
Cic.  ;  je  n'y  souscris  absolu- 
ment pas,  nullo  modo  prorsus 
assentior.  Cic  ;  toutes  ces 
circonstances  étaient  abs.  favo- 
rables à  Catilina,  ea  prorsus 
opportana  Catilinse.  Sali. 
[Cat.,  10,  5])  ;  pJanê  (pr. 
•  nattement,  sans  restriction, 
absolument  •),  adv.  Plaut. 
Cic.  (ex.  :  abs.  instruit,  plane 
eraditus.  Cic.  ;  je  suis  aLsol. 
perdu,  plane  perii.  Plaut.  [cf. 
si  plane  occidimus.  Cic]  ;  il  me 
paraît  absolument  grand,  bene 
plane  mihi  magnas  videtur. 
Cic.  ;  il  est  abs.  dénué  de  sens, 
plane  nihil  sapit.  Cic.  ;  abso- 
lument oui,  pianissimo.  Ter.)  ; 
probe  {pr.  •  comme  il  faut, 
entièrement,  absolument  "), 
adv.  Plaut.  Ter.  (ex.  :  se  trom- 
per abs.,  probe  errare.  Plaut.  ; 
être  abs.  perdu,  probe  pcrire. 
Plaut.  Il  te  ressemble  abs.,  tui 
similis  est  probe.  Ter.)  ;  sanë 
{pr.,  '  parfaitement,  absolu- 
mont  •),  adv.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
abs.  bien,  recte  sane.  Ter.sane 
bene.  Cic.  bene  sane.  Cic.)  ; 
fuaditus  {pr.  .  do  fond  on 
combla,  du  tout  au  tout,  com- 
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plètement,  absolument  -),  ad». 
Plaut.  Cic.  (ex.  :  et  la  nature  , 
n'a  p;xs  voulu  que  personne  en 
fût  absolument  dépourvu, 
neque  earum  reram  quem- 
quam  fanditus  natura  volait 
esse  cvocrtem.  Cic.  [de  or.,  111, 
50,  l'J5])  ;  praecisé  {pr.  -sans 
réticence  ou  sans  condition  "), 
adv.  Cic.  Ulp.  (ex.  :  nier  absol. 
pravise  negare.  Cic.  [ad.  Att., 
VIII,  h,  2]  ;  prendre  ses  garan- 
ties nou  pus  absolument,  mais 
sous  une  condition,  cavere  non 
pra'cise,  sed  cum  condicione. 
Ulp.  [dig.,  XXXVI,  3,  1,  10])  ; 
omnino  {pr.  •  tout  à  fait-), 
adv.  Cic.  (ex.  :  nier  absol.,  om- 
nino negare.  Cic.  Cf.  qiiod 
amici  genus  adhiberë  omnino 
tevitati.<i  est.  Cic.)  \\  (L'idée  de 
l'adverbe  «absolument"  peut 
ctro  rendue  aussi  par  les  parti- 
cules per  et  prse  en  composi- 
tion avec  des  adjectifs  au  po- 
sitif; ce  tour  appartient  surtout 
au  laugaga  familier.  On  trouve 
aussi  d'autres  particules,  ex.  : 
Puisque  cela  est  arrêté  dans 
votre  esprit  et  que  vous  le  vou- 
lez absolument,  quando  id  cer- 
ium  atque  obslinatum  est.  Liv. 
{Il,  15,  5,  locut.  qui  peut  être 
suivie  de  l'infin..cf.  Liv.  XXIII, 
29,  7).  Absolument  rempli,  re- 
fertus  (adj.  avec  le  gen.  ou 
l'abl.).  C'jc.  ou  encore  le  su- 
parl.  refertissimus,  a,  um,  Cic. 
(ex.  :  théâtre  absolument  com- 
ble, thcatrum  celebritate  refer- 
tissimum.  Cic.  (ad.  Q.  fr.,  I,  1 
lli,  A2);  l'idée  de  l'adv.  peut 
être  rendue  par  un  verbe,  ex.  : 
parce  que  la  nature  universelle 
comprend  absolument  tous  les 
êtres,  qaod  omnes  naturas 
ipsa  (s.o.  unîversa  natura)  co- 
hibet  et  continet.  Cic.  (de  nat. 
deor.,  11.  13,  35).  Enfin  le  mot 
"  absolument  »  peut  être  expri- 
mé par  l'adjectif  tolus,  a,  um 
qu'où  fait  accorder  avec  le  nom 
do  la  parsonne  dont  on  dit 
qu'elle  est  absolument  dans 
telle  ou  telle  situation,  qu'elle 
fait  absolument  telle  ou  telle 
chose,  ex.  ■  je  suis  abs.  perdu, 
totus  perii.  Plaut.  Je  suis  abso- 
lument voué  à  Caton,  depuis 
ma  jeunessa,  Catoni  me  totum 
ab  axlulcscentiâ  dedidi.  Cic. 
(de  ra  publ.  II.  1).  S'adonner 
absolument  au  plaisir,  totum 
se  tradëre  voluptatibus.  Cic. 
(de  am.,  23,  86). 
absolution,  s.  f.  Exemption  de 
la  peine,  acquittiuient.  Abso- 
lutio,  onis,  t.  Cic.  (Glu.,  27, 
7/.;  Cat.  3,  U,  9,  etc.).  Quint. 
(Vil,  U,  31;  XI,  1,  •7).  Saet. 
Vesp.,  16).  Tac.  (Ann.,  III, 
13).  Jvst.  (IX,  ;.,  10).  Jet.  (très 
fréquent)  ;  liberatio,  onis,  f. 
Cic.  (ax.  :  cum  a  te  non  libe- 
rationem  culpœ,  sed  errati  ve- 
niam  impetravissent.  Cic.  [p. 
Lig.,I  \]; acerbissimse dom,ina- 
tiones,  libidinosissimss  libéra- 
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tiones.  Cic.  [in  Pis.,  36,  87]).  |1 
(Lang.  ccclés.)  —  des  péclios, 
pa-niteniiœ  venia.  Eccl.  graiia 
alicajas  rci.  Eccl.  indulgenUa. 
Eccl.  Domandor  1'  —  indulgen- 
tiampetëre.  Eccl.  Accorder  1'  — , 
indmguntianx  dare ; po'nitentin' 
■  veniam  dare  ;  graliam  alicui 
facëre  alicujas  rei.  Eccl. 

absolutisme,  s.  m.  Résimo  où 
le  monarque  a  ua  pouvoir  ab- 
solu.    Civitas    in     <jaâ    libido 

i  principis  pro  legibas    liabetur. 

1 1   Caractère  absolu.    Voy.    ab- 

I  SOLU. 

absolutoire,  adj.  Relatif  à  l'ai- 
solution,  qui  donne  l'absolu- 
tion. Absolutorias ,  a,  uni, 
adj.  Ascon.  Saet.  Gaj.  Sen- 
tence — ,  absolutoria  senten- 
tia.  Ascon.  (p.  55,  7;  là;  cl'. 
Senec.  rh.,  excerpt.  e.x  controv. 
6,  5).  Jugements  — ,  absoluto- 
ria j'adicia.  Gaj.  (U,  Ui). 

absorbant,  ante,  adj.  Qui  fait 
pénétrer  les  liquides  dans  sa 
propre  substance.  Bibulus,  a, 
UXD,  adj.  Virg.Ov.  Ptin.  j.  (ex.  : 
bibulas  lapis.  Virg.  bib.  lana. 
Ov.  bibuta  charta  [sorte  de 
papier  buvard  ou  brouillard] . 
Plin.  j.  [ep.,  VIII,  15,  2].  1 
Fig.  Qui  occupe  l'àme,  l'es- 
prit, etc.,  tout  entier  (néol.). 
Avoir  des  occupations — ,maxi- 
mis  occapationibus  distineri. 
Cic.  Pensées  absorbantes,  cogi- 
tationam  inteniio.  Cic. 

absorber,  v.  tr.  Faire  pénétrer 
un  liquide  dans  sa  propre  subs- 
tance. Absorbëre,  tr.  Plin. 
Cart.  {ex.  :  omnem  humorem 
absorbet.  Plin.  [H.  N.,  XI,  36, 
117]  ;  omnem  naturalem  ab- 
sorbet humorem  siccitas.  Cart. 
[VII,  5,  5]  ;  lens  optiina  guss 
maxime  aquam  absorbet.  Plin. 
[H.  N.,  XXII,  25,  U2])  ;  exsor- 
bére  (pr.  •  boire  complète- 
ment, aosorber  -) ,  tr.  Cic.  (ex.  : 
&XS.  sangainem.  Cic.  [en  pari. 
d'un  vêtement])  ;  percipëre 
{pr.  •  prendre  en  soi,  absor- 
ber ■>),  tr.  Col.  Plin.  (ex.  : perc. 
sacam  Col.  [XI,  3,  iO]  ;  perc. 
colorem  Plin.)  ;  bibere  ipr. 
•  boire  •),  tr.  Cato.  Virg.  Ov. 
Plin.  (ex.  :  metreta  oleum,  non 
bibet.  Cato.  [R.  R..  100];  la- 
narum  nigrse  nullam  colorem 
bibant.  Plin.  [XXXI,  11  ;  cf. 
XXXIV,  9,  etc.])  ;  combibëre 
{pr.  •  boire,  s'imbiber  de,  abs- 
sorber  ■).  tr.  Cato.  Cic.  frg.  Ov. 
Col.  Plin.  (ex.  :  bene  combibat 
metreta  amurcam.  Cato.  (R.  R., 
100)  ;  a,  qui  combibi purpuram 
volant.  Cic.  (rg.  ;  combibat 
testa  oleum.  Col.  [R.  R.,  XII, 
50,  \7]  ;  combibat  baca  salam. 
Col.  [RR.,  XII,  i.7,  10]  ;  scro- 
bessolempluviasqaccombibnnt. 
Plin.  [H.  N.,  XVll,  11]).  T  Fig. 
Faire  disparaître  complètement. 
Absorbëre,  tr.Cic.  Cart. (ex.: 
son  tribunal  absorba  mon  dis- 
cours, tribanatas  absorbet  ora- 
tionem   tneam.    Cic.    [Sest.    6, 
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13j;  ;  exsorbére,  tr.  Cic.  ;sor- 
bere,  tr.  (très  classique,  ox.  : 
les  fleuves  s'absorbent  dans  la 
raer,  (lamina  mari  sor-bentur)  ; 
baurire,  tr.  Cic.  Tac.  (ox.  : 
saci  haurire.  Tac.  (Ann.,  XVI, 
IH])  ;  exbaurire,  tr.  Nep.  (ex., 
absorber  les  ressources  de  sa  pa- 
trie, c.xh.  (acallates  patriœ. 
Nep.JUanu.,  0,  21);  in  se 
trahëre,  ir.  Sen.;  absumëre, 
(pr.  »  consommer,  dévorer,  ab- 
sorber -),  tr.  Plaut.  Cic.  Curt. 
(ox.  :  abs.  rem.  Plaut.  [Cure, 
V,  2,  2,  etc.]  ;  abs.  pecuniam. 
P.Africanusap.Gell.  [Vil,  II]. 
Curt.  [VI,  2.  10])  ;  consuuiëre, 
tr.  Ter.  Cic.  Quint,  (ox.  :  cons. 
bona  paterna.  Quint.  [III,  11, 
16],-  c.  omnes  foriunas  socio- 
rum.  Cses.  [ii.  G.,  I,  11]);  mer- 
gëre  (pr.  ■  plonger,  enfoncer, 
ruiner  ■),  tr.  Liv.  (o.\.  :  ce  qui 
absorbe  le  capital,  ce  sont  les 
intérêts,  mergunt  sortem  usu- 
rx.  Liv.  [VI,  1^]).  L'argent  ab- 
sorbé par  ces  dépenses  publi- 
ques, pecunix  in  eos  sumptus 
erogatœ.Lïv.\\  (Par ext.)  Prendre 
et  occuper  quelqu'un  tout  en- 
tier.Deiiiîére,  tr.  Ov.  Cic.  Plin. 
j.  Saet.  Tac.  (ex.  ;  être  absorbé 
par  les  affaires  d'autrui,  in 
alienis  negotiis  detinêri.  Cic.  [de 
inv.,  II,  li5,  132]);  distinére, 
tr.  Cic.  Ncp.  Tac.  (ex.  ;  absorbé 
par  les  affaires,  negotiis  disten- 
tus.  Cic.  [p.  Rose.  Am.,  22]; 
abs.  par  les  soucis  du  pouvoir, 
distentas  imperii  curis.  Plin.  /. 
[Pan.,  86,  1];  abs.  par  ses  oc- 
cupations, occupationibus  dis- 
tentus,  Plin.j.  [ep.,  VI,  18,  1]; 
je  vois  que  tu  es  tout  â  fait  ab- 
sorbé, te  distentissimuni  esse 
intellego.  Cic.  [ad  Att.,  XV,  18, 
1])  ;  distriDgëre,  tr.  Cic.Phœdr. 
Plin.  j.  Curt.  (ox.  :  je  suis  ab- 
sorbé par  ce  devoir,  officia  dis- 
tringor.  Plin.  j.  [ep.,  I,  10.  9; 
VII,  15,  1];  surt.  au  part,  passé, 
districtus,  "  absorbé  '.Cic.  Nep. 
Sen.  Quint.);  occupàre.  tr. 
Plaut.  Ter.  Cic.  Liv.  Quint. 
(ex.  :  occ.  animum.  Ter.  [Hec. 
prol.  pr.  U];  occ.  animum  ali- 
(juà  re.  Plaut.  [Men.,  111,  1,  7]; 
événements  qui  absorbaient 
l'attention,  res,  gua'  occupabant 
cogitationes  honxinum.  Liv. 
[XXVII,  3,  8];  être  absorbé  par 
d'autres  soucis,  occupari  alia- 
rum  reram  cura.  Liv.  [.\XXLX, 
AO,  10];  au  part.  p.  occupatus,  a, 
um,  "  absorbé  ».P/uui.  Ter.  Cic, 
ex.  :  occupatus  in  alio  amore. 
Ter.  [And..  V,  1,  10],  occ.  solli- 
citudine.  Ter.  [Pliorm.,  III.  2, 
17]  ;  operà  occupata.  Cic.  [de  leg., 
I,  o,  8]  ;  occ.  in  re  Cic.  [de 
inv.,  I,  22,  31]  ;  animas  occu- 
patus. Cic.  [de  or.,  1,  56,  2391). 
Absorbé,  intentus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Liv.  Curt.  Suct.  L'âme 
absorbée  par  ces  imagos,  in  cas 
imagines  mens  intenta  inf- 
xaque.  Cic.  (de  nat.  dcor.  I,  19, 
i9).  Le   soin  du   gouvernement 
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l'absorbe  tout  entier,  in  rem 
publicam  omni  cogitatione  cu- 
râque  incumbit.  Cic.  (ad  fam., 
X,  1,  2).  S'absorber  dans  ses 
livres,  hœrôre  in  libris.  Cic. 
(ad  Att.,  XIII,  h'i,  2).  11  était 
absorbé  dans  ses  pensées,  totus 
in  cogilationibus  hserebat. 
S'absorber  dans  la  littérature, 
totum  se  abdëre  in  lilteras. 
Cic.  .S'absorber  dans  ses  études, 
dans  la  philosophie  de  Pyth.a- 
goro,  immergere  se  stadiis 
suis. Sen.  Putkagorseprxceptis. 
Val.-Max.  S'absorber  dans  ses 
pensées,  in  cogilatione  de§xum 
esse.  Cic.  Absorbé  dans  sou 
amour,  in  amore  totus.  Ter. 
(Ad.,    IV,   2,    5'i). 

absorption  (lat.  absorptio. 
Eccl.),  s.  f.  Action  d'absorber. 
No  peut  se  rendre  en  lat. 
classique  que  par  une  péri- 
phrase dans  laquelle  on  fera 
entrer  un  des  verbes  donnés  à 
l'article  absorder,  ox.  :  par  l'ab- 
sorption des  pluies,  la  terre 
produit  les  sources,  imbres  in 
se  trahendo  terra  fontes  emit- 
tit. 

absoudre,  v.  tr.  Délier,  dég,a- 

£er  (arch.).  Solvëre,  tr.  Liv. 
iberâre,  tr.  Cic.  Absoudra 
ses  sujets  d'un  serment  de  fi- 
délité, Buos  sacramento  sol- 
vëre. Liv.  1  Dégager  (qqn)  dos 
conséquences  d'un  délit  com- 
mis, exempter  do  la  peine  ou 
dos  responsabilités  encourues. 
Absolvëre,  tr.  Cic.  Nep. 
(ex.  :  abs.  qqn  du  délit  d'in- 
jures, absolvëre  aliquem  in- 
juriarum.  Cornif.  [rot.,  II, 
13,  19]  ,  abs.  qqn  d'un  crime 
capital,  capitis  aliquem  absol- 
vëre. Nep.  [Milt.,  7,  6]);  libe- 
ràre,  tr.  Cic.  (ex.  :  ceux  qui 
auparavant  l'avaient  absous 
du  même  crime,  qui  antea 
eum  eodem  crimine  tiberarant. 
Cic.  [in  Verr.,  II,  2,  29,  7]). 
Absoudre  qqn  dos  conséquen- 
ces d'un  acte,  alicui  graiian\ 
facere  alicujus  rei.  Plaut.  Sali. 
Liv.  Comme  je  no  m'étais  ja- 
mais absous  moi-même  d'une 
faute...,  qui  mihi...  nullius 
unquam  delicti  veniam  fecis- 
sem.  Sali.  (Cat.,  52,  8).  Le 
peuple  romain  absout  Bocchus 
de  sa  faute,  populos  Ro- 
manus  Boccho  delicti  gratiam 
facit.  Sali.  (Jug. .  lOA  , 
5;  cf.  Liv.,  III,  56,  i).  Il 
fut  absous,  liberatus  disccssit. 
Cic.  Ktro  absous  d'une  peine  à 
laquelle  on  avait  chance  d'être 
condamné,  periculo  liberari. 
Cic.  Nep.  Absoudre  qqn  par 
amitié  pour  une  tierce  per- 
sonne, aliquem  alicui  dare  ou 
condonâre.  Cic.  1  (Tliéo! .)  Re- 
mettre les  péchés,  donner  l'ab- 
solution. Voy.  ABSOLUTION. 

abstème,  s.  m.  et  f.  et  adj. 
Qui  s'abstient  de  boire  du  vin. 
/liisfemius,  a,  um,  adj.  Lucit. 
Varr.  lier.   Gell. 
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abstenir  (s'),  v.   prou.  S'iiUor- 
ùire  de  faire  qqcli.  Abstînêre 
se   ab   aliquà    re.   Cic.  LU: 
etc.    (ox.  :    qu'iU   s'abstienuani 
surtout    dos    fautes    qu'ils   out 
reprochées    à  autrui,    ab    iis  se 
ctbstiniiint    mcLxime    liliis,    in 
auibas  altcram  rcprdliencicrint. 
Cic.    [in    Verr.,   11,  3,  2,  i]:  lo 
pirata  ne  se   sciait  pas  abstenu 
de  toucher  au    prêtre,  a  sacer- 
dole  se  non  absiinuiiset  pirata. 
Sen.    rh.    [controv.,    I,    2,   9J  ; 
qu'il    s'abstint  et    qu'il    empê- 
chât   ses    sujets    d'attaquer   ces 
Etats,    se   ipse   suostjtie   ab    iis 
l  ciiitatibas  ]   abstincret.   Liv. 
[XXXIV,   35,    10]):    abstiDère 
se  aliqua   re,  Cic.   Liv.  Sen. 
rh.  \'al..\Ia.x\  Quint.  Suet.  (ex.  : 
«'abst.  d'aller    au    sénat,    curiâ 
$e   abslinêre.    Val.-ilax.  [I,  '7, 
5];  s' abst.  de  combattre,  absti- 
nëre  se  prœlio.  Val.-Max.  [Vil, 
2,  2];  s' abst.    de    tout    mauvais 
propos,  omni  se   coniicio   abs~ 
tinére.  Sen.  rh.  [contr.,  IX,  25, 
U];  s'abst.  de  procès,  liiibtis  se 
abstinêre.    Cic.  [de   div.  I,  -'.5, 
102];   s'abstenir   de   combattre, 
de    paraître    au    forum,  armis, 
foro  se  abstinêre.  Liv.  [VIII,  2, 
7;  X.VXIV,  3,  6];  abstinêre  ab 
a'iiquo,  ab  aliqua  re  ou  abs- 
tioere    aliquo,     aliquà,   re. 
Cic.  Liv.    [ex.  :  s'abst.    de   tou- 
cher aux  otages,  aus  autres  sol- 
dats, aux  Sagontins,  ab  obsidi- 
bas,  a  ceteris    militibus,  a  Sa- 
guntinis  abstinêre.  Liv.  [II.  16, 
9;  V,   i7,  10;   XXI,   6,  i];  il_  no 
e'est  même    pas   abst.  de  m'at- 
taquer,  ne  a  me  (juidem  absti- 
nait.  Cic.  [de  or..  III,  1.3,  171]; 
nous    nous    sommes     abstenus 
d'indiquer  les  autres  causes  de 
la  conspiration,  a  ceteris   con- 
iarati''inis  caasis    abstinaimtis. 
Cic.  [p.    Sull..,    29,    80],    etc.). 
On  emploie  aussi  le  passif  im- 
personnel     abstinetur,     etc. 
(ex.  :     pour     qu'on     s'abstînt 
de   toucher   à   un   homme   dé- 
sarmé,  ai   ab  inermi   abstine- 
retar.  Liv.  [V,  21  ]  ;   qu'on  eut 
à  s'abstenir  de   séditions,  sedi- 
tionibus  abstineretar.  Liv.  [V,, 
50]  ;  si  bien  qu'on  ne   s'abstint 
pas  de  critiquer  même  les  chefs, 
Ma  ut  ne  ipsis   t^uidem  ducibus 
abstineretar.    Lw.    [XL,  7,  3J); 
on     évite,    après    abstinêre , 
dVmployer      l'Infin.      [Plaut. 
Suet.]    ou     le    Subj.    avec    ne 
[Liv.,  III,  11,  5],  et,  après  non 
abstinêre,    le  Subj.   avec  quin. 
\Liv.   Sctet.]  ;    on    préfère,    en 
pareil  cas,  employer   un    autre 
▼erbe  qu'a6«(inere;  voy.  ci-dos- 
sous  ;   sibi  temperâre,   intr. 
Cornif.  ou    temperâre,  intr. 
Cses.  Liv.  (ex.  :  s  abst.  d'injus- 
tice, temperâre  ab  injuria.  Csrs. 
[B.    G.,    I,    7]  j    s'abstenir    de 
mensonge,    ttbi    temperâre    a 
mendacio.    Cornif.    [rhet.    ad 
Hcr.,  II,  19,  29]  ,    on    s'abstint 
de  meurtres,  tempcratuni  est  a 
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csedibus.   Liv.   [XXV,   25,   6]; 
s'abst.  do  rire,  temperâre  risu. 
Liv.    [XXXII,  S!.],    de    pleiuvr, 
temperâre  lacrimis.  Liv.  ^XX.X, 
20,  1].    Tac.    [Ann.,    XV,    16]. 
S'abstenir  de  faire  qqch..  tem- 
perâre  aliquid   (acère.    Flaut. 
Tac.  Gell.  [_tour   qui    n'est   p;is 
classique]  ;  il  s'abstient  do  faire, 
ne  id  faciat,   tempérât.   Plaul. 
[Stich.,  117]  ;  et  César  jugeait 
bien  que  ces  barbares  ne  s  abs- 
tiendraient    pas     de    marcher 
contre  l'Italie,  ncgue   sibi  ho- 
mines  (eros  tcmperataros  ejcis- 
timabat,  quin  in  Italiam   con- 
tenderent.    Cses.  [B.   G.,  I,  33, 
U];   se  continère    in  ou  ab 
aliquà  re.  Cic.  (ex.  :  se   con- 
tinêre  in   aliquû  libidine.    Cic. 
[Par.,  3,  I,  2l]  ;   je    m'abstiens 
de  donner  plus  d'exemples,  con- 
tineo  me  ab  exemplis.  Cic.  [de 
fin..  Il,  19,  62]  ;  s'abst.  de  don- 
ner son  assentiment,  continère 
se  ab  asseniiendo.  Cic.  [Acad., 
II,  32,  lOi]  ;  j'ai  peine  à  m'abs- 
tenir    de...,    vix  me    contineo 
quin  [Subj.].  Ter.  [Eun.,  V,  2, 
i  ]).  S'abstenir  volontairement, 
carére,  intr.  Plaut.  Cic.  Sali. 
{ex.  :  s'abstenir  de  désirs   pas- 
sionnés,     carêre      lubidinibus. 
Sali.  [Cat.,  13,   5]  ;   s'abst.    de 
paraître    au    sénat,   carere   se- 
natu.  Cic.  [p.  Mil.,  7,  18];  Iso- 
crate  s'abstint   de   paraiu-e   au 
grand  jour  do  la  place  publique, 
fsocrates   (orensi   lace    caruit. 
Cic.  [Brut.  8,  32]).  Je  m'abstiens 
volontairement  de  faire  qqch., 
mitto    aliquid    (acëre.    Plaut. 
(Aul.,  IV,  U,  2J,].  Ter.    (Andr., 
672).  Cic.    (p.    Quinct.   85  ;   p. 
Rose.     Ann.,     53).     Val-Max. 
(Vil,  2,  extr.  2)  ;    remitto   ali- 
quid (acëre.  Ter.  (Andr.,  827). 
Sali.      (Jug.,      52,      5).      Ilor. 
(Carm.,   II,    II,  3).   S'abstenir, 
par  dédain,    de    faire  quelque 
chose,  neglegëre  aliquid  (acère. 
Cic.   Hor.   S'abstenir   pour  un 
temps    de    faire    qqch.,    inter- 
mitto  aliquid  facêre.  Cic.  Ca's. 
S'abstenir    désormais    de   faire 
qqch.,    (jmilto    aliquid    (acëre. 
Plaut.  Cic.   Hor,  Just.  S'abste- 
nir résolument    do    faire  quel- 
que   chose,   (agio    aliquid  (ci- 
cëre.   Cic.  (de  or.,  111,  153  ;  ad 
Att.,   X,    8,   5).   U    aurait    dû 
d'abord   s'abstenir  résolument 
do,    huic  prias  (ugiendum  (ait 
(av.  rinf.).Cic.(p.Mur.,ll). C'est 
parce   que    les   secours    ne   me 
manquaient    pas    que  je    crus 
devoir    m'abstenir    d'eu    pro- 
fiter,   (/"ateor)     quod    viderim 
mihi    auxilium     non    déesse, 
idcirco   me  illi   aaxilio Repér- 
asse.  Cic.    (p.  Plane,  35,  86). 
Demandant  instamment  qu'on 
s'abstint  de  mettre  tout  à  feu  et 
à  sang,  prenantes  ut  a  cxdihuaet 
ab    incendiis    parcereiur.  Liv. 
(XXV,  25,  6).  S'abstenir  des  af- 
faires publiques,  nuiescëre.  Cic. 
(ad  Au.,  IX,10).Curt.  (X,8,16). 
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Suet.  (Cœs.,  16).  Forcer  qqn  i 
s'abstenir  de  qqch,  abstinêre 
aliquem  ab  aliqua  re.  Liv.  Le 
fait  de  s'abstenir  de  mauvais 
propos,  abstinentia  convicii. 
Sen.  1  S'interdire  l'usage  ou  U 
jouissance  de  qqch.  Absti- 
nêre se  ab  aliqua  re  ou 
aliqua  re.  Cic.  iwep.  Absti- 
nêre ab  aliqua  re  ou  ali- 
qua re.  Cic.  Liv.  Ccls.  (ex.  : 
atsd'nere  se  ostreis  et  marenis. 
Cic.  [ad  fain.,  VU,  20]  ;  absti- 
nêre sese  cibo.  Auct.  b.  G. 
[VIII,  U].  iVep.  [Att.,  ^,  3]  ; 
abstinêre  (abà.  Cic.  [de  div., 
II,  58,  1 19]  ;  abstinêre  se  cibo 
omni  aut  potu.  Plin.  [H.  N., 
.\XVIII,  i,  53]  ;  ab  iis  volup- 
tatibus  abstinêre  minime  esse 
di&icile.  Cic.  [Tusc,  V,  33, 
91i])  ;  temperâre  ab  aliquà 
re.  Cées.  Liv.  (ex.  :  temperâre 
vino.  Liv.  (XI,  13,  1]).  Qui 
s'abstient,  absiinens,  entis,  p. 
adj.  Cic.  Coi.  Quint.  Abste- 
mius,  a,  um,  adj.  Plin. 
abstention  (lat.  abstentio. 
Cœ/.-.lur.  .iug.),  s.  f.  (Arch.) 
Comme  abstinence.  1  Action 
do  s'interdire  tout  acte  politi- 
que (t.  de  droit  public).  Quies, 
etis,  f.  A^ep.  (Att.,  7,  3).  Suet. 
(Tib.,  15).  Tac.  (Ann.,XlV,J.7), 
ïihstergent,  ente,  adj.  Qui  sort 

à  abstorger.  Voy.  adstebsif. 
atsterger,    v.   'tr.   Nettoyer  (le 

pus).  Abstergêre,  tr.  Ter.  Liv. 
alistersif,  ive,  adj.  Qui  sert  à 
abtergor.  Smccticus,  o,  um 
((7piïixTiy.o;),  adj.  Plin.  (H.  N., 
x£x,  29;  -X.KXV,  37).  Re- 
mède abstersif,  smegma,  matis 
(ffpLÎ-riia),  n.  Plin.  (XX,  11; 
XXIX,  106,  etc.;  dat.  plur. 
smcgmaiU.  Plin.  XXXI,  105). 
abstinence,  s.  f.  Action  de 
s'abstenir,  c.-à-d.  de  s'interdi- 
re une  action.  Abstinentia, 
se,  f.  Sen.  —  do  mauvais  pro- 
pos (arch.).  abstinentia  convi- 
ciorum.  Sen.  Abstinence  -ou- 
haitée  (arch.),  optata  quies.  Cic. 
1  Action  de  s'interdire  ru;a£;a. 
Abstinentia,  as,  f.  Sen.  Plm. 
Quint,  (ex.  :  abstinentia  convi- 
vioram.  Sen.  rh.  fcontr.,  U,  0]; 
abst.  lini,  cerne.  Plin.  [H.  N., 
XXV,  5,  591;  a6s.  temeti.  Quint. 
[1,7,  9]).  Il  Tempérance.  Conti- 
nentia,  se,  f.  Ca;s.  Cic.  Sali. 
(Cf.  Cxs.,  B.  G.,  VII,  52;  Cic. 
de  off.,  II,  22,  77;  2i.,  86;  Sali., 
Cat.,  2,  5)  Il  Pureté  de  mœurs. 
Castimonia,  se,  f.  Cic.  (p. 
C.-cl.,  5,  11).  Il  Privation  de 
nourriture.  Abstinentia,  se, 
f.  Sen.  Cels.  Plin.  Quint.  Plin. 
j.  Tac.  (ex.  :  post  unias  diei 
ahstinentiam.  Plin.  j.  [ep.  1, 
IS].  Tac.  [ann.,  IV,  H5]);  ine- 
dia,ae,f.Cic.SoH.  Plin.J.Tao. 
Suet. 

abstinent,  ente,  adj.  Qui  s'in- 
terdit la  jouissance  de  certaines 
choses.  Abstinens,  entis,  p. 
adj.  Cic.  Quint,  (ex.:  homo 
miri^ce  abstinens.  Cic.  [ad  .Ut. 
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V,  211;  suporl.  ab^tinenti^n- 
mus.  Hin.  j.  [op.  yill.  OJ.) 
Très  aljslliioiit  du  bien  d'uu- 
trui,  alinni  abstinentifsimus. 
Plia.  J.  (»p.  Vlll,  f>). 
abstraction  (lat.  abstractio. 
Dict.  Bout.],  s.  f.  (Arch.).  Action 
de  ravir.  Hapias,  àa,  m.  Cic. 
AchiUo  ttmail  à  grave  injure 
l'alistractioii  de  sa  captive, 
Acldll':s  mulcstissime  ferebat 
abreptam  sibi  esse  captivam.  \\ 
Action  de  séparer.  Voy.  sépa- 
ration, ISOLEMENT.  ||  Distraction 
Voy.  ABSENCE.  Il  est  toujours 
dans  ses  abstractions,  prn'sens 
abest  scmpcr.  Com .  aliéna 
semper  agit.  ^  Acte  de  l'esprit 
par  lequel  on  sépare  de  l'objet 
que  l'on  considère  tous  les  élé- 
ments étrangers.  En  faisant 
abstraction  ou  abstraction  faite 
de  quelque  chose,  separatâ 
aliquâ  re.  Cic.  remotâ  ali(iaâ 
re.  Cic.  (Cf.  remotis  sensibas. 
Cic.  [de  fin.,  I,  19,  61];  homi- 
num  conscientià  remotâ.  Cic. 
[de  fin..  Il,  9,  28]).  La  vertu 
est  louable  en  elle-même,  abs- 
traction faite  de  toute  utilité, 
vir^us  ipsa,  separatâ  etiam  uti- 
litate,  laudabiîis.Cic.  (Tnia.,lV , 
15).  Le  châtiment  est  grave  en 
lui-même,  abstraction  faite  des 
conséquences,  pœna,  prœter  eos 
evenius,  gui  seqauntur,  per  se 
ipsa  maxima  est.  Cic.  (cfe  lea. 
Il,  17,  J<3).  Abstraction  faite  de 
la  haine  nationale  que  nous 
avons  contre  tous  les  gens  mal- 
honnêtes, prxler  hoc  civile 
odiam,  qao  omnes  improbos 
odimiis.  Cic.  (p.  Mil.,  13,  35). 
Abstraction  faite  des  idées  que 
j'ai  indiquées,  il  reste...,  ctr- 
cumscriptis  sententiis  iis,  quas 
posai,  relinqaitur,  at...  Cic.  (de 
fin.,  III,  9,31), 1  Acte  de  l'es- 
prit par  lequel  on  considère 
isolément  un  objet.  Commanis 
intelligcntia.  Cic.  Cogitatio, 
ônis,  f.  Cic.  C'est  l'abstraction 
qui  nous  fait  connaître  les  idées, 
communis  intelligentia  nobis 
notas  res  e^pnt.  Cic.  (de  leg., 
I,  16,  lih).  Les  philosophes  dis- 
tinguent par  abstraction  ces 
trois  genres,  philosophi  hœc  tria 
gênera  cogitatione  distinguant. 
Cic.  (de  o'fT.,  II,  3,  10)._  Les  élé- 
ments dont  je  parle,  c'est  l'ab- 
stractionqui  les  distingue,  mais, 
en  fait,  ils  sont  inséparables, 
hsec,  qtue  dico,  cogitatione  in- 
ter  se  diff''rant,  re  qaidem  oo- 
pulatasunt.  Cic.  (Tusc,  IV,  11, 
2W.  Il  Absol.  Abstraction,  être  de 
raison,  qui  n'a  d'e.'cisteuce  que 
dans  l'esprit.  Res  goa;  tantam 
cogitatione  percipitar.  Cf.  Cic. 
(de  nat.  deor.,  I,  37,  106).  Res 
qam  abalià  tantam  cogitatione 
sejangi  potest.  Cf.  Cic. [Tusc. IV, 
13,  29].  Id  qaod  ou  res  quse 
intelligitar  (opp.  à  id  qaod 
est,  res  qaœ  est).  Cic.  Res  cai 
corpus  visa  tactuqae  nxanifes- 
tam  deest.  Cf.  Quint.  [I,  A,  20]. 
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abstractivement,  adv.  Par 
abstraction.  Voy.  ce  mot. 

abstraire, V.  tr.  Enlever  (arch.). 
Al'Strakëre,  tr.  Plaat.  Ter. 
Cœs.  Cic.  i  Séparer  ou  isoler 
par  la  pensée.  Mente  et  cogita- 
tions separàre  ou  sejangêre 
aliqaid.  Cic.  —  un  personnage 
de  l'ùpoque  où  il  vivait,  se- 
jangêre aliqaem,  ex  tempori- 
bas  sais.  Cic.  S'abstraire,  c- 
d-d.  s'isoler  dans  ses  pensées, 
in  cogitatione  dcfux'um  esse. 
Cic.  (de  or.,  III,  5,  17).  ||  (T. 
phil.j.  Considérer  isolément 
dans  un  objet  un  de  ses  carac- 
tères. —  des  solides  la  surface, 
l'épaisseur^  in  solidis  separa- 
tim  considerare  superficiem, 
crassi/uciinem. I  (Absol.)  Faculté 
d'abstraire  Aliquid  {in  aliqua 
re)  separatim  considerandi  fa- 
cultas. 

abstrait,  aite  (lat.  abstractas), 
adj.  Séparé,  isolé  (arch.).  Abs- 
tractas, a,  am.  p.  adj.  Cic. 
Separatus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Sejanctas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Il  (Absol.)  Isolé  dans  ses  pen- 
sées, in  cogitatione  defixas. 
Cic.  t  (T.  phil.)Qui  résulte  do 
l'abstraction.  Qui  [qam,  guod) 
cogitatione  tantam  percipi- 
tar. Cic.  Qai  {quay,  qaod)  intel- 
ligitar (opp.  à  qai,  qase,  qaod 
est).  Cic.  Il  Abstrait  (opposé  à 
concret).  Cogitationi  tantam 
sabjcctus,  non  sensai.  Cic. 
.'^evocatae  a  tensibus.  Cic,  Ab- 
ductus  a  consaetadine  ocalo- 
ram.  Cic.  Ab  aspectas  Jadicio 
remotus.  Cic.  Neqae  visu  ne- 
qae  tacta  manifestas.  Cic.  Il 
appelle,  à  ce  qu'il  me  semble, 
question  abstraite,  celle  dont 
1  objet  est  général,  et  question 
concrète  celle  qui  se  rapporte 
exclusivement  à  des  personnes 
déterminées,  infinitam  mihi 
videbatar  dicere  in  qao  ali- 
qaid generatim  qaasreretar, 
certum  aatem  m  qao  qaid  in 
personis  dcfinitis  qaœreretar. 
Cic.  (de  or..  Il,  10,  hi).  Tout 
discours  politique  roule  sur 
l'un  de  ces  deux  genres  de  ques- 
tion :  ou  sur  une  question  con- 
crète déterminée  en  temps  et  en 
personnes,  ou  sur  une  question 
abstraite  ayant  une  portée  gé- 
nérale, omnis  civitis  oratio 
in  horam  alteratro  génère 
versatar,  aut  definitœ  con- 
troversiœ  certis  temporibus 
aa  reis..,  aut  inanité  de  ani- 
verso génère  qaxrentis.  Cic.  (de 
orat.,  III,  28,  109).  (Question 
abstraite  sans  désignation  de 
temps  ou  de  porsonrio,  infinita 
generis  sine  tempore  et  sine 
personâ  qaxstio  (opp.  à  certa 
definitagae  causa).  Cic.  (de  or., 
II,  15,65).  Il  appartient  à  l'ora- 
teur do  traiter  toute  question, 
quelque  abstraite  qu'elle  soit, 
est  oratoris,  quvcamqae  res 
inanité  posita  sit,  de  eà  di- 
cere. Cic,  (de  or.  II,  15,  65).  Je 
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rends    sensibles,  au   moyen  ds 

fi'rsonn.igosot  de  circonstances 
listoriquos  connues,  do<  types 
abstraits  do  caractères  et  de 
situations,  illastribas  in  per- 
sonis atque  temporibus  exem- 
plahominam  reramqae  deÇmio. 
Cic.  (de  re  publ.,  II,  31,  55). 
L'un  des  deux  genres,  ils  le  nom- 
mont  genre  des  questions  abs- 
traites ou  générales,  dans  las- 
quelles  il  no  s'agit  ni  do  per- 
sonnes, ni  do  circonstances  dé- 
terminées ;  l'autre,  celui  dos 
questions  concrètes  ou  particu- 
lières, qui  30  rapportent  à  des 
personnes  otàdos  temps  déter- 
minés, anum  appellant,  in  qao 
sine  personis  atque  temporibus 
de  anivcrso  génère  quseratur  ; 
alteram,  quod  personis  certis 
et  temporibus  definiatur.  Cic. 
(de  or.,  II,  31,  133).  S'attacher 
dans  une  discussion  à  dégager  la 
vérité  abstraite (c.-d.-ti.  la  vérité 
on  soi),  veritatem  ipsam  limàre 
in  dispatatione.  Cic.  (de  ofT., 
II,  10,  35).  Penser,  concevoir 
d'une  façon  abstraite,  aciem 
mentit  ou  animam  a  consuefu- 
dine  ocalorum  abdacère.  Cic. 
m.cntem  ab  ocalis  (ou  ad  sensi- 
bus)  sevocârc.  Cic.  sevocâre 
mentem  a  sensibus  et  cogita- 
tionem  a  consuetudine  abda- 
cère. Cic.  animam  ad  se  ipsam 
advocàre.  Cic.  {Tusc,  I,  31,  75). 
animam  a  corpore  abstrahSre . 
Cic.  (de  re  publ,  VI,  26,  29)  ou 
secernëre.  Cic.  se  a  corpore 
avocâre.  Cic.  (de  div.,  I.  Ji9, 
111).  Nous  entendons  cela  d'une 
façon  abstraite,  incorporale 
gaiddam  inlclligimus.  Cf.  Sen. 
(ep.  117,  U).  Il  Mot  abstrait, a/)- 
pellatio,  ônis,C.Qaint.  (1,1,  'lO).  || 
Abstrait,  c.-d.-d.  d'un  sons  pro- 
_fûnd.  Sabtilis.  Cic.  subtihs  et 
'acatus.  Cic.  Sur  le  souverain 
bien  il  existe  deux  sortes  da 
traités,  les  uns  écrits  pour  la 
public,  les  autres  composés 
d'une  façon  plus  abstraite,  de 
sammo  bono  duo  gênera  libro- 
ram  sant,  anunx  popalariter 
scriptam...,  alteram  limatias. 
Cic.  (de  6n.,  V,  5,  12).  Discus- 
sion un  peu  trop  abstraite, 
dispatatio  paullo  abstrasior. 
Cic.  (Acad.  pr.  II,  10,30).  Phi- 
losophe abstrait,  sabtilis  philo- 
sophas. Cic.  Traités  un  peu 
abstraits,  argatali  libri  (fara.). 
Cic.  (ad  Att.,  .XIII,  18). 
abstraitement ,  adv.  d'une 
façon  abstraite.  Inanité,  adv. 
Cio   Separatim,  adv.  Cic.  Voy. 

ABSTRAIT. 

abstrus,  use  adj.  Difficile  à 
comprendre.  Abstrusas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Reconditut,  o,  um, 
p.   adj.  Cic. 

absurde,  adj.  Contraire  au 
sens  commun.  Absurdus,  a, 
U222  [pr.  •  qui  choque  l'oreilU 
et  par  suite  l'esprit  •),  adj.  Ter. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  est  hoc  qaidem 
aaribiis    animiiqae    hominanx 


ai 


ABS 


abtardam.  Cie.  [p.  Rose,  com., 
7,  19].  Comp.  màito  oijurdiorj 
tant  ea,    giue...  Cic.  [da   nat. 
deor.,  I,  Ib,  iS]  ;  Superl  abaar- 
dUsima  mundata.  Cic.  [ad  Ait., 
VU,  13b,  6]  ;  lie  s'dmploie  guère 
en  pari,  des  personnes)  ;  inep- 
tas,   a,  um,  [pr.  qui  ne   con- 
rient    pas,   qui   n'est  pas   à  sa 
place    et     en    pari,    oea    per$. 
niais),     adj.    Ter.      Cic.     Hor. 
Qaint.   Stiet.    (se  dit  des   pors. 
et  des  choses)  ;    ïDScitus,   a. 
tun  {pr.  ignorant,    maladroit; 
absurde),      adj.      Plaat.     Ter. 
Cic.  Qmnt.  Saet.  (ex.    :   insci- 
tum  somniam.  Plaat.  [Rnd., 
III,   1,  51  ;    insc.   jocaa.    à\iet. 
[Ner.,  28];   qu'y  a-t-il  de  plus 
absurde  que  de...  qaid  est  in- 
icitiaa  qaam..,?  (a.yôc  l'infin.). 
Cic.  [de  nat.  deor.,  II,  13,  36; 
de  div.,  U,   (K,  laTj);  instd- 
sas,    a,   tun  [pr.  •  insipide, 
absurde    ■),    adj.    Plaat.   Ter. 
Cic  Mort,  (assez  rare  en  pari, 
des  choses)  ;  inconeraeDS,  en- 
tis  [pr.  •  qui  ne  s  accorde  pas 
avec,  absurde  •',   adj.  Plin.  j. 
Gell.  (ex.  :  inconçr.  aententia. 
Plin.  j.   [ep.,  IV,  9,  19],    mot 
nouveau,  qu'on  doit  éviter,   en 
somme  ;    on    ne    l'emploie  que 
des  choses)  :  perversus,  a,  um 
(pr.  •  toorné  à  l'envers  ;  dérai- 
sonnable, absurde   •),   p.    adj. 
Cic.  (ex.    :   perversa  lapientia 
Taberonis.     Cic.)  ;      amens, 
entis    'pr.     .     hors     de     soi, 
qui    a    perdu    la    tête;  absur- 
de •  ';,    adj.    Ter.    Cic.     Qaint. 
(se  dit  surtout    des   personnes, 
mais  on  tronve   :  amentissimam 
consiliam.  Cic.  [ad  Att.,    VII, 
10];  aurda   est   et  amens  ira. 
Sen.  [da  ira,   3,33]^  ;   staltus, 
a,  UZB  (pr.  •  sot,    fou  .),    adj. 
Plaat.  Ter.  Cic.  (sa  dit  des  per- 
sonnes   et  des  choses).   'Tout   à 
fait   absurde,  perabsardaa,   a, 
am,  adj.  Cic.  (part,  or.,  15,  Si; 
de  fin.,  V,  U).  Assez  absurde, 
sobabsardaé,  a,  am,  adj.    Cic. 
(de    or.,    II,   67,  97A  ;    ib.,  71, 
S89  ;  ad  Att.,XVI,3,i).  Qaint. 
(I,     5,    65  ;    VI,    3,    93,    etc.). 
D'une  manière  absurde,  absar- 
de.  Plaat.  Cic.Vell.Tac.  D'une 
façon     assez    absurde,    subab- 
tardê.  Cic.  (de  or.,  U,  68,  175). 
Il  Subst.    Un   absurde  (arch.), 
c.-d.-d.    une     chose     absurde, 
ret    attarda.    Cic.    L'absurde, 
o.-a.-d.    ce    qui    est    absurde, 
qaod    abhorret    a      commani 
tenta.  Tomber  dans  l'absurde, 
ad     abtarda     qasedam     reci- 
dére.  Démontrer  par  l'absurde, 
rationem      qaandam     ex     eo 
declarare,  qaodcontraria  ratio 
abtarda  tit. 
absurdement,      adr.      D'une 
manière      absurde.      Abtardê, 
adv.  Cic.  Inepte,  adv.  Cic.  Int- 
cUè,  adv.  Plaat.  Qaint.  Intaltê 
Adr.  Cic.Gell.  Apul.  Voy.  aussi 

ABSURDE. 

•il)  surdité  (lat.  post.    abtardi- 
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tas),  s.  f.  Caractère  da    ea  qui 
choque  le  sens  commun.  Insal- 
sitas,  atis  [pr.   .  sottise  ■),  f. 
Platit.    Cic.  (0.T,  :    ins.    Grxco- 
rum.  Cic.  [p.    liai».    Posi.,    13, 
3fl  ;    int.    haram    rerum.  Cic. 
[ad  Att.,  v,  11]);  perversitas, 
atis  (pr.  •  caractère  do  ce  qui 
est  au  rebours  de  laraison-),  f. 
Cic.   Qaint.  (ex.  :  perv.  opinio- 
num.    Cic.    [Tusc,  III,   1,  S]  ; 
perv.diligentiœ.Qaint.  [1,6,  3U]; 
ne  s'emploie  en  ce  sens  qu'avec 
un  compl.  dachosi) ; pravitas, 
atis  (pr.  •    perversion  do  l'in- 
telligence •),  f.  Cic.  (ox.  :   hsec 
inconstantia       matabUitasqae 
mentis    qaem  non  ipsa  pravi- 
tate    deterreal   ?    Cic  [Tusc, 
IV,  35,  TU]).  Il  (Abs.).  Ce  qui  est 
le  comble  de  l'absurdité,  qaod 
absardissimtan       ett.         Cic. 
Il  Chose  contraire  au  sens  com- 
mun, res     ou    ro<io    absurda. 
Cic.    monstrum.    Cic.    (Tusc 
IV,  2Ii,5i).  C'est  une  absurdité, 
hoc  abiardam  est  dicere.   Cic. 
C'est  une  absurdité  que    do  ne 
pas  faire  de  tirage  au  sort,  non 
tortiri     absurdam     ett.    Cic. 
fprov.    cons.    37;.    Absurdités, 
ineptiœ.    Cic.    (de  orat.,  II,    U, 
18).  Dire  des  absurdités,  mons- 
tra  dicëre.  (Tusc,    IV,  2i,  5.'..). 
abus    (lat.    abusas.   Cic.    Dig. 
action  •  d'user  d'une   chose  qui 
périt  par  l'usage  qu'on  en  fait  -, 
c.-à-d.  •  consommation  •),  s.  m. 
Action  d'abuser  (de  qqch.), par 
e.xt.  usage  excessif  oa  mauvais, 
(doqqch.)  Au  pr.  Malas  (impro- 
bas,  immodicas,  immoderatas, 
insolent)  osas  alicajas  rei.  Cic. 
Dans  quelques  cas:  infemperan- 
tia,ss,  f.  Cic.  Liv.  Plin.  Saet. 
L'abus  du   vin,  intemperantia 
vini.Liv.(XLlV,  30).  L'abus  des 
plaisirs,  libidinam  intemperan- 
tia.  Cic.  (de  off.  I,  3i).  La  li- 
berté peut  périr  par  l'abus  qu'on 
en  fait,  liberias  périt  vitio  (ou 
calpâ)  maie  atentiamou  pravi- 
tate  atentiam.  Si  quelqu'un  a 
fait  de  ce  pouvoir  un  abus  dé- 
raisonnable, siqais  eâ  potestate 
mole  et  temere  osas  est.  Com- 
mettre dans  sa  province  do  très 
graves  abus  de  pouvoir,  immo- 
deratê  et  perverse  manere  pa- 
blico  in  provindâ  abuti.  Voy. 
ABUSER.  Il  Abus  de  la  force,  vis, 
Ter.  Cic.  Cses.  Par   abus  de  la 
force,  per   vin%.  Cic.  Abus    de 
nourriture,  immodicas  (immo- 
deratas oa  nimias)  cibos. L'idée 
du  subst.  fr.  •  abus  •  peut  être 
le  plus  souvent  rendue  par  un 
de  ces  adjectifs  (immodicas,  iin- 
moderatas,   insolent     nimias), 
qu'on  fait  accorder  avec  le  subs- 
tantif signifiant  la   chose  dont 
on  fait   abus  :  (ex.  immoderato 
pota  et  posta.  Cic.  [de  Div.,  I, 
29,  601).  Il  Usage  mauvais  passé 
en  habitude.  Mos  pravat.  Tac. 
mot  perversas.  Cic.  mala  con- 
taetiido.  Cic.  contaetado  inso- 
lent. Cic.  qaod  contra  /os  fas- 
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qaeest  (  •  caqui  s'est  établi  ooi>- 
trairement  aux  lois  divines  et 
humaines  .).  Cic.  Liv.  Res  mali 
(oupessimt)&xemp/i,ncho3e  d'un 
mauvais,  d'un  très  mauvais 
exemple  •).  L'abus  sa  généra- 
lise, percrebescit  mos  pravas. 
Tac.  U)rrigor,redrcssor  les  abus, 
res  mali  (ou  pefsimi)  exempli 
corrigëre.  ||  (T.  da  gramm.)Ca- 
tachrèse  (voy.  ce  mot).  Abasio, 
ônis,  f.  Cic'.  Qaint.  Par  abus, 
per  abusionem.  Qaint.  abusive. 
Qaint.  Voy.  abusivement.  ^  Le 
fait  d'être  abusé,  do  s'abuser  sur 
qqn.  ou  qqch.  Error,  oris,  m. 
Cic.  Erratam,  i,  n.  Cic.  Voy. 
ERREUR.  Il  (Par  ext.).  Illusion. 
Prœstigise,  arum,  f.  pi.  Plaat. 
Cic.  Vanx  ou  falsse  imagines. 
Sen. 

abuser,  v.  intr.  et  tr.  User 
avec  excès,  user  mal.  Abuti 
(mais,  en  lat.  classique, ce  verbe 
ne  signifie  que  •  user  jusqu'au 
bout,  consomm^>r  •  et  c'est  le 
contexte  seul  qui  lui  donna  la 
valeur  do  notre  verbe  •  abu- 
ser .  ;  ex.  :  jusqucs  à  quand, 
Catilina.  abuseras-tu  do  notre 
patience,  quoasqae  tandem.  C'a 
tilina,  abatere  [pr.  •  feras-tu 
emploi  da . . .  ]  parten<iâ  nostrâ 
Cic.  [Cat.,  1,1];  abuser  de  la  jus- 
tice, des  lois  et  de  la  majesté 
des  tribunaux,  pour  satisfaire 
sa  cupidité  et  ses  passions,  ja- 
dicio  ac  le^ibas  ac  majestate 
vestra  abuti  [pr.  faire  servir... 
à  la  satisfaction  de...]  adga^es- 
tam  atque  ad  tubidinem.  Cic. 
[p.  Rose.  Am  .19,5M)  ;  onajoutj 
ordinairement  à  aouti  un  ad- 
verbe, comme  immodice,  im- 
moderate,  intemperanter,  inso- 
tenter,  perverse  ou  même  deux 
adv -rbes,  comme  insolenter  et 
immodice  (ex.:  intemperanter 
abati  otio  et  litteris.  Cic. 
[  Tusc,  1,  3,  6,  ];is  festivitati- 
bas...  insolentius  abutitar.Cic. 
[or. ,52,  17G]  ;  eloqaentià...  per- 
verse abutantar.  Cic.  [do  inv., 
I,  .'(,  5]  ;  aliqaà  re  immoderate 
et  ingrate  abuti.  Cic.  [ad  fam., 
XII,  ÎJ)  ;  maie  uti  aliquâ  re 
(  •  faire  un  mauvais  usage  do 
qq.ch.  -)  Cic.  improbe  uù  ali- 
quâ rè  (■  faire  un  usage  mal- 
honnête de  qqch.»i  Cic.  per- 
verse et  improbeuti  aliquâ 
Te  (•  faire  do  qqch.  un  usage 
mauvais  et  raallionnête  •).  Cic. 
temere  uti  aliquâ  re  (•  faire 
de  qqch.  un  usai;e  déraisonna- 
ble"). Cic.  Y  a-t-il  rien  de  plu» 
inhumain,  quand  la  nature  nous 
a  donné  l'éloquonco  en  vue  d'as- 
surer la  salut  des  hommes,  que 
d'en  abuser  pour  causer  la  pente 
et  la  ruine  des  gons  de  bien  ? 
Qaid  esttam  inliumanam quam 
eloqaentiam  a  natara  ad  sala- 
tem  liominam  et  ad  conaerva- 
tionem  dalam  ad  bonorampes- 
tem  perniciemqae  converlére? 
Cic.  Me  oir.,  II, U,  51).  Cette  loi, 
qu'Epaminondassavaitavoir  été 
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faite  pour  le  salut  de  l'Etat,  il 
ne  voulut  pas  un  abuser  pour  le 
détruire,  tiano  {legem)  Epami- 
nondas  cum  rei  publiajeconser- 
i/andœ  caasà  huam  v'uhret  ad 
perniciein  civitatis  conferrcno- 
luit.  Nep.  (Ep.,  7,  5).  Abuser  do 
la  patience  ou  do  la  complai- 
sance do  qqn,  alicujas  patien- 
tiam  ou  indalgentiam  [atigare. 
Liv.  Ne  pas  abuser  de  qq.  ch., 
tempcràre  ab  aliquà  re.  Cœs. 
Corn'4'.  Virg.  Liv.  alujaa  re.  Liv. 
Tac.No  pas  abuserde  la  victoire, 
tempcràre  vicloriœ.  Sali.  (Cat., 
II,  8  constr.  moins  class.  que 
l'abl.).  Il  Abuser  de  qqn,  le  mal- 
traiter, lui  faire  violence,  deuti 
aliqao  (pr.  •  maltraiter  qqn  »). 
Ncp.  (Eum.,  11,  3)  ;  allcui 
vim  infurre  (dans  tous  les  cas 
où  le  l'r.  emploie  •  abuser  de  • 
commesyn.de»  faire  violence  »J. 
Cic.  Liv.  Il  Abuser  de  qqn,  le 
tromper.  Fraiidem  facëre  alicai. 
Ptaat.  Cic.  aliqaem  iiladêre  et 
destitaëre  (  •  se  jouer  de  quoi- 
qu'une! l'abandonner  ensuite  -). 
Cic.  Liv.  decipëre  aliqaem.  Cic. 
capëra  aliqaem.  l'iaat.  Ter. 
Cic.  Sali.  (cf.  Cat.  U,5).  delu- 
dëre  aliqaem.  Ter.  Cic.  fraa- 
trâre,  tr.  Plaut.  Cxs.  Sali. 
(rastrâri,  dép.  tr.Liv.  indacëre, 
tr.  Cic.  Phœdr.  (Voy.  ci-des- 
sous.) Il  {T.  technique)  Abuser 
d'un  mot,  d'une  figure,  c.-à-d. 
employer  par  catachrèse,  abati 
(av.  l'abl.".  Cic.  (or.,  27,91.;  de 
or.,  m,  1.3,169).  Qaint.  {V,  10,  6). 
IV.  tr.  Tromper  quelqu'un  (en 
abusant  de  sa  crédulité).  Deci- 
përe, tr.  Cic.  errore  fallëre  ali- 
qaem. Cic.  (dere  publ.,  III,  55). 
Quand  les  ennemis  virent  que 
l'espoir  qu'ils  avaient  eu  de 
prendre  la  ville  et  de  passer  le 
fleuve  les  avait  abusés,  hostes 
abi  et  de  oppugnando  oppido 
et  de  flamine  transeando  spem 
se  (efellisse  intellexerunt-  Cœs. 
(B.  G.,  II,  10,ii).  .■Vbuser  quelqu'un 
par  des  promesses,  indacëre 
promissis  aliqaem.  Cic.  (p.  Rose. 
Am.  ,  28  76).  Il  l'a  leurré, 
trompé,  abusé,  decepit,  fefellit, 
indaxit.  Cic.  (in  Pis.,  1,  1).  Se 
jouer  de  qqn  et  l'abuser,  ali- 
Quem  eludëre  et  indacëre. 
Cic.  (Phil.  2,  32;  ad  Att.,  III, 
15).  Abuser  les  ignorants,  im- 
peritos  in  errorem  indacëre. 
Gic.  (Brut.,  85,  293).  Cf.  Nep. 
(Hann.,  9,3).  Ce  qui  les  abusait 
aussi  c'était  le  son  de  la  trom- 
pette qu'on  entendait  du  côté 
du  théâtre,  errorem,  et  taba  aa- 
dita  e.v  theatro  facicbat.  Liv. 
(XXV,  10,  U).  Prendre  garde 
qu'on  n'abuse  pas  de  lui,  ca- 
vêre  ne  capiatar.  Cic.  (p.  Mur. 
9,  22).  Tu  crois  peut-être  que 
j  ai  été  abusé,  capiam  me  (or- 
taise   patas.    Cic.    (ap.    Non., 

P.  253,  25).  Passé  maître  dans 
art  d'abuser  un  adversaire,  in 
eapiendo  adversario  versatas. 
Cic.  (Brut.,  U8, 178).  Voy.  aussi 
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ci-dcssu9.  Il  Abuser  d'une  fille, 
laséduire,  paellam  ad  staprum 
illicëre.  Ace.  Cic.  (Cf.  de  nat. 
deor.,  m,  27).  1  S'abuser.  Capi, 
pass.  ('in.  Falli,  pass.  Cic.  Ùe- 
cipi,  pass.  Uor. 

abusif,  ive  (lat.  post.  abasi- 
vus),  adj.  Qui  constitue  un  abus. 
No  peut  90  rendre  en  latin  que 
par  des  équivalents,  ex.  ;  Cela 
est  abusif,  hoc  est  insolenter 
agëre  on  (suivant  le  cas)  intem- 
paranter  [immodice,  insolenter) 
agiUjOucontra  morem,  est,  con- 
tra jUs  (asqae  est,  etc.  ||  (T. 
de  gr.)  Emploi  abusif  d'un 
mot,  abusio,  ônis,  f.  Cic.  ver- 
hum  per  abaiionem  positam.  ^ 
(Arch.)  Qui  abuse,  qui  trompe. 
Falla.x,  adj.    Cic.  Voy.  abuser. 

abusivement,  adv.  De  manière 
à  constituer  un  abus.  Perverse, 
adv.  Cic.  Contra  morem.  Cic. 
Contra  Jas  (asqae.  Cic.  || 
(T.  techn.)  Par  catachrèse.  Aba- 
sivê.Quint.  (VIII,  0,35  ;  IX,  2,35). 
Per  abasionem.  Qaint.  (III,  3, 
9;  X,  1,  12),  Employer  un  mot 
abusivement,  verbo  aliqao 
abuti.  Cic.  Voy.  abuser.  T  De 
manière  à  abuser,  c.-à.-d.  à 
tromper  (arch.).  Captiosë,  adv. 
Cic.  Faliaciter,  adv.  Cic. 

acabie,  s.  f.  et  acabit,  s.  m. 
Qualité  bonne  ou  mauvaise. 
lndoles,is,  f.  Cic.  Natara,  œ,  f, 
Cic. 

acacia,  8.  m.  Nom  d'une  plante 
Acacia,  œ,  f .  Plin.  Sue  de  l'aca- 
cia (dont  on  se  sarvait  à  Rome 
pour  teindre  les  cheveux),  aca- 
cia, œ,  f.  Cels.  Petr.  Plin. 
Scrib . 

académicien,  s.  m.  Philosophe 
de  l'académie,  disciple  de  Pla- 
ton. /Icademieus  philosophas. 
Gell.  (X 1 , 5)  m .  ou  /Icademicus,  i, 
Cic.  (nat.  deor.,  II,  1,  1).  Au 
plur.  Academici,  Oram  s.  m. 
pi.  Cic.  (de  nat.  deor.,  I,  1,1). 
1  Membre  d'une  académie. 
Academis  sodalis,  Les  acadé- 
miciens, academici,  ôriim,  m. 
pl.  (lat.  moderne). 

académie,  s.  f.  Lieu  où  Platon 
réunissait  ses  disciples.  Acade- 
mia,  œ,!..  Cic.  (de  or.,I,  21,98; 
ad  fam,  IV,  12,  3).  Academiœ 
spatia.  Cic.  (de  or.,  III,  12:  de 
fin,  V.  I,  I).  Il  (Méton.)  Ecole 
de  philosophie  fondée  par  Pla- 
ton. Academia,  œ,  f.  Cic.  (de 
or.,  I,  10,  /.3;  do  div.,  II,  72, 
150;  etc.)  L'ancienne  Académie, 
Academia  vetas.  Cic.  (Acad. 
post.,  I,  U,  18;  Acad.  pr.,  II. 
/.2,  131;  de  fin.,  V,  8,  21,  etc.) 
La  nouvelle  Académie,  Acade- 
mia nova.  Cic.  (Ac.  post.  I,  12, 
/i6).  recens.  Cic.  (de  leg., 
I,  13,  39).  recentior  Cic. 
(de  or.,  III,  18,  68).  ^  (Par 
e.vt.)  Ecole  de  haut  enseigne- 
ment. Schola,  as,  f.  Cic.  Quint. 
Plin.  j.  Diatriba^  se  (SioTptêi^), 
f.  Gell.  Academia,  se,  f.  (lat. 
mod.)  C'est  un  genre  de  style 
brillant  et  fleuri,  mais  apprêté, 
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et  qui  est  plus  à  sa  place  dans 

une  académie  que  dans  nos 
discussions  bruyantes  du  fo- 
rum, nitidam  qaoddam  gênas 
est  verborum  et  lœtam,  scd 
palœstrœ  magis  et  olei,  qaam 
ha/as  civilis  tarbœac  fori.  Cic. 
(deor.,  I,  18,  80).  1  Etablisse- 
ment où  l'on  apprend  certains 
exercices.  Gymnasiam,,  ïi,  a, 
Plaut.  Varr.  Cie.  Quint.  Lu- 
dus,  i,  m.  Plaat.  Cic.  Acadé- 
mie d'escrime,  ludus  gladiato- 
rius.  Cic. 

académique,  adj.  Relatif  à 
l'école  de  Platon.  Academicus, 
a,  um,  3,d}.  Cie.  Gell .  ||  (Subst. 
arch.)Le8Académiques,  c.-à.d.- 
les  Académiciens,  disciples  do 
Platon.  Academici,  oram,  m. 
pl.  Cic.  (de  nat.  deor.,  I,  1,1). 
i  Qui  appartient  à  une  acadé- 
mie. Academicas,  a,  am,  adj. 
(lat.  mod.)  Il  Composé  ou  exé- 
cuté suivant  les  traditions 
d'une  académie.  Academico 
more  factas,  a,  am  (lat.  mod.). 

acanthe,  s.  f.  Plante  épineuse. 
Acanthas,  i,  m.  Virg.  Vitr. 
Plin.  j.  D'acanthe,  acanthinas, 
a,  um,  adj.  Varr.  ap.  Serv. 
Col.  Plin. 

acariâtre,  adj.  Enragé  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  D'humeur  peu 
accommodante,  de  caractère 
très  difficile.  Amarus.  a,  um 
{pr.  •  d'humeur  désagréable  "), 
adj.  Ter.  Cic.Sen.  {ex.  :  ama- 
rse  mulieres  sant,  non  facile 
hœc  ferunt.  Ter.  [Hec,  IV,  U, 
88];  amariorem  me  senectus  fe- 
cit,  stomachor  ornnia.  Cic.  [ad 
Att.,  XIV,  21, 3]);  importun  us, 
a,  um  [pr.  •  de  caractère  dif- 
ficile; desagréable  aux  autres  •), 
adj.  Plaat.  Ter.  Cic.  (ex.: 
axor  importuna.  Piaut.[Asin., 
I,  1,  J.7];  importunas  senex. 
Ter.  [haut.,  I,  2,  23];  impor- 
tuna malier.  Cic.  [Cat.,  2,  6, 
12];  jurgiosus,  a,  um  {pr. 
'  querelleur  -),  adj.  Gell.(ox.  : 
Xanthippe  m.alier  morosa  ad- 
modmn  fuisse  fertar  et  jurgio- 
sa.  Gell.  [I,   17]. 

acatalectique  (du  barbarisme 
acaÉaiec(icas),  adj.  Dont  le  der- 
nier pied  n'est  pas  incomplet 
(t.  de  métrique  anc).  Acatalec- 
tas,  a,  um  (àxaTÔXïjxtoî),  adj. 
Gramm. 

accablant,  ante,  adj.  Qui 
accable.  Gravis,  e,  adj.  Cic. 
Cœs.  {ex.  :  fatigues  accablantes, 
labores  graves.  Cic.  [Tusc,  I, 
Ii8,  115];  fardeau  accablant, 
gravissimum  onus.  Cic.  [de  re- 
publ.,  I,  23];  c'est  un  fardeau 
accablant,  onus  urget.  Plaut. 
(Pœn.,  IV,  2,35);  tous  les  biens 
accumulésdeviennentpour  ceux 
qui  les  possèdent  un  fardeau 
accablant  qui  les  écrase  tou- 
jours, bona  omnia  in  anum 
congesta  dominis  suis  incum- 
bunt  gravia  et  illos  semper 
prémuni.  Sen.  [ep.,  76,23];  tem- 
pérature accablante,  aer  gravis 
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fiaarUntiias  ;  devenir  aco». 
blaut,  griivem  ou  grave  esff 
capUsi)  ;  molestas,  a,  um 
{pr.  •  qui  esc  à  cliar^i»  •),  ailj. 
Cic.  ^ex.:  travail  pcuiblo  et  acca- 
blaut,  labor  operosus  ac  molcs- 
ttts.Cic.[den3t.  deor.,  11.53,59]; 
devenir  accablaut,  moUstam, 
molestam,  moUstam  esse  cœ- 
pissej  ;  magDus,  a,  um  (f. 
.  considérable  -,parsiiite  •  aco» 

blant     •).    "'^J-    *-"^-   (*''■  •  ''** 
prosomptioHS  accablaiilos,  ma- 
gme  saspiciones.  Cic.  [ad  An., 
XI,  16,  l];  par  une  chaleur  ac- 
cablant,   magno    sstu.    Os. 
[B.  C.,III.95,2j;  ils  éprouvaient 
une  douleur  accablante,  magno 
dolore    afpciebantur.    C^s.  [B. 
G.,  1,8,  J.'>.  Fatigue   accalilant", 
eerumna',  se,  f.   Cic.  (Cf.    Tusc, 
IV,   8,     18  ;     Herculis    perpeti 
seramnas.  Cic.   de  fie,   II,   35, 
118,.  Qttint.    icf.    VIII,  3     86;. 
Chaleur     accablanus,    calomm 
molestise  (t.  pl.\  Être  accablant, 
magno  ou  jrai-i  oneri  esse.  Cic. 
Liv.  Devenir  accablant,  magno 
oneri  esse  cœpisse.  Cic.  Le  far- 
deau de  l'âge  devient   plu»  ac- 
cablant, a>«as  ingravescit.  Cic. 
(de  San.,  8,  6).  Rendre  plus  ac- 
cablant,   aggraiâre,    tr.    Liv. 
Phœdr.  Plin.  Cart. 
accablement,      »•    ni.    Action 
d'accabler    (arch.).     Oppressio, 
onis,  f.  Cic.   Vîfr.   Raina,  se,  f. 
Cic.  iAlexandrej  ne  se  servit  de 
cet  accablement  que  pour  l'exé- 
cuticn   de  son  entreprise,  tAle- 
xa-ider  Graecos  oppressif...)  sed 
ito    oppressU,   uf   consilia  sua 
peragere    posset.    Que  devien- 
nent les  lois    et    le   prodigieux 
accablement  de  leurs  commen- 
taires ?    Quid  (it  de    legil^as  et 
portentosâ       commeniarioram 
mole  qiiibas  cxplanantur  ?     {| 
(Par  ext.)  Ce  qui  accable,yraf i«- 
simam  onas.  Cic.  —  d'affaires, 
negotiorum  onus  ou  /noies.  Cic. 
'  -V.  Cart.  —  de  visites,  moiesÉa 
salatantiam  frequentia.    Cic.  1 
Etat  de    celui  qui  est    axablé. 
Aiaictatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
afpict.  [est]  segritudo  cam  vexa- 
tuine  cornons.  Cic.  [Tuic.,  IV, 
8,18;  cf.  IV,  7,  6;  IIl,  13,  87]); 
dfOictus  et  fractns  tmlmns. 
Cic.    ad  Att.,  XII,  21,5  ;  dom., 
36,    971.     Dans    1     —    de    son 
chagrin,    œgritudine    afpi'-tus. 
Cic.  (Tusc.  IV,  16,  35);a/Jîic£u» 
mxrore.   Cic.   (Cat.,  8,    I.    S). 
Plongé  dans  l'accablement,  af- 
(lictas   et  jacens.    Cic.  (Tusc, 
IV,  16,  35).    Et  quand    il    dort, 
c'est  d'accablement,  n«^0€  som- 
nam  capit  niai  torpore  oppres- 
sas est.  Relever  qqii  de  son   ac- 
cablement,   animum    alicajas 
iacentpm  excitàre.  Cic. 
.accabler,  v.  tr.  Faire  succom- 
ber sous  le  poids.  Opprimere, 
tr.  Cic.   Phn.  Su«t.  (ex.  ;  op- 
(jrimi  ruinù  conclavi*.  Cio.  file 
div.,  II,  8]  ;  opprimi  terra.  Cic. 
(de    div.,    II,    23J  ;    magno   et 


KCC 

gravi  onere  armorum  oppr*ssi. 
1».    [de    B.    Ci.    IV,  Si,    2]S 
cooperire  (pr.    •  couvrir   en- 
tièrement, charger  •),   tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  C'yrsi/um  quendam... 
lapidibas    cooperuerunt.     Cic. 
[de  ofl.,  111,   11,  i9]  ;  quem  iste 
coUegam  nisi   habuisset,   lapi- 
dibas coopertas  essct  in  foro. 
Cic.  [in  Vorr.,  II,  K  J.6,    lll>]; 
cf.  Liv.  [IV,  50J).  Eue  accablé, 
opprimi  (v.  ci-de»sus)  ;   suc- 
cumbère  (pr.  •  plier  sous,  être 
abattu  par  •),   intr.    Clés.   Cic. 
.\cp.    Liv.    (e.\.    :    succumbere 
oneri.    Cic.    [leg.    agr.,  8,  86, 
09].    Il    (Par    ext.)    Faire    suc- 
comber un  adversaire.   Oppri- 
mëre,  tr.   Cœs.  Cic.  (ex.    :   ad 
opprimcndos  adversarios.  Caps. 
(B.  C,  111,  T9,  I]  :    ne    corna 
intra  manitionem   opprimere- 
tar.  Cses.   [B.  C,   III,  69     3]  ; 
inscios   inopinantesqae  Mena- 
pios  oppresseront.  C(es    [B.  G., 
IV,  It,  ô]  ;  accaljlé  sous  le  nom- 
bre,    maltitudinc      oppressas. 
Cses  [B.  G.,    Vil,  50,   k];    na^ 
tionem  Allobrogam  armis  con- 

f'icêre  atqae  opprimêre.  Cic. 
p.  Font.,  12]  ;  oppr.  Antoniam. 
Cic.  [ad.  fam.,  X,  20]  ;  oppr. 
aliqaem    iniqao    judicio.    Cic 


fp.  Quinct.  2;  cf.  div.  in  Q. 
Caîcil,  lli.etc]  ;  oppr.  Gneciam. 
Nep.   [Them.,    8]  ;    bello    eam 


opprimi  non  passe  antmaa- 
vertit.  Nep.  [Dat.,  9]  ;  oppri- 
mêre insontem  oblato  (aho 
crimine.Liv.  [1,51]);  conficëre 
(pr.  «achever,  réduire  à  rieu"), 
tr.  Cic.  (ex.  :  hostes  consectari 
et  conÇicare).  Cic.  [de  inv.  II, 
37,  111]  ;  c.  doo»  hosliam  exer- 
citas.  Liv.  [II,  1.0,  131;  c. 
/Itheniense*.  A'ep.  [Lys.,  I,  1]); 
Il  ;T.  tech.)  Faire  tomber  dans 
un  grand  affaiblissement  phy- 
sique. Ad  ejctremam  in^rmita- 
tem  adducère.  Cels.  fggravâre, 
tr.Suef.Alorsquelafièvroquarta 
l'accablait,  morbo  qaartanœ 
aggravante  eam.  Saet.  (Cais.,  1). 
Le  malade  est  accablé,  atgram 
torpédo  occapavit  ou  oppressit. 
1  ti%.  Surcharger,  peser  lour- 
dement sur.  Opprimêre,  tr. 
Cic.  liv.  Tac.  («x.  siirtout  au 
passif  :  opprimi  invidià.  Cic. 
[Cat.,  2,2];  opprimi  œre  aliéna. 
Cic.  [ib.,  ib.,  ii,]  senatas  op- 
pressas et  afàictas.  Cic.  [pust 
red.  in  sen.,  7];  opprimi  totias 
corporis  doloribas.  Cic.  [fam. 
IX,  li]  ;  opprimi  meta.  Liv. 
[XXIV,  33]);  premëre,  tr.  Liv. 
(ex  :  premére  aliqaem.  Liv. 
[XXII,  12,  12;  XXXIX,  J.O.  9]; 
maisl'emploidece  verbe  est  poé- 
tique); ohruère  (pr.  .enfouir, 
d'oii écraser,  accabler  •),  tr.  Cic. 
Liv.  Quint.'surt.  au  passif  et  par- 
tic,  au  part.,  ox.  :  /lis  crimini- 
bas  obratus.  Cic.  [in  VeiT.,  Il, 

I,  7  aO]  ;  obrutas  copia  sen- 
tentiaram.  Cic.  [Tusc,  11,  1,  3]  ; 
obrai  sere  aliéna.  Cïc.fad  Att., 

II,  1]];  obrui  negotii  n^aynita- 
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dine.  Cic.  [ad.  Q.  pr.  II,  1.  11; 
obrui  scleribus.    Uv.   [III,  ly]i 
obraère   mentcm   cura.   (Juin*. 
[Il,  11,  15]);  operire  (pr.  -cou- 
vrir     recouvrir,     d'où     acca- 
bler'-;, tr.  Cio.  ^seul.    au   part, 
pass.,  ex.   :    opertas    eontame- 
liis.  Cic.  [id  Verr.,  II,  1,  50]); 
cooperire    (pr.   ■  couvrir  en- 
tièrement, charger,  accabler  ■), 
tr.    Cic.  Sali,   (au    part,  pass., 
ex.  :  fenoribas  coopertas.  Cato. 
San.  ap.  GeH.  [N.  A.  11,17,7]; 
sceleribas    coopertas.   Cic.  [in 
Verr.,  II,  1,  i,  9]  ;  cooperfiismi- 
seriis.  Sali.  ,Jug.,U, 11])  ;  one- 
ràre   {pr.    •  charger      accablur 
sous  la  charge  -),  tr.  Plao*.  Ter. 
Cic.  Sali  :  (ex  :  aliqaem  oneràre 
maledictis.    Plaut.    [Ps.,  I,  3, 
1221;    inyoriis.  Ter.  [Andr.,  V, 
1,8);  contumeliis.    Cic.  [Phil., 
2,  38];  onerare  jadicem  arga- 
mentis.  Cic.    [nat.  deo.,  III,  3]  ; 
onerare     afigoem     promissis. 
Sali,  [jug.,  12]);  urgére  (pr. 
-  appuyer  sur,  peser  sur  -V  tr. 
Sali.    [ex.  :    populas     militià 
atqae  mopià  argebatar.  Sali. 
[jug.,  il]);    aggravàre  (pr. 
•  ajouter  à  la  charge,  surchar- 
ger, accabler  ■),  tr.  Lit'.  Qninf. 
lex.  :  aggravars   renm,    Qaint. 
[V,7, 18]  ;  degravàreipr.  -pe- 
ser lourdement  sur...-),  tr.  Liv. 
(ex.  :  peritos   nandi   lassitado 
et  viilnera  et  pavor  degravant. 
Liv.    [IV,  33j)  ;  prsegravàre 
{pr.    •  surcharger  -;,   tr.   Liv. 
(ex.  :  corpora  telis  prtegravaia. 
Liv.    [Vif,  23]  ;   e.vonerarc   re- 
gnam  prsegravante  tarbô .  Liv. 
[V,  31.])  ;  afûigëre  [pr.  -  jeter 
bas  •),    tr.  Cic.    Plm.    Qumt. 
Tac.    (ex.  :  sed  tamen,  ut  vos 
ifidetis,  non   plane  me    ener- 
vavit,    non   a[(ti.xit    senectas. 
Cic.  [sen.,  10,  32];    afflioi  anc 
génère  morbi.  Cic.  [in  l^is.,  35. 
85];   urbs  pestilentiS  afflicta, 
Liv.  [III,  6];  afpictas  valnere. 
Cart.  [IX,  5, 10]  ;  virtas  nastra 
nas    afijlixit.    Cic.    [ad   fam., 
XIV,  i]  ;  si  qaa  calamitas  hanc 
in  hoc  jadicio  a(pi.verit  inno- 
centem.    Cic.   [Cac.   71,201]; 
uf  me  levarat   taas  adventas, 
sic  discessas  afpirit.  Cic.   [ad 
Alt.,    XII,  50];    animas    af(H- 
gant  .Tegntadines .  Cic.  [Tusc, 

IV,  15,  3A])  ;   afOictàre   (pr. 

•  heurter  à  plusieurs  re- 
prises, maltraiter,  tourmen- 
ter .),  tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  aftlio- 
<a<ur  res  pablica.  Cic.  [nar. 
resp.  19,  iOj  «e  exercitumqae 
saam  qaasi  morba  afpictari. 
Liv.  [XXIX,  10,  I])  ;  contup- 
dère(pr.  -  écraser  -),  tr.  Cic. 
Liv  (ex.  :  j(uJ(i(iam  obterère  ac 
contandére.  Cic.  [Cœc,  7,  II]; 
cont.  Hannibalemferocem.Liv. 
[X.VVII  2])  ;  elidëre,  pr.  -  bri- 
ser par  un  choc  violent  •),  tr. 
Cic.  (ex.:  qai  rebas  his  fraclut 
xgritadine  eliditar.  Cic.  [Tusc, 

V,  6, 161)  ;  clrcumvenîre  (pr. 

•  entourer,  assaillir  de  tous  eô- 


tés,  accabler  sous  le  nombre  •), 
tr.  Enn.  Cic.  Sali.  llor.  Liv. 
Vell.  (ex.  :  muUis  sane  modis 
circumventu»  morfco,  exsilio  at- 

?'ueini''piâ.  Enn, an.  Cic.  [Jo  or., 
11,58  al8;cf.  do hn., IV, 23, 62]; 
at  ei  sitbveniatar  qui  potcnlis 
alicujaa  opibu»  circumveniri 
tirgeriqae  videatur.  Cic.  [dt! 
oIT.,  II,  li,  01]  ;  circamuenire 
innocentem  peeaniâ.  Lie,  [p. 
Clu.,  29,  79];  circamventaa 
iniqao  judicio.  Cic.  [Tusc,  I, 
U,98:  cf.  Brut.,  12,  iS]  ;  ni- 
Uilominiis  insontes,  sicud  son- 
tea  ,  circumvenlre  ,  jagaîâre. 
Sali.  [Cat.,  16,  3];  circum- 
ventua  omnibus  necessitudi- 
nibua.  Sali.  [C.\t.,  21,  3];  cir- 
cumventus  ^alsia  crimmibas. 
Sali,  [ib.,  3;.,  2].  Liv.  [IV,  2]. 
multa  senem  circamveniant 
incommoda.  Hor  [ad.  Pis., 
169]  ;  fenore  ciroa,mventa  plebs 
Liv.  [VI,  36]  ;  circamventus 
excrcitas  iniquitate  fortanœ, 
Vell.  [II,  119])  ;conficëre  (pr . 
•  achever,  réduire  à  rien  -), 
Cic.  Nep.  Sali. Liv.  (ex.  :  con- 
ficere  aliqacm  omnibus  notis 
ignominiisque.  Liv.  [XXII,  61, 
9]  ;  meus  me  mœror  quotidia- 
nu$  lace7-at  et  con(icit.  Cic. 
[ad.  Att.  m,  8,2];  confiai  an- 
goribus,  Cic.  fd.  oir.,  II,  1,  21  ; 
con/îci  carô.  Ter.  [Andr.,  11,1, 
U];  caris.  Cic.  [ad.  fam.,  IV, 
13,2]  ;  confici  desiderio  alicu- 
/us  rei.  Cic.  [or.  10,  33];  con- 
fici dolore.  Cic.  [ad.  Att.,  III, 
5,];  au  participe  passé;  cruciata 
confectua  maximoram  dolo- 
rum,  Cic.  [ad.  Att.,  XI,  II]  ; 
cum  corpons  morbo  tam  ani- 
mi  dolore  confectas  Cic.  [p. 
Mur.,  iO,  86;  et.  de  fin.,  I,  12, 
Id]  ;  confec<us  famé,  frigore, 
inopiâ  rerum  omnium.  Cic. 
[Cat.,1,  10  26]; /aborifcus  con- 
carsationibasqaeconfectas.Cic. 
[ad.  fam.,  X,  17]  ;  selate  confec- 
tua.  Sali.  [Jug.,  91).  Accabler 
gqn  de  cris  et  de  menaces, 
insequi  aliquem  clamora  ac 
minis.  Cic.  (p.  Clu.  8,2i).  — 
qqn  de  cris  outrageants,  pro- 
seqai  aliquem  contameliosis 
vocibaa.  Cxs.  (B.  C,  I,  69,  I). 
—qqn  sous  un  témoignage,mac- 
tare  aliqaem  testimonio.  Cic. 
(p.  Flacc,  22,  52).  Combler 
qqn  de  louanges  et  l'accabler 
d'honneurs,  aliqaem  ferre  lau- 
dibas  et  mactare  honoribus. 
Cic.  (de  re  publ.,  I,  A3).  —  qqn 
sous  une  masse  d'actes  et  de 
décrets, /oju/âre  aliquem  faciis 
decretisqae.  Cic.  (in  Verr.  II, 
2,  26,  61.).  —  la  plèbe  par 
des  intérêts  usuraires, irucidare 
plebem  fenore.  Liv.  (VI,  37,  3). 
Qui  n'accable  pas,îevi3,  e,  adj. 
Cic.  Liv. 

accalmie,  s.  f.  Apaisement 
momentané  du  vent.  Malacia, 
X,  f.  Cœs,  (B.  G.,  III,  15,  3  : 
tanta  subilo  malacia  ac  tran- 
quillitat  exslilit,  ut  $e  ex  loco 
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commovere  non  passent) .  Tran- 
quillitas,  atia,  i.  Cxs.  (B.  G., 
III,  15,  3  ;  V,  23,  6).  Cic. 
(Acad.  pr.,  Il,  31,  100;  Tusn. 
V,  6,  \Q).Liv.  (XXVI,  11,3).  Au 
plur.  Trannaillitatcs,  •  mo- 
ments d'accalmie  •.  Cic  (ad 
Att.,  V,  8,  A). Il  so  produit  une 
accalmie,  ventas  intermiftitur. 
1  Fig.  Apaisement  moinontané 
dessoulTrances.  Remissio  morbi. 
Cic.  (fam.,  VII,  26)  ;  doloris. 
Scrib.  (Comp.  99).  Tranquilli- 
tas.  Cic.  (de  tin.,  V,  8,  23). 
accaparement,  s.  m.  Action 
d'accaparer.  Coemptio,  ônis,  f. 
Cod.  Theod.  (XIV,  16,  3).  Boet, 
(cons.  phil.  l).  Mais  ce  terme 
n'étant  entré  dans  l'usage 
qu'à  la  fin  de  l'empire,  il  faut 
recourir  à  une  périphrase  où 
entrera  un  dos  verbes  signalés 

à    l'art.    ACCAPARER. 

accaparer,  v.  tr.  S'assurer  la 
possession  d'un  objet  en  don- 
nant des  arrhes  (arch.).  Ali- 
qaid  prœmercàri ,  arrabone 
j  dato.  Plaut.  1  Acheter  tout  ce 
qu'il  y  a  de  marchandises  sur 
le  marché.  Coemëre,  tr.  Ter. 
Cic.  CcBS.  Hor.Liv.Quint.Saet. 
Commercâri,  dép.  tr.  Plaut. 
Sali.  —  les  blés,  comprimera 
framentam.  Cic. (ad  Att.,  V,  21, 
8,  ctc,).  comprimëre  annonam.. 
Liv.  (XX.XVIII,  35).  —  les  blés 
pour  amener  la  hausse,  an- 
nonam {lagellàre.Plin.(XXXUl, 
13,  I6/t)  ;  annonam  incendcre. 
Varr.(R.  R.,III,  2,  16);  anno- 
nam, excandefacë.re .  Varr.  (R. 
R.,III,2,16).T  Fig.  Prendre  tout 
pour  soi,  ne  rien  laisser  aux 
autres. Sifci  trahëre.  Sali.  [Cat., 
II,  A).  Accaparer  tout  l'argent, 
redigëre  omne  argentam  sibi. 
Plaut.  (Pers.,  II,  5,  23).  —  tout 
le  profit,  qusestum  totum  ad  se 
redigëre.  Cic.  (har.  resp.,  A2).  — 
une  somme  d'argent,  sappri- 
mëre  pecuniam.  Cic.  (p.  Clu., 
25,  68;  26,  71).  —  les  profits, 
commoda  ad  se  rapëre.  Cic. 
(off.,  II,  5,  22).  Il  les  fait  ser- 
vir à  ses  desseins  et  les  acca- 
pare tout  entiers,  totos  ad  se 
convertit  et  rapit.  Cic.  (off.,  II, 

10,  37).  —  la  gloire  d'une  vic- 
toire, victorise  gloriam  in  se 
rapëre.  Liv.  {XXXlll,  II).  —les 
voix,  les  suffrages,  omnium 
sententias  {su(fragia)  ad  se  ra- 
përe. —  la  faveur  du  peuple, 
prœoccupâre  gratiam  ad  ple- 
bem, Liv.  (IV,  A8). 

accapareur,  s.  m.  Celui  qui 
accapare,  qui  coemit  ou  com- 
primit  aliquid.  Cic.  —  de  blés, 
dardanarius,  H,  m.  Dig.  (XLXII, 

11,  6  ;  XLVIII,  19,  37)  ;  gai  lu- 
cratur  ex  annonœ  cariiate. 

accéder,  v.  intr.  Avoir  accès 
quelque  part.  Accedëre,  intr. 
Cic.  Liv.  On  accède  à  la  ville 
par  un  sentier  difficile,  acces- 
3US  fit  ad  urbem  difficili  semitâ. 
^  S'unir  à  d'autres  en  accep- 
tant ce  qu'ils  out  décidé.  Ac- 
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cedêre,  intr.  Csea.  Oie.  (ei.  : 
condemnari...  malebant  qaam 
ad  ejus  condiciones  pactiones- 
que  accedëre.    Cic.  [in    Vorr. 

II,  3,  28,  6 1]  ;  ad  consiliurn 
alicuJua  accedëre.  Nep.  [Milt., 
3,  6]  ;  l'emploi  du  datif  dans 
ces  constructions  est  propre  à 
l'époque  impériale  et  part,  à 
Quint,  et  à  Tac.)  ;  concedêre, 
tr.  et  intr.  Cio.  Coca.  Voy  concé- 
der, ADHKRl'R,  ACQUIESCER. 

accélération,  s.  f.  Augmenta- 
tion do  vitesse. /IcceZeratio, ônis, 
f.  Cornif.  (rhet.,  III,  13,  22). 
—  du  pouls,  citatior  venarum 
puisas.  —  dos  corps,  corporam 
ma^or,  dum  praecipitantur , 
incitatio.  T  Fig.  Prompte  exécu- 
tion. Maturatio,  onis,  f. 
Cornif,  (rhet.,  III,  2,  3); 
celeritas,  âtis,  f.  Cœs.  (ex.  : 
ad  celeritatem  onerandi...  pau- 
lo  facit  humiliores  [naves].  Cœs. 
[li.  G.,  V.  1,  2;  cf.  B.  C,  III, 
2,  2;  11,1]). 

accélérer,  v.  tr.  Rendre  plus 
rapide.  Acceleràre,  tr.  Cses. 
Liv.  (ex.  :  ace.  iter,  -  accélérer 
la  marche  -.  Ca-s.  [B.  C,  II, 
39,  6].  Liv.  [XXXI,  29]  ;  ace. 
gradum.Liv.  [II,  A3]);  celeràre, 
tr.  (seul,  chez  les  poètes); 
properâre,  tr.  Plaut.  Sali. 
(ex.  :  vrop.  alia.  Sali.  [Jug., 
37,  A]  ;  itineris  properandi 
causa.  .9aH.  [Jug,  105,  2j)  ;  ap- 
properâre,  tr  Liv.  Tac.  (ex.  : 
cœptumqae  opus  adeoapprope- 
ratum  est.  Liv,  [IV,  9,  19  ;  cf. 
.XXVII,  2~),  9]  ;  quse  res  summâ 
ope  approperata  erat,  ne  im- 
pediri  posset,  Liv.[XX\l,  15,10]  ; 
citâre,  tr.  CcEs.  Liv.  Sen. 
(surt.  au  part,  pass.,  ex.  :  citato 
eqao,  -  en  accélérant  l'allura 
do  son   cheval  ».   C^a.  [B.  C, 

III,  96];  Liv.  [1,27,  7,  etc.); 
citato  grada,  -  au  pas  accé- 
léré ".  Liv.  [XXVIII,  lA,  17]. 
Curt.  [IV,  16.  6];  citatam 
agmen,  •  colonne  au  pas  ac- 
céléré ..  Liv.  [XXIV,  36,  3]. 
Compar.  citatior.  Liv.  [X.WII, 
50,  1,  etc.].  Superl.  citatissi- 
mus.  Liv.  [XXII,  6,  10])  ;  /es<i- 
nàre,  tr.  Sali.  (ex.  :  id  festi- 
nare.  Sali.  [jug.  77,1]  ;  f.  cuno- 
ta  ad  bellam,  Sali.  (Jug.  73, 
I])  ;  iDcitàre,tr.  Cic.  Csea.  Suet. 
(au  part,  passé,  ex.  :  incitato 
cursa.  Cœs.  [B.  G.,  II,  26]. 
Comp.  incitatior  Cic.  [or.,  12, 
39].  Sup.  incitatissimus.  Cic. 
[ad  fam,  .\  32])  ;  ataturâre, 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  mat.  mor- 
tem.  Cic.  [Clu.,  61,  171].  Nep. 
[Chabr.,  A,  2]  ;  mais  ce  verbe  est 
d'un  emploi  plus  rare  que 
celeràre  et  acceleràre). 

accense,  s.  m.  Sorte  d'appari- 
teur chez  les  Romains,  Accen- 
sas,  i,  m.  Liv. 

accent,s.  m.  Elévation  da  la  voix 
sur  une  syllabe.  .^ccentzM,  ûs,  m . 
Qaint.  Diom.  —  tonique,  accen- 
tua (gr.  itpodMÎfa).  Quint.  (1,  5, 
22).   Gell.    (XIII,    25,  3).   Vox, 
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voàt,  t.  Cic.  (ex.  :  inomniverbo 
poatiU  acalam  vocem.  Cic.  [or., 
18,  5!<i).  Ténor,  ôris,  m.  Qaint. 
;i,  5,S2l.  7'oniw,  ».,  m.  Ai'ij.  up. 
GWi.(.Vln,S5,l).  L'accent looulo 
sur  rantépénullièm»,  accenttu 
in  tcrliiini  ynuium  fyllaharum 
recei/i<.Acc>'ulaisu,somwioc-ij 
ocutOJ.  .\ccent  grave,  sonuJ 
vocû  yravij.  Prononcer  une 
syllaboavi^craccontcirconnoxe, 
s'yllobanx  (lejcam  circumdacCre. 
Uoinf.  Il  Accont  (signe  que  les 
ancions  grammairiens  çlaçaii'nt 
sur  une  voyelle  pour  iiidiquLT 
qu'elle  était  longue,  par  l'X. 
popiilus,  '  peuplier  -,  qu'on  dis- 
tinguait ainsi  de  pôpulus, 
.  pKiuple  ■).  Apejc ,  apicis.  m. 
Qaint.  Marquer  une  syllabe  do 
l'accent  qui  indiqueune  longue, 
tuUabam  apice  circumdua-re. 
IIA  ccent  (signe  orthographique). 
V'o-is  nofa.  Gell.  (XIIl,  6,  1). 
Ca.;umen,  minis,  n.  Diom.Jv. 
A33,  21).  Mart.-Cap.  {IIl,  273). 
Fastigiam,  ii,  n.  Uiom.  (p.  A33, 
91.  .«art.  Cap.  (III,  268  sq.). 
Virgula,  se,  f.  Slcirt.  Cap.  (III, 
273).  Marquer  du  signe  do  l'ac- 
cent, fastigâre,  tr.  Mart.-Cap. 
(III,  202).  Il  Intensité  de  la  voix 
sur  une  syllabe.  ^ccer»(us,  us, 
m.  Qaint.  Impressio,  unis,  f, 
Cic.  Le  rhythmo  est  marqué  par 
des  accents  qui  reviennent  à 
lies  intervalles  égaux,  namero- 
sum  est,  qaod  habet  quasdam 
impressiones  et  qaod  metiri 
possamas  intervallis  œqaalibas. 
Cic.  (de  orat.,  III,  48,  185).  1 1n- 
flexion de  la  voix  variant  avec 
les  émotions  de  l'àme.  Vox, 
vôcis.  f.  Cic.  (ex.: —  plaintif, 
vox  miserabilia.Cic.  Liv.  Tristes 
accents,  voces  flebiles.  Cic); 
80DUS,  i,  m.  Cic.  (ex.  :  unus 
(onus  est  totias  orationis.  Cic. 
[Brut.,  26,  100;  cf.  de  orat.,  II, 
olij.  Chaque  passion  a  son  accent, 
omnis  motos  animi  saam  habet 
sonum.  Cic.  [de  orat.,  III,  57, 
216]).  Tous  les  sons  de  la  parole 
ont,  comme  les  cordes  de  la 
lyre,  l'accent  que  leur  commu- 
nique la  passion  qui  les  touche, 
omnes  vocea,  at  nervi  in  (i- 
dibas,  ita  sonant,  at  a  mota 
animi  quoqae  sant  palsœ.  Cic. 
(de   orat.,   III,  57,   216).    ||    Au 

lur.  Son»  expressifs,  voces,  um, 
..  pi.  Cic.  soni,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Donner  à  l'histoire  do  plus 
nobles  accents, oddere  majorem 
historUe  lonam  vocis.  Cic.  (do 
orat.,  II,  12,  5J4).  Les  accents 
de  la  Ivre,  nervoram  canlat. 
Cic.  (Tus'c,  I,  2,  II),  lyrse  cantas. 
F  in.  (X.VXIV,  8,  72).  Los  —  des 
trompettes,  bucinarum  ou  ta- 
baram  cantas.  Cic.  (p.  Mur., 
9,  92).  Liv.  (XXV.  2/.,  5).  Les 
—  réunis  des  trompettes  et  des 

tors ,  tabaram  ac  cornaam 
concentiia  .      Liv.     (IX  ,      il). 

Il  Fig.  L'  —  do  la  vérité,  de 
la  franchise,  vox  veritatis.  La 
franchise  a  un    accent  qui  ne 
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peut  être  contrefait,  veritoti  i» 
est  vocis  sonos  oui  fingi  non 
possit.  Il  (T.  de  peinture.) 
Mettre  des  accents,  qu:rdan\ 
illuminare  at  emincre  videan- 
fur.  Cf.  Cic.  (d6or.,lIl,  26,  lui). 
Oitniiim  eminonfio»  c»  in  tahalA 
pictà  fac^re.  Cf.  Qaint.  (.\I,  3, 
i6;.  T  Intonation  particulière  à 
certaines  personnes.  Sonus  vo- 
cis. Cic.  Accent  étranger,  pcre- 
grinitas,  atis,  f.  Quint.  Cotta 
avait  un  accent  un  peu  rustique 
et  un  peu  lourd,  Cotta  suba- 
greste qaiddam  plancqae  sab- 
rusticum  sonabat.  Cic.  (Brut., 
TU,  259).  N'avoir  aucun  accent 
étranger,  nihii sonare  peregri- 
num.  Cic.  (de  orat.,  III,  12,  ii4;. 

Voy.   PRONONCIATION. 

accentuation,  s.f.  Action  d'ac- 
centuer. Voy.  ACCENTUER.  ||  .\c- 
tion  d'élever  la  voix  sur  une 
syllabe  déterminée.  Accentas, 
as,  m.  GeiJ.  iXlII,25,3).  Voca- 
latio,  onis,  f.  Xigid.  ap.  Gell. 
(.XIII,  J.5,  I).  Réoles  de  l'accen- 
tuation, prosodia,  se,  t.  Varr. 
ap.  Gell.(X\in,  12,8).  Voy.  ac- 
centuer. 

accentuer,  (bas  lat.  accen- 
taare),  v.  tr.  Elever  la  voix  sur 
une  syllabe.  Syllabam  vocis 
sono  efferre  ouacuëre syllaham. 
Cf.  Qaint.  (I,  5,22;.  ||  Marquer 
une  syllabe  du  signe  de  l'ac- 
cent, apponëre  sytlabx  notam 
ou  apicem.  Voy.  accent.  1  Don- 
ner à  la  voix  plus  d'intensité 
sur  une  syllabe,  cam  conten- 
tione  vocis  syllabam  appellâre. 
Voy.  PRONONCER.  Uno  langue 
accentuée,  lingaa  vocis  sono- 
ram  varietate  distincta.  1  Pro- 
noncer avec  expression,  sylla- 
bas  qaasdam  diUgenter  e.rpri- 
mère.  Cf.Cic.  (deorat.,  III,  1 1 ,  il). 
IMottredes  accents  {t.  dépeint.  . 
Voy.  accent.  Il  (Néol.)  Marquer 
quoique  chose  avec  force.  Vim 
alicai  rei  addere.  —  son  oppo- 
sition, vehementias  esse  ini- 
qaam.  Traits  du  visage  accen- 
tué.*,eminentiaoris/tneamunta. 
Odeur  accentuée,  gravissimas 
odor. 

acceptable  {acceptabilis ,  bas 
lat.),  adj.  Qui  peut  on  doit  être 
accepté.  Accipiendas,  a,  um,  p. 
adj.  Qui  iqaa;,qaod]  accipi  po- 
tfst.  Cic.  Probabi/is.e, adj.  Cic. 
Probandas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Pour  que  ces  conditions  parus- 
sent plus  acceptabli'S  à  Pompée, 
h.vc  quo  {acilias  Pompejo  pro- 
bari  possent.  Cœs.  (B.  C,  III, 
10,  10).  Propisition  acceptable, 
non  iniqaa  ou  sequa  condicio. 
Cic. 

acceptation  (bas  lat.  accepta- 
tio),  s.  f.  Action  d'accepter. 
Acceptio,  ônis,  f.  Cic.  Sali. 
(ex.  :  neqaa  dedilionem  neque 
donationem  sine  acceptione  in- 
tellegi  posse.  Cic.  [Top.,  8,  37]; 
acceptio  (ramenti.  Sali.  [Jug», 
29,  II]).  Acceptation  destémnin.s 
produits,  approbatio    testiam. 
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Cornif.  (rhet. ,  II,  6,  9).  — 
d'un  testament,  cr«tio,  ônif, 
f.  Cic.  (ad.  Att.  XIII,  i6;  do 
or,-»t.,  1,  22,  101).  Gaj.  (inst.,  11, 
§  7\  Ulp.  ^fragra.,  tit.  22,  p.  27  . 
accepter  (lat.  pop.  acceptarc, 
Plaat.  Varr.  Qumt),  v.  tr 
Consentir  à  recevoir  ce  qu'on 
oITrii^ou  ce  qu'on  propose.  Av 
cipëre,  tr.  Plaut.  l'er.  Cii- 
Ca's.  Liv.,  etc.  (ex.  :  ace.  coi^ 
dicicnem.  Plaut.  (Aul.  II,  2,601. 
'At.  (Andr.,  1,  I,  02].  Cas. 
[B.  (;  ,  V,  il].  Xep.  [Dat.,8.  W. 
Liv.  [XXIX,  1,  9j,  ace.  coni'i- 
cioncs.  Cic.  [ad.  fam.,  .XVI,  I:;, 
3];  ucc.  e.vcasationem  alicajus. 
Cic.  [ad.  Att.,  XVI,  1,  6];  ace. 
causam.  Cic.  [ad.  .\tt.,  XVI, 
19,  21.  ace  pacem.  Liv.  [XXX, 
23,  il,  ace.  omcn.  Cie.  [M.  I, 
i6, 103].  Liv.  [I,  7,  11  ;  X.\.\VIII. 
18,  10,  etc.];  ace.  beneficiam  li- 
benter.  Sen.  [ben.,  11.30].  Absol. 
J'accepte,  accipio.  Plaut.  Ter. 
Cic.]);  capêre,  tr.  Cio.  Jet. 
(dans  l'expr.  capere  pecaniam, 
•  accepter  de  l'argent, se  laisser 
corrompre  >).  Cic.  [in  Verr.,  II, 
1,  5,  10;  2,  10,  26,  etc.].  Sali. 
[Jug.,  32,  l).  Liv.  [XLII,  i5]); 
suscipëre  (pr.  •  accueillir,  ad- 
mettre '),  tr.  Cie.  Qaint.  (ex.: 
susc.  aliquem  in  civitatcm.  Cic. 
[de  leg.,11,,2,  5];  rfisci/)uIossus- 
cipëre.  Qaint.  [II,  5,  1]);  pro- 
bàre,  {or.  •  reconnaître  comme 
bon, procédera  la  réception  d'un 
ouvrage  »),  tr.  Cic.  Cses.  Liv. 
ex.  :  pr,  n'dificationem.  Cie. 
[ad  fam.,  V,  0]  ;  pr.  opéra.  Liv. 
[XLV,  15]  ;  censures  villam  pu- 
blicam,  probaverant.  Liv.  [IV, 
22];  par  ext.  :  Ils  acceptent 
Vercingétorix  comme  général  en 
chef,  Vercingetorigem  probant 
impcratorem,  Cses.  [B.  G.,  VI, 
23]).  Accepter  (comme  un  far- 
deau), sablre,  tr.  Cic.  Liv. 
Plin.  j.  Accepter  uno  invitation 
à  dîner,  ad  cenam  promittëre. 
Plaat.  (Stich.,  IV,  2,  16).  Catu- 
lus  avait  accepté  à  dîner  chez 
son  frère,  Catalus  ad  fratrrm 
promiserat.  Cic.  (de  or.,  II,  7, 
27).  Accepte  à  dîner  chez  moi, 
aacenammihipromitte.  Phœdr. 
(IV,  2i,  15).  Accepter  l'obliga- 
tion do  faire  quoique  chose, 
polliceri  se  aliqaid  factaram. 
Cic  No  pas  accepter,  abnuère, 
tr.  Plaut.  Cie.  Sali.  Liv.  Ne 
pas  accepter  uno  proposition 
de  loi,  antiquàre  rogalioncm. 
Cic.  (ad  Att.,  1,  13,  3;  U,  51. 
Liv.  (VI,  39;  iO;  XXXI,  0; 
XLIII,  13,  etc.).  Faire  savoir 
qu'on  no  peut  iicceptor  n'jch., 
renantiare  alicai aliqaid.  Plaat. 
Cic.  Liv.  Sen.  Saet.  {o\.  :  re- 
nantiare amieiliam  alicui.  Liv. 
[XXXVI,  3;  XLII,  25];  Saet. 
[Cal., 3];  ren.  societatem  alicui 
Liv.  [XXXVIII,  .30]  etc.).  Faire 
accepter,  approbàre,  tr.  Cie. 
Sen.  Cart.  Tae.  Faire  accepter 
une  loi,  lin  projet  do  loi,  per- 
(erre   legem,  rogalioncm.  Cic. 
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1(Arch.)  Faire  acceptiou  <lo  pep- 
sonno.  Voy.  acception. 

acceptilation,  s.  f.  Décharge 
donnée  par  le  créanciur  à  son 
débiteur,  sans  que  le  payomont 
ait  été  effectué.  Acceptilatio, 
ônis,  f.  Gaj.  (3,  169;  170).  Diy. 

(XL VI,  U). 

acception,  s.  f.  Action  de 
recevoir  (arch.)  Acceptio,  ônis, 
f.  Cic.  Sali.  Voy.  acceptation. 
lAotion  d'avoir  égard  à  la  qua- 
lité de  la  personne  en  causu 
(t.  jur.).  Acceptio,  ûni3,l.  Cod. 
Theod.  {1,  9,  2).  Tu  ne  crois 
pas,  j'imagine,  quejefais  accep- 
tion de  personnes,  puisque  je 
parle  de  gens  qui  sont  morts, 
non.  pato  existimare  te  ambi- 
tione  me  labi,  qaippe  de  mor- 
tuis.  Cic.   (Brut.,  69  2AJ.).  jSi- 

fnifîcation.  Signilicatio,    ônis, 
.  Varr.  Cic.  Quint.  Gell.  Voy. 

SENS  et  SIGNIFICATION. 

accès,  8.  m.  Possibilité  d'arri- 
ver dans  un  endroit.  Acces- 
sus,  ùs,  m.  (peu  usité  dans  la 
prose  classique,  ex.:  per  qaem 
[lociim]  aditus  accessaaqae  ad 
œde»  est.  C.  /Elius  Gallus  ap. 
,  Gell.  [.\VI,  5]);  aditus,  ùs,*m. 
(très  class.,  ex.  :  qax  [pars  op- 
pidi]  aditam....  angustam.... 
habebat.  Cœs.  [B.  G.,  VII,  17, 
1;  cf.VII,15,  5  :  VI, 37, 5,  etc.l; 
aditus  liions. Cic.  [inVerr.,11, 
5,    32,  85]  ;  ad.    finium,    Liv. 

iXLII,  6j  ;  ad.  ad  pastam.  Cic. 
nat.    deor..   Il,  A7,  123]  :  qaa 
esset    aditus  ad  alteram  par- 
tem  oppidi.  Cœs.    [B.   G.,  VII, 
hh,    3]  ;  adita  ad  castra  dif(i- 
cili  et  angusto.  Cxs.  [B.  C,  II, 
25,     )]  ;  ad.  in    arbem,  in  fo- 
rum, m    cariam.  Cic.  [de  fin., 
IV,    9,     22]  ;  ad.  in  templum. 
Cic.  [dom.,  i42,  110];  guo  pro- 
pter  paludes  exercitai  aditas  non 
esset.  Cees.   [B.  G.,  II,  16,  5])  ; 
appulsus,  ùs  (pr.  -possibilité 
d'aborder,    c.-a-d.    accès    par 
mer  •),  m.  Liv.  Tac.  (ex.  :  ali- 
quem  porlubas    et  liioram  ap- 
halsu   arcêre.  Liv.   [XXVII,  30, 
7]);  Incessus,  ùs,  m .  (mot  part,  j 
à  Tacite,   en  ce  sens;    ex.  cam 
alios  incessus  hostis  clauderet. 
Tac.  [Aun.,yi,33]).Onalibre 
accès  à...,  facilis est  aditas  ad... 
Cic.  Liv.    Les    hommes     n'ont 
pas  accès  à  ce  sanctuaire,  aditas 
»n  id  sacrarium  non  est   viris. 
Cic.    (in    Verr.,   11,    U,  Uô.   99). 
Ceux  qui  seuls  avaient  plus  or- 
dinairement accès  dans   le  pa- 
lais, çaibu*  soZw  aditus  indo- 
mum     familiarior    erat.     Liv. 
(XXIV,    5,     7).    Donner   accès, 
aditam  dure.  Cic.    Liv.   [nscr. 
Empêcher  l'accès,  claudëre  adi- 
tus. Cic    (Phil.,  1,  10,25).  Tac. 
(Ann.,  XII,    68),    ||     Possibilité 
d'arriver  jusqu'à  uns  personne. 
Aditus.  ùs,    m.  (très    class., 
ex.  :  aditus  ad  Antonium.  Cic. 
[ad   Ait.,  .\V,  8]  ;   si   facile  est 
l'accès  q  u  ?  trouvent  auprès  de  1  ui 
4e«  particuliers,  ita  faciles  adi- 
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tas  ad  eum  privatoram.  Cic. 
(de  imp.  Cn.  Pomp.,  H,  hU  ;  il 
était  d'un  accès  assez  difficile, 
aditus  ad  eum  dif^ciliores  fue- 
runt.  Cic.  [fam.,  VI,  13,  3]  : 
eiupêchor  tout  accès  auprès  do 
qqn,  omnes  aditas  ad  aliquem 
intercladére.  Cic.  [Rose.  Am., 
38.  110];  donner  accès  à  ceux 
qui  le  demandent,  aditam  pe- 
tentibus  dure.  Nep.  fPaus.,  3, 
3]  ;  donner  à  qqn  libre  accès 
auprès  de  sa  personne,  alicai 
aditum  conveniendi  dure.  Liv. 
chercher  accès  auprès  du  roi, 
aditum  apad  regem,  quserëre. 
Liv.  [XLI,    23]).   Voyez  abord, 

ABORDABLE,   ACCESSIBLE.   ^    luva- 

siou    OU  retour  de  phénomènes 
morbides.    Accessus,    Ùs,    m. 
Plin.  Gell.  (inusité   à   l'époque 
classique)  ;  accessio,ODis  ipr.  \ 
•    arrivée,  atteinte    •),   f.  Cels.  | 
Scrib.  Plin.  Saet.  (ex.  :  prima  1 
morbi  accessione.  Saet.  [Veip.,\ 
23]  ;  accessio  avec  ou  sans  fe~  j 
bris,  opp.   à  decessio   ou  à   re-  ' 
missio.  Scrib.  [corap.  99,  1701;  ' 
Plin.  [H.  N.  .\X,  13,  138,  etc.J); 
tentatio,   onis  (pr.   •  attein- 
te .)  :  f.  Cic.  (ex.  :  valetadinem 
confirmatam  esse  a  [.  à  la  suite 
do  -]  novis  tentationibus.    Cic. 
[(ad  Att.,  X,  17,  2]);  impetus, 
ùs  ipr.  -  attaque  >  ,    m.    Cels. 
Plin.    (ex.    :  imp.  febris.    Cels. 
[II,  15];  impetus  [absol.],  .  ac- 
cès de  fièvre..  Phn.  [XXII,  251; 
imp.   pituitœ.    Plin.    [.XXVIIl, 
12]).    Accès     de   fièvre,   febri- 
cula,   ae    {pr.  .   fièvre  légère, 
léger  accès  de  fièvre   -),   f.  Cic. 
Cels.   (ex.  :   febriculam  habëre. 
Cic.  [ad  Att.,  VI,  9,  I];  de  At~ 
ticœ     febriculâ    valde     dolui. 
Cic.  ;    lentis    febricalis     deti- 
nêri.    Cels.    [II,     17].     vexari. 
Plin.j.  [ep.,  X,  28]).  Léger  ou 
petit    accès  de  fièvre,  commo- 
tiancula,   œ,    f.   Cic.    (ad   Att. 
XII,  11  extr.).  Accès  dangereux 
de  fièvre,  acuta  pericala  (ebris . 
Plin.    (XXIII,    1).   Il   a  aujour- 
d'hui   son   accès,    hic  est   ipse 
dies  ejus.  Cf.  Cic.  (ad  Att.,  IX, 
2).  Il  Fig.  Explosion  d'un  senti- 
ment. Impetus,  ûs,  m.  Sen.  — 
de  colère,   iras    impetus.   Sen. 
Des  accès  de  colère,  irœ,  arum, 
f.  pi.  Cic.  (Au  plur.,   .  accès  », 
suivi    du    nom    de    la    passion 
en  cause,  se  rend    par   le    plu- 
riel   du    mot     abstrait     signi- 
fiant   la  passion,   ex.   :   •  accès 
de  fureur  -,  furores.  Liv.;  •  ac- 
cès de  joie  •,gaudia.  Cic.  Liv.  ; 

•  accès  d'indignation  •,  indigna- 
tiones.  Liv.  ;  •  accès  de  crainte  • 
timorés    ou    (ormidines.    Liv.; 

•  accès  de  tristesse  »,  segritu- 
tadines.  Ter.  Cic.  mœrores. 
Piaut.  Ter.  Cic.)  Dans  un  accès 
de  passion  ou  de  crainte,  com- 
motus  aat  lihidine  aliauâ  aut 
meta.  Cic.  (de  off.,  I,  2'9,  102). 
Dans  un  accès  de  colère,  com- 
mofas  ira.  Sali.  (Cat.,  32). 
Etre  joyeux,   triste   par   accès,  I 
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gaudio,  m.vrore  intordam  com. 
movëri.   Cic. 
accessibilité  (lat.    accessibili' 
tas,    atis,    f.     .    libre    accès    • 
Tert.  [adv.  l'rax.  l.'"j]),  s.  f.  Pos- 
sibilité d'avoir  accès,  accedendi 
(acaltas,    fitis    ou       potestas 
àtis,  S.  Il  (Néol.)  —  aux  charg.-s' 
ad  honores  aditus.  Cic.  Liv. 
accessible     (lat.     accessibilis. 
Tert.),  adj.  Où   l'on  peut  accé- 
der, arriver.  Accessu  ou  aditu 
facilis,  e.  Cic.  Liv.  (fréquontl, 
pateas,  entis  (pr.  •  ouvert,  li- 
ire.K  p.  adj.    Cic.   Cœs.  Sali. 
Liv.  Cart.(e\.  :  patentes campi. 
Sali.  [Jug.,  101];  in   locis  pa- 
tentioribus.Cœs.  [B.C., VII, 28], 
locapatentissima.Suet![ClLad.', 
31]);    apertus,    a    um     {pr. 
'  découvert,    libre  »),    p.    adj. 
Cœs.  Cic.  Liv.  (ex.  :  aperto  aa 
piano  litore.  Cœs.  [B.    G.,  IV, 
23,   6] .    in  litore  molli    atque 
aperto.      Cœs.     [B.    G.,    V,    9, 
I,   etc.];  aperta    via.    Cic.    [de 
fin.,  I,    18,    57]  ;    in  aperto  el 
propatulo    loco.  Cic.  [in  Verr. 
IV.  A9,  1101;  via  patens  aperta- 
qae.  Liv.  [IX,  2,  6]  ;   apertiora 
loca.  Cœs.  [B.  C,   III,   fci,   U]; 
quo  apertior  aditas  ad  mœnia 
esset.  Liv.  [IX,  281  ;  regione  non 
apertis3imâ.A'ep.[Milt.,52]etc.); 
pervius,  a,    um,    (pr.   -  qui 
ollre  un  passage,  praticable  ■  , 
adj.    Cic.    Liv.;    (ex.  :   pervius 
cavâ    valle    saltas.    Liv.  ;  mot 
plutôt  poétique);  intrabilis,  e 
{pr.  -  où  l'eu  peut  pénétrer  -) 
adj.   Liv.    (ex.   :   eum    adversl 
amnis    os  lato  agmini  et  tam 
maltis  simili   venientibas  haud 
sane  intrahile  esset.  Liv.  [.XXII, 
19,  12]);  planus,  a,  um,  adj! 
Cic.  Liv.  (ex.  :  planiora  aditu 
loca.   Liv.).   .\ccessible  à  tous, 
communis,  e,  adj.  Cic.   Nep. 
(ex.:    loca   communia.   Cic.  fin 
Verr.,    II,   2,  i6,  112]).    Rendre 
accessible,    aperire,  tr.  Varr., 
Sali.  Liv.  (ex.:  aperire  iter.  Liv. 
ap.  iterferro.  Satl.  aperire  viam, 
Liv.  ap.saltum.  Liv.  [XLIV,  A]. 
Curt.  [VI,  5];  ap.  cunctis  gen- 
tibas  terras.  Curt.  [IX,  6,  22]  ; 
ap.    terras   omnes    hominibus. 
Tac.  [h.  IV,  6i]  ;  ap.  Britan- 
niam   tamdiu   clatisam.    Mêla. 
[III,  6.  Il];  au  fig.:  ergo  et  mihi 
meœ  pristinœ  vitœ  consuetadi- 
nem...  interclasam  aperuisti  et 
his  omnibus...  Cic.  [p.  Marc,  1, 
2])  ;  patefacëre,  tr.  Cic.  Cœs. 
(ex.:  p.  iter.  Cœs.  p.  et  manire 
aditam.    Cic.   [ad   fam.,   XIII, 
7,  8]).  Etre  accessible,  patëre. 
intr.    Cic.   Plin.   j.    (ex.:  patét 
omnis  aditus.  Cic.    [Brut.,  À]  ; 
patent   prœrnia    stiptndiariis . 
Cic.  [p.  Balb.,  9]  ;  patet  omni- 
bus   gloriœ  campus.    Plin.    i. 
[pan.,  70,  7]).  |1  Fig.  (en  pari, 
de  qqn  qui  laisse  arriver  qqch. 
jusqu'à  soi).    Patiens  alicu- 
jus    rei.   Cic.  —    à   la  pitié, 

misericors,  cordis,  adj.  Cic.  

à  la  colère,  iracandas,  a,  adj. 
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Cic.  etc.  I  (En  pari,  d'une  chose 
1  laquolla  on  (wut  aneiudre). 
Patens  et  expositus.  Cic. 
Etre  accessible,  patére.  Cic. 
accession  (Ul.  accessio),  s.  f. 
(Arch.)  Action  d'arriver  à  un 
lieu.  Accessio,  ODis,  f.  Plant. 
Cic.  Il  Accession  au  trône  (no 
peut  être  rendu  que  par  des 
équivalents  ).  Aussitôt  après 
son  —  au  trône,  simul  atque 
imperio  potitus  est.  Après 
son  —  au  trône,  imperiam 
ou  regnam  adeptiia.  Le  jour  do 
son  accession  au  trône,  dies  qixo 
regnare  primum  coepit.  Voy. 
TROSE.  T  Action  de  s'ajouter  â. 
Accessio,  ônis,  t.  Cic.  VelleJ. 
Quint.  Il  (.\rch.)  Addition  (à  une 
lettre,  à  un  livre).  Accessio, 
ônis,  f.  Cic.  (ad  fam.,  VII,  G, 
1).  Il  (Droit.)  Ce  qui  s'ajout«  à 
une  propriété.  Accessio,.  ônis, 
f.  Cic.  Dig.  Droit  d'  —  ,  jus 
accrescendi.  Jet.  ^  Action  do 
joindre  son  adhésion  à  colle 
d'autrui.  Assensio,  ônis,  f. 
Cic.  Sen.  (e.v.:  rem  assensione 
comjjrobâre.  Cic,  [deinv.,  I,  30, 
48];  piurium  assensio. .'Sen.  [ep. 
7,  9]  ;  asssnsus,  us,  m.  Cic. 
Liv.  Cent.  Flin.  j.;  consensio, 
ônis,  f.  Cic. 
accessoire  (bas  lat.  accesso- 
rias),  adj.  Qui  s'ajoute  à  la  chose 
principale  ou  essentielle.  Ad- 
ditus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
ex.  .-  addita  in  orationem  quœ- 
dam.Cic.);adjunctus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  (auplur.  :  adjancta, 
orum,  s.  n.  Cic.  ■  Circonstances 
accessoires  [do  temps,  de  lieu, 
etc.]-  ;  argumenta  exadjanctis. 
Cic.);  appositus,  a,  um,  adj. 
(avec  le  Dat.).  Cic.  Sen.  Quint. 
Un  Etat  qui  est  devenu  ac- 
eessoiro  d'un  autre,  civitas  quœ 
alteri  lanquam  accessio  ad- 
juncta  est.  Défenses  acces- 
soires ,  munitiones  adjunctpe. 
Revenus  — ,  pecania  adven- 
ticia  ou  cxtraordinaria  et  (au 
plur.)  pecunijB  extraordinaria;. 
Profit  — ,  (ractus  adventicias . 
Travail  —  (qu'on  fait  dans  les 
moments  perdus),  subsiciia 
opéra.  Lucil.  Cic.  C'est  une 
chose  — ,  res  minor  est  ou  rcs 
est  levions  momenti.  Considé- 
rer une  chose  comme  — ,  rem 
minoris  patare.  Mais  ce  sont  là 
des  choses  accessoires,  sed  hsec 
minora  sunt.  Circonstance  — , 
parvam  momentum.  ou  parva 
res.  Projet  — ,  cogitatio  minor. 
Liv.  (cf.  in(erreni<  majori  mi- 
nor cogitatio  Locros  recipiendi. 
Liv.  [XXIX,  6,  1.]).  Cause  -, 
causa  minor.  Cause  —  et  insi- 
gnifiante, causa  levior.  Avan- 
tage — ,  {ructus  minor  ou  ad- 
venticias {pr.  •  qu'on  a  par 
hasard  •).  Occupation  — ,  ne- 
gotiolam,  qaod  muneri  acce- 
dit  ou  accessit.  Bâtiment  — , 
aedificium  alteri  astructam.  Les 
bâtiments  accessoires  d'une  fer- 
me, expeditionam   rasticaram 
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sedipcia.  Voy.  annexe.  Fonction 
— ,  munus  alterum  ou  e.rtraor- 
dinarium.  Proposition  — ,  ac- 
cessio, onis,  f.  Cic.  (Acad.,  11, 
112)  ou  quod  enuntiationi  ad- 
Janctum  est.  D'une  manière 
accessoire,  ofci^er,  Plin.  Plin. 
j.  Il  (Subst  1  L'accessoire.  Secun- 
darium,  ïi  (opp.  â  caput,  .  le 
principal  -),  n.  Cic.  (de  inv.  11, 
2W;  accessio,  ônis,  f.  Liv. 
(ox.  :  minima  accessio  semper 
Èpiras  regno  Hacedonise  fuit. 
Liv.)  ;  appendix,  dicis ,  f. 
l'arr.  Cic.Lir.  (surt.  au  plur). 
La  philosophie  n'est  pas  1'  — , 
mais  le  principal,  philosopliia 
non  est  res  subsiciva,  ordinaria 
est.  Sen.  (ep.  53,  10).  Voy.  aussi 
ci-dessus.  Les  accessoires  (d'un 
tableau, etc.), çuas  in  ornamen- 
tum  operis  accédant.  Acces- 
soires de  théâtre,  choragiam, 
ïi,  n.  Plaut.  Vitr.  Val.-Max. 
Plin.  Apul.  1  (Arch.)  Subst. 
Incident  qui ,  dans  un  procès, 
s'ajoute  à  l'action  principale, 
qaod  adjunctum  est  causai.  Cic. 
Les  accessoires,  adjunctiones. 
Paul.  dig.  \\  (Par  oxt.)  Circons- 
tance fâcheuse.  lmplicatio,ûnis, 
f.  Cic. 

accessoirement,  adv.  D'une 
manière  accessoire.  Obiter,  adv. 
Sen.  Plin.  Plin.  j.  Voy.  acces- 
soire. 

accident  (du  lat.  tech.  acci- 
dens),  s.  m.  Co  qui  modifie  pour 
un  temps  la  substance,  .^cci- 
dentia,  ium  (inusité  au  sing.  à 
la  bonne  époque),  n.  pi.  .Sen. 
(const.  sap.  9,  1).  Quint.  (III,  6, 
36).  Chose  d'  — ,  res  quœ  per 
se  non  est.  ||  (Par  ext.)  Effet 
accessoire  de  qqch.  ,  id  quod 
accedit  (ad  aliquid),  id  quod 
intervenu  alicui  rei.  1  Ce  qui 
survient  par  hasard.  Casas,  ûs, 
m.  Cic.  Nep.  Liv.  Par  accident, 
casu.  Cic.  Il  Ce  qui  arrive  do 
fâcheux.  Casas,  ûs,  m.  Cic.  Ca- 
sas gravis.  Cic.  Casus  adver- 
sus  ou  tristis.  Cic.  Mourir  par 
— ,  perlre  ou  inferire,  intr. 
Sans  — ,  féliciter.  Voy.  heureu- 
sement. 1  Qui  vient  rompre  l'u- 
niformité. Iniquitas,  atis,  f.  Ca?s. 
Liv.  Accidents  do  terrain,  ini- 
ijuitas  loci.  Cœs.Liv.  Auplur. 
iniqaitates  locorum.  Liv.  (I,\, 
38,  5;  XXXVIII,  2â,  3).  |  (T.  do 
point.)  Accidents  de  lumière, 
collu8trata,n.p\.Cic.  \  Gramm. 
Co  qui  vient  modifier  la  forme 
d'un  mot  variable.  Ea  qaœ  ver- 
bo  accidant.  Quint. 

accidenté,  ée,  adj.  Où  se  ren- 
contrent des  accidents.  Vie  ac- 
cidentée, vita  multis  laboribus 
jactata.  Terrain  accidenté,  lo- 
cus  iniquus.  Cxs.  Liv.  Non  ac- 
cidenté, œquus,  a,  um,  adj.  Cic. 

accidentel,  elle,  adj.  Qui  mo- 
difie passagèrement  une  subs- 
tance. Adventicias,  a,  um,  adj. 
Cic.  1  Qui  survient  par  hasard. 
Fortuitus,  a,  um,  adj.  Cic.  Co 
serait  un  défaut,  si  l'acte  n'était 
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pas  intentionnel  mais  acciden- 
tel, esset  vitium,  si  non  pete- 
retar,  sed  accideret.  Quint. 

accidentellement,  adv.  D'une 
manière  accidentelle.  C(uu,abl. 
adT.  Cic.  Fortaito,  adv.  Cic. 
Casa  et  fortaito.  Cic.  Temere 
ac  fortaito.  Cic. 

accise  (bus-lat.  accitia,  •  im- 
position -),  s.  f.  Nom  donné  an- 
ciennement aux  impositions  et 
à  l'octroi.  Vectigal  et  onera 
commerciorum  ou  (suivant  las 
cas)  por(oriiim  peregrinaram 
mercium.  Supprimer  le  droit 
d' — ,  vectigal  et  onera  com- 
merciorum resolvëre.  Etablir 
les  droits  d' — ,  peregrinarum 
mercium  portoria  instituëre. 

acclamation  (lat.  acclamatio), 
s.  f.  Cri  d'oiithousiasmo  poussa 
par  une  foule.  AcclawatiO, 
onis.  f.  Cornif.  rhet.  Cic.  (ex.  : 
acclamatio  secanda.  Cic.)i 
conclamatio,  onis,  l.  Ca^. 
Tac.  (ex.  :  universi  exercita» 
conrlamatione  imperator  ap- 
pellatur.  Ca-s.  [B.  C.,  11,26,  Ij); 
favor,  ôris,  m.  Cic.  Liv.  Saet. 
(ox.  :  quod  studium  et  quem 
jfavorem  in  scenam  attollit  Pa- 
nurgus?  Cic;  cam  gratulationv 
ac  favore  ingenti  populi  do- 
mum  estreductus.  Liv.;  ma- 
gno  omnium  favore.  Saet.).  On 
peut  employer  aussi  les  expres- 
sions :  Ciamor  et  assensus.  Liv. 
Clamor  gaadentiam.  Tac.  Cla- 
mor  gratulantium.  Liv.  Méricer 
les  acclamations,  clamorem 
mereri.  Quint.  Ilechercher  les 
acclamations,  ciamorescap<âre. 
■Sen.  Hortensius excitait  les  ac- 
clamations,//or<ensiusciamores 
faciebat.  Cic.  Voilà  ce  qui  chez 
les  bons  orateurs  excito  les  ac- 
clamations ot  l'admiration,  haîc 
sunt,  qaœ  clamores  et  admira- 
tiones  in  bonis  oratoribas  effi- 
ciunt.  Cic.  Acclamations  una- 
nimes, concentus,  ûs, m.  Plin. 
j.  (pan.,  î,  6;  U6,  2).  Par  accla- 
mation (c.-à-d.  tout  d'une- 
voix),  omnium  ossensu ou  uni- 
versi  ordinis    conclam,atione. 

Voy.    ACCLAMER. 

acclamer  (Ut.  acclamare),  t^ 
tr.  Saluer  d'acclamations.  Ac- 
clamâre,  tr.  Liv.  Tac.  (mais 
seulement  dans  des  constr.  c. 
celle-ci  :  aliquem  servatorem 
liberatoremqueacclam.are.Liv.} 
Plausa  et  conclamatione  fo- 
vëre  aliquem.  Tac.  Clamore  et 
plausu  comprob&re.  Son  dis- 
cours est  acclamé,  om,niain  in- 
genti assensa  aaditar  oratio. 
Cic.  Se  faireacclamer,  cZamores 
facëre  ou  efficëre.  Cic.  Chercher 
à  se  faire  acclamer,  clamores 
capture.  Sen.  Il  fut  acclamé 
dictateur  par  le  peuple  (c.-à-d. 
élu  par  acclamation),  totiaa 
populi  asseniu  dictator  consa- 
lutatus  est. 

acclimatation,  s.  f.  Action 
d'acclimater.  Curo  serendi  et 
edacandi  aliqaid  in  aliéna  solo- 
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{en  parlant  U'uiie  plante)  ou 
euro  asstiefiiciendi  aliqaem 
aliéna  cœlo  (en  parlant  d'un 
animal). 
•cclimater.  v.  tr.  Habituer  à 
un  nlimat  autre  que  celui  du 
pays  d'origine.  —  un  animal, 
hestiam  ulieno  cselo  assaefa- 
ciendi  c:iram  habère.  —  une 
plante,  plantam  in  aliéna  solo 
aerendi  et  educandi  caram  ha- 
bère. S'—,  assae»cêre  cselo  (en 
pari,  d'un  animal  ou  d'une 
plante),    aasuescère    solo     (on 

fiarl.  d'une  plante).  S' —  dans 
a  Gaule,  Gallise  assaescëre. 
Ne  pas  pouvoir  s'—,  cselam  (ou 
tolam]  non  pati.  Acclimaté, 
ée,  p.  adj.  Solo  {ou  cœlo)  as- 
saetua,  a,  um. 

•ccointance,  s.  f.  Liaison  fa- 
milièreavecqqn.  Consuetudo, 
inis,  (.Cic,  (ex.  :  asas  et  con- 
tuetiido.  Cic.)  Avoir  des  accoin- 
tances avec  Clodia,  libidinis 
commercium  cam  Clodià  lia- 
bëre. 

accointer,  v.  tr.  Lier  familiè- 
rementavoc  qqn.  S'  —  avec  qqn 
ou  de  qqn.  Aliqao  uti  familia- 
riter.  Cic.  Nep.  cansaetudinem 
habère  ou  consaescëre  cam 
aliqao,  Cic.  Etre  accointé  avec 
Clodia,  cam  Clodià  consaescëre. 

Voyez  ACCOI.NTANCE. 

«cotiser,  v.  tr.  Rendre  coi, 
c.-o-d.  calme  (arch.)  Sedâre, 
tr.  Cic.  Traaquillàre,  tr.  (au 
fig.)  Cic.  Nep.  Restinguëre, 
tr.  Cic. 

«ccolade,  s.  f.  Action  de  jeter 
ses  bras  autour  du  cou  de  qqn, 
pour  l'embrasser.  Complexas, 
as,  m.  Cic.  Oscalatio,  onis,  f. 
Cic.  Donner  1'—  à  qqn,  col- 
lum  alicajas  amplexa  petëre. 
Donner  à  une  bouteille  do  rudes 
accolades,  lagenœ  collam  mal- 
tum  et  fortiter  invadëre. 

accolage,  s.  m.  Action  de  pa- 
lisser    ou     d'échalasser.    Voy. 

iCHALASSEMENT. 

«ccolement,  s.  m.  Rapproche- 
ment de  deux  choses  accolées. 
Conjanctio,  ônis,  t.  Cic-  Colli- 
gatio,  ônis,  f.  Cic.  Val.-Max. 

accoler,  v.  tr.  Jeter  ses  bras 
autour  du  cou  de  qqn,  pour 
l'embrasser.  Collam  alicujas 
amplexa  petëre.  ||  (Par  ext.) 
Embrasser.  Voy .  ce  mot.  ^  Lier 
solidement  autour  de  qqch. 
Colligàre,  tr.  Cic.  —  la  vigne, 
vite»  palis  circamdâre. 

accolure,  s.  f.  Lien  pour  acco- 
ler la  vigne.  Vincalam,  i,  n. 
Col.  Vimen,  minis,  n.  Col. 

accommodable,  adj.  Qui  peut 
s  accommoder,  s'arranger.  Qui 
{qase,  qaad)  componi  potest. 

accommoàage,   s.  m.   Action 

I    d  accommoder     qqch.     (arch.). 

Con(eclio    (cibi).    Cels.    Flin. 

Comptas,  as,  m.  Lacr.  (en  pari. 

de  la  chevelure) 

«ccommodant,  ante,  adj 
Qui  s'accommode  au.\  personnes 
ou  auv   choses.    Commodus, 
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a.  um,  adj.  Plant.  Ter.,  Cor- 
nif.  rhet.  Cic.  (ex.:  malta  et 
jam  esse  commodiorem  mitio- 
remqae  nantiant.  Cic.  mores 
rnmmodi.  Cic);  facilis,  e,  aJj. 
Vie.  (ex.  :  facdis  pater.  Cic.fa- 
cilem  aliqaem  haberc),  -  trouver 
qqn  accommodant  «.  Cic); 
tractabilis,  e,  adj.  Cic.  Cart. 
{o\.:tr.  virtas.Cic.  tr.  ingeniam. 
i'art.;nikil  est  filiotractabilius. 
Cic;  ut  te  tractabiliorem,  expe- 
riantar.  Plin.  J.)  Humour  — , 
facilitas.  Cic  comilas  et  faci- 
litas. Cic.  facilitas  et  Itumani- 
tas.  Cic  facilitas  et  lenitado 
animi.  Cic, 
accommodation  (lat.  accom- 
modatio)  ,  s.  f.  Action  d'ac- 
commoder. Accommodatio , 
ôais,  f.  Cic.  (ex.  :  ace.  alicajas 
rei  ad  aliauid.  Carnif.  [rhet.  1, 
3];   Cic    [de   inv.  I,  9]).  Voy. 

ACCOMMODER. 

accommodement,    s.    m.    Le 

fait  d'être  arrangé  de  façon  à 
convenir  à  qqch.  Accommo- 
datio, ônis,  f.  Cic  (Voy.  Ac- 
coMMODATioNj;  disposHio,  ônis 
Vitr.  Sen.  (ox.  :  disp.  locoram. 
V'itr.  [1,  3,  21;  disp.  colamna- 
ram.  Vitr.  [III,  3,  9]  ;  disp. 
fastigiorum.  Vitr.  [V,  1,  lOj; 
disp.  locaram  ad  usum  publi- 
cam.  Vitr.  [I,  3,  11.  Fig.  Il 
nous  faut  chercherquelque  autre 
accommodement,  qusedam  alla 
reram  compositio  nabis  qaœ- 
renda  est.*i  Le  fait  d'être  dis- 
posé de  façon  à  être  d'accord 
avec  qqn.  Compositio,  ônis, 
f.  Cic  (ex.  :  pacis,  concordiœ, 
compositionis  aactor  esse  non 
destiti.  Cic;  legatos  ad  Pom- 
pejam  mittëre  de  compositione. 
Cœs.  ;  de  compositione  agëre 
Cxs.;  de  compositione  loqai. 
Cœs.);  constitutum,  i  (  pr. 
•  convention,  accord  »),  n.  Cic 
(ex.  :  ad  constitutum  venîre. 
Cic.  ;  constitutum  habère  cum 
aliqao.  Cic);  pactum,  i,  n. 
Cic.;{6X.:m.anëre  inpaeto.  Cic);  ! 
pactio,  ônis,  f.  Cic  {ex.:facëre 
pactionem  de  aliqaà re  et  facëre 
pactionem  ut...  av.  subj.  Cic); 
transactio,  ônis  (pr.  •  tran- 
saction "),  f.  Jet.  (mot  techn.l; 
decisio,  6nis(pr.  .  règlement 
d'une  affaireau  moyen  d'un  ac- 
commodement •  ),  "f.  Cic  (ex.  : 
decisionis  arbiter.  Cic;  deci- 
sionem  facere,  -  conclure  un 
accommodement  •.   Cic)  Voy. 

ARRANGEMENT.     Entrer    en    , 

dare  se  in  sermonem.  Cic.  Un 
homme  d'— ,  tractabilis  homo. 
Cic  1  (Arch.)  Le  fait  d'être  en- 
richi.  Rei    familiaris   amplifi- 
catio.  Cic. 
accommoder    (lat.   accommo- 
dure),    V.     tr.  Mettre   une  per- 
sonne ou  une  chose   dans   des 
conditions    telles    qu'elle    con- 
vienne  à    un    autre.  Accom- 
modàre,    tr.    Cic.    (ex.  :  ace 
samptus  ad  mercedes.  Cic.  ace 
orationem  auribas  aaditoram. 
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I    Cic.    eosdem    versus    alion    in 

i    aliam  rem  accommodari  passe, 

i    Cic;   ace  in  omnem  ei/entuni 

cansilia.  Liv.;  ace.  se  ad  rem 

pablicam    et    ad    magnas    res 

,    gerendas.  Cic;  puppes  ad  ma- 

gnitudinem   (luctuam    tempes- 

tatumque  accommodatœ.  Cœs.; 

oratio   hominam^    sensibus    ac 

mentibas accommodata.  Cic;  id 

accomm,odatum     est    natarœ. 

Cic.)  componëre  ad   ou  in 

aliquid.  Cic  Sen.  Quint.  Tac 

Voy.  APPROPRIER,  ADAPTER.  S'  — , 

se  accommodàre    ad    aliquenx 
ou  ad  aliquid.  Cic  fingëre  se  ad 
aliquid.  Cic  S' —  aux  circons- 
tances, tempori  cedëre  ou  scr- 
vlre.  Cic  temporibus  assentiri. 
Cic.  (ep.,  I,  9,  21).   Il    Accom- 
moder un  mets,  c.-à-d.  le  pré- 
parer     avec     l'assaisonnement 
convenable.  Coquéreet  condire 
cibam.Cic  —  des  champignons, 
des    légumes,    condire  fangas, 
herbas.    Cic.   —    qqch.    à   une 
sauce  à  l'huile,  condire  aliquid 
liqaamine  et  olea  ou  ex  oleo  et 
liquamine.  Apic  Accommodé  i 
la  sauce,  jaralentus,  a,  um,  adj. 
Cels.  liquaminatas,  a,  um,  adj. 
Apic     Accommodé   à   la   sauça 
piquante,   axyzomus,    a,    um, 
adj.  Apul.  Un  mets  mal  accom- 
modé, ci6us  maie  conditas.  Fig. 
Accommoder  qqn  à  toutes  sauces 
(en  dire  tout  le  mal   possible), 
maledictislacessêreou  insectari 
aliquem.  Cic.    ||    Accommoder 
une   parure    à  qqn,  accommo- 
dàre aliquid  alicuion  ad  aliquem 
Cic.  Absol.    —    qqn    (lo  parer), 
ornare  aliquem.   Ter.  Cic.    (le 
coiffer)  alicajas  capillos comëre. 
Cic.  Il  —  trop  bien  ses  enfants, 
nimio    vestita    indulget    circa 
liberos.  Ter.  S'  — ,  sa  faire  — , 
voyez    PARER    et    coiffer.    Les 
femmes  sont  un  an  à  s' — ,  mu- 
lieres   dum   comantur,   annas 
est.  Ter.  —  qqn  de  toutes  pie- 
ces  (le  couvrir  do  ridicule),  de- 
pectere    aliqaem.  Ter.    (heaut. 
951).  Je  te  ferai  — ,  comme  tu 
le   mérites,  exornatus    eris    ex 
tais  virtutibas.  (d'apr.  Ter.)  Je 
l'ai  —    en  plein   sénat,  comme 
je    sais  faire,    hune  ego  accepi 
insenatu,ut  soleo.Cic  (adAtt., 
I,  18,  i.).||    (Absol.)    Mettre    en  . 
bon    état.  Ordinâre,  tr.   Cic  . 
//or.    Col.    [ord.     horologium.  , 
PlinA;  paràre  ou   apparire, 
tr.    Cic;  ex.    :  prandium   ap- 
parâre  ou  paràre,  [•  —   à  dî- 
ner "].    Ter.      Cic.      Phœdr.); 
instruëre,    tr.   Cic.    (ex.    :  i. 
domam,    œdes,    hortos.     Cic. 
•  le  jardin  commence  à  s' —  », 
hortas  jam  instruitar).    Nous 
serons   fort    bien    accommodés 
en   cette    hôtollerie,  in  hoc  di- 
versorio     laute    diversabimar. 
Cic.  Il   (Absol.)  Placer    qqn  de 
façon    à    ce    qu'il    soit    à    son 
aise,    aliquem    ita    componëre 
ut    commode    $it.    1    Disposer 
uue  chose  de   manière  qu'elle 
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sacrnrde  av«;  uns  autr«.  A.C- 
comvaodare.  tr.  Cic.  (voy. 
ci-deè*>n  :  ad  aliquid  apte 
congruenterque  rem  com- 
ponère.  Cic.  ^'  —  avec,  con- 
gruére,  intr.  (ex.:  eongr.  cum 
aliqaà  re.  Cic.  l.iv.congr.  ali- 
cai  rei.Cic.  Sep.  Liv.).  Qui  s'ac- 
commode avL«c,  congraens.  adj. 
(aT.cam  et  l'Abl.  ou  av.  le  Dat.t. 
Cic.  Suet.  Cela  s'accommode  à 
uos  études,  illad  aptam  et  con- 
graens  est  nostris  stadiis. 
Cic.  Il  Metti^  qqu  dans  des 
dispositions  telles  qu'il  s'accorde 
avec  un  autre.  Conciliare  ali- 
qaem  alicai.  Cic.  Oses.  Liy.  Re- 
conciliare  aliqaem  alicai.  Cic. 
reconcil.  aliqaem  cam  aliqao. 
Cic.  rec.  animam  alicajas  ali- 
cai. Cic.  Li".  Recolligére  cam 
alitiao  alicaj'as  animam.  Cic, 
(ad'Att.,  1,5,  5).  Une  femme 
s'ac'-ommode  mieux  d'ordinaire 
avec  une  femme,  congrait  ma- 
iier  malieri  magis.  Ter.  Je  n'ai 
point  vu  d'iiomme  qui  s'accom- 
mode miouï.  à  mes  manières  et 
qui  ?oit  plusselonmon  humeur, 
neminem  novi  vehementia$  ad 
vits"  mese  modam  et  consaetadi- 
nem  accommodatam.Cic.  Voy. 

ACC»RDER     et     RÉCOSCU.IER.  Il  (Par 

ext).  Accommoder  un  différend, 
componére  litem  ou  controver- 
siam.  Cie.  Ca^s.  {e\.  :  compon, 
controversias  regnm.Cœ$.c.ne- 
gotiam,  •  un  procès  ".  Saet.  c. 
discordias.  Tac.  abs.  :  coheredes 
mei  componére  et  transigere 
[•  s'accommoder  •]  capiebant. 
Plin.  j.;  impers,  ut  compone- 
retnr,  •  de  manière  à  ce  qu'on 
s'aC4-ommodât  -.  Cic.  [p.  Rose. 
Am.  136].  C\vs.  [B.  C,  III,  16, 
h].  Voy.  ARR-vscER,  ^  Assurer 
à  qqn  qqch.  qui  lui  convienne. 
Accommodâre,  intr.  Cic.  (ox.  : 
aliriii  accommodâre  de  liabi- 
tatione  [  •  accommoder  qqn 
d'une  demeure  à  sa  conve- 
nance .]  Cic.  [ep.  XIII,  2]).  - 
qqn  d'une  chose,  atendam  ali- 
quid alicui  dare  ou  permittëre. 
Cic.  Voy.  CÉDER  et  pourvoir. 
(Par  ext.  S' — [c.-d-d.  se  mettre 
à  son  aise,  on  amassant  du 
bien  ,  rem  (acëre  ou  aagére  ou 
ampïificàre.  Cic.  S' — au  détri- 
ment d'autrui,  ex  incommodis 
alioram  saa  comparâre  com- 
moda.  Ter.  Pou  accommodé 
des  biens  do  la  fortune,  for- 
tanx  bonis  maie  instructas. 
Accommodé  {c.-à-d.  à  son  aise), 
modice  locaplea.  Liv.  rebas salis 
instractas.  Cic.  ||  S'accommoder 
de  qqn  oa  do  qqch.  (accepter 
ce  qu'on  croit  à  sa  convenance). 
Accipëre  (opp.  à  abnaere,  re- 
padiare  ,  tr.  Cic.  Nep.  (ex.:  ace. 
non  solam  frenos  ted  cliam 
jagam.  Lii- .  a.  libenter  aliquid. 
Nep.  a.  fatisÇar.tiontm.  C-r. 
Cies.  condirionem.  Cic.  pa- 
cem.  Liv.].  Je  m'accommodo 
assez  de  ça  p'îrsonne,  ille  mihi 
non   'l''fi!icel.  Je  ne  m'accom- 
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modérais  pas  de  cela,  M  non 
patienter  ferrem.  Qui  s'accom- 
moda de  ce  qu'il  a,  sao  con- 
tentas. Liv.  Sais  rebas  con- 
tentas. Cic.  Il  (Partie.)  S'ap- 
proprier qqch.  Sibi  aliquid  as- 
samêre.  Cic.  Voy.  ce  mot. 
1  Accommoder  qqn  (le  traiter  ou 
le  servir  à  sa  convenancjl . 
Commodam  ministerium  alicai 
facire  (en  pari,  d'un  serviteur), 
aliqaid  alicai  commode  pnr- 
bère  (en  pari,  d'un  fournisseur). 
Ceci  m'accommode,  hoc  mihi 
commodam  est.  Cic.  Ces  pro- 
priétés m'accommodent  fort,  ista 
prxdia  mire  mihi  conveniant. 
Cic.  Faire  qqch.  qui  puisse  ac- 
commoder l'Etat,  commodo  rei 
publicse  (acëre  aliqaid.  Cic. 
S'il  était  possible,  on  agissant 
ainsi,  d'accommoder  l'Etat,  si 
per  commodam  rei  pablicœ 
posset.  Liv. 

accompagnement,  s.  m.  Ac- 
tion d  accompagner.  Comita- 
tus,  ÙS,  m.  Cic.  Cses.  (ex.:  op- 
timoram  et  clarissimoram  vi- 
roram  comitatus.  Ciel;  assec- 
tatîo.  ÔDis  (pr.  ■  action  d'ac- 
compagner un  candidat  "),  f. 
Cic.  (Mur.,  70)  Q.  Cic.  (do  pot. 
cons.  3U].  Fig.  Tous  les  autres 
—  d'une  telle  vio,  ceteraqae, 
qase  comitantar  haie  vitœ. 
Cic.  ^  Ce  qui  accompagne. 
Accessio,  ônis,  (.Jet.  Acheter 
un  parc  avec  tous  ses  accompa- 
gnements ,  hortos  instructos 
emëre.  Cic.  Servir  d'accompa- 
gnements, commodo*  accessio- 
nesprsebêre.  1  Action  d'accom- 
pagner qqch.  pour  le  mettre  en 
valeur.  Comitatus,  ùs,  m. 
Cic.  (ex.:  tanto  virfatam  comi- 
tata  opas  est.  Cic.)  \\  (T.  de  mu- 
sique.) Tout  ce  qui  met  en  va- 
leur la  partie  principale.  Sac- 
centas,  ûs,  m.  Mart.  Cap.  Chant 
avec  —  de  flûte,  collata  vo.v  ad 
tibiam  ou  (au  plur.)  collât^  ad 
tibiam  voces.  Chanter  avec  — 
do  flûte,  ad  tibirinem  canëre  ou 
cum  tibiis  cancre  voce  ou  ca- 
nëre ad  tibiam.  Cic.  Jouer  do 
la  cithare  sans  —  de  voix, 
citharâ  sine  voce  canëre.  (Mé- 
ton.)  —  do  lyre,  chordarum 
sonos.  —  de  flûte ,  tibiaram 
sonos.  —  de  chant,  vox  ^ibas 
Jiincta. 

accompagner,  v.  tr.  Associer 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 1  Adjoindre 
(mais  seul.  c.  verb.  réfl.)  S'ac- 
compagner de  qqn  (se  l'adjoin- 
dre) ,  aliqaem  sibi  adjangëre 
comitem.  Virg.  aliqaem  secom 
hahêre.  Cic.  aliqaem  stcam 
habére  comite.m.  Cic.  aliqaem 
sibi  assamëre  comitem.  Cic.  La 
roino  accompagnée  d'une  suite 
nombreuse,  r-ginamagno  comi- 
tatuveniens.  Virg.  Il  s'est  ac- 
compagné do  gens  sans  aveu 
pour  faire  un  mauvais  coup, 
ejectns  ae  perditissimos  viros 
cepil  comités  ot  malam  facinus 
aggrederetar     L'art  s'accompa- 


ACC 

sna  de  grâce,  artem  comitatur 
liecor.   'Qaint.  \\    (l'.    de  mus.) 
S'accompagner  de  la  cithare,  ad 
citharam  canëre.  Qaint.  1  Ac- 
compagner qqn  ou  qqch.   d'une 
chose,  'adjangëre  aliquid  alicai 
ou  alicai    rei.    ||    Accompagner 
qqn  de  qqch..  Adjungère  ali- 
qaid alicai.  Cic.  (ex.:  ad;,  ali- 
cai tantom  decoris,  tantumdi- 
gnitaHs,  ut...  Cic.)  j  (T.  demus.) 
—  qqn,  adejse  alicui  (t.  gén.), 
asplràre  alicai   (  •  soutenir  la 
voix  de  qqn,  le  maintenir  dans 
le  ton,   avec  la    flûte  -  ).    Hor. 
(ars  poet.  20M    ou  aspiràre  ca- 
nenti.    Virg.    (En.  ,    IX,    525)  ; 
concinëre  alicui  (•  soutenir  la 
voix   de   qqn    avec    la  flûte  -j . 
Suet.  (Cal.,  hk)  ;  succinëre  ali- 
cai (■  accompagner  de  façon  à 
laisser    dominer     le    chant-), 
l'arr.  Calp.    Petr.    —  la   voix 
avec  la  flûte,  conferre  ad  tibiam 
vocem  (ou  voces,  s'il  s'agit  de 
plus,   cnantours).   Les  cors  qui 
accompagnent   la    lyre,  cornud 
eu,  qux  ad  nervos  résonant  in 
cantibus .  Il  Accompagnej-  qqch. 
d'une  chose.   Adjungère  ali- 
qaid alicai  rei  ou  ad  aliquid. 
Cic.    (ex.:  adj.  ad  honestatem 
volaptatem.  Cic.  adj.  insolen- 
tiam  honestati.  Cic.  adj.  verbis 
solatis  numéros.  Cic.  adj.  som- 
mx  gravitati  tantom  comita- 
tis.  Plin.  j.)  —  un  présent  de 
paroles  aimables,  munuâ  suum 
omâre  verbis.  Un  ouragan  ac- 
compagné  de   grêle  et  de  ton- 
nerre ,""  (oeda    tempestas     cum 
grandine    et    tonitribas.    Liv. 
Une  grande  chambre  accompa- 
gnée de   deux  cabinets,  diœta 
cam  continentibas  et  adjanctis 
daobus  cellis.    —   do  cris,  ela- 
mosas,  a,  um,  adj.    (ex.:   ora- 
tionis   enuntiandse   acceleratio 
clamosa.  Cornif.  rhet.  cl.actio. 
Qaint. )^  Accompagner  qqn,  se 
joindre   à    lui,  aller    avec    lui. 
Comitem    se   alicui   dire, 
prxbère  ou  adjungëre  (ex.: 
se  comitem   alicai  dâre.   Cic. 
Cort.   se    comitem   alicai   ad- 
dëre.     Virg.    Liv.    se    comitem 
fugm  alicajas  adjungëre.  Cic. 
preebère  se.    alicai    comitem   in 
inimicis  ulciscendis.  Cic.);esse 
comitem  alicujns.  Cic.;  co- 
mitari,  dép.  tr.  ou  intr.  (ex.: 
com.  aliqaem.  Cses.  c.  aliquem 
in  exsilium.    Saet.    illi  injusto 
domino    aliqaandia    in    rebas 
gerendis  prospéra  fortana  co- 
mitata  est.  Cic.  tarais  mentibus 
virtus    non  facile    comitatur. 
Cic.  avec  le  dat.  le  verbe  comi- 
tor  est  pris  au  sens  fig.  et  s'em- 
ploie  quand    •  accompagner    • 
est  syn.  de  •  no  pas  se  séparer 
de,  être  inséparable  de  ■)  ;  se- 
qai  aliquem,  (ex.:  s.  aliquem 
intro.  Ter.  s.  Csesarem  ex  orbe. 
Cses.  aii^uem,  magistratam  in 
provinciam.    Nep.  )  ;    sectàri 
aliquem    {propr.    •  accompa- 
gner qqn  partout,  ot  toujours  , 


ACO 

•  accompagner  les  pas  lie  qqn  •), 
Cic.  etc.  (ex.:  s.  aliqticm  lotos 
dies.  Cic);  assectâri  aliquum 
(•accompagner les  pas  (le  qqn  -), 
tr.  Cic.  (o.\.:  l'ic.  p.  Mur.  70)  ; 
prosequi  aliquem  (pr.  -  escor- 
ter (iqn,  lui  l'airi)  la  conduite"), 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.:  prosequi  ali- 
qaem  proficiscentem.  Cic.  ali- 
qaem  usqae  ad  agri  ^nes .  Cic. 
pr.  aliquem  of^ii  causO,  Liv. 
pr.  de[unctum.  Petr.)  ;  dedu- 
cêre  aliquem  [pr.  -  accom- 
pagner pour  faire  honneur,  faire 
cortège  »).  Cic.  etc.  (ex.:  d.  ali- 
quem ad  forum.  Cic.  in  forum. 
Quint,  fréquentes  eum  dom,uni 
dediixerant.  Liv.)  ;  producëre 
aliquem  {pr.  -  accompagner 
quelqu'un,  lui  faire  la  condui- 
te ■■).  Ter.  (ex.:  pr.  xliquem 
ras.  Ter.  ad  balneas.  Apul.); 
stipare  aliquem  (pr.  •■  ac- 
compagner quelqu'un  jn  fou- 
le, lui  faire  un  nombreux 
cortège  »).  Cic.  (employé  sort. 
au  part,  passé,  ex.:  stipatas 
semper  sicariis.  Cic.  stipatus 
satellitum  manu.  Plin.  ^.).  Voy. 
ESCORTE  et  ESCORTER.  So  faire 
—  de  qqn,  aliquem  secum  ka- 
bêre  ou,  ducëre  comitejn.  Cic. 
Elle  peut  m'  —,  eat  nobiscum. 
Cic.  Il  Fig.  —  la  fuite  de  qqn,  se 
alicujns  fugse  comitem  adjun- 
gëre.  Cic.  —  les  pas  de  qqn 
(poét.),  alicuj'us  vestigia  seqai. 
Ov.  Qui  accompagne,  cornes, 
adj.  et  subst.  socius,  a,  um, 
adj.  et  subst.  Cic.  (ex.:  mortis 
cornes  gloria.  Cic.  invidia  glo~ 
rias  comes.  Nep.  ira  pt  metus 
et  reliqui  motus  anim^i,  comités 
snperioram.  Cic.  vitse  socia 
virtas.  Cic). Ces  mouvements  de 
passion  doivent  être  accompa- 
gnés du  geste,  hos  motus  sub- 
sequi  débet  gestus.  Cic.  Un  deuil 
cruel  accompagnerait  ta  vic- 
toire, acerbissim,o  lucta  ista 
Victoria  redundaret.  Cic.  ^  Ac- 
compagner qqch.  (fig.),  s'ajouter 
à  une  chose  pour  la  m3ttre  en 
valeur,  apte  convenire  ad  ali- 
quid.  Cic.  La  crinière  accom- 
pagne la  tête  du  lion,  juba 
ieonis  capiti  adjuncta  est  de- 
center.  Ce  bois  accompagne  bien 
cette  maison  de  campagne,  ha^c 
lilva  villse  adjuncta  maltum, 
confert  ornamenti  ac  decoris. 
■ccomparer,  v.  tr.  Arch.  Voy. 

COMPARER. 

accompli,  p.  adj.  Complet  en 
son  genre.  Consummatus,  a, 
um,  p.  adj.  (avec  comp.  et  su- 
perl.).  Sen.  Plin.  Quint.  Plin.  j. 
(ex.  :  0.  sapientia.  Sen.  elo- 
quentia.  Quint. ars.  Plin.c.  ora- 
tor.  Quint,  consummatissimus 
Juvenis.  Plin.  j.  [ep.,  11,7,  ti]); 
perfectus,  a,  um  (Comp.  Cic. 
Superl.  Cic).  p.  adj. Cic.  Sen.  Jet. 
(ex.  :  p.  homo,  orator.  Cic.  p. 
in  dicendo,  in  arte.  Cic.  C.  Mem- 
mias  perf.  litteris,  sed  Grsecis. 
Cic.  p.  eloquentia.  Cic).  Com- 
poser  un    poème    presque    — , 
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omni  (ère  numéro  poerna  fat- 
cëre.  Cic.  (Acad.,  Il,  1,  3).  —  do 
tout  point,  absolutus  per(ectus- 
que  ou  perfectus  atque  abso- 
lutus.  Cic.  expletua  omnibus 
suis  partibas.  Cic.  e.rpletus 
et  perfectus.  Cic.  expletus 
atque  cumulatus.  Cic.  Général 
— ,  optimus  imperator.  Cic.  Un 
homme  — ,  summus  vir.  Cic. 
Un  littérateur  — ,  perfectus  in 
litteris.  Cic.  Fomme  — ,  sper- 
tatitsima  femina.  Cic.  Une 
beauté  — ,  mulier  omnibus  si- 
mulacris  emendatior.  Petr.  Qui 
est  — ,  cui  nihil  deest.  Cic. 

accomplir,  v.  tr.  Faire  complè- 
tement. 1  Faire  qu'une  chose 
soit  complète,  en  exécutant  ce 
qui  en  est  la  conséquence.  (Le 
latin  n'a  que  des  équivalents, 
ex.  :  —  la  loi,  servâre  legem. 
Cic.  legi  parère.  Cic.  —  les 
commandements, /lissa  exseqai. 
Cic.  efficëre  jussa.  Sali,  perse- 
qui  mandata.  Cic.  —  un  vœu, 
une  promesse,  votum,  prom.is- 
sum  solvëre  ou  cxsalvere.  Liv. 
Tac.  —  une  promesse,  facère 
promissum.  Cic.  fidem  exsol- 
vëre.  Liv.  —  ses  promesses,  pa- 
trâre  promissa.  Cic.  perficëre 
promissa.  Ter.  —  le  désir  de 
qqn,  voluntati  alicujus  ob- 
temperàre  on  obsequi.  Cic.  ali- 
cui  obsequi  ou  obtemperàre . 
Cic.  Ne  pas  promettre  ce  qu'on 
ne  pourrait  — ,  non  pollicèri 
quod  non  possis  implêre.  Cic. 
Que  le  ciel  accomplisse  vos  sou- 
haits, dii  tibi  dent,  quse  opta^ 
ou  dii  dent,  quse  vis.  Accom- 
plissez votre  ordre,  id  perage, 
quod  imperavisti.  Que  la  vo- 
lonté de  Dieu  s'accomplisse, 
fiant  ea  quse  Deus  fieri  voluit. 
^  Achever  une  chose  commencée 
ou  préparée.  ConGcère,  tr. 
Cic  (c.  munus  susceptam..  Cic. 
c.  iter  ex  sententià.  Cic.  c. 
longam  viam.  Cic.  c.  nuptias. 
Plaut.  Ter.  c.  rem  divinam. 
Nep.  ad  pénates  hostis  sui  c. 
nuptiale  sacrum.  Liv.  c.  sacra. 
Cic.  c.  sacra  Orphica  Dionyso. 
Cic.  c.  jasta  fanera.  Cœs.  c. 
légitima  quœdam  [  -  ace.  cer- 
taines formalités-].  Nep.  [Phoc, 
h,  2];  perScëre  (pr.  •  faire  jus- 
qu'au bout  »,  opp.  à  inchoâre), 
tr.  Cic  (ex.  :  p.  m,alta.  Cic.  sce- 
lus.  Cic.  cogitata.  Cic.  conata. 
Cxs.  absolvëre  et  perficëre  ali- 
qaid.  Cic);  facêre  (opp.  à  cogi- 
tare) ,  tr.  Cic  (/.  facinus.  Cic.  fur- 
tum.  Cic  imperata.  Cœs.  sacra, 
sacrificium,  res  divinas.  Cic 
Liv.);persequi(pr.  •  poursuivre 
ce  qui  est  commencé  et  l'ache- 
ver-), dép.  tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  p. 
incepta.  Liv.  si  quid  opus  tibi 
etiamnum  restât,  id  maximo 
opère  censeo  persequendum. 
Cic);  exsequi  (pr.  «  poursuivre 
l'achèvement  d'une  chose  en 
n'omettant  aucun  point  »),  dép. 
tr.  Cic.  Curt.  (ex.  :  exsequi 
aliquid.  Cic.  proposîtam.  Val.- 
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Max.  scehis.  Curt.  ) ,  gerëre, 
tr.  Cic.  (seul,  avec  le  subst.  re» 
ou  le  neut.  d'un  prou.,  ex.  : 
res  magnas  gerëre.  Nep.  spes 
gerendi  [s.  o.res].  Cic.  quse ges 
simus.  Cic.  hxc  dum  liomx 
geruntar  Cic.  quid  negotii  ge- 
ritur  ?  Cic.)  ;  per ferre  (  pr. 
"  soutenir  jusqu'au  bout,  mener 
à  bonne  fin  malgré  les  diffi- 
cultés -),  tr.  Cic.  Suet.  (an..  : 
id  quod  suscepi,  quoad  potero, 
perferam.  Cic.  [p.  Uosc.  Am. 
10];  p.  legationem.  Suet.); 
consummàre  (pr.  •  achever  - 
opp.  à  inchoâre,  instituëre), 
tr.  Liv.  Curt.  Plin.  j.  (ex.  :  c. 
eam  rem.  Liv.  c  opéra,  ut  in- 
choata  sunt.  Plin.  j.  non  co- 
gitato  modo  sed  consummato 
parricidio.  Curt.);patràre  (pr. 

•  exécuter  -),  tr.  Cic.  Liv.  Tac 
(ex.  :  p.  facinus.  Liv.  pessimum 
facinus.  Sali,  cœpta  patrataque 
expagnatio  eandem  intra  diem 
foret.   Tac);  perpetràre   (pr. 

•  exécuter  complètement  -),  tr. 
Plaut.  Liv.  Tac.  (ex.  :  p.  opus- 
Plaut.  sacrificium  rite.  Liv.  sa- 
crum in  monte.  Liv.  ca-de  per- 
petratà.   Liv.);   peragëre    (pr. 

—  faire  jusquau  bout  -,  opp.  k 
incipëre),  tr.  Virg.  Liv.  Sen. 
Tac.  (ex.  :  p.  inceptum.  Virg. 
Liv.  opas.  Saef.  summa  scelera 
incipi  cum  pericalo,  peragi  cum 
preemio.  Tac).  Chercher  à  ac- 
complir qqch.,  conari  aliquid. 
Cic.  Renoncer  à  —  qqch.,  rem 
susceptam  deponëre.  Sali.  Liv. 
rem  inchoatam  relinqaëre.Cic. 

—  un  acte  religieux,  operari 
sacris.  Hor.  Liv.  complêre  sa- 
crum. Liv.  (ex.  :  noctarnum 
erat  sacrum,  ita  ut  ante  me- 
diam  noctem  conipleretur.  Liv. 
[\XUI,  35,  15]).  —  une  céré- 
monie religieuse  en  l'honneur 
de  Junon,  facëre  (abs.)  Junoni. 
Cic.  Voy.  SACRIFICE.  1  Exécuter 
complètement.  Facëre,  tr.  Cic. 
(voy.  ci-dessus)  ;  efScêre,  tr. 
Cic  (ex.  :  mirabilia  facinora. 
Cic.  ;  id  facile  effici  passe. 
Nep.);  conhcëre,  tr.  Cic.  Cses. 
(ex.  :  quoniam  res  vi  manu- 
qae  confecta  est.  Cic  qai- 
bus  ou  his  rébus  confectis. 
Cses.  Sali,  omnibus  rébus  ma- 
gna cura,  multà  operà  et  la- 
bore  confectis.  Cic.  ad  eus 
res  conficiendas  biennium  sibi 
satis  esse  ducëre.  Cœs.  c.  lega- 
tionis  officium.  Cœs.  munus 
annuum.  Cic.  rem  sine  purjnâ 
et  sine  vaincre.  Cœs.  conficëre 
cursnm  vitse.  Cic.  cursus  an- 
nuos.Cic);  perScëre,  tr.  Cic. 
(voy.  ci-dessus).  —  son  devoir, 
prœstâre  officium.  Cœs.  offi- 
ciam  explêre.  Cic  fil.  —  ses 
devoirs,  exsequi  officia.  Cic.  — 
sa  tâche,  explêre  munus.  Cic. 
prœstâre    suum    munus.     Cic. 

—  les  devoirs  de  justice,  officiis 
justitise  fungi.  Cic  —  les  fonc- 
tions physiques,  (ungi  mane- 
ribas  corporis.  Cic.  Une  tâcha 
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i  accomplir,  muniu  (ux'jen- 
dum.  de.  —  les  desliiis,  l*i 
oracles,  implire  (ata.  Liv.  — 
des  prodiges,  ostenta  facrri. 
Saet.  Tu  sais  que  le  censeur 
Appius  accomplit  ici  des  pro- 
diges, sci»  Appianx  centorem 
hic  ostenta  facère  (iron.).  Csel. 
op.  Cic.  (ep.  VIII,  li,  V.  beau- 
coup de  prodiges  s'accomplirent 
cette  année,  multa  eo  anno 
prodigia  evenere.Tac.  Les  faits 
accomplis,  qiue  Jam  facta  $unt. 
Cic.  qiise  prxterierunt.  Cic.  — 
rapidement  qqch.,  aliqaid  ra- 
pêre.  Liv.  —  rapidement  un 
mariage,  rapère  naptias.  Liv. 
—  au  prix  de  grands  efforts 
on  travail  extraordinaire,  ex- 
tadàre  novum  de  integro  ta- 
borem.  Liv.  (V,  5,6}.  ||  Parcourir 
entièrement  une  période  de 
temps.  Implére,  tr.  PUn.  j. 
(ex.  :  nondum  annos  qaatuor- 
decim  impleverat.  Plin.J.  impl. 
annuin  septimam  et  sejcagesi- 
mum.  l'Un,  i.);  complére,  tr. 
Cic.  Nep.  {centam  et  septem 
annos  complesse.  Cic.  septem 
et  septaaginta  annos  complesse. 
Nep.  sot  duabus  anias  orbis 
altimis  partibas  depniens  mo- 
tam  carsus  annuos  confit  ; 
hujiis  hanc  lastrationem  ejas- 
dem  incensa  radiis  menstrao 
spatio  luna  complet.  Cic.); 
explére,  tr.  Cic.  Quint.  Valg. 
(ex.  :  expletam  annam  habeto. 
Cic  nondam  empiéta  œtatis 
vicesimo  anno.  Qaint.  expletis 
diebas.  Valg.  biennio  expletn. 
Valg.  ).  Avoir  accompli  son  temps, 
mourir,  obire  diem  saum.  Salp. 
ap.  Cic.  diem  supreTuam.  Nep. 
edëre  vitam.  Cic.  (do  fin.,  V, 
A).  S'—,  circumagi,  pass.  ou 
circttznagere  se.  Liv.  (ex.  : 
prius  circam^jctas  est  annas, 
qaam...  Liv.  nobis  in  ipso  ap- 
parata  annus  circamagitur . 
Liv.  circamactis  decem  et  octo 
mensibas.  Liv.  circamacto  an- 
no ou  anni  (empare.  Liv.). 
T  (Arch.)  Rendre  accompli,  par- 
fait en  son  genre.  Absotvêre  ac 
per(icére,  tr.  Cic.  Consammâre, 
tr.  Sen.  Absolatam  et  perfec- 
tam  ou  perfectam,  atqae  abso- 
latam reddëre  ou  efpcëre. 
accomplissement,  s.  m.  Ac- 
tion d'accomplir.  EffectÛS,  Ûs, 
m.  Liv.  Cart.  (ex.:  conatas 
tam  aadax  trajiciendaram  Al- 
piiim  ot  éjectas.  Liv.  hajas  con- 
sitii,  horam  consilioram  effec- 
tas.  Plane.  ap.Cic.  Cart.  aliqaid 
ad  ej[ectam  addacêre.  Liv.  ad 
efectum  (estinâre.  Liv.)  ;  func- 
tio,  ônis,  f.  Cic.  (ex.;  (unctio 
muneris  illius.  Cic.  [in  Ver.,  //, 
3,  15];  •  on  entend  par  travail, 
pour  ainsi  parler,  1' —  par  l'âme 
ou  par  le  corps  d'une  tâche  ou 
d'une  obligation  un  peu  im- 
ponanto-,  (afcor  estfanctio  qare- 
dam  vel  animi  vel  corporis 
graviori»  operis  et  maneris. 
Cic.  [Taie.,  II.  35]);  perfunc- 


tio,  ônis,  (.  Cic.  (ex.:  p.  U 
~       -       -^.,1,1.5]);; 


labo- 
ram  Cic.  [de  fin.,  I,  Ji&]);per- 
fectio,  ônis,  (.  Cic.  (ex.;  si 
non  perfectio,  at  conatus  ta- 
nten  atqae  adambratio.  Cic. 
p.  maximorum  operam,  Cic); 
cODSuminatio,  ônis,  f.  Sen. 
Col.  (ex.:  c.  ma.rimaram  re- 
rum.  Sen.suscepteeprofessionis 
Col.  operis.  Qaint.  ccrptorum. 
Jet.);  exsecutio,  ônis,  (.  Sen. 
Tac.  (ex.:  exs.  rei.  Tac.  consilii. 
Sen.)  ;  curàtio,  ônis,  f.  Cic. 
(ex.:  de  caratione  aliqaâ  mu- 
neram  regiorum  cam  Oppio 
locatas  sam.  Cic,  [ep.,  VI,  19, 
21).  —  d'un  oracle,  d'une  pro- 

Fnétie,  ûdes,  él,  t.  Virg.  Ov. 
'Iixdr.  (ex.:  verba  pdes  seqai- 
tar.  Ov.  promissa  exhibaere 
(idem.  Ov.pollicitam  dictisadde 
fidem.  Ov.  en  hxc  promissa 
(ides  est  ?  Virg.).  ^  Résultat  de 
l'action  d'accomplir.  Absolatio, 
ônis,  f.  Cic.  Perfectio,  ônis,  f. 
Absolatio  et  perfectio.  Cic.  Une 
chose  qui  a  été  1'— de  ma  gloire, 
goa»  res  gloriam  meam  absol- 
vit  perfecitqae. 
accord,  s.  m.  Union  que  crée 
entre  des  personnes  la  même 
façon  de  sentir,  de  penser  ou 
d'agir.  Concordia,  se,  f.  Cic. 
Liv.  Gell.  (ex.:  c.  patris  pa- 
traiqae.  Liv.  concordiam  con- 
glatinàre.  Cic.  concordiam 
constitaére.  Cic.  ordinam  con- 
cordiam disjangëre  ou  tarbâre. 
Cic.  Liv.  accepta  calamitas... 
cnncordiam  ordinam  majorem 
fecit.[  •  a  cimenté  l'accord  ■]. 
Liv.)  ;  conseDsio ,  ônis  ,  t. 
Cic.  Cses.  (ox.;  omniam  gen- 
tiam  consensio.  Cic.  tantà  con- 
sensione  Italiss.  Cic.  tanta 
universœ  Galliœ  conser%sio  fait 
libertatis  vindicandse  [«  un  tel 
accord   entre   tous  les   Gaulois 

pour...  •]  at Cœs.    [B.  G., 

VII,  76,  2];  singalaris  om- 
nium, bonoram,  cons.  in  me 
taendo  [•  accord  pour  mo  pro- 
téger •].  Cic.  "  11  n'y  a  tou- 
chant ces  sujets  aucun  —  entre 
les  magistrats  -,  nutla  de  illis 
magistrat'iam  conseni'io.  Cic); 
consensus,  ùs,  m.  Cic.  (ex.; 
c.  omniam.  Cic.  popali.  Cic. 
omniam  ordinam.  Cic.  aus^i 
usité  que  consensio);  conspi- 
râtio  ônis, (pr.  «communauté 
d'aspirations  •),  f.  Cic.  (es..;  c. 
liOminam  atqae  consensus.  Cic. 
omnium  gentiam  consensus  et 
incredibilis  conspiraiio.  Cic. 
consp.  bonoram  omniam.Cic); 
unanimitas,  âtis.  f.  Pacav. 
(tr.  109).  Liv.  (XL,  8,  ÏU).  Bon 
—,  gratia,  se,  f.  Ter.  Cic. 
(ex.;  esse  in  gratiâ  cum  aliqao. 
Cic.  dehinc  spero  seiernam  in- 
ter  nos  gratiam  fore.  Ter.). 
D'accord,  concorditer,  adv. 
Plaut.  Enn.  Cic.  Liv.  (ex.:  cono. 
congruëre  inter  se.  Plaut.  con- 
cordius  bellum  ger're.  Liv. 
concordissime  vivêre  cum  ali- 
qao. Cic.  7nscr.).Iitred' —  COD- 
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sentira  ,  inir.  Cic.  Quint. 
(es..:  c.  cum  aliqao.  Cic.  deca- 
jas  [i.  e.  amici^i.r]  atilitate 
omnes  ano  ora  conscn(iun(. 
Cic.  neqae  tamen  Aristippus 
cum  Cyrenaicis  de  volaptate 
consentiens.Cic);  conspiràre, 
intr.  Cic.  (ex.:  c.  cum  aliqao, 
Cic.  c.  ad  liberandam  rem  pu- 
blicam.  Cic.);  congruére,  intr. 
Cic.  (ex.;  de  re  uni  solam  dis- 
sident, de  ceteris  miri^é  con- 
gruant.  Cic.  illi  inter  se  con- 
graant  concorditer.  Plaat.  ut 
re  nos  inter  nos  congruére 
sentiant.  Ter.);  concinère, 
intr.  Cic.  (ex.:  cum  Peripatetici!' 
re  concinëre,  verbis  discrepàre. 
Cic).  Dtre  d'  — ,  être  en  — 
d'opinion  avec  qqn,  idem  exis- 
timâre,  eadem  censêre.  Etre 
d' —  avec  soi-même,  constare 
sibi  (ex.:  reliqai  sibi  constite- 
runt.  Cic.  qui  in  rébus  contra- 
riis  parum  tibi  constent.  Cic. 
at  constare  in  vitse  perpetai- 
tate  possimus  nobismetipsis 
nec  in  ullo  officio  claadicare. 
Cic.  in  Oppianico  sibi  [judices] 
constare  et  superioribus  judi- 
ciis consentire  debuerunt.  Cic). 
Rester  dans  ses  discours  d' — 
avec  soi-même,  constanter  con- 
venienterque  sibi  dicêre.  Cic. 
Qui  est  d'— ,  concoTS,  adj. 
P/au£.  Ter.  Cic.  Liv.  Suet  (se 
dit  des  pers.  et  de  leurs  senti- 
ments, ex.:  sorores  concordes. 
Nsev.  fr.  concordibas  animis 
jancti.  Liv.  ut  malto  pat  civitas 
concordior.  Plaat.  credo  eà 
gratiâ  nuxgis  concordes  fore. 
Ter.  fratres  concordissimi.Cic. 
concordissima  tarba.  Sen.) .  Qui 
est  d'accord  avec  qqn,  concors 
cum  aliqao.  Afran.  Liv.  alicai 
Sen.  Tac.  consentaneus  alicai. 
Cic.  Qui  est  d' — avec  soi-même, 
constans  sibi.  Cic.  sibi  concors. 
Sen.  secam  ipse  concors.  Liv. 
D'un  commun  — ,  consensu 
omnium.  Caes.  Liv.  On  admet 
d'un  commun  —,  tout  le  monde 
demeure  d' — ,  in<er  omnes 
constat,  inter  omnes  convenit 
(avec  la  Prop.  Inf.).  Alors  qu'on 
était  d'—  sur  le  fait,  cum  de 
facto  conveniret.  Cic.  Alors 
qu'on  était  d' —  sur  les  lois, 
mais  non  pas  sur  le  législateur, 
cum  de  legibus  conveniret,  de 
latore  discreparet.  Liv.  On  est 
en  désaccord  sur  la  mot,  mais 
d' —  sur  la  chose,  de  verbo 
controversia  est,  de  re  quidem 
convenit.  Sen.  L'acheteur  ot  le 
vendeur  tombent  d'accord  sur 
le  prix,depre<io  inter  ementem 
vendentemque  convenit.  6'en. 
Il  y  a  accord,  cOBVenit,  im- 
pers. Cic.  Liv.  Nep.  Voy.  s'ac- 
corder. N'être  pas  d'accord, 
discordàre,  intr.  Ter.  Cic. 
Tac.  (ex.;  d.  inter  se.  Ter.  inter 
se  dissidëre  atqae  d.  Cic.  ani- 
mas a  se  ipse  dissidens  se- 
cumqae  discordons.  Cic.  dise. 
cam  Cheruscis.  Tac);  dlssen- 
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Te,  intr.  Cic.  (ox.:  d.  ab  ali- 
quo.  Cic.  de  aliquâ  re.  Cic. 
ab  atiijuo  de  aliiiuu'x  re.Cic.  cam 
aliquo.  Cic.  inter  se.  Cic.  d. 
ipsiimsibi  in  sud  oralione.Cor- 
nif.rhet.);  dissidére,  intr.  Cic. 
Hor.  [d.  inter  se.  Cic.  ab  ali- 
quo. Cic.  ab  aliqao  animo  et 
voluntate.  Cic.  d.  cam  aliqao. 
Cia.  d.  de  aliqao.  Cic.  diss.  re, 
non  verbis.  Cic);  discrepàre, 
intr.  Cic.  {d.  cam  aliqao.  Cic. 
d.  sibi,  Cic.  inter  se.  Cic.  nullâ 
in  re.  Cic).  On  n'est  pas  d'ac- 
cord, discrepat,  impers.  Lucr. 
Liv.  (ex.:  discrepat  inter  scrip- 
tores.  Liv.  d.  illad  factam  esse. 
Liv.  [cf.  XXI  r,  36,  5]);  parum 
ou  neqaaqaam  inter  aactores 
constat.  Cic.  Liv.  (avec  la  Prop. 
Inf.);  est  inter  scriptores  con- 
trovcrsia.  Cic.  non  omnes  aac- 
tores sant  (avec  la  Prop.  Inl'). 
Cic.  Liv.  Mettra  d  accord, 
in  concordiam  redigére.  Liv. 
concordiam.  reconciliâreinter... 
Liv.  I  D'  —  (loc.  adv.),  per  me 
licet  ou  per  me  ou  non  impe- 
dio,  non  repagnabo  (-  je  n'ai 
rien  à  dire  à  cela  ••)  ;  ita  est, 
•  c'est  cela  "  ;  concerfo,  ■  je 
l'accorda-.  |{  Convention,  trai- 
té. Conventum,  i,  n.  Cic; 
(moins  fréq.  empl.  que  les  mots 
8uiv.);pach'o,  ônis,  f.  Cic.  (ex.: 
facëre  pactionem  de  aliqaà  re. 
Cic.  facëre  pactionem,  ut..  Cic. 
pactionis  saspicio.  Cic.  spe 
pactionis.  Sali.);  pactum,  i, 
n.  Cic  Liv.  (ox.  :  pacta  servati- 
da  sant.  Cic);  cozapositio, 
Ôois,  f.  Cic.  (ex.  :  pacis,  con- 
cordise,  compositionis  auctor 
esse  non  destiti.  Cic.  legatos 
ad  Pompejam,  mittëre  de 
compositione.  Oses,  de  com- 
positione  agëre.  Cies.  de  com- 
positione loqui.  Cœs.).  Confor- 
mément à  !' —  intervenu,  ex 
pacto.  Cic.  ex  convento.  Cic 
ex  pacto  et  convento.  Cic 
compacta.  Cic.  (ad  Att.,  X,  12, 
2).  On  tombe  d'accord  sur  le 
moment  et  sur  la  lieu,  tem.pas 
et  locas  convenit.  Liv.  On 
tombe  d'accord  sur  les  condi- 
tions de  la  paix,  pax  convenit. 
Sali.  Liv.  condiciones  pacis 
conveniant.  Liv.  Ils  demandè- 
rent qu'on  ratifiât  la  paix  qui 
avait  fait  l'objet  d'un  —  avec 
T.  Quinctius,  pax,  qaee  cumT. 
Quinctio  convenerat,  ut  rata 
esset, petierant.  Liv. Oa  appelle 
convention  ce  qui  est  l'objet 
d'un  —  entre  qqs  personnes, 
pactum  est  quod  inter  aliquos 
convenit.  Jet,  Il  fut  fait  suivant 
1  ' — ,ita,  ut  convenerat  (impers.  ) , 
factam  est.  Liv.  Etablir  par  un 
accord,  pacisci,  dép.  tr.  Cic. 
(ex.  p.  pretiam.  Cic.  pacem. 
Liv.);  pepigisse  (seul,  aux 
formes  du  parf.),  tr.  Cic.  Liv. 
Tac.  (ex.:  pepigisse  pacem. 
Liv.  amicitiam,  societatem  cam 
aliquo.  Liv.  ut  vobis  mitterem 
ad  bellum  aaxilia,   pepigistis. 
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Liv.  pepigii,  ne  illo  medica- 
mento  unquam  postea  utere- 
tur.Cic).  Kairo  un  —,  pacisci, 
dép.  intr.  Cic.  Liv.  Justin. 
(ex.  :  p.  cam  aliquo.  Cic.  p. 
inique.  Cic.  paciscitar  magnà 
mercerie  eu  m.  Celtibcrorum 
principihas,  ut  copias  inde  ab- 
ducant.  Liv.).  Terminer  par  un 
—,  transigere,  tr.  Cic.  Liv. 
(ex.:  t.  rem  cum  aliquo.  Cic. 
Liv.).  I  (Spécial.)  Les  accords 
du  mariage,  les  fiançailles. 
Sponsalia,  um.  ou  orum,  n.  pi. 
Cic.  Suet.  Voy.  fiançailles.  1 
Union  résultant  de  la  conve- 
nance que  les  choses  ont  entre 
elles.  Concordia,  se,  f.  Cic. 
Plin.  (ex.  :  rerum  agendarum 
ordo  et,  ut  ita  dicam,  concor- 
dia. Cic);  conjunctio,  ônis, 
f.  Cic  Qaint.  («x.  :  conjunctio 
confasioqae  naturse.  Cic.  qa.y'- 
dam  convenientia  et  conjunc- 
tio naturœ,  quam  vocant  (tu|x- 
itâOeiav.  Cic  c.  mentis  cum 
externis  mentibas.  Cic);  con- 
sensio,  ônis,  f.  Cic  (ex.  :  sen- 
tentiarum,  summa  consensio. 
Cic  c  natarse.  Cic);  consen- 
sus, ÙS,  m.  Cic  (ex.:  conve- 
nientia consensasque  naturœ. 
Cic.  cognatio  natarse  et  quasi 
concentus  atqae  consensus, 
quam  (runitâOetav  Grœci  appel- 
lant.  Cic  miras  quidam 
omnium  quasi  consensus  doc- 
trinaram,  concentusque.  Cic. 
omnis  hsec  conspiratio consen- 
sasque virtutum.  Cic);  cons- 
piratio, Ônis,  f.  Cic.  (voy. 
ci-dessus);  convenientia,  se, 
f.  Cic.  (voy.  ci-dessus)  ;  con- 
centûs,  ûs,  m.  Cic.  (ex.:  me- 
lior  rationum  quam,  sonorum 
concentus.  Cic  voy.  ci-dessus 
aux  mots  cora/unciio  etconsen- 
sus).  h'  —  des  témoignages,  tes- 
timoniorum  constantia.  Cic. 
D'  —  avec,  loc.  adv.  congru- 
enter,  adv.  Cic  (ex.  :  congru- 
enter  natarse  convenienterqae 
vivëre.  Cic.)  ;  convenienter, 
adv.  Cic  Liv.  (ex.:  conv.  cum 
naturâ  vivëre.  Cic.  congruen- 
ter  natarse  convenienterqae 
vivëre.  Cic.  morem  m,agis  lo- 
quendi  cum  sociis  servastis, 
qaam  c.  ad  présentera  fortunse 
nostrae  statum  locati  esiis. 
Liv.  [XXlll,  5,  h]).  Etre  d'  — . 
concinère,  intr.  Cic.  (ex.:  vi- 
desne  ut  hœc  concinant?  Cic. 
omnes  inter  se  concinunt 
mandi  partes.  Cic);  concor- 
dâre,  intr.  Cic.  Sen.  Quint. 
(ex.:  animi  dicitur  sanitas, 
cum  ejas  judicia  opinionesque 
concordant.  Cic  [Tusc,  IV,  30] . 
concordantia  sidéra.  Sen.  ser- 
mo  concordat  cum,  vità.  Sen. 
caput  concordat  cum  gestu. 
Qaint.);  congruëre,  intr.  Cic. 
Quint. Tac.  (ex.:  sensus  nostri, 
ut  in  pace  semper,  sic  tum 
etiam  in  bello  congraebant. 
Cic.  ejus  sermo  cum  tais  litte- 
ris  valde  congruit.  Cic.  oratio 
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ita  scripta,  ut  deorum  videre- 
tur  congrunre  sententise.  Nep. 
ea  congraunt  inter  se.  Cic): 
constâre,  intr.  Cornif.  rhel. 
Cic.  (o\.:  contrariam  senten- 
tiam  non  constâre  cam  supe- 
rioribus  et  inferioribus  senten- 
tiis.  Cornif  rhet.  adliuc  quce 
dicta  sant  arbitrer  milii  cons- 
târe cum  ceteris  artis  scripto- 
ribas.  Cornif  rhet.  considéra- 
bit,  constetne  oratio  aut  cum 
se  aut  ipsa  secam,  Cic).  Etro 
bion  d'  — ,  tout  à  fait  d'  — 
avec,  vehementer  congruëre  et 
cohserère  cum...  Cic.  Qui  est 
d'  — ,  congruens,  p.  adj. 
(Comp.  et  Superl.  inus.  à  l'ép. 
class.).  Cic  Liv.  Saet.  (ox.  : 
gestus  cum  sententiis  c.  Cic. 
actiones  virtutibas  congruen- 
tes.  Cic);  consentaneus,  a, 
um,  adj.  Cic  (ox.  :  qaodqaidem 
erat  consentaneum  cam  iis  lit- 
teris,  quas  ego  Romse  accepe- 
ram.  Cic.  [ad  fam.,  III,  6,  2]; 
ordin.  avec  le  Dat.  :  c.  cujusque 
naturse.  Cornif.  rhet.  tempori. 
Cic);  conspirans,  p.  adj.  Cic. 
(ex.  :  tanta  rerum  consentiens, 
conspirans,  continaata  cogna- 
tio. Cic  consilium  omnis  vitse 
consentiens  et  psene  conspi- 
rans. Cic);  cODStans,  p.  adj. 
(avec  Comp.  et  Superl.).  Cic. 
(ex.:  onâ  atque  constanti  ha- 
ruspiscum  voce  vehementer 
commovêri.  Cic.  constanti  fa- 
mâ  atque  om,nium  sermone 
celebrari.  Cic).  Mettre  ses 
yeux,  sa  voix,  son  geste  d' — 
avec  son  langage,  orationi 
oculos,  vocem,  manum  com.- 
modâre.  Plin.  j.  (pan.,  71,  tJ) . 
Mettre  ses  déjjenses  d' —  avec 
son  gain,  samptus  ad  mercedes 
accomm,odâre.  Cic  Ne  pas  être 
d'— ,  dissentire,  intr.  Cic. 
Sen.  Quint,  (ex.  :  d.  a  more. 
Cic.  cum  script 0. Cornif.  rhet. 
quid  ipsam  a  se  dissentiat.  Cic. 
ut  non  orationi  vita  dissentiat. 
Sen.  [ep.,  20,  21)  ;  discordà- 
re,  intr.  Hor.  Qaint.  (ex.:  ne 
vox  cam  oratione  discordet. 
Quint.);  discrepàre,  intr. 
Cic.  (ex.:  d.  cum  aliqaà  re. 
Cic.  ab  aliqaà  re.  Cic.  a.  inter 
se.  Cic.)  ;  dissidére,  intr.  Cic. 
Qaint.  (ex.  :  voluntas  scripto- 
ris  cum  scriptore  dissidet. 
Cornif.  rhet.  acriptam  a  sen- 
tentià  dissidet.  Cia.  non  dissi- 
det a  voce  gestus.  Qaint.  cam 
corporis  partes  inter  se  dissi- 
dent. Cic).  Il  (Spécial.)  T.  de 
grammaire.  Consequentia,  se, 
f.  Cic.  Synodium,  ii,  n.  Diom, 
(p.  i92,  U)  11  faut  éviter  de 
violer  les  règles  de  r — ,  viden- 
dam  est  ne  qaid  discrepans 
sit.  Cic.  (de  Orat.,  III,  11,  AO). 
1  (T.  de  mus.)  Harmonie  de 
certains  sons  produits  simul- 
tanément. Sonorum  concen- 
tus. Cic.  Frapper  un  — , 
consonas  chordas  tangëre.  H 
(Par  ext.)  Sons  d'un  instrument 
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ou  <]«  la  voix.  Sonu$,  i,  m. 
Ov.  I  Fig.  Vers  lyriques.  So- 
nas,  i,  m.  Cic.  Alodi,  orum, 
m.  pi.  Cic.  Il  Rapport  exact 
entre  les  divers  sons  d'un  ins- 
trument d'après  le  diapason. 
Concentus,  ùs,  m.  Cic.  Tenir 
1" — ,  concentam  servâre.  Cic. 
Il  Rapport  exact  entre  divers 
instruments  d'après  le  même 
diapason,  Concentus,  ùs,  m. 
Cic.  Liv. Concordiavocum.  Col. 
S'ervoram  sociata  concordia. 
Quint.  Etre  d'— ,  former  un  —, 
coiMOTiûre,  intr.  Varr.  Sen. 
Qui  forme  un  accord  avec  un 
autre  son,  consonus,  a,  um, 
adj.  Or.  Qui  est  d' — ,  consonus, 
a,  un%,  adj.  Ov. 
accordailies,    s.     f.    pi.    Voy. 

Î-IASÇAILLES. 

accordant,  ante,  adj.  Qui 
s'accorde  (arch.).  Congruen^, 
p.  adj.  Cic. 

accordé,  ée,  adj.  Lié  par  les 
accords     du      mariage.     Voy. 

FIANXÉ,    ÉE. 

accorder,  v.  tr.  Mettre  d'ac- 
cord. ^  Etablir  entre  plusieurs 
personnes  communion  d'idées 
ou  de  sentimcMits.  Concordiam 
constituëre  inter  (av.  l'Ace). 
Cic.  Concordes  (acëre  'J[ra- 
tres,homines,  etc.).  Cic.  Com- 
ponëre  gratiam  inter  [malic- 
res,  etc.).  Ter.  In  gratiam 
reducêre,  restituëre  ou  redi- 
gêre.  Ter.  Voy.  accord  et 
nÉcosciLiER.  S' — ,  coDsentire, 
intr.  Cic.  (ex.:  animi  consen- 
tientes.  Cic.  magnà  amoris 
conspiratione  consentientes 
amicoram  grèges.  Cic.  re  con- 
sentientes, vocabulis  di^ere- 
bant.  Cic.  si  sibi  ipse  consen- 
tiat.  Cic.  ut  vestrai  mentes 
atqae  sententiie  cam  populi 
Romani  voluntatibus  suffra- 
giisqixe  consentiant.  Cic.  etc. 
voy.  accord);  coDspzràre, 
intr.  Cic.  (c.  cam  aliqao.  Cic). 
S' —  bien  avec  qqn,  cam  aliqao 
concorditer  ou  amanter  vivére. 
Plaat.  Ter.  Cic.  S'  —  (c.-o-d. 
■  se  réconcilier  ») ,  voy.  ce 
mot.).  Ne  pas  s' —  avec  qqn, 
cam  aliqao  discordâre.  Cic. 
Tac.  Voy.  réconcilier.  Ac- 
corder des  adversaires,  con- 
cordiam inter  adversarios  con- 
stituëre. Par  ext. —  un  différend, 
contr^versiam  componëre.Cxs. 
dirimëre.  Cic.  S' — àqqn  (arch.), 
consentire  cam  aliqao.  Cic. 
Tout  le  monde  s'accorde  à  dire 
que...,  inter  omnes  constat... 
Cic.  omnes  aactores  sunt... 
Liv.  (avec  une  Prop.  Inf.). 
Voy.  ACCORD.  Il  Fiancer.  Voy. 
ce  mot.^  Mettre  plusieurs  choses 
en  harmonie  (ne  peut  se  tra- 
duire que  par  des  équivalents:) 
—  la  réalité  et  le  merveilleux, 
perficëre  at  cum  veritate  mira- 
cala  congraant.  —  son  langage 
avec  la  vérité,  ad  veritatem 
apti  congraenterque  dicëre. 
Cic.  —  (a  conduite  avec  la  na- 
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ture,  congraenter  naturrr  con- 
venienterque  \ivêrc.  Cic.  —  sa 
manière  de  vivre  avec  la  mode, 
componëre  vic<um  ad  nova 
e.ven\pta.  Sen.  S'accorder  (eu 
pari,  de  chosos),  concordàre, 
intr.  Cic.  Quint,  (pour  ce  verbe 
et  pour  d'autres ,  voy.  les 
exemples  à  l'art,  accord);  con- 
veDÎre,  intr.  Ter.  Cic.  Liv. 
(ex.:  mores  conveniunt.  Ter. 
hxc  tua  detiberatio  non  conve- 
nit  cam  oratione  Largi.  Cic.) . 
Cela  ne  s'accorderait  pas  avec 
nos  habitudes  de  langage,  id  in 
consuetadinem  nostram  non 
caderet.  Cic.  Ne  pas  s'acco-dor, 
abborrére  (ab  aliqaa  re).Cic. 
Liv.  alienum  esse.  Cic.  .\'ep. 
Liv.  (ex.:  avec  ab  et  l'Abl.: 
navigationis  labor  aliénas  est 
non  ab  œtate  solum  nostrâ, 
veram  etiam  a  dignitate.  Cic. 
avec  l'Abl.  seul  :  aat  saà  per- 
sonâ  aut  Icmpore  alienum  esse. 
Cic.  alienum  esse  dignitate  im- 
perii.  Cic).  Qui  s'accorde  avec, 
congraens,  conveniens,  etc. 
Voy.  ACCORD.  Qui  ne  s'accorde 
pas  avec,  parum  conveniens, 
kaud  conveniens  ou  congruens. 
Cic.  Faire  accorder  (tournez 
par  faire  que  quelque  chose 
s'accorde).  Qu'on  ne  peut  faire 
— ,  dissociabitis,  e,  adj.  Tac. 
(.Agr.  3).  Il  (Gramm.)  ^  ou  faire 
accorder  le  verbe  avec  le  sub- 
stantif, con^ungëre  verbumcani 
nomine  ou  verbam  ad  non\en 
adjungëre.  \\  (Musique.)  Etablir 
un  rapport  exact  entre  les  sons 
d'un  instrument, d'après  le  dia- 
pason. Fides  ita  contendére 
nervis,  at  concentam  servâre 
possint.  Cic.  (cf.  do  fin.,  IV,  75). 
—  la  lyre,  citbaram  tendére. 
I  Etablir  un  rapport  exact  entre 
les  sons  de  divers  instruments 
d'après  le  même  diapason,  ac- 
commodare  instrumentam  mu- 
sicam  ad  aliud.  S'  —  avec, 
succinëre  (av.  le  Dat).  Varr. 
Hor.^  Convenir  de,  ne  pas  con- 
tester, consentir  à  admettre 
comme  vrai.  Cedëre,  abs.  Liv. 
(VI,  h%  3).  Tac  (Ann.,  XII,  M); 
concedëre,  tr.  Cic.  Sen.  (ex.; 
jam  istac  coacti  a  te  paulc 
ante  concessimus.  Cic.  âge, 
Jam  concedo,  non  esse  miseras, 
qui  mortui  sint.  Cic.  sum.mos 
esse  deos  concedimas.  Cic.  hœc 
ubi  concedentar  esse  facta,  ibi 
vis  facta  negabitur.  Cic.  [Cœc. 
W].  concedo,  (orsitan  aliquis 
aliquando  ejusmodi  quidpiam 
(ecerit.  Cic.  beatos  esso  deos 
sampsisti  :  concedimas.  Cic. 
faciat  quod  oportet,  concedo. 
Sen.);  dàre,  tr.  Cic.  //or.  (ex.: 
si  das  b.oc.  ilor.  id  qaoque  da- 
mas et  tibenter  quidem.  Cic. 
qaem  tibi  hoc  daturam  patas  ? 
Cic.  dasne  aat  manêre  animos 
post  Tnortem  aut  morte  ipsû 
interire?  do  vero.  Cin).  No  pas 
vouloir  — ,  refuser  d' — ,  ne- 
gére,  tr.  Cic.  (ex.:  negat  veram 
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esse  allici  benevolentiam  ciba. 
Cic).  T  Consentir  à  donner. 
Concedëre,  tr.  Cic  Liv.  (ex.: 
c.  prxdam  miliiibus .Cœs.  aïicui 
libfrtatcm  in  aliqaà  re.  Cic. 
alicui  vitam.  Hirt.  alicai  im 
panitatem.  Cœs.  bona  qaxdam 
proscriptoram  diripienda.  Cic 
alteram  partem  ejas  vici  Gallis 
ad  habitandum.  Cœs.  de  re  pa- 
blicâ  nisi  per  conciliunx  loqui 
conceditar.  Cms.  conceditar 
commune  qaiddam  dicére.  Cic 
concedo  tibi  ut  ea  prœtereas. 
Cic.);  cedëre,  tr.  Cic.  (ex.: 
permitto  aliquidiracandiseta.-e, 
do  adulescentise.cedo  amiciti.v, 
tribuo parcnti.  Cic);  tribuëre, 
tr.  Cic.  {t.  alicui  miseriaordiam 
saam.  Cic.  nunquam  eloquen- 
tia!  m,ajorcm  tribai  laadem 
(juam  humanitatis.  Cic.  t.  alicui 
Icstimoniam  egregise  virtutis . 
Cic.  aticui  priores  partes.  Cic. 
aliquid  valetudini.  Cic);  con- 
ferre,  tr.  Nep.  (ex.:  c.  pecuniam 
(lorenti  parti.  Nep.  munera 
alicui.  Nep.);  impertire  {ali- 
cui de  aliquâ  re  ou  ah'cui  ali- 
quidj.  Cic.  Liv.  Tac  (ex.:  im- 
pertire indigentibas  de  re  fa- 
miliari.  Cic.  imp.  alicai  civi- 
tatem.  Cic.  tempus  cogitationi. 
Cic.  alicai  tempas.Tac  laudem 
alicai.  Cic  unam  diem  alicai. 
Cic);  largiri,  dép.  tr.  Plaat. 
Cic.  Tac.  (ex.:  alicui  civita- 
tem.  Cic.  populo  libertatenx. 
Cic.  rationem  Ii0m,ini.  Cic. 
plusculam  amori.  Cic).  No  pas 
—,abnuëre,tr.  Cic  Sali,  (ex.: 
intellcgas,  qaid  calque  concé- 
dât, quid  abnaat.  Cic.  abn. 
régi  pacem.  Sali.)  —  la  main 
do  sa  fille,  —  sa  fille  à  qqn, 
spondêre  ou  despondére  filiam 
alicui.  Plaat.  Ter.  Cic. 
Liv. 

accort,  orte,  adj.  Avisé,  ha- 
bile (arch.).  Voy.  ces  mots,  t 
Qui  a  quelque  chose  d'enga- 
geant. Bellus,  a,um,a.di.Plaut. 
Cic.  Ilor.  Petr.  Gratus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Speciosas,  a,  am, 
adj.  Ov.  Petr.  Qaint.  Venastas 
a,  am,  adj.  Plaat.  Ter 
Cic.  Urbanus,  a,  um.  adj.  Cio 
Festivas,  a,  um,  adj .  Cic. 

«ccortom  nt,  adv.  D'une  ma- 
nière ac  !  ,  c-à-d.  avisée, 
rusée  (arcli.).<ls<u<ê,  Sidy. Plaat. 
Ter.  Cic.  Callidê,  adv.  Plaat. 
Cic  Belle,  adv.  Cic.  Mart. 

accortise,  s.  f.  Humeur  accorto. 
Festivitas,  àtis,  f.  Ter.  Cic. 
Saet. 

accostable,  adj.  Qu'on  peu* 
accoster  (fig.).  Affabilis,  e,  adj. 
Ter.  Cic.  Sen.  Commodas,  a, 
am,  adj.  Plaat.  Ter.  Cic. 

accoster,  v.  tr.  Se  tenir  à  côté 
do  qqn  (arch.).  Astire  {alicai). 
Plaat.  Etre  accosté  da,  avoir  jk 
ses  côtés.  Voy.  coté.  ||  Fré- 
quenter. Voy.  ce  mot.  ]|  S  — 
de  qqn  (famil.).  Sibi  aliqaem 
adjungëre.  Cic.  1  Aller  à  côté. 
Aggredi  (aliqaem).   Cic.    Voy. 
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ABORDER.  Il  (Marin  J.)  So  r.ingor 
le  long  du  bord.  A/ipelli,  pas». 
£rV. Accoste,  applica  aavem  ad 
terram.. 

accotement,  s.  m.  Partie  laté- 
rale d'unochaus^na.  .-iemita,  se, 
f.  Cic.  IJi'.  Ciirt.  '.'repUo  ae- 
milse.  Petr. 

accoter,  v.  tr.  Appuyer  d'un 
côté.  Falcire,  tr.  Lie.  Admini- 
calâre,  tr.  Cic.  Col.  Plin.  Ap- 
plicâre  alicjaid  ad  aiiqaid.  des. 
Cic.  Adminiciilam  dare.  Plaat. 
Liv.  Tac.  S' — ,  niti  ou  inniti 
{aliqaù,  re).  Plaat.  Cic;  appli- 
câre  se  aa  aiiqaid.  Cees.  Cic. 
accouchée,  s.  f.  F'imrao  qui 
vient  d'accoucher.  Paerpera, 
■  œ,  f.  Ter.  llor.  Fêta,  JS,  f.  Varr. 
Malier  recens  a  parta.  Liv. 
Malier  puerani  enixa.  Liv.Tac. 
Jastin. 

accouchement,  s.  m.  Actioa 
d'accoucher.  Partis,  ûs,  m. 
Cic.  Paerperiam,  ii.  n.  Plant. 
Tac.  —  avant  terme,  abortùs, 
ûs,  ni.  Ter.  Cela.  Avoir  un  — 
pénible, parium.  edëre  difpcal- 
ter. 
accoucher,  v.  intr.  Mettre  au 
monde.  Parère,  tr.  Plaat.  Cic. 
Plin.  Macr.  Partar'lre  (  ■  être 
en  mal  d'enfant  -),  abs.  Cic. 
Partam  edëre,  Liv.  Tac.  — 
d'un  fils,  (lliam  parta  edëre, 
reddëre,  eniti.  Liv.  Tac.  \\  Kig. 
Produire  au  jour.  Edëre,  tr. 
Cic.  Liv.  Accouche  (c.-à-d. 
parle  enfin),  cëdo  (plur.  cette). 
Plaat.  Ter.  Accouche  de  ton 
projet,  cedo  istac  taam  consi- 
liam.  Ter.  ^  V.  tr.  (en  pari,  do 
l'accoucheur).  Aliqaam  parta 
levâre.  Ov. 
accoucheur,  s.  m.  Celui  qui 
pratique  des  accouchements.  I 
Medicaa  gai  artem obstetriciam 
proptetar  ou  medicas  ijai  opem 
(ert  partarientibus. 
accoucheuse,  s.  f  Celle  qui 
pratique  des  accouchements. 
Obstetrix,  îcis,  f.  Plaat.  Ter. 
Hor.  Val.-Max.  Col.  etc. 
accouder,  V.  tr.  Appuyer  à  t'aide 
du  coude.  S'  — ,  niti  ou  inniti 
cabito.  Plaat.  inniti  in  cabi- 
tam.  Nep.  S'  —  à  une  colonne, 
le  applicare  ad  colamnani  ou 
anniti  ad  colamnam  ou  niti, 
inniti  colamnà.  Vîy.  s'ap- 
puyer. 

accoudoir,  s.  m.  Ce  qui  sert  à 
s'accouder.  Ancôn,  ônis  (Ace. 
ona) ,  m.  Csel.~Aar.  Cabital, 
âlia,  n.  Hor. 

accouplement,  s.  m.  Action 
de  réunir  par  couple.  Compa- 
ratio  (boam,  etc.),  ônis.  f.  Col. 
(VI,  2,  13).  Conjanctàs,  ûs 
(usité  à  l'Abl.),  m.  Varr.  (L.  L. 
X,  2/i).  Paul,  (dig.,  X.X.Xn,  I, 
91,  il).  1  Union  se.vuoUo.  Coitas, 
ûs,  m.  Cels.  Concabilas,  ûs,  m. 
Cic.  Liv.  Sen.  rh.  Saet. 
accoupler,  v.  tr.  Réunir  par 
couple.  Copalâre,  tr.  Cic.  Sen. 
Jungëre,  tr.  Virg.  Conjangëre 
(fcûves,  etc.),  tr.  Cic.   Virg.  Ge- 


ACC 

minâre,  tr.  Cic.  Liv.  Conja- 
gare,  tr.  Cic.  (fig)  Sommets 
accouplés,  geminata  ca^amina. 
Liv.^  Unircharnelloment.  ./un- 
gëre,  tr.  Virg.  Maritâre,  tr. 
Plin.  Marea  admittëre  (eminis. 
Varr.  feminas  pcrmittére  nia- 
ribas.  Col  S' — ,  coire,  inlre  ou 
comprimire{en  pari. des  mâles), 
tr.  Ov.  Qaint.  Cart.  Col.  Plin. 
Iniri,  pass.  Plin.  Maritàri,  pass. 
Varr.  Marem  pati.  Sen.  (en 
pari,  dos  femelles). 
accourcir.  v.  tr.  Rendre  plus 
court. Prœcîdëre  ("Couper  lo  bout 
de....),  tr.  Plaat.  Varr.  Liv. 
Plin.  Ampatâre  (  •  couper  tout 
autour,élaguer  et^g.  abréger»), 
tr.  Cic.  Tac.  [a.  sententiaram 
maltitadinem.  Cic.  a.  narra- 
tionem.  Qaint.).  CircamcTdëre 
("  couper  tout  autour,  rogner  "), 
tr.  Varr.  Qaint.  Cartàre  ("  écour- 
ter  ■•),  tr.  Hor.  Pers.  Decartâre, 
tr.  Cic.  Sen.  Plin.  Les  jours 
commencent  à  s'  — ,  breviorea 
ou  contractiores  Jam  (iant  dies, 

Voy.  RACCOURCIR. 

accourcissement,  s.  m.  Le  fait 
de  s'accourcir.  Deminatio,  ônis, 
f.  Cic.  Vitr.  Plin.  J.  L'  —  des 
iours,  correptio  aieram  (cL 
'\  itr.  IX,  8,  6). 

accourir  (lat.  accarrëre),  v.  intr. 
Venir  en  courant.  AccUTrëre, 
intr.  Plaat.  Ter.  Cic.  Liv.,  etc., 
(ex.  :  exanimatas  [•  tout  es- 
souflé  "  ]  accarrit.  Ter.  Lepta 
me  rogat,  at,  si  qaid  opas 
ait,  accarram.  Cic.  accar- 
rëre hoc.  Ter.  Romam.  Cic.  in 
Tascalanam.  Cic.  ad  aliqaem. 
Cic.  Cœs.  au.rilio  sais.  Sali. 
[Jug.  101, 10]);advolâre(fig.), 
intr.  Cic.  Plin.  Eatr.  (ex.  :  advo- 
lone  an  maneo?  Cic.  advolâre 
ad  aliqaem,  ad  arbem.  Cic.  ad 
aliqaem  Tarento .  Cic.  Larino 
Homam.  Cic.  ad  Meaaanam  na- 
vibaa.Cses.  in Formianum.Cic). 

—  en  foule.  Concurrêre,  intr. 
Cic.  Cses.  Cart.  (ex.  :  populas 
concarrit.  Cic.  concarrëre  an- 
diqae  ex  agris.  Nep.  ad 
cariam.  Cic]  ;  convolàre, 
intr.  Ter.  Cic.  (ex.  :  c.  ad 
rostra.  Cic.  ad  sellas  con- 
salam.  Liv.);  conûuêre,  intr. 
Cic.  Saet.  (ex.  :  ad  hsec  stadia. 
Cia.  et  .tthenas  et  in  hanc 
urbem,  ex  diversis  locia.  Cic. 
ad  alicajoa  triremem.  Nep.); 
celeriter  convenîre ,  intr. 
Varr.  Cses.  —  en  foule  chez 
Marius,  Mariam  freqaentâre. 
Sali.  —  en  foule  chez  qqn,  fre- 
qaentâre alicajua  domam.  Cic. 

—  en  hâte,  devolàre,  intr.  Cic. 
Liv.  Hor.  (ex.  :  de  tribanali. 
Liv.prspcipites  pavore  in  forum. 
Liv.  in  portam.  Plin.). —  rapi- 
dement, précipitamment,  pro- 
aillre,  intr.  Liv.  Saet.  [es.  : 
in  contionem.  Liv.  ad  flamen. 
Saet.  in  publicam.  Petr.  certa- 
tim  in  prœlium.  Justin.);  pro- 
volàre,  intr.  Csea.  Liv,  ip.  sa- 
bito.  Cœs.    ad.  primores.  Liv.). 
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—  à  l'aide,  taccurrérc,  intr. 
Csea.  Cic.  {ex.  itaccurrëre  alicai 
avec  ou  sans  aaxilio.  Cic.  C.t». 
impers,  ai  celeriter  saccarra- 
tur.  Csea.). 
accoutrement,  s.  m.  Le  vèta- 
ment,  la  l'airon  doULon  est  vêtu 
(arch.).  Caltaa,  ûa,  m.  Cic.  Liv. 
Val.  Max.  Tac.  1  Manière 
étrange  dont  on  est  vêtu.  Ves— 
titus  (gén.  ûs)  ridiculaa  ou  ri- 
dendas,  risu  dignaa  ou  gui 
risam  movet. 
accoutrer,  v.tr.nabiller(arch.). 
Voy.  ce  verbe.  1  Habiller  d'une 
manière  étrange,  aliqaem,  ridi- 
cula  veate  ornàre  ou  indaêre. 
Fig.  —  qqn  de  toutes  pièces,  la 
maltraiter,  maie  ou  indignam 
in  modam  malcâre  aliqaem. 
accoutumance,  s.  f.  Le  faitda 
s'accoutumer  à  qqch.  Assuetu- 
do,  înis,  f.  Varr.  Liv.  Tac.  Gell. 
(ox.:  amor  assaetadinis.  Varr. 
ass.  quotidiana.  Liv.daodecim 
annorum.  Liv.  volaptatum.Tac. 
aea  natarâ  aea  assaetadine. 
Tac).  Voyez  habitude. 
accoutumer,  v.  tr.  Rendre 
ciqch.  d'une  pratique  usuelle 
puur  soi  (arch.).  Aiiqaid  con- 
suetum  habêre.  Sali.  Aiiqaid 
ira  usam  et  conaaetadinem  ad- 
dacëre.  Sen.  Comme  il  avait 
.accoutumé,  ut  aaaaeverat  ou 
consaeverat,  uuod  ita  aaaaeve- 
rat  ou  conaaeverat.  Cic.  Liv. 
Il  n'avait  pas  accoutumé  do 
lire,  légère  non  consaeverat.  \\ 
Part,  passé  accoutumé,  ée,  p. 
adj.  Asaaetaa,  a,  um,  adj.  Liv. 
Vell.  Plin.  (ox.:  assueta  portnla. 
Liv.  fontes.  Plin.).  Conauetas, 
a,  am,  adj.  Sali.  (ex.  :  consueti 
labores,  Sali.).  Saetas,  a,  um, 
adj.  Tac  (rare).  Solitas,  a,  um, 
p.  adj.(surt.  poét.).  Loc.  adv.  A 
l'accoutumée,  c.-à-d.  à  la  ma- 
nière accoutumée.  Solito  (avec 
un  Comp.,  ex.  :  major  solito. 
Liv.  citatior  solito,  propior  so- 
lito. Liv.  aolito  rariores.  Plin.  /. 
solito  sérias.  Liv.  plus  solito. 
Liv.  magis  aolito.  Liv.).  Ut 
solet,  ut  solebat,  etc..  Cic.  Ut 
fit.  Cic  ut  quis  consaevit. 
Cic.  1  ^  111,  l'amener  à  la 
pratique  de  qqch.  Assue- 
facëre,  tr.  Cic.  Val.-Ma.v. 
(ex.  :  asa.  se  Persico  ser- 
mone.  Val.-Max.  quorum  ser- 
mone  qui  assaefacti  erant. 
Cicparo  aermone  aasuefacta  do- 
mus.  Cic. génère  quodam pugnse 
assaefacti.  Cic.  assaefacti  fri- 
goreet  fameet  sitiac  vigiliis per- 
ferendia.  Cic.  la  constr.  avec  le 
Dat.  est  poster,  à  l'ép.  class. 
assuefacëre  ceteras  nationea 
imperio  Romano  parère.  Cses. 
eqaos  eodem  rémunère  vestigio. 
Cses.  militem  minas  jam  tan- 
dem aut  virtatis  aut  fortunse 
psenitëre  suie.  Liv.);  consuefa,- 
cëre,  tr.  Ter.  Sali,  (n'est  guère 
usité  qu'avec  l'Inf.  ex.  :  Ter. 
[adelph.7/.].  Sali.  [Jug.,  80,  2]). 
S' — ,    assuescëre,    intr.    Cic. 
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lÀv.  Flor.  (ex.  ;  genus  pagme, 
quo   asfturant.    Liv.  illc    bar- 
barus    et  signis  militaribas  et 
disciplina     armis    etiam    Ro- 
nuinis  assiuverat.  Flor.  homi- 
nes    labore  astidao  et  guoti- 
diano    o$saeti.    Cic.    L'emploi 
du  Datif  est  post.  à  l'ép.  class. 
{remitum   assueacat  voce  vin- 
cire.  Cic.  assaescat  /am  a  te- 
nero    non    reformidare   homi- 
nef.  Quint,  assaeti  vinci.  Liv.)  ; 
coDSuescëre,  intr.Cato.Plaat. 
Varr.   Cic,   etc.   (ne   s'emploie 
ea    bonne    prose    qu'absol.    ou 
avec  un  verbe  p.  complém.,ex.  : 
ne  id  consuescant  facére.  Varr. 
paalatim  Germanos  consaescëre 
Rhenum    tranaire.   Cxi.   con- 
îuescumiis  mari.  Cic.  qui  men- 
tir»  solet   pejerâre   consaevit. 
Cic.  vU  consaevi,  ut  consaesti. 
Cic.    qaenMidmodam    consue  - 
rant.  Cic.  sicut  consuerat.  Suet. 
nemo   est  qui   non   eqao   quo 
(s.   0.  atî]   consuevit,  libentiixs 
utatur  quam  intractato  et  novo. 
Cic.    eo    die    quo   [s.   e.  sequi] 
consueverat   intervallo    hostes 
te^uitur.  Cic.);  suescëre,  intr. 
Cic.  Tac.  (rare).  S' —  avec  qqn, 
c.-à-d.  s'habituer  au  commerce 
de  qqn,  aseuescére  alicui.  Cart. 
ad  aliqaem  Cxs.  (ex.  :  uri  as- 
tuescëre   ad  homines  et  man- 
suefieri  ne  parvuli  guidem  pos- 
sunt.  Cses.  [B.  G.,  VI,   28,   A.] 
consaescëre  cum   aliquo.  Cic.). 
Accoutumé,  part,  passé,   assue- 
tas,  a,  p.  adj.    Cic.    assae(ac- 
tas,    a,    p.    adj.      Cic.    (  voy. 
les  exemples  sous  les  verbes  ci- 
dessus).   Etre  accoutumé,    con- 
saësse  (parf.   de    consaescëre^ . 
Cic.  solère.  Cic.  {ex.  :  ut  soléo 
{s.  0.  facërejy  ut  solet,  ut  sole- 
ham,  ntc.  Cic). 
accréditer,    v.  tr.  Mettre  qqn 
en  crédit.    Auctoritatem  alicui 
parure.    Cic.    conciliâre.     Cic. 
addére.  Liv.    (acéré.    Cic.  pro- 
dacëre  aliquem.  Cic.   Etre   ac- 
crédité, plarimum  valëre  auc- 
toritate.  Cxs.  esse  magnse  auc- 
toritatis.  Cxs.  \\  Mettre  qqn  en 
crédit  commercial.  Fidem  con- 
prmâre.    Cic.    Existimationem 
cUicaJus  taêri.   Cxs.  (B.  C.  III, 
I,  3).   Il  Faire   reconnaître  qqn 
comme     ambassadeur     auprès 
d'un    gouvernement    étranger. 
Legatam  alifjuem  publicê  mit- 
tére.  Liv.  Accrédité, legatas cum 
publicâ  aactoritate  et  testimo- 
nio  missus  ou  legatas  cum  pu- 
blico  testimonio  missus.  1  Met- 
tre qqch.  en  crédit.  Auctorita- 
tem  rei  ajerre  ou    aijjanuëre. 
Cic.  S'—,  auctoritatem,  compa- 
ràre  ou  consequi.  Cxs.  ||  Mettre 
dans  la  créance  des  gens.   Fi- 
dem affcrre  ou  adjungére.  Cic. 
add're.    Liv.    audoriiatem    et 
fdem  adjungére.   Cic.  S'—,  /i- 
dcm  fibi  facire.  Cir.  Accrédité, 
valgatus,   a,    um,   p.  adj.  Cic. 
receptus,  a^  um,  p.  adj.  Quint, 
«rare  av   l'ep.  poster.) - 


ACC 

•ccroc,  '$.    m.    Action   d'accro- 
cher, et  pg.  empêchement,  obs- 
tacle.   Offensio,    ônis,    f.    Cic. 
Cxs.  Offensa,  x,   t.   Cic.   Sen. 
Tac.  1  Déchirure  faite  par  tout 
objet  qui  accroche.  Fissura,  x, 
f.  Col.  Plin. 
accrocher,    v.    tr.    Suspendre, 
lî.ver  à  un  croc  on  à  un  crochet. 
Suspendére,     tr.    Cic    Plin 
ifix.  :  aliquid   in  aliquâ  re.  Cic. 
ex  aliquA    re.  Plin.)  ;   Sgére, 
tr.   Cic.  Liv.  (ex.  :   f.  spolia  in 
postibus.   Liv.  arma  in  parie- 
tibus.  Cic.)  ;  afûgére,  tr.  Cic. 
Sali.    Liv.    (ex.  :    ajj.  aliquem 
patibulo.  Sali.    fr.    cruci.  Liv. 
Itkaca      illa      in      asperrimis 
saxis    tanquam      nidulus   af- 
fixa.  Cic).  Fig.  Etre  accroché  à 
une  personne,  à  une  chose,  ne 
pouvoir  s'en  séparer.  Heerére, 
intr.  Cic.  (ex.  :  h.  in  equo.  Cic. 
eqao.  Ilor.  in   visceribus  Grx- 
cix.    Liv.   visceribus  civitatis. 
Liv.  hic  lixreo.  Cic.  alicui.  Virg. 
Plin.  j.);  adbserescère,  intr. 
Cic.  Plin.  j.  (ex.  :  adh.  ad  ali- 
quid. Cic.  Cxs.  in  aliquâ  re.  Cic. 
alicai  rei.  Plin  j.);  adbœrére, 
intr.  Liv.  Plin.  (ex.  :  adh.  saxis. 
Liv.   lateri    adhxrere    gravem 
dominum.  Liv.  adh.  alicui  per- 
pétua comitem.  Plin.);  inhse- 
rescère,    intr.    Cic.   (ex.   :   in 
aliquârë.  Cic);  alicui  afSxum 
esse.  Cic.  (cf.  quibas  in  rébus 
me  sibi   ille   af^am  habebit. 
Cic).  S'  —   à    qqch.,    à    qqn, 
s'y   attacher  sans   lâcher  prise. 
Apprehendére,    tr.     Ter.     Cic. 
Plin.    Manu    retinëre   aliquem 
ou   aliquid.  Plaut.    Liv.  1  Re- 
tenir par  un  crochet  ou  par  un 
objet  analogue.    Unco    (hamo, 
manu,  etc.)  retinëre.  Cic.  Cxs. 
Liv.  Alicui   uncum   impingére. 
Cic.  —  un  navire, enluijetant  un 
grappin,   injecta  ferreâ   manu 
navem  retinëre.  Cxs.   La  laine 
qui     s'accroche     aux    buissons 
comme    à   des   hameçons,  lana 
rubis    velut    hamis    inuncata. 
Col.   —   une   voiture,  véhicula 
impingi.  S' —  (sefaisir  au  corps), 
inter  se   prehendëre  ou  appre- 
hendére. Varr.  Cic. Liv.  \\  Fig.  — 
qqn,  le  retenir.    Alicai  manus 
injicëre.    Cic.    Sen.    Demeurar 
accroché.  Hxrëre,  intr.  Ter.  Cic. 
Inhibëri,  pass.  Cart.   Impediri, 
pass. Cic.  Il  Attraper  par  raccroc. 
Rapëre,   tr.   Cic.   Arripëre,  tr. 
Cic  Apprehendére,  tr.  Plin.  Jet. 
Occupâre,  tr.  Cic.  Sen.  Cart. 
accroire,  v.  intr.    (Usité  seule- 
ment avec  le  verbe  •■  faire  »). 
Faire   — ,   c.-à-d.    faire  croire 
qqch. qui  n'est  pas  vrai.  Fidem 
facére  alicai  (av.  la  Prop.  Inf.). 
Cic  Liv.  Abs.  En  faire  —  à  qqn, 
imponëre  'ilicai  (abs.)  Cic.  A'ep. 
Sen.     verbn  dàre  alicai.  Ter. 
Cic.  Il  S'en  faire  —,  gagner  de 
l'autorité  (arch.).  Sibi  auctori- 
tatem  et  gratiam   comparùre. 
Cic.     I    (Par    ext.)    S'imaginer 
qu'on  z  du  mérite.  Sibi  aliquid 
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esse  lideri.  Cic.  Sealiqaidef 
putâre.   Cic.    fibi    placère   i 
miripcë  sibi  placère.  Cic.  Oi 
ipsum   bene  de  se  existimâr, 
Cic.  arroganter  de  se  sentin 
Cic.    nimium    sibi  sumère    o 
tribuére  ou  arrogàre.  Cic.  Qi 
s'en  fait  —,   sibi  placens.  Ci 
ipse   bene  de    se    cristiman. 
Cic.    nimium   amator    ingen 
sai.    Quint,    nimis    se    suspi 
ciens.  Cic  arrogans,  adj.  Cic 
accroissement,   s.  m.  Le  fai 
de  s'accroître.  Incrementua. 
i,  n.  Cic.  Liv.  (ex.:  i.  i-itis.  Ci* 
fiç.  incr.  bonoram.  Quint,  nr 
bis.  Liv.  sammo   bono   afferr 
incrementam  diem.  Cic  );  auc 
tus,  ÙS,    m.    Lucr.   Liv.  Plin 
Tac.  (ex.:  auctusdiei.  Plin.  cor 
poris   auctus.   Lucr.   semen  i 
maximos   auctus    diffanditar 
Sen.  cujas  rei  prxmiam  sU  ii 
civitate,  eam   maximis  sempe| 
auctibus  crescëre.  Liv.);  accès 
sio,    ônis,  f.  Cic.  Nep.  Liv\ 
(ex.:  ace.  pecunix.  Nep.  digni  ^ 
tatis.  Cic.  virium.  Liv.),  acces\ 
sus,  ûs,  m.  Sen.  (ex.:  alla  oc  ' 
cessas  lenes  habent  et  incre- 
menta  fallentia.  Sen.  [de   ira 
III,  1.  51);  accretio,  ônis,  l\ 
Cic.  (seul,  dans  l'expr.  accr.    e 
deminatio  luminis.  Cic.  [Tusc.  i 
I,  68]  )  ;  augmentum,  i,  n  ; 
Plin.  Jet.  (ex.:  aug.  (undi.  Plinl 
dotis.  Jet.).  Donner   de  1'    — | 
incrementum  afferre.  Cic  Re-' 
cevoir    de    1' — ,    incremenfun' 
capëre.  Justin,  mcremento  aa-j 
gëri.  Liv.  Etre  susceptible  d' —  ' 
crescëre  posse.  Cic  Arrêter  1' — 
compescëre,    tr.    (ex.:    ramos. 
Virg.    vitem.  Col.).  Voy.    s'ac- 

CROITRE    et    CROISSANCE.     ||     (Pal 

anal.)    Agrandissement ,    aug- 
mentation .     Azapliûcatio  , 
onis,  f.  Cic.   Ijtecunix,  rei  fa- 
niiliaris.  Cic.  honoris  et  gloriat 
Cic);  propagatio,   ônis,    f. 
Cic.   Liv.    (ex.:   (inium   imperi\ 
nostri  propagatio.  Cic  pr.  fi- 
nium.  Liv.   ■   accroissement  de 
territoire  -  )  ;  prolatio,  ônis, 
f.  Liv.  [p.  (inium.  Liv.    [XXXI, 
5,  7;XLII,  20,i.]).  1  (T.  dedr.) 
Droit  d'  — ,   jus   accrescendi. 
Jet. 
accroît,   s.   m.    Accroissement. 
(arch.)  Voy.  ce  mot.  T  Résultat 
do  l'accroissement.  Voy.  croit. 
accroître,   (lat.  accrescére),  y. 
tr.  et  intr.  .S'augmenter  suivant 
les  lois   du  développement  na- 
turel (arch.). M  incremento  esse. 
Curt.   Crescëre,  intr.  Cic.  ||  (T. 
de  droit.)  Accrescére,  intr.  (av. 
le  ï)i\t.).Jct.  ^  Faire  augmenter 
peu   à  peu.   Alère,   tr.    Virg. 
Quint.  Cart.  (ex.:   terra  altiai 
(ossa    generandis     alendisgue 
seminibus  (ecandior  (it.  Qaint. 
interiora  alendis  (ragibus  mi- 
tia.  Col.)  ;  augére,tr.  Lucr.  Cic. 
Plin.  j.    (ex.:  qaodcumqae  aliai 
ex  se  res  auget  alitque.  Lucr. 
aer  humorem  colligens  terram 
auget  imbribus.  Cic.   /Egyptat 
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alendis  angendiaqaa  seminibaa 
ita  gloriata  est,  ut...  Plin.  J.). 
8'—,  crescëre,  intr.  Cic.  Sen. 
(ex.:  citm  lanâ  [conchylia]  pa- 
riter  crescunt  pariterqae  de- 
crescunt.  Cic.  arbores  magnas 
diu  crescére,  tinà  horâ  exstir- 
pari.  Cart.  crescëre  passe  im- 
perfectcB  rei  signum  est.  Sen.); 
augescëre ,  intr.  Cic.  {ox.: 
iemina  dicantw  tomçeratione 
caloris  oriri  et  aagescere.  Cic). 
Il  (Par  anal.i  Faire  augmenter 
la  hauteur  (l'étendue,  la  force, 
etc.)  de  qqch.  Amplificàre, 
tt.  Cic.  (ex.:  divitias.  Cic.  so- 
nam.  Cic.  numerum  senatas. 
Val.-Max.  dolorem,  volapta- 
tem.  Cic.  aactoritatem.  Cic. 
Cses.  gloriam.  Cic);  augére, 
tr.  Cic.  (ex.:  aer  humorem  rot- 
ligens  terram  aiiget  imbribiis. 
Cic);  exaggerâre,  tr.  Cic. 
{rem  familiarem.  Cic.  opes. 
Phsdr.)  ;  aggravâre,  tr.  Liv. 
(inopiam  socioram.  Liv.);  du- 
plicâre,  tr.  Cic.  Sali,  (ex.: 
senectas  per  se  gravis  duplicat 
caram.  Sali.  (r.  daplicari  sol- 
licitudines.  Cic.  daplicatâ  glo- 
rià  discessissem,.  Cic).  Voy.  aug- 
menter. S'—.  Crescëre,  intr. 
Cic.  Liv.  Cart.  Tac.  (ex.:  cres- 
cëre altitado  petrse  videbatar. 
Curt .  Roma  intérim  crescit 
AlbsB  rainis.  Liv.  crescit  in  dies 
tingulos  hostiiim  nameras.  Cic. 
ex  qao  intellectum  est  non  mihi 
absenti  crevisse  amicos.  Cic. 
opes  crevére.  Jastin.  eoram  œs 
alienam  maltiplicandis  usaris 
crescëre.  Nep.  fraendis  volap- 
tatibus  crescit  carendi  dolor. 
Plin.  j.  ex  his  stadiis  qaoqae 
crescit  oratio  et  facaitas.  Cic. 
com  robore  dicendi  crescet 
etiam  eraditio.  Qaint.  avec  le 
suj.  animue  ou  animi  sign. 
•  conSance,  ardeur,  courage, 
etc.  •  :  crevit  ex  eo  hostiam 
animas.  Liv.  morte  Africani 
(révère  inimicoram.  animi.  Liv. 
plebi  creverant  animi.  Liv. 
Tascis  crevit  aadacia.  Liv. 
multo  successa  Fabiis  aadaciam 
crescére.  Liv.  exspectatio  mu- 
neris  et  ramore  nonnallo  ex 
stadiis  sermonibasqae  compe- 
titorum  crèverai.  Cic.  cres- 
cente  formidine.  Plin.  j.  fuga 
atque  formido  crescit.  Sali. 
abi  paalafim,  licentia  crevit. 
Sali,  crescebat  in  eos  odium. 
Cic.  ande  illis  terror,  inde 
Homanis  animas  crevit.  Liv. 
vitiam  in  dies  crescit.  Cic. 
Camillo  gloria  crevit  in  Falis- 
cis.  Liv.  cum  hostium  opes 
animique  crevissent.  Cic.  pic- 
bis  opes  imminutœ,  paucoram 
potentia  crevit.  Sali.);  ac- 
crescëre,  intr.  Plaut.  Cic. 
Nep.  (ex.  :  flamen  sabito  ac- 
crevit.  Cic.  fig.  :  accrescit  la- 
bor.  Plaut.  accrescit  dolor. 
Nep.  accrescitamicitiacumœta- 
te.  Ter.  Au  sens  fig.  ce  verbe 
«ppart.,    on    le  voit,  à  la  lan- 
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gue  familière  d'où  il  a  passé 
en  français);  increscëre,  intr. 
Liv.  Ov.  (ex.  :  increscit  aada- 
cia. Liv.  increvit  dolor.  Ov.); 
augescêre,  intr.  Ter.  Liv. 
(ex.  :  cum  hostiam  res  tantis 
aagescere  rebas  cerneref,  suas 
imminai.  Liv,  mihi  qaoticlie 
augescit  magis  de  (ilio  segritu- 
do  [■  le  chagrin  que  me  caiisi 
mon  fils  -].  Ter.);  augëri,  pass. 
Cic.  Sali.  Tac.  (ex.:  in  singalos 
dies  nostrse  opes  augentar. 
Cic.  quibas  rebas  opes  aagean- 
tar.  C.vs.);  increbescëre, 
intr.  Cic.  Liv.  (ex.:  increbescit 
ventus.  Cic.  Liv.  aaster.  Cres. 
nameras.  Cic);  invalescëre, 
intr.  Quint.  Plin.  j.  Tac.  Saet. 
(ex.:  mansit  hic  [amer]  nec 
refrùvit  indicio,  sed  invalait. 
Plin.  j.  libido  et  laxaria  coer- 
cente  nallo  invaluerat.  Suet.) . 
S' —  peu  à  peu,  gliscëre, 
intr.  Virg.  Liv.  Tac.  (surt. 
poét.).  Il  (Arch.)  —  qqn,  faire 
augmenter  sa  puissance.  Aa- 
gére  aactoritatem  alicajas. 
Cic.  dignitatem  alicajus.  Suet. 
Part,  pass:  accru,  e  (en  pari.  | 
des  pers.:  arch.),  auctus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Sali,  (ex.: 
opes  nostrx  contasse,  hostiam 
auctœ.  Sali,  res  eorum  civibus, 
moribas,  agris  aacta.  .^all. 
aucto  animo.  Tac.)  ;  azapIiS- 
catus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(ex.:  paaci  honore  et  glorià 
amplificati.  Cic). 

1.  accroupir,  v.  tr.  Asseoir 
sur  la  croupe  (s 'emploie  sous  ia 
forme  pronominale) .  S' — ,  s'as- 
seoir sur  sa  croupe  (en  pari, 
desanimaux).  Subsj'dere,  intr. 
Liv.  Sen.  (ex.:  alii  elephanti 
pedibas  insistentes,  alii  clani- 
bas  subsidentes.  Liv.)  ;  sidëre, 
intr.  (en  pari,  des  volatiles  : 
Ov.  Eatr.  en  pari,  des  chiens: 
Plin.)  1  S'—  (en  pari.  ^  de 
l'homme),  conquiniscëre, 
intr.  Plaut.  Pompon. 

2.  accroupir,  v.  intr.  Arch. 
comme   croupir.  Voy.  ce  mot. 

accroupissement,  s.  m.  Etat 
de  celui  qui  est  accroupi.  Ne 
peut  se  traduire  que  par  une 
foc.  où  entrera  le  verbe 
subsidère.  1  Fig.  Affaissement. 
Humilitas,  âtis.i.Cic  (de  inv., 
I,  109;  de  orat.,  1,228).  Stapor, 
ôris,  m.  Cic 

accrue,  s.  f.  Voy.  accroisse- 
ment. 1  Accroissement  d'un  ter- 
rain (par  atterrissement,  etc.). 
Accessio,  ônis,  f.  Cic.  Allavio, 
onis,  f.  Cic.  Allavies,  iei,  f. 
Cic.  Liv. 

accueil,  s.  m.  Action  de  réu- 
nir (arch.).  Collectio,  ônis,  f. 
Cic  Jet.  Paal.  ex  Fest.  ^  Ma- 
nière dont  on  reçoit  qqn  à  son 
arrivée.  Hospitiam,  ii,  n.  Cic. 
Liv.  (pr.  "  accueil  fait  à  un 
hôte  ",  ex:  hospitium  libérale. 
Cic).  Faire  bon  —  à  qqn,  ali- 
qaem  bene  accipére.  Cic.  Faire 
à  qqn   un   —    distingué,    ali- 
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quem  eleganter  accipére.  Faire 
à  qc|n  un  —  plein  de  noblesse 
et  d  honneur,  aliquem  libera- 
lissime  atque  honorifwentissi- 
me  tractûre.  Cic.  ali  /uem  hos- 
pitio  magnificentissimo  accipé- 
re. Cic.  Faire  à  qqn  nn 
bienveillant  — ,  aliqaem  béni- 
gne excipSre.  Liv.  bénigne 
salutâre.  Cic  bénigne  alloqui. 
Liv.  aliqaem  benigno  vultu 
excipëre.  Liv.  Faire  à  qqn  un 
mauvais  — ,  aliqaem  maie  ac- 
cipëre.  Cic  asperê  tractâre. 
Cic.  Faire  à  qqn  un  accueil 
bourru,  aliquem  vehementer 
accipére.  Cic.  un  —  désobli- 
geant, aliqaem  maie  verbis 
accipére.  Cic.  Recevoir  un  bien- 
veillant —  ,  benigno  vulta  exci- 
pi.  Liv.  Il  reçut  un  .accueil 
plein  d'honneur,  honorificen- 
tissime  exceptas  est.  Cic.  Re- 
cevoir do  tout  le  monde,  à  son 
arrivée,  un  —  amical  et  em- 
pressé, carum  omnibus  expec- 
tatamque  venlre.  Cic.  —  froid, 
frigas,  ôris,n.Hor.  Sen. Qaint. 
Plin.  j.  Qui  fait  bon  — ,  hos- 
pitalis,  adj.  Cic  Hor.  Liv. 
(Superl.  hospitalissimas  homo. 

Cic).      Voy.        ACCUEILLANT.  |{ 

Ellipt.  Fairo  — ,  c-à-d.,  fair» 
bon  — .  Voy.  ci-dessus.  1  Mo- 
ment où  l'on  est  reçu.  Admissio, 
ônis,  f.  Sen.  Salatatio,  ônis,  f . 
Cic.  Sen.  Saet.  Faire  bon  visage 
à  qqn  à  1' —  et  au  congé,  be- 
nigno vultu  excipëre  aliqaem 
et  cam  admittitar  et  cam  di- 
mittitar. 

accueillant,  ante,  p.  adj. 
Hospitalis,  adj.  Cic  Hor.  Liv. 
(Superl.  Cic).  Comis,  adj.  Cic 
Aflfabilis,  adj.  Cic  Nep.  Blan- 
das,  adj.  Nep. 

accueillir,  v.  tr.  Réunir, 
amasser  (arch.).  Voy.  ces  mots. 
1  Associer  à  qqn,  à  qqch. 
(arch.).  Voy.  associer.  Accueil- 
lir les   ouvriers,  Voy.    engager. 

—  un  domestique.  Voy.  louer. 
^  Joindre,  aborder.  Asseqai, 
dép.  tr.  Cic.  Convenlre,  tr. 
Cic.  Voy.  ABORDER  II  (Absol). 
V.  intr.  Voy.  aborder.  ||  (Par 
ext.).  Assaillir.  Aggredi,  dép. 
tr.  Cic  Adorlri,  dép.  tr.  Cic. 
Ingraëre,  intr.  Cœs.  (avec  in  et 
l'Ace).  La  flotte  fut  accueillie- 
d'une  violente  tempête,  sseva 
tempestas  classem  adorta  est. 
Liv.  Tous  les  maux  viennent 
nous  — ,  omnia  mala  in  nos 
ingraant.  Ce  malheur  nous  a 
accueillis,  hoc  malam  in  nos 
invasit.  Cic  *[  Prendre,  recevoir. 
Voy.  ces  mots.  ||  Recevoir  qqa 
à  son  arrivée.  Accipére,  tr.  Cic. 
Excipëre,  tr.  Cic  Liv.  Recipé- 
re,  tr.  Cic.  Cœs.  (mais  avec  le 
sens  access.   de  •    recujillir  ") . 

—  avec  empressement,  ampiecti, 
dép.  tr.  Cic.  {aliquem  amore. 
Cic.  aliquem  amicissimë.  Cic). 

—  avec  courtoisie,  invitâre,  tr. 
Plin.  j.  (ep.,  VU,  31,  7). 
Voy.    ACCDEii..     )     (Absol.)  — , 
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fairebon  accueil.  Voy.  accueil. 
Il  Prendre  bien  ou  mal  ce  que 
qqn  dit  ou  demande.  Accipêre, 
(•  bien  accueillir  -),  tr.  Cass. 
{ace.  excasationem.  Csea.  eorum 
satisfiictione  accepta.  Cses.  acci- 
pcre  fati.^fuctionem  Ubiorum. 
C\vs.  sern\oncs  niilitum  durius 
accipiebantur.  Cœa.  [B.  C,  II, 
29,  u])  ;  excipère,  tr.  Liv.  Tac. 
(ex.:  ejccip.  aliquid  comiter. 
Tac.  assensa  poputi  excepta 
vox  .LU:];  adznittëre,  tr.  Liv. 
Plin.  j.  {adm.  precationem. 
Liv.  solatium.  Piin.  j.). —  les 
prières  de  qqn,  audire  aliquem. 
Cic.  alicai  petenti  satisfacëre. 
Cses.  Cic.  ou  non  déesse.  Cic. 
Mal  —  les  prières  de  qqn,  pre- 
ces  alicu^'us  spemëre.  Cic.  aver- 
tari.  Cic  repiidiare.  Cic.  1 
Fondre  ou  tomber  sur...  Im- 
petUTn  facëre  in  aliijuem.  Cic. 
Csps.  Liv.  Invadëre  in  aliquem. 
Cic.  L'avant-garde  fut  accueil- 
lie par  une  grêle  de  pierrM, 
primum  agmen  ingenti  lajji- 
dam  j'acla  exceptam  est. 
(d'apr.  Liv.).  in  primum  ag- 
men undiqtie  lapides  congesti 
sunt.  (d'apr.  Curt.). —  qqn  par 
des  huées,  aliquem  explodcre. 
Cic.  (cf.  histrionem  exsibilàre 
et  explodére.  Cic.  non  modo 
sibilis  sed  etiam  convicio  ex- 
plodi.  Cic). 

accul,  s.  m.  Le  fait  d'être  ac- 
culé. (Ne  peut  se  traduire  que 
par  une  e.vpression  tirée  de  la 
locut.  ad  angastias  addaci. 
Cic.)  1  Impasse.  Fandala,  se,  f. 
Varr.  (de  ling.  Lat.,  V,  li5). 
Angiportum  non  pervium.  Ter. 
1  Fig.  Extrémité.  Angustiœ, 
âram,  f.  pi.  Cic. 

acculer,  v.  tr.  et  intr.  S'accu- 
ler (.irch.).  Vov.  ACCROUPIR. 
Un  cheval  qui  s^ — ,  equas  qui 
pedes  priores  sublime  erigit  ou 

gui  tollit  se  arrectam^  ^  Faire 
uter  contre  qqch.  par  la  par- 
tie postérieure.  Extremam  ali- 
cujus  rei  partem  ad  aliquid 
acclinâre  ou  applicâre.  1 
Pousser  qqn  jusqu'à  o  qu'il  no 
puiss»  plus  reculer.  Detrudëre 
et  compingëre  aliquem  in  an- 
gustias.  —  l'ennemi  au  fleuve, 
compellëre  hostem  ad  (lumen. 
Fig. — qqn,  ad  extremam  ncces- 
sitatem  compellëre  aliquem.. 
Liv.  —  les  méchants,  obstruë- 
re  perÇugia  improborum.  Cic. 
(Sull.  79).  1  V.  intr.  Plancher 
do  manière  à  ce  que  l'arrière 
baisse.  Subsldëre,  intr.  Liv. 
Col.  Lo  vaisseau  accule,  puppis 
mergitur. 

ccumulation(lat.  post.  occu- 
mulatio.  Ambr.),  s.  f.  Action 
d'accumuler,  lo  fait  d'être 
accumulé.  Congeslus,  ùs,  m. 
Sen.  (ex.  ;  c.  magnarum  opum. 
Sen.  fhen.,  II,  27,  3Jl;  coa- 
gestio,  onis,  t.  Vilr.  (c.  ter- 
rx.  Vitr.);  coacervatio,  ônis, 
t.  Sen.  (de  vit.  beat.  I,  3). 
1  (Spécial.).  Figure  do  rlictori- 
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que.  Coacervatio,  ônit,  (.  ac- 
oumul.  de  preuves  -),  f.  Cic. 
(part.  or.  122).  Quint.  (IX,  3, 
5.i'.  Freqaentatio,  ônis,  f.  Cic. 
(t'r.  conseqaentium.  Cic.  [part, 
or.  55].  (r.  argumentorum.  Cic. 
[part,  or.  1221.  fr.  densa  ver- 
borum.  Comif  [rhet.  IV,  2]). 
Congeries,  êi,  (tr.  du  gr. 
(iuvaOpoiff|iô{),  f.  Quint.  (IV,  3  et 
2t)  sq.K 

accumuler  (lat.  accamalâre), 
V.  tr.    Faire  mesure  comble  de 
diverses    choses.     Cumulâre, 
tr.    Liv.     Curt.    (ex.  :    sdpites. 
Curt.    sabulum.    Curt.    aaram 
argentamqae.  Curt.)  ;  accumu- 
làre,  tr.  Cic.  Plin.  {ace.  arenœ 
congeriem.  Plin.);  coacervâ- 
re,  tr.  Cxs.  Cic.  (c.  cadavera . 
Cses.    pecunias.   Cic.    quantum 
coacervàri  in  ana  domo  potuit 
Cic.    omnibus    rébus  eo  [adv.] 
coacervatis.     .iuct.     b.    Afr.); 
congerëre,  tr.  Cic.  Nep.  (ex.: 
c.    undiijiie    quod  idoneam  ad 
maniencliim  putarent.   Nep.   c. 
maximum  vim  auri  atque  ar- 
genti   in    regnum  suum.   Cic. 
c.  opes.  Ov.  Plin.);  exstruëre, 
tr.  Cic.  Col.  (ex.:  stramenta  in 
acervum.  [  •      accumuler      les 
couvertures  pour  en  former  un 
tas  '].  Col.  solas  divitias.  Petr. 
mensœ   conquisitissimis  epulis 
exstruebantur,[..  oa  accumulait 
sur  les  tables  les  mets  les  plus 
délicats  •].  Cic.  exstracta  mensa 
non     conchyliis     aut  piscibus 
sed   multâ   carne    sabrancidâ, 
["  table  sur  laquelle  s'acc.  non 
des  coquillages  ou  des  poissons, 
mais  des  viandes   quelque  peu 
rances  «].  Cic);  aggerâre,  tr. 
Virg.  Tac  (ex.;  cadavera.  Virg. 
ossa.  Tac);  exaggeràre,  tr. 
(poster,    à   Aug.);    cogère,    tr. 
(ex.:  arma,  tela  domisuse.  Jet. 
aurum.   [{or.).  S'—,    coacer- 
vàri, passif   (voy.   ci-dessus) . 
Terre     accumulée     congesticia 
humus.    Col.    Celui   qui   accu- 
mule,   accamulator,    ôris,    m. 
Tac    (  Ann.,     III,    30).    Voy. 

AMONCELER,    ENTASSER.      ||    Absol. 

Accumuler  {s.-e.  de  l'ar- 
gent), accumulàre,  abs.  Cic. 
(ex.  :  aaget,  addit,  accumulât 
[en  pari,  de  l'avare].  Cic.)  ||  (Au 
fig.)  CumulàTe,  tr.  Liv.  Tac 
(ex.:  corn  alire  super  alias  cla- 
des  camalarentar.  Liv.  cumu- 
lâre om.ncs  in  aliquem  [»  sur 
la  tête  de  qqn  "]  honores.  Tac. 
probra  in  legatum.Tac);  coa- 
cervàre,  tr.  Cic.  (ex.:  c.  agros 
[par  des  achats  successifs  ] . 
Cic.__  argumenta.  Cic);  con- 
gerëre, tr.  Cic.  (ex.:  si  omnia 
simul  congesserit.  Brut.  ap. 
Cic  congerantar  in  unam 
[■  sur  une  seule  tête  "]  omnia. 
Cic  congerëre  ingentia  bénéfi- 
cia in  aliquem.  Liv.  ambitios.i' 
majestaii  [in  ambitiosam  ma- 
Jestatem  serait  préférable]  qaid- 
quid  potaimas  titalorum  con- 
gessimas.     Sen.    ex     omnibus 
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qatv  mihi  [l'us.  class.  deman 
derait  in  me]  fortana  terr: 
mariqae  privatim  mala  pabli 
ceqae  congessit...  nihilcyperim 
siim  durius  quam  patrem.  Srii 
rhet.  [contr.  I,  7,  S],  conger.r, 
inaledicta  in  aliquem.  CicA 
acervàre,  tr.  Liv.  Qai/it.  (ex 
immensas  aliaram  super  aiia,» 
iicervataram  legum  camalus- 
Liv.  nec  i-erba  modo  sed  sensas 
[■•  des  phia'^es  ■]  idem  facientei 
acervantur.  Quint.);  astruêre, 
tr.  Plin.  j.  Justin. {on..:  sibi  ac- 
crescère  putat,  quod  calque 
astruatur.  Plin.  j.  sicat  ante, 
secundâ  fortanà,  tôt  victorias 
astraxerat,  ita  nanc  adversA 
destraens  qase  camulaverat. 
Justin.).  S'—,  acervari,  pass. 
Liv.  cuzaulari,  p:xss.  Liv.Voj. 
ci -dessus. 

accusable,  adj.  Qui  peut  être 
accusé.  Accusandus,  a,am,  adj. 
verb.  Cic.  (en  pari,  dos  pers.  et 
des  choses) .  Accasabilis,  e,  adj. 
"■n     pari,     des     choses).      Cic. 
(Tusc,  IV,  75). 
I .  accusateur,  s.  m.  Celui  qui 
accusa.  Actor,  ôris  {pr.  .  celui 
qui   poursuit,   plaignant,  accu- 
sateur "  en  gén.),  m.  Cic.  (part, 
orat.    UOl;   accusator ,    ôris 
(•■  _  accusateur   dans    un    procès 
criminel  -),    m.  Cic    (ex.:    ali- 
quem   accasatorem   apponëre. 
Cic  accusatorem  paràre.  Cic. 
accasatorem  alicai  ou  in  ali- 
quem comparàre.  Cic.  accasa- 
torem constitaëre  [«  désigner  ■•]. 
Cic    accusatorem    instraëre  et 
sabornâre.  Cic);  petitor,  ôris 
•  accusateur  en  matière  civile, 
ordin.  plaignant"),  m.  Cic  Jet. 
On    emploie    ordin.   une    péri- 
phrase comme  qui  accusât,  etc. 
quand  il  s'agit  d'une  pers.  qui 
joue  par  occasion  le  rôle  d'ac- 
cusateur.)   On   emploiera  aussi 
les  participes  présents  accusans 
ou  criminans,    ex.:    accusantis 
nomen.    Cic.  qao  gravier  cri- 
minantis  aactoritas  esset.  Curt. 
Cf.  pœna  calamniantium,  -  le 
châtiment   des    accusateurs    de 
mauvaise  foi  «.  Saet.  Mes  accu- 
sateurs,   ii  a   quibas  accusatus 
sum.  Cotait  un  des  —  de  Clo- 
dius,  JTi  /'.  Clodium  subscrip- 
serat.  Cic).  —  public,  delator, 
ôris,  m.  Liv.  Quint.  Tac.  Suet. 
-  de  mauvaise  foi,  crimina- 
tor,  ôris,    m.    Plaat.   (liacch., 
830);  càlumniator,  ôris,  m. 
'-'i''.  .Suet.  (ex.:  calamnlatorem 
apponëre.  Cic  scriptam  seqai 
[  "  s'attacher    à    la    lettre  -  ], 
calamniatoris  esse  ;  boni  judi- 
cis,  volantatem  scripioris  aac- 
toritatemqae  defendëre.    Cic.) . 
Rôle  d'— ,   iadicium,    ii,    n. 
Cic   (ex.  :    indicium    postalâre 
Cic    [ad  Att.,   II,   2/i,   U];  tibi 
indicium  postulas    dari.     Cic 
[div.  in  Ciccil.  3il).  Faire  mé- 
tier d' — ,    accusationem  facti- 
tare.  Cic.    accusatoriam  vitam 
vivëre.    Cic.    D' — ,  accusato- 
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rius,  a,  uxn,  adj.  Cic.  {ex.; 
ace.  animas,  artificiam,  mos  et 
jas.  Cic.  ace.  Icx.  Cic.  vox. 
Cic.  vita.  Qaint.  pagnacitas. 
Sen.rh).  En  —,  accusatoriè, 
adv.  Cic.  (ex.:  ace.  agère  cam 
aliquo.  Cic.  hoc  maqis  accasa- 
loriè  qnam  libi^ré  dicijre.  Cic). 
lin  —  do  mauvaise  loi,  crimi- 
nosé,  adv.  Cic.  Suet. 

2.  accusateur,  triée,  adj. 
Qui  accuse.  Accasatorias,  a, 
iim,  adj.  Cic. 

accusatif,  s.  m.  Nom  d'un  des 
cas  de  la  déclinaison  latine, 
grecque,  etc.  Accasativas,  i,  m. 
Gramm.  Casas  accasativiis . 
Qaint.  (VII,  0,  10).  Casas  ac- 
casandi.  Varr.  (de  ling.  Lat., 
VIII,  66).  Caasativas  casas. 
Prise.  (V,  7â).  Incasativas,  i, 
m.  Diom.  (p.  3U ,  16).  Qui 
régit  r — ,  accasativas,  a,  am, 
adj.  Gramm. 

accusation,  s.  f.  .\ction  d'ac- 
cuser qqn.  Accusatio,  ônis, 
f.  Cic.  Liv.  Qaint.  (ex.:  ace. 
Hannibalis  [»  portée  contre 
Hannibal  ■].  Liv.  ace.  rhetori- 
ces  [■  contre  la  rhétorique  •]. 
Qaint.  au  plur.  acres  aceasa- 
tiones.  Cic);  insimulatio, 
ônis,  f.  Cic.  (fréquent);  cri- 
minatio,  ônis  (partout  -  ac- 
cusation fausse,  diffamation  ■), 
f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  illa  crimina- 
tio,  qaà  in  me  absentem  asas 
est.  Cic.  Appii  criminationes 
de  Fabio  absente  ad  popa- 
lam.  Liv.);  crimen,  mlnis 
(pr.  '  chef  d'accusation  ■)  , 
n.  Cic.  (ex.:  crimen  propal- 
sàre,  de(endëre  [•  se  défen- 
dre d'une  —  "].  Cic.  crimen 
objicëre  [■  jeter  une  —  à  la 
face  )>].  Qaint.  crimen  pargare 
[.  se  justifier  d'une  —  «].  Cic. 
crimen  sibi  facére  [•  s'attirer 
une  —  "].  Cic.  esse  in  crimine. 
Cic.  in  crimen  vocâri.  Nep.  ou 
i-enîre.Ter.  [-  être  l'objet  d'une 
accusation  •].  crimine  invidise 
accasàri  [>  être  l'objet  d'uneac- 
cusation  hainea3a"].iYfp.);incu- 
satio,  ônis,  f.  Cic.  (de  or.,  III, 
106).  Donat.  (ad  Ter.,  Andr., 
5,  Jt,  7  et  Phorm.  2,  3,  12  ;  mot 
rare);  objectatio,  ôdîs  (rare), 
f.  (au  plur.  dans  Cses.  [B.  C., 
III.  60,  2]  :  objectationes  alio- 
ram).  \\  Action  d'accuser  qqn 
devant  les  tribunaux.  Accusa- 
tio,  ônis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ac- 
casationem  comparâre  atqae 
constitaëre  ou  instraëre  atqae 
comparâre.  Cic.  accasatione 
dcsistëre.  Cic.  (r.  accasationem 
dimittëre.  Aar.-Vict.  accasa- 
tionem omittêre.  Piin.  j. 
•  abandonner  1' —  •);  crimen, 
minis  {pr.  •  chef  d'accusa- 
tion "),  n.  Cic.  (ex.:  aiiijriiem 
arcessëre  crimine  ambitas  [-  in- 
tenter contre  qqn  une  —  de 
brigue  -].  Cic.  reliqaam  est  cri- 
men de  veneno, [-rester — d'em- 
poisonnement"]. Cic.  crimen  fal- 
êum.Cic.  ubi  est  crimen?  Cic.  qui 


crimine  eodamnaretar.Cic.voy. 
aussi  ci-dessus);  periculum,  i 
{pr.  •  épreuve  péril  le  use  i  laquel- 
le expose  une  accusation  -),  n. 
Cic.  Tac.  (ox.:  pericala  amico- 
ranx  [«  graves  accusations  in- 
tentées à  des  amis  -].  Cic.  peri- 
caiam  alicai  (accssëre.  Cic.) 
Mettre  qqn  en  ctatd' — ,ream.  fa- 
cére aliqaem.  Cic.  Intenter  une 
—  à  qqn,  aliqaem  rcam  agère. 
Liv.  Intenter  à  qqn  une  —  do 
meurtre, accosareah'ijaem  inter 
sicarios.  Cic.  Intenter  à  qqn 
une  —  capitale,  accasare  ali- 
qaem capitis.  Cic.  arcessëre 
aliqaem  jadicio  capitis.  Cic, 
ou  simpl.  arcessëre  aliqaem 
capitis.  Cic.  (voy.  ci-dessous). 
Intenter  à  qqn  une  — ,  arces- 
sëre aliqaem  jadicio  {pr.  "Citer 
qqn  en  justice  »).  Cie.  Intenti^r 
une  —  dictée  par  la  haine  plutôt 
que  fondée,  arcessëre  aliqaem 
magis  invidioso  erim.ine  qaam. 
vero.  Cic.  Intenter  do  même  à 
qqn  une  —  où  il  y  va  de  sa 
tête,  aliqaem  eodem  crimine  in 
samm.am  capitis  pericalam  ar- 
cessëre. Cic.  Intenter  à  qqn 
une  —  de  brigue,  arcessëre  ali- 
qaem ambitàs  crimine.  Cie. 
une  —  de  détournements,  ar- 
cessëre aliqaem  pecanix  eaptœ 
(par  anal,  avec  la  constr.  du 
verbe  accasare).  Sali,  une  — 
de  lèse-majesté,  arcessëre  ali- 
qaem majestatis.  Tac.  Intenter 
au  même  Sopater  devant  Verres 
la  même  — ,  eidem  Sopatro  ad 
Verrem,  ejasdem,  rei  nomen  ar- 
cessëre {m.  à  m.  ■  aller  portera 
Verres  la  même  accusation  con- 
tre le  même  Sopater").Cic.Inten- 
ter  k  qqn  une  —  de  haute  tra- 
hison, alicai  actionem  perdael- 
liùnis  intendëre.  Liv.  une  —  de 
lèse-majesté,  movêre  alicai  cri- 
men maj'estatis.  Tac.  aliqaem 
ream  majestatis  apad  j'adices 
facëre.  Tac.  Voy.  aussi  accuser. 
Soutenir  jusqu'au  bout  une  — 
intentée  à  qqn,  aliqaem  ream 
peragëre.  Liv.  On  abandonna 
r —  qu'on  lui  avait  intentée, 
reeeptas  est  reas,  neqae  perac- 
ta^.  Tac.  (anu.,  IV,  21).  Voy.  ac- 
cuser.—  reconventionnelle,  con- 
certativa  accaiatio.  Aact.  ap. 
Qaint.  (VII,  2,  9).  Formule  d'— , 
actio,  ônis,  f.  Cic.  (de  nat. 
deor.,  111,  7i,  cf.  actiones  com- 
ponêre.  Cic.  [ad  Att.,  VI,  1,8]; 
alicai  actionem  dietâre.  Saet. 
[rhet.  2]).  Intenter  une  —  avec 
un  autre,  appuyer  une  —  in- 
tentéa  par  un  autre,  sabscri- 
bëre,  tr.  Plaat.  Cic.  (ex.:  sabscr. 
hom,ini  dieam.  Plaat.  sabscrip- 
sit,  qaod  is  pecaniam  accepis- 
set.  Cic.  neminem  neqae  sao 
nomine  [-  ni  comme  accusateur 
principal  -]  neqae  sabscribens 
accasavit.  Nep.).  Celui  qui  ap- 
puie une  —  intentée  par  un 
autre,  sabscriptor,  ôris,  m.Cic. 
(div.  in  Csecil.,  i.7;  51).  Csel. 
ap.    Cic.    (ep.,    VIII,  8,  1).  — 


signée  par  un  autre,  subs- 
criptio,  ônis,  f.  Cic.  (div.  in 
Cx'cil.  A9).  Sen.  (benef.,  lU,  n; 
e.xtr.).  Ulp.  (dig.,  XLVIII,  2,  7 
init.).  —  intentée  de  mauvaise 
foi,caiamnia,  a?,  f.  Cic.  (ex.;cua- 
sam,  calamnix  reperire.  Cic. 
calamniam  jaràre  [«  jurer 
qu'on  n'intente  pas  une  accusa- 
tion de  mauvaise  foi  ■].  Salpic. 
ap.  Cic.  Il  (.Méton.)  L'— ,  c.-à-d. 
le  discours  de  l'accusateur. 
Accusatio,  ônis,  f.  Cic.  Plin. 
(ex.:  accasationem  légère.  Plin. 
accasationis  qainqae  libri.Cic). 
Produire  contie  qqn  une  — 
écrite,  libellam  dare  de  aliqao. 
Plin.  j.  T  (Par  ext.)  Action  de 
signaler  qqch.  comme  répré- 
hensible.  Insimulatio,  ônis, 
f.  Cic.  (ex.:  ins.  probroram. 
Cic). 

accusatoire,  adj.  Relatif  à 
l'accusation.  Accasatorias,  a, 
am,  adj.  Cic. 

accusatrice,  s.  f.  Colle  qui 
accuse.  Accasatrir,  trlcis,  f. 
Plin.  j.  Plus  orJin.  qax  acca- 
sat.  —  de  mauvaise  foi,  calam- 
niatrix,  tricis,  f.  Ulp.  Hier. 

accusé,  ée,  part.  pass.  de  accu- 
ser. Voy.  ce  mot.  1  S.  m.  et  f. 
Celui  qui  est  accusé  ;  celle  qui 
est  accusée.  Reus,  i  {•  accusé 
au  civil  oa  au  criminel  "),  m. 
Cic.  Liv.  Tac.  (avec  le  nom  du 
crime  dont  on  est  accusé  au 
Géu.(ouplusrar.)àrAbl.  précédé 
do  de  ,  ex.:  reas  ad  popalam. 
Liv.  [11,53,3];  reas  parricidii. 
Qaint.  de  vi.  Cœl.  ap.  Cic.  pos- 
talare aliqaemream  impietatis. 
Plin.  j.  referre  in  reos  aliqaem 
[-  inscrire  qqn  au  nombro  des 
accusés  ',  en  pari,  du  préteur] 
Cic.  aiigaem  ex  reis  eximëre 
["  effacer  le  nom  de  qqn  sur  la 
liste  des  accusés  ».  Cic);  rea, 
se,  f.  Cic.  (mêmes  constructions). 

Voy.    PRÉVENU,    INCULPÉ. 

accuser,  v.  tr.  Désigner  qqn 
comme  coupable  ou  responsable. 
Accusare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  liberias.  Cic.  aliqaem 
asperê  et  acerbe  in  senatu.  Cic. 
aliqaem  graviter,  gravissinxë. 
Cic.  deos  hominesqae.  Liv. 
regem  temeritatis  ,  consalem 
segnitise.  Liv.  [XXXI,  38,  1]. 
aliqaem  de  epistalaram  negle- 
gentiâ.  Cic.  in  qao  te  accaso. 
Cic.  alicajas  avaritiam  perfi- 
diamqae.  Nep.  inertiam  ada- 
lescentiam.  Cic.  saperbiam  alU- 
cajas.  Cic.  mais  voy.  ci- des- 
sous, ace.  aliqaem  in  episfalà 
qaàdam,  qaod.. .  et  le  subj.  Cic. 
qaod  [»  quant  à  ce  fait  que...  "  ] 
me  ssepe  accasas,  car  hanc 
meum  casum  tam  graviter  fe- 
ram,  debes  ignoscëre.  Cie.)  , 
arguére,  {pr.  •  accuser  en  four- 
nissant les  preuves  de  la  culpa- 
bilité de  qqn  -),  tr.  Cic.  (ex.: 
serves  ipsos  neqae  accusa  ne- 
qae argao.  Cic.  arg.  aliqaem 
probri,  stapri,  dedecoris.  Plaat. 
tanti    facinoris.    Cic.    sammi 
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êcelerU    'io.  Uoc  crimine  [-  de 
ce  chef  -]    te  non   arguo.    Cic. 
qaœrere  de  eo  crimine,  de  quo 
arguatar...  Cic.  de  quibus  nuo- 
niam  \erboarijuir,  verbo  [  -d'un 
mot  .]  tatis  est  negare.  Cic.  id 
qaod  me  argais.  Cic.  [Phil.,2, 
29].  corruptam  a    rege  capére 
Cymen  noluisse  argaebat.  S'ep. 
Roscius  arguitar  occidisse  pa- 
trenx.   Cic);   coarguëre  (avec 
ua  sens  uu  peu  plus  fort  que  le 
préeëd.),    tr.    Cic.    Lii:    (ex.: 
coar.j.   aliquem.    Cic.   aliquem 
coram.  Liv.  aliquem  avaritiss. 
Cic.  aliquem  facinoris.   Tac.); 
crimiDari  (pr.  .  faire  des  re- 
proches, incriminer,  accuser  •), 
dëp.  tr.    Cic.    Sali.  Liv.    Cart. 
(ex.;  crim.   senatum.  Sali,  pa- 
tres. Liv.   regem.  Cart.  ne  me 
criminaretar  tibi  [•  auprès  de 
toi  .].  Ter.  cr.  patres  apudple- 
bem.  Lii.  criminari  niliil  [.  eu 
rien   .]  Sestiam.   Cic.  me  esse 
gratam  criminaris.  Cic.  crimi- 
nabatur    etiam,    qaod    Tituni 
filiam  ab  hominibas  relegasset 
et  rari  habitare  jassisset.  Ci>:.); 
iDcusâre   (pr.    .    mettre   en 
cause  .),    tr.   Cœs.  Liv.    Qaint. 
Tac.   (ex.:   inc.   aliqaem.  Cvs. 
aliqaem  graviter   ob  defectio- 
nem.     Liv.     aliqaem     probri. 
Plaat.  aliqaem  laxàs  et  eaper- 
bise.  Tac.)  ;  insimulâre  {pr. 
et  surtout  -  accuser  à  tort  -), 
tr.   Plaat.   Cic.   Liv.  (ex.:  ins. 
aliqaem  insontem.  Plaat.  ali- 
qaem falso.  Cic.  aliquem  falso 
crimine.    Liv.  qaeruntar  qaod 
eos  insimalemus  omnia  incerta 
dicëre.    CO:.    insimalat    homi- 
nem  discessisse.   Cic.    aliqaem 
probri.  Plaat.    aliqaem  probri 
falso.  Plaat.  aliqaem  proditi- 

nis.   Cœs.  se  peccati,  qaod 

Cic.  Il  Signaler  qqn  comme  cou- 
pable devant  les  tribunaux. 
Accusâre.  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  ace.  aliquem.  Cic.  aliquem 
violenter.  Liv.  aliqaem  ad  po- 
palum  [on  pari,  des  tribuns]. 
Liv.  avec  le  Gén.  de  la  faute  : 
ace.  aliquem  ambitûs.  Cic.  ali- 
quem proditionis.  Nep.  ali- 
?uem  ante  actaram  rerum 
•  de  sa  conduite  passée  -]. 
Nep.  aliqaem  apud  prsetorem 
rei  capitalis.  Cic.  avec  la  prép. 
de  et  l'Abl.  de  la  faute  :  ace. 
aliquem  de  vene^iis.  Cic.  avec 
la  prép.  propter  et  l'Ace,  ace. 
aliquem  propter  injurias.  Cic. 
avec  la  prép.  inter  et  l'Ace. 
J'un  nom  de  pars.:  ace.  aliquem 
inter  sicarios  f«  accuser  qqn  do 
meurtre  -].  Cic.  ace.  aliquem 
quod...  et  le  subj.  Nep.)  ;  ar- 
guere  (pr.  •  accuser  avec  preu- 
ves •  );  tr.  Cic.  Tac.  (ex.:  quod 
reos,  ne  apud  prxfectum  ur- 
bis  arguerentur,  ad  prsetorem 
detulistct.  Tac.  Roscius  argui- 
tar occidisse  patrem.  Cic.  io 
constr.  ord.  c.  occuidre)  ;  ar- 
cessere  (.  citer  en  justice  -), 
tr.  Cic.  (seul,  dans  les  locutions 
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arcesière    atiquent    judicio    ou 
nomine  alicujus  rei  ou  crimine 
alicajus  rei;  voy.  les  exemples 
au  mot  accusatio.nI  ;  déferre 
nomen  alicujus  (pr.  •  accu- 
ser en  dénonçant  •).   Cic.   etc. 
(ex.:   d.   nomcn   amici  mei  de 
ambita.  Cic.)  et  par  ext.  dé- 
ferre  aliquem.    Cic.    Quint. 
Tac.  (ex.:  déferre   Capitonem. 
Tac.  reos,  ne  apad  prsefectum 
arbia  argaantar,  ad  prxtorem 
déferre.  Tac.  reos  ejasdem  cri- 
minis  déferre.  Quint,  au  pass. 
ab  aliquo  deferri  farti.  Cic.)  ; 
crimmâri,  dép.  tr.  Cic.  (ex.: 
venenam  ejasdem  Clodise  ne- 
candse  caasà  parasse   Cxlium 
criminantar.  Cic.  Q.  Metellum 
apud  popalum  Romanam  cri- 
minatas   est  bellam  illum  du- 
cëre.    Cic.    criminari   aliqaem 
çaoof...  etlesubj.  Phœdr.];  in- 
simulâre (•    accuser,    surtout 
à  tort  ■),  tr.    Cic.    Liv.  Qaint. 
(e.x.:  insimalari proditionis  cri- 
mine. Liv.  insimulari  repetun- 
darumcrimine.  Quint.);  inter- 
TOgâre  (pr. .  demander  compte 
devant  les  tribunaux, accuser-), 
tr.  Sali.  Liv.  Tac.   (ex.:  inter- 
rogo  lege  Plautia  [-  au  nom  de 
la  loi  Plautia  -].    Sali,    interr. 
ahquem   legibus.  Liv.  aliqaem 
legibas  ambitûs.  Sali,  aliquem 
lege    repetandaram.    V'ell.    ou 
simpl.      repetandaram.      Tac. 
[tour  assez  rare]);  postulàre 
(pr.   -    poursuivre,   accuS3r  "), 
tr.  Cic.  (ex,: postulàre  aliquem. 
Cic.  aliqaem  impietatis  reum. 
Plin.  j.  aliquem  de  ambitu.Cic. 
de  repetundis.  Cic.  repetanda- 
ram.   Saet.    repetundis.    Tac. 
majestatis.  Tac.  capitis.  Jet.). 
—  qqn   en   justice,  aliqaem  in 
crinxen  vocare.   Cic.  addacëre. 
Plin.  aliquem  in  jadicium  de- 
ducëre  ou  addacëre  ou  l'ocdre. 
Cic.  aliquem    in    crimen   et  in 
j'adiciam  vocâre.  Cic.  aliquem 
reum  facère.   Cic.  agëre.   Liv. 
constituère.    Jet.     —    qqn    de 
qqch.,  aliquem    in  crimen  ali- 
cajus   rei   vocare.    Cic.  nomen 
alicajus   ou   nomen  alicai  dé- 
ferre de  aliqaâ  re.  Cic.  aliquem 
in  jadicium  vocqre  de  aliqtiâ 
re.  Cic.  postulàre  aliqaem  ali- 
cajus rei.   Tac.    de   aliqaâ   ré. 
Cic.  —  faussement,  calamniâri, 
dép.  tr.  Cornif.  rhet.  Cic.  Suct. 
crimen    (ingère    (in    aliqaem). 
Cic.  Etre  accusé,  accasàri,  pass. 
argai,    pass.    insimalari,  pass. 
(voy.  ci-dessus),  in  crimen  vo- 
càri.  Nep.   venire.  Ter.  esse  in 
crimine.  Cic.  in  jadicium  vo- 
càri   de   aliqaâ    ré.  Cic.    ream 
fieri.  Cic.  Je  no  sais  pas  do  quoi 
crime  jo  suis  accusé,  cajas  cri- 
minis  reus  sim,  non  video.  Cic. 
Je   suis    accusé   d'avoir...,  reas 
sam,  quod...   et  le  subj.  Liv.  1 
Signaler  qqch.  comme   répré- 
liensible.   Accusàre,   tr.   Cic. 
(e\.:    ace.    alicajas   avaritiam 
perftdiamqae.     Nep.    inertiam 


adulescentian\.  Cic.  saperbiam 
alicajas.  Cic.);  incusàre,  tr. 
I.iv.  Qaint.  (ex.:  incasAre  in- 
jurias Romanoram.  Liv.  fac- 
tum  alicajas.  Ov.  alienam  cal- 
pam.  Qaint.)  ;  criminari,  dép. 
tr.  Cic.  (ex.:  omnia  criminari. 
Cic);  insimulâre.  tr.  Cic.  Liv. 
(ex.:  qaod  ego  insimalo.  Cic. 
insimalare  callidam  malitiam 
inimici.  Liv.  neqae  aliad  qaam 
patientia  aat  pndor  insimalari 
posset.  Liv.  [XXIX,  âO,  3]).  — 
la  négligence  de  qqn,  lui  en 
faire  uu  crime.  Voy.  crime.  — 
la  fortune,  conqaeri  fortunam. 
Pacav.saam  fatum  aat  fortu- 
nam. Cornif.  rhet.  suam  fatam 
qaeri.  Ca-s.  [B.  G.,  I,  39,  U]. 
-^  tout,  gaeri  omnia.  Cic.  — 
l'orgueil  d'autrui,  queri  de  ai- 
terius  saperbiâ.  Sen.  Nous  na 
pouvons  accuser  que  nous  - 
mêmes,  nihil  nisi  de  nobis 
qaeri  possamus.  ||  (Spécial.)  — 
ses  péchés,  peccata  fateri  ou 
conÇitêri.  Eccl.  1  Rendre  mani- 
feste.     Voy.      DÉCELER.    DÉNOTER, 

.MANIFESTE.  ||  (Spécial.)  Accuser 
réception  (d'une  leUre),  occep- 
tas  litteras  denantiàre.  Cic. 
acens,  s.  m.  Dojnaine  assujetti 
à  un  cens  (arch.).  Fundus  vec- 
tigalis.  Jet.  prsedium  vectigale. 
Jet. 

acense,  s.  f.  Contrat  assujettis- 
sant un  domaine  à  un  cens. 
Locatio,  Onis,  t.  Cic.  (ad.  Att., 
I,  17,  9).  Liv.  (XXXIX,  W,  8).  t 
La  chose  acenséa.    Voy.    acens. 

acensement,  s.  m.  Action 
d'aceriser.  Locâtio,  ônis,  f.  Cic. 

acenser,  v.  tr.  Donner  à  cens, 
c.-à-d.  à  ferme.  Locare,  tr. 
Cic.  Liv.  Plin.  j. 

acéphale,  adj.  Sans  chef.  .4ce- 
phalus,  a,  um,  adj.  Eccl.  (dans 
Isid.  [or.,  V.  39,  sq.  et.,  VIII, 
5,  66]  le  mot  est  substantif  et 
désigne,  au  plur.  acephali,  une 
secte  d'hérétiques  qui  ne  re- 
connaissent pas  le  chef  de 
l'Eglise).  T  (Gr.  àxÉ^aXo;.)  Sans 
tête.  Capite  carens. 

acerbe,  adj.  Qui  a  une  saveur 
acide  désagréable.  Acerbus, 
a,  um,  adj.  Varr.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  a.  sapor.  Plin.  piram. 
Varr.  oliva.  Plin.  uva.  Phœdr.). 
1  Fig.  Piquant  et  désagréable 
(surt.  en  pari,  do  qqn).  Acer- 

bus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.:  o. 
inimicus,  hostis.    Cic.    acerbus 

alicui.    Cic.    in    aliquem.    Ov. 

acerba    severitas.    Cic.  linguœ 

acerbee  et  immodice  libcrsefait. 

Liv.  minaces  et  acerbœ  litterx. 

Cic.    litterœ  acerbissimœ.   Cic. 

acarbum     et     brève    scriptam 

Suet.  a.  facetix.  'Tac.) 
acerbité,   s.   f.   Qualité  do  ce 

qui     est     acerbe.     Acerbitas, 

âtis,    f.    Cic.    etc.    (au  propre: 

a.   fructaum.  Cic.  Plin.  au  fig. 

a.  morum,  naturx.  Cic.  senten- 

tiarum.     Cic.     orationis.    Liv. 

salis.  Quint.). 
acéré  (gr.    a    privatif  et  xépa;, 


eorne),  adj.  Sans  cornes.  Cor- 
nihas  carens. 
acéré,  ée,  adj.  Dont  la  pointe 
est  aiguo,  le  tranchant  aflilt^ 
Acer^  acris,  e,  adj.  LacU. 
Tac.  (ex.:  acria  urma.  Lucil. 
hastaa  gérant,  angusto  et  brevi 
ferro,  sed  ita  ucri...  Tac); 
acutus,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Col.  (ox.:  cutter,  fiant,  acutis- 
sima  faix.  Col.)  1  (Kig.)  Trcs 
piquant.  Mordax,  adj.  Oi/. 
(i).\.:  mordax  carmen.  Ov.); 
aculeatus,  a,  um,  adj.  Cic. 
[•ix.:  aculeatœ  litterx.  Cic.  [ad 
;\tt.,  XIV,  8,  1]).  Discours  — , 
aculei  orationis.  Cic.  verboram 
acalei.  Cic.  Plaisanterie  — ,  j'o- 
cas  mordens.  Juven.  acerbse 
facetix.  Tac. 

acérer,  v.  tr.  Garnir  d'acier. 
Merâ  acieferri  instruëreoacx- 
coqucre  nacleum  (erri  ad  in- 
durandam  aciem.  Plin.  ^ 
Rendre  piquant.  Aciiërc,  tr.  Cic. 
t^xacaëre,  tr.  Cic.  Surt.  au  part, 
passé  ACÉRÉ,  ÉE,  acaleatas,  a, 
um,  adj.  Cic. 

acétabule,  s.  m.  Vase  à  mettra 
du  vinaigre.  Acetabalam,  i,  n. 
Quint.  Uip.  Apic.  1  Mesure  con- 
tenant le  quart  de  l'hémine. 
Acetabalam,  i,  n.  Cato.  Cels. 
1  (Arch.)  Cavité  où  s'emboîtent 
certains  os.  Acetahulum,  i,  n. 
Plin.  (X.\VIII,  179).  1  Suçoir 
dos  racines.  Acetabalam,  i,  n. 
Plin.  (IX,  85  sqq.) 

achalandage,  s.  m.  Action 
d'achalander.  (Ne  peut  se  tra- 
duire que  par  une  périphrase 
empruntée  à  la  trad.  du  v. 
achalandée).  ^  (Méton.)  Les 
chalands.  Emenies,  ium.  p. 
subst.  m.  pi.  Cic.  Sen.  Emp- 
tores,  um,  m.  pi.  Cic. 

achalander,  v.  tr.  Fournir  de 
chalands.  Multos  emptores  ali- 
cai  comparàre.  — une  boutique, 
tabernœ  celebritatem  addêre. 
(d'apr.  Liv.)  ou  emptoram  (re- 
quentiam  ad  tabernam  allicére 
ou  pellicére.  Cic.  Boutique  bien 
achalandée,  taberna  cclebrita- 
te  semper  refertissima.  (d'apr. 
Cic).  Marché  bien  achalandé, 
célèbre  et  frequens  emporiam. 
Liv.  ^  Mettre  en  vogue.  Cele- 
britatem et  nomen  alicui  ou 
alicai  rei  dare.  Cet  orateur 
n'est  pas  encore  bien  achalan- 
dé, hic  orator  nondum,  aadien- 
tium    celebritate  [reqaentatur. 

noharnement,  s.  m.  Action  de 
>*  acharner.  Continua  rabies. 
lyil.  L' —  du  tigre  sur  sa  proie, 
tigridis  (aror  rabide  prœdam 
tacerantis.  ^  Action  de  s'atta- 
quer k  qqn  sans  lâcher  prise. 
infensas  animas.  Cic.  ou  qqf. 
atrocitas,  àtis,  f.  Ctc.  Sen.  — 
h  punir,  atrocitas  animi  in 
cxigendis  pœnis.Sen.  L' — qu'il 
a  mis  à  attaquer  l'ancienne 
Académie,  atrocitas  ista  quo 
modo  in  vetercm  Academ.iam 
irruperit.  Cic.  Avec  — ,  infenso 
animo.    Cic,    acriter,  adv.  Cic. 
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infensë,    adv.    Tac,    infensius, 
adv.  au   comp.    Cic.  Liv.  atro- 
citcr,  adv.  Cic,  Liv.  capitaliter. 
Plin.  j.  Attaquer  aqn    avec,  — 
infcnsê  invehi  in  aliqaem.  Tac. 
Combattre    avec    plus    d' —  on 
avant  du  retranchement,  infen- 
sius   pro    vallo    pugnâre.  Liv. 
(XX.XIV,  15,  3).  Voyez  acharner. 
On  peut    encore   employer   uno 
des  e.\pr.   suiv.   :  acre  stadium 
aliquenx     aggrediendi    ou     la- 
cessendi;    continua  in    impetu 
rabies.     Combattre     avec    —  , 
acriter   et   dia  pugnare.    Cic. 
Liv.     acriter     pagnam     inire. 
Liv.    Discuter   avec  — ,  de  ali- 
qua    re    certare    cam     aliqao 
pugnaciter.  Cic.  1  (Par  anal.). 
Action    do    s'attacher    à  qqch. 
avec      obstination.      Aviditas, 
âtis,  f.  Cic.  Liv.  (avec    le  Gén. 
de    la  chose);  acre  stadiam  ou 
acris  capiditas  (avec  le  gén.  do 
la  chose;  pertinacia,  ai  [in  ali- 
qaà  re  facicndâ),  f.  Cic.  Sen. 
Poursuivre   avec   —  cxagitare, 
tr.  Cees.  Nep.  Ov.  cupide  inse- 
qiii,    dép.    tr.     Auct.     b.    Afr. 
Cœs.  strenaë  inseqai.  Liv.  in- 
sequi.  Nep.  insectari  et  agitâre. 
Cic.  L'  —  de  la  fortune,  insec- 
tatio  fortunse.  Liv.  Quint. 
acharner,  v.  tr.  (t.  de  vénerie). 
Donner    (à   des    chiens,    à   des 
faucons,  etc.)  le  goût  de  la  chair. 
(Canes,  falcones,    etc.)     avidos 
carnis  facëre  ou   reddëre.  Fig. 
Inescàre,    tr.    Sen.  |l  (Par    ext".) 
Garnir    do    chair.    Carne   ins- 
traëre.  ^  Attacher  à  une    proie 
(surt.  au  participe  passé  et  à  la 
forme  pronominale).   La  meute 
.acharnée  sur  le  sanglier,  canrem 
tarba  lacessendo    apro  assidaa 
et    acris.    Les   chiens    acharnés 
contre   un   ours,   canes    acriter 
et  dia  arso  instantes.  Cet  ani 
mal  s'acharne  sur  sa  proie,  hsec 
fera    continua    rabie  prasdam 
lacerai.   1    Inspirer  une   hains 
tenace   contre   qqn  (surtout   au 
participa    passé   et   à   la  forme 
pronominale).       Infestissimum 
facëre  aliquem  alicui.  Cic.  Leur 
férocité  naturelle  les  acharnait 
sur  les  vaincus,  feritate  insitâ 
accensi    victis     instabant.    Ta 
fureur   s'est    par  trop  acharnée 
après  moi,   vexavit  me  diutius 
faror   taus    assidaus   et   acer. 
S'  —   contre   qqn,  atrocius    in 
aliquem  s^vîre.  Liv.  S*  —  contre 
la  loi  et  contre  celui  qui  la  pro- 
pose,   atrociter   in   rogationem 
latoremque  ipsum,  invehi.  Liv. 
Acharné  contre  qqn,  alicai  in- 
visus    infestar^que    ou   infestas 
invisasque.  Liv.  Ennemi  achar- 
né, infensus  hostis.    Liv.  capi- 
talis  hostis.  Cic.  Jo  me  déclare 
l'ennemi    de    ces   gens-là;    ils 
auront  en   moi    un  accusateur 
entêté,    acharné,  un  adversaire 
sévère,    profiteur    huic    generi 
hominam,  me  inimicam.  acca- 
satorem    odiosum ,    assiduam, 
acerbam  adversarium.  Cic.  Qui 
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donc  a  été  l'adversaire  plu» 
acharné  d'Isoorato  ?  Qui»  Ito- 
crati  «st  adversatas  infensius? 
Cic.  (or.  172  .  ||  (Par  anal.) 
Att.icher  obstinément  à  qqch. 
S'acharner,  omni  studio  in- 
camhëre  ad  aliqaid.  Cic.  in 
aliquid.  Cxs.  S'  —  a  la  ruino 
dos  habitants  do  Crémone,  in- 
cumbère  ad  excidium  Cremo- 
ncnsiam.  Tac.  S'  —  au  jeu,  iL, 
jouer,  aleam  ludëre  assidue. 
•Suet.  S'  —  contre  ou  aprè« 
(c.-à-d.  poursuivre  avec  achar- 
nement). Exagitare,  tr.  Cses. 
Nep.  Ov.  (ex.  :  exagitare  feram. 
Ov.  confugi  ad  te  exaaitatus 
a  cuncià  Graicià.  Nep.  quod 
ab  Saebis  complures  annoê 
exagitati  bello  premebantur. 
Cœs.;  insequi,  dép.  tr.  Cœs. 
Nep.  Liv,  (ex.  :  cupide  Cnse- 
qaentes.  Auct.  b.  Afr.  capidius 
insecuti.  Cœs.  insequi  s'trenué 
hostem.Liv.  insequi  aticajusfa- 
miliares.Nep.);  insectârl,  dép. 
fr.  Cic.  (ox.  :  aquila  insectana 
alias  aves  et  agitans.  Cic.  im- 
pios  insectantes  Furise.  Cic, 
insectari  aliqaem  vehementius. 
Cic.  inimicê.  Cic).  ||  Adj  .achar- 
né, ÉE,  où  l'on  s'acharne.  Acer, 
cris,  e,  adj.  Cic.  Atro.x,  adj. 
Cic.  Sali.  Liv.  Guerre  acharnée, 
bellam  atrox.  Sali,  inexpia- 
bilc  bellum.  Cic.  Combat  achar- 
né, prœliam  (pugna.  certamen) 
atrox.  Liv.  Le  combat  fut  — , 
diu  et  atrociter  pugnatum  est. 
Cic.  Livrer  un  combat  — ,  acri- 
ter et  diu  pugnare.  Cic.  Haina 
acharnée,  odium  capitale.  Cic. 
inexpiabile.  Liv.  Travail  achar- 
né, enixa  opéra.  Frontin.  eni- 
xior  opéra.  Sen.  Plin.  impro- 
bas  labor.  Virg.  elaboratio, 
ônis,  f.  Cornif.  (rhet.,  IV,  3i). 
ElTort  — ,  improbus  conatas. 
Sen. 

achat,  s.  m.  Action  d'acheter. 
Emptio,  ônis,  f.  Varr.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  :  emptio  agroram 
Tac.  Alexandrinarum  marcium. 
Suet.  equina.  Varr.  ista  falsa 
et  simulata  emptio.  Cic  mala 
emptio  semper  ingrata.  Plin.  j. 
eà emptione bene emimusl-^  nous 
avons  fait  là  un  achat  à  bon 
compte  "J.  Cic.  rare  au  plnr.  : 
m.axima3  sum.m.as  emptionibas 
accapare.  Plin.  j.  [ep.,  VllI,  3. 
3]);  comparâtio,  ônis,  f. (ox.: 
framentoram  ou  framentaria, 
Traj.  ap.  Plin.  j.  servorum. 
Jet.].  Faire  un  achat,  emptioncm 
facëre.  Varr.  Liv.  Jet.  ou  simpl. 
emëre.  Cic.  Voy.  acheter.  —  à 
bon  marché,  vilitas  emptionis, 
Cic.  Un  mauvais  —  fait  toujours 
de  la  peine,  quod  maie  emptam 
est  semper  psenitet.  Dépanser 
de  grosses  sommes  à  1'  —  d'es- 
claves, magnas  summas  ero- 
gare  ad  emendos  servos.  Liv. 
Demander  conseil  à  qqn  pour 
r  —  d'une  terre  ,  de  emendo 
fando  ad  aliquem  referre.  Plin. 
j.    Il    ordonna   que    les    achats 
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fussent    faits    non    p;is    contre 
argent,  mais   par  échange,  <!i»» 
singula  non  pecunùi,  sed  com- 
paratione  merciam  fossit.  Jas-  i 
tin.^  (Par  e\t.)  Co  qu'on  achète.  ' 
chose  acholée.  fc'mpïio  6nis,  f. 
Cic.  Emptam,  i.  n.   Cic.  (e.\.  : 
ex  empio.   Cic.  constat   nego- 
tiatio  ['  coraraorce  >]  ex  empto 
et   vendito.    Sen.    res    empta. 
Cic.  qaod  emitar,   qaod  emp- 
tam est,  etc.  Voyez  emplette. 
■cbe,   s.    f.   Nom  dune  plante. 
Apiam,  ii,  n.  Col.  Plin.  Cou- 
ronne d'  —  apiacia   ou  apiaca 
corona.  Uyg.  Semblable  à  1' — , 
apiacas,  a,  nm,   adj.  Cato  ap. 
Plin.  Bouilli  avec  de  1'  -,  apia- 
tus,    a,    um,    adj.    Th.    Pri^c. 
Parsemé  de  graines  d' — ,  apia- 
ftis.a,  am,  adj.  Plin.  (XIII, 97). 
acheminement,  s.  m.    Action 
de   s'acheminer.  Iter,    itineris, 
n.  Cic.  Liv.  Aditixs,  ùs,  m.  Liv. 
Cartas,  as,  m.Liv.i  Fig.  Action 
de  s'avancer   par  degrés  ;   ré- 
sultat de  cette  action.  Gradas, 
as,  m.  Cic.  Liv.  Ce  fut  un  pre- 
mier aelierainement  à  l'exten- 
sion   de  notre   empire,   primas 
gradns    imperii    nostri  factas 
est.  Cic.  —  à  mon  retour,  gra- 
das rediiàs  mei.  Cic.  Co  fut  un 
—   au   consulat,   eo  grada  via  | 
facta  est  ad  consalatum.    Liv.  j 
Travailler  à  1'—  d'une  affaire,  ! 
cnrnre  ut  res  sensim  procédât.  ' 
acheminer,    v.   tr.   Mettre  eu 
chemin,   faire  avancer. _M  iter 
indacére.    Qaint.    Mittêre,    tr. 
Cic.  Ca?s.  Justin.  —  des  convois, 
eommeatus     pervehère.     Liv. 
(XLIV,  6,  6).   S'  —  proficisci, 
dép.    intr.   Cic.  Liv.    Iter  in- 
gredi.     Liv.     Iter     intendëre. 
Movère  se  ex   arbe.   Nep.    de 
Camano.      Cic.     ou    movëri, 
passif.    Ov.    Fig.  Acheminer  la 
paix,  idam    aperlre  ad  pacem. 
L'œuvre    de     Dieu     s'achemi- 
nait,    procedebat     Dei    opas. 
1  Faire  avancer  par  degrés  vers 
un  but.  Promovére,  tr.  Plin.j. 
Saet .     Gradatim    ducére,    tr. 
(d'apr. Cic.).  S'— ipro/icisci,  dép. 
intr.  Cic.  {ad  reliqua.  Cic.  or- 
dine  ad  reliqua.  Cic.  adexitiam,. 
Comif.  rUet.). 
acheter,  v.  tr.  Acquérir  à  prix 
d'argent.  Eznère,  tr.  Cic.  Sali, 
etc.    (ex.    :  emére    domam    de 
aliqao.    Cic.   œdes  ab  aliqao. 
Cic.  ande  qaidqae  emeris.  Cic. 
emére  arietes  a  Tarento.  Petr. 
ex    prœdâ    empta    mancipia. 
Liv.  empti   ex  ergastulis.  Cic. 
hasta    çoam  filio  [■   pour  son 
fils  •!  miiiti  emerat.  Liv.  emére 
paeliam  dono  alicai.  Ter.  emé- 
re (andam  in  diem  [-  à  terme 
oa    à  crédit  ■].    Nep.  fabulas 
pretio   suo  [■    à  leur   prix   •]. 
Ter.  ancillam    eere    «uo.  Tac. 
emére  aliqaid  parvo  tere.  Sen. 
emére     grandi    pecaniâ.    Cic. 
magno   [-  clier  •].   Cic.  parvo 
[-  bon  marché  -].  Cic.  immen^ 
•o.  iSo«<.  vili  [•  à  bas  prix  -]. 
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Plaut.  euro  [-  cher  ■].  Plaai. 
carê.  Hor.  non  caré.  Varr. 
eqiios  corius  quam  coquos. 
Cato.  emére  ciomum  prope  di- 
midio  carias  qti<im  ^stimaba- 
tur.  Cic.  quanti  lam  émit? 
Plaat.  quanti  emi  potest  mi- 
nimo  [litt.  •  à  quel  prix  peut- 
on  l'acheter  le  moins  cher .'c.-à-d. 
ouel  est  le  plus  juste  prix?  •]. 
Plaat.  tanti,  quanti  voluit,  émit. 
Cic.  emc'repfuris  [- plus  cher 
Varr.  minoris  [-moins  cher 
Cic.  aat  minoris  aut  etiam 
pluris.  Cic.  bene  [_•  à  bon 
compte  •]  emère.  Cic.  melius 
[-  à  meilleur  compte  •]  cmëro. 
Cic.   maie    f-    à   de    mauvaises 


le    f. 


conditions  -]  emére.  Cic.  emé- 
re talento  [-pour  un  talent»]. 
Plaat.   daplo.   Sen.   rhet.  asse 
[.  pour  un  as  -]  panem.   Petr. 
qaot  minis  cam  émit?  Plaat. 
emére  bona  de  aliquo  duobus 
millibas  nummain.  Cic.  absol. 
malo  emére  quam  rogûre.Cic); 
emptitàre  [pr.  •  acheter  habi- 
tuellement   et  par  ext.    ache- 
ter -),  tr.  Cato  ap.  Fest.  (p.  286, 
25).  S.  C.  ap.  Tac.  (ann.,  XIV, 
hl).  Col.  (VIII,   10.  è).  Plin.  j. 
(op.,  V,  19,  5)  ;   mercàri  [pr. 
..  acquérir   a    prix    d'argent  »1, 
dép.  tr.  Cic.  (ex.  :  mercari  fan- 
damdo  papillo.  Cic.  (diquid  ab 
aliqao.  Cic.)  ;  paràre  (pr.  -  se 
procurer  à  prix  d'argent  »),  tr. 
Cic.  Cœs    (ex.  :  p.  hortps,  prse- 
dia.    Cic.     framentum.     Cafs. 
eqaos.   Caes.  jamenta   impenso 
pretio.  Cses.    œre,   argento  pa- 
ratas  servus.  Sali.  Liv.)  ;  com- 
parâre  {pr.  ■  se  procurer  pour 
de  l'argent  -),  tr.  Plaat.   (ex.  ; 
comparare  navem  et  malierem 
Plaat.  prsedia.  Plin.  j.)  ;  redi- 
wëre,  tr.  Ca-a.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
red.  necessaria  ad  cultum.  Liv. 
pacem    parte    (ractaum.     Cic. 
pacem  obsidibas.  Cses.)  ;    sn- 
mëre  [pr.   •  prendre  pour  son 
usage,  acquérir,  acheter  -),  tr. 
Cic.  (ex.  :  sumére  verrem.  Pom- 
pon com.  gcnus  signorum.  Cic. 
nia  qase  parvo  sumi  neijucunt. 
Hor.).  —  ensemble  ou  à  la  fois, 
coemeTe,  tr.   Ter.   Cic.  (ex.  : 
cocmëre    malta.    Ter.    maltos 
eqaos.    Cic.)  ;    commercàri, 
dép.  tr.  Plaut.  (ex.  :  captivos. 
Plaat.)   —   des   provisions    (de 
bouche),  obsonare,  tr.  etabs. 
(ex.  :  obs.  alicai.  Plaat.  Impers. 
ohsonatur.  Plaat.  Ter.  vixdra- 
ctiamis  est  obsonatum   decem. 
Ter.)  —  pour  le  compte   d'au- 
trui.    conciliaire,    tr.    Plaut. 
(ts\.    :     c.    alicai    peregrinum 
Spartanam.     Plaat.     alUjuam 
pulchre   (»    à   bon    marché    -]. 
Plaat.).  Avoir  onvied' — ,  emp- 
turire,  tr.  Farr.   Qui  a  la  ma- 
nie d' — .emcuc,  adj.  Cic.  Manie 
d' — ,    emacitas,    àtis,    f.    Coi. 
Plin.  Qu'on  trouve  à  — ,  vena- 
it»,  «,    adj.    Ter.    Cic.     Qu'on 
trouve  facilement  à — ,  vilis,  e, 
adj.  Cic.  (ex.  :  vilis servalus.  Cic. 
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[rwncntum  vHius.  Cic.  rcs  vilio- 
rcs.    Ter.   res  l'iiissim.i;.    Cic.) 
1  Fig.  —  qqn,  payer  qqn   pour 
l'avoir  à  sa  discrétion.  Emëre. 
tr.  Cic.    i-ii'.    \'al.-Ma.v.    (ex.  ■ 
judices.    Cic    percassoreni    in 
aliqaem.  Cart.  ptruniâ  cmptas. 
Cic);   corrumpëre,  tr.   ^ex.  ; 
aliqaen\  pecunitli .  Sali .  aliqaem 
auro.  Sali,  aliqaem  donis.  Sali, 
tribam  tarpi  largitione.  Cic). 
il    (Par  ext.)  —l'empire,  emére 
imperium.  Sali.  —  les  sentences 
des  juges,  emére  sententias  ju- 
dicam.  Cic.    —  la    pais,  emilre 
pacem.    Justin,   pacem   jiretio. 
Liv.  —  sa  liberté,  emére  iiber- 
tatem  ab  aliqao.  Val.-Max.  — 
par  ses  largesses  la  bonne    vo- 
lonté dos  soldats,  redimére  lar- 
gitione    militum      voluntates. 
Cxs.  —  l'autorisation   de   qqn, 
Jas  nandinari   ab   aliquo.  Cic. 
-  le  nom  de  sénateur,  nundi- 
nàri  senatorium    nomcn.   Cic. 
Ceux    qui    étaient   achetés  par 
eux  pour  commettre  un  meur- 
tre, (jui  ab  eis    condacebantar, 
ut    aliqaem     occiderent.     Cic. 
(Rose.  Am.  93).   On  peut  ache- 
ter pour   un  morceau  do    pain 
son  silence  ou  son  témoignage, 
frasto    panis    conduci   potest, 
vel  ati  taceat  vei  uti  loqaatur. 
Cato  (orat.  fr.  IiO,  2).  Se  laisser 
—,  pecuniamaccipére.  Cic.  Qui 
se  laisse  —,  venalis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  vox.  Cic.  adscriptor['  celui 
qui   souscrit,   qui   approuve  •]. 
Cic.  maltitudo    venalis  pretio. 
Liv.  habere  vcnalem  in  Siciliâ 
jurisdictionem.  Cic).  1  Obtenir 
qqch.    au    prix     d'un    sacii6ce. 
Compensâre  aliqaid   cum  ali- 
quà  re.  Cic.  (cf.  do  fin.,  V,  hS  : 
Isetitiam  cam  doloribus).  —  la 
paix  au  prix  de  la  liberté,  pa- 
cem,   cam    servitute     accipére. 
Liv.  —  qqch.  au  prix  de  la  vie, 
aliqaid    suo   capite    emëre    ou 
aliqaid  vitse  damno  parâre.  — 
la  victoiro  par  une  grosse  perte 
d'hommes,    victoriam    dam,no 
amissi    militis    pensare.    Vell. 
La  victoire  fut  achetée  p.ir  un  > 
grande  elfusion  de  sang,  multo 
sanguine  Victoria  stetit.  Liv. 
acheteur,  s.  m.  Celuiqui  achète. 
Emptor,  Cris,  m.  Cic.  Saet.   Is 
qui  émit,  emerat,  etc.  Cses.  Les 
acheteurs,  ementes,  iam,  m  pi. 
Justin.  (XI,  I.,  8). 
acheteuse,  s.  f.  Cellequi  achète. 
F.mptrix,   icis,  C.  Modest.   dig. 
Cùd.   Jast.  ou    plutôt   ea,  qwe 
émit,   emerat,  etc. 
achevé,  ée,  adj.   A  qui   il   ne 
manque  plus  rien.  AbSOlutUS, 
a,  um.  p.   adj.  (avec  Compar. 
et  Suporl.).  Cic.  (ex.  :  abs.  phi- 
losophas.   Cic.    argamentatio. 
Cornif.   rhet.  ordin.  absolatat 
et  perfectas  ou  perfectus  atqae 
absoluius.  Cic  );  perfectus,  a, 
um,    adj.    Cic.    Corni(.    rhet. 
(ex.  :  p.  orator.  Cic.  p.  in  di- 
cendo.   Cic.    in  arte.  Cic.  elo- 
qaentia.  Cic);  completUB,  U, 
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um,  p.  adj.  C'ic.  (complétas  et 
pcrfuctas  verhoriim  ambitas. 
<:ic.  [orat..lOi|);  consumma- 
tUS,  a,  um.  |>.  adj.  (uiilé  a 
l'ép.  impur.,  «m.  :  o.  sapicntia, 
Srfn.  cluijacntia.  Quint,  ars. 
PUn.  c.  orator.  Quint,  paironi. 
Quint.).  Danseurs  achevés,  ar- 
tifices saltutionis.  ■'iaet.  ffit.,"). 
l'eintro  ot  sculilour  aclievt, 
pingendi  ftngenc/iijue  idem  mi- 
rus  tirtiÇcx.  Quint.  (XII,  10,  G). 
Les  Grecs  passés  maîtres  Jait- 
Part  de  la  parole,  Gr;i'ci 
dicendi  artifices  et  doclo- 
res.  Cic.  (do  orat.,  1,  231.  Ki- 
dieule  — ,  riiliculissimus  komo. 
Voleur  — ,  tri^ar,  [ûris,  m. 
Plaat.  (aulul.  0_.">),  homo  fura- 
cissimus.  Cic.  Fou  — .  homo  in 
primis  stultissimus.  Cic. 
achèvement,  s.  m.  Action 
d'achever.  Perfectio,  ônis,  f. 
<AC.  {ex.  :  p.  majcimorum  ope- 
ram.  Cic);  confectio,  ônis, 
r.  Cic.  (o.\.  :  t;.  belli.  Vie.)  ;  con- 
clusio,  ônis,  f.  Cic.  (ex.  :  c. 
muneris  ac  negotii  tui.  Cic); 
consun2n2atio,  ônis,  l.  (pos- 
ter, à  l'ep.  class.,  ex.  .  cons. 
maximarum  reram.  6en.  ope- 
ris.  Quint,  cœptorum.  Jet.)  ;  fi- 
nis, is,  m.  Cses.  Cic.  ^ex.  : 
Jinis  bellandi.  Cxs.  vitx.  Sali. 
(.  loqucndi,  oppugnandi.  Cxs.); 
exiius,  ùs,  m.  Cic  (ex.  :  exi- 
tus  mimi,  (abulœ.  Cic).  Tour- 
iuivre  1' —  d'une  affaire,  'wse- 
qai  negotium.  Cic.exseqal  ali- 
quid  usque  ad  cxtremum.  Cic. 
d'entreprises,  cxsequi  ineepta. 
Liv.  Mener  jusqu'à  complot  — , 
transigêre,  tr.  Cic.  Hall.  Liv. 
(ex.  :  tr.  negotium.  Cic.  facta, 
transacta  omnia.  Ter.  utqae 
illad,  quod  (aciendum  priinum 
fuit,  l'actum  atqae  transactum 
est.  Cic.  rébus  transactis.  Cic. 
transactis  rébus,  quss  in  urbe 
agendxcrant.Liv.trans.aliqvid 
per  aliqaem.  Cic.  per  se.  Liv. 
aliquid  cum  [•  avec  l'aide  de»] 
aliquo.  SalL).  Poursuivre  en 
toute  hâte  1* —  de  qqcli.,  ad 
effectani  festinàre.  Liv.  ',  Etat 
de  ce  qui  est  achevé.  Absolu- 
tio,  ônis,  (.  Cic.  (ex.  :  abs.  ra- 
tionis.  Cic.  [  de  6n.,  V,  38]. 
perfectio  atqae absolutio.  Cic. 
achever,  v.  tr.  Mener  à  fin  une 
chose  commencée.  Ad  Snem 
adducëre.  Cic.  ad  effectuai 
adducére.  Liv.  perScëre,  tr. 
Cses.  iSuet.  (ex.  :  ç.  ponfem. 
Cxs.  sedem  antiquitus  incho- 
atam.  Suet.)  ;  conScëre,  tr. 
Cic.  Cxs.  Hirt.  (ex.  :  c.  novis- 
simuïïn  [commentarium]  im,per- 
(edam.  Hirt.  eo  aatem  omni 
sermone  confecto.  Cic.  reliquo 
sermone  confecto.  Cxs.  c.  bel- 
lum.  Cic.  prœlium.  Cic.  his  ré- 
bus con^cctis.  Cic.  Cxs.)  ;  ab- 
solvère,  tr.  Cic.  Cxs.  (ex.  : 
abs.  tectam.  Cic.  opéra.  Cxs. 
tecta  arbis.  Curt. pensam  saum. 
Varr.  unum  quodque  transigêre 
[•  terminer  •],  expedlre,  absot- 
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vëre.  Cic.  «os  [c/iuioyos]  con- 
feci  et  absolvi  nescio  quam 
bene,  sed  ita  accurate  ut  niUil 
possct  supra.  Cic.  quid  est 
quod  ab  eo  absolvi  et  perfici  de- 
ùeat?Cic.),concludère.  tr.  Cic. 
(ex.  :  c.  cpistalum.  Cic.  inve- 
nietis  id  fncinus  natum  a  cupi- 
ditate,  auctam  per  stuprum, 
crudelitate  per[cctum  atqae 
omclasum.  Cic.  jVerr.,  Il,  2, 
82J);  ûnire,  tr.  C.-rs.  Sen. 
Quint,  'lac.  fex.  :  bcllum.  Cxs. 
cum  oralio  finita  est.  Quint, 
finire  vitain.  Sen.  Tac.  non- 
dum  querelam  finieram.  Pctr. 
finio,  "  j'achève  -.  Plin.  j. 
finieram.  Mart.  cum  initiam  a 
tempestate  sampserunt,  incen- 
dia aut  ruina  finiunt.  Quint. 
[VIII,  6,  50]);  peragêre,  tr. 
Cic.  Liv.  Curt.  ^ex.  :  p.  navi- 
gationem.  Cic.  mult um  egerant, 
qui  ante  nos  (aerunt,  sed  non 
peregerunt.  Sen.  peragêre  in- 
ceptum.  Virg.  Liv.  opu$.  Suet. 
peragêre  (abulam  [en  pari, 
d'un  acteur].  Cic.  p.  (abulam 
vitx.  Cic.)  ;  proHigàre,  (pr. 
"  en  finir  avec  -),  tr.  Cic. 
Liv.  Tac.  (dans  cert.  locut. 
conS3,cr.,  ex.  :  quxstio  profii- 
gata  et  pxne  ad  exitum  ad- 
ducia  est.  Cic.  res  profiigata 
est.  Lentul.  ap.  Cic.  Liv.  profl. 
bellum..  Cic.  Liv.  pr.  bellum  ac 
prope  toUére.  Cic.pr.  pagnam. 
Liv.  prœlium,.  Liv.  'l'ac.)  ;  tran- 
sigêre, tr.  (voy.  achèveme.nt)  ; 
consumraâ,re,ir.  (empl.  après 
rép.  class.,  ex.  :  c.  vitam  atque 
explêre.  Sen.  [op..  17,  7],  con- 
summato  anno.  Ulp.  dig.  cons. 
opéra,  ut  inchoata  sunt.  PUn. 
j.  quod  neque  opéra  consum- 
màre  [posset]  qux  instituerat, 
neque...  Suet.).  L'idée  du  verba 
■  achever  •  peut  être  rendue 
aussi  par  certains  verbes  com- 
posés avec  la  prép.  per,  ex.  : 
la  pacification  de  la  Grèce 
n'était  pas  encore  entièrement 
achevée,  necdum  etiam  omnia 
in  Grœciâ  perpacala  erant. 
Liv.  Il  acheva  les  fortifications 
qu'il  avait  commu-ncées,  qux 
munimenta  inchoaverat,  per- 
muniit.  Liv.  l\  l'ait  connaître 
que  les  fortifications  d'.\thènes 
sont  achevées,  indicat  permu- 
nitas  Athenas  esse.  Justin.  — 
un  ouvrage,  perpetrâre  opas. 
Plaat.  —  un  sacrifice,  perpe- 
trâre sacrificiam.  Liv.  sacrum 
[in  m.onte).  Liv.  —  de  cons- 
truire la  chapelle  de  Vénus, 
pertexêre  cellam  Veneris.  Vitr. 
.Vchève  de  développer  ce  que 
tu  as  commencé,  pertexe  modo 
quod  exorsas  es.  Cic.  Autres 
constr.  :  J'ai  achevé  ce  que  tu 
m'avais  dit,  quod  jusseras  edo- 
lavi.  Cic.  (ad  Att.,  .Xltl,  i7, 
1  ;  plaisantcîrie  empruntée  à 
P'nnius  cité  par  Varr.  [sat. 
Meu.  59  :  edolare  libellum]). 
Recommencer  ce  qui  est  presque 
achevé,  dete.vta  prope  retexëre. 
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Cic.  Etre  presque  achevé,  in 
effectu  esse.  Liv.  (.\.\.\1, 1,0,  lU,. 
Quand  les  travaux  furent  pre^- 
q  uo  achevés,  postquam  ad  clfec- 
tum  operis  vcntum  est.  Liv. 
Ne  crains  point  d' —  co  que  lu 
as  commonco,  ne  gravëre  exse- 
dificure  id  opus,  quod  instita- 
isti.  Cic.  (do  or.,  1,  16!i).  —  tj 
cours  de  sa  vie,  implêre  vit:e 
cursum.  Plin.  —  ce  qu'on  a  .1 
dire,  finem  (acëre  sermoni  suv. 
Plaat.  —  de  parler,  dicendi  ou 
Inqucndi  finem  [acëre  (on  géu.  . 
Cic.  sermonem  conficëre  (<•  ache- 
ver un  entretien  ■>).  des.  con- 
cladêre  orationem  (•■  achever 
sou  discours  »).  Cic.  —  de  ra- 
conter, narrandi  finem  (acëre. 
Cic.  Il  (Absol.)—,f>eré:ëi-e,  intr. 
Plaut.  Cic.  (Acheve,p<;fj<;.  Cic). 
1  Rendre  complet.  Absolvêre, 
tr.  Liv.  (es.  :  absolve  benefi- 
ciam  tuuTn.  Liv.);  complére, 
tr.  Cic  (ex.  :  illi  enim  corporia 
commodis  compleri  vitam  bea- 
tam  putant.  Cic.  comptent  tu 
[bona  corporis]  qaidem  bea- 
tissinxam  vitam,  sed  ita  ut... 
Cic);  consuramâre,  tr.  Liv. 
Tac.  (seul,  après  l'ép.  clasa.', 
cumulum  afferre  alicui  rei. 
Cic.  Voici  qui  achève  (tîUe  oj 
telle  chose)  hic  accedit  ad  ali- 
quid ou  alicui  rei  cumulas.  Cic. 
hoc  accedit  in  camulum...  Cic. 
il  Enivrerco.nplètcraoat.  06ruK- 
re  aliquem  vino.  Nep.  \\  Perdre 
complètement,  l'erdéra  omnino 
ou  fanditas.  Cic.  Liv.  Prxci- 
pitàre,  tr.  Cic.  ||  Taer.  Conficëre, 
tr.  Cic.  Liv.  —  les  blessés,  sau- 
cios  conficëre.  Liv.  —  la  second 
dos  Curiaces,  conficëre  alteram 
Curiatium.  Liv. 

acheveur ,  s.  m.  Celui  qui 
achc-ve.  Confector.  ôris,  m. 
Cic.  Tac.  (ex.  :  c.  negotioram. 
Cic.  totias  belli.  Tac). 

achillée.s.  f.  Nom  d'une  plante. 
Achillea  (s.-e.  herba),  x,  f. 
Plin.  Achilleos  (VA-/i).).eiOi;  s.-t. 
po-txvvil,  i,  f.  Plin. 

achoppement,  s.  m.  Action  de 
buter  du  pied.  OlTensio,  ônis, 
f.  Cic.  Plin.  (ex.  :  offensiu 
pedis.  Cic.  [de  div.,  II,  SU]  ;  au 
plur.  offensiones  pedum.  Plin. 
ni,  iU]  :  offensatio,  onis.  f. 
Cornif.  (rhet. ,  II,  lâ).  Fi;;. 
Pierre  d' — ,  offendicalam,  i,  n. 
Plin.  j.  (ep.,  IX,  II,  1).  Vulg. 
T  Etat  de  ce  qui  est  buté. 
Offensio,  ônis,  f.  Cic.  T  Ce  qui 
fait  butor.  Offensio,  ônis,  t. 
Cic.  |de  univ.,  6,  15).  ||  Fig.  Diffi- 
cultequiarrête,  obstacle.  OSen- 
sio,  cnis,  f.  Cic.  (ex.  :  o/f.  peri- 
calosa.  Cic.  o/f.  jndicii  [•.  de- 
vant un  tribunal  ■■]  Cic  offen- 
sione  permutas.  Cxs.  o/fensic— 
nem  timêre.  Cia.  Au  plu.-. 
offensiones  belli.  Cic.  [de  imp. 
Pomp.,  28]). 

achopper,  v.  intr.  Buter  du 
pied.  Offendére,  intr.  (ex.  : 
off.  solido  [Oat.j,  «  coutre  un 
corps  solide  .■  Jlor.  in  aliqaid. 
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Col.  absol.  Cic.).  \\  Fig.  Se  Irou- 

T«r  arrêté   par   une  difËculté, 

Ofliendêre.  inir.  Cic.LÀv.ifi'em- 

ploie  absol.). 
acide,   adj.  Qui   a   une  saveur 

piquant'?.   Acidas,  a,  am,    adj. 

Plaut.  Hor.    Mtr.   Plin.    Acer, 

crû,   cre,    adj.    Varr.    Etre  —, 

acère,  iutr.  Cato  (R.    R.,   U9). 

Tourner    à   1' — ,   acidum   fiëri 

ou  ocescêre,    intr.    //or.   Piin. 

Les  corps  acidos  et  siibst.  les 

acides,    acida,    oram,    n.    pi. 

Win.   Cn    peu  — ,   acida/os,  a, 

om,  adj.   Win.   sabacidas,    o, 

nm,  adj.  Cato.   Piin.   A  moitié 

— ,    sabacerbus,    a,    um,    adj. 

PjHod. 
acidité,  s.  f.   Qualité  de  ce  qui 

est  acide,  ^cor,   ôri3,  m.  Col. 

Plin.  Qaint.   Aciditas,  ûtU,  f. 

Marc.  Emp.  Acritudo,  inis,  f. 
Mtr.  L'— ,  d'une  saveur,  acu- 

mina  saporis.  Plin.  (XIV,  lâli). 
acidulé,    adj.    Un    pou   acide, 

acidalas,  a,  am,  adj.  Plin. 
aciduler,  v.  tr.  Rendre  légèro- 

mant    acide.   i4ciduiam  facère 

ou  reddére.  Eau  acidulée  de 
vinaigre.  Posca,  x,  f.  Plant. 
Cels.  (boisson  des  gens  du  peu- 
pla et  das  soldats). 

acier,  s.  m.  Fer  soumis  à  une 
préparation  spéciale.  Mera  ferri 
acies.  Plin.  Kacleas  ferri.  Plin. 
Chalybs,  ybis  (XâXj»,  m.  Virg. 
Prop.  Plin.  ^  Fig.  Matière  dure 
comme  l'acior.  Adamas,  antis 
(Ace.  anta).  m.  Virg.  Ov.  ||  Mé- 
ton.)  Epée.  Fcrram,  i,  n.  Cic. 

aciérer,  v.  tr.  Transformer  le 
fer  en  acier.  Ferram  tempe- 
ràre.  Plin. 

acolyte,  s.  m.  Clerc  chargé  des 
bas  oflices  dans  l'église.  Acoly- 
(oï,i,(Er.  à7.6).oy9o?,«  suivant»), 
m.  Aag.  Isid.  1  (Par  ext.)  Aide 
subalterne.  Socias  et  adminis- 
ter.  Sall.administer  et  satelles. 
Cic.  Les  —  deClodius,  Clodianse 
operse.  Cic.  (p.  Sest.  59;  Phil., 
1,  12)  ou  Clodianx  manus.  Cic. 
cf.  Verr.,  Il,  %  87). 

k  compte,  loc.  adv.  A  valoir 
sur  le  compte.  In  antecesaam. 
Sen,  Donner  — ,  in  antecesaam 
dâre.  Sen.  [ep.  118, 1)  ou  extra 
ordinern  nameràre.  Sen.  (ep., 
81,  15).  Prendre — ,in  anteces- 
aam accipëre.  Sen.  (ep.,  7,  8). 
^  (Subst.)  Un  à  compte  ou  un 
acompte  'somme  à  valoir  sur  la 
totalité  du  compte),  id  qaod  in 
antecesaam  datar  (ou  accipi- 
tar).  Voy.  ci-dessus. 

aconit,  s.  m.  Nom  d'une  plante 
vénéneuse.  Aconitam,  i,  n. 
Plin. 

acoquinant,  adj.  Qui  acoquine. 
Voy  ACOQtiNEa. 

acoquiner,  v.  tr.  Attacher  par 
l'habitude.  Locataires  acoqui- 
nés en  une  maison,  veteres 
inguilini,  qaos  detinet  indnl- 
gentia  loci.  Sen.  (ep.,  70,  5). 

acouatique,  adj.  Relatif  à  la 
perception  des  sons.  Aaditorias, 
a,    am,    adj.    (aad.     cavernae. 
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C*/.-.'lor.    [chron.,    II,   3,    t55], 
Theod.    Prise).    Mai»    ce    mot 
traduit  plutôt  auditif. 
accfuéreur,  ».  m.  Celui  qui  ac- 
quiert. Emptor,  ôris,  m.  Cic. 
(ex.  :    e.   (undi.    Cic.   emptores 
oonoram.  Cic.  désigna   surtout 
quiconque   a    l'habitude   do    sa 
porter  acquéreur  dans  les  ven- 
tes aux  enchères  ;  en  dehors  de 
cette  acception  spéciale  il  vaut 
mieux  employer  le  part,  emens, 
ementis.    Cic.   ou   la    périplir. 
^ui  émit,  qui  emerat  etc.  Cic); 
wanceps,  CÎpis  (pr.  •  adju- 
dicataire  dans  une  vente  pu- 
blique ■),   m.  Cic.   Xep.   Plin. 
Tac.  (ex.   :  m.  pra'c/.r.  Cic.  m. 
fit   Chrysogonas.    Cic.    manci- 
pem  apponére.  Cic.)  ;   coznpn- 
rator,  ôris,  m.  Paul.  (sent.  2, 
17,  li).  Inscr.    (mot    qu'il   vaut 
mieux    remplacer    par  la  péri- 
phrase  çui  comparât,    compa- 
ravit  etc.).    Voy.    acquérir.   — 
de  biens  confisqués,  prœrliator, 
ôris,  m.  Cic.    (ad  Att.,  XII,  li, 
2;  12;    17;  p.   Balb.  i5).    Gaj. 
(instit.,  2,  61). 
acquérir,  v.   tr.  Se  procurer  la 
possession    de...   Faràre,    tr. 
Cic.  Sali.  Liv.  Ov.  (ex.  :  hortos, 
prœdia.    Cic.    servas   sers,   ar- 
gento  paratas.  Sali.   Liv.  pa- 
rure divitias.  Ov.)  ;  compaTâ- 
re,  tr.  Cic.  (ex.  :  paalo  studio- 
sias  tabulas  pictas.  Cic.  gem.- 
mas,    signa,     tabulas    antigai 
operis    animosissime.    Suet?)  ; 
acquirëre,  tr.   (surt     poét.  et 
poster,  à  Aug.,  ex.  :   acguirëre 
pauca.  Hor.  opes.  Ov.  pecuniam 
Tac.  Macedoniss  regnam.  Jus- 
tin, absol.  acquirendi  (acultas. 
Quint.  [XII,   7,    10]).  —  à   prix 
d'argent,  mercàri  aliquid.  Cic. 
(voy.    acueteh).     —    en    outre 
(ajouter    à  ce   qu'on    possède). 
acquirëre,  tr.   Cic.    (ex.  :   qiwd 
[•  ce   fait  que  -]   patrimoniam 
servavi,   qaod    acquisivi.    Sen. 
rh.).  —  (par  une  longue  posses- 
sion non  contestée),   usacapère, 
tr.   Cic.  (par  ext.  :   velut   asa- 
cepissse   italiam.   Liv.)    —   par 
l'usage,  asurpàre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
usarpàre    amissam    possessio- 
nem.     Cic.)     —    illégalement, 
asarpâre,    tr.    Liv.    (ex.   :     us. 
alienam   possessionem.     Liv.). 
Chercher  à  — ,  quœrëre    {divi- 
tias etc.).  Sali.  Il   Fig.  Adipis- 
ci,  dép.  tr.  Plaut.  Cic. Liv.  etc. 
(ex.  :  a.  gloriam.  Nep.  laudem. 
Cic.   gloriam,    laudem,   decus. 
Plaut.  paternos  honores.  Brut, 
ap.  Cic.  maximum  ab  omnibus 
laudem.  Cic.  gloriam  ex  aliquà 
re.   Cic.    quod  adeptus  est  per 
Bcelus.     Cic.      immortalilatem 
quandam  per  vos.  Cic.  adeptoa 
se    aliquantum,    ad    dicendum 
et    ad  judicandum   Cic);   qqf. 
apisci,  dép.  tr.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
apisci   magnam,  ex  eà  re   lau- 
dem.  Sulp.  ap.  Cic.    summum 
honorem.  Liv.  cujus   [finis  bo- 
norum]   apiacendi    cauaà.    Cic. 
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[leg.,  I,  52]);  coDSequl,  (pr. 
"  acquérir  un  objet  souhaita  •), 
dép.  tr.  Cic.  (ex.  :  cujas  rei 
tantœ  tamque  ai(pcilis  facalto' 
tem  consecutun\  esse  me  non 
pro(iteor,  sccatum  esse  [•  avoir 
essayé  do  l'atleindie  -]  pra; 
me  fero.  Cic.  non  ea,  qaf 
conaecati  aamua,  hia  atudiis 
et  artibas  adeptos  esse,  quœ... 
Cic.  consequi  opes  quam  ma- 
ximaa.  Cic.  potcntiam.  Cic. 
laudem  egregian\.  Cic.  amplis- 
simum  nomen.  Cic.  nemo,  qui 
(ortitudinis  gloriam  consecu- 
tus  est  insidiis  et  malitiâ,  lau- 
dem est  adeptus.  Cic.  magnam 
laudeni  et  a  summo  viro  et  ab 
exercitu  consequebare  equitan- 
do,  jaculando,  omni  militari 
labore  tolerando.Cic).  Puisque 
vous  avez  acquis  ce  talent,  gar- 
dez-le précieusement,  quam 
{faculiatem)  quoniam  com- 
plexas  es,  tene.  Cic.  —  un  nom, 
invenlre  nomen.  Cic.  —  très 
facilement  l'estime,  facillimè 
laudem  invenîre.  Ter.  Biens 
acquis  à  force  de  travail,  labore 
inventa  bona.  Ter.  —  de  la 
gloire,  gloriam  merère.  Liv. 
Plin.  J.  —  plus  do  faveur,  plus 
(avons  merêre.  Quint.  11  a  ac- 
quis par  son  bon  office  des 
droits  à  votre  aHoction,  bene/i- 
cio  promeruit  ut  amas.  Cic. 
Chercher  à  acquérir,  qaœrëre, 
tr.  Cic.  Sali.  (ex.  :  quaer.  armia 
gloriam.  Sali,  gloriam  bello. 
Cic.  nobilitatem  laboribus  at- 
que  periculis.  Sali.).  Effort  pour 

—  un  pouvoir  royal,  regni  pa- 
ratio.  Sali.  (Jug.,  31,  8).  || 
L'idée  d'  "  acquérir  -  peut  être 
aussi,  en  certains  cas,  rendue 
par  la  forme  inchoative  de  qqs 
verbes,  ex.  :  —  une  grande  no- 
toriété, pernotescëre,  intr.  Tac. 

—  de  l'éclat,  splendescëre,  intr. 
(fig.l.  Cic.  —  plus  de  valeur, 
evaiescëre,  intr.  Qaint.  Tac.  — 
(au  feu)  une  cclatanto  blan- 
cheur, candescëre,  intr.  Lucr. 
Vitr.  —  do  la  fierté,  crescëre, 
intr.  Sen.  (op.  3'i,  I).  1  S'—, 
acquérir  qqch.  à  qqn  (sa  pro- 
curer ou  procurer  à  tjqn)  la 
possession  de  qqoh.).  Sibi  pa- 
rère, tr.  Cic.  alicui  parère. 
Liv.  (ex.  :  pario  mihi  laudem. 
Cic.  ingentem  alicui  gratiam 
parère  apud  aliquem.  Liv.'l  ; 
sibi  quœrère,  alicui  quœre- 
re  aliquid.  Cic.  (ex.  :  q.  sibi 
dignitatem.  Hirt .  alicai  uu  sibi 
honores.  Cic.  Liv.  immortali- 
latem sibi  morte.  Cic;  sibi  ac- 
quirëre, tr.  Cic.  (ex.  :  omnem. 
sibi  reliqaœ  vitse  dignitatem. 
Cic);  invenîre,  tr.  Sali.  (ex.  . 
inv.  gloriam  ex  culpâ.  Sali, 
ex  qao  illi  gloria  opesque  in- 
venta. Sali.);  parâre  ou  com- 
paràre  sibi  ou  alicui.  Cic. 
lÀv.  On  trouve'aussi  :  Sibi  con- 
ciliare.  Cic.  aibi  coUigëre.  Cic. 
alicui  colligëre  aliquid.  des. 
Voy.  OAGNEB.  1   Etre    acquis   à 
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qqn  (en  pari,  d'uno  ohoso),  èti-o 
roconnu  commo  lui  appane- 
tiant.  Certum  esae.  Cic.  Quint. 
In  confcsso  esse  (post.  à  Auy. 
cf.  Sen.  IbDii.,  III,  11,  â;  do  brov. 
vit.  2,  3J).  Droit  acquis,  certam 
jas.  Quint.  Amitié  acquise,  certa 
ou  spectata  amicitla.  Cic.  Jo 
considort'Hii  comme  acquis  ce 
•qu'ils  auront  fait,  actum  kabebo 
</iiod  egerint.  Cic.  (Tusc,  III. 
;)0).  Il  est  acquis  q\io...  certam 
est  (ou  pro  certo  habemas  etc.) 
avec  la  Prop.  lafin.  Cic.  ||  Utro 
acquis  à  qqn  (on  pari,  doqqu), 
lui  otro  tout  à  fait  dévoué.  Om- 
nino  dcditum  esse  alicui,  ad- 
dictam  et  deditam  esse  alicai. 
Voy.  DiivouÉ. 

acq[uêt,  s.  m.  Acquisition  (areli.). 
Voy.  co  mot.  Hg.  La  vérité 
n'est  pas  da  notre  acquêt,  Ve- 
ritas non  ea  res  estqaamnobis 
comparâre  possimas.  \\  (Par 
ext.)  Profit.  Vov.  ce  mot.  1 
'Biens  acquis  (arch.).  Parta  bo- 
na.  Cic.  Parta,  ôram,  part.  n.  pi. 
pris  subst.  SaH.  Faire  pou  d'ac- 
quêts, paaca  sibi  paràre  ou 
«mëre.  Cic.  ||  (T.  dj  droit).  Co 
que  les  époux  ont  acquis  durant 
le  mariage.  Ea  qux  conjages 
sibi  acqaisiveru,nt. 

acquiescement,  s.  m.  Action 
d'acquiescer.  Assensio,  ônis,  (. 
Cic.  Assensas,  ùs,  m.  Cic.  Voy. 

ASSENTIMENT,    ADHÉSION. 

acquiescence,  s.  f.  Arch. 
comme  acquiescement. 

acquiescer,  v.  intr.  Donner 
son  assentiment  à  l'opinion  de 
qqn,  sa  ranger  à  ses  désirs,  ^c- 
quiescëre,  intr.  (av.  le  Dat.) 
Saet.  Jet.  Eccl.  Assensa  sao 
comprobàre  aliquid.  Cic. 

1.  acquis,  se,  part,  du  verbe 
ACQUÉRIR.  Voy.  ce  mot. 

2.  acquis,  s.  m.  Connaissances 
acquises,  habileté  acquise. 8ciere- 
tia  atque  usas  reram.  Cic. 
Pradentia,  se,  f.  Cic.  Indastria 
et  doctrina.  Nep. 

acquisitil,  ive,  adj.  Qui  s'ac- 
quiert (arch.).  Acqaisitivas,  a, 
am,  adj.  Prise.  Boet. 

acquisition  (lat.  acquisitio. 
Tert.),  s.  f.  Action  d'acquérir. 
Comparàtio,  ônis,  f.  Cic. 
Val. -Max.  Sen.  (ex.  :  c.  anxia 
divitiarum.  Val.-Max.  c.  fra- 
mentorum  ou  framentaria. 
Traj.  ap.  Plin.  c.  disciplinaqae 
dicendi.  Cic.  c.  amicitiœ  novœ. 
Sen.)  ;  paratio,  ônis,  f.  Jet. 
(ex.  :  etiamsi  di['âcilis  earum 
paratio  est.  Paul.  [dig.  XX.X, 
1,39,7]);  captus,  ÙS,  m.Val.- 
Max.  lex.  :  in  capta  bonorum 
taoram  tibi  ipsi  pondas  exa- 
minandum  relinqait  [virtas]. 
Val.-Max.  [111,3  ext.  7])  ;  adep- 
tio,  ônis,  f.  Cic.  Boet.  (ex.  : 
ad.  boni.  Cic.);  conciliatio, 
ônis,  f.  Cic.  (c.  gratiœ.  Cic. 
[p.  Clu.SiT]);  —  de  la  propriété 
par  l'usage,  usucapio,  ônis,  f. 
ijic.  Gai.  (au  plur.  Cic.  [de 
Orat.,I,  173]).  Règlements  rela- 
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tifs  à  1' —  des  biens  saisis  par 
le  fisc,  prœdiatoriam  Jus.  Cic. 
(p.  I3alb.  iiD).  —  de  la  nuo  pro- 
priété par  l'usufruitier,  conso- 
lidatio,  ônis,  f.  .Jet.  Faire  1' — 
do...,  voy.  ACQUÉRIR.  (D'ailleurs 
l'idée  d'acquisition  devra  être 
le  plus  souvent  rendue  par  une 
péripiiraso  où  entrera  un  dos 
verbes  cités  à  l'art,  acquérir, 
ex.  :  dans  1' —  des  biens  de  for- 
tune, in  comparandis  (ortunse 
bonis,  etc.  D' — ,  c.-dd.  grâce 
à  l'action  d'acquérir  (arch.), 
acqairendo.  Des  âmes  givandes, 
etd'—  et  de  naturel, injenia  aut 
profectàs  aut  impetûs  magni. 
Sen.  (ep.  2/.,  2).1  (Par  ext.).  Ce 
qui  est  acquis,  quod  partam 
est.  Cic.  quod  emptam  est.  Cic. 
C'est  une  nonne  — ,  hoc pulchra 
emptam  est.  Cic.  Au  plur.  Les 
acquisitions,  empta,  orum,  n. 
pi.  Cic.  parta,  orum,  n.  pi. 
Sali 

acquit,  s.  m.  Action  de  s'ac- 
quitter. Solùtio,  ônis,  f.  Cic. 
Cxs.  Liv.  Jet.  (ex.  :  s.  rerum 
creditarum.  Cie.  œris  alieni. 
Liv.  justi  erediti.  Liv.  solutione 
im,peditâ.  Cic.  au  plur.  Cœs. 
[B.  C,  III,  20,  1]).  1  (Par  e.xt.). 
Formule  signée  par  celui  en- 
versqui  l'on  s'est  acquitté.  Apo- 
cha,  se,  f.  Ulp.  (dig.,  .\LV1,  U, 
19).  Jet.  Inser.  ^  Fig.  Par^  de 
conscience,  ^de  et  religione. 
Cic.  ut  salva  sit  (etc.)  religio 
et  {ides,  Cic.  (Faire  qqch.)  par 
manière  d'acquit  [c.-à-d.  pour 
en  être  quitte,  pour  s'en  dé- 
barrasser), dieis  causa.  Cic.  ou 
dicis  gratiâ.  Varr.  Cic.  Nep. 
levi  brachio  agëre  aliquid.  Cic. 
(ad.  Att.  IV,  17,  3).  aliqaid 
incariosë  agëre.  Liv.  Gronder 
qqn  par  manière  d' — ,  molli 
brachio  objurgâre  aliqaem. 
Cic.  (ad.  Att.  II,  1,  6). 

acquittable,  adj.  Qui  doit  être 
acquitté.  Solvendus,  a,  um, adj. 
verb.  Cic.  Sen.  Jet. 

acquittement,  s.  m.  Action 
d'acquitter.  {|  —  (d'un  accusé). 
Absolutio,  ônis,  f.  Cie.  (ex.  : 
abs.  virginum,  Cic.  majestatis 
[•  de  qqn  accusé  de  lèse-majes- 
té •].  Cic.);  liberâtio,  ônis,  f. 
Cic.  (ex.  :  libidinosissimre  libe- 
rationes  opp.  à  acerbissimse 
damnationes.  Cic.  [in  Pis.  87]). 
Après  sou  — ,  quo  absoluto. 
Cic.  quo  liberato.  Cic.  Relatif  à 
r — ,  d' — ,  absolatorius,  a,  am, 
adj.  Sen.  rh.  Saet.  (ex.  :  abs. 
sententise.  Sen.  rh.  tabella. 
Saet.  judicia.  Jet.).  Voy.  ac- 
quitter. Il  —  (d'une  dette). 
Solutio,  ônis,  (.Cic.  Liv.  (voy. 
ex.au  mot  acquit);  absolutio, 
ônis,  f.  Modest.  (dig.,  XLVI, 
h,  l):  liberatio,  ônis,  f.  Jet. 
satisfactio,  ônis,  f.  Ulp.  (dig. 
-XLVI,  3,  5i).  —  des  impôts, 
prœstatio  vectigaliam.  Jet.  Voy. 

ACQUITTER. 

acquitter,  v.  tr.  Rendre  quitte 
(d'une  obligation).    Liberàre, 
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tr.  Cic.  Jet.  (ex.  :  lib.  Volaaium. 
Cic.  aliqaem  aliqu/l  re.  Cic 
Cœs.  aliquà  re.  Cic.)  ;  solvëre, 
tr.  Cic.  alii/aem  aliquà  re.  Cie.), 
Absol.  Cela  m' —  envers  vous, 
hoc  libérât  ma  ab  eo  quod  de- 
beo  tibi.  Par  anal.  —  sa  cons- 
cience, {idem  solvëre.  Ter. 
Plane,  ap.  Cic.  (idem  cxsolvërc. 
Liv.  Il  Acquitter  un  accusé,  la 
renvoyer  absous  par  un  juge- 
ment. Absolvëre,  tr.  Cie.  Liv. 
(ex.  :  abs.  aliqaem  improbitatis. 
Cic.  eapitis.  Nep.  injuriaram. 
Cornif.  rhet.  de  prœvariea- 
tione.  Caes.  omnibus  sententiis 
absolvi,  •  être  acquitté  t,  l'una- 
nimité •.  Cie.);  liberàre,  tr. 
Cic.  (ex.  .  l.  aliqaem.  Cic); 
mittëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  missnm 
facêre  aliqaem.  Cic.)  —  qqn 
(le  renvoyer  des  fins  de  la 
plainte),  aliqaem  extra  ealpam 
esse  jadieâre.  Cic.  Etre  acquit- 
té, absoifi.  Cic.  ex  judicio  emer- 
gëre.  Cie.  liberatam.  disccdërc. 
Cic.  Voy.  ABSOUDRE.  Il  S' — d'une 
obligation,  la  remplir.  Solvë- 
re, tr.  Cic.  Val.-Max.  («x.  : 
si  solveris  ea  qase  pollieeris. 
Cic.  solv.  promissam.  Val.- 
Max.  vota.  Plaat.  Cic);  exsol- 
vêre,  tr.Liv.  Plin.  j.  Tac.  (ex.: 
exs.  promissam..  Tac.  {iden\ 
["  d'une  promesse  -].  Liv.  prio- 
ris  epistalse  {idem.  Plin.  J. 
exsoiuëre  se  voto.  Petr.);  per- 
solvëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  persol- 
vëre  gratiam  dîis  y-  d'une  delta 
de  reconnaissance  envers  les 
dieux-].  Cic.  vota.  Cic.  qaod  pro- 
misi  ei  persolvam.  Cie.)  ;  im- 
plére,  tr.  Cie.  Plin.  j.  (ex.  :  ini- 
pleo  o(ficium  seribendi.  Cic. pro- 
missam. Plin.  j.  non  pollicëri 
quod  non possim  implëre.  Cic.); 
fungi,  dép.  intr.  Cic.  (ex.  :fungi 
of{iciis  justitise.  Cie.);  prsestâ- 
re,  tr.  Cxs.  (ex.  :  of^eium  alicai, 
•■  s' —  d'une  obligation  envers 
qqn  ".  Cass.).  Absol.  b' — envers 
un  créancier,  ereditori  satis{u- 
cëre.  Cic.  Jet.  \\  Fig.  S' —  d'un 
office.  Fungi,  dép.  intr.  Cic. 
(ex.  :  f.  munere.  Cic.\;  explére, 
tr.  Cic.  (ex.  ;  expl.  of{icium. 
Cie.  {il.  munas.  Cic);  conS- 
cëre,  tr.  Cic.  Cœs.  (ex.  :  c. 
negotianx  ex  sententiâ.  Cic. 
mandata,  [•  de  recommanda- 
tions»]. Cic.  iejaiioneni  et  man- 
data. Cic.  legationis  o{{iciam. 
Cœs.  manas  suseeptam.  Cic.); 
prœstàre,  tr.  Cie.  (ex.  :  saum 
manas.  Cie.  of{ieium.  Cœs.); 
obire,  tr.  Cic.  [e\.  :  ob.  lega- 
tionem.  Cie.  munus  vigiliaram. 
Liv.).  S' —  diligemment  de 
qqch.,  flavâre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
aiiqaodopas  c{l;icëre  et  navàre. 
Cic.  nemo  est  tam  a{{lictas,  qui 
non  possit  aliquid  navàre  et 
e{{icëre.  Cic).  De  façon  à  ce 
qu'ils  s'acquittassent  diligem- 
ment des  ordres  qu'il  avait  don- 
nés, ut  ea,quse  imperasset,  dili- 
genter  industrieque  adminis- 
trarent.   Cœa.  (B.  G.,   VU,  60 
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11.  S' —  entièrement  ou  com- 
plètement, per/ungi,  dép.  iinr. 
Cic.  (ex.  :  rébus  tirnp/i>jîinu\>. 
tic.  manere.  Cic).  ^  .Vcquitter 
une  chose,  s'en  rendre  qiiiite. 
Solvère,  tr.  Plant.  Cic.  l'Un. 
/-  (ex.  :  s.  decein  minas  [>■  une 
dette  dadix  mines  ■•].  l'iatit.  pc- 
cimiani  debitam['  une  dette  •]. 
Cic.  créditas  pecanias.  Cses.  pre- 
tiam.Sall.fr.  Abio\. pro  vtxturà 
solvêre  [-  acquitter  ie  prix  du 
transport  •]  Caw.);  dissolvëre. 
tr.  Cic.  (ex.  :  a.  3fs  alicnum 
[•  acquitt'?r  sas  dettes  -1.  tic. 
nomen  [-  un  billot  à  ordre  •>]. 
C'ic.V,  exsolvëre,  tr.  Cic.  Plin. 
j.  Jet.  (  ex.  :  e.rsohëre  nomi- 
na[-  des  billets  à  ordre  ■].  Cic. 
a?s  alicnum.  Plin.  j.  Jet.);  per- 
solvëre,  {pr.  -  acquitter  inté- 
gralement -),  tr.  Cic.  Col.  [e\.  : 
pecHniam  ab  alujao  [■  acquit- 
l'ir  sa  dette  au  moyen  d'un 
billet  à  ordre  -].  Cïe.  debitum. 
Col.'  ;  peadëre,  tr.  Cic.  (es.  ; 
p.  vectiQal  [.  l'impôt  •].  Cic.); 
expendëre,  tr.  Cic.  Jet.  (ex.  : 
u.'iiiras  I»  les  intérêts  -].  Jet.); 
explicàre,  {pr.  -  régler,  li- 
quider -),  tr.  Cic.  Jet.  (ex. 
explicàre  nomen[-  une  dette"]. 
Cic.  pecaniam.  Jet.).  Dette 
qu'où  ne  peut  — ,  insoluhile 
rreditum.  *"en.  (ben.,  IV,  12,1;. 
I  (Par  ext.)  —  une  facture,  un 
billet  (déclarer  par  une  for- 
mule qu'on  a  été  payé).  Apo- 
rham    conscribëre.    Jci.     Voy. 

ACQtJIT. 

acre,  adj.  D'une  saveur,  d'une 
odeur  piquante,  qui  prend  à  la 
gorge.  Acei,  acris,  e,  adj. 
l  arr.  Cic.  Plin.  (ex.  :  acer  sa- 
por.  Plin.  cibus  interdam 
mollis,  interdam  acer.  Cels. 
mandacâre  qiia'  sant  acerrima, 
id  est  sinapi,  allium,  cepam. 
Cels.  humores  acres.  Cie.  acer 
odor.  Lucr.  Plin.  unguenta 
iammà  et  acerrima  .•mavilate 
condita.  Cic);  zaordax,  àcis, 
(Abl.  «ici),  adj.  Ov.  Plin.  Pers. 
(ex.  :  acatam.  Pers.  fol.  Ov. 
sacas.  Plin.)  ;  austerus,  a, 
UZB  (appl.  à  la  saveur,  rar.  à 
l'odeur),  adj.  Col.  Plin.  (ex.  : 
vi'num.  Col.  herba  aastero  sa- 
pore.  Plin.  gijstus  austerior. 
Col.  austerissimum  vinam. 
Scribon.  balaami  suciis  odore 
tantam  austerus.  Plin.  [XII, 
r;!0|;.  Saveur  — ,  odeur  — ,  vi- 
rus, i,  n.  Col.  Plin.  (ex.  :  v. 
\ini.  Plin.  viras  odoris.  Plin. 
firas  paludis .  Col.  viras  anirmp 
l'Onis.  Plin.).  Voy.  acheté.  ^ 
(f'ig.).  D'une  amertume  bles- 
sante. Amarus,  a,  uni,  adj. 
Ifor.  Ov.  Val.-Ma.r.  Quint. 
(ex.  :  am.  sermo.  Uor.  dicta. 
Ov.  sales.  Quint,  amarissima 
maledicta.  Val. -Max.)  ;  acer- 
bas,  a,  um,  adj.  Cïc.  (ex.  : 
aixrbissimre litterx.  Cic);  mor- 
dax,  âcls,  adj.  Ov.  Phardr. 
Sen.  rh.  (poél.  et  post.  à  Aug.). 

ecreté,  s.   f.    Caractère    de  c« 


Acr 

qui  est  ticre.  AcTitudo.ÏDis, 
f.  Vitr.  (mot  rare,  mais  class.'i  : 
acrimonia,  te,  f.  (en  uarl.  de 
la  saveur  ;  Cato.  Col.  l'Un,  en 
pari,  de  lod.nir:  Pli  .  |X.\V11, 
l^xil'  ;  acredo,  inis,  (.  Pall. 
(inol  rare  .  Los  acivttsu'n  pari, 
des  saveurs:,  acria,  um,  n.  pi. 
Varr.  fr.  (en  pari,  dos  humeurs) 
Cels.  Il  Fig.  Acrimonia,  se, 
f.  A'spv.  cont.  Cornif.  rlict.  Cic. 
cf.  Cornif.   [rh.,  IV,  37,  M\. 

acrimonie,  s.  f.  .Xcreté  invété- 
rée larch.j.  Acrimonia,  .r.  f. 
Col.  l'Un.  Fig.  .Icrimonia,  a», 
f.  Cornif.  (rhet.,  IV,  52).  Avec 
— ,  amarf,  adv.  Sen.  .Sue(. 

acrimonieux,  euse,  adj.  Qui 
a  de  l'acrimonie.  Arcrbus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Amaras,  a,  um, 
adj.  Cic.  Plin.  (au  pr.  et  au 
fig.J. 

acrobate,  s.  m.  et  f.  Danseur 
(ou  danseuse)  de  corde,  équili- 
iiriste.  Scitçpnobafes,  œ,  m.  Juv. 
(sat.,  3,  '77),  l'etaaristes,  ae,  m. 
Varr.  ap.  Non.  (ou  petaurista, 
se,  m.  À2.  ^tilo  ap.  l'est.)  Or- 
din.  Funambalas,  i,  m.  Ter. 
Suet.  Capit.  Aug.  Fig.  qui  me- 
ditatus  est  par  extentos  funes 
ire  (d'apr.  Ilor.).  qui  per  fanes 
intentos  it.  Sen.  qui  per  funem 
ambulat.  Sen. 

acropole,  s.  f.  Nom  donné, 
chez  les  Grecs,  à  la  citadelle 
qui  occupait  la  partie  haute  de 
la  ville.  Arx,  ai-cis.  f.  Cic.Nep. 
Liv. 

acrostiche,  s.  m.  Parasticliis, 
ïdis,  f.  Suet  (gr.  6).  En  grec 
■Kupaazixii  dans  Gell.  (XIV,  6, 
J.). 

acrotère.  s.  m.  Socle  de  statue 
etc.,  placé  sur  un  fronton. /Icro- 
terium,  ïi,  n.  (usité  seul.,  dans 
ce  sons,  au  pluriel).  Vitr.  (II!, 
5,  12). 

acte,  s.  m.  Fait  résultant  d'une 
détermination  de  la  volonté. 
Facinus,  oris,  n.  Ter.  Cic. 
Nfp.Sall.  (ex.  f.  palcherrimum. 
Ter.  Cic.  prrrclarum.  Sali, 
egregium  atqae  mirabile.  Sali.); 
factum,  i,  (opp.  à  cogita- 
tum  et  à  dictam/.  n.  Ctc.  Ca^s. 
(ex.  :  factum  egregium,  pal- 
cherrimum. Cic.  forte  factum 
['  un  acte  de  courage  -].  Cic.  ou 
fortiler  factum.  des.  surtout 
au  plur.  facta,  orum,  n.  [opp. 
à  dicta,  voces,  verba,  décréta, 
consilia].  Cic.  Cœs.  Liv.);  ac- 
tio,  ÔDis  (surt.  •  acte  de  la 
vie  publique  »),  f.  Cic.  (ex.  : 
ar.tio  consuluris.  Cic.)  ;  actus, 
ùs,  m.  (rare  et  poster,  à  Aug., 
ex.  :  tai  actus.  Plin.  j.)  ;  au 
plur.  ac<a,  orum,  n.  pi.  Cic. 
(ex.  :  ad  C^saris  non  modo 
acta,  verum  etiarfi  cogitata  re- 
vocamar.  Cic.  pueritiay  acta 
recordari.  Qaint);  rés,  réi,  f. 
Liv.  (ex.  :  rcs  démens  libera- 
lisque  [•  un  acte  de  douceur  et 
do  géncrosiié  ■].  Liv.).  —  ré- 
prélienslhlo,  culpa,  w,  f.  Cic. 
peccatum,  i,  n.  Ter.  Cic.  Com- 
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mettre  un  —  arbitraire,  aliquid 
libidinosê  facêre.  Cic.  Va  — 
d'avai'ico,  avaritia,  «t,  f.  Cio. 
do  perfidie,  pcrfittia,  te,  f.  Cic, 
do  cruauté,  cradelitas,  ùtis,  f. 
Cic.  AVy).  do  folio,  stultitia,  œ, 
f.  Cic.  do  violence,  vis  ou  inju- 
ria, a",  f.  Cic.  do  scélératesse, 
facinus,  oris,  (sens  péjor.  •  acte 
criminel  •),  n.  Cic.  Nep.  Liv. 
scetus,  ëris,  ii.  Cic.  (et  tréi  sou- 
vent aussi  avec  d'autres  noms 
abstraits),  l'aire  acte  de...  (c- 
à-d.  se  montrer),  ostcndëre 
se...  Ter.  A'cp.  pra'bére  se... 
Cic.  pra-sMre  se...  (seul,  on 
bonne  part).  Cic.  Liv.  gerëre 
se...  (avec  un  adv.).  Cic  Faire 
—  d'inimitié  envers  qqn,  os- 
tcndcTv  se  alicai  inimicum. 
Nep.  Faire  —  de  courage,  de 
TLSolution,  prsebêre se strenuum 
i-irum.  Ter.  Faire  —  de  pitié, 
prirbére  se  miscrieordem.  Cic. 
Faire  —  do  sévérité  et  de  vio- 
lence contre  qqn,  in  aliquem 
se  prsebëre  severam  vehemen- 
temque.  Cic.  Faire  —  do  fer- 
meté, de  courage,  pra-stâre  se 
vivum.  Cic  Faire  —  do  vertu, 
gerëre  se  honesté.  Cic.  Faire  ^ — 
do  mesquinerie,  gerëre  se  pa- 
rum  splendidë.  Cic.  Vell.  Fair9 
acte  do...{c.-à-d.  agircomme...) 
pro  aliqao  aliquid  agëre.  Liv. 
facëre.  Sali.  Faire  —  de  dicta- 
teur, pro  diciatore  agëre.  Cic. 
Liv.  Faire  —  do  citoyen,  se 
gerëre  pro  cive.  Cic.  Faire  — 
d'autorité,  aucloritatem  suam 
interponëre.  Cic.  Commottro 
un  —  de  scélératesse,  facinus 
ou  scelus  committëre.  Cic  sce- 
lus  admittêre.  Cic.  scelus  fa- 
cëre ou  perficère.  Cic  Cons- 
tance dans  les  actes,  cequabili- 
tas,  âtis,  (.  Cic.  ||  (Spécial.) 
Fait  par  lequel  on  exerce  une 
qualité.  Faire  —  de  commerce, 
d'héritier,  prn  m,erc.atore,  pro 
hcrede  agère.  \\  Décision  de 
l'autorité  (au  plur.).  Acta, 
ôrum,  n.  pi.  Cic  Liv.  Tac. 
(ex.  :  acta  magistrafus  serv&re. 
Cic.  confirmàrc.  Vcll.  Suet. 
rata  habëre.  Liv.  tuëri.  Suet. 
acta  alicujus  dissolvëre,  res- 
cindëre.  Cic).  ||  (T.  phil.). 
Opération  par  laquelle  se  réa- 
liso  ce  qui  était  en  puissance. 
Actus,  ûs,  m.  Aug.  (surt.  à 
l'Abl.  actu).  1  Fcrit  où  sont 
consignés  certains  faits.  ||  Re- 
gistres où  sont  transcrites  les 
décisions  do  l'autorité.  Acta, 
ôrum,  n.  pi.  Cic  Saet.  (ex. 
acta  senatus.  Suet.  patrum. 
Tac.  [•  actes  du  Sénat,  registre 
de  ses  délibérations  ■]  ;  acfn 
diurna  poputi  Romani,  Cic. 
acta  publica.  Tac.  ou  simpl. 
acta.  Cic).  ||  (T.  do  droit.) 
Pièce  constatant  une  obligation, 
un  arrangement,  une  décision. 
LittersB,  arum,  f.  pi.  Cic. 
(ox.  :  litt.  pulilicpr.  Cic  cedo 
mitii  ffuasdam  pnftoris  iitteras 
et   rerum   dccretarum   et    fru- 
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menti  imperati.  Cic.   qaas  ego 
litteras  obsignando  pablico  si- 
(jno  et  deporlandascwai'.Cic 
liicproptur  maijnitadinem  (arti 
sunl,  al  opinùr,  litter.v  [•  act.< 
do  veiilo  -J  (cict:v.  Cic.)  ;  tabu- 
la, œ,  (■  Cic.   Tac.  Ambr.  ta- 
bella.  se,  f.  Liv.  {e\.  :  tabell.v 
■  ■mptionis,  [  -  acto   de  vente  ■]• 
Sen.  rh.   signatis   tabellis  pa- 
hiicis.   Liv.};  instrumentum, 
I,  n.  Saet.    (ex.  :   instr.  pabh- 
■um,  [•  acte  ou  document  offi- 
,iol  -].  Sact.  [Cal.,  8)).  — authen- 
\\a\io,actio,  onis,  f.  Cic.  aticto- 
ritas,  àtis,  f.  Cic.  (p.    Csel.  55). 
Itédiger  un    —   officiel,   consi- 
■/nâre,  tr.   Cic.  Liv.  {cons.  de- 
'.Tetum.   etc.  Liv.).  Prendre  — 
de    qqch.,    aliquid    in    tabalis 
ronsignàre.  Cic.  aliqiiid  in  ta- 
balas  ou  commentarios  referre. 
Cic.  ou  simpl.  aliquid  pcrscri- 
bëre.   Cic.  (Sali.  i-1).  (l'ar  ext.) 
Prendre  —  de  qqch.   (s'en  pré- 
valoir), aliqtiid  sibi   vindicàrc. 
Cic.  ex  aliqaà  ra  argumentum 
samëre.  Sen.  .Vctes  sur  parche- 
min, membrantdif,  ârum,  f.  pi. 
Scxvol.  (di3.X.KXIl,  l,102pr).  • 
Division  d'une  pièce  de  théâtre. 
Actus.ûs,  m.  Ter.  Cic.  (ex.:  pri- 
mo actaplaceo.  Ter.  extremam 
actum  neglegëre.  Cic.  in  extre- 
mo  a-cta  cornière.   Cic.   neqae 
enim  histrioni  at  placeat  pera- 
genda    est    fabula,    modo    in 
./iiocumi/ur  facrit   acta  probe- 
lar.    Cic.   fig.   extremas    actas 
■l'tatis.  Cic.'. 
acteur,  trice,  s.  m    ^t  f.  Celui 
,|ui  agit,  qui  lait  qqch.  (arch.). 
Actor,  ôris,  m.  Cic.  iVep.  'es.  : 
uctor  reram.  Cic.  actor  aactor- 
qae.  Nep.   dax     aiictor,   actor 
illaram   reram.   Cic).  Fig.  La 
mine  eu  était  la  principale  ac- 
ti-ice,  primas:   in  ea  re  partes 
r:-gina  agcbat.  1  Celui  ou  celle 
qui  joue  un  rôle  dans  une  pièce 
do  théâtre.  ActOT,    ôris,   m. 
Cic.   Liv.   (ex.  :  oc<or    suoram 
carminam.     Liv.    secundaram 
et  tertiaram  partiam.  Cic.  alié- 
née   persona-.    Cic);    bistrio, 
ônis,  m.   Plaat.   Cic.  (ex.  :  U. 
tragicas.  Plin.  h.  comœdiaram, 
tragcediaram.  Plin.    histriones 
et  comœdi  [•  les  acteurs  tragi- 
ques et  comiques  -].  Qaint.  his- 
trio  aulee  ou  aalicas  [-  acteur  de 
cour  -].Saet.  S/)orf.).— comique, 
comicos,  i,  m.  Plaat.  Inscr.  -- 
tragique,  tragicas    actor.    Liv. 
(au'plur.  tragici,   oram,  m.  pi. 
Plaat.).  —  principal,  gui  pri- 
mas partes   agit.  —  de  panto- 
mime,   gesticulator,    oris,    m. 
Col.  Acteurs  tragiques  chaussés 
■  lu   cothurne,  cotliarnati.   Sen. 
■    (ap.,   8,   8    opp.     à    excalceati, 
.■  les  mimes  -   qui  jouaient  en 
sandales).   Une  actrice,  mima, 
,f ,  f.  Cic. 

actif,  ive,  adj.  Qui  agit.  Acer, 
acris,  e,  adj.  Cic.  Sali.  (ex.  : 
acer  vir.  Sali,  civia  acerrimas. 
Cic.  acrior  in  rebas   gerendis. 
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Cic.      vir    acer     expyriensqae 
U  entreprenant  -1.  Liv.);  agi- 
lis,  e  (opp.  à  «ardus,  remissas, 
desidiosas),  adj.  Hor.  Sen.  (ex.  : 
od'-riint  agilem  gnavumqac  re- 
missi.  Ilor.  S'^nsaa,  qui  agilio- 
rcs    sunt    animalibas     matis. 
Sen.);  impiger,  gra,  grum, 
ailj.  Cic.   Sait.  Hor.   Liv.  (ox.  : 
impiger  in  scribendo.  Cic.  in- 
gcninm  impigram.  Sali.)  ;    in- 
dustrius,  a,   ura   -opp.  à  se- 
jnis),  adj.  Cic.  (ex.  :  ind.  homo. 
Cic);  promptas,  a,  uni,  adj. 
Cic.  Tac.  (ex.   :  prom./)<issimus 
homo  et  experiens  [-entrepre- 
nant "].  Cic.  laadare  promptos, 
rastigare  segnes.  Tac.)  ;  Stre- 
nuus,  a,  UJn,  adj.  Cafo.  Nep. 
(ox.  :  str.  mercator.  Cato.    vir. 
Xep.);  Davus,    a,    um,    adj. 
Cic.  (ordin.  nai^us  et  indastrias. 
Cic.)  ;  operosus,  a,   um  [pr. 
-  qui  s'occupe  beaucoup  -),  adj. 
Cic  (ex.:  operosas  homo.  Cic); 
laboriosus,  a,  um  (pr.  -  ap- 
pliqué au  travail    ■),  adj.  Cic. 
ie\.  :  laboriosus  homo);  nego- 
ïiosus,  a,  um  {pr.  -  alTairé  -), 
adj.  Sali.  (ex.  :  pradentissimas 
qaisqiio     maxime     negotiosas 
erat.  Sali.    [Cat.,  8,  5])  ;  vigi- 
lans  [pr.   -    infatigable   ■),   p. 
adj.  Cic  (ox.  :  vig.  consul.  Cic. 
vigilantissimns  diuv.  Val.-!ilax.). 
Etre    —,  agëre,  abs.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  aliad  agendi  tempas,  aliud 
qaiescendi.  Cic.  aadendam  at- 
qae   agendum,    neqae   consul- 
tandum    in    tanto    malo   esse. 
Liv.    nunqaam   se  plus  agëre, 
■piam     cam    nil  ageret.  Cic)  ; 
vigilare,    intr.  Cic.       L'âme 
humaine    est   une    force  natu- 
rellement --,  natarâ  hamanas 
animas  agilis  est.  Sen.  Le  feu 
i-st  une    force  active  et  persis- 
tante, est  actaosas  et  pertinax 
ignis.    Sen.    [de   ira.    II,  19,  2]. 
Notre  âme  est   — ,    noster  ani- 
mas in  motu  est.  Sen.  ('ep.,39, 
3i.  Etre  —  (en  pari,  d'une  force), 
aliqaid  efficëre.  Cic.  1  Qui  con- 
siste à  agir.   Prendre   une  part 
—  à  qqch.  alicai  rei  interesse. 
Cic.  in  aliquà  re  (ex.  ;  omnibus 
in  rebas  [■   à  toutes   les   affai- 
res "]).  Cic.  operam  dare  alicai 
rei.   Cic    versâri   in  aliqua  rê. 
Cic.  Qaint.  (ex.  :    vers,  in  illis 
Apronianis  rapinis,  in  qasesta 
compendioqae.    Cic.  in  conja- 
ratoram  gratulatione  [  "  à   la 
fête  donnée  par  les  conjurés  "j. 
Cic).  Service  militaire  —,mi- 
litîa    assidaa.    Liv.     \\  _('!"._  de 
çramm.).  Qui  exprime  l'action. 
\ctivus,  a,  um,  adj.  Graram. 
(ex.  :  activ.  verbam,  n's  activa, 
signiflcatio    activa.    Gramm.) 
Sianification  —,  activitas,    àtis 
(opp.  à  passivitas),  f.  Prob.  (36, 
25  ;  hO,  1) .  Gramm.  Verbes  ac- 
tifs, agentia  verba.  Gell.  (XVIII, 
12,  1;  10).  A  la  voix  —,  active, 
adv.  Gramm.  (ex.  :  verbam  ac- 
tive dicëre,ponëre.  Gramm.).  || 
(Finances).  Dette?  —  (pour  les- 


quelles on   est  créancier),   no- 
mina,  atn,  a.  pi.   C'ic.    ou  qax 
in   nominibas   sunt.  Cic.    Jet. 
Par  ext.  L'actif,  s.  ra.  {c.-à-d. 
ce   que  qqn    doit    recevoir    ou 
possède).  Creditam,  i,  n.   Dig. 
Etablir  I'—  et  le  passif  do  qqii, 
rationes     alicujas     explicâre. 
C'ic  Faire  rentr-r  I' — ,nomina 
exigére.  Cic  1   Qui    agit    vive- 
ment. Promptus,  a,  um,  adj. 
Cic.    (Voy.   ci-dossus).    ||    (Par 
ext.).    Imagination     — ,     mena 
semper  in  mota    (d'apr.  Sen.). 
mobiliscogitatiu.  En  pari,  d'un 
poison,  d'un  remc^do,  etc.  Effi- 
cax,  âcis,  adj.  Cels.  Veliemens, 
entis,  adj.  Scrib.  Pra-sem,  en- 
lis,  adj.  Mêla.   Col.  Plin.  (ex.  : 
remediam        pr^sentissimam . 
Col.)  Le  remède  est  si  — ,  tanta 
vis  est  medicamenti.  Cels. 
action,  s.  f.  Manifestation  d'une 
force    par    ses    oITots.     ActiO, 
ônis,   f.   Cic.  (ex.  :  a.  divina. 
Cic);  vis,  (Ace.  vim,  Abl.  vi), 
f.  Cic   (ex.  :  vis  deoram.    Cic. 
vis    samma    ingenii.    Cic.    vis 
magna  est  conscienliœ.  Cic.  vis 
magna  est  in  fortanâ  in  atram - 
qae  partem.  Cic.  vis  et   éjectas 
[-  une  action  efficace  ■].  Cic.  [d. 
div.  II,  iTl;  efBcacitâs,  âtis, 
f.  Cic  (Tusc,  IV,  31j.   Q.   Cic. 
(de  pet.  cons.  10);  efScientia. 
se,  f.  Cic.  (de  fato,  9).  Lact.  ef- 
Scacia,  œ,  f.   Plin.   (XI,   12). 
Amm.  (XIV,  8,  5,  etc)  ;  appui- 
sus,  ÙS,  m.  Cic.    (ex.  :    tribus 
modis  deoram  appulsa  homi- 
nes  somniant.    Cic  nimios    et 
frigoris  et  caloris  appalsas  sen- 
tlre.  Cic).    —   salutaire,  vis  et 
atilitas.    Cic.    atilitaa.   Cic.  — 
décisive,  momentam,  i,  n.  Cses. 
Cic.  Avoir  une  —  décisive,  ma- 
gnam,  momentam  habëre.  Cœs. 
magno     momento     esse.     Cic. 
maximi    esse     momenti.    Cic. 
.-Mcon    pensant  que  les    prières 
auraient  quelque  action,  pu'is- 
que  les  larmes  n'en  avaient  au- 
cune,/l(coprecibusa/ii;uicZ  mo- 
taram[s.-e.  se)ratas...  postqaam 
nihil    lacrimse  movebant.  Liv. 
Viennent    deux  arguments  qui 
ont   une    très   grande  —,    tam 
dao  illa,  gna?  maxime  movent. 
Cic.  —    prompte  d'un   poison, 
veneni  celeritas.  Cart.  —  lente 
d'un  traitement,  medicifiaî  tar- 
ditas.  Cels.  d'un  poison,  tardi- 
tas  veneni.  Tac.   ^En   pari,    de 
choses:)  Avoir  de  1  action,  exer- 
cer de  1'—,  efficacem  esse.  Liv. 
Cels.  (ex.  :  haad  qaaqaam  tam 
efficaces  preces.    Liv.  qao  efp- 
caciores    essent  preces.  Curt.). 
.\voir  (exercer)  de  1' —  sur,  effi- 
cacem  esse  ad...  Liv.  Cels.  Plin. 
(ex.  :  potiones  ad  id    efficaces. 
Cels.  qaœ  maxime  efficaces  ad 
maliebre  ingemam  preces  sant. 
Liv.  res  ad   multitudinem  im- 
perltam    efficacissima.    Liv.  ). 
Avoir  une —  bienfaisante,  pro- 
fesse, intr.  (av.  le    Dat.).   Sen. 
Plin.  j.  Avoir  une   —  nuisible 
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(ou  mairaisanto),  nocire,   intr 
(av.   le   Dat.) .    Cic.   Cvs.    LU. 
Jast.  N'avoir  aucune  —,irrituin 
esse.  Liv.  Tac.  frustra  esse. Sait. 
Lii:    nihii  pro(icère.   Cic.    (En 
pari,  de  personnes:)  Avoir  baau- 
coupd' — ,plarimam passe.  Cses. 
plarimumvalêre.Cic.Cses.  ma- 
gna aactoritate  esse.  Css.  Vov. 
INFLUENCE.     ||     (T.  de  gramin".' 
Actio,    ôais,    (.   Prise,    (ex.  : 
actio    i-erboram.    Prise.).  .Nom 
qui  signifia  une  action,  actaaie 
nomen.  Isid.   ||    Exercice  de  la 
force  ou  du  pouvoir  qu'on  a  île 
faire  qqch.  Actio,   onis,  f.  Cic. 
(Moi    rare    qu'il    vaut     mieux 
remplacer  par   une  périphrase 
où  entrera  le  verbe  agêre,  ex.: 
L'énergie  dans   1'—    industria 
in  agenda.   Cic.   Il   y  a   temp» 
pour  r —  et  temps  pour  le  re- 
pos, aliad  agendi  tempos,  aliad 
qaiescendi.    Cic.   La   vertu   est 
toujours  en   —,   virtus   semper 
agit  aligaid.  Sen.  ou  abs.  agit. 
Cic.Hommes  d' — ,agentes{f>3.ri. 
subst.i,  au  pi.  Liv.  strenaiviri. 
Cic.  Courageux  dans  1' — ,  fortes 
in  agendo.   Cic.   ||  ElTet   de  la 
volonté.  Voy.   acte.    Bonne  —, 
benefactam,  i,  n.  ou  bene  fac- 
tam,    i,  n.    Cic.    Mauvaise  —, 
malefactam  jpn  maU  factam), 
i,  n.  Plaat.  Cic.  maleficiam,  Ci, 
n.  Cic.   facinas,    ôris,  n.    Cic. 
(ex.  :  facinoris  saspicio.  Cic). 
Commettre   une   mauvaise   — , 
facinas  facëre,  obîre,  commit- 
tëre.  Cic.  in  se  admittère.  Cses. 
patrâre.  Sali.  —  déshonorante, 
dedecas,  ôris,  a.  Cic.  Cœs.  Liv. 
Tac.  —   de  grâces,  gratiaram 
actio.    Cic.    Fair?    son    —    de 
grâc«s  à    Dieu,    gratias    agëre 
Deo.    Cic.     Eccl.     \\     Fait    do 
guerre.    Res    [in]    belle    gesta. 
tic.  Liv.  res   gesta.    Cic.  mili- 
tare  facinas.   Liv.    —   d'éclat, 
decas,  oris,  n.  Tac.  (Ann.,XV, 
50)  ordin.  au  j)lur.  belli  décora. 
Liv.  Cart.  facinas,  ôris,n.  Ter. 
Cic.  Sali.  Liv.  (ex.  :  palcherri- 
mum.    Ter.    Cic.    prœclaram. 
Sali,    prxclarissimam .    yep  ) 
laas,  laadis,  f.  Cic.  Nep.  Virg. 
Ov.  (ex.  :  tantse  sammis  in  ré- 
bus laades.   Cic.   cajas   laadis 
at    memoria    maneret.     Nep.; 
laas    bellica.    Liv.).    Faire    dé 
grandes  —,  res  magnas  gerére. 
Cic.   Il  Engagement  entre  deux 
armées.  Jîes,  réi,  f.  Cœs.  Liv. 
(ex.  :  nitentia  arma  ante  rem. 
Liv.).  Soutenir  1'—,  rem  geré- 
re. Liv.    Engager  1'—  /jugnam 
ou  prœliam    committère.    Cic. 
Liv.  1  Exercice   d'un   droit   en 
justice.   Actio,   ônis,  f.   Cic. 
Jet.  (ex.  :  act.    civilis.  Cic.  ac- 
tionem  instilaëre  ou  conslitaére 
ou   intendêre    [•    intenter    une 
action  contreqqn  '1.  Cic.  actio- 
nem  constiluëre  adversas  ali- 
ijaem.  Val. -Max.);  postulatio, 
onis,  f.  Cic.  Csl.  an.  Cic.  (o.v.  : 
post.   Taberonis.   Cic.);    dica. 
se,  (gr.  «t'xTj),  f.  Cic.  (ox.  :  ali- 


cai  dicam  scribère.  Cic).  —ju- 
diciaire tondant  à  faire  recon- 
naître   à     qqn     la     condition 
d'homme    libre,  assertio,  ônis, 
{.Cic.    Traj.   ap.   Plin.    Min. 
FiZ.  Intenter  une —  judiciaire, 
agëre,   abs.   Cic.  (ex.   :    agëre 
j'are  ou  exjare.  Cic.  agëre  lege. 
Cic.  abs.  agëre.  Cic.  agëre  cum 
aliqao  de  aiiquà  re.  Cic.  agere 
cam  aliqao  ou  abs.  agëre  farti, 
injariaram[-    intenter    à  qqn 
une  action  judiciaire  pour  vol, 
pour  violence  ■].  Cic.    atiqacm 
ream    agëre.    Cic.    quid    agas 
mecum  ejc/'are  civili  et  prseto- 
rio    non  habes.  Cic.  agëre  lege 
in  hereditatcm.  Cic).    \\     Droit 
sur  qqn.   Actio,    onis,  f.    Avoir 
—    sur  qqn,  actionem   habére. 
Cic.  Los  lois  ont  — sur  lui,  Ic- 
3fS  eum  tenent.  Cic   Etre  sous 
1—  de  la  loi,  lege   tenêri.  Cic. 
il   (Par  ext.  et  arch.)  Discours, 
plaidoyer.  Actio,   onis,  I".   CiV. 
Quinf.  (ex.  :  actiones  Verrinœ. 
Cic.    in  prima  parte    actionis. 
Qaint.j  1    Ensemble  des  gestes 
traduisant     une      émotion     de 
l'âme,  Actio,  ônis,  f.  Cic.   (or., 
83).  Mot  as,  ûs,  m.  Cic.  Gestas, 
ûs,  m.    Cic.  Matas    gestusqae. 
Saet.  Actas,  ûs,  m.  Liv.  Qaint. 
L'—   oratoire,    oc^io,    onis,    f. 
Cic.  (or.  55).  Qaint.  Actus,  ûs, 
Qaint.   (VI,  3,  30   etc.).  Motos, 
ùs,  m.  Cic  Qaint.  Avec  une  — 
passionnée,  acfaosë,   adv.    Cic 
(do  orat.,  III,  102).  1   Ensemble 
des  événements   d'un    récit  ou 
d'un    drame.    Actio,    ônis,    f. 
Vitr.    Actas,  ûs,  m.    Liv.  (ex.   : 
a.  fabellaram.  Liv.  [VU,  S,  11] 
scenaram.  Qaint.  [V,  10,9],  àctas 
tragicas.  Saet.l:^er.,^].Arga- 
mentam  fabalœ.    Cic.  Tac.  La 
pièce   a   peu    d'action,    fabala 
param     actaosa     est     (d'apr. 
Cic). 
actionner,  v.  tr.  Rendre  agis- 
sant (famil.).  S' — ,  vehementis- 
sime  se  exercère  {in  aliqaâre). 
Cses.    I    Exercer    (contre    qqn) 
une  action  judiciaire.  Voy.  ac- 
tion. 
activement,   adv.  D'une  ma- 
nière   active.     Acriter,     adv. 
Cic.  Nep.  (ex.  :  acerrimê  agëre. 
Cic.  acerrimë  occapatus.  Nep.); 
impigré,  adv.  Plaat.  Sali.  (r. 
Liv.    (souv.    empl.);  strenué, 
adv.   Plaat.  Cornif.    rhet.  Cic. 
(ex.  :  str.  navigare.  Cic.  man- 
data sibi  impigré  et  slrenaë  fa- 
cëre.  Gell.).    S'occuper  très  

de  qqch.,  se  vehementissimé 
exercère  in  aliqaâ  re.  Cœs.  || 
(Gramm.)  Activé,  adv.  Gramm. 
l'rendre  un  verbe  — ,  verbam 
activé  ponëre.  Gramm 
activer,  v.  tr.  Rendre  plus 
prompt  dans  son  action.  Ex- 
citâre,  tr.  Cœs.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
pix  et  reliqa.x  res,  galbas  ignis 
excitari  potest.  Cœs.  (B.  G., 
VII,  ail, 4],  cxcitarc  incendium. 
Cic);  acceleràre,  tr.  Cic.  Cn-g. 
(es.      ace.   iler.     [.    activer    la 
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marche  •).  Cœs.).    ||    Fig.  H4- 
ter.     Urgère,    tr.    Cic.     Ov. 
(ex.  :  argere   opus.  Ov.);  ins- 
târe,    intr.    Virg.    Cart.    (ex.  : 
inst.  operi.    Virg.    inst.  acriter 
obsidioni.    Cart.);    insistëre, 
intr.  et   tr.    (ex.  :  inst.    belle. 
Cœs.    insiste      hoc    negotiam. 
Cic). 
activité,   (bas-latin    activitas), 
f.  Puissance  d'aqip.    Vis  (Ace 
vim,  Abl.  vi),  (.'Cic.  Tac.  (ex.  : 
fis  et  virtus  alicajas   rei.  Cic 
vis  ac  facaltas  alicajiis  rei.  Cic. 
movendi  vis  et  e(pciendi  opp. 
à  accipiendi  et  quasi  patiendi 
vis.  Cic.   [cf.  Ac,  I,  26])  ;    vir- 
tus, ùtis,  f.  Cic.  (ox.  :  .  acti- 
vité physique,  morale  -,  virtas 
corporis,   animi.  Cic.    vis  vir- 
tasgae.  Cic);    e/Bcientia,  se, 
f.  Cic.  (ex.  :  naturatis  cfficien- 
tia,  •  l'activité  naturelle  -.  Cic.) 
potestas,  àtis,  f.   Cic  (ex.  : 
aliqaid  agendi  potestas.    Cic); 
facultas,  àtis,  f.   Cic.  (ex.  : 
facaltas  agendi.    Cic).   Sphère 
d'— ,  campus,  i,  m.  Cic.  (ex.  : 
e.x  hoc,   at  ita    dicam,   campo 
œqaitatis  me  revocas.  Cic.  ho- 
noris et  glorise  campas.  Plin. 
/.),•    scena,   m,   f.   Ov.  (ox.  : 
scena    manet     dotes    grandis 
taas.    Ov.    [trist.,    I,    9,    i8])  : 
tbeatrum,  i,  n.  Cic.  (ex.  :  fo- 
rum   populi     Romani     qaasi 
theatram    illias    ingenii.    Cic. 
theatram   magnam  habct  ista 
provincia.    Cic);   provincia, 
se  (■   charge  confiée  à  l'activité 
de  qqn  .),  f.  Plaat.    Cic.  (ex.  : 
ipsi  obsonant,   quœ  parasito- 
ram  ante  erat  provincia.  Plaat. 
ferebat  graviter  illam   sibi  ab 
isto  provinciam  datam .  Cic  Au 
plur.  :  primam  erit  hoc,  qaasi 
provincias   atomis  dare.  Cic). 
Sphère  d' —  politique,  manera 
rei  pahlicœ.   Cic.   (ox.    :   orbati 
rei  publicœ  muneribas,  pristi- 
nis  muneribas.    Cic).   ^  Exer- 
a'agir.  Ac- 
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tio,  ônis,  [.Cic  {ox.:adqaod 
est    adhibenda  actio    quœdam 
[•  une  certaine  activité  physi- 
que    -],    non    solam    agitatia 
mentis  f-  activité   intellectuel- 
le -]  Cic).  primas  ejus  actiones 
horreo,   •  les  premières  mani- 
festations de   son   —   me   font 
horreur.  -  Cic.  actio  corporis, 
"  activité  physique  •.  Cic.  deos 
omni   actione    spoliare.  Cic.); 
actus,  ùs,  m.  Sen.  (<)x.  :  as- 
que  ad  extremœ  vitœ  p.nem  in 
acta  esse.  Sen.  in   acta   mori. 
Sen.);  agitatio,  ônis,  f.   Cic. 
(ex.  :  nanqaam  animas  agita- 
tione  et  mota  vacuas  esse  po- 
test.   Cic.)  ;   motio,    ônis,   f. 
Cic.  (ex.  :  et  sic  ipsam  animam 
'f/',c'i.i/iioLi  appcllat   nova  no- 
minc    qaasi    qnandam    conti- 
naatam  motionem    et    peren- 
nem.  Cic  [Tusc,  I,  22J);    mo- 
tus, ùs,  m.  Cic.  (ex.  :  animo- 
ram     matas     voluntarii,     Cic. 
motos  animoram  duplices  sant. 
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alteri  cogitationis,  alleri  appe- 
titus.  Cic.  et  animi  et  ingenii 
celeres  qaidam  motas  esse  de- 
bent  ["  lo  cœur  ot  la  raison 
doivent  pouvoir  exoroor  lour 
activité  avec  aisanco  »].  Cic). 
Etre  on  — ,  agère  ali<iuid.  Cic. 
semper  agëre  aliqnid  et  moliri. 
Cic.  Montrer  une  grande  — , 
plara  agitâre.  Sali.  Cic.  Etre  eu 
—  (en  pari,  d'un  l'onction- 
naire),  munere  fangi.  Cic. 
Mettre  qqn  en  non-activité, 
ali'iaem  a  munere  removëre. 
Cic.  alitjuem  a  re  pallicâ  re- 
movëre. Cic. (En  pari,  des  cho- 
ses.) Les  travaux  étaient  on 
pleine  — ,  opéra  in  effecta 
erant.  Liv.  Que  la  géométrie 
donne  de  l'activité  à  l'esprit  ot 
de  la  finesse  à  l'intoUigonco, 
geometriâ  agitari  animas  et 
acai  ingénia.  Qaint.  Vle'ind'—, 
actaosus,  a,  ajn,  adj.  Cic.  Son. 
e\.:act.  virtas.  Cic.vita.Sen.). 
1  Promptitude  dans  l'action.  In- 
dustria.,  ae,  f.  Cic  Cscs.  Sali. 
(ex.  :  naves  sammà  industi-ià 
armâre.  Cœs.  labor  atqae  in- 
daatria.  Nep.  industria  in 
agendo.  Cic.  indasfriam,  in  ali- 
gna re  ponére.  Cic.  mihi  in 
perferendo  labore  [-  pour  me- 
ner à  bien  c:;tie  tâche  »]  in- 
dasfriam non  dcfataram,  Cic. 
i/aibiis  maxima  indastria  [•.  la 
comble  de  l'activité  »]  videtar 
salutare  plebem.  Sali.  [Jug.,  U. 
Hl)  ;  celeritas,  âtis,  f.  Cic. 
Nep.  Liv.  {ex.  :  celeritati  sta- 
dëre.  Cœs.  celeritatem  adhibe- 
re.  Plane,  ap.  Cic.  Nep.);  na- 
vitas,  àtis  (mot  rare),  f.  Cic. 
(ep.,  X,  25,  1).  Arnob.  (I,  2); 
strenuitâs,  âtis  (mot  rare),  f. 
Varr.  (L.  L.,  III,  15).  Ov.  (Met., 
IX,  320).  —  extrême,  elabora- 
tio,  onis,  f.  Corni(.  (rhet.,  IV, 
32).  samma  indastria.  Cic.  — 
infatigable,  vigilia,  œ,  f.  Cic. 
(ex.  :  at  vacuam  meta,  popa- 
,  lam  Romanum  nostrà  vigilià  et 
prospicientià  redderemus.  Cic. 
abi  res  vigiliam  exigeret,  ex- 
somnis.  Vell.).  —  dépensée, 
opéra  impensa.  Liv.  opéra. 
(abs.).  Cic.  Consacrer  son  — 
aux  affaires  publiques,  operam 
rei  publicse  tribuëre.  Cic.  Con- 
sacrer son  —  à  qqoh.,  operam 
studiamqae  conferre  in  rem. 
Cic.  operam  dare  alicai  rei. 
Liv.  (XXII,  2,  1).  Tu  dois  em- 
ployer ton  —  à...,  tibi  hœc opé- 
ra samenda  est,  nt...  (av.  le 
■Subj.i.  Cic.  Mettre  toute  son  — 
dans  une  affaire,  se  vehemen- 
tissime  cvercëre  in  aligna  re. 
Cses.  Il  consacre  toute  son  at- 
tention et  toute  son  activité  à 
U  guerre,  totus  et  mente  et 
anima  in  bellam  insistit.  Cœs. 
Qni  demande  de  I' — ,  negotio- 
sas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  |.r. 
Mur.18).  Avec  acti  vite,  indasfriê, 
adv.  Cato.  Cœs.  naviter,  adv. 
Sisenn.  Liv.  impigrë,  adv.  Cic. 
Cxs.  Liv.  strenaê,  adv.  Plaat, 
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Cic.  Gell.  strenaê  et  impigrë. 
Gell.  Manque  d' — ,  incrtia,  œ, 
f.  Aart.  b.  Afr.  Petr.  (Au  plur. 
Cic.  [part.  or.  33]).  segnitia, 
œ,  f.  Cic.  Liv.  Vell.  ignavia,  œ, 
f.  Plaat.  Cic.  Etro  sans—,  tor- 
pêre,  intr.  Cic.  Virg.  Tac.  Qui 
est  sans  —  ,  iners,  adj.  Ter.  Cic. 
Segnis,  e,  adj.  Cœs.  Virg.  Sen. 
Tac.  [1  (Par  oxt.)  —  d'un  poi- 
son, d  un  remède,  celeritas  ve- 
neni.  Tac.   mcdicamcntî.  Cels. 

actrice,  s.  f.  Voy.  acteur. 

actuaire,  s.  m.  Scribe,  compta- 
ble do  l'armée.  Actaarias,  U, 
m.  Petr.  Tac. 

actualité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  actuel.  Qaad  tempori  ap- 
tam  (conveniens,  cangraons) 
est.  Cela  n'est  pas  d' — ,  ea  res 
non  est  ad  hoc  tempas  apta 
(ou  atilis)  ou  non  ea  res  est 
qaam  tempas  ipsam  poscat  (ou 
postalet). 

actuel,  elle  (bas-latin  actua- 
lis),  adj.  Qui  se  réalise,  qai  est 
in  acta  (t.  phil.).^  ElTectif.  Ve- 
ras,  a,  am,  adj.  Cic.  Ad  effec- 
tam  addactas,  a,  a7n.  Liv. 
I^Qui  existe  au  moment  présont. 
Hic,  hœc,  hoc,  adj.  pron.  (hoc 
tempore,  •  au  moment  actuel  ", 
hoc  bellam,  »  la  guerre  ac- 
tuelle ",  otc).  Prœsens,  adj. 
Cic.  Liv.  Tac.  [pr.  certamen. 
Liv.  bellam  Cic.  prœsenti  tem- 
pore. Ov.)  Qui  [qaœ,  qaod) 
adest.  Cic,  Hodiernus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  h.  edictam. 
Cic). 

actuellement  ,  adv.  En  se 
réalisant.  Re  ipsâ  ou  re  verà 
(t.  de  phil.).  1  Dans  le  moment 
(arch.).  Tam,  adv.  ou  tanc, 
adv.  Cic.  Qaint.  ||  Dans  le 
moment  présent.  Hoc  tempore. 
Cic.  Cœs.  Nep.  Nanc,  adv.  Cic. 
Cœs.  Nanc  ipsam.  Cic. 

acuité,  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
est  aigu.  Acritas,  âtis,  f.  Ace... 
.-icrimonia,  œ,  f.  Coi.  Au  fig. 
—  du  son,  acamen,  mïnis,  n. 
Boet.  —  d'une  syllabe,  car- 
reptio,  ônis,  f.  Varr.  Qaint. 
Avec  — ,  acatê,  adv.  Cic. 

acuminé,  ée,  adj.  Qui  se  ter- 
mine en  pointe.  Acaminatas, 
a,  um,  p.  adj.  Plin.  Lact. 

acyrologie,  s.  f.  Impropriété 
d'expression.  Acyralagia,  œ,  f. 
Sen.  Gramm.  Impropriam,  îi, 
n.  Qaint.  (VIII,  2,  3;  au  plur., 
X,3,20).  Impropria  dictio.  Plin. 

adage,  s.  m.  Sentence  ancienne 
résumant  un  fait  d'expérience. 
Adagio,  ônis,  f.  Varl.  Soran. 
ap.  Varr.  (L.  L.  VII,  31).  Aa- 
son.  Donat.  Adagiam,  îi,  n . 
Gell.  Paal.  e.\:  Fert.  Placid. 
gloss.  Proverbiam,  ïi,  n.  Cic. 
Vetas  proverbiam.  Cic.  Sui- 
vant r — ,  veteri  proverbio.  Cic. 
ut  est  in  proverbio.  Cic.  Par 
ext.  Oracuhim,  i,  n.  Cic.  (ex.' 
oraculum  physiroram.  Cic.  ) 
Ecoutez  les  —  de  la  médecine, 
affendite  animos  ad  oracala 
medicoram. 


ADD 


57 


'  adamantin,  ine,  adj.  Do  la 
nature  du  diamant  (arch.)  Ada- 
mnntinas,  a,  um,  adj.  Lacr. 
//or.  Plin. 

adaptation,  s.  m.  Action  d'a- 
dapter. Accomm,odatio  ,  ônis 
(ace  alicujas  rei  ad  a/i'/ui(i), 
f.  Cornif.  (rhet;  I,  3).  Cic.  (de 
inv.  I,  9).  Instructio,  onis  (ex.: 
instr.  tabalorum  in  cloacas), 
f.  Vitr.  (V,  9,  7). 
adapter,  v.  tr.  Rapprocher  une 
chose  d'une  autre  qui  lui  con- 
vient. Aptàre,  tr.  Cic.  Quint. 
Jet.  (au  pr.:  apt.  rotam  vehi- 
calo.  Jet.  calcei  formalis  [  •■  for- 
mes, embauchoirs  ■•]  nallis  ap- 
lati. Amm.;  au  fig.  hoc  verbum 
est  ad  id  aptatum,  quod...  Cic. 
sant  hœc  ad  popularem  aptata 
delectationem.  Qaint.  in  ora- 
tione  pressa  sunt  om.nia  et  rei 
{'■  à  l'idée  a]  aptata.  Sen.); 
adaptâre,tr.  Suet.  (au  pr.:  ad. 
galericulam  rapifi.  Saet.  [Oth. 
12]);  accoramodâre,  tr.  Cio. 
(au  fig.: ace.  e.\"Ori:/iam  inplarei 
causas.  Cornif.  rhet.  Cic.  res- 
ponsam  ad  tempas  accommoda- 
tam.Cic.);coinponëre,tr.Sen. 
Qaint.  (au  fig.:  componëre  cal- 
tnm  victumqae  ad  novae.vem- 
pla.Sen.  omnia  ad  volaplatem 
maltitadiniscompnsita.Qaint.); 
injungëre,  tr.  (au  pr.:  inj. 
tigna  in  asseres.  Liv.  funes- 
tellis  candalas.  Col.);  appli- 
Càre,  tr.  Plin.  (au  pr.:  nervi 
applicati  ossihas.  Plin.).  S' — , 
aptum  esse.  Cic.  (au  pr.:  cal- 
cei habiles  atqae  aptiadpedem. 
Cic.  au  fig.:  aptum  esse  con- 
sentaneamqae  tem,pori  et  per- 
sonœ.  Cic);  coDvenîre,  intr. 
Plaut.  Cic.  (.au  pr.  :  convenie- 
batne  in  vaginam  tuam  m.a- 
chœra  militis  ?  Plaat.  (istala 
ferrea  quœ  in  colamellam  con- 
venit  et  in  cupam.  Cato.  Si 
cothurni  laas  illa  esset  ad  pe- 
dem  apte  convenïre.  Cic  ab- 
sol.  noli  mirari,  si  [corona] 
non  convenu  :  capat  enim 
magnum  est.  Cic).  S'^  exacte- 
ment, quadrâre,  intr.  Cic 
(au  fig.;  visam  est  hoc  mihi  ad 
malta  quadrâre.  Cic).  Qui  s'a- 
dapte, aptas,  a,  um,  adj.  (au 
pr.  :  aptus  ad  aliquid.  Cic.  au 
fig.:  aptus  alicai  rei.  Cic).  En 
s'adaptant,  apte,  adv.  Cic  (au 
pr.:  ad  pedem  apte  convenïre. 
Cic.  au  fig.:  apte  cam  génère 
ipso  orationis.  Cic.  [de  orat., 
III,  222]  ).  —  ses  parole?  aux 
circonstances,  dicëre  aliqaid  ad 
tempus  apte.  Cic. 

addition,  s.  f.  Action  d'ajouter. 
Additio,  ônis,  l.  Varr. Qaint. 
(ex.:  litteraram  demptio  aat 
additio.  Varr.  [h.  L.  V,  6]. 
§jjuraruTn  additio  et  rejecfio. 
Qaint.  [l\.  3,  18].  add.  sylla- 
bœ.  Prise);  adjectio,  ônis, 
f.  Vitr.  Sen.  Qaint.  (ex.;  assi~ 
daa  deminutio  atqae  adjectio. 
■Sen.  adj.  caloris.  Sen.  adj. 
caneoram   [opp.   i  detractio]. 
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Vitr.  adj.  lUterartun  [opp.  à 
(iefrucfioj.  Qaint.  adJ.  verbo- 
ram.  Qaint.  detracta  aut  ad- 
Jectioni:  syllabe,  ■•^en.  r/i.l  ; 
adjectas,  lis,  m.  Vîtr.  iIX,  8, 
Oj  ;  adjunctio,  ônis,  f.  Cic. 
{fi\.:  U'Ij.  verbortim.  Cic);  in- 
ierpositio,  ônis,  f.  Cic.  Quint.  I 
(ex.;  int.  novoram.  Quint.  [X, 
3,  3â].  interpos.  una.  Cic.  [ep., 
XVI,  22,  1]);  accessio,  ônis, 
t.  Cic.  lox.:  accessioncm  adjun- 
.vit  s^dibas.  Cic.  fig-  accessio 
Panici  belii  ['  une  addition  à 
la  guerra  Punique  ■■].  Lii-.  mi- 
nima  accessio  semper  Epiras 
regno  Macedonix  (ait.  Liv.). 
Il  (Par  est.)  Chose  ajoutée  à 
une  autre.  Additamentam,  i,  u. 
Cic.Sen.  Papin.  dig.  Appendix, 
icis,  f.  Varr.  Cic.  lÀv.  Gell. 
Appositio,  ônis,  f.  Ascon.  ad 
Cic.  or.  in  Scaar.  (p.  21,  19 
Keil).  Qaint.  (e.\.  :  app.  simi- 
liam.  Qaint.  [V,  11,  1|).  Tac. 
Ascriptio,  ônis,  f.  Cic.  (p.  C:ecin. 
95).  Faire  une  — ,  aliqaid  ad- 
dêre.  Cic.  adjicëre.  Cic.  ad- 
miscêre  (en  pari,  d'éléments 
étrangers).  Cic. inserere  u/i^aic/ 
{orationi,  haie  loco,  etc.).  Cic. 
Fairj  qqs  additions  à  un  dis- 
cours, addèrc  in  orationem 
qaœdam.  Cic.  Faire  un  grand 
nombre  d'  —  à  un  édit,  addé- 
re  maltas  res  novas  ''n  edic- 
tam.  Xep  Faire  des  ^  â  un  livre, 
libro  malta  addëre  ou  adjicë- 
re ou  inserere.  Cette  —  m'éton- 
ne, miror  hoc  ad^ectam  esse. 
Cic.  Le  traité  contient  cette  — 
expresse  que. . .,  in  fœdere  di- 
serte additam  est  (avec  la  Prop. 
Inf.).  Liv.  Faire  beaucoup  d' — 
et  d'améliorations  à  un  ouvra- 
ge, libram  crebris  locis  incalcâ- 
re  et  reficére.Cic.  (ad.  Att.,  XVI, 
3,  2).  Avec  cette  — ,  his  verbis 
additis.  Cic.  Liv.  ou  ascriptis 
(s'il  s'agit  d'un  écrit).  Cic.  —  à 
un  testament,  codicillus,  i,  m. 
Cod.  Theod.  (au  plur.  Plin.  j. 
Tac.).  ^  Opération  d'arithmé- 
tique. CoUectio,  ônis,  t.  Gell. 
(I,  1  lemm.).  Consammatio, 
unis,  f.  Cels.  Col.  Pompon, 
dig.  Faire  une  — ,  addëre,  abs. 
Cic.  sammam  (acéré  ou  sab- 
dacëre.  Cic.  Par  —  et  soustrac- 
tion, addenda  dedacendoqac . 
Cic. 

additionnel,  elle,  adj.  Qui 
s'ajoute  à  qqch.  .Idditlcias,  a, 
om,  adj.  Cels.  Tert.  Jet.  Ad- 
jectlcias,  a,  um,  adj.  Gramm. 
Cassiod.  Impôt  — ,  accessio, 
ônis,  f.  Cic.  Script,  r.  r. 
additionner,  v.  tr.  Augmenter 
par  addition.  Miscëre  aliqaid 
oÀiqaâ  re.  Sali.  Hor.  Col.  (e.v.  : 
miscêre  vina  (sece  Falernâ. 
Hor.  pabala  sale  [-  addition- 
ner 1^  fourrage  de  sel  ■].  Col. 
pix  salphare  mixta.  Sali.).  1 
Faire  uneaddition(t.d'arithm.). 
Addérc,  abs.  Cic.  Consamna- 
re,  ir.  Vitr.  Col. 
ademption,    s,    f.    Révocation 
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d'une  donation.  Ademptio, 
ônis,  f.Jci.  (ex.:  ademptio  le- 
gati.  Jet.) 

adepte  (lat.  adeptas,  •  qui  a 
atteint  »),  s.  m.  AlchimlstL>  qui 
connaît  la  formule  du  grand 
oeuvre.  (Ne  peut  se  traduire  en 
latin.)  1  (Par  est.)  S.  m.  et  f. 
Pjrsonne  initiéo»  i  unart,àune 
doctrine.  Qui  initiatiis  est  on 
(uixinitiatacstalicairei.iD'upr. 
Cic.  -Dt  Plin.  /.)  Comme  subst. 
les  équivalents  latins  ne  s'em- 
ploient qu'au  masc:  assecia 
as,  m.Cic.Jav.  assectator,  ôris, 
m.  Plin.  Gell.  (e.x.:  sapientix. 
Plin.  eloqaentiœ.  Plin?);  sec- 
tator,  ôris,  m.  Tac.  ^aet. 
Gell.  (ex.:  s.  .iristotelis,  Gell. 
eloqaentia'.Gell.).  Voy.  initié. 

adéquat,  ate,  adj.  Equivalent 
pour  l'esprit  à  l'objet  pensé. 
.idseqaatas,  a,  um  [cum  et 
lAbl.),  p.  adj.  Cic. 

adhérence,  s.  f.  Le  fait  d'ad- 
hérer. Adbœsio,  ônis,  f.  Cic. 
.ipal.  (ex.:  adiisesiones  atomo- 
ram  inter  se.  Cic.  [de  fin.,  I, 
19]);  adbœsus,  ùs,  m.  Lacr. 
Non.  1  (Arch.)  Attachement  au 
parti  ou    i    l'opinion    de  qqn. 

Voy.     ADHÉSION. 

adhérent,  ente,  adj.  Qui  ad- 
liera  à  qqch.  Adbœrens,  en- 
tiS,  p.  adj.  Tac.  (ex.:  manus 
oneri  adhérentes.  Tac):  qui 
[qu^,  quod)  adhseret,  etc.  Col. 
Plin.;  tenax,  àcis,  adj.  T'ir^. 
Ov.  Plin.  Etre  adhérent,  adhae- 
rêre,  intr.  (avec  la  Dat.).  Col. 
Tac.  Devenir  — ,  adhœrescére, 
intr.  Cato.  [{or.  Plin.  /.  (avec 
le  Dat.  Hor.  Plin.  j.  avec  in  et 
l'Abl.  Cato.).  Non  —,  la.vus,  a, 
um,  adj.  Ctc.  Liv.  Ov.  Bien  — , 
applicatas,  a,  am,  p.  adj.  (avec 
le  Dat.).  Win.  P/jn./.  Voy.  aussi 
ADHÉRER.  1  (Fig  )  Adhérent,  s.  m. 
Partisan.  Astipulator,  ôris, 
m.  Cic.  Val.-Max.  Hier.  .iag. 
Sid.  (ex.:  Stoici  et  eoram  asti- 
pulator Antiochas.  Cic.  [Ac., 
II,  67];  ast.  vanse  opinionis. 
Val.-Ma.v.  [VII,  1,  2  extr.]); 
fautor,  ôris.  m.  Plaat.  Cic. 
Hor.  (ex.:  (.  bonoram,  nobili- 
tatis.  Cic).  On  peut  employer 
aussi  le  verbe  adhœrêre  (ex.: 
te  vix...  extremam,  adlnesisse. 
Cic). 

adhérer,  v.  intr.  Tenir  étroi- 
t?m3nt  à  qqch.  Adheerère, 
intr.  (avec  le  Dat.)  Liv.  Tac. 
Gell.  (avec  in  et  l'Abl.  Ov. 
absol.  Col.  Plin.):  Inhaerëre, 
intr.  Cic.  Virg.  Ov.  {■^\.:inh. 
ad  aliqaid.  Cic.  alirui  rci.  Ov. 
inh.  viscerihas  [ablj.  Cic); 
haerère,  intr.  Cic.  Cels.  Col. 
(o\.:  pars  superiori  ossi  mala- 
ram  h^rct.  Cels.  hxrêre  in 
aliqaà  ri.  Cic  Col.)  —  étroito- 
mfnt,  cohaerére,  intr.  Cic. 
Sen.  (ex.:  coh^rens  cum  cor- 
pore  memhram.  Cic  ossa  inter 
se  cohsrrent.  Cels.  rami  alias 
alio  [abl.)  implicati  et  cotiœ- 
rentei.      Curt.      dehiscentibus 
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quœ  cobœrcbant.  Sen.  libri 
situ  cohœrentes.  Sen.).  Faiio 
— ,  applicâre  [aliqaid  alicui 
reîj.  Plin.j.  Fig.  —  au  mondo, 
applicâre  se  ou  appticâri  ad 
hoininam  societalem  ou  (eccl/ 
ad  s.-BCuium.  —  à  Dieu,  appli- 
câre se  ad  Deam.  1  (Par  ext. 
et  fig.)  S'attacher  complète- 
ment" à  un  parti,  à  un  • 
opinion.  Accedëre,  inti 
Plant.  Cic.  Qaint.  (ex.:  ace.  ud 
sententiam  alicajus.  Plaut.  ad 
condiciones.  Cic.  ad  hoc  con- 
siliam.  Nep.  Ciceroni  in  ple- 
risqae.  Qumt.  alicujits  senten- 
ti^.  Quint,  haie  opinioni  [opp. 
à  dissentire].  Quint.);  assen- 
tiri,  dép.  intr.  Cic.  (ex.:  eam 
sententiam  dixi,  cui  sant  as- 
sensi  ad  anum.  Cic.  ut  [•  en 
admettant  que  ']  ego  assen- 
tiar  orationi  ,  de(ensionem 
tiiam  non  probabo.  Cic  Sur 
ce  point-là  j'adhère  à  l'opinion 
de  T.héophraste,  ego  illud  as- 
sentior  Theophrasto.  Cic.  Cf. 
non  habeo  quid  tibi  assentiar. 
Cic.  cetera  [■■  pour  le  reste  »] 
assentior  Crasso.  Cic);  asti- 
pulâri,  dép.  intr.  Liv.  Plin. 
(ex.:  ast.  alicui.  Liv.  [XXXW, 
5,  3].   Plin.   [VII,   15J.Î).  Voy. 

ADHÉSION. 

adhésif,  ive,  adj.  Qui  a  la 
propriété  d'adhérer.  Qui  [qu.v, 
qaod)  adiiserêre  potest,  qui 
•^iiape,quod)  potest  applicâri  ou 
aij^latinâri. 

adhésion  (lat.  adhsesio,'-  adhé- 
rence-.), s.  f.  Action  d'adhérer. 
Adbsesio,  ônis,  f.  Cic.  (Fin., 
1,  6,  19);  cobeerentia,  se,  f. 
Cic.  (nat.  deor.,  II,  155).  Mais 
il  vaut  mieux  employer  une 
périphrasa  où  entrera  soit  le 
verbe  cohœrêre,  soit  l'expression 
continentem  e.':se.  ||  (Fig.)  As- 
sentiment. Assensio,  ônis,  f. 
Cic.  Sen.  Quint,  (ex.:  ass.  po- 
palaris.  Cic  simulata.  Quint. 
plarium.  Sen.  rem  assensione 
comprobâre.  Cic.  rebas  non 
duhiis  captare  assensionem 
alicajas.  Cic.  dam  lego,  assen- 
tior; cum  posai  librum,  a.»- 
sensio  omnis  elabitur.  Cic.  au 
plur.  assensiones.  Cic);  as- 
sensûs,  as,  m.  Cic.  Virg.  Liv. 
(ex.:  ussensu  omnium  dicère. 
Cic.  assensa  omnium  appro- 
bâri  ou  comprobàri.  Cic); 
assentatio,  ônis,  f.  Vell.  (II, 
128,  3).  Petr.  (17,  1).  Plin.  j. 
(ep.  1,  8,  17;  mais,  à  la  bonne 
époque,  le  mot  ne  signifie  que 
•.  approbation  constante,  parti 
pris  d'approuver  •,  c.-à-d. 
<■  adulation  »).  Donner  son  ad- 
hésion, assentiri.  Cic.  Voy. 
ASSENTIMENT.  Adhésion  (d'un 
personnage  de  marque),  ouc- 
toritos.  dtis,  f.  Cic.  Cses.  Nep. 
—  de  l'intelligence,  approba- 
tio,  ôinis,  f.  CJc. 

adiante,  s.  m.  Sorte  de  fougère. 
Adiantam,  i,  n.  Plin. 

adieu,  loc.  interj.  Formule  poli» 
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pour  prendra  congé.  Vale. 
Plaut.  Ter.  Cic.  l'Un.  j.  Valeas. 
Plaat.  Valetc  {an  pafl.  a  plus, 
pors.),  t'iaut.  Vive  valeqiic. 
Hor.  Vive,  vale.  lior.  \\  l'our 
indiquer  qu'on  doit  renoncer  a 
qqcli.  Vcde.  Com.  Valeas.  Ter. 
Valeat.  Cic.  etc.  —,  soucis. 
valete,  car.v.  Petr.  —  l'amour, 
valeat  Venu.':,  Tihull.  1  S.  m. 
Uiie,  —  à  qqn,  aiiquem  Jabërc 
vatire.  Cic.  Adresser  un  trisla 
—,  dicere  triste  •.  valr  •>.  Oi-. 
Faire  ses  adieux  a  qqn.  alicui 
valedicère.  Sen.  (ep.,  17,  11,. 
Adresser  un  suprême  — ,  su- 
prcniam  *  vale  •>  dicëre.  Ov. 
conclamare  alU/aem.  Lu-.  (IV, 
40,  "X).  Dire  —  à  la  politique, 
satatcm  dicl^re  foro  et  cariœ. 
Cic. 

idipeux,  euse,  adj.  Formé  do 
araisse.  Adipeas,  a,  uni,  adj. 
Hier.  Qai  (çuas,  quod)  ea;  adipe 
constat. 

idition,  s.  f.  Acceptation  tacite 
d'un  héritage.  Aditio  heredi- 
tatis.  Jet. 

idjacent,  ente,  adj.  Qui  oc- 
cupe une  étendue  contigue. 
Adjacens,  entis,  p.  adj.  (avec 
ad  et  l'Ace.  Cses.  avec  le  Dat. 
Liv.  Ov.  Jet);  adjunctus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (s'emploie  ab- 
sol.);  conjunctus,  a,  um,  p. 
adj.  C'a?s.  (av.  le  Dat.).  Etre  — 
adjacêre,  intr.  Cses.  (av.  ad  et 
l'Ace.  Ca^s.  av.  le  Dat.  Liv.). 
djectif,  ive,  adj.  Qui  s'ajoute 
(au  subst.).  Adjectivus,  a,  um, 
adj.  Gramm.  Nom  —  et  (sufcsf.) 
idjectif,  adjectivam  nomen. 
Gramm.  et  abs.  adjectivam.,  i, 
n.  Gramm.. 

djectivement,  adv.  A  la  fa- 
çon ou  avec  la  valeur  d'un  ad- 
jectif. Pro  adjectivo.  Employer 
un  mot  — ,  verbam.  pro  ad- 
jectivo  ponëre. 

djoindre,    v.    tr.    Joindre    à 
(arch.).   Adjungëre,    tr.   Cic. 
Liv.  (e.'i.:   adj.   atiquem   alicui. 
Cic.    adj.  se  alicui.  Cic.   Liv.); 
coDJUDgëre,    tr.     Cœs.    Liv. 
(ex.:   paaci   senatorii    ordinis, 
ijai  se    cum   lis  conjan.xeranf . 
(Jeps.  conj.  se  Hannibali.  Liv.^; 
addère,  tr.  Plaut.   Sali.  Vire/. 
ex.:  add.  aiiquem,  add.se  ali- 
cui ccmitem.  Virg.).  *i   Joindre 
I  comme  aide,  oomme  auxiliaire. 
Adjungëre,     tr.     Cses.     (ex.: 
Germanos     atqae    Ariovistam 
fH'i    adjunccerant.   Cses.    eique 
'  inum.  et  Cassium....  adjun- 
C^s.);  addére,  tr.    Ca?s. 
(ex.:      additis      aaccilio 
■  iimme  troupes  de  secours  -i] 
fiigis.  Sali,  addére  aiiquem 
j  .  -tu'.  Cées.);  admiscêre   [pr. 
■    mêler    à,    adjoindre  ■),    tr. 
Cn's.  Liv.  Cwt.  (ex.:  adm..    le- 
gionibas     Antonianos    milites, 
'a's.   sagittarios   [anditoribus . 
'^urt.      absol.    adm.     pUbejos. 
Liv.);    apponêre  (pr.   »  placer 
:iux  côtés  de...  •),   tr.   Cic.  Liv. 
(ex.:   app.  magistrnm  consnli- 
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bus.  Liv.  Larciam  moderatorem 

1-t  rnafjistrum  consalibiis.  Liv.); 
arrogare  ipr.  •■  associer  un 
magistrat  à  un  autre  «,  t.  de 
dr.  publ.),  tr.  Liv.  'ex.:  cui 
unico  consuU...  dictatorem  ar- 
roijàri  haud  satis  décorum  vi- 
fum,  est  patribus.  Liv.  [VII,  25, 
1 1 11;  accensiire  [pr.  •  attribuer 
comme  an\ili;iire  •»;,  tr.  Ov. 
Aon.  Lact.  (ex.:  accenseor  illi, 
•■  je  lui  suis  adjoint  •>.  Ov. 
(met.,  XV,  5W;]);  adbibére,  tr. 

Jet.  (ex.:  adh.  quemqaam  be- 
redem  l'ratri.  Jet.  t.  de  dr.); 
contribuëre  {pr.  <.  annexer  -■  , 
tr.  des.  Liv.  Col.  (ex.:  c.  Co- 
rintham  Acbœis  in  antiquum 
pcntis  concilium.  Liv.)  .  \'oy. 
AJOUTER.  S' — ,  asciscëre,  tr. 
i'ic.  Sali,  (ex.:  plurimos  eujus- 
que  generis  homines  ascivisse 
■«ibi  dicitur.  Sali,  asciscére  aii- 
quem ad  hoc  sC'Heris  fœdus. 
Cic.];  assumëre  (pr.  •  prendre 
(pour  soi]  comme  aide  ■),  tr. 
■Sa/i.  Lii'.  Justin,  (ex.:  ass.  Eu- 
7nenem  regem.  Liv.  novofi  so- 
rios.  Liv.  comitem.  Justin, 
aiiquem  in  soeietatem  consilii. 
Liv.  Justin,  ['acinoris.  Justin, 
aiiquem  collegani  sibi  in  quin- 
to  consulatu.  Suef.  aiiquem 
socium  capfis.  .lastin.  [l,  o,  I]. 
sncius  et  administer  omnium 
ronsilioram  assamitar  Scau- 
rns.  Sali.). 
adjoint,    ointe,  p.   adj.   Voy. 

ADJOINDRE.     1    S.     m.      AdjUtOT, 

ôris,  m.  Cses.  Cic.  Nep.  Liv. 
Sui't.  (ex.:  adjutores  triam,viris 
qninqaeviri.  Liv.  haie  Falvium 
Postnm.ium  adjutorem  submi- 
scrat.  Cses.  qaos  tibi  comités 
et  adjutores  negotioram  publi- 
enrnm  dédit  ipsa  natura.  Cic. 
P.  .Manlias  in  Hispaniam  cite- 
riorem  adjator  consuli  datas. 
Liv.  publiée  ab  Atheniensibus 
F.vagor;e  adjator  datas.  A^ep. 
impetratis  a  senata  decem  ad- 
jutoribas.  Suet.\;  assessor, 
ôris,  m.  Cic.  (de  div.  I,  95). 
Sen.  itranq.  3,  A).  Suet.  (Galb. 
li).  Jet.:  rainister,  tri,  m.Cic. 
Liv.  Sali,  (ex.:  ministcr  in  ma- 
lepcio.  Cic.).  —  (qu'on  choisit 
soi-même),  optio,  onis,  m. 
Plaut.  Jet. 

adjonction,  s.  f.  Action  d'ad- 
joindre. Adjunctio,  ônis,  f. 
'-îc.  (ex.:  a'jj.  verboram.  Cic. 
mais  ce  terme  est  rare  et  doit 
être  remplacé  le  plus  souvent 
par  une  expression  où  entrera 
l'un  des  verbes  cités  à  l'art. 
.adjoindre);  accessio,  ônis,  f. 
Cic.  Nep.  Quint,  (ex.:  singulo- 
rumversuam.  Quint,  paueorum 
annorum.  Cic.).L' — d'un  mot. 
verbi  additamentuni.  Cic.  || 
(Spécial.)  Figure  de  gramm. 
appelée  aussi  zeugma.  Adjunc- 
tio. onts,  f.  Cie.  (de  or.,  III, 
206).  Cornif.  (rhet.  IV,  38i. 
T  (Méton).  Chose  adjointe.  Ac- 
cessio, ônis,  f.  Cic.  (ex.:  ac- 
eessionem     adjanxit     sedibus. 
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Cic);  res  adjuncta.  Cic.  Liv. 
.■Vvec  d'autres  adjonctions,  ai- 
.janetis  aliis  rébus.  Cic. 

adjudant  s.  m.  Celui  qui  est 
placé  sous  les  ordres  d'un  auti'e 
pour  le  seconder.  Adjator, 
ôris,  m.  Cic,  Liv.  ^  Sous-orii- 
cier.  Optio,  onis,  m.  Varr.  Tac. 
Ver/et. 

adjudicataire,  s.  m.  Celui  à 
qui  l'on  a<lju,!;e.  Manceps, 
cipis,  m.  Cic.  Nep.  Plin.  Tac, 
(ex.:  nullias  rei  neqae  prses 
neque  manceps.  Nep.  si  res  abiret 
ab  eo  niancipe,  qaem  ipse  ap- 
posnisset.  Cic.)  ;  redemptor, 
ôris,  m.  Cic.  Liv.  Plin.  (ex.: 
red.  framenti.  Liv.  cloacarum. 
Plin.  veetigaliam.  Jet.);  con- 
ductor,  ôris,  m.  Cato.  Cic. 
(ex.:  c.  operis.  Cic).  Se  porter 
—  ,  se  rendre  — ,  condueëre,  tr. 
Cir.  Liv.  redimëre,  tr.  Cjo.  ou 
redimëre  et  condacêre.  Liv. 
{as.:  eond.  ou  red.  vecligalia, 
porturia.  Cces.  piearias.  Cic). 

adjudication,  s.  f.  Acte  par 
lequel  on  adjuge.  Addictio, 
ônis  {pr.  «  adjudication  par 
le  préteur  «),  f.  Cic.  'ex.:  add. 
bonorum  possessionaniqac. 
Cic);  adjudicatio,  ônis,  f. 
Jet.  (s'empl.  aussi  au  plur.). 
Mettre  en  — ,  auctione  consti- 
tutâ  vendëre.  Cic.  in  auctione 
vendëre.  Plin.  auctionem  la- 
cère. Plaut.  Cic.  (par  autorité 
de  justice)  per  prsrconem  ven- 
dëre. Cic.  subjicërc  prœconi. 
Liv.  voci  sabjicère  prspeonis . 
Cic  sab  prœconem  subjicërc. 
Cic  divendëre  { pr.  t  vendra 
en  détail  par  adjudication  •>]. 
Cie.  Liv.  Par  — ,  per  licitatio- 
nem.  Cic  Vente  par  — ,  auctio, 
onis,  f.  Cic  Tac.  Jet.  —  pro- 
visoire, addictio  in  diem..  Jet. 
Il  Adjudication  à  l'entreprise. 
Locatio,  ônis,  f.  Cic. 

adjuger,  v.  tr.  Attribuer  par 
jugement.  Adjudicâre,  tr. 
(ex.:  adj.  regnam  Ptolemseo. 
Cic.  agrum  sibi.  Liv.  cpit.  mu- 
lierem  Veneri  in  servitutem. 
Cic.  caasam,  alicui.  Cic);  ad- 
dicëre,  tr.  Plaut.  Cic  Jet. 
(ex.:  add.  alicui  familiam  to- 
tam.  Plaut.  alicui  bona.  Cic. 
aliquid  in  diem,  [•■  provisoire- 
ment'].  Jet.);  asserëre,  tr. 
Liv.  Quint,  (ex.:  ass.  alicui  re- 
gnam. Liv.  epit.  sibi  nomen 
sapientis.  Quint.).  —  au  trésor 
public,  in  publicam  addicëre. 
Cie.  pablicâre.  Caes.  Cic.  Liv. 
Il  (Par  est.)  On  lui  a  adjugé 
ses  conclusions,  quantum  peti- 
tor  libella  edidit,  tantum  sen- 
tentiâ  abstulit.  1  Attribuer  au 
plus  offrant.  Addicëre,  U.  Cic. 
ex.:  add.  fundum  alicai.  Cic.) 
Etre  adjugé  au  plus  offrant, 
vetilre  (de  venéo],  intr.  Cic.  \\ 
Attribuer  (l'entreprise  de  tra- 
vaux, la  fourniture  des  objets) 
à  celui  qui  offre  les  meilleures 
conditions.  Addicëre,  tr.  Cie. 
(ex.:  add.  opus  sestartium  no~ 
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nûjintii  milibiis,  [•  adjuger  les 
travaux  au  prix  de...  O,  Cic); 
lOCàre,  tr.  Cic.  Uor.  Liv.  (ex.: 
t.  alU/uid  sestertium  gaingaa- 
ginta  'nilibiiS.  Cic.  fanas.  Cic. 
statuam  faciendam.  Cic.  mar- 
mora  seconda.  Hor.  murum 
Liv.  xdem  Salutis.  Liv.  l'csti- 
menta  e-vercitâs.  Liv.).  M  Fie. 
Attribuer  parla  pensée  ou  l'opi- 
nion. Adjadicàre  tr.  Cic.  Plin. 
decernëre,  tr.  Cic.  Cœs.  Liv.  — 
la  prélorence  à  la  pauvreté, 
decernëre  paupertatem  esse  po- 
tiorem. 

adjuration  (lat.  adjaratio. 
Apal.  Lact.),  s.  f.  Action  d'ad- 
jurer. Obsecratio,  ônis,  f. 
Cic.  Qaint.  (ox.  :  prece  et  ob- 
tecratione  hamili  ac  sapplici 
liti.  Cic.  [inv.  I,  22J  ;  alicajas 
obsecrationem  repaaiàre.  Cic. 
[p.  Font.,  38];  obs.illajadicam 
per  carissima  pignora.  Qaint. 
[VI,  1,  33]  ;  au  pi.  sammis  ob- 
secrationibas  monëre,  ne...  Jas- 
tin.  [.\XIV,  i,  7]).  —  (fig.  de 
rhétorique),  obsecratio,  onis,  f. 
Cic.  (de  or.,  III,  205). 
«djurer  (lat.  adjarâre.  Vopisc. 
Lact.  Valg.),  v.  tr.  Faire  pro- 
mettre par  sarment  (arch.).  Adi^ 
gère  aliqaem  jare  jarando  ou 
S(xcramento.  Liv.  ^  Sommer  au 
nom  d'une  chose  sacrée,  de 
faire  qqch.  Obsecrâre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  obsecro  te  ut  id  fa- 
das. Cic.  obsecravit  per  fratris 
tai  cinerem,  ut...  Cic.  qaaxn  ob 
rem  te  obsecro  iisdem  precibas, 
gaibas  senatam  popalamqae 
komanam,  ut...  Cic.  pour  ren- 
forcer l'express.  :  oro  atgue  ob- 
secro. Cic.  [Verr.,  II,  2, 17,  À2]; 
crare  et  obsecrâre  cœpit.  Cic. 
[Clueut.,  52,  IW4];  oro  et  obse- 
cro, ignosceo\iatignoscas.  Cic); 
obtestàri,  dép.  tr.  Cœs.  Cic. 
flin.  j.  (ex.  :  obtestatur  at 
saas  salatis  rationem  habeat. 
Cses.  per  omnes  deos  te  obtes- 
tor,  at...  Cic.  Cxs.  obtestor, 
ne...  Plaat.  Cic.  Plin.  j.  pour 
renf.  l'expr.  :  obsecro  et  obtes- 
tor ou  obtestor  et  obsecro.  Cic. 
fp.  Quinct.,  30,  91  ;  p.  Sest. 
w,  li7]).  1  Invoquer  comme  té- 
moin, jurer  par.  Adjarâre  per 
(Ace).    Plaat.    Adjarâre    (ali- 

Îaem,  deos  etc.)  Catall.  Virg. 
' —  tous  les  dieux  que...,  per 
deos  omnes  adjuro  (avec  une 
Prop.  Inf.).  Plaat.  Ter. 
admettre,  v.  tr.  Uecovoir  (qq. 
part)  qqn  (ou  qqch.)  qui  a  qua- 
lité pour  y  entrer.  Admittére 
tr.  Cœs.  Cic.  Nep.  .last.  (ex.  : 
aliqaem  ad  capsas  [-  dans  sa 
bibliothèque  -].  Cic.  in  cabicor- 
lam.  Cic.  ad  consilium.  Cic.  ad 
colloqaiam.  Cxs.  horam  in 
numeram.  Nep.  abs.  admittére 
aliqaem  [.  admettre  qqn  au- 
près de  soi  "].  Cic);  accipére, 
tr.  Cic  Cxs.  (ex.  :  aliqaem  in 
■civitatem,  in  amicitiam.  Cic  in 
deditionem.  Cxs.);  reclpére, 
tr.  Plaat.  Cic.  Cœs.  Saet.  (ex.  • 
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aliguem  ad  se.  Plaat.  Ter.  Saet. 
aliqaem  ad  epulas.  Cic.  aliqaem 
m  ades.  Plaut.   in  civitatem. 
Cic. aliqaem  tecto.Cœs.  tectis  aa 
sedibas  sais.    Cic.  aliqaem  do- 
mum  suam.    Cic.    aliqaem  do- 
mum  ad  se  hospitio  [-  admet- 
tre qqn    dans  sa    maison  et  lui 
accorder    l'hospitalité  -].    Cxs. 
aliqaem    in    ordinem    senato- 
riam.  Cic.  aliguem  in  numeram 
deoram,    amicorum.    Cari,    in 
deditionem.  Cxs.  Liv.  in  parem 
juris  libertatisgae  condicionem 
[•  à  égalité    do  droits  et  de  li- 
bertés "].    Cxs.  in    amicitiam. 
Sali.  abs.  recipi    [•  être  admis 
à  bord    d'un  vaisseau  -].  Cxs. 
[13.  C,  II,  liU]);  suscipere,  tr. 
Cic.    (ax.    :    aliqaem    in  civi- 
tatem.   Cic);  asciscëre,    [pr. 
'  s'adjoindre  .),    tr.    Cic.    Liv. 
Tac.  (ex.  :    aliqaem   in   nume- 
ram civiam.  Cic.  in  civitatem. 
Liv.  aliqaem  in  senatam.  Tac); 
assumere,   {pr.    :    .  s'adjoin- 
dre,  choisir,    admettre    •),    tr. 
Liv.  (ex.  :  aliqaem  in   societa- 
tem  armoram.  Liv.  in  societor- 
tem,  consilii  [«  admettre  qqn  à 
prendre  part  à   une  délibéra- 
tion "].  Liv.);  admiscére  [pr, 
•  associer  -),  tr.  Cic  (ex.   :   ad 
consiliam   admiscéri.    Cic).  — 
(dans  une  corporation,  etc),  al- 
legère,  tr.  Liv.  (part,  au  part, 
pass.  allectas.  Varr.  Plin.  Cod. 
Theod.  Inscr.    constr.    avec  in- 
ter  et  l'Ace.  :    allecti  inter  pa^ 
tricios.    Inscr.)  ;  cooptâre,  tr. 
Cic  Saet.  (o.v.  :    c.    aliqaem  in 
collegiam  augaram.   Cic.  gen- 
tem    Claadiam,     in     patricios. 
Saet.);  ascribére,  tr.  Cic.  (ex.  : 
aliqaem-    in  civitatem.  Cic.  as- 
criptam  esse  in  id  manicipiam^ 
Cic    ascriptum  esse    fœderatis 
civitatibus  ou  in  fœderatis  ci- 
vitatibas.    Cic).    Nouvellement 
admis,  ascripticiiis,  a,  am,  adj. 
Cic.    Nouvellement   admis     au 
nombre   des   citoyens,    novi   et 
ascripticii   cives.  Cic.    (de   nat. 
deor.,  m,  39).  ^  Recevoir  (dans 
son  esprit)  qqch.   comme   vrai, 
comme  valable.  Recipêre,  tr. 
Cic.  Sen.  Qaint.  (ex.  :  antigui- 
tas   recepit    fabulas,    hœc  xtas 
autem  respait.    Cic  assentatio 
nocêre    nemini  potest,  nisi  ci, 
qui  eam  recipit  atqae  eà  delec- 
tatar.    Cic.  nallam   excasatio- 
ncm  receperunt.    Sen.    nec  in- 
constantiam  virtus  recipit,  nec 
varietatem  natura  patitar.  Cic 
timor  misericordiam  non  reci- 
pit. Cxs.  re  jam  nor\  ultra  re- 
cipiente    canctationem.    Liv.)  ; 
suscipére.  tr.  Cic.  (ex.  :   gux 
si  sascipimas  [•  si  nous  admet- 
tons cela  -].  Cic);    asciscëre, 
tr.  Cic  (ex.  :  ne  labar  ad  opi- 
nionem  et  aliqaid  asciscam  et 
comprobem    incognitum.    Cic 
illua  et  melius  et  \verias   [•  il 
vaut   mieux  dire,  et   c'est  plus 
exact,  que...  -]  omnia,  qux  na- 
lara  aspernetar,  in  malis  esse, 
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i;ii>T  usiiscar,  in  bonis.  Ci 
approbàre  tr.  Cic.  (ex.  :  ci 
silium  alicums.  Cic.  senti 
tiam.  Cic.  falsapro  veris.  Cil 
noscére,  (pr.  .  roconnaî 
pour  valable  ■),  tr.  Plaat.  c\ 
[ox.  :  noscére  causam  [•  s 
mettre  le  motif  •].  Plaut.  t| 
nosco  illam  partem  excusai  ! 
nis  ['  j'admets  l'excuse  J 
ce  point  ■].  Cic);  putàre  ( 
'  croire,  admettre  ■).  tr.  7 
Cic.  Sali.  (ex.  :  pato  hoc 
ram.  Ter.  qaxcamque  sant 
Omni  mando,  deoram  at(, 
hominam  patanda  sant  [• 
faut  admettre  que  c'est  la  f 
do...  -].  Cic.  [nat.  deor., 
loi].  Athenas  Athenicnsii 
causa  putandum  est  condU 
esse.  Cic.)  ;  ponëre  {pr.  •  a 
mettre,  poser  en  principe  -), 
Cic.  Quint,  (ex.  :  dao  gène 
ponant,  deoram  alteram,  al 
ram  hominum.  Cic.  alii  ei 
menta  novem  posaerunt.  Qaii 
sed positum  sit  primam  nosir 
ipsos  commenaatos  esse  nob 
Cic);  f  acéré  (à  l'impér.), 
Cic  (ex.  :  esse  deos  faciam 
[-  admettons  que  les  dieux  ex 
tent  "].  Cic  fac,  qaxso,  q 
ego  sam,  esse  te.  Cic).  Il  < 
admis,  constat  (ou  constat  ii 
ter  omnes,  •  il  est  admis  p 
tout  le  monde  que...  »).  av 
une  Prop.  Inf.  Cic  Liv.  coi 
venit  (avec  une  Pr.  Inf.).  Li 
Saet.  On  peut  —  que...  lie 
(avec  le  Suoj.  prés,  ou  parf 
Cic  En  admettant  que..., 
(avec  le  Subj.  ex.  :  at  desi. 
vires,  tamen  est  laadanda  vt 
lantas.  Ov.  qax  at  essent  ver 
conjangi  debaerant,  [•  on  ai 
rait  dû  les  réunir  -].  Cic.  1 
quxras  omnia...  non  reperie 
Cic  veram  at  hic  non  sit,  ti 
men  servet  rem  publicam.  Ci 
at  ita  sit,  tamen  non  potes  ht 
qaasi  prxclaram  aliqaid  pri 
dicâre. Cic).  En  admettantque. 
no...  pas,  né  (av.  le  Subj.).  Ci 
(ex.  :  ne  sit  sane  sammw 
malam  dolor,  malam  certe  es 
Cic.  ne  sit  igitar  sol,  ne  luni 
ne  stcllx.  Cic  ne  xquaverit 
Ilannibali  Philippam,  ne  Car 
thaginiensibus  Macedonas  iPyi 
rho  certe  xquabitis.  Lii/.).  Faii 
—,  persuadëre,  tr.  Cic  Cxi 
Suet.  (ex.  :  hoc  cam  mihi  no 
modo  conftrmasset,  sed  etiat 
persaasisset.  Cic  imprimis  ho 
volant  persaadere,  non  interi 
re  animas.  Cxs.  si  tibipersaa 
sisset,  gaam  justas  peteno 
causas  haberet.  Saet.). 

adminicule,  s.  m.  Moyen  auxi 
liaire.  /Idminicuium,  i,  n.  Cic 
Plin. 

administrateur  (lat.  admi 
nistratnr,  -  celui  qui  a  li 
charge  de  diriger  ■  Cic  Paul 
dig.),  m.  Celui  qui  administre 
Curator,  oris,  ra.  Cic  Sali 
Plin.  j.  Inscr.  (ex.  :  Namidt 
qaidam     negotioram    carator, 
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Sali.    [Jug.,   71,   3),    curatores 
wbis.  Cic.  rei  pablicx  carato- 
rem  hac   missam   esse.  Sali.)  ; 
procurator,  oris,  m.  Plant. 
Cxs.   l'Un.  j.   Tac.    (ex.  :  pr. 
Tcgni.  Cols.  pr.    Jada-x.  Tac.)  ; 
prœfectus,   i,  m.    Liv.    Tac. 
Inicr.  (ox.  :   pr.  J£fiypti.  Saet. 
Alpiam.    Plin.    LydUe,     loniœ 
totiasqae  i'hryijiœ.  Nep.);  COT- 
rectOT,  ôris,   m.  Eair.  Inscr. 
(ex.  :  c.  Lucanix.  Eatr.  Italiee. 
Inscr.   correctores  et  prsesides 
provinciaram.  Jet.) 
,  idminlstratii,   ive,  adj .  Qui 
'  a   r:ipport    à  l'administration. 
Qui  {(jase,  qaod)  ad   adminis- 
trationem  (ou  ad  res  adminis- 
trandas)    pertinet.  Talonts  — , 
reram     civiliam     gerendaram 
peritia.   Conseil  — ,   consilinm 
rcbas  administrandis  prœposi- 
tum. 
Jludministration,   s.  f.   Action 
do  fournir,    d'appliquer   qqcli. 
à  qqn.  L' —  d'une  preuve,  pro- 
batio,  onis,  S.  Qaint.  Tac.   Par 
r  —  d'un   médicament,  dando 
(ou  dato)  medicamento.  \\  —  de 
la    justice, /as,  jaris,    a.    Cic. 
Viry.  Liv.  l  Action  de   diriger 
ou     de   surveiller    les    affaires 
privées   ou    publiques.  Adzai- 
nistratio,  onis,  f.  Cic.  Qaint. 
Jast.    (ex.   :  adm.   mandi,  re- 
ram, rei  pablicse.  Cic.  prii-ata- 
ram     pablicaramqae     rerum. 
Qaint.    regni.   Justin.);    cura, 
se,  f.  Sali.  Liv.  Saet.  Tac.  (ex.  ; 
c.    rerum    domesticaram    [gr. 
olxovo(j.ia].    Qaint.  [III,    3,   'J] . 
pairimonii  saicaram  mandâre 
alicai.   Sen.    [ben.,   IV,  27,  5]. 
magistratas  et  imperia  et  om- 
nis    cura    reram    pablicaram. 
Sali,    cara    rei    pablicse.    Liv. 
cura  rerum.  Tac.  c.  arbis.  Liv. 
c.  serarii,  annonœ.  Saet.  taba^ 
l    laram  pablicaram ,  [«  adm.  de 
la  dette  publique  -j.  Tac.  ope- 
ram  pablicoram.  Saet.  c.   na- 
[!    viam.  Tac.   aliqaem  ad  caram 
rei  pablicse   admovêre.   Saet.)  ; 
curatio,    ônis,  f.  Cses.   Liv. 
Qaint.  (ex.  :  c.  bonoram  patris. 
Qaint.  c.  sacroram.  Liv.  nego-' 
tii  pablici.  Cic.  regni.  Cses.  cu- 
rationem  sascipëre.  Cic.  cara- 
tionem,  !\'emeoram  ad  aliqaem 
déferre.   Liv.    alicai    dare    ou 
mandâre.  Cic.)  ;  dispensatio, 
ônis,    f.    Cic.    Liv.    (ex.    :    d. 
œrarii,  Cic.  pecunise,  annonœ, 
liv.).  prsefectûra,  œ,  f.  Plaat. 
Varr.  Saet.  (ex.  :   pr.  jEgypti. 
Saet.);  piocuratio,    ônis.   (. 
Cic.  Sali.   Liv.    (ex.  :  pr.  tem- 
pli.  Varr.  rei  pablicœ.  Cic.  re- 
gni   Namidix.    Sali,   annonse. 
Cic);   regimen,    minis,    n. 
Liv.    (ex.    :    omniam     reram. 
liv.).  —  de  l'Etat,  —  publique, 
rectio  reram  pablicaram.  Cic. 
(de  fin.,  V,  11).  omnium  reram 
pablicoiram   rectiones.  Cic.  (de 
fin.,  IV,  61).  —  (d'un  pays  con- 
quis), provincia,  se,  f.  Cic.  Con- 
'fier  à  qqn  1'  —  d'un  pays  con- 
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quis,  olieui  provinciam  darc 
Cic.  tradëre.  Cic.  Klre  chargé 
de  r  —  do  la  Gaule,  provin- 
cise  Gallise prseesse.  Cic.  Quitter 
1'  —  d'un  pays  conquis,  pro- 
vinciam dcponère.  Cic.  f"'0- 
vinciâ  ou  ex  provincià  dece- 
dëre.  Cic.  Ûter  à  aqn  1'  — 
d'un  pays  conquis,  aliqaem  de 
provincià  devocàre.  Cic.  — 
.  d'une  ferme,  villicatio,  ônis,  f. 
Coi.  Petr.  Hier. 

administrer,    v.    tr.    Fournir 
(ou     appliquer)    à    qqn    qqch. 
d'utile.   Dare,    tr.    Cic.  Cels. 
Plin.  (ox.  :  d.  alicai  potionem. 
Cels.    medicamentam.    Cels.)  ; 
prœbêre,  tr.   Nep.   Ilor.  (ex.  : 
pr.  alicai  vinam.  Hor.);  prses- 
tàre,  tr.  Cels.  (ex.  :  pr.  reme- 
diam.    Cels.);     adhibère,    tr. 
Cic.  (ex.  :    adlt.    legro    medici- 
nam.    Cic);     admovère,    tr. 
Ov.  Sen.  (ex.  :   herbas.  Ov.  re- 
média.   Sen.).    —    la    preuve, 
probârc,  tr.  Cic.  (ex.  :  pr.  cri- 
men,  [•  adm.    la  preuve  d'une 
accusation  -].    Cic).  —  des  té- 
moins   (arch.),    testes   dâre   ou 
prodacère   Cic.    —    la    justice. 
j'as   dicëre.    Cic.    reddëre.   Liv. 
(Iron.)   —    à   qqn    une    correc- 
tion, aliqaem  palmà   ou   cola- 
pho  percatëre.  Com.  1  Diriger, 
surveiller    les    affaires    privées 
ou  publiques.  Administrâre, 
tr.    Cic.   Sen.   [en.  :   negotiam. 
Cic.  rem  familiarem.   Cic.    do- 
mum.  Cic.  rem  pablicam,  civi- 
tatem.    Cic.   provinciam.    Cic. 
magistratas    oc   reges  iive,  per 
qaos   pablica   administrantar. 
Sen.);   curare,  tr.  Plaat.  Liv. 
Tac.    (ex.  :   c.  res  rationesqae 
heri.    Plaat.    res   Romse.    Liv. 
Asiam,   Achaiam.   Tac);   dis- 
pensâre,    tr.   Cic.  Nep.  (ex.  : 
d.   res  domesticas  [-  son  bien, 
son  patrimoine  -].    Cic.  peca- 
niam.   Nep.);   gerêre,  tr.  Cic. 
(ex.     ■     rem    pablicam    gerêre 
alqae  administrâre.  Cic);  gu- 
bernâre,   tr.   Cic.   (ex.  :    rem 
pablicam.  Cic.  orbem  terraram. 
Cic);    procuràre,     tr.     Cic. 
(ex.  .  alicajas  negotia.  Cic.  ra- 
tiones      negoiiaqae     Dionysii. 
Cic'>;  regére,  tr.  (ex.  :  r.  rem 
pablicam.      Cic.      Massilienses 
sammâ  j'astitià.  Cic);  tractâ- 
re,  tr.  Plaat.    Cic.    Sali.  Tac. 
(ex.    :    tr.    saam    rem    minus 
caate  et  cogitate.  Plaat.  tr.  pe- 
caniam  pablicam    [•  adm.   les 
deniers  publies  »].  Cic  tr.  rem 
pablicam.  Sali,  regnam.  Tac). 
—  un    domaine,   prseesse  agro 
colendo.  Varr.  oCficiam  villicor- 
tionis  sascepisse.  Col. 
admirable,  adj.  Fait  pour  ex- 
citer l'étonnemont  (arcli.).  Mi- 
randus,  a,  um,  p.  adj.  Plaat. 
Ter.  Cic.  (ex.  :    haad  miranda 
(acta  dicis,  Plaat.  mir.  altita- 
do.  Cic);  mirabilis,  e,  adj. 
Ter.    Cic.    Liv.    (ex.    :    ne   hor 
forte   magnum  atqae  mirabile 
esse  xHdeatar,  hominem  totiens 
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irasci,  totiens  doUre.  Cic.  mi- 
rabile est...  avec  une  Prop.  Inf. 
Ter.    Liv.    mirabile   est,    qaam 
non    maltum     différât.    Cic); 
miriûcus,    a,  utn,  adj.   Cic. 
Cses.  Oeil.  (ex.  :  Dionysias  ho- 
mo  mirificus.  Cic.  jadex.  VclI.- 
Max.  homo  in  doctrind  miri- 
ficas.  Gell.  mirifica  opera.Cses.). 
1  Digne  d'admiration.  Advai- 
rabilis,    e,   adj.    Cic.    Qaint. 
Tac.  (ox.   :  adm.  cœli  celeritas. 
Cic  adm.  et  singalaris  sapien- 
tia.  Cic  magnitado  populi  Ro- 
mani    admirabilior     adversis 
rebas     quam     secandis.     Liv. 
adm.    iÙa   eloquentia.     Tac.)  ; 
admirandus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.   Nep.    (ox.    :    adm.  homo. 
Cic.    admirandam    in    modam 
["  d'une  manière  admirable  ■]. 
Nep.  vir  in plurimis  admiran- 
das.    Qaint.)  ;    mirabilis,    e, 
adj.  Cic.  Nep.  (ox.  :    m.    capi 
diias  pagnandi.  Nep.V,  mirus, 
a,    um,    adj.    Cic.   Cses.    Vell. 
(ox.  :  mira  alacritas.  Cic.  scien- 
tia  pagnandi.  Vell.);  diviDUS, 
a,  um,  adj.  Cic  (ex.  :  diWnas 
ille  vir.  Cic). 
admirablement,    adv.    D'une 
manière  admirable.  Miré,  adv 
Ter.  Cic.  Liv.  (ex.  :  mire  fin.vit 
jiliam.Ter.favëre.  Cic.  gratam. 
Liv.);miriScé,a.dv.  Cic.   (ex.: 
m.  iaadâre.  Cic);  admirabi- 
liter,  adv.  Cic.  (ex.  :  admira- 
biliter  nos  Asia   accepit.  Cic). 
Voy.  aussi  admirable.  —  beau, 
divinas,  a,  um,  adj.  Cic. 
admirateiir,    s.  m.   Celui    qui 
admire.  Admirator,  ôris,  m. 
Phœdr.  Sen.  Qaint.  (ex.  :  adm. 
Simonidis.  Phcedr.  nimias  an- 
tiqaitatis.    Qaint.);    mirator, 
ôris,  m.  Ov.  Sen.  Plin.  Cart. 
(ex.    :     m.    sui.    Sen.    virtatis 
etiam  in  hoste  mirator.  Cart.\. 
—  de  Cicéron,  Ciceronianas,  i, 
m.  Hier.  Etre  grand  —  de  qqn, 
aliqaem  vehementer  admirari. 
Cic.  multam   esse   in  admiror- 
tione  alicnjas.   Cic 
admiratif,  ive,    (lat.  arfmira- 
tivus.  Isid.),  adj.   Qui  exprime 
son  admiration   (arch.l.  Admi- 
rans,  adj.  Cic.  Mirabandas,  a, 
am,   adj.   Liv.    Assistance    —, 
mirabanda  contio.  Liv.  _^  Qui 
marqua  l'admiration.  Qui  (qase, 
qaod)  admirationem  significat. 
admiration,  s.  f.   Etonnement 
(arch.).    Voy.  ce  mot.   T  Ravis- 
sament  de  l'âme  en  présence  de 
la  beauté.  Admiratio,  ônis, 
f.  Cic.  Nep.  Liv.  Plin.  j.  (ex.  : 
adm.    dicentis    [-    adm.    pour 
l'orateur  «].  Cic.  homo  admira- 
tione     dignissimas.     Plin.    j. 
sammam  hominum  admiratio- 
nem  excitâre.  Cic  admiratio- 
nem habére    [-  exciter  l'admi- 
ration "  en  pari,  d'une  ch.].  Cic. 
injicëre    cuiins    admirationem^ 
sui.     Nep.    admiratione    affici 
[.  être  un  objet  d'admiration, 
être  admiré  •].Cic.  [de  OfF.  Il, 
10,  37]).  au  plur.  admiratione» 
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[•explosions  d'admiration  •]. 
Cic  ciamorns  et   admirationes 
efilicér^.  tic).  Regarder  avoc  — , 
miràri,    dép.    tr.    Cic.    Sali. 
[<ix.  :  m.  corpora  magna  opère. 
Cic.  siyna,  tabul<is  ptcuis.  i,\isa 
cxliiUi.  Sali.  Orwcariiin  artiam 
opéra.  Liv.);  intueri,  dép.  tr. 
Cic.   (ex.  :    int.    aliqaem.    Cic. 
[do  iiup.  Pomp.  lil  ;    ad.  Q.  fr. 
I,  1,  â,  7J);  spectâre,  tr.  //or. 
(ex.     ;    gaadc    qaod    spectijtnt 
ocuti  te  mille  loquente/n.  //or.}; 
aspicère,  tr.  .\ep.    (ex.  :  eam 
magis  milites  asptciebant.  Nep. 
[Cliabr.  U,  IJ);  suspicere,  tr. 
Cic.  (ex.  :  susp.  viros.  Cic.  sas- 
picirnda  est  l^jura.  Cic).  1  Ob- 
jet d'admiration.  Admirsitio, 
Ônis,    f.    Cic.    (os.  :    est  etiiim 
admiratio   nonnalla   in  bestiis 
agaatitibas  iis...  Cic.  in  magna 
admirations    esse    [•    être   un 
objet    d'admiratioa   i>l.     Cic). 
Nous  repassons  avec  plaisir  sur 
de  vieilles  admirutioas,  recolï- 
mas    libcnter    ea    qax     nobis 
jamdadani    sant     admirationi 
ou   qaœ    nobis    admirationeni 
quondam  moi'erant. 
admiratrice,  s.  1".  Celle  qui  ad- 
mire.   Miratrix,  triais,  f.  Jav. 
Ea  qax    miratar    (ou  admira- 
tar]  etc. 
admirer,  v.  tr.  Considérer  avec 
étouiiameut.  Admirâri,  dép. 
tr.  Cic.  (ex.  :  adm.  vehementer 
ou  vehem,entissime  ou   magno- 
pere    atiqaid.    Cic);   miràri, 
dép.    tr.  Cic.    (ex.  :   m.    negle- 
gentiam,  hominis.    Cic).    Voy, 
s'ÉTO-N.NEB.   1    Contempler   avec 
admiration.    Admirâri,  dép. 
tr.  Cic.    Voy.  admiration.  Etre 
admiré,  admiratiijnem  hahëre. 
Cic.    Faire    — ,    admirationem, 
alicai  movëre.  Cic  Sa  faire  — 
de  qqn,  alicajas  ad/nirationem 
sibi  m,ovêre.  Cic  allcajas  ad- 
mirationem   in    se    concitàre. 
Cic.    Voici    ce   qui    fait  —    les 
grands  orateurs,  lisec  sant  qax 
in  sammis  oratoribas  admira- 
tiones  efficiant.  Cic 
admissibilité,    s.    f.   Le    fait 
d'êire  admissible.  Ne  peut  être 
rendu  que  par  une  périphrase, 
ex.:  ils  ont  obtenu  1' —  aux  em- 
plois, impetraverant  ut  sibi  li- 
ceret  ad  publica  manera  acce- 
dëre. 

admissible,  adj.  Qui  peut  être 
admis.  Il  (Eu  pari,  de  ch.) 
Accipiendus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.  :  ace.  condicio.  Cic); 
recipiendus,  a,  uin,j>.  adj. 
Cic.  (ex.:  r.  excasatio.  Cic.  voy. 
admettre);  probandus,  a, 
nzn,  p.  adj.  flaat.  Cic.  (ex.  : 
or.  caasa.  Cic).  Est-il  —  que 
Vâmo  ne  puis&o  pas  se  guérir 
elle-même,  qai  (abl.  n.  adv.) 
prohari  potest,  at  sibi  mederi 
animas  non  posait?  Cic.  (Tusc, 
m,  3,  5).  Il  (Eu  pari,  dos  pars.) 
Admittondus,  a,  um,  p.  adj, 
Cic.  (ox.:  vir  in  civitatem  admit- 
tendut.  Cic.)  Voy.  admettre.        | 
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admission,  s.  f.  Le  fait  d'être 
admis.  Admissio,  ônis,  f. 
6Vn.  l'Un.  l'Iin.-J.  (ce  mot  qui 
signifie  surtout  «  audience  ■• 
doit  être  remplacé  par  une  pé- 
riphr.,  où  entrera  un  dos  ver- 
bes signifiant  .id.mettre,  ex.: 
•  il  sollicita  son  —  -,  impctra- 
vit  at  admirteretar,  etc.);  coop- 
tatio,  ônis,  {pr.  •  admission 
dans  un  corps  -),  f.  Liv,  (ex  : 
c.   in  patres.  Liv.  [IV,  l,  7]). 

admonestation,  s.  f.  Avertis- 
s>aijnL  seVL'ra:  l'erbortim  casti- 
gatio.  Liv.  Sen.  Adresser  à 
qqn  des  — ,  aliqaem  castigatio- 
nibas  af^icëre.  Cic 

admonester,  v.  tr.  Avenir 
(aroli.).  Voy.  ce  mot.  T  Donner 
(àqqn)  un  avertissement  sévère. 
Objargâre,  tr.  Plaat.  Cic.  Ver- 
bis  castigare,  tr.  Liv.  Repre- 
hendêre,  tr.  Cic  Voy.  gourman- 
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admoniteur,  s.  m.  Celui  qui 
donne  un  avertissement.  Ad- 
monitor,  ôris,  m.  Cic.  Ov. 
admonition,  s.  f.  Avenisse- 
semeiit  (arcli.).  Voy.  es  mot. 
1  Simple  avîi'tissement  de  l'au- 
torité. Admonitio,  onis,  f.  Cic. 
Vell.  Jet. 
adolescence,  s.  f.  .4go  qui  suit 
l'enfance.  Adulescentia,  œ, 
f,  Cic.  etc.  (ex.:  ineantis  ada- 
lescentiœ  vitia.  Nep.  ineante 
adalescentià.  Cic  ab  adales- 
centiâ,  a  prima  adalescentià, 
ab  ineante adalescentià.  Cic).  \\ 
(Méton.)  L'  —  {c.-d-d.  les  jeu- 
nes gens),  adulescentia,  se,  f. 
Cic.  (p.  Àrch.  16;  de  sen.  25: 
i8). 

adolescent,  adj.  et  subst.  Qui 
est  dans  l'adolescence  (en  pari, 
surt.  des  garçons).  ^"Iduiescens, 
entis,  adj.  Ter.  Cic  (pr.  et 
fig.).  1  (Subst.)  Jeune  homme. 
Adalescens,  entis,  m.  Plaat. 
Ter.  Cic. Sen.  Ironiq.  Adulescen- 
talus,  i,  m.  Plaat.  Ter.  Cic. 
Tac. 

adomestiquer,  v.  tr.  Attacher 
à  sa  maison  (arch.).  Inter  do- 
mesticos  habère  ou  in  domesti- 
cos  assumëre  {aliqaem). 

adonc,  adv.  Alors  (arch.).  Voy. 
C3  mot. 

adonien  et  adonique,  adj. 
Nom  d'un  vers  composé  d'un 
dactyle  et  d'un  spondée  (t.  de 
métr.).  Adonias,  a,  am,  adj. 
Serv. 

adoniser,  v.  tr.  Chercher  à  em- 
bellir (un  homme,  etc.). /Ic/onic/is 
formam  in  aliqao  agnoscëre; 
qqf.  simpl.  exornàre  aliqaem 
ou  alir/aid.  S' — ,  faire  l'Adonis, 
le  Céladon,  forma;  nimiam 
indalgëre  ou  formam  nimiam 
colère. 

adonner,  v.  tr.  Donner  (arch.). 
Voy.  ce  verbe.  ^  Livrer  à  la 
pratique  do  qqch./lrf/iiÈére  ali- 
qaem ad  aliqaid.  Cic  Liv. 

s  adonner,  v.  pr.  Se  livrer  ^  la 
pratiqua  de  qqch.  Se  dâre. 
Cic.  (ex.:  dare   se  labori  et  iti- 
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neribas.    Cic.   se    rei  famili 
vif.yqac  rasliae.  Cic.  se  volt 
tatibus.  rarpit.Cic.  se  histor 
Cic.  se  pliilusoplii^.    Capit. 
haie  generi  litteraranx.    Cic. 
totos    libidinibas.    Cic.   in  et 
exercitationen\    ita  se   stadù 
dare,at...  [Subj.l.  Cic.  [Tusc. 
"].  dare  se  ad  doccndam.  C 
se  non  modo  ad  tcgrndos  libr' 
sed  etiam    ad    tolam   philos 
phiam    pertractandam.    Cic 
dedére  se.  Cic  Qaini.  (ex.: 
se  desidiœ  aat  masstitiœ  pot 
qaam  liiceris.  Cic.  se  non  oli 
sis  dispatationibus,  sed  orf/c 
nistrationibaa       rei     publie 
Qaint.  se  doctrinœ.  Cic  se  d 
i-itise.  Nep.  se  litteris.  Cic.  se 
stadio.  Cic.  se  voluptatibas.C 
se  tolam  rei  pablicse. Cic. Nep 
applicâre  se.  Ter.   Cic.  (o; 
nppl.  se  ad  stadiam    musicaj 
Ter.  se  ad  eloqaentiam.  Cic. 
ad  scribendam  historiam.  Cio. 
tradère  se.  Cic  ^'ep.  eic.  (e> 
tr.  se  lacrimisactristitia^.  Lac 
ap.  Cic   totos  se  volaptafiba 
Cic  se  studiis  vel  otlo.  I^lin 
ex  seditiosâ  ac  tamaltaosâ  vil 
tr.  se  in  stadiam  aliqaod  quit 
iam.    Cic);   ÏDcambére,  int 
Cic.  Tac.    (ex.:    inr.  in   id  st. 
diam.    Cic.  ad    aliqaid.    Cic 
iudtilgére,    intr.    Cic.     Vir. 
Cart.  ^ex.:  ind.  vino.  Virg.  rfc 
i07-i.  Nep.  luxarise.  Cart.);  stl 
dére,    intr.    Cœs.   Cic   Qain 
(ex.:  st.    agricaltarse.    C^s.  li, 
tcris,  optimis  disciplinis   atqa 
artibas.  Cic  illi  arti.   Cic.  me 
dicinœ.  Qaint.    jari  ac  leyibu 
cognoscendis.   Cic).   S'  —  au 
exercices  de    l'esprit,  ad  stadi 
ingenii     animam      adjangën 
Ter.  litteris  saam  stadiam  da 
va.  Cic.  S' —    à  toutes  sortes  d 
débauches,  omniintemperantii 
vitam     saam     addicëre.     Cic 
S' —  à  la  philosophie,  appellër 
jnentem  ad  philosopkiam.    Cic 
S' —  à  écrire,  appellëre  animaii 
ad  scribendam.  Ter.  S'  —  à  li 
littérature,    à    la    philosophie 
conferrese  ad  stadiam  scrihsn 
di,    ad    stadia    lilteraram,  ai 
philûsophise  stadiam.  Cic  con- 
ferre  caram    ad  philosophiam, 
Cic.    S'—      à    qqch.,    conferrt 
animum  ad  aliquid.Ter.  ||  Part 
passé  ADONNÉ,  ÉE,  livpé  à  la  pra- 
tique   de    qqch.    Deditus,   a, 
um,  p.  adj.  (avoc  Superl.i.  Cic. 
Sali,    eto^   (ox.:    iis    artibas  a 
paeris    [•    depuis  l'enfance    »] 
dediti.     Cic    corporis    gaadiis 
["  aux  jouissances  matérielles»] 
deditus.    Sali,   animas  lihidini 
deditas.  Cic  deditus  litteris.  Cic. 
litteris  omnibus  a  paeritiâ  dedi- 
tus. Cic  d.  luxarise  ssevitiseqae, 
Suot.    religionibas    [•    aux  su- 
perstitions "].  Cic.   Liv.  stadio 
litterarum  [-  à  l'étude  >].  Cic, 
homincs  vinolenti  rebasqae  v^ 
neriis    [«  à    la    boissoii    et  à  la 
débauche    "]    dediti.    Nep.    d. 
ventri    atqui.    somno    [•    à  la 


eoiiJtnaiidise  ot  à  la  paresse  -J. 
Sali,  vino  epaîisr/ae  dcditas. 
iWep.  vita  vitila  pa-jitiisqae  om- 
nibus dedita.  Cic.];  devinctus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  dev. 
stadiis.  Cic.)  ;  studiosus,  a, 
um,  adj.  (surt.  au  Superl.j. 
Cic.  (ex.:  st.  vsnandi.  Cic.  di- 
ccndi  ['  à  l'cloquenc.)  »].  Cic. 
stadiosissimus  homo  natandi. 
Cic.  vir  mornm  et  litterarum 
i/ctcram  studiosissimiis.  GalL). 
—  aux  plaisirs,  vohiptarias,  a, 
am,  adj.  IHaiit.  (rud.,  pr.  5.'.). 
libidinosas,  a,  um,  adj.  Sen. 
(cp.,  88,  33).  —  au  via,  à  la 
liûisson,  vinosas,  a,  am,  adj. 
l'Iaat.Hor.  Ov.  maissart.  cbrio- 
sas,  a,  am,  adj.  C'ic.etc.  (Com- 
paratil'  :  Sen.  [op.,  !-8,  33]).  — 
aux  femmes,  malierosas,  a,  um, 
adj.  Plaat.  Afran.  Cic.^  (Arc^li.) 
S' —  à  aqii,  c.-àr-d.  fréquenter 
qqn,  sesc  in  fam.iliaritatcm. 
alicajas  dàre  ou  insinuâre. 
Cic.  dare  se  alicui.  Plaat. 
Ter.  Cic.  dedêre  se  alicai. 
Plaat.  Ter,  assectàri  aliquem. 
Cic.  ^  (Arch.)  Se  présenter  dans 
telle  ou  telle  direction.  Je  vous 
pria  de  passer  par  chez  moi,  si 
votre  ctiemiu  s'y  adonna,  venias 
ad  me  oro,  si  hâc  fibi  sit  lier. 
Son  chemin  s'adonnant  au  tra- 
vers d'une  églisa,  ciim.  ei  per 
sedcm,  sarram,  iter  ^'acicndum 
esset.  Il  (Aôsol.)  Le  vent  adon- 
ne, ferj  vcntas.  Un  vent  qui 
adonne.securedusei  ferens  ven^ 
tas.  Sen.  ventas  idonens.  Cœs. 
adoptant,  s.  m.  Celui  qui 
adopte  (t.  de  dr.).  Adoptator, 
oris',  m.  Cell.  Jet.  Arrogator, 
ôris,  m.  Jet.  (quand  il  s'agit 
d'un  mineur  ou  d'un  éman- 
cipé). 

adopter,  v.  tr.  Faire  entrer 
dans  sa  famille  l'enfant  d'un 
autre.  Adoptâre  (en  pari,  d 'un 
enfant  soumis  encore  à  la  puis- 
sance paternel  le),  tr.P/aui.  Cic. 
(ex.  :  ad.  aliquem,  sibi  pro  filio. 
Plaat.  aliquem  sibi^ilium.  Cic. 
adoptâre  cliqaem  ab  aliqao 
[«  adopter  le  fils  de  qqn  -].  Cic. 
Nep.  adopt.  aliqaem.  Tac.  Saet. 
aliquem.  in  fanniliam.  Saet.  ali- 
quem in  regnam  [-  comme  hé- 
ritier du  trôno-l.  Sali.);  arro- 
gire  (en  pari,  d'un  émancipé!, 
tr.  Jet.  (ex.  :  arr.  aliquem,.  GaJ. 
finst.  1,  99].  Ulp.  [fr.  8,  Ssqq.]. 
Geîl.  [V,  19,  y.  Aar.  Vict. 
[Cœs..  13,  1]).  Enfant  adopté 
et  subst.  l'adopté,  puer  adop- 
tatus.  Cic.  adoptivus  filius. 
Saet.  Jet.  Il  (Parext.)Traiterqqn 
comme  son  enfant.  Adoptâre, 
tr.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  :  sociam 
te  mihi  adopto.  Plaut.  sibi  ali- 
qaem patronam  ou  defenso- 
rem.  Cic);  asciscëre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  ose.  aliquem,  patronam. 
Cic.)  ;  &ssumère,  tr.  Plin.  j. 
lex.  :  assnmére  aliqaem  ^lium, 
ou  sibi  (iliam.  Plin.  /.);  am- 
plecti,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  :  am- 
olecti  aliquem.  Cic).  T  Rendre 
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sienne  la  manière  do  penser  ou 
d'agir  do  qijn.  Adoptâre,  tr. 
ÏMTiipr.  Pacat.{ad.  virtates  ve- 
terum.  Lampr.  ad.  virlatcs  et 
ahdirâre  vitia.  Pacat.  a.  sibi 
cognumen  ou  noman.  Vitr. 
Mart.  verbe  inconnu  on  ce 
sens,  à  la  bonne  époque,  et 
qu'il  faut  remplacer  par  l'un 
de  ceu.\-ci  :)  eligêre,  tr.  Cic. 
Cart.  Tac.  (ex.  :  tligere  ou 
eligêre  sibi  aliquid.  Cic);  re- 
cipëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  reci- 
përe  fabulas.  Cic)  ;  asciscère, 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  negleyëre 
patries  ritas ,  peregrinos  as- 
ciscëre. Liv.  sana  a  Grœcis 
ascita  et  accepta.  Cic.  hanc 
consaetudinem  libenter  ascis- 
cëre. Cic.  cam  j'assissct  pnpulus 
Romanas  aliquid,  si  id  ascii/is- 
sentsnciipopali  acLatini.Cic); 
induêre,  tr.  Cic.  Cart.  Lact. 
(ex.  :  ind.  sibi  cognnm,en.  Cic. 
e.vterna  vocabula.  Laet.  mores 
Persaram.  Cart.);  sumère,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  patram  vestros- 
que  antiquos  mores  vallis  pro 
his  novis  sumére.  Liv.  si  vero 
etiam  vitiosi  aliquid  est  id 
sumëre  et  in  eo  vltiosam  esse, 
non  magnum  est.  Cic.1  ;  assu- 
inëre,  tr.  Plin.  /.  Tac.  (ex.  : 
assamëreaxoris  consiliam,.Tac. 
j'udicia  daoram  in  consiliam. 
Plin.  j.)  ;  amplecti,  dép.  tr. 
Cic.  Quint,  (ox.:  libenter  talem, 
animum  ["  un  parti  •].  Cic) 
—  un  avis,  assentin,  dép. 
intr.  Cic  Voy.  assentiment.  — 
un  genre  de  vie,  deligëre,quam 
quis  viam.  vivendi  sit  ingres- 
surus.  Cic.  (ofT.,  I,  32,  118)  ou 
sifei  genus  œtatis  degendœ  cons- 
tituëre.  Cic.  (de  off.  I,  3i. 
117),  —  (tel  ou  tel  genre 
de  vie,  x,-ivëre,  intr.  Cic.  Nep. 
(ex .  :  vivëre  ë  natarâ  [■  con- 
forme à  la  nature  ■].  Cic  v. 
natarse  convenienter.  Cic liixu- 
riosë.  Nep.  sapienter.  Cic). 
Faire  — ,  introducëre,  tr.  Cic. 
(ex.:  intr.  consuetudinem.Cic); 
approbàre,  tr.  Cic  Quint,  (ex.: 
propositionem,  [  »  la  majeure 
d'un  syllogisme  »].  Cic  —  un 
projet  de  loi,  rogationem  pu- 
bère. Liv.  Faire  —  une  loi,  per- 
rogâre  legem.  Val.-Max.  (1,  2, 
ext.  1  ;  VIII,  7,  U). 

adoptif,  ive,  adj.  Qui  résulte 
de  l'adoption;  qui  a  adopté  ou 
qui  a  été  adopte.  AdoptiVUS, 
a,  uzn,  adj.  Cic  Suet.  Jet.  (ex.: 
ad.  (ilias,  pater,  frater,  soror. 
.Saet.  Jet.  ad.  familia  [■  famille 
dans  laquelle  on  est  entré  par 
adoption  •]  Jet.)  \\  (Par  exteiis.) 
Qui  donne  droit  de  cité.  Adop- 
tivus, a,  um,  adj.  Suet. 

adoption,  s.  f.  Acte  légal  par 
lequel  on  fait  entrer  dans  sa 
famille  l'enfant  d'un  autre. 
Adoptio,  ônis  (■  adoption 
d'un  enfant  qui  est  encore  sous 
la  puissance  paternelle  «],  f. 
Cic.  Tac  (ex.  :  jUS  adoptionis. 
Cic.    ascire  aliqaem  in  ou  per 
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adoptionem.  Tac.  au  plur.  Cic. 
[de  dom.  35;  Tusc,  I,  ij|])| 
adoptatio,  ônis,  t.  Cic  Sali. 
(ex.  :  adoptatio  Tli^opliani. 
Cic.  adoptatione  in  regnam 
pervenisse.  Sali,  in  adopiatio- 
nem  venire.  Spart.)  ;  arroga- 
tio,  ônis  (•  adoption  devant 
les  comices  centuriates  d'un 
enfant  émancipé  »),  Gaj.  Ulp. 
f.  Enfant  d' — ,  puer  adoptivus. 
.Suct.En^untid'—jinsitiviliberi. 
Plisedr.  Héritier  par  — ,  insi- 
tivus  hères.  Sen.  rh.  1  Action 
do  rendra  sienne  la  manière 
do  voir  ou  d'agir  d'un  autre. 
Assumptio,  ônis,  f.  Cic.  (de 
lin.,  111,  18;  mais  il  vaut  mieux 
employer  une périphr. où  entre- 
ra un  des  verbes  cités  à  l'art. 
.tDoPTER).  Conseiller  à  qqn  1' 
—  d'un  projet, /lOWari  a/i(;uem 
ut  consiliam  sequatur.  —  défi- 
nitive d'un  projet  de  loi,  per- 
rogatio  legis.  Cic.  (p.  Murena, 
J-7). 

adorable  (lat.  adorabilis.Apal.), 
adj.  Qui  mérite  d'être  adoré. 
Dignus  quem  quis  veneretar 
[colat,  precetur.  Cic.  Dignus 
cui  quis  supplicet.  Plant.  Cato. 
Sali.  Adorandas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Venerandas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Colendas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic,  etc. 

adorateur,  (  latin  adorator, 
Tert.  Ctjpr.).  m.  Celui  qui 
adore.  CultoT,  oris,  m.  Hor. 
Liv.  Eccl.  (ex.  :  c.  deorum.  Hor. 
diligentissim,us  religionam. Liv. 
idolorum.  Eccl.).  '\  Fig.  celui 
qui  aime  passionnément.  Sta- 
diosissimus (avec  lo  Gén.).  Cic 
Amantissimas  (avec  le  Gén.). 
Cic.  Avoir  beaucoup  d'adora- 
teurs, a  multis  coli. 

adoration,  lla.t.  adoratio.  Plin. 
Apul.).  Action  d'adorer.  Ve- 
nerâtio,  onis,  f.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  veneratio  solis  et  lunœ. 
Plin.);  cultus,  ÙS,  m.  Cic. 
Tac.  (ex.  :  c  deorum.  Cic.  ani- 
mos  hominam,  a  cultu  deorum 
avocàre.  Val.-Ma.r:.  au  plur.  : 
deorum  caltas  religionumque 
sanctitates.  Cic.).  Ils  ont  pour 
Apollon  une  —  particulière, 
Apollinem,  colant  eximiû  reli- 
gione.  Curt.  Rendre  à  une  cha- 
pelle une  —  très  grande,  sa- 
cellam  sanctissime  colère.  Nep. 
sacrarium  summà  cserimoniâ 
colëre.    .\ep.  1  (Par  ext.).  Culte 

qu'on  a  pour    qqn,    pour  qqch. 

Amor  singalaris.  Cic.  Ma.xima 
caritas.  Cic  Studiam  singu- 
lâre.  Cic  Aimer  qqn  à  I'  — , 
amare  aliqaem  amore  singu- 
lari.  Cic  aliqaem  eximià  cari- 
tate  diligêre.  Cart.  Avoir  une 
sorte  d'  —  pour  qqch. ,  aliquid 
vehementer  colëre.  Cic  aliquid 

stadiosissim.ê  colëre.  Saet. 

adoratrice,  s.  f.  Celle  qui 
adore.    Qaas    veneratw,    colit, 

etc. 

adorer,  v.  tr.  Rendre  les  hou- 
neurs    divins.    Adorâre,    tr. 
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l'irg.  Liv.  (nosô  irouvo  ui  dans 
Ciceron  ai  dans  César  et  signi- 
fia pr.  ■  s'adrassir  [à  un  diou] 
avec  prière  ■;  daviout  fréquent 
dans  la  prose  impériale  au  sons 
d'  •  adorer  •);  veneràri,  dép. 
tr.  Cic.  (ex.  :  v.  deos  sancte. 
Cic.  lapidem  pro  deo.  Cic); 
colère,  tr.  Cic.  Qaint.  Saet. 
(ex.  :  c.  deos.  Cic.  deâm  rAoxi- 
me  Mercariain  cotant.  Cses.  c. 
aliqa<;m  ut  deam.  Cic.  imagi- 
nes Xarcissi  et  Pallantis  inter 
Lares.  Saet.  Sol,  qai  colitar 
Ja.vta  sedem  Qairini.  Qaint.)  ; 
excolère,  tr.  Phœd.  \eii.:  pietas 
excolit  deos.  Plisedr.  [IV,  11, 
10]);  precÂri,  (pr.  .  adorer 
par  des  prières  •);  dép.  tr.  Cic. 
Sen.  (ex.  :  pr.  deos.  Cic);  sup- 
plicàre  {pr.  •  adorer  en  adres- 
sant dos  prières  publiques  ", 
pais  •  adorer  eu  priant  instam- 
ment "),  intr.  Plaat.  Cato. 
Sali.  (ex.  :  sappl.  diis.  Sali. 
Lari  familiari.  Cato.).  \\  (Par 
ext.).  En  parlant  de  créatures 
divinisées.  Colère,  tr.  Cic. 
Cart.  (ex.  :  colère  aliqaem. 
Cic.  c.  regem  divinis  honori- 
bas.  Cart.  deos  patant,  qaid- 
qaid  colère  cœperant,  arbores 
maxime.  Cart.).  Se  faire  — , 
divinos  honores  sibi  arrogâre 
ou  j.ibere  omnes  se  veneràri. 
l'Tov.  —  le  veau  d'or,  fortanœ 
plias  colère  ou  veneràri.  ^  Fig. 
Avoir  une  sorte  de  culte  pour 
qqch.  Religiosissime  veneràri 
aliqaid.  Plin.  j.  \\  (Spéc.)  Ai- 
mer épjrduoraont  (une  pars.). 
Aliqaem  diligére  et  carissimam 
habêre.  Cic.  aliqaem  colère 
atqae  diligëre.  Inpnito  amore 
alicajas  corripi.  Val.-Max. 
Aliqaem  in  ocalis  gestàre.  Ter. 
(Eun.,  iOlj.  Aliqaem  in  ocalis 
ferre.  Cic.  {Pbil.,  6,  li,  11;  ad 
Qu.  fr.,  III,  1,  9;  ad  fam.,XVI, 
27,2).  Los  publicains  n'jiis  ado- 
rent, pablicanis  in  ocalis  su- 
mas  (c.-à-d.  •  nous  sommes 
adorés  des  publicains  »).  Cic 
(ad  Att.,  VI,  2,  5).  S'  —,  dili- 
gëre inter  se  amantissime. 
Adoré,  carissimas,  a,  am,  adj. 
(au  Superl.;  Cic. 
ados,  s.  ra.  Flate-bando  en  for- 
me de  talus.  Hamas  in  clivam 
exag(jerata. 
adossement,  s.  m.  Etat  de  ce 
qui  est  adossé.  Voy.  J.  Thiekrt, 
Dict.  fr.  lat. 

adosser,  v.  tr.  Placer  dos  à 
dos  (arch.).  Obversis  tergis  col- 
locâre.  1  Appuyer  le  dos  contre 
qqch  S'  — ,  applicàre  se  (ad 
arborem.  Cees.se  ad  flammam. 
Cic.  se  ou  corpus  stipiti.  Cart.). 
Adossé,  acclinis,  e,  adj.  Virrj. 
Justin,  (ex.  :  acclinis  parieti. 
Justin,  tranco  arboris.  Virg.)  ; 
acclinatus,  a,  am,  p.  adj. 
Petr.  (ex.  :  acclinatus  lateri 
navis.  Petr.).  |[(Par  anal.)  Ap- 
plicàre, tr.  Liv.  Acclinâre,  tr. 
Liv.  Le  camp  fut  adossé  au 
tertre,  castra  tamalo  sant  ac- 


ADO 

clinata.  Liv.  —  son  camp  à 
une  rivière,  flamini  castra  ap- 
plicàre. i-ronfin.Corintlie  ados- 
sée à  une  colline,  Corintkas 
coin  applicatu.  Plin.  Camp 
adossé  à  un  mur,  castra  maro 
conjancta.  Cses. 
adouber,  v.  tr.  -Armer  qqn 
chovali.tr  et  par  ext.  l'équiper 
(arch.l.  .4rmis  aliqaem  ins- 
traère  et  par  ext.  instraëre  ou 
ornâre  aliqaem.  1  (Arch.). 
Mettre  en  état,  arranger.  Voy. 
ces  mots.  ||  (T.  de  mar.;.  Voy. 

RADOUBER. 

adoucir,  v.  tr.  Rendre  plus 
d'iux  au  toucher,  au  goût,  etc. 
MoUire,  tr.  (Cœs.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  mollire  aspera.  Sen.  m. 
vocem  [•  adoucir  su  voix  '].Cic. 
m.  clivam  anfractibasmodicis . 
Liv.  ad  molliendam  clivam 
["  pour  —  la  pante  ■].  Cœs.  m. 
oleo  arttis.  Plin.)  ;  mitigàre, 
tr.  Plin.  (ex.  :  fragum  m.  ama- 
ritadinem.  Plin.);  emollire, 
tr.  Plin.  (ex.  :  >  adoucir  des 
teintes,  des  couleurs  -,  emollire 
colores.  Plin.);  expolire,  tr. 
Catall.  Vitr.  Plin.  (t.  techn.  : 
•  donner  un  premier  poli  ••, 
ex.  :  exp.  parietem.  Vitr.  li- 
bellas pamice  expolitas.  Ca- 
tall. expolire  erinacei  cate  ves- 
tes. Plin.);  lenire,  tr.  Plin. 
(ex.  :  iapsana  alvam  lenit  et 
mollit.  Plin.  saporem  alicajas 
rei  lenire.  Plin.);  lévigàre, 
tr.  Korr.  Col.  Plin.  (ex.  :  l. 
parietem  tectorio.  Varr.  opère 
tectorio.  Col.  l.  alvam..  Gell.)  , 
complanàre,  tr.  Sen.  (ex.  : 
c.  et  mollire  aspera,  dura. 
Sen.  [prov.,  5,  9]).  —  la  peau, 
molliorem  facère  ou  reddère 
catem.  Cels.  —  la  saveur  d'un 
mets,  molliorem  facère  cibam. 
Cels.  —  la  voix,  vocem  facère 
leniorem.  Cic  S'  — ,  niolUri, 
passif.  Cic  Plin.  (ex.  :  mollitar 
catis.  Plin.);  mitescère,  intr. 
Poet.  ap.  Cic.  Liv.  Col.  Plin. 
(ex.  :  avse  mitescant.  Col.  mi- 
tescit  hiems.  Liv.  mitcscit  cœ~ 
lam.  Poet.  ap.  Cic.  cxli  mites- 
cente  sœvitia.  Cart.);  dulces- 
cére,  intr.  Cic.  Plin.  (ex.  : 
ava  matarata  dalcescit.  Cic 
[sen.,  53];  cf.  Plin.  [XIV,  17]); 
mitigàri,  passif.  Cic.  Col. 
(ex.  :  mitigato  jam  frigore. 
Col.jammidgatâ  kieine.  Cart.); 
se  remittére  ou  remittëre, 
intr.  abs.  Cœs.  Cic  (ex.  :  si 
forte  ventas  remisisset.  Cœs. 
[B.  G.,  m,  2G,  JtJ;  camremise- 
rant  dolores.  Cic.  dolor  se  re- 
mittit.  Cels.  dolores  si  rémit- 
tent. Ter.).  Un  vin  qui  s'est 
adouci,  lenias  vinam.  Ter.  Le 
vent  s'est  adouci,  lenior  fit 
ventas.  Cic.  Liv.  Le  pays  est 
plus  tempéré  que  la  Gaule, 
parce  que  les  froids  y  sont 
adoucis,  ioca  sant  temperatio- 
ra  qaam  in  Gallia,  remissiori- 
bus  frigoribus.  Cœs.  (B.  G.,  V, 
12,  6).  Grâce  au  vent  qui  s'était 
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adouci,  remissiorc  vento.  Cœs. 
(B.  C,  111,  26,  2).  1  Fig.  Rendre 
moins  rude  à  la  sensibilité. 
Mollire,  tr.  Cic.  ,Sa».  Liv. 
Plin.  (ex.  :  m.  imperiam.  Liv. 
m.  iras.  Liv.  m.  verba  [•  —  des 
expressions  •].  Liv.  m.  trans- 
lationem  [•  —  les  termes  d'une 
traduction  •].  Cic  m.  ritus. 
Plin.  sedare  motus  et  animas 
mollire.  Sali.);  lenire,  tr.  Ter, 
Cic  Liv.  (ex.  :  te  dies  leniet. 
Cic.  lenire  animum.  Cic  lenire 
iras.  Liv.  miseriam.  Ter.);  de- 
lenire,  tr.  Plaat.  Cic.  Hor. 
Liv.  (ex.  :  delenire  dolentem 
[-  —  les  souffrances  de  qqn  •]. 
//or.  d.  maltitadinem.  Cic 
animos.  Cic  d.  dolarem  liis 
remediis.  Phœdr.  aliqaem  ali- 
qaà  re.  Plaat.  Cic  Liv.);  oble- 
ttire,  tr.  Sen.  (ox.  :  obi.  ira- 
candam.  Sen.  [de  ira,  III,  9,  1 
s.'ul  exemple  du  mot|)  ;  miti- 
gàre, tr.  Cic  Cart.  Plin.  (ex.  : 
m.  aliqaem.  Cic.  alicajas  ani- 
mam.  Cic.  placâre  et  mitigàre 
animam.  Cic.  m.  rabiem.  Plin. 
m.  tristitiam  et  severitatem. 
Cic  m.  dolarem.  Cic  m.  metus. 
Qaint.  iram.  Ov.  Curt.  iracun- 
diam.  Cart.  labores.  Cic  ali- 
qaà  re  eam  molestiam.  Cic.y, 
permulcëre  {pr.  «  adoucir 
par  des  caresses  on  par  des  pa- 
roles •),  tr.  Cic  Cœs.  Liv.  lac 
(ex.  :  p.  senectatem.  Cic.  ani- 
mam alicajas.  Cœs.  iram  ali- 
cajas. Liv.  aliqaem  mitibas 
verbis.  Tac)  ;  xnansuefacere, 
tr.  Cic.  Liv.  Saet.  (ex.  :  m. 
plebem.  Liv.  m.  naturam  sœ- 
vam.  Saet.  a  qaibas  mansae- 
facti  et  excalti.  Cic);  conso- 
làri,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  :  gra- 
lalari  magis  virtati  debeo, 
qaam  cansolari  dolorem  taam. 
Cic  ego  desideriam  tui  spe 
taoram  commodoram  conso- 
labor.  Cic.  consolatar  honestas 
egestatem  [•  adoucit  l'amer- 
tume de  la  pauvreté  -].  Cic 
lactam  alicajas  consolatar  di- 
gnitas,  qaam...  Cic  hanc  cla- 
dem  domas  meœ  vestra  félici- 
tas et  secanda  fortana  pablica 
consolatar.  Liv.);  solàrî,  dép. 
tr.  Plin.  j.  (ex.  :  solari  deside- 
riam fratris  amissi  aat  nepote 
ejas  aat  nepte.  Plin.  j.)  ;  con- 
dire,  tr.  Cic  (c.  tristitiam 
tcmporam.  Cic  comitaie  con- 
dita  gravitas.  Cic);  levâre, 
(pr.  •  rendre  plus  supporta- 
ble .),  tr.  Cœs.  Cic  Plin.  (ex.  : 
levêre  lactam,  caram,  soUicita- 
dinem.  Cic  l.  dolorem  canso- 
lando.  Cic)  ;  allevàre,  tr. 
Tac.  (ex.  :  remissa  ignaminia, 
allevatœ  note.  Tac  [hist.,  I, 
52]);  elevâre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
elevare  saspiciones  offensiones- 
qae.  CicV,  sublevàre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  subi,  res  adversas.  Cic). 
—  qqn,  aliqaem  mollem  (opp. 
à  acrem)  facère.  Cic  aliqaem 
mansaeiam  (opp.  à  feram,  im- 
manem)    facère.    Cic.   aliqaem 
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clemeniem  (opp.  à  severam, 
cradelcm)  far.êre.  Cic.  aliqaem 
mitem  et  mansaetam  (opp.  à 
(eram  et  immanem)  (acéré. 
Cic.  —  un  cliâiimont  mérité, 
aliqaid  ex  mcritâ  pœnâ  remit- 
tire.  Cic.  Tout  ce  qui  peut  ir- 
riter et,  soloM  lo3  cas,  adoucir 
les  passioas,  omnis  ad  omnem 
animi  motam  impulsio  et,  si 
ita  rcs  (eret,  mitigatio.  Cic. 
(de  or.,  m,  118).  —  l'expros- 
sion  do  qqch.,  aliqaid  molliore 
verbo  lenire.  Cic.  [^our  mo 
servir  d'uue  expression  adou- 
cie, at  levissinxe  dicam  ou  ut 
parcissime  dicam.  Cic.  S'  — , 
wansueùeri.  Tac.  Cœs.  (ex.  : 
mansae(ieri  non  posse.  Cses.); 
znansuescêre,  intr.  Virg.  (ex.  : 
mansaescant  corda  [  d'après 
Kirj.];  on  dirait  en  prose:  man- 
saescant animîj;  znitescëre, 
intr,  Hor.  Liv.  (e.^.  :  ncmo 
adeo  feras  est,  at  non  mites- 
cëre  possit.  Hor.)  ;  mitigâri, 
passit.  Liv.  (ex.  :  si  possint 
mitigâri  a  feritate  insitâ  [•  si 
un  jour  leur  naturel  sauvage 
venait  à  s'adoucir  "J.  Liv.); 
demitigàri,  passif.  Cic.  (ex.  : 
nosmet  ipsi,  qui  Lycargei  a 
principio  fuissemas,  qaotidia 
demitigamar.  Cic.  [ad  Att.,  1, 
13,  3]).  Le  caractère  s'adoucit, 
mitius  ^t  ingeniam..  Curt.  Ce 
qui  fait  que  nos  cliagriiis  s'a- 
doucissent, qax  levationem  ha- 
bent  eegritadinam.  Cic.  S'  — 
(en  pari,  d'une  pars,  irritée), 
iracandiam  remittëre.  Cic. 
Adouci,  e,  part,  passé.  Mitiga- 
tas,  a,  nm,  p.  adj.  Cic.  Curt. 
Plin.  Remissas,  a,  am,,  p.  adj . 
Cœs.  Mitior,  as,  adj.  (au  comp.) 
Cart. 

adoucissant,  ante,  adj.  Qui 
adoucit.  Mitigatorins.  a,  um,, 
adj.  Plin.  (XXVIII,  63).  T  Subst. 
Un  adoucissant,  des  adoucis- 
sants. Lenimentam,  i,  a.  Plin. 
(surt.  au  plur.).  Donner  qqcli. 
comme  — ,  aliquid  lenimento 
dâre.  Plin.  (XXV,  Ô9). 

adoucissement,  s.  m.  Action 
d'adoucir  et  résultat  de  cette 
action  Lëvigatio,  ônis,  f. 
Vitr.  (au plur.  l-'itr.  [VII,  1,  i]). 
—  de  la  température,  cœli  tem- 
periet  mitior.  Grâce  à  1' —  do 
la  température,  mitigatojamet 
intepescente  frigore.  Col.  —  de 
la  voix,  vocisrem.issio.  Cic— des 
couleurs,  des  teintes,  du  colo- 
ris, coloram  mollilado.  Plin. 
temperatio.  Plin.  ^  Au  fig. 
Mitigatio,  onis,  f.  Cic.  (au 
plur.  :  ejasmodi  lirentia,  si  ni- 
mium  videbitar  acrimoniœ  ka- 
bêre,  multis  mitigationibas  le- 
nietar.  Corm(.  [rnet.,  IV,  i9]); 
deleDimentum,  i,  n.  Sen. 
(ex.  :  delenimenta  magis  qaam 
remédia  podayrse  mese  compo- 
no.  Sen.);  laxamentum,  i,  n. 
Cic.  (ex.  :  laxamentum  dure 
legi.  Cic);  levamen,  znïnis, 
a.  Cic.  Catall.  Liv.  (ex.  :  gaod 
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si  esset  aliquod  levamen,  id 
esset  in  te  ano.  Cic.  ejns  niali 
levamen.  Liv.  [VI,  35,  1])  ;  ie- 
vamentura,  i,  n.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  levamentam  priestare. 
Plin.  levamentum  miseriarum 
[-  un  adoucissement  à  l'infor- 
tune "].  Cic.  res  alicui  erit  le- 
vamento.  Cic.  paalum  tamen 
in  eo  levamenti  est.  Cels.  ad 
anicum  doloris  levamentum 
studia  confagëre.  Cic.)  ;  alle- 
vamentura,  i,  n.  Cic.  (ex.  : 
in  adversis  sine  allô  reme- 
dio  atqae  allevamento  per- 
manëre  [  ■  demeurer  dans 
le  malheur,  privé  de  tout 
soulagement,  de  tout  adoucis- 
sement-]. Cic.  [Sull.,  66]);  ie- 
vatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  ali- 
cui hoc  est  levationi.  Cic.  ba- 
bëre  levationem  œgritadinam 
["  pouvoir  apporter  un  adou- 
cissement à  des  chagrins"].  Cic. 
invenire  levationem  molestiis. 
Cic);  solatium.  ïi,  n.  Cic. 
(ex.  :  s.  servitatis  [-  adoucisse- 
ment à  l'esclavage"].  Cic.  sola- 
tium afferre  ou  prœbëre.  Cic. 
m,iseri  iam  non  salatis  spem, 
sed  solatiun\  exitii  quœrant. 
Cic.  lactum  alicajas  nullo  so- 
latio  levareposse  [-  ne  pouvoir 
apporter  aucun  —  au  deuil  de 
qqu  -].  Cic  frai  hoc  solatio. 
Cic  m  maxim,o  dolore,  hoc 
solatio  ator,  quod...  [-  j'ai  au 
moia'  CJt  adoucissement  à  l'ex- 
cès de  ma  douleur,  que...  »]. 
Brat.  ap.  Cic.)  ;  moUiraen- 
tum,  i,  n.  Sen.  (traiiq.,  10,2). 
—  de  peine,  remissio  pœnêe. 
Cic  (in  Cat.,  U,  6,  13).  Appor- 
ter des  adoucissements  à  un 
châtiment,  pœnam  remittëre. 
Liv.  (III,  58,  10).  Cette  lettre  a 
apporté  quelque  adoucissement 
à  mon  inquiétude,  plût  aux 
dieux  qu'elle  m'en  eût  tout  à 
fait  délivré,  qa.se  (litterœ)  me 
molestià  value  levarunt,  ati- 
nam,  omnino  libérassent.  Cic. 
(ad  fam.,  XVI,  9,  2).  Expliquer 
quelque  chose  avec  certains 
adoucissements,  aiigaid  mollias 
interpretâri.  Tac.  Cette  vérité 
veut  quelque  adoucissement, 
ea,  qaœ  vera  sunt,  mollioribus 
verbis  sant  declaranda. 
adoué,  ée,  adj.  Accouplé.  Voy. 

ACCOUPLER. 

adragant,  s.  m.  et  adragante, 

s.  f.  Sorte  de  gomme.  Traga- 
cantham,  i,  a.  Cels.  Scrib.  j 
Plante  qui  fournit  cette  gomme. 
Tragacantha,  se,  f.  Plin. 
adresse,  s.  f.  Direction  (arch.). 
Regio.ônis,  f.  Plaut.  Cses.  Curt. 
Voy.  DIRECTION.  Il  (Par  ext.) 
Ce  reproche  est  à  notre  — ,  hœc 
objargatio  ad  nos  dirigitur 
(d'apr.  Sen.).  Tous  les  rires  fu- 
rent à  l'adresse  du  juge,  omnis 
est  risus  in  Jadicem  conversas. 
Cic.  Composer  un  exorde  à  l' — 
de  Cicéron,  ad  Ciceronem prinr- 
cipium  dirigère.  Quint.  (IV,  I, 
68).  1  (Ane.)  Chemin  direct  pour 
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aller  qq  part.  liectam  iter  ou 
recta  via  (surt.  à  l'Abl.,  ex.  : 
recto  itinere  ad  Iberam  conten- 
dere.  Cses.  rectâ  via  ire.  Plaut. 
Liv.).  Fig.  Prendre  une  adresse 
Ic.-a-d.  un  chemin  direct),  recto 
Itinere  contcndêre  ou  ire.  Jo  n'y 
trouve  ni  trace,  ni  —  pour  mu 
guider,  abi  neqae  vestigiam  vi- 
deo, nequequidquam  quo  mere- 
gam.  ||  (Par  ext.  fig.)  Moyen  qui 
permet  d'arriver  à  un  but.  Ra- 
tio et  via.  Cic.  Les  règles  no 
sont  que  des  adressas  pour  fa- 
ciliter au  poète  les  moyens  de 
plaire,  prxcepta  nihil  aliad 
qaam  adm,onent  poetam  quà 
via  et  rations  placére  possit. 
Bureau  d'adrossas  [c-à-d.  bu- 
reau qui  fournit  des  renseigne- 
ments), publicœ  œdes,  in  quibas 
reram,  qaas  scire  interest,  in- 
dicia  proferantar  (Prov.)  Cet 
homme  est  un  vrai  bureau 
d'adresses,  nallus  est  vel  levis- 
simus  ramor  qaem  non  iste  aa- 
capetur.  Bureau  d'adresses  (c- 
à~d.  de  placement),  œdes  pu- 
blicœ, abi  famuli  mercede  con- 
dacuntur,  ubi  fam,ali  (ou  fa- 
m,ulœ)  operam,  saam  pretio 
locant.  Il  (Spéc.)  —  d'une  let- 
tre, nominis  inscriptio.  Cic. 
Paquet  de  lettres  à  1'—  de  Cu- 
rius,  fasciculus  qui  est  Caria 
inscriptus.  Cic  Jo  vous  prie  de 
faire  parvenir  ce    paquet  à  son 

—  ,  velim  cures  hune  fascica- 
lam  ad  eum,  cai  inscriptus  est, 
perferendam  (d'apr.  Cic).  Il 
n'a  pas  donné  son  — ,  non  de- 
claravit  abi  habitaret.  On  ne 
sait  pas  sou  — ,  nullum  sediam 
ejas  indiciam  est  factam.  ^ 
Action  d'adresser  la  parole  à 
qqn  (arch.).  Appellatio,  onis,  f. 
Cses.'  (B.  C,  11,28,  2).  Com- 
pellatio,  onis,  f.  Cornif.  rhet. 
Ayant  ainsi  trouvé  prétexte  de 
lui  faire  adresse  de  sa  parole, 
hanc  nactas  appellationis  cau- 
sam.  Cœs.  (B.  C.,  II,  28,  2).  H 
Expression  des  vœux  faite  par 
une  assemblée  politique.  Libel- 
las, i,  m.  (d'apr.  Saet.  Plin. 
j.).  —  de  remerciements  (que 
les  provinciaux  présentaient  au 
Sénat,  quand  ils  avaient  à  se 
louar  de  leurs  gouverneurs), 
laudatio,  ônis,  f.  Cic  (in  Verr., 
II,  U,  63,  UO;   ib.   Ib.  66,  IJ.7). 

—  de  félicitations  à  la  suite, 
d'une  victoire,  gratalatio  de' 
Victoria.  Envoyer  une  —  au 
prince  pour  l'assurer  de  son  dé- 
vouement, legatos  cam  litteris 
ad  principem  mittëre  quibas 
omnes  se  ad  omnia  paratissi- 
mos  esse  confirmant.  1  Qualité 
nécessaire  à  celui  qui  veut  aller 
droit  au  but.  (En  pari,  du  corps:) 
SoUertia,  as,  f.  Cic  Sen.  (ex.  : 
sollertia  venandi.  Sen.)  —  que 
donne  la  pratique,  exercita- 
tio,  ônis,  f.  Cœs.  (ex.  :  -  [ils 
disaient  que]  les  Germains 
étaient  doués  d'un  courage  ex- 
traordinaire et   avaient  une  — 
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incroyablK  dans  !•<  maniement 
des  arin.->  -.  [l.erHianos]  incre- 
dibi'.i  virtate  a/(/ue  exercitatio- 
ne  in  armis  esse  prsedicabant . 
Caes.  [B.  G.,  I,  39,  11;  osus  at- 
qae     exercitatio     alicajos    rei 

[.  1' que  donne  la  pratique  de 

qqch.l.  -   Cic);  ars,  artis,   f. 
Cic.    Tac.   (ex.  :   opas    est    vel 
arte  i-el  diligentià.  Cic);  arti- 
Ccium,    xi    {part.    •   adresse 
dans  l'exécution  •),  n.  Cic.  (ex.  : 
vi^  artiAcii.  Cic.  art.  guberna- 
toris.  Csps.  simalacriim  Dianœ 
singalari  opère arti^ioqae  per- 
fectam.Cic.  h<ec  omniaantiijuo 
opère  et  sammo  arti(icio  facta. 
Cic.  hoc   ipsam  sammam    est 
arti/icium   [•   c'est   là  le  com- 
bla de  r—  A.  Cic).  Cocher  plein 
d'— ,    callidas    eqai    agitator. 
Cic.  Artiste  plein  d'— ,  callidas 
ariife.v.  Cic.  Fait  avec  —,  sol- 
lers,  adj.  Cic.    (es..  :  nihil  sol- 
lertias.    Cic)  Arch.    D'—  (loc. 
adv.),  c.-à-d.  avec —,sollertcr, 
adv.   Cic.    arte,  abl.  *adv.  Cic. 
Liv.    Au   plur.  :    Des   adrosè^s, 
c-à-d.  des  mouvemouts  adroi- 
tement faits,  arti^ia,oruin,n. 
pi.  Cic.   Il    (En   pari,   de   l'es- 
prit.) Ars,  artis.  f.  Liv.  (ex.  : 
.  bien   au  contraire   il  la  ren- 
dit   plus     grande     encore    [la 
cfoyance  i"cos   faits   merveil- 
leux]   grâce  à  1' —  qu'il   mit   à 
no  rien  démentir  non  plus  qu'à 
ne  rien  affirm  jr  ouvertement  ■■, 
gain  potins  aacta  [s.-e.  his  mi- 
riculis  fides]  arte  qaâdam  n'cc 
abnuendi    taie    qaicqaam    nec, 
palam  ciffirmandi.  Liv.  [XXVI, 
10,  8]i  ;   astutia,  as  (en  bonne 
part),  f.   Paciiv.  (r.  Cic  (ex.  : 
intellependi  astatia.  Pacav.  fr. 
aut  cônfidens   astatiâ  aut  cal- 
lida  aadaciâ.  Cic   qam   tamen 
ego    omnia    non  astatià  qaâ- 
d'Xm,  sed  aliqaâ  potias  sapicn- 
tiâ  secatas  sum.  Cic  nanc  opas 
est  taà  milii  ad  hanc   rem  e.v- 
proriiptâ  memoriâ  atqae  asta- 
tiâ. Ter.);  calliditas,  àtis,  f. 
Cic.    Nep.    Liv.    (ex.  :   ingenii. 
A'ep.  abs.  calliditas.  Cic  scien- 
tia,  qaœ  est  remota    ab  Jasti- 
tiâ,  calliditas  potias  quam  sa- 
pientia  appellanda.  Cic);  dex- 
teritas,  atis,  f.  Liv.  (ex.  :  ad 
omnia  nataralis    ingenii   dex-, 
tentas.    Liv.    [XXVIII,  18,  61  ; 
abs.  dexteritaa.  Liv.   [XXXVII, 
7,  15])  ;  soUertia,   se,   f.   Cic 
(ex.  :  in  hàc  re  tanta  inest  ror- 
tio   atqae   sollertia,   ut...    Cic. 
mirari  se   non  modo    diligen- 
tiam,  sed  etiam  sollertiam  ejas. 
Cic).  Homme  rempli  d' — ,  homo 
versatas  et  callidas  ou  callidas 
et  versatas.  Cic.  (cf.    call.   im- 
perator.  Nep.   jadex.   Hor.  le- 
giim  scriptor  peritas  et  callidus. 
Cic.  natarâ  nihil  callidias.  Cic. 
homo  in  dicendo   vehemens  et 
callidas.  Cic  [Clu.,  UO]).  Des- 
cription faite   avec   — ,   sollers 
descriptio.    Cic.    Voy.   adroit. 
I    (En   mauvaise  part  1  Arti- 
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ûcium,  li,  n.  Cic.  (ex.  :  irf 
qaod  contra  me  locutus  es,  ar- 
ti&cio  qaodam  es  consecatas. 
cic);  astutia,  se  [pr.  -adresse 
coupable  •),  f.  Plaut.  Ter.  Cic. 
(deoff.,  111,68,  71).  Sali.  (Cat.. 
26,  2).  Cf.  Tac.  (Ann.,  Xlll,38i; 
calliditas,  àtis,  (.  Ter.  Sali. 
Liv.  (ex.  :  Grseca  calliditas. 
Liv.  nihil  dolo  factam  ac  mn- 
gis  calliditate  Jagurtlise  [•  il 
dit  que]  la  trahison  n'était 
pour  rien  dans  l'alTaire,  mais 
que  c'était  un  tour  d'adresse  de 
Jugurtha  .].  Sali.  [Jug.,  107]  ; 
au  plur.  :  calliditates,  •  des 
tours  d' —  ".  Ter.  [haut.  867])  ; 
Dequitia,  se  {pr.  ■  adresse  Je 
coquin  •),  f.  Cic.  (ex.  :  malitia 
atqae  ncqaitia.  Cornif.  rhet. 
inertissimas  homo,  nescio  qaà 
singalari  neqaitiâ  prœditas. 
Cic'^;  versutia,  se,  f.  Liv.  (au 
plur.  versaiia?,  ■  dos  tours  d'a- 
dresse-.Lii'.  [XL1I,J<7,7]).  Il  eut 
assez  d' —  dans  la  discussion 
pour,  fam  vafer  [ait  in  dispata- 
tione,  ut...  Cic.  Interprète  do 
songes  rempli  d' — ,  somnioram 
vaferrimas  interpres.  Cic  Hom- 
me rempli  d' — ,  astu^as  home. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Acte  accompli 
avec  adresse.  Res  sollerter  fac- 
to. Cic  Arti(iciam,  li,  n.  Cic. 
Tour  d' —  (en  mauv.  part),  va- 
framentum,  i,  n.  Val.-Max. 
(VII,  3,  ext.  2,  i;  7).  Voy.  aussi 
ci-dessus. 

adresser,  v.  tr.  Mettre  droit, 
dresser  larcli.).  Voy.  cas  mots. 
^  Faire  aller  droit  vers  un  lieu 
(arch.).  Son  pass.ige  s'adressait 
par  cette  ville,  ei  per  urbem 
illam  iter  dirigendam  erat. 
Mœris,  où  s'adressent  tes  pas  .' 
Qao  te,  Mœri,  pedes  (s.-e.  da- 
cant)  ?  Vira,  i  Faire  aller  djoit 
vers  qqn  {vieilli).  Dirigêre, 
tr.  Virg.  Ov.  Val.-Max.  Cart. 
(ex.:  d.  hastam  in  aliqaem.  Ov. 
hastam  in  os  ou  in  gattur, 
mxicrones  in  ora.  Cart.  <,drgam 
in  alictijas  ocalum.  Val.-Max. 
d.  sagitias  tantâ  arte,  at... 
Saet.);  collineâre,  tr.  Cic. 
(seul,  dans  les  expr.  comme 
collineâre  hastam  aliqao  aut 
sagittam.  Cic  et  absol.  qais 
est  eniin,  qui  totam,  diem  Jacu- 
lans  non  aliqaando  coltineet 
[•  n'adresse  quelquefois  au 
but  ']?  Cic  [dediv.,  11,121]). 
Il  a  bien  adressé  (prov.  arch. 
p.  il  est  parvenu  à  sas  fins), 
dextre  ac  féliciter  collineavit 
(d'apr.  Cic).  S' —  qqpart,  ali- 
qao dirigêre  carsam.  Cses.  (cf. 
B.  C,  III,  25,  3).  aliqao  inten- 
dëre.  Cic  Tac.  Où  m' — ,  qao 
me  referam,?  Catall.  S'  — 
vers  qqn,  tendëre  ad  aliqaem. 
Cic  Voy.  (se)  diriger.  Ces  flè- 
ches s'adressent  à  vous,  hsf  sa- 
gittœ  in  te  dirigantar.  Cic.  \\ 
7Par  oxt.)  —  un  paquet,  une 
lettre  à  qqn,  fascicalain,  litte- 
ras  alicui  inscribëre  ou  (asci- 
culam,     litteras    ad     aliqaem 
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miltère.  Cic.  litteras  ad  ali- 
qaem dâre.  Cic.  Cette  lettre 
s'adresse  à  vous,  tao  nomine 
inscripta  est  hxc  epi^tula.  Cic. 
Pour  que  je  sache  désormais  où 
—  mes  lettres,  at  quo  dem 
posthac  litteras  sciam.  Cic. 
Cela  s'adresse  à  moi,  hoc  in  ma 
dirigitar.  Sen.  S' —  à  qqn  (voy. 
s'attaquer),  aliqaem  petëre  ou 
appetére.  Cic  attentàre  ali- 
qaem. P/werfr.Jelui  apprendrai 
à  qui  il  s'adresse,  Jam  carabo 
scntiat  qaemattentarit.  Phsedr. 
Ceux  qui  s'adressent  à  moi  s'en 
tireront  mal,  qui  me  pétant, 
aafcrent  infortanium.  Plaat.  \ 
(Au  fig.)  —  un  livra  à  qqn  (le 
lui  dédier),  libram  alicui  mit- 
tére.  Cic  —  une  personne  à 
qqn,  dirigêre  aliqaem  ad  ali- 
qaem. Cic  mittëre  aliqaem  ad 
aliqaem.  Cic.  Il  m'a  adressé  un 
do  ses  meilleurs  amis,  ad  me 
anam  ex  intimis  misit.  Cic.  — 
qqn  à  un  de  ses  amis,  jubëre 
aliqaem  ad  amicum  accedëre 
(d'apr.  Cic).  ||  —  une  deman- 
de à  qqn,  aliquid  ab  aliquo 
petëre.  Cœs.  Cic.  postalâre. 
Cic  poscëre.  Cic.  —  des  vœux 
à  qqn,  vota  ferre  ad  aliqaem. 
Ov.  —  des  nommages  à  qqn, 
reverentiam  alicai  prsestâre. 
Plin.  j.  Il  —  la  parole,  appel- 
làre,  tr.  Plaat.  Cic.  (ex.:  nan\ 
te  appello?  Plaat.  singalos 
appellàre  et  rogâre.  Cic  app. 
milites  bénigne.  Sali,  legatos 
saperbias.  Cic.  aliqaem  in 
aliqaà  re.  Liv.);  compellàre, 
tr.  Enn.    Virg.    Ov.   Liv.  (ex.: 

c.  aliqaem  nominatim.  Cor- 
nif. rh.  aliqaem  nomine.  Liv, 
[XXIII,  J.7,  2]);  affari,  dép. 
tr.  .^cc.  ap.  Macr.  Cic.  (ex.: 
qaemneqae  taeri contra  neqae 
affari  queas.  Ace.  ap.  Macr. 
[sat.,  VI,  1];  aliqaem  nomine. 
Cic.)  ;  alloqui,  dép.  tr.  Plaat. 
Ter.  Cic.  (ex.:  hominem  adiré 
et  Mande  in  principio  alloqui. 
Ter.  quem  ...  nemo  audire,  ne- 
m,o  alloqui...  vellet.  Cic.  allo- 
qui legatos  bénigne.  Cart.  ail. 
Ciceronem  in  senata.  Qaint.); 
qqf.  adiré,  tr.  Plaat.  Ter.  Cic 
Liv.  etc.  (ex.:  adiré  aliqaem 
per  epistolaw,. Plaat.  adirem.a- 
gos.  Cic.  Verrem.  Cic.  prseto- 
rem.  Cic  libres  Sibyllinos. 
Liv.  oracalam  adierant  con- 
sulentes.  Liv.)  S' —  à  qqn,  c.-à- 

d.  lui  —  la  parole.  Voy.  ci- 
dessus.  S' —  à  qqn,  c.-à-d.  lui 
adresser  une  demande,  ut- 
prière,  avoir  recours  à  lui,  ' 
aliqaem  confugëre.  Cic  Au 
passif.  Il  serait  mal  adressé 
(arch.),  inconsideratë  homi- 
nem appellaret.  ^  V.  intr. 
Aller  droit  au  but  (arch.). 
Destinata  ferire.  Curt.  in  exi- 
tum  properàre.  Sen.  Bien  — 
n'est  pas  petite  affaire,  dextrê 
collineâre,  non  hsec  parva  res 
est.  Voy.  ci-dessus. 

adrogation    (t.  de    droit  ro- 
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main),  s.  f.  Action  U'adrosor. 
Adrogatio,  unis,  f.  Liv.  "jrt. 
adroger  (t.  do  droit  rom.l,  v. 
tr.  Adopter  uti  enfant  émanci- 
pé. Adroijàre,  tr.  Liv.  Jet. 
■droit,  oite,  adj.  Qui  est  droit 
(arch.)  Voy.  1.  droit.  1  Qui  a 
da  l'adresse.  ||  (En  pari,  du 
corps.]  Sollers,  ertis,  adj. 
Cic.  Nep.  Plin.  (ex.  :  soll.  in 
arte.  Plin.  soit,  agricola.  Nep. 
VÎT.  Ov.  Comp.  soUertior.  Cic. 
Superl.  sollertissimus .  Sali. 
Suet.);  peritus,  a,  um,  adj. 
Liv.  (ex.  :  adroit  nageur,  nandi 
peritus.  Liv.);  callidus,  a, 
am,  adj.  Cic.  (ex.:  call.  agi- 
tator  eqai  [•  écuyor  adroit  -]. 
Cic.yjaciJis,  e,  adj.  Ov.  Prop. 
(ex.:  manus  faciles.  Prop.\  . 
Il  (En  pari,  do  l'esprit.)  Sol- 
lers, ertis,  adj.  Cic.  Ov.  (ex.: 
in  omni  vel  officia  vel  sermo- 
ne  sollerg.  Cic.  s.  Ulixes.  Ov. 
ancilla.  Ov.)  ;  dexter,  tera  ou 
plutôt  tra,  adj.  Virg.  Hor.  Liv. 
^ex.:  rem,  per  se  popularem  ita 
dexter  agit...  Liv.  [VIII,  36]i  : 
peritus,  a,  um,  adj.  Cœs.  Cic. 
Qaint.  (ex.:  peritissimi  daces. 
Cses.  [B.  G.,  III,  73,  3]  cf. 
Cic.  (de  off.,  I,  1J.71);  doc- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Ter.  des. 
Liv.  (ex.  :  doctas  usa  [•  que  la 
pratiquea  rendu  adroit  -j.Cœs. 
doctas  œtate  et  osa.  Liv.);  cal- 
lidus, a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
c.  artifex.  Cic.  c.  imperator. 
Nep.  callidas  ad  fraudem  [ .  — 
à  tromper  -].  Cic.  [p.  Cluont., 
18].  homo  in  dicendo  velic- 
mens  et  callidas.  Cic.  [p.  Clu., 
litO].  c.  in  dispatando.  Qaint. 
\\U,  i,\h].homlnescallidi  usa. 
Cic.  natarà  asaqaecallidas.  Cic. 
[deor.,I,2î!3];  en  pari,  dech.: 
c.  aadacia.  Cic.  c.  consiliam. 
Cic.  versatam  et  c.  factam  So- 
lonis.  Cic.  nitnis  callida  j'arts 
interpretatio.  Cic.   c.    liberali- 


tas.  Nep.);  astutus,  a,  um 
adj.  Plaat.  Cic.  Tac.  (ex..:  ast. 
homo.  Cic;  en  pari,  de  chos.  ; 


ratio  astata.  Cic.  consilia,,, 
astatum.  Gell.)  ;  ingeniosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m- 
geniosas  in  ou  ad  aliqaid.  Ov. 
ing.  in  aligna  re.  Plin.  Mart. 
quo  quisque  est  soUertior  et 
ingeniosior.  Cic.  homo  inge- 
niosissimas.  Cic);  scitus,  a, 
um,  p.  adj.  (ex.:  scitashomo. 
Plaat.  non  sam  scitior,  qa»' 
hos  rogcm  [.  pas  assez  adroit^ 
pourle  leur  demander  -] .  Plaat. 
en  pari,  de  chos.:  se.  sermo. 
Cic.  scitissima  oratio.  Plaat.)  ; 
versutus,  a,  um,  adj.  cic. 
(ex.:  acatas  atqae  versatas 
animas.  Cic  versutissimas  Ly- 
sander.  Cic). 

adroitement,  adv.  D'une  ma- 
nière adroite.  Sollerter,  adv. 
Cic.  (très  fréq.  Compar.  soller- 
tijis.  Cic.  Superl.  sotlertissimê. 
Cic)  ;  perité,  adv.  Cic.  Plin. 
j.  (ex.:  p.  citharà  ati.  Plin.  j. 
fecit  peritë  et    callidê.  Cic.  p. 
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dicêre.  Cic.  peritissime  vendi- 
tàre  aliqaid  [•  faira  valoir  très 
adroitement  qqch.  -].  Cic); 
commode,  3.dv.Plaat.Cic.{ex.  : 
c.  componêre  capillam.  Plaat. 
orationem  Lysias  c  scriptam 
esse.  Cic.  aliqaid  facetê  et  c. 
dicëre.  Cic.  satis  commode 
laadâre  aliqiiem.  Cic  satis 
scitè  et  commode  tempas  capè- 
re  ad  eam  adeandi.  Cic);  cal- 
lidê, adv.  Cic.  Sali.  Nep.  etc. 
(ex.:  c.  argatëqae  dicére.  Cic. 
c.  et  peritë  versâri  in  aliqaâ 
re.  Cic.  c.  accedëre.  Cic.  c  vi- 
tia  saa  occultâre.  Sali,  calli- 
dias  id  facëre.  Cic  callidissi- 
me  dicëre.  Cic.  callidissi- 
më  conjicëre.  Nep.};  dexteré 
ou  dextrè,  adv.  Ilor.  Liv.  (ex.: 
apad  regem  liberaliter  dextrê- 
qae  obire  officia.  Liv.  [  I,  3ii, 
là];  Tiemo  dexterias  fortanà 
est  usas.  Hor.  [sat.,  I,  9,  i]  ; 
cf.  Sen.  [ad  Polyb.,  6.  l]j  ; 
docte,  adv.  Plaùt.  Cic.  Hor. 
(ex.,  docti  et  sapienter.  Plaat. 
lactari  doctias.  Hor.);  scité, 
adv.  Liv.  (ex.:  scité  loqai.  Liv.); 
versutè,  adv.  Cic.  ([Brut.,  35] 
surt.  en  mauv.  part);  astuté, 
adv.  Plaat.  Ter.  Cic.  (surt.  ou 
mauv.  part).  —  imaginé,  cal- 
lidus, a,  um,  adj .  Cic.  Nep. 
(ex.:  c.  consiliam  [-  plan  ■]. 
Cic.    c.  inventam.  .\ep.). 

adscrit,  ite,  adj.  Ecrit  à  côté. 
Adscriptus  ou  ascriptas,  a,  am, 
part.  Cic.  Saet.,  etc. 

adulateur,  s.  m.  Celui  qui 
adresse  de  basses  flatteries. 
Adulator,  oris.  m.  Cornif. 
rh.  Qaint  (ex.  :  noio  esse  lau- 
dator,  ne  videar  adalator.  Cor- 
nif. rh.  adalator  potentias. 
Qaint.);  assentâtor,  ôris,  m. 
Cic.  Vell.  (ex.  :  ass.  pernicio- 
sas.  Cic  popali.  Cic.  assenta- 
tores  regii.  Liv.  cavendam  est, 
neassentatoribas  patefaciamas 
aares,  ne  adalari  nos  sinamas. 
Cic). 

adulation,  s.  f.  Basse  flatterie. 
Adulatio,  ônis,  f.  Cic.  Vell. 
Tac.  (ex.  :  adalatio  adversas 
ou  in  aliqaem.  Tac.  au  plur.  : 
adalationes  [•  des  marques,  de» 
actes  d'adulation  -J.  Cic);  as- 
sentatio,  ônis,  f.  Plaat.  Cic 
Liv.  Tac.  (ex.  :  ass.  faceta  pa- 
rasitoram.  Cic.  assentatio  erga 
principem.  Tac.  au  plur.  :  blan- 
ditite  et  assentationes.  Cic.  in- 
fiatas  assentationibas  eoram, 
gai...  Liv.  [XXIV,6,  8]).  Paroles 
d' — ,  adalantia  verba.  Plin.j. 

adulatrice  (lat. post.  adalatrix. 
Treb.  Poil.  Tert.),  s.  f.  Celle 
qui  adrese  de  basses  flatteries. 
Assentatri^,  tricis,  f.  Plaat. 

aduler,  v.tr. Flatter  bassement. 
Adulâri,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  : 
ad.  omnes.  Liv.  plebem.  Liv. 
fortanam  alterius.Cic.  la  con.=- 
tr.  avec  le  Dat.  est  moins  cor- 
recte et  poster,  à  l'ép.  class.^j 
assentàri,  dép.  intr.  Ter. Cic 
(ex,  :  iiss.  alicui.    Cic.  benevo-  1 
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Icntiam    civium    blanditiis   et 
assentando  colligëre  turpe  est. 

Cic). 
adulte,  adj.  Parvenu  au  terme 
de  la  croissance.  Adultus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Plin.  (ex.  : 
ad.  virgo.  CjcJ  ;  grandis,  e, 
adj.  Cic.  Liv.  Cels.  (ex.  :  gran- 
dis paer.  Cic.  grandis  bestia. 
Liv.  gr.  fera.  Cels.)  ;  pubes, 
eris,  adj .  Cic.  (ex.  :  nisi  pu- 
berem  te  jam  luiberet.  Crass. 
ap.  Cic.  [de  orat. ,  II,  22!.]; 
qui  pabes  tum  fait.  Cic.  [p. 
Rab.,  IIJ;  paberes  filii.  Cic 
[off.,  I,  129]).  Enfant  arrivé  à 
l'âge  — ,  adaltà  aetate  paer. 
Cic.  Arriver  à  l'âge  — ,  pabes- 
cëre,  intr.  Cic.  Val.  Ma-x.  Petr. 
Jet.  Il  S.  m.  Un  adulte,  grandis 
paer.  Cic.  paer  œtate  adaltà. 
Cic.  Une  adulte,  adaltà  virgo. 
Cic.  grandis  puella.  Ter.  Cic. 
Au  plur.  Las  — ,  adalti,  ôram, 
m.  pi.  Cic  fr.  Plin.  paberes, 
am,  m.  pi.  Cxs.  Sali.  Liv. 
Tac. 
adultérateur,  s.  m.  Qui  al- 
tère, qui  falsifie,  .idiilterator, 
oris,  m.  Dig.  Adalter,  cri,  m. 
Cod.  Jast. 
adultération ,  s.  f.  Action 
d'adultérer.  Adulteratio,  onis, 
f.  Plin.  (.\.XI,  32;  au  plur.  Plin. 
[H.  N.,  I  in  lemm.  ad  lib.  XII, 
.19]). 

1.  adultère,  adj.  Qui   viole  la 
foi   conjugale.   Adulter,  éra, 
adj.  Hor.  Or.  (ex.  :  ad.  conj'ux. 
Ov.).  Il  (Par  ext.)  Adaitev,   éra, 
adj.  Ov.  (ex.  :  adultéra  mens. 
Or. t.  Adalterinus,  a,  um.   adj. 
Plin.   Il   (Subst.)  Un  adultt-re, 
adalter,  ëri,  m.  Cic.  Tac.  mœ- 
chas,  i,  m.  Plant.  Hor.  Une — , 
adultéra,   se,   f.  Hor.   Sen.  rh. 
Sac.  rficecha,  se,  f.  Catull.  Hor. 
Mart.    I    (Arch.)    L'   —    d'une 
femme  (celui    qui   commet  l'a- 
dultère   avec    elle),    malieris 
adalter.  Cic.  L' —  de  sa  nièce, 
neptis  adalter.  Tac.  T  (Au  fig.) 
Qui   viole  sa  foi.   Adalter,   ëri, 
m.  Eccl.  Qui  forme  uu  mélange 
impur.  Adalteratas,  a,  um,  p. 
adj.  Plin.  Saet. 
2.  adultère,  s.  m.  Violation  de 
1.1  foi  conjugale.  Adulterium, 
îi,  a.  Cato.  Cic.  Nep.,  etc.  (ox.: 
in  adalterio  axorem  suam  pre- 
hendëre.  Cato.  fr.  in  adalterio 
deprehendi.  Cic);  stuprum,  i, 
a.  Sali.  Saet..  (ex.    erat  et  cum 
Falvia  stapri  vetas  consaetado. 
Sali,  stuprum pati  nolle.  Liv.), 
probrum,  i,   n.  Plaat.  Cic. 
[ex.  :   probri  insimalâre  luxo- 
rem.  Plaat.  probri  insimalâre 
padicissimam  feminam .  Cic). 
Commettre    un  — ,  adulteriam 
facëre.  Catall.  inirs.  Vell.  corrir- 
mittëre.  Sen.  rh.  ou  absol.adni- 
terâre,    intr.    Cato    ap.    Gell. 
(X,  23,  5).  Cic  (off.,  I,  129;  dt- 
leg.  I,  33).  JasHn.  (XLIIi,  U,8). 
mœchàri,    dép.    intr.     Catull. 
Hor.    Entraîner    à    commettre 
uu    — ,    adalterâre    aliqaam. 
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Saet.  au  \>3i&i\l adaiterarLCato 
ap.  Oeil.  iX,  S3,  5). 

adultérer,  v.  tr.  Détouraer  de 
la  foi  conjugale.  ./4du/f<!ri1re, 
tr.  Saet.  \\  (V.  iutr.J  Violer  la 
foi  conjugale  (arch.).  Adulte- 
rûre,  iiur.  Cato.  Cic.  Justin. 
1  Altérer  la  pureté  d'une  jub- 
stauca.  Adalteràre ,  tr.  Cic. 
(ex.  :  adiUlerare  gemmas.  Cic. 
Plin.  Jast.). 

adultérin, ine,  (lat.  adultcri- 
nus,  -  qui  provieni  de  l'adul- 
tère •  .  Plin.),  adj.  Ne  d'un 
adultère.  Ex  adaltero  natas. 
Di'j.  .Adulterino  sangaine  na- 
tus.  Plin. 

adurent,  ente,  adj.  Qui  brûle 
(en  pari,  do  la  fièvre),  .drfarens, 
entis,  p.  adj.  Cels.  qui  {qax, 
qaod)  adarit,  etc.  Cels. 

aduste,  adj.  Brûlé  (en  part,  du 
sang  ou  des  humeurs).  Adastas, 
a.  um,  p.  adj.  Liv.  Cels. 

adustion,  3.  f.  Action  de  brû- 
ler, de  cautériser.  Adastio,onis, 
r.  Plin. 

advenir,  v.  intr.  Se  produire 
(en  p:irl.  d'un  événement).  Ad- 
venire,  intr.  Cic.  Sali.  (ex.  : 
res  advenif.  Cic  Liv.);  eve- 
nîre,    intr.    Ter.    Cxs.    (o.>;.  : 

Îaorsam  eventaram  hoc  sit. 
'  ce  qu'il  en  adviendra  •].  Ter. 
nt  pleramqae  evenit.  Cic.  forte 
evenit,at...  Cic);  cadêre, intr. 
Cic,  etc.  (ei.  :  c.  fortuito.Cic. 
hoc  adhiic  percommode  cadit, 
qaod...  Cic.  res  cecidit  aliter 
ac  putaram.  Cic.  res  qaocam- 
qae  cadent  [•  quoi  qu'il  ad- 
vienne "].  Virg.  verebar  quor- 
tam  id  casaram  esset  [-  je  me 
demandais  avec  inquiétude  ce 
qu'il  adviendrait  •].  Cijc.  at 
nihil  ipsis  jare  incommodi  ca- 
dére  possit.  Cic.  insperanti  mi^ 
hi  cecidit,  at...  Cic.  nihil  mihi 
optatias  cadêre  j)Otest,  qaam 
at...Cic.];  accidere,  intr.  Cic. 
(ex.  :  si  aliter  accident  [.  g'il  en 
advient  autrement  •J.Cic.^oid- 
qaid  acciderit  [•  quoi  qu'il  en 
advienne  •].  Cic.  si  quid  acci- 
dent. Cic.  si  quid  adversi  ac- 
ciderit. Cses.);  contingére, 
intr.  Cic.  Sen.  Qaint.  (ex.  : 
magis  adeo  id  facilitate  quam 
aliâ  alla  calpâ  meâ  contigit.  Cic. 
an  est  qaicqaam,  qaod  Vejen- 
tibas  optatam  œqae  contingére 
possit,  qaam  ut...  Liv.). 

adventice,  adj.  Qui  provient 
d'un  accident,  d'un  hasard. 
Adventicias,  a,  am,  adj.  Cic. 
Plin.  j.  T  Qui  vient  du  dehors. 
Adventicias,  a,  um,  adj.  Cic. 
■Sen.  Macr. 

adventil,  Ive,  adj.  Qui  vient 
d'une  circonstance  accidentelle 
(t.  de  droit).  Adventiclus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Liv.  Sen.  Jet. 
(ex.  :  in  re  adventiciâ  atqae 
hereditarià  tam  diligens.  Cic. 
pecania.  Cic.  ex  adventicio  la- 
cro.  Jet.] . 

adverbe,  s.  m.  Nom  d'une 
partie   du    discours.    Adver- 


bium,  a,  u.  Qaint.  Prise,  (ex.: 
adv.  locale,  temporale.  Grannt\. 
loci  adverbia.  Quint. K  Employé 
comme  — ,  adverbialis,  e,  aJj. 
Charis.  Dérivé  d'un  — ,  adver- 
bialis, e,  adj.  frise,  (ex.  :  ad- 
verbiale adjectivum .  Prise, 
adverhialia  nomina.  Prisc.\. 

adverbial ,  aie,  adj .  Qui  joue 
le  rôle  d'adverbe.  Adverbialis, 
e,  adj.  Charis.  (p.  203,  U). 

adverbialement,  adv.  A  la 
l'a^on  d'un  adverbe.  Adverbia- 
liter,  adv.  Diom.  Etre  employé 
adverbialement,  adverbiam  [C- 
à-d.  comme  adverbe)  accipi. 
Prise,  loco  adverbii  ou  joro 
adverbio  accipi.  Prise. 

adversaire,  s.  m.  Celui  qui 
dans  une  lutte  est  oppose  à  un 
autre.  Adversàrius,  ïi,  m. 
Cic.  llor.,  etc.  (surt.  au  plur. 
adversarii,  oram,  m.  pi.  Cic. 
S'ep.  •  les  adversaires  dans  un 
combat  •  ;  au  sing.  •  adversaire 
dans  une  cuerre  oa  dans  un 
procès  •.  Cic.  );  bostis,  is, 
va.  Cic.  Liv.,  etc.  (voy.  ennemi); 
par,  paris,  m.  Ov.  Liv.  (ox.  : 
nec  qaem.qaam  aspcrnùri  pa- 
rem,  qui  se  offerret.  Liv.  ha- 
beo  parem,  qaem  dos,  Hanni- 
badem.  Liv.).  Etre  1'  —  de  qqn, 
contra  aliqaem  facère.  Cic. 
Agir  en  — ,  contra  facère.  Ter. 
Parler  en  — ,  contra  dicëre. 
Cic.  Se  poser  en  — ,  contra  con- 
sistëre.  Cses.  Se  faire  l'adver- 
saire de  qqn,  impugnàre  ali- 
quem.  Sali.  Liv.  Se  présenter  à 
qqn  comme  — ,  offerre  se  ali- 
cai.  Liv. 

adversatif,  ive,  adj.  Qui  si- 
gnilieoppoiition.  Adversativus, 
a,  am,  adj.  Prise.  Conjonctions 
adversatives,  adversativie  con- 
j'anctiones.  Prise. 

adverse,  adj.  Contraire.  Ad- 
versus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Quint,  (ex.  :  res  adversse.  Cic. 
adversa  fortana.  Virg.  adv. 
sabsellia  [•  bancs  sur  lesquels 
est  assise  la  partie  adverse  »]. 
Qaint.);  adversàrius,  a,  um, 
adj.  Cic.  A'ep.  (ex.  :  adv.  fac- 
tio  ["  le  parti  adverse  -].  Cic. 
subst.  adversarias,  ïi  [•  l'avo- 
cat adverse  •],  m.  Cic.  //or. 
au  plur.  adi'ersaria,orum["  ar- 
guments de  la  partie  adverse  -  ], 
u. pi. Cic.  [Or.  ISâ]);  diversus, 
a,  um,  p.  adj.  Sen.  Tac.  Saet. 
Justin,  (ex.  :  d.  acies.  Tac. 
factio.  Saet.  pars  [  •  parti 
adverse  •  ]  Just.  partes.  Saet. 
aat  in  diversis  aut  in  neatris 
fuisse  partibas.  Sen.). 

adversité  (lat.  adversitas,-  hos- 
tilité, opposition  •.  Plin.  •  ad- 
versité •  Valg.  Cassiod.),  s.  f. 
Hostilité  (Arch.).  Voy.  ce  mot. 
1  Sort  contraire.  Adversa  for- 
tana. Cic.  Il  Coup  du  sort. 
Res  adversa.  Cic.  casas  adver- 
aas.  Nep.  adversam,  i,  u.  (empl. 
surt.  au  plur.)  Cic.  malam,  i,  n . 
Cic.  Liv.  En  cas  d'  — ,  si  quid 
adversi  acciderit  [ou  accidisset). 


Cic.  Mep.  Les  adversités,  ad- 
versse res.  Cic.  cusus  adversi, 
Xep.  mala,  n.  pi.  Cic.  adversa, 
D.  pi.  Cic. 

aéré,  ée,  adj.  Aérien  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  (l'art.)  Mis  en 
contact  avec  l'air.  Voy.  aérer. 

aérer,  v.  tr.  Mettre  en  contact 
avec  l'air,  .leri  e.vponère  ali- 
qaid  ou  aéra  ininùttére  in  ati- 
qaid.  11  faut  —  cette  pièce,  in 
hoc  conclave  acr  immittatur 
necesse  est.  —  une  chambre, 
cubicali  fenestras  patefacëre. 
sic  at  perflatas  aliquis  accédât 
ou  perflatam  in  cubicalam  to- 
tis  admittère  fsnestris.W  Part. 
AÉRÉ,  où  l'air  circule.  Perflabi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  Apal.  Solin. 

aérien,  ienne,  adj.  Forme 
d'air.  Constans  ex  aère  ;  qqf. 
aerias,  a,  am,  adj.  |]  Fig.  Vapo- 
reux comme  l'air.  Aerias,  a, 
am,  adj.  Cic.  Firi;.  //or.  Ov. 
Spirabilis,  e,  adj.  Cic.  Perflabi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  \  (Par  oxt.) 
Voies  aériennes  (qui  portent 
l'air  dans  les  poumons),  spiri- 
tàs  meatas.  Plin. 

aérolithe,  s.  m.  Masse  miné- 
rale tombée  du  ciel.  Lapis  e 
cœlo  delapsas. 

aétite,  s.  m.  Pierre  d^aigle, 
masse  de  fer  oxydé.  Aetitês,  se 
Igr.  ôîTiTri!;),  m.  Plin.  Solin. 

affabilité,  s.  f.  Caractère  d'une 
personne  affable.  Affabilitas, 
atis,  f.  Cic.  Petr.  Aag.  (ex.: 
alf.  sermonis.  Cic.  [do  off.,  II, 
1,8]  ;  aff.  amici.  Petr.  [61,  31)  ; 
comitas,  âtis,  f.  Plaat.  Cic. 
etc.  (ex,:  comitas  et  facilitas 
[opp.  à  gravitas  severitasqae^  . 
Cic.  c.  affabititasqac  sermonis. 
Cic.  c.  in  socios.  Tac.  per  co- 
mitatem  [•  avec  alTabilité  •]. 
l-'laat.);  commoditas,  âtis, 
f.  Ter.  Csecil.  com.  Ov.  {comm. 
saa,  Ter.  c.  pairis.  Cascil.); 
communitas,  âtis,  (^r..  sen- 
timent do  l'égalité,  aftabilité  », 
gr.  xoivovoYiiio(Tyv/)),  f.  Cic.  (do 
oir.,  I,  152,  sqq.;  III,  %,  118)  ; 
facilitas,  âtis,  f.  Cic.  (ex.: 
comitas  et  facilitas  ou  facili- 
tasqae,  fac.  et  hamanitas.  Cic. 
[opp.  à  severitas,  gravitas]  ; 
fac.  et  lenitado  ani/ni.  C'ic.  fac. 
in  aadiendo.  Cic.  fac.  sermonis. 
Cic);  civilitas,  âtis,  f.  Saet. 
(Aug.  52;  Claud.  35).  Avec  -, 
comiter,  adv.  Cic  (opp.  à 
graviter, severe);benîgnê, i  Iv. 
Cic  (ex.:  salatâre  bénigne,  co- 
miter appellâre  anamqnemqae. 
Cic.  bénigne,  non  gravate.  Cic. 
b.  alloqai.  Liv.  benignissime 
promittcre.  Cic);  liberaliter, 
adv.  Cic.  (ex.:  liberalissime 
erat  pollicitus  tais  omnibus. 
Cic). 

aSable,  adj.  Qui  accueille  les 
gens  avec  bonté.  Aftabilis,  e, 
adj.  Ter.  Cic.  Nep.  Virg.  Sen., 
*tc.  (ox.  :  affahilis,  Mandas. 
Nep.  in  omni  sermone  omnibus 
affabilem  et  jacandum  essevel- 
le.  Cic.    sermone    ajfabilis   na- 
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cessnqae  (acilis.  Sen.)  ;  beni- 
gnus,  a,  um,  adj.  Ter.  Cic. 
Plin.  (ox.  :  aliiinn  nti  benignn 
et  IrpUlo  et  comi.  Ter.  cornes, 
benigni,  faciles,  saaves  homi- 
nés  esse  dirantar.  Cic.  b.  ser- 
mo.  Liv.  b.  oralio.  Cic.)  ;  co- 
mis,  e,  adj.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  comis  dominas.  Cic.  c. 
erga  alii/uem.  Cic.  quis  C.  Lœ- 
lio  comior  ?  Cic.)  ;  facilis,  e, 
adj.  Ter.  Cic.  Suet.  (ox.  '.faci- 
lis et  liberalis  pater.  Cic.  tenis 
a  te  et  facilis  existimari  de- 
beo.  Cic.  (opp.  à  difficilis])  ; 
commanis,  e  [pr.  •  qui  a  lo 
sentiment  di3  l'égalité, par  sat'fe 
affable  •  ),  adj.  Cic.  Saet.  Eatr. 
(ex.  :  Cyram  minorem  comma- 
nem  erga  Li/sandram  atqae 
humanam  fuisse.  Cic.  at  com~ 
munis  infimis,  par  principibas 
videretar.  Nap.  qais  f^io  com- 
manior  ?  Cic.  [p.  Mur.,  66J). 
Doux  et  affable  envers  les  siens, 
seqaabilis  in  saos.  Tac.  (Ann. 
VI,  31).  Il  est  vraiment  —,  est 
obvias  et  expositas.  Plin.  j. 
Manières  — ,  obvia  comitas.  Tac. 
Voy.  AFFABILITÉ.  D'une  ma- 
niera — ,  a.-d-d.  avec  affabilité. 
Voy.  AFFABILITÉ.  Très  — ,  per- 
comis.  Cic.  (Brut.,  212). 
tffablement,  adv.  Avec  affa- 
bilité. Voy.  AFFABILITÉ. 

aifabulation,  s.  f.  Moraleadap- 
tée  à  un  récit,  à  une  fable.  Af- 
fabalatio,  onis,  f.  Prise,  (prae- 
oxorc.  rliet.  1,  U  éd.  Keil). 

atfadir,  v.  tr.  Rendre  languis- 
sant (arch.).  Voy.  languissant. 
Il  (Par  ext.).  Rendre  dégoûté. 
Fastidiam  creâre.  Plin.  J'ai  le 
cœur  affadi,  cor  mihi  langaet. 
1  Rendre  sans  goût,  sans  saveur. 
Sapnrem  alicajas  rei  infascàre. 
Col.  Affadi,  e,  part.  Insalsas, 
a,  am,  adj.  Col.  Hier.  Valg. 
Fataas,  a,  am,  adj.  Mart.  Apic. 
S'  — ,  devenir  fade.  Voy.  fade. 

affadissant,  ante,  adj.  Qui  af- 
fadit (pr.   et   fig.).  Fastidiosas, 

a,  um,  adj.  fïor.  Qai  {qaœ, 
quod]  fastidiam  affert.  Cic. 

affadissement,  s.  m.  Action 
d'affadir,  de  rendra  languis- 
sant; résultat  de  cette  action. 
Infirmatio,  onis,  f.  Cic.  Lan- 
gaor,  oris,  m.  Cic.  ^  Action  de 
rendra  sans  goût,  sans  saveur. 
(Ne  peut  èire  rendu  que  par  des 
équivalents,  ex.  :)  Ne  pouvoir 
supporter  1'  —  des  viandes,  car- 
nes non  tolerare  posse,  qaaram 
sapor  nallas  sit.  \\  Résultat  de 
cette  action.  Fastidiam,  ii,  n, 
Cic.  Naasea,  se.  f.  Mart.  ||  Fig. 
(express,  biblique.)  Il  se  promit 
toutes  choses  de  1'  du  sel  de 
la  terre,  omnia  se  consecaturam 
existimavit,  qaod  infataatam 
esset  aalterrse.a.  Hier.  (op.  2,6). 

affaiblir,  v.  tr.  Rendre  moins 
fort.  Debilitàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  debil.  membra.  Cic.  Aart. 

b.  Afr.  Cfls.  debilitatam  cor- 
pas.  Cic.  famé  debilitari.  Cic.)  ; 
inûrmioreza    ou    inûrmius 
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facëre.  Cic.  (ex.  :  qaod  corpas 
faciat  infirmum.  Cic);  innr- 
mâre,  tr.  Cels.  Tac.  (ex.  : 
inf.  cornas,  nervos.  Cels.  al- 
vas  [  •  le  cours  de  ventre  •]  ho- 
minem  infirmât.  Cels.)  ;  mi 
Duêre,  tr.  Liv.  (ex.  -.consal  vai- 
ncre sao  minutas.  I.iv.  [XXI, 
52,  2],  très  rare  au  sans  pr.)  ; 
tennàre,  tr.  Ov.  (seul,  chez  les 
poèt.);  attenuâre,  tr.  Cic.  Cses. 
Liv.  (ex.  :  legio  prreliis  atte- 
naata.  Cses.  vires  diutino  morbo 
attenaatse.  Liv.)  ;  extenuàre: 
tr.  Vitr.  (ex.  :  ext.  crassitadi- 
nem  colamnaram,  c.-à-d.  -  on 
diminuer  l'épaisseur  •)  ;  obtun- 
dère,  tr.  Plin.  (ex.  :  obt.  aciem 
ocaloranx.  Plin.  aaditam  Plin. 
vocem.  Plin.)  ;  retUDdëre,  tr. 
(ex.  :  ret.  aciem,  oculoram.  Sen. 
rh.)  ;  bebetâre,  tr.  Sen.  rh. 
Plin.  Plin.  j.  (ex.  :  heb.  auriam 
sensam.  Sen.  rh.  heb.  aciem 
oculorum.  Plin.)  ;  afâcêre,  tr. 
Liv.  (ox.  :  s^stus,  labor,  famés, 
sitis  afficiant  corpora.  Liv.); 
solvêre,  tr.  Virg.  Ov.  Prop. 
Cart.  Quint,  (ex.  :  senectas  cor- 
pas  solvit.  Cart.  à  éviter,  sauf 
dans  le  style  coloré).  S'  — ,  cfe- 
bilitari,  passif.,  Cic.  etc.  (ex.  : 
corpus  debilitatar.  Cic.  Cels.); 
inûrmàri  ,  passif.  Cels.  (ex.  : 
nervi  infirmantar.  Cels.)  ;  lan- 
guescêre,  intr.  Plin.  j.  (ex.  : 
corpora  ipsa  languescëre. 
Plin.  j.)  ;  bebescêre  ,  intr. 
Plin.  Saet.  (ex.:  hebescant 
sensas.  Plin.  ocali  Saet.)  ; 
relanguescëre,  intr. Sen.  (ex.  : 
ventus  relangaescit.  Sen.  [  nat. 
quaîst.,  V,  8,  3].  color  relan- 
gaescit [opp.  à  incitatar].  Sen. 
[nat.  quaest.,  I,  3,  13];  senes- 
cëre,  intr.  Plin.  (ex  :  smaragdi 
senescant  [-  l'éclat  des  émerau- 
dess'affaiblit  "].  Phri);  consene- 
scëre,  intr.  Cic  (ex.  :  consenes- 
cunt  vires  atqae  deficiant.Cic.)  ; 
marcescëre,  intr. Col.  (ex.:  m. 
morbo  et  langaoribas.  Col.  mot 
rarel.  Affaibli  (part.),  debilita- 
tus,  a,  um.  p.  adj.  Cic.  (voy. 
ci-dessusi  ;  effetus,  a,  um  {pr. 
-  presque  épuisé ,  très  affai- 
bli ») ,  adj.  Cic.  (ex.  :  effe- 
tum  corpus.  Cic);  languens, 
entis,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
languens  stomachus.  Csel.  ap. 
Cic.  langaentes  ocali.  Sen.  rh. 
vox  nec  languens  nec  canora. 
Cic);  affectus,  a,  um,  p.  adj. 
Liv.  (ex.  :  corpus  affectum.  Liv.)  ; 
obiusus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Quint,  (ex .  :  ohtusse  faaces 
U  organes  de  la  voix  affaiblis  ■]. 
Quint.  Compar.  obtasior.  Cic. 
Tac);  bebes,  etis,  adj.  Cic 
Liv.  (ex.  :  scnsif  li-ihete-s  facti. 
Cic  sensas  oculoram  atqae 
aarium  hebetes.  Liv.  aares  he- 
betiores.  Cic  hebes  acies  oculo- 
ram. Cic)  ;  marcidus,  a,  um, 
adj.  Val.-Max.  Tac  (ex.  :  mar- 
cida  senectas.  Val.-.Ma.v.  libi- 
dinosis  vigiliis  marcidus.  'lac. 
mot  à  éviter,  sauf  dans  un  style 
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coloré).  Un  peu  — ,  sabdebilitm- 
tas,  a,  um,  adj.  Cic.  (ad  Att., 
.\I,   5,  1).  —    par    l'âge,    decre- 
pitus,  a,  adj.  Plaat.  l'er.  Eccl. 
defectas,  a,   adj.    Plin.    (mot  a 
éviter).  Subst.:  Les  affaiblis,  de- 
fecti,  oram,  m.  pi.  Plin.  (Il,  28). 
Compte-moi    parmi  les  gens  — 
par  l'ùgo,    inter  décrépit  os    me 
namera.      Sen.      (ep.,    26,     11. 
Il   (Au    fig.)    Debilitàre,    tr. 
Cic.  (ex.  :  atrum  hoc  est  confir- 
mare  militum  animosan  debili- 
tàre virtatem?  Cic.  viri  non  est 
debilitari  dolore,   frangi,   sue- 
cambêre.  Cic.  ne  opes  debilitatx 
viderentur.  Nep.  nisi  [llannibal] 
domi   civiam   saoram     invidiâ 
debilitatas  esset.  Nep.  on  trouve 
souv.   :    frangére  et  debilitàre. 
Cic.    imminuêre,  ac  debilitàre. 
Cic.)  ;     immiDuêre,    tr.   Cic. 
Sali.   Tac.    (ex.   ;  imm.  corpas 
otio,  animam  libidinibus.  Tac. 
mente      paululam      imminntâ 
[-    l'osprit  quelque  peu    affaibli 
parles  infirmités  "].  Saii.  [Jug., 
65,  Ij;  ïi3/ïri2Jâre,  tr. Cic.  Tac. 
(ex.  :  promiscuis  militam  coni- 
meatibas     legiones     inprmâre. 
Tac.    inf.     (idem     testis.     Cic. 
eum  sic  fuisse  inprmatam  cons- 
cientiâ    sceleram...,  ut...  Cic.)  ; 
frangëre,  tr.  Cic.  Quint,  (ex.  : 
fr.  nervos  mentis.  Qaint.  vim, 
opes.  Cic.  se    laboribas.    Cic)  ; 
infringëre,  tr.  Liv.  (ex.  :  infr. 
alicajas    animam.    Liv.     infr. 
Samnitiam  res.  Liv.)  ;  levàre, 
tr.  Cic  Hor.  (ex.  :  levàre  ouc- 
toritatem.  Cic  l.  fidem.  Hor.)  ; 
minuëre,  tr.   Cses.   Cic   Nep. 
(ex.  :  m.  gloriam  alicajas.  Cic. 
aactoritatem,.  Cses.  religionem. 
Nep.     alicai    animos.    Nep.)   ; 
comminuëre,  tr.  Cic. Sali.  Ov. 
Qaint.  (ex.  :  c.  opes  regni.  Sali, 
opes    civitatis.  Cic  c.  vires  in- 
genii.    Ov.    ingénia.    Qaint.)    ; 
obtundère,  tr.   Cic.  (ex.  :  obt. 
mentcm,    ingénia,   Cic.)  ;    re- 
tundëre,  tr.  Cic.  (ex.  :    retan- 
dëre  ingénia.  Cic.)  ;  accidëre, 
tr.   Cic.    Liv.    (ex.   :  Latinoram 
accisa;   copise.  Liv.  res   accisse. 
Cic  opes  accisse.  Hor.)  ;   atie- 
rêre,  tr.  Sali.  Tac.  (ex.  :   att. 
opes.  Sali.   Tac  att.  aliqaem. 
Sali.    Tac.)  ;    enervâre.    tr. 
Cic.  Liv.    (ex.   :  velut    énerva-  ■ 
ta  civitas.   Cic.)  ;   extenuàre, 
tr.    Cic.    (ex.  :  ext.   spem.    Cic. 
irires.  Liv.);  hebetàre,  tr.  Plin. 
J.  (ex.  :  heb.  ingénia.  Plin.  J.)  ; 
afûcëre,    tr.    Liv.  (ex.  :  oppa- 
gnatio  et  ipsos  affecerat.  Liv.). 
L'expérience  commune,  dont  ils 
veulent  affaiblir  l'autorité,  om- 
nisconsaetado,  qaam  obscurari 
volant.  Cic.  (Acad.   1,  2,   \.i). 
S' — ,  languescëre.  iinr  Plin. 
/.  (ex.  ;  nec  animos  modo  sed 
et  corpora    ipsa    languescëre. 
Plin.  /.);  hebescére,  intr.  Cic. 
Sali.  (ex.  :   s»   mentis   acies   se 
ipsa  intaens  non  nangaam  he- 
bescit.  Cic.  patimar  hebescére 
aciem  horam  aactoritati*.  Cic. 
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iiebescère  \irtas  ccepit.  Sali. 
[Cat.,  IS,  1])  ;  senescere,  intr 
Cic.  Xep.  Liv.  (ex.  :  sencs-if 
laas.  Cic.  sene$cëre  diJafion  • 
belii  vires  i-idebantar.  Liv.  sf- 
nescente  Griecià.  Cic.  senescit 
liiitas  otio.  Liv.  senescit  Han- 
nibalis  its.  Lir.  Atheniensiam 
maie  gestis  in  Sicilià  rebas  opes 
senescere.  Nep.)  ;  consenes- 
cère,  intr.  Ltv.  (ex.  :  animam 
gaoqae  patris  consenaisse  in 
affecto  corpore.  Liv.)  ;  mar- 
cescère,  intr.  Liv.  (m.  ofio. 
Uv.  [.VXXIIl.  t5,  7]).  La  cou- 
leur s'affaiblit,  color  dilaitiir. 
Ov.  Affaibli,  obiosQS,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  vigor 
animi  obtasat.  Liv.  ad  aliguid 
obtasi  et  hebetes.  Cic.)  ;  reta- 
sns,  a  um,  p.  adj.  Cic.  (e\.  : 
retasa  ingénia. Cic.).  Etre  affai- 
bli, languêre.  intr.  Cic.  (ex.  : 
tanguent  vires.  Cic.)  ;  znarcê- 
re,  intr.  Lii'.  (ex.  :  la.rariâ 
marcére.  Liv.).  ||  (AbsoU  V. 
intr.  Affaiblir  [arch.,  an  liea  de 
s'affaiblir).  Voy.  ci-dessus.  Il 
affaiblit  tous  les  jours,  n'res 
ejas  debilitantar  in  dies.  Cic. 
J'affaiblis,  depcior  viribas.  Cic. 
Quint.  Il  (Arch.) —  qqn  de  (c- 
à-d.  en  le  privant  do),  ex.  :  — 
un  Etat  de  ses  meilleurs  com- 
battants, cii-itatis  opes  acci- 
dëre  sablato  optimo  qaoque 
milite. 
affaiblissant,  ante,  adj.  Qui 
affaiblit.  Qui  {qnx,  qaodj  infr- 
mam  ou  debilem  reddit. 
eflaiblissement,  s.  m.  Dimi- 
nution de  la  force.  DebilUatio, 
onis,  fr.  Cels.  Th.-Prisc.  De- 
fectio,  oni3,(.  Saet.  Tac.  —  de 
la  vue,  hebetatio  oculorum. 
Plin.  caligo  oculorum.  Cels.  ou 
abs.  caligo,  inis,  f.  Cels.  se 
traduit  plutôt  par  des  équiva- 
lents, ex.  :  r —  du  corps,  debir- 
iitatam  corpas  {c.-d-d.  •  le  fait 
que  le  corps  est  affaibli  -j.  Cic. 
I  —  des  forces,  imminatse  ou 
fractae  irires.  Cic.  Voy.  affai- 
blir. Il  (Par  anal.).  —  de  la  lu- 
mière, luminis  deminatio.  {Cic. 
(cf.  crescens  lamen  {ana?  demi- 
natioqne.  Vitr.)  —  dos  couleurs, 
dilati  colores  (d'apr.  Ov.).  \\ 
(Au  fig.).  Debilitatio,  ônis,  f. 
Cic.  (ex.  :  d.  animi.  Cic.)  ;  dé- 
bilitas, âtis,  f.  Cic.  (ex.  :  débi- 
litas animi.  Cic.  [de  fin.,  1, 19]]; 
hebetatio,  ônis,  f.  Sen.  (ex.  ; 
nascitar  ex  assidaifate  labo- 
rum  animoram  hebetatio  qua'- 
dam  ac  langaor.  Sen.  [do 
tranq.,  17,  5])  ;  atteDuatio, 
onis,  f.  Cornif.  ((ex.  :  att.  sus- 
pirionis.  Cornif.  [rh..  Il,  3]; 
/ii'vfijîima  attenaatio  verbo- 
nim.  (:orni[.  [rh.,IV,  16,');  im- 
minutio.  ônis.  f.  Cic.  Quint. 
(e\.  ;  imm.  malorum.  Qaint. 
dignilatif.  Cir.\  .\lai>  le  plus 
souvent  on  devra  employer  uti 
éqiiivaleni.  ex.  :  1' —  du  rou- 
ra2',dehilitiil,i  virlas. Cic. frac- 
tas  aat  debilitatas  animas.  Cic. 


—  des  facultés,  imminafa  men«, 

affaire,  s.  f.  Ce  qu'on  a  à  faire 
(en  gén.)  Negotium,  ïi,  n. 
lH:\at.  Ter.  Cses.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qaid  tibi  hic  negotii  est?  Ter. 
qaid  in  saà  Gallit\  desari... 
...  negotii  esset.  Cirs.  inmagno 
negotio  habait  [•  ce  fut  pour  lui 
une  grosse  affaire  •]  obligare 
semper  annaos  magistratas. 
Son.  nisi  negotium  est  [•  situn'as 
pas  affaire  •],  progredere  ante 
xdes.  Plaat.  satis  negotii  ha- 
bai  [•  j'ai  eu  assez  d'affaire 
de  . . .  •]  in  sanandis  vulneri- 
bas.  Cic.  cam  Epicaro  hoc  plus 
negotii  est  [  -  avec  Epicure  c'est 
une  plus  grosse  affaire  ■].  Cic. 
neque  esse  qaidquam  negotii 
[.  et  que  ce  n'était  pas  une  af- 
faire •]...  adoriri.  Cses.  nego- 
tium aiicai  ejchibère  ou  faces- 
sire.  Cic.  facère  [•  faire  des  af- 
faires à  qqn  •,  le  mettre  dans 
l'embarras'.  Qaint)  ;  res,  rei.  f. 
P'.aat.  Cic.  etc.  (e.\.  :  res  diatias 
tegi  dissimalariqae  non  potuit. 
Cses.  rem,  distrahère.  Cws.  rem 
agêre.  Cses.  si  res  postalabit. 
Cic.  maie  se  res  habet  [- 1' —  va 
mal  ■].  Cic.  <ecain  mihi  res  est. 
['  c'est  à  toi  que  j'ai  affaire  •]. 
Cic.  cam  senatore  res  est.  Cic. 
res  sic  ou  ita  se  habet.  Cic. 
Romse  aatem  se  res  sic  habent 
f.  tel  est  à  Rome  l'état  des  af- 
faires -1.  Cic.  res  prseclare  se 
habeat,  si...  [•  l'affaire  irait 
très  bien,  si...  •].  Cic.  maie  se 
res  habet  [■  l'affaire  va  mal  •]. 
Ctc.  ad  magnas  res  aptas  [-  ca- 
pable des  grandes  affaires  •]. 
Cic.  in  rébus  agendis  acer  [»  vif 
et  pénétrant  dans  les  affaires  •]. 
Csel.  ap.  Cic.)  Petite — ,  negotio- 
lam,  i,  n.  Cic.  (ad.  Q.  fr.,  III, 
II,  6;  ad.  Att.,  V,  13,  2)).  Occu- 
pez-vous de  vos  affaires,  nego- 
tium âge  taam.  Cic.  qqf.  res 
taas  tibi  habeas  ou  habe  ou  ha- 
beto.  Plaat.  Cic.  Sen.  rh.  Cé- 
sar promit  qu'il  en  ferait  son  — , 
Csesar  pollicitas  est  sibi  eam 
rem  carœ  (utaram.  Cses.  J'en 
fais  mon  — ,  /ia?c  mea  cura  est. 
Cic.  rem  saspicio.  Cic.  C^  n'est 
pas  mon  (ton,  etc.)  — ,hoc  non 
meum  {tuum,  etc.)  est.  Cic.  C'est 
votre  — ,  taum  est  officiam  ou 
taam  est.  Cic.  tuœ  sant  partes. 
Cic.  taum  est  manus.  Cic.  qqf. 
tua  resagitar{'  vos  intérêts  sont 
en  jeu  «).  Cic.  C'est  1'  —  du  juge 
do...,jadici3  of&ciam  estouj'a- 
dicis  est  (avec  l'inf.).  Cic.  C'est 
r  —  d'un  père, patris ou  pctrium 
est.  Cic.  C'est  son  — ,  ipse  vide- 
rit  (c.-àr-d.  "  pour  moi  je  n'en 
ai  cure  -).  Cic.  Ai-je  raison? 
C'est  —  aux  sages,  qaam  id  recte 
faciam,  viderint  sapientes.  Cic. 
Est-ce  un  mal  do  souffrir?  C'est 
—  aux  stoïciens  do  le  dire, 
sitne  malam  dolire ,  Stoïci 
viderint.  Cic.  Conclure  une 
— ,  conficêre  negotium.  Ci'-. 
C'est   une  grosso   — ,  negotium 


est.  Cic.  res  est  malti  (aborù. 
Cic.  C'est  tout  une  —  (c.-à-d. 
c'est  un  événement),  rea  nova 
ou  magna  est.  Nep.  Liv.  C'est 
une  —  faite,  nejofiam  transac- 
fum  est.  Cic.  Son  —  est  faite 
ousesaffairessontfaites  {c.-à-d. 
c'en  est  fait  de  lui),  de  illo 
actam  est.  Com.  Cic.  Il  sa 
voit  réduit  à  faire  ses  propres 
affaires  des  chagrins  ao  son 
maître,  eo  redactus  est,  at 
omnes  heri  molestias  faciat 
ou  repatet  saas  (d'apr.  Plaat.). 
Il  (En  pari,  de  choses  détermi- 
nées.) C'est  une  —  d'intérêt 
privé,  lisec  res  est  e  privatà 
rationc.  Cic.  —  d'honneur,  res 
in  qaà  cmstimalio  (ou  fama, 
gloria,  dignita^)  alicajas  agitur 
ou  encore  in  qaa  ejcistimatio 
alicajas  in  discrimen  vcnit.  — 
d'argent,  res  pecaniaria.  Cic. 
Rose.  Am,  117)  ou  nummaria. 
Cic.  —  de  conscience,  religio, 
ônis,  f.  Cic.  Cses.  Liv.  Cest 
une  —  de  conscience,  de... 
religio  est  (avec  l'Inf.).  Plaat. 
Ter.  Liv.  Il  en  fait  une  —  de 
conscience,  res  ei  in  religionem 
venit.  Cic.  C'est  une  —  de  temps, 
hoc  in  tempore  sitam  est. 
L'apaisement  est  —  de  temps, 
dolores  mitigantar  vetastate. 
Cic.  C'est  r  —  d'un  moment, 
non  est  longam.  Ter.  /Jet  ad 
panctam  tcmporis.  Cic.  C'est  — 
de  goût,  hoc  est  ex  anins  cn- 
josqae  jadicio  aptum  (d'apr. 
Cic).  Il  (Parext..)  La  chose  dont 
il  s'agit,  lies,  rei,  f.  Cic.  Cola 
ne  fait  non  à  1'  — ,  nihil  hoc 
ad  rem  pertinet.  Cic.  hs:c  nihil 
ad  rem  attingunt.  Plaat.  Qu'est- 
ce  que  cela  lait  à  I'  — ?  qaid  ad 
rem  ?  Plaat.  Cic.  Avoir  —  avec 
qqn,  habêre  rem  ou  negotium 
cam  aliqao.  Cic.  agêre  cam  ali- 
qao.  Liv.  J'ai  depuis  de  longues 
années  —  avec  "Trebonius,  Tre- 
bonio  maltos  annos  ator.  Cic. 
Pompée  a  une  affaire  avec  Cé- 
sar, Pompejo  est  negotium  cam 
Cœsarc.  Csel.  ap.  Cic.  Je  n'ai 
point  —  avec  vous,  mihi  tecum 
nihil  rei  est.  Plaat.  Cic.  nihil 
te  utor.  Plaat.  Ter.  Cic.  Avoir 

—  de  qqn,  de  qqch.  Voy.  besoin. 
Nous  avons  —  de  votre  autorité. 
aatoritate  taâ  nobis  opas  est. 
Cic.  Je  n'ai  point  —  do  votre 
secours  ni  de  vos  conseils,  tui 
aaxilii  neque  consilii  egeo.  Cic. 
Qu'ai-jfc  —  dû  vos  lois  ?  qaid 
mihi  est  cum  vestris  legibus 
commerça?  l'iaat.  ||  (Loc.  fam  ) 
Point  d'affaire  {c.-à-d.  que 
m'importe?).  Qaid  ad  me? 
l'iaal.  Cic.  etc.  Minime  ou 
minime  vero.  Cic.  \\  Chose 
grave  ou  difficile.  Negotium, 
ii,  n.  Ca-K.  Cic.  etc.  (Voy.  ci- 
dessus).  Cotait  une  —  grave  et 
périlleuse,  do...  erat  magni 
periculi  res  (av.  l'Inf.).  C:es. 
(B.G.,V./.9,6l.  Faire  des  affaires 
â  qqn,  lui  mettre  une  méchante 
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cxhibirc  ou  (accssira.  Cic. 
(acéré.  Qaint.  Étro  embarrassé 
dans  lie  grandes  et  fâcheuses 
aiTairo»,  molcstis  operosisqae 
negotiis  im/j/ictiri.  Cic.  So  l'aire 
une  — ,  sibi  arcessëre  ma/am. 
Se  faire  dos  — ,  de  gaieté  de 
cœur,  incommoda  altro  sibi 
attrahëre  ou  arcessére.  Cic. 
Plaat.  S'attirer  des  — ,  se  impli- 
cârc  molfstiis.  Cic.  Ce  n'est  pas 
une  — ,  niliil  est  negotii.  Cœs. 
hoc  niliil  est.  Cic.  hoc  levé  est. 
Cic.  ou  non  magnum  negotiam 
est.  Cic.  Vous  laites  une  —  do 
tout,  omnis  res  tibi  negotiam 
est.  Tirer  qqn  d'  — ,  expedire 
aliqaem.  Ter.  Cic.  explicàre 
aliqaem.  Cic.  Tirer  d'  —  un 
malade,  segram  morbo  levàre. 
Cic.  ou  simpl.  segram  explicàre. 
Cela.  (Ceux)  que  leur  courage 
avait  tirés  d'  — ,  virtate  saâ 
expliciti.  Liv.  epit.  Sortir  d'  — , 
em,ergëre  se  ex  aliqao  negotio. 
Cic.  se  expedire  ex  aliqao  ne- 
gotio [pr.  •  so  tirer  d'  —  •).  Cic. 
Tâchez  de  vous  tirer  d'  — ,  da 
operam  at  te  explices.  Pompej. 
ap.  Cic.  Il  ue  se  mettent  jamais 
en  peine  de  savoir  comment  ils 
convaincront,  mais  comineut  ils 
se  tireront  d'  —  en  plaidant, 
nanquam  laborant  qaem  ad 
modam  probent,  scd  qaem  ad 
fiiodam  se  cxplicent  dicendo. 
Cic.  Je  me  tirod'  —  bel  et  bien, 
mais  je  n'y  comptais  pas,  dis- 
cedo  pulchre  et  probe  et  prêter 
spem.  Ter.  Tu  tes  bien  tiré  d' 
— ,  benc  prouenisti.  Plaat.  Les 
autres  ont  l'air  do  n'être  pas  à 
leur  aise  ;  ils  se  tirent  pourtant 
d'  — ,  reliqai  habere  se  inden- 
tar  angastitis  ;  enatant  tamen. 
Cic.  (Tusc,  V,  87).  Je  me  suis 
tiré  d'  — ,  enatavi.  Petr.  (57,10). 
L'un  et  l'autre  indiquent  au  roi 
troublé  et  égaré  un  moyen  de 
se  tirer  d'  — ,  exitas  ab  atroqae 
datar  contarbato  errantique 
régi.  Cic.  (de  fin.,  V,  22,  03). 
Il  Occupation.  Occapatio,  unis, 
f.  Cic.  Il  n'y  a  point  d'affaires 
qui  le  retiennent,  nallis  occa- 
pationibas  est  implicatas.  Cic. 
Etre  absorbé  par  de  graves  — , 
maximis  occapationibas  im.pe- 
diri,  distinëri.  Cic.  Qui  a  bien 
des  affaires,  negotiis  distentis- 
simas.  Cic.  maltam,  occapatas. 
Cic.  Il  (En  pari,  d'une  chose 
avantageuse.)  Commodam,  i,  n. 
Cic.  etc.  Cela  fait  mon  — ,  hoc 
mihi  commodam  (adjj  est.  Cic. 
(ouqqf.)  in  rem  est.  Ter.  exre 
meâ  est.  Cic.  Si  cela  fait  votre 
— ,  si  tibi  commodam  erit.  Cic. 
J'ai  votre  — ,  habeo  qaod  tibi 
comjnodam,  sit  ou  qaod  tibi 
placeat  ou  (suiv.  le  cas)  habeo 
qaod  optas.  Ce  n'est  p.as  du 
tout,  cala  ne  fait  pas  du  tout 
mon  — ,  hoc  minime  mihi  pla- 
cet.  Cic.  hoc  mihi  molestissi- 
mum  est.  Cic.  Cet  esclave  fait 
votre  — ,  hic  servas  tibi  conve- 
nu. Cic.  Il  a  son  — ,  habet  qaod 
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optavit  ou  habet  qase  opas 
erant.  Je  lui  ferai  son  —  (iron.), 
homincmexornatamdabo{d'vi\>. 
Ter.  [liant.  950.]).  |)  (Par  ext.) 
Faire  ses  affaires,  aller  à  ses  — 
{c.~à-d.  à  la  garde-robo),  ven- 
trem  ou  alvam  exoneràre  (ou 
pargàrc).Cic.  A/art. ^Intérêt  pu- 
blic. Negotium,  li,  n.  Cic. 
(e.x.  :  in  negotio  esse  [  •  être 
aux  affaires  •  ].  Cic.  negotia 
pablica.  Cic.  etc.  negotia  foren- 
sia[  •  affaires  politiques  •  1.  Cic. 
negotia  Leptitanoram.  Sali,  in- 
ter  hœc  negotia.  Sali.)  ;  res, 
rei,  f.  Cic.  Cœs.  Liv.  (ex.  :  de 
re  pablica  dispatatio  [•  discus- 
sion sur  les  all'aires  publiques  •]. 
Cic.  Nep.  Liv.  Tac.  ad  rem  pa- 
blicam  adiré  [  -  entrer  dans 
les  affaires  oa  aux  affaires  ■  ]. 
Cic.  Liv.  rem  pablicam  ge- 
rére  atqae  administrâre  [■  di- 
riger les  affaires  publiques  •  ]. 
Cic.  rem  pablicam  suscipêre. 
Cœs.  rem  pablicam  féliciter  ge- 
rërc.  Cœs.  [B.  C,  7,  6])  ;  fo- 
rum, i,  n.  Plaat.  Cic.  (ex.  : 
foro  operam  dare.  Plaat. 
jam.  triginta  annos  in  foro 
versari.  Cic.)  ;  causa,  as,  f. 
Liv.  (ex.  :  •  une  —  d'Etat  ',  cau- 
sa pablica.  Liv.  [II,  56,  2]).  Tu 
en  fais  une  —  d'Etat  (iron.), 
qaà  in  re  tibi  videris  de  re  pa- 
blica et  sammis  rebas  agërc 
(d'après  Ca's.).  Le  manie.iient 
oa  la  conduite  des  affaires,  re- 
ram  ou  rei  pablicœ  adminis- 
tratio.  Cic.  Les  —  humaines, 
res  liamanx.  Cic.  ^  Intérêt  pri- 
vé et  par  ext.  marché,  transac- 
tion. Negotium,  ïi,  n.  Cic. 
(ex.  :  negotia  privata,  domcs- 
tica.  Cic.  negotiam.  sascipëre. 
Cic.  alicajas  negotiam  agére. 
Cic.  negotiam  per^cëre.  Liv. 
alicajus  negotia  explicàre  ou 
f.rpiicâre  et  expedire.  Cic.  ha- 
bere negotia  vetera  in  Sicilià. 
Cic.  negotio  desistëre  [  •  renon- 
cer à  une  affaire  »  ].  Cic.  pro- 
curâre  alicajas  negotia  ou  ali- 
cajas  rationes  negotiaqae.  Cic. 
negotii  gerentcs  [-  ceux  qui  s'oc- 
cupent d'affaires  »,  •  gens  d'af- 
faires "1.  Cic.  negotii  bene  ge- 
rentes  [■  ceux  qui  font  bien 
leurs  affaires  "].  Cic);  res,  rei, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  res  privata. 
Cic.  consalëre  sais  rebas.  Nep. 
rem  qaœrëre  [  ••  chercher  à  faire 
ses  affaires  »].  Plaat.  rem  facëre 
[»  faire  ses  affaires  ■].  Ter.  rem 
aagëre  [-  faire  ses  affaires  -]. 
Cic.  rem  conBcère,  [-  ruiner  ses 
affaires  »].  Cic.  maie  rem  ge- 
rére.  Cic.  res  accisœ  [•  mau- 
vaises affaires  -]  Liv.)  ;  ratio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  qai^'am,  cam 
isto  sammà  consaetadine,  prœ- 
terea  re  ac  ratione  conjanctas 
erat  [  -  qui...  avait  avec  lui, 
outre  des  rapports  familiers, 
des  relations  d'affaires  "].  Cic). 
J'ai  fait  une  bonne  — ,  bene 
processi.  Ter.  C'est  une  très 
bonne  —  qu'a  faite  Roscius,prœ- 
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clare  saum  negotium  gesait 
Roacias.  Cic.  Il  est  fort  bien 
dans  ses  affaires,  facillime  res 
agit.  Ter.).  S'occuper  d'affaires, 
negotiari,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  [il  disait]  qu'il  se  rendait 
à.  Syracusj  pour  ne  rion  faire  et 
non  pas  pour  s  occupa-  d'all'ai- 
res,  se  Sgracasas  otiandi,  non 
negotiandicaasà  conferre.  Cic.  ' . 
Affaires  de  banque,  negotialh>, 
onis,  f.  Cic.  V'ai.-J/a.v.  Relatif 
aux  affaires,  negotialis,  e,  acl|. 
Cic.  (de  inv.,  I.  I.',).  Qaint.  (li, 
21,3). Consacré  aux  affaires,  nu- 
gotiosas,  a,  am,  adj.  lac.  Qui 
connaît  son  allairo,  caliuias  ho- 
mo.  Cic.  Nep.  Ilot.  Faire  — 
avec  qqn,  cum  aliqao  pacisci. 
C'ic._  Se  retirer  absolument  dejs 
affaires,  se  ab  omm  negotio  re- 
movêre.  Cic.  Mettre  ordre  à  ses 
— -,  rebas  sais  providers,  pros- 
picëre,  consalëre.  Cic.  Ilomme 
d'  —  de  qqn,  procarator,  ôris, 
m.  Plaat.  Cic.Ltv.  Eire  l'hom- 
me d" —  de  qqn.  voy.  ci-dessus 
nrriotiam.  ^  Débat  judiciaire. 
Negotium,  ïi,  n.  Qaint.  Saet. 
.Ict.  (cf.  Saet  [Cal.,  iûj);  res, 
rei,  i.  Cic.  (ex.  :  utramreman 
litem  dici  oporteret.  Cic.  de  re- 
bas abisto  cogniiis  jaclicatis- 
que.  Cic.  res  est  ,iudicata.  Cic. 
apad  jadicem  ces  e^t  [«  l'affaire 
est  pjndanto  »Jj,  taiisa,  se,  f. 
Cic.  (ex.  :  nec  pnvtermittebat 
fere  quidqaam  qaod  esset  in 
caasâ.  Cic.  [Brut.,  88,  303J. 
causa  capitis.  Cic.  caasœ  fo- 
renses.  Cic.  caasam  parricidii 
dicère.  Liv.\  ;  judicium,  ïi,  n. 
Cic.  Nep.  (ex.  :  •  il  n'eut  ja- 
mais —  aux  tribunau.x  ••,  jadi- 
ciuTn  nallam  habait.  Nep. 
"  ceux  qui  avaient  alors  affaire 
aux  tribunaux  -,  il,  qui  illnd 
jadiciam  habebant.  Cic).  Voy. 
PROCÈS.  Il  Débat,  querella.  Voy. 
cesmots.S"*fair;'  une — , avoir  une 
—  avec  qqn,  jargio  cuntendëre 
cam  aliqao.  Cic.  cam  aliqao 
rLvari.  Qaint.  jurgâre  cam  ali- 
qao. Ter.  ^  Engagement,  com- 
bat. Negotium,  ïi,  a.  Cœs. 
Sali.  (ex.  :  negotiam  conûcëre. 
Cœs.  [B.  G.,  m,  Ij,  U].  celeriter 
confecto  negotio.  Cœs.  [B.  G., 
VI,  3,  3].  occasio  negotii  bene 
gerendi.  Cœs.  [t.  G.,  III,  18,  5]. 
totias  negoti  faciès.  Saii.[  Jug., 
5ID;  res,  rei,  l.  Cœs.  Liv.  (ex.: 
ante  rem.  Liv.  totias  rei  con- 
silium.  Cœs.  [B.  C,  III,  7S,  3]. 
rei  eventam  experiri.  Cœs.  [B. 
G.,  III,  3,  h].  caJas  rei  niagnam 
partem  laadis  ad  Libonem 
perventuram,  [-  que  le  mérite  de 
cette  —  reviendrait  ou  grande 
partie  à  Libon  =].  dvs.  [B.  C,  I, 
26,  Ji].  •■  s'attondi  o  à  ce  que  l'is- 
sue de  toutes  ies  —  soit  favora- 
ble ',  omnes  sccundos  reram 
proventas  e.vspectùre.  Cœs.  (B. 
G.,  VII,  29,  3].  qaanto  cam  pe- 
ricalo  et  quanta  cum  virtate 
res  sint  administj'ata!.  Cœs.  [B. 
G.,  V,  52,3].  •  lallaiio  est  rapi- 
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dâincnt  menée  ••,  cileritcr  res 
adminUtratar.  Cses.  (B.  C,  II, 
15,  5].  spe  conficiendi  negotii 
prope  in  noctem  rem  daxerant. 
[B.C.,  m,  51,  6' ;  «conduire  une 
afTaira  »,  rem  gerére.  Cses.  pari 
certamine  [•  avec  des  chances 
égales  •]  res  geri  potait.  Cœs. 
[B.  C,  I,  51,  5\  Voy.  combat. 

affairé,  ée,  adj.  Qui  a  affaire, 
c.-à-d.  besoin  do  qqch.  (arch.). 
Voy.  AFFAIRE  et  BESOIN.  \\  Qui  a 
besoin  d'argent.  Inops  rei  pe- 
caniarise  (d'apr.  Cic).  1  Qui 
parait  avoir  on  qui  a  beaucoup 
d'affaires,  Negotiosus,a,  um, 
adj.  Plaut.  Sali.  (ex.  :  neqae 
negotiosi  eramas  non  nostris 
in  negotiis.  Plant,  [more,  191]. 
pradentissimasgaisqae  maxime 
negotiosaserat.Sall.[Cat.,  8,5j'i; 
occupatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Sen.  (ex.  :  homo  occapatas. 
Sen.  homines  occapati.  Plant. 
homo  vehementer  occapatas. 
Cic.  Compar.  occapatior.  Cic. 
Superl.  occapatissimas.  Cic.)  ; 
trepidus,  a,  um,  adj.  Sali. 
lÀv.  (ex.  :  trépida  civitas.  Liv. 
trépida  caria.  Liv.  etc.)  ;  in~ 
quietus,  a,  um,  adj.  Liv.  Sen. 
(ex.  :  intj.  homo.  Liv.  [III,  i6. 
2])  ;  exercitatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Cels.  (ex.  :  exercitatus  ho- 
mo. Gels.)  ;  distentus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  (ex.  :  labor  disten- 
tas. Cic).  Etre  affairé,  trepi- 
dâre,  intr.  Cœs.  Liv.  Etre  très 
— ,  maximis  occupationibas  dis- 
tinêri.  Cic.  Voy.  occupé.  Un 
homme  qui  fait  1' — ,  Ardalio, 
onis,  m.  PliSgdr.  ([I,  5,  1).  Sen. 

affciissenient,  s.  m.  Etat  do 
ce  qui  est  affaissé.  Labes,  is, 
f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  l.  terrsc.  Liv. 
l.  agri  Privernatis.  Cic.  abs.  la- 
bes aat  repentini  terraram  hia- 
tas.  Cic.  maltis  locis  labes 
facta;  sant.  Cic.)  ;  lapsus,  ùs, 
ra.  Cic.  Sen.  (ex.  :  l.  terrse.  Cic. 
l.  considentis  soli.  Sen.).  Pré- 
venir les  affaissements  du  sol, 
cavêre  ne  solnm  sabsidat  ou 
considat.  Voy.  affaisser.  J] 
(Sens  spécial.)  Sédiment.  Sedi- 
mentum,  i,  n.  Ptin.  ||  (Par  anal.) 
Affaissement  du  corps,  dos 
membres.  Langaorcorporis.  Cic. 
Viriam  defectio.  Cic.  Collapsa 
membra.  Virg.  Artas  collapsi. 
Ov.  *  Fig.  Affaissement  moral. 
Debililatio  atque  abjectio  ani- 
mi.  Cic.  (in  Pis.  8b).  Langaor, 
Cris,  m.  Cic. 

affaisser,  v.  tr.  Faire  fléchir 
.sous  le  faix.  Obruire,  tr.  Liv. 
(avec  un  compl.  de  personne); 
deprimère,  tr.  Cic.  Plin.  (surt. 
au  passif).  Cette  charge  a  af- 
faissé le  plancher,  liOC  onere 
consedit  ou  sabsedit  contaba- 
latio.  Un  tremblement  de  terre 
qui  aurait  affaissé  le  sol,  rjao 
terras  mota  solam  consedis^et. 
I|  S'—.  CoDsidére,  intr.  Cic. 
Liv.  (ex.:  Alpes  jam  licet  con- 
tidant.  Cic.  terra  ingentibas 
caverniB  consedit  [■  le    terrain 
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s'affaissa  formant  do  vastes  ca- 
vernes •].  Liv.  terra  in  in- 
gentem  sinnn\  consedit.  Liv.)  ; 
desidère,  intr.,  Cic.  Cels.  (ex.. 
cam  ad  inftnitam  altitndinem 
terra  desedisset.  Cic.  nares  de- 
sidunt.  Cels.  tamor  ex  toto  de- 
sedit.  Cels.);  residére,  intr. 
Cic.  Sen.  (ex.  :  si  montes  rese- 
dissent.  Cic.  his,  gâte  emine- 
bant,  paalatim  in  se  residen- 
tibas.  Sen.)  ;  subsidére,  intr. 
Ov.  Sen.  rh.  Min.-Fel.  (ex.  : 
montes  sabsident.  Sen.  rh.  nt 
molli  fastigio  cedens  arcna 
sabsideret.  Min.-Fel.)  ;  cODci- 
dêre,  intr.  Cic.  Cœs.  Qaint.  etc. 
(ex.  ;  concidëre  sub  onere.  Liv. 
concidat  cielam  omne  necesse 
est.  Cic.  repentinà  raina  pars 
ej'as  tarris  concidit.  Cœs.  flam- 
ma  concidet.  Qaint.  [V,  13,  131; 
cf.  au  fig.  Cic.  [Rose.  com.  17]; 
palpebra  concidit.  Cels.  si  pro- 
tinns  venœ  [•  le  pouls  •]  con- 
ciderant.  Cels.)  ;  succidére, 
intr.  Flor.  (ex.  :.com  pons  suc- 
cidisset.  Flor.);  lâbi,àép.  intr. 
Hor.  Petr.  Cnrt.  (ex.:  làbi  sub 
onere.  Petr.  lapso  (nndamento. 
Cnrt.  labentes  domas.  Hor.)  ; 
collàbi,  dép.  intr.  Cels.  Sen. 
Petr.  Curt.  (ex.  :  tempora  col- 
lapsa [•  lempes  affaissées  »,  si- 
gne avant-courour  de  la  mort]. 
Cels.  collabi  inter  manas  ali- 
cujus.  Curt.  ante  pedes  ali- 
cujas.  Petr.);  prolàbi,  dép. 
intr.  Nep.  (ex,  :  cam  œdes  Jo- 
vis...  prolaberetar.  Nep.)  ;  sub- 
làbi,  dép.  intr.  Plin.  j.  (ex.  : 
œdificia  vetustate  sablapsa 
Plin.  j.  [ep.,  X,  70,  1]).  Les 
fondai  ions  s'affaissent,  sidant 
(andamenta.  Plin.  Joues  affais- 
sées, baccœ  (laentes.  Cic.  (do  or., 
Il,  266,  cf.  in  Pis.,  25).  Qui  s'af- 
faisse, lassas, a,  um  (en  pari,  des 
pers.),  adj.  Sen..  Plin.  j.  \\  (Au 
fig.)  S' — ,  cadëre,  intr.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  nec  debilitari  anim.os  aat 
cadëre  patitur  amicitia.  Cic. 
castris  amissis  ceciderant  animi. 
Liv.)  ;  coDCÏdëre,  intr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  mens  debilitata  meta 
concidit.  Liv.  concidëre  animis. 
Hirt.  mente  concidit.  Cic);  si- 
dère, intr.  .Sen.  Plin.  (ex.  :  ci- 
litas  pessum  saà  mole  sidens. 
Sen.  (andamenta  impcrii  si- 
dentia.  Plin.);  considère,  intr. 
Cic.  (ox.  :  ardor  animi  conse- 
dit. Cic);  collàbi,  dép.  intr. 
Sen.  (ex.  :  ne  m.ilitam  animi, 
si  fractam  ducis  sai  mentcm  vi- 
derint,  et  ipsi  coUabantnr.  Sen. 
[ad.  Polyb.,  5,  ij).  S'  —  suus  le 
poids,  succambere  oneri.  Liv. 
oneri  cedëre.  Col.  L'empire  ro- 
main s'affaisse  sous  le  poids  de 
sa  grandeur,  res  Romana  ma- 
gnitadine  laborat  »oâ.  Liv.  Af- 
faissé par  l'âge,  la  maladie, 
œtate  gravis,  morbo  gravis.  Liv. 
morbo  atque  œtate  connectas. 
Sali.  Affaissé  par  des  maux 
physiques,  dos  peines  morales, 
cam  corporis  morbo,  tam  ani- 
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mi  dolore  conl'cctus.  Cic  Le» 
caractères  sont  affaissés,  ceci- 
deriint  animi.  Cic. 

allaiter  (lat.  pop.  affactare,  p. 
ail'ectare),  v.  tr.  Façonner.  Voy. 
cemot.)  T  (T.  de  fauconn.)  Dres- 
ser l'oiseau,  accipitrem  cica- 
rare.  ]'arr.  mansuefacère.  Plin. 

affaler,  v.  tr.  Tirer  on  bas.  De- 
mittêre,  tr.  Cic.  Cœs.  Liv.  S"  — 
le  long  d'un  cordage,  se  per 
(anem  demittire  ou  per  funem 
demitti.  Virg.  S'  —  (en  pari, 
d'un  vaisseau),  ad  scopalos  al- 
lidi.  Cœs. 

affamé,  ëe,  adj.  Qui  a  faim. 
Famelicus.a,  um,  adj.Plaat. 
Phœdr.  Sen.  (ex.  :  f.  scncx.  Sen. 
canes.  Phœdr.  •  ventre  —  n'a 
pas  d'oreilles  ■•,  venter  famelico) 
aaricalas  non  liabet  [prov.]. 
Hier.)  ;  esuriODS,  p.  adj.  Sen. 
(surt.  comme  subst.,  voy.  ci-des- 
sous) ;  jejunus,  a.  um,  adj. 
Cic.  Hor.  (ex.  :  jejana  plebeca- 
la.  Hor.  [ep.  11,  2,  29]).  Etre 
affamé,  esarîre,  intr.  Plaat. 
Cic.  etc.  Voy.  aussi  affamer.  || 
(.Subst).  Un  affamé,  esuriens, 
eDtis,  m.  Sen.  (ex.  :  cam  e«o- 
rienle  panem  saum  dividere. 
Sen.).  1  (Au  fij.)  Avide.  Avi- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(surt.  au  superl.  avec  le  Gén. 
Cic.)  ;  sitiens,  p.  adj.  Cic.  (ex.  : 
siiiens  virtutis,  gloriœ.  Cicy 
Etre  —  de  qqch.,  sitienter  ah- 
qnid  expetërc.  Cic  (Tusc,  IV, 
17,  37). 

affamer,  v.  tr.  Amener  à  avoir 
faim.  Famem  alicui  inferre. 
Cic  Famé  aliqaem  premëre. 
Cic  consumëre.  —  une  ville, 
urbem  commeatibas  intercla- 
dëre.  Cœs.  —  Rome  et  l'Italie, 
saffocare  arbemet Italiamfame. 
Cic.  (ad.  Attic,  IX,  7).  Etre  affa- 
mé, consumi  (ame.  Cœs.  ine- 
diâ.  Cic.  Affamé,  famé  confec- 
tus.  Tac. 

affectation  (lat.  affectatio),  s. 
f.  Action  de  disposer  en  vue  de 
qqch.,  destination  (d'un  édifice, 
d'un  objet,  etc.).  Donner  à  un  édi- 
ficeune  autre  — ,  œdes  ou  œdifi^ 
dam  ad  alios  nsus  destinare. 
Voy.  aussi  destination.  ^  Action 
de  faire  semblant  d'avoir  telle 
ou  telle  manière  d'être  ou  d'a- 
gir. Simulatio,  cois,  f.  Cœs. 
&ic.(ex.  :  qaœstuosa  simulatio. 
[•  affectation  intéressée  •].  Cic. 
ista  vestra  verbosa  simulatio 
pradentiœ.  Cic.  agere  cam  si- 
malatione  timoris.  Cœs.  sam- 
mam  pradentiam  simalafione 
staltiliœ  tegëre.Cic);  ambitio, 
ônis,  f.  Cic.  (ex.  :  •  je  t'affirme 
et  cela  sans  affectation  •,  tibi 
afârmo  neqae  id  ambitione 
addactas  facio.  Cic.  [ep.,  XIII, 
31])  ;  ostentatio,  ônis,  f.  Cic. 
Liv.  Suel.  (ex.  :  os*,  inyenii. 
Cic.  scicntiœ.  Cic.  virtatis.  Cic 
eœvitiœ.  Liv.  pietatis.  Saet)  ; 
Jâctatio,  ônis,  f.  Qaint.  Tac. 
(ex.  :  nalla  caltas  [  •  dans  l'é- 
quipement»] Jâctatio.   Tac), 
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venditatio,  ônis,  f.  Cic.  (ox.  : 
venditatioatqae  ostentatio.Cic. 
$ine  venditatione.  Cic).  —  do 
boulïonnoi'io,  ajjiictata  acarri- 
Utas.  Cic.  —  do  pudour,  affec- 
tata  castitas.  Cic.  ||  AHoctation 
dans  la  kmsaso.  Molestia,aD, 
t.  Cic.  (ox.  :  Latine  loqaendi 
accarata  et  sine   molestiâ  dili- 

fens  elcgantia.  Cic.  [Brut.,  38, 
Ii3].  si  niliil  kabëre  molestia- 
ram  nec  ineptiaram  Atticoram 
est  ['  si  c'ost  ÔLro  Attiquo  que 
d'iSiiiorûr  l'aifectatioQ  et  iesma- 
laJi-osses.].  Cic.  (Brut..,  91,316]); 
affectatio,  ônis,  f.  Qaint. 
^aet.  (ox.  :  affectatio  nimia 
('■  rochorolie  escossive,  affocta- 
tlon  •].  Suet.  priscoram  verbo- 
ram  nimia  aff.  [•  —  d'ar- 
cliaïsmo  ■■],  Sart.  affectatio  ni- 
mia sabtilitatis.  Qaint.  mala 
affectatio  [gr.  xaxoCo'-îa  ou 
xaxoCilXov].  Jal.-Vict.  [art.  rhst. 
22,  p.  J436,  5  éd.  llalm  ]2  ;  lasci- 
via,  SB,  f.  Quint.  (II,  o,  22  ;  cf, 
lascivia  delicia;(jae  [■•  affocta- 
tion  d'un  style  tlouri  ■•].  Qaint. 
\X,  1,  lt3]).  Sans—,  borridus, 
A,  um,  adj.  Cic.  (ex.  :  Tabero 
vitâ  et  oratione  horridas.  Cic. 
horridas  modas  dicendi.  Liv. 
horrida  oratio.Cic);  siznplex, 
adj.  Cic.  (ox.  :  simptex,  non 
molesta  oratio.  Cic).  Sans  — 
de  purisme,  non  molestas.  Cic. 
(Brut.,  30,  116).  1  Action  de  re- 
chercher de  préférence.  Ambi- 
tio,  ônis,  f.  Tac.  (mot  rare, 
dans  cotte  acception)  ;  affecta- 
tio, ônis,  (.Sen.  Plin.Tac.{ex.: 
aff.  sapientiœ.  Sen.  decoris. 
Plin.j  ;  consectatio,  ônis,  f. 
Cic.  (ox.  :  cons.  concinnitatis. 
Cic.  [or.  1651);  contentio,  ônis, 
f.  Cic.  Liv.  {3\.  :  contentio  ali- 
cajas  rei.  Cic).  —  de  grands 
airs,  supercilium,  h,  u.  Cic. 
Sen.  (ex.  :  saperciliam.  Campa- 
num.  Cic.  bénéficia  sapercilio 
in  odiam  addacëiv .  Sen.).  || 
(Arch.).      Préférence.     Voy.    ce 

mot. 
1.  affecter  (lat.  affectâre),  v. 
tr.  Disposer  en  vue  de  qqch. 
Attribaêre,  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  video  cai  Apalia  sit  at- 
iribata.  Cic.  alicai  Sogdianam 
regionem  attribaêre.  Ca,'t.  ja- 
ventas,  quœ  prsesidio  ejas  toci 
attribata  erat.  Liv.  electos  ex 
omnibas  legionibas  fortissimos 
viras  centariones  [  '  en  qualité 
de  centurions  ■•  ]  ei  classi  attri- 
baerat.  Cœ$.  [B.  C,  I.  57,  1]); 
destinàre,    tr.   Liv.   Vell.  Jet. 

(ex.  :  destinàre  domam  ou 
locampablicis  asibas. Vell.  Jet.). 
Abs.  Avoir  un  séjour  affecté, 
attribatam  et  certam  habêre 
I  scdem.  Chaque  science  et  cha- 
que art  ont  d?  certains  mots 
aircctés  et  propres,  saa  caiqae 
arti  aut  scientiae  addicta  sunt 
et  propria  vocabala.  Qaint. 
1  Faire  semblant  d'avoirtello  ou 

telle  manièredetro.Prasse/er- 

re,  tr.  Cic.  Cies.  Tac.  (ex.  :  doio- 
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rem,  Ixtitiam.  Cic.  on  dit  aussi 
firre  paalo  apertias  dolorem, 
la^titiam  Cic.  ou  valta  ferre  Ix- 
titiam. Tac.)  ;  prœferre,  tr. 
Cic.  (ox.  :  prxfero  avaritiam. 
Cic.)  ;  ostentàre,  tr.  (ex.  :  pra- 
dentiam.  Cic.)  ;  simulare,  tr. 
Cic  (ex.  :  simalat  se  segrotâre 
[<■  il  afiected'étre  malade  •].  Cic. 
si  illam,  at  simalat,  contem.ne- 
ret  [•  s'il  avait  pour  lui  le  mé- 
pris qu'il  alTecte  •).  Cic.  au  part, 
passé  :  sim,alatœ  lacrimx.  Liv. 
aimalata  sedalitas.  Cic).  Offrir 
à  titre  de  service  une  chose 
nuisible  à  celui  que  nous  affec- 
tons de  servir,  cela  n'est  pas  do 
la  bienfaisance,  qai  gratifican- 
tar  caipiam.  qaod  obsit  illi  cai 
prodesse  velle  videantar,  non 
benefici  jadicandi  sant.  Cic. 
(do  off.  I,  lli,  li2).  Je  crains  qu'il 
ne  paraisse  entrer  dans  mes  re- 
commandations une  envie  af- 
fectée do  les  rendre  toutes  du 
même  poids,  vereor  ne...  exœ- 
qaare  videar  ambitione  qaà- 
dam  commendationes  m.eas. 
Cic.  (ep.,  XIII,  32,  1).  Scipion 
avait  des  qualités  réelles  qui  le 
rendaient  admirable,  mais  il 
s'étudiait  aussi  ot  affectait  d'en 
avoir,  fait  Scipio  non  veris 
tantam  tnrtatibas  mirabilis, 
sed  arte  qaoqae  qaâdam...  in 
ostentationem  earam.  composi- 
tas.  Liv.  (.\XVI,  19,  3t.  On  af- 
fecte un  air  de  gravite,  aliquis 
sibi  valtam  fingit,  qao  gravior 
videatar.  Liv.  11  affectait  à  des- 
sein la  folie,  e,v  indastriâ  fac- 
tas  erat  ad  im,itationem  stal- 
titiœ.  Liv.  —  do  parler  de  qq 
ch.,  jactâre,  tr.  Cxs.  Ilor.  Sen. 
rh.  Phœdr.  Voy.  prôner.  AIToc- 
tant  la  sécurité,  in  securitatem 
compositas.  Tac.  (Ann.,  III,  Uh). 
Politesse  affectée,  qaxsita  comi- 
tas.  Tac.  Rudesse  affectée,  qaœsi- 
ta  asperitas.  Tac.  Elégance  affec- 
tée, manditia  exqaisita  nimis. 
Cic.  Il  (En  pari,  du  discours.)  A/- 
fectâre,  tr.  Qaint.  (ox.  :  affec- 
târe decas  in  dicendo.  Qaint. 
affectâre  in  verbis  effasiorem 
caltam.  Qaint.  au  part,  passé 
[seul,  en  pari,  des  choses]  :  sab- 
tilitas  affectata.  Qaint.)  ;  se- 
qui,  tr.  Cic.  (ex.  :  gênas  qaod- 
ciamse^ai  [■  affecter  un  genra  "]. 
Cic.  [ep.,  XV,  21,  U])  ;  consec- 
tàri,  dép.  tr.  Cic  (ex.  :  cons. 
abertatem  orationis.  Cic  c 
vitiam.  de  indastriâ.  Cic.  c  vi- 
tiosa  imitando.  Cic),  —  de  ne 
point  paraître  triste,  valta  tris- 
titiam  prcmëre.  Cic.  Affecté,  ée, 
part.  adj.  Ambitiosus,  a, 
um,  adj.  Qaint.  (seul,  en  pari. 
despers.,ox.:  •  antegerio^  nemo 
nisi  ambitiosas  atetar.  Qaint. 
tanùdas  ac  sai  jactans  et  am- 
bitiosas insiitor  eloqaentis-. 
Qaint.)  ;  exquisitus,  a,  um, 
adj.  Cic  Qaint.  (ex.  ;  exqaisita 
verba  [*  expressions  afTectées  ']. 
Quint.)  ;  putidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.  :   en    pari,    de   pers.  ; 
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pulidas  crator.  Cic.  en  pari. 
de  chos.  :  ne  obscaram  esset 
aat  patidum.  Cic);  tucatus,  a, 
um,  «dj.  Cic.  (en  pari,  de» 
chos.,  ox.  :  f.  nitor.  Cic).  \\ 
Absol.  —  (c.-à-d.  80  donner 
tel  ou  tel  airi,  simalàre,  intr. 
Liv.  ^  Rcchorcner  de  préférence. 
Affectâre,  tr.  Sali.  fr.  Nep. 
Liv.  Qaint.  (ox.  :  aff.  regnam, 
opes.  Liv.  [cf.  X.VIV,  22,  U]. 
omni  diligentiâ  manditiam. 
Nep.  famam  eruditionis,  cle- 
mentias.  Qaint.  Tac.  diligentiam 
in  sapervacais  Plin.  domina- 
tionem.  Sali.  fr.  regnam,  im- 
periam.  Liv.  tyrannidcm. 
Qaint.)  ;  consectàri,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.  :  cons.  opes  aat  poten- 
tiam.  Cic  cons.  targitiona  Ma- 
cedonam  benevolentiam.  Cic). 
Il  (Parext.)  — qqn  (arch.\,  a/i- 
qaem  seqai  ou  sectàri.  Ûic.  Je 
n'en  affecte  pas  un(c.-d-d.  je  n'ai 
de  préférence  pour  personne), 
nui'i  impensias  indulgeo.  Cic. 
nallias  studio  teneor.  Cic. 
^  Prendre  telle  ou  telle  forma. 
Figarâri,  passif.  Cic.  Col.  In 
formam  alicajas  rei  redigi. 
Col.  Formam  alicajas  rei  ca- 
përe  solêre  Cic.  Formam,  ali- 
cajas rei  indaëre  solêre.  Cic. 
Plin. 

i.  affecter  (dérivé  du  part. 
affectas),  tr.  Toucher,  faire  telle 
ou  telle  impression.  AfScère, 
tr.  Cxs.  Cic.  (ex.  :  si  pro  dolo- 
re  me  esse  affectam  viderint. 
Cic.  m.agno  dolore  affici.  Cic 
magnà  affectas  sollicitadine. 
Cxs.  œstas,  labor,  sitis  afft- 
ciant  corpora.  Liv.  palmo  totaa 
afîicitar.  Cels.  ut  ei,  qai  aa- 
diant,  sic  afficerentar  animis, 
at...  Cic.  litterx  taœ  sic  me  affe- 
cerant,  at...  Cic.  varie  sam,  af- 
fectas tais  litteris.  Cic.)  ;  mo- 
vére,  tr.  Cic  Liv.  etc.  (ex. 
si  nos  tam  jastam  odiam  ni- 
hil  movet.  Liv.)  ;  commovère, 
tr.  Cic.  etc..  (au  phys.,  ex.  :per- 
leviter  commotam  esse.  Cic. 
au  raor.  :  animam,  aat  ocaloa 
alicajas  commovère.  Cic.  com- 
moveri  necesse  est  [  •■  on  en  est 
nécessairemen  affecté  •].  Cic 
non  solam  cojnmovëri  anitno 
sed  etiam  toto  corpore  perhor- 
rescëre.  Cic.)  ;  tangëre,  tr. 
Cic  (ex.  :  m,inœ  Clodii  modice 
me  tangant.  Cic).  S'  — ,  afâ- 
ci,  passif.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dessus)  ;  movèri  ou  commo- 
véri,  passif.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dessus).  All'ecter  vivement,  exa- 
cerbàre,  tr.  Plin.j.  (ep.  VIII,  5, 
2);  offendère,  tr.  Cic.  Liv. Plin. 
(ex.  :  colorum  claritas  aciem 
ocaloram  offendit.  Plin.  cor- 
pus offensam  est.  Cels.  au  fig. 
eos  splendor  offendit.  Cic.)  ; 
percutêre,  tr.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
percassit  ilico  animam.  Ter. 
percassus  atrocissimis  litteris. 
Cic.  qaonam  modo  ille  vos  vi- 
vas  afficeret,  qai  mortuus  ina- 
ni  cogitatione  percassit  ?  Cic), 
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—  d'un  saatimeai  péaible, 
perstringére,tr.  Cic.ùv.  [es.: 
liorror  spuctantis  perstringit. 
Liv.  consaliitas  meof  eum 
perstriiucerat .  Cic.  qaod  meis 
omnibas  litteris  in  Pompejana 
tavLde  perstrictus  esset.  Cic). 
1  Avoir  uaa  influance  fâcheuss, 
3tteU'dr<9  qqcli.  Recidêre  {ad 
aliqaid^,  inlr.  Sait.  Pertinére 
<aa  ali'jaid^,  intr.  Liv. 
aflectif,  ive,  (lat.  affectivas. 
Boet.  Prise.)  adj.  Relatif  aux 
a&ecliuns  ds  lame.  Qai  (giup, 
yaodj  animât  af^cit  ou  qai 
Içaa?,  qaod)  movet  anin%am  in 
omnem  a^ectam.  Qaint.  Fa- 
cultés affectives,  animas,  i,  m. 
Cic.  1  Qui  marque  l'alTection. 
Qai  [qase,  qaod)  amorem  et  be- 
nevoientiam  signi(icat.  1  Capa- 
ble d'affection.  Voy.  affection. 
affection  (lat.  affectio),  s.  f. 
Impression  agréable  ou  pénible 
faite  sur  l'àme.  Affectio,  onis, 
i.  Cic.  (t.  phil.,  ex.  :  .  on  appelle 
affection  une  modification  mo- 
mentanée Jel'àmeou  ducorps  -, 
affectio  est  animi  aat  corporis 
ex  tempore...  commatatio.  Cic. 
vitia  sant affectiones  manentes. 
Cic.  virtas  est  affectio  anim,i. 
Cic.);  affectas,  ûs,  m.  Cic.  ! 
il.  philos.,  ex.  ;  affectas  animi 
[pr.  •  manière  dont  l'àmo  est 
affectée  •].  Cic);  permotio, 
ônis,  f.  Cic.  (ex.  ;  animi  per- 
motio. Cic.  au  plur.  permodo- 
nes  animi.  Cic.  [de  or.,  I,  Ii2]i  ; 
motus,  lis,  m.  Cic{eï..:dalcem 
ir.otam  afferre.  Cic  animoram 
motos.  Cic.  nimii  motas  animi. 
Cic).  Il  Mouvement  qui  porte 
l'âme  vers  qqch.  ou  l'en  dé- 
tourne. Affectio,  ôDis,  f. 
Cic.  (t. phil.);  affectatio,  ônis, 
f.  Tac  (ex.  :  sine  alla  animi 
affectations.  Tac.)  ;  inclina- 
tio,  ônis,  f.  Cic.  Sen.  (ex.  : 
inclinatio  animi  ad  asperiora. 
Sen.).  11  n'y  a  point  de  bien- 
fait qu'on  n  ait  eu  —  de  le  faire, 
(Malherbe),  beneficiam  nallam 
est,  nisi  qaod  ad  nosprimum  ali- 
qaa  cogitatio  defert.Sen.  (ben., 
VI,  7).  Par  —  d'amour  ou  de 
haine,  amore  aat  odio  affectas. 
^  Attache  de  l'àme  à  qqch. 
(arch.).  Stadiam,  îi,  n.  (avec  le 
Gén.).  Cic.  volantatis  ad  ali- 
qaid  inrlinatio.  Cic  ^  Inclina- 
tion vers  qqn,  bonne  volonté. 
Amor,  Oris  (•  affection  spon- 
tané; ■  ),  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
amor  fraternas.  Cic.  noster  in 
te  am.or.  Cic  taas  amor  erga 
me  singalaJTS.  Cic.  amor  [ratris 
[selon  les  cas,  .  affection  d'un 
frère  »  ou  -  affection  pour  un 
frère  -J.  Cic  in  amore  esse 
alicail-  être  pour  qqn  un  ..bjot 
d'affection  >].  Cic  habêre  amo- 
rem erga  aliqaem.  Cic.  habêre 
aliqaem  in  amore.  Cic.  au  plur. 
sammi  amores  f-  les  plus  vives 
affections  ■],  Cic.  non  respon- 
dëre  alicai  in  amore  [-  ne  pas 
répondre  à  l'affection  de  qqn  ■•]. 
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Cic.  abjicfrc  amorem  ab  ali- 
qao  [•  ôter  son  affection  à 
qqn  •] .  Cic.  u^icai  saam  amorem 
ostendère  [-  donner  à  qqn  des 
preuves  de  son  artection,  lui 
témoigner  de  l'affection  •].  Cic); 
animas,  i,  m.  Plant.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ad  aliqaem  animam 
saam  adjicére  [•  donner  son 
affection  à  qqn,  mettre  en  qqn 
son  affection-].  Plaat.  cf.  ani- 
mam saam  uiicai  dare.  Cic. 
alicajas  animam  sibi  compa- 
ràre  ou  conoiiiâre  ou  colligëre. 
Cic  animam  saam  de  aiiqao 
e^icëre  [-  ôter  a  qqn  son  allec- 
tion  •].  Ter.  ejr  animo  [•  d'af- 
fection ■].  Cici  ;  caritas,  àtis 
(«  affection  môlée  d'estime  ou 
d'admiration  -),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  complecti  aliqaem  amici- 
tiâ  et  cantate.  Cic.  benevolen- 
tiâ  devincîre  homines  et  can- 
tate [•  s'attacher  les  hommes 
par  la  bonne  volonté  et  l'affec- 
tion •].  Cic.  mataa  inter  nos 
caritas  [■  notre  affection  mu- 
tuelle-]. Quint,  ea  caritas,  qa^e 
est  inter  natos  et  parentes. 
Cic  saoram,  caritas  [•  son  affec- 
tion pour  ses  parents  •].  Cic  et 
au  contr.  caritas  civiam  [•  1  af- 
fection de  ses  concitoyens  pour 
lui  •].  Cic  tantam  esse  apad 
omnes  tai  caritatem,  at.... 
[■  [que]  tout  le  monde  a  pour 
vous  une  telle  affection, que...-]. 
Cic  au  plur.  caritates  [•  senti- 
timents  d'affection  -],  Cic.  de 
off..  I,  57;  cf.  de  fin.,  III,  73])  ; 
complexus,  ûs  (seul,  au  sens 
figuré  ,  m.  Cic  fex.  :  •  arra- 
cher brutalement  qqn  à  l'affec- 
tion de  sa  mère  -,  aliqaem,  de 
matris  complexa  avellëre  atqae 
abstrahëre.  Cic.  cf.  aliqaem  a 
complexa  saoram  distrahëre. 
Cic);  studium,  ii  (-  goût  pro- 
noncé pour  qqch  OB  [rar.]  pour 
qqn  -),  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  meam 
in  te  stadiam.  Cic  taa  erga  me 
volantas  et  stadiam.  Cic  sta- 
diam ejas  erga  me.  Cic.  popali 
sfodia  •  l'affection  du  peuple-]. 
Cic.  alicai  rei  dare  stadiam. 
Cic  nallias  stadio  tenëri.  Cic 
alicajas  rei  stadiam  ponëre 
[•  renoncer  à  l'affection  qu'on  a 
pour  une  chose-],  //or.);  volun- 
tas,âtis  ("  inclination  ■),f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  volantas  atriasqae. 
Cic.  [Dej.,  il  ].  volantas  mataa. 
Cic.  littéral  exigaam  signi(ica- 
tionern  tax  erga  me  volantatis 
tiabebant.  Cic.  inclinatione  vo- 
lantatis propendére  in  aliqaem. 
Cic).  Parler  de  cœur  et  d'affec- 
tion, corde  atqae  animo  sao 
loqai.  Plaat.  Avoir  de  1'  — 
pour...,  amâre,  tr.  Plaat.  Cic. 
etc.  (ex.  :  eam  a  me  non  diligi 
solam,  veram  eliam  amari 
'•  que  j'ai  pour  lui  non  seule- 
ment do  l'amitié,  mais  encore 
do  l'affection  -].  Cic  [op.,  XIII, 
.'é7,  1].  cam  te  semper  amaii 
dilexiqae.  Cic  [op.,  XV,  7,  1]. 
amâre  aliqaem  fraterné  [•  avoir 
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pour  qqn  une  affection  frater- 
nelle-]. Cic.  amàre  aliqaem  e,x 
tininio  [•  aimer  qqn  d'affec- 
tion -].  Cic.  amure  aliqaem  sin- 
galari  amore  [•  avoir  pour  qqu 
une  affection  sans  partage  -1. 
Cic);  adamàre,  tr.  Cic  Nep. 
(ex.  :  ad.  aliqaem.  Nep.)  ;  difi- 
gëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  aliqaem 
diligére  et  caram  habére.  Cic. 
aliqaem  colère  atqae  diligërc. 
Cic  diligëre  inter  se  [•  avoir 
une  affection  mutuelle  -].  Cic. 
aliqaem  artissimé.  Plin.  /.). 
Faire  perdre  il  qqn  l'affection 
de  qqn,  avertëre  aliqaem  ab 
alicajas  amicitiâ.  Ca-s.  Voy. 
ci-dessus.  1  Modification  phy- 
sique. Affectio  corporis.  Cic.  -. 
vitium,  ii,  n.  Cels.  (ex.  :  W- 
fium  corporis.  Cels.  v.  intes- 
tinorom  [•  affection  intestina- 
le-]. Cels.);  morbus,  i,  m.  Cic. 
Cels.  (ex.  :  m.  gravis,  levis. 
Cels.  m.  longinqaus.  Liv.  ou 
longas.  Liv.  Cels.  [•  affection 
chronique  -  opp.  à  •  affection 
aiguë  -,  morbas  acatas.  Cels.  | 
m.insanabilis[-SilT.  incurable-]. 
Cic.  m.  articalaris  [•  affection 
goutteuse  oa  rhumatismale  -". 
Cic.  Cels.  3eger  morbo  gravi, 
[-atteint  d'unegraveaffoction-j. 
iii'.).  T  Affectation.  Voy.  ce 
mot.  Manières  do  parler  pleines 
d*  — ,  patidse  sententia;. 

affectionné,  ée,  p.  adj.  Qui  a 
de  l'affection  pour  qqn.  Aman- 
lissimas,  a,  am,  adj.  au  su- 
perl.  (av.  le  Gén.).  Cic.  Vous 
êtes  si  —  pour  moi,  mei  vero 
rn  ita  capidas  es.  Cic 

aifectionnément,  adv.  Avec 
affection,  avec  ardeur.  £j;  ani- 
mo. Plaat.  Cic.  Stadiosê,  adv. 
Cic.  Plin.  j. 

affectionner ,  v.  tr.  Modifier 
l'àme  par  un  sentiment  (arch). 
Afûcère,  tr.  Cic.  Voy.  affec- 
ter. 1  Affectionner  à  qqch., 
donner  de  l'attache  à  qqch. 
Convertëre  aliqaem  ad  aliqaid. 
Cic.  —  aucun,  (à  faire  qqch.) 
accendëre  aliqaem.  Sali.  Liv.  Le 
lecteur  n'est  affectionné  à  rien, 
legentis  animas  nallâ  rë  prse 
aliâ  afficitar  ou  nallias  rei 
stadio  tenetar.  Cic  ||  Donner 
de  l'attachement  pour.  Stu- 
diam  alicajas  ad  aliqaem  con- 
vertëre. Cic.  S'  —  pour  ou  à... 
stadiam  saam  ad  aliqaem 
adj'angëre.  Ter.  Nous  nous 
affectionnons  de  plus  on  plus 
pour  les  personnes  à  qui  nous 
faisons  du  bien,  inclinatione 
volantatis  magis  atqae  magis 
in  eos  propendêmas  qaibas 
bene  facimas.  1  (Par  ext.)  Af- 
fectionner qqch.,  être  attaché 
à  qqch.  Impansë  ou  impenso 
stadio  velle  alii/aid.  Cic.  tta- 
diosissimam  esse  alicajas  rei. 
Cic.  alicai  rei  stadëre.  Cic. 
Votre  fils  affectionne  l'étude, 
ftliat  taas  optimis  stadiis  de- 
ditas  est.  Cic  C'est  une  af- 
faire que  j'affectionne,  hiec  r, .~ 
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maxime  mihi  est  cordi.  Hor. 
h.  Cotta  mo  par;iît  afioctionnor 
une  prononciation  posante,  L. 
Cotta  gaudere  mihi  videtar 
r/ravitate  lingase.  Cic.  (deorat., 
m,  ll,ii3).  Il  AITtictiounor  qqn, 
avoir  do  l'attaclioniont  pour 
qqn.  Voy.  affection  et  atta- 
chement. 

affectueusement,  adv.  Avec 
ardour  (arch.).  Sammo  stadio. 
Cic.  1  Avec  alToction.  Aztian- 
<ei",  adv.  Cic.  [Comp.  amantias. 
Cic.  Suporl.  amantissime.  Cic); 
famillariter,  adv.  Ter.  Liv. 
(ex.  :  qaam  familiariter  !  Ter. 
familiaritcr  arridëre.  Liv.)  ;  be~ 
Devolè,  adj.  Cic.  (ox.  :  pdeliter 
benevoleqae  prœsto  esse  alicui. 
Cic.  ni  Compar.  ni  Superl.  à 
l'ép.  class.)  ;  pie,  adv.  Cic.  (en 
pari,  des  sentiments  d'un  fils 
pour  son  père). 

affectueux,  euse  (lat.  affec- 
<aosas.  A/acr.),adj.  Qui  montre 
de  l'ardeur  pour  qqch.  (arch.J. 
Stadiosas,  a,  am  (avec  le  Gén.j, 
adj.  Cic.  i  Qui  montre  de  l'af- 
fection. Amans,  p.  adj.  Cic. 
(ex.  :  amantissimas  quidam  filii 
[•  un  père  très  affectueux  ••]. 
Val. -Max.  quid  homine  alio- 
ram amantias  ?  [-^  qu'y  a-t-il  de 
plus  affectueux  qu'un  homme 
pour  les  autres  hommes?  '].  Sen. 
en  pari,  dechoses:  nomen  aman- 
«ios['Un  titre  plus  affectueux-.]. 
Cic.  amantissimis  verbis  [•■  en 
termes  très  affectueux  ••].  Cic. 
mea  fidelissima  aique  aman- 
tissima  consilia.  Cic.  nihil  po- 
tait  fieri  amantias.  Cic.  )  ;  be- 
nevolus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  benevolas  animas  [«  dis- 
posi  tionsaffectueuses'].  Cic.  rare 
en  ce  sens);pjus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pias  in  parentes. 
Cic.  adversas  sororem.  Liv.)  ; 
perblandus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  perbl.  successor.  Cic. 
[ad.  Q.  fr.  I,  2,  3];  en  pari,  de 
chos.  prima  ejus  oratio  per- 
blanda  ac  benigna  fait.  Liv. 
[X.XIII,  10,  1]).  Mouvement  af- 
fectueux, applicatio  animi.  Cic. 
(Lrel.,  26). 

1.  afférent,  ente,  adj.  Qui 
doit  revenir  à  (t.  de  droit).  Qui 
[gna»,  quod)  ad  aliqaem  redit. 
Part  —  à  chacun,  rata  pars 
qaœ  ad  singalos  redit.  Cic.  Cha- 
cun pour  sa  part  — ,  qaisqae 
pro  virili  parte. 

2.  afférent,  ente,  (lat.  affe- 
rens),  adj.  Qui  apporte  (néol.). 
Qai  {quœ,   qaod)  offert- 

affermage,  s.  m.  .\ctioa  de  don- 
ner à  ferme  (arch .).  iocaiio .  ônis, 
f.  Cic.  Col.  ^  Action  de  pren- 
dre à  ferme  (arch.).  Condactio, 
ônis,  f.  Liv.  Redemptio,  unis, 
f.  Cic. 

afferme,   s.   m.    Arch.  Comme 

AFFEinlAGE. 

1.  affermer  (lat.  a(^rmare),  tr. 
Affirmer  (arch.).  Al§,rmâre,  tr. 
Cic.  L'hyperbole  afferme  ce  qui 
passe  au  delà  de  toute  crédulité 
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(Malherbe),  in  )i.oc  omnia  hyper- 
bole extcndilar,  ut  ad  veram 
rnendario  vcniat.  Sen.  (ben.. 
Vil,  2^). 

3.  affermer,   v.    tr.    Donner    à 
ferme.  Locâre,  tr.  Cic.  (ex.  :  l. 
portoriam,  (andam,  vectigalia 
[■  affermer   les  droits   d'octroi, 
une    terre,   la    perception    des 
impôts  ■■].    Cic.    locâre  praedia 
non  nammo,  sed  partibus  [•  af- 
fermer les  terres,  non  pour  l'ar- 
gent comptant,  mais  pour  une 
partie  des  revenus  ■■].  PUn.J.'i  ; 
elocàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  elocare 
fandum.    Cic).    Action     d' — . 
V'oy.  AFFERMAGE.    Celui   qui  af- 
ferme,   locator,  oris,  m.    Vitr. 
Plin.  Inscr.  ^  Prendra  à  ferme. 
Redimëre,  tr.   Ca?s.  Cic.   etc. 
(ex.  :  red.   vectigalia,  portoria. 
Cœs.   picarias  ['    fabriques  de 
poixj].  Cic.insalam.  Jet.);  con- 
ducêre,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.:  cond. 
portoriam.  Cic.   publica  vecti- 
galia. Liv.  qqf.  pablica  vectiga- 
lia redimëre  et  condacëre.  Liv.). 
Il  y   a  doux   villes   confédérées 
dont  les  dîmes    ne    s'afferment 
pas,    fœderatse    civitates     dax 
sant,  qaarum    decamœ    venlre 
(de  veneo)  non  soleant.  Cic.  (in 
Verr. ,    II,    3,    6).    Action    d'— . 
Voy.  AFFERMAGE.    Celui  qui    af- 
ferme   {c.-à-d.     qui     prend     à 
ferme),  manceps,  cipis,  m.  Cic. 
Plin.  j.  Saet.  Tac. 
affermir,  v.  tr.  Rendre  ferme. 
Firmâre,  tr.    Vitr.   (ex.  :  id. 
m,ajdn\ê     totam    opus    (irm,at. 
Vitr.)  ;    conSrmâre,   tr.  Cœs. 
Vitr.    Plin.  (ex.  :   stipites  con- 
(imiare  et  stabilire.  Cœs.  [B.  C, 
VI!,    73,   7).    frontati    maxime 
religando     con(irm,ant     parie- 
tam  soliditatem.  Vitr.  [II,  8,  7J. 
conf.    dentés    mobiles.    Plin.)  ; 
sqlidâre,  tr.   Virg.  Vitr.  Aar.- 
Vict.  (ex.  :   solidare   locam  (is- 
tucationibas  [  <■  affermir  le  ter- 
rain   au   moyen    de    pilotis  ■.]. 
Vitr.  aream  cretâ.  Virg.   viam. 
Aar.-Vict.)  ;    coosolidàre,  tr. 
Vitr.    Valg.  (ex.  :   cens,   parie- 
fem.  Fiir.)  ;  stabilire,  tr.  Cies. 
Plin.    (ex.    :   st.   stipites.    Cœs. 
dentés.  Plin.).  —  en  piétinant, 
cxcalcâre,  tr.  Cœs.    (cf.    B.  G., 
VU,  73,  7  :  simul    confirmandi 
et   stabiliendi    caasà  singali  ab 
infimo  solo  pedes  très  terra  ex- 
calcabantar) .    —    un    ouvrage, 
firmitadinem      addëre      operi. 
Vitr.      S'     —     prmàri,     pass. 
Vitr.     confirmàri,     pass.    Cœs. 
stabillri,    pass.    Cœs.    Affermi, 
^rmafns,  a,    um,  p.    adj.   Vitr. 
t  Fig.  Firmàre,  tr.  Cœs.   Cic. 
Curt.  Qaint.  (ex.  :  firmâre  rem 
pablicam.  Cic.    novam   civita- 
tem.    Cic.     i-ocem.  Cic.    corpus 
labore.  Cic.  concordiam  et  pa- 
cem.Cart.  cajas  adventas  Pom- 
pejanos  compressit  nostrosqae 
firmaiit.  Cœs.  [B.  C,  III,  65,  1]. 
ut     inferiores   radiées  pcnitas 
descendendo  prmentar.  Qaint. 
firmatà     jam    stirpe    virtatis. 
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Cic.)  ;  conûimùre,  tr.  Cic.  etc. 
(e.x.  :  c.  vucem  et  lataa  [>■  sa 
voix  et  ses  [lounions  •.].  Quint, 
nervos.  Cœs.  vaictudinem.  Cic. 
confirmâri ,  pass.  (•.  voir  sa 
santé  s' —  •>].  Herib.  confirmataa 
[•  dont  la  santé  est  affermie  ••]. 
bcrib.  cogitatione  illù  non  me- 
diocriter  sam  confirmatus  ad- 
versas ha^'asce  vitœ  casas, 
[•  cette  pensée  servit  beaucoup 
à  m'afformir  contre  les  accidenta 
de  la  vie  ■>].  Cic.  ad  illias  jadi- 
ciam  confirmandam  [«   pour  1 

—  dans  sou  jugomeut  ■].  Cic. 
conf.  insulas  bene  animatas 
['  —  les  iles  dans  leurs  boancT; 
résolutions  ->].  Nep.  eos  con^ 
mat  uti  Rontam  pergerent  [«  i 
les  affermit  dans  la  résolutioo 
de  pousser  Jusqu'à  Rome  •].( 
Sali,  alias  aliam  confirmâre,'. 
ne  nomina  durent  [-  ils  s'af- 
fermissent l'un  l'autre  dans  la 
résolution  de  no  pas  s'enrôler  »]. 
Liv.)  ;  fundâre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
f.  nostram  imperiam  [•  notre 
pouvoir  .].  Cic.  f.  suas  opes. 
Curt.  rea  pablica  tam  prœclarë 
fandata.  Cic);  stabilire,  tr. 
Cic  (ex.  :  st.  rem  pablicam.  Cic. 
virtate  [•  par  héroïsme  ■■]  stabi- 
lita  libertas.  Cic.  [in  Cat.,  U,  1011; 
constabilirt.,  tr.  Plaut.  Ter. 
ie\.  :  rem  suam.  Plaat.  [capt., 
A531.    Ter.  fad.,   771|).  Servir  à 

—  le  triomphe  de  César,  Cœsari 
expedlre  ad  dlatarnitatem  vic- 
toriœ.  Cic.  (ad  Att.  VII,  2â,  1). 
S'  —,  coDûrmâre  se.  Cic. 
(ex.  :  •  s' —  contre  tout  événe- 
ment ■>,  confirmâre  se  ad  om- 
nia.  Cic  <■  quand  il  se  fut  bien 
affermi  dans  son  dessein  ■',post' 
qaam  se  prœclaré  conprmavit. 
Cic)  ;  coDûrmare  animum. 
Cic.  Cœs.  (cf.  confirmare  ani- 
mam.  suam  ad  virtutem.  Cor- 
nif.  [rh.,  IV,  31].  confirmato 
animo.Sall.  confirmatis  animis. 
Curt.)  ;  coDvalescêTe,  intr. 
etc.  (ex.  :  in('ans  convalescit. 
Ja£t.  agni  convalescunt.  Varr. 
quâ  lege  suffragioram  vis  po- 
testa^qae  convalait.  Cic.  Romu- 
las  amorem  eis  et  otii  et  pacis 
injecit,  in  ijuibas  facillime  jus- 
tifia et  fides  convalescit  [  '  sen- 
timents qui  permettent  à  la  jus- 
tice et  à  la  loyauté  de  s'affer- 
mir '  ].  Cic.  cam  aadisset  con- 
valuisse  apad  barbaros  famam 
mortis  sase.  Curt.  inveierata 
longo  jam  tempore  opinio  de 
aliquâ  re  convalait.  Curt.  hic 
magis  in  dies  convalescebat 
[•  l'autorité  [do  Milon]  s'uft'er- 
missait  de  jour  en  jour  =]. 
Cic  his  Cœsar  rebas  ita  conva 
luit,  at...  Cic  nimis  vicinas 
prope  se  convalescêre  opes  rati. 
Cic.  convalesco  [•  ma  santé 
s'affermit  ■•].  Cic).  Affermi,  (ir- 
miorfactus.  Cic.  Affermi  contre 
les  hasardi,  firmior  adversaa 
fortuita.  Tac.  (Hist.,  IV,  ôi. 
Saet.  (Tib.,  28).  Affermi  contre 
les  dangers,  ^rmus  contra  péri- 
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cala.  Sali.  AfTarmi  coQtre  l'o- 
pinion publiqui>,  ^rmas  adver- 
sas  fiimam  ranxoresqae  homi- 
nam.  Liv.  AQormi  dans  son 
dessein,  prmior  in  sententiâ. 
Cic.  Bien  aflerjni  dans  sa  réso- 
lacioii  de  soutenir  l'alTalre,  in 
snsceptà  caasi  prmissimas. 
Cic. 

affermissement,  s.  m.  Action 
d'alTeixnir  ef  rcsultat  de  cette 
action.  Firtnamentum,  i,  n. 
Cses.  (ex.  :  transversaria  tigna, 
gaœ  prmamento  esse  possint 
[•  pour  servir  à  l'afformisso- 
menide  l'ouvrage  'J.Caes. [B.C., 
II.  15,  S]i  ;  au  Hg.  :  prmamen- 
tnm  rei  pablicse.  Cic.\  ;  con- 
£rmatio,  ônis,  f.  Cic.  (seul. 
au  sjns  fig.,  ex.  :  con(irm. 
perpetas  libertatis.  Cic  [ep., 
XII,  8,  I])  ;  duramentum,  i, 
n.  Sen.  (seul,  au  fig.,  ex.  : 
•  de  toutes  les  vertus  les  com- 
mencements sont  faibles  et  c'est 
la  temps  qui  leur  assure  I'  — 
et  la  force  ■,  omniam  virtatam 
tenera  esse  principia,  tempore 
ipsis  daramentam  et  robar 
accedëre.  Sen.  [tranq.,  I,  2]). 
Mais  il  vaut  mieux  employer 
une  périphrase  où  entrera  un 
desverbes  citésàl'art.  affermir, 
ex.  :  tout  ce  qui  sert  à  1"  —  de 
la  puissance,  omnia  ause  per- 
tinent ad  confirmandas  opes. 
Je  me  réjouis  de  1'  —  de  sa 
santé,  gaudeo  qaod  valetado 
ejus   prmata  sit.  Etc. 

affété,  ée,  adj.  Qui  a  une 
grâce  maniérée.  Lasciims,  «, 
um,  adj  Sen.  rh.  (contr.  II 
praef.  1).  Prœdalcis,  e,  adj.  Sen. 
rh.  Qaint.  Genre  — ,  prxdalce 
gênas. Qaint.  (Il,  5,  22).  Phrases 
— ,  prsedulces  sentenlix.  Sen. 
rh.  (suas.,  7,  12)  ou  (subst.) 
prsedalcia,  n.  pi.  Qaint.  (VIII, 
3,  û6|.  Voy.  aussi  affecté  et 
nFXfmRCHé, 

afféterie,  s.  f.  Grâce  maniérée. 
Lascivia,  se,  f.  Qaint.  (qqf. 
lascivia  deliciaeqae.  Qaint.  [X, 
1,  ii3],  en  pari,  du  style)  ; 
munaitia,  as,  f.  Cic.  Sali. 
etc.  (ex.  :  —  dans  la  parure, 
manditia  odiosa  atqae  exqai- 
sita  nimis.  Cic.  au  plur.  man- 
diiiie  arbanas.  Sali.)  ;  caia- 
mistri,  orum  m.  pi.  Cic. 
Tac.  (en  pari,  du  style,  ex.  : 
tUi  caiamistri  qaidem  adhibe- 
buntar.  Cic.  calamistH  orato- 
ram.Tac.).  —  du  8tyle,pras(/aJ- 
cia,  n.  pi.  Qaint.  (VlII,  3,  Wj). 
Avec  — ,  lascive,  adv.  Sen. 
rli.  (ex.  :  eandem  rem  lascivias 
dicëre.  Sen.  rh.  (contr.  II,  6, 
8. 

ffiche.  8.  f.  Piquet  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  ^  Objet  de  parure 
(arch.).  Voy.  AFFiQimr  et  coli- 
ncHET.  ^  Annonce  au  public 
(fixée  à  un  mur,  etc.).  Tabala, 
SI,  f.  Varr.  Cic.  Titnlas,  i,  m. 
Liv.  Ov.  Prop.  Libellas,  i,  m. 
Cic.  Saet.  Faire  connaître  par 
voie    d'    — ,   proscribSre.    Cic. 


edère  per  libcllos.  Saet.  (Cacs., 
UV.  \  oy.  AFFICHER.  Faire  une 
— ,  <i(u/am  ou  titbalam  pros- 
cribère.  Cic.  proponêre.  Aug. 
Apposer  une  — ,  libellam  cum 
inscriptions  figëre  ou  ponére 
propalam  libellam.  Tac.  —  do 
vente,  proscriprio  {bonoram, 
prsedioram).  Cic.  —  de  ventes 
publiques, aactionan'a;  tabala:. 
Cic.  Mettra  une  afGche  sur  uua 
propriété  à  vendre,  proscri- 
hêre,  tr.  Cic.  Plin.  (ex.  :  pros- 
cribère  insalam,  bona,(andam. 
Cic .  proscribebatar  domas 
[•on  avait  mis  une  affiche  sur 
l.i  maison  •!.  Plin.  ^'.).  Enlever 
les  — ,  libellas  dejicêre.  Cic. 
afficher,  v.  tr.  Apposer  une 
affiche.  Figère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  f.  leges.  Cic.  takaiam 
immanitatis  [•  —  la  liste  des 
franchisas  accordées  ■].  Cic.  f. 
capat  legis  in  poste  carias. 
Cic);  ponëre,  tr.  Tac,  (ex.  : 
p.  edictam.  Tac.  [Ann.,  I,  7.] 
positis  propalam  libellis  [•  des 
placards  •].  Tac.  [Ann.,  IV, 
27J);  proponêre,  tr.  Saet. 
(ex.  :  pr,  edictam,  libellam. 
Saet.).  Il  Annoncer,  faire  con- 
naîtra par  une  afficha. 
Proscribere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  venàtionem.  Cic.  aactio- 
nem  [»  une  vente  aux  en- 
chères '].Cic.senatam  Kalendis 
velle  se  freqaentem  adesse... 
Formiis  proscribi  jassit  [«  il  fit 

—  à  Formies  qu'il  voulait  que 
le  sénat  se  réunît  en  nombre 
le  1"  •].  Cic);  proponêre, 
tr.  Cic  Saet.  (ex.  :  propo~ 
nere  fastos  popalo.  Cic.  pr. 
aactionem.  Saet.)  ;  promul- 
gâre,  tr.  Cic.  (seul,  dans  les 
constr.  suivantes  :  pr.  legem  ou 
leges.  Cic.  rogationem.  Cic. 
res  maltos  dies  promalgata. 
Cic).  Faire  —  :  Belle  maison  de 
campagne  à  vendre,  proscri- 
bere l'illam  bonam.  Cic.  {de 
off.,  111,  13).  ^  Etaler,  montrer 
au  public.  Proferre,  tr.  Cic 
(ex.  :  vitia  prof  erre.  Cic,  ali- 
quid  profiteri  et  proferre.  Cic 
in  nxediam  proferre.  Cic)  ; 
prae  se  ferre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  scelas  prae  se  ferre.  Cic. 
conlemptam.  i-it3e  prse  se  ferre. 
Cic);  proûtêri,  dép.  tr.  Cic. 
//or.  Ov.  (ex.  -.profiteri  stadiam.. 
Cic.  profiteri  ac  proferre.  Cic. 
professas  grandia  ou  magna 
[■  qui  affiche  de  grandes 
prétentions  •].  Hop.  viri  caltam 
formamqae  proptentes.  Ov.)  ; 
ostentàre,  tr.  Cornif.  Cic. 
(ex.  :  ost.  pradentiam.  Cic); 
aperîre,  tr.  Cic.  (ex.  :  cam 
Clodias  non  dabitasset  aperire 
qaid  cogitàret  [«  afficher  Bos 
intentions'.].  Cic  [Mil.,  17  fin.]. 

—  le  mensonge,  aperte  mentlri. 
Cic.  —  l'adulation  ,  aperte  ada- 
lâri.  Cic.  —  un  peu  trop  sa  dou- 
leur, dolorem  ferre  paalo  aper- 
tias.  Cic.  —  franchement  sa 
joie,  lœtiiiam  apertissimé  ferre. 


Cic.  S"  — ,   se    in   !pecta:alam 
dire.  Cic 
afficheur,  s.  m.  Celui  qui  posa 

I  •-  affiches.  Qai  tabulas   (iitu- 
los'  (igit  ou  proponit,  etc. 

affidé,ëe,adj.  A  qui  l'on  sa  fie. 
Fidas,  a.  am,  adj.  Cic.  Certus, 
a,  am,  adj.  Cic.  ||  A  qui  l'on 
se  fie  pour  quelque  entreprise 
criminelle.  Socias  ou  minister 
(socia  ou  ministra)  sccleris.  Cic. 
Sali.  T  (S.  m.)  Membre  d'une  as- 
sociation. Socias,  ïi ,  m.  Cic. 
Sodalis,  is,  m.  Cic.  Tac. 

affident,  ente.  Comme  affidé. 

affier,  v.  tr.  Confier  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  T  Donner  sa  pa- 
role (arch.).  Dare  alicai  fidem. 
Ter.  Cic. 

affiler,  V.  tr.  Donner  lafil  à  un 
tranchant.  .Aciiëre,tr.  Cic.  Liv. 
(e\.  :  acaêre  gladios.  Liv.  fer- 
ram.  Virg.  sagittas  cote  [•  sur 
la  pierre»].  Uor.  fig.  acaère  lin- 
gaam.  Cic.  //or.);  exacuëre, 
tr.  Cic.  Virg.  Plin.  (ex.  :  exac. 
ferramenta  cote.  Plin.  au  fig. 
e^racaêre  marronem  aliqacm 
tribuniciam  in  nos.  Cic.  [de 
leg.,  I,  60]).  Avoir  la  langue 
bien  affilée  {c.-d-d.  avoir  la 
répartie  vive  et  prompte),  lin- 
guâ  promptum  esse.  Cic.  Liv.  ^ 
Allonger  en  fil,  in  filam  deda- 
cère.  1  Mettre  en  file.  Ponere  in 
ordinem  ou  in  ordines.  Varr. 
Ordinàre,  tr.  Col.  ||  D'affilée 
(loc.  adv.),  c.-à-d.  à  la  file,  ex 
ordine.  Cic.  Au  fig  .c.-à-d.  sans 
interruption,  sine  alla  inter- 
missione.Cic.  continenter,  a,dv. 
Cic.    deinceps,  adv.  Cic 

affiliation  (bas-latin  affiliatio), 
s.  f.  Action  d'affilier  oo  fait 
d'être    affilié.    Cooptatio,  ônis, 

f.   Liv.   Voy.     AFFILIER. 

affilier  (bas-latin  affiliare),  tr. 
Adopter  pour  fils  ou  fille  (au 
moyen  âge).  Adoptare  sibi  ^liam 
ou  fUiam.Cic.^  Attacher  à  une 
association  principale  dos  asso- 
ciations secondaires.  Conso- 
ciûre,  tr.  {|  Attacher  qqn  à  une 
association.  Cooptùre,  tr.  jLii^. 
Saet,  Allegëre,  tr.  Liv.  Inscr. 
Subst.  masc.  Un  affilié,  socias, 
il,   m.   Cic. 

affinage,  s.  m.  Action  d'affiner. 
Kvroctio,    ônis,  f.  Cod.  Theod. 

affiuement,  s.  m.  Action  d'af- 
finer ou  éta!  de  co  qui  est  af- 
finé.  Voy.   AFFINAKE     Ot  AFFINER. 

II  (Au  fig.)  Etat  do  co  qui  est  fin. 
Sabtilitas,  àtis,  f.  Cic  Qaint. 
L'  —  des  esprits,  ingenioram 
sabtilitas.  Cic  1  Action  d'em- 
ployer la  finesse  pour  tromper 
qqn  (arch.).  Versatia,  se,  f.  Liv. 
Sollertia,  as,  f.  Cic. 

affiner,  v.  r.  Heoùre  fin.  Te- 
n'icm  Ion  tenae)  reddére,  sab- 
tilem  (ou  sabtile)  reddére.  Ci- 
ment affiné,  arenafum  in  tena- 
em  palverem  redaclam.  —  les 
épingles,  (ihalas  exacaére.  Plin. 
—  la  chanvre,  cannabim  sabti- 
lemefficêre.^.  Rondre(un  métal) 
pur  en  séparant   les  eubtances 


AFF 

«irangeres.  Excoqtièrn,  ir.  Ov. 
Purgâre,  ir.  Plin. —  les  métaux, 
excoqaSre  vitiam  metallis.  Ov. 
[fast.,IV,7S6]ou  omneper  ignés 
vitiam.  Vira.  [Goorg.,  I,  88]. 
Parum  redaére.  Or,  argant.  af- 
finé, aurum,  argentam  param. 
Cic.  argentam  param  patam. 
Alfen.  î  Rondro  fini.  Perfwëre, 
tr.  Cic.  Plin.  Manam  extrumam 
alicai  rei  imponëre.  Cic.  S* — > 
c.-à-d.  achever  de  se  faire, 
con/ici  ou  perÇtci,  passif.  Cic. 
P;ir».1  (Au  fiï.).  Rendre  plus 
délicat.  Acuere,  tr.  Cic.  (ox.  : 
a.  ingénia  adalescentiam.  Cic. 
mentem,  pradentiam  intelle- 
gendi  [•  s  —  l'intelligence,  le 
goût  "].  Cic.  acata  ingénia. 
Cic.  homo  acataa  magis  qaam 
eraditas  [»  homme  affiné  piutot 
que  savant  •].  Cic.  animas  aca- 
tas  atqae  versatas  [«  esprit 
affiné  et  avisé  •].  Cic.)  ;  exa- 
cuére,  tr.  Cic.  (ox.  :  cam  ani- 
mus...  exacaerit  illam,at  oca- 
loram,  sic  ingenii  aciem.  Cic. 
[de  Us,.,  1,60]).  1  (Arch.)  Trom- 
per avec  finesse.  Callidè  deci- 
père  aliqaem.  Capable  d' — 
autrui,  callidas  in  decipiendo 
ou  acatas  ad  fraadem.  Nap. 
affineur,  s.  m.  Celui  qui  affine 
(les  métaux).  Qai  excoqait  vi- 
tiam metallis.  ^  (Arch.)  Celui 
qui  trompe.  Voy.    tbompbur   et 

ENJOLEUR. 

affinité,  s.  f.  Parenté  par  al- 
liance. Atûnitas,  àtis,  f.  Ace. 
Cic.  Vell  (6.\.  :  af(initatis  con- 
janctio.  Cic.  af^nitas  inter  Cx- 
sarem  Pompejamqae  contracta 
naptiis.  Vell,  cam  aligao  ma- 
ximis  xrincalis  et  propinqaitatis 
et  affinitatis  conjanctas.  Cic. 
af^nitatem  j'angére  cam  aliqao. 
Liv.  al^nitate  conjangi  cam 
aliqao.  Nep.  etc.).  ^  (Au  fig.) 
Tendance  à  s'unir.  Cognatio, 
Ôais,  f.  Cic.  (ex.  :  c.  stadioram 
et  artiam.  Cic.  numéros  non 
habebat  aliqaam  necessitadinem 
aat  cognationem  cam  oratione. 
Cic.  qaasi  cognatione  aliqaà 
inter  se  contineri  [  ■  avoir  une 
certaine  affinité  '  ].  Cic.  est 
qaœdam  inter  hos  statas  co- 
gnatio. Qaint.  poetis  est  pro- 
xima  cognatio  cam  oratoribas. 
Cic.)  ;  conjunctio,  ônis,  f. 
Cic.  (ex.  :  conj.  mentis  cam 
externis  mentibas.  Cic.)  ;  con- 
cordia,  œ,  f.  Ov.  Plin.  (ox.  : 
c.  reram  ac  repagnantia.  Plin. 
concordia,  qaam  magnes  cam 
ferro  habet.  Plin.)  ;  vicinia, 
as,  f.  Qaint.  (ex.  :  est  haie  tro- 
po  qasedam  cam  synecdoche  vi- 
cinia. Quint.)  ;  aiûnitas,  àtis, 
f.  Qaint  (I,  6,  2i.).  Gell.  (I,  18, 
5,  cf.  IV,  13,  U,  mot  à  éviter). 
Tout  ce  qui  est  vrai,  simple, 
pur,  a  la  plus  étroite  —  avec 
les  attributs  de  l'espèce  humai- 
ne, qaod  veram,  simplex,  sin- 
ceramqae  est,  id  est  natarœ 
hominis  aptissimam.  Cic.  (de 
«Cf,   1,  i   med.).  Avoir   le  plus 
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d'affinité  avec  l'àmeac  l'intelli- 
gonce,  mentem  atqae  intelle- 
gentiam  cohibëre  m^iximë.  Cic. 
Avoir  de  1' — ,  cODgruére,  intr. 
Cic.  Qaint.  Plin.  j.  (ex.  :  res 
proat  congraant  aat  repagnant. 
Qaint.  congraëre  artes  liones- 
tas.  Tac.  cajas  abditis  adliac 
vitiis  per  avaritiam  ac  prodi- 
gentiam  mirecongraebat.  Tac). 
Qui  a  do  1' — ,  coDJtiDCtus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Liv.  (ox.  :  talis 
simalatio  vanitati  est  conjanc- 
tior,  qaam  aat  liberalita'i  aat 
honestati.  Cic.)  ;  cognatus,  a, 
uni,  adj.  Cic.  (ex.  :  nihil  est  tam 
cognatam  mentibas  nostris, 
qaam  nameri.  Cic.  cognata  cal- 
ci  res  est  gypsam.  Plin.  cogna- 
ta vocabala  rebas.  lior.)  ,  vici- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic.  Qaint. 
(ex.:  dialecticoram  scientia  vi- 
cina  et  finitima  eloqaentiœ.  Cic. 
vicinas  proximasqaediis  homo. 
■'^■'n.  vicinas  alicairei.  Qaint.). 
al:iquet,  s.  m.  (Au  plur^.  Me- 
nus objets  de  parure.  Mandi- 
tix,  âram,  f.  pi.  Cic.  Mandas 
maliebris.  Plaat.  Cic.  Sen. 
affirmatif ,  ivo  (lat.  afÇirmati- 
vas,  adj.  Diom.),  adj.  Qui  affir- 
me. A(^rmans,antis,  p.  adj.  Cic. 
Aiens,  entis,  p.  adj  Cic.  (top. 
Ji9).  Asseverans,  antis,  p.  adj. 
Cic.  U  est  fort  — ,  omni  asse- 
veratione  a  format.  Cic. Prendre 
l'affirmative,  store  a  paKs  asse- 
verantiam.  Cic.  L'un  est  pour 
l'affirmative,  l'autre  pour  la 
négative,  alter  ait,  negat  alter. 
Cic.  D'un  ton  — ,  asseveranter, 
adv.  Cic.  (ad.  Att.,  XV,  19,  2). 
Faire  un  signe  — ,  annaëre,  tr. 
et  abs.  Cic.  Comme  nous  fai- 
sions l'un  et  l'autre  un  signe — , 
qaod  cam  aterqae  nostram  an- 
naisset.  Cic.  Je  le  présume,  par 
le  signe  —  qu'il  me  fait,  hoc 
enim  significasse  et  annaisse 
mihi  visas  est.  Cic.  (in  Verr., 
Il,  3,  91).  Particule  affirmative, 
con^irmativa  conj'unctioet  subs. 
confirmaiiva.  Diom.  Prise,  con- 
sentiva,  s.  f.  Donat.  (ad  Ter. 
Andr.,  1,  2.  Zk).  Proposition — , 
pronantiatio,  onis,  f.  Cic. 
affirmation,  s.  f.  Action  de 
déclarer  qu'une  chose  est.  Af- 
ûrmatio,  ônis,  f.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  credëre  af(irmationi  ali- 
cajos.  Plane,  ap.  Cic.  af^rma- 
tioni'  saœ  (idem  faeëre.  Jastin. 
freqaens  affirmatio,  effectaros 
nos  qaod  dicimas.  Qaint.  [IV, 
2,  79 j);  asseveratio,  ônis, 
(pr.  •  affirmation  convaincue  ■•), 
f.  Cic.  (ex.  :  omni  tibi  assevera- 
tione a(^rmo[^v .  uneProp.  Inf.]. 
Cic.  hàc  asseveratione  mcitati 
Gain.  Jastin.)  ;  astipulatio, 
ônis  (pr.  ■  affirm.  conforme  ••), 
f.  Plin.  (ex.  :  astip.  Anmei  Se- 
neem.  Plin.  [XXIX,  101)  ;  auc- 
toritas,  àtis,  f.  Cic.  (ex.  ;  vo- 
lantas  seriptoris  et  aaetoritas. 
Cic.  illias  senteniia  atqae  aaeto- 
ritas.Cic.);  conârmatio,ônis, 
f.  Cses.  (ex.  :  c.  perfagœ.  Cœs.)  ; 
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contestatio,  ônis  (pr.  >  afilr- 
matiou  appuyée  sur  des  témoi- 
gnages'), f.  Ga/.(termo  do  droit); 
obsecratio,  onis  [p.  •  affirm. 
solennelle  en  prenant  les  dieux 
à  témoin  ■),  f.  Jastin.  (AXIV, 
2,  5).  Il  (Sens  spécial.)  Affir- 
mation, c.-à-d.  proposition  af- 
firmative. Pronantiatio,  ônis, 
f.  Cic. 

affirmativement,  adv.  D'une 
manière  affirmative.  .'If/irmat<?, 
adv.  Cic.  (de  ofT.,  III,  lUi). 
/Isseferanter,  adv.  Cic.  Parler 
— ,  af^rmâre.  Cic.  (Tusc,  1, 
25). 

affirmer,  v.  tr.  Déclarer  qu'une 
chose  est.  Afûrmàre,  tr.  Cic. 
(ex.  .  a[[.  nihil.  Cic.  qais  rem 
tam  veterem  pro  certo  affir- 
met  ?  Liv.  certam.  af(irmare 
non  aasim.  Liv.  affirma  tibi... 
[avec  la  Prop.  Inf.].  Cic.  certam 
affirmâre  [avec  la  Prop.  Inf.]. 
Liv.  j'arejarando  aflirmatar 
(impers.)  avec  la  Prop.  Inf, 
Liv.  absol.  si  alla  alia  de  re 
tam  obscara  affirniare  possem. 
Cic.  [Tusc,  I,  25]);  conSr- 
màre,  tr.  Cic.  (ex.:  hoc  cam 
mihi  non  solam  confirmasset 
sed  etiam  persaasisset.  Cic.  at 
possam  confirmare  [•  comme 
je  puis  I' —  -].  Cic.  difficile  est 
hœcdeomnibas  con^rmâre.Cic. 
id  omne  ego  me  rei  pablicse 
caasà  sascepisse  confirmo.  Cic. 
medicas  plane  confirmât  pro- 
pediem  te  valentem  fore.  Cic. 
se  sais  copiis  saoqae  exercita 
illa  régna  conciliataram  con- 
firmât. Cœs.  illad  se  pollicëri 
et  jarejarando  confirmare,  ta- 
tam  iter  per  fines  dataram. 
Cœs.)  ;  Srmàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  flrmo  hoc  jas.  Cic.  fidem. 
Ij.  affirmer  sa  bonne  foi  »].  Ter. 
Prop.  f.  aliqaid  rationibas, 
Jara/urando.  Cic.  vim  et  nator- 
ram  fati  e.x  divinationis  ra- 
tione.  Cic.)  ;  asserère,  tr.  Sen. 
rh.  (avec  une  Prop.  Inf.;  mais 
le  verbe  ne  devient  d'un  usage 
fréquent  qu'à  la  fin  de  l'Em- 
pire) ;  autumâre,  tr.  (propre 
à  la  langue  des  comiques  et 
des  poètes,  cf.  cependant  Cic. 
[or.,  1.9,  166;  top.  13,  55  et  ep., 
V,  13,  1]  qaam  qaidem  laadem 
sapientiœ  aatamo  maximam)  ; 
contendére,  intr.  Cic.  Liv. 
(voy.  prétendre').  —  sérieuse- 
ment, avec  conviction,  asseve- 
ràre,  tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  :  idqae 
se  factaram  asseveravit.  Cic. 
anam  illad  firmissime  asseve- 
rabat,  in  exsilium  se  itaram 
Cic.  nemo  de  illà  re  potest 
contendére  neqae  asseveràre. 
Cic.). —  avec  énergie,  instâre, 
intr.  Ter.  Cic.  (ex.  :  ego  illad 
sedalo  negâre  [inf.  hist.]  fac- 
tam,  ille  instat  factam  [s.-e. 
esse].  Ter  [Andr.,  U7  ;  cf. 
Plaat.,  merc,  2J.2])  ;  inten- 
dëre,  ir.  Cic.  (ex.  :  id,  qaod 
intenderat,  confirmare.  Cic.  La- 
pas   intendère  capit  se   opor- 
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tfre...  facère.  Cic.  absol.  qao- 
modo  nunc  intendic.  Cic.\  ; 
tenère,  tr.  Cic.  (ex.  :  illad 
artë  tenent  accaratêqae  défen- 
dant, volaptatem  esse  sommum 
honam.  Cic^  ;  obtinêre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  obt.  duas  contra- 
rias sententias.  Cic.  non  dicam 
id,  qaod  debebam  obtinêre. 
Ciel.  —  sous  la  foi  du  serment, 
jtiràre,  tr,  Cic.  (ex.  :  /arare 
morbam  [•  affirmer  sous  la 
foi  du  serment  qu'on  est  ma- 
lade -].  Cic.  faisam  Jarare 
[  '  affirmer  par  un  faux  sar- 
ment '].  Cic.  jarat  se  eam 
non  desertaram.  Cxs.  voy. 
jurer)  ;  ad/urâre,  tr.  Cic. 
(e\.  :  adj.  aliqaid.  Cic.  adja- 
ras  id  te  invito  me  non  esse 
(actaram.  Cic.)  ;  dejeràre,  tr. 
Plaat.  Nep.  fr.  Gell.  [ex.  : 
verbis  conceptis  [•  solennelle- 
ment 'J  dejeràre  ansim  netni- 
nem  inimicam  tantam  moles- 
tiœ  mihi  tradidisse.  Xep.  fr.t  ; 
obtestâri,  dép.  tr.  Val. -Max. 
Tac.  (avec  une  Prop.  Inf.  Val.- 
-Uj.v.  Tac).  —  sans  preuve?, 
cavillàri,  dép.  intr.  Lii: 
Plin.  [ex.  :  cavillàri  tribani 
[<•  et  les  tribun»  d"  —  sans 
preuves  ■•].  Liv.  stridorem  eam 
dentibas  (ieri  T'  est  produit  -•] 
cavillantar.  Plin.  [XI,  287J".. 
—  que...  ne...  pas,  negàre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  nego  dicere  (as 
Caisse.  Cic.  negat  veram  esse 
ullici  benevolentiam  cibo.  Cic.). 

Voy.         CERTlFIEfî         et      ASSURER. 

^  Knoncer  un  jug*?meut  en 
attribuant  une  manière  d'être 
au  sujet  de  la  proposition. 
Ennntiâre,  tr.  Cic.  (ac,  II,  96; 
de  fato,  19).  Ponëre,  tr.  Cic. 
Proponëre,  tr.  Cic.  jujement 
qui  consiste  à  affirmer  ou  à 
nier,  pronantiatio,  qaœ  in 
af^irmando  aat  in  negando 
consistit. 

affleurer,  v.  tr.  Mettre  à  fleur, 
r.-à-d.  de  niveau.  Mqaâre, 
tr.  Tac.  Coxqaâre,  tr.  Col.  Ad 
iibellam  collocâre.  Vitr.  |  Etre 
à  fleur,  au  niveau  de  (qqch.). 
Esse  ad  libram.  C^s.  Esse  pari 
lineà  eam  (et  l'Abl.).  Col. 
Déjà  la  rivière  affleurait  les 
bords,  amnis  jam  ripas  sam- 
mas  seqaaverat. 

afflictif,  ive,  adj.  Qui  afflige 
qqn  (arch.).  Voy.  affligeant.''^ 
(T.  de  dr.j.  Qui  frappe  (un 
criminel).  Qui  (qase,  qaod)  ad 
corpas  pertinet.  Voy.  corporel. 

aifliction  (lat.  post.  af(lictio. 
Aaij.  Cassiod.  Greg.)  s. f..  Etat 
de  celui  qui  est  frappé  morale- 
ment d'un  coup  douloureux. 
Mœror,  ôris,  (pr.  •■  affliction 
d'esprit  •),  m.  Plaat.  Ter. 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  mserore  esse. 
Ter.  in  mserore  jacëre  [•  être 
plonge  dans  1' —  .].  Cic.  mserore 
macerâri  (•  se  consumer  dans 
r —  •].  Plaat.  mserore  conpci. 
Cic.  ab  hoc  mserore  recreâri 
[-se  remettre  de  r — présente  -]. 
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Cic.  au  plur.  :  s-griltidines,  mo- 
lestice,  mssrores  ['  la  chagrin, 
l'ennui,  l'affliction  sous  toutes 
les  formes  »].  Cic.  [de  fin.,  I, 
591.  malti  mxrores.  Cic.  [Clu., 
201]);  luctus,  ÙS  (l'affliction 
considérée  dans  ses  manifesta- 
tions extérieures),  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :/iiitts/(irtapc;rdittis[' égaré 
par  1" —  .].  Cic.  afflictas  et  con- 
fectas  lacta  ['  plongé  dans  une 
extrèm»  —  •].  Cic.  lactam  m.v- 
roremqae  sascipëre.  Cic.  insor- 
dibas,  lamentis  lactaqae  iacêre 
[•  s'abandonner  au  deuil,  aux 
lamentations,  à  1'  —  .].  Cic.  in 
lacta  vivère.  Cic.  mserorem 
atqaelactam  deponère.Cic.  adeo 
totam  arbem  opplevit  lactas, 
at...  av.  le  Subj.  Liv.  au  plur  : 
diatarnitas  qaœ  ma.vimos  lac- 
tas  vetastate  toUit.  Cic.  in  lac- 
tibas  maximis  esse.  Cic.  in 
maximos  lactas  incidëre.  Cic); 
labor,  ôris  (pr.  •  souffrance 
m  srale,  affliction  ••),  m.  Cic. 
(ex.  :  cu/os  erga  me  benevolen- 
tiam vel  in  labore  meo  vel  in 
honore  perspexi.  Cic.  maltis 
variisqae  perfanctas  laboribas 
[<■  éprouvé  par  1' —  sous  toutes 
ses  formes  -].  Nep.  qaoniam  in 
tantam  lactam  et  laborenx 
detrasas  es,  qaantam  nemo 
anqaam.Cic);  dolOT,  oris  (pr. 
•  ennui,  affliction'), m. Cic.etc. 
(ex.  :  dolore  affici.  Cic.  in  do- 
lore  esse.  Cic.  dolorem  alicai 
facêre  ou  e(§icëre  ou  dare  ou 
amarre  [••  causer  à  qqn  de  I' — »]. 
Cic.  dolorem  tegére.  Liv.  hoc 
est  mihi  dolori  ["•  ce  m'est  un 
sujet  d'—  »].  Cic);  segritudo 
animi  ou  (abs.)  segritudo, 
inis,  f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  segri- 
tado  animi.  Liv.  aŒcëre  ali- 
qaem  segritadine.  Cic.  afferre 
alicai  ssgriladinem.  Cic.  acrio- 
rem  segritadinem  facëre.  Cic. 
segritadinem  aagëre.  Cic.  se 
totam,  segritadini  dedëre.  Cic. 
in  segritadinem  incidére,  Cic. 
segritadinem  sascipëre.  Cic, 
esse  in  segritadine.  Cic.  adi- 
mëre  alicai  œgritadineml'^  gué- 
rir qqn  de  son  —  »].  Cic.  segri- 
tadinem abjicëre  [<  sortir  de 
r — ').  Cic.  segritadinem  animi 
dissim.alâre,  Liv.  segritadinem 
levàre  ou  lenlre  ou  sedâre.  Cic. 
au  plur.  segritadines  [«  sujets 
d'affliction  ■•  on»  états  d'afflic- 
tion •.].  Cic.  [T use,  III,  67;  IV, 
34]);  serumna.,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  a'ramna,  segritado  labo- 
riosa  \-  on  entend  par  seramna 
une  désolante  affliction  "j.  Cic. 
[Tusc. ,  m,  3Ii,  83].  afifici  seram- 
na ['  être  plongé  dans  1' —  >]. 
Plaat.  incidëre  in  œramnam. 
Cic.  plur.  seramnaram  reqaies. 
.Sall.deformatas seramnis .  Sali, 
te  miseri.v,  te  seramna!  pre- 
mant.  Cic);  cruciatus,  ùs  'pr. 
•■  tourment  ■),  m.  Cic.  (ex.  : 
craciatas  sammoram  doloram 
["  l'extrême  affliction  -].  Cic); 
angor,  oris,  m.  (sort,  auplur.,) 
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ex.  :  vacui^is  ab  angoribaa 
l~  l'absence  d' —  .1.  Cic  se  de- 
dëre angoribas.  Cic.  aliqaem 
conficëre  anjoribas  [»  accabler 
qqn  d'afflictions  •].  Cic.  con- 
pci  angoribas.  Cic.)  ;  acerbi- 
tas,  âtis,  f.  (seul,  au  plur, 
en  ce  sons,  ex.  :  omnes  perferra 
acerbitates.  Cic).  L'idée  du  fr. 
•  affliction  -  est  fort  bien  ren- 
due aussi  par  une  forme  ap- 
propriée du  verbe  afûigère, 
tr.  Cic.  Cart.  (ex  :  •■  mettra 
qqn  dans  1'—  .,  a f(ligëre  ali- 
qaem. Cic.  •  la  perte  de  celui- 
ci  1)  plongea  dans  une  vive  —  ■, 
amissiejas  desiderio  vehemen- 
ter  afflictas  est.  Cart.  •  [il  était] 
abattu  et  plongé  dans  une  ex- 
trême —  »,  segritadine  "(pic- 
tas,  debilitatas,  jacens.  Cic). 
Cf.  aussi  :  •  Tu  t'abaudonnaa  à 
r —  '.jacaisti  mserens.  Cic.  {in 
Pis.,  36  extr.). 

aflligeant,  ante,  adj.  Qui  af- 
flige. Luctuosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Plin.  j.  (ex.  :  fait  hoc  lac- 
taosam  sais.  Cic.  dics  rei  pa- 
blicœ  lactaosas .  Cic.  lactaosam 
est  tradi  alteri,  lactaosias  ini- 
mico.  Cic);  perluctuosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ad  Q.  fr.,  III, 
8,  5);  tristis,  e,  adj.  Cic.  [en.- 
tristia  tempora,  Cic.  tristes 
litterse  nantiiqae.  Cic,  exitas 
tam  tristis  atqae  acerbas.  Liv. 
fr.  tristis  sors.  Cic.  tristia  ad 
recordationem  exempla.  Liv. 
[.XXIV,8,20]);  acerbus.  a,  um, 
adj.  (ex.  :  a.  recordado.  Cic 
fanas.  Plaat.  Cic  erit  acerbam 
aadita.  Cic  aliqaid  qaotidie 
acerbi  atqae  incommodi  nan- 
tiatar.  Cornif.  rhet.);  dolen- 
dus,  a  um,  adj.  verb.  Cic. 
Sali.  (ex.  :  Isetandam  magis 
qaam  dolendam  pato  casam 
taam.  Sali.);  durus,  a,  um, 
adj.  Cic  (ex.  :  condicio  da- 
rior.  Cic);  gravis,  e,  adj.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  mihi  grave  est 
avec  l'Inf.  Ter.  Cic.  grave  est 
dicta.  Cic.  hœc  gravia  aadita. 
Liv.).  Il  est  affligeant  pour 
moi...,  segrë  est  mihi...  Plaat. 
Ter.  Trouver  affligeant  tout  ce 
qui  arrive,  segrë  illad  ferre  qaod 
acciderit.  Cic  (Tusc,  III,  26, 
62).  Il  est  très  —  de  revenir 
avec  infamie  au  point  d'où  l'on 
est  parti  avec  honneur,  m,a- 
gnam  habet  dolorem  ande  eam 
honore  decesseris  eodem  eam 
ignominià  reverti.  Cic.  Après 
toutes  les  fautes  que  j'ai  faites, 
je  n'imagine  rien  que  d' — ,  in 
meo  tanto  peccato  ni)dl  ne  co- 
gitatione  qaidem  asseqai  pos- 
sam,  qaod  mi/ii  tolerabile possit 
esse.  Cic.  (ad.  Att.  XI,  23, 1  fin>. 
Nous  aimerions  mieux  vous 
écouter  que  vous  entretenir 
d'aucun  sujet  — ,  aliqaid  aadi- 
remas  potias  ex  te,  qaam  te 
afficeremas  alla  molestiâ.   Cic. 

alfliger   (lat.    affligëre),  v.  tr. 
Frapper     douloureusement      la 

corps  ou  l'àme.  ^  Frapper  dou- 
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loiirousenioiit  lo  coi'ps.  Affli- 
gère,  tr.  Cic.  (surt.  au  passif, 
'•\.  :  ano  génère  morbi  affiigi. 
i-'ic.  afflictam  civitatem  pesti- 
lenfià  esse.  Liv.  qao  valnere 
afflictas.  Ciirt.);  afûictàre,  tr. 
Cic.  Liv.  Tac.  (surt.  au  passif, 
ex.  :  yravi  morbo  afflictari. 
Liv.  afflictari  comitiati  morbo. 
Tac.  yravias  velicmentiasqae 
afflictari  [•.  avoir  lu  corps  affligé 
d'un  mal  dangereux  -1.  Cic); 
coDÛictàre,  tr.  Cs;s.  Nep.  etc. 
(exclus,  en  ce  sens,  au  passif, 
ex.  :  conflictaH  gravi  pettilen- 
tiâ.  Cses.  conflictâri  gravi  mor- 
bo. Nep.);excruciàre,  tr.  Cic. 
(ex .  :  e.vcr.  alifiacm  vincalis  ac 
verberibas  atqae  omni  sappli- 
cio.  Cic.  excraciari  doloribus 
[•  être  affligé  de  tourments  pliy- 
siques  ■].  Saet.);  afûcëre,  tr. 
Cses.  Cic.  Nep.  (surt.  au  passif, 
ex.  :  valetadine  affectas  [  -  af- 
fligé d'une  maladie  ',pr.  -  at- 
teint dans  sa  santé  ■].  Cxs.  in 
corpore  affecta  vigebat  vis 
animi.  Liv.  tanfis  pedam  rlo- 
loribas  affici,  at...  Cic.  gravi 
morbo  oculoram  affici.  Xep. 
civitas  (egra  et  affecta.  Cic. 
afflrmo  neminemunijaam  tantâ 
ccUamitate  affectum  esse.  Cic.}. 
Affligé,  afûictus,  a,  uw.  p. 
adj.  Cic.  (etc.  voy.  ci-dessusj. 
Etre  affligé,  afûigi, passif.  Cic. 
(voy.  ci-dessus),-  afûictâri, 
passif.  Cic.  (voy.  ci-dessus); 
conflictâri,  passif.  Cic.  (voy. 
ci-des);  afâci,  passif  Cic.  tr. 
(voy.  ci-deS3us);iaôor3re,  intr. 
Cic.  Liv.)  (ex.  :  laborare  morbo 
Cic.  pestilentiâ.  Liv.).  ^  Frap- 
per douloureusement  l'âme. 
Afûigére,  tr.  Cic.  Cart.  (ex.  : 
affl.  aliqaem.  Cic.  animos.  Cic. 
spgritadine  afflictas  [•  profon- 
dément affligé  .].  Cic.  amissi 
ejas  desiderio  vehementer  af- 
flictas est.  Cart.);  afSictàre, 
tr.  Ter.  Cic.  (seulement  dans  Lîs 
express,  suiv.,  ex.  :  ne  te  afflic- 
tes.  Ter.  cam  Alcibiades  se 
afflictaret.  Cic.  afflictari  la- 
mentariqae  ccepisse.  Cic.  de 
quibas  [rebas  domesticis]  veke- 
mentissime  afflictor.Cic.);con- 
Qictàre.  tr.  Cic.  Plin.  (ex.  : 
conflictàre  sese  mœrore.  Plin. 
[VIII,  59].  conflictâri  dariore 
fortunà.  Cic.  conflictâri  ab  ali- 
qao  diatarnis  molestiis.  Cic.'\  ; 
coDtristàre,  tr.  Csel.  ap.  Cic. 
(ep.  Vlir,  9,  5).  Sen.  CoL  Plin. 
(ex.  :  contristat  hsec  sententia 
Balbam  Corneliam.  Csel.  ap. 
Cic.  contristare  et  in  sollicita- 
dinem  addacére.  Sen.  au  pas- 
sif-moyen :  nanqaam  contris- 
târi.  Sen.  contristâri  ob  sce- 
lera.  Sen.);  excruciàre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  excruciàre  aliqaem. 
Cic.  angar?  excraciemnc  me? 
Cic.  ne  te  qaoque  excraciem. 
Cic);  afûcëre,  tr.  Cic.  i.ex.  : 
hictu  aliqaem  afflcëre.  '  Cic. 
quanta  ire  molestia  affccerit. 
ùic,  si  pio  dolore  affectum  me 
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viderint.  (Jic.  magno  dolore 
afflci  [-  être  fort  affligé  »].  Cic. 
magnâ  affectas  soïticitadine, 
maximâ  molestia  affectas  [-  vi- 
vement et  profondément  affli- 
ge •].  Cic.  affectas  hoc  nantio. 
Cic);  mordére,  tr.  Cic.  (ex.  : 
valde  me  nioniordcrunt  epistulx 
tase.  Cic.  scribis  morderi  te  in- 
terdam,  qaod  non  simul  sis. 
Cic).  —  qqn,  dolorem  alicuifa- 
cëre  ou  efflcére  ou  dâre  ou 
afferre.  Cic.  — beaucoup  (qqn), 
alicai  magnam  et  acerbum  do- 
lorem commovére.  Cic.  Vous 
n'affligerez  jamais  mon  âme 
d'une  plaie  assez  profonde  pour 
me  faire  oublier...  nallam  an- 
(jaam,  mihi  tantam  dolorem 
inaretis,  at  obliviscar...  Cic.  (p. 
Mil.,  36,  99).  Ce  qui  m'afflige 
c'est  de...  [acerbam  est  mihi, 
avec  Vint.) .  Plaat.  Cic  Que  vous 
soyez  tracassé  à  propos  du  bien 
de  votre  aïeule,  cest  ce  qui 
m'afflige,  te  de  prœdio  avise 
exercëri  moleste  fero.  Cic.  Ce 
qui  m'afflige  au  plus  haut 
point,  c'est  que  je  ne  sais  pas 
où  vous  aller  voir,  molestissime 
fero,  qaod  te  ubi  visarus  sim, 
nescio.  Cic.  Mon  frère  m'afflige, 
fratris  me  piget.  Ter.  Affligé, 
ée,  p.  adj.  Mœstus,  a,  uni, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  en  parlant  de 

Sen.msesias  senex.Cic.  en  pari. 
6  ch.  m.  et  conturbatas  valtas. 
Cornif.  rhet.  avec  un  Abl.  de 
cause  :  msestas  amissis  liberis. 
Sen.  cam  immolandâ  Iphige- 
nià  tristis  Calchas  esset,  naa?s- 
tior  Ulixes,  msereret  Menelaus. 
Cic);  mœreDS,  entis,  p.  adj. 
Cic.  (très  fréq.);  afûictus,  a. 
uzn,  p.  adj.  Cic.  (voy.  ci-des- 
sus, au  V.  affligëre);  atfectus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (voy.  ci- 
dessus,  V.  afftcëre).  Etre  affligé 
oa  s'affliger.  Mserêre,  intr.  et 
tr.  Cic.  etc.  lex.  :  m.  casani 
["  à  l'occasion  du  malheur  »] 
vin  tanti.  Cic  m.  fllii  mortem 
graviter.  Cic.  qai  non  modo 
prœcipitanti  patriœ  non  subve- 
nirent,  sed  eam  etiam  nim^iani 
tarde  concidëre  msererent  ['  ca- 
pables de  s'affliger  de  la  voir 
succomber  trop"  tard  -].  Cic. 
mserere  suo  incommodo.  Cic 
mœrere  alienis  bonis.  Cic); 
angi,  pass.  Cic.  (ex.  :  angi 
animi  ou  animo.  Cic.  angi  ali~ 
cajas  decessa.  Cic.  angi  de 
Statio  manamisso  et  nonnallis 
aliis  rebas.  Cic.  de  qao  angor 
et  cracior.  Cic);  dolére,  intr. 
et  tr.  Cic.  (ex.  :  dolere  Crassi 
nepotem.  Cic.  [ad  Att.,  XIV;  S, 
1].  d.  alicujas  mortem.  Cic 
casam  lactamqae  alicajas.  Cic. 
qaod  Alcibiades  dolebat  [-  ce 
dont  Alcibiade  s'affligeait  »]. 
Cic.  qaod  ceteri  dolére  soient, 
ego  isetor  [.  ce  dont  les  autres 
s'affligent  ordinairement  est 
pour  moi  un  sujet  de  joie  »]. 
Sali.  dolére  de  Hortensio 
[•  3'affliger  sur  le  sort  d'Hor- 
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tensius  -].  Cic.  de  Atticx  fcbri- 
calà  valde  dolai.  Cic.  dolere  ex 
commutatione  reram.  (Js^s.  ex 
aliquo.    Cic.      Vell.     dolére    in 
[-  i  propos    de    -]     taia    gravi 
valnere.    Cic.    avec     une  l-*rop. 
luf.  ;  saos  ab  se   libéras    ahs- 
tractos  ohsidatn  loco  dolebant.  ■ 
Cœs.  nos  d  0  lent  vive  re['  ilss'af- 
fligoutdeuous  voir  vivre  ïi].Cic. 
avec  qaod  et  le  Subj.  :  doluisse 
qaod  popali  Ramani  beneficiam. 
sibi  extorquarctar.  Cœs.  [B.  G., 
I,    9,    2.]    absol.    nemo    doluit 
["_  personne  ne  s'est  affligé  ■]. 
Cic.  impers.  :  dolet  mihi,  qaod 
ta  nanc  stomacharis.  Brat.  ap. 
Cic.     [ep.,    I,     17,  6]).    S'  —  d« 
qqch.,  aliqaid   segré    {graviter, 
moleste,  acerbe)  ferre.  Cic.  ali- 
qaid molesté  graviterqae  ferre. 
Cic.  aliqaid  ferre   anxië.  Sali, 
gravias    aliqaâ  re  commovêri. 
Cic  Si  quoiqu'un  s'afflige  d'être 
pauvre,    si   qais    segré  ferai  se 
paaparem.  esse. Cic  Je  m'afflige 
à    son    sujet,    molesté  fero    de 
illo.  Cic.  J'en  ai  été  véritable- 
mont  affligé,    illad  plané   mo- 
leste tali.  Cic.  "  Etre  affligé  ou 
s'affliger     .    peut     encore    être 
rendu    par    une  expression   où 
entrera  le  mot  dolar,  ex.  :  do- 
larem  accipëre  aliqaâ  re  ou  ex 
aliqaâ  re.  Cic.  dolorem    sasci- 
përe  pra    patriâ.  Cic    dolores 
qaasvis  sascipère  malle  qaam... 
[-  aimer  mieux  être  affligé   de 
mille     manières    que    de...    •]. 
Cic.  dolorem  capëre   ab  aliqnâ 
re.  Cic.tanto  dolore  affici,  ut... 
in  dolore    esse.  Cic.    etc.    Voy. 
AFFLICTION.   Etre   profondément 
affligé,  perdolêre.Ter. perdoles- 
cërc,  intr.  Cses.  La  trêve  ayant 
été    criminellement   violée,    ils 
furent  profondémeiit  affligés  à  la 
pensée  que    leur    valeur   serait 
tournée  en  dérision,  indatiisper 
scelas  violatis,  saam   virtatem 
irrisai  fore  perdolaerant.  Cses. 
(B.  C,  II,  15,  1). 
affluence.   s.    f.    Action   d'af- 
fluer. Afûuentia,  œ,  f.  Plin. 
(au  sens  propre)  ;  corrivatio, 
ôpis,  f.  (ex.  :   corr.  aqaœ  pla- 
vise.  Plin.  aqaaram  Plin.  absol. 
corrivatio.  Plin.  [XXXIII,  71.]). 
—  d'eaux,  carrivatse  aqax.  Sen. 
Il  y  a  affluenced'eaux,  abandon^ 
aqase.  ||  (Au  sens  fig.)  Action  do 
se  porteren  grande  quantité  vers 
un  lieu.  Afûuentia,  œ,  f.  Cic 
Plin.  (ex.  :  affl.  omniam  reram. 
Cic.  annonse.  Plin.  munditiam, 
non    afflaentiam     affectabat . 
Nep.);     ahundantia,     œ,    f. 
(voy.    abondance).     —      ||     (En 
pari,  de  la  foule.)  Celebritas, 
âtis,    f.    Cic.    etc.    (ex.  :     cel. 
l'iroram     ac    m.alieram.    Cic. 
aadientiam.    Qaint.    theatram 
celebritate  refertissimum.  Cic)  ; 
concursus,  ûs,   m.    Cic.   etc.' 
(ex.    :   c.    hom.inum    in  foram. 
Cic.    magni    damam  concarsai 
ad  Afranium  pebant.  Cses.  con- 
carsam  hominamfacère[t  ame- 
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aer  une  grande  —  .].  Cic.  Liv. 
concarsas  (tant  ex  agris.  Cic); 
concuTsatio,  ônis,  (■  Cic.  Plin. 
(ex.  ;  concars.  ^'ormicarum. 
Plin.)  ;  frequentia,  m,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  fr<;qacntià  ac  malti- 
tadine  [  •  au  mili^^u  d'une 
grande  —  •].  Cic.  ma.\-imà  val- 
gi  freqaentià  [•■  au  milieu  d'une 
grande  —  de  peuple  •].  Liv. 
basilicam  habeo,  non  villam, 
(reqaentià  [•■  par  suiie  de  1" — »] 
Formianoram.  Cic.)  ;  effiisio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  [au  plur.] 
efftisiones  hominam  ejc  oppidis 
[•  l'affluunco  de~  gens  qui  sor- 
taient des  villes  •].  Cic.  [in  Pis. 
22,  51  ])  ;  multitudo,  ïnis,  f. 
Cic.  (ex..  :  mayna  maltitado 
kominnm  convcnit  ad  jadicium 
[•  il  y  eut  au  jugement  une 
grande  affluence  do  public  •]. 
Cic.)  ;  stipatio,  onis,  f.  T'arr. 
Cic.  Plin.  j.  (ex.  :  ejus  stipatio 
[•  l'affluence  des  "ons  qu'il 
avait  autour  de  lui  •].  Cic.  [in 
Sul!.,  23,  661,  mot  rare)  ;  vis 
(Ace.  vim.  Atl.  vi),  f.  Cic.  (ex.  ; 
gtianta  vis  hominam  ![^  quelle 
affluence!  ■]  Cic).  J'ai  eu  au- 
tour de  moi  même  affluence  do 
peuple  pour  m'accompagner  do 
ses  applaudissements  jusqu'au 
Capitoîe,  similis  et  frequentia 
et  plaasas  me  asque  ad  Capi- 
toliam  celebravit.  Cic.  Voy.  af- 
fluer. 
affluent,  ente  (lat.  afflaens), 
adj.  Qui  afflue,  c.-à-d.  qui  sa 
jette  dans  un  cours  d'eau.  Con- 
(laens,  entis,  p.  adj.  Liv.  Plin. 
/n/7uens  ,  enrts,  p.  adj.  Liv.  La 
Seine  et  toutes  les  rivières  y 
affluantes,  Seqaana  et  omnes 
qui  eo  conllaant  amnes.  T 
^Subst.  m.)  Affluent,  c.-à-d. 
rivière  qui  se  jette  dans  une 
autre.  Inflaens  amnis.  Plin. 
Accessio.  onis,  f.  Sen.  ||  (Arch.). 
Comme  confluent.  Voy.  ce  mot. 
aifluer  (lat.  a((luère,  sens  fig.), 
v.  intr.  Couler  abondamment. 
CoDÛuére  ,  intr.  Lacr.  Cels. 
Plin.  (ox.  :  si  in  venlrem  san- 
gais  con(lu.vit  [-si  le  sang  afflue 
au  ventre  •].  Cels.qao  sacus  con- 
flaat.  Plin.  hamor  omnis  e  tota 
arbore  in  ulcas  confiait.  Plin.)  ; 
coDCurrére,  intr.  Cels.  (ex.  : 
si  in  stomacham,  qaœdam  bi- 
liosa  concarrant.  Cels.  ne 
materia  [•  le  pus  »]  eo  con- 
carrat.  Cels.)  ;  abundâre , 
intr.  Virg.  (ex.  :  rnrsus  abun- 
dabat  liquor,  Virg.).  ^  iFig.) 
Se  porter  on  foulo  vers.  Afùué- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ox.  :  cam, 
domi  otium  et  divitix  affluè- 
rent. Sali,  ubi  effusë  afflaunt 
opes.  Liv.)  ;  conûuêre,  intr. 
Cic.  Nep.  .Suet..  Justin,  (ex.  : 
multitado  sponte  et  ultra  con- 
paens  Saet.  c.  ad  omnia  spec- 
tacula  unrJiqae.  Saet.  confl.  et 
Athenas  et  in  hanc  urbern  ex 
diversis  locia.  Cic.  hinc  ad  ipsos 
laus,  honos,  dli/nitas  confiait. 
■Cic.);  cODCurrëre,  intr.  Cic. 


Xcp.  Liv.  et:.  ,ox.  :  concarrére 
ad  curiam.  Cic,  ad  druides  dis- 
ciplinse  causa  [.  pour  s'ins- 
truire ■  ].  Cœs.  m  Vapitoliam. 
Saet.  ad  spectacalam  in  por- 
tum.  Liv.  ad  aliqaem  aadien- 
dum.  Suet.);  convenire.  intr. 
Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  conv.  e.v 
oppidis  Snitimis  risendi  causa. 
Cic.  in  domum  Calvini  ad  offi- 
cium  [•  pour  lui  rendre  leurs 
devoirs  •].  Val. -.Max.  ad  pro- 
sequendam  Scipionem  officii 
causd.  Liv.  c.  andiqae  Romam 
gratalatam.  Liv.  conveniunt 
mihi  manera  multa  hue  ab 
amatoribas.  Plaut)  ;  frequeD- 
târe,  tr.  Cic.  Ov.  Suet.  (ex.  : 
(requentàre  ludos,  dies,  ferias 
[•■  affluer  aux  jeux,  auxjours  de 
fête  •].  Cic.  fr.  dies  sollemnes. 
Suet.).  Mer  oùal'fluent  les  mons- 
tres, pontus  scatcns  beluis. 
Plin.  Les  poissons  affluent  dans 
le  Nil,  Mius  scatet  piscibus. 

afflux  (bas-latin  afflaxas),  a.  m. 
Action  d'affluer  toui  à  coup. 
Conflaentia,  œ,  f.  Macr.  (sat., 
VII,  U,  25).  Affluxio,  ônis,  f. 
Placid.  (gloss.  Ji,  5).  L'afflux  du 
sang  au  cerveau  produit  do 
graves  désordres,  si  sanguis  in 
cerebrum  subito  confluxit,  gra- 
vissimse  fiant  inj'anse. 

affolant,  ante,  p.  adj.  Qui 
affole.  Aptus  ou  accommoda- 
tas  (a,  um)  ad  mentem  gravi- 
ter contarbandam. 

affolement,  s.  m.  Etat  d'une 
personne  affolée.  Samma  in- 
sanientis  trepidatio. 

affoler,  v.  tr.  Rendre  comme 
fou.  Fere  insanientem  aliquem 
facëre.  Etre  affolé  du  désir  de 
qqch.,  concopiscëre  aliquid  ad 
insaniam.  Cic.  Etre  affolé 
d'amour,  insanlre  ex  am,ore  ou 
amore.  Plaut.  T  (Par  ext.) 
Mettre  en  piteux  état  (arch.). 
Malcare  m,ale.  Cic.  Indignam 
in  modum  tractàre.  Liv. 

affouage,  s.  m.  Chauffage  ^an- 
ciennem.).  Droit  d'^  {c.-a-d, 
droit  de  prendre  du  bois  dans 
les  forêts  communales,  pour  se 
chauffer), i/us  lignandi. 

affouager,  ère,  adj.  Relatif  à 
l'affouage.  Qui  [qa^,  quod)  ad 
jus  lignandi  pertinet  ou  spec- 
tat.  Commune  — ,  pagas  cai 
suppetant  silvae  abi  lignari 
possit. 

affourcher.  v.  tr.  Placer  à  ca- 
lifourchon. S' — ,  crara  diva- 
ricare,  tr.  Cic.  Après  ma  barque 
rompue,  je  m'affourohe  encore 
sur  les  éclats  (Malherbe),  post- 
quam  cymba  fracta  est,  m  as- 
salis  insido.  Affburché  sur  un 
âne,  in  asino  equitans. 

affranchement,    s.   m.   Arch. 

p.    AFFliASXUIS5E.MENT. 

affranchi.  Voy.  affranxhir. 
affranchir,  v.'tr.  Rendre  franc 

ou  libre.  Liber  are,  tr.  Plaut. 

Ter.  Cic.     etc.     ex.   :    liberàre 

servam,    aliquem,    etc.    Cic.)  ; 

manuznittëre,  t.-.    Cic.   Liv. 


Jet.  ^ex.  :  •  un  esclave  .,  ma- 
namittere  aliqaem.  Cic.  qqf. 
en  deux  mots  :  manu  vero  car 
miserit?  Cic).  —  un  esclave, 
servum  ad  libertatem  vocàre. 
Cœs.  in  libertatem  vocàre  ou 
vindicâre.  Cic.  seri-o  lH)ertaten\ 
dâre.  Justin,  largiri  ou  concède- 
nt;. Cic.  servam  liberum  facëre. 
Cic.  aliquem  manu  asscrrre  in 
libertatem.  (parce  que  devant  le 
préteur,  le  maître,  qui  avait  la 
main  sur  son  esclave,  la  reti- 
rait pour  indiquer  qu'il  était 
libre  désormais).  Liv.  aliqaem 
ad  pileum  vocàre  (parce  que  le 
jour  de  son  affranchissement 
on  donnait  à  l'esclavo  un  bon- 
net do  lainonommépi/eusj.Lii'. 
servam  circumagêre.  Sen.  (op. 
8,  7).  circamvertêre.  Ps.Qaml. 
{dec[.3hi).[nscr.Neap.{u'3l,li9); 
(parce  qu'une  des  formes  de 
l'affranchissement  consistait, 
pour  le  maître,  à  prendre  sou 
esclave  par  la  main  et  à  lui 
faire  faire    le  tour  du    forum). 

Voy.    AFFRANCHISSEMENT.    Un    eS- 

clave  affranchi  et  par  ext. 
(subst.)  un  affranchi,  liberfas,  i, 
m.  Plant.  Ter.  Cic.  libertinas, 
i,  m.  Cic.  Hor.  (l'esclave  af- 
franchi était  dit  libertus  par 
rapport  à  son  maître,  et  iiber- 
tinus,  par  rapport  à  sa  condi- 
tion). Fils  d'affranchi,  liberti- 
nas, i,  m.  Aar.-Vict.  Une  es- 
clave affranchie  ou  par  ext. 
(subst.)  une  affranchie,  liberta, 
<'f ,  f.  Jet.  Il  Par  ext.)  Affranchir 
do  l'autorité  paternelle,  em,an- 
cipâre,  tr.  Liv.  Plin.  j.  Jet.  \\ 
(Par  anal.).  Rendre  indépen- 
dant. Liberàre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
te  ab  eo  vindico  ac  libéra  [«  je 
t'affranchis  complètement  de 
son  autorité  »].  Cic.  lib.  mun- 
dum  ab  omni  erratione.  Cic. 
liberàre  ex  his  incommodis 
aliqaem  pecuniâ  [  •  —  qqn 
des  embarras  actuels  par  de 
l'argent  •].  Cic.  Grœciam  servi- 
tute  liberàre.  Cic.  non  ita  pri- 
dem  dominatu  regio  liberata 
civitas.Cic);  relaxàre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  se  ipse  tantum,  quantum 
œtate  procedebat,  relaxarat  a 
nimiâ  necessitate  namerorum. 
Cic.  cam  [animi]  se  plane  cor- 
poris  vincalis  relaxaverint . 
Cic;  somno  relaxatas  [<■  af- 
franchi dos  entraves  du  som- 
meil .].  Cic);  vindicâre,  tr. 
Cic.  (seul,  dans  les  loo.  suiv.  :• 
vindicâre  in  libertatem  et  a  r«-' 
gam  et  a  patrum  dominatione 
[«  affranchir  le  peuple  en  l'ar- 
rachant à  la  tyrannie  des  ruis 
et  à  celle  du  sénat  •].  Cic.  v. 
rem  populi  in  libertatem.  Cic, 
ex  dominatu  Ti.  Gracchi  in  li- 
bertatem rem  pablicam.  Cic. 
rem  pablicam  afflictam  et  op- 
pressam  in  veterem  dignitatL-m 
ac  libertatem  [•  relever  la  ré- 
publique abattue,  lui  rendre 
son  ancienne  dignité  et  l'af- 
franchir •].  Cic,  aliquem  a  rrU- 
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leriit  morte  [-  afTranchir  qqn 
de  l'infoitune  par  la  mort  .]. 
Cic.  le  non  modo  ex  saspicione 
ianti  sceleris,  verum  etiam  ex 
omni  hominam  scrmone  non 
€irmis,  asd  patrimonio  vindi- 
cavit  r«  pour  s'—  non  seule- 
ment au  soupçon  d'un  paroi! 
forfait,  mais  racmo  des  propos 
do  la  malignité,  il  a  employé, 
nou  les  armes,  mais  son  patri- 
moine. .].  Cic.  [Sull.,  20,  501); 
solvere,  tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  $ol- 
vére  aliqaem  carà  et  negotio 
[•  —  qqii  de  tout  souci  et  de 
tout  embarras  •).  Cic.  civita- 
tem,  rem  pablicam  religione 
l'  de  tout  scrupule  .].  Cic. 
Liv.)  ;  eximëre,  tr.  Liv.  (ex.  : 
eximëre  aliqaem  ex  servitate 
ou  aliqaem  servitate  ou  ser- 
vitio.  Liv.)  —  ses  concitoyens, 
repellère  servitatem  a  civi- 
bas.  Cic.  —  gas  concitoyens  et 
jeter  à  bas  le  joug  qui  pesait 
injustement  sur  eux,  depellëre 
a  civibas   sais    injastam  illad 

dans  servitatis  jagam.  Cic.  

son  pays  opprimé  par  la  tyran- 
nie    des     trente,     patriam    a 
triginta  tj/rannis  oppressam  e 
servitate  m  libertatem   vindi- 
câre.  Nep.  -—  Syracuse  du  joug 
dosCartliasinots,Sj/racasas  op- 
pressas   ab    Carthayiniensibas 
in  libertatem  eximëre.  Liv. S'—, 
te  in  libertatem  vindicâre.  Cic. 
libertatem  capessëre.  Liv.  liber- 
tatem   resamëre.    Tac.    exaére 
servitatem.   Uv.   S'  —    de   la 
t^annie   de   ses    passions,  ca- 
piditatis    dominata    excedëre. 
Cic.   S'  —  des  misères  de  cette 
vie,  ex  miseriis  hajas   vitae  se 
eximëre.   Plaat.  Les  peuples  se 
iOQt  affranchis  peu  à  peu,  po- 
pâli  paalatim  hberi  facti  sant 
ou  servitatis  jagam  a  sais  cer- 
vicibas  depalerant  [dejecerant, 
removerant).  Cic.   S'  —  de  la 
tj^aunie   de   qqn,  expedlre  se 
ab  improbo   imperio.  Cic.   Ils 
voulaient  s'  —  de  notre  souve- 
raineté, de(icêre  ab  imperio  ac 
nomme    nostro   volebant.  Cic. 
Affranchis-toi    du    joug  de  la 
passion,    animi    perturbatione 
liber  sis.  Cic.  ||  Délivrer  (l'àme, 
letpnt,  etc.)  de  ce  qui   l'assu- 
jettit. Liberâre,  tr.  Cic  (ex.  : 
liberare     aliqaem    saspicione. 
Ck.  liberare  se  a  Venere  [  -  s' 
—  du  joug   de   Vénus   .].  Cic. 
tUvinus     animas    liberatas    a 
a>rpore  [•    affranchi   des  liens 
du  corps  .].  Cic)  ;  levâre,  tr. 
yu:,  (ex.  :  •  affranchir   qqn  de 
la  crainte  .,  levàre  alicai  me- 
ram.  Cic.  aliqaem   meta.   Cic. 
',  —   <Jqa     de    tout    souci,  de 
lafflictioa  .,  levâre  alicui  lac- 
tam,     caram,    soUicitadinem. 
'»Jp-  levâre  aliqaem  carà.    Cic. 
aliqaem  molestiâ  valdê.  Cic.)  ■ 
BXimëre,  tr.  Plaat.  Cic.   Hor. 
(SX,  :  eximëre  alicai  caras  U  — 
nn  de  ses  soucis  .].  Hor.  exi- 
■»we  aliqaem  ex  craciata  [.  — 
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qan  de  ses  tourments  .].  Plaat 
lUad    qaod   me    angebat    non 
eximis  [.  vous  ne  m'affranchis- 
sez pas  de   ce   qui     faisait    ma 
peme.].  Cic);  prjvâre,  tr. Cic. 
(ex.  :    pnvâre  aliqaem  dolore. 
etc.)  ;  Vindicâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.    :   vind.  aliqaem   a    crucis 
terrore.  Cic.  vindicâre  aliqaem 
a  molestià,  a  labore.  Cic.l.S'  — 
de    toute    passion,    solvëre   se 
omni   capiditate.   Cic.  S'  —  de 
toute   occupation,    expedlre   se 
ab     omni     occapatione.     Cic. 
Affranchi,    e,  part,    liber,    era, 
eram,  adj.  Cic.  solatas,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Esprit  affranchi  de 
tout,  solatas   liberqae  animas 
Cic.     Si    j'étais     affranchi     de 
toute  contrainte,  si  essent  om- 
nia     mihi     solutissima.      Cic. 
Affranchi  de  soucis,  liber  carà. 
Cic.  Une   fois  affranchi    do  cet 
indigne  soupçon,  si   hàc  indi- 
gna    saspicione    rareat.     Cic. 
Nous    sommes    heureux    d'être 
affranchis  de  tuute  paine,  libe- 
ratione  et  vacaitate  omnis  mo- 
lestiœ   gaademas.  Cic.  Affran- 
chi de  soucis,  vacuas  caris,  Cic. 
Affranchi  d'ennuis,  vacaas  mo- 
lestiis.  Cic.  1  Rendre   libre  de 
ce    qui  grève.   Liberâre,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  liberâre  aliquem 
sere    aliéna.     Cic.     qaod    ejas 
operâ  stipendia  liberatas  esset. 
Cxs.  liberare  Byzantios  [•  af- 
franchir les  B.    de  toute   rede- 
vance .  et  abs.  '  affranchir  les 
Byzantins  •].  Cic);  levàre,  tr. 
Cic.    (ex.     :    agram     pablicam 
vectigali  levâre  [..  —  du  tribut 
le    domaine   public   .].   Cic  )• 
eximëre,   tr.    Cic.   (ex.  :  exil 
mère    agram    de    vectigalibas 
Cic).    Us    sont    affranchis    de 
toute   redevance,   omniam   re- 
ramhabent  immanitatem.  Cseg 
(B.  G.,  VI,  U,  1).  -un  peuple 
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au  tribut,  popalo  immanita- 
tem dâre.  Cic.  Il  avait  ordon- 
né que  la  cité  fût  affranchie 
de  taxes,  civitatem  immanem 
esse  j'asserat.  Cxs.  Territoire 
affranchi  de  redevance,  imma- 
nis  ager.  Cic  Citoyens  que 
Jugurtha  avait  affranchis  d'im- 
pôts, cil/es  apad  Jagartham 
immanes.  Sali.  Que  les  augu- 
res n'étaient  pas  affranchis 
de  l'obligation  de  prêter  leur 
concours  aux  tribunanx,  vaca- 
tionem  aagares  qao  minas 
jadiciis  operam  darent,  non 
habëre.  Cic.  (Br.,  31,  i.7j. 
affranchissement,  s.  m.  Ac- 
tion d'affranchir  et  part,  action 
de  rendre  qqn  de  condition 
libre.  j¥anamissjo,  ônis,  f.  Cic 
etc.  —  légal  (qui  confère  le 
droit  de  cité),  manamissio 
jasta.  Cic.  (top.  10).  Jet.  —  par 
revendication,  manamissio  per 

vindictam.    Liv.    Jet.    par 

inscription  sur  les  registres  du 
cens,  manamis$io  per  censam. 
Jet.  —  par  testament,  mana- 
mitêw    per    tettamentam    ou 


lestamento.  Jet.  —  privé  (qui 
ne  confère  pas  le  droit  de 
cité),  manamissio  non  jasfa. 
Jet.  —  privé  en  piésono  dé 
témoins,  manamissio  int-'r 
amicos.  Sen.  (y.  beat.,  il,,  ■; 
l'Un.  j.  (en.,  Vil,  16,  A).  J. 
privé  par  lettre  (écrite  à  l'.-s- 
claye  et  signée  de  cinq  té- 
moins), manamissio  per  eni- 
tolam.  Jet.  —  d'un  esciav, 
(prononcé  solennellement  par 
le  préteur),  vindicta,  ae,  f 
Plaat.  Cic.  Hor.  (pr.  basuette 
avec  laquelle  le  préteur  tou- 
chait 1  esclave  qu'on  allait 
affranchir!,  Voy.  affranchhi. 
Ij  Etat  d  une  personne  affran- 
chie. Libertat,  âtis,  f.  Cic. 
\\  Action  de  rendre  indépeii- 
dant.  Liberatio,  onis,  f.  Cic. 
Après  r  —  de  la   Grèce,  post- 

Zaam  Grœcia  libéra  facta  est. 
iv.    Jusqu'à    1'    —    de    Rome, 
ad     liberatam      Urbem.     Liv. 
Il     Action    de     rendre     l'.-imo 
libre    de    ce     qui     l'assuji^tilt. 
Liberatio,   onis,  t.  Cic.  Priva- 
tio,    onis,    f.    Cic.    —    de   rnus 
maux,  omniam  maloram  libe- 
ratio.   Qaint.  —  de    tout  cha- 
grin, liberatio  et  vacaitas  om- 
nis   molestiae.    Cic.    —   do    la 
douleur,  privatio  doloris.   Cic 
(de    fin.,    I,    37;    38;    II,     28). 
I     Résultat    de    cette    action 
Vacaitas,  âtis,  f.  Cic—  de  toute 
douleur,  vacaitas  doloris.  Cic. 
—    de    toute    peine,    vacaitas 
asgritadinis.   Cic.    vacaitas   ab 
angoribas.  Cic.  (de  off.,  1,73). 
1  Action  de  rendre  libre  de  ce 
qui  grève.  Vacatlo,  onis,  f.  Cic. 
Tac.  Voy.  exemption.  ||  Résul- 
tat de  cette  action,  immanitas, 
âtis,    f.    Cic.    Cees.  Liv.    Voy. 

AFFRANCHIR. 

affranchisseuT,    s.    m.    Celui 
qui  affranchit  (un  peuple).  Li- 
berator,  oris,  m.  Cic. 
affres,  s.    f.    pi.   Effroi  (arch.). 
Voy.    ce   mot.    ^  Angoisse    qui 
accompagne     l'agonia.    Angor, 
oris,  m.  Cic  et  auplur.  ango- 
res,  am,  m.  pi.  Cic. 
affrètement,     s.     m.     Action 
d'aOréter     (un    navire).    Navis 
locatio  ou  condaetio. 
affréter,  v.  tr.  Prendre  (un  na- 
virej  en  location.  Navem   con- 
dacere.      Ter.     Navire    affrète, 
condacticia  navis. 
affréteur,  s.  m.  Celui  qui  ai- 
frete   (un   navire).    Qai  navem 
condacit. 

affreusement,  adv.  D'uno  ma- 
nière affreuse.  Fcedê,  adv.  Cic. 
Horrendam  in  modam.  Liv, 
affreux,  euse,  adj.  Qui  a  une 
laideur  effrayante.  Fcedus  a 
nm,  adj.  Cic.  Sali.  Liv.  Sen. 
(ox.  :  f.  local.  Sali.  f.  tempes- 
tas.  Virg.  Liv.  monstram  fce- 
dissimam.  Cic.  cam  ipse  fœ- 
dissimus  esset  [..  d'une  laideur 
affreuse  .].  Qaint.);  borren- 
dus,  a,  um,  adj.  Virg.  Liv. 
Ov.    (ex.    :    monitram  hcrren- 
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dam.    li'V-   atraqae  horrenda 
aspecta.   //or.    horrendas   \.isa 
Meientias.  Virg.);  horribillS, 
e,  adj.  Cic.    Cses.  (bx.    :   horr.- 
biliorem  specUm  prsebire.  Cxs. 
ille  (algor  ratUas  horribiiisque 
terra  (•  affreux  à  voir  pour  la 
terre   •].   Cic);   borridus,  a, 
um,  adj.    Cses.   Liv.    (ex.   :  per 
horridas  sUias.  Uv.  [SXU,  16, 
11.     Aorridiort;     aspect  a    esse. 
Cœs.  h.  campus.  Cic.  horridior 
locas.    Ov.);    inamœnus,    a, 
um,  adj.  Ov.  (met.,  X,  15;  mot 
presque  exclus,    poét.    au   sens 
propre);    dirus,    a,    um,   adj. 
Ov.  Uv.   (empl.  surt.   en    pari, 
des  choses   infernales);  turpis, 
e,  adj.  Cic.  Hor.    [as..    :    t.  as- 
pectus.  Cic.  fcmina.  Plaat.  ves- 
titas.  Ter.);  teter,  tra,  tium, 
adj.  Lacr.  Cic.  Virg.  (ox.   :  te- 
ter color.   Lacr.    spectacnlam. 
Cic.    tenebrx.    Cic.    teterrima 
hiems.    C'a»/,   ap.   Cic).   Aspect 
—,    fœdiias,     âtis,     f.    Cic. 
lÀv.  Sen.  (ex.  :  (œditas  Alpiam 
Liv.  valneram.  Liv.  etc.).  Avoir 
un  aspect  —,    borrére,   ii'tr. 
Virfj.    (ex.     :    ast    aliee    turpss 
horrent.     Virg.y     Rendre     —, 
fœdâre,  tr.   Liv.   Tac.   (ex.    : 
fœdati  agri.  Liv.).^  (Au  fig.  en 
pari,  d'actions  ou  d'impressions 
physiques.)    Fœdus,    a,    um, 
adj.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  fœdam 
facinas.  Ter.  fœdissimam  bel- 
lam.  Cic);  dirus,  a,  um,  adj. 
//or.  Ov.  Liv.  (ex.  :  diras  Han- 
nibal.     Hor.    voy.     ci-dessus); 
borrendus  a,  um,  adj.  Virg. 
Liv.  Ov.   (ex.    :  horrenda  nox. 
Ov.    horrendam    rarmen.    Liv. 
res  horrenda  relata.    Ov.  hor- 
rendnm    dicta.  Virg.  mot  surt. 
poét.);  borribilis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.    :     horn'feiies    (ormidines. 
Cic.  horribiles  miseriqae  casas 
[.d' — malheurs  '].Cic.horribHe 
est  caasam  capitis  diccre.  Cic.)  ; 
atTOX,  adj. Cic. etc. (ex.: res sce- 
lesta,  atrox,  nefaria.  Cic.  atrox 
facinas,  atrox  cxdes.  Liv.  atrox 
bellam.    SaU.    atrox   prœliam 
[pugna,   certamen].    Liv.  peri- 
calam.   Liv.   atro.v    tempestas. 
Liv.    atrox  hiems.    Col.   atrox 
imperiam  l-  ordre  •].Z.ii/.  res- 
ponsam.    Liv.     ramor.     Tac); 
immùMiS,  e,     adj.  Cic.  Virg. 
(ex.    :     immanis    hostis.     Cic 
tetra    et  immanis    belaa.   Cic. 
tantam  facinas,  tam  immane. 
Virg.). 

iffriander,  v.  tr.  Offrir  qqch. 
d'3  friand.  Cappediis  inescâre 
ou  allicére  aliqaem.  Ter.  Au 
fij.  Jnescâre,  tr.  Ter.  Liv.  Fior. 
affrioler,  v.  tr.  AUéclier  par 
qqch.  d'appétissant.  Excitâre 
alicixi  aviaitatem.  Plin. 
affront,  s.  m.  Insulte  faite  en 
face.  Contumelia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  contameliae  acerbio- 
res  principibas  soient  esse, 
qaam  injariœ.  Sen.  addêre 
conlameliam  injariie.  Phsedr. 
confameliâ  digwis  [•  qui  mérite 
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qu'on  lui  fasse  affront   ••].  Cic. 
contumelia  mea  [•  l'affront  qui 
m'est  fait   •].   Cic.   contumeJiœ 
graves  ou  grarissimap.  Cic.  Vell. 
accipëre    [•    subir    •]    fantam 
contameliam.     Cset.      accipére 
aliqaid  ad  ou  in   contameliam 
[•    regarder   qqch.   comme   un 
affront  •].    Ter.    Cart.    nallam 
adhihëre  memoriam  contame- 
U;f  [•  110  pas  conserver  de  res- 
sentiment pour  un    —  '].  Nep. 
adjicëre  verborum  contamelias 
[•  affront    en    paroles    •].  Sen. 
rh.  afficëre  aliqaem  contumelia 
[.    faire   essuyer    un    affront   à 
qqn    •].     Sen.    contameliâ  ap- 
pellàre     aliqaem     trangfagam 
[.  faire   à  qqn  1' —  de  l'appeler 
transfuge»].    Ca;s.   descendcre 
palam   ad    gravissimas   verbo- 
rum contamelias.  Cses.  exstingai 
non  passe   eam   contameliam. 
Plin.J.    demëre    [■    effacer    •] 
contameliam.   Liv.   facêre  ali- 
cai  contameliam.  Cato.   Plaat. 
Ter.  Liv.  Sen.  imponcre  alicai 
tantam  contameliam.  Sali,  in- 
ferre alicui  contameliam.  Vell. 
onerâre    aliqaem     contameliis 
ou  omnibus  contameliis.  Metell. 
(ap.Cic.).Cic. perpeti  ['  subir  .] 
alicuj'as  contamelias.  Ter.  per- 
ferre  [-  dévorer  =]  omnes  indi- 
gnitates  contameliasque.    Cœs. 
prsebére  ad  contameliam  os  ou 
prxbêre    os    contameliis.  Liv.). 
Sauve-moi  de  cet  affront,  pro- 
pulsa a  me  hanc  contumeliam. 
(d'apr.    Cic).    Faire   —   à    qqn 
\c-a-d.  lui  faire  honte),  alicai 
contumeliam   inarëre.  Sen.  rh. 
probris  aliqaem  increpàre.  Liv. 
Renvoyer   qqn     en    lui    fa'isant 
— ,  contameliosê  dimittêre  ali- 
qaem.   Cic.  Faire   —    à  qqn  do 
qqch.,  contameliae  causa aliquid 
alicui  exprobrâre.  Cic  Faire  un 
—  à   qqn,    aliqaem    ignominia 
aQicëre  ou   notâre.    Cic.  alicui 
ignominiam  inurërc.  Cic.  (prov. 
cens.    7,    16),    alicui    infamiam 
inferre,  aspergëre,conflâre.  Cic. 
Avoir  r —  de  qqch.,    rester    en 

[c.-à-d.  échouer  publiquf»- 

ment),  contumeliam  accipëre 
propter  rem  maie  gestam.  II 
on  a  ou  r — ,  illad  ei  contame- 
liosam  fait.  Voy.  avanie,  ou- 
trage. 

affronter,  v.  tr.  Opposer  front 
à  front.  Ponëre  adversos,  ad- 
versas  ou  adversa.  Ces  chiens 
s'affrontent,  stant  canes  adver- 
sis  frontibas  (d'après  Hor.). 
Deux  pays  qui  s'affrontent, 
qaaram  regionam  una  cam  al- 
téra continens  est.  ^  Placer  de 
front.  Pariter  jungcre.  1  Abor- 
der do  front  (arcli.).  Obviam 
ire  (a/icui).— l'homme,  adverso 
homini  occarrëre.  |l  Aborder 
hardiment.  Aggredl,  dép.  tr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  :  aggr. 
aliqaem.  Cic.  probe  viram. 
Plaat.  aliqaem  ferro.  Ov.);  ire 
obviam,  intr.  Cic  des.  etc. 
(ex.    :   obviam  alicai  ire.    Cic 
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obviam  ire  pericalis.  Sait.  ira». 
Liv.);  adiré,  tr. Cic.  (ox.  :  adir» 
pencalam,    Cic.     adiré  viram, 
Virg.    ad.    pericalam    capitis. 
Ter.  Cic.  labores,pericala.  Nep. 
omnem  fortanam.    Liv.    [.KXV, 
10,  7]);    obire,  tr.    Liv.    (seul, 
dans  l'express,   obire  pericula. 
Liv.);  oûerre  se.  Liv. {ex.  :  of- 
ferre  se   ou    offerre  se   obviam 
advenienti  hosti.  Liv.);  com- 
mittèro  se.  Cic. (ex.:  comm.se 
urbi.    Cic.   comm.    hiemi   sesa 
(lactibasqae.     Cic.    aat  mortis 
aut     servitutis     pericalo    sesa 
committère.   Cic.  committère  sa 
hostibus  œqao  certamine.  Liv.); 
oppetère,  tr.   Cic.   Liv.  (seul, 
dans  les  express,  oppetère  mor- 
tem.  Cic.  letam  [•  le  trépas  ■•] 
pro  patriâ  oppetëre.  Liv.[XL\', 
26,  §]);  succurrëre,  intr.  Cic. 
(dans    la    locution  suiv.  :  licet 
pericula     impendeant    omnia, 
succurram    atque  sabibo.  Cic. 
[Rose.  Am.,  11, 31]);  suscipëre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  sascipëre  bellam, 
Cic    inimicitias.    Ter.   moles- 
tiam.    Cic.    invidiam.    Cic.).^ 
(Par  ext.)  Insulter  (arch.).  Con- 
tameliosê lœdëre  aliqaem.  Cic 
contameliosê  dicëreinaliqaem. 
Cic.  T  Tromper    impudemment 
(arch.).    Fraadâre   ou   defraa- 
dâre,    tr.    Cic.    Dolo    aliqaem 
petëre  ou   aggredi.   Cic.  Inda- 
cère  aliqaem  impadenter.   Cic 
affronterie,  s.  f.  Action    d'af- 
fronter,   c.-à-d.    de    tromper 
impudemmen  t. /^aadotio.onis, 
f.  Cic 
affrontovir,    s.   m.    Celui    qui 
affronte,  c.-à-d.  trompe  impu- 
demment. Fraadator,  oris,  m. 
Cic.  Defraadator,  oris,  m.  Cic. 
^  (Néol.)  Celui  qui  aborde  har- 
diment.  Qui  audenter  adit  ou 
aggreditar  aliqaid  etc. 
affruiter,   v.   tr.   Pourvoir    da 
fruit.     —    un    terrain,    agram 
fragiferis  arboribas  conserère. 
Un  arbre  qui  s'ost  affruité,  aj'- 
bor  qase  fractam  habêre  cœpit. 
affublement,  s.  m.  Ce  dont  on 
ist    affublé.    Vestitas,    ûs,    m. 
Cic.  Indatas,  ûs,  m.  Tac.  (ann., 
XVI,  10). 

affubler,   v.   tr.  Couvrir    d'un 
vêlemejit.   Induëre  alicai   ves- 
tem.  Cic  S'  —  d'un  vêtement, 
indu/ire  sibi  vestem  Cic.  ^  (Par  i 
ext.)  S'  —  de  qqn   (ne  pas  pou-  1 
voir   se   passer   de  qqn),  con- il 
janciissimum  habëre  aliqaem. 
Cic. 
affusion  (a/J"usio.  Pallad.),  a.  f. 
Action   de  répandre    sur   qqch. 
une  napp»  do  liquide.  Ne  peut 
se  traduire  que  par  un  équiva- 
lent où  entrera  la  locution  fun- 
dëre  ad  aliqaid. 
affût,   s.  m.  Poste  derrière  un 
arbre    pour   guetter    le   gibier, 
etc.  Insidise,  àram,   f.  pi.  Cic. 
Etre   à    1'  — ,  in   insidiis    esse. 
Cses.     [feris)     insidiari.    Nep. 
Mettre    qqn   à    1'   —,   aliqaem 
locare  in  insidiis  ou  in  speca- 
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lis.  Cic.  Liv.  So  mottro  j^i  1'  — , 
tabsldëre  in  insidiis.  Liv.  (I, 
H,  7).  Chwclior  un  endroit  pour 
se  mettre  AT  — ,  qaoerére  lo- 
cam  insidiis.  Cic.  Celui  qui  est 
ou  sa  mot  à  1'  —,  sabsessor, 
oris,  m.  Patr.  (AO,  1).  Serv.  lad 
Verg.  /En.,  XI,  269).  ||  (Au  fig.) 
Ltre  h  V — d'une  chosa  (la  guet- 
ter), aucapâri  aliquid.  iHaat. 
Cic.  Etra  à  r — d'une  occasion, 
captâre  occasionem.  Cic.  insi- 
diâri  tempori.  Liv.  [XXllI,  35, 
16).  Specalâri  opportanitatem. 
Tac.  (11.  III.  38).  ydl.  (II,  120, 
'").  Etre  à  1' —  des  expressions, 
aacapàri  et  observàre  singala 
verba.  Cic.  Les  hommes  sont  à 
'' — >  ils  observent,  homines  in 
specalis  sunt,  observant.  Cic. 
Ceui  qu'il   avait  laissés  à  1 


ab  illo  in  specalis  atijue  insi- 
diis rclicti.  Cic. Etre  àl'—  d'une 
occasion  pour  écraser  l'autre 
général  ot  son  armée,  in  altc- 
rias  ducis  e-vercitiisque  oppri- 
mendi  occasionem  imininë- 
re.  Liv.  {XXV,  20,  5).  Verres 
avait  une  avarice  prête  à  tout 
dévorer  et,  toujours  à  1'— ,  Ver- 
res avarifiâ  semper  hiante  at- 
(jae  imminente  fait.  Cic.  (in 
Verr.,  Il,  2,  5A,  13i.).  |  Support 
d'un  instrument,  etc.  Faltara, 
a»,  f.  Sen. 

affûtage,  s.  m.  Action  de  dis- 
poser  qqch.  (arch.).  Dispositio, 
Ônis,    f.     Cic.    Scn.    Qaint.    || 
(Spécial.)    Apprentissage.    Voy. 
ça  mot.  ^  Action  de  mettre   on 
état  (un  outil),  .-iccommodatio, 
ônii,    f.    Cic.    Il  (Par   ext.)  En- 
semble d'outils  assortis.  Instru- 
mentam  bene  dispositam. 
affûter,  v.  tr.  Poster  derrière  un 
arbre  (arch.).  Post   arborem  in 
insidiis    locàre.  S'—,  sabsidére 
in  insidiis.  Liv.  1   (Par  ext.    ot 
arch.)  Disposer.  Voy.  ce  verbe. 
Il  (Au  fig.)  S'—  (se  disposer),  se 
comparâre.  |[  (Spéc.  et  néol.)  — 
des   outils,    instrumentam  ali- 
cajas  artis  parâre.  Le  verbe  est 
aussi  syn.  d  aiguiser. 
attùteur,  s.  m.  Chasseur  à  l'af- 
fût.   Insidiator,  oris,    m.  Hirt. 
Justin.  «[Celui  qui  alTùte,  c.-à-d. 
aiguisa  les  outils,  qui  (erramen- 
ta  cote  acait. 
affatiau,    s.    m.    Menu    objet 
(surt.     au     plur.)     Qaisquilise, 
àram,  f.  pi.  Cic.  Apal. 
afin,   conj.  (suivie  de  la  prép. 
de  ou  de  la  conjonct.  que).  Sert 
à   marquer  le  but   de    l'action 
signifiée  par  le  verbe  principal. 
Ut,  conj.  Plaut.  Cic,  etc.  (ex.  : 
dia  vivat  volo,  ut  mihi  prodes- 
se    possit.    Nsev.    ap.    Charis. 
constitaerunt  sementes     quam 
maximas  (acëre,  ut  in  itinere 
copia  framenti  sappeteret.  Cœs. 
prsesidium  dédit  ut  eo  tatoper- 
veniret.  Nep.,   etc.)  ;  quo   (pr. 
•  afin  que  par  là...  .),  conj. (par- 
tic,    dev.    vn   compar.).  Plaut. 
P'";  p'C,  etc.  (ex.  :  qao  id  (iat 
(acilius.   Ter.   qao   diligentias 
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conscrvaretar.Cxs.  qao  gravior 
viderëre.  Cic]  Afin  quo...  ne... 
pas,  ut   ne  ou  plus  souvent  ne 
(tout   seul),    conj.    Plaut.    Cic. 
A'ep.    otc:    (ox.   :   omitto  inna- 
merabiles,  ne  quis  se  aat  sao- 
ram     aliqacm     prxtermissam 
qaeratar.  Cic  ne  corrampi  ta- 
bula;  Dossint.  Cic.  at  ne  qaid 
novi  aecernatur.  Cic.  (fad  fam. 
Il,  7]). 
agaçant,  ante,  adj.  Qui  irrite 
légèrement.    Qui,    {quie,    quod) 
leviter  irritât  Incrvoa,  animam, 
etc.).  Il  (En  pari,  do  l'ofTot  pro- 
duit sur   les  sons.)  .-icerbus,  a, 
am,  adj.  Lucr.    Cic    [iruit  — , 
stridor  acerbas.  Plin.  Voix  très 
— ,    vox    acerbissima.    Cornif. 
rhet.    1    Qui    provoque    légère- 
ment. Procax.  adj.  Cic.  Petal- 
cas,  a,   um,  adj.   Afran.  Serv. 
Lascivas,  a,  am,  adj.  Cic.  Virg. 
Ov.    Regards    agaçants,     i^ices 
ocali.  .-ipul. 
agace,  s.  f.  Nom  ancien  et  dia- 
lectal do  la  pie.  Voy.  pie. 
agacement,   s.   m.   Impression 
légère,   mais  désagréable,   pro- 
duite sur  l'oreille,  sur  les  dents, 
etc.  Irritatio,  onis,  f.  Liv.  Tac. 
^Légère  irritation  morale.  Le- 
vis  anirni  comm'itio.  Causer  de 
1' —  à   qqn,     molestiam  quan- 
dam  aticai  afferre.  Cic. 
agacer,  v.  tr.  Causer  une  légère 
irritation    nerveuse.    Irritàre, 
tr.  Cels.  (e.x.:  irr.  dentés.  Cels.). 
—  les  nerfs,  motum  injacan- 
dam   in  nervis    excitare.  Cels. 
L^s     fruits    verts     agacent    les 
d3nts,  acerbitate  fructaum  den- 
tés  hebetantar.  Etre  agacé  par 
la  bruit  de  la  scie,  acerbo  serrœ 
stridore     commovêri.    ||    (Fig.) 
Causer  une  légère  irritation  mo- 
rale. Irritàre,  tr.  Plaut.  Cic. 
(ex.:  irr.  aliqaem.  Cic. irritàre 
alicajas  iram.  Liv.  r.X.XI.X,   15, 
i],  irr.  animam.  Gell.  Justin.). 
Ne    m'agace    pas,    molestas   ne 
sis.    Plaut.  —  qqn,   molestiam 
alicai  afferre.  Ter.  Cic  J'en  suis 
fort  agacé,  magnam  inde  ani- 
mo   molestiam  capio.    Cic.    ex 
illà  re  molestiam  traho.   Cic. 
Ceci  a  de  quoi  m'—,  hoc  habet 
molestiam.    Cic.   ^    Provoquer, 
exciter  légèrement.  Provocâre, 
tr.  Cic.  Leviter  excitare,  tr.  Cic. 
Lacessëre,  tr.  Ctc.  Incitàre,  tr. 
Cic.    Ils   s'agacent    les   uns    les 
autres,     inter    se   lacessant.  || 
(Sens  spécial.)  lUicëre,  tr.  Plaat. 
Cic.  Blandiri,  dép.  intr.  (av.  le 
Dat.)  .Plin.  Un  homme  était  mort 
laissant  une  fille  qui  était  belle 
ot  dont   le   regard    agaçait    les 
hommes, 'yuidam  decedens...  re- 
liquit  (iliam...  formosam  et  ocu- 
lis     venantem    viros.    Phœdr. 
[IV,  5,  3  sq,). 

agacerie,  s.  f.  Légère  provoca- 
tion. Incilamentum,  i,  n.  Cic. 
/nvitamcnfnm,  i,  n.  Cic.  (cf. 
Rep.,  II,  i,  8;  de  fin.,  V,  6,  17. 
Sali.  26,  ",',).  [llecebra,!e,  f.  Cic. 
vsurt.  au  plur.).  Lenociniam,ïi,  , 
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n.    Cic.    No    vous     laisser   pas 
prendre   à  ces    agacorif^s,   cave 
ne  illlciarts.  Lucr.  Ce  sont  leurs 
agaceries  qui  nous  ont  conduits 
là,  a6  cis  illecti  samat.  Cic. 
agape  (Iat.  ceci,  agape,  du  grec 
àyi-Ki),  •  amour  .),  s.  f.   Kopas 
on  commun  des  premiers  c  hré- 
t\ons.  Ag<ipe,es,  f.  Hier.  ||  (Par 
ext.   et    famil.)    Rep.-is    d  amis, 
Dornesdcam  et  familiare  con~ 
viviam. 
agapètes,  s.  m.  et  f.  pi.  (Dans 
la  primitive   église.)  Clercs  vi- 
vant dans  une  communauté  da 
femmes.  Agapetœ,  arum,  m.  pi. 
Eccl.    Il    Filles  ou  veuves  vivant 
chez    des    religieux.     Agapetsr, 
aram,  f.  p|.  Éccl. 
agaric,  s.  m.    Nom   d'une    es- 
pèce de  champignons  comesti- 
bles. Agaricon  ou  agaricam,  i, 
n,  Plin. 
agasse,  s.  f.  Comme  agace. 
agassin,   s.    m.     OEil-do-per- 
drix.  Gemarsa,S!,  f.  Fest.  jCCil 
de  la  vigne  qui    ne    donns  pas 
de    fruit.    Ocalas  infractuosus 
ou  gemma  infelix. 
agate,  s.    f.  Pierro  dure  que  la 
poli    rend    brillante.    Achates, 
se,  m.  Plin.    Vulg.  fsid.  —  ar- 
boriséo,    dendrachates,    se,   m. 
Plin.  —    dorée,  chryselectrum, 
i,  n.  Plin.  —  jaspée,  iaspacha- 
tes,  œ,  m.  Plin.  —   rouge,  hœ- 
machates,  a?,  m.  Plin.  —  rou- 
^geàtre,  sarda,  a»,  f.  Plin. 
âge,  s.  m.  Succession  des  années 
qui  forment    la   vie   humaine. 
.^ias,  àtis,  f.  Plaut.  Ter.  Cic. 
etc.(ex.:inœtatehominam.  Ter. 
progred\entesetate['a.\ec  lepro- 
grès  de  r —  .].  Cic.  agêre  seta- 
tem.  Cic.  œtas  acta  honestë  et 
splendidë.   Cic.    om.ne    tempas 
œtatis  sine  molestiâ  agëre.  Cic 
conférera    setatem,     in    litibus. 
Cic.   amicitia,  qase   cam  œtate 
accrevit  simal.  Cic.  solet  Ros- 
cias    dicere   se,    quo   plus  sibi 
setatîs   accederet,  eo   tardiores 
tibicinis   modos  et  cantas  re- 
missiores    esse  factarum.    Cic. 
anteire  alicni  œtate.  Cic.  ante- 
cedere     œtate.     Cic.     aliquem, 
œtate  prœcurrëre.  Cic.  [or.,  52, 
176].     procedëre     œtate.     Cic. 
progressas  œtate.  Cic.  [sen.,  10, 
33].  provectas  œtate.  Cic.  (lo- 
rens  œtas  ou  fios    œtatis  [«   la 
flour   de    l'âge    .]    .Cic.  longa 
œtas  [-  un  long  âge  »].  Ciel.  || 
Durée  moyenne  de  la  vie,  géné- 
ration.   J^tas,    àtis,   f.    Cic. 
etc.  (ex.  :    tertiam  jam  setatem 
hominam    vivebat    [■      Nestor 
avait    déjà     vécu     deux     âges 
d'homme  s].  Cic  [sen.,  10,  31]. 
nonne    cernimas     in    singulis 
œtalihus  [-  que  c'est  à  peine  si 
par  âge  d'homme...»]  vixbinos 
oratores  laudabiles  constitisse. 
Cic    [Brut.,  97,  333].   1  Partie 
déterminée  de  la  vie  humaine. 
Il     Temps    écoulé     depuis     la 
naissance,  .^tas,  àtis,  f.  Plaat. 
Cic.   etc  (xe.  -.qaid  œtatis  tibi). 
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vt<)leor?[»  quel  âg«  ma  donnoi- 
vous?  .].  Plaal.    [merc,  11,  2, 
19].  esse    id    setatis  [•    être    à 
l'âge...    .1.  Cic.     [ad    Um.,  V, 
20].  ego  ùtac  xtatis  [•■  moi  qui 
avais  votre  àga.  •].  Ter.  [haaut. 
III].  id  œtatis  homo  [•  un  hom- 
me  de  cet  âge  •].  Cic):  snni, 
ôruin,  m.  pi.  Cic.  etc.  (dans  des 
express,    comme   annos    natas 
tedecim.  Ter.  et    au  siiig.  avec 
l'adj.    numéral    ordinal,    ex. 
ego   novas   marittis   anno  de- 
mum     qainto     et    sexagesimo 
[•    à  l'âge  de  65   ans  •]    fuim  ? 
Ter.  [ad.,  V,  8,  151  ;  voy.  âgé 
de).  Quel  âge  dit-o;i  qu'elle  a, 
gaot  annos  nota  dicitur  ?  Ter. 
Quel  âge  avei-vous  .'çaof  annos 
natas  es?  giiotam  agis  annum? 
Daraauder  1' —   de  qqii,   alica- 
iasannos  inqairêre.  A  mon  âge, 
nàc  .vtate.  Etant  donné  son  âge, 
pro  grada  œtatis.  A  cause   de 
lo  i    âge,  propter  êetatem  ejas. 
Eealité  d — ,  eeqaalitas,  ùtis,  t. 
Cic.    (Brut.,  1.2,    250'.  Qui  a  le 
même     ,îge   que    qqu,   acqualis 
alicui  ou  alicaj'as.  Cic.  Avoir  Ij 
même   —   que    qqn,    pcqaalem 
etse  alicai  ou   alicajas.  Cic.  Il 
eut   une    sœur   à    peu    près  du 
même  —  que  lui,  sororem  prope 
liabuit    aequalem.    Nep.    (Att., 
17,    I).    Avoir    à    peu    près   lo 
mèiiia    âge     que     qqn,     aetate 
pro-rimum     esse    alicui.     Cic. 
Nep.  Dissimuler  son  — ,  maliam 
de  annis  setatis  mentiri.    Il  ne 
paraît  pas  son  — ,  non  làdetar 
tam    grandis     esse    nata.    Sa 
figure  n'a  pas  d' — ,  neçueas  c.v 
valta  ejas  siataëre  qaot  annos 
natas   sit.    Choisies  d'après    lo 
principe  de  l'âge,  œtate   lectœ. 
Liv.  (I,  1.3,77).    Présid.3nt  d'— , 
gai  prseest  ex  jare  senectatis. 
Il  (Au  fig.) — du  monde,  mranrfi 
setas.  L'—    dos   peuples  et  des 
États,  xtas  popaloram  et  civi- 
tatam.  Cic.   (leg.,    11,   U,  9).  — 
du  Falerae,  scias  Falerni.  Plin. 
(Ce  vin)  supporte  bien   son  — , 
bene  setatem  (ert.  Cic.  ap.  Macr. 
(sat.,  11,3;  maisordin.  l'expres- 
lion  setatem  ferre  signifie  sim- 
plement •  se  maintenir  en  bon 
état  »,  •  ne  rien    perdre  de  ses 
qualités  naturelles  •).    ||    Cha- 
cune des  périodes  de  la  vie   hu- 
maine. .AEtas,  àtis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.   :   setatis   cajasqae   mores. 
Hor.   ea    capiditas...   adolescit 
unà  cam  setatibas.  Cic.  [fin.,V, 
20,  55].  iis  omnis  setas    gravis 
est.    Cic.  [sen.,  2,  U].  inlmma- 
nitas  omni   setati   molesta  est. 
Cic.  sensi  ego...  mortem  omni 
œtati    esse    commanem.     Cic. 
setas  paerilis  [>    1' —   do    l'en- 
fance "].    Cic.    hajas   formam 
atgae setatem  ['  son  jeune  âgo-,] 
viaes.  Ter.  ad  dicendam  impe- 
dimenta est  setas  [•    le  jeune 
âge  •]  et  pudor,  qui  omat  seta- 
tem.   Cic.    prima   setas.    Saet. 
opiimà  setate  [•  à   la  fleur  de 
TOtreâge  '].Cic.  ineands  setatis 
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inscitia  [•  l'ignorance  du  jeune 
âge,  c  -à-d.  dj  l'adolescence  •]. 
Cic.    [do   oIT.,    I,    31.,    122],     ab 
ineante   setate  ['    dès    le  ji>une 
âge  ■<).  Cic.  a  pnmis  temporibns 
a-tatis.   Cic.   setas    tenera.  Liv. 
adalta    setas   (•    1' —    mûr    •]. 
Liicr.    constans  setas   [•    l'à;e 
mûr  •].  Cic.    setas    firmata  ou 
confirmata   [.  la    force,  la    vi- 
gueur de  1' —  •].  Cic.  setas   in- 
tégra. Plaat.  setas  média  [«  l'âge 
moyen  .].  Plaat.  homo  médise 
setatis  [«  un  homme  entre  deux 
âges  •].   Plaut.  Cic.  setas  viri- 
lis.     Cic.    setas    viridis.     Col. 
mataritas setatis.  Cic.  [ad.  fam., 
IV,    J.].   setas  provecta    [•    âge 
avancé  >].  setas  grandior  [«âge 
assez  avancé '].Cic.  [i'hil.,5,17, 
J.7i.  De   même  :  xtas    sapcrior. 
Cic.    decrepita    [•    l'âge   de    la 
décrépitude,  1' —  caduc  'J.  Cic. 
ingravescens  U    V —  pénible  à 
supporter  ■].  Cic.ultima.  Quint, 
extrema.  Cic.  exacta.  Ter.  Par 
méton.   setas,   àtis   [•  personne 
d'un  certain  âg6=],r.  Cic.  ex.  : 
ego   vero...    convunis  delector. 
nec    cam  ssqaalibiis    solam..., 
sed  cam   vestra   setate  [>    avec 
des  gens  de  votre  âge    -]  atque 
vobiscam.   Cic.    [sen.,   H,   )i6]. 
maxime      aafem      lisec      setas 
[-  les  personnes   de   cet    âg;  •■] 
a  labidinibas  arcenda  est.  Cic. 
omnis  sstas  [<•  dos  gens  de  tout 
âge  »].  Liv.   Saet.    Tac.  paellis 
at    saltem    parcerenf,     a    qaa 
setate  etiam  hostes  abstinerent. 
Liv.  [,XXIV,  26,11]).  Age  tondre, 
setatula,  se,  i.  Cic.  (fin.,  V,  20, 
55;  p.  Sest.,  8,  18;  harusp.  resp. 
20,  iâ).  Le  bas  — ,  tenera  srtas. 
Cic.  infantia,  se,  f.  Cic.  Enfants 
en  bas  — ,    liberi   infantes    is'il 
s'agit  des  enfants  d'un    père  ou 
d'une  mère  désignés)    ou   paeri 
infantes  (s'il  s'agit  d'enfants  en 
général).  Cic.  Le  bel  —  (la  jeu- 
nosse),  setas  florens.   Cic.  bona 
setas!    Cic.    (sen.    H,     US).    — 
adult),   pubertas,    atis,    f.  Cic. 
Lorsqu'il    sera    parvenu  à  l'âge 
d'homme,  cam.  ad  setatem  i-iri- 
lem  pervenerit.  Cic.  Il  est  d'un 
certain  âge,  Jam  senior  est.  Cic. 
L' —  de  raison,  constans   setas. 
Cic.  Etre   sur    1' — ,   Jam  gran- 
diorem  esse  natii.  Cic.  Pr.indro 
de    r — ,    procedëre    {progredi, 
provehi)  srtate.Cic.  L'âge  do  deux 
ans  (on  pari,  des  animaux  et  dos 
plantes),  bimatas,  as,  m.  Varr. 
Col.  Avant  l'âge   de    deux  ans, 
ante  bimatam.  Varr.  (R.  R.,  II, 
5,  17  .  Etre  en  —  de,   être  d' — 
à  faire   qqch.,   propter  ou  per 
setatem    aliqaia    faccre   posse. 
Cic.   ||   (AbsoLJ  L' — ,  c.-a-d.  le 
grand  âge.  .^tas,  âtis,  f  Cic. 
Liv.  (ex.  :  graids  setate  [•   ap- 
pesanti par  1'—   •].  Liv.   affecti 
arfafe["  accablé»  par  l'âge-]. Cic. 
cf.     confectas     setate.     (^atall. 
.Sali.  .Ttatis  vacatio  [»  dispense 
accordé,'   à  l'âge  ■•].  Nep.  [Att., 
7,  1].  setatis  excasatio  [•  l'ox- 
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cusede  !'—•].  Cart.);seBectUS, 
ùtis,  (■  Cic.  (voy.  vieillesse).  || 
I.'^V?"   requis,   l'âge   fixé   par  la 
loi.  yE<as,    àtis,    f.   Cic.  etc., 
(ex.  :  setatem constituère[  «fixer 
un   âge    •].    Cic.    setas  fasta  ou 
légitima.  Cic.  setas  légitima  aa 
petendam  consalatam.  Liv.  setas 
consalaris.  Cic.  senatoria.  Tac 
militaris.    Liv.).    Il     demanda 
une    dispense  a'âge,  jpetiit    nt 
legibas    solverctur.    lAv.    Loi' 
fixant  l'âge,  leges  annales.  Cic. 
KParext.)  Période,  sièrle..(®ias, 
à  <is,  f.  Cic.  etc.  (ex:  tinfcSoionis 
setatem  et  Pisistrati.    Cic.   he- 
roicis  setatibas  ['  aux  âges  h^- 
roïques  »,  abl.    de   temps].  Cir. 
nostram  ad   setatem,  nsqae  ad 
hanc  setatem.  Cic.  aarea   setas 
[•  l'âge  d'or  -].  Virg.  Ov.  argcn- 
tea,    senea,    ferrea    setas.    Ov. 
varise    natarœ    setates    [•     les 
différents  —   de   la   nature  •]. 
(d'apr.   Cic.)    script  ores  anrese, 
quam  vocant,  setatis  [•  les  au- 
luurs  de  I' —  d'or  de  la  littéra- 
ture   '].  (L'addition    de    qaanx 
vocant      est     nécessaire,    parce 
qu'il  s'agit  ici  d'un  emploi  par- 
ticulier et  figuré  d'une  expres- 
sion  poét.)    Les   âges    à  venir, 
setas  postera.  Qv.posteri,  oram, 
m.    pi.    Cic.    vetastas,   àtis,  f. 
Ov.    Les    hommes    des  anciens 
âges,  vetns  setas  (méton.).  Cic. 
antiqaitas,  âtis,  f.  Cic.  antiqai, 
oram,  m.  pi.    Cic.    D'âge  en  — 
(loc.  adv.),    in  om.nem  setatem. 
Cic.  in  omne  sevam.  Hor. 
âgé,  ée,  adj.   Qui   a   tel  ou  tel 
âge.  Nàtus,  a,  part.  Cic.   etc. 
(ex.    :    anno.<:    natas    sedecim, 
Ter.    etc.  s'emploie   avec   l'ace. 
annos    et   lo   mm    de   nombre 
ordinal).  Un  enfant  âgé  do  huit 
ans,  pner  octo    annoram.  Liv. 
puer    octavam    agens   annam. 
Cic.  —    de    plus   de   huit   ans, 
major  {quam.)   octo  annos  na- 
tas   (cf.    Liv.    .XLV,    32,    3    et 
Nep.,    Reg.    2,    3),    ou    ma;or 
octo    annis    natas    (cf.    Saet. 
[Cses..  M]  ou  major  octo  annis 
nata  ou  ma'or  octo  annis  ou 
enfin      major    octo    annomm 
(ces   doux    dernières   tournures 
sont  plus  rares  et  moins  classi- 
aues).  Ella   n'est  pas  —  de  plus 
de  seize    ans,    annos    nata  est 
sedecim  non  major.     Ter.  .\gé 
de    moins    de    30    ans,    minor 
triginta    annis    natas.  Cic.  (in 
Vorr.,    II,    2,    1.9,    122).  -  de 
moins  de  60  ans,    minor  annis 
sexaginta.    Cic.     (Rose.     Am., 
35,  lu).  Ceux    qui  étaient   âgés 
de    moins    de    35    ans     furent 
embarqués,  gai    minores  qnin- 
qne  et  triginta  annis  erant,  in 
naves  imnosifi.  Liv.    (X.XIl,   11, 
9.).  —   d  un    an    (en   pari,   des 
animaux,  des  plantes,    du    vin, 
etc.  mais  rarement  des  hommi"^V 
annicalas,   a,    am,  adj.    Culo. 
Varr.  Col.  Dig.  (ox.  :  ann.  na- 
ces.    Cato.   taun.    Varr.  palii. 
Varr.    vinum.    Varr.    ramuli. 
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Col.  virgo.  .Vep.    (Uias.    Diy.). 

—  ai  deux  ans.  bimus,  a,  um 
(on  pari,  surtout  dos  plaiitos  et 
dci  animaux),  adj.  Calo.  Varr. 
i.'ic.  t)ic.  Voy.  AN.  Etrj  plus 
.i.!;i',  plares  annos  natixm  esse. 
(iic.  l:;tro  plus  —  que  qqn,  ali- 
juem  o'tate  anlelre.  Cic.  Sep. 
ilicai  xtate  antecedëre.  Ctc. 
Urut,,  âl.  82;  de  fato,  1^',  'SU; 
iO,  .'i;i);  aliijacm  prœcurrcre 
octale.  Cic.  A  peu  près  aussi  — 
quo  uioi,  pxne  eadem  setate 
uaa  ego.  Cic.  11  est  douv  fois 
aussi  —  que  moi,  totidem  an- 
nis  mihi  xtate  prsestat.  Cic. 
Pompée  était  de  deux  ans  plus 

—  quo  moi,  Pompejas  biennio 
qaam  nos  major  (ait.  Cic.  Il 
n'est  pas  encore  à^é  de  16  ans, 
minor  qaan\  sedecim  annos  ou 
minor  sedecini  unnos  natas 
est.  Cic.  (voy.  ci-Jossus).  Il  est 
âgé  de  16  ans  au  plus,  sedeci- 
nium  unnum  agëre  ccrpit.  Cic. 
sedecim  annos  nec  plares  na- 
tus  est.  Col.  Plus  âgé,  major 
nata.  Cic.  Moins  âgé,  minor 
natil.  Cic.  Le  plus  — ,  ma.ximas 
nata.  Cic.  etc.  (on  pari,  de 
l'ainé  de  plusieurs  enfants). 
major  nata.  Cic.  (en  pari,  de 
l'ainé  do  deux  enfants).  Le 
moins  — ,  minimum  nata.  Cic. 
etc.  (en  pari,  du  dernier  de 
plus,  enfants),  minor  nata.  Cic. 
(en  pari,  du  doruier  do  doux 
enfants).  1  (Par  ext.)  Avancé  en 
âge,  vieux.  Grandis,  adj  Cic. 
Jam  setate  provectas  Cic. 
Grandis  ou  grandior  nata.  Cic. 
Senex,  adj.  Cic.  Une  famrae 
âgée,  lixor  anas.  Plaat.  Cic. 
Uu  homme  —,  i-ir  setate  ou 
annis  grax'is.  Cic.  Etre  — ,  esse 
magno  nata.  Sep.  Un  chef  — , 
magna  nata  princeps.  Liv. 

agence,  s.  m.  Fonction  d'agent. 
Procaratio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
Confier  à  qqn  1' —  des  travaux, 
tradére  alicai  opéra  adminis- 
tranda.  ^  Administration  con- 
fiée à  des  agents.  Ministeria, 
oram,  n.  pi.  (méton.).  Plin.  j. 
]|  Siège  de  l'administration. 
Tractai ùriam,  ii,  n.  Sid. 

agencement,  s.  m.  Action  d'a- 
gencer. Dispositiû,  onis,  f.  Cic. 

—  des  mots  (dans  la  phrase), 
verboram  compositio  ou  (abs.) 
compûsitio.  Cic.  Qaint.  verbo- 
ram  conianctio.  Cic.  (part,  or., 

6,  ao). 

gencer,  v.  tr.  Disposer  les 
parties  d  un  lout  eu  vue  de 
l'agrément  ou  de  la  commodité. 
Disponére,  tr.  Cic.  Cœs.  Saet. 
ex.  :d.pji-tes,  singala,  etc.); 
componëre,  tr.  Cato.  Ter. 
Cic.  etc.  (ex.  :  omnia  compo- 
sita  sant.  Ter.  apte  componëre 
aliqaid.  Cic.  qaid  in  operibas 
manu  faciis  lam  compositam 
tamqae  compactam  et  coag- 
m,entatan\  inveniri  poiest  ?  Cic, 
[de  fin.,  m,  23,  7i.].  verha 
componëre  et  qaasi  coagmen- 
tare.  Cic.  [Brut.,  17,   68].  c.  et 
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straëre  verba  sic,    at    neve  as- 

per  eoram  concursas  neve  hivil- 
cus  ait,  sed  qaodammodo 
coagmentatas  et  Iciis.  Cic); 
instriiére,  tr.  Cic.  (ex.  :  instr. 
domos,  hortos,  sedes.  [Cic); 
conjungère,  tr.  Qaint.  (dans 
l'express,  conj.  verba.  Qaint.); 
connectëre,  tr.  Cari.  (ox.  : 
(erreœ  lanUnse  inter  se  série 
connexee.  Cart.  au  fig.  (acilias 
est  apta  dissolvëre  qaam  dissi- 
pata  connectëre  [•■  reunir  et 
aa;encor  ■•].  Cic.  inter  se  plcra- 
qae  connexa  et  apta.  Cic.  [part, 
ur.,  39,  137j  cf.  Qaint.  [X,  l,i]). 

agenda  (du  lat.  agenda, 
-  choses  qui  doivent  être 
faites  ■>),  s.  m.  Carnet  contenant 
autant  de  feuillets  cjue  l'année 
a  de  jours  et  servant  à  noter 
ce  qu'un  a  à  faire  chique  jour. 
Libellus,  i,  m.  Cic.  Qaint. 
(ox.  :  an  in  commentariolis  et 
chirographis  et  libellis...  acta 
Csesaris  ilrma  erant  ?  [^  Quoi  ! 
de  simples  notes,  des  billets, 
des  agendas...  voilà  les  actes 
de  César  quisontraainteuus?  ■■]. 
Cic  [Phil.,  1,7,  16].  nisi  i'orte, 
si  qaid  mémorise  caasâ  rettalit 
in  libellam,  [•.  ce  qu'il  a  con- 
signé pour  mémoire  dans  un 
amenda  "],  ici  namerabitar  in 
actis.  Cic.  [ibid.,  I,  8,  19])  ; 
commentarii  diurni,  m.  pi. 
Saet.  i.-^ug.,  6i4).  Se  faire  un  — , 
(acta  dictaqae  describëre  per 
dies.  Saet.  Porter  qqch.  sur 
uu  — ,  aliqaid  in  commenta- 
rios  diarnos  referre.  Saet. 

agende,  s.  f.  Rituel  (chez  les 
protestants).  Liber  ritaalis  so- 
cris  pablicis  adhibendas  ou 
adhibitas  (Georges). 

agenouiller  (a),  v.  pron.  Se 
mettre  à  genoux.  In  genaa 
procambëre.  Petr.  in  genaa 
sabsidëre.  Saet.  genaa  ponëre. 
Ov.  Cart.  genaa  sabmittëre. 
Cart.  (IV,  27,  10).  Dans  la  lat. 
poster,  aggenicalâri,  dép.  intr. 
Tert.  (pœn.  9).  S'  —  devant 
qqu  (pour  le  supplier),  adpedes 
alicajas  procambëre.  Cic.  Cses. 
S' — devant  qqn  (pour  l'adorer'i, 
procambentenx  hami  venerâri 
aliqaem.  Sep. 
agent,  s.  m.  Principe  d'action. 
Vis  (Ace.  lim.  Abl.  vi),  f.  Cic. 
(ex.  :  qaam  vim  interdam  ean- 
aem  necessitatem  appellant 
[■.  agent  qu'ils  appellent  qqfois 
aussi  nécessité  •>].  Cic.  [Acad., 
I,  7,  29].  magnanx  vim  habêre 
ad  aliqaid  [•.  être  un  agent  très 
énergique  pour  qqch.  ■].  Cic. 
Plin.).  Que  le  concours  fortuit 
(de  ces  atomes)  avait  formé  le 
ciel  et  la  terre,  sans  l'inter- 
vention d'aucun  agent,  ex  his 
effectam  esse  cœlam  atqae 
terram,  nallâ  cogente  natarà. 
Cic.     (de    nat.    deor..    Il,    Si). 

j    1  Celui  qui  est  chargé  par  qqn 

1  d'agir  à  sa  place.  Procurator, 
oris,  m.   Cic.    Liv.   etc.   (ex.  : 

'   proc.  Qainclii.  Cic,  agére  ali- 
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qaid  per  procaralorem.  Cic. 
procarator  Aagasti  [-  agjnt  du 
fisc  impérial  •].  Tac.)  ;  actor 
ôris,  m.  Plin.  J.  Tac.  Jet. 
Inscr.  (mot  servant  à  désigner 
d'une  manière  générale  tout 
agent  chargé  sous  la  surveil- 
lance de  l'intendant  de  contrô- 
ler la  gestion  d'un  firmior,  par 
ex.  [cf.  Plin.  f  op.  [Il,  l'J, 
pass.,  36]  ou  bien  tout  agent 
chargé  dos  alTairos  d'une  cor- 
poration [cf.  Dig.,  m,  U,  1  ; 
.K.V.WII,  I,  3]  ou  enfin  sous  la 
nom  d'actor  publicas  tout  agent 
du  irésor  public  [cf.  Plin.  j., 
ep.  VU,  18;  pass  ,  36;  Tac, 
ann.  11,  30;  III,  67).  cf:  aussi 
ac<or  sammaram  [.  ag^nt 
comptable  -]  Saet.  [Domit., 
II])  ;  negotiâtor,  ôris  (pr. 
-  agent  d'affaires  '),  m.  Cses. 
(B.  C,  III,  103,  1;  cf.  Dig. 
-\-\.\Il,  03). —  principal,  adzni- 
nister,  tri,  m.  Cic.  (ex.  :  reram 
kaj'ns  modi  omniam  transactor 
atqae administer.  Cic.  [in  Verr., 
II,  2,  28])  ;  caput,  His,  n. 
Plaat.  Cic.  Liv.  (ex.  .  capat 
sceleram.  Plaat.  per  jarii.  Plaat. 
[Rud.,  IV,  /i,  55J.  capat  conci- 
tandoram  t  rœcoram  Heracli- 
des.  Cic.  capita  confarationis. 
Liv.)  —  comptable,  logogra- 
phas,  i,  m.  Dig.  (L,  U,  S).  Cod. 
(X,  69,  )).  loyista,  se  (),ovi<itt|ç), 
m.  Amm.  (XiV,  7).  Cod.  (I.  oh, 
3).  Inscr.  (Orolli,  n»  798). 
Agents  stipendiés,  operae, 
àrtiin  (méton.),  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.  :  opérée  mercennarise.  Cic. 
cam  operis  condactis.  Cic. 
opéras  Clodianse.  Cic.  facile 
opcras  adita  prohibaerant. 
Cic).  —  de  police,  publicas,  i, 
m.  Plaat.  (truc,  5!iU).  Agents 
de  police  (sous  l'empire  et  la 
bas-empire),  agenies  in  rebas. 
Jet.  Inscr. —  secret,  emissarias, 
a,  m.  Cic.  Cœl.  ap.  Cic.  Saet. 
Agent  subalterne,  apparitor, 
ôris,  m.  Varr.  Cic.  Inscr,  — 
subalterne  (att.iché  â  la  per- 
sonne d'un  magistrat),  accen- 
sas,  i,  m.  Varr.  Cic.  Liv. 
agglomérat  (lat.  aggloméra- 
tam,  e  chose  agglomérée  >),  s. 
m.  Débris  minéraux  agglomé- 
rés. .1/assa,  se,  f.  Plin. 
agglomération  (bas-lat., 
agglomeratio),  s.  f.  Action 
d'agglomérer  et  état  de  ce  qui 
ost  aggloméré.  Conglobatio, 
onis,  f.  Sen.  Tac.  (ex.  :  cong. 
igniam.  Sen.  [qua;st.  nat.,  I, 
15j.  nubium.  Sen.  [qusst.  nat., 
V,  13].  congl.  fortaita  militam. 
Tac  [Germ.,  71)  ;  copulatio. 
ÔDis,  f.  Cic.  (ex.  :  copalatio 
reram  et  coagmentatio  natarse. 
Cic.  [nat.  deor.,  11,  !S,  119]). 
Il  Etat  de  ce  qui  est  aggloméré. 
Massa,  se,  f.  Virg.  Ûv.  l'Un. 
[I  (Par  ext.  neol.).  Massa 
d'habitants  agglomérés.  Fre- 
qaenlia,  se,  f.  Cic  Stipatio, 
onis,  f.  Varr.  Cic.  Qaint. 
s  gglomérer      (lat.    agglom»- 
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ràri-.  Virg.),  tr.  Ra*s'<mbler  en 
massa  compacte.  Stipàre,  tr. 
V'oJT.  Lacr.  (ex.  :  inajorem 
nonierum  in  aliijaà  cellà  sti- 
pabat.  Varr.  [L.  L.,  V,  36, 
50].  materies  stipata.  Lacr.)  ; 
cOBStipàre,  tr.  Cic.  Cses.  (ax.  ; 
tantum  numeram  honiinam 
constipare  in  a'jrunx  Campa- 
nam.  Cic.  se  const.  sab  ipso 
vcUlo.  Cœs''  ;  coDglobâre,  tr. 
Lacr.  Cic.  Apnl.  (ox.  :  in  cras- 
sam  nabiam  speciem  conglo- 
bantar  spiritas.  Apal.  mare, 
cam  sapra  terrcim  lit,  mediam 
tamen  terrx  locam  crpetens 
conglobatar  [•  s'agglomère  •]. 
Cic.  [de  nat.  djor.,  II,  iS, 
116j.  apes,  at  avœ,  conglobat<e. 
Varr.  conglobare  corpas  in 
pitx  modum.  PHn.);  conden- 
sàre,  tr.  V'cjrr.  Cùl.  (ex.  :  se 
congregare  et  condensare. 
Varr.  condensâri  [«  s'agglomé- 
rer •].  Col.)  ;  confeTcîre,  tr. 
Lacr.  Varr.  Plin.  (ex.  :  conÇ. 
nabes.  Lacr.  homines.  Lacr. 
,conf.  se.  l'arr.  conf.  agrei^tes 
in  arta  tecta.  Lii.:)  ;  compri- 
mère,  tr.  Lacr.  Cic.  Hor.  (ex.  : 
nubes  in  anam  locam  compri- 
mCre.  Lacr.). 

agglutinant,  ante,  adj.  Qui 
agglutine.  Qui  {gusc,  qaod) 
agglatinat  ou  conglatinat.  On 
trouve  en  latin  :  glatinans,  p. 
adj.  Cels.  glatinatorias  a, 
am,  adj.  Th. -Prise.  ||  Subst. 
Un  agglutinant,  j/uù'nam,  i,  n. 
Varr.  Des  agglutinants,  glati- 
nantia,  n.  pi.  Cels. 

agglutinatii,  ive,  adj.  Qui  a 
la  propriété  d'agglutuier.  Qui 
{qase,  qaod)  agglatinare  ou 
conglatinarepotest.Cels.  glati- 
nosas,  a,  am,  adj.  Cels. 

agglutination,  s.  f.  Action 
d  agglutiner.  Glutinatio, 
ônis,  (.  Cels.  (ex.  :  neqae  des- 
peràri  débet  solida  gl.  valneris 
['  r  —  d'une  plaie  :.].  Cels.). 

agglutiner,  v.  tr.  Coller  en- 
semble. Glutinâre,  tr.  Cels. 
Plin.  (ex.  :  gl.  fragmenta.  Plin. 
cicatrices.  Plin.  si  orœ  vulneris 
te  glatinarant.  Cels.)  ;  agglu- 
tinàre,  tr.  Cic.  Vifr.  Cels. 
Apal.  (ex.  :  aggl.  aliqaid.  Cic. 
te  agglatinâre.  Plaat.  mais  le 
mot  signifie  surtout  «  coller  > 
ou  ••  recoller   ■). 

aggravant,  ante,  adj.  Qui 
aggrave.  Qui  [qaœ,  qaod)  gra- 
vias  aliqaid  (acit  ou  efficit  ou 
reddit.  Qui  {qase,  qaod)  in  de- 
terias  matât  aliqaid.  Circons- 
tances aggravantes,  res  calpam. 
aagenles  ou  calpse  invidiam 
augentes.  Avec  cette  circons- 
tance —  que,  calpà  ideo 
aactâ,  qaia... 

ggravation  (lat. poster,  aggra- 
vatio.  Salv.),  s.  f.  Action  d'ag- 
graver. (Je  la  supplie  do)  ne  pa? 
croirequ'i.n  ajoute  aux  désastre» 
dont  il  est  accablé  une —  amère, 
ne  qaid  ad  eas  rainas,  qaibas 
hie  oppreata»    ett,    addendam , 
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acerbitatis  palet.  Cic.  (liab. 
Pùst.  5).  Voy.  AGGRAVER.  Aggra- 
vation de  peine,  pn'na  gravior. 
Cic.  1  Action  de  s'aggraver. 
iDtentio,  ônis,  f.  Cëls.  Sen. 
Gell.  (ex.  :  inf.  doloris.  Sen. 
[ep.  78].  intentio...  minutio. 
Gell.    int.    febris.  Cels.).  Voy. 

AGGRAVER. 

aggraver,  (lat.  aggravare),  v. 
tr.  Rendre  plus  pesant  (arcli.l. 
Gravàre,  tr.  Lacr.  Prop.  Ov. 
(«xclus.  poétique)  ;  aggl'avàre, 
tr.  Cic.  Plin.  (ex.  :  aggravatar 
pondas.  Plin.).  Une  troupe  que 
le  butin  aggravait,  agmen  grave 
prœdà.  Liv.  (.X.XI,  5,  8).  Aggravé 
par  l'âge,  a-tate  graidor.  Liv. 
Encore  aggravé  par  sa  blessure, 
adkac  (pour  etiamtam.)  vaincre 
gravis.  Liv.  Yeux  encore  aggra- 
vés (c.-à-d.  appesantisl,  graves 
etiamtam  ocali  (d'apr.  Virg.)  ^ 
Rendre  plus  grave  (uu  mal,  une 
faute,  etc.)  Gravàre,  tr.  Wor. 
Ov.  Tac.  (ex.  :  qao  gravaret 
invidiam  matris.  Tac.  motsurt. 
poét.)  ;  aggravare,  tr.  Liv. 
Cart.  Plin.  (ex.  :  cam  frigescens 
valnas  aggravai  dolorem.  Cart. 
aggravantar  [<■  s'aggrave.it  •] 
vaincra.  Plin.  aggravata  vale- 
tado  [=  état  de  santé  qui  s'est 
aggravé  «].  Saet.  anam  afuit 
bellam.  externam,  qao  si  aggra- 
vatœ  res  essent...  [«  mais  si  la 
situation  s'en  était  trouvée  ag- 
gravée... =J.  Liv.  adeo  sine  alla 
ope  hostis,  qaa;  aggravaret 
{■■qui  eût  aggravé  la  situation  •.], 
cam  ipsa  difficaltate  rerum  pa- 
gnandamerat.Liv.  [.\ LIV, 7,1 1]. 
sortem  earam  cradelias  aggra- 
vante fortanà.  Cart.);  onerà,- 
re,  tr.  Liv.  Cart.  Tac.  (ex.  : 
onerare  dolorem.  Cart.  caras. 
Tac.  inopiam.  alicajas.  Liv.'^  ; 
augére,  tr.  Cic.  Plin.  /.  (ex.'  : 
aagère  dolorem.  Cic.pericalum. 
Nep.  vim  morbi.  Liv.  ut  aageam 
meam  calpam.  Plin.  j.  [ep.  V, 
3,  2].  aagère  omnia  adversa 
cam  veniantia  meta  tum  mse- 
rore  prsesentia.  Cic.  [Tuso.,  V, 

I,  U]).  Nous  avons  aggravé  notre 
situation,  omnia  nobis  diffici- 
liora  fecimas.  Cic.  —  son  mal, 
sibi  gravias  malam  facëre.  Cic. 
—  la  poino  do  qqn,  alicai  pœ- 
nam  graviorem  faciïre.  Cic.  ou 
reddëre.  Cic.  —  la  situation  do 
qqn,  alicai  omnia  dariora  fa- 
cëre ou  efficëre.  Cic.  Si  vous  ne 
vous  étiez  pas  dit  que  tout  ce 
que  vous  auriez  pu  dire  sur  une 
chose  aussi  notoire  n'aurait  fait 
qu'aggraver  le  mal,  nisl  hoc  ita 
stataisses,  in  re  manifesta 
qaidqaid  dixisses  te  deterius 
esse  factaram.   Cic.    (in   Vorr., 

II,  3,  58).  Le  désastre  n'a  p.is 
aggravé  la  situation,  ruina  rem 
non  fecit  deteriorem.  Cic.  S' — , 
aggravàri,  pass.  (voy.  ci-des- 
sus); gravescére,  intr.  7'ac. 
(ex.  :  cam  gravesceret  valetado 
Aagasti.  Tac.  gravescére  pabli- 
ca  mala  in  dies.  Tac.);aggrar 
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vescëT6,  intr.  Ter.  (ex.:  mule 
metao  ne  Philamenœ  magis 
morbus  aggravescat.  Ter.  [Hec 
m,  S,  al);  ingravescëre. 
intr.  Cic.  Saet.  Plin.  j.  (ex.  : 
ingravescit  vis  morbi.  daet.  in- 
gravescit  tassis.  Saet.  ingraves- 
cebat  ['  son  état  s'aggravait  • 
avec  un  suj.  de  pors.J.  Plin.  i 
[cf.  ep..  Il,  20,  5]).  Ces  plaintes 
s'aggravèrent,  querelse  illse  gra- 
viores  factse  sant. 

aggrég...  Voyez  acréo... 

agile,  adj.  Qui  a  les  mouve- 
ments vifs  et  souples.  Agilis,  e, 
adj.  Sisenna.  Liv.  Ov.  Col. 
Sen.  Saet.  (ex.  :  agilis  clas- 
sis.  Liv.  [XXX,  10,  3].  cMiti 
pollice.  Ov.  agilis  dea.  Ov. 
agilis  manas.  Saet.  agilis  pes. 
Sen.  poct.  agile  corpas.  Col.)  , 
alacer,  cris,  e,  adj.  Cic.  Ctcs. 
Virg.  Liv.  Cart.  (surt.  avec  cetie 
idée  accessoire  «  plein  d'en- 
train .)  ;  pei-nix,  adj.  Plaui. 
Liv.  Col.  Apal.  (ox.  :  pernicissi- 
mi  javenes.  Cart.  pernicia  cor- 
pora.  Liv.);  expediius,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  (ex.  .•  expedito  no- 
bis homme  et  paraio  opas  est. 
Cic.)  ;  succinctus,  a,  um,  p. 
adj.  Prùp.Mart.  {pr.  •  qui  s'est 
retroussé  pour  être  plus  agile  •). 
Il  Au  fig.  Esprit  —,  agilis  ani- 
mas. Quint.  —  à  tout,  agilis  ou 
alacer  ad  omnia  (/acienda) . 
Liv. 

agilement,  adv.  D'une  manière 
agile.  Agiliter,  adv.  Amm. 
(usité  seul,  au  comparatif  k 
l'époque  impér.  cf.  Col.  [II,  2, 
37]);  expedité,  adv.  Plaat. 
Cic.  etc.  (cf.  celeriter  expedite- 
qae.  Cic.)  ;  celeriter,  adv.  Cic. 
Cses.  (ex.  :  illi  imperata  celeri- 
ter (ecerunt.  Csfs.)  ;  velociier, 
adv.  Ov.  Plin.  Quint.  (Compa- 
rât. Cic,  Superl.  Cic.  Cœs.). 

agilité,  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
est  agile.  .A^j7i7âs,  àtis,  f.  Cic. 
Liv.  Cart.  Q.aint.  (ox.  :  a.  na- 
viam.  Liv.  rotaram.  Cart.  car- 
sas  et  agilitas  Demetrii.  Quint. 
facilitas  et  agilitas  [du  pied 
nommé  jiéon].  Qaint.);  perni- 
citas,  atis,  f.  Plaat.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  pernic.  pedam.  Plaat.  Liv. 
expediti  ad  perniciiatem.  Cxs. 
[R.  C.  III,  8,  U].  velocitas, 
àtis,  f.  Cses.  Cic.  Nep.  olc.  (ex.  : 
vel.  equi.  Cœs.  altos  videmaa 
velocitate  ad  carsam  valëre. 
Cic. Hi^. velocitas animi.  Quint.). 

î.  agio,  8.  m.  Façon  cérémo- 
nieuse. Officiosior  apparatas. 
1  Colifichet,  parure.  Voy.  co^ 
mots. 

2.  agio,  s.  m.  Bénéfice  réalisé 
dans  les  opérations  de  change, 
de  vente  à  terme,  etc.  Collybus, 
i,  m.  Cic.  (in  Verr.  II,  5,  78, 
171). 

agiotage,  s.  m.  Action  d'agio- 
ter. Pecunix  nundinatio. 

agioter,  v.  intr.  Spéculer  sur 
les  marchandises  ou  sur  les  va- 
leurs dont  le  cours  varie.  Pe- 
canià   tu    mercibxu    nandirtàri 
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(d'apr.  Liv.).  —  sur  les  blés, 
annonam  comprimëre.  Liv. 
compriinére  frumentam.  Cic. 
(ad  Att.,  V,  21, 8;  in  Vorr.,  II,  3, 
77,  179). 

agioteur,  s.  m.  Celuiquispécu- 
losurlesblés.ûardunarios.u,  m. 
/;iy.(XLVII, II, 6;XLV1II,  19,30;. 
Captàtor,  oris,  m.  Eccl.  Celui 
qui  spécule  sur  le  change  dos 
monnaies.  Nammalarius,  ii,  m. 
■'iiitit.  Petr.  Hier.  Collybista,  œ, 
111.  Hier. 

Igir,  V.  intr.  Faire  une  action. 
Agëre,  absol.  Cic.  (seul,  dans 
les  locut.  comme  semper  agëre. 
Cic.  modicé  agëre.  Cic.  maie 
agëre.  Cato.  Sen.  hominum 
more.  Tac.  intègre  sancteqae 
agëre.  Tac.  agëre  cam  aliquo 
ténias  [•  agir  par  les  voies  de 
la  douceur  ou  par  douceur  avec 
i|qn  •].  Cic.  prssclarê  cam  iis 
agimas,  qaos  pacatos  esse  pa- 
(imur  [••  c'est  ou  Lion  agir 
avoc  eux,  que  de  les  laisser  vi- 
vre en  paix  ■].  Cic.  bene  egis- 
sent  cam  Miltiade  Athenienses, 
si...  Ka(-iUa.r.  cam  illo  vero 
qais  neget  actam  esse  prœclarê 
['  mais  qui  soutiendrait  qu'on 
n'a  pas  bien  agi  avec  cet 
homme?  •]  Cic.  intelieget  se- 
cam  actam  esse  pessime.  Cic); 
facére,  absol.  Plaut.  Cic.  Nep. 
Ole.  \ex.  :  f.  rectë.    Plaat.    im- 

feritë.  Cic.  Nep.  impradenter 
-  agir  on  ignorant,  en  impru- 
dent !■].  iVep.  amicé.  Cic.  maie 
et  injasté.  Nep.  malitiosê.  .Nep. 
bene.  Cic.  ('.  ab  adversariis 
[•  agir  contra  qqu  "].  Cic.  f.  sa- 
pienter.  Cic.  non  belle.  Cic. 
si  gaidem  saa  sponte  facërent 
[•s  ilsagissaiontd'eux-mêmas»]. 
Cic.  bene  f.  alicai  [■  ou  agir 
bien  avec  qqii  -].  Ter.  maie  f. 
alicai.  Plaat.  Cic.  f.  adversas 
aliqaem.  Nep.  contra  aliqaem. 
Cic);  gerére,  absol.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alii  in  gerendo  probabi- 
les,  in  disserendo  rades.  Cic. 
•s,  qui  gessit,  in  ^adiciam  vo- 
catar.  Liv.);  gerere  se  [^  se 
comporter  eu...  »).  Cic.  Sali. 
(ex.  :  se  aliqao  m,odo  gerére. 
Sali,  sic  me  in  hoc  magistrata 
geram  [•  voici  comment  j  agi- 
rai... •][  Cic.  gerére  se  twpis- 
simë.  Cic.  nos  geramas  sab~ 
missias.  Cic.  qaemadmodiim 
nos  adversas  homines  geramas. 
Cic.  gerëre  se  liberias.  Cic. 
gerëre  se  valde  honesté.  Cic). 
consulëre  {pr.  •  se  compor- 
ter •),  intr.  Lii^.  (dans  qqs  loc. 
seul.,  ex.  :  de  perfagis  gravias 
guam  de  fagitivis  consalere 
[-  agir  avec  plus  de  rigueur 
contre  les  transfuges  que  contre 
les  esclave»  fugitifs  •].  Liv. 
[XXX,  ii3,  13]  de  nallis  enim 
gaam  de  vobis  infestias  aat 
inimicias  consalaerant .  Liv. 
(XXVIII,  29,  8).  consalere  in 
aliqaem  labidinosë  cradeliter- 
qae.  Liv.  consalere  crudeliter 
m  deditos  victosqae.  Liv.   Cf. 
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Tac.  Jastin.);  oxbibére  se 
{pr.  •  se  révéler  comme,  agir 
en  •).  Cic.  etc.  (ex.  :  Pompejas 
se  non  solam  aactorem  meœ 
salatis,  sed  etiam  sapplicem 
popalo  Homano  exhibait.  Cic. 
(p.  Sest.,  50,  107]);  praebére 
se  {pr.  '  se  montrer,  se  laisser 
voir,  agir  en  •).  Cic.  etc.  (ex,  ; 
prxbëre  se  viram  [■  agir  en 
nomme  de  cœur  •].  Cic.  se 
misericordem  Cic.  ae  in  malis 
hominem  [•  agir  en  homma 
dans  l'adversité  ■].  Cic.  se  ty- 
rannum.Cic  se  saperbam  [•  — 
en  orguoillaux  •].  Cic.  sans 
l'add.  da  se,  ex.  :  strenaam 
hominem  prsebait  [■  il  a  agi 
en  homme  détermine  •].  Ter.); 
prsestâre  se  (pr.  •  sa  montrer 
[tel  ou  tel),  agir  eu...  ■).  Cic. 
etc.  (ex.  :  prxsta  te  eam... 
[•  agis  en  homme  qui  -J.  Cic). 
—  (bien  ou  mal)  à  l'égard  da 
qqn,  meTéTe,  intr.  et  znererl, 
dép.  intr.  Plaat.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  at  de  me  mères.  Plaat. 
bene,  optime  oamale  mereri  de 
aliqao.  Cic.  maie  merere  erga 
aliqaem.  Plaat.).  ||  (Absol.)  Ma- 
nifester sa  volonté  par  des 
actes.  Agëre,  absol.  Cic  otc. 
(ex.  :  tribaens  aliad  agendi 
tempos,  aliad  qaiescendi.  Cic. 
indastria  in  agendo.  Cic.  vigi- 
lando,  agendo.  Sali,  aadendo 
atqae  agendo  res  Romana  cre- 
vit.  Liv.  aadendam  atqae  agen- 
dam,  non  consaltandam  in 
tanto  malo  esse.  Liv.);  facëre, 
abs.  Cic  Sali.  Nep.  etc.  (ex.  : 
qai,  cam  cogitasset,  facëre  aa- 
deret.  Nep.  facto,  non  consalto 
in  tati  pericalo  opas  esse.  Sali, 
opas  est  facto.  Plaut.  Ter.  ra- 
tiofaciendi  ["  manière  d'agir  •]. 
Quint.).  —  sérieusement,  asse- 
veràre,  intr.  Cic  Au  pass.  im- 
pars :  on  agit  sérieusement, 
asseveratar.  Cic.  (in  Verr.,  11 
2,  10,  26).  —  à  la  hâte,  avec 
précipitation,  ruëre,  intr.  Ter. 
Cic  —  comme  un  fou  fiu-ieux, 
bacchàri,  dép.  intr.  Cic.  (cf. 
Cic.  [Brut.,  80,  276]  et  Qaint. 
[XII,  10,  73]).  —  mollement, 
cessâre,  intr.  Cic.  Curt.  Plin. 
Demeurer  sans  agir,  cessâre, 
intr.  Cic.  (cf.  nisi  forte  ego 
vobis  cessâre  nanc  videor,  cam 
bella  non  gero.  Cic.  [san.,  6, 
18].  cor  tam  maltos  deos  nihil 
agëre  et  cessâre  patitar?  Cic 
[de  nat.  deor,  111,  39,  9i]).  — 
avec  suite,  constâre  sibi.  Cic. 
Hor.  Quint.  Nous  agissons  avec 
suite,  constamas  nobismet  ip- 
sis.  Cic.  (cf.  da  oIT.,  I,  33,  119). 
Tout  le  mérita  de  la  vertu 
consiste  à  agir,  virtatis  laas 
omnis  in  actione  consistit.  Cic 
C'est  —  en  roi  que  d'accuser 
qui  Ion  veut,  regnam  est  di- 
cére  in  quem  velis.  Cic.  (Sull., 
17).  C'est  —  en  pèra  que  de... 
patris  est  {avec  l'Inf.).  Cic. 
C'est  l'honneur  ou  la  gloire  qui 
nous   fait  — ,  honore  aat  glo- 
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riâ  dacimar.  Cic.  Commo  e'é 
tait  l'ambition  qui  les  faisait 
— ,  cum  ad  agendam  ambitione 
impellerentar  ou  (suiv.  les  cas) 
ad  agendam  ambition*  impatsi 
ou  enfin  cum  eos  ambitio  im- 
pelleret,  at  agerent.  Faculté 
d' — ,  actio,  unis,  f.  Cic.  (cf. 
omnem  aclionem  tôlière  e  vitù. 
Cic  actione  aliqaem  spoliâre. 
Cic  [de  nat.  deor.,  I,  37,  102]. 
privâre.  Cic  [de  nat.  deor.,  II, 
16,  UU]).  Vous  déclarez  incapa- 
ble d' —  celui  qui...,  negabia 
actionem  allias  rei  posse  in  eo 
esse,  qai...  Cic  (Acad.,  I,  9, 
33).  Manière  d' — ,  ars,  artis,  f. 
Plaat.  Ter.  Cic.  Sali.  (cf.  nihil 
istac  opas  est  arte  ad  hanc 
rem.  Ter.  nxaltx  sant  artes 
eximise  linjas  administrée  co- 
mitesque  virtatis.  Cic.  at  illa 
omnia  tais  artibas  saperàre 
videare.  Cic);  on  trouve  aussi 
ratio,  ônis,  f.  Ter.  Cic  (cf. 
vestra  ratio  est  inepta.  Ter. 
mea  ratio  constans  reperietar. 
Cic  dissimilitado  meae  rationis 
[■•  ma  manière  d' —  différente 
de  la  siaune  •]  ojfendit  /lomi- 
nem.  Cic. ).Celuiqui  agit,  actor, 
oris,  m.  Cic.  Nep.  Qui  agit  eu 
connaissance  da  cause,  sciens, 
p.  adj.  Cic.  sciens  pradensqae, 
Cœl.  ap.  Cic  A  qui  manque 
la  força  pour  —,  debilis,  e,  adj. 
Plaat.  Cic.  infirmas  ac  debilis. 
Cic.  I  Agir  en  justice.  Ag'ëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  agëre  ex  jure 
ou  agëre  /are.  Cic  ex  lege  ou 
lege  agëre.  Cic.  ou, absol.  agëre. 
Cic.  agëre  lege  in  aliqaem 
[•  agir  en  justice  contre  qqn  •]. 
Cic.  agëre  farti,  injariarutn 
[•  agir  en  justice  pour  obtenir  ré- 
paration d'un  dommage,  d'une 
injure  »].  Cic.  |  Agir  pour  qqn, 
en  faveur  de  qqu,  dare  operam 
alicai.Cic.operamnavâre  alicai. 
Cic.  operam  interponëre  pro 
aliqao.  Cic.  laborem  interpo- 
nëre pro  aliqao.  Cic.  favëre 
alicai.  Cic  pro  aliqao  anniti, 
Liv.  —  de  tout  son  pouvoir  eu 
faveur  de  qqn,  incambëre  in 
caasam  alicujas.  Cic.  |  Faire 
agir  ses  amis,  operâ  amicoram 
ati.  Vell.  Faire  —  son  crédit 
en  faveur  de  qqn,  aactoritatem 
interponëre  pro  aliqao.  Cic. 
Verres  faisait  alors  agir  les 
menaces,  l'ospoir,  la  crainte, 
iste  tam  minari,  tam  spem., 
tam  metam  ostendére,  Cic  (in 
Verr.,  II,  A,  3A,  75).  1  Exercer 
une  action  (sur  qqn  ou  qqch.). 
.iliqaenu  ou  alicajas  animam 
movêre  ou  commovêre.  Cic. 
Agir  vivement  sur  qqn,  alica- 
jus  animam  vehementer  mo- 
vêre ou  percutére.  Cic  Prières 
qui  agissent  iur  l'esprit  des 
fammas,/)rece«guœ  ad  maliebre 
ingeniam  efficaces  sant.  Liv. 
Mais  cela  n'agit  pas  de  mrme 
sur  tout  le  monde,  sed  hœc 
vis  non  idem  potest  apad 
omnes.  Cic.  ou  sed  hœc  eadem 
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iii/cnt  non  apad  omnei. 
<-'ic.  Agir  diOëremmeat  sur  les 
imes,  varie  animas  afficère. 
Cic.  —  sur  las  esprits,  tentàre 
animos.  Sali.  l'iry.  Saet.  Pour 
moi  essayant  d'agir  sur  lui  par 
tous  les  moyens,  qaem  ego 
omni  ratione  tentans.  Cic.  On 
avait  fait  —  sur  l'esprit  dos 
esclaves  l'espoir  et  la  crainte, 
animi  servoram  spe  et  meta 
tentati.  Cic.  Agir  sur  qqn  (en 
pari,  d'un  astro),  afpàre  ali- 
qacm.  lÀv.  Plin.  Agir  forte- 
ment sur  qqch.  magnam  vim 
habêre  ad  aliqaid  ou  in  aliqaâ 
re.Sen.  Voy.  action.  ||  (.^bsol.) 
Produire  son  action.  Vim  ha- 
bêre. Cic.  Sen.  Effectam  edëre 
ou  Wm  et  e/fecfum  edëre.  Cic. 
(de  div.,  II,  20).  —  de  même 
façon,  eosdem  effectus  prse- 
stare.  Qaint.  —  d'une  manière 
bienfaisante,  prodesse,  intr. 
Cels.  D'une  manière  nuisible, 
nocëre,  intr.  Plin.  etc.  Le  re- 
mède commanoj  à  — ,  ve- 
nis  concipitar  medicamentum. 
Cari.  Voy.  action.  1  S'agir,  v. 
impr.  Etre  question  (de  qqn  ou 
de  qqch.).  Agi,  pass.  Cic.  etc. 
lex.:  res  a/i^aa  asifarf"  il  s'agit 
d'une  affaire,  une  affaire  est 
enjeu  •].  Cic.  agitar  de  aliqaâ 
re  [•  il  s'agit  d'une  affaire, 
une  affaire  est  en  question  ••]. 
Cic.  Nep.  etc.  agitar  pop.  R. 
gloria...,  $alas  sodoram  atqae 
amicoram...,  agantar  vectiga- 
lia...,  bona  maltoram  civiam. 
Cic.  [de  imp.  Cn.  Pomp.,  6]. 
$aam  existtmationem  in  eâ  re 
agi  patabat.  Nep.  [Att.,  15,  2]. 
non  agitar  [•  ce  qui  est  en 
question,  ce  n'est  pas...  »]  de 
vectigalibas  Jieqxie  de  socioram 
injuiiis.  Sali.  [Cat.,  52,  6]  ;  non 
nunc  pecania,  sed  illud  agitar 
[  ■  il  ne  s'agit  plus  d'argent, 
mais  il  s'agit  de  savoir...  ■  ]  qao 
Tncido...  demas  adalescentulo. 
Ter.  Cic.  agitar  autem  libe- 
rine  vivamas  an  mortem 
Obcamus  [  •  or  il  s'agit  de 
savoir  si  nous  vivrons  libres 
ou  si  nous  succomberons  "].  Cic. 
Il  nes'agitpas  pour  nous  d  expli- 
quer...,  neqtie  id  agimas^ 
ut...  explicemus.  Cic.  (de  Or., 
II,  Al,  Ùô).  Il  s'agit  de  savoir, 
si...,  qaœritar  nom  (subj.). 
Cic.  Il  s'agit  de  la  chose  m'^me 
et  non  de  l'homme,  de  génère 
non  homine  qa<erimas.  Cic. 
Oui,  dans  cette  guerre,  il  s'agit 
bien  do  bon  goût,  atqui  hoc 
bello  de  elegantiâ  quxritarl 
Cic. 

agissant,  ante,  adj.  Qui  agit. 
Semper  agens  aliquid.Cic. 
(Toy.  ci-tlassous),  activas,  a, 
uzn,  adj.  Sen.  ou  pari,  de  la 
philosophie  pratique);  actuo- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  Vu.1.- 
Max.  Sen.  (cf.  actaosa  tdrtas. 
Cic.  [n.  d.,  I,  iO,  IIOJ.  itanos- 
ter  animas  in  mota  est,  eo 
mobilior  et  actaosior,  qao  ve- 
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hementior  (aerit.  Sen.  Tep.  39, 
3]);  efûcax,  àcis,  adj.  Cxi.  ap. 
Cic.  //or.  {ex.  :  tardas  et  pa- 
ram  e[(icax.  Ca-l.  ap.  Cic.  [ep., 
VIII,  lu,  3];  s'emploie  surt.  en 
pari,  de  chos.,  voy.  ci-dossousl  ; 
industrius,  a,  um,  adj . 
Plaat.  Cic.  Saet.  (ox.  :  ind.  vir. 
Saet.};  operosus,  a,  um,  adj. 
Cic.{ox.:  senectussit  operosa  et 
semper  agens  aliqaid  et  maliens . 
Cic.  [sen.  8]).  |1  (En  pari,  de 
substances,  de  médicaments.) 
Efffcax,  adj.  Sen.  Plin.  (ex.  : 
efficacia  remédia.  Sen.  eff. 
herba  in  dolore  stamachi. 
Plin.);  operosus,  a,  um,  adj. 
Ov.  (ex.  :  operosa  herba.  Ov). 
Qui  n'est  point,  —  irritas,  a, 
am,  adj.  Cata  ap.  Gell.  Liv. 
Saet. 

agitateur  (lat.  agitator,  -  ce- 
lui qui  conduit  des  bêtes  ■),  s. 
m.  Celui  qui  agite  les  esprits. 
Turbator,  ôris,  m.  Liv.  Sen. 
rh.  Tac.  (ex.  :  t.  valgi.  Liv. 
plebis.  Tac.  Germanix.  Tac.'j  ; 
seditiosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Qaint.  Tac.  (ex.  :  seditiosas  et 
tarbalentas  civis  [  •  un  agita- 
teur remuant  >].  Cic.  triamvi- 
ris  seditiosissimis  aliqaid  cati- 
dic  noid  moventibtis,  Cic). 

agitation,  s.  f.  Etat  do  ce  qui 
est  agité  (au  pr.  et  au  fig.).  Agi- 
tatio,  onis,,  t.  Cic.  (e.x.  :  agi- 
tationes  fiactaam.  Cic.  [Mur., 
17,  35],  agitatio  et  motas  lin- 
gaœ.  Cic.  agitatio  motasqae 
corporis.  Plin.  j.  tepor  ex  inti- 
mis  maris  partibas  agitatione 
ex-citatas.  Cic.[n.  d.,  II,  10,  26]. 
ag.  lecticse.  Liv.  armoram.  Liv. 
au  fig.  :  nataram,  eam  dico, 
qaâ  nanqaam  animas  insis- 
tens  agitatione  et  mota  vacaus 
esse  potest.  Cic.  [de  div.,  II,  62, 
I28J,  mentis  agitatio.  Cic. 
Qaint.);  concitatio,  ônis,  f. 
Cic.  Cses.  Liv.  Qaint.  (seul,  au 
sans  fig.;  ex.  :  concitatio  plehei 
contra  patres.  Cic.  Cses.  conci- 
tatio animi,  qaam  pertarbalio- 
nem  voco.  Cic.  conc.  anim,orum. 
Liv.  mentis.  Cic.  Qaint.)  ;  Jac- 
tatio,  ônis,  (.  Cic.  Liv.  etc. 
(au  pp.,  ex.  :  modicâ  jactatione 
corporis.  Cic.  qao  tandem  me 
animo  esse  oportet,  prope  jam 
ex  magnâ  jactatione  terram 
i/identem.  Cic.  [Mur.,  2,  A])  ; 
motio,ônis,  (.Cels.  (ex.  : post 
alteram  febrem  matio  [  •  agita- 
tion, état  d'agitation  »]  ma- 
n  t.Cels.jlU,  5])  ;  commotio, 
ônis,  f.  Cic.  (seul,  au  lig..  ox.  : 
comm.  animi.  Cic.  commotio - 
tiones  animaram.  Cic.)  ;  mo- 
tus, ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  mo' 
gno  res  in  mota  est  (•  1' —  est 
extrême  •]  Cic.  cum  semper 
agitetar  animas  nec  principiam 
motus  habeat,  ne  finem  qaidem 
habitaram  esse  motas.  Cic. 
[sen.,  21,  78].  mo^us  mentis 
mese.  Cic.)  ;  trepidatio,  onis, 
f.  Cic.  Liv.  Vell.  Qaint.  (ex.  : 
nanc  qaœ  tr.  ?  nanc  qai  tamal- 
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tôt  7  Cic.  trepidationem  inii- 
cëre.  Liv.  nec  opinata  res  plus 
trepidationis  (ecit.  Liv.  ipsa 
trepidatione  mendaciam  pro- 
dére.  Petr.  caia  magnA  trepi- 
datione vigilavit.  .Saet.).  Vio- 
lente — ,  sestus,  ùs,  m.  (poét. 
en  pari,  de  l'agitation  des 
flots;  au  fig.  :  qui  tibi  sestus, 
qai  error,  qace  tenebrse,  di  im- 
mortales  !  erant  homini  mini- 
me malo.Cic.[in  Q.Cael.  divin., 
lA,  Ji5],  erat  hic  qaoqae  aesias 
ante  ocalos,  si  forte  me  appel- 
lasset.  Plin.  j.  [op.,  I,  23,  3])  ; 
impetus,  ûs,  m.  Cses.  Cic.  (au 
pr.,  ex.  :  in  magno  impeta  ma- 
ris. Cses.  au  fig.  :  repentino 
quodam,  quasi  vento,  impeta 
animi  incitati.  Cic.  [oCf.,  I,  15, 
i9]);  permotio,  ônis,  f.  Cic, 
(au  fig.,  ex.  :  permotio  animi. 
Cic.  permotionis  causa.  Cic. 
permotiones  animi.  Cic.)  ;  per- 
turbatio,  ônis,  f.  Cic.  (au  pr., 
ex.  ;  pert.  aerls.  Cic.  [div..  Il, 
1<5,  Qî],  au  g.,  ox.  :  p.  anima- 
ram. Lie.  pertarbationem  ferre 
animis.  Cic.  pertarbatione  in- 
citatas.  Cic.  [off.  I,  7,23]);  tu- 
multuatio,  onis,  (.Liv.  (ox.  : 
hsec  t.  rejcrn  revocare  primas 
caegit.  Liv.  [XXXVIII,  2,  8])  ; 
tumultus,  ùs,  m.  Cses.  Sali. 
etc.  (ex.  :  formidinem  et  tumaU 
tum  facêre.  Sali.  [Jug.,  531. 
magno  cam  strepita  ac  tamul- 
taex  castris  egrcssi.Cses.)  ;  tur- 
ba,  se,  f.  Plaat.  Cic.  Cœs.  Saet. 
(ex.  .  tarba  est  nunc  apad  [  = 
ad]  aram.  Plaat.  [Pœn.,  I,  2, 
53],  fagientiam  maltitado  ac 
tarba.  Cœs.  maximas  in  islias 
castris  e([ecisse  turbas.  Cic. 
qaantâ  in  tarbâ  qaantâqae  in 
confasione  reram  viveremas, 
Cic.  [ad fam.,  VI,  6,13]);  <ur6o, 
ïnis,  m.  Cic.  (au  fig.,  ex.  :  in 
turbinibas  ac  (luctibas  rei  pa- 
blicœ.  Cic.  [in  Pis.  9])  ;  vexa- 
tio,  onis,  f.  Sen.  (ex.  :  volap- 
taii  esse  laborem  vexatianem- 
qae.  Sen.  [tranq.  an.  21).  — 
politique,  procella,  se,  f.  Cic. 


etc.    (au    plur.,   ex. 

î.  Nn 
cise,  poputares.  Liv.  alias  ego 


viles. 


procellœ 
Vep.  procellse  tribani- 
uiare».  Liv.  alias  ego 
vidi  ventos,  alias  prospexi  ani- 
ma procellas.  Cic);  undse, 
arum,  f.  pi.  Cic.  Hor.  (ox.  : 
andee camitiaram.  Cic. [Plane, 
6,  15];  mersar  civilibas  andis. 
Hor.  [op.,  I,  2,  22]);  ûuctus, 
uum,  m.  pi.  Cic.  (ex.  :  procel- 
las in  mis  dantaxat  (lactibus 
contionam semper  esse  subean- 
das.  Cic.  [Mil.,  2,  5],  gui  in  ^' 
hac  tempestate  popali  jactemar  || 
etpactibas.  Cic.  [Plauc,  U,  II]). 
C'est  son  agitation  en  tous  sens 
qui  produit  les  vents,  efflaens 
hac  et  illac  ventoê  [aer)  efÇicit. 
Cic.  (nat.  deor.,  III,  39  extr.). 
Le  trouble  et  I' —  des  femmes 
courant  de  tous  côtés,  s'atta- 
chant  aux  pas  des  uns  ou  des 
autres  et  les  suppliant,  mali^ 
ram  concar<atio  incarta  nanc 
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ho»  nanc  iltos  sequentium  ro- 
gantiixmt/iie.  Liv.  (V,  /lO,  3). 
Abaudoiiiiunt  ces  foules  à  leur 
— ,  reliciis  œstaalioni  suas  istis 
liominum  turbis.  Plin.  (H.  N., 
XVUI,  ),  5).  —  du  corps  eiitior, 
toiias  corporis  (lactaatio.  Sen. 
(do  ira,  11,  35,  3).  Le  mont  Etna 
ayant  par  une  —  cïtraordi- 
iiairo  embrasé  les  lieux  voisins 
(Mallierbe),  cum  A:^tna  majore 
\'i  peragitata  in  urbes...effudis- 
set  incendiam.  Sen.  (ben.,  III, 
37).  Echapper  à  l'agitation,  in- 
aaietadinem  effugère.  Sen. 
(tien.,  Il,  8).  Supporter  l'a^ita- 
tiaii  (t.  de  méd.),  mqaietadinem 
tastinére.  Sohn.  Avec  moins 
d' — ,  sedatiore  anima.  Cic,  Etre 
dans  r — ,  tumultuàri,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  otiû  tn- 
maltaaris,  in  tumulta  es  otio- 
sat.  Cic.  qaid  tamultixai'ls  ? 
quidinsanis?  Cic.  [p.  Csel.,  lô, 
36].  ego  crû  is  consal,  qui  sa'pe 
et  sine  causa  tamultuetur?  Cic. 
au  pass.  impers.  :  in  castris 
Romanoram  prœter  conaaetn- 
dinem  tamaltaari.  Ca's.  [B.  C, 
VU,  61,  3]).  Voy,  AGITER,  s'agi- 
ter, ÊTRE  AGITÉ.  Vie  OH  pToie 
aux  agitations,  sediriosa  ac  ta- 
maltaosa  vita.  Cic.  (inv.,  I,  A). 
Qui  est  dans  1' — ,  turbulen- 
tus,  a,uin,  adj.  Cic.  (ex.  ;  me- 
deantar  animis  nec  eos  turbu/- 
ientos  esse  patiantar.  Cic. 
[Tusc,  IV,  69],  tarbiilcnta  res 
pablica.  Cic.  [ad  fam..  XII,  10, 
3]).  Absence  d" — .  pax,  pacis, 
f.  Cic.  (ex.  :  temperantia  pacem 
animis  offert.  Cic.);quies,étis, 
f.  A'e^.  Plin.  Tac.  (ex.  :  quies 
animt.  Cic.  ventoram.  Plin. 
ingrata  genti  qaies.  Tac). 
agiter,  v.  tr.  Remuer  ou  tous 
sens  (au  pr.  et  au  lig.).  Agi- 
tàre,  tr.  Cic,  etc.  (ex.  ;  natarse 
ista  sunt...  omnia  cientis  et 
agitantis  motibas  et  Tnatatio- 
nibus  sais.  Cic.  non  tranqail- 
lam  et  qaietam,  sed  immode- 
rate  agitatam  et  (laitans.  Cic. 
im.,  7].  maria  agitata  ventis. 
ic.  mare...  ventoram  vi  agi- 
tari  atque  tarbâri.  Cic.  arena 
magnâ  vi  agitata.  Sali,  au  fig. 
agitare  plebem.  Liv.  Papirius 
agitatas  contentione  ipsâ  exa~ 
cerbatiisqae.  Liv.  primo  com- 
mutas meta  atqae  labidine  di- 
versas  agitabatar.  Sali,  idde- 
risne..t  at  eos  agitent  parias. 
Cic.  animam  agitare.  Sali,  agi- 
tare  ac  tentare  animam.  Liv. 
caris  agitatus  et  exercitatas 
animas.  Cic.  agitatiorem  mihi 
animam  esse  credebam.  Sen. 
[op.  108].  actio  paulo  agitatior. 
Qaint.);  concitâre  {pr.  '  met- 
tre en  mouvement,  soulever, 
agiter  ■),  tr.  Cic.  etc.  (au  pr., 
ex.  :  concitâre  mare  vento. 
Cari,  au  fig.  c.  maltitadincm. 
Nep.  mentes.  Cic.  animas. 
Qaint.  c.  ntaltitadinem  (allaci 
ëpe.  Liv.  familiam  seditionibus. 
Col,   au    part,    passé   :    coniio 


hic 
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concitata.  Cic.  concitatat  ani- 
mus.  Qaint.  animi  quadam 
impetii  concitatvLS.  Cic.  aU<iao 
affecta  concitatas.  Quint,  con- 
citatus  ira.  Liv.  Callicles  cun- 
citaiior.  Quint.);  Jactare,  tr. 
Cic.  etc.  (au  propre  ex.  :  /. 
bracchia.  Lacr.  in  jaciandis 
caistibas  f  •  on  agitant  leurs 
cestes  •].  Cic.  nisi  se  sao  more 
jactavisset,  hodie  te  istic  mascse 
comedissent.  Cic.  [Brut.,  60, 
217].  exsaltare  eam  in  somno 
immoderateqae  jactari,  Cic.); 
comzaovêre,  tr.  Cic.  etc.  (au 
pr.  et  au  fig.,  ex.  :  nidla  ne 
minima  qaidem  aara  (luclas 
cammovente.  Cic.  commovëri 
nervis[^  avoir  les  nerfs  agités  »]. 
Plin,  animas  commotas  meta, 
spe,  gaadio.  Tarpil.  desiderio 
alicaj'as  cammavêri.  Cic.  com- 
motas aut  libidine  aliqaa  aat 
meta.  Cic.  spe  qasestas  aat 
glorià  commotas.  Cic,  te  esse 
commotam  aadio.  Cic.  com- 
motas ira.  Sali.);  exercëre,  tr. 
Sali,  (au  fig.  ex.  :  ambitio 
exercet  animas  hominam.Sall .); 
inquietàre,  tr.  Sen.  (ex.  : 
inqaietare  aliqaem  ou  animam 
alicaias.  Sen.);  pulsâre,  tr. 
Cic.  (au  fig.  (ex,  :  externâ  et 
adventicià  visione  palsari  dor- 
mientium  animas.  Cic);  ten- 
tare, tr.  Cels.  (t.  méd.,  ex.  : 
tentare  nervos.  Cels.);  venti- 
làre,  tr.  Prop.  Sen.  rh.  Sen. 
Qaint.  (ex.  :  vento  facem.  Prop. 
cabitam.  Qaint.  [XI,  3,  118]. 
aliad  est  pagnare,  aliad  venti- 
lare  [•  agiter  sou  épée  en  l'air  ■]. 
.Sen.  rh.  [contr.  III,  prœf.]  cum 
signam  pagnse  acceperis,  ven- 
(i(are[mêmô  sens].  Sen.  [ep.  117J. 
ventilareaareos  nammos  mana. 
.ipal.  carbasa  ventilatis  [•■  vous 
agitez  par  votre  souffle-], aura?. 
S'tat.);  versâre,  tr.  Cees.  Liv. 
Sen.  (au  fig.,  ex.  :  v.  pectora. 
Ca's.  [B.  G.  II,  hb;  V.  W],  nanc 
indignatio,  nanc  pador  pectora 
versare.  Liv.  sollicitado  nos  in 
nostrâ  parparà  versât.  Sen. 
[ep.  90].)  Au  part,  passé  agité, 
iK,  agitatus,  a  um,  p.  adj. 
(voir  ci-dessus);  commotus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Sen.  etc. 
(ex.  ;  commotam  gênas  dicendi 
in  agenda.  Cic.  [de  or.,  III,  9. 
'Si],  amor,  res  conimota  ['  pas- 
sion emportée,  agitée  •].  Sen. 
[ep.  116  med.].  commotior  ani- 
mas, Cic  Drasas  animo  com- 
motior.  Tac.  voy.  aussi  ci-dess.); 
ùuctuans,  antis,  p.  adj.  Sen. 
rh.  (ex.  :  omnia  et  citata  et 
flactaantia.  Sen.  rh.  [controv., 
III,  19]);  exercitus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (ex.  ;  qaid  laboricsias 
qaid  magis  sallicitam,  magia 
exercitam  dici  patest?  Cic.  [Mil. 
%  5]);  undosus,  a,  um,  adj. 
Virg,  SU.  Solin.  (poèt.,  voy. 
houleux);  Buctuosus,  a,  uzn, 
'j.  Plaut.  (ex.  :  in  mari  fiao- 
taoso.  Plaat.);  fervidus,  a, 
um,   adj.  Liv.   (au    fig.,   ex.   : 
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(ervidas  animas.  Liv.  fervidam 
ingcniam.  Liv.);  iBquies,  ètis, 
adj.  Sali.  (r.  'lac.  (au  fig.  ox.  : 
innaies  diet.  Sali.  fr.  Tac.  in- 
qaies  nox.  Tac  animas.  Jus- 
tin.); inquietus,  a,  um,  adj. 
Liv.  Saet.  (au  fig.  (ox.  ;  inquié- 
tas homo.  Liv.  Gallia  inquiéta. 
Saet.  provincia.  Saet.  inq.  ani- 
mas. Saet.  Liv.  inq.  nox.  Liv.); 
trepidus,  a,  um,  adj.  Liv.  Jus- 
tin, (ex.  :  trépida  civitas.  Liv. 
Jastin.  mais  le  mot  est  surtout 
poétique);  turbidus,  a,  um, 
adj.  Plaat.  Cic.  Saet.  (au  pr., 
ex.  :  tarbida  tempestas.  Plaat. 
Lacr.  Caes.  Cic.  Saet.  au  fig. 
ex.  :  turbidas  et  clajnosus  ai- 
tercator.  Qaint.  [VI,  U,  15]. 
contianes  tarbidissimse.  Qaint. 
tarbidam  inyenium.  Tac.  in 
rébus  turbidis  esse.  Cic.  [Phil., 
%  16,  39]);  seditiosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.  :  seditiasa 
ac  tamultaosa  vita.  Cic);  tu- 
multuosus,  a,  um,  adj.  Cic 
Cels.  (ox.  :  tum,altaasae  cantio- 
nes.  Cic  tamultaosa  somnia. 
Cels.)  Etre  agité,  agitàri,  pas- 
sif. Cic.  (voy.  ci-dossus);  com- 
movérl,  passif.  Cic.  (voy.  ci- 
dossus);  inborrescére,  intr. 
Cic  etc.  (ex.  ;  inharrescit  ma- 
re. Cic.  Sen.  rh.  Petr.  Curt.); 
ùuctuâre,  intr.  et  Quctuâri, 
dép.  intr.  Plaat,  (voy.  houleux); 
sestuàTe,  intr.  Curt.  (au  pr., 
ex.  :  œstaat  (retum.  Curt.); 
undâre,  intr.  Sen.  (ex.  :  salet 
œstas  œqainoctialis  omnibus 
aliis  major  undâre.  Sen.  (qusest. 
nat.,  III,  28).  ||  Agiter  douce- 
ment, mulcère,  tr.  Cic.  poet. 
Quint,  (ox.  ;  mulcëre  aéra  ma- 
ta. Cic,  poet.  m.  capat.  Qaint. 
[XI,  3,  158J).  Agiter  do  côté  et 
d'autre,  eu  tous  sens,  peragi- 
tàre,  tr.  Col.  Sen.  (au  prés., 
ex.  :p.  mastam.  Col.  plam,beum 
vas.  Col.  partem  ejas  mana. 
Col.  faicem.  Col.  (au  fig.,  ex.  : 
p.  animas.  Sen.  [de  ira,  I,  7)].) 
Agiter  vivement  ou  fortomeut, 
vexàre,  tr.  Cic.  Sali.  (ex.  : 
civitatis  m.ores  laxaria  atqae 
avaritia  vexabant.  Sali,  cans- 
cientia  mentem  excitam  vexa^ 
bat.  Sali,  sollicitado  vexât 
impios.  Cic);  exagitâre,  tr. 
Caos.  Sali,  (au  fig.,  ex.  :  cœper» 
senatam  criminanda  plebem 
exagitâre.  Sali,  exagitâre  val- 
gam.  Sali,  hi  omnes  canvicia 
consatis  correpti  exagitaban- 
tar.  Cxs.  conscias  animas  eocof 
gitatus.  Sali,  exagitatas  valgi 
ramoribus.Sall.);  ciére, tr.  Liv. 
(ex.  :  multituda  omnis,  sicut 
natara  m,aris,  per  se  imm,obilii 
est,  venti  et  aarae  dent.  Liv. 
[XXVIII,  27,  II]);  coBturbà- 
re,  tr.  Cic  Sali.  (ex.  :  comar- 
bàre  rempablicam.  Sali,  inci- 
dant  ssepe  multae  causse  qu.it 
conturbent  animas  atilital  i.i 
specie.  Cic.)  ;  vibràre,  tr.  Clf. 
Liv. Curt.  Qaint. (eiL.:vibr. sir, it 
Cic,    hastas  vibrant   ante  pu- 
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gnam.  Cic.  vibràre  tela.  Liv. 
Cwrt.  diijitis  vibratis  Jactâre 
tententias.  Qaint.)  ;  perinové- 
re,  tr.  Cic.  (ex.  :  permovëre 
animas.  Cic.  meta  permotas. 
Cic  ;  percellere,  tr.  Cic.  (eï.  : 
perceltêre  aliqaem.  Cic.  perçai- 
sas  animas.  Cic.  Grsecia  per- 
calsa.  Cic.)  ;  sollicitâre,  tr. 
Cic.  Cées.  Liv.  (au  fîg.,  en.  : 
excraciare  animam  et  sollici- 
târe. Cic.  malta  sant,  giise  me 
sollicitant  angantqae.  Cic.  sol- 
Ucitare  statam  qaietse  àvitatis. 
Liv.  soll.  civitaUes.  Cses.).  Agi- 
ter violemment,  turbâre.  tr. 
Varr.  Cic.  (au  pr.,  ex.  :  cam 
mare  tarbaretar.  Varr.  inare 
ventoram  vi  agitàri  atqae  tur- 
bàri.  Cic]  ;  perturbâre,  tr. 
Cic.  Cses.  (au  fig.,  ex.  :  m^gno 
animi  mota  pertarbatus.  Cic. 
civitas  seditionibas  pertarbata. 
Cic.  pertarbare  animas.  Cic]  ; 
quatére,  tr.  Ov.  Liv.  (au  pr., 
ex.  :  qaatëre  capat.  Ov.  Liv. 
pila.  Liv.  scata.  foc.)  ;  concu- 
tëre,  cr.  Cic,  (au  fig.,  concatére 
mentes.  Cic.  voy.  ébranler,  se- 
cooer)  ;   excutère,  tr.  Ov.  (au 

8r.,  ex.  :  excatére  csssariem. 
V.  habenas.  Ov.  pennas.  Ov.)  ; 
qnassâre,  tr.  Enn.  Plaat.  Cic. 
Virg.  (ax.  :  q.  jabam..  Enn.  ca- 
pat. Plant,  hastam.  Virg.  qaas- 
sata  respabiica[>' l'Etat  violem- 
ment agité  •].  Cic.  [Sest.,  3i, 
Mare.  8,  2Ii]);  conquassàre, 
tr.  Cato.  Cic  au  pr. ,  ex.  :  e. 
calicem.  Cato.  (au  fig.,  ex.  :  c. 
provincias.  Salp.  ap.  Cic.  con- 
qaassata  civitas.  Cic  voy. 
EBRANLER,  SECOUER).  Agiter  avec 
force,  everberâre.  tr.  Cart. 
(au  pr.,  ex.  :  everberâre  mare, 
Pactas.  Cart.  (IV.  3,  18;  IX,  A, 
13]).  Au  part,  passé  :  Agité  vi- 
vement, conturbatus.  a.  um, 
p.  adj.  Cic.  (ex.  :  homo  tristis 
et  contarbatas.  Cic.  contarba- 
tas  animas.  Cic.  et  mehercale 
eranx  in  scribendo  contarbatior. 
Cic.   [ad   Att.,  I,  12,  i.]);  coa- 

cussus,  a,  um,  p.  adj.  (voy. 

ÉBRANLER,  SECOUER)  ;  SOiijCi/US, 

a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  :  nom  eam 
censeo  anxia  animo  aat  salli- 
ta  faisse?  Cic.  arnor  omnis 
sollicitas  atqae  anjcias.  Cic). 
Agité  violemment,  turbatus, 
a.  um,  p.  adj.  C«*.  Saet.  (au 
pr.,  ex.  :  tarbalias  mare.  Saet. 
au  fig.,  ex.  :  inopinato  r)\alo 
larbati.  Ca;s.)  ;  perturbatus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic  (au  (ig., 
(ex.  :  nanqaam  vidi  hominem 
pertarbatiorem.  m-eta.  Cic.  [ad 
Att.,  X,  lU])  ;  turbulentus.  a, 
um,  adj.  Plaat.  Cic  (au  pr., 
ex.  :  tam  magnà  tarbalentàqae 
tempestate.  Cic  au  fig.,  ex.  : 
t.  res.  Plaat.  tarbaienti  animi. 
Cic  tarbalenta  res  publica. 
Cic).  Etre  vivement  aijité, 
avoir  l'esprit  vivement  agité, 
œstuàre,  intr.  Cic.  Sali.  (ex.  : 
mttaabat  dnhitalione.  Cic. 
quod  ubi  aaditam  e$t,  sutaart 
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illi,  qui  pecaniam  dedercmt. 
Cic.  g  IMS  corn  maltos  dies  noc- 
iesqae  œstuans  agitaret.  Sali. 
[Jug.,  931.  s^taàre  desiderio 
alicajas.  Cic.  testaàre  invidià. 
Sail.).  Il  S'agiter,  agitàri,  pas- 
sif (voir  ci-dessus)  ;  commo- 
véri,  passif  (voy.  ci-dessus); 
concursàre,  iutr.  Cic.  Caw. 
Sen.  (ex.  :  Litarias  trepidàre 
et  concarsâre.  Cses.  c.  circam 
tabernas.  Cic.  aliqaem  concar- 
santem  et  sollicitametanxiam 
vidêre.  Sen.  [beu.  VU,  U]); 
discurrêre,  intr.  Cœs.  Liv. 
(ox.  :  d.  circa  deam  délabra. 
Liv.  circa  vias.  Liv.  at  in  ma- 
ris arn\ata  civitas  discarreret. 
Cxs.  [B.  C.,II1,  105,  U])  ;  effer- 
vescëie,  intr.  Varr.  Cic  (au 
pr.,  ex.  :  qaod  in  fretam  saepe 
concarrat  xstas  atqae  efferves- 
cat.  Varr.  e^ervescëre  qaodam 
qaasi  œsta.  Cic)  ;  versâri, 
passif.  Cic.  (ox.  :  versari  in  re 
pablicà  farorem  videbam  [••  jo 
voyais  l'esprit  de  faction  s'agi- 
ter au  sein  de  la  république  =]. 
Cic.  [inCat.,  Ji, 3  med.]  ineaet 
formas  versantar  et  actiones 
[•  les  formes,  les  actions  s'agi- 
tent en  ell'3  •].  Cic)  ;  volitâ- 
re,  intr.  Cic.  (ex.  :  volitabit  et 
vagabitar  in  fora.  Cornif.  [rli., 
IV,  39,  51].  volitat  at  rex.Cic 
[Phil.,  II,  %  61.  volitat  Clodius, 
farU.  Cic  [ad  Att.,  II,  22,  1]). 
S'agiter  confusément,  trepi- 
dàre, intr.  Plaat.  Ter.  Cses. 
Liv.  (ex.  :  at  ille  trepidabat! 
Plaat.  qai  est  qaod  trépidas  7 
Ter.  trepidàre,  concarsâre.  Cœs. 
impers.  :  totis  trepidatar  cas- 
tris.  Liv.).  S'agiter  d'un  ma- 
nière désordonnée,  tumultuà- 
ri,  dép.  intr.  (voy.  agitation). 
S'agiter  vivement,  micâre, 
intr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  vense  et 
arterise  micare  non  desinant 
qaasi  qaodam  igneo  mota. 
Cic.  [n.  d.,  11,9,  2A].  micantes 
falsere  gladii.  Liv.).  S'agiter 
violemment,  exassiuâre,  iutr. 
(au  jir.,  ex.  ;  epcasstaat  mare. 
Liv.  Cart.).  S'agiter  comme  un 
furieux,  baccbàri,  dép.  intr. 
Cic  Qaint.  (ex.  :  farëre  et  bac- 
chûri.  Cic.  [Brut.,  80,  276]). 
1  Agiter  dans  son  esprit.  Agi- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  liabet 
nihil  aliad  qaod  agilet  in 
mente.  Cic.  agitare  in  animo 
beltam.  Liv.  secam  ipse  animo 
ayitabat.  Liv.  [XXXV,  28,  2]. 
est  taam  sic  agitare  animo. 
Cic.  [ad  fam.,  VI,  1,  2].  qase 
mente  agitavi.  Sali,  qase  mente 
agitaui.  Sali,  qase  animo  agi- 
tabat.  Sali,  sans  m.ente  ni  ani- 
mo. ex.  :  agitare  de  aliqaâ  re. 
Liv.  [cf.  XXII,  43,  J.  :  ^  llannibal 
de  (ayâ...  dicitar  agitasse.  -J. 
qaod  si  ille  hoc  anam  agi- 
tare  cceperit,  esse  aliquod  gê- 
nas rogendse  pecaniœ.  Cic 
domestiras  agitare  caras.  Liv. 
[XXI.  i(l ,  6j.  ac  mihi  mal- 
ta    agitanti    conttabat.   Sali. 
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[Cat.,  57,  2]).  Il  Agiter  une  que» 
tion,  la  débattre.  Agitare,  tr. 
Cic.  Sali.  Liv.  (ex.  :  rem  a  me 
ssepe  deliberatam  et  maltam 
agitatam  reqairis.  Cic  res  in 
senata  agitàri  ccepta.  Sali,  rem 
agitare  aermonibas.  Liv.  res 
agitata  in  contionibas.  Cic.  au 
pass.  impers.  :  Romse per  omnes 
locos  et  conventas  de  (aiio 
consalis  agitàri.  Sali.)  ;  agère, 
tr.  Cic.  etc.  (surt.  au  p.ossif,  ex.  : 
si  magna  res  agetur  [•  si  un 
grand  intérêt  s'agite  -].  Cic. 
actum.  est  de  finiendo  bello  ['■  on 
ag  ta  la  nécessité  de  terminer 
la  guerre  •].  Liv.;  jactâre,  tr. 
Cses.  Liv.  (ex.  :  plaribas  prse- 
sentibas  eas  res  jactari  nole- 
bat.  Cses.  Jactâre  rem  sermo- 
nibas.Liv.);  versâre,  tr.  Plaat. 
Liv.  (ex  :  maltas  res  in  meo 
corde  verso.  Plaat.  versarent 
in  animis  secam  anam  qaam- 
qae  rem.  Liv.)  ;  quaerëre,  tr. 
Cic.  (ex.  -.qaseret  fartasse  qais- 
piam  displiceatne  miUi  leguni 
prsesidio  a  capite  pericalam 
depalsâre.  Cic);  trahère,  tr. 
Sali.  (ex.  :  alialiujasmodi  ani- 
mis trafiebant.  Sali.  [Jug.,  8U]. 
traliêre  cam  animo  sao.  Sali. 
trahère  belli  atqae  pacis  ra- 
tiones.Sall.)  ;  tractàre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  tractàre  depnitionem  for- 
titadinis.  Cic.  oratori  omnia 
tractata  esse  debent.  Cic.  ut 
hsec  qusestio  diligentias  trac- 
taretar.  Cic).  Questions  agitées 
dans  le  sénat,  qaœstiones  in 
senatu,  habitse.  (Jic.  Au  part, 
passé  AGITÉ,  ÉE.  Voy.  ci-dessus. 

aglom...  Voy.  aoglom... 

agnat,  s.  m.  Parent  par  agna- 
tiou.  Agnatas,  i,  m.  Cic.  Jet. 
Qui  concerne  les  agnats.  Agna- 
ticias,  a,  am,  adj.  Cad.  Jast. 

agnation,  s.  f.  Parenté  qui 
dans  une  famille  existe  entre 
les  membres  descendant  d'une 
même  souche  masculine.  Agna- 
tio,  onis,  f.  Cic.  GaJ. 

agnatique,  adj.  Relatif  à 
l'agnat.  /Ii/natîcias,  a,  um,  adj. 
Co5.  Jast. 

ag[neau,  s.  m.  Petit  de  la  bre- 
bis. Agnas,  i,  m.  Varr.  Virg, 
Col.  Agneau  femelle,  agna,  se, 
f.  Varr.  Ilor.  Sen.  Petit  agneau, 
agnellas,  i,  m.  Plaat.  Prise. 
Joli  petit  agneau,  agnicellas,  i, 
Gramm.  D'agneau,  agninas,  a, 
am,  adj.  Plaat.  Varr.  Piin. 
Diy.  Viande  d' — ,  agnina,  ai,  f. 
Plaat.  Ilor.  Apte  Ëtable  d' — , 
agniie,  is,  n.  Gloss.  l'rov.  Ren- 
dre qqn  douxcomme  un  agneau, 
aliqaem  tam  placidam  qaani 
ovem  reddére.  Ter.  Lact.  Sal- 
pic.-Sev. 

agnel,  s.  m.  l'orjnd  ancienne 
(I'agseai'. 

agnelage,  s.  m.  Action  de 
mettre  bas  (en  pari,  des  brebis). 
Fetara,  as,  f.  Col. 

agnèlement,   s.     m.     Comme 

AGNELAfiE. 

agnaler,  v.  intr.  Mettra  bas  (en 
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pari,  delà  hi'obis).  Par'n,;,  olc. 

Civ.  Liv.  PaHarïre,  i  atr.  Phaedr. 

agnelet,  s.  m.  [Petit    agneau. 

Voy.     AONEAU. 

agnelette,  s.  f.  Petit  agneau 
lomello.  Agnicala,  se,  f.  Àmbr. 

ognelin,  ine,  adj.  U'agneau. 
Ai/ninus,  a,  um,  adj.  Plaat. 
\'arr.  Plin.  Dig. 

agnelle,  s.  f.  Petite  brebis, 
aijnoau    foraelle.   Voy.    agneau. 

agnition,  s.  f.  Reconnaissance 
(^lu  tliéàtre).  Agnitio,  onis,  f. 
'  'ic.  Plin.  Macr. 

agnus-castus,  s.  m.  Arbris- 
suau  dit  faux-poivrier.  Agnos, 
i,  m.  et  f.  Plin.  Vitex,  icis,  m. 
^'itr.  Plin. 

aijonie  [bas-latin  agonia,  du 
i^r.  ôyuvia,  .  tourment  •),  8.  f. 
Angoisse  de  l'àme  (arcli.).  Voy. 
ANGOISSE. 7  Lutte  contrôla  mort, 
dernier  terme  de  la  maladies. 
Collactatio  morientis.  Sen.  (cf. 
quceat.  nat.,III,  13).  Agonie  de 
la  mort,  même  <raduc<îon.  Jus- 
qu'à 1'—,  tisqae  ad  exiremam 
spiritam.  Cic.  Etre  kV—,ultir- 
inum  spiritam  trahëre.  Sen. 
(de  ira,  III,  19,  i3).  in  discri- 
mine altimo  vitse  esse.  Liv. 
(XXI1I,21, 2).  in  aiWmis  esse.  Sdfi. 
rh.  (controv.II,  12,  U).  in  extre- 
mo  esse.  Sali.  Fig.  La  république 
est  à  l'agouie,  sita  est  res  pa- 
blica  in  extremo.  Sali.  (Cat., 
^•i,  11).  Sa  vie  n'a  été  qu'une 
longue  — ,  vita  ejas  continua 
fait  morientis  collactatio. 
{agonir,  v.  tr.  Accabler  d'in- 
sultes (pop).  Verboram  conta- 
meliis  laceràre  aliqaem.  Cic. 
insequi  aliqaem  contameliis. 
Cic.  vexare  aliqaem  omnibas 
rontameliii.  Cic.  contameliosê 
tœdére  aliqaem.  Cic. 
lagonisant,  ante,  adj.  Qui  ago- 
nise. Qai  {(/ose)  altimam  spi- 
ritam trahit.  Sen.  qui  (qaae) 
animam  edit.  Cic.deponit.  Nep. 

agoni8er(lat.  eccl.  agonizare), 
V.  mtr.  Combattre  (.arch.).  Voy. 
co   verbe.    ^    Etre    à    l'agonie. 

Voy.  AGONIE. 

agonistique,  adj.  Reiaiifaux 
luttes  d'athlètes.  Agonisticas, 
a,  um,  adj.  Tert.  (coron,  mil., 
'•^)-  Il  S.f.Partie  de  lagvmnas- 
tique  relative  à  la  latte'.  Athle- 
tica,  as,  f.  Plin. 

agonothète,  s.  m.  Magistrat 
grecqui  présidait  aux  jeux.  .^.70- 
notheta,  se,  m.  Spart.  Tert.  Cod. 
Theod.  Inscr. 

agora,  s.  f.  Place  publique  en 
Grèce.  Forum,  i,  n.  Nep. 

agoranome,  s.  m.  Magistrat 
grec  analogue  à  l'édile  romain. 
.'ifioranomas,  i,  m.  Plaat. 

agrafe,  s.  f.  Crochet  on  cram- 
p  lu  de  fer  (arch.)  Fibula,  œ, 
t.  Cses.  Vitr.  (ex.  :  hsecutraqae 
\iigna\  binis  atrimqae  fibalis... 
desttnabantar.  Cses.  [B.  G.,  IV, 
17,  6]).  Leejoints  des  murs  sont 
munis  d'agrafes, parieiom/anc- 
tarx  abalantar.  Col.  ^  Crochet 
de  métal  destiné  à  attacher  les 


AGR 

deux  bords  opposés  d'un  vête- 
ment. Fibula,  ad,  f.  Liv.  Suet. 
(très     fréquent).    Garni    d'une 
agrafe,  fibalatas,  a,um,  p.  adj. 
Valerian.     imp.     (ap.    Vopisc, 
Prob.,  i,,  5). 
agrater,  v.  tr.  Accrocher(arch.); 
V.  pron.  s'agrafer,  c.-à-d.  s'ac- 
crochor.  Voy.  accrocher.  ^  Re- 
tenir par    une  agrafe,  altachcr 
avec   une   agrafe.   Fibalâre,  tr. 
Coi.      Vêtement      de     pourpre 
agrafé    de  grossjs   perles,  pur- 
parea    vesiis     ingentibas    obs- 
tricta  gemmis.  Flor.  (IV,  11,  1). 
agraire,  adj.  Agrarias,  a,  um, 
adj.  Cic.  Dig.  Loi  agraire  (re- 
lative au  partage  des  terres,  à 
Rome),  agraria  lex.  Cic.  ou  ab- 
sol.    agraria    (s.-e.    lex).    Cic. 
Emeutes  au  sujet  dos  lois  agrai- 
res,  agrarise    seditiones.     Liv. 
Proposer  une  loi  — ,  agrariam, 
rem    tentàre.    Cic.    Défenseurs 
d'une  loi  agraire,  agrarii.  Liv, 
agrandir,  "v,    tr.   Rendre  plus 
grand  (au  pr.).  Ampliâre,  tr. 
Cels,  Sae<.(ex.  :  a.  plagam  scal- 
pello,  Cels.  templum.  .'^aet.im- 
perium.  Suet.)  ;  ampliûcâre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  a.  arbem.  Cic); 
augère,  tr.  Cic  Sali.  (ex.  :  a, 
opes,    .Sait.    a.    urbem,    Liv.)  ; 
ampliorem    ou    auctiorem 
facère  rem,  Liv.   etc.   (ex.  : 
si    pecunia   amplior  facta    sit 
['■  si  sa  fortune  s'est  agrandie  *]. 
Ter.    Plin.  j.    res  auctior  fit, 
Liv.)  ;  dilatàre,   tr.   Cic  Liv. 
(ex.  :  dil .  fundam .  Cic  castra. 
Liv.);  multiplicàre,   tr.  Cic. 
Liv.  (ex,  :  in  domam  multipli- 
catam    [•     dans     une    maison 
agrandie  .].  Cic.  [de  off.,  I,  39, 
138J.  malt,   regnnm    Eamenis. 
Liv.   [XXXVIl,  5J.1)  ;  proferre, 
tr.  Liv.  Plin.  j.  (ex.  :  pr.  im- 
perium  ad  mare.    Liv.  p.  po- 
mœriam.     Liv.    imperio    fines 
U  —  le  territoire  de  l'empire  •  ]. 
Plin.  j.  [pan.,  5i,  U]);  prola- 
târe,  tr.  Col.    Tac.  (ex.    :  pr. 
villam.  Col.  rem  rasticam.  Col. 
agros.  Tac);  propagàre,  tr, 
Cic.    Vell.    Tac.    Uell.  (ex.  :  p. 
fines   imperii.   Cic.    propagata 
civitas.     Vell.   propagàre    ter- 
minos  urbis.  Tac.  fines  Italise. 
Gell.    imperiam.  Suet.).    S'  — 
(c.-à~d.  agrandirson  domaine), 
dilatàre  fandam.  Cic.    exten- 
dére    agros.   Hor,    continaâre 
fandos.Liv.  agros.    Tac.  hor- 
tos.    Tac.    aagëre  possessiones 
saas.  Nep.   S'  —  (c.-à-d.  aug- 
menter sa  fortune),  aagëre  rem 
bene.  Ter.  rem.  Cic.  Hor.  S'  — 
(en   général),    crescêre,    intr. 
Cic.  Nep.  (ex.  :  crescit  res  pa- 
blica.  Sall.crevit  civitas.  Sali.). 
Il    (Au  fig.).  Agrandir  la  puis- 
sance  d'un  pays,  civitatis  opes 
aagëre  Sali.  L'Etat  agrandi  par 
ses   conquêtes  territoriales,   res 
pablica   et  agris  et   arbibas  et 
nitionibas   aacta.  Cic.  —  qqn 
(Saint-Simon),  aliqaem  aagëre 
divitiis.     Cic.     honore.    Cic. 
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Suet.  konoribas.  Uor.Tac.  ali- 
qaem honore  et  gloriâ  ampli- 
firAre.  Cic.     (Leg.,  111,   i;.,  3â). 
Cf.  Plin.  j.  (pan.,  09).   —  l'in- 
lelligonce,  vim  intellegendi  aa- 
gëre.    D'apr.     Cic.    —    l'àme, 
animam  aagëre.  Cic.  (ad  Att., 
.\,  U,  3).Sa«.  (Jug.,  20,  8).  — 
un  sujet,  rem  ampiificàre.  Cic. 
Quand  il  s'agit  d'  —  les  sujot-i, 
in    aagendis    ampli ficandisqae 
rcbas.  Cic.  Quelqu'un  qui    fût 
capable    d'   —   tons    les    sujet» 
qu'il  voudiait,  qui  aagëre pos- 
set   atqae   ornàrc   qax   vellet. 
Cic.    (de  orat.,  1,  21,  9i.). 
agrandissement,  s.  m.  Actioa 
d'agrandir  et  état  de  ce  qui  est 
agrandi.  AmpIiScatio,  onis, 
f.    Cic.     (ex.  :    rei   fam,iliaris. 
Cic.  pecunia.  Cic.  au  fig.  :  ho- 
noris et  gloriee.  Cic);  auctus, 
ÛS,  m.  Liv.  Tac.  (ex.  :  m.axi- 
mis  semper  aactibus  crescêre. 
Liv.   [IV,   2,  2].   invisa  civitas 
opalentiâaactaque.  Tac.  ([hist., 
IV,   03]).   —   du    territoire   de 
l'empire,  propagatio  finiam  im- 
perii. Cic.  finiam.  Liv.  prola- 
tio  finiam.  Liv.  (XXXI,    51,7; 
XLII,  20,   U).  Fig.  Travailler  à 
sou    — ,  fortanœ  amplificandse 
stadêre     (d'apr.      Cic).     Voy. 
agrandir  et  s'agrandir. 
agi-ape,   s.    f.   Crochet  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 
agrav...  Voy.  aggrav... 
agréable,   adj.   Qui   est  agréé 
par  qqn.   Gratus,  a,  um,  adj. 
Cic.  \irg-  Hor.  Ov.  Liv.  (ex.  : 
grata   Minervs:  humas.    Ov.)  ; 
acceptus,  a,  um,  p.  adj.  Cses. 
Cic.  Tac.   (ex.  :    nihil  est   deo 
acceptias,    qaam...     Cic.    qase 
acceptissima  diis  essent.  Liv.) , 
optatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Ccps.  (en  pari,  de  pers.,  ex.    : 
m.ilii    quœstor    optatior    nemo 
obtingère  potait.  Cic.  optatis- 
sime  frater.  Cic.    on   p,irl.  de 
chos.,  ex.  :  optatissimum  .4m- 
biorigi  beneficium .  Cœs .  )  ;  pro- 
batus,  a,  um,p.  adj.  Cic.  Liv. 
(ex.   :  probatissima  gratalatio. 
Cic .    at   nemo   probatior  sais 
pariter   alienisgae    esset.   Liv. 
probatissimas  alicai.  Cic). Of- 
frande —   aux    dieux,    litatio, 
onis,    f.    Plaat.    (Pseud.    33ii). 
Liv.  (XXVII,23,/.,-XLt,  15,  U). 
Inscr.  Avoir  agréable  (arch.)  et 
avoir   pour   agréable,    (aliqaid) 
accentam  habêre.   Cic.  ou  ali- 
qaid  accipère  (opp.  à  re^icére, 
repadiâre).    Cic.    Les  dieux  et 
les  hommes  ont  pour  agréable 
de...,  diis  et  hominibas  est  ac- 
ceptum,  qaod...   Varr.  Ils  ont 
eu  pour  agréable  que  vous  vins- 
siez à  Cumes,  his  plaçait,  at  ta 
in  Camanam  venires.  Cic.  Si  la 
fortune  tient  mon  veu  pour  — , 
si   voto   fortana  sabscripserit. 
Col.   Quand    on    a   (cola)    pour 
agréable,    quando    commodam 
est.  Plaat.  cam  commodam  est. 
Cic.  Si  tu  l'as  pour  agréable,  ai 
tibi  erit  commodam .  Cic.  ^  Qui 
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»grée,  c.-a-d.  qui    fait  plaisir. 
Gratus,  a,  um,  adj.  Cic.  Virg. 
Hor.  Liv.  Ov.  (ex.  :  gratiis  lo- 
cas.  //or.  gr.  in  valgtis  lex.  Liv. 
gratissima   Victoria.   Cic.  bar- 
baris       'jratum     speclacalam. 
Cart.    aliouJas     oratio     aiicui 
gra:a  est.  Cic.  gratior  iniUi  ce- 
leritas  laa  uuam  ipsa  res.  Cic. 
lus  ego  gratiora  dicta  alia  esse 
scio.  Liv.  en  pari,  de  pars,  gra- 
tas  conviva.  Hor.  souvent  gra^ 
tas  et  jocundas  ou  jacandas  et 
gra:as   ou  gratas    acceptasqae 
ou  yratus  et  acceptas.    Cic.); 
pergratus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  .  litterx  tax  pergratœ  (aé- 
rant. Cic.  cam  Scipioni  adven- 
tas  eorum  perjacandas  et  per- 
gratus (aisset.    Cic.  pergratam 
mihi  (eceris,   si...   [-    vous  me 
rondrez  un  service  très  agréable, 
•i...  •].  Cic.)  ;  acceptas, a,  um, 
p.   adj.    Cic.    Cses.   Liv.  Tac. 
(ei.  :  acceptas  est  plebi.  Cass. 
apad  plebem.    Tac.   qui  caras 
acceptasqae  ei   seniper  fuerat . 
Sali,  qao  [-  grâce  à  quoi .]  carior 
acceptiorqaeomnibaserat.SaU.  | 
longe  acceptissimas  Parmenio- 
ni.  Cart .  essetne  servas  apad  te 
acceptissimas.  Plaat.  en   pari. 
de  chos.  :  manas  gratam  accep- 
tamqae.    A'ep.    qaod  vero  ap- 
probaris,  id  gratam  acceptam- 
qae  habendam.  Cic.  acceptias 
gênas  gratiaram .  Plin.j.  oratio 
plebi  acceptior.  Liv.);  gratio- 
8US,  a,  um,  adj.  Cic.  (en  pari. 
de   pars.,  ex.   :  graliosas  apad 
aliqaem.Cic.  en  parl.de  choses, 
ex.  :  caasas  apad  te  rogantiam 
gratiosiorea  esse  qaam  valtas. 
Cic.)  ;  Jucundus,  a,  um,  adj. 
Cic.    (en  pari,    de    pers.,  ex.  : 
comef  alicai  jacundas.  Cic.  en 
pari,  de  choses,  ex.  ;  agri.  Cic. 
cerne.   Cic.    odor.   Cic.   of^ia 
jocandiora.     Cic .     conspectas 
vester  est  mihi  malto  jacandis- 
limas.  Cic.  verba   ad  aadien- 
dam  j'acanda.  Cic.  aqaa  potai 
Jacanda.    Plin.  qaid    est    tam 
iacandam   cognita   atqae   aii- 
dita,  qaam...  Cic]  ;  placitus, 
a,  um,  p.  adj.  Sali.  Virg.  (j.v.  : 
placltas  locas.  .'^all.);  amabi- 
lis,   e,  adj.    Cic.    Sen.   (ex.  : 
valta  amabilis.    Sen.  au   fig.  : 
amabilissimam  nodam,  tôlière. 
Cic-i;  blandus,  a,  um,  adj. 
Varr.  Cic.  Plin.  (ex.   :  bl.  vo- 
laptas.  (Jic.blandain  ver.  Varr. 
aspectas  blandissimas .  Plin.,  ; 
bonus,    a,    um,   adj.    Plant. 
Varr.   Cic.     Val. -.Max.    (ex.    : 
nantii  boni.  Plaat.  bonus  éven- 
tas. Varr.  bona  navigatio.  Cic. 
Val.-Ma^.);    dulcis,    e,    adj. 
Cic.   Hor.    Quint,    (ex.   ;    dalce 
nomen.    Cic.     dulcis    orator, 
Cic.   dalcis   Herodotas.  Quint. 
dalcis  sonos.  Hor.  mitcére  aille 
dalci .  Hor.)  ;   suavis,   e,  adj . 
Plaat.    Cic.    Plin.    GelL  (ex.  : 
êiuivis  odor.  Cic.  cantas. Plaat. 
vox.  Cell.  color.  Plin.  en  pari. 
<la  peri.,ai.  :  taave»  hominet. 
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Cic.  au  fig.  :  suavis  conjanctio. 
Cic.     sermo     saavior.    Hor.); 
mollis,    e,    adj.    Cic.    (ex.    : 
mollem   ac  jacandam    efficère 
senectalem.     Cic.      oratwnem 
mollem    teneramqae   reddidit. 
Cic.     molliores     jlcaiones      in 
cantu.  Cic.)  ;  festivus,  a,  um, 
adj.    Plaat.    Cic.    Plin.j.   (en 
pari,  de  pars.,  ex.   :  (estiva (e- 
mina.  Plaat.  en  pari,  de  choses, 
ex.  :    area  parva   sed  fesliva. 
Plin.  j.  (estivam  poema.  Cic. 
en    pari,    du   caraot. ,  ex.  :    f. 
puer.     Cic.      (estivam     capat 
U  un  —  compagnon  •].  Ter.)  ; 
bellus,  a,   um,    adj.    Plaat. 
Cic.  au    fig.,  ex.  :   bellas  hos- 
pes.  Plaat.  belli  homines.  Cic. 
bella  epistala.    Cic);   Isetus, 
3,  um,    adj.    Cic.   Plin.  Plin. 
j.  Tac.  (en  pari .  de  chos.,  ex.  : 
lœtus    color.    Plin.    tempestcis 
lœta.  Plin.   j.    au  fig.  :  omnia 
erant    (acta  lastiora.    Cic.    cé- 
leris liaad  lœta  memoria  Qai- 
rini  erat.  Tac.  quid  potest  esse 
(racta  [»  pour    le   profit  •]  /as- 
tius  ?  Cic.)  ;  lepidus,  a,  um, 
adj.  Plaat.    Cic.    (en    pari,  de 
pors.,  ex.  :  lepidus  homo.  Cic. 
(estivas  ac  lepidus  Komo.  Cic. 
lepida  puella.  Ter.  homo  lepi- 
dior  ad   omnesres.   Plaat.  en 
pari,    de   choses,    ex.  :    lepidis 
(estivisque   sermonibas.  Cic). 
.\gréable  au  peuple,  popularis, 
e,  adj.    Cic.  Liv.    (voy.   popu- 
laire). Il  .\gréable    aux     yeux. 
Amœnus,  a,  um,  adj.  (ex.  : 
urbs.    Enn.    locus.   Cic.    rus. 
Hor.);   bellus,   a,   um,    adj. 
Plaat.    Cic.  (ex.  :  locas  belhs- 
simus.  Cic.  b.  puellœ.  Plaat.)  ; 
bilarus,  a,  um,  adj.  Cic.  et 
hilaris,   e,   adj.    Plin.    (e.iL.   . 
h.  color.  Plin.)  ;  venustus,  a, 
um,  adj.    Ter.    Pksedr.  (ex.  : 
venustas  valtas.    Ter.  hortali. 
Phsdr.).  Il-D'humeuroa de  com- 
merce agréable  (en  pari,  d'une 
pers.),  comis,   adj.   Ter.  Cic 
Nep.  (ex.  :  comis  ergaaliquem. 
Cic).  il  Agréable  dans  la  forme, 
concinnus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Plin.  (ex.  ;    concinna   oratio. 
Cic.  concinnas  et  elegans  Aristo. 
Cic.  Nicophanes  fUgans  et  con- 
ànnus.  PUn.).    ||  Rendre    qcjn 
agréable  à   autrui,    aliqaem  m 
gratiâ  ponëre   apud   aliqaem. 
Cic.    gratiam    alicujas   conci- 
liàre  uZicui.  Cic.  Nep .  Se  rendre 
si  —  à   qqn   que...,    allai  ita 
placëre  ou  ita  se  prsebêre,  ut..- 
Cic  Rendre  une  cûose  agréable, 
saavitatem    (acéré    alicai    rei. 
Cic.  condire  aliqaid.  Cic.  Sen, 
Quint.    Ktre   très   agréable   (eu 
pari,    d'une    pers.    ou     d'une 
chose),   habêre  maltam  saavi- 
tatis     {jucanditatis,     leporis). 
Cic    suavitate  refertam   esse. 
Plin.    Etre    agréable    à     l'œil, 
oculos  delectare.  Cic.  Etre  —  à 
l'oreille,  aures  mulcêre  ou  per- 
mulcêre.  Cic.  aaribus    blandiri. 
Plin.  j.  Etre  —  aux  sons,  sen- 
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sas  titillare.  Cic.   (ovire.  Cic. 
sensas    volaptate    permalcêre. 
Cic.  Cette  amitié  bauale  est  ce- 
pendant —  et  utile,  qaœ  (val- 
garis   amicitia)   tamen  ipsa  et 
détectât   et  prodest.    Cic.    Ses 
lettres  m'ont  été  plus  agréables 
qu'on  ne  saurait   le  croire,  lit- 
terœ  ejas  incredibiliter  delecta- 
rant.  Cic.    Etre  agréable,  pla- 
cére,  inir.  Cic.  Voy.  plaire.  Il 
est    —    dt\  j'ui^a*  (avec  l'Inf.). 
Cic.     Liv.    taire    passer   d'une 
manière  —,  oblectùre,  tr.  Plin. 
j.  Qui  u'est   pas  l'ort  —,  subo- 
diosas,   a,  uni,  adj.    Cic.   (ad. 
Att.  1,0,  ij.  Tou  agréable,  tris- 
tior,  us,  adj.  (au  compar.)Cic.  1 
(Substantiv).    Celui    qui    veut 
plaire.  Qui  valt  lepi  'us  oujes- 
tivas    ou   scitas   videri.    \\    Ce 
qui  plait.  Qu  d  placet  ou  dé- 
lectât. 11   doit  y  avoir  de  l'  — 
chez  un  orateur,  (estivitas  dé- 
bet esse  in  oratore.  Cic. 
agréablement,  adv. D'une  ma- 
nière   agréable.      Belle,    ady. 
Cic.  (ex.  :  b.  scribêre.    Cic.  di- 
cére.  Cic  prsediola  belle  œdi- 
ficata.  Cic.  aqaa  non   longe  a 
villa   belle  sanè  (laens.   Cic); 
jacundë,  adv.    Cic.    \ex.  :  co- 
miter    et    Jacandè    esse.     Cic. 
vivère.     Cic.     cantâre.     Saet. 
Comp.      jocandias.    Sen.    rh. 
Suporl.     Jacundissimê    vivère. 
Cic);  dulce,  adv.  et  dulciter, 
adv.  Cic.  (assez   fréq.  Corapar. 
dulcius.   Cic.  dulcissimê.  Cic); 
festivé,  adv.    Cic.    (ex.  :  belle 
et  (estive  dicére.    Cic.   a  te  ac- 
tam    (abellam    video    esse  (es- 
tive. Cic);  suaviter,  adv.  Cic. 
Plin.j.   (en  pari,  des  sens,  ex.  : 
qaam  saaviter  volaptas    sensi- 
bas  blandiatar.  Cic.saavi:>sime 
et peritissimê  légère.  Plin.j.  au 
fig.  suaviaa  vivère.  Hor  suovis- 
simè  scriptse   litterse.  Cic). 
1.    agréer,   v     intr.    et   tr.  T 
(V.  intr.)  Etre  au  gré  do   qqn. 
Placëre,     intr.      Cic.     (voy. 
plaire);    delectare,    tr.   Cic. 
(ei.    :  Hermathena   laa   valda 
me  delectat.  Cic.   me  magis  de 
Dionysio  delectat   [•    son   livra 
sur   D.    m'agrée    davantage   >]. 
Cic);   arridére,  intr.    Piin.J. 
(ox      •    si    pretium     arriscnt. 
Plin   'j.).\\    Etre  agréable.    De- 
lectâre,  tr.  Cic.  (ex.  :  delectet 
orator.  Quint,  quam  delectabat 
eum  [•  combien  il  lui  agréait  '] 
df(ectiones  solis...  noDis  prx- 
dicère!   Cic).    Voy.    aokëadlb 
et  PLAIRE.  Qui  agrée,   acceptas, 
a,  um,  p.   adj.   Cic.   probalus, 
a,  um,    p.    adj.    Cic.    gratus. 
a,  um,  adj.  Cic.  Voy.  agréable. 
1  (V.    tr.)    Trouver    à  fon  gré. 
Accipére,  tr.  Cic.  (ex.    :  ali- 
qaid  accipëre.    [opp.    à  repo- 
diare].   Cic.    accepton»  aliqaid 
habêre.    Cic);     probâre,    tr. 
Cic  Cœs.   etc.   (ex.    :  prooare 
conciliam.  Cic.  caasam  et  ho- 
minem  probare.   Cses.    quxrit, 
\    qaod  eloqaentiœ  gênas  probem 
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maxime.  Cic.  probare  aVuiaem 
Jadicem,  Cic,  Csssar  ma.rim.e 
rrobabat  Pompejum  seqai. 
^  César  agréait  fort  l'iiléo  <lo 
suivre  Pompéo  •].  Cxs,);  an- 
nuëre,  intr.  Cic.  Nep.  otc. 
(ijx.  :  in  tenendo,  qaod  semel 
iinnnisset  [-  ce  qu'il  avait  une 
IViia  agréé  •]  tanta  erat  cura, 
lit...  Nep.);  compTobâre,  tr. 
i:ic.  Liv.  (ex.  :  comprobare 
aliquem.  Cic.  aliqaid.  Cic. 
Lit/,);  noscëre,  (pr.  «  recon- 
naître comme  valable  ■•),  tr. 
l'iaat,  Cic.  (ex.  :  n.  caasam 
[■  agréer  une  excuse  n],  Plaat. 
Cic.  nosco  illam  partem  excn- 
sationis.  Cic);  boni  consulé- 
re,  tr.  Plaiit.  Cato  ap.  Gell. 
Varr.  Aag.  ap  Suet.  Col.  Plin. 
Sen.  (locut.  appartenant  à  la 
langue  familière,  mais  d'une 
latinité  incontestable,  ex.  : 
qaidqaid  aocidit^  boni  consa- 
iant.  Sen.  [de  prov.  2,  U].  hoc 
mmnas  rogo,  qaaleciinqae  est, 
boni  consale.  Sen.  [ben.  I,  1, 
S]  etc.). Faire  agréer,  probàre, 
tr.  Cic.  Cœs.  etc.  (ex.  :  probare 
alicai  libros  oratorios .  Cic. 
probare  in  hac  causa  saam 
officium  ac  diligentiam  Cic. 
probare  se  mnltis.  Cic.  probari 
alicai.  Cic.  Cees.);  conciliâre, 
tr.  Ov.  (ex.  :  conr.  aliqaid 
alicai.  Ov.  [Trist.  III,  11,  ki]). 
'-.  agréer,  v.  tr.  Voy.  gréer. 
agrégat,  ».  m.  Ensemble  de 
molécules  formant  un  tout. 
Aggregatam  aliqaid. 
agrégatif,  Ive,  adj.  Qui  forme 
un  agrégat.  Qai  {qaae,  qaod) 
concrescit.  Cic.  qai  [qu^e,  qaod) 
ahqnid  habet  concreti.  Cic.  ^ 
Formé  d'un  agrégat  (arch.).  Qai 
{gase,  qaod)  constat  e  concre- 
tis  corporibas, 

agrégation  (lat.  post.  aggre- 
gatio.  Boet.)a.  f.  Action  d'agré- 
ger. Concretio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.  :  c.  individaoram  corpo- 
ram.  Cic.  [de  nat.  deor.  I,  71]). 
1  Fig.  Le  tait  d'être  associé  à 
une  corporation.  AUectio,  onis, 
t.  Sen.  (ep.  7i,_25Haase].  Ter^ 
Cooptatio,  onis,  f.  Ctc.  Liv. 
Flor. 
agréger,  (lat.  aggregare,  •  unir 
en  troupe  ••),  v.  tr.  Unir  des 
molécules  de  manière  à  former 
un  tout.  Coagmentâre,  tr.  Cic. 
Vitr.  S'agréger,  concrescére, 
intr.  Lucr.  Cic.  Liv  ^  (Au  fig  ) 
Associer  à  une  corporation. 
Aggregare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ego  te  in  nostram  nameram 
aqgregare  soleo.  Cic);  coop- 
iare,  tr.  Cic.  Liv.  etc.  (ex  : 
coopt.  collegas.  Liv.  c.  sibi 
collegas.  Liv.  aliquem  in  col- 
legiajn  augaram.  Cic). 
agrément,  s.  m  Ce  qui  rend 
q<^n  oa  gqch.  agréable.  Amœ- 
nitas,  âtlS,  f.  Cic.  (ne  se  dit 
que  des  choses,  ex.  :  amœnitas 
huminis,  hortoram.  Cic.  ur- 
biam.  Liv.  locoram.  Quint. 
riparam.   Cart.  domus.    Nep  . 
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au  plur.  ;  aniœnitates    orarnm 
ac  litoram.  Cic.  [de  nat.  door., 
n,  \00]);  Jucundiias,   âtis,  f. 
Cic.  Tac.   (ex.:  agri.Cic.  urbis. 
'l'ac.  au  fig.  vitm.    Cic);    gra- 
tia,  se,  f .  Plin.  /.  (ex.  :  gr.  viH.T. 
Plin.  j.  au  fig.    gratia  invalta. 
Qaint.);  duïcedojnls,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  dalcedo  vocis.  Ov.  ora- 
tionis.    Cic.    pacis .    Vell.);   7e- 
pos,    cris,  n.  Cic  (ex.  :  insit 
in    nratione     lepos.      Cic     no 
s'emploie    que     dans     ce    sens 
spécial);    suavitas,    âtis,    f. 
Cic  Nejp.  (ex.  :  saavitas  odo- 
riim.    Cic.    coloris.    Cic.    oris 
et  vocis.  Nep.  au  fig.   ;   saavi- 
tas vitœ.  Cic    mira    qaredam 
in  cognoscendo  suavitas.    Cic 
ejus    eximia    saavitas    [«    I' — 
exceptionnel  de  son  caracrère  •>]. 
Cic .  saaintas    qaœdam   sermo- 
nam  [•  de    sa    convers.Ttion  ■•] 
atqae  mnram  ["■  do  son   carac- 
tère ■•].  Cic  au  plur.     propter 
maltas  snavitates  ingenii,  offi- 
cii  [<•  politesse  »].    hamanitatis 
tase.   Cic  [ad  fam.,  IIl,  1,  1]); 
vennstas,  âtis,  f .  Cic.    (ex .  : 
vennstas    muliebris .    Cic    ve- 
nastas  et  palchritado  corporis 
[*  agréments  personnels  •>].  Cic 
venastas    snm.ma   in    dicendo. 
Cic .  afpaens  omni    venastate . 
[•  tout  rempli  d'agrémentS',en 
pari,  d'un    orateur  ].  Cic.)    || 
Ce  qui  agrée,    plaisir    q.ue  pro- 
cure une    chose.    Delectatio, 
ônis,  f.  Cic.  (ex.  :  suavitas  et 
delectatio  ou  jacunditas  delec- 
taiioqae.    Cic.    delectatio    ser- 
monis  [■■  agrément  qu'on  trouve 
dans  une  conversation  '»].   Cic. 
lectio   sine    ulla    delectatione . 
Cic .     magnam     delectationem 
habêre  [«  procurer  un  vif  agré- 
ment ■■].   Cic.    hsec   delectatio- 
nem   tibi     nallam    attalissent 
[•    n'auraient    été     pour     vous 
d'aucun    —  »].  Cic.  au  plur.  : 
in  ipsa  occupatione   delectatio- 
nes  alias  maltas  habêre.  Cic); 
oblectaiaentum,  i,   n.    Cic. 
Sen .  (ex .  :  invenies    in   quoli- 
bet génère  vitse  oblectamenta  et 
remissiones  et  volaptafes  .Sen); 
jucundiias,     âtis,     f.      Cic 
(ex.  :  /.  Isocratis.  Cic.  erat  în 
homine     Jacanditas.      Cic.  )  ; 
blandimentum,    i,     n.    Cic 
(ex.  :  blandimenta   volaptatis . 
Cic.  vitœ.    Tac);  gratia,   se, 
î.  Qaint.  (ex.  :  gr.   verboram. 
Qaint.  abs.  gratia    [«  les  agré- 
ments d'une    œuvre    d'art    ■•]. 
Qaint.);  voluptas,  âtis,  f.  Cic. 
Tac  (ex.   :    voluptas    eloquen- 
tise.  Tac  ex  aliqaà   re  capëre 
oupercipërevolaptatem  ['  trou- 
ver de  1' — dansqqch.  ■•].  Cic). 
Trouver    de    1' —    dans    qqch., 
gratam   aliqaid    habêre.    Cic 
Hommes  pleins   d' — ,    homines 
lepidi  et   urbani.    Cic.    Jardin 
d' — ,  horti,  orum,  m.  pi.  Cic 
viridariam,     H,    n.     Suet.    au 
plur.    Cic.    (ad    Att.,     II,     3, 
27).    ViHde    u,   a.    iiirt.    a  a 
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plur.  viridia,  iam,  n.  Vitr. 
Cels.  Sen.  rh.  Sen.  Propriélét 
d'aj;rémont,  volaptariie  po.ises- 
siones .  Cic.  Voyage  d' — , 
volaptaria  peregrinatio .  .^en. 
Sans  —  (en  pari,  d'un  orateui 
ou  du  stylo),  (rir/idas,  a,  am, 
adj.  Cic  Suet.  maestas  et  in- 
caltas.  Tac.  Sans  —  (adv.), 
invenustë,  adv.  .Sen.  rh  . 
Qaint.  Plin  j .  Parler  non  sans 
— I  non  invennstë  did're. 
Qaint.  Plin.  J.  Le  style  aura 
de  l'agrément,  suave  genut 
erit  dicendi.  Cic.  (part,  orat., 
6,  20).  A  supposer  que  la  vie 
soit  sans  —  pour  vous,  tibi  at 
non  sit  suave  idvëre.  Ter. 
Donner  est  pour  moi  plein 
d' — ,  mihi  saavissimam  est 
dure.  Csel.  ap.  Cic  ||  (Au 
plur.)  Ornements  accessoires. 
Ornamenta,  oram,  n.  pi.  Cic. 
etc.  Il  Ce  qui  sert  à  orner  (le 
stylo).  Festivitas,  âtis,  f. 
Cic  (au  plur.  [cf.  gr .xa)>.w7t(a- 
uaTa],  ex.  :  iis  festivitatiboê 
msolentias  abutitur.  Cic  [or. 
176j.  1  Action  d'agréer  qqch. 
Approbatio,  ônis,  S  Cic  etc. 
(ex .  :  régis,  senatâs  approba- 
tio. Cic.  Liv.);  assensus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  ;  assensa 
alicaias  dicëre.  Cic  );  concea- 
sus  (seul,  à  l'abl .  sing.),  m. 
Cic  Cses.  Tac  (ex.  :  concessa 
illias.  Cic  concessa  omnium. 
Cic.  Csesaris  concessa.  Cses. 
patrum  concessu.  Tac);  ve- 
nia,    se,   f.    Cic.    Liv.    (ex.   : 

£etere  veniamlegatismittendis. 
iv.  [XXXIII,  II,  3].  bonà  veniâ 
hujas  optimi  viri  dixerim. 
Cic.  bonâ  veniâ  vestrâ  [•  avec 
votre  agrément  •]   liceat.  Liv.). 

Voy.    PERMISSION,    CONSENTEMENT, 
APPROB.VTION. 

agrémenter,  v.  tr.  Relever  par 
quelque  agrément.  CondÏTe, 
tr.  Cic.  etc.  (au  fig.,  ex.  :  con- 
dire  orationem,  Cic.  verboram 
gratiam,  Quin<.  si  qaa  extra 
blandimenta  confîngant,  non 
augent  summum  bonum,  sed, 
at  ita  dicam,condiuntetoblec- 
tant.  Sen.  [ep.,  66, 1.6]). 
agrès,  s.  m.  pi.  Ce  qui  sert  à 
l'équipement,  à  la  manœuvre 
(arch.).  Arma,  orunif  n.  pi. 
Liv.  (ex.  :  arma  equestna.Liv.)  ; 
Eu  qa^  sunt  usai  ad  ornan- 
dujn  etc.  ^  Ce  qui  sert  à  la  ma- 
nœuvre d'un  vaisseau.  Arma- 
tnenta,  orum,  n.  pi.  Cœs 
Liv.  etc.  (ex.  :  vêla  armamenfa- 
qae.  Cœs.  armamenta  instruc- 
ta.  Cœs.  armamenta  aptàre. 
Liv.  armamenta  collocâre  et 
aptàre.  Liv.  jubère  armamenta 
demitti.  Sen.)  ;  navalia,  ium, 
n.  pi.  Liv.  (plus  rare  en  ce  sens). 
Si  le  navire  a  perdu  ses  agrès, 
si  exarmatar.  Sen.  (ep.  30,  2.) 
agresseur  (lat.  post.  aggres- 
sor.  Jet.  Javenc),  s.  m.  Celui 
qui  commet  une  agression.  Qai 
bellam  ultro  infert.  Cic.  Qui 
lacessit  prior.  Ter. 
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agressif,  ive,  aJj.  Qui  consti- 
tue une  agrd&sion.  Infestus,  a, 
um,  adj  Cic.  etc.  (ex.  :  inves- 
tis ocaiis  conspici.  Cic.  qaw  est 
tam  infesta  ira  ?  Cic]  ;  petu- 
ians,  adj.  Cic.  (os.  :  petaians 
gênas  dicendi  Cic.)  ;  pugnux, 
adj.  Cic.  Plin.  J.  (ex.  :  oratio 
pagnax et  contentiosa.  Plin./. 
p.  exordiam  dicendi.  Cic.  ora- 
tio pagnacior.  Cic.  vo.x  pagna- 
cissima.  Sn.  r/i.).  ||  (Par  ext. 
néal.).  Toujours  prêt  à  atta- 
quer. Gladiatorius,  a,  um, 
adj.  Ter.  Cic.  (ex.  :  gl.  animas. 
Ter.  [Phorin,96ii].  yJadiatoriam 
id  qaidem.  Cic.). 
agression  (lat.  aj/jressio.  Apul. 
Aag.  t.  lecli.  dausCic.  [or.,  50]), 
>.  f.  Attaque  non  justifiée).  Ag- 
gressus,  ùs,  m.  Ulp.  (dig., 
XXX VI,  1,  17,  7)  ;  aggressura, 
se,  f.  Ulp.  (dig.,  X,  5,  U,  2). 
Mais  cas  termes  sont  récents  et 
doivent  être  employés  avec  la 
plus  grande  réserve  :  il  vaut 
mieux  employer  une  périphrase, 
où  entrera  une  forme  appropriée 
des  verbes  aggredi  ou  invadére, 
ex.  :  commettre  une  —  contre 
qqn,  aggredi  aliqaem.  Cic.  con- 
tre des  gens  embarrassés  et  sur- 
pris, aggredi  impeditos  et  ino- 
pinantes, Cœs.  contre  l'ennemi, 
invadëre  in  hostem.  Cic.  Se  li- 
vrer à  une  —  co:itre  qqn,  la- 
cessëre  aliqaem  ferro.  Cic.  Re- 
pousser l'agression  de  l'ennemi, 
lacessentes  hostes  arcëre  ac 
propellêre.  Cic.  Cses.  Voy.  atta- 
que. 
agreste,  adj.  Qui  appartient 
aux  champs.  Agrestis,  e,  adj. 
Lacr.  Cic.  Nep.  Liv.  etc.  (ex.  : 
agrestis  vestitas.  Nep.  agreste 
hospitiam.  Cic.  agreste  ferra- 
mentam.  Liv.  agr.  vasa.  Sali, 
(ragm.  agrestis  sermo.  Liv.  vita 
agrestis  et  rasticas  caltas.  Liv. 
agrestis  homo,  Cic.  Hor.  et 
subst.  agrestis,  is,  m .  Hor.)  ; 
Tusticus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  rastica  vita.  Cic.  vox. 
Cic.  opas  rasticum  facëre.Ter.). 
Il  Non  policé.  Agrestis,  e,  adj. 
Cic.  (ox.  ;  senex  daras  ac  pas- 
ne  agrestit.  Cic.  servi  agrestes 
etbarbari.  Cic. dominus  agrestis 
ac  furiosus.  Cic.  agreste  gênas 
hominum.  Sali,  rastica  vox  et 
agrestis.  Cic.  sonas  vocis  agres- 
tis, Cic.  animas  agrestis  ac  du- 
ras. Cic.  vita  fixe  rastica, 
qaam  ta  agrestem  vocas.  Cic. 
subst.  agrestis,  is,  m.  Cic.)  ; 
rasticus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(employé  souvent  pour  renforcer 
le  mot  agrestis  pris  dans  un 
sens  défavorable  ;  ex.  :  rastica 
vox  et  agrestis.  Cic.  homines 
rastici  et  agreste».  Cic.  etc.). 
Caractère  agreste,  rusticitas, 
atis,  f.  Cic.  Ov.  Saet.  etc. 
agricole,  s.  m.  Agriculteur 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  {|  (Par  ext.) 
Celui  qui  écrit  sur  l'agriculture, 
Scriptor  rei  rasticx.  i^arr.  etc. 
1(Adj.j  Qui  se  livre  à  l'agricul- 
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ture.  Rasticis  rebas  ou  rasticis 
operibas  deditas.  Varr.  ||  Qui  a 
rapport  à  l'agriculture.  Agres- 
tis, e,  adj.  Cic.  etc.  Exploitation 
agricole,  proediain  rasticum. 
Varr.  Cic.  Bdciments  agricoles, 
sedificia  rastica.  Instruments 
— ,instramenta  agroram.  Varr. 
instramentam  rusticam.  Cic. 
Val.  Max.  ou  abs.  instramen- 
tam, i,  n.  Cic.  Liv. 
agriculteur  (lat.  post.  agrical- 
tor),  s.  m.  Celui  qui  cultive  la 
terre.  Agri  ou  agroram  cultor. 
Cic.  Colonas,  i,  m.  Cic.  Agri- 
cola,  se,  m.  Cic.  .irator,  oris, 
m.  Lacr.  Cic.  Virg.  Ifomo  ras- 
ticas, Cic.  Un  —  consommé, 
reram  rusticaram  peritissi- 
mas.  Cic.  Etre  agriculteur,  rii- 
rari,  dép.  intr.  Pïaut.  Varr.  ra- 
ri  opas  (acéré.  Plaat.  Varr. 
agrum  colëre.  Cic.  agri  culturx 
studère.  Cic.  1( Arch.)  Celui  qui 
écrit    sur    l'agriculture,     Voy. 

AGni(X)LE. 

agriculture  (lat.  agricaltara), 
s.  f.  Culture  de  la  terre.  Agri 
ou  agroram  caltura  ou  caltio. 
Cic.  agroram  caltas.  Cic.  Liv. 
Lact.  Aratio,  onis,  f.  Cic.  (Tusc, 
V,  86).  Res  rastica.  Varr.  Ras- 
ticatio,  onis,  l.  Cic.  (œcom. 
fragm.  ap.  Col.,  XII,  prorem.). 
La  science  de  1' — ,  disciplina 
colendi  agri,  Varr.  Se  livrer  à 
1'—,  arâre,  abs.  Cic.  agrum  co- 
lëre. Cic.  agri  calturas  stadére. 
Cic.  opas  facëre.  Ter.  Jet.  opère 
se  exercêre.  Sen.  Ceux  qui  vi- 
vent do  r —  en  Sicile,  qai  arant 
in  Sicilia,  Cic,  (in  Verr.,  II,  3, 
11).  Qui  concerne  l'agriculture, 
qui  [qam,  qaod)  pertinet  ad 
rem  rasticam. 

agrimenseur.s.  m.  Arpenteur. 
Agrimensûr,oris,m.  Veg.  Amm. 
Boet. 

agronome,  s.  m.  Celui  qui  est 
versé  dans  l'art  de  cultiver  les 
terres.  Reram  rusticaram  peri- 
tissimus. 

agronomie,  s.  f.  Science  de 
l'agriculture.  Disciplina  colen- 
di agri.  Varr, 

agronomique  adj.  Qui  a  rap- 
port à  la  science  de  l'agricul- 
ture. Qui  ujuœ,  qaod)  ad  reram 
rusticarum  scientiam  (ou  disci- 
plinam)  pertinet. 

agrouper,  v.  tr.  Disposer  en 
groupa.  Voy.  groupe  et  grou- 
per. 

aguerrir,  v.  tr.  Habituer  aux 
fatigues  de  la  guerre.  Belli  la- 
boribus  assue(acére.  Cic.|  Ar- 
mis  exercêre.  Cic.  —  les  recrues 
par  de  continuels  exercices,  ti- 
ronem  militem  opère  aisidao 
corroborare.  Saet.  Soldats 
aguerris,  darati  milites  usa 
armorum.  Liv.  —  son  armée 
par  do  fréquentes  expéditions, 
exercitum  durare  crebris  expe 
ditionibas.  Vell.  S' — ,  darâre  se 
labore,  Cœs.  Ils  s'étaient  aguer- 
ris à  ce  goure  de  combat,  se 
hoc  génère  pugnx  exercaerant. 
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Cxs,  Hommes  aguerris,  /lomi- 
nes  in  armis  exercitati.  Cxs. 
(cf.  Germani  exercitatissimi  in 
armis.  Cœs.).  1  Habituer  aux 
choses  difficiles  ou  pénibles. 
Corroborare,  tr.  Cic,  Darâre, 
tr.  Cic.  t'irmàre,  tr.  Cic.  Cxs. 
S' — ,  darâre  se,  C<rs.  Firmàri, 
pass.  moy.  Cses.  Justin,  Corro- 
borâri,  pass.  Cic.  \\  ^Par  ext. 
Aguerrir  qqn  à  une  profession, 
aiiguem  in  arte  aliqaâ  exercêre 
Cic.  Aguerri  dans  qq.  profession, 
exercitatus  ad  artem  aliqaam. 
Cic.  in  arte  aliqaâ  exercitus  ou 
exercitatus,  Cic. 

aguet,  s.  m.  Attention  vigilante 
Urch.).  Vlgilantia,  se,  t.  Cic. 
Diligentia,  se,  f.  Cic.  \\  (Loc. 
adv.)  D'aguet,  c.-à-d,  avec  uno 
attention  vigilante,  Vigilanter, 
adv.  Cic.  T  Embuscade.  Insi- 
diœ,  arum,  f.  pi.  Cic.  Cxs.  Liv. 
Etre  aux  aguets,  in  spécula 
esse.  Cic.  specalâri,  dép^  intr. 
Cic.  insidiâri,  dép.  intr.  Cic. 
Liv,  11  y  a  deux  furies  toujour>< 
aux  aguets,  furiss  dose  sant 
spéculatrices.  Cic,  (nat.  deor., 
III,  i.6). 

ah,  interj.  exprimant  une  vive 
émotion.  A  !  ou  ah  I  Plaat.  Ter, 
Virg.  vah  1  Cic.  pro  !  Cic.  o  ! 
Cic.  Virg.  Ah!  dieux  !  pro  dii 
immortales.  Cic.  Ah  !  que  je 
suis  malliooreux  1  heu  me  mise- 
rum!  Plaut.  Ter.  Cic.  etc.  Ah! 
quelle  bon  te  îpropador.'iii/.  Ah! 
je  comprends,  vah  !  nunc  de- 
mam  intellego.  Cic.  Ah  !  que  je 
suis  malheureux,  o  me  mise- 
rum  f  Ah  1  quel  impie  I  o  ho- 
m,inem  impurum  ou  impium. 
Ter.  Ah  !  quel  heureux  trépas, 
que...  o  (ortunata  mors,  quœ... 
(Jir. 

ahan,  s.  m.  Effort  pénible  du 
corps  (arch.)  Summ,a  corporis 
contentio,  Cic.  Contentio  totins 
corporis.  Cic.  Tu  vois  que  jo 
sue  d'ahan  pour  garantir...  et'. 
vides,  sadare  me  Jarn  dudum 
laborantem,  ut  ea  tueur,  qax... 
Cic. 

ahaner,  v.  intr.  Faire  un  efl'ort 
pénible.  Sumw,am  contentio- 
nem  adhibëre.  Cic. 

aheurtement,  s.  m  Action  de 
s'aheurter  (à  une  résolution  . 
Obstinatio,  onis,  f.  Nep.  Obsti- 
natior  volantas,  Cic.  Obstina- 
tas  anim,as.  Liv.  Pertinacia  et 
infiexibilis  obstinatio.  Plin.  j. 

abeurter,  v.  tr.  Arrêter  devant 
uu  obstacle  (au  fig.).  Impedi- 
mentum  inferre.  Cic.  morarn 
facëre.  Sen.  S' —  (à  qqn  ou  à 
qqch.),  impediri,  pass.  Cic.  mo- 
rarn habére,  Sen.  ^  (Par  ext.) 
S'aheurter  ou  être  ahourté,  c.- 
à-d.  s'opiniàtrer  malgré  les 
obstacles.  Se  in  re  aliquà  of§.r- 
mare.  Ter.  Cic.  Si  notre  pore 
s'aheurte  contre  nous,  si  offir- 
mabit  pater  adversam  nos, 
Plaat.  (Stich.,  68).  Puisquo  vous 
y  êtes  ahourtés,  qaando  id  cer- 
tam  atque  obstinatum  est,  Liv 
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(II,  15,  5).  Ils  s'étaient  aliourtés 
à  vaincre  ou  à  mourir,  obstina- 
verantanimis  vincêre  aatmori. 
I.iv.  (XX1II,29,  7). 

aharir,  v.  tr.  taira  purdro  la 
tête  à  qqn  (familier).  PerceltiTre, 
tr.  Cic.  Perturb&re,  tr.  Cic.  Ob- 
tandére,  tr.  Cic.  Ahuri,  /)er- 
ralsas.  Cic.  perturbatiis.  ('ic. 

1.  aide,  9.  f.  Action  d'aidor  et 
par  ext.  ce  qui  aide.  Adju- 
mentum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ox.  : 
alicajas  rei  ad  aliqaid  adjii- 
mentam.  Cic.  acljamentan\  ali- 
rui  rei  [•  pour  qqcll.,  ou  vue  do 
i|qch.  ■•].  Cic.  alicai  esse  adj'a- 
mento  [•  venir  eu  aide  à  qqu-] 
,td  aiiquid  ou  in  aliqaà  re.  Cic. 
ahcaiadjamentum  a/ferre  [•  vo- 
uir  eu  aide  à  qqn  •]  ad  aiiquid. 
<:ic.y,  adiutorium,ii,n^  Asin. 
Poil.  Vell.Sen.  rh.  (moins  fré- 
quent et  moins  classique  que  le 
précédent)  ;  adminiculum,  i, 
n.  Plaat.  Liv.  (au  fig.,  ox.  : 
adminiculum  iis  dare  aliquem 
cognatam.  Plaut.  nallis  admi- 
niculis,  sed,  at  dicitar,  Marte 
nostro.  Liv.  id  senectuti  saas 
adminiculum  fore.  Liv.)  ;  auxi- 
lium,  îi,  n.  Cic.  (ex.  :  aux.  ad- 
venticium.  Cic.  deorum  auxilio 
[•  avec  l'aide  des  dieux  "].  Cic. 
aaxilio  noctis.  Sali,  aaxilio 
tempestatis.  Cœs.  opportunum 
adversus  Indos  aaxihum.  Curt. 
acclre  aliquem  anxilio  [•  appe- 
ler qqn  à  l'aide  »].  Tac.  accur- 
rére  auxilio.  Sali,  in  aaxilium. 
Saet.  auucilio  alicaj'as  adjavâri. 
Liv.  anius  civitatis  (irmum  au- 
.xilium  amittère.  Cic.  arcessëre 
aliqaem  auxilio.  Csss.  ad  auxi- 
iiam  convenlre.  Cses.  dare  ad- 
versus aliquem  aaxilium.  Liv. 
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opéra.,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nperam  suam  pollicëri.  Sali. 
Vell.  operam  dare  alicui.  Cic.)  ; 
ops  (usité  seul,  au  Gén.  opis,k 
l'Ace,  opem  et  à  l'Abl.  ope), 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  opem  ferre  ali- 
cui. Cic.  opem,  a  te  petimus. 
Cic.  au  plur.:  sijve  lioniinum 
opibus  et  studiis.  Cic.  [de  oIT., 
II,  30].  alienarum  opum  indi- 
gens.  Nep.  [reg.,  3,  îl);  subsi- 
dium,  il,  n.  Cic.  Liv.  (ex.: 
sabsidium  bellissimam,existimo 
esse  senectati,  otiujn.  Cic.  sub- 
sidio  esse[-  venir  en  aide  à..."] 
Ov.  subsiaiam  ferre.  Cœs.  sab- 
sidio  ire.  Nep.  sabsidio  venlre. 
Nep.  Cic.  voy.  assistance,  se- 
cours). Avec  l'aide  de  qqn,  ali- 
cujas  auxilio.  Cic.  ope.  Cic. 
ripera.  Cic.  alicujas  ope  adju- 
ras. Cic.  aliqao  adjuvante.  Cic. 
aliquo  adjutore.  Cic.  Avec  l'aide 
de  la  reine,  reginâ  adjutrice. 
Cic.  Avec  r —  de  Dieu,  Deo  an- 
nuente.  Cic.  Deo  approbante. 
Cic.  Avec  l'aide  des  dieux,  diis 
adj'uvantibas.  Cic.  si  dii  adju- 
vabunt  (en  pari,  d'un  fait  à  ve- 
nir). Cic.  diis  juvantibus  ou 
bene  juvantibus.  Cic.  non  sine 
ope  divinâ.  Cic.  A  1' —  deqqch.. 


aliquâ  re,  Cic.  (sa  traduit  or-  I 
din.  par  l'ablatif  de  la  chose 
dont  on  s'aide  ou  par  la  prépo- 
sition per  avec  l'Ace,  voy.  grâce 
\).  Venir  on  aide  à  qqn,  auxi- 
liàri  alicui.  Plaat.  Ter.  Cic. 
alicai  au.viliujn  ou  alicui  opem 
aaxiliumque  ou  alicai  sabsi- 
dium ferre.  Cic.  Cges.  Nep.  ali- 
cui aaxilium  afferre.  Ter.  ad- 
javâri aliquem.  Cic.  ad j avare 
aliqaem  aaxilio,  operâ.  Plaut. 
'Ter.  alicai  adesse.  Cic.  Nep. 
alicai  pruesto  adesse.  Ter.  Cic. 
alicui  non  déesse.  Cic.  alicui 
auxilio  venîre.  Cic.  alicai  sub- 
venire.  Cses.  Sali.  Liv.  alicai 
succarrëre.  dextram  alicai  ten- 
dëre    ou    porrigêre.    Cic.   Voy. 
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A  l'aide!  fer  ou  ferte  mihi  aa- 
xilium. Plaut.  Ter.  etc.  sabve- 
ni  ou  sabvenite  mihi.  Plaat. 
Cic.  concarrite  ,  concurrite  , 
cii'es.  Plaut.  pro  vestram  fi- 
dem,  cives!  Liv.  (IX,  21.,  9).  En- 
voyer qqn  à  1' — ,  aliquem  au- 
.vilio  ou  sabsidio  mittëre.  Cic. 
Cœs.  Chercher  —  et  protection 
auprès  do  qqn,  aaxilium  ou 
opem  ou  opem  atqae  auxiliam 
ou  praesidium petëre  ab  aliqao. 
Cic.  Appeler  qqn  à  1' — ,  ali- 
qaem in  auxilium  vocâre.  Cic. 
aliquem  advocâre.  Cic.  Implo- 
rer 1'—  de  qqn  ,  implorCxre 
opem,.  Cic.  implorâre  alicajns 
auxilium.  Cic.  implorâre  aa.vi- 
lium  ab  aliquo.  Cic.  Cœs.  au- 
xilium, opem  rogàre.  Cic.  Ap- 
peler les  dieux  à  sou  — ,  deos 
in  auxilium  invocâre.  Quint. 
Appeler  la  loi  à  son  — ,  ati 
auxilio  legis.  Qaint.  Avec  I' — 
de  la  fortune,  suffragante  for- 
tuné. Cic.  1  (Au  plur.)  Subsi- 
des accordés  au  ro\,  plas  tard 
impôt  régulier  sur  certaines 
denrées.  Stipendium,  îi,  n.  Cic. 
Cœs.  Liv.  Vectigal,  âlis,  n.  Cic. 
Cœs.  Ole. 

5.  aide,  s.  f.  Personne  qui  aide. 
Arch.  Voy.  le  suivant. 

3.  aide,  s.  m.  Personne  qui  aide. 
Adjutor,  ôris,  m.  Plaat.  Cic. 
(ox.  :  duc  adjutores  tecam.  Plaut. 
non  mihi,  sed  tibi,  hic  venit 
adj'utor.  Cic.  quibua  adjatori- 
bas  regem  aggressus.  Sali,  ille 
absentis  in  omnibus  adjutor. 
Cic.  his  se  tribus  adjutoribus 
in  re  regendà  esse  usarum  di- 
cebat.  Cic.  in  quo  adjutores 
Stoicos  optimos  habemus.  Cic. 
ut  adjutores  essent  ad  inju- 
riam.  Cic.  his  adjutor  contra 
patriam  inventas  est  nemo. 
Cic.y,  administer,  tri,  m.  Cic. 
Gell.  (ex.:  Jovi  se  consiliarium 
atque  administruTn  datam..  Cic. 
bellum  sine  administris  geri. 
Sali,  aliqao  quasi  administro 
in  studiis  litterarum  uti.  Gell.); 
optio,  ônis,  m.  Plaut.  Jet. 
(pour  désignerl'aidequ'on choi- 
sit soi-même).  Aide  de  camp, 
coDtuberDalis,  is,  m.  Cic. 
(ex.:    Q,    Pompejo  pro  consale 


rontubernalis.  Cic.  fait  in  Cre- 
tâ  postoa  contubernalit  Satar- 
nini.   Cic.) 
aider  (lat.    pop.  adjatâre),   r. 

tr.  ot  intr.  Prêter  son  concours. 
Adjuvàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
adj.  aliqaent.  Cic.  sea  manibus 
in  assurgendo  seu  genu  se  ad- 
javissent  [•  ils  se  fussent  ai- 
dés "].  Liv.  adjuvàre  aliqaem 
operù.  Plaat.  Ter.  aliqaem  ad- 
jutam  proficisoi.  Nep.  adjuvà- 
re aliqaem  in  aliquâ  re.  Ter. 
Cic.  aliqaem  ad  bellum  [-pour 
faire  la  guorro  ■].  Liv.  adj.  ad 
veram  probandam.  Liv.  adj. 
consalem  ad  traJiciendas  m 
Asiam  legiones.  Liv.  ab  aliqao 
adjavâri  de  aliqaâ  re.  Cic. 
absol.  adjavëre  captivi.  Liv. 
[XXIV,  16,  3].  prov.  fortes  for- 
tuna  adjavat.  Ter.  [Phorm., 
2031,  cf.  Cic.  [Tusc,  II, II].  Liv. 
[XXXIV,  37,  I,].  si  dii  acljuva- 
bunt.  Cic);  auxiliâri,  dép. 
intr.  Plaut.  Ter.  Cic.  Cœs.  etc. 
(ex.  :  auxiliâri  alicui.  Plaut. 
Ter.  Cic.  absol.  auxiliâri.  Cœs. 
[de  b.  Gall.,  IV,  29,  2;  VII,  25, 
1;  50,  6])  ;  adesse,  intr.  Cic. 
(ex.:  alicai  adesse  ou  prœsto 
adesse.  Cic);  non  déesse, 
intr.  Cic  (ex.:  neqae  amicis, 
neqae  etiam  alienioribus  operâ, 
consilio ,  labore  déesse.  Cic. 
nullo  loco  déesse  alicui.  Cic.)  ; 
juvàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  /ava- 
re aliqaem  in  aliquâ  re.  Cic. 
javâre  aliquem  auxilio.  Ov. 
juvâre  aliquem  auxilio  laboris. 
Cic.  javante  Deo  ou  diis  ju- 
vantibus. Cic.  diis  bene  juvan- 
tibus. Liv.  lex  Cornelia  pros- 
criptam  javari  vetat.  Cic.)  ; 
opitulâri,  dép.  intr.  Plaut. 
Cic.  etc.  (ex.:  opitulâri  amico. 
alicai  opitulâri  in  aliqaà  re 
faciendâ.  Cic.  in  aliquâ  re 
quœrendà.  Cic.  Plaat.  abs.  per- 
maltam  ad  dicendum.  Cic.  cam 
ceteris  non  passent  aut  nollent 
opitulâri.  Cic);  aspiràre,  in- 
tr. Cornif.  Cic.  (ex.,  abs.:  as- 
piràre paululum  in  rébus  dif- 
ficillimis.  Cornif.  rhet.  aspira- 
vit  nemo  eorum,  qui...  Cic). 
suffragâri,  dép.  intr.  Cic.  (ex.: 
suffragari  alicui.  Cic  $ibi.  Cic, 
su(fragante  fortunà.  Cic).  Cela 
aida  beaucoup  à  la  victoire,  id 
magno  fait  vîctoriœ  adjumen- 
to.  Liv.  —  qqn  à  faire  qqch., 
alicai  esse  adjumento  ad  aii- 
quid. Cic.  alicui  adjamentum 
afferre  ad  aliqaid.  Cic.  —  qqu 
on  qqch.,  oiicui  esse  adjumen- 
to in  aliqaà  re.  Cic.  Ce  n'est 
pas  moi,  c'est  toi  qu'il  vient  ai- 
der, non  mihi,  sed  tibi,  hic 
venit  adjutor.  Cic.  Un  homme 
qui  aida  (etc.)  à  la  victoire  du 
peuple  romain,  adjutor  victo- 
rise  populi  Romani.  Cic  Qui 
aide  dans  les  conseils  et  dans 
les  dangers,  adjator  consilio- 
ram  periculorumqae .  Cic  J'y 
ai  aidé  de  tout  mon  pouvoir, 
ut  ita  fieret  pro  mea  parte  ad- 
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jioH.  de.  —  qqn,  aaxUiam  et- 
si  alicai.  Plaat.  orJin.  «st»  au- 
xilio.  Cic.  esse  alicui  aaxilio. 
l'iaat.  Ter.  Cffs.  Sali.  Nep. 
Aider  la  coasul  à  trioniphar  du 
veto  de  son  collègue,  consali 
adversas  intercessionem  collè- 
ge aaxilio  esse.  Lii'.  —  qqn  à 
faire  qqcli.,  operam  saam  corn- 
modàre  aliccu  ad  aliqaid.  Cic. 
operam  prsebire  alicai  in  ali- 
qvui  re  Cic.  ^  Venir  au  secours. 
Auxiliàri  ,  dép.  intr.  Cic. 
Sali.  etc.  (ex.:  nihil  Tatvntinis 
corporis  vires  aaxiliatse  sant. 
Cornif.  [rh.,  IV,  37].  neqiie 
mi.'ii  bénéficia  ncqae  décréta 
aiuriliantar.  Sali.  (Jug.,  2.'i,3]l; 
ass/dëre,  intr.  Cic.  [ex.:  ali- 
cai assidëre.  Cic.);  assistera, 
intr.  Quint.  Tac.  [e\.:  mihi 
assistât  diliçens  alijuis  aat 
peritas.  Quint,  neqae  enim 
scribenti,  ediscenti  et  cogitanti 
jyrœceptor  assista.  Qiùnt.  )  ; 
Juvàre,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.:  Ja- 
vàre  aliquem  pecaniâ.  Cic.  via- 
tico  a  me  Javabitur.  Liv.),  le- 
vure, tr.  Cic.  Virg.  (ex.:  levâre 
aliqaem  aaxilio.  Virg.);suble- 
vàre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.:  sable- 
vàre  atiqaem  peeanià.Cic.sab- 
l'.vàre  fugam  alicajas  pecaniâ. 
Xep.);  subvenire,  intr.  Cses. 
Liv.  etc.  {ex.:  alicai  sabvenire. 
Cêes.  Hirt.  absol.  nisi  Romani 
sabvenisient.  Liv.);  succur- 
rëre,  intr.  Cic.  (ex.:  sacct-rrè- 
re  alicai.  Cic);  opitulâri , 
dép.  intr.  Cic.  Sali,  (es..:  opi- 
talàri  inopise  plebis.  Sali,  son- 
tibas.  Cic.)  —  qqn,  alicai  sub- 
sidio  venîre.  Cic.  Nep.  alicai 
opem  ferre.  Cic.  Voy.  aidb,  as- 
sistance, SECOURIR,  8ECOUR8.  — 
qqa  de  sas  deniers,  rë  sastinë- 
re  aliqaem.  Cic.  —  qqn  à  sa 
relever,  sablevàre  aliqaem 
stratam  ad  pedes.  Cic.  —  qqn 
à  monter  en  voiture,  tollére 
aiiqaem  in  carram.  Cic.  à  mon- 
ter à  clieval,  tôlière  aliqaem 
in  eqaam.  Cic.  à  montor  en 
barcjua,  tollére  aliqaem  in  lem- 
bam.  Liv.  —  qqn  à  monter  au- 
près do  soi,  tôlière  aliqaem  ad 
se.  Cic.  —  <jqn  à  descendre  de 
voiture,  alicai  de  carra  des- 
cendenti  dejctram  tendére  ou 
porrigére  (d'apr.  Cic).  Envoyer 
pour  aider,  submlttére,  tr. 
Cic.  Cœs.  (ex.:  sabm.  aliqaem. 
Cic.  su6m.  sabsidia  alicai.  Crns. 
milites  aaxilio.  Cses.  absol. 
sabmiilére,  Cœs.  Liv.  Se  faire 
aider  par  qqn,  aliqaem  sibi  ad- 
jatorem  assamëre.  Cic.  Liv. 
aliqao  administra  ati.  Gell.  Se 
faire  —  par  les  éléphants,  ati 
aaxilio  elephantoram.  Liv.  S' 
— ,  sibi  ipsi  non  déesse.  Cic. 
S' —  de  qqch.,  aliqaà  re  ati. 
Cic.  adjamento  ati  alicajas 
rei.  Cic.  ati.  S'—  des  circons- 
tances, ati  temporihas.  Nep.  1 
V.  intr.  Aider  à  qqn  oo  à 
qqch.  Voy.  ci-dessus  :  aider 
qqn  oa  qqch. 
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aïe,  interj.  Exclamation  da  dou- 
leur. Ei  ou  hei.  Plant.  Ter.  ei 
mihi  !  Plaat.  ei  misero  mihi. 
Ter.  Catall. 
aïeul,  s.  m.  Grand-père.  Avas, 
i, m.  Plaat.  Cic.  etc.  —  paternel, 
avas  paternas.  Plin.  J.  —  ma- 
ternel, avas  maternas.  Virg.  Liv. 
etc.  I  (Au  plur.)  Fig.  Ceux  d.> 
qui  l'on  descend.  Avi,oram,  m. 
pi.  Virg.  Tac.  Proavi,  oram,  m. 
pi.  Cic.  Cart.  Il  (Par  oxt.).  Ceux 
i]ui  ont  vécu  avant  nous.  Ma- 
jores, am,  m.  pi.  Cic.  etc. 
aïeule,  s.  f.  La  grand'mère. 
.Ii'ia,  œ,  f.  Cic. 

aigle,  s.  m.  et  f.  Oiseau  de  proie. 
Aquila,  SB,  f.  Plaat.  Ter.  Cic. 
Liv.  etc.  (proverbes  :  aqailas  se- 
nectas  [•  varta  vieillasse-].  y4as. 
[prof.,    li,  91].    car  tam   cernis 
acatam  qaam...   aqaila.  Uor. 
[sat.,   I,  3,   26]).    Pierre  d'  — , 
Voy.  AÉTiTE.  —do  mar,  aqaila, 
(.  Plin.  ossifragns,  i,  m.    Plin. 
ossifraga,  se,  m.  Lacr.  Paal.  ex 
Fest.  —  noir,  melanvtos,  i,  m. 
Plin.   D'   — ,  aqailinas,  a,  am, 
adj.   Plaat.  ^  Ce  qui  porte  un 
aigle   pour   enseigne.   Aquila, 
m,    f.    Cic.  etc.   (ex.  :  liomana 
aqaila.    Ov .    aqaila    argi^ntea. 
Cic.  aqailam  ferre  decimre  le- 
gionis.   Cœs.    aqailam  conser- 
vàre,   defendêre,  hostibas  pro- 
dère .  Cœs.). 
aiglefin,  s.  m.  Voy.  S.  aiorefin. 
aiglon,  s.  m.  Petit  de   l'aigle. 
Aqailx  pallas.  Plin. 
aigre,  adj.  D'une  forte  acidité. 
Acer,  acris,  acre,  adj.  Varr. 
Cic.  Gels.  (ex.  :  a.  sapor.  Plin. 
a,  cibas.  Cels.a.acetam.  Varr.)i 
acidus,   a,    um,   adj.   Plaat. 
Uor.  Vitr.  Plin.  (ex.  :  a.  sapor. 
Plin.  a.  lac.  Plin.)   Saveur   — , 
acor,  Oris,  m.  Col.  Plin.  ||  (Par 
anal.)  Qui  donna  une  sensation 
de  piquant.  Acer,  acris,acre, 
adj.  Lacr.  Cœs.  Uor.  (ex.  :  acre 
frigas.  Lacr.  acris  hiems.  Uor. 
acrior  ventas.  Cart.  acer  (lam- 
mse  sonitas.    Virg.    acris    vox. 
Lacr.  vox  acrior.  Qaint.)  ;  aci- 
dus, a,  um,  adj.  Petr.  (an  pari, 
seul,  du  son,  ex.  :  acidam  can- 
ticam.    Petr.    sonas    acidior. 
Petr.).  Une  voix  — ,  vocis  gênas 
scissam.  Cic.  [de  or.,  III,  216]. 
Il  En  pari,  d'un  métal  cassant. 
Asper,  era,  eram,  adj.  Fragilis, 
e,  adj.  Il   (Subst.j  L'aigre,  ocre, 
n.  Cic.  Ilor.  acidam,  i,  n.  Plin. 
Tourner  à  I'  — ,  acescère,  intr. 
Uor.  Plin.  etc.  coacescère,  intr. 
Varr.    Cic.    (de  son.  6.5).    Celt. 
etc.  exacescère,  intr.  Col.   (XII, 
17  ira.),  ira    acorem  corrampi. 
Macr .  ira  acorem  transîre .  Cœl. 
Aar.  T  (Au  fig.).  En  pari,  du  ca- 
ractère.  Acerbas,   a,    um,    adj. 
Cic.  Nep.  Liv.   Immitis,  e,  adj. 
Liv.  Sen.  Saet.  asper  et  immitis. 
Saet.  Amaras,  a,  am,  adj.  Virg. 
Il  a  l'esprit  bien  — ,  magna  est 
ira  iiio  ingenii  acerbitas.  Cic.  Il 
lui  adressa  d'aiçres  parohs,  uj- 
pera  et  acerba  Uli  Jocu*;'"  est.  , 
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Cic.  Il  (Par  ext.j  En  pari,  des 
personnes,  .acerbas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Uor.  ylmaras,  a,  um,  adj. 
Ter.  Cic.  Virg.  Immitis,  e,  adj. 
Liv.  Sen.  Saet.  Une  femme 
aigre,  amara  malier.  Ter. 
aigre-doux,  ouce,  ad.  Qui  :. 
une  saveur  à  la  fois  aigre  et 
douca.  Dalcacidas,  a,  am,  adj. 
Ser.-Samm.  (151,  etc.).  Acerbi- 
tate  et  saavitate  mixtas,  a,  um 
ou  acido  et  dalci  mixtas.  Fruits 
aigres-doux,  poma  saiviter  as- 
pera.  Sen.  ^  (Fig.)  Dont  la  dou- 
ceur dissimula  à  paino  l'aigreur. 
Dalcis  simal  et  amaras. 

1 .  aigrefin,  s.  ra.  Escroc.  Cir- 
camscriptor,  Oris,  m.  Cic.  (Cat., 
2,  7).  Sen.  rh.  (contr.,  6,  3  . 
Jui'en.  (XV,  135). 

2.  aigrefin,  s.  m.  Sorte  de 
poisson.  Bacchas,  i,  m.  Plin. 

aicfrelet,  ette,  adj.  Légèrement 

aigre.    Acidalas,    a,    um,    adj. 

Plin.   Sabacidas,    a,    am,    adj. 

Ca<o.  Plin. 
aigrement,    adv.   D'une  façon 

aigra.  Acerbe,  adv.  Cic.  Asperë, 

adv.  Cic. 
aigremoine,    a.    f.     Sorte    de 

plante.  Agrimonia,  œ,  f.  Cels . 

(V,    27,    10).    Eapatoria,    œ,    f. 

Plin. 
aigret,  ette,    adj.   Comme  ai- 

ORKLET. 

aigrette,  s.  f.  Héron  blanc  qui 
porto  sur  la  tâte  un  faisceau  de 
plumas.  Ardeola,  œ,  f.  Plin. 
i  (Par  ext.)  Faisceau  de  plumes 
que  certains  oise.iux  ont  sur  la 
tête.  Cristala,  s,  f.  Col.  (VIII, 
9,  8).  Apex,  pïcis,  m.  Virg.  — 
du  paon,  arbuscuia  crinita.  Plin. 
(XI,  121).  Il  (Par  ext.)  Bouquet 
de  poils  sur  la  tête  de  certain» 
animaux.  Crista,  œ,  f.  Plin.  \\ 
(Par  anal.)  Faisceau  do  crins  qui 
surmonte  une  coiffure.  Apex, 
picis,  m.  Virg.  Ov.  f^erv.  (en 
pari,  de  l'aigrette  qui  surmon- 
tait le  chapeau  du  flamine). 
Crista,  œ,  f.  Virg.  Liv.  etc.  (en 
pari,  de  l'aigrette  qui  surmonte 
un  casque).  Coma,  œ,  f.  Virg. 
Garni  d'une  — .  Voy.  aigrette. 
Il  Faisceau  lumineux.  Apex, 
picis,  m.  Virg.  Ov.  Coma,  œ, 
f.  Catall.  Sen.  poet.  ^  Bouquet 
de  fils  ténus  qui  termine  cer- 
taines plantes  comma  le  char- 
don etc.  Pappas,  i,  m.  Plin. 
(Xxi,  97). 

aigrette,  ée,  adj.  Pourvu  on 
surmonté  d'une  aigrette.  Cris- 
tatas,  a,  um,  adj.  Z,iir.  Ov.  Plin. 
(ex.  :  crist.  aves.  Mart.  cr.  ga~ 
lea.  Ov.  Liv.). 

aigreur,  (bas  lat.  acror.  F\ilg. 
Isid.),  s.  f.  Acidité  désagréable. 
Acor,  oris,  m.  Col.  Acritado, 
înis,  f.  Vitr.  ||  Crudité  d'es- 
tomac. Acrimonia,  «,  f.  Plin. 
(XIII,  142).  Stomac/ituaoer.  Hor. 
Voy.  CRUDITÉ.  Il  Sécheresse  (d'un 
métal,  comraa  le  for).  Daritiea, 
ei,  f.  Catall.  Plin.  Fragilitas, 
àtis,  t.  Plin.  T  (Au  fig.)  Douleur 
amère.  Acerbitas,  àtis,  f.  Cie 
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etc.  (ex.  ".  acerbitas  summi  lac- 
tas  mei.  Cic.  au  plur.  onines 
oerCerreacerbilates.Cic.).  \\  Ir- 
ritation amcTo.  Amariiudo, 
dinis,  f.  Val.-Mcuc.  Sen.  Plin. 
piin.  j.  (ex.  :  in  eâ  tententià 
tantum  bilis,  (manttim  amari- 
tadinis  inest.  l'Un.j.qaas  [(a- 
eetias\  ne  in  bilem  et  amari- 
tadinem  vertat  injuria.  l'Un.  j. 
amaritadine  odii  adi/ersas  ah- 
qucm  ati.  Val. -Max.  amari- 
tudo  verborun\  [•  aigreur  do 
laiigago  •).  Son.  r/i.  i-erboram 
mafedicloramqae  [-  aigreur  Jo 
propos  blessants  -] .  Sen.)\ 
icerbitas,  âtis,  f.  Cic.  (ex.  : 
a.  scntentiaram.  Cic.  orationis. 
Liv.  salis.  Quint.);  acrimonia, 
se,  f.  Comic.  Cornif.  (ox.  : 
ni'miamacrimonix  habëre.  Cor- 
nif.  [rhet.,  IV,  U9])  ;  asperitas, 
àtiS,  f.  Cic.  (en  pari,  du  langage, 
ex.  :  asperitas  contentionis.  Cic. 
iadicialis  verboranx.  Cic).  Let- 
tre pleine  d'aigreur,  acerbrc  lit- 
terœ.  Cic.  acerbissimœ  liltcrse. 
Cic.  La  vieillessom'a  donné  plus 

d'  amariorem  me  senectas 

tecit.'Cic.  rropos  désobligeants 
et  pleins  d'  —,  anxarissima 
maledicta.  Val. -Max.  Plaisan- 
teries pleines  d'  —,  acerbai  fa- 
cetix.  Tac.  amari  sales.  Quint. 
Avec  —,  amaré  adv.  Sen.Saet. 
(ex.  :  amaré  admonêre.  Sen.); 
asperè,  a.à\.  Cic.  Sali.  (ex.  : 
asperé  loqai.  Cic.  accasâre.  Cic. 
scribëre  (le  aliqao.  Cic.  scribère 
in  a/if/U','m.  Sali,  malta  in  illâ 
oratione  asperé,  multa  ['acetê 
dicta  sant.  Cic);  coDtuma- 
citer,  adv.  Cic.  (ax.  :  c.  scribëre. 
Cic.  repadiâra  aliqaid.  Cic). 
Je  lui  ai  répondu  non  sans 
aigreur,  rcscripsi  ei  stomacho- 
sias.  Cic.  (ad  Att.,  X,  5,  3). 
Alors  lui  répondant  avec  uno 
cenaiue  —  :  •  Mais  d'AtVitiue  •, 
lui  dis-je,  haie  ego  j'am  itoma- 
chans  (aslidiose  :  -  Immo  ex 
AÇrica  ',inqaam.  Cic. 
aigrir,  v.  ir.  et  intr.  Rendre 
aicre.  Aliqaid  acre  reddëre  ou 
(acëre.  Plin.  acidum  aliqaid 
facëre.  Plin.  aliqaid  in  acoreni 
corrampëre.  Macr.  acorem  ali- 
cajas  rei  facëre .  De  même  que 
l'âge  n'aigrit  pas  tous  les  vins, 
ut...  non  omne  vinum...  ve- 
tastate  coacescit.  Cic.  (seu  .  65). 
Coi.  Aigri,  e,  part.  Acidas,  a, 
am,  adj.  Plaut.  Plin.  Acer, 
acris,  acre.  dj.  Hor.  S'  — , 
acescëre,  intr.  Ilor.  Plin.  coa- 
cescère,  intr.  I  arr.  Cic.  Cels. 
cracescëre. intr. Coi.  inacescëre, 
intr.  Plin.  acorem  concipëre. 
Col.  11  (Par  ext.)  —  le  1er,  du- 
ram  ac  fragile  ferram  reddëre. 
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1  (Au  fig.).  Causer  une  irritation 
améro.    Exacerbàre, 


Siiet.  (ex.  :  ex.  contameliis 
hostes.  Liv.  ut  recenti  aliquà 
ira  exacerbarentur  animi.  Liv. 
exacerbatus,  quod...  Saet.  irri- 
tato  exacerbatoqae  in  se  mi- 
litiun  odio.Liv.);  exasperâre, 


Ir.  Liv.   Val. -Max.  (ox.  :  exas- 
perâre" animas.  Liv.  exasperati 
animi.   Col.);  exulceràre,  tr. 
Cic.   Plin.  j.   (ox.  :    e.vulcercire 
dolorem  alicajas.  Plin.  j.  ut  in 
exalcerato  animo  facile  pitam 
crimen  insideret.  Cic.  ira  exul- 
ceratos    ignominià   stimulabat 
animas.  Liv.).  Co  qui  m'ai^^rit 
davantage,  costdo  voir   qu'on 
se  joue  de  moi  à  mon  âge,  hoc 
est    quod   peracescit,    me    hoc 
setatis  ladilicàri.Ter.  —  un  mal, 
e.vasperàre    malum.    Cels.    Le 
mal  s'aigrit  tous  les  jours,  in  jra- 
vescit  in  dies  malam.   Cic.    \\ 
Aigri,  e,  part.   E.\\ispcratas,  a, 
um,  adj.  Liv.  Col.  e.\acerbatas, 
a,  um,  p.  adj.  Liv.  Suet.  exul- 
ceratas,  a,   am,    p.    adj.   Cic. 
S'    — ,    exiilcerâri,    pass.    Liv. 
exacerbâri,p:iii.Liv.^  [V.  intr.). 
Devenir  aigre.  Voy.  aiore. 
aigu,  uë,    adj.  Qui  se  termine 
en    pointe    ténue.    Acutus,    a, 
um,    adj.    Plaut.    Ca^s.    Virg. 
(ex.:   acata;  sudes.  Csss.  acata 
caspis.  Virg.  folium.  Plin.  acur- 
ta  §.gura.   Plin.   acati  anguli. 
Plin.):  acuminatus,  a,   um, 
p.   acij.  Plin.  (as..:  acum.  corna 
lunœ.  Plin.  telam.  Plin.).  ^  Qui 
produit   uno   sensation   vive  et 
pénétrante.  Acei;  acTis.acre, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  morbas  cor- 
poris  cajas  morsus  est  acerri- 
mas.  Cic).  \\  (Par  ext.lAcutus, 
a,    um,    adj.   Cic.    Cels.    etc. 
(ox.:  morbas  acatus  [•  maladie 
aiguë  -,  opp.  à  morbas  longas 
ou  vetastas    [•    maladie   chro- 
nique »].   Uor.   Cels.   on  pari. 
du  son,  de  la  voix  :   acatas  so- 
nas,  acata  vox  [opp.  à  jrat-is]. 
Cic.  en  pari,  do  1  accent:   aca- 
tus   accentas.    Gramm.    acata 
syllaba   [-    syllabo    frappée   de 
l'accent  aigu  ■].  Qainf.  eu  pari, 
do  l'esprit  [arch.]:   acatan  in- 
geniam.  Cic);  acer,  cris,  cre, 
adj.   Cic    (ex.:    acerrimas    do- 
lor.  Cic).  Rendre  aigu  (on  pari, 
du  son),  frapper  de  l'accent  ai- 
gu ,    acaëre   syllabam.    Quint. 
Bruit    aigu,    stridor,    oris,    m. 
Lacr.  Plin.  etc.   Faire  entendra 
an   bruit   aigu,  stridére,    intr. 
Catall.  Virg.  Plin.j. 
aiguade,  s.    f.   Approvisionne- 
ment   d'eau    pour    un     navire 
(arch.)    Aqaatio,    onis,   f.    Cic 
Cses.    Faire    aiguade,  aqaatam 
ire.    Sali,    aquâri,    dép.    intr. 
Cees.  Pour  les  empêcher  de  faire 
— ,    at    aquâri  prohiberentar. 
Cœs.  Il  résolut  de  les  empêcher 
de  faire  — ,  aqaà  prohibêre  eos 
institait.  Cœs.  1  Lieu  où  se  fait 
cet   approvisionnement.    Aqaa- 
tio, onis,  f.   Cic.  C'est  ici  que 
se  fait  1'—,   flic  aqaatio  (s.-e. 
est).  Cic. 

aiguail,  s.  m.  Rosée  du  matin 
(arch.).  Ros  matutinus. 
aiguayer,  v.  tr.  Tromper  dans 
l'eau,    .-iqaâ    ablaëre  {aliqaid). 

Liv. 
aiguë-marin»,  s.  f.  Sorte  a  e- 


meraude.  Smaragdachales,  m, 
m.  Plin. 

aiguière,  s.  f.  Vaso  à  oau.  A- 
qaalis  arceas  et  subst.  aqaalis, 
(s  (Alil.  i)  ,  m.  Cato.  Plaut. 
aquarias  urceas.  Cato.  aqua- 
rium vas.  Varr.  aqaiminale, 
is,  n.  Paul.  dig.  aqaimina- 
rium,  ïi,  n.  Ulp.  dig.  urna,  x, 
f.  Cic  hydria,  œ  (gr.  Oop;u),  1". 
Cic.  Valg.  Aiguièro  do  graml) 
dimension,  matellio,  ônis,  m. 
Cato.  Varr.  Cic. 

aiguillade,  s.  f.  Gaule  armée 
d'une  pointa  do  fer  pour  con- 
duire les  bœufs.  .Siimuias,  i,  m. 
Plaut.  Plin. 

aiguillât,  s.  m.  Chion  de  mar, 
espace  dî  poisson.  Conger,  gri, 
m.  Plaut.  Plin. 

aiguille,  (lat.  pop.  acuncula 
ou  acacaia.  Closs.),  f.  Petite 
tigo  d'acier  plus  ou  moins  fine 
et    très   aiguë   employée    pour 


coudre.  Acus,  ÙS,  f.  Cic.  Ceis. 
Plin.   etc.   (ex.:  fdam  conjicêre 
in  acam  ["  enfiler  une  aiguil- 
le   "].   Cels.    valnas   quod  aca 
panctum  [•  fait  par    la   pointe 
d'une  aiguilla  »j   videtar.    Cic. 
aca  pingëre.  Virg.  aca  aliqaid 
facëre  [■  broder  à  l'aiguilla  ■]. 
Plin.).    Petite  — ,    acuia,  a?,  f. 
Cledon.  acicala,  œ,  f.  Cod.  Per- 
cer d'une  — ,  transaire,  tr.  Ov. 
Cels.  Vivra   du    travail   à  1'  —  , 
aca    victam    quéeritâre.    Prov. 
Disputer  sur    uno  pointe  d'— , 
aca   qaxdam  enacleata  arga- 
menta  canqairëre  (litt.  •  char- 
ch3r   des    arguments   qu'on    ne 
pourrait   atteindra   qu'avec    la 
pointa   d'une   aiguilla    •).    Cic. 
fr.    (or.    p.    ^m.    Scaur.,    20). 
Raconter   qqch.    dj    fil   en    ai- 
guilla, ab   acià  et   aca  omnia 
e.xponëre.  Petr.  (sat.  76).  Faire 
passer  qqn    par    la    trou    d'une 
— ,    aliqaem     in    ratse    (olium 
conjicêre.  Petr.  (sat.,  37;  58).  1 
(Par  ext.)  Tige  de  métal  ressem- 
blant à  uno  aiguille.  —  do  tète, 
acas,  ûs,  f.  Qaint.  acas  coma- 
toria.  Petr.  crinalis.  Apal.  dis- 
criminalis.  Hier,  discerniculam, 
i,  n.  Lacil.  Varr.    Petite  —   de 
tête,  acicala,  se,  f.  Cod.  Theod. 
—  d'une  balance,  examen,  mi- 
nis,  n.   Virg.  Viti'.    tratina,  œ, 
f.  Schol.  Pers.  —  de  pin,  sœta, 
œ,  f.  Plin.  (XVI,  il,  texte  dou- 
teux), acicala,  se,  î.  Plin. -Val. 
(II,  13).  Marc.-Emp.  (c.  SI).  Ai- 
guilles   d'arbres,  folia   capilla- 
cea.    Plin.  capillata.    Plin.    — 
d'un  cadran,  siilus,  i,  m.  Plin. 
aiguillée,  s.  f.  Quantité  déter- 
minée   de   fil  passée  dans  l'ai- 
guilla   à    coudra.    .-Icia,    s,   f. 
Petr. 

aiguilleter,  v.  tr.  Attacher 
avec  des  aiguillettes.  Ligamen- 
tis  astringëre.  Qaint.  Tac. 
aiguillette,  s.  f.  Tissu  ferré 
nj.r  les  deux  bouts.  Ligamen- 
tum,  i,  a.  Qaint.  Tac.  Au  plur. 
Vincula,  oram,  n.  Virg.  1  Fig. 
at  prov,  Nouer  1'— ,  alicai  fi- 
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balim  imponére.  San.  (ap. 
Lact.).  linguâ  malà  (liscinCire 
sponsam.  Catall.  Femm»  qui 
court  r.iigiiilleita,  $ecutaleJa 
millier.  Pair.  (SI,  5).  T  Trancho 
de  chair  lougusî  et  miaca.  Qaam 
tenuissimê  coneisa  ou  rectsa 
euro. 

aiguillier,  s.  m.  Celui  qui  fait 
des  aiguilles.  Qui  facit  acus 
(f.  pi.)-  1  Etui  à  aiguilles 
(arch.).  Theca  ocubtu  servan- 
flis  dfstinata. 

aiguillon,  s.  m.  Tige  de  fer 
pointue  placée  à  1  extrémité 
d'une  gaule  ou  d'un  bâton  pour 
piquer  les  bœufs.  Stimulus,  i, 
m.  Plaat.  Cic.  Plin.  (très  or- 
din.  en  ce  sens,  surt.  au  plur.). 
Il  (Par  oxt.)  Fairo  sentir  1'—  à 
son  cheval,  eqao  calcaria  sab- 
dére.  Liv.  eqaum  calcaribtis 
incendére,  Hirt.  concitàre.  Liv. 
Curt.  stimalàre.  Val.-Max. 
Piquer  de  I'— ,  stimulis  fodëre. 

Cic.    Voy.     AIGUILLONNER.   ^     (Au 

fig.)  Tout  C3  qui  piquOj  c.-à-d. 
excite  à  agir.  Stimulus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  st.  doloris. 
Cic.  amoris  stimuli.  Liv.  ani- 
mum  stimulis  glorix  concitàre 
f-  exciter  l'âme  on  la  piquant 
09  1'—  de  la  gloire  '].  Cic.  ali- 
cai  stimiilos  admovêre  [«  faire 
sentir  1' —  à  qqn  ■).  Cic.  addit 
ad  dicendum  etiam  pador  sti- 
mulos  [<■  lesancimint  d.j  l'hon- 
neur est  aussi  un  aiguillon  qui 
excite  l'orateur  .].  Quint.  )  ; 
aculeus,  i,  m.  Cic  Liv.  Plin. 
/.  (ex.:  hœc  ad  militum  animas 
atimulandos  aliqaem  acaleam 
habint.  Cic.  aaditorum  intentio 
nullis  extrinsccus  aat  blandi- 
mentis  capta  aat  aculeis  exci- 
tata.  Plin.j.);  incitamentum, 
i,  n.  Cic.  Tac.  (ex.:  Iioc  maxi- 
mum est  animi  incitamentam 
[•  c'est  ce  qui  ssrt  surtout  d' — 
à  l'esprit  ■].  Cic.  desperatio, 
maximum  ad  honeste  morien- 
dam  incitamentam.  Cart.)  ; 
irritamentum,  i.  n.  Liv.  (ex.: 
(jaibascumque  irritamentis  po- 
terat  iras  militam  acaebat. 
Liv.).  Etre  un  —  pour.. .,  acuè- 
re,  tr.  Cic.  Liv.  etc.  {ex.:  illos 
semulatio  inter  se  et  omnes 
caasx  acaunt.  Liv.  non  prœci- 
pae  acuit  r-  n'est  pas  le  prin- 
cipal aiguillon...  .]  ad  capidi- 
tatem  lilleraram  amor  laudis? 
Cic.  nec  alia  provincia  militem 
jnagis  ad  virtatem  acaebat. 
Liv.);  stimulâre,  tr.  Cic.  Liv. 
Plin.  etc.  (voy.  aiguillonner). 
1  (Par  oxt.)  Dard  de  certains 
animaux  ou  insectes.  Acu- 
leus, i,  m.  Cic.  (ex.:  apis  aca- 
leam sine  clamore  [•  sans  crier 
de  douleur  "]  ferre  non  possa- 
mm.  Cic.  dimiitere  acaleam, 
ire  valnas  [.  laisser  1' —  dans  la 
plaie  -1.  Cic.),  cuspis,  îdis, 
f.  Ov.  Plin.  (on  pari,  du  scor- 
pion ou  de  I  abeille)  ;  spicu- 
Iuni,_  1,  n.  Virg.  Ov.  (en  pari. 
de    l'abeille   ou    du    scorpion); 


AlG 

dolo.  onis  (pr.  .  stylot  •'',  m. 
Pliœdr.  (III,  6,  3;  nom  préten- 
tieux donné  par  la  mouche  â 
sou  aiguillon).  Pourvu  ou  mu- 
ni d'un  —,  acuieatus,  a.  um, 
p.  adj.  Plin.  ||  (Au  lig.)  Ce  qui 
cause  une  impression  profonde. 
Aculeus,  i,  m.  Cic.  Plin.  j. 
(ex.:  orator  cam  delectatione 
acaleos  in  animis  relinqait  eo- 
ram,  a  quibus  est  aaditiis.  Cic), 
I  Ce  qui  causj  une  impression 
poignante.  Aculeus,  i,  m.  Cic. 
(ex.:  sollicitudinam acalei.  Cic), 
^  (Par  e\t  )  Piquant  de  certai- 
nes plantes.  Aculeas,  i,  m.  Col. 
(ex.:  acalei  urticse.  Col.). 

aiguillonné,  ée,  adj.  Qui  a  un 
aiguillon  (arch.).  Acaleatas,  a, 
um,  p.  adj.  Plin. 

aiguillonner,  v.  tr.  Faire  son- 
tir  l'aiguillon.  Stimulâre,  tr. 
Cic.  etc.  (au  pr.,  ex.:  stimuia- 
re  vehementer  eqaos.  Vai.- 
Max.  au  fig.,  ex.:  st.  virum. 
Plaat.  te  conscientix  stimaiant 
maleliciùrum.  Cic.  consulem 
cura  de  minore  fUio  stimula- 
bat.  Liv.  aliqucm  incitùre  et 
stimulâre.  Liv.  diqaem  stim,a- 
lâre  et  accendëre.  Plin.  /.  stim. 
animum,  ou  animas  [ea  pari, 
d'un  désir  ou  de  l'amour  de  la 
gloire].  Liv.);  acuére,  tr.  (voy. 
au  mot  aiguillo.n).  Voy.  aiguil- 
lon Ot  EXCITER. 

aiguisage,  s.  m.  Action  d'ai- 
guiser un  outil  (néol.).  Exacu- 
tio,  unis,  f.  Plin. 

aiguisement,  s.  m.  Arch.  Com- 
me AIGUISAGE. 

aiguiser,  v.  tr.  Rendre  aigu. 
Acuère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  a. 
serram.  Cic.  dentés.  Ilor.  gla- 
dios.  Liv.  enses.  Ov.  tela  [  -  ses 
défenses  ■]  altrita  [«  par  I3 
frottement  ■].  Sen.  [en  pari, 
du  sanglier]);  prasacuére,  tr. 
Cato.  Ov.  (au  part,  prxacatal 
cuspis.  Ov.)  ;  spiculâre,  tr. 
Plin.  (ex.:  sp.  telam.  Plin.  [mot 
rare]).  Aiguisé,  ée,  part.  Acu- 
tus,  3,  um,  p.  adj.  Plaat.  Ov. 
Col.  (ex.:  a.  culter.  Plaat.  acu- 
tior  sagitla.  Ov.  acatissima 
faix.  Col).  Il  (Par  oxt.)  liendre 
tranchant.  Bxacuêre,  tv.Virg. 
Col.  Plin.  (  ex.:  ferramenta 
cote.  Plin.  dénies.  Virg.  ). 
Pierre  à  —,  cas,  côtis,  f.  Cic. 
Hor.  Liv.  Voy.  affiler.  1  (Au 
fig.)  Rendre  plus  vif.  Acuère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  a.  ingénia 
adalescentium.  Cic  mentem, 
prudentiam  inlellegendi.  Cic. 
nias  œtas  acaet.  Ter.);  exa- 
cucre,  tr.  Cic.  Ov.  Plin.  (px.: 
cam  animas...  exacuerit  illam, 
ut  ocalorum,  sic  ingenii  aciem. 
Cic.  [leg.,  I,  OU],  palatum  [»  — 
l'appétit  .].  Ov.  Plin.).  Que  la 
colore  est  comme  la  pierre  où 
s'aiguise  le  courage,  ipsam,  ira- 
candiam  forlitudinis  quasi  co- 
tem  esse.  Cic.  —  l'appétit,  avi- 
ditatem  ad  cibos  cxcitàre  ou 
incitàre.  Cic. 

aiguiseur,   s.  m.  Celui  qui  ai- 
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guise.    Qui    acuit  ou    exacuit, 
etc. 

aiguisoir,  s.  m.  Ouiil  à  aigui- 
ser.   Inslrrimcntam  ad   acaen- 
dum  aptum. 
ail,   s.   m.    Nom   d'une   plante. 
Alliam,  fi,  n.   Plaat.  Ter.  Col. 
etc.   Ragoût   ou   sauce   à  l'ail, 
alliamentum,  i,  n.  Hier.  Prépa- 
ré avpc  de  l'ail,  alliatas,  a,  um. 
adj.  Donat. 
aile,  s.  f.  Organe   du   vol   chi/. 
les  oiseaux  et  chez  les  iusecto- 
Ala,  ae,  f.  PUutt.  Cic.  (ox.:  o/.. 
pennœ    [«  plumes   de   l'aile  ••!. 
Plaat.    gain    plaasu    prémuni 
alas.  Cic.  alis  plaudens  colam- 
ba.  Virg.  movêre  alas.  Ov.  ex- 
plicâre  alas.   Mart.  expandére. 
Plin.    alas    quaiëre.  Virg.  alas 
pandëre  [en  pari,  des  abeilles]. 
Virg.  alas  accommodarc  ou  as- 
samëre  hameris  [en   pari.  d'I- 
care ].   Ov.);   pennœ,    ârum 
[pr.  •    plumes   des   ailes  -,  pat 
ext.  ailes   [dos  oiseaux  ou  des 
insectes^,  f.  pi.  Cic.  \'irg.  Hor. 
Prop.  Plin.  (ox.:  pennas  alicui 
incidëre  [au  pr.  et  au  fig.].  Cic. 
[ad   Att.,  IV,  2,  5).   aves  pen- 
nis    aves    fovent.   Cic.   decisis 
hamilis  pennis.  [-  à  qui  l'on  a 
rogné  les  ailes  »] .  Hor.  [ep.  Il, 
3.  50].  pennas  e.vtcndëre  nida. 
Hor.  [ep.,  I,  20,  Hl]).  Qui  a  des 
ailes.  Voy.  ailé.   ||   (Au  tlg.)  La 
fortune    a    des   ailes,   voïucris 
forluna.   Cic.   La   temps   a  des 
ailes,  volât  œtas.  Cic    Ils  sont 
emportés    loin    de  chez  eux  sur 
les  ailes  de  l'espérance,  volacri 
spe  rapiuntur  a  domo  longius. 
Cic.    (Rep.,   Il,   U,   7).    L'espé- 
rance  a   des    ailes,  velocissima 
est  spes.  Cart.  (VU,  A  [10],  15). 
Etre  sous    l'aile  de  qqn,  in  tu- 
telà  ac  prœsidio  alicujus  latê- 
re.  Cic.  esse  in  alicujus  tutelà. 
Cic.  tegi  prœsidio  alicujas.  Cic. 
Liv.  Prendre  qqn  sous  son  aile, 
pennis  aliqaem  fovêre  (au  fig., 
d'apr.  Cic).  Avoir   l'aile  basse, 
alas  demittëre    ou   sabmiitëre. 
Cic.  languêre  (fig.).  Cic.  On  nous 
a  rogné  les  ailes,  nobis   accisse 
res  sant  (d'apr.  Z,ii'.).  Ne  battre 
que  d'une  aili,  claudicâre   {pr. 
-  boiter  "),  intr.  Quint.  Il  on  a 
dans    l'aile,    hoc   habet.  Plauf, 
(Most.  715).  habet.   Ter.  (Andr. 
8â).    Il    lui   a   arraché   0:1    tiré 
quelque  plume  de    l'aile,    cor- 
rasii  ab    ipso  aliquid  pecnnise. 
Ter.    Il  en  tirera   pied   ou  aile, 
prxdam  qualemcumque  ou  la- 
crum       qualecamqae       faciet. 
Plaat.  La  peur  lui  a  donné  des 
ailes,  iimor  addidit  alas.  Virg. 
Voler  deses  propres  ailes  (prov.l, 
nare  sine  cortice.  Hor.  (sat.,  I,ii, 
119).  Nous  nous  acquitterons  do 
cette  tâche  sans  aucune  aide  et 
en    volant,  comme   on    dit,   de 
nos   propres   ailes,  partem  ex- 
plehimas    nullis     adminiculis, 
sed,    ut  dicitar,  Marte  nostro. 
Cic  (oir.,  III,  7,  3i).  1  (Par  ext.) 
Tout  ce  qui   s'étend  ou  Be  dé- 
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ploio    des    doux     côtés     d'une 
rliose.  Ala,  x,  f.   Cic.    Los  ailos 
do  la  coroUo,  alœ,  ârum,  t.  pi. 
l'Un.    Les    ailos   du    noz,   alœ, 
iiram,  f.  pi.  Piin.  Los  ailos  d'un 
édifice,  aîx,  aram,  {.    pi.  Vitr. 
(ou  pari,  dos  corps  do  logis  ([ui 
s'étendaient  à  droite  et  à  gau- 
che  do    l'atrium).    L'ailo    d'un 
bâtiment,  tcc.tum,  qaod  est  viœ 
junclam.    Ptin.  j.    Ajouter  une 
—    à   sa   maison,    accessionem 
adjangëre  ivdibas.  Cic.    ||    Aile 
d'une  armé»,  aia,  se,  f.  Cinc- 
Alim.  ap.  Gell.    Liv.    (on    pari, 
do  la  cavalerie  ou   des   troupes 
alliées  qui  flanquaient  le  corps 
d'infanterio);    cornu,    Ùs,    n. 
Cees.  Cic.  Liv.   etc.    (terme  or- 
diu.,   en  pareil   cas,  ex.:    dex- 
trnm,  sinistram  corna.  Csss.  c. 
lirvum.   Liv.   dextram  navium 
[•   de   la  flotte  •]  corna.   VelL 
circaire    hostem     a    cnrnibus. 
Liv.  cornua  faccre,  extendëre, 
didacêre,  producëre.   Liv.    sa- 
gittarios  (anditoresque  sinistre 
corna    [•    à    l'ailo    gaucho    .] 
objecerat.   Cœs.)\  Ja't'.is,  èris, 
n.  Cic.  Cws.  Liv.  (voy.    flanc). 
Placé   aux   ailes,   aïarius,   a, 
um,    adj.    Cœs.  Liv.  Tac.  {a\.: 
aiaris;    coliortes.     Cses.    alarii 
egaites.  Liv.    Tac.  subst    ala- 
rii,   orum,     m.    pi.    Ca=s.    Cic. 
[-  soldats  placés  aux  ailes,  trou- 
pes   massées   aux   ailes    »]  ;    on 
trouve    aussi   alares    cohortes. 
Liv.  Capit.  et  subs.  alares,  iam, 
m.  pi.  Tac.  Cod.-Thod.). 
ailé,  ée,    adj.   Qui  a   des  ailes. 
Alatus,  a,  um,  adj.  Virg.  Ov. 
Min.  Fel.  (mot  presque  e.vclusi- 
vemont   poétique);    aliger,  a, 
um,  adj.   Virg.  Ov.   Stat.  (mot 

poétique);  pinnatus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  et  pennatus,  a, 
um,adj.  tuer.  Virg.  Plin.  (au 
pr.  et  au  fig.);  volucer,  cris, 

.  cre,  adj.  Cic.  Virg.  Ov.  (ex.  : 
besHx  volucres.  Cic.  volacria 
animalia.  Tac.  volacer  deas 
[en  pari,  de  Cupidon].  Ov.). 

aileron,  s.  m.  Extrémité  de  l'aile 
des  oiseaux.  Ala  e-rtrema  ou 
simpl.  pmna,  œ,  f.  Varr.  Col. 
Tac.  1  (Par  anal.)  Nageoires  de 
certains  poissons.  Pmna,  se,  (. 
Ov.  Plin.  Il  Petites  ailes  qui  gar- 
nissent une  flèche.  Pinnœ,  âram, 
(■pi.  Liv.{c[.lmicabiegnx  brèves 
pinnœ  très,  velut  sagittis  soient, 
circamdabantur.  Liv.). 

ailette,  s.  f.  Petite  aile  (arch.). 
Pennala,  œ,  f.  Cic.  Hier. 

aUlade,  s.  f.  Sauce  ou  ragoût  à 
l'ail.  Aliatam,  i,  n.  Plaut. 
Aliamentam,  i,  n.  Hier. 

ailleurs  (lat.  aliorsam.  Plaat. 
Gell.  Amm.),  adv.  Dans  un 
autre  endroit  (avec  ou  sans 
mouvement).  ||  (Sans  mouve- 
ment). Alibi,  adv.  Plaat.  Liv. 
Curt.  Tac.  (ex.  :  alibi  habitâre. 
Liv.  raram  alibi  animal.  Carf. 
alibi  qaam  Roma'.  Tac.  alibi 
f  uam  in  Capitolio.  Liv.)  ;  alio 
m    Joco  ou  37/0  loco.   Cic. 
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C.T3.  Cels.  etc.  (ex.  :  alio  loco 
alf/ae  oportaerit,  renuntiutam. 
'-as.  (Ij.  G.,  Vil,  33,  3].  ut  alio 
loco    ignés  (acerent.  C.vs.].     || 
(Avec  mouvement.)  Alio,  adv. 
Cic.  Cœs.  etc.  (ex.  :  alio  tran- 
slre.  Cœs.    alio    me   conferam. 
Cic.  Rnmam  aliove  que  j»  quel- 
que   part   ailleurs  •]   mittcrent 
legaios.  Liv.).  ^^  (Par  oxt.)   Ail- 
leurs, c.-à-d.  dans  une  partie 
do  l'ouvrage   ou   de  la  phrase, 
alibi.   Qaint.  (II,   21,  6;    IX,  U, 
106).    alio    loco.    Cic.    J'aimais 
ailleurs,  habcbam  alibi  animam 
amori  deditam.  Ter.  Il  est   ail- 
leurs ou  son  esprit  est  ailleurs, 
prœsens   abest.  Plaut.  ||  D'ail- 
leurs, c.-à-d.  d'un  autre  endroit. 
Aliunde,  adv.  Lucr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliunde  venlre.  Cic.  aliun- 
de qaam...  Cic).  1  (Fig.)  D'ail- 
leurs, c.-à-rf.  d'autre  part,  pour 
le  reste.  Alioguioa  alioquiii, 
adv.  Liv.  (ex.  :  triamphatum  de 
Tiburtibas,   alioijai   tnitis  Vic- 
toria fait.    Liv.    [Vil,    19,    2]; 
mais  l'adv.  signifie  sui-t.  "  pour 
d'autres  raisons    -)  ;    ceterum, 
adv.  Ter.  Cic.  etc.  (fréq.  ;  mais 
on  ne  dit  jamais  en  latin  et  ce- 
terum, -  et  d'ailleurs  -). 
aimable,  adj.  Digne  d'être  ai- 
mé.   Amabilis,   e,  adj.    Cic. 
Hor.  etc.  (ex.  :  amabilis  fdiola. 
Cic.    uxor.    Ambr.    ut   ameris , 
anxabilis    esto.     Ov.    amabilior 
milii  Velia  fait,  quod  te  ab  ea 
amari  sensi.  Cic);  amandus, 
a,   um,  p.   adj.   Sen.  Plin.   j. 
(ex.  :  inter  propinqaos  aman- 
dos.   Plin.  j.    amandos  timet, 
quos   colit  violât.  Sen.)  |  (Par 
ext.).  Qui  est  de  nature  à  plaire. 
Amabilis,  e,   adj.   Cic.  (ex.  : 
amabiles  mores.   Cic.  amabilis 
insania.   Hor.  valtu  amabilis. 
Sen.);  comis,  e,  adj.  Ter.  Cic. 
Liv.   Tac.    {ex.  :  com.is  animas. 
Ter.  corne  ingenium.  Nep.  comi 
hospifio  accipi.  Liv.  comis  ser- 
mo.Tac);  festivus,a,  uaj.adj. 
Ter.    Cic.    (ex.   :  festivas  puer. 
Cic.  filius.  Cic.  festivam  caput 
[-  aimable  compagnon  »].  7'er. 
paeri   qaibas    nihil  potest  esse 
festivias.  Cic);  jucundus,  a, 
um,    adj.    Plaut.    Cic.    (ex.  : 
cornes    alicai    j'acandus.    Cic. 
cunctis  amabilis    ac  jacundas. 
Eutr.  voy.  agréadle);  lepidus, 
a,  um,  adj.  Ter.  Cornif.  rhet. 
Hor.  (ex.  :    lepida  paella.  Ter. 
lepidus    versas.    Catull.);  sua- 
vis,  e,  adj.  Plaat.  Cic. etc.  (ex.  : 
suavis  cantas.  Plaut.  vox.  Gell. 
sauves    homines.     Cic.     saavis 
homo  !  [".  un  aimable  homme!  - 
iron.].     Ter.     [Phorm.,    i.11]); 
urbanus,    a,    um,    adj.    Cic. 
Hor.    (ex.  :    domines    lepidi   et 
urbani.    Cic.    homo   urbanissi- 
mus.  Cic.    sermo.    Cic.    urbani 
sales.  Cic).  Manières  aimables, 
comitas,  atis,   l.  Plaut.  Cic. 
etc.  (ex.  :  comitas  et  facilitas. 
Cic.  comitas  in  socios.   Tac). 
Rendre  aimable,   c.-à-d.  faire 
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accepter,  commendaro,  tr 
Cic  Qaint.  l'Un.  J.  etc.  (ex  ■ 
commendûrc  jastitiam  huma- 
nitate.  Plin.  j.  nalld  re  maaii 
commendatur  orator.  Cic). 
aimablement,  adv.  D'une  ma- 
nière aimable.  Amabiliter,  adv 
Hor.  Comite.r.  adv.  Cic.  Ju- 
cundi,  adv.  Cic. 

1.  aimant,  s.  m.  ÎMiuéral  qui 
attire  le  for  ou  l'acier.  Lapis 
Magnes.  Cic.  ou  absol.  Magnes 
etia,  m.  Cic.  Plin.  Siderites,  a-'. 
m.  Plin  (X.V.WII,  58).  S/rfcri- 
tis,  tidis,  Ace.  tim,  f.  pUn 
(XXXVI,  127).  Il  (Au  fig.)  Quod 
ad  se  attrahit  ou  allicit. 

2.  aimant,   ante,  adj.  i'orté  à 
aimer.  Amans,  antis,  p.  adj. 

av.  Comp.  etSuperl.i.  Cic.  Tac. 

(ex.  :  frater  amantissimus.  Cic. 

uxor  amantissima.  Tac). 
aimanter,    v.    tr.    Donner    à 

qqch.  les  propriétés  de  l'aimant. 

Vi  magneticà    aliquid  imbuëre 

ou  inficére. 
aimantin,   ine,  adj.  Qui   a   la 

propriété    de    l'aimant.     Voy. 

MAGNKTIQUE. 

aimer  (lat.  amâre),  v.  tr.  Etre 
attaché  de  cœur  in  qqn.  Amâre, 
tr.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  amâre 
aliqaem  fraternù.  Cic.  aliquem 
mirificê    [  -    aimer    qqn    d'un 
amour    incroyable  »]  Cic.    ali- 
qaem ex  animo  [«  aimer  beau- 
coup  qqn    -].   Cic  amâre   ali- 
qaem singutari  amore.  Cic.  ali- 
qaem magis  qaam  ocalos  suos. 
Ter.  aliquem  plus  ocalis  suis. 
Catull.    deos  et  amo  et  metuo 
Plaut.  [Pœn.,  1, 2,  70].  deus  coli- 
taret  amatur.  .Sen.[tip.,  U7,  18]. 
aliqaem  amare  at  altcram  (ra- 
irem.  Cic    aliqaem  haud  sicas 
amare  ac  filiam.  Cic  patriam 
amare.    Cic.    eam    a    me   non 
diligi  solum,    verum   etiam  a- 
màri.  Cic.   [ep..  XIII,  47  ini^.]; 
ailleurs    diligêre   est   considéré 
comme   plus    fort  que   amâre, 
cf.    non    quo    quemquam   plus 
amem   aat  plus    diligam.    Ter. 
[Eun.,    96].    cum     te    semper 
amâvi  dilexiqae.  Cic  [ad  fam., 
XV,   7,   1];    tout  dépend  de  la 
gradation    qu'on    veut    établir 
entre  l'alTection  [amôce]  et  l'es- 
time  [diligêre]);  diligêre   (pr. 
"  aimer   .   avec  idée   de   choix, 
"  aimer  et  estimer  à  la  fois  •) 
tr.  Plaat.  Ter.  Cic.   (ex.  ;  dili- 
gêre aliquem.  Plaut.  Ter.  Cic. 
aliqaem  patrià  caritate diligêre . 
Cic  aliqaem  diligêre  et  curam 
habëre ,    aliquem   colère  atque 
diligêre.    Cic.    aliquem  miri^ê 
diligêre  carumqœ  habëre.  Cic). 
Les  gens  qui   vous  aiment,  ho- 
mines  amantes    iai.    Cic    Un 
homme  qui   aimait  pariiculiè- 
rement  son    fils,   amantissimus 
quidam  filii.  Val.-Ma.v.  Y  a-t- 
ilun  être  qui  plus  que  l'homme 
aime  autrui  ?  quid/iomine  afio- 
ram   amantius'  Sen.  Je    vou- 
drais que  vous   l'aimassiez,  ve- 
lim    ut    tibi   amirus    sit.    Cic. 
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Je  n'aime  personne  plus  qu'At- 
ticus,   mihi    nemo  amicior   est 
Attico.  Cic.  Aim(>r  qqu,  amplecti 
ou    prosequi    aliqaem    amore. 
Cic.  habère  amorem  erga  ali- 
qaem.    Cic.     habire     aliqaem 
m  amore.  Cic.  Aimer  ses  con- 
citoyens,   cives    eaos    caritate 
com'plecti.   Cic.   Qui    aime    ses 
parents,  pins  in  parentes.  Cic. 
Etre  aimé,  amôri,  passif.  Cic. 
diligi,  pas».  Cic.  in  amore  esse 
lalicai).  Cic.  in  sina  {alicujus) 
esse.  Cic.  (ad  fam„  XlV,  i,  38; 
ad  Q.    fr.,   II,  11,  1^-  Colui-là 
doit  être  le  plus  aimé  de  vous, 
qui...  sit  is  vestris  animis  ac- 
ceptissimus,   gai...  Cic.    Aimer 
tout  particulièrement,  in  ociilis 
ferre.  Cic.    in    deliciis    habère. 
Cic.    {aliqiiem)    complecti  ami- 
citiâ  et  caritate.  Cic.  [aliqaem) 
eximiâ  caritate  diligëre.  Cart. 
aliqaem    in    ocalis    gerëre    ou 
gestâre.    Cic.  in   sina   habère. 
Cic.  (har.  resp.  50).  aliauem  in 
sinu   gestâre.    Ter.    (Ad.,  709). 
Se  faire  aimer,    concidare  sibi 
amorem.  Cic.  Se  faire  aimer  do 
tout  le   monde,   conciliâre  iibi 
amorem  ab  omnibus.  Cic.  C'est 
la  nature  qui    fait  aimer,   na- 
tura   ingenerat    amorem.    Cic. 
Cela  te  fait  aimer  des  hommes, 
hoc  reddit  homines  amantes  tai. 
Cic.  C'est   son    père   qu'il  aime 
mieux.  Voy.  préférer.  S'  — oun' 
—  que  soi,  amarese  ou  seipsum. 
Plaat.    Cic.   diligëre  se  ipsam. 
Cic.  Un  homme  qui  n'aime  que 
soi,  se  ipse  amans,   Cic.  S'  — 
los    uns    les    autres,    amàre   ou 
diligëre    inter    se.    Cic.   S'    — 
quoique  part   (famil.),    c.-à-d. 
se   trouver   bien   quelque  part, 
alicabi  facile  ou  facillime  esse 
(d'ap.  Cic).  Il   Part,   aimé,   ée, 
Amaias,   a,   am,   p.   adj.    Cic. 
etc.  (ne  s'emploie  jamais  sub- 
stantivement). Dilectas,  a,  nm, 
p.    adj.    Hor.   (surt.    poétique). 
Caras,   a,    am,    adj.    Cic.   etc. 
Diilcis,  e,  adj.  Cic.   Saaxns,   e, 
adj.  Cic.  Los  êtres  aimés,  câri. 
Plaat.  Sen.  Voy.  CHER  et  chérir. 
Il  Avoir  une  passion  pour  qqn. 
Amàre,  tr.  Plaat.  1er.  Virg . 
Hor.  Ov.  (ex.  :  amure  aliqaem. 
Plaat.  Ter.  etc.  amàre  aliqaam 
miserë  ou  perditë  [■  aimer  quel- 
qu'un éperdûment  •].  Ter.  ali- 
qaam amàre  cœpisse['  se  mettre 
à  aimer  qqn   •].  Ter.  qui  amat 
[•    celui    qui    aime    •].    Plaat. 
qaod  amo,  amas,  amat    [•    ce 
que  j'aime  •  c.-à-d.  •  celle  que 
j'aime    .,    etc.],    Plaat.    si   vis 
ameris,   ama.   Sen.   at  ameris, 
ama.  Mart.);  diligcre,  tr.  Nep. 
Val. -Max.    Petr.    Saet.    (assez 
rare, en  ce  sens;  cf.  Nep.  [Paus., 
Il,    1;    Hamilc. ,   3,   2]).    Aimer 
qqn    ard-^mment,    éperdûment, 
passionnément,  alicajas  amore 
ardëre.   Cic.  (lagrare.  Cic.  in- 
sanlre.  Plin.  aliqaem  deamdre. 
Plaat.    Laber.     com.     deperlre 
amore    aliaiias.   Liv.  deperlre 
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in  aliqao  ou  in  aliquâ.  Cart. 
deperlre  aliqaam.  Pla^it.  Ter. 
Catall.  Lact.   deperlre  aliqaam 
misère.    Plaat.    mori    alicujos 
amore.  Prop.    >I1,  It,  2>.  Aimer 
éperdûment  (absol.),  amorepe- 
rire.  \  irg.Prop.  Aimer  (absol.). 
Amàre,  absol.  Plaat.  Ter.  Cic. 
Sali.  etc.   1    (Par   oxt.).   Aimer 
une  chose,  s'y  plaire,  la  trouver 
agréable.  Amàre,  tr   Cic.  etc. 
(e"x.  :  amàre    virtatem.  Cic.  ne 
nimis    amemus    vitam     et    ne 
nimis     odcrimus.     Sen.      ipse 
amabat    litteras.    Cic.    divitias 
amâre.    Cic.  et    aussi  dans  les 
constr.     suiv.,    ex.     :    montes 
amat  cedras.  Plin.    [.XVl,    18, 
73].  lens  amat  solam  tenue  ma- 
gis  qaam  pingae.  Plin.  [XVllI, 
12,  la3].  siccitatcm  ex  omnibus 
qaœ   seruntar  maxime    amat. 
Plin.    [XVIU,    15,    138].   amant 
solam  sabactum,  pingae.  Pall. 
[11,    Ul.    id    [legamen\   exilem 
amat  tcrram.   Col.   [II,    10.  3]  ; 
par    opp.    on    emploie   odisse, 
"  ne   pas  aimer   •.    Plin.  |XIX, 
5,  09;  XVIII,  lii,   135]);  quse- 
rére,  tr.  (en  pari,   des  plantes 
ciui  aiment   tel  ou  toi  terrain, 
ex.  :  Varr.    [R.    1!.,    I,   23,  U]); 
appetère,  tr.  Sali.  Saet.  (ex.  : 
app.    ma.xamë    adalescentmm 
ftmiliaritates.  Sali,  artes  sceni- 
cas  stadiosissimê.  Saet.    ama- 
rinres  cibo.f  [-  las  mots  un  peu 
amers  •].  Vopisc.  caseam  baba- 
lam  mana  pressam    maxime. 
Saet.);  expetère,  tr.  Cic.  (ex.  : 
vita    expetitar    [»    on    aime  la 
vie  .].   Cic.1;  delectàri,   pass. 
Cic.    Hor.    etc.    (ex.    :    qaibas 
[jumentis]   maxime   Galli   de- 
lectantar.   des.   delectàri   im- 
perio.   Cœs.    carminibas.   Hor. 
comcedià  vetere.  Saet.  bestia- 
riis.  Saet.  poetis.  Saet.  delec- 
tàri   aliqaà  re.    Cic.    eo    valde 
delector.  Cic.  ut  ne  criminibas 
aut    infercndis    delectetar    aat 
credat  oblaiis  [«  il  no  faut  pas 
qu'un  ami  aime  à  nous  accuser 
ou  à  croire  qui  nous  accuse  >]. 
Cic.   [am.,  1»,  65]  tnHco,  hor- 
deo  delectàri.  Col.silvestri  loco 
delectàri  [en  pari,  d'animaux]. 
Plin.);  gaudére,    intr.    Virg. 
Liv.  (ex.  :  gaudére  equo.  Virg. 
gaudére    ingenio    sue.    Liv.    et 
surt.    dans    les   constr.    suiv.  : 
pinoui    arfO    maxime  gaudcnt 
\ Aminée  vites].  Col.  [111,2,16]. 
hamore  omnia  hortensia  gaa- 
dent.  Plin.);  ImtàTi,  pass.  Cic. 
Col.  Plin.  etc.  (ex.  :  aliquâ  re 
la^tàri.  Cic.  et  danscort.  constr. 
partie.    :   assiduo  tepore  lœtâri 
[en   pari,   de  plantes].  Col.).  Si 
quelqu'un    aime   ces  objets,    si 
ouem  ista  délectant.   Cic).    Si 
tu  n'aimes  ni  les   contes  ni   los 
apologues,    si    nec     (abellœ    te 
iavant      nec    fabalx.     Phsedr. 
(IV,  ■?,  25).  Ils  vous  diront  que 
c'est   ce  qu'ils  aiment,    Ha    se 
dicent  javàri.   Cic.    (Jugurtha) 
aimait  cette  vie  dure,  duritiam 
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vohiptati     habebat.    Sali.  (cf. 
Jug.,    100   e.\-t.).  Les  Germains 
n'aiment   pas  beaucoup   l'agri- 
culture,   Germani    agricultanr 
non    stadcnt.  Ca'S.    (Que)  tous 
les    hommes    aiment    naturel- 
lement   la   liberté,   omnes  do- 
mines naturà  libertati  studêrc. 
C.TS.    (Que)    presque   tous    les 
Gaulois  aiment  les  changements 
politiques,    omnes   fere   Gallos 
novis  rébus    stadère.  Cses.   (B. 
G.,  111,    10,  3;   cf.,  IV.   5,  1). 
Aimer  avec  passion  ce  que  l'on 
possède ,    magno    amore    saa* 
possessiônes  amplecti.   Cic.  — 
l'art  avec   passion,    artem  am- 
plecti.  Cic.  —  lo  plaisir,  volup- 
tatem  amplexàri.  Cic. —   le  re- 
pos,  otiam  ample.xâri.   Cic.  — 
les  biens  de  la  fortune,  fortunas 
munera    amplexàri.    Plin.    — 
l'argent,  Aatenrfi  capidum  esse. 
Cic.   Sali.   Qui   aime    l'argent, 
avaras.   Ter.    Varr.  Cic.  capi- 
das  pecanise.  Cic.  Qui  aime  la 
gloire,  le  pouvoir,  cupidus  glo- 
pia?.   Val.-Aïa.v.   imperii.   Cses. 
Qui  aime    les  changements  po- 
litiques,   cupidus    rerum    no- 
varam.  Caes.  novarum  rerum. 
Cic.  (Gons)  qui  aiment  la   chi- 
cane, cupidi  litium.  Hor.  Plût 
aux    dieux    que    nous   eussions 
moins  aimé  la  vie,  utinam  mi- 
nas   vitx    cupidi    fuissem.us  l 
Cic.  (Gons)    qui    aiment  mieux 
la  contradiction  que    la  vérité, 
contentionis   cupidiores   ^uam 
veritatis.  Cic.  Il  aimait   si  pou 
l'argent  que...,  tantam    aberat 
a  cùpiditate pecaniœ,  ut...  Nep. 
Aimerardemmentqqch.,  ardêra 
cupiditate  alicujus  rei.  Cic.in- 
flammâri    alicajas    rei  cupidi,- 
tate.    Cic.    —  ardemment    l'é- 
tude,  flagrâre   cupiditate   dis- 
cendi.    Sen.    Aimer    à    l'excès 
qqch.,  indulgêre  alicui  rei.  Cic. 
Nep.  Virg.  Liv.  \\  Aimer  à  (faire 
qqch.),  Solère  [pr.  •  avoir  l'ha- 
bitude do    faire  qqch.  «],  intr. 
Cic.  etc.  (l'emploi  do  amàre  en 
pareil  cas  est  incorrect  et  ne  se 
rencontre  que  chez  les  poétos  ou 
chez  les  écrivains  qui  les  imi- 
tent).  Apres   le  repas   de    midi 
il  aimait  à  faire  la  siesto,  post 
ciham  meridianum  paulum  con- 
quiescère    S'jlcbat    ou    paulum 
conqaiescebat  (l'imparf. suffit  la 
plupart   du    temps  à   exprimer 
l'idée).  On  peut  aussi  employer 
certains    verbes    fréquentatifs, 
comme    :   dictitare    <■    aimer    à 
dire  ••,fac<j<âre,' aimer  à  faire-,, 
lectitare,  •  aimer  à  lire  .,  os- 
tentâre,  •  aimer  à  montrer,  à  se 
parer    de    •,   otc.    Qui    aime   à 
disputer,  perpugnax,  adj.  Cic. 
(de  or.,  I,  20,   93).   Voy.   aussi 
PORTÉ  A...  On  aimo    à   dire  et 
l'on  dit   communément  que... 
dicta  quidem  est  proclive,  ita- 
quc  vulgo  loqauntur  (avec  une 
Prop.  Inf.).   Cic.   (de  off.  I.   20 
init.).  Il  Aimer  à, c.-d-d. prendra 
plaisir  à  (faire  qqch.).  Juvaf 


me  ou  (abs.)  juvat,  impors. 
Cic.  etc.  (ex.  :  javat  me  ita 
parère.  Cic.  forsan  et  hxc  olim 
mcminisae  javabit,  Virg.).  Il 
aimait  à  s'abgantor  d'Athènes, 
aberat  Athenis  libenter.  Nep.  Il 
Himait  à  citer  le  mot  de  Cuton, 
libenter  ulebaturverbo  Catonis. 
Cic. —  beaucoup  à  l'entondte,  U- 
bentissimë  eum  audire.  Sen. 
(op.,  30,  9).  —  à  jouer,  lusa 
delectûri.  Cic.  —  à  lire,  lec- 
tione  delectûri.  Cic.  Voy.  plaisir. 
Il  (Arch.)  Aimer  do,  pour  aimer 
à...  Voy.  ci-dessus.  ||  Aimer 
mieu.\.  Malle,  tr.  Cic.  Tac. 
etc.  (o.\.  :  m.  leges.  'l'ac.  ho- 
mines  malant  cvempla  quam 
verba.  Lact.  avoc  l'inf.  multo 
stare  malo.  Cic.  servîre  qaam 
pugnâre  mavult.  Cic.  qaibas 
[civibus]  suivis  atqixe  incota- 
tnibiis  rem  obtinëre  malebat. 
des.  capi  ergo  mavultis  ab 
avarissimo.. .  hoste.  I.iv.  avec 
une  Prop.  Inf.  malo  me  vinci 
qaam  vincëre  [•  être  vaincu 
que  victorieu.\  «J.  Cic.  qui  se 
bene  mori  qaam  turpiter  vi- 
vëre  matait.  Liv.  avec  le  Subj . 
mallem...  cognoscerem.  Cic. 
malo  popahis  Romanas  mor- 
luam.  Ciceronem  qaam  vivam 
desideret.  Sen.  rli.  [tour  rare]) . 
Voy.  PRÉFÉRER.  Il  Ne  pas  aimer. 
Odisse,  tr.  Cic.  (ex.  :  odi  cele- 
hritaten\  [-  je  n'aime  pas  la 
l'oulo  ']  Cic.  qaosdam  minas 
aat  magis  [•  plus  ou  moins  •] 
osos  [s.-ent.  esse]  veritatem. 
Çen.);  fastidire,  tr.  //or.  etc. 
(ex.  :  faslidire  olas.  //or.  ali- 
qaiim.  Vell.  Cart.  mores  Ma- 
ccdonam.  Cart.).  Qui  n'aima 
pas,  inimicus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ox.  :  inimicas  alicai.  Cic. 
inim.  cenis  samptaosis.  Cic). 

aine,  s.  f.  Partie  du  corps  entre 
le  bas- ventre  ot  les  cuisses,  /n- 
gaen,  ïnis,  n.  Cic.    Virg.    Cels. 

aiué,  ée,  adj.  Qui  est  né  avant 
un  autre  enfant.  Major  nata 
^s'il  s'agit  de  i'ainé  do  deux  en- 
i'ants)  etn\aximiis  nata  (s'il  s'a- 
git de  l'aîné  de  plusieurs  on- 
l'ants).  Cic.  etc.  Conmo  il  était 
l'aine,  cum  is  anteiret  œtate. 
Cic.  Il  (Absol.)  L'aîné,  c.-à-d.  le 
premier  né  de  la  famille,  primo 
genitas.  Lact.  Pall.  etc.  (mot  qui 
appartient  surtout  à  la  latinité 
ecclésiast.  et  qui  doit  être  rem- 
placé par)  major  ou  par  maxi- 
mas  (selon  los  cas).  Cic.  Liv. 
L'aîné  des  Nérons,  major  Ne- 
ronam.  Hor.  Gélon,  l'aine  de  la 
famille,  Gelo  maximas  stirpis. 
Liv.  1  (Par  ext.  fig.)  Personne 
plus  âgée  qu'une  autre.  Major, 
oris,  adj.  Cic.  Sen.  Lact.  Cyrus 
l'aîné,  Cyras  major.  Lact.  Nos 
aînés,  m.ajores  natu.  Nep.  ou 
<abs.)  majores.  Cic.  L'époque  où 
vivaient  nos  aînés,  saperioram 
setas.  Cic. 

aînesse,  s.  f.  Qualité  da  celui 
qui  est  l'aîné.  Primas  nascendi 
iocu»  (Georges).  Droit  d'aînesse, 


AIN 

jas  filii  majoris  ou  (suivant  les 
cas)  ma.vimi  ou  principattis 
œtatis  ou  primatus  majoris 
{ma.vimi).  Aug.  (Civ.  Dei,  XVI, 
y?)  ou  enfin  privilegiam  mtatis. 
Justin.  Cf.  /Im6r.  (in  ps.  118 
serm.  13,  15). 

ainsi,  adv.  Uo  cetto  façon.  Ita, 
adv.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  (yuoci 
cam,  itasft.  Cic.  qaod  si  ita  est. 
Cic.  omnia  ita  sunt,  Cic.  ut  ita 
dicam.  Suet.  et  hercle  ita  fecit. 
Cic.  est  ita.  Cic  non  est  ita. 
Cic.  factum  est  ita.  Cic.  pour 
introduire  un  exemple  :  ita,  si 
de  re  militari  diccndum  huic 
erit  Salpicio.  Cic.  [de  or.,  I,  G6J. 
dans  les  conclusions  :  si  igitar 
non  sunt,  nihil  passant  esse  : 
ita  ['  ainsi,  c.-à-d.  p.ir  consé- 
quent •]  ne  miseri  quidem.Cic); 
sic,  adv.  Cic.  etc.  (ox.  :  illa, 
quœ  aliis  sic,  aliis  secus...  vi- 
dentur.  Cic.  illa  civitas  popu- 
laris  {sic  enim  appellant)  in 
qaà  in  populo  sunt  omnia.  Cic. 
sic  ingressas  est  [•■  se  mit  à...  ••] 
loqai  Scipio.  Cic.  verborum  or- 
dinem  immata,  fac  sic  :  etc. 
gui  volaptatem  sic  de^iniant... 
Cic.  mihi  vero  sic  placet.  Cic. 
sic  plane  judico.  Cic.)  Comme 
on  avait  combattu  ainsi,  hoc 
cam  esset  modo  pagnatum. 
des.  La  flotte  ayant  été  ainsi 
équipée,  tali  modo  instractâ 
classe.  Cses.  Ayant  parlé  ainsi  ou 
à  peu  près  ainsi,  ad  hune  mo- 
dum  locuti.{p\.}.  Cses.  Les  légions 
ayant  été  ainsi  réparties,  ad 
kanc  modam  distributis  legio- 
nibus.  Cxs.  ||  Ainsi  donc,  igitur. 
Cic.  ergo.  Cic.  proinde.  Cic.  etc. 
qqf.  denique.  Cic.  ||  Par  ainsi 
(arch.),  c.-à-d.  ainsi  (pour  con- 
clure), sic.  Cic.  ita.  Cic.  Ainsi 
soi  t-i  1  !  Quorf  utinam  !  Fiat  !  Sen. 
Il  (Arch.).  Comme  ainsi  soit  que 
ou  (par  ellipse)  ainsi  soit  que, 
qu'ainsi  soit, c.-d-t/.  étant  donné 
que  cela  est,  qaod  cum,  ita  sit. 
Cic.  Qu'ainsi  ne  soit,  c.-à-d. 
comme  il  n'est  pas  douteux  que 
cola  ne  soit,  sed  profecto  cum. 
ita  se  res  habeant.  ^  Do  mémo 
façon.  Ita,  adv.  Cic.  etc.  (dans 
los  conipar.,  ox.  :  ut  enim  ma- 
gistralibus  leges,  ita  populo 
pnesunt  magistratus.  Cic.  ut... 
ita...  [•  de  même  que...  ain- 
si... '].  Cic.'-;  sic,  adv.  Cic. 
etc.  (dans  los  compar.,  ex.  :  ut 
[«.  demêmequoi]errare/30fuis(i, 
sic  ['  ainsi  ']  decipi  te  non  po- 
taisse  qais  non  \idet  ?  Cic.  ut 
naturam  faatriceni  habuerat  in 
iribuendis  animi  virtutibus,  sic 
niale^cam  nactas  est  in  corpore 
fingendo.  Nep.).  ||  De  la  même 
façon  que.  Ita,  adv.  Plaat. 
Cic.  etc.  (ex.  :  non  ita  anio,  ut 
sani  soient  homines.  Plaut. 
aperte  ita,  ut  res  sehabet,  nar- 
rùre.  Ter.);  sic,  adv.  Cic.  etc. 
(ox.  :  sic  suscipias,  at  si  esset... 
Cic).  Il  (Arch.)Comme. Sic, adv. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  Atticam  sic  amo, 
at  alteram  fratrem.  Cic.)  ;  Ha 
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adv.  Cic.  Suet. {ex.  :  ita  ut  erat 
vulncratus  [•  ainsi  blessé  qu'il 
était  .1.  Curt.  ita  ut  erat,  in, 
veste  domesticâ,  imperator  est 
consalutatus.  Suet.)  ;  sicut, 
adv.  Ov.  Curt.  Suet.  (ox.  :  sicu< 
eram,  fugio.  Ov.  sicut  erat  to- 
galus  [•  ainsi  qu'il  était,  c.-à-d. 
avec  sa  toge  ■>].  Suet.).  Voy. 
CO.MME.  1  Eu  mémo  temps  que 
(arch.)  Simal  ac,  simul  atquc. 
Cses.  Cic.  Ainsi  qu'il  s'enfuit, 
simul  ac  profugit.  Cic. 
air,  s.  m.  Gaz  respirablo,  enve- 
loppe de  la  terre.  Aer,  aeris 
(Ace.  classique  touj.  aéra),  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sestatis  mira 
clementia  :  tcmper  aer  spirita 
aliquo  movetur;  freqaentias 
tamen  [ora  Tascorum]  ai'ras 
quam  ventos  habet.  Plin.  j. 
[ep.,  V,  6,  5].  aer  parus  et  te- 
nais. Cic.crassus.  Cic.  sinceras. 
Sen.  temperatus.  Cic.  salubris. 
Plin.  j.  aer  pestilens.  Vitr.  aer 
calore  et  frigore  temperatus 
[•  ni  froid  ni  chaud  ■•].  Sen. 
aeris  crassitado  [•■  lourdeur  de 
l'air  '].  Cic.  extenuatus  aer 
[«  air  subtil  ••].  Cic.  aer  siccus, 
humidas.  Cic.  aer  (ertur  levi- 
tate  sublime.  Cic.  animantes 
aatem  aspiratione  aeris  susti- 
nentur  [«  c'est  l'air  qu'ils  res- 
pirent qui  fait  vivre  les  ani- 
maux ij.  Cic.  [de  nat.  deor., 
II,  23,  83],  en  général  la  mot 
aer  ne  doit  être  employé  que 
pour  désigner  un  des  quatre 
éléments;  quand  il  s'agit  de  la 
qualité  de  l'air,  il  faut  sa  ser- 
vir do  cselam;  voy.  ci-dessous. 
aliquid  aeri  exponëre.  Col. 
aerem  immittëre.  Vitr.  aéra  (in- 
dére.  Plin.  ipse  vero  aer,  qui 
naturâ  est  maxime  frigidas, 
minime  est  e.rpers  coloris.  Cic); 
spiritus,  ùs  [«  air  en  mouve- 
ment, pr.  le  principe  qui  m'^t 
en  mouvement  les  molécules  de 
l'aire]  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  spiri- 
tum  a  vento  modo  séparât; 
vehementior  enim  ventas  spiri- 
tus est,  invicem  spiritas 
leniter  (luens  aér.  Sen.  [nat. 
quœst.,  V,  13,  U].  e.v  eodem 
cselo  spiritam  trahëre  ['  res- 
pirer le  même  air  '].  Cic.  spi- 
ritus cœli.  Cic.  quid  tam  est 
commune  quam  spiritus  vivis  ? 
Cic.  noxius  cœli  spiritas.  Paii.); 
ventus,  i  (•  air  en  mouve- 
ment ',  •  air  vif  •),  m.  Trag. 
(ragm.  Sen.  Col.  Plin.  (ex.  ■ 
ne  ventas  lucernam  interimat. 
Trag.  inc.  /r.  ibi  on\nes  silent 
venti.  [•  tous  les  souffles  de 
l'air  •)  Plin.  j.  silens  a  ventis 
dies  [•  journée  où  il  n'y  a  pas 
d'air  •].  Col.  mihi  condoluit 
caput  de  vento  [•  le  grand  air 
m'a  fait  mal  à  la  tête  •].  Cic. 
prov.  vento  vivëre  [-  vivre  de 
l'air  du  temps  ■•].Cod.  Justin. 
[V,  20,  21);  aura,  se  (»  air  en 
mouvement  '  léger  souffle),  f. 
des.  Lucr.  Virg.  Liv.  Cels.  etc. 
(ex.  :  auT-a  (luminie.  Liv.  aura 
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matutinn  \'itr.  au  plur.  :  [•  air 
re$pirable,  vital  •],  ox.  :  auras 
vitales  sascipërc.  Lucr.  carpëre. 
V'irg.  au  sine.,  mèma  &ens  : 
haurire  auram  communem . 
Qaint.);  Oatus,  ÙS  (•  air  on 
■nouvemant  •),  m.  Cic.  Sen. 
(ex.  :  flatas  anteiucaims  [<  l'air 
du  matia  •].  Sen.);  &fûatus,  ÙS 
(•  air  en  mouvemont  >),  ui. 
Plin.  (ex.  :  al'fl.  montium  [•  air 
qui  vient  du-s  montagnes  •]. 
Plin.  af(liias  maris  ou  man- 
timas  [•  l'air  qui  souffle  de  la 
mer.  •].  Plin.  cavëre,  ne  quo 
(rigore  a((lataqae  [•  un  coup 
d'air  i]  Ixdatjr  seger.  Cels.  ab 
affiata  omni  protegëre  aliquid 
[•  mettre  qqcb.  à  l'abri  do 
l'air  •].  Plin.);  anima,  se 
(.  air  [opposé  à  ijnis]  considéré 
comme  un desquacre éléments^;, 
f.  Cic.  Virg.  etc.  (presque  aussi 
souvent  employé  on  ce  S'îns  quo 
aer);  csslum,  i  {pr.  ■■  l'atmos- 
phère >  comprenant  à  la  fois 
aer  et  asther),  n.  Cic.  Sali.  etc. 
(os.:  caelum  nocte  atqae  nubibus 
obscvuratam .  Sali,  malta  ina- 
sitata  partim  e  csslo,  partim 
e  terra  oriebantar.  Cic.  cmlum 
discedii .  Cic.  cselam  fnditur 
velat  magno  hiatu.  Liv.  eodem 
cselo  (rui  [•  respirer  le  mémo 
air  "].  Cic.  Sen.  alicai  rei  cœZum 
aperire  [«  mettra  qqch.  on  con- 
tact avec  l'air  .]  Col.  Plin. 
caslam  liber am  ou  apcrtam  et  li- 
beram  [•  le  plein  air,  l'air 
libre  ■].  Cic.  sub  cselo  [•  eu 
plein  aij'  ■>].  Ps.  Quint,  potcstne 
tibi  liSsc  lax  aat  hajas  cœli  spi- 
ritus  esse  jucundas  ?  Cic.  alium 
domi  esse  cœli  haastam  [-  tout 
dilTérent  est  l'air  qu'on  res- 
pire... '].  Cart.  (V,  5,  19].  ca?/i 
tem/)erics['.air-  synon.  de  •  cli- 
mat •].  Plin.  intempéries  cxli 
[•  intempéries  do  l'air  ■>].  Liv. 
gravitas  hujus  cœli  [-  l'air  mal- 
sain qu'on  y  respire  ■■].  Cic.  ex-  \ 
lam  bonum.  Plin.  salubre[>.hon  \ 
air  ",  •  air  sain  »].  Cic.  sere-  ! 
nitas  cœli  [•■  air  serein,  sérénité  I 
de  l'air  •].  Sen.  cœlam  tenue 
purumque  et  propterea  salubre  i 
[•  air  léger  et  pur,  très  sain  par  I 
conséquent  •].  Cic.  cœlam  pin-  \ 
gae  et  concretum,  U  air  épais  et 
lourd  •].  Cic.  cœlam  palustre  | 
(•  ail  empoisonné  par  des  j 
miasmes  paludéens  •].  Liv.  I 
cœlam pestilens  [•  air  empesté  ', 
•  mauvais  air  ■].  Sen.  cœlam 
mitissimum..  Liv.  humidum , 
siccum.  Cels.  frigidum,  calidam 
Cels.  grave.  Sen.  Suet.  cœli 
mutatio  [<-  changement  d'air  :>] 
aussi  fréq.  que  2oci  matatio,  cf.  \ 
Cic.  (ad  fam.,  VII,  i6,  1]).  Air 
chaud,  vapor,  ôris,  m.  Cic.  Sen.  I 
etc.  Formé  d'air,  animalis,  e,  | 
adj.  Cic.  (labilis,  e,  adj.  Cic. 
(Tusc.,  I,  s7,  GO).  Mû  par  l'air,  , 
à  air,  spiritalis,  e,  adj.  Vitr. 
Exposé  à  l'air,  perflabilis,  e, 
adj.  Cic.  Solin.  hall.  Apul.  Ex- 
posé au  grand  air,  sitbdialis,  e,  ! 


adj.  Plin.  Exposition  à  1"  — , 
ventilatio,  unis,  t.  Plin.  i.XXllI, 
10).  Secouer  au  grand  air,  ven- 
(if<5r<»,  tr.  Ov.  Prop.  Quint.  Ex- 

Çoser  à  1'  — ,  lentilùre  (oleos. 
'arr.  lànam.  Col.  ceram  sub 
divo.  Plin.).  En  plein  air,  au 
grand  air,  sab  dio.  Col.  (Xll, 
là,  1)  et  à  l'épofjue  class.  sub 
divo.  Cic.  Ncp.  l  irg.  sab  Joie. 
Cic.  Uor.  Qui  fend  l'air,  volu- 
cer,  cris,cre,  adj.  Cic.  Virg. 
Donner  de  l'air  à  qqn(réventor), 
ventalum  alicai  (acéré.  Plaut. 
Ter.  jeun.,  595).  Donner  de  l'air 
à  un  arbre,  cœlam  aperire  ar- 
bori.  Col.  arborem  collucâre 
['  l'élaguer  =].  Coi.  Donner  do 
1'  —  aux  racines,  dàre  spira- 
mentam  radicibus.  Plin.  (XII, 
3,  [7j) .  Changer,  renouveler 
l'air.  Voy.  aérer.  {|  L'air,  c  -à- 
d.  les  hautes  régions  de  l'atmos- 
phère. ./Stber,  èris  (Ace.  class. 
œtliera),  m.  Lucr.  Cic.  Sen. 
(ex.  :  ab  œthere  lucidissimo  aer 
in  terram  usqae  diffasus  est. 
Sen.  [nat.  quaest.,  II,  10,  1]  ; 
sublime,  is,  n.  Plin.  (ex.  :  per 
sublime  volantes.  Plin.).  \\  Dans 
l'air  oa  à  travers  l'air,  per 
inane  ou  per  inania.  Cic.  Virg. 
Il  (Locut.  div.).  En  l'air, sarsum, 
adv.P/aa<.  Cic.  sublime  (avec 
mouv.),  adv.  Cic.  inaltum  'avec 
mouv.j.  Cic.  Qui  est  en  1  air, 
sablimis,  e,  adj.  Virg.  Liv.  Il 
s'éleva  dans  les  airs,  sublimis 
abiit.  Liv. En\avir  qqn  en  l'air, 
sablimemaliqaemrapëre. Plaut. 
Ter.  Virg.  arripëre.  Ter.  Lover 
qqn  en  l'air,  aliqaem  in  su- 
blime extollére.  Aact.  b.  Afr. 
Le  son  s'élève  en  l'air,  sonus 
sublime  (adv.)  fertur.  Cic.  Em- 
porté en  l'air,  sublime  elatus. 
Liv.  R  garder  en  l'air,  saspi- 
cère  in  cœlam.  Cic.  Elevé  en 
l'air,  editus  in  altam.  Cic. 
Sen.  Tac.  Etre  lance  en 
l'air,  in  altam  exprimi.  Sen. 
sarsum  in  cœlum  comspicëre 
[iron.,  comme  nous  disons  : 
•  bayer  aux  corneilles  »].  Plaut. 
S'envoler  au  haut  des  airs, 
pennis  sublime  ferri.  Cic.  Ele- 
ver on  l'air,  efferre.  Liv.  tollêre. 
Cic.  Liv.  Dresser  en  l'air,  cri- 
tère, tr.  Cœs.  Cic.  Agiter  son 
épéo  en  l'air,  ventilùre  arma. 
Atari,  oa  abs.  ventilâre.  Sen. 
rh.  Sen.  Contes  on  l'air  I  Sonv- 
nia  I  Plaut.  Ter.  etc.  Des  soup- 
çons en  l'air,  vana  suspicio. 
Lie.  Paroles  en  l'air,  inania 
verba.  Cic.  Us  faisaient  des 
promesses  en  1'  — ,  vana  quœ- 
dam  pollicebantur.  Cic.  Tous 
ces  roprochis  n'étaient  pas  en 
r — ,  ncc  tota  ex  vano  crimi- 
natio  erat.  Liv.  Ce  no  sera  que 
des  recommandations  en  l'air, 
abibunt  in  vanum  monentium 
verba.  Sen  Sur  quoique  parole 
en  l'air,  sermone  aliqao  arrep- 
to.  Cic.  (ad.  Att.,  VU,  13). 
Sen.  Disputes  en  1' — ,  inanes 
contentionei.    Cic.    Un    coros 
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d'armée  en  1'—  (c.-d-rf.  isolé, 
sans  soutien),  exercitas  para 
relegata  a  ceferis  miUtibus 
Cœs.  (B.  G.,  y,  »\  3).  Vous  bâ- 
tissez on  l'air,  tanquam  in 
arjuà  ponitis  (prov.).  Cic.  Ce 
n  est  pas  de  ma  part  une  affir- 
mation en  r — ,  non  temere  hoc 
confirma.  Cic.  Etre  en  1'—, 
c.-a-d.  s'agiter  beaucoup,  con 
fusément,  vehementer  commo- 
vêri.  Cic.  excitâri  ou  concitàri . 

Cic.    Une    assemblée    on    1" , 

contio  ventilata  Cic.  (p.  Flacc. 
23  5i).  Mettre  en  1'— ^  excità- 
re,  concitâre,  commovère.  Cic. 
omnia  confundére.  Cic.  omnij 
pertarbiire  ac  miscëre.  Cic. 
Donner  air  à  qqch.  c.-d-d. 
donner  libre  cours  à  qq.  chos) 
(arch.),  viam  aperire  alicai  rei. 
Cic.  Prendre  1' —  c.-à-d.  sa 
promener  ou  s'en  aller,  aper- 
tum  petëre.  Sen.  Se  donner  do 
l'air,  même  sens  (famil.),  même 
traduction.  Prendre  l'air  du 
feu,  c.-à-d.  s'approcher  quel- 
ques instants  du  feu,  paula- 
lum  accedère  ad  ignem.  Ter. 
Prendra  1'—  do  la  fièvre,  in 
febrim  incidëre.  Cic.  ||  (Au  (Ig.) 
Influeuco  do  l'entourage.  L'air 
de  cour  est  contagieux,  contac- 
tas aulicorum  vulgat  morbos 
(dapr.  Liv.).  L'air  que  la  cour 
respirait  n'était  que  de  guerre, 
aulici  nihil  prœter  bellum  spi- 
rabant  (poèt.).  Prendre  l'air  du 
bureau  (prov.),  rem  totam  ex- 
plorâre.  1  Manière  d'ètro  appa- 
rente (voy.  DEHons).  Species, 
ei,  f.  CiC.  etc.  (ex.:  speciem 
boni  vin  prœ  se  ferre  [•  se 
donner  l'air  d'un  bravo  hom- 
me "1.  Cic.  prœbêre  speciem 
liorribilem  [  •  avoir  l'air 
affreux  .].  Cœs.  speciem  ri- 
denlis  prœbêre  ['  prendra  un 
air  riant  »].  Liv.  speciem  utili- 
tatis  habëre  [•  avoir  l'air  uti- 
le ■>].  Cic.  saavissima  oris  spe- 
cies [■■  beaucoupde  douceurdans 
l'air  d'un  visage  ••].  A'ep.  spe- 
ciem ostendëre  in  obsidione  per- 
severantis  («  se  donner  l'air  do 
vouloir  continuer  obstinément  le 
siège  '].  Liv.);babitus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  Iiabitus  haad  in- 
decoras  ["air  noble,  imposant»]. 
Carf. assez  rare  en  ce  sens};  viii- 
tus,  Ûs,  m.  Cic.  Plin.  etc.  (ex.: 
vultus  msestus  [«air  affligé •]. 
Virg.  hilaris  atqae  Iretus  [«  air 
j'.yeux,  épanoui  ■•].  Ctc.  exstitis- 
ti  nuper  vultu  severo  [■  tu  as 
pris  un  air  sévère  »).  Cic.  quan- 
tum e  vultu  ejas  intellego  [«  si 
j'en  jugeison  air  ■•].  Cic.  addac- 
tas  vultus  [t  air  rofrogné  •]. 
.Suef.au  plur.  vultus  ficti  simu- 
latique[''  un  air  de  dissimula- 
tion '].  Cic);  vulticulus,  i 
(mot  plaisant),  m.  Cic.  (ex.:  non 
te  Bruti  nostri  vulticulus  [•  l'air 
grave  ••]  ab  ista  orationedeter- 
re<?tic.  [ad.  AU.,  XIV,  20,  5) 
forma,  œ,  f.  Ter.  etc.  (ex.:  erat 
forma    i.rœter  ceteras  honettà 
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et  liberali  [-  oUa  avait  l'air 
plus  lioniiGto  ot  plus  distinguuo 
que  lo3  autres  ■>].  Ter.);  frons, 
frontis,  f.  Cic.  oto.  (as.:  verissi- 
mâ  fronte  [•■  d'un  air  tout  à 
fait  sinci"iro  ■.]  aliqaid  dicëre. 
Clc.  hxc  ipsa  l'ero  et  valta,  at 
pato,  beltissimâ  [«  j'ai  l'air  do 
praudro  très  bion  los  clioôes...  '] 
sed  angor  intimis  sensihiis. 
Cic.  tabella,  qaœ  (rontcs 
aperit,  mentes  teyit  [»  bul- 
letin do  vote,  qui  pcruiot  de 
prendre  un  air  ouvert  tout 
on  cachant  le  socrot  do  sa  pen- 
séû.].  Cic.  [p.  Plauc,  6,  16]). 
Air  imposant,  dignitas,  àtis, 
f.  Cic.  Uidnt.  (u.x.:  formis  aliis 
dîgnitatcm  ess'',  aiiis  venasta- 
iem.  Cic.  dignitas  oris.  Plin.). 
Air  offrouté,  os  darum.  Cic. 
Air  fior,  sapercilinm,  li,  n.  Cic. 
Val. -Max.  Sen.  L'air  lier  dos 
Campaiiions,  Campanam  sa- 
percilinm. Cic.  Ceux  qui  par 
leur  air  lior  l'ont  prendre  on 
haine  leurs  bienfaits,  qai  be- 
nepàa...  sapercilio  in  odiam 
addacunt.  Sen.  Air  sombre,  su- 
perciliam,  ii,  n.  Cic.  Val.- 
Max.  Sen.  rh.  L'air  sombre  da 
Caton,  triste  siipcrciIiam,Cato- 
nis.  Mart.  L'air  sombre  d'un 
censeur,  censoritifn5uy)crci/iam. 
Sen.  rh.  Ténébrousos  débauches 
qu'il  dissimulait  sous  un  air 
de  rigorisme  et  d'austérité,  U- 
bidines  illse  tenebricosœ,  qaas 
fronte  et  siipercilio...  contege- 
bat.  Cic.  (prov.  cons.,  h,  8). 
D'un  airaimable, oomiier,  adv. 
Cic.  D'un  air  de  dédain,  fasti- 
diosë,  adv.  Cic.  Petr.  Parler  des 
Romains  d'un  air  méprisant, 
contemptin\  loqaide  Romanis. 
Liv.  Ecouter  d'un  air  de  dé- 
dain les  menaces  du  tribun, 
contemptim  aadire  Tninas  tri- 
banicias.  Liv.  Prendre  un  air 
arrogant  pour  dire  qqch.,  arro- 
ganter  diacre  aliqaid.  Cic.  Par- 
ler contre  qqn  eu  prenant  un 
air  hautain  et  dédaigneux,  sa- 
perbâ  qasedam  et  conter.ijjtim 
in  aliqaem  dicëre.  Liv.  11  est 
venu  à  moi  d'un  air  très  obli- 
geant, o^ficlosissime  venit  ad 
me.  Plin.  j.  Un  liquida  qui  a 
l'air  de  lait,  hamor  qaidam, 
qui  est  lacti  similis.  Lact.  Qui 
a  tout  à  t'ait  l'air  d'uu  dieu, 
simillimas  deo.  Cic.  Avoir  l'air. 
Voy.  PARAITRE.  Avoir  bion 
l'air  de...,  prseferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pr.  avaritiam  [«  avoir 
bien  l'air  d'un  avare  •■].  Cic. 
modestiam.  Tac).  Se  donner 
l'air  de...,  simulâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  simulât  se  a'grotàre 
[•  il  sa  donne  las  airs  d'un 
malade  ■■].  Cic.  simulavit  se 
(arëre  ['  il  se  donna  l'air  d'un 
fou  ■>].  Cic.  simulâre  mortem 
[■.  se  donner  l'air  d'un  mort  ■■] 
fer.  Cic).  Prendre  un  air  do 
tristesse,  valtam  ad  tristitiam 
addacëre  Cic.  Peut-être  no 
prands-tu  un  air  menaçant  que 


pour...  et  lortassis  eà  re  niina- 
citcr  agis,  ut...  (Sul)j.).  Cic. 
S3  donner  l'air  noble,  agére 
noliilem.  Cxi.  ap.  Cic.  Prendre 
les  airs  d'un  père  de  familh, 
agëre  p  j.lrenx(amilias .  Sen.  Se 
donner  de  grands  airs,  magni- 
(icé  jactâre  se.  Cornif.  rli.  se 
efferre  magniÇicê.  Ter.  ma- 
gnifies incedére.  Liv.  Affecter 
dî  grands  airs,  fastidire. 
Plaat.  (Cure,  613;  most.  835). 
Cic.  Phœdr.  Qui  affecte  de 
grands  airs,  fastidiosiis.  Plaat. 
Cùrnif.  rli.  Plin.j.  Affectant  do 
grands  airs  avec  ses  égaux,  in 
œqaos  et  parjs  (astidiosas. 
Cornif.  rh.  \\  Le  bel  air,  c- 
à-d.  les  manières  du  beau  mon- 
de, urbstnitas,  atis,  f.  Cic. 
(ex.:  addo  arbanitatem,  qaaiest 
virtas.Cic  [ad  fara.,  III,  7,  5]). 
Le  bon  air,  urbanitas,  atis,  f. 
Cic.  hamanitas,  âtis,  f.  Cic.  Le 
mauvais  air,  riisticitas,  âtis,  f. 
Cic.  inkamanitas,  f.  Cic.  ^  Mé- 
lodie l'ai  ta  pour  recevoir  dos  paro- 
les.Afodi, ortrm,  m.  pi.  Cic. /,ii-. 
(ex.:  ll,:biUbas  nxodis  concinëre. 
Cic.'';  niimeri,  oram,  m.  pi. 
Virg.  (ex.  numéros  memini,  si 
verba  tenerem.  T'iri;.);  canti- 
lena,  se,  f.  Cic.  etc.  (i'eraploio 
surtout  iron.  quand  «  air=  est 
syn.  do  ■.  refrain  ■>,  ex.  :  canti- 
lenam  eandem  canis.  Ter. 
[Phorm..'i93].  !jt  crebro  mihi  in- 
susarret  cantilenam  saam. 
Cic.  totam  istam  cantilenam 
e.x  hoc  pendëre,  at...  Brut.  ap. 
Cic).  Il  Mélodie  jouée  sur  un 
instrument.  Modi,  orum,  m. 
pi.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.:  saltâre 
ad  tibicinis  modoa  [«  sur  un 
air  de  flûte  =.]). 

airain  (lat.  œram.en.  Commod. 
Anthim.),  s.  m.  Métal  composé 
d'un  alliage  de  cuivre  et 
d'rtain...<^s,  œris,  n.  Cic.  Ilor. 
Plin.  (ex.:  a's  conl^àre  et  tem- 
perâre.  Plin.  a's  fandère.  Plin. 
aliqaem,  ex  œre  fandëre  ou  da- 
cëre  ou  facëre  [^-  couler  qqn  en 
airain,  en  bronze  ^J.  Plin.  pe- 
destris  e.x  œre  statua.  Cic  voy. 
dronze).  D'airain,  ahenaas  ou 
aeneas,  a,  um,  adj.  Cic.  lior. 
Liv.  aliénas  ou  aenas,  a,  uni, 
adj.  Lacr.  Virg.  (mot  poét.). 
œreas,  a,  um,  adj.  Varr.  Liv. 
Plin.  Il  (Par  ext.)  Objet  fabri- 
qué avec  l'airain,  ^^s,  eeris,  n. 
Cic.  Ov.  Liv.  etc.  (ex.:  œris  cré- 
pitas ['  le  bruit  de  l'airain  ■>]. 
Liv.  e/as  aira  rcfigëre  [pr. 
«  descoller  sas  tables  d'airain  ■•, 
c-à-d.  abolir  les  lois  da  qqn]. 
Cic.  legum,  sera  liqacfacta  sant. 
Cic  sera  legam  §,gëre.  Tac.  œs 
(igëre  ['  afficher  une  table  d'ai- 
rain '  c-d-d.  une  loi].  Ov. 
Plin.  /.).  Il  (Fig.)  Substance 
dura  comme  l'airain.  Ferrum, 
i,  n.Ov.  'ex.:  in  pectore  fer- 
rum gerit.  Ov.).  II  (Par  oxt.  fig.) 
L'âge  d'airain,  akenea  ou  serea 
a-tas.  Ou.  Le  siècle  d' — ,  même 
tradaclion. 


aire,  3.  f.  Surfaco  plann  otbian 
unie  sur  laquelle  on  bat  !o  blé. 
Area.,  se,  f.  Varr.  Cic  Virg. 
(très  usité  à  toutos  les  périodes 
de  la  lar.guo);  solum,  i,  n. 
Col.  loK.;sulam  terrcnamcons- 
ternëre  (■•  battre  une  aire  ■•]. 
Coi.).  Il  Surfaco  aplanie  sur 
laquelle  on  élève  une  construc- 
tion. Area,  so,  f.  Cic.  Liv. 
Vitr.  (ex.  :  donxum  dirai  jassil 
at  monam':nto  area  esset  op- 
pressas nefarice  spei.  Liv.).  || 
(Par  ext.)  Nid  do  grands  oiseaux 
de  proie.  Area,  œ,  f.  Plant. 
(asin.,  21ij;  219);  nidus,  i,  m. 
Cic.  Plin.  (ex.:  nidas  aquilce. 
Plin.  cabilia  sibi  nidosque 
constraSre.  Cic).  Faire  son  — , 
voy.  AiRER.  Il  Petit  bassin  d'un 
marais  salant.  Area,  SB,  f. 
Vitr.  (ex.:  arex  salinaram. 
Vitr.  [VIII,  3,  lOJ).  Il  (Géom.)  . 
Surface  que  limitent  les  lignes 
d'une  figure  plane.  Area,  as, 
r.  Qaini.  (I,  lU,  1.3).  Gell.  (1,  50, 
init.). 

airelle,  s.  f.  Voy.  myrtille. 

airer,  v.  intr.  Faire  son  aire  ou 
son  nid  (en  p.arl.  des  grands 
oisîaux  de  proie).  Nldi§,càre, 
intr.  Col.  Plin.  Lact.  nidamfa- 
cëre.  Ov.  effmgëre  et  constituë- 
r.y  nidum.  Cic. 

ais,  s.  m.  Plancha.  Axis,  is, 
m.  Cœs.  ntr.  Col.  Plin.  {a^L.-.axes 
œscalini,  quarcei.  Vitr.  stabula 
roboreis  axibus  constrata.  Col. 
supra  ea  tigna  transversas 
trabes  inpcëre  easqae  axibus 
religâre.  Cœs.  axibus  ligneis 
leges  incidëre  [<■  graver  ■>].  Gell.'j. 
Voy.  PLANCHE  (le  mot  axis  dé- 
signant surtout  des  planches  à 
l'état  brut). 

aisance,  s.  f.  Commodité  rosul- 
lant  do  la  jouissance  de  certai- 
nes choses (arch.).  Opportunitas, 
âtis,  f.  Cic  Jet.  Lieux  d'aisan- 
ces ou  {abs.)  aisance,  (arch.). 
Voy.  LATRINES.  ^  Manière  d'être 
de  celui  qui  se  s^nt  à  l'aisa. 
Facilitas,  atis,  f.  Cic  Quint. 
(ex.:  facilitas  oris  [•■  aisance  da 
parole  -].  Qnint.  facilitas 
[absol.].  Sen.  asseqai  firmarn 
facilitatem  [-  acquérir  pour 
toujours  une  grande  aisance  da 
parole  i].  Quint.).  Avec  aisan- 
ce, celerilcr,  adv.  Cic  expeditê, 
adv.  Cic.  Quint.  Plin.  j.  Style 
qui  court  avec  aisance,  expedi- 
ta  et  facile  carrens  oratio.  Cic._ 
expedita  et  profluens  dicendi 
celeritas.  Cic  (Orateur)_  qui 
s'exprime  avec  — ,  ficilis  et 
expeditas  ad  dicendam.  Cic. 
solutas  atque  expeditus  ad  di- 
cendam. Cic.  Parinr  avec  —, 
commode  verba  facëre.  Nep. 
(Them.,  10,  li.  Parlant  la  grec 
avec  — ^sermone  Gra:copromp- 
tus  et  ficilis.  Suet.  Trouvant 
les  idées  avec  — ,  facilis  in  in- 
vention,:. Quint,  facilis  in  ex- 
cogitxndo.  Quint.  Qui  a  de  1' — , 
solutas,  a  an,  p.  adj.  Cic.  cf. 
solutas  in  exolicandis  senten- 
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xiis  [•  pour  développer  ses  pen- 
sées •].  Cic.  omnium  oratorum 
solatissimus  in  dicendo.  Cic. 
Aisaiico  dans  les  mouvements, 
mobilitas,  atis,  f.  Cic.  commo- 
diias  corporis.  Cic.  —  dans  les 
manières,  moram  simplicitas. 
Cic.  1  Situation  do  fortune  qui 
met  qqn  à  son  aise.  Copia,  se. 
t.  Cic.  au  plur.  (ex.:  copia*  rci 
familiaris  ou  abs.  copiai.  Cic. 
qaotidianis  samptibas  copiée 
sappetunt  [•  son  aisance  lui 
permet  ces  dépenses  journaliè- 
res •].  Cic.  (lorêre  omnibus  co- 
piis  [•  avoir  une  grande  aisan- 
c  s  ■•]  Cic.  circum/ïuêre  omnibns 
copiis.  Cic);  facultates,  uni, 
1".  pi.  Ca?s.  Cic.  etc.  (ex.:  facul- 
tates e,vigiiœ  [<■  médiocre  ai- 
sance '].  Cses.  facilitâtes  habë- 
re.  Cses.  etc.).  Qui  a  une  honnê- 
te   —,    modicê    locaples.    Liv. 

Voy.   FORTUNE. 

1.  aise,  s.  f.  Absence  de  gêne. 
Commoditas,  âtis,  f.  '  Cic. 
(ex.:  vitx  commoditas  jucun- 
ditasqae  Cic.  au  plur.:  plari- 
mas  et  moarimos  commoditates 
amicitia  continet.  Cic);  coai- 
modum,  i,  n.  Cic.  etc.  (surt. 
au  plur.,  ex.:  inservire  suis 
commodis  [•  aimer,  ch -rcher, 
se  donner  ses  aises  •].  Cic.  ca- 
rêre  commodis  omnibus  [•  n'a- 
voir pas  toutes  ses  aises  »]. 
Cic).  Vêtements  où  l'on  est  à 
son  ais3,  vestis  commoda.  Ov. 
Souliers  où  le  pied  est  à  l'aise, 
calcei  habiles  atqae  apti  ad 
pudem.  Cic.  A  l'aise,  c.-à-d. 
sans  être  gêné,  commode.  Cic. 
commodissimë.  Cœs.  per  com- 
modam.  Liv.  ex  commodo. 
Sali,  expeditê.  Cic.  Saet.  Amm. 
Il  (Fig.)  Ne  pas  être  à  son  aise, 
c-(i-d.  se  sentir  indisposé,  mi- 
nu*  valére.  Cic.  valetudine 
minas  commodâati.  des.  mi- 
nas belle  se  habëre.  Cic.  Que 
son  fils  était  plus  à  son  — , 
liliam  commodiorem  esse.  Plin. 
j.  (op.,  III,  16,  A).  No  pas  être 
à  l'aise,  c.~à-d.  se  sentir  con- 
traint, cogi  necessitate.  Cic.  Les 
autres  ont  l'air  de  n'être  pas  à 
leur  aiss,  reliqui  habëre  se  in- 
dentar  angustias.  Cic(Tusc.,  V, 
87).  A  l'aise,  à  son  aiso,  c.-à-d. 
sans  être  con  train  t,adar6i<rium 
suum,.  Cérs.  Cic.  arbitrata  suo 
ou  sao  arbitrata.  Cic.  libéré. 
Cic.  (cf.  vii'ére  libère.  Cic.  libe- 
rias  vivëre.  Neq.  libéré  respi- 
rûre.  Cic).  A  un  endroit  où  je 
puisse  être  plus  à  1' — ,  ubi  fa- 
cilias  esse  possim.  Cic  Je  sou- 
haite de  les  voir  plus  à  leur 
— ,  capio  hos  expeditos  vide- 
ra. Cic.  Nous  serions  mal  à 
notre  aise...,  nobis  molestam 
sit...  Cic.  Fort  à  mou  aiso,  ma- 
ximo  otio.  Cic  Prendra  leur 
ropas,  ramasser  les  dépouilles 
tout  à  leur  aise,  per  oiiam  ci- 
hum  capëre.  Liv.  per  otium 
spolia  légère.  Liv.  Lapp3  tout 
à    ton    ais"),    qaamlibet    ïambe 
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otio.  Phxdr.  (II,  11,  6).  L'es- 
prit plus  i  l'aise,  animo  sola- 
to.  Cic.  Tout  à  fait  &  son  aise, 
ad  libidinem.  Cic.  A  votre  aise, 
c.-à-d.  comme  il  vous  plaira. 
tao  commodo.  Cic.  qaando  erit 
taam  commodam.  Cic  si  tibi 
erit  commodum.  Cic.  En  pren- 
dre à  son  aise,  c.-à-d.  ne  se 
donner  aucuno  pei  u-,  tranquil- 
litati  servîre.  Lie.  in  labore 
remissiorem  esse.  Cic.  Aimer 
ses  aises,  sibi  indalgére.  Cic.  Il 
aime  tellement  ses  aisos  que..., 
sic  sibi  indulgct,  ut...  A'ep.  Il 
s'est  mis  tout  à  fait  à  son  aise,  à 
ce  point  que...,  ita  negligens  es- 
se coepit,  ut...  Cic.  11  ne  vous 
donnera  pas  toutes  vos  aises,  ne- 

Zae  ici  liberam  vobis  permittct. 
iv.  Il  (Spécial.)  Etre  à  son 
aise  {c.-à-d.  dans  une  situa- 
tion de  fortune  qui  assure  l'ai- 
sance), rem  habëre.  Plaut.  Ter. 
Cic.  commode  vivëre.  Cic.  bene 
beatêqae  vivëre.  Cic.  Etait-il 
pau\Te?  Mais  non,  il  était  à 
son  — .egcbat?  immo  locaples 
erat.  Cic  Femme  qui  est  tout 
à  fait  à  son  —,  malier  copiosa 
plane  et  locaples.  Cic.  Les  gens 
qui  sont  à  leur  — ,  locnpletes 
(opp.  à  tenues),  s.  m.  pi.  Auct. 
6.  ^4/e.T.  Il  mit  toute  sa  famille 
à  r — ,  saos  omnes  reddidit  co- 
piosos  {d'apr.  Cic).  Les  aises 
de  la  vie,  vitœ  commoda.  Cic. 
Quand  je  serai  plus  à  mon  aiso, 
si  qaando  abundâre  cœpero. 
Cic.  Il  (Par  e.\t.)  Joie  extrême. 
Gaudium,  îi,  n.  Cic.  Hall, 
{ex.:  gaadio  exsillre  ["  sauter 
d'aise  ^J.  Q.  Cic.  exsaltâre.  Cic. 
gaadiam  atqae  lœtitia.  Sali. 
[Cat.,  ^48,  I]  prx  gaudio,  ubi 
sim  ,  nescio  [■  je  no  me  sens 
pas  d'aise  ■].  Ter.);  lœtitia,  se, 
t.  Cic.  etc.  (ex.:  aare  alicai  ia*- 
titiam.  Cic.  in  lœtitiam.  conji- 
cëre  aliquem  [-  combler  qqn 
d'aiso  •>].  Ter.  tantà  laititià 
perfandi,  qaantà...  Cic). 
2.  aise,  adj.  Qui  ressent  une  joie 
extrême.  Lsetus,  a,  uzn,  adj. 
Cic.  Sali.  (surt.  au  superl.). 
Cela  me  fait  aise,  ex  eâ  re 
magnam  volaptatem  capio.  Cic. 
eâ  re  delector.  Cic.  hoc  me  dé- 
lectât. Cic.  Nous  sommes  fort 
aises  d'être  venus,  venisse  dé- 
lectât. Cic.  J'en  suis  bien  aise, 
gaadeo.  Ter.  Cic.  Je  te  félicite 
et,  pour  ma  part,  j'en  suis  bien 
— ,  tibi  gratalor,  mihi  gaadeo. 
Cic.  On  est  bien  —  de  tout  sa- 
voir, scire  omnia  non  acerbum 
est.  Cic.  Nous  sommes  bien 
aisrs  de  ce  que...,  magna  Ixti- 
lia  nobis  est,  qaod...  Sali. 
(Ceux;  qui  avaient  été  bien 
—  do  la  mort  de  Damasippus, 
qaibus  Damasippi  mors  Ixtitise 
faerat.  Sali,  'l'out  aise,  lœtas 
omnibus  lœtitiis.  Cœcil.  com. 
Rendre  qqn  fort  aise,  lœtitià 
aliquem  afficëre.  Cic  Je  serais 
bien  aise  de  savoir  ce  que  vous 
faites,   valde   aveo  scire,   quid 
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agas.  Cic  Je  suis  sûr  que  vous 
seriez  bien  aise  de  savoir  ce 
qui  se  passe  ici,  avère  te  certè 
scio,  quid  hic  agatur.  Cic. 
aise,  ée,  adj.  Qui  est  à  l'aise. 
Commodus,  a,  um,  adj. 
l'Iaut.  Cic.  etc.  (ex.:  statnra 
commoda.  Plaut.);  faciUs,  e 
["  aisé  dans  ses  mouvements  •] 
adj.  V'iri;.  Tibull.  Ov.  Prop 
(ex.:  manas  faciles.  Prop.  (aa- 
li  corpore  omis  ferre.  Ov.  mais 
ce  sont  des  expressions  poét.)  ; 
expeditus,  a,  uzn,  p.  adj. 
Cic.  Sali,  (plus  usité  au  sons 
fig.);  babilis,  e,  adj.  Virg 
Vell.  (ex.:  habilis  vigor.  Virg 
corpus  minas  habile.  Vell.) 
Se  mouvoir  d'une  manière  ai- 
sée, soiutê  movêri.  Cic.  Parler 
d'une  manière  libre  et  aisée, 
soluté  et  suaviter  dicère.  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Où  l'on  est  à  son 
aise.  Vêtement  —,  soluta  ves- 
tis. Cic.  Quint,  laxa  toga.  Ti- 
bull. laxior  toga.  Sen.  rh.  || 
(Spécial.).  Qui  est  à  son  aise, 
c-d-ci.  qui  peut  vivre  large- 
ment. Locuples,  plétis,  adj. 
Cic.  Liv.  (ex.:  miJier  copiosa 
plane  et  locaples.  Cic.  privatus 
modicê  locuples.  Liv.  domus 
nuUa  paullo  locapletior.  Cic 
domini  locupletiores.  Auct.  b. 
Afr.);  beatus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  mulier  beata  ac 
nobilis.  Cic.  calamitosi  magis 
prssidia  quœrunt  qaam  ii  qai 
patantar  beati,  Cic.  homo  non 
beatissimas.  Nep.)  ;  copiosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Plin.  J.  (ex.: 
opalenti  homines  et  copiosi. 
Cic.  ut  erat  in  primis  inter  sucs 
copiosus.  Cic).  Subst.  Les 
aisés,  copiosi,  locupletes,  beati. 
Cic.  Les  aisés  et  los  malaisés, 
locupletes  et  tenues.  Cic.\\  (Au 
fig.)  Promptus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Quint.  Tac.  (ex.:  prompta 
in  respondendo  celentas.  Cic 
promptum  os\-  parole  aisée»]. 
Quint,  prompta  ac  proflaens 
eloqaentia.  lac.)  ;  solutus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  solutus 
liberque  animus  [<.  espritaisé»]. 
Cic.  solutus  atqae  expeditus 
ad  dicendam.  Cic.  voy.  aisan- 
ce) ;  expeditus,  a,'um,  p. 
adj.  Cic  {e\.:cxpedita  [•.  aisé  ■.) 
et  facile  currens  oraiio  [•■  sty- 
lo »].  Cic.  expedita  et proflaans 
dicendi  celeritas.  Cic).  || 
(Arch.).  Si  j'étais  aisé  à  parler, 
si  expeditus  essem  ad  c/icen- 
dum  (d'apr.  Cic).^  Qua  l'on 
fait  à  l'aiso.  Facilis,  e,  adj. 
Cic  Liv.  (ex.:  unumiter  diffi- 
cile... alteram  multo  facilina 
atque  expeditias.  Cses.  facilis 
asccnsus.  Cœs.  altéra  rrepido 
haad  facilior  in  ascenscum 
[•■  qui  n'était  pas  plus  aisée  à 
escalader  •].  Liv.  res  cognita 
facilis  [•.  aisée  à  connaître  ■]. 
Cic.  id  dicta  quam  re,  ut  ple- 
raque,  facilias  erat  [•  cula 
était,  comm^  souvent,  plus  aisé 
à  dire  qu'à  faire  •].  Liv.  facile 
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est  notcère.  Ter.  illad  aatcm 
facile  ad  credendam  est  [■  aisé 
à  croire  ^].  Cic.  fuciliora  ad  in- 
tellegendum.  Qaint.  hœc  ad 
jadicandamsunt (acillima.  Cic. 
cognitionem  liabent  (aciliorem 
[•  elles  sont  plus  aiséos  à  con- 
naître .).  Cic.  tamen  facile 
declaratar,  atrum...  an...  [-  il 
09t  aise  do  distinguer  si...  ou 
si...  ■•].  Cic);  expeditus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  {ex..:  expedi- 
ta  navigatio.  Cic.  expedita  c.x- 
casatio  esset  [•  il  serait  aisé  de 
le  justilior  .].  Cic);  pronus, 
a,  um,  (pr.  .  qui  va  tout 
seul  '),  adj.  Sail.Liv.  Tac.  (ex.: 
omnia  virtati  prona.  Sali. 
omnia  prona  victoribas.  Tac. 
iter  ad  honores  pronum.  PUn. 
j.  id  pi-onius  ad  (idem  est  [•  ce- 
la est  plus  aisé  à  croire  =]. 
Liv.);  proclivis,  e,  (pr.  «  qui 
descend  la  ponta,  qui  va  tout 
seul  .),  adj.  Cic.  Cœs.  Nep. 
(ex.:  illa  facilia,  proclivia,  /u- 
canda.  Cic.  (let  proclii-ias  [•■  il 
devient  plus  aisé  ■.].  Cic.  omnia 
sibi  proclivia  fore  sperabant. 
Auct.  b.  /\fr.  aticui  est  proclive 
['  il  est  aisé  à  qqn  de...»  avec 

'J"''-lv'^^'-  H^-C-,  I,  h8,  7). 
Nep.  rrim.,  3,/i].  rfic^a  proclive 
est...  [■.  il  est  aisé  à  dire  que...', 
avec  uno  Prop.  Inl'.].  Cic.  [do 
off.  II,  09]);  planus,  a,  um 
(pr.  c  uni,  nivelé  ■.  d'où  pj. 
'aisé  '),adj.  Cic.  etc.  (ex.:  via 
vitœ  plana  et  stabilis.  Cic. 
omnia  plana.  Sen.);  promp- 
tUS,  a,  um  [pr.  B  qui  est  à  la 
portée  do  la  main  '1,  adj.  Cic. 
Liv.  Tac.  (ex.:  mœnia  haad- 
gaaqaam  prompta  oppngnan- 
ti.  Liv.  prompta  defensio.  Cic. 
occapatio.  Tac.  noniina  illa, 
gaœ  (ingère  utique  Gnscis 
promptissimam  est.  Quint.  [IX, 
I,  22]).  Cola  ne  nous  semble 
pas  si  aisé,  in  eâ  re  valde  la- 
boramiis  ou  (abs.)  valde  labora- 
mas.  Cic  Choses  qui  sont  beau- 
coup plus  aisées,  quss  sant  mi- 
nus operosa.  Cic.  Il  ne  me 
paraît  pas  plus  aisé,  non  mihi 
minas  operis  videtar  (avec 
rinf.).  Cic.  Uno  fort  aimable 
petite  personna  et  fort  aiséo  à 
aimer,  lupidissimum  capifulum 
idemqac  facillimam  ad  aman- 
dam. 

aisément,  s.  m.  Aisance.  Voy. 

\  ca  mot. 

t  aisément,  adv.  Avec  aisance. 
Commode,  adv.  Phmt.  Cic. 
p.  etc.  (o.'c.  :  malto  commo- 
s  dicitar  apad  regem  verba 
l  -isse  qaam  ii  potcrant,  qui... 
\'--p.  commode  navigâre.  Cic. 
<^ommodius  qaam  tu  vivo.  Hor. 
ranslre  vallem  commodissimë. 
Jxs.);  facile,  adv.   Cic.    (ex.  ; 

,  facile  cdiscêre.  Cic.  f.  indicâre. 

,  Cic.  id  hoc  facilius  eipersuasit, 
quod...    Ca-s.  facillime   inopiœ 
framcntariœ      mederi     passe 
Cxs.);  expedité,  adv.  Cic.  Cses. 
(ex.  :  expediiias  navigâre.  Cic. 
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expedité  explicàre.  Cic.  expe- 
ditissimê  defensas.  PUn.  j.}. 
Il  s'exprimait  aisément  en  grec, 
sermone  Grœco  promptus  et 
facilis  erat.  Sen.  Qui  trouve 
aisément  ses  idées,  ira  inven- 
iione  facilis.  Qaint.  Tout  se 
ferait  aisément,  omnia  essent 
facilia.  Cic.  Terre  qu'on  tra- 
vaille aisément,  facilis  humus. 
Curt.  On  y  arrive,  on  y  accède, 
on  y  aborde  aisément,  facilis 
aditus.  Cœs.  Cic.  Faveur  qu'on 
obtient  aisément,  facilis  favor. 
Liv.  Qu'on  arrivait  aisément  à 
faira  régner  la  concorda  dans 
un  Etat,  qui...,  facillimam  esse 
in  eà  re  publicâ  concordiam, 
in  qaâ...  Cic.  On  arriva  aisé- 
ment à...  facile  est  per^ccre 
ut...  (subj.).  Cic.  On  fût  parti 
plus  aisément,  facilias  abire 
fuit.  Liv.  Un  ju.L;a  attentif  et 
qu'on  instruit  aisément,  atten- 
tas j'adex  et  docilis.  Cic.  Race 
de  chevaux  qu'on  dressa  — , 
docile  equorum  gênas.  Liv. 
Qu'on  instruit  —  de  qqch,,  do- 
cilis ad  aliquid.  Cic.  Je  vous 
répondrai  très  aisément ,  jam 
istac  quidem  nihil  negotii  est. 
Cic.  Très  aisément,  nullo  nego- 
tio.  Cic.  sine  negotio.  Nep. 
Ayant  réussi  trc=  aisément,  guo 
facto  sine  negotio.  Nep.  (Ages., 
5,  'i).  Supporter  aisément  qqch., 
aliquid  ferre  aequo  animo. 
Cic. 

aisseau,  s.  m.Comms  bardeau. 

aisselle  (lat.  a.villa.  Cic.  [or., 
153].  Gloss.),  s.  f.  Dessous  du 
bras,  à  l'endroit  où  ils;  joint  à 
l'épaule.  Ala,  as,  f.  Hor.  Liv. 
Petr.  Jav.  (ex.:  sab  alil  fasci- 
culum  portâre  librorum.  Hor, 
ta  viperam  sub  alâ  nutricas 
[prov.J.  Petr.  [77,  1]). 

aitre    (lat.  atrium),   s.  m.  Voy. 

COUR,    PARVrS. 

ajonc,  s.    m.   Arbuste  des  lan- 
des. Ùlex,  icis,  m.  Plin. 
ajouré,  ée   adj.  Où  l'on   a  mé- 
nagé des    jours.   Perforatas,  a, 
um,  p.  aJj.  Cic.  Liv. 
ajournement,     s.    m.    Action 
d'ajourner;  (en  dr.)   assignation 
à  un  jour  déterminé.  Vocatio, 
ônis,  f.  Varr.  (ap.   Gell.,  XIII, 
12,  i);  vadimonium,  ïi  (pr. 
-  ajournement  accapté  par  qqn 
qui  a  fourni   caution  pour   ga- 
rantir   sa   comparution    -),    n. 
Cic.  etc.   (ex.:   sine   vadimonio 
disceditur  [.    on  se  sépare  sans 
qu'il  y  ait  ajournement  »].  Cic. 
vadimonium    concipëre    [«  ac- 
cepter     par    écrit      l'ajourne- 
ment   '].    Cic.  cam  vadimonia 
sœpe  dilata  essent  [<^  après  plu- 
sieurs   ajournements     ^].     Cic. 
vadimonium  sibi   ait   esse  de- 
sertum  [<•  on  a,  dit-il,   manqué 
à  un   ajournement  »],    Cic.    [p. 
Quint.,  U]).  Etre  décrété  d'  — , 
cifâri,    pass.  Cic.    in  judiciam 
vocâri.  Cic.  ^  Remise  d'une  af- 
faire   à    un     jour    déterminé. 
Prolatio,  onis,    t.   Cic.  (ex.: 
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prolatio  judicii.  Cic);  pro- 
crastiaatio,  onis  {pr.  »  ajour- 
nement au  lendemain  .),  f.  Cic 
(■Phil.,  6,  7).  Cod.  Jast.  IV,  5, 
V 'VI,  35,  \l);comperendina- 
tus,  ÙS  (pr.  i.  ajournement  au 
surlendemain  '),m.  CiclVerr 
II,  1,  26;  Brut.,  87.  cf.  adim , 
enim  comperendinatam  [■  j  j 
te  privo  on  effet  du  bénéfice  d  i 
l'ajournement  '].  Cic);  com- 
perendinatio,  onis,  f.  Sen. 
(ep., 97,  5).  Piira./.  (op.,  V,  21,  11. 
Tac.  (dial.,  38).  Gell.  (XIV,  2'; 
ampliatio,  onis  {pr.  •.  ajour- 
nement d'une  affaire  sui  la- 
quelle la  tribunal  n'est  pas  en- 
core éclairé  ■>),  f.  Sen.  rh. 
(contr.,  I,  3,  9).  Ps.-Ascon.  (in 
Cic.  Vorr.,  II,  1,  26).  Vov. 
AJOURNER.  Il  (Abs.).  Renvoi  ":1 
un  autre  moment.  Dilatio, 
onis.  f.  Cic.  Liv.  Phxdr.  (ex.: 
d.  temporis  [«^  un  ajourne- 
ment I.].  Phœdr.  d.  vel  mini- 
mi  temporisl'-  ^"^  ajournemint 
même  très  court  '].  Cic.  d.  co- 
mitiorum.  Cic.  belli.  Liv.  legis 
agrariœ.  Liv.  dilationes  comitio- 
rum.  Cic.  sine  dilatione.  Liv. 
etc.  res  dilationem  non  recipit 
ou  nonpatitur. Liv.);  prolatio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  prolatio  di- 
ei.  Cic).  Voy.  ajoubweh,  déhi, 

RE.\IISE. 

ajourner,  v.  tr.  (Ancienn.  im- 
pers.)   Faira  jour.  Voy.  jour,  f 
Assigner   on  justice   à  un  jour 
déterminé.    Diem    dicëre  {ati- 
cui). Cic.    diem    (alicui)  prodi- 
cëre.  Liv.  in  jus  {aliqaem  vo- 
càre).    Cic.    Voy.    assig.ner.     ■) 
Remettre  uno  affaire  à  un  jour 
déterminé.     Differre,    tr.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.:    d.  judiciam  cen- 
tumvirale.  Plin.  j.);  pro ferre, 
tr.  Cic.  Liv.  etc.    (ex.:  proferre 
res.    Plaut.    Cic.    res   prolatœ 
['le  momeu;   où  toutes  les  af- 
faires sont  ajournées   »,  '    les 
vacances  -J.  Cic);  trans ferre, 
tr.  Cic.  Cœl.   ap.   Cic.  (a.c:  tr. 
caasam,  in  pro.vimum  annum. 
Cœl.  ap.   Cic);  procrastinà- 
re    (pr.  '    ajourner   au  lende- 
main   »),   tr.  Cic.  (Rose.    Am., 
9,  26);  ampliàre  (pr.  '  ajour- 
ner jusqu'à   plus   ample  infor- 
mé ',  la  formule,  en  pareil  cas, 
étant    amplius),    tr.     Cic    etc. 
(ex.:    ampliàre     causam.    Cic. 
causa  septies   ampliata.    Val.- 
Max.  par  extens.:  ampl.  aliqaem 
['  ajourner    l'afFaira  do  qqn  »]. 
Cornif.    [rhet.,    IV,    iSl.    Liv. 
[IV,  Uh,  12]).  1  (Par  e.U.j.  Ren- 
voyer à  un  autre  moment.  Dif- 
ferre,  tr.  Cic  Liv.  etc.  (ex.:  d. 
bellum.    Liv.    contionem.    Liv. 
profectionem,  triumphum.  Suet. 
stipendia  militam  protrahcreet, 
differre.  Suet.  rem  in  aliud  tem- 
pos. Cœs.  aliquid  post  bellam. 
Liv.    aliquid  in   tempus  aliud. 
Cic);  proferre,  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  pro  ferre  diem  ['  ajourner 
une  échéance  ■•].  Liv.  res,  nup- 
tiae  aliquot  dies.  Cato  fr.  Ter. 
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rvni  in    posterum  di<:m.  Oeli.;; 
prolatàre,  tr.  Sali.   Liv.  Tac. 
(ex.:    proloUare  diem    ex   die. 
Tac.  pr.  constiUciliones   («   aj. 
les  délibérations  •].  Sali,  comi- 
tia.     Lii-.    nihil    proUitandam 
ratas.  Li:.);    procrastinàre, 
tr.  Cic.  Gell.  îox.:  res  non  pro- 
crastinatur.  Cic.  qaœ  procras- 
tinaia    siint  ab  eo.    Gell.);  in- 
tercaJâre,  tr.  Liv.  (seul,  dans 
raxpruss.    intercalare   pœnam. 
Liv.  ',\X,  0,  2]);  sustinëre,  tr. 
Cic.  Liv.  (seul,  dans  les  express, 
suiv.:     sastinére     solationem. 
Cic.  rem.  Liv.];  sustentâre,  tr. 
Cic.  Liv.  (dans  qqs  expressions 
seul.,  es.:  sustentâre  rem.  Cic. 
consilio  i'  à  dessein  •]    bellam. 
i,ii-.  œdHicalionem  ad  tuiim  ad- 
ventam.   Cic.   id   [malum]  op- 
primi  sastentando  et  prolatan- 
do    nullo    pacto   potest.  Cic); 
prorogâre,  tr.  Plaut.Cic.  (ox.: 
pr.  $pem  alicui  in  aliam  diem. 
Plaat.  dies  ad  solfendam  Uaj. 
la  date  d'un  paiement  ■].  Cic); 
protrtidêre,  tr.  Cic. (seul,  dans 
co  paS3ag3:pr.  comitia   in    Ja- 
naariatn  inensem.  Cic.  [ad  fam., 
X,  26,  3],  '    ajourner   sans  rai- 
soc,  de    son  autorité   privée  ••, 
etc.).    il    Ajourner  qqn,  c.-à-d. 
le    remettre    à    un  autre  jour. 
Rejicère,  tr.  Cic.  (ex.:  repente 
abs    te    in   mensem    Qa-intilem 
rejecti  samas.  Cic);    projicè- 
re,  tr.    Tac.    (ex.:   pr.  aliqaem 
ultraquinijaennium.  Tac.  [aun., 
II,  361);  differre,  tr.  Cic.  Siiet. 
(ex.:  d.  aliqaem  in  tempas  aliad. 
Cic  aliqaem  in  septimam  diem, 
[•àhuitaiiia  ^]..Suei.  aliqaemin 
spem  tandem,  aliqaando  impe- 
trandi  honoris.  Liv.  legationes 
Tarraconem,   [•■  aj.  à  son  arri- 
vée à  Tarragone  l'audience  de- 
mandée par  les  ambassadeurs  ■■]. 

Liv.).  Voy.  REMETTRE,  RENVOÏER. 

ajoutage,  s.  m.  Partie  ajoutée. 
Additamentam,  i,  n.  Sen.  Vo- 
pisc.  Apal.  Accessio,onis,S.  Cic. 
Liv.  .'Idjectas,  ûs,  m.   Viir. 

ajouter,  v.  tr.  Mettre  en  plus. 
Addére,  tr.  Cic.  (e.x.:  add. 
anam  granam.  Cic.  aagetj 
addit,  accamalat.  Cic.  add.  in 
orationem  qurfdam.  Cic.  add. 
ad  epistalas  aliqaid.  Saet.  mal- 
tas  res  novas  in  edictiim.  Nep. 
add.  htinc  laborem  ad  qaoti- 
dlana  opéra.  Cœs.);  adjicére, 
tr.  C;es.  Cic.  etc.  (ex.:  adj. 
aggerem  ad  manitiones.  Cses. 
adj.  belli  laadem  [<•  à  la  gloire 
militaire  •■]  doctrinte  et  ingenii 
ijtoriam.  Cic.  Iiordei  nam;ram 
ad  sammam  triiici.  Cic.  ira 
adjicitar  \<-  s'ajoute  ■.]  ad  vio~ 
lentiam.  Cart.);  adjungëre,  tr. 
Cio.  otc  (ex.:  adj.  accessionem 
ledibas  f"  une  aileàsonlogi^-"]. 
Cic.  adj.  ad  lionestatem  volap- 
tatem.  Cic.  ad  illam  vim  domi- 
nationis  adjanr.ta  est  aactori- 
tas.  Cic.  adj.  insoîentiam  lio- 
nesiati.  Cic.  snmmx  gravitati 
tantam     comilalis.    Plin     j'i; 
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adbibêre,   tr.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.:  ad  panem    adliibërc  nihil 
prœter     nastartiam.     Cic.    au 
fig.:    adh.  ad  domesticum  mo- 
rem  hanc  a   Socrate   advend- 
ciam  doctrinam.  Cic,  qaattaor 
iniliis    qaintam  nataram.   Cic. 
studio     adhibito      atque     usa. 
Cic.)  ;   atterre,   tr.    Cic.  (ox.: 
malla   addant    atque  agerant 
de  aao.    Cic.    ad  paternas  ma- 
gnas   neixssitudines    magnam 
attuUt  accessionem  tua  volan- 
tas  erga  me  ['  à  l'ancienao  et 
intime    union    de  votre  père  et 
du  mien  sont  venues   s'ajouter 
vos  bonnes  dispositions  à  mon 
égard  '].    Cic.   [ad    Ait.,    XVI, 
lu,  a,  3).   ncgat    Epicaras   dia- 
turnitatem  temporis   ad    beats 
vivendum  atiquid  amarre  ['  E- 
picure  dit   que    la   durée    n'a- 
joute rien  au  bonheur  =].  Cic); 
applicàre,  tr.  CicQuinf.  (ex.: 
appl.    voluptatem  ad  honesta- 
tem.  Cic.  verba  verbis.  Quint.); 
apponére,    tr.  Uor.  (app.  an- 
nos  alicai  [-  ajouter  des  années 
à  la  vie   de  qqn  •■].    Ilor.);  as- 
traére  {pr.  •.  ajouter  une  cons- 
truction    à    une    autre    »),    tr. 
Cœs.  Liv.  Col.  Plin.  (ex.:  hanc 
contignationem...  latericalo  as- 
truaerunt  [»     ils    y   ajoutèrent 
une  couverture  de    petites   tui- 
les .]•  <-■*»•   [S-  '^•>   "'  9'  ^!- 
ostr.    t-eteri   recens  œdi^cium. 
Col.);  attribuére,  tr.  Cic.  (dans 
l'ex.  suiv.:  nunc  illud  satis  est, 
non  attribaere  ad  amissionem 
amicoram    miseriam    nostram 
[■^  il  noussuffit  de  dire  à  présent 
qu'il  ne  faut  pas  ajouter  à  la  perte 
dî  nos  amis  notre  propre  déses- 
poir   '].    Cic    [ruse,    III,    30, 
701);  suggerère,  tr._  Cic  (ex.: 
sagg.  hiiic  incredibili  sententim 
ratiancalas.  Cic.  suggerère  ver- 
ba qare    desant.   Cic.    saggere- 
bantar  etiamsœpe  damna  aléa- 
toria  1'  à  cela  s'ajoutaient  en- 
core souvent  les  pertes  de  jeu  "]. 
Cic).  Tout  ce  que  notre  amitié 
vous  y  peut  faire  ajouter,  quan- 
tum e.>:  nostro  amore  accessio- 
nis   ^eri   potest.  Cic.   lin  enle- 
vant ou  on  ajouUxnt  une  sylla- 
be, detracta  aut  adJerMone  syl- 
labe. Sen.  rh.   \\   S'ajouter,  ac- 
cédera,   intr.    Cic    Cœs.    otc. 
(ex.:  hue    acoedebat  muniliccn- 
tia.  Sali,  ad  eus  [naves]  capti- 
vée   Massiliensium  accesserant 
sex.  Cœs.    accedit    ad  caasam 
novum    crimen.    Cic.    cam  ad 
has  suspirAones  certissimse  caa- 
sœ  accesserint.  Cœs.  h.ic  acce- 
dit, qaod...  avec  l'Ind.  [»  à  cola 
s'ajoute       cotte      circonstance, 
que...  '].  Cic  hue  accedit,  ut... 
avec  le  Subj.  [même  sens].  Cic. 
si  la    phrase    est   hypothétique, 
il  faut  toujours  employer  ut  et 
le  Suiij.,  ex.:  si  accedet  at  ex- 
cas  sit  [-  si  à  cela  s'ajoute  cotte 
circonstance  qu'il  soitaveuglo'l. 
Cic);  addi,  pass.  Cic  (ex.:  ad- 
dllureliam  aliqaid  operi.  Cic); 
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adjlci,  pass.  Cic.   {ox.:  adjici- 
tar aliqaid  novi  ex...  Cic);  ac- 
crescere   Ipr.  •    s'ajouter   [da 
fai-on  à  augmenter]»),  intr. Cic 
Plin.  j.  (ex.:  veteribas  negotiis 
nova    accrescant.    Plin.  j.).  Il 
no  se  peut    rien    ajouter    à  vos 
promesses,      nihil     cumulaliaa 
(ieri  potest  quam polliceris.tie. 
Ce  qui  s'ajoute,  accessio,  onis,  f. 
Cic  Jet.    Qui   s'ajoute,    addili- 
cius,  a,  um,   adj.  Jet.  Tert.  \\ 
Ajouter    pour    rendre  complot, 
supplère,   tr.    Cic.  Coi.  Susf. 
(ox.  :  ex  alio   acervo  qaantum- 
cumque   mensarœ  défait    sap- 
plet  [<•  il  prend  à    un  autre  tas 
la  quantité  qu'il  faut  ajouter  à 
la    mesure     pour     qu'elle    soit 
pleine  •].   Coi.   supplère  scrip- 
tam  [<■  ajouter  à  un  écrit  ce  qui 
lui  manque  »].  Cic).  ||  Ajouter 
qqch.  à  ce  qu'on  a  dit.  Addére, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  verbam   adde 
unam.  Plaat.  ad  hoc  addére  ma- 
ledicta  alla.  Sali,  addant  etiam 
de  Sabini  morte  ['  ils  ajoutent  à 
cela  des   réflexions  sur  la  mort 
de  Sabinus  .].  Cœs.  [B.  G.,  V, 
/il.  11],  addebat  se  auciisse.  7'er. 
addant  ipsi  et  af^ngunt  ramo- 
ribas  [-  aux  bruits  qui  couraient 
ils  ajoutent  cette  fausse  nouvelle 
que...  ']  retineri   arbano  moto, 
Cœsarem.    Cœs.    at   etiam,    ut 
mediâ      nocte     propciscamar, 
addant  ["  ils  ajouiontquo  nous 
devons  partir  au  milieu   do  la 
nuit  '].    Cœs.  amplitado,  addo 
etiam    utilitatem  U  et   j'ajoute, 
l'intérêt    aussi     ').    Cic    adde 
dactas   aquaram  [•    ajoutez  à 
cela  les  aqueducs  '].  Cic.  adde 
hac  fontium  perennitates.  Cic. 
adde    eo  exsilia,   lactas.  Cic); 
adjicére,  tr.  Liv.  Prop.  Quint. 
(ex.:  qaid  ego  adjiciam?  Prop. 
acUecit    ou    adjiciant    av.    une 
Prop.  Inf.  Liv.  [VI,  6,  16).  Vell. 
[II,   27,  1].    Quint.   IIV,    2,  3]. 
Adjice  qaod...  Sen.  [de  ira,  III, 
5,    7].     Tac    [dial.,    9    extr.\. 
Plin.    J.  [pan.,    53,    3].    adjice 
at...  av.  le  Subj.  Sen.  [bon.,  lil, 
33,  2];  l'emploi  do  ces  dilVérents 
tours   appartient    à  la    latinité 
impériale);  adj'ung-êre,  tr.  Cic. 
(ex.:  pos  tea  ad  id,  quod  defmie- 
ris,  factam  ejus,  qui  accusabi~ 
tar,   adjungëre    oportebit.  Cic. 
similitudines  l"  des  exemples»] 
adjungens.   CicA;  '  annectêre, 
tr.  Val. -Max.    Tac  annectebat 
[avec  le  Prop.  Inf.].  7'ac  [Ann., 
IV,  28)  peu  usité  en  co  sons);  a/- 
Gngère,  (pr.  -  ajouter  fausse- 
ment "),  tr.  Cic  Cœs.  Liv.  (ex.: 
qaid  error  af[in.verit.  Cic.  mal- 
ta    ramore   aj,[ingebantar.  Cic. 
addére  et  a[Çingere    ramoribiu 
[.  ajouter  aux  bruits   qui  cou- 
raient   cotto     faussa      nouvelle 
que...     -]     Cœsarem    retinëri. 
Cœs.  homines  alfingentes  vana 
auditis.  /.iv.). ^Ajoutera  coqu'oa 
écrit,  ascribêro,  tr.   Cic.  Liv. 
Saet.  Tac.   (ex.  :  ascr.  alicuja» 
nomen  in    albo    [•  ajouter  la 
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nom  do  qqn  à  la  listo  do. . .  '] 
profUentium        citharoxlorurn. 
Sact.  [Nor.,21].  ascr.    alUjucm 
in  civitatem    [■■  ajouter   qqn  à 
la    liste    dos    citoyens  ■].    Cic. 
ascr.    cofonos   ou   novos  colû- 
nos.  Liv.  hune  ad  taum  nume- 
ram    Hbenter   ascribilo.    Cic). 
Ajouter  à  la  fin,  subjicëre,  tr. 
('ic.  Liv.  Qaint.  (ox.  :  subjicëre 
rationem.    Cic.    longis    litteris 
brèves.   Quint.)  ;   subjungére, 
tP.  Plin.  J.  Fronlin.  (ux.  :  subj. 
prcces.    Plin.  j.    dicit  Senecio 
qux  res    ferebat  ;    aliqua   sub- 
jungo.  Plin.  j.).  ||  Ajouter  à  ce 
qu'on  sait,  addiscëre,  tr.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  :  add.  aliguid.  Cic. 
qnotidie   aliqaid.    Plin.   /.).    || 
Ajouter  Si  un    nombre,    annu- 
merâre,   tr.   Cic.   (ex.  :   ann. 
atiquem  his   duobus.  Cic.  ali- 
qiicm  in  vatibus  et  Faunis.  Cic. 
aliquem  patronorum  in  grege. 
Cic).  ||  Ajouter  à  ce  qu'on  pos- 
sède déjà,   acquirère,  tr.  Cic. 
(ox.  :  sibi  nihil  neqaeadhono- 
rem  neque  ad  gloriam    acqui- 
rendum  putàre  [«    croira   que 
l'on    n'a  rien    à   ajouter    à   ce 
qu'on     possède     déjà     on     fait 
d'honneur  et  de  gloire  <•].  Cic. 
prœdâ  partà  frui   malle  qaam 
acquirendà  fatigàri.  Curt.).    || 
Ajouter  à  la  cliarge,  a^gravâ- 
re,  tr.  Liv.  Plin.  (ex.,  au   pro- 
pre :  agg.  pondus.  Plin.  au  fig.  : 
<iff3'  inopiam  sociorum.    Liv.). 
1  (Absol.)   Ajouter  à.  Augére, 
tr.   (ox.  :    augére    aacloritatem 
alicujus.     Cic.     tjloriam.    Cic. 
Suet.  lœtitiam.  Suet.  spem.  Cic. 
Cœs.  augére  animuni    alicujus 
[■•  ajouter  au  courage  de  qqn  ^]. 
Cic);  adaugére,  tr.  Cic.  Plin. 
j.  (ex.  :  adaugére  bonam.  Cic); 
cumulâre,  tr.  Cic  Liv.  (ex.  : 
cumulare    invidiam    [-  ajouter 
à  la  haine  ••].  Cic.  accesserant 
qaœ  cumularent  religiones  ani- 
"li's  [-  il  y  eut  aussi  dos  choses 
de  nature  à  ajouter  encore  aux 
scrupules        religieux        qu'ils 
avaient    dans    l'esprit    »].    Liv. 
camalabat  eloqauntià  bellicam 
gloriam  [■.  chez  lui  le  talent  ora- 
toire ajoutait  à  la  gloire  mili- 
taire .].  Cic):  addère,  tr.  Cic. 
(ex.  :  ne    ad  rem  addatar  [.  il 
ne  faut  pas  ajouter  au  sujet  •]. 
Cic.J.  —  à    la  beauté  du  style, 
orationem  exornâre.  Cic.  T(Par 
ext.)  Ajouter  foi  àqqch.,  y  croire, 
(idem  adhibëre  alicai  rei.  Cic 
credère.  Cic  On   ajoute  encore 
foi   à   la   nécessité,   facit  etiam 
nécessitas  fidem.  Cic.  Il  ne  faut 
pas  —  foi  à  U  douleur,  dolori 
credi  non  opo-tet.  Cic.  Toute- 
fois   nous   décl  irerons  ne  point 
ajouter    foi    à    te   bruit,   neque 
tamen    ei    run  ori    nos    fidem 
hahëre  dicema...  Cic.  Voy.  foi. 
justage,  s.  m    Opération  par 
laquelle    on    ajuste.  /Eqaatio, 
onis,  l.  Cic.   Exjpquatio,  onis, 
t.    Liv.    Vitr.    Accommodatio, 
onis,  f.  Corni(.  rhet.  Cic. 
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ajustement,  s.  m.  Action  d'a- 
juster une  chose  avec  une  autre. 
Compositio,  onis,  f.  Cic. 
Vitr.  (ex.  :  compositio  reram 
apfis  et  accommodatis  locis. 
Cic.  comp.  mcmbroram.  Cic)  ; 
accommodatio,  onis,  f.  Cor- 
nif.  rh.  Cic  (ex.  :  accommo- 
datio alicujus  rei  ad  aliqaid. 
Cic).  Il  Action  do  mettre  une 
chose  à  la  juste  mesure.  Procé- 
dera r —  d'une  balance,  libram 
probùre  ut  examen  œqaam  sit. 
—  des  monnaies,  nummoram 
probatio.  ^  Action  d'ajuster 
plusieurs  choses  les  unes  avec 
les  autres.  Accommodatio, 
onis,  f.  Cornif.  rhet.  (voy.  ci- 
dessus)  ;  compositio,  onis,  f. 
Cic  (ex.  :  compositio  ou  com- 
positiones  rerum  inter  se.  Cic.) 
Il  Toilette.  Ornatus,  ùs,  m. 
Ter.  Cic  (ex.  :  ornatus  prologi 
[-  ajustement  de  l'acteur  qui 
lait  le  prologue  :.].  Ter.  orna- 
tus muliebris.  Cic.)  ;  cultus, 
ÙS,  m.  Cic.  Sali.  Liv.  Quint. 
(ex.  :  c.  Panicas  habitusque. 
Liv.  c.  muliebris.  Quint,  ornâ- 
re  aliquem  optimà  veste  cete- 
roque  regio  caltu.  Nep.).  \\  (Au 
plur.)  Parures.  Ornamenfa, 
orum,  a.  pi.  Plaut.  (most.  2^.8, 
etc.).  Ter.  (heaut.  8j7,  etc.). 
Inscr.  Mundus  muliebris.  Liv. 
Phsedr.  ^  (Absol.).  Accommo- 
dement (dans  une  affaire).  Voy. 

ACCOMMODEMENT. 

ajuster,  v.  tr.  Mettre  en  juste 
proportion  avec  qqch.  Aptàre, 
tr.  Cic.  Col.  (ex.  :  aptare  ma- 
nabria  ["  ajuster  des  manches 
à  des  outils  ■>].  Coi.);  accom- 
modâre,  tr.  Cœs.  Cic.  (ex.  : 
ace.  coronam  sibi  ad  caput. 
Cic    calauticam    capiii.    Cic). 

—  un  bonnet  à  la  tête  de  qqn, 
pileum  capiti  apte  rcponère. 
Liv.  Lo  monde  forme  un  en- 
semble bien  ajusté,  mandi  cor- 
pus apte  cohseret.  Cic.  Toutes 
les  pièces  en  sont  si  bien  agen- 
cées et  ajustées,  que...  sic  inter 
se  sunt  omnia  connexa  et  apta, 
ut...  Cic  S' —  bien  au  pied 
(en  pari,  de  souliers),  ad pedem. 
apte  convenîre.  Cic.  —  un  vê- 
tement à  la  taille  de  qqn  ou  à 
qqn,  aptàre  vestem  corpori. 
Liv.  Vêtement  ajusté  àla  taille, 
vestis  ad  corpus  apta  (d'apr. 
Cic).  Vêtement  très  ajusté,  as- 
tricta  vestis.  Hor.  Tac  Empri- 
sonnés dans  des  vêtements  trop 
ajustés,  peenulis  astricti  et  ve~ 
lut  inclasi.  Tac.  \\  (Au  fig.)  — 
sa  réponse  à  ses  intérêts,  res- 
ponsum  ad  saam  rem  acoom- 
modàre.  Cic.  —  son  discours  au 
goût  des  auditeurs,  accom- 
modâre  orationeni  auribus  aa- 
ditorum.  Cic.  Les  mêmes  vers 
peuvent  être  ajustés  à  d'autres 
sujets,  eidem  versus  in  alias 
res  accom-mcdari  possunt,  Cic. 

—  ses  desseins  à  tout  événement, 
accommodâre  in  omnem  even- 
tum  consilia.  Liv.   —  son    dis- 
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cours  aux  circonstances,  dicêre 
ahquid  ad    tempus    apte.  Cic. 

—  un  air  sur  des  paroles,  ver- 
bis  aptàre  modos  ou  numéros. 

—  son  visage  sur  celui  d'un 
autre,  componëre  vultus  saos 
ad  ahum.  Ùv.  —  sa  toilette  et 
son  genre  de  vie  à  la  mode  du 
jour,  componëre  victum  cul- 
turnque  ad  nova  exempta.  Sen. 
\\  Mettre    à    la  juste    mesure. 

txigëre  aliqaid  mensurâ.  Plin. 

—  une  balance,  exiyère  libram. 
Cic.  —  des  monnaies,  nummos 
reddere  probos.  —  une  lyre. 
Mes  ita  contendere  ut  œqaabi- 
liter  concentas  efliciant  (d'apr. 
Cic).  Au  fig.  Mon  hymeu  ajus- 
tait vos  affaires.  Voy.  AnnANCER. 
Il    (Spéc.)    Ajuster  sa  flécha  (la 

mettre  dans  la  direction  juste), 
collineare  sagittam.  Cic.  Par 
ext.  —  le    coup,    lo    but,    qqn. 

Voy.  ADRESSER    Ot  VISER.    —    Son 

coup,  certo  irtu  ferlre  destina- 
ta.  Curt.  T  Mettre  (plusieurs 
choses)  d'accord  pour  un  but. 
Accommodâre,  tr.  Cic  Cses. 
(très  fréquent);  componëre, 
tr.    Cic    (très   classique).    Voy. 

ACCOMMODER.     PrOV.     .\jUSt0Z  VOS 

Alites,  c.-à-d.  mettez-vous  d'ac- 
cord, componite  lites  inter  vos 
(d'apr.  Virg.).  \\  Au  fig.  Ajus- 
ter son  style,  verba  componëre. 
Cic.  Liv.  coagmentâre.  Qaint. 
Paroles  ajustées,  composita 
verba.  Qaint.  composita  oratio. 
Cic  Mes  paroles  ne  sont  pas 
ajustées,  non  sunt  composita 
verba  mea.  Sali.  Style  plus 
ajusté,  magis  compositum  di- 
cendi  gênas.  Ter.  Cic.  —  son 
art,  son  maintien,  valtam  com- 
ponëre. Plin.  j.  Suet.  Tac  - 
des  textes  contradictoires,  loca 
inter  se  contraria  componëre 
et  conciliâre.  Cic  —  un  diffé- 
rend, componëre.  Cic.  Voy.  ac- 
cord et  ACCORDER,  ACCOMMODE- 
MENT   et  ACCOMMODER.     |{     (Spéc.) 

Ajuster  la  toilette,  componëre, 
tr.  Plant.  Cic  Ov.  —  les  che- 
veux, capillam  commode  com- 
ponëre. Plaut.  La  chevelure 
ajustée  et  parfumée,  composito 
et  delibuto  capillo.  Cic.  S'ajus- 
ter, c.-à-d.  se  parer,  comërs 
se.  Ter.  Cic  Voy.  accommoder 
et  PARER.  I  (Famil.)  Ajuster 
qqn  de  toutes  pièces.  Voy.  ac- 
commoder. 

ajustoir,  s.  m.  Petite  balance 
qui  sert  à  .ajuster  les  monnaies. 
Momentana,  œ,    f.    Isid.    for 
XVI,  25,  U). 

ajutage,  s.  m.  Petit  tuyau  qui 
fait  communiquer  deux  appa- 
reils. Silanus,  i,  m.  Lucr 
Cels. 

ajutoir,  s.  m.  Comme  ajutage. 

alambic,  s.  m.  Appareil  à  dis- 
tiller (inconnu  dans  l'antiqui- 
té).   Voy.    DISTILLER.    ^  (Au    fig.) 

Passer     qqch.    à    I' —     (traiter 

qqch.    d'une    façon    raffinée) , 

quserëre  aliqaid  sabtilias.   Cic, 

alambiquer,  v.   tr.    Distiller. 
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Voy.    ce  mot.   1  (F'S)    Rendre 
suotil.    Alambiquer  son  esprit, 
s'alambiquer,  torijuï-re  et  i-er- 
$âre  animumsuum.  Style  alam- 
btqué,  oratio    nimiù    religione 
atlenaala.  Cic.  (Brut.,  82,  SïS). 
Edanguir,   v.  tr.    Rendre  lan- 
guissant.      Voy.      LANGUISSANT. 
Plaisirs  qui  afanguissent,  lan- 
gm'd.T  volaptates.  Cic.   (Tusc, 
V,  16).   Alangui,  e,  part.  Lan- 
gaidus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  |1 
S'atani^uir,  c.-à-rf.  devenir  lan- 
guissant. Languêre,  intr.  Cic. 
(ex.    :   languH    javentus.    Cic. 
langaêre  otio  ou  in  otio.   Cic. 
langaent  vires.  Cic);  langues- 
cère,    intr.  Cic.    Plin.  ^.  Tac. 
(ex.    :    langaescit    omnui    vis. 
Qaint.corpore  langaescëre.Cic. 
etc.);  elanguescére,  intr.  Liv. 
Tac.  (ex.   ;  elangncscant  vires. 
Liv.)  ;    oblanguescère,    intr. 
Cic.  (ad  fam..  .\V1,  10,  â)  ;  re- 
languescére,   intr.  Cirs.  Liv. 
Plin.  j.  Tac.  Voy.  lascuissast. 
alangïiissement,  s.  m.  Action 
dalanguir.    LaDguor,    ôris, 
m.  Cic.  etc.  (au  phys.  /.  corpo- 
ris.  Cic.    au  moral   :    l.  bono- 
ram   [•  des  gans  di   bien    ■>]. 
Cit.  miliiam.  Cts.). 
alarmaiit,  ante,  adj.  Qui  alar- 
me.  Trepidus,  a,   um,   adj. 
Sali.     Liv.     Curt.      (dans     les 
constr.  suiv.  :  tr.  litterx  [«let- 
tre  alarmante  ■].  Curt.    in  re 
trépida, in  rebas trepidis  ['dans 
des  circonstancas  alarmantes  ■■]. 
liv.)  ;  tumultuosus,  a,  um, 
adj.    Cic.    Liv.    Ctirt.    {os.    :  t. 
nuntias.  Liv.  Cart.    tamaltao- 
sior  fama.  Liv.  [X,  33,  8].  e.x 
Syriâ    tamultiiosiora  nantiafa 
sant  ['  on  a  reçu  de  Syrio   des 
nouvelles    plus    alarmantes  •]. 
Cic.  [ad  fam.,  XII,  17,  Ij.    lit- 
terx  tamaltaosiores.  Saet.).  On 
avait  apporté   à  Roms  tant  de 
nouvelles    alarmantes,  que..., 
Romam    tanti    terrores   erant 
allati,  ut...   Liv.   (III,   !.%   G). 
Adresser  à  qqn   des  ranseigno- 
m;nts  alarmants  sur  le  compte 
de  César,  miros  terrores  ad  ali- 
quem  afferre  Cœsarianos.  Cic. 
(ad  Att.,  VI,  8,  -2). 
alarme,  s.    f.  Signal  pour  ap- 
pel;r  au.^  armas.  Poussjr  la  cri 
d'alarme,  donner  1' — ,  ad  arma 
conclamâre.  Cœs.  (B.  G.,  7,  70, 
6;   cf.  B.  C,  I,   69,  ,'.).  Sonner 
1' — ,  bellicum  canére.  Cic.  S'c- 
tant  servi  de  feux  comms   de 
signaux  d' — ,  ignibas  signipca- 
tione  factà.  Cays.  (B.  G.,  II,  33, 
3). Il  fallait  sonner  1' — ,  signam 
tabâ  dandam  erat.  Cœs.  Don- 
ner r — ,  significâre.  Cœs.    Cic. 
Au    premier    bruit  d' — ,  sinxul 
atqae  increpuit  suspicio  tumul- 
tâs.  Cic.  Il  (Par  anal.)  Le  chien 
donne  1" —  par  ses  aboiements, 
canis  latratusignificat.  1  Trou- 
ble causé  par  une  attaque  sou- 
daine, et  parexl.  troublocausé 
par    rappro;he    d'un    danger. 
Tumultus,  ùa,  m.  Cœ».   Cic. 
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etc.  (ex.  :  sedato  tamalta  quem 
repentinus    adventas    desaris 
concitavcrat.  Cœs.  tantam  tu- 
nxultuin   injicére  civitati.   Cic. 
tumultum     prxbêre     [•     faire 
prendra  1' —  '].  Liv.  tumultam 
edère.  Liv.  (acéré  [même sens]. 
Sali,     omnia    tumnlta    Roma- 
implêre.  Liv.  conticiscit  tanxal- 
tas.  Liv.  cum  omnia  terrore  ac 
tamulta  strepërent.  Liv.);  tre- 
pidatio,    ônis,    f.    Cic.  Liv. 
(ex.  :  inter  primam  trepidatio- 
nem.  Liv.  primo  nova  res  tre- 
pidationem  fecit.  Liv.  trepida~ 
tionem  injicère.  Liv.  tamultam 
ac   trepidationem  in  urbe  tôl- 
ière. Liv.)  ;   terror,   oris,  m. 
Cic.  etc.    (ex.  :   terrores  /acéré 
[•■  jeter    l'alarme  '].    Cic.  [ail 
.\tt.  II,   23,  3].    tantas    terror 
incidit  exercitui  [•.  l'armée  prit 
une  telle^»],  at...  Cœs.  [B.C., 
m,  13,  2].  ^uibiis  rébus  Romam 
nuntiatis  tantus  repente  terror 
invasit,  ut...  Cœs.  [B.  C,  I,  l'i, 
l].se  terrori  bostibas  futurum 
[•■  qu'il  donnerait  1' — à  l'enne- 
mi »].    Cœs.    quam    maximum 
hostwus  terrorem  inferre.  Cœs. 
magnum    alicai   terrorem  in- 
jicére. Cœs.  Cic.  in  oppido  in- 
gens   terror   erat    [•    toute    la 
ville    était    en   — ,    avait    pris 
r —  »].  Sali,  cai  semper  aliquis 
terror  impendet  [«qui  vit  dans 
do  continuelles  alarmes  .iJ.Cic. 
cujus  ingressio  lœtitiam  atta- 
lit  sociis,  terrorem  aatem  hos- 
tibas.  Cic.  conjicëre   Romanos 
in  terrorem.  [-  jeter  1' —  parmi 
les   Romains   '].   Liv.    demére 
terrorem  Romanis.  Liv.  erat  in 
oppido  terror  ex   superioribas 
prœliis  niagnus  [«  les  combats 
précédants     avaient    jeté    une 
grande  alarma  dans  la  place  ■]. 
Cœs.    in    magno   terrore    esse 
propter     adventam     alicajas. 
Liv.  prosperam    navigationem 
sine  terrore  ac  tumaltu  fuisse. 
Liv.  ad   urbem  qaoqae  terro- 
rem perferre  [•■  porter  1'^  jus- 
que   dans   la    ville    -].    Liv.)  ; 
conturbatio,    onis,    f.    Cic. 
(ex.  :    conturbatio    est    metus 
exculiens  cogitata   [■.    qui  fait 
oublier    ce    qu'on    avait    dans 
l'osprit  =].    Cic.    [Tusc,  IV,  8, 
19,   cf.  top.,   52]);  perturba- 
tio,  onis,  t.  Cic.  (ex.  :  p.  to- 
tius  exercitus.  Cœs.  p.  animo- 
ram.    Cic.    errorem  pcrturba- 
tionem.que      animis       afferre. 
Cic.)  ;  metus,  ûs,  m.  Cic.  Liv. 
etc.  (ex.  :  in  nxctu  belli  [«  dans 
les    alarmes    d'une   guerre    ']. 
Cic.  metus  vanus.  Liv.  au  plur. 
metas  [-  sujets  d'alarme,  alar- 
mes •>].  Cic.  m.etus  inanes.  Plin. 
j.  diurni  et  nocturni.  Cic.  ad- 
dacére  aliqucm  in  eum  m.etum, 
ut...  Cic.  metam,  in  quo  nunc 
est,  adimëre.  Ter.   etc.).   Cette 
nouvelle    mo    jeta    dans    une 
vive  — ,  quo  audito,  vehemen- 
ter  sam   commotas.    Cic.    Les 
petites     gens     ont     pris    1' — , 
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commoti   sant   aninii    tenuio-  r 
rum.  Cic.  Vives  alarmes,  «um 
mus   timor.    Cic.    Nous    avons 
les    plus   vives    alarmas    pour 
Brutus,    de   Brato   vehementer 
timemus.    Cic.    Etes-vous   sur- 
pris   que   le    dérangemont    do 
votre    santé  m'ait    causé   tant 
d'alarin?5  ?  miraris    me  tanta 
perturbatione    l'aletudinis  tu.v 
tam  graviter  exanimatum  fui.9- 
sc  ?  Cic.  Voy.  ÉMOI,  trouble. 
alarmer  v.tr.  Donner  l'alarme, 
appeler  aux    armes.   Ad  armci 
conclamâre.    Cœs.  1   Troubler 
par     l'approcha    d'un    danger. 
Commovére,    tr.    Cxs.    Cic. 
etc.    (ex.   :    si    quos   adversum 
prœlium  et  faga  Galloranxcom- 
moveret.  Cœs.  commovéri  vide-  ■ 
tur   adulescens.   Cic.   commo- 
véri repentino  alicajus  adventu 
['  s'alarmer  de    l'arrivée  sou- 
daine de  qqn  ").   Cœs.    lilteris 
alicujus  commovéri.  Cic.  nova 
atqae  inusitatâ  specie  commo- 
tas. Cxs.  barbaricommoti.quod 
oppidum...  expugnatum  cogno- 
verant.  Cœs.);  conturbiire,  tr. 
Cic.  (ex.  :  quid  est  ?  num  con- 
tarbo  te?  Cic.  contarbâri  Grœ- 
cam    nationem.   Cic.  valetado 
tua  m;  valde  conturbat.  Cic.) , 
perturbâre,  tr.  Cic.  Cœs.  (ex.  : 
p.  mentes.  Cœs.  ne  milites  per- 
turbarentar  animo.  Cœs.  per- 
turbati  dcfcctione  Uœduorum. 
Cœs.  de  salute  rei  pablicœ  per- 
turbâri.  Cic.)  ;  soUicitàre,  tr. 
Ter.  Cic.  (ex.  :  an.xitudo  semper 
ipsa  se  sollicitans.  Cic.  malta 
me  sollicitant.  Cic).  S' — ,  com- 
movéri, p.issif.  Cic.  etc.  (Voy. 
ci-dessus);  cODturbâri,  p.assif. 
Cic.  (Voy.  ci- dessus);  pertur- 
bàri,    passif,    Cœs.    Cic.  (Voy. 
ci-dessus);  perdmescére,  intr. 
Cic.     (ex.   :     ncqae    hoc    per- 
timueris    [-    mais  ne  vous   en 
alarmez  point  '].  Cic.)  perter- 
réri,  passif.  Cic.  ('x.  :  meta  ou 
timoré   pericrritus.   Cic).  Qui 
s'alarme,  alarmé, soJi/ci^us,  3 
um,  adj.  Cic.  (ex.  :  soll.  ani- 
mas.  Cic.  anxius   animas  aat 
sollicitas.  Cic.  amor  omnis  sol- 
licitas atque  an.xias.  Cic.  [ad. 
Att.  II,2'i,  1]  aliqaem  sollicitam 
habére  [«   alarmer  qqii"].  Ter. 
Cic.  sollicitam,  esse  de  alicaja» 
valetudine,    de  rcbus  urbanis. 
Cic);  trepidus,  a,  um,  adj. 
Sali.  Liv.  (ex.  :  trépida  civitas, 
Liv.).  Les  ravages  exercés  sur 
le  territoire  alarmèrent  les  ha- 
bitants de  la  plaça,  popuiaiio- 
nibus  agri  terror  est  oppidanit 
admotas.  Liv.  —  les  liomains, 
conjicëre  Romanos  in  terrorem 
ac  tumultum.  Liv.  —  qqn,  ali- 
cai   terrori    esse.    Cœs.    Sali, 
injicére  alicai  terrorem.  Cœs. 
inferre    terrorem    alicai.    Cie. 
Etre    alarmé    do    l'arrivée    da 
qqn,    in   terrore  esse   pmpter 
adventam   alicajas.    l.iv.    Les 
Eques     alarmèrent      tL-Ilcment 
Rome,    que...     Aiqui    tantam 
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terrorcm  Romœ  fecere,  ut... 
Liv.  Son  armée  on  fut  si  fort 
alannéo,  quo,..,  tantaa  terror 
incidif  ejas  cxercititi,  at  (av.  lo 
Subj.)...  Cvs.  Tout  lo  camp  est 
alarmé,  toiis  trépidât arcastris. 
Cees.  Etre  fort  alarmé,  percati 
vehementer.  Cic.  I|  (Au  flg.)Qu'il 
n'y  avait  rien  à  Rome,  qui  put 
—  la  liberté,  nec  Roma;  esse, 
unde  pcricalam  liberiati  foret. 
Liv. 

alarmiste,  s.  m.  et  f.  Personne 
qui  répand  l'alarme.  Qui  ou 
qaxtarrores  jadt  (d'apr.  Cic). 

alaterne,  s.  m.  Nom  d'un  ar- 
brisseau. Alaterniis,  i,  f.  Plin. 

albâtre,  s.  m.  Variété  do  mar- 
bre. Alabastrites  lapis  ou  sim- 
pl.  alabastrites, œ,(g,v.  àXaSan- 
«•roO,   m.   Plin.  i.W.WI,  60). 

alberge,  s.  f.  Fruit  do  l'al- 
borgier.  Persicum  daracinnm. 
Plin. 

albergier,  s.  m.  Variété  de  l'a- 
bricotier. /-"ersica  malas,  (.Plin. 
ou  persicas,  i,  f.  Col. 

albugine,  s.  f.  Taie  qui  sa 
l'orme  sur  l'œil.  Albago,  ïnis,  f. 
Plin.  Vuhj. 

album,  s.  m.  Petit  registre  for- 
mé de  pages  blanches  pour 
prendre  dos  notes  ou  des  croquis. 
Libellas,  i,  m.  Cic.  Tabulœ, 
arum,  f.  pi.  Cic.  Codicilli, 
orum,m.  pi.  Cic.  Pagillares,  iam 
(s. -ont.  codicilli),  m.  pi.  Sen. 
Plin.  j.  ^  (A  Rome,  dans  l'anti- 
quité.) Surface  enduite  de 
plâtre  sur  laquelle  on  inscrivait 
co  qu'il  fallait  porter  à  la  con- 
naissance du  public.  .AiZ)!!M;  i, 
n.  Lncil.  Cic.  Liv.  etc.  [e\.  : 
muUitadinem  saoram  in  albani 
indëre.  Lacil.  fastos  in  aibo 
circa  forum  proposait.  Liv.  [IX, 
46,  5].  referre  in  albam  [on 
pari,  du  grand  pontife,  •  ins- 
crire sur  l'album  les  événements 
saillants  de  l'année  »].  Liv.  [1, 
32,  2].  o,lbu,m prcetoris  [«  l'édit 
du  préteur  -  gravé  sur  l'album] 
Goj.  Ulp.  albam  senatoriam 
[•  la  liste  des  sénateurs  »,  l'al- 
bum sénatorial].  Tac). 

albumen,  s.  m.  Blanc  d'œuf 
(rare).  Albaman,  ïnis,  n.  An- 
tlùm.  Albumen  ovi.  .-Inthim,. 
Albamentum,  i,  n.  Veg.  ou  al- 
bamentam  ovi.  Veg. 

albumine,  s.  f.    Voy.  albu.mun. 

alcaïque,  adj.  Terme  de  mé- 
trique ancienne.  .4ica'icus,  a, 
um,  adj.  Sid.  Mètre  — ,  alcaï- 
cam  metram.  Acron.  Diom. 
Serv.  Sid. 

«Icée,  s.  f.  Plante  de  la  même 
famille  que  la  mauve,  ^iceo,  œ, 
f.  Plin.  (XXWÏl.  21). 

alchimie,  s.  f.  Science  occulte. 
Alchymia,  œ,  f.  Firm.  (math., 
3,  15). 

alcôve  s.  f.  Enfoucîment  mé- 
nagé dans  une  chambre  pour 
recevoir  un  lit.  Dormitorium, 
ii,  n,  Plin.  j. 

alcyon,  s.  m.  Oiseau  de  mer. 
Alcjjon,    ônis ,    Ace.     pi.  ônas 
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(gr.  à),x'Jwv),  f.  Pacui'.  Virg. 
Prop.  Plin.  Alcedo,  onis,  f. 
Plaut.  Varr.  Fronto.  (Seule 
forme  autorisée  en  bonne  prose, 
cf.  Varr.  [L.  L.,  VU,  88]  :  hxc 
enim  avis  nunc  Grsecê  dicitar 
àXx'jwv,  a  nos^ris  alcedo.).  D'al- 
cyon ou  relatif  à  l'alcyon,  au.>( 
alcyons,  alcyoneas  (à),x\j4vEio;) 
ou  a/ci/07iiu3,  a,um  (àXxuiMioî), 
adj.  Ov.  Cels.  Plin. 

alcyonien,  ienne,  adj.  Qui  a 
rapporta  l'alcyon.  Voy.  lo  pré- 
cédent. Fig.  Jours  alcyonious, 
c.-à-d.  jours  do  calme,  aice- 
donia  (s. -ont.  tcmpora),  orum, 
n.  pi.  Plaat.  (Cas.,  prol.  *6). 
Fronto  (de  fer.  Als.,  3,  p.  225, 
15  éd.  Naber).  Dies  alcyonei. 
Col.  dies  alcyonii.  Varr. 

aléa,  s.  f.  Chance  incertaine. 
Aléa,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  aléa 
est  in  aliqaà  re.  Cic.  aléa  belli. 
Liv.  incerti  éventas  gaeedam, 
ut  dicitar,  aléa.  .imbr.  [op.,  82, 
3].  aleam  sublre.  Col.  adiré. 
Sen.).- 

aléatoire,  (lat.  aleatorias  [•  re- 
latif au  jou  "]),  adj.  Soumis  à 
des  chances  incertaines.  Plenus 
aleœ.  Hor.  Faire  un  marché 
aléatoire,  aleam  emëre.  Jet.  No 
pas  vouloir  livrer  ses  doux  fils 
à  une  aventure  aléatoire,  duos 
(ilios  in  aleam  ej'as,  gai  propo- 
nitar,  casas  non  committëre. 
Liv.  Cette  affaire  est  bien  alé- 
atoire, aléa  est  in  eâre.  Cic. 

alêne,  s.  f.  Poinçon  do  cordon- 
nier. Subula,  se,  f.  Coi. 

alénois,  adj.  maso.  Cresson  alé- 
nois.  Lepidiam,ii,  a.  Scrib.  Col. 
Plin. 

alentir,  v.  tr.  Voy.  B.iLENTin . 

alentissement,  s.  m.  Voy.  r.\- 
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àl'entour,  loc.  adv.  Dans  l'es- 
pace qui  est  autour.  Cirouai, 
adv.  Cato.  Cœs.  Cic.  Liv.  (ox.  : 
farcas  circum  o(§.gito.  Cato.  ex 
eâ  turri,  quse  circam  essent 
opéra,  taêri  se  possù  sant  con- 
fisi.  Cœs.  [B.  C,  II,  10,  1]); 
circa,  adv.  Liv.  Ov.  (poét.  et 
post.  à  Aug.).  Les  champs  d' — • 
circamjecti  campi.  Cart.  Les 
forêts  d'  ■ — ,  circamjectœ  silvœ. 
Saet.  Il  A  l'eutour  de,  loc.  prép. 
Ci'rcuffiiprép.  avec  l'Ace.  Cic. 
Cxs.  (Voy.  autour). 

alentours,  s.  m.  pi.  Les  lieux 
situés  à  l'entour.  Loca,  guse  cir- 
camj'acent,  Liv.  Tac.  Vicina 
regio.  Liv.  Les  —  do  la  ville, 
up'bi  propinqua  ou  vicina  loca. 
Liv.  Les  habitants  des  — ,  vici^ 
nitas,  atis  (méton.),  f.  Cic.  Sali. 
Armer  les  — ,  vicinitatem,  armis 
exornâre.  Sali,  Le  premier  de 
son  municipa  et  même  des  — , 
non  modo  sai  municipii,  veram 
etiam  ejas  vicinitatis,  l'acile 
primas.  Cic.  (Rose.  Am.,  6). 
Il  (Au  fig.)  Les  —  de  qqn  (ceux 
qui  vivent  à  sas  côtés).  H,  gai 
circum  sant.  Cœs.  Cic.  ii,  qui 
simul  cum  aliqao  vivunt.  Cic. 
proximi  familiaresque.  Cic. 
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alérion,  s.  m.  Aigle  de  grande 
espèce.    Agaila,    œ,  f.   Cic.  etc. 

1.  alerte,  loc.  interj.  Debout! 
Surge  ou  exsurye!  Com.  surgilu 
ou  exsurgite  !  Com.  Fia  âge  ! 
Virg,  agedam  ou  agedum  ergo. 
Plaat.  agitedam.  Liv. 

2.  alerte ,  s .  f.  Appel  pour 
éveiller  ot  mettre  on  garde. 
Clamor  evocantis  ou  excitantij 
(d'ap.  Cxs.alLiv.).  Donner  I' — , 
clamore  excitâre  (prsesidiam 
Romanorum).  Liv.  L' —  est  au 
campj  trepiàatar  (impers.)  in 
castris  (d'apr.  Cœs.).  Mettre  et; 
— ,  tumulturn  edére.  Liv.  facëre. 
Sali.  Dans  une  — ,  in  re  sabitâ. 
Cic.  Liv. 

3.  alerte,  adj.  Qui  est  en  éveil. 
Vigilans,  antis,  p.  adj.  Cic. 
(Comp.  Cic.  Suporl.  Vai.-il/a.r. 
Donat.).  1  Prompt  à.  agir.  Ala,- 
cer,  cris,  e,  adj.  Cœs.  Cic. 
(ex.  :  alacres  et  (idaciœ  pleni. 
Cœs.  milites  alacriores  ad  pu- 
gnandam.  Cœs.);  strenuus,  a, 
uni,  adj.  Sali.  Liv.  (ex.  :  fortis 
ac  slrenaas  vir,  socias.  Nep. 
Liv.  iners  pro  strenuo  in  ma- 
nipulam  redibat.  Tac);  vege- 
tus,  3,  um,  .-idj.  Cic  etc.  (ex.; 
végétas  homo.  Cic.  végéta  mens. 
Cic.  veg.  ingeniam.  Liv.);  agi- 
lis,   e,  adj.  (voy.  agile). 

alevin,  s.  m.  Fretin  dont  on 
peupla  les  cours  d'eau.  Semen, 
inis,  n.  Col.  (surt.  au  plur.  cf 
Coi.  [VIII,  16,  21). 

aleviner,  v.  tr.  Peupler  d'ale- 
vins. Seminibus  complère  [la- 
cas).  Col.  (VIII,  16,  2). 

alezan,  ane,  adj .  Qui  a  la  robe 
d'un  jaune  plus  ou  moins  clair 
(en  pari,  d'un  chovaL.  Rafas, 
a,  um,adj.  Plaat.  etc.  Cheval  —, 
rasseas  egaas.  Pall.  (IV,  13,  U). 

alèze,  s.  f.  Morceau  de  toile 
plié  en  double  dont  on  garnit 
le  lit  des  malades.  Linteolam, 
i,  n.  Col. 

algarade,  s.  f.  Attaque  brusqua 
(arch.).  Impetus,  ûs,  m.  Cœs. 
Liv.  Voy.  ATTAQUE.  1  Brusque 
sortie  contre  qcjn.  Jnsectatio, 
onis,  f.  Cic 

algide,  adj.  Caractérisé  par  un 
froid  intense  du  corps,  .'llgore 
insignis  ou  algorem  gignena, 
afferens. 

algue,  s.  f.  Végétal  aquatique. 
Alga,  œ,  f.  Virg.  Plin.  Qui  vit 
dans  r  — ,  algcnsis,  e,  adj. 
Plin.  (IX,  131).  Couvert  d'  —, 
algosas,  a,  um,  adj.  Aas.  En- 
droits couverts  d'  —  ,  algosa. 
orum,  a.  pi.  Plin.  (XXXII,  95). 

alibi  (lat.  alibi,  "  ailleurs  ■), 
s.  m.  Divei-sion  (arch.).  Voy.  co 
mot.  Il  (Au  fig.)  Subterfuge. 
Voy.  ce  mot.  1  Le  fait  do  s'être 
trouvé  ailleurs  que  sur  le  lieu 
du  crime  pendant  qu'il  était 
commis.  Etablir  un  — ,  confir- 
màre  se  non  inierfaisse  (d'apr. 
Liv.).  L'  —  est  prouvé,  constat 
non  vanum  esse  absentiae  ar- 
gumentum. 

aliboufier,  s.  m.  Arbre  qui  pro- 
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duit  le  benjoin.   Styriix,   acis, 
m.  et  f.  Plin. 

aliénable,  adj.  Dont   la   pro- 
priété   p:>ut    être   aliéuéa.    Qui 
wua»,  qaod)   potcat    alienàri. 
iurr.  tic.  Jet. 
aliénation,  s.  f.  Action  d'alié- 
ner (une  propriété).  Alienatio, 
ODis,  f.   •Sen.   (bon.,  V.  10,  1). 
fompon.    (dig.,  XVllI,    1,   (371  ; 
au   plur.   Ulp.  (dig.,  XXVII,  9, 
3,  §  1)  ;  abalienatio,  onis,  f. 
Cic.  (top.,  28).    Jai.  Vicl.  lara. 
rhet.,3,  3);  deniinutio,ODis,  (. 
Z.iv.(ex.:  utiqae Feceniœ  Iliapalœ 
datio  deminatio  esset  [  »  qu'on 
reconnût  à    Fécénia    Hispala  le 
droit    de    donation  ,    d'aliéna- 
tion  .].    Uv.  (.\.V.\1X,    I  ',  5]); 
distractio,   onis,  f.  Jet.  (ex.: 
d.  (andi,  mereiam.  Jct,),eiaan- 
Cipatio,  ODis,  (.  Plin.  j.  (ex.  : 
émane,  fandorum.  Plin.  j.  [ep., 
X,  3,  3j);   venditio,  onis,   f. 
Jet.  (voy.  VENTE  .  T   Le   fait  de 
devenir  comme  étranger  à  qqQ. 
Alienatio,   onis,  f.  Cic.  Liv. 
(ex.  :   <ilienatio    disjanctiogae. 
Cic.  fara.,    761.    al.    repentina. 
Liv.  [XXXV,  19,  2].  al.  consa- 
lum.  Cic.  ad  Q.  fr.  [I,  A,  U].  al. 
exercitûi  [•  l'aliénation  de  l'ar- 
mée à  son  chef  •]  Cses.   tua  a 
me  alienatio.  Cic.  [Phil.,  â,  1]). 
1   Le   fait  do    devenir    comme 
étranger   à    soi-même,    par    la 
perte  de  l'esprit,  alienatio  men- 
tis. Cels.  (IV,  %  1).  Serib.  (179). 
Plin.  (XXI,  155)   ou   abs.  alie- 
natio, onis,  f.  Sen.  (ep.,  78,  9). 
Firm.  (math,  h,  1).  Voy.  folie. 
aliène  (lat.  alienus),  3.dj.  Etran- 
ger  (arch.)  Voy.  ce  mot.  T  (Au 
fig.).   Eloigné    (arch.)   V^.   ce 
mot. 
aliéner,  v.   tr.  Faire   passer  la 
propriété  de  qqch.  à  un  autre. 
Alienàre,  tr.    Varr.  Cic.  Jet. 
(cf.  Paul,  [dig.,  U,  16,  67];  aZ>a- 
lienàre,  tr.  Plaut.Cic.Scn.  (ex.: 
abat,  agram.  Sen.  agros  popali 
[•■    le    domaine  public    •].  Cic. 
vectigalia.    Cic.   ea   vendidisse 
atqixe    abalienasse    [la    second 
terme  plus  fort  que  le  premier, 
carvendo  n'implique  pas, comme 
aliéna  ou  abalieno,  qu'on  coda 
réellement  ses    droits    de    pro- 
priété].   Cic);    emancipàre 
[pr.   ■  aliéner  [qqch.]   au  profit 
de  qqn  "),  tr.  Quint.  Saet.  (ex.: 
em.  agrum.   Suet.  prœdia  pa- 
terna.    Qaint.)  ;  transcribêre 
tr.   Liv.  Jet.   (ex.  :  tr.   nomina 
in     $ociot      [-     des      créances 
au     profit    d'associés    •].     Liv. 
fanao»    viro.    Jet.    agri    pla- 
gam  alicai.   Jet.).  ||  (Fig.)  Re- 
noncer    à.    Voy.     RENO.NCER.     ^ 
Rendre  comme  étranger  à  qqn, 
à  qqch.  Alienàre,  tr.  Plaut. 
Varr.  Sali.  (ex.    :    malier  alie- 
nata  ett  abs  te  [•  s'est  aliénée 
de  toi    •].  Plaat.   pars  insala; 
prodita  atgue    alienata.    Liv. 
alienàre    aliquem    alicai.  Liv. 
[X.XX,  lA,  lûj.  insalas  aliena- 
tas  ad  officium  redire  eoegit. 
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Nep.].  S'aliéner  de  qqn,  e.-à- 
d.se  détacher  do  lui.  Voy.  dé- 
tacher. Saliéner  de  qqch.  et 
(absol.)  S'aliéner,  c.-à-d. 
s'abstraire.  Voy.  C3  mol.  || 
(Par  extons. ^  Eloigner  l'alTection 
de  qqn  Alienàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alienàre  omnes  a  se  bo- 
nos.  Cic.  omnium  snoratn  vo- 
luntates  [s.-e.  a  se],  dvs.  sibi 
aiigaem.  Liv.  [XLIV,  27,  8]  ou 
sibi  idicajus  animum.  Vell.  [II, 
112,  7]  opp.  à  conei/iûre,  recon- 
ciiiiir^  ;  abalienâre  (opp.  à 
aliquem  amicum  (acéré)  ,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  abalienàre  ali- 
quem. Cic.  animum.  Cic.  ali- 
quem ab  aliquo.  Cic.  volanta- 
tem  alicujus  a  se.  Cie.);  aver- 
tére,  tr.  Cœs.  Cic.  etc.  (ex.  : 
avertëre  aliqaem  ou  se  ab  ali- 
ciy'us  amicitià.  Cses.  alicajas 
animum  a  se.  Cie.  alicui  men- 
tem  deoram  [poét.].  CatalL). 
1  Rendre  comme  étranger  à  soi- 
même,  priver  de  la  raison. 
Alienàre,  tr.  Liv.  Sen.  Plin. 
Saet.  lex.  :  erat  opinio,  post 
censaram  minas  compotem 
fuisse  sui  ;  valgo  Junonis  iram 
ob  spoliatum  templum  alié- 
nasse mentem  ferebant.  Liv. 
[XLII,  28,  12].  eorum  alienatar 
mens.  Plin,  alienatce  discordià 
[•  par  la  discorde  »]  mentes. 
Liv.  alienàri  mente  [  •  être 
aliéné  du  sans  commun  »]. 
Plin.  alienata  mente  [•  alié- 
né ■  ].  Cœs.  [cf.  aliônatas  men- 
te. Piin.]). Part. subst. Un  alié- 
né, insanus.  Cic.  Voy.  fou. 
alignement,  s.  m.  Action  d'a- 
lignor  et  état  de  ce  qui  est  ali- 
gné. Direclio,  onis,  f.  Vitr. 
Dircctura,  a»,  f.  l'itr.  Poutres 
et  pierres  qui  sont  à  1'^ — ,  quoi' 
(trabes  ac  saxa)  rentis  lineis 
saos  ordines  servant.  Cœs.  (B. 
G.,  VII,  23,  5).  En  alignement, 
reclâ  lineâ  ou  redis  lineis.  Cœs. 
Cic. 
aligner,  v.  tr.  Mettre  en  ligne. 
Dirigére,  tr.  Liv.  Sen.  Curt. 
(ex.:  diriyëre  vicos  [■  aligner 
lesrues  ■].  Liv.);  dimetiri.  dép. 
tr.  Cic.  Tac.  (ex.:  dimensis  vi- 
coram  ordinibas.  Tac.  [ann., 
XV,  i.3].  Voy.  JALO.NNER.  C'est 
moi  qui  ai  tout  aligné,  mei 
sant  ordines.  Cie.  (sen.  17).  En 
alignant,  ad  regulam et  lineam. 
Vitr.  ad  lineam.  Cic.  rectis  li- 
neis. Cic.  Cœs.  Fig.  —  ses 
phrases,  tyllabas  propemodam 
dimetiri.  Cic. 

aliment,  s.  m.  Ce  qui  .^ert  à 
nourrir.  Alimentum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  alimenta  corpo- 
7ns.  Cic.  alimenta  incolarum 
['  pour  les  habitants  ■].  Liv. 
alimentoram  egestas.  Sen.  pe- 
naria.  Tae.  alimenta  carnis 
["  consistant  en  viande  ■].  Liv. 
iridui  alimenta  [-  des  —  pour 
trois  jours  •]  portâre.  Curt.); 
cibus,  i,  111.  Cie.  etc.  (voy. 
NOUiiHiTURii);  esca,  se  (-  ali- 
ment préparé  •),  f.  Plaat.  Cic. 
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etc.  (voy.N0u.iRiTuuE) .  Aliment» 
alimenta,  orum,  n.  pi.  cic. 
(voy.  ci-di»ssu>j  ;  cibaria, 
orum.  n.  pi.  Plaat.  Cic.  etc 
lex.:  cibaria  alicui  dare.  Plaut. 
Ter.  prœbère.  Cic);  esculen- 
ta,  orum  {j>r.  •  mats  prépa- 
rés»), n.  pi.  Cic.  (do  nat.  deor. 
II.  iu\).  Gell.  (XVII,  11,  2). 
(Voy.  vivres).  Aliments  savou- 
reux, sapores,  um,  m.  pi.  Virg. 
Sen.  Plin.  Aliments  indigestes, 
cruditates,  um,  f.  pi.  Cels. 
Plin.  Il  (Spécial.)  Ce  qui  sert  à 
la  subsistance  d'une  personne 
et  {t.  do  dr.)  frais  d'entretien 
et  de  nourriture  accordés  par 
les  tribunaux.  Alimenta,  orum, 
n.  pi.  Plin.  (pan.,  26,  sq).  Dig. 
(XXXIV,  1:  cie  alimentis).!  (Au 
(ig.)  Ce  qui  sert  à  entretenir 
qqch.  Alimentum,  i,  n.  Liv. 
Tac.  (ex.:  al.  famœ.  Tac.  sedi- 
iionis.  Tac.  temeritatis.  Tac. 
addidit  alimenta  ramoribus 
advenias  Attali.  Liv.);  mate- 
ria,  se,  f.  Cic.  Sali.  Liv.  Tac. 
(ex.:  m.  seditionis.  Cic.  mate- 
riam  dare  invidiœ  [•  fournir 
des  aliments  ù  la  malveillan- 
ce "].  Cic.  bonitati.  Cic.  m,ate- 
riam  prœbêre  criminibas.  Liv. 
invidiœ  (lamman\  ac  materiam 
criminibus  saggerëre.  Liv.).  La 
gloire  est  1' —  des  arts,  honoa 
alit  artes.  Cic.  Servir  d'—  à 
l'audaca,  audaciam  alëre.  Cic. 
au  taïaut,  ingénia  alëre.  Vell. 
Un  feu  qui  ne  trouve  plus  d'a- 
liment, consumptiis  ignis.  Cic. 
L'aliment  le  plus  pur  du  tré- 
sor, sanguis  œrarii.  Cic.  (in 
Verr.,  II,  3,  36,  83).  L'examen 
et  la  contemplation  de  la  na- 
ture sont  pour  l'àme  et  pour 
l'intelligonce  un  —  naturel,  est 
enimanimoram  ingenioramqae 
natarale  qaoddam,  quasi  pabw- 
lum,  consideratio  contempla- 
tioque  naturœ.  Cic.  (Acad.  pr., 

II,  il).  Voy.     ALIMENTER,     NOUR- 
RIR. 

alimentaire  (lat.  alimenta- 
rius,  class.  seul,  dans  l'express, 
le.v  alimcntaria.  Cœl.  ap.  Cic. 
[ad  fam.,VIII,  6,  5]),  atlj.  Qui 
concerne  las  aliments.  Alibilis, 
e  {pr.  »  nourrissant  ■■),  adj. 
l'arr. Substance  —,  cibus,  i,  m. 

Voy.      ALIMENT,      NOURRITURE.     || 

(T.  de  dr.)  Pension  alimentai- 
re, alimenta,  orum,  a.  pi.  Plin. 
j.  Dig.  (Voy.  ali.ment). 
alimentation,  s.  f.  Action  d'a- 
limenter. Alimonia,  ae,  f. 
Varr.  Gdl.  Apul.  Eccl.  et  ali- 
monium,  ii,  n.  Varr.  Tac. 
Saet.  Jet.  (mais  ces  termes  qui 
ne  seroncontpent  ni  dans  Cicé- 
ron,  ni  dans  César,  ni  dans  Sal- 
luste,  ni  dans  T.-Livo,  appar-J 
tenaient  vraisemblablement  ài 
la  langue  populaire  et  doivent 
êtresoigiiousoiueiit  évitùs);  esus 
(us.  seul,  au  dat.  esui,  à  l'ace, 
esum.  et  ii  l'abl.  esu),  m.  Varr. 
Cels.  Gcll.  Hier,  (ex.:  esui  can- 
di [-  être  conservé  pour  1' —  •]. 
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Varr.  aliquid  estxi   dure  alicui. 
Cels.  ceteras  res  csui  [•■  desti- 
nées i    l'alimentation  ■•]    usui- 
giie  pras  se  portant.   Varr.  car- 
ni'um  csam  répudiant.  Hier,  ab 
esa  facium    vocabalam.   Isid.); 
victus,  ÙS,  m.  Plaat.  Cic.  Liv. 
Qaint.  lac.  otc.    (ex.:  v.  asper. 
Plaut.    diurnas.     Tac.    tennis. 
Cic.    victam    dare.   Ilor.   alicui 
victum  naotidianum  in  Pryta- 
neo  pablicê  prœbêre.    Cic^  pn- 
râre    ea    qase    suppeditcni    ad 
victum.  Cic.  major  pars  victus 
eorum  lacté  et  carne  cbnsistit. 
Cs^s.  victai  herba  [est],  vestitui 
pelles,    cubile    hamus.     Tac). 
Faire     son    —    de,     ati    (avec 
l'abl).  Cels. 
alimenter,  v.ti-.  Fournir  d'ali- 
ments.   Alo,   ère,    tr.    Plant. 
Ter.  Cic.  (e.v.:  alëre  illam  mu- 
lierem    cam   familià.  Ter.  da- 
centos  serves.  Hor.  al.   Metelli 
exercitum  stipendia  framento- 
que.  Sali,    nec  vi   capi  videbat 
posse    urbem...     nec    famé,  ut 
guam  prope    liberi   ab  Cartha- 
gine    commeaius   alerent.    Liv. 
[XXV,  23,  3]);  nutrire.  (r.  Liv. 
Cels.    Plin.    Saet.   (moins  usité 
et    moins    classique     qu'alére); 
sustinére,   tr.    Cic.   Col.  {ex.: 
ager    non    amplius    hom,inum, 
qaingue  miVût  sastinëre potesf. 
Cic.  re  frumentariâ   alimur  et 
sustinemur.  Cic);  sustentâre, 
tr.  Ter.   Cic.   (ex.:    sust.  fami- 
liam.   Ter.    aer    spiritu  dactas 
alit    ac    sustentât    anim,antes. 
Cic.    in    qao    nullâ    re    egens 
[animas]  aletur  et  sustentabi- 
tur  isdem    rébus,  quibus  asfra 
sastentantar  et  alantar.  Cic). 
Voy.  NOURRIR.  1  (Au  fig.)  Entre- 
tenir,   augmenter.    Alére,    tr. 
Cic.  Cœs.  Virg.  Liv.   Tac.  Jus- 
tin, (ex.;  honos  alit  artes.  Cic. 
nolo  meis  impensis  illoram  ali 
luxuriam.    Nep.    alêre    belluni. 
Cic.  bellam  se   ipsum  alit.  Liv. 
alëre     diutius    controversiam.. 
Cœs.  rumores    credulitate  suâ. 
Liv.    spem,     alicujus    mollibus 
sententiis.  Cic  vitia,  quœ  sem.- 
per  (acultatibus    licentiâqae  et 
assentationibas  aluntur.  Vell.). 
—   qqch.,    alimenta   alicui   rei 
affcrre.  Ov.    addëre.  Liv.  —  la 
haine,  materiam,  dare  invidise. 
Cic.  —    les  accusations,   m,ate- 
riam  prœbêre    criminibus.  Liv. 
ilimenteux,  euse,  adj.  Doué 
de  propriétés  nutritives.    Alibi- 
lis,  e,  adj.  Varr. 
alise,  s.    f.    Fruit   de    l'alisier. 
Sorbam,  i,  n.  Cato.  Virg. 
ilisier,  s.  m.   Sorbier  des  bois. 
Sorbus,  i,  f.  Col.  Plin. 
lliter,   V.  tr.    Faire   prendre  le 
lit.    Lecto    ou    lectalo    af^gëre 
(en  pari,  de  l'âge  ou  do  la  ma- 
ladie). Hor.  Etre  alité,  in  lecto 
esse  oa  Jacêre.     Cic.   Liv.  lecto 
tenêri.  Cic.  lecto  ou  lectulo  af- 
fixum  esse  (d'apr.  Hor.).  e  lec- 
to surgëre  non  posse.  Cic.  cu- 
bâre,   intr.   Cic.   Ilor.   etc.  (cf. 
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cubantcm  dispatâre    de  aliquâ 
re.  Cic  cabans  leger.  Cels,  cu- 
bâre      in      domo      Mœcenatis. 
Saet.).  S'aliter  (parce  qu'où  est 
malade),  œgrotûre,    intr.     Cic 
otc.  ou   œgrotum   esse  cœpisse. 
Cic.    succambëre,    intr.     Saet. 
Aug.,    98).  S'—    Cpour  prendre 
un    repas,    arcli.),    accambëre, 
intr.  Cic.  Hor.    otc.  Alité,  lecto 
afftxus  (d'apr.  Hor.)  cabans,  p. 
adj.  Cic.  Cels.  œgrotas,  a.  unx, 
adj.  Cic.    Cels.    etc.    Voy.  cou- 
cher. 
allaitement,  s.  m.  Action  d'al- 
laiter.   No  peut    se  traduire  en 
latin,  que    par    une  périphrase 
où  entre    un  des   verbes  signi- 
fiant *  allaiter  ». 
allaiter    (lat.    vulg.   allactâre. 
Ma?-c  Emp.  [a.  81),  v.  tr.  Nour- 
rir de  son    lait.  Lac  dare.    Ov. 
lacté     alëre.     Gell.    mammam 
dare.  Plaat.  prœbêre.   Liv.  En 
pari,  d'un    animal,    mammam 
dâre.    Cic.  mammam.  ou  mam,- 
mas prœbêre.  Liv.  {Il  faut  éviter 
le  verbe  lactâre,  qui  est  posté- 
rieur à  l'époque   classique,  Ci- 
céron  ne  connaît    qu'un  parti- 
cipe   lactens,    -    qu'on    allaite 
"  [cf.  in  Cat.,  3,  19]). 
allant,    ante,    Qui    se  déplace 
aisément,    yhjilis,    e,    adj.    Liv. 
Sen.  Quint.  Plin.  j.  Saet.  Voy. 
alerte.     Il    (Substant.)   Les  al- 
lants   et  les   venants.  Comme- 
antes  altro  citroqae.  Suet. 
alléchant,  ante,  adj.  Qui  al- 
lèche. Qui    {quœ,    quod)    alliait 
ou  illicit,  etc.  Voy.  allécher. 
allèchement,    s.     m.     Action 
d'allécher.     Lactatio,    ônis,    f. 
Cic.    (Tusc,    IV,    16   trad.     du 
grec  y.T|),Ti(7tç,    ■•  charme,  séduc- 
tion    ").      Àllectatio,    onis,    f. 
Quint. 
allécher,    v.    tr.    Attirer    par 
qqch.  d'appétissant.  Inescâre, 
tr.    Sen.     Petr.  (ex.:    animalia 
cibo  inescantur.  Petr.  [lAO,  15]). 
Il    (Au    fig.)    Charmer,  séduire. 
Allicére,  tr.  Cic.  (voy.  sédui- 
re);   allicefacère,    tr.    Sen. 
Suet.    (ox.:  quod   invitât  ad  se 
et  allicefacit.  Sen.  fep.,  118,  6], 
cf.  Suet.  [Vitell.,  U]);  capére, 
tr.  Cic.    etc.    (ex.:  inest    in  his 
aliquid  probi,  quod  capit  igna- 
ros.    Cic.    capi   voluptate.    Cic. 
captas    ano    verbo    volupiatis 
['   alléché    par    le  seul    mot  de 
plaisir  "J.   Cic);  inescâre,  tr. 
Ter.  Liv.  Vell.  Sen.  (ex.:  homi- 
nes.  Ter.  Sen.    nos  cœci  specie 
parvi  beneficii  inescamar.  Liv.); 
prolectàre,     tr.    Plaut.    Cic. 
Apul.  (ex.:  pr.  aliquem,  spe  le- 
gationis.    Cic).  Ce  qui  allèche 
le  plus  à   péchar,   c'est   l'espoir 
do    l'impunité,  ma.xima  est  il- 
lecebra  peccandi     impunitatis 
spes.  Cic. 

allée,  s.  f.  Action  d'aller.  Itio, 
onis,  f.  Cic  (ex.:  domum  itio. 
Poet.  ap.  Cic.  [de  div.,  I,  68]. 
obviam  itio.  Cic  [ad  Att.,  XI, 
16,   1;  XIII,    50,  4    Au   plur. 
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itiones  crebrœ.    Ter.  [Phorm 
1012]);  itûs,    ûs,  m.  Cic.  Saet. 
(ex.:  noster  itus,  reditus.  Cic). 
Allées  et  venues,  obambula- 
tio,   onis,    f.    Cornif.  rh.  (ex.: 
ob.  liominum.  Cornif.  rit.  (HI, 
31]);  commeatus,  us,  m.I'laut. 
(ex.:  médium parietem  perfodit 
servas,   commeatus    clanculam 
quà    (oret     amantam.    Plaut. 
[mil.  argum.  11.  10]);  concur- 
satio,   onis,  f.  Cic.  Plin.  (ex.: 
c.  multa  [-    de  l'orateur  sur  la 
ti'ibuno  :.].    Cic   puerorum  illa 
concursatio.   Cic.    c.   formica- 
rum.  Plin.  au  plur.:  concursa- 
tiones.  Cic);   discursatio,  f. 
Sen.  (ex.:  diseurs,  of^iosa  per 
urbem.  Sen.  [brov.  vit.,  3,  3])  ; 
discursùs,  ùs  m.  Sen.  Quirit. 
Plin.   /.    Tac   (ex.:    d.    amico- 
rum.  Quint,  totius  diei  [-  allées 
et  venues  des  enfants  durant  le 
jour  =].  Quint,  iste  inanis  dis- 
cursus  ['    ces    inutiles  allées  et 
venues   dans   Rome  »].    Plin.  j. 
formicarum   iste   discursus    in 
angasto      laborantium.      Sen. 
[nat.    qua;st.,    I,  pr.  10].    liber 
inter    ordines   [.    les  lignes  de 
vaisseaux   embossés    »]  diseur- 
sas.  Liv.     [XXXVII,  2/.,  2]).    Ce 
n'a  été  dès  lors  qu'allées  et  ve- 
nues, postea   homines  cursâre 
ultro  et   citro  non  destiterant. 
Cic.    (Cf.    commeâre  per  hanc 
pontem  ultro  citroqae.  Suet.)  ^ 
Chemin   tracé    pour  aller  d'un 
lieu  à   un  autre.  Ambulatio, 
onis,  f.  Cic  Plin.  (ex.:  amba- 
lationis  postes.  Cic.  balnearia 
et  ambulatio.    Cic    ambulatio 
pensilis  [«  allée  en  arcades  -]. 
Plin.  au     plur.     ambulationes 
apertœ  [••  allées  découvertes  =]. 
Sen.    ambulationes  hypœthrœ. 
Vitr.);     ambulacTum,    i,    n. 
Plaat.    (mort.,  l-J'i.    817;.  Gell. 
(III,  1,  7).  Min.-Fel.   (3,  3);    au 
plur.    Gell.    (1,    2,    2).    Petite 
allée,  ambulatiunoula,  as,  f.  Cic 
(ad     Att.,   XIII,     29,    2).    Allée 
couverte      dans       un     jardin, 
xjstus,  i,    m.  Cic.   (Acad.  pr. 
II,  9;  ad  Att.  I,  8,  21.  Sen.  (de 
ira,  III,  18,  U).  Plin'.j.  (ep.,  II, 
17,  17).  Près  dos  allées  de  Pison, 
ad  lucam   Pisonis.  Cic.  (ad  Q. 
fr.  II,  3).  Il   Passage  entre  deux 
murs.  Andron,  ônis,  m.  Vitr. 
(VI,  11,5).  Plin.  /.  (ep.  17,  231. 
allégateur,  s.  m.  Faiseur  d'al- 
légations. Qui  allegat. 
allégation  (lat.  post.  allegatio, 
Apal.  Jet.),  s.  f.  Action  d'allé- 
guer.  Prolatio,  onis,  f.  Cic. 
(seul,  dans  l'expression proiajio 
exemplorum.  Cic.  [orat.,  120]). 
Il  faut  se  servir  d'une  p  riphra- 
se  où  entrera  un  des  verbes  ci- 
tés à  l'art,  alléguer.    ^  Ce  qui 
est  allégué.    Quod  profertur  ou 
affertur.  Cic  De   plus,  d'après 
vos  allégations. ..,pos«isfi  etiam 
{dicere  alios  etc.).  Cic.  (de  fin., 
II,  26).  —   mensongère,  crimi- 
natio     falsa.     Val. -Max.     ou 
(abs.)    criminatio,  onis,  f.  Cic, 
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Los  allégations  mouîoiigcrjs 
qu'il  a  produites  coutre  moi 
pendant  mon  absence,  illa  cri- 
minatio,  qaà  in  me  absentem 
usas  eif.  Cic.  Repousser  les  al- 
losations  deqqn,  ab  aliquo  al- 
Lit€U  criminationes  repellère. 
Cic.  Voy.  aussi  aulécueb. 
allège,  s.  f.  Embarcation  ser- 
vant à  charger  ou  à  dcchar^or 
les  navires.  "S'avicala,  se,  i.  Cic. 
C^s. 

1.  allégeance,  s.  f.  Soulage- 
ment (arch.J.  Voy.  ce  mot. 
S.  allégeance,  s.  f.  Serment 
d'allégeance  (à  un  suzerain). 
Espression  inconnue  à  l'anti- 
quité. Prêter  à  qqn  le  serment 
d'— ,  in  verbci  alicajas  jarâre. 
Liv.  Mais  c'est  à  peine  ua  équi- 
valent. 

ellëgement,  s.  m.  Action  d'al- 
léger.  Levatio,  onis,   f.  CAc. 
(ex.  ;  alicaiesse  levationi.  Cic. 
habëre    levationem    s-gritadi- 
nam    [•    apporter   un   —    aux 
chagrins  •].  Cic.  invenïre  leva- 
tionem molestiis.  Cic.);  alle- 
vatiO,  ODÎS,  t.  Cic.  (moi  par- 
tic,  à  Cic.  cf.  de  6n.,  I,  i.O;  ad 
fam-,    IX,    1,    1);   relaxatio, 
onis,    f.  Cic.  (ex.  :  rel.  animi. 
Cic.  [de  orat.,  II,  22;  ad  fam., 
VII,  26,  I].  absol.  quee   est  ista 
relcLxatio  cum...Cic.[do  fin., II, 
95]);    levamen,    minis,    n. 
CatuU.  Cic.  Liv.  (ex.  :  (juod  si 
esset  aliquod  levamen,  id  esset 
in  te  ano.  Cic.  eius  mali  leva- 
men. Liv.  fVI,  35,  1]);  ieva- 
mentura,  i,  fj>r.  •  moyen  d'al- 
léger  ■  ),   n.    Cic.    Cela.    Plin. 
Tac.  (ex.  :  /.  miseriarum.  Cic.  l. 
tributi  in  posterum.  Tac.  alicai 
levamento  res  est.  Cic.  ad  uni- 
cam  doloris  levamentum  studia 
con(ugëre.  Cic.]  ;  allevamen- 
tatn,    i    (/"■■    -  moyen    d'allé- 
uor  -),   n.   Ci'',    (une  fois    dans 
Te  p.  Sali,  66);  deminutio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  dem.  vectiga- 
liam.  Cic.  onerum.  Cic). 
alléger,   (lat.    post.    jlleviâre. 
.\mbr.    Valg.),    v.    tr.    Rendre 
moins  pesant.  Levâre,  Ir.  Cic. 
etc.   (ex.  surt.   au  Cg.  :  l.  ino- 
piam.  Cset.  alicui  metum.  Cic. 
lactam,  curam,  solliciladinem. 
Cic,  calamitatem  innocentiam. 
Cic.   angoris  et  doloris  tui  le- 
vandi  camà.   Cic.  l.    dolorem 
comolando.    Cic.   nihil    levâri 
re  divinà  poieat  [  ■  les  pratiques 
religieuses  ne  peuvent  rien  al- 
léger -l.  Cic.);  allevâre,   tr. 
Enn.   Cic.  (ox.   :    ail.    aliorum 
eeramnas  diclis.   Enn.   fr.  tol- 
ticitadines  mea$.   Cic.  ran    et 
eul.  au  sens  fig.);  relevàre, 
tr.  Cic.  Plin.  j.  (ex,  :  rei.  cûm- 
munem     casum     misericordià 
hominum.  Cic.  r.  morbam.  Cic. 
quotiu   enim  qaisqae  est,   qui 
epistiUampaulograviorem  ferre 
potsit,  nisi  eampellectione  rele- 
varif  [«combien  peu  de  gens  se 
chargent  d'une  lettre  de  quel- 
que poidj,   sans  l'alléger  en  la 
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lisant      d'un     bout     à       l'au- 
tre.' .].  Cic.  (ad  Att.,  I,  13,  I]. 
relevàre  stadium  omnium  la- 
boremque.  Plin.  j.);  sublevà- 
re,  tr.  Cic.  (ex.  :  subi,  res  ad- 
versas.    Cic.    voy.    soulager); 
minuère,  tr.  Cic.  etc.  (au  fig., 
ex.  :  partem  laboris  alicui  mi- 
naêre  [•  —  la  tâche  do  qqn  •]. 
Cic.  m.  molestias  vitœ  Cic.  m.-p- 
rorem.  Cic.);  deminuére,  tr. 
Cic.    Cses.    Tac.    (ex.    :    dem 
onera.    Cic.  (enore  deminato. 
Saet.  qusedam  ex  regiis  triha- 
tis    deminata    [•     on     allégea 
quelque    pou    les    impots    que 
l'Arménie  payait  à  ses  rois.^-]. 
Tac.  [Ann.,  II,  56]);   solan, 
dép.  tr.    (voy.   adoucir  et   sou- 
lager).   Dans    l'espérance   que 
l'aspect  imprévu  et  les  tendres 
caresses  (de  sa  fillo)  allégeraient 
le  poids  de  ses  chagrins,  ut  illo 
insperato    aspectu    complcva- 
qae,  si  non  omnem,  at  aliquam 
partem   mseroris   sai   depone- 
ret.    Cic.    (p.    Sest.    3    extr.). 
1  Rendre  moins  chargé.  Levâ- 
re, tr.   Cic  (ox.  :    levâre    ali- 
qaem  hoc  onere.  Cic],  exone- 
rare,  tr.  Liv.  Cart.  (ex.  :  exo- 
neranda    est    navis.     Liv.  re- 
gnum    exoneràre  prsegravante 
maltitadine.  Liv. 
allégir,  v.  tr.  Rendre  plus  lé- 
gjr  (on  amincissant).  Attenuà- 
re,  tr.  Liv.    Tenaâre,  tr.  Sen. 
allégorie,  s.  f.  Figure   do  rhé- 
torique qui  consiste  à  présenter 
à  l'esprit  un  sans  caché.  AUe- 
goria,  se   {gr.    àTi.Tiyof'.:i),    f. 
Qaint.  (ex.  :  continous  trans- 
lationis  (•  de  la   métaphore   ■] 
usîis  in  allegorias  et  œnigma- 
ta  exit.  Qaint.   per  allegoriam 
accipi.  Qaint.    Cicéron    écrit  la 
mot  en  grec,  cf.  orat.,  'Jh);  in- 
versio,  onis,  f.  Qaint.  (ex.  : 
àXktiyoçii'J.,    quam    inversionem 
interpretantar,  aat   aliad  ver- 
bis,  aliad  sensu  ostendit,   aat 
etiam      intérim      contrariam. 
Qaint.  [VIII,  6,  l>l^].  cf.  Charis., 
p.  276,  i;  Diom.,  p.  ;i61,31  éd. 
Keil);    coUatio,  onis  [gr.  ita- 
pago).ri);  f.  Cic.   (de  inv.,  I,  30, 
îiQ).  Quint,  (ex.:  nam  TiapaëoXiî, 
qaam  Cicero  collationem  vocat, 
longiiiS   res   qaœ  comparentar 
repetere  solet,  neqae  liominam 
modo    inter  se  opéra    similia 
speclantar...  sedeta  matis  at_- 
qae  etiam  inanimis  intérim  si- 
mile  liajas  modi dacitar.  Qaint. 
[V,  II,  231);  imago,  inis,  f. 
Cornif.   rh.    Cic.    (de    inv.,  I, 
J»9).  Uor.  Sen.  (ex.  :  hnc  ego  si 
compellor  imagine  \  •  si  c'est  à 
moi  que  s'adresse  cette  allégo- 
rie •].  tlor.  [op.,   I,  7,   3.'i  ;   cf. 
sat.,  Il,  3,  3;i0].  solebatAtticas 
Uac  imagine  uti   :    Vidisti  ali- 
qaando  canem...-  Sen.  invenio 
imagines  [•  j'y  trouve  des  allé- 
gories •].    Sen.    [ep.,   59,  2])  ; 
ambages,  gam,  f.   pi.    Virg. 
Ûv.  Liv.  Tac.  (ex.  :  tacitis  arn- 
bagibus.  Liv.  per  ambages.  Liv. 
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cf.  I,  5!.,  8).  Si  je  suis  obligé  da 
vous  écrire  davantage,  je  me 
servirai  d'allégories,  si  erunt 
mi/ii  plara  ad  te  scribenda, 
àXXriïoptai;  obscurafto.  Cic.  (ad 
Att.,  II,  20,  3).  Raconter  qqch. 
sous  le  voile  do  1' — ,  aliqaid 
leviier  immatatum  exponêre. 
Cic.  Entre  les  plaisanteries  de 
mots,  comptonseiicore  colles  qui 
se  tirent  d'uue  allégorie,  d'une 
mét«phore,  d'une  autiphrase  ou 
expression  prise  à  contre-sens, 
par  ironie,  in  verbis  etiam  illa 
sant,  qax  aat  ex  immaiatâ 
oratione  dacantar  aat  ex  ania» 
verbi  translatione  aat  ex  in- 
versione  verboram.  Cic.  (de 
orat.,  II,  65,  261).  Les  Grecs 
appellent  alU-gone  une  suite 
ininterrompue  de  métaphores, 
continuas  translationes  Grœci 
appellant  ôXXïiyopiav.  Cf.  Cic. 
(orat.,  27,  Oi;  on  peut  donc  tra-  :  ( 
duire  «  allégorie  ■  par  conti-  \ 
naoe  translationes).  \  j 

allégorique,  (lat.  post.  allego-  '  | 
ricus.    Am.),    adj.  Qui    tient  à     i 
l'allégorie.    Immatatas,  a,  um,     \ 
part.   Cic.    Stvlo  —,  immatata    \ 
oratio.   Cic.    (de  Orat.,    II,   05,    j 
261).  continais  translationibas  \i 
referta  oratio  (d'apr.  Cic). 
allégoriquennent,  adv.  D'une 
manière    allégorique,    fer   in- 
versionem   ou    per    imagines. 
Parler  — ,    imagine   uti.    Sen. 
Indiquer  une  chose  — ,  rem  per 
ambages  significâre.  Liv. 
allègre,  adj.  Qui  a  de  l'ontrain. 
Alacer,  cris,  cre,  adj.   Cic 
etc.  (ox.  :  Catilina  alacer  atque 
Ixtas.  Cic.  alacres  perterritum 
saperâre.  Caes.  postquam  om- 
nium  animos     alacres    videt. 
Sali,  alacri  et  prompto  are  ac 
vuUu  hue  atque  illuc    intaëri. 
Cic.  alacres  animo  sumus.  Cic. 
[ad  fam.,  V,  12,  9].   très   fréq. 
alacer  et  promptus.  Cic.  Cœs. 
s'oppose  à  tristis,  moestus,  hu- 
milis,  perierritas). 
allègrement,  adv.  D'une  ma- 
nière   allègre.    Alacriter,    adv. 
Comic.  (r.  Amm.  Justin. 
allégrer,  v.  tr.  Rendre  allègre 

(urch.).  Alacrem  (acéré. 
allégresse,  s.  f.  Entrain  (arch.). 
.ilacritas,  âtis,  f.  Cic.  Voy.  en- 
train. 1  Joie  vive.  Alacritas, 
âtis,  f.  Cic.  Curt.  (ox.  :  alacri- 
tas egregia  animi.  Cic  alacri- 
tate  e(ferri  [-  être  transporté 
d'allégresse  »].  Cic  illam  ani- 
moram  alacritatem  continëre. 
Curt.  ingens  assensus  alacri- 
tasque  cuncta  approbantium 
fuit.  Liv.  qase  alacritas  civita^ 
tia  fait!  Cic.  al.  per fecti  ope- 
ris.  Liv.  [II,  10,  10]  ;  Isetitia, 
se,  f.  Cic  etc.  (voy.  joie)  ;  ij- 
laritas,  atis,  f.  Sen.  rh.  Col. 
Plin.  (ex.  :  h.  feriaram.  Sen. 
rh.  [controv.,  I,  prsef.  15].  h. 
diei.  Col.  [IX,  I8l). 
alléguer,  (lat.  allegâre.  Qaint. 
Plin.j.),  V.  tr.  Citer  comm» 
autorité,    donner    pour    argu- 
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ment.  Atterre,  tr.    Cic.  (ex.  : 
aff.  caasam.  Cic.    varia,    haiid 
vana.        Liv.         ari/umentum 
[•    comme    preuve   ']    atjaam. 
Cart.  [VI,  U,  18].  a/f.  rationes 
car  hoc  ita  sit.  Cic.  affers  hn'c 
omnia  argumenta,  car  clii  sint. 
Cic.  absol.  car  credam,  afferre 
possitm  [»  jo  puis  allc!j;u6r    un 
motif  en  faveur  do  ma  croyan- 
ce»].   Cic.  nihil   afferunt,  gai 
negant    [•    ils    allèguent    une 
raison    sans    valeur,    ceux   qui 
disent  que...   ne...  pas  •].  Cic. 
aff.  setatem  [•  alléguer  re.vcuse 
de  l'âge  '].   Cic);    conferre, 
tr.  Cic.    (ex.  ;  cam  in    caasam 
fdium    conferret    [•■     alléguant 
pour  raison  son  fils  ■>].  Cic.  im- 
priidentia  aatem  in  purgatio- 
nem  confertur  [•■  l'imprudence 
est    alléguée  dans  la   justiBca- 
tion  ■■].  Cic);  inferre,  tr.  Cic. 
Csna.  (e\.  :  in(.   caasam.  Cxs. 
nccessitado  infertur  [«   on   al- 
lègue la  nécessité  »].  Cic)  ;  pro- 
ferre, tr.  Cic.  (ex.  :  pr.  exem- 
pla  omnium  nota.  Cic.  pr.  Fa- 
bricios  alicai  auctores  [  '  allé- 
guer à  qqn  l'autorité  des  F.-"]. 
Cic.];    citâre,     tr.    Cic.    Liv. 
Petr.   (ex.  :   c.  aliquem   testem 
reram   a  se  gestarum  [«  allé- 
guer le  témoignage  de  qqn  en 
faveur   de   ses  actes    "].  Liv.  c. 
poetas  ad   testimonium.   Petr. 
c.  magîstratuam  libros  linteos 
auctores.  Liv.   gaamvis  citetar 
Salamis  clarissimœ  testis   vic- 
toriœ.  Cic);  commemoràre, 
tr.  Cic.  etc.   (ex.    :   comm,.  hu- 
manam,  societatem.  Cic.  comm. 
seepe  de  aliquo.  Cic.  de   alicu- 
jUS  virtute,  integritate,  hum.a- 
nitate.  Cic);  interponére,  tr. 
Cœs.  Cic.  (ex.  :  nullâ   inierpo- 
sitâ   causa.    Cses.    hoc  décréta 
interposito.    Cœs.    interponére 
fidem.  Cœs.   [B.    G.,  V,  6,  6]); 
opponère,  tr.  Cic   (ex.  :  op- 
ponëre    valetudinenx    alicujus. 
Cic.    opponëre    causam    mûri. 
Cic).  Alléguer  qqch.  pour  s'ex- 
cuser ou  pour  se  défendre,  ex- 
cusàre,  tr.  Cic  (ex.  :  excasare 
morbum  [•  alléguer  la  maladie 
comme  excuse  "].  Cic.  exe.  va- 
letadinem,  œtatem.  Liv.  absol. 
e:rcusâre  [«  alléguer  pour  s'ex- 
cuser »J.  Cic);  defendére,  tr. 
Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  ta  mihi  ita 
défendus  [•  tu  pourrais  m'allé- 
guer   ceci    pour  ta  défense  -]  : 
•  non  est  ista  Verri  numerata 
pecunia  c,   Cic.  hsec  te   dicère 
sequum    fait    et    id    defendére 
['  alléguer    cela    pour   ta   dé- 
fense »].  Ter.   qaid  enim   dé- 
fendit   [•   qu'allèçue-t-il   pour 
sa   défense?   ■>].    Ûic.   provideo 
enim  qaid  sit  defensurus  Hor- 
tensius.  Cic.  id  aliorum  exem- 
ple te  fecisse  défendit  [■■  il  al- 
lègue pour   sa  défense  qu'il  a 
fait  comme    d'autres  •].    Cic 
hoc  recte  ac  jure  factam  esse 
défendit.  Cic.    necessitudo  aa- 
tem infertar,  cam   vi  quâdam 
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reus  id,  qaod  fecerit,  fecisse 
defenditur  [»  quand  on  allègue 
pour  sa  défense  que  ce  qu'il  a 
fait,  il  l'a  fait  contraint  et  for- 
cé -].  Cic.  [de  inv.,  II,  98]); 
causâri  [sart.  •.  alléguer  faus- 
sement '),  dép.  tr.  Liv.  Cart. 
Suet.  Tac.  (appartient  à  la  lat. 
impér.  et  se  construit,  soit  avec 
un  compl.  direct  à  l'ace,  soit 
avec  une  prop.  infin.;  cf.  Liv., 
III,  Ci,  2;  XXIII,  8,  7  :  pâtre 
animi  quoque  ejus  haad  mira- 
bilern  pertarbationeni  causan- 
te; V,  15,  6;  XXVIII,  35,  2  : 
causando  corrampi  equos  in- 
clusos  in  insalà).  Qu'ai  léguez- 
vous  pour  votre  défense?  quid 
tibi  aum.es  ad  defensionem? 
Cic.  J'ai  avons  alléguer  d'excel- 
lentes autorités,  auctoribus  uii 
optimis  possumus.  Cic.  \\  Motif 
allégué  comme  excuse,  eKCU- 
satio,  ortis,  f.  Cic.  (ex.  ;  ex- 
cas.  adulescentix,  setatis.  Cic. 
excusationem    ocalorum,  acci- 

fére.  Cic.  habêre  excusationem, 
'  pouvoir  alléguer  comme  ex- 
cuse ■=]  pietatis  vel  necessitatis 
vel  œtalis.  Cic  nallam  excusa- 
tionem imprudentiœ  recipére 
[«  ne  pas  admettre  qu'on  allè- 
gue pour  excuse  l'imprévoyan- 
ce ■.].  Auct.  b.  A(r.  excasa- 
tione  uti  temporis  ou  valetu- 
dinis  [•  alléguer  pour  excuse 
le  mauvais  temps  ou  le  mau- 
vais état  de  sa  santé  ■■].  Cic). 
Motif  allégué  (en  gén.),  nomen, 
inis,  n.  Cic  (ex.  :  a  tais  ob- 
trectatoribas  nomen  inductum 
(ictoa  religionis.  Cic.  honesto 
nomine  [»  en  alléguant  un 
motif  honorable  •>].  Cic  décré- 
tée eo  nomine  supplicationes 
['  on  allégua  ce  motif  pour  dé- 
créter des  prières  extraordinai- 
res •].  Tac.  voy.  préte.xte);  ti- 
tulus,  i,  m.  Liv.  (ex.  :  haad 
parva  res  sub  titalo  prima  spe- 
cie  minijne  atroci  ferebatar 
[i-  c'était  une  affaire  d'impor- 
tance, en  faveur  de  laquelle  on 
alléguait  une  raison  qui  d'a- 
bord n'avait  rien  d'olTrayant  •>]. 
Cic.  qaem  titulum  prœtende- 
ritis  [-  le  motif  que  vous  allé- 
guerez ••]  Liv.  cum  pâtre  sua 
gerentes  bellam  Romanos  spe- 
ciosam  Grœcise  liberandse  talis- 
se  titulum  [«  en  faisant  la 
guerre  à  son  père,  les  Romains 
avaient  allégué  le  motif  spé- 
cieux de  délivrer  la  Grèce  ••]. 
Liv.).  _ 

alléluia,  interj.  Louange  à 
Dieu  (exclamât,  liturgique)! 
Alléluia,  indécl.  Vulg. 
aller,  v.  tr.  Se  diriger  vers  un 
lieu  (en  pari,  d'un  être  animé). 
Ire  (dans  le  sens  le  plus  géné- 
ral), intr.  Plaut.  Ter.  Cic. etc. 
(ex.:  i  prse  [<■  va  devant  •]. 
Plaut.  Ter.  vel  quo  festines 
ire,  vel  ande,  vide.  Ov.  hue 
atqae  illuc  euntes.  Liv.  ire  a- 
pertâ  via  et  rectâ.  Sen.  ibam 
forte  via  sacra.  Hor.  ire  eodem 
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itinere.  Liv.    ire  iardius   (opp. 
à  maturare  iter  pergere].  Sali, 
ire  domum.  Plaut.  etc.  ire  ad 
aliquem.   Liv.    ire   ad  solitum 
opus.   Ov,  ex  caria  in  contio- 
nem  itar.  Liv.  ire  suis  subsi- 
dio.  Cses.  ire  pedibas  [<•  aller  à 
pied     »].    Plaut.    [»    aller    par 
terre  -].  Liv.  ire  inmalam  rem 
ou  in  malam  cracem  [•  aller  à 
la  malheuro  ■].  Plaut.  Ter.  ire 
cabitum.  Cic.  ire  eqais  [<•  aller 
à  cheval  -].   Liv.    ire  in    redà 
["   aller  en   voiture  -].  Mart.); 
gradi  (pr.  .  faire  des  pas  ■  et 
"  aller  d'un  pas  ferme  -),  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  gradi  quat- 
taor  pedibas  [-  aller  à  quatre 
pattes  -].  Macr.  gr.  (identi  ani- 
ma ad  mortem.  Cic);   ingre- 
di  {pr.  -  aller  dans  »  et  ■  aller 
avec  une  certaine  solennité  »), 
intr.  Cic  etc.   (ex.:    ingredi  in 
navem,  in  templam...  Cic.  in- 
gredi Iardius.  Cic.   oer  fanes. 
Quint,    ingrediente  per  publi- 
cum  principe.  Phn.    .);   ince- 
dére  (pr.  -  alier  à  oas  comp- 
tés "),  intr.  Cic   Liu.  Sen.  etc. 
(ex.:  non  amoaiamus,  sed  in- 
cedimus    [•    nous    n'allons  pas 
librement,    nous    allons    à  pas 
comptés  "].  Sen.  incedére  ma- 
gnificé.  Liv.    incedére  oedibas. 
Plin.  j.  incedére  omnibus  Ise- 
titiis  [-  aller  avec  allégresse  ■]. 
Cic  [ad  fam.,  II,  9,  2]  ;  en  pari, 
d'une  armée,  au  sens  do  s'avan- 
cer  [voy.  ce   mot  ]);    vadêre 
(pr.  .  aller   avec  résolution  ou 
avec    empressement    •  ),    intr. 
Cic  etc.  (ex.:  vadëre  crus  ma- 
ne.  Cic.  v.  ad  aliquem  postri- 
die   mane.    Cic.   per    tarbam. 
Liv.  per  médias  hostes.  Liv.  in 
eundem  carcerem  [en  pari,  de 
Socrate].  Cic.  v.  in  hostem,  in 
prœlium.    Liv.  )  ;    ambulàre 
(pr.  -  aller  à  son  pas  -,  .  aller 
et  venir  -,    s'oppose  à  incedére 
[cf.  Sen.,   qujest.   nat.,  VI,  31, 
5]  ou  à  satire  [cl.  Plin.,  X,  111]), 
intr.  Plaut.  Cic  etc.  (ex.  am- 
bulo      cita.     Plaut.     ambalas 
[«  tu  vas  et  viens  =>]  inter  nos. 
Plin.  j.    ambulàre  per   fanem 
["  aller  le  long  d'une  corde  -]. 
Sen.  prudenter  ambulàre.  Cic); 
deambulàre  {pr.    •    aller  et 
venir  jusqu'à  ce  que   l'on   soit 
fatigué    »),    intr.    Cato.   Suet. 
(ex.    ;    œgrotus    sahet    deciens 
et     dcambulet.    Cato.     deam- 
bulans  in  litore.  Suet.);  obam- 
bulâre  (pr.   «    aller  et   venir 
quelque    part    -),    intr.    Plaut 
Liv.  Suet.  (ex.  av.  le  Datif  :  ob. 
maris.     Liv.   gyjnnasio.   Suet. 
avec  une  prép.,  ex.   :    ob.  ante 
vallum.   Liv.  [XXV,  39.  8].   in 
heibis.    Ov.   [Met.    II,  851].)  : 
per  ambulàre  (pr.  •  aller  visi- 
ter -],tr.  Plaut.  Hor.  Sen.  Plin. 
j.  (ex.  :  perambalâre   omnium 
limina   quoiidie.  Sen.  p.  hsec 
prœdia.    Plin.     j.    perambala 
sedes    [•  va   et  viens   dans  la 
maison  -].    Plaut.    [Most.,   Ill, 
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S  ISS])-  Aller  droit  devant 
soi,  pergëre,  inlr.  Cic. etc.  (ex.: 
perge  porro.Cic.  domam.  Sait, 
pergére  eâdem,  oaà  ceteri,via. 
Cic.  perjëre  alicai  obviam. 
Corni(.  rh.  p.  ad  castra  Caes. 
in  tolitadines.  Sali,  in  Mace- 
doniam  ad  Planciamqae.  Cic. 
adversam  hostes.  Sali.).  Aller 
par  eau,  par  mer,  navigàra, 
latr.  Cic.  etc.  (ex.:  naiigàre 
caatè,  pericalosè.  Cic.  non  ré- 
méré. Cic.  navigâre  Syracusas. 
Cic.  Anticyram.  Hor.  ab  j£gi- 
nà  Megaram  versas.  Salpic. 
ap.  Cic.  ex  Asiâ  in  Macedo- 
niam.  Cic).  Aller  en  voiture, 
vebi,  pass.  Cic.  tiV.  P/in.(ex.: 
curro  vehi.  Cic.  carra  vehi  ad 
cariam.  Plin.per  arbem.  Cic.). 
Aller  à  cheval,  veM,  pass.  Cic. 
Liv.  (ex.:  vehi  in  eqao.  Cic. 
vehi  eqao.  Liv.  eqao  citato 
[.  aller  au  galop  ■]  ad  hostem. 
Sep.  Voy.  voiTiRE,  cheval.  Al- 
ler et  venir,  ire  et  redire, 
intr.  Cic.  etc.  venire  et  redi- 
re, intr.  Cic.  etc.  commeâre, 
intr.  Ca?s.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.: 
commeâre  altro  citroque.  Liv. 
illa  via,  qaà  omnes  commea- 
bant.  Nep.  c.  per  hanc  pontem 
nltro  citroqae.  Saet.  inter  Ve- 
jos  Romamqae  naniios  com- 
meâre. Liv.  en  pari,  d'animaux: 
commeant  pisces  ultro  oc  citro. 
Varr.  c.  per  maria  terrasqae 
[en  pari,  des  oiseaux  de  pas- 
sage]. Plin.).  Je  ne  ferai  qu'al- 
ler et  venir,  mox  redibo.  Cic. 
jam  adero.  Ter.  Voy.  aussi  ci- 
dessus,  ambulàre,  obambalâre. 
Il  Aller  en  avant,  progredi, 
dép.  intr.  Cic.  (ex.;  regredi 
qaam  progredi  mallent  [•  ils  ai- 
meraient mieux  aller  en  arrière 
qu'en  avant  ■].  Cic.  Voy.  avant 
et  s'avancer.  AUerjusqu'aubout, 
peragère,  tr.  Sen.  (au  sens 
fig.)  ex.:  maltnm  egerunt,  qui 
ante  nos  faerant,  ted  non  per- 
egerant  [•  mais  ils  ne  sont  pas 
allés  jusqu'au  bout  ■].  Sen.). 
Aller çà  et  là,  de  côté  et  d'autre, 
vagàri,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  errer);  spatiàri,  dép. 
intr.  Cic.  Qaint.  (ex.:  spatiàri 
in  xysto.  Cic.  in  palatio.  Plin. 
j.  sab  divo.  Saet.).  Aller  contre 
(fig.),  pervertére,  {pr.  •  dé- 
truire, aller  contre,  enfrein- 
dre .),  tr.  Cic.  Nep.  (ex.:  per- 
vertére amicitiam.  Cic.  jara. 
Cic.  mores.  Nep.).  Aller  au 
delà  de,  de  l'autre  côté  de, 
transir e,  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
transire  Eaphratem.  Cic.  mare. 
Cic.  Alpes.  Nep.  voy.  passer); 
saperàre,  tr.  Cses.  Cic.  Liv. 
(ex.:  saperàre  Alpes.  Liv.  mon- 
tes, jaga,  fossas.  Virg.  regio- 
nem.  Cic?\  Aller  de  l'un  à 
l'autre,  circumire,  tr.  Cic. 
Cas».  SM.Nep.  Liv.  Cari,  (ex.: 
ipse  eqao  circamiens  [■  allant 
de  rang  en  rang  •]  unum 
qaemqae  nom,inans  appellat. 
Sali.  [Cat.,   59   5],    circomfre 
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omnes  [ores  ledificii.  .\ep.  ten-  I 
toria.  Aus.    saucios.  Tac.  prx-  | 
dia.  Cic.  circumïre   ordines  et  j 
hortàri.  Cses.    circumïre   vete- 
ranos,  at  acta    Cafsaris  sanci- 
rent.    Cic.   [ad    Att.,    XIV,  21, 
2]).    Aller   d'un    endroit   à    un 
autre  ,     commigràre  ,    intr. 
(voir  ci-dessous,  •  s'en  aller»). 
Aller  devant,  anteire,  intr.  et 
tr.   Cic.    Hor.    (intr.    au    sens 
propre   chez   Cic,   ex.:   anteeo 
alicai.    Cic.    transitif  au    sens 

firopre  chez  les  poètes  et  chez 
es  prosateurs  de  l'époque  im- 
per.; trans.  au  sens  figuré  chez 
Cicéron  ;  ex.:  anteire  aliquem. 
Hor.  carram  régis.  Cart.  ab- 
sol.  anfeire  destricto  gladio. 
Cic.  anteîre  pedibas,  eqao,  ve- 
liicalo.  Saet.  voy.  précéder); 
prseire,  intr.  Liv,  (ex.:  Lsevl- 
nas  liomam  preeivit.  Liv.  plus 
rare  que  anteeo);  prsegredi, 
dép.  intr.  (c/ais.)  et  tr.  (à  l'ép. 
impér.)  Cic.  Sali.  Liv.  (ex.  : 
ut  lictores  prsegredi  viderant. 
Liv.  praegrediens  Ligas.  Sali, 
seqaentes  alii,  alii  prsegredien- 
tes  amici.  Cic.  prsegredi  ali- 
qaem  pedibas  toto  itinere. 
Saet.  nuntios.  Liv.  gregi  prse- 
greditar  eqiias.  Varr.  [R.  R., 
II,  7,  6]);  ducêre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  guider).  Aller  au  de- 
vant de,  occurrêre  {pr.  •  al- 
ler au  devant  de  pour  secourir 
ou  pour  attaquer  •),  intr.  Cses. 
etc.  (voy.  ci-dessus,  et  cf.  au 
DEVANT  de).  Aller  dans  des  di- 
rections opposées  oa  différontes, 
discèdere,  intr.  (voy.  ci-des- 
sous, •  s'en  aller  »).  Allerdroit 
devant  soi, perg'ëre,  intr.  (Voir 
ci-dessus  .  Aller  ensemble,  coi- 
re,  intr.  Z,ii'.  Cart.  Plin.  j. 
(ox.:  coire  ad  regiam.  Cart.  in 
porticam  Liiiœ.  Plin.  /.). Aller 
le  long  de,  prœtergredi,  dép. 
tr.  Cic.  Sali,  (ex.:  prsetergredi 
castra.  Cic.  (ad  fam.,  111,7,  il. 
Aact.  h.  A(r.  [69.  I] .  Cf.  Sali. 
[Jag.,'h'd,Z:  52,  5]);  prsegredi, 
dép.  tr.  Liv.  Tac.  {sk.: prsegre- 
di castra.  Liv.  [XXXV,  30,  11]. 
fines.  Tac.  [Ann..  XIV,  23]). 
Aller  souvent,  itâre,  intr. 
Plaat.  Cic.  Plin.  Apal.  (ex.: 
itàre  ad  cenas.  Cic.  in  ladam 
litterarium.Plin.);  ventitàre. 
intr.  Cic.  Cses.  Nep.  Tac.  (ex.; 
ventitàre  domam.  Cic.  in  sc- 
natum.  Cic.  non  Tnaltam  ad 
eos.  Cses.  ad  Scsevolam.  Cic. 
qaotidie  ad  aliqaem  audien- 
aam.  Plin.  j.  in  castra  .Cic .); 
frequentâre,  tr.  Cic.  Sali. 
Tac.  [ex.:  frequentâre  domam. 
Cic.  qase  loca  et  nationes  mi- 
ntis  freqaentata  sant  [•  locali- 
tés et  pays  où  l'on  ne  va  pas 
souvent  «J.  Sali,  freqaentàre. 
[.  aller  souvent  chez  •]  Paca- 
riam.  Tac.).  Aller  de  travers, 
deliràre,  tr.  Cic.  etc.  Aller  i 
travers.  Voy.  travers.  Aller 
vers  ou  dans',  adiré,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  adiré  ad  istum  (an- 
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dam.  Cic.  ad  me.  Cic.  Cf. 
>  droit  d  aller  à,  dans...  ■,  n- 
ditus,  ûs,  m.  Cic.  (ex.:  aditua 
in  forum,  in  cariam.  Cic.  adi- 
tas  in  id  sacrariam  non  est 
viris  [•  les  hommes  n'ont  poliil 
le  droit  d'aller  dans  ce  sanc- 
tuaire •].  Cic).  Aller  vers  qqn. 
Voy.  ci-dessous  aller  trouveu, 
Aller  vite,  acceléràre,  intr. 
Cic.  Liv.  Tac.  (ex.:  si  accelé- 
ràre volent.  Cic.  voy.  vite  et 
SE  hâter).  Il  S'en  aller,  c.-à-d. 
partir  d'un  lieu  pour  se  rendre 
dans  un  autre.  Abire  (opp.  à 
manére,  redire,  adiré,  accedè- 
re,  venire,  advenire),  intr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  abeam  an 
maneam  [•  faut-il  m'en  aller 
ou  demeurer?»]. PiauÉ.abi  pra; 
«trenue,  seqaar.  Plaat.  abi, 
nantia.  Cart.  abiit,  excessit, 
evasit,  trupit.  Cic.  abire  cam 
aliqao  eqais.  Liv.  abire  hinc. 
Liv.  illinc,  inde.  Cic.  ab  his 
locis.  Plaat.  ab  arbe.  Liv.  ex 
conàlio,  ex  regno.  Liv.  ex  agris 
atqae  arbibus.  Cic.  procal. 
Liv.  peregre  ["  à  l'étranger  -1. 
Plin.  abire  domam.  Ter.  hinc 
domam.  Liv.  saat-^  domos 
['  dans  leur  pays  »,  en  pari, 
de  deu.v  armées] .  Liv.  cam 
pâtre  Tarentam  ad  mercatam. 
Plaat.  ad  Pompejam  [•  s'en 
aller  trouver  Pompée  »].  Vell. 
in  aliqaas  terras.  Cic.  m  Tu$- 
cos  in  exsilium.  Liv.  in  Vols- 
cos  exsalatam.  Liv.  abiit  ira- 
tas.  Cic.  abi  ambalatam. 
Plaat.  deambulatam.  Ter.  abs. 
abin  annon?  Plaat.  etiam  ta 
hinc  abis  't  Ter.  abin  istinc  ? 
['  veux-tu  bien  t'en  aller?  •] 
Plaat.  abi  in  malam  rem  ou 
abin  (p.  abis  ne  in  malam 
cracem.  Plaat.  gain  ta  abis 
in  malam  pestem  malamqae 
craciatam.  Cic.  abi  hinc  cam 
tribanatibus  ac  rogationibas 
tais,  Liv.);  cedère,  intr.  Cic, 
etc.  (ex.:  ego  cedam  atqae 
abibo  ['  je  quitterai  la  place, 
je  m'en  irai  »].  Cic.  cedere 
e  patrià.  Cic.  ex  civitate.  Cic. 
voy.  quitter  et  sortir);  abs- 
cedére,  intr.  Plaat.  Nep. 
Liv.  Saet.  (ex.:  abscede.  Plaat. 
hincintro['  va-t'en  et  rentre»]. 
Plaat.  c  conspecta.  Plaat.  a 
caria,  e  foro.  Liv.  Rhodam. 
Tac);  decedére,  intr.  Plaat. 
Cic.  etc.  (ex.:  decedamtis  [.  al- 
lons-nous-en "  ].  Plaat,  aat 
decedére  nos  alicande  cogit 
aat  prohibet  accedëre,  Cic. voy. 
s'éloigner);  discedêre,  intr. 
Plaat.  Caes.  Cic.  etc.  {ex.:  dise 
de  foro.  Cic.  de  convivio . Cic , 
é  Gallià.  Cic.  d.  in  silvas,  ex 
fagâ  in  civitates,  Cses.  ex  cas- 
tris  domam  [•  quitter  le  camp 
et  s'en  aller  chez  soi  »].  Cees, 
discedêre  cabitam  [•  s'en  aller 
coucher  ■] .  Cic,  s'emploie  sur- 
tout en  pari,  de  plusieurs  per- 
sonnes qui  s'en  vont  chacuiio 
de  Sun  côté,  ex.:  in  vettra  ttcta 


P 
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cliscedile  [•  allez-vous-en  cha- 
cun chez  vous  ..].   Com.  clisce- 
dëre  suas  domos  [un  pari,  d'une 
a.rméo].Nep.);   digredi,  dop. 
inir.    Cic.  Cœs.    (ox.:    digreiU 
inde.  Aact .   b.  Al'r.    a   mari. 
Cœs.  a   collofjuio.   Cœs.  ex  eo 
loco .  C'a's.voy.s'ÉLOiGNKit,  quit- 
ter); concedëre,  {pr.  •  se  re^ 
tirer  -),  iiitr.  Plaut.  Ter.  Cic. 
etc.   (ex.:  tcnipus    est  concedë- 
re. Ter.  intcrea   concedile   is- 
tac.  Plaat.    concedëre  procal. 
Afran.   concède  ad    dexteram. 
Ter.  concedëre  ex  prastorio  in 
tabernacalum  saam  [•  quitter 
le  quartier  général    pour  aller 
dans  sa  tente    -].  Liv.    conce- 
dam  hinc  intro.  Ter.  concède 
hinc   domum.    Ter.    concedëre 
Argos  habitatam    [.    s'en  aller 
à    Argos   pour  y  demeurer  -]. 
Nep .  [Them . ,  8,  IJ;  voy .  se  re- 
tirer);/acessère.intr.  Plaut. 
Ter.  Cic.  Liv.  etc.   (ex.:  {aces- 
sère    hinc.    Plaat.    Ter.    hinc 
ocias.  Cart.  propere   ex  arbe. 
Liv.    f.    hinc  Targainios    aat 
Corinthum.  Liv.  operœ  faces- 
sant.  Cic).  S'en  aller,  c.~à-d 
mourir,  ire,    intr.    Lacr.  Liv. 
(ex.:    sic  eat   quœcamqae   Ro- 
mam  lagebithostem.  Liv.  [I,ïï6, 
/']);  animam  agère.  Cic. Liv. 
etc.  ou  (absol.)  deûcêre,  intr. 
Cels.  Sen.  Cart.  (ex.:  medicas 
SI  dep.cëre  œgram  non  intelle- 
git.  Sen.).    ||(Au  %.).  Aller  à 
la  promenade,  Ire  ou  abire  am- 
bulatam.  Plaut .  Ter.  etc.  —  à 
la  provision,  framentâri,  dop. 
intr.   Cœs.    —  aux    provisions, 
obsonatam  Ire,  pergere. Plaat] 

—  à  la  découverte.  Ire  ad  in- 
vestigandam.  Cic.  Sen.  explo- 
râre.  intr.    Cœs.   (13.  G,  V,  i9, 

Sj.    Voy.     DÉCOUVERTE.     —     aux 

informations,  inquisitam  Ire. 
Cic.  ou  {a.b&ol.)  provisëre,  intr 
Plaat.  Ter.  —  à  la  chasse, 
venâri,  dép.  intr.  Cic.  Plin.j. 

—  en  ambassade,  legâri,  pass. 
Cic.  Voy.  AMBASSADE.  —  àl'im- 
mortalité,  immortalitatem  me- 
reri.  Cic.  —  à  la  servitude,  ire 
ad  servitatem.  —  loin,  proce- 
dére   honoribus    longius.    Cic. 

—  plus  loin  (dans  un  discours) 
procedére  ultra.  Quint,  longias 
progredi.  Cic.  Je  sens  que  je 
suis  allé  plus  loin  que...,  sen- 
tio  me  longias  itrovectum  , 
quam....  Cic.  Vous  n'avez  pas 
besoin  d'—  loin  (chercher  vos 
e.vemplesl,  non  longe  abieris. 
Cic  —  si  avant  dans  la  philo- 
sophie, procedére  in  philoso- 
phia  tantam.. .  Cic.  —  à  sa 
porte,  se  ire  perditum.  Ter 
Voy  .PERTE.  —  trop  loin  dans 
ses  libéralités  et  dan»  sa  con- 
fiance, m  dando  credendoqae 
longius  procedére.  Cic.  Il  alla 
SI  loin  dans  la  lâcheté  que... 
eo  vecordise  processit,  ut..'. 
Sali.  Je  crois  aussi  qu'il  est  allé 
aussi  loin  que  peut  aller  la  fu- 
reur  et  la  démence  humaine,  | 


.\LL 

nu7<(  et  ille  pervenisse  videtur, 
quoad  progredi   potuerit  feri 
hominis    amentia.    Cic.    Aller 
jusqu'à  une  adulation  absurde, 
absurdaiii  in  adulationem  pro- 
gredi. Tac.  —  plus  avant  dans 
l'amitié,    longias    in    amicitià 
provelu.    Cic,  ||  Aller  (suivi   de 
l'infinitif,  pour  signifier  l'action 
qu'on  a  en  vue)    se   traduit  ou 
ne    se    traduit    pas    en    latin, 
d'après    la    nature   des    verbes 
employés.  —  se  baigner,  ire  la- 
vatam.    Ter.   Ilor.    —  se  pro- 
mener,  ire  ambulatum.  Plaut. 
Ter.     ambulare,     deambulare, 
etc.   (Voy.  ci-dessus).  —  dîner, 
ire  ad  eenam.  Ter.  Cesser  d'  — 
dîner   eu  ville,   itare  ad  cenas 
desisse.   Cic.    N'allez  pas  vous 
imaginer...,    noli  pulâre  (avec 
une  Prop.  Infin.)...  Cic.  N'allez 
pas    tomber,    cave    ne    cadas 
Nrev.  com.  fr.  N'allez  pas  men- 
tir, cave  SIS  (=  si  vis)  mentiâre. 
Cic.  N'allez  pas  pardonner,  cave 
ignoscas.  Cic.  —  chercher,  ar- 
cessère,    tr.   Plaat.    Cic.   etc. 
(ex.  :  eamas  intro,  at  arcessa- 
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tar  faber  U  entrons,  pour  aller 
chercher    l'ouvrier    ■■].    Plaat. 
a.  aliquem    ab  aratro    [.  aller 
chercher   qqn    à  la   charrue  ^l. 
CiC.  boves    ex  longinquo.    Col. 
arcessére  ejas  librum.  Cic.  ar- 
cessëre    bellum.    Liv.   mortem. 
Val.-Max.  argamentam   asqae 
a   capite.    Cic.    res  extrinsecas 
[•  aller  chercher  ses  idées  hors 
du  sujet  -].  Quint.);   conqui- 
rere,    tr.    Ctc.    etc.    (voy.    se 
mettre  en   quête  de);   exqui- 
rëre,  tr.   Sali.    (ox.  :  vescendi 
causa    mari    terrâqae     omnia 
congairère.  Sali.  fCat.,  13,  SI)- 
petere,  tr.  Cic.  Plin.  (ex.  :  ca- 
i'us   de  adventa   certiores  facti 
petiverant[s.-e.pecaniam].Cic. 
petère    in    extremam    Italiam 
Brundisium   ostreas.    Plin.  p. 
marram  ad  Troglodytas.  Plin.) 
Voy.  aussi   faire   venir.    Aller 
combattre,      occurrère     (gr. 
aTtavTâv,  «  aller  au  devant  pour 
combattre  -),  Cœs.  (ex.  :  occur- 
rère  Pompejanis    commodiore 
itinere.  Cies.  occurrère  armatis. 
Cœs.  occ.  Dareo.    Cart.    alicai 
curn  classe.    Cœs.    sfatim  cas- 
tris  exeandum  et  occurrendam 
esse.  Cœs.).   Aller  habiter  ail- 
leurs,    dans     un    autre     pays, 
demigràre,  intr.  Plaut.  Cœs. 
Cic.  Nep.  etc.  (ex.   :   demigràre 
m  alla  loca.  Cic.  in  urhem  ex 
agris.    Liv.  Pydnam.    Liv.   ad 
viram    optimum.     Cic.     absol. 
demigràre    cogi    ab   Romanis. 
Liv.  demigrandi  causa.  Cœs.); 
traDsmigràre,  intr.  Liv.  Plin. 
{ex.  :  transmigrâre  Vejos.  Liv. 
alla  urbs,  quo  transmigremus. 
Liv.).    Aller    loger    (chez  qqn), 
deversâri,  dép.  int.  Cic.  Val.- 
Max.  (ex.  :    deversâri  Athenis 
apad  aliquem.  Cic.  in  eâ  domo. 
Cic.  dixit  domisaœ  deversatam 
esse   Antiochum    regem  Syra- 


cusis.  Cic).  Aller  .saluer,  S3/u- 
târe,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  salutûre 
aliquem.  Cic  aliquem  nanqaum 
salutavisse.  Cic)  Alhr  secourir 
suceurrère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
saccarrëre  alicai.  Cic.  Voy.  se- 
courir). Aller  s'établir  (qq,  parti 
commigrâre,\nU:  Plaut.  Cir'. 
Liv.  Tac.  (ex.  :  c.  is<ac.  Turpil. 
(r.  c  in  Gallias.   Tac.  Romam. 
Liv.  in  Eturiam.  Aar.-Vict.  in 
domum  saam.  Cic).  Aller  trou- 
ver,   adiré,    tr.     Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  adii  te  heri  de  (iliâ.  Ter. 
adiré    Verrem.    Cic.  prœtorem 
Cic);  aggredi.  dép.  tr.  Plaut. 
Cic  etc.  (ex.  :    uggrediar  hune 
de  illà.  Plaat.  quem  ego  Romœ 
aggrediar,    atque,  ut   arbitror, 
commovebo.  Cic.  Voy.  aborder 
coavenire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
coni^enire   hominem,  (ratrern. 
Plaut.  Epaminondam.A'ep.ad- 
versarios  ejas.  Nep.  convenlri 
nolle    [-  ne  pas    vouloir  qu'on 
aille    le    trouver   .].  Cic.  nunc 
conveniendus  Phormio  est.  Ter. 
in  conveniendis    magistratibua 
et  senatoribus.    Tac.  opas   esse 
sibi     domino     eJas     convento 
['  qu'il  avait  besoin  d'—  trou- 
ver son  maître  -.j.Z.iv.  convenire 
Atiliam     spargentem     semen. 
Cip)-  Aller   voir,    vidère,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  n\alierea  et  pueri 
qiii   visum  processerant.   Sali. 
Othonem     vide    {-     allez    voir 
Othon    -].     Cic      videbis     ho- 
minem. Cic  rogo  manePlinium 
videas    domi.    Plin.   /.    medici 
qui  segrum  raro  vident.  Cels.); 
visére.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  visére 
Thespias.  Cic  domum  alicajas. 
Cic  uxorem.  Ter.  nosque  vises. 
Cic);  visitàre,  tr.  C'ic.  Suet. 
(ex.    :     visitàre    aliquem.    Cic. 
œgrum.   Suet.];  invisëre,  tr. 
Cic.    (ex.    :     invisère    aliquem. 
Cic);  intervisère,  {pr.  .  aller 
voir   de    temps   en  temps  .,    et 
aussi  .  aller  voir,  c.-d-d.  aller 
surveiller  .),  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
intervisère    aliquem.    Cic.    fad 
fam.,VII,I,51.  ■Sueî.  [Aug.,  2J.] 
manipulos.   Tac   fann.,   I,  691. 
crebro  interviso.  Cic.    [ad.    Q. 
fr.  III,  1,  2,  6].  ego  intervisam, 
^uidfaciant  coqui.  Plaut.  [aul., 
d61]);  adiré,   tr.  (Vov.  ci-des- 
sus). Aller  solliciter,   anibire, 
tr.  Cic.  Sali.  etc.  (ex.  :  amblre 
vicatim.  Cic    ambire    amicos. 
Ter.  singalos  ex  senatu.  Sali.). 
Il  ALLER  jusqu'à  (suivi  OU  non  de 
l'Infin.),  delabi,  dép.  intr.  Cic 
(ex.  :  solitus    est  eo    delabi,  ut 
diceret...    [.    il    lui   est   arrivé 
souvent  d'aller  jusqu'à  dire...^]. 
Cic);  demittére,  tr.  Cic  (dans 
l'expression  :    eo    rem   dimittit 
Epicuras  [^  Epicure  va  jusqu'à 
dire  que...  ■•],  si  unus  sensas  in 
vita  mentitas  sit,  nalli  anqaam 
esse    credendam.    Cic   [Acad., 
Il,  79]);   erumpère.  intr.    Cic. 
(ex.  :  quo  iste  nescio  gai  Cœci- 
lias  Bassas   erumperet  [■■   jus- 
qu'où  peut   aller  ce    je    ne  sais 
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qui  do  Cécilius  Bassus  •].  Cic. 
[»d    fam.,    XU,   18).   Ils  vont 
jusqu'à   m'accuser,    etiam    me 
ultro  accusiittim   leniunf.  Cic. 
Et  il  alla  jusqu'à  leur  compter 
les  frais,  ultrocjut;  iis  siwiplum 
intulit.  Cic.  Allant  jusqu'à  ac- 
cuser,   u(fro    accusantes.    Liv. 
Sans  aller  jusqu'au  crime,  citra 
jccius.  Ov.   Sans   aller  jusqu'à 
la  satiété,  citra  satietatem.  Col. 
Dans  toutes  phosas,  voyez  jus- 
qu'où vous  pouvez  aller,  in  om- 
nibus rebas  videndum  est  ^uo- 
tenas.Cic.  |1  aller  (suivi  de  1  Inf. 
pour    indiquer   un    futur  pro- 
chain).  Ja  vais  partir,  profec- 
turas  sum.  Cic.  Je  vais  le  dire, 
dicam.    Cic.    Vous    allez    rire, 
ridebis.  Plin.  j.  Je  vais  revenir, 
mox  ego  hue  revertor.  Ter.  Il 
me   fit   dire  qu'il  allait  venir, 
jossit   miki  nuntinri,   mox  se 
ventaram.  Cic.  Je  laisse  de  côté 
les  songes   pour    un    moment, 
mais  je  vais  y  revenir,  discedo 
parumper    a  somniis,  ad  qux 
mox     revertar.      Cic.      Vas-tu 
venir?   Tout    de    suite.   Modo 
advenis  ?      Adnwdum.      Ter. 
(Avec    le    futur,    on    n'emploie 
modo  que  dans  la  langue  fami- 
lière ;  la  langue  classique  em- 
ploie, en  ce  sens,  nanc,proxime 
et  surtout  statim).  Il  va  bien- 
tôt mourir,  prope  adest  ut  mo- 
riatur.    (Ce    tour   impersonnel 
est  seul  correct  ;  cf.  prope  fuit, 
ut   in    summum    jugam    eva- 
derem  [•■  j'allais   atteindre    le 
sommet  ■•])-  Alors  qu'ilsallaient 
s'emparer  de  la  ville,  cum/am 
res  in  eo   esset,  ut  oppido  po- 
tirentar.    Nep.  Je  vais  revenir, 
jam  redeo.  Plaat.  jam  adero. 
Ter.  Tu  vas  l'avoir,  iam  [ères. 
Plaat.  Il  va    le  dira  lui-même, 
jam  ipse  dicet.   Cic.    Alors  que 
jour    et    nuit    il    faut    penser 
qu'on  va   mourir  d'un  moment 
à  l'autre,   cum   dies  et   noctes 
cogitandam    sit    jam    jamque 
esse  moriendum.    Cic.   (Tusc, 
I,    7,    U).    Mais     on    annonce 
qu'il    arrive   en    toute    hâte  et 
qu'il  va  être  ici    d'un   moment 
4  l'autre,  at  illam  ruêre  nun- 
tiant   et  jam  Jamque    adesse. 
Cic.  (ad   Att.,  Vil,  20,  f.  Cœs. 
[de  b.  civ.,   I,  lit]).  J'allais  ou- 
blier cela,  illud  pa-ne  omisi.  Cic. 
{psene  s'emploie  toujours  avec  le 
parf.    de    l'indicatif).    Je    vais 
mourir,  animam  ago.  Cic.  Liv. 
etc.    Vas-tu  partir  '?    Etiam   tu 
hinc  abis  ?  Ter.  Vas-tu  ouvrir  ? 
Etiam    aperis  ?  Plaut.    Vas-tu 
te  taire?  Etiam  taces  ?  Ter.  \\ 
ALLER  (suivi  d'un  participe  j>ré- 
sent,  pour   marquer   la   conti- 
nuité de  l'action).    Se  traduit 
soit  par  un  verbe  composé  avec 
per    (ex.    :    peragrnre    orbem, 
•  aller  parcourant  l'univers   -] 
soit  par  le  verbe  ire  suivi  d'un 
autre  verbo  coordonné  à  l'aide 
de  et,  ex.  :  co  et  sitim  depello 
[«  je  me  vas  désaltérant  •].  \\  -A 
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l'impér.,  »vec   la  valeur  d'une 
interjection.   Va  !  /  nunc  y'cim. 
Ter.  (Acl.  1T6).  Va  !  et  rassuro- 
les  de  telle  façon,  qu'elles  soient 
convaincues,      i,    atque    expie 
animam    lis,    at   credant.  '1er. 
(Hec,  78SU  Va  !  je  te  loue,  aii. 
laado.  Plaat.  Va,  je  trouve  qui- 
tu  es  un  homme,  abi,  virum  te 
jadico.  Ter. [Ad.,  &66).  Allons  ! 
viens  ici,  agedum  ergo,  accède 
hue  modo.  Plaut.  Allons  !  venez 
avec  moi,  agitedum,  ite  mecum. 
Liv.    Allons!    sors!    âge,    âge, 
egredere.    Turpil.    Allons,    re- 
viens à  la   vérité,   s'il  te  plaît, 
âge  nunc  refer  animum,  sis, ad 
leritatem.  Cic.  Allons  !  eia  âge. 
Virg.     eia    vero.    Plaut.   Cic. 
Allons,    partons!    Ilicet.    Ter. 
(Heaut.,     970;     Phorm.,    208). 
Allons!  tamainlcèdo  manum. 
Plaut.   Allons  I   de    l'eau    pour 
les  mains  !  cèdo  aquam  mani- 
but.  Plaut.  Allons  !  vos  mains  I 
cette    manus.   Enn.    fr.  j|  S'fn 
aller  (avec   l'Inf.),  c.-à-d.  pas- 
ser   d'une    manière    d'être   ou 
d'agir  à  une  autre.  Voy.  ci-des- 
sus ALLER,  avec  l'Inf.  ||  S'en  aller 
(avec  un  part,  pour  marquer  la 
continuité    de    l'action),    Voy. 
ci-dessus  aller,  avec  un  parti- 
cipe, î  Etre  porté  vers  un  lieu 
(en  parlant  d'un  être  inanimé). 
Ire,    intr.     Cat.    Virg.    Mêla. 
Frontin.  (ex.  :  longius  it  telum 
Ov.  i\ilas  it  per  omnem  jEgyp- 
tam    vagus     atque   dispersus. 
•Mêla,    quominus  aquse    in    ur- 
ben\  Romam  ire  possint.  Fron- 
tin.};  meàre,  iutr.   Lucr.  Ov. 
Curt.   Plin.  (ex.  :  en   pari,  de 
cours  d'eau  ou  de   l'air,  am,nis 
libero  carsu  méat.  Cari,  méat 
aura  per  queedam  velut  organa. 
Quint,  mot  de  l'époque  impér., 
comme   le   suiv.);  perzneàre, 
intr.    Col.     Tac.     (comme      le 
précédent,  ex.  :     permeat     ad 
lacum     amnis     [■      le     cours 
d'eau     va     au      lac     ••].     Col. 
in    nostram     mare .      Mêla)  ; 
procedëre,   intr.    Ter.    Cses. 
Suet.  etc.  (ex.  :  funus  procedit. 
Ter.  eegré  précédente  carpento. 
Saet.  procedit   navis.    Cœs.]; 
ferri,  passif.  Cses.    Cic.   Virg. 
Suet.  etc.  (ex.  :  Rhenus  citatas 
fertar.    Cœs.  sanguis  ^ertar  a 
faurihus,    ex   pulmone.    Ccls. 
stellx  circa  terram   feruntur. 
Cic.];  ferre,  abs.  (on  jiarl.  d'un 
chemin).  C'a-s.  Z.ii'.  Curt.  (ex.: 
aditus  atque   itinera  duo,  qam 
extra  murum  ad  portum  (ere- 
bant.  Cses.    via   (ert   ^^errugi- 
nem  [■  la  route  va  à  Verrugo  -]. 
Liv.);  tendère,  intr.  Plin.  (ex.: 
gula  tendit  in  stomackum  |  ■  le 
gosier  va  à  l'estomac  "  ).  Plin.). 
Aller  jusqu'à,  periiflêre,  intr. 
Cic.    (ex.   :    arteria  aspera   ad 
pulmones  usque  pertinet.Cic); 
attingére,  tr.  Cses.  Cic.  (ex.  : 
Cappadocise  regio  eo,  quse  ci- 
liciam    atlingit.    Cic.     eoram 
(mes  Nervii  attingebant.Cxs.). 
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Aller  à  la  dérive.  de/7usr», 
intr.  Voy.  DÉRIVE.  M  S'en  aller, 
c.-d-d.  être  porté  d'un  endroit 
a  un  autre.  Les  fleuves  s'en 
vont  à  la  mer,  amnes  in  mare 
defuunt.  Plin.  ad  mare  feran- 
tur  amnes.  Cic.  La  flamme  s'en 
est  allée,  flanima  abiit.  Liv. 
Le  souffle  s'en  est  allé  dans  les 
airs,  spiritus  abiit  in  auras. 
Ov.  Les  avertissements  s'en 
iront  en  fumée,  in  vanum  abi- 
hunt  vcrba  monentium.  Sen. 
Tendant  que  nous  parlons,  la 
jour  s'en  va,  dum  verba  faci- 
masit  dies. Plaut. Cic. Lo  tempi 
s'en  est  allé,  prseteriit  tempus. 
Ter.  L'heure  s'en  est  allée . 
hora  prxteriit.  Ov.  L'hiver  s'en 
est  allé,  hiems  praeteriit.  Ambr. 
Les  années  s'en  vont,  labuntur 
anni.  Hor.  Ce  temps  s'en  est 
allé,  abiit  illud  tempus.  Cic. 
Lo  flcau  s'en  est  allé,  niin-' 
quidem  jam  abiit  pestilenria. 
Cic.  La  bonne  foi  s'en  est  allfo, 
fides  abiit.  Liv.  Quand  cctt" 
vaine  terreur  s'en  fut  alleu, 
ubi  vanus  tcrror  abiit.  Liv 
Le  liquide  s'en  va  par  les  trou- 
du  peuplier,  effluit  hamor  <■ 
cavis  populi.  Plin.  Le  sang  ijin 
s'en  va,  sanguis,  qui  eùluit 
Cels.  Comme  il  sentait  la  vi  > 
s'en  aller  avec  son  sang,  cum 
unâ  cum  sanguine  vitam,  ef- 
ûuëre  sentiret.  Cic.  (Tusc,  11, 
59).  Aller  en  pente,  voy.  pente. 
T  (Au  fig.)  Etre  porté  vers  un 
but  (en  pari,  do  choses).  Voyez 
où  va  mon  idée,  vide  quo  ju- 
dicium,  meum  abeat.  Sen.  L"i 
choses  n'allaient  à  rien  moins 
qu'à  la  guerre,  qu'à  une  sédi- 
tion, ad  arma,  ad  seditionem 
res  spectabat.  Liv.  Ces  paroles 
ne  vont  qu'à  m'oCfenser,  isfi 
lerba  eo  ou  hue  spectant,  ut 
offendar  (d'ap.  Cic).  Il  y  a 
deux  sortes  d'argumentations, 
l'une  va  droit  à  la  conviction, 
argumentajidi  aatem.  dao  sunt 
gênera,  quorum  alterum  ad 
fidem  directo  spectat.  Cic.  L'ar- 
gent est  allé  à  Verres,  pec.anii 
ad  Verrem pervenit .  Cic.  L'iu:- 
ritage  est  allé  à  la  fille,  liere- 
ditas  ad  p.liam  pervenit.  Cic. 
L'annono  étaitalléeàcinquanta 
deniers,    annona    ad  denarios 

?uinquaginta pervenerat.  C;es. 
I  me  paraît  lui  aussi  être 
allé  aussi  loin  que  peut  aller 
l'extravagance  humaine,  mihi 
et  ille  pervenisse  videtur, 
qaoad  progrcdi  potuerit  ho- 
minis  amentia.  Cic.  Voyons 
jusqu'où  doit  aller  l'amour 
dans  l'amitié,  videamus  qaa- 
tenus  amor  in  amiciliâ  pro- 
gredi  debeat.  Cic..  La  divina- 
tion s'appuie  sur  la  conjecture, 
et  no  peut  aller  plus  loin 
qu'elle,  divinatio  conjectura 
nilitur,  ultra  quam  progrcdi 
non  potest.  Cic.  Il  n'y  a  qu'unj 
grande  pénétration  qui  puiis» 
aller  là,  nemo  nisi  acutissimat 
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id  potest  attingëre.  Cic.  Voyous 
poui'tant  où  ceci  va,  veramta- 
men    videamas    exitum.    Cic. 
Ces  paroles  n'allèrent  pas  jus- 
qu'à  vous ,    hsec    te   vox    non 
percatit.    Cic.    Vos   paroles  me 
sont  allées  au  cœur,  verba  taa 
meitm  in  pectas  descendêrant. 
Cf.  Sali.  lÀv.  ou  (dans  un  sens 
un     peu     dilTérent)      tua    me 
verba   commovcrunt.   Cic.   La 
chose  allait  à    bien,  bene  pro- 
redebat    (impers.).     Ter.    Cic. 
Cette  dépense  ira  à  cent  écus,  hi 
.•:umplas    nammorum    centum 
stxmmam  possunt  conÇicére  ou 
siimplas    centam    nammorum 
^et.    Cic.  Malhonnêteté  qui  va 
jusqu'à  la  scélératesse,    impro- 
bitas  scelere  Jancta.  Cic.  Bêtise 
qui  va  jusqu'à  la  folie,  insania 
Jancta  stultitià.  Cic  \\  (En  pari. 
de   ce    qui   est   en  jeu.).  Il   y 
VA  DE  tes  intérêts,  taa  res  agi- 
tur.  Hor.  Il    y  va  de   la  gloire 
du    peuple    Romain,    il     y    va 
du   salut  des   alliés  et  de    nos 
amis,   il    y  va  des  revenus  les 
plus   assurés    de  l'Etat,  agitar 
populi    Romani  gloria,  agitar 
salas   socioram,  atqae  amico- 
ram,    agantur   certissima  po- 
pali   Romani   vectigalia.    Cic. 
Quand    il  y  allait  de  son  bon 
renom,   cam  fama  ejus  agere- 
tur.   Liv.    Lorsqu'ils   ont  senti 
qu'il  y  allait  pour  eux  de  l'es- 
time publique,  qai  se  ipsos  in 
discrimen    existimationis    ve- 
nire  senserunt.  Cic.  Comme  il 
y  allait  de  l'état  de  deux  per- 
sonnes ,     cum    gaxreretar    de 
daobas  civiam  capitibas.  Cic. 
Lorsqu'il  y  va  de  votre  intérêt, 
cam  taà   quid  interest.  Cic.  11 
y  allait   de  notre   gloire,   inte- 
rerat   ad   decas.  Cic.   Plût  au 
ciel  qu'il  n'y   allât  que  de  ma 
tête,  utinam  meo  solum  capite 
decernerem.  Cic.  Il  y  va  de  la 
tête,  decernitur  de  capite.  Cic. 
11   y   va  en   quelque   sorte    de 
mon  honneur  et  de  ma  fortune, 
pro  mea  omni  (amâ  prope  for- 
lunisqae  décerna.  Cic.  ||  Aller 
(suivi  de  l'inf.  en  pari,  de  l'ac- 
tion   qui   sert   de   but).    Ne  se 
rend    pas   en    latin,    ex.  :    Ces 
eaux  vont  couler   dans   Rome, 
eœ    aqaœ    in    urbem    Romam 
eant.  Frontin.   Partie  du  mur 
une  flèche   alla    le   frapper,   e 
muro    percassas    est    sagittâ. 
Curt.  Il  Aller  (suivi  de  l'infin., 
en  pari,   d'un  futur  prochain). 
11  va  bientôt  arriver  que,  pro- 
pe est  ut...  (av.  le  subj.).  Cic. 
"?  eo  res  est  ut...  (avec  le  subj.). 
Nep.   Liv.   (Le    tour  in    eo  est 
[impers.]  ut...  est  rare.).  Il  va 
pleuvoir.piuvia  impendet.  Virg. 
Col.  Une  maison  qui  va  tomber, 
labentes  œdes.  Hor.  Le  pont  de 
bois  allait  donner  passage  aux 
ennemis,    s'il    ne    s'était    pas 
trouvé    un    homme,   pons    so- 
blicias  lier  pxne  hostibas  da- 
ait  (parf.  seul  correct  en  pareil 
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cas),    ni  anas  vir  (aisset.   Liv. 
(11,   10,  2}.  Il  Aller    (suivi  d'un 
part,    prés.,    pour   moi-quer    la 
continuité  do    l'action;.    Ne  se 
rend  pas  on  latin;  car,   à  l'in- 
dicatif,   le  présont  et  l'impar- 
fait suffisent  à  marquer  la  con- 
tinuitédol'action.  ||  Aller  (suivi 
d'un  part,  passé,  pour  signifier 
le  prochain  accomplissement  de 
l'action).  La  conjuration  s'en  al- 
lait dissipée,  j'am  res  in  eo  erat, 
at     conjaratio     dissolveretur. 
Il  (Arch.)  Pour   indiquer  qu'un 
temps  va  être  écoulé.  Il  s'en  va 
tard,  vesperascit.  Ter.  advespe- 
rascit.  Cic.  Il  s'en  va  temps  que 
je  m'en   aille,    sed   tempas  est 
jam  hinc  abire  me.  Cic.  (Tusc, 
1,  Jil,    99).  Il  s'en  va  temps  de 
se  restaurer,  nunc  corpora  cu- 
rare   tempas    est.    Liv.    (XXl, 
5h,  2).  Il   (Famil.)  Aller  a,  c- 
à-d.    convenir,     convenire , 
intr.  Plaut.  Cic.  (ex.   :  conve- 
niebatne  in  vaginam  tuam  m.a^ 
chsera  militis  ?  Plaat.  si  cothur- 
ni    laus   illa   esset    ad  pedem 
apte   convenire.    Cic.    dicitar 
Afrani    toga    convenisse    Me- 
nandro.   Hor.    absol.  noli  mi- 
rari,   si  corona  non  convenit  : 
capat  enim  magnum  est.  Cic); 
decére  (•   aller  bien    •).   tr. 
Plaat.  Cic.   etc.  (ex.   :  quin  me 
aspice  et   contemplare,  at  hxc 
vestis  me  deceat  [ci' a.pr. Plaut.]. 
qaem  decet  muliebris  ornatus, 
qaem   incessas   psaltriœ.    Cic. 
neminem  decet  intertexta  pla- 
ribus  notis  vestis  {Qaint.).  Voy. 
s'accorder,    s'adapter,    conve- 
nir,   seoir.    Aller  mal,    dede- 
cére,  tr.  Hor.  Ov.  (ex.  :  neqae 
te   ministram    dedecet  myrtus 
neqae  me.  Hor.    nec  dominam 
motee    dedecuere    comœ.    Ov.). 
Ce  poisson  ne  va  pas  à  tout  le 
monde,   piscis   iste    paucoram 
hominam    est.    Cic.  ||    (Absol.) 
Fonctionner.     Ire,     intr.     Cic. 
Procedëre,  intr.  Cic.  In  effectu 
esse   (on    pari,    de    machines). 
Liv.  Faire   aller  une  machine 
à   roues ,    rotalem    machinam 
impellëre.  Salp.   Sev.  Faire  —, 
movêre,  tr.  Cic.  (ex.  :  membra, 
manas,  capat,  etc.).  aller  (en 
pari,  d'une   machine),  movéri, 
passif.  Cic.  Son    pouls    va  trop 
vite,  venœ  celerias  moventur 
Cels.    I    (Par   ext.)  Aller  bien, 
procedëre   intr.    Ter.    Cic.  etc. 
saccedëre,  intr.  Cic.  Liv.    Cela 
va   bien,   bene  procedit.    Ter. 
Si  cola  va   bien,  si   bene  pro- 
cessit.  Cic.    Tout    d'abord  cola 
n'alla     pas    très    bien,    primo 
processif  parum.  Ter.  Cela  ne 
va     pas     très   bien    pour     lui, 
procedit  non  satis  ex  sententià. 
Cic.    ei  param  procedit.   Cic. 
Cela   va    bien,    très  bien    pour 
lui,  ei  bene,  prospère,  palcher- 
rime  procedit.    Cic.  11   a   beau 
se  remuer;    cela    ne  va  pas  du 
tout,  multa  agitanti  nihil  pro- 
cedit. Sali.  Son  entreprise  allait 
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bien,    cœptis    succedcbat.   Liv. 
Si  cola  va  commo  je  lo  désire, 
si    ex    sententià     saccesserit. 
Cic.  Cela  n'est  p-as  allé  comme 
je   l'espérais,   secus    accidit   ac 
speraveram.    Cic.     Les    choses 
commencent  à  aller  mieux  que 
je  ne   pensais,   incipit  ras  me- 
lias    ire  quam  putaram.    Cic. 
(ad  Att.,  XIV,  15,    a).  L'affaire 
va  tout  à  fait  bien,  res  prorsas 
it.   Cic.    (ad   Att.,  XIV,   20,  h). 
Los  choses  iront  toujours  bien, 
recte  semper   erunt    res.    Cic. 
Ainsi  vont    las   choses,  res  sic 
ou  ita  se  habent.  Cic.  ou  simpl. 
sic  ou  ita  se  habet.  Cic.  (cf.  p. 
Lig.,   28).  L'affaire   irait    bien, 
si...,    res   prseclarê    se    liabeat, 
si...   Cic.   Tout    va   bien,    belle 
adhuc.  Cic.  Cela  va  mal,  maie 
se  res  habet.  Cic.  Cela  va  bien, 
bene  habet.  Cic.  Il  en  va  ainsi, 
sic  habet.   Hor.    Ils    pensaient 
quo    les    choses    iraient    toutes 
seules,     omnia    sibi    proclivia 
fore    sperabant.  Auct.   b.  A(r. 
Ainsi  va  le  monde,  ita  vita  est 
hominam  Cic.    sic  vita  homi- 
nam   est.    Cic.    mores    ita   se 
habent.  Sali.  Cela  va-t-il  com- 
me   vous    voulez?    Satine    ou 
satin  salvse  (s.-e.  res  tibi  sant]? 
Plaut.    Ter.   Liv.    \    (Par    ext.) 
Commentvavotresanté,  qaomo- 
do  vales?  ut  vales?Ter.  Ellipt. 
Comment  vous  va  ?   Comment 
allez-vous?  Même  traduction. 
Je  vais    bien,    valeo,  intr.  Cic. 
Je  ne  vais  pas  très  bien,  minus 
valeo.   Cic.   Je   vais  mal,  gra  - 
viter    me    habeo.     Cic.     Notre 
TuUia  va  bien,   mais  Terentia 
n'allait  pas   très    bien,    Tallia 
nostra    recte    valet,     Terentia 
minas    belle   habait.    Cic.   Do- 
mandant  à  chacun  des  blessés, 
comment    il    allait  ,    singulof 
(sauoios),  at  se  habërent  rogi- 
tans.  Liv.    Aller   mieux,  pro(i- 
cëre,  absol.   Csel.-Aur.  ^  Fairb 
aller,   Admittêre.    tr.    Liv. 
(ox.  :   admittêre  eqiinm  in  ali- 
qaem.  Liv.)  ;  permittére  [pr. 
"  faire  aller  jusqu'à  -),  tr.  Liv. 
(ex.  :    permittére  equum.    Liv. 
qaàeqai  permitti  passent.  Liv.). 
Faire  aller  de   côté  et  d'autre, 
circumagére,  tr.  Cato.  Varr. 
.Çen.  (ex.  :  fasciam.  Cels.  cor- 
pas.  Plin.);   versâre,  tr.  Ter. 
Cic.   Virg.    etc.   (très    fréq.    au 
propre  et  au  fig.,  voy.  tourner, 
retourner).  Faire  aller  en  ligne 
droite,   dirigére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.    :    dirigére    arbores.    Cic. 
cam  neqae  (lectëre  navim  prop- 
ter  vim   (laminis  neqae  direc- 
tam  tantis  (luctibus  tenêre  pos- 
set.  Aact.b.  Alex.  [6h,  5]).  Voy. 
FAIRE,  pour  les  autrjs  construc- 
tions.     Il     LAISSER     ALLER.     Mît- 

tére,  tr.  Plaat.  Ter.  Cornif. 
rhet.  Catall.  Varr.  Saet.  (ex.  : 
mitte  me.  Plaat.  Ter.  quin  me 
mittitis  ?  Plaut.)  ;  dimittère, 
tr.  Cic.  Liv,  etc.  (ex.  :  dim.  le- 
gatos.    Liv.  {Rhodios    dçmam^ 
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/.u  .  aliquem  impunitum.  Sîill. 
incolamem.  Ca?s.l  ;  remittêre, 
tr.  Cie.  (ex.  :  remif/ërf  rainu- 
/um  adcluctam.  Cic.  habenas. 
Cic.}.  kaissoz-inoi  aller,  sine 
me  ire.  Plaut.  etc.  l.aissez-le 
aller,  $ine  eat.  Ter.  line  at 
abeat.  Ter.  Il  était  clair  que  la 
somma  qu'il  avait  feint  de  lais- 
ser aller  était  rentrée  dans  ses 
mains,  ciim  "mnes  perspicercnt 
ad  istum  illos  nammos,  71»' 
per  simulationem  ab  isto  e.vie- 
rant,  revertisse.  Cic.  (in  V'err., 
II,  i.  iô)  Voy.  LAISSER.  I  Se 
laisser  aller  à,  erumpère,  tr. 
Ter.  Cic.  Liv.  lex.  :  erumpère 
gaudium  [-  se  laisser  aller  à  la 
joie  •].  7'er.  iram  [•  à  la  co- 
lère -].  Liv.  stomachum  in  ali- 
gaem.  Cic.  in  eas  naves  indi- 
tigeniise  sixœ  ac  doloris  ira- 
ciindiam  erixpit  [.  Bibuluâ  se 
laissa  aller  à  l'irritation  que 
lui  causaient  ces  vaisseaux...  -]. 
Ca?s.  [B.  C,  III,  8,  3]  ;  erum- 
père [intr.]  in  (arorem  ou  m 
stomachum  est  une  construc- 
tion qu'on  ne  trouve  qu'à  par- 
tir de  Quintilien  et  qui,  par 
conséquent,  doit  être  évitée)  ; 
labi,  dép.  intr.  Cic.  etc.  ^ox.  : 
labor  eo,  ut  assentiar  Epicaro 
[-  je  me  laisse  aller  à  approu- 
ver Epicure  -].  Cic.  labi  ad  il- 
lon.  qui...  Cic.  veremini  ne  ta- 
bar  ad  opinionem.  Cic.  labi  in 
errorem  emendabilem.  Liv.  in 
lu.ruriam.  Justin,  in  vitium. 
Uor.)  ;  delabi,  dép.  intr.  Cic. 
(ex.  :  solitus  est  eo  delabi  in- 
terdam,  ut  diceret...  Cic.)  ; 
prolabi,  dép.  intr.  Cic.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  hac  libido  est  pro- 
lap$a.  Cic.  in  misericordiam. 
Liv,  ad  superbiam.  Tac.  lon- 
pias,  qaam...  Cic.)  ;  effundére 
se  (rare)  ou  plutôt  effuBdi, 
pass.  Liv.  Cart.  Tac.  (ex.  :  ni- 
m.io  saccessa  in  tantam  licen- 
tiamque  socordiamquc  cffusas, 
ut...  Liv.  effiindi  in  voluptates. 
Sen.  effundi  in  ou  ad  laxu- 
riam.  Liv.  totas  in  Isetitiam 
effusas  est.  Justin,  l'emploi  de 
la  prépos.  ad  est  plus  rare  que 
celui  de  ira)  ;  procumbère, 
intr.  Sen.  (ex.  :  procumbère  in 
voluptates.  Sen.  [ép.,  18,  2])  ; 
indulgére,  intr.  Cic.  Xcp. 
Virr/,  {ex.;somno.  Tac.laxariœ. 
Curt.  dolori.  Nep.  novia  ami- 
citiis.  Cic.  impars,  si  aviditati 
indulgeretur.  Liv.)  ;  sequi,  tr. 
Cic.  (ex.  :  qu3e  quidem  sapien- 
tes  sequantur  [•  les  sages  s'y 
laissent  aller  »].  Cic.  nos  pro- 
babilia  multa  habemus,  quse 
sequi  facile,  affirmàre  vix  pos- 
simas  [-  nous  regardons  comme 
probables  bien  des  croyances 
auxquelles  nous  nous  laissons 
aller  volontiers,  mais  dont  nous 
ne  sommes  pas  sûr»  ■].  Cic. 
(.4cad.  pr..  Il,  3]).  Ne  pas  se 
laisser  aller  à,  temperâre, 
intr.  Cœs.  Liv.  l'Un.  j.  Tac. 
.ex.    :    temperâre    ab    injuria. 
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Cses.  temperâre  irse,  tibidini, 
etc.  ^a//.  Liv.).  Voy.  s'.tnsTE- 
NiK.  Se  laisser  aller,  c.-ci-rf. 
s'abandonner ,  coJlabi,  dép. 
intr.  Sen.  (ex.  :  ne  militun\ 
animi,  si  fractam  dacis  siii 
mentem  viderinl,  et  ipsi  colla- 
bantur.  Sen.  [ad  Polyb.,  5,  .'1]; 
voy.  s'abandonner.  Se  laisser 
aller,  c.-à-d.  so  négliger,  s'a- 
bandonner; voy.  cas  mots.  So 
laisser  aller,  c.-à-d.  manquer 
d'entrain,  de  vigilance,  dor- 
mitàre,  intr.  Plaut.  Cic.  //or. 
Quint,  (ex.  :  non  enim  nunc 
tibi  dormitandum  neque  cunc- 
tandi  copia  est.  Plaut.  quan- 
doqae  bonus  dormitat  Uome- 
rus.  lior.  cum  Ciceroni  Demos- 
tlienes  dormitâre  vidcatur. 
Quint,  ista  oscitans  et  dormi- 
tans  sapienlia  Sœvolaram. 
Cic).  Qui  se  laisse  aller,  prse- 
ceps,  adj.  S'a//.  Liv.  (ex.  ; 
prs;ceps  in  aiaritiam  et  crude- 
litatem  animus.  Liv.  prxceps 
ingenio  in  iram  erat.  Liv. 
prœceps  ad  e.rplcndam  cupidi- 
nem.  Sali.);  proclivis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (Voy.  enclin).  Qui  se 
laisse  aller,  c.-à-d.  mou,  elTe- 
rainé,  mollis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
Voy.  MOU. 

.'î.  aller,  s.  m.  Action  d'aller. 
ItUS,  ÙS,  m.  Z.ucr.  Cjc.  etc. 
iox.  :  noster  itus,  rcditus.  Cic. 
vota  pro  ita  et  reditu  suo  sus- 
cipi.  Suet.). 

alliable,  adj.  Qui  peut  être 
allié.  Sociabilis,  e,  adj.  Plin. 
Fig.  Défauts  alliables  avec  des 
qualités,  quse  vida  cam  virtati- 
bus  possant  sociari. 

alliage,  s.  m.  .action  d'unir 
(arch.).  Voy.  union.  1  .action 
d'allier  un  métal  avec  d'autres. 
Temperaiio,  ônis,  f.  Cic. 
Vitr.  (ex.  :  t.  a^ris  Corintidi. 
Cic).  Il  Combinaison  do  plu- 
sieurs métaux.  Temperatura, 
œ,  f.  Vitr.  Plin.  (ex.  :  f.  a'ris, 
ferri.  Plin.).  Au  fîg.  mixtura, 
se,  r.  Qnint.  Suet.  ^ex.  :  m.  ^- 
gararum.  Quint,  m.  vitiorum 
atque  virlutam.  Suet.).  ||  Mé- 
tal combiné  avec  un  autre. 
Alliage  de  cuivre,  /Es,  œris,  n. 
Cic.  Sen.  Plin.  Qui  est  sans  al- 
liage, sinceras,  a,  um,  adj. 
Cic.  purus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Curt.  Plin. 

alliance,  s.  f.  Union  contractée 
entre  plusieurs  peuples.  Foe- 
dus,  eris.  n.  Cic.  etc.  (ex. 
frederis  pacium.  Flor.  fœdus 
facère  cam  aliriao  ou  icère  ou 
(crire.  Cic.  (œuus  et  amicitiam 
dure.  Sali,  fœdus  frangère, 
rianpëre,  violàre.  Cio.)  ;  socie- 
tas,  àtis  {pr.  état  résultant 
d'un  traité  d'alliance),  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  societatem  colre,  sta- 
taëre,  inire.  conflàre.  Cic.  so- 
cietatem conciliâre.  Cic.  con- 
firmâre.  Cic.  nalla  socielas 
nohis  cum  tyrannis,  et  potius 
summa  distractio  est.  Cic.  so- 
cietatem labefactâre,  dirimêre. 


ALL 

Cic  bclli  societas  [•  alliance 
oflensivo  et  défensive  '].i>all.', 
consociatio,  ônis.  f.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  c.  hominum.  Cic. 
[de  oir,  1,  100].  communis  to- 
tius  generis  hominum  conci- 
liatio  et  consociatio.  Cic.  [ib., 
1,  liill],  communitas  consocia- 
tioque  liumana.  Cic.  [ib.,  I, 
1571.  c.  gentis  ejus.  Liv.  [Xl.| 
0,  10])^;  amicilia,  m,  f  Cic. 
Cœs.  Sali.  Liv.  (ox.  :  amicilia 
et  fœdus.  Sali,  amicitia  ae 
societas  on  socictasque.  Sali, 
societas  et  amicitia  ou  amici- 
tiaque.  Cic.  Sali,  amicitiœ  fœ- 
dus. Sali,  in  anvioitiam  populi 
Romani  venirc.  Liv.  (Voy.  ami- 
tié). Concluro  une  alliance  of- 
fensive et  défensive,  in  omnia 
belli  pacisque  consilia  se  con- 
sociâre.  Liv.  Les  cités  étrus- 
ques étaient  unies  entre  elles 
par  un  traite  d'alliance  olVon- 
sive  et  défensive,  urbes  Etrus- 
corum  mutuo  fœdere  aii.rilii 
ad  bella  et  repellenda  et  infe- 
renda  prcCstandi  tenebantar. 
Flor.  Voy.  licue.  1  Union  par 
mariage.  CoBDUbium,  ïi,  n. 
Cic.  Sali.  Liv.  (ex,  :  connubii 
societas.  Liv.  par  connubia 
Gœtulos  sibi  miscêre.  Sali, 
sequnntur  connubia  et  affmi- 
tates.  Liv.).  Voy.  mariage.  I| 
Union  entre  familles.  Affini- 
tas,âtis  (parenté  par  alliance), 
f.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  ;  afÇmitatis 
conjunctio.  Cic  affmitas  inter 
Cœsarem  Ponipejamque  con- 
iracta  nuptiis.  Vell.  et  amicitià 
et  affinitate  juncti.  Val.-Max. 
cum  aliquo  maximis  vincatis 
et  propinquitatis  et  afÇmitatis 
conjunctus.  Cic.  affinitatem 
j'ungère  cum  aliquo.  Liv.  Jus- 
tin. af§,nitate  conjungi  cam 
aliquo.  Nep.  affinitate  sese  dc- 
vinclre  cam  ali<iuo.  Cic  affi- 
nitate aliquem  attingêre.  Cic 
is,  quicam  tibi  affmitas  inter- 
cedit.  Cic.  in  affinitatem  ali- 
cujus  pervenire.  Cic.  aliquem 
in  affmiiatcm  recipère.  Vell.  au 
plur.  divortia  atque  aff.nita- 
tum  discidia.  Cic.  propinqai- 
tatibus  affmitatihusque  con- 
juncti.  des.  affinitates  cum 
primoribiis  jungëre.  Liv.).  Pa- 
rent par  alliance,  affinis,  is, 
(Abl.  e  et  i),  m.  et  f.  Plaut.  Cic 
etc.  1  (Au  fig.J  Union  d'élé- 
ments disseraLlables.  Con- 
junctio, onis,  f.  Varr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  con^'anctio  ignis  et 
humoris.  Varr.  conj.  mentis 
cam  extcrnis  mentibus.  Cic.);, 
concordia,  œ,  f.  Hor.  Ov, 
Plin.  (ox.  :  concordia  reram  aa 
repugnantia.  Plin.);  societas, 
atis,  f.  Cic  Liv.  Plin.  (ex.  ; 
societas  nominum.  Plin.  socie- 
tatem. habere  cam  aliqaà  re 
[d'apr.  Nep.]).  —  de  mots, 
junctura,  se,  f.  //or. 
allié,  éo,  s.  m.  et  f.  Peuple  uni 
à  un  autre  par  un  traité.  So- 
cius,    ïi,  m.    Cxt.   Cic.   (ex.: 
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iocio»  sibi  arcessunt.  des.  hu,iç 
popalo  socii  (aérant.  Cic.  soçii 
Carthaginiensiam  populi.  Liv. 
êocia  civitas.  Quint.)  ;  fœdera.- 
tUS,  3,  um,  adi.  Cic.  Nep. 
Sael.  (e\.  :  (.populos.  Cic.  gén- 
ies. Haet.  (.  civitas.  Cic.  Nep. 
subst.  (œderati,  orum,  m.  pi. 
Cic.  [p.  Balb.,  SO]).  rVallié, 
des  alliés,  relatif  aux  alliés, 
socialis,  e,  adj.  Cic,  Liv.  (ex.: 
socialis  lex.  Cic.  sociale  (œdus. 
Liv.  s.  (ids3.  Liv.  s.  exercitus. 
Liv.  s.  bellum.  Nep.]. ^Personne 
unie  à  une  autre  par  la  parenté 
résultant  d'un  mariage.  A((ini- 
tate  janctas  ou  conjunctas  cam 
aliquo.  Cic.  a(linis,  is  (abl.  i 
ou  e^,  m.  et  f.  Vie.  etc. 
allier  (lat.  alligare),  v.  tr. 
Unir  des  peuples  par  un  traité. 
Consociàre  ,  tr  .  Cic .  Tac  . 
V.  pronom.  S' —  avec  qqn,  so- 
cietatem  cum  aliquo  conjan- 
gère.  Sali,  societatem  (acëre. 
Liv.  (œdere  alicui  jangi.  Liv. 
amicitiam  (acëre  ou  institaère 
cum  aliquo.  C.vs.  Sali,  venlre 
alicui  in  amicitiajn.  Cses.  ^ 
Unir  des  personnes  ou  des  f.i- 
milles  par  un  m.vriage.  Voy. 
M*RiEB.  S'—  à  qqn,  matrimo- 
nio  secam  conjungëre  aliquam. 
Curt.  cam  aliquo  a((initate 
conjangi.  Nep.  a(^nitatem  jan- 
gëre  cum  aliquo.  Liv.  Justin. 
a((initate  sese  devincîre  cam 
aliquo.  Cic.  1  Combiner  des 
métaux.  Temperâre,  tr.  Plin.  || 
(Au  fij;.).  Unir  des  éléments 
dissemblables.  Sociàre,  tr.  Cic. 
Consociàre,  tr.  Cic.  —  la  force 
de  la  pensée  à  l'habileté  de  la 
parole,  sociâre  vim  reram  cum 
dicendi  e.rercitatione.  Cic.  Voy. 

UNIR. 

allitération,  s.  f.  Conson- 
nance  par  retour  d'une  même 
syllabe  ou  d'une  même  articu- 
lation, .■assimile,  is,  n.  Auct. 
carm.  de  (ig.  1S7  (p.  6S  Halm.). 

allocation,  s.  f.  .action  d'al- 
louer et  ce  qui  est  alloué.  At- 
tributum,  i.  n.  Varr.  (de  ling. 
Lat.,  V,  ISI).  Accorder  des  — 
pour  les  jeux,  decernere  peca 
nias  ad  ludos.    Cic.   Voy.  al 

LOUER. 

allocution  flat.  allocatio . 
Plin.  j.  Suei.j.  Harangue  d'un 
général  à  ses  soldats.  Contio. 
onis.  L  Cic  Liv.  ||  (Par  ext.) 
Médaille  représentant  un  géné- 
ral haranguant  ses  soldats.  Al- 
locatio, onis,  f.  Scr.  post.  1 
(Par  ext.).  Petit  discours  pro- 
noncé en  public.  Oratiancula, 
pe,  f.  Cic. 

allonge,  s.  f.  Allongement,  dé- 
lai (arch.).  Voy.  ces  mots.  ^  Ce 
qui  sert  à  allonger.  Additamen- 
tam,  i.  n.  Cic. 

allongé,  ée,  adj.  Rendu  plus 
long.  Longior  factus.  Cic. 
Forrectus,a,um,  p.  adj.  Sen. 
(ex.  :  [  arfcs]  in  longum porrecta 
est  [•  la  ville  a  une  forme  al- 
longée   "].   Cinc.-Alim.    Plaat. 
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Compar.  porrectior .  Plaut. 
Sen.  ;  au  fig.  :  porrectse  litter,v 
syllabxve  [opp.  à  correptx]. 
Quint.  [I,  6,  32;  cf ,  1,  7,  l'.]); 
productus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Quint.  Tac.  (ex.  :  tan% 
[digitus  ]  paullo  oroductior. 
Quint,  productiore  cornu  si- 
nislro  [■  aile  gauche  •].  Tac. 
prodactisfimam  sarmentum  , 
llagellum.  Col.  productum  no- 
men.  Cic;  t.  de  prosodie  :  pr. 
littera  [opp.  à  correpta,  brevis]. 
Cic.  extrema  [syllaba]  producta 
atqae  longa.  Cic.  productiora 
alla  et  quasi  excurrentia  [opp. 
à  mutila  quœdam  et  quasi  de- 
curtata].  Cic.  •  objiciebat  <•  o 
litterâ  producta  multos  légère 
audio.  àelL).  |  (Par  ext.)  Plus 
long  que  ne  le  sont  d'ordinaire 
des  objets  analogues.  Corps  al- 
longé, proceram  corpus.  Plin. 
j.  Cou  allongé,  proceram  col- 
lum.  Cic.  Museau  (ou  bec)  al- 
longé, proceram  rostram.  Cic. 
procarrens  rostrum .  Plin  . 
Oreilles  allongées,  acut3e  aures. 
Hor.  Au  fig.  Une  mine  allon- 
gée, tristis  vultus.  Cic.  (rons 
Iseta  parum.  Virg. 
allongement,  s.  m.  Action 
d'allonger.  Porrectio,  ônis, 
f.  Corni(.  Cic.  (ex.  :  p.  celei-is 
bracctiii.  Corni(.  [rhet.,  III,  S7]. 
digitorum  [opp.  à  contractio], 
Cic.  [de  nat.  deor.,  II,  150])  ; 
proauctio,  onis,  f.  Cic.  (seul, 
dans  qqs  expressions  techni- 
ques, ex.  :  productio  f"  allon- 
gement d'un  mot  pari  interca- 
lation  d'une  syllabe  •].  Cic. 
[top.,  36].  Gell.  [XI,  15,  6;  8]; 
productio  [opp.  à  confrocito  (ou 
à  correptio],  "  allongement 
d'une  syllabe  [t.  de  prosod.]  ■ 
Cic);  projectio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.  :  p.  bracchii  [opp.  à  con- 
tractio]. Cic.  [or.,  59];  inten- 
tatio,  onis,  f.  Sen.  (ex.  :  in- 
tentatio  digitorant.  Sen.  [de 
ira,  II,  il,  2]).  Voy.  allonger. 
allonger,  v.  tr.  Rendre  plus 
long  en  ajoutant  quelque  chose. 
Longiorem  {aliquam  rem)  ou 
longius  (  aliqaid  )  reddêre. 
Cic.  etc.  1  Rendre  plus  long  en 
étendant  ou  en  déployant. 
Porrigëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
p.  manum.  Cic.  m,embra.  Cic. 
au  fig.  :  p.  aciem  [-  sa  ligne  de 
bataille  •].  Sali.  Auct.  b.  A(r. 
p.  syllabam.  Ov.  [ex  Pont.,  IV, 
13,  13,  Sq.]  Qaint.  [1,  6,  32])  ; 
exporrigère,  tr.  Auct.  b.  A(r. 
Plin.  etc.  (ex.  :  qui  novem  ju- 
geribas  [il  faudrait  jugera]  ad 
in(ero3  exporrectas  jacëre  di- 
citur.  Ilyg.  serpens  exporrecta. 
Vitr.  crara  exporrigentia  se. 
Plin.  polypi  resupinati  e.xpor- 
rigunt  se.  Plin.  au  fig.  :  p. 
équités  in  longitudinem.  .4uct. 
b.  A(r.)  ;  producére,  tr.  Cxs. 
Cic.  Liv.  Gell.  (ex.  :  producére 
dentibus  pelles.  Mart.  (errum 
incude.  .laven.  sapercilium  acu 
[-  avec  le  crayon  ■■].  Juven.  au 
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fig.  :  producére  paulalam  cor- 
nu [-  son  aile  -].  Liv.  mediam 
aciem.  Frontin.)  ;  projicére, 
tr.  Cic.  Qaint.  (ex.  :  projicére 
brachium.  Cic.  pectaa  ac  ven- 
trem.  Quint,  urbs  projecta  in 
altum  ["  dont  les  constructions 
s'allongent  dans  la  mer  ■>].  Cic. 
projicére  hastam  [-  allonger  un 
coup  de  Javeline  -].  Nep.  cli- 
peum  prse  se  [«  se  couvrir  de 
son  bouclier  on  allongeant  le 
bras  -].  Liv.)  ;  extendére,  tr. 
Liv.  Plin.  J.  (ox.  :  extendére 
labellum.  Juven.  e.xtento  ca- 
pite  [■  en  allongeant  la  tête  ■>] 
carrére.  Liv.  extendére  aciem 
latius  [-  allonger  sa  ligne  de 
bataille  '].  Curt.  extendi  epis- 
tulam  ou  extendi  me  epistulâ. 
Plin.j.);  prœtendère,  tr.  Liv. 
(ex.  :  propagines  e  vite  altius 
prœtentse.  Fab.  Pict.  op.  Gell. 
[X,  15,  13]  ;  protendére,  tr. 
Curt.  Tac.  (ex.  :  protendére 
manas.  Tac.  dextram.  Curt. 
cervices.  Tac.  brachio  ab  aure 
protenso.  Quint,  protentis  ma- 
nibas.  Lact.  protentis  hastis. 
Tac.  sestaantem,  canis  lingaam 
protendére.  Hier,  [ep.,  125,  18; 
cf.  Pers.,  sat.,  1,  60],  digitus 
médius  longissime  protenditnr. 
Plin.)  ;  intentàre,  tr.  Petr. 
(ex.  :  intentàre  manas.  Petr.); 
explicâre,  tr.  Cic.  Plin.  (ex.  : 
(oram  laxûre  et  usque  ad 
atrium  Libertatis  explicâre. 
Cic.  Capua  pianissimo  in  loco 
e.rplicata.  Cic.  montes  Asise 
nobilissiTni  in  hoc  tracta  se 
explicant.  Plin.  sans  spéc.  :  ex- 
plicâre ordines,  agmen,  aciem. 
Liv.).  S'allonger,  in  longitudi- 
nem crescëre  (en  pari,  d'une 
plante,  etc.).  Col.  in  longitudi- 
nem porrigi.  Auct.  b.  Afr.  ex- 
tendi. Cart.  extendére  se.  Mêla, 
prodire.  Plin.  Ville  qui  s'al- 
longeait sur  la  croupe  du  mont 
Albain,  porrecta  in  dorso  (Al- 
bani  montis)  arbs.  Liv.  Jus- 
qu'au point  où  s'allongeait  le 
terrain  découvert,  qaem  ad  (i- 
nem  porrecta  loca  aperta  per- 
tinebant.  Cœs.  Le  rivage  s'était 
allongé,  processerat  litas.  Plin. 
j.  L'Italie  s'allonge,  procedit 
Italia.  Mêla.  Le  coté  s'allonge 
sur  une  étendue  de  seize  cents 
stades,  latas  mille  et  sexcenta 
stadia  in  longitudinem  pro- 
currit.  Curt.  Le  nuage  noir 
avait  dérobé  à  la  vue  la  partie 
allongée  du  cap  Misène,  nubes 
atra  Miseni  quod  procurrit 
abstulerat.  Plin.  j.  S'allonger 
(pour  tirer  un  coup),  assargè- 
re,  intr.  Virg.  S'allonger  pour 
dormir,  pandicalâri,  dép.  intr. 
Plaut.  (Men.,  832).  Laisser  s'al- 
longer, promittëre[ramo3,  etc.). 
Coi.  1  Rendre  plus  lon^  en  fai- 
sant durer.  Producere,  tr. 
Cic.  Qaint.  Gell.  (ex.  :  primam 
litteranx  producére  [■  allonger, 
c.-à-d.  prononcer  longue  la 
première    lettre  •].    Cic.  sylla- 
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bam.  Qaint.  GelL]  ;  dilatàre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  d.  orcitionem. 
Cic.);  extendêre,  tr.  Vell. 
Sen.  Plin.  j.  (ex.  :  extendêre 
vitx  spatium.  \'ell.  in  l'ariis 
sermonibas  vesperj  ejctenditar. 
Plin.  j.  extendêre  tempus  epa- 
larim  saaram.  Plin.  /.);  tra- 
bëre,  tr.  fie.  Sali.  Liv.  (ox.  t. 
tempos.  Sali,  bellum.  Liv.)  ; 
proferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
proferre  \-itam.  Cic.]. 

allouer,  v.  tr.  Placer  auprès 
(arch.).  Voy.  placer.  ^  (Par 
ext.).  Mettra  au  servica  de  qqu. 
Voy.  SERVICE.  S'allouer,  se  ou 
operam  saam  iocàre.  Gell.  Jus- 
tin. Voy.  LocER.  T  Attribuer  à 
qqn,  à'qqch.  Attribuêre.  tr. 
Liv.  (ex.:  his  rebas  omnibas 
terni  in  milia  seris  attribueren- 
tar.  Liv.  [X.\XIX,  ii,  3]);  de- 
cernèTe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d. 
pecanias  ad  lados.  Cic.  peca- 
nias  ad  templam  monumen- 
tamqae  alicaïas.  Cic.).  Allouer 
une  solde  à  l'armée,  consfitoé- 
re  sera  mililibas.  Liv. —  une  ré- 
compense à  quelqu'un,  prae- 
miam  alicai  proponére.  Liv. — 
une  annuité,  annaa  prxbêre. 
Sen. 

allnmage,  s.  m.  Action  d'allu- 
mer. Accenstis,  us,  m.  Plin. 
Accensio,  onis,  f.  Hier. 

allumer,  v.  tr.  Rendre  Icmi- 
neui.  Illaminâre,  tr.  Cic.  Voy. 
LUMINEUX.  La  lune  qui  s'allume 
aux  rayons  du  soleil,  lana  ra- 
diis  solis  accensa.  Cic.  Al- 
lumé, ardent,  entis,  p.  adj. 
Sen.  (Conf.  ardentes  crudc- 
litate  simal  ac  saperbiâ 
ocali.  Sen.  rh.).  ^  Rendre  lu- 
mineux en  enflammant.  Ac- 
cendére.  tr.  Cic.  (ex.:  lacer- 
nam.  Phsedr.  Sen.  faces.  Cic. 
tas  Liv.);  incendëre.  tr.  Ca?s. 
Cic.  etc.  (ex.:  capas  pice  refer- 
ias.  Ca?3.  tas  et  odores.  Cic.)  ; 
inOammàre,  tr. Cic.  etc. (ex.: 
infl.  taedas  iis  ignibus,  gui  ex 
jEtnâ  erumpant.  Cic.  S' — ,  ar- 
descére,  intr.  Virg.  Plin.  ac- 
cendi,  pass.  Cic.  Allumé,  ar- 
dens,  entis,  p.  ad.  Cic.  etc. 
(ex.:  ardentes  tœdse.  Ean.  fr. 
faces.  Cic.  i-is  lignoram  ar- 
dens.  Liv.  ardens  lacerna. 
Val  -Max.).  Etre  allumé,  ardê- 
re,  intr.  Petr.  (ex.:  Jam  lacer- 
nsp  mihi  plares  videbantur  ar- 
dëre.  Petr.).  ^  Enflammer.  Ac- 
cendëre,  tr.  Cic.  Liv.  Cari. 
(ex.:  ignem  flata.  Cart.  scintil- 
lam  levem  ignis  flando.  Liv.)  ; 
incendére,  tr.  Col.  (ex.:  incen- 
dëre Uni  igné  et  tenaibas  ad- 
modum  lignis  fornacem.  Col. 
[I.X,  29,  3].  —  un  incendie,  in- 
cendium  excitùre.  Cic.  conflà- 
re.  Liv.  facére.  Cic.  —  du  feu, 
ignem  fâcêre.  Cses.  ignem  exci- 
tàre.  Cses.  Il  duTendit  d' —  dos 
feux,  ignés  péri  prohibait.  Cses. 
g  (Au  fig.)  Accendêre.  tr. 
Sali.  Liv.  etc.  (ex.:  ace.  sitim. 
Cets.  (ebrem.  tels.  aedUionem, 
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prnlium.  Liv.  spem,  invidiam.  I 
Z.ii-.  iram.  Curt.  ex  trifciiniciâ 
pctestate  omnes  discordix  ac- 
ceixsse.  Sali,  studia  Numida- 
rum  in  Jugurtliam  accensa. 
Sali,  discordiam.  Liv.);  incen- 
dére, tr.  Cic.  (ex.:  inc.  capidi- 
tatem,  odia.  Cic);  inûammâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  inf.  ani- 
mes. Cic.  cupiditates.  Cic. 
odium.  Cic);  excitàre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.;  amor;:s.  Cic.  iras. 
Liv,  n\otus  in  animis  hominam 
vel  excitàre  vel  sedàre.  Cic). 
S'—.  Ardescére.  intr.  Lacr. 
Ov.  Tac.  (ex.:  ardescére  libidi- 
nibas.  Tac);  inardescëre, 
intr.  op.  Quint.  'Jac.  (ex.: 
affectas  omnis  langaescat  ne- 
cesse  est,  nisi  voce,  valtu... 
inardescat.  Quint,  cupidine  [il 
faudrait  capiditate]  vindictse 
inardescSre.  Tac  [ana.,  VI, 
32]);  excandescëre,  intr. 
Cœl.  ap.  Cic.  Suet.  (ex.:  nisi 
ira  excandaerit  fortitudo.  Cic. 
[Tusc,  IV,  J.3].  absol.  Csel.ap. 
Cic.  Suet.).  S' — insensiblement, 
gUscëre,  intr.  Cic  (ex.:  ad 
Javenilem  libidinem  copia  vo- 
laptatam  gliscit  illa,  ut  ignis 
oleo.  Cic.  [Hort.  fragm.  66]  ap. 
Non.  [22,  21]).  Etre  allumé, 
ardére,  intr.  Cic  (ex.:  om- 
nium in  illam  odia  civiam  ar- 
debant  desiderio  met.  Cic). 

allumeur,  s.  m.  Celui  qui  est 
chargé  d'allumer.  Accensor, 
oris,  m.  Aag. 

allure,  s.  f.  Manière  d'aller. 
Gressus,  ùs,  m.  Phxdr.  Val.- 
ilax.  (ex.:  delicatas  et  langtzi- 
das.  Phxdr.  gressam  acceleri- 
re.  Ace.  fr.  maturàre.  Val.- 
Max.);  ingressus.  ûs,  m.  Cic. 
Plin.  Suet.  lex.:  tarditatibus  in 
ingressu  ati  moUioribas.  Cic. 
ati  ingressu  tardo.  Cic);  gra- 
dus.  ùs,  m.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.; 
gradam  addere  [s.-o.  gradai], 
•  augmenter  son  allure  •.  Liv. 
spondeas  habet  stabilem  quen- 
dam  et  non  expartcm  dignita- 
tis  gradum.  Cic  minaëre  gra- 
dam [-  modérer  son  allure  •]. 
Liv.);  incessns,  ùs.  m.  Cic. 
Sali.  etc.  (ox.:  inc.  citas  modo, 
modo  tardas.  Sali,  inc  tener  et 
mollis.  Sen.  inc.  fractus. 
Qaint.  incessum  fingëre  [•  ré- 
gler son  allure  -J.  Cic).  || 
Moyen  d'aller,  do  se  transpor- 
ter quelque  part  (arch.).  Vectio, 
ônis,f.  Cic  (de  nat.  deor.  11,6  i, 
151).  Vehicalum,  i,  n.  Cic.  Liv. 
Lact.  1  Manière  de  se  compor- 
ter. Habitas,  ûs,  m.  Cic  etc. 
(ex.:  h.  corporis.  Cic.  diversus 
est  habitas  ascendentium  et 
descendent iam.  Sen.  iratorum 
habitum  intuere.  Sen.  au  plur.: 
Iiabitas  moderati  sequabiles- 
aue.  Cic);  ratio,  onis,  î.  Cic. 
(ex.:  ita  (iet,  at  tua  ista  ratio 
existimetur  astata  [•  allures 
d'un  homme  rusé  •],  meum  hoc 
consiliam  necessarium.  Cic); 
mos,  moris,  m.  Ter.  et  surt. 
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au  plur.  mores,  um,  m.  Cic. 
etc.  (ox.:  i/i<i  istic  mos  est?  Ter. 
[heaut.,  5'j2]  mores  commodi. 
Cic).  Avoir  des  allures  suspec- 
tes et  {absol.)  avoir  des  allures, 
su5/)iciosam  esse.  Cic.  et  (dans 
un  sens  sptcial),  amori  operam 
dure.  Plaat.  (En  pari,  de»  cho- 
ses.). La  chose  prend  une  mau- 
vaise allure,  res  maie  vcrtit. 
Cic.  .Vllure  d'une  phrase,  sen- 
scntiœ  conformatio.   Cic.  Voy. 

TOCRVURE. 

allusion,  (lat.  allasio,  ■  badi- 
nage  •  .irn.  Cassiod.)  s.  f.  Ba- 
dinaqe  (arch.).  Voy.  ce  mot.  1 
Paroles  qui  font  penser  à  qqn 
ou  à  qqch.  Faire —  à  Zenon, 
Zenonem  significûre.  Cic  Allu- 
sions assez  spirituelles,  (acetias 
signif.cata.  Cic.  Faire  —  à  qqch  , 
ad  aligaid  alludëre.  Ps.-Ascon. 
—  obscure,  xnigma,  âtis,  n. 
Cic  Qaint. 

alluvial,  aie,  adj.  Produit  par 
alluvion.  Alluvias,  a,  am,  adj. 
Grom.  vet. 

alluvion,  s.  f.  Mouvement  da 
l'eau  qui  se  porte  sur  le  rivage. 
Allavies,  ci,  f.  Col.  (III,  11, 
8).  1  Dépôt  que  laissent  les  eaux 
en  se  retirant.  Allavio,  onis,  f. 
Cic  Jet.  Grom.  vet.  D'alluvion, 
formé  par  alluvion,  allavias,  a, 
um,  adj.  Grom.  vet.  Iles  for- 
mées par  alluvion,  circamla- 
liones.  Cic.  Jet. 

almanacb,  s.  m.  Calendrier 
contenant  des  renseignements 
divers  sur  les  astres.  Te  temps, 
etc.  Ephemeris,  idis,  (Ace. 
plur.  idas),  f.  Cic.  (p.  Quinct. 
57).  iVep.  (Att.,  13,  6).  Ov.^ 
(Par  ext.)  Recueil  de  renseigne- 
ments. Libellas,  i,  m.  Cic. 
(Prov.)  C'est  un  faiseur  d'al- 
manachs  (c.-d-d.  de  pronos- 
tics), hariolatar.  Cic. 

aloès,  s.  m.  nom  d'une  plante. 
Aloe,  es  (gr.  iXéi)),  f.  Cels. 
Plin.  Aloès  d'eau  (plante  aqua- 
tique), stratiotes,  se  (gr.  (rcpa- 
TiÛTTji:),  m.  Plin. 

aloi,  s.  m.  Alliage  (arch.)  Voy. 
ce  mot.  1  (Par  ext.)  Titre  de 
l'alliage.  ASraria  ratio.  Cic.  (p. 
Quinct.,  l'T).  Il  Valeur  d'une 
chose  ou  d'une  personne.  Pre- 
tiam.  îi,  n.  Cic  etc.  De  bon 
aloi,  bonus,  a,  am,  adj.  Cic 
Monnaie  do  bon  aloi,  nammas 
bonus.  Cic.  probam  argentum. 
Cic  Monnaie  de  mauvais  aloi, 
adulterinus  nummas.  Cic.  Mar- 
chandise de  bon  — ,  proba 
merx.  Plaat,  Denrée  de  bon 
— ,  proba  res.  Cic.  Récompen- 
se de  mauvais  aloi,  improba 
merces.  Plaat.  Défense  de  mau- 
vais aloi,  improba  de(ensio. 
Cic. 

alonge,  etc.  Voy.  allonge,  etc. 

alopécie,  s.  f.  Maladie  de  la 
peau  amcnantlachute  partielle 
ou  totale  des  cheveux.  Alope- 
cia,  SB  (gr.  àXwTtexia) ,  f.  Th.- 
Prisc  (1,  6).  Pline  (XX,  M, 
etc.)  emploie  ce  mot  au  pluriel 


1 


ALO 

lalopeciso),    pour     designer    los 
places   oi    manquent  les    che- 

elors,  adv.  A  ce  momont-Ià. 
Tum  ou  «une,  adv.  Tcr.Cic. 
etc  (sert  à  désigner  un  rao- 
menJ  du  passé  coïncidant  avec 
un  autre;  ox.  :  «'"'"■.••/"T'.- 
Cic.  tam...  cum...  Qamt.ixbv... 
tam...  Ter.  posUjuam...  tam  . 
Sali,  redu^tls  in  curiam  lega- 
lis  tam...  Liv.  si...  tam...  Fer. 
Cic.  avec  renforcem.  tam  de- 
n^am  ['  alors  vraiment  -  . 
Plaut.  Liv.  tam  denwae.  PlaaL 
Cic.  tam  maxime.  Clamt.  tam 
vero.  Cic.  Sali.  tanc...  cum... 
Cic.  Qaint.  av.  renforc.  (une 
d..mum ou  demamtanc.  cam 
Plaat.Col.3.hso\.Plaat.Çie.Ç^s. 
Prop.)  ;  eo  tempore  (-  alors, 
c.-a-d.  à  l'époque  dont  il  est 
question  -).  Cic.  etc  lllo  tem- 
iore  (■  alors,  c.-a-d.  en  ce 
Îemps-U  .).  Cic.  ea.  ou  tllaae- 
tate  (mêmes  significations).Cic. 

etc.  iL'.dée  a-  .  alors  .  est --en- 
duoqqf.parl'adj.pron.iiie.ex.: 

sextum  illam  consalatam  ge$- 
sit,  .  il  eut  alors  son  si.'tieme 
consulat").  La  mode  d-,  qax 
consuotado  tam  erat  ou  con- 
saetado  qaalis  tam  erat.  Le 
^^and  général  d'— ,  imperator 
ÏUis  temporibas  maximas.  Liv. 
(on  pourrait  dire  aussi  impera- 
tor eias  ou  illiai  xtatis  mojci- 
mas).  Alors  comme  alors  (c- 
à-d.  comme  cela  se  pourra), 
at  at  erit.  Plaat.  Cic.  ias- 
qu'alors,  asgae  ad  id  (ou  lUad) 
tempas.  Cic.  antea.  Cic.  1  (Par 
e\t  )  A  ce  moment.  Tum,  adv. 
Cic.  etc.  {e\.:tamScipio...Cic. 
tam  ille...  Cic);  Jfci,  adv  Ter. 
Cic.  (ex.:  ibi  infit.  Liv.  ibi  ira 
est  sappressa.  Liv.  ibi  demum 
[.  alors  vraimont  -].  Ter.  ibi 
tam.  Cic.  ibi  vero.  Sali.};  iiiiÇ, 
adv.  Plaat.  Liv.  (ex.:  ego  illic 
me  aatem  assimalabam  qaasi 
stolidum.  Plaat.);  nunc,  (en 
pari,  d'un  fait  passé  ou  à  venir 
qu'on  envisage  comme  présent), 
adv.  Cic.Nep.  (ex.:  nunc  reas 
erat.  Cic.  nanc  crimen  in  caa- 
sa  refrùvit.  Cic.  nanc  demam 
se  voti  esse  damnatam.  Nep. 
nanc  naper.  Ter.).  Et  alors, 
aiguë,  conj.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.:  qao  imas  anâ?  ad  pran- 
diam?  atqae  illi  tacent.  Plaat. 
hic  Qainctiam...  hastà  transfi- 
git:  atqae  ill-^...  procïdit.  Liv. 
samma  omniam  exspectatio 
qaidnamsententia;  (errent  levés 
ac  nammarii  Jadices  :  atqae  illi 
omnes  sine  alla  dabitatione 
condemnant.  Cic).  Sarendsou- 
vent  par  une  phrase  entière, 
comme  dutn  hsec  gerantar,  etc. 
Voy.  aussi  une  phrase  comme 
celle-ci:  [acit  œqao  loco  pa- 
gnandi  potestatem.  Potettate 
(actà  (  =  et  alors)  A^ranias 
copias  edacit.  Css.  \\  En  ce 
cas.  Ita.,  adv.  Cic.  Liv.  (ex.: 
virtas   aatem  actaosa  et  deas 
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vester  nildl  agens:  expers  vir- 
iatis  igitar;  ita  ne  beatas  qai- 
dcm.  Cic.  si  igitar  non  sant, 
nihil  passant  esse  :  ita  ne  mi- 
seri  qaidem  sant.  Cic.  Se  rend 
par  une  plirase  entière,  comme 
tiaod  si  est,  qaœ  si  ita  sant,  si 
id  (eceris,  qaod  si  acciderit, 
qase  cam  fiant,  qase  cam  ita 
sint,  ande  efficitur,  at...  etc.  || 
Par  conséquent.  Enjo  ou  igi- 
tar. Cic.  etc.  \\  Par  suite,  j'am, 
adv.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  accède 
ad  ignem  hanc,  jam  calesces 
plus  salis.  Ter.  da  miki  hoc, 
jam  tibi  maximam  parlem  de- 
(ensionis  prseclderis.  Cic.  id  ta 
Jam  intelleges,  cam  in  Galliam 
veneris.  Cic.  Alors  que.  c.-à-d. 
dans  le  moment  où,  tum  cam. 

Cic.  Voy.    LORSQUE. 

alose,  s.  f.  Nom  d'un  poisson. 
Alaasa,  as,  C.  Aas. 

alouette,  s.  f.  Nom  d'un  oi- 
seau. Alaada,  x,[.  Plin.  —  hup- 
pée, cassita,  se,  f.  Gell.  galeri- 
ta  avis.  Plin.  ou  (abs.)  gale- 
rita,  œ,  f.  Ser.  Samm.  ou  encore 
galeritas,  i  (s.-e.  aies),  m. 
Varr.  (L.  L.,  V,  70).  Prov. 
Alouettes  toutes  rôties,  porci 
cocti  hic  ambulant.  Petr.  (c.  i5k 

alourdir,  v.tr.  Etourdir  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  T  Rendre  lourd. 
Gravâre,  tr.  Virg.  Ov.  Tac. 
(ex.:  gr.  pennas.  Ov.);  aggra- 
ver e,  tr.  Plin.  (ex.:  aggrava- 
tar  pondas.  Plin);  prœgra,- 
vâre,  tr.  Liv.  (ex.:  prœgravata 
scuta.  Liv.}.  Alourdi,  e,  part. 
gravis,  e,  adj.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  gravis  annis.  Hor.  gravis 
armis,  Liv.  gravis  comitatas. 
Cart.  agmen  prsedà  grave.  Liv. 
graves  hostilibas  spoliis  naves. 
Liv.;  prsegravis,  e,  adj.  Liv. 
Tac.  (ex.:  curras  crateris  aa~ 
reis  prsegravis.  Cart.  prsegra- 
vis corpore.  Liv.  Au  fig.  :  cibo 
vinoqae  prsegraves.Tac.  [hist., 
11,21]).  Aufig.  seul,  -.torpidus, 
a,  ura,  a.d].  Liv.  (ex.:  torpidas 
somno.  Liv.).  S'alourdir,  gra- 
vem  ou  grave  fieri.  Liv.  ingra- 
vescëre,  intr.  Plin.  Le  temps 
s'alourdit,  soi  fervêre  ou  sss- 
taàre  ccepit. 

alourdissement,  s.  m.  Etat 
de  ce  qui  devient  lourd.  Ag- 
gravatio,  onis,  f.  Ambr.  Arn. 
Voy.  ALOuRDiRet  s'alourdir. 

aloyage,  s.  m.  Ancien   français 

pour  ALLIAGE. 

aloyau,  s.  m.  Morceau  de  bœuf 

Eris  sur  le  dos  de  l'animal, 
umbus,  t,  m.  Plaat.  Cels. 

aloyer,  v.  tr.  Mettre  à  l'aloi, 
c.-à-d.  au  titre  légal  (arch.). 
Probos  facëre  nammos.  ^  Met- 
tre l'alliage  en  préparant  l'é- 
tain.  Temperàre,  tr.  Plin. 

alpba,  s.  m.  Première  lettre  de 
l'alphabet  grec.  Alpha,  n.  ind, 
Jav.  Tert.  Boet.  Au  fig.  Le 
commencement.  Principiiim,  u, 
n.  Cic.  Hor.,  etc. 

alphabet,  s.  m.  Série  de  lettres 
représentant     les    sons     d'une 
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langue  et  (par  anal.)  série  des 
sons  ligures  par  les  lettres.  Al- 
phabctam,  i,  n.  L'ccl.  Littera- 
ram  formas  ou  notœ.  Saet. 
Litteraram  ordo.  Gramm.  Ele^ 
mentoram  ordo  (d'apr.  Saet.}. 
Litteratara,  se,  f.  Tac.  (Ann., 
.XI,  13).  La  quatrième  lettre  da 
l'alphabet,  qaarta  .elemento- 
ram  littera.  Saet.  Enrichir 
l'alphabet,  novas  litteras  ad- 
dére.  Tac.  Voy.  abc.  ^  Ordre 
alpluabétique  (arch.)  voy.  al- 
PfiAoÉTiQUE.  Il  Dictionnairo 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 

alphabétique,  adj.  Qui  ap- 
partient à  l'alphabet,  in  litte- 
ras digestas.  Plin.  Saet.  litte- 
raram ordine  dispositas.  Plin. 
Disposer  par  ordre  • — ,  littera- 
ram ordine  disponëre,  in  lit- 
teras digerëre.  Sen.  Expliquer 
qqch.  en  suivant  l'ordre  — ,  ali- 
c/aid  per  litteraram  ordinern 
e.rplicàre.  Plin. 

alphabétiquement,  adv.  Voy. 

ALPHABÉTIQUE. 

alsine,  s.  f.  Nom  du   mouron. 

Alsine,  es  (gr.    àXaivr]),  f.  Plin. 

altérable,  adj.  Qui  peut  subir 
une  altération.  Qai  [qase,  qaod) 
matari,  corrampi  ou  vitiari 
potest.  Tout,  corps  est  altérable, 
omne  corpas  m,atabile  est. 
Cic. 

altérant,  ante  (lat.  alterans, 
•■  qui  modifie  ».  Boet.),  adj. 
Qui  amène  la  soif.  Siticalosas, 
a,  am,  adj.  Plin.  (XXIII,  lOi). 
Qui  {qaœ,  qaod}  sitim.  facit. 
Plin.  1  (T.  méd.).  Qui  amène 
un  changement  graduel  dans 
la  constitution .  Qui  [qase,  qaod) 
corporis  habitam  sensim  int- 
m.atat. 

altérateur,  s.  m.  Qui  altéra 
qqch.  Adalterator,  oris,  m.  Jet. 
Tert. 

altération  (bas  lat.  alteratio), 
s.  f.  Changement  dans  la  na- 
ture d'une  chose  (arch.).  Ma- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  Amener  1' — 
d'une  substance,  facëre  mata- 
iionem  alicajas  rei.  Cic.  Tout 
corps  est  susceptible  d'altéra- 
tion, omne  corpas  matabile 
est.  Cic.  Il  Grave  altération 
dans  la  santé  générale,  totias 
valetadinis  corporis  conqaas- 
satio.  Cic.  (Turs.,  IV,  29).  1 
Changement  qui  dénature. 
Adaiteratio,  onis,  f.  Plin. 
{XX,  1,32).  Eccl.  (signifie  propr. 
.  falsification  •  ;  corruptio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  corraptio 
corporis.  Cic.  [Tusc,  IV,  28])  ; 
depravatio,  onis,  f.  Cic. 
(surt.  au  figurée  senium,  ïi, 
n.  Sen.  (ben.,  VII,  2(5.  U,  au 
fig.)  ;  vitium,  îi,  n.  Ov._  Jet. 
(ex.  :  in  aaram  vitii  aliqaid 
addëre.  Ulp.  [dig.,  XLVIII,  10, 
9]  pr.).  Sans  altération  (en 
pari,  des  chos.),  sine  injanâ. 
Col.  Saet.  sine  offensa.  Sen.  || 
(Spécial.)  Troubles  de  l'âme. 
Commotio  animi.  Cic.  au  plur. 
commoÉiones      animoram     ou 
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(abs.)  commotiones.  Cic.  Pcr- 
tarbatio,  onis,  f.  Cic.  Je  uVus 
point  do  peur,  mais  seulement 
quelque  altération,  sensi  quan- 
aam  animi  sine  meta  mata- 
tionem.  Sen.  (ep.  57,  1). 
Cette  harangue  causa  une  grande 
altération  dans  les  esprits,  eà 
contione  imriMitati  siint  et  alie- 
nati  vehementer  animi.  Liv.  \\ 
Altération  des  traits,  coloris 
matatio.  Cic.  cris  depravatio 
(pp.  ••  grimace  -).  Cic.  os  con- 
(asum.  Curt.  Sans  aucune  alté- 
ration de  ses  traits,  nihil  viilta 
commotas.  Quint.  Altération 
du  teint,  color  versas.  Sen.  \\ 
Altération  (d'un  textel.  Cor- 
raptio,  onis,  f.  Cic.  pravitas, 
àtis,  f.  Cic.  vitiam,  li,  n.  Sen. 
i  Etat  de  celui  qui  a  soif.  Sitis, 
is,  f.  Cic.  Liv.  etc.  Voy.  soif. 
altercas.    s.    m.     Altercation 

(arch.).  Voy.  co  mot. 
altercation,  s.  f.  Brusque 
échange  de  propos  violents.  Âl- 
tercatio,  ODis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ait.  breiis.  Liv.  Lentali 
et  Caninit.  Cic.  magna  non 
disceptatio  modo,  sed  etiam 
altercatio.  Liv.  altercationes  in 
senata  (actas  aadio.  Cic.  cam 
res  a  perpetais  orationibas  in 
altercationem  vertisset.  Liv.)  ; 
Fixa,  ee,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  Jar- 
gia  primnm .  mox  rixa.  Tac. 
Aeaaemix  nostrœ  cam  Zenone 
magna  rixa  est.  Cic).  Voy.  dis- 
pute, QUERELLE. 

altère,  s.  f.  Emotion  qui  trou- 
ble (arch.).  Animi  commotio. 
Cic.  L'approch'3  de  l'ennemi  a 
mis  le  royaume  dans  do  gran- 
des altères,  hostiam  adventu, 
vehementer  comm,oti  sant  ci- 
viarn  animi. 

altérer(bas  \3.t.alterâre. Boet.), 
V.  tr.  Modifier  dans  sa  nature. 
Mutâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ma- 
târt"  colorem.  {"  avoir  le  teint 
altéré  ■].  Hor.  Quint,  cibaa 
mataiar  et  concoqaitar.  Cic. 
mores  miitaverant  [■  sa  sont 
altérées  ■]  Liv.vinam  matatam 
[.  vin  altéré  -".  Hor.  [sat.,  II, 
2,  58]  opp.  à  integram  vinam 
[•  vin  non  altéré  •■].  Col.);  de- 
znniâre,  tr.  Plaat.  Tac.  (ex.  : 
dematare  voces.  Cato  fr.  au 
fig.  :  si  demutant  mores  inge- 
nium  tuum.  Plaat.  [trin.,  7a]); 
immutàre,  tr.  Cic.  Qaint. 
(ex.  ;  ordinem  verboram.  Cic. 
nomeri.  Qaint.  ;  corrumpêre, 
tr.  Cic.  etc.  ex.  :  c.  framenta. 
Cœs.  aciem  ocaloram  corrum- 
pêre ["■  altérer  la  vue  •].  Cels. 
corrampére  gratiam  [-  altérer 
la  bienveillance  -].  Phœdr. 
corrampére  (idem  artis  ["■  al- 
térer la  croyance  à  l'art  -J. 
Ta(,.  c.  libe'rtatcm.  Tac.  las 
factis  corrupit  magniÇice  ges- 
taram  reram  gloriam.  Val.- 
Max.  hoc  medicamentam  ato- 
macUam  non  corrumpit  [-  n'al- 
tère pas  les  fonctions  de  l'esto- 
mac •].   Scrib.   (orma   ne   illà 
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qaidem  sorte  corrapta  [•  beauté 
que  même  ce  tristedostin  n'avait 
pas    altérée    •].    Ciir(.    nomen 
eoriim  paulatim  Libyes  corra- 
pere    barbare    linguâ    Maaros 
pro    Médis    appellantes.    Sali, 
littera  continaata    cam    inse- 
qaente  in   nataram   ejus  cor- 
rampitar   [•■    s'altère  et  s'assi- 
mile à  elle  '].  (jaint.  au  fig.  ; 
corrumpêre      mores      ciiifalis 
fopp     à   corrigëre].    Cic.    Nep. 
najas  arbis    jura    et    exempta 
corrampére  domesticàqae  im- 
nxanitate   nostrx  ciiitatis   lia- 
n\anitatem  inquinâre.  Cic.  non 
est  opns  fide,   quani  neqae  cii- 
piditas    corrampat,  nec  gratia 
ai'ertat,    nec    nxetus    frangat  ? 
Quint,  corrapti  mores  deprava- 
tiqae  snnt  aamiratione  aivitia- 
ram.  Cic.   longâ  consuetadine 
corruptos  depravatosqae  mores 
principatûs  reformàre   et  cor- 
rigëre.  Plin.  j.    Voy.    gâter)  ; 
deg'enerâre  (' s'altérer-),  intr. 
Cic.  (au  fig.,  ex.  :  at  facile  cer- 
neres    naturale  qaoadam  stir- 
pis  bqnnm  degcneravisse  vitio 
depravatœ      volantatis .      Cic. 
[Brut.,   130]);  depravàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mores  aliqaà  re 
depravàre.    Cic.    souvent    cor- 
rumpêre  ac   depravàre.  Cic.)  ; 
vertëre,  tr.  Sen.  (ex.  :  faren- 
tiam  certa  indicia  sant  audax 
et  tninax  valtas. . .,  color  ver- 
sus. Sen.)  ;  invertére,  tr.  Ter. 
Cic.  Hor.  Qaint.  (ex.  :  invertére 
ordinem.  Cic.    inversa  consae- 
tado.     Quint,    inversi     mores. 
Hor.);  vitiâre,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.,    au    fig.    :    comitioram   et 
contionamsignilicationes  inter- 
dum   verce  sunt,  nonnanqaam 
vitiatce  et  corraptse  ['  altérées 
et    dénaturées  "J.    Cic).    Pour 
que  le  culte  no  fût  en   rien  al- 
téré, ne  quid  divini  Jaris  tar- 
baretur.  Liv.  Vin  altéré,  vapi- 
dam   vinum.    Col.   [XII,  5].   || 
Troubler.    Alienâre,  tr.   Cœs. 
Liv.    (ex.  :    al.    mentem.  Liv.). 
Voy.    aussi    troubler.  1  Falsi- 
fier. Adulterâre,  tr.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  jus.  Cic.  gemmas.  Plin.); 
commutàre,  tr.  Cic.   (ex.  :   c. 
tabulas    pablicas.    Cic);   cor- 
rumpêre, tr.  Cic.  (ex.  :  o.  lif- 
teras [••  des  documents  »].  Cic. 
tabulas   pablicas   [•■  des  pièces 
officielles  ••].  Cic.  actorumCoe- 
saris  insertis   falsis    regnis  ci- 
vitatihasque  corrapti  commen- 
tarii.  Vell.);   vitiàre,  tr.  Liv. 
(ex.  :  V.  senatus  consulta,  Liv. 
(alsas  esse  litteras  et  a    scribâ 
vitiatas.  Liv.   vitiatam  memo- 
riam  [-   l'histoire  »]  fanebribus 
laadibas    reor.    Liv.).    Altérer 
un  texte),  interpolâre,  tr.  Cic. 
in  Verr.,    II,  1,  15,   8).   Ambr. 
Amm.    Altérer    (un    texte    par 
des    ratures),    interlinêre,    tr 
Cic.     (cf.    tabulas    corrampére 
atque  interlinêre.  Cic.    interli- 
nêre testamentum.  Cic).  ^Don- 
ner soif.    Sitim   facère.    Plin. 
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si(im  coltigére.  \  irg.  Etre  al- 
téré, sitire,  intr.  Plaat.  Cic. 
etc.  ^très  fréq.  au  pr.  et  au  fig. 
surt.  au  part.  ex.  :  eo  graviua 
avidiasque  sitiens.  Cic.  sitiens 
libertatis.  Liv.  etc.).  ,\ltéré  de 
puissance,  (lagrans  capiditate 
rrgni.  Liv.  Voy.  soif. 
altéritô,  s.  f.  Caractère  de  c» 
nui  est  autre.  Alteritas,  ati»,  f. 

/Wf. 

alternance,  s.  f.  Action  d'al- 
terner. Vïcissitarfo,  inis,  f.  Cic. 
Hier.  Alternatio,  onis,  f.  Apul. 
K.iriario,  onis,  f.  Fronto. 

alternant,  ante,  adj.  Qui  al- 
terne, nui  (qax,  qaod)  alter- 
nat, eti\  Plin. 

alternat,  s.  m.  Le  fait  d'alter- 
ner. Ne  peut  se  rendre  en  latin 
que  par  un  équivalent  où  en- 
trera undesverbos  cités  à  l'art. 

ALTERNER. 

alternatif,  ive,  adj.  Qui  est 
alterné.  Alternas,  a,  am,  adj. 
Cœs.  Cic.  Sen.  ||  (T.  de  droit). 
Obligation  alternative,  alter- 
natio, ônis,  f.  Jet. 

alternation    (lat.    alternatio), 

s.    f.   Voy.    ALTERNANCE. 

alternative,  s.  f.  Succession 
de  choses,  qui  alternent.  Vicis 
(inusité  au  Nom.  et  au  Datif, 
Gen.  vicis.  Ace.  vicem,  Abl.  vi- 
ce; au  plur.,  vices  [Nom.  et 
Ace],  vicibas  [Uat.-Abl.]),  f. 
Liv.  Col.  Plin.  (ex.:  interrogan-^ 
di  se  ipsum  et  respondendi  sibi 
soient  esse  non  ingratse  vifes. 
Quint,  hahel  has  vices  conditio 
mortaliiim.  Plin.);  vicissitu- 
do,  inis,  f.  Cic  (au  plur.,  ex.: 
vicissitudines  dierum  et  noc- 
tiam.  Cic.  vicissitudines  fortu- 
née. Cic).  Avoir  des  alternati- 
ves de  succès  et  de  revers,  in 
ancipiti  variâque  esse  fortunà. 
Cic.  Le  sort  des  combats  a  des 
alternatives,  anceps  belli  {or- 
tana.  Cic.  La  lutte  offrit  bien 
des  alternatives,  prœlii  certa- 
men  variam  atque  anceps.  Cic 
Ayant  des  alternatives  d'espoir 
et  d'abattement,  alternis  fidens 
ac  diffidens.  Liv.  Avoir  dos  — 
de  froid  et  do  chaud  (en  pari, 
de  la  température),  caloresqae 
frigoraque  variare.  Liv.  1  Né- 
cessité de  choisir  entre  deux 
partis.  Optio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  si  mihi  optio  daretar 
atrum  malim  defendëre,  an... 
Cic.  optio  vobis  datar,  atrum 
velilis  casa  illo  itinere  Vare- 
num  usum  esse,  an  ha  jus  per- 
suasu  et  indactu  [-  on  vous 
place  dans  l'alternative  d'ad- 
mettre ou  que...  ou  que...  -]. 
Cic  fr.  quotiens  ille  tibi  potes- 
tatem  optionemque  facturas  sit, 
ut  eligas  utrum  velis:  factam 
esse  necne,  veram  esse  an  fal- 
snm.  Cic).  Mettre  qqn  dans 
l'alternative  de  faire  ceci  ou 
cela,  liane  condicionem  alicui 
ponère  (ou  propbnëre)  at  aut 
hoc  ant  illud  laciat.  Liv.  Jus- 
tin. J'ai  été,  juges,    douloureijî- 
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soment  ému  do  corju'on  mo  lais- 
se seulement  l'altornative  de... 
ou  de...,  tali  graviter  et  acer- 
be, iudicea,  in  eum  me  locum 
uddari,  ut  aiit...  aat...  Cir. 
alternativement,  adv.  D'une 
manière  alternative.  Alternis 
vicibus.  Varr.  etc.  ou  alternis 
(s.-e.  vicibus).  Varr.  Liv.  etc. 
Prendre  —  dans  chacun  dos 
doux  discours  les  passages  que 
l'on  veut  \ire .  ex duabns  oraiio- 
nibus  capita  alterna  recitàre. 
Cic.  En  disposant  alternative- 
mont  des  poutres  et  des  pierres, 
alternis  trabibus  ac  scuxls.  Ccrs. 
Soumis  à  de  nombreuses  vicis- 
situdes et  —  vaincus  et  vain- 
queurs, rnultis  in  vicem  (ou  in- 
i-icem)  casibus  victi  victores- 
qae.  Liv.  Il  faut  boire —  de 
l'eau  et  du  vin.  invicem  modo 
aqua,  modo  ^•mun^  bibendum 
est.  Cels. 

alterne,  adj.  (T.  de  géom.) 
.-Hternus,  a,  um,  adj.  Boet. 
alterner,  v.  intr.  Venir  à  tour 
de  rôle.  Alternàre,  intr.  Virg. 
Plin.  (ex.:  illi  alternantes. 
Virg.  [G.,  III,  SiOJ.  arboram 
(ertilitas  omnium  fere  alternat. 
Plin.  cum  sympkonia  alternà- 
re. Plin.  [X,  Sli]);  variâre  vi- 
ces. Virg.  Faire  alterner  le  tra- 
vail et  le  repos,  variare  labo- 
rem  otio,  otium  labore.  Plin.- 
j.  Qui  alterne,  alternatas,  a, 
um,  p.  adj.  Plin.  alternas,  a, 
um.  adj.  Cic.  Co's.  1  V.  tr. 
Faire  venir  à  tour  de  rôle.  Al- 
ternàre, tr.  Ov.  Sen.  Plin. 
(ox.:  oleaalternat  fruclus.  Plin. 
miscenda  ista  et  alternaiida 
sunt  solitado  l't  frei/nentia. 
Sen.  e.v  splendidis  sordidisque 
alternata séries.  Sen.);  distin- 
guère,  tr.  Cic.  Plin.-j.  (ex.:  d. 
graviora  opéra  lu^ibus  [•  al- 
terner les  occupations  sérieuses 
et  les  badinages  ■].  Plin.-j.  hoc 
Carmen  [«le  travail  poétique  ■■] 
argutum  et  brève,  quod  apte 
quantaslibet  occapationes  ca- 
rasque  distinguit  [  -  alterne 
avec...  ■>].  Plin.-j.  ab  qaibas 
ntrisqne  variatur  aliquid,  dis- 
tinguitur[-  poètes  et  musiciens 
savent  alterner  ou  font  alterner 
le  ton  et  la  mesure»].  Cic); 
variâre,  tr.  Liv.  Plin.-j.  (ex.: 
variare  caloresque  frigoraque. 
Liv.).  Alterner  les  cultures  et 
(abs.)  alterner,  terram  alter- 
nàre. Plin.  Alterné,  ée,  part. 
Alternas,  a,  um,  adj.  Cic.  Cœs. 
alternatas,  a,  um,  p.  adj. 
Plin. 

ilterquer,  v.  intr.  Avoir  des 
altercations  (arch.).  Altercâri, 
dcp.    intr.    Cœs.  Liv.    Voy.    se 

DISPUTER,  SE   QUERELLER. 

altesse,  s.  f.  Titre  d'honneur 
donné  aux  princes  et  aux  prin- 
cesses du  sang.  Princeps,  cipis. 
m.  et  f. 

altbée  et  altfaéa.  s.  f.  Nom 
d'une  plante.  Althœa,  se,  l. 
Plin.  Isid. 
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altier.ière,  adj.  Qui  montre  un 
orsuoil  dominateur.  Fero.v,ocis, 
adj.  Cic.  Sali.  Liv.  superbus, 
a,  um,  adj.  Cic.  ;Vep.  Tru-v, 
C(S,  adj.  Cic.  'Par.  Voy.  hau- 
tain, OROIÎEILLEUX. 

altièrement,  adv.  D'une  ma- 
nière altièro.  Ferociter,  adv 
Cic.  IVep.  Curt. 

altitude  (lai.  altitudo  •  hau- 
teur -),  s.  f.  Elévation  d'un 
lieu  au-dessus  du  niveau  de  la 
mer.  Altitudo,  ïnis.  f.  Sali. 

alucite,  s.  f.  .\om  d'un  insecte. 
Alacita,  .ic,  f.  Petr. 

aluine,  s.  f.  Autre  nom  de  l'ab- 
sinthe. 

alumette,  s.  f.  Lame  (arch.). 
Lingula,  se,  f.  Varr. 

alumine,  s.  f.  Oxyde  d'alumi- 
nium. Alumcn,  minis,  n. 
Claad.-Qaadrig.  }'itr.  Cels. 

alumineui,  euse,  adj.  Qui 
contient  de  l'alumine.  Alumi- 
nattis,  a,  um,  adj.  Plin.  alu- 
minosas,  a,  um,  adj.  Vitr. 
Sen.  etc. 

alun,  s.  m.  Nom  d'un  corps 
chimique,  .llumen,  minis,  n. 
Vitr.  Cels.  Qui  contient  de  1' — , 
alaminatas,  a,  um,  adj.  Plin. 
Riche  en  — ,  alaminosus,  a, 
um,  adj.  Vitr.  Sen.  Marchand 
d' — ,  ahinùnarius,  îi,  m.  Inscr. 

alvéole  (lat.  alveolus.  -  pstite 
cavité  "),  s.  m.  Cellule  de  cire 
que  t'ont  les  abeilles.  Cella.  se 
f.  Virg.  (En.,  I,  ii33).  Plin. 
(XI,  26).  Au  plur.  §ori,  orum. 
m.  pi.  Virg.  (Georg.  iV,  250).  T 
Cavité  où  chaque  dent  est  en  - 
foncée.  Loculamenfum,  t,  n. 
.S'en.  Co/.  Veg.  ;ompl.  au  plur.). 

l.alvin,  ine,  adj.  Relatif  au 
bas-ventre.  Alvinus,  a,  um, 
adj.  Plin. 

~'.  alvin,  s.  m.  Voy.  alevin. 

alysse,  s.  m.  Nom  d'une  plante 
appelée  aussi  •■  passe-rage  ». 
Alysson,  i  (gr.  ocXucto-om),  n. 
Plin. 

alzan,    ane,  adj.  Voy.  alezan. 

amabilité,  s.  f.  Qualité  de  ce- 
lui qui  mérite  d'être  aimé 
(arch.).  Amabilitas.  âtis,  f. 
Plaut.  1  Qualité  de  celui  qui  se 
montre  aimable.  Amabilitas. 
âtis,  f.  Plaut.  Symm.  Saavi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Venastas,  âtis. 
f.  Cic.  Jacunditas,  atis,  f.  Cic. 
Amabilités  {c.-à-d.  paroles  ai- 
mablesl,  jucanditates .  Cic. 

amadou,  s.  m.  Champignon 
préparé  pour  prendre  feu.  Fun- 
gi  aridi.  m.  pi.  Plin. 

amadouer,  v.  tr.  Gagner  par 
des  façons  insinuantes.  Palpa- 
re,  intr.  ou  palpari.  dép.  intr. 
(av.  le  Dat.).  Poil.  ap.  Cic. 
Hor.  blandlri,  dép.  intr.  (av. 
le  Dat.).  Cic.  delenlre,  tr.  Plaut. 
Cic.  Liv. 

amaigrir,  v.  tr.  Rendre  mai- 
gre. .•Ic7  moctem  perdacêre.  Cic. 
Liv.  extenaâre  {corpus).  Cels. 
S' — ,  in  maciem  ïre.  Solin.  ma- 
cescëre,  intr.  Plaut.  Varr.  Col. 
macrescère,  intr.  Varr.  (R.  R.. 
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II,  5,  15;  ni,  5.  3).  Etre  tout  à 
fait  amaigri,  macie  confici. 
Cic.  Le  corps  est  complètement 
amaigri,  corpu»  macie  exta- 
bait.  Cic.  Chevaux  tout  à  fait 
amaigris,  eqai  macie  corrupli. 
Cses.  Amaigri,  e,  macie  con- 
fec/as.  Cic.  corruptus.  Cses.  pe- 
remptas.  Cic.  ||  (Arch.)  V.  intr. 
Devenir  plus  maigre.  Voy.  mai- 
gre. Tout  sec  à  force  d'être 
amaigri  vegrandi  macie  torri- 
dus.  i:ic.  T  (Par  ext.)  Rendre  (un 
terrain)  stérile.  Emaciâre,  tr. 
Col.  Emacerâre.  intr.  Plin. 
.S'amaigrir,  emacerâri,  pass. 
Plin.  macescére,  intr.  Col.  \\ 
(Tech.)  Diminuer  l'épaisseur. 
Extenaâre,  ir.  Cic.  Sen. 

amaigrissement,  s.  m.  Etat  de 
ce  qui  devient  maigre.  Macies, 
ei,  f.  Cic.   Cses.  Voy.  maigrir. 

amalgame,  s.  m.  Mélange 
d'éléments  hétérogènes  (aufig.). 
Mira  mi.vtura.  Qaint. 

amalgamer,  v.  tr.  Combiner 
le  mercure  avec  un  métal. 
E(§.rëre,  ut  argentum  vivum 
combibat  aurum,  etc.  S' —  avec 
l'or,  aaram  combibëre.  1  (Par 
ext.).  Mélanger  des  éléments 
hétérogènes.  Dissimillimas  res 
miscêre  atqae  confundère 
(d'apr.  Cic).  S'  — ,  coalescérc, 
intr.  Cic.  Liv. 

amande,  s.  f.  Fruit  de  l'aman- 
dier. Amygdalam,  i,  n.  Ov. 
Amydala  Jiuxou  (abs.)  amyda- 
la,  se,  f.  Plin.  D'amande,  amyda- 
linas,  a.  um.  adj.  Plin.  Ser.- 
Samm.  Valg.^  Toute  graine  en- 
fermée dans  un  noyau.  iVucieus. 
i,  m.  Plin. 

amandier,  s.  m.  Arbre.  Amyg- 
dala,  ai  (gr.  à|i-jy3aXri),  f.  Varr. 
Plin.  amygdalam,  i,  n.  Col. 
(de  arb.  ;ij.  1).  Garg.-Mart. 
amygdalus,  i,  f.  Pall.  Vulg. 
D'amandier,  amygdalinus.  a, 
um,  adj.  Plin.  Amygdaleaa,  a, 
um.  adj.    Pall. 

amant,  ante,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne qui  aime.  ABians,  an- 
tis.  m.  et  f.  Ter.  Virg.  (em- 
ployé surt.  au  plur.  amantes. 
Cic);  amator,  ôris.  m.  Plaut. 
Cic.  Liv.  (ex.:  longe  aliter  est 
amicas  atqae  amator.  Plaut. 
adulter  an  amator.  Cic);  ajna- 
trix,  lois.  f.  Plaut.  (Pœn.,  v, 
5.  25).  Mart.  (VII,  69,  9).  1  (Au 
fig.  poét.)  Amateur.  Amans, 
antis,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  amans 
glorise.  Cic);  appetens,  entis. 
p.  adj.  Cic.  (ex.:  appetens  glo- 
rise. Cic  appetentissimas  ho- 
nestatis.  Cic). 

amarante,  s.  f.  et  adj.  1  (S. 
f.)  Nom  d'une  plante.  Amaran- 
tus,  i.  m.  Tib.  Ov.  Plin.  ^ 
(Adj.)  Qui  a  la  couleur  do  la 
tleur  amarante,  Amaranto  si- 
milis. 

amarinage.  s.  ra.  Action  d'à- 
mariner  iNo  peut  être  rendu 
que  par  une  périphrase  où  en- 
trera un  des  verbes  cités  a  l'art. 
amarinerK 
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amariner.  v.  tr.  Mettre  un  i 
vaisseau  en  eut  de  tenir  la 
mer.  Navem  insiraëre  et  ar- 
mure. Liv.  1  Donner  un  équi- 
page à  un  vaisseau  (capturé). 
Acjicm  armatis  orn<Jre.  Liv. 
militibiiS  ^ou  propugnatoribas) 
instraère.  Lii--  sociis  navali- 
bas  complère.  Liv.  ou  abs.  na- 
vem  complère.  Liv.  1  (Par  ext.l 
Accoutumer  à  la  mer.  —  un 
équipace  novice,  rudes  nautas 
maritimo  labore  assue(acère. 

amarque.  s.  f.  Balise  ou  bouée. 
Vov.  ces  mots. 

amarrage,  s.  m.  Action  d  a- 
marrer  \No  peut  se  rendre  que 
par  une  périphrase  où  entrera 
un  des  verbes  cités  à  l'art,  amar- 
rer, ex.:  procéder  à  l'amarrage 
des  vaisseaux,  naves  ad  anco- 
ras  deligàre.  Cxs.).  1  Position 
de   ce     qui    est    amarré.  Voy. 

MOUILLAGE. 

amarre,  s.  f.  Câble  servant  à 
amarrer.  FuDis.  is.  m.  des. 
Hier,  (ex.:  ancorarias  (unis 
[•  amarre  d'ancre  •].  Cxs.  fa- 
nes qui  antennas  ad  mulos 
reli'gabant.  Cses.);  retinacu- 
lum,  J,  n.  Virg.  Hor.  Liv  Ov. 
(ex.:  navium  retinacala.  Liv.). 

d'ancre,  amorale,  is,  n.Liv. 

etc. 
amarrer,  v.  tr.  Fixer  par   une 
amarre.    Deligàre,    tr.    Cxs. 
etc.   (ex.:  d.    naves  ad  terram. 
Cses.  navicalam  ad  ripam.  Cses. 
onerarias  f  nares]  ad  ancoras . 
Cses.V,  religàre,  tr.  Cses.  (ex.: 
fonem,  quo  navis  religata  est, 
prsecidère.   Jet.    religàre  naves 
ad  terram.  Cses.). 
amaryllide  et   amaryllis,  s. 
f.  Nom    d'une   plante.  Narcis- 
sas.  i,  m.  Cels.  IHin. 
amas,  s.  m.   Action  d'amasser 
(arcU.) .  No  p«ut  so  rendre  que  par 
une  périphrase  où  entrera  l'un 
des  verbes  cités  à  l'art,  amasser, 
ex.  :    de   si    grands  biens   dont 
l'amas  ne    lui   a   coûté  aucune 
peine,  tôt  et  tanta  bona  qax,  ut 
coacervaret,  nihil    laboravit.  * 
Ce  qui  est  amassé.  Acervus,  i, 
m.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  :  acer- 
xnis  framenti.  Plaat.  Ilor.  Cart. 
tritiri.    Cic.   tarris.   Virg.  œris 
et  aari.  //or.    acer«  aari  ar- 
gentiqae.  Sen.  tanti  acervi  pe- 
canise.  Cic.  au  fig.  acervi  sce- 
leram.    Cic.  magni  o((iciorn.m 
negotioramqae  acervi.  Plin.  j.)\ 
atrues,  is  <pr.  •  amas  d'objets 
disposés  par  couches  -),  f.  Cic. 
Liv.  Sen.    Plin.  Tac.  (ex.  :  sir. 
pomoram.    Sen.     avaram    in 
vinea.    Plin.    corporam.    Tac. 
pontes  et    moles  ex   kamano- 
ram    corporam    atrae    facérc. 
Liv.  straes   lignoram  ou  [abs.] 
straes.  Plin.);  cutnulus,  i  ij>r. 
-   amoncollfîment  ■),  m.     Virg. 
Liv.  Val.-Afax.  (ex  :  c.  hostiam 
coacervatoram.  Liv.  Gallorum 
camali.  Liv.  armoram  camulos 
j^oacervôre.  Liv.  au  fig.  :  in  hoc 
immenso  aiiaram  saper  alias 


coacervatarum  legum  cnmulo. 
Liv.);  moles,  is,  f.  Cic.  C<rs. 
Liv.  (voy.   M.VSSE);  congeries, 
ei   (  •    amas    d'objets    entassés 
sans  ordre  •)  f.  Liv.  Plin.  Tac. 
(ex.  :  c.  lapidam.  Liv.  Plin.  ar- 
morum  .    Tac.  )  ;   congestio  , 
onis,  f.  Vitr.  Pall.  et  conges- 
tus,  ûs,  m.  Sen.  Tac.  (on.  :  c. 
hipidum.     Vitr.    culmoram    et 
frondium  congestus.  Col.  con- 
gestus  lapidam.  Tac.  mots  pro- 
pres    à     l'époque     impériale)  ; 
Strages,  is  (  -  amas  de  choses 
abattues  •'1,  (.  PUiat.  Liv.  (ex.  : 
str.  jacentiam   elephantorum. 
Liv.    hominam    ou    corporam 
arnioramqac    Liv.);    raulti- 
tudo,  inis  (pr.  -  foule   amas- 
sée ");  f.  Cic.  Hier.  {fi\.  :  malti- 
tado  [opp.  à  paacitas].  Cic.  au 
plur.  maltitudines.  Sali.);  (voy. 
Fot'LE)  ;    copia ,    se,    f .    vis 
(•  grande    quantiié  ■•),  f.  (voy. 
multitude).  Amas  de  boue,  ela- 
vies,  ei,  f.  Cart.  Voy.  bourbier. 
Amas  de  terre,    aggei,    èris, 
m.   Cses.    Liv.  etc.    (ex.  :  agge- 
rem  comportâre.  Cses.  cratibas 
atqae  aggere  paludem  ou  ag- 
gere  et  cratibas  fossas  explêre. 
Cses.).  Voy.  aussi  tas,  monceau. 
Il    fl".  de'méd.)   Amas  de  pus, 
collcrtio,  ônis  f.  Sen.  Plin.  (11.  N. 
XXVII,  131).  coifus  paris.  Cels. 
materise.  Cels.  Amas  de  crasse 
dans  les  oreilles,  cottos  sordium 
in  aaribas.  Cels.  Faire  dissou- 
dre un   amas    de  pus,  liamoris 
coitionem  emollire.  Cels. 
amasser,    v.     tr.    Réunir    en 
masse.    Acervàre ,    tr.    Liv. 
Quint,    (ex.  :   promiscue  acer- 
vati  camali  hominam.  Liv.  au 
fig.  :   immensas  aliaram  saper 
alias   acervataram   legum    cu- 
mulas.  Liv.    nec   verba  modo, 
sed    sensas    qaoqae    idem    fa- 
cientes    acervantar .     Quint.)  ; 
coacervâre,  tr.  Cses.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  c.  pacunias.  Cic.  quantum 
coacervâri   unâ   in   domo  po- 
tait.  Cic.  hostiam  coacervato- 
ram  camali.   Liv.);  aggeràre, 
tr.    Col.    (seul,    dans    l'exprès. 
stercoratam  terram  circa    [ar- 
bores] aggeràre.  Col.  [arb.,  'JS, 
3]);  exaggerâre,  tr.  Plin.  (ex.: 
exagg.  terram.  Plin.;  à  l'époque 
classique,  ce  verbe  signifia  seul. 
-  augmenter,  accroître-);    cu- 
muïâre,    tP.    Liv.    Cart.,   etc. 
(ex.  :  c.  îtipi^es.  Cart.  sabulam. 
Cart.    nix     camulata    venio. 
Cart.    fig.  :    c.    aarum   argen- 
tamque.   Cart.    opes.    Cart.)  ; 
accumulâre,  tr.  Cic.   (empl. 
absol.  dans    l'expression  auget, 
addit,  accumulât.  Cic.)  ;  cogère, 
tr.    //or.  Jet.  (ex.   :   cogère  au- 
rum.  Hor.  plara  quam  satis  est. 
Ilor.  c.  arma,teladomisuse.Jct.); 
colligère,   tr.  Cœs.  etc.  (voy. 

RÉUNIR,    rassembler),-    COmpOT- 

târe,  r.  Cses.  Liv.  etc.  (ex.  : 
c.  (ramentam.  Cses.  vimina 
maleriamrjue.  Cses.  voy.  réu- 
nib);  congerêre,  tr.  Cses.  Liv. 
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Tac.  (ex.  :  c.  ligna.  Aact.  b. 
.■\fr.arida  virgulta.  Saet.  cetera 
a'di(icanti  utilia.  Qaint.  c.  an- 
dique  qnod  idoneam  ad  mu- 
niendam  putaient.Ncp.  locanx 
in  foro  destinant,  quo  pretio- 
sissima  rcranx  sa.iram  conge- 
rerent.  Liv.  c.  ma.rinuim  vin\ 
aari  atqae  argenti  in  rcgnunx 
suam.  Cic.  fig.  congcrère  opes. 
Ov.  Plin.)  ;  contrahére,  tr. 
(voy.  rassembler,  RiiuMB);^Jo- 
mêràre,  tr.  cic.  (au  fig.,  ex.  : 
clades  sseclis  glomerata.  Cic.)  ; 
struêre,  tr.  Petr.  (au  fig.,  ex.  : 
straére  opes.  Petr.  Luc.  rem 
["  une  fortune  -]  Pers.).  S'a- 
masser, acervùri  ou  coacervâri. 
Cic.  Liv.  confluère  (on  pari,  de 
l'eau,  et  par  ext.   do    la    mul- 


pari,    dj 
os  pros- 


titude;  au  fig.,  en  ps 
choses  abstr.,  comme  lo: 
pérîtes,  les  dignités,  les  crimes, 
etc.).  Cic.  Liv.  etc.  concurrëre. 
(en  pari,  des  humeurs,  du  pus, 
etc.).  coïre  (même emploi). Ceis. 
congregâre  se  ou  congregâri, 
pass.  tic.  Plin.  circumfundi. 
Liv.  (en  pari. delà  multitudequi 
s'amasse  autour  de  qqn).  Amas- 
sé, collectas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
coactus,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
congestas,  a,  am,  part.  Liv. 
(voy.  les  verbes  cités  ci-dessus). 
Terra  amassée,  congesticia  hu- 
mus. Col.  Voy.  accumuler,  ag- 
glomérer, AMONCELER,  ENTASSER. 
1  (Par  ext.  et  arch.)  Ramasser. 
Voy.  ce  mot. 

amasseur,  s.  m.  Celui  qui 
amasse  (arch.).  Coactor,  oris, 
m.  Sen.  Tac.  congregator,  oris, 
m.  Ambr.  Am. 

amateur,  s.  m.  Celui  qui  aima 
quelque  chose.  Amatoi,  oris, 
m.  Cses.  Cic.  Hor.  Flor.  (ex.  ; 
a.  urbis,  raris.  Hor.  faminis  et 
montium.  Flor.  pari  sermonis. 
Cses.  (r.  intclligentise  sapien- 
tiseque.  Cic.  pacit.  Cic.  anti- 
quitatis.  Nep.  nimium  ingenii 
sui.  Quint.).  ||  Celui  qui  aime 
qqn  (vieilli).  Amator,  ôris. 
m.  Lucil.  Cic.  Quint. {CK.:  Galba, 
tuas  antiquissimasnon  solum 
amicas,  veram  edam  amator. 
Cic.  vir  bonus  amatorqae  nos- 
ter.  Cic.  amatores  liaic  [se. 
Caioni]  desant.  Cic.  habet  [Bas- 
sas  .^u^iius]  amatores.  Quint.). 
^  Celui  qui  aime  et  cultive  une 
science  ou  un  art  pour  son 
plaisir.  Qui  artem  (ou  studia)  ad 
volaptatem  tantum  exercet  ou 
bien  qui  [artem  ou  stadia)  pri- 
moribas  tantum  labris  atti- 
git.  Avec  une  idée  défavorable: 
idiota,  se,  m.  Lucil.  Cic.  Qaint. 
(opp.  à  homo  ingeniosas  atqae 
intellegens.  Cic).  anus  ex  po- 
pulo. Cic.  'opp.  à  e.ris(imator 
docfus  et  intellegens.  Cic).  Ce 
que  j'ai  pu  gagner  à  des  tr;i- 
vaux  faits,  comme  on  dit,  mi 
.imateur,  qucr  sabsicivis  operis, 
at  aiunt,  arripui.  Cic. 
amatir,  v.  tr.  Rendre  lun- 
ijuissant  (auc.  fr.).  Voy. languis- 
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amatirose  (gr.  iiiocJpMui;,  obs- 
curcissemont),  s.  f.  Afiaiblisso- 
meat  ou  perte  de  la  vue  sans 
cause  apparente.  Caligo,  inis, 
r.  Cels.  Plin. 

amazone,  s.  f.  Femme  guer- 
rière. Amazon,  onis,  Ace.  oncm 
et  ona,  f.  Virg.  Ov.  Plin.  Curt. 
Jast.  mulier  ou  virgo  bellicosa. 
Liv.  animosa.  Cic.  animosa  et 
fortis.Cic.  qqf.  irirago.  Plaat. 
Virg.  Lact.  1  Femme  qui  monte 
à  cheval.  Malier  eqnilandi  pe- 
rita  ou  eqno  habilii  ou  qu3e 
eqiiis  bene  utitur. 

ambages,  s.  f.  pi.  Détour  qui 
enveloppe  la  pensée.  Ambages, 
is  (empl.  surt.  à  l'abl.  sing.  et 
à  tous  les  cas  du  pluriel),  f. 
Liv.  circaitio .  Ter.  Cornif.  rh . 
User  d'ambai^es,  circamitione 
uti.  Ter.  (Andr.  202;.  Cf.  Cic. 
(de  div. ,  II,  167;.  En  usant 
d'ambages,  per  ambages.  Liv. 
Sans  ambages,  missis  (p.  omis- 
sis)  ambagibas.  Hor.  Dans  le 
doute  où  ils  étaient,  ils  usaient 
d'ambages  pour  désigner  Ves- 
pasien,  Vespasiani  nom.en  sas- 
pensi  et  vitabandi  circamibant. 
Tac.  (Hist.,  III,  37).  Voy.  dé- 
tour. 

ambassade,  s.  t'.  Mission  près 
d'un  gouvernement  étranger. 
Legatio,  ônis,  (■  Cses.  Cic. 
(ex.  :  legationem  sascipêre.  Cses. 
legationem  oblre.  Cic.  admi- 
nistrâre.  A'ep.  alia  legatio  dicta 
erat,  alia  data  est.  Cic).  Etre 
chargé  d'une  ambassade,  ma- 
nere  ou  officia  legati  (ou  lega- 
tionis)  fangi.  Liv.  \\  Objet  de 
l'ambassade.  Legatio,  ônis, 
f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  legationem. 
Tenuntiàre,  Cic.  Liv.  legationem 
referre.  Liv.).  ||  Personnel  de 
l'ambassade.  Legatio,  ÔBiS. 
t.  Cœs.  etc.  (ex.  :  legationem, 
m,ittire.  Cœs.  legatio  Romam 
venit.  Cic.  legationes  revei'ti 
jabet.  Cses.  legationes  socioram 
a  M.  Atilio  prietore  in  senatam 
introdactse.  Liv.) .  1  Fig.  Mission 
(famil.).  Voy.  ce  mot. 

ambassadeur,  s.  m.  Celui  qui 
est  chargé  d'une  mission  auprès 
d'un  gouvernement  étranger. 
Legatus,  i,  m.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
legatos  mittëre.  Cic.  legati  in 
senatam  introdacti.  Liv.);  ora- 
tor,  oris,  m.  Ter.  Cato  fr. 
Cic.  (en  pari,  do  celui  qui  doit 

Porter  la  parole  au  nom  de 
ambassade);  interpres,  prë- 
tis,  m.  et  f.  Plaat.  Cic.  Liv. 
(en  pari,  de  celui  qui  est  chargé 
de  négocier,  ex.  :  interpres 
ejus  rei.  Plaut.  pacis.  Liv.  pacis 
et  concordiœ.  Cic.  qao  ego  in- 
terprète novissinxe  ad  Lepidam 
sum  usas.Cic.y,  nuBtius,ïi,m. 
Cic,  Ca?s.  (en  pari,  d'un  envoyé 
spécial  porteur  d'une  nouvelle, 
ex.  :  nantios  mittère  ad  ali- 
quem.  Cas,  litteras  et  nantios 
od  aliqtiem   mittëre,   Caes.  fa- 
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rêre  aliqaem  certiorem  per 
nuniîum.  Cic).  Il  envoya  dos 
ambassadeurs  demander  l'ex- 
iradition  d'Uannibal,  misit  qui 
llannibalem  deposcérent.  Nep . 
Considérer  qqn,  non  point  com- 
me notre  ambassadeur,  mais 
comme  un  envoyé  du  ciel,  ali- 
qaem non  ex  hac  arbe  missam 
sed  de  cœlo  detapsam  intaêri. 
Liv.  1  (Par  ext.  et  famil.). 
Toute  personne  chargea  d'une 
mission.  Interpres,  etis,  m.  Cic. 
Nantias,  ii,  m.  Cic. 
ambassadrice,  s.  f.  Femme 
cliargée  d'une  mission.  Quœ 
missa  est.  qqf.  oratrùx,  Icis,  f. 
Plaat.  Cic  (cf.  Cic.  [de  rep.  II, 
l/i]  :  qaae  virgines  postea  fae- 
rant  oratrices  pacis  et  fœderis^. 
1  (Fig.  et  fain.).  Femme  chargée 
de  qq.  message.  Nantia,  se,  f. 
Cic.  i  Femme  d'un  ambassa- 
deur. Legati  uxor. 
ambe,  s.  m.  Réunion  de  deux 
numéros  sortis  ensemble  pu 
placés  sur  la  même  ligne. Binio, 
ônis.  f.  Isid.  Gloss. 
ambesas,  s.  m.  Coup  de  dés 
qui  amène  deux  as.  Canis,  is, 
m.  Prop,  (IV,  8,  U6).0v.  (trist., 
II,  27J.).  Suet.  (Aug.,  71).  Cani- 
cala,  œ.  f.  Pers.  (3,  iS). 
ambiant,  ante  (lat.  ambiens, 
part,  de  ambire),  adj.  Qui  cir- 
cule autour.  Qai  (qase,  quod) 
circamfandit  {aliqaid).  Cic.  (cf. 
de  nat.  deor.,  II,  17).  circam- 
fasus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
ambidextre  {ambidexter.  S.  S. 
vet.),  adj.  Qui  se  sert  également 
bien  des  deux  mains.  jEqui- 
m,anas,  a,  am,  adj.  Aas,  Isid. 
Qai  atrâqae  m,ana  pro  dexterâ 
utitar.  Hier,  non  minus  sinis- 
trâ  qaam  dexterâ  promptas. 
Cels. 

ambigu,  uë,  adj.  Qui  offre 
plusieurs  sens.  Ambiguus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  verba. 
Cic.  oracala.  vox.  dicta.  Ov. 
subst.  ambigaam,  i,  n.  Cic.  (ex.: 
ex  ambigao  dicta.  Cic.)  ;  an- 
ceps,  cipitis,  adj.  Cornif.  Hor. 
Liv.  (ex.  :  verboram  aut  anci- 
pites  aut  maltiplices  potestates 
[«  sens  '■].  Cornif.  anceps  sen- 
tentia.  Liv.  anceps  jas.  Hor.); 
perplexus,  a,  um,  p.  adj. 
Liv.  (ex.  :  perplcxi  scrmones. 
Liv.  perplexum  Panico  asta 
rcsponsam.  Liv.  perplexias  Car- 
men [s  un  texte  plus  ambigu  »]. 
Liv.);  dubius,  a,  um,  adj. 
Cic.  Liv.  Qaint.  (ex.  :  d.  gênas 
caasse.  Cic.  j'as.  Qaint.  Victoria. 
Cses.  verbam,  aliquod  dabiss 
significationis.  Sen.);  duplex, 
plicis,  adj.  Qaint.  (ex.  :  verba 
dabia  et  qaasi  daplicia.  Qaint. 
flX,  2,  69J).  D'une  manière  am- 
biguë, ambigaê,  adv.  Cic.  En 
termes  ambigus,  per  ambages. 
Liv,  perplexe,  adv.  Liv.  voy. 
ÉQUIVOQUE.  1  Qui  participe  de 
deux  natures  différentes.  Am- 
bjguus,  a,  um,  adj.  Hor.  Ov. 
Liv.  (ex.:  natam  esse  ambigao 
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inter  marem  ac  feminam  sexa 
infantem.  Liv.  ambigaas  Pro- 

tcas.  Ov. 

ambiguïté,  s.  f.  Caractère  do 
00  qui  est  ambigu.  Ambigui- 
tas,  atis ,  f.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
amb,  nominis,  Cic.  verboram. 
Cic.  verbi.  Liv.  in  ambigaita- 
tem  incïdêre.  Sen.  au  plur. 
ambigaitates. Sen.  [ep.,  lûs,  lâ]. 
Qaint.  [I,  10,  5J);  ambiguum, 
i,  n.  Cic.  (ex.  :  ex  ambigao 
dicta.  Cic.  addito  ambigao,  al- 
tero  génère  ridicali.  Cic.  cum 
plara  ambigai  ou  ambigaoram 
sant  gênera.  Cic).  Avec  ambi- 
guïté, ambigaê,  adv.  Cic.  (cf. 
loqai,  dicère,  scribëre.  Cic.  res- 
pondêre.  Aar.  Vict.).  Avec  un 
peu  d'  — ,  sabambigaë,  adv. 
Ter.  (Phorm.,  IV,  /,,  2).  Sans 
— ,  apertë  palamqae.  Cic.  plane 
atqae  aperte.  Cic 

ambigument,  adv.  D'une  ma- 
nière ambiguë,  Ambiguë,  adv. 
Cic. 

ambitieusement,  adv.  Ambi- 
tiosê,  adv.  Liv.  Qaint.  Tac.  per 
ambitionem  ou  am,bitione.  Liv. 
Tac. 

ambitieux,  euse,  adj.  Qui  in- 
trigue pour  arriver.  Ambitio- 
SUS,  a,  um,  adj  Cic.  Liv.  etc. 
lex.  :  ambitiosns  imperator. 
Cic.  patres  mollem  consalem  et 
cùnbitiosun\  rati.  Liv.  au  plur. 
subst.  ambitiosi,  oram,  m.  Cic.) 
Voy.  INTRIGANT.  1  Qui  a  le  dé- 
sir passionné  des  honneurs. 
Am.bitiosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Tac.  (ex.  :  homo  minime  am,bi- 
tiosas.  Cic.)  ;  mais  on  emploie 
surtout  lesexpress.gioriœ./audis 
ou  honoris cupidas .  Cic  avidus. 
Cic.  Nep.  appetens  gloriœ.  Cic 
cupidas  honoram.  Cic.  Etre 
ambitieux,  gloriâ  daci.  Cic 
Subst.  Un  ambitieux,  ambitio- 
sas  homo.  Cic.vir  glorise  cupi- 
das. Cic.  Il  (Par  ext.)- Des  projets 
ambitieux,  consilia  ambitionis 
plena.  Cic.  Sali.  Dans  des  vues 
ambitieuses,  per  ambitionem. 
Sali.  Il  (Par  anal.)  .ambitieux  de 
vaincre.  Vincendi  cupidas.  Cic. 
—  de  gloire,  glorise  ou  laadis 
avidas.Cic.  Nep  1  Qui  cherche 
à  éblouir.  Ambitiosus,  a,um, 
Sidi.  Qaint  (ex.  en  pari,  de  pars.; 
«  antegerio  •»  nemo  nisi  am- 
bitiosus atetar.  Qaint.  en  pari, 
do  chos.  ambitioise  amicitiœ. 
Cic.  exseqaise.  Sen,  ambitiosa 
in  loqaendo  jactanlia.  Quint.); 
gloriosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  gl.  homo,  Cic.  [Tusc, 
III,  73].  animas. Saet.  [Claud., 
1].  gl.  militis  spiritas.  Vcd.- 
Max.  [VIII,  U,  5]). 
ambition,  s.  f.  Action  d'intri- 
guer pour  arriver.  Ambitio, 
OiJJS,  f.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  tan- 
ta  exarsit  ambitio,  ut  primore» 
etiam  civitatis  prensarent  ho- 
mines.  Liv.  au  plur.  ;  ut  sta~ 
dia  capiditatesqae  honoram  at- 
que  ambitiones  ex  hominibus 
civitatibasqae  tollerentur.  Cio 
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ijuid  de  nostris  ambitionibas, 
qaid  de  capiditate  honorum  lo- 
qaar  ?  Cic).  Voy.  intrigue.  1 
Uéjir  passioané  des  honneurs  et 
{par  ejct.)  désir  lio  briller. 
Ambitioi  onis.  f.  Cic.  Qaint. 
(ex.;  licet  ipsa  litiani  sit  ambi- 
tio,  tamen  fréquenter  causa 
virtatis  est.  Quint,  me  ambitio 
qasedam  ad  honoram  stadium 
diixit.  Cie.  in  Scipione  ambitio 
major.  Cic.  a  qiio  incepto  sta- 
dioqae  me  anxbitio  mâla  deti- 
naerat.  Sali,  par  est.:  declama- 
tores  qaosdam  pen-ersa  dacit 
ambitio,  ut  expositâ  contr^ver- 
siâprotinasdicërevelint.  Quint, 
ambitio  et  luxaria  et  impoten- 
tia  $cenam  desiderant.  Sen.); 
cupiditas,  àtis,  t.  Cic.  (non 
pas  soûl,  cupiditas  honorum. 
Cic.  mais  aussi  capiditas  tout 
seul,  ex.  :  Tib.  Claadii  cupidi- 
tas. Liv.  capiditas  collegaram. 
Liv.  capiditas popalaris[-  l'am- 
bition d'un  démagogue  -1.  Cic. 
P.  Naso  omnicarens  capiditate. 
Cic.  qaam  nxodcstior  illias  ca- 
piditas (ait,  quam  tua,  Appi. 
Liv.  capiditatem  et  arrogan- 
tiam  incendëre.  Cic.  Hlius  capi- 
ditatem refatàre.  Cic.  alicujus 
capiditati  suffragâri.  Cic).  Agir 
par  —  glorià  duci  ou  agère. 
Ci:.  Il  (Par  anal.)  Recherche  de 
ce  qu'on  ti^nt  à  honneur  d'ac- 
complir. Studium,  ïi,  n.  Cic 
(ex.  :  studium  veri  reperiendi. 
Cic.  discendi.  Cic  omne  sta- 
dium ad  eloqaentiam  confero 
[-  je  mets  toute  mon  ambition 
a  être  éloquent-].  Cic);  volun- 
tas,  àtis,  f.  Cic.  et  cupiditas 
àtis,  f.  Cic.  (Voy.  désir).  Mettre 
son  ambition  à  connaitreledroit 
ot  les  lois,  stadëre  Jari  ac  legi- 
bas  cognoscendis.  Cic.  J'ai  pour 
ambition  de,  id  annitor  (ou 
enitor),  id  enitor  et  contendo, 
ut...  (Subj.).  Cic.  etc.  contendo 
atq ue  elaboro,  at...  (Svihj.).  Cic 
Saet.  Il  (Par  ext.)  Objet  de  l'am- 
bition. Le  pouvoir  ou  la  for- 
tune deviennent  leur  ambition, 
opes  aat  potentiam  consectan- 
tar.  Cic 

ambitionner,  v.  tr.  Rechercher 
par  ambition.  Am.bitiosë petëre 
(regnum).  Liv.  \\  (Par  anal.). 
Désirer  ardemment.  Concapis- 
cère,  tr.  Cic.  appetére,  tr.  Cic. 
e.rpetêre.  tr.  Cic.  petessêre,  tr. 
Lacr.  {ïll,6UG).  Cic  fl'usc,  II, 

f)?.).    Voy.    DÉSIRER. 

amble,  s.  m.  Allure  d'un  qua- 
drupède qui  trottoen  avançant 
alternativement  losdeuxjambes 
du  même  côté,  .-imbalatara,  ^, 
f.  Fe^.  (vet.,  111,5.  3;  VI,  6,  6). 
Aller  r — ,  tolutim  incedëre. 
Plin.  ire.  Nov.  com.  (r.  cedëre. 
Varr.  (r.  tolutim  capëre  in- 
cursum.  Plin.  Cheval  qui  va 
r — ,equus  tolatarias.  Sen.  (ep., 
87,  9) .  eqaurt,  cai  non  vulgaris  in 
carsu  gradas,  sed  mollis  alter- 
nn  cruram  explicataglomeraiio. 
Plin    ai.  N..  VIII,  166j. 
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ambler,  v.  inlr.  .\ller  l'umble 
larch.).  Voy.  aiidle.  i 

anibleur.  s.  ra.  Qui  va  l'amble. 

Voy.    AMDLE.  ' 

amblyopie,  s.f.  AlTaiblissemoni 
do  la  vue  (gr.  ôtx6)uiûKta).  Ca- 
ligo,  inis.  (.  Cch.  Plin.  \ 

ambre,  s.  m.  Substance  grise 
ou  jaune.  1  -Vmbre  gris.  Subs- 
tance ressemblant  à  la  cire  et 
rejetéa  par  la  mer.  Gl.vsam,  i. 
n.  Toc.  (Germ.,  Uî>).  Plin. 
^.X.X.VVII,  iS).  D'ambre  jaune. 
glsesarias,  a,  um,  adj.  Plin. 
Les  îles  de  l'ambre,  qlxsaria- 
insulx.  Plin.  (.XXXVII,  WS.).  . 
Prov.  Fin  comme  I' — ,  sa^oa-.  ] 
//or.  Il  est  fin  comme  1' — ,  aca- 
lum  ha'iet  nasam.Hor.  1  Am- 
bre jaune,  substance  de  na- 
ture résineus^'.  Sacinum,  i,  n. 
Plin.  Tac  electrum,  i,  n.  Virg. 
Plin.  Objets  d' — ,  sacina,  oram, 
n.  pi.  Plin.  electra.  orum,  n. 
pi.  Ov.  D' — ,  sacinus,  a,  um, 
adj.  Plin.  Mart. 

ambroise,  ambroisie,  etam- 
brosie,  s.  f.  Nourriture  des  im- 
mortels. Ambrosia,  se,  (.  Cic. 
Catall.  D'ambroisie,  ambrosius, 
a.  um,  adj.  Coi.  Mart.  (au  pr. 
et  au  fig.).  1  Nom  d'une  plante 
aromatique.  Ambrosia,  x,  f. 
Plin.  (.XXVII,  28). 

ambrosien.  enne,  adj.  Qui 
tient  de  l 'ambroisie. /Im&rosias, 
a.  um.  adj.  Coi.  Mart. 

ambulant,  ante,  (lat.  ambu- 
lans,  part,  de  ambalo),  adj. 
Qui  va  d'un  endroit  à  un  autre. 

Circumtoraneus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  c.  pharmaco- 
pola.  Cic.  propola,  Lampr.  la- 
nista.  Saet.).  Marchand  — .  am- 
bidator,  oris,  m.  Mart.  Circitor, 
oris,  m.  Clp.  dig.  Circalator, 
oris,  m.  Asin.  Poil.  ap.  Cic. 
(ep.,  X,  32,  3).  Moine  —  cii^ 
ciimcellio,  onis,  m.  Cad.  Theod . 
Vie    ambulante,    erratica  vita. 

tact.    (VI,    10,    13).   Voy.  ERRANT. 

ambulatoire,  adj.  Destiné  à 
aller  d'un  endroit  dans  un  au- 
tre. Ambalatorias,  a,  um,  adj . 
Aact.  b.  Alex.  Vitr.  Veg.  Jet.  ^ 
!Fig.  et  plais.).  Changeant,  mo- 
bile. Voy.  ces  mots. 

âme,  s.'  f.  Principe  spirituel 
distinct  do  la  matière  et  coexis- 
tant avec  elle  dans  le  corps  de 
l'homme.  ADimus,  i,  m.  Cic 
etc.  (ex.  :  animi  corporisqae 
vires.  Liv.  alicui  germanam 
esse  pariter  animo  aa  corpore. 
Ter.  credo  deos  immortales 
fparsisse  animas  incorpora  hu- 
mana.  Sen.  rar.  en  pari,  des 
animaux  :  hcstix  quaram  ani- 
mi sunt  rationis  expertes.  Cic). 
lig.  L'âme  damnée  de  Clodius, 
Clodianias  canis.  Cic  (in  Pis., 
•J3).  Je  serai  à  vous  corps  et 
àme,  neqae  animas  nei/ue  cor- 
pas  a  vobis  aberil.  Sali.  Se  don- 
ner à  qqn  corps  et  àme,  se  pe- 
nitas  totamque  alicui  iradëre. 
Cic.  Avoir  charge  d'àmos.curam 
regendoram  animorum  habëre. 
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II  .\me  separeo  du  corps  (aprè< 
la  mort).   Anima,  se,  f.  Virg. 
Ov.   Sueu    \Ca^.,   S8);  manes, 
ium,    m.   pi.    Virg.    \\t.n.,   III. 
3j3).  Liv.  (III,   58,  11;  XXI,  In. 
3).  Sen.    rh.    .controv.,   VU.   I , 
[16].    il);   vita.   se,   f.    l'ir.;. 
(dans  cette  express.:  tenues  si- 
ne corpore  vitx.  Virg.  [lin.,  V(. 
292]),  Fig.  Errer  comme  une  àm  i 
en  peine,   miserabililer  vagùri. 
^    Ame    considéréj    comme    le 
principe    des     sentiments,    des 
passions.  Animus,  i,    m.   Cir. 
etc.    (ex.    :    mala  mens,  mains 
animas.  Ter.  animo  peger.  Enn. 
animas   a-grotus.    Ter.    anim' 
xqao.  Cic.  animiis  alias  ad  o/i  i 
vitia  propensior.   Cic.    animo 
tremëre.  Cic.   animas    iracan- 
das.  Plaut.  magnas    et   excel- 
sus.  Cic.  altos.  Cic.  apertus  et 
simplex.    Cic    animo    ingenti 
[<•    ayant     l'àine     héroïque    ■>]. 
Sali,  animus  belli  ingens,  domi 
modicas.     Sali,     esse    angasti 
animi  atqae  demissi.  Cic  oca- 
li,   qaemadmodam  animo  a(- 
l'ecti    simas,    logaantar.    Cic. 
valta  animas  tegebatar.  Cic.) , 
cor,    cordis,   n.  Plaat.   Ter. 
i:ic.    Virg.  Hcr.    Ov.    (ex.  :  cor 
timidam.  Plaut.  cor plambeam. 
Saet.   hoc   (acinas   meam    cor 
corpasqae  craciat.  Plaat.  facile 
vobis    apparet     non    Ixti    sed 
prope    ameniif     malis     cordis 
hanc  risam  esf^c.  Liv.)  ;  mens, 
mentis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  mens 
cajasqae  is  est  qaisqae  [•■  l'àmo 
de    chacun,    c'est   son    moi   •]. 
Cic.  mens  mollis,  ad  perferen- 
das    calam,itatcs .    Cic   animi, 
qui   nostrse  mentit   sant  [-  les 
sentiments  qui   sont  la  fond  de 
notre   âme   •].  Liv.)  ;    pectus, 
pectoris,  n.   Plaat.   (Jic  etc. 
(ex.  :  toto  pectore  amàre.  Cic. 
eâ  pietate  omnium  pectore  im- 
buêre,  at...  Liv.).    Une  grande 
— ,  animas  magnus.   Cic   Une 
.'Ime   élevée,   animas    excelsas. 
Çic.  —  bien  née,  animas  bene 
a  natara  informatas.  Cic  ge- 
nerosa  mens.  Ov.  Belle  — ,  ani- 
mas egregias.   Cic    Bonne  — , 
bona  indoles.  Cic.  0  la   bonne 
âme,  bonam  hercle  hominem  ! 
Com.  Une  àme  sensible,  animus 
mollis.  Cic.  animas  tener.  Cic 
Il  est  tout  — .   (otas   in  amore 
est.  Ter.  totas  est  animi.  Plin. 
Avoir   do   1' — ,   teneros    gerëre 
animas     (d'apr.     Cic).     Force 
d'âme,    constantia,    se,  t.   Cic 
animi  fortitado.  Cic   \\   (T.  de 
caresse.)  Anima,  se,  (.  Cic  etc. 
lex.  :  vos,  mese  carissimas  ani- 
mas. Cic.  animse,  qaales  iieqae 
candidiores  terra  talit...  lior.); 
cor,    cordis.   n.    Plaat.  (ex.  : 
meam  cor.  I^laat.).  1   Principe 
de  vie.    Anima,   se,   f.   Lacr. 
Varr.  Cic.  etc.  (ex.  :   neqae  in 
homine  inessc  animam  vel  ani- 
mam    ncc   in   bestia  [»  que  ni 
dans  l'homme  ni    dans  la  bêta 
il  n'v  a  pas  dame  ou  de  prin- 
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cipe  de  vio  ■■].  Cic.  anima  se 
privàre.  Knn.  (r.  anima  corpus 
iiqait.  Ace.  (r.  animam  relin- 
quam,  potias.  Ter.  animam 
edère.  Cic.  cfflâre.  Ncp.  exspi- 
rùre,  effanàére.  Ov.  àeponere. 
Nep.  ['  roiidre  l'àma  •]  ou 
siiipl.  exspiràre,  abs.  Sali. 
Liv.  anim,am  agëre  \pr.  •  être 
à  l'agoniu  »].  Cic.  Liv.).  Sur 
mon  ïirie,  je  fais  do  très  gran- 
des dépenses,  ita  vivam,  at 
maxim.os  samptas  facio.  Cic. 
Sur  mon  — ,  je  n'en  sais  rien, 
ne  vivam,  si  scio.  Cic.  Sur  mon 
— ,  je  l'écris  comme  je  le  pans», 
ne  sim  salvas,  si  aliter  scribo 
ac  sentio.  Cic.  \\  (Par  ext.) 
Etre  vivant.  Anima,  se,  f. 
Enn.  Lacr.  (ex.  :  ova  parère, 
non  animam.  Enn.  servientiam 
animse.  Tac);  ca,put,  pitis, 
n.  Cœs.  Liv.  etc.  (ex.  :  capitam 
Helvetioram  milia  CCLXUL 
Cses.);  bomo,  minis,  m.  Ter. 
Cœs.  Cic,  etc.  (très  fréquoiU). 
Dans  la  maison  il  n'y  a  pas 
âme  qui  vive,  nemo  natas  in 
œdibas  fait,  Com,  Pas  âmo  qui 
vive,  nem.0  homo.  Cic.  (de  nat. 
deor.,  Il,  38,  96).  haad  allum 
animal,  Cic.  \\  Fig.  Autour 
principal.  Auctor,  oris,  m. 
Cic.  (o.\.  :  a.  rei  pablicee  ac 
dax.  Cic,  auctor  belli,  Liv.  de- 
ditionis  auctor,  Cic.  (acti  aac- 
tor  et  priedicator,  Cic);  prin- 
ceps,  cipis,  m.  Cic.  etc.  (e\.  ; 
dax  et  princeps.  Cic.  princeps 
concilii,  Cic,  princeps  fait 
agendee  rei.  Cic);  actor,  oris, 
m.  Cic.  Nep.  (ex.  :  actor  re- 
rum.  Cic,  actor  aactorgae  rei. 
Nep.  dax,  auctor,  actor  illaram 
reram.  Cic).  La  piété  est  1' — 
de  toutes  les  vertus,  pietas  fan- 
damentam  est  omniam  virta- 
tam.  Cic  L'argent  est  1' —  de 
l'Etat,  veciigalia  nervi  sunt 
reipublicse.  Cic. 
amé,ée,  adj.  Aimé  (arch.).  Voy. 

AIMER. 

amélioration,  s.  f.  Action  d'a- 
méliorer. Correctio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.  :  corr.  veteris  Acade- 
mise.  Cic.  c.  philosophiee  vete- 
ris et  em.endatio.  Cic.  correc- 
tione  quâdam  adhibità.  Cic.)  ; 
emendatio,  onis,  f.  Cic  Sen. 
Qaint.  (ex.  :  correctio  philoso- 
phiee veteris  et  emendatio.  Cic. 
emendatio  disciplinée  publicse. 
.Ict.),  1  Etat  de  ce  qui  est  amé- 
lioré. Apporter  beaucoup  d'a- 
lioration  dans  l'art  de  la 
guerre,  malta  in  re  militari 
meliora  facëre,  Nep.  Original 
où  l'on  a  introduit  beaucoup 
d'additions  et  d'améliorations, 
àpy_£TU7cov  ipsum  crebris  locis 
inculcaiam  et  refectam.  Cic 
(ad  Att.,  XVI,  3,  1).  Voy.  amé- 
liorer Il  Amélioration  (dans 
la  santé),  salubris  matatio 
Cels,  La  malade  est  en  voie 
d' — ,  inclinata  Jam  in  m,elias 
segri  valelado  est.  Cels.  Acjste 
m'a   donné    les    nouvelles   que 
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j'attendais  sur  1'—  de  votre 
santé,  Acestas  ea  guse  vellein 
de  allevalo  corpore  tuo  nun- 
tiavit.  Cic, 
améliorer  et  (arch.l  amélio- 
rir,  v.  tr.  Rendre  meilleur. 
Melius  {aliqaid)  facère.  Cic. 
(ex.  :  omnia  meliora  facëre. 
Cic.  [Tusc,  I,  1])  ;  in  melius 
mutare.  Ter,  (fréquent);  cor- 
rigere  (pr,  •  redresser,  rélbr- 
mor,  améliorer  ce  qui  offre  dos 
défectuosités  ■>),  tr.  Cic  Qaint. 
Plin.  j.  (ex.  :  c.  legem.  Cic 
emendare  vitia  et  corrigëre 
mores.  Qaint,  vel  corrumpere 
mores  civitatis  vel  corrigera, 
Cic,  c.  disciplinani  castroram. 
■Saet.  mores  depravatos  l'efor- 
màre  et  corrigëre.  Plin.J.  soles 
cmendari  capëre,  qaœj'am  cor- 
rigëre difficile  est.  flin.  j.)  ; 
emendare  (pr.  •■  enlever  les 
fautes  ■■),  tr.  Cic  (surt.  au  sens 
moral,  ex.  :  e.  civitatem.  Cic. 
em.  consaetadinem.  Cic).  — 
et  agrandir  une  maison,  œdes 
reficère  in  melius  et  in  majas, 
Plin,  i,  —  la  condition,  la  for- 
lune  ae  qqn,  alica'jus  opes  au- 
gëre.  Cic.  aliqaem  locapletâre. 
Cic  —  sa  situation,  fortanam 
amplificâre.  Cic.  Ma  situation 
s'est  améliorée,  m,elior  factaest 
condicio  mea.  Cic  m.eliore 
qaam  antea  condicione  ator. 
Cic.  Ma  fortune  s'améliore,  aa- 
getar  res  familiuris  mea.  Cic. 
Ma  santé  s'améliore,  melias 
valeo,  Cic. 
améliorissement  (arch.), s.  m. 

Voy.    AMÉLIORATION. 

amen  (mot  hébreu),  interj. 
Ainsi  soit-il!  Amen,  \nd.  Eccl. 
Fig.  Dire  —  à  tout  [c-à-d. 
tout  approuver),  omnibus  rébus 
assentiri. 

aménage,  s.  m.  Action  d'ame- 
ner. Ductio,  onis,  (.  l'itr.  Educ- 
tio,  onis,  f.  (Jato,  Voy.  ame- 
ner. 

aménagement,  s.  m.  Action 
d'aménager.  Dispositio,  onis, 
f.  Vitr,  Sen.  (ex.  :  d.  locoram. 
Vitr.  locorum  ad  usam  publi- 
cum.  Vitr,  au  plur.  :  œdium 
sacrarum  dispO!:itiones.  Vitr. 
camerarumdispositiones.Vitr.), 

aménager,  v.  tr.  Distribuer 
commodément  pour  un  usage. 
Disponëre,  tr.  .Sen.  Plin,  j, 
Distribaëre.  tr.  Cic. 

amendable,  adj.  Qui  peut  être 
amendé.  Qui,  qaœ  melior  fou 
quod  m,elias)  effici  potest  (en 
pari,  du  sol,  du  terrain).  Au 
Hg.  Emendabilis,  e,  adj.  Liv, 
(XLIV,  10,  3).  Sen,  (clem.  II, 
7,2). 

amende,  s.  f.  Réparation  d'un 
tort.  Satisfactio,  onis,  f.  Cic. 
Cses.  Voy.  réparation.  Amende 
honorable  (réparation  d'hon- 
neur), satisfactio.  Caes.  Cic 
Faire  —  honorable  à  qqn,  ali- 
cai  satisfacëre.  Czcs.  Cic.  ante 
ocalos  omniam  ab  aliquo  ve- 
niam,  petëre.  Cic.  Sens  spécial: 
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—  honorable  crêpai  atiun  pu- 
blique infligée  à  des  criminels, 
pœna  alicui  palam  aperteqae 
irrogata.  —  pécuniaire,  et 
(absol.)  —,  multa,  ae,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  maltam  dicère 
f'  prononcer  une  amende  ■•]. 
Cic  maltam  petëre  ou  irrogâre 
[■■  proposer,  demander  telle  ou 
telle  amende  •>].  Cic.  certàre 
m,altam  [«  débattre  le  taux 
d'une  amende  ■>].  Liv.  jXXV,  3, 
l/i]  multx  certatio.  Cic  Liv. 
aliquem  maltà  et  prenà  maltâ- 
re.  Cic.  maltam  committëre 
[«  encourir  une  amende  ■»].  Cic. 
multam,  safferre.  Cic.  maltam, 
faroris  ou  erroris  safferre.  Cic. 
multam  alicai  remittëre.  Liv.); 
damnum,  i  {-  amende  pécu- 
niaire '),  n.  Plaat.  (trin.,  219). 
Cic  (Phil.,  1,  12;  de  oIT.,  III,  5, 
23  :  eos  morte,  e.xsilio,  vinclis, 
damno  coercent).  Liv.  (IV,  53, 
7;  Vil,  U,  2).  Gell.  (XX,  1,  32)  ; 
pœna,  se,  f.  (seul,  dans  des 
locut.  comme  pœnam  dapli, 
octupli  pei-seqai,  Cic).  Con. 
damner  qqn  à  l'amende,  mal- 
tare aliqaem  pecaniâ  on  maltâ 
Cic,  Provenant  d'une  — ,  mal 
taticias,  a,  um,  adj.  Liv.  (X 
23,  13  :  pecania;  XXVU,  6,  19; 
X.'^CX,  39,  S  :  aryentam), 
amendement,  s.  m.  Action 
d'amender  (une  terre,  etc.) 
Stercoratio,  onis.  1.  Varr.  Col. 
Il  (Par  ext.)  Ce  qui  sert  a 
amender  (la  terre).  On  a  em 
ployé  pour  ce  champ  divers 
amendements,  />aic  agro  malta 
adtdbita  sant,  qalbas  solum 
fieret  pingaius.  1  (Fig.)  Action 
d'amender  (un  coupable,  etc.). 

Emendatio,  onis,  f.  Val.- 
Max.  Sen,  etc.  (ex.  -  eo  majore 
animo  ad  emendationem  nos- 
tri  debemas  accedëre,  Sen,  [ep., 
50.    8])  ;    correctio,    onis,  f. 

Cic.         (voy.       AMÉLIORATION        et 

amender).  1  (Arch.)  Améliora- 
tion dans  la  santé.  Voy.  amé- 
lioration. 
amender,  v.  tr.  et  (arch.)  intr. 
Améliorer  en  corrigeant  ce 
qu'il  y  a  de  défectueux.  Emen- 
dare, tr.  Cic  Plin.  Tac,  etc. 
(ex.  :  emendare  cutem.  Plin, 
tassim.  Plin.  exemplaria.  Saet. 
leges  emendatœ  atilitcr,  latx 
salubriter.  Vell.  emendare  ci- 
vitatem,. Cic,  consaetadinem, 
Cic,  conscius  mihi  sum...  cor- 
rigi  me  et  emendàri  castiga- 
iione  passe.  Liv.  aliqanndo 
iilar  verbis  durioribas,si  emen- 
dàri illam  speravero  posse. 
Sen.  au  part,  emendatum  opas. 
Plin.  emendati  mores.  Cic. 
vita  emendatior.  Jet.  Itomo  ou 
vir  emendatissimas ,  Plin,  j. 
Aus.);  corrigëre,  tr.  Cic  etc. 
(ax.  :  quse  videntur  emendanda 
corrigëre.  Plin.j.  corrigëre  le- 
gem. Cic.  fr.  c.  reddita  ab  se 
j'ara.  Liv.  alicajus  sententiam. 
Cic.  emendare  vitia  et  corri- 
gëre.   Quint,    vel    corrumpere 
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morea  civitatis  vel  corrigêre. 
Cic.  corri'ji  H  emendiiri  casti- 
gatione  hâc.  Liv.  re  ipsà  cor- 
rigi.  Sali,  paeri  (acillime  cor- 
rigantar  in  Jiscendo,  cam  vitia 
imitamar  emendcindi  caasâ 
ma'jistri.  Cic.  corrigêre  se  ip- 
sam.  Varr.  ta  ut  nanquam  te 
corrigas?  Cic).  1  (Arch.) 
Amender,  iiUr.S'ameader.  Voy. 
ci-dessus,  ||  (Impers.)  Il  lui  est 
bien  amendé  (arch.),  ei  sani- 
tatis  loco  est  levior  accessio. 
Sen.  (ep.,  72,  2). 

amène,  adj.  D'uu  aspect  agréa- 
ble. Amœnas, a,  am,  a.di.  Plaat. 
Cic.  etc. 

amené,  s.  m.  Action  d'amener 
(t.  de  droit  anc).  Evocatio, 
onis,  f.  Aact.  b.  Alex.  (c.  56, 
6). 

amenée,  s.  f.  Action  d'amener 
(l'eau).  Dactns,  ùs,  m.  Cic.  (au 
plur.  :  de  oll.,  II,  U).  Dactio, 
onis,  f.  Vilr.  Nep.  dig.  Canaux 
d'amenée,  aqaaram  dactiones. 
Vitr.  ^I,  1,7). 

amener,  v.  tr.  Faire  venir  à 
soi.  Adducëre,  tr.  Vir-g.  Ov. 
Petr.  (ev.  :  add.  rama/am  [opp. 
à  remittére'].  Ov.  add.  pedem. 
Ou.);  Bubducëre  (pr.  «  enle- 
ver '  et  en  t.  naat.  •  ferler  "), 
tr.  Aact.  b.  Alex.  (seul,  dans 
l'express,  sabdacére  vêla  [»  a- 
mener  les  voiles  ■].  A-ict.  b. 
Alex,  [i.5,  i])  ;  deducère,  tr. 
Ov.  (poét.  dans  l'express,  deda- 
cëre  vêla.  Ov.)  ;  trahère,  tr. 
(voy.  TiREB  [à  soi],  attirer)  ; 
attrabére,  tr.  (voy.  attirer). 
Il  (Au  fig.).  Amener  (tel  ou  t'3l 
point,  au  jeu  des  dés,  etc.).  Ja~ 
cêre,  tr.  Plaat.  etc.  (ex.  :  ja- 
cëre  voltarios  qaattaor  [•  ame- 
ner les  quatre  vautours  ",  c- 
à-d.  les  quatre  mauvais  points 
au  jeu  de  dés].  Plaat.  [Cure. 
357J.  V^enerem  jecerat  [■  il 
avait  amené  le  coup  de  Vénus  ' 
c.-à-d.  le  plus  haut  point  au 
jeu  de  dés].  Aag.  ap.  Saet. 
[Aug.,  7i])  ;  mittere,  tr.  Saet. 
etc.  (ex.  :  canem  mittêre  ["  a- 
mener  le  coup  du  chien  ■•]. 
Aag.  ap.  Saet.  [Aug.,  71].  se- 
nionem  mittêre  ['  amener  le 
coup  de  si.ï  •].  Aag.  ap.  Saet. 
[Aug.,  71]).  T  Faire  venir  avec 
soi.  Ducére,  tr.  Plaat.  Ter. 
Cic.  etc.  (dans  les  constr.  suiv.  ; 
dacëre  aliqaem  domam.  Cic. 
in  jas.  Liv.)  ;  adducëre,  tr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  :  addacêre 
aliqaem  intro.  Plaat.  aliqaem 
eo,  in  conupectam  popali.  Liv. 
tarbam  domam.  Ter.  aliqaem 
ad  cenam.  Plaat.  aliqaem  se- 
cam.  Ter.  Cic.  exercitam.  Cic. 
copias  navibas  [abl.].  Liv.  ad 
segros  medicam.  Cic.  gcntes  in 
Italiam.  Cic.  aliqaem  in  jas  ou 
in  jadi'iam  ou  abs.  addacëre 
alitfaem  f-  amener  qqn  devant 
le  jugo  •].  Cic.  alicai  paeros 
vénales  ex  Galliâ.  Cic.  alicai 
exercitam.  sabsidio.  Nep.  par 
ext.  :    lacam  fossà  ad  (lamen. 
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Plin.  j.  aqaam.  Cic.)  ;  condu- 
cëre  [pr.  -  amener  ensemble  ^ 
ou  •  amener  en  un  même 
point  •),  tr.  Cœs.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
c.  eqaites  ex  Aqaitanià,  Cxs. 
omnes  clientes  obseratosque 
eodem.  Cees.  eo  copias  omnes 
aa-riliaque.  des.  popalam  in 
foram.  Varr.  lirgines  ununi 
in  locam.  Cic.  exercitam 
ou  exercitus  in  annm  lo- 
cam. Oses.  Tac.)  ;  deducère, 
tr.  Ter.  Cses.  Cic.  Liv.  Justin. 
(ex.  :  ipsa  vestigia  qaserentem 
dominam  eo  [•■  à  cet  endroit 
là  "]  dedactara  erant.  Liv.  ali- 
qaem in  œdem  Proserpinis. 
h'ep.  aliqaem  in  arcem.  Liv. 
dedaci  ad  Eamenem,  Nep.  de- 
daci  in  conspectanx  Cœsaris. 
Cses.  transfaga  daci  se  ad  con- 
salem  jabet  dedactasqae  tra- 
diiaram  [_se]  urbem  promit- 
tit.  Liv.  Cic.  dedacëre  aliqaem 
ex  altimis  gentibas.  Cic.  ali- 
qaem Romam.  Eatr.  aliqaem 
secam  Komam.  Liv.  hospites 
domam.  Cornif'.  rhet.  aliqaem 
in  hospitale  cabicalam.  Liv. 
aliqaem  ad  janitorcm  qaen- 
damliospitem.  Cic.  on  emploiera 
donc  exclusivement  dedacëre 
quand  •  amener  "  sera  syno- 
nyme de  •  conduire  d'un  en- 
droit à  un  autre  -)  ;  educére, 
tr.  Cic.  etc.  (dans  qqs  expres- 
sions, comme:  edacere  aliqaem 
in  jas.  Cic.  aliqaem  ad  conso- 
les. Cic.  abs.  edacëre  aliqaem 
['amenerqqn  devant  le  juge  »]. 
Cic.  aqaam  in  fossas.  Plin.  in 
fandam.  Jet.);  inducére  (pr. 
"  amener  dans...  •!,  tr.  Ter. 
Varr.  Virg.  Liv.  Plin,  j.  (ex.  : 
indacëre  aliqaem  hac.  Ter.  mi- 
lites in  pagnam.  Liv.  exerci- 
tam in  Macedoniam.  Liv. 
^gyptam.  Liv.  oves  in  rara. 
Varr.  Romam.  deûm  mairem. 
Plin.  /.);  obducêre  [pr.  "ame- 
ner à  la  rencontre  de,  amener 
devant  ■>),  tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  : 
alicai  obdacëre  aliqaem.  Plaat. 
[raerc,  1,  arg.,  v.  Gsq].  obd. 
Cariam.  Cic.  [ad  Att.,  1,  1,  2]); 
perducëre  {pr.  •■  amener  à 
destination  -j,  tr.  Cses.  Liv. 
etc.  (ex.  :  perdacëre  aliqaem 
Komam.  Liv.  aliqaem  ad  Cse- 
sarem.  Cses.  omnes  naves  in- 
colames.  Cses.  aqaam  Claa- 
diam.  Liv.  epit.  aqaam  in  co- 
loniam.  Trajan.  ap.  Plin.  J.)  ; 
producëre  (pr.  •  amener  de- 
vant... '•  et  -  amener  sur  le 
marché  -),  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  prodacëre  aliqaem  in 
conspectam  popali  Romani. 
Cic.  aliqaem  in  contionem. 
Cic.  aliqaem  ad  popalam..  Liv. 
testem  in  jadiciam.  Cic.  gla- 
diatores  ad  foram.  Cœs.  ali- 
qaem catenatam.  Saet,  aliqaem 
capite  involato  ad  necem  ou 
at  secari  (eriatar.  Cic.  ancil- 
lam  ['  amener  une  servante  sur 
h  marché  "].  Ter.  (amiliam 
alicajas    venalem    ["     pour    la 


l'aire  passer  devant  ■),  tr.  Ter. 
Cœs.  Liv,  (ex.  :   taa  pompa  eo 
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vendra  ■].  Saet.  omnes  [servos] 
prodaxi  ac  vendidi.  'Ter.)  ; 
traducëre    {pr,    ■  amener  ot 

re  pris 

»s.  Lit/ 
traducenda  est.  Ter,  tradaccra 
copias  prxter  castra.  Cœs.  per 
ora  Itominam.  Liv.  tradacti 
sub  jagam  et  per  hostiam  ocu- 
los.  Liv.  tradacëre  eqaum  [en 
pari,  du  chevalier  qui  doit 
amener  son  cheval  au  censeur]. 
Cic.  [p.  Clu.,  \'àh]).  Amener  par 
charroi  oa  par  eau.  Adveaè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  adv.  fra- 
mentam.  Cic.  framentam  ex 
agris  Romam,  Cic.  Corcyram 
peditam  mille  secam,  Liv,  saia 
matri  ancillam  Rhodo,  Plaat. 
Africanas  in  Italiam.  Plin.); 
convebêre,  tr.  Cœs,  Liv, 
Plin,  Jet,  (ex.  :  c.  framentam. 
Cœs.  m,ateriem.  Jet.  framen- 
tam andiqae  ex  popalatis  circa 
agris.  Liv,  qao  framentam 
coiiimeatasqae  alios  convexe- 
rat,  Liv.  framentam  Casili- 
nam  [«à  Casilinum  •].  Liv. 
lintribas  in  eam  insalam  ma- 
teriem,calcem,  cœmenta,  arma. 
Cœs,  framentam  ex  (initimis 
regionibas  atqac  ex  omnibas 
castellis  in  arbem.  Cœs.  fra- 
mentam ex  propinqais  ïocis 
Capaam,  Cœs.)  ;  apportâre, 
tr.  Cic.  et  Importâre,  tr.  Cœs. 

Voy.  APPORTER,  tuanspobteh. 
Amener  (d'un  point  à  un  autre), 
conferre,  tr.  Voy.  apporter, 
transporter,  diriger,  mener. 
Amener  (des  troupeaux),  adi- 
gére,  tr.  Plaat,  Varr.  Cœs. 
Saet.  (ex.  ;  adigëre  oves  hac. 
Plaat.  lactentes  ad  matres. 
Varr,  pecas  e  vicis  longinqaio- 
ribas,  Cœs.  eqaos  per  pabli- 
cam.  Saet.)  ;  appellëre,  tr. 
Varr.  (ex.  :  app.  armentam  ad 
aqaam.  Varr.).  Amener  (dans 
le  même  endroit),  cogëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  medicos,  Serv. 
Salp.  ap.  Cic.  ad  jadiciam 
omnem  saam.  familiam  andi- 
qae. Cœs.  Voy.  rassembler, 
réu.sir).  Amener  (en  poussant), 
corapellére,  tr.  Cœs.  Cic, 
Liv.  etc.  (ex.  :  c.  pecas  omne 
in  arbem.  Liv.  pecora  atqae 
homines  ex  agris  in  silvas. 
Cses.  Voy.  poursuivre,  chasser, 
faire  entrer  [de  force]).  Ame- 
ner {c.-à-d.  produire  au  de- 
hors, faire  paraître),  exbibére, 
tr.  Cic.  Liv.  (voy.  faire    venir, 

PRÉSENTER,  MONTRER,  FAIRE  COM- 
PARAITRE) ;  sistëre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  FAIRE  COMPARAITRE^.  Ame- 
ner de  force,  protrabere,  tr. 
Cic.  Tac.  (ex.  :  protrahëre  ali- 
qaem e  tentorio.  Tac,  aliqaem 
Jiinc  in  conviviam,  Cic,  voy. 
traîner).  Amener  sous,  subl- 
gôre,  tr.  Varr.  Liv.  Sen.  etc. 
lex.  :  sabigere  sues  in  ambro- 
sam  locam.  Varr.  naves  ad 
castellam.  Liv.).  \\  (Au  fiç.) 
Amener  à...,  ducëre,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.    :    me  ad   credendam 
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taa  dacit  oratio.    Cic.  caritate 
patriœ  clactas.  Ncp.);  adducé- 
re,    u\   l'iaut.    Ter.    Cic.    otc. 
(ex.  :  addacûrc  aliqaem  ad  mi- 
sericordiam.    Ter.   ad  iracan- 
diam.       Cic.      ad     ncqaitiam. 
Plaat.  Ter.    in  petam,    in  mc- 
tum,    Cic.    in    consaetudinem. 
Cies.    ad   consaetadinem.    Cic. 
adduci    ad  suspicandani.    Cic, 
non  [acile  ad  credendam.  Nep. 
in    eam   spam   addacimar,    ut 
nobis  ea  contentio...  intcrdam 
non    fugienda    videatar.    Cic. 
in  spenx   maximani  et  verissi- 
mam  sumas  addacti,  hanc  ip- 
snm  annam  salata'rem  civitati 
fore.    Cic.    eâ    morà    in    spcm 
adductas      Aatus      con^ciendi 
belli.  Sali,    adducis  me    lit  tibi 
assentiar.    Cic.)  ;   perducère, 
tr.    Cic.    Nep.    etc.    (ex.    :  cam 
perducère   eam    [t    l'amoner  à 
ses   fins   »]     non   posset.   Nep. 
perducère    aliquertx    ad    suam 
sententiam  [•  amener  qqn  à  son 
opinion  ■■].  Cic.   in  $aam  sen- 
tentiam.^ Cses.    ad  se.    Cœs.)  ; 
producëre  (pr.  .  faire  arriver 
à  »),  tr.  Cornif.  Cic.    Sen.  etc. 
(ex.  :    qaoniam  anà  cam   ora- 
toris    of^riis   prodacti   samus, 
at  de  orationis  partibas  loqae- 
remar.     Cornif.     rhet.     nallâ 
sponsione    ad   hoc  prodactas. 
Plin.);    reducére,    tr.     Plin. 
(ex.  :    redacère  corpus   sensim 
ad maciem.  Plin.  voy.  réduire); 
vocâre,  tr.  Cic.   Quint,    (ex.  : 
i/ocàre  aliqaem   in    discrimen 
ac   periculam.    Cic.    in    saspi- 
cionem.  Cic.  in  odium  aat  in- 
vidiam.  Cic.    ad  e.xitium.    Cic. 
in  crimen.    Cic.    Nep.  aliqaem 
ad       rationem       reddendam  . 
Qaint.);    devocàre,    tr.    Sen. 
(ex.    :    status    matatione   in  id 
devocâri  ut...  Sen.);  retrabë- 
re,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  retrahè- 
re  aliqaem   in   odiam   Jadicis. 
Cic.  in  condicionem  proboram 
ministrorum.  Trajan.  ap.  Plin. 
/.);  compellëre  ipr. .  pousser, 
déterminer  à...  ■.),  tr.  Cic.  Lit,-. 
(voy.     POUSSER,      déterminer)  ; 
conjicère  (pr.    -  mettre  dans 
tel  ou  tel  état,    faire  passer  -), 
tr.    Ter.    Cic.    etc.    (ex.  :  conj. 
aliqaem  ex  tranquillissimâ  re 
in   nuptias.    Ter.    aliqaem    ex 
occaltis    insidiis    ad    apertam 
latrociniam.    Cic.    rem    pabli- 
camjn  pertarbationes.    Cic); 
elicëre  (pr.    .  engager,   déter- 
miner par  la  persuasion  ■>),   tr. 
Cic.   Saet.  Tac.    (ex.    :    elicëre 


aliqaem  ad  prœlium.  Liv.  in 
prœliam.  Tac.  aliqaem  omni 
ratione,  blanditiis  ad  jadi- 
ciam.  Cic.  aliqaem  ad  dispu- 
tandam.  Cic.  aliqaem  ad  se 
colendam.  Cic.  aliqaem  elicère 
et  cogère  ad  querelas.  Saet.)  ; 
illicère  (pr.  •  décider  à...  .), 
tr.^  Ter.  Cic.  Sali.  Liv.  (ex.  ; 
iUicère  aliqaem  in  fraadem. 
Ter.  conjugem  in  staprum. 
wc  aliqaem  ad  bellum.  Sali. 


AME 

aliqaem  ad  transitionem  [•  à 
déserter  -].  Liv.  illicère  ali- 
qaem, at...  [avec  le  Subj.]. 
Lucr.  Liv.  [X,  17,  6]);  pellica- 
re  (pr.  '  amener  à  ses  vues  ■), 
tr.  Cic.  (ex.  :  pclliccre  multo 
majorem  partem  sentcntiaram 
sao  lepore.  Cic.  [de  Orat. ,  I, 
fUiS']).  Amener  de  force  à..., 
adigère,  tr.  Plaat.  Ter.  Sen. 
(ex.  ;  adigère  aliqaem  ad  sas- 
pendiam.  Plaat.  ad  insaniam. 
Ter.  ad  mortem.  Tac);  cogè- 
re, tr.  (voy.  contraindre,  for- 
cer) ;  compellëre,  tr.  (voy. 
pousser)  ;  protrahère,  tr.  Ctc. 
Liv.  (ox.  :  protrahère  aliqaem 
ad  opéras  Tnercennarias.  Cic. 
aliqaem  ad  indiciam.  Liv.). 
Amener  à  maturité,  concogue- 
re,  tr.  Cato.  Cels.  Plin.  (on 
pari,  dos  abcès,  etc.)  ;  perco- 
quére,  tr.  Sen.  (en  pari,  des 
Iruits,  ex.  :  sol  percoqait  frac- 
tus.  Sen.).  L'idée  d'  «  amener-» 
peut  être  rendue  par  la  parti- 
cule per  — ,  ex.  :  amener  à 
parfaite  guérison,  percurâre, 
tr.  Liv.  San.  Col.  (ex.  :  percu- 
râre inveterata  et  desperata  a 
medicis  vitia.  Sen.  vixdum 
satis  percarato  vaincre.  Liv. 
si  famex  ['  ecchymose  »]  sap- 
paraverit,  tarde  percarabitar. 
Col.  au  fig.  :  p.  mentem  segram 
et  vitiis  liberàre.  Sen.  quid- 
qnid  imbecillani  in  animo  nec 
percaratum  est  exalcerat.  Sen.). 
Amener  jusqu'à  destination, 
perferre,  tr.  Sen.  Plin.  ^  Cau- 
ser, occasionner.  Voy.  ces  ver- 
bes. 

aménité  (lat.  amœnitas,  »  agré- 
ment,   charme,  attrait  »),   s.  f. 
Agrément  d'un  lieu.  Amœni- 
tas, àtis,  f.  Cic  (ex.  :  amœni- 
tas llaminis,  liortoram.  Cic.  ur- 
biam.  Liv.  locoram.  Quint,  ri- 
parum.   Cart.    domas.  Nep.  au 
plur.  :    amœnitates  oraram  ac 
îitorum.  Cic.  [de  nat.  deor.,  Il, 
39,  100]);  jucunditas,  àtis,  f. 
Cic.  Tac.  (ex.  :  jucunditas  agri 
Cic  arbis.  Tac),  j  Fig.  Douceur 
aimable  (des  mœurs,  du  carac- 
tère, etc.).   Suavitas,  àtis,  f. 
Cic  (ex.  :  ejus  eximia  suavitas. 
Cic.    saavitas  quœdan\  sermo- 
num.  atqae  morum  Cic)  ;JUCUB- 
ditas,  atiS,  l.  Cic  (ex.  :  erat  in 
homine    jucanditas.     Cic.     au 
plur.  :  jucunditates  [-  marques 
d'aménité  •]   Cic.  [ad   Att.,  X, 
8,  9]);  facilitas,  àtis,  f.   Cic. 
(ox.   :    facilitas  et    hamanUas. 
Cic). 
amenuisement,  s.  m.  Action 
d'amenuiser  et  résultat  de  cette 
action.  E^tenaatio,  onis,  f.  Sen. 
Plin. 
amenuiser,  v.  tr.  Rendre  menu. 
Attenuâre,  tr.  Catall.  Ov.   Liv. 
cxtenaàre,   tr.  Varr.    Cic.  Liv. 
Vitr. 
amer,  ère,  adj.   Qui  a  une  sa- 
veur  rebutante.    Amarus,    a, 
um,  adj.  Ci'c.  \itr.  Pall.  (ex.  : 
amarus  sapor.  Plin.  amygdala. 
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Pall.  (ontes  vehomenter  amari. 
Vitr.  amaram  os  [•  bouche 
amère.  •].  Cels.  subst.  amaram. 
pi.  amara.  Cic).  Savoup  amero, 
amaror,  oris,  m.  Lucr.  Virg. 
amaritudo,  dinis,  f.  Varr.  Plin. 
Toute  chose  amèro,  absinthiam, 
il,  n.  Quint  (I,  3,  5).  Un  peu 
amer,  subamaras,  a,  um,  adj. 
Cic.  Etre  amer,  saporem  ama- 
ram habëre.  Pall.  amaritadi- 
nem  habêre.  Plin.  Devenir  amer, 
amaresccre.  intr.  Pall.  Aug. 
inamaresccrc,  iutr.  tlor.  ^  Fig. 
Qui  produit  une  impression  pé- 
nible. Amarus,  a,  um,  adj. 
Ov.  (ex.  :  amarœ  carx.  Ov. 
amaras  lactas.  Ov.);  acerbus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ox.  :  acerba 
recordatio.  Cic.  alicajas  interi- 
tas.  Cic.  exitus  tam  trisiis  -'-- 
que  acerbus.  Liv.  consilium 
neatri  parti  acerbam.  Liv.  vera 
respondëre  vereor  ne  nimis 
acerbum.  aadienti  tibi  videatur. 
Liv.  subst.  aliquid  quotidia 
acerbi  nantiatar.  Cornif.  rhet. 
malta  acerba  habait  illeannas. 
Cic).  Il  Qui  exprimî l'amertume. 
Amarus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  ;  am,ariorem  me  scnectas 
facit.  Cic.  amara  lingaa.  Ov. 
amarus  sermo.  Hor.  dicta.  Ov. 
sales.  Qaint.  amarissima  male- 
dicta.  Val.-Ma.v.);  acerbus,  a, 
um,  adj.  Cic  Liv.  ctc.  (ex.  : 
lingaai  acerbœ  fait.  Liv.  mina- 
ces  et  acerbœ  litterse.Cic  acerbœ 
facetiœ.  Tac);  asper,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  asperœ  facetiœ. 
Cic);  injucundus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Quint.  Tac.  (cf.  Agr.,  22). 
Adresser  à  qqn  d'amers  repro- 
ches, asperë  vitaperàre  ali- 
qaem.   Cic   Voy.  AMÈREMENT. 

amèrement,  adv.  D'une  ma- 
nière amère  (au  fig.).  Amaré, 
adv.  Sen.  Saet.  Macr.  (ex.  : 
amarë  admonëre.  Sen.  amarias 
respondëre.  Macr.  amarissimê 
singuloramnominaenumerâre. 
Saet.);  acerbe,  adv.  Cic.  (ex.  ; 
acerbe  accasàre.  Cic.  acerbias 
invehi  in  aliqaem.  Cic.  acerbis- 
simëdicère.  Cœs.);  asperë,  adv. 
Cic.  (ex.  :  asperë  apad populam 
Romanam  loqui.  Cic  scribëre 
de  aliqao.  Cic.  in  aliqaem. Sali. 
m.alta  in  illa  oratione  asperë, 
malta  facetë  dicta  sant.  Cic); 
graviter,  adv.  Cic.  (ex.  :  gra- 
viter qaeri,  conqueri.  Cic. 
gravias  in  aliqaem  dicère 
Ter.). 

amers,  s.  m.  pi.  Tous  les  point? 
de  la  cote  visibles  de  la  mer  et 
servant  de  points  de  repère 
pour  les  navigateurs.  Lingalœ 
promantariaqae.  Cœs. 

«mertunae,  s.  f.  Caractère  de 
C3  qui  est  amer.  Amaritudo, 
diDis,  f.  Varr.  Plin.  Qaint. 
(très fréquent):  amari ias,  àtis, 
f.  Vitr.  (11,9,  h.  f.  Gloss.  Labb.); 
amaror.  oris.  m.  Lacr.  (IV, 
222;  VI,  9.i01.  Virg.  (G.  II,  2Ii7) 

Gelt.  (I,  21,6).  Il  Saveur  amère, 
amaras  sapor.   Pall.  5  Au  fig. 
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Amaritudo,   dinis,  t.  Val.- 
Max.    Qaint.    PUn.  ].   (ex.  :  i" 
i/aa    sentintià     tantam     bilis, 
qaantam    amaritndinis    incst. 
Plin.  j.    qvuis   [facefus]  te  in 
biUm  et  amaritadinem   vertat 
inmria.    Plin.   f    amaritadinc 
odii  adversas  ahqaem  uti.  rai- 
Uax.      amaritudo     verboram. 
Se/1,  r/i.  verbOTum  matedicto- 
ramqae.  Sen.carminam.PUn.); 
acerbitas,  atis,   f.  Cic.  Liv- 
Qaint.  {os..:ac<:ibitaslactâsmei. 
Cic.    $ententiaram.    Cic.    ora- 
tionis.  Liv.  salis.  Qaint.  au plur. 
acerbitates     verboram.     Cic.)  ; 
aCOT,  oris,  m.  Plin.  j.  (au  fis 
au  plur.  :  jaciindissimam  gênas 
vitse  nonnallis  interdam  qaasi 
acoribas  condire.  Plin.  i.  [ep., 
Vil,  3,  5]);  aloe,  es,  (.Jav.  au 
fig.  :  plus  aloes  quam  melhs  ha- 
bet.  Jav.  [VI,  ISl]);  asperitas, 
àtiS,    f.   Cic.  (au  fig.    asperitas 
contentionis.   Cic.);    bilis,  is, 
f.    Cic.    Hor.    Plin.  j.  ex.   :  bi- 
lem  habëre.  Sen.  non  continére 
bilem.  Sen.  rh.  qaas  \facetias] 
ne   in  bilem  et  amaritadinem 
vertat   injuria.   Plin.  j.);   fel, 
fellis,  a.  Plaut.  Plin.  j.  (ex.  : 
plurimam  (ellis  habëre  [•  met- 
tre beaucoup  d'amertume  dans 
son  langage   -1.  Plin.  j.).  Avec 
—,  amaré.  adv.  acerbe    adv. 
(voy.    amèrement).    Voy.    aussi 

AMER. 

améthyste,    s.    f.   Pierre  pré- 
cieuse   violette.    Amethystas,  i, 
f.    Plin.    Parure    d'améthystes, 
ametliystina,oram,  n.pl.  Prud. 
De  couleur    d'améthyste,  ame- 
th.ystinus,    a,    um,    adj.  Saet. 
(Ner.    32).     Vêtements    couleur 
d'améthyste,  am,etliystînse  les- 
tes.Mart.{l,9Ù,7).  on  amethys- 
tina,  oram,  n.pl.  Juv.  (VII,  136). 
Garni  d'améthystes,  amethysti- 
nas,  a,  am,  adj.  Mart.    (.\,  />9, 
V;.    Dont    la    couleur   rappelle 
celle  do   l'améthyste,   amethis- 
lizon,    ontis,  ace.   plur.  ontas, 
m.  Plin.  (XX.WII,  93). 
ameuLblement,  s.  m.  Ensemble 
de  meubles  garnissant  un   ap- 
partement.    Sapellex,    lectilis, 
Abl.    -    lectile  et  -   lectili,    f. 
Varr.  Cic.  Cart.  Voy.  mobilier. 
ameubler,  v.  tr.  Voy.  meubler. 
ameublir,  v.  tr.  Rendre  meuble. 
MoUire,  tr.  Cic.  Ov.  (ex.  :  m. 
glcbas.     Ov .      A'i/as     recedens 
agros  mollitos  oblimatosqae  ad 
serendam  relinqait.  Cic.  molli- 
tam  ac    subactum   terrœ   gre- 
miam.    Cic);    resolvére,    tr. 
Virg.  Col.  Cart.  (ex.  :  gleba  re- 
solata.   Cart.);    subigëre,    tr. 
Cic.  Col.  etc.  (ex.  :  terrse  solam 
Lacr.  terram.  Sen.  Lact.  segetes 
aratris.  Cic.  (r.  agram  bipalio 
[•■   avec  une    bêche    double   "]. 
Col.    terras  ^sione  glebarum. 
Cic.  humas  subacta  atqaepara. 
Cic.  scrobes  subaclai   ["    fosses 
ameublies    ■•].    Col.);    perdo- 
mâre,  tr.  Plin.  j.  lox.  :  aolam 
non"  su.'  ■  '  perdomàri.  Plin.  /.;. 


Terrain  ameubi  i,solafBm  solum . 
Col.  solata  terra.  Plin.  1  (T.  de 
droit.)  Donner  fictivement  à 
des  immeubles  la  qualiio  de 
meubles  (en  les  faisant  entrer 
dans  la  communauté).  Res  im- 
mobiles pro  moi-enfibos  rébus 
habëre. 

amexiblissement.s.m.  Action 
d'amoubir    (le    sol).    Subactio, 
onis,  f.  Ci'c.  Ablaqaeatio,  onis, 
f.  Col.  Plin.    Voy.    ameublir.  1 
(T.  de  dr.)    Aciion    d'ameublir 
(une  propriété).  Voy.  ameublir. 
ameutement,  s.  m.  .\ction  do 
réunir  les  chiens  en  meute.  Ca- 
namconglobalio.^  (Fig).  Action 
d'ameuter  les  gens  contre  c^qn. 
Concitatio,  odîs,  f.  Cic.  Cœs. 
(ex.  :  plebi  contra  patres  conci- 
tatio etseditio.  Cic.  [Brut.,  ôej. 
crebrx  ex  concarsu  maltitudi- 
nis  concitationes  fiebant.  Cœs. 
[B.  C,  III,  106,  5]).     _      . 
ameuter,     v.    tr.    Reunir    les 
chiens     en     meute.    Canes    if» 
globum    congregàre    ou   canes 
congtobâre.     1     (Fig.)     Réunir 
(arch.).  Voy.  es  verbe.  |1  Attrou- 
per des  gens  contre  qqn.  Con- 
ciêre,   tr.   Liv.    Tac.    (ex.  :    c. 
totam  urbem.  Liv.  miraculo  rei 
nova;  atqae  indignifate  homi- 
nes.  Liv.    plebem  contionibas. 
Liv.  per  largitionem  veteranos. 
Tac);  cODCitàre,  tr.  Cvs.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  c.  servitia  [=;  ser- 
ves]. Sali.  saos.  Cœs.  multita- 
dinem.  A'ep.    contio  concitata. 
Cic.    e.vercitam    adversas    re- 
gem.  Liv.'<.  Voy.  soulever. 
1.  ami,  s.  m.  Celui  avec  qui  on 
est    lié   d'amitié.    Amicus,    i, 
m.    Ter.    Cic.  Nep.    etc.    (ex.    : 
amicus  atqae  œqaalissaas.  Ter. 
arnicas  bonus.  Nep.  vetas.  Cic. 
intimas.  Cic.  magnas  [_=  un  ami 
puissant.  -)  Car.  ap.  Cic.  ^dus, 
in^dus.    Cic.    firmas  ac  fidelis. 
Cic.  melior  et  pdelior.  Liv.  cu- 
ras.   Hor.  verus.    Cic.  samrnus 
Ter.    mlhi    amicas    ou    amicus 
meus  ['  mon  bon   ami,  un  bon 
ami  à   moi  -].   Cic.  amicissimi 
homines  [■  mes  '  ou  .  de  chors 
amis   "].    Cic.   homo   amicissi- 
mns  [-  un  tondre  ami,  un  ami 
très  cher   ■].   Cic.   amicas   sin- 
cerx  §dei.  Cic.  anicus  rclictas 
amicas  [«   le  seul  ami  qui   lui 
reste  ■].  Curt.  aliqaem  amicum 
habëre.  Cic.  ati  aliqao    amico 
[.  avoir  qqn   pour  ami  -].   Cic. 
habëre    aliqaem    bonam   ami- 
cum.   Cic.    in    amicis    alicajas 
esse.  Cic.  amicam   esse  allcai. 
Cic.  ex  proeceptore  in  amiram 
transierat.   Sen.  ei  me  gratam 
et  accepium  in   modam  amici 
[u    qu'il    mo   traite   on    ami  _•■] 
i^ideo.  Cic.   aliqaem  sibi  facëre 
ou  reddëre  amicam.  Cic.  obse- 
qaiam   amicos  parit.    Ter.  sibi 
amicos    parère.    Sali,    amicos 
parâre  [-  se  faire  des  amis  »]. 
Sali.  "Très  souvent  omicos  adj., 
ex.  :  at  amici  inter  nos  aimas 
'^  pour  que  nous  soyons  amis  -]. 
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Ter.  homo   amicas    nobis  jam 
inde    a  paero.    l'er.    velim    at 
tibi  amicas  sit  (•  qu'il  soit  votre 
ami    ■].   Cic.  mihi  nemo  ami 
riorest  .-ittiro  [•  je  n'ai  pas  da 
plus    grand    ami...     ■].    Cic.)  ; 
famiiiaris,  adj.  etsubst.  Cic. 
etc.     (ex.  :     fanùliaris    arnicas 
[•.  ami  intime  '].  Plin.  J.  Gell. 
i-irmihi  familiarissimas  [•  mon 
ami  intime  ■].  Cic.  familiaris- 
simas    meas  [    même    sens  ] 
Cic.)  ;  necessanus,  U  ('  ami 
intime  ■),    m.    Cic.    Nep.    (ex.  : 
necessarii,  pi.  Cœs.  Cic.  fami- 
iiaris   ac  necessarius    [opp.    à 
ii/ienns].Cic  aliquem  habëre  ne- 
ressariunt.  Cic).  C'est  mon  ami, 
est  mihi  cam  eo  amicitia.  l'ic. 
eo  ator  familiarlter.  Cic.  Nep. 
Ce  sont  des  amis,  amicitia  est 
inter  eos.  Cic.  Nous  sommes  do 
vieux  amis,  vetas  est  (ou  inter- 
cedit)   inter  nos  amicitia.   Cic. 
Ce   sont  tous  de  vieux  amis   à 
mo\,  veteres  mihi  necessitadines 
cun\  his    omnibus  intercédant. 
Cic.    Se    faire  des   amis,    beau- 
coup d'amis,  amicitias  conjan- 
gëre.  Cic.  maltos  amicitia  com- 
prehendëre.  Cic.  Avoir  qqn  pour 
ami,    cam     aliqao     amicitiam 
gerére.  Cic.  Grâce  à  cela  on  se 
lait  des  amis,  illad  amicitiam 
gignit.  Cic.  Cela  contribue  beau- 
coup à  nous   faire  des  amis,  i'I 
plarimam  valet  ad  constitarn 
dam  amicitiam.  Cic.  Nous  soin 
mes  do  vieux    amis,    vetastate 
amicitiœ  cam  eo  sam  conjunc- 
tus.    Cic.   Se   faire    un   ami    do 
qqn,    alicajus    amicitiam    sibi 
parère  ou   comparâre  ou   con- 
ciliàre.  Cic.  Se  faire  doq(in  un 
ami     intime,    sibi    conjungëre 
aliquem  familiari  amicitia.  Cic. 
Devenir  lami  de  qqn,  in  ami- 
citiam alicujas  vcnire  ou  recipi. 
Cic.  Nous  sommes  les  meilleurs 
amis   du    monde,    nihil  potest 
esse     conjunctius     quam     nos 
inter  nos  sumus.  Cic.  nihil  est 
nostrâ   familiaritate  conjunc- 
tius.   Cic.    Prendre    qqn    pour 
ami  intime,   aliquem  in  fami- 
liaritatemrecipëre.Cic.  Devenir 
l'ami  intime  deqqn,  in  alicajus 
familiaritatem   intràre  ou  ve- 
nlre.  Cic.  C'est  mon  ami  intime, 
mihi   cam   eo  familiaritas    est 
ou   intercec/it.    Cic.    Etre    l'ami 
intime  de  qqn,  avoir  qqn  pour 
ami    intime,    ati   (amUiaritate 
alicajas.  Nep.  aliqao  uti  fami- 
liariter.  Cic.  Avec  Itjquel  j'avais 
lous    les    rapports    qui    font   les 
amis,     cam    quo      mihi    erant 
omnes  amicitiœ  necessitadines. 
Cic.    Redevenir   l'ami  de    qqn, 
redire  in  gratiam  cam  aliqao. 
Cic.    Ils    sont   redevenu»   amis, 
ora<ia    inter    eos    reconciliata 
est.   Cic.  Liv.  Petit  ami,    cher 
ami,  tendre   ami,  amicufas,  i, 
m.  Catall.  Cic.  Hor.  Notre  ami 
Furnius,    Furnias    nos(er.   Cic. 
Vos  amis,    vestri.  Cic.    tôt  (en 
s'adressant    à    un     seuli.    CiC. 
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'hor  ami  (au  vocatif),  o  boue. 
-îC.  Dis,  cher   ami,  die  sodés, 
'^er.    Il  (Par  ext.)  Amant,  ylma- 
or,  oris,   m.    Plaat.  Cic.  Voy. 
MANT.    ij    Camarade.    Sodalis, 
!,    m.   Cic.   contabernalis,   is, 
il.  Cic.  Plin.  j.  cornes,  itis,  m. 
■  ic.    Liv.    etc.    Voy.   camarade. 
Imi  de   la   maison,  convictor, 
ris,  m.  Cic.  Hor.  Sen.  —  de 
outeille,  de  cabaret,  combibo, 
nis,   m.   Lacil.  (sat.,    86,  66). 
■Jc.  (ep.,  IX,  25,  2).  compotor, 
ris,  m.   Cic.  (Phil.,  2,  A2;  5, 
2).   —  da   tabla,  compransor, 
ris,   m.   Cic.  (Pliil.  2,  101].  1 
ielui  qui  a  da   l'affectioa   pour 
qn.  Amicus,  i,  m.   Cic.  etc. 
rès  souv.  adj.    eï.  :  regem  nec 
ximiciorem  alli  popalo  qaam 
'arthaginiensi  nec  ajniciorem 
aam  popalo  Romano  afprma 
ant.   Liv.    non   (ortanœ,    sed 
ominibas   solebat    esse     ami- 
%s.  Nep.  neqae  illi   amiciores 
ii   pablicse    qaam    ego.    Cic. 
micas  palrise.    Treb.    Poil.)  ; 
maDs,  antis,  adj.  Cic.  etc. 
IX.  :    boni  cives    amantes  pa- 
nse. Cic.  homines  amantes  tai. 
ic.    amantissima    nostri  na- 
ira.    Sen.  qaid  liomine  alio- 
im  amantias  ?  Sen..).  En  ami, 
micê.    adv.    Cic.    etc.    (ex.  : 
nicc  (acis.  Cic.  qaos  erga  nos 
nicê    et    bénévole    collegisti. 
ic.  amicissimê  [«  aa  ami  in- 
me     n]     vivère    cam    aliqao. 
ic.)  ;    amaDter,     adv.    Cic. 
ac.     (ex.  ;     valde    hoc    velim 
nanter    diligenterqae    confi- 
as.  Cic,  qaocam  conjanctis- 
mê  atqae  amantissim.ë  xâxe- 
if.  Cic.)  ;  farailiariter,  adv. 
ic.  (ex.  :  familiariter  cam  ali- 
10    livêre.    Cic.    familiarins . 
ist.  familiarissime  ati  aliquo. 
ep.).  |l  Partisan.  Amicus,  i, 
.   Cic.  Hor.   Vell.    Jav.    (ex.  : 
nicas  nobilium.  Liv.  optima- 
im  potentise  arnicas.  Cic.  Liv. 
nici  clientesqae  Gracchoram. 
dl.  [II,  7,  1;  3].  sodas  ami- 
isgae  ou  socias  atqae   amicas 

ami  de  l'Etat,  du  pays  - 
ip.  à  /losfis].  Cic.  Sali,  amici 
amis  du  prince  »].  Sali,  nom 
mné  anx  gardes  du  corps 
Alexandre.   Cart.  [VI,   2,  11, 

V]  ;  fautoT,  oris,  m.  Cic. 
a.  (ex.  :  faator  bonoram,  no- 
litatis.  Cic.  faator  optima- 
im.  Cic).  Les  amis  du  pou- 
lir,  du  gouvernement,  boni, 
.  pi.  Cic.  Ami  du  peuple, 
palaris,  adj.  Cic.  Un  pretra 

du  peuple,  sacerdos  popa- 
ris.  Cic.  Un  ami  du  peuple, 
'palaris  vir.  Cic.  Les  amis 
ilitiques  de  qqn,  qui  faciant 
m  aliqao.  Cic.  Nep.  ab  all- 
10.  Cic.  unà  cam  aliqao  Cic 
i.  Att.,  VII,  3,  5,  p.  Sulla, 
).  qai  stant  ab  aliqao.  Cic. 
sai  (=r  allié)  et  ennemi,  hostis 

civis  ou  civisqae.  Cic.  Liv. 
mi  ou  ennemi,  aat  amicas 
it  inimicas.  Cic.  pacatas  aut 
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hostis.  Cic.  11  n'y  a  aucun 
moyen  do  voir  ni  da  décider  si 
l'on  a  alVaira  à  un  ami  ou  à 
un  ennemi,  ne  nota  quidem 
alla  pacatas  an  hostis  sit  dis- 
cerni  ac  jadicâri  potest.  Cic. 
C'était  la  signa  ordinaire  qu'on 
était  on  présence  d'amis,  qaod 
insigne  paratoram,  esse  con- 
sacrât. Uses.  Amis  et  ennemis, 
ssqui  atqae  iniqai.  Cic.  cives 
hostesqae  ou  hostes  et  cives. 
Cic.  socii  atqae  hostes.  Cic. 
Voy.  PARTISAN  et  ALLIÉ.  ^  Calui 
qui  a  du  goût  pour  quelque 
chose.  Amicus,  i,  m.  Cic. 
(ex.  ;  am,icas  veritatis  Cio.)  ; 
amaas,  antis,  m.  et  adj.  Cic. 
Qaint.  (ex.  :  fait  similitadinis 
qaam  palchritadinis  am,antior. 
Qaint.)  ;  amator,  oris,  m. 
Gœs.  Cic.  Hor.  Flor.  (ex.  :  ur- 
bis,  raris,  Hor.  (laminis  et 
m.ontium.  Flor.  pari  sermonis. 
C^s.  fr.  intellegentiœ  sapien- 
tiseqae.  Cic.  pacis.  Cic.  anti- 
qaitatis.  Nep.  virtatis,  Lacan.)  ; 
cultor,  oris,  m.  Cic.  Sen. 
(ex.  :  caltor  veritatis  [opp.  à 
fraadis  inim,icas].  Cic.  caltor 
frigidae  [s.  -  e.  aqaœ].  Sen.)  ; 
faator,  oris,  m.  Cic.  (ex.  : 
faator  laadis.  Cic.)  ;  patro- 
nus,  i,  m.  Cic.  (ex.  :  patronas 
otii  et  concordiœ.  Cic.)  ;  dili- 
gens,  entis,  p.  adj.  tiio.  Nep. 
etc.  (ex.  :  diligens  veritatis. 
Nep.  diligentissimas  omnis  of- 
p.cii.  Cic.  vir  litteraram  vete- 
ram  diligentissimas  [«^  ami 
décidé  "].  Gell.\  ;  studiosus, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  stadiosas 
venandi.  Cic.  litteraram.  Nep. 
alicajus  doctrinœ.  Qaint.  Voy. 

GOUT). 

2.  ami,  ie,  adj.  Qui  a  de  l'af- 
fection pour  qqn,  du  goût  pour 
qqcli.  Amicus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  amicëe  civitates. 
Cœs.  amice  lector  !  Mart.  ho- 
mines sibi  conciliâre  amiciores. 
Cic.  vir  benevolentissimzis  at- 
que  amicissi/nas.  Cic.  ex  alie- 
nissimis  sociis  am.icissimos 
reddêre.  Cic.  at  ego  amicior 
invenirer  Phrygam  et  Cilicum 
serariis  qaam  nostro.  Cic.  ne- 
qae illi  amiciores _  rei  pablicse 
qaam  ego...  Cic.)  Être  ami  des 
honnêtes  gens,  bonoram,  ami- 
rum  ou  amantem,  esse.  Cic. 
Être  ami  du  plaisir,  de  la  vé- 
rité, volupfatis,  veritatis  sta- 
diosam,,  amantem,  amatorem 
esse.  Cic.  volaptate,  veritate 
gaadêre,  delectàri.  Cic.  N'être 
pas  ami  du  plaisir,  non  esse 
OTnicam.  volaptatis.  Cic.  volap- 
tati  inim.icam  esse.  Cic.  a  vo- 
laptate abhorrêre  ou  alienum 
esse.  Cic.  Fig.  La  mendicité 
et  l'avarice  sont  amies,  mendi- 
citas  aviditate  conjancta  est. 
Cic.  Un  Etat  ami  de  Rome, 
conjancta  popalo  Romano 
(Dat. )  civitds.  Cass. Maison  amie, 
pacata  domas  (opp.  à  hostilisy 
Cic.    Pays   — ,   pacatum,    i,    n. 
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Liv.    et   au    pi.    pacxita,   oram, 
n.  Sali.  Liv.  Sen.   Qui   las  sol- 
dats errent   sans  permission  et 
au  hasard  en   pays  ami    et   en 
pays    ennemi,    sine  commeatu 
vagi  milites  in  pacalo,    in  hos- 
tico  errent.  Liv.  l'iller  un  pays 
ami,  ex  pacalis  prœdas  agëre  ■ 
Sali.  1  Qui   marque  do  l'alTeo." 
tion.   Amicus,    a,    um,    adJ- 
Cic.  (ex.  :  amicas.  arnicisstmaS 
animas.    Cic.     amicas    valtut. 
Virg.      arnica     dicta.      Virg.)  ; 
amans,  antis,  p.  adj.  Cic.  Ov. 
(ex.:  am.antia  verba.  Ov.  aman- 
tissima   verba.    Cic.   mea  fide- 
lissim.a  atqae  tbmantissitna  con- 
silia.    Cic.     nihil    potait    fieri 
amantias.  Cic). 
amiable  (lat.  post.  amicabilis, 
e,   adj.),    adj.   Aimabla  (arch.). 
Voy.  ce  mot.    |1    (Au  fig.)  Salu- 
taire   (arch.).    Voy.   ca   mot.    ^ 
Qui  a"it  par  voie   da  concilia- 
tion. Blandas,  a,  um,,  adj.  Cic. 
benignas,  a,  am,  adj.  Cic.  Mé- 
diateur  — ,  interpres    pacis    et 
concordiœ.  Cic.    compositionis 
aactor  benevolas.  Cic.  1  Qui  a 
lieu   par   voie   da    conciliatiou. 
Amicabilis,    e,  adj.    Cod.  Jast. 
Convention  — ,  amicabilis  com- 
positio.  Cod.  Jast.    ||    Loc.  adv. 
A  l'amiable,  cam  bonà  gratiâ. 
Ter.  cam  gratiâ.  Ter.  Liv.  per 
gratiam.    Plaat.     per     bonam 
gratiam.    Plaat,    Arranger    un 
diU'érend      à     1' — ,     componëre 
controversiam  cam  bonâ  gra- 
tiâ.   Ter.    componëre    contro- 
versiam.    Cic.     rem    peragère 
inter  parietes.     Cic     Liv.    ad 
otiarn   dedacëre    (empêcher    la 
guerre  d'éclater).    Cœs.   (B.    C, 
i,  5,  5).  On  décréta  qus  les  con- 
suls   décideraient    â    l'amiable 
lequel  des  deux  tiendrait  l'as- 
semblée des  comices  pour  l'élec- 
tion des  censeurs,  decretam  est 
at    consales...     compararent... 
inter   se    ater   censoribas    cre- 
andis     comitia    habêret.     Liv. 
(XXIV,   10,   2).    Se    partager   à 
1' —   les    provinces,    comparâre 
provincias  inter  se  ou  compa- 
râre provincias  ou  (aebs.)  com- 
parâre inter  se.  Sali.  Liv. 
amiablement,  adv. D'une  ma- 
nière aimable  (arch.)    Voy.  ai- 
mable et  AIMABLEMENT.  ^    D'unS 

manière  conciliante  ,  à  l'amia- 

bla.    Voy.    AMIABLE. 

amiante,  s.  m.  Nomd'une  ma- 
tière incombustible.  .^m.ianêaj, 
i  (gr.  àtiix-j-o-:),  m.  Plin.  Isid. 
amical,  aie  (lat.  post.  ami- 
calis),  adj.  Qui  témoigne  de 
l'amitié.  Amicus,  a,  am, 
adj.  Cic  etc.  (voy.  2.  ami)  ; 
amans,  antis,  p.  adj.  Cic. 
(voy.2.  ami)  ^benignus.a.um, 
adj.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  ;  vultas 
benigni.  Liv.  benignas  valias. 
et  sermo.  Liv.  benigna  oratio 
Cic)  ;  blandus,  a,  um,  adj. 
fi'nn.  (r.  Cic  Virg.  (ex.  :  blanda 
lO.r.  Enn.  blandœ  voces.  Plin. 
j.   blanda  oratio.   Cic    blandae 
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Utterse.  Cic.)  ;  famUiaris.  e, 
adj.  Cic.  eu:  (ox.  :  fimiliaris 
sermo.  Cir,  ettistiil:r  fitmiliares. 


Qaint.   famifiiri  vultu.   Liv.)  , 
edelis.  e.  aJj.  Cic.  Hor.  (ex.  : 
consiliam  (idde,   /WWUsinuiii». 
Cic.  opéra.  Cic.)  ;  ofSciosus, 
a,    um,    adj.    Cic.     (os.  :     off. 
dolor.  Cic.  labores.  Cic.pietas. 
Sen.).  Une   lettre  —,    o|Vicii  ff 
amorii  pl:n^  litte'-rc.  tic.  be- 
nei-o(c-nti>  plena  epistiila.  Cic. 
Avoir  pour  qnn  une  bienveil- 
lancs  amicale,  aliquem  benevo- 
Untiâ  complecti.  tic.  Relations 
— ,   amicitia,    x,    f.   Cic.  fami- 
liaritas,  atis,  f.  Cic.  Avoir  avec 
qqn  dos  relations  — ,  amicê  yi- 
lère  cam  aliquo.  Cic.  familii- 
riter     ati    aliqao.    Cic.     .\ep. 
Entretenir  avec  qqn  des  rela- 
tions très  amicales,  artà  (ami- 
Uaritate  complecti  aiiqaem.  Cic. 
sammâ  familiaritate   conjunc- 
tam    esse     cam     aliqao.     Cic. 
intime  nti  aliqao.  Nep. 
amicalement,  adv.  D'une  ma- 
nièreamicalo.  Amicê, adv.  Cic. 
(ex.:  amicë  (acëre  erga  aliqaem. 
Cic.   (acis    amicë,  quod...   Cic. 
amicissimë   amplecti  aliqaem. 
Cic.Liv.  amicêloqaicamaliqao. 
Cic);  amanter,  adv.  (voy.  •■  en 
ami  .,   à  1.  ami)  ;    benevolè, 
adv.   Cic.    (ox.  :  ^eliter  bene- 
voléqae  pr.-psto  esse  alicai.  Cic.'\  ; 
familiariter,  adv.  Cic.  (ex.  : 
f.  cum  aliqao  vivère.  Cic.  {ami- 
liarius  vivêre  cam  aliqao.  Nep. 
familiarissimé  ati  aliqao. Xep.); 
coDJUDcté,   adv.    Cic.    Plin 
j.  (ex.  :  cam  aliqao   adeo  con- 
■'unctë  vil/ère,  ut...  Nep.  nallo 
;um  homine  conjanctius    vixi. 
Cic.  cam  aliqao  vivêre  conjanc- 
tissim.ê  et  amantissimê.    Cic). 
Sourire  amicalement  à  qqn,  ri- 
dêre  alicai  ou  ad  aliqaem.  Ca- 
tall.  Virg.  Hor. 

amict,  s.  m.  Nom  d'une  partie 
du  vêtement  sacerdotal.  Àmic- 
tas,  ùs,  m.  Eccl. 
amidon,  s.  m.  Substance  qu'on 
tire  de  certaines  plantes  et 
qu'on  emploie  dans  le  blanchis- 
sage des  toiles.  Ami/lam,  i  (gr. 
apL-j).ov),  n.  Gels.  Scrib.  Plin. 
emidonner,  v.  tr.  Passer  à 
l'amidon.  Amylârc,  tr.  Csel.- 
Aar. 

emie,  s.  f.  Celle  que  l'amitié 
unit  à  qqn.  Amica,  aB,  f.  Cic. 
Ov.  Jav.  's'emploie  dans  tous 
les  sens  du  mot  arnicas:  voy. 
1.  ami);  familiaris,  is,  J.  Cic. 
(ex.:  exclamât  taa  familiaris. 
etc.);  amatrix,  icis.  î.Plaat. 
Apal.  (surt.  dans  un  sens  péjo- 
ratif); domina,  ae,  f.  Tiball. 
Imol  poét.j.  Uonne — ,  amicala, 
œ,  f.  Varr.  Cic.  Plin.  j.  Saet. 
1  Celle  qui  a  du  goût  pour 
qqch.  Cnltrix,  icis,  f.  Nov. 
com.lU-.lOo).  Cic.  (defin-,  1,39;; 
consectatrlx,  tricis,  f.  Cic. 
(ex.  :  c.  volaptatis.  Cic.  [do  off., 
III,  ll'T];.  Amie  de  l'honnêteté, 
ttâdiosissima    appctentissima- 
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que  honcstatis.  Cic.  Amie  de 
la  vérité,  du  devoir,  diligens 
leritatis.  Xep.  diligentissima 
omnis  o(^cii.  Cic.  Fig.  La  men- 
dicité et  l'avarice  sont  amies, 
menrficif<is  aviditate  conjancta 
est.  Cic. 

amignarder,  v.  tr.  Rendre 
e-util,  mignon.  Voy.  C3S  iiiots. 
amincir,  v.  tr.  Rendre  mince. 
Tenuàre,  tr.  Ov.  (ex.  :  tempos 
tenaat  dentem  aratri.  Ov.  p\-ùs- 
qu''  e.vclus.  poét.  en  ce  sons); 
attenuàre,  tr.  Liv.  Plin.  Hier. 
(ex.  :  lingaa  leonis  attenaans 
lambendo  catem  Uominis.  Plin. 
folioram  exilitas  attenaata  as- 
que  in  fila.  Plin.  attenaata  in 
ftlum  metalla.  Hier.)  ;  exte- 
nuàre,  tr.  Varr.  Cic.  Hall. 
Liv.  Hier.  (ex.  :  e.vtenaàre  li- 
gnum  falce.  Varr.  bracteas  aa- 
reas  in  fila.  Eccl.  crassitadines 
colamnaram.  Vitr.  t.  milit.  : 
extenaatâ  saorum  acie.  .'iall. 
angastix  e.xtcnaâbant  aciem. 
Liv.).  S'  — ,  tenaâri,  pass.  Ov. 
attenaâri,  pass.  Liv.  extenaàri, 
pass.  Varr.  Cic.  Qui  va  en  s'a- 
mincissant  (à  l'extrémité),  CU- 
neatus,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
Col.  (ex.  :  canea(us  ager.  Col. 
forma  scati  ad  imam  [-  à  l'ex 


Liv.).  Voy.  MINCE. 
amincissement,  s.  m.  Etat  de 
ce   qui    est   aminci.    Tenuitas, 
atis,  f.  Cic.  Plin. 

1.  amiral,  s.  m.  Chef  do  païens 
(arch.).  Dax,  dacis ,  m.  Cic. 
Prœfectas,  i,  m.  Liv.  1  Com- 
mandant d'une  flotte.  Pra'fecîas 
classis.  Liv.  dax  prœfectasqae 
classis.  Liv.  prœtor  navalis. 
Vell.  qai  classi  prxest{prœerat, 
prxfait,  etc.).  Cœs.  Liv.  Plin. 
j.  Nommer  qqn  amiral,  prx- 
ponëre  aliqaem  navibas.  Liv. 
prœficëre  aliqaem  classi.  Cœs. 
Nommer  qqn  grand  amiral , 
prœponëre  aliqaem  toti  officia 
maritimo.  Cœs.  Etre  amiral , 
classi  prœesse.  Cses.  Nep.  Liv. 
preepositam  esse  classi.  des. 
Grade  d'amiral  ,  prxtoriam 
impcriam.  Cic. 

2.  aaiiral,  aie,  adj.  Relatif  à 
l'amiral.  Prsetorias,a,  am, adj. 
Cic.  Liv.  Galère  amirale,  vais- 
saau  amiral  on  (ollipt.)  l'ami- 
ralo,  l'amiral,  prretoria  navis. 
Liv.  Pavillon  — ,  insigne  navis 
pr.Ttoriœ.  Liv. 

amirauté,  s.  f.  Office  d'amiral 
(arch.).  Prœtoriam  imperiam. 
Cic.  1  Administration  supé- 
rieure de  la  marine.  Pra'fec- 
tara  classis  (d'apr.  Cic.)  et  (par 
méton.)  toti  of^io  maritimo 
pra'.poaiti  (d'apr.  Cxs.). 

amissible,  adj.  Que  l'on  peut 
perdra  (tliéol.  et|uri3pr.).^mis- 
sibilis,  e,  adj.  hccl.  qai  [qax, 
quod)  potest  amilti. 

amission,  s.  f.  Perte  (théol.  et 
juri.pr.).  Amissio,  onis,  f.  Cic 

VOV.    PERTE. 

amitié,  s.  f.  Lien  alTectueux  qui 
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existe  entre    d.nix  ou  plusieurs 
personnes.    Amicitia ,    se,    f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  caritas  et  ami- 
citia [-  l'airection  et  l'amitié  ••] 
hominam.  Cic.  amicitia  vêtus. 
Cic.  magna  [••  vive,  cordiale  ■.!. 
Cic.  est  mihi  amicitia  cam  ali- 
qao.   Cic.    amicitia    est    inlcr 
eos.  Cic.  ex  qao  firnùorem  in- 
ter   nos   fore   amicitian\.    Ter. 
amicitianx    facére,    contrahëre, 
Jangëre,  gerëre  f-   rost  t  fidéla 
i  1" —  ■],  dimittëre,  dissociàrc, 
dissolvere.   Cic.  conferre  se  in 
amiciliam    et    fidem    alicujus. 
Cic.  conciliâre  alicai  umicitiam 
cam    aliqao.    Cic.  aliqaenx  li- 
benter   in    amicitianx    accipëro 
ou  recipëre.    Cic  maltos   ami- 
citia   comprekendëre.    Cic    ad 
amicitiam  alicajas   se  adjan- 
gëre.    Liv.    se   applicâre    ["    se 
lier   d'  —    avec   qqn    ■•] .    Cic. 
amicitia  aliqaem  sibi  conjan- 
gère.     Cic.      amicitiam    colëre 
[.  rester  fidèle  à  l'  —  »].  Sali, 
artissimo  amicitiœ  vincalo  cam 
aliqao   conjanctam   esse.   Cic. 
in    alicajas    amicitiam    se  in- 
sinaâre.  Plaut.   Cic.  amicitiam 
conseqai,  parâre  ou  comparârc 
[.  gagner  l'amitié  .].  Cic.  aini- 
citiœ  alicajas  se  devovêre  [-ju- 
rer—  à  qqn  -].  Ca'S.  [B.C.,  III, 
22.  3].   renantiâre    alicai  ami- 
citiam ['  répudier  1'— de  qqni]. 
Liv.    amicitiam   violâre.    Cic. 
dirampëre  [-  manquer  à  1' — "]. 
Cic.  sensim  dilaëre  [opp.  à  re- 
pente   prœcldëre  ]     amiciliam 
[ .  relâcher  peu    à  peu  les  liens 
de   l'amitié    »].    Cic.    elaëre  ou 
dissaëre    [opp.     à    discindëre] 
amicitiam.  Cic.  Hier.sa  remo- 
vêre  ab   alicajas  amicitia.  Cic 
amicitiam  de   integro  reconci- 
liâre  ["    renouer   dos   relations 
d'amitié  "].  Cic.   amicitia    ori- 
tar,  crescit  ou  accressit,  manet, 
cadit.    Cic.    au   plur.    :    novis 
amicitiis  indalyére.    Cic.  ami- 
citise  igni  perspectœ.  Cic.  ami- 
citias  conjangërc.    Cic.   amici- 
tise    immorhdes,  mortales  ini- 
micitix     dcbent    esse.     Liv.  )  ; 
amoT,  OTis,  m.  Cic.  (voy.  af- 
fection); necessitudo,  dinis 
(.  lions  d'amitié  •■),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :    necessitadinem  conjan- 
gërc. Cic.  mihi  cam  eo  samma 
necessitudo    est.    Cic);    fami- 
liaritas,  âtiS  {-  amitié  étroite, 
intime  -),  f.  Cic  (ex.  :    in  ali- 
cajas    familiaritatem     venlre 
ou  intrâre.   Cic   se  dare.   Cic. 
mihi  cam   co   familiaritas   est 
ou  intercedit.  Cic.  familiarita- 
tem   contrahëre    cam    aliqao 
[.  nouer  une  étroite  amitié  avec 
qqn  .].  Cic.  artà  familiaritate 
complecti  aliqaem.  Cic.  samma 
familiaritate  conjanctam   esse 
cam    aliqao.    Cic.    au    plur.  : 
x.qaaliaia    familiaritates.   Cic. 
doclissimoram  hominam  fami- 
liaritates. Cic  familiarilatibat 
im/)iicari["  former  dos  ami  tiés»|. 
Cic);  conjunctio,  onis  (-  ami- 
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tic   étroito  ^)   f.  Cic.   etc.  (ex.  : 
siimma    hostra  conjanclio    et 
(amiliaritas .    Cic.    au    plur.  : 
noi/n^  conjanctiones.  Cic.  con- 
ianclionas  nccessarioram  tao- 
riim.  Cic.)  ;   nécessitas,  àtis 
(u  lion  d'amitié  .),f.  Ca?s.  (voy. 
LIAISON);  concordia,  as  ('  bou- 
no  intelligoiice,  alliance),  f.  Cic. 
Velt.    Quint,     (voy.     alliance 
et  [uoNNF.l  intelligenck)  ;  con- 
suetudo,  diDis  ("  liaison,  fa- 
miliarité,    intimité    "),    f.    Çsc. 
(ox.  ;   consaelado    ac  (amilia- 
ritas. Cic.  c.  malta  et  jacanda. 
Cic.    voy.    INTIMITÉ,    liaison)  ; 
USUS,  lis  ('  fréquentation,    re- 
lations  [d'amitié]  -),    m.    Cic. 
Saet.  (ex.  :   con^anctas  magno 
usafamiiiari(a(is[»  uni  par  d'an- 
ciennes  relations   d'amitié    "]. 
Cic.  qaocam  mild   est  magnus 
USUS     Cic.    [ep.,   VII,    32,    1]. 
cuni   M.    Faàio    mihi  sammas 
est  asus.   Cic.   [ep.,  IX,  25,  2J. 
inter  nosmet  vetas  usas  inter- 
cedit.   Cic);  contuberniuni, 
îi   ("   camaraderie  •),   n.   Sen. 
Plin.    j.    (voy.    camaraderie)  ; 
graiisi,  se    {•■  bon  accord,  en- 
tente,   amitié    ")  ,   f.    Cic.   Liv. 
Petr.  (ox.  :    in,  gratiam   redire 
cam  aliqao  [-  rendre  ù.  qqn  son 
amitié    ■•).    Cic.   Voy.    accord 
et  entente)  ;   voluDtas,   àtis 
(u    bienvoillanj;e ,    inclination, 
amitié  »),   f.  Cic.  (ex.  :  animi 
voluntas  propensa.  Cic.  v.  mu- 
tua.  Cic.  litterœ  exigaanx  signi- 
ficationem  tas;  erga  me  volan- 
tatis    habebant.    Cic.    volantas 
qaam  erga  illam    habes.  Cic); 
benevoientia,  se  (-  bon  vou- 
loir,   amitié    "),    f.    Cic.   Cxs. 
(voy.    [bon]  vouloir).  Lien  d'a- 
mitié, amicitise  ou  amoris  vin- 
calum.    Cic.    amicitix    nodas. 
Cic.    amicitia,  œ,   f.  Cic.  Voy. 
ci-dessus.    Avoir   do    1'  —   pour 
qqn,  amore  sao  aliqaem  com- 
plecti  ou  proseqai.  Cic.  ati  ali- 
qao (amiliariter.  Cic.  Nep.  Etre 
lié  avec   qqn   d'une  étroite   — , 
artissimo  amicitiœ  vincalo  cam 
aliqao    esse   conjanctarn.    Cic. 
(amiliarissimë    ou    intimé   nti 
aliqao.    Cic.  Nep.   conjanctis- 
simë   atqae   amantissimë    cam 
aliqao  vivére.  Cic.  Notre  —  est 
la  plus  étroite  du  monde,  niliil 
est    nostrâ   {amiliaritate  con- 
junctias.Cic.  \\  (Par  anal.)  Ami- 
tié (entre  deux  peuples).  Ami- 
citia,  se,    r.    Cic.    Cses.  Sali. 
Cart.  (ex.  :  amicitia  ac  societas 
ou    societasqae.   Sali,   societas 
et    amicitia     ou     amicitiaque. 
Cic.  amicitiam  petëre,  appetère. 
Cœs.  in  am,icitiam,  popali  Ro- 
mani venïre.  Liv.  accedëre   ad 
amicitiam  alicujas.  Cœs.ceteros 
reges    in    amicitiam    recipëre. 
Sali,  in  amicitia  manëre.  Cœs. 
in  amicitia  cam  (idepermanëre. 
Liv.    amicitiam    facère.    Cœs. 
amicitiam    Romanoram    seqai. 
Cœs.    amicitiam  fidemqae  po- 
pali  Romani    seaai    [■   rester 
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fidù-lo  à  1'  —  de  Rome  -].  Cic. 
au  plur.  :  amicUias  parâre. 
San.).Voy.auàsi  entente, [bonne] 
intelligence.  1  (Par  est.)  Af- 
fection, attacliomont.  Voy.  ces 
mots.  1  (Par  evt.)  Témoignage 
d'amitié.  OfRcium,  îi,  n.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  ;  mea  in  te  omnia 
samma  necessitadinis  oQicia 
constatant.  Cic.  malta  in  ali- 
qnem  oUicia  conferre.  Cic.  ou 
alicai  prœstâre.  Nep.  omnibas, 
qaibas  possam ,  officiis  eam 
colo  et  proseqaor.  Cic.  debere 
_,•-...*  f...^  nrf^f.in     PJin     ï.\: 
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aiicui  mataa  officia.  Plin.  j.); 


gratia,  se,  f.  Plaat.  Ter 
fex.  :  alicai  gratiam  dâre.  Ter. 
facire.    [»    faire   une  amitié  • 
c.-à-d.    '    faire   une    grâce  »]. 

Plaut.Yoy.  GRACE,  odligeance). 
Un  homme  qui  fait  des  .amitiés 
à  qqn,  officiosas  homo  in  ali- 
qaem.   Cic.    Ce   sera   me    faire 
beaucoup   d'amitié,    que    de..., 
pergratam    mihi    feceris,    si... 
(avec  le  Fut.).  Cic.  C'est  beau- 
coup   d'amitié     que    vous    ma 
faites,  focis  amice.  Cie.  Faire  à 
qqn  l'amitié  de...,  gratam  (a- 
cëre  alicai,  si...  Cic.   Fais-moi 
l'amitié    de   me    le    dire,    die, 
amabo  te.  Plaat.  Ter.  Au  plur. 
Amitiés,  blanditiœ,  aram,  f.  pi. 
Plaat.  Cic.  Faire  mille  amitiés, 
adhibêre  blanditias.  Ov.  Faites 
mes  amitiés  à  Dalbus,  Balbam 
jabebis  salvëre.  Cic. 
ammi,  s.  m.  Nom  d'une  plante. 
Ami,    ios    (gr.    â'(j.')>    "■    ^''"■• 
(XX,  163.  26!i).    amiam,    ii,    n. 
Scrib.  (121  extr.). 
ammoniac,   iaque,    adj.   Qui 
vient    des   environs    du  temple 
de  Jupiter  Ammon,   c.-à-d.  de 
Libye.   Hammoniacas,   a,  nm, 
adj.  Cels.  Scrib.  Plin.    Gomme 
ammoniaque  (distillée  par  une 
plante  de  Libye^,  Hammoniacse 
gattse.    Scrib.     liammoniacam 
thymiama.  Cels.  et  subst.  liam- 
moniacam, i,   n.  Cels.   Sol  — , 
Hammoniacas  sal.Plin. 
amnistie  [amnestia,  œ,   f.  Vo- 
pisc.  Oros.  [gr.  àavïiTrla]),  s.  f. 
Pardon    général.    Venia,    œ,    f. 
Cic.  Pœrïx  rcmissio.    Sen.  !m- 
panitas,  àtis,  f.  Cic.  Accorder  à 
qqn  l'amnistie,  aJiciii  veniam  et 
impunitatem  dare.  Cic.  1  Acte 
du   pouvoir  souverain  pronon- 
çant l'oubli  dos   crimes  ou  dé- 
lits et  en  effaçant  les  conséquen- 
ces pénales.    Oblivio,    onis, 
f.  Cic.  Nep.  Vell.  Saet.  Jastin. 
(ex.  :  lex  oblivionis  [«  loi  d'am- 
nistie "].   Nep.   reram  prseteri- 
taram    oblivio.    Vell.    omnem 
memoriam  discordiaram  obli- 
vione   sempiternâ   delëre.   Cic. 
omniam  factoram  dictoramqae 
oblivio  [•  amnistie  générale»]. 
Saet .     discordiaram     oblivio . 
Jastin.);    abolitio,    onis,    f. 
Saet.  Capit.  (ex.:  abolitio  facti. 
Saet.  prœteritoram .     Capit.); 
venia,    se.   f.   Cic.   etc.    (ex.  : 
dare  veniam   et  impanitatem. 
Cic.  omnium   facloram  dicto- 


ramqacon  anfe  actaranx  rerum 
veniam  et  oblivionem    in  pcr- 
pctaam  sandre.  Saet.)  ;  inco- 
lumitas,  àtis,   f.    Vell.  Saet. 
(ex.  :    donare    aliqaem  incola- 
mitate   ou  veniâ   et  incolami- 
tate.  Vell.  Saet.). 
amnistier  ,    v .    tr .    Accorder 
l'amnistie.  Voy.  amnistie. 
amodiation,  s.  f.   Action   d'a- 
modier.  Locatio,   onis,    f.  Cic. 
amodier  (bas-lat.  admodiàre), 
tr.      Donner     à    fermî     qqch. 
(moyennant   une  prestation  on 
nature).  Locâre,    tr.  Liv.  Plin. 
j.  (cf.    locare    aqram  framento 
[.    moyennant    une    rodev.ancj 
en  blé  -].  prxdia  non  nammo, 
sed   partibas   [-    non    pour    do 
l'argaut    mais    moyennant  une 
participation    à    la    récolte  ■]. 
Plin.  j.).  1  (Par  ext.)  Donner  à 
ferme.  Voy.  affermer. 
amoindrir,  v.  tr.  Rendre  moin- 
dre.   MlBuëre,   tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :  m.  samptas.  Cic.  se  mi- 
naëre.  Plin.  minaëre,  abs.  Cœs. 
Piin.    j.    minai,    pass.    Sen. 
[  a  s'amoindrir  -  opp.  à  aages- 
cëre,   aagëri,   crescëre,  accres- 
cëre];     au     fig.    :     m.    laa- 
dem  ["  le  mérite  "  ]  alicajas.  Cic. 
aactoritatem.    Cœs.    majesta- 
tem    popali.    Cic.   rehgionem. 
Nep.    molestias    vitse.    Cic.)  ; 
deminuére,  tr.  Cœs.  Cic.  etc. 
(ex     :    deminatee    copia?.    Cœs. 
fenore  deminato.Saet.  propter 
tamaltam  pretiis  possessionam 
dcminatis.   Val. -.Max.  au  fig.  . 
qaod  mis  licentiam  timor  aa- 
gcat  noster ,    his  stadia  demi- 
naat.    Cœs.    dcminaére  ahqaid 
de  nire,  de   libertate.  Cic.  ali- 
qaid   ex    regiâ  potestate.    Liv. 
qaod  deminaitar  et  attenaatar 
oratione.    Corni[.     [rhet.,    IV, 
59]);  iniminuëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex    :   i.  copias.   Cic.  pretium. 
Plin.  au  fig.  :  miiltam  interest, 
an  laas  imminaaiar,  an  salas 
deseratar.  Cic.  imminaitar  ali- 
qaid   de    volaptafe.     Cic.    cam 
hostiam    res   tantis    aagescere 
incrementis  cerneret,  saas  im- 
I    minai.    Lii^.     mente  paalalam 
imminatà.     Sali,      imminiiere 
maiestatem.    Liv.     libertatem 
Cic);  tenuâre,  tr.  Oi'.  (h.g-  et 
poét.  t.  vires.  Ov.);  attenua.re, 
tr     Ca-s.   Cic.    etc.    (ex.  :    legio 
prœliis   attenaata.  Cœs.    vires 
diatino  morbo  attenaatœ.  Liv. 
attenaatœ   opes.    Ov.   Çortanœ 
familiares  attenaatissima;.  Lor- 
nif  rhet.  [IV,  53]);  extenuare, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  ;  ext.  samptas. 
Cic  vires.    Liv.    spem,  crimen. 
Cic  siiam  manas  [-  amoindrir 
sou  rôle  par  l'expression  -[.Cic. 
iamam   belli.   Liv.).    Il    savait 
que  ce   combat  avait  amoindri 
tout  à  fait  les  troupes  des  cites, 
c:vitatam  copias  eo  prœlio  esse 
accisas  sciebat.  Ilirt.  —  1  hon- 
neur, sa  gloire,  delibâre  aliqaiU 
de   honestate.    Cic.    aliqaid  de 
gloriâ    sua.    Cic  —    l'honneur 
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et  l'autorité  de  qqn,  la  gloire 
de  qqa,  ItS  exploita  de  qaa,  dc- 
trahérv  de  honestate  et  de  aac- 
uyritate  alicaj'as.  Cic.  de  ali- 
caJas  fuma  et  glorià.  Cic.  de 
reoat  gestis.  AV/).  L'éclat  s'a- 
moindrit nécessairement,  ne- 
cesse  estdeteratarfalgor.Qaint. 
pC,  5,  16).  —  l'arcné»,  mcUUârc 
exercitam.  Cic.  (Pliil.,  3,  31). 
— qqn.  premêre  aliqaem.  Liv.  la 
gloire  Je  qi]",  premêre  famam 
alicajas.  Tac.  Voy.  diminuer. 
jnoindrissement,  s.  m.  Etat 
de  ce  qui  est  amoindri.  Immi- 
autio,  onis,  f.  Cic  Qaint. 
(surt.  au  6g.,  ex.  :  dignitatis. 
Cic.);  deminutio,  onis,  Cic. 
etc.  (au  pr.,  ox.  :  accretio  et 
deminatio  laminis.  Cic.  cref- 
cens  lamen  larus  deminatioqae. 
Vitr.  neqae  de  bonis  privato- 
ram  pablice  deminatio  fiât. 
Cic.};  attenuatio,  onis,  f. 
Cornif.  (au  fig.,  ex.  :  att.  sas- 
piàonis.  Cornif.  Jrhet.,  II,  3]V 
bubir  ujp  — ,  c.-a-d.  s'amoin- 
drir, diminuer.  Voy.  ces  mots. 
amollir,  V.  tr.  Rendre  mou  (au 
pr.).  Mollire,  tr.  Cic.  etc.  (ex-: 
ceram  pollice.  Ov.  frigoribas 
darescit  hamor  et  idem  molli- 
tur  [•  s'amollit  •]  tepefactas. 
Cic.  mollitam  et  sabactum 
terrse  gremiam.  Cic.  mollire 
daritias  corporis,  collectiones 
[•les abcès-.].  Flin.);  emoUire, 
tr.Cels.  Plin.  (sens  t3chn.,ex.  : 
e.  iilcus.  Ce/s.  daritiam  ven- 
tris.  Plin.).  —  en  détrempant, 
macerâre,  tr.  Ter.  Varr.  Plin. 
—  par  la  cuisson,  mitigâre,  tr. 
Cic.  —  la  terre,  fermentàre 
terram.  Varr.  Col.  mollire 
agram.  Cic.  —  préalablement. 
prxmolllre,  tr.  Qotnt.  (II.  9,3;. 
Etre  amolli  par  la  cuisson,  ma- 
dère, intr.  Plaat.  Virg.  S'  — 
par  la  cuisson,  madescêre,  intr. 
Col.  Plin.  S'  — ,  mollescère, 
intr.  Ov.  molllri,  passif.  Cic. 
S'  —  (en  pari,  du  sol),  patres- 
cëre,  intr.  Col.  Amolli,  madi- 
das,  a,  am,  adj.  Ctc.  Ov.  mol- 
litas,  a,  um,  part.  Cic.  .\molli 
par  l'eau,  elixas,  a,  am,  adj. 
Varr.  1  (Au  fig.)  Rendre  mou, 
e.-à-d.  moins  ferme.  Mollire, 
tr.  Cic.  (ex.  :  poetœ  rnolliunt 
aiimos  nostros.  Cic.  m.  féroces 
mililam  animos.  Sali,  legio- 
nem.  Cic.  vocem.  Cic.  Qaint. 
lacrimx  meoram  me  interdam 
molliant.  Cic.  [ad  Att.,  X,  9, 
21);  emollire,  tr.  Liv.  Tac. 
Aar.-Vict.  (ox.  :  e.  exercitam. 
Liv.  hostis  degener  et  emollitas 
amœnitate  Aaise.Liv.  qaos  non- 
dam,  longa  pax  emollierit. 
Tac);  resolvere,  tr.  Sen.  fex.: 
félicitas  illos  totos  resolvit. 
-S'en.)  ;  bebetâre,  tr.  Plin.  j. 
Jast.  (ex.  ;  hebetâre  vires  rei 
pablicx.  Jastin.  hebetâre  ingé- 
nia. Plin.  J.)  ;  enervâre,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  en.  aliqaem. 
Cic.  enervatacivitas.  Liv.  mollis 
et  enervata  oratio.  Cic  ).  S'  — 
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elanguescére.  intr.  Z,ii-.  Tac. 
(ex.  :  el.  viribas.  Vell.  aliéna 
ij/navia.  Liv.  Campanix  deliciis 
[•  sa  laisser  amollir  par  les  dé- 
lices de  la  Campanid*].  Aar.- 
Vict.);  liquescere,  intr.  Cic. 
iseul.  dans  Va\p.  tiqaescére  vo- 
taptate.  Cic.  [Tusc,  II,  5S)]); 
permadescère,  intr. Sen.  (ex.: 
p.  deliciis.  Sen.  animi  perma- 
descant.  Sen.).  Amolli,  ener- 
vis,  e,  adj.  Sen.  rh.  Petr. 
Plin.  j.  (ex,  :  e.  corpas.  Petr. 
javenta.  Val.-Max.  vita.  Val.- 
Ma.v.  énerves  deliciis  aninxi. 
Val.-Max.);enervatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
ilessus  . 

amollissant,  ante,  adj.  Qui 
amollit  (fig.;.  Volupté  amollis- 
sante, enervis  volaptas.  Sen. 

amollissement,  s.  m.  Etat  do 
Cd  qui  est  amolli.  Mollitado, 
dinis.  f.  Cic.  Vitr.  ^  (Au  6g.) 
.\follitia,  ae,  f.  Cœs.  Sali.   Liv. 

Voy.   M01.LESSE. 

amome,  s.  m.  Nom  d'une  plan- 
te. .-Imomom,  i,   n.   Virg.  Plin. 

amonceler,  v.  tr.  Mettre  on 
montîau  (au  pr.  et  au  fig.). 
Accamalâre,  tr.  Plaat.  Cic. 
Camalàre,  tr.  Liv.  Cart.  Acer- 
vàre,  tr.  Liv.  Qaint.  Coacer- 
vàre,  tr.  Cses.  Cic.  Liv.  Agge- 
ràre,  tr.  Col.  (e.\.  :  agg.  ster- 
coratam  terram  circa.  Col.). 
Adaggerâre,  tr.  Cato.  Col.  (ex.  : 
adagg.  terram  circa.  Col.'}. 
Exaggerâre,  tr.  Varr.  Plin. 
Aggerëre,  tr.  Plaat.  Varr.  Cic. 
Virg.  Sen.  Congerëre,  tr.  Cœs. 
Liv.  Sen.  Tac.  Terre  amonce- 
lée, aggesta  terra.  Liv.  con- 
gesta.    Liv.    congesticia.    Cœs. 

Col.    Voy.    E.NTASSER. 

amoncellement,  s.  m.  Action 
d'amonceler,  Aggeratio,  onis,  f. 
Vitr.  (au  plur.  Jastin.).  Acer- 
vatio,  onis,  f.  5en.  Plin.  Coa- 
cervatio,  onis,  f.  Sen.  (au  fig. 
Cic.  J■p.^rt.  or.,  12S].  Qaint.  [IX, 
3,  53  SpaldingY).  Camulas,  i, 
m.  Virg.  Liv.  Val.-Max.  —  de 
terre,  aggesta  ou  congesla  ou 
congesticia  terra.  Liv.  —  de 
terre  végétale,  congesticia  ha- 
mas.  Col. 

1.  amont,  adv.  Vers  la  partie 
haute  (arch.).  Sarsam,  adv. 
Cic.  Lacr.  Aller  — ,  adverso 
flamine  ire.  Liv.  Contra  aqaam 
remigâre.  Sen. 

S.  amont,  s.  m.  La  partie  supé- 
rieure. Saperior  pars.  Cœs.  Le 
pays  d'amont,  saperior  regio. 
Liv.  Veut  d' — ,  ventas  a  terra 
sargens.  Cœs.  Liv.  ventas  a 
mediterraneis  regionibas  ve~ 
niens.  Cart.  En  amont,  sapra 
avec  l'Ace.  Liv.  Plin.  saper 
avec  l'Ace.  Liv.  (ex.  :  saper 
(lamcn  instrait  aciem.  Liv.  si- 
tas  saper  flaraen.  Liv.).  in  sa- 
periore  parte.  Cœs.  Liv. 

amorce,  s.  f.  Ce  qui  fait  mor- 
dre, par  saite  :  appât  pour  le 
pois.soM.  Esca,  se,  f.  Ov.  Petr. 
Mari.  (e.sca  illex   dans  Solin. 
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rS7,  88]).  il  (Au  fis.)  Esca,  se. 
t.  Plaat.  Cic.  (ex.  :  volaptas 
esca  maloram.  Cic.  votap  tates 
corporis  illecebrœ  et  escse  ma- 
loram. Cie.  fr.)  ;  illecebra,  ae, 
f.  Cic.  (ex.  :  maxima  est  ille- 
cebra peccandi  impanitatis 
spes.  Cic.  dedère  se  vitioranx 
illecebris.  Cic.);  invitamen- 
tum,  i,  n.  Cic.  (ox.  :  malta  ad 
laxariam  invitamenta  perni- 
ciosa.  Cic.  is  aatem,  qai  vcre 
appellàri  potest  Uonos  non  in- 
vitamentam  ad  tempos  [-  uno 
amorce  passagère  •]  sed  perpe- 
taœ  virtatis  est  prœmiam.  Cic, 
[ep.,  X,  10,  2]);  irritaweD- 
tam,  i,  D.  Sali.  Liv.  Tac. 
(ex.  :  irritamentam  certaminum 
eqaestriam.  Liv.  au  plur.  :  ir- 
ritamenta  galx.  Sali.  Tac.  li- 
bidinam.  Tac.  nocitarœ  liber- 
tatis.  Sen.  haad  parva  laxu- 
riœ  irritamenta.  VaL-Max.\  ; 
delenimentum,  i,  n.  Sali. 
Liv.  Sen.  Tac.  (ex.  :  deleni- 
mentam  animis  Volani  agri 
diinsionem  objici.  Liv.  omnes 
illecebrse  atqae  omnia  deleni- 
menta  maliebrls  ingenii.  Sen. 
Wi.  delenimenta  vitioram.  Tac. 
comparant  delenimenta.  Sali. 
fr.). 

amorcer,  v.  tr.  Garnir  d'une 
aaiû.''ce.  F.scâ  ou  cibo  instruë- 
re.  Col.  —  I  eau,  escam  immtf- 
tére  in  aqaam.  1  Attirer  au 
moyen  d'une  amorce.  Escâ  ou 
cibo  allicëre.  Cic.  Incscàre,  tr. 
Petr.  On  amorce  les  animaux, 
animalia  cibo  inescantar.  Petr. 
lUÛ,  15).  Au  fig.  —  un  homme, 
le  monde,  inescàre  bominem. 
Sen.  Iiomines.  Ter.  inescùre  et 
illicëre  maltitadinem.  Vell. 
Aveugles  que  nous  sommes, 
nous  nous  laissons  amorcer  par 
l'apparence  d'un  mince  bien- 
fait, nos  cœci  specie  parvi  be- 
ne§cii  inescamar.  Liv.  —  un 
vieillard  par  ses  lettres,  pelli- 
cëre  senem  per  epistalas.  Ter. 
—  un  jeune  homme,  pellicère 
animam  adalescentis.  Cic.  Ce- 
lui qui  amorce,  iWtcitotof,  on's, 
m.  Cic.  (de  ofF.,  III,  61;  ad  fam., 
VII,  2,  1). 

amortir,  v.  tr.  Rendre  comme 
mort  (arch.).  Exanimâre,  tr. 
Cic.  Cœs.  T  Mortifier  (on  faisant 
raacéreri.  Subigére,  tr.  Cato. 
.Mêla.  (ex.  :  subig.  coriam. 
Cato.  carncm.  Mêla.).  —  la 
chaux  vivo,  calcem  sabigëre. 
Vitr.  (cf.  :  caic  ex  oleo  suhac- 
ta  [»  chaux  amortie  avec  de 
l'huile  ■.].  V'itr.).  Un  navire 
amorti,  c.-à-<J.  échoué  pendant 
la  morte  eau,  destitutam  navi- 
giam.  Cart.  ^  Fig.  Eteindre 
peu  à  peu.  Èxstingaëre,  tr. 
(Jic.  (ex.  :  exst.  calorem.  Cic). 
Restingaëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  rest. 
ardorem  capiditatam.  Cic.  ic- 
tus scorpionam.  Plin.  venena. 
Plin.).  Frangëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (r.  capiditates,  impetam. 
Cic).  On  peut   employer    aussi 


AMO 

lee  verbes   signifiant   •   émouà- 
ser  ■•,  comme  hcbctàre,  obtan- 
dére   et  relandêre  (ex.    :  hebc- 
târe     (lammas.    Ov.     odorem. 
Plin.  nikU   est   qaod  tam  ob- 
tandat  elevetqae  feijrltadinem. 
Cic.  [Tus:-.,    III,   3h\.  rctandéra 
impctam.    Liv.    hostem    ['    la 
violencu  de    l'ennemi  •]•  Cic.). 
—  une    (lotte, ,  defciiam  solvére 
in    annos.  L'Etat     n'était    pas 
en    état    d'    —    sa    dette,   een 
cUieno  in  annos  solvcndo    res 
publica  nonerat.  (D'apr.  Liv.). 
amortissable,   adj.   Qui  peut 
être  amorti    (par  des  rembour- 
sements   partiels).    Qai     {'jase, 
qaod]  pensionibas  ordine  dis- 
positis  pgrsolui  potest. 
amortissement,  s.  m.  Action 
d'amortir  et  état  de  ce  qui  est 
amorti.  Ne  peut  se  rendre  que 
par  une  périphrase   où  entrera 
l'un  des  verbes  cités  à  l'article 

AMORTIR. 

amour,  s.  m.  Attachement  pour 
qqn.  AinOT,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  amor   novas,  vetas.  Cic. 
nataralis.    Cic.    pravas.    Sen. 
niniias.      Val.-Ma.x.     insanas. 
Sen.  fraternus.    Cic.   noster  in 
te  amor.  Cic.  (raternas  in  ali- 
qaum  amor.  Cic.  amor  in  pa- 
triam.  Nep.  pietas  et  amor  in 
patriam.  Cic.  tous   amor   erga 
me  singalaris.  Cic.    amor   ad- 
versas  eandem  libertam.    Tac. 
[ann.,  XIII,  13].  amor  alicajas 
f.  pour  qqn    »].    Cic.  amor  sai 
[..  amour-propre  '■].  Hor.  amore 
nostri  laboramas   ['    l'araour- 
proprj,  voilà  notre  mal  '].  fe'ei- 
amplccti  ou   proseqai   aliqaem 
amore.    Cic.     amare     aliqaem 
amore  singalari.  Cic.  in  amore 
esse  alicai.  Cic.  amorem  habê- 
re   errja   aliqaem.    Cic.    habére 
aliqaem  in  amore.    Cic.  alica- 
jas   amorem     sibi    conciliàre. 
Cic.    omniam   amorem   ou   ab 
om.nibas    amorem   sibi   conci- 
liàre. Cic.  alicai  in  amore  res- 
pondcre.  Cic.];   caritos,   àtis 
[pr.  <■  amour,  c.-à-d.  haute  es- 
time,   tendresse  "),   f.  Cic.   etc. 
(e.N..  ;  caritos  axoria  ['  amour 
conjugal  '].    Qaint.   decl.    ali- 
qaem eximiâ  caritate  diligëre. 
Cart.    at   omnis    caritas    inter 
duos  aat  inter  paacos  j'ange- 
retar.  Cic.  qass  caritas    dirimi 
non  potest.  Cic.  caritas  homi- 
nam.  Cic.  deoram.  Cic.  civiam. 
Cic.  Liv.  ingenita  erga  patriam 
caritas.  Liv.  retinëre  caritatem 
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in  pastores.  Cic.  mataa  inter 
nos  caritas.  Qaint.  ea  caritas, 
<jaœ  est  inter  natos  et  paren- 
tes. Cic.  caritas  patrise  et  sao- 
ram  [••  pour  la  patrie  et  pour 
la  famille  =].  Cic.  rei  pablicse. 
Liv.  domini.  Liv.  liberoram. 
Cic.  parentum.  Cic.  tantam 
esse  apad  omnas  tai  carita- 
tem., at...  Cic.  fateor  insitam 
esse  nobis  corporis  caritatem. 
Sen.  omnes  om,niam.  caritates 
(•  tous  les  sentiments  d'amour 


que  nous  avons  pour  tous  ceu\ 
qui  nous    sont  cliers    -.1  patria 
ana  cnmplexa  est.  Cic.  |deolV., 
I,  i.1]);  pietas,  âtis  (pr.  -  son- 
timoiità   de   l'aniilb  ■•),    f.    Cic. 
etc.     (6K.   :   pietas   erga   ou   in 
parentes.    Cic.    Liv.    Plin.  J.); 
Studium,  îi  (pr.    -  penchant, 
attachement,  amour  ■>],  n.  Cic. 
(e.x.      :     s<adiom    rei    pahlica; 
[<.  l'amour  pour  la  bien  public]. 
Cic.  eoram    erga  se    stadiam. 
Aact.  b.  A^r.].    ||    (Arch.)  Pour 
l'amour  de,  c.-à-d.    par  égard 
pour,  à  cause  de.    Voy.    écard 
et  CAUSE.  Pour  l'amour  de  moi, 
de  toi,   meo,  tao  nomine.  Cic. 
meà,    taà  caasâ.    Cic.   proptcr 
me,  te.    Cic.    Pour    l'amour    de 
la  république,  rei  pabUcœ  caa- 
sâ. Cic.  Liv.    Faire   qqch.  pour 
l'amour  de  qqn,  cedëre  ou  con- 
cédera  allqaid    amicitix.    Cic. 
alicajas  amori  ou  simpl.  alicai 
aliqaid  tribaëre,  dâre,  larglri. 
Cic.  Faire  présent  de  la  vie  à 
qqn  pour  l'amour  de  qqn,  dâre, 
concedêre  aliqaem.   alicai.  Cic. 
Nep.  Un    homme    m'ayant  fait 
un  plaisir  et  depuis  une  injure, 
je  dois    être   quitte  du  bienfait 
pour  l'amour  de  l'injure,  mais 
quitte  de  l'injure  pour  l'amour 
du    bienfait     (Malherbe),    ciim 
idem    homo    bene§.ciam     mihi 
dédit  et  postea  fecit  injariam, 
nihil  negotii    habere  debeo,  ut 
bene^ciam     injariâ     tollatar, 
beneûcio  injaria.  Sen.  (de  be- 
nef„    VI,    0,    3).    Prov.    Faire 
quelque  chose  pour    l'amour  de 
Dieu,    c.-à-d.    sans  y  prendre 
d'intérêt,  levi  ou  mollibrachio 
agëre  (prov.).  Cic.^  Passion  pour 
une  personne    d'un  autre  sexe. 
Amor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
farori    pro.vimas    amor.    Sen. 
penitas  Ussrens  amor.  Cic.  ali- 
cai   narrare    amorem     saum. 
Corn.  etc.  alicajas    amore  in- 
censam  esse.   Cic.   ardëre.  Cic. 
flagrâre.   Cic.   ex  amore.    Cic. 
prse  amore  loqai  non  potest. 
Com.    amore  mori   ou   perlre. 
Com.     ab     amore     abhbrrére. 
Cic);  ardor,   oris,   m.   Hor. 
Tiball.  Ov.  (e.xclus.  poét.);  cu- 
ra, œ,  f.  Hor.  Ov.  Prop.  (ex.  : 
cara  mea,  taa    ['  amour  pour 
moi,  pour  toi  -].  Ov.  Prop.  jOr- 
venam  curse.   Hor.  mot   poét.); 
furor,  oris,  m.  Virg.  Hor.  Ov. 
(usité   seul,    chez    les    poètes)  ; 
ignis,  is,   m.   Hor.  Ov.   Val.- 
Max.    (ex.    :    castissimi    ignés 
Porciœ.    Val.-Ma.v.)  ;    libido, 
ïnis    ('   amour   violent    ••),    f. 
Ter.    Cic.  Hier.    (ex.  :   libidine 
accendi.    Sali,    ut    accendatar 
saa  libido.  Ter.);  venus,  eris, 
f.   Virg.  Hor.  Tac.  (ex.  :  incer- 
tam  venerem  rapientes.  Hor.ja- 
venamseravenas.Tac.  [Germ., 
lO]!.  Peina  d'amour,  cura,œ,(. 
Hor.  Malheureux  en  amour,  in- 
rentistus,adj.  7'er.(Andr.,  2!i5). 
1  (Par  anal.)    Amour   (chez    les 
animaux).    Amor,    oris,    m. 


Virg.  (Goorg.,  111,  2iJ.).  Etreeii 
amour,  in  venerem  raéro.  Hor. 
ot  spéc.  catallre   (en    pari,   des 
chiennes),    intr.    Varr.    sabâre 
(en  pari,  des  truies),  int,r.  Lurr 
Plin.    1     (Par    ext.)    Objet    de 
l'amour.  Amor,  oris,  ra.  Cic. 
Saet.  Eatr.  (ex.  :   amor  et  de- 
iici.-B    generis     hamani.     Sact. 
Eatr.  surt.    au   plur.  :   amorcs 
et  delicix  tase.  Cic.];  delicise. 
arum,  f.  pi.  Plaat.  Cic.  Plm. 
i.  (ex.    :    mese    deliclae.  Plaat. 
delicise  domini.    Plin.  f).  Mon 
amour  (terme  de  caresse),  ocei'e 
mi  !  Plaat.    \\   Le    dieu  de  l'a- 
mour.   Cupido,  ïnis,  m.  Cic. 
(de   nat.   deor.,   III,    03    sqq.). 
Prop.  (II,  18,  21).  Hor.  (carm., 
I,  2,  3!.,  etc.)  et   au  plur    Hor. 
(carm.,  I,  19,  1);  Prop.  (hh^)- 
Un  amour    d'enfant,  pner  bel- 
lissimus,    veniistissimns,    lepi- 
dissimas.    1    Vif    attachement 
pour  qqch.  Amor,  oris,    m. 
Cic.  etc.  (ex.   :    amor  consala- 
tâs.    Cic.  cognitionis.  Cic.  ne- 
gotii sacepti.  Liv.);   studium. 
îi,  n.  Cic.    (ex.  ;  stadiam  veri 
rèperiendi.       Cic.      pagnandi. 
Cfes.    venandi.    Liv.    discendi, 
Cic.  omne  stadiam  ad  aliqaid 
conferre.    Cic.   sammo    studio 
[.  avec  amour   -]   dicëre.  Cic); 
cupiditas,   àtis,   f.   Cic.    etc. 
(ex.  :    capiditas    pecanix.    Cic. 
et  absol.  capiditas  [-  amour  do 
l'argent  ■].   Cic.  prxdœ.    Cxs. 
prsedse  ac  rapinaram.  Cic.  co- 
gnitionis et  scientix.  Cic.  glo- 
riœ.    Cic.    vitx   [-  amour  de  la 
vie  -]    Val.-Uax.)  ;  voluntas, 
àtis,    f.   Cic.    (ex.    :   volantas 
discendi.  Cic).  Voy.   aussi  ai- 
mer. 

amouracher,    v.    ti.     Rendre 
amoureux;  verbe  pron.  s'amou- 
racher. Amore  capi.  Cic.  II  est 
amouraché  ou  il  s'est  amoura- 
ché   de  cette  personne,  puellse 
hujas  amore  captas  est. 
amourette,  s.  f.  Amour  passa- 
oer.    Levitas     amatoria.     Cic. 
Amatio,    onis,   f.   Plaat.  Avoir 
des       amourettes,      levitatibas 
amatoriis    deditum    esse.    Cic. 
lascivis  amoribas  capi.  Cic. 
amoureusement,    adv.    Avec 
amour.    Amatoriê,  adv.   Plaat. 
Cic.    (ex.  :   am.    loqai.    Plaat. 
[merc,  581].   emt   enim   epis- 
tala    scripta     amatoriê.      Cic 
[Phil.,  2,  7']).   Ex  amore.  Cic. 
sammo    amore.     Cic.    summo 
studio.  Cic  . 

amoureux,  euse,  adj.  Qui  a 
de  l'amour  (pour  qqn).  Anorts 
plenas.  Cic.  amore  captas  ou 
raptas.  Cic  Liv.  Etre  amou- 
reux, amâre,  tr.  Com.  Sali. 
Virg.  Etre  amoureux  lou  de 
qqn,  aliqaam  misère  amâre. 
Ter.  Devenir  amoureux  lou  do 
qqn,  aliqaam  amâre  cœpisse 
perditë.  Ter.  Elle  est  follement 
amoureuse,  amore  perdita  est. 
Plaat.  Tomber  amoureux  d'une 
jeune  fille,  in  amorem  virginii 
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tncïJir<a.  Liv.  \\  iSubst.).  Un 
amoureux,  qui  amot.  Ter. 
timuns,  antis,  adj.  subst.  Ter. 
(au  plur.  Cic.].  Amator,  oris, 
m.  Pldut.  Cic.  Liv.  (s'emploie 
surtout  en  mauvaise  port  au 
sons  de  •  galant  •,  •  qui  re- 
cherche les  femmes  •).  ama- 
«iuî,  II,  n.  Pluut.  (même  em- 
ploi et  surt.  arch.)-  Un  petit 
amoureux,  amatorcalas,  i,  n. 
Plaat.  Uns  amoureuse,  qtue 
amat.  Com.  amatrLr,  trïcis,  f. 
Plaat.  Apul.  Il  (Par  eut.)  Porté 
à  l'amour.  Ad  amorem  propen- 
sus.  Cic.  malierosas.  Plaut. 
Afran.  Cic.  ||  Qui  iiisjiire  l'a- 
mour. Amatoriiis,  a,  um,  adj. 
Cic.  Gell.  Aag.  i-enastas,  a, 
um,  adj.  Ter.  Cic.  Philtre 
amoureux,  amatoriam,  ïi,  n. 
Sen.  lep.,  IX,  6).  ||  Inspiré  par 
l'amour.  Amatorius,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  amatoriiis 
sermo.  Cic.  amatoria  poesis. 
Cic.  lersus.  Gell.  Tencr,  cra, 
eram,  adj.  Ov.  Jav.  (ex.  :  te- 
nerum  carmen.  Ov.).  Passion 
amoureuse,  capiditas,  âtis,  f. 
Cic.  etc.  Voy.  AMOUR.  ^  Qui  a 
de  l'amour  pour  qqch.  -imans, 
antis,  p.  auj.  Cic.  Qaint.  (cf. 
fait  similitudinis  qaam  pal- 
chritadinis  amantior.  Quint.). 
Stadiosas,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  studiosas  veritatis.  Cic.)- 
Subst.   Amator,   oris,   m.   Cic. 

Voy.    AMANT. 

amôur-propre,  s.  m.  Amour 
do  soi.  Amor  sai  ou  nostri. 
Ilor.  Sen.  —  exagéré,  excessif, 
nimius  ou  vanas  amor  sui.  Sen. 
Avoir  da  1' — ,  se  ipsam  amâre. 
Cic.  otc.  se  ipsum  diligëre.  Cic. 
Pour  éviter  toute  apparence 
d'amour-propro,  ne  valde  nos- 
metipsos  amâre  videamar. 
Cic.  C'est  l'effet  do  1' —  de...,  se 
ipsam  amantis  est  (avec  l'Inf.). 
Cic.  etc.  T  Estime  do  soi  qui 
porto  à  vouloir  être  au-dessus 
dos  autres. /ETsïimaïio  sui.  Vell. 
—  excessif,  nimia  sut  sestima- 
tio.  Sen. 

amovibilité,  s.  f.  Qualité  de 
ce  qui  est  amovible.  Matabili- 
ta$,  Otis,  f.  Cic.  Tac. 

amovible,  adj.  Qui  peut  être 
retiré  (à  qqn).  Matabilis,  e, 
adj.  Cic.  Tac.  Qui  'qaa;,  qaod} 
retractari  et  in  irritam  vindi- 
râri  potest.  (cf.  Trajan.  ap. 
Plin.  j.)  Il  (Par  ext.  en  pari, 
des  pers.)  Qui  peut  être  révo- 
qué. Qui  loco  amovëri  potest 
(d'apr.  Cic).  Qui  ex  officia 
amovKri  potest.  Cic. 

amphibie,  adj.  Qui  vit  dans 
l'eau  ot  sur  la  terre.  In  utra- 
fjoe  sede  {in  terra  et  in  aqaà) 
vivent.  Cic.  Subst.  Un  amphi- 
bie, liestia  quasi  anceps  in 
utraqac  sede  vivena.  Cic.  (do 
nat.  d';or.,  I,  37,  IÛ3,.  animal, 
cai  aquam  terramqae  incolen- 
di  gemina  natara  est.  Col. 
animal  cujas  et  in  terra  et  in 
hiimore  vila.    Plin.  bestia  qax 


humi  et  in  humore  vivit  {anje 
iiiçiêio;  nomin^itar''.  Varr.  ^ 
(Au  fig.)  Qui  a  une  double  na- 
ture. Anci^ps,  cipilis,  adj.  Cic. 
h  Qui  a  une  double  maniiro 
d'être.  Anceps,  cipitis,  adj. 
Cic. 

amphibologie  (lat.  post.  am- 
phtbolo'jia,  a;  (.  Cuss»od.),s.  f. 
Construction  qui  permet  do 
donner  deux  sens  (lilTérents  à 
la  même  pensée.  Amphibolia, 
X  (gr.  àft.if.ôn'kia) ,  t.  Cornif. 
Cic.  Ambiijuilas,  ûtis,  t.  Cic. 
Sen.  .■]mbiQaam,  i,  n.  Cic. 
Tomber  dans  1' — ,  in  ambigui- 
tatem  incidëre.  Sen. 

amphibologique,  adj.  Qui  est 
&  double  sens.  Ambiguus,  a, 
um,  adj.  Cic. 

amphibologiquement,  adv. 
D'une  manière  amphibologique. 
Ambiguë,  adv.  Cic.  l'ac.  Aur.- 
Vict.  (cf.  ambiguë  loqai,  dicè- 
re,  scribëre.  Cic.)  Kx  anxbiguo 
[dicére).  Cic. 

ampbibraq[ue,  s.  m.  Nom  d'un 
pied  (niétr.)  comprenant  une 
longue  entre  deux  brèves.  .Im- 
pliibrachys,  .4cc.  i/m  (gr.  à(jiç!- 
êpa-/uc).  Quint.  Dlom. 

amphictyonique,  adj.  Qui  a 
rapport  au  consjil  d'^s  amphic- 
tyons.  Voy.  ampiiictïons, 

ampbictyons,  s.  m.  pi.  Mem- 
bres de  l'association  religieuse 
conclue  entre  certains  peuples 
voisins  (chez  les  Grecs).  Am- 
pliictyones,  um.  Ace.  as  (gr. 
àiisixTÛovE;),  m.  pi.  Cic.  (do 
inv.,  II,  G9).  Qaint.  (V,  10, 
111). 

amphigouri,  s.  m.  Ecrit  ou 
discours  embrouillé.  Ambages, 
um,  f.  pi.  7'er.  Liv.  Val.-AÎax. 
Perplcxas  sermo.  Liv.  Qu'est- 
ce  que  c?t  amphigouri,  quas 
ta  mi/ii  tenebras  tradis  ? 
Plaut. 

amphigourique,  adj.  Qui 
tient  dd  l'ampliigouri.  Pcrple- 
xas,  a,  am,  adj.  Liv.  Discours 
— ,  obscarse  verboram  ambages. 
Val. -Max. 

amphimacre,  s.  m.  Nom  d'un 

Eied  (métr.)  comprenant  une 
rêve  entre  deux  longues  (et 
appelé  aussi  •  crétique  -).  Am- 
phimacrus,  i,  m.  Quint.  Diom. 

amphisbène,  s.  m.  Nom  d'un 
serpent  fabuleux.  Amphisbœna, 
sn,  f.  Plin.  1  Reptile  qui  rampe 
dans  les  doux  sons.  Amplds- 
bo;na,  ee  (gr.  à'i3i'7Satva),  f. 
Plin.  (VIII.  85).  .'iolin.  (27,  29), 
Lacan.  (IX,  719).  Isid.  (XII,  /., 
20). 

amphisciens,  s.  m.  pi.  Habi- 
tants de  la  zone  torride  qui 
voient  leur  ombre  se  projeter 
tantôt  au  nord,  tantôt  au  midi, 
selon  la  saison.  Amphiscii, 
orum  (tir.  ô|içi(Txioi),  m.  pi. 
Isid.  Gloss. 

amphithéâtre,  s.  m.  Edifice 
do  forme  ovale  et  garni  do  gra- 
dins où  se  donnaient  certains 
jeux.     /Imo/iit/icatram.    i.     n. 


Plin.  Tac.  Saet.  (L'ensemble  de 
l'édifice  comprenait  un  espace 
libre  de  forme  ovale,  arena,  où 
sa  livraient  les  c>>mbatj  do 
bêtes  et  de  ijladiateurs;  un 
mur  massif  où  étaionl  prati- 
quées des  cages  voûtées,  c^ivete, 
pour  les  animaux  féroces;  enfin, 
au-dessus  de  ce  mur,  le  sou- 
bassement, podium,  suppor- 
tant les  rangées  de  gradins  su- 
p?rposés  où  se  tenaient  les  spec- 
tateurs.) D' — ,  ampliitheatralis , 
e,  adj.  Plin.  Ck>mbals  de  l'am- 
phithéAtre,  arena,  se,  f.  7'ac. 
Jav.  Saet.  Jet.  (cf.  in  arenam 
se  dàre.  Jet.  promittére  opéras 
arense.  Tac.  operam  arena^ 
edére.  Saet.  scsense  arsnsequo 
devotas,  Suet.).  1  Disposition 
des  terrains  on  étages  circulai- 
res. Une  longue  chaîne  de  col- 
lines donne  à  cette  plaine  la 
forme  d'un  — ,  quem  {campum) 
jugum  ingens  velut  theatri  ef- 
fingit  spcciem.  (.iuct.  b.  Afr. 
37,  U).  Eu  amphithéâtre,  in  Çor- 
mam  amplntheatri,  amphitliea- 
tri  modo  ou  instar.  Disposé  en 
— ,  caveatas,  a,  am,  adj.  Plin. 
(cf.  caveatœ  urbcs.  Plin.  [IV, 
3Ù]^.  Cunea(us,a,  um,  adj.  Aas. 
Sid. 

amphitryon,  s.  m.  Celui  qui 
donne  à  diner.  Vocator,  oris, 
m.  Sen.  Plin.  Convivator, 
oris,  m.  Ilor.  (Sat.,  II.  8,  73J. 
Liv.  (X.XXV,  A9,  6).  Sen.  (de 
ira,  III,  37,  U).  Dominas  censé 
ou  epali.  Cic.  abs,  dominas,  i, 
m.  Cic. 

amphore,  s.  f.  Vase  do  terro 
cuite  où  les  anciens  mettaient 
l'Iiuilo,  le  vin,  etc.  Amphora, 
a»,  f.  Cato.  Cic.  Ilor.  Mis  dans 
dos  amphores,  amphorarias,  a, 
um,  adj.  Procal.  dig.  (XXXIII, 
6,  16,  i).  Il  Mesure  de  capacité 
valant  doux  arnx,  huit  congii 
ot  quarante-huit  sextarii  (en- 
viron vingt  litres).  Amphora, 
se.  t.  Cic.  De  la  capacité  d'une 
— ,  amphoralis,  e,  adj.  Plin. 
(XXXVII,  27). 

ample,  adj.  Qui  so  déploie  lar- 
gement (au  pr.  ot  au  fig.).  Am- 
plus,  a,  um,  adj.  Varr.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  ;  ampla  cella. 
Varr.  domus.  Cic.  au  fig.  : 
pecunia  amplissima.  Cic);  CO- 
piosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  patrimonium  amplam  et 
copiosum.  Cic.  lautum  et  co- 
piosam.  Cic.  fig.  disputatio  co~ 
piosa.  Cic.  oratio  multa  et 
varia  et  copiosa.  Cic.  copiosa 
rerum  varietas.  Phsedr.  copio- 
sa malaria.  Plin.J.);  mBgaus, 
a,  12221,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ca~ 
pillas  et  barba  magna.  Varr. 
capillatior  qaam  anic  et  barbà 
majore.  Cic.)  ;  multus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (au  fig.  S'ul.  ex.  : 
de  qaibus  malta  ab  iUia  liabe- 
tar  oratio.  Cic);  fusua,  a, 
UZ22,  p.  adj.  Cic  (on  pari,  du 
style,  ex.  :  genus  orationis  fa- 
sam  atoue  tractam.  Cic.)  :   la- 
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tus.  a,  um,  adj.  <  10.  ^011  pari, 
il.i  stvlo,  ei.  :  iata  oratio.dis- 
nalailo.  Cic.).Qui  a  uno  amplo 
provision  di\  copiOSUS,  a, 
uni,  aJj-  Cic.  C:rs.  etc.  (ex.  : 
«■oniosas  a  frumen^o  Zocus.  Cir. 
lad  AU..  V,  11,2]-  abs.  uW;.s 
celebris  et  copiosa.  Cic.  como- 
sa  et  omniam  reram  abandons 
i-ita.  AVp.).  Il    (T. 


.,,^ ^..^.  ,,     ,        do  dr.)  Or- 
donner un  pius'ample  informe, 
iimplias  pronanliare   {c.-à-d. 
prononcer  la  formule  ampims, 
■I  plus     complètement  •).    tic. 
(Brui      22.   B'i)     etc-   Amphnre 
ransam.  Cic.  Renvoyer  qqn  jus- 
qu'à plus   amplo    inlormc,  alt- 
uuem     amplifire.  Cornit.  rhet. 
(IV,  /.S).  Lw.  (IV,  Uh,  12). 
implement,  adv.   D'une  ma- 
nière amplo.  Ampli,  adv.  Cic. 
Cela.  Laxê,  adv.  Cic.  Sali.  Liv 
.■\ffatim,  adv.  Plaat.  Cic.  Sali. 
Liv.    Voy.    aussi    abondamment. 
On    discute     plus     amplement 
cette  question,  /la-c  ubcrias  dis- 
patantar  et  (asia$.    Cic.  Trai- 
ter —  un  sujet,  dicëre  copiose 
de  aliqaâ  re.  Cic.  copiosê  trac- 
târe  aliqaid.  Quint.  Parler  am- 
plement,   copiosê    logai.    Cic. 
(asé  dicëre.  Cic.   \\    (Term.   de 
dr.)  Prononcer   un   plus  ample 
informé,  amplias  pronantiàre. 

l'iC.   Voy.   AMPLE. 

ampleur,   s.   f.   Qualité  de  ce 
qui    est    ample.    Amplitudo, 
dînis,    f.    Varr.    Cic.    Plin.  j. 
(au   pr.  ex.  :   ainpl.    membro- 
ram.    Varr.    corporis.    Plin.  j. 
Saet.   urbis.   Cic.  Liv.  au  fig-, 
on    pari,    du   style    :    Cic.   [do 
inv.,  II,  51]);  laxitas,  atis,  1. 
Cic.  Sen.  (ex.  :  l.  arbium.  Sen. 
sic     in    domo    clari    homims 
adhibenda  cara   est   laxitatis. 
Cic.)  ;  copia,  se,  f.   Cic.   etc. 
(au    fig.,    en    pari,    du   stylo  : 
reram  copia,  verborum  copiam 
gignit.   Cic.   copia   aicendi    ou 
orationis.  Cic.  Qaint.   alicajas 
in    dicendo    abertas    et   copia 
[opp.  à   exilitas].    Cic).    Am- 
pleur du  son,  pingiiitado,  inis, 
F.  Qaint.   (I,  11,  i  lialm.)  Sans 
ampleur    (en    pari,    du   style), 
exiliter,    adv.    Varr.  De   là   ca 
style  sans  ampleur  qu'il  recher- 
chait  de  parti   pris,  inde   erat 
*   ista  exilitas,  quam  ille  de  in- 
dastriâ      conseqaebatar.     Cic. 
(Brut.,  92,  28i).  Eschine  a  plus 
d'ampleur,    magis    fasas  /Es- 
chines.  Qaint.  Parler  avec  am- 
pleur,  fasê   dicëre.   Cic.    Voy. 

AMPLE   et    AMPLEMENT. 

ampliatif,  ive,  adj.  Qui  ac- 
croît, qui  complète.  Qui  {qa^, 
qaod)  auget  ou  amplificat.  || 
Qui  sert  à  compléter.  Additi- 
cias,  a,  am,  adj.  Cels.  Jet.  || 
iT.  de  gramra.)  Qui  renforce  le 
sens.  Con^rmativas,  a,  am, 
adj.  Diom.  Serv.  Prise. 

ampliation  (lat.  post.  amplia- 
tio.  Eccl.),  s.  f.  Action  de  ren- 
dre plus  ample.  Ampli^catio, 
onis,  f.  Cic.  \  ^l■'ii.)   Action  de 
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I  compléter  et  (on  t.  do  dr.)  plus 
ample  informé.  Ampliatio, 
onis,  f.  Sen.  rli.  Jet.  ||  Dupli- 
cata   (d'un    acte).    Litterœ    da- 

plices  ou  eodem  exempta.  Saet. 
iTib.,  7o). 

amplier,  v.  tr.  Rendre  ample 
(arch.).  Amplidre,  tr.  Liv.  Ccls. 
Plin.  Amptifii'âre,  tr.  Cic.  T  (T. 
dodroitancien).  Prolonger,  dif- 
férer. Ampliâre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
ampl.  causam.  Cic). 

amplificateur,  s.  m.  Celui  qui 
amplilie  (un  discours,  etc.). 
Qui  dicendo  aliqaid  amplilicat. 
Cic  En  mauv.  part  :  sapra 
modnm  exsaltans  orator.  Tac. 

amplification,  s.  f.  Action 
d'amplifidr,  d'où  accroissement 
(arch.).  Amplificatio,  ônis, 
i.  Cic.  (ex.  :  fortana^,  rei  fa- 
miliaris.  Cic.  fis.  gloriœ,  ho- 
noris. Cic).  1  (T.  do  rhét.)  Dé- 
veloppement d'un  sujet.  Am- 
pli^calio,  onis,  f.  Cornif.  Cic. 
Qaint.  Incrementam,  i  'gr. 
aûViT'?),   n-  Q'J-i"'t-  (Vni,  !>,  -i: 

amplifier,  v.  tr.  Rendre 
ample  d'où  agrandir.  AmpliÇi- 
câre,  tr.  Cic.  Voy.  agrandir.  1| 
(Au  fig.).  Aagêre,  tr.  Cic.  Exag- 
gerârë,  tr.  Inflâre,  abs.  Cic 
(de  OP.,  m,  20,  102).  Cic.  — 
une  nouvelle,  rem  in  majas 
{verbis)  e.vtollère.  Jast.  cancta 
in  majus  attollëre.  Tac  rem 
verbis  aagêre.  Cic.  —  un  bien- 
fait, exaggerâre  bene^iciam 
verbis.  Cic  ||  (T.  de  rhét.). 
Développer  un  sujet.  Ampli(i- 
râre  {orationem).  Cic.  Qaint. 
amplitude,  s.  f.  Degré  d'am- 
plour  d'une  chose.  Amplitado, 
inis,  f.  Cic. 

ampoule,  s.   f.  Fiole  à  ventre 

renflé.    Ampnlla,   se,    f.   Plaat. 

Cic  Plin.  kart.  Qui  ressemble 

à    une   ampoule,   ampallaceas, 

a,    am,    adj.    Plin.    Fabricant 

d'ampoules,  ampallarius,  ïi,  m. 

Plaat.     Inscr.    1    (Par    anal.). 

Bulle  d'eau    (arch.).    Balla,   le, 

f.  Plin.  Eccl.  Il  (Méd.)  Vésicule 

formée  sous  l'épiderme.  Vesica, 

a?,    f.    Cels.    Col.    I.VII,  7,  1    : 

cloche    pleine    d'eau   sous   la 

supérieure   ■>).    Plin. 

-    phlyctèue,    am- 

Pasula,   œ,   f.    Cels. 
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paupière 
(XX,  51 
poule  ») 
Sen. 

ampoulé,  ée,  adj.  Gonfle 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  1  (Au  fig.) 
Enflé  (en  pari,  soit  de  l'écri- 
vain, soit  du  stylo).  Targidas, 
a,  am,  adj.  Hor.  (Sat.,  I,  10, 
38).  Petr.  (%  6).  Tamidas,  a, 
um,  adj.  Hor.  Liv.  Sen.  rh. 
Qaint.  (en  pari.  seul,  du  style). 
Inflatas,  a,  am,  p.  adj.  Cornif. 
Sen.  Quint.  Saet.  (cf.  oratio. 
Cornif.  orator.  Qaint.).  Style 
ampoulé,  ampallee,  aram,  t. 
pi.  Hor.  (ep.,  11,3,  97).  S'expri- 
mer en  style  ampoulé,  ampal- 
làri,  dép.  intr.  Hor.  (ep.,  I,  3, 
IJ.). 
amputation,  s.  f.  Action  d'am- 


puter. Atnputatio,  onis,  f. 
Val. -Max.  Plin.  Jet.  Eccl.  (ex.: 
lingaot.  Val.-Max.  membro- 
ram.  Aag.  dans  Cic.  [son.,  53J  : 
-  action  do  couper  les  sar- 
ments -)  ;  sectio,  onis,  f 
Vitr.  Plin.  Aag.;  (ex.  :  corpo- 
ram.  Vitr.  membroram.  Aag.); 
exsectio,  onis,  t.  Cic.  (ox.  : 
lingax.  Cic).  Faire,  pratiquei 
uno  — ,  voy.  amputer. 
amputé,  ée,  s.  m.  et  f.  Qui  a 
subi  une  amputation.  Trun- 
CUS,  a,  uzn,  adj.  Virg.  Liv. 
Sen.  rh.  Tac.  (ox.  :  corpus. 
Liv.  Sen.  rh.  trancas  homo. 
Justin.). 

amputer,  v.  tr.  Retrancher  à 
qqn  un  membre  ou  un  organe. 
Auaputàre,  tr.  Cic  Sen.Cart. 
Plin.  j.  (ex.  :  mcmbra.  Curt. 
alicai  manas.  Sen.  in  corpore 
quidqaid  est  pestifcram.  Cic. 
[Phil.,  8,  15])  ;  secàre,  tr. 
Plaat.  etc.  Liv.  Qaint.  (ox.  . 
ssevitia  secandi  arendiqae  [■  la 
rage  d'amputer  et  do  cautéri- 
ser »].  Plin.)  ;  exsecàre,  tr. 
Cic.  Amm.  (ex.  :  e.vs.  crara. 
Amm.  au  fig.  vitiosas  partes 
reipablicse  [■  les  membres  gan- 
grenés de  l'Etat»]. Cic);  muti- 
làre,  tr.  Liv.  (ex.  :  aares,  na- 
sam.  Liv.);  truncàre,  tr.  Tac. 
Jast.  (ex.  :  partem  corporis. 
Jast.).  Amputer  qqn,  aliqaem 
secâre.  Cic. 

amulette,  s.  f.  Objet  auquel  la 
superstition  attribue  une  vertu 
préservatrice.  Amaletum,  i,  n. 
Plin.    (XXVIII,    38;   XXIX,    66; 
XXX,    138).    .Mligatara,    œ,    f. 
Valg.    (eccl.,  6,  31).   Phylacte- 
rium,    ïi   (gr.    ç'jXaxTTipiov),    n. 
Ambr.    (serm.,    2i,    6).    Marc. 
Emp.  (6).  Au   plur.    Amulettes 
(qu  on    suspend  au  cou  comme 
uu  hochet).    Crepundia,  oram, 
n.  pi.  Apal.  (apol.,  56).  Prœbia, 
oram,  a.  pi.  Varr.   (L.  L.,  VII, 
107).  Paal.  ex  Fest.  (2.«,  3). 
amure,  s.  f.  Cordage  servant  à 
fi.xor  le  coin   d'une  basse  voile 
du    côté    d'où    vient    le    vent. 
Versoria,  œ,   f.    Plaat.   (merc, 
87i3;  trin.  1026). 
amurer,  v.  tr.  Fixer  une  voile 
du    côté   d'où    vient    le    vent. 
Versoriam  capëre.  Plant.  Voy. 
le  précédent. 
amusable,  adj.  Qui  peut  être 
amusé.  Qui  oblectari   ou   avo- 
cari  potest. 

amusant,  ante,  adj.  Qui  amu- 
se. Festivus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Gell.  (ex.  :  festivas  homo. 
Cic.  festivam  acroama.  Cic 
(estiva  oratio.  Cic.  festivat 
sermo.  Cic  hoc  festivissimam 
et  (acetissimam  est.  Gell.);  jo- 
cularis,  e,  adj.  Ter.  Cic 
Phicdr.  Am.  (ex.  :  aadacia. 
Ter.  licentia.  Cic.  jocalare  tibi 
videtur.  Phœdr.);  jucundus, 
a,  um,  adj.  cic  (ex.:  narratio 
jucunda  [  •  au  récit  amu- 
sant "  ].  Cic!  ;  ludicer  ou 
ludicTUS,    cia,    crum,   adj. 
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Cic.  Liv.  Tac.  (ex.  :  l.  sermo. 
Cic.  ars  ladicra  armoram.  Cic. 

simalacrain  ladicram  pagrif. 
Liv.);  ridiculus,  a,  um,  :i<lj. 
Plaat.  Cic.  Uor.    (jx.  :  ridica- 

las    homo.     l'iaat.     cavillator 

(acte  magis  qaam  facstiis  ridi- 
calas.  Cic.  hinc  illi  homines 
erantf  gai  etiam  ridicali  inve- 
niebantur  ex  dolore.  Cic.  sed 
quia  stomachabantar,  ridicali 
videbantar  esse.  Cic.  ridicala 
res.  Plaat.  ridicala  et  jocosa 
res.  Catail.).  Etfo  amusant, 
oblectationem  liabëre.  Cic.  V'i- 
bius  né  pour  être  amusant, 
V'ibias  delectationi  natas. 
Qaint.  Voy.  plaisant. 

amusement,  s.  m.  Cs  qui  fait 
perdre  le  temps.  Ladas,  i,    m. 
Cic.  Mora,  se,  (.  Cic.  Liv.  "^  Ca 
qui  distrait  des   choses  sérieu- 
ses.   Avocamentam,  i,  n.  Plin. 
i.  Qaae  avocant  animam.  Plin. 
J.  Nous  n'aurons  aucun  amus"- 
ment,  nalla  res   nos  avocabit. 
Sen.'\  Co  qui  distrait  agréajjlî- 
nient.  Delectamentum,  i,  n. 
Ter.    Cic.    (ox.   :    inania    isfa 
sant   delectamenia  paeroram. 
Cic.  [in  Pis.,   100].   gai  sibi  me 
pro  aeridicalo  ac  delectamento 
patat.  Ter.  [haut.,  952])  ;    de- 
lectatio,    onis,    f.    Cic.    etc. 
(ex.  :  sermonis  delcctatio.  Cic. 
convivioram.    Cic.    delectatio- 
nom  ex  fabalis  gaœrëre.  Cels. 
hsec  delectationem  tibi  nallam 
atialissent.     Cic.)  ;     oblecta,- 
mentujn,  i,  n.  Cic.  Sen.  (ex.  : 
meœ  senectatis    reqaies   oblec- 
tamentarrigae.     Cic.     oblecta- 
nxenta    paeroram    [»    amuso- 
rauntsd'enfantS"].  Cic).  oblec- 
tatiO,  ODis,  f.  Cic.  (ex.  :  obi. 
animi  [«  amusenieui  pour  l'es- 
prit   »].    Cic.)  ;    ludus,  i,    m. 
Ter.  Cic.  Liv.  (ex.  :  ladam  jo- 
camgae   ou    ladam    et    jocam, 
(aisse.    Ter.    Liv.   per    ladam. 
Cic.  per   ladam  et  jocam.    Cic. 
lados  prssbère  [•  être  un  objet 
d'amusement    •].    Ter.    si    ille 
tibi   ladas   fuit    [<•  il   a  été  un 
—  pour  toi  »].    Cic.    Voy.  jeu); 
lusus,   us,   m.   Liv.   Sen.  rh. 
Qaint.  (ex.  :    quibas  omne  fas 
nefasgae    lasas   est.    Sen.    rh. 
dare  lasas    [-  être   un  amuse- 
ment "].  Qaint.  per  lasam  at- 
qae    lasciviam.    Liv.)  ;     ludi- 
crum,    i    ('  divertissement  -), 
n.    Catail.   Hor.    (plut,    poét.j; 
JOCUS,    i,    m.    Cic.   etc.    (Voy. 
jeu). 

pmuser,  v,  tr.  Occupjr  de  cho- 
ses qui  font  pardre  la  temps. 
Demorari  aliqaem  et  detinëre. 
Lental.  ap.  Cic.  S' — ,  moràri, 
dép.  intr.  Cic.  Tac.  Cessâre, 
iutr.  Cic.  S'amusor  à  des  ba- 
gatelles, nagâri,  dép.  iutr.  Ilor. 
S' —  à  qqch.,  in  atiquâ  re  com- 
morâri.  Cic.  S' —  trop  long- 
temps à  certains  points,  in  ali- 
gaà  re  plaribas  verbis  commo- 
ràri.  Cic.  S' —  h  des  banquets, 
à  des  orgies,  terere  otiam  con- 
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viviis  comissationibasgae  inter 
se.  Liv.  1    Distraire   de   choses 
sérieuses    par    de    fausses    dé- 
monstrations.     Ludëre,      tr. 
Com.    Cic.    (ex.    ;   ladëre  ali- 
qaem. Cic);  ducère,  tr.  Com. 
Cxs.  (ex.    :    abi  se   daci    intel- 
lexit.    Cœs.);  producére,    tr. 
Ter.  Cic.  (ex.  :  aliqaem  lactare 
et    falsà    spe   prodacëre.    Ter. 
condicionibas      hanc,      qaoad 
potest,   prodacit.   Cic).  1  Dis- 
traire agréablement.  Delectâ- 
re,    tr.    Ter.    Cic.    etc.    (ex.    : 
Pamphilam  arcesse,    at  delec- 
tet  hic  nos.  Ter.  cam  otiosas 
sam,  plane  abi  delectem  otio- 
lam   meam,    non   habeo.    Csel. 
ap.  Cic.  si  gaem.  etiam  ista  dé- 
lectant. Cic.  aat   libris  me  de- 
lecto,  aat  flactas  namero  [-je 
m'amuse  à  lire  ou  je  compte  les 
vagues»].  Cic.  [ad  Att.,11,  6.1]); 
obiectâre,tr.Cic.Hor.  (ex.:  se- 
nectatem.  Cic.  se.  Cic.  se  cam 
aliqao.  Cic.  se  in  aliqao.  Ter.  se 
scriptis.Cic.  sealeâ.  Saet.  oblec- 
tûn  ladis  [■.  s'amuser  au  spec- 
tacle -].  Cic);  juvàre,  tr.  Cic. 
Hor.  Liv.  (ex.  :  at  javit  te  cena 
[-  t'es-tu    amusé   au    rspas?  '] 
{{or.    si  nec  fabellœ   te  /avant 
nec  fabalœ.    Plixdr.  ita  se  di- 
cent  Javàri.  Cic.  qaœ  scirc  ma- 
gis javat  qaam  prodest.  Sen.). 
S'amuser,    c.-a-d.   s'ébattra,  S3 
jou3r.  Ludère,   intr.   Cic.  etc. 
(ex.   :  exempla   honesta  laden- 
di.  Cic  videant  ad  ladendam- 
ne    an   ad  pagnandam.   arma 
sint  samptari.  Cic.   ladëre  ar- 
mis  [-  s'amusar  à  faire  de  l'es- 
crime "].  Cic.   ladëre  versibas. 
Virg.).    En     s'amusant,    ludi- 
bundus,  a,  um,  adj.  Cic.  {o\.  : 
ladibandas    conficio  ou   ef^io 
aliqaid.  Cic  [Vorr.,  II,  3,  156]. 
nocte  illà  et  postero  die  in  Ita- 
liam  ad  Hydrantem  ladibandi 
venimas.    Cic.    [ad  fam.,  XVI, 
9,2].  Qui  s'amuse,  jocahandas, 
a,  um,  adj.  Val.-Max.  [Il,  i,  !i). 
amusette,   s.   f.    Petit  amuse- 
ment. Nagx,  aram,  t.  pi.  Cic 
Ladicra,  oram,  a.  pi.  //or. 
amuseur,  s     m.  Celui    qui  en 
amuse   d'autres.   Derisor,  oris, 
m.    Hor.   Phsedr.    Sen.  et    (en 
mauv.   part)    Sanniû,  onis,  m. 
Cic.  (de  orat.,  II,  251;  ad  fam., 
I.X,  16  fin).  Scarra,  se,  m.  Plaat. 
Cic 
amusoire,  s.  f.    Ce   qui  sert  à 
amuser    (arch.).    Ladas,    i,    m. 
Cic.  Oblectamentam.,  i,  n.  Cic. 
amygdales    (amygdala,    «  a- 
mande  »),   s.     f.  pi.    Nom    des 
glandes    en    forme    d'amandes 
situées  dans  la   gorge.  Tonsil- 
Isc,    aram,    f.    pi.     Cic.    Cels. 
Glandalœ,    aram,    f.    pi.    Cels. 
Engorgement    des    — ,      tôles, 
iam,  m.  pi.  i'eget.  Sen.  Samm 
Marc  Emp. 
amygdalite,  s.    f.    Inflamma- 
tion   des     amygdales.      Tôles, 
iam,  m.  pi.   Veget.  Voy.  amyg- 
dales. 
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amylacé,  ée,  adj.  Qui  tient  de 
l'amidon.  Amylo  similis  o\x  gai 
[qase,  gaod)  ex  amylo  constat 
ou  gignitar. 

an,  s.    m.    Durée  de  la  révolu- 
tion de  la  terre  autour    du  so- 
leil.   Annus,    i,   m.  Cic.    etc. 
(ex.    anno    saperiore    [  •    l'an 
dernier  ^].    Cic.  postero    anno 
['  l'an  prochain  ■<].Cic.  abhinc 
annos  qaingentos  [-  il  y  a  500  ' 
ans    »].    Cic.     lex   anno  post, 
qaam  lata    est,  abrogata.   Cic. 
nondam  centamet  decem  anni 
sant,    cam    lex   lata    est.  Cic 
omnibus     annis     [•.     tous    le; 
ans    »].     Cses.  singalis    annis 
Cic.     mdatise    annoram    octf 
[»  une  trêve  de   8  ans  »].  Liv 
Falernam    centam    annoram 
Petr.    semel    in    anno    [-   um 
fnis    par  au    ••].  Plin.  in  annc 
bis.   Varr.  ter  in  anno.    Plaat. 
Cic.      qainio      qaoqae      anno 
['     tous  les    5    ans    ■■].  Cic  in 
annum    [=  pour  un  an  =].  Liv 
in    annam.    [«•    pour    l'an  pro- 
chain .].     Varr.  [R.    R.,    II,  2 
12];  en  pari,  de  la  vie  humai- 
ne:   annos    septaaginta  natas 
["  âgé  oa  à  l'âge  de  70  ans  »]. 
Cic.  Hannibal  annoram  ferme 
novem    [.     âgé      d'environ     9 
ans  "].     Liv.    primam    stipen- 
diam  merait    annoram   decerr 
septemqae    Nep.  habêre  annoi 
viginti.     Cic.      annam      agert 
qaartum        et      octogesimam 
["  avoir   83    ans   accomplis    "] 
Cic.  centam  complevisse  annos 
[-  avoir  100   ans  accomplis     •] 
Cic.  etc.').    Espace  de  deux,    a 
trois    ans,     bienniam,     Ci,    n. 
Ctes.    Cic    trienniam,     ïi,    n. 
Plaat.  Cic    II    y  a  déjà    deux 
ans  que  je  suis  parti,  bienniam 
jam  factam  est,  postqaam  abii 
domo.        Plaat.       S'il      y      a 
deux    ou    trois    ans    que  vous 
avez  rompu    avec   la   vertu,  si 
jom    bienniam  aat    trienniam 
est,  cam    lirtati   nantiam  re- 
misisti.  Cic.  'ad  fam  ,  .W,  16, 
3'.  Doux  ans  étant  passés,  6ien- 
nio    confecto.    Cic.   Que    pour 
terminer  ces  affaires  il  estimait 
suffisant  un  délai  de  deux  ans, 
ad    eas  res  con^iendas  bien- 
niam  sibi    satis    esse    dacëre.  . 
Cxs.    Espace    de    quatre    ans, 
qaadrienniam,    ii,  u.     Cic.  Un 
pouvoir  de  cinq  ans,  çuingaen- 
nii  imperiam.  Cic.  Durant  cinq 
ans,  per    quinqaenniam.    Liv. 
Proroger   pour    5  ans    les  pou- 
voirs de   qqn,  prorogare  alicai 
qainquenniam.  Cic.  Espace  de 
six  ans,  se.renniam,  ii,    n.  Cic. 
Six  ans  après  la  prise  de  Véies, 
sexennio    post     Vejos    captos. 
Liv.   Espace    de  cent   ans,  voy. 
SIÈCLE.  Durée  d'un  aa,annaam 
tempas.  Cic    Qui  dure   un  an, 
annuus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
proi'iricia.    Cic.     magistratas. 
Cees.  oppagnatio.    Liv.    ut  si- 
mus   annai   [«  pour  rester   un 
an  dans    la  province  »].   Cic). 


Qui  (latn  (l'un  an,  annotiBUS, 
a,  um,  adj.  Cac».  Col.  (ex.:  nu- 
l'es.  C'a'g.  (rurtus.  'o/.K  11  iiri 
an,  Agé  d'un  un,  annicuius, 
a,  um,  adj.  Cato.  l'arr.  toi. 
Vu/y.  (ox.:  (uarn«.  V'arr.  aprr. 
Plin.  neptis  vix  annicula.  Ncp. 
filiax.  Jet.  noces.  Cato.  ramu- 
li.  Col.  a-tax.  Col.).  Do  d.iux 
ans,  Itjè  do  dims  ans,  bimus, 
a,  um,  adj.  V'urr.  l'etr.  l'Un. 
clc.  (t>x.:  tauruji,  vacca.  Varr. 
Iios,  capra,  e</uus.  Plin.  sas. 
l'vlr.  No  s'emploie  guiSro  en 
pari,  d'obi,  inanimés).  De  troi-, 
an-,  .lijA  Je  trois  ans.  trimus, 
a,  um.  adj.  Plaat.  l'iirr.  Hor. 
Viil;/.  (ox.:  filia.  PUat.  Nero.' 
yetl.  vacca.  Varr.  equa.  Hor. 
arbor.  Plin.  die»  trima  [•  fclié- 
anco  a  trois  ans  •].  Jet.).  Do 
quatre  ans,  âgé  do  quatre  an^, 
quadrimus,  a,  um,  adj. 
Varr.  Cic.  Hor.  Col.  (■•».:  (]aa- 
drimas.  Cote.  Cic.  infans.  Liv. 
bos.  Varr.  die»  [■  échéance  à 
quatre  ans  .].Co/.),  Qui  reviont 
tous  los  ans,  anDiversarius, 
a,  nm,  adj.  Cic.  Liv.  \'itr.  (ox.: 
sacra.  Cic.  (esti  dies.  Cic.  vi- 
cissitadines  [•  lus  saiscos  ■]. 
Cic.  arma  [■  expéditions,  pri- 
ei-s  d'armes  ■].  Liv.);  anBUUS, 
a,  um,  adj.  Cic.  Tac.  (ex.:  an- 
rini  (pi.)  solis  cursus.  Cic. 
Ciimmatationes .  Cic.  frigoram 
et  calorum  varietates,  Cic.  la- 
bor  aijricolaram.  Cic.  celebra- 
tirt  ladi.  Tac.);  sollemnis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  sacra,  sacri- 
pcia.  Cic.  dies  deoram  festi  ac 
sollemnes.  Cic).  Nouvel  an, 
annus  noi'U*.  Cic.  anni  prin- 
cipium,  ini(tam.  Liv.  Jour  do 
l'an,  jorimus  incipientis  anni 
dies.  (D'apr.  Cic).  Cadeau  du 
jour  de  l'an,  voy.  ktrenne. 
Fruits  de  l'an  dernier,  annoti- 
ni  (raclas.  Col.  prioris  ou  sa- 
perioris  ou  proximi  anni  frac- 
tas,  i'arr.  (Prov.i  Uon  an,  mal 
an  (o.-à  il.  une  bonne  année 
compensant  une  mauvaiseï, 
plus  aat  mintu.  plus  minus, 
plus  minusve.  Ter.  Liv.  Saet. 
11  leur  faut  un  an  pour  8o  pré- 
parer et  se  parer,  aam  moliun- 
tar,  dam  comuntar,  annas  est. 
Ter.  1  (Au  plur.)  Les  ans,  c- 
é-d.  le  temps  qu'on  a  vécu. 
Anni,  orum,  m.  pi.  ,Sai(. 
Hor.  Liv.  (ex.:  confectas  annis. 
Sali,  gravis  annis.  Hor.  Liv. 
corpa»  in^mam  annis.  Sali.). 
L"S  jeunes  ans,  flos  Javcntœ. 
Liv.  Voy.  AGE,  ÂGÉ  et  annér. 

ana,  s.  m.  Mot  grec  (àvâ,  prép. 
marquant  répartition)  usité  on 
médecine  pour  si^nili'r:  à  do- 
ses éjjales.  Ana,  indécl.  Veget. 
Plin.- Val.  Theod.-I'risc. 

anachorète,  e.  m.  Religieux 
qui  s  ost  retiré  du  monde.  Ana- 
choreta,  se  (gr.  ôva/upTirr,;,  m. 
Eccl.  D'anachorète,  anachorc- 
ticas,  a,  um  (gr.  àvoxii)pr,Ti- 
xic),  adj.  Eccl. 

anachronisme,   s.  m.   Erreur 
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consistant  i  placer  un  événe- 
ment avant  sa  dalu  et  {par 
r.vl.j  A  une  dato  fausse.  l'ecca- 
luin  in  temporis  ratiiinc  admis- 
sum  (L..).  Cornmeltro  un — ,  la- 
bi  in  tcmporis  ritione  ou  a 
verA  temporis  ratione  aberrùre 
ou  encoru  non  aervàre  tempo- 
rum  ordinenx  (L.). 

anacoluthe,  c.  f.  Construction 
l^ramiiiati 'aie  interrompue. 

.Inaco/uf/ion,  i  (gr.  ôvaxoXou- 
0',y),  8.  n.  Serv.  (in  Vergil. 
Mn.,  Iir,  5J.I). 

anacréontique,  adj.  Qui  ost 
dans  lo  t^onre  d'AnacréoD,  le- 
gereraont  éroti(|ue.  Anacreon- 
tica».  a,  um,  adj.  Falg.  1  Con- 
forme ^  la  versification  d'Ana- 
créon.  Anacreontias,  a,  um 
(gr.  'Avaxp:ovt£io;),aclj.  QuinC 
(IX,  U,  78;  co(on).  Diom.  (51;:, 
0:  metram,). 

anagallis,  s.  m.  Plante  herba- 
cée appelée  aussi  mouron  rou- 
ge. Anagallis.  Ace.  ida  (gr. 
àvaYaXX;';),  f.  Plin.  Cxl.-Aur. 
Marc.-Emp. 

anaglypbe  et  anaglypte,  s. 
m.  Ouvrage  sculpté  en  roliaf. 
Anaglyphas,  a.  um  (àvàyXuyo;), 
adj.  Hier,  i^chol.-jav.  Ana- 
gluptas,  a,  um  (àwifl'jizto;;), 
aoj.  Inscr.  Au  plur.  Anagly- 
phus  ouanaglypies,  anaglui'lta, 
oram,  n.  pi.  Vuly.  anagiypta, 
orum,  n.  pi.  Plin.  (X.VXIII, 
139i.  Afarf.  (IV,  39,  8). 

anagnoete,  s.  m.  Esclave  fai- 
s:iiii  la  lecture  pendant  le  re- 
pas. Anagnostes,  se  (gr.  ivo- 
rviûoTTic),  iM.  Cic.  (ad  Att.,  I, 
2,  2).  Vatin.  ap.Cic.  (adfam., 
V.  i>,  2).  Nep.  (Att.,  U,  1).  1 
(Parext.).  Lecteur  (arch.).Voy. 

LECTEUR. 

anagogie,  s,  f.  Recherche  du 
sens  caché  des  livres  sacrés. 
Anagoge,  es  (gr.  àvaYuvn),  f. 
Wier.  (in  Is.,  I,  1,  3;  8). 

anagogique,  adj.  Relatif  à  l'a- 
nagogie.  Anagogicas,  a.  am 
(gp.  àvaywYtxôç),  adj.  Kccl.  ^ 
Par  ext.i  Subtil.  Voy.  subtii-. 

anagramme,  s.  f.  Mot  formé 
par  la  transposition  des  lettres 
d'un  autre  mot.  Anagramma. 
ntis,  n.  (L.). 

anagyre  o;  anagyris,  s.  m. 
.Arbrisseau  app.'le  vulg.  bois 
puant.  Anaguros.  i  (gr.  ivôvu- 
po;l,  f.  Plin.  ,X.\VII,'30). 

analectes.  s.  m.  pi.  Morc<.-aux 
choisis.  Analecta.  oram  (gr. 
àvi>,EXTï),  n.  pi.  Ahirt. 

analemme,  s.  m.  Projection 
des  cercles  de  la  sphère  sur  un 
plan.  Analcmma.  matos,  Gén. 
pi.  matorum,  Dat.  Abl.  pi. 
matis  (gr.  àvi).ri|ji|ia),  n.  l'itr. 
(chez  qui  lo  mol  signifie  soit  la 
base  carrée  d'un  cadran  so- 
laire, soit  la  longueur  de  l'om 
bre  portée  par  le  gnomon  à 
midi  . 

analeptique,  adj.  Qui  rend  les 
forces.  /lnu/e/((icus,  a.  am  (gr. 
àvaXrjitTixoî),     adj.    1  h  -Prise, 
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Aliments  anuleptiqu'.',  analep- 
tici  cibi.  Th. -Prise.  (II,  II). 
analogie,  s.    f.    Rapport  entre 
deux     ou     plusieurs  choses    qui 
offrent     des     traits     communs. 

Analogia,  œ  (gr.  iva/oWa), 
f.  Varr.  (L.  L.,  VIII,  32;  IX,» 
[au  plur.  )).  Sen.  (ep.  120,3); 
atûDitas,  àtia  [Quint..  I,  6, 
^).(Jell.  [l.  I.S,  5;  IV,  13,  i)  ; 
coçnatio,  onis,  f.  Cic.  Plin. 
Quint,  (ex.:  es(  ipucdam  Inter 
hos  statut  cognatio.  Quint,  co- 
gnatio  papyri  cum  calamis. 
l'Un.);  similUudo,  inis,  i. 
Cses.  Cic.  etc.  (ex.:  ratio  qase 
a  similiiudine  oritur  Iporiphr.  ' 
»ign.  •  analogie  •  ].  Varr.  est  ^ 
inter  eas  res  simililudo.  Cic. 
cetera  innumerabilia  exercita- 
lioni  et  similitudini  rcUijaisti 
(»  pour  les  autres  matières,  qui 
sont  innombrables,  vous  \os 
abandonnez  à  la  pratique  et 
aux  leçons  de  l'analojio  •]. 
Cic.  [de  orat..  Il,  17,71]);  vi- 
Cinia,  œ,  f.  Quint,  (ex.:  est 
kuic  tropo  quœdam  cum  synec- 
doclie  vicinia.  Qaint.)  ;  viciui- 
tas,  atls,  f.  Plin.  Quint,  (ex.: 
vicinitas  nominis.  Plin.).  Qui 
ado  l'analogie  avec,  voy.  ana- 
logie. Qui  a  plus  d'analogie 
avec...,  propior,  as,  adj.  Cic. 
Hor.  (cf.  propiora  sceleri  qaam 
religioni.  Cic.  sermoni  propio- 
ra. Hor.  [sat.,  I,  A,  Ui]).  Par 
analogie  arec  quelque  chose, 
ad  similitadineni  alirajas  rei. 
Cœs.  Puisque  les  iicitioas  des 
choses  se  forment  dans  notre 
entendement  soit  par  l'usage, 
soit  par  le  rapprochement  que 
l'esprit  en  fait,  soit  par  la  res- 
semblance qu'elles  ont  ontre 
elles,  soit  par  analogie:  cum 
rerum  notiones  in  animis 
fiant,  si  aat  usu  aliquid  cogni- 
tam  sit,  aut  conjunctione, 
aut  similitudine,  aut  collatio- 
ne  rationis.  Cic.  fde  fin.,  111, 
10,  33).  Pour  parler  dos  rap- 
ports qu'il  y  a  entre  les  infir- 
mités physiques  et  les  infir- 
mités spirituelles  et  pour  en 
raisonner  par  analogie,  ut  ad 
valetudinis  similituùinem  ve- 
niamus  eaque  collations  ata- 
mur.  Cic.  (Tusc,  IV,  ii,  27). 
Raisonner  par  analogie,  ratio- 
cinationibus  uti.  Cic.  ||  (Sens 
spécial.)  Rapport,  proportion 
^math.).  Comparatio  propor- 
tiove.  Cic.  (rim.,  U,  12). 
Quint.  (1,6.3). Proportio,  onii, 
f.  Quint.  Boet.  \\  (T.  de  gr.) 
Rapport  entre  divers  mots 
d'uae  langue  quant  à  la  forme 
ou  au  sens.  .-Inalogia,  a;  ifipf. 
à  anomalia),  f.  l'arr  (L.  L., 
IX,  1  où  se  trouve  indiqué  l'é- 
quivalent lat.:  sequahilitas, 
c.-à-d.  ••  la  conformité  àlarè- 
glo  .).  Quint.  (1,  5,  13).  Gell. 
(XV,  9,  A).  Il  (Dans  le  style.) 
Unité  et  symétrie  du  style 
(éialilie  d'après  un  principe  ra- 
tionnel   distinct    de   l'usage  et 
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supiriaur  à  lui).  An<ilogia,  se. 
f.  Cse$.  Sudt.  (Ces.,  j6i.  César 
a.  écrit  sur  l'analogie  dans  la 
langue  latiuo,  cVâ.ir  Je  ra(io- 
n«  Latine  loqaendi  scripsit. 
Cic.  (Brut-,  ~i.  2:)3,i.  César  in- 
voquant lo  principa  do  l'analo- 
gie, Cxsar  rjtionem  aditibens. 
Cic.  (Brut..  75,  S61).  Ce  mérita 
ne  tenait  pas  à  l'application  du 
principe  d'analogi-i  ou  à  la 
connaissance  des  lailsgramma- ] 
cicaux,  qax  laiis  non  (ait  ra- 
tionis  aat  scientiœ.  Cic.  (cf. 
Brut..  ";..  SOSi. 

analogique,  adj.  Fondé  sur 
l'analoiiie.  .incilogicas,  a,  un», 
adj.  Gè5(.  Cl.-Mam. 

analogiquement,  adv.  Par 
analoijie.  Per  analogiam. 
Gramm.  analogià.  Cramm. 

analogue  (lat.  analogos.  Varr. 
[L.     L.,    X,  o7     sqci.],    du    gr. 

àviXoTOî)'  ^'^J-  Q"'  °"^'"°  'I"®'" 
que  trait  commun  avoc  un  au- 
tre objet.  Similis,  e,  adj.  Cic. 
(fréquent,  mais  voy.  seubuaoi.e); 
assimilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  assimilis  spongiis  moUi- 
tado.  Cic);  cognatus,  a,  um. 
adj.  Hor.  flin.  (cf.  cognata 
calci  res  est  gyfjsam.  PUn.  co- 
gnata vocabala  rébus,  //or.)  ; 
ûnitimus,  a,  um,  adj.  Cor- 
nif.  Cic.  (ex.:  vicina  ejas  atqae 
finitima  dialecticoram  scien- 
tia.  Cic.  finitima  et  propi.iqaa 
vitia.  Cornif.  sant  finitima 
omnino.  sed  tamen  différant 
aliquid.  Cic);  propinqaus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (e\.:  qaxpro- 
pinqaa  vidcantar  et  finitima. 
Cic});  vicinus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Plin.  Qaint.  (voy.  ci-des- 
sus finitimus).  Très  .analogue, 
proxi'mus,  a,  um,  adj.  Cic 
Qaint.  (ex.:  proxima  idrtatibas 
vitia.  Qaint.).  U'uno  manière 
analogue.  sim.iliter,  adv.  Cic. 
D'une  manière  très  analogue, 
proximè,  adv.  Cic.  D'une  ma- 
nière tout  à  fait  analogue  à  la 
coutume  romaine ,  proximè 
Romanam  morem.  Liv.  Il  faut 
avoir  recours  à  une  loi  analo- 
gue, simililadine  naadam  legis 
atendam  est.  Cic.  Par  un  terme 
presque  analogue,  hoc  prope- 
modam  verbo.  Cic.  Dans  une 
afTairo  analogue,  in  re  tali. 
Cic.  Choses  anaioguos.  similia. 
Dm,  D.  pi.  Quint,  (surt.  à  la 
fin  d'une  énumératiou,  ex.:  la- 
titatio,  metas.  similia.  Qaint. 
•  ignavi  •  et  -  e  repablica  •  et 
limilia.  Qaint.  de  plàlosophia, 
de  re  pablica  eimilibasque 
Quint.)  (L'idée  do  l'adi.  -"ana- 
logue •  peut  être  rendue  qqf. 
par  le  suffixe  eus  fex.:  odeur 
analogue  à  celle  du  soufre, 
Balfareas  odor.  Plin.  etc.).  || 
(Subst.)  Un  analogue.  Simile, 
U,  n.  Varr.  (L.  L.,  X,  3).  Cic 
Il  y  a  des  bétos  en  qui  l'on 
trouve  qqch.  d' —  à  la  vertu, 
$ant  bestise,  in  r/aibas  ineal 
aliqitid  simile  virtutis.  Cic.  (do 
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fin.,  V,  38).  1  Conforme  à 
(arch.).  Accommodatas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Consentancas.  a,  anx, 
adj.  Cic  Réponse  analogue  à 
ses  intérêts,  responsam  ad 
saam  rem  accommodatan\.  Cic 

—  aux  circonstances,  conscnta- 
neus  tempori.  Cic  C'est  un  at- 
tribut si  analogue  à  notre  na- 
ture, que...,  id  ita  natarx 
consentaneam  est,  at  (Subj.). 
Cic 

analyse,  s.  f.  Division  d'un 
tout  en  SOS  parties  (pour  l'éiu- 
dierK  ûifisio.  onis,  f.  Cic.  Dis- 
sipatio,  onis,  t.  Cic.  (de  orat., 
m,  *U7;  cf.  Quint.,  l.\,  3,  3d). 
Resotatio,  onis,  l.  Donat. 
Macr.  lùrplicalio,  onis,  f.  Cic. 
Enodatio,  onis,  f.  Cic.  (top., 
31).  Ecoutez  l'analyse  de  ce 
discours  pour  en  avoir  une  idée 
Générale,  cajus  contionis  pri- 
mam  aniversam  argamentam 
sententiamqae  aiiditc.  Cic. 
Procéder  par  larges  analyses, 
dividëre  in  partes  et  cas  qai- 
dem  magnas.  Cic.  (Acad.  I,  2. 
13).  Pour  moi  ja  trouve  cette 
minutieuse  analyse  très  digne 
de  la  philosophie,  kanc  ego 
sabtilitatem  philosophia  di- 
gnissimam  jadico.  Cic.  \\  (T. 
do  logique.)  Resolatoria,  œ,  f. 
Boet.  Analytice,  es  (àvaXuTtx^). 
f.  Boct.  Traité  d'analyse.  Ana- 
lytica,  orum,  n.  pi.  Boet.  \\ 
(Loc.  adv.).  En  dernière  analy- 
se, ad  extrem.am.  Cic.  illad  ex- 
tremam  est,  qaod...  Cic 

analyser,  v.  tr.  Décomposer 
un  tout  en  ses  parties  (pour 
l'étudier).  Dividëre,  tr.  Cic.  Ce 
n'est  pas  là  analyser,  mais 
morceler,  koc  non  est  dividëre, 
sed  frangëre.  Cic.  Disséquer  la 
nature  pour  l'analyser,  perse- 
càre  et  dividëre  reram  nata- 
ras.  Cic.  (Acad.  I,  2,  39,  \i-2). 
—  un  sujet,  rem  qaasi  in  sua 
membra  discernère.  Cic.  —  le 
caractère  des  passions,  cupidita- 
tes  generaqae  earam  explicâre. 
Cic. 

analyste  s.  m.  Celui  qui  est 
versé  dans  l'analyse  mathéma- 
tique. Vir  analytices  peritas. 

analytique  (lat.  post.  analy- 
ticas,  a,  am,  du  grec  àvaVjTi- 
y.oç),  adj.  Qui  procède  par  ana- 
Ivse.  Analyticas.  a,  am,  adj. 
Boet. 

analytiquement,  adv.  D'une 
manière  analytique.  Analytice, 
adv.  Boet. 

anapeste,  s.  m.  Pied  formé  de 
deux  brèves  suivies  d'une  lon- 
gue. Pes  anapxstas.  Cic.  ('l'use, 
II,  37)  et  subst.  anapœslas,  i, 
m.  Qaint.  Diom.  Vers  composé 
d'anapestes,  anapœstas,  i,  m. 
Cic.  (or.,  190).  anapoestam,  i, 
n.  Gell.  (pr:cf.,  §  »J).  Pièce  de 
vers  on  anapestes,  anapsrstum, 
i,  n.  Cic.  (Tusc,  III,  ■07;  de  fin., 
II,  18).  Pied  qui  est  le  contraire 
de  l'anapeste,  antanapsestas 
pes.  Diom. 
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anapestique,  adj.  Oii  domina 
l'auapt'jte.  Anapa'slas,  a,  am 
adj.  Cic.  Anapxsticas,  a,  am 
(àva:tai(rcixo;),  adj.  Gramm 
Vers  anape^tiquos,  ancips-stica 
orum,  n.  pi.  Cic  (or.,  190  éd. 
Jahn,  mais  Kaiser,  Klotz 
Piderit  ont  anaprt^stos).  Vers 
anapestii(ue,  anupxstiis,  i,  m. 
Cic.  anapa'stum,  i,  n.  Gell. 

anaphore,  s.  f.  Répétition  d'un 
ou  de  plusieurs  mots  on  tête 
de  propositions  ou  de  phraSL-s 
successives.  Anapkora,  œ  (gr. 
àvï?opc<),  f.  Diom.  Donat.  lie 
pclUio,  onis,  f.  Cornif,  (rhot. 
ad  lier.,  IV,  19). 

anarchie,  s.  f.  ktat  d'un  peupla 
qui  no  reconnaît  aucune  auto- 
rité ou  chez  qui  l'autorité 
n'existe  plus.  A'jniia  (ou  infini- 
ta)  licentia.  Cic.  eH'renata  mal- 
litudinis  licentia.  Cic  pertar- 
batio  omniam.  rsram.  Cic. 
C'est  r — ,  ibi  Icgos  nalla;,  Jadi- 
cia  nalla.  Cic  Vivre  daus  l' — , 
plane  sine  ullo  domino  esse. 
Cic.  dominalione  vacùrc.  Cic 
legibas  carére.  Cic.  sine  legi- 
bas  esse.  Cic  L'anarchie  du 
temps  de  Sylla,  licentia  Salla- 
ni  temporis.  Cic  Us  ne  vou- 
laient pas  d' — ,  mais  ils  étaient 
contra  la  monarchie,  non  ii 
nem,ini  sed  non  scmper  ani  pa- 
rère volaerant.  Cic.  Dans  l'iitat 
c'est  1* —  absolue,  in  re  pablicà 
nec  legcs  alla;  sant  ncc  jadicia 
nec  omnino  simalacrani  ali- 
qaod  ac  vestigiam  civitatis. 
Cic.  omnia  divina  et  liam,ana 
jura  permiscentar.  Cses.  La  dé- 
mocratie n'engendre  que  1' — , 
exsistit  ex  popalo  tarba  et 
con(asio.  Cic.  \\  (Par  ext.)  Per- 
tarbatio,  onis,  f.  Cic.  ConJ'o- 
Sio,  onis,  f.  Cic.  L' —  morale, 
pertarbatio  ac  confasio  vitœ. 
Cic. 

anaurcbique,  adj.  Qui  tient  de 
l'anarchie.  Legitimo  imperio  oa 
legibas  carens.  Cic  Voy.  anar- 
chie. Désordre  — ,  pertarbatio 
omniam  reram.  Cic.  1  Qui  fa- 
vorisa l'anarchie.  'J'arbalentas, 
a,  am,  adj.  Cjc.  Saat.  Tac. 

anarchiste,  s.  m.  l'artisan  de 
l'anarcliie,  qai  nemini  parère 
valt.  Cic 

auastrophe  (lat.  post.  anos- 
tropUe  [du  gr  ivastpos-fi].  Cha- 
ris.),  f.  Renversement  de  l'ordre 
habituel  des  mots,  lieversio, 
onis,  f.  Qaint.  (VIII,  6,  05). 
Perversio,  onis,  f.  Cassiod.  (la 

ps.,  a.3,  0). 

anathéniatiser  (lat.  occl.  ana- 
thematizare,  du  gr.  ôvaOEiiati- 
ïeiv),  V.  tr.  Frapp3r  d'anathè- 
mo.  Exsecraliorùbas  aliquid 
sandre.  Cic.  exsecrâri  in  capat 
alicajus.  Liv.  Voy.  anathème. 
1  (Au  fig.)  Réprouver.  Voy.  ce 
mot. 

anathème  (lat.  eocl.  anathema, 
atis,  n.  [du  gr.  àv(iO£|j.al),  s.  m. 
Malédiction  par  laquelle  l'E- 
glise retranche  qqn  de  sa  coin- 
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muuion.    Anathema,    atis,    n. 
Hier,  capitis  devotio.  Ciç.  /at. 
consecratio    capitis.     Cic.     (.p. 
Balb  ,  aS).  Tenir  éternoUeraent 
uno    maison    sous    1'—    à  luifl 
consécration    irrevocablo,    ao- 
mum  in  posteram  temp'is  reh- 
monc  sempitcrna  obhgare.  Lie. 
Frappsr    d-,    exsccrationibas 
aliqaid  sandre.  Cic     exsecran 
in  capat    alicajas.  Liv    \\    (Au 
fi"  )  Uéprobatioacomplet^.  Voj . 
nlpROBrrioN.   1    Celui    qm    est 
Iraopé  d'anathpme.  Anathema, 
atiï,».  Hier.  Ecd.  Exsecratas. 
Cic    Rvsecrandas.  Cic. 
anatomie  (lat   po3t  anatomia, 

.-B  [nr.   àvaTOiiï)],  f-  CxL-Aur   , 
r    lïtude    da   la    structure    du 
corps  au  moyen  de  la  dissection. 
Corporis     apertio.     Ca-i -/la.-, 
(au  plur.  corporamapertioncs. 
Th -Prise).    Sectio   corporuin. 
Vitr     V—    du   corps    humain, 
descriptio    pavtium     corporis. 
Cic.  Pratiquer  l'anatomi',  çor- 
nora    aperlre.    Cic.     inculere. 
Cels     11    (Aroh.)    Une  anatomie 
s^ché    et   (abs.)   une   anatoinio, 
c  -à-d.  an  squolotta.  Voy.  sque- 
lette. 1  (Au  lis-)  Analyse  sub- 
tile. Faire  l'anatomie  des  pas- 
sions, animi  capiditates  sabti- 
liter  scratâri.  l'aire  uue  anato- 
mie, aliqaid  quasi  in  saa  mem- 
bra    discernera.     Cic.     aliqmd 
minutissimê  concldëre.  Cic. 
1    anatomique,  adj.  Relatil  a 
raiiutomie.  Anatomicas,  a,  am 
|nr.  iva-ouix6;!,  aJj.  Ca;l.-Aar. 
Àag.  Science  anatomique,  ana- 
tomica,  œ  (s.-ent.  ars),  (.  Macr. 
S.  anatomique,  s.   ra.    Aiiato- 
miste  ^arch.).  .Anatomici,  oram 
{,.-^in.   medici],   m.    pi.  Macr. 
/1mm.  Aag. 

anatomiquement,  adv.  D  une 
manière  anatomique,  anatomi- 
coram  modo  ac  ratione. 
anatomiser,  v.  tr.  Disséquer 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  1  (1  ar 
ext.l.  Divis n-.Scmciëre,  tr.  Cic. 
Dividère,  tr.  Cic.  Voy.  diviser. 
H  (Au  fis-)  Analyser  subtilo- 
ineat.  Sabtiliter  [aliqaid) 
scratâri.  „  ,    ■ 

anatomiste,   s.   m.   Celui  qui 
f.iit  de  l'anatomie.  Voy.  2  ana- 
T0.M1QUE.  1    (Au  fis.)    Celui  qui 
an;ilv56    subtilement.    Diligens 
ac  sâbtilis  mqaisitor. 
nncêtre  (lat.  antecessor,  -  pré- 
décesseur "),  s.    m.    Ascendant 
nui  vient  avant  le  père.  Avas, 
i     m     Plaat.    Cic.   Proavas,  i, 
m.  Cic.  Curt.  Premier  ancêtre, 
anctor  generis  ou   gentis.  Cic. 
Liv.  ^  (Au   plur.)    Série  des  as- 
cendants.    Avi,    oram,  m.    pi. 
Virg.  Ov.  Tac.  Aactores  gens- 
ris  ou  gentis.  Cic.  en  gén.  .Va- 
iores,  am,  m.  pi-  Cic.  Les  por- 
traits   d-'S    ancêtres,  majoram 
imagines  ou  abs.   imagines,  f. 
pi.     Cic.     Liv.     (Homme)     qui 
compte  une  longue  suite  d'an- 
cêtres, qui  maltos  majores  na- 
merat.    Cic.    homo    maltarnm 


imaginum.  Cic.  Il  (Au  fia.)  Los 
générations  antérieures.  Patres, 
am.  m.  pi.  Cic.  Majores,  nin, 
m.  pi.  Cic.  SalL  Le  t-mps  «lu 
nos  ancêtres,  saperioram  œt^s. 
Cic.  Qui  vient  dos  anci-tres, 
avitas,  a,  am,  adj.  Cic.  Le 
bien  des  ancêtres,  bona  avita. 

anche,  s.  f.  Embouchure  de  la 
mns-tta  (arch.).  Ligala,  x,  f- 
Plin.  .  , 

anchois,  s.  m.  Petit  poisson  de 
mer.  Aphye,  es  (,?r.  afjvi),  '- 
Plin.     Apaa,    se,     f.    Apic.    [h, 

131).  .    „   .       -  . 

ancien,  enne,   adj.  Qui  existe 
depuis  une   époque    antérieure. 
Vêtus,  veteris  (Abl.  vetere), 
adj.  iCompar.  vetiistior,  superl. 
veterrimas.)    Ter.    Varr.    Cic. 
Liv.    (s'oppose   à   recens,    es..    : 
veteres  senatores.  Liv.  impera- 
tores  dao.    Nep.    veteres  clavi. 
Plin.  necessitadines.  Cic.);  ve- 
tustus,  a,  um,  adj.  Z.ii'.  Tac. 
[às.    ■■  vetastissimas    ex   censo- 
ribas.    Liv.    Vibidia    virginam 
Vestaliam  vetastissima.  'Jac). 
Plus    ancien     (en    pari,    d'une 
n;rsonue  opposée  à  une  autra:, 
s-tate   prior.  Cic.   Geli.    xtate 
saperior.  Varr.    Moins   ancien, 
xtate    inferior.    Cic.    Je    vais 
rapporter    les    sentiments    des 
autres  philosophes  en  commen- 
çant par  le  plus  anoien,  qaalia 
alla  sint,  ab    altimo  repetam 
saperioram.    Cic.    De   soixante 
ans  plus  ancien,  sexayinta  an- 
nis  antiqaior.  Cic.   Je  ne  parle 
pas  d'une  mémoire  prodigieuse 
telle  que  l'a  été  celle  de  Gméas 
envoyé    par   la  roi    Pyrrhus    a 
notre  sénat,  de  Charmadas,  qui 
est   moins  ancien,    non   qasero 
quanta  memorid.  faisse  dicatar 
is,    qai   a    Pyrrlio    legatas    ad 
senatam    est    missas,    Cmeas, 
qaantCi  naper  Charmadas.  Cic. 
Il    Qui  exista  depuis  longtemps. 
Antiquus,    a,    um    i.opp.    à 
novas),    adj.    Plaat.  Ter.    Lie. 
etc.   iex.  :    antiqaa   concordia. 
Plaat.    antiqaus  vicinus   taas. 
Com.  vet.  fr.  hospes.  Ter.  ne- 
mo   est   mihi   te  arnicas   anti- 
qaior. Cic.  taas  antiqaissimas 
arnicas.     Cic.     deas      antiqao 
opère  (actas.  Cic.  templa.  Hor. 
naercas.  Saet.  gênas.  Nep.  an- 
tiqaissima  scripta.   Hor.   anti- 
qmssimam  tempas.  Css.);  vê- 
tus,   veteris,    adj.    (Compar. 
vetastior  [de  vetastas].  Superl. 
veterrimas).    Cees.    Cic.    (ex.  _: 
vetas  navis.   Cxs.  veteres  mi- 
lites. Liv.);  vetustus,  a,  um, 
adj.  Liv.    Tac.   (ex.  :  vetastam 
oppidam.  Hor.  alcera   vetasta, 
vetastiora.     Cels.     vetastiores 
scriptores.    Liv.     vetastissima 
disciplina.  Liv.)    \    (Arch.)  Agé 
Senex,  senis,    adj.    (Com^.  se- 
nior). Cic.  iXata  grandis.  Cic. 
Les  anciens,  senes,  um,  m.  pi. 
Cic.  seniores.  am,  m.  pi.    Cic. 
Liv.  Caton  l'Ancien,  Cato  Ma- 


jor. Cic.  Cyrus  l'Ancien,  Cyro» 
Major.  Cic.  Voy.  Acé,  vieux.  1 
Qui  a  existé  à  une  époque  an- 
térieure.   Antiquus,    a,    um, 
adj.  Plaat.  'Ter.  Cic.  etc.  (ex.  : 
concordia.  Plant,  daritia.  Ter. 
tintiqaœ  manitiunes.  Cxs.  mos 
antiqaus.  Ter.  antiqaa  venas- 
tas.  Ter.  antiqaior  dies  [•  unj 
date  plus  ancienne  -].  Cic.  très 
.■pistalas  taas  accepi  ;  igitar  an- 
tiqaissimx  caiqae  respondebo. 
Cic.  caasa  antiqaior    memorià 
taâ.    Cic.     antiqaa    neglcgére. 
Cic.    stadiose    antiqaa     [•    les 
anciens  exemples    •]   perseaui. 
Cic.  [de  fin.,  I,   36].    Liv.    [IX, 
:«,  llij.Sen.  [deira,IIl,  18,2]. 
nam   illa   nimis  antiqaa  prœ- 
tereo.  Cic);  pristinus,  a,  um 
(pr.    -    d'auparavant,    d'autre- 
lois  ■),    adj.    (voy.   aupahava.st 
et   AUTREFOIS);     vêtus,    teris 
(Abl.  vetere),  adj.   (Comp.    ve- 
tastior.    Superl.     veterrimas.) 
Cic.    Liv.    etc.    (ex.    :  nihil  ni- 
miam     vetas     proferam.    Cic. 
delictam.    Liv.    e.vercitas.   Liv. 
tribani.  Liv.  res.  Cic.  innocen- 
tia.    Cic.  veterem    atqae  anti- 
qaam  qaxstam    servo.^  Plaat. 
veteres  et  sancti  viri.  Sali,  ve- 
terrimi  poetse.  Cic.    veterrimse 
provincix.  Liv.  veterrimi  hos- 
tss.    Liv.    vetastior    et    horri- 
dior  aie.   Cic.  [Brut.,  21,  83])  ; 
priscus.    a,    um    (pi;.    •   d» 
l'ancien   temps    -':,    adj.    (sans 
Comp.    ni  Superl.).  Varr.    (qui 
l'opposa  à  junior  et  à  recens). 
Cic.  (ex.  :  credendam  est  vete- 
ribus  et  priscis,  at  ajant,  viris. 
Cic.  [Tim.,  38].  qaod  ioqaitar 
priscam  visam   iri  patat.  Cic. 
Tarqainias    Priscas    ["     l'An- 
cien   "].     Liv.     prisca     verba 
U  mots  anciens-,  archaïsmes]. 
Cic.  [Tusc.  I,  12,  27].avecuna 
idée  élog.  ;  priscam  imitari  se- 
veritatem.    Cic.  priscos   mores 
revocare.    Liv.   voy.    antique). 
L'ancien      temps,      antiqaitas, 
atis,  f.  Cic.  Les  anciennes  cou- 
tumes, antiqaitas,  âtis,  f.  Cic. 
Histoire    ancienne,    antiqaita- 
tes,  am,  f.  pi.    Atej.  Capit.  ap. 
Gell.    Plin.     Tac.    (titre    d  ou- 
vra''e).  1    (Subst.)  Les    anciens 
c.-a-d.    las  peuples  anciens,  les 
auteurs   anciens,  etc.    Antiqtii, 
oram,  m.  pi.    Cic.    (opp.  à  re- 
centiores).      Antiquitas,       atis 
iméton.),  f.    Cic.  Veteres,    am, 
m.  pi.  Cic.  Liv.   (opp.  ^Z^^^- 
tiores).  Un  ancien  ami  de  Phi- 
lippe, Philippi  qaondam  {ohm 
ou  antea)  arnicas.  Liv.   \\    (Par 
ext.).  Qui    a   e.xercé  jadis   une 
fonction.  Qai  fuit  {consal,  etc.). 
Liv.    Ancien     roi,      qaondam 
rex.  Liv.  Ancien  magistrat,  vir 
niagistrata  functos.  Tac.   An- 
cien   questeur,    qasestorias,  n, 
m    Cic.  Saet.   —   édile,  œdili- 
cias,  a,   m.   Varr.  Cic.  —  pre-- 
taur,  prsetorias  vir  ou   (subst.) 
prxtorias,  îi,  m.  Cic.  (ad.  Att., 
XVI,  7,  1),  —  consul,  consola- 
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ris  vir  ou  ^subst.)  conaalaris, 
is,  m.  Cic.  —  Iribun,  tribani- 
cias  vir  ou  (subst.)  tribanicias, 
îi,  m.  Cic.  iJv.  —  soldat,  eme- 
ritOM.  Saet.  veturunas,  i,  m. 
Liv.  Tac.  Plaiâamin.  —  sav»- 
ti*r,  sucorins,  ii,  m.  Cic.  (ad. 
An..  VI,  1,  \ô'. 

anciennement,  adv.  Dans  les 
t<^mp&  anciens.  AntiquUiis,  adv. 
CiFS.  \ep.  Maltis  annis  ante. 
Cic.  Voy.  aussi  autrefois. 
ancienneté,  s.  f.  Caractero  de 
ce  qui  exisia  dans  une  époque 
antérieure.  Antiqaitas,  àtis, 
f.  Cic.  iVep.  Tac.  (en.  :  anti- 
qaitas generis.  Cic.).  J'ai  reçu 
vos  trois  lettres,  je  vais  répon- 
dre suivant  leur  ordre  d'ancien- 
neté, très  epistalas  taas  acce- 
pi  :  antiijaissimee  caiqae  rcs- 
pondebo.  Cic.  ||  (Partie.)  An- 
tériorité dans  l'esercice  d'une 
fonction.  Vetastas,  atis,  (.  Par 
droit  d'— ,  jare  vetastatis.  Cic. 
I  Priorité  d'âge.  /Etas,  atis,  f. 
Cic.  Chacun  donne  sou  avis 
par  ordre  d'ancienneté,  at 
qaisqae  setate  antecellit,  ita 
sententice  piHncipatum  tenet. 
Cic.  ji  (Par  ext.)  Caractère  de 
ce  qui  existe  depuis  longtemps. 
Antiquitas,  atis,  f.  Cic.  (très 
fréquent»;  vetusias,  atis,  t. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vetastas posses- 
sionis.  Cic.  verboram  vetastas. 
Cic.  conjancti  vetastate,  of^- 
ciis,  benevolentià.  Cic.  amico- 
ratn  sfadia  beneficiis  et  of^iis 
et  vetastate...  parta  esse  opOT^ 
tet.  Q.  Cic.  I  Chose  ancienne, 
antiqaitas,  atis,  f.  Cic.  (suri. 
au  plur.  antiqaitates.  Cic.  cf. 
aussi  antiqaa.  Cic).  ||  (Arch.) 
Agd  avancé,  xtas,  atis,  t.  Cic. 
Vuy.  AGE.  1  (Arch.)  Caractère  d  3 
ce  qui  a  existé  à  une  époque 
antérieure.  Voy.  antiquité. 
ancile,  s.  m.  Bouclier  sacré  qu'3 
les  Romains  croyaient  tombé 
du  ciel  sous  Numa.  Ancile,  is, 
n.  Varr.  Liv.  Ov. 
ancrage,  s.  m.  Action  de  jeter 
r.incD.  Droit  d'— ,  ansariam, 
il,  u.  Inscr.  ^  Lieu  où  l'on  peut 
jeter  l'ancre.  Statio,  onis,  I'. 
Liv.  Voy.  Moi;iLLAGE. 
ancre,  s.  f-  Pièce  de  fer  arméi 
de  dents  qui  sert  à  maintenir 
un  navire  a  l'arrêt.  Ancora, 
se,  f.  Cses.  Liv.  etc.  (ex.  :  an- 
coram  jacére  f"  jeter  l'ancre  ■•). 
Cxs.  ponére.  Liv.  ancoram  tôl- 
ière [-  lever  l'ancre  -].  Cses. 
prxcldëre  [•■  couper  l'ancre  -]. 
Liv.  molïri  [•  lever  l'ancre  .]. 
Liv.  navet  ad  ancoras  deligâre 
[-  mettre  à  l'ancre  -1.  naveni 
in  ancoris  tenére.  Hep.  navis 
in  ancoris  consislit  [«  est  à 
l'ancre  •].  Ca»3.  in  ancoris 
ttat.  Liv.  consistere  ad  anco- 
ram '-  être  à  l'ancre  -].  Cses. 
in  ancoris  commorâri  [•  de- 
meurer À  l'ancre  ■»].  Caes.  in 
ancoris  exspectare  dam...  [-  de- 
meurer à  l'ancre  et  att'îadro 
que...   -].  Liv.}.  Il  ordonne  de 
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lever  l'ancre,  sotvëre  imperat. 
Cic.  Les  navires  levèrent  l'an- 
ere  et  quittèrent  le  port,  navcs 
e  porta  solverunt.  Ca"S.  Tenir 
(un  vaisseau,  une  flotte)  A 
l'ancre  dans  la  haute  mer,  [na- 
veni, nai'os,  classem)  consti- 
taêre  in  aito.  Cxs.  Liv.  en  face 
d'Athènes,  à  Salamiue,  clas- 
sem  ad  Satamina  advcrsas 
Atlienas  constitacre  (D'apr. 
.W'p.j.  D'ancre,  relatif  à  l'an- 
cre, ancorarias,  a,  am,  adj. 
Cxs.  Câble  qui  retient  l'ancre, 
ancorarias  (unis.  Cses.  ancora- 
le.is,  n.Liv.  ||  (Fis.)  Ancre  de 
salut.  .Ancora  ultinia.  SU. 
(poét.).  Aaj:iliam,  ii,  a.  Cic. 
LÀv.  Lo  consul  est  l'ancre  de 
salut  de  toutes  les  nations, 
conscU  sammam  oniniam  gcn- 
tiam  aaxiliam.  Cic.  T  (Par 
anal.)  liarre  de  fer  destinée  à 
empêcher  l'écartement  dos 
murs.  Ancora  (errea.  Pallad. 
Ancon,  onis.  Ace.  ona  (gr. 
à^xcov),  m.  Vitr. 

ancrer,  v.  tr.  Mettre  à  l'ancre. 
Voy.  ANCRE.  Il  (Fig.)  Fixer  so- 
lid-ment,  .^tabiKre,  tr.  Liv. 
Voy.  FIXER.  S'ancrer,  insldcrc 
peixitas.  Cic.  se  [igëre.  Cic. 
adhserescëre,  intr.  Cic.  ^  Con- 
solider (une  maçonnerie)  avec 
une  ancre.  Solidâre  ou  con^r- 
mâre  anconibas.  Vitr. 

andatbate,  s.  m.  Gladiateur  qui 
combattait  à  cheval,  les  yeux 
bandés.  Andabata,  se,  m.  Cic. 
Hier. 

andain,  s.  m.  Enjambée  (arch.) 
Voy.  ENjAMBKE  ^  (Par  ext.)  Ce 
que  le  faucheur  coupe  à  chaque 
enjambée.  Utriga,  se,  C.  Col. 
(II,  19,  2). 

andante,  adv.  D'un  mouve- 
ment assez  lent.  Hedatë,  adv. 
Plaat.  Cic.  T  S.  m.  Morceau 
d'un  mouvement  assez  lent, 
Sedatas  cantas. 

andouille,  s.  f.  Sorte  do  sau- 
cisse. Farcimen,  rninis.  n.  l^arr. 
Gell.  Arn.  Apie.  Isid.  Botalas, 
i,  m.  Laber.  ap.  Gell.  Petr. 
Mart.  Arn. 

andouiller,  s.  m.  Ramification 
dans  le  bois  du  cerf,  etc.  Sar- 
caias,  i,  m. 

andouillette,  s.  f.  Sorte  d»  pe- 
tite andouille.  Pandalus,  i,  m. 
Varr. 

androgyne ,  adj.  et  s.  m.  Qui 
possède  les  deux  sexes.  Andro- 
gunas,  i,  m.  Lacr.{W,  836),  Cic 
(de  div.,  I,  !Wl.  Liv.  [XXVU, 
11,  5).  l-'lin.  (VII,  3(.).  Arn.  Lad. 

OrOS,    Voy.    HERMAPHRODITE. 

âne,  s.  m.  Nom  d'un  quadru- 
pède. Asinixs,  i,  m.  Plaat. 
il'ic.  etc.  (ex.:  Arcadicas.  Plaat. 
Reatinas.  Varr.  [les  meilleures 
espèces  étaient  originaires  pour 
la  Grèce,  d'Arcadie,  et  pour 
Rome,  do  Ueato].  asi'no  velu 
I  -  aller  à  àno  •].  Corn.);  asel- 
lus,  i  {pr.  •  petit  ine,  ànon  - 
li'où  "  àne  •],  m.  Varr.  Cic. 
etc.    (ex.    :    in    aaMo    tedens. 
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Coni.     ad    nxolas    asellis     uti. 
Varr.).    Ane    sauvage,     asinas 
feras.  Varr.  Voy.  onagre.  D'àno, 
asininas,    a,    um,    adj.     Varr. 
Plin.  Il  (Au    fig.)   Celui   qui    a 
l'esprit  obtus.    Asiaas,   i,  m. 
Plaat.    Cic.    etc.    (ex.    :     neqixe 
boniines  magis  asinos  unqaan\ 
vidi.  Plaat.  [Pseud.,  13t>J.  asine! 
Ter.  [Ad.  9351.  teasinam  tan- 
tam  !    Ter.    [lleaut.;  877;  Eun. 
ri98].   tcio   me  asinum  germa- 
nam  faisse    [-je    sais  qui  j'ai 
été   un    vrai  àno  bité    ■>).  tic. 
(ad  Att.,  IV,  5,  3]):  asellus,  i, 
m.   Cic.  //or.  (ex.  :    bipes  asel- 
las.     .lav.    Hier.).    Anes    bâtés, 
clitcllarii  homines.  Plaat. 
anéantir,   v.    tr.    Ramener   au 
néant.    Ad    nihilam   redigëre. 
Liv.  C'est   anéantir  la  divinité, 
ita  fit  ut  Deas  nasqaam  pror- 
sas  appareat.  Cic.  S' — ,  ad  ni- 
hilam  venire  ou   rccidcre.  Cic. 
in  nikiium  interlre  ou  occîdêre. 
Cic.    Fam.    puissent    les  dieux 
t' — ,  di  te  eradicent.  Ter.  j]  (An 
fig.)   Assimiler    au    néant.   /Vu 
nifiilo  patàre   ou    dacêrc.   Cic. 
S'  — ,   pro    nihilo    esse.  Cic.  1 
(Par    oxt.  )    Réduire    à    rien. 
Abolére,  tr.    Virg.  Liv.  (surt. 
poét.);  delére,  tr.  Cic.  Liv.  etc 
l^ex.  :  urbes.  Liv.   sedificia.  Cic 
Volscain    nomen.    Liv.     psene 
liostes.    Cses.    exercitam.    Cic, 
senatatn.  Cic.    tolam  senatum 
de  re  pablica.  Cic);   commi- 
Baére,  tr.  Sali.  Cic.  Flor.  (ex. 
opes    rcgni   ou    civitatis.    Sali, 
Cic.  aliqaem  frangére   et  com.. 
minarre.    Cic.  hostem.    Flor.) 
atterëre,    tr.  Sali.    lac.  (ex.  . 
opes.  Sali.  Tac.  ftalise  res.  Tac 
aliqaem.  Sali.  Tac);  evertëre, 
tr.    Cic  etc.   (ex,  :   arbem.  Cic. 
fanditas  civitatas .  Cic  fandi- 
tas  amicitiam.  Cic.  penkaa  vir- 
tatem.  Cic);  pervertëre,    tr. 
Cic  Nep.  (ex.  :  amicitiam.  Cic. 
Jura.  Cic.  Kbertatem.  Cic.  mo- 
res. Nep.  civitatem.   Nep.   Tac 
leyes  et  libertatem.  Sali.);  sub- 
vertére,   tr.    Ter.   Hall.    Tac. 
(ox.  :   imperiam;    concîdëre, 
tr.  Cic.  (au  fig.  :  omnem  aaclo- 
ritatem  aniversi  ordinis.    Cic. 
concisas   exercitas.   Cic)  ;  ex- 
cidére,  tr,  Cic,  Vell.  S'en,  otc. 
(ex ,  :    exercitam .    Vell.  gentem 
Teatonam.     Vell.    iSagambros, 
Tac    illad    malam.    Brat.   ap, 
Cic.  iram  animis.  Sen.);  per- 
dëre,    tr.    Cic,   (ex,  :   fanditas 
civitatem.   Cic.  aliqaem.  Cic); 
interimëre,    tr,    Plaat,    Cic. 
[px.  :    sacra  [«    la  religion   »]. 
Cic);  perimère,  tr.    Cic.   (au 
fig,, ex.:  causam  pablicam.  Cic); 
interûcëre,  tr.  Cic.  Virg.  (sens 
spécial   :    herbas    [■  la  végéta- 
tion '].  Cic.  fr.  messes.  Virg.); 
nealre,    tr.    Sen.  l'Un.   (ex.  : 
Çramenla.  l'Un,  segetcm.  Sen.); 
mactàre,  tr.  Cic.  (au  fig.  :  iu» 
civitatis.  Cic);  toUëre,  tr.  Cic, 
(ex.;  Carthagincm.  Cic.  memo- 
riam.  Cic)  ;  baurire,  tr.  Liv. 
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Tac  (en  patl.  d'un  incandie  si- 
cnide  plutôt  dévoreb);  exba.li- 
rire,  tr.  Cic.  PUn   j-  (ex.:  vires 
Plin.  i.):  eXStiDguere,  tr.  Jer. 
fie.  Liv.  (ox.    .■  formam.   Ter. 
exstincto    senatu.    Cic.    spem. 
Cic.  coBSumëre.  tj--  ivoy.  dé- 
truire); corrumpere.tr. C3es. 
.Sali.    (ox.   :    reliqaam  framen- 
tam  (lamine  et  incendiù.  Cœs.i, 
dissipàre,   tr.   Ce.   (en  pari. 
,lu  feu  •  ainctadistarbare  acdis- 
slpàre.    Cic.   fis-  :  reliqaïasrei 
,mblicœ.Cic.):sepehre,tr.Ciç. 
Liv.  etc.  (fig.  ex.  tpafr.amXic. 
Prop.  dolorem.  Cic.  Prop.  cam 
Genacio  anà  mortaam   ac  se- 
pultam  tribaniciampotestatem. 
Liv.);  proûigâre,  tr.  Cic.  Nep. 
Liv    (ox    •    rem  pablicam.  Lie. 
opes  tantas.  -Vep-)-  -  une  na- 
tion, ad  internecionem  adda- 
cëre  gentem.  Liv.  Le  peuple  et 
le  nom  des  Nerviens  ayant  ete 
à  pou  près    anéantis,  prope  ad 
internecionem  gente  ac  nomme 
iVeri'iorum  redaclo.  Cses.  —  un 
corps  do  cavalerie,  des  troupes. 
occidione   occldSre  eqaitatum, 
copias.    Cic.    Etre    anéanti    (en 
"en.),  perire,  intr.  Cic.  eonci- 
dère,    intr.    Cic.   (en   pari,   des 
suites     dun      combat ,      d  une 
"uerre)    occidione    cxdi.   Jast. 
occidione  occambëre.  Tac.  ad 
internecionem    cxdi.    Liv.    ad 
internecionem  delêri.  Liv.  Les 
villes  sont  anéanties,  arbes  pe- 
rçant   Çanditas.    Uor.    Qu'une 
somme  aussi  énorme  avait    pu 
être   si   vite   anéantie,    tantam 
pecnniam  lam  brevi  perire  po- 
taisse.   Cic.  S'—,  perire,    intr 
Cic.  dilabi,  dép.  intr.    Cic.    ad 
irritam   cadëre   ou   redigi    (en 
pari,  de  l'espérance).  Liv.  Fig. 
S'anéantir  dans  leradiaux  éclat 
de  la  vertu,  obscurari  in  vir- 
tatis    radios.    Cic.   \\    Absol.). 
Mettre  dans  un  état   d'abatte- 
ment complet.  Interimére,  tr. 
Cic.    (ôx.  :    me    exanim,ant    et 
intèrimant   hêe    voces  Milonîs. 
Cic.);  proûigâre,  tr.  Cic.  (ex.: 
qaanto  Ulam  mserore  affictam 
esse    et    profligatam   patatis  ? 
Cic.  fin  Cat.,  2,  S]);  dissipàre, 
tr.   Cic.  (ex.  :  homo  fractas  et 
psene  dissipatas.Cic);  perdère, 
tr.    Ter.  Cic.  (ex.  :    qax    mors 
omnes  cives  perdiderit  et  af- 
aixerit.  Cic.  [Rose.  Am.  33] .  per- 
ditas    lacta.  Cic.   jam  masrore 
ac  miseriis  perditas.   Cic).  Je 
suis   anéanti,  nallas   sam,  se- 
paltassum.  Ter.  Je  fus  anéanti, 
nallas    repente   (ai.  Liv.  Voy. 

CONSTERNER. 

anéantisssement ,  s.  m.  Le 
fait  d'être  ramené  au  néant. 
ExstiDCtio,  onis,  S.  Cic.  (ex.: 
si  sapremns  ilbe  dies  non  exs- 
tinctionem,  sed  commatatio- 
nem  affert  loci.  Cic.  [Tusc,  I, 
Ii9,  \l~].magna  spesestnon  mo- 
lestam  exstincdonem  fore.  Cic. 
[Hortens.  fr.,2i.j).  On  peut  em- 
ployer aussi  une  périphrase  où 
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entrera    un    des  vorbes  cités   à 
l'art.  ANÉANTIR. Ceux  qui  croient 
à  1' —    do  l'àmo,  qui  dissipari 
animum  censent.  Cic.    \\   (t'ig.) 
Lo  fait  de  s'assimiler  au  néant. 
■Voy.  ANÉANTIR.  1  Lo  fait  d'être 
réduit  à  rijn.  Interitus,  ùs, 
m.  Cic.   Val. -Max.  (ex.  :  tota- 
ram    arbianx    interitus.    Sen. 
cxercitCis  noslri  interitasfcrro, 
(ame,  (rirjore,  pestiUntiù.  Cic. 
legam  inleritas.    Cic);  inter- 
necio,  onis,  f.  Cic.   (ex.  :  ci- 
viam.  Cic.  Calloram.  Cic.  Voy. 
anéantir);  dissolutio,   onis. 
f.  Cic.  Tac.  (ex.  :  legam.  ^adi- 
cioram.    Cic.    imperii.    7  ac.)  : 
excidium,   ïi,   n.  Sali.  Virg. 
Tac.  (mot  surt.  poétique);  exi- 
tium,    ïi,    n.  Cic.  (ex.   :    orbia 
terraram   exitium.    Cic.    tpta- 
rum  exitia  gentiam  et  princi- 
pam.  Son.).  Après  l'—  ae  l'ar- 
mée d'Hasdrubal,  post  Hasdra- 
balis   exercitnm    deletam.  Liv. 
Voy.  anéantir.  |1  ^péc.)  Abat- 
tement complet.    Tomber  dans 
l'_,    abjicSre  se.  Cic.  abjicère 
animam.  Qaint.  Sa  fille  plongée 
dans    r—    de  la   peur,  abjecta 
meta  filia.  Cic  II  se  sent  frappé 
d'  — ,  se  percalsam  atqae  ab- 
j'ectum  esse  sentit.  Cic.  ^ 
1.    anecdote,    (  gr.     ivlxSoro;, 
■    inédit    ■•,    cf.   Cic.   [ad   At., 
XIV.  17,  6  :  librum  meum  illam 
avéy.oo-ov   nondam .    at    volai, 
perpolivi).    s.    f.    Particularité 
curieuse.  Dictam  ou  factam  me- 
morabile.    Liv.     nova    res    et 
inaadita.  Liv.^  Court  récit  d'un 
fait  intéressant.  Narratiancala. 
œ,  f.  Quint.    (I,   '■',  6).  Plin.  j. 
(ep.,  VI,  33,   »).    Fabula,  s.  f. 
Sen.  Plin.  j.  Fabella,  a?,  f.  Cic. 
Ph^dr.  Sen. 
S.  anecdote,  adj.  Anecdotique 

(arch.).  Voy.  anegdotkjue. 
anecdotier,  s.  m.  Contaur  d'a- 
necdotes.   Fabalator,    ôris,    m. 
Sen.   (ep.,   122,   15).  Gell.  (UI, 
10,  11). 
anecdotique,    adj.    Qui    tient 
de    l'anecdote.    Narratianculis 
refertas    ou    (suivant    les    cas) 
qui  (qase,  qaod)  narratiancalas 
captât. 
ânée,    s.    f.    Charge   d'un    âne. 
Clitellx,    arum,    f.    pi.   Plaut. 
Cic.  Hor. 
anémie,    s.    f.   Maladie  causée 
par  l'appauvrissement  du  sang. 
Sangainis  débilitas. 
anémicpie,    adj.    Qui    tient    à 
l'anémie.    Ex    debilitate    san- 
gainis   ortus.  T  Atteint  d'ané- 
mie. Sanguine  debilis. 
anémone,    s.    f.    Nom    d^une 
planta.  .4n.emone,  is  (àvspwiv/)), 
f.  Plin. 
ânerie,  s.  f.  Ignorance  grossière. 
Stupiditas,  àtis,  f.  Cic.  Stupor, 
ôris,    m.    Cic.    1    (Par    ext.). 
Trait      d'ignorance     grossière. 
Stalte     dictam     ou   peccatam 
staltitix.  Cic. 
ânesse,  s.  f.  Femelle  de  1  àne. 
.-Isina,    X,  f.    Varr.    Petite   — , 


asi-lla,    X,    t.   Ov.    Lait    d' — , 
asininam  lac.  Plin. 

aneth,  s.  m.  Nom  d'une  planio. 
Anethum,  i,  n.  Virg.  Plin.  Hier. 
D' — ,  anethinus,  a,  am,  adj. 
'l'h. -Prise  Eaud' — ,aqua  ane- 
thina.  Plin.-Val. 

anévrisme ,  s.  m.  Tumeur 
furméî  sur  une  artère  ou  sur 
une  des  parois  du  cœur  par  la 
distension  des  tuniques.  Aneu- 
rysma,  âtis,  a.  Veg. 

anfractueux,  ense  {an(rac- 
tuosas.  Aag.),  adj.  Qui  a  des 
anfractuoàités.  Anfractacarvas. 

anfractuosité,  s.  f.  I^nfonce- 
ment  sinueux.  Anfrâctus,  ùs, 
m.  Cic  etc.  (e\.  :  nihil  incisant 
angalis,  nihil  anfractibas.  Cic. 
rectâ,  regione,  si  nallas  an- 
fractas  intercederet.  Cxs.  devii 
anfractas  [opp.  à  iter  rectum]. 
Lact.  anfractas  viaram,  mon- 
tium,  litoram.  Liv.  anfractas 
colliam.  Curt.). 
angarie,  s.  f.  Corvée;  réquisi- 
tion. Voy.  ces  mots, 
angarier,  v.  tr.  Tourmenter 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 

1.  ange,  s.  m.  Envoyé  de  Dieu. 
Angélus,  i,  va.  Eccl.  D' — .  ange- 
licus,  a,  um,  adj.  Eccl.  Comme 
un  ange,  angeiicë,  adv.  Hier. 
Fig.  Etre  aux  anges,  in  cselo 
esse.  Cic.  digito  se  patare  cx- 
lam  attingëre.  Cic  (ad  Att-, 
II,  1,  7). 

2.  ange,  s.  m.  Poisson,  sorte  do 
squais.  Squatina,  as,  f.  Plin. 

angéliqfue,  adj.  Qui  est  de  la 
nature  des  anges.  Angelicas,  a, 
am.  adj.  Vulg.  Prad. 

angéliquement,  adv.  D'une 
manière  angéliqua.  Angelicê, 
adv.  Hier,  (ep.,  107,  13). 

angéliser  [angelizàre.  Tert.), 
V.  tr.  PLondre  angélique.  Ange- 
licam  facére  ou  reddêre. 

1.  angelot,  s.  m.  Petit  ange. 
Angelas,  i,  m.  Eccl. 

2.  angelot,  s.  m.  Nom  d'un 
poiàsou.  Voy.  2.  ange. 

angine,  s.  f.  Inflammation  do 
la  corge.  .Ingina,  se,  f.  Plaat. 
Lacil.  Cels.  plin.  Synanche.ës, 
Gell.  Veg.  Cœl.-Aur.  1  Angine 
do  poitrine  (troubla  nerveux 
dans  la  région  du  cœur).  Angov 
pectoris  ou  abs.  angor.   Cic. 

angle,  s.  m.  Figure  formée  par 
deux  droites  qui  se  coupent 
dans  un  plan.  Angulus,  i, 
m.  Plaut.  C^es.  Vitr.  etc.  (ex.  : 
angulus  obtusas.  Lacr.  hebe^. 
Gram.  vet.  pares  anguli.  Cic. 
korizonta  redis  angalis  serxire. 
Sen.).  1  Angle  solide  (formé 
par  deux  ou  plusieurs  plans 
qui  se  coupent).  Angalus,  i,m. 
Vitr.etc.  |l  (Par  ext.).Partiesail- 
lanteou  rentrante  où  se  joignent 
les  côtés  de  ce  qui  forme  un  an- 
gle. A23gTiius,  j,  m.Plaut.etc. 
lex.  :  angali  on\nes  xdiam. 
Plaut.  angulus  mari.  Liv.); 
cuneus.  i,  m.  Liv.  Tac.  (ex.  : 
Britannia  velat  in  caneam  ten- 
naatar.  Tac  coit  muras  in  or- 
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tiorem  velut  caneam.  Liv.  — 
rentrant,  coxa,  a-,  f.  Grain. 
let.  Placé  aux  anjjU'S,  angula- 
ris,  e,  adj.  Cato.  anijularius, 
a,  um,  adj.  Procul.  dig.  Qui  a 
dos  angles,  angiilaris,  e  adj. 
Ca<0.  Boet.  Piorre  dd  l'angle 
oa  pierre  d' — ,  angularis  tapis. 
Cato.  Eccl.  Piliers,  colonnes 
d' — tpilse,  colamnx  amjalares. 
\itr. 

angler,  v.  tr.  Disposer  en  an- 
Sles.  Angulâre,  tr.  Ambr.  (ep. , 
i5,  10).   In  angtxloa  disponére. 

angleux,  euse,  adj.  Voy.  an- 
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angoisse  (angiistia,  a»,  f.Plin.- 
Vat.  [11,  J4]\  s.  f.  Aniiété  phy- 
sique acconi  pagnée  d'oppression . 
.-Injor,  oris,  va.  Liv.  (V,  IiS,  3). 
Plin.  (Vlll,  100).  s\ngasti3e  &pi- 
rifits.  Cic.  Par  oxt.  (prov.)  Ava- 
ler des  poires  d' — ,  largitcr 
acerbitates  devorâre.  Munat. 
(ap.  Ascon.  [Cic.  Mil.,  §  1'.], 
p.  39,  13).  1  Anxiété  morale. 
Angor,  oris  (pr.  •  mouvement 
d'anxiété  ■),  m.  Lucr.  Cic.  eic. 
(le  plur.  angores  signifie  -  clia- 
grins,  inquiétude>-);  anxietas, 
âtis  il)''.-  disposition  à  l'inquié- 
tude .,  cf.  Cic.  [Tusc,  IV  ,-i7J), 
f.  Cic.  Ov.  Quint.  Gell.  (ex.  : 
anjcietas  animi.  Ov.);  sollici- 
tudo,  inis,  f.  Cic.  Sali.  Sen. 
etc.  (ex.  :  abstraUère  se  ab 
omni  sollicitadine.  Cic.  ne  nos 
in  sollicitadine  retineas.  Sait.). 
Tremblant  toujours  et  plein 
d'angoisse,  pavidas  semper  at- 
qae  anxius.  Saet.  Plein  d'an- 
goisse, anxius  animo.  Sali.  Tac. 
Plonger  qqn  dans  1' — ,  angëre 
aiicujas  animam  ou  aliqaem. 
Plaat.  Ter.  Cic.  Etre  dans  1' — , 
angi,  pass.  Cic.  angi  animi  ou 
animo.  Cic.  solUcito  animo 
esse.  Cic.  Voy.  transe. 

angoisser  (lat.  eccl.  angus- 
tidre],  v.  tr.  Mettre  dans  un 
état  d'angoisse.  Angëre,  tr. 
Cic. 

angoisseuz,  euse,  adj.  Qui  a 
de  l'angoisse  (arch.). /lna;ius  ou 
anxias  animi.  Cic.  ^  Qui  donne 
de  l'angoisse.  Anxias,  a,  um, 
adj.  Cic.  Virg.  Liv.  Tac.  (xgrir 
tadines.  Cic.carœ.  Liv.).  Anxie- 
tatis  plenus.  Cic. 

anguillade,  s.  f.  Fouet  de  peau 
d'anguille  et  coup  donné  avec 
C3  fouet.  Voy.  fouet  et  fouet- 
ter. 

anguille,  s.  f.  Espèce  de  poisson 
à  la  peau  glissante.  Anguilla, 
!e,  f.  Plaat.  Varr.  Sen.  (Prov.) 
Il  est  glissant  comme  une  — , 
angaitta  est  :  etabitar.  Plaat. 
(Pseud.,  71i7).  Ecorcher  1'—  par 
la  queue,  prseponëre  altima 
primis.  //or.  1  (Par  anal.)  — 
de  mer,  voy.  congre.  —  dos 
haies,  voy.  couleuvre. 
angulaire,  adj.  Qui  forma  un 
angle.  Angalaris,  e,  adj.  Uoet. 
In  anyulam  tenaatus.  1  Qui 
est  à  un  angle.  Angularia,  e, 
adj.  Vitr.  (ex.:  pilœ,  colamnx). 
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.^nijalarius,  a,  um,  adj.  Procul. 
dig. 

anguleux,  euse,  adj.  Qui  se 
termine  par  di'S  angles,  .^nyu- 
latus.  a,  nm,  part.  adj.  Cic.  (de 
nat.  deor.,  I,  00).  Lact.  angn- 
losas,  a,  um,  adj.  Plin.  T  (.Vu 
fig.).  Rude,  Asper,  a,  uni,  adj. 
Cic. 

angusticlave,  s.  m.  Bande  de 
pourpre  ipii  ornait  la  tuni(]ue 
des  chevaliers  romains,  et  par 
ext.  cette  tunique  elle-même. 
Angustas  clavas.  Vell.  Tribun 
militaire  revêtu  de  l'angusli- 
clave,  angasticlavias ,  ii,  m. 
Saet.  ,Ûth.,  10). 

angustie,  s.  f.  Etroitesse  ou 
rétrécissement  d'un  canal.  An- 
gastiœ,  aram,  S.  pi.  Cic.  Cels. 
T  (Arch.).  Gêne  cruelle.  Angus- 
tiœ,  aram,  f.  pi.  Cic.  Etre  ré- 
duit à  r — ,  in  angustias  addaci. 
Cic.  in  angastiis  esse.  Ccvs.  Voy. 

GÈNE. 

angustie,  ée,  adj.  Très  étroit. 
Angastus,  a,  am ,  adj.  Cic. 
Cses.  Liv.  etc. 

anhélation,  s.  f.  Respiration 
courte  et  pénible.  .-Inltelatio , 
onis,  f.  Cels.  Co'l.-Aar. 

anliéler,  V.  intr.  Hespiror  d'une 
manière  courte  et  pénible.  An- 
helare,  intr.  CorniC.  Virg.  Col. 

anliéleux.euse.adj.Qui  a  rap- 
port à  l'anhélation.  Anlielo- 
sas,  a,  um,  adj.  Cosl.-Aar. 
(ac,  II,  28,  U.8). 

anicroche,  s.  f.  Petit  obstacle 
(famil.).  Mora,  œ,  f.  Cic.  Créer 
des  —  à  qqn,  impedimentum 
alicui  (acéré  ou  inferre.  Cic. 
ad  omnes  aiicujas  conatus  im- 
pedimento  esse.  Liv. 

aniécer,  v.  tr.  Adopter  pour 
nitce  (arch.).  Aliquam  pro  ira- 
tris  (ou  sororis)  \ilià  habêre. 

1.  ânier,  s.  m.  Celui  qui  con- 
duit les  ânes.  Asinarias.  ii,  m. 
Cato.  Varr.  Saet. 

2.  ànier,  ère,  adj..  Qui  a  l'es- 
prit obtus  (arch.).  Asinas,  i, 
m.  Plaat.  Cic.  Un  ânier,  ger- 
manas  asinns.  Cic. 

animadversion,  s.  f.  Remar- 
que critique  (arch.).  Nota,  se, 
f.  Cic.  Sen.  Annotatio,  onis, 
f.  Qaint.  Plin.  /.  Gell.  Inter- 
pretatio,  onis,  S.  Cornif.  Cic. 
Krplicatio,  onis,  f.  Cic.  Vitr. 
Explanatio,  onis,  f.  Cic.  Plin. 
(au  plur.  Cic.)  1  (Par  ext.) 
Gonsuro.  Voy.  ce  mot.  1  Blâme 
amènerai.  Anïmadversio,onis, 
(.  Cic.  (ex.  :  in  servos,  in  cives. 
Cic). 

1.  animal,  s.  m.  Etre  organisé 
doué  do  sentiment  et  de  mou- 
vement. Animal,  alis,n.  Cic. 
Cic,  etc.  (ex.  :  cum  inter  ina- 
nimam  et  animal  hoc  maxi- 
mum intersit,  quod  animal 
agit  aliqaid.  Cic.)  ;  animans, 
antis,  m.  f.  Cic.  (ex.  :  alias 
animans  [pr.  ■  être  raisonna- 
ble "].  Cic.  animantes  qaos 
alatis.  Cic.  nulla  animans.  Plin. 
ceterœ    animantes.    Cic).    Les 
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animaux  ailés,  bestiiv  volacret. 
Cic.  —  terrestres,  aquatiques, 
bestiœ   terrcna^,  aquatiles.  Cic. 

—  apprivoisés,  domestiques,  bes- 
tife  cicarcs.  Cic.  —  sauvage, 
besiia  fera.  Ctc.  ou  (subst.). 
fera,  x,  f.  Cœs.  Cic.  Liv.  Cels. 
Gros  —,  belua,  w,  f.  Cic.  —  fè- 
roc.t  et  monstrueux,  6e/ua  fer^. 
et  immanis.  Cic.  1  (Eig.  et  l'a 
mil.l  Personne  rude  et  grossière 
Besiia.  x,  f.  Plaat.  Cic.  Belua, 
a?,  f.  Cic.  Pecus,  cadia,  S.  Cic 
(Phil.,  2,  30). 

2.  animal,  nie  (du  lat.  ani- 
matis,  -  animé  ■),  adj.  Propre 
à  l'animal.  (Se  traduit  par  le 
gén.  ou  ti'l  ou  tel  cas  approprie 
d'im  des  mots  cités  à  I  article 
précédent.)  Règne  animal,  hes- 
tiarum  gênas.  l'Un.  Instinct 
— ,be/uarum  ou  pecadum  ritas. 
Cic. 

animalcule,  s.  m.  Animal  mi- 
croscopique. Bestiola,  œ,  f. 
Ctc. 

animalité  (bas-lat.  animali- 
tas),  s.  r.  Ensemble  des  attri- 
buts de  l'animal.  Qaod  ani- 
mantium  ou  hcstiaram  est. 

animation  (lat.  post.  anima- 
tio),  s.  f.  Manifestation  delà  via 
(arch.).  Vitalis  vis.  Cic.  ^  Ca- 
ractère de  ce  qui  a  de  la  viva- 
cité, du  mouvement.  Impctas, 
ûs,  m.  Cic.  Contenlio  (animi). 
Cic.  Calor,  oris,  m.  Qaint.  |{ 
(Par  fext.).  Animation  d'una 
ville  (etc.).  Celebritas,  âtis,  f. 
Cic.  Liv.  —  du  marché,  mer- 
catas  celebritas.  Cic.  Donner 
plus  d' —  aux  jeux,  ladis  cele- 
britatem  addëre.  Liv. 

animer,  v.  tr.  Douer  de  vie. 
ADimâre,  tr.  Cic.  (usité  seul, 
au  participe  passif  et  au  part, 
prés,  à  l'époque  classique,  ex.  : 
anteponantar  animata  inanir 
mis.  Cic.  corpora  omnia  aat 
animata  esse  aat  inanima. 
Sen.  animans  [■  être  animé  ") 
est  mandas  composrjae  ratio- 
nis.  Cic.  animantes  imagines 
[.  images  animées  •).  Cic.  part, 
subst.  ceterœ  animantes  [«  les 
autres  êtres  animés  »].  Cic). 
—  un  objet,  animam  infundëre 
alicai  rei  ou  (quand  il  s'agit  do 
qqch.  d'inerte,  do  mort)  vitalem 
calorem  movêra.  Le  soleil  ani- 
me tout,  sol  omnia  sensu  affi- 
cit.  Il  n'y  a  que  l'esprit  pour 
animer  le  corps,  corpora  nos- 
tra  motam  nisi  de  mente  non 
sumant.  C'est  l'àme  qui  animo 
tout,  qui  est  maîtresse  do  tout, 
animas  cuncta  agit  atqae  ha- 
bet.  Sali.  Créature  animée,  ani^ 
maiio,  onis,  f.  Cic.  (Tim.,  10, 
31).  Etre  animé,  anim.al,  is,  n. 
Cic.  Los  corps  animés,  anima- 
lia  corpora.  Lucr.  \\  (Au  fig.) 
Douer  de  l'apparence  do  la  vie. 
Animer  le  bronze,  spirantia 
sera  excudëre.  Virg.  (En.,  VI, 
UHh).  —  le  marbre,  vivos  val- 
tas  dacêre  de  marmore.  Vii'g. 
Statues  animées,  vivida  signa. 
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Prop.    11    (P^r   ■•"'^'■i    Animer 
Mil-     un     grand     concours     de 
monde.  CëUbrâre,  tr.  Cic  /•>«- 
nuc-ntûre.    tr.   Cic.    -     .  ta  lie 
déserte,  Ircqaentàre   soUtudi- 
nem  IialU-.    Cic.  -  les  v.lles, 
freriaentàra     arbes.    Cic.     un 
théâtre  animé,  un  marclié  ani- 
me,   freqacns    theatram.    Cic. 
cmporiam.    Liv.    Un    port     un 
endroit  animé,  celeber  poHa$. 
Cic.  locus.  Cic.  Une  région,  un 
marché   animé,  celebris   regio. 
CorniC.  rh.  célèbre  et  (reqaens 
emporiam.  Liv.  Rendre  les  jeux 
plus  animés,  ladis  celebntalem 
addère.  Liv.  1  Douer  de   mou- 
vement. Movére.  tr.  Cic.  etc. 
(ex    •  sacca  movêre  sono  testa- 
dinis.  //or.);  commovére   tr. 
(voy.  MouvEsreNT)  ;  impellere, 
tr    (voy.  mouvement).  1  Rendra 
plus  vif.   Acuère,  tr.  Cic.  etc. 
[ex.  :   acaére   ahqaem.  de.  si- 
mal    ceteros    ad     œmalandas 
virtatcs.    Liv.    acaëre    animos 
ad  tatandos  semet  ipsos  et  rem 
pablicam  secam.  Liv.  j'aventa- 
tem    ad    dicendam.    Cic.  Mes 
xmalatio    inter  se    et    omnes 
causa;  acaunt.   Liv.  non  pree- 
cipae  acait  U.-J  capiditatcm  lit- 
terarum  amor  laadis  ?  Cic.  nec 
alla  provincia  militem   magis 
ad  virtatem    acaebat.  Liv.  nec 
ira  magis  pablica  qaam  priva- 
tam    compendiam    in   hostem 
acuebat.  Liv.);   exacuëre,    ir. 
Cic.   etc.    (ex.   :   exacuëre   ah- 
quem.  Cic.    ira   exacai.   Nep.); 
concitàre,  tr.   Cic.   etc.  (ex.  : 
animam  gloriœ  stimahs  con- 
citàre   [•    animer    qqn    de    la 
passion   de   la   gloire    -].    Cic. 
concitdri  alicajas  cohortatione 
ad  stadiam  cognoscendœ  pcr- 
cipiendicqae   virtatis.    Cic.    au 
part,  pa-sé  :  concitata  semper 
oratio.  Quint.  Lacanas  ardens 
et    concitatus.  Quint.  Callicles 
adhac  [il  faudrait  etiam]  con- 
citatior.    Quint,     concitatissi- 
mas    corporis    motas.    Quint, 
erectà  et  concitata  voce   [opp. 
à     sammissà     et     contracta]. 
Qaint.)  ;  excitàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  auctoritate  sud  aliqtiem 
excitàre    canctantem   et   diffi- 
dentem.   Cic.  aliqaem  ad  vir- 
tatem.   Cxs.   quod  si  victores 
alacritate   excitantar   [«  si   la 
joie  de    la    victoire   les    anime 
qqf.     •].    Cic.    ingenao  dolore 
excitetur    [•    qu'il    soit   animé 
d'une  noble  indignation  •].  Cic. 
qais  esset  gai  ad  salatem  com- 
manem  defendendam  non  ex- 
citaretar?   [-    qui   donc    ne   se 
serait  senti  vivement  animé  à 
la  défense  du  salut  commun?  .]. 
Cic);    exsuscitâre.    tr.    Cic. 
(ex.  :  exsuscitâre  alicujus  ani- 
mam. Cic.  exsuscitâre  animos. 
Cic.)  ;   incitâïe,   tr.   Cic.   etc. 
(ex.   :    incitàre    alicojus    ani- 
mum.  Cic.   aliqaem  capiditate 
imitandi.  Cic.  aliqaem  ad  sta- 
diam.  Cic.)  ;   stimulàre,    tr. 


Liv.    Plin.   j.    (ox.    :    stimulnre 
animos.    Liv.     animam.    Liv. 
aliqaem   incitàre  et  stimulàre. 
Liv.    stimalàre    et    accendêre. 
Plin.  j.);  accendêre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  ira  accensas.  Cic);  arri- 
gëre,  ir.  Sali.  Liv.    (ox.   :  ali- 
qaem  ratione  saâ.    Sali,    ani- 
mos eoram.  Sali,  libertas  prx- 
ter  spem  data  arrexit\s-o.  ani- 
mos]. Liv.)  ;   cohortâri,   dép. 
tr.  Cic.  Cxs.   Qaint.    (ex.  :  co- 
hortâri aliqaem   ad  virtatem. 
Cic.      militem      ad     prœlium. 
Qaint.  exercitam  militari  more 
ad  pugnam.  Cxs.   quis  cohor- 
târi potest  ad  virtatem  auden- 
tiusl    [-    qui   est   plus  capable 
d'auimor  les  homme*  à  la  ver- 
tu?-]. Cic);  movére,  tr.  Cic 
(ex.  :  movebatur  animo  [«son 
courage     s'animait    "j.     Cic.)  ; 
commovére,     tr.    Cic.    Tac. 
(ex.  :  Cicero  tarde  commovetur 
[.  est  lent  i  s'animer  ■].  Tac). 
S'animer,  movéri,  pass.  (voy. 
ci-des5us);  commoveri,  pass. 
(voy.     ci-dessus)  ;     ûagrâre, 
intr.    Sen.    (ex.    :   flagrant   ac 
micant  ocali  ["  ses  yeux  s'ani- 
ment et  lancent  dos  éclairs  •]. 
Sen.    ocali  mite   qiaiddanx   sed 
nihilominas   vivido    igné   fla- 
grantes    ["    regard     plein    de 
douceur   mais  animé    d'un   feu 
vif  »].  Sen.   [en.,  115,  i])  ;    ca- 
lére,     intr.     Corni{.    rk.    Cic. 
(ox.  :  in  re  frigidissimà   cales, 
in  (erventissimàfriges.  Cornif. 
rh.    calebat    in    agenda   [■     il 
s'animait   dans   l'action   ou   il 
avait    une    action    animée  ■]. 
Cic).    Etre     animé     du     désir 
de...,  flagrâre  capiditate  alica- 
jus    rei.    Cic.    Etre    animé    de 
haino,  odio   flagrâre.    Cic.    La 
joia   et  les   propos    animent  le 
festin,  celebratar  omnium  ser- 
mone     lastitiàqae    conviviam. 
Cic.    Va  style   animé    p.ir   des 
traits  brillants,  genus   oratio- 
nis    sententiis    (requentatum. 
Cic.  Les  figures    de    pensées   et 
da  mots  sont  comme  des  lueurs 
qui    doivent   animer    le    style, 
est  qaasi  luminibas   frequen- 
tanda  oratio  sententiarani,  at- 
que     verborum.    Cic.     Animé, 
acer,  acris,  acre,  adj.  Cic.  acer 
et  vehemens  ou  vehemens  acer- 
qae.  Cic.    Une    action    un   peu 
plus  animée,   actio  paulo   agi- 
tatior.    Qaint.    Animé   par    la 
joia,     alacer     gaudio.     Cart. 
Quand  il  les  voit  bien  animés, 
postqaatn  omnium  animos  ala- 
cres    videt.    Sali.     Animé    de 
bons  sentiments,  bene   anima- 
tus.   Nep.    da    mauvais    senti- 
ments,   maie    animatas.    Cic. 
Pompée    animé  da   bonnes  in- 
tentions    plutôt     que     décidé, 
Pompejas     animatas     melius 
qaam  paratas.  Cic.  Au  moment 
où  la  guerre  civile  était  le  plus 
animée,     cam      bellam      civile 
maximum   esset.  Cic.   \\   Exci- 
ter (contre),  irriter.  Accendê- 


re, tr.  Sali.  etc.  (ex.  :  accen- 
dêre aliqaem  contra  aliqaem 
ou  in  aliqaem.  Sali.  Tac);  in- 
cendére,  tr.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
incendêre  aliqaem.  Ter.  ani- 
mos Jadicum  in  aliquem.  Cic); 
agitàre,  tr.  Ov.  Ftor.  (ex.  : 
in  exitiam  urbis  agitata  gens. 
Flor.).  Animé  da  sentiments 
hostiles  à  l'égard  du  prince, 
maie  anim.atas  erga  princi- 
pem.  Saet.  (cf.  Cic  [ad  Att., 
XV,  12,  2]).  Tant  ils  sont  ani- 
més contre  nous,  tanta  est  ho- 
minum  nostri  inseclatio.   Cic 


Que  vous  no  la  soupçonniez  pas 
d'ôtra  le  moins  du  monde  ani- 
mé contre  vous,    ne   tibi  illum 
saccensêre    aliqaid    suspicere. 
Cic.  Animé  de  sentiments  hos- 
tiles contra  qqn,  infensas   ali- 
cui.  Virg.  Liv.  inimicas  alicai. 
Cic.  hostilis  adversas  aliqaem. 
Sen.  Se  montrer  animé  contre 
qqn  da  sentiments    hostiles,  se 
vehementem   preebére   in   ali- 
qaem. Cic. 
animosité  (lat.  post.  animosi- 
tas),  s.  f.    Malveillance    porsis- 
tanta.  Invidia,  as,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  invidix  moles.   Cic.  in- 
vidiœ   tempestas.    Cic   invidia 
dictatoria   [«  contre   lo   dicta- 
teur "],  decemviralis  [»  contra 
les    décemvirs  -'].   Liv.    invidia 
ea  ["  l'animosite  causée  par  ces 
faits  -].  Liv.  invidia  totias  rei 
U    qu'e.xcita   toute    l'affaire  •]. 
Liv.  illias  temporis  [«  l'animo- 
site qui    caractérisa   cette  épo- 
que-li  "].  Cic  alicai  invidiam 
(acëre    [-    exciter     l'animosite 
contre   qqn  -J.   Brat.  ap.    Cic. 
conflâre.  Cic.  invidiam.  habere 
[»  être  exposé,  en  butte  à  l'ani- 
mosite "].   Cic  alicai  esse  in- 
vidix.    Sali.  Liv.    esse   minore 
invidia.    Nep.  in   invidia  esse. 
Cic.  Sali,  plénum  invidix  esse 
[.  être  en   butte    à   l'animosi- 
te ■].  Cic.  in  invidiam  venïre, 
in   invidiam  magnam  venïre. 
Cic.  in  invidiam   incldëre,  re- 
cidëre.     Nep.    invidia    premi. 
Cic.    ex  invidia   laborâre.  Cic. 
invidia    ardêre    [-   être  pour- 
suivi   par   des    animosités  ar- 
dentes »].  Cic  Liv.  invidia  flor- 
gràre    ou    conflagrâre    [même 
sens].    Cic    invidiam   contra- 
hëre  [avec  un   sujet    de  chose]. 
Cornif.   rh.   invidiam  in  ali- 
qaem   commovére,    concitàre, 
excitàre.  Cic.  invidiam  quœrë- 
re  in  aliqaem.  Cic.  aliqaem  in 
sammam   invidiam    adducëre. 
Cic  aliqaem  apad  aliquem  in 
invidiam  vocàre  [-  exposer  qqn 
à  l'animosite  de  qqn  »].  Cic  in 
eos    ab    se   iram  invidiamque 
plebis  avertêre.  Liv.  pro  amico 
pericalam  aat   invidiam  sabl- 
re.  Cic.  totias  provincix  invi- 
diam atqae  offensionem  alica- 
itts   rei  causa   sascipëre.    Cic. 
molem  invidix  sustinére.   Cic. 
invidia  ou  tempestas  invidix 
impendet  alicai.  Cic.  invidiam 
10 
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lenire,  sedùre,  ejcstingaêre. 
Cic.  im-idiani  ponëre,  depo- 
nërf.  Cic.'-.  jnalevolenlia  et 
invidia.f.  Sali.  (Cat..  3.  2)  ; 
fel,  fellis,  a.  Phiat.  Plin.  /. 
(ex.  :  plariinam  f<^llis  habfre 
(dans  lo  discours].  Plin.  j.). 
Mais  à  coup  sur  il  a  mis  dans 
cette  afTiiire,  J.ins  cette  accu- 
sation, une  auimosité  incon- 
cevable, .-•^•c:'  <.t'rte  inpiitnma- 
tas  incredibili  capiditate  tuxnc 
caasam  accasationemqae  sas- 
cepit.  Cic. 

anis,  s.  m.  Nom  d'une  plante 
1  graine  aromatique.  Anisum, 
i  (gr.  Svtiov),  u.  Cels.  Col. 
Donner  une  infusion  d'anis. 
anisum  potni  dàre.  Cels.  Li- 
queur oo  vin  d'anis,  anisa- 
tam,  i,  n.  Plin.-\'al. 

aniser,  v.  tr.  l'arl'umer  avec  de 
l'ail is.  .Iniso  condire. 

anisette,  s.  f.  Liqueur  d'anis. 
.Inisatam,  i,  n.  Plin.-Val.  (V, 
3i.). 

ankylose,  s.  f.  Soudure  d'une 
articulation  mobile.  Rigor, 
oris,  m.  Cels. 

ankyloser,  v.  tr.  Frapperd'an- 
kyloso.  ftigidam  facère.  Cels. 
Lès  muscles  s'ankyloseiit,  ner- 
vi rigent.  Etre  ankylose,  rigo- 
rcm  habire.  Col. 

annal,  aie,  adj.  Annuel  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  Qui  dure  un 
an,  qui  est  fait  pour  ua  an. 
Annalis,  e,  adj.  \  arr.  Jet. 

annales,  s.  f.  pi.  Récit  des  évé- 
nements par  année.  Annales 
(s.-e.  libri),  ium,  m.  pi.  larr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  annales  pablici. 
Cic.  prisci.  Liv.  [IV,  7,  lu],  pon- 
tipcam  maximoram.  Cic.  pon^ 
tipcam.  Quint,  annales  maxi- 
mi.  Cic.  Ennii.  Saet.  Fabii 
Pictoris.  Plin.  annales  confi- 
cêre  ["  écrire  des  annales  »]. 
le  sing.  se  rencontre  dans  les 
express,  suiv.  :  in  tao  annali. 
Cic.  [ad  Att.,  XII,  23,  3].  in 
nono  annali  [■  dans  le  IX* 
livre  des  Annales  d'Ennius  ■]. 
Cic.  [Brut.,  15,  58J.  de  libro 
Ennii  annali  sexto.  Qaint.  [VI, 
3,  8iiji.  Fig.  Les  annales  de 
l'histoire,  monamenta  reram 
gettaram.  Cic.  veteram  reram 
monamenta.  Cic.  Dérouler  les 
—  du  monde,  fastos  mandi 
evolvére.    cf.    //or.    (sat.    I,    3, 

102).    Voy.    HISTOIRE. 

annaliste,  s.  m.  Celui  qui  écrit 
des  annales.  Annaliam  scrip- 
tor.  Cic.  Liv. 

annate  'bas-lat.  annata),  s.  f. 
Revenu  d'une  année  abandon- 
né au  Saint-Siège.  Annuas  re- 
ditoê. 

anneau,  s.  m.  Cercle  de  métal 
ou  de  matière  dure  servant  à 
attacher.  Anulus,  1,  m.  Plin. 
etc.  (anvUas  velaris,  Plin.  ca- 
ienx  anala$  [•  chaînon,  an- 
neau d'une  ctiatne  •].  Plin. 
[XXXIV,  150].  Mart.  [III,  29,  2; 
ici,  37,  3J)  ;  clrculus,  i.  m. 
Cart.  Petr.  etc.  (ex.  circali  ca- 
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tenarum.  Aus.  circali  saspensi. 
Curr.  (VI,  5,  16].  circulas  cor- 
nfas.t-act.  eboreus.  Petr.). Gros 
—  de  fer,  nrmi7/<i,  a-,  f.  l'irr. 
(X,  S,  IH.  Il  (Spec).  Petit  C(>r- 
cle  d'or  ou  d'argent  qu'on  porte 
au  doiijt.  Anulus,  i,  m.  Lucr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  analas  in  diyito 
sabtertenuatar  habendo.  Lucr. 
voy.  bague).  Anneau  pour  ca- 
cheter, anulus  signatorias. 
Val.-Max.  L'ip.  dig.  Paul.  dig. 
Petit  anneau,  anellus,  i,  m. 
Plaat.  Hor.  Marchand  d'an- 
neaux, analarias,  ïi,  m.  Cic. 
Qui  porte  des  anneaux,  (des 
boucles  d'oreillesl,  analatas,  a, 
nm,  adj.  Plaat.  (Pœn.,  835).  i 
Tout  objot  dont  la  formo  rap- 
pelle celle  d'un  anneau.  Anu- 
lus. i,  m,  Sen.  Plin.  Mart. 
(ex.  :  comarum  analas.  Mart. 
[II,  66,  S],  in  analos  saos  co- 
mam  recidëre.  Sen.  [de  brev. 
vil.,  12,  3].  vitis  anuli.  Cœl.- 
Aar.);  ansa,  se,  f.  Petr.  etc. 
(ex.  :  ansa  ostii.  Petr.  crcpi- 
dss  ['  oeillet,  anneau  d'un  sou- 
lier •].  Tibull.  Plin.).  Anneau 
pour  rapprocher  les  lèvres  d'une 
plaie,  fibula,  se,  f.  Cels.  Anneau 
précieux  que  les  femmes  por- 
taient autour  de  la  cheville, 
periscelis,  lidis,  f.  Hor.  Petr. 
Hier.  Anneau  des  serpents,  spi- 
ra,  se.  f.  Virg.  Orbis,  is,  m. 
Virg.  Petit  anneau  de  soulier. 
ansala,  œ,  f.  V'al.-.Max.  (8,  12 
ext.  2  :  dans  le  latin  poster. 
ansala  s'applitiue  à  toute  sorte 
de  petits  anneaux). 
année,  s.  f.  Période  qui  corres- 
pond régulièrement  à  la  durée 
de  la  révolution  de  la  terre  au- 
tour du  soleil  et  qui,  chez  cer- 
tains peuples, comprend  un  cer- 
tain nomnre  de  mois  lunaires. 
Annus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
annas  solaris.  Mart.-Cap.'K  ^ 
E-pace  do  douze  mois  considéré 
d'une  manière  générale.  An- 
nus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  anni 
principiam.  Liv.  principio  an- 
ni. Liv.  initio  anni.  Liv.  exila 
anni.  Tac.  ineante  anno.  t:uet. 
exeunie  anno.  Cic.  anno  su- 
periore  [••  l'année  dernière  "]. 
Cic.  postera  anno  [•  l'année 
prochaine  ■].  Cic.  extremo 
anno  [-  à  la  fin  de  l'année  ■]. 
Liv.  anno  vertente.  [•  dans  le 
cours  de  l'année  -J.  Cic.  con- 
sul anni  prioris  [opp.  à  con- 
sul novus].  Liv.  jam  consé- 
quente anno  [•  dès  l'année  sui- 
vante »].  Cic.  in  annam  [-  à 
l'année,  pour  une  année  ■]. 
Cic.  Liv.).  Durée  d'une  — ,  an- 
naum  tempos.  Cic.  Vingt-deux 
années  de  service,  viginti  duo 
stipendia  annaa.  Liv.  Qui  a  de 
longues  années  de  service,  ve- 
teranas.  Varr.  Cic.  Liv.  Sen. 
Revenu  d'une  — ,  reditas  an- 
nuas. Nep.  annaam  vectigal. 
Cic.  On  vous  donne  la  solde 
pour  r.iiinée,  fournissez  le 
travail    d  une     année,    annaa 
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fera  hahes,  itnnuan\  operam 
ede.  Liv.  Réeolto  do  l'année, 
annnf,  i,  m.  Cic.  Qui  revient 
chaque  année,  nnnuiis,  u,  uni, 
adj.  Cic.  (Cf.  annuse  commata- 
tiones.  Cic.  voy.  as.si'el).  De 
1' —  précédente,  annotinaê,  a, 
um,  adj.  t'a-s.  (voy.  an^.  || 
(Chez  les  Romains  l'année  étant 
ufliciellcment  désiijnéo  par  les 
noms  des  deux  consuls  ei, 
ch.irge,  on  se  sert  du  mot  con- 
sul dans  certains  cas,  ex.  :  ) 
L'année  de  L.  Pison  et  de  A. 
Gabinius,  L.  Pisone  et  A.  Ga- 
binio  coss.  {=  consalioas). 
Cœs.  Cette  année-là,  quihas 
contalibns.  Nep.  L'.année  pro- 
chaine, proximis  consulibus. 
Cic.  L'année  suivante,  sequen- 
tibas  consulibus.  Saet.  Pour 
l'année  prochaine,  in  designa- 
tos  consalcs.  Cic.  |{  Année  con- 
sidérée d'après  les  événements 
qui  l'ont  caractérisée.  Annus, 
i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  sterilis 
aut  fertilis.  Sen.  gravis.  Sen. 
gravissimus  et  pestilendssi- 
mas.  Cic.  tarbatenlior  inde 
annas  excepit.  Liv.).  1  Chaque 
espace  do  douze  mois  compté 
depuis  la  naissance  d'un  hom- 
me. Anaus,  i,  m.  Cic.  (ex.  : 
annam  agérc  qaartam  et  octo- 
gesimum  [•  être  dans  sa  Si» 
année  ^\  Cic.  voy.  an).  ||  Les 
années  [c.-à-d.  ce  qui  déter- 
mine lage  de  qqn).  Anni, 
orum,  m.  pi.  (ex.  :  anni  pué- 
riles. Qaint.  juvéniles.  Ov. 
Sen.)  ;  eetas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  : 
setas  saccedit  xtati.  Cic.  tem- 
pas  ineantis  œtatis  tuse  latëre 
["  l'obscurité  couvre  vos  jeunes 
années  -J.  tic.  amicitia  incepta 
paeris  cam  setate  [•  avec  les 
années  -]  accrevit.  Ter.  vin- 
cant  numéro,  vincant  œtatibus. 
Cic).  Il  Les  années,  c.-a-d.  la 
vieillesse,  anni,  oruw,  m.  pi. 
Sali.  Liv.  (ex.  :  confectas  an- 
nis.  Sali,  gravis  annis.  Liv. 
corpus  in^rmam  annis.  Sali.); 
œtas,  âtis,  f.  Cic.  Sali.  Liv. 
(ex.  :  morbo  atqae  setate  con- 
nectas. Sali,  setate  gravis.  Liv. 
nasqaam  tantam  tribaitar 
setati,  nusquam  senectas  est 
honoratior.  Cic.  Chargé  d'an- 
nées, annosus,  a,  ajn,  adj.  La- 
ber.  Hor.  Ov.  Col.  Sen.  Plin. 
Il  Les  années  {c.-à-d.  la  durée). 
Diaturnitas,  atis,  f.  Cic.  Ce 
que  les  années  déroberont  à 
vos  travaux,  elles  l'ajouteront 
à  vos  vertus  (ita  ut)  i/uantam 
operibas  tais  diaturnitas  dr- 
trahet,  tantum  a([erat  laadi- 
bas.  Cic.  (Marc,  U). 

annelé,  ée,  adj.  Disposé  en 
anneaux.  In  anulos  dispositui 
ou  conipositas.  Qui  a  les  che- 
veux annelés,  cincinnatus 
Cic. 

anneler,  v.  tr.  Disposer  (de« 
chevouxi  en  anneaux.  Torque- 
re,  tr.  Ôv.  capilloa  in  cincin- 
nos  infiectëre. 
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annelot,  s.  m.  Potit  annoau. 
AnalM,  i,  m.  Cic.  Vitr.  Anal- 
las,  i,  m.  Plaat.  Ilor. 

annexe  (du  lut.  annexa  part, 
n  fcm.  (le  annectere  -  atta- 
cher -),  f.  Co>  qui  est  annexé. 
Accessio,  ôois,  f.  Cic.  (o.v.  : 
acceasionem  adjanxit  a'dibas. 
Cic);  appeBdix,  icis,  }. 
Varr.  Cic.  Liv.  (ox.  :  appcnduv 
animi[en  pari,  du  corps!.  Cic). 
Voy.    DÉPENDANCE.  1   Adj.  Voy. 

ANNEXER. 

annexer,  v.  tr.  Joindre  qqch. 
à  qqch.  do  manière  à  en  taire 
une  dépendance.  Adjungêre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  Ciliciam  ad  im- 
périam  popali  Romani.  Cic. 
agros  populo  Homano.  Cic); 
contribuére,  tr.  Cœs.  Liv. 
Cart.  (ex.  :  Calagamtani  qui 
erant  cuni  Oscensibas  contri- 
bâti.  Cses.  [B.  C,  I,  60,  1]. 
ager  Gallicas,  qui  nunc  Piccno 
contribaitar  Col.  Locrenses 
contribuére  JEtolis.  Liv.  conrr. 
CorinthuniAchœis  in  antiqmim 
gentis  conciliam.  Liv.). 
annihilation  (bas-Iat.  anni- 
liilatio),  f.  Action  danmhiler. 
Abolitio,  onis,  f.  Quint.  Tac. 
Saet.  .,  .,       , 

annihiler  (bas-lat.  annihilare), 
V.  tr.  Rendre  de  nul  effet.  Ad 
nihilum  redigëre.  Liv.  Aliqaid 
facëre  irritam.  Cic.  Etre  anni- 
hilé, ad  nihilum  ventre  ou  re- 
cîdére.  Cic.  in  nihilum  interire 
ou  occldëre.  Cic.  Ce  qui  était 
arrêté  est  annihilé,  quod  erat 
ratam,  irritum  est.  Ter. 
anniversaire,  adj.  Qui  corres- 
pond au  jour  où  un  événement 
s'est  produit  une  ou  plusieurs 
années  auparavant.  Anniver- 
sarius,  a.  UW  {pr.  -  qui  re- 
vient tous  les  ans  ■),  adj.  tic. 
etc.  (ex.  :  sacra.  Cic  festi  dies. 
Cic).  Il  (Subst.l.  L'anniver- 
saire, anniversarias  dies.    Cic 

de  la   naissance,  dies  nata- 

lis.  Cic.  dies  natalicius.  Mart. 
Mon  —,    dies    meus.    Cic.    (ad 
Att.,  XIII,  h9,  2).  Fêter  chaque 
année   son   —,    diem    natalem 
îuam    agëre    quotannis.     Cic. 
Célébrer  1'—  de  qqn,  natalem 
alicajos  celebràrc.  Saet.    Plin. 
J.  Présent  offert  pour  1' — .   na- 
taliciam,  ïi,  o.  Censor.  (I,  §5). 
Repas  d' — ,  natulicla,  ai,  f.  Cic 
(Phil.,2,  15). 
annonaire,    adj.    Relatif  aux 
vivres. ^finonarius,  a,  am,  adj. 
Ascon.  Jet. 
annonce,  s.  f.   Avis  donné  au 
public.   NuDtiatio,   onis,   f. 
Cic  (Phil.,  2,   81    en    pari,   de 
l'avis  que   l'augure    donne  au 
public  du  résultat  de  ses  obser- 
vations);   denuntiatio,  onis, 
f.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  pericali. 
Cic  hac  denantiatione  conter- 
ritas.  Liv.  qax  est  enim  a  dis 
profecta    significatio   et    quasi 
denuntiatio  calamitatum?  Cic  . 
[div.,   11,  5Ii].);   obnuntiatio,  I 
onis  {pr.  •  annonce  de   mau-  1 
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vais  présages  ■),  f.  Cic  (au 
sine.  Cic  [d\v„  I,  29,  sq.];  au 
plur.  Cic  [ad.  Att.,  IV,  C,  7  ; 
ad.  y.  fr.,  ni,  3,  2]);  promul- 

fatio,  onis,  f.  Cic  (do  les., 
).3,  etc.)  ;  pronuntiatio, 
onis,  f.  Cxs.  Val.-Ma.v.  (ex.  : 
qaa  pronuntiatione  facta.  Cfrs. 
[lî.  C,  II,  25,  7]  en  pari,  dn 
l'annonce  faite  par  le  criour. 
Val.-Ma.v.  [IV,  8,  5])  ;  pros- 
criptio,  onis    {pr.    -  annonce 
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d'une  vente  ou  d'une  saisie  ■>), 
f.  Cic  (ex.  :  p.   bonoram.  Cic. 
prsediorum.  Cic.  cum  ad  diem 
proscriptiones    venditionesque 
p,ant.  Cic).    Afficher    des    an- 
nonces,  proscribëre.     tr.    Cic 
Voy.  AFFICHE  et  AFFICHER.   Dis- 
tribuer   des   annonces,   libellas 
dispergcre.  Tac    (dial.,    9).   1 
/.\u  fig.)  Signe   précurseur.  Si- 
gnificatio,   onis,    t.    Cses.   Cic 
Signum,    i,    n.  Liv.    Indicium, 
ii,  n.  Ter.  Cic.  Nep. 
annoncer     (lat.    annantiàre. 
Sen.    Plin.   Curt.    Saet.   Apul. 
Tert.  Lact.  Hier,  mot  à  éviter  , 
V.  tr.  Porter  à  la  connaissanc<i 
do  qqn.    Nuntiare,  tr.  Plaat. 
Cic.  Liv.   etc.   (ex.  :  prodigia. 
Liv.  hoc   prœlium,    hanc    pa- 
gnam.    Cic.  res    celeriter    isti 
domum    nantiatur.    Cic.    hœc 
nantiant    domum    [chez    eux] 
Albani.  Liv.    occiso  Ser.    Roa- 
cio,  qais  primus  .■imeriam  nan- 
tiat  ?  Cic.  PompejO   in  hortos 
nantiavit.    Cic   priecipe,    qase 
ad  palrem  vis  nuntiari.  Plaat. 
qase   nuntiare  hinc   te  volo  in 
patriam  ad  patrem.  Plaut.  mi- 
sit  équités  qai  nantiarent  pro- 
pe  omnes  naves   a[llictas  esse. 
Cœs.  nantiant  principibus  Ar- 
githeam     se     venturum     cam 
.Etoloram  delectis.  Liv.  oppa- 
gnata  domus    C.    Csesaris  pcr 
multas  noctis  horas  nantiaba- 
tar.     Cic     adesse     nantiatur. 
Cœs.  impers,  nuntiatar  pirata- 
ram  naves  esse  in  porta.  Cic. 
Romam  erat  nantiatam  fagis- 
se  Antoniam.    Cic  paalo  host 
ferant  nantiatum  Simonidi,  at 
prodiret.    Cic.    voy.   déclarer. 

ENJOINDRE     et      NOUVELLE.      Abl. 

absol.  quo  mortuo  nantiato 
[.  sa  mort  ayant  été  annon- 
cée ••].  Cic.)  ;  denuntiare,  tv. 
Cic.  etc.  (voy.  [donner]  avis, 
déclarer,  NOTIFIER,  [faire]  sa- 
voir, signifier): /erre,  affe/re 
et  perferre  ou  reportàre,  tr. 
Cœs.  Cic  Liv.  (voy.  apporter 
et  NOUVELLE).  —  à  haute  voix, 
pronnntiâTe,  tr.  Cœs.  (ex.  : 
aiius  capta  jam  castra  pronun- 
tiat.  Cœs.  voy.  déclarer)  ;  — 
par  des  cris,  clamare,  tr. 
(voy.  crier).  —  en  réponse, 
renuntiâre,  tr.  Plaut.  Cic. 
etc.  (ex.  :  hoc  alii  mihi  renan- 
tiant.  Plaat.  te  ad  patrem  esse 
mortaam  renantiem.  Plaut. 
puer  cam  celeriter,  qaid  esset, 
renantiasset.  Nep.  renantiare 
aliqaid  ad  senatam.   Cic.  ali- 


qaid   in    conciliam.    /,iv.).    || 
Dire  en  commençant.   Prsefa- 
Ti,  tr.  Liv.  Saet.   (ex.  :  prœ;a^ 
tus,  de  summa  se  re  pablica 
acturam.  Saei.  [Caes.28ji;  pro- 
ponëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  propo- 
nat,    qaid    dictaras    sit.    Cic. 
qxxœ  proposueram.  Cic.  at  erat 
propositam    [-  comme  je    l'ai 
annoncé     •].    Cic).     Annoncer 
son    arrivée,    l'arrivée    de  qcin, 
nuntiare    se  adesse,    aliqaem 
adesse     (ou   suiv.     le    eas.^  se, 
aiiquem  venturum  esse.  Cœs). 
Je  me  fais  annoncer,  mitto  qui 
nantiet  me    adesse.    Sa    faire 
annoncer    par     qqn,   aliqa..m 
saam    adventam  pr.rnantiare 
iabëre.    Ter.   Cic    Us   se  sont 
fait     — ,    de    eoram     advenlu 
prœnantiatam     est.     Ne,).     || 
(Spécial.)  Porter  à  la  connais- 
sance du  public   (par   écrit  ou 
à  voix  haute).    Promulgâre 
{.  annoncer  par  des  affiches  '), 
tr.  Cic  (ex.  : prom.  iegem.Cic 
leges.  Cic  rogationem.  Cic  res 
multos  dies    promalgata.  Cic 
pr.  de  aliqao.  Cic.   de    salute 
alicaias.  Cic.  de  redita   alicu- 
ias.  Cic):    pronantiâre,    tr. 
Cic.  Liv.  Saet.  (ex.  ;    victoram 
nomina  magnà  voce.  Cic  leges 
qaas  ipse  vobis  inspectantibus 
recitavit,   pronuntiavit,    talit. 
Cic    per    prœconem     senatas 
consultam.  Saet.  voy.  hkocla- 
MER.  pronantiâre  signam.  Hirt. 
iter.  Liv.  prœlium  in  posteram 
diem.  Liv.  jasserant  pronan- 
tiâre,   at    impedimenta   relin- 
qaerent.    Cœs.    pronantiatum 
ne  qais    xdolaretar.  Liv.   pro- 
nantiatar   prima   lace   itaros. 
Cœs.  pronantiat  accapare  se  in 
Lacanis  proximam  urbern  vel- 
le.  Liv.    vacatis  ad   contionem 
militibas   certa    prœmia    pro- 
nantiâre.  Liv.  prœdam.  Cart. 
voy.  promettre):   renuntiâre 
(.    annoncer    officiellement  ■), 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  L.  Murenam 
consulem.  Cic.  voy.  proclamer; 
renantiare  hostium  nameram. 
Cic   [ad.  Q.  fr.,  3,   2,  2]);  in- 
dicere    (■    notifier     officielle- 
ment -,    "  porter  à  la  connais- 
sance  du   public   "),    tr.   Liv. 
etc.  (ex.  ;  diem  concilii,  comi- 
fia.'  Liv.  (anus.  Cic.  Saet.  fe- 
rias.   Saet.  spectacalam  finiti- 
mis.   Liv.    comitia    decemviris 
creandis  intrinam  nandinam. 
Liv.).  Annoncer    (dans  les  for- 
mes prescrites),  concipëre,  tr. 
Varr.    Virg.Hv.    (ex.  .  fœrtas. 
Virg.    justam     bellam.    T  arr. 
Latinas   (erias    sacramque    m 
mante  Albano   rite.  Liv.}.  S  — 
comme    défenseur,    se    patro- 
num  profiteri.  Cic.    \\    Annon- 
cer   l'état  de   ses    biens.   Voy. 

DéCLAKATION   et  DÉCLARER.  1  (Au 

fis.)  Faire  connaître  d'avance, 
présager.  Prsedicère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  fatara.  Cic.  de/ec- 
tiones  solis.  Cic)  ;  portendé- 
re,  tr.  Cic.  Sali.  Liv.  (ox.  :  ma- 
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gna  atqae  mirabitia  portendi 
harnspex  dLverai.  Sctll.  dit  pe- 
riculam  portendant.  Cie.  ouod 
aves  fieri  passe  portendant. 
Liv.  qaid  tpei  Latmii  porten- 
di ?  tiv.  pericala  portendan- 
tar.  Ui-.y,  auguràri,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.  ;  alicui  mortem.  Cic); 
canëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  at 
hiec  qase  nanc  (tant  canere  dii 
immortales  vidercntar.  Cic.  te 
milii  mater,  veridica  interpres 
deam,  aacturam  cœleitiiim  na- 
meram  cecinit.  Liv.  nec  ei  cor- 
nue canere  potait  recte  eum 
facere,  quod...  Cic);  prœci- 
nëre,  tr.  Cic.  [ex.  :  magnam 
aliqaid  popalo  Romano  prse- 
monstrâre  et  prscdnêre.  Cic). 
Il  Avertir.  MoDére,  tr.  Cic. 
Virg.  Amm.  (ox.  :dealiqaâ  re. 
Cic.  aliqaid.  \'irg.).  \\  (Par 
est.,  en  pari,  d'objets  inani- 
més). Indicàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  laltas  indicat  mores. 
Cic.)  ;  signiûcare,  tr.  Cic 
Col.  Plin.  (ex.  :  sacrarii  reli- 
gionem  significâre.  Cic.  ventas 
tempestatem  significat.  Col. 
plaviam.  Plin.).  Ceci  annonce 
toile  chose,  hoc  indiciam  est 
alicai  rei.  Nep.  alicuj'as  rei  ou 
de  aliqaa  re.  Ter.  Dans  sa 
marche  rien  n'annonce  qui  il 
est,  nec  vero  cum  venit  prse  se 
fert,  qai  sit.  Cic.  Tout  an- 
nonce..., res  videtar  spectûre 
ad...  Cic.  Voy.   aussi   déceler, 

DÉNOTER,    INDIQUER. 

annonceur,  s.  m.  Celui  qui 
annonce.  Qai  nnntiaf^  etc. 

annonciation,  s.  f.  Action  d'an- 
noncer (arch.).  Denantiatio, 
onis,  f.  Cic.  Liv.  1  (Spécial.) 
Une  des  fêtes  de  l'Eglise.  An- 
nuntiatio,  onis,  f.  Eccl. 

annotateur,  s.  m.  Celui  qui 
fait  des  annotations.  Explana- 
tor,  oris,  m.  Cic. 

annotation,  s.  f.  Action  d'an- 
noter un  texte,  .innotatio. 
onis,  f.  Qaint.  (au  plur.  Plin. 
j.  Gell.].  Explicatio,  onis.  f. 
Cic.  Explanatio,  onis,  f.  Cic. 
(au  sing.  et  au  plur.)  || 
Note  qui"accorapasne  un  texte. 
Nota,  œ,  f.  Cic.  (Pis.,  73).  Sen. 
(ep.,  6,5).  Commentaria,  oram, 
n.  pi.  Gell.  Mettre  des  annota- 
tions à  un  ouvrage,  /ibrum 
commentari.  Plaat.  Saef.  com- 
mentaria in  libram  componë- 
re.  Gell.  annotationes  ad  li- 
bram. conscribëre.  Plin.  J. 
Gell.  libram  annotâre.  Plin.j. 
(Ep.,    III,    5,    10).  1   (Jurispr.) 

Voy.     INVENTAIRE. 

annoter,  v.  tr.  Accompagner 
un  le.xte  do  notes.  AnnotciTe, 
tr.  Col.  Qaint.  Plin.  j.  (ox.  : 
libram,  taam.  legi  et  annotavi, 
qux...  Plin  /.  ann.  exempla- 
ria.  Saet.  libram.  Plin.  J.). 
Voy.  ANNOTATION.  1  (Jurispr. 
anc).  Inventorier.  Voy.  ce 
mot. 

annuaire,  s.  m.  Recueil  conte- 
nant dos   r'jnseignements  pour 
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l'année.  Liber  ou  libelliu  m»- 
morialis.  Suet. 

annuel,  elle,  (lat.  post.  annaa- 
lis.  Paul.  sent,  i'alg.  Inscr.], 
adj.  Qui  a  lieu  tous  les  ans. 
Adduus,  a,  um,  adj.  cic. 
Toc.  (ex.  :  anniii  solia  carsas. 
Cic.  commutationes.  Cic.  fri- 
goram  et  caloran\  varietates. 
Cic.  ladi.  Tac.  subst.  an- 
nuam,  i,  n.  St-n.  Ulp.  et  ordin. 
annaa,  oram,  n.  pi.  Plin.  j. 
Saet.  aliénas  axori  annaam 
['  une  rente,  une  pension  an- 
nuelle ■•]  prscbëre.  Sen.  annaa 
accipëre.  Plin.  j.);  soUemnis, 
e,  adj.  Cic.  (ex.  :  sacra,  sacri- 
pcia.  Cic.  dies  dcoram  festi  uc 
sollemnes  [•.  l 'S  fêtes  religieu- 
ses annuollfs  ■].  Cic.)  ;  aDDÎ- 
versarius,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  sacra.  Cic.  festi  dies.  Cic. 
vicissitadiniis.  Cic.  arma.  Liv.). 
Taxe  annuelle,  in  annos  sin- 
galos  pecania.  Cic.  ^  Qui  dure 
un  an.  Annuus,  a,  um.  adj. 
Cses.  Cic.  Liv.  (ex.  :  provincia. 
Cic.  magistratas.  Cœs.  oppa- 
gnatio.  Liv.  annaa  aéra  [•  sol- 
de •  ]  Imbes.  Liv.). 

annuellement,  adv.  Par  cha- 
que année.  Qaotannis,  adv. 
Cic.  singalis  annis.  Cic.  Liv. 
ou  (suiv.  les  cas)  in  singalos 
annos.  Liv. 

annuité,  s.  f.  Somme  à  payer 
chaque  année.  Annaa  pecania. 
Cic.  Annuam,  i,  n.  Sen.  An- 
naa, oram,  n.  pi.  Plin.  j. 

annulaire,  adj.  Qui  est  en 
forme  d'annoau.  Analarias,  a, 
um,  adj.  Vitr.  Saet. 

annulation  (bas-lat.  annalla- 
tio),  s.  f.  Action  d'annuler. 
Sablatio,  onis,  f.  Qaint.  {sabl. 
jodicii.  Qaint.  [VU,  I,  60]).  Re- 
solatio,  gnis,  f.  Ulp.  dig.  Infir- 
matio,  onis,  f.  Cic.  (au  sing. 
et  au  plur.).  Rescissio,  onis,  f. 
Jet.  .\nnulation  d'un  marché, 
redhibitio  mancipii.  Qaint.  — 
d'une  vente,  rescissio  emptio- 
nis.  Jet. 

annuler  (bas-lat.  annallâre), 
V.  tr.  Rendre  nul.  InSrmâre, 
tr.  Cic.  Liv.  Vell.  Jet.  (ox.  : 
acta  illa  atqae  omnes  res  sa- 
perioris  anni.  Cic.  [Sest.,  iOJ. 
una  sablata  lege  infirmare  cè- 
leras. Liv.  testamentam.  Jet, 
pactam.  Vell.);  rescindêre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  pactiones.  Cic. 
jadiciam,  res  jadicatas.  Cic. 
testamentam.  Cic);  resignâ- 
re,  tr.  Cic  (ox.  ;  ftdem  taba- 
laram.  Cic.)  ;  solvêre,  tr. 
Hor.  Jastin.  (ex.  :  m,atrim.o- 
niam.  Jastin.  solventar  risa 
fabalœ  ['  le  ridicule  annulera 
la  loi  •.].  Hor.)  ;  dlssolvëre, 
tr.  Cic,  (ex.  :  Icges,  interdic- 
tam.  Cic.  imperiuiii  [•  le  pou- 
voir dos  consuls  ■].  Liv.);  re- 
solvére,  tr.  Jet.  (ox.  :  stipula- 
tionem.  Jet.)  ;  retexère,  tr. 
Cic.  (ox.  :  saperiora.  Cic.)  ; 
subvertêre,  tr.  Sali.  Tac. 
Jast.  (ex.  :  decretam.  Sali,  tes- 
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tamentam.  Val-Max.  impe- 
riam.  Jastin.)  ;  inducère  [pr. 
.  bilTor  >],  tr.  Cic.  (ex.  coep- 
tum  est  referri  de  indacendo 
senatiisconsatto  [•  on  émit  la 
proposition  d'annuler  le  séna- 
tus-consulte  ■].  Cic);  Tumpe- 
re,  tr.  Cic  ("X.  :  testamentam. 
Cic);  incidëre,  tr.  Jet.  (ox.  ; 
testamentam  ou  tabalas  [tes- 
tamenti].  Jet.)  ;  toUére,  tr. 
Cic.  Liv.  {ex.  :  legem.  Cic.  cn- 
mitia.  Liv.).  —  un  testament, 
testamentam  facëre  irritam. 
Cic.  —  des  jugomonts,  res  j'ii- 
dicatas  irritas  facëre.  Cic. 
Deux  poisons  s'annulent,  duo 
venena  commoriantar.  Plin. 

anoblir,  v.  tr.  Rendre  noble. 
Aliquem  nobilem  facëre  ou  no- 
bilitatem  tribaëre  alicui  ou 
encore  recipëre  aliquem  in  na- 
merum  nobiliam.  'P.art.  subst.; 
Les  anoblis,  allecti  inter  patri- 
cios.  Plin.  j.  Saet.  Paal.  ex 
Ftfs/.l  Rendre  plus  élevé  mo- 
ralement. Voy.    ENNOBLIR. 

anoblissement,  s.  m.  Action 
d'anoblir,  /nier pafricios  coop- 
tafio. 

anodin,  ine(bas-Iat.anodi/non, 
i  [du  gr.  àvu>5-jvov],  n.  Marc- 
Emp.),  adj.  Qui  calme  la  dou- 
leur (méd.).  Dolorem  sedansoxx 
finiens.  Cels.  Subst.  Les  anr- 
dins,  anodyna,  oram,  n.  pi. 
Cœl.-Aur.  (on  grec  [àviûS'jva] 
chez  Celse,  V,  25  in.).  Indolo- 
ria,  n.  pi.  Cxl.-Aar.  1  (Par 
ext.)  Inoffonsif.  Voy.  ce  mot. 

anomal,  aie  (lat.  anomalos  ou 
anomalas  [,|r.  àvcô|xa>.o;]. 
Diom.).  adj.  Qui  présente  une 
anomalie,  irrégulier.  Voy.  irré- 
GULiEii.  1  Inégal,  [nœqaabilis, 
e,  adj.  Cic.  Plin. 

anomalie  (lat.  anomalia  [gr. 
àvwiiaWa].  Oeil.),  f.  Irrégulari- 
té. Inœqaalitas,  âtis,  f.  V^arr. 
Cic  Imeqaabilitas,  atis,  f. 
Varr. 

ànon,  s.  m.  Petit  de  l'âne.  Asi- 
ninas  pallas.  Varr.  ^  Personne 
un  pju  sotte.  Voy.  ane. 

ânonnemcnt,  s.  m.  Action 
d'ânonner.  Linguœ  heesitantia. 
Cic.  (Phil.,  3.  16). 

ânonner,  v.  intr.  Parler  ou  lire 
en  hésitant.  Lingaâ  hœsitârc. 
Cic.  (de  or.,  I,  115).  Çicère  ali- 

?'aid  verbis  hsesitantibas.  Cic. 
do  dom.,  13Ji). 

anonymat,  s.  m.  Le  fait  d'être 
anonyme.  Voy.  anonyme. 

anonyme  (bas-lat.  anonymos 
ou  anonymas  [gr.  àvwvu|xoçl. 
Cassiod.),  adj.  Qui  n'a  pas  do 
nom  d'auteur.  Sine  nomine 
{litterse  scriptœ).  Cic.  sine  auc- 
tore  {liber  éditas).  Saet.  \\ 
(Subst.)  Caractère  de  ce  qui  est 
anonyme.  Quod  sine  nomine 
proditur  ou  proditam  est.  L'au- 
teur gardera  I' — ,  celabitur 
aactor.  Hor.  1  Qui  ne  fait  pas 
connaître  son  nom.  Qui  nomen 
profttëri  (ou  edëre)  non  vult. 
Liv.  Cet  ouvrage  est  d'un  ano- 
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DVmo,    /lie    liber   sine    aactore 

eàitas  est. 

anormal,  aie,  adj.    Contraire 

à    la  loi    qui    régit   sou    ospece. 

Qui  ((/u,T,    quod)    non    est    ad 

normam.  Cic. 
anse,  s.    f.   Partie  saillante  en 

forme  d'aunoau  p;ir  où  l'on  sai- 
sit uu  oLijot.  Ansa,  a\    t.  Cato. 

Virg.    Ov.    Manubriam,  ii,    n. 

Cic.  (soulmnont  dans  l'express. 

manubriam  vasis.  Cic).  Qui  a 

une  anso,  ansatas,  a,  um,  adj. 

Col.    Qui    fait   le    pot   à    doux 

anses,    ansatas     homo.    l'iaat. 

(Pers.  3U8).1   (Par  ext.)  Ce  qui 

a  la    forme  d'une    anse  ;  petite 

baie,  petit  golfe.  Sinus,  ûs,  m. 

Cses.  Liv. 

ansérin,  ine,  adj.  Relatif  à 
l'oie.  Anserinus,    a,  am,    adj. 

Cels.  Col.  flin.  Poau  ansérino 
(t.  do  méd.),  c.-à-d.  chair  de 
poule,  c(j(is  anserina  ou  anse- 
ris.  Cels. 

ansette,  s.  f.  Petite  anse.  An- 
sala,  .T,  f.  Val.-Max  Apal. 
Amm.  Valg. 

anspect,  s.  m.  Barre  qm  sert 
do  levier.  Vectis,  is,  m.   Cic. 

antagonisme,  s.  m.  Etat  de 
lutte.  Repagnantia,  œ,  f.  Cic. 
Plin.  (ex.:  repagnantia  reram 
U  l'antagonisme  des  élé- 
ments -].  Cic.  L'— des  savants, 
pugna  doctissimoram  homi- 
natn.  Cic, 

1 .  antagoniste  (lat.-post.  an- 
tiigonista  (gr.  avTayMvioniç]. 
Hier.),  s.  m.  et  f.  Celui  (ou 
celle)  qui  est  on  lutte  avec  un 
autre.  Adversarias,  ii,  m.  Cic. 
Hor.  Adversaria,  le,  f.  Cic.  (ad 
fam.,  II,  U,  2).  Qui  (ou  gujy) 
alicai  adversatar.  Plaut.  Cic. 
Par,  paris,  m.  Liv.  (ex.:  habeo 
parem,  qaem  das,Hannibalem. 
Liv.). 

2.  antagoniste,  adj.  Qui  agit 
en  sens  contraire.  Qui  ((jaœ, 
qaod)  in  contrariam  movetar 
ou  qai  (qacc,  qaod)  adversatar. 

antan,  s.  m.  L'année  d'avant 
(arch.)  Saperior  annus.  Liv. 

antanaclase,  s.    f.    Répétition 
d'un  mêma  mot  dans  un  autre  i 
sens.  Quintilieu  (IX,  3,  68)  em- 
ploie   la  grec  àvTavàxXaaiç,    £to5 

(V- 
antarctique,    adj.    Opposé  au 

pôle  arctique.   Antarcticas  (gr. 

livTapxirixo;  empl.  par  Vai-r.  [L. 

L.  IX,  2'.]),  a,    um,  adj.    Ilyg. 

Apnl-  Ampel.  Mart.-Cap. 
ante,    s.  f.    Pilier    saillant  sur 

■  la  surface  d'un  mur.  Parastas, 

■  ados,  f.  Vitr.    Au   plur.  Antse, 
arum,  f.  pi.  Vitr.  Inscr. 

antécédent,  ente  (lat.  ant-- 
cedens,  '  qui  précède  »),  adj. 
Qui  précède  quelque  chose.  An- 
tecedens,  dentis,  p.  adj .  Cic. 
Qai(q'isii,  qaod)  alicai rei  prœ- 
currit.  Cic.  Sans  une  apercep- 
tion  antécédente,  sine  prœcar- 
sione  visoram.  Cic.  \\  (Subst.) 
Les  antécédents  de  qqn,  ses 
actions    antérieures,  ante    acta 


vita.  Cic.  morc$  alicajas.  Cic. 
Los  antécédents,  les  causes  an- 
técédentes, anlecessiones.  Cic. 
(ex.:  homo  caasas  reram  videt 
earamqae  progressas  et  quasi 
anfecessiones  non  ignorât. Cic). 
I  Terme  d'une  proposition  qui 
en  précède  une  autre.  Antece- 
dens  (opp.  à  consequens],  n. 
Cic.  (top.,  88).  Les  antécédents 
et  les  conséquents,  anteceden- 
tia  et  consequentia,  a.  pi.  Cjc. 
Quin(. 

antécesseur,  s.  m.    Titre  que 
prenaient  dans    les    anciennes 
universités    les    professeurs    de 
droit.  Antecessor,  oris,  m. 
antechrist  (bas-lat.  antechris- 
tas  corrupt.  de  àvci/pnjxo;),     s. 
m.  Faux   Messie.    Antichristas, 
i,  m.  Eccl. 
antéciens(gr.  avtoixoi)  s.  m. Nom 
donné  par  les  anciens  aux  ha- 
bitants de  la  zone  tempérée  de 
l'autre    hémisphère.  On  se  sert 
du  mot  grec. 
antédiluvien,  enne,  adj.  An- 
térieur   au    déluge.    Qui    [qus! 
qaod)  (ait  ante  dilaviam. 
antéfixe,    s.    f.    Ornement    on 
terre  cuite  placé   à    l'extrémité 
d'un  toit.    Ante^va,    oram,  a. 
pi.  Liv. 
antenne,  s.   f.  Longue   vergue 
fixée   au   mât   et    portant    une 
voile  latine.  Antenna,    se,   t. 
i    Cxs.    etc.    (ex.:    antennas    ad 
'    malos    destinàre.    Cœs.  malos 
antennasqae  denave  innavem 
trajicére.Liv.).'\  Appendice  en 
forme  de  corne    que    beaucoup 
d'insectes   portent   sur   la  tête. 
Cornu,  ûs,  n.  Cato.  Virg.  Cor- 
nicalum,  i,  n.  Plin. 
antenois,   oise,    adj.    Agneau 
ou    poulain   de    l'année   précé- 
dente. Annotinus,   a,  am,  adj. 

Col.  ,.    „    . 

anténuptial,  aie,  adj.  Qui  se 

produit  antérieurement  au  ma- 
riage. Qui  (quœ,  qaod)  ante 
naptias  factus  est  (fada  est, 
(actum  est).  . 

antépénultième,     adj.      Qui 
précède  l'avant-dernier.   Ante- 
picnaltimus,  a,  am,  adj. Oiom. 
Subst.      L'antépénultième      (la 
syllabe    qui    précède    l'avant- 
dernière.     Antepirnaltima,     œ 
(s.-e.  syllaba),  f.  Prise. 
antérieur,    eure   (lat.    ante- 
rior.    Cels.    Amm.  Hier.),   adj. 
Qui  est  avant  (dans    le  temps). 
Qui  [quœ,  qaod)  ante  est  {(ait, 
etc.)  ou  saperior,  us, adj.  comp. 
Cic.    (ex.   :  vita  saperior.   Cic. 
superiora  tempora.  Cic.  supe- 
riores  reges.  Liv.).  Etre  anté- 
rieur   à    qqn,  prsecurrére  ah- 
quem  œtate.  Cic  setate  aliqnem 
prœcedére.  Quint.  Voy.  précé- 
dent.  Il    (T.  de  gramm.)  Futur 
antérieur,    (utaram    exactum. 
Gramm.  mod.  1  (Absol.)  Qui  est 
eu  avant.  Prior  (opp.  à.  poste- 
rior),  adj.  Cic.  P/in.  Patte  an- 
térieure, pesjorior.  Plin.  mem- 
bram   prias.    Plin.   La    partie 


antérieure  du  corp»-  adversum 
corpus.  Plin.    Blessure     reçue 
à  la  partie  antérieure  du  corps, 
vulnus  adverso  corpore  excep- 
tam.    Liv.  Plin.  Dents     anté- 
rieures, primores  dentés.  Plin. 
Il  (En  pari,  d'un  édifice.)  /Infi- 
cus,  a,  um,    adj.    Cic.    Varr. 
(ex.:      antica     para       templi. 
Varr.) . 
antérieurement,  adv.  D'une 
époque  antérioure.  Prias,  ady. 
Cic.  ante    ou  antea,    adv.  Cic. 
Liv.  etc. 
antériorité,   s.    f.   Etat   de   ce 
qui  est  antérieur  dans  le  cours 
du  lemps.  Voy.  priorité. 
anthologie,    s.    f.    Recueil    de 
petites  pièces  en  vers. /ln</io/o- 
gica,  oram,    n.  pi.  Plin.  {XXI, 
13). 
anthracite,  s.  f.  Sorte  d'escar- 
boucle  (arch.).  Anthracitis,    ti- 
dis  (gr.  àvOpaxi-i;),  f.  Plin. 
anthrax  (lat.  post.  anthrax  [du 
gr.    av()px5].    Plin.-Val),    s.    m. 
Tumeur   sous-cutanée    dont   la 
surface  est  noirâtre.  Carèunou- 
las.  i.  m.  Cels. 

anthropomorphite,     s.     m. 
Celui  qui    attribue    à  Dieu  les 
passions  de    l'homme.  Anthro- 
pomorphita,  œ  (gr.  àvOpwTiQiiop- 
9r|Tvi;),  m.  Eccl.  (surt.  au  plur.). 
anthropophage,    adj.    Qui  se 
nourrit     de      chair     humaine. 
Qui   (guœ)    humana    curne   ou 
hominam    (/ium.anis)    corpori- 
bas  vescitar.  Cart.  Plin.  Subst. 
Los  anthropophages,  anthropo- 
phagi,  oram,  m.  pi.  Plin.  (IV, 
88,  etc.).    Isid.    Etre  —,    carn« 
humana   vesci,  corporibus  ho- 
minam ou  hamanis  corporibus 

vesci.  .    ,,  .  ■ 

anthropophagie,    s.  t.  Habi- 
tude de  se  nourrir  de  chair  hu- 
maine. Les  Scythes  se  livrent  à 
l'_^  Scythœ  corporibus  hama- 
nis    vescantar    ejasqae  victus 
alimenta  vitam  ducunt.  Just. 
anthyllis,    s.    f.    Nom     d'une 
plante.      Anthyllis,      idis     (gr. 
àvOuUy,    f.    Pii..  (XXVI     10). 
Jovis  barba.  Phn.  (XVI,  76). 
antibacchius,  s.  m.  Nom  d'un 
pied  opposé  au  bacchius.  Anti- 
bacchius, a,  um,  adj.   Gramm. 
[antib.  pes). 
antichambre,  s.  f.  Pièce  d  at- 
tente à  l'entrée    d'un   ajjparte- 
ment.  Amphithalamas,  i    (au.- 
çi9«Xa^oc)  m.   Vitr.    (VI.   7,  S). 
Procœion,  onis  (itpoxoixwv) ,  m. 
Varr.  (R.  R-,  H.  pr^f.  2j.  Plm. 
j.  (ep.,  II,  17,  10;  23;.  Vestiba- 
lam,  i,  n.  Geli.  (ex.:  in   vesti- 
balo  œdium  opperiri  salatatiO' 
nem  Cxsaris.  Oeil,  c'est  propr. 
une  place  libre  ménagée  à  1  en- 
trée de  l'édifice    ou  se   rassem- 
blent les   visiteurs).    Monter   la 
garde  dans    l'antichambre    des 
princes,    earcubias    circa    cubi- 
calam    principis    agëre.   Suet. 
(Galb.  10). 

antichrèse,   s.  f.  Contrat  par 
lequel  un  débiteur    abandonna 
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à    son    créancier    las    revenus 
d'un  immeuble.  AntichreiU,  is 
[i'/ti>;pr,ff'.cl.  f.  Jet. 
anticipation,      s.      f.      Action 
il'aatioip  r. An tiCipaJio, on js, 
I". de.    lie  uat.  d'or.,  1,  43;  ii; 
irad.  du  grec  T:pô).T,ii;,  •  notion 
antérieure  à    toute    perception, 
idé3     innée    •)  ;     antecessus, 
ûs.  m.  5en.  Flor.  Qaint.  decl. 
(ex.:    m    antecessum    accipére 
[•  recevoir  par  anticipation  ■•]. 
Sen.  [ep..  7, 10].  in  antecessam 
dare.  Sen.  [ep.,  118,  1]).  Pren- 
dre pur    anticipation.   Anteca- 
pére,  tr.  Sali.    (13,  3).   Antici- 
pare,  tr.  Cic.  (ex.:  qaod   ita  sit 
informatam       anticipatamgae 
mentibus  nostris,  ut...  [-  parce 
que  cette  idée  s'est  formée  dans 
nos  âmes    par    anticipation,  si 
bien  que...  •].    Cic.  Ante(erre. 
etc.  (cf.  qaod  est  dies  allaiara, 
id  consilio  antefcrre  debemus. 
Cic.  [op.,  V,   16,  6    Hesenb.]). 
Eprouver  un  sentiment  par  — , 
prxsamére,    tr.  Plin.  j.  \gau- 
diam,  lœtitiam).  Action  de  jouir 
par  — ,  pr.Tsamptio    {borne  fa- 
mx).  Plîn.  ).  Souffrir  par  — de 
qqcli.,    anticipâre    alicuj'as  rei 
molestiam.  Cic.  Penser  par  — , 
prœmeditari,  dép.  Cic.  (se  cons- 
truit avec  une  proposit.  relati- 
ve ou  avec  une  prop.   inf.,  ex.: 
prxmeditari,  quo  animo  acce- 
dam  ad  urbem.  Cic.    [ad  Att., 
V,  3,   i].   id  prsemeditari    (e- 
rendam  modice  esse,  si  evene- 
rU.    Cic.    [Phil.,    11,  7j.    Voy. 
[d']    AVANCE.   Il    (Rhet.)  Figure 
par  laquelle  on  réfute  lesobjec- 
tioiisquVm  prévoit.  Anticipatio, 
onis,  f.  Rafin.  Occapatio,  onis, 
f  Cornif.  1  (Par  ext.)  Empiéte- 
ment. \'oy.  ce  mot.  Il  Antidate. 
Voy.  ce  mot. 
anticiper,  v.  tr.  et  intr.  Pren- 
dre, s'approprier  avant  le  temps. 
Anticipâre,    tr.    Cic.    Saet. 
(ex.:  anticipâre  ejas  reimoies- 
tiam.  Cic.  qaod  ita  sit  in(or- 
matarn  anticipatamqae  menti- 
bas  nostris,  lit...  Cic.  vcy.  a.n- 

ticipation)  ;  antecapëre  ou 
aate  capêre,  tr.  Sali,  (ex.: 
aux  bello  usai  forent.  Sali. 
[Cat.,  32.  1].  eo  omnia  luxa. 
Sali.  [Cat..  55,5].  tempos  lega- 
torum.  Sali.  [Jug.,  21  ,  3]  ; 
praecipëre,  tr.  Cic.  {gaudta, 
(•  éprouver  une  joie  antici- 
pée .].  Anton,  ap.  Cic.  voy. 
[d']  avance);  prsesumére,  tr. 
Hin.J.  (ex.:  Ixtitiam  [>  éprou- 
ver une  joie  anticipée  -].  Plin. 
i-).  Il  Notion  anticipée,  antici- 
patio, onis,  f.  Cic.  Opinion 
anticipée,  prœceptio,  onis,  f. 
Cic.  (p.irt.  or..  123).  prxsump- 
ta  opinio.  Qaint.  ||  (V.  intr.) 
Anticiper  sur...  Anticipâre.  tr. 
Cic.  —  sur  ses  revenus,  priy.ci- 
pere  ou  prœcerpëre  fractus  prae- 
dioram.  —  sur  ce  que  l'avenir 
nous  ménage,  qaod  est  dies  al- 
laiara, consilio  anteferre.  Cic. 
—  »ur  les  faits,  prseponère  ul-  I 
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tima  primis.  //or.  Voy.  empié- 
ter. T  Faire,  exécuter  avant  k» 
temps.  Ante  diem  ou  ante  dic- 
tum  tempua  (acère.  —  un  paye- 
ment, ante  tempas,  ante   dic- 
tam    diem  sohére.    Cic.    —  le 
triomphe, /jra'/err*  diem  trium- 
phi.  Liv.  (\X\IX,  5,   IS).   —  le 
paiement  d'une  échéance,  prœ- 
l'erre  diem.  Jet. 
antidate,  s.  f.  Date  antérieure 
à  la  vraie  date..-ln(i(/uior  j'ustà 
dies  (in  litteris)  ascripta. 
antidater,  v.  tr.  Donner  (à  un 
écrit)   une  date  antérieure  à  la 
vraie  date.   Antiquiorem  Jastà 
diem  (in  litteris)  ascribëre. 
antidote,  s.  m.  Substance  des- 
tinée   à  combattre    l'elfet    d'un 
poison.   Antidotam,  i,  n.  Cels. 
et  antidotas,  i  (àvTÎooxov  et  àv- 
TiSoTo;'',  f.  Gell.  Remedium  con- 
tra    (ou    adversas)    venenum. 
Plin.  Découvrir  un  — ,  veneficio 
venenum  invenïre.  Plin.  Pren- 
dre un  — ,  remedio  uti  adver- 
sus  venenum.  Liv. 
antidoter,  v.  tr.  Pourvoir  d'an- 
tidote (arch.).  Remedium  adhi- 
bëre  (adversas  aliquid). 
antienne  (lat.  pop.  antephona, 
p.    antiphona),    s.    f.    Psaume 
chanté  à  deux  chœurs  se  répon- 
dant.   Antiphona,    oram    (gr. 
àvTi'çiova),  n.  p\.Eccl.  ^  (Famil.) 
Chanter    toujours  la  même  an- 
tienne, cantilenam  eam.dcm  ca- 
nëre  (tô  auTo  àôeiv  âuiia).  Ter. 
(Phorm.,  49jj.' 
antilope,  s.  1.  Nom  d'un  rumi- 
nant. Ce;vus  Africus. 
antimoine    (bas-lat.    aniimo- 
niam),    s.   m.    Nom   d'un  corps 
simple.  Stibi,  is,  a.  Cels.  Plin. 
Stibium,  ii,  n.  Scribon.  Larba- 
sis.  Ace.  im,  f.  Plin.  (XXXIIl, 
101).  D' — ,  stibinas,  a,  um,  adi. 
Vulg. 
antimonial,   aie,   adj.  D'anti- 
moine. Voy.  antimoine. 
antimonié,  ée,  ad.  Qui  con- 
tient de  l'antimoine.  Voy.  an- 
timoine. 
antinomie,  s.  f.  Contradiction 
entre  deux  lois.  Antinomia,  œ 
(àvTivo(it'«),    f.    Qaint.    [VU,    7, 
1).  Cod.  Jast.  (I,  17,  1,  8). 
antipape,  s.  m.  Pape  schisma- 

tique.  Antipapa,  se,  m.  Eccl. 
antipathie  (lat.  antipathia  [gr. 
àvTiitàOeia].  Plin.)  a.  (.  Eloigno- 
ment  instinctif  à  l'égard  de 
qqn  ou  do  qqch.  Odium  nata- 
rale  adversas  aliqaem.  Cic. 
odium  alicajas.  Cic.  odiam 
alicujus  rei.  Cic.  Txdium  ali- 
cu^as  rei.  Sali.  Liv.  Fastidiam 
alicajus.  Cic.  Fuga  alwujus 
rei  {laboris,  eic).  Cic.  Ûecli- 
natio,  onis,  f.  Cic.  Sympathie 
et  antipathie,  appetitio  et  de- 
clinatio  naturalis.  Cic.  Cotte  — 
raisonnée  s'appellera'prévoyan- 
ce,  qua;  decUnatio,  si  cum  ra- 
tione  [iet,  cautio  appelletur.  Cic. 
Avoir  de  1'—  pour  qqn,  nata- 
rale  odiam  adversas  aliqaem 
gercre.  Cic.  Cart,  (astidlre  ali-  ' 
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qaem.  Vell.  Cart.  Avoir  de  1'— 
pour  qqch.,  ablwrrére  ab    ali 
'l^}à  re.   Cic.    aversari  ajiçni. 
Cic.  Quint,  spernère,  aspernô- 
ri,  respaère  aliquid.  Cic.  asper 
nàri  lie  respuëre  aliquid.  Cic.  " 
(Par  ext.)  Antipathie  des  chos  ■ 
entre    elles.    Repagnantia,    a 
f.   Cic.   Discordia,  œ,  f.  Cic.  ' 
(Arch.)  Co  qui  est  antipathique 
Qaod  répugnât.  Cic. 
antipatlùque,  adj.  Qui  excif 
l'antipathie.    Odiosas,   a,    am. 
adj.    t'ic.    Fastidiosus,  a,   um 
adj.   Plaut.   Cic.  Sen.    ^  Con- 
traire, opposé.  Adversas,  a,  uni. 
adj.  Cic.  Diversas,  a,  am,  adj. 
Cic.    Contrarias,    a,  um,    adj. 
Cic.  Répugnons,  antis,  p.  ad| 
Cic.    Caractères   — ,    conirari;i- 
diversoeque  naturœ.  Cic. 
antipatriotique,  adj.  Contraire 
au  patriotisme.   Action   —,  nc- 
(as,   n.    Cic.    impietas,    atis,  f. 
Cic.  Cette  allégation  est  —,  ista 
commemorare  impii  civis  est. 
antiphonaire     et     antipho- 
nier,    s.  m.   Recueil   d'antien- 
nes, livre  coutonaut  les  chant» 
de  l'office.  ..4nti/)/ionarium,   li, 
n.  Eccl. 
antiphrase,   s.  f.    Désignation 
d'une  chose  par  un  mot  de  sens 
contraire.    Antipkrasis,    is,    f. 
Charis:  Diorn.  (chez  Quint,  àv- 
Ti'îpaffi;).    En    latin  :    inversio 
vei'boram.    Cic.    (de  Orat.,  II, 
65.  261).   Par  —,  ex  contrario. 
Cic. 

antipode  (lat.  post.  antipodes 
[gr.   àvTinoîeç.  cf.  Cic,  Acad.. 
II,  39.  li3)].Lact.  Serv.).s.m. 
Qui    a    les    pieds    opposés  aux 
nôtres,  qui  occupe  sur  la  sphère 
terrestre  une  place  diamétrale- 
ment  opposée  à  la    nôtre.    Qui 
adversis  vestigiis   stant  contra 
nosira  vestigia.  Cic.  (Acad., II, 
39,  123).  Qui  adversa  nobis  ar- 
gent vestigia. Cic.  (Soran.  Soip. 
6,2,1).  Il  (llyporb.)  Etre  aux  an- 
tipodes (très  loia^,  in  diversis- 
sima  ac  longinqaissima  régions 
esse.    T    (Au    fig.)    Personne  ou 
chose  tout  à  fait  opposée  à  uno 
autre.    Diversus,  a,    am,    adj. 
Cic.  Sali,  {diversa  res  alicai  rei. 
Qaint.    res    inter   se  diversœ. 
Sali.)  Voy.    contbaiui;,  opposé. 
antiptose,    s.   f.   Emploi  d'un 
cas  pour  un  autre.    Aniiptosis, 
is.  Ace.  in   ou    im  (àvîtTtxwffiç), 
f.  Serv.  Prûcideniia,œ,C.  Prise. 
(XVH,  155). 
antiquaille,   s.  f.   Chose  anti- 
que    (arcli.)    Voy.    antique    et 
antiquité.  "(    Antiquité  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  T  Chose  surannée. 
Res    obsoleta.    Cic.    Au    plur. 
scruta,  orum,  n.  pi.  Luril.  //or. 
antiquaire     (lat.    antiqaarias 
['    partisan  do  l'ancienne  lan- 
gue et  des  anciennes  mœurs»). 
'J'ac.  Suet.),    a.    m.    Celui    qui 
recherche  et   sait  apprécier  les 
objets    antiques.     Antiquitati» 
invesiigator    ou    (suiv.  les  cas) 
antiques  artis  stadiosiu. 
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antique,    adj.    Qui  appartient 
aux    mœurs,  aux    us.iijus    d  uno 
époqu!  antérieur.!.   Antiquus, 
a,    um.    adj.    r/aut.    OV^  eto. 
M-x  •  ant'uiaa  conrordM.  Fiant. 
Juriti  i.  Ter.  antique  mamlio- 
nes.     Cx$.    morein    antiquiim 
attiue  inoeniam  obtinére.  '1er. 
verum  tamen.  antiiiua  negle'je- 
nius.    CK-.     stadwie      anliqua 
r.  les  exemples  antiques  .]per- 
teqid.  Cic.  mos  aniiquas.    1er. 
antiqais  esse   morihas.    Pla'it- 
cives  antiqaa    virtate   et  Jiae. 
Ter     antiqai    homines.    Lie.]; 
vetustus,   a,    um,  adj.  tic. 
LU:  etc.  (ex.:  vetiuitinres  scrip- 
tores   Liv.   vetastissima  disci- 
plina.    Liv.      Subst.     vetasta 
r.    choses    antiques    ••).   Lie.}; 
vêtus,     eris,    adj.    Cic.    etc. 
(voy    ANCIEN).   Il    (Subst.    rem.) 
Une  antique    (statue,  médaille 
antique),  signum  antiqiio  opè- 
re (actam.    Cic.  sujniim    anii- 
qai  operis    ou    antiqao    opère. 
Cic.  signam  antiqaa:  ou  pnscse 
artis.  Cic.  opas  ou   monumen- 
tam  antiqaam.    Liv.    res  anti- 
aai  operis,  antiqaa;    ou  prise:*" 
àrtis.  Cic.    Il  (Subst.  m.)   Genre 
antique.  Antiqaam  genus.  tic. 
Travailler  d'après  T— ,  antiqaa 
imitari    et    antiqaa    imitando 
tingère  nova.    1  ll'ir  ext.)  '1res 
ancien.   Antiquus,    a,    um, 
adj    Cic.  (ex.  :  antiquani  genus 
f.  famille  -].    A>p-  antiqaissi- 
ma  scripta.    Hor.     antiqaissi- 
mum  tempas.  Cœs.  voy.  ancieni; 
priscus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
credendamest  veteribas  etpris- 
cis,  at  aiant,  viris.  Cic._  qaod 
loqtdtar  priscam  visam  iri  pa- 
tat.   Cic).  Subst.  Une  antique, 
c'-à-ûi.    une     vieille  ,    grandis 
nata   malier,    anus.    Voy.  an- 
cien, ANTIQUITÉ. 

antiquité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  antique.  Antiquitas, 
àtiS,  f.  Cic.  (ex.  ;  a.  generis. 
Cic.Nep.Tac);  vetustas,  atis, 
f.  Cic.  (ex.:  v.  possessionis. 
Cic.  verboram  v.  prlsca.  Cic. 
etc.)  De  toute  antiquité,  omni 
memoriâ.  Cic.  jam   inde  anli- 
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qaitus.    Plin.    j.    \\    (.Par    ext.) 
Grand  âge.  Voy.  aoe.  1  Ce  qui 
est  antique.  Antiquitas,  àtis, 
f.    Cic.   etc.    [antiqaitaa   [•  les 
temps  passés,  antiques  •!.  Cic. 
[par    métoQ  :    '    l'instoire    du 
passé  ».  Cic.  Nep.  au  plur.  an- 
tiqaitates  =  histoire  du  passé», 
^  antiques  légendes  -,  etc.  Ca- 
pito  ap.  Geil.  Plin.  Tac.  Gell. 
■imm.    '  l'antiquité,  c.-à-d.  les 
anciens  ».    Cic.])  ;    vetustas  , 
âtis,    f.    Cic.    (au  siu?.  et  au 
plur.,    ex.:    vetastates  [amilia- 
rum.'cic.  [de  re  p.,  I,  ^7).  An- 
tiquité   (temps  anciens),    vêtus 
memoria.     Cic.     antiqaissima 
xtas.    Cic.  vetustas.  Cic.    Re- 
monter   à  la  plus    haute   anti- 
quité, repetére   ab  ultimà  {ex- 
tremô.   prisrâ)    antiqiiitate  ou 
vetostate.  Cic.  Dans  l'antiqui- 


té, antiqaitas.  Cxs.Nep.  an- 
tiqais temporibas.  Cic.  Ama- 
teur de  l'antiquité,  antiqaa- 
rias,  a,  m.  Tc.c.  Sw.t.  ||  L'an- 
tiquité {c.-à-d.  le  bon  vieux 
temps),  antiqaitas.  Cic.  mores 
vcteres.  Cic.  ||  (Méton.)  Objets, 
monuments  antiques,  lies  ve- 
teres.  Cic.  Liv.  opéra  antiqaa. 
Cic.  monumenta  antiqaitatis. 
Cic.  Htterx  veteres.  Cic.  \\ 
Chose  ancienne  (fam.).  Res  oli- 
soleta.  Cic.  ,•   /^   ■ 

antireligieux,  euse,  adj.  Qui 
est  contraire  i  la  rolision.  Ae- 
(arias,  a,  uni,  adj.  Cic.  {komo, 
bcliam). 
antisciens,  s.  m.  pi.  Peuples 
habitant  l'autre  hémisphère  et 
dont  les  ombres  sout  diamétra- 
lement opposées  aux  nôtres. 
Ar''  -ii.  oram,  m.  pi.  Amn\. 
(.\:    .,  15,  31).  ,       . 

antisigma,  s.  m.  C.aractere  in- 
venté par  l'empereur  Claude 
pour  représenter  le  son  du  l . 
Antisigma,  atis,  n.  Prise.  1  (Gr. 
kmaiyv-a.).  Signe  critique.  .-In- 
tisigma,  atis,  n.  .saet.  Isid. 
antisocial,  aie,  adj.  Contraire 
à  l'ordre  social.  Feras,  a,  am, 
adj.  Cic. 

antispasmodique,    adj.    Qui 
combat  les   sp.ismes.   Mitigato- 
rius,  a,  am,  adj.  Plin. 
antispaste,    s.  m.    Nom   d  un 
pied    constitué    par   deux   ele-  | 
ments  de  mouvement  contraire 

(,j u).    Antispastas,  i  (xv- 

Ti'^T-aTTO;),  m.   Diom.    Composé 
d'antispastes,  antispasticos,  on 

(  àvTiîTTtafJïixôî  ) .     ^''J-    •^'°"*- 
Gramm. 

antispastique,   adj.    Compose 
d'antispastes.  Voy.    antispaste. 
antistrophe  ,     s.     f.     Seconde 
stance  d'une  poésie  lyrique  re- 
pondant  à   la  strophe.    Antis- 
tropha,  œ,  f.  et  antistrophe,  es 
(àvTKJTpoçvi),  f.  Macr.  Gramm. 
antithèse,    s.  f.    Contraste  ré- 
sultant   du   rappro.-li   meut    de 
deux  idées  ou  de  deii.-.    expres- 
sions   qui    s'opposent    l'une    .i 
l'autre.  Contrariam.ii,  n.  Uor- 
nif.  (rhet..  IV,  27).  Cic.  (de  inv., 
I,  i2).  Jal.  Ra^.  (de  schem.  lex. 
s'il).  Distinctio,  onis,  f.  Qaint. 
(IX     3,   82).    Contrapositam,  i, 
n.  Qaint.    (IX,   3,  82).  Conten- 
tio,  onis.  f.  Cornif.  (rhet.,  IV, 
21).  Quint.  {IX.  1,  31).  Opposi- 
tio,     onis,    (.    Jal.-Rafin.    (de 
schem.,    lex.   §    11).    Des   anti- 
thèses, antitheta,  oram  lavtiOc- 
Ta"!.    n.    pi.    Pers.    Front.  Aag. 
verha  relata  contrarie.  Cic. 
antithétique   (antitlieticas,  a, 
am    [àmfitv.wi],    adj.    Forta- 
nat.).  adj.    Contrarius,  a,  um, 
adj.  Cic. 

antonomase,  s.  f.  Figure  de 
langage  désignant  un  person- 
naço  par  le  caractère  dont  il 
est'le  type  (ex.:  Pelides,  au  lieu 
à'AclùUes,  eversor  Cartliaginis , 
au  lieu  de  Scipio\.  Antonoma- 
sia.  se,  f.  Quint.  Charis.  Diom. 


(gr.  ovTOvoiiaata).  Pronomina^ 
iio.  onis,  f.  Cornif.  (rhet.,  I> , 
U-i).  Diom.  (/.55,  31). 
antre,  s.  m.  Excavation  naturol- 
le.ropaire  des  fauves.  Antrum, 
i,  n.  (mot  poétique  et  poster, 
à' Auguste);  caverna,  se,  f. 
Lacr.  Cic.  Sen.  (ex.:  caverna 
terra;.  Lacr.  Cic.  maris,  ben.) 
spelunca,  se,  f.  Cic.  Virg 
Lact.  (ex.:  propter  est  spelan<\ 
qaœdam.  Cic.  in  spelancâ  ja 
cêre.  Cic.  etc.)  ;  spectis,  us 
m.  et  f.  (masc.  régul.  Uor.  Liv 
fém  r.ire.:  V'arr.  Gell.  neutr 
dans  Virgile).  H  (Par  ext. 
poét.)  Carrière.  Voy.  ce  mot.  || 
Retraite.  Secessas,  us,  m.  Virg. 

anuiter,  v.  intr.  et  tr.  Faire 
nuit  (arch.).  A'o*  appetere  cœ- 
nit.  Sen.  nox  appétit.  Liv.  nox 
est.  Cic.  1  (V.  tr.)  Mettre  a  la 
nuit.  iWorâri  aliqar.m  usqite  ad 
noctem.  ||  (V  réll.)  S -,  se 
laisser  surprendre  par  la  nuit, 
nocte  opprlmi.  Cic.  Il  s  anuita, 
nox  ei  sapervenit.  Liv.  _ 

anus,  s.  m.  OriGce  extérieur  du 
rectum.  .-\nas.  i,  m.  Cels.Scrib. 
Analas,  i.  m.  Cato.  (b.  «•• 
159i.  Podex,  dicis,  m.  Lacu. 
Hor.  Jav.  ..^    , 

anxiété,  s.  f.  Vive  inquiétude 
oui  serre  le  cœur.  Anxi,:tas. 
dtis.  t.  Quin«.G^«;,  Avec  anxie- 

1    té,  anxié,  adv.  Sali.  i>aet.  Jas- 

tin.   VOV.    ANGOISSE. 

anxieux  (lat.   post.   anxiosas. 
'a     am,    Cœl.-.iar.),  adj.    Qui 
énrouve  de  l'anxiété.  Anxius, 
a    um.adj.Cic.Liv.  Suet.  etc. 
(ex    :  pavidas  scmpcr  atqaean- 
xias.    Saet.    anxii  senes.   Cic. 
anxia  mens. Saet.  Amm.  anxix 
mentes.    Hor.   in  pace    çin.TU. 
Tac     anxiam   habêrc  aliqaem 
[.   rendre   qqn    anxieux    »,   en 
pari.  d'aaéyéa.].Aact    b  Atr 
Tac.  anxias  animo.  bail.  lac. 
anxias  animi.  Sali.  fr.):SOUl- 
citus,  a,   um,    adj.   Cic.   etc. 
(ex   ■  soii.  anin\us,  an.x-ias  ani- 
mas aat  sollicitas.  Cicsaspen- 
sas    animas    et    sollicitiis.  Cic. 
etc.).   Mouvomenis   anxieux  de 
l'âme,     concurstjtio    exagitata: 
mentis.    Sen.    Voy.^  inquiet.» 
Oui  marque  l'anxiéte.  Apxius, 
a.  um,  adj.  Cic.  etc.  \oy.  IN- 

QUIET.  ,      , 

aoriste,  s.  m.  Temps  delà  ™n- 
jugaisou  grecque.  Aonst  ts.  i 
làooiuTOîUm.  A/iicr. 

aorte,  s.  f.  Artère  principale qii 
part   du   cœur.    Artcna,    a?,  l- 

Ce/s.  •.   ,\a 

août,  s.  m.  Huitième  moi»  (le 
l'année.  Aagaslas  mcnsis.  Jav 
Sextilis  mensis.  Cic.  1  r-ir 
ext.)  Moisson  ^parce  qu'elle  sa 
fait  au  mois  d'août  chez  uou»,- 
Messis,  is,  f.  Cic.  Voy.  moisson. 
Faire  l'août.  Voy.  aouter.  Prov  . 
11  a  bien  fait  son  août  dans 
cette  alTaire,  optimë  Ml  desti- 
nata  provenerant.  Tac. 
aoùtage,   s.   m.  Travail   de  la 
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moi?sou    (arch.).  Voy.    moisson. 
aoùter.  intr.  et  tr.  Faire  l'août, 
la  mùiisou  (aroli.^  Voy.  uoi>sos 
et  MùiisoNNtR.  T  \V.  tr.^   Mois- 
sonner, récolter.  Voy.  cei  mots. 
1   ^V.  intr.'i  Mûrir  par  la  cha- 
leur d'août.  So/e  .4aaa«(i  men- 
sis   coqai   ou  concoqai.  |{   (Par 
anal.l  Sa  fortifier.  Voy.  ce  mot. 
apaisement,  s.  m.  Action  d'a- 
paiser, état  lie  ce  qui  est  apaisé. 
Placatio.  ônis,  f.  Cic.  (ex.  : 
pi.  (leorum  immortaliam.  Cic.J; 
sedatio,  ônis,  f.  Cic.  (ex.^:  s. 
ma-rt-ndi  Cic.  a-gritadinis.  Cic.) 
retaissio,  onis,  f.  (voy.  relâ- 
ches dimissio,  onis,'(.  Ca-t.- 
Aar.    voy.  rémittencej  ;  tran- 
quillita's,  àtis,    f.   Cic.  (o\.  : 
t.  maris.  Cic.aeris   tranquilli- 
tas.  Sen.  summa  tranquillitas 
animi.  Cic).  Voy.  apaiser. 
apaiser,  v.  tr.   Ûamencr  à  dos 
sentiments  paisibles.  Piacâre, 
tr.     Cic.   etc.    (ex.   :    animam, 
animas.  Cic.  aliqaem.  Cic.  ca~ 
nem.  Petr.    iram.    Cic.    imi- 
diam.  //or.  aliqaem  in  aliqaem. 
Nep.  Liv.  aliqaem  alicai.    Ter. 
Cic.    Iwmo  sibi  ipse  placatus. 
Cic.  placare  Platona.  Hor.  au 
part,  psiisé, placatas  [••apaisé-']. 
Cic.     Lit.-,     cf.     l'adv.    placatê 
[•  d'une  âme    apaisée  '],   ex.  : 
omnirt  kamana  placatê  et  mo~ 
deratë   ferre.    Cic.    [op.,  VI,  1, 
il,    molestias   qaotidie  remis- 
sias    et    placatius    ferre.    Cic. 
[ep.,  VI,   13,   31";  sedâre,   tr. 
Cic.   (ex.    :    oaiam,  invidiam. 
Cic.);lenire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
te  dies  leniet.  Cic.  se  consola- 
iione.   Cic.  animas.  Cic.  iras. 
Liv.'  ;    delenire,    tr.    Plaut. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem.  Plaat. 
doUntem.  Hor.    multitadinem. 
Cic.  animas.  Cic);  mitigâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex .  :  aliqaem.  Cic. 
alic'ij'as   animam.  Cic.placâre 
et   mitigâre  animam.  Cic).  — 
aqn,  placidamaliqaemraddcre. 
Cic.  mitcm  aliqaem  prœstàre. 
Cic.   S' —   placâri,    pass.  Cic. 
(très  fréquent);  mitigàri,  pas- 
sif.   Cic.  (fréquent).  ^  Ramener 
à  un  état    paisible.    Sedàre, 
tr.  Cic,  etc.  (ex.  :   flactus.   Cic 
ventas.  Ov.  tempostatem.  Cic. 
incendia.  Liv.  silim.  Ov.  Val.- 
Max.    famem.    Plin.    impetam 
popali.  Cic  iram.  Plaut.  sedi- 
tionem.    Cic.    discordias.   Cic 
tamuUam    [•■    une  émouto    ■•]. 
Cars.  [B.  C,  III,  18,  3].  lites  eo- 
ram.   Cic   c^rtamina  Allobro- 
gam.Liv .dolares.  Plin.);  com- 
pescére,  tr.   Plaat.  Hor.  .Scn 
(voy.   arrêter)  ;   cotnponëre, 
tr.  Virg.    (poét.   sauf  au   part, 
passé  compositas.  Sen.   Qaint. 

voy.  ARRANGER,  CALMER,;  leDÎ- 

re,  Ir.  Cic.  Liv.  Plin.  (ex.  :  se- 
ditionem.  Liv.  invidiam.  Nep. 
desiderium  cr,;bris  epistolis. 
Cic  plebem  Liv.);  delenire, 
tr.  Plant.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  : 
doliirem  his  remediis.  Phxdr. 
aliqaem  sais  dictis.  Plaat.   eo 
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m<i.rime  plcbem.  Liv.  popnla- 
riun\  animas priedà.  Liv.  mili- 
tas blande  appellando.  Cic' ; 
oblenire,  tr.  .Sen.  (vov.  adoc- 
cir);  mitigâre,  tr.  Cic.  Qaint. 
etc.  (ex.  :  rabiem.  Plin.  febrem 
quiète.  Quint,  dolarem.  Cic. 
metus.  Qaint.  iram.  Ov.  Cwt. 
iracandiam.  Cart.  labarcs.  Cic. 
aliqua  re  eam  molestiam.  Cic^, 
mulcère.  tr.  Virg.  l'ell.  isurt, 
poét.^;  permulcére,  tr.  Cœs. 
Cic.  (ex.  :  animum  alicujas. 
Cœs.  iram  alicajus.  Liv.  ani- 
mas militam.  Ca^s.  aliqaem 
mitibus  vcrbis);  mollire.  tr. 
Cic  Sali.  (ex.  :  Hannibalem 
exsaltanfem  patientiû  saâ  mol- 
liebat.  Cic.  sedare  matas  et 
animas  mollire.  Sell.  iras. 
Liv.);  aiansuefacêre,  tr.  Liv. 
(ex.  :  pcrmalcendo  tractan- 
daqae  tnansuefecerant  plebem. 
Liv.);  explére,  tr.  Cic.  Liv. 
(Voy.  ASSOUVIR,  calmer);  extin- 
guëre,  tr.  Ov.  Sen.  (ex.  :  si- 
tim.  Ov.  Sen.  famem  maligne. 
Sen.);  restinguère,  tr.  Cic 
(ex.  :  sitim.  Cic.  ardorem  ca- 
piditatum.  Cic.  mentes  audita- 
ram  inflammatas.  Cic.  odiam 
alicajas.  Cic.  peroratio  inflam- 
mans  restingaensqae.  Cic.)  ; 
reprimôre,  tr.  Ter.  Cic  (ex.  : 
iracandiam.  Ter.  voy.  conte- 
nir, maîtriser).  S' — ,  man- 
suescëre,  intr.  ]'irg.  Col. 
(suri,  poét.);  conquiescëre, 
intr.  Cic  Liv.  voy.  [sj]  calmer). 
Il  (En  pari,  des  dieux.)  Ex- 
piCire,  tr.  Cic.  (ex.  :  pœnis 
mânes  mortaoram.  Cic.dearum 
minas  c.i'de  suorum  expiûri 
passe.  Jast.);  mactàre  (•.  ho- 
norer et  par  saite  apaiser  [les 
dieux]  par  un  sacrifice  "),  tr. 
Cic.  (ex.  :  paeroram.  extis  deos 
mânes,  Cic).  Moyen  d'—  les 
dieux,  piacalam,  i,  n.  Cala. 
Cic.  Macr. 

apanage,  s.  m.  Action  de  pour- 
voir un  fils,  de  doter  une  fille 
(arch.)  Alicai  prœbila  annaa 
(en  pari,  d'un  fils):  dos,  doiis,  f. 
(en  pari,  d'une  fille).  ^  Douaire. 
No  peut  sa  rendre  en  latin, 
puisque  la  chose  n'existait  pas 
dans  l'antiquité.  ^  (Par  ext. 
fig.)  Domaine  (arch.)  Voy.  ce 
mot.  Il  Ce  qui  appartient  on 
propre  à  qqn,  à  qqch.  Qaad 
alicajas  propriam  et  insigne 
est.  Cic  Insigne,  is,  n.  Cic. 

apanager,  v.  tr.  Pourvoir  d'un 
apanaen.  Alicai  annaa  prœbëre 
quibus    atatar  ou   ande   vivat. 

apanagiste,  adj.  et  s.  m.  Coi 
annaa  pr;cbiia  sunt. 

aparté,  loc.  adv.  A  part  soi. 
•bcoum,  adv.  Ter.  Cic. 

apathie  (lat.  phil.  apathia 
[gr.  ar.i'iv.^,  •  insensibilité 
stoïcienne  "].  Sen.  Gell.),  s.  f. 
Etat  d'une  ame  que  rien  n'é- 
meut. A'ullas  doloris  sensas. 
Cic  II  (Pliil.)  Insensibilité  du 
sage.  Indalentia,  se.  i.  Cic.  Sen. 
(terme  phil.  que  Cicéron  rom- 
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pl.ice  autant  que  possible,  par 
non  dolère,  daloris  vacaitas, 
dalorc  i-cirriiv,  nibil  sen(frc).|| 
Insensibilité.  Voy.  ce  mot. 
'l'omber  dans  1'^ — ,  obdurescërc, 
intr.  Cic.  Qainf.  ^  Manque 
d'énergio.  Inertia,  a;  t.  Cic. 
Ignavia,  le,  f,  Cic.  Segnitia  «•, 
f.  Cic.  Liv.  Socordia,  ee,  (. 
Ter.  Sait.  Marcor,  aris,  m. 
Vell.  Sen.  Veternas,  i,  m.Cœl. 
ap.  Cic.  (ox.  :  v.  civitatis  et  r. 
civitatem  accapavit), 

apathique,  adj.  Qui  a  do  l'a- 
pathie. Iners,  ertis,  adj.  Cic. 
.'iall.  Ignavas,  a,  tim,  adj.  Cic. 
Sall.Sacors,  cordis,  adj.Piauf. 
Sali.  Devenir  complètomont — , 
percallescëre.  Cic  (Mil.,  76). 

apens.  Voy.  guet-apens. 

apepsie,  s.  f.  Défaut  do  di- 
gestion. Cruditas,  àtis,  f.  Cei.s. 

aperception,  s.  f.  Perception 
distincte  (t.  do  phil.).  Voy.  ces 
dou^  mots. 

apercevable,  adj.  Qui  peut, 
être  aperçu.  (Jui  (qaœ,  qaodi 
sab  a^pcctam  cadit.  Cic. 

apercevance,  s.  f.  Action  d'a- 
percevoir (arch.).  Conspectas, 
lis,  m.  Varr. 

apercevoir,  v.  tr.  Voir  soudai- 
nement qqn,  qqch.  Aspicêre, 
tr.  Plaut.  Ter.  Cic  etc.  (ex.  : 
abi  contra  aspe.vit  me.  Plaat. 
perd,  si  me  aspexerit.  Plaut. 
forte  mane  aspicio  adalescen- 
tulam.  Ter.  respexit  et  simal  ac 
Cn.  Lentulum  consalcm  as- 
pexit,  cnncidit  in  curia;  psene 
limine.  Cic);  conspicëre,  tr. 
Plaat.  Cses.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.: 
qaas  [œdes]  quotiescamque 
canspicio,  fleo.  Plaut.  ostiam 
ubi  canspcxi,  exinde  me  ilico 
protinamdedi.  Plaut.  c.  lumina 
crebra.  Liv.  c.  équités.  Cxs. 
tabernaculum,  ande  ab  omni- 
bus conspici  posset.  Curt.  per- 
tica,  qux  andique  conspici  pos- 
set. Curt.  conspicëre  divinum 
vehicalam  Argonaatarum  e 
monte.  Cic.  lucus,  qui  e.v 
insalâ  conspiciebatar.  Nep. 
conspicëre  Tuilites  in  summo 
colle.  Cœs.  aliquem  apad  se  in 
castris.  Ca's.  aqaila  nunquain 
antea  lihadi  conspacta.  Saet. 
aliqaem,  conspicëre  humi  jacen- 
tem.  Liv.  procul  Ambiorigem 
saas  cohortantem.  Cœs.  c.  e 
litore  aliquos  singalarcs  et  na- 
vi  egredicntes.  Cxs.);  conspi- 
càri,  dép.  tr.  Cxs.  N'-p.  (ex.  : 
c.  ignés.  Nep.  agmenAidaoram. 
Cxs.  hune  conspicatx  naves. 
Cxs.  c  ex  oppido  cxdem  et 
fagam  suorum.  Cxs.c.  aliqaem 
in  via.  Plaat.  c.  trans  vallem 
et  rivum  mullitudinem  hostiam 
Cxs.  c.  vacua  hostiam  castra. 
Cxs.  pcrterritos  hostes.  Cxs.  c. 
feroccm  juvencm  Tarquiniam 
ostentantem  se  in  prima  exta- 
lani  acic.  Liv.  c.  AJacem  occi- 
sum.  Cornif.  exlaco  saperiare, 
qax  rcs  in  nastris  castris  gere- 
rentur,     conspicatas.     Cœs.)  ; 
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dispicère,  tr.  Cic.  Suet.  (voy. 
DiâTiNc.ur;n);perspicêre("apor- 

covoif  distiiietoinont  -),  tr. 
IHaat.  Cic.  Liv.  {o\.  :  ut  prx 
(lensitate  arborum  perspici 
cxlum  vix  possct.  Liv.  p.  do- 
mam.  Cic.  viam,  Cic);  respi- 
cère  (•  .ipoi'covoir  don'icre 
601  '),  ti'.  Virr/.  Liv.  (ex.  :  qaos 
alii  rex  respcrit.  Liv.);  cer- 
uére,  tr.  Cic.  (voy.  vont).  — 
ipicli..  alUjiiid  percipere  oculis. 
Cic.  Se  l'airo  apsrcavoir,  in 
conspectum  venlre.  Cic.  Sa  luis- 
S3r  — ,  apparSre.  Cic.  Je  ne 
voudrais  pas  qu'on  m'ap?rçut 
sur  ces  baucs,  in  liis  siibselliis 
me  apparére  nollcm.  Cic.  Em- 
pêclior  d' — ,  adiinUre  conspec- 
tum ocaloram  (on  pari,  des 
ténèbres).  Liv.  Empèolior  d' — 
la  terre  (en  pari,  du  brouillard), 
adimêre  conspectam  terne. 
Liv.  Endroit  où  l'on  ne  peut 
être  apjrçu,  amotns  a  cons- 
pecla  locus.  Liv.  Pouvoir  être 
aperçu,  cadSre  in  conspectam. 
Cic.  Bataillons  qui  pouvaient 
s'ap:;rcevoir  les  uns  les  autres, 
a!]mina  inter  se  conspecta.  Liv. 
(XXU,  h.  G).  Voy.  VOIR,  visidle. 
Il  (Phil.)  Saisir  par  une  percep- 
tion distincto.  Voy.  pl;hcevoib. 
Il  (Au  fig.)  Saisir  soudainement 
par  la  pensée  Sentire,  tr.  Cic. 
ïntellegère,  tr.  Cic.  Percipere 
aliquid  animo.  Cic.  .iniinad- 
vertëre,  tr.  Ter.  Cic.  —  son 
intérêt,  animadvertëra  rem 
saam.  Ter.  Si  l'on  a  apîrçu 
quelque  faute,  si  qaod  pecca- 
tam  est  animadversum.  Cic. 
PoUion  aperçoit  de  la  Patavi- 
nité  dans  T.-Live,  Polio  de- 
prehendit  in  Livio  Patavini- 
tatcm.  Qaint.  Voy.  s'aperce- 
voir, DÉCOUVRIR  et  REMARQUER.  ^ 

(V.  pronom.)  s'apercevoir.  Re- 
prendre connaissance  (anc.  fr.) 

Voy.     CONNAISSANCE.   ^    S'APERCE- 

voiR  DE  QcjcH.  Remarquer  quel- 
que cliose  qui  n'avait  pas  d'a- 
bord frappé  l'esprit.  Vidère, 
tr. Gœs.  Cic. Liv. etc.  (voy .  voir) ; 
cernére.  tr.  Cic.  etc.  (ox.:  ille 
cernens  nallam  locam  sibl  ta- 
fum  in  Grœciâ  in  Asiani.  (raa- 
siif.  A'ep.  voy.  voir);  sentira, 
tr.  Plauf.  Lacr.  Cses.  Cic.  etc. 
(ex.  :  posse  prias  ad  angastias 
vejiîrs,  quarn  sentirctar.  Cxs. 
inepta  esse  scntio.  Ter.)  ;  in- 
tellegëre,  tr.  Cic.  Nep.  etc. 
(e\.  :  e.v  vultu  cajasdam  ephori 
insidias  sibi  péri  intclle.vit. 
Nep.  inistis  stadiis  vlventinon 
intellegitar,  qaando  obrepat 
senectas.  Cic.  intellexi  e.v  tais 
litteris  te  aadisse.  Cic.)  ;  CO- 
gnoscére,  v.  Cic.  etc.  (ex  : 
cognoscëre  miserias  socioram. 
Cic.  aliqacm,  bonam.  Cic.  ali- 
qaem,  Iwminem  padentem  et 
o(ficiosam.  Cic.  aliguani  homi- 
nem  samrnci  probitate.  Cic. 
aliter  rem  publicam  se  haben- 
tem.  Cic.)  ;  anima,dvertére. 
tr.  Cic.  (ex.  :  ecqaid  animad- 


vertis  lioram  silentium?  Cic.  ne 
milites  ex  oppido  animadver- 
terentar.     [-    afin    i|uo    de    la 
ville  on   ne  s'aperçût    pas  qu'il 
y  avait    des    soldats    •].   C'œs. 
animadvertit    Ca^sar   unos    ex 
omnibas  Seqaanos  nihil  caram 
rerum  (acëre.    Cœs.    Mais  ani- 
madvcrtere,    on     la     voit    par 
ces    exemples,     signifia    plutôt 
REMARQUER  ;     voy.     co     itiot)  ; 
perspicêre,    tr.    Plaut.    Cic. 
[ex.  :  pcrspicio  nildli  meam  vos 
(acéré  gratiam.  Plaat.    (Cure, 
155].     perspiciebant    enim    in 
Ilortensii     sententiam    multis 
partibas    plares  .  itaros.     Cic. 
[op.,  I,  2,  i].  quidam  ssepe  in 
parvà   pecaniâ    perspiciantar, 
qaasi  sint    levés.  Cic.   mais  ce 
verbe  signifie  plutôt  voir  [clai- 
rement,     nettement],     disti.n- 
GuEB  ;  voy.  ces  mots). 
aperçu,  s.  m.  Vue  rapide  prise 
de   (|qch.    par    l'esprit.    Cons- 
pectus,   lis,   m.  Cic.   (ex.  :    in 
hoc    conspecta    et     cognitione 
naturse.    Cic.     aliquid    ponëre 
pxne      in      conspecta     animi 
[  •     donner     un      aperçu      de 
qqch.   "].  Cic.  in  ano  conspec- 
ta ponëre  aliqaid  [t  donner  un 
apjrçu    de    qqch.    ■>].    Cic.    in 
brevi  conspecta  ponëre  aliqaid 
[■1  donner  un   court    aperçu   de 
qqch.  '].    Cic.    [de    leg.,   III,  5, 
1^].   e.rplicatis  ordinibas   tem- 
poram  ano  in  conspecta  omnia 
vidëre.  [«  avoir  un  aperçu    gé- 
néral ■>].  Cic.)  Donoer  un  —  do 
l'histoire   générale,  omnem  re- 
ram  memoriam  breviter    corn- 
piecti.    Cic.    Donner  un    —    de 
qqch.,  sab  anum  aspectamsab- 
j'icere  aliquid.    Cic.    Avoir   un 
aperçu  de  qqch.  aliqaid  mente 
comprehendére.  Cic.  Un  aperçu 
de  la    cause,  conjectio  causse. 
Paul.   (Dig.,  U,  17,  1).  Aperçus, 
expositiones  rerum  sab   anam 
aspect am  sabjectse. 
apéritif,  ive,  adj.  Qui   provo- 

3ua  l'évacuation  des  liquides 
e  l'économie  animale  (t.  méd.). 
Apertivas,  a.um  (avaTTopL^oTr/.ô;) 
adj.  Csel.  Âar.  Apertibilis,  e, 
adj.  Cxi.  .-lar.  ^  (Subst.)  Breu- 
vage qui  ouvre  l'appétit.  Pro- 
poma,  matis  (;tpistou.a),  n.  Pall. 
Plin.  Val. 

apertement,  adv.  D'une  ma- 
nière manifeste.  Voy.  manifes- 
tement. 

apertise,  s.  f.  Acte  d'adresse 
ou  de  force  (arch.).  Voy.  ces 
mots. 

apetissenaent,  s.  m.  Action 
d'apstisser.  Imniinutio,  onis, 
f.  Cic.  Deminatio,  onis,  f.  Cic. 

apetisser,  v.  tr.  Rendre  plus 
petit.  Voy.  rapetisser. 

aphasie,  s.  f.  Privation  de  la 
parole  (t.  méd.).  Matum  os. 
Ov.  Eifatio,  onis,  f.  CaU.-Aar. 
(acut.,  II,  9,  72) 

aphérèse,  s.  f.  Retranchement 
ou  chute  d'une  syllabe  au  com- 
mencement    d'un     mot     (ex.  : 


laada,  p.  alaada).  Aph^ereaU, 
is  (ijaiptai:),  C.Prob.   Gramm. 

aphone,  adj.  Privé  de  l'usago 
do   la   voix.  Qui  est  sine  voce. 

aphonie,  s-,  f.  Privation  do 
l'usage  do  la  voix,  l'ocis  pri- 
vatio. 

aphorisine,  {aphorismus  [àso- 
pi<7[i6;]>  m-  Cxl.-.Aur.  Isid.], 
s.  m.  Proposition  relative  à  un 
art  ou  à  uno  science  énoncée 
sous  forme  de  maxime.  Decre- 
tam,  i,  n.  Cic.  (Ac.  II,  27  ; 
Tusc,  11).  Sen.  lep..  9.'.,  2, 
95,  '.)).  Prxceptum,  i,  n.  Cic. 

aphrodisiaque,  adj.  Excitant 
(Plante)  — ,  concitatrix  Vene~ 
ris.  Plin.  , 

aphthe  laplitha.  Th.-Prisc), 
s.  f.  Légère  ulcération  do  la 
bouche.  Aplithx,  aram  (à'çOai), 
f.  pi.  Marc.  Emp.  (on  grec 
chez  Colse,  VI.  II,  12). 

1.  api,  s.  m.  Nom  d'une  petite 
pomme.  Appianum  malam. 
Plin. 

2.  api,  s.  m.  Nom  ancien  de 
l'ache.  Voy.  co  mot. 

apiculteur,  s.  ra.  Celui  qui 
élève  des  .abeilles.  Melli[ex, 
ficis,  m.  Col.  Mcllarias,  li,  ra. 
Varr.  (R.  R.,  III,  IG,  17). 

apiculture,  s.  f.  Education 
des  abeilles.  Mellificium,  li,  n. 
Varr.  (au  plur.  Col.). 

apier  [apiariam] ,  s.  m.  Rucher. 
Voy.  ce  mot. 

apitoyer,  v.  tr.  Touclior  de 
pitié.  Misericordiam  alicajus 
excitâre,  commovëre.  Cic. 
Chercher  à  —,  misericordiam 
inferre.  Cic.  Voy.  attendrir, 
ÉMOUVOIR,  toucher.  ||  (V.prou.). 
S'apitoyer,  être  touché  de  pitié. 
Miseretar  me.  Cic.  (ox.  :  ut 
sapplicam  miscreatar.  Cic). 
Adidbëre  [in  hominis  miseriis) 
misericordiam,  Cic.  {Alicaj'as) 
misericordià  commovërl  Cic. 
S' —  sur  qqch.,  aliqaid  mise- 
râri.  Cic. 

aplaigner.  v.  tr.  Rendre  plan. 
(arch.).  Voy.  aplanir.    ||    (Par 
ext.)  Caresser.  Voy.  ce  mot. 
aplaner,  v.  tr.  Comme  aplai- 

CNER. 

aplanir,  v.  tr.  Rendre  plan, 
.^quâre,  tr.  Cœs.  Cic  etc. 
(ex.  :  locam.  Cses.  aream  cylin- 
dro.  Virg.  œqaata  agri  plani- 
ties.  Cic.)  ;  coœquâre,  tr. 
Cato.  Sali.  Col.  (ex.  :  aream. 
Cato.  montes.  Sali,  glebas. 
Col.)  ,  exœquàre,  Vitr.  (ox.  : 
e.rœqaatâ  planitie.  l'i/r.)  ; 
complanâre,  tr.  Cato.  Saet. 
Jet.  (ex.:  terram  tabula,  ma- 
nibas,  pedibus.  Cato,  locam. 
Jet.);  pavïre,  tr.  Varr.  Plin. 
(ex.  :  terram.  Plin.  area  pa- 
vita.  Plin.);  asciare  ('  apla- 
nir avec  la  truelle  '),  tr.  Vitr. 
(ex.  :  calcem.  Vitr.).  —  la  col- 
line de  Mars,  clivum  Martis 
ad  planiiiem  redigëre.  Inscr, 
—  un  champ,  agrum  ad  pla- 
nitiei  aequalitatem  redigère. 
Plin.  —  la  mer,  mare  sternëre. 
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Plin.  —  les  montagQâj,  montée 
in  planum  dacére.  Sen.  Plin. 
Re^le,  niveau  pour  aplanir, 
amaasis.  Ace.  im,  (.  l'arr.  (Ne 
s'emploie  guère  qu'a  l'Ace., 
daos  l'expr..-ssioQ  ad  amussimi. 
il  lAu  lii-).  Rendre  facile.  Ali- 
qiiid  fiicére  planiim.  Cic.  Tu 
m'.is  aplani  les  difScultés.  fe- 
cisii  mihi  ex  proclivi  pUnuni. 
Plaat.  —  toutes  ces  diuîcultés, 
hxc  omnia  plana  (acéré.  Cic. 
Il  vous  aplauira  toutes  les  dif- 
ficultés (du  texte),  ille  tibi 
omnia  cvplanabit.  Cic.  La 
voie  est  aplanie,  patct  via.  Liv. 
Il  (V.  pr.).  S'aplauir.  Planam 
ou  proclive  lî^ri.  Que  toutes 
les  difficultés  s'aplaniraient, 
omnia  plana,  prociivia  fore. 
Liv. 

aplanissement,  s.  m.  Action 
d'aplanir.  \Se  traduira  par 
une  périphras3  où  entrera  un 
des  verbes  cités  à  l'art,  précé- 
dent.). ||  Etat  do  ce  qui  est 
aplani.  Planum,  i.  a.  Liv.  Sen. 
Planitiea,  èi,  t.  Caet.  Liv. 

aplanissevu-,  s.  m.  Qui  apla- 
nit.  Voy.  APLA.NIR. 

aplatir,  v.  ir.  Rendre  plat. 
Planam  reddêre.  Liv.  Le  p.iys 
s'aplatissait    peu   à  peu,    regio 

paalatim  ad  planitiem  redibat. 
Cses.  Il  s'aplatit  la  tête  contre 
la  porte,  capiit  [oribas  illisit. 
SaeC.  capat  illisit  in  postem 
jantxœ.  V'ell.  —  le  nez,  simàre 
ïïuires.  Lacil.  Donner  une  forme 
aplatie  aux  saillies,  simàre 
projectaras.  Vitr.  (IV,  2,  3). 
Le  nez  s'aplatit,  narea  desi- 
dant.  Cels.  Enfant  au  nez 
aplati,  ptk;rsimis  naribas.  Sen. 
Fig.  —  les  bouffissures  des 
âmes,  animoram  tamores  com- 
pescére.  Hen. 

aplatissement,  s.  m.  Action 
d'aplatir  et  état  de  ce  qui  est 
aplati.  Complanatio,  onis,  f. 
6cn.  (quaest.  nat.,  VI,  I). 

aplom)},  s.  m.  Equilibre  stable 
d'un  corps  quand  l'œil  voit  le 
fil  à  plomb  parallèle  à  une 
ligne  menée  du  centre  de  gra- 
vité à  la  base.  Libratio,  onis, 
t.  Vilr.  Il  (Locut.  adv.). 
D'aplomb  (suivant  la  verti- 
cale). Ad  perpendiciilam.  Cœs. 
Cic.  Ad  Im'iam.  Cic.  Ad  nor- 
mam.  Cic.  Muraille  d' — ,  morm 
directaa  ad  perpendicul'im. 
Vitr.  ou  directas.  Vitr.  Être 
d' —  sur  ses  jambes,  recto  talo 
itare.  llor.  •[  (Au  fig.)  Assu- 
rance imperturbable.  7'tdentia. 
œ.  f.  Cic.  (de  inv.,  II,  IG.j; 
165  ;  Tusc,  IV,  80).  ConÇid^n- 
tia,  as,  f.  Cic.  Aiidacia  atqae 
confulentia.  C'ato.  Cic.  Si 
j'avais  1' —  d'Appius,  »i  Appii 
os  liaberem.  Cic. 

apocalypse,  s.  f.  Livre  du 
Nouveau  Testament.  Apoca~ 
lypsis  (àîtoxdi>,j!/i;).  Géu.  is. 
Ace.  im.  Abl.  i,  f.  Tert.  Salp. 
Sev.  fsid. 
apoco,  6.  m.  Homme  qui  a  peu 
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d'esprit  (arch.).  PasUlas  homo. 
Vatin.  ap.  Cic. 

apocope,  s.  f.  Retranchement 
ou  chuta  de  lettres  à  la  fin 
d'un  mot  (ex:  bonn  p.  fcorm,";^. 
Apocopa,  3f,  f.  Prise,  .apocope. 
es  (gr.  àitoxoîri;),  f.  Pro6.  \cath. 
1.63,  12).  Gramm.  Concisio, 
onis,  f.  Prise. 

apocrisiaire,  s.  m.  Dignitaire 
de  l'Empire  grec  chargé  de 
transmettre  les  réponses  de 
l'empereur.  Apocrisiarias,  ii, 
m.  Eccl.  Il  Mandataire  du 
pape  ou  des  archevêques.  Apo- 
crisiariiis,  ii,  m.  Julian.  (epit., 
6,  20;. 

apocryphe  (apocryphas,  a, 
am  [iroxpjfo;],  adj.  Tert. 
Ang.),  adj.  Non  reconnu  p.ir 
l'Eglise,  .-ipocryphas,  a,  un», 
adj.  Tert.  \\  (Par  ext.)  Con- 
trouvé,  supposé.  Sabditas,  a. 
am.  p.  adj.  Tac.  (ex.  :  testa- 
mentam.  Tac).  Sappositas.  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  (ex.  :  testa- 
mentum.  Cic.).  Falsas.  o,  um, 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  littery 
['  documents,  etc.  •].  Cic.)  \\ 
Auteur,  personnage  apocryphe. 
Falsas.  a,  am.  adj.  Cic.  Sab- 
ditivas,  a,  um,  adj.  Cic.  Sab- 
diticias,  a,  am.  adj.  Qaint. 
Subst.  Un  apocryphe,  liber 
falsas.  Cic.   (alase  litterœ.  Cic. 

apocyn,  s.  m.  Nom  d'une 
plante  appelée  aussi  gobe- 
mouche,  .'ipocynon.  i,  a.  Plin. 
(.\XIV,  98;  du  ^r.  àitôxjMov, 
parce  que  les  anciens  attri- 
buaient à  cette  plante  la  pro- 
priété de  tuer  les  chiens). 

apode,  adj.  Qui  n'a  pas  de 
pied.  Pede  ou  pedibas  carens. 

apodictique  lat.  post.  apodio- 
ticas  [iitoSEixTixôî],  adj.  Gell. 
Fortanat.  Mart.-Cap.  Boet.), 
adj.  Qui  énonce  une  vérité 
nécessaire.  Certissimas.  a,  am, 
adj.  Cic.  Evidens,  entis,  adj. 
Liv.  Qaint. 

apogée  (lat.  apoglas  [ànôyeio;, 
.  qui  part  de  terre  ■•]  employé 
par  Pline  en  pari,  du  vent 
qui  souffle  de  terre),  s.  m. 
Point  où  la  lune  ou  le  soleil 
est  le  plus  éloigné  de  la  terre. 
Colamen,  inis,  n.  Kigid.  ap. 
Serv.  (Georg.,  1,278).  j|  (Par  ext.) 
Degré  supérieur  d  une  chose 
(se  traduit  surtout  par  l'ad- 
jectif summoj).  Atteindre  1' — 
de  la  gloire,  summum  gloriam 
conseqai.  Cic.  L'—  de  la  for- 
tune, summum  calmen  (orta- 
nx.  Liv.  (XLV,  9,  7).  Etre  à 
r —  do  la  gloire,  de  la  for- 
tune, (Lorêre  glorià,  honore. 
Cic.  omnibas  copiis.  Cic.  Etre 
arrivé  à  1' —  do  la  gloire,  ad 
summum  gradam  gloriœ  as- 
eendisse.  Cic.  Atteindre  1'—  tle 
la  fortune  politique,  altissi- 
mam  gradam  dignitatis  as- 
cemhîre  ou  conseqai.  Cic. 
apographe,  s.  m.  Copie  dun 
autographe.  Apographon,  i  fgr. 
àitûToaçov,  qu'emploie  Cic.  [ad 
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Att.,  XII,  52]),  n.  Plin.  Co 
terme  est  remplacé  on  latin 
classique  soit  par  le  mot  grec, 
soit  par  exemplar  ou  exen\- 
plam.  Voy.  copie. 
apoint  ou  à  point,  s.  m.  Mo- 
ment   favorable    (arch.).    Voy. 

MOMKST. 

apologétique  (lat.  post.  apo- 
togeticas  [à7io).OYr,Tixo;]),  adj. 
Qui  a  pour  objet  l'apologie  de 
qqn  ou  de  qqch.  Qui  (qa.v, 
qaod)  ad  dc[ensionem  alicajaa 
(ou  alicajas  rei)  pertinet  (ou 
apectat).  ||  (Spéc.)  Livre  apo- 
logétique oa  (subst.)  apologé- 
tique, defensio,  onia,  f.  Cic. 
Apologeticon  ou  apologeticam, 
i  (à-itoXoY»iTixôv),  n.  Lact.  laid.  \ 
(S.  f.)  L'apologétique  (partie  do 
la  théologie  contenant  la  dé- 
fense de  la  religion  chrétienne). 
De^i'nsio,  onia,  f. 

apologie  (lat.  apologia,  se, 
LiTîoXcyt'x] ,  f.  Hier.),  s.  f.  Ecrit 
ou  discours  justificatif.  Defen- 
sio, onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
de(cnsionem  caaaae  saas  scri- 
bère.  Cic.  defensionem  alicai 
acriptam  offerre.  Qaint.  Cice- 
ronis  defensionem  adversaa 
Aainii  Galli  libros  satis  eradi- 
tnm  componére.  Saet.);  patro- 
cinium,  ii,  n.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
vûlaptatis.  Cic.  mollitiœ.  Liv.); 
laudatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
(oarfatio  taa  [<■  l'apologie  que 
j'ai  faite  de  vous  -].  Cic.  gra- 
vissima  atqaa  ornatissima. 
Cic). 

apologique,  adj.  Comme  apo- 

LOOKTIQUE. 

apologiste,  s.  m.  Celui  qui 
lait  l'apologie  de  qqn  ou  do 
qqch.  Defensor,  oris,  m.  Cic. 
Qaint.  Patronus,  i,  va.  Cic. 
Qaint.  Laadator,  oris,  m.  Cic. 
lin  Vorr.,  II,  5,  ô7j. 

1.  apologue,  s.  m.  Court  récit 
on  prose  ou  en  vers  contenant 
une  leçon  de  morale  pratique. 
Apologas,  i  (àitiXoi-oî),  m. 
Plaat.  Cornif.  Cic.  Qaint.  (em- 
ployé par  Cicérou  pour  signi- 
fier' ■  une  fable  Esopique  »,  par 
opposition  au  mot  suivant). 
Fabala,  œ  [•  court  récit  sans 
préoccupation  morale  •],  f.  Cic. 
Ph<edr.  Qaint.  (au  sons  d'apo- 
logue dans  ces  deux  dernier» 
auteurs).  Fabella,  se,  f.  Cic. 
Phsedr.  Sen. 

2.  apologue,  s.  m.  Apologiste 
(arch.).  Voy.  co  mot. 

apoltronnir,  v.  tr.  Rendre  pol- 
tron 'arcli.).  Voy.  poltron. 

apophtegme,  s.  m.  Parolo 
sentencieuse  ordinairement  at- 
tribuée à  un  personnage  célè- 
bre. Dictam  memorabile  ou 
diclam,  i,  n.  Cic. 

apophyse  (lat.  apophysia  [ÙTti- 
çjG'.;].  Vitr.  [-  partie  supé- 
rieure ou  inférieure  du  fût  do 
la  colonne  •]),  f.  Saillie  natu- 
relle d'un  os.  Processus,  ûs,m. 
Cels. 

apoplectique,    adj.   Relatif  a 
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l'apoplexie.  Apoplectipus,  u, 
um  (ànoTiV^xTixo;).  aiij.  Ça?/.- 
Aar.  Les  persoimo3  apoplecti- 
ques et  [sabst.)  les  apoplocti- 
i|uos,  apoijlcclici,  oram,  m.  pi. 
/•'irm.  (raatli.,  111,  5,  l;  Mh  8). 
(■;,•/. -/liir.  (acut.,  m,  5,  hh). 

apoplexie,  s.  f.  Nom  soienti- 
,Hio  du  coiip  de  saiig.  Apo- 
plexia,  œ  iàiioitXïi^ia),  '•  t^'a-''-- 
Aar.  Oros.  /)popJea;is,  i3,  Ace. 
in.  (àn6iiXri5i«).  f-  Capit.  Tert. 
Firm.  Ictas  sangmms  [qaem 
morbam  Grseci  àit4it>>il^v  ''O- 
cant).  Aar.-Vict.  (epit.  16,  5). 
Etro  frappé  d'— ,  apoplexi  ar- 
ripi.  Capit.  Frappé  d'— ,  apo- 
plectaa,  a,  am,  adj.  CœL-Aar. 
(acut.,  III,  5,  55).  Attonitas,  a, 
um,  adj.  Cds.  (III,  S6,  1).  Per- 
sonnes frappées  d'— ,  apoplecti 
oram,  m.  pi.  Cœl.-Aar.  (ib.). 
Nous  voyons  rarement  des  per- 
sonnes frappées  d'— ,  attonilûs 
raro  videmus.  Cels.  Qui  cause 
[■_,  caroticas,  a,  am  (xapioti- 
xoç,  qui  donne  un  sommeil  pe- 
sant), adj.  Chalcid. 

aposiopèse  {aposiopesis,  i» 
|àiToouo7tïi<Ji;J,  f.  iServ.  en  grec 
oliez  Qaint.  [IX,  2,  bU]  et  chez 
Aqail.  Hom.  [§  5]),  s.  f.  Figure 
de  rhétorique  appelée  aussi  ré- 
ticence. Reticentia,  a?,  f.  Cic. 
(de  Orat.,  III,  2U5).  Quint. 
Aqail.  Rom.  Intcrrapiio,  onis, 
f.  Qaint.  (1.x,  2,  n).  Abscisio, 
„nis,    f.     Cornif.     (rhet.,     IV, 

apostasie,  s.  f.  Abandon  de  la 

iMligion  dans  laquelle  on  est 
né.  Apostasia,  œ  (àitoaxauia),  f- 
Ecd.  Apostatatio,  onis,  f.  Eccl. 
Infidelitas,  àtis,  f.  Hier.  Aver- 
sio  a  religione  prioram.  Arn. 
(II,  67).  Aversio  a  divinà  reli- 
gione. Aag.  (On  pourrait  dire 
de^'ertio  ab  religione  paternà). 
Il  (Par  e.\t.).  Action  do  détes- 
ter un  parti.  Alienatio,  onis,  f. 
Cœs.  Cic.  Liv. 

apostasier,  v.  intr.  Faire  une 
apostasie.  Apostatâre,  intr. 
Ecd.  Dej,icëre  a  religione  pa- 
ternà. Celui  qui  — ,  apostata, 
se,  m.  Eccl.  Celle  qui  —,  apos- 
tatrix,  icis,  f.  Eccl. 
apostat,  s.  m.  Celui  qui  a  apos- 
tasie. Apostata,  œ  (àitouToctriç), 
m.  Eccl.  Saee  religionis  profa- 
,jas.  Min.  Fel.  (Ûctav.,  35,  6). 
In^delis,  is,  m.  f.  Hier.  D'— , 
apostaticas,  a,  am,  adj.  Eccl. 
apostème,  s.  m.  Tumeur  pu- 
rulente. Apostema,  atis  (ànoff- 
T/iixa),  n.  Plin.  Veg.  (Mais  en 
latin  on  se  sert  ordin.  soit  de 
ahsceasus,  as,  m.  Plin.  soit  de 
sapparatio,  onis,  f.  Cels.  Sen. 
siirt.  au  plur.). 

aposter,  v.  tr.  Poster  qqn  dans 
un  mauvais  dessein.  Apponè- 
re,  tr.  Cic.  (ex.  :  accasatorem. 
Cic.  calamniatores.  Cic.  illici- 
tatorem  ["  qqn  pour  enchérir 
sans  intention  d'acheter  '].  Cic. 
mancipem.  Cic.  aliqaem,  qai 
emat.  Cic.)  ;   interpooère,  tr. 
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Cic.  (ex.  :  testes.  Cic.  accasa- 
torem. Cic.  voy.  suborneu)  ; 
astruêre,  tr.  Cart.  (ex.  :  gen- 
tis  ejasdem  levissimos  (alsis 
criminibas  [<•  pour  accuser  faus- 
sement 4.  Cart.  [10,  1,  27]); 
subraittere,  tr.  Saet.  (ex.  : 
consalares.  Saet.  [Nor.,  28])  ; 
adornâre,  tr.  (ex.  :  hoc  ipsam 
jadiciam,  hoc  pericalam,  illa 
omnis  testiam  copia...  a  matre 
initia  est  adornata.  Cic.  [p. 
Clu.,  18]);  subornâre,  tr.  Cic. 
Nep.  Liv.  (ex.  :  pctam  testem. 
Cic.  accasatorem.  Cic.  aliqaem 
adversas  Charetem.  Nep.  per- 
cassorem  alicai.  Saet.  aliqaem 
falsam  testem.  Cic.  [p.  Rose, 
com.,  SI]).  Il  (Par  ext.  au  part, 
passé).  Supposé,  faux  (arch.). 
Voy.  ces  mots, 

apostille,  s.  f.  Annotation  mar- 
ginale (arch.).  Ascriptio,  onis, 
i.  Cic.  Voy.  ANNOTATION.  1  Note 
ajoutée  à  une  pétition  pour  la 
recommander.  Ascriptio,  onis, 
f.  Cic.  Commendaticiœ  litterœ, 
tabellse.  Cic.  Subst.  Commen- 
daticiœ,  aram,  f.  pi.  Aag.  ap. 
Macr. 

apostiller,  v.  tr.  Annoter  en 
marge  (arch.).  Voy.  annoter.  1 
Annoter  une  pétition.  Com- 
mendaticias  litteras  alicai  scri- 
bére. 
apostolat,  s.  m.  Mission  des 
apôtres.  Apostolatas,  ûs,  m. 
Eccl. 
apostolique,  adj.  Conforme  à 
la  tradition  ou  à  la  mission 
des  apôtres.  Apostolicas,  a,  am, 
adj.  Eccl.  Subst.  Les  aposto- 
liques (élèves  ou  amis  des  apô- 
tres), apostolici,  oram,  m.  pi. 
Tert.  (Dans  Isid.  for.  VIII,  5, 
19]  nom  d'une  secte). 
apostoliquement,  adv.  Con- 
formément à  la  tradition  ou  à 
la  mission  des  apôtres.  Apos 
tolicê,  adv.  Êcci.  /Ipostoiico- 
rani  more. 

1.  apostrophe,  s.  f.  Mouvement 
oratoire  par  lequel  on  inter- 
pelle brusquement  une  personne 
présente,  un  être  invisible,  etc. 
Apostrophe,  es,  f.  et  Apostro- 
pha, ai  (àitooTpoçri),  f.  Ps.  As- 
con.  Qaint.  Hier.  Mart.  Cap. 
Serv.  ^■li'ersus  a  jadice  sermo. 
Qaint.  (IV,  %  106;  IX,  2,  38). 
Sermo  a  personâ  jadicis  aver- 
sas.  Qaint.  (IV,  1,  63).  Oratio 
aversa.  Qaint.  (IV,  I,  67). 
Aversio,  onis,  f.  Aqail.  Rom. 
(§  9).  1  (Par  ext.)  Vive  inter- 
pellation. Compellatio,  onis,  f. 
Cic.  (au  plur.  Cic). 
2.  apostrophe,  s.  m.  Signe  or- 
thographique. Apostrophos  ou 
apostrophas,  i  (àitôuxpoço;),  1. 
Diom.  Gramm. 

1.  apostropher,  v.  tr.  Inter- 
peller par  une  apostrophe. 
Gompellàie,  tr.  Cic.  etc.  (t. 
de  dr.  et  de  rhét.  signifiant 
dans  la  langue  classique  •  in- 
terpeller vivement  ')  ;  coili- 
përe,  tr.  Liv.  Plin.  j.  (voy.  in- 


terpeller, oourmakder)  ;  in- 
crepàre,  tr.  Liv.  Plin.  i.  et 
increpitâre,  tr.  Cn-s.  (voy, 
gourmandeb)  ;  invadère,  tr. 
7'ac.  (ex.  :  consales  invasit, 
car...  [Subj.].  Tac). 

2.  apostropher,  v.  tr.  Rem- 
placer par  une  apostrophi! 
(arch.).  Voy.  élider. 

apostume  (corrupt.  du  latin 
apostema,  voy.  apostème),  s.  f 


Tumeur  purulente.  Voy.  apos- 
tème. 1    (Au  fig.)  Cause   cachée 
d'un  mal.  Res  ceeca.  Cic. 
apostumer,   v.    intr.    Abcéder 
(arcli.).  Voy.  ce  mot. 
apothéose  (lat.  post.  apotheo- 
sis    [grec    àTtoOéoxriç    dans  Cic. 
ad  Att.,  I,  IG,  13]),  s.  f.  Action 
de    décerner    des   honneurs  di- 
vins. Consecratio,  onis,  f.  Saet. 
(Dom.,  2).  Tac.  (ann.,  XIII,  2). 
Divinitas,    âtis,    f.    Liv.    Saet. 
Décerner    1' — ,  in   deoram  na- 
meram    referre.    Cic.    Liv.   || 
(Par   ext.)    Action    de  décerner 
des   honneurs   extraordinaires. 
Falgor  claritatis.  Cic.    Divini- 
tas splendorqae.  Vitr. 
apothicaire    (bas- lat.   apothe- 
carias,    ■    boutiquier  •■),   s.   m. 
Celui    qui    vend    des    médica- 
ments.   Voy.   PHARMACIEN. 

apothicairerie,  s.  f.  Boutique 
d'apothicaire  (arch.).  Voy.  phar- 
macie. 

apôtre,  s.  m.  Disciple  de  Jésus- 
Christ.  Apostolas,  i,  m.  Eccl. 
Des  apôtres,  apostolicas,  a, 
am,  adj.  Eccl.  A  la  manière 
des  apôtres.  Apostolicé,  adv. 
Eccl. 

apozème,  s.  m.  Décoction. 
Apozema,  atis  (àit6^e(ia),  n. 
Th.  Prise.  Plin.   Val. 

apparaître  (lat.  apparescëre, 
intr.  Eccl.),  v.  intr.  Se  mon- 
trer tout  à  coup  aux  yeux.  Ap- 
parére,  intr.  Plaat.  Ter.  Liv. 
Saet.  (ex.  :  dies  apparaît.  Ti- 
ball.  [emploi  plutôt  poét.  au 
lieu  de  venit].  cam  Stella  in 
Cêelo  apparaisset.  Sen.  _  nan- 
qaam,  major  arcas  dimidio  cir- 
calo  apparet.  Sen  );  compa- 
rére,  intr.  Liv.  Plin.  etc.  (e.\.: 
non  comparêre  in  cœlo  Satar- 
ni  sidas.  Plin.);  exoriri,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  exorti  re- 
pente insidiatores.  Liv.)  ;  exls- 
tére,  intr.  Cic.  Cart.  (ex.  : 
magna  repente  in  ipsis  operi- 
bas    flamma    exsistit.     Hirt.). 

Voy.  PARAITRE,  visible,  SE  MON- 
TRER Il  (En  pari,  de  la  clarté 
du  jour.)  lUucescére,  intr. 
Cic.  (ex.  :  cam  tertio  die  sol 
illaxisset.  Cic).  1  Se  montrer, 
paraître.  Apparère  (opp.  à 
latere,  latitare,  occaltam  esse), 
intr.  Plaat.  Ter.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  si  appareret.  Plaat.  ille 
bonas  vir  nasqaam  apparet. 
Ter.  qaod  nec  hostis  asqaam 
apparebat.  Liv.  eqaas  m,ecam 
demersas  rarsas  apparait.  Cic. 
angais  ille,  gai  Sallse  apparait 
immolanti.  Cic);  comparera. 
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intr.  Gic.  eic.  (ex.  :  cam  sabito 
sole  obscarato  non  comparuis- 
set  [Romalas].  Cic.  repenu 
comparait  incclumis.  àiuit. 
fig.  :  qase  ita  a  natarà  defor- 
nvjfa  sant,  at  tanxen  a  naturù 
inchoata  compareant.  Cic.  in 
Thucydide  orbem  modo  ora- 
tionis  desidero,  ornamenta 
comparent.  Cic.  in  quibtis  [li- 
bris]  milita  indastria  et  dili- 
geniia  comparet,  nalla  doctri- 
na.  iVep.)  ;  conspici,  pass. 
ivoy.  [être]  visible;  proaire, 
intf.  Cic.  (ex.  :  consaetiido 
l^rolire  cœpit.  Cic);  exoriri, 
ùép.  intr.  Cic.  etc.  iOX.  :  re- 
pentinas  Salla  nobis  exoritar. 
Cic.  exoritar  pecaliare  edictam 
repentinam.  Cic.)  ;  exstàre, 
inir.  Cic.  {ex.  :  quo  magis  id 
qaod  erit  lUaminatanx  e.vstùre 
atque  eminére  videatur.  Cic. 
nostram  stadiam  e.rstabit  in 
conveniendis  magistratibas  et 
senatoribas.  Cic).  \\  Sa  mon- 
trer sous  une  forme  visible. 
Objici,  passif.  Cic  etc.  (ex.  : 
si  qui  tremerent  objecta  re  ter- 
ribili  [•  on  voyant  apparaître 
UQ  objet  terrible  .].  Cic  visam 
a  deo  objectam  dormienti 
[c  objet  qu'un  dieu  fait  appa- 
raître pendant  le  sommeil  •]. 
Cic.  qao  repentino  objecta 
visu.  S'ep.).  —  dans  la  som- 
meil, obversâri  somno.  Liv. 
(II,  36,  6).  Se  aiicui  ostendire 
in  somnis,  videri  in  somnis, 
per  somnam,  per  quietem,  in 
quiète.  Cf.  Plin.j.  (ep.,  VII.  27, 
H;  3).  11  S'apparaître  (arch.). 
Comme  apparaître.  1  Sa  pré- 
s°nt:?r  à  l'esprit  comme  vrai. 
Apiarëre,  mtr.  Cic.  etc.  (ex.:  I 
ap^aret  qaalis,  quantus,  qaid 
sit,  atram...  an  sit.  Cic.  in 
causa  non  fuisse  feritatem  eo 
apparet,  qaod...  :6en.  membra 
nobis  ita  data  sant,  ut  ad 
quandam  rationem  vivendi 
data  esse  appareant  [gr.  ir'/.i 
èffTi  ôo!)év-a].  Cic.  [de  fin.,  III, 
231.  paulatim  et  ipsa  [rhetori- 
ca]  atilis  honestaque  apparait. 
Saet.  [rhet.  1]);  vidèri,  passif 
(voy.  paraître). 
apparat,  s.  m.  Caractère  pom- 
peux donné  à  certains  acle^,  à 
certaines  cérémonies.  Appâra- 
tUS,  ÛS,  m.  Cic  (ex.:  accipëre 
apparatu  regio.  Cic.  [cf.  orat., 
25,  83;  de  re  publ.,  VI,  10]. 
délectant  etiam  mof/nifici  ap- 
paratus.  Cic.  [ofT.,  1,25].  Qaid 
prandioram  apparatas  profe- 
ram?  Cic.  [Phil.,  2,  39,  101]. 
magnipci  apparatas  ludi.Liv.); 
pompa,  se,  f.  Cic.  («x.:  pom- 
pa rhetoram.  Cic.  epidiclicam 
genus  pompa!  qaam  jiwjnai 
aptius.  Cic).  D'apparat,  appa- 
raius,  a,  um,  adj.  Cic.  lox.: 
epalœ.  Liv.  ladi  upparatissimi. 
Cic.)  ;  magniRcus, a,  uta,  adj. 
Cic.  (ex.:  magnilicam  ou  ma- 
gnificentias  dic<:ndi  gênas. 
Cic);   lautus,    a,    um,    adj. 


Cic.  l'Un.  J.  (ex.:  cena  lautis- 
sima.  Plin.  j.).  Discours  d'— , 
oratio  ad  ostentationenx  com- 
parata.  Qaint.  Discours  d'ap- 
parat (dans  un  concours),  com- 
missio,  onis  (àvu>vi<rua),  f. 
Suet.  (Aug.,89;  Cal.,  ta).  Avec 
— ,  apparaté,  adv.  Cic.  (ex.: 
opipare  et  apparaté  edère  et 
bibère.  Cic.  apparatius  cen^ire. 
Plin.  j.  qaod  nimium  appara- 
ts compositam  est.  Cornif. 
[rhet.,  I,  11]).  Siège  d'— ,  sella 
curalis.  Liv.  ^  Ouvrage  préparé 
pour  l'étude  d'un  auteur  (arch.). 

Voy.     CATALOGUE,    LEXIQUE. 

apparaux,  m.  pi.  Engins  né- 
cessaires à  un  navire.  Arma- 
menta,  orum,  n.  pi.  Liv. 

appareil,  s.  m.  Préparatifs 
(arch.  .  Voy.  préparatif.  ^  En- 
semble dos  instruments  qui 
servent  à  exécuter  une  chose. 
iDStrumentum,  i,  n.  Cic.cia. 
(ex.:  instr.  villse.  Cic.  rasd- 
cum.  Phsedr.  regium.  Saet.  re- 
gale. Justin,  venatorinm.  Plin. 
j.  militare.  Cœs.  belli.  Cic. 
scxnaram.  Paul,  ex  Fest.);  OT- 
nàmenta,  orum,  n.  pi.  Plaut. 
Cic.  etc.  (ex.:  ornamenta  a  cho- 
rago  sumëre.  Plaat.).  Machine, 
machina,  se,  f.  Cic.  etc.  Voy.  ce 
mot.  —  pour  apprendra  aux 
enfants  à  marchar,  canabaiam, 
i,  n.  Schol.  Dern.  —  pour  ré- 
duire les  fractures,  canalis,  is, 
m.  ou  canaliculus,  i,  m.  Cels. 
—  (compresse),  ligamentam,  i,  n. 
Quint.  Tac  —  pour  cheval  ma- 
lade, cantherias,  ii,  m.  Veg. 
(III,  h"!,  3).  T  Ensemble  des  or- 
ganes qui  servent  à  une  fonc- 
tion. Instrumenta,  orum,  n. 
Plin.  —  digestif,  ciboram,  ins- 
tramenta.  Plin.  ^  Disposition 
des  pierres  (on  maçonnerie). 
Gênas  structurœ.  Vitr.  — 
maillé,  réticulé,  reticulatum 
gênas  structura;.  Vitr.  —  ré- 
gulier, isodomum,  structurœ  ge- 
nus. Vitr.  T  Déploiement  exté- 
rieur do  ce  qui  est  préparé  pour 
une  opération.  Apparatus, 
us,  m.  Cic.  Liv.  etc.  (a\.:  ornnis 
apparatus  oppagnandarum  ur- 
biam.  Liv.  \  XXIII,  36,  7;  X.XIV, 
33,  9;  XXV,  L'.,  11],  plénum 
esse  omni  bellico  apparatu. 
Liv.  [XXVI,  i2,  3].  captus  est 
apparatas  ingens  belli.  Liv. 
[XXVI,  la.  5j.  Cf.  Cœs.  (B.  C, 
in,  iil,  3;  IiU.  i],  sacrorum.  ap- 
paratus disjicëre.  Liv.  [X.W, 
1,  10].  tanti  erant...  in  oppi- 
do  omnium  rerum  ad  betlum 
apparatus.  Cœs.  qaod  tolius 
belli  apparatum  eo  contalisset. 
Cœs.  omnem  apparatum  belli, 
tcla,  arma,  tormenta  ibi  collo- 
caverat.  Cscs.  tenai  apparatu 
conlenlum  esse.  Cic);  instruc- 
tus,  ÛS,  m.  Cio.  (au  fig..  ex.: 
qaocamque  [  oratio  ]  ingreditur, 
eodem  est  instructu  ornataque 
comitata.  Cic.  [do  or.,  III,  X-i]). 
^  Apparat  (arch.).  Voy.  ce  mot. 

appareillage,    t.    m.     Action 


d'appareiller,  mar.  .Manœuvre 
d'un  brxinieiit  pour  quitter  le 
mouillage.  Voy.  appareille». 

1.  appareiller,  v.  tr.  Préparer, 
disposer  (arch.).  Voy.  ces  mots. 
—  un  navire,  navem  ornrtct-. 
Plaut.  Ter.  Cic  Liv.  Naviivs 
admirablementapparoillés,  na- 
ves  paraiissima.'  atqae  omni 
génère  armorum  ornatissim;i' 
Cœs.  (B.  G.,  111,  U,  S).  1  iT.  de 
marine.)  Faire  la  manœuvre  né- 
cessaire pour  quitter  le  mouil- 
lage. Solvëre  navem  ou  solvë- 
re.  Ca's.  Liv. 

2.  appareiller,  v.  tr.  Unir  à 
qqcli.  de  p.treil.  Voy.  apparier. 

apparemment,  adv.  En  appa- 
rence (arch,),  Voy.  apparence.  ^ 
Selon  toute  apparence.  Sanê, 
adv.  Cic.  Ilor.  Quidem,  adv. 
Cic  —  vous  êtes  en  ce  moment 
à  Rome,  nunc  quidem  profeclo 
Romx  es.  Cic.  Irouiq.  Sciticet, 
adv.  Ter.  Cic 

apparence  (lat.  post.  appa- 
rentia,  œ,  f.  J'ert.),  s.  f.  Le  l'ait 
de  paraître   sous   tel  ou  tel  as- 

Eect.  Species,  éi,  f.  Cses.  Cic. 
iv.  Curt.  (ex.:  speciem  boni 
viri  prx  se  ferre.  Cic.  prsebcre 
speciem  horribilem.  Côps.  spe- 
ciem ignis  prœbêre.  Curt.  spe- 
ciem ridentis  prœbêre.  Liv.  res 
ad  speciem  pulchrior  [»de  plus 
belle  apparence  -].  Cic.  visu  ac 
specie  !estim(Âre.  Liv.  .  belle 
apparence  »,  species.  Cic.  Liv. 
Quint.);  faciès,  èi  (•  appa- 
rence extérieure  ■),  f.  Plaut. 
Ter.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.:  (acies 
hominis.  Ter.  Ulijrica  liomi- 
nis.  Plaut.  reorum.  Liv.  déco- 
ra Sali,  senatus  (aciem  secum 
altulerat.  Cic.)  ;  frODS,  fron- 
tis,  f  Phxdr.  Sen.  Quint,  (ex.: 
ubi  frons  causa;  non  satis  ho- 
nesta  est.  Qaint.  dccipit  frons 
prima  maltos.  l-'hxdr.  expri- 
ma statim  fronte  dijudicùre. 
Quint.)  ;  visus,  ùs,  m.  Cic. 
(ex.:  visum  habëre  quemdam 
insigncTn  et  illustrem.  Cic. 
[nat.  deor.,  I,  12]).  Qui  a  de 
l'app-arence,  qui  a  belle 
apparence,  do  belle  — ,  specio- 
sus,  a,  am,  adv.  Liv.  Val.- 
Alax.  Quint,  (ex.:  homo,  mu- 
lier,  asdificiam,  vicus),  lautus. 
a,  um  (supelle-v,  opus,  mensa, 
civitas),  adj.  Cic.  l'Un.  j.  Don- 
ner de  r —  aux  choses  laides, 
dure  colorem  rébus  turpibus. 
Quint.  1  Le  fait  de  se  présenter 
à  l'esprit  avec  l'apparence  de 
la  ve  ité.  Species,  ei,  f.  Cic. 
Veri  similitudo  ou  simililudo 
veri.  Cic  Voy.  vraisemblance 
Il  y  a  de  l'apparence  ou  il  y  a 
apparence  que...,  videta"  (avec 
une  Prop.  liifin.).  Cic.  veri  si- 
mile  est  (avec  une  Prop.  Inf.) 
Voy.  vraisemblable.  U  n'y  a 
nulle  apparence  que..,  speii 
nalla  est  ou  ostenditar,  for,; 
at...  Cic.  U  n'y  a  pas  —  da 
blessure,  nulla  est  vulneris 
suspicio.  Petr.  Sans  que  jusqu'à 
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cemomont  ilyaitou  apparence 
do    cucrro,    neijac    alla    ad  id 
tempus  belli    suspicwne  inter- 
posità.  C\rs.    Il   n'y   ava.t    Pas 
apparence  que  personne  voulut 
fuii-     nec    dabat    suspxcwnem 
(agx    qviisquam.    C.-vs.  Qui  est 
t-ins   —1    vaniis,    a,  um,   aclj. 
Cic     Z-ii'     L'accusation    n'était 
pas'  toute  sans   -,  ncc   tota  ex 
vano     criminaiio     erat.    Uv. 
Avoir   contre   soi    les  apparen- 
ces   multis  veri  simihbas  pre- 
mi'.  QaM-  1  Le  fait   de  paraî- 
tre   autre   qu'on   est.  Species, 
éi    f  Cic.  Liv.  etc.  (ex.;  specicm 
aÙlitatis    habêre.    Cic.    frandi 
imponêre    speciem  juris.    Liv. 
speciem  ostendëre  m  obsidione 
perseverantis.    Curt.  vana    ou 
(alla.-c  $pecies.    Cic,    Uv   voy. 
plus  bas);  imago,  ipis,  t.  Cic. 
liv.Plin.    i.Tac.    {e^.:    decipi 
imagine  decoris.    Lw.  Pompe- 
iam  imagine  pans,    Upidam 
specie  amicitix  deceptos.    Jac. 
misera  et  ingrata  imago  indus- 
trix  [.d'activité.].  Plin.s.his 
naoqne  imaginibas  juris  spre- 
tis    Liv.  si    deniqae   imaginem 


ïâdicioram     aat     simalacrum 
ali'Piod  (ataram rehqaamcre- 
didisset.  Cic.  imaginem  rei  pa- 
blic.v  nallam  reliqaerant.  Cic. 
imnno  tribvmidœ  potestatis Ji- 
ne     vi.     Vell.)  ;     simulatio, 
onis,  f.  Cic.    etc.  (s'opp.  à_ye- 
riUis.    Cic.  [de   oCf.,    lU.,     -i.), 
ov  ■  ista  vestra  verbosa   simii- 
lalio    pradentios.    Cic.    f'^^^'^}-'' 
imitatio  simalatioqae  virtatis. 
Cic.simalatione  (-  sous  1  appa- 
rence   ■.]  Parthici  belh.    çxs. 
etiuitam  specie  et  simMlatione. 
Ca-'S.  Faiistali  simalatione  [^en 
apparence  pour  F.  ']  gladiato- 
res    emptos     esse.     Cic.    legis 
agrariœ  simalatione.    Cic    ea- 
dcm  usas  simalatione  itineris. 
Cxs     agëre    cam    simalatione 
timoris.    Cies.    ita  res  agatar, 
lit  ne  simnlatio    qaidem  œqai- 
tatis  alla  adhibeatar.Cic.  sarn- 
mam    pradentiam    simalatio- 
ne .["    sous   les  apparences   »] 
stultitiœ    tegëre.    Cic.  juvenis 
longe  alias  ingénia,  qaam  ca- 
his      simalationem      indaerat 
f,  dont  il  avait  pris  l'apparen- 
ce  .].  Liv.);  sizaulacTum,  i,  1 
n.    Cic.    etc.     {es.:    simalacra] 
virtutis.  Cic.  belli.  Lacr.  _voy. 
bemduant)  ;  similitudo,  înis, 
t.  Css.  Cic.  Plin.  J.  (Voy.  sem- 
blant);     ostentatio,       onis 
(.  vaine    apparence  ■),_   f.  Cic. 
etc.  (opp.  à  veritas.    Cic.  dolo- 
ris.    Sen.);    nomen,  înis,  n. 
Cic.  Tac.  (ex.:  a  tais  obirerta- 
toribas  nomen  indactam   §.ctœ 
religionis.    ["    vos  détracteurs 
disent    que    c'est     une     vaine 
apparence  de  scrupule  =].   Cic. 
honesto    nomine    [-    sous    une 
honnête  apparence  >] .  Cic.  re- 
ges  nomine  magis  qaam  impi'- 
rio.  Nep.  sant    nomina  dacnm 
[.  ce   ne  sont    des    chefs  qu'en 
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apparence   ••].   Liv.);   umbra, 
se,    (•    vaine   apparence    ■),    f. 

Voy.        OMBRE,         FAUX-SEMDl.ANT, 

prétexte);       adurabratio, 
onis,  f.  Val.-Max.  (ex.:    bene- 
ticii.    Val.-Max.)  ;  vestigium, 
li,    n.  (Voy.    TRACE,    vestige); 
vanitas,  atis,  f.  Cic.  [ox.  ve- 
ritas vanitati  cedat.  Cic).  Gar- 
der   les   apparences,     decoram 
servàre.    Cic.    Pour  sauver    les 
— ,  propter  verecandiam.Cic  \\ 
(Loc.  adv.)  En  apparence,  spe- 
cie.   Cic    Liv.  (ex.:    specie   rei 
publics-    lapsi.    Cic.  specie,    at 
indatiœ    essent.    Liv.    opp.    à 
reapse.  Cic.  ou  à  ré.  Sen.).  sab 
specie.  Liv.  Curt.  per  speciem. 
Liv.    (ex.:    per  speciem   au-riiii 
(erendi.  Liv.} .  ad  speciem.  Cxs. 
Q.  Cic.    verbo.  Cic.    (ex.:   cam 
hoc    verbo    atqae    simalatione 
Apronio  [dat.],  rêvera  tibi  6b- 
jectam    esset.    Cic.    in   qaibas 
[civitatibas]  verbo  sant    liberi 
omnes.  Cic. 
apparent,    ente     (lat.    appa- 
rens.  Ov.    Qaint.),  adj.  Qui  se 
montre  aux  yeux.  Aspectabilis, 
e,  adj.  Cic   (Tim.,   h,   12).  Qai 
sab  ocalos  ou   aspectum  cadi,t, 
oai  sab  aspectam    venit.    Cic. 
(cf.  de  Oral,  II,  87,  .358).  Oca- 
lis  expositas  ou  sabjectas.  Cic. 
Hor.Voy.  visible.  Rendre  appa- 
rent, facere  at    {aliqaid)  oculis 
cerni  possit.  Cic  Au  soleil,  les 
étoiles cessentd'être  apparentes, 
in    sole    sidéra    ipsa  desinant 
cerni.  Qaint.    Les    traces  sont 
encore  apparentes,  vestigia  ré- 
manent. Cic.  Les  bourgeons  ne 
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sont      pas    encore      apparents 
gemmx     nondam    cerni   pas- 
sant.    Endroit  —,    conspectas 
locus.  Liv.  apertas    locas.  Cses. 
Traces      apparentes,     expressa 
vestigia.  Cic  Vous  voyez  assu- 
rément combien  tout  cela  sera 
plus  apparent  et  plus  éclatant, 
hiec  profecto  vides  qaanto  ex- 
pressiora  qaantoqae   illastrio- 
ra  fatura  sint.    Cic  Lettres  et 
ratures  apparentes,  litterœ  lita- 
rœqae   expressse.   Cic.    Au   fig. 
Qui  n'a  pas  de   fonctions  appa- 
rentes,   cix/ijs    qaid  sit   munas 
non  cerni  patest.    \\    (Par   ext.) 
Qui  attire    le   regard,   l'atten- 
tion.    Conspicuus,    a,    um, 
adj.  Cic.    etc.    (ex.:     conspicua 
domas.    Cic.    xdes  conspicase. 
Saet.  canspicai  viri  U_  person- 
nages apparents  •] .  Liv.)  ;   in- 
signis,  e,  adj.    Cic  Liv.  (ex.: 
insigniara  monamer)ta.  Liv.); 
insignitus,   a,   um,    p.   adj. 
Cato.  Cic  Liv.  Tac   (ex.:  ima- 
gines. Cic),  ^    Qui  se    présente 
à     l'esprit.    Evidens,    entis, 
adj.   Cic.  Liv.  Qaint.  (ex.:  evi- 
dentior    caasa    victoriss.    Liv. 
qaid  est  evidentius?  Cic.    evi- 
dentissimum     id    fait.    Liv.)  ; 
apertus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  simaltatespartimobscarx, 
partim  apertie.    Cic.)  ;    mani- 
festus,  a,  um,  adj.  Cic.  Liv. 


etc.  (ex.:  peccatum.  Cic.  res 
Tnanifestfe,  manifestée  et  apertœ. 
Cic  manifestum  atqae  deprc- 
hensam  scelas.  Cic).  1  Qui  pa- 
raît autre  qu'il  n'est.  Fallax, 
acis,  adj.  Cic  Inanis,  e,  adj. 
Cic.  Apparente  vertu,  simuiaiio 
virtatis.  Cic  Cacher  un  grand 
sons  sous  une  folie  app:u-onto, 
sammam  pradentiam  simala- 
tione staltitix  tegëre.  Cic. 
apparentage,  s.  m.  Le  fait 
d'être  apparenté.  Af^nitatis  con- 
janctio.  Cic. 

apparenter,  v.  tr.  Rendre  pa- 
rent par  alliance.  Af^nitate 
jangèrc  ou  conjungère.  Cic. 
Val.-Max.  Apparenté,  {cam  ali- 
quo)  vincaloaflinitatis  con^an- 
tas.  Cic.  S'apparenter,  affinitate 
sese  devinclre  {cam  aliqao). 
Cic  affmitatem  jangëre  {cam 
aliqao).  Liv.  .lastin.  Etre  appa- 
renté, affmitate  janctam  esse. 
Val.-Max.  conjanctam  esse. 
Nep.  aliqaem  sangaine  cantin- 
qëre.  Sen.  aliqaem  sangaine  ac 
génère  contingére.  Liv.  aliqaas 
propinqaitate  contingére.  Liv. 
aliqaem propinqaâ  cognatione 
contingére.  Cart. 
appariement  et  apparîment, 
s.  m.  Action  d'apparier,  d'as- 
sortir par  paire.  Compositio, 
onis,  f.  Cic.  (cf._  gladiatoram 
compositiones.  Cic.  [ep.,  II,  8, 

apparier,v.tr.  Comparer  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  Assortir  de  ma- 
nière à  former  un  couple.  Con- 
jangëre,  tr.  Cato.  Lacr.  (ex.  : 
boves,eqaos).  Copalâre,  tr.  Cic. 
ex.  :   c.  hominem    cam  belaâ. 
Cic).  Comparâre.  tr.  Plaat.Cic 
En  pari,  de  gladiateurs   :  coni- 
ponëre.  tr.  Cic.  Qaint.  \\  Assor- 
tir   de    manière    à    former    uu 
couple.  Voy.  accoupler. 
appariteur,   s.   m.   Garde   qui 
accompagnait    les    tribuns    du 
peuple.  Apparitor,  aris,  m.  Cic. 
Liv.  etc.  Fonction  d' — ,  appari- 
tia,  onis,  f.  Cic.  apparitara.  se, 
f.  Saet.  (gr.  9).  Remplir  les  fonc- 
tions   d'appariteur    auprès    de 
qqn,  alicai  apparëre.  Pompon. 
com.    Cic.    Il    Agent   subalterni 
d'un    décemvir,    d'un    préteur. 
Accensas,  i,   m.    Cic  ||  Appari- 
teur d'un  pontife.  Calator,  oris, 
m.  Saet.  Inscr.  Relatif  à  l'appa- 
riteur d'un  pontife.  Calatorias, 
a,  am,  adj.  Inscr.  \\  Appariteur 
d'un  marché.  Lixa,    se,  m.  Liv. 
Il    Appariteur    d'un    fonction- 
naire.    Officialis,    is,     m.    Jet. 
Spart.  Apal.  Inscr. 
apparition       (lat.      apparitio. 
Ecl  ),  s.  f.  Action  d'apparaître. 
Visio,  onis,  f.  Cic  (ex.  :  visio 
adventicia.     Cic.     au     plur.    : 
flaentes   visiones.  Cic.  [de  nat, 
deor.,  I,  109]);  adventus,  ûs. 
m.   Cic.   Liv.   etc.    (ex.  :   Voy. 
arrivée);  conspectus,  ûs,  m. 
Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  primo  statim 
conspecta  [•  à  sa  première  ap- 
parition ■].  Liv.  conspecta  suo 
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prœiiom  restitait  [•  son  ap- 
parition rétablit  le  combat  ■). 
/îl-.l;  ortus,  Ùs,  m.  Cic.  (ax.  : 
solis  et  lan^  reliqaoramqae  sir- 
deram  ortas  [pi.]-  Cic.  ortus 
tribanicise  poiestatis.  Cic); 
interventas,  ûs,  m.  Cœs. 
Cic.  Plm-  (ei.  "•  hominis. 
Cic.  lanx.  Plin.  noctis. 
Cses.''.  —  d'éclairs,  {algaram 
cortiscatio.  Jal.-Val.  ou  (abs.) 
corascatio,  onis,  (.  V'opisc.  — 
(par  intervalles),  intercursus, 
ÛS,  m.  Sen.  (ei.  :  (anaf.  5tfn. 
[beu.,  V,  6,  5].  noxhorrida  ac 
terribilis  intercarsa  laminis 
diri.  Sen.  [nat.  quœst.,  111,  27, 
101^.  L'apparition  subite  de 
soldats  en  embuscade,  exorti 
repente  insidiatores.  Liv.  Faire 
son  — ,  exoriri,  dép.  intr.  Cic. 
Liv.  L'—  d'un  livre,  editio, 
onis,  f.  Sen.  Qaint.  Tac.  (ex.  : 
editio  libri  Sen.  Qaint.  mata- 
rare  libri  hojos  editionem. 
Tac).  A  r —  de  la  fièvre,  cam 
(ebris  indpit.  Ceis.  1  (Spécial.) 
Le  fait  de  se  montrer  à  qqn 
sous  une  forme  visible  (en  pari, 
d'éire»  invisibles)  et  (par  oxt.) 
être  invisible  qui  apparaît  dans 
une  hallucination.  Visio, 
onis,  f.  Cic.  (moins  fréq.  que 
les  suiv.);  visum,  i,  n.  Cic. 
(ex.  :  xrisa  somnioram.  Cic 
perterritas  visis.  Cic);  visus. 
ùs,  m.  l'irg.  Liv.  (ex.  :  noctar- 
nas.  Liv.  hoc  visa  Ixtas.  Liv.); 
monstrum,  i,  n.  Cic.  (ex.  : 
monstra  atqae  portenta.  Cic 
monstro  extemtas.  Phœdr.); 
species,  ei,  f.  Liv.  (ex.  :  noc- 
tuma.  Liv.  consali  visa  species 
viri.  Liv.  species  et  ambrse  in- 
sontis  interempti  flii.  Liv.). 

apparoir,  v.  intr.  Se  montrer 
(arch.)  Voy.  ce  mot.  1  (T.  de 
droit.)  Se  montrer  vrai.  Il  ap- 
pert, liqaet.  Cic.  Qaint.  patet. 
Cic  Tac  Faire  —  de  sou  bon 
droit,  omnia  pro  sac  Jure 
agëre.  Ter.  jas  soum  declarâre 
Cic. 

appartement,  s.  m.  Partie  de 
la  maisou  à  usag-^  d'habitation. 
Conclave,  is,  n.  Cic.  Nep.  Mem- 
bram,  i,  n.  Lucr.  Cic.  Plin.  j. 
Les  chambras  et  les  apparte- 
ments de  cette  espèce,  cabicala 
et  ejas  modi  membra.  Cic.  (ad 
Q.  fr.,  III,  1,  1,  2).  —  d'hiver, 
hibemacalum,  i,  n.  Plin.  j.  (II, 
17,  7;  au  plur.  dans  Vitr.  [I,  â, 
A;  VII,  A,  ij).  —  réservé  aux 
hôtes,  hospitatia,  n.  pi.  Vitr. 
(VII,  10,  i).  —  des  hommes, 
andronitis,  tidit.  Ace.  tin  (iv- 
ôpuvt-'.çl,  f.  Vitr.  (VI,  10,  i.). 
GelL  (XVII,  21,  33).  —  des 
femmes, 3j/nôBceomet3j/nœciam, 
i  (y-jvoc.-/.=îov),  n.  Plaat.  Ter. 
Cic.  Isid.  gynseconitis,  tidie. 
Ace.  tir»  (-p-dixto/TTi;),  f.  Vitr. 
(VI,  10,  2).  Nep.  fprœf.  7). 

appartenance,  s.  f.  Le  fait 
d'appartenir  à  (^qn.  Propriam. 
Cic.  Faire  les  lois  est  de  1' —  de 
l'autorité  souveraine,  Jara  dare 
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regiie    aactoritatis   est.    1    Ce 
qui   appartient   à  un  domaine. 

Voy.    DÉPENDANCES. 

appartenant,  ante.  adj.  Qui 
ai^partient  à  qqn.  Proprias,  a, 
um,  ajj.  Cic. 

appartenir,  v.  intr.  Etre  la 
propriété  de  qqn. /4/icayas  esse. 
Cic  La  maison  m'appartient, 
domas  mea  est.  La  C-aule  ap- 
partient à  Arioviste,  Galtia  est 
AHovisti.  Cses.  A  qui  le  pouvoir 
appartenait  alors,  cajus  tam 
fasces  erant.  Cic.  —  aux  Rho- 
diens,  Rhodioram  esse.  Liv. 
Los  parties  de  la  Gaule  qui  ap- 
partenaient à  César,  partes 
Gallise  gaas  Csesar  possidebat. 
Cses.  —  à  la  Cour  par  la  paren- 
té ou  par  les  offices,  regiam  aat 
propinqaitate  aat  ministeriis 
contingêre.  Liv.  —  à  la  même 
famille,  ejasdem  generis  esse. 
liv.  —  à  qqn,  alicaj'as  esse.  Cic. 
J'appartiens  tout  entier  à  Pom- 
pée, totas  Pompcji  sam.  Cic. 
Qui  vous  appartient,  tans,  a, 
um,  ou  (selon  le  cas)  vester,  tra 
tram.  Plaat.  Ter.  Cic.  etc.  Ap- 
partenant à  qui  que  ce  soit,  cu- 
Jasiris  (gén.).  Cic.  Appartenant 
à  qui  ?  cajas  ?  Cic  Qui  appar- 
tient comme  bien  propre  ou 
exclusivement  à...  proprias. 
Cic.  Qui  appartient  à  la  com- 
munauté, qui  appartient  à  la 
fois  à  plusieurs  ou  à  tous,  com- 
manis.  Cic.  1  (Au  fîg.)  Etre  pro- 
pre à...,  propriam  esse.  Cic. 
Ce  n'est  pas  un  défaut  qui  ap- 
partienne à  la  vieillesse,  id  non 
propriam  est  senectalis  vitiam. 
Cic.  La  liberté  appartient  en 
propre  à  la  race  et  au  nom  Ro- 
main, libertas  propria  Romani 
et  generis  et  nominis.  Cic.  Im- 
pers. Il  appartient  à  qqn  do..., 
propriamest  alicuy'as(av.rinf.). 
Cic.  Il  vous  appartient  de..., 
foum  ivestram)  est  (avec  l'Inf.). 
Cic.  Il  appartient  à  un  roi  de... 
régis  est  (av.  l'Inf.).  Cic.  Il  ap- 
partient à  un  jeune  homme  do 
respecter  ses  aines,  est  adales- 
centis  majores  nata  vereri.  Cic. 
Il  vous  appartient  de  voir..., 
taam  est  vidëre.  Cic.  Iron.  Il 
appartient  bien  de  respecter  la 
loi  dans  une  mince  affaire, 
quand  on  ne  l'a  pas  fait  dans 
une  grande,  gai  (abl.  adv.)  con- 
venit  in  minore  negotio  legem 
tim,êre,  cam  eam,  in  majore 
neglexeris  ?  Sali.  1  (T.  de  droit.) 
Concerner.  Voy.  ce  mot.  Tous 
ceux  à  qui  il  appartiendra,  om- 
nes  ad  qaos  pertinebit.  Par  ext. 
La  science  des  biens  et  des 
maux  qui  seule  appartient  à  la 
philosophie,  sdentia  bonoram 
et  maloram  qase  sola  philoso- 
plâx  competit.  Sen.  ^  Faire 
partie  de  qqch.  £Js»e  alicajas 
rei.  Cic  Veuillez  me  dire  à  quel 
parti  vous  appartenez,  cajus 
partis  sitis,  vos  rogo.  Cic 
L'art  appartient  aux  objets  de 
la  connaissance,  ars  earum  re- 
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ram  est,  quie  sciuntur.  Cic. 
Bien  connaitre  tout  ce  qui  ap- 
partient à  un  sujet,  fenêre  quse 
sint  in  quaque  re.  Cic.  Il  ap- 
partient à  la  classe  des  honnêtes 
gens,  numeriitur  inter  honestos 
viros  ou  est  in  numéro  hones- 
toran\  viroram.  Cic.  Si  l'Asie 
n'appartenait  pas  à  notre 
royaume,  si  Asia  hoc  imperio 
non  teneretur.  Cic.  Pour  que 
les  hommes  appartiennent  à  la 
famille  des  dieux,  ut  homines 
deoram  agnatione  teneantar, 
Cic. 

appâts,  s.  m.  Aliment  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  ^  Pâture  destinée 
&  attirer  les  poissons  ou  les  oi- 
seaux, et  aa  fg.  amorce.  Voy. 
AMORCE  1  Au  plur.  Charmes  ex- 
térieurs (d'une  femme).  Faciès 
ei,  f.  Ov.  Forma,  œ,  f.  Ov. 

appâter,  v.  tr.  Donner  la  pâ- 
ture aux  oiseaux,  à  la  volaille. 
Cibàre,  tr.  Col.  ||  (Au  fig.)  Pour- 
voir grassement,  Opimâre,  tr. 
Col.  1  Amorcer.  Voy.  ce  mot. 

appauvrir,  v.  ir.  Rendre  pau- 
vre. .Id  paapertatem  ou  inopiam 
aliqaem  reaigére. Cio.egestatem 
alicai  afferre.  Cic  Etre  appau- 
vri, addaci  in  egestatem.  Sen. 
S' —  et  (arch.)  appauvrir  (intr.), 
paalatim  ad  inopiam  delabi. 
Ter.  —  un  terrain,  terram  ema- 
cerâre.  Plin.  emaciàre.  Col. 

appauvrisGement,  s.  m.  Ac- 
tion d'appauvrir;  état  de  ce  qui 
est  appauvri.  Paupertas,  âtis, 
f.  Cic.  Egestas,  atis,  f.  Cic. 
—  de  l'Etat,  paapertas publica. 
Liv. 

appeau,  s.  m.  .\ppol  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  Instrument  qui 
sert  à  imiter  la  cri  des  oiseaux 
qu'on  veut  prendre,  stipula,  se, 
f.  Virg.  y  (Par  ext.)  Oiseau  qui 
sert  d'appeau.  Ittex,  iicis,  f. 
Plaat.  (asin.,  2âl).1  (Fig.)  Ce 
qui  sert  à  attirer.  Voy.  amorce. 

appel,  s.  m.  Action  d'inviter 
qqn  à  venir  en  prononçant  son 
nom.  VocatUS  (usité  seul,  à 
l'Abl.  sing.),  m.  Cic  (ex.  :  ejas 
vocataveni.[c(.Cic  f  de  or.,  111, 
2]  meo,  tao,  suo,  aiicajus  vo- 
catu.  Cic  ne  s'emploie  pas  avec 
un  adjectif)  ;  vox,  vocis,  f. 
Ter.  Hor.  Liv.  Col.  (ex.  :  enim- 
vero  voce  est  opas  [•■  il  faut 
un  appel  •]  :  Nausistrata,  exil 
Ter.);  accitûs  (us.  seul,  à  l'Abl. 
sing.),  m.  Cic.  (ex.  :  magistra- 
tas  accitu  istius  evocantur.  Cic. 
ne  s'emploie  pas  avec  un  adjec- 
tif, sauf  avec  l'adj.  possessif 
[meo,  tao,  «uoj);  arcessitus 
(us.  8eul.àrAbl.sing.),m.f"iati<. 
Cic.  (ex.  :  tao  arcessitu.  Plaat. 
ipsias  rogata  arcessitaqae.  Cic. 
[nat.  deor.,  I,  17]).  Je  suis  venu, 
je  me  suis  rendu  à  son  appel, 
ab  eo  vocatas  ou  orcessitus  ou 
invitatus  veni.  Je  n'ai  pas  en- 
tendu son  appel,  vocantem  non 
audivi.  Tiens-toi  prêt  à  accou- 
rir à  mon  premier  appel,  itat» 
para  ut,  si  inclam^vero,  advo- 
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le>.   Cic.   Il  (Spée.)    Action    de 
nommer      successivoment       les 
membres  d'une  assemblée,  etc. 
Nomendalio.  onis,   f.    Q.  Cic. 
(pet.  cons.  Iil).Appol  du  Sénat, 
des   séaiteurs,    lectio   senatas, 
ienatorum.  Liv.    Faire    l'appel 
du  Sénat,  senatam  légère.  Cic. 
Liv.  recitare  senatam.  Cic.  Liv. 
Ce  fut  le  premier  dont  le  cen- 
seur   fit    l'appel   dans   le  sénat, 
princeps    in   senata  lectas  est. 
Liv.  Faire  1' —    des  centurions, 
centariones  nominatim  appel- 
lâre.  Cses.  Faire  1'—  des  jeunes 
soldats,   nominatim  citare  ja- 
niores.   Liv.   Faire  1' —  des  es- 
claves, servos  per  nomina  citâ- 
Pts  ou  nomina  servoram  citâre 
ou    servos    nominatim  citâre. 
Liv.   Manquer  à  1'—,    non  res- 
pondêre.  Cic.  ad  nomina  non 
respondêre.     Lu:     (Ouverture 
d'un  procès)  par  l'appel  des  té- 
moins,   contestatio    titis.    Gaj. 
(inst.,  III,  180l.  Jet.  Il  (Par  anal.) 
Action  d'inviter  à  venir  en  fai- 
sant   un    signal.     Sonner    V — 
classico    vocâre.   Liv.    classico 
convocâre.  Liv.  1   Action  d'in- 
viter à  venir.  Vocatio,  onis,  t. 
Catall.  Voy.  invitation.  —  aux 
armes,  evocatio,  onis,  f.    Cor- 
ni(.  (rhet..  III,   3).  —  général, 
ad  rem  pablicam  de^endendam 
popali  aniversi  evocatio.  Cor- 
ni(.    Action    de  faire   —    à   la 
foi  jurée,  testatio,  onis,  f.  Liv. 
(VIII,  6,  3   :    fœderam    rapto- 
ram).  Faire  —  à  la  pitié,  à  la 
bonne    foi    de    qqn,     alicajas 
misericordiam    fidem,    implo- 
râre.   Cic.   Faire  —   à   la   mé- 
moire   d'Heraclite,    memoriam 
Heracliti  implorâre.  Cic.  Faire 
— au  témoignage  de,aliqaem  tes- 
tem  facëre,  testâri  ou  invocàre 
Cic.  Voy.  IMPLORER,  et  invoquer. 
—  à   des   amis  ou   à  des  juris- 
consultes,   advocatio,    onis,    f. 
Cic.  (advocationem  postalare, 
petëre  ou  dare,  conseqai).  \\  Ap- 
pel aucombat,proi'Oca(io,  onis, 
f.   Vell.    Plin.    Répondre   à  un 
appel,  ex  provocatione   dimi- 
câre.  Plin.  1  Appel  (en  justice). 
Appellatio,onis,  f.   Cic.  etc. 
(ex.  :    tribanoram  ['■    aux  tri- 
huns  "].  Cic.  ad  populam.  Plin. 
at  omnes  appellationes  a  jadi- 
cibus  ad  senatam  [ierent.Saet.); 
vocatio,    onis,   f.    Varr.  ap. 
Gell.  (Xm,  13,  il  ;  -  droit  d'ap- 
pel »,  ib.,  XIII,  lâ,  h;  6);  pro- 
■vocatio,    onis,   f.    Cic.  Liv. 
Val.-Max.  Sen.  (ex.  :  provoca- 
tio  ad  populam.  Cic  Val.-Max. 
provocatio  adversas  rnagistra- 
tas   ad  popuXum    [»    appel   au 
peuple  d'une   décision  des  ma- 
gistrats ••].  Liv.  appellafio  pro- 
vocatioqae  adversas  injariam. 
Liv  provocatione  certâre.   Vet. 
lex    ap.  Liv.   dare  populo  jus 
provocationis  adversus  consa- 
les.  Liv.  provocationem  inter- 
ponëre    [<■    interjeter  appel   ■■]. 
Jet.    eit  provocatio   [-    il  y  a 
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place  pour  un  appel  ■].  Liv. 
mapistratas  sine  provocatione 
[•  magistrat  dont  la  juridiction 
est  sans  appel-.].  Liv.  pœna  si- 
ne provocatione  [-  peine  sans 
appel  ••].  Cic.  D'—  appcllato- 
nas,  a,am,  adj.  Jet.  Délais  d' — 
appellatoria  tempora.  Ulp. 
(dig.,  XLIX,  5,  5).  Faire  —, 
provocâre,  intr.  Cic.  Liv.  Voy. 

APPELER. 

appelant,  ante,  adj.  Qui  ap- 
pelle d'un  jugement.  Voy. 
APPELER.  Il  Subst.  m.  L'appi- 
lant,  appellator,  oris,  m.  Jet.  1 
Oiseau  qui  sert  d'appeau.  Voy. 

APPEAU. 

appeler,    v.  tr.   Inviter  qqn  à 
venir   on  prononçant  son  nom 
oa  en    faisant   un  signal.  Ap- 
pellàre,    tr.   Cœs.    Cic.    Sali. 
etc.    (ex.  :  appellare    aliqaem. 
Cses.    nomine    ou     nominatim 
aliqaem  appellare.  Cees.  anam 
qnemqae    nominans    appellat. 
Sali.)  ;  vocâre,   tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :    aliqaem   nominatim.  vo- 
câre.   Cic.  aliqaem   in  contio- 
nem.  Cic.  senatam  ou  m  sena- 
tam, in  cariam.  Liv.  ad  con- 
silium.  Liv.     aliquem    aaxilio 
[dat.].    Tac.    au  fig.  :    qao   res 
vocasset.     Liv.)  ;      advocàre 
('   appeler  à  soi    •,   «  appeler 
auprès    de...  •    •  appeler  à  son 
aide   •),   tr.    Plaut.     Cic.    etc. 
(ex.  :  aliqaem.    Plaut.  aliqaem 
in  consiliam.  Cic.  popalam  in 
contionem.     Liv.    aliqueni    in 
aaxiliam.     Tac.    popalam    ad 
contionem.       Liv.        advocàre 
[abs.]    ad    obsignandam.    Cic. 
ad   contionem.   Liv.    par    ext. 
fig.    licet    [à  éviter]    omnes    in 
hoc  vires  suas  natara  advocet. 
Sen.  aliqaid  in  tatelam  secari- 
tatis  sus^.  Vell.  desiderâre  ira- 
cundiam  advocatam.  Cic.  ad- 
hibêre     oculos     advocatos      et 
artem      advocatam     sensibus. 
Cic.  Pour  •■  appeler  un  ami  à  son 
aide  dans  un  procès  ■,  voy.  as- 
sistance,  RECOURIR,   invoquer)  ; 
convocâre  ('    appeler  ensem- 
ble •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pisca- 
tores    ad    se.     Cic.  _  prœfectos 
equitum    ad    concilium.    Cœs. 
milites    ad    contionem.    Saet. 
classico    contionem.    Sen.    ou 
classico    ad    contionem.    Liv. 
pullos  sollicite  [en  pari,  d'une 
poule] .  CoL)  ;  e  vocâre  (' appeler 
au  dehors,  appeler  à   soi,  faire 
sortir  en  appelant  »),  tr.  Plaut. 
Ter.    Cses.    Cic.   Liv.  (ex.  :  ali- 
quemecuriâ.  Liv.  aliqaem  foras. 
Ter.  gabernatorem  a  navi  hue, 
Plaat.  mercatores   undique  ad 
se.  Cses.    aliqaem.    litteris.  Cic. 
evocare  deos  ['  appeler  au  de- 
hors     les      dieux      protecteurs 
d'une    ville     qu'on    assiège    », 
.  les   prier   d'en  sortir    =1.  Liv. 
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ad  se  ['  appeler  qqn  auprès 
de  soi  >,  en  pari,  d'un  supé- 
rieur à  un  inférieur,  »  le  faire 
venir    '].  Cic.    Liv.  cf.  evocàre 


aliqaem  ad  collnqalam.  Liv.)  , 
invocàre,    tr.  Enn.   Cic.  Liv. 
Sen.    rh.   (ex.  :    aliqaem.   Enn. 
aliqaem    advocatam   ad   com- 
munem  imperatnram  fortanam 
defendendam.  Cic.  deos  testes. 
Liv.  deos   in  aaxiliam.    Qaint. 
i^oy.    INVOQUER     le    part,    passé 
ne  doit  pas  être  confondu  avec 
invocatas    [do  in  et  de    voco], 
•  sans  être  appelé  ».  Cic.  Csci. 
ap.  Cic.)  ;   provocâre  (•   ap- 
peler dehors,  près  do  soi  "),  tr. 
Ter.  Phxdr.  (ex.  :  caidam  ser- 
valo    m,andant   at    ad  se  pro- 
vocet  Simonidem..  Phœdr.  pro- 
vocâre Pamphilam   cantatam. 
Ter.  aliqaem  ad  pagnam.  Cic. 
voy.     provoquer)  ;    revocâre 
(=     appeler,       inviter      à     son 
tour    ■>),   tr.  Cic.    Phœdr.  (ex.  : 
istam,  non  fere   quisqaam  vo- 
cabat,    nec    miram,    qai    non 
revocataras    esset.    Cic.    revo- 
câre vulpem.    Phœdr)  ;   sevo- 
câre    ('    appeler   à   l'écart    -), 
tr.   Cass.    Cic.     (ex.  :    sevocâre 
aliqaem.   Cic  ;    citare   ('  faire 
l'appel    »),    tr.  Cic.    Liv.    (Voy. 
APPEL)  ;    clazaare.    tr.   Plaat. 
(ex.  :  clamare  janitorem  [••  ap- 
peler le  portier  à,  grands  cris  ■]. 
Plaut.  eu    dehors   de  cette   ex- 
pression,   la  tournure  est   poé- 
tique"! ;  conclamâre  (-  appeler 
en  criant  »,  •■  appeler  trois  fois 
un  mort  au  moment  de  l'ense- 
velir   ',  t.   consacré),    tr.   Virg. 
Liv.  etc.  (ex.  :  conclamâre  saos. 
Liv.  [IV,  UQ,  3])  ;  exclamâre 
(•    appeler    en    criant     »),    tr. 
Plaat.  Anton,  ap.  Cic.  (mot  de 
la  langue  familière,  ex.  :  excla- 
mâre    axorem.    taam.    Plaat. 
Ciceronem.    Anton,    ap.  Cic.)  ; 
inclamâre     {-     appeler     en 
criant  ',  ■   appeler  à  l'aide,  au 
secours    •),    tr.    Cic.    etc.    (ex.  : 
aliqaem  nomine.  Liv.  comitem 
suam     semel    et    sœpias.    Cic. 
aliqaem    acriter.    Plaat.     ali- 
qaem  m,agna   voce.    Liv.    del- 
phinus    inclamatus     a    puero. 
Plin.  nomen  alicajas.  Cxi.  ap. 
Quint,  nemo  inclamavit  patro- 
noram.  Cic.  ita  te  para,  ut,  si 
inclamavero,     advoles.    Cic.)  ; 
implorâre  («  appeler  en  pleu- 
rant '),   tr.    Cic.    (ex.  :    nomen 
filii.  Cic.  [in  Verr.,  Il,  5,  120]). 
^  Inviter  à  venir.   Accîre,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :    haruspices   ex 
Etruria.    Cic.    fabros    undique 
ex    Etrariâ.    Liv.     aliqaem    a 
Benevento.  Liv.  parentes  spon- 
samqae  ab  dom,o.  Liv.  aliqaem 
domum,   in    cariam.    Saet.    in 
Hirpinos.   Liv.    aliquem  ad  re- 
gnandam     Romam      Cavibus. 
Cic.  aliqaem  ad  eam  rem  con- 
saltandam     ex    Etruriâ.    Liv. 
aliquem   in    regnum   Romam. 
Liv.  aliqaem  in  consiliam.  Liv. 
mortem  lœtas   accivit.    Flor.)  ; 
arcessëre,  tr.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.  :  arcessatar   (aher.    Plaat. 
arcessëre  Sicalos.    Cic.    Oabi- 
nium.  Sali,  patrem.  Liv.  auxi- 
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liam.  Sc.H.  integroi  pro  saaciis 
Sali.  Germanos  mercede.   Cse$ 
litteris     arcessiti     sait.     Lii-. 
prxtoris      arcessitas      nantie. 
Cic.   undiqae    prxsidia.    Sali. 
[voy.    rappeler],    aliqaem    ad 
rtm    dii-inam.    Ter.     aliqaem 
dotnam.  Ter.   aliqaem  ad   se. 
Ter.  Cic.)  ;  caiâre  (t.  de  droit 
relig.,   •  convoquer  •,    •  appe- 
ler   »),    tr.   Formai,    vet.    ap. 
Varr.  Qaint.  Macr.  yi%.  :  calare 
in    Capitolium   plebem.   Macr. 
calare   comitia   U    appeler   les 
comices  à   délibérer    sur    cer- 
taines   affaires    religieuses    >]. 
Labeo    ap.    Gell.  [cf.    Cic,    p. 
Sest.      75])  ;    ciére,    tr.   Liv. 
etc.    (ex.  :    aliqaem    ad   arma. 
Liv,  ab  altimis  sabsidiis  cietar 
miles.    Liv.    aliqaem   ciére    ad 
pagnam.    Vell.)  ;  exciére,  tr. 
Plaat.   Liv.   Qaint.    (ex.  :   aii- 
quem  foras,  ante  œdes.  Plaat. 
artifices  «  Grsecia.  Cart.  prin- 
cipes    colonise     Romam.    Liv. 
nuntio   excitas    [«    appelé   par 
qqn  chargé  do  lui  dire  que...  -] 
dao    javenes   eam    desiderâre. 
Qaint.  omniam  civitatam  vires. 
Tac.    Romanos    ad    aaxiliam 
arbis   obsessse.   Liv.)  ;   citàre, 
tr.  Cic.  Liv.    etc.    (ex.  :   patres 
in    cariam.    Liv.    senatum    in 
foram.    Liv.    postqaan    citati 
patres  non  conveniebant.  Liv. 
voy.    convoquer)  ;    conciiàre, 
tr.  Cses.  Liv.  (ex.  :  maltis  atrin- 
qae  interfectis  majorem   mal- 
iitadinem     armatoram.    Cxs. 
omnem  j'aventatem  saam.  Liv. 
servos  e.v  omnibas  vicis.  Cic.)  ; 
excitâre,     tr.     Liv.     Phœdr. 
(ox.  :  clamore  excitatam  prsesi- 
diam  Romanoram.   Liv.i  ;  re- 
citâre  (-   appeler,    faira   l'ap- 
pel -.1,  tr.  Cic.  Liv.  (voy.  appel); 
evocàre  (»    appeler   sous    les 
drapeaux    .),    tr.    Cses.    (ex.  : 
centariones.    Cses.).     Par    ext. 
fig.  —   l'attention   do   qqn   sur 
qqch.     aliqaem    de    aliqaa    re 
admonâre.    Cic.    Voy.    atten- 
tion.    Ce    spectacle     appelait 
l'attention    générale,    in   qaod 
apectacalam    omniam    mentes 
erant  intentse.   Cses.   —  on  té- 
moignage, testàri,  dép.  tr.  Cic, 
{cives.  Cic.  omnes  deos.  Cir.)  ; 
testificâri,    dép.    tr.    Cœl.    ap. 
Cic.     (ex.  :    deos    hominesqae. 
Csel.   ap,  Cic).  Appeler  do  ses 
vœux,  expectâre,    tr.  Cic.  Voy. 
ATTENDRE.  {|   Kéclamer.  Voy.  ce 
mot.   Il  Appeler  un  mal  (sur  la 
tét4  de   qqii).     Detestari,  dép. 
ir.  Liv.   Plin.  j.  (ex.  :  pericala 
in  alicajas  capui.  Liv.  deoram 
iram  in  capat  infelicis  paeri. 
Plin.    /.).     Il      Désigner     qqn 
comme    appelé    à    qqch.    Voy. 
DÉSIGNER,    RÉSERVER.    —   qqn     à 
partager,    aliqaem    in    partem 
vocare.  Cic.  —  qqn  à  partager 
le   butin,    aliqaem    vocâre    in 
partem  prsedîs.    Liv.  —  qqn  à 
rendre    ses    comptes,    aliqaem 
vocare  adralioncmreddendam. 
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Qaint.  Appelé  à  de  plus  hautes 
destinées,  ad  majora  genitas. 
6Vn.  T  Appeler  en  justice.  Vo- 
câre. tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem in  j'as.  Cic.  Liv.  in  jadi- 
ciam.  Cic.  vocat  te  dictator. 
Liv.  vocâre  aliqaem  ad  jodi- 
cem.  Quinf.)  ;  appellàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ox.  :  aliqaem.  Cic. 
etc.  aliqaem  in  aliqaâ  re.  Liv. 
etc.  aliqucnx  stapri  cjosâ.  l'ci/.- 
Max.  aliqaem,  at...  [et  lo 
Subj.).  Nep.  [AU.,  8,  3].  Liv. 
[X.XIV,  D,  10])  ;  arcessëre,  tr. 
Cic.  etc.  :  aliqacn\  Judicio, 
nomine  ou  crimine  alirajiis 
rei.  Cic.  aliqaem  magis  invi- 
dioso  crimine  qaam  vero 
[»  appoler  qqn  à  répondre 
d'une  accusation  dictée  par  la 
haine  plutôt  que  fondée  -]. 
Cic.  aliqaem  judicio  capilis 
["  appeler  qqn  à  répondre  d'une 
accusation  capitale  •>].  Cic. 
voy.  accuser)  ;  citàre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  citer).  T  Appeler 
d'une  juridiction  à  une  autre. 
Appellàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
appellàre  prxtorem  [-  en  ap- 
peler au  prétour  •].  Cic.  tri- 
banos.  Liv.  a  prxtore  tribunes 
[•  du  préteur  aux  tribuns  ■■]. 
Cic.  SI  qais  appellavisset  de 
œstimatione  et  de  solationibas 
qucC  per  arbitram  fièrent.  Cœs. 
in  eo  prœtor  appellatar.  Cic. 
une  construction  comme  ap- 
pellàre ad  aliqaem  n'appar- 
tient qu'à  la  latinité  impériale); 
provocàre,  tr.  Cic.  Liv.  (au 
temps  de  la  république  signifie 
•  en  appeler  au  peuple  »,  ox.  : 
provoco,  Liv.  provocàre  ad 
popalam.  Cic.  provocàre  a 
daamviris  [•  on  appeler  au 
peuple  d'une  décision  des 
duumvirs  i].Liv.;  au  temps  do 
l'empire,  «en  appeler  d'une  ju- 
ridiction infér.  à  une  jur.  su- 
per. -,  ox.  :  pr.  ad  competentem 
jadicem  et  ab  eo  ad  principem. 
Jet.  provocàre  adversas  sen- 
tentiam.  Jet.  provocandi  aaxi- 
liam  perdëre  [■•  perdre  le 
recours  à  l'appel  ■•].  Jet.).  \\  . 
(Par  ext.)  lin  appeler  à  Caton, 
ad  Catonem  provocàre.  Cic. 
1  Désigner  une  personne  ou 
une  chose  par  le  nom  qu'on  lui 
donne.  Appellàre,  tr.  Ter. 
Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
patrem,  parentem.  Ter.  Liv. 
etc.  aliqaem,  sapientem.  Cic. 
aliquem  regcnx.  Cic.  etc.  licto- 
rem  a  Uganda.  Varr.  ab  ejas 
nomine  Thcssalia  appellatar. 
Vell.  Peripatetici  philosopld 
olim  propter  eximiam  roram 
maximaram  scientiama  Grrecis 
politici  pkilosophi  appellati. 
Cic.  [.S'cipio]  Africanas  ob 
egregiam  victoriam  de  Ilanni- 
balePœnisqae  appellatar. Liv.); 
vocâre,  tr.  Uses.  etc.  (ox.  : 
oppidam  vocani,  Cœs.  aliqaid 
alio  nomine.  Cic.  fr.  ad  spe- 
Iseam,  quod  vacant  [•  comme 
on  l'appelle    .].   Liv,  œdificia, 
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qase  mapalia  illi  vacant.  Sali 
au  pass.  :  vocor  [•  je  m'ap- 
pelle .].  Ter.  qai  ioc<"iri;  .' 
[-  comment    t'appellj-t-on  7  • 

•  comment  t'app^Ues-tu  ?  '1. 
7'tT.  Taarini  vocantur  de 
flavio,  qai  propter  (luit.  Cato. 
rar.  la  forme  pron.  :  Hrattios- 
qae  se  c.v  nomine  malii'ris  vn- 
caverant.  Justin.  rX.MlI.l,  li\); 
vocitàre  (-  appeler  souvent  -, 

•  avoir  l'habitude  d'appeler  ■), 
tr.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ubi 
cenabant  cenacalam  vocitabant. 
Varr.  nostri  qaidem  omnes 
reges  vocitaverunt,  qai...  Cir. 
qaivivam  eam  tyrannam  voci- 
tarant.  Nep.  au  pass.:  sant  qui 
Tiberim  priscam  nomen  Lati- 
nam  Albalam  vacitatam  litteris 
tradiderant.  Varr.  pi'oditor 
Servias  Romanas  vocitatus 
est.  Liv.  ab  eo  verbo  Neapolis 
illaram  Novapolis  ab  antiqais 
nostris  vocitata.  Varr.)  ;  no- 
minàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  res 
at  omnes  sais  certis  a  propriis 
vocahulis  nominarentar.  Cic. 
id  gênas...  ab  asu  suo  saltas 
notninarant.  Varr.  nominato: 
Tatienses  [tribus]  a  Tatio. 
Varr.  ab  Aristippo  Cyrenaici 
philosophi  nominati.  Cic.  hcinc 
illi  ISâav  appellabant  jatn  a 
Platane  ita  nominatam.  Cic. 
amor  ex  qao  amicitia  est  no- 
minata.  Cic.  arbem  Romalas  «s 
suo  nomine  Romam  jassit  nO' 
minari  [-  voulut  que  de  son 
nom  la  ville  s'a'ppaliU  Rome  '], 
Cic.  [Rop.,  Il,  V,  12].  Voy. 
[Tenir  son]  nom  [de].  Le  mot 
signifie  aussi  •  appeler  par  son 
nom  ",  ox.  :  qais  me  nominat  ? 
Plaat,  Mercariam  Mgyptii 
nefas  habent  nominàre.  Cœs. 
ad  flamen  Sabim,  qaod  sapra 
nominavimas.  Cœs.  qaem  ho- 
noris caasà  namino.  Cic.)  ; 
nuncupàre,  tr.  Cic.  Plin. 
Sact.  (ex.  :  aliqaid  nomine 
dai.  Cic.  mensem  e  sao  no- 
mine. Saet.)  ;  ciamâre  («ap- 
peler on  criant  '),  tr.  Cic.  Cart. 
otc.  (ex.  :  clamàre  Dai'eam 
adhac  regem.  Cart.  aliqaem 
farem.  Hor.  aliqaos  ingcnaos 
honestasqae.  Petr.  au  pass.: 
ab  eis,  qaos  deserit,  insanas 
imperitas  temerarinsqae  cla- 
mabitar.  Cic.  ap.  Aag.)  ;  cla- 
mitare  {•  appeler  souvent  en 
criant  »),  tr.  Ter.  Ascon.  Tac. 
{(i\.:aliqaem  sycophantam.  Ter. 
eam,  modo  consulem,  modo 
dictatorem.  Ascon.);  compel- 
làre  («  appeler  qqn  par  son 
nom  "),  tr.  Cornif.  Liv.  (ox.: 
aliqaem  nominatim.  Cornif. 
nomine.  Liv.  voy.  intekpeller; 
lo  mot  signifie  aussi  «  appeler 
d'un  ton  offensant»,  ox.:  ali- 
qaem, fralricidam.  impiamqae. 
Nep.  aliqaem  pro  canctaiora 
segnem.  Liv.  gîadiatores  Sam- 
nitium  nomine.  Liv.)  ;  dicâro, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  arbis  qai 
7.jx>.o;      Grxce    dicitar.     Cic. 
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fiom  tam  eo  verbo  [hostis] 
peregrinum  dicebant.  Varr. 
equidem  me  Cœsaris  militem 
dici  volai.  Ca;s.).  Jo  m'appelle, 
mihi  nomen  est...  (dans  Cicé- 
rou  le  nom  propre  est  régul. 
au  nominatif,  l'emploi  du  da- 
tif est  considéré  comme  un  ar- 
chaïsme, le  génitif  ne  se  trouve 
qu'à  partir  do  Vellejus  Pater- 
culus,  emploi  qu'il  ne  faut 
pas  confondre  avec  celui-ci  : 
[Sali,  hist.,  1,  75:  cai  nomen 
oblivionis  condiJerant];  dans 
cet  exemple  le  génitif  est  ex- 
plicatif, cf.  en  fr.  •  le  nom 
d'oubli  •  pour  «  le  mot  ou- 
bli •). 

appeleur,  s.  m.  Oiseau  qui 
sert  d'appeau.  Voy.  appeau. 
appellatil,  ive,  adj.  Qui  sert 
à  dénommer  les  individus  d'une 
espèce.  Appellativas,  a,  um, 
ac!].  àramm.  Nom  —,  appella- 
tivam  nomen  (opp.  à  nomen 
propriam).  Charis. 
appellation,  s.  f.  Nom  qu'on 
donne  àqqn,  à  qqch.  AppeJia- 
tio,  ônis.  f.  die.  Vell.  \op. 
(ex.:  inanis.  Cic.  imperatoria. 
Vell.  aliqaempatris  appellatio- 
ne  salatare.  Vop.  Plur.  regnm 
appellationes.  Cic.  ignobilesac 
barbarx  appellationes.  Plin.)  ; 
DUBCupatio,  onis,  f-  Col. 
Apal.  (à  éviter)  ;  nomen.  mis, 
n.  (voy.  NOM,  titre)  ;  titulus, 
i  («  appellation  honorifique  ^), 
m.  Cic.  (voy.  titre).  *(  Manie- 
ra de  prononcer  les  lettres  de 
l'alphabet.  Appellatio,  onis,  f. 
cJ.  (B.  C,  II,  2S,  2).  1  iT.  de 
dr.)  Acte  par  lequel  ou  inter- 
jette appel  d'un  jugement. 
Appellatio  (tribanoram).  Liv. 
Provocatio  [ad  populam).  Liv. 

voy.     APPEL. 

appendice,  s.  m.  Partie  qui 
tient  à  une  chose  et  lui  sert  de 
prolongement.  Appendix,  îcis, 
f.  Plin.  Apal.  Additamentam, 
i,  n.  Cic.  Apal.  Papin.  dig.  || 
(Au  fig.)  Documents  placés  à  la 
fin  d'un  livra.  Qaod  additur 
(ou  adjicitar),  additum  (ou  ad- 
jectam)  est,  addendam  (ou  ad- 
jiciendam]  est.  Le  mot  addita- 
mentam doit  être  évité. 
appendicule,  s.  rn.  Petit  ap- 
pendice. Appendicala,  se,  f. 
Cic.  (Rab.  Post.  8). 
appendre  (lat.  appendêre. 
Apic.  Csl.-Aar.),    v.    tr.   Voy. 

SUSPENDRE. 

appentis,  s.  m.  Toit  appuyé  à 
un  mur  à  sa  partie  supérieure 
et  reposant  sur  des  poteaux  à 
sa  partie  inférieure.  Subgran- 
diam.  H,  n.  Vitr.  Javolen.  dig. 
sabgranda,  se,  f.  Varr.  Vitr. 
Plin.  Edict.  prstor.  ap.  Ulp. 
Porticas,  as,  f.  Col.  (IX,  7,  h  ; 
U,  \U). 

appesantir.  Rendre  lourd  à 
porter.  Aggravâre,  tr.  Liv. 
(voy.  ai-ourdir).  Appesanti,  e, 
gravis,  e,  adj.  Cic.  Liv.  Prœ- 
gravii,  e,  adj.  Ov.  Tac.  Appe- 
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santl  par  l'âge,  setate  gravis. 
Liv.  ou  (Sihs).  gravis.  Liv.  Yeux 
appesantis,  graves  oculi.  Cic. 
Appesanti  par  lo  vin,  vino  gra- 
vatas.  Liv.  langaidas.  Cic. 
S'appesantir  (devenir  plus  pe- 
sant), ingravescêre,  intr.  Cic. 
L'âge  qui  s'appesantit,  œtas 
ingravescens .  Cic.  Tandis  que 
la  fatigue  extrême  qui  résulte 
dero.\ercïce  appesantit  le  corps, 
le  travail  allège  l'esprit  au 
contraire,  et  corpora  qaidem 
exercitationum  defatigatione 
ingravescant,  animi  aatem 
exercitando  levantur.  Cic. 
(sen.  36).  Le  joug  des  Romains 
s'appesantissait  tous  les  jours 
sur  les  nations,  Romanoram 
jagam  gravias  in  dies  gentibas 
(iebat.  S'appesantir  sur  (un  su- 
jet), morâri  in  aliqaa  re.  Cic. 
cominorâri,  habitâre,  hterêrein 
aliqaa  re.  Cf.  Cic.  (de  or.,  II, 
292). 

appesantissement,  s.  ^  m. 
Action  d'appesantir  oo  de  s'ap- 
pesantir. Ne  peut  guère  se  tra- 
duire que  par  une  périphrase. 
Voy.  appesantir,  lourdeur, 
POIDS,  pesanteur.  Il  Etat  de  ce 
qui  est  appesanti.  Gravi'ias, 
êJis,  t.  Cic.  (ex.:  in  sensibas 
ipsias  aliqaa  forte  graintas 
atqae  tarditas.  Cic.  gravitas 
corporis.  Cic.  linguœ.  Cic.  gra- 
vitas senilis.    Ov.   [met.,    VII, 

;i78]). 

appétence,  s.  f.  Instinct  qui 
porte  l'être  vers  ce  qui  doit  sa- 
tisfaire ses  penchants  naturels. 
Appetentia,  x,  f.  Plin,  (ex.: 
ciboram.  Plin.).  Motas  animi 
appetentis.  Cic.  (Tusc,  111,17). 

Voy.    DÉSIR,  ENVIE. 

appéter,  v.  tr.  Tendre  vers  ce 
qui  satisfait  les  penchants  na- 
turels (arch.).  Appetére,  tr. 
Cic.  Liv.  voy.  se  porter  vers, 
désirer. 

appétibilité  (lat.  post.  appeti- 
bilitas),  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
6.vcito  l'appétence.  Id  quod  ap- 
petendam.  est. 

appétissant,  ante,  adj.  Qui 
met  en  appétit.  Qaod  avidita- 
tem  e.rcitat,  incitât  ou  facit. 
Plin.  Mets — ,  galae irritamenta. 
Sali.  Tac.  cappedia,  oram,  n. 
pi.  Plaat.  Plat  —,  catillana 
patina.  Apic.  {h,  135).  ||  (Au 
fig.).  Bellas,  a,  um,  adj.  P/aaf. 
delicatas,  a,  am,  adj.  Cic. 

appétit,  s.  m.  Tendance  de 
l'être  vers  ce  qui  satisfait  ses 
besoins.  Appetitus,  ûs,  m. 
Cic.  (ex.:  appstitas,_  qaœ  est 
ôp[jLTi  Grxce.  Cic.  bestiis  aatem. 
et  sensam  et  motam  dédit,  et 
cum  qaodam,  appetita  accessam 
ad  res  salutares,  a  pesti[eris 
recessam.  :  hoc  homini  amplias, 
quod  addidit  rationem,  qaa  re- 
gerentar  animi  appetitus  ;  qui 
tum  remitterentar.  tam  conti- 
nerentar.  Cic.  [nat.  door.,  II, 
la,  3U].  appetitus  volaptatis. 
Cic.);  appetitlo,  onis,  f.  Cic. 
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(ex.:  nam.  aliter   appetilio-ean\ 
enim   volamas    esse  opiiTiv    — 
qaa  ad  agendam  impellimur  et 
id  appetimas  qaod  est    visum, 
moveri  non  potest.   Cic.  [Ac, 
II,  8,  iU].  pr3etereanullam po- 
test esse    animal,   in  nuo   non 
et    appetitio    sit    et  declinatio 
nataralis.     Cic]  ;     aviditas, 
aiis,  f.    Cic.   etc.  (voy.    dé=iii 
[instinctif  et  impatient]). — phy- 
sique,   capiditas,   atis,   f.   Cic. 
(voy.     désir)  ;    libido,    inis, 
f.  Cic.  Tac.  (Voy.  besoin   [na- 
turel], envie).  Avoir  des  appé- 
tits     sensuels,      concupiscére, 
intr.  Tac.   ||   (Par  ext.)  A  l'ap- 
pétit de  qqch.  [c.-à-d.  par  dé- 
sir de  qqch.l,  alicuj'as  rei  ca- 
piditate.    Cic.    A    1'—   de   qqn, 
c.-à-d.  à  son    gré.    Voy.    gré. 
Dormir    de   tout  son    —,  dor- 
miendi   aviditatem    explêre.  1 
Désir    naturel  de  manger  et  de 
boire.  Famés,  is,  f.  Cic.  {ex.: 
ci6i  condimentum  esse  famem. 
Cic.  famem  explêre  [•  manger 
à  son  appétit  "].  Cic).  On  peut 
aussi    employer     des    périphr. 
ex.:  cibi    capiditas.   Cic.  capi- 
ditas edendi.  Fest.   cibi  avidi- 
tas. Plin.  ciboram  appetentia. 
Plin.  Trop  grand  appétit,  eda- 
citas,  atis,  f.  Plaat.  Cic.  Man- 
que d'— ,  cibi  (astidium.    Cic. 
Avoir  de  1'—,  cibum    appetére. 
Cic.  J'ai  de  1' — ,  mihi    cibi  ca- 
piditas est.  Qui   a  de  1'—,  cibi 
(ou  edendi)  appetens.  Cic.  Gell. 
Avoir  bon  — ,  de   I' — ,  manger 
avec  — ,  libenter  cenâre  ou  11- 
benter  cibam,  samêre.   Cic.   Je 
n'ai  pas  — ,  mihi  cibi  capiditas 
non  est.  Je  n'ai  plus    d' — ,  ci- 
bam fastidio.  Col.  Je  n'ai  plus 
d' — ,  (mon  —  est  satisfait;,  sa- 
tiatas  sam  ou  cibi  satietate  te- 
neor.  Donner  de  1'—,  cifci  cnni- 
ditatem,  excitâre,   appetentiam 
cibi  facëre,  prœstâre  ou  invita- 
re.  Plin.  Le  vin  donne  de  1' — , 
cibi  appetentia  invitatar  vino. 
Plin.  Couper  1'—,   cibam  im- 
pedire.  Cic.  Se  mettre  en  appé- 
tit par   la  promenade,  famem 
ambalando       obsonâre.      Cic. 
(Tusc,  V,  97).   Se  remettre  en 
— ,    aviditatem.  cibi   appetendi 
revocâre.  Cic.  Rendre  1' — ,  cibi 
cupiditatem  reddére.  Cic.   L'— 
revient,  capiditas  cibi  revertit. 
J'apporte  au    dîner   un    excel- 
lent  — ,   integram    famem   ad 
cenam  affero.   Plaat.  esuriens 
ad  cenam,  venîo.   Ter.    Au  fig. 
Bien  des  choses  me  mettent  en 
appétit,      malta      stomachum 
meam      sollicitant.      Plin.  J. 
L'Etna  te  met  en  — ,  jEtna  tibi 
salivammovet.Sen.  ||  (Parext.) 
Ce  qui  excite  l'appétit  (arch.). 
Qaod  cibi  aviditatem  facit. 
appétitif,  ive,  adj.  Qui  tend  à 
la  satisfaction    des   besoini   de 
l'être.  Appetitivtts,  a,  am,  adj. 
Eccl. 

appétition,    s.    f.    Action    de 
l'être  qui  tend  vers  ce  qui  peut 
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satisfaire  sas  besoins.  AppetUio, 
onis,  (.  Cic.  (t.  pli  il.). 

•ppiétrir,  v.  tr.  Readre  piètre 
larcli.l.  Voy.  piètre. 

applaudir,  v.  intr.  et  tr.  Bat- 
cro  des  mains  àqqn  ou  àqqcli. 
en  «igné  de  vive  approbation. 
ApplBudére,  intr.  Plaut. 
Valij.  (mot  de  la  langue  fami- 
lière qui  s'emploie  surt.  absol.); 
plAudêre,  intr.  Plaut.  Cic. 
Uor.  etc.  .ex.-  manas  in  plaa- 
dendo  consamëre.  Cic.  clare 
plaudëre  ou  clare plaadëre  ma- 
nibas.  Plaat.  stantes  plaude- 
bant['  ils  se  tenaient  debout 
et  applaudissaient  '].  Cic.  qui 
Carioni  stantes  plauserant. 
Cic.  impers.:  haie  ita  plausam 
est,  ut  [av.  le  Subj.].  Cic.\  ; 
plausum  dare  [alicui  ou  ali- 
cai  rei'.  Cic.  [ad  Q.  fr.,  III,  1, 
3])  —  qqch.  applaudère  et  ap- 
probâre  alit/md.  Cic.^  (Au  fia.). 
Témoigner  une  vive  approba- 
tion. Plaudere,  intr.  cic. 
Hor.  Tac.  lex.:  pi.  ingeniis  se- 
paltis.  Hor.  versibas  a/icii/us. 
Ov.  plaudo  ineptiis  meis.  Tac. 
dial.  diis  Itominibasqae  plan- 
dsntibus.  i.'ic.  plaadëre  sibi 
U  s'applaudir  soi-même  ']. 
Hor.  Plin.J.);  /avère,  ('  ap- 
plaudir [au  théâtre]-);  intr. 
Hor  Liv.  Ov.  Plin.  [on.:  alicui. 
Liv.  equo.  Ov.  panno.  Plin. 
absol.  turba  (aventium.  Hor. 
clamor  qaalis  ex  insperato  fa- 
ventiam  esse  solet.  Liv.).  Voy. 
APPLAiDiSïEMENT.  Côlui  qui  ap- 
plaudit au  théâtre, faator,  oris, 
m.  Plaat.  Hor.  Saet.  ^  S'ap- 
plaudir, c'-d-d.  se  féliciter. 
Gnudére.  intr.  Cic.  (ex.:  gaa- 
deo  [-  je  m'en  applaudis  »]. 
Cic.)  ;  gratulàri  sibi  (ex.: 
gratulor  milii.  Cic.  [ep.,  III,  II, 
21.  Absol.  pratalor.  Ov.  [ars 
am.,  III,  12Si.  ■■iaet.  [Tib.  60]). 

applaudissement,  s.  m.  Bat- 
tement de  mains  en  témoiana- 
ge  d'approbation.  Plausus, 
ûs,  m.  Cic.  {c\.:  accipjreplau- 
sam.  Cic.  captâre plaasus.  Cic. 
a  maltitudine  maximoclamore 
atqiie  plausa  in  rostris  collo- 
câri.  Cic.  comprimitar  plaasas 
ipS'i  admiratione.  Cic.  idqae 
{reqaentissimo  theatro  incre- 
dibili  clamore  et  plaasa  com- 
probatum  est.  Cic.  quibas  a 
canrto  consessu  plaasas  est 
mal'iplex  datas.  Cic.  nunqaam 
desiderâre  plaasam.  Cic.  tan- 
tas  plaasas  excitatas  est,  at... 
Cic.  plaasas  et  clamores  mo- 
vêre.  Cic.  Csesar  cam  venisset 
mortao  plaasa.  Cic.  nec  plan- 
lum  nec  lacram  qaœrëre.  Cic . 
plaasus  in  fœdissimâ  causa 
qaxrëre.  Cic.  alicajus  rei  plaa- 
sam petére.  Quint,  plaasas  eo 
prsemissas  est,  quia...  Cic.).  1 
(Au  fig.)  Témoignage  de  vive 
approbation.  Plausus,  ûs,  m. 
Cic.  (nx.:  ex  tota  ista  sabs- 
eriptxono  rnmorem  querndam  et 
plausam   popalarem    qaserëre. 
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Cic.  ejas  indomitos  atqae  ef- 
frenatos  furores  plaasa  suc 
prosequi.  Cic.)  ;  assensus,  ûs, 
m.  Cic.  (voy.  ASSENTriiuNT)  ; 
signiGcatio,  odïs,  (.  Cic. 
[ex.:  s.  omnium  [•  appl.  uni- 
versel •  ].  Cic.  signijicatione 
florëre.  Cic.  au  plur.  Cic.  [ad 
Q.  fr.,  I,  1,  li,  §  AS].  Liv. 
[XXXI,  15,  S]);  favor,  oris, 
m.  Cic.  Liv.  Ov.  Quint.  Suet. 
(ex.:  cum  efiam  in  panegyricis 
petatur  aadientiam  favor  [«ou 
sollicite  les  applaudissements*]. 
Qaint.)  ;  laus,  laudis,  (.  Cic. 
etc.  (voy.  approbation).  Soule- 
ver les  —  dos  auditeurs,  cla- 
mores coronœ  (acéré  ou  exci- 
tare.  Cic. 

applaudisseur,  s.  m.  Celui 
qui  applaudit.  Platuor,  oris, 
m.  Hor.  Plin.J. 

applicable,  adj.  Susceptible 
d'être  appliqué.  Qui  quse, 
qaod)  adiiibêri  potest.  On  peut 
aussi  se  servir  d'un  des  verbes 
addère,  adjicère,  adjangëre, 
admovêre,  etc.  voy.  les  syn.  à 
l'art.  APPLIQUER.  Fig.  Cette  pa- 
role est  applicable  à  qqn,  hoc 
dictum  in  aliqaem  cadU.  Cic. 

voy.    APPLIQUER. 

application,  s.  f.  Action  de 
poser  une  chose  sur  une  autre 
de  manière  à  ce  qu'elle  la  re- 
couvre et  y  adhère.  Illitas, 
Abl.  u,  m.  Plin.  Inductio,  onis, 
f.  Pall.  (I,  15).  Litura,  as  (••  ap- 
plication d'un  enduit,  d'un 
corps  Gras,  d'une  couleur  •  ,  f . 
Col.  (IV,  SA,  6).  —  d'un  crépi, 
arenatio,  onis,  f.  V'itr.  (VII,  3, 
9).  —  de  cire  et  d'huile  sur  le 
marbre,  circamliiio,  onis,  f. 
Sen.  (ep.,  86,  6j.  Plin.  (X.VXV, 
(133).  —  d'un  enduit,  crasta, 
se,  f.  Sen.  Plin.  Couvrir  d'une 
application  de...,  illinëre,  tr. 
voy.  APPLIQUER.  —  (d'un  remè- 
de;, appositas,  ûs,  m.  l'arr. 
(ex.:  app.  [application  d'un  re- 
mède -;  ad  vitem.  Varr.).  ap- 
positio,  onis,[.  Csel.-Aar.  (ex.: 
app.  cacarbitse,  hiradinam. 
Cœl.-Aar.  au  plur.:  apposi- 
tiones  cataplasmatam..  Ca'l.- 
Aur.  adhibitio,  onis,  l.  Mart. 
Cap.  Marc.  Emp.  (ex.:  cucur- 
bitaram).  —  de  ventouses,  ca- 
curbitatio,  onis,  f.  Csel.-Aar. 
—  d'un  Piîmède  par  friction, 
linitus,  ûs,  m.  Plin.  (XX,  118j. 
Il  (Méton).  La  chose  appliquée. 
Crasta,  se,    f.    Cic.   Sen.  Plin. 

(voy.       INCRUSTATION,  REVÊTE- 

me.nt).  Emblema,  atis,  n.  Varr. 
(voy.  [pièce  de]  rapport).  Re- 
couvrir d'une  —  (quelconque), 
crustâre,  tr.  Plin.  Voy.  enduit. 
î  (Au  fig.)  Action  do  faire  por- 
ter sur  qqn  ou  qqch.  une  ac- 
tion, un  effort.  Accommodatio, 
onis,  f.  (alicajas  rei  ad  ali- 
quid.  Cornif.  Ci:.).  —  d'une 
amende,  multx  irrogatio.  Cic. 
Faire  àqqn  1' —  d'une  amende, 
d'une  peine,  alicai  muitam, 
prxnam  irrogâre.  Cic.  Faire  1' — 
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d'un  mot  à  une  personne,  : 
une  chose,  dietam  (verbum 
etc.)  transferre  in  aliqaem  oi 
in  aiiquid.  Cic.  Faire  1' —  d'un 
somme  à  une  dépense,  pecu 
niam  in  aiiquid  impendërr 
Cic.  in  aliqaù  re  pecaniam  cot 
locûre.  Cic.  samptum  in  ren 
insumëre.  Cic.  |{  Applicatioi 
(opp.  à  théorie).  Usas,  as,  m 
Cic.  Usas  atqae exercitatio.  Cic 
Et  il  n'y  a  pas  un  seul  an 
dont  on  puisse  dire  que  toutes 
les  applications  possibles  soni 
enseignées  par  le  maître,  neqa 
est  omnino  ars  ulla  in  qu. 
omnia  quse  illa  arte  effici  pos- 
sint  a  doctore  tradantar.  Cic. 
(de  Or.,  Il,  16,60).  voy.  prati- 
que. Il  Application  de  l'esprit 
activité,  zèle,  travail.  Atten 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  animi 
Cic.  voy.  attention)  ;  conten- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  animi 
[opp.  à  relaxatio  animi].  Cic 
labor  corporis  atqae  contenlif 
animi.  Cic.  tanta  adhibebatui 
a  nobis  contentio.  Cic.)  ;  dili 
gentia,  se,  f.  Cic.  (ex.:  di7i- 
gentia  samma.  Cxs.  Cic.  ina- 
nis.  Qaint.  diligentia  inalii^aa 
re.  Cic.  Qaint.  Plin.  j.  dili- 
gentia adhibità.  Cic.  indastria 
et  diligentia.  Cic.  diligentia 
indastriaque.  Cic.  cara  ati/ar 
diligentia.  Cic.  voy.  soin,  em- 
pressement, zèle);  industria, 
se,  (.  Cic.  (voy.  activité,  tra- 
vail, zèle)  ;  studium,  îi,  n. 
Cic.  (ex.:  veri  rcpcriendi.  Cic. 
discendi  [•  à  l'étude  •].  Cic. 
omne  studium  ad  aiiquid  con- 
ferre.  Cic.  voy.  ardeur,  zèle). 
Avec  — ,  attente,  adv.  Cic.  at- 
tenta animo.  Cic.  sedalo.  Liv. 
sladiosë,  adv.  Cic.  enixo  stu- 
dio. Liv. 

applique,  s.  f.  Action  d'appli- 
quer et  (mèton.)  pièce  appli- 
quée. Voy.  application. 

appliquer,  v.  tr.  Poser  une 
chose  sur  une  autre  de  manière 
à  CB  qu'olleyadhèroetla  recou- 
vre. Applicàre  (•  mettre  sur 
ou  contre,  mettre  en  contact 
avec,  faire  adhérer  »),  tr.  Cass. 
Liv.  Saet.  (ex.:  sadariam  ad 
os.  Saet.scalasmœnibus.Cart.); 
addère,  tr.  Liv.  Saet.  (ex.: 
aibum  in  vestimentam.  Liv. 
venenam,  in  plagam.  Saet.)  ; 
adbibére,  tr.  Plaut.  Cic.Gell. 
(ex.:  tibias  ados.  Gell.)  ;  ad- 
movêre, tr.  Cic.  Cels.  etc. 
(ex.:  fascicalam  ad  nares.  Cic. 
cacarbitalam  [•  une  ventou- 
se •  ]  occipitio,  sab  mento,  cir- 
ca  fances.Cels.  venis  candens 
ferrum.  Cels.  fomenta  cor pori. 
Cart.  macroncm  gladii  m.a- 
millse.  VelL.  pluribas  locis 
aurem.  Liv.  voy.  approcher 
mettre  a  ou  sur)  ;  aptâre 
(-  adapter,  ajuster  •),  tr. 
Cels.  (ex.:  os  cw-urbitalse  cor- 
pori.  Cels.);  linëre  (•  appli- 
quer une  matière  grasse 
sur...  ■>).  tr.  Ov.  (med.  fac.  81; 
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voy.  enduire)  ;  circaznlinère 
{.    étondro    un  vernis,    etc.  au- 
tour de  ",  appliquer  sur  '),  tr. 
Ov.    Col.    fliri.    (ex.:    ah'jaid 
valneribas.    IHin.    aliqaid  ali- 
uaà    rs.    Cùl.    voy.     enduire)  ; 
illinére  ('  appliquer  un  corps 
gras     et    par     ext.     appliquer 
sur  '),  tr.  Ilor.  Cels.  Sen.  (ex.- 
vcalis  nigra  coUyria.  Hur.cre- 
tam     fiiiularein  corpori.   Cel$. 
adarentiaex  oleo.  [»  de  l'iiuile 
surdos  brûlures  •]  Cels.  si  mal- 
t:im  aari  tecto    gaoqae  ejos  il- 
linUiir.    Sen.    voy.     enduire); 
Sgëre  ("  fî.xer,  assujettir,  atta- 
i-lier  '),    tr.    Cic.    Virg.     (vov. 
attacher);  imponëre  (t.    de 
méd.),    tr.     Cels.   (ex.:    Çibulas 
i/ulnéri.  Cels.  spongiam  valne- 
ri.  Cels.  medicamentam.    Cels. 
apta  dolori  medicamina  [poét.]. 
Dict.];  imprimère  (-  appuyer 
sur,  appliquer  sur   =),  tr.  Cels. 
Plin.    etc.    (ex.:    radix    ephe- 
meri    cavis     et    exesis    dentl- 
has  imprimitur.  l'Un,  in  caria 
daas  tabalas  parieti  imprimè- 
re. Plin.  os  cacarbitalœ  corpo- 
ri  aptare  et   imprimère.    Cels. 
litteras  qaoqae,  qaas  in  Earo- 
pam    mitteret,     veteris    anali 
gemma   obsignabat,    ils,   qaas 
in  Asiam  scriberef,  Darei  ana- 
las  imprimebatar.  Cart.  [régul. 
il    faudrait    imprimera    in    et 
i'Abl.;  le  datif  u'est  correct  que 
si    imprimère   est   pris    fiyuré- 
ment]);  incoquére    {'   appli- 
quer sur   qqcli.    uu  métal  lou- 
du    '),    tr.    Plin.    (ex.:    albam 
plambam  œreis  operibas  inco- 
qaëre.  Plin.    incoqaêre  argen- 
tam    [•    appliquer    un    enduit 
d'argent  >].  Plin.);  incTUStâ- 
re  («  appliquer  un  enduit,  un 
revêtement  -),  tr.  Varr.  Justin. 
(ex.:  ollamsapâ  et  farre.  Varr. 
[R.  R.,  m,  U,  1].  totam  mace- 
riam  lapide  aut  tectorio  [-  de 
la  pierre  ou    du  stuc  ••].    Varr. 
(R.  R.,  III,  15,   1].  materia  in- 
crustatar      alumine.      Justin. 
rXXXVI,    3,     7]);    inducére 
[<.  appliquer  un  enduit,  un  re- 
vêtement  sur  '),  tr.   Cic.  Cœs. 
Plin.  (ex.:    indacëre  tectoriam 
['  appliquer  un  revêtement  en 
Btuc  »].  Cic.  coria   saper  late- 
res  [•    des   peaux   sur   les  bri- 
ques »].  Cses.  colorem  pictarœ 
[«    une  couche    de  peinture  sur 
un  tableau  '].  Plin.  auram  li- 
gna.  Plin.   [le   datif  est  poét., 
la    constr.   classique    est    celle 
qu'indique    l'exemple    de    Cé- 
sar]); iDUngére  (<•    appliquer 
un  Uniment  ■■),  tr.   Varr.  Hor. 
(ex.  :  ocalos.  Varr.  Hor.  ocalos 
medicamentis,  m.elle.  Cels.  oca- 
los collyrio.   Scrib.   Valg.  abs. 
qaater    quinqaiesve.     Scrib.)  ; 
ûfûcëre  {-  appliquer  une  nou- 
vellecouciiesur  une  ancienne-), 
tr.    Fest.    (ex.  :   proprio  colori 
novam.    Paul,    ex   Fest.    [112, 
6]).  Appliquer   sous,  subdére, 
tr.    Cic.    (voy.    mettre    [sous]. 
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PLACER  [sous])  ;  subjicére,  tr. 
Cic.   Mep.    Plin.   (voy.   mettre 
[sous],   PLACER   [sous]).  —  sur. 
supersternére,   tr.   Liv.  Col. 
(ox.  :  puvimenta    testacea    sa- 
pcrsternantar.  Col.  [I,  6,  13J)  ; 
saperinsternêre,  ir.  Liv.  (ex.  : 
tabulas      saperinstravit.     Liv. 
[XXX,    10,    S]  ;    voy.     étendre 
[dessus])  ;    supertègére,      tr. 
Col.  (ex.  :    vasa  cong'ista  cal- 
morum  et  (rondiam   [«   appli- 
quer sur  les   vases    une   couclie 
do    chaume  et   de   feuillage  »], 
Col.)  ;  superponëre,   tr.  Sen. 
Col.  Plin.  j.   Saet    (ex,  :   uni.o- 
nes   inter  se  ^anganlar    et  in- 
super alii  biniS  saperponantar. 
Sen.    opercalam   arcalœ.    Col. 
t.  de  méd.  :    Cels.    Plin.)  ;  SU- 
perimponëre,   tr.   Liv.   (ex,  : 
saxam  ingens  machina.    Liv.). 
—   (avec  violence);   inûigëre, 
tr,  Cic.    etc.  (ex.  :    alicai  secu- 
rim  [-    un   coup    de    hache   ■], 
Cic.  alicai  plagam.   Cic);  im- 
piDgëre,  tr,   Plaat.  (ex.  :  pa- 
gnu-m   in  os.    Plaut.].    S' —    à, 
convenire,  intr.  Plaut.  Cic. 
(voy.  s'adapter).   S'—   l'un  sur 
l'autre,  coire,  intr.  Cels.   etc. 
(ex.  :    si    palpebra;  dormientis 
non  coeant.  Cels.  labris  coean- 
tibus.      Qaint.).    1    (Au     fig.). 
Faire  porter  sur  qqn   ou  qqch. 
une  action,  un  effort.  Accom- 
modàre  {•  appliquer  ses  soins 
à    -),    tr.    Plin.    Qaint.    Saet. 
(ex.  :  caram  pratis.  Qaint.  non- 
nallam    operam    his     stadiis. 
Qaint.  lapis  dentifriciis  accom- 
modatar.    Plin.  se  ou  anlmam 
alicai  rei.   Saet.)  ;    adbibère, 
tr.    Cic.     etc.     (ex.  :    adhibete 
animos.  Cic.  adkibêre   diligen- 
tiam.    Cic.    ad    considerandas 
res   et  tempus    et   ddlgantiam. 
Cic.    in   hoc    om,nem    diligen- 
tiam.  Cic.    morbis    carationes. 
Cic.  ad  omnes  res  prudentiam. 
Cic.    [ad  Att.,    XII,  i,  °2])  ;  ifl- 
bibère,     tr.    Cic.     Liv.    (ex.  : 
damnum    [-    une    amende    •]. 
Liv.  supplicia  alicai.  Cic.  impe- 
rium  in  deditos  [-  appliquer  à 
des    peuples     soumis    tous    les 
droits    de    la    souveraineté  -]. 
Liv.  im,periam  [-  ses  pouvoirs  ■]. 
Liv.)  ;     admovére,     tr.    Cic. 
(e.x.  :  m.entes   suas,   non  solam. 
aures,    ad   haraspicam    voces. 
Cic.)  ;   adjicëre,    tr.  Ter.  Liv. 
Ov.  (ex.  :  animam  ad  aliqaem. 
Ter.  ad  aliqaid.   Liv.  animam 
alicai  rei.   Liv.)  ;  adjungère, 
tr.  Ter.  Cic.  (ex.  :  hue  animum 
adj'angas  taam.  Ter.    animam 
ad    aliqaod    stadiam.     Ter.)  ; 
animadvertëre  (■  appliquer 
sou    esprit    "),     tr.    Ter.    Cic. 
(Voy.   remarquer)  ;   appellère 
(•      appliquer     son    esprit     »), 
tr.    Ter.    Cic.    (ax.    :     animam 
ad   scribendam,.   Ter.    mentem 
ad   philosophiam.    Cic);    ap- 
plicàre,    tr.    Ter.    Cic.    Hor. 
(ex.  :     animam     ad      fragem. 
Plaat.     animam   segrotam    ad 
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deteriorem     partem.     Ter.    se 
animas    applicat    et    adjungit 
ad  aliqaid.    Cic.   applicatas  ad 
rem.  Cic.  se  ad  stadiam  masi- 
cam.  Ter.    se  ad    cloqaentiam. 
Cic.  se  ad   scribendam    histo- 
riam.     Cic)  ;     asserëre,     tr. 
Plin.  j.  (ex.  :   asserëre  se   sta- 
diis.   Plin.   J.    [rare])  ;    collo- 
câre  ("  employer,  consacrer  >), 
tr.    Cic.    etc.    (ex.  :   adulescen- 
tiam  suam  in  amore  atqae  vo- 
luptatibas.    Cic.     omne    saam 
stadiam  in  doctrinà  et  sapien- 
tiâ.  Cic.  totam  se   collocâre  in 
aliqaà    re.    Cic.    totam     se    in 
cognilione     et     scientia.     Cic. 
totam  se  in  optimo  vitas    statu 
exqairendo.    Cic)  ;    coDferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pecaniam  ad 
bene^centiam  liberalitatemqae. 
Cic.   prsedas   ac    manabias    in 
arbis  ornam.enta.  Cic.  conferre 
animam   saam.    Ter.  animam 
hac.     Tec.    omnes    suas    curas 
cogitationesque  in    rem  pabli- 
cam.    Cic.    caram    ad  philoso- 
pliiam,.  Cic.  plarimam   operse, 
stadii,    diligentia',    laboris    ad 
conficiendam  reditam  alicajus. 
Cic.)  ;    contendère,    tr,    Cic. 
etc.  (ex,  :  onas  dignam,  in  quo 
omnes    nervos    ietatis    indus- 
trixque      mese      contenderem. 
Cic.)  ;    intendére,     or.     (voy. 
[faire]    attention    [à])  ;    ver- 
îëre,   tr.   Cic.    Tac.    (ex.  :     ex 
illa  pecania   magnam  partem 
ad  se  ["  à  ses  dépanses  person- 
nelles   "].    Cic.     pecaniam    in 
saos  asus.    Jet.  pecaniam  ma- 
taam    in   rem.    alicajas.    Jet.)  ; 
advertére,   tr.  Cic.  (ex.  ;  ani- 
m,am.  Ter.  Cic.  comme  anim,ad- 
vertere,  voy.    ci-dossus)  ;   con- 
vertère,    tr.     Cic.    Tac.    etc. 
(ex.  :  animos    imperitoram    ad 
deorum  caltam,  a  vitse  pravita- 
£e[" rendre  les  ignorants  appli- 
qués à  la  religion  en  les  détour- 
nant d'une  mauvaise  vie  '>].Cic. 
omne    ingeniam    ac    stadiam 
stium  ad  causas  agendas.  Tac. 
animam    ad    urbana    negotia. 
Liv  .  animam.   ad    publicam   a 
privata  caram.  Liv.  omne  sta- 
diam curamque  ad   hanc  scri- 
bendi   operam.    Cic.    oninia  in 
bellam  consilia.  Curt.)  ;  dare, 
tr.  Cic    Col.  (ex.  :  dare  aliqaem 
in    qaœstionem     [-    appliquer 
qqn    à  la  question    •>].    Cornif. 
dare  aliqaem  in  craciatum.  Cic. 
voy.   question.)  ;    dedère,    tr. 
Liv.  etc.    (ex.  :  animam  sacris. 
Liv.  'au    part,    passé    deditus, 
ex.  :  lanse  dedita  [•    appliquée 
au  travail  de   la    laine  »].  Liv. 
deditas     litteris.     Cic,    litteris 
omnibus    a    paeritiâ    deditus. 
Cic.    deditas  litteris    ac  studio 
doctrinse.    Cic.   studio  littera- 
ram  deditas.  Cic.)  ;  eniti,  dép. 
intr,    Cic.    etc.    (ex.  :    eniti    et 
contendère    {•    s'appliquer    de 
toutes  ses   forces    »]    at   [av.  le 
Subj,]...  Cic.    eniti   et   ef^cëre, 
ut...    [av.   le  Subj,].   Cic.   pa- 
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gnare  et  eniti,  ne  'avac  la  Subj.]-  i 
Cic.  avec    l'Ace.   qualiT.  :  guod 
guidem  eerte  enitar.  Cic.  qaod 
ut  enitjrv    cont<.nt!aS'^ae.    Cic. 
voy.  s'efforcer   ;  exercére,  tr. 
Liv.    Jet.  ^da^i    cert.    eipreis. 
consacr..    ex.  :    iotcère    irritas 
actiones...      legnm      confcstim 
exercèri.  Liv.     exey^endas  esse 
Uges  ['  qu'il  fallait    appliquer 
I»i    lois    •]   respondit   et   atro- 
âssime  ejcercuit.  Saet.)  ;  inji- 
cère,     tr.    Cic.     (ex.  :     alicai 
nomen     cajaspiam.    Cic.).     || 
S'appliquer.     Attendère,     tr. 
Cic.  etc.    (voy.    [faire]    atten- 
tion ;  au  part,   paisé,  attentas, 
•  applique  •,  ex.  :  attentas  ani- 
mas. Ter.  Cic.)  ;  contendère, 
intr.   Cic.   Cses.    etc.    (ex.  :    id 
sibi     contendendam...     existi- 
mabat.    Cxs.  06    eam   cau^am 
contendi,    at    plara    diceri:m. 
Cic.     contende,    goseso,    atqae 
élabora,  at...  Cic.   capidissime 
contendère,  at...  Cic.  voy.  s'ef^ 
forcer,     [donner    ses]     soi.ss'i  ; 
convertere  se  ou  converti, 
passif-moyea.     Cic.    etc.    ve.\.  : 
convertere   se  ad  p)tilosophos. 
Cic.   se    ad   otium   pacemqae. 
Cic.    totam  se  ad  alicujus  vo- 
lantatem  natumqae  [•  s'appli- 
quer à  obéir  en    tout  à  qqn  ■]. 
Cic.)  ;    dedére    se.    Cic.    etc. 
(ex.  :  se  doctrinal.  Cic.  litteris. 
Cic.  te  cUtioribtu   stadiis  arti- 
basqae.    Plin.    i.)  ;    dare    se. 
Cic.   Nep.   etc.   (ex.  :  se    histo- 
riée. Cic.  se  haie  generi  littera^ 
ram.  Cic.  dare  in  eam  exerci- 
tationem  ita   se  stadiose,  at... 
Cic.  se  ad  docendam.  Cic.  voy. 
CE  co.nsacrer)  ;  elstboràre  (•  se 
donner  de  la    peine,  faire  tous 
ses  efforts    •),    intr.    Cic.     voy. 
PEi.NE,     effort)  ;     evigilàr'e, 
intr.  Cic.  (ex.  :  etsi  nobis  evi- 
gilatam    (ère  est    [•  bien    que 
nous  nous  y  soyons  sans  doute 
assez  appliqués  •].  Cic.  [do  Re- 
publ.    III,     U\)  ;    iDcnmbére 
(•  s'appliquer  avec  ardeur  à  •), 
intr.  Cic.  Qaint.    (ex.  :  hoc  in- 
cambat    orator.    Quint,    quo- 
camqae   incabait   orator.    Cic. 
in  caasam,  in  id  stadiam.  Cic. 
omni  studio  ad  id  bellam.  Cic. 
et  aninûs  et  opibas  ad  id  bel- 
lam. Cic.  ad   salatem    rci  pa- 
blicse.    Cic.    voy.    [donner    ses] 
toi.Ns  [à],  SE  dévouer)  ;  inser- 
vire,   intr.  Cic.  (ex.  :    ariihas. 
Cic.    ineptas     rei.     Vat.     Max. 
voy.      s'occlpbr}  ;      insistére 
(•     poursuivre    une    entreprise, 
se    livrer  tout   entier  à,  s'atta- 
cher    à    J,    intr.    et    (qqf.)    tr. 
Plaat.  Cic.    etc.  (ex.  :    lofas  et 
mente  et  animo    in  bellam  in- 
sista.    Cses.      rationem     belli. 
des.    insiste    hoc     negotiam. 
Cic.   ei   rei.    Liv.)  ;    laborâre 
{•    se    donner    de   la    peine  •), 
intr.    Cic.    etc.    (voy.    peine)  ; 
operàri,  intr.  //or.  Tac.  (voy. 
travailler)   ;     studére,     intr. 
Ctet.  Cic.  oie.   (ex.  :  sacripciis. 
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agricattarx.  Cies.  litterif,  op- 
timis  disciplinis  atqae  artibas. 
Cic.  illi  arti.  Cic.  patrimonio 
aagendc.  Cross,  or.  fr.  jari  ac 
legibas  cognoscendis.  Cic.  anam 
studêre,  hoc  unum  stadfre. 
Cic.  Uor.  eadem  omnia  [•  à 
tout  égalonuent  •].  Ter.  péri 
stadebam  doctior.  Cic.  [L:el., 
1,  1],  illis  gralam  se  lideri 
stadet.  Cic.  [CIT.,  II,  SO,  70])  ; 
versàri,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  soraidà  arte.  Cic.  ita 
in  omnibus  ingeniiis  arlibus, 
ut...  Cic.  in  rébus  iisdem. 
Quint,  voy.  s'occuper  de). 
Qui  s'applique,  qui  est  appli- 
qué, diligens,  p.  adj.  Cic.  at- 
tentus.a,  um,  udj.  Cic.  voy.  at- 
tentif, ATTENTION,  zèle  OtZÉLÉ. 
1  1-mployor,  mettre  en  prati- 
que. Voy.  EUPLOÏKR  et  PRATI- 
QUE. Il  S'appliquer.  Voy.  s'em- 
PLoi-ER  ^  Ti'ansporter  à  qqn  ce 
qui  est  dit  d'un  autre.  Ac- 
commodàre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
fabulas  poetaram  ad  ca  qam 
Jicinius  accommodare.  Cic]  ; 
transferre,  tr.  Cic.  (ex.  :  cri- 
men  in  aliquem.  Cic.  de(ini- 
tionem  in  aliam  rem.  Cic.)  ; 
traducère,  tr.  Cic.  (ox.  :  /lanc 
rationem  ad  id  gênas.  Cic).  || 
S'appliquer,  c.-à-d.  convenir  à. 
Cadére,  intr.  Cic.  (ex.:  non 
cadit  in  hos  moret,  non  in  hanc 
hominemista  suspicio.  Cic.hoc 
verbum,  hoc  nomen  cadit 
in  aliquem,  Cic.  voy.  s'accor- 
der) ;  quadràre,  intr.  Cic. 
Quint,  (ex.  :  omnia  in  istam 
mulierem  qaadràre  apte  [■  ex- 
actement •]  videntur.  Cic. 
visum  est  hoc  mihi  ad  multa 
qaadràre.  Cic).  Qui  s'applique 
à  tout,  perpetuus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  jus.  Cic.  edic- 
tum,.  Cic.  Jet.  qasestio.  Cic. 
[de  or.,  I,  126].  nec  id  i/aidem 
perpetaum  est.  [•  ce  n'est  pas 
une  règle  qui  s'applique  à  tous 
les  cas  •].  Cels. 
appoint,  s.  m.  Somme  qui 
solde  un  compte.  Accessio, 
onia,  t.  Cic.  \\  Monnaie  qui 
complète  un  paiement.  Nam- 
muli,  orum,  m.  pi.  Cic.  || 
(Au  fis-)  Uu  —  de  mensonges, 
mendacioram  accessio.  D'après 
Cic. 

appointement,  s,  m.  Action 
d'ajuster  (arch.).  Voy.  ajus- 
tage, AJUSTER.  Il  Action  de 
lixer  le  règlement  d'une  af- 
faire au  moment  où  les  parties 
seront  en  règle.  Indictio,  onis, 
f.  Jet.  Il  (Par  ext.).  Uèglanu-nt 
d'une  affaire  par  arrauqeracnt 
entre  les  parties.  Juridicialis 
sungrapha  sine  Jadice  conllata. 
Jet.  T  (Action  de  pourvoii-  qqn 
d'un  emploi  et  par  suite   em- 

Sloi  dont  on  pourvoit  qqn.) 
[anus,  eris,  n.  Cic.  Liv.  utc. 
Il  Action  de  pourvoir  qqn  de 
ce  qui  est  nécessaire  â  son  en- 
tretien. Sastentalio,  onis,  t. 
Ulp.  dig.   Fournir   &  1'—  de  la 
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maison,  sastentàre  (amiliam. 
Ter.  1  Rétribution  d'un  fonc- 
tiouuairo  ou  d'un  employé, 
nxerces.  cdis.  f.  Cic.  salarium, 
îij  n.  l'Un.  l'Un.  j.  'lac  ^'uef. 
\  oy.        SALAIRE,       traitement, 

SOLDE. 

1.  appointer,  v.  tr.  Régler 
(arcli.î.  Voy.  ce  mot.  Etre  ap- 
pointes contraires  00  (adv.) 
contr.tire,  être  constitués  par- 
ties adverses,  contrariis  sen- 
tentiis  pagnare  inter  se.  Cic. 
Il  Far  ext.)  Régler  (un  procès) 
par  un  arrangement  entre  les 
parties.  Componëre  (negotiam). 
Suet.  —  les  plaideurs  (les 
amener  à  un  accord;.  Voy. 
ACCORD.  ^  Pourvoir  convena- 
blement (arch.)  Voy.  pourvoir. 
Il  iPar  plais.)  Etre  appointé 
(d'une  corvée,  etc.),  ornàri, 
pass.  Ter.  Cic.  1  Donner  une 
rétribution  à  un  fonctionnaire, 
etc.  Stipendiam  alicai  dare. 
Cic. 

2.  appointer,  v.  tr.  Tailler  en 
poiiiio.  Prœacaëre,  tr.  Cato. 

apport,  s.  m.  Action  d'appor- 
ter, .ipportatio,  onis,  f.  Vitr. 
Voy.  apporter.  |{  Fig.  Le  fait 
d'apporter  des  profits  [en  pari, 
d'un  capital).  Reditus,  ûs,  m. 
Nep.  1  O  qu'on  apporte.  L'— 
d'une  mariée,  sarcinala,  se,  f. 
Juiefi.  — proportionnel,  contri- 
balio,  onis,  (.Jet.  —  (en  gén.), 
coHatio,  onis,  f.  Liv.  —  (d'un 
des  époux),  res,  rerom,  f.  pi. 
Plaut.  Ter.  etc. 

apporter,  v.  tr.  Venir  porter 
■  qqch.)  à  qqn  et  (par  ext.  fig.) 
venir  mettre  qqch.  à  sa  dispo- 
sition. Apportâre,  tr.  Plaut. 
Ter.  Cic.  (ox.  :  lapidem,  signa. 
Cic.  capat  e^'us.  Suet.  cliiellit 
colamnas.  Cic.  eu  ex  Hispania, 
Cses.  n'est  employé  à  l'époque 
classique  qu'en  pari,  de  ce 
qu'on  peut  réellement  porter)  ; 
aflerre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Attuli  hune  Quid  attulisti? 
.  Addaxi  •  volui  dicère.  Plaut. 
dona,  panem.  Cart.  affer  hac 
scyphos.  Hor.  aj".  eo  munera 
cujusque  generis.  Nep.  scri- 
niam  eam  litteris  eodem.  Sali, 
vlginli  minas  ad  aliquem. 
Plaat.  H3  sexagies  ad  aliquem. 
Cses.  argentum  alicui.  Ter. 
[le  dati^  est  moins  correct  que 
ad  et  l'ace.,  quand  afferre  est 
pris  au  sens  propre],  lecticà 
aliqaemin  forum.  Liv.  expro- 
pinquis  urbibus  coda  cibaria 
in  castra.  Liv.  tabulas  Romam. 
Cses.  aliqaid  domo.  Cic  lapi- 
dem ad  pliatn  claudendam  ad 
introitam  aedis.  Nep.  aiïerre 
epistalam  ou  litteras  ad  ali- 
quem.  Cic.   Voy.    REMETTRE.    AU 

iig.  ajferre  pecuniam.  Sen. 
[ep.  76,  I8J.  Voy.  rapporter, 
PROCURER,  CAUSER,  pocem  ad 
vos  affero.  Plaut.  aliquanta^ 
lum  \dotis'\  qa^  afferret.  Ter, 
consalatum  vn  familiam.  Cic. 
animum    vacutun   ad   rei  dif- 
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fciies    scribendas.   Cic.    annm 
hoc  vitiam    sencrtas  affert  ho- 
minibas.    Ter.  -  appurt.T   lune 
nouvi-Ue]  •  :  alicui  non  jacan- 
Jissimam    nantiam.    ['n'-  ft"- 
snm     nnniium     mortis     •■jas. 
Cart.  priastiuam  (amaac  nan- 
tius  agarretai:  Cxs.  plus  sou- 
vcni.     afl"errc     ali'iaid    ou    de 
uli'iaa  .-a.  ex.  :  agerr.:  novam, 
aliquid  novi.  Plaat.  Ter.  pacis 
condicionem    ou    condiciones. 
C.vs.    eo    de    Hortensu    morte 
miki  est  allatam.  Cic.  jain  dia 
nildl  novi  ad  nos   agerobatar 
[.  ilya  Io»!;t(înips  qu'on  nous  a 
apporté    quelques     iiouv>i11js  ••, 
•  depuis  longtemps   nous  som- 
mes   sans     nouvelles    ",     stylo 
épistol.].    Cic.    exspecto,    qaid 
illinc  afferatar.  Cic.  Cadmsad 
illam  altalit  se  qaœrëre...  Cic. 
cum    crebri     nantii    afferrcnt 
malc  rem  gerëre  Darenm.  Nep._ 
cum    alii    atqae    alii     nantu 
bullam  instâre    alferrent.   Liv. 
crebri       ramores       agerantwr 
lielgas  contra  popalam   Rom. 
conjarare.     Cass.      dictatorem 
euni  dictam...    Vejos   allatum 
erf   [impers.].  Liv.   «   apporter 
des    preuves,    etc.    •  :    afferre 
caasam.  Cic.  vana,  haad  vana. 
Liv.    argamentam    (■    comme 
prouva    .]    aqaam,    Cart.    ra- 
tiones,   car   hoc    ita  sit.    Cic. 

Voy.     PRODUIRE,     ALLÉGUER,     CI- 
TER ;  "    causer    ",    ex.  :    afferre 
alicui  mortem.  Plaat.  Cic.  ali- 
cai  perniciem,  interitam.    Cic. 
Voy.    causer;    -    apporter    (des 
améliorations,  des  innovations, 
etc.)  -,  voy.  introduire)  ;  con- 
lerre   (■    porter  en   un  même 
point    >),    tr.    Cic.    etc.    (ex.  : 
nihil  domnm  saam.  Nep.pecu- 
nias    monimentaqae    ex    {ano 
Ilerculis   in  privatam  domam. 
Cœs.    saas   rationes    et   copias 
[.  ses   fonds   pour    spéculer    -] 
in  illam  provinciam.   Cic.   Au 
fig.  conferre  pecaniam  (lorenti 
parti.    Nep.    '     apporter    à   la 
masse  >,  voy.  contribuer,  four- 
nir    [pour    sa     quote     part])  ; 
déterre  (-  présenter,  offrir  »), 
tr.   Cic.  Liv.  (s'opp.  à  accipëre, 
aa[erre  ab  aliqao,  negàre,  ac- 
cipëre nolle,  aliqaâ  re  ati  nolle, 
ex.  :  si  quid  petet,  altro  defer. 
Hor.  pacem  hostibas.  Liv.  voy. 

PRÉSENTER,      OFFRIR)  !       infeTTe 

tr.  Cic.  Plin.  (ex.  :  mensam 
secandam  [■  le  second  ser- 
vice .1.  Plin.  lancem  [-  un 
plat  »].  Plin.  alii  atqae  aliis 
vasis  cibi  inferebantar.  Valg. 
[Esther,  1,  7].  rationes  ["  ses 
.omptes  •].  Cic.  fig.  inferre 
liellam.  Cic.  voy.  offensive  et 
PORTER,  terrorem  in  oppida. 
I  art.  crimina.  Cic.  caasam. 
Caet.  voy.  introduire,  moram,, 
canctationem.  Cœs.  Voy.  cau- 
ser); offerre  (•■  présenter  et  par 
ext.  causer,  procurer  •),  tr.  Lie. 
Liv.  (ex.  :  crimina.  Cic.  alicai 
operam  saam  [«son  concours'], 


Liv.   alicni  optafa.  Ter.   alicui 
morti;m  ou  necem.Cic.  Ixtiliam 
alicai.     Ter.     errorem.     Liv.); 
proforre  f'  apporter  devant  ou 
dehors  '),  tr.   Plaat.  Cic.Ca-s. 
etc.  (ex.  ';  pecaniam  alicai  [s.-e. 
ex  arario].  Cxs.  commeatas  ex 
agris  di:viis  inviam.  Liv.  au  li^. 
exempla  ominam    nota.    Cic); 
ferre   (moins   employé  que  les 
composés),  tr.    Plaat.  Ter.  Liv. 
(ex.  :    ferre    argentam  ad  ali- 
qaem.  Plaat.  piscicalos  alicai. 
Ter.  aliqnid  a  domo  ad  aliqaem 
Liv.);  adducëre,  tr.  Cic.   etc. 
(ex.  :  aaram   secam.  Liy.  Voy. 
amener';  portdre,  tr.  Cic.  Ca's. 
Liv.  (ex.  :  primitias  frugam  eo 
[«là  ■.]  donaque  alla.  Liv.  peca- 
niam Fœsalas  ad  Manliam.  -Sali. 
Romx    domam   ad   Antoniam 
framentam.    Cic.   donam  am- 
plam  ad  mea  templa.  Liv.  Voy. 
porter);  comportâre,  («  por- 
ter   de    divers    côtés    dans     le 
même  endroit  •■),  tr.  Cses.  (ex.  : 
framentam.  Cees.   vimina  ma- 
teriamqae.   Cœs.];  importàre 
(«  porter   dans,   apporter  =■)  tr. 
Cses.    etc.    (Voy.    importer;  au 
sens  fig.,  importàre,  [-  apporter, 
causer  ■■],  no  s'emploie  qu'avec 
un  compl.  signif.  qqch.  de  dé- 
favorable,   comme  pestem,  in- 
commodam,     cladem,    odiam, 
cf.  œgritudines  anxias  impor- 
tàre. Cic.  [Tusc.  IV,  3J.]);sup- 
pOTtàre  ('  transporter,  appor- 
ter ')  ;  tr.  Cses.  Liv.  Voy.  trans- 
porter,   charrier);  aggerére 
U    porter,    apporter    dans    un 
même  endroit  '),  tr.  Varr.  Cic. 
(ex.  :  aguom.  Plaat.  lata  et  li- 
mam.  Cic.  fr.  voy.  amonceler); 
suggerére    (•    apporter    sous 
main  -),  tr.  Liv.    {ego   sabinde 
sungeram,  qase   vendatis.    Liv. 
\\,   17,  6]);   adhibère  ('  em- 
ployer '),    tr.   Cic.    (seul,    dans 
des  expressions  fig.  comme  adhi- 
bëre  caram,  diligentiam,    etc.). 

en  voiture,    par  bateau,  par 

eau,  etc.,    vebère,    tr.    Plaat. 
Cic.    etc.     (voy.     transporter, 
charrier);  advehére,   tr.  Cic. 
etc.     (ex.    :     framentam,.     Cic. 
framentam   e.v  agris    Romam. 
Cic);     convehère,    tr.     Cses. 
Cic.    etc.     (ex.    :     framentam. 
Cses.  materiem.  Jet.  framentam 
Casilinam.    Liv.     lintribas    m 
eam  insalam  materiem,  calcem, 
csementa,  arma  convehëre .  Cic. 
œs  grave  plaastris  ad  œrariam. 
Liv.);  invehére,   tr.  Cic.  etc. 
(ox.  :    Eaphrates  in  Mesopota- 
mi'am    quotannis   qaasi  novos 
agros  invehit.  Cic.  au  fig.  :  di- 
vitice  avaritiam  invexere.  Liv. 
qaœ  [mala]  tibi casas  invexerat. 
Cic);  prœbére,   tr.   Cic.  Liv. 
(dans  des  express,  comme  prœ- 
bére operam  [  •  son  concours  ■•] 
alicai.  Liv.  terrorem,  tumaltam 
prœbére.    Liv.  sponsalia  [-  des 
cadeaux  do  noces  »]  alicai.  Cic. 
voy.   présenter,  fournir,  cau- 
ser, [faire]  naître).  Exprès,  fa- 


mil.  Apporte  moi  de  l'eau  pour 
mes  mains,  cerfo  aquam  mani- 
bus.  Plaat.  \\  (Locut.  div.)  Les 
hommes  n'apportentpasen  nais- 
sant un  caractère  tout  fait,  non 
ingcnerantarkominibas  mores. 
Cic.    Défauts  qu'on   apporte  ou 
naissant,     ingenita    vitia.  Cic 
Saet.  On   peut  employer  aussi 
les  p.  adj.  ingeneratas, insitus , 
innatas.  Voy.  inné. 
apposer,  v.  tr.  Poser  sur  qqch. 
Apponëre,  tr.  Cic.  —  des  afli- 
ches.    Voy.  afficher.  1|  (Spéc.) 
—  un  sceau,  obsignâre,  tr.  Cic. 
Voy.  SCEAU.  —  son  nom  au  bas 
de.  subscribëre,  tr.  Jet.  (avec  le 
Dat.).  1  Poser  à  la  suite  de  qqch. 
Postscribëre,    tr.     Tac    (Ann., 
m,  Ui). 

apposition,  s.  f.  Action  do  po- 
ser sur  qqch.  —  des  mains,  at- 
tachas, as.  m,  Eccl.  (à  évitrr). 
Voy.  imposition.  ||  (Spéc.)—  d'un 
sceau,  obsignatio,  onis,  f.  Gell. 
Voy.  SCEAU.  1  Action  de  p'>àor 
à  la  suite  de  qqch.  Appositio, 
onis,  f.  -Iscon.  Quint.  ||  (T.  de 
gramm.) Qualification  ajoutéa  à 
un  terme  par  un  autre  term». 
Mots  eu  apposition,  relata  ver- 
ba  ad  idem  verbam.  Cic.  (part, 
or.,  G,  21).  Qui  est  en  —,appo- 
sitivas,  a,  am,  adj.  Prise.  — 
explicative,  epexegesis,  Ace.  in. 

appréciable,  adj.  Qui  pjut 
être  apprécié.  jEsiimabilis,  e 
(iyav  r/tûv),  adj.  Cic.  (fin.,  111, 
20).  Haad  spernendas,  a,  um, 
adj.  verb.  Cic.  Une  quantité 
,  aliqaantulam,  i,  n.  Ter. 

appréciateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  Personne  qui  apprécie.  ^f,sti- 
mator,  oris,  m.  C'ic.  Liv.  Plin. 
i.  Judcx,  dicis,  m.  Cic.  Veil. 
Spectator.  oris.  m.  Liv.  (cf. 
acrior  virtatis  spectator  ac  ja- 
dex.  Liv.  [XLII,  ai  7]).- sévère, 
censor,  oris,  m.  Cic.  (Casi.,  2j), 
Hor.  Ov.  Sen. 

appréciatif,  ive,  adj.  Qui  ex- 
prime une  appréciation.  Msti- 
matorius,  a,  am,  adj.  Jet.  \\ 
(Théol.)  Qui  estime  les  choses  à 
leur  valeur.  Qui  {qaœ,  quod) 
bene  (aliquid)    œstimat.   D'apr. 

appréciation,  s.  f.  Action  d  ap- 
précier unechose.  .^stimatio, 
onis,  f.  Cœs.  Cic.  (ex.  -.œqaam 
œstimationem  faeëre.  Cœs.  œs- 
timationem  habére  [-  faire  une 
appréciation,  un  devis  appré- 
ciatif •>].  Cic);  existimatio, 
onis,  f.  Cic  Liv.  (ex.  :  commu- 
nis  existimatio  est  [-  l'appré- 
ciation en  appartient  à  tout  le 
monde  •].  Liv.  vestra  e-xistima^ 
tio  est  ['  on  vous  en  laisse  l'aç- 
préciation  •>].  Liv.  non  militis 
de  imperatore  existimationem 
esse,  sed  popali  Romani  fuisse, 
cam  eam  comitiis  consaletn 
legeret.  Liv.  [IV,  il,  3]);  inteT- 
pretatio,  onis,  f.  Liv.  Saet. 
Tac.  (ox.  :  sinistra  erga  emi- 
nentes  interpretatio.  Tac). 
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apprécier    \lai.    po»t.   appre- 
riàre.  J'ert.    Valg.\,   v.  tr.  Dé- 
lorminer     la  valeur    de   qqeli. 
^stimàre  (»   Jéterminei-    la 
valeur  veuale  de  qqch.),  tr.  Cic. 
(ex.  :  framentum.  Cic.  domam. 
Cic.  signa.  Cic.  voy.    évalier, 
kstiuerI;  (axârs,  tr.  Sen.  l'Un. 
Suet.  ivoy.  ESTiMKR, priser);  ex- 
aminàrè  [•   poser   ••),   tr.  Cic. 
Qaint.    (au   fig.,    ex.    :   omnia 
verboram   momentis,    non  re- 
ram  ponderibus.    Cic.    alitjuid 
amicoram  Judicio.  Plin.  j.  voy. 
PESER';  exigëre  (•  estimer,  ju- 
ger .1,  tr.Cic.  Liv.  Sen.  Qaint. 
(ex.:  cvigëre  ad  illam  veritatem 
legitimum  jas.  Cic.  ad  saas  li- 
ges et  instituta   ea,  ijuse  Lace- 
dsemone  (iant .  Liv.  illa  nonnisi 
aure   e-vigantar  gaa-  fiant  per 
sonos.    Uuint.);    existimare, 
tr.Cic.  (voy.  jvger'} ;judicâre, 
tr.   Cic.  voy.  juger);  pendëre, 
(•  peser,   examiner  .),    tr.    tic. 
(ex.  :  res,    non  verba.  Cic.  voy. 
PESER,    examiner);  expendëra 
(•  peser,   examiner  -i,    tr.   Cic. 
(ex.  :  e.rpendére  atqne  ;e$timùre 
i-olaptates  [■  apprécier  les  plai- 
sirs â  leur  juste  valeur  ■•].  Cic. 
argumenta.    Cic.    testem    ["  la 
valeur  morale    d'un  témoiu  "]. 
Cic.);metiTi  {•  mesurer,  juger, 
apprécier  -),  dép.  tr.  Cic.  (ex.  : 
metior   omnia     gaœsta,     meis 
commodis.   Cic.  omnia  votup- 
tate  ['  au  point  de  vue  du  plai- 
sir -J.    Cic.   homines    virtate, 
non  (ortanâ.    Nep.  metiri  ali- 
qaid  auribas.    Cic);  pensâre, 
(•  peser,  d'où  apprécier  ■),   tr. 
Liv.  (6x.  :  amicos  ex  factis.  Liv. 
vires  m.agis  oculis  qaam  ratio- 
ns. Liv.);  ponderàre  (-peser, 
d'où  apprécier  »),  tr.  Cic.  (ex.  : 
verboram  delectamaariamqao- 
da.mjudicio.Cic.  consilia  even- 
tis.  Cic.  nolite  brevitate  oratio- 
nis  meœ  potias  quam  rerum  ip- 
saram    magnitadine    crimina 
ponderàre.  Cic.  non  esse  fidem 
e.r  forfanâ pnnderandam.  Cic); 
spectàre    {-  considérer,  tenir 
compte  de  d  où  apprécier  •),  tr. 
Ter.  Cic  (ex.  :  aliqaem  ex  ali- 
quû  re.Ter.  Cic  non  ex  sinyu- 
lis  vocibas  philosophi  specfan- 
di  sant.  Cic).  ^  (Par  oxt.)  Ju^er 
qu'une   personne  ou    une  chose 
a  de  la  val.^ur.  ./^stimàre,  tr. 
Liv.  Sen.  Tac  (ex.  ;  nemo  œs- 
timat  tempus.  Sen.  est  alir/uis, 
qui  se  inspici,    a-stimàri  fasti- 
diat.  Liv.);  facére,    tr.  Plaat. 
Cic.  etc.  (ex.  :    si  aliter  nos  fa- 
ciant,  qaam  œquum  est.  Plaat. 
facëre  aliqaem  parvi.  minimi, 
plaris,    maximi,    nihlli.  IHaat. 
Cic.  etc.);  probàre,   tr.    Cic 
(ex.  :   qaœris,  qaod  eloqaentiœ 
gênas  prohem  maxime.    Cic); 
comprohâre ,    tr.    Cic.    voy. 
LouEn  ;  laudâre,  tr.  Cic.  (voy. 
APPROUVER,  estimer).  Savoir  ap- 
précier, Intellegére,    tr.  Ter. 
Cic.    (voy.    connaisseur).   —  les 
•ervices  de  qqn,  operse  alicajus 
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preliam  (acéré.  Liv.  Faire  ap 
précier,  approbàre,  tr.  Cic.  (ex. . 
Jadici  o/Vioium  saam.  Cicy  Los 
finesses  de  son  style  n'étaient 
p.-is  appréciées  parla  foule,  ejus 
oratio...  a  maltitadine  etafo- 
ro  devorabatar.  Cic.  (Brut., 
2S3).  ^ 

appréhender  (lat.  apprehen- 
aère,  saisir),  v.  tr.  Prendre 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  —  au 
corps,  prehèndëre,  tr.  Varr.  [r. 
Cic.  Liv.  apprehendère,  tr. 
Auct.  b.  Hisp.  Flor.  Gell.  Jet. 
comprehendêre,  tr.  Ca'S.  Cic. 
Lin.  1  (Au  fig  )  Saisir  par  l'es- 
prit (arch).  .Mente  comprehen- 
dêre, percipëre,  intellegére.  Voy. 
COMPRENDRE.  ||  (Spéc.)  Considéror 
qqch.  comme  étant  à  craindre. 
Exspectâre,  tr.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nui/um.  Ter.  paria  prx- 
mio  damna.  Plin.  j.  graviora. 
Curt.  mortem.  Ter.  Sen.  majo- 
rem  Calliœ  motam.  Cœs.  nec 
gravius  qaam  exspectavissem 
evenisset.  Cic);  suspectâre, 
tr.  Tac.  Aar.-Vict.  (ex.  :  fraa- 
dem.  Tac.  e  petalanliâ  perfi- 
diam.  Tac);  metuëre,  tr.  Cic. 
etCj  (voy.  cRAiNDREj;  prseme- 
tuëre,  tr.  Cœs.  (voy.  appré- 
hension). 

appréhensif,  ive  (bas.-lat. 
apprehensivus),  adj.  Qui  appré- 
hende; d'où  (arch.)  qui  prend 
un  objet.  Voy.  préuensif.  T  Qui 
saisit  par  l'esprit.  Intellegens, 
p.  adj.  Cic.  (avec  le  gén.).  || 
(Spéc.)  Qui  considère  qqch. 
comme  étant  à  craindre.  Timi- 
das,  a.  um,  adj.  Cic.  etc. 

appréhension  (lat.  post.  ap- 
prehensio  [.  action  de  saisir  •]. 
Macr.  Cœl.-Aur.),  s.  f.  Action 
de  prendre  (arch.),  d'où  prise  do 
corps.  Comprehensio,  onis,  f. 
Cic.  1  Action  de  saisir  par  l'es- 
prit. Comprehensio,  onis,  (. 
Cic.  {cf.  Ac,  II,  U5j.  Sen.  (gr. 
xatâ)./)'}/!;).  Perceptio,  onis,  f. 
Corni('.  Cic.  InteÙegentia,  as,  f. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Action  do  consi- 
dérer qqch.  comme  étant  à 
craindre.  Tim-or,    oris,  m.  Cic. 

Metas,  us,  m.  Cic.  Etre  plein 
d' — ,  prs-metuêre,  intr.  Cœs. 
(B,  G,  VII,  U'i,  1  :  prœmetaens 

saisi.    Voy.    CRAINTE. 

apprendre  (du  lat.  apprehen- 
dère, <■  saisir  •},  v.  tr.  Acquérir 
la  connaissance  de  qqch.,  ap- 
prendre en  écoutant  ou  en  li- 
sant. Accipère,  tr.  Cic.  (ox.  : 
accipite  nunc  qaid  imperarit. 
Cic.  accipe  qaa  rationn  qaeas 
ditescëre.  Hor.  postquam  arre- 
perant  [avec  une  Prop.  Inf.]. 
Liv.  famâ  atqae  auditione  ac- 
cepisse  [av.  une  prop.  inf.]. Cic. 
accepisse  ou  a  majoribus  acce- 
pisse  ou  a  patribus,  a  majori- 
bas  sic  accepisse  [av.  une  prop. 
Inf.].  Cic.  at  accepi  a  senihas. 
Cic.  at  de  Hercule  accepimas. 
Cic);  audire('  apprendre  par 
ouï-diro  ,),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
neqae   qaicqaam    novi  aadie- 
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ram  [.  et  je  n'ai    rien     anpri, 
de  nouveau  -,  style  épist.fcic 
qmdnam   aiulio  ?   Ter.  eo  ipso 
die  aaditam  esse  eam  pugnani 
['   on    apprit    la    nouvelle    de 
cette  bataille  .1  ludis  Olnmpiœ 
memoriœ    proditam    est      Cic 
hàc  aaditâ  pagnà.    Cœs.  te,  ut 
spero,  propediem  censorem  aa- 
diemas.  Cic   tantanx  Camillas 
aaditus  imperator  terroris  in- 
talerat.  Liv.  volo  tamen  aadire 
qaid    sit,   propter  quod...  Liv 
aadire  cupio   car  non  probes. 
Cic.  o6i  aadivit  rex,  ande  es- 
sent.  Cic.)  ;  cogn  oscère  (■  pren- 
dre connaissance  de,  recevoir  la 
nouvelle  do  .),tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Attici  nostri  te  valde  stadiosam 
esse  cognovi.  Cic.  per  explora- 
tores  Cœsar  cognoscit  et  mon- 
tem  a  sais  tenéri   et    Helvetios 
castra  movisse.  Cœs.  ab  his  co- 
gnoscit  non   longe   ex  eo  loco 
oppidum   Cassivellaani  abesse. 
Cœs.    id  factum    esse   ex  sais 
hospitibus     cognoverat.     Cœs. 
part.  abl.    abs.    cognito  vivëré 
Ptolemœum.  Liv.  ex  agrestibas 
cognito     hostiam     naves     ad 
jEtoliam    stare.     Liv.   ibi    co- 
gnoscit  de  Clodli   cœde.    Cœs. 
yov.       INFORMER);      invenîTe 
{'  découvrir  d'où  apprendre  .), 
tr.  Cœs.  Cic.  (ex.  :  invenire  ex 
captivis   [av.   une    Prop.    Inf.]     i 
Cœs.  non  inveniebal  [ .  il  n'ar-     I 
rivait  pas  à   apprendre  -],  quo 
modo  [av.  le  Subj.]  Cic);  repe- 
rire,  tr.  Ter.  Cic    Cœs.   (ex.  : 
qaibus   [armi's]  quernadmodum 
salutaritcr  uterentur  non  repe- 
riebant.  Cic.   aliquid  ex  aliqao 
Cic);  discëre,  tr.  Plaut.   Cœs. 
Cic.   (pou  employé,   bien  qu'on 
trouve  :  didici  ex  tuis  litteris  te 
omnibus  in  rébus  habaisse  ra- 
tionem,  at  mihi  consuleres.  Cic. 
discit       cum     omni     eqaitatu 
Litaviccum     ad     sollicitandos 
Hœdaos  profectam.  Cœs..);  re- 
sciscëre  {-  apprendre,  venir  à 
savoir    .),    tr.  Ter.    Cic   Nep. 
(ex.  :  ubirem  rescivi.  Ter.  cum 
id  rescierit.  Cic.  prias  adversa- 
rios  rescitaros  de  suo  adventu, 
quam...  Nep.).  — a.vac  certitude, 
certiorem   ûeri  (alicajus  rei 
ou  de  aliqua  re.  Cic.  Cœs.   voy. 
ÊTRE      INFORMÉ);     compeTÏTe 
{"  savoir  de   source  certaine  »), 
tr.  Cic.  Cœs.  Nep.  (ex.  :  aliquid 
Cic.  Cœs.  Nep.  hœc  certis  nan- 
tiis,  certis    aactoribus  compe- 
risse.  Cic.  rem  gestam  compe- 
rire  ab   aliquo.   Nep.    qaod  ex 
multis  aadivi  et  comperi.  Cic. 
eadicimas  qaœ  comperta  habe- 
mus,  qaœ  vidimas,  Cic  postea- 
quam  comperit   eum  passe  vi- 
vëré.  Cic).     Voy.    AVIS,     INFOR- 
MATION, NOUVELLE,  [êtroj  INFORMÉ, 

CONNAITRE,  etc.  ^  Acquérir  dos 
connaissances.  Discére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  litteras  Grœcas.  Cic. 
jus  civile.  Cic.  dam  est  ande 
jus  civile  discatur,  adalescen- 
tes  in   disciplinam    ei    tradite. 


oscrime  •].  ben.  rn. 
fine  [•  apprendre  le 
aint.  fl.  1,  13].  absol. 
dam  docent  discunt. 
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Cic.  ab  eo  Stoico  dialecticam 
didiccrat.  Cic.  apad  aliqaem 
litteras  discëre.  Cic.  Quint,  qme 
un  Utteris,  ea  ego  milltando 
didici.  Sali.  [Jiig.,  85  13].  avec 
l'inf.  discëre pinyëre.  Varr.  sal- 
târe.  Cic.  Latine  lofjtii.  i^all. 
prias  disce,  qaid  sit  vivë.re. 
Ter.  plurcs  discent  qaemad- 
modam  hœc  fiant,  quam  qae- 
madmodam  his  resistatar. 
Cic.  discëre  Mibas  [s.-e. 
canëre].  Cic.  [sen.,  26].  ar- 
mis  ['  l'escrime  •!.  Sen.  rh. 
discëre  Lati 
latin  •]  Qui 

homines    dam 

Sen.  qiios  discentes    vila  defe 
cit... Cic.    discendi  aat  visendi 
eitisà  maria  transmittere.  Cic. 
stadiosos  discendi  eradîre  atque 
docëre.  Cic.  capiditas  discendi. 
Liv.  Sen.  stadiam  discendi.  Cic. 
volantas    discendi.  Cic);   ad- 
discère  (■•  apprendre  en  outre, 
encore  »),  tr.  Cic.  (ex.  :  a/iiyaid. 
Cic.    colidie   aliqaid.    Plin.    j. 
artem.  Cic);   ediscère  ('  ap- 
prendre  par   cœur  »),  tr.  Ca'S. 
Cic.   (ea.  :  magnum   nameram 
versaam.  Cœs.  aliquid  ad  ver- 
bam    ['  mot  pour  mot  •].   Cic 
ediscendi  causa    relegëre.  Sen. 
rh.);  perdiscëre  {-  apprendre 
à  fond  »),  tr.  Cir.  (ex.  :  dicta- 
ta.  Cic.  au  parf.  'j'ai  appris', 
par  suite  '  je  sais  »1;  prsedis- 
cére  ("  apprendre  d'avance  -), 
tr.  Cic  (de  Or.,  I,  li.7);   acci- 
pére,  tr.  Cxs.  Ov.  Eatr.  (ex.  : 
iisum    ac    disciplinam    [•■     les 
manœuvres  et  la  discipline  mi- 
litaires   •]    ab    aliqao.     Cœs.); 
percipëre   (•■  recevoir  un  en- 
seignement   »),    tr.   Cses.    Cic. 
etc.    (ex.   :    asum  ejas  generis. 
Cees.  p)iilosophiam.  Cic.  paaca. 
Cic.    omnium    civiam  nomina 
perceperat.  Cic.  percipëre  prœ- 
cepta    artis.    Cic.     principam 
philosophorum     ita     percfpta 
liubuit  prxcepta,    ut...    Xep.); 
pernoscère    (•    apprendre    à 
fond    •),    tr.    Ter.    Cic.     (ex.  : 
omnes  animoram  motus.  Cic); 
combibére     (»    apprendre     à 
fond    -),    tr.    Cic.    (ex.    :    quas 
fartes]  si  dum  est  tener  com- 
biberit.    Cic   [de   tin.,  III,  9]); 
arripère  (-  apprendre  vite  .), 
tr.  Cic.   (ex.  :  celeriter  res  in- 
numerabiles.    Cic.    qaod    ipse 
celeriter  arripuit,  id  tam  tarde 
percipi  videt.  Cic).  Les  lettres 
et   tout   ce  que   l'on    apprend, 
littéral,    reliqaee   res,    quarum 
est  disciplina.  Cic.  —  à   mon- 
ter à  cheval,  eqao  docêri.  Liv. 
Il     Acquérir    la     pratique    de 
qqcli.  Discëre,    tr.    Cic.   Sen. 
(ex.  ;  qui  mori  didicit,  servïre 
dediscit.    Sen.    in    minoribus 
navigiis  rudem  esse,  qainqae- 
remes    autem    majores   guber- 
nàre  didicisse.  Cic);   eondis- 
cére,  tr.   Cic  etc.   lex.  :  con- 
discat    mihi   paulo  diligentius 
sapplicàre.   Cic  ut  in  taâ  pe- 
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canià  condisceret,  qui  pecaniœ 
fructus    esset.    Cic.    paulatim 
fructum  ferre  condiscit  plan- 
ta.   Col.);    assuescère,    intr. 
Cic.  (ex.  :  at  fremitam  assues- 
cat    voce    vincëre.     Cic.     voy. 
s'accoutumer,  s'babituer);  con- 
suescëre,  intr.  Cic.  (voy.  s'ac- 
couTUMEit'l.  —  par  l'expérience, 
experîri,  dép.  tr.  Cic.  Qaint. 
(ex.  :  ut  fréquenter  experti  sa- 
mas.    Quint,    experti  scire  de- 
bemas.  Cic).  On  dit  aussi  usa 
cognoscëre  ou  discëre.  Cic  En 
parlant   on    apprend   à  parler, 
dicendo  homines, at  dicant,ef- 
ficëre    soient.    Cic     Le    verbe 
<■  apprendre  •     employé    dans 
cette    acception    ne   se   traduit 
souvent  pas,  ex.  :  —  à  respec- 
ter qqn,  à  l'aimer,  aliqaem  re- 
verëri,  amàre,  diligëre.  Cic.  \\ 
S'apercevoir,  reconnaître.  Voy. 
ces  mots.  1  Donner  la  connais- 
sance   de   qqch.    Docère,   tr. 
Cic.  Sali.  (ex.  :  docëre  aliqaem 
de  aliquâ  ré.  Cic  Sali.)  ;  edo- 
cére  ("  apprendre  en  détail  ■■), 
tr.  Cœs.   Liv.    (ex.    :    qaos  ille 
edocaerat,    quse     fieri     vellet 
Cees.   edoce   ut  res  se   habeat 
Plaut.    id   ande   [«  d'où    vient 
cela  .]  edoce.  Ter.  edocëre  om- 
nia  ordine.   Liv.);  ceitiOTexn 
facére.    Cses.   Cic   etc.    (ex.  : 
fades  igitur  me  certiorem.  Cic. 
qui  certiorem    me  sui   consilii 
fecit.  Cic.  de  Germanorum  dis- 
cessu  certiorem   facére  ducem. 
Cses.  voy.   iNFORMERi;   admo- 
nére    ('    avertir    •),    tr.    Cic. 
Cses.    (voy.    avertir).   )|   Com- 
muniquer à  qqn    la  science  de 
qqch.  Docëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
docëre    aliquem   aliquid.    Cic. 
aliquem  miisicom.  Aep.  Socra- 
tem  docait  (idibas  [s.-ent.  ca- 
nëre].  Cic.  [ad  fam.,  IX,  22,  3]. 
docëre   aliqaem,  Latine   [■■  ap- 
prendre   le    latin    à    qqn     ']. 
Plin.  j.   [ép.,  VII,  I.,   9].  doce- 
mur    disputâre,    non     xrivëre. 
Sen.     docemur...     auctoritate 
nutuque  legam  domitas  habëre 
libidines.  Cic.    [cf.  de  Orat.,  1, 
J.3,  19it;    57,  %U;  de  fin..  Il,  5, 
15],  mais    le    passif   de   docëre 
est    ordin.    discëre);    edocére 
(■.  apprendre   en    détail  ■),   tr. 
Cic  Sali.  Liv.  Suet.  (ex.  :  ju- 
ventatem  multa  facinora.  Sali, 
superbiam,   crudelitatem,  deos 
neglegëre,  omnia   venalia  ha- 
bëre   edocuit.     Sali,     edocait 
ratio,  ut  videremas,   qaidqaid 
esset  in    segritudine   mali,   id 
non  esse  naturale.    Cic).  Voy. 
ENSEIGNER.    ||    Communiquer    à 
qqn  la  pratique  de  qqch.  Voy. 
ACCOUTUMER,    HABITUER.    ||    Ap- 
prendre qqn  (arch.).  Voy.  ins- 
truire.   Homme    bien    appris, 
homo  liberaliter  edacatus.  Cic. 
liberalis   homo.    Ter.    Un   mal 
appris,  inurbanus,  rusticas  ou 
subagrestis.  Cic.  politioris  hu- 
manitatis  expers.  Cic. 
apprenti,  ie,  s.  m.  et  f.  Celui 


ou  celle  qui  apprend  un  mé- 
tier. Discipulus,  i,  m.  Plaut. 
Cic.  Discipula,  se,  f.  Plin. 
Qaint.  Au  fig.  Tira,  onis,  m. 
Cic.  Sen.  Un  —,  tira  et  indoc- 
tas  (opp.  à  exercitatus  et  doc- 
tas).  Sen.  in  aliqaâ  re  tiro. 
Cic.  Ce  serait  un  apprenti,  tiro 
esset  scientiâ.  Cic. 
apprentif,  ive,  s.  m.  et  f. 
Arch.  pour  apprenti,  ie. 
apprentis,   isse.   s.    m.   et    f. 

Arch.  pour  apprenti,  ie. 
apprentissage,  s.  m.  Action 
d'apprendre  un  métier.  Rudi- 
mentura,  i,  n.  Liv.  Quint. 
(ex.  :  rudimentum  regni  pue- 
rilis.  Liv.  rudimentum  ponëre, 
deponëre  [-.  sortir  d'apprentis- 
sage ■■].  Suet.  Jast.  rudimen- 
tum militare  [-  apprentissage 
du  métier  des  armes  ^].  Liv. 
radimenta  militise.  Vell.  au 
fia.  radimenta  adalescentiœ 
ponëre.  Liv.);  tirociniurn,  ïi 
(.  apprentissage  de  la  guerre, 
premières  armes  '),  n.  Liv.  etc. 
(ex.  :  militis;.  Val.-Max.  tiro- 
cinium  ponëre  ou  deponëre. 
Justin.). 

apprêt,  s.  m.  Disposition  prise 
en  vue  de  ce  qu'on  a  à  faire  et 
par   ext.   ce    qui    est    apprêté. 
Apparatio,  onis  (•  action  d'ap- 
prêter .),    f.    Cic,    Vitr.  Appa- 
ratus,  ùs,  m.   Cic.  Liv.  (souv. 
au     plur.     voy.      préparatif). 
Comparatio,  onis,  f.   Liv.  voy. 
préparation.   Paratas,    as,  m. 
Liv.  Grands   apprêts,    molitio, 
onis,    f.    Cic.    Sen.    On   a   fait 
pour  peu  de  monde  de  si  grands 
apprêts,  propter   paucos  tanta 
est  facta    reram   molitio.    Cic 
Faire  les  apprêts  de...,  instruë- 
re,  tr.  Liv.  instraëre  et  parare, 
tr.   Liv.   On    fait    les    apprêts, 
apparatur.  Ter.  Pendant  les — , 
in  apparando.    Nep.   Voy.  ap- 
prêter.   1    (Au    fig.)     Manière 
d'agir  étudiée.  Apparatio,  onis, 
f.  Cornif.  \rh.,  I,    12).  Cic.  (de 
inv.,  I,  25).  Apparatas,   ûs,  m. 
Cic.  Il  plaida  sans  apprêt,  avec 
élégance  et  clarté,  dixit  causam 
illam  nallo    apparata,  pure  et 
dilucidë.  Cic.  L'apprêt  du  style, 
dicendi  ornatas.  Cic.  Voy.  ap- 
parat et  affectation.   Où  il  y 
a  de  l'apprêt,    veteratorius,  a, 
um,  adj.  Cic.    (in    Verr.,  II,  I, 
ïh\).  Qui   sent  l'apprêt,  nimia 
diligentià  ou  arte  fact-as.  Cic. 
Qui  est   sans  apprêt,  sans  ap- 
prêt, nadas,  a,  om,   adj.    Cic. 
Voy.  AFrecTÉ. 

apprêtage,  s.  m.  Action  d'ap- 
prêter. Apparatio,  onis,  f. 
Vitr.  .^    , 

apprête,  s.  f.  Préparatifs  (anc. 
franc).  Voy.  ce  mot.  1  Mouil- 
lette de  pain  (arch.).  Frastum 
punis.  Cato.  etc. 
apprêté,  ée,  adj.  Dont  la  ma- 
nière d'agir  est  étudiée.  Appa- 
ratas, a,  um,  p.  adj.  Cornif. 
rh.  (ex.  :  oratio.  Cornif.  verba. 
Cornif.).  Manière  apprêtée,  ap- 
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parKitio,  onis,  f.  Cornif.  Cic. 
D'une  manière  apprêtéo,  ap- 
porati,  adv.  Cornif.  Cic.  PUn. 

Vov.    AFFECTÉ,    UANIliliÉ. 

apprêter  ;lat.  popul.  adprses- 
tûre),  V.  tr.  Disposer  en  vue 
d'un  usage  prochain.  P&râre 
(•  préparer,  disposer  •),  tr. 
Ter.  Cic.  (ex.  :  Q»od  parato 
opas  est  para.  Ter.  parure 
convi\.iam.  Cic.  falces.  Cxs. 
eenam  [«  apprêter  à  dîner  •]. 
Phœdr.);  apparàre,  ir.  Plaat. 
Ter.  Cic.  ex.  prandium. 
Plaat.  nuptias.  Ter,  convi- 
vinm.  Cic.  iter  [•  le  départ  ']. 
Cic.  crimina  in  aiiqaem.  Cic.}; 
comparàre  (•  disposer,  ar- 
ranger •),  tr.  Cœs.  Cic.  Nep. 
Liv.  (ex.  :  iter  ad  aiiqaem. 
Sep.  bellam.  Liv.  fagam.  Cses. 
accasationem  comparùre  et 
constitaëre.  Cic.  nuptias  domi. 
Cornif.  coniHviam  magnificê 
et  ornatè.  Cic.  bellam  omni 
ratione  [>•  méthodiquement  »]. 
iVep.  alicai  conviviam.  Val.- 
jVa.r.  cradelissimam  et  lactao- 
sissimam  exitium  patrise.  Cic. 
tibi  comparàre  sabsidia,  re- 
mediam.  Cic.  [voy.  sié.nacebI. 
bellamadi'ersas  aiiqaem. Cxs.y, 
ornàre  {•  préparer  •),  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  conviviam.  Cic. 
classem.  Cic.  naies.  Liv.  voy. 
préparer);  adornâre  {•■  pré- 
parer »),  tr.  Plaat.  Cees.  Cic. 
(ex.  :  naptias.  Plaat.  fagam. 
Ter.  accasationem.  Cic);  ins- 
truére  (-  dresser,  arranger, 
faire    les   apprêts    de...  ••),    tr. 

Cic.    (voy.     ARRA.NGER,    DRESSER); 

expedire  {•■  arranger,  prépa- 
rer »),  tr.  Cic.  (ex.  :  virgas. 
Cic.  sarcinulas  ['  ses  malles  "]. 
Petr.[Q9,k]);  coDÛcère  ('  faire, 
confectionner,  apprêter  =),  tr. 
Plaat.  Cic.  Col.  (ex.  :  pran- 
diam.  Plaat.  plares  jam pava- 
nes confeci,  quam  ta  pallos 
colambinos.  Cic).  —  de  quoi 
rire,  —  à  rire  à  qqn,  risam 
movêre,  commovêre.  Cic  ri- 
sam concitâre.  Cic.  risum  fa- 
cére.  Cœl.  ap.  Cic.  risam  prse- 
bère.  Jastin.  dare  risas  alicai. 
Bor.  S' — à  faire  qqch.,  se  met- 
tre en  disposition  de  le  faire, 
$e  parure.  Cic.  Liv.  (ad  iter. 
Liv.  ad  discendam.  Cic.)  ou 
(abs.)  paràre.  Cic.  Cœs.  Sali. 
(ex.  :  litteras  Romam  mittëre 
parabam.  Cic  proficisci  para- 
bat.  Sali.  Labienam  adoriri 
parabant.Cœs.),  apparàre  (&v. 
l'Inf.).  Plaat.  Cms.  comparàre 
se.  Cic.  Liv.  (se  ad  iter  in  diem 
posteram.  Liv.  se  ad  rcspon- 
dendam.      Cic),      comparàri, 

f)ass.  moy.  Cornif.  (avec  ad  et 
a  Gér.  [rare]  ou  (abs.)  compa- 
ràre. Cic.  S' —  à  (en  pari,  d'une 
chose),  être  prés  de,  sur  le 
point  de,  instâre,  intr.  Cic. 
Liv.  imminêre,  intr.  Cic.  Voy. 
POINT,  il  (Absol.)  S'apprêter, 
c.-d-d.  prendre  ses  dispositions, 
Comparàre,  abs.  Cic.  (ex.  :  da- 
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tar  spatiam  con\pa7\tndi.  Cic. 
datar  tempos  ad  comparan- 
dam.  Nep.  habfre  tempos  ad 
comparandum.  Lii-.).  Ou  s'ap- 
prête, apparatar,  impers.  Ter. 
comparatar,  impers.  Cic.  || 
;Spéc.)  Faire  sa  toilette.  Se 
comparàre.  Cic.  (ex.  .  dam  se 
axor  comparât.  Cic).  ^  Sou- 
mettre certaines  choses  à  une 
préparation.  ConScëre,  tr. 
Ed.  ûiocl.  (ex.  :  sinapis  con- 
fecta.  Ed.  Diocl.  pellis  confec- 
ta.  Ed.  Diocl.  Iiibiscam  in 
mellit  crassitadinem  con^ec- 
tam.  Csel.-Aor.)  ;  perScere, 
tr.  PUn.  (ex.  :  lanas.  PUn.  co- 
ria.  PUn.  coriam  perfectum 
[opp.  à  pilosum].  Inscr.). 

apprêteixr,  s.  m.  Celui  qui  ap- 
pivie  les  tissus.  Voy.  apprêter. 

apprêteuse.  s.  f.  Celle  qui  ap- 
prête. Co«/"ecfrijr,  tricis,  f. 
Script,  post. 

appris,  prise,  part.  Voy.  ap- 
prendre. 

apprivoisement,  s.  m.  Action 
d'apprivoiser.  Domitas,  Abl. 
a,  m.  Cic.  (ex.  :  efficimas  Jo- 
mita  nostro  qaadrupedam  vec- 
tiones.  Cic  [de  nat.,  deor.,  II, 

lôl])      Voy.    APPRIVOISER. 

apprivoiser,  v.  tr.  Rendre 
privé  (un  animal  sauvage). 
Mansaefacëre,  tr.  Cœs.  Qaint. 
.Mansuetam  facëre  ou  reddëre. 
Liv.  Domâre,  tr.  Cic  (feras, 
belaas,  etc.).  S' — ,  mansaefieri, 
pass.  Cœs.  mansuescëre,  intr. 
Col.  Mitescëre,  intr.  Liv.  (ex.  : 
ferœ  qaœdam  nangaam  mi- 
tescant.  Liv.).  Apprivoisé,  ée, 
p.  adj.  .Mansaetas,  a,  am,  adj. 
Varr.  Liv.  Mitis,  e,  adj.  Liv. 
(ex.  :  lapa.  Liv.  animalia. 
Mêla.).  Cicar,  aris  (opp.  à  fe- 
ras), adj.  Varr.  Cic  (ex.  :  bes- 
tia.  Cic).  Son  apprivoisé,  fe- 
ras, a,  am,  adj.  Cic  imman- 
saetas,  a,  um,  adj.  Cic.  Sen. 
Qu'on  nii  peut  .•xpprivoiser,  in- 
docilis,  e,  adj.  PUn.  ■]]  Appri- 
voiser les  arbres  (arch.).  Miti- 
gàre  (arbores  silvestres).  l'Un. 
ï  (Au  fig.)  Rendre  traitable. 
Mitigàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  m.  aii- 
qaem. Cic  aUcajus  animam. 
Cic).  domâre,  tr.  Ov.  Prop. 
(ex.  :  javenes.  Prop.  mansue- 
facére,  tr.  Cic.  Liv.  (ox.  :  ple- 
bem.  Liv.  ab  eis  mansuefacti 
et  excalti.  Cic).  S' — ,  mansae- 
fieri, pass.  Cic  mitescëre,  intr. 
//or.  (op.,  I,  1,39).  Apprivoisé, 
ée,  p.  adj.  Mansaetas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Mitis,  e,  adj.  Cic. 
Liv.  Illandas,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Ter.  Cic.  Clemens,  en- 
tis,  adj.  Cic  ^  (Par  ext.)  Fa- 
miliariser. Voy.  ce  mot. 

apprivoiseur,  s.  m.  Celui  qui 
apprivoise.  Domitor,  oris,  m. 
Cic.  (equoram.  Cic  feraram. 
Sen.). 

approbateur,  trice,  s,  m.  et 
f.  Celui  ou  celle  qui  approuve. 
Approbator,  oris,  m.  Cic.  (pro- 
fectionis   mex.    Cic   [ad   Att., 
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-XVI,  7,  SI).  Probator,  oris,  m. 
C;c.  Ov.  (facH.  Cic).  Compro- 
bator,  oris,  m.  Cic.  (de  inv.,  I 
A3).  .-Iss.'nsor,  oris,  m.  Cornif! 
irhet.,  III,  38).  Cic  (ep..  VI. 
21,  1).  yal..Ma.r.  (VI,  3,  G". 
Laadator,  oris,  m.  Cic.  ,reram, 
Cic).  Laudatrix,  tricis,  f.  Cic. 
(Tusc,  III,  A).  Voy.  APPRotnrKR. 
1    (Ailj.l.    Qui    approuve.    Voy. 

APPRORATIF. 

approbatii,  ive  (lat.  post.  ap- 
prohativas.  Prisc\,  adj.  Qui 
exprima  l'approbation.  Secon- 
das, a,  am,  adj.  Cic.  Virg. 
Hor.  Liv.  (ex.  :  secundo  vo- 
lantas  contionis.  Cic.  secunrf.i 
clamore.  Virg.).  Rire  approb:i- 
tif,  arrisio,  onis,  f.  Cornif. 
(rhet.,  I,  10).  Celui  qui  ac- 
cueille tout  d'un  rire  appro- 
batif,  arrisor,  oris,  m.  Sen. 
(op.,  27,  7).  Voy.  approbation 
et  approuver. 

approbation,  s.  f.  Action  d'.ip- 
prouver.  Approbatio,  onis, 
t.  Cic  etc.  (ex.  :  alicujas  ou 
alicujas  rei.  Cic  au  plur. 
•  marques  d'approbation  ■•  . 
Cic  [or.,  236]);  probatio, 
onis,  f.  Cic.  Jet.  (ex.  :  proba- 
tio alicajas  rei.  Cic  [Font., 
17].  probatio  aat  improbalio 
locatoris.  Labeo  [dig.,  ,X1,\,  -2, 
60,  §3]);  comprobatio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.  :  honestatis.  Cic. 
[do  fin.,  V,  62])  ;  laus,  lau- 
dis,  f.  Cic  Qaint.  (ex.  :  lana 
doctoram,  valgi  [,.  approbation 
que  donnent  les  connaisseurs, 
le  public  -"l.  Qaint.  voy.  élo- 
ge); assensus,  ùs,  m.  Cic. 
(voy.  adhésion).  —  bruyante, 
plausus,  lis,  m.  Cic.  Quint. 
(ex.  :  aUcajus  rei  plaasam  pe- 
tère.  Qaint.  cjas  indomitos  al- 
qae  effrenatos  farores  plausu 
sao  proseqai.  Cic.  Cri  d' — , 
acclamatio,  onis,  t.  Cic.  (vny. 
acclamation).  Marque  d'— , 
assensio,  onis,  f.  Cic.  PUn. 
j.  (ex.:  assensio  et  laus.  PUn. 
J.  assensio  popalaris.  Cic.  renx 
assensione  comprobàre.  Cic 
captàre  assensionem  alicajus. 
Cic.  au  plur.  asscnsîones  uni- 
versi  ordinîs.  Cic.  crebrœ  as- 
sensiones,  multap  acclamatio- 
nes.  Cic)  ;  signiûcatio,  onis, 
f.  Cic  (ex.:  sign.  omnian%.  Cic 
significatione  florêre.  Cic.  au 
plur.  Cic.  [ad  Qu.  fr.,  I,  1,  lA. 
li].  Liv.  [XXXI,  15,  2]).  — 
constante,  assentatio,  onis,  f. 
Cic.  (voy.  adulation).  Témoi- 
enor  son  — ,  plaudëre,  intr. 
Voy.  applaudir.  Témoigner  son 
—  (par  dos  murmures),  astre- 
përe,  intr.  Tac  (ex.:  alicai. 
Tac).  Manifester  son  —  (au 
théâtre),  favëre,  intr.  Hor.  Liv. 
Ov.  PUn.  (Jbtenir  1' —  de,  pro- 
bàri,  passif.  Voy.  approuver. 
Digne  d' — ,  plaasibilis,  e,  adj.. 
Cic  probabdis,  e,  adj.  (Jic 
(ex.:  orator.  Cic.  genus  diccn- 
di.  Cic.).1  Autorisation  donnée. 
Auctoritas,  atis,  f.  Cic.  Jet. 
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(ex  •  tine  anctoritate  senatas 
fœdus  (acëre.  Ck.  ex  aactori- 
tate  senatas  respondère.  tic. 
aactoritatcm  senatus,  jixssa 
nopuU  Romani  vcndere.  Cic. 
palri!:  auctoritas  erit  necetsa- 

ria.  Vtp.    dis)-  ,     ^, 

approbativement.adv.D  une 

.naaièro    approbative,    en  ap- 

prouvunl.  Voy.  approuver. 

approchable,    adj.    Dont    on 

pout  s'approcher.  Voy.  accbssi- 

approohant,   ante,    adj.  Qui 
approche    de      l'époque.      Qui 
{qLt.  qaod)  appropinqaat  etc. 
Cxs.  La  nuit  était  fort —,  nox 
jam  appropinqaabat.^   f^l^i  se 
rapprocho  da  la  maniera  d  être. 
Asslmilis,    e,    adj.    Cato.  Cic. 
Propin<iu.as,  a,    um,    adj.  Oic. 
Finitimus,   a,   am,  adj.  Cic.  T 
(Adv.)    Environ,    à    peu   près. 
Vov.  ces  mots. 
app'roche,  s.  f.    Action   d  ap- 
prochur  do  qqn,  do  qqch.  Adl- 
tus.    ÙS,    m.    Cic.    etc.    (voy. 
ABORDl  ;  adventus,  us.  m.  Cic. 
Sali.  LW.  (ex.:  lucis.  ball.\oy. 
arrivée)  ;  successus.    us,  m. 
Cœs     (ex.:    hostiam.    tœs.  \ii. 
G.,  il,  -20,  2]);   accessus,  ùs, 
m.  Cic.  (ex.:  ad  urbem  noctar- 
nâs.  Cic.  accessus  stellaram  et 
re cessas.    Cic.    solis    accessas 
discfssusqixe.  Cic.  voy.  accès.). 
A  l'approche  de  l'ennemi,  ad- 
l'eniente  hoste.  Cœs.    Liv.  Dé- 
fondre les  approches    de...    par 
des    fortifications,    praimanire 
aditas...    operibas.   Cxs.    Dé- 
fendri-les  approches  de  l'Isthme, 
prxmunlre    Isthmiim.  Cses.    \\ 
(Spécial).  Travaux  d'approches 
et  approches,  opéra  (arbi)  ad- 
mota.    Liv.   \\    Au    fig.    Appro- 
pinqaatio,  onis,  t.  Cic.  [appro- 
pinqaatione  mortis  angi.  Cic). 
Au.\   approches  de  l'hiver,  ap- 
propinqaante  jam  hieme.  Cœs. 
Liv.  ,\ux  —   da   la  nuit,   nocte 
appetente.     Liv.    sab     noctem. 
Cœs.    Aux    —    de  la   mort,  de 
la  vieillesse,   morte,    senectute 
adventante.    Cic.    \\  Action  de 
s'aborder      dans     le      combat. 
Venir  aux  .appioches,  conserére 
manas  inter  se.Sall.  Liv.  con- 
serére  manas    comminus.  Liv. 
Il    Approche  insensible,  allap- 
sas,    as,    m.    Val.-Max.  Voy. 
APPBOCBER.   1    Action    de    rap- 
procher une  cliosa  d'une  autre. 
Admotio,    onis,    f.   Cic.    (Nat. 
deor.,  II,  150).   Voy.  approcher 
et  rapprocher. 

approchement,  s.  m.  Appro- 
olui  (aroh.).  Voy.  ce  mot.  1 
Ilapprochement.  Voy.  ce  mot. 
approcher,  v.  tr.  Placer  près 
do  qqch.  ou  de  qqn.  Adzno- 
vêre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  (asci- 
caium  ad  nares.  Cic.  aspidem 
ad  corpus.  Cic.  opus  ad  tarrim 
hostiam.  Cses.  scalas  ad  mœ- 
nia.  Cses.  ou  admovère  opéra. 
Liv.  scalas.  Cses.  machinam. 
Cic.  admovère  [•    faire  appro- 
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cher    •].  Cic.   Caes.   Liv.);  ap- 
plicàre,   tr.    Cic.  Suet.    (ex.: 
sudariam    ad  os.    Suet.  scalas 
mœnibas     [on     attendrait    ad 
mœnia].  Curt.  sinistram  corna 
ad  oppidum.  Liv.  se    ad  (lam- 
mam.    Cic);     adblbêre,    ir. 
Ov.  Gell.  (ex.:    vultum   ad  ali- 
quem.  Ov.  tibias  ad  os.  Gell.)  ; 
admoliri,    tr.    Curt.  (ex.:  ad 
occidentem  et  a    meridie  velut 
de    indastrià    rupes    prœaltas 
admolita     natura    est.   Cart.). 
Faire  approcher,    admovére, 
tr.   (voy.  ci-dessus)  ;  appellë- 
re,   tr.   Varr.    Cses.    Cic.    (ex.: 
armentum    ad    aquam.    \  arr. 
turres  ad  opéra  Cscsaris.  Cses. 
navem       ad      ripam.      Cic). 
Action  d'— ,    accessio,    onis,  (. 
Cic.  appulsus,  ûs,  m.  Cic.  (ex.: 
quod  pars    earum  [regionim] 
appalsa    solis    exarserit,  pars 
obrigacrit  nive  pruinàque  lon- 
ginqao  solis  abscessu.  Cic  [de 
nat.    deor.,   I,    'A].    \\  Rappro- 
cher. Voy.  ce  mot.    ||   S'appro- 
cher. Appropinquâre,    intr. 
Cic.    etc.     (ex.:     ad    sammam 
aqaam.  Cic.  ad  insalam.  Nep._ 
fmibas  Bellovacorum.  Cais.  abi 
[Rhenus]      Oceano     appropin- 
qaat.  Cœs.   impers,  cum  ejus- 
modi  locis  estet  appropinqaa- 
tum.  Cxs.  au    6g.:    hiems  ap- 
propinqaat. Cses.  cam  dies  co- 
mitiorum  appropinqaaret.  Liv. 
sed  ejus  rei    maturitas  neque- 
dum  venit  et    tamen  jam    ap- 
propinqaat.   Cic.    qaibus    ego 
con(ido    impendêre  fatum  ali- 
quod   aat   instâre  Jam   plane 
aut  certe  jam   appropinquâre. 
Cic.    illi  pcena,    nobis  Ubertas 
appropinqaat.  Cic.)  ;  propin- 
quâre,  intr.    Virg.    Tac.    ex.: 
acies  legionam    propinquabat. 
Tac.  surt.    poét.)  ;  accedére, 
intr.  Plaut.   Cic.    etc.  (ex.:  ad 
sedes.  Plaut.  ad  (ores.  Ter.  ad 
arhem  nocta.    Cic.    abs.  acce- 
dëre  [opp.  à  se  recipëre,  '  bat- 
tre   en    retraite-].    Cic.  qao- 
cumqae     accederet      eqaitatas 
hostiam.    Sali,   accedëre    pro- 
pius.    Cses.    propius     Ambio- 
rigem,  propius  Romanos.  Cses. 
propius  maros.  Nep.  ad  oppi- 
dum, ad  Britanniam.  Cœs.  ad 
mœnia.  Liv.   au   fig.  qao   pro- 
pius admortem  accedam.Cic]; 
succedère,  intr.  Cœs.  Liv.  Tac. 
(t.    milit.,    ex.:    sab    montem. 
Cœs.    ad    castra,    ad   montes. 
Liv.   partis.    Cœs.     mœnibas, 
maris.    Liv.    abs.    exprobrans 
metum    saccessit.   Liv.   classis 
paalatim    saccessit.  Tac.    voy. 
s'avancer)  ;  adiré,  intr.  et  tr. 
Plaut.    Cic.    etc.    (voy.   aller 
[vers]    et    aborder);    subire, 
intr.    Liv.    (ex.:    in    adversos 
montes.    Liv.  ad  montes,    ad 
vallum,   ad    arbem.    Liv.    voy. 
s'avancer  [jusqu'au   pied  de]); 
venire,  intr.  Cic.  (au  fig.  ex.: 
non,  samus    omnino  sine  cura 
venientis  anni.  Cic);  adven- 
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tare,    intr.    Nep.    (ex.:  classis 
regia  adventat.  Nep.).   S'—  en 
nageant,    adnàre,    intr.    Cœs. 
Liv.    Gell.    (ex.:   ad  litaa.   ad 
nai'es).  S' —  en  se  glissant,  ar- 
repëre,    intr.    Varr.    Cic.  Plin. 
(ex.:  ad   colambaria.  Varr.  ad 
aqaas.  Plin.  au    fig.  ad  amici- 
tiam.  Cic).    S' —    en  rampant, 
obrepëre,  intr.  Plin.  (ex.:  (elea 
obrepunt    avibus.    Plin.).    S' — 
insensiblement,  obrepëre,  intr. 
Cic.  (ex.:  obrepit  senecta).    S'— 
furtivement,      suggredi.      dép. 
tr.    SaH.  fr.  Tac.  (ex.:    stolide 
castra  saggressas.  Sali.  fr.).  ^ 
Venir    près    de    (qqn,    qqch.). 
Voy.  VENIR  et  cf.  ci-dessus  s'ap- 
procher. 1  (V.  intr.)  Se   placer 
près  (de   qqch.,  de  qqn).   Ap- 
propinquâre,   intr.    Cic.  etc. 
fvoy.    ci-dessus)  ;     accedëre, 
intr.      Cic.     (voy.     ci-dessus) . 
Absol.      .Approcher.     Voy.    ci- 
dessus  s'approcher.  Au  fig. —  do 
80  ans,  prope  ad  octogesimam 
annam  pervenisse.   Cic.  —  du 
but,  ad  exitum  prope  perveni- 
re.  Cic.  fig.   propositum    pro- 
pe   asseqai.    Cic.    En    parlant 
du  temps,  des  événements,  etc. 
Prope  adesse,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  prope    adest  tempos.  Cic. 
prope  adest,  cum  alieno  more 
vivendum  est  mi/ii.  Ter)  ;   ap- 
petére,    intr.    Cœs.    Cic    etc. 
(e.\.:    dies    appetebat  septimas, 
quem    constitaerat.  Cœs.  tem- 
pos   appetebat.    Liv.    cum  lax 
appeteret.  Cœs.  jam  lux  appete- 
bat. Cart.  ubi  nox  appétit.  Liv. 
(atom  appetebat.    Curt.)  ;    ap- 
propinquâre,intr.  Cœs. [voy. 
ci-dessus,  s'approcher)  ;i2nin2- 
nére  {•  être  imminent  ■),  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  mors,  qoœ  prop- 
ter  incertos  casus  qaotidie  ini- 
minet,  propterbrevitatem  nun- 
qaam  potest  longeabesse.  Cic); 
impendêre,  intr.  (voy.  mena- 
cer); instàre,  intr.  voy.  [être 
tout]    proche,     imminent).  _  Le 
soir  approche,  vesperascit,  im- 
pers. 1er.   jam   adverperascit . 
Ter.    Cic.    Qui  approche  de  sa 
fin,  propigatus,  a,  am,  p.  adj. 
Sen.    (ex.:    profiigatœ    aetatis. 
Sen.    [deot.,    29,    2]).  |j    (Par 
ext.)     Approcher    de,    c  .-à-d. 
se  rapprocher  de,  vergëre,  intr. 
Plin.  (on  pari,    d'une    couleur, 
ex.:  coior  langoidos  in  candi- 
dam  vergens.   Plin.).   Qui  ap- 
proche de,   propensas,    a,  am, 
adj.  Cic.  (ex.:  Èalbi  dispatatio 
mihi  ad  veritatis  similitodinem 
videtur  esse  propensior.   Cic 
[da    nat,    deor.,    III,    95]).     || 
Prendre   la    ressemblance    de, 
ressembler.    Accedëre,     intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  propias  ad  deos. 
Cic.  proxime  deos.  Cic.  prope 
ad  similitadinem   alicajus  rei. 
Cic  Crasso  et  Antonio  L.  Phi- 
lippus    proximas     accedebat. 
Cic    sermone    magis  oratorio 
generi.  accedëre  Quint.);  aspi- 
râre  (•  faire  effort  pour  appro- 
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cher  de,  "  prétendre  approcher 
de  '),  intr.  fie.  Lh:  Gelt.  (dans 
les  phrases  négatives  ou  iut<>rro- 
^atives  seulement,  ex.:  bellicà 
laade  ad  A('ricanum  aspirare 
[•  prétendre  approcher  -J  ne- 
mo  potest.  Cic.  [15rut.,  SI,  Si]. 
ad  ijoem  ceteri  aspirare  non 
passant.  Cic.  [ad  fam.,  VII. 
iO,  1].  hsec  ad  eam  laadem 
ijuam  volamus  aspirare  non 
passant.  Cic.  qao  neqae  Car- 
thaginiensiam  gloriosisssimx 
classes  anqaam  aspirare  po- 
taerant.  Cic). 

approfondir,  v.  tr.  Rendre 
plus  profond.  Altiorem  {ou 
altias)  reddëre.  Cic.  Excavâre, 
tr.  Cic.  Plin.  —  un  sillon,  sal- 
cam  aitias  imprimère.  Cic.  voy. 
CREUSER.  Par  ext.  —  la  chute 
daqqn,  e((icëre  at  aliqais  al- 
tias cadat.  Cic.  1  (Fig-)  Etudier 
à  fond.  Scrutâri,'  dép.  tr. 
Cic.  Qaint.  lex.:  locos  ex  gai- 
bas  argumenta  eraamas.  Cic. 
exoletos  aactores.  Quint. i  ; 
perscrutàri  {pr.  »  examiner  à 
fond  ■),  dép.  tr.  Cic.  [ex.:  pe- 
nitas  naturam  rationemque 
criminum.  Cic.)  ;  investigâre 
(pr.  rechercher  avec  soin,  scru- 
ter •),  tr.  Cic.  (ex.:  de  Lentalo 
investigabo  diligentius  [  •  j'ap- 

Erofondirai  encore  le  cas  de 
entujus  .].  Cic);  pervesti- 
gàre,  tr.  Cic  (dans  l'express. 
pervestigâre  et  cognoscëre  ali- 
quid.  Cic);  excutëre  ('  exa- 
miner, vérifier,  sonder  ■),  tr. 
Cic.  (ex.:  verbum.  Cic.  expli- 
càre  atqae  excatëre  verbum. 
Cic.  verum.  Sen.  causas.  Sen. 
probationes.  Plin.  j.  illud  ex- 
cutiendum  est  at  tciatar  qaid 
sit  carëre,  Cic.  illic,  quid 
œquum,  lue  qaid  seqaïas  sit 
excatitar.  Qaint.)  ;  exploràre 
{'  étudier,  approfondir  •),  tr. 
Cic  (ex.:  sed  explora  rem  to- 
tam.  Cic.  id  simalaveHtne, 
an...,  parum  ex/jloratam  est. 
Sali.);  perspicëre,  tr.  Cic 
(ei.:  studiosé  perspicëre  quid 
agatar.  Cic.  aliqaid  perspec- 
tum  habëre.  Cic.  perspice  rem 
et  pertenta.  Cic);  cognoscë- 
re, tr.  Cses.  Cic.  (ex.:  diligen- 
tius doctrinam  cognoscëre. 
Cœs.);  pernoscëre  {•■  pr. 
•  connaître  à  fond,  avoir  ap- 
profondi •),  tr.  Cic.  (ex.:  om- 
nes  animorum  motos  penitus. 
Cic);  pertractàre,  [pr.  •  exa- 
miner attentivement, sonder  •), 
tr.  Cic  Quint,  (ex.:  philoso- 
phiam.  Cir.  ea,  qucH  rem  con- 
tinent. Cic.  omnis  honesti 
justique  disciplina  erit  per- 
tractanda.  Quint,  res  pertrac- 
tatas  habëre.  Cic);  pervidé- 
re,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  intran- 
dum  est  igilur  in  reram  natu- 
ram et  penitus,  quid  ea  pos- 
tulet,  pervidndum.  Cic.  [de 
fin.,  y,  ItU]);  introspicère, 
tr.  Cic.  (voy.  examiner  [à 
fond]);     iDtr'âre,     intr.    Cic.  | 
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(ex.:  propius  accedo...;  intrabo 
etiam  magis.  Cic).  Etude  ap- 
profondie, diligentissima  pcr- 
vestigatio.  Cic.  Discus^ion  ap- 
profondie, sabtilis  disputatio. 
Cic.  D'une  manière  approfon- 
die, accuraté  et  exqaisitê.  Cic. 
approfondissement,  s.  m. 
Action  d'approfondir.  Excava- 
tio,  onis,  (.  Sen.  Voy.  appro- 
fondir. ^  (Fig.^  Etude  appro- 
fondie. Investigatio,  onis,  f. 
Cic.  Exploratio,  onis,  f.  ^en. 
(de  ben.  IV,  33,  2). 
appropriation  (lat.  post.  ap- 
propriatio  [•■  assimilation  des 
aliments  •].  Cœl.-Aur.),  s.  f. 
Action  d'attribuer  en  propre  à 
qqn.  Addictio,  onis,  f.  Cic 
(ex.:  add.  bonorum  possessio- 
numqae.  Cic.  [in  Verr.,1,  12]  i. 
1  Action  de  rendre  propre  à 
qqch.  .-iccommodalio,  onis,  f. 
Cornif.  Cic.  L' —  des  caractè- 
res aux  personnages,  in  perso- 
nis  décor.  Qaint. 
1.  approprier  (lat.  post.  ap- 
propriâre.  Cael.-Aar.i,  v.  tr. 
Attribuer  en  propre  à  qqn. 
Addicère  aliquid  alicui.  Cic. 
Alicai  aliqaid  propriam  tra- 
dére.^  Cic.  î  S'approprier.  Usu- 
capëre,  tr.  Cic.  Liv.  («  ac- 
quérir par  une  longue  posses- 
sion non  contestée  •,  fig.:  velut 
usucepisse  Italiam.  Liv.)  ; 
usurpâ,re  (pr.  s'approprier  », 
•  acquérir  illégalement  •),  tr. 
Cic.  (ex.:  amissam  possessio- 
nem.  Cic  alienam  possessio- 
nem.  Liv.  gloriam  istam.  Plin. 
j.)  ;  suznère,  tr.  Cic  (voy. 
s'attribuer)  ;  assumère,  tr. 
Cic.  (ex.:  si6i  assumère,  alteri 
detrahére.  Cic.  si  id  mihi  as- 
suma videor  id  meo  jare  quo- 
dammodo  vindicàre.  Ciel  ; 
tangère  ipr.  -  mettre  la  main 
sur  o),  tr.  Cic.  (ex.;  non  teran- 
cium  de  prœda.  Cic.  nullum 
agrum  ab  invita.  Cic.  tetigine 
tai  quicquam?  Ter.)  ;  trahére 
(pr.  «  détourner,  s'appro- 
prier »),  tr.  Cic  Liv.  (ex.:  re- 
gnam,  Liv.  decamas.  Cic); 
attrectàre  (pr.  •  mettre  la 
main  sur  •),  tr.  Liv.  (ex.: 
regias  gazas.  Liv.)  ;  avertère 
[pr  •.  détourner  •),  tr.  Cic  Liv. 
(ex.:  pecuniam  pablicam.  Cic. 
prœdam.  Liv.);  intervertëre 
(pr.  '  détourner,  dérober  >), 
tr.  Plaut.  Cic  Suet.  Tac.  (ex.: 
argentam.  Plaut.  regale  do- 
nam.  Cic  pecaniam.  vestram. 
Petr.  pablica  vectigalia.  Saet.); 
capére,  tr.  Cic  (ex.:  fores 
earam  reram,  quas  ceperunt, 
signa  commutant.  Cic.)  ;  frau- 
dàre  ',j>r.  ,.  s'approprier  qqcli. 
par  la  fraude  .),  tr.  des.  (ex.: 
slipencliam  eqaitam.  Cses.)  ; 
furâri  (pr.  •.  dérober,  s'appro- 
piier  indûment  •),  dép.  tr. 
Cic  Quint,  (ex.:  aliquid.  Cic. 
haie  qaœ  rapuit  et  faratus  est. 
Cic.  pecuniam.  privatam  ex 
templa.     Qaint.)  ;     invadère 
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(pr.  •  s'emparer  par  violence  ; 
s  approprier  violemment  •), 
intr.  Cic  (ex.;  in  qaad  ipsa 
invaderet.  Cic.  [de  nat.  deor., 
II,  l'JJi].  in  alicajus  bona, 
pnedia,  fortanas.  Cic).1  Ren- 
dre propre  à  qqch.  Voy.  accou- 
MODER,  ADAPTER.  Approprié,  ée, 
p.  adj.  Accomzaodatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cses.  Cic  (ex.: 
pappes  ad  magnitudinen\  (luc- 
tuum  tempestatumque  accom- 
modatse.  Cses.  responsam  ad 
tuamremaccommoaatan\.  Cic. 
locus  est  ipse  non  tan\  ad  in- 
fammandos  calamitosarum 
animas  quam  ad  consolandos 
accommodatas.  Cic.  excmplam 
temporibas  sais  accommada- 
tissimum.  Cic);  aptus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  id 
pallium  esse  aptam,  ad  omne 
anni  tempos.  Cic.  aptum  esse 
conscntaneamque  tempovi  et 
persanœ.  Cic.  hsec  gênera  di- 
cendi  aptiora  sunt  adalescen- 
tibas.  Cic);  cotnmodus,  a, 
um  (pr.  «.  bien  approprié  à  sa 
destination  >),  adj.  Cic.  Cses. 
(ex,;  Csssar  hanc  sibi  comma-i 
dissimam  belli  rationem  judi- 
cax.it,  ati...  Cxs.)  ;  bonus,  a, 
um  (pr.  '  bien  approprié  à  sa 
destination  '),  adj.  t-all.  Liv. 
(ex.:  bonus  pécari.  Sali,  alen- 
da  pécari.  Liv.  voy.  apte,  co.n- 
vaKABLE);  concinnus,  a,  um 
(pr.  •  bien  proportionné  -, 
■•  commode-),  adj.  Plaut.  Cic. 
(ex.;  concinnam  tectoriam. 
Cic);  par,  paris  (pr.  ^  égal 
à...  >,  •■  assorti  -i,  adj.  Plaut. 
Cic.  (ex.:  erit  rebas  par  ora- 
tio.  Cic)  ;  perappositus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (de  crut.,  II, 
27.'ii.  D'une  manière  appro- 
priée, accommodaté,  adv.  Cic. 
apte,  adv.  Cic 
2.   approprier,   v.   tr.  Rendre 

propre.  Voy.  nettoyer. 
approuver,  v.  tr.  Juger  bon, 
louable.  Approbâre,  tr.  Cic. 
etc.  (opp.  a  improbûre,  ex.; 
nostram.  pietatem.  Plaut.  con- 
silium  alicujus  Cic  senten- 
tiam.  Cic.  cuncfa.  Liv.  illad 
Tnagno  clamare.  Cic.  dictam  id 
risu.  Cic);  probâre(pr.  •re- 
garder après  épreuve  comme 
bon  •  d'où  '  agréer,  approu- 
ver -),  tr.  Cic.  (voy.  agréer)  ; 
comprobàre  ipr.  •  approuver 
complètement  .),  tr.  Cic  (voy. 
agréer)  ;  accipére,  tr.  Cic. 
(voy.  ACRiiER)  ;iaudàre('  louer, 
vanter,  approuver,  estimer  '), 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  vitapera- 
re,  repreliendére,  ex.:  earam 
consiliam.  Nep.  approbata 
laudataqae  Cottse  sententia. 
Cic.  laudâre  aliquem.  Cic.  lao- 
dari  alicai  [•  être  approuvé 
par  qqn  -,  par  anal.  av.  pra- 
bûri  alicui.  Cic.].  Cic.  in  qua 
tuum  consiliam.  ncrno  potest 
non  maxime  laudâre.  Cic.  [ep., 
IV,  •?,  :!]);  subscribëre  (pr. 
•  ratifier,   souscrire  à  •),  intr. 
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Llv.  (ex.:  sabscribëre  odiis  ac- 
casatoram.  Liv.    orationi   ali- 
caJus.     Liv.)  ;     audire     {pr. 
.  ajouter     foi  à,    approuver  "), 
tr.  C'ic.  (ex.:   Ilomcram  aadio, 
qài    ait...   Cic.   si  vos    audire 
velUmas.    Cic).    \\     Faire  ap- 
prouver,   probâTe.    tr.     Cic. 
Cies.  etc.  (ex.:   probàre    ahcai 
lihros  oratorios.    Cic.    in    hâc 
caasâ   saum   of^ciam   ac  dili- 
geniiam.  Cic.    se   probàre  ali- 
cai.     Cic.    se   probàre    maltis. 
Cic;  au  passif:  iibri  mihi  pro- 
bantar  [•    ont   mon   approba- 
tion, me  plaisent  •].  Cic.  miki 
earegie  probata  est  oratio  taa. 
Cic.  [Tusc,  IV,  i.,8]);  appro- 
bàre,  tr.   Cic    (ex.:  appr.  /u- 
dici  officiam   saum.    Cic).    H 
Donner      son     assentiment    à. 
Annuère,  intr.   Cic  (ex.:  id 
[ace.  qualif.]  annao  toto  capi- 
ie.  Cic.)  ;  assentiri,  dép.  intr. 
Cic.    (voy.    assentiment).    Ap- 
prouver  constamment   (ou    de 
parti    pris);    assentâri,    dép. 
intr.  Cic   (voy.  aduler,  flat- 
ter). Parti  pris  d'— ,    assenta^ 
tio,  onis,  f.  Cic 
approvisionnement,    s.    m. 
Action    d'approvisionner.  Voy. 
APPROVISIONNER.    Envoyer    qqn 
pour  r— ,    aliqaem   (ramenta- 
tam     mittère.      Cœs.    Sali.    1 
(Méton.).  Ensemble  des    provi- 
sions.   Commeatus,    ùs,    m. 
Cœs.    Liv.    etc.     {e\.:     largus. 
Cart.  commeatus  inopia.  des. 
Frontin.    commeatus  penaria. 
Cart.  {ramentam  ac  commea- 
tus ou  commeatusque,  res  fra- 
mentaria  commeatusque.  Cies. 
commeatam  ou  commeatus  pa- 
rure.   Liv.    Sali,    commeatam 
prseparâre.     Liv.     commeatus 
accipêre.  Liv.    commeatus    ar- 
cessére.  Liv.  commeatam,  con- 
vehëre,  advehëre.  Liv.  ex  Sam- 
nio  sabvehêre.    Liv.    commea- 
tam portâre.  Sali,  commeatus 
ab  urbe  in  castra  portàre.  Liv. 
petëre   commeatam,.  Cses.  ali- 
quem     commeatu     prohibêre. 
Cses.  nostros  commeatibas  in- 
tercludëre.    Cœs.  aliqaem  (ru- 
mento  commeatuque  intercla- 
dëre.  Cœs.  aliqaem  commeatu  et 
reliqais     copiis     intercludëre. 
Cic).  —  de  blé,  res  frumenta- 
ria.' Cic    Cœs.   —    de    Rome, 
annona,  œ,  f.   Tac  Service  de 
r — ,  annona,  œ,  f.  Tac. 
approvisionner,  v.  tr.  Four- 
nir de  provisions.    Frumentum 
ou  comm,eatam  (exercitùs]  pro- 
vidêre.    Cœs.    Commeatam  ou 
commeatus   paràre.    Liv.  S' — , 
rem  framentariam  comparàre, 
providêre.      Cœs.      prospicêre 
commèatas.   Liv.  S' —    de    blé 
pour    l'hiver,    frumentum    in 
hiemem   providêre.    Cses.  Etre 
bien  ou  abondamment    appro- 
visionné,   commeatu    et     reli- 
qais   copiis     abundâre.     Cœs. 
Cic. 
approximatif,  ive,  adj.   Fait 
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par  approximation.  Faire  le 
calcul  —  de  qqch.,  aliqaid 
obiter  computàre.  Plin.  Nom- 
bre — ,  plurimus  minimasque 
numerus.  Liv.  Idée  — ,  con- 
jectura, œ,  r.  Cic  Se  faire  une 
idée  approximative  do  ce  que..., 
conjectura  assequi  ou  conseqai 
(avec  une  Prop.  relat.).  Cic. 
approximation,  s.  f.  Evalua- 
tion qui  se  rapproche  du  vrai. 
Conjectio,  onis,  f.  Ulp.  Con- 
jectura, .-p,  f.  Cic  En  pari, 
d'un  nombre  :  propior  vero 
numerus.  Liv. 

approximativement,  adv. 
Par  approximation,  d'une  ma- 
n'rère  approximative.  Conjectu- 
ra, f.  Cic  Obiter,  adv.  Plin. 
Circiter,   adv.  Cic.    Liv.    Voy. 

ENVIRON. 

appui,  s.  m.  Action  d'appuyer, 
de  soutenir.  Murs  d' — ,    falta- 
rœ,  f.  pi.  Vitr.  Poutre  d'—  (qui 
soutient     le     faite),     colamen, 
inis,    n.    Vitr.  Voy.  êtai,  sou- 
tien, TUTEUR.  Citer  un  exemple 
à  1'—    de   qqch.,  rem  exemplo 
tatàri.  Liv.  Pièces  à  I'-^,   do- 
cumenta, oram,  n.  pi.  Cic.  Liv. 
Citer  à  r—   argumentàri,  dép. 
Cic    Que    pourrais-je    citer    à 
1' —  d'une  chose  qu'on  ne  peut 
révoquer    en     doute,   qaid  ar- 
gumenter, quà  de    re  dabitàre 
nemo     possit?     Cic.    Comme 
preuve  à  1' — ,  il   remit   le  mé- 
moire   que    lui    avait     donné 
Pharnabaze,  testimonii  loco  li- 
hrum    a    Pharnabazo    datum, 
tradidit.  Nep.  (Lys.,  h,  3).  Voy. 
PREUVE.  T  Au  fig.  Subsidiura, 
îi,  n.  Cic.    Liv.    (ex.:  subsidio 
esse  alicai  ['  servir   d'appui_  à 
qqn  -].  Ov.    subsidium  ponëre 
in  fuga.  Cœs.    h.is  subsidiis  ea 
sam  consecutus.  Cic.  nullasibi 
subsidia  ad  omnes   vita^  status 
paràre.  Cic.)  ;  praesidium,  ïi 
{pr.  •.  secours,  ce  qui  porte  se- 
cours "),  n.  Cic.  etc.   (ex.:  ali- 
cai   esse   prœsidio    ['    servir 
d'appui    à    qqn  ■>].     Cic  ferre 
alicai  pnesidiam  [-^   prêter  son 
appui  à   qqn  -].    Cic._  in   fugâ 
sibi  prœsidiam    ponëre.    Cœs. 
quœrëre  sibi  prœsidia.    Cic)  ; 
columea,  inis,  n.  Plaat.  Ter. 
Cic.    (ex.:  familiœ  [-   le    prin- 
cipal   appui    de  la   famille  »]. 
Ter.    rei    publicœ.    Cic  caput 
columenque    imperii   Romani. 
Liv.    voy.    COLONNE,    soutien)  ; 
Grmamentum,  i,  n.  Cic  (ex.: 
rei  publicœ.  Cic);   adjumen- 
tum,    i,    n.    Cic.     (voy.    aide, 
assistance);     adminiculum, 
i  (pr.  •  ce  qui    soutient   '),  n. 
Cic.    Liv.     (ex.:    id    senectuti 
saœ    adminiculum    fore.  _  Liv. 
voy.  aide)  ;    auxilium,  ïi,  n. 
Cic  etc.  (voy.  aide,  assistance, 
secours)  ;    ops    (us.    seul,    au 
sing.  à    l'Ace,    au   Gén.    et  à 
l'AÎil.),  f.  Cic   etc.    (ex.:  opem 
ferre  alicai  [»  prêter  son  appui 
à  qqn  ■].  Cic.  voy.  aide,  assis- 
tance,   secours)  izauniinen- 
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tum,  i  {pr.  '  rempart,  abri  ■•), 
n.  Sali.  Liv.  (ex.:  id  munimenr- 
tam    [s.-o.  Horatiam  Coclitem] 
illo  die  fortana  arbis  Romanœ 
liubuit.  Liv.);  suffragium,  ïi 
{pr.  .    suffrage,    soin,    protec- 
tion,    appui    "),    n.    Cic    (ex.: 
sutfr.  tuam.  Cic  ).  Ayant  atta- 
qué   le    roi     avec    leur   appui, 
quibus  adjatoribus    regem  ag- 
gressus.    Sali.    Mon    conseiller 
et    mou  —   dans    les    daa;jers, 
consilioram       periculorumquc 
adjator.  Cic  Sans  appuis,  sine 
administris.   Sali.     Recourir  à 
1  amitié  et   à   l'appui    de  qqn, 
conferre  se  in  alicajas    amici- 
tiam    et  fidem..    Cic.     alicajas 
fidem  sequi.  Cœs.  Etre   l'appui 
de  qqn,    fulcire    aliquem.  Cic 
(ex.:  rem  publicam,  imperium,, 
am,icam.    Cic   aliquem  fulcire 
et  sustinêre.    Cic).    Chrysippa 
passe    pour    être     la     colonne 
d'appui    du   portique    stoïcien, 
Chrysippas      falclre     putatur 
porticum  Stoicorum.  Cic.  Cher- 
cher un  —    dans    la    bienveil- 
lance générale,  omnium  se  be- 
nevolentiâ    tuêri     et    manîre. 
Cic.  Voy.  appuyer  et  s'appuyer. 
T    Action    de  s'appuyer.    Point 
d'appui,  pressio,  onis,  f.   Vitr. 
{X,  'à,  %.  Déjà  le  mur  s'élevait 
à     hauteur    d' — ,    jam,   muras 
asqae    ad    pectus     ex.'itractas 
erat.  —  de  la  voix,   im.pressio, 
f.  Cic  (de  or.,    III.    IS5).  ^  Ce 
sur  quoi  on  s'appuie.  Falcrum, 
i,  n.    Ov.    Vitr.  .'Idminicalum, 
i,    n.    Cic.    [d    quo    res  aliqua 
falcitar,  sustinetur.  Class.  Col. 
Voy.   ÉTAi.    Fig.    Ce    qui    sert 
d'appui.  Voy.  ci-dossus. 
appuyer,  v.  tr.  Faire  soutenir 
(parqqch,). Appiicare,  tr.  (ex.: 
scalas     jnœruoas     [  <-     apituyer 
des  échelles  aux  murailles  "  ]. 
Cart.se  ad  arboi-em.  Cœs.  cor- 
pus ad  molem.  Cart.  se  oucor- 
pus  stipiti.    Cart.  se  applicare 
ou    applicàri    franco    arbnris. 
Cart.      Justin.  )  ;    incumbêre 
(«-  s'appuyer,  sa  p3iichar  sur  "j, 
intr. iCic.     Liv.    Val.-.Vax.  (-^x.: 
in  aliquem.   Cart.  in  yladiam. 
Cic.    gladio    [  Dat.   ].    Cornif. 
V'ai.-.1ia.r.);  reclinàre  (-  cou- 
cher  sur,    appuyer   sur    ■),  tr. 
Cœs.    (ex.:  ad   eas  [arbores]  se 
applicant  [alces]  atque  itapau- 
lam    modo  reclinatœ  q  uietem 
copiant.   Cœs.    [B.   G.,  VI,   27, 
3]  hue  se  [alces]  reclinaverunt . 
Cœs.  [B.  G.,  VI,   27,  5]):    niti 
(«  s'appuyer   sur    -),   dep.  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  hastili  [abl.]  Cic. 
stirpibas  suis.  Cic  malierculâ. 
Cic.  cabito  [abl.].  Ov.);anniti 
("  s'appuyer  sur   -),    dep.  intr. 
Cic.    (ex.:  ad  aliquod  tanquam 
adminiculum.    Cic    [Lœl.,  8S]:^ 
poét.    avec    le     dat.)  ;    inniti 
(«  s'appuyer    sur  "),    dép.  intr. 
Cœs.  Nep.  Plin.    (ex.:  in  cabi- 
tam.    Nep.    scatis    [abl.].    Cœs 
cuspide  parmâque.  Liv.  bacalo 
Ov.    Sen.    rh.    servis    daobu» 
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Plin.  /.];  obniti  (.  s'appuyer 
contre  •),  dép.  iatr.  AVp.  l'inj. 
Liv.  (ex.:  tranco  arboris.  \  irj. 
obnixo  gcnu  scixto  [Dat.].  Xep. 
scatis  corpûribustjue  ipsis  ob- 
nixi.  Liv.).  Appuyé  à  ou  contre, 
acclinis,  e,  adj.  l'irg.  Ov. 
Justin.  {  es.:  parieti.  Jastin. 
tranco  arboris.  Virg.  craies 
inter  se  [-  l'une  contra  l'au- 
tre •]  acclines.  Col.  Appuyé 
sur,  subnixus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Virg.  (ex.:  circali  vertici- 
bus  sabnixi.  Cic).  \\  ^Par  anal.) 
S'appuyer  à  de  hautes  mou- 
taguos  (eu  pari,  d'une  armée), 
aititudine  montiam  tegi.  Cxs. 
Le  camp  fut  appuyé  à  une 
éminence,  castra  tamulo  suit 
acclinata.  Liv.  La  citadelle 
était  appuyée  à  la  mer,  castel- 
lum  mari  adjacebat.  Liv.  (ad 
mare  serait  plus  conforme  à 
l'usage  class.)  ||  (Au  fig.)  Niti 
(•  s'appuyer  sur  •).  dep.  intr. 
Cic.  (ex.:  omnis  ratio  dicendi 
tribus  ad  persaadcndum  rébus 
nititur.  Cic.  voy.  reposer  sur). 
S'appuyant  sur  ou  appuyé  sur, 
fretus',  a,  um,  adj.  Cic.  A'ep. 
Liv.  Tac.  (ex.:  freti  intelligsn- 
tià  vestrâ.  Cic.  gai  voce  frcti 
êant.  Cic.  (refus  opatentià. 
Nep.).  .Appuyé  sur,  subnixus, 
a,  urn,  p.  adj.  Cic.  Liv.  Tac. 
(ex.:  aa.viliis  [abl.].  Liv.  judi- 
ciis  Sonatas.  Liv.  propinquita- 
tibus.  Tac.  Victoria.  Liv.  qui 
artis  arrogantiâ  ita  sabnixi 
ambulant.  Cic.)  ;  fultus,  a, 
um,  part.  Liv.  {ex..:  priasquam 
totis  viribas  (alta  constaret 
odes.  Liv.  [111,  60,  9]K  1  Faire 
peser  (sur  qqcli.l.  Premère, 
tr.  Cic.  (au  %.,  ex.:  premère 
argumentum  [-  appuyer  sur  un 
argument  "].  Cic),  exprimê- 
re,  tr.  Cic.  (au  fig.,  exprimere 
Htteras  putidius  [■  appuyer 
sur  les  lettres  avec  trop  d'af- 
fectation ■>].  Cic.  expressx  lit- 
terœ.  Cic."[daoir.,  1331);  im- 
primëre,  tr.  Virg.  Plin.  (ex.: 
impresso  gêna.  Virg.  radix 
epkemeri  cavis  et  exesis  denti- 
bas  imprimitar.  Plin.);  oppri- 
jnère,  tr.  Liv.  (ex.:  sinistrâ 
manu  malieris  pectus.  Liv.  di- 
gito  lingaam.  Cael.-Aar.);  ur- 
gére  ("  presser,  peser  sur  -), 
tr.  Virg.  (ex.:  pedem  [alicu^'us] 
pede[suo].Virg.).  En  appuyant 
bien,  expresse,  adv.  Cic.  Val.- 
Max.  Le  fait  d'appuyer  sur  cer- 
tains mots  dans  la  prononcia- 
tion, impressio,  onis-,  f.  Cic. 
Voy.  PESER  SUR.  Il  (Par  ext.) 
Appuyer  à  droite,  à  gaucho  (se 
porter  vers  la  droite,  etc.),  ad 
dextram,  ad  loevam  (Lectêre  (s.- 
e.  iter).  Liv.  ^  Appuyer  par, 
c'-à-d.  soutenir  à  l'aide  de 
qqch.  Fulcire,  tr.  Cic.  (ex.: 
viti^  falta.  Cic.  voy.  sot;TENiR); 
SufTuIcîre,  tr.  Lucr.  Cart.  (ex.: 
porticam  colamnis.  Lucr.  opus. 
Curt.j.  Il  (Par  anal.)  Appuyer 
(on  corps  d'armée  avec  de  nou- 
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Telles  troupes),  sabsidiam  fer- 
re. Cœs.  —  les  habitants  do  la 
ville  avec  des  frondeurs,  fan- 
ditores  sabsidio  oppidanis  mit- 
tëre.  C^es.  La  cavalerie  est  ra- 
pidement appuyée  par  l'infan- 
terie légère,  qaibas  {eqaitibas) 
celeriter  subveniunt  Icvis  ar- 
maturse  pedites.  Ilirt.  \\  (Au 
fig.)  Fortifier  do  son  influence, 
etc.  (voy.  aussi  fortifier,  sou- 
tenir). Adjuvàre,  tr.  Cjc.  Liv. 
(  voy.  AIDER  )  ;  subscribére 
("  appuyer  une  accusation  in- 
tentée par  un  autre  ■),  intr. 
Cic.  Nep.  (ex.:  Gabinium  reum 
(ecit  subscribente  privigno.Cic. 
neminem  neque  sua  nomine 
neque  subscribens  accasavit. 
Nep.  sabscribêre  accasanti  pa- 
trono.  Suet.  Agrippœ  in  Cas- 
siam.  Vell.).  —  un  projet  de 
loi,  saadëre  legem,.  Cic.  Le  fait 
d'appuyer  la  loi  Servilia,  saa- 
sio  Icgis  Serviliœ.  Cic.  (p.  Clu., 
IM)).  Celui  qui  appuie  un  pro- 
jet de  loi,  saasor  legis.  Liv. 
Cilui  qui  appuie  une  accusa- 
tion, sabscriptor,  oris,  m.  Cic. 
(div.  in  Ca;cil.,  A7;  51).  Ca-l. 
ap.  Cic.  (ep.,  VllI,  8,  I). —  de 
son  suffrage,  suïTragàri,  dép. 
intr.  Cic.  Nep.  (ex.:  alicai.  Cic. 
snffragante  Tkeramune.  Niip.). 
Celui  qui  appuie  (en  gén.),  ad- 
jutor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (Voy. 
aide).  Celui  qui  appuie  un  avis, 
auctoT,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ox.: 
multaranxlegam aut aactor  aut 
dissuasor.  Cic.  hiinc  in  omni 
procaratione  rei  publicœ  ac- 
torem  aactorcmqae  habeant 
[«  pour  les  appuyer  de  sa  pa- 
role et  de  ses  actions  •].  Nep. 
[Att..  3.  2]). 
âpre,  adj.  Dont  la  rudesse  est 
désagréable.  AspeT,  a,  uxn 
('  rude,  inégal  »)>  ''•"'j-  Cœs., 
etc.  (ex.:  loca  aspera  et  mon- 
taosa.  Cass.  spectantur  levcsne 
sint  an  asperi.  Cic.  aspera 
hiems.  Vell.  asperam  mare. Liv. 
aspera  cœlo  [-  climat  »]  Ger- 
mania.  Tac.  asperum  [-  âpre 
au  goût  "]  vinam..  Ter.  qaid 
Jadicant  sensas?  dalce  ama- 
ram,  Une  asperum.  Cic.  voy. 
rude),  acerbus.  a,  uzn  (-  âpre 
au  goût  "),  adj.  Varr.  l'Un. 
(ex.:  sapor.  l^lin.  piram.  Varr. 
ava.  Phœdr.);  austerus,  a, 
uzn  ("  âpre  au  goût  ■),  adj. 
Col.  (ex.:  vinam.  Col.  sapor. 
Plin.  gastus.  Col.);  confrago- 
SUS,  a,  um  (-  raboteux,  ro- 
cailleux -),  adj.  Varr.  Liv.  (ex.: 
loca.  Liv.  via.  Liv.);  hOTTÎ- 
dus,  a,  um  (■  âpre  d'aspect  • 
et  "  âpro  au  goût  ■),  adj.  Cic. 
Plin.  (ex.:  cimex  korridus  at- 
tacta.  Ser.  Samm.  sapor.  Plin.)  ; 
immitis,  e  (•  âpre  au  goût  -j, 
adj.  Plin.  (ex.:  (ractus.  Plin.), 
scaber,  bra,  brum  ("  âpro  au 
toucher  -),  adj.  Virg.  Ov.  Plin. 
(s'opp.  à  lêvis,  o\.:  gemma. 
Plin  (rjlia.  Plin.).  Etre  àpro  au 
goût,    astringërc   gtistu.    Plin. 
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(cf.  gastu  astricto  [-  d'un  goût 
apro  •].  Plin.).  Rendre  âpro, 
e.vasperâre,  tr.  Cils.  Plin.  (ex.: 
exasp.  cutcm.  Ceh.  ras!P  faucca 
voccm  exaspérant.  (Juint.).  De- 
venir ànro,  inhorrescëre,  intr. 
Virg.  Plin.  Fig.  Apre  au  gain, 
avidas,    a,   um,    adj.  Cic.  Liv. 

?ua'stuosus,  a,  um,  adj,  Cic. 
ex.:  homo.  Cic). 
après,  prép.  et  adv.  ^  (Prépos.) 
Plus  loin  que...  (dans  l'espace). 
Fost,  prép.  (av.  l'.Vcc).  Ca's. 
etc.  (ex.:  coliocàre  impedimen- 
ta  post  legiones.  Ca'S.  post  ali- 
quem  esse.  Cœs.  post  eos.  Sali. 
voy.  derrière)  ;  secuDdum, 
prop.  (av.  l'Ace).  Plaut.  (ex.: 
sectinaam  arum,  Plaut.'j.  Im- 
médiatement après,  juxta, 
prép.  (av.  l'Ace).  Ca'S.  Nep. 
(ex.  ja.rta  maram.  Cxs.);  pro- 
xime,  prép.  (av.  le  Datif)  (ex.: 
pro.vime  castris.  Cajs.^.  Qui  est 
(ou  qui  vient)  iminédiatomont 
après...,  proximus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (av.  le  Dat.,  ex.: 
huic  proxim,aa  locas.  Cic  avec 
l'Ace,  qui  te  pro.vim.us  est. 
Plaut.  proximi  Rhenum  inco- 
lunt.  Cies.  Laconicus  ager.  qui 
pro.iim,as  (ineni  Mcgalopolita- 
rum,  est.  Liv.).  Etre  après,  venir 
après,  segai,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  suivre).  —  la  pluie  vient 
le  beau  temps,  tristibas  Iwta 
succédant.  Hier.  Envoyer  des 
troupes  après  l'ennemi,  mittere 
gui  kostem  insequantar.  Cœ?, 
Courir  après  qqn,  aliguem  sei» 
tari  (on  guise  do  moquerie), 
Sen.  aliqaetn  inscqui.  Cœs. 
perseqai.  Cic.  inseclûri.  Cic 
Voy.  aussi  poursuite  et  pour- 
suivre. Se  mettre  après  qqn, 
aliquem  sectâri,  insegiii.  Cic. 
incessëre  aliquem.  Cic  Voy. 
aussi  tracasser  ,  maltraiter. 
Etre  après  qqch.,  habëre  ali- 
quid  in  manibas.  Cic.  (s'en 
occuper,  y  travailler).  Voy.  ces 
mots.  Mettre  qqn  après  qqch. 
(l'y  faire  travailler).  Voy.  tra- 
vail et  travailler.  Etre  après 
à  faire  qqch.  (arch.),  instituera, 
tr.  Cic.  ca'/)is's<;,tr.  (avec  l'inf). 
Ctc.  Courir  après  (les  honneurs, 
la  fortune,  etc.),  niti  ou  anniti 
ad  aliquid.  Cic.  tendëre  ou 
contendëre  ad  aliquid.  Cic  ap- 
petëre  aliquid.  Cic.  segai  ou 
perseqai  aligaid.  Cic.  sectâri 
ou  consectari  aligaid.  Cic.  im- 
minêre  alicai  rei.  Cic  Sen. 
Demander  après  qqn,  quserère, 
requirëre  aliquem.  Com.  Cic  l| 
Plus  loin  que...  (dans  le  temps). 
Post,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic 
etc.  (ex.:  post  paucos  dies. 
Plisear . post  Bratam  conaulem,. 
Cic.  classis  proximum  post 
aliquem  prsrfectum  esse.  Cic 
post  diem  fertiam,.  Liv.  sexen- 
nio  post  Vejos  raptos.  Cic. 
post  devictam  Hannibalem. 
Liv.  post  ea.  Cic.  post  hxc. 
Cic);  secundum  (-  immédia- 
tement   après    •),    prép.       (av 
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l'Ace).    Cic.    (  ex.:    secandam 
comitia.    Cic.    secandam   hjcc. 
Liv.    ».      gaietem    [■    aussitôt 
après   qu'il   s'était  ondormi']. 
Cic.);  ab,  prép-  (av.  l'Abl.)  Cic. 
(ex  ■    proiinas    ab    adoptione. 
Cic.  Ilomeras  recens  ab  Hloram 
eetate    (ait.  Cic.  centesima  lax 
ab  interita  Clodii.  Cic.  ab  lUa 
contione  legati  missi  snnt.  Lie. 
Liv.  assez   rare);   ex   (pr-  -  a" 
sortir  de   •),  prép.  (av.  1  Abl.). 
Cic.  Liv.  (ex.:  Cotta  ex  consa- 
latu  est  profectas  in   Callmm. 
Cic.si  ex  somno  ocali  caligant. 
Cels.  ex  agresti  immaniqae  vi- 
ta   excalti  ad  hamanitatem  et 
mitigati  «ornas.  Cic.  animas  ex 
maltis  miseriis  requievit.  Sali. 
cf.  ex  itinere.  Cic.  ex  (agâ.Cass. 
Liv.  aliad  ex  alio  [•  une  chose 
après  une  autre    •].    Ter.    Cic. 
alias   ex  aliis    moras    fingere. 
Liv.  causa;   alise  ex  aliis  aptx. 
Cic.  diem  ex  die  [gr.  il  iKiépo; 
e't;  ^v-ipoLv,  •  un  jour  après  i;au- 
tre  •,  •  de  jour  en  jour-].  Cic.}. 
Jaxta,      (  '      immédiatement 
après  .),  prép.  (av.  l'Ace.)  Cels. 
Plin^{ex.:neqae  enim  convenu 
ia.vta   inediam  protinus  satie- 
tatem  esse.  Cels.  [II,  16],  jo-yta 
hiecVariana  clades.  Phn.\\U, 
110]);    proxime,    prép.    Cels. 
(ex.:  proxime  abstinentiam  sa- 
mendas  est  cibiise.vigaa3.Cels.). 
Qui  vient  après,  proximus,  a, 
ttm,   adj.   Cœs.   etc.  Voy.  pro- 
chain.    Il     (Loc.    conj.)    Après, 
après  que,  posteaquam,  conj. 
(avec   rind.,  ex.:  postea  qaam 
Victoria    constitata    est  ,    erat 
Roscias   Romœ  (requens.    Cic. 
postea  vero   qaam  participem 
negoti  Scaarum    accepit.    sta- 
tait,    etc.    Sali.    P.    Africanas 
posteaqaam  bis  consaletcensor 
faerat,  L.  Cottam  in  jadiciam 
vocavit.   Cic.  avec  l'Imp.  pour 
marquer  la  durée  ou  la  répéti- 
tion de  l'action  :   Eros  postea- 
qaam e   scena  non  modo  sibi- 
lis,   sed  etiam  coniicio  explo- 
ilebatar,  confagit  in  Roscii  do- 
mam.  Cic.);   postquam,  conj. 
(ex.:    eo  postqaam   Ceesar  per- 
venit,   absides,  arma  poposcit. 
Cses.  Hamilcar  postqaam  mare 
transiit  in  Hispaniamqae  venit 
magnas  res  secandâ  gessit  for- 
tunà.  Nep.  Jagartha  postqaam 
oppidum    Capsam    amiserat... 
Sali,  andecimo  die  postqaam  a 
te  discesseram,  hoc  litterarum 
cxaravi.    Cic.     anno     octavo 
postqaam  in  Hispaniam  véné- 
rât Cn   Scipio...est  interfectas. 
Liv.  postqaam   [»    immédiate- 
ment après  que  •]   de   sais  re- 
bas  gestis  dixerat  [rég.  il  fau- 
drait dixit]  testimonii    loco  li- 
brum    a    Pharnabazo    datam 
tradidit.  Nep.    [Lys.,    U.    3]); 
ubi,  conj.    (voy.   quand)  ;  ubi 
primum,  conj.  (voy.  aussitôt 
APRÈS    que);    ut,    conj.    (voy. 
quand):  cuzn,  conj.  (voy.  lors- 
que, quand).    On  emploie   aussi 


l'abl.  absol.  Après  que  Dion  fut 
mort,   après   la  mort  de    Dion, 
Dione   inlerfecto.  Nep.  Hanni- 
bal  arriva  en  Italie  après  avoir 
passé   les    Alpes,    Uannibat    in 
Italiam  pervenit  Alpibas  sape- 
ratis.   Il    Plus    loin    que...    (par 
le    ranç).    Post,    prep.    (  av. 
l'Ace.)  Sen.  etc.    (ex.:    at  nemo 
tibi  post  te  videatur,  si  aliqais 
ante  te  faerit.  Sen.  ceteri  post 
Sabimim  liabentur.  lac);    se- 
cundum,    prép.    (av.    1  Ace). 
Plaut.  Cic.  (ex.:  secandam  pa- 
trem    ta    es   pater    proximns. 
Plaut.  secandam  te  nihd  mihi 
amidus  est  solitadine.  Cic.  se- 
candam   vocem    vultas    valet. 
Cic.    hères    secandam     {iliam. 
Cic).    Qui  est    (ou    qui    vient) 
après,  proximus,  a,  um.  adj. 
Cic     etc.    (ex.:  habére  aliquem 
proximam    [■    considérer  que 
qqn       vient       immédiatement 
après    .].    Cic.    avec    le    Dat.: 
proximas  est  haie  dignitati  or- 
do  eqaester.  Cic);    secundus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc    (ex:  se- 
cundus a  rege.  Aact.  b,  Alex.}; 
posterioT,  us,   adj.  Cic.  (ex.: 
nihil  posterias   (-  il   n  y  a  rien 
après    ',   en  mauv.    part,.  Cic. 
non    posteriores    {eram     s.-e 
partes.     Ter.).     Mettre    après, 
postbabére,  tr.  Ter.  Cœs.  Cic 
(ex.-  omnia.  Cœs.  omnibus    ré- 
bus posthabitis.  Cic);  postpo- 
Dère,  tr.  Cic.  fex.:  omnia.  Lie. 
aliquem  alicai.  Ov.    voy.   pré- 
férer).   Il    D'après,  c'-a-d    en 
se  conformant  à.  Secundum 
(.  suivant,  selon,  conformément 
à  .),    prép.    (avec    l'Ace).    Cic. 
(ex.:  secandam  nataram  vive- 
re      Cic.     secandam     aliquem 
sèntlrc   Saet.);  ex   (-   à  cause 
de  par  suite  de,  en  vertu  de  '), 
prép.    (av.    l'Abl.).    Sali.    Cic 
etc.  (ex.:  ex  senatûs  consalto, 
ex  '  senatûs  sententià.  Cic    ex 
edirto,  ex  decreto.  Cic  ex  lege, 
ex  legibus,  ex  jure.  Cic.  ex  f  œ- 
dere.   Liv.   ex  pacto.    Nep.  ex 
convento.  Cic  ex  consaetudme 
saa.   Cs;s.);    ad   ('    conformé- 
ment   à,  selon    "j,    prép.    (av. 
l'Ace).   Cic   (ex.:   ad    istorum 
normam.  Cic   ad   volantatem 
loqai    omnia.    Cic    agëre    ad 
pnescriptam.  Cxs.   ad   tempus 
T.  d'après  les  circonstances  -]. 
Cic);  pro  (.  en  proportion  de, 
selon  .),  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic. 
etc.  (ex.:  pro  viribus.  Cic  pro 
sao  sensa   loqai.  Cic.  voy.  se- 
lon). J'espère  d'après  votre  la- 
gesse  et  votre   tempérance,  que 
vous  êtes  maintenant  en  bonne 
santé,  spero,  qus-  taa  pruden- 
tia  et  temperantia  est,  te  jam 
valëre.   Cic  T  (Adv.)  Plus  loin 
(dans  l'espace).  Post,  adv.  Cic. 
Liv.  (ex.:  qui  post  erant.  Cic). 
Immédiatement    après,  proxi- 
me, adv.  Cic.  iuxta,  adv.  Liv. 
Il  Plus   loin    (dans    le    temps'). 
Post.    adv.    Cic.    (ex.:    paulo 
post.  Cic.  post  paulo.  Cœs.  Liv. 


multo    post.     Cic.     neqae    ita 
multo    post.     Nep.    aliqaanto 
post.   Cic.   maltis  post  annis. 
Cic.  poucis  post    annis.  Cart. 
anno  post.   Cic.   biennio  post. 
Cic.    paacis  post  diebus,  qaam 
discesserat.  Cic);  postea,  adv. 
Cic.  etc.   (ex.:   aat  statim  aut 
postea.  Saet.  brevi  postea.  Cic.  ; 
deinde,   adv.    (voy.    ensuite); 
deÎDCeps    {-    immédiatement 
après,    tout    de   suite  après    •), 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  P.  Sulpicius, 
qui  deinceps  eum  magistratum 
petituras  patabatur,    Cic.  pri- 
ma   Cyrene    est,    ac   deinceps 
dux  Syrtes,    deinde    Philœnon 
ara;,  post   alise   Punicse  urbes. 
Sali.).    Après   c^ue,  conj.    Voy. 
ci-dessus.  ||  Apres  (par  le  rang). 
Post,    adv.    Sali.    (  ex.:    post 
taere  ["  furent  placés  après  •]. 
Sali.    [Cat.,    2.S,    7]).  Qui  vient 
après,   proximus,    a,    am,  adj. 
Cic  secundus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Voy.  ci-dessus. 

après-demain,   adv.  Au  jour 
qui    suivra   demain.   Perendie, 
adv.  Plaut.  Cic.  Perendino  die. 
Cœs.    Pour     après-demain,    in 
perendinam.  Plaut.  1   (S.    m.) 
Surlendemain.  Voy.  ce  mot. 
après-diner,   s.   m.  Partie   de 
la  journée  qui  suivait  le  dîner. 
Vov.  après-midi. 
après-midi,  s.   m.  et  f.  Partie 
de  la  journée  de  midi  au  soir. 
Postmeridianum    tempus.  Cic. 
postmeridianas  dies.  Sen.  post- 
meridianœ   horœ.  Saet.    Garde 
de  1' — ^  postmeridiana   statio. 
Liv.    Dans  1'—,   postmeridiano 
tempore.  Cic 
apreté,  s.   f.  Qualité  de  ce  qui 
est  âpre  (au  pr.  et  au  fig.).  As- 
peiitas,    atis,   f.    Varr.    Cic. 
lex.:  montiam.  Varr.   viaram. 
Cic.    vini,    aceti.    Plin.    soni. 
Tac   au  fig.   natarae.   Cic  pa- 
tris.   Ov.    Stoicorum.    Cic.    ob 
calorem  aut  asperitatem  [-  l'â- 
preté  du  sol  -].  Sali,  asperitas 
frigorum  abest.  Sali.  voy.  ru- 
desse); acerbitas, atis  (.âpr»- 
té   des  fruits   verts    •),    f.  Cic. 
Plin.    (s'emploie  aussi    an    fig., 
ex.:  inimicoruna.  Cic.  morum. 
naturœ.    Cic    centoria.     Liv. 
sententiarum.    Cic.    orationis. 
Liv.);  duTitia,ee,  f.  Plin.  (ex.: 
vini.  Plin.  [XIV,  7A]);  ferocia, 
se     f.    Plii-    (  3X.:    vini.    Plin. 
[x'iV,  121]);  tristitia,  se,  (. 
Cic.  Plin.  (ex.:  sermonis.  Cic. 
soli.   Plin.   cœli.  Plin.  lenitate 
verbi  rei  tristitiam    mitigare. 
Cic);  truculentia,  ee,  f.  Tac. 
(ex.:  cœli.  Tac  [Ann.,  II,  24]). 
Apreté  d'un  discours,  amaritu- 
do  verborum.  Sen.   rh.    Apreté 
du  caractère,  atrocitas  animi. 
Cic  L'âpreté  avec  laquelle  >1  a 
attaqué    l'ancienne    Académie, 
atrocitas  ista  que  modo  in  ve- 
terem     Academiam    irruperit. 
Cic.   Avec  —,    atrociter,    adv. 
Cic.  Liv.  (ex.:  atrociter  dicere. 
Cic.    atrociter  in    rogationem 
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latoremqae  ipsam  invehi.Liv.). 
prsefracte,  adv.   Cic.    (de    oiT., 
in,8S  . 
à-propos,   s.    m.    Ce  qui  vient 
à  propos.  OpportuDitas,àtis, 
f.  Cic.  Cvs.  Lii-.    e\.:  opporta- 
nitate  aliqaii   darâ.  Cxs.).   Un 
à-propos .     opportanas   jocas. 
Quint.  Rien   n'eut  jamais  plus 
d'à-propos,    nihil    ne   tempore 
qaidem  ipso  opportanius  acci- 
dêre  i-irfi.  Cic.  Cela  a  le  mérite 
de  l'à-propos,  lioc  est  opportu- 
nissimum  ou  peropportanam. 
Cic.  Liv. 
apside,  s.  f.  Voy.  abside. 
apte.  adj.  Naturellement  propre 
â  qqch.  AptlXS,  a,    nta  (•  pro- 
pre   à  telle  ou  telle  fin  ■),  adj. 
Cic.    lÀv.  (se    construit    en    ce 
sens  avec  ad  et  l'Ace);  accom- 
ïnodsitus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(ex.:  minime  sam  arf  te  conso- 
landam   accommodatas.   Cic.]; 
babilis,  e,   adj.   Cic.  (seul,  à 
l'époque  class.  dans   la   constr. 
suiv.:  ita  in  eisdem    rébus  Ua- 
biles,  at...   Cic);  idoneus,  a, 
um,   adj.    Cic.   (ex.:  idonei  ad 
hoc  negotiam.  Cic.). 
aptère   (gr.  àTirepo;),   adj.   Dé- 
pourvu d'ailes.  Àlis  carens. 
aptitude  (lat.  post.  aptitudo], 
s.    f.    Qualité    de   celui  qui  est 
apte  à  qqch.   Facilitas,  âtis,  f. 
Qaint.  t'acaltas.  âtis,  f.  Cic.  — 
à  l'éloquence,  facultas  dicendi. 
Cic.    Avoir  une  aptitude  natu- 
relle  pour,    natam   aptumqae 
esse  ad...  Cic.  Avoir  l'aptitude 
requise  pour...,    idoneam   esse 
ad...  Cic.  Sen. 
apurement,  s.  m.  Action  d'a- 
purer un  compte.  Ratio  patata. 
apurer,    v.    tr.  Purifier   (ano. 
fr.).  Voy.  ce  mot.  1  Vérifier  un 
compte    et    le   déclarer    exact. 
Patare  {rationem  cam  aliqao'i. 
Plaat.   Cic.   —   la  compta  des 
publicains ,     patare     rationes 
cam  pablicanis.  Cic. 
aqniarivuu     (  lat.     aquariam , 
abreuvoir),   s.  m.    Rés-rvoir  où 
l'on  entretient  des   poissons  ou 
des  plantes  aquatiques.   Pisci- 
na,  se,  f.  Varr.  Cic. 
aquatique,  adj.   Qui  vit  dans 
l'eau.    Aquaticus,     a,    um, 
adj.  Ov.  Plin.  (ex.:  aves,  frali- 
ces.  Plin.  linam.  Plin.\;  aqua- 
tilis,   e,  adj.  Varr.   Cic.     ex.: 
gênas.  Varr.  animalia.    Varr. 
bestise.  Cic.  mascali,   cochlese. 
Plin.    subst.     aqaatilia ,     iiim, 
['■  animaux,  plantes, etc.  aqua- 
tiques •],  n.  pi.  Plin.). 
aqueduc,  s.   m.   Conduit    fait 
pour  amener  l'eau.  Aqaa;  dac- 
tas.  Plin.  j.  Frontin.    L'aque- 
duc de  Claudius,  aqaa  Claudia. 
Vell.  Administration  des  aque- 
ducs, provincia    aqaaria.    Cic. 
—  souterrain,    opus    sabterra- 
neum.  Vitr.  rivas  subterraneus. 
Vitr.  Construire  un  — ,  exstraé- 
re    a'ja:r    dactam.     Frontin. 
Construire    plusi^^urq    — ,  com- 
plarti    aqaas   oerdacëre.    Liv. 
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Amener  l'eau  dans  la  villa  par 
des    aqueducs,    aqaam    dacC-re 
(ou  addacëre  ou  perdacère)  in 
arbem.    Liv.    Faire    passer   un 
aqueduc  par  une  propriété  par- 
ticulière,   aqaam   per  fandam 
alicujas   dacére.    Jet.    Gardien 
d'un  —,  aquarias,  ii,  m.  Inscr. 
aqueux,  euse    (lat.    aqaosas, 
•  plein  d'eau   •).    adj.    Qui  est 
de  la  nature  do  l'eau.  Aqaosas, 
a,nm,  adj.  Var.  Plin..-lqaaticas, 
a,  um,  adj.  Plin.  Fruits  aqueux, 
aijuati  (ractus.    Pall.    Sol    —, 
diliitias   solum.    Plin.    (  .WII, 
lUU'.  Qui  a  une  saveur  aqueuse, 
aqaatitis  [hamor.  Varr.  sacas. 
Plin^. 
aquilin  (lat. aguiVinos,  d'aigle), 
adj.  En  bec   d'aigle.    Adancas, 
a,  uni,  adj.  Ter. 
aquilon,  s.  m.  Vent  du  nord. 
Aqailo,  onis,  m.  Cic.  (au  sinj:. 
et  au  plur.)  ||  (Méton.)  Le  Nord. 
Aqailo,  onis,  m.   Cic.  (ex.:  ad 
aqailonem  conversas.  Cic.  opp. 
à  aaster). 
arabesques,    s.    f.    Ornement 
formé    de    figures   de    fantaisie 
bizarrement  entrelacées.  Picta- 
rse  monstra.    Vitr.    (VH,    5,  3). 
Reram,   qaœ  nec  stint  nec  (ieri 
passant  nec  {aérant,  imagines. 
Vitr.  (VII,  U,  5). 
arable,  adj.  Qui  peut  être  la- 
bouré, cultivé.  Arabilis,  e,  adj. 
Plin.    (.WII,    i.1).    Qui    {quœ, 
qaod)  arari  potest. 
arack,  s.  m.   Liqueur   faite   de 
riz  fermenté.  Vinam   ex  oryzâ 
factam. 
aragne  (lat.  aranea),  s.  f.  Arai- 
gnée. Voy.  ce  mot.    ^    Crochet 
de  fer.    Uncas   (erreas.    Cato. 
Liv. 

araignée,  3.  t.  Toile  d'arai- 
gnée (anc.  fr.).  Aranea,  a?,  f. 
Plaat.  etc.  (ex.:  araneam  te- 
xère.  Ambr.  araneas  detergere. 
Jet.  Il  (Par  anal.)  Réseau  sem- 
blable à  une  toile  d'araisnéo. 
Aranea,  œ,  f.  Plin.  (.\XIvr56). 
^  Insecte  qui  nie  une  toile.  Ara- 
nea, œ,  f.  Plaat.  Virg.  Val.- 
Max.  {ex.,  opéra  omnis  ara- 
nearum.  Plaut.  aranearam  te- 
lœ.  Plaat.  Val. -Max.);  ara- 
neus,  i,  m.  Lacr.  Sen.  (ex.: 
aranei  textara.  Sen.  araneo- 
ram  telle.  Sen.).  Petite  —  ara- 
neola,  a»,  f.  Cic.  D'araignée,  re- 
latif à  l'araignée,  araneus,  a, 
um,  adj.  Col.  Plin.  (ex.:  genus. 
Plin.  texta.  Plin.  subst.  ara- 
neam, i  [  s.  e.  textam  ].  n. 
Phœdr.  Plin.  Fronto.).  Plein 
do  toiles  d' — ,  araneosas,  a, 
um,  adj.  Catall.  Semblable  à 
une  toile  d' — ,  araneosas.  a, 
um,  adj.  Plin.  (ex.:  (Ua.  Plin. 
lanugo.  Plin.). 

araigneuz,  euse,  adj.  Qui 
ressemble  â  la  toile  d'araignée. 
Araneosas,  a,  um,  adj.  Plin. 
araire,  s.  m.  Sorte  de  charrua. 
Aratram,  i,  n.  Varr.  Virg.  Col. 
arantèle,  s.  f.  Toile  d'arai- 
gnée. Voy.  ARAIGNÉE. 
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;  arasement,  s.  m.    Action  d'a- 
raser et  état  de  ce  qui  est  ara- 
sé. Libratio,  onis,  f.  Vitr. 
araser,    v.    tr.    Mettre   au  ras, 
mettre    de  niveau    (t.    tochn.). 
Exseqaàre,  tr.  Vitr.  Perlibràre, 
tr.  Col. 
aratoire,    adj.    Relatif  au   la- 
bourage. Aratorias,  a,  am,adj. 
Ambr.    Cod.     Theod.    Instru- 
ments   aratoires,    ferramenta, 
oram,    n.    pi.    Val. -Max.  Col. 
arbalète,  s.  f.  Sorte  d'arc  mu- 
ni d'un  fut   de  bois  qui  dirige 
la  flèche.  .Arcabalista,  se,  f.  Veg. 
imll.,  II,  15  etc.). 
arbalétrier,  s.  m.  Tireur  d'ar- 
balète.  Arcaballistariu»,  ïi,   n. 
Veg.  imW.  IV,  21). 
arbalétrière,  s.  f.  Trou  prati- 
qué dans  une  muraille  pour  li- 
rer  l'arbalète.  Voy.  meurtrière. 
arbitrage,  s.  m.  Mission  d'ar- 
bitre. Arbitrium,  ii,  n.   Cic. 
(ex.  :  aliud  est  Jadiciam,  aliud 
arbitrium.  Cic);    arbitratus 
(usité   seulement    à    l'Ablatif), 
m.   Plaat.    Cato.    (ex.  :   arbi- 
trata  alicujus.  Cato.).  Relatif 
à    l'.irbitrage,   arbitrarias,    a, 
um,  :idj.  Jet. 
arbitraire,  vlat.  arch.   et  post. 
arbitrarias.  Plaat.  Jet.  adj.  Qui 
dépend   du  libre   arbitre.  Opi- 
nionis  arbitrio  relictas.  Choses 
qui  ne  sont  pas  arbitraires,  res 
ab  opinionis  arbitrio  seianctx. 
Cic.    Usure  arbitraire,  liberam 
fenus.  Liv.  |{  Subst.  Laisser  une 
chose  à  l'arbitraire  de  qqn,  or- 
bitrio   alicujas  ou    alicuijper- 
mittêre  aliqaid.  Cic.  Liv.  1  Qui 
ne  dépend  que  du  caprice.  Li- 
bidinosus,    a,    am,    adj.    Cic. 
(ex.  :  iibidinosissimse  liberatio- 
nés.    Cic).   Ex  libidine.    Sali, 
ad  libidinemfactas.  Cic.  Auto- 
rité arbitraire,  potentia,  œ,    t. 
Cic.  Nep.  Liv.  Beaucoup  d'actes 
arbitraires,   malta   saperba    et 
cradelia  facinora.  Cic  Justice 
arbitraire,  libido  jadicam.  Cic 
jastitia  qase  ex  arbitrio  ou  libi- 
dine   pendet.     Remèdes     arbi- 
traires contra  l'indigence,  ino- 
piné prxsidia  qase  sant  a  libidine 
inventa  ou  excogitata.  Cic.  || 
(Subst.)    L'arbitraire,      libido, 
inis,  f.  Cic  licentia,  as,  f.  Cic. 
libido  ac  licentia.  Sali. 
arbitrairement,   adv.    D'une 
façou  arbitraire.  Ad  libidinem. 
Cic  Ex  libidine.  Sali.  Libidine. 
Cic.'  Décider  oo  diRposer  arbi- 
trairement de  chaque  chose,  li- 
béra   de   qaoqae   (n.)   arbitria 
agëre.  Liv.   (X.XIV,  i5,  U).  Etre 
gouverné  arbitrairemont,potert- 
tià  administrari.  Nep. 
arbitral,  le  (lat.  post.  arbitra- 
lis.  .\Iacr.),  adj.  Reiatif  aux  ar- 
bitres.  Arbitrarius,  a,  um, 
adj.   Jet.  (ex.    :    formula.    Jet. 
actio.  Jet.).  Sautence  arbitrale, 
arbitrium,  ii,  a.  Cic.  Jet.  Ren- 
drouno  sentence  arbitrale,  arbi- 
trari,  dép.  intr.  Jet. 
arbitralement,  adv.d'uaa  ma- 
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niera  arbitrale.  Per  arbitram. 
Cic.  in  arbitrio.  Jet.  arbitrio. 
Cod.  Theod. 

arbitration.ilat.  post.  arbifra- 
tio.  Bort.),  S.  f.  Action  darln- 
irer  Arbitratas,  Aljl.  «;  "i- 
Plaat.   GeU.  Arbitriam,   n,    n. 

h  Mbitre,  3.  m.  Personne  dé- 
sia.ié^  poar  trancher  une  affaire 
urigieuse.  Arbiter.  tn.  m.'.ic. 
les.    ■  aruitcrlilis.  Lio.decisio- 
nia    Cic.  aliqaem  arbitram  adi- 
„ére\'  mener  qqn    devant  ar- 
bitre -1     Cic.  arbitram  capere. 
Ter  samëre.Cic.dare  arbitram. 
Cic    esse  in  aliqaam  rem  arbi- 
tram. Cic.  ad  arbitram  confa- 
nére  [-  recourir  .].  C^c.a«l'ï^'- 
fmo   arbitra.    Cic.   nilal  ad   id 
naidem  arbitra  aat  jadice  opas 
est.    Liv.    atram  jadicem    an 
arbitram  dici  oporteret.  Cic); 
disceptator,    ons,    (•    celui 
qui  décida,  qui  prononce  -)  m. 
Cic    (ex.  :  privatas  disceptatar 
aat  arbiter  litis.  Cic.  discepta- 
tor jaris.   Cic.    inter  papalam 
Cartkaginiensem  et  regem  Ma- 
glnissam  disceptatores  Romani 
de  agro  [aérant.  Liv.)  ttre  ar- 
bitre, disceptâre,  tr.  Cic.  Liv. 
(bx   :  controi-ersias.    Cic.    abs. 
inter  popalam  et  regem  de  ali- 
qaâ  re.  Liv.  inter  arnicas.  Plm. 
i     disceptante   e-vercita.  Liv.). 
Décider   en  qualité   d'— ,  arbi- 
trari,    dép.    intr.    /cf.  Décision 

Je   1' arbitriam,    u,   n.    Oic. 

Voy.  ARBITRAGE.  S'en  remettre 
I       à  un  —,  compromittëre.    intr. 
Cic   Jet    (ex.  :  de  controversiis 
etc.).  Il  ( Au  fig.).  Celui  qui  décide. 
Arbiter,  tri,  m.  Cic.Hor.Ov. 
Mart.  Jast.  (ex.  :    arbiter  for- 
ma? [eu  pari,  de  Paris].  Ov.  etc.); 
judex,    dicis,   m.   Cic.    (ex.  : 
Jade.xstadioram.  Cic).  1  (Poét.) 
Maître   absolu.   Arbiter,   tri, 
m     Hor.     Tac.    (exclusivement 
poétique  ;  employé  à  tort  par  les 
modernes);    dominas,    i,    m. 
Cic   (ex.  :  gentiam  Cic  rei  [en 
pari,    d'un  juge  ].   Cic    vxtœ 
necisgae.      Liv.      comitioram. 
Cic). 
2    arisitre,  s.  m.  Volonté.  Ar- 
bitriam,   a,    n.    Cic   Liv.  Voy. 
VOLONTÉ,  GRÉ.  En  usant  de  son 
libre  arbitre,  sponte,  abl.  f.  Cic 
(qui  s'oppose  à  coactas,  db  ali- 
qao  provocatas,  e.v  necessitate, 
casa,  ex.:  meâ  sponte  (eceram. 
Cic  tuâ  sponte  facêre.  Cic  saa 
sponte   et  volantate  fecissent. 

arbitrer,  v.  tr.  Décider,  évaluer 
comme  arbitre.  Arbitrari,  dep. 
int.  Jet.  Voy.  décider,  arbitre 
et  arbitrage. 

arborer,  v.  tr.  Dresser  comme 
un  arbre.  Tollére,tr.Cœs.  Liv. 
(ex.  :  signam  ou  vexillam  tôl- 
ière. Cais.y,  proponére,  tr. 
drs.  etc.  (éx.  :  signam  ou  ve- 
xillam proponére .  Cxs.  signam 
pagns-..  Liv.).  Fig.  -  l'étendard 
de  la  révolte,  seditionem  conci- 
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tare,  contre.  Liv.  \\  Arborer 
un  mât,  malam  erigëre.  Cic 
attollire.  Virg.  abs.  arborer,  c'- 
à-d.  mater.  Voy.  ce  mot.  1  Faire 
hautement  profession  de.  Voy. 
AVOUER  [hautement],  [faire] 
PROFESSION   [de|.'  . 

arborescent,  ente,  adj.  Qui 
devient  arbre.  Arbarescens. 
Flin.  „   .      , 

arboriculteur,  s.  m.  Qui  cul- 
tive les  arbres.  Arbasticola,  se, 
m.  Anthol.  Arborator,  oris,  m. 
Coi.  Plin. 

arboriculture,  s.  f.  Culture  dos 
arbres.  ^Ir&orum  caltas,  arbo- 
ram  cura,  arboram  edacatio. 
Script,  r.  rast. 

arborisation,  s.  f.  Dessin  na- 
turel qui  représente  des  ra- 
meaux   d'arbres.    Arboram   p- 

garee. 

arborisé,  ée,  adj.  Qui  présente 
des  arborisations.  Res  m  qaa 
cernantar  arboram  figarae. 

arboriser,  v.  iut.  (arch.)  Comme 

HERBORISER, 

arboriste,  s.  m.  Comme  herbo- 
riste. 

arbouse,   s.    f.   Fruit   de   1  ar- 
bousier.  Arbatam,   i,   n.  Lacr. 
Virg.    Unedo.     onis,    m.    Col. 
(VIII,    17,   13).   Plin.   (XV,  98; 
XXIII     151%  Camaron,    i  (x6- 
acipov),  n.  Plin.  (XV,  99). 
arbousier,    s.    m.    Arbuste    à 
feuillage    persistant  et  à   Iruits 
globuleux.  Arbatas,   i,  f.  Virg. 
Col.  etc.  Unedo,  onis,  m.  Coi. 
Plin.  Arbousier  sauvage,  adra- 
chlë,     es    (iapâx^o).     f-     V"?' 
(XIII,  120;   XVI,  80).   Fruit  de 
l'arbousier,  Arbatam,  i,  a. Lacr. 
Virg.  D'arbousier,  arbateas,  a, 
am,  adj.  Virg.  Ov. 
arbre,  s.  m.  Végétal  à  tige  élevée 
et  ligueuse.    Arbor,    oris,   t. 
Cic.  etc.  (ex.  :  novella  [•  jeune  "J 
Cic.  vetala['  vieux  ■].  Cicpo- 


mifera   \-    fruitier    A.   Plaat 
insita  ["'  greffé  •].  Cof.  arbores 
cœdëre   [»    couper,   abattre  -\. 
Cic.    excisa    est    arbor,    non 
evalsa.   Cic.    au  sens  collectif  ; 
malta  arbor.  Cart.   ager  arbo- 
re   in[ecandas.      Sali.      [Jug., 
17,      5]).      Tronc     d'— ,      sti- 
pes,     pitis,     m.     Virg.     Plm. 
plus  ordin.  trancas,  i,  m.  Lses. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  arboram  tranci 
Cses.  Liv.  trancas.  Cic).  Tronc 
d'—  (abattu   et  équarri),  trabs, 
abis,  f.  Kirg.— fruitier,  pomun^, 
i,  n.    Cato.  Virg.    Plin.  j.  po- 
rnos,  i,  f.  Cato.  Plin.   —  dur, 
robar,   boris,  n.  Col.  Arbres   à 
branches    flexibles,    viminalia, 
am,  n.  pi.  Col.  Plin.  Petit  ar- 
bre,  parva   ou  parvala   arbor. 
Cic  Voy.  ARBUSTE  et  arbrisseau. 
Intervalles  entre  les  arbres,  ar- 
boram   intervalla.    Script,    r. 
rast.  angrœ,  aram,  f.  pi.  Fest. 
Isid.  Gloss.  Planté  d'arbres,  ar- 
boribas   consitas.  Sali.  Liv.  et 
aussi  arbastas,  a,  am,  adj.  Cic 
Plin.    (cf.   arbastas    ager    Cic. 
Plin.    arbastas   sive   silvestris 
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tocas.    Col.).  Soutenu    par    un 
arbre,    arbastas,    a,    am,    adj. 
Plin.    arbastivas,    a,   am,  adj. 
Col.  (en   pari,  exclus,  de   la  vi- 
gne). Lieu  planté  d'arbres  (des- 
tinés à  soutenir    la  vigne),  ur- 
bastam,   i,  n.  Script,   r.    rast. 
(surt.    au  plur.   et  par   oppus. 
avec   vinese,  ex.  :   arbasta  vi- 
neœqaeoa  vinese  et  arbasta. Cic. 
Script,     r.    rast.).  Planter    les 
champs  d'arbres  comme  le  cor- 
nouillier,    l'obier  ou    le  tilleul 
(pour  soutenir  la  vigne),  cornu, 
opala,    tiliâ   agros    arbastarc. 
Plin.  (.XVU,  201).    D'arbre,  qui 
concerne  les   arbres,  semblable 
àuaarbre,arboreu3,  a,  am,  adj. 
Virg.  Ov.    Plin.   arborarius,  a, 
am,    adj.     Karr.    Plin.    (ex.   ; 
faix.     Varr.).    (Prov.)     Fabius 
trouvaitindigne  qu'un  autre  re- 
cueillît   les    fruits    d'un    arbre 
qu'il     avait     planté,      Fabius, 
qaam  arborem  consevisset,  sah 
eâ  legëre  aliam  fractam,  indi- 
gnam  esse  dicebat.  Liv.  (X,  2ii, 
5).  Un  vieil  arbre  ne  se  trans- 
plante   pas,     vetas     arbastam 
non  patest  transferri.  Cf.  Sera, 
(op.,   86,   13).    Un    arbre   qu'on 
déplante  souvent,    ne  vient  pas 
bien,    non   convalescit  planta, 
qase    ssepe     transfertar.    Sen. 
(ep.  2,   3).  Se   tenir  au  gros  do 
l'arbre,    sectam    eoram     sequi 
qai  sant  fortiores.  1  (Par  anal.) 
Arbre  de  pressoir,    arbor,  oris, 
f.  Cato.    Plin.    —    d'une    ma- 
chine,   axis,    is,  m.    Vitr.  1  Ce 
qui  figure  un  arbre.  —  généalo- 
"ique,  stemma,  matis,  n.  Sen. 
Saet.  Jav.  ,       ,   , 

arbret,  s.  m.  Petit  arbre  (arch.l. 
Arbascala,  œ,  f.  Varr.  Col. 
Plin.  ^    . 

arbrisseau,  s.  m.  Petit  arbre 
dont  la  tige  entière  se  couvre  de 
rameaux. .4rbuscaia,  œ.  f.  Varr. 
Col.  Plin.  Fratex,  tieis,  m.  Ov. 
Col.  —  épineux,  spina,  se,  t. 
Sen.  Col. 

arbuste  (lat.  arbastam,  bos- 
quet, et  par  ext.  arbre),  s.  m. 
Plante  dont  la  tige  ressemble  à. 
un  arbrisseau,  mais  dont  le  dé- 
veloppement rappelle  celui  des 
plantes  herbacées.  Arbascala, 
%  f  Varr.  Col.  Plin.  Stirps, 
sàrpis,  f.  Virg.  CoL  —  épineux, 
sentis,  is,  m.  Col.  (ord.  au  plur. 
sentes.  Cœs.  Virg.)  _    , 

arc  s.  m.  Instrument  destine  à 
lancer  des  flèches.  Arcus.  Ùs, 
m  Cic.  etc.  (ex.  :  arcam  mten- 
dëre,  Cic).  Prov.  Avoir  plus 
d'une  corde  à  son  arc,  plarima 
habêre  ad  manam.  Cic.  Qamt. 
Fabricant  d'arcs,  areaarias,  ii, 
m.  Dig.  Relatif  aux  ares,  ar- 
caarias,  a,  um,  adj.  Veg.  Ijl^e 
qui  rappelle  un  arc  tendu.) 
Voûte  (arch.).  .^rcus,  us.  m. 
Vitr  Ov.  Lac.  ||  Monument  eu 
forme  d'arc,  arc-de-triompho. 
^rcus,  ûs,  m.  Sen.  Plm.  y. 
Saet.  Jav.  Inscr.  (ex.  :  arcas 
dicatar.Tac.  [ann.,  II,  W])-ll 
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Arc  de  cercle.   Arcus,   ûs,   ta. 
Sen.  Col.  S<"sment  J'arc,  iW>sis, 
siJis,    f.    Plin.  J.  ||  En    forme 
d'arc,      arcaatim,     adv.     Fest. 
Plin.  Sd  courber  en  forme  d'arc 
être  courbé  en  forme  d'arc,  ar- 
cu<^re,  intr.  Mêla,  arcuùri,  pass. 
moy.    Plin.    Courbé  en   forme 
d'arc,    arcaatiis,    a,   um,    adj. 
Liv.  Ov.  Tracer  en  forme  d'arc, 
circamdacére,    tr.      des.    Cic. 
Liv.    Fleuve    dont   le   cours  on 
formo    d'arc    paraît    tracé    au 
compas,   (lumen   velat    circino 
circumductum.  Cxs. 
c^cade,   s.    f,  Con:>trucuoa    en 
forme  d'arc.  Arcus,  ùs,  va.  Petr. 
Frontin.  Inscr.  Arcaatio,  onis, 
f.  Frontin.  Saspensio,  onis,  f. 
Vllr.  (V,  10,  i).  Arcade  sur  la- 
quelle repose  une  pièce  d'archi- 
tecture, saspensara,  se,  f.  Vitr. 
Sen.  (ex.  :   suspensurx  calda- 
rioram.    Vitr.    [V.  10,  2].   bal- 
neoram.  Sen.  [ep.  90,  25)]. 
arcane,  adj.  Profondément  ca- 
che  (arch.).    Arcanas,    a,    om, 
adj.   Cic.  Liv.  Cart.  ^   (Subst.) 
Secret.    Arcanam,    i,    n.   Jav. 
Ordin.  au  plur.  arcana,  oram, 
n.  plur.  //or.  Liv.  Cart. 
arc-boutant,  s.    ra.   Pièce    de 
maçonnerie,    de   bois  ou  do  fer 
qui  sert  à  soutenir  un  mur,  etc. 
Anteris,    idis,    Gén.    pi.    idon 
(àvTTipîa,  f.l'if.(VI,ll,6;.\,ll, 
y),  hrisma,  se,  {.  Vitr.  (VI,    11, 
6i.  Frontin.  (aquaed.,  18).  inscr. 
Erisma,  matis,  Gén.  pi.  erisma^ 
ïorum(b'pt(j(jLa),  n.  Vitr.  (.X,l,  2). 
Au  plur.  pressions*,  om,  f.  Cœs. 
[li.    C,  II,  9,    6).  1    (Au    fig.) 
Appui.  Voy.  ce  mot. 
arc-bouter,  v.  tr.  Soutenir  au 
moyen  d'un  arc-boutant.  Fal- 
cîre,    tr.    Cic.    1    S'arc-bouter 
(s'appuyer    solidement     contre 
qqch.).  Conniti,  dép.  intr.  Cic. 
ZUi'.  Inniti  in  aliqaâ  re  ou  ali- 
ijaà  re.  Cic. 
arceau,    s.    m.    Partie  cintrée 
d'une  voûte,  etc.  Arcas,  ûs,  m. 
Vitr.  Frontin. 
arc-en-ciel,   s.   m.   Météore  en 
forme  d'arc,  produit  par  la  ré- 
fraction de    la   lumière  solaire 
dans  les  gouttes  de  pluie.  Arcas, 
ûs,    m.     Cic.    Arcus    cselestis. 
Plin. 
archaïque,  a.  m.  Qui  a  un  ca- 
ractère   d'ancienneté.    Priscas, 
a,am,  adj.  Cic.  Pervetustus,  a, 
um,  adj.  Cic.    Vetastior,  us  ou 
le^us^issimos,  a,  um,  adj.  Cic. 
archaïsme,    s.     m.     Caractère 
d'ancienneté.    Antiquitas,  atis, 
f.  Cic.  1  (Méton.)  Expression,  etc. 
qui    a    un   caractère   d'ancien- 
neti'^  Prisca  verba.  Cic.  (Tusc, 
1,  12,  27). 
archal,  s.   m.  Laiton.  Orichal- 

cam,  i,  n.  Cic.  Uor. 
archange,  s.  m.  Être  supérieur 
aux  anges.    Archanrjelas,  i,  m. 
Ercl.    D' — ,    archangelica»,    a, 
um,  adj.  Éccl. 

I .  arche,  s.    f.  Nom  du  bateau 
coustruit   par  Xoé.    Arca,  se,  f. 
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Uct.    (II,  13,  }.].  Il  (Fis.)  Arche 
sainte  (coffre  contenant  les  ta- 
bles de    la    loi).    Arca    sancta. 
Eccl.  Prov.  C'est  1'—  sainte   (il 
n'est  pas   permis   d'y  toucher), 
sacrum  est. 
2.  arche,  s.  f.  Arcade  qui  repo- 
se sur  des    piles  ou    piliers    et 
supporte  le    tablier  d'un    pont. 
Arcus,   ûs,   m.    Vitr.  Arcaatio, 
onis,    f.    Frontin.     Saspensio, 
onis,  f.  Vitr. 
archéologie,  s.    f.   Science  des 
choses     antiques.    Antiqaarum 
reram  scientia,   scientia    anti- 
quitatis. 
archéologue,  s.    m.  Celui  qui 
s'occupe     d'archéologie.    Anti- 
quaram  reram  peritas  ou  sta- 
diosus  homo. 
archer,  s.  m.  Soldat  armé  d'un 
SkVc.  Sagittarias ,  ïi,  va.  Cic,  Cses. 
etc.  —  à  cheval,  eqaes  sagitta- 
rius  (ordin.  au    plur.  sagittarii 
équités    [•    archers   montés  •]. 
Curt,  sing.  collectif  dans  Tac.) 
ou    hippotoxota,   se,    m.    Cses. 
(B.  C,  111,  h,   5).   Auct.  b  Afr, 
(19,  6). 
archet,  s.  m.  Baguette  en  for- 
me d'arc  servant  à  faire  vibrer 
les   cordes   de   certains  instru- 
ments. J'iectram,  i,  n.  Cic.  etc. 
archétype  (ar.  ipysrj'Ttov.  Cic. 
[ad.  Au.,  Xll,  5;X"VI,3]:i,s.  m. 
Type   primitif.  Archetypam,  i, 
n.  Varr.  (U.  R.,  III,  5,  8i.  Plin. 
i-  (Ep.   V,  10)    En    pari,     d'un 
manuscrit     original,    on    peut 
dire    :    liber     ipsias     aactoris 
manu  scriptas. 
archevêque,  s.  m.  Chef  d'une 
province  ecclésiastique  compre- 
nant  plusieurs  évéchés.  Archi- 
episcopus,  i,  m.  Cod.  Justin. 
archi,  préfixe   emportant  l'idée 
du     superlatif.    Eu    latin    per 
[pervetustus,    archi  vieux)     ou 
prgs    (prasdives,  archi  million- 
naire), etc. 
archiâtre,   s.  ra.    Médecin    en 
chef.  (arch.).  Archiatros  (àp/i- 
arpoç)  et  ordin.    archiater,  tri, 
m.     Cod.   Theod.   Aug.    Schol, 
Juven.  Inscr. 
archidiaconat,   s.  m.    Dignité 
d'archidiacre.  Archidiaconatus 
ûs,  m.  Eccl. 

archidiaconé,  s.  m.  Circous- 
cripiion  d'un  archidiacre.  Ar- 
chidiaconatus, û$,  m.  Eccl. 
archidiacre,  s.  m.  Le  plus  an- 
cien et  le  premier  des  diacres 
dans  l'ancienne  église.  Archi- 
diaconus,  i,  (àp;^iSiâxovoç),  m. 
Eccl.  Arcliidiacon,  onis,  m. 
Eccl. 

archiëre,  s.  f.  Sorte  de  meur- 
trière. Voy.  ce  mot. 
archimandrite,  s.  m.  Supé- 
rieur d'un  monastère  de  pre- 
mier ordre  (dans  l'Eglise  grec- 
que). Archimandrita,  se,  (àp/i- 
(iavipiT/iî),  m.  Sid. 
archipel,  s.  m.  La  mer  Egée 
parsemée  d'Iles  et  par  suite  : 
groupe  d'iles.  Insulse,  aram,  f. 
pi.  ilela    (cf.    insulse   Stropha- 
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des'.  Un  archipel,  mareinsulis 
refertun\. 

archiprêtre,   s.  m.    Chef  des 
autres  prêtres  (dans  l'ancienne 
église).      .Ircltipresbyter,     teri, 
m.  Eccl. 
architecte    s.    m.    Celui    qui 
dresse  le  plan  et  dirige  lacons- 
truction  d'un  édifice.  Architcc- 
tus,    i,    m.    Plaut.   Cic,    Inscr. 
Arclâtectôn,      unis.     Ace.      pi. 
dnas    (àpx'tlxTuv),    m.    Plaut. 
Varr.  Sen.    ||   (Au  fig.)    Fonda- 
teur,  créateur.   Architectua,   », 
m.  Cic.  (ordin.   accompagné  de 
quasi,      tanquam,   psene,    ox.: 
architectas    hujus    legia.    Cic. 
omnium    architectas  et  machi- 
nator,    Cic.    arcliitectus  psene 
verborum.  Cic.  voy.  cmiArEuR, 
po.ndateur). 
architectural,  aie,  adj.  Rela- 
tif à  l'architecture.  /lrc/«£ecto- 
nicus,   a,   um,  (àpjfttcXTovixôc), 
adj.    Vitr.  Sid.  (ex.:    rationes. 
Vitr,  concinentia,  Sid,}, 
architecture,    s.     f.    Art    de 
construire  un  édifice.  Architec- 
tara,  œ,    f.    Cic.    Vitr.  (opposé 
par    Cic.    [de   olî.,   I,    151]    au 
mot  fabrica,  •   construction    », 
la    science  opp.   à  la   pratique 
de  l'architecte).  ./Irc/iiiectonice, 
es     (àpxiTEXTOvixri     Té;^v/)),      f. 
Quint.    (II,    21,    8j.    Disposjr, 
construire  d'après  les  règles  de 
r — ,  architectâri,  dép.  tr.  Cor- 
nif.  l'itr.  (ex.:   si<um  loci  ca- 
jusdam  ad  suum  arbitrium  (a- 
bricari  et  architectâri,  Cornif. 
arch.  Olympiam.  Vitr.).   D'ar- 
chitecture, relatif  à  1' —  archi- 
tectonicas,   a,   um,    adj.  Vitr. 
Sid.  1    Caractère   architectural 
d'un    édifice,    etc.    Style   d' — , 
stractura,  se,    f.  Cas».  Liv,  (ex.: 
structurée  antiijuœ  genus,  Liv.). 
Ville  remarquable  entre  toutes 
par   sa   situation    naturelle  et 
par  la  belle  architecture  de  ses 
édifices,  urbs  et  naturâ  ac  litu 
et  descriptione   sedificiorum   et 
palchritadine     in  primis    no- 
bilis.  Cic, 
architrave,   s.   f.   Partie  infé- 
rieure  de   l'entablement   repo- 
sant sur  les    colonnes.    Episty- 
liuin,  H    (ÈTtKTTÙXtov),    n.    Varr. 
Vilr.  Plin.  Inscr. 
architriclin,  s.  m.  Personnage 
qui     dans    l'autiquitè     réglait 
l'ordonnance    d'un  festin.  Ar- 
chitriclinas ,  i,    m.    £cc/.    Tri- 
cliniarclies  et  tricUniarcha,  se, 
m,  Petr,  Inscr, 
archives  (lat.  post.  archivum. 
Treb.Poll.    Tert.Aug.i,   s.   f. 
pi.  Pièces  relatives    à  l'histoire 
d'un    peuple,   d'une    cité,   etc. 
Tabulée  publicse.  Cic,  Liv.  Lit- 
term  publicae.  Liv.  Chartse  pu- 
Idica;,  Liv,  Acta  publica  ou  ac- 
ta,  oram.,  n.  pi.  Cic.  Liv.  Con- 
servé dans  les  archives,  in  ta- 
hulis  inclasai.  ^  (Par  ext.)  En- 
droit    où      sont     déposées    les 
archives.     Tabulariam,    ïi,    n. 
Cic.  Archives    domettiquos,  ta- 
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balinum,  i,  ou  tablinum,  i,  ii. 
l'ttr.  f  Un.  cf.  Fest  (3jb,  dJ)- 
archiviste,  s.  m.  IVéposé  aux 
archives.  Ab  aclis.  Cod.  Tkeod. 
Inscr.  a'eenployi  aà  actis  avait 
sous  SOS  ordres  les  •  greffiers  • 
exceptures.  et  les  •  commis  -, 
charUiarii). 

archivolte,  s.  f.  Encadrement 
de  l'arcade.  ArciiS  mar.jinatus. 
archontat,  s.  m.  Dii;n'iédar- 
olionto.  Archontis  manas  ou 
dignitas.^  Duréa  des  tonct.ons 
d'un  arclionta.  Sous  1—  d  hu- 
clido,  dam  Eadides  archon 
t'ait  oa  erat.  •  .„„. 

archonte,  s.  m.  Magistrat 
d'Alliénes.  Archon,  ontis,  m. 
Cic.  Vell.  ,        , 

arçon,    s.    m.    Une    des    deux 
pièces  de  bois  cintrées  qui  for- 
ment le   corps   de   la  selle.  No 
peut  être  rendu    en    latin   que 
par     un    équivalent,    la    selle 
n'étant    pas     construite     dans 
l'antiquité  comme  de  nos  jours. 
Voy.  SELLE.  Etre  ferme  sur  les 
arçons,    in.  eqao    hxrêre.    Lie. 
Fi"    (prov.)  Etre   ferme   sur  les 
arçons  et  (arch.)  dans  les  arçoi.s 
(ne  pas    se   laisser    démonter;, 
excati  non  passe. 
arctique    (lat.   post.  arc(tcus), 
adi.  Qui  regarde   la   constella- 
tion do    l'Ourse.  Septentriona- 
ux e    adi.  Varr.  Scn.  Lact. 
ardélion,   s.   m    Otacieux  im- 
portun.    ,\rdalio    ou    ardaho, 
onif,  m.  Phxdr.  Mart. 
ardemment,  adv.  Avecardeur. 
Ardenter,  adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
capère.    Cic.    amâre.    Plm.    }■ 
Saet.   ardentiaa    cohortan   ad 
virtatem.Cic.ardentissimcdiU- 
gère.   l'Un.  /•)  ;  acriier,  adv. 
Cic.  Liv.  (ex.:    pagnam    mire. 
Liv.    acnter,   acerrime    agere. 
Cic.  voy.  [avec]  feu);  impen- 
Sé,    adv.    Ter.    Cic.    Liv.  (ex.: 
impensè  capére.  Ter.  nanc  fa- 
do id  impensias.  Cic.   capidi- 
tate  eadem   imperii  malto  im- 
pensias  accendi.  Liv.)  ;  misère 
{.    éperdumeat    -),     adv.    Ter. 
Hor   (ex.:  cupére.   Ter.amare. 
Plaat.).    Désirer    —,     mluare, 
intr.    Sen.    Tac.    voy.    [avoir] 
601F  [de],  CONVOITER.  Qui  désire 
ardemment,     avidas,    a,    am. 
adi.  Cic.  voy.  avide,  passionne. 
1.  ardent,  ente,    adj.    Qui  est 
en  feu.  Ardens.  entis,  p.  adj. 
Cic.  Liv.  IHin.  (ex.:  faces.  Cic. 
carbones.    Val.-Max.    lapides. 
Liv.  (ebrU.Ceh.   Piin.);   can- 
dens,  entis,  p.  adj.  Cic.  (ex.: 
carbo.  Cic.  voy.  incandescent  ; 
fervens,  entis,    p.   adj.  Cic. 
Plin.  (ex.:    ignis.    Plm.  arena. 
Cart.  voy.  brûlant)  ;flag'rans, 
antis,  p.  adj.  Virg.  Liv.  Lact. 
(ex  •      flagrantissinias     xstas. 
Liv).    Etre     ardent,    ardere, 
intr.    Cic.    (ex.:    vis   lignoram 
ardpns.  Liv.  voy.  brûler).  De- 
venir ardent,  ardescère,  lutr. 
Virg.     Plin.     Tac.     Cœl.-.iar. 
Valg-  Prov.  Etre  sur  des  char- 


boiis  ardents,  trepidâre,    intr. 
l'iaat.  Verser  doi  charbons  ar- 
dents sur  la  têti  de  qqn,    pra- 
nas    congregâre    saper    capat 
alicujas.   Valg.  (Prov..  2o,  22). 
carbones  ignis  congerére  saper 
capat    alicajas.  Valg.    (ep^   ad 
Rom.,  12,  -iU).!!    (Au  Bg.)  Plein 
do  fiu,   de  passion.    Ardens, 
entis,   p.  adj.    Cic.   Virg   Liv. 
Sen.  (ex.:  ardentes  cradelitate 
$imai  ac  saperbià  ocali.   Sen. 
rh.  odiam.  Liv.  ardentes  am.o- 
res  sai.    Liv.  ardens  avarUia. 
Cic.  habère  stadia  saoram  ar- 
dentia.  Lie. ean\  mortemarden- 
tiore  studio    petëre.   Cic.    ora- 
tlo,  actio.    Cic.    orator.  Lie.)  ; 
acer,  acris,  e,  adj.   Cic.  etc. 
(ex.:  acrej  canes.  Cic.  Uor.  acer 
amor    gloriœ.    Cic.    capiditas 
acris.Cic);  animosus,  a,  um, 
adj.  CJc.(ex.:for<is  et  animosus 
là-.  Cic.  voy.  passionné)  ;  avi- 
dus,  a,    um,    adj.    Cic.  (voy. 
PASSIONNÉ);   calidus.   a,    um, 
adj.  Cic.   Virg.  Uor.  Liv.  (ex.: 
consiiium   ca(idum.   Cic.   age- 
bantar  pro  ingenio  dacis  con- 
silia  calidiora.    Liv.    [XXU.  M, 
21  ;   concitatus,  a,  um,  adj. 
Sen.     Qaint.    (voy.    passionne, 
VIOLENT);   contentus,   a,  ura, 
p.  adj.  Cic.    etc.  (es.;    ad  tri- 
banatam  contenta  studio  cur- 
snqae     veniamas.     Cic.     voy. 
ZÉLÉ);    enixus,   a,   um,   adj. 
Liv.  (ex.;    eni.ro  stadio.  Liv.)  ; 
fervens,  entis,  p.    adj.  Cic. 
(e\.:  jortis    animas   (erventior 
est.  Cic.)  ;  fervidus,   a,   um, 
adj.   Cic.     (e.x.;  ^eri^ida    animi 
natura.  Sen.  fervidi  animi  vir. 
Liv.  fervida  imperatoram  in- 
génia. Liv.  potestas   ["  tempé- 
rament     •].      Sen.      feriidam 
quoddam  gênas    dicendi.  Cic. 
[Brut-,  2il]);  ûagrans,  antis, 
p    adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  multita- 
da.  Cic.  stadiam.   Cic.  capidi- 
tas.    Cic.    te    (lagrantissimam 
acceperam.   Cic);   très  ardent, 
preefervidus,    a,    um,    adj. 
Liv.  (ex.  :   pra-f.    ira.  Liv.  IX, 
18    5).    Désir    ardent,    amor, 
oris,  m.   Cic.  Liv.  (ex.  :   am. 
consalatas.    Cic.    cognitionis. 
Cic).  Voy.  DÉSIR.  Avoir  un  de- 
sir  —,  ardenter  capère.  Cic. 
2.  ardent,  s.    m.    Gaz  brûlant 
qui  pendant  les  chaleurs  paraît 
lu   bord    des  étangs.  Ignicali, 
oram,  m.  pi-  , 

ardeur,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  ardent.  Ardor,  oriS, 
m.  Varr.  Cic  etc.  (ex  :  ordor 
solis.  Varr.  Cic.  cœh  ['  du 
climat  -].  Cic.  ardor  {ebriam. 
Plin.  au  plur.  :  soiis  ardares. 
Sali,  nimii  solis  ardores.  Cic)\ 
calor,  oris,  m.  Lacr.  Cic. 
etc  (voy.  chaleur);  œstus,  us, 
m.'Cœs.  Sali.  Liv.  (ex.  :  meri- 
diei  a;stas.  Liv.  œstas  a  meri- 
diano  sole.  Liv.  par  ext.  :  aesta 
febriqae  iactari.  Cic.);fervor, 
oris,  m.  Cic  Liv.  Hier.  (ex.  : 
solis.  Jastin.  sestatis.  Hier,  (e- 


bris.  Plin.    (ervorc  atqae  xsta 
ani^a  interclasa  [•  r;spiration 
gênéo  par    l'ardeur  dj  la  four- 
naise "].  Liv.),  1  (Au  fig.)  Cha- 
leur,    passion,     etc.     Ardor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ox.   :   ardor 
capiditatam.   Cic   animi,  ani- 
morum.    Liv.    ardores  anima - 
ram.  Cic  [Tusc,  IV,  1.8].  ardor 
animoram    et    armoram.    Cic. 
militam.  Liv.    mentis  ad   glo- 
riam.  Cic.adbellam  armaqac 
Liv.  tantas  ardor  in  animis  ad 
dimicandam    atcamqae     erat, 
at...    Liv.    accepta     calamitas 
majorem    ardorem    ad    obsi- 
dendos  Vejos  fecit.   Liy.);   ca- 
lor, oris,  m.  Sen.  Qamt.  (ex.; 
iavenilis.  Qaint.  calor   et  im- 
petus.      Qaint.       cogitationis. 
Qaint.  ambitionis.  Sen.);  faces 
(inus.  au  géa.),  f.  pi.  Cic  Sen. 
(au  fig.,  ex.  :  affectibai  nostris 
faces     subdëre     [-    enflammer 
l'ardeur  de  nos  passions  '].Sen. 
faces    sabdëre    stadiis    ["en- 
flammer   l'ardeur    pour   l'étu- 
de -].  Sen.  rh.    faces   subdere 
ad  stadia   dicendi    [-   inspirer 
à   qqn    une  vive    ardeur   pour 
l'éloquence    "].     Qaint.      dolor 
ardentes    faces    intentât    ["  la 
douleur    nous    meiiac.»    do   ses 
brûlantes     ardeurs     "].      Cic. 
cum    oaasi    faces    ei     dolons 
admoverentar.     Cic    doloram 
cum.  admoventar  faces.   Cic); 
fervor,   oris,    m.   Cic   (jx.  : 
setatis.    Cic.     mentis,     unimi. 
Cic);  ûamma,  ee    {-   ardeur 
des    passions   -).    f.    Cic.   Satl. 
(ox.  :  (l.    amoris.    Cic    vis    et 
quasi  flamma  oratoris.  Cic  ea 
flamma  crescit.  Sali.);   ignis, 
is   m    (-ardeui"  de  la  passion  ■ 
est   poét.)  ;     incendium,  îi, 
U  ardeur    des    passions  •),    n. 
Cic    (ex.    :   inc    capiditatam. 
Cic.)  ;     inûammatio,    onis 
{.  enthousiasmj  -).  f.  Cic.  (ex  : 
animoram.    Cic    [de   Or.     H. 
1%1)    Il  Vivacité.  Alacritas, 
atis,  f.  Cic  etc.  (voy.  entrain); 
concitatio  (-  emportement  "), 
f  Cic   Liv.    (ex.    :    conciiatio 
animi.  Cic  voy.  emportement  ; 
impetus,ùs,m.  (voy.  fougue); 
navitas,  atis,  f-  Cic.  (ep.,  X, 
25     1).     Il     Application,    zele.^ 
'c'ontentio.  onis,  f.  Cic. (voy. 
application)  ;  intentio,  onis 
f  Lii'.  (ex.:in(entio  lasiis  [«ar- 
deur au  jeu.].  Liv.);  Studium, 
U,   n.    Cic    etc.    (ex.   -.stadio 
acriore  [•  avec  plus  d'ardeur -]. 
Cic  singalari  stadio,   sammo 
cum  siudio.  Cic.  ardêre  studio 
histonee.  Cic.  voy.  application, 
zèle).  Plein  d'ardeur,    ardens, 
p.  adj.  Cic.    fervidus,   a,    um, 
Ldi    Voy.  ARDEUR.    Etre   plein 
d'ardeur,   ardêre,   intr    Cœs. 
Cic  etc.  (ex.  :   ardêre  ad   ah- 
aaid.  Cxs.  ardere  stadio   ali- 
cajas rei.  Cic);  ûagrare  mtr. 
Cic  etc.  (ex.  :  fl.    mirabih  pa- 
gnandi  capiditate.    ^'ep.   exi- 
mio  Utteraram  amore.  yomf. 
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capiditatr  ii*' ■••nWi.  Sen .' .  Av  'C 
ardeur,  ardenter,  adv^  ci-. 
fvoy.  abuemmest);  animose. 
adv.  (voy.  entrais);  acriter, 
adv.  Cic,  Liv.  \''>y.  ardfmment); 
capidè,  adv.  C'a>s.  Cic.  (ox.  : 
capidius  inse,jM.  Csss.  quse  im- 
perai-erit,  se  cupidissime  fac- 
tarospollicentur. Ca-s.):  enixë, 
adv.  Cses.  Liv.  etc.  (ex.  :  enùre 
obcedire.  Liv.  operanx  dare, 
at...  Liv.  operam  navare  ad 
ministériel  belli.  Liv.);  ferven- 
ter,  adv.  del.  ap.  Cic.  (ad 
fam.,  VIIî,  8,  3).  Faire  avec 
ardeur,  navâre,  tr.  Cic.  etc. 
{en.  :  opas  ef^ére  et  navâre. 
Cic.  navâre  rem  publicam 
['  servir  l'Etat  avec  ardeur  •]. 
Cic.  operam  navâre  aticai 
[•  servir  qqu  avec  ardeur  •]. 
Cic.  navâre  operam  rei  pabh- 
ca?.  Cic.  operam  alicai  ad  re- 
conciliandampacem.  Liv.).  Cul- 
tiver (fig.)  avec  ardeur,  conce- 
lebràre,  tr.  Cic.  'ex.  :  stadia 
per  otiam.  Cic.  [inv.,  I,  U]). 
Poui^uivre  avec  ardeur,  COD- 
sectàri,  dép.  tr.  (voy.  pour- 
suivre). Sans  ardeur,"  lente, 
adv.  Cœs.  Cic.  Plin.  (ex.  :  di- 
cëre.  Cic.  lentias  aisputâre. 
Cic.);  languide,  adv.  Cœs. 
Petr.  Col.  (ex.  :  langaidè  agëre. 
Petr.);  segniter,  adv.  (voy. 
ncschalamment)  . 
ardez.  iuterj.  Abréviat.  popul. 

do    AGARDEZ,    p.    REGARDEZ. 

ardillon,  s.  m.  Pointe  d'une 
boucle  qui  sert  à  l'arrêter. 
Acus.  ûs,  f.  Treb.  Poil. 
(Claud-,  li,  5);  lingula,  œ,  f. 
Col. 

ardoir,  v.  iatr.  Voy.  ardre. 
ardoise,  s.   f.   .^ciiiste  argileux, 
'(ui  se  débite  on   lames  minces. 
Lapis  sectilis.  Plin. 
ardoisé,  ée,  adj.  Qui  a  la  cou- 
leur de  l'ardoise.  Lapidi  sectili 
colore  similis. 
ardoiser,  v.    tr.    Couvrir   avec 
des  ardoises.  Lapidem  sectilem 
œdipciis  imponere. 
ardoisière,  s.  f.  Carrière  d'ar- 
doise.   Voy.    J.    Thierry,   Dict. 
(r.  lat. 
ardre,   r.    iatr.   et    tr.    Brûler 

(arch.).  Voy.  ce  mot. 
ardu,  e,  adj.  Difficile  à  gravir. 
Arduus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Voy.  ABRUPT.  1  (Au  fig.)  Dil'fi- 
cile  à  pénétrer,  à  traiter,  etc. 
Arduus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  magnam  opas  et 
ardaam.  Cic.  res  ardaœ  et  dif- 
ficiles. Cic.  id  ardaam  iacta 
erat.  Liv.  [VIII,  16,  8'.  ardaam 
videtar  ou  est  avec  l'Inf.  Sali. 
Liv.  Sen.  Plin.  est  enim  ar- 
daam [.■  car  c'est  une  entreprise 
ardue  -  entre  paronth.].  Cic. 
[Tusc,  I,  96]).  "Très  ardu, per-  ' 
arduus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  mihi  antem  hoc  perar- 
daa/n  ".st  demonstrâre.  Cic 
[\*  Verr.,  II.  3,  166]).  Voy.  mal- 
aise,  PÉNIBLE. 

arénacé,  ée,  adj.  Qui  est  de  la 


ARG 

nature  du  sable.  Arenaceas,  a, 
am,  adj.  Plin. 
arène,  s.  f.  Sable.  .,4rena,  .i»,  f. 
Liv.  \'itr.  Plin.  T  Partie  sablée 
d'un  amphithéâtre,  d'uu  cir- 
que, etc.  Arena,  a?,  f.  Saet.  (cf. 
aussi  nrena  amphitheatri. 
Saet.).  Fi^.  Descendra  dans 
l'arène,  c.-a-d.  accepter  la  lutte, 
in  arenam  descendêre.  Saet. 
in  arenam  se  dare.  Jet.  descen- 
dêre in  certamen.  Cic.  in  di- 
micationem.  Cic.  ou  par  ext. 
procedere  in  solem  et  palve- 
rem.  Cic.  ||  (Au  pi.)  Cirque, 
amphithéâtre.  Voy.  ces  mots. 
aréneuz,  euse,  adj.  Sablon- 
neux (arch.).  Voy.  ce  mot. 
aréole,  s.  f.  Petite  place.  Areo- 
la,  a',  f.  Plin.  j. 
aréopage,  s.  ra.  Tribunal  su- 
prême à  Athènes.  Areopagas, 
i  ("ApeioiiTcâYoç),  m.  Varr.  Cic. 
Plin. 

aréopagite,  s.  m.  Membre  de 
l'aréopage.  Areopagites,  se,  m. 
Varr.  Cic.  etc. 
aréostyle,  s.  m.  Colonnade  es- 
pacée. Emprunté  du  grec  lati- 
nisé arseostylos,  on  (àpaiô^-nj- 
).oç).  Vitr.  (III,  5  [3],  f;  h  [3], 
1),  qui  est  adj.  '  dont  les  co- 
lonnes sont  espacées  •. 
arête  (lat.  post.  arista.  Aas.), 
a.  (.  'fige  osseuse  formant  le 
squelette  d'un  poisson.  Spina, 
se  (pr.  •  grande  arête  -),  f.  Cic. 
Arêtes  de  poisson,  spinœ  pis- 
ciam.  Cic.  ap.  Qaint.  (Vlll,  3, 
66).  ^  (Par  anal.)  Intersection 
de  deux  plans.  Voy.  i.ntersec- 
TioN.  Il  (Par  ext.)  Arête  d'une 
chaîuo  de  montagnes  entre 
deux  sommets.  Jagam,  i,  n. 
Cœs.  Liv.  Cart.  ^  Barbe  de  l'épi 
de  certaines  plantes.  Arista,  se, 
(.  Varr.  Cic.  etc. 
argémon.  s.  m.  Ulcère  super- 
ficiel de  la  cornée.  Argema, 
matis  (ïoYEua),  u.  Plin.  (XX, 
.'.0). 

argémone,  s.  f.  Pavot  épi- 
neux. Argemone,  es  {àpyîy.(iyri) , 
f.  Plin. 

argent,  s.  m.  Nom  d'un  métal. 
Argentum,  i,  n.  Cic.  Liv. 
Qaint.  etc.  (ex.  :  solidum. 
Lampr.  factam  [•  travaillé  =]. 
Cic.  infectum  [■.  brut  ■].  Liv. 
signatum  [■•  frappé,  monnayé  ■]. 
Cic.  par  ext.  :  '  ouvrage  d'ar- 
gent, vais-elle  d'argent  •].  Cic. 
plenam  artis  argentam.  Cic. 
optimumargentam.Cic.  param. 
Cic.  cœlatam.  Cic.  argentum 
grave  rastici  patris.  Sen.  ar- 
gentam ad  vescendam  factam. 
Liv.  proponire  argentam 
["Servir  la  vaisselle  d'argent  "j. 
Cic).  il  (Par  anal.).  Vif  argent 
(mercure).  Argentam  vivam.. 
Vitr.  Plin.  ||  D'argent,  on  ar- 
!;ent,  argenteas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Blanc  comme  l'argent,  ar- 
genteas, a,  am,  adj.  Virg.  Ov. 
Plin.  Garni  d'argent,  argen- 
teas, a,  am,  adj.  Cic.  Liv.  ar- 
gcntntas,  a,  um,  p.  adj.  Plaat. 
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I    Vop.    Mine   d'argent,  argenta. 
ria,  ,r,  f.  Liv    ar^/cntaria   me- 
talla.  Plin.  Qui    travaille  l'ar- 
gent, argentarias.  Cod.  Theod. 
Inscr.   Il    Age  d'argent,  argen- 
tea  œtas.    Ov.  ^    Argent   mon- 
nayé, et  par  ext.    toute  ospi'eo 
de  monnaie.  Argentum,  t,  n. 
7'er.  Cic.    Sali.   Liv.    (ex.  :  ar- 
gentum   bigatam.   Liv.    credi- 
tam.    Liv.  mataum.   Sali.    fr. 
maltaticiam  [•  amende  en  ar- 
gent •  ].  Liv.    argentam    credi- 
tum   solvére.    Sali,    exercitam. 
argento  facëre.  Sali.  fr.  ncgo- 
tiandi  caasâ  argentum  in  zo- 
nis  habêre.  Liv.  multam   enim 
digert   in  arcânë  positum  sit 
argentum,  an  in  tabalis  debea- 
tar.  Cic);  pecunia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  effandére  pecuniam. 
Cic.    pecania    magna    [•    une 
grande  somme  d'argent  ~  ].  Liv. 
grandis.  Sell.  pecunia  pro^sen.'! 
ou  namerata   ['  argent   comp- 
tant ").   Cic.  pecuniam  erogâre 
[•    distribuer    de    l'argent    -l. 
Cic.   pecuniam   nameràre  ali- 
cai [.  payer  qqn  argent  comp- 
tant  •].    Cic.   pecuniam  alicai 
debëre.   Cic.    pecuniam   alicai 
credère  [-  prêter  de  l'argent  à 
qqn  >].   Cic.   pecuniam  fenori 
ou  fenore  alicai  dare  [■•  prêter 
de    l'argent    à    intérêt  »].   Cic, 
pecuniam     fenore      occupâre 
[-  placer  de  l'argent   à    inté- 
rêt >].   Cic.   [p.  Flacc,  21,  51]. 
pecuniam   collocàre    [-   placer 
do  l'argent  .].    Cic.   pecuniam 
collocàre  in  aliquâ  re  [•■  mettra 
de  l'argent  dans  une  affaire  -]. 
Cic.   [p.   Csecin.,  U,    II].  pecu- 
niam   exigère    acerbe    [•.  faire 
rentrer  de  l'argent    avec  âpre- 
té  •].  Liv.  laboràre  de  pecunia. 
Liv.  indigêre  pecuniœ  \  •,  être  à 
court    d'argent    -].    Cic.    Voy. 
MON.NAiE.  A  prix  d'argent,  pre- 
tio,  Cic,  (cf.  pretio  cmëre.  Cic, 
magno  pretio,  Cic.  parvo  pre- 
tio ['  pour  peu  d'argent  »j).  || 
Argent  gagné.    QueestUS,  ÙS, 
m.   Cic.   etc.  (ex.  :    quœstus  ac 
lucram    anius    agri    et    anius 
anni  [»  l'argent   que    rapporte 
un    seul    domaine    dans     une 
SBuIe    année    ■■].     Cic.     fartis 
qaœstam  facëre  [-  se  procurer 
de  l'argent    par   le  vol  .].  Cic. 
absol.   qusestum  facëre    [•  ga- 
gner de  l'argent  =].  Cic).  Voy. 

BÉNÉFICE,    gain,    PROFIT.  Qui  fait 

argent  do,  mercator,  oris,  m. 
Cic.  (ex.  :  mercator  siynorum 
tabularamqae  pictaram.  Cic. 
[in  Verr.,  H,  I,  60].  mercator 
provinciarum.  Cic.  [post.  red. 
in  Sen.  10]).  Amour  de  1'—, 
aviditas,  atis,  f.  Cic.  avaritia, 
se,  f.  Cic.  etc.  Avide  d' — ,  ava- 
rus.  Cic.  Provision  d'— ,  thé- 
saurus, i,  m.  Plaat.  Cic.  etc. 
jl  Argent  dépensé.  Sumptus, 
ûs,  m.  Cic.  (ex.  :  samptuin.  fa- 
cëre [impendëre,  insarnére,  po- 
nère]  in  rem  [-  dépenser  de 
l'argent  ou  beaucoup   d'argent 
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pour    une    choso  •].   Cic.    Voy. 

OÉI'KNSE,     FIIAIS).       ||      A      aPgOlU, 

nammarias,  a,  iim,  adj. 
Cic.  (ex.  :  arca.  Nov.  theca. 
Cic).  Il  D'argotit  (monnaie), 
argenteas,  a,  am,  adj.  Varr. 
Plïn.  (ex.  :  argenteas  nummas 
[-  dénier  d'argent').  Varr.fr. 
denariasargenteas.i-'lin.  subst. 
argenteas,  i,  ra.  Tac.  au  plur. 
argentei,  oram,  m.  Liv.  etc.). 
AlVaii'8  d'argent,  pecaniaria 
res.  Cic.  Tac.  (cf.  inopia  rei 
pecaniariss  [•  manque  d'ar- 
gent "].  Cic.  prœmia  rei  peca- 
niaria- ['  récompenses  en  ar- 
gent -].  Cœs.).  Riche  en  argent, 
peru.niosas,  a,  am,  adj._  Cic. 
(ex.  :  feminse  pecaniosiores. 
Suet.  homo  pecaniosissimas. 
Cic).  Embarras  d'— ,  diffical- 
tas  nammaria.  Cic.  diflicaltas 
rei  nammariee.  Cic.  Pourvu 
d' — .  nammatas.  Cic.  (cf.  ada- 
lescens  non  minas  bene  nam- 
matas qaam  capillatas.  Cic. 
[agr.,  B,  58]).  . 

argenter,v.  tr.  Recouvrira  une 
couche  d'argent.  \Miqaid)  ar- 
gento  ou  alicai  rei  argentam 
indacëre.  fiin.  incoqaêre  ar- 
gentum.  Plin.  ||  P.  adj.  Ar- 
genté, argentatas.  Liv.  Lampr. 
argenteas.  Cic.  Liv.  (ex.  :  scc- 
na.  Cic.  triclinia.  Plin.). 

argenterie,  s.  f.  Vaisselle,  us- 
tensiles d'argent.  Argentam,  i, 
n.  Cic.  (voy.  argent). 

argenteur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
argenté.  Argentarias,  ii,  m. 
Inscr. 

argenteux,  euse,  adj.  Pourvu 
d'argent  (arch.).  Pecaniosas, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc. 

argentier,  s.  m.  Banquier  qui 
fait  le  commerce  de  l'argent 
(arch.).  Argentarias,  ïi,  m. 
Cic. 

argentifère,  adj.  Qui  contient 
de  l'argent.  Plomb  argentifère, 
stannam,  i,  n.  Plin. 

argentin,  ine,  adj.  Qui  a  la 
teinte  de  l'.argent.  Argenteas, 
a,  am,  adj.  Virg.  Ov.  Plin.  î 
Qui  a  le  son  de  l'argent.  Ar- 
genteas, a,  am,  adj.  Plin. 

argenture,  s.  f.  Action,  art 
d'ai-genter.  Ars  argentarii.  ^ 
Couche  d'argent  déposée  sur  un 
objet.  Bractea  argentea.  Plin. 
(surt.  au  plur.). 
argile,  s.  f.  Terre  glaise  ou 
terre  à  potier.  Argilla,  a?,  f. 
Cses.  Cic.  etc.  Creta  fyalaris. 
Cels.  Col.  Argile  blanche,  cre- 
ta, œ,  f.  Plaat.  Col.  \\  Argile  à 
bâtir.  Latam,  i,  u.  Cœs.  Liv. 
Col-  Il  Qui  a  la  nature  de  1' — , 
argillaceas,  a,  am.,  adj.  Plin. 
Riche  en  — ,  qui  contient  de 
r — ,  argillosus,  a,  am,  adj. 
Varr.  Col.  D' — ,  f,ctilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ^ctilia  vasa.  Cic. 
fictile  doliam.  Col.  fictilis  olla. 
Col.  Fest.  fictiles  figarse.  Cic). 
argileux,  euse,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  de  l'argile.  Ar- 
gillaceas, a,  «m,  adj.  Plin. 
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argilière,  s.  f.  Terrain  qui 
fournit  l'argile.  Argillosus  lo- 
cas.  Varr. 

arguer,  v.  tr.  Etablir  avec  évi- 
dence. Concladêre,  tr.  Cic.  Voy. 
coNcujRE.  Il  (T.  de  droit.)  Ac- 
cuser formel  lomont.  Voy.  ac- 
cuser. —  (une  pièce)  de  faux, 
falsi  accasâre.  ,lct. 

argument,  s.  m.  Preuve  par 
raisonnement.  Argumentum, 
i.  n.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  :  si- 
gna atqae  argamenta  [•  preu- 
ves matérielles  et  arguments»]. 
Plaat.  cf.  signa  reram  et  ar- 
gamenta. Qaint.  argamenta  et 
rationes  [■•  les  arguments  et  les 
déductions  ••].  Cic.  argamenta 
ratione  concludentia  [<■  argu- 
ments raisonnables  et  con- 
cluants »].  Cic.  argamentam, 
simplex  et  brève.  Qaint.  param 
potens  [•  trop  peu  frappant  «]. 
Sen.  argamenta  potentissima. 
Qaint.  afferre  argumenta.  Cic. 
agëre  argamentis.  Cic.  astrin- 
gêre  breviter  argamenta  [«  con- 
denser ses  arguments  •].  Cic 
sparsA  argamenta  colligëre. 
Cic.  argumenta  concladêre. 
Cic.  argamenta  dacëre  ex  ou 
ab  aliquâ  re.  Qaint.  hoc  est 
argam,cnto.  Liv.  probàre  ali- 
quid  argamento  ou  argamen- 
tis. Cic);  ratio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  est  alla  hujasce  rei 
ratio.  Cic.  niliil  rationis  a(- 
i'ers,  quamobrem...  Cic.  ter- 
tiam  rationem  avertis,  quod... 
Cic).  Donner  comme  argument, 
argamentùri,  dép.  tr.  Cic  (cf. 
ego  illa  non  argamentabor, 
quse  sant  gravia  vehementer, 
eam  corrapisse,  qui...  Cic 
malta  in  eam  partem  proba- 
biliter  argamentatar.  Liv.). 
Voy.  PREUVE.  Argument  cap- 
tieux, captio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  captio  dialectica. 
Cic.  captiones  discutëre,  ex- 
plicâre,  refellëre.  Cic.  indaëre 
se  in  captiones.  Cic.  occar- 
rant  captiones.  Cic).  ^  Exposé 
d'un  sujet  qu'on  va  développer. 
Argumentum,  i  (<•  sujet,  ma- 
tière "  jamais  •  sommaire  »), 
n.  Ter.  Liv.  Tac.  (ex.  :  fabu- 
Ise.  Ter.  tragœdise.  Tac  arga- 
mentam.  narràre.   Ter.).    Voy. 

SUJET,    RÉSUMÉ,    SOMMAIRE. 

argumentateur  (lat.  post.  ar- 
gamentator.  'l'ert.  Aug.),  s.  m. 
Celui  qui  aime  à  argumenter. 
Argutator,  oris,  m.  Gell.  Qai 
pertinax  est  in  dispatando. 
Cic  (de  fin.,  II,  39).  Argumen- 
tateur dans  une  discussion.  Al- 
tercator,  ôris,  m.  Quint. 

argumentation,  s.  f.  Action 
on.  art  d'argumenter.  Argu- 
mentatio,  onis,  f.  Cic  Qaint. 
(ex.  :  argamentationem  con- 
cladêre. Cic.  argumentationis 
samma.  Cic);  conclusio, 
onis,  f.  Cic.  Qaint.  (dans  les 
expressions  :  conclusio  arga- 
menti.  Qaint.  conclusio  ratio- 
nis. Cic.  rationis  apta  concla- 


AHI 


179 


sio.  Cic.  fr.  absol.  conclusio 
simplex.  Cic.  alicajas  brèves 
et  acatalse  conclasiones.  Cic). 
Argumentation  (dosadvorsaires 
dans  un  débat  judiciaire  ou 
autre).  Altercatio,  onis,  f.  Cic. 
Qaint.  Argumentation  sans  sin- 
cérité, calumnia,  se,  f.  Cic.  (cf. 
calam,niâ  dicendi  tempas  exi- 
m,ëre.  Cic  variis  calamniis  rem 
extrahëre.  Cic.  Arcesilai  ca- 
lamnia.  Cic.  nullam  calamniam 
adUibêre.  Cic). 
argumenter,  v.  intr.  et  tr. 
Présenter  des  arguments.  Ar- 
gumentâri,  dép.  intr.  Cic 
Liv.  (ex.  :  arg.  de  aliqaâ  re. 
Cic);  disputàre,  intr.  Cic. 
(ex.  ;  d.  in  atramque  partem 
ou  in  contrarias  partes  ["  pour 
et  contre  ■].  Cic.  in  nullam 
partem  dispatâre  [«■  ni  pour  ni 
contre  "].  Cic  [in  Vorr.,  II,  5, 
3,  7].  dispatâre  aliqaid  [-  sur 
qqch.  "].  Cic  de  aliqaâ  re.Cic. 
contra  propositam,.  Cic  con- 
tra [adv.].  Cic).  1  V.  tr.  Ar- 
gumenter qqn,  discuter  en  for- 
me avec  qqn.  Altercâri,  dép. 
intr.  Cic  (t.  de  droit  "  discu- 
ter le  point  en  litige  en  inter- 
rogeant la  partie  adverse  et  en 
lui  répondant  ",  ex.  :  in  alter- 
cando  invenit  parem  neminem. 
Cic.  [Brut.,  15',)].  cf.  Qaint.  [VI, 
U,  5;  U];  Plin.  /.  [op.,  IIl,  9, 
12]);  disputàre,  intr.  Cic.  (ex.: 
dispatâre  eam  aliqao  ou  contra 
aliqaem.  Cic). 
argus,  s.  m.  Surveillant  à  qui 
rien  n'échappe.  Castos  acerri- 
711  as. 
argutie  (lat.  post.  argutia. 
Oeil.),  s.  f.  Subtilité  de  raison- 
nement. Argutise,  arum,  f. 
pi.  Cic.  (ex.  :  nihil  est  quod 
Grseci  non  persequantar  sais 
argatiis.  Cic).  Argutie  de  l.i 
dialectique,  disserendi  spinx. 
Cic  (Fin.,  IV,  28,  79).  Les  ar- 
guties de  la  philosophie,  ex- 
ceptiones  et  prœscriptiones  phi- 
losophoram.  Sen.  (ep.,  US, 
U). 
aria,  s.    m.   Terme  familier,  p. 

TRACAS, 

argyraspides,  s.  m.  pi.  Gar- 
des du  corps  des  rois  macédo- 
niens, dont  les  boucliers  étaient 
d'argent.  Argyraspides,  am, 
Ace.  pidas  (àpyupàîmoEç),  m. 
pi.  Liv.  Cart.  Jast. 

arianisme,  s.  m.  Hérésie  des 
Ariens.  Ariana  hseresis.  Salp.- 
Sev. 

aride,  adj.  Dépourvu  d'humi- 
dité. Aridus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (s'opp.  à  hamidas, 
avidus,  liquidas;  ex.  :  terra. 
Sen.  terra  arida  et  sicca.  Plin. 
regiones  humidse  aridseque. 
Sen.);  arens,  entis,  p.  adj. 
Virg.  Ov.  Sen.  Tac.  (plutôt 
poét.);  arenosus,  a,  um,  adj. 
Sali.  Sen.  (ex.  :  arenosam  et 
sitiens  solam.  Sen.);  siticulo- 
sus,  a,  um,  adj.  Hor.  Col. 
(poét.  et  post-class.j.Leschamps 
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sout  arides,  <i(ian(  agri.  Cic, 
Endroits  arides,  sitientia  loca. 
Plin.  M  Fig.  Saus  agrément  (en 
pari,  d'un  sujet,  du  style,  etc.). 
Squalidus,  a,  um,  "adj.  Cic. 
(ax.  :  quoniam  sua  sponte 
sgualidior^  sant.  Cic.  [Orat., 
115]).  1  Sans  végétatiou,  sté- 
rile. Voy.  STÉRiuB.  Il  Fig.Sans 
abondance.  Aridus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (s'opp.  à  copiosas; 
ex.  :  aridam  gênas  orationis. 
Cic.  en  pari,  des  pers.  aridas 
rhgfor.  Sen.).  Voy.  sec. 
aridité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  aride.  ||  Défaut  d'hu- 
midité. Ariditas,  âtis,  f.  Varr. 
l'irj;.  Plin.  Siccitas,  itis,  f.  Liv. 
Au  fig.  Jejanitas,  àtis,  (.  Cic. 
Voy.  siScHERESSE.  ||  Slérilité. 
Voy.  ce  mot. 

arien,  enne,  adj.   Partisan  de 
l 'hérésie   d'.\riui.    Arianas,    a, 
um,  adj.  Eccl. 
ariette,  s.  f.   Air  d'un   carac- 
tère  léger.    Cantiancala,  se,    f. 
Pompon,  com.  Cic.  Awj. 
aristairçrue,  s.  m.  Critique  sé- 
vère et  éclairé.   .-Iris^urc/ius,  i, 
m.  Cic.  Hier.  (cf.  mearam  ora- 
tionam  ta  Aristarchas  es.  Cic. 
[ad  Att.,  I,  U,  3]). 
aristocrate,   s.  m.  et  f.  Mem- 
bre d'une  aristocratie.    Nobilis 
homo.  Cic.  (subst.  au  plur.  no- 
biles.  Plin.  /.).  OptimM,    atis, 
m.  Cael.  ap.  Cic.  (ad  Att.  X.  9, 
a,  2).  S'emploie  surtout  au  plu- 
riel :  optimates,  iam  et  am,m. 
Cic.  1  Partisan  de  l'aristocratie. 
Optimatiam    faator.    Cic.    qai 
optimatiam   caasam  agit.   Cic. 
nobilitatis     faator.     Cic.    Los 
aristocrates,    boni    cives.    Cic. 
optimi  cives.  Cic. 
aristocratie,   s.   f.   Forme  de 
gouvernement     où    le    pouvoir 
appartient  aux  nobles.  Civitas 
qace  a  principibas  tenetar.Cic. 
civitas  gua?   optimatiam   arbi- 
trio  regitur.  Cic.  res  pablica  in 
qaâ  omnis  potestaa  (ou  samma 
reram)    pênes    optimates    est. 
Cic.  res  pablica  qaœ  est  pênes 
principes.  Cic.  optimatiam  ci- 
vitas. Cic.  1  (Par  e.\t.)  La  classa 
dos  grands,  dos  nobles.  Nobili- 
tas,  àtis,  f.  Cic.   Nobiles,  iunx, 
m.  pi.  Liv.  Plin.  J.  Principes, 
um,  m.  pi.  Cic.  Proceres,  um, 
m.  f.  Cic.   Optimates,  iam,  m. 
pi.  Cic. 
aristocratique,  adj.    Qui  ap- 
partient à  l'aristocratie.  Se  tra- 
duit par  le  gén.  plur.  optima- 
tiam, nobiliam  ou   principam. 
Gouvernement  — ,     voy.   aris- 
tocratie. 

ariatocratiquement ,      adv. 
D'une   manière    aristocratique. 
Optimatiam  more. 
aristoloche,  s.  f.    Nom   d'une 
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plante.  /Iristoioc^ia,  se,  f.  Cic. 
^^lin. 
aristotélicien,  enne,  adj. 
Relatif  à  la  doctrine  d'Aristote. 
Aristoteleas,  a,  um,  adj.  Cic. 
1    (Subst.    masc.)    Disciple  ou 


ARM 

sectateur  d'Aristote.  Aristoielis 
discipnlas.  . 

aristotélique  (lat.  post.  Aris- 
totelicas.  .iag.),  adj.  Relatif  à 
Aristoto  ou  il  sa  dociriuo.  Aris- 
toteleas, a,  um,  adj.  Cic. 

aristotèlisme,  s.  m.  Doctrine 
d'.\ristole.  .-iristotelis  doctri- 
t\a. 

arithméticien,  s.  m.  Personne 
versée  dans  l'arithmétique. 
/lrit/»me<icus,  i,  m.  Boet.  Cas- 
siod.  (Cicéron  a  dit  :  in  arith- 
nxeticis  satis  versatas  [ad  Att., 
.\IV.  2,  U!  >. 

1.  arithmétique,  adj.  Relatif 
à  la  science  des  nombres.  v4ri</i- 
mericas,  a,  um,  adj.  Boet.         \ 

2.  arithmétique  (lat.  post  j 
aritlimetice.  es,  f.  ari</imeticd, 
a>,  f.  V'itr.  Sen.).  s.  f.  Science 
des  nombres,  du  calcul.  Aritli- 
metica,oram,  n.  pi.  Cic.  (ad Att., 
XIV,  2,  13).  A'ameri,  oram,  m. 
pi.  Cic.  (cf.  an  ille  se,  at  Plato, 
m  mu^icis,  geometria,  nome- 
ris,  astris  contereret  [•  ou  se 
serait-il  épuisé,  comme  Platon, 
à  étudier  la  musique,  la  géo- 
métrie, l'arithmétique  et  l'as- 
tronomie ?  •].  Cic.  [de  Fin.,  I, 
21,  72]).  ^giiptam  peragravit 
at  a  sacerdoûbas ...  numéros  et 
cœlestia  acciperet.  Cic,  (de  Fin., 
V,  29,  87)). 

armadiUe,  s.  m.  Nom  d  un 
crustacé.  Porcellio,  onis,  m. 
Csel.  Aar.  Pelag. 

armateur  (lat.  pop.  armator. 
Gloss.).  m.  Celui  qui  équipe  un 
bâtiment.  Naacleras,  i,  m. 
Plaat.  Tert. 

armature, s.  f.  Armure  (arch.). 
Voy.  co  mot.  1  Assemblage  do 
pièces  lie  far  servant  à  mainte- 
nir les  diverses  parties  d'un  ou- 
vrage. Ferram  qao  partes  ope- 
ris  vinciuntar. 

arme,  s.  f.  Instrument  dont  on 
so  sert  pour  attaquer  ou  se  dé- 
fendre. Arma,  orura,  n.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  arma  atqae  tela 
ou  tela  et  arma  [■  armes  of- 
fensives et  défensives  •].  Sali. 
Liv.  Tac.  arma,  c'est  propr. 
l'armure  qui  sort  i.  préserver  le 
corps;  le  mot  s'applique  au 
casque,  à  la  cuirasse,  au  bou- 
clier, c.-à-d.  aux  armes  défen- 
sives, mais  il  désigne  aussi  les 
armes  en  général,  ex.  :  arma 
his  imperata,  galea,  clipeam, 
ocrese,  lorica,  omnia  ex  sere. 
Liv.  armaindaëre.  Cart.  arma 
capëre,  samëre.  Cic.  arma  sa- 
mére  pro  aliqao  adversas  ali- 
qaem.  Liv.  arma  ferre  contra 
aliqaem.  Ci<^.  in  armis  esse  ou 
stare.  Liv.  Cart.  in  armis  [■  les 
armes  à  la  main  "]  mori.  Seri. 
arma  ponëre.  Cic.  arma  di- 
raittère,  projicëre.  Sen.  arma 
trudëre.  Liv.  ad  arma!  Cses. 
Liv.);  telum,  i  (■  arme  de  jet, 
arme  ollunsivo  ■),  n.  Cic.  Sali. 
Liv.  (ex.  :  arma,  tela,  eqaos 
parare.  Sali,  esse  cum  telo. 
Cic.  stare  cum  telo.  Cic.  gladio 
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por  pectas  transfigit  ;  telo  ex- 
tracto    etc.   Liv.    telam,    qaod 
latebat,  protalit.  Nep.  omniam 
parricidaram  tela  commovère. 
Cic.    relicto    in   vaincre    telo. 
Uv.);  ferrum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  û/t(/uem  cum  (erro  inva- 
dëre.    Cic.   aliqaem   ferro  ag- 
gredi.   Nep.    ferram    nanc  he- 
bet?   Liv.).   Il   Armes  de   trait, 
missilia,  um,  n.  pi.  Cic.  Liv.  || 
(Qui    est)    en    armes,  sous    les 
armes,   armatus,   a,   uni,  p. 
adj.   Cic.  C.-PS.    etc.    (sopp.   à 
inermus,   inermis,  ex.    :    lyuos 
aliqaandia  inermos  timaissent, 
hos  postea  armatos  et  victorei 
saperassent.  Cses.  Iam  tibi  par 
sanx  qaam   maltis    armatissi- 
mis  [- armés  jusqu'aux  dents»] 
nadi  ["  sans  armes  •]  ouf  levi- 
terarmati  [•  qui  ont  des  arme» 
légères  •].  Sen.).  llorames  d'ap- 
mos,    armati,     oram,    m.     pi. 
Cœs.  armigeri,    oram,    m.   pi. 
Cart.  (III,  12  [30],  7).   Qui  est 
sans    armes,    inermis,   e,   adj. 
Cic.  inermas,  a,  am,  adj.  Cxs 
nadas,  a,  am,  adj.  Sen.    \  Fa- 
brique d'armes,  armoram  offi- 
cina.  Liv.  Etre  à  la  tête  d'uno 
fabrique  d'armes,   pra?esse  ar- 
mis    faciendis.      Cic.     Maître 
d'armes,      armoram      doclor. 
Veg.  doctor  gladioram.   Val.- 
Ma.v.  lanista,  se,  m.  Cic.  Saet. 
Fabricant  d'armes.  Voy.  armu- 
rier. Il  (Par  oxt.)  Les  différentes 
armes    d'une    armée.    Arma 
orum,  n.  pi.  Liv.   Tac.   (ex.  , 
arma  lexna.  Liv.);   arwatura: 
ee,  f.  Cic.  Liv.    (ex.  :  hœc   ar- 
matara  [c.-à-d.  Cretenses].Liv. 
armatara  levis  [opp.  à  qai  grtv- 
viam    armoram    sant}.    Cic). 
Soldats  de  toutes  armes,  omnis 
generts    milites.     Liv.    ||     Car- 
rière des  armos,  stipendium, 
n,  n.  Cic.  Sali.  Liv.  Tac.  (o.\.  ; 
liomo    nullius   stipendii.    Sali, 
stipendia    merëre   ou    merëri. 
Cic.  primam  stipendiam  me- 
rait  [-  il  entra  dans  la  carrière 
des   armes  ']   annoram  decem 
septemqae.  Nep.);  miUtia,  SB 
(<•    métier    des    armes,    service 
militaire  ■■),  f.   Cœs.  Cic.  Sail. 
(ex.  :  militise   magna  scienii». 
Sali,   in   castris    per   laborem 
usa  militiam  discêre.  Sall.ca- 
pessëre  militiam  [-  entrer  dans 
la  carrière  des  armes  '].  Plin, 
detrcctàre    militiam.    Cic.    fr. 
sascipëre  militiam.  Liv.).  Voy, 
MILITAIRE  et  SERVICE.  ||    Armos, ~ 
c.-à-d.  guerre.  Arma,  orum, 
n.  pi.  Cic.  Liv.  (ex.  :  Galli  in- 
tar  ferram  et  arma   nati.  Liv. 
aacior    armoram   [■  celui   qui 
leur  mit  les  armes  à  la  main  •]. 
Cic.  arma  inferre.  Liv.  ad  ar- 
ma ire.  Cic.  arma  movëre,  in- 
farre.    Cic.     armis    decertâre, 
decernëre.  Cic.  armis  dimicàre. 
Nep.  milites   ad  arma  vocàre. 
Cic.  arma  ponëre.   Cic.  ab  ar- 
mis   discedëre.     Cic).  ^  Frère 
d'armes,   compagnon    d'armes, 
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ormorum  ou  belli  iOci,is.  Cic. 
commilito,  onis,  m.  Ci.c.  Uv 
AddoI  aux  armes,  ei-oca(io, 
onS  f./.ii'-  Celui  qui  appelle 
aux  armes,  evocalor,  ons.  m. 
Cic  (cf.  servoram  et  c.vmm 
nerdiforum  evocator.  Cic.  lui 
Lt..  1.  27)).  Appeler  aux  ar- 
me-,, evocâre.iv.  C«s- f^'C;  «'=• 

,„,,..  Premières  armes    t.^ro- 

(Au  r,^!)  Moyen  doQt  on  sa  sert 
'pour  attaquer  ou  pour  se  dé- 
rendre.  Arma,  orutn.  n-  pl 
Tic     loK.    :    arma    senectatis, 

^omnino  sant  arma  »«"-'^^ft 
r.   armes    défensives   contre   la 
Vieillesse  .]    artes  e^e'-'^taUo- 
nesqae  stadioram.   Cic.    Lson., 
3   9I);   telum.  i,  n.    Çic    etu. 
tx    •    nec   médiocre  telam  ad 
res  gerendas  [-  ce  n'est   point 
une  arme  à  dédaigner  en  poli- 
tique -1  e.vistimàre  oportet  bô- 
nevolentlamciviam.  Cic.  [ara., 
17     GU.   quà    lege    tnbunicns 
roaationibas  telam  acernmam 
datam  est.  Liv.  nécessitas,  qaœ 
altimum   ac   ma-ximam   telam 
est  Liv.)' 
armée,  s.  f.  Réunion  de  troupes 
de  différentes  armes,  préparées  a 
la  "uerre.  Exercitus,  us,  m. 
Cic.  etc.   (ex.    :   [ortissimoram 
militam  ■  exercitas     Cic.   ter- 
restris,  navalis.  Uv.  exercitiis 
tiro   [.armée  de  conscrits  -J. 
Liv.  veteranas.   Aact.  b.  A  ex. 
volantarias  [■  d'engasés  volon- 
taires .].  Liv.  exercitas  dacere. 
Sali,  exercitai  prxesse  [•  con- 
duire une  armée,  être  à  la  te^ 
de    l'armée.].    Sali,    abqaem 
exercitai  prac^cëre.  Nep    exer- 
citam   scribëre   [•   enrôler     le- 
ver   »!•   Sali.  Liv.  conscnbere. 
Cic.  [fam.,  .\II,  55,  7].  exerci- 
tam    con^cère    [.mettre    sur 
pied  une  armée  .].   de.  [imp. 
Pomp.,   21,  61]-  exercitam  pa- 
ràre  ou  compardre.  Cic.  exer- 
eitam   comparâre  contre   aii- 
aueni.  Cic.   exercUam    cogère. 
Cxs.    e-xercitam    repente   con- 
Oâre     Cic.    exercitam    paacis 
kiebus    lacère.  Cic.   exercitam 
accipêre.  Cic.  exercitam  alere 
r.  entretenir  •].  Cic.  exercitam 
habëre.  Sali,  exercitam  habere 
in  Gaim.   Cœs.   exercitam  in 
unamlocam  cogère,  çondacere 
onconlrahère.Cœs.Ihrt.  exer- 
citam dacëre  contra  ou  adver- 
sas...  Cic.  Nep.  exercitam   ex 
castris  edaccre.  Cses.  exercitam 
-       in  aciem  edacëre.  Nep.  exerci- 
tam  dimittëre    [•    licencier  .J. 
Css.     aliqaem     ab      exercita 
dimittëre.     Aact.      b.      Afr.), 
asmen,  inis  {pr.  •  armée  en 
in°arche  -),  n.  Cic.  (ex.  :  agmen 
dacëre.  Cic.  agmen  constitnere 
[.faire  faire  halte  alarmée.  . 
Sali.  Liv-   [cf.  XX'VII,  16,  U], 
voy.  colonne);   acies,  el  [pr.. 
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.  armée  rangée  en  bataille  •), 
f  Cic.  etc.  (ex.  :  aciem  insti- 
iaëre  ou  constitaëre  [•  ranger 
une  armé)  on  bataille  .].  C^s. 
instraëre.  Cic.  acies  Pharsali- 
ca  [.  l'armée  de  Pharsale  .1. 
Cic.  primo  acies  [-  1  armée  de 
première  ligne.].  Cses.  novis- 
sima  ou  extrema  acies  [.les 
réserves     de     l'armée   -l.    Liv. 
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reserves     ue     i«. ...—      .- 
medio    f.    le    contre   -l    acies 
Cxs.     dextra    acies  _  [•    1  aile 


droite  de  l'armée  •].  Liv.  acies 
daplex    ["    armée    rangée    sur 
deux  lignes  •].   Cxs.    triphcem 
aciem  instraëre  [■  ranger  1  ar- 
mée sur  trois   lignes  "J.  t-œs.), 
copiœ,  arum,  f.  pl.  Css.  Liv. 
etc   (voy.  troupes);  opes,  um, 
f     pl     A'ep.    (ex.  :   tantas  opes 
prostravit.  Nep.  vov.  troupes). 
KAu  sing.)  Ensemble  des  fore;', 
militairel  d'un  Etat.  Exerci- 
tus,  ûs,  m.  Cxs.  etc.  (voy.  ci 
dessus  et  cf.  ingens  ou    maxi- 
mas  ['  nombreuse  .]  ea:erci(os. 
Cic.  recensère,   lastrare,   reco- 
nnoscëre   exercitam    [•    passer 
une    armée    en    revue  •].   Cic. 
Liv.);  militia,  as,  f-  Liv.\al.- 
Max.    (ex.    ;   cogëre    mditiam. 
Liv.  [IV,  26,  3].    m.   Ro-TJ»"»- 
Val.-Vax.).  1    (Au  fig.)  Foule, 
troupe.  Voy.  ces  mots. 
armement,   s.   m.    Action   de 
munir.  Ornatas,  us,  m.  Plaat. 
Vaisseau   dont    1'-    ne     laisse 
rien  à  désirer,  navis   instracta 
et  armata   egregiê.    LixA,    Voy. 
ARMER.  1  Action  de  munir  d  ar- 
mes   Voy.    ARMER.    Il     (Méton.) 
Genre  d'armement.  Armatu- 
re, ee,  f.  Cic.  etc.  (?^- =5°'X' 
tes  nostrâ  armatara.  Cic.  Au- 
midx    levis   armatarx.    C«s.  , 
armatus  (us.  seul,  à  labi), 
m    Liv.  (ex.  :  haad  dispari  ar- 
mata.   Liv.    Cretico     maxime 
armata.  Liv.)  \  arma,  OTum, 
a     pl.   Cic.  Liv.  (voy.   armes). 
Avec   l'armement  et    1  équipe- 
ment d'un  (simple)  soldat,  or- 
nata  vestitaqae   militari.  Liv. 
1  Action   de  se   préparer   à  la 
nuerre,  en   réunissant  des    ar- 
mes, des  soldats,  etc.  Apparatio 
ou   apparatas    ou    comparatio 
belli    Cic.  Faire  des  armements, 
oninia  qaxad  bellam  pertinent 
providëre.     Cxs.      ad     bellam 
cancla  parâre.  Cxs.  Voy.  pré- 

PARATIF,    PRÉPARER. 

armer,  v.  tr.   Munir,   ^rmare, 
tr    Cic.  Liv.  (cf.  armure  maros 
nropagnacalis.   Liv.    arbs    ar- 
mata maris.  Cic).  Ornàre,tT. 
Cic.    Instraëre,   tr.    Liv.    \oy. 
MUNIR.    Au  part,   passé  :  arme, 
ornatus,  a,  um,  part.   (vov. 
munir);  aptus,    a,   um,   adj. 
Cxs.  Liv.  (ex.   :    trirèmes  aplx 
instractxqae  omnibas  rebas  ad 
navigandum.  Cxs.  naatico  ins- 
tramento  apta  et  armata  clas- 
sis.  Liv.).  Armé  d'un  bec,  d  une 
oointe,  d'un  éperon,  rostratas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Coi.  Piii.  Arme 
d'un  dard,  verufus.a.um,  adj 


Cic.   Il    Armer    un    navire,  ar- 
mâre,  tr.  Os.  Virg.  Liv.{o%.: 
naves.  Cxs.  classem).  1  Munir 
d'armes  (au  pr.  et  au  fig.).  Ar- 
mâre,    tr.    cic.   etc.    (ex-  «<'- 
qaem.    Cic.    Pompejam.    Vell. 
aliqaem  in  rem  pabUcam.  Cic. 
regem   armâre  et  e.xereere  ad- 
versas  Romanes.  Nep.  m  pace 
maltitadinem   hominam  cogè- 
re   armàre,  instraëre.  Cic.  ar- 
mâre   milites.     Cxs.     copias. 
Sali,  exercitam.  Liv.  armure  se 
cœpisse  [■  prendre  les   armes, 
s'armer,  en  pari,  dolagardej. 
Cart.    niiii(es    armuri     jabet. 
Cxs.  dextram  patris  in  [iham. 
Liv.  servam   in  ou  contra  do- 
minam.  Cic.  Asiam  Earopam- 
qae  ad  (anestam  bellam.    Liv. 
maltitado  (acibas  armata.  Liv. 
par  ext.  fig.  :  armare  maltita- 
dinem aactoritate  pablica.  Cic. 
cogitavit,  qaibas   rebas   acca- 
satorem  armaret.  Cic.  armare 
se   eloqaentià.    Cic,    se    impu- 
dentià  alicajas.  Nep.   aliqaem 
ad  omnia.  Cic.  au  part,  pusse  : 
armatas.  Cic.  Cxs.  cohors  ar- 
mata .      Tac .      armatissimas 
[.    armé    jusqu'aux    dents    -J. 
Cic.  Sen.  au  fig.  erat   incredi- 
bili  armatas  aadacia.  Cic.  ex- 
citati,   erecti,    parati,    armatx 
animisjam  esse  debemas.  Cic). 
S'armer,   armâre  se   ou  ar- 
mâri,  passif  (voy.  ci-dessus)  , 
Cingi,    pass.    Virg.  Liv.  Lart 
Saet.    (ex.  :    Hispano    cingitar 
gladio.  Liv.  gladio  Hispaniensi 
erat  cinctas.  Liv.  cinctas  ferro. 
Cart.  cinctas  caltro  venatorio. 
Saet.)  ;    accingi,    pass.    Virg. 
Liv.    ex.  :  gladiis  accmcti.  Liv. 
ferro  accinctas.  Tac.  miles  non 
accinctas.  Tac.  fig.  :  acciriji  m 
nrœiiam.    Tac.  in  hoc   discri- 
men  accingi.  Liv.).   Etre  arme 
en    guerre,  esse   in  proancta. 
Plin.  Tac.    Lutter  à  main  ar- 
mée, prœiiôri,    dép.    intr.  Cic. 
Cxs.    Lutte    à     main      armée, 
prœiium,  ti,  u.  Cxs.  Liv.  Vov. 
COMBAT,   LUTTE.    ||   Armé  a    la 
lé"ère.   Kvpeditus,    a,    am,    p. 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  jacala.tores. 
Liv.    pedites.   Sali,    eqaitatas. 
Cart.    subst.    ejrpedifiiS,  i,    m. 
Cxs.  [B.  G.,  VI,  25,  1]  surt.  au 
plur.  Lie/.   Cart.).    Pesamment 
armé,  gravis,  e,  adj.  Liv.Cart. 
(ex.  :  grave  agmen.  Liv.  mifes 
gravis    armis     Liv.).    Soldats 
Irmés  à  la  légère, JeiKes    am 
m.    pl.      Liv.    (XXVI,    !>,    l'i 
XXXVIII,  21,  13,  etc.).  Soldats 
armés    de    boucliers,    clipeati, 
oram  (gr.  àama-zai),  ni^  pl-  "v. 
Cart.    Il    (Loc.    div.)   Force  ar- 
mée, armati,  oram,  m.  pl.  Cic. 
A  main    armée,  armatos.  Cic. 
Attaquer   qqn    à   main  armée, 
vi  ou  armis  aiigaem  invadere. 
Cic    i-i,  hominibas  armatis  aii- 
naèm  aggredi,  oppagnâre.  Cic. 
ou  simpl.  bellam  alicai  in(erre. 
Cic      Une     paix     armée,    pax 
bello   similis.    Cic     Etre    dans 
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un  état  de  paix  atmée,  arma 
tum  i  livre  m  pacc. 
armistice,    s.    m.    Suspension 
provisoire    des     hostilités.    In- 
dutis\  arum.  f.  pi.  c'.rs.  Sali. 
Liv.  Voy.  TRÈV8. 
armoire,  s.   f.   Réduit   de.<stine 
à  la  coQssrvatiou  de  diversob- 
jets.  ArmaiTiiim,  ii,  n.  Cato. 
Cic.    etc.    ^ex.  :    arm.    promp- 
taariam    [-    à    provisions    •]. 
Cato.  granae  armarium.  Petr. 
siçn.  aussi  •  armoire  à  livres  • 
VUr.   Plin.    f.    Jet.    Sid.    Ar- 
moire à  liNTCs,  bibliothecii,  a>,  f. 
Plin.    j.  Ji-t.    Armoire   où    l'on 
•erre  l'argenterie,  urgentarium 
ii,  n.  Vlp.  (dig.,  XXXIV.  2,19,  S.. 
Petite  armoire,  armariolam,  i, 
n.  Plaut.  Hier.  Inscr. 
armoiries,  s.  f.   Emblèmes  at- 
tribués  par    l'art  beraldique  à 
une  famille  noble,etc.  Insignia 
generis. 

armoise,  s,  f.  nom  d'une  plante. 
Artemisia,  se,  f.  Plin.  Ambro- 
sw,    X,    f.   Plin.  (XX Vil,    S8). 
J*nactoriam,ii,o.Apal.{b<;rb.lO). 
Lysas,antis,  ii.  Apul.(harb.lO). 
armm-e.s.  m.  Ensemble  d'armes 
délensives.    Armatura,     œ,    t. 
Cic.    Arma.  orum.    a.    pi.  Cic. 
Cxa.      etc.      Cataphractes,    œ 
(xaTa?pixTr„-),    m.    Tac.  Mettre 
à  qqn   une  — .  induére   arma 
alicui.  Liv. 
armtirerie,     s.     f.     Fabriqne 
d  armes.      Armoram    fabrica. 
Veg. 
armurier,   s.  m.  Fabricant  ou 
marchand    d'armes.  Faber  ar- 
moram. Hier.gladioram  armo- 
ramque  artifex.  Treb.  Poil. 
aromate,  s.  m.  Substance  odo- 
riférante employée  comme  con- 
diment ou  comme  médicament. 
Aroma.  atis  (i'pwiia),  n,  Marc. 
dig.    is'emploie   iurt.    au   plur. 
aromata.    Cela.    Col.    Valg.   le 
datif-abl.    e«t    plutôt  aromati- 
ba».  Valg.quearomatis.  Apul.  : 
species,   erum,    t.   pi.  Macr. 
(voy.  ÉPicEs)  ;  coDdimentum, 
i,  a.  Plaat.  Oc.  (voy.  assaison- 
HEMENTi  ;  medicamentum,  i. 
n.  Cato.  Col.    isens    spécial  de 
substance  empl.  comme  médica- 
ment).   Marchand    d'aromates, 
aromatarias,  ii,  m.  Inscr.   Vin 
d'aromates,       aromatites,       œ 
(âpuaatÎTr.t).   m.   Plin.  (en  lat. 
vinum  medicatam.  Plin). 
aromatique  (lat.   post.  aroma- 
ticas,  a,  urn,  adj.    Veg.  Sedal.), 
adj.  Qui   est   de    la  nature    de 
l'aromate.    Condimentarius ,  a, 
om,  adj.  Plin.  Substances  aro- 
matiques, aromatica,  orum,  n 
pi.  Spart.  (Hadr.,  1,9,15).  Herbes 
aromatiques,       condimentaria, 
oram,  n.  pi.  ScUol.  Juv.  Mar- 
chand   d'aromates,   condimen- 
taria», ii,  m.  Terl. 
cu-omatisation,    s.    f.    Action 
d'aromatiser.    Conditio,    onis, 
f.  Cic.  Cel.  {vint,  ciborum). 
aromatiser  (lat.    post.  aroma- 
tizàre.    Valg.),  v.  ir.  et   (arch.) 
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iutr.  Il  (V.  tr.i  P.irfumer  avec 
un  aromate.  Condire,  ti. 
Plaat.  Cic.  Col.  (ex.  :  cibos.  Col. 
Uerbas.  Cic.  vinam.  Jet.).  Vin 
aromatisé  (avec  du  miel  et  du 
poivre),  condifum  (s.-e.  rinum', 
i.  n.  Plin.  Lampr.  Ed.  Diocl. 
Viu  aromatisé  avec  de  l'au- 
roae.abr^tonites.a?  i  iSpoToviTricV 
m.  Col.  Vin  aromatise  avec  une 
infusion  de  violettes,  viclatam 
ou  violaciam,  i,  n.  Pall.  Plin. 
Val.  .-Ipic.  Vin  aromatisé  avec 
de  l'anis,  anisatum,  i,  a.  Plin. 
l'a/.  Vin  aromatisé  avec  de 
l'absinthe,  absintliites,  a?  (i'^iv- 
f|!TT,;\  m.  Col.  Plin.  absinthia- 
tum,  i,  n.  Pall.  Vin  aromatisé 
avec  du  thvm.  thymites,  a- 
&Jii'.Triiohoi)',m.Col.l\U,3â.V. 
arôme,  s.  m.  Emanation  de 
substances  odorantes.  Halitus, 
ûs,  m.  Col.  {e.\.;  bajusmodi  ha- 
litas  [ace.  plur.]  celeriter  acina 
corrompant  [  •  l'arôme  de  la 
poire  est  vite  détruit  par...  •]. 
Col.).  Odor,  oris,  m.  Plaat. 
Cic.  etc. 
aronde,  s.  f.  Hirondelle  (arch.). 
Voir  ce  mot.  i)  (T.  tecli.)  Queue 
d'aromle  sabscus,  câdia,  f. 
Cato.  Vitr.  \ 

arpent    (mot    gaulois    latinisé 
arepennis=z3emijageram.  Col. 
fsid.)    s.    m.    Ancienne    mesure 
agraire.  Jagerum,  i,  n.  Plin. 
arpentage,  s.  m.  Action  d'ar- 
penter. -I^rt  mensura.    Grom. 
vet.  Podismus,  i,  m.  Veg.  Boet. 
L'art  de  1' — ,  gromatica,  se,  f. 
Cassiod,  D'— ,    gromaticas,   a, 
um,  adj.  Cassiod. 
tirpenter,   v.    tr.    Mesurer  un 
terrain.   Metîri,    dép.   tr.    Cic. 
Metâri,    dép.     tr.    Sali.     Virg. 
Liv, —  un  champ,  me(iri  agrum. 
Cic.  emetiri  agram,.  Liv. ^  Fie.) 
Parcourir  rapidement.    Metîri. 
dép.  tr.  Catull.   Hor.  Sen.    (cf.  I 
m,,  sacram  viam.  Hor.).  Eme-  ' 
tiri,  dép.  tr.  Liv.  (cf.   emensas  , 
iter    [.    ayant   arpenté    le    ter- 1 
rain  •],  iLiv.),  —  (dans  toute  sa 
longueur),  permetiri,    dép.  tr.  j 
Sen. 
arpenteur,    s.     m.    Celui     qui  ' 
arpente  un  terrain.  Agri  men-  i 
sor.  Script,  r,  r.  Finitor,  oris, 
m.  Cic.  (agr.,  S,  Si).  Decempe- 
dator,   oris,m.    Cic.   (Phil..  13, 
37) .  Géomètres,  ae,  m.  Cic.  Vitr'. 
Perche   d' — ,   decempeda,  te,  i 
Cic.  llor. 
arquer,  v.  tr.  et  intr.  Courber 
on    forme    d'arc.    Curi^dre,   tr. 
Col.  Plin.  J.  Incarvâre.  tr.  Cic. 
Virg.    S'arquer,    arcaâre,    intr. 
Mêla,  arcaarl,  dép.  intr.  Mêla. 
Au    part.    Arqué,   arcaataa  ou 
arquatas,  a,um,   p.   adj.  Liv. 
Incurvas,  a  um,  adj.    Cic.  Qui 
a    les   jambes   arquées,    varas. 
Varr.  Membres   arqués,   prava 
membra.  Cic.  elapsi  in  pravam 
artas.    Tac.     (Hist.,     IV,    81;. 
1(V.  intr.)  Se  courber  en  formi- 
d'arc,  d'oii  fléchir.  Se  (lectére. 
Ca-s.  Plin.   (lecti,    passif.  Plin. 


arrachage.  ».  m.  .action  d'ar- 
r.icher    (des    vesi'taux).  E.vstir- 
piUio,  onis,  I.  Col. 
arractiement.    s.     m.     Actioo 
d'.irrachar.     Avulsio,     onis,    f. 
l'Un.    Divalaio,    onis,    f.    Sen. 
£iu/sio.    onis,    f.    Cic.     (ex.  ; 
dentis.  Cic.  [nat.  deor.  lil,  57). 
radicis.    Plin.    Val.).    Er.ptio, 
onis,  f.  Ci'c.  (in  Verr.,  11,  ;.,  10). 
arrache-pied    (d'),    loc.    adv. 
sans   lolàche.  Sine    alla  infer- 
misswne.    Cic.    Voy.    rklachc. 
arracher  (lat.pop.exrarficâroJi 
V.  tr.    Détacher   avec  ell'ort   ce 
qui  tient  au  sol  par  des  racines. 
'   Eradicâre,  tr.    Plaat,    Van: 
ex. .-  e.r  terra    en.ita  eradicài\, 
Varr.  [H.  R.,1,17,  2  i  ;  exstir^ 
,    pare,     tr.    Col.    Mart.     (ex.  : 
arbores.  Col.];vellêre,  Ir.Cic. 
Plin.    {e\.  :  spinas.     Cic.    her- 
ham.    Plia)  ;   convellêre,    tr. 
Plin.  (ex.  :  radiées  sarculo  ou 
aratro.    Plin.);   evellère,    tr. 
Cic.    Sen.    etc.    (ex.  :  arfcorem. 
Cic.     Liv,      arbores    radicitus. 
Sen.linum.  Plin.).  Voy.    déra- 
ciner. Il    iPar    anal.)  "Détacher 
avec    elibrt  une   chose  de  ce  à 
quoi  elle    tient.     Vellère,   tr. 
Cic.  Hor.  etc.  (ex.  :  pilos  caa- 
dse  equince.  Hor.  postes  a  car- 
dine.    Virg.    surtout    poét.  ;  on 
emploie  ordin.  les   composés)  , 
avellére    c   arracher,   enlever 
de   force  >},  tr.  Cic.  etc.    (ex.   : 
poma   ex    arboribuf,  crada  si 
sint,  vi  avellantar,  si    matura 
et  coda,  décidant.  Cic.  avulsus 
ex   arbore   ou  e  palma  termes 
cum  (ractu.   Getl.  simalacram 
e  signa  Cereris.  Cic.  sive    se- 
catar  aliqaid,  sive  avellitur  a 
corpore.  Cic.  sibi  avelli  jabet 
spicalam.  Cic.  qaœ  avelli  inve- 
terata  non  possant.  C'jc.[Tusc., 
IV,   2it].    de  matris  complexa 
avellére   atqae  abstrahère.  Cic. 
ex  comple.vu  avelli.  Cic.   aval- 
sus  a  meis  [opp.  à  in  sedes  meas 
restitatas].  Cic.)  ;  convellère, 
('  arracher,  enlever  de  force  -•. 
tr.    Cic.    etc.     (ex.  :  unii'crsam 
caadam  equi    [opp.    à  caudam 
paulatim   carpère].    Val. -Max. 
claustra  januse.carceris.   Val.- 
Max.     gradas    Castoris.    Cic. 
convellère  repagala,  effringére 
fores,  Cic.  spolia  liostiam  affuca 
templis.  Val.-Max.   ne  torrens 
fandamenta  [villse]  convellat. 
Col.  convellère  vectibus  in(ima 
saxa  turris,    Cic.  Hercalem  ex 
sais    sedibus   convellère   atqae 
auferre.  Cic.  simalacram  Cere- 
ris   e    sacrario    convellêre    et 
auferre.  Cic.   aliqaem   ex  tais 
p.vne  hortulis  convellêre  et  de- 
durére  in  Academiam  perpaa- 
culis  passibus.  Cic.  convellère 
signam  [  ,.  arracher  l'étendard 
li'hé    en    terre    »].   Val.-Max. 
signa.  Cic.  Liv.  .Saet.);  divel- 
lère  (-  séparer  violemment  •), 
tr.    Cic.    etc.    (ex.    :    divellër.^ 
membra  ab  aliquo.  Cic.  libero,i 
a  complexa  parentam.  Cic.  di- 
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velli  a  sais.    Cic.    Rg.  :  divelU 
ab    otio,   a    volaptate.    Lie.)  ; 
evellère,   tr.    Cic.   etc.   (ex.  : 
hastam.    Cic.    lingaam   ahcai. 
Cic.  ex  alia  pinnas  et  e  cauda. 
Varr.   hastam  ex  corpore  jn- 
centis.    Cart.    fig.    ex    ammo 
scrapulam.  Cic.  ex  animis  ho- 
minum      tantam      opinwnem, 
tam  penitas  insitam.  Cic.  con- 
siilcs    non   tolam  ex  memoria 
ged    ctiam     ex     (astis.    Cic.)  ; 
revellere    (-arracher  violem- 
menl),    tr.  Cic.   oto.    (ex    -.tela 
de  corpore.  Cic.  revalsa  tabula. 
Cic.    revdlëre   claastra  porta- 
rum.  Cic.  fig.  ••  consulatiim  ex 
omni  memoriâ.    Cic.)  ;    velli- 
Câre  (•   arracher  brin    à  brin, 
morcc3au    par    morceau    ■■),   tr. 
Varr.  Paul,  ex   Fest.    (mot  de 
la  langue  poimlairo);   abrum- 
père  ('  dL-uclior  on  rompant, 
arracher  -),  tr.  Enn.  Varr.  Liv. 
etc.   (ex.  :  ramos.   Ov.   caudam 
eqai.  Frontin.  sibi  partem  vis- 
ceram.  Cart.  vincula.  Liv.  la- 
qaeos.  Plin.  j.  atrox  tempestas 
(asligia   aluiaot  templorum    a 
calminibus  ahrapta  l'a'de  dissi- 
pavit.Liv.se  latrocinio  Antonii 
[.  s'arracher  à  la  banda  d'.\n- 
toine  -].  Cic.  divelli  ab  aiic/ao 
et  abrumpi[parla  mort].  Lii/.); 
abscindere    ('     détacher    on 
déchirant,  arracher  -),  tr.  Ctc. 
etc.  (ex.  :  lingaam.Plaat.  tam- 
cam  eius  a  pectore.  Cic):  car- 
père     (•    détacher      en     arra- 
chant ^),   tr.   Col.  (ex.  :  herbas 
manibas.  Col.);  dejicere  ('  je- 
ter en  bas  en   arrachant  >).  tr. 
Cic.     (seul,      dans     l'express.  : 
libellas  dejicere  [-  arracher  des 
affiches  .].   Cic);  ejicére  {pr. 
•  rejeter  •,  d'où  arracher,  ex- 
tirper   -),   tr.    Plaat.    Cic.  etc. 
(ex.;  dénies.  Cels.  totamos.Cels. 
eJicëreinfanteinmortuam.Cels. 
aliqaem  domo.  Cœs.  ex  palria. 
Cic.  ejicére  lingaam  U   s'arra- 
cher la  langue  •].  Cic.[de  orat., 
II,  266].  fig.  ejicére   ex   animo 
curam.     Plaat.     amorem      ex 
corde.  Ter.  amorem  ex  animo. 
Cic.  saperstiiionis  stirpes  om- 
nes.  Cic.)  ;   rapere  (-   entraî- 
ner de  force, arracher  »),  tr. Cic. 
etc.    (voy.    entraîner)  ;    abri- 
père,  tr.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
nasum   mordicus.    Plaut.    ali- 
qaem   a    tribunali.    Cic.    ali- 
fluem     de    convivio    in    vin- 
cola.     Cic.     aliqaem     hinc    in 
cruciatam.     Ter.)  ;    deripère 
[.  arraclier  de  manière  à  faire 
tomber  '),  tr.    Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem    de    arà.  Plaat. 
aliqaem   de  provinciâ  [  opp.  à 
deducère].  Cic.  fig.  :  omniavi- 
tœ  ornamenta.  Cic.)  ;  diripëre, 
tr.    Ov.    Cart.    Tac.    (ex.  :  ea- 
capite  regni  insigne.  Cart.  fer- 
rama  latere.Tac.  app.  surtout 
à  la  langue  de  l'ép.  impériale); 
eripère.  tr.  Plaut.  Liv.  Qaint. 
(ex.  :  tibias  ex  ore.  Plaat.  ali- 
quem   ex  eqaO-   Liv.    aliqaem 


domo.  Ter.  hirandines  ex  nido.  j 
Plaat.  voy.ci-Jaisous);  abstra- 
bére  (pr.  -  séparer    en    tirant, 
entrainer,  arracher  >>).  tr.  Ter. 
Cic.    Liv.    etc.   (ex.  :  ahquem  e 
sinu,  aUqaem    de  matris  com- 
pip.va.  Cic.  aliqaem  a  penetra- 
libas.  Liv.  aliqaem  a  Dec.u  la- 
tere.    Liv.    ab    aliqao    hberos. 
Oses,  ahstrahêre  se  a  [■  des  bras 
de  -]  Glycerio.    Ter.    fig.  :  m- 
gressos  in  caitra  ah  direptione 
abstraliêre  non  poterat.  Liv.  a 
rebas  yerendis  scm-ctus  abstra- 
kit.  Cic.  a  majore  re  abstrahi. 
Nep.  abstrahi  ab  e.\:ercitatione 
et  consuetadine  dicendi  popa- 
lari     et    forensi.    Cic.     is    ab 
hoc  impeia  abstractas  consilio 
et   copiis  Cxsaris.  Cic);    dis- 
trabere    (pr.   -   tirer   violem- 
ment loin    da,   arracher  »),  tr. 
Cic.    etc.  (es.  :  distrahére  ali- 
qaem acomplexa  saorum.  Cic. 
aliquem   ab  aliqao  divellére  ac 
distrahére  [■  arracher  violem- 
ment ■].  Cie.  illam  a  me  ['■  de 
mes  bras   ']   distrahit  nécessi- 
tas     7'er.    non    potai    ab    illo 
tam  cito  distrahi  [»  ra'arracher 
si  vite  à  sa  société  '].  Sen.  rh. 
au  fis.:  a  virtute  ea  nullo  modo 
nec  'divelli   nec   distrahi  pas- 
sant. Cic.)  ;  extrahere  i-  tirer 
hors  de,    enlever,    arracher  -)r, 
tr.  Cic.  Nep.  Liv.  (es.:  terram. 
A'ep.   telam.  Liv.  telam  e  cor- 
pore.   Cic.  gladium  e  valnêre. 
Cic.   cultram  ex  vulnere  Lucre- 
tix.  Liv.  religianem  ex  animis. 
Cic     aliqaem  domo.    Cic.    ali- 
qaem   cabili.      Cic.     polypum 
anco     ferramento.    Cels.  velat 
ab  inscris  exiractas.  Liv.  fig.  : 
arbem  ex  pericalis.  Cic.  se  ex 
aliqao    malo.    Ter.  se    ab   hac 
vita.  Sen.  aliqaem   e    latebra. 
Saet.);  retrabère  [pr.  -  tirer 
en  arrière  -,  d'où  -  détourner, 
éloigner    de,    arracher    »),     tr. 
Cic.    Caes.    Nep.  (ex.  :  aliqaem 
ab    interita.   Nep.    ex    magnis 
detrimentis.       Saet.)  ;  ^      des- 
tringère      [pr.     '    détacher  , 
cueillir    »  et  par    ext.    '  arra- 
cher "),  tr.  Phsedr.  Col.  Qaint. 
decl.  (rare   au  sens   d'   «   arra- 
cher »)  ;   effodère   (-   arracher 
d'une  cavité,  de   l'orbite  ■>),  tr. 
Cic   Sali.    etc.    (ex.:    ocaiuni. 
Sali.  (r.    ocalos    alicai.   Plaat. 
Ter.   Cic.)  ;  eruére,    tr.    Sen. 
dans  l'expr.  eraéra  alicai   oca- 
lam.     Sen.)  ;    excutére     (pr. 
.    faire  sortir    en  frappant   oa 
en  secouant  -,  d'oii  arracher  .), 
tr.    Suet.    (ex.:    ocuium.  Saet. 
voy.  ci-dessous)  ;   exstirpâre, 
tr.  Cic.  (au  fig.,  ex.:  vitia.  Cic. 
hamanitatem  ex  animo.  Cic.)  ; 
refigère   (pr.    enlever    ce    qui 
était  attaché  oa  cloué  -,  •  arra- 
cher   •),  tr.    Cic.      (seul,    dans 
l'expression  :    re^igëre    tabulas 
[<.  les  tables  de  la  loi  ■  ou  ■  les 
registres   des    dettes   '].    Cic). 
Il   Arracher  (briser  en  frôlant), 
detergére,  tr.  Cic.  Liv.  (dans 


les  expressions  consacrées  :  de- 
tergére remos.  Cxs.  ab  atroqae 
latere  remos.  Liv.  pinnas  as- 
.':cribas.  (alcalis.  Liv.)  —  la 
chairà  aqn,  excarnilicûre  ali- 
qaem. Cic.  Saet.  Apul.  Celui 
qui  revient  à  la  charge,  finit 
par  arracher  de  la  reconnais- 
sance même  à  un  'cœur  dur  et 
inTat,  qui  instat  elvim  ex 
dura  et  immcmori  pectore 
gratiam  exiandit.  Sen.  (bon., 
j^  3^  lj_  —  du  cœur  do  qqn  la 
passion  des  richesses,  stadium 
habendi  penitus  carde  eradere. 
Phxdr.  S'arracher  les  cheveux, 
iacerâra     crines.     Ciirt.     Voy. 

ENLEVER,  EMPORTER,  ÔTER.  T  r.n- 

lever    de  force  à   qqn  ce    quil 
retient.    Avellére,     tr.     1er 
Cic.  etc    (ex..-  avellére  ras   ab 
aliqao.    Ter.  avalsum  est  enim 
praster    spem,    qaad    erat    spe 
devoratam  lucram.  Cic.   alicui 
Candam,    nammos.     Jet.    libe- 
ralitas  Aagusti  avalsa  [  -  libé- 
ralités arrachées  à   Auguste  ']. 
7'ac)  ;  rapêre,  tr.  Plaat.  tic. 
etc.     (voy.     [Se]     SAISIR  _    [do], 
ravir;    deripère.  f.  Cic.  (os. 
aliqaid  alicui.  Cic.)  ;  diripere. 
tr    Cic.    Quint.  leK.framenlam 
ex    horreis.     Cic.)  ;    eripere, 
tr.  Ca>s.   Cic.  etc.  (ex.:   aliqaetn 
ex     manibus     hostium.  _  tcrs. 
aliquem     ex     manibas    impiis 
ou     ex     manibas      impioram. 
Sali.  Curt.  se  ex  manibas  prœ- 
dantiammilitum.  Cxs.  aliqaem 
e  tlammà  atque  (erro  ac  psene 
ex  faacibas  fati.    Cic.   ahquem 
de  Macedonam  manibus.  Val.- 
Max.    aUqaem    ex     servitale. 
Sali,  ex  pericalo.  Cxs.  ^liam  a 
morte.  Cic.  se  ab  illà  miseria. 
Cic.  se  ex  pagnâ.  Cic.  sa  hosti. 
Liv.    se    haie    servitati.     ben. 
Voy       ENLEVER .      ÔTER      [Vio- 
lemment]);   prieripère     {pr. 
.     s'emparer     vivement  de^  ce 
qui  allait  appartenir  à  autrui»), 
tr.    Plaut.  Cic.  etc.  (ex  ;  spon- 
sam      alicai.       Plaut.       alicai 
laudem  destinatam.    Cic.   vic- 
toriam  hosti.  Liv.  ahis  laudem. 
Cic);     elicëre    (pr.     -   ^  atti- 
rer dehors  .  d'oii  ■  arracner  [a 
aqn  ce  qu'il  devrait  ou  voudrait 
garder]     •.),  tr.  Cic.  (ex.  :  aha! 
litteras  ab  aliqao.    Cic.    alicui 
on  attendrait  af)  aiif/tio]   Ubel- 
los.     Plin.    j.   sermonem.  Liv. 
responsionem.  Cic.  responsum. 
Liv  verbam  ex  aliqao  de  aliqua 
re.  Cic.   ex  infantiam  ingénus 
voces  querelasqae.  Cic.  senten- 
tiam  meam.  Cic.  arcana  [-  les 


secrets  ']  alicujus.  Liv.  veri- 
tatem.  Tac);  excuiere,  tr. 
Cic  etc  (au  fig.,  ex:  siucha  de 
manibas.  Cic  opinian>'m.  Lie. 
Senecam.  Quint.  [\,  ',  l-oj- 
evcatëre  risam.  Hor.),  expri- 
mére,  tr.  Cic  Suet.  (ex  :  num- 
raos  ab  aliqao  blanditus.  Cic. 
pecaniam  alicai.  Saet.  vocem 
[u  un  cri  '].  Ca-s.  confessionem 
f.  un  aveu  •]  alicai.  Liv.  Sen. 
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car  ta  in  /udicio  e.rprimis 
[•  cherches-tu  à  arracher  •] 
qaod  non  fit  in  campo  .'  Cio. 
eJCfessifUtnegiiret  [•  je  lui  ai 
arraché  une  dénégation  .l.Cic. 
ejcprtisit,  at  poUiceretur  [•  il 
lut  arracha  une  promessa  •]. 
Cart.)  iextorquêre  {pr.  •  arra- 
cher eu  tordant  •)  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  arma  e  manibas.  Cic. 
alicai  sicam  de  manibas.  Cic. 
alicui  rc'jnam.  Liv.  a  desare 
per  Uerodem  talenta  Attica 
qiûnqaaginta.  Cic.  alicai  veri- 
tatem,  errorem.  Cic.  senten- 
tias  de  manibas  jadicam,  vi 
qaâdam  orationis.  Cic.  con- 
vicio    alicai    tibellos.    Plin   j. 

?aoniam  extorsisti,  ai  faterer 
■  puisque  vous  m'en  avez 
arraché  l'aveu  •).  Cic.  [Tusc, 
I,  iU]\  .expagnàre  (pr. .  pren- 
dre d'assaut  ■  d'oàpg.  ■  enle- 
ver de  [vive]  force,  extorquer, 
arracher  •),  tr.  Plaat.  Cic.  •itc. 
(ex.  :  expagnâre  aaram  a  pâtre. 
Plaat.  legationem.  Cic.  samma 
li  e.rpagr%atam  est,  at...  Liv.); 
abradére,  tr.  Ter.  Cic.  (voy. 
extobqier).  Il  (Par  ext.)  S'arra- 
cher (les  uns  aux  autres)  un 
objet,  une  personne.  Diripère, 
tr.  Sen.  Saet.  S'arracher  un 
livre  aussitôt  paru,  diripère 
libram  editam.  Saet.  Cet  (avo- 
cat), on  S3  l'arrache,  ille  diri- 
pitur.  Sen. 

arracheur,  s.  m.  Celui  qui 
arrache.  Avalsor,oris,m.  Plin. 
(ex.  spongiarum) .  Arracheur  do 
dents,  c.-à.-d.  vfig)  charlatan. 

Voy.    CHABUITAN. 

arràcbis.  s.  m.  Plant  arraché 
pour  être  replanté  ailleurs. 
Avulsio,  onis  (méton.),  f.  Plin. 
XVII,  5S;98). 

arraisonnement,  s.  m.  Action 
de  raisonner  avec  qqu  (arch.). 
Admonitio,  onis,  f.  Cic.  Cohor- 
tatio,  onis,  f.  Cic. 

arraisonner,  v.  tr.  Raisonner 
avec  (qi^n).  Saasorem  esse 
alicai.  Cic.  aliqaem  hortâri, 
adhortûri,  cohortâri,  montre, 
admonêre.  Cic.  omni  ratione 
tentâre  aliqaem.  Cic. 

arrangeant,  ante ,  adj .  D  isposé 
à  arranger  c^ux  avec  qui  il  a 
affaire.  Commodas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Voy.  accommodant. 

arrangement,  s.  m.  Action 
d'arranger  et  état  de  ce  qui  est 
arrangé;  disposition  des  choses 
dans  un  ordre  convenable  ; 
Locatio,  onis,  f.  Qain<.  /on 
pari,  de  l'ordre  des  mois  ou  des 
idée^,  ex.;  verboram,  rerum. 
Qaint.  );  collocatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  apta  rerum  col- 
locatio. Kitr.  fig.  t.  dorhét.coJ- 
locatio  verboram.  Cic.Quint.  ar- 
gamentoram.  Cic.reram.  Qaint. 
compositi  oratoris  bene  strac- 
tam  collocalionem  dissolvére 
pei-mutatione  verboram.  Cic.)  ; 
cowpositio,  onis  (-  mise  en 
ordre  .),  f.  Cic.  etc.  (ex.  c. 
êocraram  xdiam.    Vitr.  c.  re- 
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nim  aptis  et  accommodafis 
lacis.  Cic.  c.  membroram.  Cic. 
sonoram  varia  compositio.  Cic. 
unni.  Cic.  t.  de  rhet.  compo- 
sitio apta  [■  arrangement  cou- 
ve'lablo  des  mots  -].  Cic.  c. 
tota  servit  gravitati  vocam  aat 
saat'i(a(i.  fie.)  ;  dispositio, 
onis,  f.  Cic.etc.  (ex.  :  tocorum. 
\'itr.  colamnaram.  Vitr.  verbo- 
ramelegtinsdisposilio.\'itr.t.de 
rh.  Cornif  [rhet.,  1,2,  31.  Cic. 
[de  inv..  1.  7,  3].  Quint.  [III, 
S,  9]1  ;  digestio,  onis  (•  mise 
en  ordre  -),  f.  Plin  (III,  J.6)  ; 
insti'^utio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
rerum.  Cic.)  ;   ordo,    înis.  ra. 

Cic.  (voy.  ORDRE,  SUITE,  ENCHAI- 
NEMENT, disposition);  ordi- 
natio,  onis,  f.  Vitr.  Col.  Plin. 
/.  (ex.  :  ordinatio  vitse  nostrse. 
Plin.  [ep.  IX,  2f»,  U],  ordinatio 
Wfium.  Col.  ordinationem  ins- 
titatam  conservâre.  Col.)  ; 
constructio,  onis,  f.  Cic. 
Sen.  (ex.:  constractio  lapidam. 
Sen.  [ad  Polyb.,  18  ou  37,  2]. 
t.  de  rhét.  aat  concinnitas  aut 
constractio  verboram.  Cic.  ver- 
boram apta  et  qaasi  rotanda 
constractio.  Cic.  abs.  tam  mi- 
nata  hsec  constractio .  Cic. 
gravis  et  décora.  Plin.  j.  ar- 
rangement méthodique  des 
livres  dans  une  bibliothèque  : 
constractio.  Cic.  [ad  Att.,  IV, 
5,  3])  ;  structura,  se,  f.  Cic 
(en  pari,  de  l'ordre  des  mots, 
ex.  :  verboram.  Cic.  vocam. 
Qainf.'i.  Arrangement  régulier, 
xnoderatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
astrictas  cerlâ  qaàdam  nume- 
roram  moderatione  et  pedam. 
Cic.'i.  Arrangement  ingénieux, 
concinnitas,  âtis,  f.  Cic.  etc. 
(au  pr.  concinnitas  coloram. 
Gell.  au  fig.,  t.  de  rhét.:  con- 
cinnitas verboram,  sententia- 
ram.  Cic.).  Arrangement  do  la 
coiffure,  comptas,  ûs,  m.  Lacr. 
Gloss.  1  Disposition  prise  avec 
qqn  pour  régler  une  affaire. 
Voy.  ACCORD,  co.NVENTioN.  ^  Ac- 
tion de  remettre  les  choses 
dans  l'ordre.  Restitatio,  onis, 
f.  Saet.  Reparatio,  onis,  f. 
Veg.  Inscr. 
arranger,  v.  tr.  Disposer  dans 
l'ordre  qui  convient.  Dispo- 
nère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  maie 
disposai  capilli.  bene  dispositx 
comse.  Ov.  disponere  diem 
[-  arranger  sa  journée  •  on  vue 
des  affaires  dont  on  doit  s'occu- 
per]. Sen.  Plin.  j.  otiam  [•  ses 
heures  do  loisir  •].  Plin.  j.  dis- 
posita  ad  honorem  stadia.  Cic. 
t.  do  rhét:  disponere.  ornàre. 
Cic.  disp.  inventa.  Qaint.  voy. 
[mettre  on]  ordre,  rangkr,  on- 
DON.vER,  régler)  ;  componëro, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  signa 
["  statues  "].  Cic.  aridam  li- 
gnam.  ffor.  qais  id  lignam  ita 
composaisset.  Gell.  c.  epecala 
ita,  at  corpora  possint  detor- 
ijaere  in  pravam.  Sen.  qaid 
m   operibas   mana  (actis  tam 
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compositnm  [-si  bien  arrangé  .) 
tamqae  compact  ain  et  coagmen  - 
latam  inveniri  potest  t  Cic. 
t.  do  rhét.  verba.  Cic.  compo- 
nere  et  straere  verba  sic,  at... 
Cic.  loo.  div.  :  c.  capillam 
satis  commode.  Plaat.  compo- 
sito  et  delibato  capillo.  Cic. 
componére  comas.  Ov.  togam. 
IJor.  Qaint.  componére  se 
[•  arranger  les  plis  de  sa  toge, 
de  ses  vêtements  •]  Ov.  Plin.  j. 
voy.  DISPOSER  ;  conformer,  adap- 
ter) ;  aptâre  {pr  •  ajuster, 
disposer  .1,  tr.  Liv.  Plin.  j. 
(ex.;  armamenta.  Liv.  aptârf 
vêla  et  disponere  radentes. 
Qaint.'\  ;  collocâre  {pr.  •  met- 
tre en  place,  disposer, arranger»), 
tr.  Cic.  etc.  (seul.  t.  toehnii(ue, 
ex.  :  verba  apte.  Qaint.  maie 
collocatam  xaxoTÛv^ETOv  focanf. 
Quint,  propria  verba  et  ordine 
collocata.  Qaint.  verba  dili- 
genter  collocata.  Cic .  non 
n^odo  at  sint  ordine  collocati 
[sensas],sed  at  intersej'ancti... 
Qaint.)  ;  commodâre  {pr. 
'  disposer  convenablement, 
arranger  ■),  tr.  Cato.Col.  (ex.: 
trapetam.  (Jato.);  comparàre 
{pr.  •  apprêter,  disposer,  ar- 
ranger '),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
se  comparàre  [•  s'arranger  -, 
«  se  parer  •] .  Cic.  dam  se  axor 
comparât.  Cic.  itaqae  se  com- 
parât, homines  ex  agris  ar- 
cessit.  Cic.  voy.  apprêter,  dis- 
poser*; concinnâre  (pr.-  ajus- 
ter, disposer,  arranger  •),  tr. 
Plaat.  Trebon.  ap.  Cic.  (ex.  : 
aream  [•.  son  nid  ••].  Plaat.), 
conformàre  {pr.  •  donner 
une  forme  convenable,  arran- 
ger -),  tr.  Cic.  (ex.  :  confor- 
màre orationem  nonsolam  elec- 
tione  sed  etiam  constractiona 
verboram.  Cic.)  ;  digerëre  (pr. 
•  classer,  ranger»  ),  tr.  Cic. 
Qaint. Saet.  {ex.:  bibliothecam, 
Saet.  rem  pablicam  bene.  Cic. 
inordinata.  Qaint.)  ;  expediro 
{pr.  m  dégager,  débrouiller, 
mettre  en  état,  arranger  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  negotia.  Cic.)  ; 
explicâre  {pr.  t  débrouiller»), 
tr.  Cic.  (ex.  :  explicâre  alicajaa 
negotia.  Cic.  explicâre  et  expe- 
dlre.  Cic.)  ;  ûngére  {pr.  •  dis- 
poser, ajuster,  parer  •),  tr.  Tib. 
Ov.  lox.  :  com,as.  Tib.  vnitam. 
Oi'.  mot  poét.)  ;  ordinâre,  tr. 
Cic.  Saet.  (ox.:  bibliothecas. 
Saet.  horologiam  diligentias. 
Plin.  res  pablicas.  //or.  saaa 
res.  Val- Max.  sao  arbitrio  res 
saas.  Sen.  diem.  Sen.  vitam, 
Gell.  ceteras  partes  orationis. 
Cic.  opas  in  totam  diem.  Qaint, 
ita  dii  fata  ordinaverant,  at... 
Cart.)  ;  struére  {pr.  •  dispo- 
ser par  couches,  par  assises, 
arranger  )•.,  tr.  Uses.  etc.  (voy. 
ASSISE,  couche;  au  fig.:  straere 
verba.  Cic.  alteriora.  Qaint. 
compositi  oratoris  bene  strar.ta 
collocatio.  Cic.)  ;  instruéra 
{pr.  •  disposer,  drosser,  arran- 
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„,r  -■),  tr.  Cic.  Liv.  Tac.  (ex  : 
(/omus  instracta  ou  a-des  ins- 
tracLv.  l-  maison  tout  arraiiijiia, 

iioii.)    Arrangor  qqn   (1"    ""'" 
traiter  on  paroles).  Ornare,  tr. 
Ter     Voy.     accommoder,    ma/-- 
Tin'iTEit.  H  Arranger  une  alTaira 
avec  <MM  (la  régler  par   un  ac- 
cord    mutuel).     Voy.  acccmmo- 
Uek,  accckd.  S'arranger,   c.-a- 
>3     S3    mectra    d'accord,   entrer 
"n  accommodement.  Voy.ACCOM- 
tioDKMENT.     |IS'arranBer_   (pour 
ormir,    etc^.   Çompon.re    se 
Virn.    Quint.        Arranger     un 
ma.iaïe,   etc.   c.-à.-d.  disposer 
Us  cl.Ssès  pour  que  le  mariage 
ait  lieu.  Conciliôre,  tv.  JastmA 

VOY   PRÉPARER,   S'ENTREMETTRE 

[pour].  Il  S'arranger  c.-d.-cl. 
'brenire  ses  dispositions  pour 
Voy  disposition.  1  Remnttre 
dans    l'état  qui    conYient.  Voy 

RÉPARER.  1  Mettre  qq."  '>='".^  If 

disposition   qui   convient.  Voy. 
aÔréer,     convenir.     S'arranger 
de    qqoh,    c.-à.-d.   s'en  trouver 
satisfait.  Voy.  satisfait 
urangeur,  s.  m.  Celui  qm  ar- 
ranae.    Compositor,    oris,     m. 
rie     (cf   inventer   aat   compo- 
sùor.   àc.  [or.,  61]).  Celui  qui 
arrange  avec   art,  concmna^or, 
o4,    ni.    Col.    (en    paH-  d  un 
coiffeur).     Aus.    (en    pari,     de 
Cicéron).    Eu    mauvaise   part. 
exornator,    ons,  m.    Cic.  (e^.^ 
ceteri    non  i-xornatores    reram 
,ed    tantammodo     narratores 
faerant.  Cic.  [de  or.,    1,  o^\}. 
arrentement,  s.  m.  Action  de 
donner  ou  do  prendre   à  rente. 
Voy.  rente. 

arrenter,     v.    tr.    Donner    ou 
prendre  à  rente.  Voy.  rente. 
arrérager,  v.    tr.  Etre  en  re- 
tard  de    paiement.    Rehquan, 
dép.  intr.  Jet. 

arrérages,  3.  m.  pi.  Rente  ou 
redevance  dont  le  paiement  est 
en  retard.  Usurx  rétro  debuie. 
arrestation,  s.   f.  Action  d  ar- 
rêter.   Comprehensio    onis,    t. 
Cic    (cf.  compr.   sontiam.    Cic. 
fPhil   2  18]).Mettreqqneu  état 
d'arrestation,  aliqaemprehen- 
dëre   ou   comprehendere .    Cic.  , 
Il  Etat  de  celui    qui    est  arrête. 
Caplivitas,  atis,  S.  Sen    lac      \ 
arrêt,  s.  m.  Action  de  s  arrêter, 
d'être  arrêté.    Statio,  onis,  t. 
luor     Val.-Mcix.    Aag.      (voy. 
immobilité)  ;    status,    us,    m. 
Cic    etc.  (ex.:  statas,  mcessus, 
sessio.    Cic.].   Voy.  arrêter   et 
s'arrêter.  Temps   d  arrêt,   lU- 
termissio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
febris,  morbi.  Cic.  voy.  inter- 
ruption) ;  mora,  as,  f-  Cic  etc. 
(ex.  :  res  liabet  [•  subit  -]  mo- 
ram.  Cic.  voy.  retard  ;  au  fig. 
mora  [•■  arrêt,  repos  dos  troupes 
en  marche  -].  Liv.  Ov.  t.  techn. 
interpancta,    morœ  respirauo- 
nesqae.  Cic.  voy.   pause)  ;  ips- 
titio,  onis,  f.  Cic    (dans   1  ex- 
pr.:     insiitio    stellaram.    Cic. 
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[Tusc,  1,62]).  Arrêt  (dans  un 
voyaga),  Commoratio,    onis,   t. 
Cic.    ."^tatio,    onis,    f.    Cic     Le 
chien  tombe,  est  en  arrct,  canis 
hxret  deilvas.  Arrêt  dos  aHairos 
judiciaires,  jastilinm.  Cic.  Liv- 
—  de  toutes  les   affaires,  /'isft- 
tium      omniam     reram.    Liv. 
(X\V,I  26,  9).  Il   y  a  un  arrct 
dans   le   commerce,    mercatara 
iacet.  Cic.    La    direction   de  la 
ouerre  subit  un   temps  d  arrêt, 
'omnis  belli  administraiw  con- 
sistit.    Cas.  La    maladie    subit 
un  temps  d'arrêt,  morbas  con- 
sistit.  Cels.  Voy.  s'arrêter.  Qui 
est    sans    arrêt,    continuas,    a, 
iim,  adj.  Ccrs.  Sen.  Cart.  (voy. 
ininterrompu,  [sans]  répit).  Au 
C,n     Une    activité    sans    arn-t, 
enixa  opéra.  Sen.   Des  pensées 
vaincs  et  sans   arrêt.  Voy.    in- 
consistant   et    inconséquent.! 
Action  d'arrêter.  Retentio ,  onis , 
f    Cic.    (ex.  :     retentio    aurigm 
\.  action  du  cocher  pour  arrêter 
un  cheval  -).  Cic.  Action  d  ar- 
rêter   qqn    pour   le    mettre  en 
pri'on   (arch.J.   Comprehensio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.   arrestation. 
Mandat  d'arrêt,  litterx,  aram, 
f    pi.  Cic.  Jet.    Maison   d'arrêt, 
castodia,  a;  f.    Cic.   Liv.  Voy. 
PRISON.  Mettre  qqn  aux   arrêts, 
aiiguem;iberoconc!avi  servare. 
Liv  aliqaem  in  castodiam  con- 
ncêre.  Liv.    \\  (Par  ext.)  Mettre 
arrêt  sur  les  biens  de  qqn,  rna- 
nam  injicëre  in  bona  ahcajas. 
Sen   1   Ce  qui    arrêta.   Retina- 
calam,  i,   n.  Ov.   ApaL   Mora, 
a-,   f.    Virg.   Stat .    Val.-Hacc. 
uli    iance    on    arrêt,    protentâ 
hastâ.  Tacl  Ce  qui  est  arrêté, 
fixé  ;    décision,   jugement.    De- 
crehim,    i,     n.    Ca-s.    Cic    Liv. 
Jadiciam,   H,    n.   Cic.    Ne  pas 
donner  suite  à  l'arrêt,  mdica- 
tam   non  {acëre.   Cic.  Ne    pas 
accepter    un    arrêt,   judicatam 
negûre.  Cic.  Rendre    un  arrêt, 
Jadicâre.    Cic.   Rendre,    porter 
un    arrêt   rigoureux,    proniin- 
Uàre  gravem  sententiam.  Cses. 
Rendre   un   arrêt   (en  pari,  du 
préteur),  interdicCre  (ex.  :  devi, 
Cic.  interdi.xit,  ut,  ande  détec- 
tas esset,  eo  restitaeretar.  Cic). 
Cic.   (Csec,  22;  80).    Arrêt   du 
préteur,  inlerdictam,  i,  n.  Cic. 
Arrêt   préalable,  prsejadiciam, 
il    n    Cic.  etc.   Voy.  jugement 
DÉCISION.   Fig.    Placitam,   i,  n 
Sen     (cf.    placita  medicoram^ 
Plin.  philosophiœ placita.  Sen. 
auseGrseci  vacant  5iTiJ.aTa  nobis 
lel   décréta   licet  appeUare  vei 
scita   velphiriia.   Sen.).    Arrêt 
du    destin,    f'^tum,   i,    n     Lie. 
Sen.  (cf.   alicai  (atam  est  ali- 
qaidf acëre.    Cic.    [de  fato,  5  ; 
^81    Sali.  [Cat.,i.7,  2].aiiciyas 
ou    aiicai   tafarn  est  avec    une 
Prop.  Inf.  Cic.  [de  div.,  II,  2UJ, 
ut.     avec   le    Subj.    Cic.    [p. 
Balb.,58].  .    ,^ 

1.  arrêté,  ée.   Part,    passé  de 
arrêter. 


2.  arrêté,  3.  m.  Ce  qui  est  arrêté, 
décidé  par  qqn  (vieilli) .  Uecre- 
tam,  i,  n.  Cic.  Liv.  Consdium, 
fi,  n.  Cic.  Il    (Spécial)  Décision 
de  l'autorité.   ConsaUurn,  i,  n. 
Sali.  Decretam,  i,  n-  Cic.  liv. 
Scitum,  i,  n.  Cic.  Liv.  Prendre 
un  arrêté,  rf<>cretum/acere.  Cic^ 
consu/(am  [acëre  Liv    Prendra 
un  arrêté  pour  empêcher  que  .., 
decreto    cavêre  ne...   Liv.    i-e^ 
arrêtés    (d'un  magistrat),   acra, 
orak,    n.    pi.     Cic.    etc.    (ex^ 
acta  alicijiis  servâre.Cic.  con- 
ûrmâre.  VeU.  Saet.  rata  /lafeerç. 
iiv.  taëri.    Saet.    actaalicajas 
dissolvére,rescindere.Civ.Liv.). 
arrêter,   v.    tr.  Empêcher   qqn 
de  continuer  sa   marche,   tois- 
tëre,  tr.  Virg.  Liv.  Inscr.  (pres- 
que exclus,  poét.,  toutef.  cl.  S'S- 
tëre  legiones.  Liv.  eqaos.  Virg- 
non  prias  se  ab    effuso   cur.u 

sistak     q.".rr-""fvr2"9^3Î 
Pra-neste  fait.  Liv.  [VI,  i»,  fV  > 
obsistëre,  intr.  Liv.  Jav.  (ex 
obsistëre    alicai   '^^'^?^^- .T^/ 
exercitus    qai     hosti   obsista'- 
Liv.    tiirba  paramper    intrantt 
obstitit.   Jav.)  ;  obstare,   intr. 
Sali.  Liv.    etc.  (voy.  empêcher, 
s'opposer)  ;  arcère  (pr.-contemr, 
retenir,  arrêter  .),  tr.  Cio.  etc. 
(ex  :  hostem.   Cic.  copias  hos- 
tiam.  Cic.)  ;  tenére  [pr-    -   re- 
tenir .),  tr.  Cic.  Liv.  etc.  {ex.  ■ 
tenëre    tabellarios.    Cic.   sept^- 
mamJamdiemCorcyrœtene^^ 
U    être    arrêté     ■].     C'.c.    qaa; 
rnavesl  vento  tenebantar,  qao- 
^inus  Vêtaient  arrêtés  par  le 
vent  contraire  et  ne  pouvaient 
pas...  ']  in  eandemportamve- 
lire  possent.  Cxs.  non  teneote 
p!ari6us[.ja  ne  vous  arrêtera, 

pas    plus    longtemps    •]     s-^- 
verbis.    Cic.     (voy.     empêcher, 
retenir)  ;  coDtineTe  (pr.'  for- 
cer   à    rester    ■■),  tr.    C«s       t_ 
milit.,   ex.:    continere      hostes 
prœlio  saperatos.  Ca-s    eamta- 
tam    Pompejanarn   ad   Uyrra 
chiam.  Cœs.  continenmanitio- 
nibas.Cœs.  omnes  faminacon- 
tinebant.  Cœs.);    detinere(pr 
■  retenir,  empêcher  d  avancer  >), 
tr.  Plaat.  Ca-s.  Liv.    etc.    (ex.  . 
aiiguem  pede  apprehensod^^- 
nêre.  Saet.  novissimos  prœlio 
r,     arrêter     l'arrièra-garda    en 
■attaquant    -  ].     Cses       qaam, 
acerrimobello  Hanmbalem.Liv. 
Romano  bello  initalia  detineri. 
Liv.  detinère  aliquem  et  demo- 
ràri.Lental.  ap.    Cic);   reti- 
nsre  («  retenir,  arrêter   "),  Y' 
Cœs.  Liv.  (ex.  :  milites    milites 
in    loco,    legiones    ad   arbem. 
Cses.  bidaamtempestatereten- 
tiis.Cses.);retentà.Te,tv.Plaut 
Liv.  (ex.  :  ret.  aliqaem.  Plaat. 
Liv.y,  sustiDére,  tr.  Cses.  (ex.  : 
eanum  incitatam.  Cses.  agmen 
t.  arrêter  une    troupe  en  mar- 
che    lui    faire    faire   halte   -J. 
Liv.)  ;  sustentàre  (pr.  -  rete- 
nir,   arrêter,    retarder     ').    tr. 
Cic.   (ex.  :    snstentâre    hostem^ 
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Cic.)  ;  inbibère  (pr.  .  rota- 
air.empéchdr  -j.tr. Cic.etc.  ex.: 
aliqaem.  Cic.  bovet.  Col.  eqaos. 
Ov.  copias  barbaroram.  Saet. 
manu  suos  inliibens,  ric'...  ca- 
pesserent  pralian\  .  Cart.)  ; 
prohibére  {pr.  •  «mpêcher 
d'approchsr  -^  tr.  Cic.  Curt. 
(voy.  remjisser)  ;  moràri  .j)r. 

•  retenir,  eatraver  «),  dep.  tr. 
Cic.  Lii'.  etc.  ^ex.  :  morari  ali- 
gaem  ab  irinere,  Liv.  a  fiiga. 
lÀv.  abs.  morari  [•  arrêter 
l'ennemi  -].C'a?s.  ne  multis  mo- 
rer  [•  pour  ne  pas  vous  arrêter 
davautags  •].  Cic,  voy.  retar- 
der';preiDêre(pr.«serrer  labri- 
de  do  mani 're  a  arrêter  •),  tr. 
Virg.  (ex.  :  premere  eqaos  car- 
rentes.  [  Culex,  ÏÏ83J  ;  cozn- 
primère,  tr.  Cxs.  (ex.  :  cajas 
adi/entus  Pompejanos  compres- 
sit.  Os.  [B.  C,  III,  65,  2])  ; 
supprimère  (  -  arrêter  la 
marche  de  »).  tr.  Cscs.  Nep. 
(ex.  :    hostem.      Cxs    classem. 

Nep.)  ;     deprebendèra     ypr. 

•  arrêter  on  chomiu,  snrprsn- 
dre  •),  tr.  Cic.  (e.v.  :  tabellarios 
deprehendére  litterast/ae  inter- 
cipère.  Cic.)  ;    impedire    [pr. 

•  empêcher  d'agir*,  •  arrêter-), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  impedlri  (la- 
mine. Oses,  me  gaotidiealiqaid 
ex  alio  impedit.  Cic.  voy.  e«- 
pÊcacR,  entraver)  ;  praepedire 
[pr.  t.  gêuer,  embarrasser,  ar- 
rêter •),  tr.  Liv.  Plin.  J.  (ex.  : 
si  forte  aliqaos  (lamina,  nives, 
venti  prœpedissent.  Plin.  J. 
aliqaoties  dicere  incipientem 
cam  lacrimoeprsepedissint.Lii'.)  ; 
retrabêre,  tr.  Cic  Cxs.  Sali. 
(ex.:  retrahêre  aliqaem  ex  iti- 
nére.  Sali,  aliqaem,  ex  (agà 
[•  arrêter  qqn  dans  sa  fuite  ■•]. 
Salij  ;  revocàre  [pr.  .  faire 
revenir,  taire  reculer  »),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem  ex  iti- 
nere[^  arréterqqnenchemin  •■]. 
Cic.)  ;  interpellàre  [pr.  »  in- 
terrompra ■•  d'où  -  entraver, 
arrêter  ••;,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
interpellàre  aliqaem  in  jare 
tao.  Cic.  aliqaem,  ne.,.  [-  ar- 
rêterqqn  et  l'empêcher  do...  >]. 
Liv.  Il  S'arrêter,  ne  pas  conti- 
nuer sa  marcha.  Sistére,  intr. 
Plaat.  Virg.Liv.  (ex.  :  ab  Epheso 
profectas  primo  ad  Myonnesam 
$tetit.  Liv.);  consistere,  intr. 
Cic.  etc.  (s'upp.  à  ire,  pro- 
gredi,  etc.  ex.  :  consistite!  Ov. 
libi  ad  ipsam  veni  divertica- 
lum,  constiti.  Ter,  au  fig.  in 
hoc  igilar  campa  cam  lireat 
oratori  vagari  libère  atqae, 
ubicunque  consUterit, consistere 
in  suo.  Cic.  ipsa  veritaa  mihi 
manam  injecit  et  paulispcr 
consistere  et  commorâri  co'jit. 
Cic.  au  passif  impers,  ista,  qase 
spectantur,  ad  qaœ  consistitar, 
Sen.  (voy.  [faire]  halte)  ;  de- 
Sistùre  (pr.  •  cesser  d'agir,  re- 
noncer à.  s'arrêter  dans  "^intr. 
Cic.  Ca;s,  etc.  ex.  :  desittëre 
Uinere.     Cses.    voy.     cesser)  ; 


ARR 

insistëre    [pr.  •    s'arrêter  au 
moment  d'agir  •).    Cic.    Quint. 
(ex,  :   </u,-w   cum    dixisset  paa- 
lamqae  inslitisset  -  quidest  ?  ,• 
inqait.  Cic.  qaid  est  car  cUia- 
dère  [  -  clocher  •]  aat  insistëre 
orationem  nxalint,    qaam  cum 
sententià    pariter     excarrére  ? 
Cic.    efpciendam    est  nobis  ne 
(l.iat    oratio,   ne    vagetar,    ne 
insistât  interias.  Cic);   inter- 
sistére  (pr.  •  s'arrêter  au  mi- 
lieu   •  *,   intr.    (mot  do  Quinti- 
lien,  cf.  VllI,    3,  Uô  ;  \,  7,    10 
[en  pari,  de  l'orateur],-   l\,   U, 
18     et   33    [en     pari,     du    dis- 
cours]) ;  résistera  (pr.   •  faire 
halte   •),  intr.    Ter,    Cays.  Cic. 
Liv.  (jx.  :  rirtas    resistet  extra 
(ores  carceris.  Cic.    negabat  se 
anqaam  cam  Carione  restitisse 
[•  qu'il  ne  s'était  jamais  arrêté 
à  causer   avec  Curion     =].  Cic. 
résiste  .'  [•■  arrête!  •].  Ter.  sed 
ego  in  hoc    resisto    [•    mais  je 
m'arrête   ici  •  *  je    me   tais  -J. 
Cic.)  ;  subsistère  (pr.    •  faire 
halte  •),  intr.   Ca;s.    etc.  (ex.  : 
ibi.Cart.  Arlmini,  Cses.  in  iti- 
nere.  Cr^'s.    in  flexu    viœ.  Liv. 
ad  insiitam,  in  .-{rmenia.  Aact. 
b.    Alex,  ad  agmen,   Cses,  cum 
copiis.Cart.  toto  agmine  [•  avec 
touti?  la  colonne  •].    Cses,   abs. 
insidiarammetasabsistit.Cart,; 
Adhseiescére       (-       s'arrêter 
court  ",  en  pari,  d'un  orateur  , 
intr.     Cic.      (très      classique)  ; 
cessàre  (pr.  >■    s'arrêter    dans 
son    travail,    s'interrompre,    se 
relâcher  ■■),  Intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nunqaam  cessàre  in  suo  stadio 
atqae     opère.    Cic)  ;    moràri 
(pr.  •  demeurer,    séjourner   )■•, 
dép.    intr.  Cic.  Liv,    etc.    (ex.  : 
moràri  ibi.  Liv.  Brandisii.  Cic. 
in  provinciâ.  Cic.  ad  oppidum. 
Cses.  circa  (lumen.  Liv.   paacos 
ibi     dies.    Liv.     paacos      dies, 
dam...    Liv.  tantam    ibi    dam 
['  ne  s'arrêter  là  que    le  temps 
nécessaire  pour...   .].  Liv,  mo- 
ràri   ibi    diatias,    Cic.   Xep.)  ; 
commorâri  (pr.  •    demeurer 
un    certain      temps     dans     un 
lieu  "  ),    dép.    intr.     7'er.  Cic. 
etc.    (ex.  :    commorandi    enim 
natura  deversoriam  dédit,  non 
habitandi.  Cic.  commorâri    ibi 
paulisper  ante portam.  Aact.  b, 
Afr.    ibi   diem  posteram.    Cic 
illic      tam    dia.    Ter,    circam 
istsec    loca,    l'omp,    ap,     Cic 
Homse.  Cic.   bidaam  Cordubse. 
Cses.    anam.    noctem  ad  llclo- 
ram.  Cic.  apud   aliqaem   dia- 
lissime.   Cic.  paacos  dies  apud 
aliqaem  in  agro  Arretino.  Sali. 
etc.);  remorâri  (-  s'arrêter,  sé- 
journer -),  dép.  intr.  Plaat.  Liv. 
(moins  usité    que  commorarir, 
conquiescére  [pr.  -  se  reposer, 
faire   une    pause,    s'arrêter    •), 
intr.  Cic.  etc.  (en  pari,  de  l'orat. 
Cic.  [do  Orat.  III,  19])  ;  sidère 
Ipr.    .    80    poser,    s'arrêter    -), 
intr.  Cic.  Plixdr.  (ex.  :  masca 
in     temone     sedit.     Phsedr.)  ; 
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considère  (pr.  •  s'établir,  s'ar- 
rêter, demeurc>r    •),    intr.   Cic. 
etc.  (ex.    in  sede  alicajas.  Liv 
dornùenti  in  labellis  |en  pari, 
d'abollles].  Cic.  eijat  dicenti  in 
capite     [en     pari,     d'uu     plcj. 
Val. -.Max.  Romuno  repente  in 
galea  [en    pari,   d'uu   corbeau]. 
Liv.  t.  tochn.  mil.  totam  noctem 
itinere  facto  consedit  Sali,  hic 
consedit.   Cxs.    voy.    [prendre] 
position);  residère,  pr.  •  s'ar- 
rêter qq.    part,    rf'oii    s'établir, 
se  fixer  •),  intr.  Cic.  etc.  lex.  : 
residëre  in  villa.  Cic.  in  oppido 
aliqao.  Cic);  subsidêre  (••  s'ar- 
rêter,    rester    arrêté    •),      intr. 
Varr.    Cic.   etc.  [ex,  :  si  snftsi- 
dit  pars    aliqua   apiam.  l'arr. 
mulritado   calonum   in  castris 
subsedcrat,  Cses.  subsedi  in  via. 
Cic.   subiidére   in   Sicilià.  Cic. 
in    oppido   Reatino.    Nucerise. 
Suet.)  ;  desinëre,  tr.  Cic  etc. 
('  s'arrêter  do  -,  voy.    cesser)  , 
bserère,    intr.    Cic'  etc.  (ex.  : 
hic   hœreo.    Cic.    hserêre    circa 
maros  urbis.  Curt.  lingaa  hseret 
meta.     7'er.j  ;  bœsitàre     pr. 
-  être  arrête,  empêtré  »),  intr. 
Cses.   Liv.   (ex.  :  in  vadis.  Liv. 
absol.   Cses.)  ;    remanére  [pr. 
<•  rester,  s'arrêter,  demeurer  »), 
intr.  Cses.  Cic,   (ex.  :  ad  arbem 
cam    imperio,  Cses.   apad  ali- 
qaem. Cœs.  voy.  rester,  de.meu- 
rer)  ;   stàre    (pr.    •■    s'être    ar- 
rêté >),  intr.     Plaat.    Cic.    etc. 
(ex.  :  sed  abi  intro,  noli  stàre. 
Plaat.    etc.).    Ne    pas  se  laisser 
arrêter  par,  perrumpère,  tr. 
Cses.  Cic.  Plin.   (ex.  :  perrum- 
père paladem.  Cxs.  periciilam. 
Cic.    difficaltates.    Plin.  leges. 
Cic.  qixsestiones.    Cic).    Passer 
devant  sans  s'arrêter,  (ransire, 
tr.  Plaat.  Cic.  transcurrêre,  tr. 
Quint.    Passer  le    long  de  sans 
s'arrêter,    translre,    tr.    Plaut. 
Il   faut  vous    arrêter   là,    nihil 
altra  reqairatis.  Cic.   S'ai'rêtei' 
de  parler,  finem  facëre  sermoni 
suo.   Plaat.   Il    n'arrête  pas   d» 
travailler,    stadia    non    inter- 
mittit.  Cic,    Absol.  Faire   qqch. 
sans  s'arrêter,  aliqaid   non  in- 
termitiére.Cic.Cses.  contiiuàre, 
CsPS.  (cf.  continuàre  diem  noc- 
temque  opas.  Cses.  continuàre 
iter   die  ac  nocte   [  ■    marcher 
sans  s'arrêter  jour   et    nuit  »], 
Cses.     nocte    ac    die     [on     at- 
tendrait   l'ace]     continaatam, 
[••  dura  sans  s'arrêter  •>]  incen- 
diam  fait.    Liv.).    ||     (Spécial.) 
8e  sai.°ir  de  qqn   pour  le    met- 
tre  en  prison.    Prebendère, 
tr.    Karr.   fr.    Cic.    Liv.    (ex.  : 
prehende      farem,  !     clamant, 
Petr.)  ;    appreheDdère,     tr. 
Auct.    b.    lîisp.  Jet.    (ex.  ;  ali- 
qaem.   flor.     Gell.    hominem. 
Aach.    b.    Ilisp.    farem,  fwjiti- 
vam.  Jet.)  ;  comprebendêre, 
tr.  C'a?s.    Cic.    Liv.    (ex.  :  com- 
prehendêre     fratres      Litavici. 
Cses.  serves.  Liv.  fares.  Catall, 
intcrfectores     (agientei.    Liv, 
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hominem  compr^hendëre  et  in 
castodiam  Epiicri  trj,dëre.  Cic. 
aliqaenx  e  naii  eijrcssam  com- 
prehendére  et  in   vincuUi  con- 
jicére.  Cxs.)  ;    reprehendêre 
(nr.  .  resiaisiir,  raltiMpor  ■),  ir. 
Plant.    Cic.    Liv.   (ex.  :  servam 
[(agitivum].  Plaut.  reprehcnsi 
ex  (aiji'i  Persœ.  Cart.  reprehen- 
dêre   aliqnem     pallio.    Plant, 
aliqiiem  manu.  Liv.  au  fig.  re- 
vocat  lirtas    vel  potias  repre- 
hendil  mana.  Cic.  [Ac.  II,  139  i); 
arripère    {pr.  •   sa    saisir  de, 
ari-èier   »),  tr.  Liv.    (ox.  :  arri- 
père alitiaein.  Liv.  arripi  ducen\ 
jussit.    Liv.).  Arrêter    lu  jiuna 
lillu  à  son  arrivée,  manum  vir- 
ijini     venienti     inficère.     Liv. 
1  (Par  anal.)  limpêclier  do  con- 
tinuer son  mouvement,  son  ac- 
tion.   Sistére,   tr.     Virg.    Liv. 
Plin.  (ex.  -.sisteregradam.Virg. 
Cart.  sangainem.  Plin.    alvam 
[.  lo   cours  de  ventre  ■].  Plin. 
fagam.  Liv.)  ;  arcêre,  tr..  Cic. 
(ex.  ;   alvas  arcet    et    continet 
qaod  recipit.  Cic.  arcêre  panxi- 
na.   Cic.)  ;  coercére,  tr,   Cic. 
Liv.    (ex.  :  viteni  ['  arrêter    la 
croissance  de  la  vigne    ■.].    Cic. 
Col.  par  ext.  :  coercére  seditio- 
ncm.  Liv.  Tac.  voy.  refréner)  ; 
tenére,  tr.  Cic.   etc.  (voy.  em- 
pêcher,     REIRÉNER,      dompter)  , 

continére,  (>  réprimer,  relré- 
ner  »),   tr.   Cic.  (ex.  :  at   meta 
contineatar  audacia.  Cic.  voy. 
réprimer)  ;  retinére,  tr.  Cxs. 
(en..:  injecta  ferreâ  mana  et  re- 
tenti    atrùgae    nave.     Cses.): 
sustinére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  re- 
mos.  Cic.   signa  [<■    arrêter   la 
marche  de  l'armée  »].  Liv.  im- 
petam.  Cic.    Liv.    assensionem 
ou  assensam.  Cic.)  ;  cobibére, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.  :  sangainem 
spongiâ.    Cels.  lacrimas.   Plin. 
j.   (letam.    Val. -Max.  assensas 
omnus.  Cic.   conatas  alicajas. 
Cic.  farorem  alicajas.  Cic.  in- 
sanos   impetas  vulgi.  Cic.  ira- 
candiam.    Cic.     motos     aninù 
tarbatos.    Cic.    voy.     retenir, 
COMPRIMER,     réprimer)  ;   lllhi- 
bère,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  impe- 
tam  victoris.   Liv.    voy.    rete- 
nir, empêcher);  comprimére, 
tr.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.  :  vocem 
atqae  orationem.  Plaat.  lacri- 
mas paeri.  Auct.  b.  Alex,  plaa- 
sa.i  ipse  admiratione  compres- 
sas est.  Cic.  farentis   hominis 
conatam  atqae  aadaciani  com- 
primëre.  Cic.    alicajas  conatus 
nefarios.  Cic.  alicajas  impetum. 
Liv.     comprimére    stomacham 


[•.  arrêter  les  vomissements  ']. 
Cels);  reprimère,  tr.  Cels. 
Plin.  (ex.  ".  rcprimëre  alvum. 
Cels.  sadorem.  Plin)  ;  suppri- 
mère,  tr.  Cels.  (ex.  :  sappri- 
mëre  sangainem.  Cels.);  colli- 
gàre  {pr.  "  enchaîner,  d'oà 
arrêter*  ■) ,  tr.  (ex.  :  colligàre 
impetam  farentis  vitœ  sase  pe- 
ricalo.  Cic.  [Phil.,  II,  U])  ;  com- 
pedîre  {pr.  •  entraver,  embar- 
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rasser  d'où  arrêter  •),  tr.  Plaat. 
Varr.  (moi  archaïque)  ;  com- 
pescére  ipr.  -  apaiser,  venir  à 
bout  do  -) .  tr.  Ilor.  Vell.  Sen. 
(ox.  :  in(antiam  (letam  infaso 
lacté.  Sen.  clamorem.  Ilor. 
alica/as  farorem.  Vcll.  voy.  re- 
fréner);   constringére,      tr. 

(voy.        REFRÉNER,       COMPRIMER;    ; 

contrabére{'  arrêter  l'écoule- 
m«nt  do  •■),  tr.  Cels.  (ox.  :  con- 
trahëre  alvam,  ventrem.  Cels); 
dirimére  {pr.    «    interrompre, 
rompre,  d'où  arrêter  •),  tr.  Cic. 
Liv.    (t.    do    la    langue    rolig., 
ex.  :  comitia.  Liv.  'lac.  conci- 
lia popali.  Liv.  rem  sasceptam. 
Cic);   infringêre  {'  bris-T  •), 
tr.    Cses.  'l'ac.  (ex.  :  infringêre 
impetam.  Tac.  primam  e.vcur- 
sam,    l'imf/ae    militam.   C^s.)  , 
interpellàre,  tr.   Cœs.   (ex.  : 
munitiones  Caesaris   victoriam 
partan\  Jam  preesentemqae  in- 
tcrpellarant.  Cœs.  hacc  tota  res 
interpellata    bello     refrixerat. 
Cic.    qaod   vivo    Philippo   exs- 
pectatam,  morte  ejas  interpel- 
latam   est.    Liv.)  ;    retundére 
{pr.  -   abattre,  d'oà  faire    ces- 
ser,   arrêter    ■•),    tr.   Cic.    (ex.  : 
improbitatem.    Cic.    sermones. 
Ca'l.  ap.  Cic).    |{   S'arrêter  (eu 
pari,    d'un    mouvement,    d'une 
action).    Sistére,    intr.    Virg. 
(exclus.      poét.),     coDsistére, 
intr.  Cic.  Cels.  etc.   (ex.  :  tan- 
dem   constitit    sangais.    Cart. 
tanta    me  êtâppoia  arripait,  at 
hodie   primam    videatar  posse 
consistére.     Cic)  ;    resistére, 
intr.  Sen.  Col.  (ex.  :  rota  res- 
titit.  Sen.  poet.    resisttt  prola- 
vies  ventris.  Col.);  subsistère, 
intr.    Cic     Virg.     Cels.    Qaint. 
Plin.   j.    (ex.  :  substitit    anda. 
Virg.  amnis.   Plin.  j.  sabstite- 
rant  lacrimse.  Qaint.  cam  pri- 
mam, pitaita    sabstitit.    Cic.)  ; 
stâre  ("    être  arrêié   >),    intr, 
Cic.    Sen.    Plin.  J.    (au    fig.  : 
nescit  liberalitas  stare.Plin  .j.); 
sidère,  intr.  .Yep.  Liv.  (eu  pari, 
de  vaisseaux  :  abi  cambse  sidè- 
rent [-  fussent  arrêtés  par    ua 
fond  de   sable,  un  bas-fond  ,. 
etc.].  Liv.)  ;  considère,    intr. 
Cic.  L!v.  (ex.  :  motas  conscdit. 
Cic.    alicajas    faror    consedit. 
Cic.)  ;   subsidere  (■  s'arrêter, 
être  enrayé  ■•),  intr.  Liv.  (ex.: 
Ptolemœas  dam  (agit,  in  Nilo 
navicala    sabsedit    [•    s'arrêta 
sur     un     bas-fond      -].      Liv. 
[epit.,   112];;    desinère,   intr. 
(voy.    cesser);   conquiescére, 
intr.  Cic.  etc.   (ex.  :  anteqaam 
sador  etcalor  conqaierint.Cels. 
abi  febris  conquierit.  Cels.  im- 
bre  conqaiescente.  Liv.  ne  an- 
qaan\  possit  conqaiescëre  fletas 
bonoram.     Cic.     conqaiescent 
litterse,  nisi  qaid  novi  extite- 
rlt.  Cic.  his  ipsis    diebas,  cam 
omnia  bella  jare  gentiam  con- 
qaiescant.     Cic).  Arrêté    dans 
son   développement,    cons^ric- 
tiis,  a,  um,    adj.  Plin.    Quand 
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le  mouvement  s'arrête,  i/uondo 
fmem    kabet   motas.    Cic.     La 
guerre  contre  Véies  no  s'arrêta 
pas,  avant  que  ..,  Vejens  bellam 
non  ante  cepit  finem,   qaam... 
Liv.    1    Empêcher    de     quitter 
la   place  où  l'on  est.  Moràri, 
dép.   tr.  Ilor.   Pers.   (ox.  :  mo- 
ràri   popalum,    oculos    aares- 
qae   alicajas    (en    pari,    d'une 
œuvre  d'art].  Ilor.);  demoràri 
{•  arrêter,  c-â-d.  reti-nir,  cap- 
tiver -),  dép.  tr.  Cic.  Cses.  (ex.: 
demoràri  aliqaem  et  detinërc. 
Lentul.    ap.    Cic.  )  ;    Bttinérc 
("  retenir  -),    tr.  Sali,  (ex.:  si- 
mal    Komanam    et    Namidam 
spe  pacis.  .Sali.  [Jug,,  1U8,  3]j; 
detinére  ,•■  retenir  par  plaisir, 
intéresser,  captiver    »),    tr.  Ov 
Sen.  (ex.:  saepe  [poemala  niea] 
ocalos    etiam    aetinuere   taos. 
Ov.).  Voy.    FI.XER.    Il    (Far   ext. 
fig.)   Arrêter,  s'assurer  par  pré- 
caution.   —  un  cuisinier,  coft- 
dacëre    coquam.     Plaat.     une 
maison,   condacëre    sibi   sedes. 
Plaat.    —  une  maison  à  Rome 
pour   qqn,    alicai  domam  Ro- 
mas  conducere.  Val.-Max.  Voy. 
retenir.    Il    Arrêter  ses  regards 
sur   qqch.    ou    {arch.)    à  qqch., 
oralos  in  aliqaid  defigëre.  Cic. 
Il  S'arrêter,   imaiorâri,    dép. 
intr.  Sen.  Qaint.  (ex.:  terrenis. 
Qair.t.  Iwnestis  cogitationibus. 
Plin.  j.  certis   ingeniis  inimo- 
rari  et  innatriri  oportct.  Sen. 
in    koc.    Qaint.  );    insistére, 
intr.  Plaat.  Cic.  Liv.  (ex.;  ins. 
ad   spolia   legenda    fœdamqae 
etiam      hostibas      spectandam 
stragem.    Liv.    [XXII,   51,    5])- 
curare,  tr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  c. 
hase  Ter.  istœc  non  euro.  Cic. 
(voy.    s'occuper,    [  prendre  à  1 
coeur).    Voy.     [se    mettre    en] 
peine,    [se    donner    du]    souci, 
s'inquiéter  ,    [  tenir  ]     compte 
[de].   1   Arrêter,  c.-à-d.    fixer, 
décider.  Statuére,  tr.  Cic.  Liv. 
etc.  (ex.:  iocam  ou  tempas  col- 
loi/aio.  Liv.diem  comitiis.  Liv. 
poft  tôt  annos  etiam  nanc  sta 
taêre  non  potaisse,  atram  diern^ 
tertiam    an    perendinam    dici 
oporteret.  Cic. voy.  déterminer, 

DÉCIDER,      résoudre)    ;      COIlSti- 

tuére,  tr.  Cic.  Cxs.  (ex.:  cons- 
tituére  tempas,  diem.  Cic.  Cœs. 
consiitata  die  caasœ  dictionis. 
Cœs.);  priestituère,  tr.  Cic. 
(ex.  :  prœstitaëre  diem.  Cic); 
destinàre,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.: 
tempas  locamqae  ad  certamen. 
Liv.  alicai  diem  necis.  Cic). 
On  arrêtait  les  autres  disposi- 
tions que  la  prudence  pouvait 
suggérer  ,  cetera  qaœ  qaidem 
consilio  provideri  poterant, 
cavebantar.  Cic.  —  un  jour, 
diem  dicëre.  Cic  \\  S'arrêter  à, 
stâre,  intr.  Cic.  ex.:  alicajas 
jad'icio  stare  [ ■  s'arrêter  à  l'a- 
vis de  qqn  •].  Cic.  alicajas 
décréta.  Cœs.  illis  promissis. 
Cic.  impers,  eo  stabitar  consi- 
lio.   Liv.).    Il     Résoudre,  sa   ré- 
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soudre  à,  destinàre,  tr.  Cxs. 
etc.  (ex.:  çna-  agere  dcttinavf- 
rat  [•  câ  qu'il  avait  arrêté  do 
faird  •].  Cses.  qaas  urbes  di- 
reptaros  se  de-$tinaverant .  Liv. 
sibi  destinatum  animo  esse 
Camillo  sammirtïre  imperiam. 
Liv.);  stBtuêre,  tr.  (voy.  ré- 
souDRF^;  consciscére  (-résou- 
dre ofticiell»ment,  arrêter  -), 
tr.  Cic.  [cf.  de  leg.,  II,  3,  10]. 
Liv.  (ex.:  c.  bellam.  Liv.  [X, 
18,  2].  consciscére,  ut  bellum 
cam  priscis  Latinis  fiât.  Liv, 
[I,  35,  13;).  Etre  bien  arrêié. 
stàre,  intr.  Cic.  Liv.  (ex.:  tem- 
pos agendad  rei  nondixm  stàre. 
L,iv.  stat  sententia.  Ter.  avec 
rinf.  stat  alicai  sententia 
[■  qqn  a  la  résolution  bien  ar- 
rêtée da ■.]  Liv.  cf.  stat  ali- 
cai ou  iabs.)  stat  avec  l'Inf. 
Cic.  etc.);  coDStâre,  intr.  Cic. 
ex.:  cam  constitit  consiliam 
•  quand  ma  résolution  fut 
en  arrêtée...  •]  Cic.  [ad  Att., 
Vlll,  11,  1].  mihi  quidem  cons- 
tat [•.  ma  résolution  est  bien 
arrêtée  •]  nec  meam  conta- 
meliam  ncc  meomm  ferre.  An- 
ton, ap.  Cic.  (Phil.  13,  J.2). 
neque  satis  Bralo  vel  tribanis 
militum  constabat,  qaid  agc- 
rent  aat  quani  rationem  pugnse 
insistèrent.  Cœs.  [B.  G.,  111,  li, 
3]).  Parti  auquel  on  s'est  arrê- 
te, consilium,  ïi,  n.  Cic.  Voy. 
RÉSOLUTION.  Ne  savoir  à  quel 
parti  s'arrêter,  ambigëre,  intr. 
Cic.  Cart.  Voy.  balancer, [être] 
iNDKCis.  Bien  arrêté,  finnas,  a, 
um,  adj.  CiC.  Voy.  constant, 
INÉBRANLABLE.  Arrêté,  éo,  adj. 
certus,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Ter.  Cic.  Liv.  (ex.:  istac  certain 
est  tibi.  Ter.  qaod  id  certum 
atqi^  obstinatam  est['  puisque 
c'est  une  résolution  inécranla- 
blement  arrêtée  ■].  Liv.  cf.  cer- 
tam  est  deliberatnmque,  cer- 
tain atqae  decretam  est  [avec 
l'Inf.]. Ver.  Cic.  LiV.).  Fermement 
arrêté,  Sxus,  a,  ura,  p.  adj. 
Cic.  (ex.:  maneat  et  fixum  sit. 
Cic.  fucnm  et  statatam  est  avec 
l'Inf.  Cic).  Il  Décréter,  Decer- 
néie,  tr.  Cic.  Cses.  etc.  (ex.: 
prsetor  decernehat.  Cic.  Ser- 
vias  alia  decernit,  de  aliis  con- 
salturum  se  regem  dicit.  Liv. 
voy.  DÉCIDER,  quûd  vult  reno- 
vùri  honores  eosdem...  nihil 
decernendum  censeo.  Cic.  sas- 
tinëre  in  rebas  stataendis  de- 
cemendisqae  eam  severitatem. 
Cic.qaae  vellet  décembre  aadl- 
ret  [  -  qu'il  eût  le  courage 
d'arrêter  sas  résolutions  -  J. 
Cses.  si  hic  ordo  placëre  decre- 
verit  te  Ire  in  exsilium  [•.  si  le 
Sénat  arrête  qu'il  est  d'avis  de 
l'exiler  •].  Cic.  tamaltum  esse 
decrevi  [-  j'ai  arrêté  que  l'on 
était  on  état  de  guerre  -]  Cic. 
ob  eas  res  tamnltam  esse  de- 
crevit  senatus.  Liv.);  sandre, 
tr.  Cic.  etc.  {os.:  sanxit  edicto, 
neav.leSubJ.  Cic.  Soloncapite 


ARR 

san.xit,  si  qais  [-  Solon  arrêta 
sous  peine  de  mort  qu'il  était 
défendu  de...  .].  Cic).  Voy. 
DÉCRÉTER.  Il  Arrêter  des  comp- 
tes, r^Uiones  con^cére.  Cic. 

arrher,  v.  tr.  Louer,  acheter 
en  donnant  des  arrhes,  (.-lii- 
qaid)  locàre  ou  emëi-e  arrabont 
aato.  Il  Donner  en  gage.  Oppi- 
gnen'ire,  tr.  Cic.  ||  Fig.  Arrliei 
qqn,  l'acheter.  Voy.  acueter. 

arrhes,  s.  f.  pi.  Somme  don- 
née en  garantie  d'un  marché 
verbal,  -irra,  œ,  f.  Plaat.  Ter. 
Jet.  arrabo,  onis,  m.  Plant.  Jet. 
T  Au  fig.  (arch.)  Voy.  cage. 

1.  arrière,  adv.  Du  côté  qui 
eît  derrière.  Rétro,  adv.  Cic. 
Post,  adv.  Cic.  etc.  Pone,  adv. 
Cic.  Virg.  Avoir  vont  arrière, 
c.-à-d.  le  vent  en  poupe,  se- 
cando  venfo  carsam  tenére 
Cses.  Liv.  Ils  ont  vent  arrière, 
ventas  euntes  prosequitar  a 
puppi.  Virg.  ||  (EUiptiq.)  Ar- 
rière !  c.-d-d.  allez  arrière. 
Apage,  interj.  Plaat.  Ter.  Cor- 
ni(.  etc.  (frcq.  dans  la  langue 
familière,  ex.:  apage  te  a  me 
ou  a  dorso  meo.  Plaat.  apage 
te.  Ter.  Cornif.  Vatin.  ap.  Cic. 
apage  istas  a  me  sorores . 
Plaut.  apage  sis  [p.  sii-is]  ou 
apage  me  sis.  Plaat.  Ter.  apa- 
ge, inqait.  Cornif.). 

2.  arrière,  s.  m.  Ce  qui  est 
arrière,  c.-à-d.  derrière.  Pos- 
terior  ou  postica  pars.  Liv.  Il 
y  avait  un  jardin  à  l'arriére  du 
palais,  hortas  erat  posticis  ,t- 
diam  partibas.  Liv.  La  pone 
d'arrière,  aversa  porta.  Liv. 
Voy.  DERRIÈRE.  L'arrière  d'un 
vaisseau.  Voy.  poupe.  L'arriére 
d'une  voiture,  pars  altirna  ou 
extrema  vehiculi.  |  (l.oc.  pré- 
pos.)  En  arrière  de,  post.  prép. 
Cic.  etc.  Etre  en  arrière  de  qqii, 
post  aliqaem  esse.  Cic.  a  tergo 
esse  (opp.  à  aniecedSre).  Sen. 
(ep.  79,  13).  Dire  qqch.  en  ar- 
rière de  qqn,  direre  aliqaid 
clam  aliqao.  Cic.  Cœs.  Médire 
en  arrière  de  qqn,  absentem 
rodëre.  lior.  ||  (Loe.  adv.).  En 
arrière,  rétro,  adv.  Cic.  Hor. 
Liv.  (cf.  rétro  inhibëre  navem. 
Liv.)  est  miki  in  ultimis  sedl- 
bus  ["  au  fond  de  la  maison  .] 
conclave  rétro.  Ter.  qaid  rétro 
atqae  a  tergo  [-  en  arrière  et 
par  derrière  ■]  fieret,  ne  labo- 
raret.  Cic.  en  pari,  du  temps  : 
et  deinreps  rétro  [■  et  on  re- 
montant successivement  en  ar- 
rii>re  ■]  asqae  ad  liomalum. 
Cic.qaodcamqae  re<roes<'[''tout 
ce  qui  est  en  arrière  de  nous»]. 
Hor.  voy.  oERRiÈnE);  pos<, adv. 
Varr.  Cic.  (voy.  derrière):  po- 
ne, adv.  Cic.  Virg.  (voy.  defi- 
riêre)  ;  rursus  et  rursum 
{'  en  arrière,  en  reculant  ■), 
adv.  Plaut.  Cses.  Cic.  (ex.:  rur- 
sam  cadëre.  Plaut.  rursum  se 
recipit.  Cses.  rursam  trahunt. 
Cic).  En  arrière,  c.-à-d.  en 
sens  inverse,  retTorsum,  adv. 
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Hor.  Plin.  (ex.:  re(rorsam  vêla 
dare.  Hor.  •  en  arrière.,  [dans 
le  temps],  ex.:  retrorsum  se 
actio  refert.  Jet.).  •  En  arriè- 
re ■  se  rend  par  dos  particules 
dans  les  mots  suivants  :  recur- 
rëre,  ■  courir  en  arrière  •;  reï- 
tringëre,  ■  attacher  en  arrière-; 
relinquère,  •  laisser  en  arrière-; 
restringëre  ,  ramoner  en  ar- 
rière -;  respicëre,  ■  regard^-r 
en  arrière  •  oa  •  ramener  sa 
pensée  en  arrière  ■;  resapinàre 

•  pencher  en  arrière  »;  referi-e, 

•  ramener  en  arrière  •;  retroa- 
gère,  '  ramener  [ses  cheveux] 
en  arrière  ■;  reponëre,  •  rame- 
ner   en    arrière    •  ;    revocàre, 

•  ramener  en  arrière  ■>;  resapi- 
nas,  •renversé  en  arrière-;  re- 
volvëre,  ■  rouler  on  arrière  -; 
resilire  et  resaltàre,  •  sauter 
en  arrière  »;  redacëre  et  retra- 
hëre.  •  tirer  en  arrière  -;  re- 
torquëre,  «tourner  en  arrière-. 

Il  En  arrière,  c.-à-d.  en  ret.ard. 
Voy.  retard. 

arriéré,  s.  m.  Ce  qui  est  en 
arrière,  en  retard.  En  pari, 
d'une  dette:  residase  pecunise. 
Cic.  reliqaa,n.  pi.  Cic.  Acquit- 
ter l'arriéré  ,  pecunias  rétro 
débitas  exsolvëre.  Lampr.  Un 
arriéré  de  solde,  stipendium 
prseteritnm.  Liv. 

arrière-bouche,  s.  f.  Partie 
postérieure  de  la  bouche.  Voy. 
pharynx. 

arrière-boutique,  s.  f.  Pièce 
située  on  arrière  d'une  bouti- 
que. Interior  of^cina  ou  taber- 
na. 

arrière-corps,  s.  m.  Parties 
d'unbàtiment  situées  on  arrière 
du  principal  corps.  Interior 
rediam  pars. 

arrière-faix,  s.  m.  Ce  qui  reste 
à  expulser  après  la  venue  de 
l'enfant.  Secandus  partus.Cels. 
Col.    Plin. 

arrière -garde,  s.  f.  Partie  d'un 
corps  d'armée  qui  ferme  la 
marche.  Novissimum  agmen. 
Cses.  Liv.  Soldats  de  l'arrièro- 
gardo,  novissimi,  oram,  m. 
I.  Liv.  coactores  agminis 
ir.  oùpayot).  Tac.  (hist.,  II, 
8).  Former  l'arrière-gardo, 
être  à  1' — ,  agmen  claadëre  on 
cogëre.  Cses.  Liv.  Renforcei 
r — ,  sabsidia  Çirmàre.  Liv. 

arrière  goût,  s.  m.  Goût  qui 
revient  dans  la  bouche  après 
l'absorption  de  certaines  subs- 
tances. Gastus,  lis,  m.  Plin.  Un 
—  de  vin,  vinosas  sapor.  Plin. 
Le  moût  a  un  —  do  for,  mus- 
tam  resipit  ferrum.  Varr.  Le 
vin  a  un  ^  de  poix,  vinam  re- 
aipit  picem.  I  lin.  : 

arrière-grandoncle.  s.  m. 
IVero  du  bisuïoul  ou  de  la  bi- 
saïeule. Abavancalas,  i,  n.  Jet. 
1  Père  du  grand-oncle..  Avun~ 
culi  pater. 

arrière -grand'tante,  s,  f. 
Pœur  du  bis.iïoul  ou  do  la  bi- 
saïeule. Abamita,  se,  t.  Jet. 
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arrière  main,  b.  f.  Rmors  do 
la  main.  Inversa  oxxavfsa 
manas.  l'Un.  Au  fia.  Do  1  ar- 
rièro-maiii  ,  c.-o-d.  par  un 
coup    indirect,   ex   transverso. 

Cic 

orrièreneveu,  s.  m.  Pf't-""- 
vou,  (ils  do  neveu.  Abncpos, 
otls,  m.  Son.  ¥\$.  Les  arnero- 
noveux.  seri  nepotes.  Uv. 

arrière  pensée,  s.  f.  Pensée 
que  l'on  garde  par  devers  soi. 
Avoir  dos  arrière-pensées,  cogi- 
tata  non  etoqai.  Cic.  reticere 
cùoitationns  saas.  Cic.  Qui  est 
sans  arrière-pensée,  credalas 
(on  p.-vrl.  de  convives).  Justm. 
candidas.  Son.  rh.  Petr.  Plm. 

^rière-petite-fiUe,  s.  f.  La 
Glle  du  polit-fils  ou  de  la  potite 
fille.  Proneptis,  is,  L  Jet.  Ar- 
rière-petile-fille  de  1  arrière- 
potito-fille  ,     trineptis  ,    is  ,    1. 

Isid.  . .  , 

arrière-petite-niece ,    s.     i. 

Fille  du  petit-nevou  ou  de  la 
poiite-nioce.  Fratris  aat  soro- 
ris  proneptis. 
arrière-petit-fils,  s.  m.  Le 
fils  du  potit-fils  ou  do  la  petite- 
fiUo.  Pronepos,  otis,  m.  Jet. 
Arrièro-potit-fils  de  l'arnèro- 
petit-fils.    Trinepos,    otis,    m. 

Isid.  „ 

arrière -petit-neveu,    s.    m. 

Fils  du    petit-neveu   ou   de    la 
potito-nieco,  (ratris  aut  serons 

pronepos.  , 

arrière-plan,  s.  m.  Plan  situe 
en    arrière    du    premier   p^n. 
Pars  posterior.  Liv.  \\  Fig.  Re- 
cessus,    us,    m.   Cio.    (e.y.:  au 
fie  ■  sed  habeat  tum  Ma  m  di- 
cendo    admiratio    ac    samma 
laas  amhram  aliqaam  et  reces- 
sum,  qaod  magis  id,  qaod  crit 
illaminatam ,     exstâre     atque 
eminèrevideatur.  Cic.JdeOrat., 
111,  101]).  Etre  à  l'arriere-plan, 
recedêre,  intr.  Qaint.  (fig.,  ox.: 
Dic(or   vi   artis  snœ   ef^it,    ut 
'qascdam  eminére  in  opère,  qiice- 
damrecessisse  credamas  Quint. 
[II     17.   '211)-    Demeurer  à  1'—, 
latêre,   intr.    Cic.  ivoy.  fse  te- 
nir] CACHÉ,  [vivre  dans  l  J  obs- 
curité). Mettie  à  l'arrière-plan, 
laiisor  à  1'—  Voy.  [jeter  de  1  ] 
oMonE  [sur]. 

arriéi-er,  v.  tr.   Laisser  en  ar- 
rière. Relinquëre,  tr.  Cœs.  etc. 
S'arriérer,  c.-à-d.  demeurer  on 
arrière,    remanêre,     intr.    Cic. 
etc.   1    (Par   anal.)     Laisser   en 
retard.  Voy.  retard.  Paiement 
arriéré,  re'liqua,    orum,    n.  pi. 
Cic.    Voy.    ARRIÉRÉ.    S'arriérer, 
c.-à-d.  rester  débiteur,  reh'çua 
f'acëre.  Cic.reliqaâri,  pass.  Jet 
Il  Fig.  Pays  arriéré, 'c.-à-d.  en 
retard  pour  la  civilisation,  ffcns 
nondam     ad     mansaetadinem 
transdacfa.  Elève  arriéré,  tar- 
das discipulas.  Aag. 
arrière-saison,    s.    f.    Saison 
qui   se   place    dans  la  dernière 
partie   de    l'année.    Autumnas 
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prxccps.  Col.    D'arrière-saison, 
seras  et  serotinas  (on  pari,  des 
fruits).    Col.  1    (Au    fig.).   Ago 
voisin    de    la    vieillesse.    jt.las 
qravior.  Cic. 
arrimage,  s.  m.  Action  d'arn- 
mi-r.  Voy.  ahuimer. 
arrimer,  v.  tr.  Ranger  la  car- 
gaison d'un  navire.    Tabulatim 
disponëre. 
arrioler    (s"),   v.   pron.    Cesser 
(l'être  liouleu»o(arch.). iîesidëre, 
intr.  Virg.  Plin. 

arrivage,  s.  m.  Abord  de  na- 
vires, do  bateaux.    Voy.    abord 
et  ABORDER.   1  Arrivée  do  mar- 
chandises apportées  par  bateaux 
ou    par     d'autres     moyens    de 
transport.    Subvectio,    onis, 
f.  Cses.  etc.  (a\.:  framcnti  tar- 
da subvectio  erat.  Liv.  [XLIV, 
8,    11;    au   plur.:    ne  ab    [-  du 
coté  de  »]  re  {rumentariâ  da- 
ris     sabvectionibas    laboraret. 
des.    [B.    G.,    VII,  10,  1].    seu 
per  portas    marinœ  subvectio- 
nes  habuerint  ad  mœnia  com- 
portationes  expeditas  [»  soit  que 
les   arrivages    maritimes    aient 
toujours     pu     facilement    être 
amenés  à  la  ville   »].   Vitr.  [I, 

5.1])-  ..       . 

arrivée,  s.  f.  Action  d  arriver. 

Adventus,    ùs,   m.   Cic.   etc. 
(s'opp.    à    discessas  ,    decessio, 
abitas,   profectio,    reditas,  ex.: 
adv.  taas.  Cic.  adv.  meus  redv- 
tasque.  Cic.  adv.  rcpens  [-  im- 
prévue "]  opp.  à  adv.  exspecta- 
tus.  Cic.  necopinatas.  Liv.  noc- 
tarnas  ad  urb^m  adventas.Cic. 
Ptjrrhi    in    Italiam    adv.    Liv. 
C.  Lselii  classique  adv.  in  A(ri- 
cam.  Liv.  consalis  Romam  ad- 
ventus. Liv.  au  plur.:  adventus 
mei  [opp.  b. profectiones  meas]. 
Cic.  Plin.  j.  cf.  adventum  ejus 
exspecto.    Cic.   prxdonam  ad- 
ventum significabat  ignis  e  spé- 
cula sublatas.  Cic.    classis  ad- 
ventus   Oreum.    Liv.^  adventa 
meo   [•    à  mon  arrivée  -],  tuo, 
etc.    Cic).    Arrivée    imprévue, 
interventas,    ûs,   m.    Cic.  Tout 
lo  monde   souhaitait   son    arri- 
vée, oninibus  optatus  advenit. 
Cic.  Voy.  ARRIVER.  Il  (Loc.  adv.) 
D'arrivée    (arch.),    c.-à-d.    dès 
l'abord.  Voy.  abord. 
arrivement,  s.  m.  Le  fait  d'ar- 
river   (arch.l.    Qaod    [»    co  fait 
que  ']  advenit  etc.   Voy.  arri- 
ver. 

arriver,  v.  intr.  Toucher  la 
rive  (arch.).  Voy.  aborder.—  à. 
bon  port,  salva  nave  in  portum 
pervenlre.  Qaint.  \\  (Par  ext.). 
Ce  navire  arrive  sur  nous,  hœc 
navisinnostram  fertarouprope 
est  ut  hœc  navis  nostram  con- 
fligat.  1  (Par  ext.)  Toucher  au 
terme  de  sa  route  et  (en  pari, 
d'une  cho^o)  atteindre  à  desti- 
nation. Venire,  intr.  Ter.  Cic. 
Nep.  etc.  (ex.:  qui  unâ  [»  en- 
semble "]  vénérant.  Cic.  in 
r.onspectam  alicajus.  Ilirt.  sex- 
to die  Delam  Athenis.  Cic. voy. 


venir;   on   pari,  do  choses,  ox.: 
nostra  navis  hac  ex  porta  Per- 
aico   venit.   Plaat.  irumentum 
'liberi  ['  par  la  voie  du  libre.] 
venit.  Liv.  a  te  litterse  non  vé- 
nérant. Cœl.  ap.  Cic.  dum  tibi 
r.  à  ton  adresse  .]  mex  Utterse 
veniant.  Cic.  au  fig.  ut  viden- 
dum  sit,  auem  admodamvelis 
venire    ad   e.xtremam.    Cic.  ut 
ad   id  aliquando.  qnod  cupie- 
bat,  venlret.  Cic.  ul  jam  a  (a- 
balis    ad  (acta  vemamas.  Cic. 
venio   ad    recentiores   licteras. 
Cic.    etc.);    advenire ,    intr. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  in  tempo- 
re  advenis.  Plaut.  si  solus  ad- 
venisset.  Nep.  advenîre  a  por- 
ta. Plaat.  ex  prœlio.  Cart.  ex 
llyperboreis  Delphos.  Cic.  Lcm- 
no    Atkenas.     Plaat.     Athenis 
Megaram.    Cornif.  in  provin- 
ciam  belli   gerendi   causa.  CiC. 
en  pari,  do  choses:    in  portum 
advenit    navis.    Plaut.  adv.  m 
portum    ex   Epheso.    Haut,  si 
qax  peregrina  navis  in  portum 
advenit.  Plaut.  litterx  advene- 
re.    Saet.)  ;    devenîre ,    intr. 
Plaut.  Cic.  //or.  etc.  (ex.:_  deve- 
nîre ad  senatum.  Cic.    in  ar- 
bem.   Nep.);  pervenire,  intr. 
Cœs.  Cic.  Nep.  etc.  (o.x.:eo.Aep. 
in  fines  Ebaronum.  Cses.  in  por- 
tum. Qaint.  in  tutam  [•  on  lieu 
sur   "].   Nep.   ad  portam.  Cic. 
ad   (ontem.    Plin.   impers,  hac 
abi  perventum  est...    Nep.   m 
castra,  in   hiberna  perventum 
esse.  Cœs.  abs.  nocte  et  mitte- 
bantar    et    perveniebant.    Liv. 
infesto  animo   ac  minaci  per- 
veneras.  Liv.  au   fig.:  sine  me 
pervenlre,    qao   volo.    Ter.   on 
pari,   de   choses:    hereditas    ad 
ûliampervenîret.  Cic.  etc.)  ;  eva- 
dëre    (pr.  -    se   hisser,   arriver 
avec  effort  "),    intr.  Sali.  Virg. 
Liv     (ex.:    evadere   in    maros. 
Liv.    in    ardaa.    Liv.).    Arriver 
par  eau,    annàre,    intr.    Cic. 
(ex.:    ad   eam  urbem    [en  pari, 
des  denrées].  Cic.   [de  Rep.,  Il, 
9]);  subvehi,  pass.    Cees.  Liv. 
(ex.:  Philippum (lamine  adverso 
iembis     subvectum.    Liv.    voy. 
transporter).  Arriver  (dans  un 
lieu,  à   cheval,    en   voiture,  en 
bateau),    advëbi,    dép.    intr. 
(voy.    [  être  ]    amené,   apporté 
[sur  un  vaisseau,  dans  une  voi- 
ture, sur  un  cheval]);  invebi, 
dép.  intr.  Cic.  Liv.  (ex.:  invela 
carpento  in  (orum.  Liv.  carra 
in  Capitoliam.  Cic.  invehi  (la- 
mine [-  parle  fleuve,  par  eau»]. 
Cic.   in  portam.   Cic.  nave  ad 
ostiam  portas.    Liv.    au   part, 
prés.:      invehens      ["    arrivant 
monté  sur  »]  qaadrigis.  Cic.  in- 
vehens natantibus  bêlais.  Cic.); 
pervebi,  dép.    iatr.Enn.Cic 
Liv.  etc.  (ex.:  in  Afncam.Vell. 
in  portam  [au  fig.].  Cic.   Chal- 
cidem.  Liv.  au  Hg.:  pervehi  ad 
e.xitas  optatos.  Cic.  [de  off.,  II, 
191).   Il  Etre  sur  le  point  d'arri- 
ver,   adventâre,    intr.   Enn. 
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I  arr.  Cic.  etc.  (oi.:  çoo  cam 
adventaret.  Hirt.  ad  Ituliam. 
Cic.  Romain.  Sali,  en  pari,  de 
choses:  claisis  reijia  aai-entat. 
Xep.  voy.  appbociiek).  Comme 
il  arrivait  de  sa  proviace,  cam 
e  proiinciâ  recens  esset.  Cic. 
(io  Verr.,  I.  5  .  A  pt'iiie  arrivé 
de  voyait,  prxitinus  de  viâ.Lii'. 

II  Etre  arrivé,   adesse,  intr. 
Vie.  eti-.  .••X.:  hi  ex  .4frica  jam 
affutari  iidentar.  Cic.  en  pari, 
de  choses,  framentum  conferri, 
comportari,  adesse  dicere.  Cts. 
Voy.    [être]  présent);   ferri  et 
aû'erri,  pass.  Cic.  etc.  (eu  pari. 
J'une  Qouvelle,  voy.  annoncer, 
apporter'.    Arriver    pour    (les 
«-■omices,  une  délibération,  etc.); 
occurrère,  intr.  Liv.  (voy.(se] 
itENDRE[ à],  [prendre]  PART[à]). 
.\rriver  avant  quelqu'un,  prse- 
carrêre  aliqaem.  Sen.   Arriver 
an    foule,   affluère,    intr.    Voy. 
AFFLUER.   Arriver  ensemble  (en 
un    même    point),    conienire, 
intr.  Voy.  [se]  rassembler.  Ar- 
river à  r improviste  sur,  OCCU- 
pàre,  tr.  1er.  Virg.  Liv.  Cart. 
(ex.:  aliqaem  gladio.   Virg.  ali- 
qaem.  Liv.   Cart.    mors  ipsam 
occapat.  Ter.),   .arriver  à  l'im- 
proviste.  accidêre,  intr.  Sali. 
(ex.  :    accidêre    de    improvisa. 
Sali,   qao    improvisas  grairior 
accideret  [-  pour  porter  en  ar- 
rivant à   l'improvist'!  un    coup 
plus    fon  "].    Sali,    priasqaam 
cladis  fama  accideret.  Liv.'}.  Ar- 
river  jusqu'à,    attiDgère,   tr. 
Ctc.  etc.    (ex.:   Italiam.  Asiam. 
Cic.  Britanniam.  Cses.  voy.  at- 
teindre, ToucHERj,'  pervadére 
Cic.   Liv.  etc.    (ox.i  in  ttaliam. 
Cic.  in  Asiam  Liv.  ad  castra. 
Liv.  in  nares.  Cic.   qaâcamqae 
pervaserat  eqaes.  Liv.  au  fig., 
Jocus  nu(/as  est,  qao  nonlibido 
hominum  pervaserit.  Cic.  voy. 
PÉNÉTRER   et   atteindre).    Voy. 
PARVENIR  et  ATTEINDRE.  Arriver 
.lu  t'-rrao  de  sa  vie,  vitam  edè- 
re.  Cic.  (de  Fin.,  V,  U).  Arriver 
dans,    voy.    atteindre,    péné- 
trer. Arriver  pendant,  inter- 
venire,    intr.    Cic.    etc.   (voy. 
SURVENIR,  intervenir).    Arriver 
au  milieu,  superveDÎre,  intr. 
Liv.    (voy.   SURVENIR,    surpren- 
dre). Arriver  au   total   do,  ex- 
plére,    tr.    Curt.   (ex.:   explère 
êex  milia  militam.  Cart.).  Arri- 
ver à,  pervenire,   intr.   Ctc. 
etc.  (voy.  ci-déssuset  c(.  perve- 
nire in  aenatam    [-   arriver  au 
sénat    - ,   c.-à-d.    à  étro  séna- 
teur '].  Ctc.   in  odiam  alicajas 
\<.    à  se    faire    haïr   do  qqu  .]. 
iVç/>.  in  invidiam.  Cic.  ad  sep- 
tuagesimam    annam.    Cic.    ad 
manas  pervenitar  [■  on  arrive  à 
origagor  la  mêlée  -].  Cic.  ad  (i- 
nem  laboram  etset  perventam. 
Cœs.  qaoniam    ad  hune  locam 
[-  à   C!  point    du   récit  •!  per- 
ventam est.   C^s.;  en  pari,  de 
choses  :    consilia  ad  régis  aures 
perventtira.    Nep.);   pervehi, 
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dép.  intr.  (voy.  ci-dossus).  Ar- 
river   &    (faire    telle    ou    teIK- 
chose),  perâcère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    perficiam,    ut...   Cic.  tam 
'.   perfccit,  ttl...  AVp.  voy.  réussir. 
Arriver  à  la  péroraison,  pero- 
rare,  abs.  Cic.   (ex.:   qiwniam 
I    salis  malta  dixi,  est  mihipero- 
I    randam  [«il  me  faut  arrivera 
1     la  péroraison  •].  Cic.  ha'c  tria 
cum  docaero,  perorabo  [•  j'ar- 
riverai  ùi  la  péroraison  »  ].  Cic. 
Arriver   à   parler   de,   tangère, 
tr.    Voy.    ABORDER    (un   sujet]. 
Arriver   à    un  résultat  (bon  ou 
mauvais).   Voy.  succès  et  réus- 
sir. Je  ne  puis  arriver  à  con- 
naître ,    à    savoir...,    exputare 
non  possum  (suivi  d'une  Intorr. 
iiid.).    Plane,  ap.    Cic.  (ep.,  X, 
2J4,    6).    Arriver    à   connaître  à 
force   de   questions,   do  recher- 
ches,   etc.    e.vseqai    quœrendo, 
inqairendo,     sciscitando.    Liv. 
(cl.    XXII,  3,   2;   XXXV,  28,  W. 
Arriver   à  connaître  par  la  ré- 
flexion, exseijai,    dép.    tr.  Ter. 
ou  cogitando  ex-sequi.  Liv.  Ar- 
river   à    être,    evadêre,    intr. 
Cic.    (  ex.:    evaserat    perfectiis 
esse  I:^picaras.  Cic.    quos  jadi- 
cabat  non  posse  oratores  eva- 
dère    [»    no   pouvoir  arriver    à 
être    des    orateurs  •].    Cic.    ex 
infami  ganeone  maximas  phi- 
losophas   evasit.    Val.- Max.). 
Il    En    arriver    à    (un    certain 
état),    venire,    intr.    Cic.   etc. 
(ex.:  venire  in  odiam.    Cic.  in 
invidiam.    Nep.    in    contemp- 
tionem    [«    en   arriver   à    être 
méprisé  ■].   Cxs.   eo  Jam  de- 
mentia^  venimus,  at...  Sen.  sse- 
pe  in  eam    locam  ventam  est 
["  on  en  est  arrivé  au  point  "], 
ut...    Cœs.    [B.    G.,  VI,  i3,  i]); 
devenire,  intr.   Cic.   (ex.:  ad 
hanc  rationem.   Cic)  ;   decur- 
rère,  intr.  Cic.  Liv.  etc.  (voy. 
recourir);  evadère  (pr.^  abou- 
tir à  -).   intr.  Ter.    («x.:    timeo 
qaorsam  sis  evasaras  ['  je  me 
demande   avec    inquiétude    où 
tu    vas   en   arriver    •  J.    Ter.)  ; 
excédera    (/""•["  parvenir,   se 
porter  jusqu'à,  en  arriver  à  ••), 
intr.    Liv.   Vell.  (ex.:  he  in  al- 
tercationem  e.vcederet  res.  Liv. 
qaas   res    siadiis    in    magnam 
certamenexcesserit.  Liv.  inhoc 
tantam  S3ppe  lacessiti  principis 
ira  excessit,  at...   Vell.);  pro- 
gredi,  ipr.  •  passer  à  [on  par- 
lant], on  arriver  à  -j.dép.inti'. 
Cic.   (ex.:  progredi  ad  reliqaa.  \ 
Cic).    Arriver   à   (en    pari,    de 
chososi,  cedére,  intr.  Ctc.  etc. 
(voy.   ÉCHOIR,   PAssRR    [à]).    En 
arriver  à,  c.-à-d.  so  laisser  al- 
ler à.  Voy.    ALLER    (p.    118,    1" 
col.).   Il    Arriver  auprès  do  qqn 
(pour  l'entretenir).    Voy.  abor- 
der, [s'j  APPROCHER.    Il  Lieu  par 
où  Ion  arrive.  Voy.  adord,  ac- 
cès. Il  Faii"  arriver   à,    produ- 
cére,  tr.   Cir.  Sen.  Cart.  (ex.: 
prodacëre  aliquem  ad  dignita- 
tem.  Cic.  aliqaem  ad  magna  et 
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honorata  ministeria.  Cari.  .-ibs. 
producere   aliqaem.  Cic.    Sen. 
Voy.  A.MENER  [à]).  1  Arriver  (on 
pari,  du  tempsu  Veoire,  intr. 
des.  etc.  (e.\.:  ubi  ea  dies,quam 
constitaerat,    venit.    Cflfs.    ve- 
nisse    tempus    Victoria:.    Cœs. 
tristes    kalendx    venëre.    Ilor. 
veniet  eorum  laadi  suum  tem- 
pos. Qaint.):  advenire,  intr. 
Cic.  etc.    (ex.:    interea  dies  ad- 
venit.    Cic.    ubi    dies   advenit. 
Sali.).  Etre  sur  le  point  d'arri- 
ver,  adventâre,  intr.    l'iaut. 
Cic.  etc.  (ox.,^'um  deciniits  men- 
sis  adventat  prope.  Plaut.  post- 
r/aam  comitiorum  dies  adven- 
rabat.    Sali,    qaod    (ère    jam 
tcmpas  adventat.  Cic.  voy.  ap- 
procher); accedére,  intr.  Cic 
Hor.    (voy.   approcher);   appe- 
têre,   intr.  Csps.  Liv.  (ex.:  dies 
appetebat  septimas,  quem  cons- 
titaerat. Cœs.  VOY.  approcher); 
instars,    intr.   Cic.   Sali.  Liv. 
(voy.    appropher).     Etre   arrivé 
ion    pari,    du    tomps),  adeSSe, 
intr.    Liv.    Cart.    (ex.:    si   j'am 
adest    vitœ    meee    finis.    Cart. 
adesse  saprcTnam  linram.  Curt. 
adcrat  Jadicio   dies    [•  le  jour 
lixé   pour  le  jugement  '].    Liv. 
adesse  Romanis  ultimam  dicm. 
Liv.),  1  ArriviT,  s'accomplir,  en 
pari,    d'un    fait,    d'un   événe- 
ment). Venire,   intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  hsec  ubi  veniunt.   Cic.  si 
quid  in  Saninio  adversi  venis- 
set.  Liv.  mors  qaidem  omnium, 
par  est;per  qase  venit,  diversa 
sant.Sen.);  evenire,  intr.  Ter. 
Cic.  etc.  {es.:    quicquid  praster 
spcm  evenit.  Ter,  hœc  passant 
cvenlre.  Cic.  si  quid  sibi  evenî- 
ret  [euphém.   p.  dire  •  s'il  ve- 
nait à  mourir  •].  Cic.   ut  ple- 
ramque  evenit.  Cic.  farte  eve- 
nit, at...   Cic.   voy.    [s']  accom- 
plir, [se]  produire);  obvenire 
intr.    Suet.     (ex.,    qasecamquc 
obvenerant.    Saet.  )  ;    cadere 
ipr.    •    survenir,   se    présenter, 
arriver  •),    intr.    Cic.  Liv,  etc. 
(ex.:  quœ  tum  maxime  accide- 
rant,  casura  pj'xmonens.  Liv. 
si  quid  adversi  casuram,  foret. 
Liv.  quid,  si  hostem  habuisse- 
mus, casuram  faisset.  Liv.  ca- 
dere fortuito.  Cic.  cadëre  felicir- 
ter.    Sen.  rh.    hoc  adhac  per- 
commode  cadit,  quod  [-  ce  fait 
que...  "].  Cic.  qaod  melius  ca- 
deret  [■.  qui  arrivât  plus  à  pro- 
pos "]  nikil  vidi.  Cic.  res  ceci- 
dit  prseter  opinionem.  Nep.  res 
cecidit  aliter  ac  putaram.  Cic. 
cecidit   at   volumus  et  optamus 
[-    tout  à  fait   au    gré    de    nos 
désirs  "].  Ctc.   commodiut  ca^ 
dère   non  potuit.    Cic.  si  non 
amnia  codèrent  secunda.  Cses.); 
accidêre  {sart.  (•  arriver  par 
hasard  -),  intr. Cic.  etc.  (répond 
au   grue   TtpouTiÎTtTeiv,  <ju|i6o:'veiv 
et  implique  souvent,   mais   pa* 
nécessairement,    qqch.    de    fâ- 
cheux :    raro  accidêre:  [opp.  à 
crebriores  eête].  Cornif.  lapra 
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omni'ti  (jLia'  jccidant  conlin- 
gantqae  cminens.  Sen.  li  quid 
secundi  evenisset...,  si  quid  ad- 
versi  accidisset.  Ncjt.  quicquid 
acciderit  (fut.  antér.l.  Cic  si 
aliter  accident.  Cic.  illad  etiam 
accidit  prœter  optatam  meam, 
sed  valdc  e.v  votuntate.  Cic.  si 
gaa  calamitas  accidisset.  Cic.  si 
ijuid  adversi  accidisset.  Cœt. 
Iwec  et  omnia  quse  homini  acci- 
dére possiint,  ita  fero,  ut...  Cic. 
nescio  an  tibi  gratins  opporta- 
itiiisque  acciderit. Cic.  cum  hoc 
mprnvisum  atque  inopina- 
'.,  ^ii-ridisset.  Cic.  impL'rs.  ac- 
'  ;  (iV  [avec  ut  et  le  subj.  si 
I  '■\'-iiement  n'étant  point  un 
r;iit  déjà  connu,  on  se  propose 
de  l'apprendre  à  qqn  ;  avec 
qaod,  >■  ce  fait  que...',  quand 
on  parle  d'un  fait  qui  a  déjà  eu 
lieu  pour  porter  un  jugement 
sur  ce  fait;  enfin  avec  l'ïnf.  ou 
une  Prop.  inf..  si  l'événomont 
est  présenté  comme  une  concep- 
tion, une  abstraction,  ex.:  casu 
accidit  ut  id  primas  nantiaret. 
Cic.  accidit  perincommode  qaod 
eam  nasqaam  vidisti,  m.  à  m. 
'  ce  fait  que  tu  ne  l'as  jamais 
v.i  Oit  bien  fâcheux  ».  Cic.  nec 
ucriderat  inilii  opus  esse.  Cic. 
cum  inique  accidat  turpem  ees- 
timationem  segui.  Cic);  inci- 
dëre  ('■  survenir,  se  produire»), 
intr.  Cic.  Nep.  l.iv.  (e.\.:  navi- 
gabo,  niii  qaid  inciderit.  Sen. 
incidit  bellam.  Nep.  si  qaa  cla- 
des  incidisset.  Liv.  incidunt 
sœpe  tempora,  cum...  Cic.  voy. 
survenir);  incedère  ('  se  pro- 
duire -),  iutr.  Col.  Tac.  (ex.: 
abi  crepusculum  incesserit.Col. 
postquam  tcnebrx  incedebant . 
Tac.  abi  senectas  aut  morbus 
incessit.  Meta.)  ;  procedére 
(•  arriver  à  un  résultat  bon  ou 
mauvais  ■),  intr.  Ter.  Cic.  etc. 

(voy.      ABOUTIR        et      RLSULT.4T)    ; 

contingère  (•■  avoir  lieu  •), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  qaod  in  hoc 
contigit  bello.  Aact.  b.  Hisp. 
celeriter  antecellero  omnibus 
ingenii  gloriâ  contigit.  Cic.  non 
cuiiis  homini  contingit  adiré 
Corintham.  Hor.  voy.  échoir); 
obtingère,  intr.  Ct'e.  etc.  (ex.: 
si  qaid  obtigerit,  œgao  animo 
paratoqae  moriar.  Cic.  vir  et 
u.\or  Jaraverant,  ut,  si  qaid 
alteri  obtigisset,  aller  morere- 
tar.  Sen.  rh.);  ûeri,  pass.  Ter. 
Cic.  etc.  (ex.:  interea  (iet  ali- 
qaid.  Ter.  qaid  illo  fiet?  Cic. 
quid  de  Tulliola  mea  fiet  ?  Cic. 
ut  fit.  Cic.  ita  ut  fit.  Cic.  ut 
fieri  solet.  Cic.  fit  siepe  ut  non 
respondeant  ad  tempus.  Cic. 
})Otest  fieri  at  (allar.  Cic); 
incurrère  Ipr.  «  arriver,  tom- 
ber au  moment  de...»),  intr. 
Cic.  ie\.:  incurrëre  in  ipsas  ete- 
sias.  Cic.  in  aliquem  diem.Cic). 
Arriver  d'une  manière  insen- 
sible, obrepére,  i'itr.  Plaat. 
Cic.  (ex.:  obrepit  senectas. Cic). 
litre  sut  le  point  d'arriver,  im- 
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minëre.  intr.  Cic.  Voy.  appro- 
cher,   [être]    IMMINENT,  MENACER. 

Arriver  en  même  temps,  COD~ 
gruëre.  intr.  Ter.  Tac.  (îx.: 
cai  tam  sahito  tôt  congruerint 
commoda.  Ter.  [Enn.,  1033]. 
impers.:  forte congraerat  [-par 
hasard  il  était  arrivé  en  même 
temps ...-],  ut  Clodii  Macri  et 
Fontei  Capitonis  csedes  nan~ 
tiarctar.  Tac.  [hist.,  I,  7]). 
Qui  arrive  au  bon  moment, 
tempestivus,  a,  um,  adj.Cic 
Liv.  .last.  {e\.:  ladus.  Ilor.ora- 
tio.  Liv.).  Qui  arrive  par  h.a- 
sard,  adventicius,  a,  um, 
ailj.  Cic.  etc.  {ex.: pecania.  Cic. 
fructus.  Liv.  voy.  accidentel, 
fortuit).  Qui  doit  arriver,  /u- 
tuTUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(lx.:  malam.  Cic.  subst.  igna- 
ras  l'acti  faturique.  Liv.  fatura 
prospicërs.  Cic).  1  Etre  com- 
mis. Il  ne  m'arrivera  pas  à 
l'avenir  de  m'expos'^r  à  des 
reproches  de  votre  part  pour 
négligence  dans  ma  corres- 
pondance, non  committam 
posthac  at  me  accusâre  de 
epistalarum  neglegentiâ possis. 
Cic. 

arroche.  s.  f.  Nom  d'une  plan- 
te. Atriplex,  plicis ,  n.  Col. 
Clirysolachanum,  i,  n.  Plin. 
(XXVll,  66).  Halimam,  i,  n. 
Plin. 

arrogamment,  adv.  Avec  ar- 
rogance. Arroganter.  adv. 
Ci'c.  etc.  (ex.  :  dicere  aliqaid. 
Cic.  scribêre  ad  aliqaem.  Cic. 
f  acéré.  Cses.  Compar.  Plin. 
Superl.  Oros.).  Voy.  arro- 
gance. 

arrogance,  s.  f.  Hauteur  bles- 
sante. Arrogantia,  se,  f.  Cic. 
Liv.  ex.  :  e.v  arrogantia  odiam, 
e.v  insolentiâ  arrogantia  ori- 
tur.  Cic);  ferocia,  se,  f.  Pa- 
cuv.  Cic.  Tac.  (ex.  :  patris  fe- 
rociam  retinêre.  Tac  e.xuére 
ferociam.  Tac);  fastus,  lis, 
m.  Petr.  Plin.  Cart.  Tac,  (ex.: 
fastum  facëre  alicui  [-  traiter 
qqn  avec  arrogance  ■■].  Petr.); 
animus,  i,  n.  Sali.  Liv.  etc. 
(os.  :  ne  saper  fortunam  ani- 
mam  gereret.  Sali,  infiata  re- 
giis  animis  ac  muliebri  spiri- 
ta.  Liv.  au  plur.  :  remittant 
spiritas,  comprimant  animas 
saos ,  sedeni  arrogantiam.  Cic); 
spiritus,  ùs,  m.  Cic  etc.  (au 
plur.  voy.  ORGUEIL,  présomp- 
tion); insolentiâ,  se,  f.  Cic. 
Liv.  iex.  :  hominis.  Cic.  ser- 
monis  [-  du  langage  »].  Cic); 
superbia,  se,  f.  Cic  (s'opp.  à 
humanitas,  lequitas,  modera- 
tio,  voy.  orgueil).  Avec  arro- 
gance, arroganter,  adv.  Cic. 
(voy.  ARROGAM.MENT);  impoten- 
ter,  adv.  Aact.  b.  Alcv.  Liv. 
etc.  Ile  Superl.  est  dans  Sen. 
[de  benef..  IV,  17,  2]);  inso- 
lenter,  adv.  Cic  etc.  (ex.  :  se 
efferre.  Cic)  ;  sublaté,  adv. 
Cic.  (ex.  :  de  se  sublatius  di- 
cêr^.  Cic).    Avec  assez  d'arro- 
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gance,  subarroganter,  adv. 
Cic.  (Acad.,  II,  II.'.). 
arrogant,  anto,  adj.  Quia  du 
rarr.j^anco.  Arrogans,  antis, 
p.  adj.  Cic.  otc.  (ex.  :  Indulio- 
marus  iste  minojc  atqae  arro- 
gans.  Cic  ne  arrogans  in  prx- 
ripiendo  populi  benefirio  vide- 
retar.  Cses.  en  pari,  de  ch.  : 
dictum  arrogans.  Cic);  con- 
tumax,  acis,  adj.  Cic.  Tac. 
(e.v.  :  contuma.x  animus.  Tac. 
liais  contumacior?  guis  inhu- 
manior?  quis  saperbior  ?  Cic. 
cbrietas  contumacissimos  et 
Jugum  recasantes  in  alienam 
cgit  arbitrium.  Sen.  voy.  opi- 
niâtre, récalcitrant);  inso- 
lens,  entis,  p.  adj.  Cic.  etc. 
lex.  :  Victoria  qase  natarâ  in- 
solens  et  saperba  est.  Cic.  ho- 
mines  insolentissimi.  Csel.  ap. 
Cic.  voy.  HAUTAIN,  insolent)  ; 
fastosus,  a,  um,  adj.  Mart. 
Petr.  (à  éviten;  ferox,  ocis, 
adj.  Plaat.  Sali.  Cic.  Tac  (ex.: 
vi'-toria  eos  ipsos  l'erociores 
impotentioresque  reddit.  Cic); 
superbus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  orgueilleux).  Extrê- 
mement —,  pra-ferox.  Liv.  Se 
montrer  arrogant,  arrogantia 
uti.  Cses. 
arroger  (s'),  v.  pron.  S'attri- 
buer sans  droit  (une  qualité, 
un  pouvoir,  etc.).  Sibi  arro- 
gâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  mihi 
non  sumo  tantam,  jadices, 
neque  arrogo.  Cic.  ego  tantam 
tibi  tribuo,  quantum  mihi  for- 
tasse  arrogo.  Cic.  sibi  sapien- 
tiam  arrogâre.  Cic);  sumëre. 
tr.  Cic.  (ox.  :  sibi  partes  impe- 
ratorias.  Cic.  mihi  non  tan- 
tam samo.  Cic);  assumére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  eo  sibi 
prsecipaam  laadem.  Liv.  si  id 
mihi  assamo,  videor  id  meo 
Jure  qaodam  modo  idndicâre. 
Cic.j;  usurpâre,  tr.  Liv.  (seul. 
à  l'époque  impér.,  ex.  :  alie- 
nam, possessionem.  Liv.  glo- 
riam  istam.  Plin.  /.I.  Voy. 
s'approprier,  s'attribukr. 
arroi,  s.  m.  Equipage  qui  ac- 
compagne qqn.  Voy.  équipage. 
Etre  en  mauvais  arroi.  Voy. 
désarroi. 
arrondir,  v.  tr.  Rendre  rond 
(pr.  et  fig.).  Rotundàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  se  rotandàre. 
Cic.  passif-moy .  rotandari 
['  s'arrondir  »].  Plin.  part. 
rntandatus,  a,  um  [u  arron- 
di ■  ].  Vell.)  ;  corrotundâre, 
tr.  Sen.  Petr.  Veg.  (ex.  :  sic 
cometaram  corpus  ipsam  cor- 
rotandatar.  Sen.  terra  mater 
est  in  medio  quasi  ovam  cor- 
rotandata.  Petr.);  circinàre 
Ipr.  .  rendre  circulaire  •),  tr. 
Ov.  Manil.  Plin.  (ex.  :  ramos 
in  orbem.  Plin.  au  part,  passé 
circinatus,  a,  um.  Plin.  circi- 
nata  rotandifas.  Plin.  forma. 
Plin.);  globâre,  tr.  Plin.  (ex.: 
globari  [-  s'arrondir  -].  PUn. 
forma  mundi  in  speciem  orbis 
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globata.  Plin.),  conglobâre, 
ir.  Plin.  (voy.  (mettra  en] 
boule):  coDcavàre  (,pr.  -  crou- 
sar,  courber,  arrondir  •),  tr. 
Col.  (dans  l'expr.  concaiati 
nidi.  CoJ.  [VIII,  5,  11]).  Arron- 
dir (au  tour),  tornâre,  tr.  Cic. 
Plin.  (ex.  :  splixram.  Cic.  idque 
ita  tornaiit,  ut  nihil  ef(icére 
posset  rotundias.  Cic).  Voy. 
CERC1.B,  1  et  2.  ROND.  Arroudi.e, 
adj.  Orbiculatus.  a,  um, 
adj.  Ca-l.  ap.  Cic.  Plin.  (ex.  : 
ambitus  [olioram.  Plin.);  ro- 
iundus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  angiilatas;  ex.  :  css- 
lam.  Cic.  terrarum  forma. 
Manil.  nihil  rotundias.  Cic. 
toga  rotunda.  Quint.);  globo- 
SUS,  a,  um  (-  arrondi  en 
forme  do  boule,  de  forme  sphé- 
rique  •),  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
terra.  Cic.  stellse  globosce  et 
rotandx.  Cic);  incurvus,  a, 
um,  adj.  Mêla  (voy.  arqué, 
RECOURBÉ);  convexus,  a,  um 
{'  de  forme  spliérique.  arron- 
di •),  adj.  Cic.  Virg.  Plin.  (ex.: 
convexus  orbis  lunœ.  Cic). 
Arrondi  par  en  haut,  evexus, 
a,  um,  adj.  Mart.  Cap.  (s'opp. 
à  devejcas).  Arrondi  (comme 
par  le  frottement  ou  par  un 
tour),  teres,  retis,  Abl.  reti, 
adj.  Ca?s.  Liv.  (cf.  hostile.  Liv. 
stipes.  Cses.). En  s'arrondissant, 
orbiculatim.  Plin.  Forme  ar- 
rondie, ro(unda<io,  onis,  f. 
Vi(r.  rotanditas,  atis,  f.  Vitr. 
Sen.  Il  (Fig.  en  pari,  du  style). 
Arrondir  (la  période),  orbem 
efficëre.  Cic  verborum  ordi- 
nem  concludëre.  Cic  En  phra- 
ses bien  arrondies,  rotandë, 
adv.  Cic  Période  bien  arrondie, 
verborum  apta  et  quasi  roian- 
da  constructio.  Cic.  Enfin  il 
n'arrondit  pas  assez  sa  phrase, 
pour  ainsi  parler,  nec  salis,  ut 
tta  dicam,  rotandus  (Thucydi- 
des).  Cic  1  (Par  anal.)  lîendre 
plus  complet.  Hotundàre,  tr. 
Hor.  (ex.  :  mille  rotundentur 
nummi.Hor.);  corrotundâre, 
tr.  Petr.  (ex.  :  corr.  centies 
sestertiam.  Petr.  (70,  8]).  S'ar- 
rondir, agrandir  son  domaine, 
jangëre  agros.  Plin.  j.  conti- 
naare  agrum  latissime.  Cic. 
agros.  Hor.  Liv.  fundos.  Cic. 
arrondissement,  s.  m.  Ac- 
tion d'arrondir.  Rotandatio, 
onis,  f.  Vitr.  ||  Etat  de  ce  qui 
est  arrondi,  hotanditas,  âtis, 
f.  Vitr.  Sen.  Rotunda  forma. 
Cic.  Il  (Spécial.)  Ce  qui  rend 
un  domaine  plus  complet.  Voy. 
ACRANDissEME.NT.  ||  (Fig-)  Ar- 
rondissement de  ia  phrase. 
Convertio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
perpetuitas  et  quasi  conversio 
verborum.  Cic.  sic  enim  has 
orationis  conversiones  Grœci 
nominant.  Cic  conversiones 
habeat  absolutas  [•  que  le  dis- 
cour.%  ait  des  périodes  bien  ar- 
rondies •].  Cic  1  (Par  cxt.) 
Circonscription        territoriale . 
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Regio,  onis,  f.  Cic  Liv.  (ex.: 
in  quattuor  regiones  dividi 
Macedoniam.  Liv.  en  pari,  dos 
arrondissements  de  Uome.  /..•>•;. 
Fel.  ap.  Gell.  [XV,  27,  i].  Plin. 
fin,  66].  Sue(.  [Aug.,  30],  'lac. 
[Aun.,  XV,  1.0)). 

arrosage,  s.  m.  Action  d'arro- 
ser. Rigatio,  onis,  f.  Col.  (ar- 
rosage des  plantes).  Irrigatio, 
onis,  f.  Cic.  Plin.  (d'un  champ, 
etc.). 

arrosement,  s.  m.  Action  d'ar- 
roser. Rigatio,  onis,  f.  Col.  (en 
pari,  des  plantes).  Aspergo, 
inis,  f.  Lucr.  Ov.  Plin.  j.  \\  Le 
fait  d'être  arrosé.  Irrigatio, 
onis,  f.  Cic.  Plin.  (cf.  irriga- 
tiones  agri.  Cic.  [sen.,  53].  ir- 
riqationes  agrordm.  Cic.  [de 
Off.,  Il,  Ul). 

arroser  (lat.  pop.  adrorare. 
Marc.  Emp.),  v.  tr.  Humecter 
en  versant  l'eau  comme  une 
rosée.  Spargère,  tr.  Hor.  Plin. 
(poét.  et  poster,  à  Aug.,  nx.  : 
spargère  cytisam.  Plin.);  as- 
pergêre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.  : 
vestimenta  levîter  aquâ.  Sen.); 
conspergêre,  tr.  Plaut.  Cic 
Suet.  etc.  (ev.  :  hamum  ante 
sedes.  Plaut.  vias  propter  pul- 
verem.  Suet.  fores  vino.  Plaut. 
radiées  candenti  aqua.  Col. 
terram  rore.  Plin.);  persper- 
gére  Ipr.  •  arroser  partout  »), 
tr.  Cato.  Tac.  (ex.  :  ligna 
amurcâ  cradâ.  Cato.  cf.  Tac. 
[Ann.,  XV,  lii]);  respergère 
ipr.  >■  éclabousser,  inonder, 
mouiller  i>),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
oculos.  Cic)  ;  rigâre  {pr. 
"  faire  couler,  répandre;  mouil- 
ler, arroser  •,  tr.  Col.  (ex.  : 
seminaria  conspergi  potius 
quam  rignri  debent.  Col.);  ir- 
rigàre  (••  faire  couler  dans  ou 
sur  -,  •  arroser  •,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  jugera  quinquaginta pra- 
ti.  Cic.  hortutos  fontibus.  Cic 
circum  [pour  abattre  la  pous- 
sière], f  rondin.);  irrorâre,  tr. 
Col.  (ex.  :  flores.  Col.  [IX,  U, 
10]);  affundëre,  tr.  Plin.  (voy. 

VERSER,       RÉPANDRE      [sUr]);     j'ij- 

fundère,  tr.  Col.  Pall.  (à  évi- 
ter); perfundére  (•  trempor-), 
tr.  Cic  etc.  (o.^.  :  perÇandi 
aqua  fervcnti  [•  d'eau  bouil- 
lante -]  a  Rabrio.  Cic);  ada- 
quâre,  tr.  Plin.  etc.  (ex.  : 
amygdalas.  Plin.  [XVII,  6i.]. 
sarmenta  utriusque  vitis.  Pall. 
fin,  33]).  Il  (Par  oxt.)  Arroser, 
baigner  (en  pari,  d'un  cours 
d'eau).  Higâre,  tr.  Liv.  (ex.  : 
iucum  fons  perenni  rigabat 
aquâ.  Liv.  (luvias  rigat  cam- 
pas. Liv.)  ;  irrigàre.  tr.  Cic. 
etc.  (ox.  :  /Egyptum  Nilus  irri- 
gat.  Cic.  hœc  terra  non  ma- 
gnis  nec  navigabilibus  flumi- 
num  alveis  irrigatur.  Sen.)  ; 
ai/uêre,  tr.  Cic.  (voy.  baignerJ. 
Arrosé,  ée,  adj.  Riguus,  adj. 
Ov.  Col.  (ex.  :  hortus.  Ov,  ge- 
nus  prati  [opp.  à  siccaneam]. 
Col.   locus.    Col.   mons   scate- 
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bris  (ontiam  rigaus.  Plin.  re- 
gio fontibus  rigaa.  Plin.) 
irriguus,  a,  um,  adj.  Ilor 
Sen.  ^surt.  poét.,  ex.  :  hortus 
Ilor.  pratam.  Prop.  irriga.^ 
(ontibas  valles.  Sen.).  Légère- 
ment arrosé,  subriguus,  a,  um 
adj.  Plin.  ^  (Par  anal.)  Arro 
ser  (de  sang,  do  larmes,  etc.) 
Spargère,  tr.  Ilor.  (ex. 
spargère  lacrimâ  faxrillam  a 
mici.  Hor.);  aspergêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ariim  sanguine, 
Cic);  conspergêre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  aranx  tacrinùs.  Cic.)  : 
respergère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
manas  sanguine.  Cic.  aliqaem 
sanguine  nefando.  Liv.  ali- 
qaem craore.  Liv.);  roràre, 
tr.  Lucr.  (exclusiv.  poét.,  ex.  : 
roràre  ora  lacrimis.  Lucr.), 
Il  Arroser  (un  rôti,  etc.).  Per- 
fundére, tr.  Apic  ^  (Famil.  et 
fig.)  Distribuer  do  l'argent. 
Spargère,  tr.  Cic.  (ex.  :  nam- 
mos  popalo.  Cic). 

arsenal,  s.  m.  Lieu  de  fabri- 
cation ou  de  dépôt  pour  les 
armes,  etc.  Armameniar/um, 
ïi,  n.  Cic  Liv.  (ex.  :  arma- 
mentarium  et  navalia  [•  chan- 
tiers de  construction  »].  Liv. 
Atheniensibus  armamentariam 
facëre.  Cic.  ex  armamentariit 
publias  arma  populo  Romano 
dare.  Cic';.  ||  Au  fig.  Voy.  at- 
tirail. 

arsenic,  s.  m.  Nom  d'un  mé- 
talloïde et  (vulg.)  nom  de  l'a- 
cide arsénioux.  Le  latin  arr/ie- 
nicum,  i  (gr.  àppevtxôv),  n.  Plin. 
désigne  un  sullure  jaune  d'ar- 
senic, qu'on  nomme  anssi  or- 
piment, aaripigmentum,  i,  a. 
Plin. 

art,  s.  m.  Moyen  par  lequel  oo 
réussit  à  faire  qqch.  Ars,  af- 
tis,  f.  Cic.  Sali.  etc.  (très  fréq. 
emploj'é)  ;  artiûcium,  ïi,  n. 
Cops.  Cic.  (ex.  :  artiflcium  pro- 
prium  pala'slrx.  Cic.  non  era- 
ditas  artificio  simalationis. 
Cic  non  virtute  neque  in  acie 
vicisse  Romanos,  sed  artificio 
quodam  et  scientiâ  oppagna- 
tionis.  Cses.)  ;  scientiâ,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  scientiâ  atqae 
usus  militum.  Cic).  Qui  a,  qui 
possède  l'art  de,  sciens,  en- 
Us,  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  sciens 
belli.  Sali,  citharsc.  Hor.  scien- 
tlssimi  veterum,  scientissimus 
rei  pablicœ  gerend:e.  Cic.  qais 
hoc  homina  scientior  anquam 
aat  fait  aat  esse  debait?  Cic); 
peritus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.  :  peritus  reram.  Cic  voy, 
madile);  non  rudis,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  habile).  Passés  maî- 
tres dans  l'art  de  manier  lea 
esprits,  fractandi  animos  arti- 
fices. Liv.  (IV,  35,  10).  Possé- 
dant l'art  de  persuader,  arïi- 
fex  suadendi.  Quint.  (II,  15, 
18).  C'est  dans  la  sagesse  que 
io  trouve  l'art  de  rechercher  et 
do  trouver  le  plaisir,  snpientia 
tanqaam  arli^ex  conquirendai 
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et  comparandse  volaptaiii.  Cic. 
(de  Fm.,  I,  '■2).  Savoir,  con- 
naître l'art  de,  scire  qaa  ra- 
tione,  Ole.  (avec  la  Subj.).  Cic. 

Voy.  SlOYEN,    TALENT,  INDUSTRIE). 

1  Manière  de  faire  qfjch.  selon 
les  règles.  Ars,  artis,  f.  Cic. 
etc.    (ex.   :    quod    ministerium 
taerat  ars   haben   capta.  Lh: 
ad  artcin  et  ad  pfseci'pta  ra-u- 
câre   alitjaid.   Cic.  ex  arte  di- 
cëre,   scribëre,   etc.  Cic.  artes,' 
qax  tradantar  ['  les  règles  do 
f'art,  qu'on  enseigne  '1.  Quint. 
[X    1,  15].  opas  est  vcl  arte  vel 
diligentiâ.  Cic);    artiûcium, 
II,  a.  Cic.  etc.  (ex.  :  ns  arti.^- 
cii  [■  habileté  que  donne  l'art-]. 
Cic.    art.    gabernatoris.    Cœs. 
artiâciam    callidam    [•    ingé- 
nieux    •].     Cic.     simulacram 
Dianx    singalari  opère    arfi/î- 
cioqae  perfectum.  tic.];  scien- 
tia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  .  scien- 
tia   dialecticoram.    Cic.     eeris 
fandendi.    Plin.)  ;    doctrina. 
se,  f.  Cic.  etc.    (ex.  :    nonnaUi 
litteris  ac  stadiis  doctrinse  de- 
diti.    Cic.    omnibus    doctrinis 
fUiam   eradlre.    ^ep.)  ;   disci- 
pliDa,  œ,    f.  Cornif.   Cic.  etc. 
(ex.  :  Corinthas  disciplinis  era- 
dita.  Corni(.    disciplinée  Grœ- 
C3e,  nostrx.    Qaint.    disciplina 
bellica.   Cic.   habëre  qaasdam 
etiam    domeslicas   disciplinas. 
Cic.).  Plein  d'art,  artifejc,(icis, 
adj.  et  subst.  Cic.  arti^iosas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Qui  cultive  un 
art,    orfîfe-v,     ficis,     m.    Cic. 
Maître  dans  l'art,  artifex,  ficii-, 
m.  Cic.  Fait  avec  art,  artificio- 
sa».  a,  am,  adj.  Cic.  Avec  art, 
affabre,  adv.  Cic.  (cf.  affabre 
(actas.   Cic.   [in  Verr.,  I,  U]); 
composite, ii-iv.  Cic.  (ex.:  com- 
posite   et    apte    dicëre.    Cic); 
scité,  adv.  Cic.  Liv.  (ex.  :  sci- 
te  loqai.  Liv.  capella  sciie  fac- 
to. Cic).  Sans  art,  qui  est  sans 
art,    incompositus,   a,  uzo, 
adj.  Liv.   Qaint.  (ex.  :   versas. 
Liv.     oratio.      Quint,      rudis 
[•  fruste  "]  in  plerisque  et  in- 
compositus.    Quint,     cf.     non 
sant    composita     verba     mea 
[.  mes  parolas  sont  sans  art  •]. 
Sali);    incomptus,  a,   um, 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  oratio.  Cic. 
Liv.)  ;   inconditus,    a,    um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  inconditam  di- 
cendi    genus.    Cic.    incondita 
dicendi    consaetado.    Cic.    in- 
'  condita    verba.    Cic.    alicajus 
inconditi  dissipata  aliqua  sen- 
tentia.    Cic);    indoctus.    a, 
um,   adj.    Plaat.    Hor.    Val.- 
Max.    Qaint.     (ex.    :    manas. 
Qaint.    brevitas.    Qaint.);    ru- 
dis,   e,    adj.    Cic    etc.    (ex.  : 
(orma  quasdam  ingenii  admo- 
dam   impolita  et  plane    radis. 
Cic.    vox  incondita  ac  rudis. 
Tac).  Sans  art  (adv.),  incom- 
posité,  adv.  Quint,   (ex.  :   di- 
cëre. Qaint.);  inconditè,  adv. 
Cic    (ex.    :    inconditè    versus 
Grsecos  dicëre.  Cic.  historiam 
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scripsere     Sallasiias     straclë, 
Pictor  inconditè.  Fronto.);  in- 
culte, adv.  Cic.  (ex.  :  inculte 
horridcqae  dicëre.  Cic  non  in- 
culte dicëre.   Cic.)  ;   indocté, 
adv.  Plaat.  Cic.  Gell.  (pou  em- 
ployé). Il   (Par  ext.)  Chacun  des 
genres  dans   lesquels    l'homme 
produit   des   œuvres  selon  cer- 
taines règles.  Ars,   artis,   f. 
Cic    etc.    (ex.   :   artes    optima' 
[(.  les    arts    libéraux  ")].    Cic. 
.Vep.stadia  [•  les  occupations--]. 
atqae    artes.    Cic.   ars    guber- 
nandi.  Cic.  ars  medendi.  Plin. 
disserendi    [•    de   la    dialecti- 
que •].  Ctc.  ars  mujiica,  gram- 
matica  [•  art  musical  »,  -  art  du 
-rammairien  •].  Plin.);  disci- 
plina, se,    C.    Cic.    etc.    (ex.  : 
JiscipUnse  libérales    [•   les  arts 
libéraux  ■]  comprenant  la  poé- 
sie, l'éloquonce  et  la  jurispru- 
dence]. Vell.  disciplina  bellica. 
Cic.    militaris    [•   l'art    de    la 
guerre,  l'art  militaire  »].  Nep. 
navalis  [-  l'art   de  la    naviga- 
tion, l'art  naval  -1.  Cic).  L'art 
militaire,   rei    militaris  scien- 
tia.  Cic.   Art  dramatique,  scœ- 
ia,  se,  f.  Liv.    \\   Ensemble  des 
régies  propres  à  un    art.   Ars, 
artis,  f.    Cornif.  Gramm.   (cf. 
en  gr.  tI/v/j).  1    Art    (opposé  à 
a  nature).  Ars,  artis,  f.  Cic. 
itc.    (ex.    :    Zeno  censet    artis 
propriam  esse  creâre  et  gignë- 
re.  Cic);  opus,  eris,  n.   Cœs. 
Oie.  Sali.  (ex.   :   mons    naturâ 
velut  opère  prœceps.  Sali,  lo- 
cus    egregiê    naturâ    et    opère 
m,anitas.  Cses.  oppidum  magis 
opère  quam,   naturâ  manifum. 
Sali,  nikil  est  opère  aat  mana 
factum,,   quod    non   aliquahdo 
consumât  vetustas.  Cic]  ;  pa- 
Isestra,   se,  f.   Cic.  (ex.  :  na-_ 
meras    [•  le    rythmo  -]    quasi 
qaandam  palœstram  et  extre- 
ma  lineanienta  orationi  atta- 
lit.  Cic  habuit  vires   agrestes 
ille    qaidem     atqae    horridas. 
sine  nitore  ac  pala^stra.  Cic). 
Fait  avec  art  (opp.  à  naturel), 
arti^iûsus,    a,   um,   adj.  Cic 
.\vec    art    {opp.    à    naturelle- 
ment),  artificiosê,  adv.  Cic.    \\ 
Expression    par   les   œuvres  de 
l'homme  de  l'idée  qu'il  se  fait 
du  beau.  Ars,  artis,  f.  Cic  Qui 
a  rapport  à  l'art,  [res]  ad  artem 
pertinens.    Cic.    OEuvre    d'art, 
ar(is  opus.  Cic.  opus  arte  fac- 
tum ou  perfectum,  Cic   artifi- 
ciam,   ïi,  n.    Cic.    Les    œuvres 
d'art  grecques,   Graecaram  ar- 
tium  opéra.    Cic.   Les   maîtres 
de  l'art,  artifices,    am,   m.  pi. 
Cic. 
artère,  s.  f.  Vaisseau  contenant 
le  sang  qui  part  du  cœur.  Ar- 
teria,  se,   f.    Cic.   Vena,  se,   f. 
Cels.    Quint,    ^les    anciens    ne 
faisaient     pas     la     distinction 
entre  les  artères  et  les  veines'i. 
Dilatation  d'une  artère,  aneu- 
rysma,  matis,  n.  Veg.  Incisiou 
faite   à.  une  artère,   arterioto- 
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mia,  se,  f.  Ca-/.-/lar.  Th.- 
Prisc 

artériotomie,  s.  f.  Incision 
faite  a  une  artère.  Voy.  ar- 
tère. 

arthrite,  s.  f.  Inflaramatioa 
dos  articulations.  Arthritis, 
idis  (àpOpîTi;),  f.  Csel.-Aar.  Ar- 
ticularis  morbas.  Plin.  Saet. 

arthritique,  adj.  Relatif  aux 
articulations,  Articalaris,  e, 
adj.  Plin.  .^uet.  Arthriticas,  a, 
um,  adj.  Cœl.-Aur.  (|  (Subst.) 
Sujet  aux  rhumatismes.  Ar- 
thriticas homo.  Cic.  (ep.,  IX, 
53  fin.).  Au  plur.  arthritici, 
oram,  m.  pi.  Csel.-Aur. 

artichaut,  s.  m.  Nom  d'une 
plante  comestible.  Cardans,  i, 
m.  Plin.  Cinara,  se,  f.  Col.  (gr. 
xivipa  ou  x'jvâpa).  Plant  d'ar- 
tichauts, cardue^am,  i,  n.  Pall. 
Fond  d'artichaut,  ascalia,  se, 
Ace.  an  fgr.  àffxaXîa),  f.  Plin. 
(XXI,  97); 

article,  s.  m.  Partie  du  corps 
mobile  sur  une  autre  à  laquelle 
elle  est  jointe.  Articulas,  i,  m. 
Cic.  etc.  Il    (Par  ext.)  Jointure. 

(Voy.     ARTICULATION,    JOINTURE). 

T  Chacune  des  dispositions  dont 
l'ensemble  forme  un  traité,  un 
statut,  etc.  Articulus,  i,  va.  Jet. 
Clausala,  se,  f.  Jet,  Voy.  clau- 
se. Article  par  article,  artica- 
latim,  adv.  Cic.  ||  Chacun  des 
éléments  d'un  compte,  .^ra, 
a.  pi.  Lucil.  Cic.  [r.  (cf.  confi- 
cienda  sunt  sera.  Son.  [ép.,  26, 
8,  d'après  Madvig.,  Advers., 
t.  II,  p.  h7i]);  nomen,  inis.  n. 
Cic.  (ex.  :  ano  nom,ine  [-  pour 
uu  seul  article  ■■].  Cjc.  1  iPar 
ext.)  Chaque  sorte  de  marchan- 
dises qu'un  négociant  mot  en 
vente.  Species,  ei,  f.  Jet.  (cf. 
species  argenti.  Jet.  vestis  [«ar- 
ticle de  toilette  ■].  Jet.).  \\ 
Chacune  des  parties  d'un  ou- 
vr.ige  écrit.  Capat,  itis,  n.  Cic. 
Pars,  partis,  f.  Cic.  Locas,  i, 
m.  Cic  ^  Partie  de  la  durée 
qui  correspond  à  un  événement. 
.articulas,  i,  m.  Plaat.  Cic. 
Plin.  A  l'article  de  la  mort,  in 
e.vtremo  spiritu.  Cic.  Voy.  ago- 
nie. T  Particule  qui  détermine 
le  substantif.  Articalus,  i,  m. 
Quint.  (I,  I>,  19).  Qui  a  la_  va- 
leur de  l'article,  articalaris,  e, 
adj.  Prise.  Gramm. 
articulaire,  adj.  Relatif  aux 
articulations  du  corps.  Artica- 
laris, e,  adj.  Plin.  Douleurs 
articulaires,  morbas  articala- 
ris. Plin.  articaloram  morbi. 
Plin.  dolor  artuum.  Cic.  arti- 
caloram dolores.  Cic 
articulation  (lat.  articulatio 
[appl.  aux  plantes].  Plin.),  s. f. 
Jointure  naturelle  entre  deux 
parties  du  corps.  Articulus, 
i,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  articalo- 
ram dolores.  Cic.  articulas  qao 
jungitur  capiti  cervix.  Liv. 
nodi  corporam  qui  vocantur 
articali.  Plin.  crara  sine  arti- 
calis    habëre.   Cses.   articalum 
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extorgnire  [•  deboitar  •].  Sen. 
articalos  reponère.  Cet$.\;  BT- 
ticttlamentum,  i,  n.  Sc^i^ 
(mol  rar.>);  artus,  ÙS,  m.  Ci  -, 
etc.  (ex.  :  dolor  artaam.  Cic. 
digitorwrn  contractio  facUis- 
gue  porrectio  propter  molles 
commisswas  artusqiie  laborat. 
Cic.  ;  commissura,  se,  (■  Cic. 
(ei.  :  ossiam,  diQitoram.  Cic.); 
nodus,  J,  m.  Plin.  (voy.  ci- 
ddssus  articulas)  ;  vertebra, 
SB,  f.  Cels.  Sen.  (toute  articu- 
lation du  corpsl.  Plein  d'arti- 
culaiionâ,  artii'alosiis,  a,  am, 
adj.  Plin.  (XXIV,  150).  Qui 
concerne  les  articulations,  ar- 
ticalaris.  e,  adj.  Plin.  Maladie 
des  articulations.  Voy.  articu- 
UAiRE.  Articulation  de  l'avant- 
bras.  cabitas,  i,  m.  Plaat.  Cels. 
—  de  la  hanche,  coxa,  se.  f. 
Cels.  —  du  milieu  du  doigt, 
condyltis,  i,  m.  Mart.-Cap.  || 
'Par  anal.)  Articulation  des 
pièces  d'un  automate^,  catena- 
tio,  onis,  f.  Petr.  (3i,  9).  — 
d'une  machine,  verticala,  se,  f. 
VUr.  (X,  8,  1).  1  Action  de 
donner  une  forme  distincte  aux 
<ons  de  la  voix  à  l'aide  de< 
mouvements  de  la  langue.  Ev- 
planata  vocam  impressio.  Cic. 
Voy.  ARTICULER.  1  Actiou  d'é- 
noncer un  à  un  les  éléments 
d'une  accusation.  Enumeratio, 
onis,  f.  Cic. 

artictiler  (cf.  lat.  articalare 
vocet.  Lucr.  [IV,  51(9).  Gramm. 
Fccl.),  V.  tr.  Réunir  des  parties 
du  corps  par  des  jointures  qui 
leur  laissant  un  certain  jeu. 
Les  côtes  s'articulent  avec  le 
sternum,  costx  committnntnr 
cam  osse  pectoris.  Cels.  Arti- 
culé, articulis  distinctas.  Plin. 
vertebratas,  a,  am,  adj.  Plin. 
(cf.  ossa  vertebrata.  Plin.)  ar- 
ticalatas,  a,  am,  adj.  Aag.  (cf. 
articalata  dei  forma.  Aug.).  ^ 
Donner  aux  sons  de  la  voix  une 
forme  distincte  grâce  aux  mou- 
vements de  la  langue.  Faculté 
d'articuler  les  sons,  explanata 
vocam  impressio.  Cic.  Parole 
articulée,  vox  explanahilis. 
Sen.  (cf.  de  ira,  I,  3,  5),  vox 
articalata.  Gramm.  Un  son 
articulé,  «onas  vocis  distinc- 
tat  et  pressas.  Cic.  vox  signi- 
ficabilit.  V'arr.  (de  ling.  Lat., 
VI,  52).  Il  (Par  ext.)  Pronon- 
cer en  marquant  distinctement 
chaque  syllabe.  Appellâre. 
tr.  Cic.  (cf.  app.  litteras.  Cic.); 
exprimëre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
littéral  patidias  [•  avec  trop 
d'affectation  •].  Cic);  dicère. 
tr.  Cic.  (ex.  :  cam  rlio  dicère 
neqairet.  Cic.  at  ejas  artis 
rai  studeret  primam  litteram 
dicère  non  posset.  Cic.]; 
enuntiàre,  tr.  Quint,  (ex. 
littéral.  Qaint.);  pTOnun- 
tiàre,  tr.  Gell.  (voy.  pro.non- 
cer).  1  Enoncer  par  articles. 
Voy.  ÉNONCER.  Articule  les  griefs 
que  tu  avais  commencé  d'énu- 
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mérer,   ede    illa  ijua*  ccrperas. 
Cic. 
artifice,    s.    m.    Art,   habileté 
(arch.'i.     ArtiGciuw,     ïi,    n. 

Cic.      (Voy.      ART,       UABILETÉ  .     ^ 

Art,  métier  (aroh.).  Voy.  ces 
mots.  1  .4rt  employé  à  p.-ir.-r 
on  à  déguisor  la  nature.  Arti- 
ûciutn,  ïi,  n.  cic.  etc.  (ex.  : 
calliduni  [•  ingénieux  •]  arfi- 
(iciam.  Cic).  S.tus  artifice,  sim- 
pliciter.  adv.  Cic.  (cf.  s.  loqai. 
Cic.  exponére  simpliciter  sine 
alla  e.vornatione.  Cic).  1  Art 
employé  à  déguiser  la  vérité. 
ArtiScium,  îi,  n.  Cic.  (ex.  : 
id  quod  contra  me  locutus  es, 
artificio  qaodam  es  consecutas. 
Cic);  ars.  artis,  f.  Ter.  Sali. 
Liv.  (cf.,  .\.\I,  3J..  I).  1  Ce  qui 
sert  à  tromper.  ArtiScium. 
ïi.  a.  Cic.  etc.  (t'réq.  employé  •: 
artificio  quoJam  vicisse  Ho- 
manos.  Cses.  qaorum  artificiis 
elfectam  est  at  respablica  in 
hune  statam  perveniret.  Cic^, 
ars,  artis,  i.  Sali.  Saet.  (ex.': 
snmmis  artibas  [  •  avec  un  ar- 
tifice consommé  »].  Saet.)\  as- 
tus,  lis,  m.  Liv.  etc.  (usité 
seul,  à  l'abl.,  ex.  :  asta  magis 
acdolo.  Suet.  perplexum  Pa- 
nico  astu  responsam.  Liv.  ma- 
jor osa  armoram  et  asta  stoli- 
das    vires     minoris    superavit. 

Liv.);  astutia,  se,  f.  (voy.  ruse, 

FOURBERIE,      ASTUCe);      aCUItieil, 

minis  (au  plur.  :  ■  subtilités, 
finasseries,  roueries  •),  n.  Cic. 
(ex.  :  argatise  et  acamen  ejas. 
Cic.  au  plur.  se  compangëre 
sais  acaminibas  [•  se  prendre 
à  ses  propres  artifices  •].  Ctc); 
dolus,  i,  m.  Cic.  (ex.  :  fraus. 
ac  dolas.  Cic.  dolus  atqae  fal- 
lacise.  Cic.  per  dolam  et  insi- 
dias.  Cass.  magis  virtute  qaam 
dolo  contendêre.  Cœs.};  falla- 
cia,  se.  f.  Ter.  etc.  (ex.  .[alla- 
ciam  facëre  [•  user  d'artifice-]. 
Ter.  per  fallaciam  [«  à  l'aide 
d'artifices  -].  Ter.  Suet.  sine 
faco  acfallaciis.  Cic);  machi- 
natio,  onis,  f.  Cic  Jet. 
(.  moyen  frauduleux  -);  insi- 
diae,  arum,  f.  pi.  Cic  etc. 
(voy.  pièce,  tromperie).  Où  il 
y  a  de  l'artifice,  i/e<era<orii!s, 
a,  am,  adj.  Cic.  (in  Verr.,  Il, 
1,  lAl).  Entourer  qqn  d'arti- 
fices, circumscrjtére  aliguem. 
Cic.  Plin. 
artificiel,  elle  (lat.  artificialis 
[trad.  du  grec  ËvTe-/voç].  Quint.), 
adj.  Fait  avec  art  (arch.).  Ar- 
tis plenas.  Cic.  Voy.  art.  ^ 
Qui  contrefait  la  nature  au 
moyen  de  l'art.  Artiflciosus, 
a,  um,  adj.  Cornif.  Cic.  (ex.  : 
res  arti^osse  [opp.  à  na^urd 
comparatœ.  Cornif.  etc.).  Etre 
artificiel,  artis  esse,  nonnata- 
rse.  Plin.  ^  Qui  substitue  l'art 
à  la  nature.  ArtiSciosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  sunt 
daœ  mémorise:  ana  nataralis, 
altéra  artipciosa.  Cornif.  ea 
gênera  divinandi  non  natura- 
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lia  sed  artificiosa  dicantar, 
Cic);  facticius,  a.  um,  adi. 
Plm.  (ex.  :  color.  Plin.  lada- 
num  [sorte  de  gomme  1  facticium 
fopp.  à  terrenam].  Plin.);  Se- 
ticius,  a,  um,  adj.  Plin.  (XIV 
PS;  100;  .W,  iU;  .\XXV1I,  199)! 
Colline  artificielle,  tamulus.  i, 
m.  Cic.  Liv,  Etang  —,  g'ta- 
gnum,  i,  n.  Hor.  Ov.  Tac 
Grotte  —,  specas,  ùs,  m.  Vira 
Géorg.,  III,  376).  Sen.  (ad 
Helv.,  9,  3).  Tac  (Ann.,  XII. 
57).  • 

artificiellement,  adv.  Avec 
art  (ui-ch.).  .^rfi^iciosê,  adv. 
Cornif  Cic.  1  Par  artifice,  .ir- 
tificio.  Cic.  Relever  artificiolle- 
ment  l'éclat  de  qqch.,  aliqaid 
fiicàre.  Cic.  Jardin  dessine  —, 
lopiarium,  ii,  n.  Plin. 

artificieusement.  adv.  D'uno 
manière  artificieuse.  Astutë, 
adv.  Ter.  Cic.  Callidê,  adv. 
Plaut.  Cic.  (cf.  callide  vitia  saa 
occaltare.  Sali.).  Dolosê,  adv. 
Plaut.  Cic.  (de  Off.,  III,  61). 
Sabdolê, 3.<iv.  Plaat.  Cic  (Brut., 
35'.  Sali.  (Jug.,  103,  I).  Ver- 
satê,  adv.  Cic.  (Brut.,  35,  etc.). 

artificieux,  euse,  adj.  Qui 
montre  do  l'art  (arch.).  Arti- 
Sciosus,a,  um,  adj.  Cic  (ex.  : 
rketores  ii,  qui  elegantissimi 
atque  artipciosissimi  patati 
tant.  Cic.  ipsias  mandi  natara 
non  artiÇiciosa  solum,  sed  pla- 
ne artifex.  Cic).  ^  Qui  chorclie 
à  tromper.  Callidus,  a,  um, 
adj.  Cic  etc.  (en  pari,  de  pers. 
homo  callidus  et  ad  fraudem 
acatas.  Nep.  homo  callidas 
ac  veterator,  homo  versatus  et 
callidas  ou  callidus  et  versu- 
ias.  Cic  en  pari,  de  chos.  : 
calUdi  doli.  Plaat.  consilium. 
Cic.  c  facandia.  Sali.  fr.  nimis 
callida  jaris  interpretatio.  Cic. 
malitia  inimici.  Liv.);  dolo- 
SUS,  a,  um,  adj.  Plaat.  Cic. 
Hor.  (ex.  :  conservas.  Plaut. 
malier.  Hor.  consilia.  Cic); 
subdolus,  a,  um,  adj.  Plaat. 
Cœs.  Sali.  (ex.  :  animas  sub- 
dolus. Sali,  subdolus  ac  versa- 
tas  animal.  Vell.  subdola  ora- 
tio.  Cœs.);  duplex,  plicis, 
adj.  Hor.  Ov.  (surt.  poét.); 
multiplex,  plicis,  adj.  Cic 
(ex.  :  occulta;  hominam  volun- 
tates  mulliplicesqae  naturœ. 
etc.  [op.  ad  Lirut.,  I,  1,  I].mui- 
tiplex  animas.  Cic  multiplex 
ingeniam  et  tortuosam  [•  ar- 
tificieux et  retors  ■].  Cic); 
versutus,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Cic.  etc.  (ex.  :  servus.  Plaut: 
liomo.  Cic.  hoc  si  versutius  vi- 
dcbitar.  Cic).  D'une  façon 
artificieuse.  Voy.  artificieuse- 
ment. 

artimon  (lat.  artemo,  •■  voile 
de  perroquet  •),  s.  m.  Voile  on 
l'orme  de  trapèze  suspendue 
au-dessus  de  la  poupe,  kpidro- 
muf.  i(gr.  Èm'5po(j.o;),  m. 

artisan,  s.  m.  Artiste  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  ^  Celui  qui  exerct 
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un  art  manuel.  Artifex,ûcis, 
m.  et  f.  Liv.  (artisan  d'œuvres 
rolevéos,  vov-  autiste);  faber, 
bri,  m.  t'ia'ut.  Cic.  Uor.  ^celui 
qui  lr;ivaille  lo  bois,  la  piarro, 
les  métaux  et.  en  gén.,  touta 
matière  dun;);  opifex,  Scis, 
m.  Cic.  Liv.  (ex.  :  institores 
opiÇicesque.  Liv.  opifices  atque 
servitia.  Sali.  etc.).  Au  fii;. 
Artifex,ficis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
artifices  dicendi  [-  artisans  do 
la  parole -1.  Cic);  opi/ex,lîCis, 
m.  Cic.  (ex.  :  opifex  verbo- 
rum.  Cic.  stilas  est  dicendi 
opifex.  Cic.)  ;  machinator, 
oris,  m.  Cic.  (ex.  :  sceleram 
machinator.  Cic.).  D'artisan, 
fabrJlis,  e,  adj.  Cic.  Sen.  (ex.: 
(abrile  erratam.  Cic.  jacet 
opéra  (abrilis.  Sen.). 
artison,  s.  m.  Insecte  qui  rongs 
le  bois  et  les  étoffes.  V'ermicu- 
las,  i,  m.  Plin. 

1.  artiste,  s.  m.  et  f.  Celui  qui 
pratique  un  art  (arch.).  Arti- 
fex,  ficis,  m.  Cic.  etc.  1  Celui 
qui  pratiqua  les  beaux-arts. 
Artifex,  /icis,  m.  Cic.  Lii,:  Un 
artiste  peintre,  pingendi  arti- 
(ex.  Qaint.  Les  artistes  drama- 
tiques, artifices  scxnici.  Cic. 
(p.  Arch.,  1Û|.  Sen.  (op.,  11,  7). 
Saet.  Gell. 
S.  artiste,  adj.  Qui  montre  de 
l'art  (arch.).  Artifex,  /xcis.  m. 
et  f.  Cic.  (cf.  artifex,  at  ita 
dicam,  stilas.  Cic.  [Brut.,  96]  1. 
Artificiosus,  a.  um,  adj.  Lie. 
.-Ir<is  planas.  Cic.  1  Doué  pour 
les  arts.  Ad  artes  natas  ou  com- 
positas. 

artistement,   adv.   Avec  art. 
.Artificiosé,     adv.    Cic.    Fabrè, 
adv.     Plaat.     Mêla.     Affabre, 
adv.  Cic.    Mandé,  adv.  Plaat. 
Sen.  (superl.  Cato.  Col.).  Con- 
cinnè.   adv.   Plaat.    Cic.  (cf.  c. 
ornàri.  Plaat.  loqai.  Cic). 
artistique,   adj.    Qui   appar- 
tieut   à    l'art.   Ai'tilîciosas,    a, 
am.  adj.  Cic.   Ad    artem  per- 
tinens.  Cic. 
aruspice,  s.  m.  Prêtre  qui  ti- 
rait   des  présages   de  l'examen 
des  victimes.  Haraspex,  spicis, 
m.  Cic.  Sali.  etc. 
as,    s.    m.  Face   du  dé  à  jouer 
marquée  d'un  seul  point.  Vnio, 
onis,  m.  Isid.  Amener  les  deux 
as  (ou    les   quatre    as,  suivant 
qu'on  jouait  avec  deux  ou  qua- 
tre   dés),  canem  mittêre.  Saet. 
^     Monnaie    romaine     servant 
d'unité.  As,  assis,  m.  Cic.  Liv. 
etc. 
asaret,  s.  m.  Nom  d'une  plan- 
te.   Asaram,   i,  n.    Plin.    (XII, 
17).   Asaron,  i  (gr.   aaapov),  n. 
Plin.  (XXI,  30). 
asbeste,  s.    m.  Substance   mi- 
nérale   qui    ne   fond   qu'à  une 
chaleur     intense.    Asbestos,    i 
(affêeffTo;),  f.  Plin.  Solin.  Isid. 
ascaride,  s.  m.  Ver  intestinal. 
Ascarida,  se  (iaxapc;),  f.  Cœl.- 
Aar.  Isid. 
ascendance,  s.  f.  Li^ne  gé- 
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néalogique.  Ascendentes,  iam, 
m.  pi.  (collectif).  Jet.  ^  Mou- 
vement ascendant  d'un  astro. 
Ascensas.  as,  m.  Plin. 

1.  ascendant,  ante,  adj.  Qui 
va  on  montant.  Ascendens,  en- 
tis,  part.  Vitr.  1  Fig.  La  ligii" 
ascondante.  Voy.  ascendanck. 
Il  Subst.,  m.  pi.  Les  ascen- 
dants, ascendentes,  iam,  m. 
pi.  Jet. 

%  ascendant,  s.  m.  Point  où 
un  astre  pa>saat  de  l'hémis- 
phèro  boréal  dans  l'hémisphrro 
austral  coupe  le  plan  de  lor- 
liita  terrestre.  ^■Iscensas,  ûs,  m. 
Plin.  Il  (Astrol.)  Ascendance 
d'un  astre  par  rapport  à  la 
nativité  d'une  personne.  Nata- 
liciam  sidas.  Cic.  T  (Au  li:;.) 
Situation  où  l'on  domine. 
Priestantia,    se,     f.    Cic.    Voy. 

SUPERIORITE,  EXCELLENCE.     ||    lu- 

fluence  dominante.  Aactoritas, 
âtis,  f.  Cic.  Voy.  influence, 
CRÉDIT,  AUTORITÉ.  Prendre  de 
l'ascendant     sur     qqn.      Voy. 

EMPIRE. 

ascension,  s.  f.  Miracle  par 
lequel  Jesus-Christ  est  monté 
au  ciel.  Ascensio,  onis,  f. 
Eccl.  Il  Fête  anniversaire  de 
ce  miracle.  ^-Iscensio,  onis, 
f.  Eccl.  1  .\ction  d'aller  en 
haut.  Ascensio,  onis,  f.  Plaat. 
Vitr.  Ascensas,  ûs,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  ascensas  in  Capito- 
liam.  Cic.  in  cœlum.  Eccl.  t'.ali- 
qaem  ascensu  prohibëre.  Cies. 
aliqaem  a  templi  ascensa  re- 
pellêre.  Cic.  alicai  aditam 
ascensamqae  difficilem  prsebë- 
re.  Liv.).  Faire  l'asoension 
d'une  montagne,  in  jagam 
montis  ascendëre.  Cart.  in 
verticeTn     montis     ascendëre. 

Liv      Voy.    MONTÉE,  MONTER. 

ascensionnel,  elle,  adj.  Re- 
latif à  l'ascension.  Etre  empor- 
té par  un  mouvement  ascen- 
sionnel, sarsam  commeâre. 
Cic. 

ascète,  s.  m.  et  f.  Celui  ou 
celle  qui  se  retirait  dans  la  so- 
litude pour  se  consacrer  à  la 
pénitence.  On  ne  trouve  eu 
latin  que  la  f.  plur.  ascetriee, 
aram,  f.  Julian.  (qui  désigne 
les  ascètes  femmes).  Le  mot 
asceta,  a?,  m.  du  ^vqc  à(j'/.i^TY]ç 
appartient  au  bas-latin.  Lieu 
où  se  réunissent  les  ascètes, 
asceteria,  oram.  (à{jxr,-nipia),  u. 
pi.  Cod.  Jast. 

asciens,  m.  pi.  Habitants  do 
la  région  équatorialo,  qui,  à 
midi,  ne  semblent  pas  avoir 
d'ombre.  Ascii,  oram,  m.  pi. 
(gr.  aaxioi).  Plin.  (II.  185  où  le 
mot  est  adjectif:  ascia  loca). 

ascite,  s.  f.  Hydropisie  de 
l'abdomen.  Ascites,  3e{s,F.  icx;- 
TT){),   m.  Cœl.-Aar.  Plin.   Val. 

1.  asclépiade,     s.     f.    Voy. 

ASCLEPIAS. 

2.  asclépiade,  adj.  Apparte- 
nant au  mètre  employé  par  le 
poète  Asclépiade.  Asclepiadeas 
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ou  Asclepiadicas,  a,  um,  adj. 
Diom.  Mar.  Victorin.  Lo  mètre 
— ,  m,etram  Asclepiadeam  ou 
Asclepiadicam.  Ùiom.  Mar. 
Victorin.  Subst.  Quelques 
asclépiadi^s,  Asclepiadei  qui- 
dam. .Sirf. 

asclepias,  s  m.  Plante.  Ascle- 
pias,  adifi  (àcvù.r^r.tài),  f.  Plin. 
(XXVll,  8  ■). 

asiarque,  s  m.  Celui  qui  pré- 
sidait aux  jeux  dans  les  villes 
grecques  d'Asie.  Asiarcha,  se 
['.Vdiap/ï);),  m.  Cod.  Theod. 
Inscr. 

asiatique,  adj.  Originaire 
d'Asie,  qui  appartient,  qui  est 
relatif  à  l'Asie.  Asiaticus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  Asiatici 
oratores.  Cic.  [Brut.,  51]. 
Asiaticam  orationis  gênas  ou 
Asiatica  dictio  [•  éloquence 
asiatique  »].  Cic.  [Brut.,  325]. 
more  Asiatico.  Cic);  Asia- 
nus,  a,  uza,  adj.  Cic.  Jastin. 
(signifie  surtout  :  -  qui  appar- 
tient à  la,  province  d'Asie  »). 

1  asile,  s.  m.  Lieu  considéré 
comme  inviolable, où  lescrimi- 
nels  trouvaient  un  refuge  ^d'oii 
refuge  et  lieu  de  refuge.  Asy- 
llim,  i,  iatf-Xov),  n.  Cic.  Liv. 
Tac.  etc.  (ex.:  laças  asyli.  Tac. 
vetastam  asyli  j'as.  Tac.  uhi 
et  in  fano  lacoqae  eà  religione 
eo  Jare  sancto.  qao  sant  teni- 
pla,  qaœ  asyla  Grœci  appellant. 
Liv.  asylam  aperire.  Liv.  in 
illad  asylam  confagért.  Cic.}; 
deversorium,  îi,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  flagitioram  omniam.Cic. 
voy.  repaire);  deverticulum, 
i,  n.  Plaat.  (capt.,  523).  tic. 
(part.  orat.  136:  Rose.  com. 
51).  Qaint.  (XII,  3,  11;  voy. 
REFUGE,  repaire);  Tecoptacu- 

lum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  r. 
militam  Catilinœ.  Cic.  arato- 
ram.  Cic.  claroram  viroram 
receptacalam.  Plin.  j.  recepta- 
calam,  esse  classibas  nostris. 
Cic.  r.  fagientibas.  Liv.  rcep- 
tacalo  esse  hostibas.  Liv.)  , 
refugium,  ïi,  n.  Cic.  (ex.:  re- 
fagiam  populorum  erat  $ena- 
tus.  Cic.  silvœ  dedere  refa- 
giam.  Liv.);  perfugium,  ïi,  n. 
Cic  (ex.:  perfagiam  prsebëre 
['  offrir  un  asile  -].  Cic).  Cher- 
cher un  asile  auprès  de  qqn, 
ad  aliqaem  confagëre.  Cic. 
perfagére.  Liv.  refagére.  Liv. 
ad  aliqaem  se  recipëre.  Plaat. 
Cic  Chercher  un  asile  dans  la 
ville,  ad  arhem  refagëre.  Liv. 
Ces  occupations  sont  dans  le 
malheur  un  asile  et  nue  con- 
solation, hœc  stadia  adversis 
rebas  perfagiam  ne  solaciam 
sant.  Cic.  On  nous  ménage  un 
asile  où...,  aliqais  sappeditat 
nobis  abi  (Subj.)...  Cic.  Voy. 
REFUGE.  1  (Au  fig.)  Lieu  où  l'on 
est  en  sûreté.  Arx,  arcis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  cis  Iberam  cas- 
tra Homana  esse,  arccm  tatam 
perfagiarnqae  novas  volenti- 
bas  rss.   Liv.   in  arcem  tutam 
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pervenire  [-  trouvop  un  asile 
sûr  •].  Liv.];  ara,  se,  (.  Cic. 
etc.  (eï.:  ara  tribunatùs.  Cic. 
legum,  Cic.  liic  portas,  hiec 
ar.r,  luec  ara  socioruni.  Cic.)  ; 
receptaculum,  i,  a.  Cic. 
Caes.  (eï.:  rccfptaculam  (agie. 
Liv.);  castellum,  i,  n.  tic. 
(voy.  RETRAITE  [sùpo]).  \\^  (Par 
ext.)  Toit,  demeura  qui  sort 
d'abri,  rectum,  i,  n.  (voy. 
abri);  domicilium,  îi,  a.  Cic. 
(ex.:  domicilium  superbiœ.  Cic. 
imperii  et  glorUe.  Cic).  Doimor 
asile  à  qqn,  recipêre  aliqaem 
teeto.  Cayi.  recipêre  aliquem 
tectis  ac  sedibus  suis.  Cic.  ali- 
qaem hospitio  recipêre.  Cées. 
N'avoir,  ne  trouver  aucun  asi- 
le, non  habêre  qtio  confiuiias. 
Cic.  obi  conquiescas.  Cic.  Sans 
asile,  sine  sede.  Cic.  sine  lare. 
Cnrt.  Qui  est  sans  asile,  cal 
nallas  est  consistendi  locas. 
Cic. 

2.  asile,  s.  m.  Sorte  de  tnon. 
Asilas,  i,  m.   l'ïrg.  Sen.  Plin. 

aeine,  adj.  f.  Qui  appartient  à 
l'âne.  Asininas,  a,  am,  adj. 
Varr. 

asinin,  ine,  adj.  Propre  aux 
ânes  (arch.).  Asininas,  a,  um, 
adj.  Varr. 

aspect,  s.  m.  Action  de  se 
présenter  aux  yei  x.  Aspectus, 
Ûs,  m.  Cic.  etc.  (vcy.  vue)  ; 
coDspectus.  ÙS,  m.  Cic.   Liv. 

Ex.:  primo  statim  conspecta. 
iv.  conspecta  sao  prœliam 
restitua.  Liv.  voy.  vue);  pros- 
pectus, ûs,  m.  Cic.  (ex.:  por- 
ticus  palcherrim,o  prospecta. 
Cic.);  visus,  ûs,  m.  Plin.  (voy. 
vue),  a  son  aspect,  je...,  qaem 
ubi  aspexi  (ou  conspexi)... 
Plaut.  Cic.  qaem  qaotiescam- 
oue   aspicio    (ou    conspicio)... 

Cic.   Voy.      RECARDER,      VOIR.      ^ 

Manière  dont  un  objet  se  pré- 
sente aux  yeux.  Aspectus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  ex.:  aspectus  Ce- 
thegi  [-  l'aspect  farouche  de 
Cethegus  -].  Cic.  aactionis  mi- 
rabilis aspectus.  Cic.  pomo- 
rum  jocundas  aspectus.  Cic. 
horridiore  sant  in  pugna  as- 
pectu.  Cses.);  conspectus,  ûs, 
m.  Cic.  (ex.:  conspectus  vester, 
iadices.  Cic.);  color,  oris, 
{'  apparence,  dehors  "),  m.  Cic. 
Hor.  ex.:  coior  civitatis.  Cic. 
vitie.  Hor.);  faciès,  ëi,  f.  Cic. 
Sali,  (ex.:  ceterum.  (acies  to- 
tius  negoti  varia,  incerta,  [cé- 
da atque  miserabilis.  Sali,  im- 
matata  (acies  urbls  erat.  .Sali. 
forma  ipsa  et  tanquam  faciès 
honesti.  Cic);  Bgura,  se, 
(c.  exiériêur  ••)  f.  Cic.  (ex.:  (iga- 
ra  mandi,  cseli.  Cic.  figura 
corporis  habilis.  Cic);  habi- 
tas, ûs,  (-  extérieur,  dehors  ■•), 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  habitas  haad 
indecoras.  Curt.  Iiabitus  atque 
vesdtus,  habitas  vestilasque, 
habitas  cultusque,  caltas  habi- 
tusque.  Cic.  Liv.  etc.  voy.  te- 
nus, MAINTIEV,  attitude);  Spe- 
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des,  ëi  (•  apparence,  air,  ex- 
térieur •),  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
prœbëre  specien%  horribiU-ni. 
Cais.  signifie  souv.  •  bol 
aspect  -,  ex.:  triumpho  ma.vi- 
mam  speciem  captiva  arma 
prœbuere.  Liv.  species  candor- 
qae  cseli.  Cic).  .Vspect  riant 
(dos  choses),  Isetitia,  se,  f. 
Coi.  Justin,  (ex.:  ioci.  Col. 
tranci.  Col,  pabuli.  Justin.)  ; 
bilaritas,  atis,  f.  Sen.  rh. 
Col.  Plin.  (ex.:  diei.  Col.  [IX, 
IS].  arboria.  Plin.  [XVII,  118J). 
.\specl  triste,  tristitia,  se,  f. 
Cic.  etc.  i(ex.  :  soli.  Plin. 
cœli.  Plin.  aspectus.  Plin.). 
Aspect  suporbe,  siiperbia,  a-, 
f.  Plaut.  Cic  Plin.  Tac. 
Aspect  vénérable,  veneratio, 
onis,  f.  Sen.  Tac.  (cf.  mu- 
nere  tao  tantan%  veneratio- 
nem  receperat,  ut...  Sen.  le- 
neratio  Augasti.  Tac).  Qui 
a  un  bel  aspect,  speciosus,  a, 
am,  adj.  Liv.  (cf.  speciosam 
adventam  suum  ingcntem  tur- 
bam  captivoram  prse  se  ayen- 
tes  fecerant.  Liv.).  Qui  a  dill'e- 
rents  aspects,  varias,  a,  um, 
adj.  Cic.  Sali.  etc.  ||  Aspect 
particulier  d'une  question. 
Visio,  onis.  f.  Jet.  Voy.  cas 
[particulier].  ^  Influence  do  la 
position  d'un  astre  sur  la  des- 
tinée humaine.  Conspectas, 
ÙS,  m.  Censor.  Agectio  cœli, 
astrorum.  Cic. 

asperge,  s.  f.  Plante  potagère. 
Asparagus,  i,  m.  Cato.  Varr. 
Col.  —  des  jardins,  asparagus 
hortalanus.  Ed.  Diocl.  —  sau- 
vage, asparagtis  agrestis.  Ed. 
Diocl.  acanthillis,  idis,  f.  Apul. 
(herb.  8h^.  corrada,se,  f.  Cato. 
Varr.  Plin. 

asperger,  v.  tr.  Mouiller  on 
répandant  quelques  gouttes. 
Aspergëre,  tr.  Cic.  Conspergë- 
re,  tr.  Cic  —  tout  autour,  cir- 
cumspergëre,  tr.  Plin. 

aspérité,  s.  f.  Etat  de  te  qui 
est  âpre.  Asperitas,  atis,  f.  Cic. 
Cels.  1  (Par  ext.)  Partie  sail- 
lante, rugueuse.  Asperitas, 
atis,  f.  Cic.  (au  plur.:  aspéri- 
tés saxorum.  Cic.  omnes  aspe- 
ritates  [■  toutes  les  aspérités 
du  terrain  •]  supervadëre. 
Sali.).  Aspérités  du  sol,  d'une 
route,  salebrse,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Hor.  Col.  etc.  Ne  présen- 
ter aucune  aspérité,  nihil  of- 
fensionis  habëre.  Cic.  (cf.  de 
univ.,  6,  15).  Qui  a  oaqui  pré- 
sente dos  aspérités,  asper,  era, 
eram,  adj.  Cœs.  Cic.  Plein 
d'aspérités,  scaber,  bra,  bram, 
adj.  Virg.  Ov.  Cels.  i'iin.  sale- 
brosas,  a,  um,  adj.  Ov.  Apnl. 
1  (Au  fig.)  Rudesse  de  caractè- 
re. Asperitas,  atis,  f.  Cic.  Nep. 
Il  Dureté  du  style.  Salubra-, 
aram,  f.  pi.  Cic.  Le  style 
d'Hérodote  n'a  point  d'aspcri- 
tés  ;  c'est  un  fleuve  paisible 
qui  coule,  Herodoius  sine  allis 
salebrit   quasi    sedatus    amnis 
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(lait.  Cic.  Style  plein  d'aspérU 
tés,  oratio  salebrosa.  Quint, 
composilio  priefracta  et  cispe- 
ra.  Sen.  L'.osporité  du  style 
d'Asinius  Pollion,  salebrosa 
compositio  Pollionis.  Sen, 
Cette  langue  pleine  d'aspérités, 
nie  horror  dicendi.  Quint. 
(VIII,  5,  3!.). 
aspersion,  s.  f.  Action  d'aa- 
perijer.  Aspersio,ODis,  l.Cie. 
(ex.:  aspersio  aqaae.  Cic.  [dï 
les.,  II,  adj);  aspersus,  m. 
Piin.  (usité  seul,  à  l'abl.,  ex.: 
calidx  aquœ  aspersu.  Plin.); 
sparsio,  onis,  f.  Sen.  (asper- 
sion d'eau  ou  de  senteurs  par- 
fumées dans  le  ciniue.  Sen.  rh. 
[coutrov.,  X,  pr.  9j.  Sen.  [n;U. 
quxst.,  II,  9,  1];   au  plur.  dans 


Sen.  rh.  Inscr.).  ^  Action  d'as- 
perijer  avec  l'eau  bénite.  Asper.' 
siù,  onis,  f.  Eccl. 

aspersoir,  s.  m.  Goupillon. 
Aspersorium,  Ci,  n.  Eccl. 

asphalte,  s.  m.  Bitume  solide. 
Asphaltus,  i  (oîaçaXTOç),  f.  Pe- 
lagon.  Bitamen,  mmis,  m 
Virg.  Ov.  \'itr. 

asphodèle,  s.  m.  Sorte  de 
plante,  ."isphodelus,  i  (iaçéSe- 
Xoç),  m.  Coi.  Scrib.  Apul.  herb. 
.'istala  regia.  Apul.  herb.  Alba- 
tium,  ii,  n.  Isid.  Tige  d'aspho- 
dèle, antliericas,  i  (ivOlpcxoç), 
m.  Plin.  (XXI,  109). 

asphyxiant,  ante,  adj.  Qui 
cause  l'asphyxie.  Voy.  asphyxie, 

ASPHYXIER    et   SUFFOCANT. 

asphyxie,  s.  f.  Arrêt  de  la 
respiration  déterminant  la 
mort.  Saffocatio,  onis,  f.  Sen. 
Strangulatio,  onis,  f.  Plin: 
Produire  1' — ,  intercludëre  ani- 
mam.  Varr.  Liv.  spiritam.  Liv. 
Mourir  par  asphyxie,  interciu- 
sâ  anima  exspirâre.  Liv. 

asphyxier,  v.  tr.  Frapper 
d'asphyxie.  Suffoc&re,  tr.  Cic. 
Hier.  Strangulàre,  tr.  Cic. 
Lad.  Etre  asphyxié,  saffocari. 
Lucr.  Fest.   Strangalâri.  Plin, 

1.  aspic,  s.  m.  Sorte  de  serpent. 
Aspis,  pidis,  Ace.  pidrm.  Ace; 
pi.  aspidas  (àoTtiç),  f.  Cic.  Cela, 
Vulg.  (cf.  aspide  ad  corpus  ad- 
mota  vitâ  est  privatus.  Cic). 

2.  aspic,  s.  m.  Plante  oléagi- 
neuse. Spica,  se,  f.  Scrib. 

1.  aspirant,  ante,  adj.  Qui 
aspire.  Voy.  aspirer. 

2.  aspirant,  s.  m.  Celui  qui' 
aspire  à  un  titre,  à  une  fonc- 
tion. Candidatus,  i,  m.  Cic 
etc.  (  ex.  :  consularis  ,  prse- 
torias,  tribunicius.  Cic.  fig.: 
candidatus  non  consulatûsr- 
tantam,  sed  im.niortalitatis  et 
glorise.  Plin.  /.  eloqaentise. 
(.!uint.\ 

aspiration,  s.  f.  Action  d'en- 
voyer son  souffle  (arch.).  As- 
piratio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
aspiratio  aeris.  Cic.  vento- 
rum.  Lact.).  Fig.  L'aspiration^ 
de  Dieu,  aspiratio  Dei.  Intpr. 
Iren.  Cassiod.  ^  Action  de  por- 
ter  son    désir   vers   un    objet. 
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j^ffectatio,  onis,  f.  ■Sen-  P'"i- 
Tac.  (ox.:  sapicntix.  Sen.  voy. 

4.0URStITE,      UECIIERCHE).      AVOir 

lus  mêmes  aspirations,  conspi- 
râre,  intr.  Cic.  Icf.  conspirare 
ad     aliqaid.    Cic).  1     Acuon 
(l'émottia  avec  un  soufflo.  As- 
piratio,  onis,  f.  Cic.  Quint.  Les 
Grecs    muttont     ordinairement 
une  aspiration,  Crs-ci  aspirare 
soient.  Qiint.  Mettre  une  aspi- 
ration vicieuse,  aspirare  perpe- 
ram.  Gell.  (.\II1,6,  3).  Sa  pro- 
noncer avec  une  aspiration  plus 
raarquéii,     pingaescêre,     intr. 
Serg.  (-'.76,  16  Keil).  Qu.    indi- 
que r— ,   aspirativas,    a,   am, 
adj.   Cornât,   ap.   Gell.  \\  (Par 
ext.)    La    lettre    h.    Aspiratio, 
onis,  f.  Qaint.  1    Actioii   d'at- 
tirer avec  le  souffla.  Spiritus, 
.lis,  m.   Cic.    (ex.:    aer    spiritn 
dactas  [-  l'air  attiré  par  l'as- 
piration ■].   Cic.   spiritus    ca- 
pax.    Cels.).    Peiid.mt    l'aspi- 
ration, les  poumons  se  contrac- 
tent, pixlmones  se  contrahant 
aspirantes.  Cic. 
■aspirer,  v.  intr.  et  tr.  T  (Intr.) 
Envoyer    son    souffle    vers    un 
objet  (arch.;.  Aspiràre,  intr. 
Varr.    Catall.    Cels.    (ex.:    ad 
granaria   nalla    aura  hamida 
ex   propinqais    locis    aspiret. 
Varr.   Voy.  souffler.).  Fig.  Ce 
nue  Dieu  leur  aspire.  Voy.  ins- 
pirer. 1  Porter  ses  désirs  vers 
un  objet.  Aspiràre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ad  aliqaid.  Cic);  af- 
fectâre,  tr.   Nep.  Liv.  Qaint. 
Tac.     (  ex.  :    omni    diligentiâ 
manditiam,   non    afpaentiam. 
Nep.    vov.    prétendre    [  à  ]  )  ; 
spectâr'e,   intr.   Cic.   (ex.:  ad 
aliqaid.    Cic.   voy.   [avoir    en] 
VUE,  TENDRE   [  à  ]);  avére,  tr . 
Cic  (ex.:  aveo  gênas  legationis, 
at,  corn    velis,   introire,  exire 
liceat.   Cic.   [ad   Att.   XV,    11, 
J.].   Voy.   DÉSIRER    [vivement], 
souhaiter);  contendère,  intr. 
Cic  (ex.:  ad  aliquid.  Cic.  voy. 
{s"i   appliquer   [à]i;   odorâri, 
tr.  Cic.  (ex.:  qaos  odorâri  kanc 
decemviratnmsaspicamini.Cic. 
[agr.,  2,  65 jl;  petère,  tr.  Cic. 
bées.   etc.    (ON.:   petëre  prseta- 
ram,    consalatam.    Cic.    voy. 

.DEMANDER,  S0LLICITER).1{rranS.) 

Emplir  de  son  souffle  (arch.). 
Aspiràre,  tr.  Virg.  Solin. 
(mot  poét.  et  poster,  à  l'époque 
classique);  afïlàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  terga  tantam  afflante 
vento.  Liv.  afllatas  aura  [.  as- 
piré d'air  ■].  Hact.)  Los  gre- 
niers doivent  être  aspirés  des 
vents  du  Nord,  granaria  Aqtii- 
lonibas  inspirentar.  Col.  Fig. 
Lorsque  Dieu  l'eut  aspiré  de 
vie,  oui  abi  Deas  animam  ins- 
piravit.  1  Emettre  avec  un 
souffle.  Aspiràre,  intr.  Qaint. 
(ex.;  litterse  s  Grssci  aspiran 
soient.  Qaint.  )  ;  inspiràre, 
intr.  Gell.  (ex.;  prima-  Vdterse 
[datif]  inspiràre.  Gell.  (11,3,2). 
Voy.  ASPIRATION.  1  Attirer  avec 
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le  souffle.   Trahëre,  tr.  Z-ii;. 
Cels.  (ex.:    animam.    Liv.    spi- 
ritam   Cels.  Curt.  aqaam  [-  as- 
pirer    l'eau    "].    Sen.    odorem 
naribas.  Ph,vàr.);  ducére,  tr. 
Tarr.  Cic.   etc.  (ex.  :  spiritam 
naribas.    Varr.    aéra    spirita. 
Cic.     nectaris     sacos.    Hor.); 
baurJre,  tr.    Liv.    (au    fig.   : 
liaariendam     sangainem     la- 
niandaqae      nostra      prsebêre 
viscera.     Liv.).     Voy.     humer, 
SUCER.    Aspirer     de     nouveau, 
respii'âre,  intr.  Cic. 
assa  -  îœtida  ,    s.    f.    Gomme 
d'odaur  fétide.   Laser,  eris,  a. 
l'Un. 
assagir,  v.  tr.  et  intr.  ITrans. 
Reinire  saga.  Sapientem  facêrc 
ou    reddëre.    1    Intr.    Devenir 
sag>.  Sapiens  ^eri. 
assaillant,  s.  m.  Celui  qui  as- 
saille.   Oppagnator,    oris,    m. 
Cic.  Liv.  Voy.  assaillir. 
assailleur,    s.  m.  Celui  qui  a 
l'habitude    d'assaillir    (arch.). 
Oppagnator,  oris,  m.  Cic  An- 
toine, —  de   sa  patrie,   Anto-  , 
nias  patrlœ  oppagnator.  Cic.  , 
assaillir    (assilire,    intr.   Sen.  ] 
Tac.  cf.  assaltâre.  Tac),  v.  tr. 
Attaquer   brusquement.  Ado-  ; 
riri,  tr. Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem 
fastibas,  gladiis.   Cic.  aliqaem 
a  tergo.  Col.  impradentes.  Nep. 
navcm.  Cic.  pagam.  Cs-s.  ur- 
bem  vi.  Liv.);  aggredi,  ir.  Cic 
etc.  (ox.:  aliqaem.  Cic  aliqaem 
ferra    ['  l'épéa  à    la    main  -] . 
Ov.  impeditos  et  inopinantes. 
Cces.    maram.    Sall.i;   adiré, 
intr.    et    tr.    Cses.   Sali-    (ex.: 
oppida     castellaqae     manita. 
.Sa//,    ad     qaemiis    nameram 
ephippiatoram  eqaitam    adiré 
aiidêre.    Cxs.);  incessére,  tr.  ■ 
Virg.  Liv.  (ex.:   jacalis  saxis-  \ 
que  aliqaem.  Liv.);  incurrére, 
intr.    et  tr.  Sali.  Liv.   (ex.:  in 
hostes.  Sali,  in  Romanos.  Liv. 
hostiam  latas.  Liv.  novissimos 
Tac.  eos  a  tergo.  Sali.  fr.  saos 
iam  încarrentes  [abs.]  taba  re- 
vocavit.    Nep.  )  ;   incursàre  , 
intr.   et   tr.    Plaat.    Liv.    Tac 
(ex.:  in  bostem.  Liv.  in  aciem. 
Liv.  aliqaem  pagnis  [-  à  coups 
de    poing    »].    Plant,    obvias. 
Tac.    agmen     incarsatam    ab 
equitibas.  Liv.  comme  trans.  le 
verbe  ne   parait    se  rencontrer 
que   dans  la  langue  familière); 
invadére,    intr.    et    tr.    Cic. 
Sali.  Virg.  Liv.  (ex .  :  in  Asiam, 
in  hostem.    Cic.  arbem.    Virg. 
Liv.  castra.  Sali,  agmen.  Cses. 
eka$os    hostes    invadi    posse. 
Sali.    [Jug.,  87,  h]);   irruère. 
intr.  Cic.  Liv.  (ex.:  in  aliqaem. 
Cic.    in    aciem.    Liv.)\   laces- 
sére,  tr.  Cic  (voy.  attaquer); 
impugnàre ,    tr.    Cses.    Liv. 
.lastin.     (ex.:    terga    hostiiim. 
Liv.  patriam.   Liv.  Syracasas. 
Jastin.     ahsol.      Cs:s .    Jastin. 
impugnanfes  [- las  assaillants -] . 
Jastin.]   oppugnàre,  tr.    Cic. 
Cxs.   Liv.   ifix.;   aliqaem.   Cic 
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Maccdoniam.     Liv.     oppida.iv 
Cic.  castra.  Cœs.  locam  moni-  . 
(am.  Cses.);  ÏDCumbere.  lutr.  ; 
Cic  Liv.  'lac   (ax.;   <Ol!iS  vin-  | 
bus    nostris    in    Macedoniam. 
Liv.  in  aliqaem.  Cic.  a  fronic. 
Tac);   circumstàre,   tr.   Cic. 
(au  pr.  et  au  fig.:    circumstàre 
tribunal  prœtoris  arbani.  ob- 
sidëre  cum  gladiis  cariam.Cic. 
arbem  ilomanam.  Liv.   au  fiy. 
cam    tanti     andiqne    terrorcs 
circamstarent.  Liv.  cum  omnia 
nos  undiqae  [ata  circamstent. 
Cic);    appetere,  tr.  Cic,  etc. 
(ex.:   aliijuem  lapidibas.  Cic). 
Assaillir  qqn,   impetam  facëre 
in  aliqaem.  Ca^s.  Cic.  Assaillir 
sur   dilVérents   points,  disten- 
dêre,  tr.  Liv.  (ex.:  copias  hos- 
tiam. Liv.    hostes  ab  apertiorr. 
loco.    Liv.).    Assaillir    do   tous 
côtés,  circnmvenïre,  tr.  Cses. 
Liv.  Sen.    (oi.:   nostros.  Ca!s. 
in   medio    circamventi   hostes 
[.    cornés   et    assaillis   de   tous 
côtés  '].    Liv.    sic  a  latronibus 
circumventam  defendo,  at  ta- 
to  transire  permiltatar.  Sen.). 
Assaillir  de  tous  côtés  avec  des 
cris.  circumstrepère,tr.Sen. 
Tac    (ex.:  legatus  clamore  se- 
ditiosoram       circumstrepitar. 
Tac  [hist.,  Il,  !*!,]].  T  (Au  fig.) 
Mêmes  verbes  et  mêmes  expres- 
sions que  ci-dessus,  cf.    Ce  qui 
peut  —    le   sage,   quod   in  sa- 
pientem potest  incurrëre.  Cic. 
Les  maux    nous  assaillant,  in- 
vadant    morbi.    Cic    (cf.    nec 
major    in    corpus    meam    vis 
m.orbi  quam.  in  mentes  vestras 
invasit.  Liv.).  —  qqn   de    me- 
naces, invadére  aliqaem  mina- 
citer.  Tac.  Co   grand  corps  (le 
;    Sénat)   est   place   en   avant    et 
très    haut    comme  un  but  ex- 
'    posé  à  toutes  les    fureurs  de  la 
haine   qui   viennent  l'assaillir, 
sic  est  hic  ordo  quasi  propo- 
siTus  atqae  éditas  in  altum,  at 
I    ab  omnibus  ventis  invidiœ  cir- 
I    camflari  posse   videatar.    Cic. 
I    (in  Verr.  II,    3,  il,  98). 
assainir,  v.  tr.  Faire  devenir 
sain.  Salabrem  ou  salubre  {a- 
cëre.  Cic. 

assainissement,  s.  m.  .\ction 
d'assainir.  Voy.  assainir.  1  Etat 
de  ce  qui  est  assaini.  Salubri- 
tas,  atis,  t.  Cic.  Plin.  Tac. 
a'ssaisonnement,  s.  m.  Action 
d'assaisonner.  Conditio,onis, 
f.  Varr.  (R.  R.,  I,  61).  Cic.  (de 
Div.,  I.  116);  conditura,  as,f. 
Coi.  (XII,  i8  sq.)  Sen.  (ep-  «ij, 
U;  95,  15)    au  plur.   Coi.    (XII, 

II,     2).    Voy.   ASSAISON.NER.    1    Ce 

qui  assaisonne, condiment  (voy. 
ce  mot).  Conditnentum,  i,  n. 
Plaat.  Cic.  (ex.:  cifci  condi- 
mentam  est  (âmes.  Cic.  rei 
valut  asperso  qaodam  condi- 
mento  jucundior  erit.  Quint.); 
conditio,  onis,  f.  Cic.  Varr. 
Col.  (ox.:  au  plur.  ciboram 
ronditiones.  Cic  [de  nat.  deor. 
II    lii6]);  medicamentum,  1, 
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11.  Cato.  Co?.    .tfii   pari,    d'in- 
grédients mêlés  au   vin^;  pul- 
mentarium,  îi.n.  Cato.  .'/or. 
5eii.   Col.    Plin.  {o\.:  ptilmcn- 
taria  sadanjo  i/oarere.  //or.'. 
Voy.   ASSAisoN.NER.   Qui    a  r;ip- 
port    i    l'assaisoiinemont,    oui 
sert   d'assaisonnement,  oonai- 
mentarias,    a,  um,  adj.  Plin. 
assaisonner.  V.  tr.  Faire  pro- 
fiter   di>    la    saison    favorable. 
Tempfftiie    ,  ali(iaid)    f acéré. 
Cato.  Cic.    Il     Faire   sécher  (le 
bois',  tempestii-e  c^dére  ligna 
ut   siccentiir.    M    Faire    mûrir. 
Voy.  MURIR.  1  ^l'ar  anal.)  Ren- 
dre  agréable  au  goût   à  l'aide 
d'ingrédients.    Condire ,    tr. 
Cic.  Col.   (eï.:  fangos,   hcrbas 
[•    des  champignons,   des    lé- 
gumes ■].  Cic.  cibos.  Col.  ali- 
quid  liqaamine   et  oleo  ou  e.r 
nleo  f' liqaamine.  Apic.'-;   in- 
tingëre  (•    assaisonnir   d'une 
sauce  -),   tr.   Cato.   Plin.   (ex.: 
brassicam  in  acetum.  Cato.  cf. 
omnia   quœ  condiuntar   quse- 
qae   intingantar.    Plin.];    UD- 
gère   (•   assaisonn-^r   avec    un 
corps    gras    •),    tr.    Flor.  Pers. 
(ox.:    coules  oleo.    Hor.  caaies 
impenûus.  Pcrs.  oUiscala  pin- 
gai   larda.   Hor.  .    Assaisonné, 
coDditus,    a,    um,    p.    adj. 
(avec  compar.  )  Cic,  {ex.:  con- 
ditiora  [•  mieux  assaisonnés  "] 
hsec  facit  venatio.  Cic).  Assai- 
sonné  à    l'ail,   aliatus,  a,  um, 
adj.    Donat.    à     la    sauce    de 
poisson,  allecatas,  a,  um,  adj. 
Apic.    d'aneth.    anethatas,    a 
am,  adj.  Apic.  d'absinthe,  ab- 
sinthiatas,    a,    nm,   adj.  Sen. 
de  laurier,  bacatas,  a,  am.ailj. 
Apic.  de  coriandre,  coriandra- 
tas,  a,  um,  adj.   Apic.  de  rue, 
rutatas,  a,  um,  adj.  Plin.  Pe- 
lag.  Ce  qui  sert   à  assaisonner, 
con(/imen<am,  t,  n.  Voy.  assai- 
sonnement. Celui  qui  assaison- 
ne, conditor,  oris,  m.  Poet.  ap. 
Porphyr.  Firm,  math.   Où  l'on 
assaisonne  les  aliments,  condi- 
torins,  a,  um,  adj.  Aug.  Mets 
assaisonné,  palmentariam.   H, 
n.  Cato.  Hor.  Sen,   \\  (Au  fîg.) 
Assaisonner  (un  discours,etc.l, 
donner  de  lasaveur.  Condire, 
tr.    Cic,    (ex.:  orationem.  Cic. 
verborum  gratiam.    Qaint.    si 
qaa  l'xtra   blandimenta    con- 
tingant,  non  augcnt  summum 
honam,  sed,ut  ita  dicam,  con- 
rliunt  et   ohlectant,  .^en.  [ep., 
l'S,  ii6J);  perspergëre,  tr.  Cic. 
(ex.:  facetiarum  qaidam  lepos, 
quo  tanqiiam    sale   persperga- 
tur  omnis  oratio.  Cic.  (de  orat., 
I,  159]);  tlngére,  tr.Mart.los.: 
libellos    sale   Romano.  Mart.'i. 
Assaisonné,  conditus,  a,  um. 
p.    adj.    (avec    Compar.).    Cic. 
'ex.:    oratio    nimiam    condita. 
Qaint.  oratio  lepore  et  (estivi- 
tate  conditior.  Cic),  ^  Ac^-om- 
moder    ensemble    (  des    choses 
qui    diffèrent).     Temperàre , 
tr.  Cic.    etc.    (ex.:    acata   cum 
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graiibtis.  Cic,  acetum  mette, 
Plin,y 
1.  assassin  ,  s.  m.  Individu 
payé  pour  un  meurtre  laich  1. 
^ii-arius,  ii,  m.  Cic.  /Vrciissor, 
oris,  m,  Cic,  Sen.  Une  bande 
d'assassins,  percussoram  grc.x: 
Sen.  T  Celui  qui  tue  avec  pré- 
méditation, Insidiator  et  inter- 
fector.  Cic.  Interfector,  oris, 
m.  Liv.  \'al.-Ma,v.  Inlercmp- 
tor,  oris,  m.  \'ell.  Val . - .tl^i.v , 
Sen. 

S.  assassin,  ine  .  adj.  Qui 
commet  un  meurtre  (poét.). 
-^lortifer,  fera,  ferum,  adj.  Cic. 
Son.  Lact.  (ex.:  morbus.  <.'ic. 
lolaptates.  Lact.);  letalis,  e, 
adj.  i,ucr.  Virg.Ov.  Plin.  [mot 
surtout  poétique).  ^  (Au  fig.) 
Qui  tue.  Mortifer,  fera,  ferum, 
adj.  Cic,  Il  (l^laisamm.)  Qui 
perce  le  cœur.  Qui  (f/iza",  quod) 
writer  mentem  petlit  ou  pun- 
git. 

assassinant,  ante,  adj.  Qui 
assassine  (au  fig.).  Molestissi- 
mas,  a.  um,  adj.  (au  Superl.) 
Cic. 

assassinat,  s.  m.  Guot-apens 
contre  la  vie  de  qqn.  Mors  pcr 
insidias  ou  per  scelus  alicui 
illata.  Cic,  Kéclamer  pour  soi 
la  direction  des  assassinats , 
ici,  à  Rome,  sibi  lias  urbanas 
insidias  cœdis  deposcëre,  Cic, 
(in  Cat.,  2,  6).  Voy.  meurtre. 
Connaitre  d'un  crime  d'ass,TS- 
sinat,  e.rercêre  questionem  in- 
ler  sicarios,  Cic,  Défendre  qiin 
d'un  crime  d'— ,  defendère  ali- 
quem  inter  sicarios,  Cic.  Ac- 
cuser qqn  d'— ,  accusôre  ali- 
qaem  inter  sicarios.  Cic.  De  là 
naissent  les  assassinats  ,  les 
empoisonnements,  les  supposi- 
tions de  testaments,  hinc  sica", 
venena,  falsa  testamenta  nas- 
cantur.  Cic.  Voy.  meurtre.  ^ 
(Au   fig.)   Occisio]  onis,  f.  <Jic. 

Voy.    MEURTRE. 

assassinateur,  s.  m.  Celui 
qui  fait  métier  d'assassin  (arch.) 
Percassor,  oris,  m.   Cic. 

assassiner,  v.  tr.  Rendre  vic- 
time d'un  assassinat.  CsedôTP, 
tr.  Cic.  (ex.:  Ti,  Grarclium, 
Cic,  voy.  tuer);  occidëre,  tr. 
Cic.  (ex.:  tiominem.  Cic.  /los- 
pitem.  Liv.);  interScère,  tr. 
Cic.  (ex.:  interScère  aliquem 
insidiis,  Cic.  seule  expression 
qui  rende  exactement  l'idée  du 
français) .  Par  hyperb.  Assassi- 
ner qqn  à  force  de  mangoaillo, 
enecàre  ou  interficère  aliquem 
copia  ciborum.  Je  suis  mort, 
je  suis  assassiné,  perii,  interii, 
occidi.  Plant. 

assassineur,  euse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  ass.as3in». 
Interfector,  oris,  m.  Liv.  fn- 
tcrffctrix,  tricis,  f.  Tac.  Vulg. 
Aag. 

assaut  (du  lat.  pop.  assaltus, 
p.  assaitas),  s.  m.  Action  d'as- 
saillir. Aggressio,  onis,  f. 
Apul.  Aug,    (ex.  :  aggressiones 
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ferin.v,  Apul,    t.  do  rhét.  dan* 

Cic).    Voy.   AGRESSION,    ATTAQUK. 

1  Ait,iquo  destinée    à   prendra 
une  ville  do  force.  Oppugna- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Cvii.  etc.  (ex.: 
{tTr<5  mariquo  oppugnationem 
instrtiére.  Liv.  ab  ea  parte  op- 
pugnationem   ostcndëre.    Liv. 
oppugnationem   ejasdem  cas- 
telli  tenture,  Liv.  oppidum  pre- 
mère  obsidione  et  oppugnatio- 
nibus.     C.Ts.     oppugnationem 
arcêre,  Liv,   ita  mariiima  op- 
pugnatio  est  elasa,  Liv.).  Don- 
ner l'assaut  à...,   oppugnàre, 
tr.    Cic.    (ex.    :    oppidum,  Cic. 
castra,  des,    locum  munitum. 
Ca-s.),    Prendre   d'— ,    expu- 
gnàre,  tr.  Cic.  Cœs,  (ex.  ;  ur- 
bes,  naves,  des.  Cirtam  armis. 
Sali,),   Celui   qui    prend    d' — , 
expugnator,  oris,  m,  Cic.  Liv, 
Qu'on    peut   prendre  d'— ,  ex- 
pugnahilis, e,Sidi.  Liv.  (.\,\.XIII. 
17,   8).    Tac.    (Hist.,    III,    78). 
Prise    d'assaut,    expugnatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.   (ox.  :    urbis. 
Ca's.  Cic.  au  plur.  expugnatio- 
nes    urbium,    Cic).    Qu'on    ne 
peut  prendre  d'— ,  inexpugna- 
bilis,  e,  adj.  Liv.    Sen.    ||    (Au 
f^i-)    Attaque.     Oppugnatio, 
onis,  f.    Cic,    (ex.  :  oppugna- 
tionem facère  [•  livrer  un  as- 
saut  •  ].    Cic,    oppugnationem 
proputsâre.    Cic.)  ;    impetus, 
ÙS,  m.    Cic,   (ex.  :    in  Pompe- 
Jam.  impetum  facère.  Cic.  hos- 
tiles impetus.  Cic.    fit  impetua 
in  aliquem.  Cic.  impetum  sus- 
tinëre,  ferre.  Cic);  impugna- 
tio,  onis,  f.  Cic  (ad  Ait.,  IV, 
3,  3);  concursus,  ûs,  m.  Cic. 
(ex.  :  non  passe  sustinëre  con- 
cursum   omnium    philosopha-' 
rum.  Cic);  incursus,  ùs,  m. 
Cic.  Sen.   (ox.  :    illa   qure   sa- 
pientem  tuentur   et   a  (lamma 
et  ab  incarsu  tuta  sant.  Sen.). 
Livrer  un  assaut,  des  assauts  ^ 
qqn,  aliquem  oppugnàre.   Cic. 
1  Lutte  à  l'escrime,  au  fleuret. 
ùladiaforia     exercitatio.    Cic. 
Gladiatarium.  certamen,    Cic. 
Armoram.      certaman.     Quint. 
Faire  assaut,  glarJiatorio  more 
certâre    ou    rudihus     battuëre 
cam    aliqao,  Suet.    Assauts  de 
gladiateurs,  battualia,  ium.,  n. 
pi.  Charis.    ||   (Au   figj    Lutte. 
Certamen,  inis,  n.  Cic.  (ex.: 
certamen    honeslum.    Cic.    in 
certam.en  virtatis  venîre  [•  li- 
vrer  assaut  à  la  vertu  ■].  Cic 
certamen     qaoddam    mseroris 
edëre   [•  faire  en   qq.  sorte  as- 
saut de  lamentations»].  Curi.) 
contentio,  onis,  f.  Cic  (voy. 
coHiïAT,  lutte).  Faire  assaut  do, 
certâre,   Intr.  Cic   (ex.  :  cer- 
tiiri:  o(fu:iis  inter  se  ["  faire  as- 
sruu  de  courtoisie  ■•].  Cic,  cer- 
I avérant  ne  officia   [-  de  bons 
orficos  "]  vincercntur.  Cic  cer- 
târe   cum    aliqiio     dicacitate, 
Cic   cam   civibus    de    xnrtute. 
Sali,  inter  eos  malediclia  cer- 
tatum  est.   Liv.).  Faire   assaut 
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dinjures,  ine«r  «  verbh  veli-\ 
.ssauvagir.v.tr.oi  iutr.1  ''• 

«I  /ntr.  Devenir   sauvage.  Voj. 

aBsavolr,  loc.  proverb.   Savoir 

«  locutioL  aire  assavoir  et 
^e,  assavoir.  Faire  assavoir 
vov     ^T.riER.    C'est    assavoir, 

^.^^1.    s.    m.    Action 

elassécher.  Voy.  sec. 
assécher,  V.  tr.  et  '"'■••  l.^;- 

Mettre  à  seo.  Voy.  sec.  1   Intr. 

^'''''Xae°-'s'''m.    Action 

^on%  t.  cic.  (ex.  ■■  i^d-;:! 

fdriia  V,  33,);  compositio, 
^oniT.  Cic.  (fréquent);  con- 
cret o.  oniS,  f.  Cic.  (ex.  :  con- 
cret" individuorumcorporam 

r.    des  atomes    '  .    l-ic-    L"^'^- 

f     rie     (ex.    :    l^sec    copulatio 
reram.    Cic.    complexiones    et 
lopZtiones     et     adkçes^ones 
atomoram  inter  se.  tic.  t.  a 
rhét     copuiatio    vocum    [•  d 

verboram  inter  se.   O^,'"'-'- ^ 
Résultat   de   l'action    d  a=,env 
hier      Coagmentum.   i,    " 
Piaut.    CJ.    Sen.     (s'emploie 
surtout  au  plur.);  compares 
is     f.  Pacui'.  Cart.  Tac.  (ex. 
sdxorum.  Cart.  scatoram.  1  ac 
:^din.     au    plur.    :    compas, 
so^ornm.  Lacr.    Tac.    crebris 
flactibas   compages  operam  se 
\cucant.   Cart.   erat  nav^-'^- 

pagibus.  Sen.rh.[controv   VU, 
\   81);  compactura,  as  (■  a»- 
s^mblaee  de  plusieurs  pièces-), 
f    ritr.^(IV,  7,  M;   ^asçis,  2S, 
m.  Varr.  Liv.  (ex.  :   spicarum. 
Varr.  sarmentoriim.  Liv.  stra- 
mentoram      ac      virgui<oram 
Hirt.y,  junctara,  œ.   t.  ta-s. 
etc.   (ex.  :   /anctara  ngnoram. 
Csps.  omnis   /anctura  m  patri 
œdificio   diducimr.  Sen..    navis 
janctaris  aqaam  excladentibas 
Lissa.  Sen.y,   structura,  se, 
LCic.    Qaint.    (ex.   :  sa-rorum 
radinm  [-  de  pierres  brutes 
Quint,  au  fig.  :    structura  ver- 
boram.    Cic.    vocam.    Qaint) 
Assemblage  de  haillons,  cento. 
onis,  m.    Script,    r.    r.   -   de 
choses  reliées  entre  elles,  coag 
mentatio,  onis,  f.  Cic    (de  nat 
deor.,  i,20).    Vitr.    X,7    [IJ 
1)    au    plur.    Kitr.   (H,  9,  /l) 
Piin.  (XXXVI,  17S).- de  plan- 
ches,  coaxatio,   onis,   f.    l;;'"-- 
Plin.   tabalatio,    onis,  f.    Cxs. 
tabalatam,   i,  n.  Cxs.   Liv.   — 
de  poutres,    contignatio,  onis, 
f   Cs-s.  Liv.  etc.  —  de  maisons, 
vicas,  i,  m.  Liv.  Tac.  Tout  être 
animé    est    simple    ou     forme 
d'un  assemblage,  aat   simpiar 
est  natara  cmimantis   aat   ex 


nlariba.<!  concreta  na^uris.  Cic.  I 
Collier  formé  d'un  assemblase 
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do  perles  et  de  pierres  precieu 
SOS   monile  consertam,  marya- 
ritisotwnisaue.Sen. C'est  aussi 
la  nature  qui  défait  elle-memo 
l'ouvrage  dont  elle  a  fait  1  as- 
semblage, opus  ipsa  suum  ea- 
dem.  aam  coaymentavit,  natu- 
ra  dissolvit.  Cic.  Hien  qui  soit 
un  assemblage  de   parties,  m- 
kil  coagmentatam.  Cic.  Assem- 
blage  de   parties   soumis  à   la 
mort,  concretio  mortads.   Oic. 
(Tusc,  I,  66). 1Réunion(d  hom- 
mes). Congregatio,  onis  J.  Cic 
Connressas,  as,  m.  Cic.  coiiu- 
vio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  RéustoN 
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assemblée,    s.    f.    Action     do  ! 
reunir  plusieurs  personnes  >laii5 
un  même  lieu  pour  une  action 
commune  (arch.)  Faire  une  -. 

Voy  ASSEMBLER,       RASSEMBLER, 

RÉUNIR.  Faire  sonner  1'-  (Ç.-a- 
,(     sonner    l'appel  aux   soldat, 
pour  se  réunir),   classico  con- 
tionem  advocàre.  Liv.  convo- 
càre  classico   contionem.  ben. 
vocâre  exercitam    ad    conUo- 
nem   Liv.  Ctirt.  advocàre  con- 
tionemmilitam.Cœs.  \\  Reunion 
mondaine.    Circulas,    i,    m. 
Cic.  etc.   (ex.  :  circalos  ahqaos 
et  sessiuncuîas  conseotan.  Oic. 
more  hominam    mvident,    m 
conviviis    rodant,   in    circulis 
vellicant.  Cic.  primo  in  circahs 
conviviisqae   celebrata  sermo- 
nibas  res  est.    Liv.).   \\   (Dial.) 
Fête     champêtre.      Conventus, 
as,  m.  Nep.  (cf.  a  convent^  se 
remotum  domi    tenère.  Aep.). 
Paganalia,    iam,  n.  pi.    Varr. 
n    Personnes   reunies.    Cœtas, 
ûs.   m.  Cic.  (ex    :  cœt.is   noc- 
(urni.    Liv.   maltitudinis.   Çic. 
hominam.  Cic.  ladoram.  Cic.)  ; 
coBcilium,  ii,    n.   Cic    etc. 
(ex    •   in    condliam  pastoram 
se  'recipërc.    Cic.    seclasam   a 
concilio   deoram.    Lie.    collo 
càre  aliqaem  in  concilia  cœles 
tiam.   Cic.    modo   ex    concihq 
deoram  descendisse.  Cic.  abigi 
ab    sede  piorum    cœta    conci- 
lioqae.   Liv.  in   illad  divinam 
animoramconciliamcœtamqae 
proficisci.    Cic.\;    consessus, 
ÙS  (•  réunion  de  gens  assis  -;, 
m.     Cic.    etc.    (ex.    :    spectan- 
tiam.    Val.-Ma.y:.    cavex    [au 
théâtre],   nrg.    Tac.    ladoram 
.jladiaioramqae.  Cic.  consessa 
freqaenti.    Saet.     au     ?\^-     ■ 
consessas  théâtrales  gladiato- 
riiqae.    Cic):    COntJO.     oniS 
(.  assemblée  du  peuple  oa  de= 
soldats    .),     f.    Cic.   etc.   (ex    : 
contio    conventasqae     civiam. 
Cic.  contio  e.-ctrema  [-  les  der- 
niers  rangs   de  l'assemblée  -J. 
Liv     contionem   vocâre.    lac. 
advocàre.  Cic.  Liv.  vocareple- 
bem  ou   axercitum  ad   contio- 
nem. Liv.   Curt.  advocàre  po- 
nalam  in  conHonem.  Liv.  con- 
tionem   habêre     [•    tenir    une 


assemblés  -,   *  réuoir  l'assem- 
blée  -1.    Cic.    Liv.    contionem 
habêre  maximam.  Cic.  contio- 
nem   habêre    de    aliqao.    Cic. 
contionem  dimi««>e  [•  rom  pro . 
ou  -  congédier  -].  Liv.  contio- 
nem sammovêre.  Cic.  ex  cuna 
in  contionem  itar.  Liv.  m  con- 
tionem   ascendére    ou    escen- 
dére    ['    monter    à    la   tribune 
pour  haranguer  rassemblée  -). 
Liv.  contwnes  saas  freqaenuire 
Uqibas    agrariis    f-  attirer  _  la 
loule    aux     assemblées     qu  on 
tient  en  traitant  des  lois  agrai- 
res "].  Liv.);  conventus,  us 
(.  réunion,  congres  -j,  ra.   tic. 
Saet.     (ex.  :  conventas  matro- 
naram.  Saet.    viroram  malie- 
ramqae  celeberrimas.  Cic.  ma- 
gnas,   maximas.    Cic.    agitan 
Homœ  per  omnes  locos  et  con- 
ventas  de  facto  consahs.  bail, 
in  conventa  maximo.  Cic.  scio 
ouid   ille   conventas   postalet. 
Cic);  corona,  se  (-  cercle  de 
personnes  assemblées  '),  f.  de. 
Hor.    Tac.    (vov.    cercle).   As- 
semblée   délibérante,    consi- 
lium,  ïi.    n.    A'cp.    Liv.   .Sen. 
Qaint.  [ex.  :  c.  bonoram  atqne 
sapientiam.    Qaint.   consilmm 
amicoram    habêre.    ^ep.    voy. 
CONSEIL);  senatus,  us, m.  (voy. 
sénat).  —    ecclésiastique.   Voy. 
SY.NODE.    —    sans     importance, 
contiancaia,  œ,  f.  Cic  Membre 
d'une    mêmd  assemblée,  colte- 
qa,  œ,  n.  Cic.   Dig.    Lieu  ou  se 
"tient  r-  du  peuple,  comitium, 
ii,  a.  Die  Liv.—  du  peuple  en 
comices,     comitiatas,    as       m. 
Varr.  Cic.   (de  '«S-, /I-^  ;  .^i' 
27).  Messallaap.  Oeil.  (Mil,  lo, 
1)    Prendre  part  à  une  assern- 
blée,    former    une    assemblée, 
contionâri,  dép.  intr.   Liv.  \cr. 
'    nunc  un  vos  singali  aniversos 
contionantes       timent .      Liv. 
XXXIX,  16,  U]).  Tenir  une  as- 
semblée, contionâri,  dép.  intr. 
Css.  Asin.  Poil.    ap.    Cic.  Ha- 
ranguer  une    assemblée,    con- 
tionâri, dép.  intr.    et   tr.   Cie. 

etC  Voy.  HARANGUE  et  HARAN- 
GUER. Celui  qui  parle  à  l"— , 
contionator,  oris,  m.  Cic.  Qui 
a  rapport  à  l'assemblée,  con- 
tionahs,  e,  adj.  Cic.  Q..C«c. 
Qaint.  (cf.  c.  oratio.  Quint.). 
La  populace  qui  forme  le  gros 
des  assemblés,  ille  contionarias 
popalas.   Cic   (ad   Q.  fr.  U,  d, 


assemblement,  s    m.  Action 

d'assembler  et  résultat  de  cette 
action.     Concilialio,     onis,    t. 

Cic   Voy.  ASSEMBLÉE. 

assembler,  v.  tr  Unir  des 
personnes  (arch.).  Voy.  usia.  1| 
fspéc.)  Réunir  plusieurs  person- 
nes dans  un  même  heu  en  vue 
d'un  intérêt  commun.  Cogère, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  pabiioê  ope- 
ras  [•  des  ouvriers  'J.  Cic.  co- 
gère eorum  mnltitudineni  m 
unum.  Saii.    exercitam.    Sali. 

voy.    RASSEMBLER,    RÉUNI»,     COM- 
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TOy^uER^•,  coDgregàre,  tr.  de. 
(voy.  RAiiEUBLKR);  frequeutà- 
ra   (•  réunir  en   grand    nom- 
bre  '}.  tr.  Cir.  (ex.  :  popalam. 
Cic.  [de  domo,  à)],    scribas  ad 
Sfrarmm.  Cic.  [in  Cat.,  h,  15]). 
S'assembler,   congregari,  pass. 
Cic.  Voy.  [se]  rasseubler.  S'as 
sembler    (en  pari,   du   peuple), 
in  contionem  ire  ou  adiré.  Cic. 
lÀv.  contionàri,  dép.  intr.  Liv 
(XXXIX,  16,  Al.   S--   (en   pari, 
du    Sénat),     convenïre,     intr. 
Cic.  Lieu  où  s'assemble  le  peu- 
ple, comitiam,  îi.  n.  Cic.  Liv. 
Lieu   où   s'assemble    le    sénat 
caria,     se,     f.    Cic.    Liv.    etc! 
Lieu  où  s'assemble    le   conseil 
de  l'empire,    comistoriam.    îi 
n.  Eccl.   Il   (Prov.)   Qui  se  res- 
semble s'assemble,   pares   cam 
paribas    (acillime   congregan- 
tar.    Cic.    1    Unir   des    choses 
(arch.).  Copnlàre,  tr.  Cic.  (ex.: 
res  a  natara    copalatas  errore 
diyellère.   Cic.);  jangëre,  tr. 
Cic.  (voy.  unir);  conjungêre, 
tr.  Cic.  (voy.  unir).  ||  Amasser. 
Voy.  ce   mot.     (|    Réunir   plu- 
sieurs choses  pour  les   ajuster 
Coagmentâre,  tr.  Cic  (ex.  : 
opas    ipsa  saam   eadem,  qase 
coagmentavit,    natara   dissol- 
x,it.  Cic  fig.  verba  comporte  et 
qaasi  coagmenfa.  Cic);  cogè- 
re, tr.    Cic.    (ex.   :    dum  hsec, 
qase  dispersa   sunt,    cogantar. 
Cic.)  ;   committèTe,   tr.    Ov. 
Cels.  Qiint.  (ex.  :  commissain 
anam  crara.   Ov.  res  in  ordi- 
nem  digestse  et  inter  se   corn- 
missœ.  Qaint.   vermiculate  le- 
xeis  inter  secommissae.  Qaint 
compingère,    tr.    Cic.   Aiig'. 
{signifie  •  faire  un  tout  do  plu- 
sieurs   parties    .    et    s'emploie 
surt.  au  part,  compactas.  Cic  )• 
Jungêre.  tr.  Cic  (ex.  :  res  iri- 
ser «e.  Cic.  aliqaid  cam  aliqaâ 
re.  Cic);  vincire,  tr.  Cic    (t. 
de  rhét.  :  vincîre  verba.  Cic). 
Voy.    AJUSTER,    RÉu.viR.   ||   As- 
sembler les  plig  de  la  toge,  to- 
gam  componére.  Qaint. 
assembleur,  s.  m.    Celui   qui 
assemble  (arch.).    Qai   colUgit, 
cogit  ou  congregat. 
asséner  (lat.  atsignare,  .  dis- 
tribuer, donner  •),  v.  tr.  Porter 
nn  coup  bien    appliqué.   Im- 
piagére,  tr.  Plaat.  etc.    (ex.  : 
pugnum    in  os   [..  un    coup  de 
poing    sur  la  figure  .].  Plaut  ): 
incutére,  tr.   Liv.  Jav.  (ex.  • 
scipionem  [.   un  coup   de  bâ- 
ton .]  in  capat.   Liv.)  ;   Irtfli- 
gère,  tr.  Cic.   (ex.  :  alicai  se- 
oarim  [ .  un  coup  de  hache  .] 
Cic.  ahcui  plagam.   Cic.)\  in- 
frlDgere,  tr.  (ex.  :  alicai  plus 
qaingentos  colaphos.  Ter.). 
assentement,    s.  m.   Arch.  p. 

ASSE.NTIMENT. 

1  .assentiment,  s.  m.  Action  do 
se  ranger  à  une  mani'-re  d« 
voir  qu'on  approuve.  AsseD- 
BlO,  ODls,  {.  Cic  (ex.  :  rem 
oêtentione     comprobàre.    Cic 
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voy.   APpROBATio.s)  ;   asseasus 
US,  m.  Cic.  {e\.  :  assensa  om- 
nium   dicére.    Cic    assensum 
retmfre  [>  suspendre  son  assen- 
timent -].   CtV.  se   ab  assensn 
retmère.    Cic);    approbatio, 
ODls.  f.  Cic.  (vov.  approbation, 
APPLAUDISSEMENT).    Donner   son 
assentiment,   assentiri    dén 
intr.  Cic  etc.   (ex.  :  ei  sénat  as 
assemas   est.    Cic.    Catoni  as- 
lentiri.    Cic.    eam    sententiam 
rfi-vi,  caitunt  assensi  ad  anam. 
tic.  at  [.  à  supposer  que  .]  ego 
assentiar    orationi,    deiensio- 
vf"î,  '""*«"  "O"  probabo.  Cic 
iltad    (.    sur    ce    point-là    .  1 
assentior     Theophrasto.      Cir. 
omnes    assensi      sant      Liv  ^ 
approbare,     tr.    Cic.    (ox     • 
consilium   alicajas.    Cic.   vov. 

ADMETTRE,    APPROU^XR^   anBllè- 

re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  guod 
cumuterque  nostram  ar.nais- 
set.  Cic.  voy.  consentir,  dire 
om).  Je  rappelle  tous  I  ■>  jours 
que  seul  dans  cotte  srani:e  ar-  ! 
mee  tu  me  donnais  ton  assen- 
timent, qaotidie  commémora- 
bam  te  anam  in  tanto  e.rercita 
mihi   (aiese   assensorem     Cic 

(op.,    VI,    21,    1).      Vov.    ACQDIES^ 
CER. 

2.  assentiment,  s.  m.  Odeur 
qui  fait  reconnaître  au  chien 
sa  voie.    Vapor,  om,  m.  Grat 

I.  assentu-,  v.  intr.  Donner 
son  assentiment  (arch.).  Assen- 
tm,  dep.  mtr.  Cic  Voy.  assen- 
timent. 

^-.^ssentir,  v.  tr.  et  intr.  Sen- 
tir. Odorari,  dép.  tr.  Cic  Col 

1     T.^^:  «Reconnaître  la  voie 

(arch.).  Aoscëre  vestigia.  Grat 

asseoir  (lat.  pop.   assedere.  p 

assidere),  v.  tr.  Poser  sur  son 

séant,  taire  asseoir  qqn,  7ufcêre 

a/i7aem   sedêre.  Cic  Lc-s  am- 
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,_-...   „„„wo.   .^n,.  L,es  am- 
bassadeurs, quand   on    les  eut 
fait  asseoir.  .,   legati  considère 
jassi      Cart.  Faire  asseoir  qqn 
auprès    de  soi,   aliqaem  ja^fa 
se  locârc    Cic.    Faire   asseoir 
qqn     (dans    un    collcgo,    dans 
une     reunion,    etc.),     aliqaem 
sessam    recipere.     Cir.     Kaire 
asseoir   qqn   dans   la   commis- 
sion  des  quatorze,  aliqaem  in 
gaattaordecim    sessum    deda- 
cere.    Poil.    ap.    Cic    Faire  - 
qqn  à  sa  tabla,  aliqaem  in  con- 
viviam  adhibêre.  Cic  Faire  — 
qqn  sur  son    lit,  à  la  place  du 
milieu,    co«ocâre   aliqaem    in 
lecto  sao.  Cic  in  medio  lecto. 
Sen_  Il   (Au  passif,.  Etre  assis 
sedere,  mtr.   Plaat.    Cic  etc. 
(ex    :   m  sabselliie.   Plaat.    in 
sella,  m  solio.  Cic  setlâ  cara- 

D,  ï-^^^-ll  assidere,  intr. 
Plaat.  Cic  Val.-Max.  (ei.-ag- 
sidere  apad  aliqaem  f.  auprès 
deqqn  chez  qqn,].  (!^ic.a»ri- 
dere  alicai  [.  auprès  de  qqn  .1 
Çic);  insidère,  intr.  Cic.  {ex.- 
',7'"}«'i'  «<  vast.-e  bellaœ.  Cic.) 
jjJV.  pron.)  S'asseoir,  consi- 
dère, intr.  Cic  (s'opp.  à  sar- 


gère,  consargère,  e.rcUari,  .  « 
lever  .,  ou  à  ambalare  .  mar! 
cher  .,  do  même  que  c^^e- 
disse  »  être  assis  .  s'opposa  à 
stare    .être    debout  ."^ef 

/)^c<u[.  Un  en  face  de  l'au- 
tre.].  Cic.  SI  virfefar,  hic  con- 
sidamas  m  ambra.  Cic  in 
theatro.  Cic  etc.);  insidérê 
MUr.  Cic.  Ce/s.  CurV(s'emp|ofé 
surtou tau  figuré);  s/dèr^Pnr 
C  cP/,„.(ei.  :  canes  s.den<es. 
2'^-.P0st  eos,  qai  sederant 
proximi,  constitit.  Cart.  imZ. 
ne  sessam?  Cic).  S'-  à  la  tahl, 

deqqn,accam/ére,„conWWo 
alicajas  Cic  apad  atinaem 
accambèrc  Cic  S'-  11  T 
mémo  lit  (de  table),  accam. 
bere  eodem  lecto.  Liv.  ||  (Par 
anal.)  S'asseoir    (en  pari    d'un 

/^AarJr.   />/|„.     ex.  .    masca  in 
temonesedit.   Phœdr.);   resi 
dere,  mtr   Liv.  (en  pari.  d'Jn 
corbeau).  1  (Par  ext.)*^Poser  su? 
abase.  S<a<,.ëre,  tr.Cic.etc' 

rnlJ^/'-""'  ^^"B'-'",  POSER)  ; 

constituere,  tr.  Cic  Nep.  etc 
(voy^  PLACER,  POSEKI;   ponère 

menlTi'?-  ^"=-  «"^  ^S" 
colle.  Cses.};  locare,   tr.  Liv 

fvoy     p^.^CER,  PO,ER)  ;  COUoCà- 

re,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  placer 
"ABLiR).  Il  (Au  fis.]  Etabli?' 
Firmare,  tr.  Cic'Liv.  (ex 
regnam.  Liv.);  afârware.  tr! 
Cic.  Liv.  (voy.  FORTIFIER);  fun. 
dare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  •  acca 
rate  non  modo  (undata,'  veram 
r    =^=,i  "'«^'•nc'a      disciplina 

late  tandatam.  Cic);  stituè- 
re,  tr.  Cic    (ex.  :  stataere  re- 
gnam. Cic);  constituere,  tr 
tic.  (ex.  :  c.  vectigal.  Cic] 
assermenter,  V.  tr.  Lier   par 
sorment.  Adigêre  (aliqaem)  ad 
ios  jarandam.   Sali.    Cœs.  ou 
adigere  aliqaem  jus  jarandam 
Cic.  Assermenté,  jaratas,  ad| 
Cic.    Juges  -,  jarati  jadicei. 

I  assertii  ive,  adj.  Qui  a  le  ca- 
ractère d  une  assertion.  AfOr- 
mativus,  a,  um,  adj.  Diom 
assertion  (lat.  post.  asseriio), 
s.r.  Proposition  que  l'on  avanw 
comme  vraie.  Sententia,  se,  t. 
Cic.  Dictam,  i,  n.  Cic  EfTa- 
tam,  i,  n.  Cic  Celui  qui  émet 
une  assertion,  auctor,  oris,  m. 

asservir,  v.  tr.  Réduire  à  une 
dépendance  servilo.  Addicêr\ 
[aliqaem)    in  servitatem.    Cic. 

—  un  peuple  libre,  af(icêre  Ii- 
beram  popalam  servitute.  Cic 

—  qqn,  imponâre  alicai  servC 
tatem.  Sali,  aliqaem  in  servi- 
taiemredigérc  Ca-s.  — à  jamais 
les  cités,  mjangère  civitatibat 
perpetaam  servitatem.  Cœ$ 
ienir  la  cité  asservie,  cii^tVa- 
tem  servitat.:  Oppressam  tenë- 
re.  Nep.  De  grands  rois  soumis 
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p»r  la  guorro,  des  peuplades 
farouches  et  de  grands  poupins 
asservis,  reges  magni  hello  do- 
miti,  nationcm  (erse  et  popali 
ingi-ntes  vi  sabacti.  Sali.  S' — 
à  qqn,  subjicërc  sa  alicai.  Liv. 
se  impcrio  aliciijus.  Cic.  S' — 
à  qqii,  aliiiacm  sibi  addicëre. 
Cic.  aliii liera  sax  diclonis  la- 
cère. Liv.  ^  (Au  _fig.)  Asservir 
ses  passions,  capiditatibas  im- 
peràre.  Cic.  —  qqn  à  la  loi,  au 
devoir,  obstringère  aliquem  le- 
gibas,  ojÇiciis.  Cic.  Etre  asser- 
vi tervire,  intr.  Cic.  Caes.  As- 
servis aux  passions,  servi  cupi- 
ditatam.  Cic.  libidini  obnoxii. 
Sali. 

asservissant,  ante,   adj.  Qui 
asservit.  Qai    [qiœ,  qaod)  scr- 
vitatem  injangit. 
asservissement,  s.  m.  Action 
d'asservir.  Voy.  asservir.  1  Etal 
de  ce   qui    asservi.    Servitus, 
utiS,  f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  malie- 
bris.  Liv.  o(^di['.  au  devoir  ■>]. 
Cic);   servitium,  îi,  n.   Cic. 
Sali.  (ex.  :  servitium  corporis. 
Sali.).  Se   dégager   de   l'asser- 
vissement,  servitatem   exaère. 
Cic. 
assesseur,  s.  m.  Celui  qui  est 
adjoint  à  un  juge  principal  ou 
à   un     présidant.     Assessor, 
oris,  m.   Cic.  Sen.   Saet.    (en 
pari,  de  l'assesseur    des    rois  à 
Sparte.  [Cic,  de  div.,  I,  95]  et 
de  l'assesseur  du  préteur  ou  des 
juges    à    Rome)  ;    coDsessor, 
oris,  m     Cic  (signifia   plutôt 
.  membre  d'une  commission  ■•]. 
Etre  —,  assidére,  intr.   Saet. 
Tac  Jet.  (cf.  cum.  Cn.  Pompe- 
ras Lentalo  (reqxtens  assideret. 
Cic).  Etre  donné  à  qqn  comme 
—  et   auxiliaire,   alicai  consi- 
liarium     atqae     administram 
dari.  Cic.  Office  d'— ,  assessa- 
ra,  se,   f.   Vlp.   (dig.,  50,    U,  3 
pr.). 

assez,  adv.  Autant  qu'il  en 
faut,  Sa.tis,  adv.  Plaut.  Cic. 
etc.  (ex.  :  satis  mihi  est  tofe 
orationis.  Plaat.  ea  amicitia 
non  sa(is  habet  firmitati^.  Cic. 
ad  dicendam  satis  temporis 
habëre.  Cic  satis  est  alicai  ali- 
qaid.  Ter.  Cic.  satis  saperqae 
habëre  [•  avoir  assez  et  plus 
qu'il  n'en  faut  '].  Cic  satis 
verboram  est  [•  c'est  assez  »]. 
Cic).  Il  trouva  uneassez  grande 
quantité  de  vaisseaux  pour..., 
tantam  naviam  repperit,  ut... 
Cœs.  Il  a  assez  de  prudence 
pour...,  tanta  est  ejas  praden- 
tia,  ut...  Cic.  Il  avait  assez  do 
soldats  pour...,  tam  malti  erant 
ei  milites,  ut...  Nep.  {Satis 
at...,  '  assez  pour...  -  est  rare, 
mais  non  pas  incorrect,  cf.  Cic. 
[p.  SuUa,  16,  ii7]  •  nondam 
statao  te  viriam  satis  habëre 
ai  tecum  lactâri...  debeam  "). 
Il  Bien  assez  de,  abunde,  adv. 
Virg.  Qaint.  Saet.  (ex.  :  se  po- 
tentise  gloriasque  abande  aaep- 
tam.   Saet.)  ;   affatim,    adv. 
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Plaat.  Liv.  Jast.  (ex.   :  affatim 
est  liominam.    Plaat.  pecani.-i! 
a(fatim  est.  Liv.  sibi  copiaram 
affatim  esse.  Liv.  habetis  affa- 
tim  liqaoram.  Liv.).   Assez,  en 
voili  assez,    sed   hactenus    (cf. 
xïi   TxJTa   [j-èv   OT)  •taOTa)._   Cic 
sed  hxc  hacfenas.  Cic.  J'en  ai 
assez  de  la  vie,    tsedet  nos  vi- 
tae.  Cic.  \\    Assez  peu  do...,  p:is 
assez  de...,   parum,  adv.  Cic 
Sali.  etc.    (ex.  :  saifis  eloqnen- 
tix,    sapieniix    param.    Sali. 
synonyme  de  non  satis,  s'opp. 
à  satis  d'une  part  et  à  nimiam 
d'autre    p.art).  1    Autant   qu'il 
faut.  Satis,  adv.   Plaat.    Cic 
etc.  (ex.  :  devant  un  adj.  dii'es 
satis  sam.    Plaat.    satis  malta 
restant.    Cic.    satis    honestas. 
Cic   vix   satis    décorum.  Cic. 
devant  un  adv.  :  satis  audac- 
ter.  Plaut.    satis    bene.  Cic.  s. 
Iionestê.   Cic.    etc.    devant    un 
verbe  :  satis  sapëre.  Plaat.  sa- 
tis consequi.  Cic  satis  saper- 
qae dicëre  contra  aliquem.  Cic. 
etc.).  S'étant  assez   éloigné  du 
camp   pour...,   tantam   a  cas- 
tris  progressas,  ut...  Liv.  Je  ne 
serais  pas  assez  mal  élevé  pour 
m'en    fâcher,   non   essem    tam 
inarbanas,    ut    ego    gravarer. 
Cic.  (Disant)    qu'il    n'était  pas 
assez  maladroit  pour  l'ignorer, 
nec  se  tam  imperitum  esse,  at 
non  sciret.  Cœs.    —  nombreux 
pour,  tam  multi  at...Cic.  Cœs. 
Je  l'estime  assez    pour...,  tanti 
cum  ego  facio,  at...  Cic.  11  n'y 
eut  personne   d'assez  dur  pour 
no  pas  pleurer,  nemo   tam  fé- 
rus fuit  gain  lacrimaret.  Nep. 
{Satis...  ut...  •■  assez  ..pour...  • 
est  rare,  mais  non    pas    incor- 
rect, cf.  T.-Live,  XXI.X,  12,  7; 
o   nec  satis   fidens    viribas    at 
urbem    oppagnaret)  •.    \\   Bien 
assez.  Attatim,  adv.  Cic.  Sali. 
Plin.  (ex.  :  affatim  vesci  semi- 
nibas.  Cic.  affatim  (ramentum 
prxbêre.  Sali,  affatim  dicëre  de 
aliqaà  re.  Plin.);  abunde, a.dv. 
Cic  (ex.    :  paio  me  Dicsearcho 
abunde  satisfecisse.  Cic.  aban- 
de magnus.  Sali.).  \\  Pas  assez, 
parum,   adv.    Cic   (ex.  :  pro 
Cluentii     volantate     nimiam, 
pro  rei  publicœ   dignitate   pa- 
rum, pro  vestra  pradentia  sa- 
tis dixisse  videor.  Cic  param 
consulitis.  Ter.  param   memi- 
neris.    Cic).     ||     Assez    (mar- 
quant   un     renforcement).     Il 
était  assez  savant  pour  un  Ro- 
main, multx  erant  in  eo  ut  in 
homine   Romano  .litterse.  Cic. 
Il  entendait   assae  bien  le  grec 
et    la  latin  pour  ce    tornps-là, 
erat  cam,  litteris   Grœcis   tam 
Latinis,    ut    temporibas    illis, 
eruditus.    Cic.  —  obscur,   obs- 
curlor.  Nep.  Voy.  suffire,  suf- 
fisant, SUFFISAM.MENT. 
assidu,  ue,  adj.  Qui  est  cons- 
tamment   présent  cliez  qqn  ou 
en  qq.  endroit.  AssidUUS,    a, 
um,  adj.  Cic.  Suet.  (ex.  :  as- 
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aidaas  circa  scholas  et  audito- 
ria  professorwn.  Suet.  meciim 
fuit  assidaus  [•  assidu  auprci 
de  ma  personne  •].  Cic.  lionxm 
esse  hominem  assiduum.  Cic:; 
frequens,  adj.  Cic.  (ex.  :  fre- 
qaens   Platonia   audilor.    Cic 
cam   aliquo   freqaentem    esse. 
Cic).    Etre    assidu    auprès   do 
qqn,  assiduisnmê   cam  alinao 
esse.    Cic.   (Brut.,    91,    316).  1  V 
Constamment  appliqué  à.  Voy. 
ZÉLÉ.    1    (Par    ext.)     Continu, 
continuel.  Assiduus,  a,  um, 
adj.   Civ.    Liv.    (ex.    :    assidua 
deorum  cura.  Liv.  homin^is  la- 
bore  assidao  et  qaotidiano  as 
saeti.  Cic).  Lecture  assidue  des 
poètes,  pertraciatio  poetaram. 
Cic  Recherche    assidue,  auca- 
piam,   i,    n.    Cic   (cf.    aacupia 
verboram.  Cic). 
assiduité,  s.  f.  Présence   cons- 
tante auprès  de  qqn  ou  en  qq. 
endroit.    Assiduitas,  atlS,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ass.  madici.  Cic). 
Montrer  de  1'—  auprès  de  qqn, 
être  assidu  auprès  de  lui.  Voy. 
ASSIDU.  1]  Fréquence.  Assidui- 
tas, atlS,  f.  Cic.  (ex.  :  littera- 
rum.  Cic).    Voy.    fréquence.  ^ 
Application  constante  (àqqch.). 
Labor  assiduus.    Cic  Voy.  ap- 
plication.  —  à    faire  sa  cour, 
ofliriosa  sedalitas.  llor. 
assidûment,    adv.   Avec  assi- 
duité. Assidue,  adv.  Cic.  (ex.: 
qaibas   [litteris]    assidue  utor. 
Cic  [ad  Fa  m.,  V,  15,  3].  voces 
aadio  assidue.  Cic    [.Mil.,    3/i, 
93].    assiduissime  mecum   fait 
Dionusias  Magnes.  Cic.  [Brut., 
91,  316j). Suivre— ,sec<âri,dép. 
tr.  Cic  Hor.  Lire,  feuilleter — , 
pervolvëre,  tr.    Catall.  pervo- 
latâre,  tr.  Cic  (cf.  pervolatâre 
alicajus    libros.    Cic    omnium 
honaram  artium  scriptores  at- 
qae doctores  et  legcndi  et  per- 
voiutandi.  Cic). 
assiégeant,    ante,    adj.    Qui 
assiège  une    place   fortî.    Voy. 
assiéger.  Au    plur     subst.    Les 
assiégeants.    Obsidentes,    iam, 
m.  pi.  Liv. 
assiéger,  v.  tr.  Mettre  le  siège 
devant  une  place  forte.  Obsi- 
dère  {-  bloquer,  investir  -),  tr. 
Cic  Cœs.   Nep.    (ex.    :    nrbem. 
Cic.  Capua  obsidebatur  acrius 
qaam  oppugnabatar.  Liv.);  op- 
pugnâre    {pr.  -    attaquer    ■), 
tr.  Cœs.  Liv.    (ex.    :    oppidum. 
Cic.  castra.  Cœs.);  circumse- 
dêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.   :  Mati- 
nam.  Cic.  hinc  mari  hinc  terra 
arcem.  Liv.  voy.  bloquer);  cir- 
cumsidêre,  tr.  Sali.  Liv.  Tac. 
(même  sens  et    niome   emploi), 
ciTCumstâre,  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  urbem  Romanam.  Liv.); 
circumvallâre,  tr.  Cœs.  Cic. 
(ex.  .  oppidum.  Cœs.  voy.  blo- 
quer) ;     circumvenïre,      tr. 
Cœs.  Sali.    (''X.  :    singalas  ar- 
bes.  Sali,  cancta  mœnia  exer- 
citu.  Sali   voy.  cerner,  inves- 
tir). Assiéger  une  ville,  urbem 
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obsiclione  claudëre.  AVp.  pre- 
mèrt.  \lrg.  Liv.  in  obaidione 
tenëre.  Xep.  —  qqn,  aliqaem  in 
obsidione  habfrc.  Cées.  1  En- 
tourer de  manière  ù  empêch>r 
de  sortir.  Circumvenire,  tr. 
Cas.  lex.  :  liomines  circam- 
i-enti  (lammâ.  Cxs.):  includè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (voy. enfermer!. 

Voy.     E.NVELOPPEli,      ESEERMER.    1 

Entourer  en  s'otron;ant  d'en- 
trer. Circumsedëre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  aliqaem.  Cic.\;  obsidère, 
tr.  Cic.  Cœs.  Nep.  lex.  :  cir- 
camstare  tribunal pr^etoris  ur- 
bani,  obsidère  cam  gladiis  cu- 
riam.  Cic.  (ores.  Nep.  omne^ 
aditas.  Cic.  totam  Italiam  sais 
opibas.  Cic).  1  (Au  fig.)  Obsé- 
der (qqn).  Obsidère,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  anres  patris.  Liv. 
animiim  alictij'us.  Justin.); 
circumstâre,  tr.  Cic.  Liv.  {en..: 
cnm  tanti  terrores  undique 
circamstarent.  Liv.-.  circum- 
venire, tr.  Cic.  //or.  {ox.  : 
multa  senem  circumveniant 
incommoda.  Hor.).  Voy.  impor- 
tuner, OBSKDER. 
assiette,  s.  f.  M.inièra  dont 
qtinest  assis.  Sessio,  onis,  (. 
tic.  (ex.  :  sessiones  qaœdani 
contra  nataram  sant.  Cic.  [de 
fin.,  V,  35]).  Avoir  une  bonne 
assiette  (on  pari,  d'un  cava- 
lier), eqao  optime  uti.  Cic.  in 
eqao  optime  sedêre.  Cic.  Per- 
dre son  assiette,  excuti,  pass. 
Sen.  Il  (Spéc.)  Manière  dont 
les  personnes  sont  assises,  c.-à- 
d.  placées  dans  une  réunion. 
Consessas,  ûs.  m.  Cic.  ^  (Par 
ext.)  Manière  dont  qqn  se  tient. 
Status,  ûs,  m.  Cic.  Habitas,  fis, 
m.  (^ic.  Sen.  \\  iFig.)  Si- 
tuation dans  laquelle  on  se 
trouve.  Status,  ùs,  m.  Cic. 
Nep.  Liv.  (ex.  :  stata  movêre 
hostenx  [■  faire  perdre  à  l'en- 
nemi son  assiette  -].  Liv.  ad- 
versarios  de  omni  stata  deji- 
cère.  Cic.  aliqaem,  e  saa  sede 
et  stata  demovêre.  Cic);  gra- 
dus,  ùs,  m.  Cic.  Liv.  idans 
les  expressions  :  aliqaem  gradu 
movêre  ou    demovêre   [»  faire 

Eerdre  à  qqn  son  assiette  -]. 
iv.  aliqaem  de  rjrada  dejicëre 
ou  gradu  depellëre.  Cic).  Gar- 
der son  assiette,  in  eodem  ha- 
bita esse  Sen.  Quand  on  garde 
son  — ,  dum  homo  in  recto 
animi  habita  est,  Sen.  Le  plai- 
sir met  l'âme  hors  de  son  as- 
siette, lui  fait  perdre  son  as- 
siett3,  volaptas  mentent  e  saa 
sede  et  atata  demovet.  Cic,  ^ 
Manière  dont  qqch.  est  posé 
sur  sa  base.  Sedes,  is,  l.  Cic. 
etc.  (cf.  suis  sedibus  convalsa 
Roma.  Cic.  sedes  domas.  f'iin. 
j,).  Statas,  us,  m.  Nep,  posi- 
tus,  ûs,  m.  Sali,  Tac.  Oeil. 
L'assiette  d'une  place,  situs 
loci.  Cic.  ingeniam  loci.  .9all. 
loci  natara.  Caes.  Place  forte 
par  son  assiette,  arbs  natarâ  et 
loco   munita.    Cic.     L'assiette 
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d'une  ville,  sifits  uW>is.  C^es. 
t^'O.  —  d'un  camp,  situs  cas- 
troram.  Cses.  ||  (Par  anal.) 
L'assiette  de  l'impôt  (manière 
dont  il  est  établi),  tributoram 
et  vectigaliam  descriptio.  Cic. 
ratio.  Cic.  ||  (Par  ext.  lîg.)  Sta- 
bilité. Un  esprit  qui  manque 
d'assiette,  instahilis  animas. 
Virg.  Voy.  stabilité.  ^  (Spéc.) 
Action  de  mettre  les  plats  sur 
la  table  farch.).  Tenir  assiette 
c.-d-d.  donner  à  manger,  ci- 
bam  parâre.  Sen.  ||  Chacun 
des  services  d'un  repas.  Mensa, 
œ,  f.  Plaat.  Cic.  ||  Plat  dont 
se  compose  chaque  service.  Voy. 
PLAT.  T  (Par  ext.)  Vase  à  fond 
plat  posé  devant  chaque  con- 
vive. Catinus,  i,  m.  Lacii. 
Varr.  Hor.  Catinum,  i,  n.  Cato. 
Scatula,  ,T>,  f.  .Mart.  Assiette 
creuse,  gabata,  se,  f.  Mart.  (VU, 
Itl,  3).  Petite  assiette,  catillas, 
i,  m.  Lucil.  Hor.  Col.  catillam, 
i,  n.  Prise,  (plur.  Petr.  [50, 
6]).  Il  Ce  que  contient  une  as- 
siette.  Voy.  ASSIETTÉE. 

assiettée,  s.  f.  Ce  que  contient 
une    assiette.    Catillus    plenas 
[alicujus  ribi). 
assignable,  adj.  Qui  peut  être 

assigné.  Voy.  assigner. 
assignat,  s.  m.  Rente  assignée 
sur  un  bien-fonds  (arch.).  Pe- 
ciinia  alicai  attribùta. 
assignation,  s.  f.  Action  d'as- 
signer une  somme  à  qqn  sur 
un  fonds.  Assignatio,  onis, 
f.  Cir.  Jet,  (voy.  concession); 
attributio,  onis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  de  attribatione  conficies. 
Cic  attribationem  facëre.  Inscr. 
maxime  autem  me  angit  ratio 
reliquoram  m,eoram  [  .  le 
compte  de  mon  arriéré  -],  qux, 
qaanquam  explicata  sunt  [-  est 
liquidé  -],  tamen,  et  qaod 
Dolabellœ  nomen  in  iis  et  in 
attribatione  mihi  [•  pour  ce 
qui  est  de  l'assignation  à  ses 
débiteurs  ■  ] ,  m.ihi  nomina 
ignot.a,  contarbor,  Cic),  Don- 
ner (à  qqn)  une  assignation  sur 
qqn,  attribaëre  aliqaem.  Cic, 
T  Action  d'assigner  qqn  à  com- 
paraître. Vocatio  (injas),  Varr, 
ap.  Gelt.  Donner  une  assigna- 
tion, alicui  diem  dicëre.  Cic. 
Tac  Comparaître  à  une  assi- 
gnation, ad  vadimoniam  vent- 
re. Cic.  Ne  pas  comparaître  à 
une  assignation,  vadimoniam 
deserëre.  Cic  (m.  dm.'  aban- 
donner l'engagement  pris  en 
donnant  caution  do  compa- 
raître en  justice  à  un  jour  fixé). 
Il  (Au  fig.)  Rendez-vous.  Voy. 
ce  mot. 

assigner,  v.  tr.  Fixer  qqch. 
comme  devant  être  attribué  à 
qqii.  Assignàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  inferiorem  œdiam  parlem 
alicai.  Cic.  equitibas  Romanis 
in  theatro  quattaordecim  gra- 
ilas  proximos.  Liv.  epit.  eqaiti 
certam  nameram  seris.  Liv. 
loca    ['  Certains  emplacements 
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à  des  colons   ■  ].   Cic.  agram 
Liv.  locam,  in  quo  noium  op~ 
pidam    a^dificctur,    Liv.    agroê 
colonis,  legionibus.  Cic  arben% 
aijramque  colonis.  Liv.  agrum 
militibas.    Cic    Latinis    victis 
Tnontem    Aventiniim.    Liv.    au 
fig.    muniis    hamannm    a    deo 
assignatam,  Cic);  attribuère, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  alteram  par- 
tem  ejus  vici  Gallis  concessit, 
alteram    cohortibas  ad  hiber- 
nandam   attribait.    Caes.    oui- 
bas    urbes    agrosqae    attribut 
jussit.  Cart.    attribaëre  peca- 
niam  [«  assigner  de  l'argent  •]. 
Cic.  attribatos  [»  ceux  sur  qui 
je  suis  assigné,  sur  qui  j'ai  une 
assinnation    ■>]   qaod    appelle», 
valde    probo.     tic.    [ad    Att., 
XIII,  2S,  U].  Pecania  attribata 
numérota  est.   Cic.  video,  cai 
Apulia  sit  attribata,  qui  habeat 
Etrariam.  Cic.  voy.  attribuer, 
ALLOUER,  octroyer);  ascribô- 
re,  tr.  Cic  etc.   (ex.:  tator  hii 
malieribus    Grsscoram   legibas 
ascribendas  fait,  Cic.  ascribëre 
al'.cui   legatam    [•    un  legs  ■•]. 
l'Un.  i.  aliquem  tutorem  libe- 
ris.  Cic);  describëre,  tr.  Cic 
etc.    (ex.:  pecanias.    Auct.    B. 
Afr.    civitatibus    pro    numéro 
militam  pecuniarum  sammas. 
Cic.    vecturas   framenti  (initi- 
mis    civitatibus,    Cœs.  voy.  im- 
poser,  describëre  saum  cuiqae 
manus    ['    à   chacun   son    em- 
ploi »J.  Cic.  describëre  per  fa- 
milias    ministeria.    Tac  bona 
suis  comitibas.  Cic  agros.  Tac. 
daodena  in   singulos  homincs 
jugera.    Cic);  circumscrîbë- 
re,  tr.  Cic.  etc.    (ex.:  exiguum 
alicai     vitœ    curricalum.    Cic. 
locam   habitandi  alicai.  Cic); 
statuére,    tr.    Cic.    etc.    (ex.: 
stataëre  locum  ou  tempas  col- 
loquio.     Liv.      sfatuto     loco. 
Cic.  st.  §.nnm    [-  un  terme  ■.]. 
Sali.  voy.  fi.xer);  coDStituëre, 
tr.  Cses.  Cic,   etc.    (ex.:   ibi  fu- 
tures Uelvetios,  ubi  eos  Cœsar 
constitaissct   [«.  à  la  place  que 
César    leur   aurait  assignée  •]. 
Cœs.   constituëre    locam.    Ter. 
tempas,    diem    [^  ^  à  qqn  uu 
rendez-vous    pour   un    certain 
jour    •>].    Cic,    annaa    salaria 
alicui.  Suet,  mercedem  funeris 
Cic);  dicëre,  tr.  Ter.  Cic  Liv. 
ex.:    iocum.    Liv.    diem.    Cic. 
certam,   diem  conveniendi  ali- 
cui   dicëre.    Cic.)    diem    operi 
["    un   terme   pour    l'exéoution 
d'un    ouvrage    •].    Cic.    dictse 
pecunia;  ["^  sommes  assignées']. 
Plaat,  alla   legatio  dicta  erat, 
alla   data  est.  Cic);  edicêre, 
tr.  Cic  Liv.   (ex.:    diem  comi- 
riis.   Liv.];   indicëre,  tr.   Cic 
Liv.    etc.    (ex.:   diem,    concilii, 
comitia  [•■   une  date  pour  l'as- 
semblée,  pour   les    comices    ■■]. 
Liv.  diem  comiliis.  Liv.  totius 
ijallias  concilium  Bibracte.Cses. 
conciliam    Aitolis    Heracleam, 
[•    Héraclée    comme    siège    do 
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l'Assamblée    -].  LU'.);  indica- 
re,   tr.  Plant.    Cic.  (ox.:  mrti- 
care  fundiim  alinii  \  •  assigner 
una  cortaiiio  valeur  à  un  bien- 
fonds  -1.  Cic);  addiccre.  tr. 
Cic.  Vell.  ivov.  AOJL'GEit,  attri- 
buer); deleg'âre.  ir.  Sen.  (ox  : 
delegabo   te   ad  Epicariim;  ah 
illo   liet  numeratio    [»    ja  vous 
assiijnorai    sur    Epicure  ,    qui 
m'acquittera  -].   Sen.    [ep.,  1», 
31);  decernére  (pr.  <■  fixer  M, 
tr.  Cic.  Sali.  etc.  (ex.:  pecumas 
ad     lados.     Cic.    tempas     ad 
atramque  rem.  Sali,  diem  col- 
loqaio.Sall.).  Assigner  comme 
part,   tribuere,   tr.    Cic.    etc. 
■  (ox.:    suuni    cuiqae.    Cic.   voy. 
attribuer).  1  Sommer  de  com- 
paraître on   justice.    Vocâre, 
tr.  Cic.    Liv.    (ex.:    vocâre  ah- 
qaem  in  jns.  Cic.  in  jadiciam. 
Cic.  ou  simpl.  aliqaem  vocâre. 
Liv.):  citâre,  tr.  Cic.  etc.  (s'op- 
pose à  respondëre,  adesse,  ex-_ 
casàri,    c\.:    Stheniam    citari 
iixbet.  Cic.  citât  ream,  non  res- 
pondet.    Cic.    canes  citati  non 
respondent.  Phxdr.  ritàre  ah- 
qaem  ad    tribunal.    Flor.    cita 
illam  in  jus.  Plaat.dies  tamen 
dicta   ad  qtiam  non  adfaerat. 
absens   citataa.   Liv.);  appel- 
hïre,  V.  tr.  Cic.  Liv.  (voy.  ap- 
peler).   —    qqn    (en    justice), 
diem    dicère   alicai.    Cic.  _  Liv. 
Tac.    vadimoniam    alicui  im- 
ponëre.  AVp. 

assimilable,    adj.    Qui    peut 
être  assimilé.  Voy.  assimiler. 
assimilation,   ilat.  asaimila- 
tio,  '  ressemblance,  comparai- 
son •),  s.  f.  Action  déconsidé- 
rer comme  semblable.  Compa- 
ratio,  onis,  (.  Cic.  1  Action  de 
rendre  semblable.  Assimilatio. 
onis,  f.  Cad.  Theod.  —  (d'une 
lettre    à  une  autre),   attractio. 
onis,  t.  Varr.  —  (dos  aliments), 
appropriatio,  onis.  f.  Csel.  Aur. 
(cliron.,  II,  13,  151). 
assimiler,    v.    tr.    Considérer 
comme   semblable.    Assixnu- 
làre,   tr.   Cic.  Tac.   (ex.:  {or- 
mam  totias   Britannise  aacto- 
res  longœ   scutalœ  vel  bipenni 
assimalavere.   Tac.   simile    ex 
specie  comparabili  aat  ex  con- 
(erenda     atque     assimulanda 
natara  Jadicatar.  Cic;  com- 
paràre,    tr.    Cic    etc.     (  voy^ 

comparer).     Voy.    SEMBLABLE.     T 

Rendre  semblable.  Similem  (ou 
simile)  reddère[o\i  facëre).Cic. 

S' similis    ou    simile   fieri. 

Cic' Il  (Spécial.)  S'assimiler, 
c-à-d.  convertir  les  aliments 
en  sa  propre  substance,  ap- 
propriàre,  tr.  Ca'l.-Aar.  (ex.: 
ribam  corpori.  Csel.  -  Aar. 
(chron.,  IV,  3,  22);  conco- 
quère,  tr.  Cic.  etc.  (e.x.:  ci- 
ham.  Cic.  cibas  facilhmus  ad 
concoqaendam  [«  qui  peut  très 
facilement  s'assimiler  ■•  ou 
.  très  assimilable  ■■].  Cic.)  |j 
(Par  anal.)  S'assimiler  (c.-a-d. 
rendra   siennes)    les   idées  des 
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autres,  concoqiwre,  tr.  Sen. 
(ax.:  et  cum  malta  pcrcarreris, 
unum  excerpe,  quod  illo  die 
concoqaas.  Sen.  [en.  2,  «_]■ 
concoiyuamus  illa  :  alioqnin  m 
memoriam  ihimt,  non  in  in- 
r/cniam.  Sen.  [ep.,  8.'i,  7]). 
assise,  s.  f.  Rangée  horizontale 
de  pierres.  Cubile.  is,  n.  Vitr. 
iH,  8,  1;  cf.  Piin.  .\XXVI,  9b); 
ordo,  înis,  m.  drs.  etc.  (ex.: 
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ordincs  lapidam  gradatim  de 
jecerani    [-    ils    démolirent  lo 


mur  en  allant    d'assise   en  as- 
sise   ■  ].    Vitr.);  strues,  is,  (■ 
Liv.  Sen.  Plin.  Tac.  (ox.:  straes 
lignorwn.    Liv.   ou   abs.  strues 
[.  tas    de   bois   rangé   par    as- 
sise   •  1.    Liv.  acervi  strw-sqtie 
[même    sianiticationl.    Cart.); 
tabulatuin,   i.    n.   Vitr.   Col. 
(voy.  SOL,  étage);   statumen, 
miniS  {pr.   -    fondation,  assi- 
se .),  n.   Vitr.    (VII,   1,  1).  As- 
sise d'un  pilier,  piilvinas,  i,  n. 
Vitr.  (V,   Vi.  3).   Disposer   par 
assises,    struêre,  tr.    Cœs.    etc. 
(e\  ■    lateres.    Cses.    arbores  m 
puram.   Ov.).    Le   Capitole   est 
bâti   sur    une   assise  de  pierres 
de  \3.\\\'',Cap\tolinm  saxo  qua- 
drato    sabstrnctam     est.    Liv. 
Les  censeurs  furent  les  premiers 
qui  mirent  ou    adjudication  le 
pavage  des  rues  ot   l'établisse- 
ment do  routes  et  de   trottoirs 
sur  assise  de  gros  gravier,  cen- 
sures vjas  sternendas  silice  in 
urbe,  glareà  extra  arbemsabs- 
traendas  marginandasqae pri- 
mi    omnium   locaverant.    Liv. 
•(Au  tig.  Système  qui  n'est  pas 
seulement  établi  sur  des  assi- 
ses solides,  mais  qui  est  déplus 
construit   avec   soin,    accura<e 
nonmodofundataverum  etiam 
e.xstructa    disciplina.      Cic.    1 
(Au    plur.)    Réunion    de    juges 
qui   siègent.    Conventus,  lis, 
m.  Cic.  Cœs.  etc.    (ex.:   iisdem 
diebus    meus    conventus    erat 
Apamese  [-    les  assises   que  je 
présidais   se    tenaient    à   Apa- 
mée  '].  Philomelii,  tuas  Tyri. 
Cic  conventum  agëre   [-  tenir 
les  assises  -].  Cic.  conventibas 
Gallise    citerioris    peractis    m 
nivricum  pro^cisci.  Cses.). 
assistance,   s.   f.  Action  d  as- 
sister à  qqch.  Voy.  présence.  \\ 
(Par  ext.)    Ceux  qui  assistent  à 
qqch.  Cœtns,  ùs,  m.  Cic  (voy. 

ASSEMBLÉE,    RÉUNION);     COUYeil- 

tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  erat 
conventus  hominum  maximus. 
Cic.  in  conventu  maximo.  Cic. 
voy.  assemblée);  corona,  œ, 
f.  Cic.  Hor.  Tac.  (voy.  cercle). 
i  Action  d'assister  qqn,  de  lui 
prêter  son  aide.  'Voy.  aide,  se- 
cours. Prêter  à  qqn  son  —, 
assitêre  alicui.  Quint,  adesse 
alicui.  Cic.  alicai  pra;stâre  aa- 
.xilium.  Cic.  Voy.  assister.  De- 
mander r—  de  qqn,  aliquem 
sibi  advocâre.  Cic  ad  opem 
alicujus  confugërc  Cic  pdem 
implorâre  alicajas.  Cic.  \\  As- 


sistance devant  les  tribunaux, 
opéra    (orensis.    Cic.   patroci- 
nium.  Cic.  Grâce  à  l'assistance 
do  qqn,  nb  aliquo  adjutus.  Cic 
aliquo  adjuvante  ou  adjatore. 
Cic  Celui  qui  prête  1'—  do  ses 
conseils,    ministrator,  orig,  m. 
Cic  (p.  Flacc,  53;  da  Orat.,  II, 
SI).")).    Laisser    sans    assistance, 
non  adesse  alicai.    Cic.    déesse 
alii-ui.  Cic.    Il   Assistance  judi- 
ciaire, advocatio,  onis,  f.   Cic 
Il  Action   d'assister  qqn  qui  est 
dans  le  besoin.    Ops,  opis,  f. 
Cic.    (ex.:    opem    ferre    aliciii- 
Cic.  opem   a   te  petimas.    Cic 
sais   opibas   aliorum   inopiam 
Uvnre.    Nep.).   Prêter    son    —, 
subvenîre,  intr.  Cic  (ex.:  ali- 
cnjus  inopiœ.    Cic.  vitœ  alica- 
ius   [-  sauver  la  vie  à  qqn  par 
sou  assistance  '].   Cses.   absol. 
Plaat.  Cic).  . 

1.  assistant,  ante,  adj.  Qui 
assiste  qqn.  Voy.  assister. 

2.  assistant,  s.  m.  (Au  plur.) 
Ceux  qui  assistent  à  qqch.  Cir- 
camstantes,  iam,  m.  pi.  Cic. 
Assistentes,  iam,  m.  pi.  Jus- 
tin. 

assister  (lat.  assistëre,  se  tenir 
près  de),  V.  intr.  et  tr.  V.intr. 
Etre  présent  à.   Adesse,  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  adesse  in  h.ac  re. 
Ter.  in  magnis  rébus.  Nep.  in 
pariendo.    Ter.    [Audr.,  771]. 
comitiis.   Cic  pagnse.  Liv.  col- 
loqaio.  Liv.   convivio,  specta- 
culo.  Suet.  eoram  recitationi- 
bus.  Plin.j.  in  senatam  [-  ve- 
nir assister  à  la  séance  du  Sé- 
nat "].  Cic);  intéresse,  intr. 
Cic.  Liv.  etc.  (ex.:   interesse  in 
convivio.  Cic.  omnibus  in  re- 
bas.    Cic.    negotiis,    convivio. 
Cic.  absol,  ac  si  ipseinterfaerit. 
Cic);  astàre,    intr.  Cses.    Cic. 
Virg.  Liv.    (ex.:    astante  atqae 
audiente   Italiâ    totâ.    Cic.  aa- 
tante  et  inspectante  ipso.  Cses. 
super  astantium    manibas    in 
maram  attollitur.  Sali.  fr.).  — 
(à  un  spectacle),  spectâre,  tr. 
Plaut.  Cic  Hor.  Suet.  (ex.:  Me- 
galesia.    Cic    fabalam,    ludos. 
Hor.   circenses.   Suet.  pugiles. 
Suet.    ut    Turpione     Ambivio 
magis  delectatur,  qui   in  pri- 
ma  caveâ  spectat  \-  assiste  au 
spectacle   à   la    première   gale- 
rie -1,  delectatur  tamen  etiam, 
qui  in   altimà.  Cic);  videre, 
tr.  Cic  Sali,    (moins  usité  que 
spectâre).  1    Se   tenir   près    de 
qqn  pour  lui   prêter   son   con- 
cours. Astàre.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  alicai.  Plaat.  Cic);  assi- 
dére,  intr.  Cic  Liv.  (ex.:  cam 
Cn.  Pompe jos  Lentalo  freqaens 
assideret.  Cic.  rarus  in  triba- 
nali  Csesaris  Piso,  et  si  quando 
assideret,  atrox  ac  dissentire 
manifestas.     Tac  )  ;    adesse, 
intr.  Ter.  Cic.  etc.  ^ex.:  adesse 
Qainctio,  amicis.  Cic);  assis- 
tëre, intr.  Plin.  j.   (ex.:  Vare- 
no.    Plin.   j-    no    se    rencontra 
pas  avant  l'époque  de  Pline  le 
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jeune);  juvàre,  tr.  Cic.  (voy. 
AiDEa.);adjuvàre.  ir.  Cic.  (voy. 
aider);  adjutàre,  tr.  Ter. Cic. 
fr.{vov.xiDER^;adzniDistràre, 
ititr.  Plaat.  (ex.:  alicui  ad  rem 
di't-iruim    [•  assister  qqn  dans 
un  sacrifice  •].  Plaut.   [Epid., 
III,   3,    37]';   opitulàn,   dép. 
intr.    Cic.    ^voy.    aider,  aide, 
secours).    Celui'  qui   assista  un 
plaideur,  advocatas,  i,  m.  Cic. 
Celui    qui   assista    (un   orateur 
do   ses    conseils),    ministrator, 
orii,  m.  Cic.   (p.  Flacc.,  53;  de 
Orat.,  II,  Si'S);    monitor,   oris, 
m.  Cic.   (div.  in  Csecil.,  52).  {| 
(Spécial.)  Mettre   à    la  disposi- 
tion de  qqn  ce  dont  il  a  besoin. 
Adjuvàre,  tr.Sen.  (ex:  pau- 
penatem     alicujus     adjavare. 
Sen.);  subvenire,   intr.    Cic. 
{e.\.:  a  tepeto  at  sabvenias  huic 
mea?  soUicitudini.    Cic.);   sns- 
tentàre,  tr.  Ctc.  (ex.:  ex  meis 
angastiit  illiat  sastento  tenai- 
tatem.    Cic.).   lie   pas   assister, 
abesse,    intr.    Cic.    etc.    (ex.: 
abesse  alicai.    Cic.    s'oppose   à 
alicui  adesse  ou  aliquem  de(en- 
dère.  Cic.  ct.qai  Aatronio  non 
abfaerim.  Cic.  et  quo  plus  in- 
tererat,    eo  plus   aberas  a  me 
f'  plus  j'avais   besoin    de   ton 
aide,  moins   tu   m'assistais  >]. 
Cic.    absol.    nobis    absentibas 
[•    sans   que   nous    l'assistions, 
c.-à-d.  sans  notro  assistance  -l. 
Cic.). 
-association,     s.     f.    L'action 
d'associer,  le  fait  d'être  associé. 
Consociatio,  objs,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.honiinam.Cic.  [deoEF.,  I, 
100].  commanis  totias  generis 
hamani  conciliatio  et    conso- 
àatio.  Cic.  [ib.,  I,  li9]);  con- 
ciliatio ipr.  «action  d'assem- 
bler ',    d'où    •  union   et   asso- 
ciation ').    f.   Cic.    (ex.:  quasi 
dvili  conciliatione  et  societate 
conjancti   [dii\.  Cic.    comma- 
nem  totias  generis   hominam 
conciliationem  et  consociatio- 
nem  colère.  Cic);    societas, 
atis,  (pr.  •  association,  société 
avec  qqn  •),  f.  Cic.  (ex.:  socie- 
tas hominam  inter  ipsos.  Cic. 
nominam.     Plin.     societatem 
coire,  stataëre,  inire,  conflâre. 
•Cic.      societatem       conciliàre. 
Cic.     societatem     confirmàre. 
Cic.).   Il   (Par  ext.)   Participa- 
tion, communauté,  association. 
CoBSortio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
(ex.:     qiuenam    ista    societas, 
gaœnam  consortio  est?  Liv.  c. 
humana.     Cic.).      jj     (Méton.) 
Ceux  qui  sont  associés.  Socie- 
tas,   atis    [pr.    .    association 
commerciale,  compagnie  •),  f. 
Cic.    (ex.:    societatem    facëre. 
Cic.  societatem  gerëre  [•■  être 
à  la  tête  d'une   association  »]. 
Cic.  judiciam  societatis  [•  pour 
abus    de    confiance    à    l'égard 
d'une  association  .].  Cic.);  col- 
legium,  ïi  (•■  association  poli- 
tique •   et   ■  association    com- 
merciale •),  n.  Cic.  etc.  (ex.: 


ASS 

collegia,  non  ea  solum,  qiue 
senatas  sastulerat,  rcstituta, 
sed  innamerabilia  qaxdam 
nova  ejc  omni  fa^ce  arbis  ac 
servitio  constitata.  Cic.  colte- 
gia,  prai'ter  antiqaa  et  légiti- 
ma, dissolvêre.  Suet.collegiam 
mercatorum.  Liv.  Mercuria- 
lium.  Cic.  serarioram,  fabram, 
pgaloram.  Plin.  (abrorum. 
Jet.);  corpus,  oris,  n.  Liv. 
Jet.  (ex.:  c.  fabrorum.  .Ict.  ejas- 
dem  corporis.  Liv.);  sodali- 
cium,  ïl,  a.  Catall.  V'al.-Ma.v. 
Sen.  (plus  rare  quo  co/Ze^ium). 
—  de  personnes  (en  vue  d'un 
intérêt  politique  ou  d'un  inté- 
rêt quelconque);  factio,  Onis, 
f.  Cic.  Sali.  Plin.  j.  Snet.  (ex.: 
nobilitas  factione  magis  polle- 
bat,  plebis  vis  solata  atque 
dispersa  in  maltitadine  minus 
poterat.  Sali,  populos  paaco- 
rum  factione  oppressas.  Cœs. 
triginta  illoram  consensus  et 
factio.  Cic.  plurimœ  factiones, 
titulo  collegii  novi,  ad  nullius 
non  facinoris  societatem  coi- 
bant.  Saet).  —  do  conjurés, 
conj'uratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  ^ 
(Au  fig.)  Action  de  réunir. 
Congregatio,  onis,  f.  Quint. 
(o.x.:  argumentoram,  crimi- 
num.  Quint.};  coBjuBctio, 
onis,  f.   Cic.  etc.   (voy.  assem- 

ULAGE,    accord). 

associé,  ée,  part,  du  verbe 
Associer.  ^  Subst.  m.  et  f. 
Membre  d'une  association. 
Socias,  a,  m.  Cic.  etc.  Socia, 
x,  f.  Sali.  etc.  —  à  l'empire, 
socius  regni.  Cic.  aux  périls, 
socius  pericaloram.  Cic.  voy. 
associer.  —  à  de  glorieux  tra- 
vaux, socius  et  consors  glorio- 
si  laboris.  Cic.  —  aux  périls, 
consors  pericaloram..  Plin.  J. 
—  à  ses  études,  consors  stadio- 
rum.  Sen.  —  à  l'empire,  con- 
sors imperii.  Vell.  Suet.  T.  Ta- 
tius  associé  à  Romulus,  T.  Ta- 
tius  consors  Romuli.  Saet.  — 
à  ses  profits  et  à  ses  larcins, 
consors  in  lacris  atque  fartis. 
Cic.  Mou  associé  dans  ces  con- 
jonctures, consors  mecam  illo- 
ram temporum.  Cic. 
associer  (lat.  post.  associàre. 
Stat.  Claad.  Aag.),  tr.  Faire 
participer  à  ce  que  fait  qqn. 
Sociâre,  tr.  Tac.  (moins  em- 
ployé en  ce  sens  que  le  suivant); 
coDSociâre,  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  audaces.  Tac.  nunqaam 
tam  vehementer  cum  senata 
consociati  fuistis.  Cic.  conso- 
ciare  se  in  omnia  belli  pacis- 
qae  concilia.  Liv.  consociâre 
regnam,  imperium  [-  associer 
à  son  trône,  à  son  pouvoir  •]. 
Liv.);  participâre,  tr.  Plaut. 
Cic.  Liv.  (ex.:  aliquem  consilii. 
Plaut.  laudes  cam  aliqao  f«qqn 
à  sa  gloire  •].  Liv.  cf.  partici- 
pâre laudes  [même  sons].  Liv. 
regnum  cum  aliqao.  Justin.). 
Qui  est  associé  à,  particeps, 
cipis,  adj.  Ca;«.  Cic.  etc.  ;ex.: 
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pnedœ  ac  prasmioram.  Ctfs. 
consilii.  Cœs.  regni.  Jastin. 
pericaloram.  Curt.  esse  alicui 
participem  sceleris  in  regem 
suum.  Cart.  hujas  belli  ego 
particeps  et  socias  et  adjutor 
esse  cogor.  Cic.  nisi  faisset 
(conjurationis)  auctor  aut 
(esset)  particeps.  Cart.  voy. 
ASSOCIÉ.  S' —  à  qqn,  aliquem  ! 
sociam  sibi  adjungére,  adhi- 
bêre.  Cic.  aliquem  in  societa- 
tem adjungére,  assamëre,  ad- 
scribère.  Cic.  —  qqn  à  sa  gloi- 
re, aliquem  gloriœ  comitem 
habêre.  Cic.  —  qqn  à  ses  dan- 
gers, aliquem  sociam  pericalo- 
ram adhibère.  Cic.  S' —  aux 
vues,  aux  sentiments  do  qqn, 
alicujus  voluntatibus  assentU- 
ri.  Cic.  T  Unir  à  qqn  comme 
devant  participer  à  ce  qu'il 
fait.  Jungere,  tr.  Cic.  (voy. 
UNIR);  adjungére,  tr.  Cic. 
(voy.  u.MR);  aggregàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  (ilium  ad  patris 
interitum.  Cic.  simillimos  sibi. 
\'ell.  quos  comités  ei  fortuna 
atjgregaverat.  Vell.  [Il,  53,  I]); 
ascire,  tr.  Virg.  Tac.  (ex.: 
socioï.  Virg.  [En.,  XII,  38]. 
asciri  in  societatem.  Tac. 
[liist.,  IV,  an.  asciri  inter  co- 
mités. Tac.  [hist.,  IV,  80],  poét. 
et  partie,  à  7ac.);  coIligâre,tT. 
Cic.  {ex.:  colligâre  se  cam  mal- 
tis.  Cic.  [ep.,  IX,  17,  2]);  conjun- 
gère,  tr.  Cic.  Cœs.  etc.  (ex.: 
Milonem  sibi.  Cœs.  conjangi 
Macedonibas  [■  s'associer  aux 
Macédoniens  •].  Liv.  sociam 
fallere  qui  se  in  negotio  con- 
junxit.  Cic).  (|  (Spéc).  Unir 
à  qqn  en  mariage.  Conjun- 
gére,  tr.  Liv.  Cart.  Suet.  (ex.: 
iUias_  suas  alicujus  filiis  matri- 
monio.  Liv.  aliquem  secum 
matrimonfo.  Cart.  sibi  ali- 
quam.  Saet.  voy.  unir).  1  Unir 
une  chose  à  une  autre.  Socià- 
re,  tr.  Cic.  (ex.:  vim  reram 
cum  dicendi  exercitatione. 
Cic);  consociâre,  tr.  fior. 
(ex.:  c.  umbram.  llor.);  jun- 
gere, tr.  Cic  (voy.  joindre, 
unir);  conjungère,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  ALLIER,  joindre, 
unir). 

assoiffer,    v.    tr.    Donner  soif   ' 
(famil.).   Voy.  soif.   Au  partie. 
ot  au  fig.  Assoiffé  de  vertu,  si- 
tiens  virtatis.  Cic 

assolement,  s.  m.  Action 
d'assoler  les  terres  (agric). 
Arvoram  per  annos  matatio. 

assoler,     v.     tr.     Diviser     un    ■ 
(champ)   en   soles,   c.-à-d.    en 
parties  où  l'on  varie  les  cultu- 
res. Arva  per  annos  matare. 

assombrir,  v.  tr.  Uandre  som- 
bre. Fuscâre,  tr.  Sen.  rh. 
.Sen.  Ljxct.  (ex.:  (uscatur  dies. 
Sen.  rh.  sol  fuscabitar.  Lact.); 
infuscâre,  tr.  Virg.  Plin. 
Gell.  (mot  plutôt  rare); /'oBda- 
re,  tr.  Sali,  (ex.:  fœdâre  lu- 
men [on  pari,  d'un  nuage]. 
Sali.  Il  Au  fig.  Contristàre, 
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(ex.: 
Bal- 
Cic. 


■      (le 


ir.    Cxi.   ap.    Lie.    Sen. 
contristat  hxc    scntentia 
bum  Corneliam.  CœJ.  ap 
seqaetar  pars,    qax  soUt  non 
iZ.crUocontriUareetinsol- 

Ucitadincm     addaccre.    btn.). 
Front  asso.nbri,  fr-ons  addacta. 

Sen.  Qaint.  *    -    „    Ac- 

.ssombrissement,  ».  m.  Ac 
Mon   d'a.so.ab.-ir;   état    do    ce 
qu-rost  assombri.  Oi>SCUra(iO, 

,tomVaut.    ant^,    adj  Ju. 

qui  accable.  Vehemcns,  adj- 
C'ic.  Grauis,  s,  adj.  t-f ■  (^V,  • 
au  suporl.).  -1  Qa.  accab^  d  en- 
nui, ^ormoic-siiis,  a,  um,  adj. 
Cic.  ou  molestissimus,  a,  am 
adj.  au  superl.  C'ic.  Vorbiaso 
assommant,   verba  oMunden- 

'-•«ter°'-v"rr:"'Ai,attr., 
"r^rqqci:d,3p>-sant.E/- 

Pompejaux.  Cic.  [ad    A  t.    L\ 
19    "il.    canes,    ben.).     Il    l'  •''^ 
eu.)  Ac<;abler  de  coups.   Con- 
tundére,  tr.  Plaat.  llor.  (e>. 
aliqaem'    (astibas,      pagni^- 
Plaat.).  Voy.   accabler.  1  (Au 

fi.  )  Accabler.  Voy.    ce    verbe. 

\\     Famil.)    Accabler    d'ennu. 

qaod  me  macÉai.  Plaat.  nia.i.. 
I  1  lJ,p;  enecare,  ir.Piaar. 
■fer.  (ex.:  uiiynem  rogitando. 
Ter.y.  obtuDdere,  tr.  Jer. 
Cic.  etc.  (ex.:  aiigucm  graiu- 
.  làndo,  rogitando.  Ter.  iong.s 
epistalis.  Cic.  capw  rion  ob- 
tandëre  te.  Lace.  ap.  Cic.  ne 
me  obtandas  de  I iac  re  sœpias . 

Ter  \ 

assoinmeur,  s.  m.  Celui  qu, 
assomme.    Mactalor,   Ons,    m. 

atsommoir,  s.  m.  Arme  qui 
sert  à.  assommer.  V.  y.  mas»ue 

1.  assomption,  s.  f.  Lnleve- 
ment  miraculeux  de  la  Sauuo 
Vierge     au     ciel.    Assamptw, 

rliJoSior.,  s.  f.   Mineure 
d'un    syllogisme      Assamptw 
onis,  (.Cic.  (de  Div.    II,  108). 
Qaint.  (V,    U,   5).    Propositio 
mitior.  Cic.  ,  .  .       , 

assonance,  s.  f.  Répétition  du 
même  son.  Similiter  desinen- 
tia.  Qaint.  Qaœ  simihter  desi- 
nnnt.  Cic.  .  . 

assortiment,   s.    m.    Le    tait 
d'être     assorti.     Convenientia, 
se,  f.  Cic.    Il   (Spécial.)  Ménage. 
Coniagiam,  îi,  n.  Cic.  1  Réu- 
nion de  choses  assorties.  Instra- 
mentam,  i,  a.  Cic. 
assortir,    v.    tr.    Réunir     des 
choses      qui     vont     ensemble. 
Accommodàre,  tr.Cic.  (voy. 
approprier;  au  fig.  oratio  rebas 
accommodata  [•   style  _  assort. 
au  sujet  .].  Cic);   aptare,  tr. 
Cic.  Sen.  (ax.:  omnia  sant   rei 


aniata.  Sen.).  -  des  cou  eurs, 
colores    inter    se     concUiare. 
Plin.  nectére.    Virg.    Au   part. 
Assorti,  e,  adj./Kyuads  et  par. 
Cic.  Etre   mal  assorti,  discor- 
dàre,    intr.   Cic.    H     S'assortir, 
conianqi,    passif.  Cic.   S  assor- 
tir, c.-o-J.  avoir  de  la   couv.- 
nanco,  assortir  [i  qqch.],  con- 
nraëre.    imr.    Cic.    convenir., 
iutr.   Cic.  Assorti  avec,  conve 
niens,  p.    adj.  Cic.  voy.  abou- 
tissant.  1   Fournir   de   chos-- 
assorties.     Instraêre,     tr.    Ci^-. 
lioutique  bien  assortie,  tabern 
laercibas  probe  inslracta.  Ci' 
parata  atqiie  instrada  ou  ms 
Iracta  parati  qae.  Cic. 
assortissan,  ante,   adj.  Uu 
assortit  à  qq>  h.    Congraens,  p 
adj.  Cic.  etc.  (se  construit  ave 
cam  et  l'Abl.ou  simpl.  avec  U 
Dat).  Conveni-ns,  p.  adJ.   t-ic 
(se  constr.  avio  cum  et  1  Abl.i. 
assoter,  v.  tr.  Reiidi-esot.  Voy. 
^OT   lUSpéc.)  Rendre  sottement 
épris.    Etre   assoté  de  q<l".  '"■" 
sane  amàre  aliquem.  Plaat. 
assoupir,    v.   tr.  Porter   à  un 
emi- sommeil.     Sopire,     tr. 
Cic.  Nep.  Uv.   (empl.  surt.  au 
part.  pas=é;  mais  non  consopi- 
re,  qui  signifie  .  plonger  dan^ 
un  profond   sommeil  •);  sopo- 
râre,  tr.  Plin.    (au  pass.-moy 
sopomri[.  s'assoupir  .].  Ce(s.). 
3'_     dormitare,     mtr.      Wor. 
obdormiscëre,  intr.  Plaat.  Cic.. 
1  (Fi")  Amener  à  l'apaisement. 
Sopire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hp- 
omnia.    Vell.   venti,  tempesta- 
tes    sopianiar.     Plin.    sopitas 
abiqae  armoram  faror.   Vell-)- 
Voy.  calmer,  apaiser.       _ 
assoupissant,  ante,  adj.  Qui 
assoupit.  Qaiiqaœ,  qaod)  som- 
nam  (acit,  etc. 

assoupissement,  s.  m.  Action 
d'assoupir    et  état    d'une  _  per- 
sonne assoupie.  Sopor,  oris,  m. 
Cic.  Virg.  Voy.  sommeil.  1  (Au 
fio     Nonchalance,  inertie.  Voy. 
ces     mots.    Tirer    qqn    de  1'—, 
segnena  excitàre.  Liv. 
assouplir,  v.  tr.  Rendre  sourde. 
MoUire,    tr.    Cic.    Hor.   Ov- 
Liv  (ex.:  lanam  trahendo.  Uv. 
arias    oleo.   Liv.};    subigere, 
tr     Cic.     (ex.:   coriam.    Lato. 
s'émpl.  surt.  au  fig.).  1  (Au  fi,,  , 
Rendre    maniable.     Molhre, 
tr.  Cic.    etc.   (ex.:  ammos.  Cic 
Sali.);  mitigàre,tv.   Cic.  etc 
(ox  •     aliqaem.    Cic.    alicajus 
ani'mam.  Cic);  subigere,  tr 
Cic.  etc.    (ex.:    belaa  facilis  ad 
sabigendam.  Cic.  ipsi  a  paeris 
eraditi  artibas  militise,tot  sa- 
bacti   atqae   darati  bellis.  Liv. 
sabacto  miln  ingenio  opas  est, 
at  agro  non  semel    araio,  sed 
novato    et    iterato.    Cic.     [de 
orat.,11,1311).  cf.subiSi["  s  as- 
souplir -1.  Plin.). 
assourdir,  v.  tr.    Rendre  qqn 
comme  sourd.  OUandere  aares 
aiicu/us.  Ciel  (Au  fis)  Rendre 
un  son  inoias  é<-!at.Ttit.  Obscr.- 


ràre,  tr.  Cic.  Qaint.  {ex.:  vocem. 
Qaint.  litteras  [•  le  son  dos  let- 
tres   ■■].    Cic).    Obtundére,    ir. 
Cic  etc.  (ex.:    vocem.  Cic  Lii'. 
obtasa  vox.   Qaint.).  Une  voix 
que   la  nature  avait  assourdie, 
vox  natarâ  in^  uscata.  Sen.  rh. 
(controv.,  I,  pr:nl'.,  §  16). 
assourdissant,     ante,     adj. 
Qui  assourdit.  Qui  [qas.',  qaod) 
aares  oblandit,  etc. 
assourdissement,  3.  m.  Action 

d'assourdir;    état    de  celui  qui 
est  assourdi,  ^urium  offensio. 
Aares  prope  sardx. 
assouvir   (lat.  ad,    sopire),  v. 
tr    Satisfaire    pleinement.  Sa- 
tiâre,  tr.  Cic.  (ex.:  aviditatem 
leqendi.     Cic.    animam.     Cic. 
voy.  rassasier);  exsatiàre,  tr. 
/  il'     (voy.   rassasier,  satisfai- 
re);  saturâre,   tr.  Cic  (voy. 
rassasier);     exsaturare.     tr. 
Cic.  (voy.  rassasier);  explore , 
tr     Cic   etc.    (ex.:  (amem,  si- 
lim.  Cic).  T  (Au  fig.)  Satisfaire 
un  désir  désordonné.  Satiare, 
tr    Cic  etc.  (ex.:  mentem  oca- 
losqae  alicaj'as  non    sangame 
et  valneribas  sais.  Cic);  exsa,- 
tiàre,  tr.  Liv.   (ex.:  morte  ali- 
caius  exsatiâri.   Liv.    qaoram 
sxvitiam  non  mors  noxioram 
exsatiet.  Liv.),  saturare,    tr. 
Cic  etc.   (ex.:  per^diam  alica- 
ias.    Cic    cradelitatem     saam 
odiamqae.  Cic.  L.  Flacci  san- 
guine illias  nefariam  in  omnes 
odiam.  Cic);  exsaturare,  tr. 
Cic.  etc.  (e-i.:  ej'as craciatuatqae 
sapplicio  pascëre  ocalos    ani- 
mamqae  e^■sataràre.  Cic);  ex- 
plére,  ir.  Ter.  Cic.   Liv.  Tac 
(ex.:   odiam.    Liv.   iram.    Liv. 
capiditatern.     Liv.     me    Ter. 
animam.  Cic). 

assouvissement,  s.  m.  Action 
d'assouvir.  Expletio,  onis,  t. 
Cic  (mais  rare).  1  Etat  de  ce 
qui  est  assouvi.  Satietas,  atis, 
r.  Cic.  Nep.  Plin. 
assujettir  et  assujetir,  v.  tr. 
Rendre  sujet,  soumettre.  buD- 
iicére,  tr.  Cic.  (voy.  asservir, 
soumettre);  subigere,  tr.  Cic. 

Liv        (voy.      SOUMETTRE,       SUBJU- 
GUER,  asservir);   suMêre,  tr. 
Cic   (vov.   soumettre);   aaai- 
cére,    tr.    Cic   etc.    (ex.:   ali- 
qaem tribano  plebis  constric- 
tam.  Cic  aliqaem  libidmi  ali- 
cajas.   Cic  se   alicai.  Cic.    se 
senatai.  Cic  se  secte.  Qaint.); 
astringére,  tr.  Cic   (ex  :  vci 
armis vel  legibas  totamhcdliam 
sempiternis    vincalis.    Cic).    \\ 
(Par anal.).  Forcer  d'obéir  àqqn. 
Sab  jagam   mittére.  Sen.   [.de 
Ben.,  11,29]).  1  (Par  ext.)  For- 
cer d'obéir  à  qqch.  Astringé- 
re   tr.  Cic    etc.    (ex.:   aliqaem 
legibas.  Cic  aliqaem  sais  con- 
dicionibas.     Cic.     milites    ad 
certam    stipendiorum    ^orma- 
lam.  Cxs.  orationem   namens 
f«    la  prose  à   un   rhythme   •]. 
Cic);  subjicêre,  tr.  Cic  (ex.  : 
je    legibas.    Cic   voy.  soumet- 


S06 


ASS 


TRS).  1  (Absol.)  Eiiiraver  la  li- 
berté d'accion  d»  qqn.  Vincî- 
re,  tr.  tic.  eic.  (ox.:  d/u^  re/i- 
gtoni  te  linctam  astrictumuae 
dedamtis.  Cic.  omnùi,  qiue  di- 
lapsa  flcucerant,  sei/eris  le-ji- 
bus  viixcienda  sant.  Cic.  ti-, 
membra  orjtionis  numerls 
l-  les  membres  d'uue  pbraso  à 
UQ  rhythm..  .1.  Cic.  voy.  shin- 
TENiR,  EscaAi.NEB);  alligàTe, 
ir.  tic.  Qamt.  (voy.ASTREi.NORE, 

ATTACHER,    ARRÊTER,   E.SCUAINER 

FIXER,  RETENIR).  ||  Immobiliser 
qqcli.,  l'empêcher  de  remuer. 
Hevmcire,  tr.  Cœs.  (ex.:  tra- 
bes.  Cxs.j;  destinàre.  (pr. 
-  attacher  solidement,  fixer  '), 
ir.  Cxs.  (ex.:  antennas  ad  ma- 
los.  Cœs.);  deligàre,  tr.  Varr. 
tort.  (voy.  ATT.ACHER  [solide- 
ment]); ûgère,  tr.  Cic.  Qaint. 
(ex.:  illad  maneat  atqae  (wcam 
sit,  qaod  neqae  moveri  neuae 
matari  potest.  Cic);  ofûgêre, 
tr.Liv.  (ex.:  ita  densos  'vallos] 
olligant  implicantque  raniis, 
ur...  Liv.).  Assujetti,  subnixas 
(avec  iWbl.).  Cic.  (ia:ii3.  Cic. 
i-mctaa.  Cic.  etc. 
assujettissant  et  assujétis- 
sant,  ante,  adj.  Qui  assujet- 
tit.    Voy.    ASSUJETTIR.       ||      VoUS 

en  pourrez  coaclure  combien 
cela  est  assujettissant  pour  moi, 
ex  eo  colligere  poteris  quanta 
occapatione  distinear.  Cic. 
Avoir  des  occupations  assujet- 
tissantes, mcwirnis  occupa- 
tionibas  distinëri.  Cic. 
assujettissement  et  assu- 
jetissement,  s.  m.  Action 
d  assujettir;  fait  d'être  assujetti. 
Voy.  sujÉTio.N.    Il   (Absol.)  Voy. 

SERVITUDE,    CO.NTRAI.NTE,   OBLIGl- 
TIO.N. 

assumer,  v.  tr.  Prendre  sur 
ioi,  à  son  compte.  Assumère, 
tr.  Cic.  (ex.:  neque  ego  mih'i 
postea  quicquam  assampsi  ne- 
qae hodie  assuma,  quod... 
Cic.  si  id  mihi  assuma,  videor 
id  meo  jure  quodam.noda 
vindicare.    Cic).  —  la  respon 
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sabiiité  de  qqch.,  in  se  re'cipë- 
■  Cic.  Je  vous  le  pro- 


realiquid    .„_  .„  ^^^ 

mc-ts  et  j'en  assume  la  respon- 
sabilité,  promitto     in    megae 
recipia.  Cic 
assurance,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  a   confiance,   sécurité    Fi- 
dujia,   as,   f.   Cœs.  Nep.  Liv. 
(ox.:    fulaciam    habére.    Cœs  )■ 
coDSdentia,  œ,  f.  Plaut.  Cic. 
(en    bonne   pan.  :   Haut.  Ter. 
Cic    ap.     A'on.    en     mauvaise 
part.:  Cic.  [cf.    Tusc.,  III,  Uj) 
Etre  eu  —,   in  tato  esse.  Cic. 
Qui  est  en  —,  secaras,  a,  um 
adj.  Cic.  Avsc—,fidenter,a.dv. 
Cic.  confulenter,  adv.  Cïc.  voy 

CONFIANCE,    FERMETÉ,      SÉCURITÉ, 

HARDIESSE.  ||  (Par  ext.)  Ce  qui 
donne  confiance,  sécurité.  Con- 
firmatio,  onis,  t.  Cœs.  Cic 
ben.  Donner  de  1'—  à  qqn,  fir- 
mûrealiqa^m.  Cœs.  confirrnà^ 
'e    aliqaem.    Cœs.    Cic.    voy 


ASSURER  et  RASSURER.  Il  PromessB, 
protestation.  Voy.  cas  mots, 
becant  donné  de  mutuelles 
assurances,  fide  data  accepta- 
Que.  Liv.  Donner  l'assurance 
de...,    spondire,    tr.    Cic.  Voy. 

GAR.ANTIR,    PRO.VIETTRE.  ^    (Arch.' 

Reçu  d'uue  somme.  Voy.   reçu. 
Il    Contrat  de   garantie.   Caa- 
tw,  onis,  f.  Cic.  T  Etat  do  celui 
qui    lient  qqch.  pour    certain. 
Fiducia,  3e,  t.  Liv.  Sen.  (ex.: 
spem  habea,  nondam  fidaciam. 
Sen.).   J'ai    1'—   qu'il    en    sera 
ainsi,  id  ita  futurum  esse  con- 
(ido.    Cic    J'espère    ou    plutôt 
J  ai    1'--    que    je     l'obtiendrai 
sans  peine,  spero,  immo  confi- 
do    facile    me    impelraturam. 
Pan.  j.  J'ai  une  parfaite  —  do 
tout  cela,    hœc    omnia  ita  esse 
exploratam   mihi  est.    Cic.    Il 
avait  1'—   qu'Ambiorix    ne  li- 
vrerait   pas    de    bataille,    pro 
explorato  habebat  Ambiorigem 
prœlio  non  esse  concertaturum. 
Cœs.  Quand  j'avais  1'— parfaite 
que     Leutulus     serait     consul 
1  année    suivante,     cum     esset 
mihi  exploratissimum  P.  Len- 
talum  pi'oximo  anno  consalem 
futurum.    Cic    ||     Action     de 
donner     quelque    chose     pour 
certain.  Afûrmatio,  onis,  f. 
Cjc.  etc.   (e\.:  credere  affirma- 
tioni    alicajus    [.     ajouter    foi 
aux    assurances     données    par 
qqn  .].  Plane,  ap.  Cic);  asse- 
veratio,  odis,  i.Cic.  etc.  /ox.: 
omni  assevn-atione  tibi    affir- 
mo  [<■  je   vous    donne  l'assu- 
rance   formelle  que...    .]   avec 
l'Inf.  ace.  d'un    Ace.  sujet.  Cic 
[ad  Att.,  Xln,  â3,  3]). 
assuré,  ée,  adj.   Ferme.  Voy 
ce    mot.    1   Certain.   Voy.    ce 
I    mot. 

I  assurément,  adv.  D'une  ma- 
nière terme.  Voy.  fer.me  et  fer- 
meté. T  D'une  manièrecertaine. 
Certê,    adv.    Ter.     Cic.    (ex.: 
moies^os    certe    ei    faero.  Ter. 
addit  ea  quœ  certe   vera  sant 
Cic);   profecto,    adv.    Plaut. 
Cic.  (très  employé;;  saDé,  adv. 
fer.  Cic  (ex.:  sane  vellem.  Cic 
etc.);  vero,  adv.  Cic  (ex.:  ego 
vero  capio    te  ad    me    venire. 
Cic).      Il      Certes.      Omnino 
(dans  un   sens   concessif),  adv. 
Cic.  (ex.:  pagnas    omnino,  sed 
cam   adversario  facili.    Cic  )  • 
quidem,   adv.   Cic    (dans  un 
sens  concessif:  quidem...  sed...) 
1    Oui.     Plane,    adv.    Plaut. 
1er.  (on  dit  même   famil.  pla- 
nissime.     Ter.);     sane.     adv. 
Plaut.  Ter.  Cic.  (cf.:  sane  pol. 
1er.    sane    hercle.    Cornif  rh 
Cic);  vero,  adv.  Cic  (ev.:  ex- 
pUcabis?  vero.  Cic);    quippe, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  ergo  ad  ce- 
nam  petitionis  causa   si  quis 
vocat,    condemnetur.     Quippe 
inquit.'  Cic).  Voy.  oui.  ||  (Iron.l! 
Aimirum,    adv.    Cic.    scilicet, 
adv.  Cic  vov.  apparemme.nt. 
assurer,  v.  tr.  Mettre  dans  un  1 
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état   de  confiance,   de  sécurité 
Voy.      rassurer     et      sécurité 
b  assurer  sur   qqn,   sur    qqch." 
e-a-d.  y  mettre  de  sa  coulian- 
ce.    Voy.    CONFIANCE.    Il   (Arch.) 
&—    sur    qqch.,    â    q.|,;ii.,    de 
qqch.,    c.-a-d.  se   fijr  a,  avoir 
couhance  en.  Voy.  fier  et  con- 
fiance.   Il    (Par  ext.)   Garantir, 
assurer    davantage    la    vie   hu- 
maine, tutiorem  vitam    liomi- 
nam  reddere.  Cic.  Assuré  con- 
tre...  ,    tuti»s    ab    (avec    l'Abl.) 
Cœs.  Hor.  Liv.    adversus  (avec 
1  Ace.)   ben.    Assurer    qqu     ou 
qqch.,    in    tato   collocâre    ali- 
qaemovL  aliquid.  1er.  Cic  Paix 
assurée, /ida/joa-.  Ae/i.  tuta  pax 
Liv.  —  lesalut  des  alliés,  pr»s- 
tare  socios  salvos.  Cic.  —  une 
solde  a   l'armée,  prœstâre  sti- 
pendium    exercitui.  Liv.  —  un 
bonheur     constant     au     s.iue 
prœstâre  votuptateni  perpetuam 
sapienti.  Cic  —  du  blé  à  l'ar- 
mée,     providêre      framentum 
exercitui.  Cœs.  —  les  approvi- 
sionnements  en  blé  pour  l'hi- 
ver,  providêre  frumentum   in 
hiemem.  Cœs.    —  à  son  bétail 
du  fourrage,    hiver  comme  été 
pecori  suo    hibernum    et  œsti- 
vum  pabulum  prospicére.  Sen 
—  un  refuge  à  votre  vieillesse, 
sedem  prospicére  senectuti  ves- 
trœ.  Liv.  Pour  que  cette  femme 
fut  plus  assurée  de  son  argent 
il  eut  soin    de...,    quo   midieri 
esset  res  cautior.  caravit,  ut 
Cic  (p.  Oecin.  11).  Voy.  garan' 
TIR.    Il     S'assurer   do  qqch.,  de 
qqn,  s'en  garantir  l'emploi,  le 
service.  Prospicére,  tr.  Cic.  ' 
Liv.  (cf.  fcrramenta.  Cic  com- 
meatus.  Liv.,;  providêre,   tr 
Liv.  {ct.arma.Liv.);  prœoccu- 
pare   (-s'assurer    d'avance., 
tr.  Cœs.  Liv.  (cf.  iter.  Cœs.  lo- 
ca.  Liy.  socios.  Liv.);  parère, 
tr.     Cic.    (voy.     se    procurer  1; 
conclu  are,  tr.   Cic  etc.  (voy 
se  concilier,  ^'attacher).  S'as- 
surer de  la  personne   de  qqn 
c.-d-d.  le  mettre  en  étal  d'ar- 


restation.     Voy.     arrestation 
S'assurer   d'une    ville,    urbem 
occupâre.    Tac.    1  Mettre  dans 
une  position  stable.  Firmàre, 
tr.    l^ic    etc.    (voy.   affermir)' 
conSrmàre.  tr.  Cic.  etc.  (voy 
affermir,     raffermir);      cons- 
tringére,   tr.   Cic   Val. -Max. 
(au    fig.,    ex.:   §,dem    religione 
potius    qaam    veritate.    Cic). 
Voy.     aussi     ferme,    solide.    || 
Assuré,    Brmus,  a,   um,  adj. 
Cic.     etc.    (voy.  ferme,  solide)- 
certus,     a,     um,    adj.    Cic. 
Sen.    (ex.:  ire  ad  mortem  cer- 
to    grada.    Sen,    voy.    décidé, 
résolu).    .Mal    assuré,    insta- 
Dllis,  e,  adj.  Liv.    Curt.    ex.- 
mstabilis  pedes    [•   le    fantas- 
sin   -,    c.-a-d.-    l'infanterie  .1 
ac  i,x  vado  (idens.    Liv.  gra- 
dus.      Curt.     ingresfus.    Liv  ) 
solutus,    a,    um.    adj.    ,vov.' 
chancelant,  tremblant),  prà- 
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iritts,  a,  um,  {c.-a-d.  •  tou- 
>,urs   révocable,    incertain     "), 
'..li     Liv.    Tac.   (ex.:    prccana 
ihcrtas.  Liv.  precariam  aiixi- 
l'iiim  l.ii/.prei-ariamimperiam. 
lac).    Marclmi-  d'un    pas    mal 
assuré,  titabàre,   iiitr.    Comi/. 
I Ji/    P/i.V(/r.  1  Mettra  qqn  daii* 
un  état  de  certitude.  PTOmit- 
tère,  tr.  Cic.  polUccri,  dep. 
ir.  Cic.  etc.  spondere,  tr.  tic 
lans    l.'S  expr.^ss.   suiv.:   nikil. 
nl.i   eqo   tam   de  meis   opibas 
pollicèbar,  sed  de  horam  crga 
me    benevolentia  promiltebam 
f.jo   t'assurais    de   leur  bien- 
veillance à  mou  égard  ••].  Cic. 
neuue  enim   mekercale    minus 
ei    prolixe    de    taa   volantatc 
promisi.  qaam  erat  soUlus  de 
mea    polliciri.     Cic.     implent 
enim  me  bonà  spe  et  jam  non 
promittant   do   te,    sed   spon- 
%nt.  Sen.).  S'assurer,  specU- 
re    tr    Cic.  (seul,  au  part,  paàse 
passif,   spcctatus,    •     dont    on 
s'est   assuré   -.   Cic.  Liv.   yoy. 
certain);  expiorare,  tr.  c.ys. 
Liv     etc.    (ex.:    hostiam    iter 
r.  s'assurer    do  la  route  suivie 
par    ronnomi    •].     Cœs.    bail. 
hostiam  consilium  [-  du  plan 
do  l'ennemi   -1.   Ca-s.   specala- 
toribus  in  omnes  partes  dimis- 
sis,  explorât,   qao  commodis- 
simè  [-  il  s'assure  de  la  route 
la    plus   commode    pour...    '| 
itinere  vallem  transire  possit. 
Cies.  inde  ex  propinquo  e.vplo- 
rans,  qaid  Iwstes  agerent.  Lu-. 
cf    les    express,    explorato   ou 
ante    explorato    ou  explorato 
ante['  s'étant  assuré  au  préala- 
ble   que...   »]    avec    une    prog. 
interr.  indir.  Liv.);  perspice- 
re,  tr.  Cxs.  (ex.:  qaod,  qaa  de 
caasa     discederent,     nondam 
perspexerat  [<■  il  ne  s'était  pas 
encore  assuré  des  motifs  de  leur 
départ  -]■  Cœs.).   Je  m'assure, 
c.-à-d.  j'en  suis  sûr.  Voy.  sur. 
Je  m'assure  que,  c.-à-d.  je  suis 
sûr,  je  suis  certain  que...  Voy. 
CERTAIN,  SÛR.  Je  suis  assure  des 
dispositions    de    Clodius,    mou 
jugement  est   fait,  Clodii  ani- 
mum  perspectam  kabeo,  judi- 
catam.  Cic.  ep.  ad  Brut.  Une 
bienveillance  dont  je  suis  tout 
à     fait     assuré,     benevolentia 
mihi  perspectissima.  Cic.  Dont 
on    s'est,    dont   on   est   assure, 
spectatus,  a,  um,  adj.   Cic. 
ivoy.  certain);  exploratus,  a, 
um.adj.  Cic.  Cees.   (ex.:  Victo- 
ria. Cic.  Cœs.  magna  spes  est 
et  prope  explorata.  Cic.   ut  ei 
iam  exploratus  et  domi    con- 
ditus  consulatas  videretar.  Cic. 
habere  exploratam  ou  pro  ex- 
plorato [avec    rinf.    ace.    d'un 
Ace.   sujet].    Cic);  certus,  a, 
um,  adj.    Cic.  (voy.   certain!. 
1    Assurer    qqch.,     c.-à-d.    le 
donner  pour  certain.  CoBÛr- 
mâre,  tr.   Cic.   etc.  (ex.:  ego 
îiii      confirma      [avec      l'Inf. 
wxomp.  d'un  Aec.   sujet].  Cic. 


hoc  cam  mild  non  modo  con- 
firmasset.  sed  etiam  persaasis- 
set.  Cic .  at  possam  confirmare 
[entre  paronth.].  Cic.  medicns 
ulane    confirmât  prupediem  te 
valentem   fore.    Cic.    illad    se 
polliceri    et  jurcjarando   nm- 
firmàre,    tutum   itcr    per  imcs 
dataram.    Cœs.);     afËrmâre, 
tr.  Cses.   Cic.   Liv.    (surt.  'l-ms 
les  express.:    pro   ceWo    aflir- 
mare     ou     certum     af^rmare 
[avec  rinf.  ace.  d'un  Accus,  su- 
jet].   Liv.);    asseveràro    ipr. 
.  affirmer  sérieusement,  protes- 
ter n],    IV.    Cic    (ex.:    idqaese 
factarum      asseveravit.      Cic. 
unum    illad  firmissime  asseve- 
rabat,  in  exsiliani    se  itarum. 
Cic.    nemo   de    alla    re  potest 
contendére    neque    asseverare. 
Cic);  testiûcâri,  dép.  tr.  Cic. 
(ex.:  testificor  me  esse  i-ogatam. 
Cic.  voy.  attester). 
aster    et    astère,  s.  m.    Nom 
d'une   plante.    Aster,   eris,    m. 
Plin. 
astérie,  s.    f.  Sorte   de  pierre 
précieuse.   Aateria,  a>,  f.  Prise. 
1  astérisme,  s.  m.  Groupe  d'eloi- 
les.  Voy.  constellation. 
astérisque,    s.    m.    Signe  ou 
forme  d'étoile  servant  à  mar- 
quer un    renvoi.    Asteriscas,  i, 
m.  Hier.  Stellula,  a?,  f.  Isid. 
astéroïde,    s.    m.    Petit    corps 
céleste.  Sidas  deciduum  (étoile 
filante).  Plin.  ,.,.,■.. 

asthénie,  s.  f.  Etat  de  débilite 
(t.  méd.).  Voy.  faiblesse.^ 
asthmatique,  adj.  Allecte  d  un 
asthme.     Astlimaticus,    a,    um 
(or.     iaôuaiixoç),      adj.      Phn. 
Theod.      Prise.      Subst.      Les 
asthmatiques,  anhelatûres,um, 
m.   pi.  Plin.  (XXI,  156). 
asthme,    s.  m.    Affection    des 
voies   respiratoires  caractérisée 
par    une    suffocation   intermit- 
tente. Asthma,  matis,  n.  Phn. 
(XXV,   82;  mais  le   mot   est  au 
pluriel  et  le  texte  est  douteux). 
Ankelatio.  onis.  f.  Ceis.  (IV,  h, 
-2\).  Cxl.Aar.  (chron.,  III,  1,  M 
ou    anhelationes,    um,    f.     pi. 
Plin.  IXXIII,  h-). 
asticoter,  v.  tr.  Harceler  (qqn) 
par    des     bagatelles     (famil.), 
invehi   petulanter  in  aliquem. 
Cic. 

astragale,  s.  f.  Os  du  tarse 
Talus,  i,  m.  Plm.  1  Ornement 
d'architecture,  moulure  entre 
le  fut  et  le  chapiteau  d'une 
colonne.  Astragalas,  i  (gr. 
iffTpâyaXoO,  m.  Vitr.  1  Nom 
d'une  plante.  Astragalus,i,  m. 
Plin.  (X.XVI.  i6).  ^     ,. 

astral,  aie  (lat.  post.  astralis. 
Aug.),  adj.  Qui  appartient  aux 
astres.  Aslricas,  a,  um,  adj. 
Varr.  voy.  sidéral. 
astre,  s.  m.  Corps  céleste. 
Astrum,  i,  n.  Cic  (ex.:  co- 
gnltio  astroram.  Çic.  cursus 
astroram  dispares.  Cic.  au 
fiç  :  aliquem  tollére  in  astra. 
Cic  ex  attris  decidêre  [prov.]. 


Cic.  t.    d'astrol.   astrum  nata- 
le,   //or.    utrum^ue     nostram 
consentit   astrum   [-  nos  doux 
astres    s'accordent    ',    "    "°"^ 
aurons   mémo  destin  ■].  Hor.); 
sidus,  eris,   u.  cic.  etc.  (ex.: 
illi  sempilcrni  ignés,  qaae   si- 
déra et  stellas  vocatis.  Cic.  sol 
et  luna  reliquaqae  sidéra.  Cic. 
sidéra  quse  vocantarerrantia. 
Cic   au   fig.   t.    d'astrol.  sidus 
nalaliciam.   Cic.    grave    sidas 
liabens  [•.  né  sous  un  astre  lu- 
neste   -].   Ov.    t.    de   flatt.  /lOC 
Macedonix   columen  ac  sidut. 
Curt.  o  sidus   Fabix,  Maxime, 
qentis.  Ov.   princeps.  (/'u  noc- 
]is  novum  sidus illa.\it.  Curt.); 
Stella,    œ,    f.   Cic.    etc.    (ex.: 
Stella      Satarni,     Jovis.     Cic. 
Stella    erratica.     Varr.     ■ï>en. 
stellse  inerrantes  [opp.  â  vagse]. 
Cic  Stella  diarna  [-   l'astre  du 
jour  •].   Plaut.).  Le    cours  des 
astres,    cursus,   ùs,    m.    Cjc. 
[fréquent);  curriculum.  i.  n- 
Cic.    (ex.,  soiis   et  lame.  Cic.). 
Action  des  astres,  tactus,  lis, 
m.  Cic.  (ex.:  solis.  Cic   lunx. 
Cic).  Des    astres,  qui  concerne 
les   astres,    relatif    aux    astres, 
sidereus.   a,  um,  adj.  Vir^. 
Ov.  (mot  poét.  qu'on  peut  reiii- 
placer  par  ca?ies(is  ;  voy.  d'ail- 
leurs SIDÉRAL. 

astreindre,  v.  tr.  Obliger 
strictement  à  qqch.  Astrm- 
gère,  tr.  Cses.  Plin.  j.  (ex.: 
milites  ad  certamstipendiorum 
formulam.  Cœs.  asiringi  ad 
temperantiam.  Plin.  j.];  obs- 
triDgére,  tr.  Cic.  (voy.  enga- 
ger, obliger);  alligare,  tr. 
Cic.  Quint,  (voy.  engager, 
obliger).  Voy.  aussi  assujettir, 
forcer. 
astriction,  s.  f.  Action  de  res- 
serrer les  tissus  (t.  med.). 
Astrictio,  onis,  f.  Plin.  Cœl.- 
Aur.  . 

astringent,    ente,    adj.    Qui 
resserre  les  tissus.    Astringens, 
p    adj.   Cels.  constrictivus.  a, 
am,    adj.    Ciel.-.'lur.    astricto- 
rius,  a,  um,  adj.  Plin.   (XXJV, 
1 15).  Stypticos,  o,  um  ((jx'jjfcixoç) 
adj.  Plm.   Saveur   astringente, 
astrictus    gustus.     Plin.    Etre 
astringent,     astringére,     mtr. 
Cels.  constringère,  intr.   Plm. 
Aliments   astringents,  quse  al- 
vum   astringant    (opp.    à    sol- 
vant, resolvant,  taxant).  Cels. 
Substance    astringente,    stym- 
ma,    matis,  n.  Plin.  Cxl.-.-iar. 
Médicaments  astringents,    me- 
dicamenta  alvum    repnmentia 
ou  absol.  medicamenta  repn- 
mentia. Cels. 

astroïte,  s.  f.  Sorte  de  pierre 
précieuse.  Astriotes,  X,  m. 
Plin.  (X.XXVn,  133). 
astrolabe  bas-Iatin  astrola- 
bas,  i,  m.),  s.  m.  Instrument 
dont  on  se  servait  pour  prendre 
la  hauteur  des  astres  au-dessui 
lie  l'horizon.  Astrolabium.  H, 
M.  (lat.  mod.  il  vaudrait  mieuï 
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reprenùre  le  mot  du  bas-latin) 
astrologie  (lat.  post.  astrolo- 
gia.  ae  laa-:po).oyia],  f.  IJicr.), 
s.  f.  Etude  des  aitres  dans  leur 
prétendue  influence  sur  la  dos- 
'  tiaée.  Matliematica,  œ,  f.  Suet. 
|Tib.,  09).  Mathesis,  seos  oii 
sis.  Ace.  $in  ou  sim  fiiâ9r,(7(;\ 
f.  Spart,  i-'irmic.  nath.  lal.- 
Flor.  On  pourrait  employer 
aussi  nam,:ri,  qui  dans  Cicéi-on 
désigne  la  mailiématique  et 
aussi  l'astrologie .  mais  chez 
lai  astrologia  ao  signifie  qu'as- 
tronomie et  non  astrologie  ju- 
diciaire. * 
astrologique  (lat.  post.  astro- 
logicas,  a,  am,  adj.  Boet.), 
adj.  Qui  appartient  à  l'astrolo- 
gie. Mathematicus,  a,  am,  adj. 
Plin. 

astrologiquement,  adv.  Se- 
lon l'astrologie.  Mathematicà 
ratione. 
astrologue,  s.  m.  Celui  qui 
pratiqua  l'astrologie  judiciaire. 
Astrologus,  i  [àtrrpoXôvo:, 
•  astronome  .),  m.  Cic.  ';de 
diy.,  I,  là;  85;  132).  Jav.  {G, 
55A).  Saet.  (.\or.,  36).  Mathc- 
maticas,  i,  m.  Qaint.  Tac.  Les 
astroloaues,  Chaldœi,  orum, 
m.  pi.  (ic.  Astrologues  habiles, 
nataliam  inspiciendoram  peri- 
ti.  Sen.  ^ 

astronome  (lit.  post.  asirono- 
mas.  Firm.m,Lth.),  s.  m.  Celui 
qui  étudie  l'astronomie.  Astro- 
logus,  î,   m.   Enn.   V'arr.   Cic. 

astronomie,  s.  f.  Science  des 
astres,  Astrotogia,œ,  [iTTpo)o- 
Ti'al,  f.  Cic.   tde  Orat.,   l,   69.). 
Col.  Plin.  Quint.  Saet.  Astro- 
nomia.  a»  'à(TTpovopiia),  f.    Sen. 
(ep.,  95,  10).  Petr.  Macr.   Aag. 
astronomique  {astronomicus, 
a,  am,  adj.  Coet.»,  adj.  Qui  ap- 
partient à  l'astronomie.  Sidera- 
lis,  e,  adj.  Flin.  Science  astro- 
nomique, nam^ri,  oram,  m.  pi. 
Cic. 
astronomiquement,        adv. 
Suivant    les  lois   de   l'astrono- 
mie. Astrologiy;    convenienter. 
astuce,    s.   f.   Adresse  inalfai- 
«ante.     Astutia,   œ,    f.  Plaut. 
Cic.  Hier,  (très  fréquent,  mémo 
au  pluriel  qui   signifie  .    actes 
astuciaui   .);  sollertla.  se,  f, 
Cic.  (voy.    adresse);   raalitia, 
se,  f.  Cic.  (ex.:  ad  omncm  ma- 
litiam  et  fraaclem  versâre  men- 
tem  suam  cœpit.  Cic);  versu- 
tia.  as,  f.  Liv.  (X.XII,  i.7,  7,  au 
plurioli;    calliditas,  atis,  t. 
Cic.    (voy.    adiîesse);    vulpes, 
is,  t.   Ilor.    Pers.  (cf.  l'oxpieçs. 
proverbiale:    astutam    vapido 
servans  sab    pectore    valpcm. 
Pers.  [V,    117/).   Voy.   adresse, 

ARTrPICE. 

astucieusement,  adv.   D'une 

man  ière  astucieuse.  Astatë,  adv. 

Plaat.    Cic.     Vafrê,    adv.   Cic. 

Vol.- Max.  Sen.  rh. 
astucieux,  euse,  adj.  Qui  a  de 

l'astuce.  Astutus,  a,  Ui27,  adj. 


Plaut.    Cic.    etc.    {ôk.:   matas, 
callidas,     astatas    admodam. 
Plaat.  valpes  astuta.  llor.    ra- 
tio   astata.    Cic.    hoc   ctlandi 
gênas  qaale  sit  et    cnjus  homi- 
nia,  gais  non  videt  ?  certe  non 
operti,  non   sin\plicis;    i-ersati 
/lOtias,   obscuri,    astati,   fatla- 
cis.  Cic.};  cautus,  a,  uw,  adj. 
//or.  (seul,  dans  l'express,  caula 
lalpes.    Hor.);     soUers,    adj. 
(voy.    adroit);    subdolus,     a, 
um,  adj.  Plaut.  Sali.  Tac.  (en 
pari,  des  pers.:  Plaat.  Tac.;  en 
pari,  des  choses:  animas  aadax, 
sabdolas,    varias.  Sali,  sabdo- 
lus  ac   versatas  animas.    Vell. 
oratio.  Cœs.);  versipellis,  e, 
adj   Plaat.  Lucil.  Valg.  (parait 
appartenir  au  latin   populaire); 
veisutus,  a,  um,  adj.  PUwt. 
Cic.     ex.:    homo.  Cic.   seri'iis. 
Plaut.  hoc  si  versatias  vidcbi- 
tar.  Cic.  illi  in  samma  (eritate 
versutissimi.  Vell.). 
asyle,  s.  m.  Voy.  asile. 
asynartète,  adj.  Qui  n'est  pas 
lié  ensemble  (t.   de   métr.).  In- 
connexas,   a,    am,    adj.    Mar  - 
Victorin.  (pp.   88,   51;   102,  31 
heil). 
asyndète,    s.  m.    Suppression 
des     conjonctions     de    coordi- 
ngition     (gr.    àaOvÔETov,    t.     de 
Sramm  ).   Inconnexio,  onis,  f. 
Jiil.-Ru(in.  (de  Schem.  lex.  20). 
C:esa  oratio.  Cornif.  (ad  Her 
IV,  19,  26).  Dissolutio,  onis,  f! 
Gramm. 
ataraxie    (gr.    aTapaÇia),    s.  f. 
Calme  de  l'âme  que  ne  trouble 
aucune    passion.  Quics,   etis,  f. 
Cic.  tranqaillitas,  atis,  f.  Cic. 
atelier,  s.  m.   (Arch.)   Lieu  où 
sont    réunis    des  éclats  de   bois 
(des  attelles).  Locas  astalarum 
(ou    hastalaram)    plenas.    Cf. 
.S'en.    (nat.  quaest.,   II,    31.    S). 
Plin.    iXVI,    5i;    57).     ||    (Par 
ext.)  Chantier  de  charpentiers, 
de    maçons.    Voy.    cha.ntier.  | 
(Par  ext.)  Lieu  où    des  ouvriers 
travaillent  ensemble.    Fahrica 
œ,    f.    Ter.  (ad.,   58I4).  Cic.  (do 
nat.   deor.,    III,  5r.).    Officina, 
as.   f.  Cœs.  Sen.  Plin. 
atellanes,  s.  f.  pi.  Farce  popu- 
laire qui   avait    pris    naissanoo 
dans  la  ville  d'Atella.  Fabclla 
Atellana.    Liv.   (VII,  2,  IH  ou 
subst.  Atellana,  se,  f.  Cic.  Jav. 
Saet.  au    plur.  dans    Varr.  (L 
L.,  Vil,  §  29). 
atermoiement  ou  atermoi- 
ment,    s.    m.    Action    d'ater- 
moyer.   Prorogatio    diei.    Cic 
(ad.    Att.,    .\III,    U).   Retentio, 
onis,_  f.  Cic.  (ad   Att.,  .Mil,  23, 
3;   25,    I).   Voy.    atermoyer  et 
délai. 
atermoyer,  v.  tr.   Renvoyer  à 
un  terme  plus  éloigné.  Dijfvrre 
tempos.    Cic.   rem   differre    in 
aliad  tempos.  Cœs.  —  un  paie- 
ment, diem   solationis  prola- 
tare.  Cic.  ||  (Absol.)  Chercher  à 
gagner  du  temps.  Per  dilatio- 
nes    agëre.   Liv.  1    (Par  ext.) 
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S'atermoyer  avec  ses  créanciers 
(arch.),  obtenir  d'eux  un  délai. 
\'oy.  délai. 
athée,  s.  m.  Celui  qui  ne  croit 
pas  en  Dieu.  Oui  Deam  ess» 
negat.  Cic.  Impias,  m.  Cic. 
athéisme,  s.  m.  Opinion  de 
celui  qui  est  athée.  Professer 
1' — ,  deos  nullos  esse  omnino 
putàre.  Cic.  L'athéisme  con- 
siste précisément  à  ne  tenir 
aucun  compte  des  signes  don- 
nés par  les  dieux,  id  ipsam  est 
deos  non  putare,  tjux  ab  iis 
significantur  contemnère.  Cic. 
(de  Div.,  I,  i6,  lOJi). 
athéiste,  s.  m.  Athée  (arch.). 

Voy.    ATHLE. 

athénée,  s.  m.  Lieu  destiné  à 
des  lectures  ou  à  dos  leçons 
publiques.  Athcnxum  ,  i,  n. 
Lampr.  (Al.  Sev.,  35,  2).  Aar.- 
Vict.  (Caa.,  1;.,  3).  Sid.  (ep.,  S, 
J). 
athlète,  s.  m.  Celui  qui  com- 
battait dans  les  jeux  publics. 
Atbleta,  œ  (âOUTiîç),  m.  Cic. 
Nep.  Liv. Saet.  Geil.iox.:  athle- 
taram  certamen.  Liv.  athle- 
tarum  usas.  Nep.  faciant  idem, 
cam  exercentar,  athletse.  Cic). 
Il  (F'g.)  L'n  maître,  un  héros. 
Athleta,  œ,  m.  Varr.  ^  (Par 
ext.)  Homme  vigoureux  (famil.). 
Athleta,  a-,  m.   Varr. 

1 .  athlétique,  adj .  Propre  à 
Tathlète.  Athleticus ,  a,  am 
(à'jXïjTixôî)  1  adj.  Cels.  Gell. 
Lact. 

2.  athlétique,  s.  f.  Art  des 
athlètes.  Athletica  ars.  Gell 
(XV,  16,  2).  .Athletica,  œ,  l. 
Plin.  (VII,  205). 

atinter,  v.  tr.'  Ajuster  (arch.) 
Voy.  ce  mot.  1  (Par  ext.)  Pa- 
rer   avec    excès    (arch.).    Voy. 

PARER. 

atlante,  s.  m.  Statue  d'homme 
soutenant    un   entablement  ou 
une   corniche.  Voy.  cariatide. 
atlantique,  adj.  Nom  d'un  des 
grands  océans.    Océan,  mer  — , 
.4tlanticam  mare.    Cic.  Atlan- 
ticas  oceanas.  Solin.  ^  'Subst. 
f.)    L'Atlantique,    c.-à-d.    la 
mer    atlantique ,      Ailanticum 
mare.  Cic. 
atlas,  9.  m.   Première  vertèbre 
du  cou.  Ailantion,  ii,  a.  Plin. 
(X.XVI1I ,    99:    ainsi    nommée, 
parce  qu'elle  porto  directement 
la    tête).    ^    Recueil    de   cartes 
géographiques.    Tabula',  arum, 
f.   pi.  Cic.    (ad  Att.,  VI,  S,  3). 
atmosphère,  s.  f.  Couche  d'air 
qui    enveloppe    la    terre.    Aer 
circamjectus  o\i  circamfasaslet. 
Cic,  de  nat.  deor..  Il,  17;  ter- 
ram  crassissimas  circam(andit 
aer)   ou    qui    est  terrse  proxi- 
mas.    Cic.    ||   (Par   ext.)   L'air 
qu'on  respire.  Cœlam,  i,  n.  Cic. 
etc.  (cf.  caclam  tenue,  salubre. 
Cic).  Aer,  eris,  m.  Cic.  etc.  (cf. 
aer  crassas,  tenais,  paras,  sa- 
labris,  pestilens.  Cic). 
atmosphérique,  adj.  Qui  ap- 
partient à  l'atmosphère.  Se  tra- 
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^uira  par  un  génitif,  comme 
(ii;ris  ou  cxli. 
«tome,  s.  m.  Corpusculo  infini- 
iiiL'iit  petit  et  indivisible  par 
dotiiiiticn.  Atomiis,  i  (atoiio;), 
f.  Cic.  etc.  Corpusciiium,  i, 
n.  Cic.  etc.  Individiiam,  i,  n. 
Cic.  Au  plur.  Indiviilua  corpo- 
ra.  Cic.  ou  (subst.)  individaa. 
Cic.  Arn.  I',  (Par  ext.)  Etre  ou 
corps  infiûimoiii  petit.  Parva- 
lum  corpuscalam. 
otomique,  adj.  Relatif  aux 
atomes.  Se  traduira  par  un  des 
mots  cités  à  l'art,  atome  mis  à 
un  cas  approprié. 
atomisme,  s.  m.  Doctrine  qui 
explique  la  formation  de  l'uni- 
vers par  la  combinaison  for- 
tuite d'atomes.  Cf.  Cic.  (de  Fin., 
1,  6,  17)  :  atomos  gaas  appei- 
lat...  censet...  ita  ferri,atcon- 
carsionibas  inter  se  coksorcs- 
•cant,  ex  quo  ef^iantar  ea, 
qase  sint  quxqae  cernantar, 
omnia. 

otomiste,    s.    m.   Partisan   de 

l'atomisrae.  Voy.  atomisme. 

atomistique,    adj.    Relatif    à 

l 'atomisme.  Doctrine  —,   voy. 

ie  passage  de  Cic.  cité  à  l'art. 

ATOMISME. 

Qtone,  adj.  Sans  vitalité.  Reso- 
Uitus,   a,  am,   p.   adj.   Coi.   1 
Non  accentué,  sine  accentu. 
atonie,  s.  f.  Défaut  de  vitalité. 
Resolatio,  onis,   f.   Cels.  Tor- 
por,  oris,  m.  Cels. 
atour,    s.    in.    Tout   ce   qu'une 
femme  met  autourd'elle  comme 
parure.    Voy.    parure.     Dame 
d'atour,  ornatri-x,  tricis,  f.  Ov. 
Saet.  (Claud.  hO). 
atoarner,v.  tr.  Disposer  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  (Par  ext.)  Parer 
(arch.)  Voy.  ce  mot. 
atourneur,  euse,  s.   m.  et   f. 
Celui,  celle  qui  coiffait,  parait, 
etc.    Ornator,    oris,    m.    [nscr. 
Ornatrix,   tricis,    f.   Ov.  Saet. 

atrabilaire ,  adj.  D'humeur 
noire.  Melancholicas,  a,  am, 
adj.  Plar.  Humour  — ,  atra 
bilis.  Cic.  Cels.  \\  (Subst.)  Un 
— , melancholicas.  Cic.  (de  Div., 
J,  81). 

atrahile,  s.  f.  Humeur  noire. 
Atra  bilis.  Cic.  Cels. 

âtre,  8.  m.  Partie  carrelée  de 
la  cheminée  sur  laquelle  on  fait 
le  feu.  Focus,  i,  m.  Cic. 

atrium,  s.  m.  Cour  intérieure 
entourée  d'un  portique  couvert. 
Atrium,  H,  n.  Hor.  Vitr.  Sen. 
Qaint.  etc. 

atroce  (lat.  atrox,  <•  funeste, 
affreux,  cruel  .),  adj.  Affreu- 
sement cruel.  Immanis,  e 
{pr.  '  inhumain,  cruel,  féroce»), 
adj.  Cic.  (ex.:  hostis  feras  et 
immanis.  Cic.  fera  atqae  im- 
manis belaa .  Cic.)  ;  atrox, 
trocis,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  res 
scelesta,  atrox,  nef  aria.  Cic. 
atrox  {acinas,  cycles.  Liv.). 
Voy.  CRUEL.  1  (Par  ext.)  Très 
violent.   Maxim  HS,    a,    um, 


(ex.:     atrox 

fœdus,    a, 

.:  fœda  tcm- 

MAUVAIS. 

D'une  ma- 
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adj.  superl.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
ximi    dolores.    Cic.    voy.    vio- 
lent).  Il  Très  mauvais.  Atrox, 
ocis ,    adj.    Liv. 
ternpestas.   Liv.)  ; 
um,  adj.  Lii'.   (ex 
pestas.  Liv.).  Voy 
atrocement,  adv 
niéro    atroce.    Atrociter,    adv. 

.Satl.  Voy.    CRUELLEMENT. 

atrocité,  s.  f.  Affreuse  cruauté. 
Atrocitas,  atis.  f.  Cic. etc. (ex.: 
rei.  Cic.  sceleris.Sall.  facinoris. 
Liv.  criminis.  Tac.  criminam. 
Cart.     pœme.    Liv.    animi    in 
cxigendis  pcpnis.  Sen.  moram. 
Tac);  immanitas,  atis  {pr. 
-  barbarie,   férocité   -),   f.  Cic. 
(voy.    ces    mots).  1    (Par   ext.l 
Acte  affreusement  cruel,  f  aci- 
nas atrox.  Liv.  Voy.  cruauté. 
atrophie,   s.  f.    Dépérissement 
d'un  organe    ou    d'un   membre 
que    le   sang    ne   nourrit  plus. 
Atrophia,  œ,  f.  Cœl.-Aar.  (cf.^ 
natrimentidesertio  qaam  Grœci 
atrophiam    vacant.    Cœl.-.4ar. 
[chron.  II,  1,  17]).  Voy.  dépéris- 
sement.   (Le  mot  atrophia  em- 
prunté   au  grec  àTpooîa  signifie 
surtout  -  amaigrissement,  con- 
somption   "  ,    cf.     Ccel.  -  Aar. 
[chron.,  II,  1!.,  200]). 
atrophier,  v.  tr.  Faire  dépérir 
par    atrophie.    Membres    atro- 
phiés, atropha,  oram,    n.  pi. 
Plin.  (XXn,  5i;  .\XVII,  63).  I| 
(V.  pron.)   S'atrophier   c.-à-d. 
dépérir  p.iratrophie.  Tabescëre. 
intr.   Cic. 
attabler,   v.  tr.  Asseoir  à  une 
table.    Aliqaem    mensœ   adhi- 
bëre.    Col.    S'attabler,    mensœ 
accumbëre.  Cic.  Liv.  Etre  atta- 
blé,   accabaisse.    Cic.   etc.  (cf. 
accum,bère  in  epulo,  in  convi- 
vio    alicajas.    Cic.    apad    ali- 
qaem. Cic). 

attachant,  ante,  adj.  Qui  re- 
tient par  plaisir.  Qai  [qaœ, 
qaod)  detinet.  Voy.  intéres- 
sant. 

attache,  s.  f.  Action  d'attacher 
(une  chose  à  une  autre).  Alli- 
gatio,  onU,  f.  Col.  Hyg.  Chien 
d'attache,      oatenarias     canis. 
Sen.    (Le   mot    •    attacha    •    se 
rend    ordinairement    par    une 
périphrase    où    entre    un    des 
verbes  signifiant  '  attacher  -).  || 
(Fig.)   N'ayant  pas   les  mêmes 
attaches  que   ceux-là,  non  iis- 
dem  vincalis,  qaibus  ipsi  erant 
colligati.    Cic.    Avoir   l'attache 
de  qqn,  c.-à-d.  avoir  l'autorité 
du  nom  de   qqn  pour  agir  ou 
pour   parler,  alicaj'as  auctori- 
tate  ati.  Cic.   t   Ce   qui   sert  à 
attacher.    Vinculum,     i,    n. 
Cic.  etc.  (voy.  lien)  .  Les  atta- 
ches   des   os,  des    doigts,  com- 
missuraî    ossiam, ,    digitoram. 
Cic.   L' —  d'un  muscle,  com.pa- 
ges,  is,  f.  Plin.    ||  (Fig.)  Senti- 
ment  qui    nous   unit   à  qqch. 
Amor,  oris,  m.  Cic. 
i,  a.  Cic.  Voy.  atta- 


ATT 


209 


on  à  qqn. 
Studiam,  > 

CHEMENT. 


attachement,  s.  m.  Sentiment 
durable  qui  nous  unit  de  coeur 
à  qqch.  on  à  qqn.  Amnr,  oris, 
m.  Cic.  Volantas,  ûtis,  f.   Cic. 
Avoir  de  1'—   pour  qqn,  alicai 
ou    cam     aliqao     conjanctum 
esse.    Cic.    Liv.  alicai  esse  de- 
vinctum,    obstrictam,    astric- 
tam  ,    constrictam  ,    additam. 
Cic.  Qui  a  de  1' —  à  son  devoir, 
in  officio  persotvendo  constan- 
tissimus.  Cic.  Voy.  attacher. 
attacher,  v.  tr.  Fixer   à  qqch . 
par  une  corde,  une  chaine,  etc. 
Ligàre  {pr.  «  lier,  attacher»), 
tr.  Liv.  Tac.  (ex.:  aliqaem  vin- 
calo.  Tac.   manas  post  terga. 
Ov.  corna  ad   cras.   Plin,  sa- 
darium  circam   collam.   Saet.  ' 
catenis  ligatas.  Liv.);  alligâ- 
re    {pr.  •  attacher    à...  '•),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  ad  sta- 
taam,   ad  palam.   Cic.  canem 
ad  ostiam.  Sen.  rh.  qais   ge- 
neram  meum.  ad  gladiam.  alli- 
gavit    [plaisanterie   à  l'adresse 
de   Lentulus   qui    portait    une 
épée  très  longue,  étant  très  pe- 
tit   ].      Cic,      alligàre     canem 
[opp.  à  solvëre].  Phsedr.  cata- 
los  [«  de  jeunei  chiens  t].Varr. 
sarmenta    ad     cornaa    boum. 
Liv.    epit.)  ;     colligâre    ipr. 
'  attacher  ensemble,  nouer  »), 
tr.  Cic,  etc.    (ex.:    manas.  Cic. 
arté    manas.    Plaut.    plarimis 
eoram  scatis  ano  icta  piloram 
transfivis    et   colligatis.  Cses.); 
deligâre  {pr.  «  attacher  soli- 
dement, assujettir  '),    tr.  Cass. 
Cart,   etc.    (ox.:  antennas    as- 
seresqae  validas.  Cart.   navet 
ad  terrajn.  Cœs.  navicalam  ad 
ripam,.     CcCS.     tragalam    cam 
epis*alâ    ad     amentam.    C^es. 
sarmenta  circam  cornaa  boam 
ou    in    cornibas     juvencaram 
deligata.   Qaint.  Nep.  aliqaem 
ad  palam.  Cic.  in  ea    [statua] 
.Sopatram  divaricâriet  deligâri 
j'abet.    Cic.    naxio  post    terga 
deligantur   manas.    Sen.    rh.); 
illigâre  {pr.  «^  lier,  attacher  ■■), 
tr.    Cœs.  Liv.  etc.    (ex.:   m.alo$ 
antennasqae    validis    fanibas. 
Liv.   litteras    in  jacalo.   Cœs. 
manas  post  tergum.  Liv.  daa- 
bas  admotis  qaadrigis  in  car- 
ras   earum    distentam    illigat 
Mettiam.   Liv.);   religâre  ^r. 
1  lier,  attacher  par  derrière  et 
par  ext,    attacher,  amarrer  •), 
tr.    Ca?s.   Liv.   Flor.    etc.    (ex.: 
religato     revincioqae    navigio 
[•.  dans  une  barque  attachée  à 
une   autre   ■■]   trahi.    Plin.    ea 
tigna  laminis  catenisque.  Cses. 
trabes  axibas.    C^es.  fissas  ta- 
leas  feralaram  lineo  (anictUo. 
Col.   ferreis   manibas    injeetis 
navem.    Cses.    restim   ad   pin- 
nam.  mari.  Liv.  mâla  ad    ma- 
jores ramos.  Col.    aliqaem  ad 
carram.  Cic.  aliqaem   ad  pa- 
lam.   Val.-.Max.    manas  post 
tergam.  Vell.  Cart.  faniculam 
o  pappi.  Cic.  capillam  in  ver- 
tice  ['  au  sommet  de  la  té»  •]. 
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Tac.  naves  ad  terram.  Cses.); 
SLStringère  {pr.  •  serrer  étroi- 
temeot  contre,  d'oo  attacher 
solidement  à. .  .•),  tr.  Cic.  Sen. 
etc.  (ex.:  quo  magis  eaft-ndcis 
[  vincala  ],  tanto  astringnnt 
artias  [  •  plus  ils  serrent,  atta- 
chentéti'oicemeut  ■  ].  PJauï.  qax 
[vinculam]  astringit.  Cic.  ia- 
gam  astrictam  coniplaribus 
nodis.  Cnrt.);  constringère 
(pr.  •  serrer  étroitement,  d'où 
lier  très  serré,  attacher  -),  tr. 
Plaut.  Cat.  Cic.  etc.  (ex.:  cer- 
vicalia  capitibus  imposita  lin- 
teis  constringunt .  PÎin.  /.  vivo- 
rum  corpora  cadaveribas  ad~ 
verso  adversis  alligata  atque 
constricta.  Val.-Ma^:  constrin- 
gëre  alicui  manas.  Plant,  ali- 
qaem.  Ter.  Cic.  aliqaem  laqueis, 
lincalis. Cic.  Val.-Max. corpora 
constricta  vinculis.  Cic);  nec- 
tère  {pr.  .  nouer,  attacher  par 
un  nœud  '),tr.Hor.Plin.j.{ex.: 
laqaeam.  IJor.  alicui  compedes 
[au  fig.].  Plin.  /.);  connectëre 
[pr.  «  nouer  ensemble,  atta- 
cher, rattacher  '),  tr.  Plaut. 
Cic.etc.  [ex.-.palliam  conne.rum 
in  humero  lœvo.  Plaat.  duo- 
bas  oless  connexis  ramulis  ali- 
cajas  cingëre  capat.  Val.-Max. 
os  j'uguli  cum  lato  osse  scapa- 
larum  [«  l'omoplate  ^'j  ner- 
vis et  cartilagine:  conncctitar. 
Cels.  orbes  j'ej'ani  intestini  per 
membranulas  singali  cum  in- 
terioribas  connectuntur,  Cels. 
membranulse,  per  qaas  inter  se 
tria  ista  connectuntur.  Cels.)  ; 
vincire  ipr.  •■  entourer  d'un 
lien  "  d'où  •  ceindre,  lier,  at- 
tacher "),  tr.  Cœs.  Cic.  etc.  (ex. 
manas  laxë.  Liv.  manus  post 
tergum.  Liv.  aliqaem  trinis 
catenis.  Cœs.);  devincïre  ipr. 
•■  attacher  solidement  ■•),  tr. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  deiinctus 
fasciis.  Cic.  aliqaem  ad  tau- 
ram.  Plaut.  servam.  Plaat. 
leonem.  Plin.  manibus  pedi- 
batque  devinciis.  Plin.);  £gë- 
re  ipr.  •  fixer,  attacher,  assu- 
jettir ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
qaem in  cruce.  Cic.  aliquem 
«Il  corpus  alicajus  cruci.  Quint. 
Plin.  corpus  in  crucem.  Jus- 
tin.); affigére  (jir.  ■.  attacher 
clouer  ■.),  tr.  Cxs.  Cic.  etc. 
(ex.:  falces  longariis.  Cœs.ali- 
cai  pinnaram  talaria.  Cic.ali- 

Zaem  patibulo.  Sali.  fr.  cruci. 
iv.  Itkaca  illa  in  asperrim,is 
taxis  tanqaam  nidalus  affixa. 
Cic);  copulâre  {pr.  •■  attacher 
ensemble  •.),  tr.  Plaut.  Cic. 
Sen.  etc.  (ex.;  eadcm  catena  et 
castodiam  et  militem  copalat . 
Sen.  copulâre  homincm,  cum 
belaà.  Cic.  omnes  cam  fortunâ 
copalaii  sumus  :  alioram  aa- 
rea  catena  est,  alioram  laxa, 
alioram  arta  et  sordida.  .S'en. 
altéra  ratis  huic  copalata  est. 
Liv.);  conjungére  (pr.  •.  atta- 
cher ensemble  ••),  tr.  CiKs.  lex.; 
navi  oncrarias  alteram.  Ca-s.); 
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destinàre  (pr.  «  attacher  soli- 
dement, assujettir,  fixer  -),  tr. 
Ca!s.  Vitr.  (ex.:  antennas  ad 
malos.  des.  [cf.  de  bell.  Gall., 
III,  U,  6  1);  committére  {pr. 
•  assembler,  joindre,  atta- 
cher-), tr.  Cies.  Cels.  etc.  (ex.: 
mâlos.  Cses.  costa'  committun- 
tur  cam  osse  pectoris.  Cels.). 
Etre  attaché  (en  pari,  d'un 
membre),  comn\issaran\  habë- 
re.  Cic.  \\  (Par  anal.)  S'atta- 
cher, c.-a-d.  adhérer,  rei  ou 
in     re    adhsrêre.     Cic.     Voy. 

ADHÉRER,    SE   COLLER    1     (Au    fig.) 

Unir  à  qqch.,  à  qi|n  par  un 
rapport  constant.  Alligâre, 
tr.  Cic.  Quint,  etc.  (voy.  en- 
chaîner) ;  ûgère,  tr.  Liv.  etc. 
(dans  l'express,  pgére  oculos  in 
terram.  Liv.  6'en.  au  fig.:. 
omnia  mea  stadia  ,  omnem 
operam,  curam,,  industriam, 
cogitationem,  mt-ntcni  deniqnc 
omnem  in  Milonis  consulata 
(ivi  et  locavi.  Cic.  (op.,  II,  6, 
3);  deSgëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
oculos  in  valtu  régis.  Curt. 
anima  et  oculis  in  terra  dcfi- 
xis  formas  describëre.  Val.- 
Max.  stare  oculis  in  terram 
defixis.  Quint,  defixo  in  ter- 
ram vulta  perseveranter  tacë- 
re.  Val.-Max.  in  cujas  posses- 
siones  atque  fortanas  non  im- 
pudentissimos  ocalos  spe  et 
mente  eum  depgëre  censetis  ? 
Cic.  [Phil.,  11,  lOj.  omnes  vi- 
gilias,  caras,  cogitationes  in 
rei  publicse  salute  deÇigëre.  Cic. 
qaoasqaehami  defixa  tua  mens 
erit?  Cic.\;  tenére,  tr.  Cic. 
(dans  l'express.:  tenére  atten- 
tas animas  ["  s'atl^acher  avec 
le  plus  grand  soin  -.J  ad  decoris 
conservationem.  Cic);  appli- 
câre  {pr.  <■  faire  adhérer,  d'oii 
attacher,  unir  '),  tr.  (ex.:  appli- 
care  se  ad...,  •:  s'attacher  à  la 
personne  de  qqn  =,  cf.  applicare 
se  ad  aliquem.  Ter.  Cic  se  ad 
aliqaem  qaasi  patronum.  Cic. 
se  ad  alicujus  familiaritatem 
ou  amicitiam  ou  societatem. 
Cic  applicare  aliqaem  haie  of- 
ficia. Cal.  servum  alicui  rei. 
Jet.);  adjicëre  (pr.  «  tourner, 
diriger  vers,  appliquer  •),  tr. 
Cic.  etc.  Voy.  appliquer.  Atta- 
cher des  yeux  d'envie  a  qqch., 
ocalos  capiditatis  ad  aliquid 
adjicëre.  Cic  [|  S'attaciior, 
être  attaché.  Aahserêre,  intr. 
Liv.  Tac.  (ex.:  saxis.  Liv.  an- 
coris.  Tac.  au  fig.  adhœrëre 
alicui  [«  s'attacher  aux  pas  de 
qqn  "].  Plaat.  alicai  perpétua 
comiiem.  Plin.  lateri  adhœrëre 
gravem  daminam.  Liv.];  inhse- 
rére  (pr.  .  rest'jr  attaché  à...-), 
intr.  Cic.  (ex.:  inhserêre  ad 
saxa.  Cic).  \\  Attacher  qqn  à 
son  service,  à  sa  personne,  ali- 
qaem sibi  ad  ministeriam  ad- 
hibëre.  Liv.  Attaché  au  service 
du  prince,  circa  principcm  oc- 
cupatus.  Jet.  Il  S'attacher,  c- 
à-d.    ne    pas    quittnr,    suivre. 
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Voy.  QUITTER  et  SUIVRE.  Il  S'at- 
taciior à  une  chose,  c.-o-d.  s'y 
appliquer  d'une  manière  cons- 
tante. Voy.  APPLIQUER.  Il  Atta- 
cher qqn  oa  l'esprit  do  qqn, 
c.-à-d.  l'intéresser.  Tenér» 
[pr.  -  retenir,  arrêter  en  inté- 
ressant •),  tr.  Cic.  etc.  (au  pas- 
sif :  paeri  ludis  tenentur  [^  le 
jeu  attache  les  enfants  •  ].  Cic. 
oculi  picturà  tenentur.  Cic. 
qqf.  à  l'act.  historis'  per  se  te- 
nent  lectores.Vitr.);  detinére^ 
tr.  Sen.  (ex.:  si  [meritoria  ar- 
tificia]  prseparant  ingeniam, 
non  detinent.  Sen.).  Voy.  cap- 
tiver, CHARMER.  Il  Attacher,  c- 
d-d.  donuor,  attribuer.  —  du 
prix  à  qqch.,  magni  aliquid 
facère  ou  a^stîmùre.  Cic  J'y 
attache  une  grande,  une  haute 
importance,  magnum  id  puto. 
Cic.  permagnum  id  existimo. 
Cic  Voy.  IMPORTANCE.  Attacher 
une  peine  à...,  alicui  rei  pce- 
nam  canstituëre.  Cic.  Le  sens- 
que  nous  attachons  (à  co  mot), 
id  qaod  nos  accepimus.  Cic. 
Sens  qu'on  attache  (à  tel  ou  tel' 
mot  )  ,  interpretatio.  Sen.  1 
Unir  à  qqch.  ou  à  qqn  par  une 
affection  durable.  Illigâre , 
tr.  Liv.  (ex.:  illigâre  se  sociali 
fœdere  cam  Romanis.  Liv.)  ; 
devincïre,  tr.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliquem  sibi  istnc  facto. 
Plaat.  aliquem  bénéficia.  Cic. 
voy.  lier);  astringère  tr.  Cic. 
{ plus  rare  que  le  suivant)  ; 
obstringëre  [pr.  •  lier  mora- 
lement "),  tr.  Cic.  (ex.:  ^uos 
improbitas  tribano  addictos 
absirinxerat.  Cic.  civitatem 
sao  sibi  beneficio  obstrictam 
habëre.  Cic);  conciliàre,  tr. 
Cic.  (voy.  LIER  [d'amitié]).  S'at- 
tacher à  qqn,  se  alicai  dicâre. 
Cic  Etre  attaché  à. . .,  seri'âre, 
tr.  Cic  Voy.  tenir. 

attaqxiable,  adj.  Qui  peut  être 
attaqué.  Qui  aditum,  prsebet 
(hastibus).  Liv.  qui  aditam  ha- 
bet.  C3es.  1  (Au  fig.)  En  pari, 
dos  personnes.  lieprehenden- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  Ne  pas 
être  attaquable,  reprehensio- 
nem,  non  capêre.  Qaint.  J|  En 
pari,  de  choses).  Qui,  (qaae, 
quad)  potest  impagnàri. 

attaquant,  s.  m.  Celui  qui 
attaque.  Voy.  assaillant. 

attaque,  s."  i'.  Action  d'atta- 
quer. Impetus,  ûs,  m.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.:  ut  eorum  iratos 
animas  atqae  horribiles  impe- 
tus deprecetur.  Cic  in  Pompe- 
jum.  impcium  facère.  Cic.  fit 
im,petas  in  aliqaem.  Cic.  im- 
petumalicu'ascamprimëre.Cir. 
terme  mi!.:  ad  primum  impe- 
tam.  Liv.  prima  impeta  pulsi. 
Cens,  impelam  dare  in  aliqw:ni , 
in  agram  liomanam.  Liv.  im- 
pctam,  sustinëre,  ferre.  Ca'a. 
iibi  in  omnes  partes  neqaiquam  . 
impetus  capti  [»  quand  toutes  • 
les  attaques  eurent  échoué  •]. 
Lii-.  magna  sabsidia  habet  re*' 
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pablica  expedita,  qaibus  suhi- 
to  impeta  [datifj  ne  latroclnio 
parricidarum   résistât,    l'ianc. 
ap.  Cic.  [op.,  X,  2/.,  3].   impe- 
tam   siutinêre.    Liv.    excipëre. 
des.   comprimêrc  ,    reprimire 
[.  résister  à  l'attaque  '].  Cic); 
aggressio,  ônis,  C.  Cic.  (soûl. 
en  t.  Jo  rhét.:  prima  aggres- 
lione    animos    accapare.    Cic. 
[or.,  ôO]);  petitio,  ônis,  f.  Cic. 
(t.  d'escrime,  e."i.:   tuas  petitio- 
nea    ita    connectas,    at    vitari 
passe  non.  vidercntar ,  parva 
quadam     declinatione     et,    M 
aitint,  carpore  cffagi.  Cic.    [in 
Cat.,    1,  75].   T.    da    rhét.:    sic 
orator  nec  plagam  gravem  (a- 
Cit,    nisi   petitio    (aerit    apta, 
nec  satis  recte  déclinât  impe- 
tam ,   nisi   etiam    in   cedendo 
qaid  deceat  intellegit.  Cic.  [or., 
228].    novi  onxnes  liominis  pe- 
titiones     rationesqae    dicendi. 
etc.);   impressio,    onis  (pr. 
m  poussée,  choc  ;    attaque  ■)    f. 
Varr.   Liv.   (ex.:   cam  sais  e.v 
$aperiore  parte   impressioncm 
(acéré.  Varr.  caneo  ['  avec  une 
troupe    formée    en  coin  ']    im- 
pressionem    facëre.    Liv.    im- 
pressioncm (acëre  in  pnes  lias- 
tiam.  Ilirt.  in  castra.  Varr.  in 
sinistram  corna.  Liv.  dant  im- 
pressioncm  [•  ils  font  une  at- 
taque   '].   Liv.    non   ferre  im- 
pressianem    Latinoranx.    Liv. 
au  fig.  aliqaem  vi  et  impres- 
sione   evcrtëre.    Cic);  incur- 
sus, ÛS  (pr.  •  attaque  ;    cliar- 
ae   ■.),    m.    Cœs.    Cic.   Sen.    (t. 
mil.,  ex.:   aditas  atqae  incar- 
sus  ad  defendendam.  Cœs.  im- 
petas  armati  ceteroramqae  in- 
carsas.  Cic.  incarsas  eqaitam. 
Cxs.    primo    incarsa.   Liv.    au 
fig.:    illa  qax  sapientem  taen- 
tar  et  a  (lamma  et   ab  incarsa 
tata    sant.    Sen.);    incursio, 
onis  ipr.  "  attaque,  invasion  '), 
t".  Cïo'.  Cœs.  Liv.  Sen.  (ex.:  in- 
carsio   atqae  impetas  armato- 
ram.  Cic.  sabitse  latronam  in- 
cursiones.    Sen.    Cherascos    ab 
Saebis  injariis   incarsionibas- 
qae    prohibere.     Cees.    sabitas 
hostiam  incarsioncs  sastinére. 
Ilirt.).    Att.aque    d'une    place  , 
oppagnatio,  onis,  S.  Cic.  Voy. 
SIÈGE,    ASSIÉGER.    1     (Par    ext.) 
Brusque    invasion    d'un    mal. 
Impetus,   ÛS,  m.    Cels.  Plin. 
(ex.  :   impetas  podagrœ.    Plin. 
sangainis  [attaque  d'apoplexie]. 
Aar.-Vict.).  Voy.  accès. 
attaquer,  v.  tr.  Porter  les  pre- 
miers  coups   (à  un   adversaire, 
etc.).   Aggredi,  dép.  tr.    Cic. 
etc.    (ex.:    aliqaem.  Cic.   impe- 
ditos  et  inopinantes.  Ctes.  ma- 
ram.  Sali,  simal  a  mari  simal 
a  terra.  Liv.    t.  de  dr.  aggredi 
aliqaem  Icgibus  [attaquer   qqn 
on    justice  ].    Saet.    ahsentem. 
Nep.];  adoTÎri  {pr.  ■  assaillir, 
attaquer  traîtreusement  =■), dép. 
tr.  Cic.  etc.    (ex.:   aliqaem  fus- 
tibas,    gladiis.    Cic.   aliqaem  a 
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tergo,    advenientem  [en  pari, 
d'un    chien].    Cal.    aliqaem    a 
tergo.  Cic.  imprudentcm  [•.  qui 
ne   s'v  attend  p.as  ■•].    ^'ep.  na- 
vem.  '  Cic.  pagam.  Cxs.  arbem 
vi.    Liv.    oppagnatio    eos    ali- 
qaanta   atrocior   qaam    antea 
adorta  est   [<.    ils    lurent    atta- 
qués   cotte    fois    avec    un    pou 
plus    d'acharnement    ••].   Liv.); 
invadére  (pr.   -  charger,  as- 
saillir -),    tr.    (voy.  assaillir); 
lacessère  (pr.   «  provoquer  en 
attaquant  '  d'oil  •  attaquer  •■), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  ferra. 
Cic.  aliqaem  prœlio ,  bella.Cœs. 
t.    judic.    aliqaem    capitaliter 
apad  centamviros.  Plin.  j.  par 
ext.   lacessère   aliqaem  scripto 
[.  provoquer  qqn  à  une  riposte 
en  l'attaquant  dans  un  écrit  ']. 
Cic.  lacessère  aliqaem  ad  scri- 
bendam    [même  sens].  Cic.  ali- 
qaem injarià   f"  à  tort  ■■].  Cic. 
jocis   petalantibas.    .Saet.   jar- 
giis.  Liv.);  petêre  (pr.  -  cher- 
cher   à    atteindre;    porter    un 
coup  »;    d'oà  ■■  attaquer  ■•),  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    petère  aliqaem 
vehementer   ['  attaquer  vigou- 
reusement qqn  ■>,  t.  d'escrime]. 
Cic.  undiqae  ex  insidiis  barbari 
a  fronte  ab  tergo  coarti  '-om- 
minas    eminas    pétant.    Liv.); 
appetère,  tr.    Cic.  etc.   (  ex.: 
aliqaem  lapidibas  [^  à  coups  de 
pierres  '].   Cic.  alis  as  ocalos- 
qae  hostis    rostro  et  angaibas 
[en   pari,    d'un   corbeau].   Liv. 
fiUi   vita    infestata,  sxpe  ferra 
atqae    insidiis    appetita.     Cic. 
par  ext.  aliqaem  jadicio.  Jet.); 
impetère    [pr.  •  assaillir,  at- 
taquer ^),    tr.  Varr.  (rare  dans 
le  latin  classique);  impugnâ- 
re    (pr.    '    attaquer,    assaillir, 
combattra     »),    tr.     Cœs.    Liv. 
Justin,     (ex.  :  terga     hostiam 
[.  l'ennemi  par  derrière  '].  Liv. 
patriam.    Liv.  Syracasas.  Jus- 
tin, absol.  Cœs.  .lustin.  au  fig. 
[opp.    à    defendère].    plebern. 
Liv.    dignitatem    alicajas.  Cic. 
fr.  Hirt.  sententiam.  Tac.  fini- 
tionem    ["    une    définition    -]. 
Quin*.  abs.  tempas  impagnan- 
di.    Cic.  )  ;    oppugnâre    (  pr. 
"  attaquer,  assiéger  •■),  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:   aliqaem.  Cic.  Mace- 
doniam.    Liv.    oppidum.    Cic. 
castra.    Cœs.  voy.  assiéger;  au 
fig.    rem  publicam  oppugnâre. 
Cic.  libertatem.   Liv.  se  a   me 
apad  Cœsarem  oppagnâri.  Cic. 
sententiam  alicujasoppagnàre. 
Cic.  existimationem  appagnâ- 
re  alicuias  [»  la  réputation  de 
qqn  =].  Cic);   incurrére  Ipr. 
-    charger,    assaillir    ••),   intr. 
'Cic.    Cœs.  etc.    (voy.  ces  mots  ; 
au   fig.  in   qaos    tantâ   verbo- 
ram    libertate   incarrit.    Cic); 
incursâre  (jir.  ■■  assaillir,  at- 
taquer, fondre  sur  •>>,  intr-  Liv. 
;ex.:  in  aciem,  in  hostem.  Liv. 
par  ext.  in  arnicas  atqae  ini- 
micos.    Carnif.    incarsabit    in 
te  dolor.   Cic.   abs.  t.  de  méd. 
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quod   si  (ebris  incursat.  Cels.); 
incessëre   ('  attaquer,  assail- 
lir   -).    tr.    Liv.    (ex.:    Jacalis 
sax-isque   aliqaem.    Liv.    atta- 
quer en  paroles  :  aliqaem    dic- 
tis.   Ov.    aliquem   at   tamidio- 
rem.  Qaint.  aliquem  conviciis, 
maledictis.  Suet.);  invehi  (sur- 
tout   "  attaquer  on   paroles  '), 
dép.    intr.  Cic.  Cart.    (ex.:    in- 
vehi in   aliqaem.   Cic.    in  ali- 
quid.  Cic.   acriter   in  aliqaem. 
Cart.   petalanter    in    aliqaem. 
Cic).  Attaquer,   impetam,  im- 
pressianem    facere    in...     Liv 
Voy.  ATTAQUE.  Absol.  Attaquer, 
inire   prœliam.    Ca'S.    Liv.     \\ 
(Par   ext.)    Provoquer.  (Voy.  ce 
mot  et  cf.  ci-dessus  les  exemples 
donnés  sous  le  verbe  iacessere). 
T  Porter  les  premières  atteintes 
a    une    chose    pour    essayer  da 
la  ruiner;  entamer.  Attingëre, 
tr.  Sen.  Lœdère,  tr.  Plin.  Infes- 
târe,    tr.  Plin.    La   rouille   at- 
taque   le    fer,    robigo    ferrum 
corripit.  Plin.    Les  charançons 
attaquent  les  blés,  a    curcalio- 
nibas     frumenta    infestantur. 

Cal.      Voy.     ENDOMMAGER,     LÉSER, 

ENTA.MER.    ||  (SpécJ  Attaquer  (t. 
da  méd.).  Invadere,  tr.  Plaut. 
Lacr.  Liv.  (ex.:  morbas  aliqaem 
invadit.  Plaat.  pestilentia  po- 
pulum  invasit.  Liv.  nec  major 
in    corpus    meam    vis    morbi, 
qaam  inmentesvestras,  invasit. 
Liv.);  tentàre,tr.Cic.Virg.Har. 
(ex.:   scabies  tentât  oves.  Virg. 
morbo   tentâri.    Cic.  latas  aut 
renés    marbo  tentantar  acata. 
Hor.  arai-is  aatamnas  omnem 
exercïtam  valetudine  tentave- 
rat.  Cœs.).  Le  poumon  est  atta- 
qué, pnlmo   afficitur.    Cels.    \\ 
(T.  de  droit.)    Attaquer    la  va- 
leur, l'autorité  de  qqn,  de  aac- 
toritate  alicujus  detrahëre.  Cic. 
—  la  validité  d'un  acte,  dicere 
contra  auctoritatem.  Cic.  con- 
tra scriptam.    Cic.  —    une  loi, 
impagnâre  legem.  Tac.  1  Met- 
tre la  première  main  à  un  ou- 
vrage.     Aggredi ,     dép.     tr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  ancipitem 
causam.  Cic.  facinas.  Liv.  ma- 
jora et  aspera.   Sali.  intr.  ad 
causam,  ad  crimen,  ad  dispu- 
tationem,    ad   historiam.    Cic. 
ad  dicendum  [-^  un  discours  •]. 
Cic   1   S'attaquer  à,   c.-à-d.  ne 
pas  craindre  do  porter  les  pre- 
miers coups.  Tentàre,  tr.  Cœs. 
Liv.  Sen.  Plin.  (ex.:  Achaiarn. 
Cœs.  opéra,  castella.  C.vs.  cas- 
tra. Liv.    Sen.    arbem,  mani- 
tiones.  Aact.  b.   Alex.);  atten- 
târe,  tr.   Cic.   Val.-Ma.v.   (ex.: 
patriam    nefarie.     Val.-ila.y. 
etc.);  aggredi,   dép.   tr.    Cic. 
etc.  (voy.  ci-dessus). 
attarder  (s'),  v.  pron.  Se  met- 
tre   en    retard.    Moràri,  dép. 
intr.  Cœs.  Voy.  tarder. 
atteindre,  v.  tr.  et   intr.  ^  T  . 
tr.   Parvenir    à   toucher  ce  qui 
est  éloigné.   |1  (En  marchant  ou 
en   courant).    Attingére ,    tr. 
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Ctn.  Cic.  etc.  (ex.:  Italiam, 
A$U\m.  Cic.  Britujnniam.  Cies. 
Eatr.);  cODtingére.  tr.  (poét. 
au  propre  [Vir.j.  Uor.  Oi-.  .  au 
fig.:  quam  regionem  cam  sapc- 
rai'it  animus  naturamqae  sui 
timilem  condgit  atqae  agno- 
vit.  Cic.  [Tusc,  I,  WJ]);  asse- 
qul  (pr.  •  atteindre,  joindre, 
rejoindre  •),  dép.  tr.  Ter.  Cic. 
Liv.  (ex.:  si  es  komœ,  jam  me 
atseqai  non  potes.  Cic.  ordin. 
au  fig.:  aliquem.  Cic.  mérita 
alicajas  non  assequi.  Cic.  ali- 
caj'as  ingeniam  aliqua  ex  parte 
atsequi.  Plin.  J.];  consequi 
(-  atteindre,  rejoindre,  d'où 
égaler  •),  dép.  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  conseqai  iugientem.  Lii\ 
longe  progressum  eqaitern. 
Mêla,  reliquas  copias  Gallo- 
rum.  Ca^s.  reliqaos  omnes  cijai- 
tata.  Cxs.  lios  in  Algido.  Lii-. 
au  fig.  non  est  tixrpe  non  con- 
seqai, dam  n\odo  sequaris.Sen. 
(de  ben.,  V,  5,  3].  nec  majo- 
rent conseqai  poterat  [Siscnna] 
et  minori  necesse  erat  cedcre. 
Cic.  ad  conseqaendos  qitos 
priores  dacimas  accendimur. 
Vell.};  adipisci  {pr.  •  attein- 
dre à  la  course  -  ordin.  aa  pg. 
•  rejoindre  •),  dép.  tr.  Plaat. 
Cic.  Liv.  (ex.:  fessos,  fagien- 
tem.  Liv.  qtios  sequebantar 
non  sant  adepti.  Liv.  au  fig.: 
qaod  vis  divina  asseqai  non 
possit  ,  si  id  mens  hamana 
adepta  non  sit.  Cic.  adipisci 
senectatem,  victoriam.  Caes.); 
pervenire,  intr.  C^s.  Nep. 
(ex.:  in  fines  Eburonum.  Cxs. 
in  portam.  Quint,  ad  portarn. 
Cic.  hue  abi  perventum  est 
[•  quand  ou  eut  atteint  ce 
point  •].  Nep.  ad  septaagesi- 
mam  annam.  Cic.  ad  finem 
laboram.  Cœs.  annona  ad  de- 
narios  qainqaaginta  pervene- 
rat.  Cœs.).  ||  Atteindrev  (un 
objet  en  s'étendant,  en  se  haus- 
sant). Attingëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  mento  sammam  aqaam 
attingens.  Cic.  poet.  sustringe- 
bat  caput  loro  allias,  quam  ut 
prioribus  pedibas  [j'amentam] 
plane  terram  posset  attingire. 
Nep.)  ;  contingëre,  tr.  Cic. 
Liv.  Ov.  (ex.:  nabes  aerio  ver- 
tice  [poét.]  'l'ib.  nallas  pro- 
fecto  terras  cœlam  contingëre. 
Liv.  cum  pedes  imum  gradum 
[sellse  regix]  non  conling^rent 
tnensam  sabdidit  pedibas.  Curt. 
agger  maram  liostiam  prene 
contingil.  Cxs.  quorum  agri 
non  contingant  mare.  Cic.  au 
fig.:  dum  corporis  ant  externa 
[bona]  Jaccant  liumi...  ;  alia 
autem  illa  divina  longe  late- 
que  se  pandant  c^lamqae  con- 
tingant. Cic);  assequi,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (soûl,  au  fig.:  ali- 
qaid  cogitatione.  Cic.  ex  quo 
etiam  illud  assequor ,  ut... 
Cic);  œquàre,  {pr.  •  être  -  ou 
•  devenir  égal  à,  atteindre  «), 
tr.  Cart.  (ex.:  terrse  fastigium 
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agger  œ(faaverat  [»  la  chaussée 
atteignait  le  niveau  du   sol  ■]. 
Cur(.  (laminis  altitudo  sanima 
eqaoram      pectora     a^quahat. 
Cart.  aggere  mœniam  altiludi- 
nem  xqaàre.  Curt.);  adsequà- 
re,  tr.    Caes.    (ex.:  u/fitui/inem 
muri.Cses.  navium  cursam.Ca's. 
deoramvitam.  Cic.);pertiDêre 
{pr.'  s'étendre  jusqu'à,  aboutir, 
so   rapporter    à,    atteindre    -), 
intr.  t  ic.  (ex.:  ad  quem  saspi- 
cio  maleficii  pertineat.   Cic.  ea 
plaga  aa  multos   viros   bonos 
pertinet.  Cic).  ||  Atteindra  (en 
lançant    un    projectile,  et    par 
anal,    en    portant    un    coup.). 
Ferire  (pr.  •  frapper  »,  c-d- 
d.    «  toucher,    atteindre  >),    tr. 
Cic.   etc.    (  ex.:   frontem.    Cic. 
adversariam.    Cic.     deslinata 
ferire.    Cart.    fig.    quo    minus 
malta    patent    in   eorum   i-ita 
quœ  fortuna  feriat.  Cic.^;icë- 
Te,  tr.  Cœs.  etc.  (seul,  dans  les 
expressions  du  genre  de  celles- 
ci  :   lapide   ictuf.   Cœs.  pugno 
ictus.  Liv.   fandà  [•  d'un  coup 
do  fronde  •■]  graviter  ictus.  Liv. 
ictus  fragmento  subsellii.  Liv. 
epit.  V'al.-Ma.v.    anim,alia  cam 
fulmine  icta  sunt.  Sen.  fulmi- 
ne   ictus.     Liv.    e    cœln    ictus 
['  atteint  de  la  foudre  »].  Cic. 
ibi  liaud  secus   quam  pestifero 
sidère  icti  pavebant .  Liv .  [VIII, 
9,  12]);   tangêre,  tr.  Cic.  etc. 
(seul,   dans   l'express,    (almine 
tactus.    Cic.    Ov.    ou  de  cœlo 
tactus.  Cic.  absol.  tactus  [«  at- 
teint   de    la   foudre  ■].    Plin.); 
Isedére    (pr.    «    léser,    porter 
atteinte  à  •),  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
atteinte).  Atteint  et  convaincu 
d'un  crime,  sceleris  manifeatus 
Sali.    Atteint  et  convaincu  de 
sacrilège,  compertas  sacrilegii. 
Liv.  (Cicéron  se  sert  de  convic- 
tas,  ex.  convicti  maleficii  servi. 
Cic.  cf.  homines  tanti  facinoris 
convicti.    Sali.).    Etre    atteint 
d'une    maladie,    morbo    affici. 
Nep.   implicâri.  Liv.  ^  V.  intr. 
Atteindre    à,   c.-à-d.   atteindre 
avec  effort.    Eniti   {pr.  -  faire 
effort    pour    monter    ■  ),    dép. 
intr.    Curt.    (ex.:  in    verticem 
montis.  Cart.  au  fig.  nihil  tam 
alte     natura    conslituit ,    quo 
lirtus  non  posset  eniti.  Curt.' 
Voy.  les  verbes  cités  plus  haut. 
atteinte,  s.  f.  Action  d'attein- 
dre;  résultat   de   cette   action. 
Ictus,  ÛS  {pr.  -  choc,  atteinte, 
blessure    ■),   m.  Cic.    etc.  (ex.: 
lapidum  ,    piloram  ,    telorum,. 
Ces.  au  fig.:    calamitatis.  Cic. 
ictu    simili  feriri.  Quint,    for- 
lunœ  ictus  excipëre.   Sen.  ex- 
tra   ictam    ponëre    [  ••     mettra 
hors  d'atteinte  •>].  Sen.  ad  om- 
nes ictus  tutus.  Liv.);  appui- 
sus,    Ùs    {'  voisinage,  contact, 
atteinte  ■•),  m.  Cic.  (ex.:    quod 
pars  earam  [rcgionum]  appui- 
su    sotis   exarserit,  pars  obri- 
guerit  nive  pruinaque    longin- 
quo  sclis  abscessa.  Cic.  nimios  I 
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et  frigoris  et  caioris  appalsu* 
sentire.  Cic);  vuJdus,  eris, 
n.  Cic  (au  fig.,  ex.:  fortunm 
gravissimo  vulnere  percussat. 
Cic.  vulneranova  facére.  Cic); 
detninutio,  onis,  f.  Cie.  etc. 
(ex.:  den-iinulio  libertatis  [-at- 
teinte portée  à  la  liberté  •]. 
Cic.  deminutio  de  bonis  priva- 
toram  [.  atteinte  portée  à  la 
propriété  ■.].  Cic).  La  fortune 
pourra  te  faire  sentir  ses  at- 
teintes, fortuna  pervellère  tt 
poterit.  Cic.  Aux  premières 
atteintes  de  la  douleur,  si  ta 
forte  dolor  aliquis  pervellerit. 
Cic).  Faire  sentir  ses  atteintes, 
afficëre,  tr.  Cic.  (voy.  affecter, 
accabler).  Subir  les  atteintes 
de,  a(lici,  passif.  Cic.  Porter 
atteinte  à,  Isedère  N  blesser, 
endommager,  léser  <■),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaem  perJaHo  suo. 
Cic  aliquem  in  eo.  Cic  fa- 
mam.  Saet.  );  violâre  { pr. 
»  user  de  violence  envers,  por- 
ter atteinte  à  n),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  /as.  Cic.  amicitiam.  Cic. 
cum  infellegerent  nihil  esse 
tam  sanctam,  qaod  non  ali- 
quando  violaret  audacia.  Cic), 
deminuëre  (-  amoindrir,  ra- 
baisser .),  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
partem  aliqaam  /uns.  Cic  do 
legibus  deminuëre.  Cœs.  ali- 
qaid  de  jure,  de  libertate.  Cic. 
aliquidex  regia potestate. Liv.); 
imminuëre  {  -  amoindrir  , 
rapetisser,  affaiblir  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  majestatem.  Liv.  li- 
bertatem.  Cic);  detrabère 
{'  rabaisser  en  paroles,  dépré- 
cier •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  do 
alicujus  honestate  [  •  porter 
atteinte  à  l'honneur  "].  Cic); 
delibàre  {pr.  <•  prélever  une 
petite  partie  de  ;  amoindrir, 
porter  atteinte  à  ••),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquid  ex  honestate 
[-  porter  atteinte  à  l'honneur  "]. 
Cic  aliquid  de  gloria  sua.Cic'. 

Voy.     ENDOMMAGER,    ENFREINDRE. 

Qui  n'a  pas  subi  d'atteinte, 
integer,  gra,  gruzn,  adj.Cïc 
Liv.  etc.  (cf.  integer  et  [at- 
que]  intactus.  Liv.  voy.  entier, 
intact).  Qui  ne  subit  pas  les 
atteintes  de,  hors  dos  atteintes 
de,  tutus,  a,  uzn,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  ab  injuria  tatus.  Cic. 
voy.  abri).  ^  Attaque,  accès 
d'une  maladie.  Voy.  ces  mots. 
attelage,  s.  m.  Action  d'atte- 
ler. Junctura,  se,  f.  Col.  (ex.: 
janctura  boum.  Col.  [II,  2, 
22]).  Il  Ce  qui  sert  à  attelo' 
Junctura,  se,  (.  Ulp.  (e».: 
argentea.  Ulp.  [dig.  'M,  2,  IP 
§  8].  Capit.  [Ver.,  5,  §  U]), 
protelum,  i  («  corde  tondue 
qui  attache  les  bêtes  de  som- 
me ■.),  n.  Cato  (orig.  V,  fragm 
iCj.  1  Bêtes  attelées.  Jugum, 
i,  n.  Cic  etc.  (  ex.:  jagum 
boum.  Plin.  abs.  mui^a  juga. 
Cic.  au  fis.  Jugum  impiorum 
[en  pari.  d'Antoine  et  de  Do- 
labella].   Cic);    protelum,  i. 
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n     Plin.   (ex.,    prùlela    boum. 

ternisqae  arant.  PUn.  [XVIU, 
17311.  D'attelage,  jugalis,  e, 
adj.    Cart.    (ex.:   emwrum  ja- 

jens.  Cari.  IIX,  10,  ÎS]  Subs  . 
ïiwa/es,  iam,  n.  pi.  Ov.  [un 
iuelage]).  Attelas»  de  deux 
chevaux,    bigs,    arom,    f.    pi- 
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tkT^i'rg'ïiV.  «in.  Attolaso 
à  qci.itre,  qaadngx,  arum,  t. 
pi.  l'iry.  Liv. 

atteler,   v.    tr.    Attachw    (do, 
bêtes  do   trait)  à  un  vohicalo, 
etc.  Jungère,  tr.   Çic.    PUn. 
etc.    (ex.:    eqaos    ad    carrum. 
Plin.    eqaos.   Lacr.  etc.    jancti 
boves.  Uv.  rac.Janctisjumen- 
tis  ou  simpl.  junctis  velu.  Ae/J. 
Plin.  j.  reda  er/uis  jiincta.  Lie. 
carras  albis  equis  Junctas.Liv. 
junctam  vehicalam.  Lw.  etc.), 
coDJung'ére,   tr.   Cato.   Uicr. 
(ex  ■    boves.    Cato.    bis    bmos 
[e'qaos].  Lacr.  cf.  Plaat.  [Aul., 
il,  1,  r,2]i;  adjungere,  tr.  //or. 
O!'.    Fronfin.    (  ex.  :   plostello 
mares.  Hor.  eqaos.   Ov.  boves 
veliicalis   adjancU.   Fronlm.  ; 
subjungère  ('  mettra  sous  le 
iou;-,  atteler  ..>,   tr.    Virg.  Col. 
tiares   carra  [Dat.].   Vi.rg.ja 
vencos  plaastro.    Col.),    taire 
atteler,  jabére   vehicalam  pa- 
râri.  Hen.  S'atteler,  être  attelé, 
ianam    ferre.     Hor.    acapere. 
lit.  sablre.  Tac.  Au  fig.  i^  atte- 
ler à  la  besogne,  opus  sibi  im- 
ponére.  Cic.    Etre    attelé   à   la 
besogne,  exercêre  se  labore.  Lie. 
lahorem    magnam    exanclâre. 
Cic. 

attelle,  s.  f.  Voy.  eglisse. 
1.  attenant,   ante .   adj.   Qui 
tient  à  un   terrain,  à  une  mai- 
son,   etc.    Voy.    coNTicu.    Etre 
attenant,   attingére,   tr.  Lœs. 
Cic.   etc.    lex.:   regio   ea,   qaœ 
Ciliciam   attingit.  Cic.   eoram 
fines  Nervii  attingebant.Lses.); 
coatingére.ir.  Cic.  (ex.:  quo- 
rum agri  non  contingant  ma- 
re. Cic.  saltas  Vercinas  Faler- 
nam  contingens  agram.   Liv.). 
S.    attenant  ,     locut.     prepos. 
Tout  proche.  Jaxta,  prep.  Caîs. 
etc.  Voy.  PRÈS,  proche. 
attendre    (lat.    attendere,    p. 
attendere  animam),  v.  tr.  b  at- 
tendre   à   qqn,  à  qqch.,  c.-a-d. 
porter    attention    (arch.).    Voy. 
ATTENTION.    Attendant  quec." 
à-d.     considérant     que.     Voy. 
CONSIDÉRER.      Attendu,    c  -o-d. 
étant   considéré,    ou,   eu  égard 
à.  Voy.   ÉGARD.    Attendu    que, 
ioc.  coni.  vu  que,  comme, cum, 
coni.    (av.  le  Subj.)  Cic.  (Vov. 
COMME  ;  quandoquidem,coni. 
(avec  rind.)  Cic.  etc.   \\     1.  do 
dr  )  Attendus,  s.  m.  pi.  Motils 
d'un   jugement   (annoncés    par 
les  mots  -  attendu  que  ^)-  Jd- 
iectx  caasse,  f.  pi.  Liv.  \\   S  at- 
tendre  à  qqn,  à  qqch.,  c.-a-d. 
compter    sur    qqn,    sur    qqch 
Coaûdèie,    =■*- 


iritr.    Cic.    Cses. 


(voy.    COMPTER   [sur]);    ndere, 
intr.   Cic.  etc.    (voy.    [se]   fier, 
se  ]    CONFIER  )  ;    exspectare 
\.  appréhender  -S  tr.Ter.Cœs. 
Sen.  (ex.:  maium.  Ter.  pœnam. 
Virg.  graviora.  Cart.  majorem 
Gallix  motam.  Cxs.   absol.  ne 
gravius  qaam  exspectavissem.. 
evenisset.   Cic.   ad  veram,  abi 
minime  e.xspectavimas,  perve- 
nimas.Qaint.y,  speràre  l'Sat- 
tendre  à,    présumer  '),  tr.  Cic. 
Ca^s.  etc.    (au   sens    favorable, 
voy.   ESPÉRER,    présumer;    sons 
péjor.:  id  qaod  non  spero.  Cic. 
bellam.    Flor.  hsec  spero  vobis 
mnlesta   vidêri.  Cic);  preesu- 
mère    (•    se  figurer   d'avance, 
s'attoudro   à  -j,  tr.  VaL-Ma.v. 
Justin,    (ex.:  eo  graviorem  sab 
magno  dure  militiam.  Justin.); 
veréri,   dép.   tr.   (voy.  crain- 
dre);   timere,   tr.    Cic.    (ex.: 
altima  timère  ['  s'attendre  aux 
pires  choses  ■>].  Cic.   nihil  mi- 
nas   qaam    taie  qaidquam    ti- 
mens.     Liv.  ).      S'attendre    de 
(arch.)  et    s'attendre  que,  exs- 
pectare  [avec   une    Prop.     Inf. 
coustr.    rare].  Varr.    Liv.  Sen. 
sperâre,  fore  at...  Cic.  Plus  tôt 
qu'on   ne  s'y   attend,   citias  ou 
celerius    op'inione.    Cic.     Sans 
3u'on   s'y  attende,  prxter  exs- 
pectationem.  Cic.   Voy.  atten- 
te. Qui  ne  s'attend    pas,  neco- 
pinans,    adj.     Cic.    (ex.:  Ario- 
barzanem    necopinantem  Ube- 
ravi.    Cic).    A    quoi    l'on    ne 
s'attend    pas,  voy.    imprévu.  1 
Attendre    qqn,   qqch.,    c.-a-d. 
compter   sur   la  venue  de  qqn, 
d'un  événement,  etc.  Exspec- 
târe,   tr.  Plaat.  Cic.  etc.    lex.: 
pater  exspectat  me  aat  ahquem 
nantiam.  Plaat.  vide  jam    il- 
lam,    quem    exspectabam,    vi- 
rum.  Cic.   longiores    epistalas 
exspectabo  vel  potias  cxigam. 
Cic.  Etsi  litterx  tass  recte  spe- 
ràre  jabent.    tamen    exspecto 
recens  aliqaid.  Cic.  meam  exs- 
pectant  mortem .   Ter.  prcvmia 
ab  aliqao  exspectare.Cces.  a  te 
hoc   civitas   vel  potius  onines 
gentes   non  exspectant  solum, 
sed  etiam  postulant.  Cic  pro- 
letarios    nominavit,  at    ex  us 
qaasi  proies  civitatis    exspec- 
tari  videretur.  Cic.  at  ex  saa 
amicitia    omnia    exspectarent 
et    ex   prseteritis   sais    oHiciis 
reliqaa  sperarent.  Cses.);  spe- 
Târe,  tr.  Cic.    (voy.   cidessus, 
et  cf.  espérer);  verérj,    dép. 
tr.  Cic.  (voy.  craindre).  Jeunes 
gens    dont  on  attendait   beau- 
coup, summa;  spei  adalescentes. 
Cxs.  N'attendre  son  salut  que 
de   son   courage,  omnem  spem 
salatis  in  virtate  ponëre.  Cses. 
Tu  nous  as  fait  attendre  beau- 
coup, en    nous  écrivant  que..., 
exspectationem  nobis  non  par 
vam  attuleras,  cumscripseras... 
Cic.   On    attend    beaucoup    de 
toi,  sastines  magnam   exspec- 
tationem. Cic.  On  n'attend  rien 


de  lui,  nihil  est  in  eo  subsidii 
ou  prsesidii.   Lie.  Attendre  que 
et  attendre  do  (arch.),  c.-à-d. 
espérer  que, comptorque...  Voy. 
COMPTER  et  ESPÉRER.  ||  Attendre 
qqn  (en   pari,  d'uno  chosi  qui 
est   réservée    à  qqn,  à  laquelle 
il  est  destiné).   Manêre,  intr. 
et  tr.  Cic.   Virg.  Liv.  (ex.:  eu- 
jUS  fatum   tibi  manet.  Cic.  sin 
aatem  aliud   me  fatum  manet. 
Anton,  ap.  Cic.  [Phil.,  1:^,  _/i5]. 
te  triste   manebit    supplicium. 
Virg.    indigna  ,    qu;e    manent 
victos.  Liv.);  imminére  {'être 
imminent,    menacer    »),    intr. 
Cic.    (voy.  menacer).    Etre    at- 
tendu   à   qqch.    (arch.)  c-à-d. 
être   destiné  à  qqch.  Voy.  des- 
tiner. 1  Demeurer  jusqu'à  l'ar- 
rivés de  qqn,    de   qqch.    EXS- 
pectâre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.:  ca- 
ritatem  [-le  renchérissement']. 
Cato.  alicujus  adventam,eyen- 
tam   pagnse.    Cses.    transitum 
tempestatis.    Cic.  alias    alium 
exspectantes.    Sali,     exspecto, 
qaid  tribanus  plebis...  excogi- 
tet.  Cic.  e.vspectantibas    cunc- 
tis,  qaid  deinde  esset  impera- 
taras.  Cart.  exspectas  fortasse 
dam  dicat.  Cic.  an  exspectatis 
dam   exercita  rarsus   admoto 
ferro  atque  flammâ  arbem  in- 
vadat  ?  Sali.  fr.  exspecto  dam 
rediero  [-  attendez  que  je  sois 
lie  retour  •>].  Cic.  exspecta  dam 
redeo  ou  plus  correct,  dam  re- 
deam  [«  attendez    que    je    re- 
vienne "].   Cic  ne  exspectaret 
quoad  Alexandri  filias  regnam 
adipisceretar.    Nep.  hanc   [pa- 
ladem],    si   nostri    transirent, 
hostes  exspectabant.  Cses.  exs- 
pectare  ,     at...     [  -     attendra 
que...  '].  Cic);  opperiri,  dep. 
tr.  et  intr.  Ter.  Cic.  etc.  l'ex.. 
hic.  Plaat.  ibidem.  Cic.  param- 
per  hic.    Ter.  paulalam.    Ter. 
anam    diem.    Nep.     hominem 
hic  Ter.  abi  intro  :  ibi  me  Oji- 
perire.    Ter.    agmen  peditam. 
Liv.  alicuj'is  adventam    Baby- 
loniœ.  Justin,  saoram  aliqaem 
aat  nantios  de  iis.    Liv.  even- 
tam    alienaram    fortanaram. 
Liv.  tempera  saa.    Liv.  heram, 
opperiar,    dam  veniat.   Plaat. 
opperiri,  at  (Subj.).  Plaat.  Liv. 
Tac.  ego  hic  opperiordam  ista 
cognosco.    Cic.  )  ;  prsestolâri 
U  se  tenir  prêt  à,    d'oii   atten- 
dre   =.),    dép.    intr.  Plaat.  Cic. 
(mot    de  la    langue    familière,- 
transitif   à   l'époque  arch.,  in- 
trans.  à  l'ép.  class.,  ex.:  ahcai. 
Cic.  aliqaem.  Ter.    hujas    ad- 
ventam  ad   Clupeam.    Cses.  ). 
Attendre  impatiemment,  desi- 
derâre,    tr.    Plaat.    Ter.  Cic. 
(ex.:  aliqaem.    Plaut.  Ter.  ali- 
nuid.    Cic  aliquid    ab  aliquo. 
Cic.  nullam  virtas  aham  mer- 
cedem      laboranx      desiderat  , 
guam...  Cic).  Le  fait  d'att3n- 
dre  vos  lettres,  exspectatio  ves- 
trarum     litteraram.    Cic.    Tu 
nous    fais  souvent  atteadre  t» 
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reous  avec  une  grande  impa- 
tience, crebras    exfpectationes 
nobis  tai  commoies.  Cic.  Tout 
le    monde   attendait    avec    une 
extrême  impatience  la  décision 
des   juges  ,     ^iimnxa    omnium 
crspectatio,    quidnam   sentcn- 
tiœ  ferrent  jadices.  Cic.  Je  me 
fais    attendra,    desideror.  Uor. 
moror    (  voy.    tarder  K    Sali, 
cessa  (voy.    tarder  et  retard). 
Ter.    Cic.    Faire    attendre    ses 
créanciers,  moram   facére  cre- 
ditoribas.   Cic.    Faire  attendre 
qqch.,  c.-à-d,    larder  à  donner 
qqch.,    protrahére    et    differre 
a/igcid.  Saet.    Voy.    ajoirner, 
remettre.     Qu'attendez-vous.' 
Qnid  cessas  ?  Ter.  Cic.  ||  Atten- 
dre qqn  (de  pied  ferme»,  impe- 
tum  alicajas  sastinëre.  Cses.  — 
l'ennemi  ,    impetum      hostium 
suttinêre.  Csps.  mordri  (absol.  . 
Cêes.  obsistére  ac  morâri.  Liv. 
IliFarail.)   Attendre  après  qqn 
ou  après  qqch.    Mêmes    verbes 
que  ci-dessus.  Je  n'attends  pas 
après  l'argent,  c.-à-d.  je   n'en 
suis  point  pressé,  non  egaidem 
pecuniâ  indùjeo.  Cic.  ^  Diirérer 
d'agir  jusqu'à  l'arrivée  de  qqn, 
de  qqch.  Exspectâre,  tr.  Cic. 
etc.    (mêmes   constructions  que 
ci-dessus);    opperiri,    dép.  tr. 
Cic.  (voy.  ci-dessus*;  manëre, 
intr.  Pllmt.  Ter.  Cic.  (ex.:  haad 
mansisti.    Plaut.  mane.  Plant. 
Ter.   mane,  mane.  Ter.  mane, 
xrideam..  Plaut.  mane,  enarrem 
Ter.'i.    Ne    pas    attendre,   voy. 
DEVANCER.     Attendre    à    (  avec 
rinf.,    arch.  ).    Voy.    différer 
[de  ].    Attendre  à  "faire    qqch. 
(arch.),    morari  aliquid  facére. 
Cic.    Il    (Locut.  adv.)  En  atten- 
dant, intérim.  Cic.interea.Cic. 
Voy.  CEPENDANT.    En  attendant 
que    et    (arch.)    attendant  que, 
dam  ou  donec.  Cic.    (dum  plu 
tôt    que    donec    avec   le    sulij. 
prés,  ou  l'indic.  prés,  en  pari, 
d'un  fait  futur;  dam  plutôt  que 
donec  avec  le   subj.  pour  mar- 
quer une  intention  de  la  part 
du  sujet  principal,  cf.  consumes 
paacos  morati  dies,  dam  [•  en 
attendant  que  ■>]    ab  sociis  vc- 
nirent  milites.  Liv.].  ï    Atten- 
dre   qqn    à  qqch.,  c.-à-d.  pa- 
tienter jusqu'à  ce  qu'il  fasse  la 
chose  décisive.  C'est  à  cela  que 
je  l'attends,  tam  qaid  facturas 
sif  vidcbo, 

attendrir,  v.  tr.  Rendre  tendre 
(au  pr.  .  Mollir e,  tr.  Lucr. 
Ov.  Ikk.:  rihum  vapore.  Lucr.]; 
mitiScàre,  tr.  Cic.  Plin.  ie\.: 
cibo  mitifiraio.  Cic);  miti- 
gàre,  tr.  Cic.  (ex.:  cibam.  Cic. 
—  la  volaille,  teneras  aves  effi- 
cëre.  Col.).  S'att>ndrir,  tene- 
rescère,  intr.  Plin.  ^  Rendre 
plus  pitoyable.  Mollire,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  adoucir,  acai- 
»ER;;  movêrè  l  <■  toucher,  api- 
toyer n),  tr.  Cic.  Liv.  Quint. 
(ex.  :  dic<a  nibil  moverant 
gaemgaam.  Liv.  moverat  ple- 
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bem  oratio.  Liv.  movêre  ani- 
mas jadicam.  Quint,  mincri- 
cordià  movèri  [.  s'attendrir  ■.]. 
Cscs.);  commovère  {•  émou- 
voir, apitoyer,  toucher,  atten- 
drir •  !,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  com- 
moveri  misericordiâ.  Cic.  ejus- 
dem  miseriis  ac  pericalis  com- 
movetur  [.  ils'attendrit  sur...]. 
Cic;  voy.  émouvoir.).  Se  laisser 
attendrir,  mavcri  ou  commo- 
vêri,  passif.  Cic.  Qui  s'atten- 
drit sur  qqn,  misertcors  in 
aliqucm.  Cic.    in  aliguo.    Sali. 

attendrissant,  ante,  adj.  Qui 
attendrit.  Miserabilis,  e,  adj. 
Cic.  Liv. 

attendrissement, s.  m.  Action 
de  s'attendrir.  Miseratio,  onis, 
f.  Cic.  Quint,  eic.  Misericordiâ, 
,r,  f.  Cic.  Disposition  à  1'— , 
mollilia  animi.  Cic.  Avec  — , 
miserahiliter.  Cic.  Liv.  (cl.  epis- 
tulu  miserabiliter  scripta.  Cic. 

Liv:. 

attentat  (lat.  attentatum.  part. 
subst.  de  attentjre),  s.  m.  Ten- 
tative criminelle  contre  qqn. 
Facinus,  oris,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  forfait);  scelus,  erîs, 
n.  CJc.  etc.  (voy.  crime).  Pré- 
parer un  attentat  contre..., 
insidiari,  dép.  intr.  Ca-s. 
Cic.  Nep.  Liv.  (ex.  :  insidiari 
alicni.Cic.). —  contre  lareligion, 
nefas.  Cic.  l'irg. 
attentatoire,  adj.  Qui  attente 
à  qqch.  Qui  {quse,  qaod)  Isedit 
ou  violât,  etc. 

attente,  s.  f.  Action  do  comp- 
ter sur  l'arrivée  de  qqn  ou  de 
qqch.  Exspectatio,  onis,    f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  exspectatio  Uo- 
minum   ou  omnium  [-  attente 
universelle     ■].     Cic.      contra 
exspectationem  omnium.  Hirl. 
explêre    omnem     exspectatio- 
nem [-  combler    l'attente,  ré- 
pondre à  l'attente   générale  »]. 
Cic.  exspectatio  vestrarum  lit- 
teraram    [«    l'attente    où    l'on 
était  do  votre  lettre  »].  Cic.  et 
prœteritorum     recordatio     est 
acerba,  et  acerbior  exspectatio 
reliquorum.    Cic.    magna  erat 
ejus  rei  exspectatio.  Cœs.  tanta 
exspectatio   fuit   viaendi  Alci-  i 
biadis.  Nep.    ibi    magna    cum 
andiendi  exspeciatione  consi-  j 
ditar.  Cic.  exspectationem.  no-  ' 
bis    non     parvam     attuleras,  I 
cum      srripseras.      Cic.     quœ  I 
exspectatio  destitata  est  ["  cette 
attente    fut    trompée    ••].    Liv. 
magna  etiam  longaque  exspec- 
tatio est,  quam  frustrari  odhuc 
et  differre  non  debes.  Plin.  j. 
exspectationem  publicam  sas- 
tinëre. Justin,  vincëre  [•  sur- 
passer »]  exspectationem.  Cic. 
prscter  exspectationem  \-  con- 
tre toute  attente  »].  Cic.  con- 
tra   spem    exspectationemque. 
Sen.  ut  res  exsnectatione  m.i- 
nor  videretar.  Quint,  au  plur. 
e.xspectationibus       decipiendis 
risus    moventar     Cic);    spes, 
spei,    f.   Cic.    etc.    (ex.  :  spem 
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alicujas  explêre.  Liv.  spem  ait- 
Cttjus     frustrari.      Saet.     spe» 
omnium  explére.  Justin,  spem 
pra'cidëre.  Cic.  destitaëre.  Liv. 
fallëre.  Cic.  pra-ter  spem.  Cic. 
contra  spem.  Liv.  contra  spem 
omnium.   Ca-s.  mala   res,  spe> 
multo  asperior.  Sali,  spe  om- 
nium serius.  Liv.  omnium  spe  ' 
celerius  [-  en  dép.assaut  l'attenta 
générale  .),  /,ir.  voy.  espérance, 
espoir);  opinio,    onis  (•  idée 
préconçue,  attente  •),  {.Cic.  etc. 
(ex.  :  opinione    omnium.    CicJ 
opinione   valgi.   Cic.  pro  opi- 
nione   Thrasybali.    Nep.    non 
fallam    opinionem    tuam.   Cic. 
neque  eum  opinio  fefellit  [-  son 
attente  ne   fut  pas  trompée  -]. 
Cxs.  me  fallu  opinio.  Nep.  ne 
usu  manuqae  reliquorum  opi- 
nionem   (allèrent.    Cs^s.    vîcit 
opinionem  meam  [«  il  a  surpassé 
mon  attente  ■].  Cic.  prœter  opi- 
nionem   [•.    contre    toute    at- 
tente -].    Cic.    contra    opinio- 
nem.   C.vs.  contra    opinionem 
meam.  Plin.  J.  contra  opinio- 
nem omnium.    Cœs.   opinione 
celerius  [•.  en    devançant   l'at- 
tente .].    Cic);    existimatio, 
onis,  f.    Cic  {voy.   apprécia- 
tion, opinion).  Î  Action  de  de- 
meurer   jusqu'à     l'arrivée     de 
qqn,  de  qqch.  Exspectatio, 
onis,    f.   Cic.    etc.     (ex.    :    in 
exspeciatione    esse.   Cic.    obs- 
curà  spe  et  csecâ  exspectaiione 
pendëre.    Cic    eo    me    major 
exspectatio    tenet,   quibusnam 
rationibus,    etc.    Cic    summa 
omnium  exspectatio,  qaidnam 
sententiœ  ferrent  judices.  Cic. 
nunc  has  exspectationes  habe- 
mus    duas  :  unam,   qaid...  al- 
teram,  quid...  Cic.  cum  plèbes 
arrecta    staret    exspectatione. 
Liv.  plenus  sum  exspectatione. 
Cic  saspensa  exspectatio.  Cic). 
Tenir  qqn  dans   l'attente,  ali- 
quem  suspensum  tenêre.  Cic.  || 
Pierres  d'attente  (pierres  lais- 
sées  en    saillie    dans   un    mur 
pour  s'omboitor  dans  une  con- 
struction     voisine)  ,       lapides 
eminentes.  Vitr.  tibicines.  Ov. 
Jnv.  Au  fig.  Co  sont  des  pierres 
d'attente,  opas  inchoatum.  Les 
idées  que  le  sens  commun  a  en 
quelque  sorte  disposées  comme 
des   pierres  d'attente  dans  nos 
âmes,  res  quas  communis  in- 
tellegentia   in    animis    nostris 
inchoavit.    Cic.  ||    Place    d'at- 
tente, salle   d'attente.   Mansio, 
onis,  f.  Plin.  Suet. 
attenter  (lat.  attentâre,  atta- 
quer), v.  tr.  Faire  une  tentative 
criminelle  —  sur   qqn    (arch.), 
insidiari  alicui.   Cic.   insidias 
alicui  parère  ou  mollri.  Cic  in 
aliquem     (acëre     {consliluëre, 
struëre) .  Cic.  —  à  la  vie  de  qqn, 
insidias   alicujas    vitse  paràre. 
Cic.  —  à  SOS  jours,  m.anus  sibi 
afferre.  Cic   Ne  pas  attenter  à 
sa  vie,  a   se   manus  abstinêre. 
Cic.  —  aux   droits,  jura  atten- 
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tare.  Hor.  —  à  la  pudeur,  pii- 
dicitiam  attcntûre.  Jrt.  —  à.  la 
liberté,    libcrtatem  imminuëre. 

attentif,    ive,   adj.   Qui   porto 
attention    à   ro  qu'on  dit,  à  co 
^u'on   fait.   AtteDtus,  a,  um 
Ipr.  -tendu ver», fixé  sur;  attori- 
tïr .),  r-  adj.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
-animas.  Tev.Cic.  attenta  aaris 
Hor.  seattentumpra-bére.  '!(-.); 
intentus,  a,  um  ('qui  a     es- 
prit tondu,  ((ui    est    dans  1  at- 
tente,   attentif,    curieux    ■)    p. 
adj.  Cic.  etc.  (e^.:intentus  ani- 
mus.  Cic.  omnes  milites  intenti 
pusna-    proventam     exspecta- 
ba'nt.    Cœs.   intentiores  utrim- 
oue  castodiie.   Liv.  intentas  m 
omnem  occasionem.  Lw.  ad  id 
tantam.    Liv.    adversus  omnes 
.motus     Philippi.     Liv.    ahqao 
negotio    intentas    [<■  rendu  at- 
tentif '].   Sali,   intentam  ani- 
mum  habêre  [«  être  attentif-]. 
Cic.  intenti  ocali.  Cic);  erec- 
tus     a,  um  {•  dont  l'attention 
■este'xcilée.ensuspons, curieux^), 
p    adj.  Cic.  etc.  (ex.:  erech  ^u- 
dices.  Cic.  animi.  PUn.  j.  cam 
civitas    in    (oro    exspectatione 
erecta   staret.    Liv.  erecii  sus- 
pensiqiie     in    minime    gratum 
spectaculam  intcndantar.Liv.); 
arrectus,  a,  um  (••  dressé,  le- 
vé; ^g.  attentif  -),  p.adj.  bail. 
(ex.:   Etraria  atqae  omnes  re- 
Ugaise    belli    arrecta-    [sant]. 
Sali.    fr.).    Etre   attentif,  ani- 
mam  attendëre.  Ter.  Cic.  ani- 
mam  advertëre.    Cic.    mentem 
advertëre.  Cic.  animadvertere, 
intr.    Cic.   animum   intendére. 
Cic.  anima  adcsse.    Cic.  aares 
'.rigëre  animamqae  attendëre. 
".ic.    animum   erigëre   ad    au- 
diendam.    Cic.    Etre  attentif  à 
qqch.    animam    attendëre    ad 
aliquid.  Cic.  attendëre  aliquid. 
Cic.  animum  advertëre  ad  ali-  , 
anid.    Cic.   animadvertere  ali- 
quid.   Cic.    animam  intendére 
ad  ou  in  aliquid.  Cic.  conside- 
rationem  intendëre  in  aliquid. 
Cic.  animum  re(erreadaliqaid. 
Cic. Rpndreqqn  attentif àqqch., 
animum  alicaj'as  advertëre  ad 
aliquid.  Cic.  Rendez  l'auditour 
attentif,  auditor  erigatar.  Cic. 
Quint.    Vous  oubliez  d'être  at- 
tentif,   vestrœ   aures   peregri- 
nanlar.    Cic.    1    Qui    veille    à 
qqch.  AttentUS,  a,  um  (-ap- 
pliqué, soigneux  '),  p.  adj. Cic, 
etc.    (ex.  :    attentissima    cura 
Val.-Max.  paterfamilia.%  atten- 
tas. Cic.  pater.  Hor.  altentior 
ou    nimium  attentas    ad  rem. 
Ter.):  intentus,  a,  um,  adj. 
Curf.(e\.:r.araintentior.Cart.); 
diligens  (pr.  qui  s'applique  à 
<-^ qu'il  fait, attentif, soigneux'), 
p.  adj.  Cpfs.  Cic.  Ptc.  (ex.:cau- 
rùs  oc  clUigens.  Ca-s.fr.prsetor 
<Ji!ig>>n.',    scveras    ac    diligens. 
Cic.  Tinn  amo  nimium  diligen- 
tes.   Cic.    q><i   diligentiores  vi- 
deri    volebant.    Cxs.    diligens 


veritatis.  Nep.  diligentissimas 
omnis  officii.  Cic.  in  ostentis 
animarlvertendis  diligens.  Cic. 
quod  omnibus  in  rebas  dili- 
gentes essent.  Cic.  qaem  tu  ad 
cnstodiendum  te  diligentissi- 
mum  fore  patasti.  Cic.  en  pari, 
do  choses  ;i:/i/i!J«ns  cura.  Quint, 
assidaa  ac  diligens  scriptara. 
Cic);  vigilans,  antis.  p.adj. 

(VOV.      VIGILANT,     ACTIF,     INFATI- 
GABLE, [plein  do]  sollicitude). 
Etre  attentif,  dure  operam  lati- 
cui  rei).  Ter.  Cic.  etc.  adhibêre 
caram  {alicai   rei).    Cic.    Etre 
attentif  à  ce  que...,  carâre,  at... 
Cic  animadvertere,  at...Cic. 
attention,  s.  f.  Action  de  por- 
ter   toute   sa    pensée   sur  qqch. 
Attentio,  onis,  f.  Cic.  Quint. 
(ex.:    attentio    animi.  Cic.    [do 
or.,  II,  35,  150]  et  absol.  [mais 
seul,  après  l'ép.  classique]    at- 
tentio.   Quint.   Aug.    Valg.   les 
écrivains   classiques   emploient 
plutôt    ordinairement   les    ex- 
pressions   suivantes  :    attentas 
animas.    Cic.    aadire   aliquem 
attentissimo   anima  ou  atten- 
tissimis  animis  ou  attente. Cic. 
[cf.    de   Orat.,    II,    35,    U8;  ad 
Fam..  XV,  U,  \h;  de  Fin.,  V,  2, 
ji,  etc.].  attenté  légère.  Cic.ani- 
mnm  mentemqae  traducëre  ad 
aliquid   [-  porter  son  attention 
sur  qqch.  >].    Cic  animam  in- 
tendére   ad    aliquid.    Cic    cf. 
animum     auditoris     attentam 
retinêre  f'  captiver  »].  Cornif. 
[Rhet.    ad    Her.,   IV,    16,    21.]); 
intentio.onis,  f.  Cic.  etc.(ex.: 
velut  fatigatus  intentions  [=  at- 
tention   soutenue    '  ]      stoma- 
chas    judicis.  Quint,    int.    aa- 
dienfis.  Plin.j.  animi  ou  men- 
tis. Qaint.  rerum  [•■  l'attention 
portée  vers  les  objets  oj. Quint, 
cf.    intentas  -animas.    Cic    ou 
intenti  animi  [on  pari,  de  plu- 
sieurs].   Ca^s.  in  ea  re  omnium 
nostrorumintentis animis  [-  cet 
objet   fixant  l'attention  de  tous 
nos   hommes  -].    Cœs.    intenta 
opas  est  animo.   Cic    omnium 
oculi    mentesqae     in    pagnam 
intenta;   [-   le  combat  retenait 
l'attention  -].  Cœs.  voy.  atten- 
tif).   Faire    atteution,  atten- 
dëre, tr.  et  intr.  Ter.  Cic  etc. 
(ex.:    attendëre   animum.    Ter. 
Cic.  date  operam,  cum  silentio 
animum    attendite,    at...   Ter. 
quo  tempore  igitur  aures  judex 
erigeret  animumqae  attenderet. 
Cic.  attendëre  animas  ad  ea  qufe 
conseqaantar.  Cic.  nanc,  qaid 
velim,  animum  attendite.  Ter. 
absol.   audire  atque  attendëre 
[u    écouter    avec    attention    •]. 
Cic.  bene  attenaëre,  diligenter 
attendëre.  Cic  aliqaid  diligen- 
ter. Quint,  aliquem   magnope- 
re.  aliquid  non  magnopere.Cic 
erigite  mentes  aaresqae  vestras 
et  me  de   invidiosis  relus  di- 
cntem  attendite  !  Cic  si  paul- 
lo  diligentias,guid  de  his  rebas 
dicat,  attenderis.  Cic);  Jflten- 


dére  \pr.  •  diriger  son  activi- 
té, qq(-  faire  attention  à  •),  tr. 
Cic.  Qaint.  etc.  (ex.:  i((ac  men- 
tem.   Quint,  animam  eo...  Cic 
mentem  ou  animam  m  ahqaid 
Cic.  animam   ad  aliquid.  Cic. 
ocalos   mentesqae  ad  pagnam. 
Cxs.)  ;   animadvertere,    tr. 
Ter.  Cic.  Tac  (ex.:  rem  saam. 
Ter.  non  animadverti  in  pace. 
Cic.    at    animadvertatur  qaic- 
qaid  facias.  Cic.  illud  me  nan 
animadvertisse  [■  que  cola  eut 
échappé    à    mon    attention   -J 
moleste   ferrem,  ut  ascriberem 
te  in  fano  pecuniarn Jussa  meo 
deposuisse,  nisi...  Cic.  [op.,V, 
aO,  51.  tamen  admonendi  sunt, 
ut    dnimadvertant,  ne   callida 
assentatione    capiantar.      Cic. 
[de  am.,  99]).    Appeler  l'atten- 
tion   (de   qqn  sur  qqch.),  mo- 
Dére,    tr.  Ter.  Cic  Tac    (ex.: 
aiigaem    de    retinenda     Sestii 
gratià   litteris.  Cic.    id    ipsam, 
qaod  me  mânes, qaatridao  ante 
ad   eam   scripseram.   Cic.   nec 
ea,   qa:r   a    natura  monamar, 
aadimus.  Cic.\;admonéTe[pr. 
t  avertir,  rendre  attentil  à.-.»), 
tr.  Cic.  etc.    (ex.:  aliquem  aXi- 
caias  rei  ou   de  aliquâ  re.  Cic. 
Liv.).    Attirer  l'attention,  fixer 
l'attention,  omniam  ocaios  ad 
se  convertëre.  Nep.  Curt.  con- 
vertëre  in  se  ocalos  ou  ocalos 
animosqac    Cart.      Détourner 
l'attention  de  qqn,  ocaios  aii- 
ca/us    a  se  avertëre.  Cart.  No 
pas  faire  attention  à....,  negle- 
gëre,   tr.  Cic.  (Voy.  négliger.) 
Défaut  d'attention,  neglegentia, 
œ,  f.Cic.  (Voy.  indifférence.)  1 
Action  de  porter  tous  ses  soins 
vers.   Diligentia,    w,   t  Cic. 
etc     (voy.    SOIN,    application); 
cura,  se,  t.  Cic  (voy.  diligence, 
sollicitude,  empressement).  A- 
voir   de   1'—    à   qqch.,   aliquid 
curare.  Cic  (voy.  soigner,  s  oc- 
cuper   [de],    s'inquiéter    [de], 
[prendre  à]  coeur,  veiller  [àji; 
adhibêre    caram    ou  magnam 
caram  in  aliqua  re.    Cic  Nep. 
agëre  caram  alicujus    rei    ou 
alicaias  ou  de  aliqaa  re  ou  de 
aliqua.    Sali.     Sen.     conjerre 
magnam  caram  in  aliqaid.Cic. 
conferre  omnem   saam  caram 
atqae  operam  ad  aliquid.  Cic. 
Faire   attention   à  (avec  l'Inf.), 
cardre,  ut  (Subj.)...  Cic  Faire 
attention    à  ne   pas...,    curare, 
ne   (Subj.)...    Cic    cavere,    ne 
(Subj.)...   Cic.  (Voy.   [prendre] 
oakde).  Ne    vouloir    faire    at- 
tention   à    rien,  nihil   omnino 
cardre.  Cic  Ne  pas  vouloir  faire 
attention  à,   neglegere,  tr.  Lie. 
(cf  negl.  pericalum.  Cic  man- 
datam.   Cic  rem   (amiliarem. 
Nep.   voy.    [ne  pas  se]    soucier 
[de],  [ne  faire  aucun]  cas  [dej, 
dédaigner).  Défaut  d'attention. 
indiligentia,    X.    f-    Cœs-  ,^"^- 
(voy.    indifférence).    [1    Atten- 
tions,  c.-à-d.   soins    attentifs. 
Observantia,  ee  (•  considéra- 
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tion,  raspect,  égards  •),  f.  CiV. 
etc.  (oi.:  mea  [.  les  attentions 
(J^u'on  a  pour  moi  •].  Planc.ap. 
tic.  in  regem.  Liv.);  ofScium, 
ii  {/"■•  •  bon  office,  marque  de 
déférence  oa  de  respect  ■),  n. 
Cic.  otc.  (ex.:  litterie  of(tcii 
plense.  Cic.  homo  summo  o//î- 
cû)  prœditas.  Cic.].  Etre  plein 
d'attentions  pour  qqn,  aliguem 
observûre  et  colère.  Cic.  ali- 
<jttem  diligenter  obseri-iire  et 
colère.  Cic.  iiliqaem  colère  di- 
ligentissimêqae  observàre.  Cic. 
miripcé  aligaem  colère  et  amu- 
re. Cic.  aliquem  colère  et  dili- 
gêre.  Cic.  Avoir  pour  qqu  les 
attentions  qu'on  aurait  pour  un 
père,  colère  aliqaem  patris  loco 
ou  m  parentis  loco.   Cic.    Etre 

Flein    d'attentions     l'un    pour 
autre,  inter  se  colère  ac  dili- 
>jëre.  Cic. 

attentivement,  adv.  Avec  at- 
tention. Attenté  ou  attento  ani- 
mo.    Cic.    diligenter,  adv.   Cic. 

Voy.    ATTENTION. 

atténuant,  ante,  adj.  Qui 
rend  plus  ténu  (arcli.).  Vov. 
TÉ».  ^  Qui  rend,  plus  léger, 
c'-à-d.  moins  grave  (un  criiîne, 
un  déliti.  Voy.  attésuer. 

atténuation,"  s.  f.  Action  d'at- 
ténuer. Attenuatio,  oDis,  f. 
Cornif.  (au  fi3.,ex.:  atten.  sus- 
picionis.  Cornif.  [rhet.  ad  Her., 
II,  3]);  extenuatio,  onis  Ipr. 
•  action  de  rendra  plus  ténu  •), 
f.  Sen.  (ex.:  ext.  aeris.  Sen. 
[nat.  quaest.,  II,  57,  3^;   au   fi 


[cf.  or.  liEiuciç]  «atténuation-., 
fig.  de  rhét.  [opp.  à  exaggera- 
tio\  Cic.  [de  or.,  III,  §  202]); 
imminutio ,  onis,  f.  Cic. 
Qaint.  (e.\.:  maloram.  Qaint. 
criminis.   Qaint.).  Voy.    atté- 

NIER. 

atténuer,  v.  tr.  Rendre  plus  té- 
nu. Attenuâre   (t.  de    méd. 
•amaigrir-.,  tr.  Cels.  (ex.  :  cor- 
pus carà  ou  famé.  Cels.  corpus 
tnedià  in  decimam  diem.  Cels.). 
1  Rendre    plu»    léger.     Exte- 
nuàre  (seul,  au  fig.  •  atténuer, 
amoindrir  [par  l'expression]  ■), 
tr.  Cic.  Liv.    Or.   (ex.    :    suum 
munu$.  Cic.  famam  belli.  Liv. 
s'opp.    à  exaggurâre,    aagêre)  ; 
atteDuâre.  tr.  Cornif.  (seul.au 
sens  figuré  de  ■  rabaisser,  atté- 
nuer •  ,  ex.  :   attenuâre   virta- 
tem  [pp.  à  ampli  ficàre] .  Cor- 
nif.) ;  deminuere,  tr.  Cornif. 
(sens  fig.,  ex.:  quod  deminuitur 
et  attenuatur  oratione.  Cornif 
[rhet.    ad    Her.,    IV,    50)  ;  le- 
vàre,  tr.   Liv.   (ex.  :    pœnam. 
Cic.  régis    facinus.  Liv.'-,  ele- 
vàre  (pr.  .  rendre  plus  lég'jr,  » 
d'oiien  bonne  part,  •  atténuer, 
adoucir  -),  tr.  Cic.  (ex.  :  elevûre 
suspiciones  offensionesqae.  Cic. 
miiltitadinis    noxam    [opp.     à 
calpam    in  auctores    vertëre]. 
Liv.).  Chercher  à  atténuer,  ea- 
casàre,    tr.    Cic.    (cf.    excusâre 
calpam).  Voy.  affaiblir,  dimi- 

NL'EB. 
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atterrage,  s.  m.  Action  d 'at- 
terrir, .ippulsus  litoris  ou  lito- 
ram.  Liv.  (XXVll,  3Ci,  7).  Vue. 
(Ilist.,  II,  59).  egressas,  ùs,  m. 
Cœs.  (cf.  in  egressa  navis. 
Saet.). 

atterrant,  ante,  adj .  Qui  at- 
terre. Qui  (</n,T,  quod)  affligit 
ou  prosternit. 

atterrer,  v.  tr.  et  intr.  ^  V.  tr. 
Renverser  à  terre  (arch.)  Pros- 
ternère,  tr.  Cic.  ad  terram  affli- 
gère.  Plaut.  etc. Voy.  revv-erser. 
Il  (Au  fig.)  Jeter  dans  une  cons- 
ternation profonde.  Affigère 
aliqaem.  Cic.  animos  a(pigére 
metu.  Cic.  Etre  atterré,  animo 
consternari.  Cses.  Atterré,  af- 
f.ictas.  Cic.  consternatas.  C;fs. 

Voy.  ABATTRE,    CONSTERNER.  1   V. 

intr.  Manœuvrer  pourgagner  la 
terre  (arch.).  Navem  appellëre. 
Cœs.  Liv.  Il  (Par  ext.)  Prendre 
terre.  Voy.  atterrir  et  abor- 
der. 
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atterrir,  v.  tr.  et  intr.  |  V.  tr. 
Remplir  de  terre  (arcli.).  Limo 
ou  tern'i  replêre.  Col.  f  V.  intr. 
Prendre  terre.  Voy.  aborder. 

atterrissage,  s.  m.  Action  d'at- 
terrir.   Voy.  ATTERRAGE. 

atterrissement,  s.  m.  Amas  de 
terre  formé  par  les  alluvions. 
-'liiui'io,  onis,  l.  Jet.  Grom.  vet. 
Droit  d'atterrissement.  Jus  al- 
lavionis.    Cic.    Jet.    Provenir 
d'atterrissoments,  ini-ec<u  (us. 
seul  à  l'abl.)  (luminam    nasci. 
Plin.  (II,  201).  1  Action  de  pren- 
dre   terra.   Voy.  atterrage.    || 
Lieu  d'atterrissemen t,accessûs, 
ûs,  m.  Liv.  Suet.  aditûs,  ùs,  m. 
Cic.  Tac.  (cf.  aditus  portasque. 
Tac.    [Agr.  2i]).    ad   egredien- 
dum    idoneus  locas.  Liv.  Cher- 
cher un    lieu   d'atterrissement, 
accessnm    {ad  insulam)  explo- 
rûre.  Saet.  Chercher  pins    bas 
un  autre  atterrissement,  alium 
infra   navibus  accessam  peté- 
re.  Liv. 
attestation  (lat.  post.  attesta- 
tio,    -  attestation,   certificat  » . 
Macr.),  s.   f.  Action    d'attester 
qqcli.  Testiftcatio,  onis,  f.  Cic. 
Jl  Témoignage,    Testimonium, 
II,  n.C'c.   Voy.   témoignage  et 
aussi  certificat. 
attester    (lat.    pop.   attestâri. 
Phœdr.  GelL),  v.  tr.  Rendre  té- 
moignage (do  qqch.).   Testàri 
(pr.  -    déposer,    rendra    témoi- 
gnage de.. .-.),  dép.  tr.  Cic.  (ex.: 
utrayque    vim    testantar.    Cic. 
acceptum  aliqaid  tesfûri.  Jet. 
testatas,  quse  prœstilisset.  Liv. 
testandi  causa  publicam  anrum 
esse.   Liv.)  ,    testificàri"  (pr. 
•  déposer,   attester  -.i    dép.  tr. 
Cic.  (ex.  :  testificor  me  esse  ro- 
gatum.   Cic).  Tu  peux  attester 
que    je    n'ai    jamais    manqué 
d'attentions  à  son    égard,  mea 
officia   ei   non   defiilsse   ta  es 
testis.  Cic.  Le  fait  même  l'at- 
teste, res  ipsa  testis  est.  Plaut. 
Fronto.  Les  comptes   des   cités 
l'attestent,  testes  sunt  ratione» 


civitatam.    Cic.  Voy.  témoi.n. 
Attester  qqch.,  testimonio  ali- 
qaid confirmùre.  Cic.  Voy.  ré- 
MoiG.NAGE.  Ses  lamu's  attestent 
son    repentir.  Voy.    confirmer, 
DÉCELER,  MONTRER.  (Les  Verbes 
testiîri  et  testificàri  ont  un  par- 
ticipe   qui  peut   avoir   le   sens 
passif,  ei  s'emploie  aussi  commo 
adjectif,     ex.     :     publicis    lit- 
teris  testât  a  sunt  omnia.  Cic 
[Mur.,  §  SO].  hœc  omnia  publi- 
cis   tabulis    esse   notata  atqw. 
testata.    Cic.    [in  Vat.,   §   -,!,]. 
amicis  tuis  nota  fuit  et  abs  te 
aliquando    testificata  voluntas 
taa.   Cic.    [ad    Att.    I,    17,  7)). 
1  Prendre  à   témoin.   Testàri 
(pr.  .  appeler  en  témoignage.), 
dép.  tr.  Cic.  etc.   (ex.   :    omnea 
dcos.  Cic. cives. Cic.  fœdera.  Liv. 
testor  omnes  deos  [avec  l'Ace. 
et  l'Inf.].  Cic.  hoc  vos,  judices, 
testor.    Cic);   testiûcàri  ipr. 
•  prendre  à  témoin,  appeler  en 
témoignage  ^),  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :   deos  hominesqae.  Cxi. 
ap.  Cic);  contestàri,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  deos  hominesque 
Cic.  cœlam  noctemque  Cic.}.— 
les  dieux,  deos  testes  facère  ou 
deos  testes  invocâre.  Liv. 
atticisme,  s.  m.  Forme   parti- 
culière    au    dialecte    attique. 
Atticismos,  i    (àrtixtffuo;),    m. 
Diom.  (i/.0,23).1  Délicatesse  de 
langage  ou  de  goût  propre  aux 
Athéniens.  Atticas  stilus.  Cic. 
lepos.  Mart.  Atticx  aares.  Cic. 
(Le  mot  àiTi-xiffiiô;  ost  employé 
en  grec,  dans  ce  cas,  par  Cicé- 
ron    et   par  Quintilion.)  Qu'ils 
apprennent  ce  que  c'est  qu 'at- 
ticisme, quid  sit  Atticum,  dit- 
cant.  Cic.  Parler  avec  atticisme, 
■  Uticêdicëre.  Cic.  Qaint.  loqui. 
Qaint. 
atticiste,  s.   m.    Imitateur  du 
stylo   attique.  Attici  stili  imi- 
tator. 
attiédir,  v.  tr.   Rendre   tiède, 
c.-.à-d.    moins  chaud.  Refri- 
gerâre,  tr.  Cic.  (ox.   :  aquam 
decoctam.  PZin.  voy.  refroidir, 
RAFRAICHIR).  S'attiédir,   refri- 
gerâri,   pass.   moy.   Cic.  etc. 
(surt.    au    fig.,  ex.    :    accasatio 
refrigerata.  Cic.  amore  inven- 
tionis  refrigcrato.  Qaint.)  ;  de- 
fervescére,   intr.   Cic.    (ex.  : 
cupiditates,    stadia    deferves- 
cunt.  Cic  voy.  diminuer,  amor- 
tir).   T  Rendra    tiède,  c.-o-rf. 
moins    froid.  Tepefacére,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :    soi    tepefaciat 
solam.  Cic.  quod  medicamen- 
tum  semper  ante  tepefieri  con- 
vcnit.  Cels.).  S'attiédir,  tepes- 
cëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  maria 
agitata   ventis    ita    tepescant, 
at...  Cic).  Voy.  tiède. 
attiédissement,  s.  m.  Action 
d'aitiédir,     do     rendre    moins 
l'haud.    Refrigeratio,    onis,   f. 
Cic.  Il  Résultat  de  cotte  action. 
Refrigeratio,    onis,  f.  Cic.  Te- 
fior,  oris.  m.  Au  fig.  Languor^ 
oris,  m.  Cic. 
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attifer,   v.    tr.    l'an.r    (arcli.). 

Voy.  C8  mot.  1  P;ii-.)i-  ndicule- 

niiJMt.  Inapte  ornàrc. 
attitet,  s.    m.    l'ururo    do   teto 

l„,iir  les  fomraos.  Ornamentam 

r.iljitis.  ,     ,  . 

attique,  adj.  Propre  aux  habi- 
i.uus  do  l'Atliquo.  Atticas,  a, 
an,  adj.  Cic.  etc.  Ordre  atti- 
r|uo,  Attira-  colamnx.PUn.  bol 
adiquo,  àrTixiaiiiÇ)  '>^t  >"■  '■"': 
Quint.  Atlici  sales  (et.  urbani 
aalesCic.).A  la  manuTO  atti- 
que. Atticé,  adv.  Cic.  Qaint. 
attiquement,  adv.  A    la   ma- 

nifTO  attiquo.  Voy.  attique. 
attirable,  adj.  Qui   peut   être 
attirii.  Voy.  attirer. 
attirail,  s.  m.  Ensomblo  d  ob- 
jets qu'on  tire  après  soi  en  vue 
d'un   certain    usage.    Instru- 
Bientum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ox.  : 
instramentum  villse.  Cic.  rus- 
ticam.  l'Iuodi:  abs.  instramen- 
tum. Cic.    instr.    venatonam. 
des.  Voy.  appareil,  matéiîiel); 
apparatus,ùs,  m.  Cic.  Cœs. 
Liv.  \\oy.  AiTAREii.).!!  (Au  lig.) 
Bagage     inutile    qu'on     traîne 
après  soi.  Impedimenta,  oram, 
II.  pi.  Cxs.  I.iv. 
attirant,  ante,  adj.  Qui  attire. 
Qui  iqaa!,  qaod)  ad  se  allicit  et 
attrahit  (cf.  Cic).  Voy.  attirer 
et  attrayant. 

attirer,  v.  tr.  Faire  venir,  ame- 
ner à  soi.  Attrahére  {pr.  «  ti- 
rer à  soi,  attirer  ").tr.  Cic.  Plm. 
(ex.:  magnes  lapis,  ijui  ferrum 
ad  se  alliciat  et  attrahat.  Cic. 
magnes      atirahens      ferram. 
Plin.)  ;  trabére,  tr.  Plin.  {en.  : 
(erram. IHin.);  allicëre  (»  atti- 
rer -  aapr.  et  aailg.),  tr.  Cic.  etc. 
(ex  •  ad  se  allicëre  et  attrahére 
ferram.  Cic.  [div.  1,86]);  pelli- 
cère.   tr.  Lacr.Plin.  {ex..:  ferri 
vim.  Lixcr.  (ruges  aliénas.  Plin. 
segetem    alicnam.    XII    Tab.); 
elicère  {pr.  -  attirer  dehors  '), 
tr.  Cses.  (ex.:  hostem  ex  pala- 
dibus.Cœs.  omnescitra  pamen. 
Cses.).  Il  Engager,  inviter.  Alli- 
cëre, tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à.  alie- 
nàre,  ex.  :  nobilem  adalescen- 
tem.  Cic.  Hortensiam  et  ejas- 
modi  viros.  Cic.  qaonam  modo 
hominam    studia   ad    nostras 
utilitates  allicëre  atqae  excitàre 
possimus.  Cic.  nihil  esse  quod 
ad   se   rem   ullam  tam  alliciat 
et  tam  attrahat  qaam  ad  ami- 
citiam  similitndo.  Cic.Voy.  en- 
gager, CHVRMER,  séduire);   pôi- 

licère  {pr.  -  amorcer,  gagner, 
séduire  »),  tr.  Ter.  Cic.  Liy. 
[ex.  :  in  societatem  pelhcere 
l.attir(^ràsacaus6'].i.iv.  senem 
per  epistalas.  Ter.  voy.  amor- 
cer, séduire)  ;  elicère  {'  atti- 
rer, engager  •>),  tr.  Cic.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  aliquem  ad  prœ- 
liam.  Liv.  in  insidias.  Cic.  ali- 
qaem  omni  ratione,  blanditiis 
ad  jadiciam.  Cic);  allectàre 
{pr.  «engager, inviter, attirer-), 
tr.  Cic.  Col.  (ex.:  allectàre  et 
invitàre.  Cic.     {^ie    am.,  99]. 
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invUàre  atqae  allectàre.  Cic. 
[de  son. ,57).  sibilo  allectâri.  Col. 
[11.3,;!];  prolect!iro{-  pr.allé- 
locliar,  attirer,  séduire  ■},  tr. 
Cic.  (ex.  :  prolectàre  aliqaem 
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spe    legationis.    Cic.     egentes 
privatâ   benignitate.  Cic):  in- 
vitàre  {pr.  •  inviter,  c.-à-d. 
exciter,  attirer  -),  tr.  Cic.{BK.: 
aliqaem  prœmlis  ad  rem.  Cic); 
attrahére,  tr.  Cic.  etc.    (ex.: 
benevolcntiam  alicajas  largi- 
lione    ad    se.  Val.-Max.ci.  c\.- 
dess.  aiiicère);  per^rahëre,  tr. 
Liv.   (ex.  :  hostem  in  iniqaixm 
locam.  Liv.  hostem  ad  insidia- 
ram   locam.  Liv.  [.XXI,  5h,  U]  ; 
adducére,  tr.  Cic.  (voy.  ame- 
nkr);  inducére,  tr.  Cic.   (voy. 
entraîner,    induire    [à]);  per- 
ducére,  tr.  Cic.  (ox.  :  ad  saam 
sententiam  perducëre.  Cio.  voy. 
amener)  ;    traducére    ('  faire 
passer  [d'un  parti  dans  un  au- 
tre ]  '),  tr.  Cic.  Cœs.  etc.  (ex.; 
aliqaem   ad  saam  sententiam. 
Cic.  ou    in   saam   sententiam. 
Liv.  magnam  partem  clientiam 
ab  Hxdais  ad  se  tradaxerant- 


Cœs.);    sibi  conciliâre,   tr. 

(Voy.  [se] concilier).  Détourner 
de   sa    personne    puur  l'attirer 
sur  eux  la  colère  et  les  jalousies 
de    la  plèbe,  avertère  in  eos  a 
se    iram  invidiamqiie    plebis. 
Liv.  Il  (Au  fig.)  Apporter, causer. 
Contrabére  (^  attirer,  entraî- 
ner, provoquer.causer -  et  "S  at- 
tirer ■■),  tr.  Cic. Liv.  etc.  (ex.;a/i- 
cai  ou  sibi  bellam  cam  aliqao. 
Liv.  clades  saa  temeritate  con- 
tracta. Liv.  inimicitias  domai. 
Quint,  malam  calpâ.  Cic.  mo- 
lestias    liberalitate    saâ.    Cic. 
odiiim  hoc  facinore.   Vell.  in- 
certi,   morando    an    veniendo 
plus  pericali  contraherent.  Lu- . 
conscientia  contracti  calpâ  pe- 
ricali. Liv.  en  pari,  d'obj .  inan. 
si  mercatara  qufestaosa  in  ma- 
ximis     rébus     aliqaid     damni 
contraxerit  [«  nous  a  attire  -\. 
Cic.   si  causœ   tarpitudo  con- 
trahet  ogensionem.  Cic  ejas- 
modi    res    et    invidiam    con- 
trahant  ['  vous   attirent  -]    in 
vita  et  odiam  in  oraiione,  si 
inconsideraie  tractes.  Corni^.); 
conûâre  {pr.  «  attiser  •  d  ou 
exciter),  tr.  Cic.  etc.    (ex    :  c. 
alicai  pericalam.  Cic.    aliqaid 
negotii   ["  embarras  ■]   alicui. 
Cic.     alicai     invidiam.     Cic. 
s'emploie  avec  un  sujet  de  per- 
sonnes ;  avec  un  sujet  de  choses 
on  met  agerre.  tr.,6X.:  res  alicui 
odiam    agert.    Cic).    S  _—  la 
haine,  invidiam  sibi  facere  ou 
parâre.  Cic.  odiam  ou  invidiam 
sabire.  Cic.  S'  —  la  haine  à  la 
suite  de  qqch.,  invidiam  colli- 
gëre  aliqaâ  re.  Cic.  S'—  lahaino 
de  qqn,  aitcui  in  odiam  (ou  in 
invidiam)  venlre.  Cic.  in  alicu- 
ias  odiam  incarrëre  ou  irraere. 
Cic.  odiam  alicajas  sascipere. 
Cic.  ou   in  se  convertëre.  Cic. 
Voy.  haine.  S'—  des  inimitiés, 


inimicitias  sascipere.  Cic.  Atti- 
rer un    blâme    a  qiin,  aii(/uem. 
in    vitaperationem    adducére. 
Cic,  S"  —   un    blâme,    in  vita- 
perationem   venire  ou   addact 
ou  cadëre.  Cic.  vitaperationem 
sabire.  Cic.  Voy.  encourir. 
attiser,  v.  tr.  hxcitor  le  fou  on 
rapprochant    les    tisons,  en  re- 
muant les  cendres,  on  soufflant. 
Ignem     i-eficëre.      Cic.      Cirs. 
i,,nem    excilâre.    Cxs.    Ignem 
àascilâre.  Plin.  Con(lâre  ignem. 
Plaat.  Plin.    ||    (Au  fi?.)   Rani- 
mer,   exciter.     ConOâre,    tr. 
Cic.    (ex.:    bellam.    Cic.   certa- 
men.    Cic.)  ;    accendère,    tr 
Liv.     (ex.:     iram,     invidiam. 
iii,.)    _    le   feu    do    nos     pas- 
sions,   agectibas    nostris  faces 
sabdëre.  Sen.  Attiser   la  haiiio 
excitée   par   qqn,  sab^'iccre  fa- 
ces inviciiœ  alicujus.  Cic.  Atti- 
ser lu  l'eu  (prov.),  oleam  addera 
camino.  //or.  (.Sat.,  Il,  3,  321). 
ignem  igni  excitàre.  Liv.  velat 
materiam    igni    prsebêre.    Liv. 
Attiser  le  fau  de  la  colère,  ira- 
candiœ  incendium  excitàre.  Cic. 
Assamblée     dont     les     passions 
ont   été  attisées,    conÉio   venti- 
lata.  Cic.  (p.  Place.,- 23,  5h). 
attiseur,  s.  m.  Celui  qui  attise. 
Concitator,   ôris,  m.  Cic.    (au 

fis-)- 

attitré,  part,  passé  d  un  verbe 
inus.  Attaché  par  un  titre  à 
une  charge.  Constitatus  in 
manere.  Liv.  Médecin  attitré, 
medicas  domesticus  ou  domes- 
ticus  et  familiaris.  Saet.  C'est 
mon  médecin  attitré,  ejus  ai'te 
utor  in  valetudine  meorum.  D. 
1  (Par  oxt.)  Chargé  d'une  fonc- 
tion particulière.  Voy.  charger 

et   FONCTION. 

attitude  (lat.  vulg.    aptitado\ 
s.  f.  Manière  de  se  tenir.  Cor- 
poris  habitas  ou  simp. /lobiÉus. 
Sen.   Cart.  Status,  ûs,  m.  Cic. 
Prendre  l'attitude  de  l'étonne- 
ment,    de    la    flatterie,    de    la 
crainte,    in   habitam    admira- 
tionis,    adalationis,    metûs    se 
(ingère.     Quint.     (XI,    3,     33). 
L'attitude    assise,    habitua   se- 
dentis.    Sen.    Attitude    droite, 
status   erectus.    Cic.  —  mena-- 
çante,    status    minax.  Hor.    U 
voulut  que  sa  statue  reprodui- 
sit cette  attitude-là,  illo    stata 
sibi  stataam  fieri  volait.  Nep. 
ï  (Néol.)  Manière  d'être  envers 
qqn.    Prendre    une    excellent» 
attitude  à  l'égard  de  qqn,  optv 
me  cum  aliqao  agëre.  Cic.  _ 
attouchement,   s.   m.   Action 
de  toucher.  Contactas,  ùs,  m. 
Ov.    Cels.  Plin.  etc.    {e%.:  con- 
tactas  alicujus.    Col.    contac- 
tas   fœdas.    Plin.    j.   rnutans. 
Col.);  tactio,  onis.   (.Plaat. 
(mot  particulier  b.  Plante)  ;  COll' 
tagio,    onis,  f.  Liv.  (ex.:  mi- 
nisteria    invicem    et    contagia 
ipsa    valgabat    morbos.    Liv.). 
i  Le   sens   du    toucher    (arch.)i 

Voy.     TOUCHE». 


!1S 
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attoucher,  v.  tr.  Toucher  i 
qqcli.  (areh.).  Vov.  todcher. 

attractif,  tive  '  (,  lat.  vulg. 
attractiias.  Cassiod).  adj.  Qui 
a    la    propriéié   d'attirer.  Yoy. 

ATTIRER. 

attraction  (lat. utrracfto,  •assi- 
milation •  [gramra.]),  s.  f.   Ac- 
tion d'attirer  et  [néol.)   ce  qui 
attire.  Voy.  attrait.  T  (Spéc). 
Action  exercée  par  les  corps  les 
uns  sur  les  autres  (t.  de  pliys,). 
Attraliendi,   çacv    dicitar,    lis. 
D.   Il    (Par   anal.)   Modification 
d'une  lettre, d'une  flexion,  d'une 
construction  par  une  autre,  qui 
est  voisine.  Attractio,    onis,  f. 
Varr. 
attraire,  v.  tr.  Attirer   (arch.) . 
Attrahëre,  tr.  Cic.  Voy.  attirer. 
attrait,  s.    m.  Action  d'attirer 
à  soi.  Vis  attrahendi.  D.  ^  (Par 
ext.)     Agrément,  grâce    auquel 
une  personne  ou  un  objet  attire 
à  soi.   Illecebra,    as,   f.   Cic. 
(ex.:  maxima  est  illecebra  pec- 
candi    impunitatis    spes.    Cic. 
dedère  se    vitioram   illecebris. 
Cic.;  voy.' CHARME,  appât,  séduc- 
tion; ;  blandimentum,  i,  a. 
Cic.  (ex.  :   blandimenta   volap- 
tatis.   Cic  vitse.    Tac);  invi- 
tamentuzn,   i   Ipr.   .  charme, 
séduction,    attrait  -  ),    n.     Cic. 
Tac.  (ex.:   cam   malta   haberet 
ini'itam.entaarbiset  fort  [^«com- 
me la  villeet  le  forum  pouvaient 
Jui  offrir  beaucoup  d'attraits-l. 
Cic.  is  aatem,  qui  vere  appel- 
lûri  pofest  honos,  non  iniita- 
mentam  ad  tempos  sed  perpe- 
taœ  virtutis  est  prsemiam.  Cic. 
[ép.,  X,  10,  2]);  irritamen- 
tum,  i    {pr.  •  excitant,  stimu- 
lant .),  n.  Sali.  Liv.  Tac.  (ex.  : 
irr.    certaminam    eqaestriam . 
Liv.  nocitarœ  [p.  qase  nocitara 
est]  libertatis.  Sen.)  ;   gratia, 
se  (•  charme  -),  f.   Qaint.  Plin. 
(ex.:    in    valta.    Qaint.    villse. 
Plin.  j.  gratia  novitatis   [ .  at- 
trait de  la  nouveauté  ■].  Plin. 
j.  l  011  dit  aussi  grata    novitcs 
et   même    tout   sirapl.  novitas. 
Cic.    gratiam    novitatis  exaère 
[■  perdre    l'attrait  de  la  nou- 
veauté -].  Plin.  j.)  ;  venustas, 
àtis,    f.     Cic.    (ex.  :    venastas 
maliebris.  Cic.  venastas  et  pul- 
chritado    corporis    [>■  l'attrait 
que  la  beauté  donne  au  corps  ■•  ]. 
Cic.y.JucuBditas,  àtis,  f.  Cic. 

Soy.  agréme.nt)  ;  duicedo,  inis, 
r.  •  agrément,  charme  -),  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  dalcedine  qaadam 
gloriœ  commoti.  Cic.  bibendi. 
Cart.  dulcedo  qasedam  tecam 
loqaendi  [•  l'attrait  de  ta  con- 
versation •].  Plin.  j.  dulcedo 
ex  alienis  fortanis  prxdandi. 
Liv.).  Donner  de  l'attrait  à 
qqch.,  aliquid  ou  aliquam  rem 
commendâre.  Cic.  Plin.  j.  (cf. 
au  passif,  marmora  commen- 
dantur  coloribas.  Plin.  j.). 
Avoir  un  pui,santattrait,aHicê- 
re  atqae  attrahëre. Cic.  allectâre 
tiqae    invitàre.    Cic.     ||     (Au 
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Elur.  )   Les   attraits,   c.-d-d.    la 
eauté.  forma,  x,  f.  Cic.  Vov. 
BEAUTÉ.  T  Le   fait    d'être  attire 
par  l'agrément  de  qqch.  ou  de 
qqn.  ^tudium   alicajus    rei  ou 
alicnjus.  Cic.  inclinatio  animi 
ou   volantatis  ad  aliqaid.  Cic. 
Sen.    Voy.     inclination,     pen- 
chant. Je  sens  de  l'attrait  pour 
qqch.,  aliifaid  mihi  expetendam 
l'idetar.  Lie.  alicajas  rei  dalce- 
dine commoveor.  Cic.  alicajas 
rei  studio  ou  aliqaa  re  teneor. 
Cic.  alicajas  rei  stadio  trahor. 
Cic.  Je  ne  trouve  en  cela  aucun 
attrait,    nikil   volaptatis    miki 
affert    ea     res.     Cic.     N'avoir 
plus  d'attrait,  avoir  perdu  son 
attrait,  sordére,  intr.  Cic.  Quel 
attrait   peut-on   trouver  à  une 
telle   vie,    qaœ  potest   e.«se    in 
ejasmodi     yita     jacanditas  ? 
Cic.  La  gloire  a   pour  nous  un 
attrait    tout  particulier,  dalce- 
dine qundam    glorix  commo- 
vemar.  Cic. 
attrape,    s.    f.    Ce   qui    sert   à 
attraper  ;    piège     Voy.    pièce. 
K.Au  fig.)  Tromperie  innocente 
faite  par  manière  de  jeu.  Dolas 
per     ludibriam     stractas.     A. 
l-'airo   une  —  à   qqn,    aliqaem 
iudi^cdri.    Cic.    eladére.    Cses. 
Cic. 
attraper,     v.     tr.    Prendre    à 
une   trappe,  à   un    piège.  Vov. 
PIÈGE.    Il    (Au    fig.)    Prendre' à 
une  rusa.  Decipëre,  tr.  Cic.  Fal- 
lére,  tr.  Cic.  Facarn  facére  ali- 
cai.  Ter.  Chercher  à  —,  laqaeos 
ponëre  ou  disponëre  alicui.  Ov. 
insidias  paràre  alicui.  Liv.  Se 
laisser  — ,  inlaqueos  se  indaëre. 
Cic.    incidére.  Quint.  Il   a  bien 
attrapé   son    homme,  stratage- 
mate  hominem  percassit.  Cic. 
Voy.  PIÈGE  et  TRo.MPER.  ^  .\rri- 
ver  à  prendre,  à  saisir.  Exci- 
père  {pr.  .   saisir   au  passage, 
happer  .),  tr.  Cses.  (ex.:  bestias, 
Cœs.)  ;  prebendére.  tr.  Plaat. 
Cic.  (ex.:  aliqaem pallio.  Plaat. 
prehendëre    in  farlo    [•■  sur   le 
l3.\t^].Plaat.);  appréhendera, 
tr.  Ter.  Cic.  etc.   (ex.:  aliqaem 
pallio.  Ter.  aliqaem.  Flor.  fa- 
rem,    fugitivam.   Jet.)  ;    coin- 
prehendère,  tr.  Cic. Cels.  (ex.  : 
farcs.  Catull.  interfectores  fa- 
gientes.  Liv.   hominem   compr. 
et  in  custodiam  Ephesi  tradëre. 
Cic.  voy.  PRENDRE,  SAisiRi  ;   de- 
prehendère  {pr.  .  prendre  sur 
le  fait  -),  tr.  Cic.  (ex.:  deprehen- 
dêre  aliqaem   in   farto.  Cic.)  ; 
assequi.  dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

ATTEINDRE,  JOINDRE,  REJOINDRE); 

consequi,    dép.  tr.    Cic.  (voy. 

ATTEINDRE,  REJOINDRE);   adipiS- 

Ci,  dép.  tr.  Plaat.  Liv.  (voy.  at- 
teindre, rejoindre);  exprimé- 
re  {pr.  -  arracher,  extorquer  ■), 
tr.  Cic.  Cxs.  etc.  (ex.:  nummos 
ab  aliqao  blanditiis.  Cic).  — 
qqn  dans  sa  fuite,  en  chemin, 
relrahëre  aliqaem  ex  (agà.  Sali. 
ex  itinere.  .Sali.  ||  Exprimer, 
rendre    avec    exactitude,  —  la 
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ressemblance  de  qqn,  ds  qqch. 
IVram  alicajus  ou  alicajas  rei 
ir>ui;,'i'nem  reddëre.  —  tout  à 
f.-iit  la  ressemblance,  similita- 
dincm  efjingëre  ex  vero.  Plin. 
j.  .Vttraper,  c-à-d.  imiter  U 
genre  d'une  personne,  imitancln 
effingëre  atqae  exprimère  ali- 
i/aem.  Cic.  imitâri  atque  expri- 
mère aliqaem.  Cic.  .-Vttraper  1 1 
sens  (d'un  passage,  etc.).  Voy. 
SAISIR,  comprendre.  ^  (Par  ext. 
et  fam.)  Atteindre.  Voy.  ce  mot. 
Il  Prendra  ou  gagner,  —  unu 
maladie,  morfco  implicàri.  Liv. 
attrapeur,  euse,  s.  m.  ot  f. 
Celui,   celle  qui    attrape.  Voy. 

TROMPEUR,    trompeuse. 

attrapoire,  s.  f.  Attrape  (arch.) . 

Voy.  ce  mot. 
attrayant,  ante,  adj.  Qui  a  dj 
l'attrait.   Jucundus,    a,    um 
(pr..  agréable, qui  fait  plaisir  m, 
adj.   Cic.   etc.   (ex.:   agri.   Ci<- 
of(icia    jucandiora.    Cic.    voy. 
agréable)  ;     suavis,    e    {pr. 
■  doux,  agréable,  charmant  -  . 
adj.  Cic.  (voy.  agréable,  char- 
mant) ;  dulcis.  e  {pr.    .  doux  " 
et  par  suite   •.  agréable,  char- 
mant,   attrayant  ').   adj.    Ci'c. 
Quint,  (ex.:  orator.  Cic.  Ifero- 
dotas.     Qaint.    nihil     dalcia-t. 
Cic.)  ;  blandus,  a,  um  {•■  enga- 
geant,  attrayant,    séduisant-», 
adj.  Cic.   Plin.   (ex.:  volaptas . 
Cic  ver.  Varr.  mUnime  hlanja 
frons.  Val.-Max.    otinm    con- 
saetadine    in    dies     bhineUas. 
Liv.);  amœnus,  a,  um,  adj. 
Cic.    etc.     (en    pari.    uniq.    do 
lieux,     ex.  :     locas.     Cic.    rus. 
Ilor.  amcenissimas  Italise  ager. 
Liv.  amœnissima  asdificia.  Tac. 
malto    amœnissima    porticas . 
Vell.recessus  amœni  arboribas. 
Cart.  horti  [un  parc]  multarum 
arboram  ambra  et  proceritate 
amœni.     Curt.).     Discours    at- 
trayant,  oratio   apta   ad   alli- 
ciendos{audientiam,legentium) 
animos  ou  ad  delectandos    eos 
qui   audiunt,  qui    legant.  Très 
attrayant,    tout    à    fait  —  (en 
p.irl.  d'écrits.  Je  conversations), 
delcctationis  plenus.  Cic.   Que 
la    nouveauté   des    idées    rend 
— ,  novitate  reram  lœlissimas. 
Plin.  j.  Etre  — ,  allicëre,  delen- 
tàre   {aliqaem,  hominam   ani- 
mos). Cic.  delectationem  hahë- 
re.  Cic.  Ce  qu'il  y  a  d'attrayant 
(dans    un    objet),    alicajus    rei 
jacanditas   {auavitas,  dulcedo, 
gratia).  Cic.  etc.  Voy.  attrait. 
Etre  très  — ,  maltam   delecta- 
tionis\o\imagnamdeleclationem 
habére.  Cic.  Emus    par   ce  que 
la  gloire  a  de  particulièroment 
attrayant,    dalcedine    qaadam 
glorire  permoti.  Cic. 
attremper,     v.     tr.    Tremper 

(l'acien.  Arch.  p.  tremper. 
attribuer,  v.tr.  Assigner  (ijqch.) 
â  qqn  pour  sa  part.  Tribuère 
{pr.    .  répartir  ■    d'où  •    attri 
buor  ■.),    tr.    Cic.    (ex.:   saam 
calque.    Cic.    alicai    prxnûa. 
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r.rs.)  ;    attribuére,    tr.    etc. 
,Mr.  alteram  parlem    ejus  vici 
r7,i»is  concessit,  alteram  cohor- 
nhasadhibcrnandumattnbiul. 
I  n's.sibi  agros  attribaunt.  Os. 
\  ,,v.  AULouEtt,  assigner)  ;  daro, 
ir     Cic.    etc.    (ex.:    consahbas 
ro.initionem  [«  la  connais-ance 
,rùno  alTairo  judiciaire"]  dare. 
Cic);  assignCire,  tr.  Cic.  Liv. 
otc      (ex.:     in[ariorem    œdiam 
partem   alicui.   Cic.   voy.  assi- 
oner),  —  un  droit  à  qqn,  dare 
aliquidJaris  alicai.  Cic.  —  (une 
somme    d'argent  à    toi   ou    tel 
us!ia.e),attnbaére  (av.  le  Dat   do 
destin.),  tr.   Liv.   \\    Considérer 
comme  propre iiqqn.  Attnbaerç, 
tr   Cic.  Les  qualités  qu'on  attri- 
bue   au   général,   virtates   qnsf 
patantar    esse    dacis.    On     lui 
attribuait    un   courage  à  toute 
épreuve,  ajebant  ei   paraUssi- 
mixm  esseanimam  (d'apr.  Cces.) 
ou  inexpugnabiltm  esse  virta- 
tem  (d'apr.   Sen.).  1  Rapporter 
qqch.  àqqn  OU  à  qqch.,  comme 
<m  étant  la  cause.  Attribuére 
(.  attribuer,  prêter,  imputer-), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  bonos  exUas 
diis    immortalibas.   Cic.   quod 
mihi   ciim  illo  crat  commime, 
soli  sibi  attribuit.  Cic.  Cato  si 
eraditius    videbitar  dispatâre, 
attribaito    [qu'on   en    attribue 
le  mérite]  litteris  Grs-cis.  Lie. 
tanta   Juit   Verris  impudfntia, 
ut     aliis    caasam     calamitatis, 
aitribueret.  qiicc^  omnis  propter 
avaritiam  ipsias  accidisset.  Cic. 
qaod  Sicyonii  te  Ixdant,  Catoni 
et  eias  œmulatori  attribais  Ser- 
vilio.  Cic.)  ;  coDferre,  Cic.  etc. 
(ex.:  verbnm  (also  in,  aliqaem 
[attribuer  faussement  un  propos 
à  qqn].  Cic.  permalta  in  Plan- 
cium,qa3e  ab  eo  dicta  non  sant, 
conierantur.  Cic.  conferre  cul- 
pam    ou   caasam  in  aliqaem. 
Cic.  vitia  in  senectatem.  Cic.)  ; 
referre  {pr.  ■■  rapporter  »),tr. 
Cic.  (ex.:  omniaaà  volaptatem. 
Cic.  aliqaid  ad  aliqaem  aucto- 
rem.Cic.);trabére,tr.Liv.[e\.:  \ 
decus ad  co nsalem.  Liv.);  adju- 
dicâre,    tr.    Cic.    (ex.:    aiictii 
aalatem    imperii   hajas    atque 
orbis  terraram.  Cic);  delegà- 
re  ("  renvoyer,  c.-à-d.  attribuer, 
imputer  •)  tr.  Cic.  etc. (ex.:  cri- 
men  alicai.  Cic.  caasam  peccati 
alicai.    Hirt.    adversa   casibas 
belli    et  fortanœ.  Liv.   servait 
consalis  decus  ad  servam.  Liv. 
omne  rei  bene  aat  secas  gestes 
in  Etraria  decus  dedecasqae  ad 
L.    Volamnium.  Liv.)  ;    decli- 
nâre  (pr.  «  faire  dévier  ■•),  tr. 
Sali.  Tac.  (ex.:  ramoribas  ad- 
versa in  pravitatem,   secanda 
in  casam,  fortanam  in  temeri- 
tatem  declinâre.  Sali,  adversa 
in   inscitiam    Pseti    declinans. 
Tac).  Il  S'attribuer,     sumère 
(.  s'attribuer,   s'arroger  "),    tr, 
Cic.  etc.  (ex.:  samëre  sibipartes 
imperatorias.   Cic.  sampsi  hoc 
mmi.  Cic.)  i  assumëre,  tr.  Cic. 


ATT 


AUB 


S19 


etc.  (ex.:    ipse    identidem    belli 
aactor  ease,  in  eo  sibi  pra-ci- 
paam    laadem    assamêre.  Liv. 
oralor   tractationem  orationis 
sibi  assamet.  Cic);  arrogàre. 
tr.    Cic.    otc.   (ox.:  sibi  sapu-n- 
tiam.  Cic  ego  tantum  tibi  tri- 
buo,    qaantam    milii    fartasse 
arrogo.   Cic);  vindicâre,  tr. 
Cic    Liv.   etc.    (ex.:  ceteraram 
rerum,    qitse   sant    in  oratorc, 
partem    aliqaam   sibi  (faisqae 
vindicat.  Cic  constantix  e.vi- 
miam  sibi  laadem.  Vall-Ma.\-. 
decas  belli  ad  se.  Liv.  victorix 
majorem   partem   ad   se.    Liv. 
voy.  revendiqukr)  ;  asciscere, 
tr.  Cic.  otc.   (ex.:   sibi  sapien- 
tiam.  Cic  sibi  eloqaentiai  laa- 
dem. Tac). 
attribut,  s.  m.  Qualité,  manière 
d'être  considérée  comme  propre 
à  qqn,  à  qqch.  Qaod  propnam 
est    alicajas,    ou   alicajus    rei. 
Cic.(Seroncl  aussi  par  une  forme 
appropriée  du  verbe  a«ribuëre. 
ex.  :  omnis  res  argamentando 
con^rmatar    aat    ex   eo,  qaod 
personis,  aat  ex  eo,  qaod  nego- 
tiis  est  attribatam.  Ac  personis 
has    res    attribatas    patamas. 
nomen,  naturam,  victam,  for- 
tanam, habitam,    affectionem, 
stadia,  consilia,   {acta,  casiis, 
orationes...  Ac  personis  qaidem 
ha?c    videntar   esse    attribiita. 
Negotiis  aatem  qax  sant  attri- 
bata,  partim  sant  continentia, 
etc.    C^o.    [de    inv.,    I,    21.,   3/. 
sqq.]).  Les  attributs  de  la  divi- 
nité, ea  qaœ  deo  attribuantar. 
Cic    La    liberté    est   l'attribut 
du    peuple  et   du  nom  Romain, 
libertas    propria     Romani    et 
generis  et  nominis.  Cic  1  (Par 
ext.)  Emblème   caractéristique. 
Insigne,  is,  n.  Cic.  Tac.  (cf.  insi- 
gne regiam.  Cic.  au  plur.  msi- 
gnia  imperatoria.  Cœs.  sacer- 
dotam.    Liv.    triamphi.  Tac). 

Voy.     SIGNE,      MARQUE.   ^    (Spéc.) 

Terme  de  la  proposition  signi- 
fiant   la   manière    d'être  qu'on 
affirme    du    sujet.   Qaod  alicai 
\    personne,    negotio    attribatam 
est.  Cic  Cf.  attribatio,  onis,  f. 
Cic.  (do  inv,  I,  26,  38). 
attribution,  s.  f.  Action  d  at- 
tribuer qqch. àqqn.  (Le  traduire 
par  une  expression  où  rentrera 
l'un   des   verbes   cités   à   l'art. 
attribuer).    Il    (T.  de  grarara.) 
Rapport    d'attribution,  signifi- 
catio  ejas  rei  gua'  alicai  perso- 
nœ  (ou    negotio)  attribata  est. 
1   Fonction     attribuée    à   qqn. 
Voy.  FONCTION.  Les  attributious 
d'un    préteur,  prœtoria  potes- 
tas.    Cic.   Les   attributions   des 
magistrats,   potestates    magis- 
trataam.  Cic.  Donner  à  qqn  les 
attributions  d'un    légat,_  dare 
alicai    potestatem  legati.  Cic. 
Il  remplit  ses  attributions  avec 
une   sévère    exactitude,    severe 
prxfait  ei  potestati.  Nep.  Cela 
ne  rentre  pas  dans  vos  attribu- 
tions, hœ  non  tasepartes  sant. 


Sen.  rh.  (cf.  controv.,  VII,  I 
[16],  §  22).  Ils  vont  eux  même» 
au  marché,  ce  qui  était  autre- 
fois dans  les  attributions  dus 
parasites,   ipsi    obsonant,  guas 

parasitoram  ante  erat  provin- 
cia.  l'Iiiat. 

attristant,  ante,  adj.  Qui 
attriste.  Tristis,  e,  adj.  Cio. 
(voy.  affligeant)  ;  miser,  era. 
eruW\pr.'  triste.déplorablo"  . 
adj.  Cic  etc.  (ex.:  misera  res. 
Cic  misera  consolatio.  Cic  ita 
vivere  miseram  est.  Cic.  est 
nobis  miseram  desertam  rem 
pablicam  invadi.  Liv.);  acer- 
bUS,  a,  um  [pr.  -  désagréable, 
assez  pénible  -),  adj.  Cic.  etc. 
(ex.,  acerba  recordatio.  Cic. 
exitus  tam  tristis  atqae  acer- 
bas.Liv.  aliqaid  qaotidie  acerbi 
atqae  incommodi  nantiatar. 
Cornif.);  luctuosus,  a,  um 
(pr.  "■  triste,  déplorable"),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aies  rei  pablicx 
lactuosas.  Cic). 

attrister,  v.  tr.  Rendre  tristo. 
Ccntristare,  tr.  Cœl.  ap.  Cic. 
Voy.  affliger. 

attrition  (  lat.  vulg.  attritio. 
Lampr.  .'lug.),  3.  f.  Froissement 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  l(Théol.;. 

Voy.   CONTRITION. 

attroupement,  s.  m.  Réunion 

de    g'-ns    attroupés.  Concarsas 
liominam.  Cic.  Cœtûs,  as,    m. 
Cœtas  maltitadinis.  Cic.  homi- 
nam.  Cic. 
attrouper,  v.  tr.  Rassembler  en 
troupe.    Voy.    ameuter,    assem- 
bler. Il  S'attrouper,     coire     in 
uniim.    Cic.    Liv.    concarrére, 
intr.  Liv.  concarsàre,  intr.  Cic. 
Liv.  Le  peuple  s'attroupe,  con- 
cordas popali  fit.  Cic.  En  s'at- 
troupant,  grege  (acto.  Sali. 
aubade,  s.  f.  Concert  donné  le 
matin  sous  les  fenêtres  de  qqn. 
Matatinas  symphonie  cantas. 
Donner     une    aubade    à    qqu. 
occentàre  aliqaem.  Plaàt.  Don- 
ner une  aubade,  occentàre,  abs. 
Piaut.1(Iron.)  Charivari. ConW- 
cium,  iï,n.  Plaat.  Cic  Donner 
une  aubade  à  qqn,  occentàre  os- 
tiam.  Plaut.  (merc,  1*08;  Pers., 
569).  Donner  uneaubade, occen- 
tàre, absol.  XllTab.    (ap.  Cic. 
de  Rep.,  IV,  12).  Fest. 
aubain,  s.  m.  Etranger  soumis 
à    un     droit    spécial.    Hospes, 
pitis,  m. 

aubaine,  s.  f.  Succession  d  un 
étranger.  Peregrini  ou  advenas 
heredUas.  Droit  d'aubaine  (per- 
mettant au  souverain  de  re- 
cueillir la  succession  d'un  étran- 
ger), lex  cadacaria  (prop.  -  loi 
relative  aux  biens  tombés  en 
déshérence  -).  Uip.  (lib.  reg., 
§  28).  1  (Au  fig.)  Profit  inat- 
tendu. Forte  oblata  opporta- 
nitas.  etc.  Fortaitam  bonam. 
Cic.  Par  hasard  ou  par  aubaine, 
casa  aat  forte  fortanà.  Cic 
aube,  s.  f.  Pointe  du  jour. 
Dilacalam,  i,  n.  Cic. prima  lux. 
Cxs.  Cic.    etc.    Avant   l'aube. 
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ante  prinxam    lucem.    Cic.    A 
l'aube,  albente  cxlo.  Cx$.  pri- 
ma lace.  Cic.  des.  primo  diUi- 
coio  ou  primalo  diUiciilo.  Cic. 
ou  si  m  pi.  dilaciUo.  Cic.  T    Tu- 
nique ds  toile   blanche,  vête- 
ment ecclésiastiquo.  Sabacala, 
a?,  f.  Hier. 
aubépine,   s.   r.    Arbuste  épi- 
neux   à   tieurs    blaucbos.   Atba 
spina.  Col. 
auberge,    s.   f.    Hôtellerie    de 
village  ou  de  faubourg.  Diver- 
sorïùm,  ïi  {pr.    •  lieu  où  l'on 
s'arrête  en  voyage  pour  loger  .\ 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  hospitale.  Liv. 
sordidam.  Liv.peropportanam. 
Cic);   popina,  se   [■■   cabaret, 
auberge  '),  f.  l'iaat.  Cic.  (voy. 
cabaret);    caupona,  su  (•  ca- 
baret, auberge  •),    f.  Cic.  llor. 
Plin.  Jastin.   ^ex.:    in  caupona 
i-ivére.  Hor.   delitescére.   Gell. 
caaponam  exercêre  [••  tenir  au- 
berge •].  Justin.);  taberna,  ae 
{pr.  •   boutique   •,   d'où  •  au- 
berge   •),  f.    Cic.  etc.    (ex.:    in 
tabernaax  devertëre  [•  descen- 
dre à  l'auberge  •].  Cic.  taberna 
meritoria   f«   auberge,  hôtelle- 
rie  •].    Vaî.-Max.)  ;  raansio, 
ônis   ('  gîte  pour  la  nuit,  au- 
berge   ■•),    f.   Plin.    (voy.  gîte). 
Petite  auberge,  deversoriohim, 
i,  n.  Cic.  cauponala,  œ,  f.  Cic. 
Mauvaise  auberge,  gargastiam, 
ïi,  n.  Cic.  Saet.  Auberge  de  bas 
étage,  auberge  mal  famée,  sta- 
balum,   i,   n.   Plin.  Mart.    (cf. 
caupOTvam  vel  stabalam   exer- 
cêre. Ulp.).    Descendre   à  l'au- 
berge,   dei-ersâri    in    taberna. 
Val.-AIax.  devertëre  ad  caapo- 
nem.  Cic.  Celui  qui  loge  à  l'au- 
berge,   deversor,  oris,    m.  Cic. 
(de    inv.,    II,    15).    D'auberse, 
popinalis,    e,  adj.   Col.    (ex.: 
popinales    delicix.   Col.   [VIII, 
16,  51  ;  cauponius,   a,    um, 
adj.  Plaat.    Ulp.    (ex.:  c.  paer 
{•■  garçon  d'auborge    •].    Plaat. 
c.  taberna.  Vlp.). 
aubergine,  sf.   Nom  de  la  mo- 
relle  comestible.  Solanamedu- 
le. 
aubergiste,   s.  m.  et  f.    Celui, 
celle   qui    tient    une    auberge. 
Caupo,    onis,   m.    Cic.   Hor. 
(ex.:  caupo  de  via  Ixitina.  Cic. 
c.    malignus,  perpdas.  llor.  ad 
caaponem     devertëre-     Cic.  )  ; 
caupona,  as,  f.  Lacil.  (sat.,  3, 
2.'.).  Apal.  (met.,  I,  21);   copa, 
se,  f.  Ps.-Virg.  Saet.  (Ner.,27). 
Aubergiste  qui  loge  à  pied  et  à 
cheval,  stabalarias,  fi,  m.  .Sen. 
(s'applique    aussi    à   un  auber- 
giste de  bas  étage).  Une  auber- 
giste (de  bas  étage),  stabularia 
malier.  Aag. 
aubier,   s.  m.  Première  couchrî 
du    bois    (  de    couleur     ordin. 
blanche)  située  immédiatement 
sous  l'écorce.    Albarnam,    i,  a. 
Plin.  (XVI,  182).    Adeps,  dipit, 
m.  et  f.  J'Un.  (ibid.).  Fascia.x, 
f.  Pacl.  nu,  17,  2).  Toralas,  i, 
m.  Vitr.  (II,  9,  3).    Dont  on  a 
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enlevé  l'aubier,    exalburnattu, 
a,  um,  adj.  Plin.  (.\VI,  "SOU). 
atibifoin,  s.  m.   Nom    vulgaire 

du  BLUET. 

1.  aubin,  s.  m.  Blanc  d'œuf 
(  arch.  ).  Ovi  album.  Plin. 
(.V.VV1I1,  66).  Albumen,  minis, 
n.  .inthim. 

2.  aubin,  s.  m.  Petit  cheval 
d'allure  irrcgulière  (  arch.  ). 
Barricu3,  i,  m.  Veg. 

aubour,    s.  m.   Nom   d'un    ar- 
buste. Labarnam,  i,  n.  l'Un. 
aucun,    une,     adj.     Quelque. 
UUiis,  a,  um  (dans  les  propo- 
sitions   négatives    ou   hypotlié- 
tiaues),   adj.  Cic.  etc.  (ex.:  sine 
alla  dabitatione.  Cic.  sine  alla 
vituperatione.   Cic.   neqae    ui- 
lam    in  partem    disputa.    Cic. 
luec  nec  alla  alla  sant  conj'ec- 
ta  maledicta  in  ejus  vitam.  Cic. 
neque    ullam  picturam  fuisse, 
qum  conqaisierit.  Cic);  quis- 
quam  ,    quœquam  ,     quod- 
quazu,  adj.  Cic.  etc.  {gaisqaam 
peut  se  joindre  comme  adjectif 
aux  noms  de  personnes  :  on  dit 
même  au  Nomin.  civis  [/ios(is, 
etc.  ]  gaisqaam    et  à  l'Ace,  ci- 
vem  [hostem,  etc.]   qaemqaam 
plutôt   que   civis    ultus,    civem 
ullam,    etc.;   en    dehors   de    ce 
cas,  qaisquam  est  pronom  plu- 
tôt qu'adjectif  ).     1|    (  Absol.  ) 
Quelqu'un.   Quisquazn,  quœ- 
quam, quidquam,  pron. Ter. 
Cic.  etc.    (ex.,    txtrior   hic   ty- 
rannus    fait    qaam    quisqaam 
saperioram.  Cic).    ||     Au  plur. 
(arch.)  Aucuns,  d'aucuns,    c.-à- 
d.  quelques-uns,    nonnalli,    m. 
pi.  Cic.  1   Aucun...  ne,  c.-à-d. 
pas   uii.   Nullus,  a,  um,  adj. 
Lucr.  Cœs.  Cic.  (ex.:  nulla  dies, 
res,   vis.   Lacr.    nallus    homo. 
Com.  etc.    nallus  deum  rnetus, 
nallum     Jusjarandum  ,    nalla 
religio.  Liv.  nallae  lites   neqae 
controversiœ  sunt.    Cic);   ne- 
zno  (inus.    dans  la  prose  class. 
au  Geu.  et  à  l'Abl.    peut  s'em- 
ployer  comme   adjectif  à   côté 
des    noms    de   personnes),    adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  nomo  liomo.  Cic. 
nemo  civis.    Cic  nemo  adules- 
cens.    Cic   serras   nemo.   Cic 
nemo     Romanas.    Liv.    nemo 
hostis.  Liv.  nemo  avarus.Hor.). 
Il   (Absol.)     Personne.    Nemo 
(remplacé   par   nallus  au  Géii. 
et    à    l'Abl.    à    l'époq.    class.), 
subst.   Cic.    etc.    (ex.:    nemo   e 
vobis.  Vell.  omnium  hominum 
nemo.  Cic.  etc.). 
aucunement,  adv.  En  quelque 
façon     (arch.).     Aliqao    modo. 
Cic.  aliqaid  ou  qaid,  ace.  adv. 
Cic  etc.   (cf.  aliquid  in  me  of- 
fenditis  ou  ne  qaid  offenderent 
liomanos  ou  si  qaid  ei  videre- 
tur);   ullo    modo.  Cic.  alla  ra- 
tione.  Cic.  ^  (Avec  la  négation.) 
En  aucune  façon.   Voy.    nullk- 
MENT.  Il   (Avec  ellipse  de  la  né- 
gat.)   Afinimc  ou  minime  vero. 
Cic  (dans  les  réponses). 
audace,  s.  f.  XlArdlesAo  extraor- 
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dinaire.  .ludacia,  œ,  f.  Cic 
Sali.  Liv.  etc.  (ex.:  audacia  in 
bello.  Sali,  mirabundi,  unde 
tanta  aadacia,  tanta  fidacia 
sa»  Wcris  ac  fugatis.  Liv.  qux 
bona  sant,  (idaciam  faciunt 
divitix  audaciam.  Sen.  auda- 
ciam  frangëre.  Cic.  audacià 
abandàre.  Cic.)\  aaimus,  i, 
m.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  animam 
addëre['  donner  de  l'audace-). 
Ter.  reddere  animum.  Ter. 
animas  mi/ii  redit.  Ter.  ani- 
mas alicui  accedit.  Cic.  crevit 
extemplo  Romanis  animas. 
Liv.  animum  erigère.  Cic  voy. 

COURAOE,      HARDIESSE,       ENTRAIN); 

conûdentia,  se,  f.  Plaat,  (voy. 

ASSURANCE,  RÉSOLUTION,  HAR- 
DIESSE); licentia,  se  {pr.  •.  ex- 
cès, audace,  effronterie  »),  f. 
Cic  etc.  (ex.:  poetaram.  Ctc  o 
licentiam  Jocalarem  !  [.  la 
plaisante  audace!  ■.).  Cic.  ali- 
cujas  licentise  resistëre.  Cic. 
tantam  licentix  sumpsisse,  ut 
[subj.]...   Liv.);   impudentia, 

se,    t.    Cic     (voy.    IMPUDENCE,    EF- 

fro.nterie).  —  cou6aiite,  fida- 
cia, œ,  t.  Tac.  (Hist.,  III,  ».  1). 
Avoir  l'audace  de  ,  audère, 
tr.  Cic  etc.  (voy.  oser).  S'armer 
d'audace,  os  perfricâre.  Cic. 
Avec  audace,   voy.  audacieuse 

MENT. 

audacieusement,  adv.  Avec 
audace.  Aadacter,  adv.  Cic.  (la 
ferme  aadaciter  est  un  arch. 
qui  reparaît  dans  la  langue 
vulgaire  de  la  basse  époque). 
ConÇidenter,  adv.  Com.  cic 
Voy.  courageusement  et  EPFRo.N- 
tément. 

audacieux,  euse,  adj.  Qui  a 
de  l'audace.  Audax,  acistpr. 
<•  qui  ose  .,  s'opp.  à  timidas, 
ignavus),  adj.  Cic.  etc.  ,ox.: 
homo  petalans  et  aadax.  Cic. 
temerarias  et  aadax  homo. 
Cic  malier  aadax.  Cic.  bclaa 
aadax.  Cic.  audaces  et  proler- 
vi.  Cic.  aada.v  animas.  Sali. 
Virg.  subst.  aadax.  Cic  auda- 
ces.   Cic.    voy.    HARDI,    résolu; 

TÉMÉRAIRE,    VIOLENT,     IMPUDENT); 

audens,  entis,  p.  adj.  Virg'. 
Tac  Plin.  (voy.  hardi,  intré- 
pide, DÉTERMINÉ):  conSdeiis, 
entis,  p.   adj.    Plaat.  Cic  etc. 

(voy.  RÉSOLU,  HARDI,  ENTREPRE- 
NANT; TÉMÉRAIRE,  EFFRONTÉ,  IN- 
SOLENT). Rendre  audacieux  (en 
bonne  part),  animam  addére. 
Cic.  animas  facére ,  aagêre. 
Liv. 

audience,  s.  f.  Action  d'enten- 
dre qqn  (arch.).  Audientia, 
se  {pr.  »  désir  d'écouter  -),  f, 
Cic.  etc.  (ex.:  perspicio  quan- 
tum audientiam  arationi  meas 
improhitas  illias  factura  sit. 
Cic  sic  ad  reliqua  transeunt, 
ut  audientiam  fierl  nalle  vide- 
antur.  Cic).  Donner  audience, 
audire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
quem  facile.  Cic.  alinaem  la- 
benter  stadioscqae.  Cic  voy. 
ENTENDRE,  écoutbr).  ||  (Par  ext.) 
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Ceux  qui  enton<Iont  qqn,  audi- 
toire (arcli.).   Voy.    auditoire. 
5     Temps    fixe    pour    entendre 
oqn.    Admissio,    onis   tpr. 
.action    d'admottre,    d  intio- 
duiro;  audience  .\  f.  Sen.J  Un. 
Siiet     (ex.:    servali  (amiliaris. 
Sen.  admissionam  taaram  (a- 
cilita)!.    Plin.  f    (pan       1.7,   A). 
alicui    ad:nissionu>    l^bern- jns 
dare.-Plin.  (llist.  nat.,  XXXUI, 
Ml.of/irium  admi»sionis  l-- 1  ol- 
fico  d'introducteur  à  l'audience 
du  prince  ••].  Saet.  [Vesp.  UJ); 
aditUS,    us  (pr.    ■    accès,    au- 
dience  ■  ),   m.   Cic    Cs-s.    etc. 
laditas  ,    c'est    l'audience    que 
l'on  obtient  et  admissw,  l  au- 
dience   que    l'on    donne,    ex.: 
aditas  commendationis   I"  duo 
à  une  recommandation  -J-Ca-s. 
faciles  aditas  ad  eam  privato- 
rnm.  Cic.  adHas  ad  exxm  difti- 
cilior  esse  dicitar.  Cic.  aditam 
petentibas     conveniendi     non 
tiare.  Nep.  aditam  ad  aliqaem 
postalâre.  Tac.  per  Parmemo- 
nem    aditam    régis     obtinere. 
Justin  ^.  Donner  audience,  ad- 
jniUëre,    tr.    Cio.   (ex.:   adm. 
aliqaem  (opp.  à  arcere,  excla- 
dëre].  Cic.  ad  aarem  ahcajiis 
admitti.   Sen.    ad    se  non  ad- 
mittère.  Liv.   desar    neminem 
admisit.  Cic).  Qqn  obtient  au- 
dience   du  Sénat,  dalar  ahcai 
lenattts.    Cic.  Sali.    Demander 
une  audience  du   Sénat,  sena- 
tam  postalâre.  Liv.  Salle  d'au- 
dience (dans   un    palais,    etc.). 
Salutatoriam,   fi,    n.  Cassiod. 
Tablinam,  i,  n.  Vitr.  \]  (Spéc.) 
Jour  où    le   tribunal  se  réunit 
pour  entendre  les  débats.  Ses- 
sio,  onis,  f.  Vlp.  (audience  du 
prêteur,   cf.  Ulp.    [dig-,  38,  15, 
2   §  11);   dJ'es,  êi,  m.  et  f.  Cic. 
(dans  lexpr.  dies  judicii.  Cic). 
Tenir  audience,   forum    agere. 
Cic.  conventum  agëre.  Cic.  jos 
dicére.    Cic.    Salle   d'audience, 
auditorium,   ii,   n.  Jet.    Vulg. 
Venir  à  l'audience,  in /uriicuwn 
venire.  iVep.  Lever  1'—,  prxto- 
riam  dimittëre.  Liv. 
audiencier,   s.   m.    Celui    qui 
appelle  les  causes  à  l'audience. 
I       Prœco,  onis,  m.  Cic. 

auditeur,    s.    m.     Celui     qui 
écoute.  Auditor,   oris  ('  au- 
diteur habituel,  disciple  -),  m. 
Cic.  etc.    (ex.:  aaditoram  pru- 
dentia.  Cic.  prxbeo  me  tibi  vi- 
cissim  attentum  contra  Stoicos 
aaditorem.    Cic.  auditores  bo- 
nos  nancisci.   Cic.    benevolam 
facëre    ou    efficëre   aaditorem. 
Cornif.  alicui  aaditorem  veni- 
re. Cic.  Perseua  Zenonis  audi- 
tor. Cic.  aaditor  et   discipalas 
Platonis.   Cic.   voy.    disciple); 
audiens,   eDtis,  part,    subst. 
Cic.    (ex.:    audientis    animum 
movêre.    Cic.  ordin.  au    plur., 
animos  aadientiam  permovêre. 
Cic.  inflammâre.    Cic.    Hanno 
nnus  adversas  senatam  caa- 
sam   iœderis    magno    silcntio 


propter  aactoritûtem  saam  non 
corn  assensii  aadientiam  cgit. 
Liv.y  I,  auditeur,  is  qui  audit 
(aadirbat.  audivit,  etc.).  Cie. 
Etre  l'auditeur  do  Zenon,  Zc- 
nonem  audire.  Cic.  Il  y  a  un 
an  que  vous  êtes  auditeur  de 
Cratippo,  annum  jam  aadis 
Cralippum.  Cic.  J'ai  ete  l'.m- 
diteur  do  Métrodore,  quand  il 
discutait  précisément  ces  ques- 
tions, aiidii-i  Metrodorum.  riun 
de    his  ipsis  rebas   dispataret. 

Cic-  „   . 

auditif,  ive,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'ornane  do  l'ouie.  Ca- 
nal auditif,  auditorix  caver- 
nse,  f.  pi.  Cœl.-Aar.  Iheod.- 
Prisc.  . 

audition,  s.  f.  Perception  du 
son.  Aaditus,  ûs,  m.  Cic.  Plin. 
Sensas  audiendi.  Cic.  1  Action 
d'être  entendu.  —  des  témoins, 
interrogatio  testiam.  Cic.  Pro- 
céder à  r—  des  témoins,  testes 
interrogàre.  Cic.  , 

auditoire,  s.  m.  Lieu  ou  1  on 
se  réi'.iiit  pour  écouter  qqoli. 
Auditorium,  îi ,  n.  Plm- 
Quint.  Tac.  Saet.  (ex.:  aad. 
plénum.  Qaint..\\  (Spéc.)  Lieu 
où  l'on  plaide  dans  les  tribu- 
naux. Auditorium,  ii,  n.  Jet. 
Vulg.  1  L'ensemble  des  audi- 
teurs. Auditores,  um,  m.  pj. 
Cic.  Audientes,  ium.  au  pi. 
Cic.  Devant  un  nombreux  au- 
ditoire, in  magna  audientiam 
(ou  aU''i(oi-um^  celebritate  (ou 
frequeniia\.  Cic.  frequentibas 
auditoribus.      Cic.     Interroger 

;■ ,  ab  iis,   gai  audiunt,  qus:- 

rére.  Cic.  , 

auge,  s.   f.  Pierre   ou  pièce  de 
bois  creusée  pour  faire  manger 
les  bêtes.  Alveas,  i,  m.  Script. 
r.  r.  Plin.  Canalis  ligneus.Col. 
c'avas  lapis.  Col.  linter,  tris.t. 
Cato.    1    Vaisseau    do    bois    à 
l'usace  dos  maçons.  Mortariam, 
ii,  n    Vitr:  (VII,  3,  10;  VIII,  6, 
Ii).  Plin.  (X.XXVI,  177). 
auget,  s.  m.  Petit  vase  en  forme 
d'auge.  Alveolus,  i,  m.  Pbmdr. 
Col.   (cf.  ail',  ligneus.  P/ia?dr.). 
1   (Au  plur.)   Vaisseaux   places 
sur    une    roue    hydraulique    à 
distance  fixe  et  destinés  à  rece- 
voir   l'eau    motrice,    ilodioli, 
arum,  m.  plur.  Vitr. 
augment,  s.  m.  Augmentation 
do  la  dot  de  la  femme  pendant 
le  mariage  (dr.   romain).  Aug- 
mentum    dotis.   Jet.  1   (T.    de 
nramm.)     Addition     d'un    élé- 
ment vocalique  ou  temporel  au 
commencement  d'un  verbe,  /n- 
crementum,    i,    n.    Macr.    (On 
peut  prendre  aussi  augmentum 
comme   t.    techn.).    Vorbos  qui 
ont  r—  syllabique.  verba  quœ 
syllabâ  crescant.  Macr. 
augmentatif,   ive,   adj.     Qui 
aui;mente.  ^ucïii'as,a,  tim,  adj. 
Fortunat.    (art.    rhet.    3,    20). 
Diom.  Dosith. 

augmentation,    s.    f.    Action 
d'augmenter.   Auctûs,  Ûs,  m. 


(mot  de  la  langue  arch.  reprit 
à  l'ép.  imp.,  cl.  Liv.  [IV,  9,  9; 
XXIX,    il,    3].   sine  auclu   ae 
dctrimcnto  sammi  boni.    .Sen. 
bellum      A[ricum     quotidiano 
aactu  majas.  Velt.);  accretio. 
ODis,    f.    Cic.    (ex.:  accretio  et 
deminutio  laminis.  Cic.  (Tnsc, 
I    §  68]);  accessio,  onis,  f. 
éic.    etc.    (ex.:    ace.    pecani.-<\ 
Nep.   dignitatis.    Cic.    virinm. 
Liv.    voy.  accroissement);    ad- 
Jectio,    onis   {pr.    •  addition, 
augmentation  ■),  f.   Vitr.   Sen. 
Quint,  (ex.:  assidaa  deminutio 
atque    adjectio.    Sen.    calorie. 
Sen.);    awpliScatio ,    onis 
(pr.    •     agrandissement,    aug- 
mentation ■),    f.  Cic.    (ex.:  pe- 
cunia-,  rei  familiaris.  Cic.   ho- 
noris  et   glorise.   Cic);    aug- 
mentum, i,  n.  Plin.  Jet.  (es.: 
dotis.     Jet.     aagmentam     uat 
deminutio.    Jet.);    incremen- 
tum,  i,  n.  Cic.  Liv.  Col.  Plm. 
Qaint.    (ex.:  bonoram    [opp.  à 
maloram    imminutio].    Qaint. 
summo  bono  afferre  incremen- 
tum    diem.  Cie.  )  ;    inteniio, 
onis  [pr.    «.  tension,  augmen- 
tation -),  f.  Sen.  Quint,    (opp. 
à    remissio,    ex.;     vocis.    Sen. 
soni.    Quint,    sammi    doloris. 
Sen.].  Augmentation  do  char- 
ge, aggravatio,  onis,  t.  Voy 
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MESTEn.     Demander    une    aug- 
mentation    (de    salaire,    etc.), 
majorem  mercedem  postalâre. 
augmenter  (bas-lat.  augmen- 
tàre),  V.  tr.  Rendre  plus  grand 
(par  addition  de  parties).  Au- 
gëre,  tr.  Cic.  etc.  (opp.  à  mi- 
naëre,    ex.:    namerum.    Plaat. 
numeram  dierum.  Cic.  nume- 
rum  legatorum.  Cic.  caelestium 
namerum.  Liv.  exercitum,  co- 
pias   alicujus.    Sali,    alicujus 
rensam  [opp.  èi  extenuâre].  Cic. 
sammam  pecuniee.  Liv.  vecti- 
galia.  Cses.  tribata  provinciis. 
Suet.  patrimonium.   Cic.  pos- 
sessiones  suas.  Nep.  rem  ['  son 
avoir  -].  Cic.  Nep.  vim  morbi. 
Liv.  opes  [«  la  puissance  poli- 
tique   -].    Nep.    par    ext.    fig. 
auctoritatem     alieaias.      Cic. 
dignitatem  aliciijas.  Saet.  be- 
nevolentiam.  Cic.  {amiliarita- 
tem  inter  malieres.   Liv.  glo- 
riam.  Cic.  Suet.  virtutibus  glo- 
riam   a  pâtre   acceptam.  Nep. 
Imtitiam.  Saet.  spem.  Cic.  Cses. 
animam   [«  le  courage  ']    ah- 
cujus.  Cic.  sais  animum.  Sali. 
animos    Samnitibas.  Liv.  Cj^as 
amentiam.   Sali,   calpam.  Cic 
alicajos  dolorem.  Cic.  lactam 
Cie.  alicui  licentiam.  Cses.  pe 
ricalum.     Caes.      dimicationis 
metam.   Cic.   terrorem.    Cart. 
terrorem  alicajos.    Cœs.  timo- 
rem  alicajus.  Cic.  alicai  timo- 
rem  Liv.  simultatemejas.Nep. 
suspicionem.  Cic.  alicajos  sas- 
piciones.    Liv.);    ampliûcaie 
(pr.   '  élargir,  étendre,  aijran- 
dir,  augmenter,  accroître  •  ,  tr. 
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Cic.  etc.  (ex.:  dii-itias.  Cic.  so- 
num.  Cic.  nonwrum  senalûs. 
Val.-.Vor.  dolorem  [  opp.  à 
minot'ri?].  Cic.  volnptatcm.  Cic. 
auctoritatem.  Cic.  Cxs.  gto- 
riam.  Cic.  virtatctix  alicujas. 
Veil.);  ampliàre.  tr.  Hor.  Liv. 
Plin.  j.  \e\.:  rem.  Hor.  moins 
class.  qud  ampli^àre);  exAg- 

feràre    {pr.    •    amonceler    -, 
où  '  augmenter,  accroître  •>). 
tr.    Cic.   Plixdr.  (ex.:  rem  (a- 
miliarem.    Cic.  opes.  Phœar.); 
accendëre    {pr.  »   attiser  ., 
d'où  -  rendre   plus   fort,  aug- 
menter '),  tr.  Liv.  Cart.  Tac. 
{es.:  discordiam.  Liv.  dolorem, 
pertinaciam.  Tac.    intempestis 
remediis    delicta.    Tac.   spem. 
Tac.);  iDcendère.    tr.    Varr. 
Virg.     Tac.     {  ex.  :    annonani 
[-  augmenter  le  prix  des  den- 
rées    "].     i^arr.);    alêre    'pr. 
•  faire   croître    '    d'oii  «.  aug- 
menter  •),  tr.  Cses.  Nep.  (ex.: 
i-ires.     Oses,    stataram.     Ca>s. 
morbam.   Nep.    [Att.,    21,    6]); 
Cumulàre  ijpr.    -   entasser    ', 
d'oà  •  augmenter,  grossir  •),  tr. 
Cic.   Liv.    (ex.:    injarias.    Liv. 
invidiam.  Liv.  gratiam   in  re- 
manerando.    Cic.    accesserant 
qase  camnlarent  religiones  ani- 
mis.  Liv.  œs  alienam  camula- 
tam  asaris.  Liv.  camalâre  elo- 
qaentiâ  bellicam  gloriam.  Cic. 
P.   Decii    non    cœptas    solum 
ante  sed  camalatas  nova  vir- 
tate  landes  peragit.  Liv.  id  ef- 
{iciebat  multiplex  gaadiam  ca- 
malatioremqae      gratiam     rei 
[»  augmentait  encore  les  senti- 
ments   de    reconnaissance     .>]. 
Liv.);  duplicâre  {pr.  «  rendre 
double  »,  d'où  •  accroître,  aug- 
menter  •  ),    tr.  Varr.    Cic.  etc. 
(ex.:  numeram  dierum  [•   aug- 
menter  du   double   le   nombre 
des   jours    •].    Cic.   e.vercitum. 
Cic.  tenebras.  Val.-Max.  solU 
citadines.  Cic.  senectas,  per  se 
grai-is,    daplicat  caram.  .Sali. 
l'r.  voy.  redoubler);  incitâre 
{pr.  «  faire  avancer  d'un  mou- 
vement  rapide   »    d'où  •  faire 
croître,    augmenter,   grossir  »), 
tr.  Cic.  (ex.:   eloqaendi  celeri- 
tatcm.  Cic.  pœnas.   Tac);   in- 
tendëre  {pr.   .   tendre  ••  d'où 
•  forcer,  augmenter'),  tr. Sali. 
Qaint.   Tac.    (ex.:  vocem  [•■   le 
volume   de  sa  voix   »].  Qaint. 
alimentoram  pretia   [•  le  prix 
des  denréîS  •].  Tac.  officia  [■  le 
zèle   dans    lo  service   ■•  ].   ."iall. 
odiam,    formidinem ,    metam. 
Tac.  ).      Augmenter      encore , 
adaugére,  tr.  Cic.  Cela.  Plin. 
J.    I  ex.:    bonam.    Cic.    febrim 
[opp.  à  levàre].  Celt.  maleficia 
aliis  nefariis.  Cic).  Augmenter 
beaucoup,    voy.    redoubleh.    7 
(V.    intr.)  Devenir  plus  grand 
(par  addition  do  parties).    Au- 
géri,  passif.  Cic.  etc.  (ex.:  opes 
nostrce   coûtasse,  hostiam  auc- 
Ub.  Sali,  in  lingalos  dies  nos- 
trse  ope$  augeutar.  Cic.  quibui 
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rebas  opes  augeaniur.  des. 
defectione  Hœdaorum  cognitâ 
btulam  augetur.  Cses.);  auges- 
cère,  intr.  Cato.  Ter.  ^all. 
Tac.  (ex.:  mihi  qaidem  qaoti- 
die  augescit  magis  de  filio 
œgritado.  Ter.  aagescente  sa- 
perstitione.  Tac);  crescére, 
intr.  Cic.  etc.  (opp.  à  decrcscë- 
re,  minai,  ex.:  crescebat  in  eos 
odiam.  Cic.  Roma  intérim 
crescit  .-tlbse  rainis.  Liv.  cres- 
cit  in  dies  singalos  hostiam 
numéros.  Cic.  crescens  in  dies 
maltitudo  hostiam.  Liv.  exqao 
intellectam  est  non  mihi  ab- 
senti  crevisse  amicos.  Cic. 
crescentibas  jam  provinciis 
[•■  fonctions  publiques  >].  Liv. 
eorum  ses  alienam  multipli- 
candis  asaris  crescére.  .\ep. 
crescit  pretiam  alica^'as  rei. 
Plin.  his  tamen  omnibus  an- 
nona  crevit.  C.vs.  crescente 
xstu.  Curt.  proximus  dies  non 
sine  minis  crescentis  nxali 
prxteriit.  Cart.  advenientes 
crescentesqae  morbi.  Cic.  si 
febris  non  decrescit,  sed  cres- 
cére desiit.  Cels.  fraendis  vo- 
laptatibas  crescit  carendi  do- 
lor.  Plin.  j.  crescente  certami- 
ne.  Liv.  simal  crescit  inopia 
omnium  [•  de  tout  -].  Liv.  non 
crescet,  sed  dividetar  labor. 
Qaint.  cum  pericalum  cresce- 
ret.  Plin.  j.  voy.  s'accroître  et 
CROITRE);  accrescêre  [<■  s'ajou- 
ter à,  de  façon  à  augmenter  ■•), 
intr.  Plaat.  Ter.  Cic.  Nep.  Liv. 
(ex.:  valetado  decrescit,  aciires- 
cit  labor.  Plaut.  accrescit  do- 
lor.  Nep.);  increscére  («  s'ac- 
croître, se  développer  "),  intr. 
Liv.  Cels.  {  ex.:  increscun( 
aquœ.  Msela  increscit  morbas 
[opp.  à  minaitar).  Cels.  in- 
crescit valetado,  tassis.  Plin. 
j.  increscit  certamen.  Liv.  in- 
crescit audacia.  Liv.);  conva- 
lescére  {pr.  u  se  fortifier  -, 
d'oà  "  augmenter,  croître  -), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  Romulas 
amorem  eis  et  pacis  et  otii  in- 
jecit,  in  quibas  facillime  jas- 
titia  et  fides  convalescit.  Cic. 
at  tandem  annona  convalait. 
Saet.);  invalescére ,  intr. 
Qaint.  Plin.  j.  Tac.  (ex.:  libido 
et  laxaria  coerfcente  nallo  in- 
valuerat.  Saet?)  ;  duplicàri 
{pr.  •.  redoubler  •  d'oo  =  aug- 
menter beaucoup  •),  passif.  Cic. 
etc.  ex.:  daplicàri  sollicitadi- 
nes.  Cic.  duplicata  glorià  dis- 
cessissem.  Cic.  duplicata  erga 
nos  benevolentiâ.  Val.-Max.)  ; 
ampliilcâri,  pass.  Cic.  (voy. 
ci-diaius  ;  increbrescëre  (pr. 

•  devenir  plus  fréquent  -  d'où 

•  s'accroître,  augmenter  '),intr. 
Cic  Liv.  etc.  (ox.:  increbrescit 
ventas.  Cic.  Liv.  auster.  Cses. 
nameras.  Cic.  annonse  caritale 
increbrescente.  Val.  -  Max.)  ; 
ingravescëre  {pr.  .  devenir 
plus  lourd  •  d'oà  •  s'aggraver, 
augmenter   ■),  intr.    Cic.    etc. 
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(ex.:  ingravescit  morbas.  Cie. 
ingravescente  in  dies  valetu- 
din«.  Vell.  ingravescit  in  dies 
malam.  Cic);  crudescère  {pr. 
-  augmenter  d'intensité  ■),  intr. 
Virg.  Tac.  (ex.:  cradescit  mor- 
bas. Virg.  cr.  seditio.  Tac). 

augiiral,  aie,  adj.  Relatif  aux 
augures.  Auguralis,  e,  adj. 
Cic.  (ex.  :  cena  [•  repas  donné 
par  l'augure  à  son  entrée  en 
charge  •].  Cic.  libri.  Cic.  insi- 
gnia.  Liv.);  augurius,  a,  um, 
adj.  Cic.  ^ex.  ;  aug.  Jas.  Cic. 
Gell.).  Dignité  augurale,  voy. 
AUGURAT.  Bâton  —,  litaus,  i,  m. 
Cic.  Liv.  Tente  augurale,  to- 
bernacalam,  i,  a.  Cic.  Liv.  {ci. 
capère  tabernacalum  rectê'. 
Cic.  Liv.  vitio.  Cic.  Liv.). 

augurât,  s.  m.  Dignité  d'au- 
guio.  Augnratus,  ûs,  m.  Cic. 
etc.  (ox.  aag.  alicujas.  Cic.  in- 
signe augaratâs.  Cic  scientia 
auguratûs.  Cic.  aagaratam  dé- 
ferre alicai.  Cic.  aaguratam 
accipére.  Plin.  j.).     * 

1.  augure,  s.  m.  Prêtre  qui 
était  chargé  de  tirer  des  prés.i- 
ges  du  vol,  du  chant  dos  oi- 
seaux. Augur,  uris,  m.  Cic. 
(de  leg.,  Il,  21;  Phil.,  13,  12, 
ep.,  VI,  6,  7|.  Liv.  (I,  36,  1,. 
Science  de  1'  — ,  auguratûs 
scientia.  Cic  Fonction  d'au- 
gure, voy.  AUGURAT.  Exorcor  les 
fonctions  d'augure,  augurâreet 
aagurâri.    Cic.   D'augure,  voy. 
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2.  augure,  s.  m.  Présage  tiré 
du  vol,  du  chant  des  oiseaux. 
Augurium,  h,  n.  Varr.  Cic 
etc.  (ex.  :  augurium  agire. 
Varr.  capëre.  Liv.  Saet.).  Oi- 
seau do  mauvais  augure,  avis 
infesta.  Sen.  Consulter,  pren- 
dre les  augures,  aagarâre,  intr. 
Cic.  (avec  r.A.cc.  de  la  chose  en 
vue  de  laquelle  on  prend  les 
augures,  ex.  :  sacerdoces  vine- 
ta  virgetaque  et  talatem  popu- 
li  auguranto.  Cic.  [de  leg.,  II, 
8,  21);  au  passif  :  res  ou  locas 
auguratur.  Cic.  Liv.  abl.  abs. 
imp.  aagarato   [«    après   avoir 

£ris  oa  consulté  les  augures  •] 
iy.  Saet.)  ;  auguràrl,  dép. 
Cic,  Saet.  (ex.  :  in  aagurando. 
Saet.)  ;  inaugurâre,  intr.  Liv. 
(ex.  :  Palatiam  Homulas,  Re- 
mus  Avenlinum,  adinaugaran- 
dam  tenxpla  capiant.  Liv.  [I, 
C,  h},  inaugura,  fierine  possii, 
qaod  nunc  ego  mente  concipio. 
Liv.  [I.  36,  .'ij.  au  part,  passé 
absol.  inaagurato  ['  après  avoir 
pris  les  augures  ■•].  Liv.  [I,  36, 
3;  V,  52,  â]).  Consacrer  un  lieu, 
etc.  après  avoir  pris  les  augures, 
inaugurâre,  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  iocum.  Liv.  templam. 
Cic  centarias.  Liv.).  Installer 
un  prêtre  après  avoir  pris  les 
augures,  inaugurâre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  (laminem.  Cic.  Liv. 
regem  sacrificam.  Liv.  aaga~ 
rem.  Liv.).  Action  do  prendra 
las   augures,   aagaratio,    onit. 
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f.  Cic.  (cf.  (le  Div.,  II,  6â).1  Ç' 
qui  f;iit    pressentir  <jqcli.,  pre- 
taço.  Augurium,  li,  »•  l.iv. 
(ox.  :  (in  aayariis    auspicùsiyui; 
et  per  noctarnos    etiam  visas 
omnia  Ixta  ac  propera  por- 
tendant.  Liv.  anguriam  accipio 
[.  l'on  accepte  r  —  ■•].  Liv.  aa- 
aariam  tu  alicai.Saet.);  omen, 
minis,  n.  Cic.  etc.  (ex  :  detes- 
tabilc.  Cic.  laetam,  tnste.  I^ic. 
qaod  omcn   res   consecata  est. 
Cic.  vov.  présage).  Uo  bon  au- 
curo,    latus,    a,    um,    adj. 
haut.  Plin.  Tac.  (ex.  :  prodi- 
oiam.    Plin.    Tac.    aaganam. 
Tac.    exta  Isetiora.  Saet.  hand 
loetam  id  somniam   régi  esse. 
Cor*.      l!«ta     Pisoni     omina. 
Tac);   faustus,  a.   um,  adj. 
Lacr.   Cic.    Liv.    (ex.    :    omen. 
Liv.  dies  (aastas  et  (ehx.  I  er. 
dies   jaastus  alicai.  Cic);   fe- 
liX,  icis,  adj.  Cic.    Virg.  Lu-. 
(ex.    :    qaod    boniim,  faastam, 
felix  forlanatumciae   sit  !    Cic. 
qaod   tibi  mihiqae   sit    (ehx! 
Liv.).  De  mauvais  augure,  dl- 
rus,    3,    um,    adj.    Virg.  Ov. 
Plin.   Tac.    (ox.    :    omen.    Uv. 
alites.  Plin.  aves.  Tac.  subst.: 
dira;,  aram  [•  présasos  do  mau- 
vais augure  -],  f.  pi.  Cic.  Phn. 
(cf.    inter   diras    habèri.    Phn. 
bbnantiatio  diraram.  Cic]  ;  ou 
trouve  aussi  dira,  onim,  u.  pi. 
Cic.    [cf.    de    Leg.,   II.   SI;    de 
Div.,  1,28]); /Unes<us,  a,  um, 
adj.    Cic.    etc.  (ex.   :  fan.  ■un.s. 
Prop.  fanestior  dies.  Cic.)  ;-lB- 
felix,  icis  (-  qui  porte   mal- 
heur   .),    adj.     Cic.    (ox.  :    rei 
nablicœ  infclix.  Cic);  infaus- 
tus,    a,   um,  adj.  Virg.    Plin. 
Tac.    (poét.    et    po»t.     à    1  ep. 
class.)  ;  nefastus,  a,  um,  adj. 
Cio.  Hor.  Liv.  (ex.  :  guœ  aagar 
iniasta,  nefasta  de[uxerit.   Cic 
nroUbàre  diis  nefastam  liabe- 
tar.  Plin.);  obscenus,  a,  um, 
adj  .  ylcc.  Cic.  Virg.  (ex.  :  dicta. 
Ace.    omen.   Cic.   canes,  vola- 
cres.    Virg.);    ominosus,    a, 
um,  adj.  Plia.j.iep.  111,1^,61. 
augurer,   v.   tr.  Tirer  uu  pré- 
sage du  vol,  du  chant  des    oi- 
seaux   (arch.1.  Aagarâri,    dep 
intr.    Cic.    Voy.   i.   augure.   T 
Tirer    de   qqcli.   un    pressenti- 
ment.    Augurâre,     tr.     de. 
Virg.    (ex.  :  si  qaid  mens    veri 
augurât.  Virg.  prœsentit   ani- 
mas et  augurât  quodammodo, 
qaa;   [utara   sit   suaiitas.  Cic. 
(r.);    augurâri,   dép.  tr.  Cic. 
Cart.    Plin.  j.  Tac.  lex.  :  bella 
civilia  montibas.  Cart.  exvaltu 
alicujus  certam  spem  Victoria^. 
Cart.    quantum  aagaror  con- 
jectura   ou    opinione.    Cic.    o 
prieclare    conjectam    a    yalgo 
omen  !   cam  ex  nomine  istias, 
quid     in     provinciâ    facturas 
esset,  perridicale  homines  aa- 
gararentar.    Cic.)  ;     ominàri 
{.  présager,  augurer,  prédire  ■>), 
dép.    tr.    Cic  Liv.    (ex.  :   feii.r 
faaatiimqae  imperiam.  Liv.). 
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auguste,   adj.   Titio    honorifi- 
que donné  par  le  Sénat  romain 
à  Octave  et  pris   après   lui    par 
les  empereurs.    Augu.^tas,  i,  m. 
Sucf.    .Mois    d'Auguste,    mrnsis 
.lugustiis     (autrefois  'sextUis). 
./av.    Histoire   —    (histoire    des 
empereurs  depuis  Hadrien), /us- 
torïa   .lagasta.    Vopisc.   1  Qui 
commande  le  respect.  Augus- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
Eleusis  sancta  illa  et  aagusta. 
Cic.  habitas  formaqae  vin  ali- 
qaantam  amplior  aagastiorque 
hamanà.  Liv.  species  vin  ma- 
joris,  qaam  pro  hamano  habi- 
ta,   augustiorisque.    Liv.    cam 
cetera  habita   se  augustiorem, 
tum  ma.vime  lictoribas  duode- 
rim  samptis  (ecit.  Liv.).     _ 
aujourd'hui,  adv.  En  ce  jour, 
dans  ce  jour  (où  noms  sommes). 
Hodie,   adv.   Cic.   etc.    (ex.    : 
nam    mihi    hodie    est    natalis 
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dies.    Plaut.  hodie  postremam 
me  vides.  Ter.  hodie  sunt  no- 


n.<p  Sextiles.  Cic.  hodie   mane 
Dolabella   venit.  Cic).   \\   (Par 
ext  V  Eu   ce  temps-ci.  Hodie, 
adv'.  Cic.  etc.  (ex.:  quai  mens  est 
hodie,   cur  eadem   non  puero 
fuit?  Hor.  hodie  hanc  gloriam 
atqae  hoc  orbis  terrximperium 
teneremas  ?  Cic.   vobis  grates 
ago  habeoqae,  qaod  hodie  sa- 
latcm    mcam   vestrx  proponi- 
tis.    Cart.);    nunc,    adv.    Cic. 
etc.    (voy.  maintenant).  Encore 
aujourd'hui,  hodie,  adv.  Plaut. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tria  prsedia  vel 
nobilissima    Capitoni  tradan- 
tur,  qux   hodie  possidet.   Cic. 
quem   vivëre   hodie  ajunt.  Cic. 
quo  facto  is  hodie  saltas  Grajas 
appellatar.      Nep.     On    trouve 
aussi    hodie  qaoqae.    Cic.   Liv. 
mais  hodieqae    ne  se  rencontre 
jam.iis    à   l'ép.  class.  que  pour 
signifier    •    et   aujourd'hui  en- 
coure -  [cf.  Cic,  de  Orat.,  I,  22, 
13;   Rabir.  Post.,  16,   i.3,  etc.]). 
Les    mœurs    d"    —,  hi    mores. 
Cic.  La   splendeur    d'   —,   'la'C 
magni^entia.    Liv.  "[    ||     Dans 
un   temps.    Hodie,   adv.   Cic. 
Hor.  (ex.  :  qai  dédit  hoc  hodie, 
crus,  si   volet,    aaferet.   Hor.); 
Duac,    adv.    Cic.    otc.    (nunc... 
nunc...    [-     aujourd'hui...    de- 
main...   '],   voy.  TANTOT...   TAN- 
TOT... ).    Il    D'aujourd'hui,   ho- 
diernus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
(opp.  à   hesternas    et  à  crasÉi- 
nas,    ex.    :    edictum.  Cic.  _  dies 
r.    le    jour    d'aujourd'hui    "]. 
Cic  hs;c  tam  e.rigua  dispatatio 
hesterni   et    hodierni  diei.  Cic. 
hodierno   die   [-  au  jour  d'au- 
jourd'hui   -].    Cic  hodierno  et 
crastino  die.  £,ii'.).  1  (Pris  subs- 
tant.)  Ce  jour,  le  jour  où   nous 
sommes.   Hodi>;rnus   dies.   Cic 
Je  ne  l'ai  point  encore  embras- 
sé   d'aujourd'hui,  nondam  ho- 
dierno  die  eam  oscalata  sam. 
Jusqu'  — ,  ad  hodiernam  diem. 
Cic.    Pour    —    in    hodiernum 
diem.  Cic. 


•uln...  Voy.  AU!«... 
aumaille     (lat.    animalia,    a. 
pi.),  s.  f.  Bétail  (arch.)  Voy.  ce 
mot.    Il  (Spéo.)   Bctes    à   cornes, 
Cornutum  pecat.    Col.  Corni- 
gcra,  n.  pi.  Plin. 
aumône  (lat.   occl.   e/eemo»j/- 
na,    gr.  è).tri|JioaOvr|),   3.  f.    Don 
charitable    fait    aux     pauvres. 
Stips,  Stipis  'pr.-  petite  pièce 
de    monnaie   n,    d'où    .    faible 
don  .),   f.  Ci'-.  Liv.  Plin.  (ex.  : 
stipem    conferre.    Liv.    stipem 
porrigëre.  Liv.    stipem   cogère. 
Cic.    stipem  cogère   ab  aliquo. 
Liv.    stipem   colligére   ab    ali- 
quo.   Liv.    stipenx     quotannia 
emendicâre  a  popalo.Saet.  sti- 
pem   ou   stipes  dare.  Ov.  Tac. 
stipem  tôlière.  {Cic.)  ;  sportu- 
Ja,    se    {pr.    •    petite  corbeille 
contenant  les  dons  du  patron  à 
ses  clients  ■>),   f.  Plin  j.  (ep.  II, 
li,  h).  Ulp.  (dig.  XXIV,  1,  5,  § 
17  etc.).  Vivre  d'aumônes,  colla- 
ticià    ou    collecta    ou   precarià 
stipe    victitàre   ou    vivére.    D. 
aliéna  misericordià  vivëre.   D. 
samptu  aliorum  ali  ou  susten- 
târi.  D.    sportalàri,  dép.    intr. 
Cypr.  Fig.  Faire  àqqn  l'aumo- 
no  de  qqcli,  aliquid  alicai  con- 
donàre.  Cic.  larglri.  Cic. 
aumôner,   v.   tr.    Donner  aux 
pauvres  à  titre  d'aumône  (à  la 
suite  d'une  condamnation  judi- 
ciaire). Pecaniam  maltaticiam 
ou  a?3   multatitiam  paaperibas 
solvére,  numerare  ou  pendère. 


1.  aumônier,  (bas  lat.  eleemo- 
synariasj.sm.Celuiquiestchar- 
gé  de  la  distribution  des  aumô- 
nes, yl  largitionibas.  Amm.  Aug. 
(cf.  cornes  largitionum.  Aag. 
[conf.  VI.  10]). 

2.  aumônier,  ère,  adj.  qui  aima 
à    faire    l'aumône   (arch.)   Voy. 

CHARITABLE. 

aunage,  s.  m.  Action  d'auner. 
Mensio,  onis,  f.  Cic.  Arn.  Voy. 
MESURAGE.  1  (Par  ext.).  Nombre 
d'aunes  que  mesure  une  étoffe, 
otc.  Podismatio,  onis,  f.  Boet. 

aunaie.s.  f.  Lieu  planté  d'aunes. 
Locas  alnis  consitas. 

1.  aune,  s.  m.  Nom  d'un  arbre. 
Alnas,  i,  f.  Vitr.  Plin.  —  noir 
Ottbourdaine,  alnus  nigra.  Plin. 
De  bois  d'aune,  alneus,  a,  um, 
adj.  Vitr. 

2.  aune,  s.  f.  Ancienne  mesure 
de  longueur  pour  les  tissus. 
Ulna,  X  (longueur  des  doux 
bras  étendus),  f.  Plin.  \\  (Fig.) 
Prov.  Mesurer  les  autres  à  sou 
aune  (les  juger  d'après  soi), 
metlri  alios  sao  modalo  ac 
pede.  (Dans  Hor.  En.  I,  7,  .8: 
metîri  se  sao  modalo  ac  pede, 
.  être  content  de  sa  situation  •.) 
Tout  le  long  de  l'aune,  c.-o-d. 
à  pleine  mesure,  cumulatissimë. 

aunée,  s.  f.  Nom  d'une  planta. 
Inula.  ce,  f.  Virg.  Col.  Plin. 

auner,  v.  tr.  Mesurer  à  l'aune. 
Metlri,  dép.  tr.  Cic.  Voy.  mesu- 
rer. Plaisamm.    Auner   l'habit 


Si^  AUP 

(le    qqn,   c.-à-d.    le    rouer    de 
coups,  fastibas  aliqaem  contun- 
dére.  pLiut. 
auparavant,     prép.    et     adv. 
Avant    (eu    pari,  du   temps) .  1 
\Prép.    arcli).     Voy.    avant.    T 
,Adv.)    Ante,  adv.'  Ptaat.  Cic. 
Liv.  (ex.    :  quem   locum  paalo 
ante  perstrin.vi.  Cic.  qaem  ante 
diximiis.  Lh-.   ante  ad  te  fol' 
sam    scripseram.    Cic,    maltis 
ante  secalis.  Cic.  aliqaot  annis 
ante.  Liv.  paacis   annit  ante. 
Cic.    paacis    ante   annis.  Sali, 
paucis  ante  diebas.   Cic.  Sali, 
paacis  mensibas  ante.  Caes.  mul- 
to  ante  ['  bien  auparavant  •]. 
Ter.   ante    multo.    Cic.    longe 
ante,   aliqaanto    ante    et  ante 
aliqaanto.  paalo  ante.  Cic.  non 
ante   consalto    senata.    Liv.)  ; 
■astea,  adv.  Cic.  etc.  (très  em- 
ployé) ;  aaiehac,    adv.  Plaat. 
fer.  Cic.  (ex.  :    numquam  an- 
tehac.  Com.   (employé    surtout 
avant  l'ép.  class.)  ;  prius.  adv 
Ter.  Cic.  etc.   (ex.  :  prius  jam 
diMt.  Ter.  etc.).  D'auparavant, 
pristinus,   a,  um,   adj.  Cic. 
etc.    (ex.  :  dignitas.  Cic.   mos. 
Cic.  in  pristinum  statum  redire. 
Cœs.  in    pristinann   restitaêre. 
A'ep.).    Dire    — ,  prœdicêre,  tr. 
Ter.  Quint. 
auprès,  loc.  prép.  et  adv.  t  (Loc. 
prep.)    .\uprc3  de,  c.-a-d.  tout 
à  côté  de.  Ad,  prép.  Cic.  (ex.  ; 
sedêre  adlatasej'as.  Cic.  habëre 
hortos  ad   Tiberim.  Cic.  villa, 
gam  est  ad  Baalos.  Cic.  ad  re- 
gcm  mansit.   Cœs.  esse,  rema- 
nère  ad  arbem,  esse  ad  portas 
fen  pari,  des  généraux  pourvus 
d'un  commandement  et  qui  ne 
peuvent  pas  entrer  dans  Rome]. 
Cic.   excasationem  qaserëre  ad 
Bratam.    Cic.  qaod  nomen  [le 
nom  d'ambassadeur]  ad  omnes 
nationes  ['  auprès   de,  c.-à-d. 
aux  yeux  de  tous  les  peuples  '  ] 
tanctam  semper  faisset.    Cœs. 
[B.  G.  III,  9,  3]  ;   apud,  prép. 
(ordin.  avec    un    nom   de  pers. 
pour  complém.,  rar.  avec  un  n. 
de  ch.).  Cic.  etc.  (ex.:  apad  ali- 
qaein    scdëre.    Cic.  plas   apad 
me  antiqaoram  aactorita^  va- 
let. Cic.  conseqai  gratiam  apad 
bonos   viros.    Cic.    queri  apad 
aliqaem.  Plaat.  Cic.  apad  ali- 
qaem  profUeri.  Cart.)  ;  Juxta, 
prép.   Varr,  Cic.  etc.  (ex.  :  cam 
faceret  jaxta   ancillas    lanam. 
Varr.  (r.    ordin.   avec  un    nom 
de  ch.   :   jaxta   maram  castra 
posait.  Cœs.  j.  viam  sepaltasesl 
Nep.    j.   (ocam    agëre.    Tac); 
propter,    prép.  Cic.  etc.  (ex.  : 
insulte  propter   .Siciliam.   Cic. 
propter    arbem.  Cic).  D'auprès 
de,    a,    prép.    Plaat.    Cic.    etc. 
(ex.  :  venio    a    matre.     Plaat. 
etc.).    Voy.  PRÈS   de,    [à]    coté 
[de].    Il  Au  prix  de,  c.-a~d  on 
comparaison  do.  Ad,  prép.  Cic. 
(le  complément   de  ad  désigne 
toujours,   on    pareil    cas,  celui 
des  deux  termes  de  la  compar. 


AUR 

qui  est  super,  à  l'autre,  ex.  : 
terrani  ...ad  aniversi  cxli  com- 
p/f.vum  qaasi  pancti  instar  oh- 
tinêre.  Cic.  [l'use  I,  17,  h'i]); 
prie,  prép.  Cic.  (ordin.  le  com- 
plèraont  de  prœ  désigne  celui 
des  deux  termes  de  la  compar. 
qui  est  super,  à  l'autre,  ex.  : 
liomam  prie  saa  Capaa  irride- 
bunt  atque  contemnent,  Cic. 
[de  Log.  agr.,  2,  35,  S)6].  omnes 
prx  illo  parvos  faturos.  Cic. 
Atticos  prœ  se  agrestes  putat. 
Cic).  Voy.  COMPARAISON.  Il  Tout 
auprès  de,  proxizne,  prép. 
Cses.  etc.  (ex.  '■  pr.  hostem. 
Cœs.  proxime  Carthaginem. 
.\ep.  pro.vime  hostiam  castris. 
Cœs) .  1  (Adv.)  Tout  à  côté.  Jux- 
ta, adv.  Cœs.  Cic.  etc.  (ex.  : 
legio,  q\iœ  jaxta  constiterat. 
Cœs.  sellam  Jaxta  ponëre. 
Sali.)  ;  propter,  adv.  Cic.  (ex.  : 
propter  est  spelanca.  Cic.  ftlii 
propter  cubantes.  Cic.  voy. 
[dans  le]  voisinage).  Etre  cou- 
ché, placé,  situé  auprès,  ad/a- 
cére,  intr.  Cœs.  Liv.  (avec  ad 
et  l'Ace.  Cœs.  avec  le  Dat.  Liv.). 
Venir  se  placer  auprès,  assis- 
tère,  intr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
hic  propter  hanc  assiste.  Ter. 
assistëre propter  aquHam.Sall. 
ad  fores.  Cic).  Situé  auprès, 
qui  habite  auprès,  vicinus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Cœs.  (voy.  voi- 
sin,   VOISI.SAOE,   PROXIMITÉ). 

auréole  (lat.  aareola  [s.-e.  co- 
rona]],  s.  f.  Cercle  lumineux 
dont  les  peintres  entourent  la 
tête  du  Seigneur,  de  la  Vierga 
et  des  Saints.  Nimbas,  i,  m. 
Isid.  (Or.  XI.X,  31,  2).  Au  fig. 
Etre  entouré  d'une  auréole  do 
gloire,  (lorëre  laadibas.  Cic. 
obtinêresaœgloriœsplendorem. 
Cic. 

auriculaire,  adj.  Relatif  à  l'o- 
reille, ^urica^arias,  a,  am,  adj. 
Cels.  Ulp.  aaricalaris,  e,  adj. 
Cod.  Jast.  Isid.  Le  doigt  — ,mini- 
mas  digitas.  Plin.{ct.  aaricala- 
ris digitas.  [sid.  [XI,  1,  71]).  ^ 
Relatif  à  l'audition.  'Témoin  — , 
aaritas  testis  (plaisamm.  opp.  à 
ocalatas). Plaat.  (Truc,  II,  6,8). 
$ermonis  arbiter.  Tac.  (Ann. 
XIII,  21),  testit,  qui  aadivU. 
Jet. 

auricule,  s.  f.  Oreille  externe, 
pavillon  do  l'oreille.  Auricala, 
œ,  f.  Plaat.  Cic 

aurifère  (lat.  poét.  aarifcr), 
adj.  Qui  contient  de  l'or.  Auro 
abandans  ou  aari  fertilis  (on 
pari,  de  la  terre,  des  fleuves, 
etc.). 

aurochs,  s.  m.  Bœuf  sauvage 
de  Lithuanie.  Uras,  i,  m. Cœs. 

aiirone,  s.  f.  Espèce  d'armoise. 
Abrotonum,  i,  n.  //or.  Cels. 
Vin  d'aurone,  abrotonites  vi- 
num..   Col. 

aurore,  s.  f.  Lueur  orangée  qui 
parait  à  l'horizon  avant  le  le- 
ver du  soleil.  Aurora,  se,  f. 
Plaat.  Virg.  Liv.  Qaint.  (ex.  : 
rabescebat  aurora.  Virg.).  ||  Par 


AL'S 

anal.^  Couleur  d'aurore  et  adj. 
aurore,  lùteas,  a,  um,  adj. 
Virg.  Sen.  Plin.\\Le  moment 
où  se  lève  le  soleil  le  matin. 
Aurora, se,!. Plaal.Plin. Qaint. 
[e\.  :  prima  aarorâ  foiia  arbo- 
rum  melle  roscida  invenian- 
tar.  Plin.  Hercules  ad  primam 
aaroram  somno  e-vcitas.  Liv.) , 
lux,  lucis,  f.  Cœs.  Liv.  (dans 
les  expr.  orta  lace.  Cœs.  ante 
lacem.  Cic.  ad  lacem.  Cic. 
Saet.  prima  lax.  Liv.  primii 
lace.  Liv.).  ||  (Fig.)  Commence- 
ment d'une  chose.  Lux,  lucis, 
t.  Liv.  (ex.  :  lax  (fuœdam  li- 
bertatis  affulsit  civitati  [  •  l'au- 
rore de  la  liberté  s'est  levée  sur 
la  cité  .].  Liv.  [cf.  IX,  10,2]); 
initium,  îi,  n.  Cic.  Cœs. 
(voy.  commencement);  ortus, 
us,  m.  Cic.  Tac.  (ex.  :  triba- 
niciœ  potestatis.  Cic.  primo 
statim  beatissimi  sccali  orta. 
Tac.).  7  (Poét.)  Côté  où  le 
soleil  se  lève,  orient.  Aarora, 
œ,  f.  Virg.  Sol  oriens.  Liv. 
Du  couchant  à  l'aurore,  ab 
orto  usgae  ad  occidenfem  so- 
lem.  Liv.  Voy.  orie.nt. 

1.  auspice,  s.  m.  Celui  qui  ob- 
servait les  augures.  Aaspcx, 
picis,  m.  Cic.  Hor. 

2.  auspice,  s.  m.  Observation 
des  présages  tirés  du  vol,  du 
chant  des  oiseaux.  Auspicium, 
îi,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  aaspi- 
cio  esse.  Cic  aaspicio  adesse. 
Liv.  prœesse  aaspiciis.  Cic. 
adhibëre  aliqaem  in  aaspiciam . 
Cic.  pallariam  in  aaspiciam 
mittère.  Liv.  aaspiciam  oa  aas- 
picia  samére.  Val-Max.  aaspi- 
cia  observâre.  Liv.  aaspicio 
uti.  Cic.  par  ext.  proprœtores 
auspicia  non  habent  [«  n'ont 
pas  le  droit  do  prendre  les  aus- 
pices»]. Cic.  quodnemo  plebe- 
jas  auspicia  haberet.  Liv.  aas- 
picia  ponëre  [-  renoncer  aux 
auspices',  c.-à-d.-  se  démettre 
de  fonctions  conférant  le  droit 
d'auspices  •].  Cic.  aaspiciis 
Pompeji  ['  sous  les  auspices  do 
Pompée  »].    Vell.    voy.    [haute] 

DIRECTION,  C0MMANDE.MENT  [su- 
prême]). Prendre  les  auspices, 
auspicàri,  dép.  intr.  Cic.  (ex.: 
auspicâri  oblitas  est.  Cic.  tri- 
pudio  aaspicâri.Cic.  Fabio  aas- 
picante  aves  non  addixere. 
Liv.).  Consacré  par  les  auspices, 
auspicatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Liv.  (os.  :  locas.  Cic  co- 
m.itia.  Liv.).  Entrepris  sou» 
d'heureux  auspices,  auspica- 
tus, a,  um,  p.  adj.  Vell.  Jus- 
tin, (ex.  :  initium.  Tac.  aaspi- 
catisslmam  exordiam.  Qaint.). 
Après  avoir  pris  les  auspices, 
auspicato,  adv.  Cic.  (ex.  :  ous- 
picato  arbem  condère.  Cic.  ar- 
bem auspicato  inaaguratoqae 
conditam  habemas.  Liv.  nec 
auspicato  nec  litato  instraant 
aciem..  Liv.).  Sous  d'heureux 
auspices,  auspicato,  adv. 
Plaut.  Ter.  (ex.  :  at  ingrediare 
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n„spicu<0.  Plaat.  haad  ua$pi- 
,  „,o  me  attali.  rer.).\\Prés-^S,«. 
iuspicium,  ii,  n.  /^(aat.  Cio. 
(voy.  pbésaoe);  aves,  lum,  i- 
pi.  (ex. .  avibus  sccaïuhs  [■■  sous 
a'houroux  auspices  J  .  Liv.sims- 
trla  avibus.  Oy.).  1  (Par  ext.). 
Appui.  Voy.  ce  mot.  H  Pro- 
tection. Voy.  co  mot.  |1  Uecom- 
mandatioii.  Sous  los  auspioos 
rlo  qqn,  aliqao  dace  et  aactoi-. 

aussi,    adv.    Ésalemeiit     (pai- 
compar.  avec  uno  manièio  d<'- 
ti-o  exprimée  ou  sous-ontouduoi. 
Tarn,   adv.    Cic.  etc.  (dev.  un 
adi.  ou  un  adv.,  ex.:  tam  esse 
démens    tyrannus    qnam  rex 
importunas  potest.    Cic.  nun- 
(luam    rco   cuiqaam    tam   lai- 
mili,  tam  sordido,  tam  nocentu 
tam  alieno  tam  prxcise  negavi, 
quam hicmihi.  Cic.  nihilesttam 
popalare  quam    bonitas.Cic.)  : 
sequè,    adv.    Cic.    etc.    (ex.  : 
eosdem  labores  non  esse  .vqa,- 
graves    imperatori    et    mdili. 
Cic.  tibi  sunt  eequenotiac  nn- 
hi.  Cic.  an  est  qaicqaam  qaod 
Vejentibus  optatam  œque  con- 
tingére  possit,  quam  ut...  Uv.); 
Aussi...  que,  quaza,  adv.   Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  homo  non   tam 
qaam  isti  sunt,  gloriosus.  Liv. 
iiaam  maximâ  possum  voce  di- 
co  ["  d'une  voix  aussi  forte  qurt 
possible  "].  Cic.  q^aam  miniwo 
queas    [  '  à  aussi  bas  prix  que 
possible  -].  Ter.  quam  verissi- 
me  potero.   Sali,   qaam  celer- 
rime  potalt.  Cees.  avec  ellipse 
de  possum,  ex.:  qnam  magnas 
numeras.     [-   quantité     a^ussi 
grande   que    possible    -].    oœs. 
qaam  maqnis  itineribus  ["  par 
étapes   aussi    longues  que  pos- 
sible   '1.   Cxs.    quam  plarimi 
colles.     Cses.     quam    plurimo 
[-  aussi  cher  que  possible  ■•]  ven- 
deVe. Cic).  Aussi  grand,  t3n<US, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  nal- 
lam  unquam  vidi  tantam  [con- 
tionem],  quanta  nunc  vestram 
est.   Cic);   quantus,    a,   um, 
adj.  Cic.  Plin.  etc.  (ex.:  [croco- 
diias]  parit  ova  quanta  anse- 
res.  Plin.  ut  ab  eo  acciperent... 
exercitam  et  pecaniam,  quan- 
tum vellent.  Cic.  qaantus  non 
unquam  antea  exercitas  ad  Sa- 
trium   venit.  Liv.  quanta  ma^ 
ximà   celeritate  notai    [•  aussi 
vite  que  j'ai  pu»].  Liv.  qaanto 
maximo    cursa    potest.    part. 
quanta  maximâ  poterat  vi.  Liv. 
qaanto  maxime  poterat  moto 
pulvere    [•   en    soulevant   une 
poussière  aussi  épaisse  que  pos- 
sible .].  Liv.).  En  aussi  grande 
quantité,  tantus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.   (ex.  :  tanta  pecunia. 
Cic);  quantus,   a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  accipiespecani- 
am  quantum   voles.  Cic).  Une 
aussi  grande  quantité,  tantum 
(Nom.  et  Ace),    n.   Cic.  (ex.: 
ut  tçmtam  nobis,  quantum  ipsi 
$uperesse    posset,    remitferet. 


Cic.  voy .  AUTANT  ;  avec  le  Gon . 
tantam  liostium.   Liv.  tantam 
itineris.  Cic).  Aussi  cher,  <an- 
ti,  Gén.  Cic.  etc.   (ox.  :  hortot 
émit  homo  tanti,  quanti Pytiaas 
volait.  Cic).    Aussi   chei-   qup, 
quanti,  Gén.  Cic.  (ox.  :  quanti 
locaverint,    tantam    pecuniam 
redemptnri  solvendam.    Cic). 
Aussi  nombreux,  en  aussi  grand 
nombre,  tôt,  adj.   indécl.  Cic 
etc.  (ex.  :  tôt  viri.  Cic.  an  time- 
bant  ne  tôt  anam  saperàre  non 
possent?Cic.  nepeuts'employer 
avec  les  mots  qui  impliquent  1 1- 
dée  de  quantité,  comme   copix, 
ex.:   tantoe   copia;.  Cic);  tam 
multi,  se,  a,  adj. Cic.  etc.  (au 
lieudo^oiomployé  subslantiv.). 
Aussi    nombi-BU.^  que,  en   aussi 
grand  nombre   que,  quot,  adj. 
indécl.  Cic  (corrél.  de  toi!.  Aussi 
longtemps,  tamdiu,  adv.  Cic. 
etc  iey..:tamdia  rcquiesco ,quam 
diu  scribo.  Cic  tam  dia   vobis 
cordi    sumas,  quam  dtu  asm. 
Sen.  rh.  tam  diu  velle  debehis, 
quoad  te   non  pœnitebit.    Cic. 
tamdiulaudabitar,dum  memo- 
rla  manebit.  Cic.  vixit  tam  dia 
qaam  licuit.   Cic) .  Voy.   tant 
fque].   Aussi   souvent,  totiens, 
adv.  Cic.  Aussi  souventque.quo- 
tiens,  adv.  Cic  Aussi  bien  que, 
pariter-cum...  Cic  (cf.  animiis 
paritercam  corpore  volaptatem 
percipit.    Cic.   vov.    comme).  H 
(Par  ext.)   Aussi   bien,   c.-a.-d. 
dans  un  cas  aussi  bien  que  dans 
l'autre.    Enim,  adv.  Cic    ete- 
nim.  Cic.  quippe.  Cic.  et  qui- 
dem.    Cic  1    Pareillement    (en 
pari,    d'une   action,    d'un    état 
qui  est  reproduit).  Etiam,  adv. 
Ter.  Cic.  etc,  (ex.:  voce,_mo<a, 
tormâ etiam magni{icà.  Cic. non 
soiam...  sed    etiam  ou  veram 
etiam...  Cic.  tum.  tum  etiam... 
Cic  voy.  encore);  guoque,  adv. 
PiauÉ.   Ter.  Cic.  etc.  (se  place 
après    un    mot   accentue,    ex.: 
tu  quoqae,  Cses.  ap.  Huet-);  et, 
adv.  Cic.  (ex.  :  veram  igitur  et 
extremum.  Cic.  addam  et  dlud 
etiam.  Cic  sed  qaid  mihiobtv- 
aerit,  scio. Et  qaidem  ego  ['moi 
aussi  •].  Ter.  craciatus  est  1  re- 
bonius  :  et  quidem  a  Carthagi- 
niensibus  Regulus.  Cic);  item, 
adv.  Plaut.  Cic  etc.  (ex.:  hune 
meum  esse  dico.  Et  ego  item  ajo 
esse  meam.  Plaut.  Quœso  xqao 
animo  patitor.  Patitor  tu  item, 
Plaut.  Romulus  augar,  ut  apad 
Enniam    est,   cam  (rati-e  item 
augure.  Cic.  litterse  mittantur 
isti  véhémentes, ab  amicis  item; 
Cic.huic  item  Menœchmonomen 
est.  Plaat.  ajant  nonnalli,  bal- 
lastius  item,  me  oportaisse  ac- 
cusâre.  Cic.  solis    defectiones 
itemque    lanœ  prxdicuntar  in 
multos  annos.  Cic.  in  eo  itmere 
persuadet  Castico,  at  regnam 
in    sua  civitate  occaparet ...; 
itemque  Dumnorigi  [lœduo,  at 
item       conaretur,     persuadet. 
Cses.);  ipse,  a,  um,  pron.  Cic. 


(employé  seul  ou  avec  ronfor- 
comoiit,  cttam    ipse,  ipse  quo- 
que,  "  de  son  côté  aussi,  à  son 
tour  «)  ;  idem,  eadem.  idem, 
pron.  Cic.  (ex.  :  idem  ego  con- 
tendo  [«moiaussi  je  soutiens-)... 
Cic.  saavissimas  et  idem  [■  et 
aussi  -)  facillimus.  Cic.  nihil  est 
Uberalequod  non  idem  jaslam. 
Cic).  1  (Arch.)  Avec  une  prop. 
négative(au  lieudo  -non  plus-|. 
Il  ne  faut  pas  aussi  qu'il  le  fasse, 
Voy.  NON  PLUS.    Il    •  Aussi  •  eu 
tête  do  la  prop.  Si...  aussi... 
comme...  aussi...   voy.  comme, 
[de]  MÊME  [que]. 1(Par  ext.)  Con- 
formément à  ce  qui  vient  d'ôtrn 
dit.  Ideo.  Cic  idcirco.  Cic.  ita- 
que.  Cic.  qaamobrem.  Cic. Voy. 
[c'est]   POURQUOI,  [à]    CAUSE   [de 

aussitôt,  adv.  Au   même   ins- 
tant. Statim.  Cic.  Confestim. 
Cic.  ilico.  Plaat.Ter.  Cic.  extem- 
plo.  Ter.  Cic.  e  vestigio.  Sulp. 
ap.  Cic.  Cœs.  repente  e  vesti- 
gio.   Cic.    protinas.    Liv.  sine 
mora.  Cic.  Et  aussitôt,  atqae 
Plaut.  Cic.  Liv.  Aussitôt  après 
(adv.),  subinde.  Uor.Liv.  ^n^• 
sitôt  après  (prép.),    secancium, 
prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  (cf.  se- 
cundom   comitia.    Cic.   secun- 
dam  hsec.    Liv.).  Aussitôt    dit, 
aussitôt    fait,  dicto  citius.  Liv, 
(Disant)  que   la  villa  lui  serait 
livrée  aussitôt,  haud  ullam  in- 
tercessuram    moram  quin  arbs 
ei     traderetar.     Liv.     Aussitôt 
que...,ubi  primam.Cic  atpri- 
mam.  Cic.  continua  abi  {cam, 
postquam).  Cic  simul  ac.  Cic. 
auster,  s.   m.  Vent    du    midi 
(poét.).    Aaster,  tri,  m.  Cato. 
Cic.  Cœs.  ,   >    , 

austère,  adj.  Apre(arch.).  v4a3- 
terus, a,  am. adj. CoL  Voy.  âpre. 
^  Dont  rien   n'adoucit  la  sève- 
rite.  Ausierus.a,  ua3,adj.Cic 
etc.   (ex.  :  iiio  austero  more  ac 
modo.Cicaasterior  et  gravior 
essepotaisset.Cic  aasteri  senes. 
Qaint.  aasteras  vir.  Prop. homo 
aasterior  et  gravior.  Cic):  ri- 
gidus,  a,  um  (pr.  '  raide,  dur; 
rigide,  austère  •),  adj.  Liv.  Sen. 
e\.:innocentia.  Liv.  sententia. 
Plin.j.  Stoicorum  rigida  ac  vi- 
rilis  sapientia.  Sen.);  severus, 
a,   um    {pr.  "•  sérieux,    rigou- 
reux-), adj.  Ter.  Cic  (s'opp.  à 
comi3,bianda3,-ocosas,c(emens, 
indalgens,  ex.  :  cifis  severus  et 
gravis.  Cic);  strictus,  a.  um 
(pr    "  resserré  .  d'oii    "  sévère, 
austère  •),  adj.  Sen.  rh.  (ex   : 
iadex.  Sen.  rh.  [controv.  11,9, 
'23])  ;  teiricus,  a,  um  [•  som- 
bre,   sévère,    austère    »),    adj. 
Varr.  Liv.  (ex.:  disciplina  Sa- 
binorum.  Liv.)  ;  tristis,  e  {pr 
.  sombre-, d'oii  -  austère  ■),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  tristis  et  severus 
senex.    Nep.  judex.  Cic.  triste 
et  severam  dicendi  gênas.  Cic) 
antiquus,  a,um  (pr.  .des  an- 
ciens temps  "  d'où  »  austère  •), 
adj.  Plaut.  Cic.  Tac.  (ex.  :  an- 
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tifjai  homines.  Cic.  antiqai  mo- 

ris  homo.  7'tic.). 
austèrement,  aJv.  D'une  ma- 
nière austère.  Austerf,  adv.  Cic. 
austérité,  s.  f.  Caractère  do  ce 
qui   est  austère.    Austeritas, 
atis,    f.  Sen.  Qaint.    Plin.  J. 
(ex.:  non  austeritas  ejas    tris- 
lis,  non    dissoluta  sit  comitas. 
Qnint.    [II.  S,  5])  ;  severitas, 
Stis,  l.   Cic.  (s'opp.  à  comitas, 
cUmentia,  inaalgentia,  remis- 
sio  animi", ex.:  s.  censoram,  cen- 
soria.    Cic.  j'adicis.  Cic.  prisca 
ac  nimis  dura.  Liv.  comitatem 
alicui'as  et  facilitatent  sux  gra- 
vitati   severitiitigae  aspergére. 
Cic.  sammam  seieritatem  jan- 
gère  cam  samma    hamanitate . 
Cic.  jadicum  animas  a  severi- 
tate    ad    hilaritatem  risumtjue 
tradacëre.  Cic);    aDtiquitas, 
atis    {pr.  •  ancienne    mode  ', 
d'où  «austérité»),  f.  Cic.  (d'un 
usage  fréq.  chez  Cicéron).  Aus- 
térité  excessive,  rigor,  oris, 
m.  Sen.  Tac.    (ex.   :  antiquas 
rigor  et  nimia  severitas.  Tac. 
cui  plaçait  pro  con$tantia  ri- 
gor ?  Sen.)  ;  tristitia,  se  {pr. 
•  sévérité  excessive  »,  d'où  *  aus- 
térité •),  f.   Cic.    Plin.  J.  ex.  : 
tristitia   et  [ac]  severitas.  Cic. 
qixod  nie  vos  tristitia  vnltaqae 
aeceperit.  Cic.  mtilta  tristitia, 
malram  severitatis.  Plin  /.!. 
austral,    aie,   adj.   Du    midi. 
-iustralis,  e,  adj.    Cic.  (cf.  cin- 
yalas  ou  ora.  Cic.  regio.  Cic). 
T  Antarctique.  Voy.  ce  mot. 
autan  (lat.  altanâs.  Vitr.  Saet. 
fr.Isid.),s.  m.Vent  du  sud-ouest, 
qui    amené  des  orages.  Auster, 
stri,  m.  Cic. 
autant,  adv.  et  subst.  ^  (Adv.) 
En  même    quantité,    au   même 
degré.  Tantuzn,  adv.  Cic.  etc. 
(ex  :  de  (ano  illo  dico,  de  qao 
tantam,    qaantam    me    am,as, 
velim  cogites.  Cic);  tanti  (dev. 
un  verbe  de  prix  ou  d'e.'.time). 
Cic.  etc.  (ex.:  hortos  émit  ho- 
mo tanti,  qaanti    Pythius  vo- 
lait. Cic.  tanti  non  fait  Arsa- 
cen   capere,    at  earam,    reram 
quss  hic  gestse  sant  spectacalo 
careres  [«  autant   valait-il    de 
ne   point  prendre  Arsace    que 
d'être   privé   du   spectacle   des 
événements  qui    se   sont  passés 
ici  •].  Cxi.    ap.    Cic.);    tanto 
(dev.  une  express,  marq .  supé- 
riorité). Cic.  etc.  (ex.  :  bis  tanto 
plaris  [  '  valant  deux   fois  au- 
tant -] .  Plant,  tanto  antecedère. 
Nep.   prxstàre.    Nep.)  ;    tanto 
opère  ou  tantopere,  adv.  Cic. 
etc.  (ox.  :  tanto  opère  desidera- 
bam,  qaanto  opère delector.  Cic. 
quanto     opère     eoram    animi 
magnitadinem  admiraretar,... 
tanto  opère  licentiam  arrogan- 
tiamqae    reprehendére.    Cœs.); 
eeque,  adv.  Cic.  (ex.  :  œqae  ac 
nos.    Cic.    nihil    eeqae    terrait 
quam...  Liv.  seqae  tibi  ac  mihi 
notisant.  Cic.  taa  negotia  taeor 
mqae  ac  $i  mea  essent.  Cic.)  ; 
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perinde,  adv.  Cic.  (ex.:  qaod 
ego  perinde  tat-bar  ac  si  usas 
essem.  Cic.y,  non  ou  baud  mi- 
nus, adv.  Cic.  Liv.  (ex.  non  mi- 
nus qaam...  [-autant  que....]. 
Cic.  laadibushaad  minas  qaam 
prœmio  gaadent  mititam  ani- 
mi.   Liv.)  ;   DOD    secus   ac  et 
non  secus  quam...,  expr.  adv. 
Cic.  (ex.  :  Cic.  [p.   Mur.,i.,  10  ; 
Clueut,.  133;  C;cl.,3âJ).  Autant 
que  jamais,    u(  cam    maxime. 
Cic.  Autant   que    personne,   lU 
qai    ma.\-ime.    Cic.  Autant  de 
fois,  totiens.  Cic.  ( —  que  :  qao- 
tiens.  Cic.)  .\utant  qu'on  vou- 
dra, quamvis.  Cic.  (cf.  qaamvis 
ntaltos     nominatim    proferre. 
Cic.  qaamvis  longam   tempas. 
Liv.  quamiHs  diu.  Cic).  .autant 
que  possible,  çuanifis.T  (Subst. \ 
La   même   quantité.    Tantum 
(Nom.  et  .\cc.),  n.   Plaat.  Cic. 
etc.  (ex.  :  at  tantam  nobis,  qaan- 
tam ipsi  saperesse  posset,  re- 
tnitteret.  Cic.  tantam  hostiam. 
Liv.  itineris.  Cic.  aactoritatis. 
Cic.)  ;  tôt  ou  tam  multi  (dev. 
un  nom  plur.    sauf  devant  des 
expressions  impliquant  uneidéa 
de  grandeur,  comme  copiœ,  ex; 
tantœ  copiœ.  Cic.) .    \\    (Absol.) 
Autant  (en  sous-enteud.  la  sec. 
terme  de  lacompar.)  Tantum- 
dem  (Nom.  et  Ace).  Cjc.  Cœs. 
etc.  (ex  :  tantamdem  ejas  valli 
agger  in  latitadinem  patebat. 
Cœs.)  ;    totidem,    uum.   ind. 
(dev.    un    nom   pi.)    Cic.  (ex.: 
totidem   annos    vi.ve.runt.   Cic. 
totidem  numéro  [.\.b\.]  pedites 
C^s.).   Autant  dire,  c.-à-d.    il 
vaut  autant  dire,   vel.  Cic.  vel 
potias .  Cic.  vel  dicam.  Cic.  (de 
Fin.,  I,  3,  10).  C'est  un  homme 
mort  ou  autant  vaut,   mortaus 
est,    vel  eam    mortaum    puta. 
Autant    en    emporte    la    vent, 
hœc    omnia    venti  discerpant. 
(D'apr.   Catall.).    C'est   autant 
de    gagné,    hoc  appone   lacro. 
Ilor.*^  (Précédé  do  la  prop.  do.) 
A  proportion.  Voy. PROPORTION.  || 
D'autant  que,  c.-à-d.  vu  que. 
Voy.  ce  mot.    ||   D'autant  plus, 
ian^O,  abl.  adv.  Cxs.  etc.  (ex.: 
tanto  crebriores  nuntii  mitte- 
bantur.Cœs.  tanto  nos  sammis- 
siasgeramas.Cic.);eo,a.hl.a.dv. 
Cic.  (ex.:  eo  major.  Cic);  hoc, 
abl.   adv.   Cic.   Liv.    (ex.  :   hoc 
tarpior.  Cic.  hoc  facilior.  Liv.). 
D'autant   plus  que  (sans  com- 
par.),  eo  magis,  qaod.  Cic.  hoc 
magis    qaod...     Cic.    D'autant 
plus    cher    que...,    eo  plaris 
qaod...  Cic.  D'autant  plus  nom- 
breux que...,  eo  plares,  qaod... 
Cic.  D'autant    moins  que  (sans 
comp.),   eo    minas  qaod...  Cic. 
D'autant  moins  cher  que...,  eo 
minoris,   qaod...  Cic.  D'autant 
moins  nombreuxque...,  eopaa- 
ciores,    qaod...    Cic.    D'autant 
plus    que    (av.      un    compar.), 
tanto    magis...  qaanto...   Cic. 
eo...  magis  qao...  Cic.hocm.a- 
gis.._.  qao...  Cic.  D'autant  plus 
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grand    que,     eo    major...    que 
(av.  Compar.)...  Cic.   D'autant 
plus  braves  qu'ils  étaient   plus 
nombreux,     eo    fortiores    qao 
plares    erant.    Liv.     D'autant 
que    (arch.)    u.    d'autant    plus 
que,  voy.  ci-dessus. 
autel  (lat.  post.  altare.  .4pal.\, 
s.    m.     Tabla     (de     gazon,    de 
çierre,  etc.)  destinée  aux  sacri- 
fices. Altaria,  ium   (compre- 
nant  la   table  [ara\  et  le  pla- 
teau destiné  aux  offrandes),  n. 
pl._  Cic.    (le  sing.  n'appartient 
qu'à  la  lat.  poster.,  le  plur.  est 
class..   ex.  :   a   cajas  altaribas 
sa^pe  te  ad  necem  civiam  trans- 
tulisti.  Cic.  [Cat.,  1,  2i].  cf.  al- 
taribas  admotam  jurejarando 
adigére  aliquem.  Liv.  [\Xl,   l, 
h])  ;  ara,  œ,  f.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ox.  :   Jovis   ara.    Plaat.  aram 
condëre  ou  statuère.  Liv.  aras 
ponêre.  Virg.  simalacra  aras- 
qae  consecràre.  Nep.  aram  con- 
secrâre  deo.  Cic.  ara  graminea. 
Tac.   deo    facëre    aram.    Cic. 
aram  tenens  jarat.Liv.  adaram 
confugère.    Nep.    ab    ipsâ    arâ 
detrahëre  aliquem.  Nep.).  Petit 
autel,   arala,  œ,  f.  Cic.   Autels 
de  carrefours,  mensœ  triviales. 
Fest.  Petitautelsurjun  tombeau, 
mensa,  a?,   f.  Cic.   (de  leg.  Il, 
66).  Par  ext.  Drosser  des  autels 
à  qqn  (le  considérer  comme  un 
dieu),a;ifyaem  ad  astra  tollcre. 
Cic.  deum  facëre  aliquem.  Cic. 
Au  fig.  Sacrifier  sa  vie  sur  l'au- 
tel  de    la    patrie,   vitam   pro 
patriâ  profandëre.  Cic.  se  vie- 
timamreipablicœ  prœbêre.Cic. 
1    (Par   e.\t.)    Religion.    Arm, 
arum,  î.  pi.    Cic.  (dans  l'ex- 
pression consacrée  :   in,   de   ou 
pro  aris  et  focis.  Cic.  etc.  ex.  ; 
de    aris    ac     focis     decernére 
[•combattre  pour  ses  autels  ■.]. 
Cic.   pro  aris  alque  focis  cer- 
târe.  Sali,  pro  aris  focisque  di- 
niicâre.  Liv.). 
auteur,  s.  m.  Celui  qui   est  la 
cause  première  de  qqch.  Auc- 
tor,  oris  {•■  auteur,  créateur, 
fondateur  »),  m.  Cic.  etc.  (ax.  : 
non  exstinctor  sed  aactor   in- 
cendii.    Cic.    auctores    imperii 
Romani    conditoresqae.    Plin. 
aactor  amplissimorum  operani. 
Saet.  templi.  Liv.  statua  incar- 
ti   auctoris.  Plin.    L.    Bratiif, 
prœclaras     aactor     nobilitatis 
tase.  Cic.  aactor  g eneris.  Virg. 
geniis.    Saet.)  ;    actor,    oris 
('  celui  qui  exécute,  auteur  -), 
m.  Cic.  (ex.  :  octor  reram.  Cic. 
actor   aactorqae    [-    auteur   ot 
conseiller  ••].  Nep.  dax,  aactor, 
actor illaram  reram,.  Cic);  ar- 
cbitectus,  i  {pr.  -    architecte, 
d'où    créateur,    fondateur,  in- 
venteur, autour  ■>),  m.  Cic.  (or- 
din.  avec  quasi,  tanqaam.psene, 
ex.  ;   hajas   legis.  Cic.  omniarn 
arch.  et  machinator.  Cic  prin- 
ceps  atqae  architectas  sceîeris. 
Cic);  artifex,  ûcis  {pr.  .  fa- 
bricant •  ,  d'où  •■  auteur,  créa- 
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leur  .),  m.  Cic.  Liv.  Sen.  (ex.  : 
probas  mundi  ariifcx.  Cic.  ta- 
liam  operam  artifices.  Liv. 
IXXIX,  35,  81)  ;  conditor,  oris 
nr.  .  foiidatour  -,  d'où  •  .-au- 
tour .),  m.  rir.  Liv.  (ex.  :  ips<J 
conditor  totias  neffodi  'jattan\ 
asperait  haie  Balbo.  Cic. 
[Clueut.,  71!)  ;  elTector,  ons 
(nr  -  auteur,  créateur  '),  rn- 
Cic.  etc.  (ex.:  e([ector  mundi 
molitorque  dens.  Cic.  earam 
reram  d<-os  (acere  egectores. 
■etc.)  ;  fabricator,  ons  (pr. 
•  constructeur-, d'où' auteur'), 

m.   Cic.    Qaint.  (ex.  :   f.  /""" 
operis.    Cic.    mandi.    Qamt.)  , 
macbinator,  oris  (pr.  •  cons- 
tructeur  -,   d'où  •  inventeur, 
auteur   •),  m.   Cic.  Liv.   (ex.  : 
machinator    hujas    belii.   Liv. 
horam   omnium  sce/erom   im- 
probissimas  machinator.  Cic.)  j 
molitor,  oris  (pr.  -  celui  qui 
exécute,  auieur  '),  m.  Cic.  etc. 
iex  •   effector    mandi  molitor- 
qae   deas.     Cic.     maximoram 
molitorea  sceleram.  Sen.  moU- 
tor  cœdis.  Tac.)  ;  opifex,  SciS 
(pr.  '  artisan  .,  dou  '  auteur, 
créateur   •),  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
mundi.   Cic);  princeps,  ci- 
pis  (pr.  -  qui  est  le  premier  à 
faire  -,    d'où  •  fondateur,    au- 
teur principal  «),  m.  Cic.  (ex.  : 
princeps  consiiii.  Cic.  princeps 
ad  sascipiendam  rationem  ho- 
ram  stadioram.   Cic.  princeps 
sceleris.  Cic.  princeps  et  archi- 
tectas  sceleris.  Cic.  dax  et  prin- 
ceps. Cic.  L.  Bratas  ille  nobi- 
Htatis    vestrx  princeps.    Cic). 
Auteur  d'une  race,stirps,s«ir- 
pis,  f.   Liv.  (ex.:  nnam  prope 
paberem  œtate   relictam   stir- 
pem  gentiFabise.Liv.[ll,oO,n]). 
L'auteur    de    la    guerre,    causa 
belli.  Liv.  (cf.  XXI,  21,   2).  Au- 
teur de  la  mort,  causa  mortis. 
Cic.    Voy.  CAUSE.    L'auteur  de 
tout  cela,  c'est  la    philosophie, 
earum    reram  parens  est   sa- 
pientia.  Cic.  Tous  les  maux  ont 
la  sottise  pour  auteur,  omniam 
maloram   staltitia   est    mater. 
Cornif.  Auteur  de  la  ruine  de 
l'Etat,  bastam  rei  publicx.  Cic. 
Je  n'eu    suis  pas  l'auteur,  mea 
nalla  calpa  est  ou  nostra  nulta 
culpa  est.  Cic.   Considérer  qqn 
comme   l'auteur  de  qqch.,   pu- 
tare  ortum  esse  aliquid  ab  ah- 
quo.   Cic.    L'auteur    d'une    loi 
(celui    qui  l'a    imaginée),  legis 
inventor.  Liv.  (celui  qui  la  met 
à  l'ordre  du  jour),  aoc(or  legis. 
Cic.  (celui  qui  la  propose),  legis 
iator.  Cic.  Auteur  d'une  motion, 
roga«or.  Cic.  Etre  l'auteur  d'une 
motion,  rogàre.  Cic.  (cf.  r.  po- 
palum.  Cic.) .  Etre  l'auteur  d'une 
proposition deloi,ro3are  legem. 
Cic.    C'est   vous  qui    avez    été 
l'auteur  et  l'instigateur  de  l'é- 
meute, seditionis  instimulator 
et    concitator    ta    faisti.    Cic. 
Dont  vous  êtes  l'auteur,  taus 
ou  vester.  Cic.  1  (Spéc).  Celui 


qui  a  composé  une  œuvre  d'art. 
Auctor,   oris,  m.   Liv.  Plm. 
(voy.  ci-dessus)  ;  artifex,  BClS, 
m.   Liv.    (voy.   ci-dossus).   Au- 
teurs    de     comédies,     comici, 
orum,  m.  pi.  Cic  (Orat.  §  18J.  ; 
le  sing.  no  se  trouve   que  chez 
Amm.  Symm.,  et  Cic.  emploie, 
en  ce  cas,roxpr. comicus  poeta). 
Il  (Absol.)  Ecrivain.  Scriptor. 
oris,    m.    Cic.    (seule   express, 
usitée   à    la    bonne   époque;  le 
mot    aacÉor    n'apparait   en    ce 
sens  que  chez  Ovide  et  devient 
fréq.    à     partir     de    Sénèque  ; 
quant   à  scriptor,    cf.    subtihs 
scriptor    [Lysias].    Cic.  et,    en 
pari,    d'un    histor.    Sali.,  d  un 
poète,   Hor.   Phsedr.;   on    peut 
dire    aussi    qai    libram    [etc.] 
scripsit,  conscripsit  ou  compo- 
sait,cl.  aliqaid  scripsisse,  cons- 
cripsisse,  composaisse  ou  con- 
cepisse     [  ••    être    l'auteur    de 
qqch.  .  ].  Cf.  encore  :  pieni  hbri 
sant  contra  ista  ipsa  disseren- 
tiam  philosophoram   [  '  il  va 
beaucoup  d'œuvres  philosophi- 
ques  dont   les  auteurs  se  pro- 
noncent contra  l'opinion  même 
que  vous    soutenez    •  ].    Cic). 
Auteur  qui    lit  son    œuvre   en 
public,   recitator.   Hor.  Sen.  T 
Auteur,  c.-à-d.   garant.    Voy. 
ce  mot.  „ 

authenticité,    s.   f.    Caractère 
de  ce  qui  est  authentique.  Fl- 
des,  èi,  f.   Cic.  (ex.  :  fides  ta- 
balaram.    Cic.    [litterse]    quam 
habére    aactoritatem    et  qaam 
àdem   possant.  Cic.   alicui  rei 
fdem   abrogâre.   Cic.  alicajas 
rei^emimminaère.  Cic);  auc- 
tor itas,    atis,    f.     Cic     (ex.  : 
aacÉOPiÉatem  hafus  indien  mo- 
numentis  pablicis  testân.  Cic). 
authentique  (lat.post.oat^ien,- 
ticus[QV.a'M-n:-noç].Tert.Hier.), 
adj.  Dont  la  certitude  est  inat- 
taquable. Cui  fides  est  veritatis. 
D.    Document,    pièce  authenti- 
que, aactoritas.  Cic.  (cf.  tabel- 
lis  nihil   est  auctoritatis.  Cic 
tabalx  quse  obtinent  pabhca- 
ram  tabularam   aactoritatem. 
Cic).  Avoir  un   caractère    au- 
thentique, aactoritatem  habére. 
Cic.  1  Dont  la  certitude  est  ga- 
rantie par  un  acte,  une  forma- 
lité. Pablicis  litteris  consigna- 
tas.  Cic.  Non  authentique,  voy. 
APOCRYPHE.  H  (Parext.)Vrai,réel, 
exact.    Veras,  a,   am,  adj.  Cic 
(cf.  res,  gloria  vera.  Cic).  Cer- 
ias,  a,  am,   adj.  Cic.  (cf.  cer- 
tissima  monamenta.  Cic).  Sm- 
ceras,  a,  am,  adj.  Cic  Un  Gau- 
lois    authentique ,     germanus 
Gallas.  Sen.  Un  stoïcien  tout  a 
fait    authentique,    germamssi- 
mas  Stoicas.  Cic  Une  comédie 
authentique    de     Plante,    ge- 
naina  Plaati  fabula.  Gell.  (III, 
3,  7).  1  (Subst.)  L'authentique, 
c'.-d-d.  l'original  (d'une   pièce). 
Tabalce  aathenticx  (t.  techn.). 
Ulp.  Il  (Arch.)  L'autSientique  sur 
l'adultère  et  abs.  l'authentiqua 


(textft  déterminant  les  peines 
encourues  par  la  femme  adul- 
tère). i4u(/ien.tioam,    i,   n.  Jet. 

Ecci. 

authentiquement  (lat.   post. 
aat/ientice.    //i«r.!,  adv.  D'une 
manière  authentique.  Cam  aac- 
toritate.    Cic.    Certo    aactore. 
Cic.  Ccrtâ  fide.  Cic. 
authentiquer,   v.   tr.   Rendre 
authentique   (arch,).    Ali'ui  r<;i 
facére  aaxtoritatem.Cic.  *,  (Jur.) 
.\ppliquer  à  une  femme  adul- 
tère   les  peines   proscrites   par 
l'authentique. (Ne  peut  être  tra- 
duit littér.  en  latin.) 
autobiographie,  s.  f.  Biogra- 
phie  d'une   parsonne    faite  par 
elle-même.  Liber,  quem  aliqais 
de  vita  saa  scripsit.  Ecrire  une 

,    vitam   saam  explicâre    ou 

iibrom  de  vitâ  saa  scribère. 
autochtone  (lat.  post.  autoch- 
thon.  Apal.  Ampel.),  s.  m.  et 
adj.  Qui  prétend  être  né  du 
sol  même  qu'il  habite  (qai  se 
ex  ipso  solo  natam  esse  profi- 
tetar)  et  par  ext.  qui  est  du 
pays  même.  Indigena,  se,  c. 
Virg.  Liv.  Tac  (cf.  ne  majores 
qaidem  eoram  indigenas,  sed 
advenus  Italiee  caltores.  Liv. 
ipsos  Germanos  indigenas  cre- 
diderim.  Tac).  Voy.  abop.igèse. 
autocrate  (lat.  post.  autocrator 
[gr.  aÛTOxpoiTMp].  V'opisc),  s.  m. 
Souverain  dont  le  pouvoir  est 
sans  contrôle.  Voy.   despote  et 

ABSOLU. 

autocratie,  s.  f.  Forme  de  gou- 
vernement où  le  pouvoir  du 
souverain  est  sans  contrôle. 
Dominatio,  onis,  f.  Cic  (cf.  do- 
minatio  unias.  Cic).  Domina- 
tus.  as,  m.  Cic.  Civitas,  inqua 
dominata  unius  omnia  tenen- 
tar.  D. 

autocratique,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'autocratie.  Gouverne- 
ment autocratique,  voy.  auto- 
cratie. Pouvoir  autocratique, 
infinita  atqae  immodica  po- 
testas.  A.  (cf.  immodicam  im- 
periam.  Liv.). 

autocratiquement,adv.D  une 
manière  autocratique.  Gouver- 
ner  autocratiquement,    domi- 
nâri,  dép.  intr.  Cic.  Liv.  etc. 
autodalè,    s.    m.    Lecture    et 
exécution    publique  de  la  sen- 
tence portée  contre    les  héréti- 
ques    condamnés     au    bûcher. 
Suppliciam     hiereticorum.    D. 
Au  fig.  Je  fais  un  autodaie   de 
mes  méchants   écrits,   qaœ  vi- 
tiosa  me  scripsisse  pato,  igni- 
bus  ipse  do.  D. 
autodidacte,  s.  m.  et  t-  Per- 
sonne qui  tient  sa  science  d  elle- 
même.  Non  alicnis  prseceptis, 
sed    sais    studiis    eraditas.  D. 
Etre    un    —,    magistram    Ra- 
baisse nallum  ou  nallam  cajas 
quam  rei  habaisse  magistram. 
autographe,  adj.    et   s. m.    Se 
dit  d'une   lettre,    d'un  ouvrage 
écrit  de  la  main  même  de  l'au- 
teur. Aatographas,  a,  nm,  adj. 
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Sa<;(.  [mot  iautild,  puisqu'on 
peut  dire  eu  latia  mea,  tua. 
sua  [ipiios]  otc.  mann  scrip- 
tiu).  Manuscrit  — ,  chirogm- 
pham,  1,  u.  Cic.  1  (Subst.)  Au- 
tograpbd  (billet,  ouvrais  écrit 
de  la  main  m^'iud  do  l'autdur). 
Employer  la  mémo  périplirass 
qu-<  ci-doisus  avec  lo  subst.  ap- 
proprié (le  mot  aatographam 
appartient  à  la  basse  laCiuicé 
Syrnm.), 
automate,  adj.  Qui  semble  se 
mouvoir  par  l'efTet  d'un  méca- 
nisme caché.  Non  volantarias. 
Cic.  machinatioriii  quadam  mo- 
tos. Cic.  ^  vSubst.)  Imitation 
d'un  être  auiméi  au  moyen 
d'un  mécanisme  caché.  Aato- 
matam,i,  a.  Petr.  (sat.,5i,  W. 
Sact.  (Claud.  39).  Fabricant 
d'automates,  aoUomatarius,  fi, 
n.  Inscr. 
antomatique,  adj.  Qui  s'<>xé- 
CUU3  sans  la  participation  de  la 
volonté.  Voy.  autoxate  et  in- 
volontaire. 
automatiquement,  adv.  A  la 
manière  d'un  autom.ite.  Sine 
volantate.  Cic. 

automatisme,  s.  m.  Mouve- 
ment automatique.  Motus  non 
voluntariiis.  L'automatisme  des 
bêtes,  macliinatio  qussdam  (juse 
data  est  bestiis.  Cic. 
eutomédon.s.m.  Cocher  [plai- 
samm.,  du  nom  du  cocher  d'A- 
chille chez  Homère). /luriga,  œ, 
m.  Cic. 

automnal,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient à  l'automne.  Aatam- 
nalis,  e,  adj.  Varr.  Liv.  Vitr. 
Cels.  Col.  aatamnas,  a,  am, 
adj.  Ov.  Plin.  Gell. 
automne,  s.  m.  Saison  entre 
l'été  et  l'hiver.  Aatamnas,  i,  m. 
Cic.  etc.  Aatamni  tempas.  Liv. 
Aatamnale  tempas.Varr.'l'àmps 
de  r  — ,  aatumnitas.  Cato. 
Varr. 
autonome,  adj.  Qui  se  gouverne 
par  ses  propres  lois.  Qui  legibas 
Mais  atitar  ou  gai  sua  jura  et 
Buas  leges  Itabet, 
autonomie,  s.  f.  Le  Tait  de  se 
gouverner  par  ses  propres  lois. 
Libirtas,  àiis.  (.  Cic.  Liv. 
autopsie,  s.  f.  Etude  anatorai- 
que  d'un  cadavre.  Apertio  cor- 
poris.  CœZ.-/lur.  (chron.,111,  8, 
113). 
autorisation,  s.  f.  Action  d'au- 
toriier.  Auctoritas,  àtis,  (.Cic. 
(ex.  :  auct.  legam  dandarum. 
Cic.  auctoritatepatram.Cic.Liv. 
tôt  tam  graves  ab  amicissimis 
civitatibaslegationescampabli- 
cia  aactoritatihai  convenisse. 
Cic.)  ;  jus,jurls,  n.  Uv.  Fron^ 
tin.  {ex.:Jas  alicui  dare  atiqaid 
faciendi.  Frontin.  voy.  onoiT); 
licentia.,  œ  (pr.  •  liberté  d'a- 
gir à  sa  guise,  permission  •),  f. 
Cio.  'îtc.  (ex.:  concessam  habcre 
ab  aiigao  licentiam  fingendi. 
Cic.  peccandi  potestatem  li- 
centiamqae permittére.  Cic.  Icac 
licentia  oei-miesà,  ut  ab  aratore 


AUT 

qaantam  poposcisiet  aaferret. 
Cic.  voy. permission); pemiissu 
(us.  seul  à  l'Abl.),  m.  Cic.  (ex.: 
permissu  legis.  Cic.  permissa 
tao.  Cic.);  venia,  se,  f.  Cic. 
(e\.:  boni)  vcnià  taà.  Cic.  voy. 
ceiuiission).  Priiinjsse  faite  par 
une  femme  sans  l'autorisation 
de  son  tuteur,  quod  malier  sine 
tatore  aactore  promiserit.  Cic. 
Sans  — ,  nutto  aactore.  Cic. 
Donner  àqqn  l'autorisation  de... 
alicai  potestatem  l'acêre,  at... 
(Subj.).    Liv.    Voy.    permissio.n, 

PERMETTRE,  AUTORISER. 

autoriser,  v.  tr.  Revêtir  d'une 
autorité,  .-iactoritatem  ou  po- 
testaten^  dire.  Cic.  Envoyer  dos 
ambassadeurs  dûment  autorisc-s, 
tegatoscum  aactoritate  mittére. 
Cic.  S' — ,  c.-à-d.  acquérir  do 
l'autorité,  aac^ori<aïe  valêre. 
Cic.  aactoritatem  habère.  Cic. 
invalescére,  intr.  Cio.  S'  —  de 
qqnoa  de  l'example  de  qqn,  ali- 
càjus  aactoritate  aliqaid  (acêre. 
Cic.  S'autoriser  de  qqch.,  ali- 
qaa  re  niti.  Cic.  aliqaid  prx  se 
ferre.  Cic.  .\utoriser  une  doc- 
trine, doctrinse  addëre  aucto- 
ritatem.  Cic.  Un  écrivain  auto- 
risé, c.-à-d.  qui  fait  autorité, 
scriptor  probatas  atcjae  specta- 
tas.  Cic.  Un  écrivain  autorisé 
en  fait  do  latinité, bonus  aactor 
Latinitatis.  Cic.  |  Donner  l'au- 
torisation, permettre  légitime- 
ment de  faire  qqch.  Jas  ou  po- 
testatem dare  aliqaid  faciendi. 

Cic.  Voy.  CONCÉDER,    PERMETTRE. 

autoritaire,  adj.  Qui  impose 
aux  autres  son  autorité.  Impa- 
riosas,  a,  um,  adj.  Cic. 
autorité,  s.  f.  Droit,  pouvoir 
d'imposer  l'obéissance.  Aucto- 
ritas, àtis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  se 
conferre  ad  alicajus  aactorita- 
tem. Cic.  perseqai  [■  se  con- 
former à ,  obéir  •\  alicajus 
aactoritatem.  Cic.  esse  ou  ma~ 
nëre  in  alicujas  aactoritate. 
Liv.)  ;  dicio,  onis  {pr.  -  auto- 
rité de  qqn  sur  un  autre  ■),  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  esse  in  diclone  ali- 
cajus. Cic.  sub  illoram  dicione 
atqae  imperio  esse.  Cœs.  esse 
vetustœ  Rhodioram  dicionis. 
Liv.  facére  dicionissux  [•  sou- 
m;ttre  à  son  autorité  ■■].  Jlo- 
rnanx,  aliénée.  Liv.  se  regnum- 
qae  dicioni  ejus  permittëre. 
i'ell.  redigëre  bellicosissimas 
gentes  in  dicionem  hujas  itn- 
perii.  Cic.  redigëre  omnes  eus 
civitates  in  dicionem  potesta- 
tem'jue  popali  Romani.  Cic. 
urbes  maltas  sab  imperiam 
popali  Romani  dicionemqae 
sabjangère.  Cic.  rem  Nolanam 
in  jua  dicionemqae  dare  l'œno. 
Liv.);  imperium,  11  (•  droit 
de  commander  •),  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  imperiam  domesticam 
[•  autorité  dans  la  maison  ■•]. 
Cic.  samma  imperii  castodix 
['  haute  autorité  sur  les  pri- 
sons •].  Nep.  esse  sab  imperio 
matins.  Ter.  imperiam   Kabére 


AL'T 

in  altguà.  Ter.  dare  alicui  inv- 
perium.  fopp.  à  demëre\.  Cic. 
cadère  stib  popali  Romani  im- 
pcriiun.  Cic.  »ab  popali  Romani 
imperiam  redigëre.  Cssi.  impe- 
rio agens  [•  usant  de  son  au- 
torité -J  cum  magistro  enui- 
tam.  Liv.  summum  impenun 
[•  l'autorité  suprême  »,  part, 
on  mat.  militaire).  Cic.  samma 
imperii  [même  sens].  Cic.  Ncp. 

voy.    COMMANDEMENT.  pOtCStUS   ct 

imperiam  [ou  pari,  do  l'auto- 
rité du  dictateur,  dos  consuls  et 
des  prêteurs  j.  Cic.  Liv.);  Jus. 
Juris  {pr.  •  droit  sur  uno  autre 
personne  -,  d'où  •  autorité  •!, 
n.  Cic.  Liv.  (ex.:  alicui  jus  de 
aliquo  dare.  Liv.  aliqaem  sui 
jaris  facëre.  Vell.  tôt  andique 
gentes  jaris  habere  sai  velle. 
Lacan,  in  paucoram  jas  atqae 
dicionem  concedëre.  Sali,  ad 
se  omne  jas  ducëre.  Sen.  jus 
sibi  in  aliqaem  facére  [•  pren- 
dra de  l'autorité  sur  qqn  .]. 
Sen.  pro  jure  sao  [•  do  sa 
propre  autorité  -l.  Cornif.  jus 
omnis  imperii[-  l'autorité  sou- 
veraine 'J  pênes  aliqaem  est. 
Liv.)  ;  manus,  us  (•  pouvoir, 

puissance  sur  qqn,  autorité  .), 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  Iixc  non  sant 
in  manu  nostra.  Cic.  manu 
mittere.  Cic.  cmittere  aliqaem 
manu.  Plaut.  Ter.  Liv.  conve- 
nire  in  manum  ou  convenîre 
viro  in  manam  [■  passer  par 
mariage  sous  l'autorité  d  un 
mari  ■>].  Cic.  Quint.  Jet.);  po- 
testas,  àtis  (pr.  -  pouvoir  •, 
d'où  •  pouvoir  sur  qqn,  auto- 
rité ■!,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  pari 
potestate  [••  avoc  une  égale  au- 
torité .].  Liv.  habëre  familiam 
in  sua  potestate.  Liv.  aliqaem 
redigëre  in  potestatem  suam  ou 
alicajus.  [•  faire  p.asser  qqn 
sous  l'autorité  de...  .].  Nep. 
Liv.  sab  potestatem  alicajus. 
Nep.  esse  in  alicajus  dicione 
ac  potestate.  Cic.  tenêre  ali- 
qaem in  saa  potestate  ac  di- 
cione. Cic.  dare  alicui  potesta- 
tem legati.  Cic.  potestates  ma- 
gistratuum.  Cic.  potestas  [•  au- 
torité •  des  édiles,  des  questeurs 
et  des  tribuns].  Cic).  Vvoir 
autorité  ou  V  —  sur,  itnperâ- 
re,  intr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  : 
imperùre  liberis  suis.  Ter.  illo 
imperante[-  sousson  autorité ••]. 

.V.'yy.     voy.    COMMANDER,     OOUVErt- 

Ni:u);  imperitàre,  intr.  Sali. 

Liv.  Tac.  (ex.  :  qaod  superbe 
avarëque  crederent  imperita- 
tum  victis  esse  [•  qu'on  avait 
e\orcé  sur  les  vaincus  uno  au- 
torité tyrannique  et  rapaco  -]. 
Liv.).  1  Autorité  (en  politiquo). 
Auctoritas,  âtis,  t.  Cic.  otc. 
(6.Y.  :  auctoritas  et  gratia.  Cic. 
samma  auctoritas  et  dactoria 
et  arbis.  Cic.  saa  auctoritas 
[•  son  autorité  personnelle  >]. 
Cic.  quorum  auctoritas  apud 
plebem  plarlmam  valet,  ares, 
auctoritale  maltum  apud  ali- 
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raem  passe.  Nep.  aactoritafem, 
nomen  habire.  Cic.  (acëre  auc- 
toritatem.  Cic.  aliciii  aacton- 
tatem  adMre.    liv-  aactorita- 
tem  alicn/ns  imminuAri-\  (ran- 
qSre.  Cic.  de  auctoritiite  alicu- 
'ina  detrahêre.  Cic.aactoritatem 
restitiiire,     levure,     amittére. 
Cic.  aactoritatem  interpondre. 
Cic.  auctoritate  alicajas  com- 
pulsas. Liv.)  ;  poteDiia,  se,  t. 
Vie.  Cms.  Sali.  (ex.  :  erant  m 
mafjntl  potentiâ.  Cic.  potentia 
vicions.   Cic.  poti-ntia    rerum 
f.  autorité  suprèmo  .].   Cic.)  ; 
opes,  um  (•  pouvoir  politique, 
luiiss.tnce,  crédit,  autorité  ■■),  1. 
ni.  Cic.  etc.  (ox.:  samrmc  oprs. 
Cic.    opes    affeciare    [-   tacher 
(l'obtenir     l'autorité     -l.     Cic. 
largitione  pcricalosas  hbertati 
opes  straëre.  Liv.  alicajas  opes 
evertëre  [•  ruiner  •].  Cic.  opes 
conscqni  [' obtenir,  gasnor  l'au- 
torité -\.Cic.  opes  et  dignitatem 
tenëre  ['  avoir  de  l'autorité   et 
un  grand  mérite   personnel  ••]. 
Cic.    in  magnas   opes    crescëre 
[.  gr.Tnilir  et  prendre  de  l'au- 
torité   •].     Liv.    magnas    opes 
habêre.   Cic.    in    magnis    esse 
opibas.  Cic.  opibus  valêre.  Cic. 
Mcujus  opes  /irmâre  1»  alTerrair 
l'autorité  -  \  afr/ue  aagére.  Cic. 
crescant  alicajas  opes.  Cic). — 
royale,  regiapotestas.  Cic.  Exer- 
cer r—royale,re3nam  agère.Liv. 
tenëre.  Liv.  —    dospotitiuo,  do- 
minatio,  onis,  f.  Cic.  {o\.:  do- 
minatio  anias.  Cic.  Cinnse.  Cic. 
cradelis.Cic.  in  vos  ou  in  vobis. 
Sali.]. —  publiciue,po(estas.  Cic. 
Exercjr  l'autorité  publique,  po- 
testatem  gerëre.  Cic.  in  impe- 
rio    esse.    Cic.    Voy.    ci-dossus 
potestas  et  imperlam.  La  Gaule 
-oumise  à  l'autorité  souveraine 
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sans  le  consoutement  du  peuple 
ni  du  Sénat,  pacem,  (œdera, 
locietates  pcr  se  ipse,  cam  gai- 
bas  volait,  injassa  popah  ac 
senatas  fecit  diremitqae.  Liv. 
Régulus  no  voulut  rien  décider 
do°son  —  privée.  Regalas  non 
sao  jadicia  stetit.  Cic.  Juge- 
ments emportés  d'— ,  res  per 
vim  j'adicatœ.  Liv.  Airs  d'au- 
torité, rag.-e.  Cic.  rag.-e  sapvr- 
ciliamqae.  Cic.  1  (Parext.)  Au- 
torités (méton.J,  c.-à-d.  person- 
nes qui  sont  ch:irgées  do  l'ad- 
ministration. Magistratas,  us. 
Nep.   (=  ol    o'p/ovte;.  Nep 
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do  Rome,  Gallia  secaribas  sab 
iecta.  Cxs.    Sous    1'—  de,  sab, 
prép.  (av.  l'Abl.)  Cic.  (cf.  sab 
rege.  Cic).  Prendre  de  1'—,  po- 
tentem  esse  cœpisse.  Cic  Avoir 
beaucoup  d'—  au  Sénat,    mixl- 
tam  passe  in  senata.  Liv.  (voy. 
[être]    PUISSANT,    [avoir    do   1] 
INFLUENCE,  [être]  INFLUFNT,  [etro 
on]  crédit).  1  (Par  anal.)  Auto- 
rité que  qqn  s'attribue.  Arbl- 
tratus,  ÙS,  m.  Cic    (dans    les 
expr.:  tuo   arbitrata  [-  de   ton 
autorité  privée  .j.Cic.  arbitrata 
aao  ou  siio  arbitrata  [<■  de  son, 
de  leur  autorité  privée  -].  Cic); 
dominatio,  onis,  f.  Cic.  (dans 
des  express,  fig.  comme  celles-ci  : 
ne   fortana  magnam   nimis  in 
nos  habeat  dominationem.  Cor- 
nif.   hiec  te   omnis    dominatio 
regnamque  jadicioram    tanto 
opère  delectat  ['  de  vous  attri- 
buer l'autorité  sur  les  tribunaux 
et  d'y  régner  en  maître  ■].  Cic). 
D'autorité,    pro    imperio.   Ter. 
Liv.  vi  ou  per  vim.  Cic.  Parler 
d'—  ou  d'un  ton  d'— ,  imperiose 
dicëre    ou    loqai.   La    paix,  les 
traités,  et  las  alliances,  il  fit  et 
jiéfit  tout  de  sa  propre  autorité, 


m.   Nep.   (=  ol    oo/ovte;.  Nep 
[Thom.  7,  /.  ;  Lys.,  U,  3]  ;  au  plm' 
chez  Cic).  Los  autorités  mili- 
taires et  civiles,  imperia  et  po- 
testâtes.   Cic   (Phil.,  S,  53;  de 
leg.,  3,  9).  1  (Au  fi-.)  Faculté  de 
s'im'pos?'-    à  l'opinion   par    son 
mérite,   Auctoritas,   âtis,  t. 
Cic.   etc.   (ex.:  cajas  aactoritas 
apad  me  plarimam  valet.  Cic. 
his  rebas  adducti  et  aactoritate 
Orgetorigis  permnli.  Cœs.  ejas 
auctoritate   impalsi.    Nep.  ali- 
cajas consilio  atqae  aactontate 
Lacedœmoniis  bellam  indicëre. 
Nep.     voy.     aussi     ci-dessus)  ; 
gravitas,  âtis  (pr.   •  impor- 
tance »,  d'oii  •  influence,  auto- 
rité   "),    f.    Cic.    (ex.  ;    civitatis. 
Cies.  sententiaram.  Cic.  artium. 
Cic  accessit  jadiriis  gravitas. 
Vell.):  momentum,  i,  n.  (voy. 

INFLUENCE,     IMPORTANCE)  ;     pOB- 

dus,  eris,   a.  (voy.  poids,  im- 
portance,   valeur).    Avec    — , 
graviter,  adv.  Cic.   etc.  (ex.  : 
orationem  graviter  habêre.  Cic 
tractâre  illani  locam.  Cic.  etc.). 
11  Créance  qui  s'attache  à  l'affir- 
mation d'une  personne  autori- 
sée,etc.  Auctoritas,  àtis,  f.Cic. 
etc.  (ex.;  aactoritas  pablicaram 
tabalaram.  Cic.  testimonii  tai. 
Cic.  somnioram.  Cic  aactoritas 
est  in  eo  testimonio.  Cic.  aac- 
toritatem   habêre    U  faire    au- 
torité "  en  pari,  d'écrits,  etc.]. 
Cic.    aactoritatem.    testi    attri- 
baëre  [opp.    à   aa(erre\.    Cic). 
Bonnes    nouvelles,    mais    sans 
grande    — ,    boni    nantii,    non 
optimis  tamen  aactoribas.  Cic. 
Citer  les   Fabricii  comme  auto- 
rités, Fabricios  (alicai)  aactores 
proferre.  Cic  Pour  ce  mot  j'ai 
l'autorité    imposante,   je    crois, 
de  Cicéron,    Cicernnem  aacto- 
rem   hajas    irerbi   liabeo,  pato 
locapletem.  Sen.  Une  grave  au- 
torité (méton.),  gravis   aactor. 
Liv.  aactor  idoneas.  Cic  Per- 
sonnes qui    font  autorité,  gra- 
vissimi  viri  ou  viri  aactoritate 
graves.  Cic. 

1.  autour,  loc.  prép.  et  adv. 
Dans  l'espace  qui  fait  le  tour. 
1  (Prép.)  Autour  de,  circum, 
prép.  (avec  l'Ace. ).Cic.  etc.  (ex.; 
terra  circam  axemse  convertit. 
Cic.  ligato  c.  collam  sadario. 
Suet.  ii  qai  circam  illam  sant. 
Cic.);  circa,  prép.  (av.  l'Ace). 
Nep.  (moins  class.  que  circam, 


ex.:  c.  casam.  Nep.  qaoa  cirna 
se  haberet.  Cic).  Aller  autour 
do,  ambire,  tr.  Cic.  Promener 
les  regards  —  de  soi,  circuni- 
spicëre,  intr.  Ter.  Cic.  circam- 
spectâre,intr.  Cic, Liv.  Tourner 

de  la  qu>'Stion,  tergiversàri, 

dép.  intr.  Cic.  |1  (Par  ext.  et  fa- 
mil.)    Environ.  Ctrciter,  prép. 
(av.   l'Ace.)   Cœs.  Cic.  (ex.:   c. 
meridiem.    Cxs.    c.    septimam 
diem.  Cic.  voy.  environ).  T  (  Adv.) 
Autour,  tout  autour.  Circum. 
adv.  Cato.  Cic.  etc.  (ex.;  ['arcas 
circam  offujito.  Cato.  qux  cir 
cam  erant.  C.-es.)  ;  circa,  adv. 
Liv.    (ox.:    fluvias    ab    tergo  . 
ante  circaqae  velat  ripa  pru- 
ceps  oram  ejas  omnem  cinge 
bat.  Liv.);  circiter,  adv.  Plant. 
Varr.  Ca's.  (en  p.arl.  du  temps, 
dans    des    express,    comme    c. 
meridie.  Plaat .  média  c.  noctc. 
C^es.  voy.  environ).  Affluer  au- 
tour,  circam,fandëre    se.    Liv. 
circamfandi,  pass.    moy.    des. 
Liv.   Tac.    Bourdonner  autour. 
circamfremëre,  intr.  Sen.   Cou- 
ler autour,  circamfandi,   pass. 
Cic.   Couper    tout    autour,   cir- 
camcidère,  tr.  Cic.  C3es.   Cels. 
(cf.  c.  cêespitem  gladiis.   Cses.). 
Courir  autour,    circamcarrëre, 
intr.   Vitr.  Qaint.  Creuser  au- 
tour, circamfodëre,  tr.Col.  S'en- 
rouler    autour,    circumvolvëre 
se.  Plin.circamvolvi,p3.s3. moy. 
Plin.   Serpent    enroulé    autour 
d'une  barre,  angais  vectem  cir- 
camjectus.  Cic  Envoyer  autour, 
circammittëre,  tr.  Liv.  Etre  au-. 
tour,  ambire,    tr.  et    intr.  Cic. 
Liv.  Habiter  autour,  circamco- 
lëre.  Liv.   Piétiner  autour,  cir- 
camcalcâre,  tr.  Col.  Porter  au- 
tour,  circamferre,  tr.  Liv.    Se 
porter  autour,  circum/erri,  pass. 
Zii^.  Répandre  autour,  circam^ 
fandëre,  tr.   Liv.  Retentir  au- 
tour,  circumsonàre,   intr.  Liv. 
Etre  suspendu  autour,  circam- 
pendëre,  intr.  Ov.  Cart.  Tailler 
tout  autour,  circumdolàre,    tr, 
Plin.  (.KVI,  133).  Se  tenir  autour, 
circamsistëre,    intr.  Cic.   Cxs. 
Liv.  etc.  Tourner    autour,    rir- 
camïre,  tr.  Cic.  Cœs.  Tracer  un 
cercle    autour,    circamscribère, 
tr.  etc.  Verser  autour,  circam- 
fandëre,  tr,  Liv.  Voler  autour, 
circnmi'Ofâre,  tr.  Ov.  Saet. 
2.    autour,    s.    m.    Oiseau    de 
proie, ^-Is^ur,  aris,  m,  Firm.  .-ic- 
cipiter,  tris,  m.  Virg.  Plin._ 
autre,  adj.  et  pron.   Qui    n'est 
pas   le  même  que  qqn.  Altey, 
tera,   terum   {pr.    •    autre  - 
[en   parlant  de  deux]),  adj.  et 
subst.  Cic.  etc.  (ex.  :  alter  exer- 
citas.  Liv.  tais  unis  et  alteris 
litteris.  Cic.  tabula;  testamenti 
urne  per   legatos   ejas  Romam 
erant     allatse,    alterœ    eodem 
exemplo...  Alexandrise  profe- 
rebantar.  Cees.   alter  ["l'un  '] 
perdidit,  alter  [-  l'autre  »]  ven- 
didit.  Cic.  alten  [•  l'un  des  deux 
partis  •]dimicant,  alteri  [-  l'au- 
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;re  -)  victorem  timent.  Cic.  al- 
ler alterias    ova   frangit.  Cic. 
alteri  alterus  oliqiutntam  attri- 
lerant.  SjII.  alrcni  W/Jii  l »  l'au- 
tre rive,  la  riw*  opposée  «j.  '7.*\<. 
altéra    acies    [-  l'autre   année, 
l'armée  eDuemia  •].  Liv.  altéra 
pars   [•  l'autre    parti,    le   parti 
advei4e  •].  Cic.'^  ;  alius,  a,   ud 
{pr.  '  autre  entre  plusieurs  •!, 
adj.  Cic.   etc.  (ex.  :  Labeonem 
sea  quem  alitinx  arbitram.  Cic. 
omnes   alii,   alii   omnes,    alia 
omnia.  Cic.  et  alia  mixlta  ou  et 
ma/ta  alia,  et  alia  plara  ou  et 
alia   plurima.    Cic.  alii   [.  les 
uns  ']...  alii  [.-les  autres»].  Cic. 
alii  alio  in  loco  ['  les  uns  ici, 
les  autres  là  ■<],  Cic.  alitis  alii 
sabsidium  ferrent.   Cic.   aliad 
alio  melias  [•  l'uneest  meilleure 
que   l'autre  •].  Cic.    aliud  alii 
muneratur.  Cic.  aliad  alio  dis- 
sipavit.  Cic.  jassit  alios   alibi 
fodëre.   Liv,   alii   aliunde  coi~ 
bant  [•  les  uns  d'ici,  les  autrfls 
de  là»].    i,ii'.   aliter  cam  aliis 
logai  [•  parler  auï  uns    d'une 
manière,  aux  autres  d'une  au- 
tre •].  Cic.  illi  alias  aliad  sen- 
tiant  [' ont  tantôt  unsontiment, 
tantôt  un  autre  'J.  Cic.  alias  ex 
alio  ['l'un  après  l'autre -J.aïius 
saper  aliam.  Liv.   super  alios 
alii.  Liv.  alii  saper  alios.  Sen. 
alias    post    aliam.   Sali,    alias 
atqae  alias  [<■  l'un  et  puis  l'au- 
tre, tantôt  l'un, tan  tôt  l'autre»]. 
Cic.  cf.  alias,  deinde  alias  ou 
alias,   post   alias.    Sali,  aliad 
[-  autre  chose  •]  est  maledicére, 
aliad  ["■  autre  chose  ■]  accasâre. 
Cic).  Le   premier...,  l'autre..., 
hic...,  ille...  Cic.  prior...,  pos- 
terior...  Cic.  On  demande  le- 
quel des  deux  a  cherché  à  attra- 
per l'autre,  quseritar  uter  utri 
insidias   (ecerit.    Cic.    L'un    et 
l'autre,    uterque,    utraque, 
utrumque,  adj.  et  subst.  Cic. 
etc.  (ox.  :  aterqae  alio  qaodam 
modo.   Cic.  aterqae  cum  exer- 
cita  veniret.  Cass.  utraque   ty- 
rannis  \<.  la  tyrannie  de  l'un  et 
l'autre  Denys  -]. Nep.inatram- 
qaepartem.  Cic.  aterqueatriqae 
eeset  in   conspecta.  Cœs.   cum 
jam  tempos  esset  dedacendi  ab 
Samnio  exercitas  aat  utriasque 
[«  l'une  et  l'autre»)  aat  certe  al- 
terias  [»  l'une  des  deux  »].  Liv. 
[X,  W,    6].    hic   qui   atramque 
probat,    ambobas    debuit    ati. 
Cic.   [de  Fin.,  II,  20].    uterque 
nostram.    Cic.   Iiorum.  uterque 
occidit.  Cic.  aterqae  consalam. 
Liv.    c/uœ    res    vehementissime 
in   prsetara    desideratse    sunt, 
qase  ambœ  in  consalata  mal- 
tam  Murense  profaerant  :  ana, 
exspectatio   maneris...,  altéra, 
qaod  ii,  etc.  :  horam  atramqivi 
ei  fortana  ad  consulatas  peii- 
tionem  reservaxnt.    Cic.    quo- 
niam  atriqae  f-  les   uns   et  les 
autres  •>,  c.-à-d.  •■  dos  deux  cô- 
tés •]    Socratici    et    Platonici 
volamas  esse.  Cic.  hi  atriqae. 
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Sali,    a  quibus   utrisque   [-  les 
uns  et  les  autres  »,  écrivains  et 
poètes]     aliqaid     summittitar. 
Cic.  utraqae  castra.  Cses.  binos 
habebam  [scyphos];  Jubeo pro- 
mi  atrosqae  [•■  l'un  et  l'autre  a 
la  fois,  ensemble»].  Cic).  L'un 
et    l'autre    (  iiidistinctomont)  , 
utervis,  utravis,  utrumvis, 
adj.  et  subst.  Ter.  Cic.  (ex.  :  in 
aurem  utranuis  dormlre.  Ter.). 
L'un  ou  l'autre  (l'un  des  deux 
à  l'exclusion  de  l'autre),  alter- 
uter,  tra,  trum,  adj.  et  subst. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ne  alterater  al- 
terum  prxoccaparet.  Nep.  al- 
terater vestrum.  Cic.  alterater 
de  (iliis.  Cic.  alterater  ex  his 
daobas.  Sen.  altéra  utra  Vic- 
toria. Liv.  non  alterius  atrias 
partis  fuisse.  Cic.  cum  necesse 
sit  alterumatrumvincëre.  Cic). 
Ni  l'un  ni  l'autre,  neûter,  tra, 
trum,  adj.  et  subst.  Cic.  (ex.  : 
neUtram    in    partem    movêri. 
Cic.  homo  nciitrius  partis.  Cic 
neiitra  acies  lœta  ex  eo  certa- 
mine  abiit.  Liv.  neiiter  consu- 
lum.    Liv.    debemas    neuiram 
eoram  contra  alteram  Javàre. 
Cass.  neixtri  |«  ni  l'un  ni  l'autre 
des  deux  partis»]  altéras  primo 
cernebant.  Liv.).  Tout  autre  que 
le   peuple   Romain    eut    perdu 
courage,  qaivis  alias  ac  popa- 
lus  Romanus  despondisset  ani- 
mam.  L'un  dans  l'autre, /jera;- 
qae  (pr.  •  avec  une  égalité  par- 
faite »),  adv.  Cic.   (cf.  perxque 
dacëre  [•■  compter  •].   Cic.   at 
peraeque     ducamus,    etc.).    Ils 
s'aiment    l'un    l'autre,    am,ant 
inter  se.  Cic.  L'un  après  l'autre, 
singuli,  as,  a,  adj.  et  subst. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cœpit  vesci  sin- 
galis.  Phsedr.).  Une  main   lave 
l'autre  (prov.),  m.anus  manum 
lavât.  Sen.  Petr.  Rien   ne  res- 
semble plus  à    un    œuf   qu'un 
autre  œuf,  ovam  ovo  est  simil- 
limum    (prov.).  ||  (EUipt.)    Les 
autres,  c.-d-d.  les  autres  hom- 
mes, ceteri.  Cic.  D'autres,  alii. 
Cic  Les  autres,  c-a-d.  le  reste, 
ceteri,  œ,  a,  adj.  et  subst.  Cic. 
Liv.  reliqui,  ;e,  a,  adj.  et  subst. 
Cic.  Une  autre  fois,  à  un  autre 
moment,  alias,  adv.  Cic.   etc. 
(ex.:  sed  alias  jocabimar.  Cic. 
sed  de  hoc  alias  ;  nanc  redeo  ad 
aagurem.Cic.  sed  alias  plari- 
bua  [s.-e.  i/erfeis],  nurec.Cic.).  A 
d'autres   égards,  pour  d'autres 
raisons,  voy.  d'ailleurs,  authe- 
MENT.   Dans  un   autre   endroit, 
autre  part,  alibi,  adv.  (voy.  ail- 
leurs). Chez,  auprès  d'une  autre 
personne,  alibi,  adv.  Ter.  Liv. 
Dans  une  autre  occasion,  alibi, 
adv.  Cels.   Quint.    Autre    part 
(av.  mouvement), aiio,  adv. Ter. 
Cic  (voy.  ailleurs).  D'une  autre 
manière,  aliter,  adv.  Cic.  (voy. 
autrement).  D'une  manière..., 
de  \':i\HTO..., aliter.. .aliter. ..Cic. 
(cf.  sed  aliter  leges,  aliter  phi- 
losophi  tollunt  astatias.  Cic). 
A  une  autre  personne,  alio  (av. 
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mouv.;,  adv.  Cic.  Liv.  (cf.  a  t» 
causam  regiam  alio  transfère- 
bant.  Cic.  quo  alio  nisi  aa  nos 
socios  confagerent  ?  Liv.).  Ver» 
un  autre  objet,  alio,  adv.  Cic. 
(cf.    si  placet,  sermoncm   alio 
Iransferemas,    Cic).    Pour    un 
autre  objet,   à    une   autre  fin, 
alio,  adv.  Cic.  Nep.  (cf.  capidi- 
tatis   nomen   servet  alio,    Cic, 
hoc  longe  alio  spectabat,   Nep. 
nasquam  alio  natus  qaam   ad 
serviendum.  Liv.).  D'autre  part, 
aatem,  conj.  Cic.  D'autre  part, 
c.-à-d.  à  (mon,  ton,  son)  tour, 
vicissim,    adv.    Ter.    Cic.     (cf. 
considéra  nanc  vicissim  tuunv 
factum.  Cic).  Boire  avec  d'au- 
tres, combibêre,  intr.  Sen.  (ep. 
123,    15).    Frapper    l'un  contre 
l'autre,  concutëre,  tr.  Sen.  (cf. 
concatëre     denarios     subinde. 
Sen.),  A  d'autres,  aiium  (/uœre 
cuios  sublinas  ou  (simpl.)  aiium 
gaa;re  ou  encore  nagas!  Plaut. 
cf.  aliis  cane  talia.   Virg.  D'un 
autre,  dos  autres,  qui  appartient 
à  un  autre,  à  d'autres,  aux  au- 
tres, alienus,  a,  um,  adj.  Cic 
etc.    (ex.   :   paer.    l'er.    servas. 
Qaine.  con/u,». //or.  a?des  [pi  ur.]. 
Ter.  domus.  Cic  pecuniœ.  Cic 
nom,ina    [«   dettes    contractées 
par  d'autres  '].Sall.  pavor  [..la 
crainte  ressentie  par  les  autres»]. 
Liv.  meta  alieno   [•  par  crainte 
des  autres  •].  Ter.  cam   aliéna 
est    oratio    [-   quand    c'est    un 
autre  qui  a  la  parole  .].  Plaut.). 
(Trad.    par    des    équivalents  : 
Comme  d'autres  passages  d'Ho- 
mère,  j'ai   traduit  précisément 
celui    dont    vous   parlez,   verti, 
at  qasedam  Homeri,  sic  istam 
ipsum  locam.  Cic.  A    d'autres 
époques     et      particulièrement 
pendant    la    deuxième    guerre 
Punique,  cam  sœpe,  tam  maxi- 
me bello  Panico  secundo.  Liv. 
Nous  autres,   vous  autres,  nos, 
vos  [nos  vero,  vos  vero  dans  les 
oppos.).  L'autre  (famil.)  c.-à-d. 
tel   individu,  hic.    Plaut.    Ter. 
Quel  est  cet  autre?   qaid  illud 
est  hominis?  'Ter.  Hél   l'autre, 
heus  ta.'  Ter.  Comme  dit  l'au- 
tre, ut  ajunt.  Cic.  Tu  me  prends 
pour  un  autre  (tu  me  crois  bien 
nigaud),     qaœre    peregrinum. 
Hor.   L'autre  jour    (c. -ci-ci.    un 
des  jours    précédents),    naper. 
Ter.  Cic.  nuperrime.  Cic  L'au- 
tre   année    (l'année    dernière), 
anno      saperiore.     Cic      Dans 
l'autre  monde,  iiZic.  Prop.apud 
inferos.   Cic.  ||  (Spéc.)   Second. 
Aller,  tera,  terum,  adj.  Cic. 
(ex.  :  me  sicat  alteram  paren- 
tem  diligit.  Cic    aller    Verres. 
Cic.  aller  ego  [•  un  autre  moi- 
même  •  ].  Cic).  1  Qui  n'est  pas 
de    même,    qui    est    dilTérent. 
Alius,  a,  ud,  adj.  Plaut.  Cic 
etc.  (ex.  :  longe  alia  ac  ta  scri- 
bis.  Cic.  alius  essematque  nanc 
sarn.    Cic.    lax  longe   alia   est 
solis    et    lychnoram.  Cic.  qui- 
cumqae  aliaram  atqae  senata» 


partiam  erant.  Sali,  si  adenip- 
ta  prowincia  alii  qaam  Mario 
raSeretur.  Sali,  nilal  ahad 
nisi.  Cic.  nihil  ahad  naam. 
Neo  nec  qaidiiaam  ahad  pu- 
fotophia  Ist  prêter  starham 
sapUliœ.  Cic.  aham  (accn. 
aliqacra  [■  rendre  W^  »"' 
autre -l.  l'iaat.  alias  lio.  Cic.]. 
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ou  tout  autre,  mediam  nihU 
est.Cic.  Prendra  d'autres  chaus- 
sures et  d'autres  vêtements,  cal- 
ceos  et  vestimenta  matare.  Oic. 
Monter  un  autre  cheval,  eqaam 
muUlre.  Liv.  Avec  d'^ut-es  ex- 
pressions, en  d'autres  termes, 
lommataiisverUs.Vavr.W-ae^ 
fait  jamais  d'autres,  sic  solet. 
Ter  J'en  al  vu  bien  d  autres, 
passas  sum  jfraWoro.  En  voici 
tien  d'une  autre,  qaid  hoc  rei 
est?  Autres  temps,  autres  mœurs, 
hic  dies  alios  mores  postalat. 

Ter 
autrefois,  adv.  Dans  un  autre 
temps  (on  pari,  du  passe).  An- 

ïea,  adv.  Cic.  (cf.  AUPARAVANT)  , 

prius,   adv.    CataH.   (s  opp.  à 
nanc)  ;  olim.  adv.  Plaat.  Fer. 
Cic.  etc.  (ex.  :  fuit  ohm  senex. 
Plaat.  aliam  esse  censés  nanc 
me  atqne  olim,   cun»   dabam . 
Ter.  olim  vel  naper.  Cic.  ohm... 
pnst...     dein...     nanc.    SaL), 
quODdam,  adv.  Cic.  Ca-s  (très 
fréquent) ;  pridem, adv  .PiauÉ. 
Cic.  Justin,  (pou  employé).  U  au- 
trefois, pristiDUS,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex    :  mos.  Cic.  pristinam 
animam  erga  aliqaem  conser- 
vâre.  Liv.  in  prisUnam  statam 
redire.  Cxs.).  Voy.  ancien,  an- 
tique. „. 
autrement,  adv.  D'une  autre 
manière.  Aliter,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ta  si  aliter  existimes,  ni- 
hil errabis.  Cic.   non  [ait   ta 
ciendam  aliter.  Cic.  [ien  aliter 
non  potest.  Ter.  (ieri  non  po- 
test  aliter.  Cic.  qaoniam  ahter 
ab  aliis  [«    par    las   uns    d  une 
façon,    par    les    autres    autre- 
ment'] digerantur.  Cic.  ahter 
rem   cecidisse   atqae   opinatas 
sis.  Cic.  ne  sim  salvas,  si  ah- 
ter scribo  ac  sentio.  Cic.  non 
ou  haad  aliter  qaam  si,  qaam 
curn.  Ov.  Liv.  non  aliter,  msi... 
Cic.  Liv.  qaod  certe  scio  longe 
aliter  esse.  Cic.  qaod  est  longe 
aliter.  Cic.)  ;  secus,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  secus  est  [<■  il  on  est 
autrement    »].    Cic.    non    ou 
haudsecas.  Cic.  non  secus  ac... 
Cic.  ionge  secas  [-  tout  autre- 
ment '].  Cic).  Autremantqu  il 
no  faut.secus,  adv.  Cic.  (s'opp. 
à  recte,  bene,  béate,  etc.  dans 
une  phrase  précéd.,  ex.  :    recte 
an    secas.    Cic.  aut    béate   au.t 
secus  vivêre.  Cic.  si  secas  acci- 
dent. Cic.  secas  existimâre  de 
aliqao.  Cic.  qaod   secas  a  me 
erga  te  commissam   aat  prœ- 
termissum     videretar.     Cic.)  ; 
maie,  adv.  Cic.  etc.  (voy.  mal). 
1  (EUipt.)   Autrement,   c.-a-d. 
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s'il    on    est     autrement,    sans 
col.i,    dans     lo   cas    contraire. 
Aliter,  adv.  Cic.  etc.  (ox.  :  jas 
sem[irr  est  qaœsitam  crquabile 
neqae  enim  aliter  jas  esset.  Cic. 
neyue  aliter  Carnates   inlerfi- 
ciendi  Tasgetii  consiham  (aisse 
capturas,  neqae  Ebarones,  etc. 
C;t'S.).   Voy.    SINON.  liPa""   ""'■ 
famil.)  A  un   plus  haut  degré, 
bien  plus.  Prœter  ceteros.  Cic. 
Le  sens  du  goût   est  autrement 
impras3ionn"é    que    les    autres, 
gastatas  prœter  ceteros  sensas 
commovetar.  Cic.  Et  ils  ne  sont 
pas   autrement   nombreux,  ne- 
que  admodam  sant  malti.  Nep. 
autruche  (lat.   pop.  avis  stra- 
thio),   s.    f.    Nom   d'un   oiseau. 
StrutMocameius,    i,    m.     Petr. 
Sen.  Plin.  Strathio,    onis,    m. 
Capit.  Lampr.   Vopisc. 
autrui,  subst.  indéf.  Un  autre, 
les  autres.  Alter,   terius,  m. 
Enn.  Cic.  (ex.  :    qai  alteri  exi- 
iiam  parât.  Enn.    qui  alteram 
incasat    probri,  cam  ipsam  se 
intaéri  oportet.  Plaat.  qai  ni- 
hil alterias  caasà  facit.  Cic.)  ; 
alii,  m.  pi.  Cic.  (-  les  autres  ', 
vov.  autre).  D'autrui,aiienus, 
a,'um,  adj.  Cic.  (voy.  autre». 
auvent,    s.   m.    Petit   toit    en 
saillie  servant  d'abri  contre  la 
pluie.  Saggranda,  œ,  i.    Varr. 
Vitr.  Voy.  abri. 
auxiliaire,  adj.  Qui  aide  par 
son    concours.   Aaxiharias,    a, 
am,  adj.  Cic.  (empl.  seul,  com- 
me terme    milit.).    1    (Subst.) 
Aide.  Adjutor,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  non  mihi  sed  tibi  hic 
venit  adjator.  Cic.  ille  absentis 
in  omnibas   adjator.    Cic.   his 
se  tribas  adjatoribas  in  re  ge- 
renda  esse  asaram  dicebat.Cic. 
in  qao  adjatores   Stoicos  opti- 
mos  habemas.  Cic.  his  adjator 
contra  patriam    inventas    est 
nemo.  Cic.)  ;  adjutrix,  trias, 
f.   Plaat.    Cic.  etc.  (ex.:    legem 
adiatricem  adhibêre.  Cic.  qax 
res  Plancio  in  petitione  faisset 
adjatrix.  Cic.  .Messana  taortim 
adjatrix  sceleram.   Cic.)  ;  ad- 
minister,    tri,    m.  Cic.  Sali. 
(vo*.  aide)  ;  minister,  tri,  m. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  m.  sceleris.  Liv. 
m.  in  maieficio.  Cic.  ministros 
se  praebent  in  jadiciis  oratori- 
bas.  Cic.);SOCius,  a,  um.adj. 
Cic.    (voy.    ASSOCIÉ,    allie).    || 
(Spéc.)   Auxiliaires,  soldats  qui 
combattent  sous    les  drapeaux 
d'un     autre     pjuple.    ^oxiiia, 
orum,  m.pl. Piuut.Cic.  Cœs.  (cf. 
auxilia  barbara.  Cœs.  aax.  pe- 
ditam.    Cœs.    aax.     peditatas 
eqaitatasqae.  Cœs.   aaxilia  ex 
Britannià  arcessére.Cœs.).  Aa- 
xiliares  milites.  Cœs.    aa.xilia- 
res    cohortes.   Cœs.  aaxiliares. 
iant,   m.    pi.    Cœs.  (opp.   à  ie- 
giones).  Aaxiliarii  milites.  Liv. 
aaxiliarias  miles.  As.  Poll.ap. 
Cic.  Cavaliers  auxiliaires,  aio- 
rii,  oram,  m.  pi.  Cœs.  Cic. 
avachir,  v.  tr.  Déformer  en  re- 


lâchant las  tissus.   Laxàre,  tr. 
Plin.    Avachi,    laxatas,    Plin. 
C'est  un  soulier    avachi  qu'on 
a    aux    piods,    maie    taxas    in 
pede  calceas  hœret.  llor.  S'ava- 
chir,   /ci.vari,    pass.  Plin.  flac- 
cescére.  intr.  Vitr.  Col. 
aval,   adv.    et  s.    m.  1  (Adv.) 
Vers  la  partie  qui  est  plus  bas 
(arch.).    Inp-a,  adv.  Cic.  Deor- 
sam,    adv.    Cic.    ^    (Subst.)   La 
partie  inférieure.  Pars  in[erior. 
Cœs.  Pays  d'aval,  Infcrior  pars 
regionis.  Col.  Vont  d'aval  (q m 
vient  de  la  mer),  Africas,  i,  m. 
Cic.    Caaras,    i,   m.   Cœs.    En 
aval,    secundo    (lamine.    Cœs. 
secandà    aqaà.    Liv.    Etre  en- 
traîné  en  aval  du  Tibre,   se- 
cundo 7'i6eri  deferri.  Liv.  En 
aval  d'une  ville,  infra  arbem. 
Cic.  En    aval    du   pont,    infra 
eam  locam,  abi  pons  erat.  Cœs. 
avalanche,      s.    f.     Massa    do 
neige  qui  détachée  do  la  moii- 
tagne  roule  dans  la  vallée.  De- 
voiatas  niviam  lapsas.  L'orage 
détache    partout    des    avalan- 
ches,   tempestas     ex    omnibas 
montibas  nives  prolait.  Cœs.  1 
(Par    ext.    fam.).  Recevoir  une 
avalanche  de  pierres,  lapidibas 
obrai.    Cic.     Vous    m'accabliez 
tous  d'une  avalanche  d'injures, 
argebar  omniam  vestram  con- 
vicio.  Cic. 
avaler,  v.  tr.    Faire  descendre 
(arch.).  Demittëre,  tr.  Cic.  Voy. 
ABAISSER.  Il- Courir  à  bride  ava- 
lée,   c.-d-d.    à   brido    abattue. 
Voy.  BRIDE.  .4valer  les  branches 
d'un  arbro,  c.-à-d.  les   couper 
prés  du    tronc,    ramos    ampa- 
tare.  Cic.   1   (Spéc.)  Faire  des- 
cendre dans    le   gosier.  Hau- 
rire    {pr.    -  absorber   -,    do 
.  avaler  ■>),  tr.  Liv.  Plin.  (ex.~r 
non    respirâre    in    haariendo. 
Plin.  voy.   absorber)  ;  exhau- 
rire  (pr.  "  épuiser,  vider  com- 
plètement,   avaler    ■•),  tr.   Cic. 
(ex.  :  vinam.  Cic.  pocalam.  Cic.)  ; 
ingurgitàre  [pr.  "  engloutir, 
avaler  •)  tr.  (n'est  class.qu  avec 
se,  cf.  ingargitare  se  [«  avaler  % 
abs.l  Cic.  se  in  vinam.  Plaat.]; 
sorbére    ('     avaler,    humer, 
boire   •.),    tr.  Cels.  Plin.  Saet. 
(ex.;  jas  vitalinam  [•  bouillon 
de    veau  ••].    Cels.   margaritas 
aceto  liqaefactas.  Saet.  ovam. 
Plin.   sangainem.  Plin.)  ;  30- 
sorbère    (-    avaler,    absorber 
fdes   liquides    et  par  ext.    des 
aliments]  -),  tr.  Hor.Phn.  (ex.: 
omnem    hamorem.    Plin.  pla- 
centas,   llor.    grana    fragam. 
Mêla  )  ;  exsorbére  [pr.  '  boire 
complètement    ',    d'oà  -  ava- 
ler '),    tr.  Cic.  Plin.  (ex.;  ova. 
Plin.)  ;  gluttire,  tr.  Piaat.  /av. 
(ex.:  epalas.    Jav.  [sut.,  Jt,  M], 
salivam  saam.  Valg.)  ivorâre 
(pr.  »  manger  avidement -d  ou 
.avaler  »),  tr.  Piant.  Cic.  Plin. 
(ex.:  vitalam.   Plaat.  resinam. 
Plin.  abs.  anim.Uiam  alla  sa- 
gant,  alla  vorant,    alia  man- 
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dant.  Cic.  prov.  hanium  i'orat. 
Plaat.)  ;  devoràre  {-  dévorer, 
avaler  •),  tr.  Cic.  etc.  {en.:  ni 
ijaod  devoratar.  Cic.  devorûri- 
ovam  gallinaceam  integram. 
Cato.  salUam  saam.  Cels,  lapi- 
des. Plin.  Acimtim.  Plin.  devora- 
vit  Neptanas  [=  mare]  trecen- 
tiea  sestertiam.  Petr.).  Avaler 
du  poison,  obdacere  venenam. 
Cic.  (Tusc.,  I,  96).  Sen.  (provid. 
III,  121.  Fam.  Avaler  sa  langue, 
c.-à-d.  s'etoulTer,  saffocàri.  Cic. 
Fest.  1  (Famil.)  Avaler  qqch., 
l'accepter.  Devoràre,  tr.  Cic. 
(s'opp.  à  non  ferre;  voy.  Dévo- 
REH,;  sorbére,  tr.  Cic.  (cf.  sor- 
bère  ati/^aid  animo.  Cic).  —  le 
calice,  pocalam  mseroris  ex- 
haarlre.  (d'apr.  Cic,  qui  a  dit 
pocalam  mortis  exhaarlre).  — 
des  eoulauvres,  voy.  affront.  || 
Avaler  sa  fortune,  voy.  dévo- 
rer. 

avaleur,  s. m.  Celui  qui  avale, 
c.-à-d.  qui  boit  et  mange  glou- 
tonnement. Voy.  GLOUTON.  Aa 
pg.  Un  avaleur  de  gens  (un 
fanfaron).  Voy.  fanfaron. 
avaloire,  s.  f.  Trappe.  Voy.  ce 
mot.  1  (Famil.)  Goàier  d'une 
personne  goulue.  Vorago,  inis, 
f.  Cic. 

avance,  s.  f.  Position  de  ce  qui 
est  avant  qqn  ou  qqch.  Ante- 
cessio,  onis,  f.  Cic.  (de  jniv. 
lû,  33  au  plur.);  antecessus, 
ùs,  m. î'en.  (voy.  anticipation). 
Avoir  de  1' — sur  qqn,  prœgredi 
aliqaem.  Liv.  Saet.  Justin. 
Prendre  de  1' —  sur  qqu,  ante- 
cedére  aliqaem.  Cic.  antever- 
tere  alicai.  Ter.  (eun.,  738). 
Gagner  de  1'  —  à  murclies  for- 
cées, antecedére  magnis  itine- 
ribas.Cœs.  Avoir  sur  qqn  une  — 
d'un  pion,  antecedére  ano  cal- 
calo.  Sen.  Prendre  de  l'avance 
jabsol  ),  antevertêre,  intr.  Cic. 
(Mil.  §  i5).  prsecipëre  iter.  Liv. 
Il  Fig.  La  belle  avance  !  c.-à-d. 
à  quoi  cela  avance-t-il  ?  qaor- 
sam  luv.c?  Ter.  Cic.  qaid  pro- 
fecisti?  Cic.  Voy.  avancer.  ^ 
(Dans  le  temps.)  Arriver  en 
avance,  être  on  — ,  ante  tem- 
po» advenlre.  Comme  il  était 
an  avance,  tempore  prsecepto. 
Liv.  A  r — ,  d' — ,  par  avance, 
ante,  adv.  Cic.  prias,  adv.  Cic. 
Concevoir  d' — ,  anticipâre,  tr. 
Cic.  (cf.  qaod  ita  sit  informa- 
tam  anticipatamqae  mentibas 
nostria,  ut...  Cic.).  Redouter 
d' — ,  speràre,  tr.  Cic.  Flor. 
(voy .  s'attendre)  .  A  ppor ter  d  ' — , 
prœferre,  tr.  Z,iir.  Apprendre 
d'— ,  prxcognoscëre,  tr.  Plane. 
ap.  Cic.  Saet.  (Aug.  97).  Valg. 
(cf.  prœcognito  nostro  adventa. 
Plane,  ap.  Cic.  [ep.,  .X,  115 
extr.).  Apprendre,  c.-à-d.  être 
instruit  o'avance,  prsediscëre, 
tr.  Ctc.  (do  Or.,  I,  1J.7).  Cher- 
cher à  connaître  d'avance  , 
prsesciscëre,  tr.  Liv.  (cf.  prse- 
tciscëre  qaam  qaisiiae  eoram 
provinciam   qœm  liostem  ha- 
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béret,  volebat.  l.iv.  [X.WII,  35. 
î']'>.  Faire  connaître  d' — ,  prx- 
monére,  tr.  Liv.  (cf.  pr.  cona- 
tas      hostis.      Liv.      [XXXIII. 
SO,    là]  ;    au    pass.  prœmonèri 
(•  être  averti  d'avance  •).  Col. 
Plin.  Plin.  /.).    Cultiver  d"  — . 
prœcolére,  tr.  Cic.  (part,  orat., 
iA)).    Dira    d' — prxdicëre,    tr. 
Cic.   (de  Orat.    111,    37).   Sali. 
Plin.    j.    Envoyer  d'  — ,  prie- 
mittèrc,  tr.  Cic.  Eprouver  d' — 
(un    sentiment),  prœcipère,  tr. 
Cic.  etc.   (cf.    pra'cipio  gaadia 
sapplicioram    vestroram.    .in- 
ton.    ap.     Cic.     spectatissimi 
triamphi    leetitiam.    Hirt.  ejas 
rei    Isetitiam.    Liv.).    S'exercer 
d'  — ,    proladère,      intr.    Cic. 
Virg.  (c(.pr.  ad pagnam.Virg.). 
Fixer  d' — ,  prxscribëre,ir.Plin. 
Tac.  Cioùter  d' — ,  prœgastâre, 
tr.  Sen.(cl.pr.voiaptates.Sen. 
[de  vit.    beat.,  7,  2J).    Se  faire 
d'avauce  ou  à  1'  — une  idée  de, 
prœcipëre,    tr.    Cœs.    Cic.   (cf. 
pr.  victoriam  animo.  Cses.  con- 
ailia  hostiam.  Cic.  pr.   cogita- 
tione  fatara.  Cic.rea  liamanas 
prpeceptas   habëre.  Cic).  S'in- 
quiéter d' —  de,  prospicëre,  tr. 
Liv.    (cf.  pr.    commeatas.    Liv. 
sedem    senectati    vestrœ.    Liv. 
(iliss    maritam.  Plin.  /.).  Mon- 
trer   d' — ,    prsemonstràre,    tr. 
Cïc.  Plin.    Payer  d' — ,  proro- 
gàre  nammoa.  Jet.  Penser  d'— , 
prospectàre,  tr.  Cic.    (cf.  proa- 
pectat    qaid    agatar.    Cic.    fr. 
diem    de    die  prospectans,    ec- 
qaod  aaxilium  appareret.  Liv. 
pr.  exiliam.  Cic).  l^rendre  d' — , 
praecipêre,    tr.      Lacr.    pnesa- 
mère,    tr.  Epit.  instit.  Gaj    (2, 
5,  1).    Renoncer  d' —  à,    prœ- 
damnâre  tr.  Liv.  {cC.pr.  spem. 
Liv.     [X.XVII,     18,    8]).     Saisir 
d"  —  par  la  pensée,  prsrcipëre, 
tr.  Cic  (voy.  ci-dessus).  Signa- 
ler d'— ,  prxnantiâre,  tr.  Cic. 
(cf.   adventam.    As  -Pol.).  Qui 
sait    d'  — ,   pradens   et  aciena. 
Cic  (cf.    pradens  et  aciens  ad 
pestem  sam  profectaa.  Cic.  ne 
te  aciens  pradensqae  eo  te  de- 
mitlas,  ande...Cic.).  Voir  d' — , 
prospicëre,    tr.  Cic.  (cf.    pros- 
picëre casaa  fataroa  ou  fatara. 
Cic.  talem    exitam  vit.-c    saœ. 
Liv.'i.  providêre,    tr.   Cic.  Cœs. 
Déterminer   par  — ,  pra'^nire, 
tr.    Cic.     (cf.   pr.    diem.    Cic 
samptam  faneram.  Cic).  Em- 
prunter par — ,  pr.vcipëre  peca- 
niam  mataam.  Cœa.    Indiquer 
par  — ,  prœsignificâre,  tr.  Cic. 
(de  Div.,  1,82).  Occuper  par—, 
prœoccapâre,  tr.  Cxs.  Nep.  (cf. 
aaltam.Nep.).  Action  d'occuper 
par  — ,  prseoccapatio,  onis,    f. 
iVtjp.  (cf.  pr.locorum .  ÏVep.Éum., 
3, 6)). Redouter  pa.r—,prœformi- 
dàre,  tr.  Qaint.  (IV,515)^1  (Par 
ext.)Payement  anticipé, Pfomu- 
taam,  i,  n.  Scsev.    (dig..  Ml,  7, 
/iO,  b).   Pepricaentalio,    onis,  f. 
Cic.  (ad  Att.,   XII,  31,  2;  XIII, 
29,  3j.  Jet.  Faire  une  — ,  in  an- 
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ticessam    dare.      Sen.    ^    (au 
plur.)  Premières  démarches  pour 
nouer    des  relations.  Faire  des 
avances   à  qqn,    appellàre  ali- 
qaem. Cic.  aliqaem  in    aliqaà 
re.   Liv.  (cf.  Nep.  [Att.,  8,  31. 
Liv.  [XXIV,  5,10j).  Ne  te  laisse 
pas  prendre  à  ces  —,    cave  ne 
illiciaris.  Lacr.    Je  lui  ai   fait 
des — ,illam  officiis  provocùvi. 
Cic.    Qui  fait  volontiers  les  —, 
ofpriosas.  Cir.  officiosior.  Cic. 
1  Avance.saillie  d'un  bâtiment, 
Projectio,  onis,  f.  Jet.  Projec- 
tara,  a\   f.   Vitr.  Prominentia, 
a\  f.  litr.  C:el.-Aar. 
avancé,    ée,     adj.     Porté    en 
avant.  Poste  —,   stafio  prima. 
Liv.   Ouvrages  —,   propagna- 
cala,  oram,    n.    pi.   Cic.  Cxs. 
Liv.    Jeune  homme  —  dans  ses 
études,  adalescens  stadiis  doc- 
trinxjam  satis  instractas.  Cic. 
Les   commençants  ou  ceux  qui 
sont  quelque  pju  avancé^,    in- 
cipientes  aat  paulam  progresai. 
Qaint.    Etre    avancé   dans    ses 
études,   progressas    habêre  in 
atadiis.   Cic.    Ud>    civilisation 
avancée,   jam    exculta  et  era- 
dita    tempora.    Aag.      A    une 
heure  avancée  du  jour,    malfa 
die.  Cic.    A  une  heure  avancée 
do   la  nuit,   sera    nocte.    Cic. 
malta  nocta.  Cic  adalta  nocte. 
Taccam  jam  nox procesaiaset. 
Nep.    Jusqu'à  une  heure  avan- 
cée du   jour,    do    la  nuit,    ad 
maltam   diem.  Cic.    ad  seram 
noctem.  Cic.  Age  avancé,  œ<a« 
provecta.  Cic.    grandior  œtaa. 
Cic.    Un    peu    avance   en    âge, 
paalam  œtate  progressas.  Cic. 
Avancé  on  ûgo.proi/ectas  œtate 
ou  annis.  Cic.  Nep.  Liv.  senior. 
Cic.    grandis    ndta,    grandior 
nota.  Cic.  ou  abs.  grandis.  Cic. 
L'été  étant  déjà  avancé,  adaltâ 
jam    œstate.    Tac.    lc(.  adalta 
œatas.  Sali.    fr.\.    L'été    étant 
déjà  fort  avancé,  prope  exactû. 
^m  œatate.    Cœs.  1  (Par  ext.) 
Trop  mûr,  qui  se  gite  Jam  pa- 
ter    ou    patris.    Col.     Poisson 
avancé,    patridus   piscis.    Sen. 
(nat.  qurest..   III,  18,  3). 
avancement,  s.  m.  Marche  eu 
avant  dans  la  voie  qu'on  pour- 
suit. Progressas,  ùs,  m.  Cic. 
etc.     (e.'i.  :    reram   progressas. 
Cic);   progressio,    onis,    f. 
Cic.  (ex.:  progressionem  facëre 
ad  virtutem.  Cic);  incremen- 
tum,  i,  a.  Cic.  etc.  (e\.:incre- 
menta  doctrinse.    Cic)  ;  pro- 
cessus,   ùs,    m.     Cic.    airut. 
§  272).    Voy.  PROGRÈS.  1  Action 
do  monter  en  grade.  Dignitatis 
acressio.  Cic  Officium  amplias . 
Plin.  j.  Honos  et  proceasaa  ad 
alliora    tendentia    ou    tenden- 
titim.  D.  (En  pari,  de  soldats:) 
militia  honorata    ou    honora- 
tior.  cf.  Liv.  (XXIV,  21,  3).  Ob- 
tenir,   .ivoir    de  r  — ,    honore 
anr/èri.  Liv.  promovëri    ad  ou 
in  ampliorem  gradam.  Plin.  j. 
Saet.    ascendëre   ad    altiorem 
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çradam.    Cic.    promovëri    ad 
ampliora  officia.  Hin.  j.  pro- 
cedére  honoribus.  l'Un.  j.Saet. 
Donner  do  l'avancomoiit  à  qqii, 
promoi  3re   aliijaem  ad    ou  in 
ampliorem  (jraïUim  ou  ad  am- 
pliora oflicia.  ['lin.j.provehère 
allqaem  in  cxcelsiorem  dir/ni- 
tatis  locam.PUn.  j.  Saet.  Don- 
ner aux  centurions  un  avance- 
ment lie  ijrailo,  ccnlariones  ex 
infcrloribu)  ordlnibas    in    sa- 
perlores    tradacëre.    Ca-s.  ^  Ce 
qui    est    doEiné    d'avance   à  un 
héritier.  Recevoir  un  —  d'hoi- 
rie, in  antecessam    hereditatis 
partem  consegui.l  Le  fait  d'être 
en  avance  (astron.).  Progressio, 
onis,   t.  Cic.  (cf.  Tusc,  I,  62). 
Etre  on  —  sur  la  soleil,  solem 
antcgredi.  Cic.    (d'après  cette 
phrase  où    antegredior  signifie 
simpl.  •  précéder  •  :  Stella  Ve- 
neris,    ans:    «J'ajoçipo;    Gr.vce, 
Latine  dicitar  Lucifer,  cum  an- 
tegreditar  solem,  cum  sabsegai- 
tar   aatem  "EoTtEoo;.   Cic.  [de 
uat.  deor.,  II,  53]). 
I.  avancer,    v.   tr.  Porter    en 
avant  (dans  l'espace).  Admo- 
Vêre,  tr.  Cornif.  Cic.  (e.v.;  gaam 
proxime  vultum  ad  aaditores. 
Cornif.    Imvam  [s.-e.  manum]. 
Cic.  aurem.Cic.  voy .  api-rochek)  ; 
promovére,    tr."  Quint,   (ex.: 
pr.  calciiium  [•  un    pion  -,  au 
jeu  d'échecs].   Quint.)  ;  porri- 
gëre,  tr.  Cic.  Nep.  (ex.:  manas. 
Cic.  Nep.)  ;  exporrigère,  tr. 
Pers.  (ex.:  labellum.  Pers.  [sat., 
3,  821)  ;  proferre,  tr.    Plaat. 
Cic.  Qaint.  (ex.:  capui.  Or.  ca- 
pat  e  stagno.  Phsedr.  digitam. 
Cic.  manam.  Plaat.  pedem  al- 
teram.  Qaint.);  projicère,  {pr. 
•  étendre  devant  soi  'j,  tr.  Cic. 
Virg.  (ex.:  brachium. Cic. pedem 
■     leevam.  Vïrg.  voy.   allonger)  ; 
protendére,    tr.   Enn.    Virg. 
Cart.  Tac.    (ex.:  manum.  Tac. 
de.vtram.Cart.).  \\  (Fig.).  Mettre 
en  avant.  Ponère,  tr.  Cic.  (ex.: 
idem  ponëre  [•  avancer  la  même 
chose  "].  Cic.)  ;  proponére,  tr. 
Cic.  Cels.  etc.  (ex.:prop.  aliqaid. 
Cic.)  ;  afferre,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.: 
vana,    haad    vana.    Liv.    qase 
aiïert,  nallis  argamentis  con- 
firmât. Cic.)  ;    enuntiàre,    tr. 
Cic.  Liv.  (ex .  :  rem,  aliqaid.  Cic). 
Avancer  faussement,  eoientiri, 
dép.    tr.    Cic.  etc.    (ex.:   falsa. 
Cic.  maltiplices    faisse   merces 
ementiebantar.  Liv.  em.  aucto- 
ren\    ejus     doli    Sallam.    Tac. 
[ann.,    XIII,   i.?]*.  ll   (Par  ext.) 
Rapprocher  du  but.  Maturare, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  maturare  ali- 
cai  morlem.  Cic.    voy.   hâter}. 
Avancer  son  arrivée,  ma^urias 
venîre.  Cic.  —  son  départ,  ma- 
tarias  proficisci.  Cic. —  la  vieil- 
lesse, mataram  senectatem  red- 
dëre.  Cic.  —  l'heure  de  la  mort, 
admovf're    diem    leti.    Cnrt.   ^ 
Porter  on  avant  (dans  le  temps). 
Prœ ferre,    tr.    Liv.  Jet.   {os.: 
diem    triamphi.    Liv.    [XXXIX, 
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5, 12].  diem.  Jet.);  re ferre  {pr- 
•.  ramener  en  deçà  •,  cf'ou 
.  avancer  quant  à  la  date  •), 
tr.  Jet.  (ex.:  diem  [opp.  à  pro- 
ferre]. Ulp.  fdig.,  U,  8,  33) 
réf.  diem  prodictam.  Fest.  128'.! 
a,  21]).  Il  Avancer  (l'époque  d'un 
payement).  .-în(e  tempus  ouante 
diem  dictam  solvére.Cic.  Avan- 
cer un  payement,  même  trad. 
Par  ext.  —  de  l'argent  à  qqn. 
prorogàre  nammos  alicai.  Jet. 

—  les  frais  à  un  plaidour,  pro- 
rogàre samptas    litiganti.  Jet. 

—  une  somme  d'argent  à  qqn, 
pecaniam  alicai  in  antecessam 
numeràre.  Jet.  l\  avani,-a  l'ar- 
gent, pecaniam  nameravit  de 
sao.  Cic.  Il  (Au  fig.).  Rapprocher 
du  terme.  Maturare,  tr.  Liv. 
(ex.  :  m.  rœnta.  Liv.  concoctio- 
nem.  Plin.).  Cela  n'avance  pas 
mes  affaires,  nihil  proficiam, 
nihil  ago.  Cic.  Je  m'en  irai 
puisque  ma  présence  n'avance 
guère  mes  affaires,  abibo  hinc, 
prsesens  qaando  promoveo  pa- 
ram.iVer.  (Hec.,7Û3).Qu'avancB- 
rez-vous  on  agissant  do  la  sorte, 
ista    ratione    qaid   propcies  ? 

Voy.   FAIRE   AVANCER. 

s'avancer,  v.  pron.  Se  porter  en 
avant.  Ire,  intr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  ire  eodem  itinere.  Liv.  ire 
tardias.    Sali,    cam    maximis 
itineribas  isset  [••  comme  il  s'é- 
tait avancé  à  marches  forcées  "]. 
Liv.  voy.  ALLER,  marcher);  pro- 
dire (•  aller  en  avant,  s'avan- 
cer »),  intr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
prodire  ex  porta.  Ca?s.  obviam 
mihi  est  proditam['  on  s'avança 
à  ma  rencontre  "].  Cic.  prodirc 
in  r.ontionem.  Sali.  Liv.  in  pa- 
blicam.  Cic.   in  prœlium.  Cœs. 
prodire  longius.Cœs.ad  faaces. 
Cses.y,  accedére  [pr.-  marcher 
vers  "  d'où  -  s'avancer»),  intr. 
Plaat.   Ter.    Cic.    Sen.  (ex.:  ex 
inferiore  loco  ad  tribunal.  Liv. 
ad  urbem  nocta.  Cic.  ad  [-  dans 
la  direction  de  »]  Againam,  ad 
Suracasas.    Cic.    ad  hominem. 
Plaat.  Ariminam.  Cic.  in  Ma- 
cedoniam.Cic.);incedëre,\ntT. 
Cic.  Liv.   (ex.:   qaacamqae  in- 
cedebat.  .Cic.  ineessit  qaâ  da- 
xit  preedie  spes.  Liv.)  ;  pTOCe- 
dêre    ('    marcher    en     avant, 
s'avancer  -),   intr.   Plaat.  Cic. 
etc.  (ex.:  in  portam  Corcyrœ- 
oram  stadiacentam  et  triginta. 
Cic.   e  tabernaculo   in   solem. 
Cic.    ante  portam.    Liv.    extra 
manitiones.   Ca's.    ad    excabi- 
tores.  Saet.  alicui  obviam  U  à 
la   rencontre    de   qqn    »].    Cic. 
paalatim  ou  lente  atqae  pau- 
latim.  Sali.  Ca?s.  ad  dimican- 
dam.  Liv.  ante  signa. Liv. paalo 
longias   a   castris.  Ca's.  paalo 
longias  aggeris  pefendi  causa. 
Cees.  in  aciem.  Liv.  pr.  in  con- 
tionem.  Liv.)  ;  progredi,  dép. 
intr.  C3;s.   (voy.   2.   avancer); 
venire    (pr.   •  venir  • .    d'où 
.  se  présenter,  s'avancer  •.),intr. 
Cirs.  Cic.  »«.  (»x.:  v.  cum  eçui- 


tata.  Cscs.  impers,  veniri  ad  se 
existimantes.    Cges.)  ;    prove- 
nire,  intr.  Plaat.  (ex.:  prove- 
nire  in  scenam.  Plaat.);  gras- 
Sàri  {'  marcher,  s'avancer  ••), 
dcp.  intr.  Plaat.  Sall.Val.-Max. 
(ex.:   in   [•  contre  -]   aii^fuem. 
Plaat.  ad  gloriam  virtatis  via. 
Sali,  légitima  via.  Val.-Max.); 
inferri,  pass.  moy.  Liy.  (ex.: 
infcrri  in  arbcm.  Liv.  in  ignés 
medios  eqao.  Liv.).  [\  (Loc.  div.) 
S' —  avec  majesté,  avec  gravité, 
incedére,  intr.  Cic.  Sen.  Plin. 
j.  (ex.:  non  ambalamas,  sed  in- 
cedimus  ["  nous  nous  avançons 
à  pas  comptés'].  Sen.  incedëro 
magnifiée.  Liv.  omnibus  la-titiis. 
Cic.  camsilentio.  PUn.j.ince- 
dant  per  ora  vestra  magnifici. 
Sali.).  S'—  avec    une   certaine 
solennité,   ingredi,  déç.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  tardias.  Cic.  per 
pablicam.   Plin.  j.).  S'avancer 
au    pied    do,    jusqu'auprès   de, 
succedëre.    intr.    et    qqf.    tr. 
Cœs.  etc.  (ex.:  su6  montem.Cses. 
ad  castra,  ad  montes.  Liv.  por- 
tis.  Cœs.  mœnibas,  maris.  Liv. 
aciem.   Cxs.   abs.    exprobrans 
metam  successit.    Liv.    impers. 
ubicamqae    iniqao    saccessam 
est  loco.  Liv.);  subire,  intr.  et 
tr.  Liv.  {e\.:inadversosmontes. 
Liv.  ad  montes,  ad  vallam,  ad 
arbem.  Liv.  maros.  Liv.).  S'a- 
vancer avec  une  intention  hos- 
tile, adiré,  tr.  Plaat.  Ter.  Cses. 
Sali,  (ex.:  nanc  prior  adito  ta: 
ego    in  insidiis    hic  ero.    Ter. 
oppidacastellaquemunifa.  Sali. 
voy.  MARCHER  [contre],  aborder). 
S'avanceren  ennemi,  accedëre, 
intr.  Cic.  Cœs.  etc.  (s'opp.  à  se 
recipëre,  ex.:  quocumqae  acce- 
debat  equitatus   hostiam,.  Sali, 
propias.    Cœs.  propias  Roma- 
nos.  Cœs. propias  maros.  IVep. 
ad  oppidum,   ad  Britanniam. 
Cœs.  asqae  ad  castra.  Cœs.  ad 
mœnia.  Liv.).  S'—  en  rampant, 
s' —  insensiblement,  arrepére, 
intr.  Karr.  Cic.  (avocadet  l'Ace., 
au  propre  et  au  fig.)  ;  obrepë- 
re,  intr.  Plaat.  Cic.  Plin.  (ex.: 
fêles    obrepant    avibas.    Plin. 
Cratippas    inscientibas    nobis 
obrepit.  Cic.  fd.  ap.  Cic.  mors 
obrepit  intérim.  Plaut.  obrepsit 
dies.  Cic.  ohrepëre  ad  honores. 
Cic.);   prorepére,   intr.   Hor. 
Col.  Plin.  (ex.-,  cocldeœ  prore- 
pant.  Plin.)    S'—  d'un  mouve- 
ment doux  et  pr.^sque  insensi- 
ble,   labi,    dép.     intr.     (voy. 
GLISSER).  S' —  en  courant,  pTO- 
currère,  intr. Cœs. Liv.  (ex.:ea; 
castris.  Cœs.  in  pablicam.  Cœs. 
in  vias.  Liv.  ex  corna,  e.v  acie. 
Cœs.extraaciem.  Cœs.  ad  repel- 
lendam  hostem.  Cœs.  hostes  re- 
pente celeriterqaeprocarrerant. 
Cœs.y  II  (Au  fii;.^  3  avancer,  faire 
des  progrès,   'Procodére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  procedëre  in phi- 
losophiâ.  Cic.  honoribas  lon- 
gias ['  assez  loin  dans  la  car- 
rière des  honneurs  .J.Cic).  Bien 
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qu'il  rùt  déjà  vieux  quand  il  se 
mit  à  étudier,  il  s'avança  telle- 
ment dans  la  connui$$ance  des 
belles-lettres,  que. . .,  litteraram 
stadiam  etsi  senior  arripaerat, 
tamen  tantun\  progrcssanx  (e- 
cit,at...Nep.  S'avancer  dans  les 
lettres,    progressas    facëre    in 
stadiis.  Lie.  S'avancer  dans  la 
vertu,  progredi  in  virtute.  Cic. 
Il   s'est  trop  avancé   dans  cette 
alTaire    pour    reculer,    longias 
proi-ectas  est  qaam  at  recédât. 
Je    m'aperçois    que  je   me  suis 
trop  avancé,  sentie  me  longias 
provectam.    Cic.    La    journée 
s'avance,  procedit  dies.  Cic.  La 
journée  s'avançait,  miiltam  diei 
processerat.    :>all.    Comme    la 
nuit  s'avançait,  postqaam  nox 
appetebat.   Curt.    Voy.  appro- 
cher. 1  S'avancer,  c.-à-d.  faire 
saillie.  Procedcre,  inir.  Cela. 
Plin.   (voy.  avancer);    excur- 
rère,  intr.  Liv.    ex.:  promun- 
turiam    in    altam    excarrens. 
liv.)  ;    emiDêre,    intr.    Cses. 
Sen.  (ex.:  dtiobas  eminentibus 
promnntariis.  Cœs.  dextra  om- 
nis  acies  extra   prœliam    emi- 
nens.  Liv.Jugtxm  directun\  emi- 
nens  in  mare.  Cvs.  voy.  [faire] 
saillie);  prominére,  intr.  Liv. 
Plin.  j.    Tac.    (ox.:    prominet 
Grxcia['  s'avance  en  saillie  >]. 
Mêla,    collis    prominens.    Liv. 
Phaselas  [promantixriam]  pro- 
mînet  penitas  in   altum.   Liv. 
cnbicalam  prominet  in  lacum. 
Plin.J.  regio  a    Taaro    monte 
in    Â^gœum    usgue  prominens 
mare.    Liv.)  ;   protendi,    pass. 
moy.  Plin.  (ex.:  diijitas  médias 
longissime   protenditar.    Plin. 
per    jaga  Caacasi  protenditar 
ad  Bactros  asgae  gens  Medo- 
rum.  Plin.].  Qui  s'avance,  emi- 
Dens,  entis,  p.  adj.  Cic.  Cels. 
Cart.  (ex.:  os.  Cels.  nikil  emi- 
nens.    Cic.    has  trabes    paalo 
longiores   atqae   eminentiores, 
qaam    extremi  parietes  erant, 
effecerunt.  C'.ts.  [B.  C,  II,  9,  3]. 
voy.    saillant);    prominens, 
entis,  p.  adj.  Sen.    Plin.   Tac. 
(moins   class.  que  eminens.) 
S.  avancer,  intr.  Se  porter  en 
avant  (dans  l'espace).  Proce- 
dére,  intr.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hac  procède.  Plaat.  paalatim. 
,^all.  segre  procedente  carpento. 
■S'aet.     qase    [ma/vos]     tantam 
progrederetar,  qaantam  naves 
processissent.  Ca^s.  vinere  pan- 
lo  procedebant.  Sali.);  incedê- 
T6,  intr.  CrVS.  Liv.  (ex.:  agmen 
reliqaam  incedëre  cœpit.  Liv. 
lentias.  Curt.  paalatim.   Sali. 
qaa  segnias  flispanorum  signa 
mcedebant.  Liv.    qaadrato    ou 
manitoagm,ine  incedëre.  Sali.); 
progredi,  dép.  intr.  Cic.  «^to. 
(ex.  :    regredi    qaam   progredi 
mallent.  Cic.  tridai  viam  prn- 
gressi    revertantar.    Cœs.    non 
vis  citias  progredi?  [«  avance- 
ras-tu?   -].  Plaat.);   prodire, 
intr.  (voy. s'avancer).  En  avan-, 
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çant,  porro,  adv.  Liv.  Avancor 
lentement,  canctâri,  dép.  intr. 
Ov.  Col.  (ex.:  tardiores  oves 
canctantar.  Col.).  Ne  pas  avan- 
cer, sedêre.  intr.  Liv.  (ex.:  se- 
dendo  oppagniXre  urbem.  Liv. 
sedendo  et  cunctando  bellum 
gerëre.  Liv.  Prov.  Romanits  se- 
dendo vincit.  Varr.  voy.  [res- 
ter] inactif).  Ne  plus  pouvoir 
avancer,  bwrëre,  iutr.  Curt. 
(ex.:  classis  in  vado  h^rcbat. 
Curt.).  Avancer  pénibleniunt 
ou  insensibK'ment,  prorepère. 
intr.  (voy.  s'avancer).  .Vvancer 
enéclaireur,  procursàre,  intr. 
Liv.  (ox.  :  cum  ab  stationibas 
procursaretur  [impers.].  Liv.). 
Voy.  s'avancer.  Km  pêcher  d'a- 
vancer, probibére,  tr.  Cses. 
Cic.  (ex.:  prohibëre  exercitum 
itinere.  Cœs.)  ;  arcére,  tr.  Cic. 
(ex.:  a  progressa  arcére.  Cic). 
Il  Faire  avancer,  agère  {-  faire 
avancor,  pousser  devant  soi,  me- 
ner, conduire  •),  tr.  Varr.  Cic. 
Virg.  Liv.  Sen.  (ex.  :  pecora  per 
colles.  Curt.  grèges  ante  se.  Sen. 
elephantos  ante  agmen.  Curt. 
agmen  agère  [  ■  faire  avancer 
ses  troupes ■  ].  i-iV.  nuncagendo, 
nanc sustinendo{-6n  retenant»] 
agmen.  Liv.  per  patris  corpus 
carpentam.  i.iv.  tantas  moles 
nulla  ope,  qaœ  cerneretar,  ad- 
m.otas  deoramnamineagi[^({uo 
c'était  une  volonté  divine  qui 
les  faisait  avancer  ••]  credebant. 
Curt.  agere  vineas  turresque  ad 
oppidum.  Cœs.  testudinem. 
Sali.)  ;  applicàre,  tr.  Cses.  Liv. 
(voy.  approcher)  ;  /erre(<- trans- 
porter, laire  avancer--),  tr.  Liv. 
(ex.:  ferre  signa  [-  faire  avan- 
cer ses  troupes  •>,  t.  rail.].  Liv.); 
inferre,  tr.  des.  Liv.  (ex.:  in- 
ferre signa  [«  faire  avancor  ses 
troupes  ■>]  in  liostem.  Cœs.  dic- 
tator  dextro  cornu  adversas 
Faliscos  sinistro  corna  contra 
Vejentcm  Capitolinus  Qaînc- 
tius  intalit  signa.  Liv.  voy.  at- 
taquer) ;  proferre,  tr.  Cses. 
Liv.  (ex.:  pr.  signa.  Liv.  [IV, 
32,  10,  etc.]);  incitâre  ('  faire 
avancer  rapidement  ■■),  tr.  des. 
(ex.:  eqaos.  Cses.);  moliri 
("  mettre  en  mouvement  avec 
effort;  déplacer,  faire  avancer-), 
dép.  tr.  Virg.  Liv.  Ov.  Cart. 
(ex.:  claada  et  inhabilia  navi- 
gia  languide.  Curt.);  wovëre 
(•  déplacer,  faire  avancer  "),tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  movëre  signa 
[■•  faire  avancer  ses  troupes  ■]. 
Liv.  castra.  Cses.  agmen.  Curt. 
exercitum  ex  hibernis.  Cart.); 
admovêre,  tr.  Ca's.  Liv.  Tac. 
(ex.:  [en  parfant  de  machines 
do  guerre]  opas  ad  turrim  lios- 
tium.  Cses.  adversus  aliqaem 
locum.  Liv.  aljs.  opéra.  Liv. 
sralas  [«.  faire  avancer  les 
onhelIeS"].Cars.  machinam..  Cic. 
on  pari,  do  soldats  :  exercitum 
Ariminum.  Liv.  ad  [-  dans  les 
'inviron^  de  -]  Oricam.  Liv.  ro~ 
ping  propias.  Liv.);  promovê- 
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re  (•  faire  avancer,  pousser  on 
avant'),  tr.  C.r.<!.  Plin.  (ex.: 
hortos  pensiles  rôtis  in  solem . 
Plin.  saxa  vectibus.  Ca's.  on<- 
ra.  Col.  t.  milit.  :  pr.  maclii- 
nationes.  Cses.  scalas  et  ma- 
chinamenta.  Tac.  exercitum  ir 
yEtoliam.  Justin,  pr.  Icgioncs 
Cses.  t.  d'éch.  :  pr.  calculum 
[•  un  pion  ■•].  Quint.);  propel- 
lère  {pr.  •  pousser  en  avant, 
faire  avancer  rj,  tr.  Cses.  etc. 
(ex.:  crûtes  pro  niunirione  ob- 
jectas. Cses.);  provebère  {pr. 
•  porter  en  avant-,  rf'où  «faire 
avancer-),  tr.  Plaat.  Lacr.  Plin. 
j.  (antér.  et  post.  à  l'ép.  class.). 
Faire  avancer  (sur  le  terrain), 
c.-à-d.  faire  entrer  en  ligne 
(des  troupes,  etc.),  inducére, 
tr.  lin;.  Curt.  ï'ac.  (ex.  :  tur- 
mas.  Virg.  phalangem.  Cart, 
tarmas  cam  elephantis  in  ré- 
cusantes. Curt.  hos  sabraendo 
vatlo.  Tac.  app.  plutôt  au  style 
poét.)  ;  producère,  tr.  Plaat. 
Coes.  (ex.:  castris  omnem  exer- 
citum. Plaut.  copias  pro  castris. 
Cass.  copias  in  aciem.  Galb.  ap, 
Cic.  exercitum  in  aciem.  Nep.). 
Faire  avancer  en  ligne  droite, 
regére,  tr.  Cic.  Virg.  Liv. 
(voy.  diriger).  Faire  avancor 
en  montant, suWg'ère.tr.Korr. 
Virg.  Liv.  (ox.  :  naves  ad  cas- 
tellam.  Liv.  inde  naves  in  flu- 
m,ine  Valturno  comprehensas 
subigi  ad  id  quod  jam  ante 
prsesidii  caasà  fecerat  castel- 
lum  Jussit.  Liv.).  Faire  avancer 
en  roulant, advoivère,tr.î^irj. 
Plin.  (ex.:  advolvëre  trnncos  ad 
ignem.  Plin.);  convolvëre,  tr. 
Cic.  Sen.  (ex.  :  turbines  rapta 
['  les  objets  qu'ils  ont  entraî- 
nés »]  eoni/oii/unt.  Sen.  voy.  rou- 
ler); evolvère,  tr.  Cic.  Curt. 
(ex.:  aqaas  per  campos.  Curt.); 
provolvére,  tr.  Ter.  Liv.  Cart. 
(voy.  [faire]  rouler). Faireavan- 
cer  rapidement,  rapëre,  tr. 
Virg.  Liv.  Tac.  (ex.:  ex sabsidia- 
riis  manipulas  aliqaot  in  pri- 
mam  aciem  secam  rapit.  Liv. 
legiones  in  Cattos.  Tac.  per 
hoc  omne  spatiam  cum  legio- 
nes duceres  sea,  tanta  velocitas 
eratt  raperes.  Plin.  j.).  Faire 
avancer  en  tirant, proiraAëre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  tirer).  Faire 
avancer,  tirer  do  force,  produ- 
cère, tr.  Col.  (ex.:  cunctantem 
bovem  [opp.  à  procarrentem 
retrahère].  Col.).  Faire  avancer 
de  force,  trudére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  pousser).  l'aire  avancer 
violemment,  trabère,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  tirer,  traîner). ^Etro 
placé  en  avant,  faire  saillie. 
Excurrére,  intr.  (voy.  s'avan- 
cer),- procurrère,  intr.  Virg. 
IHin.  ^.  (ex.;  saxa  procarren- 
tia.  Virg.  latas  mille  et  sexcen- 
ta  stadia  in  longitadinem  pro- 
currit.  Cart.  nuhes  atra  Miseni 
quodprncarritabstulerat.  Plin. 
j.)  ;  exstâre,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  DiÎPASSER,  [faire]  saillis); 
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prucedcre,    inir.    Cxs.   Cels. 
l'Un.    (ex.  :    cubitus    rotandas 
naalam  procedit.  Cels.  proces- 
serat  Hta«.  Plin.  j.  llcUas  gran- 
di (ronte  procedit.  Mêla.  Lijdia 
super  loniam  proredit.  Phn.)  ; 
prosilire,    i"tr.  l'Un.  j.  (voy. 
I  lairi'l  saillie).  Ouvrages  avan- 
cés (t.  do  fortif.).  Voy.  avanck. 
î  (Fis-)  Aller  on  avant  (dans  la 
carriiire  qu'on    parcourt,   olc). 
Progrediy     dép.     intr.     Cic. 
Quint.  {o\.:  pr.  in  virtute.  Cic. 
paahim   alii/uid.    Quint,   inci- 
pientes  aut  paalam  progressi. 
Qaint.);procedère,  intr-  f '"»• 
i.  Suet.  (ex.  :  ambitw  et  pro- 
cedendi   libido   ['  le  (lésii;  pas- 
sionné d'avancer'].  Plin.  j.  [ep-, 
VIII,  6,  3].  ut  nonnulli  ex  mfi- 
mà  (ortunà  in  ordineni  sena- 
torium  atqae  ad  sammos  ho- 
nores processerint.Saet.  [rhnt., 
1,  p.  121,  IS  ReilT.]);  proBce- 
re  (•  faire    des    progrès  »),    tr. 
Cœs.  Cic.  etc.  (ex.:  pr.  nihil  m 
oppugnatione.  Cœs.  aliqaid  m 
philosophià.-  Cic.  si  obliti  estis 
[mea  promerita],  cuni  re  nihtl 
egerim,    qaid  est   qaod   verbis 
proàrèrepossim?Corni{.).?an-e 
avancer,    aiëre,  tr.  Cic.   (voy. 
[fairel     croître,    développer, 
augmenter);  augêre,  tr.    Cic. 
(voy.  augmenter).   Faire  —  les 
sciences,   incrementnm   afferre 
stadiis    honestarum  doctrina- 
ram.  î  (Spéc.)  Etre  porté  à  un 
crade  supérieur.  Voy.  avance- 
ment. Il  Faire  —,  promovere, 
tr.  Curt.  Plin.  j.  (ex.;  aliqucni 
in  an\plissimam  ordinem.Phn. 
i.  vêtus  miles,  ab  humili  ordi- 
ne   ad  eum    gradam,    in    quo 
tune   erat,   promotus.   Curt.); 
provebére,  tr.  Liv.  etc.  (ex.  : 
aliquem   ad  summos  honores. 
Liv.    ad  amplissinxos  honores. 
Suet.   aliquem  virtatis    causa. 
Justin,  e  gregariis  ad  summa 
militùe  provectus.  Tac.  Agrip- 
pinse  gratià  provectus.   7'oc.  1 
Se  porter  en    avant    (dans    le 
leraps'.  Procedére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  dies  procédons.  Cic. 
procedente  tempore  [•  à  mesure 
que  le    temps    avance  ■>].   Plin. 
Plin.  j.  si  paer  œtate  processe- 
rit.  Cic.  ita  tempas  procedére. 
Sali.);    progredi,   dép.    intr. 
Cic.  (ex.  :  progredientibus  seta- 
tibas.    Cic).    Avancer   en   âge, 
conseiiescêre,intr.Suet.  (voy. 
vieillira,  h  (Au  fig.)  Aller  plus 
vite.   Procedére,    intr.    C^s. 
Quint,  (ex.  :  magna  pars  ope- 
ris   Ccesaris   processerat.  Ca?s. 
quantum    opère   processerant. 
Cses.    procedente  libro.  Quint, 
procedente  jam  opère.  Quint.]; 
promovere,  tr.  Ter.  (ex.:  ni- 
hil   promoves    [s.-e-l    '«,    •  '" 
n'avances  à  rien  .].  Ter.);  pro- 
Scère,  tr.  Cic.  (ex.  -.nthilpro- 
ficio.    Cic);    expedire,    intr. 
Plaut.  (ex.  :  ut  res  vostrorum 
[=1  vestrum]  omnium  bene  ex- 
pedire   vultis.    Plaut.).    Faire 
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avancer,  voy.  bâter,  presser. 
avanie,  s.  f.  Injure  humiliante. 
Indignitas,  àtis,  f.  Cic.  (ox.  : 
omnes  indignitatea  perferre. 
Cic);  contumelia,  se.  t.  tic. 
(voy.  affront).  Faire  subir  une 
avanie  à  qqn,  aliquem  injuria 
atfwëre.  Ter.  Subirdes  avanies, 
ndi'ina  perpeti.  A'ep 
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1.  avant  (lat.  pop.  abante.  Ita- 


la.Inscr.),  prép.  (^Dans  l'espace) 
Acte,  prép.  (avec   l'Ace.).  Cic. 
Cses.  etc.  (voy.  devant)  ;   citra 
{pr.  •  en   deçà,  pour  aller  jus- 
qu'à .1,  prép.  (avec  l'Ace).  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  c.   Veliam.  Cic. 
c.  tertiam  syllaban\.Cic.);  prse, 
prép.    (av.    l'Abl.)    Sa«.   lex    : 
aliquem  prse  se  mittëre.  SaU-)- 
Mettre    la    charrue    avant    les 
bœufs  (prov.),  prsrponëre  ulti- 
ma  primis.  Hor.  Passer  --  qqn, 
aliquem   antegredi.  Cic  \\  (Loc. 
prép.).  Es  AVANT  DE,  alite,  prép. 
[av.  l'Ace.)  Cic.  Sali.  Liv.  Col . 
(ex.:  ante  signa  [<■  en  avant  de 
l'armée  •]  progredi.  Liv.);  pro, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cœs.  etc.  (ex.: 
copias  pro  oppido  collocaverat. 
Cses.  legiones  pro  castris  cons- 
titua. Cses.  suas  copias  pro  cas- 
tris  prodaxit.  Cses.  [B.  G.,  I, 
ii8,   3]).  Marcher   en    avant    de 
qq'n,  anteire    alicui.    Cic    voy. 
DEVANT.    1    (Dans     le     tomçs.) 
Ante.   prép.   (av.  l'Ace).   Cic. 
etc.  (ex.:  ante  hanc  diem.  1  er. 
ante  brumam.  Ter.  ante  men- 
diem.  Cic.  solus  omnium   ante 
se  principum.  Tac.  multo  ante 
noctem.  Liv.  paulo  ante  lucem. 
Sulp.  ap.  Cic.  qui  honos  togato 
habitas   est    ante  me   nemini. 
Cic.  ante    has    meas    litteras. 
Cic.  ante  asdilitatem  meam.  Cic. 
ante  hanc  arbem  conditam.  Cic. 
ante  decemviros    creatos.   Liv. 
ante  rem  [•  avant  l'engagement, 
le    combat,     l'affaire    -].     Liv. 
ante  finem.  Plin.  /.    ante  tem- 
pas [•■  moment  opportun  -].  Liv. 
ante  tempas  [-  avant   l'âge   lé- 
gal  ■  ].   Cic.   Saet.   a.    d.    Vlll 
[=  ante  diem  octavum]  Kalen- 
das   Décembres    [  -  le   huitième 
jour  avant  les  kalendes  de  Dé- 
cembre, le  2/i  Novembre-].  Cic.); 
supra,  prép.  (av.   l'Ace.)   Cic. 
(ex.:    supra    hanc    memoriam 
fc  avant   cette    époque    que    je 
rappelle   =].    Cic).    Homère    a 
vécu  bien  des  années  avant  Ro- 
mulus,  //orneras    multis  annis 
ante  fait  qaam  Romains.  Cic. 
Vov.  i.  AVANT.  Avant  tout,  c- 
à-d.  d'abord,  voy.   abord.  Qui 
a  lieu  avant  le  point   du  jour, 
antelucanus,  a.  um,    adj.   Cic. 
etc.  (cf.  a.  tempora.  Varr.  Col. 
tempos.    Cic.   ambulatio.    Cic. 
cena.  Cic.  industria.  Cic).  Qui 
a    lieu  avant  midi,    antemeri- 
dianus.  a.    um.    adj.    Cic.   etc. 
(cf.  ambulatio.  Cic.  litterse  [«re- 
çue avant  midi  -].  Cic).  Cueil- 
lir avant  le  temps,  prxcerpêre, 
tr  Ov.fh'n.Mùr  avantlefîmps, 
praecox,   adj.    Coi.    PUn.    Qui 


donaedes  fruits  avant  le  temps, 
prsecox,  adj.  Col.  Plin.  ||  Avant 
de  et  (arch.)   avant   que  (suivi 
de  rinfin.),  ante  qaam  ou  prias 
qaam.  Voy.  ci-dessous  2.  avant. 
1  (Marquant    le    rang).    Ante, 
prép.  (av.  l'Ace).  Cio.  etc.  (ex.: 
quem  ante  me  diligo.  Balb.  ap. 
Cic.  ante   aliqaem   ou    aliquid 
esse.  Sali,  ante  Jovem   habin 
[.  passer    avant   Jupiter    dans 
l'opinion  -].    Curt.    ante   alios 
[•avant  tout  le  monde-].  Plaut. 
Liv.   ante   omnes.   Plaut.  Tac 
ante    omnia    [•    avant     toutes 
choses  -].    Liv).  Mettre   avant, 
faire  passer  avant,  praeferre. 
tr.  Cic.  Nep.  etc.   (ex.  :    alicm 
neminem.  Nep.  longe  omnibas 
unum  Demosthenem.  Cic.  voy. 
préférer)  ;     antepoDère,    tr 
Cic  etc.  (ex.  :    aliquem   alicai. 
Nep.  Tac  se  alicui.  Cic.  mor- 
tem    servituti.    Cic.    amicitiam 
omnibus  rébus    hamanis.    Cic. 
res    gestas    animi    virtutibas. 
Nep.  aliquem  omnibus  srquali- 
bas  suis  in  (amiliaritate.  Nep. 
[Ep.    2,  2]);  prceponère,   tr. 
Ter.   Cic   (ex.  :   se  alteri.  1er. 
amicitiam  patrise.  Cic).  Faire 
passer  avant,  aDtevertëre,  tr. 
Ca^s.  (dans  l'express,  suiv.  :  qua 
re    nuntiata    Ciesar    omnibus 
consiliis  antevertendam  ['faire 
passer  avant  tout  autre  plan.] 
existimavit,  ut  Narbonem  pro- 
(icisceretur.  Cses.  (B.  G.,  VII,  7, 
3]).  Avant  tout,  prœcipuê,  adv. 
Cic.     Voy.     particulièrement, 
[de]     PRÉFÉRENCE.     Qui     passo 
avant    (qqch.),    antiquus,    a, 
um,  adj.   Cic.  etc.   (au  comp.. 
ex.  :  ut  omnes  intellegerent  ni- 
hil  sibi  antiquius  amicitia  nos- 
trâ  ["  que  rien    n'avait  jamais 
passé    avant     notre     amitié   •] 
fuisse.  Cic  Claudia  genti  jam 
inde  ab    initia  nihil  antiquius 
in  re  publica  patrum  majestate 
fait  [  "  rien  ne  passa  avant  l'au- 
torité du    sénat  -].    Liv.    tantâ 
utilitate   (ides    [•■  l'honneur    la 
loyauté  »]   antiqaior  (ait.  Liv. 
au   Superl.    navalis   apparatus 
ei  semper  antiquissima  ['  qui 
passait  avant  tous  les  autres  ■] 
cum  (ait.  Cic.  longe  antiquis- 
simarr.    ratas     est     id   (acere. 
Liv.).  S'occuper  avant  tout  de, 
prœverto,    tr.    Cœs.    Voy.  ci- 
dessus. 

2.  avant,  adv.  (Dans  l'espace). 
Ante,  adv.  Cic  etc.  (voy.  de- 
vant). Le  texte  qui  est  — .  sape- 
rior  (opp.  à  in(erior)  scriptura. 
Cic.  Il  (Loc.  adv.)  En  avant, 
ante,  adv.  Cic.  Liv.  (ex.  :  ante 
aut  post  pagnâre.  Liv.  ante 
ingredi  ['  marcher  -].  Cic); 
prse, a.dv. Plaut.  Ter.  (ex. : iprœ, 
abi  prse.  Plaut.  Ter.);  prorsas. 
adv.  Plaut.  Cic  (ex.:  non  pror- 
sas, sed  transvorsus  cedit 
r.  marche  »]  quasi  cancer  solet. 
Plaut.  [Pseud.  955],  au  fig. 
prorsus  ibat  res.  Cic.  [ad  Att., 
XIV,  20,  U])  ;  porro,  adv.  Cic 
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Uv.  (ai.  :  Forro,  Qairites!  La- 
her.     com.    porro    ire.    Lii:)  ; 
protinus   (-en  avant,  devant 
soi  .},    adv.   Ciel.   Antip.    Viry. 
Liy.   (ex.  :  pr.   agére   capellas. 
^'irg.  ut  pergeret  porro.    del. 
Antip.  protinas  ptrgêre.    Liv. 
pr.  dacére  hrachia.  Asin.-Col.). 
En  avant!  Perge  ou pergitel  Cic. 
Cies.  Liv.  Celui   qui   se  met  en 
—,  antesignanas,  i,  m.  Cic.  (cf. 
faeras   in    acie    antesignanas. 
Cic.    [Phil.,    2,    71]).    Aller   en 
avant,  prodire.  intr.  Cic.  (voy. 
s'avancer).  Attacher   en  avant, 
prœûgère.  ir.  Cic.  Virg.  {en.: 
arma  papiiibus.  \'irg.  rostrum 
lupi  villarum  poi-tis.  Plin.  ripa 
prœ^s  ttidibuLS  manita.  Cic). 
Conduire  en  avant,  producè- 
re,  tr.   (voy.    [faire]   avancer). 
Courir  en  avant,  prsecurrére. 
intr.  Ter.  Ca-j.  (ex.  :  abi,  pne- 
carre.  Ter.  prœcarrant  équités. 
C^$.  pr.  antc  omnes.  C:cs.  ad 
aliquem.    des.)  ;   procurrère, 
intr.  Cœs.  Virg.  Liv.   Ov.  (ex.  : 
ex  castris.  Ca-s.    in  pablicam. 
Cœs.  in  vias.  Liv.  in  vestiba- 
(um  regise.  Cart.).  Disposer   on 
avant,  prœtexére,    tr.    Plin. 
(voy.  [mettre  on)  tète).  Envoyer 
en  avant,  pTsemittére,  tr.  Cic. 
etc.  {e\.:  pr.  atiqtiem  cam  eqai- 
tatn.   Cic.    aliquem  cam  navi. 
Cêes.  aliqaem  a  porta  domam. 
Plaut.  aliquem  in  Siciliam.  Cic. 
legiones    in  Ilispaniam.    Cses. 
egaitatam  ad  castra.  Hirt.  le- 
gatuin  cam  cohortibas  ad  (la- 
men.    Sali.   pr.    impedimenta, 
navicalam.  CVs.^.   Etendu    on 
avant,  prsetendere,  tr.  Plin. 
(voy.    allonger).    Etendu     en 
avant,  projectus,  a,   ura,   p. 
adj.  Liv.   Saet.    (ex.:   projectâ 
hastà  [•  la  lanco  en   avant  •]. 
Liv.  venter   projectus.    Saet.). 
Glisser  en  avant,  prolabi,àép. 
intr.  Cic.  Liv.   (ex.  :    coUapsus 
pons  asqae  ad  alterias  initiam 
pontis  prolahi   eam   [elephan- 
tam]  leniter  cogebat.  Liv.    alii 
[elephanti]  pedibus  insistentes, 
alii  clanibus  subsidentes  pro- 
iabebantur.    Liv.).    Incliné    en 
avant,  proclivis,  e,  adj.  Liv. 
(ex  :   solum.    Varr.    xria.  Liv.); 
proBUS,  a,    UDl,    adj.    V^arr. 
Cic.  Virg.  Sali.  (ex.  :  pronus  in 
ventrem.   Varr.   cubitus.   Plin. 
omne  animal,  ut  vult,  ita  uti^ 
tur  mota  gui   corporis.  prono, 
obliqao,  supino.  Cic.  il'x.  Sali. 
Anxur  (ait  urbs  prona  in  pa- 
lades.   Liv.    [IV,    51»,  ,'.]).   Jeter 
en  avant,  projicère,   tr.   Cic. 
Nep.  Liv.   (ex.  :  hastam.  Nep. 
clipeam  prse  se.  Liv.  projecto 
lœvâ  scato.  Liv.).  Action  do  je- 
ter, d'étendre  en   avant,   pro- 
fectio,  ODis,  f.    Cic.   (ex.  :  f,r 
' l.Ctc. 
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Cic.  (voy.  avancer,  s'avancera. 
Mettre  en  avant,  prseponéré, 
tr.  Cic.  (ex.  :  pr.   paaca    [scri- 
bendo].  Cic.).   Mettre  en  avant 
(comme  e.xcuse  ou  comme  pré- 
texteL  prsetendere,    tr.    Cic. 
etc.  (ex.  :  desidia-  suœ  alienam 
[•■  mettre  en   avant    la    paresse 
d'autrui  pour  e.\cuser  la  sienne»]. 
Plin.  j.  honesta  nomina.  Tac. 
Tann.,    XIV,  21]);  prietexère 
{'    mettre   en    avant,   alléguer, 
donner  comme  prétexte   -y"),  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  capiditatem  tri- 
umplii.  Cic.  libertas  et  speciosa 
nomina  pratte-rantur.  Tac.  nec 
inptiari     posset     honestiorem 
caiisam  libertatis  quam   servi- 
tutis  prscte.xi  titulo  [.  qu'il  est 
plus    honorable    de    mettre   en 
avant    la   cause   de    la    liberté 
que  colle    do    la    servitude  -]. 
Liv.).  Partir   en    avant   an    re- 
connaissance,   prospeculàri, 
intr.   Liv.  (111,  J,3,   2'i.   Pas    en 
avant,  ascensus,   ùs,  m.  Cic. 
(ex.  :  primas  ad  honoris   gra- 
dam  U  le  premier  pas  en  avant 
dans  la    voi 
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brachii  [opp.  à  contractio].  Cic. 
for.,  6'J]).  Marche  en  avant 
(d'unearmée),  processio.Oi2fs, 
f.  Cic.  (opp.  à  reditus.  Cic.  [do 
imp.  Pomp.,  2Ii]).  Marcher  en 
•avant,  procedère,  intr.  Plaat. 


-  '-    —io  des   honneurs  •]. 
Cic.  hic  ei  gradiis  ad  rem  pa- 
blicam, hic  primas  est  aditus 
et  ascensus  ad  popitlarem  jac- 
tationem.^   Cic).     Pencher,    se 
pencher,  être  ponché  en  avant, 
procumbére,  intr.  Csps.  Cic. 
Virg.  etc.  (ex.  :  secandum  na- 
turam  flaminis procumbant  [en 
pari,  dos  piles  d'un  pont].  Cœs. 
in  vicini  domum  [en  pari,  d'un 
mur].  Jet.  vaste  jago  in  pon- 
tum  [en  pari,  d'une  montagne]. 
Plin.).    Qui    pencha  en    avant, 
pronus,    a,    om,   adj.    Varr. 
Cic.  (voy.  ci-dessus).  Penché  en 
ayant,  profectus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Liv.  (voy.  ci-dessus).   Pen- 
dre   en    avant,    propendére, 
intr.  Cic.  Col.  Plin.  .Suet.  (ex.: 
propendentes  aares.  Col.  herba 
propendens    ex    ramis.    Plin. 
caro     [excréta]      propendebat. 
Saet.    propendére    illam    boni 
lancem  putat.  Cic).  Qui   pond 
en  avant,  propensus,  a,  um, 
p.  adj.   Pers.  (â    éviter  :   pro- 
pendens est  préférable).  Porter 
en  avant,   prseferre,   tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  pr.  ardentem  facem. 
Cic.    voy.   devant)  ;  proferre, 
tr.  Cic.  Quint,  (ex.  :  sinistrum 
humerum.  Quint,  voy.  avancer); 
provebére,  tr,  Cic  voy.  avan- 
cer,   [faire]    avancer).    Porter 
son  corps  en  avant,  procumbé- 
re, intr.    Cic.  Virg.    Etro   porté 
en      avant     (d'un     mouvement 
presque    insensible),    prolabi, 
dép.    intr.   Cic.    Liv.    (voy.    ci- 
dessus  'glisser  on  avant  -).  Qui 
se  porte  en  avant,  projectus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  :  cupidi- 
tas.  Cic.  aadacia.  Cic.  voy.  ef- 
frénk).  Pousser  en  avant,  pro- 
digére,  tr.   Varr.  (ex.  :  joallos 
in  solem.  Varr.  sues  in  limites 
latosos.    Varr.);    promovÈre, 
tr.  Ca;s.  etc.  (ex.  :  machinalio- 
net.    Cœt.    voy.    [faire]    avan- 


cer-;   propeJlère,    tr.    C 
(ex  :  crûtes  pro  munitione  • 
i'ectas.  Cxs.).   Pousser   viol,  i 
ment  en   avant,    protrudii 
tr.  Cic   (ex.  :    pr.    cylindriu 
Cic).    Pousser    avec    force 
avant,  proturbàre,  tr.   CV. 
(voy.  culbuter,    repousser). 
précipitur  en  avant, proi-Ui'r 
intr.  C.Ts.  Curt.  (ex.:  qai'i  < 
tram  cornu  proruebat.   Cas 
Regarder  on  avant,  prospic 
re,  tr.  C.Ts.  etc.  (ox.  :  ex  ca 
tris    in    urbem.    Cœs.    multu 
[■    pouvoir    regarder     loin    . 
ayant  -].   Cic.  neque  post  n 
piens    neque  ante  prospicirr 
Varr.);  prospectàre,  tr.  17' 
Liv.   Ov.   Tac.    (ex.  :    e  pu/ 
pontam   [poét.J.    Ov.    ex  teci 
fenestrisque.  Liv.).   Rouler   t 
ayant,  provolvëre,   ir.   Tei 
Hirt.    Liv.   Cart.    (ex.  :   capa 
ardentes  in  opéra.  Hirt.).  Sau 
t/îr    on   avant,   prosilire.    ti 
Cic.  (ox.  :  repente.   Cic.  proii 
nus.  Sen.  rh.).  Tirer  on  avant 
protrabère,  tr.  Cic.  etc.  (vo\ 
[faire]     avancer     [en     tirant 
Tomber  en  avant,  procidèro 
intr.  Hor.  Liv.  (ex.  :  pars  mur 
prociderat.  Liv.);  prolabi,  dép 
intr.  Nep.  [ex.  :  cam  ,-edes  Jo 
vis  Feretrii  vetastate  atqae  in 
caria      détecta      prolaberetur 
Nep.).  Tombé  en  avant,  proci 
duus,    a,   um,   adj.   PHn.  {i 
remplacer  par  prolapsus,   voy 
ci-dessus).    Qui    tombe   la    trti 
en  avant,  prœceps.   Cic   Celui 
qui  est  en    avant,  primas,  a. 
um,  adj.  Cic.  (en  pari,  de  plu- 
sieurs); prior,   us,   adj,    Ci<\ 
Cses.  (on  pari,  dedeux).  ^(Dall^ 
le  temps).  Ante,  adv.  Cic.  etc. 
(voy.  auparavant);  prius,  adv. 
Cic.    (voy.    auparavant).  Il  Loc. 
adv).  Le  jour    d'avant,  prior 
dies.  Cic  Voy.  précédent,  antK- 
RIEUR.    Immédiatement   avant, 
proxime,    adv.   Cic.    (cf.    qui-m 
proxime     nominaid.    Cic).    [j 
(Loc.   conj.)   Avant  que,   ante 
quam,  loc.  conj.  Cic.  etc.  (ex. 
ut   te  ante  videret,  quam   virù 
discederet.   Cic.    veniam   ante. 
quam  plane  ex  animo   tua  cf- 
(luo.  Cic.  ante  quam  de  incom- 
modis    dico.    Cic.    anno    antc 
quam   mortaus  est.  Cic  neque 
defatigabor  ante  quam  pcrce- 
pero.  Cic.  nec  ante  quam  vires 
ad  standam  in  maris  ferenda- 
qae  arma   deerant,    expugnati 
sunt.    Liv.    cotidie    antequam 
pronantient,    vocem    cubantes 
sensim  excitant.  Cic.    |do   Or.. 
I,  59,  251).  ante  occapatar  ani- 
mas J  tuas]  ab  iracundià  quam 
providêre  ratio  potait  nu  occu- 
paretur.    Cic    [ad    Q.   fr.,  I,  I, 
'S8];  prius  quam,  loc.    conj. 
Cin.  etc.  (ex,:  prias  quamcom- 
mitterentur  ladi,  Tullius...    ad 
consules  venit.    Liv.  neque  ab 
eo  prias  Domitiani  milites  dis- 
cedunt    qaam    [.  ils    ont    bien 
soin  do  no  pas  le  quitter  avant 
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que  •]  in  conapectam   (  a-suris 
dedacatar.    Cœs.    prias    pxne 
qaam  ip$i  Uberi  siti$   [•  ^vant 
mémo  que   vous    soyez    libres, 
c.-à-d.  sans  attoiidi-'  quo  vous 
soyez  libres  -],  dominari  jam 
inadversariosvuUis.  Liv.  prias 
in  hostiam  castris  constitcrant 
(luam  plane  ab  liis    vldcn   aut 
naid    rei    gereretar    coanosci. 
Lssct.  Cas.   [B.  G.  m,  ;!'■,  3] 
priusouam   manam  consereret 
suos   a  (aga  effasa  conhnuU. 
Liv   ante  qaam  et  prias  qaam, 
signifiant   •  avant    le   moment 
où  ■    se   construisent  résulièr. 
avec  rindic).  ^  (Pour  marquer 
le  rang).  Ante,  adv.  Cic.  Pas- 
ser avant,  prxstâre,  intr.   Cic. 
prxccdéra,   intr.    Cœs.    Qumt. 
Qui  passa  avant,  antiquus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.    (au  Comp., 
„x    ;  ne  dahitaris,  qain    qaod 
Uunestias  id  mihi  (ataram   sit 
aniiqaias.  Cic.  qaod  mihi   est 
antiqaias  [•  chose  qui,    à   mes 
yeux,  doit  passer  avant  ■].  Cic. 
id  antiqaias  consali  fait.  Liv.). 
i  Loin  du  point  de  départ  (daus 
l'espace).  PenitUS  {pr.    ■  pro- 
fondément, bien  avant  '),  ady. 
Cic.  [ex.  ;  saxam  penitas  inci- 
sam.    Cic.    argentam    penitas 
abditam.  Cic.  penitas  in  Thra- 
ciam  se  abdidit.  Nep.  cam  yla- 
diam  penitas   abdidisset.  Sen. 
7-h.  ea  penitas   animis   vestris 
mandate.  Cic.  penitas  perspi- 
cére.  Cic.  vidêre.  Cic.  p.  pene- 
trâre  U  en    pari,    d'une    bles- 
sure  -].    ' 


-,.,„     ..   Lacr.   animo   penitas 
liœrêra.  PUn.  /.).  Qui  est  bien 
avant,  interior,  us,  adj.  Cic. 
(ex.:  interiores  nationes  [••  peu- 
ples situés  bien  avant  dans  les 
terres ■.j).Z.iv.;jn<imus,  a,  um 
{pr.  qui  est  le  plus  à  l'intérieur, 
le  plus  avant  '),  adj.  Cic.  (ex.  : 
dispatatio     [«    discussion     qui 
fouille  le  plus  avant   la  ques- 
tion ■•].  Cic.  dispatatio  est  in- 
tima artis.  Cic.  in  intimam  ali- 
caj'as      amicitiam     pervenlre. 
Nep.).  Voy.  dedans,  s'enfoncer 
[dans]  et  profondément.  1  Loin 
du  point    de    départ    (dans    la 
temps).  Bien  avant  dans  la  jour- 
née, malto  die.  Cses.  Bien  avant 
dans  la  nuit,  maltâ  nocte.  Cic. 
Cœs.  Jusque  bieu  avant  dans  la 
journée,  ad  maltam  diem.  Cic. 
Comme  on  était  déjà  bien  avant 
dans  la  journée,  postqaam  jam 
malta  dies  erat.  Liv. 
&  avant,  s.  m.  Partie   qui   est 
en  avant.  Prior  ou  prima  pars 
(selon    qu'on    considère     dans 
l'objet  deux  seulement  ou  plus, 
parties).  Cic.  L"—  d'un  navire, 
prora,  ss,  f.  Cses.  Liv.  Un  na- 
vire qui  va  de  1'—,  c.-à-d.  qui 
poursuit   sa  route,   navis    qase 
rectam  carsam  (ou  simpl.  car- 
sum)  tenet.  Cœs.   PUn.  j.   Au 
fig.   Aller   de   l'avant,   c.-à-d. 
poursuivre  résolument  une  af- 
faire, pergère  porro.  Cic. 
avantage,  s.  m.  Ce  qui  est  pla- 
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céon  avant  (arch.).  Voy. SAILLIE. 
"1  (Au  fi^.)  Le  fait  do  passer  avant 
qqn  où  qqch.  Prsestantia,  ;t), 
f.  Cic.  (ex. .   si  qaam  pra-stan- 
tiam  virtatis,  inyenii,  (ortanx 
consecali  sant.  Cic.    voy.  supk- 
nioRiTÉ)  ;    Victoria,    se    (pr. 
•  avantage  remporté  >),  f.  Cir. 
Liv.  etc.  (ex.  :  cer(a.  Liv.  cer- 
tissima.  Cœs.adipisci  victoriam 
[-  emporter  l'avantaço  ■.].  Ca'S. 
abi  profcssione   hostiam   con- 
cessam    victoriam    videt.   Liv. 
consecatam  esse  sibi  gloriosam 
victoriam.  Cic.  dare  alicai  vic- 
toriam. Liv.  dimittëre  explora- 
tam  victoriam.  Cses.  malle  vic- 
toriam apad  Samnites    [•  ap- 
partenir aux  Samnitas»],  qaam 
apad  Romanos  esse.  Liv.  victo- 
namcradeliterexercêre  ['pour- 
suivre  •].  Sali,  acerramê  victo- 
riam nobilitatis  inplebem  exer- 
cêre.  Sali,   (erre  victoriam  e.v 
aliqao.    Liv.    eo    intenlior   ad 
victoriam    niti.    Sali.    Victoria 
potiri.  Cœs.  ativictoriâ.  Sali.); 
palma,  se  {pr.  .palme  donnée 
au  vainqueur  ■.,  d'oii  •  victoire, 
avantage,  supériorité  ••),  f.  Cic. 
(ex.  :  palmam  (erre.  Cic.  alicai 
hanc  palmam   reservàre.  Cic. 
ea  nobis  ingens  palmse  [-  pour 
emporter  l'avantage  ']  conten- 
<io. Quinf.'i. Avoir r— sur,  pTse- 
stâre.  intr.  Cic.  etc.  {on..:  prœ- 
stârc  alicai  [•  avoir  l'avantage 
sur    qqn  •■].    Cic.    hoc  prsestat 
amicitia  propinqaitaii,  qaod... 
[u  l'amitié  a  sur  la  parenté  cet 
avantage,  que...  »].  Cic);  vin- 
cêie,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vincis 
(ormâ,    magnitadine    ['    vous 
avez  l'avantage  do    la   beauté, 
de  la  grosseur  »].  Phœdr.  voy. 

VAINCRE,       [1']      EMPORTER      [SUr] , 

[avoir    le]     dessus,    surpasser, 
dépasser);  superâre,   tr.   Cic. 
etc.  (ex.  :    omnes    in    re.    Cic. 
ali'qnem  doctrinà  [•  avoir   sur 
qqn  l'avantage  do  la  science  ••]. 
Cic.  abs.  numéro  militam  sa- 
peràre  [«  avoir    l'avantage    du 
nombre  -].  Liv.)  ;   antistàre, 
intr.  Claad.-Qaadrig.  Cic.  Nep. 
(ex.  :    a.  alicai  aliqaâ  re.    Cic. 
m  '  his    aatem    cognitam    est, 
qaanto    antistaret    eloqaentia 
innocentia-.  Nep.);   antecelle- 
re,    intr.    Cic.    etc.    (ex.  :    qui 
qaà   re    homines    bestiis  prse- 
stent,  ea  in  re  hominibas  ipsis 
antecellat  [  -  il  a  sur  les  hommes 
mêmes  précisément   l'avantage 
que   les    hommes    ont    sur    les 
bêtes  -].  Cic.  ceteris  eloqaentia. 
Cic.  (r.  omnibus  ingenii  glorià 
r .  l'avantage  que  don  iie  la  gloire 
et  le  génie  •].  Cic.  absol.  mili- 
tari   laade.    Cic.    hamanitate. 
sapientiâ,  integritate.  Cic). Qui 
a  l'avantage,  superior,  adj.  au 
Comp.  Cic.  etc.    (ex.  :  sapenor 
contra  improbos.  Cic.  popalas 
saperior  (actas  [•  qui  a  obtenu 
l'avantage  '1.    Cic    saperiores 
habebantarX'  on  pansait  qu'ils 
avaient  l'avantage  .].  Cses.  dis- 
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cessit    saperior  [•  il  »8 
"    ^.Nep. 


te   retira 

avec  l'avantage  •"].  Nep.  noslri 
saperiores  (aérant.  Cses.  atri- 
que  discessisse  saperiores  exis- 
timaverant  [•  los  doux  partis 
s'atribuéront  l'avantage  de  la 
journéu  ■].  Ces.  av.  l'Abl.  loco, 

fbrtanâ ,        (amà       saperiores 
.  ayant  l'avantage  do  la  nais- 
sanco,  de  la   condition,    do    la 
gloire  .].    Cic.    honoris   grada 
saperior  [•  ayant  l'avantage  du 
grade  •].    Cic.    caasâ   saperior 
I"    ayant    l'avantage     du    bon 
<lroit '].  Liv.  (acilitate  et  ha- 
manitate  saperior.  Cic.  ai  sa- 
perior   ceteris  rebas    [•  à   tous 
autres    égards    ']    essea.    Cic. 
parvo    momento  saperior  Ro- 
mana    res    (ait  [•  les  Romains 
romportoreur.    un    léger    avan- 
tage -].    Liv.).    Sa  retirer    avec 
des  avantages  égaux,  pariprœ- 
Uo  discedëre.  Cirs.   Liv.    L'en- 
nemi avait  l'avantage  de  la  po- 
sition,   iocu    pro    hoste   erant. 
Cses.  Cela  est  contre   moi,  bieu 
loin  d'être  à  mon  avantage,  hoc 
non    modo   non  pro   me,   sed 
contra    me    est.    Cic.    Prendre, 
tenir  qqn  à  son  avantage  (c.-d- 
d.  de  manière  à  avoir  le  dessus), 
ex  commodo  agëre  cam  aliqao. 
Cic.  Il  (Spéc).   Avoir   l'avantage 
du  vent,  ventam  aptiurem  sibi 
nactam  esse.  Liv.  L'avantage  du 
vent,  ventas  idoneas,  Cses.  ven- 
tassecandaset(ercns.Sen.venti 
(erentes.  l'iin.j.  \]  Donner  avan- 
tage  à   l'une   des    parties    (sur 
l'autre  qui  fait  défaut),  secun- 
dam  aliquem  jadicâre    ou   de- 
cernëre.    Cic.    secandam   alte- 
ram  partem  liiem  dare.  Cic.  1 
(Par   ext.)    Ce    qui    donne    qq. 
supériorité  (en  gén.).  Bonum, 
i  ('  bon  état,  bonne  condition; 
avantage  '),  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
in    bonam    vertëre.    Cses.    Liv, 
perniciosa  illoram  consilia  (or- 
tana  de(lexit  inmeiias  («a  tour- 
né à  leur  avantage»).  Sen.  aat 
honoribas    aacti  aat  re  (ami- 
liari,    aat    si    aiiad    qaippiam 
nacli  samas  (ortaiti  boni.  Cic. 
(orma  bonam  (ragile  est.    Ov. 
nihil  qaidqaam  melias  [•aucun 
avantage   préférable  ■•]   homini 
a    diis  datam  est.  Cic.  bonam 
natarale.    Nep.    bonam    taam 
aage  et  exorna.  Sen.  tria  gêne- 
ra  bonoram:  maxima    animi, 
secanda  corporis,  externa  ter- 
tia.  Cic.  bona  malaqae  corpo- 
ris ['  les  avantages  et    les  dé- 
fauts physiques  •].   Saet.   bonn 
aut  mala  [«  avantages    ou   dé- 
fauts "].  Sali,  acer  bonoram  et 
vitioram   saoram    Jadex.    Cic. 
ingenii  malta  bona.  Sali,  bona 
pacis.  Tac.);d0S,  do<is («avan- 
tage naturel  •),  f.  Ov.  l  ell.  Sen. 
PUn.  j.    (ex.  :    dotes    corporit 
[.  avantages  physiques  »].  Sen. 
dotes  corporis  animiqae.  Saet. 
dotes  ingenii.  Ov.  Vell.  vel  in- 
genii   dotes    vel    animi    artea 
[»  soit    les   avantages  naturel» 
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que  donne  le  talent  soit  U>squ;i- 
lités  acquises  que  donne  la  cul- 
ture générale  >].  Ciirf.  dotes 
natarse  (ortunœqae.  Plin.  j. 
prsediolam,  quod  commenda- 
inr  his  dotibas.  Sen.);  prœ- 
mium,  îi  {•■  avantage,  privi- 
lège, faveur  •),  n.  Cic.  etc. 
(eï.  :  omnia  pnemia  donaque 
fortanœ.  Cic.  licebat  ceterius 
tegis  prœmio  [•  grâce  à  l'avan- 
tage quo  donnait  la  loi  •].  Cic); 
occasio,  onis  (pr.  •  avantage 
qui  résulte  de  qqch.  »),  f.  Cœs. 
(ex.  :  ad  opprimendos  adver- 
sarios  ne  occasioni  temporis 
[•  l'avantage  que  lui  donnaient 
les  circonstances']  deessef.CéPS.); 
opportuDitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (e.\.  :  opportanitas  loci. 
Cses.  Sali,  omitto  opportuni- 
tates  ntilitatesqae  rehqai  cor- 
poris.  Cic.  habêre  opportani- 
tates  [•  offrir  des  avantages  -1. 
Cic.  opportunitate  aliqwi  data. 
Csss.  opportanitates  maritimœ 
[•  les  avantases  offerts  par  la 
mer  .].  Liv.  [XLW,  30,  i]).  Le 
bruit  qui  court  sur  Trebonius 
n'est  pas  à  son  avantage,  non 
bella  est  fama  Treboni.  Hor. 
Je  ne  veux  pas  me  peindre  avec 
trop  d'avantage,  nolo  mihi  bel- 
lam  nimis  speciem  indiière. 
Cela  est  à  votre  avantage,  id 
tibi  laadi  est.  Ter.  Cic.  hoc  in 
te  laadabile  est.  Cic.  1  Ce  qui 
rapporte  qq.  profit.  Comzao- 
ditas,  âtis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
gai  ex  bestiis  ^ructas,  qaœ  com- 
moditas percipi potest  ?  au  plur.: 
extemx  commoditates.  Cic.)  ; 
coznmoduzn,  i  {•  avantage, 
profit,  intérêt  '),  n.  Cic.  etc. 
s'opp.  à  incommodam,  à  ma- 
/om,  ex.  :  sai  commodi  causa 
[•en  vue  d'un  avantage  person- 
nel =  ]nocêre  alteri.  Cic.alicujas 
commodam  seqai.  Ter.  aliqaid 
commodi  ex  eà  re  capëre.  Ter. 
amicitias  inimicitiasqae  non 
ex  re,  sed  ex  commodo  sesta- 
rnare.  Sali,  commoda  mea.  Cic. 
commoda  vitse.  Cic.  commoda 
popali.  Nep.  detrahêre  de  ali- 
cnJas  eommodis.  Cic.  invidêre 
alicajas  eommodis.  Plaut.  frai 
iilis  eommodis.  Ter.  carêre  om- 
nibas  commodit.  Cic);  eznolu- 
mentum,  i  (■  gain,  profit,  bé- 
néfice, avantage»),  n.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  detrimentum.,  dam- 
nam,  ex.  :  emolaniento  esse 
alicui  [•  être  un  avantage  pour 
qqn  •].  Cic.  emolumenta  re- 
ram.  Cic);  fructns,  ûs  (-  fruit, 
avantage,  profit  >),  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  (r.  divitiarum  [■  qu'on 
tire  des  richesses  •].  Cic  verse 
trirtutis.  Cic  fructus  capëre 
atilitatis.  Cic.  fractum.  ferre 
ou  capëre  ou  percipëre  ex  uli- 
qaù  re.  Cic.  omnem.  vitse  supe- 
rioris  fractam  perdére.  Cic.  )  ; 
9uass<iis,ûs("gain,avantage'), 
m.  Cic  etc.  (ex.  :  constitaêre 
êibi  qasestas  magnos  atqae  obè- 
re» ex  hii  caasis,   quas...    Cic. 
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fartis  qasestum  facëre.  Cic. 
nullam  in  eo  facio  qa<estam 
['ie  netrouve  aucun  avantage»], 
qnod...  Cic);  res,  reï  (•  inté- 
rêt, avantage  •'},  f.  Plaut.  Cic. 
etc.  (ex.  :  res  mcigis  qineritar, 
qaam  clientiam  (ides.  Plaut. 
consalére  sais  rebas  [•  chercher 
son  avantage  •].  Nep.  in  rem 
saam  convertêre.  Cic.  si  in  rem 
est  [•  si  cela  est  à  notre  avan- 
tage •].  Ter.  ex  re  meCi  [•  à 
mon  avantage  ■].  Cic.  e  ou  &r 
re  pablicà  fecisse  [•  avoir  agi 
à  l'avantage  de  l'Etat»].  Cic.  e 
re  pablicà  dacëre.  Liv.  e  re  pa- 
blicà est  [•  il  est  à  l'avantage 
de  l'Etat  que...  •]  avec  l'Ace,  ot 
l'Inf.  Cic);  usus,  ûs,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  iei-is  [ractas,  exiguas 
atas  [•  minca  avantage  »].  Cic. 
esse  asui  civitati  [•  à  l'avantage 
de  l'Etat  »].  Cic.  alicai  prias 
onuri  qaam  usai  este.  Cic.  ex 
nia  esse.  Ter.  Cic.)  ;  utilitas, 
atis  (■  utilité,  avantage,  profit, 
intérêt  »),  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ati- 
litatem  habêre  [•  offrir  un  avan- 
tage »].  Cic.  referre  nihil  ad 
atilitatem  saam  [•  ne  rien  rap- 
porter à  son  avantage  •].  Cic 
atilitatis  causa  [■  en  vue  d'un 
avantage  •].  Cic.  ita  levissimam 
delectationem.  grairissimse  uti- 
litati  ['  à  un  avantage  très  sé- 
rieux »]  anteponant !  Cic). Ega- 
liser de  part  et  d'autre  les  avan- 
tages que  présente  une  fonction 
publique,  comparâre  provin- 
cias.  Liv.  Egale  répartition  des 
avantages,  comparatio  atilita- 
tam.  Cic.  Considérer  son  avan- 
tage, c.-d-d.  savoir  compter, 
compatâre,  tr.  Sen.  (cf.  plares 
computant,qaam  oderant.Sen. 
quotusqiiisqae  axoris  optimœ 
mortem  timet,  at  non  et  com- 
patet  [-  au  point  do  no  pas 
considérer  son  avantage  en 
même  temps  »]?  Sen.  Avec  — , 
voy.  AVANTAGEUSEMENT.  Déter- 
miner par  l'espoir  d'un  avan- 
tage qqn  à  faire  aqch.,  condii- 
cère  ahqaem  ad  aliqaid  facien- 
dajn.  Cic  Cela  est  à  l'avantage 
de  qqn,  hoc  pro  aliqao  facit. 
Cic.  Voy.  SERVIR,  [être]  utile. 
Offrir,  présenter  désavantages, 
voy.  AVANTAGEUX.  Il  y  a  avan- 
tage à,  c.-à-d.  il  est  avanta- 
geux de,  voy.  avantageux.  Tout 
le  monde  n'a  pas  l'avantage 
d'aller  à  Corinthe,  non  caivis 
homini  contingit  adiré  Corin- 
tham..  Hor.  Mais  puisque  je  n'ai 
pas  eu  l'avantage  d'être  en  ta 
compagnie,  çaoniam  autem,  te- 
cam  at  essem,  non  contigit.  Cic 
(Par  politesse.)  A  l'avantage  do 
vous  revoir,  ita  mihi  contingat , 
at  te  revisam.  |{  (Spéc.).Ce  qu'on 
donne  à  qqn  do  plus  qu'aux 
autres  (t.de  dr.).PraBCjpuuin, 
2,  n.  Cic.  Jet.  (ex.  :  ut  [-  à  sup- 
poser q  ue  "  1  cetera  paria  Tube- 
roni  cam  Varrone  fuissent,  hoc 
certe  prsecipuam  Taberonis, 
qaod...  Cic.  homini  praecipai  a 
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naturel  nihil  datam  esse  [•  qo* 
la  nature  n'a  fait  aucun  avan- 
taee  à  l'homme  »].  Cic.  [de  fin., 
II,"1I0]). 

avantager,  v.  tr.  Donner  un 
avantage,  des  avantages.  .1';'  ~iii 
aliqaid  pra'cipui  dare.  Cic.  ci. 
de  fin.,  II,  110).  S'avanta.^  r  de 
qqch.,  c-d-d.  en  tirer  avantage, 
ex  aliqaâ  re  utilitatem  percipé- 
re.  Cic.  Avantager  un  nériiier, 
heredi  aliquid  prselegûre.  Jet. 
Etre  avantagé  d'une  somme, 
prsecipére  siiinmam.  Jet.  ot  abs. 
être  avantagé,  pnpcipëre,  intr. 
Plin.  j.  (ep.  V,  7,  1).  Avantagé, 
bonis  prseditus.  Cic. 

avantageusement,  adv.  D'une 
manière  avantageuse,  avec  avan- 
tage. Commode,  adv.  Cic 
(voy.  [à]  PROPOS,  [à]  point);  uti- 
litei  (pr.  -  de  façon  à  pouvoir 
servir  »),  adv.  Cic  etc.  ivoy. 
i;TiLE5iENT);rectê  (■•  avantageu» 
sèment,  heureusement,  avec 
succès,  à  souhait  »),  adv.  Plaut, 
Cic.  etc.  (ex.  :  rec<ë  vendère 
[opp.  à  malé\.  Plaut.  rectèrem 
gerëre.  Cic  etc.).  Avantageu- 
sement situé,  opportunas,  a, 
am.  adj.  Cic.  Liv.  Ville  avan- 
tageusement placée,  arbs  op- 
portano  loco  posita.  Liv.  An- 
ticyro  en  Phocide  parut  très 
avantageusement  située  pour  ce 
dessein,  Anticyra  in  Phocide 
ad  id  opportanissime  sita  visa 
est.  T  Liv.  D'une  manière  flat- 
teuse. Parler  avantageusement 
de  qqn,  6ene  oajionorifice  de 
aliqao  stataére.  de. 

avantageux,  euse,  adj.  Qui 
offre  un  avantage.  Bonus,  a, 
um  («bien  approprié  .'t  sa  desti- 
nation,d'oiiavantageux,  utile»), 
adj.  Cic.  Sali.  (ex.  :  campi  mi- 
liti  Romano  ad  proiliam.  boni. 
Tac.  bonum  est  [•  il  est  avan- 
tageux»]. Calo.  Cic  optimum 
factu  esse.  Cic.  Cses.  Liv.)  ; 
conimodus,a,  uin,adj.P/auf. 
Cic.  etc.  (ex.  :  commoda  statu- 
ra.  Plaut.  urbanas  res  virtute 
Cn.  Pompeji  commodiorem.  in 
statam  pervenisse.  Coss.  lex 
satis  commoda  omnibus  est. 
Liv.  Cœsar  hanc  sibi  commo- 
dissimam  belli  rationem  judi- 
cavit,  at...  Cses.  ipse  commo- 
dissimum,  esse  statait,  omnes 
naves  sabdaci.  Cœs.);  percom- 
znodus,  a,  um  {-  très  avanta- 
geux -),  adj.  Liv.  (ox.  :  ipsis 
castris  ï<-  pour  lo  camp  •]  per- 
cnmmodum  fait.  Liv.  [.\XII, 
h'S,  II]);  opportuDus,  3,  um 
("favorable,  avantageux,  utile»), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  opp.  tempos. 
Cic.  voy.  favorable);  œquus, 
a,  um  (-favorable,  avantageux, 
opportun  »),  adj.  Caes.  etc.  (ex.  : 
locam,  se  œquam  ad  dimican- 
dum  dédisse.  Cses.  etsi  non 
aujuum  locum  videbat  sais.  Nep. 
ut  qaibas  locas  seqaior  esset. 
Liv.  s'opp.  à  iniqaas  ;  voy.  fa- 
vorable); fructuosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  fracfaosam  ett 
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lav.nn!-.|.Cic.  [de  OfT.,  II,  6.M); 
Jucrativus,  a,  um,  a<Jj.  Cic. 
Qaint.  (ox.  :    opéra.  Quint.  [X, 
7,  57])  ;  utilis,  e,  adj.  Cic.  (voy. 
utile);     coznpendiosus,     a, 
um   ("  qui  l'ait   économiser   do 
l'argunt  "),  adj.    Col.   (s'opp.   à 
</aninosus,   cf.   Col.    [I,   '',  5]). 
Av:iiii.iLy)UX    pour    nous,    nos- 
ter.  tra,  trum,  ad.j.  Virg.Liv. 
(ux.  :  nostra  ioca.  /il-.).   Occa- 
siiMi  avantagouse,  oppoTtuni- 
tas,   atis,    f.    Cic.    SaH.    etc. 
(ex.  :  opporianitas  suœ  libéra- 
ramqae    setatis.    Cic.    magnas 
opportunitates     corrampëre 
[•  laisser  perdre»].  Sali.). P.tro 
avantageux    de...,    adjuvàre, 
intr.   Cic.    etc.   (ox.  :    solitado 
aliqmd   adjuvat.    Cic.    impers. 
nihil  igitur  adjavat  procédure 
et  progredi  in  virtate.  Cic.  [fin., 
IV,  6î]);   conducère   (cf.    g""- 
<ju|X9lpeiv),  intr.  Cic.  etc.  (ox.  : 
eo    maxime    condacunt,    qax 
sant  rectissima.  Cic.  conducère 
arbitror  talihas  aares  taas  vo- 
cibua    undiqae    circumsonâre. 
Cic.  nostris  raiionibas  ma.vime 
conducère     videtar    Thermam 
fieri    [consalem]    cam    Cœsare. 
Cic);  conferre  (cf.  gr.  aunçi- 
pEtv),    abs.    Cels.    Plin.    Qaint. 
.Saet.  (ex.  ;  quod  contulisse  ali- 
i/aid  [ou  nihil,  maltani,  plus, 
plarimum]  videtar.  Cels.);  ex- 
pedire,   abs.    Cees.    Cic._  etc. 
(dans  l'express,  res  expedit  ou 
impers,  expedit,  ex.  :  non  idem 
ipsis   expedlre   et   maltitadini. 
Nep.    non  t^aominas   expédiât 
quidqnam  Cscsari  ad  diatarni- 
tatem  dominationis.  Cic.    im- 
pers, ai  ita  expedit.  Cic.  omni- 
bus bonis  expedit  salvam  esse 
rempublicam.  Cic.   eam  [pecu- 
niam]  in  prœdiis  collocari  ma- 
.rime  expedit.  Cic.  ille,  qui  om- 
nino   vivère    expedlre    nemini 
patat.    Cic.    qaia    aut    pacem 
lere  capiebant,  aut  expediebat 
simalâre.      Liv.)  ;      oportére, 
impers.  Cic.   (ex.  :  hoc  (ieri   et 
oportet  et  opas  est.  Cic.bellam 
suscipi  oportet.  Liv.  qaid  (acë- 
re  nos  oportet?   Cic.   quidqaid 
vero  non  licet,  certe  non  opor- 
tet.   Cic.    alio    tempore    atqae 
oportet.  Cic);  procedëre,  intr. 
Cato.  Sali.  (ex.  :  benefacta  mea 
rei  pablicse  procédant.  Sali.)  ; 
proScére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
pr.  plarimam.   Cic.    pr.  raro. 
Cic.  ita   quiddamspero  anobis 
propci.  Cic.  permultam   aatem 
propciet     illad     demonstrâre, 
qucmadmodam  scripsisset,  si. .. 
Cic.  [do  inv.,  II,   i;;0])  ;  pro- 
desse,  intr.  Cic.  Liv.   (ex.  :  id 
mirum    qu,antam   profait     ad 
<:oncordiam  civitatis.  Liv.  voy. 
SERVIR,     [être]     utile).    Il    est 
plu.**    avantageux,    satius     est 
[Slv.    rinf.).    Cic.  Voy.   valoir 
[mieux].  T  Qui   tire   vanité   de 
certains  avantages.    Gloriosus, 
a,    am,     adj.    Cic.    Parler    de 
soi  d'un  ton  avantageux,  glo- 
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riosias  de  le  prœdicâre.  Cic. 
avant-bras  ,  s.  m.  Partie  du 
bras  qui  va  du  poignet  au 
coude.  Bracliium.  li,  n.  Cels. 
Tac.  Ulna,  se,  f.  Plin.  Cubitus, 
i,  m.  Plaat.  Cels.  Os  de  l'avant- 
Ijras,  cabitas.  Plaat.  Ilor.  Cela. 
Longueur  de  l'avant-bras,  ul- 
na. Virg.  Ov. 

avant-corps,  s.  m.  Partie  d'un 
édifice  eu  saillie  sur  la  face 
principale.  PrOcTrfi/ica<um,  i,  n. 
Fest.  (2Ii2,  0,  10).  Elever  un 
avant-corps  de  bâtimunt,  pnr- 
struëre,  tr.  et  intr.  Coi.  (1,5,9). 
avant-cour,  s.  f.  Cour  qui  pré- 
cède la  cour  d'honneur.  Area, 
œ.  f.  Vitr. 

I.  avant-couretir,  s.  m.  Ce- 
lui qui  précède  qqn  pour  an- 
noncer son  arrivée.  Prsecur- 
sor,  oris,  m.  Cic.  (trad.  du 
gr.  7tpo5po|iOî  [cf.  Cic,  ad  Att. 
1,  15,  I],  ex.:  in  omni  calam- 
nia  pnpcarsorem  habêre  et 
emissariam.  Cic.  [  Verr.,  V, 
108]);  prsenuDtius,  a,  um, 
adj.  (et  subst.  des  tr.  genres). 
Lucr.  Cic.  Plin.  {ex.:  prœnantii 
ignés.  Plin.  stellee  prœnantiœ 
ralamitatam.  Cic.  inqaisitio 
prxnantia  repulsss.  Cic.  pro- 
ccllaram  quaedam  sant  pree- 
nuntia.  Sen.).  Qui  va  en  avant- 
coureur,  praecarsorias ,  a,  am, 
adj.  Plin.  s.  (op.  IV,  13,  2  : 
prcecursoria  episiala). 
5.  avant-coureur,  adj.  Voy. 
ci-dessus. 

avant-courrier,  avant-cour- 
rière,  adj.  Courrier  qui  mar- 
che  en    avant.    Voy.    1.    et   2. 

AVANT-COUREUR. 

avant-dernier,  ière,  adj.  Qui 
est  avant  le  dernier.  Pro.ximas 
a  postremo  ou  ab  altimo.  Cic. 
proximas  extremo  (dat.).  Cic. 
superior  (pr.  "  avant  le  jjrécé- 
dent  ').  Cic.  (cf.  qaid  proxima, 
qaid  saperiore  nocte  egeris. 
Cic.  [in  Cat.,  1,  l).  psenaltimus. 
Diom.  (t.  tech.  de  gramm.voy. 
pénultième). 

avant-garde,  s.  f.  Partie  dé- 
tachée d'une  armée,  etc.  qui  la 
précède.  Primam  agrnen.  Les 
cohortes  d'avant-garde,  primi 
agminis  cohortes.  Soldats  d'a- 
vant-^arde  (éclaireurs),  prœ- 
carsores.  Liv.  (XXVI,  17,  16). 
Combat  d' — ,  procarsatio,  onis, 
f.  Liv.  Livrer  des  combats  d' — , 
procursûre,  intr.  Liv.  Former 
1' —  avec  la  cavalerie ,  cam 
eqaitata  antecedère.  Cses.  Les 
commandants  qui  étaient  à  1*^ 
avec  la  cavalerie,  prœfecti  qui 
cam  equitalu  antecesserant. 
Cœs.  La  cavalerie  ennemie  qui 
était  à  r — ,  eqaitatas  hostiam 
qui  agmen  antecessit.  Cses.  1 
Première  ligne  d'une  armée. 
Prima  signa.  Cees.  Liv.  prima 
acies.  Liv.  Etre  à  1' — ,  in  pri- 
ma acie  versari.  Sali. 
avant-goût,  s.  m.  Goût  qu'on 
a  par  avance  de  qqch.  Gns- 
tus,    ÛS,   m.   Col.   Plin.    Ta-, 
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(ex.:  alicai  gustum  dure  atica- 
)u$  rei.  Sen.);  promulsis, 
idis,  f.  Petr.  (au  tig.  ex.:  pro- 
malsis  libidinia.  Petr.  [2Jiextr.]). 
Donner  à  qqn  1'—  d'une  joie, 
aliqaem  gaadio  delibutum  red- 
dëre.  1er.  (Phorm.  856).  Pren- 
dre un  —  de  qqch.,  aliqaid 
gustàre.  Cic.  (cf.  physiologiam 
primis,  at  dicitar,  labris.  Cic). 
Avoir  un  —  de  qqch.,  aliqaid 
gastasse.  Cic.  aliqaid  prœcipë- 
re.  Cic.  (au  fii-..  cl',  prsccipio 
gaadia  supplicioram  vestro- 
ram.  Anton,  ap.  Cic.  lœtitiam. 
Liv.).  Prendro  un  avant-goOt 
des  plaisirs,  pr-a'gastâre  volup- 
tatea.  Sen.  (de  vit.  beat.,  7,  2,. 
avant-hier,  adv.  Dans  le  jour 
qui  a  précédé  hier .  A'utZins 
terlias,  indécl.  Cic. 
avant-pêche,  s.  f.  Petite  pêche 
hâtive.  Prœcoqua,  orum,  n.  pi. 
(nese  trouve  qu'au  pliir.).i?dicf. 
Diocl. 

avant-pied,    s.    m.    Métatarse 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 
avant- port,    s.   m.    Sorte    de 
■  rade  en  avant  de  certains  ports. 
Aditus  atqae  os  portas.  Cic. 
avant-poste,  s.  m.  Poste  avan- 
cé. PrsL'sidinm,  ïi,  n.  Lii'.  Sta- 
tio  prima.   Liv.  (cf.  atatio  lios- 
tiam,    qase    pro    castris    erat. 
Liv.  castodise  stationesque  ["Ve- 
dettes  et  avant-postes  •>].  Liv.). 
Soldats   qui    sont    aux    avant- 
postes,  prœsidiarii  milites.  Liv. 
(XXIX,  8,  7). 

avant-projet,  s.  ra.  Rédaction 
provisoire  d'un  acte,  etc.   Bre- 
vis  index  {legis,  etc.).  Cic. 
avant-propos,   s.   m.    Courte 
préface.    Prsefatiuncala,    as,    f. 
Hier,  (ep.,  61.,  8;  112,  20).  Bre- 
via  prsefatio.  Qaint.  Prœloca- 
tio.  Sen.  rh. 
avant-scène,  s.  f.  Chez  les  an- 
ciens, le  proscenium.    Proscx- 
nium,,  ïi,  n.  Plaat.  Liv.  Vitr. 
avant-toit,  s.  m.  Toit  en  sail- 
lie. Protectam,  i,  n.  Plin.  Ulp. 
Suggrunda,    se,    f.    Varr.   Vitr. 
Couvrir  d'un  avant-toit,  prote- 
gëre,  tr.  Coi.  (cf.  protectse  por- 
ticas.   Col.  pr.  aides.  Cic.  abs. 
protegêre  in   sao.    Ulp.).  Droit 
d'avoir  un  — ,    servitas  prote- 
gendi.  GaJ.  (dig.,  8,  2,  2). 
avant-veille,  s.  f.  Le  jour  qui 
précède  la  veille.    Nadias  ter- 
tius,  indécl.  Cic. 
avare,  adj.    Qui  aime  l'argent, 
Avarus,  a,   um,  adj.  Plaut. 
Ter.  Cic.  (ex.:  homo  avaras  et 
fara.x.  Cic.  pro  avaro  parcum 
vocem,as.  Quint,  subst.  avaras, 
i,  m.  Varr.  Hor.  Sen.  Qaint.); 
avidus,   a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  ovidus  pecaniœ.  Cart.  di~ 
vitiaram.  Sali,  aliquantam  ad 
rem  est  avidior    [•  il  est  quel- 
que  peu    av.are  -].    Ter.    [eun. 
131]);   cupidus,  a,  um,  adj. 
Plaat.   Cic.   etc.   (ex.:  c.  aari. 
Plaut.     pecaniœ.     Cic.     ceteri 
propter  libéras  pecunise  cupi- 
diores  soient  esse.  Cic);  sor- 
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didus,  a,  azn,  adj.  Cic.  (ox.: 
homo.  Cic.  sedilis.  Saet.^;  te- 
nax,  acis,  adj.  Cic.  etc.  (o.\.: 
patfr  parcas  et  tena.r.  Cic.  te- 
ncLxne  pater  est  ejus  ?  immo 
edepol  pertinax.  Plaat.  da  cu- 
pidam,  ai'idum,  tenacem  ;  ^an\ 
tibi  eam  liberalem  dabo.  Liv.). 
Il  (Par  ext.^  Avide.  Voy.  ce  mot. 
1  (Fig.^  Oui  épargne  les  choses. 
Parcas,  a,  uzn,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  magnilicus,  clegans, 
ex.:  pater.  Cic.  parcissimum 
homtnem  vocamas  pasilli  ani- 
mi  et  contracti.  Sert,  pecuniœ 
parcas.  Saet.  in  largienda  ci- 
vitate.  Cic.  in  laudando.  Plin. 

!".)  ;  illiberalis,  e,  adj.  Liv. 
ex.:  ill.adJcctio.Liv.  [X.X-XVIU, 
i,  \té');  maligDus,  a,  um, 
adj.  Piaut.  Hor.  Quint,  (ex.: 
in  laudandis  discipuloram  dic- 
tionibas  nec  maligniis  nec  ef- 
(asas.  Quint.).  Etre  avare  de, 
parcire,  intr.  (Dat.).  Cic.  Sali. 
Etre  fort  —  de  son  temps,  ho- 
ras  suas  avarissime  senàre. 
Sen.  (de  otio,  5,  7).  Tant  il 
était  —  de  son  temps,  tanta  ei 
erat  parsimonia  temporis.  Cic. 

avarement,  adv.  D'une  ma- 
niera avare.  Avare,  adv.  Cic. 

avarice,  s.  f.  Caractère  de  la 
personne  avare.  Avaritia,  as 
{pr.  «  désir  passionné  de  s'en- 
richir par  tous  les  moyens  aux 
dépens  des  autres  •),  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  liberalitas.  Cic.  à  in- 
nocentia.  Cêss.  à  laxaria.  Liv. 
Sen.  Tac.  à  abstinentia.  Saet. 
ex.:  av.  ardens.  Cic.  hians  et 
imminens.  Cic.  cxcas  cupidi- 
tate  atqae  avaritia.  Cic.  avaria 
tia  parsimonia!  nomine  lenie- 
tur.  Qaint.  ardêre  avaritia. 
Cic.  avaritiam  constringëre 
fenebribus  Icgibas.  Liv.  avari~ 
tià  omnium  (ortanas  devorâ- 
re.  Cic.  avaritia  perire.  Cic); 
cnpiditas,  atis,  f.  Cic.  (ex.: 
habendi  cupiditas  [c'est  propre- 
ment •  l'avarice  •  au  sons  du 
mot  franc.].  Cic.  c.  pecanise. 
Cic);  aviaitas,  atis,  f.  Cic. 
(ex.:  pecuniœ  aiiditas.  Cic.abs. 
hujas  mendicitas  aviditati  con- 
jancta  in  fortanas  nostras  im- 
minebat.  Cic);  studium,  îi, 
a.  Cic  (soûl,  dans  l'expr.  pe- 
canicB  sludiam.  Cic.  (jaœstûs 
studiam.  Cic);  illiberalitas, 
atis,  f.  Cic  (ex.:  illiberalttatis 
avaritiseqae  saspicio.  Cic  [olT., 
II,  6ii]);  tenacitas,  atis,  'pr. 
.  lésine  .),  f.  Liv.  (XXXIV,  7, 
h).  Avarice  sordide,  sordes  et 
avaritia.  Tac  avaritia  atqae 
sordes.  Hor.  abs.  sordes,  ium, 
f.  pi.  Qaint.  D'une  basse  ava- 
rice, sordidas.  Cic.  Avec  ava- 
rice, avare.  Nep.  Avec  une 
bassu  avarice,  sordide.  Plin.  j. 

avaricieusement,  adv.  D'une 
manière  avaricieuse.  Avare. 
Cic 

avaricieux,  euse,  adj.  Qui  se 
montre  avare.  Avarus,  a, 
tua,    adj.    Cic.    (voy.   avare); 


eerugiDOSus,  a,  uzn,  adj.  Sfn. 
rh.  (ex.;  ser.  tnanus  [pr.  •  main 
qui  ^arde  les  traces  du  vert- 
de-gris  des  petites  pièces  •]. 
Sen.  rh.  [contr.,  I,  i,  21]).  Voy. 
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avarie,  s.  f.  Droit  payé  par  les 
vaisseaux  qui  mouillent  dans 
un  port  pour  contribuer  à  l'en- 
tretien du  port.  Portorium,  ii, 
n.  Cic  Liv.  (droit  d'entrée  et 
de  sortie  payé  par  les  marchan- 
dises). Cloutes  dépenses  extra- 
ordinaires faites  pour  le  navire 
et  les  marchandises.  Voy.  dé- 
PE.NSE.  T  Tout  dommage  arrivé 
au  navireou  aux  marcjiandisos. 
Voy.  DOMMAGE.  Quî  a  des  ava- 
ries, gaasstis,  a,  um,  p.  adj. 
Liv.  (cf.  quassss  naves).  Qui  a 
de  fortes  avaries,  dissolutus. 
Cic.  Sans  avaries,  incoiumis,  e, 
adj.  Liv. 

avarier,  v.  tr.  Altérer  par  des 
avaries.  Corrumpëre,  tr.  Cse$. 
Virg.  Liv.  (voy.  détériorer, 
gâter).  Marchandises  avariées, 
tabès  mercium.  Plin.  Navire 
avarié,  voy.  avarie. 

avau,  loc.  prép.  En  suivant  la 
pente.  Avau  1  eau,  à  la  dérive, 
voy.  DÉRIVE.  L'affaire  est  — l'eau, 
opéra  et  impensa  periit.   Prov. 

avec  et  avecque  (arch.),  adv. 
et  prép.  marqu.int  jonction, 
adjonction.  ^  (Adv.)  Unâ,  adv. 
Ter.  Cic  voy.  ense.mdi.e.  1(Prép.) 
Dans  une  situation  commune. 
Cum,  prép.  (avec  l'Abl.).  Cic. 
etc.  (ex.:  esse,  vivëre,  agitâre, 
habiiâre.  cenàre,  dormîre  cum 
aliqao.  Cic.  etc,  ire,  abire;  re- 
dire cam  aliqao.  Cic  etc.  mit- 
tére,  dimittère,  prsemittëre  cam 
aliqao.  Cic.  etc.  aliqaem  secum 
habêre,  secam,  dacêre,  etc.  Cic. 
etc.  cam  omnihas  sais  carris 
sequi.  Cses.  cum  impedimentis 
venîre.  Cxs.  una  îre  cum  arni- 
ca in  via.  Ter.  amores  unâ 
cam.  prœtextâ  ponëre.  Cic  ali- 
qaem cam  litteris  dimittëre. 
Sali,  in  tabernacalo  sellam  aa- 
ream  cum  sceptro  ac  diademate 
jassit  poni.  Nep.  abi  hinc  cum 
donis  tais.  Ter.  abi  hinc  cam 
tribanatibas  et  rogationihas 
tais.  Liv.  dax  cam.  principibas 
capiuntar.  Liv.  Demosthenes 
cum  ceterii  erant  expulsi.  Nep. 
reliquos  cam  custodibas  m 
sedem  Concordise  venîre  jubet. 
Sali,  cum  aliqao  se  delectâre 
ou  se  oblectàre.  Cic  jangëre, 
conjangëre  ,  connectëre  cum 
aliqao,  etc.  Cic.  cam  pallio 
purpareo  versabatur  in  convi- 
viis.  Cic.  cum  tanica  palla  se- 
dïre  solebat  et  pallio.  Cic  cives 
Romanos  cum  mitella  sscpe  vi- 
dimus.  Ciç.  cum.  purpurea  ves- 
te processif.  Cic.  cam  ramis 
ole9j  ingressi  in  cariam.  Liv. 
qaTfstores  cum  fascibus  mild 
prœsto  faerunt.  Cic.  aliqaem 
pingère  cum  clipeo.  Plin.  esse 
cum.  libro  [•  avec  un  livre  entre 
les  mains»].  Cic.  esse  cam  telo . , 


Cic.  cum  gladio  craento  com- 
prehensum  esse  in  illo  ips 
loco.  Cic.  in  atiqucm  cam  fer 
ro  invadëre.  Cic.  collocari 
[•  Hre  aposlés  •]  cum  gladiif 
Cic.  [mais  souvent  la  prép. 
cum  est  remplacée  par  un  par- 
ticipe, un  adj.  ou  une  propos, 
relat.  cf.  cum  sic/i  ou  sicu  ins  - 
tructus,  cam  tanicà  ou  tunic^ 
indatus  ou  ornatas,  c-tm  rcti- 
bus  et  retia  ferens,  cam  scalis 
et  scalis  instructas  ou  scalas 
portans,  cam  clavà  et  clavarn 
mana  gerens,  cf.  aussi  anulas, 
in  qao  caput  Africani  scalp- 
tum  est  et  saccalas  in  qao  sant 
margaritœ,  enfin  vas  cum  aqaa 
et,  vas  aqtoas].  porcas  cum  ca- 
pite  humano  natas.  Liv.  Aa- 
ximi  nata  paella  cam  deniibus. 
Liv.  cam  febri  domam  redire. 
Cic  cam  gravi  valnere  (erri 
ex  prselio,  referri  in  castra. 
Liv.  (isci  complares  cam  peca- 
nia  Siciliensi.  Cic.  scriniam 
cam  litteris.  Sali,  en  pari,  du 
temps  :  cum  prima  lace  Pom- 
ponii  domam  venire.  Cic.  pa- 
riter  cam  ortu  solis  castra  me- 
tari.  Sali,  pariter  cam  occasu 
solis  e.rpeditos  educére.  Sali, 
simal  cam  sole  expergisci.  Cic 
simal  cum  occasa  solis  egredi. 
Cic).  Du  saindoux  mélangé 
avec  de  l'huile  vieille,  adeps 
suillas  mixto  ou  admixto  oleo 
vetere.  Col.  Donner  à  qqn  de 
l'eau  avec  du  sel,  dare  aliciii 
aqaam  cum  sale  ou  aqaam  ad' 
dito  {admixto)  sale.  D.  ||  Pour 
une  action  commune.  CuDl, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  unum  imperium  unamqae 
magistratam  habëre  cam  ipsis. 
Liv.  alla  omnia  sibi  cum  colle- 
gâ  esse  ratus.  Liv.  prsedas  bet- 
licas  im,peratores  cam  paacls 
diripiebant.  Sali.  Varro  cum 
iis  quas  habeat  legionibus  ul- 
teriorem  Hispaniam  tueatar. 
Cses.  in  postremo  [■  à  l'extré- 
mité ■.].  C.  Marias  cam  eqai- 
tibus  curabat.  Sali,  bellam  ge- 
rëre  cum  /Egyptiis  adversat 
regem.  Nep.  cum  aliqao  contra 
aliquem  arma  (erre.  Nep.  fa- 
cëre,  stare  cam  aliqao.  Cic. 
pagnàre,  dimicàre,  certâre, 
confligëre,  contendëre  cam  ali- 
qao. Cic.  etc.  sentïre,  consen- 
tlre,  congraëre  cum  aliqao.  Cic. 
etc.  distractum  esse,  dissidêre, 
discrepâre,  dissentlre,  di([erre 
[•  être  en  désaccord  ■]  can\ 
aliqao.  Cic.  etc.  videtisne  mi- 
lites captivoram  orationem 
cum  perfagis   [■  avec  celui  dos 


transfuges  "1  convenîre?  Cses. 
t.  C.  Il,  39]  quse  tam  excel- 
ns    in  omni  génère  virtus  in 


m. 

len 


ullis  fait,  at  sit  cam  majori- 
bas  nostris  [  «  avec  celle  de 
nos  aïeux  »]  comparanda?  Cic 
Jo  dis  avec  Horace  (que...),  ut 
Horatii  verbo  ou  verbis  atar 
(cf.  Qainf.,  VI,  3,  23)  ou  auc- 
tore   lloratio    (cf.    Cic,    [or,, 
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'691).  Rome  pord  avec  lui  un  do 
SOS  mciillours  cttoymis.  eiim  op- 
limiim    Roma     amisit    civiam 
taoram.    Avec    lui    ost   né  un 
grand  poèio,  illc  ma'jntts  poeta 
natas    tst.    La    guono  avec  lus 
Gaulois  ,     bdlam    cam    OalUs 
gestam    ou    bcHum    Galhcam. 
Cic.  t\rs.    La   guorre   avec   k'-- 
pirates   bellam  prxdonam.tic. 
Saet.  La  guerre  avec  le  roi  Pyr- 
rhus. Pyrrhi  régis  bellam.  Lw. 
(Ordiii.    l'abl.  seul  à  côte  d'un 
verbu    si.;juifi;uu    -   marcher  ., 
quand     il     s'agit    d'opérations 
niililairos,   ox.:  omnibus  copiis 
t.  avec  toutes  ses  forces  -J,  m- 
nenti  exercita,    etc.    pro^isci. 
Liv.    decem    navibus    liomam 
rediit.    Liv.    mais   on   emploie 
aussi    ciim,   si    l'on    donne    le 
chiffra  exact  des  troupes  enne- 
mies,  ex.:   cam  decem  navibas 
liomam  rediit).  ||  A  l'aide  d'un 
instrument,  d'un   moyen    d'ac- 
tion,   etc.    Rendu    ordin.     par 
l'abl.    sans    prép.,    ex.:    corna 
petëre    aliqaem,  secari  perca- 
tére   aliqaem.    Avec    l'aide   de 
qqn,  per,  prép.  (av.  l'Ace),  voy. 
PAR,  [a"!  "°'>''=''    ['*'']     alicUj/as 
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opéra,  alicajas  ope  ou  auxilio. 
Cic.    etc.    Avec  la  légion  qu'il 
avait    à    sa    disposition    César 
«onstruisit  un  mur, etc.,  Cxsar 
eà  legione,  quam   secum  habe- 
bat,  maram  perdaxit,  etc.  Cœs. 
Avec    le  temps,  tempore.  Cic. 
Cela    viendra    avec    le   temps, 
olim  sic  erit  ou  (iet.  Hor.  Avec 
votre  prudence  habituelle  vous 
ne  manquerez  pas   de  voir..., 
ga»   toa  est  pradentia  ou  qaa 
pradentiâ    es,    non    te  fagiet, 
etc.   Cic.    Il   m'importune   avec 
ses   prières,   me  precibas    fati- 
gat.  Liv.  Avec  cela  [c.-à-d.  par 
là,  par  ce  moyen-là},  /linc,  in- 
dè,   adv.    Cic.    etc.    Avec   cela, 
c.-à-d.  malgré  cela,  nihilomi- 
nas.  Cic.  tamen.  Cic.  voy.  mal- 
gré. Il  Signifiant  la  manière  (se 
traduit  le  plus  souvent  par  un 
adverbe,    cf.    acerbe    [  ■    avec 
âpreté  "  ].  Cic.  cariose  [-  avec 
soin,  avec  intérêt'].  Cic.  acca- 
ratê  [ '  avec  empressement,  avec 
soin  -1  Cic.  capidi  [-  avec  pas- 
sion •  ].  Cic.  veteratorië  ['  avec 
routine  -].  Cic.  etc.).  Dans  cer- 
tains cas,  cum,  prép.  (av.  l'Abl.) 
Cic.  etc.  ^6x.:a(iguemcam  cru- 
ciafu  necàre.  Cses.cam  clamore 
in  {oram    carritar.    Liv.    cam 
silentio    «adiri.     Liv.    absides 
sammà  cam  contamelià  extor- 
qaére.  Cœs.  sammâ  cam  cele- 
ritate     ad     exercitam     redire. 
Hirt.  semper  magna  cam  meta 
incipio    dicëre.    Cic.    cf.    cam 
[magnà]  carà,cum  [bond]  gra- 
tiâ.  Cic.  cam  [bonà]  pace.  Cic. 
cum  [bonà]  venià.  Cic.  sit  sa- 
ne,  qaoniam  ita  ta  vis,  sed  ta- 
men cam  eo  [•  avec  cette  con- 
dition, cette  restriction  "],  cre- 
do, qaod  sinepeccato  meofiat. 
Cic.  Antiam  nova  colonia  mis- 


sa  cam  eo,  at  Antiatibas  pcr- 

mitterelar.  Liv.). 
aveindre  (lat.  abemêre,  -  oiti- 

portor   ..  rest.),    v.    ir.    Aller 

prendre  un  objet  à  la  place  ou 

il  est  rangé,  ProDJere,  ti;.  Cic. 

etc.  (ex.:  hinc    qaosdam  hbros 

Cic). 
aveine.  Voy.  avoine. 
aveline,  s.  f.  Sorte  de  noisette. 

AbuUana  (s. -6.  nax],  se,  f.  Col. 

Plin.  ,     .,   .      , 

aveUnier,    s.    m.    Vanete    de 

noisetier.  .-Ibeiiana  (s.-o.  nax;, 

se,  S.  l'Un. 
avenant,  ante,  adj.  Qui  arrive 
à  qqn,  qui  {qase,  qaod}  advcnit 
ou  obvenit  alicai.  Cic.  (cf.  he- 
reditalis  pars  qase  alicai  obve- 
nit. Flin.j.).  If  (Parext.  sub- 
stant.)  Clause  additionnelle. 
Voy.  ADDITION.  1  Qui  va  à  qqn 
ooà  qqch.,  qui  s'accorde  avec. 
A  l'avflnant.perirvde,  adv.  t>aet. 
Voy.  [en]  PROPonTioN.  |1  Qui 
agrée.  Commodus,  a,  ura. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  malto  et  jam 
esse  cammodiorem  mitiorem- 
nae  nantiant.  Cic);  commu- 
nis,  e,  adj.  Cic  etc.  (ex,:  qais 
Lsslio  commaniar?  Cic.  voy. 
ACCESSIBLE,  affable)  ;  coniis,  e, 
adj.  Cic.    Tac.    (voy.    aimable, 

ENJOUÉ). 

avènement,  S.  m.  Action  d  ar- 
river (arcli.).  Voy.  abkivee, ve- 
nue. 1  Action  d'arriver  au  sou- 
verain pouvoir.  Exortus,  ùs, 
m.  Plin.  j.  (ex.:  exorius  mvic- 
ti  imperatoris.   Plin.  j.   [pan., 
8,  31);   primordium,   li,  n. 
Tac.  (ann,.  I,  7).  Ayant  appris 
r—  de    Tibère,  initiis    Tiberii 
aaditis.  Tac.  A  son  avènement, 
ubi  regnâre   (ou  imperâre)  cœ- 
pit.  Liv.  Tac.  inter  initia  regni. 
Cart.    L'année    de    son  —,  eo 
qao  regnâre  (ou  imperâre)  pri- 
mum  coepit  anno.  Liv.  Tac.  Un 
peu  avant  1'—  do  Dsnys,paa;o 
ante  qaam  regnâre  cœpit  Dia- 
nysias.  Nep.    Le    jour   de  1'—, 
primas  regni  (ou  imperii)  dies. 
Liv.    Tac.    initi    imperii    dies. 
Saet.  principatas  dies.  Tac 
avèneron,  s.  m.  Folle  avoine. 
Loliam,  li,  a.  Enn.  Virg.  Plin. 
1.  avenir,  v.  tr.  Arriver  (arch.) 
en  pari,  d'un  événement.  Voy. 
advenir.   Avenant   que,  c.-à-d. 
supposé  qu'il  advienne  que.. . 
T   (Au   part,  passé.)  Avenue,  e, 
factas,  a,  am.  Cic.  Liv.  Consi- 
dérer   une   chosa    comme    non 
avenue,  aliqaid  pro  infecta  ha- 
bére.  Cic.  Tenir  pour  non  ave- 
nues   les    volontés    des   morts, 
rescindére  volantates  mortaa- 
ram.  Cic  Tenir  pour  non  ave- 
nues les  dispositions  prises  par 
qqn  (les  arrangements  faits  par 
lui),  alicajas  acta  rescindére. 
Cic. 

3.  avenir,   s.  m.   Ce  qui  est  à 
"venir,  par  suite    le  temps  fu- 
tur.  Fataram  tempus.   Cic.  et 
subst.  (aturam,  i,  n.  Liv.  (cf. 
ignaras  fatari.  Liv.  videre  in 


(ai arum.  Liv...  A  1' — ,  in  pos- 
teram.  Cic.  Cœs.  in  reliquam 
tempas.  Cic.  poslliac.  Ter.  Cic. 
Il  (l'ar  oxt.)  biéclo,  générations 
futures.  Posteritas,  atis,  C.Cic. 
Cœs.  Voy.  postérité.  ^  Los 
choses  futures.  Fatarx  res.  Cic. 
(atara.  n.  pi.  Cic.  (cf,  (atara 
prospicëre.  Cic  Ne  pas  penser 
à  l'  — ,  non  consalêre  in  lon- 
gam.  Cic.  \\  (Spéc.)  Situation 
future  de  qqn.  Triste  présjnt, 
pire  avenir,  mala  res,  spcs  mal- 
to asperior.  Sali.  Un  riant  —, 
bene  vivendi  spes.  Cic  Nul  es- 
poir d'un  meilleur  avenir,  ne 
spes  qaidem  alla,  fore  melias. 

Cic.    Voy.    BONHEUR,    MALHEUR. 

avent,    s.   m.    Temps  fixé  par 
l'Eglise  pour  la  préparation  des 
fidèles  à  la   venue  du  .Messie. 
.4di'enias,  as,  m, 
aventure  (lat.  pop.  adventara, 
de  adi'enire),  8.  f.  Ce  qui  arrive 
inopinément  à  qqn.  Casus,  ÙS, 
m.  Cic.  etc.  (ox.  :    c.  mirabilis. 
A'ep.  mirificas.  Cic.  cjsas  varii. 
Liv.    casas  maritimi.  Cic.  ali- 
cajas ancipites  variiqae  casas. 
Liv.  variis  casibas  jactàri.  Liv. 
casas  mirificos    qaœrëre,  con- 
sectâri.  Cic.)  ;  res,  rei,  f.  Ter. 
Cic  (ex.:  res  mira.  Cic.  miri- 
fica.  Plin.  j.  portentosa.  Sen. 
res  miras  qaœrëre,  cansectâri. 
Cic).    Aventure    merveilleuse, 
prodigieuse,  portentum,  i,  n. 
Cic.    (ex.:    portenta    poetaram 
[^   imaginées   par    les  poèteS']. 
Cic);  monstrum,  i,  n.  Ter. 
Cic.    etc.    (ex.:    monstra  mihi 
evenerant.  Ter.  [Phorm.  IX ,_  -'«, 
9Ji].  monstra  nantiâre,  dicëre. 
Cic).  Les  exploits  et  les  aven- 
tures   d'Enée,    qaœ    ab    ^nea 
gesta  santqaœqae  ei  acciderant. 
Cic).  Il  (Loc,  adv,).  D'aventure, 
par  aventure.  Casa,  Cic  forte. 
Cic  fortaito.  Cic.  casa  etfor- 
taito.   Cic.  temere  ac  fortaito. 
Cic.  i  Ce  dont  l'issue  est  hasar- 
deuse. Fortuna,  se,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  fortanam   tentâre  ac  pe- 
riclitàri  ["  courir  les   aventu- 
res '].  Cic.  experlri  fortanam. 
Cic     fortanx     se    permittëre 
[i  tenter   l'aventure  ■•].  Cic.)  ; 
periculuzn,  i,  n,  Cic  etc.  (ex,: 
samma    pericala    adiré.    Nep. 
offerrese  pericalis.  Cic.pericala 
maris  ['  aventures  do   mer  "]. 
Courir  une   aventure,  rem  ar- 
daam  ou  pericalosissimam_  ou 
plenam  discriminis  et  pericali 
sascipére.    Cic  facinas  aadax 
sascipëre.  Cic.  ||   (Loc.  adv.).  A 
1'-,  temere.  Cic.  Liv.  (voy.  ha- 
sard). Aller  àl'— ,  errâre,  intr. 
Cic.   Tac.    (cf.    cam    vagas  et 
exsal  erraret.  Cic).  vagâri,dép. 
intr.  Cic   Qui  marche  à   1'—, 
erraficas,   a,    um,    adj.    Karr. 
Sen.  Gell.  errabandas,  a,  um, 
adj.  Virg.  Liv.  \  (Arch.).  L'en- 
semble de  ce  qui  arrive  à  cha- 
cun dans  la  vie.  Fortuna,  se,  f. 
Cic.  voy.  sort,  état.  Le  destin 
marque  à  chacun  son  aventure. 
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saam  caique  (ortunam  fatum 
describit  ou  qai  qaosqae  éven- 
tas sint  e-xceptari  ^>i(iim    des- 
cribit.  (d'après  Cœs.)  voy.   des- 
tinée. Il  (Spéc.).  Ce  qui  doit  ar- 
river à  qqu  dans  l'avenir.  Uire 
la   bonne   aventure,  hariolàri, 
dép.  tr.  et  iatr.  Cic.  Diseur  de 
benne  aventure,  diiinas,  i,  m. 
Cic.  Diseuse  de  bonne  aventure, 
fatidica  amis.  Cic. 
aventurer,  v.  tr.  Mettre,  laisser 
aller     à     l'aventure.     Fortanx 
permittére.    Cic.   in   discrimen 
addacëre.   Cic.    Aventuré,    in 
discrimen  addaclas.  Cie.  (Que) 
l'afTaire   était    bien    aventurée, 
res  esse  in  summo  discrimine. 
CôPS.    Sa    fortune    paraît    bien 
aventurée,  ejas  fortanss  i-iden- 
tar   in   discrimen    renire.  Cic. 
S'aventurer,     se     committire. 
Cic.  icf.   se   comm,   longias   a 
portibas.  Cxs.c.  sein  sénat am. 
Cic.  c.    se    in  popali   Romani 
r^ynspectam,    in   aciem.    Cic). 
\"oy.  ls']  exposer. 
aventureusement,  adv. D'une 
manière    aventureuse.    Incon- 
salté,   adv.   Cic.   inconsultê  et 
incaaté.  Liv. 
aventureux,   euse,   adj.   Qui 
va  à  l'aventure.  Qai  [qase,  qaod) 
/actatar    variis    casibas.    Cic. 
pericalosas,  a,    am,   adj.    Cic. 
Vie,  existence  aventureuse,  vita 
multiplici    pericalo     insignis. 
Cic.  Espritaventureux,  vanitas. 
Cic.    vanam     inyeniam.    Sali. 
en   pari,    d'un    homme  :   homo 
vanus  ou  vanissimus.Clc.  Curt. 
Il  (Subst.). L'aventureux.  Vanus 
homo.    Cic.  pericaloratn  con- 
t^'rttptur.  D. 
.aventurier,  rière,  adj .  e  tsubst. 
m.  et  f.  1  (Adj.).  Qui   se  lance 
dans  les  aventures  (arch.).  Voy. 
AVENTUREUX.  1    (Subst.).    Celui, 
Cille  qui  cherche  les  aventures. 
Homo,  (emina  aadax.  Cic.  Sali, 
qai  jactatas  est    {qase  Jactata 
est]  variis  casibas.  Cic.  Les  Ro- 
mains    étaient     autrefcis     des 
aventuriers    sans    patrie,    sans 
pareals,  Romani^  convenrijolim, 
sine  patria,  parentibus  Sali.  || 
(Kii     mauv.     part.).     Porsoiiiio 
qui    vit  d'intrigues.  Planns,  i 
(itXivo;),    m.     Cic.    Hor.    Petr. 
Homo   vanas.    Cart.    vana  fe- 
mina.  Sali.  Voy.  intrigant. 
avenu,  e,  part.  Voy.  1.  avenir. 
avenue,  s.  f.  Voie  par   laquelle 
011  arrive  dans  un    lieu.   Adi- 
tus,  US,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  aditas 
arhis  maniti.  Cic.omnes  aditus 
cl'iadére.    Cic.    aditum,  atram- 
qae    intercladêre    Cic,    omnes 
aditus   ohstruére.    Liv.    au  fig. 
'idittis  ad  caasam,  adfortanam,, 
<-tc.  Cic).  Il  (Spéc).  Large  voie 
ordinairement  plantée  d'arbres 
qui    mène  à    un  palais,    à  une 
pLice.  Voy.  allée. 
avérer,  v.  tr.  Uoconnaitre  pour 
vrai  farch.).  Comperlre,  tr.  Cic. 
etc.  Voy.  RECONNAITRE.  1  Au  part, 
pasîé.  AVÉRÉ,  ÉE,  c-à-d.  recon- 


nu pour  vrai.  Coznpertus,  a, 
um,  part.  Cic.  etc.  (ex.:  com- 
pertum  narrôre.  Sali,  comperta 
nantiàre.  Tac.  res  enim  indicat 
nihil  ipsos  luibuisse  comperti. 
nihil  cogniti.  Cic.  pro  comperto 
est  [•.  c'est  une  chose  avérée 
que...  .]  av.  l'Ace,  et  l'Inf.  C'urf. 
aliqaid  compertum  habërc.  Cic. 
aliquid  habêrepro  re  comperta. 
Cic). 

avers,  s.   m.   Face  d'une   mé- 
daille, etc.  voy.  FACE. 
à  verse,  toc.   adv.  voy.    verse 

[à]. 
averse,  s.  f.  Pluie  soudaine  et 
aboudunto.  .9abitas  imber.  Cic. 
Imber  magnas.  Cic  subito  co- 
ortus  imber.  Liv,  Repentina  et 
pr,vceps  plaida.  Cic,  Liv.  nim- 
bas effusas,  Liv.  Un   toit  où  il 
pût  se  mettre  à  l'abri  d'une — , 
tectam  qao  imbris  vitandi  cau- 
sa succederet,  Cic.  —  do  grêle, 
grando,    inis,    f.     Cic.    Vue  — 
tombe,  tomba,  etc.  sabito  coori- 
tur  imber.  Liv.    sabitus  imber 
incessil.  Liv.  Une    violente   — 
tombe,  subito  maximas  imber 
cooritar.  Cic 
aversion  (lat.  poster,  aversio. 
Am.  .Uig.],  s.  f.  Répulsion  vio- 
lente pour  qqn,  qqch.  Odium, 
îl,  n.  Cic.  etc.  (voy.  antipathie 
et  haine),-  fastidium,  ïi  {-  ré- 
pugnance, antipathie  -),  n.  Cic. 
.<en.  etc.    (ex.:    f.    alicujas    ou 
alicujas   rei.   Cic)  ;   fuga,   ae 
(-  éloignoment,    aversion   »),  f. 
Cic  etc.  (ex.:  fuga  laboris.  Cic. 
bellandi.  Cic.  faga  littéral  vas- 
tioris.    Cic)  ;   offensio,    onis 
[pr.    <■  rancune    qu'on   éprouve 
par  suite  d'une  oITonse  ■),  f.  Cic. 
etc.    (ex.:    o(fensio    hominam. 
Cic   popali.    .\'ep.   qaod    apad 
alios  gratiam.    apad  alios   of- 
fensionem  habet.  Plin,  in  ali- 
cujas olfensioncm  cadëre.  Cic. 
alicujas     offensionem    sabire, 
Cic     quasi    de    indastrià    in 
odium    offensionemque  popali 
irruére.  Cic.);aversatio,  onis, 
f.  Sen.  Quint,  (ex.:  qaia  infi.ra 
nobis ejas  rei  aversatio  est.  S»'n. 
[ep.  97,  16]   mot  rare    et  poit- 
class.).    Donner   à   qqn    de  I' — 
pour  qqn,  aliquem  avertëre  ab 
alicajus  amicitià,  Cic.  Mériter, 
encourir   1'^    de  qqn,  avertëre 
alicujas    animum    a    se.    Cic. 
Avoir    de    1' —  pour,    odisse, 
tr.  Cic.  {voy.  haïr);  abhorrére, 
intr.  Cic    etc.  (ex.:    abborrërc 
ab  aliqua  re.  Cic  Tac.  abhor- 
rére ab  ducendà  axore!-.  pour 
le  mariage  -].  Cic);  fugere,  tr. 
Cic  etc.    (ex.:   f.  consilia  con- 
ventasqae  hominam,.  Cic.  urbcs. 
Hor.    ignominiam   et   dedecas. 
Cic.  mala.  Cic.    mors   fugitar. 
Cic.     petenda      et     (agienda. 
Quint.).    Qui    a   de    1' —   pour, 
aversus,  a,  um,   p.  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  aversua  a  Masis.  Cic. 
a  vero.  Cic.  aversissimo  animo 
esse  ah  aliquo.  Cic);  fugiens, 
p.  adj .  Cécs.  (ex .  :  fugiens  laboris . 
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Cœs.  [B.  C,  I,  U'J,  3]);  romo- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic  Ci  ' 
(ex.:  a  vino,  ab   escis.   Col 
inani  laude.  Cic);  alienus, 
um,  adj.  Cic.  (voy.  [mal]  oi» 
POSÉ  [pour].  Prendre  qqn  en  — , 
avertëre  se  ab  aliqao.  Cic 
avertin.  s.  m.  Maladie  d'esprit, 
qui  rend  irascible  (aroli.).  Men- 
tis (ervor.    Cic  T  Maladie    des 
bètea  à  laine.  Voy.  tournis. 
avertir  (lat.  pop.  advertire,  du 
lat.    post-class.    advertëre) ,    v. 
tr.  Tourner  l'attention  de   qqn 
vers  qqch.  par  un   signal,    una 
inl'ormation.    Advertëre,    tr. 
^c«.   Tac,  (ex.:  advertit  ea  r*es 
Vespasiani  animum,  ut...  Tac 
[llist.  III,  IiS].    non  docet  ad- 
monilio  sed  advertit.  Sen.  [ep., 
O'é,  25]);   monère  (pr.   .  faire 
p>nser  »   d'où  "  avertir  -),   tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquem  de  aliqaa 
re.  Cic.   aliqaem  de  retinendà 
Sestii  gratiâ   litteris.    Cic.    id 
ipsum,  qaod  me   mones,  qua- 
triduo  ante  ad  eum  scripseram. 
Cic.  nec  ea,  qaœ  a  natura  mo- 
nemur,  audimas.    Cic.  tantam 
moneo,    nequc    uberioris  pro- 
vincioe  ncqae  uetatis  magis  ido- 
neum  tempus,  si  hoc  amiseris, 
te  esse  ullam  unquam,  repertu- 
rum.  Cic.  cum  Phocion  mone- 
retur,    Nicanorem    Pirœo    in- 
sidiâri.  Nep.  monet,  qao  statu 
sit    res.   Liv.   absol.   e<x  (iliam 
monuit.      Nep.     monSre     alii, 
alii  hortàri.  Sali,  eaque  [aac- 
torifas]    adhibeatur    ad    mo- 
nendum.     Cic);     admonëre 
("  faire  penser  •,  d'où  '   aver- 
tir »),    tr.   Cic.    etc.   (ex.  :  ad- 
monëre aliquem.   Cic  aliqaem 
alicajus    rei    ou  de  aliquà  re. 
Cic  aliquem,   multa.   Ter.  Cic, 
aliqaem  urbem  oppugnâri.  Cic 
Liv.   etc.    multa   e.xtis    admo- 
ni;mar,     Cic   abs.     admonitas 
ab   aliis.  Liv.);   commoDëre 
pr.  "  rappeler  =  c-à-d..  »  aver- 
tir, donner  un    conseil   ou   un 
avertissement  »),  tr.  Plaut.  Cic. 
etc.  (voy.  rappeler);  emonàre, 
tr.    Cic    (ex.   :     aliquem,     ut.., 
[Subj.].  Cic.  [ep.  1,7,  9]).  Aver- 
tir d'avance,  praemonére,  tr. 
Cic  Liv.  Col.  l'Un.  J.  (ex.:  pr, 
quid   debeas   fagère.    l'Un.    J. 
benevolo  animo  me,  ut  magno 
opère     caverem     prœmonebat. 
Cic).  Avertir  sous  main,   sub- 
monère,  tr.  Ter.  (eun.,  570). 
.S'uet.    (Aug.,   53),  Donat.   (Ter. 
Andr.,  V,  U,   26).    Il   m'.avertit 
par  un  signe  do  této  de  no  rien 
dire,  nutat,    ne  loquar.  Plaut. 
(Men..  618).   Celui  qui    avertit, 
monitor,  oris,  m.    7'er.   etc. 
(ex.:  m.  officii.  Sali.);    admo- 
nitOT,  oris,  m.  Cic  Ov.  (ex.: 
qaattuor  admonitores  non  ni- 
mis  verecundi.  Cic.  [ep.  IX,  8, 
1].  admonitorc  non  egére.  Cic. 
[top.,   5]).    Un    homme   averti, 
prudens  et  sciens.  Cic. 
avertissement,  s.   m.  Action 
d'avenir.   Monitio,   ottis,  (. 


AVE 


AVE 


AVI 


fua 


Cic.  Liv-  «te.  (ox.  ;  anias  amici 
pradcns  monitio.  l.iv.  au  plur. 
monitiones.  .Sun.  lop.,  9Ii,   12]. 
Coi.   IXl,   1,  6]);  admoniiw, 
OBis,  f.  Cic.  etc.  (ox.  :  admo- 
nitio  et  prierepla.  Cic.  admo- 
nitio  et  castiyatio.  Vel.   adm. 
doloris,  morbi.  l'Un,  au  plur.: 
sed  plane  nec  precibas  nec  ad- 
monltionibas    nostris    rehqmt 
locam.(dC.);monitus,  ÛS  (usi- 
té suu!.  à  l'abl.  à  l'ép.  class.), 
m.    Cic.   Virg.    Liv.    eic.    (ex.  : 
monitu  Fortanse.   Cic.  momtu. 
dei.  Sen.  monita deoram.  Liv.]; 
monita,   orum,   n.   pi.    Cic. 
(,ex.;    monita  prxceptaqae    ou 
prœcepta  monitaqae.  Cic.  deo- 
ram. Cic.)  ;  admonitum,  i,  n. 
Cic.  (ex.:  cohortationes,  conso- 
lationes,   prsecepta,  admonita. 
Cic.  [de  Or.,  II,  61.]);  admo- 
nitus   (us.  SJul.   i  rabl.),  ni. 
C'ic.  (ex.  ;    alicajas    admonita. 
Cic.  admonita  tao.  Cic.  amici 
lali  admonita.  Cic);   denun- 
tiatiO,  ODiS  (-  avis,  averusse- 
ment,    menace  »);    f-    Cic.   etc. 
ex.  :    den.    Catitinx  [-  donné 
par  Catilina  .].  Cic.  hac  denan- 
tiatione  conterritas.  lAv.  qase 
est  enim  a  dis  procéda  signi- 
Rcatio  et  qaasi  denantiatio  ca- 
tamitatam?  Cic.  [de  div.,   II, 
5'4l.  Voy.  AVIS,  menace);  exem- 
plum,    i    (•   leçon,    avertisse- 
ment "),  n.  Ter.  Cic.  Liv.  etc. 
(voy.  leçon).  Donner  uo  —,  voy. 

AVERTIR. 

avertisseur,  s.  m.  Celui  qui 
avertit.  Monitor,  ans,  m.  Cic. 
Admonitor,  oris,  n.  Cic. 

avette,  s.  I'.  Abeille  (arch.). 
Voy'.  ce  mot. 

aveu,  s.  m.  Action  d'avouer 
qqn  :  anc.  acte  par  lequel  un 
seigneur  reconnaissait  qqn  pour 
son  vassal  et  un  vassal  qqn 
pour  son  seigneur.  Un  homme 
sans  aveu  {c.-d-d.  qui  ne  pou- 
vaitinvoquor  la  protection  d'au- 
cun seigneur,  et  aaj.  homme 
que  personne  na  reconnaît  pour 
honorable), homo  afcj'ectus.  Cic. 
éjectas.  Cic.  perditasatqaepro- 
lUgatas.  Cic.  \\  (Parext.)  Action 
de  déclarer  qu'on  autorise  qqn. 
Assensus,  ùs,  m.  Cic.  (voy.  1. 
assentiment);  consensus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  omniam. 
Cic.  c.  ordinam,.  Cic.  consensa 
alicajas  aliqaid  (acëre.  Cic); 
approbatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 

(voy.  APPROBATION,  assentiment). 

Je  neveux  rien  faire  sans  votre 
aveu,  nihil  ego  (aciam  vobis 
nolentibas  (ou  te  notante,  sui- 
vant le  cas).  Prendre  l'aveu  de 
qqn,  c.-à-a.  lui  demander  son 
consentement,  son  autorisation, 
voy.  AUTORISATION.  Saus  ton 
aveu,  injassa  tao.  Liv.  voy. 
MALGRÉ.  1  Action  d'avouer 
qqch.  Confessio,  onis,  f.  Cic. 
Saet.  (ex.  :  atiqaem  ad  con(es- 
sionem  compellére.  Saet.  con- 
fessio craciataej.pnmitar  [•l'a- 
veu est  arraché  par  la  torture.]. 


Saet.  ea  confensionem  (acluni 
[^  constituent  "],  non  d'ffensio- 
nem.    Cato.    confessio    illoram 
|.  fait  par  eux  -J.   Cic.  confes- 
sionc  saa  argëri.  Cic.  c.   facti. 
Cic.  c.  pecaniœ  captse.  Cic.  ad- 
ducëre  aliqaem  ad  ignorationis 
conft'ssionem.    Cic.    e.rprinvïre 
ab  aliquo  confessionem  calpa'. 
Liv.  tormcntis  exprimëre  con- 
fessionem    cogitati    facinoris. 
.^aet.  au  plur.    Lentulas  patc- 
facias  indiciis  et   confessioni- 
bas  sais.  Cic.  [in  Cat.,  3,  15). 
cf.  Plin.  j.  [ep.  VIII,  18,  3].  ad 
jadices    indicia,    litteras,_con- 
fessiones  commanis  e.vitii  dé- 
ferre. Cic.  [p.  Sert.,  §  Ii.5]).  Ar- 
racliw    à   qqn  l'aveu  de...,  e.v- 
torqaëre   alicai,  at   fateatar... 
Cic.   fatêri   cogère.    Liv.  Faire 
l'aveu  da   qqch.,   voy.    avouer. 
Il  Action    de    connaître    qqch. 
comme   vrai.   Da  son   aveu,   at 
concessit.  Cic.  De  l'aveu  géné- 
ral, ex  confessa.  Sen. 
aveugle  adj.  Privé  de  la  vue. 
Cœcus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ox.:  c.  homo.  Cic.  catali  cseci. 
Cic.  csecior.  Hor.  subst.  csecas, 
i,  m.  î.ii'.  Qaint.  cf.  apparetid 
5uideme(iamcœoo.£ii'.  [XXXII, 
'A\,  3].  at  si  ciecas  iter  monstrâ- 
re   velit.    Hor.  [ep.,   I,   17,   3]. 
cscam   adhibêre    dacem.    Cic. 
[Tusc,  V,  38,   112],   ca-cis  hoc, 
ut    aiant,    satis    claram    est. 
Qaint.    [XII,    7,    9]).    Aveugle, 
ocaiis  captas  ou  orbatas.  Cic. 
Aveugle  o'un  œil,  altero  ocalo 
captas.  Liv.  Devenir  —,  ocuiis 
capi.  Cic.  ocalos  amittëre.  Cic. 
Etre  — ,  csecam  ou  ocuiis  cap- 
tam   esse.   Cic.   oculoram  asa 
carëre.  Cic.    Rendre    —,    voy. 
aveugler.    Aveugle    et    sourd, 
ocaiis  et  aaribas  captas.  Cic.  1 
(Au  fig.)  Privé  de  discernement. 
Caecus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  non  solam  ipsa  fortana 
csca  est,  sed  eos  etiam  pleram- 
qae  eŒcit  cscos,  qaoscomplexa 
est.  Cic.  ipsos  csecos  reddit  ca- 
piditas  atqae  avaritia.  Cic.  ille 
ciecas    atqae   amens   tribana^. 
Cic.  cœcam  ferri  libidine.  Cic. 
capidine   [p.  capiditate]  cœcas 
oppidi  potiandi.  Sali,  cœcas  (a- 
rore,  avaritia.  Liv.  c.  capiditate 
et  avaritia.  Cic.  cœcas  ad  ali- 
qaid. Liv.  [cf.,  XXI,  51.,  U],  cœ- 
cas animo.  Cic);  temerarius, 
a,  um,    adj.   Cic.   (voy.   IRRÉ- 
FLÉCHI, INCONSIDÉRÉ).  A  l'aveu- 
gle, en  aveugle,   temere,  adv. 
Cic.  Liv.  etc.  iax.  :  eqao  temere 
ado.  Liv.  temere pagnàre.  Saet. 
inconsalte  ac  temere.  Cic.  te- 
mere ac  nalla  ratione.  Cic  te- 
mere  ac    nullo    consilio.   Cic. 
niliil  temere,  nihil  impradenter 
factam.   Cœs.).   Voy.  aveuglé- 
ment. H  (Par  ext.  fig.)  Qui  ôte  la 
discernement.  Csecus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  cœca  ac  do- 
minatrix  animi  capiditas.  Cic. 
c.  ambitio.  Sen.  impetas  csecas. 
Cic.   timor.   Cic.  pavor.  Tac). 


Etre  emporté  par  une  rage  — , 
prxcipitein  arnentiâ  ferri.  Liv. 
Colère  — ,  inconaalta  ira.  Liv. 
Se  montrer  eiivor.")  qqn  d'un» 
obéissance  — ,  tolam  se  fingêre 
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et  accommodàre  ad  alicajas 
arbitriam  et  natum.  Cic.  tolam 
ad  alicajas  nutan  et  volanta- 
tem  se  convertëre.  Liv.  \\  (T. 
tochn.l  Dunl  l'ouverture  est 
bouchée.  Voy.  bouché. 
aveuglement,  s.  m.  Privation 
da  la  vue.  Voy.  cécité.  1  Pri- 
vation de  discernement.  Mentis 
ou  animi  cœcitas.  Cic.  —  pour 
tout,  mentis  ad  omnia  cœcitas. 
Cic.  (Tusc,  III,  11).  —  ténèbres 
de  rintollig'îiice),  caligo,  inis, 
f.  Cic.  (cf.  discassa  est  illa  ca- 
ligo, qaam  dixi.  Cic.  animis 
offasa  caligo.  Cic). 
aveuglément,  adv.  D'une  ma- 
nière aveugle.  Inconsalte,  adv. 
C'ic  temere,  adv.  Cic  Obéir  — 
à  qqn,  voy.  aveugle  (obéis- 
sance). 

aveugler,  v.  tr.  Rendre  avau- 
glo.  Gaecàre,    tr.  Lacr.   Aar.- 
Vict.  (â'oinploie  surt.   au    fig.); 
excaecàre,  tr.  C'ic.   etc.  (ex.  ; 
aliqaem.  Cic.  §,liam.    Sen.    rh. 
aliqaem  virgalâ.  t'ior.excœca- 
tas  Cyclops.  Sen.  rli.).  On  dit 
aussi  cœcam  reddëre  aliqaem. 
Cic.    aliqaem    ocalis    privâre. 
Cic.  Il  Priver  (pour  un  moment) 
da  l'usage  de  la  vue.  Occascâ- 
re,  ir.  Liv.  Plin.  (ex.  :  occœca- 
tas  palvere  e/^uso  hostis.  Liv,). 
L'éclat    aveugi  \    lalgor   prœ- 
stringit  ocalos  ou  aciem  oculo- 
ram.   Cic.    P"ig.    L'éclat   du  fer 
qui   aveugb  à  la  fois  les   yeux 
et   l'esprit,    fahjor    ferri,    qao 
mens  simal  visasqae  prœstriru- 
gitar.  Qaint.  1  (Au  tig.)  Priver 
da   discernement.  Csecâre,  tr. 
C'ic  etc.  (ex.  :  largitione  cœcâre 
mentes   imperitoram.  Cic.  cœ- 
cati  libidimbas.  Cic);    occse- 
câre,  tr.  C'ic  Liv.   (ex.  :    ani- 
mos.  Liv.   occœcati  capiditate, 
staltitiâ.  Cic.)  ;  excsecàre,  tr. 
Petr.  Aag.  (à  éviter,  n'est  clas- 
siquequ'ausens  proprj).  S'aveu- 
gler, occaecori,     pass.    Cic.    Le 
plaisir  est  l'ennemi   de  la  rai- 
son et  aveugle, enquelque sorte, 
l'Intel ligenco,  volaptas  rationi 
inimica  est  ac   mentis,    at  ita 
dicam,  prœstrinyit  ocalos.  Cic. 
Voy.  ÉBLOUIR.  Il  (1'.  techn.)  Bou- 
cher und  voie  d'eau.  Rimas  ex- 
plëre.  Cic. 

aveuglette  (à  1').  loc.  adv.  Sans 
y  voir  bien  clair.  Voy.  [à]  tâ- 
tons. 
avide,  adj.  Qui  a  un  désir  im- 
modéré de  qqch.  AviduS,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  avidas 
cibi.  Ter.  pecaniœ.  Cart.  divi- 
tiaram.  Sali.  vini.  Liv.  belh. 
Liv.  cœdis.  Liv.  novaram  re- 
ram.  Sali,  laudis.  Cic.  videndi. 
Ov.  belli  gerendi.  Sali,  avidior. 
avidissimas  gloriœ.  Cic.  avidas 
in  pecaniis  locapletiam.  Cic. 
[Phil.,    5,    22].    abs.     hospet. 


au. 


AVI 


Plaat.  pater.  Ter.  par  ext.  ; 
aWWa  ntaniis  htr^dis.  lior.  it^i 
sont  avidœ  aares  mese.  Cic. 
ai-idi  ocali.  Plin.'i;  avarus,  a, 
um,  adj.  Tac.  (e\.  :  pablicce 
pecunke  aiaras.  Tac.  vov. 
avare),  appetens,  entis  (•  dé- 
sireux, avido .),  p.  adj.  Cic. 
(ex.  :  appetens  gloriee  atgue 
ai'idus  laadis.  Cic.  alieni  ap- 
pelens.  Cic.  homo  non  cupictas 
neque  appetens.  Cic.)  ;  rapax, 
pàcis,  adj.  Cic.  Uor.  (ex  : 
homo.  Cic.  Cinara.  Uor.  domi- 
na. Tibull.].  Avide  de  savoir, 
cariosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  isti  cariosi.  Cic.  sont  ho- 
mmes natarâ  cariosi.  Plin.). 
Etre  avide  de...,  biàre,  intr. 
Cic.  Tac.  (ex.  :  domas  hiàre  ac 
poscëre  aligaid  videtar.  Cic. 
V'errem  avaritiâ  hiante  atque 
imminente  faisse.  Cic.  hiantcs 
in  ntagnà  fortanà  ciipiditates. 
Tac);  inhiâre,  iutr.  Plaat. 
Sen.  Tac.  (voy.  co.nvoiter)  ;  si- 
tire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  eo  gra- 
vias  avidiasque  sitiens.  Cic.  fac 
venias  ad  sitientes  aares.  Cic. 
sitîrc  honores.  Cic.  voy.   [être] 

ALTÉRÉ). 

avidement,  adv.  D'une  ma- 
nière avide.  Avide,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  a.  prandere.  Hor.  se 
replére  cibo.  Petr.  haarlre  [au 
pr.].  Cart.  [au  fig-].  Liv.  a. 
exspectâ'-e  alicajas  litteras.  Cic. 
avide  appetëre,  expetëre.  arri- 
pére  aligaid.  Cic.  avidias  vesci. 
Saet.  avidius  vino  ciboqae  cor- 
pas  onerâre.  Liv.  avidias  in- 
tuêri  aligaem.  Cart.  avidius  se 
in  volaptates  m.ergëre.  Liv.  ali- 
gaid avidissimê  cxspectàre. 
Cic);  cupide,  adv.  Cic.  (voy. 
[avec]  ARDEUR,  [avec]  joiej;  si- 
tienter,  adv.  Cic.  (ex.  :  s.  ex- 
petére.  Cic.  [Tusc,  IV,  37]). 
Kcouter  — ,  bibère  aure  ou  aa- 
ribas  aligaid.  Hor.  Boire  {ou 
manger  —  qqch.,  haarire,  tr. 
Liv.  voràre,  tr.  Cic  devoràre, 
tr.  Regarder  — ,  inhià'e,  tr.  et 
intr.  Cic.  Tac. 
avidité,  s.  f.  Désir  immodéré 
de  qqch.  Aviditas,  âtis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  av.  animi  [<•  de 
tes  désirs  •].  Cart.  av.  cibi,  pe- 
caniee.  Cic  prxdx.  Liv.  glorix. 
Cic.  legendi.  Cic.  abs.  hajus 
mendicitas  aviditati  conjancta 
in  fortanas  nostras  immine- 
bat.  Cic}  ;  avaritiâ,  se,  f. 
Plaat.  Sen.  (ex.  :  av.  glorix. 
Cart.  [IX,  2,  9],  abs.  •  avarice  -, 
voy.  ce  mot)  ;  sitis,  is,  f.  Cic. 
Hor.  Liv.  Quint,  (ex.  :  capidi- 
tatii.  Cic.  voy.  soif)  ;  hiatus, 
ÙS,  m.  Tac.  (ex.  :  n.  prasmio- 
ram.  Tac.  [hist.,  IV,  Wi]).  Avi- 
dité insatiable,  indigentla,  œ, 
f.  Cic  (Tusc.,  IV,  10,  SI);  in- 
gluvies,  èi,  f.  Hor.  Aag.  (ex.: 
avi  car  atgae  parentis  prsecla- 
ram  ingrata  siringat  malas  in- 
glavie  rem.  Hor.].  Avec  avidité, 

voy.   AVIDEMENT. 

ftvilir,  V.  tr.  Rendre  de  vil  prix. 


AVi 

Vilitalem  facêre  {alicui  rei). 
l'Un.  Cette  année  tout  est  avili, 
annus  est  in  vititate.  Cic.  S'a- 
vilir, lilis  ou  vile  (ieri.  Cic.  Les 
insignes  de  l'iioniieur  s'avili*- 
saiont  clioz  ce  rebut  do  l'huiiia- 
uité,  in  homine  lurpi$sin\o  ob- 
solefebant  digniiatis  insignia. 
Cic.  (Fbil.,  i,  105).  ^Rendre 
vil,  indigue  d'estime.  In  con- 
temptionem  addacére.  Corni(. 
Cic.  corrampcrc,  tr.  Cic.  (voy. 
dégrader),  l'a'dùre.  tr.  Cic.  Tac 

iVOy.  DÉSHONORER,    FLÉTRIR),  afe- 

jicère,  tr.  Cic  (cf.  ahj.  senatas 
aactoritatem.  Cic.  suas  omnes 
cogitationes  in  rem  tam  humi- 
lem  tamgue  contemptam.  Cic). 
deformâre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  non 
sastinuit  vidëre  deformatum 
virum.  Brut.  ap.  Sen.  qux  [■  ces 
qualités  ■]  ita  deformuta  sunt 
a  natarà,  at...  Cic).  pollaëre, 
tr.  Cic.  Liv.  (voy.  souiller,  dés- 
honorer). S'avilir,  se  abjicërc. 
Cic.  (Tusc,  II,  5^1.  in  contemp- 
tionem  venîre.  Liv.  Ame  avi- 
lie, tarpificatus  animas.  Cic. 
(do  oIT.,  III,  105).  Prince  avili, 
pollatas  princeps.  Tac.  Disci- 
pline avilie,  prolapsa  discipli- 
na. Liv.  La  jeunesse  est  à  ce 
point  avilie  que...  ita  prolapsa 
est  Javentus,  at...  Cic 

avilissant,  ante,  adj.  Qui  avi- 
lit. Probrosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Tac.  (voy.  déshonorant). 

avilissement,  s.  m.  Action 
d'avilir.  (Ne  peut  se  rendre  que 
par  une  périphrase  où  entrera 
l'un  des  verbes  cités  à  l'art. 
avilir. I  ^  Etat  de  ce  qui  est 
avili.  Vilitas,  atis,  (.Cic  etc. 
(ex.:  annonx.Cic.  au  fig.  vilitas 
sui.  Sen.  v.  valgati  corporis. 
Cart.  ad  vilitatcm  sui  pervc- 
nlre.  Plin.j.);  turpitudo,  inis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  Judicum.  Cic. 
in  çao  deformitas  corporis 
cum  turpitudine  certabat  in- 
genii.  Vell.  maximum  tarpitu- 
dincm  suscipëre  vitœ  capidi- 
tate.  Cic  nullâ  condicionc  hanc 
tarpitudinem  subire.  Cic.  vos 
allquot  ^am  per  annos  concep- 
tam.  huic  ordini  turpitudinem 
atgue  infamiam  delêre  ac  tôl- 
ière poteatis.  Cic  voy.  honte, 
indignité,  turpitude)  ;  humi- 
litas,  atis  (■•  bassesse  de  senti- 
ments '),  f.  Cic  etc.  (voy.  bas- 
sesse); dedecus,  oris,  n.  Cic. 
etc.  (voy.  honte,  opprobre), 

aviner,  v.  tr.  Imbiber  de  vin. 
Vino  imbuëre.  ^  (Au  part.) 
Aviné,  c.-à-d.  pris  do  vin.  Vi- 
nolentus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 

aviron,  s.  m.  Pièce  de  bois  en 
forme  de  pelle  ($yn.  de  rame) . 
Voy.  rame. 

avis,  8.  m.  Manière  de  voir  ex- 
primée par  qqn  sur  un  sujet. 
SenteDtia  se,  (<•  opinion,  avis; 
jugement  •),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
est  ana  sententia  omnium.  Cic. 
sentcntiam  aperlre.  Cic.  in  hac 
$am  eententiâ,  ut...  Cic  ali- 
gaem  de    sententia   dedacëre. 


AVI 

Cic.  movëre.  Liv.  de  sententiA 
decedërc.  Cic.  scntcntià  ou   dt 
sententia  desislëre.    Cic   sen- 
tcntiam n\utitre.  Cic.  ha'c  sen- 
tentia vincit.  Liv.  ea  sententia 
valait.  Tac.  de   sentenliâ  ali- 
cuj'as  [•  conformément  à  l'avis 
de   qqn  •];  Cic.  meû  sententia 
ou  meà  qaidem  sententia   [•  à 
mon  avis  »].  Cic.  in  suam  sen- 
tcntiam aligucmperducère.  Cic. 
aliquemde  sententia  delradère. 
Cic.  ou  aliguem  depcllêrc  sen- 
tentia   [■  forcer  qqn  à  changer 
d'avis    -].  Cic.  dans  la  langue 
olliciolle    .  avis   exprimé   dans 
uiie  délibération  .  :  sentcntiam 
diccre.  Cic.    scntentiam    (erre. 
Cic.  dure.   Liv.  in   sententiant 
alicajas  discedëre  [•■  so  ranger 
à  l'avis  de  qqn  •].  Liv.  pedi'bas 
ira     in     sentcntiam     alicuj'us 
[  même  sons]. Liv.  in  sentcntiam 
alicujus   carrëre    [«   se   ranger 
avec  empressement  ■•].  Cic.  m- 
terrogùre  alicujus  scntentiam. 
Liv.  ex  sententia  senatas.  Cic); 
mens,  mentis  (•  manière  de 
P-Miser,    sentiment,    avis    -),   f. 
Cic.   etc.  (ox.:  longe   mihi  alla 
mens  est.    Sali,    eàdcm   mente 
esse.  .\ep.)  ;  ratio,  onis  {-  opi- 
nion fondée   sur    le   raisonne- 
ment »),  f.  Ter.  Cic.  Nep.  (ox.  : 
mea  sic  est  ratio  et  sic  induco 
animum   meum.    Ter.  cam    in 
candem  rationem    quisgue  lo- 
queretur.  Cic  cajas  ratio  non 
valait.     Nep.).    Voy.     opinion, 
SENTIMENT.  Etre  d'avis,  opinà- 
ri,  dép.  tr.  Cic.  (abs.  ut  opinor 
["  à  mon   avis  -].  Cic  veram, 
ut  opinor.    Cic.   etc.   voy.  con- 
jecturer, CROIRE,  pe.nser)  ;  ar- 
bitràri,  dép.  Cic.  etc.  (abs.  ut 
arbilror,  ut    ego  arbitror.  Cic. 
etc.      voy.     estimer,      penser, 
croire);  censure,  tr.  Ter.  tic 
etc.    (ex.:    haud   aliter   censeo. 
Ter.  ita  prorsus  censeo  [•  c'est 
absolument   mou    avis  •■].  Cic. 
iibi  igitur  hoc  censeo  [•   voici 
donc  l'avis  que  je  te  donne  "]. 
Cic.    quid    ergo    censés?    Cic. 
guid    censueris,    faciam    [«  je 
mo  conformerai   à    ton   avis  •]. 
CiC.  magno  opère  censeo  désis- 
tas. Cic  captivos  reddendos  in 
senatu  non   censait.  Cic.  ple- 
rigue  censebant,  ut  noctu  iter 
(aceret.     Cœs.    quand     censeo 
signifie    "     émettro     cet      avis 
(pie...  •,  il  se  construit  soit  avec 
l'adj.    verbal  en -nc/us,    -nda, 
-ndum  accompagné  ou  non  de 
esse,  soit  avec  ut  et  le  .Subj.soit 
avec  le  Subj.  tout  seul;  quand 
il  signifie  «    être  d'avis,  croire, 
penser    ',  il    so   construit  avec 
i'Acc.  et   l'Inf.,  ex.:  Aristoteles 
omnia  aut  natarâ  movêri  cen- 
sat,  aut...    Cic.  [do  nat.  deor., 
11,  16,   liUj.    mundum   censent 
régi  namme  deoram.  Cic  [de 
fin..  111, 19,  6!i]);  existimàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  non  omitten- 
dum     sibi     consilium     Nervii 
existimaverant.  Cœs.  guod  ego 
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nullo    modo    existimo    [-avis 
qui  no  saurait  on  aucune  façon 
étro  lo  mien  -).  Cic  at  Cicero 
existimat.    Qwnt.    ita   prorsas 
existimo  I-  c'est  tout  à  fa. t  mon 
avis   -1.    Cic.    «30  sic  existimo 
[avec  une  Prop.  Inf.l-  '.-'C  i"is 
non  accedo  qui    existimant... 
f.  je  no  suis  pas  aVC  ceux  qui 
sont  d'avis  que...    ■].  Quin<)  ; 
iudicâre.    tr.    Cic.    etc.   (ex.. 
quod  antc  jadicaram  [•  ce  qui 
avait     été      auparavant      mon 
avisai.  Cic.  sic  itatuo  et  jiidiro 
ncminem  omnium  tôt  et  tanta. 
hahuisse    ornamenta    dicendi. 
Cic.  voy.  CROIRE,  penser);  pla- 
Cère,   intr.   Cic.   etc.    (ex.:   ut 
doctissimis    placuit.    Cv:    'us 
plaçait,    ut    ta    in    Cumanim 
ventres.     Cic.     majori    tamen 
parti  morari  placuit.  Cses.  ta- 
men placuit  verba  apad  regem 
facëre.    Sali,    absistere    oppu- 
gnatione  placuit  [  •  on  fut  d'a- 
vis de    lever    lo   siège  -].   Ui: 
placet  Sioicis    [•  les   Stoïciens 
sont  d'avis  que  •]  hommes  ho- 
minum    causa   esse  générâtes. 
Cic.  duo  p.acet    esse  Carncadi 
gênera  visorum.  Cic.  si  placet] 
[.  si  tel  est  votro   avis  >].    Cic.  | 
placet  igitar  eos  dimitti?  Sall.)\ 
probàre  (•  reconnaître  commo 
bon  et  par  suite  êtra  d'avis  de-), 
t.-.    CcPS.   (ex.:  desar   maxime 
probabat  transirc.  Cs-s.  [B.C., 
I,    29,    1].     anteqaam    cnntas 
{eum'î sukectarum  armis  pro- 
baverit.     Tac.     (Germ.     13])  ; 
putâre,    tr.     Cic.    etc.    (voy. 
PENSEE)  ;  sentire,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  idem  sentio   [-  je  suis  du 
même  avis  ■].  Cic.  nos  qaidem 
hxc  tentimus.  Cic.  ita  meher- 
cule  sentio  [-  c'est  bien  là  mon 
avis    "].    Cic.    at    qmdem    ego 
sentio    [-à   mon    avis-].  Cic 
senties  quod    ego.   l'Un.  j.  jO- 
cansneanita  sentiens  [•  est-ce 
par  plaisanterie   ou    parce  que 
c'est  bien  ton  avis  •].  Cic.  sen- 
iîre    cum    aliquo    [•   partager 
l'avis   de    qqn   ■].  Cic.  qmd  de 
Gracchi  ca'de  sentiret.  Vell.)  ; 
vj'dêri,  impers.  Cic.  etc.  (ex.: 
atmilii  videtur  [-  à  mon  avis-]. 
Cic.    avoc    la  tourn.   personn.  : 
objargai'i    senatum ,    ut    mihi 
lisas   sam   ['  à    mon    avis   -], 
somma  cum  auctoritate.  Cic 
Se  ranger  à   l'avis   de,   assen- 
tiri,  dép.    intr.  Cic.    etc.   (ex 
cetera    assentior   Crasso.    Cic 
ego  illad  [-  sur   ce   point-là 
assentior     Theophrasto.     Ci. 
non  habeo  quid  tibi  asseniiar. 
Cic.  impers.:  Bibulo  asspnsum 
est   de  tribus   legatis.  Cic.  sœ- 
pias  tamen  assentiendum  quam 
repagnandum  est   [insanienti- 
bus].    Cic.  voy.    [donner    son] 

ASSENTIMENT,    SOUSCRIRE  [à]  ,    AP 

prouver).  Etre   du   même   avi 
(que  qqn)    sur...,   cODsentire 
intr.   Cic.    etc.    (voy.    [être  d'] 
accord).   Différer    d'avis,  dis- 
sentire,    intr.   Cic.   etc.  (voy 


im  Cic.  non  déesse  alicai 
msilio.  Cic.  javàre  aliquem 
msilio.  Cic.  juvâre  aliqaem 
■}erà  et  consilio,  operà  consi- 


fii'ttro  pas  d']  accoro)  ;  dissi- 
dêre,  intr.  Cic.  Tac.  (ex.:  '' 
intir  se  Cic.  di.^s.  ah  aliquo. 
I  ic.ciim  aliquo.  Cic.)  1  Maïucr.- 
do  voir  qu'on  fait  connaître  à 
n.in  pour  qu'il  la  suive.  Sen- 
tentia.se,  (.Cic.  etc.  {ox..:quo- 
niam  sententLv  atque  opinioms 
mey  voluistia  esse  participes. 
Cic  vov. ci-dessus); consiiiujn. 
ïi,  n.  Cic.  Liv.  otc.  (ex.:  c.  bo- 
num,  ufiie.  Sen.  minus  (idelc 
Cic.  alicui  consilium  dure.  Cic. 
bonam  consilium  dure.  Sen. 
dure  alicui  minus  fidcle  consi- 
lium. Cic.  non  déesse  alicin 
co 

cons 

operâ  et  consilio,  opéra 
lioque,   aut  operâ  aut  consilio 
bono,  aut  consilio  aut  re.  Plaut. 
Ter.  nenlegcre  aliciijus  saluiare 
consilium.     Val.-Max.   parère 
alirujas       ^delissimis       aiqae 
amantissimis  consiUis.  Cic.pe- 
tère  ab  aliquo  consilium.  Lie. 
alicuius    consilia     cequi.    Liv. 
spernëre     alicajas    consilium 
Cart.alicajus  consdio  afi.tic). 
(  luvrir  un  avis,  donner  un  avis, 
censére,  tr.  Ca-s.  Cic.  Liv.  etc. 
^voy.    ci-dessus)  ;    auctorem 
I    e^'e.  Cic.  c-tc.  (ex.:  a(icai  auc- 
rorem   esse.  Cic.  semper  sena- 
tai    mcis    auctor    (ai    {-    J  ai 
toujours  donné  au  Sénat  1  avis 
,ia   faire   la  paix  -].  Cic.  auc- 
tor senatui  fait  decernendi.  etc 
Suet.  a  me  consilium  petis,  qaid 
■>im   tibi    awtor,    in    Sicihane 
subsidas,  an  ut  pro^ciscare  ad 
otc.    Cic.    mihique     ut    absim 
vel.ementer  auctor  est.  Cic.iUi 
magnopere  auctor  fui,  ne  di(- 
ferret   tempas  petitionis    tuv. 
Brut.  ap.    Cic).    Prendre  avis, 
prendre  l'avis  de  qqn,  aliqaem 
ud  consilium  adhibère.  Cic.  voy. 
CONSULTER.      Donneur      davis. 
suasorefaaceor.Cic.  H  (Parext., 
Ce  dont   on  informe  qcjn,  pour 
qu'il    agisse    en     conséquence. 
Monitum,    i,    n.    Cic.    (voy. 
avertissement)   ;       momtlO  , 
onis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  avertis- 
sement); admonitio,  onis,  i. 
Cic.  etc.   (voy.  avertissement)  ; 
deiiuntiatiô,onis  (-  avis,  me- 
nace -),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  La- 
tilinœ  [.  donné  par  Catilma -J. 
Cic.   d.  pervali.   Cic.  hac  de- 
nantiatione    conterritas.    Liy. 
clandestinn  denaniiatione.  Liv. 
et     denuntiatio    et    castigatio 
insanos  coercnit.  Sen.).  Donner 
des    avis,    moBére,    tr.    Lie. 
(vov.    avertir);    deDuntiare, 
tr  'Cic.  etc.  (ex.:  alicai  pericu- 
lam  [.  donner  à   qqn    avis  du 
danser  qu'il  court  -].  Cic.    nf, 
si  qïiid  tibi  opus  sit,   ne  dubi- 
tent  mihi  denuntiâre.  Cic.  Sen. 
Alfenus  denuntiat  sese  procu- 
ratorem  esse.   Cic.  Georgias  se 
ad    omnia   esse   paratam    de- 
nuntiaiit.  Cic.  consul   denun- 
tiavit  popnlo  L.  jEmilium  col- 
latis   signis    cum    rege  l'erseo 


pannasse.  Liv.  Lupus  nii/ii 
,t,-nanliavil  ut  ad  te  scribe- 
rcm.  Cic.  Q.  Titinia»  debitori- 
bas  suit  denuntiavit  ut  eo- 
dem  fenore  aterenlar.  Cic. 
legati  vénérant  denantiatuni 
Fabio  senatus  verbis,  ne  sal- 
tum  transiret.  Liv.  moneo, 
nrsedico,  ante  denuntio  :  qui 
professi  sant,  abstineant  mu- 
nus  ocalosqae.  Cic).  Donneur 
d'avis,  monifor,  oris,  m.  Cic. 
Voy.  avertissement,  informa- 
tion, nouvelle. 

avisé,   ée,    adj.   Dont   1  esprit 
saisit  à  propos  les  choses.  Pru- 
dens,   adj.  Cic  etc.    (ex.  :   l'ic 
prudens  et   acatas.  Cic.    nemo 
Catone    prudenlior.    Cic    par 
oxt.     fis.    prudens     consUiam. 
Cic.      prudentissimam.      Nep. 
Stoici  prudentissimi  in  diste- 
rendo.  Cic);  acutus,   a,  um, 
adj.  Cic.    Qaint.  (voy.  fin,  pé- 
nétrant). Esprit  avisé,  vafritia. 
a-,    f.    Val.-.Max.  {VII,    3,    in.). 
Sen.  (op.,  i.9,  7). 
aviser,  v.  tr.  et  intr.  Diriger  a 
propos  sa  vue  sur  qqn  ou  qqch. 
Voy.  apercevoir.  1|  (Fig.)  Con- 
cevoir à  propos   qqch.  Ce  fut  a 
lui  bien  avisé,  acute  arguteque 
rogitavit.  Cic.  cavit.  Cic.  vidit. 
Cic.  1  Aviser  qqn,  c.-à-d.  diri- 
ger à  propos  lattention  do  qqn 
sur  qqch.).  Commonére,  tr. 
lie.  Quint,  etc.  (voy.  avertir). 
J'ai  reçu  la   lettre  dont  m'avi- 
sait votre    précédente    missive, 
accepi  eus  litteras  quas  ta  sa- 
perioribuslitterissiynificaveras 
te  dédisse.  Cic.  \\  S'aviser,  c.-a- 
d.  tourner  à   pr.ipo*  son  atten- 
tion    vers   qqch.     S'aviser    do 
qqch.,  excogitâre  aliquid.  Cic. 
aliquid  invenlre  ou  comminisci. 
Plaut.    Ter.    S'aviser,    c.-a-d. 
tourner  tout  à  coup  son    espnt 
vers  qq.  action.  Animum  mdu- 
cëre,    at...    Cic.  Il  s'avise  enfin 
de.       id  ei  tandem  animo  sac- 
carrit    (av.  l'inf.).  Cic.   Ne  t'a- 
vise  pas   de,  cave  ne  (Subj.j... 
Cic  nolicommittëre, ut. .[Sabi.]. 
Cic.  Faire  aviser  qqn  de  boire, 
c.-à-d.    lui    donner    l'idée    de 
boire,    voy.    idée.  1  {V.  intr.). 
Porter  son    esprit   sur   ce   quil 
serait   à   propos   de   faire.  Vl- 
dère.    tr.   Cic   etc.    (voy.  [se] 
PRÉOCCUPER,  [prendre]    garde)  ; 
providére,  tr.   Cic.  etc.  (voy. 
pourvoir,  veiller)  ;   conside- 
râre,  tr.  Cic  etc.  (voy.  peser, 
réfléchir);    cavére,   tr.   Cic. 
etc.     (voy.     [prendre]     garde, 
pourvoir).  .        J 

aviso,  s.  m.  Petit  navire  de 
guerre  à  marche  rapide.  iVavi- 
niam  specalatorium.  Isid.  Ca- 
tascopus,    i,    m.    Aact.  b.  A(r. 

m,  a).  .  ,. 

avitaillement,  s.  m.  Action 
.r.ivitaiUer  (arch.).  Voy.  ravi- 
tah.lfmest. 

avitailler,  v.  tr.  Pourvoir  de 
vivr-s.  Je  munitions.  Voy.  ra- 
vitailler. 
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aviver,  v.  tr.  Roudre  plus  vif. 

Yoy.  VIF. 
avocassor,  v.  iiitr.  Kxurcor  la 
prol'ession  d'avocat  (urcb.)  Voy. 
AVOCAT.  Il  (En   inuuv.  part.)    se 
pr.vbëre  legulejam  ou  Pdfcu/ank. 
D'après  Cic.  (ci.  avocassikr). 
avocasserie,    s.   f.    ProOssion 
d'avocai      (ui-cb.).     Advocatio, 
onis,  f.  Cie.  Voy.  avocat.  ||  (Eu 
maur.  parc).  Inepta  cavillaiio. 
Qaint. 
avocassier,     ière,     adj.    Qui 
avocaisa.   Legalejas,  i,  m.  Cic. 
(de   Or.,  I,  'X<6j.    Formalariaa, 
II,   m.    Qaint.   (au    plur.   seul. 
Quint.  [XII,    3,   U).   Formala- 
ram  cantor.  Cic.    (de  Orat.,  1, 
336).  Rabalci  de  (oro.  Cic.  ra- 
bala  latratorque.    Qaint.    Qqf. 
causidicas,  i,  m.  Cic. 
avocat,  s.    m.  Celui    dont   la 
profession   est    de    plaider    les 
causes  de   ceux  qui  ont  alTairo 
à  la  justica.   Actor,  oris,  m. 
Ter.  Cic.  (ordin.    actor  caasa- 
ram.  Cic.  [Brut.,  307]);  causi- 
dicus,    i.    m.    Cic.    (mais    S3 
prend    souvent    dans    un  sous 
méprisant);  advocatus,  i  {pr. 
•  celui  qui   assisto  un  plaideur 
de   sa  présence    ou  de  ses  con- 
seils; poster,    celui  qui  plaide 
pour     un    autre     •),     m.    Cic. 
Qaint.  (ex  :    cam   simus  advo- 
cati  a  senatu,  dati.    PUn.  j.  à 
éviter,    eu    somme)  ;    patro- 
nus,    i    {'    défenseur   on    jus- 
tice,  avocat   •),  m.  Cic.  Quint. 
etc.     (ex.  :     patronam     caasso 
dare  aliqiiem.  Cic.  huic  causx 
patronam  exsistêre.  Cic);  co- 
gnitor,    oris   («    représantaut 
de  qqn    en    justice,   procureur, 
avocat    '),     m.    Cic.    Hor.   etc. 
(ex.:  ^aris    sai.    Cic.  fi  cogni- 
tor    ipse    ['    sois     ton    propre 
avocat    •].   Hor.    par    ext.  :    c. 
hajus    sententiœ.    Cic.    aliena- 
ram     simultatiam      tribanam 
plebis  coynitorem  Çieri.   Liv.); 
defensor,   oris.   m.   Cic.  etc. 
(ex.:  actor  hic  defensorqae  cau- 
sée   mese.    Cic.    adoptâre    sibi 
aliqaem  defensorem  sai  jaris. 
Cic.  constitaëre  alicui  defenso- 
rem. Cic.  ab  aliqao  defensorem 
constitai  et  deligi.  Cic.  (ieri  de- 
fensorem alicajas.  Cic.  parâre 
aliqaem  ingenti  mercede  defen- 
sorem.    Sact.).     Etre     avocat, 
causas  agëre.  Cic.  actitàre.  Cic. 
caasas  dir.cre   in  foro.  Cic.  in 
foro  versâri.  Cic.  Ktro  l'avocat 
do  qqn,  caasam  dicére pro  ali- 
guo.  Cic.  Etre    l'avocat  do  qqn 
dans  une  affaire,  causant  dicëre 
pro  aliqao    de   aliqaâ  re.  Cic. 
defendëre  aliqaem,  de  aliqaa  re. 
Cic.  alicai  caasss   actorem  ac- 
cedére.    Cic.  Devenir,    se  faire 
avocat,   ad  caasas  et   publicas 
et  privatas  adiré.  Cic.   foram 
attingëre.  Cic.  in  foro  esse  cœ- 
pisse.  Nep.  Prendre  un  avocat, 
déferre  caasam  ad  patronam. 
Cic.  Se   faire   l'avocat    de  qqn, 
patronam  alicai  adesse.  Cic.  ou 
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simpl.  oiicui  adesse.  Cic.  Avocat 
consultant,  gai  consalitur.  Cic. 
Etre  avocat  consultant,  d,.-  jure 
ivs/jonrftfpe.  Cic.  Oflice  (ou  ])ro- 
fossion)  d'avocat,  opéra  (oren- 
sis.  Nep.  caiisaram  commenta- 
tio.  Cic.  Prendra  la  profession 
d'avocat,  advocationem  susci- 
përe.  Jet.  Remplir  l'oflico  d'a- 
vocat, ndi'ocafionem  pra^stùre. 
Qaint.  Renoncer  à  la  profession 
d'avocat,  causas  agëre  desistère. 
Cic.  omn:;m  commcntationem 
causarum  abjicére.  Qaint. 
Prendre  un  avocat,  advocâre 
aliquem.  Cic. 
avoine,  s.  f.  Plante  céréale, 
.•irena,  se,  f.  Virg.  Col.  Plin. 
D'avoine, avenarius,  a,  om,adj, 
l'Un,  avenaceus,  a,  am,  adi. 
Plin.  ' 

I .  avoir,  v.  tr.  Posséder.  Ha- 
bàre,  tr,  Cic.  etc.  (ex.:  h.  naves. 
Cic.  fandam.  Cic.  ta  meum  ha- 
bes,  tenes,  possides.  Plin.  J. 
gemmas  liabére.  Hor.  argentum. 
Hor.  vectigalia  ■[«  revenus  »] 
magna  divitiasque.  Hor.  me 
enim  fabulas  tuas  habêre  et 
proferre  oportuit.  Cic.  axorcm 
habêre.  Cic.  qaid  malieris 
["  quelle  espèce  de  femme  -] 
uxorem  habes  ?  Ter.  habêre 
pecus.  Varr.  Virg.  animum 
fortem.  Cic.  virtus  hoc  habct 
nt...  [' a  cotavaniace,  que...  !•]. 
Cic.)  ;  esse  alicui.  Cic.  etc. 
(ex.:  mis  census  erat  brei/i.'.. 
Hor.  cui  nomen  Arethusa  est. 
Cic.  ande  esset  adalescenti, 
arnicas  quod  daret.  Ter.). \'oy. 
POSSÉDER.  Il  n'a  absolument  rien, 
est  sine  re  et  spe.  Cic  II  a  do 
quoi  vivre  oa  simplem.  il  a  de 
quoi,  habet  qui  ou  ande  ntatar. 
Ter.  Cic.  (cf.  habco  qui  atar. 
Cic).  Il  So  sarvir  de.  tjti,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  u(.i  ocalis 
recte  [»  avoir  de  bons  yeux  ■]. 
Plaut.  pace  uti  [«  avoir  la 
paix  !>].  Cic.  Cses.  vel  impera- 
tore  vel  milite  me  utimini. 
Sali.  [Cat._,  20,  16,].  ils... 
inimicissimis  crudelissimisque 
usam  [<.    ayant  eu   en   eux  dos 


ennemis  acharnés  -].  Cic.  [ad. 
Att.,  III,  13,  2).  uti  pâtre  dili- 
gente. Nep.  adi/ersis  venlis 
[i.  avoir  le  vont  contraire  »]. 
Cic.  prœliis  secandis  osas  erat 
['  il  avait  eu  du  bonheur  à  la 
guerre  •].  Cic.  uti  valetudine 
bonâ.  Cses.  uti  honore  [«  avoir 
un  poste  honorifique  »].  Cic). 
Il  Etre  maître  do,  potiri,  dép. 
intr.  Cic.  Nep.  Liv.  (ox.:  p. 
sammà  imperii  [•.  avoir  le  son- 
vorain  pouvoir  '^J.  Nep.  potiri 
reram  [■  avoir  l'autorité  su- 
prême •  ].  Cic.  Nep.  voy.  maître. 
Il  Tenir,  porter.  Habêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  Jaculum,  qaod 
manibus  habemus.  Ov.  liabére 
coronam  alteram  in  capite,  al- 
teram  in  collo.  Cic.  anulum  in 
digito.  Ter.);  ferre,  tr.  Cic. 
Liv.  (bx,:  prx  se  ferre  aliquid. 
Cic.  vulta  ferre  lielltiam.  Tac). 
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Voy.     TENIR,      PORTEtt.       fj      (|\,U1 

ni.irquor  lo   ra^iport   d'un   ôii-, 
avoc  un  autre  olro  dont  il  dis- 
pose.)   Habêre,    tr.   Cic.    etc. 
(ex.:    h.    aliq^ucm    spcum.   Cii\ 
aliquem  comitcm  fagie,  etc.  Ci:-. 
aliquem    habùrc  sibi    ad    mn- 
num.  Cic.  homines  circum  p,-- 
des   habêre.    Cic.    aliquem  sibi 
affijcam  habêre.  Cic).  Avoir  do 
l'argent,  des  troupes,   ornatam 
esse  pecuniâ,  copiis.  Cic.  Avoir 
une  grande  fortune,   multaram 
opam  dominam  esse.  Cic.  divi- 
tiis  ou  opibus  et  copiis  afflaëre. 
Cic.  Avoir    qqn    pour    femme, 
habêrealiquam  in  matrimonio. 
Cic.  Avoir  qqn  pour  mari,  nap- 
tam  esse  alicai.  Cic.  J'ai  encore 
qqn  avec  moi,  cum  altero  venio 
ou  procéda.  Cic.  Je  n'avais  que 
quelques    personnes    avec  moi, 
paaci  circum    me    erant.    Cic. 
J'ai  tons  les  Jours  des  voisins  à 
ma    table,    convivium    vicino- 
ram  quotidia  càmpleo.  Cic.  (de 
Son.,  /i6).    J'ai    qqu    avec    moi 
pour    m'aidep,    aliquis    sodas 
mihi  adjanctus  est.  Cic.  Avoir 
qqn    au-dossus    do    soi,    aiicai 
subjanctam  ou  sahjectam  esse. 
Cic.  Liv.  Avoir  qqn  au-dessous 
do  soi,    alicai  prseessc  ou  prœ- 
positam  esse.    Cic.    Nep.    Liv. 
Avoir  l'ennemi  en  face   de  soi, 
e   regione    hostis    ou    hostium 
stare.  Cic.  Avoir  en  abondance, 
à    profusion,     abundâre,    intr. 
Cic.    afflaëre,    intr.    Cic.    Voy. 
ABONDANCE,   PROFUSION.     ||    (Im- 
pars.). II  y  a,  est  (en  pari,  d'un 
soûl),   sant    (en    pari,    de    plu- 
sieurs).   Cic.  fit    (on  pari,  d'un 
sjul),  fiant  (en  pari,   de  plus.). 
Cic.  invenitar  ou  inveniuntar. 
Cic.  Il  n'y  a   pas  do  plus    hon- 
nête   homme,    probior    homo 
nemo   est.  Cic.  Il  n'y  a  pas  de 
bonheur  sans  vertu,  vita  beata 
sine  virtate  nulla  est.  Cic  11  y 
a    pou    do    sources    dans    cette 
contrée,  fontes  in  hac  regione 
rari  sant.  Sali.  U  y  a  beaucoup 
do     sources,     fréquentes     sant 
fontes.  Il  y  a  beaucoup  do  gens 
instruits,  ingens  est  hominum 
litteratoram  copia.  Costa  peine 
si   par   sioclo  il  y  a  un  orateur 
passable,  vix  singalis  œtatibas 
singali  tolerahiles  oratores  in- 
veniuntar. Cic.  Pour  beaucoup 
do  cas,  il  n'y  a  ni  loi  ni  forme 
do  procédure,  multa  Icgem  non 
habent  nec  actionem.  Cic.   En 
aucun  temps,  il   n'y  a  eu  pro- 
duction plus  grandi)  d'orateurs, 
nec  alla  œtate  uberior  orato- 
ram  fêtas  fuit.  Cic.  (Brut.  182). 
Il  n'y  a  pas  ou   de  siècle    plus 
fertile    en    vertus,    haud    ulla 
œtas    virtutam    (eracior    fuit. 
Liv.    11  y  a    de   t;ros    animaux 
dans  le  Nil,  in  Nilo  nascantar 
belun;.  Sen.  Il  y  a  un  dieu  pour 
défondro...,  est  deus,  qui  vetat... 
Cic.    Il    y   a    des    philosophi-s, 
d'après    lesquels  ..  sant  philo- 
sophi,  qui  dicant  (avec    l'Ace. 
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SI  rinf.).   Cic.  11  y  a  dos  goiis 
ou   il    y  en    a  qui    preteiidout, 
eant  (ou  non  tlcsunt,  ou  inve- 
niantur   ou    reiicriantur],^    qai 
iUcant    (avec    l'Ace,   ot    l'inl.). 
Cic    11    y    a   Hdu   Je,    est,   "'" 
(avec  lo  riubj.l.  Cic.  11  n'y  a  pus 
do  raison  pour,  non  est  (causa), 
car  (avec    le    Subj.).   Cic.  non 
est,  ut(avecl9Subj.).Cic.  ban, 
cela,  il   n'y  a  plus    de   société, 
<Tun  re  sabtatà,  tolUiar  hamana 
ïocietas.   Cic.   T   Avoir  (oxpn- 
mant  un  rapport  avec  uiie  ma- 
nii-ro  d'être  ou  d'agir).  Hatje- 
re,  tr.  Cic.  etc.  {e>i.:  h-iebrim 
Cic    II.  capUis  dolorem.  Qamt. 
animum.   (ortem.    Cic.    bonani 
animam  de  aliqao.   Sali.  am'>- 
rem    erga  aliqaem,    odmm   m 
aiiquem.  Cic.    spem  de  ahquo. 
Cil  alicai  (idaciam.  Cic.  timo- 
rem.  Nep.  vim  in   mquirendo. 
Cic.  stadium    et  offcium    er-jn 
aliqaem.    Cic.    neqae    modam 
neiiae  modestiam    habere   vic- 
tores.  Sali,  locas  nilnl  religio- 
nis  habet.  Cic.  hx  littcrx,  cam 
h-<jiintar,  invidiosam  atrocita-  j 
tem  verboram  habent.  Cic.  res 
maritimse  ["  guerre  maritime  .] 
...  u*  qu.m  celerem  atque  insta- 
bilem  modum  luiberent.  Cses.). 
\voir    faim,  esarlre,  intr.   Cic. 

etc.       VOV.      FAIM,      SOIF,      CHAUD, 
FROID,  pÈlR,  joie,  tristesse,  OtC. 

etc.    Pour    que   sa    parole  eut 
plus    d'autorité,     qao     nwjor 
aactoritas  in   sermone  inesset. 
.•?aH.  Avoir  une  faible   consti- 
tution, legro  corpore  esse.  Cic. 
Tâche    d'avoir    du    ccEur,    (ac 
anima  magno  sis.   Cic.    Ayons 
cette  manière   de  voir,  de  sen- 
tir, sinaus  eâ    mente.    Cic.   Les 
Gaulois  outcattJ habitude,  de... 
est  hoc  Gallicx  consaetadinis, 
ut...  CcBS.   Un  jeune  homme  a 
le  devoir  de  respecter  les   gens 
âgés,  est   adalescentis  majores 
nota  verêri.  Cic.  Qui  a  du  mé- 
rite, virtute  prssditus,  ornatiis 
ou  instructas.  Cic.    Avoir  qqn 
en  horreur,  magnam  odium  m 
aiigaem  habêre.  Cic.  ab  aliqao 
alienissimam  esse.  Cic.  aliqaem 
tnvisum  ou  invisissimam  ha- 
bêre. Sen.  ab  aliqao  esse  aver- 
sissimam.  Sen.  Il  a  un  sujet  de 
mécontentement    contre    vous, 
habet  ande  aliqaid  tibi  saccen- 
seat.  Cic.  Absol.  Aquien  a-t-il  .' 
Cai   saccenset?    Cic.  Il   a   uu 
sujet    de  déplaisir,  habet  qaod 
moleste  ferai.  Cic.  Absol.  Qu'a- 
vez-vous  ?  (c.-o-d.  quel  sujet  de 
déplaisir  avez-vous  ?)  qaid  tris- 
tis  es  ?  Com.  Et  cela  je  l'ai  d'au- 
tant pour  agréable  que...,  idqae 
eo  mihi  magls  est  cordi,  qaod... 
Cic.  Ce  que  les  dieux  ont  pour 
agréable    se  réalise  facilement, 
evenit    facile   qaod   diis    cordi 
est.  Liv.   Il    (Impers.).  Il  y  a  de 
la  crainte  dans  la  superstition, 
in   saperstiHone    inest    timor. 
Cic.  11  n'y  a   rien  de   plus  in- 
tupportable    qu'un    sot    riche, 


insipiente  forlanato  intolerabi- 
lias  qaidqaam  (icri  non  potest. 
Cic.    11    n'y  a    pas   do    daiiger, 
non  est  periralam.  Cic.  11  ii  y 
a  pas  à  se  hâter,  non  opas    est 
frstinatione.  Cic.   Il    y  a   loin, 
longaest  via.  Cic.  Il  ny  a  pas 
loin,  brevis  est   via.   Virg.  U  y 
,a  longtemps,  dacfam  ou   ^a"»- 
iladam.  Cic.  Jam  dia.  Cic.  11  y 
a  bien   longtemps,  malio  ante. 
Ter.  ante  malto.  Cic.  Il  y  a  quel- 
que temps,   aliqaanto  ante  ou 
ante  aliqaanto   ou  paalo  ante. 
i.ic.  Il  V  a  assez  longtemps  que 
je  roulé  cette    pierre,  satis  dm 
jam    hoc  saxam  volvo.   I  er.  U 
y    avait  trois    générations    que 
viv.iit    Nestor,  Nestor  tertiam 
iam  œlatem  hominam  vivebat. 
Cic.  11  y  a  plus   de   sept   cents 
ans   qu'ils    vivent   soumis   aux 
mêmes     mœurs,      septmgenios , 
iam  annos  amplias  unis  mori- 
Ims  vivant.  Cic.  Il  y  a  aujour- 
d'hui près  de  vingt  ans.  af;/imc 
unnos  prope  viginti.   Cic.  U  y 
a    un   an,    anfe  annum.    flm. 
Tac.  Il  y  a  quelquesjours,  ante 
nliiniot  dies.  Nep.  (Dat.,  11,  .^)- 
U  y  a  de  cela  bien  des  siècles, 
maltis  ante  sxcalis.  Cic.  Il  y  a 
qqs  années,  aliqaot  annis  ante. 
Liv.    oaucis    annis    ante.    Cic. 
naacis  ante  annis.  Sali.    Qu  y 
a-t-il?  <?uid  id  est?  Ter.  qaid 
est  rei?  Ter.  qaid  hoc  rei  est/ 
Liv.  N'y  avant  (c.-à-d.  vu  qu  il 
n'y  a)  qu'une  vérité,  cam.  vert- 
tas  sit  ana.  Il  n'y  a  qu'à  faire 
cela,    nihil  aliad  agendam  est 
Cic.  1  (Employé  c.    auxiliaire.) 
En  parlant  d'un  acte  accompli. 
Se  traduit  par  les  temps  passes 
de  la  conjug.  lat.  |1  Avoir  à  (faire 
telle  ou    telle    chose),    c.-a-d. 
être  chargé  du  soin  de,  être  dans 
lo  cas  de...  Habêre,  tr.  Cic.  etc. 
(dans    les   constructions   suiv.: 
habêre  agram  colendam.  Ter. 
habeo  etiam   dicére  [•  j'ai  en- 
core à  dire,  c.-à-d.  je  puis  en- 
core   dire   "].   Cic.    hœc  habai 
dicére  ['■  voilà  ce  que  j  avais  à 
dire  ^].  Cic.  nihil  habeo,  qaod 
ad  te  scribam  ['  je  n'ai  rien  à 
t'écrire    »].    Cic.    ecqaid   habes 
qaod  dicas?  nihil  habeo.  qaod 
incasem   senectatem.  Cic.  non 
habeo   qaid  scribam.  Cic.  nec 
qaid  mandem  habeo,  nihil  enim 
prsetermissam    est  ;    nec   qaid 
narrem,  novi  enim  nihil.  Cic.). 
Pensant   que  rien    n'était   fait, 
s'il  lui    restait    qqch.     à    faire. 
nil  actam  repatans,  si  qaidsa- 
peresset  agendam.  Lac.  J 'ai  deux 
mots  à  te  dire,  paacis  te  volo. 
Ter.  Avez-vous   quelque  chose 
à  me  dire,  nam  qaid  {me''  vis  ? 
Com.    Avez-vous  qqch.  à  m'or- 
douner,  nam  qaid  ^ri  jabes  ! 
Com.  Qu'as-tu  à  faire  ici  ?  qaid 
tibi  hic    est  negotii  ?  Com.  Tu 
n'as  ri^n   '<  faire    ici,  nihil  est, 
qaod  hic   agas.    ^om.  Je    n'ai 
rien    à   faire   ïvec   vous,    mi^i 
tecum  nihil    r3i  est  ou  nihil  te 


aior.  Com.  Cic.  (Quand  .avoir 
à  .  sisnifie  •    être  dans  1  obli- 
uation  de  -,   on  on  rend  1  idco 
par    l'adjectif    verbal  ou  -ndus 
accompagné   d'une    formb    aji- 
propriee    du    verbe    sum,    en..: 
sao  caiqae  Jadicio  atcndam  est. 
Cic.  maltse   litterx   mihi   scn- 
bendx  sani.  Cic.   voy.  devoir. 
FALLOIR.  Qqf-  l'idce  n'a  pas  be- 
soin d'être  expressém.    rendue 
ex.:  medios  ille  non  extimescet 
U  n'aura  pas  à  craindre  .|  an- 
cipites  casas.  Cic.  [Or.,  28,98j. 
eqo  in  hoc  Cœcinarn    non  de- 
fendorMon'ai  pas  à  défendre -.1. 
Cic.   [b.4.,  32,  9!.]).       , 
2    avoir,  s.  m.   Ce   qu  on  pos- 
sède. Res,  rei,   f.   l'iaat.  Cic 
etc.  (ex.:  rem  aagère.  Cic.   rem 
ampliàre.    Hor.    rem    confère 
W  dissiper,  perdre  »].  Cic.  reh- 
qaise    reram    saaram.    &uet.i, 
bona,  orum,  n.  pi.   Cic.  etc. 
(voy.  bien);  fortunée,   arum, 
i.  pi.  Cic.  etc.   (voy.  fortune)  ; 
patrimonium,  ïi,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  BIEN    [légué  par   lo  perel, 
patrimoine);  pecunia,  se,  {pr- 
u  avoir  en  bétail  "d'où -avoir..  , 
f   Cic.  etc.  (ex.  :    ampla   atqae 
prxclara.Cic.  magna,  maxima. 
Cic.    pecanise   magnitado.  Cic. 
VOV    bien,    fortune,  richesse)  , 
peculium,  ïi  (j>r.  ■■  avoir  per- 
sonnel, fruit  de  l'épargne  -),  n. 
Cic.  Virg.  (ex.:  capiditate  peca- 
lii.  Cic.  cara  pecali.  Virg.  pe- 
caliam  ['    avoir    personnel    du 
fils   do    famille   encore  sous   la 
puissance  paternelle  •].    Plaiit. 
Hor.   Liv.).  On  peut   aussi  em- 
ployer ;  bona  (ortanœqae.  Cic. 
pecania  tortanœqae.   Cic.  (or- 
tanie    omnes.    Cic.    Faire   per- 
dre à  qqn  tout   son   avoir,  ai- 
qaem  de  (ortanis  omnibas  de- 
tarbâre  ou  cjrturbâre  Cic.  om- 
nibasfortanis  aliqaem  evertere. 

avoisinant,    ante,    adj.    Qui 

avoi^iue.Conti9uus,  a,  um,  adj. 

Ov    Plin.  Tac.  Aag.  (se  constr. 

av.    le    Dat.).  Con|tnis,    e,  adj. 

Liv.    Propinqaas,   a,  uin,    adj. 

Cic.  Pro.rimiis,  a,  um,  adj.  Cic 

riciniis,  a,   am,  adj.  Cic.  Voy. 

voisin.  ,  , 

avoisiner,  v.  tr.   Ltie   dans  le 

voisinage    de    qqch.     Gontin- 

gère,  tr.  Cic.   Cas    Liv.  (ex.  : 

Belvii,  qai  fines  Arvernoram 
contingant.  Cœs.  contingentes 
niuricam  colonise.  Saet.  voy. 
fêtrel  attenant};  imminere 
{pr.  .  dominer,  surplomber  ' 
d'où  -  être  tout  proche,  avoisi- 
ner  .),intr.  [Liv.  (ex.:  iraminet 
mari  is  laças.  Liv.  m^i  qaod 
[  urbes]  imminerent  Italia;  Liv. 
insalœ  Italise  imminentes. Liv.). 
Voy.  voisin,  proche. 

avortement,  s.  m.  Action  d  a- 
vorter.  Abortio,  oms  f.  Cic. 
Abortas,  ûs,  m.  Ter.  Cic.  Ce(s. 
Mourir  des  suites  d  un  — , 
abortaperîre.  Plin.j.  Procura': 
1'—,  abortam  creâre.  Coi.   U"i 
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cause  ravortemeat,  abortivus, 
a,  am,  adj.  Hor.  Jav.  ||  (Au  tig.K 
A>"ortem<.Mit   ^d'uue  eutrepriso). 

V'Oy.    AVORTER. 

avorter  (du  lat.  pop.  abortare, 
formo  acoess.  de  abortîre.  Eccl.). 
V.  iutr.  Mourir  oo  être  tué  eu 
germe,  .^^orî^i,dép.  intr.  T  arr. 
ap.  Non.  i71,  26).   Plin.    (VlII. 
a051.  Gell.  -MI,  1.8).  EJici,  pass. 
Val.-Max.Jct.  (cf.  (etus  mortuas 
e/icitur.).  Par  ext.  Les  boutons 
ont  avorté,  stériles  {aère   gem- 
mse.  Col.  Il  (Au  fig.)  Etre  arrêté 
dans  son  développement.  Inane 
evadëre  (on    pari,  d'une  entre- 
prise). Liv.  Cadcre  irritam.  Liv. 
ad  exitam   x'enlre  non  posse. 
Cic.  Faire  avorter  les  espérances 
de  qqn,  spemalicaj'as  prœcidé- 
re.  6'en.  Faire  —  les  plansdoqqn 
(en    pari,    d'une  circonstance), 
consiliam    alicuj'as    perimére. 
Cic.  Faire  —  les  entreprises  de 
qqn,  alicujas  conatus  compri- 
mëre.    Cic.  t    (En    pari,    d'une 
femme).  Accoucher  avant  terme. 
Abortum  (acéré.   Plin.    ejicëre 
partum.    Val.-Max.  et  abs.  eji- 
eire.  Ulp.  (dig.  l.V,  2,  S7,  §  ^2). 
Qui  a  avorté,  ejecticius,  a,  am, 
adj.  Plin.  [XI,  210).  Faire  avor- 
ter, abortum  facëre  ou  creàre. 
Col.  Qui  fait  avorter  (on  pari, 
d'une  substance),  abortivas,  a, 
am,    adj.  Plin.    ||   (Par   anal.). 
-Avorter  (on  pari,  d'une  femelle). 
Mêmes  traductions. 
avorton,  s.  m.  Animal,  plant, 
etc.  qui  n'a  pas  atteint  son  dé- 
veloppement normal.  Abortus, 
as  {métoa.\  m.  Plin.  ^  Homme 
chétif.  Homallas,   i,  m.    Varr. 
Cic.    Il   Tout  être  chétif.  Abor- 
tirum,  i,  n.  Plin. 
avouable,     adj.     Qu'on     peut 
avouer,  dont  on   n'a   pas  à  se 
cacher.    Non   probrosas.    Cic. 
(res)  a  <]uâ   abest  turpitudo. 

1.  avoué,     ée,     part,    du    v. 

AVOtER. 

2.  avoué,  s.  m.  Personnage  qui 
sous  l'ancien  régime  avait  l'of- 
fice de  défendre  les  villes,  les 
églises,  etc.  Procarator,  oris, 
m.  Cic.  Advocatas,  i,  m.  Qaint. 
Il    (Spéc).  Celui  qui  se  battait 

pourun  autre.  Voy.  remplaçant, 
REMPLACER.  1  Officier  do  justice 
chargé  de  la  procédure  judi- 
ciaire, .idvocatus,  i,  m.  Cic. 
Actor,  oris,  m,  Cic.  Le  corps 
des  avoués,  advocatio,  onis,  f. 
Je*. 


.WO 

avouer,  v.  ir.  Reconnaître  qqn 
pour  sien.  Agnoscère,  tr.  tic. 
.Ve/j.  (ex.:   (iliam.  Nep.).  —  un 
parent  pauvre, paiiporemajnos- 
ct^rc  gcntilcm.  D'apr.   Cic.   Ne 
pas  — ,   abdicàre,  tr.  Liv.  Sen. 
rh.  (cf.  abd. (iliam.  Scn.rli.  libe- 
ros.  Plin.  consanguineam  esse 
abdiciint.  Pacav.  abd.  aliqaem 
patrem.  Liv.  Curt.).  Voy.  aussi 
ci-après.  1  (Par  ext.)    .autoriser 
qqn  (arch.)  Voy.  autoriser.    || 
(Poét.).     Avouer    un    combat, 
auctorem    esse  pagns.    Liv.  ^ 
Reconnaître    qqch    pour     sien. 
Agnoscère,  u-.Cic.Jct.  {e)i..:cri- 
n\cn.  Cic.  œ$  alienam.  Jet.  voy. 
recon.naitre);   fatéri,   dép.  tr. 
Cic.  Qumt.(ex.:  (.culpamsaarti. 
Qaint.    peccatam.    Uor.    f.    de 
facto  tarpi  aliqao.  Cic.  fatetar 
se  peccasse.  Curt.)  Voy.  ci-après. 
Ne  pas  avouer,   celâre,  tr.  Cic. 
voy.    CACHER.     Il      Reconnaître 
qqch.   comme  vrai.  Fatéri,  v. 
tr.    Cic.    etc.    (ex.  :    si    verum 
fatéri  volamas.  Cic.  si  gais  se 
amici   causa    fecisse    fateatar. 
Cir.  quam  ob  rem  fateor  atqae 
etiam  profiteor  et  prse  me  fera 
te  ex  illa  crudeli  actione  meo 
consilio  esse  depulsum.  Cic.  abs. 
si  fafcris  (opp.  à  negas].  Cic.)  ; 
cqnûtéri,  dép.  tr.  Plaut.  Ter. 
Cic.  etc.    (ex.  :   tacendo  loqu^, 
non  infiliando   confitëri  vide- 
hantur.  Cic.  reum  confitcntem 
habëre.   Cic.    c.  facinus.    Curt. 
hoc    crimen,    novum    crimen. 
Cic.  c.  se  victos.  Cœs.  se  impe- 
ritam.  Qaint.  c.  malta  se  igno- 
râre.    Cic.    me   abs   te    capisse 
laudâri   aperte   atqae  ingénue 
confitebar.    Cic.    c.   aliquid   de 
veneno.    Cic.    hoc   de    statuts. 
Cic.   '  qui  a  avoué  »,    confes- 
sas.    Cic.    Sali.)  ;    profitéri 
("   avouer  hautement   •),  dép. 
tr.    Cic.    etc.    (ex.:   non   solam 
fatëri  sed  etiam  profitëri.   Cic. 
profiteor    me    relaturum.    Cic. 
profitëri    se  patrem    infantis. 
Cic.  se  grammaticum.  Cic.    me 
defensorem  esse  profiteor. Cic). 
Avouer  à  moitié,  aliquod  modo 
confitëri.  Cic.  Amener  qqn  à  — 
son  ignorance, adducërea/ijuem 
ad  ignorationis  confessionem. 
Cic.    Forcer   qqn  à  —  sa  faute, 
exprimère  ab  aliqao  confessio- 
nem calpœ.  Liv.  Ne  pas  avouer, 
in fitiâri,  dép.  tr. Cic.  fvoy.  nier). 
infilias  ire.  Plaat.  Nep.  \\   S'a- 
vouer, c.-à-d.  avouer  soi-même, 
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voy.  ci-dossus.  |l  S'avouer,  c.-a^ 
d.  être  avoué,  t^ela  ne  s'avou» 
pas,  hoc  nemo  confitëri  solet. 
Cic.  ou  (suiv.  la  sens)  hoc  noi». 
est  ostentandam.  Cic.  hoc  non- 
patefaciunt.  Cic. 

avril,  s.  m.  Le  quatrième  mois, 
de  l'année.  Aprilis,  is,  m.  Cic. 
D'Avril,  aprilis,  e,  adj.  Cic.  Los 
calendes  d'Avril,  Apriles  Ka- 
lenda?.  Cic.  etc. 

avriller,  ère,  adj.  D'avril 
(arch.).  Voy.  avril. 

avuer,  v.  tr.  Suivre  des  yeux 
(!o  gibier  qui  part).  Intuëri  at- 
tends ocalis.  Cic. 

avulsion,  s.  f.   Voy.  arrache- 

.MENT. 

axe,  s.  m.  Ligne  mathématique 
autour  do  laquelle  tourne  une 
ligure  plane  pour  engendrer  un 
Solide  do  révolution.  .Ixis,  is, 
m.  Cic.  Il  Ligne  autour  de  la- 
quelle s'accomplit  la  révolu- 
tion du  globe.  -I-vis,  is,  m.  Cic. 
1  fPoét.).  Essieu.  Voy.  ce  mot. 
axillaire,  adj.  Qui  appartient 
à  l'aissollo.  Les  nerfs  axillaires, 
alaram  nervi. 
axiome  (lat.  post.  ariomo  [àÇiu- 
[luj.  -tpal.  Boet.),  s.  m.  Vérité 
évidente  par  ello-mêmo.  Pro- 
nantiatum,  i.  n.  Cic.  (Tusc.  I, 
li).  ccrta  stabilisque  sententia'. 
Cic.  (do  fin.  I,  M).  C'est  un 
axiome,  manifestius  est  quam 
at  asseverandum  sit. 
axis,  s.  m.  Nom  d'une  espèce  de 
cerf  exotique.  Axis,  is,  m.  Plin. 
axonge,  s.  f.   Graisse  de  porc. 

.'Ivangia,  œ,  f.  Plin. 
azerole,  s.  f.  Fruit  de  l'azero- 

lier.  Tuber,  eris,  m.  Saet. 
azerolier,  s.    m.    Arbre   voisin 
du  sorbier.  Tuber,  eri.f,  f.  Col. 
azur,    s.  m.  Couleur  d'un  beau 
bleu  clair.  Cxruleam,i,n.  Vitr. 
Plin.  D'azur,  cœralaas,   a,  um, 
adj.  Enn.  Cic.  Virg.  Tac. 
azuré,  ée,  adj.  De  couleur  d'a- 
zur. Cœraleus,  a,  am,  adj.  Enn. 
Cic.  Virg.  etc. 
azurer,  v.  tr.  Teindre  en  cou- 
leur  d'azur.    Cxraleam  {-am, 
-um)    tingëre.    Plin.    cœraleo 
colore  inficëre. 
azurin,  ine,  adj.  Qui  tire  sur 
l'azur  farch.  .   Cœraleo    colori- 
assimilis. 

azyme  (lat.  post.  azymus  [aÇu- 
|io;].Scribon.),adi. Sans  levain. 
.Sine  fermento.   Ccls.  Pain  — ,. 
punis  sine  fermento.  Cels.pa 
nia  nallo  fermento.  Tac, 
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b     s     m.    Deuxic'ine    lettre    de  I 
l'alpliubet.    li    lUtcra.     QaiM. 
rîramiiï.  iiub,  f.  n .  i"  Jecl.  yumf . 
/■■risc.  I.e  tracii  du  b,  b  lUterœ 
diii-ins.  Col.  Quint. 
babiche,  s.  f.  babichon,  s.  m. 
Petit  cliien  à  longs  poils.  Cani- 
cula,  X.  f.  Plin-  i  catellas,  i,  m. 
Pliuit.  Varr.  Cic. 
babil,  s.   m.    Bavardagn    futile, 
eiiraiilin.    Garnilitas,    atis,    f. 
Sen.  rh.  Plin.  j.  Snet.  [ci.  paen 
garriiUtaU  amabilts.  Saet.). 
babillage,  s.  m.  Actio.»  da  ba- 
biller.   Garrulitas,    atia,   f- 
Sen.  rh.   l'Un.  j.  Saet.  (ex.;  g. 
axoris.  Sen.  rJi.  ea  garratitas, 
ouâ   sermorees   in  vehiculo  se- 
rantar.  PUn.  /.);  loquacitas, 
atis,  f.  Cic.  Plin.  QMnt.  (ex.  : 
/.  ii\anis.  Qaint.). 
babillard,  arde,  adj.  Qui  aime 
\  babil lei".  Garrulas,  a,  um, 
adj.    Varr.    Cornif.   Ilor.   Sen. 
'fiX..  homo  garralas.  Varr.  qui- 
dam e  tarba  garralas.  Phaidr. 
garrala   anas,    déliras    senex. 
Sen.  garrala  lingaa.  Val.-Ma.x. 
scientia.  Cornif.  rh.  ha  J  as  in - 
fantia'  garrala  disciplina.  Cor- 
nit     en    pari,  des  oiseaux,    des 
eaux.    etc.    Virg.    Oi'.     Plin-): 
loquax,  acis,  adj.  Varr   Cic. 
Sali.  etc.  (ex.  :   convivœ.  Va.rr. 
sencctas  est  natarà   loqaacior. 
Cic.    l.     aves.     Plin.     lympha- 
[poét.].  Hor.    l.  epistala.  Cic). 
Un  babillard,  garralas  homo. 
Varr.  Voy.  ci -dessus. 
babillement,  s.  m.   Le  fait  de 
babiller.  Comme  babillage. 
babiller,     v.     intr.     Bavarder 
d'une  manière  futile,  enfantine. 
Blaterâre,   intr.    A[ran.  Ilor. 
Apal.     (ex.:    bl.    impradentias. 
Afran.  cl.  Hor.  [sat.,11,  7,35]); 
garrire,   intr.   Ter.   Cic.  etc. 
(ex.:  in  iis  [gymnasiis]  philoso- 
phi  garrîre  cceperant.  Cic.  gar- 
rimas  qaidijaid  in  baccam  ve- 
narit.  Cic.  Hier.).  Babiller  entre 
soi,  csedëre  sermones  (xontciv  -ci 
piîijiata).  Ter.  (haut.  21.2). 
babine,  s.  f.  Lèvre  des  singes, 
des  chiens,  etc.   Lablam,    ii,  n. 
Ter.  Plin.  Qaint.  Fronto.  Hier. 
î   (Par   anal,    et    famil.)   Lèvre 
des  hommes.  Voy.  lèvre. 
babiole,  s.  f.  Chose  menue.sans 
importance.    Hes    minuta.    Cic. 

Voy.    BAGATELLE. 

bâbord,   s.  m.  Coté  d'un  navire 
qu'on  a  à  sa  gauche  quand  on 


regarde  l'avant.  Sinistram  na- 
vis  laias.  D.  ,    ,   ,, 

baboue,  s.  f.  Moue  (arch.).  Voy. 

babouin,  s.  m.  Sorte  de  singo 
CunocepUahis,  i,  m.  Çic.  (ad 
Alt.,  VI,  1,2.-)).  Plin.  (VI,  ISU). 
bac.  s.  m.  Auge  ou  cuve.  Voy. 
cas  mots.  1  Bateau  plat  servant 
à  passer  l'eau,  liatis  ad  tra]ici- 
endam  comparata.  Liv.  scapha 
maJnr.  Cic.  ponto,onis,m.Cxs. 
(B.  C.  III,  23,  3).  Paal.  dig.  Gell. 
Aas .  „ 

baccalauréat,  s.  ra.  Premier 
gr:i.de  qu'on  prend  dans  une  fa- 
culté. Haccalnareatas,  as.  m. 
bacchanal,  aie,  adj.  Consacré 
à  liacchus  aausi(é).  1  (Subst.) 
Les  Bacchanales,  s.  pi.  Baccha- 
nalia,  iam  (-  fêtes  on  l'honneur 


de  Bacchus  '),  n.  pi.  Cic.  Liv.  \\ 
Unebacchanale,  c.-a-a. 


(Au  Kg.),.. "--    ,    ^. 

une  orgie  bruyante.  Bacchatio 
onis    f.   Cic.  Comissatio,  onis. 
f.  Varr.  Cic.  Liv.  [\   Un  baccha- 
nal, c.-à-d.  un  grand  tapage. 

Voy.  VACARME. 

bacchante,  s.  f.  Femme  qui  ce- 
li'bre  les  fêtes  de  Bacchus.  Bac- 
cha,  ;•',   f.  Plant.   Cic.   Ov.  Au 
plur.  Bacchantes,  iam,  f. pi.  Ov. 
Cart.  1  (Au  lig.)  Femme  qui  se 
livre  à  des  transports  désordon- 1 
nés.  Similis  bacchanti  (emina. 
Cart.  Femina  baccliantiam  rila 
(ou  modo)  in  vinam  ac  lœtitiam 
(ou  libidinem)  effasa.  D. 
baccitère.   adj.  Qui   porte  des 
baies.  Baciier,  fera,  feram,  adj. 
Plin. 
bâche,  3.  f.  Couverture  en  toile 
servant  à  protéger  un  charge- 
mont.   Peltis,  is,  f.  Varr.  Cxs. 
(surt.  au  plur.) 
bachelette,     s.    f.    Jeune    Bile 

(arch.).  Voy.  fille. 
bachelier,  s.  m.  Jeune  homme 
qui  aspirait  à  devenir  chevalier 
d'où  jeune  garçon  iarch.).  Voy. 
GARÇON.  1  (Par  anal.)  Celui  qui 
a  pris  son  premier  grade  dans 
une  faculté.  Baccalaareus ,  i,  m. 
bâcher,    v.    tr.    Couvrir   d'une 

bâche.  Pellibas  protegëre. 
bachique,  adj.  Qui  a  rapport  à 
Bacchus,  Bacchicas,  a,  am,  adj. 
Enn  Ov.  Mart.  Baccheias,  a, 
um,  adj.  Virq.  Fête  Bachique, 
Bacchanale  festam.  Macr.  Bac- 
chanal, is,  n.  Plaat.  Inscr.  Par 
est.  Chanson  bachique,  c.-a-d. 
chanson  à  boire,  canticam,  i,  n. 
Qaint.  (cf.on^ne  convivium  obs- 


ccnis  canticis  strepit.  Quint.  [I, 
2,  81).  Transport  bachique,  bac- 
chatio, onis,  t.  Cic. 
bachot,  s.  m.  Petit  bateau  plat. 

Cymbala,  a?,  f.  PUn.  j. 
bachoteur,  s.  m.  Batelier  qui 
conduit  un  bachot.  Voy.  bate- 
lier. 
bacile,   s.  m.  Nom  d'une  planta 
appelée    aussi   fenouil    do  mer. 
fta*is,  is,  Ace.  im,  f.  Col.  l'hn. 
bâclage,  f.  m.  Action  de  bâcler. 

VoV.    BACLER. 

bâcler,  v.  tr.  Arrêter  au  moyen 
d'une    traverse.    Obsseplre,    tr. 
Liv.    Tac.     Vectibas    claadere. 
Virg.  Voy.  barrpr,  darrigadeb. 
Il  (Par  ext.)  Bâcler  un  port,  c.- 
à-d.  le  fermer  avec  uno  chaîne, 
une    estacade,    portas    aditam 
prsscladére.  Bâcler  un    bateau, 
l'amarrer.   Voy.   amarrer.    Les 
glaces  bâclent  la  rivière,  ^umer» 
gela  (ou  giacie)  claaditar.  Sen. 
1  (Au  fig.)  C'est  une  affaire  bâ- 
clée (c.-à-d.  on  en  est  débarras- 
sé), confectiim  est  negotiam.  || 
(Par  ext.)    Bâcler  une    besogne, 
c.-à-d.  la  finir  au  plus  vite  pour 
s'en    débarrasser,    cursim  opas 
peragëre.  Le  mariage  fut  bâcle 
de  la  sorte,  sic  conÇectœ   sont 
naptiœ.  D'apr.  Ter. 
bacul,  s.  m.  Vov.  croupière. 
badaud,  s.  m.  Celui  que  la  cu- 
riosité arrête  devant  un  spec- 
tacle futile.  Sabhasiiicanus,    i, 
m    Plaat.  (capt.  815).  Au  plur. 
Otiosi  arbani.  Cic.sabrostrani. 
Ca-l.  ap.  Cic.  (ep.,  VIH,  1-  M- 
badauder,   v .  intr.  Faire  le  ba- 
daud, mare,  abs.  Hor.  (cf.   sat. 
I,  2,  88),  omnia  stapêre.  Petr. 
(29    1"!,  cessâre,  intr.  Cic. 
badauderie,  s.  f.  Action  de  ba- 
dauder. Cessatio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.   cessafio    iibera    et    otiosa. 
Cic).  1  Caractère   du    badaud. 
Sfolida  visendi  capidilas.        , 
badigeon,  s.  m.  Couleur  en  de- 
trempe    faite   avec   une    pierre 
pulvérisée.     Pigmentam    aqaa 
dilutam.  . 

badigeonnage,    s.  m.    Action 
de  badigeonner.  Dealbatw,  onis, 

f.  Eccl.  „    .    ■      J., 

badigeonner,  v.  tr.  Enduirede 

badigeon.   Dealbare,   tr.  Cic. 

etc.  (ex.  :  d.  colamnas.  Cic^  pa- 

rietem  calce.   Vitr.  crax  deal- 

bata.  Saet.). 
badigeonneur,  s.  m.  Ouvrier 

qu i  badigeonne. Dealbator,  ans». 

m.  Inscr. 
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badin,  ine,  adj.  Sot  (arcli.). 
Yoy.  SOT.  Il  (Subst.)  Un  badin, 
c.^-d.  un  boufTon.  Voy.  ce  mol. 
T  (Par  ext.)  Qvi  pLiisante  avec 
enjo  :meDt.  Jocosus,  a,  um, 
adj.  '^ic.  etc.  (ex.  :  j.  homo. 
Varr.  en  pari,  do  ch.  :  /.  res. 
Cic.  dicta.  Liv.)  ;  festivus,  a, 
uxn,  adj.  Cic.  etc.  (u.s.  :  f.  homo. 
Cic.  oratio.  Cic.  sermo.  Cic). 
Un  badin,  jocalator,  cris,  m. 
Cic.  (ad  Att.,  IV,  16,  3). 

badinage,  s.  m.  Action  de  ba- 
iliner.  Jocàtio,  onis,  f.  Cor- 
nif.  rh.  Cic.  (cf.  au  pi.  :  venio 
nanc  ad  jocationes  tuas.  Cic. 
[ep.,  IX,  16,  ']);  jocus,  i,  m. 
Cic.  Quint,  etc.  (ex.  :  Joca  tna 
plena  facetiaram.  Cic.  horam 
contamelias  ut  Jocos  accipëre. 
Sen.  Joci  causa.  Cic.  joci  gratiâ. 
Val.-max.  joco.  Plaut.  Ter.  Liv. 
per  Jocam.  Cic.  remoto  j'oco. 
Cic.  sed  dejocosatis  est[-  mais 
c'est  assez  de  badinage  ■].  Cic). 
Badinage  galant, dehcia?,aram, 

t'.    pi.    Ov.    Voy.    BADINER. 

badine,  s.  f.  Canne  mince  et 
fleiible.  Virga,  a?,  t.  Liv.  Bacil- 
lam,  i,  n.  Cic. 

badiner,  v.  intr.  et  tr.  Plaisan- 
ter avec  enjouement.  Jocâri, 
dép.  intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
J.  cwn  aliquo  per  litteras.  Cic. 
hendecasijllabis  jocamar.  Plin. 
j.  qaid  agis?  jocabar  equidem. 
Ter.  bella  ironia,  si  jocaremar; 
sin  asseveramus,  vide  ne  etc. 
Cic.  jocari  me  patas?  Cic.  me 
appellahat  jocans.  Cic.  homo 
non  aptissimns  ad  j'ocanduni. 
Cic.  hilari  animo  esse  etpronip- 
to  ad  jocandam.  Cic;  tr.:  Iis'c 
Jocatus  sum  [■-  j'ai  dit  cela  en 
badinant,  c'est  un  badinagn  de 
ma  part  ■].  Cic.  [ep.  IX,  lit,  !>]. 
cf.  Qaint.  [VI,  3,  57]).  Badiner 
avec  qqn,  ad  aliqaem  alladëre. 
Ter.  alicui  alladëre.  Quint.  Ba- 
diner qqn,  c.-à-d.  le  plaisanter 
agréablement,  Jocâri  cnm  ali- 
qao.  Cic.  in  aliqaem.  Liv.  T  Se 
jouer.  Ludère,  intr.  Cic.  Uor. 
(ex.:  l.  versibas.  Virg.  lasit  ama- 
biliter.  Hor.  L  armis.  Cic). 

badinerie,  s.  f.  Ce  qu'on  dit, 
ce  qu'on  fait  en  badinant.  Voy. 

DADINAGE. 

bafouer,  v.  tr.  Couvrir  publi- 
quement de  ridicule.  Palam  de- 
ridêre  aliqaem,.  Cic.  irrisa  in- 
sectàri  aliquem.  Tac.  Etre  ba- 
foué, omnium  irrisione  ladi. 
Cic.  (de  Or.,  I,  .ôl). 

bâfre,  s.  f.  Action  de  bâfrer. 
Hellaatio,  onis,  f.  Cic. 

bâfrer,  v.  intr.  Manger  goulû- 
ment. Hellaâri,  dep.  intr.  Cic. 
Tabarcinâri,  dép.  intr.  Piau<. 

bâfreur,  s.  m.  Qui  mange  gou- 
lûment. Hellao,  onis,  m.  Ter. 
Cic. 

bagage,  s.  m.  Ce  qu'on  emporte 
avec  S'il  en  voyage,  en  expédi- 
tion. Sarcinae,  arum,  t.  pi. 
Cses.  Liv.  (ex.  :  sarcinas  colli- 
gëre  [■  plier  bagage  ■].  Sali. 
tarcinas  conferre.  C'aes,  conji- 
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cère  sarcinas  in  n\ediam.  Liv. 
sarcinas  contrahcre  [-  réunir, 
ficeler  •].  l'ïen.  sarcinas  proji- 
cëre.  Cœs.  legionem  sab  sarcinis 
adorïri.  Cses .  )  ;  impedim  en  ta, 
OTUm,  n.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  [en 
pari,  d'un  voyageur  :  ]  impedi- 
menta exspeclanda  sant,  qan- 
.imagniâ  ve-iiant.  Cic.  obviam 
fiteiClodius  'Xpeditus,in  equo, 
nutlâ  redâ,nullisimpedimentis. 
Cic.  [en  pari,  d'une  armée  :]  fo- 
tias  ej:ercitûs  impedimenta. 
Cœs.  impedimenta  et  sarcinas 
invadère.  Liv.  omnes  impedi- 
mentis  exuère  Liv.  arma  im- 
pedimentaqae  amittêre.  Nep. 
impedimenta  diripëre.  Liv.)  ; 
vasa,  orum  (-  ustensiles,  atti- 
rail, bagage  -),  n.  pi.  Cic.  Cœs. 
(ex.  :  vasa  colligëre.  Cic.  con- 
clamâre  vasa.  Cœs.).  Petit  ba- 
gage. sarci/JuJas,  arum,  f.  pi. 
Catall.  Petr.  Plin.j.  (ex.  :  aptœ 
sarcinalse  et  crpeditse.  Catall. 
sarcinalas  e.vpedire.  Petr.  sar- 
cinulas  alligâre.  Plin  j.  colli- 
gëre sarcinalas.  Petr.  Jav.). 
Bagage  pour  le  voyage,  instru- 
mcntam,  i,  n.  Cic.  (ad  Att., 
XII,  3i(in.).  J'emporte  tout  mon 
bagage  avec  moi,  omnia  mecam 
porto  mea.  Cic.  Sans  bagages, 
expeditus.  Cic.  La  bagage  de 
qqu,  ea  qaœ  aliqais  secum  attn- 
lit,  etc.  Cic.  Soldats  chargés  de 
bagages,  impedili  milites.  Cœs. 
Soldats  sans  bagages,  expe- 
diti  milites.  Cœs.  Ils  sor- 
tirent avec  armes  et  bagages, 
armati  sua  secam,  ferentes abie- 
rant.  Liv.  sua  omnia  deporta- 
verant.  Liv.  Voiture  à  ba'.;ages, 
carras,  i,  m.  Varr.  Cœs.  *  (Fig.l 
Somme  des  productions  litté- 
raires ou  des  connaissances  de 
qqn.  Instrumentum,  i,  n. 
Cic.  (ex.:  instr,  oratoris.  Cic); 
supellex,  lectilis  (abl.  lectile 
ou  lectili),  f.  Cic.  (ex.  :  orato- 
ria  quasi  sapellex.  Cic.  copio- 
sam  sibi  verboramsapellectilem 
rornparàre.  Qaint.), 

bagarre,  s.  f.  Confusion,  désor- 
dre d'une  mêlée,  etc.  Turba 
(itt/ae  rixa.  Cic. 

bagatelle,  s.  f.  Objet  de  mince 
valeur.  Res  vilissima  ou  mina- 
tissima.  Cic.  res  parva  ou  par- 
vala.  Cic.  1  Chose  de  peu  d'im- 
portance. Aliquid  levé.  Cic.  .ili- 
qaid  parvi.  Cic.  Ce  qui  reste 
d'argent,  une  bagatelle  !  reii- 
quam  pauxillulam  nammorum. 
Ter.  Adjuger  qqch.  à  qqn  pour 
une  bagatelle,  nummo  iserter- 
tio)  addicëre  alicui  aliquid.  Cic. 
Ayant  reçu  une  bagatelle,  num- 
rnulis  acceptis.  Cic.  Etre  vendu 
pour  une — ,nummo  sertertioou 
uno  nummo  venlre.  Cic.  Procès 
qui  n*e.st  ciu'unebagatelle,crtusa 
parvala.  Cic  Procès  pour  une 
bagatelle,  causula  parvœ  rei. 
Cic.  causa  paucorum  calculo- 
ram.  Cic.  Ces  bagatelles,  iata 
nescio  qaœ.  Cic.  Une  bagatelle, 
parvurn  nescio  quid.  Cic.  Faut- 
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il  traiter  uno  allaire  aussi  grava 
comme  une  bagatelle!  ah!  tnn^ 
tamne  rem  tam  neglegenter 
agère.  Com.  Considérer  comme 
une  bagatelle,  aliquid  levé  ou 
parvurn  Jiabëre.  Cic.  aliquid 
parvi  pretii  esse  putâre.  Cic. 
aliquid  non  assis  (acëre.  Catall. 
aliquid  unius  assis  œstimàre. 
Catull.  Sen.  \\  Ce  qui  est  s.ins 
importance.  Qaod  levé  est.  Cic. 
l'os  bagatelles,  res  parvalaa.  Cic. 
pusilla'.  Sen.  Qaint.  minima' 
ou  minutissimœ.  Cic.  pusilla  ou 
minima,  n.  pi.  Cic.  leviora,  n. 
pi.  Cic.  nuja?,  arum,  f.  pi.  Cic. 
S'amuser  ù.  des  bagatelles,  n;i- 
gCiri,  dép.  intr.  Cic.  in  pusitlis 
ou  minimis  occupatam  esse. 
Sen.  omnia  minima  curare. 
Cic.  Ce  sont  des  bagatelles,  par- 
l'a  sant  hœc.  Cic.  hœ  nagœ 
sunt.  Cic.  Mais  ce  sont  là  des 
bagatelles,  serf /urcminorasant. 
Cic.  Mais  pourquoi  m'occuper 
do  ces  bagatelles  .'sed  quid  hsec 
tam  parva  coramemoro  ?  Cic. 
qaid  leviora  loquor.  Ov.  J'ai 
encore  une  question  à  faire,  une 
bagatelle,  habco  paalum,  quod 
requiram.  Cic.  A  mou  sens,  ce 
n'est  pas  une  bagatelle,  non 
ego  illad  parvi  œstimo.  Cic. 
C'est  une  bagatelle  que  d'ap- 
prendre cela,  hœc  nosse  nihil 
negolii  est.  Cic.  Aux  yeux  des 
('■recs  un  serment  est  unebaga»- 
telle  et  un  témoignage,  un  jeu, 
Grœcis  Jusjurandum  Jocus  est, 
testimonium  ludas.  Liv.  ^  Petite 
pièce  de  poésie  légère.  Nugse, 
arum,  f.  pi.  Catull.  Hor. 
bagne,  s.  m.  Prison  d'esclaves, 
pais  lieu  do  détention  pour  les 
forçats.  Ergastulum,  i,  n.  Cic. 
Cet  échappé  du  bagne,  ille  ex 
compp.dibus  atque  ergastulo. 
Cic.  Envoyer  qqn  au  bagne, 
aliqaem  in  ergastulum  dàre  ou 
dacëre.  Liv.  Délivrer  les  bagnes, 
crgastala  solvère.  Cœs. 

1.  bague,  s.  f.  Anneau.  Voy.  ce 
mot.  Courre  on  courir  la  bague 
(prendre  part  à  un  carrousel), 
instracto  equorum  carsa  [Dat.] 
intéresse.  INous  sommes  venus 
courant  la  bague  (c.-à-d.  d'une 
course  rapide),  equis  citatis  ad- 
volavim,us.  D'apr.  Liv.  T  (Spée.) 
Anneau  que  l'on  porte  au  doigt. 
Anulus,  i,  m.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  anulum  induëre.  Cic.  ex- 
ornàre  anulis  digitos.  Sen.  de 
digito  anulum  dotrahëre.  Ter. 
anulum  sibi  ou  alicui  deirahëre. 
Cic.  hominibus  honestis  de  di~ 
giiis  anulos  auferre.  Cic  analo 
obsignûre  tabulas,  litteras. 
Plaut.  Curt.  gemmati  magnâ 
spccie  anuli.  Liv.).  Petite  bague, 
anellas,  i,  m.  Plaut.  Hor.  etc. 
rolT'ret  à  bagues,  dactyliotheca, 
œ  (ôaxTuXto'JrxY)),  f.  Mart.  (XI, 
00,  I.). 

2.  bague.  Voy.  bagues. 
baguenaude,  s.  f.  Fruit  du  ba- 

guoiiaudier.  Voy.  séné.  1  Baga- 
telle, niaiserie.  Voy.  ces  mots. 
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fiagucnauder,  v.  intr.  Perdre 

son  leinpa  a  des  niaisori 'S.  Na- 
giri,  dcp.  iiitr.  Cic.  //or.  nugas 
.i;/i-re.  Plaaf.  nagis  delectâri. 
(ic. 

baguenauderie.  s.  f.  Action 
do  bai;uenaudor.  Voy.  NiAtàEitlE. 

1.  baguenaudier,  s.  m.  Nom 
il'uii  arbrisseau.  Senna,  œ,  f. 

•'..  baguenaudier,  s.  m.  Celui 
.^ui  aimo  à  ba^uoiiaudor.  .\uga- 
lor,  oris,  m.  Plant.  Cic. 

I.  baguer,  v.  tr.  Garnir  do  ba- 
-luos,  d'aiuieau.\.  Voy,  I.daoue 

•t   GARNIR. 

:'.  baguer,  v.tr.  Attacher  (arch.) 
Voy.  ce  mot. 

bagues,  i.  pi.  Arch.  p.  bagages. 
Fig.  Revenir  bagues  sauves, 
c.-d-d.  se  tirer  heureusement 
d'un  mauvais  pas,  cvolàreepe- 
riculo.  Cic. 

baguette,  s.  f.Petitbâtonminco 
et  flexible.   Virga.  as,  f.   Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  dominam  viryà 
percufëre[enparl.d'un  licteur]. 
/.il-,  aliqaem  virgis  cœdëre.  Cic. 
Liv.  ou   concldëre.    Cic.    virgis 
mori.    Cic.    virga   U    baguc-tte 
divine  -].  Virg.  Ov);Virgula, 
ae.  f.  Varr.  Cic.  Sen.  (ex.  :  virg. 
vitea.  Sen.  virgalâ  stantem  cir- 
camscribëre.  Cic   virgula  divi- 
nu    [•    baguette    masiqua     »]. 
Van:  Cic."[de  Off..  I,"l58].  vir- 
gulà divine. ffappeditâri  [•naître 
d'un  coup  do  baguette  ■>].  Cic.]; 
vimen,    minis,    (■     baguette 
d'osit-r  nexiblo,d'où  baguette-), 
Viirr.  Caes.  Petr.  (ex.  :  volucres 
liscatis      illigatce      viminibus. 
Petr.);  vitis,  is,   f.    Ov.   Tac. 
<dés.   le   cep   de  vigne,   la   ba- 
guette des  centurionsl;  ferula. 
<e  ("  baguette  des  maiir35  d'é- 
cole ■>),  1'.  .Vart.  Jav.  Hier.  {eK.: 
alicui (erulas  adhibêre  ['  mener 
qqii  a  la  baguette  -1.  Hier.  [cf. 
c.  Rufifi,  III,  6j).  Obéir  à  la  ba- 
guetto.  c.-d-d.  au  moindre  signe. 
ad  natam  prsesto  esse.  Cic.  ad 
natam    imperiumque    alicajas 
agëre.  Liv.  1  (T.  d'arcli.)  Petite 
moulure   ronde.  Astragalas,  i, 
m.  Vitr. 
faaguier,   s.   m.    Coffret  à  ba- 
gues. Dactyliotheca,  se,  f.  Mari. 
bab,  intorj.  Expression  de  sur- 
pi'ise  mêlée  de    doute   (famil.). 
Ah  bah!  Baba".'  Plaut.  Ter.  Petr. 
Bombax!   Plaut.  1    Expression 
d'insouciance.  Vah!  Plant.  Ter. 
babut,  s.  m.  Grand  coffre  bom- 
bé. Arca,  œ,  (.  Cato.  Cic.  Saet. 
T  Bufifet.  Voy.  ce  mot. 
bai,  baie,  adj.  D'un  rouge  brun. 
Badias,  a,  arn,  adj.  Varr.  Pall. 
Isid.  (cf.  bad.  equas.  Varr.  [sat. 
Men.,  536]). 
baïart,  s.  m.  Voy.  bayart. 

1.  baie,  s.  f.  Fruitcharnuetmou, 
Baca,  X,  f.  Cato.  Virg.  Plin. 
Qui  porte  des  baies.  Voy.  bacci- 

FÈRE. 

2.  baie,  (lat.  pop.  baja.  Isid.)  s. 
f.  Petit  golfe  dont  l'ouverture 
est  resserrée.  Sinus  maritimas. 
Cxs, 
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3.  baie,  s.  f.  Ouverture  béante. 
Ilialus.  ùs,  m.  Cic.  6"en.  ||Vide 
laisse  dans  un  mur  pour  une 
porte,  etc.  Corsa,  ,r,  I'.  Vitr.  ^ 
(Au  lig.)  Action  de  rester  bouche 
béante,  d'attendre  vainement 
larch.).  Hiatus,  ùs,  m.  Tac.  (cf. 
hiatus  prxmioram.  Tac).  Ils 
meurent  en  cette  folle  bée,  dum 
istis  rébus  stolidr,  ininant  mori- 
untur.W  (Par  ext.)  Tromperie 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  Repaître 
do    bée,    donner   la   bée.    Voy. 

MYSTIFIER,   TROMPER. 

baigner  (lat.  pop.  balncare],  v. 
tr.  Mettre   et   tenir   dans    l'eau 
pour  nettoyer,  etc.  Lavàre,  tr. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.  :  /.  corpus. 
Cic.    grèges.    Col.    intr.  lavâre 
[■•    se  baigner   »1.  Plaut.  Saet. 
employé   seul,    dans   la  langue 
familière,  est  remplacé  dans  1> 
latin    class.    par   lavari,  pass.- 
moy.  Plaut.  Cic.  CêPS.  etc.  :  cum 
soceris    generi    non    lavantar. 
Cic.    lavantur    in    (laminibas. 
Ca's.    lavari    frigidâ    [■■    dans 
l'eau  froide  -].  Plin.  j.  calidis 
frigidisqae      unguentis.     Saet. 
lavari  in  pablico  Romœ.  Plin.j. 
totus    lavor.   Sen.    rex  lavans 
[-  se  baignant  -].  Liv.  lavandi 
causa  [' pour  se  baigner  '].Liv.); 
abluère,  tr.  Varr.  Cic.  etc.  [ex.: 
ablaère  corpus  [-  sa  baigner  ■]. 
Sen.    voy.    laver).   So  baigner 
en  pari,  des  oiseaux),   se  per- 
fundêre.      Varr.     (en     parlant 
d'autres  animau;;  ou  do  l'hom- 
me :)  perfundi.p.isi.  larr.  Cor- 
nif.  rh.  (cf.  fcoivs  Itic  perfan- 
duntar.  Varr.  ccepit.  postquam 
perfasus  est,  defrirâri.  Cornif. 
rh.  . Voy. BAIN.  Aufig  Se  baigner 
dans  la  sang  da  qqn,  respergi 
ou  respergëre  se  sanguine  ali- 
cujus.  Liv.  Se  baignerdans  le 
sang,  maltam  sangainis  ac  cse- 
dis'facëre.  Cic.  ceedem  et  occi- 
dionem    facère.    Cic.    se   œde 
ne(ariâ  cruentâre.  Cic.  fr.  ^  V. 
intr.  Etre  plongé  dans.  Natà- 
Te,  intr.  Cic.  Aag.  (ex.  :  nata- 
bant  pavimenta  vino    Cic.   na- 
tabant  domns  sanguine  parva- 
loram.  ^u^.};  respergi,  pass. 
Liv.  (voy.   [être]   inondé,  arro- 
sé]); perfundi,  pas».  Cic.  Liv. 
(voy.  arroser).  Voy.  plonger.  ^ 
Mouiller   abondamment.  Per- 
fundère,    tr.    Cic.  Virg.    Liv. 
(ex.  :  aliquem  sanguine,  cruore. 
Tac.  au  pass.  perfasus  iacrimjs. 
Ov.   perfusas  ffetu.  Liv.);  suf- 
fundére.    tr.    \'irg.  Sen.  (ex.  : 
imbecillos  ocalos  esse  scias,  gui 
ad    alienam     lippitudinem    et 
ipsi  saffandantar  ['    sont  bai- 
gnés de  larmes  -] .  Seri.);cOi2S- 
pergère,  tr.   Cic.    etc.    (ex.    : 
conspergëre  aliquen\   lacrimis 

Cic.)    Voy.   ARROSER,     INONDER.    1 

(Par  ext  "  En  parlant  d'une 
mer,  d'un  lac  ("  arroser  ■>  sa 
disant  de;  eaux  courantes).  Al- 
Iv^TP,  tr.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
montes,  quorum  allaant  radi- 
ées laças  ac  fiavii.  Varr.  mœnia 
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allaantura  mari.  Cic.urbs  ma- 
ri alluitur.  Liv.  arbis  muras 
(lucta  aUaitur.Liv.a,uis;i.Massi- 
lia  cum...  barbariœ  puctibas  al- 
luatur.  Cic.  [p.  Flacc.  C3i);  cil- 
cumluêre,  tr.  Liv.  Mêla,  Tac. 
{es.:  qao  [mari]  in  pxninsulse 
modurn  pars  m.aJor  [arcls]  cir- 
cumluitar.  Liv.  [XXV,  11,  1])  ; 
subluére,  (■  baigner  le  pied 
de  "),  tr.  C;ps.  Curt.  (ex.  :  ra- 
diées collis  Ca-s.  montem.  Cxs. 
Asiam,  qaâ  Hellesponto,  çaô 
rubro  mari  sublaitur,  possideo. 
Curt.). 

baigneur,  s.  m .  Celui  qui  tenait 
une  maison  de  bains  (arch.). 
Balneator,  oris,  m.  Plaat.  Cic. 
T  Celui  qui  fait  le  service  dans 
une  maison  de  bains.  Balnea- 
tor, oris,  m.  Cic.  T  Celui  qui  se 
baigne.  X'atator,oris,  m.  l'arr. 
Ov.  Il  Celui  qui  fait  une  cure  aux 
eaux.  Is  qui  ad  aquas  venit. 
Cic.  Les  baigneurs  de  Baies,  ii 
qui  ad  Bajas  sant  et  aquis  cali- 
dis utantar.  Cic.  Plin.  J.  Les 
baigneurs  sérieux  qui  fréquen- 
tant cet  endroit,  qui  valetudi- 
j\is  caasâ  in  hxc  loca  veniant. 
Plin.j. 

baigneuse,  s.  f.  Celle  qui  te- 
nait une  maison debains(arch.). 
Balneatrlx.  tricis,  f.  Peir.  ap. 
Serv.  1  Celle  qui  faisait  laser- 
vice  dans  une  maison  de  bains. 
Balneatrix,  tricis,  t.  Paulin. 
Prob.  1  Celle  qui  se  baigna.  Ea 
qaœ  natat  ou  lavatur,  etc.  || 
Cille  qui  fait  un.î  cure  aux 
eaux.  Ea  quœ  ad  aqaas   venit. 

Cic.     Voy.    BAIGNEUR. 

baignoire,  s.  f  Cuve  dans  la- 
quelle ou  prend  un  bain.  So- 
lium,,  ïi,  n.  Liv.  Alveus,  i,  m. 
Cic.  Labrum,  i,  n.  Col.  Sta- 
gnam,  i,  n.  Tac. 

bail.  s.  m.  Action  de  bailler, 
c.-a-d.  de  donner.  Datio,  unis, 
f.  Cic.  Plin.  Eccl.  1  (Spéc). 
Garde,  tutsllad'un  enfant  mi- 
neur (anc.  droit).  Voy.  tutelle. 
Il  Cession  temporaire  d'un  bien 
meuble  ou  immeuble  d'après 
un  contrat.  Conductio,  onis, 
f.  Cic.  ./et.  (en  pari,  du  contrat 
souscrit  par  le  preneur)  ;  ioca- 
tjo,  onis,  f.  Cic.  Jet.  (en  pari, 
du  contrat  consenti  parle  bail- 
leur). Maison  prise  àbail.domu» 
condacticia.  Porc,  ap,  Saet. 
domas  (mercede,  condacta.  Cic. 
Jet.  Maison  donnée  à  bail,  do- 
mas locata.  Cic.  voy.  louer,  [à] 
FERME.  Résilier  un  bail,  loca- 
tionem  on  locationes  inducëre. 
Cic.  (ad  Att.,  1,  17,  9).  Liv. 
(XXXIX,  hh,  8). 

bâillant,  ante,  adj.  Qui  bâille. 
Ilians,  anfis, part.  Voy. BAILLER. 

bâillement,  s.  m.  Action  de 
bâiller.  Oscitatio,  onis,  f.  Cels. 
Sen.  Plin.  (au  plur.  fréquentes 
oscitationes.  Cels.  longas  tra- 
hëre  oscitationes.  Mart.  [Il,  6, 
U]).  1  (Arch.)  Hiatus.  Voy.  ce 
mot. 

bailler    ilat.    bajalàre   [«  por- 
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ter  •]),  V.  tr.  Avoir  la  charge, 
la  disposition  de  qqch.  (arcli.)- 
Voy.  CHURCE,  DISPOSITION.  1  (Par 
ext.)  Mettre  à  la  disposition 
de  qqn.  Assignùrc  alicui  ali- 
quid  onde  atcitar.  Liv.  Voy. 
DISPOSITION. I^Parext.)  Donn->r. 
Vov.  ce  mot.  Vous  rao  la  baillez 
belle  oa  bonne,  me  ludilirio 
habes.  Ter.  me  Judos  facis. 
Ter.  tibi  me  pro  deridicalo  ac 
delectamento  patas.  Ter.  Prov. 
Bailler  à  qqn  le  lièvre  par  l'o- 
reille [c.-d-d.  le  payer  en  pro- 
messes), voy.  PROMETTRE,  PRO- 
UESSE. 

bâiller,  v.  intr.  Ouvrir  la  bou- 
che car  un  mouvement  spasmo- 
dique.  Oscitàre,  intr.  et  osci- 
tari,  dép.  intr.  Cic.  Sen.  (ex.: 
admone  eam,  ne  postea  tam 
improbe  oscitef.  Sen.  oscitctns 
jadejc.  Cic.  hesternâ  potatione 
oscitantes.  Cic.  (r.  au  fig.:cun» 
majores  [calamitates]  impen- 
dêre  videantar,  sedetis  et  osci- 
tamlni.  Cornif.  Irh.  IV,  iS;).  || 
liàillor,  c.-à-d.  s'ennuyer.  Voy. 
ci-dessus.  1  Ouvrir  la  bouclio 
pour  saisir  qqch.  Inhiâre,  intr. 
Plaat.  Sen.  Bailler  aux  chimè- 
res, l'anis  et  inanibas  rébus 
inhiàre.  1  Etre  ouvert  à  demi. 
llisi-ère,  intr.  Plaut.  Cic.  Cari. 
baillet,  ette,  adj.  De  couleur 
rousse  tirant  sur  le  blanc, 
(arch.).  Ruber  subalbicans. 
Varr. 
bailleul,     s.      m.      Rebouteur 

(arch.).  Voy.  ce  mot. 
bailleur,  s.  m.  Celui  qui  donne, 
fournit  qqch.  Dator,  oris,  m. 
Plaut.  Eccl.  Largitor,  oris,  m. 
Liv.  auctor  {alicujas  rei).  Cic. 
Bailleur  de  fonds,  qui  pecunias 
fenori  dat.  Cic.  qui  pecuniam 
dat  in  fenas.  Jet.  ou  simpl. 
gui  dat  pecuniam  in  aliquid. 
Nep.  qui  collocatas  Itahet  in 
aliqaâ  re  pecunias.  Cic.  ||  Fis- 
Bailleur  do  bourdes,  c.-à-d. 
celui  qui  conte  des  bourdes. 
Vaniloquus,  i,  m.  Plaut.  1  Ce- 
lui qui  donne  à  bail.  Locator, 
oris,  m.  Vitr.  Plin. 
bâilleur,   s.   m.   Personne  qui 

bâille.  Qui  oscitat. 
bailli,  s.  m.  Officier  de  justice. 

[ialUuus,  i,  m. 
bâillon,  s.  m.  Tout  objet  qu'on 
mot  sur  la  bouche  de  qqn  pour 
l'empêcher  do  crier.  Mettre  un 
bâillon  à  qqn,  a/icui  ire  os  pan- 
nos  (ardre.   Sen.  Au  fig.  Voy. 

BAILLONVEn. 

bâillonner,  v.  tr.  Mettre  un 
bâillon  a  qqn.  Voy.  bâillon.  T 
(Au  fig.).  Enlever  la  liberté  do 
parler  ou  décrire.  Alicui  os 
obluràre  ou  opprimëre.  Cic. 
alicailinguam  occludêre.  Plaat. 
comprimére  lingaam  alicajas. 
Liv.comprimërevocem  alicujus 
ou  simpl.  aliquem.  Liv. 

baillotte,   s.    f.    Petit   baquet. 

Vov,    BAQUET. 

bain,  s.  m.  Action  de  plonger 
dan?    l'eau    le    corps    ou     une 
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partie  du  corps.  Lavatio,  onis, 
i.   Wirr.    Cic.    Auj.  (ex.:  /.    pe- 
dam.  ]'arr.  qaotidiana.  Awj.\  ; 
lotio,  ODis,  (.  l'itr.  (VII,  9,  1  ; 
au  plur.);  lotura,  se,    f.    Plin. 
(X.X.XIV,    128).    Bain    thermal, 
aqaarum  salabriam  usas.  Tac. 
Bain  d'eau  froide,  lavatio  fri- 
gida  ou  frigids^,  d'eau  chaude, 
tai'atio  catida  ou  calid.v.  Cels. 
l'Un.  Prendre  des  bains  de  ri- 
vière, in  (laminibas  lavari.  Tac. 
Oarçon  de  bains,  voy.  baigneur. 
Fille  de  bains,  voy.  baignfuse. 
1  (Par    e\t.).    Le    liquide    dans 
lequel   on    se    baigne.  Lavatio, 
onis,  f.  Cic.  (Cf.  ut  lavatio  pa- 
rata   sit.    Cic.   [ep.   IX,  5,  3]). 
.-Igua,    se,    I.    Cic.    Bain    froid, 
fri'/ida,  .v,    f.  Cels.  Suet.  Bain 
lieJe,  tepida,  se,  f.    Apic.   Bain 
chaud,  calida,  se,  S.  Cato.  Sen. 
Plin.  Prendre   un   bain  chaud, 
calidâ    lavâri.    Plin.    Prendre 
des  bains  froids,  chauds    (dans 
un   établ.  thermal),  aqais   fri- 
gidis,  calidis  uli.  Cic.  Prondre 
un  bain    de   vapeur   sèche,    ad 
llammam  sudâre.   Suet.    (Aug. 
8â).  1  Le  récipient   dans  lequel 
on  se    baigne.   Solium,    ïi,    n. 
Cels.   Saet.    (cf.    insidens    [in] 
ligneo  solio  Saet.).^{Au  plur.). 
L'établissement  dans  lequel  on 
so  baigne.  Balineum  ou  ibaJ- 
neum,  i,  n.  (plur.  ordin.  hétér. 
balncx,  arum,  f.  pi.).  Cic.  etc. 
(ex.  ;  balinea    pensilia.     V'al.- 
Mnx.    balncse    pensiles.    Plin. 
.ledificâre  balineas.   Plaut.  ba- 
lineam    calefieri    jubebo.    Cic. 
cam  e   balneo    exissem,  accepi 
litteras    tuas.   Cic.    in  balneas 
venîre.  Corni(.  in  balneis  esse 
cam   (ilio.    Cic);  balnearia,, 
oruin  (-    bains   privés,  cham- 
bres   do    bains   ■>)     n.   pi.    Cic. 
fad  Q.  fr.,  III,  1,1,2;  ad  Att., 
XIII,  59,  2).   Sen.  (tranq.  9,  7. 
nat.  quest.,    III,  ih,  3).  Col.  (I, 
6,  2);  therznse.  arum  {<■  bains 
chauds    pour    le  public  -,  édi- 
fices luxueux  bâtis  par  les  empe- 
reurs),  f.   pi.   Sen.    Plin.  Eatr. 
Inscr.    (ex.  :     Agriopse.     Plin. 
Neronianse.    Mart.    maritimœ. 
Inscr.);  lavatiO,  onis  (•  cham- 
bre de  bain  ■>),  f.   Vitr.  Dig.  (cf. 
Vitr.,  V,  11,  1)  ;    piscina,   se 
U  bassin  de  natation  '1,  f.  Sen. 
(ep.,  56,  2;  80,0).  Plin.  j.  (op., 
V,  6,  25;   cf.  II,  17,    11).    Suet. 
(Ner.,  27);    baptisterium,    ïi 
(fiaitTiiTTTiptov),  n.  Plin.  j.  (ep., 
II,   17,    11;  V,   6,    25;    comme 
piscina). 

baisement,  s.  m.  Action  de 
baiser.  Oscalatio,  onis,  f.  Ca- 
tall.  Cic.  Cypr. 

I .  baiser  (lat.  pop.  basiSre. 
Catull.  Apal.),  v.  tr.  Imprimer 
SOS  lèvres  on  signe  d'allbction 
ou  do  respect  sur  le  visage,  la 
m  un  d'une  personne.  Oscu- 
lâri,  dép.  tr.  Plaut.  Cic.  Son, 
Ambr.  (ex.:  aliqaem.  Cic.  ma- 
num.  Sen.  capita.  Ambr.  simu- 
lacram.    Cic.    epistulam.    Cic. 
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alicujas  vaincra.   Sen.  rh.  in- 
tt'r  .\-G*  oscalCiri.    U  so  baiser  •]. 
PUiat.):  s&viàTi,  dèp.  tr.  Ca- 
tull.  Cic.    (ex.:    os   oculosqae. 
Catull.    aliqaem.    Cic.    |  Brut., 
53;  ad  Att.,  XVI,  3,  6).    Baiser 
tendrement,  deosculàri,  dép. 
tr.  Plaut.  Val.-Max.  Hier,  (ex.: 
aliqaem.  Plaat.  alicajas ocalos. 
Plaat.  alicujus  de.vteram.  l'al.- 
il/oï.)  ;  exosculâri,   dép.  tr. 
Sen.  Plin.j.  Tac.  (ex.:  aliquem 
mnltam  ac  diu.  Plin.j.). 
2.  baiser,  s.   m.  Impression  des 
lèvres,    en  signe    d'atVection  ou 
de    respact,    sur    le    visage,  la 
main    d'une    personne.    OSCU- 
lum,  i  (le  terme  le  plus  génér. 
et  le  plus  noble  dont  on  se  sert 
en  lat.),  n.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicui    osculam    ferre.     Plaat. 
Oeil,  in  vulta  oscala  figëre.  Ov. 
oscala  ferre  [«  donner  •].    Cic. 
alicui     osculam     dure.    Cato. 
l'etr.  oscula  jacére.  7'ac.  [hist., 
1,36].  osculis  fatigàre  dextram. 
/'ac);  savium,  ïi,   n.   Plaat. 
Cic.    Apul.    (ex.:  alicui  saviam 
dure.  Plaut.  Csecil.  com.  Atticse 
meis  verbis    savianx  des  volo. 
Cic.)  ;  basium,  ïi  («  gros  bai- 
ser, baisur  sonore  ■),  n.  Catull. 
Petr.  (ex.  ;  ftasium  dure  alicui. 
Petr.  basium    impingëre.  Petr. 
basia   jactàre     [•  envoyer    des 
baisers     avec     les     doigts    •]. 
Phsedr,  Juv.). 
baiseur,    s.    m.    Qui    aime    à 
liaisi^r.  Basiator,  oris,  m.  Mart. 
(XI,  98,  1). 
baisoter,  v.  tr.  Donner  de  pe- 
tits baisers   répétés.    .Sai'ia  su- 
per savia   alicui    dure.  Catull. 
basiola  alicui   dure.   Cf.    Petr. 
(85.  6). 
baisse,  s.  f.  Action  de  baisser, 
do  descendre  à  un   niveau  plus 
bas.  Deminatio,  onis,  f.   Plin. 
j.  (cf.  stati  aaclas  ac  denxinu- 
tiones    fontis.     Plin.    j.).     La 
baisse   dys    eaux,    decrescenies 
aquse.  Voy.  baisser.  ^  (Au  fig.). 
Diminution  du  prix,  do  la  va- 
leur (d'une  chose).  Deminutio, 
onis,  f.  Cic.  oic.  (cf.  deminutio 
vectigalium  [  "  baisse  des  reve- 
nus  publics   »].   Cic).    Le  dé- 
sordre ayant  amené  une  baisse 
sur    les  propriétés,  propter  tu- 
multam    pretiis   posscssionum 
deminutis.  Val.-Max.  Produire 
une  baisse  sur  les  denrées,  are- 
rionam  laxàre.  Liv.  {Jl,  3Ji,  12). 
La   baisse   des   denrées  n'avait 
pas   été    très   grande,    annona 
haad  multum  taxaverat  (intr.). 
Liv.  (XXVI,  20,  11). 
baissement,  s.   m.   Action  de 
faire    baisser    qqch.    Demissio, 
onis,  f.  Caes.  (B.  C.  II,  9,  5).  Va 
baissjmont   de   tête,  capat  de- 
nilssam.  Cses. 
baisser,  v.  tr.  et   intr,   V.  tr. 
Moitro  à  un  niveau  moins  haut. 
Demittére  (pr.  ■  envoyer  d'en 
haut,  faire    descendre   »,    d'oà 
•  abaisser,  penchor,  baisser  -j, 
Cic.  etc.  (ex.:  demistir  hamertt 
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«■sse.  Ter.    capat  ad    [ornicem. 
Cic.  capat   in   sinum.    I^ha'dr. 
demisso  capltc.  ('.'•s.  valtam  m 
terram  Cari,  ocalos  in  tcrram. 
Liv.  [IX,    38,    13).  aarcs     Ilor 
tonam.  Cic.   Qaint.);   submit- 
tère  («  f-uro  ;ill<"'  °"  "^'  ''"•"^' 
sior,    Laissor    '),    tr.    Cic.    Liv 
Cart.  (os.;    [asccs.    Z,ii/.  sponte 
nenaa.  Cr.rt.  valtam.  Sen.  vut- 
tam   alicai    ['  devant   qqn  »  |. 
Saet.)  ;    deponère    {»  poser  à 
terre,     mettre     bas,     déposer, 
baUser  -),  tr.  Plaat.  Cic.  (ox.  : 
d.  capat.    l'iaat.).    Se    baisser, 
submittére   se  ou  submitti, 
pass.-moy.  Liv.  etc.  (ex.;  sian- 
«ibas  primis,  secandis  sabmis- 
siorioasl"  se  baissant  un  peu -J. 
Liv  )  ;  se  demi«êre.  Cic.  ou 
demitti,  pass.-moy.  (assez  or- 
dinaire   à    l'époque    classique); 
subsidêre,  intr.  Liv.  (ex.:  sufa- 
sidunÉ  Hispani.  Liv.  sabsidere 
in    gcnaa.    Sen.}.    Baisser    son 
pavillon,  c.-à-(i.  s'avouer  vaincu, 
manas  dare.    Ca-s.   Baisser  pa- 
villon   devant   qqn,    c.-a-d.   se 
reconnaître     intérieur     à    lui, 
alicai    sabmittëre  (asces.    Cic. 
Aller  tête   baissée,   c.-à-d.  sans 
regarder  où   l'on  va,  csco  im- 
peta  ire  ou  raëre.  Cic.  Se  jeter 
tète  baissée   au  milieu  des  en- 
nemis, in  mcdios    hostes  cseco 
impeta  incarrëre.  Cœs.  Si  jeter 
dans  la  guerre  tête  baissée,  sine 
respecta  pericalorain  in  bellam 
raère.  Liv.  \\  (Au  fig.).  Mettre  à 
un  detîré  moins  élevé.  MiBue- 
le,  trr  Cic.  Tac.  (ex.:  pretiani 
l'ramenti    minaëre    ad    ternos 
nummos.   Tac.)  ;    levâre,    tr. 
Liv.    Tac.    (ex.  :    L    annonam. 
Liv.     apertis    horreis    (ragam 
pretia.    Tac.  ne   pas  confondre 
avec  laxâre  annonam    [•'  faire 
baisser  le   prix  dos  denrées  •]. 
Liv.)  ;  premëre,  tr.  Virg.  (ex.; 
vocem    ["    baisser    la    voix,    le 
ton  -1.  Virg.);  deprimëre,  tr. 
Cornif.  Sen.  (ex.;   depr.  vocem 
[opp.    à  per    gradas    et  certos 
modo$  extollëre].  Sen.  [ep.,  15, 
71.  vox  maxime  sedata  et  de- 
pressa.  Cornif.  rh.  voce  qiiam 
sedatissimà     et    depressissima 
ati.  Cornif.  rli.)  :  submittere, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sabm.  maltam. 
U  baisser  beaucoup   la  voix  en 
parlant  -].   Cic.    sabm.    verba. 
.Sen.    orationem    [«  baisser    le 
ton  en  parlant  '].  Qaint.  sab- 
missa   vox    [opp.  à  contenta]. 
i"ic.    in    proœmiis    pleramqae 
sabmissi    ["    nous    baissons    le 
ton  »],  in  narratione  pleni  at- 
qae    e-rpressi    samas.    Quint.). 
Baisser  le  prix  d'un  objet,  pre- 
tiam  minas  imponëre  (ou  cons- 
titaëre)   alicui   rei    et  au  plur. 
minora   pretia    imponëre    (on 
constitaëre)    rebas.   1     Rendre 
inoins  haut.  Minuére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  m.  mûri  a(<ifurfinem. 
Vitr.}.  Voy.  diminuer.  1  V.  intr. 
Venir  à  un  niveau  moins  élevé 
et  au  ^g.  venir  à  un  degré  moin 


BAL 

dre.  Minuére  se,  PUn.  mi- 
Duêre,  intr.  Cxs.  Plin.  ^'.  mi- 
nui,  pass.-moy.  Sen.  (s  opp.  à 
aagescëre,  aagêri,  crescère,  in- 
crkcëre,  ex.  :  minait  se  lebris. 
Plin.  minaenti:  œstâ  [-  le  Ilot 
baissant  -].  Cœs.  decresccnte 
redita  etiam  pretiam  minait. 
Plin.i.  Danabias  reliqao  3Jsta- 
tis  mmaitar.  Sen.];  deminui, 
pass.-moy.  Csrs.  Val.-.Max. 
Saet.  (ex.:  propter  tamaltam 
pretiis  possessionam  demina- 
tis.  Val.-Max.  (enore  deminato 
U  le  taux  de  l'intérêt  ayant 
baissé  .].  Saet.);  decrescére, 
intr.  Liv.  (voy.  décroitre)  ; 
descendère,  intr.  Sen.  Plin. 
(ex.:  quia  montis  allitudo  des- 
cendit. Sen.  en  pari,  du  niveau 
de  l'eau  :  Plin.  [XX.XI,  ô7,  opp. 
à    sablre]);    declinàre.    intr. 
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Cels.  iPlin.' lux..:  abi  ea  f-  cette 
-     •     ■■        •'     "^'Js.    dc- 


fièvre  "]   declinavit.    Ce  - 
clinante  morbo.  Plin.);  démit 
tére   se.    Cart.    ou    demitti, 
pass.-moy.   Cart.   Jastin.    (ox.; 
qaà  se  montiam  jagam  paala- 
tim  ad  planiora  demltiit.  Cart. 
demissa    Piraeam  versas    mari 
brachia.    Jastin.)  ;    submitti, 
pass.-moy.  Plin.  j.  (ex.;  Tiberis 
pestate    sabmittitar.     Plin.     j. 
[ep.,  V,  6,  12].  voy.  s'abaisser); 
inclinâre,  intr.  Tac.  ei  incli- 
nàri,  pass.-moy.  Plin.  j.[d3.ns 
les    express.  :    qaia    inclinabat 
dies.   Tac.  inclinato  die.  Plin. 
i.  cf.  sol  se  inclinavit.   Liv.  et 
sol    inclinât.  Javen.   febris   se 
inclinât.  Cels.  inclinatà  qaidem 
(ebre.  sed  adhan  [p.  etiamtam] 
tamen   inhserente.    Cels.)  ;  ca- 
dère    {pr.    '    tomber   »,    d'oii 
«  baisser,     diminuer,      s'affai- 
blir "),  intr.  Cic.  Liv.  (ex.:  pre- 
tia militix  casarainpace.  Liv. 
taa  laas  pariter  cam  re  pablica 
cecidit.  Cic.  aactoritas  princi- 
pam  cecidit.  Cic.  venas  cadentes 
(^  le  pouls   qui   baisse  »]    l'ino 
falcïre  ou   re^cëra.  Sen.].  Voy. 

[s']    AFFAIBLIR,     DIMINUER.     Faire 

baisser,  voy.  dimi.nuer. 

baissière,  s.  f.  Partie  basse 
d'une  réçion,  d'un  cluimp.  De- 
pressapars.  Cic.  Virg.  Frontin. 
Au  plur.  depressa,  n.  pi.  Col. 
(II,  Ji,  10).  1  Ce  qui  reste  au 
fond 'd'un  tonneau.  Voj;.  lie. 

bajoue,  s.  f.  Partie  latérale  de 
la  tête  chez  le  porc,  la  veau, 
etc.  Mala,  se,  f.  Hor.  Col. 

bal,  s.  m.  Danse  (arch.)  Voy. 
DANSE.  Donner  le  bal  (amener 
des  musiciens  pour  faire  dan- 
ser), symphonlacos  paeros  ou 
homincs  condacëre.  D'apr.  Cic. 
Fiq.  irou.  Donner  le  bal  à  qqn, 
c.-à-d.  le  maltraiter,  aliqaem 
maie  ou  asperê  tractàre.  Liv. 
aliqao  deuti.  Nep.  (Eum.,  11, 
3)  maie  malcâre  aliqaem. 
Plaat.  Liv.  1  (Par  ext.)  Grande 
réunion  dansante.  Saltatio, 
onis,  f.  Cic  Donner  un  bal, 
saltàtionem  imttitaëre.  Aller  au 
b.il,  ire  saltatam. 


baladin,  ine,  s.  m.  ot  f.  Celui, 
celle  qui  dansait  dans  les  bal- 
lets iarch.).  Saltator,  aria,  m. 
Cic.  Saltalrix,  triais,  f.  Cic. 
Valg.  1  Bouffon  de  comédie. 
S  carra,  se,  m.  Cic. 

baladinage,  s.  m.  Bouffonnerie 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 

balafre,  s.  m.  Longue  entaille 
faite  au  vis:ige  par  une  arme 
tranchante.  Vu/nus  qaod  est  in 
lacie  ou  cicatrix  adversa  facie 
accepta. 

balafrer,  v.  tr.  Faire  une  ba- 
lafre à  qqn.  V'ninus  aiicui  in 
adversam  os  inferre.  Cœs.  Ba- 
lafré, cicatricosas,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Sen.  Qaint.  (cf.  cicatri- 
cosa  faciès.  Qaint.  cicat.  miles. 

^''"■■^-  ^  ■  .  •: 

balai,  s.  m.  Faisceau  de  ramil- 
les  ou   de   crins   adapté   à   un 
manche  et  serv;int  à  enlever  la 
poussière.    Everricalum,   i,    n. 
Cic.  Scopse,  aram,  f.  pi.  Plaat. 
Varr.  Cic.  Qaint.  (p.    le   plur. 
cf.  Varr.  [L.  L.,  X,  2iil  et  Qaint. 
[I,  5,  0]).    Petit  balai,  scopalx, 
aram,  f.  plur.  Cato.  Col.  Prov. 
Faire  balai    neuf,    in  aliqaa  re 
agenda  acrem  et  indastriam  se 
prœbêre.    Y  eut-il  jamais  dans 
aucune  province  balai  plus  ac- 
tif, qaod  anqaam  hujascemodi 
everricalam  alla   in  provinciâ 
fait  ?  Cic.  (in  Verr.,  II,  U,  §  53). 
Donner  un  coup  de  balai,  c.-à-d. 
faire  maison  nette  (renvoyer  des 
domestiques,     des     employés), 
domam  vacaam  facëre.  Cic. 
balais,   adj.   m.   Rubis  balais, 
rubis  d'un  rouge  tirant  sur  l'o- 
range. Carbancalas,  i,  m.  Plin. 
balance,  s.   f.   Instrument  qui 
sert  à  peser    les  corps.  Libra, 
se,  f.  Cic.  (très  employé);  lanx, 
lancis  (■•  plateau  de  balance  -, 
d'où,  -  balance  -),  f.  Cic.  Plin. 
(ex.:  œquâ   lance  pensâre   ali- 
qaid.  Plin.);  statera,  se  ("  ba- 
lance   sans    plateaux,    balance 
romaine  "),  f.  Varr.  Cic.    \  itr. 
Saet.  Aag.    (ex.  ;  aarip.cis.  Cic. 
anam  qaodqae  verbam  aararià 
staterâ    pendère.    Varr.    [sat. 
Men.  h\9]]\    trutina,  se  ('ai- 
guille  de    la    balance    »,    d'où 
"[par   méton.]   -    balance  "),    f. 
Varr.    Cic.    Vitr.    Inscr.    (ex.  : 
tratina   argentaria.  Varr.    ap. 
Non.  sedes  Satarni  etiam  nanc 
propter     pensaram     tratinam 
kabet  positam.  Varr.  ap.  Non. 
au  fig.  ;    ad   ea  probanda,  qase 
non  aarificis  staterâ.  sed  qaâ- 
dam  popalari    tratinà  exami- 
nantar.  Cic.  [de  or..  H,  §  159]. 
Romani  scriptores  eâdem  tra- 
tina pensantar.  Hor.  in  tratina 
i.nnetar  eâdem.  Hor.  [sat.,  I,  S, 
7-11)     Aiguille   de    la    balance, 
e.-camen,   inis,    n.    Virg     Vitr. 
Plin.  Tenir    la   balance  droite, 
é"ale   (c.-à-d.   être   impartial), 
in   seqaâ  laade  ponëre.  Cic.  in 
leqao  ponëre.  Liv.  in  seqao  te- 
nSre.  Tac.    (cf.    indastrios  aat 
ignavos    oax   in    seqao    tenet. 
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Toc.),  se  hominibus  cequum 
pnebfre.  Cic.  emporter,  faira 
peaciier  la  balança,  preegra- 
vÀre,  intr.  Sfn.  Sutt.  ^o^.: 
pars  cii'itatis  deterior  qaanto 
prsegraieC.  6en.  (clem.,  I,  2, 
M.  prsegravant  cetera  facta 
dicfin/iie  ejas.  Saet.  [Ces.  76  J); 
prsBponderâre,  iutr.  \'arr. 
cic.  Sen.  ex.  :  in  neatram  par- 
tent. Varr.  [L.  L.,  X,  5J.  in 
partem  humaniorem.  Sen. 
cleiii.,  I,  2,  2])  ;  inclinàre, 
tr.  Liv.  (<"x.:  rem  in  caasam 
plebis  inclinàre.  Liv.  inclinata 
res  est  [■  on  a  fait  penclior  la 
balance  •].  Cic.).  Voy.  pencher. 
Mettre  dans  la  balance,  en  ba- 
lance et  larch.)  à  la  balance, 
i-.-à-d.  pfsor  l'3  pour  et  lecontro, 
expendère.  tr.  Cic.  (voy.  peser, 
examiner);  examiDâre,  tr.Cic. 
etc.  (voy.  peser)  ;  conferre, 
ir.  Cic.    etc.    (voy.   [mettre  ■n] 

PARALLÈLE,  COMPARER;.  Entl'erOU 

balance,  c.~à-d.  être  mis  en 
comparaison.  Voy.  comparaison. 
Il  (Spéc).  Nous  donné  à  une 
constellation  du  zodiaque.  Li- 
bra,  œ,  t.  Virg.  ilanil.  Sen. 
Plin.  Il  (Par  ext.}.  Chacun  des 
doux  plateaux  do  la  balance. 
Lanx,  lancis,  (■  Cic.  Plin. 
'voy.  ci-doâsusi.  Jagiim,  i,  a. 
Cic.  (de  div.;  II,  USj.  Sen. 
tr.  (Troad.  WS .  1  Equilibre 
entre  deux  choses.  Voy.  équili- 
bre. Il  (Par  ext.).  Etat  d'indé- 
cision. La  victoire  fut  longtemps 
en  balance,  xguo  Marte  dia 
pagnatam  est.  Liv.  Laisser  on 
balança,  rem  in  saspenso  relin- 
qaëre.  Plin.  j.  Tenir  qqn  en 
balance,  aliquem  saspensam 
tenêre.  Cic.  Être  en  balance,  in 
saspenso  esse  (en  pari,  d'une 
ihcse).  Plin.  j.  Voy.  indécis  et 
INDÉCISION.  Il  (Spec).  Balance 
des  pouvoirs,  équilibre  entra  les 
pouvoirs  de  l'Etat.  jEcjuj.  civi- 
tatis  condicio.  ||  Balance  dos 
nations,  c.-d-c/.  équilibre  entre 
divers  Etats  qui  empêche  que 
l'un  ne  s'empare  des  autres. 
/Eqaa  civitatam  condicio.  Se 
maintcnirdans  une  espèce  de  ba- 
lance, paribae  momentis  qaasi 
libratam  sastinêri.  D'apr.  Cic. 
Le  système  de  la  balance  de 
l'Europ;,  c.-à-d.  l'équilibre 
européen,  ratio  qaâ  Earopaex 
seyao  temperatar  :  ou  ratio 
Earopam  ex  ppqao  tcmperandi. 
'ci.  ea  qux  mundiiin  e.v  ,'poao 
tempérant.  Sen).  \\  Balance  d  un 
compte.  Etablir  la  balance  du 
doit  et  de  l'avoir,  rationem 
acceptoram  et  datoram  trahére 
ou  ciucére.  Cic.  Jet.  accepta  et 
expensa  conferre.  Sen. 

balaacelle,  s.  f.  Petite  embar- 
cation pointue  aux  deux  extré- 
mités. Cymba,  se,  f.  Liv. 

balancement,  s.  m.  Etat  do  ce 
qui  o^t  en  équilibre.  Libratio, 
onis,  f.  Min.  Fel.  partiam  con- 
gru^niia  teqaalitasqae.  Plin.J. 
—  d'une   période,   apta  verbo- 


rant  compositio.  Cic.  concinni- 
tas  verborum  ou  fentenliaram. 
Cic.  (orat.  U9;  160;  167,  Brut. 
2S7  ;  325).  T  Mouvement  alter- 
natir  par  lequel  un  corps  se 
rapproche  ou  s'éloigne  de  son 
point  d'équilibre.  Oscillatio, 
onis,  f.  Petr.  Fest.  Vacillatio, 
onis,  f.  Qaint.  Suet.  Jactatio, 
onis,  f.  Liv.  etc.  (cf.  J.  n\ari- 
tinxal'  balancement  des  flots  ■]. 
Liv.  nai'is.  Cic). 
balancer,  v.  tr.  Equilibrer, 
mettre  en  équilibre.  Librâre, 
tr.  Cic.  Plin.  (ex.:  ferra  librata 
ponderibus.  Cic.  aeris  vi  sas- 
pensam  librari  medio  spatio 
ttllarem.  Plin.  ita  libraverat 
corpas,  ut  se  pedibasexciperet. 
Cart.).  Balancer  un  compte, 
c.-à-d.  mettre  en  équilibre  le 
doit  et  l'avoir,  rationes  con- 
ferre. Sen.  Kig.  Balancer  las 
groupes  d'une  composition, 
coacinnê  distribuère  talnilx 
partes  (cf.  sunt  enim  concinne 
distribata.  Cic.  [de  Ûr.,  Il,  81]). 
Balancer  les  parties  d'une  pé- 
riode, apte  componcre  verba. 
Cic.  Une  période  bien  balancée, 
apte  circumscriptas  verborani 
ambitas.  Cir.  \\  (Par  ext.)  Peser, 
comparer. Voy.  ces  mots.  |1  Faire 
équi  ibre  à  (qqch.).  Voy.  com- 
penser, ÉQUILIBRE.  T  Faire  oscil 
1er  pendant  un  certain  temps 
autour  d'un  point  d'équilibre. 
Libràre,  tr.  Virg.  Liv.  (voy. 
lancer  [en  balançant])  ;  jac- 
tàre,  tr.  Cic.  Cxs.  (ex.;  cervi- 
rulam.  Cic.  brachiam.  Ca^s.); 
movére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
suspendi  débet  lectus  et  movëri. 
Cels.).  Le  vent  qui  s'élève  ba- 
lance la  cime  des  arbres,  vento 
coorto  sammv  arbores  natant. 
Balancer  qqn,  aliqaem  oscilla 
jactâre  ou  movëre.  D'apr.  Fest. 
Se  balancer  (sur  une  escarpo- 
lette), oscilla  movëri.  Fest. 
(p.  1%  t,  25).  oscilla  jactâri. 
Schol.  ad  Germ.  Arat.  95  (p. 
389,  là  Eyss.).  ascillâre,  intr. 
Santra  ap.  Fest.  (p.  I3Ji  ^,  9  et 
10).  pendalà  machina  agitâri. 
D.  oscillationa  ladëre.  Petr.  Se 
balancier,  c.-à-d.  balancer  son 
corps,  vacillâre,  intr.  Cic. 
(ex.:  in  utram(jae  partem  tato 
corpore  vacillante.  Cic).  || 
(Par  ext.).  Faire  chanceler.  La- 
oefacêre,  tr.  C-es.  l'ac.  (voy. 
ébranler)  ;  labefactâre ,  tr. 
Cic.  (voy.  ébranler)  ;  agitâre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  agiter,  re- 
muer, secouer).  Il  (Au  fig.). 
liendre  incertain.  Tenëre  siis- 
pansam(aliqaemanimum,  Ole). 
in  saspenso  relinqwre.  Plin.J. 
Balancé,  éo,  part.  SliSpensus, 
a,  um,  p.  adj.  Cio. (ex.;  susp.  ani- 
mas. Cic.);dublus,a,  um.adj. 
Cic,  etc.  (v'iy.  incertain,  indé- 
cis); anceps,  cipitis,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  incertain,  douteux)  ; 
varias,  a,  um,  adj.Cseg.^Jaii. 
Flor.  'ex.;  fortune!  varii  éven- 
tas. Cius.  varia    Victoria.  Sali. 


Liv.  variiX  fortuna  pagnatam 
est.  Vell.  larinm.  [>  oïl  les 
succès  sont  balances  ■■]  bellum. 
Sait,  anceps  variamqae  bellunx. 
flor.).  T  V.  intr.  Osciller  pen- 
dant un  certain  temps  autour 
do  son  centre  (arch.l.  Vov.  [sel 
balancer.  ||(.\u  lig.'i.  Etre  m- 
certaui.  Dubitàre,  abs.  des. 
Cic.  Sali,  (ex.;  non  dabito.  Cxs. 
qaid  dubitas  ?  Cœs.  avec  l'Inf. 
['  balancer  à  fuira  toUj  ou  lelle 
chose  .].  Cic.  Sali,  avec  quin  et 
le  Subj.  nolitc  dubitàre  quin 
haie  uni  concedatis  omnia. 
Cic.)  ;  suspensum  esse.  Hirt. 
(ex.:  cum,  lyuiii  ageretar  in  locis 
reliiiais,  essent  saspensi.  Hirt.); 
aznbigère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[être]  indécis).  Voy.  hésiter  et 

cf.  INCERTAIN,  INCERTITUDE,  IN- 
DÉCIS. 

balanceiir,  s.  m.  Celui  qui  pose 
■  lans  une  balance  (arch.).  Pen- 
si>r,  oris,  ai.  .4ug. 

1 .  balancier,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
brique oit  qui  vend  des  balan- 
ces. Voy.  BALANCE,  FABRIQUER  et 
VENDRE. 

2.  balancier,  s.  ni.  Pièce  ani- 
mée d'un  mouvement  d'oscilla- 
tion régulier.  Libramcntum,  i, 
n.  0. 1  Ce  qui  seit  à  maintenir 
on  équilibre.  Manipali,  arum, 
m.  pi.  Cœl.-Aar. 

balancine,  s.  f.  Corde  qui  s'at- 
tache au  sommet  d'un  mât  et 
soutient  les  extrémités  d'un» 
vergue.  Fanis,  is,  m.  Cxs.  (cf. 
fanes,  qui  antennas  ad  malos 
rcligabant.  Cses.). 

balançoire,  s.  f.  Planchette 
suspendue  à  deux  cordes  sur 
laquelle  on  se  balance.  Oscil- 
lum,  i,  n.  Fest. 

balandran  ou  balandras,  s. 
m.  Ample  manteau  de  cam- 
pagne (arch.).  Pœnala,  se,  f. 
Cic.  Lacerna,  x,  1'.  Cic 

balauste,  s.  f.  Fruit  charnu 
semblable  à  celui  du  grenadier. 
Balaastiam,  îi,  n.  Col.  'X,  297). 
l'Un.  (XIII,  113).  Scri'b.  (85; 
112).  * 

balaustier,  s.  m.  Grenadier 
sauvage.  Punica  malus.  Plin. 

balayage,  s.  m.  Action  de  ba- 
layer.  Voy.  les   verbes  cités  à 

BALAYER. 

balayer,  v.  tr.  Pousser  devant 
soi  avec  un  balai  la  poussière, 
la  neige,  etc.  Verrëre,  tr.  Cic. 
ap.  Qaint.  Petr.  (ex.:  argentam 
inter  reliqaa  pargamenta  sco- 
pis  cœpit  verrere.  Petr.  [3/i,  3]); 
everrêre,  tr.  Varr.  Col.  (ox.: 
stercas  ex  sede.  Varr.  parga- 
menta officinis  cetariorum. 
Col.).  Il  (Au  fig.).  Dissiper  en 
poussant  devant  soi.  VerréTO, 
tr.  Lacr.  Virg.  (on  pari,  du 
vent,  ex.:  nubila  cœli.  Lacr.). 
Aussitôt  tout  est  balayé,  gtatint 
faga  fit.  Liv.  1  (Par  ext.).  Net- 
toyer avec  un  balai.  Verrère, 
tr.  Plaal.  Cic.  Suet.  Hier,  (ex.: 
.eJc'S.  Plaat.  vias.  .Suet.  pavi- 
m,enlum.  Juv.  pavimenta.  Hier 
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ah»,  qai  tert/unt,  qui  verrnnt. 
Cic.)  ;  converrÉre,  tr.  Catu. 
Col.  (ax.:  lillam.  Caio.  stabu- 
lam.  Col.];  everrère,  tr.  Varr. 
Cir.  Col.  (ex.:  stahalam.  Varr. 
solnm  stabali.  i'urr.  au  fit;. 
(aniim,  quod  non  cvcrsam  at- 
qur  •wtcrsnm  reliqueris  ?  Cic. 
(iii  ViTr.,  II,  2,  §  52]);  purgàre, 
tr.  Cato.  Cic.  Ulp.  dig.  (voy. 
nettoylr).  Il  (Paranal.). Balayer 
(la  terre  avec  une  robe  trop 
longue,  etc.).  Verrëre,  tr.Liv. 
Oi'.  ie.\  :  verrif  hamam  pallâ. 
Ov.  crinibiis  templa.  Liv.  cri- 
nibus  paasia  aras.  Liv.).  Au  fig. 
Quand  le  rempart  eut  été  ba- 
layé, ubi  muras  defensoribas 
nâdatas  est.  Cœs.  (B.  G.  II, 
6,  2i. 

balayette,  s.  f.  Petit  balai. 
Scopula'.  aram,  f.  pi.  Cato. 
Col. 

balayeur,  s.  ra.  Celui  qui  ba- 
laye les  rues.  Scoparias,  ïi.  m. 
Ulp.  (<lig.,  33,  7,  8,  1).  Qui 
icrrit.  Cic.  T  Celui  qui  fatriqne 
ut  vend  les  balais  (arch.).  Qai 
scopas  facit  et  venditat. 

balayure,  s.  f.  Ordure  qu'on 
enlève  avec  le  balai.  Purga- 
menta,  orum,  n.  pi.  Liv.  Tar. 
Au  lig.  t.  de  mépris.  Parga- 
mentam,  i,  n.  Petr.  (7A,  9)  suri, 
au  plur.  Cart. 

balbutie,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  balbutie.  Hsesitantia  lin- 
gux.  Cic.  titabantia  Hngase. 
Suet. 

balbutiement,  s.  m.  Action 
de  balbutier.  Incerta  vox.  Cic. 
Ha'sitatio  verboram.  Cic.  (do 
Or.,  II,  203). 

balbutier,  v.  ititr.  et  tr.  V. 
intr.  Articuler  le^  mots  d'une 
manière  peu  distincte.  Balbu- 
tire,  intr.  Cic.Cels.  .4pal.  (ex.: 
balbatiendo  vix  sensas  saos 
e.vplicàre.  Cels.  balbatiens  lin- 
gua.  Cod.  Jast.  par  ext.:  desi- 
nant  balbutire,  aperteqae  et 
clarâ  voce  aadeant  dicére. 
Cic.  Tusc,  V,  75]);  bœsitâre, 
intr.  Cic.  (dans  les  express  :  h. 
lingaâ.  Cic.  [de  Or.,  1,  115].  si 
dixit  aliqaid  verbis  bœsitanti- 
bas.  Cic.  [de  dom.  ISJ.]).  1  V. 
tr.  Prononcer  en  balbutiant. 
Balbutire,  tr.  Cic.  Hor.  (ex.  : 
illutn  balbatit  scaaram.  Hor. 
[sat.,  I,  3,  i8].  par  ext.  Stoicas 
perpauca  balbatiens.  Cic.  [Ac, 
II,  S  137]).  Balbutier  une  phrase 
quelconque,  aliqaid  dicëre  ver- 
bis  hœsitantibus.  Cic. 

bEtlcon,  s.  m.  Petite  plate-forme 
en  saillie  jur  le  devant  d'un 
bâtiment.  jVœnianum,  i,  n. 
Varr.  ap.  Non.  Fcst.  Val.- 
Ma.x.  lordin.  au  plur.,  cf.  Cic. 
[Ac,  II,  70].  Vitr.  [V,  1,  2]. 
Saet.  [Cat.  IS]).  ^  Gïlerie  voi- 
sine de  l'avant-scène  (dans  un 
théâtre).  Podium,  îi,  n.  Plin. 
Saet. 

baldaquin,  s.  m.  Dais  soutenu 
par  dos  colonnes  et  garni  de 
tentures.    Aulœum,    i,  u.  Hor. 


fCirm..    III,  29,  15;  sat.,  II,  8, 
5.'.).  Cf.  Prop.  (III,  32,  12-. 

baie,  s.  f.  Voy.  2,  balle. 

baleine,  s,  f.  Mammifère  de 
l'ordre  des  cétacés.  Balœna,  a", 
f.  Plaut.  Ov.  Jav.  Aas.  Cetas. 
i,  m.  Plaut.  Varr.  Cels.  Belaa 
marina.  Plin.  Pristis,  is,  Ace 
im  ou  in,  f.  Virg.  Plin.  Flor. 
l'istrix,  trîcis,  f.  Virg.  Arn.  ', 
(Au  fig.).  Constellation.  Pristis, 
is,  f.  German.  (Arat.  360).  Pis- 
trix,  tricis,  f.  Cic.  (Arat.  152). 
Ityg.  (astr.,  III,  .30;  IV,  U). 
Cetas,  i,  ra.  Man.  1  Fanon  de 
la  baleine.  Balœnacea  virga. 
Petr.  (21,  2). 

baleinier,  ière,  adj.  Relatif  h 
la  baleine.  Bal^nareus.  a,  nni, 
adj.  Petr.  ^  Subst.).  Une  ba- 
leinière, embarcation  légère. 
Pristis,  is.  f.  Liv.  XXW,  Ï6, 
1:  XLIV,  28,  I). 

balèvre,  s.  f.  Les  deux  lèvres 
arch.).  Labram  atramqae.  1 
(Par  ext.)  Grosses  lèvres  sail- 
lantes. Labra  resima,  Varr. 

balisage,  s.  m.  Action  de  ba- 
liser. \'oy.  ce  mot. 

balise,  s.  f.  Signal  pour  guider 
le  navigateur  dans  un  passage 
difficile.  Signani  quo  navi- 
gantes periculi  adnionentar. 

baliser,  v.  tr.  Garnir  de  balises. 
.Sublicis  in  terrarn  demissis 
iter  navigantibas  nionstràre  ou 
indicâre.  1  Baliser  un  cours 
d'eau  (arch.),  c.-à-d.  le  débar- 
rasser de  ce  qui  gêne  la  navi- 
gation, (laviam  purgàre. 

baliste,  s.  f.  Machine  de  guerre 
servant  à  lancer  de  lourdes 
pierres.  Ballista,  f.  Cic.  Cais. 
Liv.  Tac.  (ex.:  ballistse  lapidam 
et  reliqaa  tormenta  telorani  eo 
graviores  emissiones  habent, 
quo  sant  contenta  atque  ad- 
diicta  vehementius.  Cic).  Re- 
latif à  la  baliste,  ballistarias , 
a,  um,  adj,  Veg.  Flèches  lan- 
cées par  une  baliste,  baUistariœ 
sagittœ.  Veg.  Soldats  qui  ma- 
nœuvrent la  baliste,  servants 
do  baliste,  ballistarii  milites 
Notit.  dign.  ou  ballistarii, 
Qram,  m.  pi.  Veg.  Inscr.  Fa- 
bricant de  balistes,  ballista- 
rias,  îi,  m.  Dig.  Inscr. 

baliveau,  s.  m.  Arbre  réservé 
dans  une  coupe  de  bois.  .4rbor 
reservata . 

baliverne,  s.  f.  Propos  qui  n'a 
rien  de  sérieux.  Nugœ,  aram,  f. 
pi.  Cic. 

baliverner,  v.  intr.  et  tr.  V. 
intr.  Dire  des  balivernes.  Nu- 
gâri,  dép.  intr.  Cic.  *]  V.  tr. 
Amuser  par  des  balivernes. 
Dehidére  aliqacm  nagis. 

ballade,  s.  f.  Chanson  à  danser 
(arch.).  Cantilcna  ad  qaam 
saltatar.  ^  Petit  poème  (in- 
connu à  l'antiquité).  Fig.  Le 
refrain  de  la  ballade,  ce  que 
qcju  repète  souvent,  cf.  canti- 
lenam  eandem  canis  (tô  aOTo 
à'ÔEiç  âT[i«).  Ter.  (Phorm.  i9o). 
Cf.  encore  :    ncqae    ex   scholis 


cantilenam  requirant.  Cic.  at 
crebrn  mihi  insusurret  cantile~ 
nam  saam.  Cic. 

ballant,  ante,  adj.  Qu'on  laisse- 
S)  balancer  à  toute  impulsion. 
Fluxas,  a,  am,  adj.  Liv.  Il  a 
les  bras  ballants,  pendent  la- 
certi.  Plin.  j.  Cordage  ballant 
(qui  n'est  point  tondu),  laxaa 
l'unis.  Vitr.  (dans  Hor.  opp.  à 
rontentus) .  T  (Substantiv.).  Lé- 
ger balancement.  Voy.  ralan- 
(■r:MENT.  Avoir  du  ballant, 
bixiorem  ou  laxias  esse. 

ballast,  s.  m.  Gros  sable  servant 
de  lest.  Sabarra,  x,  f.  Virg. 
Liv. 

I.  balle,  s.  f.  Petite  pelote  élasti- 
que qu'on  lance  et  qu'on  reçoit 
eu  jouant.  Pila,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  pila  ludêre.  Cic.  pilas  no- 
meràre.  Sen.  Petr.  pilam  jac— 
tare  ou  miltëre  [  ••  lancer  »  opp- 
à  excipëre  ou  accipëre.].  (Jic. 
pilam  expellëre  ou  expulsâre. 
.Uart.  retorquëre  [•.  renvoyer']. 
Ctc.  repercutère.  Mart.  pilam. 
dare  [opp.  à  pilam  facëre, 
"  renvoyer  la  balle  "].  Plaat. 
[cf.  Cure,  297].  pila  datatim 
ladëre  ['  se  renvoyer  la  balle  »]. 
Plaut.  pilam  capture  [»  cher- 
cher à  saisir  "].  Mart.  pilam 
cadentem  revocâre.  Afart.  re- 
petëre  pilam,  qax  terram  con- 
ligit.  D.).  Jeu  de  balle,  pilœ 
lusus.  Mart.  pila,  se,  f.  Ctc. 
Hor.  S'exercir  à  la  balle,  au  jeu 
de  balle,  pila  exercëri  ou  se 
exercëre.  Cic.  Joueur  de  balle, 
lusor,  oris,  m.  Sen.  (de  ben., 
II,  17,3).  Fig.  Garder  les  balles, 
c.-à-d.  attendre  qqn  qui  s'a- 
muse, ad  portam  exspectàre. 
Cic.  Renvoyer  la  balle  à  qqn. 
voy.  RIPOSTER.  .Se  renvoyer  la 
balle,  voy.  [se  donner  la]  ré- 
plique ou  [rejetsr  l'un  sur 
l'autre  la]  responsabilité  [de 
qqch.].  Saisir  la  balle  au  bond, 
voy.  [saisir  1']  occasion  [dès 
qu'elle  se  présente].  Avoir  la 
balle  belle,  nancisci  amplam 
occasionem  {aliqaid  faciendi). 
Cic.  Qu'il  avait  la  balle  belle, 
sibi  oblatam  esse  amplam  oc- 
casionem. Cic.  Enfant  de  la 
balle,  c.-à-d.  qui  connaît  toutes 
les  finesses  du  jeu,  lasùs  peri- 
tissimas  ou  pilœ  peritissimus. 
C'est  un  entant  de  la  balle, 
c  -à-rf.  il  a  été  élevé  parmi  les 
comédiens,  histrioniam  exercet. 
Petr.  (fr.  10,  éd.  Anton).  *i  (Par 
anal.)  Petit  globe  de  métal 
servant  de  projectile.  Glans, 
glandis,  f.  C^ses.  Tac.  fex.: 
plambea  glans.  Cels.  glandes 
fandëre.  Aact.  b.  Afr.  eminus 
glande  aat  lapidibus  pagnâre. 
■'iall.  glandes  fandis  in  casas 
jacëre.  Cœs.  (aces  et  glandes 
in  obsessos  jaculâri.  Tac.  ne 
tjaxà  habenâ  volutetur  injactu 
glans,  sed  librata  cum  seaerit, 
velat  nervo  missa  excutiatar. 
Liv.).  1  Paquet  de  marchandises 
enveloppé     de    grosse    toilo    et 
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solidement  âcelé.  Fascis,  is. 
m.  Varr.  Liv.  Tac.  {e\.:  (ascis 
librorum.  Oeil,  fascis  merciam. 
D.  merces  in  fastvm  colliilâre. 
D.).  Fie.  Faire  sa  balle  d'une 
chose,  c.-d-d.  eu  l'aire  choix, 
la  préférer,  ren»  aliqiiam  silii 
eli'jire.  Les  historiens  sont  ma 
droite  balle,  c.-d-d.  fout  mou 
affaire,  rerom  scriptores  me 
valde  délectant  ou  mihi  valde 
placent.  Porter  la  balle,  c.-d-d. 
faire  le  métier  de  colporteur, 
onera  {erre  venalia.  Petr. 
Marchandises  de  balle,  c.-d-d. 
de  pacotille,  merces  vUissimx. 
Cic.  Fig.  Rimeur  de  balle, 
poeta  i-ilis. 

S.  balle,  s.  f.  Enveloppe  du 
crain  de  l'épi.  Acas,  aceris,  n. 
iato.  Varr.  Acas,  ùs,  m.  Col. 
(II,  10,  \U).  Aplada,  se,  f.  Nsev. 
com.  Plin. 
ballequeue,  s.  f.  Voy.  hoche- 
queue. 

baller,  v.   intr.  Danser  en  dé- 
crivant certaines   figures.   Sal- 
tàre,   intr.   Cic.    Nep.    (c'est  le 
sens  propre  du  mot  en  latin). 
ballet,    s.    m.    Danse    figurée. 
Pantomimas,  i,   m.  Plin.  (VII, 
18t).  Saltatio,  onis,  f.  Cic. 
ballon,    s.   m.   Grosse   balle  à 
jouer.  Follis,  is,  m.  Mart.  (VII, 
39,  7;XIV,i5,2;  J.7,  2).  Folli- 
calas,  i,   m.   Saet.   (Aug.  83i. 
Pila,  SB,  f.  Cic.  Jouer  au  ballon, 
pila     expulsim    ladëre.    Varr. 
ap.  Non.  (lOi,  27).  Voy.  balle. 
balloDnement,  s.  m.  Etat  de 
ce   qui    est    ballonné.    Tamor, 
oris,   m.   Cic.  In(latio,  onis,  f. 
S'en. 
ballonner,    v.  tr.    Gonfler  un 
ballon.  Voy.  go.nfleb.  Le  ventre  i 
est  ballonné,    venter  intames-  | 
cit.  Col. 
ballonnier,  s.  m.  Fabricant  de 
ballons  à  jouer.  Qui  pilas  i^acit 
et  venditat. 
ballot,  s.  m.    Petite    balle    de 
marchandises.    Fascis.    is,    m. 
Varr.  Liv.   Tac.  Fascicalas,  i, 
m.  Cic.    Hor.    Fig.  Voilà  votre 
ballot  (c.-d-d.   cola  fait  votre 
affaire),  liabes  qaod    optavisti. 

VnV.  AFFAIRE. 

ballotin.  s.  m.  Petit  ballot. 
Fascicalas,  i,  m.  Cic.  Hor. 

ballottage,  s.  m.  Action  de  se 
renvoyer  la  balle  en  attendant 
que  la  parties'ençage.  Prolasio, 
onia,  i.  Cic.  FigT  L'échange  des 
avis  qui  n'était  qu'un  ballot- 
tage, sententiêe  ipsse  qaibus 
proluserant.  Cic. 

ballotte,  8.  f .  Petite  balle.  Par- 
vala  pila.  1  Boule  de  vote 
(arch.).  Tabella,  se,  f.  Cic.  (cf. 
in  Pis.,  3;  96;  Phil.,  Il,  19). 

ballottement,  s.  m.  Action  de 
ballotter,  de  se  mouvoir  alter- 
nativement dans  un  sens  et 
dans  l'autre.  Jactatio,  ODÎs, 
l.  Cic.  etc.  (ex.:  toyaram.  Ma- 
mert.  cervicam  [en  pari,  de 
chevaux].  Cari,  maritima,  Liv. 
navi*.  Cic.), 
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1.  ballotter,  v.  iutr.  et  tr.  V. 
intr.  Se  renvoyer  la  balle  avant 
que  la  partie  s'engajje.  Proladè- 
re,  intr.  Cic.  (pr.  et  li'g.)  ||  Mettre 
une  boule  do  vote  ivoy.  dal- 
LOTTEl  dans  l'urne  aux  suffrages 

arch.^,  tabellam  dàre.  Cic. 
tabellam  in  urnam  conjicëre. 
Cic.  T  V.  tr.  Faire  aller  alter- 
nativement (comme  une  ballo) 
d'un  coté  et  de  l'autre.  Jactà- 
re,  tr.  Cic.  Cses.  etc.  (ex.:  bra- 
chiam.  Cses.  jactdri  (luctibas. 
Ov.  jactàri  tempestale.  Cic.)  ; 
agitàre,  tr.  Cic.  (voy.  agiter). 
Etre  ballotté,  jactàri,  pass. 
Cic.  (voy.  ci-Jessus)  et  au  fig. 
fluctuSLTe,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
llactuat  animas.  Plaat.  (luc- 
taans  sententia.  Cic.  (lactaàre 
inter  varia  consilia.  Sen. 
s'einpi.  aussi  au  pr.  (lactaat 
navis.  Cic).  ^  (Famil.  au  sens 
intr.).  Charge  qui  ballotte,  in- 
certum  onas.  Sali.  1  (Arch.). 
Ballotter  une  affaire,  c.-d-d.  la 
tourner  en  tous  sens  dans  son 
esprit,  versàre  in  animo  secum 
u.namqu,amqae  rem.  Liv.  1 
Ballotter  qqn,  le  renvoyer  tou- 
jours sans  conclure.  Omni  ra- 
tione  aliqaem  facture.  Cic. 

2.  ballotter,  v.  tr.  Mettre  on 
ballot  (arch).  In  (ascem  colli- 
ijàre.  Plin. 

Vialma  s.  f.  Grotte.  Voy.  ce 
mot. 

balnéaire ,  adj.  Relatif  au» 
bains.  Balnearias,  a,  um,  adj. 
Catuil.  Jet.  Balnearis,  e,  adj. 
Charis.  Jet. 

balourd,  ourde,  s.  m.  et  f. 
Personne  d'un  esprit  épais. 
Baro,  onis,  va.  Lucil.  Cic.  Pers. 
Bardas,  a,  adj.  Plaat.  Cic  etc. 
Plumbeas,  adj.  Ter.  Cic. 

balourdise,  s.  f.  Caractère  d'un 
balourd.  Tarditas,  àti$,  f.  Cic. 
1  Lourde  bêtise  faite  ou  dite 
par  un  balourd.  Ineptiœ  ac 
staltitiœ,  f.  pi.  Cic. 

balsamier,  s.  m.  Voy.  baumier. 

balsamique,  adj.  Qui  est  do 
la  nature  du  baume.  Balsami- 
nas,  a,  um,  adj.  Plin.  1  Qui 
e.xhale  l'odeur  du  baume.  Qui 
{qa!e,  qaod)  balsamum  olet. 

balsamite,  s.  f.  Plante  aroma- 
tique. Voy.  TANAISIE. 

balustrade,  s.  f.  Suite  do  ba- 
lustres  surmontés  d'un  appui  ; 
par  saite,  toute  clôture  à  hau- 
teur d'appui.  Caalœ,  arum,  f. 
pi.  Inscr.  Cancelli,  orum,  m. 
pi.  Cic.  Plateus,  i,  m.  Cses.  Liv. 
Amm. 

balustre,  s.  m.  Colonnette  à 
hauteur  d'appui.  Colamella,  œ, 
f.  Cic.  Cœs.  Il  (Par  ext.)  Petite 
balustrade.  Voy.  ce  mot.  1  Ce 
qui  rappelle  la  forme  d'un  ba- 
lustre. Balustre  (d'une  colonne 
ionique).  Pulvinas,  i,  m.   Vitr. 

balustrer,  v.  tr.  Entourer 
d'une  balustrade.  Cancellis  cir- 
camscribëre.  Cic. 

bambin,  s.  m.  Petit  garçon. 
)   Piisio,  onis,  m.  Jav. 
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bambine,  ?.  f.  Petite  fille.  Posa, 
a",  f.  Pom/jon.  ap.  l'arr. 

bambochade.  s.  C.  Peinture, 
dessin  représentant  des  sujeUl 
rustiques.  Tabula  in  qaà  simili 
lacra  vilot  agrestis  picta  suM. 

I  (Famil.).    Petite    débauche. 

Voy.    DÉBAUCRE. 

bamboche,  s.  f.  Sorte  de  pou- 
pe-', de  marionnette.  Papa,  se, 
f.  \'arr.  Hier.  ^  Personne  petite 
et  contrefaite.  Pumilio,  onis, 
m.  Sen.  Pamilas,  i,  m.  Saet. 
T  (Famil.).    Petite    débauche. 

S^oy.    DÉBAUCHE. 

bambocher,  v.  intr.  Sedébau- 
clior  (famil.).  Genio  indalgére, 

II  or. 

bambocheur,  s.  m.  Celui  qui 
aime  bambocher.  Comissaior, 
oris,  m.  Ter.  Cic.  Liv. 

bâme.  Voy.  baume. 

ban,  s.  m.  Proclamation.  Vov. 
ce  mot.  .Mettre  au  ban  (de 
l'Empire),  c.à-d.  (autref.l  pro- 
clamer un  prince,  etc.  déchu 
d  ■  tous  ses  droits,  proscribère 
aliqaem  ou  in  proscriptoram 
numeram  re[erre  aliqaem  ou 
interdicëre  aticai  aqaâ  et  igni. 
Mettre  qqn  au  bau  de  l'opinion, 
c.-à-d.  le  dénoncer  au  mépris 
public,  traducëre  aliqaem  in 
omniam  contemptionem,  ou 
encore  aliqaem  infamâre.  Nep. 
1  Condamnation  à  l'exil.  Ejec- 
tio,  onis,  î.  Cic.  ||  Condamna- 
tion à  uni  amende.  Maltatio 
pecaniœ.  Cic.  ^  Circonscription 
où  s'exerçait  autrefois  l'autorité 
d'un  suzerain;  par  ext.  ceux 
tiui  faisaient  partie  de  cette 
circonscription.  Convoquer  le 
ban  et  l'arrière-ban,  tamaltum 
decernëre.  Cic.  Jubêre  omnes 
conjaràre.  Liv.  Fig.  Il  a  con- 
voqué le  ban  et  l'arrière-ban 
de  ses  amis,  omnes  ad  unam 
amicos  evocaiit. 

banal,  aie,  adj.  Qui  est  com- 
mun â  tous  oa  qui  est  employé 
par  tous.  Publicus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Sen.  etc.  (ex.:  verbam. 
Sen.  verba.  Cic.)  ;  vulgâris,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  exordiam. 
Corni(.  rh.  liberalitas.  Cic. 
opinio.  Cic.  illa  valgaria  [•■  ce 
compliment  banal  ')  :  ■•  eho, 
quia  agis  ?  ■  Plin.  j.)  ;  com- 
munis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  saiuto(io.  Cic.  vitapcralio. 
Cic);  tritus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.:  tritum  sermone  pro- 
verbiam.  Cic.  (aciamas  hoc 
provarbiam  tritias.  Cic);  ob- 
soletus,  a,  um,  adj.  Cic.  Nep. 
Liv.  (ex.;  gaadia.  Liv.  crimina. 
Cic.  obsolclior  oratio  [•  style 
assez  ou  trop  banal  •  J.  Cic. 
honores  [«  dignités,  distinc- 
tions •  ].  Nep.). 
banalité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  n'est  point  original.  Qaod 
valgare  est.  Cic.  1  C'ar  oxt.) 
Chose  qui  n'est  point  originale. 
Res   valgaris.    Cic.    Au    plur. 

I    valgaria,  n.  pi.  Cic.  (cf.  ante- 
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nonantar      rara       jaigaribas. 
Cic.''. 
banane,  s.  f.  l'ruit  du  bananior. 

Arima.  œ,  f.  l'Un.  (XII,  2A)., 
bananier,  s.  m.  Planta  exoti- 
que. Pala,  se,  f.  «ira.  (XII,  ai). 
banc,  s.  m.  Sié^o  allongé  pour 
plusieurs  personnes.  Subsel- 
iium,  îi,  n.  Plaat.  Cic.  Sen. 
(s'emploie  ordiu.  au  pluriol  et 
désigne  surtout  un  siège  bas  ot 
sans  dossier  et  spéc.  les  siisos 
dos  spectateurs  au  théâtre,  des 
sénateurs  dans  la  curie,  dos 
tribuns  sur  la  place,  des  juges 
au  tribunal);  scamnum,  i,  n. 
Ov.  (voy.  banquette).  Banc  do 
change,  table  des  banquiers, 
mensa  ou  mensa  argentaria. 
Cic.  Banc  de  change  public, 
mensa  publica.  Cic.  Banc  dos 
accusés,  subsellia.  Cic.  Banc 
des  rameurs  ou  bancs  de  nago, 
transira,  n.  pi.  Css.  Plin.  Voy. 
SIÈGE.  Fig.  Etre  sur  les  bancs, 
c.-à-d.  faire  ses  études,  sedêre 
in  scholis.  Plin.  1  Petit  banc, 
sorte  d'escaboau.  Scabellam,  i, 
n.  Suet.  T  Masse  formant  une 
couche  horizontale.  Banc  de 
sable,  palvinas,  i,  m.  Serv. 
Banc  de  rochers,  saxa  laten- 
tia.Virg.  Banc  de  pierre,  c.-à-d. 
lit  do  pierre  (dans  uuecarrière). 
Coriam,  ïi,  n.  Plin. 
bancal,  aie,  adj.  Qui  a  une 
jambe  ou  les  doux  jambes  de 
travers.  Valgas.  Plaat.  Cela. 
(voy.  bancroohe).  rfistoriis  cru- 
ribas.  llor. 
bancelle,  s.  f.  Banc  do  cabaret. 

Voy.  ces  mots. 
banco,  ?.  m.  Valeur  en  banque- 
Pretium  ab  argentariis  consti- 
tutam. 

bancroche,    adj.    Qui    a    uno 
jambi-  de  travers.    Valgas,    a, 
am,  :ulj.  Plaat.  Cels. 
bandage,  s.  m.  Action  d'assu- 
jettir â  l'aide  de  bandes.  Col- 
'ligatio,  onis,  f.  Cic.  Val.-Max. 
Opérer   le    bandage,    deligare, 
tr.  Quint,  voy.  bander.  1  Ce  qui 
sort    à    bander.  ||  Appareil     de 
pansement.  Fascia,  ee  (-  ban- 
dage pour  envelopper  un  mem- 
bre malade  -),  f.  Cic.  (s'emploie 
surt.au  plur.);  vinctura,  as, 
f.  Cels.  (cf.  VU,  20,  etc.  surtout 
poursign.  «bandage  herniaire-); 
Ugamentura,  i(. bande,  lien, 
bandage  -),  n.  Qaint.  Tac.  (mot 
poster,  à  l'ép.  class.);  pa22nus, 
i,  m.  Plin.  \sign.  une  bande  di 
toile  pour   pansement).   Porter 
un    bandage,    devinciam   esse 
l'asciis.  Cic.  Mettre  un  bandage, 
dcligâre,tT.  Quint. Voy.  bander. 
11  Système  de  bandes  de  fer  em- 
ployé pour  maintenir  les  jantes 
d'une  roue.  Ferram,  qao  rotee 
vincianfar.  D.  1  Action  de  ten- 
dre.   Intentio,    onis,    f.    Cels. 
Contentio,  onis,  f.  Vitr. 
1.  bande,    s.  f.  Long  et  étroit 
morceau  de  toile,  de  cuir,  etc., 
qu'on  tend  sur  qqch.  ou  autour 
deqq  ch.   lÀgamentum,    i,    n. 
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Qaint.  Tac.  Pannus,  i,  m.  Plin. 
Pannnlas  oblomjas.  Apal.  (cf. 
lintea  indamenta  in  punnalos 
oblongos  discindére).  Bande  do 
(lie, ^'erri lamina.  Plin.  ou  (spéc.) 
ferram,  qao  rolœ  vinciantar. 
Voy.  BANDAGE.  Bande  do  papier, 
tœnia,  œ,  f.  Plin.  (XllI,  81). 
Bande  de  pourpre,  clavas,  i,  m. 
Varr.  llor.  (largo  sur  la  tuniquu 
dos  sénateurs,  7atus  ciai'us  [cf. 
latani  clavam  indaère.  Plin.  j. 
latam  clavam  a  Cœsare  impe- 
tràre.  Plin.  J.],  étroite  sur  la  tu- 
nique dos  olievaliors,  angastas 
clavas  [cf.  angasto  clavo  con- 
tentas. Keii.]).  Garni  do  bandes 
do  pourpre,  clavatas,  a,  um, 
adj.  Vop.  Manteau  blanc  à  ban- 
des rouges  (vêtement  dos  rois, 
des  consuls,  etc.),  trabea,  œ,  f. 
Virg.  Liv.  Ov.  Plin.  Flor.  Saet. 
ap.  Serv.  1  (Par  anal.)  Tout  ce 
qui  s'étend  sur  un  espace  allon- 
gé et  étroit.  Limes,  mitis,  m. 
Varr.  Plin.  Une  bande  blanche 
divisant  la  matière  de  couleur 
noire,  nigram  materiam  di- 
stingaente  limite  albo.  Plin. 
(XXXVII,  18h).  Bande  de  nuages 
à  l'horizon,  (ascia,  œ,  f.  Jav. 
[ÏU,  %9h).  Bande  entourant  une 
colonne,  fascia,  œ,  f.  Vitr.  (III, 
U,  11). 

2.  bande,  s.  f.  Réunion  de  sol- 
dats rangés  sous  une  mémo  ban- 
nière. Vexillam,  i,  a.  Liv.  Tac. 
Inscr.  (cf.  vexillam  tironam. 
Tac.  vexilla  legionam.  Tac). 
1  (Par  anal.)  Réunion  d'hommes 
allant  en  troupe.  Agmeil,  nii- 
nis,  a.  Cic.  Liv.  (ex.  :  agmen 
eqaitam.  Liv.  voy.  troupe)  ; 
manus,  ÛS  (-  troupe,  bande, 
corps  de  troupe  ■>),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  m.  Jadxoram.  Cic.  con- 
juratoram.  Cic.)  ;  grex,  gre- 
gis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  rabala- 
ram.  Varr.  servoram.  Petr. 
priedonam.  Cic.  percassoram. 
Sen.);  globus,  i  ('  baudo,  sé- 
quelle -),  m.  Sali.  Nep.  Vell. 
(ex,  :  consensionis  ["  de  ceux 
qui  conspiraient-].  Nep.  con- 
jarationis.  Vell.  nobilitatis  [= 
nobiiiumj.  Sali.)  ;  turba,  se 
["  foule,  cohue,  bande  eu  dé- 
sordre "), f.  Cic. etc.  (voy.  cohue). 
Une  banda  de  brigands,  perdi- 
ti  /lomines  latronesqae.  Cic.  La 
bande  de  Catilina,  gregales  Ca- 
tilinse.  Cic.  Par  bandes,  grega- 
tim,  adv.  Cic.  Voy.  troupe. 
bandeau,  s.  m.  Bande  d'étoffe 
dont  on  ceint  la  tète.  Fascia, 
as,  f.  Sen.  Saet.  (ex.  :  parparse 
ac  conchylii  ["  bandeau  de 
pourpre  et  de  perles  »].  Saet.); 
taenia,  as,  f.  Enn.  Cœcil.  Virg. 
(surt.  poét.).  Le  bandeau  royal, 
voy.  DIADÈME.  Bandeau  de  veuve, 
riciniant,ïi,n.  Farr.Cic.Bandoau 
de  laine  blanche  (ou  pourpre) 
porté  par  tout  ce  qui  avait  un  ca- 
ractère sacré.  In(ala,  se,  f.  Lacr. 
Cic.  Virg.  {L'infala  était  atta- 
chée sur  le  front  par  une  ban- 
delette de  laine  blanche  [vitta\ 
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dont  les  bouts  retombaient  de 
chaque  côté  do  la  tête).  ^  Tissu 
qu'on  attache  sur  les  yeux  do 
qqn  pour  l'emptchor  do  voir. 
Ayant  un  bandeau  sur  les 
yeux,  capite  velato.  Cic.  Liv. 
ocalis  obligatis.  Sen.  Au  fig. 
Avoir  un  bandeau  sur  los  yeux, 

voy.    AVEUGLEMENT   Ot  AVEUGLER. 

Oter  à  qqn  le   bandeau  qu'il  a 
sur  les  yeux,  aperîre  alicai  oca- 
los.  Cic.  So  mettre  un  bandeau 
sur  les    yeux,   operlre   ocalos. 
Petr.  ^  (Arch.).  Large  moulure 
plate.  Fascia,  se,  f.    Vitr.    {III, 
h,   11).  Tsenia,  œ,   f.    Vitr.  (IV, 
3,  h).  Il  Plate-bande  unie  autoui 
d'une  baie  de  porte.  Corsa,  a-, 
f.  Vitr.  (IV,  6,  3  sq.). 
bandelette,  s.  f.  Petite  baudo; 
petite    bande    de     pansement. 
Fasciola,  se,  f.  llor.  (sat..  Il, 
3,  253).  Hier.   (ep.  02,  5).   Isid. 
(Or.  XIX,  33,  6)  ;  tseniola,  as, 
f.  Coi.   (XI,   3,  23).  1    (Autiq.) 
Bandelette  dont  les  femmes,  les 
prêtres,    etc.,    ceignaient    lours 
cheveux.  Vitta,  œ,  f.  Virg.  Ov. 
Inscr.  (bandelette  dont  on  or- 
nait   les   victimes,    les   autels , 
bandelette  portée  par  les  prê- 
tres et  par  les  personnes  ayant 
un  caractère  sacré,  par  les  ma- 
trones ot  les  jeunes  filles  libres, 
enfin  bandelette  qu'on  enroulait 
autour    des   rameaux    d'olivier 
portés  par  los  suppliants).  Tae- 
nia, se,  f.  Virg.  ^  (Arch.)  Petite 
moulure    plato.    Tsenia,   se,    f. 
Vilr.  (IV,  3,  It). 
bander,  v.  tr.  Maintenir  qqch. 
en  tendant  uno  bande  autour 
ou  par- dessus.  Ligàre,  tr.  Ov. 
(ex.:  vaincra  veste.  Ov.  [poét.]); 
alligàre,  tr.  Scrib.  (ex.  :  me- 
dicamentam.  in  pannalo  iliitam 
fasciâqaam  longissimâ.  Scnb.  )  ; 
deligare,  tr.  Cels.  Qaint.  (e.x.: 
valnus.  Qaint.  brachiam.  Cels. 
capat  (asciis.  Cels.  crara  et  fe- 
mora  brachiaqae  plarimis  lo- 
cis.  Cels.  saacios.  Aact.  b.  A(r. 
qai  propter  erat    valetadinem 
et  deligatas  et  plarimis  medi- 
camentis     delibatas.    Qaint.)  , 
colligàre,  tr.  Col.  Saet.   (ex.: 
crara  fracta  mo.v  clrcamdatii^ 
feralis  colligata.  Col.  colligatii 
valneribas.  Saet.)  ;   obligàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  voinus.  Cic. 
cras.    Plaat.    venas,    brachia. 
Tac.  aliqaem  [■  los  blessures  de 
qqn  »].  Cic);  prœligàre,  tr. 
Cic.  Plin.  (ex.  :   os  obvolatam 
est  follicalo  et prœligatam.  Cic. 
prœligàre  vaincra.  Cic);  vin- 
CÎre,  tr.  Cels.  (dans  l'oxpr.  fa- 
scia vinclre.Cels.)  ;  devincire, 
tr.  Cic.  Cels.  (dans  l'oxpr.  de- 
vinctasfasciis.Cic).  \\  (Paroxt.) 
Bander  les  yeux,  ocalos  obligà- 
re.  Sen.  1  Raidir   en    tendant 
fortement.  Intendëre,  tr.  Cic 
(ex.  :  int.  arcam.    Cic.)  ;  con- 
tendëre,   tr.   Cic.    Virg.  (ex.  : 
aroum.  Virg.  ballistas  lapidam 
et    reliqaa    tormenta  tcloram 
\    contendëre  atqae  addacêrc  va- 
Il 
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/lamenter.    Cic).  Voy.   tendre, 

RAIDIR. 

banderole,  s  f.  Bande  d'étofP» 
ilottauta.  Infahi,  sa,  f.  Lac.  (Il, 
355». 

bandière,  5.  f.  Bannière  (arch). 
Voy.  ce  mit.  !|  Front  da  ban- 
dière, c.-i»-d-  alignement  d^-s 
drapeaux  sur  le  front  d'un 
corps  d'année  campé.  Frons, 
frontis,  f.  Uv. 

bandit,  s.  m.  Malfaiteur  de 
grand  chemin.  Latro,  onis,  m. 
Cic.  /-il'-  Voy.  brigaso. 

bandolier,  s",  ra.  Celui  qui  vit 
en  révolte  contre  les  lois  (arch.). 
Homo  pertinaciter  in(ensas  so- 
cietati. 

bandoulier.  Voy.  bandolier. 

bandoulière,  s.  f.  Bande  d'é- 
toOfe.decuIr,  p.issant  de  l'épaul» 
à  la  hanche  pour  supporter 
l'épéi,  etc.  Balteas,  i,  ra.  Karr. 
Ca?s.  Virg.  Voy.  baudrier. 

banlieue.s.  f.  Ce  qui  forme  les 
alentours  d'une  grande  villo. 
Sabarbanas  ager.  Cic.  sabar- 
bana  regio.  Cic.  sabarbiam,  ii, 
n.  Cic.  (Phil.,  IS,  iU). 

banne,  s.  f.  Voiture  à  transpor- 
ter le  charbon,  le  fumier,  etc. 
Benna,  se,  f.  Paal.  ex  Fest.  (32, 
H;  mot  gaulois).  ^  Vaisseau  de 
bois  servant  à  transporter  la 
vendange.  Qaalas,  i,  m.  Varr. 
Col.  1  Grande  manne  d'osier. 
Scripea,  ss,  t.  Varr.  1  Grosse 
toile  servant  à  couvrir  une  voi- 
ture, etc.,  chargée  de  marchan- 
dises. Voy.  BACHE.  Il  (Par  est.) 
Toile  servant  d'auvent,  d'abri. 
Velam,  i,  n.  Cic.  (cf.  pvsstenta 
(oribas  vêla.  Saet.) 

banneau,  s.  m.  Tombereau. 
Platistram,  i,  n.  Cic.  ^  Vais- 
seau de  bois  serv.int  à  mesurer 
et  à  transporter  le  blé,  la  ven- 
dange. Corbis,  is,  f.  Cic.  Spor- 
ta,  œ,  t.  Varr.  Sali. 

banner,  v.  tr.  Couvrir  avec  une 
banne.  Vêla  prxtendëre  alicai 
rei.  Saet.  Pellibas  ou  velis  pro- 
tegére  laliqald).  A. 

banneret,  s.  m.  Qui  a  droit  de 
lever  bannière.  Baro,  onis, 
m.  D. 

banneton,  s.  m.  Panier  d'osier 
rond  servant  aux  boulang;rs. 
Panariarn,  ii,  n.  Plinj.  IColTre 
servant  à  conserver  le  poisson. 
IJqnea  piscina.  Plin.  {XXXIV. 
123i. 

bannette  s.  f.  Petite  banne, 
petite  corbeille  d'osier.  Fiscel- 
la,  X,  f.  Cato.  Virg. 

banni,  s.  m.  Celui  qui  est  con- 
damné à  sortir  d'un  liou  .ivijc 
défensed'y  rentrer.  Kvsul, salis, 
c.  Cic.  Sali.  Cart.  Voy.  exilé. 

bannière,  s.  f.  Drapeau  rectan- 
gulaire attaché  au  haut  de  la 
hampe  d'une  pique  par  uno 
traverse  munie  de  deux  cordes. 
Vexillam,  i,  n.  Cic.  etc.  ||  Dra- 
peau sous  lequel  un  seigneur 
faisait  mircher  ses  vassaux. 
'iignam,  i,  n.  Cic.  Cœs.  etc. 
fig.  Sa  ranger  sous  la  bannière 
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de  qqn,  c.-à-J.  se  mjttr.»  dans 
le  parti  de  qqn,  aliijuem  sei/ui 
rfocem.  Cic.  stâre  ab  iWi^uo. 
Cic.^  (Parext.).  Pavillon  d'une 
nation  arboré  au  haut  du  mit 
(arch.).  Ve.vitlum,  »,  n.  Cœs.  || 
Fig.  Déployer  sa  bannière, 
c.-à-d.  se  préparer  à  la  lutte, 
ve.\-illam  tollcre.  Cic.  vejrillam 
proponère.  des.  1  Drapeau 
d'une  confrérie  religieuse.  Fig. 
(famil.V  II  faut  la  croix  et  la 
bauiiiere  pour  la  faire  venir, 
nani^aam  venit  nisi  omnibus 
modis  invitatas.  A. 
bannir,  v.  tr.  Condamner  à 
sortir  d'un  pays,  etc.  avec  dé- 
fense d'y  rentrer.  EJicére,  tr. 
Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  alijaem  e.x 
oppido.  Cœs.  alùjuem  donio, 
Cres.  aliqaem  a  sais  diis  pena- 
tibas.  Cic.  edicto  aliqaem  ex 
patriâ.  Cic.  aliqaem  e  civitate 
ou  e  re  pablicà.  Nep.  aliqaem 
civitate.  Sali,  fr,  aliqaem  in 
exsiliam.  Cic.  ou  abs.  ejicére 
aliqaem.  Cie.  Cses.);  extermi- 
nàre,  tr.  Cic.  (ex.:  aliqaem  ex 
arbe  ou  arbe.  Cic.  de  civitate. 
Cic).  Bannir  à  parpétuité,  de- 
portâre,  tr.  Quint.  Tac.  Jet. 
(ex.:  rei  deportati.  Qaint.  in 
insalam  .imorgam  deportâri. 
Tac.  cf.  Ulp.  [dig.,  iS,  32,  7  et 
Ii]).  Etre  banni,  exsulàre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Telamo 
crsalans.  Cic.  in  Volscos  exsa- 
latam  ablre.  Liv.  etc.).  Voy. 
EXiLEd,  PROSCRIRE.^  JPar  anal.  i. 
Ecarter,  chasser.  Relegàre 
(-  mettre  à  l'écart,  bannir  »  , 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  (Uiam  ab  ho- 
minibas  ['  du  commerce  des 
hommîs  ■>] .  Cic.  pliam  ras. 
Cic.  rejecti  et  relegati  a  ceteris. 
Csss.  terris  gens  relegata  ex- 
tremis. Cic.)  ;  pellêre,  tr.  Cic. 
Cœs.  (ex.:  aliqaem  e  foro.  Cic. 
aliqaem  ex  Galliœ  (inibas.  des. 
av.  l'Abl.  seul  :  aliqaem,  foro, 
domo,  posaessionibus.  Cic.  voy. 
cH.\s3ERi;  expellëre,  tr.  Ter. 
Cœs.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem. 
Ter.  Cœs,  aliqaem  domo  suâ. 
Cic.  aliqaem  ^nibas.  Cœs.  ex- 
pellëre et  extarbàre  filiam.  Cic. 
matrem  contabcrnio  palatio- 
qae.  Saet.)  ;  abigére,  tr.  Ter. 
ex.:  aliqaem  ras.  Ver.  abigi  ab 
ladis,  ab  sede  pioram.  Liv.]  ; 
amovére  (pr.  -  écarter  i),  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.:  aliqaem  ex  istis 
locis.  Cic). Voy.  chasser.^  (Au 
lig.).  Eloigner.  EJicëre,  tr. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  ex  animo 
caram.  Plaat.  amorem  ex 
corde.  Ter.  amorem  ex  animo. 
Cic.  tioram  memoriam,  ex  ani- 
mis  sais., Liv.);  exterminâre, 
tr.  Cic.  lox.:  aactoritatem  se- 
natûs  e  civitate. Cic.  qaœstiones 
pkysicas.  Cic)  ;  abigére,  tr. 
Ilor.  (ex.:  curas,  llor.);  pel- 
lêre, tr.  Cic.  (ex.:  mœstitiam 
ex  animis.  Cic);  expellëre, 
tr.  Cœs.  (ex.:  omnem,  dabita- 
tionem.  Cœs.  memoriam,  ali- 
cajas  rei.  Cœs.);  amovére,  tr. 
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Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  a  foribn» 
maximam  molestiam.  Plaat. 
comitas  adsit,  assentatio  pro- 
cal  amoveatar.  Cic.  libidinem 
autem,  odium,  invidiam  capi- 
ditatesqae  amovére.  Cic).  Voy. 

ÉCARTER,  ÉLOICSER,  CBASSEU, 
EXCLURE. 

bannissable,  adj.  Qu'on  doit 
bannir.  Ejiciendas,  a,  um,  aiij. 
verb.  Cic. 

bannissement,  s.  m.  Acte  par 
lequel  qqii  est  banni.  Ejectio, 
onis,  f.  Cic.  (ad  Att.,  II,  18,  1  -, 
da  dora.  51).  Après  la  bannis- 
sement des  Tarquins,  Tarqai- 
niis  in  exsiliam  actis  ou  e.v- 
palsis  Tarqainiis.  ^  Peine  in- 
famante qui  consiste  à  interdira 
à  qqn  le  séjour  d'un  pays. Voy. 
EXIL.  Condamner  qqn  au  ban- 
nissement, aliqaem  e.vsilio  af- 
pcére  ou  maltàre.  Cic. 

banque,  s.  f.  Table  sur  laquollo 
on  vendait  qqch.  Mensa,  as,  f. 
Saet.  Vendre  sur  banque,  c.-à- 
d.  sur  le  comptoir,  merces 
vendêre  in  mensa propositas.  ^ 
(Spéc.)  Comptoir  où  se  faisait 
en  public  le  commerce  d'ar- 
gent. Mensa  argentaria.  Cic. 
Il  Réunion  de  ceux  qui  tenaient 
ces  comptoirs.  Negotiatio,  onis, 
t.  Cic.  Les  débris  do  la  banquo 
d'.\3ie,  reii7ui.-B  negoliationis 
Asiaticœ.  Cic.  1  Boutique  da 
forain,  tréteaux  de  charlatan. 
Circitoris  taberna.  1  Maison  qui 
fait  le  commerce  de  l'argent 
Argentaria  taberna.  Plaat. 
Liv.  Banque  publique,  mensa 
pablica.  Cic  ||  Commerce  que 
fait  cet  établissement.  Argen- 
taria,  œ,  f.  Cic.  Jet.  (cf.  arg. 
nonignobilis.  Cicargentariair 
facëre.  Cic  ou  exercëre,  ad- 
ministrCire.  Jet.  argentaria 
dissolatâ  [-  après  la  liquida- 
tion de  la  banque  -].  Cic). 

banqueroute,  s.  f.  Faillite 
d'un  commerçant  punie  par  la 
loi.  Decoctio,  onis,  t.  Jet.  Ban- 
queroute publique,  tabalœ  no- 
va?. Cic  Iprop.  registres  nou- 
veaux annulant  ceux  qui  con- 
tenaient la  liste  des  créanciers 
de  l'Etat).  Dissipsr  les  craintes 
d'une  banqueroute  publique, 
timorem  noi/aram  tabalaram 
tôlière.  Cœs.  On  marche  à  uno 
banqueroute  publique,  res  ad 
tabulas  novas  pervenit.  Cic. 
l'aire  banqueroute  (on  pari, 
d'un  banquier),  a  mensa  sar- 
gëre.  Cic  aryentariam  dissol- 
vére.  Cic.  (en  pari,  d'un  ban- 
quier ou  d'un  marchand)  :  ce- 
dëre  foro.  Cic  ou  gén.  deco- 
qaëre,  intr.  Cic.  Sen.  (cf.  tenes- 
ne  memorià  prœtextatam  te 
decoxisst  ?  Cic.  qaœrens  qao- 
rnodo  decoqaat.  Sen.  souv.  : 
creditori  ou  creditoribas  deco- 
qaère.  Sen.  Plin.).  Fig.  Faire 
banqueroute,  c.-à-d.  faillir  à 
un   engagement.   Voy.  faillir 

ut  FAILLITE. 

banqueroutier,    i.   m.    Celui 
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qui  fait  banqueroute.  Decocior, 
oris,  m.  Cic.  (Cat.,  2,  5  ;  Pliil., 
2,  llU).  Sen.  (op.  81,  2;  bon.  IV, 
26,  3).  Banquoroutior  IVauJu- 
leux,  creditoram  (raadator. 
Cic.  (Phil.,  13,  26). 
banquet,  s.  m.  Repas  d  appa- 
rat. Epulum.  i  ("  repas  pu- 
blic, baiiquot  d'honneur  »),  n. 
Cic.  etc.  (ox.:  epali  dominiis. 
Cic.  ep.  populi  Romani.  Cic. 
ep.  Jovis.  [•  en  l'honneur  do 
Jupiter  "î.  Liv.  alicui    epalam 


dare.  Vai.-Max.  alictii  epalam 
dare  nomine  alicujus.  Cic. 
epalam  per  multos  dies  datam. 
Vell.  dedicationis  diem  epalo 
celebrâre.  PUn.  /•)  ;  epulee, 
arum  (-  repas  somptueux,  tos- 
tiii,  banquet  •■),  f.  pi.  Cic.  Lii'. 
(ex.:  lis  apad  me  hodie  epalre 
instractx  paratœqae  sant.  Liv. 
alicai  épatas  dare.  Tac.);con- 
vivium,  îi  [pr.  repas,  d'oà 
-  festin,  banquet  ■>),  n.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.:  convivia  magis- 
trataam.  Cic.  conv.  amplam. 
Saet.  delicatam.  Cic.  (reqaens. 
Saet.  grande.  Qaint.  omni- 
bas  rebas  instractum  etpara- 
tam.  Cic.  pablicam.  Cic.  sol- 
lemne  [•  d'anniversaire  •]. 
Saet.  accipëre  aliqaem  convi- 
vio.  Cic.  adhibêre  aliqaem  in 
conviviam.  Ca-s.  Cic.  compa- 
râre  conviviam  magniÇicê  et 
ornatê.  Cic.  habère  conviviam 
in  foro.  Sen.  rh.  convivia  cœ- 
tasqae  p^eri  vetabant.  Val._- 
Max.  inire  conviviam  pabli- 
cam. Cic.  interesse  in  convivio. 
Cic.  venire  in  conviviam.  Cic. 
versâre  in  conviviis.  Cic.)  ; 
daps,  dapis  [pr.  -  festin  offert 
au.x dieux, banquet  religieux  »), 
f.  Cato.  Liv.  (ex.:  sacrum  Her- 
cali  adhibitis  ad  ministeriam 
dapemque  Potitiis  oc  Pinariis 
factam.     Liv.).    Voy.    festin, 

REPAS. 

banqueter,    v.    intr.   Prendre 
part  à  des   festins   (famil.).    fn 
conviviis  versàri.  Cic.  interesse 
in  conviviis.  Cic. 
banquette,    s.   f.    Banc   rem- 
bourré, sans  dossier.  Scamnam, 
i,  n.  Hor.  Ov.  Val.-.Ma.v.  Sab- 
selliam,   ii,    n.  Cic.  (ordin.  au 
plur.).  Banquettes  (de  théâtre). 
Sedilia,  iam,  a.  pi.  Varr.  Hor. 
Plin.  j.  Jouar  devant  les   ban- 
quettes (c.-à-d.  dans  une  salle 
vide),  in  vaeao  theatro  [aba- 
lam    agëre.  \\  (Par    anal.)    Une 
banquette  de  gazon.  Csespites, 
pitam,  m.  pi.  Cœs.  Plin.  Voy. 
GAZON.  1  Chemin  étroit  réservé 
au-,  piétons  le  long  d'un  canal, 
etc.  Semita,  as,  f.  Cses.  Tac. 
banquier,  s.  m.    Celui   qui  a 
une  maison  de  banque.  .4rgen- 
tarias,  îi,  m.  Cic.   Mensarias, 
ii,  m.    Cass.  Parm.    ap.   Saet. 
Paal.    ex  Fest.  Etre  banquier, 
argentariam  facëre.  Cic.  Etre 
un  banquier  de  premier  ordre, 
non  ignobilem  ou    maximam  I 
argentariam  {acéré.  Cic.  \\  (Par  [ 
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ext.)  Etre  Je  banquier  de  qqn, 
c.-à-d.  lui  fournir  de  l'ari^ont, 
pecaniam  alicai  erogàre.  Cic. 

banquiste,  s.  m.  Celui  qui  a 
dos  allures  de  charlatan.  Cir- 
calator,  oris,  m.  Sen.  (cf.  cir- 
calatoria  volabilitas.  Qaint.). 

banse,  s.  f.  Grands  manne  car- 
rée pour  le  transport  des  mar- 
chandises. Scripea,  se,  f.   Varr. 

baptême,  s.  m.  Sacrement  des- 
tiné à  effacer  le  péché  originel. 
Baptlsmas,  i,  m.  Eccl.  Baptis- 
ma,  matis,  n.  Prad.  Sancta 
lavutio.  Cypr.  Donner  le  bap- 
tême, voy.  BAPTISER.  Recevoir 
1 1  — ,  baptismam  percipire. 
Eccl.  "Tenir  un  enfant  sur  les 
fonts  du  baptême,  in^antem  ou 
parvalam  e  sacro  fonte  levàre 
ou  sascipëre.  Eccl. 

baptiser,  v.  tr.  Rendre  qqn 
chrétien  par  le  baptême.  Bap- 
tiiâre,  tr.  Eccl.  alicai  baptisma 
dare.  Eccl.  Etre  baptisé,  bap- 
tismam percipëre.  Eccl.  Faire 
—  un  enfant,  parvalam.  ad 
baptismam  percipiendam  ferre 
ou  parvalam  ad  baptismam 
of^erre.  Eccl.  Nom  de  baptême, 

voy.    PRÉNOM. 

baptismal,  aie,  adj.  Relatif 
au  baptême.  Innocence  baptis- 
male, parvali  infantis  inno- 
centia.  Fonts  baptismaux,  bap- 
tisteriam,,  ii,  n.  Eccl. 

baptistère,  s.  m.  Edifice  où 
l'on  administrait  le  baptême 
par  immersion,  pais  chapelle 
où  se  fait  le  baptême.  Baptis- 
teriam,  Ii,  a.  Eccl. 

baquet,  s.  m.  Petit  cuvier  en 
bois  à  bords  peu  élevés.  Alveas, 
i,  m.  Varr.  Liv.  Plin.  Lacas, 
ûs,  m.  Varr.  Cic.  Col. 

1.  bar  ou  bars,  s.  m.  Poisson 
appelé  aussi  loup  de  mer.  La- 
pas, i,  m.  Laber.  Nep.  ap.  Plin. 

Varr.  Hor.  Col.  .Mart.  Macr. 

2.  bar.  Voy.  bard. 

baragouin,  s.  m.  Idiome  étran- 
ger qu'on  ne  comprend  pas  et 
qui  semble  barbare.  Barbaras 
sermo.  Voy.  jargon.  H  (Par  ext.) 
Personne  qui  parle  ainsi.  Bar- 
baras, i,  m.  Cic.  1  (Par  anal.) 
Langage  inintelligible,  incor- 
rect ou  obscur.  Voy.  ces  mots. 

baragouinage,  s.  m.  Action 
Je  baragouiner.  Barbara  dictio. 

baragouiner,  v.  n.  Parler  un 
idiome  qui  semble  barbare  à 
ceux  qui  ne  le  comprennent 
pas.  Barbare  loqai  ou  dicëre. 
Cic.  1  (Par  ext.)  Dire  qqch. 
d'une  manière  inintelligible, 
incorrecte  ou  obscure.  Inqai~ 
natê  loqai.  Cic.  obscarias  di- 
cëre. Qaint. 

baragouineur,  s.  m.  Qui  bara- 
gouine. Voy.  baragouiner. 

baraque,  s.  f.  Construction  en 
planches  (servant  aux  bergers, 
aux  pêcheurs,  etc.).  Tagariam, 
ii,  n.  Varr.  Cic.  Hier.  Casa 
stramenticia.  Aact.  b.  Hisp. 
piscatoria.  Petr.  pastoralis. 
Val.-Max.    Baraque    (de   foire, 
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etc.).  Tabcrnala.  :r.,  f.  Saet.  | 
(Par  ext.  ot  famil.)  Maison  mal 
bitie.  Casa,  x,  f.  Varr. 
baraquement,  s.  ra.  Ensemble 
do  baraques  destinées  à  loger 
des  soldats,  etc.  Casœ  atraman- 
ticiœ,  f.  pi.  Aact.  b.  Hisp.  Tecta 
ex  cratibas  aat  tabulis  facta. 
Liv.  1  Etablissement  des  soldats 
dans  des  baraques.  Surveiller 
le  baraquement  des  soldats, 
r.arare  ut  mil'tes  per  lignea 
hibernacala  dispertiantar. 
baraquer,  v.  tr.  Loger  dans 
unj  baraque.  Ligneâ  casa  ou 
ligneis  casis  excipêre. 
barat,  s.  m.  Tromperie   (dial.). 

Voy.  ce  mot. 
barater,  v.  tr.  Tromper  (arch.). 

Voy.  ce  mot. 
baraterie,     s.     f.     Tromperie 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  T  (Spéc). 
Fraude  commise   par  un  com- 
mandant de  navire  au    préju- 
dice des  armateurs,  etc.   Fraas 
a  naaclero  facta. 
baratte,   s.  f.  Seau   destiné   à 
battre    la    crème.  Sinam,  i,  n. 
Varr,  Serv.  Isid. 
baratter,  v.  tr.  Agiter  la  crème 
dans  une   baratte.  Lactis   spa- 
m.am  in  sino  jactàre. 
barbacane,  s.  f.    Ouvrage    de 
fortification    (appelé    aussi    te- 
nailles) et  inconnuaux  anciens. 
1  Mîurtrière.   Voy.    ce   mot.  1 
(Archit.)    Fente    ménagée  pour 
l'écoulement  des  eaux  dans  un 
mur   qui    soutient    des    terres. 
Emissariam,,  ii,  n.  Plin.  \\   Fe- 
nêtre longue  et  étroite.  Fenes- 
tra  angasta. 
barbaoole,    s.    m.   Nom    d'un 
vieux    maître    d'école    devenu 
synonyme    de    magister.    Voy. 

MAOrSTER. 

barbare,  adj.  Etranger  consi- 
déré par  les  Grecs  et  par  les 
Romains  comme  appartenant  à 
une  civilisation  inférieure. 
Barbarus,  a,  um,  adj.  Plaat. 
Cic.  Liv.  (ex.;  b.  hospes.  Plaat. 
reges.  Hor.  subst.  barbari, 
oram,  m.  pi.  Cic).  1  Etrang-r 
à  la  civilisation.  Barbarus, 
a,  uni,  adj.  Cic.  etc.  (ex.;  gén- 
ies immanitate  barbarœ.  Cic. 
homines  feriac  barbari.  Cœs.). 
Voy.  SAUVAGE.  Il  (Au  fig.)  Qui 
montre  une  ignorance  grossière 
des  règles.  Barbarus,  a,  um. 
adj.  Cic.  Cœs.  (ex.  :  qai  aliis 
inhamanas  ac  barbaras,  isti 
ani  comm,odas  ac  disertas  vi- 
deretar.  Cic.  homines  barbari 
atque  imperiti.  Cœs.).  Langage 
barbare,  sermo  horridalas  ai- 
qae  incomptas.  Cic.  Parler 
d'une  manière  barbare,  barbare 
loqai.  Cic.  (Tusc,  II,  12).  Voy. 
GROSSIER,  INCULTE.  1|  Qui  moutre 
une  cruauté  impitoyable.  Bar-  • 
barus.  a,  um,  adj.  Cic.  Hor. 
(ex.:  immayiis  atqae  barbarus. 
Cic.  immanis  ac  barbara  con- 
saetudo  hominam  immolando- 
rara.  Cic.  barbaras  nios.  Hor.); 
immanis,  e,    adi.    Cic.    -itc. 
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(VOy.    ISHIMAIX,    CBVEL.  PtROCE'; 

sœvas.  a,  uni.  adj.  ïVr.  l'i;':;. 

TiIC.      (VOy.     CRUEL.       FAROUCHE)  ; 

atrox,  'atrocis ,    aJj.    (voy. 

VIOLENT,    CRIELV 

barbeurement ,  aJv.  D'une  ma- 
nière   barbare.    Barbare^    adv, 
Cic.  Gell.  Voy,   orossièreme.nt, 
crvellement,  etc. 
bsurbarie,  s,  t.   Etat  de  C3  qui 
•jsi  barbare   et  spéc.  infériorité 
•le  civilisation.  Barbaria,  ee, 
(.  Cic.  (cf.  rep.,  I,  D;  p.    Font., 
SU;   de    nat.    deor.,    II,  88i.    |{ 
(Par  ext.)  Les  peuples  barbares. 
Barbaria.  sb,  f,  Cic.  etc.  (ox,: 
■j  qao  [philosophai  non  solam 
Grœcia    et    Italia,    sed    etiam 
omnis   barbaria  commota  est. 
Cic.    qaod   nullâ    in    barbaria 
quisqaam  tyrannusfecit.  Cic). 
i  Absence  de  civilisation,  Bar- 
baria,   se,    f.    Cic.    etc.    (ex.: 
barbaria  forensis .  Cic).  ||  Igno- 
rance grossière  des  règles,  Bar- 
baria. ee    (ou   barbaries    usité 
seul,  au  nom.  ot  à    l'ace,    bar- 
hariem),  f.  Cic  etc.  '(ex.:  omnes 
tam  fere,  qai  nec  extra  arbem 
hanc    vixerant  nec  eos  aliqua 
barbaries  domestica  infascave- 
rat,    recte    loquebantar.     Cic. 
(Brut,,  7i,  2d8J,  cf.  Petr.  [sat., 
68,  5]).    Barbarie    du    langage, 
des  termes,  etc,    voy.  barbare. 
I|  Cruauté   impitoyable.   Bar- 
baria, se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  in- 
vcteratam  qaandam  barbariam 
ex  Gaditanorum  moribas  dis- 
ciplina delevit.  Cic.  tanta  bar- 
baries [Sarniataram],  at  pacem 
non  intelh'gant.  Flor.)  ;  atro- 
citas.  âtis,  f.  Cic.  (voy.  atro- 
i:iTh).  Il  (Par  e.\t.)  Acte  de  bar- 
barie. Facinus  atrox.  Liv. 
tarbarisme.   s.    m.  Faute   de 
langue  grossière.  Barbarismas, 
i,  m.    Cornif.    (rhet.    ad    lier., 
IV,  17).    Quint.  (I,  5,  5  sqq.).  1 
(Spéc.)  Mot  d'une  langue  qu'on 
déforme   on    l'employant.    Vox 
harbara.  Faire  dos  barbarismes, 
barbare  loqui.  Cic. 
1.  barbe,  s.  f.  Poil  qui   couvre 
le  menton  et  les  joues.  Barba, 
œ,  f.   Varr.  Cic.  Tac.  etc.  (ex.  : 
harba  magna.  Varr.  prominens 
barba.    Sen.    hirsiita.     Amm. 
promissa.   Nep.  barbâ    et   ca- 
pillo  promisso.   Liv.    promit- 
tére  [-  laisser   pousser  -1    bar- 
bam.  Liv.  barham  alUre  [■■  lais- 
ser   pousser    ■>].     Plin.     modo 
tondere  modo   radere  barbam 
[>■  tantôt  se  tailler  et  tantôt  se 
rxser  la  barbe  -].   Saut.    [Aug. 
73].  radëre   ou   abradëre   bar- 
ham alicajas  [«  faire  la  barijo 
.\  qqn  "].  i'aet.  tondêre  alicajas 
li'irbam    [-    tailler   la  barbe  à 
qqn  •].  Cic).  Un  piu  de  barb-, 
<      harbala,  se,  f.  Lucil.  Cic.  (cf.  p, 
Ca;l.  53).    Jeune   hornmo   qui  a 
un  peu  de   barbe  loa  la   barbe 
fine),    barbatulas  iavenis.  Cic. 
(ad   Att.,  I,  U,  5;  16,  11),  [fi-ir. 
Il  (Fig.'  Faire  barbe  de  fouarre 
à  Dieu  {c.-à-d.   90    moquer  do 
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Dieu,  pr.  lui  otTrir  une  gerbe 
do  paille,  au  lieu  d'une  gerbe 
de  blé),  Dcun\  deridèrc.  Voy. 
dérision,  [se]  MOQUER.  Uire  dans 
sa  barbe,  ridêre  secum  ou  in 
stomaclio.  Cic.  Prendre  qqch. 
à  la  barbe  de  qqn,  prseripërc 
alicai  aliqaid.  l'iaut.  Cic.  Une 
barbe  grise,  c.-à-d.  un  homme 
déjà  âgé,  vetalas  homo.  Cic.  T 
(Par  anal.)  Poils  qui  couvrent 
le  menton  de  certains  animaux. 
Barba  œ,  f.  Plin.  (cf.  b.  hirci, 
capr.T,  gallinacei).  Barbe  des 
coqs,  palea,  œ,  f.  Varr.  Col. 
Fia.  Barbes  des  plantes,  cirri, 
orum,  m.  pi.  Plin.  (.VXVI,  36i. 
Barbe  d'épi,  arista,  se,  f.  Varr. 
Barbe- de -chèvre,  barbe-de- 
bouc  (sorte  de  salsifis  sauvage), 
aruncas,  i,  m.  Plin.  (VIII,  2Ô3). 

2.  barbe,  s.  m.  Cheval  de  Bar- 
barie, Libyens  eqaas. 

bsu°bé,  ée,  adj.  Garni  do  barbes. 
Barbatus,  a,  am,  adj,  Plin. 

1.  barbeau,  s,  m.  Poisson  de 
rivière.  Barbus,  i,  m.  Aas. 

2,  barbeau,  s,  m.  Autre  nom 
du  bluet.  Voy.  ce  mot,  ^  (Adj.) 
Bleu  clair.  Voy.  bleu, 

barbelé,  ée,  adj.  Garni  de 
pointes  disposées  comme  les 
barbes  d'un  épi.  Spicatas,  a, 
am,  adj.  Plin. 

barbeile,  s,  f.  Petite  barbe  ou 
aigrette  (des  plantes).  Barbula, 
,T,  f,  Plin. 

barbarie,  s.  f.  Lieu  où  l'on 
faisait  la  barbe  (arch,).  Ton- 
strina,  œ,  f.  Plant.  1  Art  du 
barbier  (arch.),  Ars  tonsoris  ou 
tonsoria.  Apprendre  à  qqn  la 
barberio,  tondêre  aliqaerri,  do- 
cëre. 

barberon,  s.  m.  Nom  vulgaire 
du  salsifis.  Voy.  ce  mot. 

barberot  s.  m.  Garçon  barbier 
(arch.).  Voy.  barbier.  |  (Par 
ext.)  Mauvais  barbier.  Tonstri- 
calas,  i.  m.  (cf.  tonstricala,  se 
f.  Cic.  fTusc,  V,  08j). 

barbet,  ette,  s.  m.  et  f.  Variété 
de  chien  à  long  poil  frisé.  Voy. 
CANICHE.  1  Nom  vulgaire  do 
certains  poissons,  barbeau  {bar- 
bas, i,  m.),  rouget  (mallas  bar- 
batas.  Varr.)  mulet  {mallas,  i, 
m.  Varr.). 

barbiche,  s.  f.  Barbe  légère, 
peu  fournie.  Barbala,  se,  f.  Cic. 
i  La  barbe  de  l'extrémité  du 
menton.  Barba  inacatam pro- 
minens. Amm. 

barbicbon  ou  barbichet,  s.  m. 
Petit  chien  barbet.  Voy.  cani- 
che. 

barbier,  s.  m.  Celui  qui  fait  la 
barbe.  Tonsor,  oris,  m.  Plaat. 
Varr.  Cic.  De  barbier,  tonso- 
rias,  a,  am,  adj.  Cic.  Petr. 
Boutique  do  barbier,  tonstrina, 
se,  (.  Plaat.  Plin. 

barbifier,  v,  tr.  Faire  la  barbe 
à  (qqn).  Barbam  alicajas  ton- 
dr.re  ou  radëre.  Cic.  Suet. 

barbille,  s.  f.  Petite  barbe. 
finrhnla,  .r,  f.  Cic. 

1.  barbillon,    s.    m.   Filament 
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qui  se  trouve  autour  do  la  bou- 
clio  de  certains  poissons.    Bar- 
Inila,  œ,    f.    Plin.  1    Pointe  de 
flèche,    d'hameçon.   Acaleas,  i, 
m.  Liv. 
i.  barbillon,   s.   m.  Petit  bar- 
beau. ISarbalas,  i.  m.  Gtoss. 
barbon,   s.    m.    Homme    d'âge 
plus   que    mûr.    Vetalas,  i,  in. 
PUmt.  (Kpid.,  187,  G.),  cf.  Cic. 
(.yl  lam.    VII,    16,    I).  1    (Adj.) 
Vetalas,  a,  am,  adj.  Cic. 
barbotage,    s.    m.    .\ction    do 
barboter.  Voy.  barboter.  1  Mé- 
lange d'eau   et  do   son    destiné 
aux    bestiaux.    Farfares   aqaa 
dilati. 
barbote,  s,  f.  Nom  vulgaire  de 
la  lotte  commune   (mastela,  a>, 
f.  Plin.). 
barboteau,  s.  m.  Nom  vulgaire 
de  laclievanne.  Albarnas,i,  m. 
Aas. 
barboter,  v.  intr.  S'agiter  dans 
l'eau  en  la  faisant  jaillir  ou  en 
la  troublant.  In  aqais  csenoquf 
volvi  ou  volatari.  Barboter  dans 
la    boue,   in  lato   esse.    Plaat. 
ou  hœsitàre.  Ter.  ||  (Fig.)  S'em- 
brouillor    dans    ce    qu'on    dit. 
Impediri,    pass,    Cic.   hsesitâre, 
intr,  Cic  ^  (Arch,  et  tr,)   Pro- 
noncer d'une  manière   confuse, 
Voy.  marmotter. 
barboteur,  euse,  s.    m.  et   f. 
Cîlui,   celle   qui    barbote.  Voy. 
barboter. 
barbotière,  s.  i.  Mare  où  bar- 
botent les  canards.  Anatiamon 
anatam.    lacus    ou   stagnam.  ^ 
Sorte  de  baquet  où  l'on  met  le 
barbotage.  Voy.  baquet. 
barbouillage,   s,  m.  Action  de 
barbouiller.  Voy,  barbouiller. 
T  (Par  ext,)  Ce  qui  ost  barbouillé, 
écriture  brouillée,  Obscarœ  lii- 
terœ.  Sen.  C'est  un  barbouillage 
oudubarbouillage  (en  pari,  d'un 
tableau    mal  point),   tabala  est 
inp.cetissime   picta.    Plin.    (Cf, 
aspersa    temcre    pigmenta    in 
tabula.  Cic.  fde  div.,  I,  23]).  || 
(Par  anal.)   Manière    do    parler 
pou  intelliaible.  Confasum  os. 
Plin.  j. 

barbouiller,  v,  tr.  Couvrir 
grossièrement  d'une  couche  do 
peinture.  Inquinâre,  tr.  Vitr. 
Petr.  (ex,:  parietem  limo.  Vitr. 
au  fig,  litteris  satis  inquinatus 
est.  Petr.  [!S,  71,  diu  in  istis 
jacaimus,  elai  ni(ficile  est  :  non 
enim  inqainaii  sam,as,  sed  in- 
fecti.  Sen.  [ep.  59,  9|)  ;  obli- 
nère,  tr,  Plaat.  Varr.  Cic. 
(ex.  :  se  vino.  Varr.  malas  ck- 
rassâ.  Plaat.  oblitas  cseno. 
Cornif.  rh.  oblitas  ungaentis. 
Cic.  fr.  oblitas  craore  et  lato. 
Cic.  au  fig,  ohlinere  se  m.oribus 
externis.  Cic);  illlnère,  tr. 
Hor.  Sen.  (au  fig.,  ex.:  quod- 
cumque  semel  chartis  illevcrit 
["  tous  les  vers  dont  il  aura 
barbouillé  le  papier  •].  Hor. 
[sat.,  I,  U,  :K]).  Il  Une  toile  bar- 
bouillée, tabala  inficetisbimô 
picta.  Plin.   Une  écriture    bar- 
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bouillée,  obscarx  liltcrœ.  Sen. 
Barbouiller  en  parlant,  confuse 
loqai.  Cic.  litteras  obscarare 
nealegentias.  Cic.  (de  Or.,  III, 
11,J.7).  Barbouiller  qqch.  eutro 
ses  dents,  balbutire,  intr.  Cic. 
ï  (Au  Hg.)  Ropréàonterqqn  sous 
dos  couleurs  défavorables.  In- 
(amâre  alujaem.  Sen.  Voy.  dé- 

oniEii.  „ 

barbouaieur,  s.  m.  Ouvrier 
qui  peint  grossièrement  les 
murs.  Pictor  parietarias.  Ed. 

DiOCl.      Voy.       BADIGEONNEUR.      1 

Mauvais  peintre,  il/a/us  pictor. 
Il  Mauvais  écrivain.  Af'idiSfcrjp- 
tor.  Il  Qui  écrit  d'une  manière 
iUiâiblo.  Voy.  bardouiller.  |1 
Qui  p.arle  d'une  manière  in- 
compréhensible. Voy.  BARBOUIL- 
LER. ^  .  ,  , 
barbu,  ue,  adj.  Qui  a  de  la 
barbe.  Barbatiis,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Cic.  Hor.  1  (Par  ex  t.) 
En  pari,  des  animaux  ou  dos 
vé"étaux.  Barbatns,  a,  um,  adj. 
Cic.  l'Un.  11  En  pari,  de  végé- 
taux. Spicatas,  a,  nm,  adj. 
PUn. 
barbue,  s.  f.  Nom  d  un  poisson 

de  mer.  Rhombas,  i,  m.  Phn. 
barcelonnette,  s.  f.  Voy.  uer- 

CELONNETTE. 

bard,  s.  m.  Ce  qui  sert  à  trans- 
porter des  fardeaux  ;  grande 
civière.  Feretram,  i,  n.  Varr. 
Vira.  , , 

tardane,  s.  f.  Planta  appelée 
aussi  lierbo  aux  teigneux.  Lap- 
pa,  œ,  f.  PUn. 

1.  barde,  s.  m.  Poète  celtique. 
Dardas,  i.  m.  Lac.  Amm.  Paal. 
ex  Fest. 

2.  barde,  s.  f.  Selle  faite  d  une 
couverture  de  toile  rembourrés. 
Ephippiam.  H,  n.  Varr.  (r.  Cic. 
^  Armure  faite  de  lames  de  1er 
dont  on  couvrait  le  cheval  de 
g^uerTe.Catapkractes,^, m.  Tac. 
i  (Au  fig.)  Tra'hche  de  lard 
mince.  Lardi  tessella.  D'apr. 
Apte. 

bardeau,  s.  m.  Planche  mince 
qui  sert  en  guise  de  tuile  pour 
ie^  couvertures  légères.  Scan- 
dala,  œ,  f.  Hirt.  Vitr.  1  Barrage 
ou  planche  (sur  un  cours  d'eau). 

Voy.    BARRAGE. 

bardeUe,   s.   f.   Selle.   Voy.  2. 

BARDE. 

1.  barder,  v.  tr.  Charger  ou 
transporter  sur  un  bard.  Fere- 
tro  efferre  aliqaid. 

5.  barder,  v.  tr.  Couvrir  un 
cheval  d'une  barde.  Cata- 
phracfâ  manlre.  Kej.  Bardé  de 
fer,  cataphractus  (xaxâçpax-o?). 
Sali.  Liv.  T  Garnir  de  bardes 
de  lard,  lardi  tessellis  tegëre.^ 
(Au  fi!^.)  Garnir.  Voy.  ce  mot. 

bardit,  s.  m.  Chant  guerrier  des 
anciens  Germains.  Barritas,  us, 
m.  Tac.  (Germ.  3,  2). 

bsu-dot,  s.  m.  Bête  de  somme. 
Jamentum,  i,  n.  Cœs.  Nep.  Liv. 
Il  (Au  fig.)  Celui  qui  sert  aux 
autres  de  plastron,  de  souffre- 
douleur.    Plagipalida,    se,    m. 
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Plaat.  i,capt.  i72  ;  most.  356).  1] 
Produit  du  cheval  eldeTànesse, 
plus  petit  que    le    mulet  ordi- 
naire.   Bardo,    onis,    m.    Ulp. 
Isid. 

1.  barge  ou  berge,  s.  f.  Oiseau 
de  marais.  Raaticala.as,  f.  PUn. 

(X,  Hl)-  ,      , 

2.  barge,  s.  f.  Barque  à  fond 
plat.  iXavicala  piano  alvco. 
D'apr.  7'ac. 

barguignage,  s.  m.  Action  de 
barguigner.  Voy.   marchandage 

et  HÉSITATION. 

barguigner,  v.  tr.  et  intr.   V. 
tr.    (arch.).    Marchander    (une 
denrée).  De  pretio  mercis  con- 
tendëre.  1    V.    intr.    Hésiier   à 
prendre  un  parti.  Ter^ii^ersân, 
dép.  intr.  Cic. 
barguigneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  barguigne.  Voy. 
barguigner. 
barigel,  s.  m.   Chef   des  sbires 
dans  les  villes  italiennes.  Dis- 
ciplinas pablicœ  prx^cctas.    D. 
pr^fectus  castodam.  Nep.  pr. 
vigilam.  Tac. 
barigoule,    s.    f.    Champignon 
comestible.  Agaricon,i,  n.Plin. 
fcaril,  s.  m.  Petit  tonneau.  Ca- 
dus,  i,m.  PUn.  DoUolam,  i,  n. 
Liv. 

barillet,  s.  m.  Petit  baril.  Do- 
Uolam.   i,    n.    Liv.  1    (Techu.) 
Corps   de   pompe   où    monte  et 
descend  le  piston.  Antlia,  œ,  1". 
Mart. 
bariUon,  s.  m.  Petit  baril.  Do- 
Uolam,  i,   n.    Liv.  1    Cylindre 
d'une  pompe  à   bras.  Voy.  ba- 
rillet. 
bariolage,   s.   m.   Réunion   do 
couleurs  mal  assorties.  Versico- 
lor  varietas.  PUn.    Fig.  Bario- 
lage du  style.  Discolor  sermo- 
ni$  varietas. 
barioler,  v.  tr.   Rendre  dispa- 
rate par  la  réunion  de  couleurs 
mal  assorties.  Discordibas  pin- 
gere  coloribus.    Style   bariolé, 
orati'o    discolori  varietate  dis- 
tincta. 
barisel,  s.  m.  Voy.  barigel. 
barlong,  ongue,  adj.  Qui  a  la 
forme  d'un  carré  long  irrégulier 
(arch.>.   Oblongas,   a,  um,  adj. 
Varr.    Liv.    Tac.    In^qaalibas 
lateribus.  D.  •   Plus   long  d'un 
côté  que  de  l'autre.    Inseqaalis, 
e.  adj.  Qaint.  Tac. 
barnache,  s.   f.   Nom  vulgaire 
de  l'anatife.  Anativa  concha.^ 
Oie  sauvage,  feras  ou  agrestis 
anser. 
baroque,  adj.  Qui  présente  une 
irrégularité   bizarre.    Enormi- 
tate  noras.  1(Paranal.)  Bizarre. 
Voy.  ce  mot. 

barque  (bas  lat.  barca.  Paal.- 
Nol.  Isid.),  s.  f.  Petite  embar- 
cation. Actaariola,  se,  f.  Cic. 
Lenancalas,  i,  m.  Cœs.  Amm. 
Barque  de  pécheur,  navicula 
piscatoria.  PUn.  j.  Une  mau- 
vaise marque,  lintricalas,  i,  m. 
Cic.  (ad  Att.,  X,  10,  5).  La 
barque  (à  Charon),    cijmba,   se. 


f.  Virg.  Hor.  Au  fig.  Bien  con- 
duire  sa  barque,  rem  bene  ge- 
rëre.  Cic. 
barquerolle,  s.  f.  Barque  qu'on 
manœuvre  seulement  à  la  rame. 
.Scalmas,  i,  m.  Cic. 
barquette,  s.  f.  Petite  barque. 

Cymbala,  se,  f.  PUn.  j. 
barrage,   s.  f.  Fermeture  d'un 
chemin  par  une  barrière.  Ssep- 
tam,  i,  u.    Cic.  1   Digue   cons- 
truite  en    travers    d'un    ccui-s 
d'eau.  Useptam,  i,  n.  Ulp.  (dig. 
Ji3,  21,  1  et  h).  Cataracta,  se,  f.    ' 
PUn.  j. 
barre,  s.  f.  Pièce  do  bois  ou  do 
métal    solide  et   étroite.  —   de 
bois,  asser,  eris,  m.  Ca;s.  Liv. 
Tac.  Saet.    (ex.:  longi  dao  va- 
lidi  asseres.  Liv.  validi  asserea. 
Tac).  —  de  fer,  ferrum,  i,n. 
Cic.  Liv.    (ex.:    obiusioris  (i-rri 
ictapercussxis.  Liv.).  Une  barre 
d'or,  d'argent  (lingot  de  forme 
allongée),     later,     eris     {pr. 
•  barre  en  forme  de  brique  •), 
m.  Varr.  PUn.  (ex.:  l.  aareas. 
V'arr.  l.  argenteas.  PUn.);  la.- 
mina,  ee  (pr.   -  lingot    mince 
d'or,    d'argent  •),  f.   Hor.  Sen. 
Jet.  (ex.:  laminx  atriasqae  ma- 
terise.     Sen.     argentam    qaod 
neqae   in  massa    neqae  in  la- 
mina insit.  Jet.).   De    l'argent 
on   barra,    c.-à-d.    en    lingots, 
argentam  non  signatum  forma 
sed    radi  pondère.  Cic.  argen- 
tam conflatam.  Varr.    Fig.  De 
l'or  en  barres,   c.-à-d.  une  va- 
leur sûre,  prsesens  ou  namerata 
pecania.  Cic.    C'est   une  barre 
de  fer,  c.-à-d.  il  ne  cède  jamais, 
ferreas  est.  Cic.  1  (Spéc.)  Barre 
servant  d'appui.  Tignam,  i,  n. 
Cœs.  Liv.  Voy.  traverse,   sup- 
port.Barre  d'un  l'ût. pièce  de  bois 
transversale  qui  soutient  le  fond 
(ne  peut  se  traduire  en  latin)  Le 
vin  est   au-dessous  de  la  barre 
(arch.),  c.-à-d.  est  très  bas  dans 
le  fùti  siccatam  est  jam  prope 
doliam    ou    siccatas    est    jam 
prope  cadas.    Le   vin    ne  vaut 
plus  rien  quand  il  est  au-dessous- 
de  la  barre,  vapidam  est  vinam 
abi  ad  fœcem  rediit.  Fig.  C'est 
un    esprit     au-dessous    de     la 
barre,  vapidam  est  pectas  ejos. 
Cf.  Pers.  (V,  117).  Il  Barre  d'ap- 
pui, plateas,  i,   m.  Saet.  (Cal. 
2S;    mais    le    sens    est    plutôt 
«  dossier  »).   1  Barre  servant  h 
donner   une    impulsion.   —  do 
gouvernail,  clavus,  i,  ta.  Enn. 


Cic.  (ex.:  clavam  tenêre  rec- 
tam.  Enn.  Qaint.  1  Barre  d'ar- 
rêt, de  séparation.  —  de  porte, 
obex,  icis,  m.  et  f.  Virg.  Tac. 
(sign.  pr.  "  traverse  servant  a 
fermer  une  porte  •)  ;  sera,  se, 
f.  Ov.  Col.  Sen.  (sign.  -  barre 
mobile  pour  fermer  une  porte  -, 
cf.  obserare  ostiam.  Ter.  [ores. 
Saet.  ["  mettre  les  barres  â 
une  porte  -])  ;  repagula,  orum 
(<.  barres  pour  assujettir  et 
fermer  une  portft  »),  n-  P'-  Mil*- 
Cic.   etc.  (ex .  :  portas   cecidissa 
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repagalatensit.  Ov.  valvsB  claa- 
S3e  repagalia.  Cic.  coniuhis 
repagiilis.  Cic]  ;  cl&ustra, 
orum.  a.  pi.  Câto.  \'irg.  Lii\ 
(ex.:  claustra  portaram.  Lii-.'^. 
Il  Barres  de  justice.  Patibulam, 
»,  n.  Plaat.  Cic.  Voy.  [fourche] 
PATIBULAIRE.  Il  Barre  d'un  tri- 
bunal, cance/ii.  oram,  m.  pi. 
Cic.  (cf.  (xincelli  (ori.  Cic.]. 
Faire  comparaître  qqn  à  la 
barre,  aliqiwm  adesse  Jiibêre. 
Vell.  ali(jaem  ad  /adiciam 
adesse  jabère.  Cic.  Voy.  compa- 
raître. IJ  Barre  d'une  stalle 
d'écurie. Longarias,  ii,  m.  Varr. 
(R.  R.  I,  li,  2i.  Il  ^Par  ext.) 
Barre,  c.-d-d.  amoncellement 
de  sable  à  l'embouchure  d'un 
fleuve.  Vadum,  i,  a.  Cses.  (cf. 
B.  G.  m,  12,  11. 1  Trait  imitant 
une  barre.  Linea,  as,  f.  l-'arr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  lineam  scribëre. 
Cic.).  Il  Barre  tracée  sur  le  sol. 
Limes,  mitis,  m.  Cic.  Jeu  de 
baiTes  (où  les  joueurs  rangés 
en  deux  camps  sont  séparés  par 
une  barre  tracée  sur  le  sol). 
Carsus,  Û5,  m.  Cic.  Carsas 
certamen.  Ov.  Fig.  Il  n'a  fait 
que  toucher  barre  ici,  c.-à-d.  il 
ue  s'y  est  arrêté  qu'un  instant, 
voy.  [s']  ARRÊTER.  Avoir  barre 
sur  qqn,  c.-à-d.  avoir  avantage 
sur  lui,  voy.  avantage. 

barreau,  s.  m.  Barre  de  bois  ou 
de  métal  servant  de  fermeture, 
de  support.  CaDcelli,  orum 
(grillage  d'une  fenêtre  en  forme 
de  losange),  m.  pi.  Farr.  Cic. 
Aag.  (ex.  :  c.  fenestraram. 
Aag.);  clatri,  orum,  m.  pi. 
Cato.  llor.  Col.  (pr.  •  barreaux 
croisés  formant  de  petits  carrés 
réguliers,  grillage  •»).  Garni  de 
barreaux,  clatratus,  a,  um, 
adj.  Plaat.  Cato.  Inscr.  (ex.: 
fenestra.  Plaat.  [mil.  379J. 
fores.  Inscr.)  Barreaux  de  fer, 
ferreœ  x/irgse.  Hier.  Etre  sous 
les  barreaux,  carcere  inclasarn 
esse.  Cic.  Voy.  emprisonner.  1 
Partie  de  l'enceinte  d'un  tribu- 
nal réservée  aux  juges  et  aux 
avocats.  Subsellia,  orum,  a. 
pi.  Cic.  (ex.:  habitare  [•  passer 
sa  vie  »]  in  subselliis.  Cic. 
versâri  m  atrisqae  sabselliis 
[comme  avocat  et  comme  juge]. 
Cic).  Il  (Par  ext.i  Profession 
d'avocat.  Forum,  i,  n.  Cic. 
Nep.  etc.  {ex..:  forum  attingére. 
Cic.  in  foro  esse  cœpisse.  Nep.). 
Du  barreau,  relatif  au  barreau, 
forensis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
f.  caasa.  Cic.  opéra.  Nep.  gê- 
nas dicendi.  Quint.).  \\  Corps 
des  avocate.  Advocatio,  onis,  f. 
Jet. 

barrer,  v.  tr.  et  intr.  V.  tr. 
Consolidera  l'aide  d'une  barre. 
Sera  transversâ  firmûre.  Col. 
1  Obstruer ,  ferm  -r  à  l'aide 
d'une  barre.  Claudëre  {pr. 
•  barrer,  rendre  impratica- 
ble •>),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ja- 
naarn.  Cic.  valvse  repagalis 
clausie.  Cic.   valvx  clauses  si*- 
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bito  te  aperaerant.  Cic.  omnia 
litora  ac  portas  castodid  clau- 
ses tenën.  Cses.  portas  objecta 
ad  ingressant  catenà  claasus. 
Frontin.  forum  sivpietar,  om- 
nes  aditus  claadentar.  Cic.  voy. 
fermer)  ;  intercludére  (pr. 
'  mettre  une  barrière,  barrer  ■), 
tr.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.  ;  com- 
meatam  inimicis.  Plaat.  iter. 
Cic.  omnia  itinera.  Cœs.  viam. 
Liv.  aditas  in  Ciliciam  parvis 
prsesidiis.  Cic.)  ;  obsœpire 
("  barier,  barricader  -),  tr. 
Plaat.  Cic.  Tac.  (ex.  :  hostiam 
agmina  obsiepiant  iter.  Liv.  au 
fig.:  plebi  ad  carules  magistra- 
tas  iter  obssepsit.  Liv.)  ;  ob- 
Struère,  tr.  Cxs.  Liv.  etc.  (ex.: 
omnes  castrorum  portas.  Cses. 
portunx.  Liv.  vias.  frontin. 
Justin,  iter  Pœnis  vel  corpori- 
bas  sais.  Cic.  omnia  flamina 
atqae  omnes  rivos  magnis 
operibus.  Coss.).  Barrer  une 
porte,  fores  repagalis  claudëre. 
Cic.  Une  dent  barrée,  dentis 
flexa  radix.  Cels.  1  V.  intr. 
Tenir,  manœuvrer  la  barre  du 
gouvernail.  Clavam  tenëre. 
Cic.  T  V.  tr.  Marquer  d'une 
barre,  annuler  un  ou  plusieurs 
mots.  Cancellâre,  tr.  Jet.  Voy. 

RATURER. 

1.  barrette,  s.  f.  Petit  bonnet 
à  faces  carrées.  Birretam,  i,  n. 
Eccl.  Fig.  Parler  à  la  barrette 
de  qqn,  c.-d-d.  lui  parler  en 
face,  sans  ménagement  et  {par 
ext.)  le  maltraiter,  libère  loqai 
cam  aliqao.  Cic.  vehementer 
in  aliquem  invehi.  Cic.  et  cola- 
pham  alicai  dacëre.  Qaint. 

2.  barrette,  s.   f.   Petite  barre. 

Voy.    BARRE. 

barreur,  s.  m.  Celui  qui  tient 
la  barre  du  gouvernail.  Guber- 
nator,  oris,  m.  Plaat.  Cic. 

barricade,  s.  f.  Retranchement 
fait  à  l'improviste  avec  des 
pavés,  des  planches,  etc.  Sœpi- 
m.entaTn,  i,  n.  Cic.  Obices  saxo- 
ram.  7'ac. Elever  des  barricades 
dans  les  rues  et  sur  les  places, 
vicos  plateasque  insedificâre. 
Cœs.  (B.  C.  I,  S7,  3).  Chemins 
fermés  par  des  barricades,  in- 
tersxpta  itinera.  Liv.  Barricade 
de  voitures,  carri  pro  vallo 
objecli.  Cœs.  (B.  C.  I,  26,  3). 

barricader,  v.  tr.  Intercepter 
par  une  barricade.  Inaeaiû- 
càre,  tr.  Cœs,  Liv.  (ex.  :  vicos 
plateasque.  Cic.  portas.  Liv.)  ; 
iDterssepire,  tr.  Cic.  (ex.:  i(er. 
Cic.  qaasdam  operibus.  Liv.). 
Portes  barricadées,  obices  por- 
taram. Tac.  Par  les  rues  bar- 
ricadées, per  obices  viaram, 
Liv.  1  Se  barricader,  c.-à-d.  se 
protéger  derrière  une  barricade. 
Se  —  dans  les  rues  de  la  ville, 
intersœplre  itinera  oppidi.  Liv. 
Fig.  —  sa  porte,  se  — ,  c.-à-d. 
n'être  visiole  pour  personne, 
tenëre  se  intra  cubicalum  abdi- 
tiim  ou  occlusas  tenëre  œdes. 

barrière,   s.   f.   Ce  qui  sert  à 
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barrer  :  clôture,  palissade,  etc. 
Claustra,  orum,  n.  pi.  Cato. 
Varr.  Cic.  etc.  (ex.:  cl.  ferrea. 
Son.  claustra  revellère.  Cic.)  ; 
saeptum,  i,  n.  Cic.  (voy.  clô- 
ture) ;  repagula,  orum  {pr. 

•  barrières  pour  retenir  les  che- 
vaux, les  bestiaux  .),  n.  pi.  Ov. 
Amm.  (empl.  rar.).  ^  (Spéc.) 
Enceinte  du  cirque  où  se  trou- 
vaient les  chevaux  et  les  chars 
avant  la  course.  Carceres, 
um,  m.  pi.  Cic.  \'irg.  (ex.;  a 
carceribus  exire.  Varr.  Cic.  e 
carceribas  emitti.  Cic).  ||  Port» 
qui  fermait  l'enceinte  d'un- 
ville,  d'un  château.  Clausti-j. 
orum,  n.  pi.  Liv.  ^  (Au  lîj.l 
Obstacle  naturel  qui  forme  lo 
passage.  Claustra,  orum,  n.  |.l. 
Virg.  Liv.  Cart.  Tac  (ex.  :  et 
eo  minoris  momenti  ea  claustra 
etse.  Liv.  [XXXVII,  ]!,,  7]).  I,;i 
barrière  naturelle  d'une  foi'  t, 
objecta  pro  nativo  murosi/i  <. 
Cœs.  Il  Obstacle  qui  s'oppose  ou 
que  1  on  oppose  à  qqn.  Claus- 
tra, orum,  n.  pi.  Vell.  Val.- 
Max.  Plin.  j.  (ex.  :  eminentia 
cajusque  operis  artissimis  tem- 
porum    claustris    circamdata. 

Vell.  refringère  claustra  pado- 
ris  et  reverentiœ.  Plin.  i.  dis- 
jectis  nequitiœ  quà  ohsidebatur 
claustris.  Val.-Max.)  ;  repa- 
gula, orum,  n.  pi.  Cic.  (•  bar- 
rière, obstacle  ■,  au  (ig.,  ex.: 
omnia  repagula  pudoris  offi- 
ciique  perfringëre.  Cic);  can- 
celli,  orum,  m.  pi.  Ctc.  {par 
ext.  pg.  -  espace  limité,  bar- 
rières »,  ex.:  extra  cancellos 
egredi,  quos  mihi  ipse  circum- 
dedi.  Cic.  cancellis  circum- 
scripta  scientia.  Cic).  Elever 
une  barrière  entre  deux  per- 
sonnes, aliquem  ab  aliqao  dis- 
trahëre  ac  divellére.  Cic 

barrique,  s.  f.  Tonneau  da 
contenance  variable.  Codas,  i, 
m.  Plaat.  Virg. 

barrir,  v.  intr.  Pousser  un  cri 
(en  pari,  de  l'éléphant).  Bar- 
rire,  intr.  Snet.  Gloss. 

barrit,  s.  m.  Cri  propre  à  l'élé- 
phant. Darritas,  ûs,  m.  Veg. 

I.  bas,  basse  (lat.  pop.  bassus, 
"  courtaud  .),  adj.  Qui  n'atteint 
pas  le  niveau  ordinaire.  Hu- 
milis,  e  {pr.  •  qui  s'élève  pou 
au-dessus  de  la  surface  du  sol  »), 
adj.  Varr.  Cic  Cœs.  etc.  (s'opp. 
à  procerus,  allas,  celsus,  ex.: 
arbasculœ.  Farr.  aller  erat 
vallus  hamiliore  paulo  muni- 
tione.  Cœs.  [B.  C.  111,  63,  11. 
ad  celeritatem,  onerandi  paulo 

facit  hurmllores  [naves],  Ca^s. 
B.  G,  V,  1,  2].  quam  \turrim] 
primo  ad  repentinos  mcarsas 
humilem  parvamqae  fecerunt. 
Cœs.  [B.  C.  Il,  S,  l].  arbores  et 
vites  et  quœ  sant  humiliora. 
Cic.)  ;  demissus,  a,  um  (pr. 
"    pendant,    tombant   •,    a  où 

•  bas,  enfoncé  -),  p.  adj.  Ter. 
Cic.  otc  (ex.:  dcmissi  humari. 
Ter.  demissœ  aures.   Virg.  de- 
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missiores    ripce.   Auct.   b.  Afr. 
au  fiç     tristes    demisso   capite 
terrain  intacri.  Os.  ;  depres- 
sus,    a,    um    {-    enfonce,    pou 
saillant    -i.    p.    adj-    ^''^-    °'^: 
(ex  •  d.  domus.  Cu:.).  Etre   bas 
\uf  jambes,  /lamiU  esse  staiura. 
\\rn.   Quitter  le    port  à   raareo 
ba'so    solvêre   mari  langaido. 
Lil'.  Les  eaux  du  Tibre  c-taient 
basses,    Tiberis    tenai    (laebat 
anan.  Liv.  Eau  dont  le   niveau 
est  bas,  i/epressior  aqaa.  I  lin. 
i    Des  nuages  bas,  nubes  terrœ 
imminentes.  D.  Un  temps  bas, 
rxlam    nabibas     obscuratam. 
SaH    cxlum   cali^inosam.  Lie. 
Porter  la  tête  basse,  capat  clc- 
mittère.    Cses.    (Un    chien    qui 
porte]  les  oreilles  basses,  aari- 
bas  demissis.  Hor.  \\  (Au  fig.)    1 
est  revenu  la  tète  basse,  1  oreille 
basse,     c.-à-d.    tout     honteux, 
demissut   rediit.  ÇiC;  demisso 
capite  discessit.  Cic.  \\  (Par  ext.) 
Avoir   la  vue  basse,  oculis  non 
satis  prospicëre.  Cic.  non  longe 
vidère.    Cic.    Vue    basse,  ocali 
non  longé  conspectam  ferentes. 
Cic.    Faire   main    basse   sur..., 
ini'icëre    manam    (alicui).  Liv. 
Faire  main  basse  sur  les  tributs, 
manas    adhibére    vectigahbas. 

Cic       VOV.      ENLEVER,      DÉROBER, 

BtviR,  PiLi-AGE.  Faire  mam 
basse  sur  les  prisonniers,  voy. 
ÉGORGER.  Il  (Spéc)  Grossier. 
Humilis,  e  (•■  commun,  tri- 
vial -).  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
oratio  [«  style  ■]  humihs  et 
abiecta.  Cic.  demissas  aiqae 
hamilis  sermo.  Cic.  sablunia 
hamilibas  miscëre.  Qaint.];  de- 

missus,  a,  um,  p.  adj.  cic. 

Gell  (ex.  :  oratio  demissa  ja- 
rcns'qae.  Gell.)  ;   abjectus,  a, 

um.  V-  ^<^i-  C'"^-   <■'''••   ''™  ° 
hamills  et  abjecta  [opp.  à  mmis 
alta  et  exaggcrata].  Cic).  Basse 
plaisanterie,     vernile     dictam. 
fac.  11  Vil.  Abjectus,  a,  um 
•..  bas,    vil,    méprisable  '),    V- 
adj.  Cic.  (ex.-    a.  animas.  Cic. 
homo.    Cic.   animas  abjecftor 
Cic);  soTdidus,  a,  um  ('  vil, 
méprisable    -),    adj.    Cic.    etc. 
(ex.:  iste  omniam  tarpissimus 
et   sordidissimas.    Cic.    malto 
homo     sordidissimas.    Cic.    s. 
iucram.    Quint,    illiberales    et 
sordidi  qaaestas.  Cic.  pecaniam 
prseferre     amicitiœ     sordidam 
existiraant.     Cic.     in    sordida 
arte    [■    basses    occupations  »J 
versari.  Cic.  1  Qui  n'atteint  pas 
le    niveau    d'un    autre    objet. 
Demissus,  a,  um  (pr.  ■■  en- 
foncé ■.),  p.    adj.  Cœs.  Phn.  j. 
(ex.  :    campestria    ac    demissa 
loca    ['  terres   basses  ■>].    Ca'S. 
loca      demissa     ac    palastria. 
C^s.):  depressus,  a,  um  (pr. 
.  enfonce  ■'],  p.    adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :    iocns.    Frontin.   in  loco 
deprcsso  sitam  esse.  Plin.j.); 
inferior,us  (-situé  plus  bas  ">, 
adj.    Cxs.    etc.    (ex.:    infenor 
pars    Cornif.  rh.  Cœs   ad  mfe- 


riorcm  partem  llanums.    Cscs. 
ad  infi-riorcm  partem  insal/e. 
Ca-A.  Hritanniœ  pars   infenor 
f.  la  basse     Bretagne  »].    C.rs. 
in(criore    omni    spatw    i-acno 
reiicro.C«-s.  [B.  O    VI,  .'.G,3J. 
subsl.    in[eriores    [-  les    habi- 
tants delà  ville  basse  .  .  Aact. 
b.  Alex.  (6,  31).  Il  (Au   hg.)  Qui 
est  à  un  degré  moindre,  subal- 
terne (voy.  ce  mot).  HumiIls, 
e  lu  qui  a  un  rang  pou  eleve  ■), 
adj.  Cic.etc.(s'opp.  àhonesms, 
opalentas,   ex.:  admodamhu- 
mili    loco    natus.     Val.-Max. 
hamili    (ortanâ    natas.     Uv. 
hamillimse  sortis  homo.  Liv.  n. 
ars.  Cic.  cura'  liamiles  et  sor- 
dida: Plin.  /•);  inSmus,  a,  um 
lu  de  la  plus  basse  condition  -), 
adi.   Cic.  etc.  (ex.:  infinio  loco 
natas.    Cic.    subst     in^imi,  m. 
pi.   Cic.)  ;  ignobihs,  e  (-de 
basse    naissance    ■),    adj.    Oic. 
(ex.:   ign.    homo.    Cic.    fami- 
lia.    Cic);    tenuis.    e   (-    de 
petite    naissance  ■),    adj.    '-ic. 
(ex.:  tenais  L.  Verginius  unus- 
nae  de  maltis.  Cic.  tenues  ho- 
mines.    Cic   voy.    humble,    ob- 
scur) ;  inftr/or,   US,  adj.   Cic. 
Ca-s.    etc.    (ex.:    grados.    Cio. 
ordo.  Cic  ordines  [-  charges  -J. 
Cir    inferioris  Jaris  magistra- 
fus.  Liv.).  (Un    enfant!  en  bas 
à"e,    parvalat.  Cic  Des  le  bas 
â"e'  a  parvalo  ou   a  parvalis. 
fer.  Tac  Le  bas  âge,   parvala 
a-tas.  Justin.   \\    Peu   élevé  (en 
pari,  du  prix).   Vilis,  e    {pr. 
;    qu'on    trouve    facilement    à 
achetî^r,  qui  est  à  bas  prix  .), 
adj.   Plaut.    Cic  etc.     ex.:  y. 
servuias.   Cic.  {rumentum  vi- 
llas.  Cic    res    vilissimœ.    tic 
abî.  à  l'Abl.  vili  ['  à  bas  prix -]. 
Plaut.  lili  emére  ou  vendere. 
Plaat.);parvus,  a,  um  j-  peu 
considérable,  peu  élevé  •),  adj. 
Cic.    etc.    (ex.:    parvo    emere. 
Hor.    minoris    vendëre.    Lie). 
Au  bas   mot,    c-à-d.    suivant 
l'évaluation     la     plus      faible, 
minimi  facienti    ou   lestimanii 
(Dat.).   Plaat.   Cic.   minimam, 
adv      Varr.    Une    voix     basse, 
gravis   vox.  Cic.  A  voix  basse 
(opp    à  à  voix  haute),  submissa 
voce    dicére.     Cic.    sappressa 
voce  dicërc  Cic   \\   (Par  anal.) 
Oui  est  en  décadence.  Detenor, 
us,    adj.   Plaut.    Cic    H  .  Basse 
justice  (qui  juge   les  petits  dé- 
lits),   de    minimis    jurisdictio. 
Le  bas   bout  do   la  table,  voy. 
BOUT.  Maître  des  basses  œuvres, 
cloacaram  purgator.  Firm. 
^   bas    adv.  .4  une  place  basse. 
"Huiniliter,  adv.  Plin.J.  (ex.: 
eadem  enim  facta  claritate  vel 
obscaritate  (acientiam  auttol- 
luntar  altissime  aut  humillime 
deprimantar.  Plin.  j.  (ep.,  VI, 
2J,     il     Etre    assis  bas,   humiii 
ioco  sedêre.  Cic  Placé  trop  bas, 
hamiliore    loco    posilyas.    Cic. 
(Les    hirondelles)    volent    bas, 
demissius    volant.   Ov.   (tr.st.. 


III,  U,  23).  Ici-bas, /lis  in  «erris. 
Cic.  La  mer  est  descendue  plus 
bas  qu'à  l'ordinaire,  œstas  ma- 
ritimi    longius   solito   recesse- 
rant.  Cet  hommo  est  bas  percé 
(c  -â-d.  presque    à  sec,  ruiné), 
res    hominis    poene     exhaa.sta 
est.   Cic.    Porter   bas   1  oreille, 
auricuias  demittëre.  //or  Boit  t 
tout   bas   (profondément),  gra- 
viter claudicàre.    Cœs.    Couler 
bas,    deprimëre,    tr.    Cœs.    (cl. 
nai.es.  Cxs.  classem..  Cic.).Mel- 
tie  bas,  voy.    abaisser.    Mettre 
bas  les  voiles,  antennas  demit- 
tëre.   Sali.    Mettre    bas,   jeter 
bas,  abjicère,  tr.  Voy.  rejeter. 
ABATTRE.  Etro  jeté  bas,  deÇern 
ad  terram.  Liv.  Voy.  précipi- 
ter, RENVERSER,  [faire]    TOMBER. 

Mettre  bas,  voy.  poser  [à  torroj, 
DÉPOSER.  Mettre   bas,   voy.  en- 
F4NTER.  Parler   à   qqn  chapeau 
bas,   submi<(e're  oiicui  valtam. 
Saet.    Mettre    bas    les    armes. 
arma  ponëre  ou  projicere.  Cic. 
ahiicëre.    Cic    Mettre    bas_  le 
re-pect,  reverentiam  omittore. 
Cic.    Il    Plus   bas.   iDfra,  adv. 
Ca;s.  Cic  etc.  (ex.:  magno  nu- 
méro iamentorum    m   (luminc 
sapra   atqae  in[ra  constitato. 
Cxs.  in  saperiore  parte    navi- 
nâre  tantum,  infra  etiam  na- 
tare  concessam.  Plin.  j,  one- 
rariœ  daœ  paulo  infra  delat.y 
sant.  Cœs.    discubuere  { -   pri- 
rent place  à  table  -]  in  summa 
Antonius  et  infra  scriba  Ser- 
tori  Versius.  Sali.   fr.  en  pari, 
du    rang  :    nec    fere    unqaam 
infra   ita  descenderant,  ut  aa 
iniimos   pervenirent.    Liv.    [l, 
'3    un  ^  (Par  ext.)  Loin.  Deux 
vaisseaux  de  charge  furent  en- 
traînés un  peup'".%'^=^-'',°;^/:. 

raria;  dux  paulo  mfra  delata. 
sunt.  Ca»s.  Ils  passent  le  Rh.., 
un  peu  plus  bas  que  1  endroit 
où  le  pont  avait  été  construit, 
transeunt  lihenum  infra  eum 
locam.  ubipons  erat  perfectus. 
Oses.  Là-bas,  ilhc,  adv.  Plaut. 
Cic.  (quest.  ubi).  ilaca.dv. 
Ter.  Cic.  (quest.  guo).  Je  donne 
plus  bas  une  copie  de  cette 
lettre,  earum  (ii«erarum)  exem- 
plam  infra  scripsi  oii  scripfuni 
W.  Cic.  SaH.  Il  Tard.  Al'epo- 
auedeCicéronetunpeuplusbas, 

Ciceronis  temporibus  pau'"";- 
que  infra.  Qaint.  (I,  7,  iU;. 
Homè.-e  n'a  pas  vécu  plus  ba» 
que  Lycurgue  l'ancien,  Homeras 

Ion  i"f™  f-y^r^rioToi'ii 

rem  fuit.  Cic  («rut.,  10>  •''")•  Jl 
(Au  hs.)  Jeter  bas  qqa  abquem 
de  stlta  omni  ou  de  omm 
vitœ  statu  dejicere.  Cic  voy 
PRÉCIPITER.  Tomber  bien  bas, 
se  abiicërc  «c.  Etre  tombe 
bien  Ls,  iacêre.  Cic  Part,  de 
très  bas,  humillim^is  parentibas 
natus.  Cic  humillima  fortuna 
ortus.  Cic  Le  peuple  a  besoin 
nu'on  le  tienne  bas,  populos 
omnino  cohibendas  et  subjicien- 
dasest.A.he  tyran  est  bas, de 


teu 


BAS 


iictas  est  tyranntis.  A.  tyran- 
nus  Jacet.  A.  Ls  malade  ott  bien 
bas,  .rjer  est  in  pr^cipiti.  Ceh. 
Les  fonds  publics  étaient  bas, 
egebat  trrariam.  O.  ||  Parler 
bas  (do  peur  d'ôtro  ent^ndu), 
massâre,  intr.  Plant.  Liv.  Par- 
ler bas  à  qqn,  in  aarem  dicêre. 
Cic.  Parler  bas,  c.-à-rf.  à  voix 
basse.  Voy.  1.  bas.  Au  fig.  Tout 
bas,  c.-d-d.  en  secret,  tacite, 
adv.  Cic.  Voy.  secret  et  secrè- 

TEMFNT. 

3.  bas,  s.  m.  La  partie  basso  de 
qqc.i.  Pars  inferior.  Cœs.  Jeter 
qqn    au  bas   de  l'escalier,  ali- 
qaem  in  inferiorem  partem  per 
gradas    dejicére.    Liv.    Lo   bas 
d'un  vêtement,  ima  vestis.  Cic. 
Le    bas    d'un    arbre,  ima   ar- 
bor.  Phœdr.  Le  bas  d'une  mon- 
tagne,   montis    radiées.    Ca^s. 
Ecrireqqch.au  bas  d'une  lettre, 
alitjuid  in  epistalà  scribére  in 
extremo.  Cic.  A  partir  du  bas, 
ab  imo.  Cxs.  ^  es  bas,  c.-à-d. 
dans  la  partie  basse  (loc.  adv.), 
in  inferwre  parte.  Cses.  et  (à  la 
quest.     qao]     deorsam,     adv. 
Plant.    Cic.    deorsam    versus. 
Col.    Il    est    en    bas,    in    ima 
domo  est.  A.   Tomber  en   bas, 
decidére,  intr.  Cic.  etc.  (cf.  de- 
cidere  equo.    Cses.  ex   eqao  in 
terram.    Nep.   decido  de  leclo 
prœceps.  Plaat.).  Tirer  en  bas, 
dedacëre,    tr.    Cœs.   Saet.    (cf. 
aliqaem    contionari  conantem 
de  rostris.  Cses.).  Jeter  en  bas, 
dej'icëre,     tr.    Cic.    etc.     (voy. 
jeter).    Pousser,   précipiter   en 
bas,    depellére,    tr.    Cses.    Cic. 
(ex.  :    simalacra    deoram    de- 
palsa.  Cic.  depellére  defensores 
vallo  Tnanitionibiisqae.  Cœs.). 
Ojnduire  en  bas,  dcdac-ëre,  tr. 
Cxs.   Sali.  (cf.   aciem  in  pla~ 
nam.  SaH.  Albanum  exercitam 
in  campas.  Liv.  copias  ex  locis 
taperioribus  in  canipum.  Cœs.  . 
Tomber  de    haut   en  bas,  deci- 
dére, intr.  Cic.  Porter  de  baut 
en   bas,   déferre,  tr.  Varr.  Cic. 
Enduire  de  haut  en    bas,  deli- 
nère,  tr.   Cic.   Cela.  La  tête  on 
bas,  promis,  a,    um,  adj.  Cic. 
Virg.  prœceps,  adj.  Cic.  Regar- 
der de  haut  eu  bas,    despicëre, 
tr.  Cic.  despectâre,  tr.  Sali.  fr. 
Virg.    Il   Fig.  Regarder  qqn  do 
haut  en  bas.  despicëre  aliqaem. 
Cic.    despicëre   et    contemnëre 
aliqaem.  Cic.    Traiter    qqn    de 
haut   en   bas,  contemptim  ali- 
quem  conterère.  Plaat.  aliqaem 
aespicatui  eibi  habêre.    Plaat. 
Cic.   Il    A  bas,   c.-à-d.  vers  la 
partie   basse.  Tomber    à    bas, 
decidëre,  intr.  Cic.    Précipiter 
à  b.as.    decatëre,   tr.  Liv.  (voy. 

ABATTRE,   PRÉCIPITER).     dejtCére, 

tr.  Cic.  Liv.  (voy.  abattre, 
CULBUTER,  renverser).  Jeter  à 
bas,  dejicëre,  tr.  Cic.  detarbâre, 
tr.  Cœs.  Cic.  Glisser  à  bas, 
deflaëre,  intr.  Cic.  Virg.  (voy. 
olisser).  Sauter  on  bas.  desilire, 
intr.  Cic.  etc.  (cf.  de  reda.  Cic.  • 


BAS 

de  mnro.  Suet.  e  Iribunali. 
Cart.  cv  eqao.  Cœs.  Liv.  eqaites 
ad  pedes  desiliunt.  Cœs.).  A 
bas  les  mains,  aafer  /une  pal- 
pationes.  Plaat.  manam  de  ta- 
bula. Cic.  A  bas!  Demitle  oa 
demittite  !  avelle  ou  avellite  ! 
D.  Crier  à  bas  qqn,  e.rplodëre 
aliqaem.  Cic.  ||  Lo  bas  de  la 
voix ,  les  notes  basses .  vo.v 
gravis.  Cic.  1  (Au  fig.)  Degré 
d'abaissement.  Qui  a  des  hauts 
et  des  bas,  alternas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Liv.  Sen.  varias,  a,  am, 
adj.  Cic.  Il  Grossièreté.  Voy.  ce 
mot. 
i.  bas,  s.  m.  Tissu  couvrant  le 
bas  de  la  jambe.  Tibiale,  is,  n. 
Paal.  (dig.  XLI.\,  10,  U,  I) 
ordin.  au  plur.  tibialia,  iam,  a. 
pi.  8uo«.  (Aug.  82). 
basalte,  s.  m.  Roche  grise  d'ori- 
gine ignée.  Basaltes,  œ,  m.Plin. 
Isid.  (Or.  .\VI,  5,  6). 
basaltique,  adj.  De  la  nature 
du  basalte.  Qai  (qaœ,  qaod) 
ex  basalta  constat  ou  basaltœ 
similis. 
basane,  s.  f.  Peau  de  mouton 
tannée.  Coriam  ovillam.  Fait 
en  basane,  e  corio  ovillo  (ac- 
ias. 

basané,  ée,  adj.  De  couleur 
foncée  (comme  la  basane).  Aqai- 
las,  a,  um,  adj.  Plaat.  Varr. 
Saet.  Aas.  Fascas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Saet,  Aas.  Adastas,  a.  um, 
adj.  Liv.  (cf.  ad.  hominum 
color.  Liv.  adastioris  coloris 
ex  via  esse.  Liv.). 
basaner,  v.  tr.  Rendre  sem- 
blable à  la  basane,  tanner 
(arch.).  Voy.  tanner.  ^  (Au  fig.) 
Rendre  do  couleur  fonceî 
(comme  la  basane).  Voy.  basané. 
bascule,  s.  f.  Pièce  do  bois  ou 
de  métal  placée  sur  un  pivot 
et  disposée  de  manière  â  ce 
qu'en  appuyant  sur  une  des 
extrémités  on  fasse  levorl'autro. 
Libramentum,  i,  n.  Veg.  (cf. 
mil.,  il,  21  :  trabcs  longior  con- 
nectitar  eo  lihramento,  ut,  si 
unum  capat  depresseris,  aliad 
erigatar).  Bascule  servant  à 
puiser  de  l'eau.  Tolleno,  onis, 
m.  Plaat.  fr.  Plin.  Fcst.  Faire 
la  bascule,  voy.  basculer. 
basculer,  v.  intr.  Faire  la  bas- 
cule, éprouver  un  mouvement 
somblabb  à  celui  de  la  bascule. 
Oscillâre,  intr.  Saniraap.  Fest. 
base,  s.  f.  Partie  inférieure 
d'une  construction  qui  lui  sert 
de  fondement  et  de  support. 
Basis  (Gén.  is.  Ace.  im,  Abl. 
i),  f.  Cic.  Vitr.  (ex.:  b.  sepalcri. 
Cic.  villœ.  Cic).  [ad  Qu.  fr.  3, 
1,  2,  5].  stataœ.  Cic.  colossici 
Apollinis.  Vitr.  columellœ.  Cic). 
Voy.  FONDEMENT.  ||  (Par  anal.) 
Partie  inférieure  d'un  corps, 
par  laquelle  il  repose  sur  ce  qui 
le  porte.  Inferior  ou  ima  pars. 
Cic.  La  base  d'une  montagne, 
monlis  radiées.  Liv.  Cart.  Être 
à  la  base  do  la  montagne,  esse 
in  radicibas  montis    ou   in  in-  \ 


BAS 

fmo  monte.  Cœs.  Voy.  pied.  || 
(Par  abst.  t.  de  géom.)  Basa 
d'un  triangle,  basis  trianguli. 
Cic.  •\  (Au  fig.)  Cj  par  quoi 
qqch.  se  soutient.  fuad.TfljeB- 
tuw,  i  (•  fond -meut,  base  .), 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  pietas  fanda- 
nuntam  est  omnium  virlutum. 
Cic.  Jacëre  pacis  fandamenta, 
Cic.  ponere  (andamentam  phi^ 
losophiœ.  Cic.  fundamenta  ja- 
cëre faturœ  magnitudinis.  Cic); 
soluDi,  i  {•  fondement,  base, 
ce  sur  quoi  qqch.  s'appuie.),  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  veram  tamen  hoc 
qaasi  solam  qaoddam  atque 
t'andamentum  est,  verborum 
usas  et  copia  bonoram.  Cic 
[do  Op.,  III,  37,  151].  solum 
qaidem  et  quasi  (andamentam 
oratoris  vides,  iocutionem 
emendatam  et  Latinam.  Cie 
[Brut.,  7A,  258J).  Etablir  sur 
une  base  solide,  fandâre,  tr. 
Cic.  Sen.  (ex.:  res  e/us  bene 
(andatœ  sant.  Sen.  illad  ma- 
xime nostrum  fandavit  impe- 
rium.  Cic.  qai  hanc  rem  publi- 
cam  tam  prœclare  fundatam 
nobis    reliijacrant.  Cic).    Voy. 

PRINCIPE,      FONDEMENT,       FONDER 

APPUYER  [3ur|.  Il  (Spéc.)  Basé 
d'opérations  d'une  armée.  Seden 
belli.  Liv.  Etablir  sa  base  d'opé- 
ration, sedem  belli  capëre.  Liv. 
baser,  v.  tr.  (uéol.)  Faire  repo- 
ser sur  une  base.  Voy.  fondej!, 

APPUYER. 

bas-fond,  s.  m.  Terrain  plus 
bas  que  lo  sol  environnant. 
Solam  hamillimam.  Justin. 
Les  bas-fonds,  loca  Jaeentia. 
Sen.  Au  fig.  Los  bas-Ibnds  de 
Rome ,  sentina  arbis.  Cic.  ^ 
(Dans  une  rivière  ou  dans  une 
m.>r)  partie  du  fond  voisine  de 
la  surface.  \'adam,  i,  n.  Cœs. 
Liv.  Les  bas-fonds  sur  les  côtes, 
brevia  litorarn.  Tac  (cf.  Vini 
En.,  I.  111).  *  ''  ' 

1.  basilic,  s.  m.  Reptile  vivant 
sur  les  arbres.  Basiliscas,  i,  m. 
Plin.  .Amm,. 

2.  basilic,  s.  m.  Nom  d'une 
plante  odoriférante.  Ocimum, 
i,  n.  Col.  Plin.  Am. 

basilicon,  s.  m.  Sorte  d'on- 
guent. Basilioon,  i,  n.  Scrib. 

1.  basilique,  s.  f.  Edifice  ro- 
main contenant  une  grande 
salle  entourée  do  colonnades  où 
so  rendait  la  justice  et  où  se 
traitaient  les  alîairos.  Basilica, 
œ,  f.  Cic.  Inscr.  (cf.  basilicatn 
habeo,  non  villam,  freqaentia 
Formianorum.  Cic.  [ad  Att.,  Il 
1/i,  2]).  Jiegia,  œ,  (.Saet.  (Au-.' 
81 1.  Porticus,  ûs,  f.  Cic.  (in 
Verr.,  IV,  83).  T  Ancienne  ba- 
silique romaine  consacrée  au 
culte  chrétien  et  devenue  prin- 
cipale église  d'une  ville.  Basi- 
lica. œ,  t.  Sulp.-Sev.  (chron 
II,  33,  5  ;  38,  5). 

2.  basilique,  ad.  Veine  basili- 
que oa  (subst.)  basilique,  nom 
donné  à  doux  veines  du  b.as. 
Venu  Ijasiiiea, 
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bas  relief.  Voy.  relief. 

basse,  s.  f.  Dans  un  morcoau 
do  musiquo  à  plusieurs  parties, 
celle  qui  est  écrito  dans  les  tons 
çnives.  Jravissimi  sont.  1  Voix 
.■"lui  chante  dans  les  tons  grav_»s. 
Vax  rjravis.Cic.  Busse  profonde, 
vox  gravissima.  Cic.  Avoir  une 
voix  do  basse,  voce  gravi  ca- 
ncre. 

basse-cour,  s.  f.  Cour  desti- 
née aux  écuries  (arch.).  Arca 
stahali.  ^  (Dans  une  ferme.) 
Cour  réservée  à  la  volaille. 
Coliors,  ortis,  f.  Cato.  Varr. 
Ov.  Cors,  cortis,  (.Glaactaap. 
Cic.  Col.  Chars,  chortis,  f, 
Varr.  Vitr.  Mart. 
basse-cour  ,  avcs 
Col. 

basse-fosse,  s.  f 
terrain.  Voy.  ces  doux  mots. 

bassement,  adv.  Bas  (arch.). 
Voy.  3.  BAS.  1  (Au  fig.1  D'une 
manière  humble  (arch.l.  Dé- 
misse.    Cic.     Voy.    HUMBLEMENT. 

Il  U'uno  manière  vile,  grossière. 
Démisse,  adv.  Cic.  (ex.  :  lia- 
militer      demisscque     sentlre. 
Cic);  abjecti,    adv.   Cic.   (cf. 
Tusc..   II,   55;   Phil.,   3,  28); 
bumiliter,  adv.   Cic.  (ex.:  li. 
sentlre.  Cic.  servire.  Liv.  (erre 
infamiam.  Sen.) 
bassesse,  s.  f.  Etat   de   ce  qui 
est  i>as  (fig.).  Humilitas,  atis, 
f.  Cic.  Sali.  Flin.  (ex.:  generis. 
Sali,  nataliam.    Plin.  alicajas 
liumilitatem     despicére.     Cic. 
par    ext.:    Iiabet     humilitatem 
metas.    Cic.    [Tusc,    III,    17]. 
sa?ps  m.agni§.cenlia  plus   profi- 
cit  qaam  hamilitas  et  obsecra- 
Ho.  Cic.  h.  verboram.  Qaint.)  ; 
ignobilitas,  atis   (basse    ex- 
traction) ;  f.  Cic.  Liv.  (ex.:  pa- 
terna.  Liv.  generis.  Cic.  axo- 
ram.  Cic);  illiberalitas,  atis 
{'  bass3S38  de  sentiments  •),  f. 
Cic.    (ad    Att.,   VIII,   6,   5:  ill. 
Carii).  Bassesse  du  style,  hami- 
lis  sermo.  Cic.  oratio   hamilis 
et  abj'ecta.  Cic.  demissas  atqae 
humilis    sermo.   Cic.    hamilli- 
mufrt  dicendi  gênas.  Aag.  Avec 
bassesse.  Voy.  bassement.  1  Ac- 
tion basse.   Indignitas,   atis 
{pr.  •  infamie  ■),  f.    Cic.^  (ex.  : 
indignitate      serves      vincêre. 
Cic);  dedecus,  oris  ("action 
déshonorante,  bassesse  ■!,  f.  Cic. 
etc.    (ex.  :    dedecas    admittëre. 
Cs^s.    nallo    dedecore  se  absti- 
nëre.     Cic.    nallam    profecto 
dedecas  reperire  posset,   qaod 
inillonon  inesset.Cic);  flagi- 
tiujn,  îi  (•  acte  infâme  ••),   n. 
Cic    etc.    (ex.:    prœcsse    agro 
colcndo   (lagitiam   putas.    Cic. 
Itagitiam   facére.  Plant.  Ter.). 
Faire    des   bassesses  auprès   de 
<iqn  (pour   en    obtenir   qqch.), 
alicai    hamiliter    servire.   Liv. 
De  peur  que   nous    ne  fassions 
quelque   bassesse,  ne  rjaid  ser- 
viliter  faciamas.  Cic  ^  Etat  de 
déchéance  de  la  nature  humaine. 

Voy.     DÉCHÉANCE,     DÉGRADATION. 
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basset,  ette,  adj.    Un  peu  bas 
(sur  jambes).   Craribas    brevi- 
hus.    Chien    basset    et    (subst.) 
basset,  s.    m.  Vertragas,  i,   m. 
Mart.  Firm.  math. 
bassin     (bas-lat.     bacchinon. 
Greg.    Tar),   s.    m.    Kécipient 
portatif  à    bords    relevés.    La- 
brum,  i,  m.    Cato.    Virg.    Col. 
Au  fi^.  Cracher  au  bassin,  c.-à- 
d.    rendre  gorge,    evomére  pe- 
caniam.  Cic.   |l   (Par  ext.)  Plat 
à  dessert,  grand  plat.  Pelvis,  is, 
f.    Plin.    Patina,    œ.    f.    Plm. 
Voy.  PLAT.  Il  Plateau  d'une  ba- 
lance.   Lanx,    lancis,    f.    Cic. 
Virg.  1  Construction   en  pierre 
ou  en  métal  destinée  à  recevoir 
de    l'eau.    Labram,    i,    n.    Liv. 
Plin.   j.   (cf.    marmoreo    labro 
aqaa  exandat.  Plin.  [ep.,  V,  6. 
201.  marmorea  duo  labra  ante 
(ornicem  posait.  Liv.  [.X.XXVII, 
3,  71).  Petit  bassin,  labellam,  i, 
...  Cic  (de  leg.,  II,  66).   H    Ré- 
servoir, pioca  d'eau.  Lacus,  us, 
m.  llor.   Vitr.  Plin.  Inscr.  (os.: 
laças    balinearias.  Inscr.  laças 
sternendos    lapide  locâre.  Liv. 
[XX.XI.X,  UU.  5])  ;  stagnum,  i 
(.  étang  artificiel,  bassin  '),  n. 
lior.  Ov.  Saet.  Tac.  (ex.:  stag- 
num navale  [-  bassin  ds  nau- 
machie  >].  Saet.  Tac.  st.  cali- 
dœ  aqaœ.   Tac);  piscina,  se 
(..   piscine,   baissin    où    l'on   se 
baigne  ■),    f.    Sen.  (op.,  56,  2  ; 
86,  6).  Plin.  j.    (ep.,  V,  6,    -25). 
Il    Bassin  d'un  port.  Sinas,  as, 
m.    Cœs.    Liv.    Bassin    à   flot. 
Navale,  is,   n.    Ov.   Lac.  1   (T. 
d'anat.)  Ceinture  osseuse  cons- 
tituée à  la  base  du  tronc  formée 
par  les  deux  os  iliaques.  Pelvis, 
is,    f.    Lat.  mod.  Os  du  bassin, 
vertebrum,  i,  n.  Cœl.  Aar.  ^ 
bassinage,  s.  m.   Action  d'ar- 
roser en  pluio.   Lenis   aspergo. 
Plin. 
bassine,  s.   f.   Vase  circulaire 
destiné  à  certains  usages  domes- 
tiques. Patina,  se,  f.  Plin. 
bassinée,  s.  f.  Ce  que  contient 
un   bassin,    une    bassine.    (On 
peut  employer  comme  équiva- 
lent   le    latin    cyathas,    i,    m. 
Mesure    de    capacité   signifiant 
proprement  '  gobelet  =.1 
bassiner,  v.  tr.  Humecter  dou- 
cement. Leniteraspergëre.  Plin. 
Inungêre,  tr.  Cels.    Fovêre,  tr. 
Cels.  Bassiner  les  genoux  avec 
du  vinaigre  chaud,  genaa  ca- 
lido  aceto  fovère.  Col.  1  Chauf- 
fer avec  une  bassinoire.  Lecta- 
lam  calefacëre. 
bassinet,  s.   m.    Petit   bassin. 
Labellam,  i,  n.    Cic.  1   Calotte 
de   fer   qu'on    portait    sous    le 
casque.   Cassis,  idis,  f.   Plaat. 
Cœs.  T  Nom  vulgaire  de  la  re- 
noncule rampante.  Polyanthe- 
mas.  i,  f.  Plin.  (XXVII,  112). 
bastant,  ante,  adj.    Suffisant 

(arch.).  Voy.  ce  mot. 
baste,  interj.   C'est  assez.  Hac- 
tenas  ou  sed  hactenas.  Cic.  Ov. 
■[  N'importe.  .Vi7  moror.  Con-i. 
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baster,  v.  intr.  Suffire.  Voy.  c« 
mot.  1  (Par  ext.)  Donner  satis- 
faction à  qqn,  lui  réussir.  Sac- 
cedére.  intr.  Cic.  Voy.  tourneb 
[biîn],  RÉUSSIR. 
basterne,  s.  f.  Sorte  do  litière 
fermée  (à   l'usage   des  femmes) 
portée  par    deux   mulots.  Bas- 
terna,   œ,    t.   Hier.    Pallad.  1 
Chariot  couvert  attelé  de  bœufs. 
Basterna,  œ,  f.  Bas  lat. 
bastide,  s.  f.  Sorto  de  redoute. 
Propagnacalam,  i.  n.  Cœs.  Liv. 
T  Ville  neuve   bâtie   après  en- 
tente entre  les  magistrats  et  les 
propriétaires  du  sol.  Nova  urbs. 
^  Petite  maison    de    campagne 
(en    Provence).    Villala,    a?,   f. 
Cic 
bastille,  s.  f.  Sorte  de  redoute 
Voy.    BASTIDE.    1    Chàteau-foi-t 
destiné    à   défendra    une  ville. 
Castellam,  i,  n.  Cœs.  Cic.  Liv. 
Il    Prison    d'Etat.    Carcer  pu- 
blicus. 
bastille,    ée,   adj.    Garni    da 

ciénoaux.  Voy.  créneau. 
bastion,  s.  m.  Ouvrage  de  for- 
tification. Angatas  mari.  Liv. 
bastonnade,  s.  f.  .application 
de  coups  de  bâton.  Fustis,  iS 
(Abl.  i  et  e),  m.  Plaat.  Cic. 
Col.  (sign.  pr.  '  bâton,  gourdin  - 
mais  s'emploie  comme  le  fr. 
•  bastonnade  »  dans  les  express, 
suiv.:  fasiibas  aliqaem  tundërc. 
Plaat.  Cic.  centarionem  fasti 
percatëre.  Vell.decimam  quem- 
quefastinecâre  oaferlre.  Tac]; 
fustuarium,  îi  {-  supplice  de 
la  bastonnade  •) ,  n.  Cic  Liv.  (ex.: 
t'astaariam  merêre  ou  merêri. 
Cic    [Phil.,  3,  U].  Liv.  [V,  6, 

bas-ventre,  s.  m.  P.eg.ou  in- 
férieure du  ventre.  Venter 
imas.  Cels.  Abdomen,  inis,  a. 
Plaut.  Cic. 

bat,  s.  m.  Battement  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  T  (Par  ext.)  Ce  qui 
bat  l'air,  l'eau,  etc.  Le  bat  de 
l'aile,  c.-à-d.  l'extrémité,  ex- 
trema  ala.  Mesurer  un  poisson 
entre  œil  et  bat,  c.-à~d.  entre 
l'œil  et  la  queue.  Voy.  ces  mots. 

bât,  s.  m.  Selle  grossière  qu'oc 
place  sur  la  dos  des  bêtes  dt 
somme  pour  supporter  leur 
charge.  Clitellœ,  arum,  f.  pi. 
Plaut.  Cic.  Mettra  un  bât  à  un 
bœuf,  clitellas  bovi  imponëre 
(prov.).  Cic.  Ane  de  bât,  clifel- 
larias  asinus.  Cato.  Mulet  da 
bat,  malus  clitellarius.  Plaat. 
Qui  porte  un  bât,  clitellarias, 
a,  um,  adj.  Cato.  Plaat.  Hom- 
mes dignes  de  porter  le  bât, 
clitellarii  homines.  Plaat. 
(most.  781).  Fig.  Chacun  sait  où 
le  bât  le  blesse  (c-à-d.  quels 
sont  les  ennuis  de  sa  position), 
saa  quisqae  incommoda  opti- 
më  novit. 
batail,    s.    m.    Battant    d'une 

cloche  (arch.).  Voy.  battant. 
bataille    (lat.    pop.   battalia  et 
battualia,   n.    pi.    -  escrime  •• 
Charis.),  8.  f.  Action   où   deux 
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armées  eanemios  se  battent 
l'uiiocoutre  l'autre.  PugDSi,  ce 
(.  combat,  batailla,  cn^aae- 
mont  •),  f.  des.  Liv.  etc.  (voy. 
combat)  ;  proBliuia,  îi  (•■  lutte 
à  main  armée,  mêléo-),  n.  Ca's. 
Cic.  etc.  en.:  pr.  terr,:stre,  na- 
vale. A'ep.  pr.  anceps.  Liv.  p. 
jastunx  U  batailla  rangée  ■•]. 
Liv.  prcdiam  committère.  Coei. 
prœliam  comerère.  Liv.  pr. 
conferre.  Liv.  pr.  (acéré.  Cic. 
Sali,  prceliam  agëre.  Liv.  prœ- 
lio  decertûre.  Cic.  prœliam 
edëre.  Liv.  pr.  ciëre.  Liv.  pr. 
incipêre.  Liv.  pr.  redintegrâre. 
Cxs.  hostem  elicëre  ad  prœ- 
liam non  posse.  Liv,  ire  in 
prœliam.  Liv.  prœliis  secandis 
uti.  Cic.i;  dimicatio,  onis 
(«  combat,  engagemeat.  lutte»), 
f.  Cses.  Cic.  (voy.  esgacfment). 
Champ  de  batailla,  BCJes,  ei, 
(.  Liv.  (ex.:  cadëre  in  acie.  Liv. 
ex  ipsa  acie  a  fratre  missas. 
Liv.  ex  acie  semivivam  efferri. 
Liv.).  Va  champ  da  batailla 
favorable,  opportaniis  expli- 
candis  copiis  locas.  Liv.  Visiter 
un  champ  da  bataille,  campum, 
in  qixo  pugnatum,.est,  adiré. 
Tac.  Etra  maître  du  champ  de 
bataille,  saperiorem  discedére 
ou  evadêre.  Cœs.  Liv.  victorem 
discedére.  Liv.  Perdre  le  champ 
do  bataille,  victam  di.,cedëre. 
Liv.  Etre  tué  sur  le  champ  de 
bataille,  in  prœlio  pagnanlem. 
occidi.  Cf.  A'ep.  (Ham.,  i,  2). 
Présînter  la  batailla  à  l'annomi, 
copiam  ou  potestatem  pagnan- 
di  hostibas  (acéré.  Cxs.  Sali. 
Accepter  la  bataille,  potesta- 
tem sai  facëre  alicui.  A't'p. 
(Ages.,  3,6).  Refuser  la  bataille, 
pagnam.  dctrectàre.  Liv.  Don- 
ner le  signal  de  la  bataille  (on 
plantant  l'étoudard  sur  la 
tente  du  général),  vexillam 
proponëre.  Cxs.  Liv.  Livrer 
une  bataille,  prœliam  commit- 
tëre.  Css.  facëre.  Cœs.  prœ- 
liàri,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (cf. 
pr.  ad  Syracasas.  Cic.  voy. 
combattre).  Livrer  une  b:i- 
taille  navale,  classe  con(Ii- 
gére.  Liv.  On  livra  batailla  sur 
tous  les  points,  pagnatar  om- 
nibus locis.  Coes.  Combattre 
avec  l'ennemi  en  bataille  ran- 
gée, Jasto  prœlio  confligëre 
cam  noste.  Liv.  La  bataille  est 
indécise,  prœliam  anceps  est. 
Liv.  La  bataille  resta  indécise, 
ancipiti  Marte  stetit  pagna. 
Liv.  La  bataille  resta  longtemps 
indécise,  dia  anceps  stclit  pa- 
gna. Liv.  Décider  le  gain  de  la 
bataille,  prœliam  profligàre. 
Liv.  Perdre  la  bataille,  prœlio 
vinci.  laperâri.  Cœs.  Cheval  du 
bataille,  eqaas  castrensis.  Sen. 
bellator  eqaas.  Virg.  Fig.  prov. 
C'oàt  son  cheval  de  bataille 
(c.-à-d.  c'est  ce  sur  quoi  il  in- 
siste sans  cesse),  nalla  res  est 
qaam  probet  magis  ou  qua 
magis  aelectetar.  ^  Ordre  d'une 
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armée  déployée  eu  ligne  pour 
combattra.  Acies,  ei  (pr. 
•  front  d'une  armée  rangée  on 
bataille,  d'où  ordre  de  batailla, 
armée  en  rang  de  batailla  •), 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  acies  e.xercitùs 
nostri.  Cic.  aciem  insfitu-^rc-ou 
constituëre.  Ca's.  instrucre. 
Cic.  legiones  in  acie  consti- 
taëre,  coUocàre.  Cees.  in  acie 
consistëre.  Aact.  b.  Afr.  agmi- 
na  potias quam acies  [•  troupes 
en  ordre  do  bataille  -]  pagna- 
bant.  Liv.  totâ  acie  dimicâre 
[•  combattre  sur  tout  le  front 
de  bataille  •].  Liv.  cum,inacie 
stare  ac  pugnare  decaerat,  tam 
in  castra  relagerant.  Liv.  eu 
pari,  de  la  caval.:  acies  eqai- 
tam.  Liv.  equestris.  Vell.  en 
pari,  de  vaisseaux:  naviam  acie 
constitatà.  Aep.).  ||  (Spéc.)  Ba- 
taille, infanterie  formant  le 
centre  d'une  armée.  Media  acies. 
Liv.  acies  pedestris.  Liv.  \\ 
Combattre  en  bataille  rangée, 
acie  dimicâre.  Liv.  Bataille 
rangée,  acies,  êi,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  acies  Pharsalica.  Cic.  co- 
pias in  aciem  edacëre.  Liv. 
e-tercitam.  ou  copias  in  aciem 
prodacëre.  Cœs.  A'ep.  in  aciem 
ire.  Cart.  in  aciem  prodire. 
Cic.  in  aciem  egredi.  Liv.  in 
aciem  descendëre.  Liv.  acie 
conpigëre,  pagnùre.  Liv.  decer- 
nëre  acie.  Nep  in  acie  dimi- 
câre. Cœs.  acie  dimicâre.  Liv. 
in  acie  vincëre.  Oses,  aliqaem 
acie  vincëre.  Cart.). 
batailler,  v.  intr.  Livrer,  sou- 
tenir uno  suite  de  combats 
(en  pari,  d'individus  isolés). 
Prœliâri,  dép.  intr.  Cic.  (ex.: 
sic  acriter  et  vehementer  prœ- 
liatas  sum.  Cic.  [ad  Att.,  I,  16, 
1]);  digladiâri,  dop.  intr.  Cic. 
(ex.;  diyl.  cam  aliquo.  Cic.  fr. 
cum   aliquo    tôt    volaminibus. 

Cic.    voy.    DISBATTRE,   DISPUTER]. 

batailleur,  euse,  adj.Quiaiino 
à  disputer.  fli.Tarom  amator. 
Cic.  rixae  capidas  ou  capida. 
Cic.  Humeur  balaillenso,  alter- 
candi  ou  rixandistadium.  Cic. 
Subst.  C'est  un  batailleur, 
homo  ad  rixam  promptus. 

bataillon,  s.  m.  'l'ioupe  de 
combattants.  Coborfi,  bortis, 
f.  Cœs.  Liv.  (la  cohorte  était  la 
10'  partie  do  la  légion  et  com- 
prenait trois  manipules  ou  six 
centuries)  ;  agmen ,  inis 
(•corps  d'armie, division  •  ;  att 
plar.  "  bataillons  •>),  n.  Cic. 
Cœs.  etc.  (ex.  :  de  e.rercita,  de 
castris,  de  agminibus  dicëre. 
Cic.).^  (Par  ext.)  Troupe  nom- 
breuse. Voy.  TROUPE. 

bâtard,  arcle,ad|.  De  naissance 
illégitime.  Nothus,  a,  um, 
adj.  Virg.  Col.  Quint,  (se  dit 
d'un  rejeton  illégitime  dont  le 
pure  est  connu);  spurius,  a, 
um,  adj.  Gaj.  Modest.  Justin. 
(S'?  dit  du  rejeton  illégitime 
d'un  poro  inconnu).  Subst.  Un 
bâtard,    nothas,  i.    m.    l'ira.  *, 
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(Par  anal.)  Qui  n'est  p.is  do 
race,  d'origine  pure,  fnsitivas, 
a,  lun,  adj.  Cic.  Phœdr.  ,.>« 
pari,  da  porsoiinesK  .idalteri- 
nas,  a,  am,  adj.  Hin.  ||  (Fig.) 
Qui  n'est  pas  d'un  caracti-ij 
franchement  déterminé.  Am- 
bigaas,  a,  am,  adj.  Cic.  {j>r. 
•■  nui  a  un  double  asp^>ct  »). 

1.  bàtardeau,  s.  m.  Petit  bâ- 
tard (arch.).  Voy.  bâtard. 

S.  bàtardeau,  s.  m.  Digue  en 
terre  ou  eu  maçonnerie  pour 
retenir  les  oaux.  Voy.  digue. 

bâtardière,  s.  f.  Pépinii-io 
d'arbres  greffes.  Seminarium 
insitivarum  arboram. 

bâtardise,  s.  f.  Le  fait  d'éti-a 
bâtard.  Se  traduira  par  un  de» 
adj.  sign.  •  bâtard  «.ox.:  prou- 
ver la  —  de  qqn,  aliqaem  esse 
nothum  ou  spuriuni  probâre. 

bâte,  s.  f.  Support,  encadre- 
ment. Voy.  ces  mots.  ^  Chaton 
de  bague  (arch.).  Voy.  chaton. 

bâté,  ée,  adj.  Qui  porte  le  bât. 
Clitellarias,  a,  am,  adj.  Plant. 
Fig.  C'est  un  àno  bité  [c.-à-d. 
un  ignorant  fieffé),  germanas 
usinas  est.  Cic.  (cf.  ad  Att., 
IV,  5,  3). 

bateau,  s.  m.  Embarcation 
servant  surtout  sur  les  rivières. 
Linter,  tris  (Gén.  pi.  ^rium), 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ingens  vis  na- 
viam lintriumqae.  Liv.  vehi 
lintribus.  Varr.)  ;  navigium, 
ïi.  n.  Cic.  Ulp.  dig.  (ex.:  navig. 
parvalam  conscendëre.  Sen. 
in  eodcm  velut  navigio  parti- 
cipem  esse  periculi  Liv.);  na- 
yigiolum,  i,  a.  Lent.  ap.  Cic. 
Aact.  b.  .Afr.  (ox.  :  vix  singulis 
cum  navigiolis  recipi.  Lent.  ap. 
Cic).  Bateau  décharge,  de  trans- 
port, navis  oneraria.  Cic.  Liv.  ou 
simpl.  oneraria,  œ,  f.  Sisenn 
Cic.  Un  pont  do  bateaux,  pons 
navatis.  Amm.  pons  navigiis 
compositus.  D.  rates  et  linrns 
j'anctœ.  Liv.  rates  quibus  junc- 
tum  est  (lumen.  Liv.  rates.  Liv. 
(.\XI,  ii7,  3).  Construire  un  pont 
de  bateaux,  pontem  navihus 
facëre  ou  efficëre.  Cœs.  Liv. 
Jeter  un  pont  do  bateaux  sur 
un  fleuve,  flamen  raie  ou  rad- 
ius jungâre.  Liv.  Détruire  un 
poiu  do  bateaux,  rates,  quibus 
junctam  est  (lumen,  resolvcre 
ou  abs.  ratem  solvëre.  Liv.  |{ 
(Par  ext.)  La  charge  d'un  ba- 
teau. Vn  bateau  d'or,  da  paille, 
navis  aari,  paleœ.  Cic.  Un  ba- 
teau de  denrées,  nai'ismercium. 
Justin.  Il  (Au  fig.)  Arriver  on 
trois  bateaux  [c.-à-d.  en  grand 
appareil),  magnifice  irtcedëre. 
Liv. 

1.  batelage,  s.  m.  Chargemont 
ou  dôchargomont  d'un  navire  a 
l'aide  de  bateaux.  Ne  peut  sr> 
irad.  que  par  une  périphr.i-o 
où  entrera  un   des    verbes   lai. 

sign.    RATELER. 

2.  batelage,  s.  m.  Métier  da 
bateleur.  Circalatoriœ  artes. 
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jatelée,  s.  f.  Charge  d'un  ba- 
teau. Voy.  CARGAISON. 

oateler,  iutr.  Faire  lu  batelago. 
Lintribaa  merces  in  navcm 
imponère  ot  lintribas  merces  e 
nave  exponêre. 

batelet,    s.    m.    Petit    bateau. 

I.intricalas,  i,  m.  Cic. 

bateleur,   s.  m.  Celui  qui  fait 

aes  tours  d'adresse   en   public. 

Prsstigiator,   oris,    m.  Plaat. 

Sen.  Tours  de  bateleur,  prs-s- 

ti(ji.->'.  arum,  f.  pi.   Plaat.  Cic- 

bateleuse,  s.  f.   Celle  qui   lait 

lies   tours  d'adresse  en    public. 

'  Pra-stigiairix,  tricit,  f .  Plaat. 

batelier,  ière,  s.  m.  et  f.  Celui, 

colle  qui  conduit   des  bateaui;. 

Navicalarias ,  ti,    m.    Cic.  Jet. 

Inscr.   (le  fém.  n'existe  pas   au 

sens  du  fr.  .  batelière  ^j.^  Celui. 

celle  qui  fait  passer  l'eau.  Lin- 

trarias,  ii,  m.  Ulp.  dig.  Lenan- 

:ularias,  H,  m.  Inscr.  (Le  fem. 

n'oxiste  pas.) 

batellerie,  s.  f.  Transport  par 
bateaux.  Naxncalaria,  se,  f.  Cic. 
Faire  de  la  batellerie,  navica- 
lariam  facère.  Cic. 
batême.  etc.  Voy.  baptême,  etc. 
bâter,  v.  ir.  Mettre  un  bât  à 
uuo  bête  de  soinmo,  Clitellas 
(malo,  asino,  etc.)  imponère. 
Cic. 

bâtière,  s.  f.  Sorte  de  bât.  Voy. 
BAT.  1  (Arch.)   Toit  en  bàtiére. 
Testudinafam    ou   testadinea- 
tam  teclum.  Fest.  Col. 
batifolage,  s.  m.  Action  de  ba- 
tifoler. Lascivia,  x,  f.  Cic.  Lu- 
sns  atqae  lascivia.  Cic. 
batifolant,  ante.adj.  Qui  ba- 
tifole.   Lascivas,    a.    um,    adj. 
Varr.  Virg.  Humeur  batifolante, 
lascivia,  a',  f.  Cic. 
batifoler,  v.    intr     Jouer,   s'a- 
muser avec  qqn  (surtout  à  des 
jeux    de   mains).    Ludère,  intr. 
Cic.  Hor.  Lascivlre,  intr.  Cic. 
batifoleur,    s.    m.    Celui    qui 
aime    à    batifoler.    Qui   pestit 
nim  paribus    colladëre  (d'apr. 
Hor.).  ,    ,. 

bâtiment,  s.  m.  Action  de  bâ- 
tir (arch.).  JEdiûcatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  consiliam  sedi- 
pcationis.    Cic.    sedi^cationem 
deponëre  ouabjicêre.  Cic).  Les 
ouvriers     du    bâtiment,    fabri 
cndiam,  Inscr.  1  Ce  qui  est  Ijâti 
(pour  servir  de  demeure),  .^di- 
ûcatio,    onis,    f.    Cic.    Tac. 
lex.:  œdi(.  privatœ.Tac.)  ;  œdi- 
ûcium,  ïi,   n.   Cic.  etc.    (ex.  ; 
exstraëre   eedi§ciam  in  aliéna. 
Cic.   œdi^icia    pablica,privata, 
sacra,  profana.  Cic).  Voy.  édi- 
fice, MAISON  T  (Par   anal.)  Con- 
struction flottante.   Navigiurn, 
ii.n.  Cic.  Voy.  navire  vaisseau. 
bâtine,  s.  f.  Sorte  de  bât  rem- 
bourré.  Voy.  BAT. 
bâtir,v.tr.Ëlever  une  construc- 
tion. ^diûcà.re.  tr.  Cic.  Sen. 
etc. (s'opp.  à  diruëre: ex.:  einam, 
œdi^cabo,     credam.      exigam. 
Sen.xdificàre  latericio.ra'men- 
tido,  saxo  qaadrato.Vitr.sediii- 


candi  descripiio.  Cic.  sdi^candi 
consiliam  ahjicêre.  Cic.  civitns 
a-di(icando  occupata.  Liv.  a-dil- 
villas  atqae  sedee.  Cato  fr.  tUt- 
mum,  villam,  urbem,  porticum. 
Cic.casas. Hor  novam oppidum. 
Liv.  oppidam   in  agro  aliéna. 
Liv.);  exœdiâcàre  {pr.  •  .iclie- 
ver  de  bâtir  •),  tr.  Cœs.  etc.  tox.  : 
oppidum.   Cscs.    arbem.    Curt. 
Capitolium.   Cic    domos  atque 
villas  in  urbiam  modam.tfall.); 
exstruëre,  ir.  Cic.  (vojr.  cons- 
truire) ;  excitâre,  tr.Cœa.ctc. 
(voy.    ÉLEVER,    édifier).     Bâtir 
une  ville,  oppidum  constitaëre. 
Cœs.  Voy.  fonder.  ||   (Par  ext.) 
Faire    bâtir,    .^diûcâre,    tr. 
Cic.    etc.    (mêmes   emplois  que 
ci-tiessus).    La  manie  de  bâtir, 
cupiditôs    eedificandi.    Cic.    \\ 
(Au  fig.)  Bâtir,    c.-à-d.  fonder, 
établir.  Voy.  ces   verbes.  Bâtir 
eu  l'air,  in  aère  piscari  (prov.). 
Plaat.  Bâtir   sur  le  sable,  ali- 
cajiis  rei  fandamenta  tanquam 
in   aquâ  ponëre.    Cic.  (de  fin., 
Il,  72).  1    (Par    ext.    et    fam.) 
Conformer  d'une  certaine  façon. 
(Un  homme)    mal  bâti    [homo] 
nataram  nactus  male(icam    in 
corpore.  Nep.  Voy.  faire,  co.v- 

rORMER. 

bâtissage,    s.    m.    Action    de 

bâtir.  Voy.  bâtiment. 
bâtisse,  s.  f.  Gros  œuvre  d'une 
construction.   Compages    lapi- 
dam  ou  mari.  Vitr.  Structura, 
se,  f.    Cses.  Vitr.  Bâtisse  solide, 
solida  structura.  Vitr. 
bâtisseur,  s.  m.  Qui  fait  bâtir. 
Qui  xdiiicat.   Cic.   1  (Au    6g.) 
Qui  a  la  manie  de  bâtir.  .iEdi- 
ûcator,  oris,  m.  A'ep.  (Att.,  13. 
1).  Col.  (I,  Ji,  8).   Flor.  Javen. 
bâton,  s.  m.  Morceau  de   bois, 
emprunté  d'une  branche    d'ar- 
bre. Fustis,   is,   Abl.   i  et    e. 
(«  bâton,  gourdin  -),  m.Plaut. 
Cic.  etc  ("Sign.  surtout     gour- 
din ")  ;   radius,    ii,    m.    Liv. 
(sign.    ■■  bâton  •    en    gén.     [cf. 
Liv.,   XXXIIl,  5,    11],  mais   est 
rare)  ;    raxnus,    i    ("    branche 
d'arbre  •■),  m.  Cic.  etc  (cf.  ramas 
nodosus.   Sen.)  ;    pertica,   se 
U   perche,   gaule,  échalas,  long 
bâton.),  f.   Varr.  (R.,  r.,  III,  5, 
h).    Col.    (IV,   32,    2.  ;    33,    Si. 
Plin.  (XVI,  17Z.)  ;  baculum,  i, 
n.  Liv.Cels.  (ex.:  bacula  valida, 
Ceîs.  samma papaverum  capita 
bacula  decutëre.  Liv.)  ;  stipes, 
itis  {"    pieu,  bâton  .).m.C'œs. 
Curt^  Gros  bâton,  asser,  eTïs, 
m.  Cses.   Liv.  Tac.  (voy.  pieu). 
Fig.  C'est  un  bâton  épiûeux  (on 
ne  sait   comment   le   prendre), 
hama  natarâ  asper.  Cic.  Mettre 
des  bâtons  dans  les  roues  (c.-d- 
d.  tout   entraver),    moram  af- 
ferre   ou    facère.    Liv.  1   Long 
morceau  de  bois  servant   d'ap- 
pui. Baculum,  i,  n.  Liv.  Sen. 
rh.  etc.  (ex.  :  bacalum  aaream 
inclusam  corneo.  Liv.  bacalam 
sambuceum.       Flor.     innitens 
bacalo.  Sen  rh.   innixa  bacalo 


senectas.  Sen.  Itanc  novi   cam 
bacalo    peraqae     [attrib.     des 

Ehil.  cyniques)  senem.  .\Iart.)  ; 
acillum,  i    (•    petit    bâton, 
baguette,    badine  ■),    n.   Lacil. 
Cic.  etc.  (ex.  :  bacillam  corneo- 
lam.    A(ran.    fr.    haie     [Poly- 
phemo]   majas   bacillam  quant 
mâlus.  Lucil.  fr.  litaas,  id  est. 
incarvum,   et  Icniter  a  summo 
inflcxam  bacillum.  Cic.  bacillam 
aliad  est  inflexam  et  incarva- 
tum    de    indastria,    aliud    ita 
natam.  Cic.)  ;  ferula.  œ  (-  bâ- 
ton, canne-),  f.  Plin.  (XIII, 123); 
scipio,    onis  {-  bâton  -),   m. 
Plaat.  Liv.  (s'emploie    rar.   en 
ce  sens).  Fig.  Balbus    est    mon 
bâton  de  vieillesse  (c.-à.-d. c'est 
lui   qui  soutient  ma  vieillesse), 
Balbas  est  subsidium  senectatis 
nostrœ.  Cic.     Le   bâton    blanc 
(du  mendiant),  d'ail  :  je  suis  ré- 
duit   au  bâton  blanc,   mihi  res 
ad  rastros  rediit.  Com.    Il   est 
sorti  de  cet  emploi  avec  le  bâ- 
ton   blanc,    niunere    defanctas 
est    neqae    re    negue    fortanis 
auctior.  Liv.    ||    Bâton   servant 
à  supporter  qqch.  Voy.  support. 
1    Morceau    de    bois  servant    à 
frapper.    Fustis,  is,    Abl.  i  et 
e,  m.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.:  fustem 
alicai  impingëre.  Ciel.  ap.  Cic. 
voy.  bastonnade).    Fig.    (Il    est 
devenu  soldai)  àcoups  debâton 
(c.-à-d.  contre  son  gré),  invitas 
ac  coactas.  Cic.  Battre  l'eau    à 
coups  de  bâton,  inventumjoc- 
târe  bracWa  (prov.). Sen.  Mener 
qqn  le  bâton  haut,  vi  ac  m.inia 
agëre   cam    aliqao.  Liv.    Faire 
mourir  sous  le  bâton,  voy.  bas- 
tonnade.     Faire    la    moulinet 
avec  un  bâton  et  par  ext.  faire 
des  tours  de  bâton,  aadem  tor- 
qaëre.  Sen.  Faire  qqch.  à  bâtons 
rompus    {c.-d.-d.    avec    inter- 
mittence), intermittëre  aliqaid . 
Cic.  Etudier  à  bâtons   rompus, 
intermittëre  studia.  Ciel  Em- 
blème du  commandement, d'au- 
torité,etc.Scep<ruin,  i.n.Virg. 
(Jr.Suet.  (voy. sceptre); scipio, 
oais,ra.  Plaat.  Liv.(e:i..:  ebar- 
neus  ['bâton  d'ivoire  portépar 
\ei  viritriamphales].  Liv.    sci- 
pio [présent     du    Sénat  et    du 
peupla    R.    aux    rois    amis  ou 
alliésl.  Liv.  scipio  [insigne  des 
consuls    sous    l'emp.].    Vap.)  ; 
baculum,  i,  n.  Cic.  Ov.  Flor. 
etc.  (sianifie    bâton    de   berger 
[Ov.  Plin.  SU.]  ;  bâton  augurai 
[cf.  aagar  dextrâ   manu  baca- 
lam sine  nodo  aduncam  tenens 
Liv.\;  bâton  de  licteur   [Cic]  ; 
sceptre  [voy.  ce  mot])  ;  bacii- 
lum,  i   (•  "bâton  de  licteur  -), 
II.  Cic.  (es.  :  anteibant  lictares, 
non  cam  bacillis,  sedcam  (as- 
cibas  daobas.  Cic.    [agr.  2,    92 
cf.   ad  Att.,  XI,  6,  2]);   vitis, 
is,  f;  Ov.  Tac.  (bâton  de  com- 
mandement   des   centurions)  ; 
lituus,  i  (•  bâton    augurai  ■). 
m.Cic /.if.  (cf.  ci-dessus)  jrudis, 
is  (<■  bâton  ou  fleuret  avec  le- 
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'luel  on  s'exerçait  aux  armes  •), 
r.  Liv.  Suet.  (sigiiilît)  aussi  le 
bitoa  que  le  pretoui'  remettait 
hux  gladiateurs  admis  à  la  re- 
traite,ex. :tam  bonus  gladiator 
radem  tam  cito  acccpisti?  Cic\ 
ISâton  augurai,  aagurale,  is,  n. 
Sen.  (traiiq.  11,  7).  Bâton  de 
berger,  voy.  boulette.  Bâton 
«le  magicien,  lirga,  a?,  f.  Virg. 
Ov.  Bâion  d'escamoteur,  d'où 
savoir  le  tour  du  biiton  {c.-à- 
d.  savoir  escamoter  qqch.), 
prsestigiis  ati.  Cic.  Fig.Lotour 
du  bâton  (c.-d.-d.prolit  il  licite}. 
Voy.  ces  mots.  1  Ce  qui  a  la 
forme  d'unbàton  ||  Bâton, grosse 
moulure  en  saillie.  Voy.  astb.\- 
GALE.  Il  Bâton  royal,  aspho- 
dèle blanc,  hastcUaregia.  Flin. 
(XXI,  109  Jan).  Bâton  d'or,  voy. 
GIROFLÉE.  Bâton  de  St-Jean 
voy.  PERSicAiRE.  ||  Trait  imi- 
tant la  forme  d'un  bâton. iinca, 
X,  f.  Cic.  (Voy.  trait).  Linea- 
men(am,  i,  n.  Cic. 

bâtonner,  v.  tr.  Frappera  coups 
de  bâton.  Voy.  bastonnade. 1 
Annuler  en  traçant  des  bâtons 
sur  ce  qui  est  écrit.  Cancellâre, 
tr.  Vlp.  dig. 

bâtonnet,   s.    m.   Petit  bâton. 

Voy.    BATOS. 

bâtonnier,  s.  m.  C^lui  qui 
portait  la  bannière  d'une  con- 
l'rérie  (arch. ).  Sijni/Vr,  feri,  m. 
■  Chef  de  la  confrérie  des  avo- 
cats (arch.)  ;  chef  de  l'ordre,  élu 
pour  un  an.  Prœses  advocatio- 
nis. 

battage,  s.  m.  Opération  qui 
consisie  à  battre  certaines  ma- 
tières. Tritura, œ,  f.  Varr.  Col. 
(battage  du  blé). 

J.  battant,  ante,  adj.  Qui  bat. 
Pluie  battante,  prœceps  plavia. 
Liv.  Par  une  pluie  battante, 
obstrepente  pluvia.  Liv.  Porte 
battante,  valvatx  (ores.  Vitr. 
(IV,  6,  5).  Briser  la  porte  bat- 
tante, valvas  effringère.  Cic.  1 
(Subst.)Les  battants  et  lesbati  us, 
gai  verberant  qaigae  vapulant, 
etc. 

2.  battant,  s.  m.  Ce  qui  re- 
tombe en  frappant.  ||  Le  battant 
d'une  cloche,  pistiUa.m,  i,  a. 
Plin.  (sign.  pr.  •  pilon  d'un 
mortier  .).  ||  Chaque  vantail 
d'une  porte.  Singalx  valvœ. 
Cœs.  Nep.  (le  sing.  valva  ap- 
part.  à  la  langue  famil.)  Quia 
dei  battants,  valvatas.  a,  am, 
adj.  Vitr.  A  doux  battants, 
bi{oras,  a,  um,  adj.  Vitr.  (IV, 
f),  6J.  biforis,  e,  adj.  Oi'.  (mi;t., 
II.  h  ;  ex  Pont.  111,  3,  5}. 

batte,  s.  f.  Action  do  battre. 
Voy.  RATTRE  T  Plateau  de  bois 
garni  d'un  manche  dont  on  se 
sert  pour  batCe.  —  de  terras- 
sier, pavicala,  œ,  f.  Cato.  Col. 

battement,  s.  m.  Action  de 
battre.  (|  Coup,  choc  répété.  — 
de  pieds,  palsas  pedum  (piéti- 
nement). Sen.  —  de  rames, 
remoram  palsas.  Cic.  —  de 
tambours. fj/m/)anoram  puisas. 
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Lii-.—  de  mains,  pliiasaa  (voy. 
applaudisseue.nt).  Cic.  ||  Mou- 
vement répété.  —  d'ailes,  late- 
ran\  plaasus.  Plin.  alaranx 
plaasas  {cl.galli  plaasapremant 
alas.  Cic.  alis  plaadens  colam- 
ba.  Virg.).  —  du  cœur,  palsas 
cordis.  Cels.  —  des  artères, 
puisas  venaram.  Plin.  Fronto. 
puisas  arteriaram.  Plin.  (cf. 
ubi  venaram  exigui  imbecilli- 
qae  palsas  sant.  Cels.  modo 
vegetiore,  modo  languidiore 
puisa  venarum.  Val.-  Ma.v. 
aentirepalsamvenaram.Qaint). 
Battements  de  cœur,  voy.  pal- 
pitation. Il  \T.  de  métr.).  f  er- 
cassio,  onis,  f.  Cic.  Quint,  (cf. 
très  percussiones  habet  [  le  sé- 
naireiambiquo].  Quint,  nume- 
rorum  percussiones.  Cic).  ^  Ce 
sur  quoi  vient  battre  qqch.  — 
d'une  porte,  tabella,  œ,  f.  Plin. 

batterie,  s.f.  Action  de  battre. 
Il  Action  de  se  battre,  d'en  venir 
aux  coups.  Rixa,  se,  f.  Cic. 
(voy.  RIXE,  lutte,  combat).  Il 
(Mus.^  .■iction  de  frapper  les 
cordes  au  lieu  de  les  pincer. 
Palsas,  as,  m.  Oi'.  Action  de 
lancer  des  notes  répétées,  vo-i;  ou 
sonos  vibrant  (cf.  Plin.  .X,  82). 
Faire  des  batteries  (en  chan- 
tant^, riôrjssdre,  intr.  Paul,  ex 
Fest.  Fig.  Une  batterie  de  mots, 
voy.  cliquetis.  ^  t^e  qui  sert  à 
battre.  ||  Réunion  do  bouches  à 
feu  ;  aa  pg.  moyen  d'attaque. 
Voy.  machination,  ruse,  intri- 
gue, EXPÉDIENT  ;  machiner,  TRA- 
MER, COMPLOTER.  T  Ce  qui  est 
battu.—  de  cuisine  (ustensiles 
en  fer,  en  cuivre  battu),  uasa 
coqainaria.  Plin.  (X.XXIII,  UO). 
co^atnatorium  instramentam. 
Ulp.  (dig.  X.XXIV,  2,  19,  12). 

batteur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  bat.  ||  Celui  qui  bat 
les  autres.  Voy.  battre.  C'est 
un  batteur  de  gens,  rixaram 
amator  est.  ||  Ouvrier  qui  bat 
certaines  matières.  Batteur  en 
grange,  areator,  oris,  m.  Gloss.- 
Labb.  qui  spicas  baculo  ou  fla- 
gello  excatit.  D.  Les  batteurs 
len  grange',  cudentes,  inm,  m. 
pi.  Col.  (II,  10,  U).  liaiteur 
d'or,  bractearias,  ii,  m.  lîrm. 
Inscr.  bracteator,  oris,  m. 
Firm./nscr.  Batteuse  d'or,  brac- 
tearia,  se,  t.  Inscr.  \\  Batteur 
de  fer,  gladiator,  oris,  m.  Cic. 
Il  Celui  qui  bat  les  buissons 
(pour  faire  partir  le  gibier). 
Indagator,  oris,  m.  Varr.  || 
Batteur  d'estrade,  c.-d.-d.  de 
route.  Voy.  éclaireur.  Parext. 
Maraudeur,  voy.  ce  mot.  Bat- 
teur de  pavé,  erro,  onis,  m. 
Son.  rh.  Jet. 

battoir,  s.  m.  Ce  qui  sert  à 
battre  ;  palette  pour  battre  le 
linuo.  Maileas,  i,  m.  Plaut. 
Plin. 

battologie,  s.  f.  Redite  inutile. 
J'arissologia,  se,  f.  Serv.  (ad 
yEn.  I,  OiS).  En  3.  jt£ptarco).oyia 
chez  Quintilien. 
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battre  (lat.  pop.  battu  ■■. 
Plaat.  Plin.),  v.  tr.  Donner  ) 
coups  répétés  à  qqn.Verfcerare. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  aliqaem.  | 
Cic.  aliqaem  verberatum  ne-  I 
cdre.  Liv.  et  en  gén.  quand  i)  ' 
s'agit  de  frapper  avec  les  ver- 
ges, le  fouet,  etc.)  ;  pulsàn 
(•  battre,  maltraiter  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  p.  patrem.  Sen. 
rh.  aliqaem  mana.  Saet.  pat- 
sâre  et  verberare  aliqaem. Cic); 
csedère  {pr.  •  battre,  cingler, 
rouer  de  coups  •),  tr.  Plaat. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem  l'erberi- 
bus.  Plaat.  Ter.  discentcs. 
Quinf.  aliquem  feralà.  Uor. 
aliqaem  virgis  ou  ioris.  Cic. 
aliqaem  flagris.  Quint,  aliqaem 
(lagellis.  Sen.  aliqaem  virgis  ad 
necem.  Cic.  aliqaem  (lagellis  ad 
mortem.  Uor.  aliqaenx  validé. 
Sen.rh.).  Etre  battu,  vapulâre, 
intr.  Plaut.  Ter.  Sen.  rh.  (ex.: 
feralis.Sen.  abaliquo  fastibas. 
Qaint.  abaliquo  (lagris,  feralia, 
colaphis.  Sen.};  pelli,  pass. Cic. 
(cf.  puer  palsas.  Cic).  Fig.  Bat- 
tre un  homme  à  terre  (c.-à  -d. 
accabler  celui  qui  est  sans  dé- 
fense), jacentem  verberibas 
afficêre.  Battre  un  faucon  de 
l'oiseau  (dresser  un  faucon ea  le 
battant  avec  un  oiseau  em- 
paillé). Voy.  dresser.  Etre  battu 
de  l'oiseau,  c.-à-d.  être  acca- 
blé. Voy.  ACCABLER.  .Xer.vès  or- 
donna de  battre  l'ilellespont  à 
grande  coups  de  fouet,  Aerxes 
jassit  Hellespontam  verberibas 
castigari.  Battre  l'eau,  l'air  (c.- 
à-d.  perdre  sa  peine),  bracUia 
in  ventum  jactàre.  Sen.  Se 
battre  les  flancs  [c.-à-d.  se 
donner  beaucoup  de  peine), 
maltum  sudâre.  Hor.  Se 
battre  les  flancs  c.-à-d.  sa 
donner  une  peine  inutile),  /rus- 
era laborâre.  Hor.  ||  se  battre, 
échanger  dos  coups  (en  pari, 
d'individus).  Pagnare.  Cses. 
inter  se  pagnare.  Varr.  Voy. 
combattre.  Se  battre  pour  la 
défense  de...,  propagnàre  {pro 
aliquo).  Varr.  Cic.  Se  battre 
à  coups  do  poing,  à  coups  do 
pied,  certâre  pagnis,  calcibas. 
Cic.  Sa  battre  (an  pari,  de 
deux  armées).  Voy.  bataille, 
combattre.  Se  battra  avec  qqn, 
—  contre  qqn.  Voy.  combattre. 
Se  battre  en  duel,  ferro  decer- 
nëre.  Cic.  ex  provocatione  di- 
micâre.  Plin.  ||  Faire  battre 
c.-à-d.  mettre  aux  prises.  Voy. 
PRISES.  Il  Battre  qqn,  c.-à-d. 
lui  faire  subir  un  échec. 
Vincëre,  tr.    Cic  Saperâre,  tr. 

Cic.   Voy.       VAINCRE,    TRIOMPHER, 

[mettre  en]  déroute.  Battre  une 
armée,  les  ennemis,  pellëre 
cxercitam,  hostes.  Cses.  adver- 
sariorum  copias.  Nep.  Battre 
complètement,  d'une  maniera 
décisive,  propigâre  {copias  hos- 
tiam,.  Cic.  classera  hostiam. 
Cses.  dextram  coma.  Liv.), 
Battre  l'ennemi  à  plato  couture. 
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(undere  copias   hostiam.  Cœs. 
Uv.  hostcs  ccndëre  fandëreijac. 
Cars,    [andër.;    (viiarefjiie.  Lw. 
^■o  faire  l>;itlri\  subir  un  éolioc. 
Voy.  ÉCHEC.  Etre  battu,    vinci, 
I»Lie3.  Cic.  sapcrâri,  pass.    Cœs. 
l'upalàre,    iutr.  Cœl.    ap-   Cic. 
(:ul.  Fam.  Vlil,  1.  Ji:  mot  fami- 
I  ior  ;  voy.  nAuLiiF.).  1  Donnop  dos 
.  oups    répétés  sur  qqch.     Ver- 
berâre,  tr.   Cic.  etc.    (ox.  :  v. 
locam  pavicalis.    Cato.   arbem 
lonncnlis  ['•baaro  en  brècho-]. 
l'ic.    ocalos    Gain    alis    atqac 
anijaibas.    Eatr.  vins»    gran- 
dine  verberata'.  Ilor.)  ;    ever- 
beiCire,  tr.    Virg.    Sen.   Cart. 
(o.\.  :  marc  remis.  Cart.   fluc- 
tus.   Cart.  qaas    [aqaas]  nan- 
qaam  aura  liberior   everberoÀ. 
S'en,   everberâre   cUpeam    alis. 
Virg.  ocalos    hosHs    rostro    et 
alis.  Qaint.y,  tUDdère  {•-battie, 
l'rappor--    avec    un    instrument 
contondant^,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tympana.  Ov.  aliqaid    malleo. 
Donat.  i-irqas  Uni  in  saxo  stap- 
pario    malUo.      PUn.    terram 
pede.  Uor.   ferram.  PUn.    (<ir- 
ram  nonaptam  tandendo.Ptin. 
spicas.    Col.    fastibas   tandëre 
[.  battre  le  blé  -].  Coi.     prov. 
tandëre  eandcm  incadem.  Cic. 
au  fig.  tandëre  aares   [•.  battre 
les  oreilles  '    c.-à-d.   les   fati- 
gueron répétant  lamémeclioso]. 
Plaat.)  ;     terère,    tr.     Varr. 
(seul,  dans  les  express.:  t.  (ra- 
mentam.  Varr.  {rages.  Col.  cf. 
exterere.Varr.  Col.  PUn);  pel- 
iëre  [pr.  ■  heurter  cogner,  frap- 
per, battre'.),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
anda  puisa  remis.  Cic.)  ;    gua- 
têro   (pr.    »  secouer,    frapper, 
battre  -),  tr.  Virg.    Liv.    (ex.  : 
cymbala.  Virg.  (enestras.  Ilor. 
maros.  Virg.   marcs  arietibas. 
Liv.  quassœ  naves  [«  vaisseaux 
battus    par  la  tempête   et    qui 
font    eau  ■•].  Liv.);  quassâre 
U  battre  on  brèche  •.),  tr.  Virg. 
Liv,    (ex-:  tarris  dia  qaassata. 
Liv.     qaassata     [pour     qaas- 
satas    partes  ]    mari    re§.cêre. 
Liv.)  ;   jactâre,  tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :  jactâri  tempestate.  Cic). 
Battre  la  terre   (la  fouler   pour 
la    rendre  plus    ferme),  pavire 
terram.  Cic.  PUn.  Aire  b.ittue, 
area  pavita.  Varr.  Une   route 
battue,  tritnm   iter.  Cic.  trita 
via.    Cic.  via  tritissima.   Sen. 
Suivre  les  chemins  battus   (c- 
o.-d.    employer    les    procédés 
connus),  alienis  insistëre   ves- 
tigiis.Qaint.  communia  et  con- 
trita    seqai.    Cic.    Battre    l'or 
(pour    l'amincir),      aaram    in 
bracteas  dacëre.—\B(er,ictibas 
(erramdaràre.  PZm.  Battre  le  fer 
pendant  qu'il  est  chaud  (se  hâter 
de  profiter  de  l'occasion),  occa- 
sionem  argëre. Cic.  Battre  fioid 
(montrer  peu  d'empressement), 
neglegentem  esse    in  aliqaâ  re. 
Cic.    Battre    froid    à  qqu    (lui 
témoigner   de  la  froideur),  (ri- 
gëre  ad  aliqaem.  Cic.  Battre  le 
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cuivre,  urichalcum    procadëre. 
PUn.  Un  chaudron  tout  battant 
neuf,  ahenum    vas    recens    ab 
œrario    fabro.     Battre    le     fer 
(lig.),     faire  des  armes,    armis 
exercêri.    Liv.    battacre,     iutr. 
Saet.  vitareatqae  inferreictas. 
Quint.     Battre    (pulvériser)   le 
plâtre, gypsam  conterëre.  Battra 
qqu  comme  plâtre  (le  rouer  do 
coups),      conlandcre     aliqaem 
fastibas,    pagnis,    etc.    Plaat. 
Battre  la  laine,  voy.  caiîdek.— 
la    viande    (pour    l'attendrir), 
pu/pana «erëre. /Ipic— monnaie, 
pecaniam  (acëre.    Sali,  cadëre 
nammos.     Plaat.    Ter.    ferlre 
aaram.    Inscr.     (cf.     triamvir 
aaro    argento    seri  (lando    (e- 
riando.  Inscr.  ferireasses.Plin. 
[XXXIII,  hli]).    Battre   monnaie 
(se  procurer    de  l'argent),     aat 
eiâre    aat    conHàre    pecaniam. 
Cic.    (p.   Sest.    66).   Mener  qqn 
tambour  battant  ou  mener  qqn 
battant,  nallam  alicai  reqaiem 
dare.  Sen.  Voy.    répit.     Battre 
en  retraite  (pr.  donner  le  signal 
de  la  retraite),  d'où  (par  ext.), 
se  mettre  en    retraite,  se  reci- 
përc.     Cms.     Voy.      retraite, 
CÉDER,  RECULER.  Battre  la  caisse, 
la  grosse  caisse.    Voy.    charla- 
tan, CHARLATANISME.  Battre  des 
œufs,  ovo  miscêre.Apic.  ovafas- 
cicalo  agitâre.  Apic.  Battre  les 
buissons    (pour    faire    lever   le 
gibier),    pervestigàre.    Cic.  (de 
Or.  Il,    llii).    silvas  e.-cagitare. 
Marf. Par  anal.  Battre  la  plaine, 
le  pays,  l'estrade,  la  campagne 
(faire  des  explorations   en  tous 
sens),  circavias  discavrëre.Liv. 
circamfandi  (en  pari,  de  la  ca- 
valerie). Cœs.    vagâri    passim. 
Liv.  procarsâre.    Liv.  Battre  le 
pavé    (courir  les  rues),   vagâri 
arbe  ou  in   arbe.    Cic.    arbem 
totam  pervenâri.    Plaat.    Fig. 
Battre  la    campagne    (aller    au 
hasard, divaguer),  t-o^nrierrore. 
Cic.  voy.  DIVAGUER.    Votre    es- 
prit  est    on   campagne,  vestrée 
peregrinantar    aares.    Cic.     \\ 
Battre  les  murs  d'une  place  (avec 
des  machines  de  guerre), mo?nia 
qaatëre.  Liv.  maclnnis  maram 
lacessëre.  Sen.  Battre  en     brè- 
cho (c.-à-d.  pour  faire  brèche), 
verberâre  ai'bem  tormentis.Cic. 
Voy.    BRÈCHE.    Fig.   Battre    en 
brèche,  en  ruine  (arch.)    la    ré- 
putation de  qqn,  (amam  alica- 
Jas  labe^actâre.  Cic.  voy.  brè- 
che.   Il     (Par  anal.)    Un  rocher 
Lattu  par  les  flots,    rupes  mari 
collisa.Plin.  Chêne  battu  parles 
vents,  qaercas  ventis  qaassata. 
Liv.  Un  navire  battu  parla  tt^m- 
pête,  navis  tempestate  jactata. 
Cio.i  Produire  des  mouvements 
répétés,  c.-à-d.  faire   éprouver 
des  mouvements  répétés.  —    la 
mesure,  modos  dare.  Sen.  Me- 
sure battue  avec  le  pied,  pedam 
ictus.  Qaint.    Battre    des  ailes, 
alis    plaadëre.      Virg.     Battre 
d'une    aile  oa   de   l'aile,    alas 


demiltërc.  Cic.  Fig.  II  no  bat 
plus  que  d'une  aile  (il  n'a  plus 
tous  ses  moyens),  res  aant  ac- 
cise. Cic.  Il  Eprouver  des 
mouvements  répétés.  Le  cœur 
bat,  cor  palpitât.  Cic.  \\  Par 
ext.  Le  cœur  lui  bat  (il  éprouva 
uno  vive  émotion),  emicat  cor 
in  pectas.  PUn.  Fig.  Rion  ne 
bat  sous  sa  mamelle  gauche,  iix 
Ixva  parte  mamillse  nil  salit 
iUi.  D'apr.  Jav.  Battredes  flancs 
(en  pari,  d'un  animai),  c.-à-d. 
avoir  la  respiration  haletante, 
anhelitam.  dacëre.  PUn. 
battude,  s.   f.    Sorte   de  filet. 

Voy.  FILET. 

battue,  s.  f.  Action   do    battra 
les  bois,  etc.    pour    faire  lover 
le  gibier.  Faire  une  —,    silvas 
exagitàre.  Mart.  (eras  agitâre. 
Mart. 
batture,  s.  f.  Action  do  battre.' 
La  batture  du  blé   (arch.).    No 
peut  se   traduire   que  par  une 
périphrase  où   entrera   un  des 
verbes  cités  à  dattre. 
baudet,  s.  m.  Voy.  ane.  T  Sup- 
port  employé   par  le  scieur  de 
long.  Voy.  CHEVALET,   poutre. 
baudir,  v.  tr.  Animer,    exciter 
(le    faucon,    les    chiens,  etc.). 
Voy.  ces  mots. 
baudrier,  s.  m.    Largo  bande 
de  cuir  ou  d'étolTe  qu'on  porto 
eu    écharpa    pour    soutenir  le 
sabre.  Balteas,  i,  n.  Varr.  Virg. 
(cf.  b.  satilis.  Virg. ).¥nhr\coint 
de  baudriers,  baltearias.  Inscr. 
(Orelli  3501). 
bauge,    s.    f.   Gite  de  certains 
animaux.  Voy.  cite.  ||  Gite  des 
sangliers.    Volatabram,    i,    n. 
Virg. 
bauger  (se),  v.  pron.  Se  rnettre 
dans  sa  bauge.  Se  in  cabile  re- 
cipere. 

1.  baume,  s. m.  Substance  rési- 
neuse odorante.  Balsamam,  i, 
n.  Virg.  PUn.  Opobalsamum,  i, 
n.  Cels.  PUn.  Balsami  sacas 
ou  lacrima.  PUn.  (cf.  XII,  111, 
sqq.).  1  (Fig.)  Cb  qui  adoucit 
les  peines.  Fomentam,  i,  n. 
Cic.  Tac.  (cf.  f.  doloram.  Cic. 
fomenta  animis  adhibenda. 
Tac).  Solatiam,  H,  a.  Cic.  Voy. 
adoucissement. 

2.  baume,  s.  f.  Grotte.  Voy.  ca 
mot. 

baumier,  s.  m.  Arbre  à  baume, 
Balsami  arbor.  Isid.  balsamam 
arbor.  Tac.  Lieu  planté  de 
baumlers,  opobalsametam.  Jus- 
tin. 

bauque,  s.  f.  Voy.  litière. 

bavard,  arde,  adj.  Qui  ba- 
varde. Loquax,  quacis,  adj. 
Varr.  Cic.  etc.  (ex.  :  coni'u'a;. 
Varr.  loqaax  magis  qaam  fa- 
candas.  SaU.  (r.  senectas  est 
naturâ  loqaacior.  Cic  par  ext. 
(.  epistula.  Cic.)  ;  garrulus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (voy.  babillard). 
C'est  un  bavard,  promptas  est 
lingaà  ou  sermone.  Cic.  Subst. 
Un  bavard,  garralas,  i,  m. 
Hor.  1  Qui  commet  des    indis- 
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crétions.tjapraio*,  adj.  et  subH. 
Nor.  In^delis,  e,  adj.  //or. 

bavardage,  s.  m.  .action  de 
bavarder,  ioguacitas,  atisJ- 
Cic.  l'Un  Qaint.  [très  iVéquant), 
garrulitas,  atis,  f.  Sen.  Saet. 
(voy.  B.IBILL.4CE).  Il  (Par  oxt.1 
Propos  dô  bavard.  Rumores, 
UXQ,  m.  pi.  Tac.  (moin?  em- 
ployé que  le  suiv.)  ;  rumus- 
cuïi,  orum,  m.  pi.  Cic.  ^ex.  : 
impfritoram  hominum  ramas- 
calos  aucupàri.  Cic.  omnes  ro- 
mziscalo$  poptilaris  aane  aa- 
cupâri.  Cic).  Bavardage!  Fa- 
baUe!  Com,  Par  là  il  coupa 
court  aux  bavardages,  qao 
facto  rettidit  sermonea.  Cêel. 
ap.  Cic. 

bavarder,  v.  intr.  Parler  avec 
intempérance.  Garrlre,  intr. 
Cic.  blaterâre,  intr.  //or.  — 
avec  qqn,  fabalâri,  confaba- 
lâri  cam  aliqao.  Plant.  Ter. 
Varr.  sermones  csedêre.  Ter. 
(haut.  2!iS).  ^  Ck)mmettra  uiia 
indiscrétion.  Aliqaid  temere 
effatîn:.  Cic. 

bavarderie,  s.  f.  Manie  de 
bavarder  (arch.).  Loqaa^tas, 
atis,  f.  Cic. 

bavardiner,  v.  intr.  Voy.  ba- 
varder. 

bavardise,  s.  f.  Propos  de  ba- 
vard.  Voy.   BAVARDAGE. 

bave,  s.  f.  Babil,  bavardage 
(anc.  fr.).  Voy.  ces  mots.  ^  (Par 
ext.).  Salive  mêlés  d'écume. 
Saliva,  te,  f.  Sen.  Plin.  Bave 
(du  limaçon),  saliva,  œ,  f.  Plin. 

baver,  v.  intr.  Laisser  échapper 
de  la  bave.  Salivam  edére.  A. 
Faire  baver,  salivam  movêre, 
ciêre,  (acvre.  Plin. 

baveux,  euse,  adj.  Qui  bave. 
Salivosas,  a,  am,  adj.  .4pal. 

bavocher,  v.  tr.  Maculer  de 
traits  baveux.  Voy.  maculer. 

bavoler,  v.  intr.  Voler  bas 
(arch.'i.  Voy.  ces  mots. 

bavolet,  s.  m.  Voy.  coiffe. 

bayart  et  baïart,  s.  m.  Sorte 
de  bard,  de  civière.  Voy.  ces 
mots. 

bayer  et(arch.)béer,v.intr.Ktre 
grand  ouvert  (arch.).  Patëre, 
intr.  Plaat.  Cic.  Voy.  ouvert. 
1  (Par  ext.)  Avoir  la  bouche 
grande  ouverte.  Hiâre,  inir. 
Virg.  //or.  Fig.  Bayer  aux  cor- 
neilles, hiâre  desidiâ.  Cic. 
Bayer  on  béer  après  qqch., 
aticai  rei  inUiâre.  Cic.  Sen.  rli. 
I/or.  Tac. 

bayeur,  euse,  adj.  Curieux, 
curi;us6.  Voy.  ces  mots. 

béant,  aiite,  adj.  Tout  grand 
ouvert.  Hians,  aniis,  p.  adj. 
Cic.  Plin.  Une  plaie  béante, 
vulnas  hians.  Ce/s.  La  guetilo 
béante,  hianti  ore.  Plin.  Curt. 
Une  coquille  béante,  concha 
hians.  Cic.  Un  goulTre  béant, 
vastas  terrx  hiatus.  Sen.  || 
(Spéc.)  Regarder  quelque  chcse 
la  bouche  béante,  alicai  rei 
inhiâre.  Cic. 

béat,    ate,    adj.    Bienheureux 
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(arch.).  Voy.  ce  mot.  ||  Béatifié. 
Voy.  BÉATIFIER.  ||  (Par  ext.  fig. 
et  plaisam.)  Air  beat  (do  con- 
tentement perpétuel).  Voy.  sa- 
tisfait. T  (Par  ext.)  Qui  con- 
trefait la  béat.  Voy.  HypocRiTE. 

béatification,  s.  f.  Action  de 
béatifier.  .4//ecrio  in  beatos. 

béatifier,  v.  tr.  Rendre  bion- 
lioureux.  Bt'ati^trâre,  tr.  Ercl. 
1  ,Spéc.)  Faire  jouir  du  bon- 
heur céleste.  Voy.  ces  mots.  1 
Mettra  au  rang  des  bienheu- 
reux- (on  parlant  du  Souverain 
Pontife).  Referre  in  beatoram 
namerum.  *]  Mettre  au  rang 
d.?s   béatitudes.  Voy.    rang   et 

BKATlTUDi;. 

béatifiqrie,  adj.  Qui  fait  jouir 
de  la  béatitude.  Deatificas,  a, 
am,  adj.  Eccl. 
béatitude,  s.  f.  Bonheur  éter- 
nel dont  Dieu  jouit  et  fait 
jouir  ses  élus.  Bcatitado,  inis. 
f.  Eccl.  Il  (Par  e.xt.)  Bonheur 
parfait.  Bèatitas ,  atis ,  f. 
Eccl.  Beatitado,  inis,  f.  Cic. 
(de  nat.  deor.,  I,  95).  Petr. 
Apnl.  Eccl.  1  (Par  ext.)  Con- 
dition à  laquelle  est  atta- 
chée la  béatitude.  Beatitado, 
inis,  f.  Eccl.  (au  plur.  beatita- 
dines.  Aag.  [civ.  D..  XXI,  17]. 
Sidon.  [ep.,  7,  6]).  1  Titre  ho- 
norifique donné  au  pape.  Bea- 
titado, dini.'S,  f.  i,cc2. 
l.beau,  belle  (lat.  pop.  bellus), 
adj.  Remarquable  ot  admira- 
ble par  quoique  perfection  phy- 
sique ou  morale.  Pulcber, 
cbra,  cbrum,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  tarpis,  deformis,  ex.: 
puer.  Cic.  palchrœ paellse  [o\ip. 
à  anas  déformes].  Treb.-Poll. 
palchras  turpesqae  puellœ.  Ov. 
pulcher  corpore,  pulcher  hor- 
tas.  Ov.  palchra  domas  [opp. 
à  deformis  rumis].  Plin.  i. 
qaid  potest  esse  aspecta  pal- 
chrias  ?  Cic.  femina  palcher- 
rima  [opp.  i.  deformis],  Gell. 
arbs  palchcrrima.  Cses.)  ;  for- 
mosus,  a,  U222  (■  beau,  bien 
fait  ■>  [en  pari,  du  rapport  har- 
monieux dos  parties]  se  dit 
surtout  des  personnes),  adj. 
Cic.  Virg.  Sen.  (s'opp.  à  de- 
formis, tarpis,  ex.  :  f.  Apollo. 
Virg.  Tib.  puer.  Virg.  Saet. 
adalescens.  Nep.  paella.  Tib. 
virgo.  Titin.  fr.  raalier.Afran. 
fr.  Hor.  alias  formosas  alias 
deformis  est.  Sen.  virgines 
formosissimœ.  Cic.  f.  pecas. 
Virg.  f.  capra.  Plaat.  javenca. 
Virg.  pavonam  formosas  grex. 
Phœdr.  rare  en  pari,  d'obj. 
inan.:  f.  domas.  .Sen.  prata 
sine  arte  formosa.  Sen.  at  mihi 
cylindri  vel  qaadrati  [forma] 
videtar  esse  formosior  ?  Cic.)  ; 
npeciosus,  a,  um  (pr.  «  qui 
a  un  bel  aspect,  beau  -),  adj. 
Liv.  Ov.  Petr.  etc.  (désigne  un 
plus  haut  deeré  de  beauté  que 
formosas,  ex.  :  5.  malier.  0''. 
sjpeciosior  homo.  Cels.  s.  fil>a. 
Petr,     homo     speciosissimas. 
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Qaint.  en  pari,  d'obj.  inanim.*. 
s.  œdipciam.  Val. -.Max.  spt- 
ciosissimns  triumphas.  Val,- 
.^fa,v .  vicas  speriosissimat, 
Val.-Max.);  venustus,a,  um, 
(pr.  •  beau,  gracieux  '],  adj. 
7'er.  Cic.  etc.  (voy.  gracieux); 
amœnus,  a.  um  (pr.  •  agrév 
IjIu  aux  youK, riant, ravissant»), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  amceruH 
locus  [•  beau  site  •].  Cio, 
Subst.  amœna,  orum,  n.  pi, 
Qaint.  Tac.  [-  beaux  sites  -J  ; 
voy.  RIANT,  ravissant)  ;  decO' 
rus,  a,  utn    (■  beau,  magnifl. 

2ue   "),  adj.    Lacr.    Sali.    Ilor, 
iv.  (ex.  :  délabra  deam.  Lacr, 
œdes.    Hor.   arma.  Sali,    arma 
habilla    magis    qaam    décora. 
Liv.    décora    faciès.    Hor.    d. 
palxstra.  Hor.);  suavis,e  (pr. 
■■  agréable  aux  sens  -),  adj.  iJic. 
etc.  (se   dit  de   la    voi.\,   ov.  : 
cantus.     Plaat.      vox.    Gell.); 
dulcis,  0  (pr.  -  agréable,  char- 
mant   '),    adj.   Cic.   etc.  (voy. 
ces  mots)  ;  bonus,  a,  um  (pr. 
"  de  bonne  qualité  oa  do  bonne 
nature    ••,    rf'oii    -    bien    fait, 
beau  •),  adj.    Ter.    Varr     c:  •. 
(ex.;  form.a   bona.  Ter    1'.  rr. 
forma  melior. Hor  .cervi.x 
Saet.  M .  Lepidas  javenis  f 
qaam    mente    melior.     l'cu.j. 
Etre  très  beau,  preecipase  pal- 
chritadinis  ou  ea-imiâ  palchri- 
tadine  corporis  esse.  Cic.  Beau 
de    visage,    facie   palchrâ   ou 
formosà  ou  egregiâ.  Cic.  D'an 
bel  extérieur,  d'un   beau  port, 
specie  venastâ.  Cic.  forma  pal- 
chrâ. Cic.   eximiâ.  Cic.  forma 
conspicaas.  Tac.  Alcibiade,  le 
plus  bel  homme  de  ce  temps, 
.tlcibiades  princeps   forma  in 
en   œtate.    Cic.    Le  beau  sexe, 
scvas  maliebris.  Cic.   Trouver 
beau,  laadâre,  tr.  Cic.  (cf.  ali- 
cajas  formant  laadâre,  alicujas 
brachia  laadare,  etc.).    ||    iPar 
anal.)     Une    belle  mer,    tran- 
qaillam  mare.  Cic.   Virg.  Tac. 
Due    belle   lumière,    Clara    et 
para      lax.    Cic.     Ce    tableau 
n'est  pas  placé    dans    un  beau 
jour,    hœ.c    tabala    non  est  in 
bono  lamine  collocata.  D'apr. 
Cic.  Un  beau  temps,  tempesta.i 
bona    ou    serena.    Enn.    Cic. 
cœlam  sudam.    Cic.    et  subst. 
sadam.    Plaat.  Cic.  cseli  sere- 
nitas.    Cic.   Sen.  serenam  cse- 
lam.  Cic.  Ellipt.    Il  fait  beau, 
sadam  est.  Plaat.  Le  temps  se 
remet  au  beau,  tempesta»  rur- 
sas      serena    fit.     Les      beau.x 
jours,  verna    ou    œstiva   tem- 
pora.  Cic.  \\  (Par  ext.)  De  belle 
apparence   et    promettant    un 
bon  usago.  Bonus,  a,  um, adj. 
Varr.    etc.     (voy.    bon,   impor- 
tant, cossidérable)  ;  amplus, 
a,  um,    adj.  Varr.  J!ic.    Hor. 
(ex.:  ampla  sas.  Varr.  amplis- 
sima    pecunia    [  ■•    une    belle 
somme  "1.   Cic.    cf.  amplx  di- 
vitise.    Hor.    voy.    maonifiquB; 

imposant)  ;   grandis,    e  (  pr. 
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d'une   boUo  vonuo  [en  pari. 
es  plantes],    sraud,  fort  »  et 
g.  .  considérable),  adj.  Varr. 
:ic   Virg.  (ex.  :  ijrandiures  to- 
us   agri.    Cic.      grandissima 
eaes.  Varr.    par   oxt.  grandis 
.d'une  belle  taille  -]  bcstia. 
■iv   gr.  pondas  argenti  [•  une 
,olle  somme  -].  Cic.  gr.  pep- 
lia.  Cic.)  ;    ingens.  adj.  Cic. 
vov.    imposant)  ;   nitiaus,    a, 
im    (pr.    '    brillant  de  santo, 
le  belle  apparence  ■.),adj.  Cic. 
lell.  (ex.:  jamenta.Nep.  vacca. 
Ov  equas  param  nitidas.  Oeil, 
si  'eàdem    horà  alix    pecadis 
iecar  nitidam    atqne    plénum 
est,  aliie  horridam  atquc  exile. 
Cic.  [de  div.  Il,  30]).  Il   (Iron.) 
Votre  beau  général,  bonus  im- 
^"f-ator  vester.    Cic.   Un  beau 
fils,  homo  elegantior.  Cic.  ho- 
mo  comptus  semper  et  pami- 
catas.  Plin.  j.  (ep.  II,  11,  -23). 
iuvenis  totus  de  capsula.  &m. 
(op.  115,  2).  Quels  beaux   fils  ! 
auâ    elegantiâ    hommes,   qua 
mandifi'â!  Cic.O  le  beau  géné- 
ral! 0    prscclarum    imperato- 
rem!  Cic.  \\  Tout  beau  (arch.), 
c  -à-d.  doucement!  Clementer. 
Plaat.     Clementer ,     qaœso  ! 
Plaat.   moderatias,  oro,    rem 
âge  I  Cf.  Ov.  (Met.  I,    510).   |1 
(Par  ext.)    Une  belle  vieillesse, 
senectus    viridis.  FUn.  j.  par 
javentœ     sinectas.    Liv.    Une 
belle  santé,  fcona  valetudo.  Cic. 
Avoir  une    belle    santé,    bona 
(ou  prospéra,    intégra,  (irmà) 
valetadine  ati.   Cic.  Belle  hu- 
meur, hilaritas.  Cic.  festivitas. 
Cic.  En  belle  humeur,  hilaras. 
Cic.  Etre  en  belle  humeur,  In- 
laro  animo  esse.  Cic.  Toujours 
en  belle  humeur,  (ronte  sem- 
per  pari   et  leetas   ad   omnia. 
Cic.  Un  beau  mangeur,  homo 
malti    cibi.    Cic.^    homo     cibi 
capacissimus.     Varr.     ||     (En 
pari,  des  choses  de  l'art^  Bea,ux 
arts,   artes  élégantes.  Cic.  in- 
genax.  Cic.  libérales.  Cic.  Belles 
lettres,  artes    honesiœ.  Quint.  , 
ingenua  studia.  Quint,  litterœ.  ] 
Cic.  Un  bel  esprit,  perurbanas 
homo.  Cic.  elegantiorum  litte- 
raram    amans    ou    studiosas. 
Cic.  elegantiorum    litterarum 
intelligens.   Cic.   bonaram  ou 
elegantiorum  artium  scriptor. 
Cic.    De   beaux  génies,  décora 
ingénia.    Tac.   Beau   discours, 
prieclara    oratio.     Cic.     Belle 
harangue, prœciara  contio.Cic. 
Un    beau  style,  oratio  elegans 
ou    nitida.    Cic.    orationis  ou 
sermonis  elegantiâ.  Cic.    ora- 
tionis nitor.  Cic.  \\  (Par  anal.) 
Qui  mérite  d'être  vu,  considéré. 
Spectabilis,  e,  adj.  Ov.  Plin. 
Toc.  (ex.:  mons.  Plin.  Victoria. 
Tac.)  ;   spectandus,   a,   uin, 
adj.    verb.    Cic.    (préférable  â 
spectabilis);  visendus,  a.um, 
adj.  verb.    Cic.    (ex.  :    ornatas 
Cic.  [Vatin.  31]  :  subst.  AtUcnœ 
matta  visenda  ['  beaucoup  de 


belles  choses  i  voir  -]  haben 
CLV,  27,  11^, 

ou    sp<:clata  ou 


Beau 


tes.    Liv.  [.\LV 
à    voir,     visu    c  „     -^ — 
roynitn  dirjnas.  Cic.  Beau  mo- 
bilier,   lauta     supellcx.     Cic. 
Marchandise  de  belle  qualité, 
merx  proba.  Plaut.  Achcterdu 
beau,    probas    merces    emëre. 
Se  faire    beau,    se    mettre  en 
toilette,  comëre    se.    Corn.    Se 
faire  beau  pour  qqn,  exornâre 
se  alicui.  Corn.     Un  beau  cos- 
tume,  palcherrimus    vestitus. 
Cic.    Une  belle    darao,    nitida 
(emina.  Plaat.  Un  beau  mon- 
sieur, nitidiis  et  comptas  homo. 
Cic.  Un  beau  dîner,  cena  laa- 
tissima.     Plin.      j.     Pythius 
donna  un  beau  dîner.opipore  a 
Pythio  apparatam  conviviam 
Cic.    Un  beau  spectacle,  spec- 
tacalum  magni^cam.  Liv.  Ise- 
tiim.   Liv.   egregiam.  Liv.  Fa 
mil.    et  iron.    Il    en  verra  de 
belles,    malum   habebit.    Sen. 
rh.    malam  m.agnam  habebit. 
piaat.  En  faire  voir  de  belles 
à  qqn,  malum  dare  alicui.  Ter. 
malo  domâre  ou  coercëre  ali- 
qaem.    Liv.  Sali.    \\    (Par  ext.) 
Une  belleréonion,  ceieber  a/n- 
plicsimoram     hominam    con- 
vcntus.    Cic.    conventus    ma- 
gnus,  maximus.  Cic.  honestis- 
simus.  Qaint.  La  belle  société, 
la  beau  monde,   homines  laa- 
tissimi   ou    simpl.    lautissimi. 
Cic.  homines  urbani.  Cic.  ho- 
mines laati  et  urbani.  Cic.  Les 
belles    manières,    le    bel    air, 
elegantiâ    et     munditia.    Cic. 
Avoir  de  belles  connaissances, 
familiarissime   ati   viris  am- 
plissimis.     D'après     Nep.    Un 
beau  parleur,  disertus  vir.Cic. 
Bavard    plutôt    que  beau  par- 
leur,  loqaax   magis  qaam  fa- 
candas.    Sali.    J'ai  cru  que  ce 
beau  parleur  était  un  gaillard, 
callidum  et    disertam   credidi 
hominem.    Ter.  \\  (Iron.)  Rece- 
voir    une    belle    volée,    maie 
mulcari.  Plaat.  Liv.vehemen- 
ter  vapulûre.  Cic.  Donner  une 
belle  volée,  maie  malcâre  ali- 
1    qaem.    Liv.    aliqaem  depexam 
dare.  Corn.  1  Beau  (au  moral). 
PuJcher,  cira,  chrum,  adj. 
Cic.    etc.    (ex.:    p.  exemplum. 
Cœs.  jacinus.  Sali.  mors.  Virg. 
nihil    virtute    pulchrias.    Cic. 
factum     palcherrimnm.     Cic. 
pulchrum  est  [opp.à  turpe  est] 
avec  l'Inf.  Cic.  Sali,  pulchram 
est    bene   facëre    rei   publicse. 
Sali,  videte   ne,    ut    illis  pul- 
cherrimum  fait    tantam  vobis 
imperii    gloriam    tradëre,   sic 
vobis    tarpissimum    sit    quod 
accepistis  taeri    et  conservàre 
non   passe.    Cic.    turpe   decet 
cedere    pari,    pulchrum  supe- 
rasse  majores.  Qaint.  [1,2,22]); 
formosus,  a,  um.    adj.  Cic. 
(trè-;  rare.  cf.  c'poiid.    virtatc 
nihil  est  fnrmosias.  Cic.) -.de- 
corus,  a,   vin    (pr.   ■    conve- 
nable, bien.'^éant  -.),     adj.    Cic. 


Quint,  (s'opp.  à  indecoi-us  et  à 
turpis,  ex.:  d.  vox.  actio  [»  ac- 
tion oratoire  -1.  Quint,  neque 
autem  idem  uhiqac  aat  hcet 
aat  decoram  est.  Qumt.  cum 
persaasum  sit  nihil  hommcm 
nisi  quod  honestam  decorum- 
qae  sit  aut  admiràri  autoptàra 
aut  expetëre  oportere.  Cic.  con- 
tra eapleraque  nostris  moribas 
sunt  décora  qu;r  apad  illos 
turpia  pataniur.  iXcp.  decoram 
est  avec  l'In  f.  Cic.  tiu(ce  et  déco- 
rum est  prn  patria  mori.  nor. 
nec  tam  turpe  (ait  vinci,  qaam 
contendisse  décorum  est.  Ov.): 
liberalis,  e,  adj.  Cic.  (ex.:  li- 
bérais ingenium  ['  beaux  sen- 
timents -].  Ter.     (voy.    noble, 

ÉLEVÉ,      DISTINGUÉ,      HONOR.\BLE  , 

bienséant)  ;  ingenuus,  a,  um 
[pr.  .  noble,  élevé  "),  adj.  Cic. 
(ex   :    animas   ingenuas  [-  une 
belle  âme  -]•  ^ic).  Voy.  nodle, 
ÉLEVÉ,  GÉNÉREUX.  Un  boau  nom, 
nomen    clarum,  magnum.  Cic. 
(Iron.)    Il  serait  beau  que...,   il 
ferait  beau  voir  que...,  ridicala 
res  est...  ridicala  res  esset...  ri- 
diculamest...,ridiculumesset... 
avec   une    Prop.  Inf.  Cic.  Sen. 
Qaint.  On  an  dit  de   belles  sur 
tou  compte,  ornatas  es  ex  vir- 
tutibas  tais.  Ter.  Tout  cela  est 
bel  et  bon,  ce  sont  là  do  belles 
paroles,  verba    ista    sunt.  Ter. 
1  Beau    (dans    les    affaires,    les 
entreprises).    Pulcher.    cbra, 
cbrum,   adj.   Cic.   Hor.   Flor. 
(ex.;  dies.  Hor.  Victoria.  Justin, 
exitas.    Flor.  ne  pulchrum  se 
ac  beatam  putaret  [  '  pour  qu'il 
ne  piit  sa  croire  dans  une  belle 
et    heureuse    situation  -].  Cic. 
[p.  Mur.,  26]);  commodus,  a, 
um  {pr.  "  opportun,  favorable, 
propice"), adj. Cic.  (ex.:  si  Cic); 
commodias  anni  tempas  esset. 
Cic);    opportunus,    a,    um 
(pr.    •  opportun,    favorable    ••), 
adj.    Cic.   Liv.  (ex.:  opportuna 
occasio.Liv.  œtatem  habes  op- 
portanissimam    ["  tu  es  au  bel 
âge  -].  Cic).  Voy.  avantageux, 
FAVORABLE.  Ne  voir  que  le  beau 
côté   des  choses,    lieta    tantum 
considerâre    ou    curare.    Vous 
avez   fait    là   une  belle  affaire, 
[c.-à-d.    une    chose    fâcheusej, 
egregiam  scilicet  rem  egisti  ou 
rem  scilicet  prseclaram  et  egre- 
giam! Par  anal.  Il  est  venu  un 
beau     jour,    un     beau     matin 
(c.-à-d.  un  jour,  un  matin  qu  il 
a  trouvé  à  propos),  suo  tempore 
et   abus,  aliquanclo  venit.  Cic. 
voy.  JOUR.  Un  beau  coup  de  filet, 
piscatus  bonus.  Plaat.  (Bacch. 
102).  Une    belle  année   (ou    les 
profits    sont    abondants),  frac- 
taosus    annus.  Un    beau    coup 
(c.-o  d.  un   coup    heureux),  ta- 
lorum    ou    tesseraram  prosper 
iactus.    Liv.  (IV,  17,3).  Avou; 
Inau  jeu    (c.-à-d.  un   jeu   qui 
dnnna  chance  de  gagner  et  par 
ext.  avoir  des  chances  de  réus- 
si tel.  occasionem  ou    opporta- 
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nitdtem  Itjbère.  Cic.  opporta- 
nitatem  ad  alùjaid  facienditm 
idonnam  habire.  Cic.  Vous  av.i 
TraimenC  beau  jeu,  tempas 
hahes  taie,  quale  nemo  hahuit 
anqaam.  Cic.  Avoir  la  partio 
belle,  c.-d-d.  avoir  toutes  k>s 
chances  pour  soi,  amplam  occa- 
êionem  nactum  esse.Cic  omnia 
secandissima  habtre.  Cic.  Nous 
avons  ou  la  partie  belle,  omnia 
nobis  s  ecunaissima  acciderunt. 
Cary.  iip.  Cic.  Donner  beau  ou 
la  donner  belle  (en  jouant  à  la 
paume)  .commode  pilam  oj[erre. 
La  donner  belle  [c.-à-d.  donner 
prise,  donner  occasion},  ansaa 
dare.  Cic.  La  donner  ou  plutôt 
ia  bailler  belle  (ps.}.  faire  un 
avantage,  voy.  av.\nt.4CE.  Je  la 
lui  donne  belle,  per  me  licet. 
Cic.per  me.  Cic.  nihil  impedio. 
Cic.  nihil  moror.  Cic.  non  re- 
pugnabo.  Cic.  Vous  me  la  bail- 
lez belle  (iron.),  c.-à-d.  je  ne 
saurais  accepter  ce  que  vous 
dites  ou  faites,  lepida  sane  me- 
moras  !  Flaut.  mihi  verba  das. 
Ter.  Il  nous  la  vient  donner 
belle  d'insulter  ainsi  noire  ami, 
tcilicet  opportane  nobis  nostrum 
amicam  isedit!  ||  ^Pare.\t.)  .Avoir 
beau,  c.-à-d.  avoir  l'occasion 
favorable,  voy. occasion. A  beau 
mentir  qui  vient  de  loin,  impane 
mentitar  (ou  mendacia  narrât) 
gai  peregre  advenit  ou  redit. 
JlParoxt.et  ellipt.)  Avoir  beau, 
c.-à-d.  parler  ou  agir  de  son 
mieu:(,  mais  inutilement.  Tu  as 
beau  faire,  nihil  agis.  Plaut. 
Cic.  Vous  avez  beau  dire  et  beau 
faire,  omnia  dicas  et  (acias  li- 
cet. Sen.  (On  tourne  ordin.  par 
QuoiQfE.)  Il  La  manquer  belle, 
l'échapper,  la  laisser  échapper 
belle  (la  balle).  Voy.  ces  mots. 
Fig.  La  laisser  échapper  belle, 
c.-à-d.  laisser  échapper  une 
belle  occasion,  omittére  occa- 
sionem.  Cic.prœtermittere  oc- 
casionem.  Cses.  Liv.  déesse 
occasioni.  Cees.Liv.occasionem 
dimittëre  ou  amittère.  Cses.  Cic.  1 
Liv.  Parext.  Iron. Il  l'a  échappé 
belle, c. -à. -d.  il  a  heureusement 
échappé  à  un  dangerimminent,  ' 
pœne  periit.  Com.  prope  [ait  ut  ! 
elabi  ou  evadére  neqairet,  ou  ' 
bien  vix  evasit^vix  elapsiis  est.  j 
cf.  mayno  pericalo  defanctas 
est.  Cic.  Vous  m'avez  fait  une  ! 
belle  peur,  mirum  mihi  metum  I 
fecisti.  D'apr.  Liv.  De  plus 
belle,  c.-d-d.  on  augmentant, 
en  croissant.  Afagis  et  magis. 
Cic.  magis  magisque.  Cic.  in 
c/ies  (avec  crejcëre  ou  aixgeri), 
Cic.  in  die»  magit  magisqae. 
Cic.  La  guerre  rccommençode 
plus  belle,  acriu!  de  intcgro 
obortam  est  bellam.  Liv.  La 
pluie  tombe  de  plus  belle,  cre- 
brior  qaam  antea  imber  decidit. 
Mordre  à  belles  dents,  c.-à-d. 
pl'.ineraent,  mordicus  scindére. 
flaat.  apprehendère.  IHin.  Kig. 
Déchirer  la  réputation  de   qqn 
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à  belles  dents,  dente  maledico 
carpëre aliqaem.Cic.W  ya  beau 
jour  ou  beau  temps  que..., 
jam  dia  factam  est,  cum  (ou 
postquam) . . . ,  jan\dadum  est. 
cum...  Au  beau  milieu  (c.-à-d 
tout  à  fait  au  milieu,  en  plein 
milieu  du  forum, in  medioforo. 
Cic.  Au  beau  milieu  du  voyage, 
in  ipso  itinere.  Cic.  Bel  et  bien 
(loc.  adv.;,  c.-à-d.  tout  à  fait, 
complètement,  plane.  Plaat. 
Cic.  plane  et  probe.  Plaat.  Je 
suis  bel  et  bien  perdu, pulc/tr« 
occidi.  Plaat. 
2.  beau.  s.  m.  Ce  qui  est  beau. 
Pulchrum,  i,  n.  Paie/iriiudo.di- 
nis,  f.  Cic.  Voy.  beauté. 
1.  beaucoup,  s.  m.  Quelque 
chose  do  considérable.  Mul- 
tum,  i,  n.  Plaat.  Cic.  Liv. etc. 
(ex.:  a  quibas  cum  audisset  non 
multuin  superesse  manitionis 
['  qu'il  ne  restait  pasbeaucoup 
à  faire  pour  terminer  les  rem- 
parts -].  Nep.  multunx  laboris. 
Cic.  multam  erat  si  illampro- 
vincia  probasset.  Sen.  non 
multam  abfuit  quin,  avec  le 
Subj.['  il  no  s'en  fallut  pas  de 
beaucoup  que...  ■]  Cic.  mul- 
tam iiiterest  ou  refert...  avec 
rAcc.etrinf.[<.il  importe  beau- 
coup   que "].  Cic.    maltuin 

interestutrum,an...  [-il importe 
beaucoup  de  savoir  si.,  ou  si...»]. 
Cic);  plurimuœ,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  plarimam  posse.  Cic. 
plarimum  mali.  Cic.  Sen.  gra- 
vitatis.  Cic.  stadii.  Nep.  virta- 
tum.  Qaint.),  |{  En  grandequan- 
tité.  Multus.  a,  uiD,adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  inatta verba. Cic.  mald 
vin.  Cic.  maltas  pecunise  aliénée 
[parce quepecunia;  alienœ  équi- 
vaut à  un  mot  composé  signi- 
fiant -dettes  •]. Cic.  mais  moi^œ 
et  graves  cogitationes  [■  beau- 
coup de  pensées  sérieuses']. Cic. 
[parce  que  graves  ne  forme  pas 
avec  cogitationes  l'équivalent 
d'un  mot  unique  ;  on  dira  de 
même:  habere  maltas  et  magnas 
parles.  Cic.\  multoram  anno- 
rarn  tyrannis.Nep.  malta  Iseti- 
tia.Cic.  multi,  suLst.  [-  beau- 
coup d'hommes  -].  Cic.  malti 
a/ii[' beaucoup  d'autres  •].Ter. 
sœpe  multi  [-  beaucoup  d'autres 
à  une  autre  époque  »].  Cic.  en 
pari. d'une  matière:  mui^acaro. 
Cic.  maltas  sudor.  Cic.  m.  san- 
gais.  Liv.  m,ultum  auram  ar- 
gentamqae.  Sali,  multa  su- 
pellex.  Nep.  cf.  plurima  prceda. 
Plaut . plurima  vcstis,stragalii. 
Cic.}  ;  perznultus,  a,  uza, 
adj.  Cic.  (ex.:  p.  viri.  Cic.  per- 
malta,  subst.  Cic.  Ilor.)  ;  fre- 
quens  ipr.  •  nombreux  •  ;  sens 
passif  :  «où  il  y  a  beaucoup 
de..."),  adj.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  : 
frequens  legatio  [•  une  ambas- 
sade composée  de  beaucoup  de 
membres  »] .  Liv.  fréquentes  fui- 
mas  {•  iiousétioiis  beaucoup  ■■] . 
Cic.  frequens  sententia  ["•  un 
avis  qui  réunit    beaucoup    de 
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sulTragcs  •].PUn.  J.  [ep.  Il,  11, 
II] .  fr.  theatrnm  [>  où  il  y  a  beau- 
coup do  momlo"]. Cic).  beaucoup 
do  produits  (do  la  terre),  copia 
^'cujum. Cic. Beaucoup  d'argent, 
vis  argenti.  Cic.  Beaucoup  da 
vases  de  Corinthe,  magna  vit 
vasorum  Corinthioram.  Cic. 
Beaucoup  de  citoyens,  multi- 
tudo  ou  niagnus  civiam  nums- 
ras.  Cic.  Avoir  beaucoup  de..., 
abundârc  aliqaâ  re.  Cic.  ||  A 
beaucoup  près,  c.-à-d.  il  s'en 
faut  de  uoaucoup.La  ville  n'est 
pas  à  beaucoup  près  aussi  im- 
portante,(oppidum)  nequaqaam 
tam  opalcntam.  Liv.  H  n'est 
pas  dans  le  vrai,  à  beaucoup 
près,  longissime  abest  a  vero. 
Cic.  Il  De  beaucoup  (se  trad.  en 
latin  par  malto  abl.  n.  ou  par 
longe  adv.).  iVfuJiO  (devant un 
compar.  ou  une  express,  équi- 
val.),  abl.  adverbial.  Cic.  etc. 
(ex.:  mui(o  plara.  Nep.  malto 
pauciores.  Cic.  major  malto 
res,  Liv,  malto  maximus.  Cic, 
mutfo  antiquissimas.  Cic,  mal- 
to (ormosissimus,  Nep,  multo 
ceteros  gloriâ  antecesserant, 
Nep.  de  même  avec  antei/enire. 
Ter.  anteponëre.  Cic.  prsestat, 
[•  il  est  de  beuucoup  préférable 
do..."].Sufi.  ma/ie.Cic.);70i3g:e, 
adv.  Cic,  etc.  (surt.  avec  un  su- 
perl..  ex.:  l.  nobilissimus.Cœs. 
l.  maximus.  Cic.  l.  primas  civi- 
tatis.  Cic.  qqf.  avec  un  compar. 
l.  clarior,  Qnint.). 

2.  beaucoup,  adv.  D'une  ma- 
nière considérable.  Multutn, 
adv.  Cic. etc.  (ex.:  non  muiium 
confidëre.  Cses.  multam  desi- 
derâre.  Nep,  longe  maltamque 
superàre.Cic):  multi  {avec  les 
verbes  de  prix  ou  d'estime). 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  :  ma/(i  /a- 
cëre  [>*  faire  beaucoup  de  cas  ", 
•  estimer  beaucoup  -]  ;  Plaat. 
Cic);  plurizai  (même  emploi 
que  malti).  Plaut.  Cic.  (ex.  : 
plurimi  facëre.  Nep.  esse 
["  valoir  •].  Cic.  multo  [de- 
vant  une  expression  siiJin.  une 
idéo  de  compar.),  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  malto  magis.  Cic.  multo 
minus.  Cic.  multo  aliter.  Nep, 
m.  infra.  Plin.  major  multo 
res,  Liv,  non  malto  post.  Cic. 
malto  ante.  Nep.  ante  multo. 
Cic).  1  (Déterminant  un  adj. 
[arch.].)  Multam  bonus.  Cic. 
Multam  dis/)ar.Cic.(Appartient 
à  la  langue  familière  et  a 
donné  lev.  fr.  "  moult  •.) 

beaucuit,  s.    m.  Blé   sarrasin. 

Voy.   SARItASIN. 

beau-fils,  s.  m.  Fils  par  al- 
liance. Privignus,  i  (fils  issu 
d'un  premier  mariage), m.  Cic. 
1  Gendre  (arch.).  Voy.    ce  mot. 

beau-frère,  s.  m.  Frero  par  al- 
liance. Levir,lri  (frère  du  ma- 
ri), m.  Modestin.  dig.  marili 
frater.  Cic.  axoris  frater.  Cic. 
muritus  ou  vir  sororis.  Cic. 
Vettius,  ton  bcau-frèro,  \'et' 
tius,  tuas  affmis,  cujut   soro- 
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r«n»  habes  in  matrimonio,  ou 
tam  tixoris  (rater. 
Ibeau-père,  ».  m.  Père  par  al- 
liance. Socer,  ëri,  m.  Cic.  1 
M  ,pi  de  la  femme  qui  a  des 
..nfants  d'un  autre  lit.  Vitricas, 
I  i,  m.  Cic.  ,     ,    . 

Ibeaupré,    s.    m.   Mât   placé   à 
I  lavant  d'un  navire.  Malas  pro- 

r.xlis.  D. 
beauté,  8.  f.  Qualité  de  ce  qui 
,«t  beau.  Puicfiriiudo,  dinis, 
I   (  -ic.  etc.  (s'emploie  dans  pros- 
t  q,i«  tous  les  sens,  aussi  bien  en 
!  p:irl.  de    la    beauté   idéale  que 
.!■(  la  beauté  matérielle,  ex.:  p. 
orporis    [opp.    à   deformitasj. 
'  i<\  eqai.  Ge.ll.  operis.  Plm.  j. 
,,rlv.tis.  Cic);  species.  ei,  f. 
ir.  etc.    (sign.   -    belle   appa- 
rence .   et  s'emploie  par  cens. 
lu    la    beauté    extérieure,   ex.: 
f/vries    eandorqae    cœli.    Cic. 
javenis  species.   Jav.  triampho 
maximam  speciem  captiva  ar- 
ma pnebaere.  Liv.);  forma,  33 
(  .  belle   forme,     beauté  •  ),    f- 
Ter.  Cic.  (ex.:  forma  pra'stans. 
Cic.    par  méton.  (orma  [-  une 
beauté  »,  •  une  belle  femme  -]. 
Ter.   [Eun.,   566].  Prop.   [II,  5, 
■S;  28,  53])  ;   venustas,  àiis 
grâce,  charme,  beauté   ■),  f. 
, >.  etc.  (ex.:  v.  maliebris.  Cic. 
,'nustas   et  pulchritado    cor- 
noria.  Cic.  signa  eximià  venas- 
\,ite.  Cic.  ven.  pomoram.Varr. 
: fstimentoram.    Cannât,    (r.); 
Jignitas,  atis  {'  air  imposant, 
t'Rauté,   noblesse  des  choses  '), 
f.  Cic.  (cf.  de  Off.,  I,  130).Piin. 
.SueÉ.    Tac.    (ex.:  corporis.  La- 
ber.   Nep.    Vitr.   forma;.    Saet. 
Tac.  oris.  Plin.  j.   in  formis  a- 
liis  dignitatem  esse,  inaliis  ve- 
nnstatem.  Cic.  d.  porticûs.  Cic. 
d.  portas,  urbii.  Nep.  loci.  Saet.)  ; 
amœnitas,  atis  [pr.  •   agré- 
ment ,    aspect    riant    »  ,    d'où 
.  charme,  attrait,  beauté  »),  f. 
Cic.  etc.   (ex.:  flaminis,  horto- 
ram.   Cic.   arbiam.   Liv.  loco- 
ram.   Qaint.   amœnitates  ora- 
ram  ac  litoram.    Cic.    [de  nat. 
deor.,  II,  100]  );  elegantia,  m 
(.  beauté  qui  résulte  du  choix 
heureux  et  de  l'heureuse  ordon- 
nance  des  éléments  d'un   su- 
jet "),  f.  Cic.  etc.   (ex.:   verbo- 
TTim  Latinoram.  Cic.  mira  ser- 
monis.   Quint,    loqaendi.    Cic. 
scribendi.  Hirt.)  ;  virtus,  uiis 
I.    bonne  qualité ,    beauté    in- 
trinsèque -),    f.    Cic.  (ex.:  ora- 
tionis     virtates      introspicëre. 
Cic).  1  (Par  ext.)   Une  beauté, 
c.-à-d.  une   femme  belle,  ma- 
lier  (virjo)  {ormosa.   Cic.  mu- 
lier   lidrgo)   forma   egregiâ  ou 
eximiA  ou  excellente.  Cic.  mu- 
iier    (vîrgo)    forma    excellens. 
Cic.   Une    beauté  célèbre,  facie 
inclitA   malier  ou   virgo.    Cic. 
Une  beauté  accomplie,  parfaite, 
moîier      omnibus      simaiocris 
emendafior.  Petr. 
bec,    s.   m.   Bouche  des  oiseaux 
formée   de   deux  lames  cornées 


et  pouvant  servir  d'arme  offen- 
sive ou   défensive,   iiostram,  i, 
n.  Cic.    Fig.    Il  a  bec  et  ongles, 
c.-à-d.  il  est  en  état  de  so  dé- 
fondre, ungttibas  et  rosira  va- 
let ou  lingaâ  et  mana  valet  ou 
potest    se   defendére    lingaâ  et 
viribas.  Cic.  S'escrimer  de  l'aile 
et  du  bec,  c.-d-d.  faire  tous  les 
efforts    dont    on    est    capable , 
manibas     pedibasqae     obnixè 
omnia  facëre.  Ter.  Avoir  le  bec 
dans  l'eau    {c.-à-d.  attendre  le 
boe  dans  l'eau  l'occasion  d'une 
proie),  ros<ro  aqaam  explorare 
ou  invesfijâre.  Tenir  qqo  le  bec 
dans  l'eau,  c.-o-d.    le  faire  at- 
tendre     vainement  ,     aliqaem 
lactâre  et  falsâ  spe  prodacëre. 
Ter.  Avoir  le  bec  jaune,  c.-à-d. 
être  naïf.  Voy.  naïf,  naïveté.  1 
(  Par    plais.  )    La    bouche    de 
l'homme.  ||  Bouche  friande.  Os, 
oris,  n.  Cic.  (cf.  insërere  in  os 
minima  mansa.  Cic).  Faire  le 
petit  bec,  c.-à-d.  la  petite  bou- 
che, fastidire,  intr.  Plaat.  Cela 
lui  a  passé  devant  le  bec,  nihil 
gastavit.  D.  1|  Bouche  bavarde. 
Avoir  bon  bec,  lingaâ  promp- 
tam   esse.  Liv.    C'est    un    bon 
bec,  c.-à-d.   c'est  une  bavarde, 
lingaâ  est  impigrâ.  D'apr.  Sali. 
Etre  pris  par  le  bec,  c.-di-d.  con- 
vaincu par  ses  propres  paroles, 
sais    verbis    ou  saâ   sententiâ 
damnâri.    Clore    le   bec  à  qqn, 
c.-à-d.    le    faire   taire,   vocem 
alicai  incladëre.  Cic    Avoir    le 
bec    gelé,    c.-à-d.    ne   trouver 
rien  à  dire,  verbum  facëre  non 
passe.  Cic    Qui   a  le  bec  bien 
affilé, c.-à-d.  une  bonne  langue, 
lacatalejas,  i,  m.  Oeil.  Se  pren- 
dre de  bec  avec  qqn,  voy.  [se] 
DISPUTER.    Donner   un  coup  de 


béchard,  s.  m.  Sorte  de  houe. 

Voy.  HOUE. 
bécharu,   s.  m.   Nom  vulijair» 

du   FLAMANT. 

bêche,  s.  f.  Outil  de  jardinage 

Pala,  se,  f.  Varr.  Liv. 
bèchelon,  s.  m.  Petite  binette. 

Voy.   DINETTE. 

bêcher,  v.  tr.  Travailler  la 
terre  avec  une  bêche.  Fodëre. 
tr.  Ter.  Cic.  (cf.  in  fando  fo- 
dëre aat  arâre.  Ter  fodëre 
hortam.  Plaat,  terram  altias. 
Varr.  Col.). 

bêcheton,  a.  m.    Petite  bêche. 

Voy.   BÊCHE. 

bêchette,    s.   f.    Petite  bêche. 

Voy.    BÊCHE. 

bêchevet,  s.  m.  Double  chevet 

(arch.).  Voy.  chevet. 
béchique,  adj.  Bon   contre   la 

toux.  Bechicas,  a,  um  (gr.  Po" 

Yixéc),    adj.   Cœl.-.Aar.    (acut.. 

1,  17,  172).  Tassicalaris,  e,  adj. 

Csel.-Aur.  (ibid.). 
bêchoir,   s.  m.    Houe  carrée  à 

large  fer.  Voy.  houe. 
bêohon,  s.  m.  Petite  houe.Voy. 

HOUB. 

bécot,  S.   m.   Petite   bécassine. 

I      Voy.    BÉCASSINE. 

becque-cornu,  s.  m.  Voy.  sot. 
becq...  Voy.  béq... 
bedaine,   s.  f.  Ventre  rebondi. 
Aqaaliculas,  i,  m.  Pers.  (I,  57). 


bec  à  qqn,  carpëre  aliqaem  ma- 
ledico  dente.  Cic.  \\  Bouche  mi- 
gnonne.    Oscuiom,    i,    a.    Ov. 
Petr.  Il  (Spéc.)  Blanc-bec,  c.-à-d. 
lèvres  qui  n'ont  pas  encore  de 
moustache.  Voy.  imberbe.  (Par 
ext.)  Jeune  homme  qui  n'a  pas 
encore  de  barbe,   imberbis  Ja- 
venis.   Hor.    Cesser    d'être    un 
blanc-bec,    rostram   barhatam 
habêre.  Petr.  1  (Par  anal.)  Ex- 
trémité   des     objets     terminés 
comme  par  un   bec.   Rostram, 
i,  n.   Coi.    Plin.    Le  bec   d'un 
navire,   rostrum,   i,    a.  Liv.   \\ 
Pointe  de  terre.  Voy.  pointe. 
bécasse,  s.  f.  Nom  d'un  oiseau 
à    lonç   bec.   Rasticala,    se,    f. 
Plin.  Rastica  gallina.  Coi.  Fig. 
La   bécasse   est  bridée,  c.-à-d. 
la  dupe  est  prise  au  piège,  tac- 
tas  est  probe.  Plaat.  C'est  une 
bécasse,  c.-à-d.   une  sotte,  dé- 
lira m.alier  est.  Cic. 
bécassine,    s.    f.    Comme  bé- 
casse. 

bec-de-lièvre,  s.  m.  Difformi- 
té de  la  lèvre  supérieure,    fen- 
due  comme  celle   d'un   lièvre. 
Scissam  labram. 
Ibecfigue,   s.  m.   Petit  oiseau. 
'   Ficedala,  se,  f.  Plin. 


Venter  promissas  ou  proj'ectas. 
Plin.  venter  obesus.  Plin.  ven- 
tris  obesitas.  Saet.  lata  alvas. 
Col.  Il  a  une  bedaine,  ventrio- 
sas  est.  Plaat.  ||  (Par  ext.)  Ven- 
tre. Voy.  ce  mot.  f  (P'S-)  Vase 
à  panse  (arch.).  Ventriosam 
vas.  Plin. 

bédane,  s.  m.  Outil  de  menui^ 
sier.  Voy.  ciseau. 

bedeau,  s.  m.  Appariteur.  Bi- 
dellas,  i,  m.  (Bas  latin). 

bedon,  s.  m.  Gros  ventre.  Voy. 

BEDAINE. 

bedondaine .    s.     f.     Bedaine 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  1  Sorte  de 
cornemuse.    Voy.    cornemuse.  1 
Boulet    (de   pierre).    Voy.    bou- 
let.   Il     Machine   à    lancer    les 
projectiles.  Voy.  catapulte. 
bée,  adj.  f.  Voy.  béant. 
béer,  v.  intr.  Voy.  baïer. 
beffler,  v.   tr.  Tourner  en  ri- 
dicule (arch.).  Voy.  ridicule. 
befirol,    s.    m.    Tour    de   bois 
mobile  employée  dans  les   siè- 
ges. Tarris,  is,  f.   Cic.  1   Tour 
munie  d'une  cloche  où  l'on  fai- 
sait le   guet.    Turris,  is,  f.    (Le 
bas   latin   emploie   berfredam, 
mot    germanique    latinisé.  )    || 
(Par  ext.)  Cloche  d'alarme.  Voy. 
cloche. 
bégaiement,   s.  m.    Action  de 
bégayer  ;  défaut  de  prononcia- 
tion. Hsesitatia,   onis,    f.    Cic. 
lingase    hsesitantia.    Cic   tita- 
bantia    lingixes.  Saet.    (Claud., 
30).  Macr.   (sat.,  VII,  6,  21).  t. 
oris.    Saet.    (Vit.  6)_.  1    Hésita- 
tion de  l'enfant  qui  commence 
à   parler.    Hsesitantia    lingaœ. 
Cic. 
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bégayant,  ante,  adj.   Qui  bé- 
gaye. Yoy.  BtliATEB. 

bégayement.Voy.  bégaiement. 
bégayer,  v.  iatr.  et  ir.  1\V. 
inir.)  Parler  en  hésitant  ^par 
défaut  naturel'.  Balbam  esse. 
Cic.  lingaà  ha^sitàre.  Cic.  \\  Ne 
pas  savoir  encore  parler.  Loqai 
inarta  voce  (en  pari,  des  enl'.). 
Cic.  I!  Parler  en  hésitant  (par 
émotion,  par  timidité).  Voy. 
BALBUTIER.  1  (V.  tT.)  Prouoncer 
qqch.  en  bécayant.  Balbutlre, 
tr.  Cic.  (ac'll,  137).  Hor.  (sat. 
I.  3,  iS\ 

bègue,    adj.   Qui  bégaye.  Bal- 
bus,  a.  nm,  adj.  Cic.  Hor. 
bégueule,  s.  f.   Celle  i^ui  reste 
bouche  bi'O   et  par  suite   celle 
qui  s'effarouche  d'un  rien.  Pu- 
tida  mulier.  Fetr. 
bégueulerie,    s.     f.     Manière 
d'être  d'une  bégueule.  Patidis- 
sima  lirtatis  simalatio. 
béguin,   s.  m.   Sorte   de   coiffe 
unie.    Cophia,    se,    f.    Fortun. 
Fig.   ot   famil.    Je   lui   ai    lavé 
son  béguin,  voy.   réprimander. 
Avoir  un  béauin  pour  qqn,  c- 
a-d.  en  être  coiffé  pour  le  mo- 
ment. Voy.  [se]  COIFFER. 
beige,  adj.  D'un  gris  jaunâtre. 
Haïas.  a.  um,  adj.  Hor.  Fest. 
beignet .    s.    m.    Petite    bosso 
arcli.).  Vov.  bosse.  ^   Sorte  de 
[làta  frite.  Laganam,  i,  n.  Hor, 
.Ipic. 
béjaune.   s.   m.  Bec  des  jeunes 
oiseaux   revêtu   d'une  pellicule 
jaune.   Fig.    Montrer  à  qqn  son 
béjaune.  Voy.  naïveté.   ^   (Par 
ext.)  Jeune  oiseau  qui  a  encore 
le   bec  jaune   et  au  fig.  un  bé- 
jaune,   c.-à-d.   un  jeune  niais. 
Voy.  NIAIS. 
bel.  Voy.  beau. 

bélandre,    s.    f.    Bâtiment   de 
transport  à  fond  plat,  muni  de 
voiles.    Ponto,    onis,    m.    Cœs. 
Paul.  dig. 
bêlant,  ante,   adj.  Qui   bêle. 
Balans,  antis,  p.  adj.  Varr.  Les 
victimes      bêlantes,       bâtantes 
hostix.  Enn.  et  subst.  ba/anies, 
ium.  f.  pi.  Xucr.  Virg.  Apul. 
bêlement,  s.  m.  Cri  particulier 
au    mouton.    Balatas,   ûs,    m. 
Virg.  Ov.  Plin. 
bêler,    v.  intr.  Faire  entendre 
des    bêlements.    Balâre,    intr. 
Ptaat.  Ov.  Qaint. 
belette,  s.  f.  .Nom  d'une  bête. 
.Mustcla,    œ,     t.    Plaut.    Cic. 
Pti-ydr.  Plin. 

bélier,  s.  m.  Le  mâle  dans  le 
genre  mouton.  Aries,  etis,  m. 
Varr.  ^  Le  Bélier,  constella- 
tion. Aries,  etis,  m.  Cic.  poét. 
1  Machine  de  guerre  employée 
pour  battre  les  murs  en  brèche. 
Arie%,  etis,  m.  Cœ«.  etc.  (cf. 
arietes  immittére.  Cses.  admo- 
vëre.  Curt.  tternëre  ariete  mu- 
res. Liv.  muram  aries  percu- 
tit  Cic). 
belin,    s.    m.    Bélier,    mouton 

(arch.).  Voy.  ces  mots. 
bélitre,  s.  m.  Mendiant,  gueux 
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(arch.).  Voy.  ces  mots.  Fig. 
Pauvre  d'esprit.  Tennis  et  in- 
firmas homo.  des.  1  (Par  ext.) 
Homme  nul,  sans  valeur. //omo 
irrifus.  Cato. 

bellâtre,  adj.  D'une  beauté 
sans  expression,  fade  et  insi- 
pide. Palchelhis,  a,  um.  adj. 
Crass.  ap.  Cic.Cf.Cic.  (ad  Att., 
I,  16,  10).  I|  (Subst.)  Un  belUUre, 
palcheltas  vir.  Cic.  1  Celui  qui 
fait  le  beau.  Palchellus,  a,  um, 
ailj.  Cic. 

belle-dame,  s.  f.  Nom  vulgaire 
de  l'arroche  des  jardins.  Voy. 

ARROCBE. 

belle-de-jour,  s.  f.  Nom  vul- 
gaire du  liseron.  Voy.  ce  mot. 

belle-de-nuit.  s.  f.  Nom  d'une 
plante.  Nyctegretos  ou  nycta- 
lops,  opis,  Ace.  ôpa,  f.  Plin. 
(X.Xl,  63). 

belle-fille,  s.  f.  Fille  par  al- 
liance. Privigna,  se  (fille  d'un 
premier  lit),  f.  Cic.  ||  Femme 
du  fils,  bru.  Voy.  bru. 

bellement,  adv.  Tout  douce- 
ment! Clementer,  quseso.Plaat. 

belle-mère,  s.  f.  Mère  par  al- 
liance: mère  de  la  femme,  so- 
crus,  ûs,  f.  Cic.  Jet.  1  Seconde 
mère  d'enfants  nés  d'un  premier 
lit.  Noverca,  se,  f.  Cic. 

belle-sœur,  s.  f.  Sœur  par  al- 
liance; sœur  du  mari.  Glos, 
gloris,  f.  Jet.  Sœur  de  la  fem- 
me, soror  uxoris.  Cic.  Femme 
du  frère,  fratria,  ae,  f.  Paul,  ex 
Fest.  y  on. 

belligérant,  ante,  adj.  Re- 
connu en  état  de  guerre.  Bel- 
lum  gerens.  l.iv.  bellans.  Virg. 

belliqueux,  euse,  adj.  Qui 
aime  la  guerre.  Bellicosus,  a, 
um,  adj.  Sali.  Cic.  etc.  (cf.  6. 
homines.Cœs.  gentes  bellicosœ. 
Cic.  bellicosiores  erant.  Liv. 
Saevoram  gens  bellicosissima . 
Cses.).  belli  ou  bHlandi  ou  bolli 
gerendi  capidas  ou  avidus. 
Cses.  Cic.  Liv.  Etre  d'humeur 
très  belliqueuse,  bellandi  cupi- 
ditate  (lagràre.  Liv.  En  pari, 
d'un  individu:  pugnacem  esse. 
Tacl  Qui  excite  l'ardeur  guer- 
rière. Bellicus,  a,  um,  adj. Cic. 

bellis,  s.  f.  Sorte  de  pâquerette. 
Bcllis.  idis,  f.  Plin. 

bellissime,  adj.  Très  beau.Voy. 

liKAU. 

bellot,  otte,  adj.  D'une  beauté 
enfantine.  Bellalus,  a,  am,  adj. 
Plaat.  1  (Subst.)  Mon  bellot. 
ma  bollotte  (t.  d'affect.),  ocelle 
mi!  Plaut. 

beloce,  s.  f.  Petite  prune  sau- 
v:i.i!e.  Pranulum,  i,  n.  Fronto. 

belocier,  s.  m.  Prunier  sau- 
vage. Prunus  silveslris.  Col. 
Plin. 

belone,  s.  f.  Nom  d'un  poisson 
(anauille  de  mor).  Belone,  es 
(P.Û-<n),  f.  Plin.  (IX,  166). 

belouse.  Voy.  blouse. 

belvédère  ou  belvéder,  s.  m. 
Lieu  et  spéc.  i  avillon  d'où  la 
vue  est  étendue  et  agréable. 
Apopsis,  ia  (aito'|/i;),  f.  Fronto. 
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bon,  s.  m.  Arbre  exotique  dont 
le  Iruit  donne  uuo  huile  pré- 
cieuse. Palma  qase  (ert  muro- 
balanum.  Plin.  (cf.  XII.  Ml  et 
103).  Noix  de  lien,  mgrobahx- 
num,  i,  n.  Plin.  Huile  do  ben. 
balaninum  oleam.  Plin.  (Xlll, 
8). 

bénédiction,  s.  f.  Action  J . 
bénir.  Benedictio,  onis,  (. 
Eccl.  {ex.:  benedictionen\  u/i- 
cajus  petëre.  Eccl.  benedictii^- 
nem  dâre.  Eccl.).  AccompagUM 
qqn  de  ses  bénédictions,  bonii 
ominibus  aliqaem  prosequi. 
Cic.  Au  milieu  des  bénédic- 
tions de  tout  le  monde,  omni- 
bus Iseta  precantibas.  Cic.  ^ 
(Par  ext.)  Action  tutélaire  de 
la  grâce  divine.  Dei  favor.  Cic. 
Que  Dieu  répande  sur  vous  ses 
bénédictions,  pa<rimomum  tibi 
Dcus  (ortanet!  D'apr.  Cic.  || 
(Famil.)  En  pari,  de  ce  qui 
prospère  au  delà  de  toute  at- 
tente. C'est  une  bénédiction, 
hoc  est  emolamento.  Cic.  Iron. 
altra  quam  eestimari  potest. 
Aur.-Vict. 

bénéfice  (lat.  beneficium,  -  bien- 
fait -),  s.  m.  Avantage  que 
nous  confère  qqn,  qqch.  Bene- 
Scium,  îi  (•  bienfait,  service, 
grâce,  faveur  •  ),  n.  Ter.  Cic. 
etc.  (  ex.  :  liber  beneliciorum 
[où  étaient  inscrits  les  dons  en 
terres  conférés  à  titra  do  béné- 
fices]. Grom.  vet.  beneficium 
liberorum  [•  bénéfice  qu'on  doit 
au  nombre  de  ses  enfants  ••]. 
Saet.  [Cl.  151.  hoc  benefirio. 
Ter.  aeorum  beneûcio  [  ■  par 
la  grâce  et  le  bénéfice  des 
dieux  >.].  Ca-s.  voy.  grâce); 
praemium,  îi  { '  avantage, 
privilège,  faveur,  profit  •),  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  legis  prxmio 
[«  par  le  bénéfice  de  la  loi  »]. 
Cic).  Il  profita  du  bénéfice  de 
l'âge, usus  est  fetatis  vacatione. 
Nep.  Sous  bénéfice  d'inventaire, 
c.-à-d,  après  vérification,  ra- 
tionibas  dispnnctis.  Sen.^  (Par 
ext.)  Profit  d'une  certaine  im- 
portance qu'on  retire  d'une 
entreprise,  etc.  Voy.  gain,  pro- 
fit. 
bénéficiaire,  adj.  Qui  est  re- 
latif à  un  bénéfice.  Benepcia- 
rtus,  a,  um,  adj.  Sen.  Soldats 
bénéficiaires  ou  sabst_.  bénéfi- 
ciaires, beneCiriarii,  m.  pi.  Ca?s. 
(cf.  B.   C,  III,  88,   A  et  I,  75, 

S)- 

bénéficiai,  aie,  adj.  Relatif  à 
un  bénéfice  ecclésiastic|ue.  Be- 
neficialis,  e,  adj.  Cassiod. 

1.  bénéficier,  s.  m.  Possesseur 
d'un  liénéfico  ecclésiastique. 
Bene(iciar-,us,  ïi,  m.  Eccl. 

2.  bénéficier,  v.  intr.  Retirer 
un  avantage  do  qqch.  Il  béné- 
ficia do  sa  qualité  d'étranger, 
multam  ci  profait  quod  aliéna' 
erat  civilatis.  D'apr.  Nep.  1 
Réaliser  un  bénéfice,  c.-àrd. 
avoir  un  surcroît  de  profil.  Il 
bénéficie  encore  d'autres  avan- 
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tages,  alias  etiam  percipit  com- 
moditates.  Cic. 

benAt,  s.  m.  Niaisement  bonas- 
se. Homo  insahas.  Cic.  inep- 
tui.  Cic.  . 

bénévole,  adj.  Qui  se  prête  à 
qqoh.  avec  bienveillance.  Béné- 
volat, a,  um,  adj.  Cic. 

bénévolement, adj.  D'une  ma- 
nière bénévole.  Bénévole,  adv. 

bénignement,  adv.  D  une  ma- 
nière   bénigne.    Bénigne,  adv. 

bénignité,  s.   f.  Caractère  de 
celui  qui  est  bienveillant.  Beni- 
gnitas,  atis,  (.  Cic.  Voy.  bien- 
veillance, BONTÉ.  1   (Fis-)  •^^" 
;  ictère  inoffensif  d'une  mala- 
lie.  La  bénignité  de  la  fièvre, 
(fbris  non  acata.  Cels. 
bénin,  igné,  adv.  Bienveillant, 
induisent  pour  tous.  Benignus, 
•  ,am,  adj.  Cic.   \\    (Par  iron.) 
Trop    indulgent ,    trop    facile. 
Voy.  ces  mots.  1  (Fig.)  En  par- 
lant de  choses  dont  l'action  est 
Uianfaisante.  Astre  béuin,  sidas 
propitiam.  Cic.  \\  (Spécial.)  Qui 
a^it   avec      douceur    (en     pari. 
d'^un   remède).  Lenis,    e,    adj. 
Cela.    Remèdes    bénins,     lenia 
remédia.  Liv. 
bénir,  v.  tr.  Dire  des  paroles  qui 
souhaitent   le  bonheur.  Bene- 
dicere,  intr.  et  tr.  Eccl.  (em- 
ployé    seul,     dans     la     langue 
religieuse.)  Les  pauvres  le  bé- 
nissent,   eam   paaperes   bonis 
ominibas     proseqaantar.     D. 
bona   omnia  paaperes   ei   op- 
tant   ou    precantar.     La    mé- 
moire    des    gens    de    bien   est 
bénie,    bonoram  memoria  pie 
colitar.  D.  Que  ce  jour  soit  béni 
(comme  un  jour  de  bonheur)  ! 
Signetar   dies    melioribas    la- 
pillis.  Cf.    Pers.   (2,   1).    Mart. 
(IX,   52,   5).  Il  (Par  ext.    Bénir 
Dieu  (c.-à-d.le  proclamer  auteur 
de  tout  bien), Ûeombenedicëre. 
Hier.  Que  le  nom  du  Seigneur 
soit   béni  !  Benedicatur  nomen 
Domini.  Eccl.  T  Appeler  solen- 
nellement  sur   un   fils,    etc._  la 
bénédiction  divine.  Benedicëre, 
tr.    Aag.    1    Appeler     par     des 
paroles  ou  par  des  cérémonies  la 
bénédiction  de  Dieu  sur  qqn  ou 
sur  qqcb.  Benedicëre,  tr.  Eccl. 
y  (Par  ext.)  Consacrer  au  culte. 
Benedicëre,  tr.  Lact.  Dedicare, 
tr.  Liv.  Voy.  consacrer.  ^  Vouer 
au  bonheur  (en  pari,  de  Dieu). 
Benedicère,    tr.   Hier.  (seul. 
dans  le  lat.  ecclés.)  ;  fOTtunàre 
(pr  «rendre  heureux,  faire  pros- 
pérer»),    tr.     Cic.     (ex.  :  patri- 
moniam  tibi  dii  (ortanent.  Cic.)  ; 
bene  vertëre  (•  faire  tourner 
à  bien  ■•),  tr.  Cic.  (ex.  :  tibi  bene 
vertant  qaod  agas.  Ter.). 
bénit,  ite,    adj.    Consacré   par 
une  bénédiction.  Benedictas,  a, 
am,   p.    adj.   Eccl.  Fig.   (iron.) 
C'est   pain   bénit,   c.-à-d.  c'est 
bien    fait,    bene  est.  Sen.   bene 
hahet.  Ter.  Eau  bénite  de  cour 
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et  abs.  eau  bénite  (belles  pro- 
messes qu'on  ne  tient  pas).  Voy. 

PROMESSE, 

bénitier,  s.  m.  Vase  contenant 
l'eau  bénite.  Cantharas,  i,  m. 
Paal.-Nol. 

benoît,  oîte  (lat.  benedictas), 
adj.  Bon  (arch.).  Voy.  ce  mot.  1 
Qui    prend    un    air  doucereux. 

Voy.    BÉAT,    DOUCEREUX. 

benoîte,  s.  f.  Sorte  de  plante. 
Geum,  i,  n.  Plin. 

béquée,  s.  f.  Ce  que  peut  con- 
tenir le  bec  d'un  oiseau.  Esca, 
a-,  f.  Virg.  ||  Nourriture  qu'un 
oiseau  prend  dans  son  bec  pour 
ses  petits.  Esca,  ss,  f.  Virg. 

béquer,  v.  tr.  Piquer  avec  le 
bec.  Voy.  béqueter. 

béqïierolle,s.f.  Bécassine.  Voy. 
ce  mot. 

béquet,  s.  m.  Nom  vulgaire  du 
saumon  et  du  brochet.  Voy.  ces 
mots. 

béqueter,  v.  tr.  Piquer  à  coups 
de  bec  répétés.  Rostro  tandêre 
ou  cadère  aliqaid.  Plin.  Se 
becqueter,  c.-o-ci.  se  battre  à 
coups  de  bec,  rostris  inter  se 
corraëre.  Cart.  Se  becqueter, 
o.-o-oi.  se  caresser,  rostris 
oscala  dare.  Ov.  colambari 
labris.  Maecen.  ap.  Sen. 

béquillard,  s.  m.  Celui  qui  a 
besoin  de  béquilles.  Qui  bacalis 
innititar.  ^  (Par  ext.)  Vieillard 
impotent  Voy.  ces  mots. 

béquille,  s.  f.  Bâton,  support 
muni  d'une  traverse  à  ea  partie 
supérieure.  Bacalan\,  i,  n.  Cic. 

Voy.   BATON. 

béquiller,  v.    intr.   Marcher  à 

l'aide     de     béquilles.      Bacalis 

inniti. 
béquillon,   s.   m.   Courte    bé- 
quille.  Bacillam,  i,  n.  Cic.    \\ 

(Par    anal.)    Tuteur.    Voy.     ce 

mot. 
béquot.  Voy.  bécot. 
bercail,  s.  m.  Lieu  où  on  abrite 

le   petit    bétail.  Voy.  beiigerie. 

lig.     Revenir     au     bercail,     ad 

larem  saam  reverti. 
berceau,  s.  m.  Petit  lit  d'enfant. 

Cunae,   arum,  f.  pi-  Cic.  etc. 

(  ex.  :  in   canas   condëre.    Cic. 

in   canis   dormîre,  vagïre.  Cic. 

canaram  faeras  motormearam. 

Mart.)  ;  cunahuia,  orum ,  n .  pi. 

Cic.  etc.  (ex.  :  esse  in  canabaiis. 

Cic.  aprimis  canabaiis  [■  dès  le 

berceau  '].  Col.  fig.  gai  non  in 

canabaiis  sed  in  campis   con- 

sales  sant  facti.  Cic.  [leg.  agr. 

5,    36    100  1  )  ;    incunabula, 

OTum,  n.  pi.  "  ■ 
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„^  „.^,  „.  f...  Liv.  (au  fig.  inde 
ab  incanabalis.  [•dès  le  ber- 
ceau-]. Liv.).  La  pauvreté  et  la 
misère  ont  entouré  son  berceau, 
paapertas  et  angastise  reram 
nascentem  eam  circamstete- 
rant.  Tac.  Enfant  au  berceau, 
infans.  Liv.  paer  vagiens.  Cic. 
^  (Au  fig.)  Lieu  où  qqn,  qqch. 
a  commencé  de  grandir.  Incu- 
nabula,  orum,  n.  pi.  Cic. 
Qaint.  Plin.  j.  (ex.  :  de  oratoris 
quasi  incanabalis  dicëre.  Cic. 


[Orat.  13,.iiS].  incufvaba/a  no$- 
trse  doctrinx.  Cic.  [de  Orat.  I, 
6,  23]).  Ville  qui  fut  le  berceau 
de  l'éloquence,  arbs  in  qaa  et 
nata  et  alta  est  eloqacntia.  Cic. 
1  (Par  anal.)  Charmille  en  arc. 
Trichila.  œ,  f.  Cses.  (B.  C.  III, 
9ij,  l).  Col.  Umbracalam,  i,  n 
Karr.  Cic.  (r.  Berceaux  de  vigne, 
vinearanx  protecta.  Plin. 

bercelonnette,  s.  f.  Berceau 
léger  (en  osier).  Came  levés. 

bercer,  v.  tr.  Balancer  douce- 
ment un  enfant.  Canas  in(an- 
tis  movêre.  D'après  Mart.  (Cf 
Mart.  \l,  39,  1  :  conaram  ma- 
tor  mearam  [-  toi  qui  m'a» 
berce"]).  Bercer  le  sommeil 
d'un  enfant,  infantem  canis 
motis  sopire.  Fig.  Les  contes 
dont  on  a  bercé  son  enfance, 
fabalse  qaibas  paer  infans  lac- 
tatas  est.\\  (Par  ext.)  Se  bercer. 

Voy.     [se]     BALANCER.  1     (Fig.) 

Amuser  d'espérances  de  nature 
à  inspirerlaquiétude.iaciâre, 
tr.  Ptaat.  Ter.  (ex.  ;  aliqaem. 
Plaat.  lactâre  amantem  et 
falsâ  spe  prodacére.  Ter.  l.  ali- 
qaem, dictis  lenibas.  Ace.  ali- 
qaem frastrando.  Ter.).  Se 
bercer  de  l'espoir...,  sibi  per- 
saadére  fore,  at...  Cic.  Se 
bercer  d'une  folle  espérance, 
vanâ  spe  daci.  Cic. 

berceuse,  s.  f.  Celle  qui  est 
chargée  de  bercer  un  enfant. 
Canaria,  se,  f.  Inscr. 

béret  ou  berret,  s.  m.  Sorte 
de  coiffure.  Birretam,  i,  n.  Lat. 
valg. 

1. berge,  s.  f.  Pente  escarpée  qui 
borde  une  rivière,  un  fossé,  etc. 
Crepido,  dinis,  f.  Cic.  Ripa 
abrapta.  Plin.  j.  Cours  d'eau 
aux  berges  assez  hautes,  rivas 
praealtis  atrimqaeclaasas  ripis. 
Liv. 

2.  berge.  Voy.  I.  barge. 

3.  berge.  Voy.  2.  barge. 
berger,  s.  m.  Celui  qui   garde 

les  moutons  aux  champs.  Opilio, 
onis,  m.  Plaat.  Oviam  pastor. 
Serv.  Eccl.  Oinam  castos.  Virg. 
Un  chien  de  berger,  canis  pas- 
toricias.  Apal.  pastoralis.  Col, 
canis  pecaarias.  Varr.  L'étoile 
du  berger,  Vesper,  eri,  m.  Virg. 
Stella  Veneris.  Cic.  ^  (Spéc.) 
Personnage  de  la  poésie  pasto- 
rale. Pastor,  oris,  m.   Virg. 

bergère,  s.  f.  Femme  chargée 
de  garder  les  moutons  aux 
champs.  Malier  ovianx  castos. 
1  Bergeronnette.   Voy.  ce  mot. 

bergerette,  s.  f.  Jeune  bergère. 
Paella  oviam  castos.  ||  (Fig. 
Bergeronnette.  Voy.  ce  mot.  "j 
Chant  que  les  bergers  chan- 
taient le  jour  de  Pâques.  Car- 
men pastorale  (jpasckali  tem- 
pore   dictam).  ||  Liqueur  com- 

Eosée  de  vin  et  de  miel  (qu'on 
uvait  à  cette  occasion).  OEno- 
meli,  litos,  n.£7ip.(dis.  XXXIII, 
6,  9). 

bergerie,  s.  f.  Lieu  où  on 
abrite  les  troupeaux  de  mou  tons. 
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0^^1e,  il,  n.  Varr.  Virg.  Col. 
Ssepta  oWum.l'iry.Fig.et  famil. 
Eur«riiier  là  loup  daus  la  ber- 
gerie, ot'em  committëre  lapo. 
Ter.  (euD.  832,.  accipitri  co- 
lanxbas  ou  lapo  ovile  credère. 
Oi:  (art.  am.,  II,  363  sq.).  1 
Poisiô  pastorale  ;  poème  pas- 
toral. Carmen  bacolicam 
Gramm.  poema.  Col.  Los  ber- 
geries, bacolica,  orum,  a.  pi. 
Gell.  (IX,  0,  i.).  Gramm. 

bergeronnette,  s.  f.  Petite 
ber^-èrd  (arcli.).  Voy.  bebce- 
RETTE.  1  Petit  oiseau  qui  suit 
les  troupeaux.  Motacilla,  se,  f. 

l'arr.  Plin.  Am. 

bergin,  s.  m.  Sorte  de  filet.  Voy. 

BREGIN    et  BOURGIN. 

bérichot,  s.   m.   Autre  nom  du 

ROITELET. 

béril,  s.  m.  Voy.  bérti.. 

bcrlo.  s.  f.  Sorte  de  plante. 
C<T(iIa,  s,  f.  Marc.-Emp . 

berlue,  s.  f.  Trouble  visuel, 
eLiouissemant  passager.  Cali- 
Saîio,  onis,  f.  Plin.  Avoir  la 
berlue,  c.-d-d.  voir  les  choses 
de  travers,  non  satis  cernëre. 
Si  je  n'ai  pas  la  berlue.  Si  sa- 
tis cerno,  7'er.  Avoir  la  berlue, 
c.-à-d.  juger  de  travers,  perpe- 
ram  jâdicàre  {de  aliqaa  re). 
Cic. 

1 .  berne,  s.  f.  Couverture,  mao- 
laau  de  laine  (arch.).  Voy.  ces 
mots.  1  (Parext.)  Couverture  sur 
laquelle  on  faisait  sauter  qqa 
pour  le  molester.  Distentam  lin- 
team.^  (Arch.)  Action  deberner. 

Voy.    BERNER. 

2.  berne, s.  f.  Disposition  dupa- 
viUon  en  signe  do  deuil.  Mettre 
le  pavillon  d'un  vaisseau  en 
berne, sijnum  lactâs proponëre. 

b?rnetnent,s.  m.  Action  de  ber- 
ner. Voy.   BER.NER. 

berner,  v.  tr.  Molester  qqn  en 
I  ■  faisant  sauter  sur  une  cou- 
verture. Aliqnem  distento  lin- 
teo  impositum  sublime  iactàre. 
1  (Fjg.)  Harceler  qqn  de  plai- 
santeries. Ladibrio  habêre  ali- 
qnem. Ter.  aliqaem  ladificâri. 
Plaat.  Ter.  Liv. 

berneur.  s.  m.  Celui  qui  berne 
i\i\n.  Ludi(icator,oris,m.Flaut. 
(rnosl.  10G6). 

berniquet,  s.  m.  Etre  au  ber- 
nifjuet  (arch.),  c.-d-d.  dans  le 
dernier  embarras.  Voy.  embar- 
ras. 

berret.  Voy.  béret. 

bers,  s.  m.  berceau.  Voy.  ce  mot. 

béryl,  i.  m.  Variété  d'émoraude. 
Burylliu,  i,  m.  et  f.  Plin. 

besace,  s.  f.  Bissac  porté  par  les 
mendiants,  etc.  Bisacciam,îi,n. 
Petr.  (31,9).  Pera.se,  f.  Phœdr. 
Porter  la  besace,  voy.  mendier. 
Etre  à  la  besace,  être  réduit  à 
la  besace,  ad  mendicitatem per- 
icnlre.  Cic. 

besacier,  s.  m.  Celui  qui  porte 
la  besace.  Voy.  mendiant. 

beaaigre.adj'.  Qui  devient  aigre. 
Qai    ijnsi,  qaod)  aceacit. 

besaiguë,  s.  f.  Sorte  de  hache  à 
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deux  tranchants.  Secaria  bit 
a'"ufii.  Hier. 

besant.  s.  m.  Monnaie  byzan- 
tin ■.  Byz.intias  nummus. 

besas,  s    m.  Voy.  ambesas. 

beset,  b.  m.  Voy.  amuesas. 

besi,  s.  m.  Sorte  de  poire.  Voy. 

POIRE. 

besicles,  s.  f.  pi.  Voy.  lunettes. 
besier,  s.   m.  Sorte  de  poirier. 

Voy.    POIRIER. 

besoche,  s.  f.  Sorte  de  pioche. 
Voy.  PIOCHE. 

besogne,  s.  f.  Ce  qu'on  à  faire 
dans  son  métier,  sa  profession. 
Voy.  TACHE.  S'occuper  de  sa  be- 
sogne, pensam  tractàre.  Ambr. 
Tailler  de  la  besogne  (à  qqn), 
opas  ordinàre.  Qaint.  Tailler 
de  labesogne  à  qqn  (/îg.),  c.-d-d. 
lui  créer  des  difficultés,  alicai 
negotiam  facessëre oaexhibëre. 
Cic.  aliciii  molestiam  exhibêre. 
Cic.  On  en  voit  beaucoup  qui 
font  plus  de  bruit  que  de  beso- 
gne, malti  reperiantiir  lingaâ 
(acdosi,  inertes  operâ.  Plaat. 
Aller  vite  en  besogne,  narameÉ 
indastriam  esse.  Cic.  Abattre  de 
la — ,  non  parcére  labori.  C>TS. 
Cic.  Se  partager  la  — ,  inier 
se  mania partiri.  Liv.  Aimer  — 
faite,  laboris  (agientem  esse. 
Cses.  1  (Arch.)  Affaire,  chose 
nécessaire.  Voy.  affaire.  || 
(Spéc).  Bagages.  Voy.  ce  mot. 

besogner,  v.  intr.  S'acquitter 
de  sa  besogne.  Labore  defangi. 
Hor. 

besogneux,  euse,  adj.Qui  a 
toujours  besoin  de  recourir  à  la 
bourse  des  autres.  Qui  aliense 
pecaniae  semper  indiget. 

besoin, s.  m.  Manque  d'unechose 
nécessaire.  Inopia,  se,  f.  Ter. 
Cic.  etc.  (voy.  manque]  ;  indi- 
gentia,3e,  i.Cic.  (Amie, 8,  27)  ; 
desiderium,  îi  (pr.  •  envie, 
Ijosoin  "),  n.  Liv,  Cart.  (ex.  : 
cibi  potionisqae  desiderium  na- 
tarale.  Liv.  natarale  desideriam 
corporam.  Liv.  lise  manus  suf- 
fecere  desiderio  meo.  Cart.)  ; 
nécessitas,  âtis,  f.  Cic.  etc.  (au 
pi  ur.  nécessitâmes  ["  besoins, cho- 
ses nécessaires  >]  ex.  :  nécessitâ- 
tes propositse  sunt  ad  eas  re$ 
parandas,qaibasactio  vitsecon- 
tinetar.  Cic.  [Off.,  I,  5, 17).  taa- 
ram  necessitatam  causa.  Ca»s. 
au  sing.  -  besoin  naturel-,  ex.: 
necessitaii  parère.  Cic);  usus, 
lis  (•  besoin, nécessité  •), m. Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  usas  provincise. 
Cic.  usussacri.  Liv.  expetantar 
divitise  ad  usas  vitse  necessa- 
rios.  Cic.qasebelli  aausposcant. 
Liv.  osas  est  ou  adest  ou  venit 
l  '  besoin  est,  le  besoin  se  fait 
sentir  "  ,etc.] .  cf.  mihi  sic  est  usus 
[■  tant  j'en  ai  besoin  ■].  Ter. 
qaando  asus  est.  Plaut.  si  guan- 
do  usas  esset.  Cic.  urbi  maltitu- 
dinem,  ubi  asus  non  esset,  oneri 
rebatar  esse.  Liv.  de  ceteris 
studiis  alio  locodicemus,si  asus 
faerit.  Cic.  rTusc,  IV,  3,6].  avec 
l'abl .  si  quia  eritqaod  extra  ma- 
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gistratas  caratorc  osas  sit.  Cic 
navet,  quibus  consali  usas  non 
esset.  Liv.  ut  équités  Pompeja- 
noram  impetam,  cum  adesset 
asas,  sastinére  atiderent.  Csei. 
[B.C., III,  8A,  II],  si  usus  veniat. 
Cœs.).  Besoin  de  nourriture,  fo- 
mes,  is,  f.  Cic.  Mourir  de  b ;>soin 
(faute  de  nourriture),  inerfi»!  con- 
sumi.  Cic.  Les  premiers  be  oins 
de  l'homme,  resqaibas  Itomines 
atantur  in  primis  Ja  m>  procu- 
rerai tous  mes  besoins,  mini  ne- 
cessaria  omnia  comparaho.  Un 
homme  qui  a  peu  de  besoins, 
homo  paucis  contentas  on  homo 
continentissimas.  Cic.  Se  créer 
dos  besoins,  mentem  corpasqae 
plaribu)  atsuescëre.  Cic.  Pour- 
voir aux  besoins  des  vieillards, 
cordre  at  scnes  sastententar. 
Cic.  Etre  dans  le  besoin,  ogére, 
intr.  Cic.  indigère,  intr.  Cic. 
Ceux  qui  sont  dans  le  besoin, 
indigentes.  Cic.  (cf.  de  Off.,  II, 
15,  52:  indigentibus  benignefa- 
cëre).  Il  Avoir  besoin,  sentir  I« 
besoin  (de  qqch.),  egêre,  intr. 
Cic.  (ex.  :  non  egeo  medicini. 
Cic.  egêre  admonitione.Cic.con- 
silio.  Cic.  aaxilio.  Cic.  ope.  Liv. 

?ase  se  ipsis  contenta  aunt  me- 
ioraqaam  qaa;  egent  aliis.Cic.^; 
indigèie,  intr.  Cic.  (ex.  :  indi- 
get  m,ei,  illias.  Cic.  indigëre  mi- 
nime alterius.  Cic.  nonaari,non 
argenti.Cic. pecunise[opp.  àho- 
fcëre  peooniam].  Cic.  opia  ejas. 
Nep.  tai  consilii.  Cic);  opua 
esse,  Cic.  etc.  (ex.  :  dax  nobia 
et  auctor  opaa  est.  Cic.  [Fam., 
11,6,  l].ma3ismra(ibu«o/)as  es*, 
[-on  a  besoin-].  Cic.  [Leg.,IlI, 
S,  5].  erat  niliil  car  properato 
opua  esset  [' \e  besoin  de  se  hâ- 
ter ne  se  faisait  nullement  sen- 
tir .].  Cic  [Mil.  19,  i9].  qaod 
scitu  opas  est  [•  ce  qu'on  a  be- 
soin de  savoir  •].  Cic.  [Inv.  I,  20, 
28].  qaid  opas  est  de  Dionysio 
tam  valde  affirmàre  ?  Cic.  [ad 
Att.,  VII,  8,  1].  nunc  opas  est 
teanimo  valêre.  Cic.  [Fam. ,  XVI, 
U,  2].  aactoritate  taà  nobis  opaa 
est.  Cic.  expedito  homine  Ojyaa 
est.  Cic.  quid  opas  est  verbia  ? 
[.  est-il  besoin  de  tant  de  pa- 
roles? .].  Ter.)  ;  desiderare 
{pr.  trouver  que  qqch.  manque, 
se  plaindrederab8oncede,avoir 
besoin  •),  tr.  Cic.  (ex.  :  re»  non 
modo  tempo»,  sed  etiam  ani- 
mamvacuamdeaiderat.Cic.  erat 
desiderantibua  [•  en  cas  de  be- 
soin •■]pora<nmi/e/iicaIam.  FelJ. 
qaam  parva  tint  goas  natara 
desideret.  Cic.  nec  alia  alla  lex 
desiderata  est  [•  et  le  besoin 
d'aucune  autre  loi  ne  se  fit  sen- 
tir .].  Liv.)  ;  requirëre  {pr. 
'  réclamer,  demander,  avoir  bo' 
soin  de  •),  tr.  Cic.  Nep.  (ex.  : 
non  intellego,  qaid  reqairat, 
at  ait  beatior.  Cic.  in  hoc  bello 
viriutes  maltee  reqairantar. 
Cic.)  ;  exigëre  {pr.  •  domaniler 
absolument,  avoir  besoin  »),  tr. 
Vell.  Plin.  Tac.  (ex.  :  proat  reê 
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exigit   [•    selon   les  besoins   •]. 
Plin.  si  qaid  res  exigeret.  Suet. 
ubi  res  vigiliamexigtret.  Vell.). 
No    pas   avoir  besoin  do  qqch., 
alwaâ  re    facile    carêre  passe. 
Cic.   facile  aliqaà   re  superse- 
dère  passe.  Cic.  N'avoir  prosquo 
pas  besoin    de  sommeil,  somni 
brevissimi  esse.  Cic.  somna  bn:- 
vissimo  ati.  Cic.  Avoir   besoin 
d'eau  pour  croître  (en  pari,  des 
plantes),   non  tine  imbre  ado- 
lescëre.  Cic.    Ne  sentir  qu'assez 
tard  lo  besoin  de  ces  études,  ea 
stadia  tero  admodam  expetëre. 
Cic.    Il   sentit    le  besoin   d'être 
philosophe,  necesse  sibi  est  ar- 
bitratas  philosophàri.    Cic.   1, 
Faire    besoin,    c.-<i-d.  devenir 
nécessaire.   Voy.  nécessaire.   || 
Au  besoin,  en  cas  de  besoin,  si 
besoin  est,  qaando  opas  est.  Cic. 
Voy.  ci-dessus.  Au  besoin,  c.-a-d. 
faute  do  mieux,  abi  cetera  de- 
fecerant,  etc.  Cic. 
besolot,  s.  m.  Hirondelle  de  mer. 

Voy.  HIRONDELLE. 

bosson,  oûne,  adj.  et  s.  m.  et 

f.  Voy.    JUMEAU,  JUMELLE. 

bestiaire,  s.  m.  Gladiateur  qui 
combattait  contre_los  bêtes  lé- 
i-ocns,  Bcstiarias.  li,  m.  Cic. 

bestial,  a.\e(bestialis Eccl. ),:idi. 
Qui  assimile  l'homme  à  la  beta. 
Immanis,  e,  adj.  Cic.  Une  fureur 
bestiale,    faror   imparx  belaœ. 

Cic.  ,      „, 

bestialement,  adv.  D  une  ma- 
nière bestiale.  Belax  ou  belua- 
ram  rita.  Cic.  pecudam  fera- 
ramqae  rita.  Liv.  bestiaram 
more.  Cic.  . 

bestialité,  s.  f.  Manière  d  agir 
qui  assimile  l'homme  à  la  bete. 
Vita  fera  et  immanis  ou  con- 
saetado  fera. 

bestiasse,  s.  f.  Grosse  bete,  per- 
sonne d'esprit  borné.  Belaa,  se, 
f.  Plaat.  (trin.  952). 

bestiaui,  s.  m.  pi.  Aniniau\ 
formant  la  sros  et  le  petit  bétail 
d'une  ferme.  Pecaspecadesqae. 
Cic.  Armenta  et  grèges.  Cic.  Col. 

Voy.    BÉTAIL. 

bestiole,  s.  f.  Petite  bête.  Bes- 
tiola,  œ,  f.  Cic. 
bastion,  s.  m.  Petite  bete.  Voy. 

BESTIOLE. 

bêta,  s.  m.  Bétail  (dial.).  Voy. 
ce  mot.  1    Fig.    Un     peu    bete. 

Voy.    BÈTE. 

bétail,  s.  m.  Ensemble  de  qua- 
drupèdes qu'on  entretient  dans 
une  ferma.  Pecus,  oris  (sart. 
.oi  os  bétail  ■),  n.  Varr.  Col. 
{e\.:  p.  majus  et  minus.  Varr. 
p.  babalam.  Varr.  p.  eqainam, 
Varr. p.  ovilhim,caprinam.Col. 
p.  setosam.  Col.);  pecus,  cu- 
disiprinc.  »  petit  bétail  ')■''■ 
Cic.  Col.  (surt.  au  plur.:  pecades 
qa!f  generis  sni  seqauntur  grè- 
ges. Cic.  sing.  coll.:  id  genns 
pecadis  [en  pari,  de  chevaux]. 
Col.  [VI,  27, 13]);  armentum,! 
{pr.  -  troupeau  de  gros  bétail  ■ 
d'où  •  gros  bétail  [bœufs  et 
chevaux  ]  •),  n.  Cic.  Plin.  etc. 
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(ex.: pecus  armentumque.  Plin. 
en   pari,    do    bœufs;  //or.    Liv. 
de  chevaux:    Plin,    au     plur.: 
multi  grèges  oviam,    malia  ibi 
ei/iiorum     boumqae    armenta. 
Plin.j.  d'où  au  sing.,  -  une  tête 
de  bétail,  un  bœuf  ou  un  che- 
val -  :  grèges  armentoram  reli- 
qaiqnc  pécaris.  Cic.  at  accensis 
cornibus  armenta  concitentar. 
Liv.);  grex,  gregis,    m.  Cic. 
(voy.  TBOUPBAU).  Le  gros  bétail 
necora  majora  ou  pecades  ma- 
jores.   Varr.  Col.    Petit  bétail, 
pecora  minora  ou  pecades  mi- 
nores. Varr.  Nourrir  du  bétail, 
pecus    et  iamenta   alëre.  Varr. 
\\  (Fig.)  Bétail  (troupe   sans  on- 
qinalité,  etc.).  Pecus,    oris,  n. 
'Hor.    Il    De   bétail,     relatif  au 
bétail.    Pecuarius,    a,    um, 
adj.  Varr.    Cic.    Sali.    (elyP- 
ore*.  Varr.  res  pecaaria  [•  eleve 
du  bétail  "].  Varr.  Cic.  p.agri. 
'-  destinés  à  l'élève  du  betaill. 
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Sali,  subst.  pecaaria  [s.-e     res, 
<T,  f.  Varr.  [R.  R..    Ul,    1,    9]. 
pecaariam  facëre  [•  se  livrer  à 
l'élève  du  bétail-].  Saet.  [taes. 
Iti].  pecaaria  statio  et  abs.  pe- 
caaria [  .   parc   pour    les    bes- 
tiaux -  ].  Varr.'i.  Eleveur,  nour- 
risseur,  propriétaire  de   bétail, 
pecuarius,    ii,    m.     Tarr.    Cic. 
Gardien  de  gros  bétail,  armen- 
tarias,  ii,  m.  Varr. 
bête,  s.  f.  Etre  animé  dépourvu 
de  raison,  animal    {par  opp.  à 
l'homme). Besiia,  se,  f.  Cic. etc. 
(ex.:  b.    fera.  Cic.  bestia   cicar 
[.  privée»].  Cic.  bestiaram  mor- 
sas.Cic.atbestiisaliadaliiprœci- 
pai  anataradatamest.sichomi- 
ni  malto  qaiddam  prxstantias. 
Cic);    belua,    se  {pr.    -    bête, 
énorme  bête  >).  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  homine  mens,  in  belaa  qaid- 
dan\  simile  mentis.  Cic.  qaan- 
tam  natara  hominis  pecadibas 
reliqaisque     bêlais     antecedat. 
belaa  fera  et  immanis,  ou  vas- 
ta  et  immanis.  Cic.)  ;pecus,  cu- 
dis  {•  bète  privée  ■•  opp.  à  belaa 
ou    à   fera),    f.    Lacr.  Or.  Plin. 
rare   au  sing.,  class.  au    plur. 
f.   pecades  et   bestise.Cic.  ['  les 
bêtes    sauvages     et   privées    »]. 
Cic).  Le     ibêtes    à    laine,    pe- 
cas  lanare.  Varr.  (R.  R.,  II,_  9, 
in.). !ana(a  animalia.Jav.  Betes 
à  cornes,  cornât  a  {s.-e.  anima- 
lia).    Varr.    (R.    R-     H.    7,    2). 
armenta   cornata.  Varr.    Betes 
à    poil,     setosa  pecora.     Varr. 
Bête  de  somme  (ou    de  charge), 
iamentiim    onerariam    ou  abs. 
iamentam.  Li\>    Bête   de    trait, 
iamentam,  i,  n.Ca?s.  Liv.Petr. 
Bêtes  de  selle,  sellaria  jumenta. 
Veg.{U,  28,  3Ii,  etc.'.  Ronionter 
sur  sa  bête  (après  en  avoir    été 
désarçonné   et    par    ext.,    fig.), 
reprendre    le  dessus,   in  eqaam 
rarsas  ascendëre.  Cic.  Voy. [se] 
RELEVER.  Bêtes  fauves,  ferœ  bes- 
tiseoabelax.  Cic.  et  subst.  ^e- 
rœ,     arum,    f.    pi.    Cic.    Bêtes 
féroces,  bestiœ,  aram,  f.  pi.  Cic 


(cf.    a/t7uem  bestiis     objirëre. 
Cic.  aliqacm  ad  besiias  mittère. 
Cic.  dare  alijaem    ad   bestias. 
[ .  livrer  qqn  aux  botos  ■].  Jet. 
condemnarealiqaemad  bestias. 
Jet.)  Fig.   et    plais.    Etre   livré 
aux  bêtes,  c.-a-d.  à  la  critique 
de    3""^   ignorants,    imperito- 
ram   Jadiciis  objici.  Bête  à  la 
grande     dent,    voy.    morse.   — 
de    la  mort,    voy.  chouette.  — 
à    feu,    voy.     ver    luisant.    — 
à  Dieu',  à  bon  Dieu,  voy.  cocci- 
nelle. —  noire,  voy.    grillon. 
i  (Au  fig.)  Par  comparaison  de 
l'homme  avec  la  bête.  Bestia., 
X   (t.    d'injure),  f.  Plaat.  (ex.  : 
maia  ta  es  bestxa.  Piau(.[Bacoh. 
55]);  èelua,  as   (•  bête  brute, 
butor    -),  f.  Cic.  Liv.    etc.  (ex.: 
qaid  ego  hospitii  jara  in  hac  im- 
mani  belaâ  commemoro  ?   Cic. 
volo  ego  illi   belaœ   ostend^re, 
me,  etc.    Liv.);    pecus,  cudis 
{.  bête,  brute,  sot  '),  f.  Cic.  Tac. 
Hier.  (ex.  :  stupor  hominis    vel 
dicam  pecadis.   Cic.   [Pliil.,    2, 
30;  cf.  Pis.  19].  céderas  pecudes 
philosophoram.    Hier.).      Voy. 

SOT,       IMBÉCILE,       3TUPIDE.      1    La 

partie     animale    de    l'homme. 

Qaod  in  homine    ferinam  est. 

bêtement,  ad.    D'une  manière 

bête.  Voy.  stupidement. 
bêtise,  3.  f.  Etat  d'une  intelli- 
gence bornée  comme  celle  dn  la 
bête.  Stapor,  oris,  m.  Cic. 
Voy.  sottise,  stupidité. 
bétoine,  s.  f.  Sorte  de  plante. 
Bettonica,  œ,  f.  Scrib.  (dans  Pli- 
ne, vettonica).  Vectonica  herba 
Pelag.  (vet.  25,  p.  87).  Cestron, 
i,  n.  Plin.  (XXV  8;.). 

1.  béton,  s.  m.  Mélange  de  mor- 
tier hydraulique  et  de  cailloux. 
Lapilli  calce  darati.  {Radas  et 
ses  dérivés  signifient  ■■  mortier 
pour  blocage  -    et  -  blocage"). 

2.  béton,  3.  m.  Premier  lait 
(après  la  délivrance).  Colostra, 
a?,  f.  Plin.  Col.Pall.  Colostra, 
aram,  f.  pi.  Plin.  Colostram,  i, 
n.  Mart.  Serv.  Isid.  Colostra, 
oram,  n.  pi.  Mart. 

bette,   s.    f.    Plante    herbacée. 
Beta,  œ,  f.  Plaat.  Cic. 
beuglement,  s.  m.  Cri  parti- 
culier aux  bœufs.  Voy.  meugle- 
ment. 

beugler,    v.  intr.    Pousser  des 
bouglements.  Magîre,  intr.  Cic. 
Fig.  et  famil.  Se  mettre  à  beu- 
gler, vociferâri,    intr.  Cic.  Par 
ext.    Beugler    un    morceau    de 
chant,    cantando  edëre    sonos 
magitibas  similes. 
beurre,  s.  m.  Substane-  grasse 
extraite     du   lait.    Biityram,  i 
(g.  3oOrjpov),n.  Ce/s.  Col.  Phn. 
beurrer,  v.  tr.  Recouvrir  d  une 
couche  de    beurre.    Batyro  ali- 
aaid  illinëre. 
bé-ïTie,  s.  f.  Méprise    grossière. 
Voy.  MÉPRISE.  11   (Par  ext.)  Ma- 
ladresse résultant  d'uneméprise 
grossière.  Commettre  des  bévues, 
Zgëre  imperitë.    Cic.  1   (Méd.). 
Diplopie.  Voy.  ce  mot. 
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bézoard,  s.  m.  Concrétion  cal- 
culeuse  qui  sa  trouve  dans  les 
voies  dig^stives  dd  certains 
aDimau\.  Voy.  calcul. 

biais,  biaise,  adj.  Qui  a  une  di- 
rection obi  iauo.  Ob/içuus,  a,  um. 
adj..  Cxs.  Transiersas,  a.  un», 
adj.  Clés.  Fi^.  Interprétation 
biaisa  (non  directe)  interpreta- 
tio  obliqiij  (cf.  Sen.  [bsn.,  IV. 
9,  1]:  sed  ne  aliam  dispata- 
tionem    ex    obligao    habeam  ). 

biais,  s  m.  Direction  oblique. 
Obliqnitas.  atis,  f.  Plin.  Plin. 
j.  DiJ  biais,  ob/igué.  adv.  Cic.  w 
obliqua.  Plin.  in  obliquam.  Liv. 
Plin.  Transversé,  adv.  Vitr.  in 
transversum.Plin.  extransver- 
so.  Plaat.  Il  Regarder  qq.  ch.de 
biais,  c.-à-d.  de  côté.  Voy.  coté.1 
(Fig.)  Moyen,  expédient.  Modas, 
i,  m.  Cic.  Ratio,  onis,  f.  Cic. 
Via,  se,  f.  Cic.  Ce  biais  ne  nous 
a  pas  réussi;  il  faut  en  prendre 
un  autre,  hâc  non  saccessit, 
alià  aggrediamar  via.  Ter.  Il  a 

fris  cette  affaire  du  biais  qu'il 
a  fallait  prendre,  eam  ser.am 
rem  rectà  rcpafavit  via.  Ter.  Si 
vous  prenez  l'affaire  d'un  autre 
biais,  vous  n'y  réussirez  jamais, 
si  nm  istam  aliâ  aggrt-diaria 
via,  nunqaam  perfides.  Il  sait 
plusieurs  biais  pour  avoir  de 
l'argent,  noirit  militas  vias 
pccunise.  Cic. 

biaisement,  s.  m.  Action  de 
biaiser  (fig.)-  Circaitio,  onis,  f. 
Ter.  Cic.  Deverticalam,  i,  n. 
Qaint.  Tergiversatio,  onis,  f. 
Cic. 

biaiser,  v.  intr.  Aller  en  biais, 
Obliqaê  ferri.  Cic.  aiji.  Cœs.  Ce 
chemin  biaise,  hase  via  obliqua 
est.  Ce  bâtiment-là  biaise,  illad 
œdificiam  obliqae  positam  est. 
^  Prendre  une  voie  détournée. 
Perplexe  loqui  ou  agëre.  Cic. 
non  rectë  agëre.  Cic.  Il  faut 
biaiser  parfois,  circaitione  opat 
est  aliquando.  Cic,  Sans  biai- 
ser, rectà  via.  Ter. 

bibelot,  s.  m.  Petitobjet  précieux 
que  l'on  conserve  et  qu'on  mon.- 
tre.  Parvala  res  scite  facta  et 
venasta.  Cic. 

1.  biberon,  s.  ra.  Celui  qui  aime 
à  boira.  Potor,  cris,  m.  Plin. 
Bibo,  onis,  m.  Apal. 

S.  biberon,  s.  m.  Petit  vase  dis- 
posé d'3  manière  à  faire  boire 
un  p3tit  enfant.  Gatttis,  i,  m. 
Plin. 

biberonne,  9.  f.  Celle  qui  aime 
à  boire.  Potrix,  trlcis,  f.Phsedr. 

bible,  s.  f.  Réunion  des  livres 
suints  formant  l'Ancien  et  le 
."Nouveau  Testament.  Libri  di- 
uini.  Eccl.  Litterse  tanctae  ou 
divime.  Eccl. 

bibliographe,  s.  m  Celui  qui 
est  Vîrsé  dans  la  bibliographie. 
Lihroram  peritas  ou  intelle- 
gene. 

bibliographie,  s.  f.  Connais- 
sance dos  livres  publiés  sur 
tel  ou  tel  sujet.  Lihroram  pe- 
ritia.  1  Traité   qui  contient  les 


renseignements  nécessaires  sur 
les  livres.  Lihroram  descriptio. 

bibliomane,  s.  m.  Celui  qui 
a  la  passion  des  livras.  Lihro- 
ram hellao. 

bibliomanie,  s.  f.  Passion  des 
livres.  Morhus  in  libris.  D'apr. 
Quint.  (IX,  2,  62). 

bibliophile,  s.  m.  Celui  qui 
aima  et  recherche  les  livres 
^rares  et  préci  »uxl .  Bibliopbilas. 
i.  m.  Lat.  n\od.  Librorum  ama- 
tor. 

bibliothécaire,  s.  m.  Celui 
qui  a  la  garde  d'une  biblio- 
thèque. Bibliothecarias,  »,  m, 
M.  Aar.  ap.  Fronton,  (ad,  M. 
C.'es.,  U,  5)  Qui  bibliothecœ 
prseest.  Saet.  A  bibliotlieca. 
[nscr.  Il  était  bibliothécaire  au 
Palatin,  Palatinse  bihliothecse 
pr.verat.  Suet.  Nommer  qqn 
bibliothécaire,  supra  hibliothe- 
cam  constitaère  aliqaem.  Vitr. 
Etre  le  bibliothécaire  de  qqn, 
bibliothecam  aiicajas  tractàre 
Cic. 

bibliothèque,  s.  f.  Lieu  con- 
tenant une  collection  de  livres. 
BibliothecH,  se  (^iê),toein<(i), 
f.  Cic.  eic.  (ex.  :  abdo  me  in 
bibliothecam.  Cic.  in  biblio- 
theca,  qusn  in  Ltjcseo  est,  asse- 
dimtis.  Cic.  M.  Catonem  vidi 
in  bibliotheca  sedentem.  Cic). 
1  Meuble  pour  ranger  les  livres. 
Bibliotheca,  se,  f.  Plin.  J.  Jet. 
(ex.  :  bibliothec3e  parietibas 
inhserentes.Jct.parieli  cabicali 
in  bihliothecse  speciem  arma- 
rium  insertam  est,  quod  non 
legendos  libres  sed  lectitandos 
capit.  Plin.j.);  artnarium, 
ïi,  n.  Vitr.  Acron,  Oros.  Sid. 
(ex.  :  armaria  lihroram.  Oros. 
bibliopolœ  stationes  et  armaria 
circa  pilas  habehant.  Acron. 
e  certis  armariis  in(inita  vola- 
mina  eduxit.  Vitr.).  1  Collec- 
tion de  livras.  Bibliotheca, 
œ,  f.  Cic.  Vitr.  Petr.  Suet.  etc. 
(ex.  :  promëre  e  bibliotheca 
Aristotelis  librum.  Oeil,  biblio- 
thecam comparàre  ac  digerere. 
Saet.  bibliotheca  alicnjus  ati 
ou  pasci.  Cic.  bibliothecam  or- 
dinôre.  Saet.  bibliothecsc  co- 
dices  componëre.  Jet.  biblio- 
thecœ Palatmx  prxesse.Saet.). 
1  Recueil  d'ouvrages  ayant  un 
caractère  commun.  Corpus, 
oria,  n.  Liv.  (cf.  corpus  onnis 
jaris  Romani.  Liv.). 

biblique,  adj.  Qui  appartient  à 
la  Bible.  Scriptarat  sanctrn  pro- 
prias. Ex  litteris  divinia  peti- 
tas  ou  depromptus.  Litteris  di- 
vinii  dignas.  Voy.  bible, 

bibus,  s,  m.  Un  rien.  Nihilam, 
i,  n.  Cic.  C'est  un  homme  do 
bibus,  homo  nihili.  Com.  Une 
affaire  de  bibus,  res  nihili. 
Cic. 

biceps,  s.  m.  Le  muscle  anté- 
rieur do  l'avant-bras,  Lacerti, 
orum,  ra,  pi,  Ov.  Curt.  Qaint. 

biche,  s.  f.  Femelle  du  cerf 
commun.  Cerva,  œ,  f.  Plin. 


bichon,  s,  m.  Petit  chien  d'ap- 
partement. Catellas,  i,  m,  Jav. 

bichonner,  v,  tr.  Friser  comme 
un    bichon   d'où  attifer.  Voy. 

ATTIFER. 

bicoque,  s.  f.  Place  fortifiée  de 
peu  a'importance.  Oppidalam, 
i,  u.  Cic.  Hier.  ^  Place  mal  for- 
tiBée,  /mmunitum  oppidalam. 
Liv.  (.\XI1,  U.  il),  1  (Par  anal.' 
Villa  sans  importance.  Vile 
et  ignobile  oppidalam.  Cic.  ^ 
Maison  chétive,  Domancala,  a», 
f.  Vitr. 

bidet,  s,  m.  Petit  cheval  de 
selle,  trapu  et  vigoureux.  Man- 
nus,  i,  m,  Lacil.  Hor. 

bidon,  s.  m.  Sorte  de  vase  à 
boire.  Voy.  broc. 

bief,  s,  m.  Bassin  formé  par 
un  barrage  ou  par  une  écluse, 
Lacas,  as,  ra.  ||  (Par  ex.).  Partie 
d'un  cours  d'eau  comprise  entre 
deux  écluses,  Ea  pars  (luvii 
quse  inter  duos  cataractas  sita 
est.^  Canal  en  pente  qui  amène 
l'eau  à  la  roue  d'un  moulin, 
Rivus,  i,  m. 

1,  bien,  adv.  D'une  manière 
avantageuse,  satisfaisante  pour 
qqn,  pour  qqch,  Bene,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  bene  cenâre 
[•  bien  diaer  -].  Catall.  Hor. 
h.habitàre  [-  être  bien  logé-]. 
Nep.  viator  bene  vestitas.  Cic. 
cai  tempas  bene  collocatum  est 
[■  qui  a  bien  employé  son 
temps  -].  Sen.  bene  fecit  A. 
Silias,  qui  transegerit.  Cic.  id 
illi  bene  cessit  ["il  s'en  est  bien 
trouvé  "].  Sen.  rem  valde  bene 
gessisti[-  vous  avez  bieu  mené 
vos  atraires  "]  .  Cic.  res  bene 
cessit  ["  les  choses  ont  bien 
tourné  «J,  Vcll.  bene  vivêre 
apad  aliqaem  [■  se  trouver  bien 
chez,  qqn  -].  Alart.  bene  habet 
['  c'est  bien,  en  voilà  assez  •], 
Jav.  bene  habent  tibi  principia. 
Ter.  bene  de  rébus  don\esticis 
constituti  [-  qui  sont  bien  dans 
leurs  affaires  -],  Cic.  eut  cam 
paupertate  bene  convenit,  dives 
est.  Sen.  sororis  tir,  qaicam 
optime  convenisset  [•  avec  le- 
quel il  était  du  dernier  bien  .). 
Cic.  bene  animatus  [•  inten- 
tionné •]  in  ou  erga  aliquem. 
Cic.  bene  tecam  actum  est 
[•  vous  avez  été  bien  traité  »]. 
Sert.l;  belle,  adv.  {voy.  joli- 
ment); perbelle,  adv.  Cic.jex.  : 
perbellef-.ceris.si  veneris.Cic); 
commode, :id\. Plaat. Cic.  etc. 
{ex.icomponëre  capillam.Plaat . 
c.  saltâre,  Nep.  facis  commode 
qaod  curas...  Cic.  sane  com- 
mode Pompejas  distribait  [•  a 
fort  bien  fait  de  distribuer...  "]. 
Cic.)  ;  jucundé,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  comiter  et  jucandê  esse. 
Cic.jucandevivëre.Cic.)  ;  prse- 
claré,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  '■  pr. 
gerëre  negotium.Cic.[acëre.Cic. 
agitar  praeclare  [  "  bien  nous 
pi'end  -J  si  possam.as...  Cic). 
Ktro  bien  accueilli,  benigni 
excipi.    Cic.    Bien  vu,  benigni 
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exceptas.  Liv.  comiier  acceptiu . 
Liv.  Bien  vu  de  tout  le  monde, 
gratiosus     apud    omnes.    Cic 
Bion  ven  dre,  rectê  vendëre.Cic. 
Vondre  aussi  bien  que  possible. 
qaam    optamè    vendëre.   Cic). 
On  se  trouve  bien  de   mépriser 
ce  qui  cause  la  crainte,  mu((am 
prodest  ea  qaœ  metaantaripsa 
contemnére.    Cic.    (Tusc,    IV, 
64)    1  D'uuo  manière  conforme 
à    la    perfection.    Bene,    adv. 
Cic.    (ex.  :   ager    bene    caltas. 
Cic.     bene    dicëre,    quod     est 
scienter  et  peritè  et  ornate  di- 
cêre  Cic.  b.  dicére,  id  est  Attice 
dicëre.  Cic.  bene  Latine  dicere 
ou  loqai.    Cic.  bene  I  [•  bien  !  • 
pour  encourager].  Cic.)  ;  recte, 
adv.    Cic.  etc.  (ex.  :  recte  jn- 
dicârede  aligao.  Cic.  rectissime 
Jadicas.     Cic.     rectê    scnbere 
Hor.  vivit  recte  et  valet.  Plaat. 
apad    matrem    recte   est.  Cic 
rallia  nostra  recte  valet.  Cic. 
satin  salvm  ?  Die  mihi.  Recte. 
Plant.  Qaid  fit  ?  Qaid  agitar  ? 
recte.Ter.)  ;  pulcbre,  adv.  Cic. 
etc.   (ex.  :  palchrè    dicere.  Cic. 
callêre.Ter.intellegëre.  Cio.  se 
non  passe  galeam  cognoscere, 
hominem   palchrê  passe    Sen. 
pulchre   nasse  aliquem.  Plane, 
ap.  Cic.  Hor.  p.  aliquid  (acere. 
N'p.  mihi  palchrê  est  ou  pal- 
chrê est  mihi  [-  tout  va  bien  .]. 
Cic.  Hor.  palcherrime  !  [•  très 
bienl  .].Col.):  scité  [pr.  ■a.wec 
art,   joliment  •).  adv.  Cic.  Liv. 
(voy.    ces  mots);  venusiê  (/v. 
.  avec  grâce,  gentiment  •],  adv. 
.     Cic.  (voy.  ces  mots).  ||  En  pari, 
de  ce  qui  arrive  à  qqn,  qui  le 
mérite.    MeritO    {pr.  •   à  bon 
droit,  ajuste  titre  -),adv.  Cic. 
Nep.  etc.  (ex.  :  merito,  inquit, 
facio.  Nep.  illad  mérita  factam 
f.  c'est  bien  fait  ■]  omnes  pa- 
tant.  Ter.).    \\    En    pari,  d'une 
chose    qu'on    avait    annoncée. 
Veré,  adv.  Cic.  (ex.  :  v.  dicere. 
Cic).    Vous    dites    bien,    vous 
avez  bien  dit,  est  ut  dicis.  Cic 
Il  (Spéc.)    D'une  manière  con- 
forme au  devoir.  Bene,   adv. 
Plaat.  Cic.    etc.  (ex.  :  bene  (a- 
cëre.  Cic.  conscientia  bene  actœ 
vitx.  Cic.  omnia  bene  (acta  m 
lace  se  collocari  volant  Cic.)  ; 
rectè,   adv.  Plaat.  Cic.  (ex.  : 
rectê   facëre.    Plaat.   recte    et 
bene  facëre.  Plaat.    recte  sea 
perperam    facëre.    Cic.)  ;   bo- 
nesté,    adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  se 
gerêre  honeste  [-  se  bien  con- 
duire   •].     Cic.     voy.    HONNÊTE- 
MENT.).  1  (Par  attén.    de    sens 
dans  diverses  locutions.)  Aussi 
bien. . .  que.. .,  tam...  qaam... 
Cic. . .  non  minas  qaam...  Cic 
Faire  périr  les  bons  aussi  bien 
que  les  méchants,  joxta  banos 
et    malos      interpcère.     Sali. 
Aussi    bien....    que....   c.-d-d. 
tout  comme....   et...   et...   Cic. 
tam...     tam...     Cic.   cam... 
tam...    Cic.    Ou     bien,    aat. 
Cic.    Ou    bien...    ou  bien..., 


aat...    aat...  Cic.  Abs.  Aussi 
bien,  c.-à-d.  d'une  façon  aussi 
bien  que  de  l'autre,  a<igus,  adv. 
Cic.  Liv.  qaoqaa  modo  se  res 
habeat.  Cic.  Ta.iit  bien  que  mal, 
ou   (arch.)  que   bien,  que  mal, 
c.-à-d.  moilié  bien,  moitiémal, 
comme    on    peut,    qaa  ratione 
possam,  etc.  Cic.  Si  bien  que, 
c-à-d.    aussi    bien    que,    tam 
bene,     qaam...    Cic    Si    bien 
que,  c.-à-d.  tellement  que,  de 
telle  manière  que,  ita...  ut... 
Cic.   Si  bien   qu'il  se  défende, 
il  seracondamné,  quamvisbene 
se    defendat,  damnabitar.  Eli. 
Bien  que..., voy.  quoique.  ||  (Loc. 
adv.)    Bel    et    bien,    plane    et 
probe. Plaat.  Aie  bien  prendre, 
recte    sestimanti    ou  judicanti 
(c.-à  -d.    pour     qqn    qui     rai- 
sonne   juste).     Cic.    Ces    villes 
étaient  bien  {c.-à-d.  si  l'on  éva- 
lue bien)  soixante-dix.  ea  (aère 
oppida  circa    septaaginta.  Liv. 
ifs    marchèrent     bien     quinze 
jours,  dies    circiter   qaindecim 
iter  (ecerant.  Cœs.  Voy.  A  peu 
PRÉS,    ENVIRON.      Croit-il     bien 
tout  ce  qu'il  dit?  Voy.  sincère- 
ment. En   est-il    bien  capable? 

Voy.    VRAIMENT,    RÉELLEMENT.     Jo 

veux  bien,  non  infitior  (je  ne  dis 
pas  le  contraire). Cic.  C'est  bien 
lui,  ipse  est.  Plaat.  Tu  es  bien 
cet  homme-là,  is  adea  ta  es.  Ter. 
Les  choses  sont  bien   comme  il 
le  dit,  ita  est  at  dicit.  Cic.    Le 
public  s'inquiète  bien  de  cela, 
id  popalas  carat  scilicet?_  Ter. 
Quand  bien  même,  etiamsi.  Cic. 
Peut-être  bien,  forsan.  Cic.  Eh 
bien  !  (dans  les  interrog.)  Heus 
ta!  Cic.  âge.  Cic.  agite.  Cic. Liv. 
etc.  Voy.  EH.  (Dans  les  réponses.) 
Nempe,  adv.  Cic.  Liv.  (cf.  qaos 
ego  orna  ?  nempe  [•  eh  bien!  •] 
eos  qui  ipsi  sunt  arnamento  rei 
pablicœ.  Cic.  [Phil.,ll,U,36]). 
1  (Par  ext.)  D'une  manière  com- 
plète,  tout  à  fait.  Bene,   adv. 
Cic.   etc,   (ex.   :    bene  robastas. 
Cic  bene  sanus. Cic.  benepotas. 
Cic    mais   cet  emploi    de  bene 
appartient  plutôt    à  la  langue 
familière,   et  le  latin  littéraire 
-end  ordin.  ces  idées  par  le  su- 
perlatif) ;  plane,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  plane  eraditus.  Cic.  plane 
sclre.  Cic.  plane  perii  [«  cette 
fois,  je  suis  bien  mort.].  Piaa^.); 
probe,  adv.  Cic  etc.  (ex.  :  pr. 
scire,  nosse,  meminisse.Cic.  pr. 
emangëre  hominem.  Plaat.).  \\ 
Beaucoup.   MagDOpere,   adv. 
Cic.    etc.    (dev.     un  verbe  :  m. 
pertarbâri.  Cœs.  m.    delectâre, 
movêre.    Cic).   Bien  plus,  bien 
moins      voy.     beaucoup    [plus, 
moins].  Bien  de  l'argent,   voy. 
beaucoup    [d'argent].    Bien   des 
gens,  voy.  beaucoup  [de  gens]. 
2.  bien,   s.  m.   Ce  qui    procure 
avantage, satisfaction.  BODUin, 
2,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  ni  vis  boni 
in  ipsa  inesset  (arma.  Ter.  sum- 
mum   bonam    [-   le    souverain 
bien  -,  pour  les  uns  le  bonheur, 


pour   les    autres  la  vertu].  Ciç. 
pacis  bona.  Tac.  bonam  pabU- 
cam.  Liv.  quod  bonam  rei  pu- 
blias sit  ['  pour  le  bien  de  Ib- 
tat  "1  !  ^ii'-  ''*  bonam  vertere. 
Cses.  Liv.  matarein  deterius  aat 
in  melias.  Sen.  perniciosaillo- 
ram  consilia   (oriana    de(lexit 
in  melias.  Sen.    si  aliad  qaip- 
piam  nacti  samas  fortuiti  boni 
aat  depulimas  mali.  Cic.  bona 
malaque  corporis.  Saet.   bona 
animi.    Cic  Sen.   bona  omnia 
optâre  ou  precdri  alwai    Plaat. 
[rud.  639].  tiv.  [XXIV,  16,  10   ; 
au   plur.    bona,  •    les  biens  de 
fortune,  les  biens  -,  ex.  :  bona 
tortunxque.  Cic.  omnium  {or- 
tanœ  et  bona.  Cic.  bonapatria. 
Cic.  bona  paterna  et  avita.  tic 
bona  aliéna.  Cic  bona  pnvata. 
Cic.    bona    caduca.    Sen.  voy. 

AVANTAGE,       INTÉRÊT,        PROFITJ    j 

commodum,  i,  n.  Cic.  Sen. 
(ex.  :  cammodo  rei  publicx  j.j- 
cëre  aliqaid.  Cic.  qaod  commo- 
do  valetadinis  tuœ  ^at.  Cic.  ad 
causa;  suas  commodum.  Cic. voy. 

AVANTAGE,  INTÉRÊT,  PROFIT)  .VOU- 

loir  du  bien  à  qqn,  aiicui  bene 
velle.  Plaat.  alicai  factum  velle. 
Ter.  Vouloir  beaucoup  de  bien 
à  qqn,    alicuias  causa  valde  ou 
niagnopere  velle.    Cic    Je  vous 
veux  beaucoup  de  bien,  samma 
est  mea   erga  te  voluntas.  Cic 
Les  choses  qui  font  du  bien,  ea 
qux  prosunt.  Cic  Tout  ce  qui 
relève   l'àme    fait  du   bien    au 
corps,  qaicquid  animam  erexit, 
etiamcorporiprodest.Sen.Fa.Mra 
du  bien  à  qqn,  c-à-d.  lui  ve- 
nir en  aide,  benefacëre  ahcm. 
Cic  Dire  du  bien  de  qqn,  bene 
dicëre  alicai.  Cic  Mener  à  bien 
une  affaire,  rem    bene  ou  féli- 
citer gerëre.  Cic  Voy.  réussir, 
SUCCÈS.  1  Ce  qui  con3titue[le  mé- 
rite, la  perfection.  Bonujn,  i. 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaicqaid  boni 
in  ea  est.  Cic.   bonum   mentis 
est  virtas.  Cic.  bona  melias  ni- 
hil    inveniri  potest  [•  le  mieux 
est   l'ennemi    du  bien    »].  Cic. 
bonum  tuum   auge   et  exorna. 
Sen.)  ;  rectum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  imperifus,  nisi  quod  ipse 
tacit,  nihilrectum  [a.di. ]  patat. 
Ter.    nihil    recto   rectias  [-  le 
mieux  est  l'ennemi  du  bien  .]. 
Cic).    Prendre  en  bien,  c-a-d. 
du  con  côté,  in  bonam  partem 
accipëre.  Cic  Dire  du  bien    do 
qqn,  voy.  louer.  Penser  du  bien 
de  qqn.  bene  existimâre  de  ali- 
quo.  Cic  1  (Spéc.)  Ce  qui  cons- 
titue la  perfection  morale.  Bo- 
Dum,  i,n.  Cic.  etc.  (ex.:fconum 
et  jas  valebat.  Sali,  bonum  aut 
malum.   Cic.)  ;  rectum,   i,  n. 
Cic  etc.  (ex.  :  neqae  qaicqaam 
nisi  honestam   et  rectum  alter 
ab  altero  postulabit.  Cic  recti 
prœceptio    praviqae    depalsio. 
Cic.)  ;  bonestum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  honnête). Se  porter  aubien, 
animam  ad  bonus  artes  apfli- 
càre.  Cic.  Un  homme  de  bien. 
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virbono*.  CiV.  Les  gens  debion, 
boni,  va.  pi.  Cic.  Eu  touc  bien, 
tout  honnour,  c-àii.  d'uue  ma- 
DÎèrd  hoQuéte,  houorabtd,  êin« 
repreheniione.  Liv. 

bien-cdmé,  ée.  adj. Qu'on  aime 
beaucoup.  Carisiimus,  a,  um, 
adj.  Cic.  1  Qu'on  aime  particu- 
lièrenieat.  DiUctiu,  a,  um,  adj. 
Cic.  Dilectiisimai,  a,  um,  adj. 
Cic. 

bien-dire,   s.   m.    Arc  de  bien 

Îiarler.  Voy.  ces  moU.  Emporter 
s  prix  du  bien-dire,  dicendi 
Êlorià  prststâre.  Cic.  i  (Famil.) 
tre  sur  son  bien-dire,  c.-à-d. 
affecter  le  beau  langage.  Affec- 
tare  decaa  in  dicendo.  Qaint. 
affectare  in  verbia  majorem 
cultam.  Qaint. 

bien-disant,  ante,  adj.  Qui 
pojsode  l'art  de  bien  parler. 
Disertas,  a,  am,  adj.  Cic.  I| 
(Subst.)  Les  bien-disants,  di- 
$erti,  m.  pi.  Cic.  1  (Arch.)  Qui 
dit  du  bien  des  autres.  Lauda- 
tor.  Cic. 

bien-être,  s.  m.  Etat  où  les 
sens  sont  satisfaits.  Volaptas, 
atia,  f.  Cic.  J'éprouve  du  bien- 
être,  mihi  bene  est.  Plaat.  Ter. 
1  iPar  ext.)  Situation  qui  per- 
met de  satisfaire  tous  le:>  besoins 
de  la  vie.  Res  seconda»,  pros- 
perx  ou  (lorentes.  Cic.  copia; 
rei  familiaris.  Cic.  copix.  Cic. 
Avoir  le  bien-être  matériel, 
fortanatam  esse.  Cic.  (lorëre 
opibas  et  copiis.  Cic. 

bien-faire,  v.  intr.  Faire  du 
bien  aux  autres  (arch.).  Bene 
(acéré,  iiitr.  Cic. 

bienfaisance,  s.  f.  Action  de 
faire  du  bien,  qualité  de  celui 
qui  fait  du  bien  aux  autres. 
BeneScentia,  as,  f.  Cic.  etc. 
fex.  :  haie  [justitiae]  conjuncta 
benefixxntia,  qaam  eandem  vel 
benignitatem  vel  liberalitatem 
app^iUari  licet.  Cic);  beuigpi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  (vov.  généro- 
»iTÉ,  LIBÉRALITÉ)  j  UbeialUas, 
atis,    (■  Cic.  (voy.  libéralité). 

bienfaisant,  ante,  adj.  Qui 
fait  du  bien  aux  autres  par  gé- 
nérosité. BeneScus,  a,  um, 
ad.  Cic.  etc.  (ex.  :  abi  enim  be- 
ne/kiw,  si  nemo  alterias  caasâ 
bénigne  (acit  ?  Cic.  benefici  libe- 
rcUesqae  sumus,  non  ut  exiga- 
mus  îjratiam.  Cic.  homines  be- 
nefici et  benigni.  Cic.  ).  Un 
homme  bienfaisant,  vir  ad  bé- 
néficia propensus.  Cic.  Iiomo 
benignus.  Cic.  liberatis.  Cic. 
Se   montrer    bienfaisant    à  l'é- 

fard  de  qqn  ,  beneficam  ou 
enignum  te  prsebére  alicui. 
Cic.  bénéficia  m  aliquem  con- 
(erre.  Cic.  beneficiis  alirinnm 
afficére  OU  atigëre  ou  ornùra. 
Cic.  1  (Par  ext.)  Qui  fait  du 
bien.  Salutarls,  e,  ^dj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  nocens,  mortifer, 
pettifer  et  pemiciosas,  on  pari, 
des  choses,  et  à  maleficas  en 
pari,  des  pers.,  e.\.:  ut,  qase 
tnala  pemicioaaque  aunt,  /la- 
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beantur  pro  bonis  ac  salatari- 
bus.  Cic.  saiutaris  res    corpo- 
ribus.    Cic.    civis   saiutaris    ac 
heneficas.  Cic.);  saluber,  bris, 
bre,  adj.  Cic.  etc.    (Voy.  salu- 
taire).   Ktre    bienfaisant     len 
pari,  do  qi^ch.),  saiuri  esse.Cic. 
prodesse,    intr.  Cic.  conducére, 
intr.  Cic. 
bienfait    (lat.    benefactum),  s. 
m.    Bien    que   qqn    l'ait    à    un 
autre.  Beneûcium,  ii,  n.Cic. 
etc.    (e\.:    siint   yui  ita  distin- 
guant, qaeedam  bénéficia    esse, 
qatedam   officia,  quidam    mi- 
nisteria  ;  benejicium  esse  quod 
aliénas  det,  olficiam  esse   fiiii, 
ua-oris...,  ministerium  esse  ser- 
vi. Sen.    neque   enim  si   tuam 
causam     ciiiqaam    commodes, 
beneficiam  illud  habendam  est, 
sed  feneratio.   Cic.  beneficiam 
alicui  dure,  b.  alicui  tribuère, 
tribaére  et  dure,  b.  in  aliqaem 
con{erre,    b.    déferre.    Cic.    b. 
ponëre,    collocûre,  b.  bene  po- 
nère,    b.    bene  coUocâre    apud 
aliqaem.  Cic.  aliquem  beneficio 
afficére.  Cic.  beneficiis  aliqaem 
obstringére.    Cic.    b.    fenerâri. 
Cic.  b.  accipêre,  b.  accipére  ab 
aliqao.  Cic.  qui  beneficiam  dé- 
dit taceat,  narret   qui   accepit. 
.Scn.  beneficio  se  obligatam  pu- 
târe.    Cic.    b.    tueri   [•    garder 
dans  son  cœur  le  souvenir  d'un 
bienfait,    s'en    montrer   recon- 
naissant ■  ].   Cic.  Plin.  j.    [ep., 
II,  IH,  9].  alicujus  bénéficia  in 
aliqaem.   Cses.    Sali,    bénéficia 
beneficiis  repensâre.  Sen.  altro 
citroqae  bénéficia  dure  et  acci- 
pére. Sen.   beneficiis    cumulâre 
aliqaem.  Cic.  beneficiam  verbis 
dudum  initum  re   comprobàre. 
Ter.  bénéficia  locâre  apud  gra- 
tos.  Liv.  fVlI,  20,  5].aliquid  in 
beneficii    loco    nameràrc.    Cic. 
aliqaid  in  beneficii  loco  petëre. 
Cic.  alicui  magna  benelicia  de- 
bére.   Sen.);  merituzn,  i  [pr. 
-  ce  qui    vaut  du  mérite,  d'où 
S-Tvice    rendu,    bienfait   •),  n. 
Cic.    etc.    ^ex.:   magna  eiu^    in 
me,  non  dico  officia,  sed  méri- 
ta sunt.  Cic.  dure   et    recipcre 
mérita.  Cic.  quasi  remanerans 
meritum.    Liv.).    Accorder    un 
bienfait, bene  facère  alicui. Cic. 
(cf.  de   Inv.,  I,   56,    109:    quod 
ab  iis  a  quibus  minime  conve- 
niat,  maie  tractemur,  propin- 
qais,  amicis,  quibus  benefece- 
rimus).    bénigne   facère  alicui. 
Ter.  Cic.    (cf.    aat  operà  béni- 
gne  fit  indigenlibixs  aut  peca- 
niâ.  Cic.)  T  (l'ar  ext.)  Bien  que 
qi|ch.  fait  à  qqn.  Bonum,  i,  n. 
Cic.   Voy.    avantage.    Sa  mort 
fut  un  bienfait   pour  bien   des 
cens,  ejus  mors  saluti plurimis 
lait.  Cio. 

bienfaiteur,  s.  m.  Celui  qui  a 
fait  du  bien  à  qqn.  Beneficio- 
rum  auctor.  Cic.  beneficas 
(-  bienfaiteur  habituel  -),  .s. 
m.  Cic.  (au  plur.)  Le  bienfai- 
teur  de   qqn,  qui   bénéficia  in 
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aliqaem  conferi,  contulit,  ato 
Cic.  qui  beneficiis  aliquem  a(- 
fecit  ou  aiurit  ou  ornavit.  Cic 
bene  méritas  de  aliquo.  Cio 
qui  profuit  alicui.  Cic.  Etre  un 
bienfaiteur  do  l'humanité,  op- 
timé  ou  pra-clarê  de  genert 
humano  meritum  esse.  Cic. 
bienfaitrice,  s.  f.  Celle  qui  a 
fait  du  bien  à  qqn.  Qaœ  6ene- 
ficia  in  aliquem  confert,  con- 
tulit,  etc.   Voy.  BIENFAITEUR. 

bien-fonds,    s.    m.    Bien    qui 
consiste     en    fonds    de    terre. 
Fundus,     i   tpr.    •  fonds    de 
terre  .),    m.    Ter.    Cic.    (asssi 
ord.);  prwdium,  ii  (pr.  •  im- 
meuble,   bien-fonds,    proprié- 
té   .),     n.   Cic.    Col.   Jet.    (ex. 
prxdium    rusticam.    Cic.    ord 
au   plur.  prxdia.  Cic.   prsedia 
dotalia.  Cic);   ager.   gri,  m. 
Cio.  (surt.au  plur.:  dii'es  agris. 
Hor.).  ^  (Par  ext.)   Immeubla. 
Voy.  ce  mot. 
bienheureux,  euse,  adj.  Qui 
a  un  grand    bouheur.    Foriu- 
aatus,  a,  um,  p.  adj.  Plaut. 
Ter.  Cic.    Virg.    (ex.:   f.  Iiomo. 
Cic  o  fortunate  !  Plaat.    Ter. 
f.  res  publica.  Cic.  fortunatis- 
fimus     habetur.    Cic.     insulœ 
fortanatorum.    Plaat.     [  trin., 
5.'i9  cf.  gr.  (laxàpMV  vr|<roi]. subst. 
fortunatas.    Cic);    beatus,    a, 
um    {'  parfaitement    heureux, 
bienheureux    -),    p.     adj.    Cic. 
etc.    (ex.:    qui    beatus  est,  non 
intellego    quid   requirat,  ut  sit 
beatior  :  si  est  enim  quod    de- 
sit,  ne  beatus  quidem  est.  Cic. 
nec  potest  quisquam  alias  bea- 
tus esse,  alias  miser:  qui  enim 
existimabit  posse   se  miserum 
esse,  beatus  non  erit.  Cic.  per- 
tarbationibus    vacuus    animus 
perfecte  atqae  absolute  beatos 
efficlt.  Cic.  usque  ad  supremam 
diem    beatus    et     felix.    Plin. 
[op.,  III,  7,  2]);  felix   {pr.  -  i 
qui     tout    réussit,    heureux   »), 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  iieukeux).  || 
(Par  ext.)  Qui  jouit  du  bonheur 
parfait.    Fortunatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.    (voy.    ci -des- 
sus); beatus,  a,   um,  p.   adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  si  nobis,  cam  ex 
hac    vità    emigraverimas  ,    in 
beatoram     insalis     immortale 
xvuiii,  ut  fabulse  ferunt,  dege- 
re  liceret.    Cic.    [Ilorteng.,    fr. 
m).   Il    (Spcc).  Qui  a  été  béa- 
tifié   par   l'Eglise.    Bealus,    a, 
um,  adj.  ficcl.  (ex.:  bealusliie- 
ronymus.  Oros.   vir  beatse  mé- 
morial. Eccl.).  Il   A  qui  la  béa- 
titude est  ri'sorvée.    Beatus,   a, 
am,  p.  adj.  Eccl.^  Qui  procura 
un  grand  bonheur.  Beatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.   (ex.:  Ze- 
no  in  una  virtute  positam  bea- 
tam  vitarn  patat  ;  quid  Antio- 
chus  ?   etiam,   inquit,   beatam^ 
sed  non  beatissimam.   Cic  ex 
quo  illorum  beata  mors    vide- 
tur,  horam  vita  laudabilis.  Cio. 
gazœ    beatœ    Arabwn.    Hor.). 
Il  (Par  ext.)  Où  l'on  jouit  da  la 
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béatitude.    Fortunatas  ,    a , 
nm    p.  adj.    Mêla.  Plin.    Flor. 
(ex.;  insul^  (ortunatx.    Mêla. 
Plin     Flor.);   beatus,  a,  ura. 
p    adj.  «or.    (ex.:    beatam  rus. 
Ifor.). 
biennal,  aie   (lat.   post.    bien- 
n,dis.  Cod.  Theod.),  adj.  Rela- 
tif à  une  période  de  deux   ans. 
Un    compte    biennal,     biennii 
ratio.     Cic.     Durée    biennale  , 
bi'-nniam,  li,  n.  Cic.  etc. 
bienséance,  s.  f.   Caractère  de 
ce  qui    sied    bien    à   qqn.    De- 
centia,  se,  f.  Cic.  (ex.:  ftjura- 
pum    venastas    atqae   ordo  et, 
ut  ita  dicam,  decentia.  Cic. [de 
orat.,   III,  200]);   décorum,  i. 
n.  Cic.    (ex.:   ut  in  vita,  sic  in 
oratione    nihil    est    dif(icilias, 
qaam  qaid  deceat  videre  ;  Tipé- 
nov    appellant    hoc   Grxci,  nos 
dicamas    sane    decoram.    Cic. 
hsec    ita     intelligi     possumus 
e.vistimâre  ex  eo  decoro,  qaod 
poeta"  seqauntur.  Cic.  décorum 
tenëre,  retinêre  ou    seqai.  Cic. 
decoram  servâre  ou  castodire. 
Cic);    decus.    oris,   n.    Sali. 
(ex.:     contra     decas     regiam 
[■    contrairement    aux^  bien  - 
si'ances    du    rang    suprême  •] . 
Sali.  ).   Il     (Fig.)    Convenance. 
Voy.  ce  mot.  |1  (Spéc.)  En  pari, 
de  l'observation  des  caractères. 
Obs>rver   les  bienséances,  jer- 
vare    id    qaod    deceat.    Cic.    ^ 
Caractère    de  ce    qui  sied  bien 
dans  la  vie  du  monde,  dans  la 
société.    Decoram,    i,    n.    Cic. 
qaod  decet,  etc.  Cic.  Avec  bien- 
séance, décoré,  adv.  Cic.   (ex.: 
décore  aliquid  facere.    Cic.    ad 
reram  dignitatem  apte  et  qaa.- 
ti  décore  loqai.  Cic).    Contrai- 
rement à  la  bienséance,   inde- 
coré,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  cavet 
ne  qaid  indecore  faciat). 
bienséant,  ante,  adj.  Qui  est 
selon  la  bienséance.  Decorus, 
a.  um,  adj.  Cic.  Quint,  (s'opp. 
à  indecorus,  furpis,  ex.:  déco- 
ras est  senis  scrmo.  Cic.  neqae 
aatem    idem   abiqae   aat   licet 
aat  decoram   est.  Qaint.  voy. 
convenable);  decens,  entis.p. 
adj.    Hor.  Ov.  Quint,   (ex.:  de- 
cens  ornatas.    Qaint.  at  amie- 
tas  sit  decentior.    Qaint.    qaid 
verum    atqae    decens,  caro    et 
Togo.  //or.}.  Qui  n'est  pas  bien- 
séant,  inaeooroï,   o,  om,  adj. 
Cic. 
bientôt ,     adv.    Dans    peu    de 
temps.    MOX.    adv.    Ter.    Cic. 
y^-i..:    mox    ''go    hac    revertor. 
Ter.  ji-issit  mi/ii  nantiari,  mox 
se  ventaram.   Cic.  discedo  pa- 
rn.m,per  a  somniis,  ad  qase  mox 
revertar.    Cic);    brevi,    adv. 
Cic.  etc.   (ex.:  brevi  post,  brevi 
deinde.    Liv.  )  ;    pTopediem  , 
adv.    Cic  etc.    (ex.:  propediem 
te  videbo.  Cic.    [de  Div.,  I,  23, 
hT\);jani.  adv.  Piaut. Ter. Cic. 
(ex.:'  jam    redeo.  Plaat.  Omit- 
te,  jam  adero.  Ter.  jam  dabi- 
tur.   Ter.   qaam    tiœc  palchra 
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sint,  ipse  jam  dicet.  Cic.  iSf"*' 
jam.  Plaat.  jamjamqae.  Cic) . 
Biontùt   après,  paulo   post    ou 
post  paalo.  Cic  etc.  brevi  pos- 
tea.   Cic.    non  ita  malto  post. 
Cic    brevi     spatio    interjecto. 
des. 
bienveillance,    s.     f.     Bonne 
volonté   à   ré;jard    des   autres. 
Becev oient/a,  as,  f.  Cic.  Cart. 
(  ex.:    Grsecorwn    benevolentia 
erga  se.  Cart.  frétas  conscien- 
tiâ  officii  tai  benevolenliâqae. 
Cic.  benevolentiam  desiderâre. 
Cic.   alicai  benevolentiam  col- 
ligëre.  Cses.  benevolentiam  ha- 
bêre  erga  aliquem.    Cic  bene- 
volentiam  prœstâre  alicai    ou 
conferre  erga  aliqaem.  Cic  be- 
nevolentiam in  aliquem  navâre. 
Cic  benevolentia  aliquem  pro- 
sequi.  Cic  alicajas  benevolen- 
tiam   sibi   coUigëre  ou    conci- 
liàre  [■  gagner  la  bienveillance 
de  qqn  •].    Cic.  alicajas  bene- 
volentiam   consectâri    ou  cap- 
ture   [•  chercher    à   gagner    la 
bienveillance   de   qqn  ■•].  Cic. 
animas  ad  benevolentiam  alli- 
cëre.  Cic.   [de  ofF.,  Il,   U,  ISj. 
benevolentiam  comparàre.  Cic. 
[OS.,  II,  15,  5:5].  benevolentiam 
adjangëre  sibi  aliqaâ    re.  Cic. 
[Mur.,   20,  iill);   benignitas, 
atis  (•■  bouté,  bienveillance  »), 
f.  Cic.  Liv.  (ex.:  etsi  me  atten- 
tissimis    animis    sammâ    cum 
benignitate  aaditis.  Cic.  vestra 
in  me  attente  aadiendo    beni- 
gnitas. Cic).  Avoir  de  la  bien- 
veillance   pour   qqn,    benevolo 
ou  benigno    in  aliquem  animo 
esse.  Cic. 
bienveillant,   ante,  adj.   Qui 
montre    de    la    bonne   volonté 
pour    les  autres.    Benevolus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Sen.    (ex.:  b. 
animas.    Cic.    henevolos  aadi- 
tores    qaattaor    modis    facëre 
possamus.    Cornif.    rh.    ex  lis, 
apad  qaos    agetar,  ut  henevo- 
los beneque   existimantes   e(§.- 
ciamas.    Cic.  me  scit  esse  erga 
se  benevolam.  Plaut.    at    eum, 
qui    aadiat,    benevolam    nobis 
faciamas.  Cic);  benignus.  a, 
um  (pr.  '  plein  de  bonté, bien- 
veillant -),  adj.   Ter.  Cic.  (ex.: 
homines    bene(ici   et    benigni. 
Cic.    Apelles    in   semalis    beni- 
gnas.    Plin.     benigna    oratio. 
Cic).    Adresser    à   chacun    un 
bonjour  bienveillant,    saiutàre 
bénigne      anamqaemqae.    Cic. 
Faire    à   qqn    un    bienveillant 
accueil,  aliquem   bénigne  acci- 
përe.  Liv. 

bienvenir,  v.  tr.  Accueillir 
favorablement.  Se  faire  bien- 
venir de  qqn,  alicujas  benevo- 
lentiam sibi  colligëre.  Cic. 
bienvenu,  ue,  adj.  Qui  vient 
à  propos  et  par  ext.  qui  est 
accueilli  favorablement.  Gra- 
tas  acceptasqae.  Cic.  Acceptas. 

Sali.      Voy.      AGRÉABLE  ;       SYMPA- 
THIQUE. 

bienvenue,  s.  f.  Venue  qui  est 
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bien  accueillie.  Adventa»  »aa- 
vissimas  optatissimusque.  Cic 
bienvoulu,  ue,  adj.  A  qui  l'on 
veut  du  bien  (arch.).  Gratas,  u, 
um,  adj.  Cic.  Acceptas,  a,  uni 
p.  adj.  Cic. 

1.  bière,  «.  f.  Cercueil.  Arca, 
se,  t.  Liv.  Voy.  cercueil. 

2.  bière,  s.  f.  Boisson  fermeii- 
tée  à  base  d'orge  et  de  hou- 
blon. Cervisia,  œ,  f.  Plin.  Ed 
Diocl.  (cf.  Tac  [Germ.,  2.S)  : 
■  hnmor  ex  hordeo  aat  (ni- 
mento  in  qaandam  similitu  li- 
nem  i-ini  corruptas.  .  Flor 
[II,  18,  12];  indigena  ex  (ra- 
mento  potio). 

bièvre  (lat.  vulg.  beber.  Prise 
Schol.  Jav.),  s.  m.  Ancien  not» 
du  castor  d'Europe.  Voy.  cas- 
tor. 

biez.  Voy.  bief. 

1 .  biffe,  s.  f.  Diamant  faux 
(arch.j.  Voy.  ces  mots. 

2.  biffe,  s.  f.  Ce  qui  sert  à  bif- 
fer.   Voy.  BIFFER. 

biffer,  v.  tr.  Faire  brusquement 
sur  un  écrit  des  traits  d'encra 
qui  l'annulent.  Expangêre,  tr. 
Plant.  Jet.  Voy.  effacer. 

bifide,  adj.  Fondu  en  deux  (t. 
de  botan.),  Bifidas,  a,  um,  adj. 
Ov.  Plin.  Amm. 

bifurcation,  s.  f.  Division  en 
deux  branches  qui  rappellent 
une  fourche.  Bifarcam,  i,  n. 
Col.  Veg.  Bifurcation  d'una 
route,  biviam,  ïi,  n.  Virg.  Liv. 
Plin.  Flor. 

bifurq[uer,  v.  tr.  Diviser  en 
deux  branches.  Se  bifurquer, 
se  in  ambas  partes  (indëre- 
Bifurqué,  bifarcas,  a,  am,  adj 
Ov.  Liv.  Col.  1  (Intr.j  La  routs 
bifurque,  lâa  se  findit  in  am- 
bas partes.  Virg. 

bigame  (lat.  eccl.  bigamus), 
adj.  Marie  deux  fois.  Bigamus, 
adj.  Hier.  (t.  de  droit  canon). 
Il  (Par  ext.)  Marié  à  une  per- 
sonne veuve.  Qui  uxorem  duxit, 
qase  alicajas  ante  matrimo- 
nium  experta  est  (en  pari,  d'us 
homme)  ou  quœ  nupsit  vidaa 
(en  pari,  d'une  femme).  ^  Qui 
a  contracté  un  second  mariaga 
avant  la  dissolution  du  pre- 
mier. Daas  iixores  habens.  Un 
bigame,  bimaritas,  i,  m.  Cic 
(p.  Plane. 30).  Une  bigame,  guaa 
daobus  nupsit. 

bigamie,  s.  f.  Etat  d'une  per- 
sonne mariée  deux  fois.  Biga- 
mia,  œ.  f.  Eccl.  ||  (Par  ext.) 
Etat  d'une  personne  mariée 
avec  une  personne  veuve.  Bi- 
yamia,  œ,  f.  Eccl.  T  Etat  d'uaa 
personne  qui  a  contracté  un 
second  mariage  avant  la  disso- 
lution du  premier.  Vivre  en 
état  de  bigamie,  duos  ou  (en 
pari,  de  plus,  individus)  bina» 
axores  habêre.  Cic.  daobus 
nuptam  esse.  Cic. 
bigarade,  s.  f.  Orange  aigre  ou 
orange  amère.  Voy.  ces  mots. 
bigaradier,  s.  m.  Oranger  à 
fruits  amers.  Voy.  oranger. 
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bigarré,  ée,  adj.  DiversiEo  par 
une  ou  plusieurs  couleure  dif- 
férent*». Varj'ns.  a,  um  {pr. 
•  qui  est  de  diverses  couleurs, 
varie,  nuance,  bicarré,  tacheté, 
tigré  .).  adj-  ^'«J"'-  Catall. 
Varr.  Hor.  ex.:  avse.  Catull. 
colamme.  Hor.  tuet  anicolores 
potias  aaam  variy.  Varr.  cf. 
vestra  latera  loris  faciam  at 
valide  varia  sint.Plaut.[Pievid., 
1U5].  res  varii  coloris.  Cic.  va- 
riis  coloribas  pictas.  Cic.  va- 
ria l'trsfe  ejcornatum  esse.  Cic. 
veste  varii  coloris  uti.  Liv.); 
versicolor.  oris,  Abl.  ori  et 
ore,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  vers, 
plamse.  Cic.  vestis.  Liv.  vesti- 
mentam.  Liv.  sagulam.  Tac. 
poma.  Col.).  Un  caillou  bigar- 
ré, calculas  aliguid  varietatif 
habens.  Plin.  ||  {.\a  fig.)  Qui  a 
deux  faces.  Voy.  fourbe. 

bigarreau,  s.  m.  Variété  de 
cerise  à  cLair  ferme.  Cerasam 
duracinam.  Plin. 

bigarrer,  v.  tr.  Diversifier  par 
des  couleurs  qui  tranchent  les 
unes  sur  les  autres.  Variàre, 
tr.  Virg.  Ov.  Col.  ex.:  sol  va- 
riât ortum  maculis.  Virg.  v. 
corpora  cseralis  gattis.  Ov.  ves- 
tis variata  (iguris.  Catall.  réfl. 
et  moy.  variante  se  avâ.  Plin. 
simul  atqae  ava  variari  arpe- 
rit.  Col.).  Fig.  Tout  se  bigarre 
de  cette  façon  avec  le  temps, 
omnia  ista  longa  varietas 
miscait.  Sen.  (ep.  il,  l). 

bigarrure,  s.  f.  Diversité  ré- 
sultant de  la  réunion  de  cou- 
leurs qui  tranchent  les  unes  sur 
les  autres.  VaT^etas,  àtis,  f. 
Cic.  Karios  color.  Col.  Fig.  La 
bigarrure  du  style,  pigmenta, 
n.~p\.  Cic.  (de  Orat.,  II,  Itô, 
188). 

bige.  s.  m.  Char  à  deux  che- 
vaux (néol.).  Bigae,  aram,  f.  pi. 
Enn.  Var^.  Virg.  Liv. 

1.  bigle,  adj.  Louche  (arcb.). 
Voy  ce  mot. 

9.  bigle,  s.  m.  Variété  de  chien. 

Voy.   CHIEN. 

bigler,  v.  intr.  Loucher  (arch.j. 
Voy.  ce  mot. 

bigiie,  s.  f.  Bosse  à  la  tête  pro- 
venant d'un  coup  (arch.;.  Offa, 
3e.  f.  Jai-. 

bigorne,  s.  f.  Petite  enclume 
dont  les  extrémités  sont  en 
pointe.  Incas  bicornis. 

bigorneau,  s.  m.  Petite  bigor- 
ne. Voy.  ce  mot.  1  Sorte  de 
coquillage  appelé  aussi  litte- 
rine.  Mascalas,  i,  m.  Plin. 

biçforner,  v.  tr.  Forger  sur  la 
lugorne.  Voy.  ces  mots. 

bigot, ote, adj. Qui  a  une  dévo- 
tion exagérée.  Admodam  dedi- 
tas  religionibas  ou  lapergtitio- 

fOê. 

bigoterie,  s.  f.  Dévotion  exa- 
y'.-ree,  Voy.  superstition. 

biguer,  v.  tr.  Troquer.  Voy.  ce 
rnot. 

biboreau,  s.  m.  Sorte  de  béroD. 
Voy.  aÉuoH, 
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bijon.  s.  m.  Résin-)  qui  coule 
du  pin  sans  incision.  Résina 
oinua.  Cels. 

bijou,   s.   m.  Objet   de  parure. 

firécieux  par  la  matière  ou  par 
e  travail.  Ornamentum,  «,  n. 
Cic.  etc.  .4urum.  i.  n.  Cic.  Res 
scite  facta  et  lenusta.  Cic.  Fig. 
La  maison  est  un  \'rai  bijou, 
venastatn  est  atdificium.  Mes 
maisons  de  campagne,  ces  bi- 
joux de  l'Italie,  ocelli  ltali<e, 
i'i7/a/a?  nostra".  Cic.  I3ijou  des 
iles,  insalarum  ocelle.  Catull. 
Mon  bijou,  ocelle  mi.  Plaat. 

bijouterie,  s.  f.  Fabrication, 
commerce  de  bijoux.  Aarificina, 
se,  f.  Inscr.  ^  (Par  ext.)  Ce  qui 
est  l'objet  de  cette  fabrication, 
do  ce  commerce.  Aarum,  i,  n. 
Cic.  Voy.  BIJOU. 

bijoutier,  s.  m.  Qui  aime,  qui 
collectionne  les  bijoux  (arch.). 
Voy.  ces  mots.  1  Celui  qui  fa- 
brique, qui  vend  les  bijoux. 
Aurifex,  (icis,  m.  Cic.  Aura- 
rias.  ii,  m.  Inscr. 

bilan,  s.  m.  Balance  de  l'actif 
et  du  passif  d'un  compte  com- 
mercial. Tabulée  accepti  et  ex- 
pensi.  Cic,  Déposer  son  bilan 
ic.-à-d.  faire  faillite),  fenuj  et 
impendiam  recasàre.  Cic.  bo- 
nam  copiam  ejurâre.  Cic. 

bilatéral,  aie,  adj.  Qui  a  deux 
côtés  symétriques.  Voy.  ces 
mots.  1  Qui  assigne  des  obliga- 
tions à  chacune  des  deux  par- 
ties contractantes.  Voy.  stnal- 

LAGMATIQUE. 

bile,  s.  f.  Liquide  amer  sécrété 
par  le  foie.  Bilis.  is,  Abl.  i 
et  e,  f.  Cic.  Plin.  (ex.:  ab  eo 
cibo  cam  est  sécréta  bilis.  Cic. 
b.  atra  ou  nigra.  Cels.  b.  suf- 
fasa.  Plin.  saffasio  laridse  bi- 
lis. Sen.  bile  saffasus.  Plin. 
au  plur.  biles  [■  la  bile  jaune 
et  la  bile  noire  -].  Plin.  Scrib. 
au  fig.  bilem  movêre.  Plaut. 
commovêre  {'  échauffer  la  bile 
de  qqn  »].  Cic.  bilem  effandê- 
re  in  aliqaem.  Cic.  bilem  ha- 
bëre  [■  se  faire  de  la  bile  "1. 
Sen.  non  continëre  bilent  [•  dé- 
charger, épancher  sa  bile  ■]. 
Sen.  rh.  atra  ou  nigra  bilis 
[•  bile  noire,  mélancolie  '].Cic. 
Scrib.);  fel,  fellis  { pr.  -  bile 
contenue  dans  la  vésicule  bi- 
liaire •),  n.  Plaut.  Cic.  Cels. 
(  voy.  FIEL  )  ;  stoatacbus,  i 
(•  dégoût,  mauvaise  humeur, 
colère  .),  m.  Cic.  (ex.:  stoma- 
chum  alicui  movêre  ou  com- 
movëre.  Cic.  stomachum.  eram- 
përe  in  aliquem  [•■  épancher  sa 
bile  contre  qqn  -].  Cic).  Qui 
contient  de  la  bile,  felleas,  a, 
tim.  adj.  Csel.  Aur.  Epanche- 
ment  de  bile,  choiera,  se,  t. 
Cels.  Plin. 

biliaire,  adj.  Relatif  à  la  bile. 
Vi^siculo  biliaire,  vesica  fellis. 
C.(s.  fd,  fellis,  n.  C<ils.  hUL 

bilieux,  euse.  .-iHj.  Oi'i  la  bile 
surabonde.  BiliOSUS,  a,  UW, 
adj.    Celi.    (  ex.:    b.    alvaa,    b. 
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sputam.  Cels.  subst.  pi.  biliosa 
f.  matières  bilieuses  ■).  Cels. 
6cri6.  biliosi  [•  les  gens  à 
tempérament  bilieux  -].  Cels.). 
Fièvre  bilieuse,  febris  ex  bilo 
redundante  nata.  1  (Au  fig.) 
Irascible.  Stomacliosus.  a,  um, 
ailj.  Cic.  Hor.  UclancliOlicas, 
a.  um,  adj.  Cic. 
bilingue,  adj.  Rédigé  en  deux 
langues  diflérentes.  Daabas 
linguis  scriptus.  ^  Qui  parle 
deux  langues.  Bilingitis,  e,  adj. 
Enn.  Plaut.  (a  plutôt  uu  sens 
défavorable). 

1.  bille,  s.  f.  Partie  d'un  arbre 
prise  dans  la  grosseur  du  tronc. 
Trancas,  i,  m.  Y^arr. 

2.  bille,  s.  f.  Petite  boule.  Glo- 
balus,  i,  m. 

billebaude,  s.  f.  (Ballo  lancée 
hardiment);  par  ext.  fig.  à  la 
billebaude,  c.-à-d.  d'une  ma- 
nière irrégulière,  décousue. 
Voy.  ces  mots.  Une  billebaude, 
c.-a-d,  une  vie  décousue.  Voy. 
ces  mots. 

billebauder,  v.  intr.  Faire 
qqch.  d'une  manière  irrégu- 
lier.e.  Voy.  irrégumer.  décousu, 

IRRÉGULIÈREMENT.        DoS       chionS 

qui    biUebaudent,   c.-d-d.    qui 
chassent  irrégulièrement.  Voy. 

CHASSER   et   IRRÉCULIÈREUENT. 

billet,  s.  m.  Lettre  contenant 
seulement  qqs  lignes.Z.ifteru/»', 
aram,  f.  pi.  Cic.  (ad  Att.,  XII, 
1  in.).  Hier,  (ep.,  6Û,  1).  Epis- 
tula  pasilla  ou  minascala.  Cic. 
Un  billet  de  quelques  lignes, 
litterse  paacorum  versuam.  Cic. 
J'ai  eu  tout  juste  le  temps  d'é- 
crire ce  court  billet,  vix  haie 
tantulœ  epistalœ  tempas  ha- 
bai.  Cic.  Un  billet  doux,  epis- 
tula  amatorie  scripta.  Cic.  |{ 
(Spéc.)  Avis  écrit  on  imprime. 
Codicilli,  m.  pi.  Cic.  Libellas, 
i,  m.  Cic.  Plin.  j.  Tac.  (lettre 
d'invitation  à  une  fête).  Dis- 
tribuer des  billets,  libellos  dis- 
pergëre.  Tac.  dial.  1  Papier, 
carte  constatant  en  faveur  de 
qqn  un  droit  temporaire.  Tes- 
sera,  a»,  f.  Inscr.  Voy.  don.  Bil- 
let à  ordre,  syngraplia,  se,  f. 
Cic.  Amm.  Signer  un  billet  à 
ordre  à  qqn  .  scribére  alicai 
nummos.  Plaat.  (asin.  UUO). 
perscribëre  alicai  pecaniam. 
Cic.  Liv.  Payer  un  billet,  no- 
men  solvëre,  dissolvëre.  Cic. 
Paiement  par  billets,  perscrip- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (au  plur.  bil- 
lets à  ordre ,  perscriptiones. 
Cic). 

1.  billette,  s.  f.  Petit  billet, 
avis  officiel.  Codicilli,  oram. 
m.  pi.  Tac.  Saet.  Libellas,  i. 
m.  Cic. 

2.  billette,  s.  f.  Bâton,  mor- 
ceau de  bois.  Voy.  ces  mots.  1 
Bois  de  chauffage,  (endu. Ligna 
(Issa.  ^  Ce  qui  imite  la  forme 
d'un  bâton.  Billette  d'argent, 
d'or.  Voy.  barre. 

billevesée,  s.  f.  Chose  vide  de 
sens  que  qqn  dit  ou  fait.  Som- 
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nia,  orum,    n.  pi.   Cic.    Nagse, 
i  arum,  f.  pi.  Cic. 
billion,  s.  m.    Unité  formée  de 

dixcentainoe  de  millions.  Voy. 

MILLIARD.  ,        ,      .        , 

biUon,  s.  m.    Pièce  de  bots  de 
sapin  équarrie.  Abiegna  Irabs. 
réarment  dont  on  a  élagué  lus 
branches.  Sarmentum  nudum. 
1  (Par  e\t.)  Bando  de  terre  for- 
mée par    doux   sillons  adossés. 
Lira,  a-,  f.  Coi.  (II. '«,  8,  etc.). 
J  l'aire  dos  billoiiS,    Uràrc,  intr. 
Col.    En    billons,  liratim,  adv. 
Coi.  1  Lingot  de  métal  (arch.). 
Voy.  LINGOT.  Il  (Arch.).  Monnaie 
d'or,  d'argent    dont   ou    dimi- 
nuait   le  titre  tout  en  lui  con- 
Bervaut  la  même  valeur  nomi- 
nale.   JSraria   ratio    adaltera- 
ta.  Cf.  Cic.  (p.  guinct.    17).   \\ 
(Par     ext.)     Grosse      monnaie. 
tlammali,    oram,    m.    pi.  Cic. 
yEs  minutam.  Cic. 
billonnage,    s.    m.    Action    de 
billonuer  los  monnaies  (arch.). 
Voy.    BiLLONNEn.    T    Action    de 
labourer    en    billons.    Liratim 
serendi  consaetado. 
billonnement,  s.  m.  Action  de 
billonner   les   monnaies.  Voy. 

BILLONNER. 

biUonner,  v.  tr.  Ne  laisser  à 
la  vi^ne  que  le  billon.  Ampa- 
tàrc  vitem  ferro.  Cic.  \\  L.ibou- 
reron  billons.  Lirâre,  intr.  Col. 
^  (Arch.)  Altérer  la  monnaie 
en  lui  donnant  un  alliage  au- 
dessous  du  titre,  ^rariam  ra- 
tionem  adalterâre. 

billonneur,  s.  m.  Celui  qui 
billonne  les  monnaies.  Niim- 
moram   ou  monetss   adaltera- 

tor.  ,    ,    .    j     . 

billot,  s.  m.  Bloc  de  bois  dont 
la  surface  est  aplanie.  Tran- 
tas  arboris. 

bimbelot,  s.  m.  Jouet  d'en- 
fant (arch.).  Voy.  jouet.  ||  (Par 
ext.)  Menu  objet  de  tabletterie. 

Voy.    TABLETTERIE. 

binage,  s.  m.  Action  de  biner 
la  terre.  Repastinatio ,  onis,  f. 
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Cic.  Col.  ,   J     , 

binaire,  adj.  Compose  de  deux 
unités.   Binariaa,  a,    am,    adj. 
Lampr.  Aag. 
bine,  s.  f.  Outil  qui  sert  à  biner 

la  terre.  Voy.  houe. 
biner,  v.  tr.  Donner  une  se- 
conde façon  à  la  terre.  Repas- 
tinàre,  tr.  Cato.  Col.  PUn.  Ite- 
ràre,  tr.  Cic.  (cf.  il.  agram. 
Cic).  Terre  binée,  repastina- 
tam,  i,  n.  (s.  e.  solam).  Col. 
PUn.  ,     , 

binet,  s.  m.  Action  de  donner 
un  second  labour  à  la  terre 
(arch.).  Voy.  binage.  1  Petite 
charrue  légère.  Voy.  binot.  1 
(Par  ext.)  Faire  binet  (arch.), 
brûler  sur  la  bobèche  ce  qui 
reste  d'une  chandelle.  Fig- 
Faire  binet  de  qqn,  c.-à-d. 
prolonger  la  peu  do  vie  qui  lui 
reste,  spiritum  alicai  proro- 
gâre.  Plin.   Absol.  Faire  binet, 


c.-a-d.  user  do  son  reste,  voy. 
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binette,  s.  f.  Outil  servant  à 
binor  la  terre.  Bidcns,  entis, 
m.  Virg.  Plin. 

biniou,  s.  ni.  Cornemuse  bre- 
tonne. Voy.  CORNEMUSE. 

binoir.s.  m.  Petite  charrue  lé- 

giro.  Voy.  BiNOT. 
blnot,  s.  m.   Petite  charrue  lé- 
gère. Capreolus,  i,  m.  Col.  (XI, 
3,  UG). 
binotage,  s.  m.  Action  de  bi- 

notor.  Voy.  binage. 
binoter,  v.  tr.    Labourer    pour 
la  seconde  fois.  Vgoy.  biner.  1 
Labourer  légèrement.  Voy.  ces 
mots. 
binotis,    s.    m.    Terre  binotée. 
Repastinatam,  i,  n.  Col.  Plin. 
binube,   adj.   Qui  a  été   marié 
doux  fois.  Binubas,  i,  m.  Cas- 
siod.  (h.  sacr.,  9,  38). 
biographe,    s.    m.    Celui    qui 
écrit    la    biographie    de     qqn. 
Vitœ      alicajus      scriptor     ou 
(  par     périphr.  )    qui   de    vita 
et   rébus    alicajus  scripsit,  qui 
alicaJus  vitam  componit  [com- 
posait, etc.),  narrai  (narravit, 
etc.),  enarrat  (enarrawt,  etc.), 
qui  vitam  ou  de    vita    alicujus 
exponit    [exposait,    etc.),     qui 
vitee  alicajus  imaginem  expri- 
mit  [e.vpressit    etc.),  quilibram 
de    vita   ou    de    gestis  alicajus 
edit  [edidit,  etc.) 
biographie,    s.  f.  Ecrit  racon- 
tant la  vie  do  qqn    (En    gén.). 
Vita  alicajus   ou  vit^  alicajus 
descriptio  et  imago  (cf.  Cic,  in 
Verr.,  II,  2,  190).    (En  partie.) 
Libri    de     vita    ahcujas    acta 
scripti  ou  libri  de  vita  alicujas 
compositi.  Composer  sa  biogra- 
phie en  prose,  vitse  mem,oriam, 
prosâ      oratione     componëre. 
Saet.    Une   courte    biographie, 
vita   alicujus  breviter  narrata 
ou  exposita.  Biographie  détail- 
lée, vita  alicujas  accarate  nar- 
rata,   copiose  exposita.    Ecrire 
la  biographie  de   qqn,  de  vita 
et   rébus    alicujas   scribëre    ou 
de  vita  alicajus   libros  compo- 
nëre ou  vitam  alicujas  [libram 
de  vitâ  alicajus)  componére  ou 
vitam  alicujas  narràre,  enar- 
ràre  ou  vitam  [de  vitâ  alicajus) 
exponëre  ou  vitœ  alicajus  ima- 
ginem exprimëre. 
biographique,   adj.   Relatif  à 
la  biographie.  Qui  [qaœ,  quod) 
ad   vitam   alicujas  componen- 
dam  pertinet. 
bipède,   adj.   Qui    marche   sur 
deux  pieds.    Bipes,  pedis,  adj. 
Cic.  Quint.  Subst.  Les  bipèdes, 
bipèdes,  am,  m.  pi.  Cic.  Plin. 
J.  Vulg.  (cf.  omniam    non   bi- 
pedum   solam,  sed  etiam  qua- 
drapedam   impurissimas .  Cic. 
Régalas,  omnium  bipedum  ne- 
quissimus.    Modest.    ap.  Plin. 

bipenne,  voy.  bipenne. 
bipenne,  ée,  adj.  Qui  a  doux 
ailes.   Bipennis,  e,  adj.  Varr. 
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Plin.    (cf.    b.   insectam.    Plin 

[XI,  %J).^ 

bipinne.  Comme  bipenne. 

bique,  s.  f.  Nom  familier  do  la 
cliovro.  Voy.  chèvre. 

biquet,  s.  m.  Nom  familier  du 
chevreau.  Voy.  chevreau.  T  (Au 
fig.)  Fléau  de  la  balance  et  par 
ext.    trébuchet.  Voy.  ces  mots. 

biqfueter,  v.  intr.  et  tr.  Mettre 
bas  (en  pari,  de  la  chèvre).  Voy. 
chevroter.  1  Peser  avec  le  bi- 
quet (trébuchât).  Voy.  peser. 

biquette,  s.  f.  Jeune  chèvre. 
Voy.  chevrette. 

bireme,  a.  f.  Galère  à  deux 
rangs  de  rameurs  de  chaque 
côté.  Biremis,  is,  f.  (s.-e.  na- 
vis).  Cic.  Cœs.  Auct.  b.  Alex. 
Virg. 

birette,  s.  f.  Sorte  de  râteau 
on  bois.  Voy.  râteau. 

birrette,  s.  f.  Bonnet  noir  en 
forme  de  cône  que  portaient  les 
Grecs  du  Bas-Empire.  Birret- 
tum,  i,  n.  Bas-latm. 

1.  bis,  ise,  adj.  D'un  gris  fon- 
cé. Ferrugineus,  a,  um,  adj. 
Plaut.  Virg.  Plin.  Cineraceus , 
a,  um,  adj.  Plin.  (XVII,  33; 
XXVU,  Alt)-  Pain  bis  (de  cou- 
leur grise  à  cause  du  son  qu'il 
renferme),  punis  cibarias  [opp. 
à  candidus).  Varr.  Cic.  punis 
secandas.  Hor.  panis  rasticas. 
Plin.  panis  plebejas.  Sen. 

2.  bis,  adv.  Pour  la  seconde 
fois.  Bis,  adv.  Cic.  Iterum,  adv. 
Cic. 

bisaïeul,  s.  m.  Père  de  l'aïeul 
ou  de  l'aïeule.  Prouvas,  i,  m. 
Cic.  Jet. 
bisaïeule,  s.  f.  Mère  de  l'aïeul 
ou  de  l'aïeule.  Proavia,  œ,  f. 
Saet.  Jet. 

bisannuel,  elle,  adj.  Qui  re- 
vient tous  les  deux  ans.  Qui 
[quse,  quod)  post  bienniam  re- 
dit. Plante  bisannuelle,  c.-à- 
d.  qui  ne  fleurit  que  tous  les 
deux  ans,  planta  quœ  biennio 
floret.  1  (Par  ext.)  (Plante)  qui 
vit  deux  ans.  La  fougère  est 
bisannuelle,  filix  biennio  mo- 
ritur.  Plin. 
bisbille,  s.  f.  Différend  léger 
entre  personnes  familières. Voy. 
querelle. 
bis-blanc,  adj.  m.  Qui  est 
entre  le  bis  et  le  blanc  (arch.). 
Pain  bis-blanc ,  secundarias 
panis.  Saet. 

biscornu,  ue,  adj.    Qui  parait 
extravagant.  Voy.  bizarre,  ba- 
roque. 
biscotin,  s.   m.   Petit   biscuit. 

Voy.  biscuit. 
biscotte,  s.  f.  Tranche  de  pain 
séchée  au  four.  Panis  (rustum 
bis  coctum. 
biscuit,   s.   m.    Pain  en    forme 
de  galette  cuit  plusieurs  fois  et 
durci.   Biscuit  de  mer,    nauti- 
cos  panis.  Plin.  Fig.  S'embar- 
quer   sans    biscuit,    imparatus 
aggredi  aliquid.  Cic.    ^  Pâtis- 
serie légère.  Panis  dalcis. 
bise,  s.  f.  Vent  sec  et  froid  qui 
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souffla    du    Dord-«st.    A^ailo , 
onis,  va.  Liv.  Sen.  jOrdiu.  au 
plur.)  Plin.    Le  vent    du    nord 
ayant  remplacé    la   bise,  aqai- 
lône    in    leptentriomm    i-erso. 
Liv.  1  ^Pa^  e\t.)    Vent    d'hiver 
ipoét.)  Aqxiiio,    oniê,    m.    Cic. 
etc.  ^ordin.  au  plur.). 
biseau,  s.  m.  Bord  taillé  obli- 
quement.   Biseau  id'un  flageo- 
let, etc.),    lingaa,    m,    (.    Plin. 
Wjula,  x,  S.  Plin. 
biseauter,   v.    tr.    Tailler    eu 
bisoau.  In  obliquam  secâre  ou 
ca-Jëre. 
biset,  s.  m.  Pigeon  sauvage  de 
couleur  grise.  Voy.  pigeon. 
bison,  s.  m.  Bœuf  sauvage.  Bi- 
$on,  ontis,  m.  Plin. 
bissac,  s.   m.  Espèce  de  sac  en 
toile  formant  deux  poches.  Bi- 
êacciam^  ii,  n.  Petr. 
bissexte,  s.  m.  Jour  ajouté  tous 
\e<  quatre  ans  au    mois    de  fé- 
vrier.   Bisextas,    i,    m.    (s.-e. 
dics).    Isid.    Bia&xtam,    i,    n. 
Clp.  dig.  Amm. 

bissextil  ,    Ue,     adj.     Où    se 
trouve  le  bissaxte.  Bisextilis,  e, 
adj.  hid.  (Or.,  VI,  17,25). 
bissus,  8.  m.  Voy.  btssus. 
bistorte,  s.  f.  Voy.  besouée. 
bistortier,  s.  m.  Sorte  de  pilon. 
Voy.  PILON. 

bistouri,  s.   m.    Petit   couteau 
de   chirurgie.  Scalpram,  i,  n. 
Celt.  Scalper,  pri,  m.  Cels. 
bistouriser,  v.  tr.  Traiter  par 
le   bistouri.    Scalpro   excidére. 
Cels. 
bistourner,  v.  tr.  Déformer  en 
tordant.  Voy.  ces  mots. 
bistre,  s.  m.  Couleur  d'un  brun 
jaunâtre.    Falvas,  a,  um,  adj. 
Virg.  Plin.  Fascus,  o,  om,  adj. 
Cic. 
bistré,  é3,  adj.  Qui  a  la  cou- 
leur du  bistre.  Fasca»,  a,  nm, 
adj.  Cic. 
bistrer,  v.  tr.   Rendre  de  cou- 
leur bistre.  Fuscàre,  tr.  Ov. 
bisulque,  ad.  Qui  a  le  sabot  du 
pleJ   fendu.   Bisulca»,   a,   om, 
adj.  Varr.  Plin. 
bitume,  s.  m.  Substance  miné- 
rale-combustible Bitiimen,inis, 
n.   Lucr.    Virg.    Plin.    De    bi- 
tume, bitamineut,  a,  um,  adj. 
Oi-.   Mêlé    de   bitume,  bitami- 
natcu,    a,    om,    p.     adj.    Plin. 
jXXXI,    59).    Qui   contient    du 
oitume,    bitaminostu,    a,    am, 
adj.  VUr. 
bitumineux,   euse,   adj.    Qui 
tient  du  bitume.  Bitaminosus, 
n.  um,  adj.  Vitr. 
bivac.  Voy.  bivouac. 
bivaquer.  Voy.  bivouaquer. 
biviaire.  adj.  Qui  pré^'inledoux 
voif,s.  Bivius,  a,  um,  adj.  Virg. 
/mer. 

bivoie,  s.  f.  Place  où  abouti_ssent 
deux  chemins.  Biiaum,  ii,  n. 
Virg.  Liv.  Plin. 
bivouac,  8.  m.  Garde  de  nuit 
que  faisait  un  poste,  etc.  pour 
eorveiUer  les  mouvements  de 
l'eanemi.    Excabia    in    armi» 
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habita.  1  (Par  ext.)  Campement 
de  nuit  en  plein  air.  Les  trou- 
pes étaient  au  bivouac,  copia' 
sine     tentoriis     pernocliibant. 

Voy.    BIVOUAQUER. 

bivouaquer,  v.  intr.  Camper 
la  nuit  en  plein  air.  Humi  ac 
siib  divo  cubare  ou  sine  len- 
torio  pernoctàre  ou  in  armis 
excubàre  ou  armatum  in  agro 
exciibàre, 

bizarre,  adj.  Brava  (arch.  ]. 
Voy.  ce  mot.  1  Bigarré,  d'où 
chànijeant,  capricieux.  Voy.  ces 
mou.  T  Qui  est  d'une  étrangeté 
singulière.  Novus,  a,  um  [i^r. 
insolite,  étrange,  extraordi- 
naire), adj.  Cic.  etc.  (ex.:  no- 
i-am  consilUun.  Nep.  genus 
dicendi.  Cic.  s'emploie  en  pari, 
de  choses;  voy.  étbanoe);  njj- 
rus,  a,  um  (  pr.  •  étonnant, 
extraordinaire  •),adj.  Cic.Cœs. 
etc.  (ex.;  sibi  miram  videri, 
qaid  in  sua  Gallia  populo  Ro- 
mano  negotii  esset.  Cses.);  mi- 
rabilis, e  (  "  extraordinaire, 
étrange    •  )  ,    adj.      Cic.     etc. 

(voy.  KTRANOB,  EXTRAORDINAIRE). 

N'est-ce  pas  bizarre  ?  Nonne 
hoc  monstri  simile  est  ?  Ter. 
Un  esprit  bizarre,  un  homme 
bizarre,  et  par  ext.  uu  bizarre 
(subst.),  mirum  caput. 

bizarrement,  adv.  D'une  bi- 
zarre manière.  Voy.  étrange- 
ment. 

bizarrerie,  s.  f.  Etrangeté  ain- 
eulière.  Voy.  étrangeté. 

blafard,  arde,  adj.  D'un  blanc 
terne.  Liiidas,  a,  um,  adj. 
Hor.  Sen.  Etre  blafard,  livére, 
intr.  Plaixt.  Tac. 

blaireau,  s.  m.  Sorte  de  petit 
quadrupède.  Mêles  ou  meiis,  is, 
f.  Varr. 

blâmable,  adj.  Digne  deblâme. 
Vituperabilis,  e,  adj.  Cic.  (de 
fin.,  II,  iO)  ;  \'îtuperandus,  a. 
um,  adj.  verb.  Cic.  (de  ofT.,  III, 
132,  113).  Reprehendendus,  a, 
um,  adj.  vero.  Cic.  (en  pari, 
des  choses).  Castigandus,  a, 
um  ,  adj.  Reprehcnsione  ou 
vitapi>^atione  dignus.  Cic.  Sa 
conduite  blâmable,  istius  vita- 
peratio.  Cic.  (in  Verr.,  II,  5,  38, 
101).  Etre  blâmable,  in  vitio 
esse  (on  pari,  de  pars,  et  do 
choses).  Cic.  improbari  (en  oarl. 
de  pers.  et  de  choses).  Cic.  in 
calpà  esse  (an  pari,  de  per».). 
Cic.  Quiconque  ne  s'oppostj  pas, 
quand  il  le  peut,  à  une  injus- 
tice est  aussi  blâmable  que 
si..., gui  non  obstitit,  si  polest, 
injarise,  tam  in  vitio  est,  qaam 
si...  Cic.  Trouver  blâmable, 
improbàre,  tr.  Cic.  N'Atre  pas 
blâmable,  a  repreli-cnsione 
abesse.  Cic.  reprehcnsione  ca- 
rëre.  Cic. 

blâme,  s.  m.  Jus'J'uont  pai'  le- 
quel on  désapprouvi  qqu  com- 
mi  avant  mal  agi.  Reprehen- 
sio,  onis.  f.  Cic.  Qixint.  (s'opp. 
à  iaus,  gloria,  ex.:  r.  culpse, 
vilœ.  Cic.  absol.  reprehcnsione 
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dignus.  Cic  a  reprehensionê 
abesse  [•  ne  point  mériter  d« 
blàmo  •].  Cic.  rcpreltensionem 
non  capére  [-  ne  pouvoir  étr* 
blâme  •  en  pari,  de  choses  1. 
Quint.);  vituperatio,  onia, 
t.  Cic.  etc.  is'opp.  à  laudatio, 
laus,  ex.  :  in  vituperationem 
venlre  ou  adduci  ou  cadëre  ou 
subire  vili^erationem  [•  en- 
courir le  blâme  •].  Cic.  eam 
vituperationem  effugëre.  Cie. 
vituperationi  esse  [•  faire  en- 
courir le  blâme  •].  Cic.  vita- 
peratione  carère.  Suet.  sed  ne 
illa  quidem  commani  vitape- 
ratione  reprehendo.  Cic.  aii» 
çuem  in  vituperationem  addof 
cére.  Cic.  vituperationem  ali- 
cajus  rei  asscqui.  Cic.  vitupe- 
rationem vitàre.  Cic.  le  plur. 
s'opp.  à  laudes,  cf.  Cic.  [p. 
Flacc.,  87  ;  ad  .\tt.,  XVI,  7,  5  ; 
Urut.,  liT]);  objurgatio.  onis, 
f.  tic.  (ex.:  objurgationem  re- 
primëre.  Cic.  au  plur.,  s'opp.  â 
laudationes.  Cf.  ben.  [ep.,  '.U, 
39]  s'emploie  d'un  supérieur  à 
un  infér.,  d'un  maître  à  sjs 
élèves,  etc.);  castigatio,  onis, 
f.  Cic.  (voy.  réprimande). 
blâmer,  v.  tr.  Désapprouver 
qqu  comme  ayant  mal  agi. 
Vituperàre,  tr.  Cic.  etc.  (e.>:.: 
neque  hœc  scribunt  vitupéran- 
tes ['  pour  blâmer  -].  Cic.  [de 
fato,  5,  10].  si  quis  universam 
[philosoplnatn]  velit  vituperà- 
re. Cic.  [Tusc,  II,  1,  U].  V. 
tuum  consilium.  Cic.  [p.  Mur., 
29,  60],  id  non  modo  re  pro- 
hibère  non  licet  sed  ne  verbi» 
quidem  vituperàre.  Cic.  [Rose. 
Am.,  U7,  137].  voy.  reprendre, 
critiquer,  censurer)  ;  repre- 
bendère  (pr.  •  reprendre,  blâ- 
mer -),  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
probàre,  laudâre,  ex.:  cum  in 
eodem  génère  in  quo  ipsi  of- 
fendissent,  alios  reprehendis- 
sent.  Cic.  [Clu.,36,  98].  quem 
qui  reprehendit ,  in  eo  repre- 
hendit  quod...  Cic.  [Plane,  33, 
82] .  r.  aliquem  gravissimis  ver- 
bis.  Cic.  [Lig.,  8.  2.3].  meum 
discessum,  reprehendère  et  lub- 
accusare.  Cic.  [  Plane.  ,  35 , 
86].  si...  populus  Romanus... 
temeritatem  atqae  injuiiam 
suam  restitutione  mea  rcpre- 
hendisset.  Cic.  [dom.,  33,  bdj. 
quod  animadversum  est  in  eos, 
non  debeo  rei>rehi'ndëre.  Cic. 
[Rose.  Am.,  Ji7,  137].  ut  tamen 
m  hoc  ipso  [DemosOiene^  re- 
prehendit jEschincs  quœdam  et 
exagitat.  Cic.  [Or.,  8,  2C],  N. 
B.  reprehendère  c'est  ■  blâmer  • 
pour  rendre  meilleur,  vitupe- 
ràre, c'est  ■  blâmer  •  pour 
faire  honte)  ;  impTObàre 
(•  désapprouver,  blâmer  -i,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  désapprouver); 
accusâro  (  pr.  •  accuser  d'où 
blâmer ,  faire  des  reprochas 
à...  .).  tr.  Cic.  Liv.  (s  opp.  à 
excasùre,  expurgâre,  laadàre, 
ex.:  aliquem  aapere  et  acerbe 
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in  tenata.  Cic.  aliqaem  gravi- 
ter ou  gravissimc.   Cic.    rcgem 
temeritatis,  consulem  segnito. 
Liv.  [XXXI.  3H,  1].  aUijacm  de 
epistularum    ncglegenlia.    Cic. 
in  qao  te  accusn.  Cic.  aJicujus 
avaritiam  perÇuiiam^tie.    Nep. 
inertiam    adulescentium.    Cic. 
gaod    me    ssepe    accusas,    car 
hanc  meurn  casum  tam  gravi- 
ter feram,  debes   ignoscere  .  ■ 
Cic.   qua   in   re  primum  illad 
reprehendo   et    accaso,  car    m 
re  tam    vetere   qaicquam   novi 
feceris.  Cic);  objurgàre  (•  blâ- 
mer,   réprimander  ,    faire    re- 
procha à  .),    tr.  Cic.    etc.    (ex.: 
monendi   amici   sspe  »»'*«    f 
objargandi.  Cic.  [Am.,  2J»,  fWJ- 
ne  in  qno    te  ohjargem,  id  ip- 
sum    videar  imilari.    Cic.    [ad 
fam.,  III,  8,  6].  Caesar  meam  in 
roaando    verecandiam    ohiar- 
gavit.  Cic.  [ad  Q.  fr.,  III,  1,  3, 
101.  cam  objurgarer  qaod  m- 
miâ   Isetitià   psene    desiperem. 
Cic.  [ad  fam.,  11,9.2]);  casti- 
gare,  tr.  Cic.    (voy.  répriman- 
der); iDcrepâre  [pr.  •  apos- 
tropher vivement  -,  d'où  •  gour- 
mander,    gronder,    ■•   par    ext. 
.  blâmer,)  •  tr.  Cic.  Liv. [ex.-.ali- 
naem  verbis.  Liv.  alicajus  per- 
ûdiam.Cic.  moUitiemignaviam- 
qae.   Liv.):   increpitàre  (pr. 
•  apostropher    vivement,    d'où 
gourmander,  par    ext.  blâmer, 
faire  reproche  à.  ..-),tr.C«s.Xii'. 
etc.    (ex.:    aliquem  verbis.  Liv. 
incr.  vocibas,  qaod...  Cses.  [B. 
G.,  II,  30,  3].  increpitàre  atqae 
incasàre   reUqaos   Belgas,   qui 
r.  de  ce  qu'ils...  ■]  av.  le  Subj. 
Cœs.  [B.  G.,  Il,  15,  5])  ;   con- 
Viciari    [pr.    •  injurier,  faire 
de    vifs   reproches   à...  •),  dep. 
intr.   Varr.  Quint,  (voy.  repro- 
che); exagitâre  (  pr.  -  pour- 
suivre de  ses   reproches   ou   de 
ses   sarcasmes,   blâmer   -),   tr. 
Cic.  etc.    (ex.:  inventi  sant  qui 
hanc    dicendi     exercitationem 
exagitarent    atqae    contemne- 
,       reJ.  Cic.  [de  Orat.,  111,16,59]); 
destringere  (-  critiquer,  rail- 
ler •  ),  tr.  Ov.  Phsedr.  (voy.  cri- 
tiquer) ;    cOITiphie    (■  inter- 
peller  vivement,    gourmander, 
réprimander,    blâmer,    censu- 
rer ■),    tr.    Cues.    Liv.  Plin.   j. 
(ex.:  c.  consuies.   Liv.  alicujus 
secaritatem.   Plin.  j.    heus  ta, 
nanquamne    (ecisti ,     quod    a 
pâtre   corripi  posset  ?  Plin.  ^. 
aliquem    non    inimice     com- 
père, sed  pmne  patrie  monêre. 
Qaint.     c.    aliquem    graviter. 
Saet.  aliquem  acrius  severius- 
qne.    Plin.  j.  aliquem  c.  qaasi 
nimis  (ortiter  incaatêque  pro- 
gressnm.    Plin.   j.    c.    aliquem 
dictis.    Ov.    souv.    au    passif  : 
voce     magistrî    corripi.     Hor. 
corripi  convicio  alicujus.  Cies. 
ob  hiec   correptus.    Suet.    avec 
gaod  :     corripui<     consulares, 
gaod     non    de     rébus     gestis 
senatai   $criberent.   Saet.  avec 
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car  :    ab     eo     correptus,     car 
ambularcm.      Plin.     j.      [ep., 
III,  5,    16]).    Blâmer    do    mau- 
vaise   foi,    calumniàii,   dép. 
tr.      Cic.      (voy.      critiquer). 
Etre    blâmé,    reprehendi.    Cic. 
vituperâri.    Cic.    in    vitupera- 
tionem    venire    ou    cadëre    ou 
incidére  ou   addaci.  Cic.   vita- 
perationem    subire.    Cic.    Etre 
blâmé   pour    plusieurs  raisons, 
in   varias    reprehensiones    in- 
currëre.    Cic.    Ne   pas    pouvoir 
être  blâmé  (en  pari,  do  qqch.), 
nihil  in  se  habère  quod  repre- 
hendi posnt.  Cic.  reprehensio- 
nem  capëre  non  passe.   Quint. 
(V,  7,  1).  On  l'en  blâme,  ea  res 
ei  vitaperaiioni  est.  Cic. 
1.  blanc,    blanche,   adj.   Qui 
rappelle  la  couleur  du  lait,  de 
la  neige,  etc.   Albus,   a,   um 
(s'opp.  à  ater,  -  noir,  sombre  -, 
et    (lésigne    surtout    un    blanc 
sans  éclat),  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
alb.    color.  Cic.    alb.    vinum. 
Plaut.  corpus  ["  peau,  teint  ']. 
Plaut.  tectorium.    Col.  dentés. 
Virg.    equi.    Liv.    bos,    capra. 
Liv.    canis.    Sen.    lana.    Varr. 
vestis.   Ov.  Curt.  tunica.  Fest. 
paludamentum.  Val. -Max.  al- 
ba  et  atra  discernëre  non  pas- 
se. Cic.  [Tusc,  V,  lU].  prov. 
oifcis  dentibus  deridêre.  Plaut. 
[Epid.,  111,3,  US],  utrum  albus 
an    ater   sit    nescio    ou    u(rum 
albus    aterne    [ou  an  ater]    sit 
ignoro.   CatuU.   [93,   2].   Cic. 
[Phil.,   2,   W].   Quint.    [XI.  1, 
38].   album   calculum   adjicëre 
alicui  rei  [•  donner  son  appro- 
bation, son  suffrage  à  qqch.  •]. 
Plin.j.  [ep.,  I,  2,  5]);    candl- 
dus,  a,  um  ("  blanc  éclatant  ", 
s'opp.  à  niger,  «noir  brillant  -, 
à  pallas,  à  sordidus),  adj.  Cic. 
Virg.  etc.  (ex.:  lilia.  Virg.  ves- 
tis   [opp.    à   sordida    ou  puUa 
vestis].   Liv.    Hier,  tunicœ  lin- 
tese.  Liv.  panis.  Anthim.  bar- 
ba.   Virg.  caput.    Plaut.  color 
[.  teint  -].  Oi'.  corpora  Gallo- 
ram.  Liv.   brachia  candidiora 
nive.    Ov.    c.    equi.    Tac.  avis. 
•  la  grue  >].  Virg.  cf.  alba  avis 
prov.  •■  un  merle  blanc  >].  Cic. 
ep.,VIl,28,2].;cand.  luna.Virg. 
ux  Clara   et  candida.    Plaut. 
toga.    Cic.)  ;    canus,   a,    um 
(.  d'un  blanc  gris,  blanchâtre, 
blanc  -),   adj.  Enn.  Cic.  Hor. 
Sen.  (ex.:  nix.  Hor.  gela.  Virg. 
pruina.  Hor.  lapas.  Ov.  crmis. 
CatuU.     capilli.     Hor.    caput. 
Plaut.    Catall.    barba.    Mart. 
subst.   cani,   oram,  m.  pi.  [s.- 
e.  capillfl.   Cic.  non  cani,  non 
rugœ.     Cic.     cani    aat    ragse. 
Sen.).   Blanc   comme    la  neige, 
niveus,  a,  um,   adj.  Cornif. 
Hor.  Sen.    (ex.:  n.  condor,  co- 
lor  [•  teint  de  neige  •  ].   Hor. 
vestis.    Ov.    agna.    Sen.    Juv. 
equi.  Tibull.).  Bien  blanc,  can- 
didulus,  a,  um,  adj.   (en  pari, 
d'un     objet      gracieux).      Cic. 
(Tusc,  V,  U6).  Blanc  comme  le 


lait,  lacteus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Virg.  (ex.:  cervix.  Virg.).  Blant 
comme    la   cire,  d'un  blanc  de 
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cire,  cereus,  a,  um,  adj.  V  irg 
Plin.    (ex.:    coior.  Plin).    Etre 
blanc,  albére,  intr.  Cses.  Virg. 
Ov.  Tac.  (très  usitél.    Acquéni 
un  éclat  blanc,  candesc^re,  intr. 
Z,ucr.    Ov.      Avoir    des    rofletï 
blancs,   candicilre,  intr.  Plin. 
Etre   blanc    de   cheveux.   Virg. 
Ov.  Etre  d'un    blanc   gris,  ca- 
nêre.  intr.  Virg.  Ov.  Commen- 
cer à  devenir  blanc,  canescére, 
intr.  Ov.  Plin.    Devenir  blanc, 
albescëre,  intr.  Voy.  blanchir. 
Rendre  blanc,  dealbire,  tr.Voy. 
BLANCHIR.  Fam.  Il  devint  blanc 
comme   un   linge,  sine    colore 
constitit.    Cic.    Voix    blanche, 
c.-à-d.  dont  l'émission  est  ou- 
verte, claire,  candida  vOx.Plin. 
(XXVIII,  58).  Quint  (XI,  3,  15). 
^  Dont  la  couleur  blanche  n  est 
)as  ternie.    MuDdus.   a,   uŒ 
.    propre   ■),    adj.    Ter.   Hor. 
Ùol.    (ex.:   vasa  [•  vaisselle  .]. 
Coi.);  purus,  a,  um  (pr.  '  pur, 
propre,  net  •),  adj.  Plaat.  Cic. 
Virg.    (s'opp.  à  contaminatus) . 
Mettra   du   linge   blanc,  lintea 
mutâre.  \\   (Fia.)    Pur,  innocent 
d'une  faute.  Parus,  a,  om,  adj. 
Cic  (cf.  estne  qaisquam  qui  tibi 
parior  esse  videatur  ?  Cic).    Il 
est  sorti  de  cette   affaire   blanc 
comme   neige,   omni  se   culpâ 
purgaxnt    ou    omnem    caipam 
purgavit.  Liv.  Il  n'est  pas  blanc 
(c-d-ci.  on  a  un  compte  sévère 
à  lui  demander),  maie  se  ha- 
bet.  Cic.    Se  faire  blanc ^de  son 
épée,  c.-à-d.   s'assurer  l'impu- 
nité dans  les  duels  judiciaires, 
impunitam    discedëre   propter 
gladiatoriam    armoram    peri- 
tiam.  Fie.  Se  faire  blanc  de  son 
épée  et  ellipt.  faire  blanc  de  son 
épée,  c.-d-d.  se  proclamer  in- 
vincible ,    armis    invictum    se 
pro^teri.  Par  ext.  Se  faire  tout 
blanc  d'Aristote,  in  Aristotelis 
auctoritate  delitescëre.  cf.  Cic. 
(de  nat.   deor.,   11,  h9,  126).  J| 
(Spéc.)    Dont  le  fond  blanc  n  a 
pas   reçu    de    peinture,   d'écri- 
ture. Papier  blanc,  charta  pa- 
ra  (opp.    i  scripta).   Jet.   As- 
siette blanche,  puro  lanx  (opp. 
à  caslata).  Jet.   Par  anal.  Don- 
ner carte  blanche  à  qqn,  c.-à- 
d.    lui    donner   plein   pouvoir, 
omniu  oiicui    iibera    «ervôre. 
Cic.  Avoir  carte  blanche,  Jtbere 
fac^re    ou    agëre   posse.    Cic. 
aliquid    Kabëre   liberum.   Liv. 
(XXm,  31,  11).   J'ai  tout  à  fait 
carte  blanche,  liberias  mihiest 
(de   aliqaa   re].  Cxi.   ap.  Ck. 
(ep.,  VIII,  6,  1).  mihi  est  inte- 
gram  de  aliqaa  re.  Ck.  (PhiL, 
1,   26).   Nuit  blanche,    c-a-d. 
sans  sommeil,   nox  imomnis. 
Virg.  Tac.  (cf.  nociem  inson»- 
nem  agëre.).    Passer   une    nuit 
blanche,    per    noctem    vigilns 
vexari.  Cic.  noctem  pervigilâ- 
re.  Cie.  nodem  perpetaiê  vigt- 
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liis  agère.  Cic.    J'ai    passé    une 
nuit  blanche,  ^on\natn  ^ijo  hac 
nocte    ociilis    non    vidi    meis. 
Com.  Coup  blanc,  c.-à-d.  coup 
nul,    iniitilis    ictas.    Il    a    fait 
chou  blanc  {c.-à-d.  coup  blanc), 
ictus  deerravit.  Plin.  j.  i-anum 
intercidit  teliim.  Liv. 
S.  blancs,  m.  Couleur  blanche. 
Album,   i.  n.  Cic.  etc.  (ex.:  o 
nigro  album   etiam  nuUo  mo- 
nvnte  distinguet.  Sen.  [ep,,  %, 
U1].  alba  discernére  et  atra  non 
passe.    Cic.    [Tusc.,    V,    lli]. 
num  nescio  qui  ille  divinas.  si 
ociilis   captus    sit.  possit   quœ 
alba  sint,  qase    niijra    dicére  ? 
Cic.  [de  div.,   II,  9J.  album  in 
vestimentum  addêre.  Liv.  [cf. 
IV,  25,  13]);  caDdiduat,  i,  n. 
Oi-.  Quint.    Jui\    (e.\.:    ut  can- 
dide candidias  non  est  adver- 
tum.  Quint.  [Il,  17,  38].  nijrum 
in   candida    vertére.   Juv.    [3, 
30]).  Tirer   sur   le  blanc,  albi- 
càre,  intr.  Hor.  Col.  Plin.  can- 
dicàre,    intr.   Scrib.  Plin.    Ti- 
rant sur  le  blanc,  subalbus  ou 
aibicans    ou    ciindicuns.    Voy. 
BLANCHATRE.    Etre    d'un    blanc 
éclatant,    candêre,    intr.    Cic. 
Virg.   Hor.    Habillé    de    blanc, 
vêtu  de  blanc,  albatus  (opp.   à 
pullatas,  atratas).   Cic.  candi- 
datus.  Plaut.  Suet.   Il  a  gale  à 
blanc,  il  a  gelé  blanc,  gelicidia 
(aerunt.  CÔÎ.  Chauffer  à  blanc, 
percalefacëre,    tr.    Lucr.    Vitr. 
Etre  chauffé  à  blanc,   candêre, 
intr.    Lacr.     Cic.     candescâre, 
intr.     Lucr.    Vitr.    Chauffé    à 
blanc,   candens,   p.  adj.  Lucr. 
Cic.  (cf.  ferram  candens.  Lacr. 
candente    carbone.    Cic.    can- 
denti    (erro    inarêre.     Varr.). 
.Mler    du    blanc  au     noir,   m 
contraria  currère.  Hor.  ^    Ma- 
tière   colorante    blancho.    Al- 
bum, i,  a.  Liv.  (ex.:  colamnas 
albo  polire.    Liv.).    Blanc    de 
céruse,  cerussa,  se,  f.   Vitr.  Qui 
a   mis    du    blanc,    cerLssatus. 
.Vart.    Le    blanc    et    le    roug'S 
amployes  comme     fard,    fucati 
medicam.enta   eandoris   et   ra- 
boris.  Cic.  (or.,  79).  1  Objet  de 
couleur    blanche.    {{    Un    blanc 
(petite   monnaie    blanche),    te- 
rancius,  ii,    m.  Cic.  Pas  même 
un  blanc,  ne  terancias  quidem 
Cic.  (ad  Att.,  VI,  2,  U).  Réduire 
qqn  au  blanc    (arch.),  c.-à-d. 
à  l'indigence,    voy.    ruiner.    Il 
n'aura  même  pas  un  blanc,  ne 
pilum  quidem  accipiet.  Cic.  |J 
I  issu  do  fil  blanc.    Linteum,  i, 
n.  Plin.  Il  Menu  poisson  blanc. 
Albumue,  i,  m.  Aus.   1    Partie 
blanche   d'un    objet.   Le   blanc 
de    l'oeil,    album    ocali.    Cets. 
Regarder    qqn    dans    le    blanc 
des  yeux,  impavide  in  aliqaam 
intueri.  Liv.    Rougir  jusqu'au 
blanc  des  yeux,  totis  erabetcëre 
genis.  Ov.  ||  Le  blanc  de  l'œuf, 
album  ovi.   Celt.    \\    Le  blanc 
d'une  cible.  Voy.  but.  Butte  en 
blanc,   c.-à-d.  action  do  viser 
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au  blanc  (arch.\  lirer  de  butte 
on  blanc,  destinata  fcrire.Cnrt. 
destinatam  locum  captàre.Sen. 
Par  ext.  fi^.  De  but  on  blanc, 
c.-dd.  en  allant  trop  directe- 
ment au  but,  sans  préparation, 
e.r  improvisa.  Cic.  temere.  Cic. 
||  Blanc  d'une  page,  partie  non 
écrite.  Mettra  du  noir  sur  du 
blanc,  voy.  barboiiller.  Rem- 
plir les  blancs,  in(erscri6sra, 
tr.  Plin.  j. 

blanc-bec.  s.  m.  Voy.  bec. 

blanchaille,  s.  f.  Menu  poisson 
blanc.  .Uburnus,  i,  m.  .4us. 

blanchâtre,  adj.  Qui  tire  sur 
le  blanc.  Sabalbus,  a,  am,  adj. 
Varr.  (R.  R.,  I,  '?,  5).  Subalb'i- 
das,  a,  um,  adj.  Cels.  Plin. 
Aibicans,  p.  adj.  Catall.  Col. 
Plin.  Su6a/6icans,  p.  adj.  Varr. 
(R.  R.,  m,  9,  5).  Candicans,  p. 
adj.  Varr.  Plin.  Subcandidas, 
a.  um.  adj.  Plin.  (.\XVII,  16; 
lâOi.  .Avoir  un  éclat  blanchâtre, 
candicâre.  intr.   Varr.  Plin. 

blanchemeut,  adv.  D'une  ma- 
nière blanche.  Candide,  adv. 
Plaat.  (cf.  candide  vestitus. 
Plaut. ).^  D'une  manière  propre. 

Voy.    PROPREMENT. 

blanche-queue,    s.    m.    Nom 

vulgaire  du  circaète.  Voy.  cir- 
caète. 
blanche-raie,  s.  m.  Nom  vul- 
gaire de  l'étourneau  militaire. 

Voy.    ÉTOURNEAU. 

blancherie,  s.  f.  Atelier  où 
l'on  blanchit  les  toiles,  etc. 
Lavatoriam,  ïi,  n.  Gloss. 

blancheur,  s.  f.  Qualité  de  ce 
qui  est  blanc.  Albascolor.  Cic. 
Blancheur  du  teint,  candor, 
oris,m.Cic.  Blancheur  éclatant  ), 
candor, oris,  m. Cic.  (cf.  c.  mar- 
moreas.  Lucr.  tunicaram.  Liv. 
lanarum.  Quint,  dentiam,.  Plin. 
eboris  [à  côté  de  aari  falgor 
et  do  argenti  nitor  ].  Min.- 
Fel.).  D'une  blancheur  écla- 
tante, eximii  eandoris.  Plin. 
miro  candore  falgens.  Liv. 
candidas.  Cic.  Ov.  Etre  d'une 
blancheur  éclatante,  candrre, 
intr.  Catall.  Hor.  ^  (Par  ext.'i 
Teinta  blanche.  Candor,  oris, 
m.  Cic.  (ex.:  species  candorque 
cxli.  Cic). 

blanchiment,  s.  m.  Action  de 
blanchir.  Dealbatio,  onis,  f. 
Aag.  Servir  au  blanchira  3nt, 
candorem  ajferre.  Plin. 

1.  blanchir  ,  v.  tr.  Rendre 
blanc.  Candorem  facëre  ou  af- 
ferre  {alicai  rei).  Plin.  candi- 
dam  reddëre.  Plin.  Car.defa- 
cére,  tr.  Plaut.  Gell.  Le  givre 
blanchit  les  prés,  prata  albi- 
cant  prulnis.  Hor.  L'âge  blan- 
chit ses  cheveux,  tempore  ca- 
neacunt  capilli.  Plin.  Blanchi, 
c.-à-d.  qui  a  las  cheveux 
blancs ,  canas.  Cic.  Entière- 
ment blanchi  (par  l'àgo),  inca- 
nus.  Virg.  Col.  Suet.  |l  (Par 
est.)  Couvrir  d'un  enduit  blanc. 
Dealbàre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  d. 
columnas.  Cic.  parietcm  calce. 
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Vitr.  parietes.  Poil,  orax  deal- 
bâta.  Suet.).  Se  blanchir  Ix 
peau,  ceroisd  malas  oblinére. 
Plaut.  Il  (Au  fig.)  Pallier  un 
mal,  ne  le  guérir  qu'en  appa- 
rence. Lenlrc,  non  sanùre.  Sen. 
Il  N'avoir  qu'une  action  super- 
ficielle. Tout  cela  ne  fait  quo 
blanchir,  hoc  parum  ou  non 
miiltam  profit.  N  Ne  servir  à 
rien  ,  nihil  profioére.  Cic.  ^ 
Ramener  à  sa  blancheur  natu- 
relle en  nettoyant,  en  lavant. 
Lavâre,  tr.  Front.  Blanchir  une 
étoffe,  maculas  vestis  cluëre. 
Plin.  i[  (Par  ext.)  Nettoyer,  la- 
ver. Blanchir  du  linge,  lintra 
lavâre.  Donner  son  linge  à 
blanchir,  lintea  lavanda  dare, 

Voy.    LAVER,    NETTOYER.    ||     (Fig.) 

Disculper.  Voy.  ce  mot.  Se 
blanchir,  se  pargâre.  Cic.  cul- 
pam  a  se  amovëre.  Cic. 

2.  blanchir,  v.  intr.  Dovanii 
blanc,  .ilbescëre,  intr.  Lucr. 
Hor.  Inalbescêre,  intr.  Cels. 
Canescëre  (en  pari,  des  che- 
veux), intr.  Plin.  Fig.  Blanchir 
sur  les  livres,  libris  insenes- 
cëre.  Hor.  Blanchir  dans  le 
même  emploi,  iisdem  negotiis 
insenescëre.  Tac.  Voy.  vieil- 
lir. 

blanchissage,  s.  m.  Action  de 
blanchir,  c.-à-d.  de  nettoyer 
(le  linge,  etc.).  Lavatio,  onis, 
f.  Varr.  etc.  (cf.  /.  lanse.  Paal. 
e.v  Fest.). 

blanchissant,  ante,  adj.  Qui 
devient  blanc.  i4i6escens.  p. 
adj.  Plin.  Jet.  (cf.  albescentc 
cœlo.  Jet.).  Canue,  a,  um,  adj. 
Enn.  Lucr.  Ov.  Plin.  j.  (cf.  c. 
seqaora.  Enn.  (luctus.  Lucr. 
mare.  l'Un.  j.). 

blanchisserie,  s.  f.  Atelier  de 
blanchissage.  Lavatorium,  H, 
n.  Gloss. 

blanchisseur,  s.  m.  Celui  qui 
fait  le  blanchissage  du  linge. 
Vir,  qui  linteis  lavandis  quœs- 
tum  (acit.  (cf.  lotor.  [  Fabrett. 
inscr.,  n»  it35,  19]). 

blanchisseuse,  s.  f.  Celle  qui 
fait  le  blanchissage  du  linge. 
Mulier,  qiise  linteis  lavandis 
quœstam  facit. 

blanchoyer,  v.  intr.  Présenter 
des  teintes  blanches.  Candi- 
câre, intr.  Plin. 

blanc-manger,  s.  m.  Crème 
alimentaire  pour  los  convales- 
cents. Garimatiam,  li,  n.  Th,- 
Prisc.  (de  diseta,  5). 

blanc-seing,  s.  m.  Papier  lais- 
sé en  blanc  que  qqn  signe  d'a- 
vance pour  approuver  ce  qu'on 
y  écrira  on  son  nom.  Charta 
nomine  nadn  sabscripta. 

blanc-signé,  s.  m.  Arch.  pour 

BLANC-SEING. 

blandice,   s.   f.   Ce   qui  flaU'', 
caresse.    Dlanditia,  se,    f.    Cic 
(s'ompl.  surt.  au  plur.,  cf.  blan- 
diti,-e  voluptatum.  Cic.). 

blanque,  s.  f.  Loterie  où  l'on 
perd  quand  on  amène  un  bil- 
lot blanc.  Voy.  loterie  .  ||  (Par 
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„.t.)  Coup  où  l'on  n'amouo 
,1  irritas  tesserarum  jactas. 
•  aer  blanque,  canem  mit- 
-,  SwA.  1  (Au  fig.)  A  la 
mque  (arch.).  c.-a-d.  au 
,ard.  Voy.  hasard. 
l,i»nquet,  s.  m.   Menu  poisson 

,   1  me.    Voy.    BLANCHAILLE. 

blanquette,  s.  f.  Nom  vulgairo 

,lo  la  miche.  Voy.  ce  mot. 
LHser,  V.  ir.  User  (arch.).  Voy. 
h  H.  i  Emousser   par  dos   im- 
-iions  fortes souventrépétees. 
u, m  ou  aliqaetn  hebetem  red- 
dire.    Cic.   obtundère  aliqaid. 
Cic.  aliqaem  ad  aliqaid  hebe- 
tem reddére.   Cic.  aliqaem  in- 
daràre  adversas  aliqaid.  Sen. 
La  peine  même  nous  blase  sur 
la   douleur,   ipse    labor   qaasi 
callam  qaoddam   obdacU   do- 
lori.    Cic.    (Tusc,  II,   15,   36). 
Etre   blasé,  hebetem  peri.  Cic. 
Se  blaser,  hebetem  esse  cœpis- 
se.  Cic.    hebescëre,   intr.    Cic. 
Tac.  L'accoutumance    les  avait 
blasés  sur  leurs   misères,   velat 
assaeti    malis    abalienaverant 
ab   aensti  reram   saaram  ani- 
mas. Liv.  iy.  i.8,  8).  C'est  une 
chose  sur  laquelle  on  ne  se  blase 
pasfacileraent,/iœc  resfacilhme 
egugit   satietatem.    Cic^_    Voy. 
ÉMoussER,  insensible;  dégoûte. 
blasphémateur.s.m.Celmqui 
blasphème.  Blasphemator,oris, 
m.    Eccl.   Maledicas  in  Deam. 
O.  Blasphémas,  i,  m.  Hier.  Qai 
impia  in  Deam  dicit.  D. 
blasphématrice,  s.  f.  Celle  qui 
blasphème.  Blasphematrix,  tri- 
cis,  f.  Eccl.  .\Ialedica  in  Deam. 
D.  \ax  impia  in  Deum  dicit.  D. 
blasphématoire,  adj .  Qui  cons- 
titue un  blasphème.  Maledicas 
la,  am)  in  Deam.  D. 
1.  blasphème,   s.   m.    Paroles 
qui  outrassent  la  Divinité.  Blas- 
phemia,  œ,  f.£cci.(au  pl.Ecci.). 
Maledicta  in  Deam  connecta  oa 
congesta  ou  collata.  D.  1  (Par 
est.)  Imprécation.  Voy.  ce  mot. 
a.  blasphème,    adj.    Bl.isphe- 
matoire.    Blasphémas,   a,  um, 
adj.  Eccl.  Maledicas  (a,  am)  in 
Deam.  D. 
?■.  blasphème,  s.  m.  et  f.  Comme 

BLASPHÉMATEUR  6t  BLASPHÉMA- 
TRICE. 

blasphémer,  v.  intr.  et  tr.  T 
Intr.  Proférer  des  blasphèmes. 
Blasphemnre,  intr.  Hier.  — 
contre  Dieu,  Deo  maledicëre. 
Hier.  \\  (Par  ext.)  Proférer  des 
imprécations.  Voy.  impréca- 
tion.1  V.  tr.  Outrager  par  des 
blasphèmes.  Deum  infamâre. 
D.  impia  in  Deam,  dicère.  D. 

blatier.  s.  m.  Revendeur  de 
grains.  Framentarius,  ii,  m. 
'Cic.  Framentator,  oris,  m.  Liv. 

blatte,  s.  f.  Insecte.  Blatta,  as, 
f.  Plin. 

blaude,  s.  f.  Sorte  de  vêtement. 

Voy.  BLOUSE. 

blavelle,   s.  f.  blavéolle,  s.  f. 

et    blavet,    s.    m.  Variété   de 
centaurée.  Voy.  bleuet. 


BLA 

blé,  a.  m.  Plante  céréale  dont  on 
fait     la     farine.    FTumenta, 
orum    ("    blé   avec   sa   tige    • 
<  blé  considéré  comme  plante, 
comme  objet  de  culture  ■•  tan- 
dis que  framentam  signifie  '  blé 
on  graine,  blé  considéré  comnie 
produit,    comme    objet     d'ali- 
mentation •),   n.   pi.  Varr.Cic. 
(ex.  :    (ramenta    serëre.     Cses. 
framenta     saccidêre     ['     fau- 
clier  .].  Cœs.  framenta   deme- 
tëre  ['  couper  ••].  Liv.  framenta 
maltam  a  mataritate  aberant. 
Cses.    pour   la    différence  entre 
framenta  et  framentam,  cf.  : 
framentam  Seqaanos,  Leacos, 
Lingones  sabministràre ,  jam- 
qae  esse  in  agris  framenta  ma- 
tara.    Ca-s.    [B.  (j.,  I,    iO,   I], 
commeatas  omni  génère  prseter 
framentam    abnndabat,  cujas 
cotidie...    majorem   spem  ma- 
taritate framentoram  proponi 
videbant.   Cxs.  [B.  C,  III,  i.9, 
6]);  far,  farris,  n.  Cato.  \  arr. 
(voy.  épeautre)  ;  seges,  etis,  f. 
Cic.  etc.    (signifie    »  récolte  sur 
pied  '  ou  "  champ  ensemencé  ■>); 
messis,  is,  f.  Cic.  etc.  (signifie 
'  erain  récolté  oo  à  récolter  ■)  ; 
tfiticum,    i,    n.   Plaat.    Cic. 
(voy.    froment).  Champ  de  blé, 
seges,  etis,  f.  Cœs.  Cic.  arvam 
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i,  n.  Cic.  Virg.  Tac.  Apal.  far- 
ris seges.  Liv.  (II,  5,  3).  Terre, 
sol   à   blé,   framentarias  ager. 
Varr.     soium     framentariam. 
Col.    Terrains  fertiles   en    blé, 
loca  maxime  framentaria.  Cses. 
(G.  G.,  I,  10,  2).    Le  blé   est  en 
herbe,  messis  in  herbis  est.  Liv. 
(XXV,  15,18).  Blé  en  herbe,  blé 
sur  pied,   seges,   etis,   f.   Cses. 
framenta,    orum,    n.   pi.   Cses. 
(v.  ci-dessus).  Couper  le  blé  en 
herbe,  sejetempectinôre.  Plin. 
etc.     (fig.)     segetem    in    herbà 
prœcerpëre.  Tac.  dial.  Manger 
son  ble  en  herbe,  messem  prœ- 
cerpëre.   Ov.    (her.,    19,      1A3). 
messes  urëre  saas.    Tiball.    (I, 
•1   98).  vineta  cœdère  saa.  Hor. 
(op.,   II,  1,   220).   Il    (Par  ext.) 
Un  blé,   c.-à^a.  une   pièce   de 
blé,   ager  framentarias.  Varr. 
Etre  pris  comme  dans  un  blé, 
in  laqaeos  se  indaëre  (c.-à-d. 
se  prendre  soi-même  au  piège). 
Cic.  1  (Par  ext.)  Le  grain  du  blé 
iséparédelépi).  Frumentum, 
i,    a.  Cœs.    Cic.  (très   employé 
en  ce  sens,  voy.  ci- dessus);  far, 
farris,    n.    Liv.     (ex.i    farris 
acervi.  Hor.)  ;  triticum,  i,  a. 
Cic.  (voy.  froment)  .  Prov.  Crier 
famine   sur   uu    tas   de  blé,  in 
omnium  reram  afflaentia  ino- 
piam  qaeri.  ||  Un  grenier  à  blé, 
granariam,  îi,   a.    Varr.  Voy. 
GRENIER.  1  (Par   ext.i    Diverses 
espèces  de  céréales.  Frumen- 
tum, i,  n.  Cses.  Cic.  etc.  (ex.  : 
framentam     Romanis    deerat. 
Cœs.  propter  frigora  framenta 
in  agris  jnatara non erant.  Cœs. 
jam  framenta  matarescëre  in- 
I    cipiebant.  Cœs.  framenta  im- 


bribus  procabaerant.   Cas»,   eo 
anno     framentam     in    Gallia 
propter     siccitates     angastias 
provenerat.   Cœs.  framenta  ex 
agris  convehëre  [-  faire  rentrer 
le  blé  sans  prendra  le  temps  de 
le  battre  .].Liv.  [XXIII,  32,  13]); 
fruges,  um,   f.   pi.   Cic.  Liv. 
(signifie    surtout  «   céréales   •)  ; 
annona,  as,  f.  Cic.  Z,iv.  (signi- 
fie  *    récolte    do    l'année  ■•    et 
-  approvisionnement  ■>,  ex.:  dif- 
ficaltas  annonœ  [•  le  manqur- 
do  blé    ■>].  Cic.  annona  ingra- 
vescit  ou  crescit  [•    le  prix  du 
blé  augmente  '].  Cic.  [dom.,  5, 
11].  Cœs.    [B.  C,  I,  52,  1).    an- 
nona  laxat   [•.  l'i   prix    du  blé 
diminue '].Z-iv.  [.\XVI,20,  UJ. 
a.  levatar.  Cic.  [.Mil.,  27,  72]  ou 
levior  fit.  Cic.  caritas  annonœ 
[.  la  cherté  du  blé  -].  Cic.  [OIT., 
III,  12,  50]  opp.    k    vilitas  an- 
nonœ  [•■  le  bas  prix  du  blé  ■•]. 
Cic.  [dom.,6,lii]j.  De  blé,  à  blé, 
qui  concerne  le  blé,  frumen- 
tarius,  a,  um,  adj.  Varr.  Cic. 
etc.  (ex.  :   (r.  saccus.    Frontin. 
lacra  framentaria.    Cic).    Ap- 
provisionnement   en    blé,    res 
framentaria.  Cœs.  Cic.  Liv.  (cf. 
rem  framentariam  comparâre. 
Cœs.  expedlre,  Cœs.  providëre. 
Cœs.    hostes    res    framentaria 
deficëre    cœpit.    Cœs.    sammâ 
difficaltate     rei     framentariœ 
affectas  exercitas.  Cœs.  [B.  G., 
vil,    17,   3].    rei    framentariœ 
inopia.  Cœs.).  Qu'il  était  facile 
d'empêcher  les  Romains  daller 
au  blé  et  au  fourrage,  perfacile 
esse     facta     framentationibas 
pabalationibasqae       Romanos 
prohibëre.  Cœs.  (B.  G.,  VII,  6;., 
2).  Aller  au  blé,  aller  chercher 
du   blé,  framentari,  dép.   intr. 
Cœs.  (cf.  B.  G.,  IV,  32,  1  ;  VII, 
73,  I  ;  75,  I,  etc.). 
blècbe,  adj.  Qui  est  d'un  carac- 
tère mou    (arch.).    Voy.   mou.  1 
(Par  ext.)  Qui  est  d'un  caractère 
peu  sûr.  Voy.  hypocrite. 
bléchir,  v.  intr.  Devenir  blèche. 
Voy.  ce  mot. 
blême,  adj.  Qui  a  une   pâleur 
maladive.  Albus,  a,  um,  adj. 
Hor.  (cf.  albo  corpore.  Hor.  al- 
bas  ora  pallor  inficit.  Hor.  ar- 
banis  albas  in  officiis  ['  que  les 
soucis    des   affaires   ont    rendu 
blême  '].  Mart.)  ;  pallidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  pale)  ; 
luridus.  a,  uzn,  adj.//or.  Ov. 

Col.    (voy.  PALE,  LIVIDE,  PLOMBÉ, 

terreux). 

blêmir,  v.  intr.  Devenir  blême. 
Albescére,  intr.  Lacr.  Hor.Pal- 
lescëre,  intr.  Hor.  Qaint.  Voy. 
PALIR.  On  voit  ses  lèwes  et  son 
nez  blêmir,  pallor  labra  et  na- 
res  décolorât.  Cels.  1  (Par ext.) 
Devenir  blanchâtre,  Albescëre, 
intr.  Lacr. 

blèsement,  s.  m.  Action  de 
bléser.  Blœsa  lingaa.  Ov. 

bléser,  v.  intr.  Etre  atteint  de 
blésité.  Blœsâ  lingaà  loqai,  ou 
blœsam  esse. 
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blësité,  i.  r.  Défaut  da  pronon- 
ciaiioa,  zézaiamant.  Blaesa  lin- 
gaa.  Ov. 

blessant,  ante,  adj.  Qui  blesse 
(empl.  seul,  au  6-i-).  Contu- 
nieliosus.  a,  um.  adj.   Cic. 

etc.    (VOy.   DESOBLIGEANT,  ODTRA- 

ceant).  D^s  paroles  blessantes, 
opprobria,  oram,  n.  pi.  Cic. 
(vov.  IS5ULTE,  outraoe).  conta- 
meîiie,   arum,    f.  pi.  Cic.  (voy. 

AFFRONT,    INJURE,  OUTRAOEJ.  COn- 

i-icia,    orum,    a.  pi.  Cic.  (voy. 

INJURE,      INSULTE,      INVECTIVE). 

Adresser  à  qqn  des  paroles  bles- 
santes, aliaaem  verbis  vulne- 
ràre.  Cic.  Voy.  blesser. 
blesser,  v.  tr.  Frapper  d'un 
coup  qui  fait  plaie,  contusion, 
fracture,  etc.  VulDerâre,  tr. 
Cic.  etc.  (corr.  au  gr.  Tpxj|jtaii- 
l^stv,  •  endommager  l'orgaaismo- 
ex.  :  V.  aligoem.  Cic.  eorput. 
Cic.  aliqaem  teviter.  Sen.  rh. 
se  graviter.  Curt.  aliqaem  in 
adversam  os  (andà.  Cset.  ali- 
qaem hastse  cuspide  in  fronte. 
Jaatin.  valneràri  in  brachio. 
Jastin.  $ab  aare.  Frontin.)  ; 
saucière,  tr.  Cic.  etc.  (corres- 
pond au  gr.  TtTOcôtrxeiv,  ■  bles- 
ser d'un  coup  pénétrant  -,  ex.: 
saaciare  se.  Mêla,  aliqaem  te- 
lis.  Cic.  gênas  ungtie.  Ov.)  ; 
laedère  [pr.  •  heurter,  frois- 
ser, meurtrir  •,pu,is  -blesser  •), 
tr.  Plaat.  Virg.  (ex.:  /.  brachia. 
Plant,  s'emploie  surt.  au  fig.  voy. 
ci-dessous).  Blesser  profondé- 
ment, fortement.  Couvulne- 
râre,  tr.  Aact.  b.  A(r.  Sen.  ex.: 
aliqaem.  Aact.  b.  Afr.  aliqaem 
conviUneràre  et  confodére.Sen. 
jamenta.  Cart.  os.  [en  pari,  de 
l'aiguillon  des  abeilles].  Plin. 
mzutos  Jacalis.  Aact.  h.  Afr. 
aliqaem  falce.  Jastin.)  ;  COD- 
sauciàre,  tr.  Cornif.  Saet. 
(ex.  :  capat  prsetoris.  Saet. 
[Ner.  26].  empl.  ordin.  au  pas- 
sif, ex.:  crebro  et  céleri  vulnere 
consaaciari.  Cornif.  [ad  Her., 
IV, 26)).  Blessé,  vulneratus,  a, 
um,  part.  Cic.  (cf.  gr.  Tpxj|iaTfoî 
et  voy.  ci-dessus);  saucius,  a, 
nm, adj.  Cic.  (cf.  gr.  TtTpMiiévoî, 
ex.:  graviter  saucias.  Cic.  Cari. 
Saet.  leviter  saacias.  Cic.  Sen. 
[cbez  qui  graviter  saacias  est 
remplacé  par  maltis  valneribus 
confotsas].  qainqaaginta  mili- 
tibas  amissis,  paacis  saaciis. 
Ca;s.  Isevo  Kamero  leviter  saa- 
cias. Cart.  subst.  au  plur.  •  les 
blessés  -,  saacii,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Cses.).  Etre  blessé  par  qqn 
à  la  tête,  ab  aliqao  vàlnas  in 
capite  accipére.  Csfs.  Liv.  Bles- 
ser qqn  à  plusieurs  endroits, 
alieai  malta  vaincra  inferre. 
Cxs.  Après  avoir  été  Liesse 
grièvement,  graviore  valnere 
accepta.  Cses.  corn  gravi  val- 
nere esset  affectas.  Cses.  lilessor 
qqn  grièvement,  grave  valnas 
alieai  infligëre.  Cic.  Blesser  qqn 
à  mort,  amical  plagam  morti- 
feram  infligére.  Cic.  Se  blesser 
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à  mort,  mortiferam  vu/nus 
corpori  imprimére.  Cic.  Etre 
blessé  à  more,  mortifero  val- 
nere affici.  Cic.  mortiferum 
valnas  accipére.  Cic.  Qui  n'est 
pas  blessé,  integer.  Cic.  Fia. 
Avoir  le  cerveau  blessé,  c.-d-a. 
endommagé,  dérangé,  mente 
captum  esse.  Cic.  ||  (Par  anal.) 
Blesser,  c.-à-d.  endommager 
len  pari,  d'objets  inaiiimes). 
Offendère,   tr.  Cic.  etc.  fyoy. 

ENDOMMAGER)  ;  ViolàTO,  tT.  Cels. 

(ex.:  ne  angalus  scalpri  mem- 
branam  violet.  Cels.)  ;  Isedere, 
tr.  Cic.  (ex.:  ita  pal/os  taentur 
ut...  pennis  foveant  ne  frigore 
lœdiintar.  Cic.)  ;  urëre,  tr.  Hor. 
Liv.  (ex.  :  calceas  pede  si  minor 
aret.  Hor.  lorica  arit  lacertos. 
Prop.  cum  acaleas  sagittse  aut 
glandis  abditse  introrsas  tenai 
valnere    in  rpeciem  arit.  Liv.). 
Fig.    Chacun    sait   où   le  bât  le 
blessî,  sua  qaisqae  incommoda 
optime  novit.  1  (Au  fig.)  Frap- 
per   d'un    c.iup    pénible    pour 
l'àme.  Vulnerâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  potest   gravioribas  a   me 
lerbis    valneràri?    Cic.    [Har. 
resp.  1,  21.  qai  erat  Archilochi 
versa  valneratas.  Cic.   [N.  D., 
III,  38,    91].    guod   non  tolam 
facto  tao   sed   etiam   exemplo 
rem  pablicam  vulnerasti.   Cic. 
[Vat.,  15,  36].  Wrorum  hoc  ani- 
mos  valnerare  posset .  Liv.  Ise- 
dere oc   valnerare    [•■    blesser 
cruellement    .].   Qaint.)  ;  lae- 
dère, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  /.  maJ- 
tos.  Ter.  nalla    Isesaa    injuria. 
Cic.  nalli  os  Isedëre  [-  ne  bles- 
ser   personne    ouvertement   •]. 
Ter.  Isesa   dignitas.   Cic.   Isesa 
pietas.  Nep.)  ;  violàre,  tr.  Cic. 
Ov.  Petr.  (ex.  :  amicitiam.  Cic. 
nominis    nostri    famam    tais 
probris.    Cic.    [in    Verr.,  II,  1, 
32,  82].  dignitatem  alicajas  in 
aliqaà  re.    Cic.    [op.,   I,  6,  2]). 
Etre   blessé    deqqch.,    aliqaid 
agrè  ferre.  Cic.  Sans  blesser  la 
conscience,    salvà    conscientià 
ou  bonà  conscientià.  Sen.  Sans 
blesser   les    droits  de   l'amitié, 
salvo  jwe  amicitise.  Cic.   Soit 
dit  sans  blesser  personne,  absit 
verbo   invidia.   Liv.   Qu'il    mo 
soit  permis  sans  vous  blesser..., 
bonà  venià  vestrà  liceat.  Liv.  ^ 
(Par  ext.)  Affecter  péniblement 
(les  sont).  Lsedêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    si  te    [-    vos  yeux  et  vos 
oreilles    ■]    pulvis  strepitasqae 
rotaram  Ixdit.  Hor.   hoc    meos 
Isedit  ocalos.  Sen.).  Voy.  affec- 
ter.  Il  Fig.  Causer  une  impres- 
sion pénible.  Laedère,  tr.  Hor. 
Cart.  (ex.:  hwc  me  non  laedant. 
Cart.).  Voy.  impression. 
ble83ure.  s.  f.    Lésion   organi- 
que déterminéa  par    un    coup. 
Vulnus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
V.  grave  opn.  à  levé.  Liv.   val- 
nas tenue.  Liv.  v.  mortiferam. 
Lacil.    Cic.     valnera    adversa. 
Cic.  valnera  corporis   [-  pliy- 
siques    »].  Cic.  valnera   missi- 
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lium  [.  produites  par  laa 
traits  •].  iii'.  valnas  craris 
[•  à  la  cuisse  •].  Petr.  vulna» 
inferre,  des.  infligére.  Cic.  vul- 
nas  accipére  ou  excipère.  Cic. 
accipére  veliemens  vulnus  et 
mortiferam.  Cic.  vulnas  in  ca- 
pite [.  à  la  tête  .]  accipére  ab 
aliquo.  Cic.  mori  ex  valnere. 
Liv.  perlre  ex  valnere.  Liv. 
valneribus  adversis  et  honestis 
cadère.  Cic.  adversis  vulneri- 
bas  concidérc.  Sali  ex  valnere 
recreari  [.  guérir  .].  Cic.  ex 
[-  à  la  suite  de  .]  valnere 
claudicâre.  Cic.  maltis  valne- 
ribus confectus  ou  confossus 
['  criblé  -J.  Cic.  Sen.  cf.  con- 
cisus  ptarimis  valneribus.  Cic. 
et  aliqaem  valneribus  confo- 
dire.  Liv.)  ;  plaga,  se  (pr. 
•  coup  .,  d'où  -  blessure  .),  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  plagam  accipére. 

,    Cic.  plagam  infligére,  imponére. 

;  Cic.  fœdiores  ptagse.  Liv.  voy. 
plaie,  lésion)  ;  ictus,  ùs  {pr. 
■  choc,  atteinte,  blessure  .),  m. 

,  Cic.  (voy.  coup).  Blessure  à  vif, 
alcas,  eris,  n.  Kirir.  Cels.  Voy. 
PLAIE.  Blessure  fermée,  cicatrix, 

tricis,   f.    Cic.      voy.      CICATRICE. 

Faire  une  blessure,  voy.  blesser. 
Sa  blessure  s'est  rouverte,  rap- 
ta  est  cicatrix.  Curt.  1  (Au  fig.) 
Atteinte  pénible  portée  à  l'âme. 
Vulnus,  eris,  n.  Cic.  etc.  {ex..: 
vulnera  alieai  imponére  ou 
inurëre.  Cic.  gravissimo  val- 
nere percussus.  Cic.  cam  illad 
Castricianum  valnas  dicendo 
refricuisset  [•  avait  rouvert  ■]. 
Cic.  ijta  sunt  ipsa  vulnera, 
qase  non  possam  tractare  sine 
maximo  gemitu.  Cic.  vulnera 
nova  facëre.  Cic.  aliqaem  novo 
valnere  afficére.  Cic.  non  pos- 
sam, exprimére  verbis,  q  aan- 
tum  animo  vulnus  acceptrim 
Cic.  se  existimavit  avaritise 
vulnera  cradelitatis  remediis 
passe  sandre.  Plin.  j.  vulneri- 
oas  sais  saepius  manus  afferre 
r-  rouvrir  .].  Cic.)  ,  plaga,  ae, 
t.  Cic.  etc.  (ex.:  levior  est  plaga 
ab  amico.  Cic.  plagam  accipére. 
Cic.).  Les  blessures  qui  parais- 
saient fermées  se  rouvrent,  qaas 
consanaisse  videbantar,  recra- 
descunt.  Cic.  (op.,  IV,  6,  2). 
Rouvrir  une  blessure,  refricûre 
obductam  cicatricem.  Cic.  ci- 
catricem  rescindère.  Petr.  cica- 
tricem rampëre  ou  divellére. 
Cic.  dolorem  scindëre  ou  res- 
cindère. Cic.  (ad  Att.  m,  15,  2). 

blet,  blette,  adj.  Dont  la  pulp ,, 
trop  mûre,  s'est  ramollie.  Fra- 
cidus,  a,  am,  adj.  Cato.  (R.  R. 
6U,  1). 

blette,  s.  f.  Plante  appelée  aussi 
épinard-fraise.  Blitam,  i,  n. 
Paul,  ex  Fest. 

blettir,  v.  intr.  Devenir  blet. 
Frwescére,  intr.  Varr.  Col. 

I.  bleu,  bleue,  adj.  Dont  la 
couleur  rappelle  celle  du  ciel 
sans  nuages.  Csiruleus,  a,  um 
«dj     Cic.    Virg.    (sign.    .  biej 
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foncé,  azuré  -  ot  s)  dit  du  ciel. 
.do  la  mor  ot  dos  yeux),  cccralas, 
a,  am,  adj.  Lucr.  Virg.  ipoet.) 
coanoas.a,  um,  adj.  Win.isi.^n. 
.  blbu  fonce  -  etso  dit  du  plu- 
mago).  cœsias,  a,  am,  adj.  Cic. 
Plin.  (sis'i.  plut.  .  si;i»-blou  », 
ou  u  d'un    l)leu  vordatro  »,  cl. 
assios    ocalos    esse    Minerve, 
ca-raleos    esse    Neptani.  Cic.). 
glaucas,  a,  am,  adj.  Virp.  Col. 
(siunilie  .  qui  est  ontro  le  vert 
et  lo  bleu  •).  violaceus,  a,  um, 
adj.  Nep.  PUn.  (d'un  bleu  ti- 
rant   sur  le  violet).    Un    liabit 
bleu,    cuma<i(e,    is,    n.   Plaat. 
(Epid.    22a).    Entrer   dans    une 
coléra    bleue,    farenter   irasci. 
Cic.  Tache  bleue  (que  fait  une 
contusion,    une    meurtrissure, 
etc.1,  tivor,    oris,  m.    Ov.    (au 
plur.    livores    [-   des    bleus   » 
subst.].    Suet.).   Tirant   sur   le 
bleu,  sabcœraleas,  a,  am,  adj. 
Voy.  BLEUATRE.  Teint  en  bleu, 
c.-ernleatas,  a,  um,    adj.    Vell. 
ai.  83,  S.). 
^   bleu,  s.  m.    Couleur    bleue. 
ColorcsTuh-.iis.PUn.cxralcam, 
i,  n.  Vitr.Plin.  Le  bleu  du  ciel, 
cœlum  cxraleum.  Cic.cœlam,i, 
n.  Cic.  Voyager    dans    lo    bl-u 
ic.-à-d.   dans  les  espaces  ima- 
ginaires), temere  omnia  agëre. 
Cic.    inania    capture.    Cic.   m 
vacao  vagari.  Liv, 
bleuâtre,  adj.  Qui   tire  sur  le 
bleu.  Sabcseraleus,  a,  am,  adj. 
Cels.  ,,     ..^. 

Jjleuet  et  bluet,  s.  m.  Variété 
do  centaurée  à  fleurs  bleuets. 
Cyanas,  i,  m.  Plin.  (XXI,  .<&  ; 

bleuette.  Voy.  bluette. 
bleuir,    v.   tr.    et    mtr.   T  Ir. 
Rendre  bleu.  Cseraleam  rcdde- 
re.  Le  froid    bleuit  les    mains, 
frigore     livescant     manas.    1 
Intr.  Devenir   bleu.  Cxralmm 
ûeri.  .       .... 

blindage,  s.  m.  Action  de  blin- 
der. Voy.  BLINDER.^  Ce  qui  sert 
à  blinder.  Ferram,  i,    n.    Veg. 
Tour    revêtue    d'un    blindage, 
ferrata  tarris.  Eatr.  Vop. 
blinde,  s.  t".  Pièce  de  bois  pla- 
cée   horizontalement    sur     des 
pieux.  Trabes,  bis,  f.  Cœs. 
blinder,    v.    tr.     Protéger    au 
moyen  de  blindes.  —    un  sou- 
terrain,   (alcire    hypogeum.   1 
Garnir   de    matières    propres  à 
amortir  le  choc  des  projectiles. 
Crûtes  locare,    objicère.    Cœs. 
Blinder  les  embarcations,  sca- 
phas  cratibas  plateisqae  con- 
tegére.   Cees.  (B.  C,  III,  Si,  1). 
Tour  blindée,    ferrata    tarris. 
Eatr.  Vop. 
bloc,  s.  m.  Masse   solide,    d  un 
seul  morceau.  Truncas,  i,  m. 
Virg.    Plin.    (ex.:    tr.    arboriii 
f.    de   bois    •].   tranci    lapidis 
imsdem.    Plin.    [XVI,    2Ul])  ; 
gleba,  as  Ipr.  •  boule,  masse»), 
f.Plin.(es..:gl.marmoris.Plin.); 
inoles,  is  {pr.  -  masse  ordin. 
éaorme  »),  fr.  Plin.   (ex.  :  salis 
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qaadrata  moles.  l'Un.).  \\    (Par 
ext.)  Piècei  de  bois  où  l'on  at- 
tachait   les    esclaves.     Codex, 
icis,    m.    Plaat.    (Pœn.,    lOIâ). 
Prop.  (IV,  7.  !A\  Jav.  ;:!,  r.7).  1 
,\mas  de  choses.  Acervas,  î,  m. 
Cic.  Voy.  AMAS.  Loc.    adv.    En 
bloc,    c.-à-d.    ensemble,    sans 
avoir  éçard  au  détail.  Per  sa- 
turam."Sall.  (Jug.,29,  5).  Fest. 
Lact.    Amm.    Acheter,   vendre, 
louer  on  bloc,  aversione  ou  per 
avt'rsionem     emëre,     vendëre, 
lùcâre.  Jet. 
blocage,  s.  m.  Action  de  réunir 
eu  bloc  ;  d'où  action  do  remplir 
les  vides  d'une  mai-onnerie  avec 
de  menus  moellons  et  du  mor- 
ti-r.  Huderatio,    onis,    f.  Vitr. 
(VII,  1,  I^.   Il   (l'ar  ext.).  Amas 
de  moellons  et  de  mortier  ser- 
vant à  cet  usage.   Rudas,   eris, 
n    Cato.  Vitr.  Plin.  Raderatio. 
onis.  f.  Vitr.  (V,  12,  6;. 
blocaille,  s.    f.    Menu   moellon 
employé  dans   le   blocage.  Ra- 
das,  eri?,  n.  Vitr. 
blocus,  s.  m.  Fortin    destine  à 
couper      les      communications 
d'une  place  (arch.).  Propagna- 
calam,  i,  n.    Liv.   1  (Par    ext.) 
I,nvestiS5ement  d'une    place    de 
guerre.  Obsidio,  onis,  f.  Cœs. 
'Nep.  Liv.  (ex.  :  obs.  continua. 
Liv.  urbem  obsidione  ctaudëre. 
.\ep.  in  obsidione  tenêre.  A'ep. 
urbi  obsidionem   inferre.    Liv. 
ohsidionem  ferre,   pati,  susti- 
nëre,  toleràre.  Liv.  obsidionem 
relinqaëre.    Cses.    voy.    siège). 
Faire  le  blocus  d'une  ville.  Voy. 

BLOQUER- 

blond,    blonde,    adj.    D'une 
couleur  moyenne  entre  le  jaune 

d'or  ot  le  châtain  clair.  Flavas, 

a,   um,  adj.   Virg.  Hor.    Subst. 

Le  blond,  flavus  color. 
blondasse,    adj.    D'un    blond 

fade.    Safflavas,    a,   um,    adj. 

Suet.  (Aug.  79). 
blondelet,   ette,    adj.  Qui  est 

un  peu  blond  (arch. ).MJ|"/Îaius, 

a,  um,  adj.  Saet. 
blondin,  ine,  s.  m.  et  f.  Jeune 

homme  à  cheveux  blonds,  suf- 

(lavus  puer.  Jeune  tille  à  che- 
veux blonds,  sufflava  paellala. 

i  (Par  ext.  fig.)  Un  blondin,  un 

jeune  galant,  voy.  gal.ant. 
blondir,  v.  intr.  Devenir  blond. 

Flavescëre,     intr.      Virg.     Ov. 

Faire    blondir,  flavam    facëre. 

Plin.  . 

blondissant,   ante,   adj.   Qui 

blondit.  Flavens,  p.  adj.  Virg. 

Voy.  blondir. 
blondoyer,  v.    intr.    Présenter 

des     teintes     blondes.    Flavas 

referre  colores. 

1.  bloquer,  v.  tr.  Mettre  en 
iiloc.  une  ma(;onnerie,  rade- 
ra  adhibëre.  ^  (Par  ext.)  Vendre 
en  bloc  (arch.).  Voy.  bloc. 

2.  bloquer,  v.  tr.  Investir  car 
un  blocus.  Obsidére,  tr.  Cic. 
{ex.:  urbem.  Cic.)  ;  circumse- 
dêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  .Wu- 
tinam.  Cic.  Laceriam  omnibus 
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copiis.  Liv.  ali'iaem  vallo. 
Cic);  circumvallàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  oppidum.  Os.  Pom- 
pejum.  Cic.  hostes.  Liv.).  Voy. 

liLOi;I!S,    SIÈGE   et  ASSIÉGER. 

blottir  (se!,   v.  pron.   Se  pjlo- 
tonner  de  manière  à  n'occuper 
qu'un  petit   espace,  se  compli- 
câre.  Sen.  ||  Se  cacher.  Delites- 
cëre,  intr.  Cic.  Virg. 
blouse,  s.  f.   Vêtement  de  des- 
sus en  grosse  toile.  Ne  peut  être 
rendu  en  latin  que  par  tanica, 
ee,  f.  Un  homme  en  blouse,  tu- 
nicafus. //or.  Les. jens  on  blouse, 
tanicafus  popellus.  Hor. 
blouser,  v.  ti .  Mettre  qqn  dans 
l'erreur.  Voy.  erreur.  Se  blou- 
ser,    c.-à-d.     commettre     une 
bévue,  voy.  bkvue,  .maladresse. 
bluet,  s.  m.  Voy.  bleuet. 
bluette,    s.    f.    Petite   étincollo 
(arch.).  Voy.  étincelle.   1  (Par 
ext.  fig.).  Ce  qui  ne  brille  qu'un 
moment,  d'où  ouvrage  (de  l'es- 
prit)    peu     important.     Nagse, 
arum,  f.  pi.  Cic.  Hor. 
blutage,  s.  m.  Action  de  bluter 

(la  farine).  Voy.  bluter. 
bluteau,  s.  m.  Sorte  de   tamis 
où  tombe  la  mouture.  Voy.  ta- 
mis. 
blutant,  ante,  adj.  Qui  sert  à 

bluter.  Voy.  bluter. 
bluter,  V.  tr.   Tamiser   avec   le 
bluteau.   Tenai  cribro  cernëre . 
Plin.  cribràre.  intr.    Col.  (XII, 
51,1).  Plin.  (XX,  S6;.>. 
bluterie,  s.  f.  Lieu  où  les  bou- 
langers     tamisent     la    farine. 
Locas  abi  pistores  tenai  cribro 
farinam  cernant. 
blutoir,  s.  m.  Partie  du  moulin 
qui    contient    les    appareils    à 
bluter.  Locas  abi  (arina  cribro 
cernitar.  1  (Par  ext.).  Sorte  de 
crible,      de    tamis.     Voy.     ces 
mots. 
boa,  s.  m.  Sort»  de  gros  serpent. 
Boa,  œ,  m.  Plin.  Hier. 

1.  bobèche,  s.  f.  Disque  mo- 
bile adapté  à  la  partie  supé- 
rieure d'un  flambeau  pour  re- 
cevoir les  gouttes  de  suif  ou  do 
cire  qui  tombent.  Objet  inconnu 
aux  Latins. 

2.  bobèche,  s.  m.  Pitre.  Voy.  ce 
mot. 

bobelin,  s.  m.  Chaussure  gros- 
sière (arch.).  Pero,  onis,  m. 
Cato.  Isid.i  (Par  ext.).  Chaus- 
sure rapiécée.  Calceamentum 
resartam.  ||  Pièce  mise  a  une 
chaussure,  à  un  vêtement.  Voy. 

PIÈCE. 

bobeliner,  v.  tr.  Voy.  rapiécer. 

bobelineur,  s.  m.  Voy.  save- 
tier. 

bobine,  s.  f.  Petit  cylindre  ser- 
vant à  dévider.  Fusus,  i,  m. 
Plin. 

bobineau,  s.  m.  Petite  bobine. 
Voy.  bobine. 

bobiner,  v.  tr.  Rouler  autour 
d'une  bobine.  Roture  fasum. 
Hier. 

bobiuette,  s.  f.  Voy.  loquet. 

bobo,  s.  m.  Mal,  douleur  phy- 
19 
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■ique'  (t.  enruiii.).  Matum,  i. 
n.  Cic.  1  (Pai-  .ixt.).  Mal  legor- 
Levé  malum. 

bocage,  s.  m.  Làeu  garni  d'oin- 
lirayo.  .Wmas,  oris,  ii.  Cic. 

ttocager,  ère,  aJj.  Qui  est  pro- 
pre au  bociigj.  .\en\orcnsis,  e, 
adj.  Coi.  (IX,  t,  T). 

l>ocal,  >.  m.  Vase  cylindrique 
on  verre,  l'ifrc^um  los.  i^en. 

ixsui.  >.  m.  Mammifère  rumi- 
nant. Bos,  bovis,  m.  Cic.  etc. 

.(ex.  :  (i.  opimus.  Cic.  boves  do- 
nùti  indonxititjae.  Liv.  bovvs 
perfim.  Varr.  boivs  vetuU, 
noielli.Varr.  Apis  iHe,sanctus 
jEijyptioram  bos.  Cic).  Marclié 
aux' bœufs,  loram  boarium.  Cic. 
Varr.  Etablo  à  bœufs,  babile, 
is.,  a.  Plaut.  Cato.  Varr.  Col. 
De  bœuf,  bubulus,  a.  am,  adj. 
Plaut.  Varr.  Liv.  (cf.  b.  pelles. 
Varr.  b.  cotium.  Ed.  Diocl. 
(imam.  Liv.  subst.  bubala  x,  l. 
Plaat.Cels.[-  viande  de  bœuf  ■•  j) . 
Prov.  Mettra  la  charrue  avant 
les  bœufs,  prseponere  altima 
primis.  llor. 

1.  boire,  v.  tr.  Avaler  un  li- 
quide en  l'aspirant  par  la  bou- 
che. Bibere  {pr.  •  boire  » 
[quand  on  a  soit'Ji.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  esse  [•  manger  =],  bibêre. 
Jet.  bibSre  aut  etiam  esse  inter 
agendum.  Quint,  nanqaam  bi- 
bisse  jucundias  [«avec  plus  de 
plaisir  »].  Cic.  b.  large.  Plin. 
hibitar  uscjuc  dum  de  dolio  mi- 
nistretnr.  Cic.  dare  bibëre. 
Cato.  Liv.  alicai  miniatràre 
bibêre.  Cic  bibëre  e.x  fonte.  [  "-à 
unesource»]. Prop.  l'i'r.  b.  cavâ 
mana.Sen.  b.  vinum.  Cato.  etc. 
aqaam  gelidam.  Cic.  bibereGrœ- 
co  more[i.  boire  à  la  santé  de 
qqn  '].    Cic.);     potàre    {pr. 

•  boir;  par  plaisir  •  et  par  cxt. 
4.  boiro  "),  tr.  Plaut.  Ôv.  (ex.: 
aqaas.  Ov.  vinum.  Plin.  album 
an  atram  vinum  potas  ?  Plaut. 
potare  cornibus  [-  dans  des 
cornes  =].  Plin.);  baurire  {pr. 

•  avaler,  boire  avidement  ■■). 
tr.  Liv.  Plin.  (ex.:  haurienduni 
aanguinem  taniandcujU'i  nostra 
viscera  prxbêre.  Liv.  non  res- 
pirâre  in  hauricndo.  Plin.); 
sorbére  (pr.  •.  avaler,  humer. 
boire  ^},  tr.  Cels.  Plin.  Saet. 
(ex.  :  rnargaritas  aceto  liqae- 
factas.  Suet.  sanguinem.  Plin.]. 
Boire  du  vin  avec  modération, 
uti  vino  rnodicê.  CeU.  —  du 
lait,  uii  laclc.  Ov.  Pour  que  le 
troupeau  puisse  boire,  ut  pecus 
aquà  uti  possil.  Varr.  Coiro  à 
petits  coups,  à  petites  gorgées, 
hibëre  exigais  haastibas.  Ov.  cf. 
sorbillare  cyathos.'I'er.  (adelph. 
501).  Mener  boire  les  troupeaux, 
appellere  armentum  ad  aquam. 
Varr.  Vases  à  boire,  potoria 
vasa.  Plin.  Tout  ce  qui  est  bon 
à  raanaer  et  à  boire,  escalenta 
et potaîenta.  Cic.  (do  nat.  deor., 
II,  Ul).  Apul.  (de  dogm.  Plat.. 
I,  15).  Eaux  bonoc'  à  boire, 
aqax  potai  idonese.    Col.   ac- 
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commodata\  Solin.  Après  avoir 
bu  du  sang,  poto  sanguine.  Cic. 
Mourir  d'avoir  bu  du  poison, 
veneno  poto  mon.  Sen.  Boire 
eniiercmeut.  epotare.  tr.  Cic. 
etc.  (à  l'époque  classique  ne 
s'emploie  qu'au  part,  passé  epo- 
tus.  ex.  .poculo  epoto.  Cic  Liv. 
poculam  epotam.  Quint,  epota 
amphora.  Phxdr.  epoto  medi- 
caniento.  Liv.  qua  potione 
epotà.  Quinf.  oleo  multo  epoto. 
dcls.);  perpotâre,  tr.  Lucr.  (le 
verbe  ost  poét.  en  ce  sens).  || 
(Par  oUips.  absol.).  Boire  (du 
vin,  etc.).  Bibêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  b.  plurimam.  Cic.  iste 
unus  totam  .-{siani magnitudine 
poculorun%  bibendoqac  supera- 
vit.  Cic);  potàre  {-  boire  lar- 
gement, boire  avec  excès  »),  tr. 
Plaut.  Ter.  Cic.  (ex.  :  totos 
dies  potabatur.  Cic);  per po- 
tàre ('  boire  avec  excès  ">),  tr. 
Cic  (ex.  ;  p.  totos  dies.  Cic. 
perpotavit  ad  vcsperum.  Cic). 
Qui  a  beaucoup  bu, /lotus,  adj. 
Cic.  Uor.  Qui  aime  à  boire, 
potor,  oris,  m.  Uor.  potator, 
oris,  m.  Plaut.  Vop.  Tert.  Hier. 
Une  personne  qui  boit,  homo 
deditus  vino.  Cic  Voy.  buveur, 
IVROGNE.  .\près  boiro,  post 
vinum.  Sen.  No  pas  pouvoir 
boire,  maie  ferre  vinum.  Cic. 
Chanson  à  boire ,  canticam, 
i,  n.  Quint.  (I,  H,  8).  Boire  sec, 
calicem  siccare.  Hor.  Don- 
ner pour  boire  à  qqn,  voy. 
POURBOIRE.  Donner  à  boire,  c- 
à-d.  tenir  un  cabaret,  voy.  ca- 
baret, f  (Par  ext.).  En  parlant 
d'un  nageur  qui  enfonce.  Aquis 
haariri.  Cart.  aquis  ou  fluclibus 
sabmergi,  fuctibas  obrai.  Sen. 
Boire  l'ond  î  amère,  salsos  bi- 
bere (luctas.  Il  Boire  c.-à-d. 
être  riverain.  Bibëre,  tr.  Virg. 
Ilor.  (cf.  6.  .'\rarim.  Virg.  Da- 
nuviam..  Hor.).  Celui  qui  boit 
l'eau  du  Rhiino,  Rhodani potor. 
Uor.  Il  a  bu  l'eau  do  la  Ga- 
ronne, {prov).  potor  fuit  illeGa- 
rumnx.  l|  (Fig.Prov.)Cen'estpas 
la  mer  à  boire,  c.-d-d.  ce  n'est 
pas  d'une  difficulté  insurmon- 
table, nihil  negotii  est.  Cic.  Le 
vin  est  tiré,  il  faut  le  boire, 
pfirficiendum  est  quod  inccp- 
tum.  (cf.  tute  hoc  intristi,  tibi 
omne  est  exedendam.  Ter. 
[Ph.318]).  Qui  a  bu  boira, anas 
rursum  ad  armillum,  LuciZ.(ap. 
-Non.,  p.  7i,  13).  Croyez  cela  ut 
buvez  do  l'eau,  ista  non  hau- 
rire  possis,  nisi  multam  insa- 
per aquam  exsorbueris.  11  n'y 
a  pas  là  de  quoi  boiro  de  l'eau, 
res  eaesl  qusenikilomnino  se- 
ouma/J"eraLl(Fig.)  Boiro  l'eau  du 
Lethé,  bibere  de  Lcihseo  gar- 
gite.  Hier.  (adv.  Kufm.  I,  Mj . 
Boire  à  la  source  d'Hippocrèno, 
à  la  fontaine  dos  Muses,  e  fonte 
Castalio  bibëre.  Plin.  Boire 
l'oubli,  oblivia  dixcëre  (poét.). 
Uor.  Boire  le  calice  jusqu'à  la 
lie,      arerbiiatibus    dilacerari. 


-■iyaui  ti>ute  honte  bue,  e.r- 
liausto  rubore.  Cornij.  .\voir 
toute  honte  buo,  ignominiam 
consumpsisse.  'lac  Boire  un 
affront,  perferrc  contameliam. 
Cxs.  Boiro  les  paroles  de 
qqn.  bibere  aurc  ou  aaribua 
alicujus  vcrba.  Uor.  Prnp.  ali- 
cttjus  dicta  devorare.  Plaut.  ^ 
(En  parlant  des  choses.)  .Absor- 
ber un  liquide.  Bibêre,  tr. 
Virg.  Plin.  ^ex.:  sut  prata  bi- 
berunt.  \'irg.  hortus  aquas  bi- 
bit.  Of.  amnis  harenis  bibi- 
tar.  .lact.  ilin.  .il.  Ian:e 
colorem  bibunt.  Plin.  tellus 
bibit  cruorem.  SU.)  ;  inibibère, 
tr.  PUn.  (ex.  :  imb.  nidorcm. 
Plin.  [X\l\,  lar.]).  Qui  boit, 
bibulas,  a.  um,  adj.  Virg.  Ov 
Plin.  j.  (ox.  :  lana.  Ov.).  'Voy. 

ABSORBER. 

2.  boire,  s.  m.  L'action  de 
boire.  Potio,  onis,  f.  Cic.  Po- 
tas, us,  m.  Cic  Perdre  le  man- 
ger et  le  boire,  Oi'bi  et  potas 
immcmorem  esse.  1  Ce  qu'on 
boit.  Potio,  onis,  f.  Cic.  Potas, 
As,  m.  Cic.  Voy.  boisson,  breu- 
vage. 
bois,  s.  m.  Réunion  d'arbres. 
Silva,  œ,  f.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.- 
laarea.  Varr.  pinea.  Virg.  SU. 
silvanx  csedère.  C'a?s.  voy .  forêt  i, 
SaltUS,  ÛS  {pr.  '  région  mon- 
tagneuse et  boisée,  coupée  de 
clairières,  propre  au  pâturage  ■.), 
m.  Cic.  Cses.  etc.  (ex.  :  sallus- 
silvosi.  Liv.  in  eo  saltu,  qui 
regiis  tum  teneretur  casfris, 
armentam  pnscëresolitus.Liv .); 
nemus,  oris  {•■  bois  entrecoupé 
de  p.'iturages  ■>;  "  bois  d'agré- 
ment -■),  n.  Cic.  etc.  (ex.:  agri 
et  nemora.  Cic.  maltos  nemora 
silvseque  commovent.  Cic)  ; 
lucus,  i  («  bois  sacré  »),  m. 
Cic.  Liv.  (très  employé).  Cou- 
vert de  bois,  silv ester,  tris, 
tre,  adj.  Cses.  Cic.  (ox.:  s.  col- 
lis.  Ca^s.  loca.Cic.  ager.Col.)' 
silvosus,  a,  U222,  adj.  Uv. 
(ex.  :  saitus.  Liv.  [IX,  2,  7]). 
Do  bois  ou  des  bois,  silvester, 
tris,  tre,  adj.  Cic.  (ex.  :  s. 
bclaa.  Cic  homines.  Uor.  feri- 
tatem  illam  silvestrem  prim.o 
servàre,  deinde  mitescère  [ou 
pari,  d'animaux). /jf.);  nenJO- 
ralis,  e,  adj.  Ov.  (ex.  :  n. 
umbrœ.  Ov.)  ;  nemorensis,  e. 
adj.  Coi.  («.s.:  n.  mei.  Col.  [IX, 
II,  7]).  Un  bois  taillis,  csedua 
silva.  Plin.  Chemin  à  travers 
les  bois,  via  silvcstris.  Cic. 
Polit  bois,  silvula,  se,  f.  Col. 
(VIII,  15,  U).  1  Arbre,  parti" 
d'arbre.  Lignum,  i,  n.  Uor. 
(ex.  :  afjrn  qui  statuit  meo  te, 
triste  lignum.  Uor.  [Od.  II,  13, 
10  sq]).  Bois  vif,  viva  arbor. 
Col.  Bols  mort,  lignum  aridum. 
Liv.  Ramasser  du  bois  mort, 
sarmenta  arida  légère.  Liv. 
Pousser  tout  on  bois,  silvescêre, 
intr.  Cic.  Col.  \\  Kspico  d'arbre. 
Bois  gôntil,  daphnë,  es,  i.Petr. 
Bois  do  mai,  »oy.  AunÉriNK.   Il 
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Racine  employéu  en  pharmacie. 
Bois  de  ré-^ïhso,  pontica  radix. 
C'Ws.  T  Partie  eliira  ot  ligueuse 
d'un    arbre.    Lignum,  i  (pr. 
•  bois  à  brùlor  ••),  n.  Ca?s.  C'ic. 
Tac.  etc.  (au  sing.  lignam  signi- 
fie "  un   morceau   de    bois  =  et 
au  plur.  ligna,  •  des  morceaux 
de  bois  ■.,  •  du  bois  à  brûler  ^, 
ex.:  non  ligni  modo  qaicqaam 
[•  du  bois  ••,  ou  général]  sed  ne 
spinas  (/aidem  aat  nllam  aliad 
alimentiim    fert    ignis    :   (Imo 
babalo  pro  lignis  [•  au  lieu  de 
morceaux    de   bois  ■»]    atnntur. 
Liv.   [.XXXVIII,    18,   1,].    aqaje-. 
liqaoram ,     fmmenti     innpia. 
C.vs.  [B.   C.    I,   8J.,    1].   i'ascis 
lignoram.    Tac.    Apal.  lignam 
hamidam  et  viride.  Aag.  calcei 
ex  ligno    (acti.   Paul,  ex  Fest. 
ligna  virentia.  Sen.  ligna  mi- 
nuta I"  menu  bois  ■■].  Paal.  e.v 
Fest.  ligna  neqae  fumosa  erant 
et  ardebant  bene.  Cato.  ignem 
C.V  lignis  i  iridibaa  in  loco  an- 
gasto  fieri    jabère.    Cic.    ligna 
et  sarmentacircamdare  ignem- 
qae  circiim   sabjid're.  Cœs.  li- 
gna    colligëre.      Vulg.      ligna 
exstruëre.  Liv.  lignam  csedëre. 
Ptaat.  prov.  ligna  ferre  in  sil- 
viin.    Hor.    [sat.,    I,    10,   3iJ). 
Unis  do  chauffage,  bois  à  briller, 
voy.   ci-dessus.  Donner    à,  qqii 
uii''  viiléo    do   bois  vert,  plagis 
irrigàre  aliquem.  Plaat.  Prov. 
Il    ù'est    l'eu   que   de  bois  vert, 
c.-à-d.  la  jeurjesse  seule  est  ar- 
dente, sola  ardent  virentia.  On 
verra    de    quel    bois     je      me 
cliauffe,      qaid     possim,      ap- 
parebit,    ou    qualem    me  prse- 
beam,  videbant.  Train  do  bois, 
ratis,  is,  f.  Ca?s.  ligna  (lamine 
secundo  demissa.  D.  Bois  flotté, 
bois     transporté    en     radeaux, 
ligna  (lamine  secundo  demissa 
ou  delata.  D.  Bois  flotté,  c.-à-d. 
al  léré  momentanément  par  l'hu- 
midité,    hamida     ligna.    Cic. 
Visage  de    bois    flotté    (fig.    et 
fam.'i,  voy.  altéré,  défait.  De 
bois,    à    bois,   relatif  au    bois, 
lignariuB,  a,  um,  adj.  Scrib. 
Inscr.  (ex.:  lima.  Scrib.  subst. 
lignarias,    ïi,    m.    Pall.    Isid. 
[•■ouvrier  qui  travail  le  lobois  ■•]. 
inter  lignarios  [c.-à-d.  "  place 
ilu    marché    au   bois    •■].    Liv. 
[X.XXV,  Al,  10])  ;   ligneus,  a, 
um,  adj.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.: 
materia.  Cic.  ponticalas  f»  pas- 
serelle =>].  Cic).  Aciion  décou- 
per, d'abattre  du  bois,  lignatîo, 
onis,  f.  Ca?s.  Vitr.  Veg.  Endroit 
où  l'on  coupe  le  bois,  coupe  de 
bois,  lignatio,  onis,  f.  Col.  (I, 
5,  1).  Celui  qui  va  faire  du  bois, 
lignator,  oris,  m.  Cœs.  (B.  G., 
V,  26,  2).  Liv.  (X,  25,  5).  Celui 
qui  coupe  du  bois,  lignicida^  ^. 
m.    Varr.    (L.    L.,    VIII,    63). 
S'approvisionner  de  bois,  faire 
du    bois,    lignâri,    dép.    intr. 
Cato.    Csps.    Liv.    (ex.  :  lignari 
pabalariqae.Cses.  lignatam  ire. 
Cato.  Liv.  neqae  lignandi  at- 
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qac    aqaandi    potestas    fiebat. 
Ciss.  [U.  C.  III,  15,  ;'.]).  Bois  en 
(jrumo,    c.-à-d.    non     équarri, 
voy.  KdUABRi.   11   Bois  do  cons- 
truction, do  cliarpinto.  Mate- 
ria,, se,    f.   Cic.    etc.     (désigne 
d'abord  ^  le  bois  d'industrie,  le 
bois  a  ouvrer  ■>  en  général,  ex.. 
lenta   materia.    Plaat.    capam 
materià  almeà  aat  (agineà  fa- 
cito.    Cato.     omni    materià    et 
cultâ    et    silvesti-i   partim    ail 
cale(acicndam  corpus  igni  ad- 
hihito  et  ad  mitigandam  cibam 
utimar,   partim    ad  sedi(ican- 
dam.  Cic.    materies    vitis  ["  i" 
bois    do     la    vigne  -    opp.    aux 
sarments].    Cic.    inter    libram 
[•■  le  libi:r  »|  et  materiam.  Col.; 
puis  '   le  bois    de  charpente  ', 
ex.:  mjxteria  viridis.  Liv.   non 
materia  maltitadine   arboram 
de^cère  poterat.    Cses.  omnem 
eam  materiam,  qase  erat  csesa, 
conversam  ad  hostem  colloca- 
bat.    C3es.    [B.    G.  lU,  29,    1]. 
materia  cœpta  est  comportari. 
des.    earam.    naviam,  materià 
atqae  œre  ad  reliquas  reficien- 
das  atebatar.  Cœs.  [B.  G.,  IV, 
31,  2].  au  plur.    marmora,   li- 
gna, materiœ    [au  lieu  de  ma- 
teria,   sans    doute    à    cause    de 
lif/na]    ad    mare    devehantar, 
P'iin.j.  [ep.,  X,  50,2]).  Relatif 
au  bois  de  construction,  mate- 
riarias,     a,     am,    adj.     Inscr. 
Commerce  de  bois  de  charpente, 
materiaria,  se,  f.  (s.-e.  negolia- 
tio).  Paal.  ex  Fest.   Marchand 
de  bois  de  cliarpente,  materia- 
rias,    li,  m.  (s.-e.    negotiator) . 
Plaat.  (mil.  920).    De   bois,  on 
bois,  ligneus,   a,    um,    adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ponticalas.  Cic. 
tarris.  Cpes.  colamna.  Liv.  al- 
veolas.  Phs'dr.   catillas.   Val.- 
Max.     pocalam.     Macr.    vas. 
Scrib.  cattelli  [■  fiches  "].  Vitr. 
tabelli'.  Justin,    sedilia.  Saet. 
lectus.  Sen.  arbs.  Mêla.).  Sem- 
blable à  du  bois,  ligDOSus,  a, 
um,  adj.  l'Un.  (voy.  ligneux). 
(Fig.  famil.)  Trouver  visage  de 
bois,  c.-a-d.  porte  close,  claasas 
fores  pulsâre.  A   la   cloche  de 
bois,  c.-à-d.  à  la  sourdine,  voy. 
SOURDINE.  11  n'est  pas   du    bois 
dont  on  fait    les  généraux,   c- 
à-d.    il     n'a    pas    les   qualités 
voulues   pour  être  général,  ni- 
hil  in  eo  est  materi?e  ad  impe- 
randam.     D.     Etre     du     bois 
dont    on    fait    les    flûtes,    cum 
omnibus  consentire  et  concor- 
dem  esse.  Faire   flèche  de   tout 
bois,    c  -à-d.    mettre   tout   en 
œuvre,  nitiil  relinqaëre  inten- 
tatam.    lior.    Fait   en  bois  (on 
pari,  d'un  objet    petit  ou  joli), 
ligneolus,  a,  um,  adj.Laci;. 
Cic.     (ex.:    lign.     lychnachas. 
Cic.  [ad  Q.  fr.,3,  7,2]).1  Objet 
en  bois.  Bois  de  lit,  sponda,  se 
f.  Ov.    Pelr.    Bois  d'un  navire, 
voy.  coqi  R-  1-e  bois  d'une  lance, 
hastUe,   is,    n.  Virg.  Liv.  voy. 
HAMPE.    Il  (Par  ext.)  Cornes  (du 


cerf).  Corrvua,  aum,  ii.  pi.  Varr. 
cornaa  ramosa.  Virg. 
boisé,  ée,  adj.  Oii  il  y  a  do» 
arbres.  Silvestris,  e,  adj.  Liv 
Endroits  boisés,  silveslrla.iam, 
n.  pi.  Liv.  (.XXXVUI,  J.9.  7). 
Plin  (XXV,  70).  loca  silvestria. 
Cœs.    (B.   G..    V,    19,   1).  Voy. 

BOIS. 

boisement,   s.    m.    Action    de 

garnir  d'arbres.  Voy.  doisbr. 
boiser,  v.  tr.  Garnir  avec  du 
bois.  Coaxare,  tr.  Vitr.  (II,  8, 
17;  VU,  1,  .''i).  1  Garnir  d'arbres. 
Arboribus  vestire.  Liv.  Plaine 
boisée,  campas  arboribus  con- 
situs. 

boiserie,  s.    f.    Kevêtement  en 
bois  dos  .tiurs  d'un  appartement. 
Coassamentam,     i,      n.    Plin. 
(XVI,    210    Detl.1.    Ouvrier   en 
boiserie,    intestinarias,    ïi,  va. 
Cod.  Theod.  Boiserie   sculptée, 
secamenta,  oram,  n.    pi.  Plin. 
(XVI,  .'.2). 
boiseux,  euse,  adj.  Qui  est  de 
la  nature  du  bois.  Lignosas,  a, 
am,  adj.  Plin.  ligneus,  a,  um, 
adj.  Cic. 
boisseau,  s.  m.  Ancienne   me- 
sure de  capacité  pour  les  grains. 
Modius,  ïi,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
modio  nammos  metiri  [prov.]. 
Petr.  [3,  7].  pleno  modio.  Cic. 
[ad  Att.,  VI,  1,  16]l  le  gén.  plur. 
est  ordin.    modium).    Qui    a  la 
contenance  d'un  boisseau,  mo- 
dialis,  e,  adj.  Plaat.  (capt.  916). 
Un  demi-boisseau.  semodius,ïi, 
m.    Varr.  Qui   a  la  contenance 
d'un  demi-boisseau,  semodiaiis, 
e,   adj.    Cato  |r.   r.  76,    5).  Un 
boisseau  ei  demi,  sesqaimodias, 
a,  m.  Varr.  Cic.  De  la  capacité 
de  trois  boisseaux,  trimodias,  a, 
am,  adj.  Inscr.  Vase  contenant 
trois  boisseaux,  trimodia,  œ,  f. 
Varr.    Col.    Inscr.    Mesure     de 
trois  boisseaux,    trimodiom,  fi, 
n.  Plaat.  Plin. 
boisselage,  s.  m.  Mesuragedu 
blé  au  boisseau.  Modiatio,  onis, 
(.  Cod.  Theod.  (XI,  2A,  2). 
boisselée,    s.  f.  La  contenance 
d'un  boisseau.   Modias,   ti,  m. 
Cic.  (cf.  tritici  modias.  Cic.).  T 
(P.ir    ext.)     Etendue     de    terre 
qu'on  ensemence  avec  un  bois- 
seau   de    grain     (dial.).     Mo- 
dias, îi,  m.  Pall.    Grom.    vet. 
(chez  les  Romains,  c'est  le  tiers 
d'un  jugère). 
boisselier,  s.  m.  Fabricant  de 
boisseaux     et     d'ustensiles    en 
bois.  Voy.  ces  mots. 
boisselière,  s.  f.  Nom  vulgaire 
de    la    pio-grièche  grise.    Voy, 

PIB-GRIÈCHE. 

boissellerie,  s.  f.  Fabrication 
d'ustensiles  en  bois.  Voy.  ces 
mots.  •[  (Méion.K  Objets  ou  us- 
tensiles eu  bois.  Lignea  vasa. 
Plin. 

boisson  {lat.  pop.  bibitio.EccL), 
s.  f.  Tout  ce  que  l'homme  boit. 
PotUS,  ÛS,  m.  Cels.  etc.  (ex. . 
cibas  aat  potas.  Justin,  cibi 
potasqae.    Tac.   mulsi   potns. 


Plin.  ex  iisdem  frugiba»  (tant 
et  potus.  Plin.  moi  ti-és  rare  à 
l'éponuo  class.,  jamais  chez 
César,  una  fois  cli?z  Cicéron 
[divin.,  1,  6  I]  où  il  signifie  .  le 
boire  •)  ;  potio,  onis,  f.  Varr. 
Cic.  (très  class.,  ex.:  cibas  et 
potio.  Varr.  fibo  et  potione 
completi  [•  gorsés  donoiirrituro 
et  de  boisson  -J.  Cic.  [Tusc,  V, 
35,  U»].  contemptissimis  escis 
et  potionibas.  Cic.  [lin.,  II,  SS, 
90j).  Etre  une  boi^son.  servir 
de  boisson,  potai  esse.  Tac. 
Donner  en  boisson,  potai  dare. 
Cels.  Des  boissons  sucrées,  pofu 
dalcia.  Cels.  Lo  poison  aurait 
puavoirune  action  plus  prompte 
sur  le  sans,  s'il  avait  été  mêlé 
aux  aliments  et  non  d«nne  fn 
boisson,  ceterius  potait  comes- 
tum  guiim  epotam  venenum  in 
venus  permanare.  Cic. 

boite  (lac.  pop.  bibita  part, 
fém.  de  bibo),  s.  f.  Action  de 
boire  (arcli.).  Vin  en  boito, 
c.-à-d.  en  état  d'être  bu,  vi- 
nam  potui  accommodât um.  ^ 
(Dial.i    Piquette.  Voy.  ce  mot. 

boîte  (cf.  lat.  pop.  bit.vtala 
alter.  de  7rj;;5aK  s.  f.  Récepta- 
cle à  couvercle.  Capsa,  x,  l. 
Cic.  Hor.  Plin.  Capsula,  a;,  f. 
Sen.  Boîte  pour  les  objets  do 
toilette.  Pyxis,  idis,  ace.  plur. 
idas  (gr.  u-jS;;),  f.  Cic.  Ov.  Plin. 
Saet.  il  a  l'air  de  sortir  d'une 
boite,  totas  de  capsula.  Sen. 
(ep.  115,  2).  Voy.  étui.  1  (Par 
8xt.)  Cavité,  creux.  Voy.  ces 
mots. 

boitement,  s.  m.  Action  de 
boiter.  Claadicatio,  onis.  f.  Cic. 
T  Le  fait  de  boiter.  Clauditas, 
àtis,  f.  Plin.  Apal. 

boiter,  v.  inlr.  Marcher  en 
appuyant  inégalement  sur  le 
sol.  Claudicare,  iiitr.  Cic. 
Siiet.  (e.\.  :  ut  S3'pe  inde  claa- 
dicaret.  Saet.  graviter  clau- 
dicare ex  [••  à  la  suite  de,  dos 
suites  da  -]  valnere  ob  rem 
pablicam  accepta.  Cic.  cl.  do- 
lore  nervoram.  Col.).^  (Au  fig.) 
Manquer  de  proportion,  de 
nombre.  Claudére,  intr.  Cic. 
Gell.  (ex.:  qaid  est  car  claudére 
aut  insistêre  oraiionem  malint 
qaam  cam  sentenîid  pariter 
excarrére  ?  Cic.)  ;  claudicare, 
intr.  Cic.  Justin,  (ex.:  nec  in 
allô  officio  claudicare.  Cic. 
claudicat  hic  versas.  Claad. 
metius  est  incessu  regem.  qaam 
imperio  regnam  claudicare. 
Justin.).  Voy.  BOITEUX,  CLociiEn. 

boiteux,  euse,  adj.  Qui  boite. 
Claudus,  H,  um,  adj.  Cic. 
Nep  Liv.  etc.  (ex.  :  claudi  ac 
débiles  equi.  Liv.  claudus  al- 
téra pede.  Nep.  iuhil.claudua, 
i,  m.  Cic.  Valg.  iste  claudus, 
qaemadmodum  ajant,  pilam 
fprov.  :  •  que  peut  faire  un 
boiteux  d'une  balle?  ■].  Cic. 
(in  Pis.,  28,  09}.  T  (Fig^  Qui 
ist  oa  agit  de  travers.  Clau- 
dus, a,    um,  ad.    Ov,  Quint. 
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(ex.:  cl.  claasal.v.  Quint.  [IX, 
U,  TOI.  subst.  claada  [opp.  A 
stabilia]. Quint.  [IX,i.  1U>].  me- 
trnm  WciiKtiim.  Plot.  Grurnm.)  ; 
claudicans,  p.  adj.  Cic.  (ox.; 
nihil  cartum.nihil  claadicans. 
Cic]  ;  curtus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  alicujus  quasi  curta  sen- 
tentia  [  opp.  à  perfecta  atqae 
plena  senf  ntici].  Cic.  on  pari, 
de  la  période  :  niliil  incondi- 
tam,  niliil  cartum,  nihil  claa- 
dicans. Cic.  curta  sentiant 
nec  amant  redandantia.  Cic). 

boîtier,  s.  m.  Petit  colTre  à  com- 
partiments. Capsula,  se,  {.  Sen. 
Voy.  ÉTUI. 

boit-tout,  s.  m.  Celui  qui  dé- 
pense tout  son  argent  à  boire. 
Bibo,  onis,  m.  ^Ipui. 

1.  bol  bas-lat.  bolus,  gr.  pûXo;), 
s.  m.  Masse  arrondie  propre  à 
être  avalée.  Globalus.  i,  m. 
Cato.  Varr.  Bol  alimontaire. 
cibi  mansi  acprope  liqaefacti. 
Qaint. 

2.  bol,  s.  m.  Coupe  hémisphé- 
rique do  faïence  ou  de  porce- 
laine. Calix,  ieis,  m.  Calo. 
Varr. 

bolaire,  adj.  De  la  nature  do 
la  terre  argileuse,  yirgillaceas, 
a,  am,  .idj.  Plin.  Terre  bolaire, 
argilla  fossilis.  Cxs. 

bolet,  s.  m.  Sorte  de  champi- 
gnon. Boletus,  i.  m.  Sen. 

bolide, s.  m.  .Météore  igné.  Dolis, 
idis  (gr.  poXt';),  f.  Plin. 

bolus   s.  m.  Voy.  1.  dol. 

bombance,  s.  f.  Grande  chère. 
Voy.  ciii^RE.  Faire  bombanc!, 
pergrsecàri.  dép.  intr.  Plaut. 
(most.  22  ;  6ii  ;  etc.). 

bombarde,  s.  f.  .Machine  lan- 
c;ani  do  grosses  pierres    (arch.). 

Voy.    CATAPULTE. 

bombardement,  s.  m.  Action 
de  bombai  der.  Tormentorum 
conjectio.  D. 

bombarder,  v.  tr.  .assaillir  on 
lançant  des  bombes.  Complura 
tormentis  tela  conjicêre.  Cf. 
Cœs.  (li.  G.,  VII,  81,  5). 

bombe,  s.  f.  Projectile  de  fer 
creux.   Globns.  i,  m. 

bomber,  v.  tr.  Cintrer  comme 
une  bombe.  Circinare,  tr.  .Ma- 
nil.  Bombé,  circinatus.  n.  am, 
p.  adj.  Plin.  (cl",  c.  rotanditas. 
Plin.  c.  forma.  Plin.).  Gibbas, 
a,  am,  adj.  Cet*,  (voy.  convexe). 

bombonne.  s.  f.  Vase  à  largo 
vonti'o.  Cadas,  i.  m.  Varr. 

bombyx,  s.  m.  Ver  à  soie  (gr. 
p'!.a6j£).  Bombyx,  ycis.  Ace.  pi. 
ycas,  m.  et  f.  Plin.  Mart. 

bon,  bonne,  adj.  Qui  procure 
avantage,  satisfaction.  Bonus, 
a.  um,  adj.  Cic.  (ex.  ;  bonum 
consiliam.  Cic.  nantii  boni. 
Plaat.  bona  de  Domitio,  prse- 
clara  de  Afranio  fuma  est.  Cic. 
fama  bona  [eÙôo^Jï].  Cic.  bona 
facta.  Tac.  exemplum  bonum. 
'l'ac.  alicajus  o/terà  optimà 
forlissimâqiie  usum  esse.  Co's. 
bnnâ  (ortiqae  operà  eorum  se 
ad  eam  diem  asam.  Liv.  bona 


BON 

inirij  [opp.  à  mali  éventas^. 
Sali,  bonus  éventas.  Varr.  exi- 
tus  boni.  llor.  ha'c  omnia  mc- 
liores  habcbunt  critas.  Cic. 
raro  simal  hominihus  bonam 
lortanam  bonamqae  mentem 
dari.  Liv.  bona  navigatio.  Cic. 
Val.-.Max.  bonso  res  opp.  à 
mala-  res.  Cic.  res  et  fortun.c 
tux...  qtise  quidem  qaotidir 
faciliores  mihi  et  mcliores  vi- 
dentar.  Cic.  in  bonam  parteni, 
in  optimum  partem  accipërc. 
Cic  bona  hora  [•■  moment  ■■]. 
Petr.  bonus  horaa  mjle  colto- 
câre.  .Mart.  auspicium  bonum. 
Cic.  dicamns  bona  vcrba  [-  il" 
bon  augure  ■].  Tib.  bonum 
factum  !  [■.  bonne  santé  .i 
bonheur!  ■]  Saet.  a-tas  fironum 
pleramqae  melior.  Cic.  [Tusc  , 
II,  38].  bonum  est  [•  cola  est. 
bon,  avantageux  •].  Cato.  quod 
mihi  erit  bonum  alque  commo- 
dam.Ter.  bonam  est ,  melius  est , 
optimum  est  [av.  l'Inl.].  Cic. 
Cxs.  optimum  fada  videtar 
[avecl"lnf.]..'^a;;.  [Jug.,  1U7,  5]. 
optimum  lidetur  [av.  I'.4cc.  et 
l'Inl'.]  /Jr.[lIl,i4,10;.\XVlI,'.,3]i; 
commodus  a,  um,  adj.  Cic. 
(  voy. coMMoDK.  avantageux)  ;  liii- 
lis,  e  (pr.  •.  qui  peut  servir  ■•), 
adj.Cic.  (voy.  utile,  PROFiTADLt:, 

AV.tNTAGEUX,      SALUTAIIIE,      El'FI - 

CAGE  ;  jucundus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  agréable,  [qui 
fait]  plaisir)  ;  opportunus, 
a,    um,   adj.    Cic.    etc.    (voy. 

OPPORTUN.      favorable)  J      pTOS- 

per,  a,  um  {pr.  -  qui  vient  à 
souhait  ■>),  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
p.  fortuna.  Cic.  prosperi  exi- 
tus  ['  bons  succès  •].  Cic.  voy. 
UEUREux,  prospère)  ;  secundus, 
a,  um  {pr.  .  qui  suit  •>,  ■•  qui 
accompagne  ■>,  <■  qui  va  dans  !■ 
sens  voulu  -,  •  qui  va  bien  •  . 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  naiem  se- 
cundis  ventis  cursum  tenentem. 
Cic  vento  secandissimo .  Cic. 
secunda  aaspicia.  Cic.  secundl 
casas.  A'ep.  res  secandx.  Cic. 
omnia  enim  secandissima  no  ■ 
bis,  adversissima  illis  accidissu 
videntur.  Cxs.  ap.  Cic).  Uno 
bonno  année,  annus  fertilif. 
Cic.  Avoir  une  bonne  opinion 
de  soi-même,  benedeseseniirc. 
Cic.  nimiam  se  suspicëre.  Sen. 
Etre  on  bonno  disposition,  bono 
animo  este.  Ca>s.  litre  de  bonim 
humour,  se  prxbëre  hilarum. 
Plaut.  Cic.  hilari  esse  animo. 
(  ic  Faire  contre  mauvaise  for- 
tune bon  coeur,  necessilafibas 
sais  obsequi.  .^en.  Etre  do  honrio 
coin  position ,  se  prxbëre  ficilcm 
ac  commodum.  Cic.  Une  bonne 
pîte  d 'homme, /lomo  faci/timus. 
Cic.  La  bonno  aventure,  c.-ù-d. 
ce  qui  doit  arriver  d'heureux. 
Voy.  AVENTURE.  Venir  au  bon 
moment,  .i  la  bonno  heure, 
peropportanê  venire.  Cic.  Voy. 
OPPORTUN,  [àj  PROPOS.  Loc.  adv. 
A  l.i  bonne  heure  I  Optimë.  Cic 
bene  est.  Sen.  benc  habet.  Liv, 
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Oe  bonne  heure,  o.-à-d.  h 
l'houre   qui   co.iv.onl    «en.pore 

Cir  Do  Ijonno  liouro,  c.-u-a. 
.ùtVvoy.  TOT.  Vonirçlebou  ma- 
tin bene  mane  venire.  Cic.  || 
(Locut.  div.)  Avoir  bon  vo.u. 
secundissimo   uti    vento.    Cic 

lu? agi  ou   ire.   0^.   Quel  bon 
tent   vous  amène?   opportune 
ar;,s.  Cic.Aclietor  à  bon  marclié, 
ahoncompte.beneemere  Plaat. 
Cic  fr   Cotte  créance  est  bonne, 
hona   sant   nomina.  Cic.Sen. 
11  „e  fait  pas  bon  (.avec    Uni), 
non    Javat    (avec    l'InL).    Ce. 
Avoir  du  bon  temps,  otw  trm. 
(ic    Se  donner  du  bon   temps, 
clare  se  jacAindUati.  Cic.  ffen.o 
indiilyêre.  //or.   Prendre  qu.^l- 
àues  raomenis  de  bons    /a/ares 
alirjaot  dies  $amëre.  1er.  Une 
bouue  odeur,    voy.    acreadle 
Sentir  bon,   c.-à-d.    ayo.r  une 
bonne  odeur,   bene   olere.   Uc. 
l?aira  bonne  chère,  voy.  chère. 
Trouver  un    mets   bon,    cibum 
habére  ou  ducère  dalcem.  Uc. 
Trouver  bon.  approbâre.  tr.Çic. 
voy.  APPROUVER.  Trouvez    bon 
nue,  placeaf  tibi  (avec    'Inf.  ou 
uneprop.i"fin-)-(^fC   Voy.  AD- 

uETTOE.  Il  (Parext.  Bonus,  a, 
umlTdil  Cic.  etc.  (ex.  fermcu- 
Jasmodi  sit  refert,  et  ad  qaam 
renibona  aat    non    bona    s,t. 
Varr.  ager  [ragam  (ertilis,  (>o- 
nuspecori.^'.i/quiamons  pe- 
cori   alendo  bonas  erat.  Lii-). 
Eau  bonne  à  boire,  aqaa  ido- 
nea  potai.  Col.     Fruit    bon    à 
maii-er,  voy.   mangeable,    gui 
est  bon   à  tout.   Voy.  PROPRE. 
A     quoi    bon...?    qmd    refert 
(avec   l'Inf.)?   Cic.    qmd    opas 
est    (avec    l'Inf.)?     Cic.      qaul 
invat  (av.  l'inf.)  ?  Sen.   A  quo, 
Ion  VOUS  fâcher?  qmd  pro^cis, 
oui  irascaris  ?  Cic.  Toute  vé- 
rité n'est  pas  bonne  à  dire,  non 
semper  e.rpedit  veram    dicere. 
D    Cela  est   bon    à  dire,   c/ic«a 
est  [acile.  Ter.  Voy.  aisé.  Etre 
bon  à  quelque  chose,  voy.  ser- 
vir     UTILE,     AVANTAGEUX.    1  (tU 

pari,  des  personnes.)  BoBUS.a, 
um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  des 
bonus  veniam.  Hor.  di  boni  l 
Cic.  vicinis  bonas  esto.  Lato. 
eo  velim  ati  possim  bono  in 
me  ['  je  voudrais  pouvoir  le 
trouver  bon  pour  moi,  a  mon 
endroit  •].  Cic.)  ;  benignus, 
a.  um,  adj.  Cic.  (voy.  bien- 
vEi LLÀNT,  BONTÉ)  ;  benoGcus,  a, 
um,  adj.  Cic.  yvoy.  bienfaisant, 

OBLIGEANT,   SERVIABLE)  ;  IWeTa- 

1  Us,  e,  adj.  Cic.  (voy.  bienveil- 
lant, généreux)  ;  comis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  affable, 
bienveillant)  ;  bumanus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.  :  h.  erga 
aluiaern.  Cic.  homo  hamanis- 
simas.  Cic.)  ;  démens,  adj. 
Cil'  'voy.  indulgent)  ;  lenis, 
e,  adj.  Cic.  ivoy.  doux,  bien- 
veillant) ;  facilis,  e,  adj.  Cic. 


(voy.  ACCOMMODANT,  BIENVEIL- 
LANT, indui.<;est)  ;  j)ropitiuS, 
a,  um,    adj.   Cic.    Tw:    {voy. 

FAVURADLKMHST        [dlSpOSéj).        Je 

suis  bien  bon  d'écouter  0 -s  sons- 
là,  beniynius    facio    qui    istos 
audiam  ou  qui  islis  aares  prse- 
beam.  D.    litrî    bon   pour  qqn, 
alicai  bene  vclle  ou  capère.  Cic. 
alicni  [avère.  Cic.   alxqaem  h- 
beraliter   habére    ou    tractare. 
Cic.  Vous   êtes   trop   bon    (for- 
mule de   remerciement),  béni- 
gne!  bénigne    ac    liberaliterl 
Cacis    amice.    Cic.    Plm.    j.  \\ 
(Famil.)  Terme d'afT-'Ction.  .Mon 
bon,  bone.  Ilor.  Mou  bon  ami, 
bone.  lier.  Mes  bons  amis,  op- 
timi  viri.  Cic.  Un  bon   compa- 
gnon, festivas    homo.    Ter.  Le 
bon  gardon!   Lepidum    capat  ! 
Ter  'Un  bon  vivant,  homo  vi- 
t:e  Ixtioris.  Cic.     \\     (Par   oxt.)  | 
Etre  bon  à  quelque  chose,  aii- 
quid  valére.    Cic.    Homme  bon 
à    tout,    homo  ad    pmnes    res 
antas.  Cic.  Qui  n'est  bon  à  rien, 
inu^iiis.    Cic.    Phœdr.    irritus. 
Cato.    Animal    qui    n'est    bon 
qu'à    tuer,    bestia    tantum    ad 
necandum  accommodata.  \\  Ce 
commei\ant    est    bon,    <=•-«-». 
solvable.  Voy.  ce  mot.  1  Qui  a 
en  soi  delà  perfection.  (En  pari, 
des  chos.)  Bonus,  3,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  bonai  rrdfs,  boni 
postes.    Plaat.     nummi     boni 
fopp.  à  adulterini\.  Cic.  b.  ca- 
lamas.  Cic.  b.  vo.v.  Qamt.  me- 
moria    bono.    Cic.   bona   car- 
mina.  Hor.  adalescentes  bona 
indole  prxditi.    Cic.    valetado 
bona.    Cic.    mens    bona.    Liv. 
bono  animo   esse.  Cic.  bonam 
aniniam  habére.  Sali.  Liv.  bo- 
nus color  [-  teint  =].  Lucr.  Ov. 
bona  tempestas[^  bon  temps  'j. 
Cic.  bona?  res  [cf.  gr.  ta  ayatct. 
u  les  bonnes   choses,  les    frian- 
dises •  ].  Nep.   cenaram  bona- 
ram  assectator.  .Sen.).  De  bons 
plats,  cibi  suaves    ou  jacundi. 
Cic.    cibi    conquisiti    ou  iauti. 
Cic.  Un    bon    champ,   un   bon 
terrain,   ager  (erax  ou  fertihs. 
Cic.   solam    f^rax    ou    fertile. 
Cic.    Col.     Un    bon    pâturage, 
pascuum  herbis  abandans.  Cic. 
Un  bon  vin,  vinum  bons  notœ. 
Hor.  vinum  generosam.    Hln. 
Une    bonne     moisson,     messis 
[rugiiera.  Cic.  Ov.  opima.  Cic. 
Do  bons  yeux,  ocaii  acres  atqae 
acati.  Cels.  Avoir  de  bons  yeux, 
bene   ou    acriter    vidére.    Cic. 
Avoir  bon  pied,  bon  œil,   bene 
ou  recfe  valére.  Cic.  Avoir  bon 
air,  humanitatem  prœ  se  (erre. 
Cic.  Avoir  bonne  mine,  nitêre, 
intr.  Phœdr.  La  bonne  société, 
homines    laatissimi  ou   simpl. 
laatissimi.  Cic.  La  bon  ton.  les 
bonnes     manières,    urbanitas, 
atis,  f.  Cic.  De  bonne  naissance, 
bonus.  Cic.   honesto   loco   na- 
tas.    Plin.    j.    optimo    génère 
natus.  Cs-s.  amplissimâ  (ami- 
lià   natas.  Cxs.    Bon   sang    ne 


p(»iit  mentir,  sincera  nobitita» 
pcr  oninia  sibi  constat.  Kaira 
bonne  coiitonaiic  \  palrhcrrime 
stare.  Cic.  (ortiter  resistère. 
Cxa.  Etre  sur  un  bon  pied, 
stâre,  intr.  Cic.  Tenir  bon, 
resistère,  intr.  Cic.  Voy.  ferme. 
Il  De  bonne  qualité,  pvobus, 
a,  um.  adj.  Cic.  {o\.:  pr.  mer- 
ces  ["•  denrées  ■>].  Plaul.  res. 
Cic.  navigiam.  Cic.  argentum. 
Liv.  ing'eniam  [■■  une  bonne 
tête,  bien  organisée  •.].  Liv.).\\ 
Exact,  vrai.  Verus,  a,  um, 
adi.  Cic.  (dans  l'express,  veras 
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denarias  [opp.  à  [alsus,  adul 
terinus].  Cic).  Un  bon  compte, 
raîio  qax  convenit  ou  constat. 
Cic.  Bonne  idée,  sententia  vera. 
Cic.    Bon   jugement,  sincerum 
iadicium.    Cic.    Parler    le   bon 
latin,    en  bon    latin,   pure   ou 
emendate  dicëre.  Cic.    pure  et 
Latine  dicére.  Cic.   Il  n'est  pas 
dans   son   bon  sens,    non  sanâ 
est    mente.    Cic.    mentis    non 
compos    est.    Cic.  Voy.  exact, 
VRAI.  Adv.  Tout  de  bon,  plane, 
adv.  Cic.  Pour  do  bon  (famil.), 
voy.  sérieusement.    Iron.  Vous 
me    la    baillez    bonne,    iepidtt 
sane    memoras.    Plant.     Tout 
cela  est    bel    et    bon,  fabulx  I 
somnia!     Ter.    Bon,    ç.-d-d. 
parfaitement,  optimê.  Ter.  Cic. 
Bon  (par  iron.    pour    exprimer 
le    désappointement),    scilicet, 
adv.  7er.  Cic.  \\  (Par  ext.)  Plein, 
complet.  Bonne  mesure,    justa 
mensura.  Cic.  Faire  bonne  me- 
sure à  qqn,  alicui  corollarium 
dure.  Cic.    Une    bonne  partie, 
bona  pars.    Cic.  magna   pars. 
Cœs.     Une     bonne     provision, 
bona  copia.    Hor.  Bon  nombre 
de  gens,  multi  ou  plarimi  ho- 
mines. Cic.  magna  pars  homi- 
nam.  Cic.  Une  bonne  partie  de 
la     nuit,    aliquantum    noctis. 
Cic.    du    voyage,    aliqaantam 
itineris.  des.  Ù  a  mçu  un  bon 
coup,  lacalentam  plagam  acce- 
pit.  Cic.  Tu  recevras  une  bonne 
volée,    vehementer    vapulabis. 
Plaat.  Il  y  a  un   bon    moment 
qu'il   est    venu,   jam    dla   est. 
cum   aie  venit.  Cic.  Cela  coûte 
un  bon  prix,  et  adv.  cela  coûta 
bon,  hoc    care   ou    magno  ou 
maie    emitur.    Cic.    hoc    care 
constat.  Sen.  magno  stat  pre- 
tio.  Cic.    Si    je    l'attrape    une 
bonne    fois    {c.-à-d.    une    lois 
pour  toutes),  siegoiUam  semel 
prehendero.  Plaat.  1  (Eu  pari. 
lies  personnes.)  Bonus,  a,  um, 
adi.  Cic.  etc.  (ex.  :  bonas  auc- 
tor  [.    carant   "].   Cic.   auctor 
valde    bonus,  auctor  opdmoa. 
Cic.  boni  iidelesqae  socii.  Liv. 
vir  bonas.  Cic.  etsubst.  bonus. 
Cic.    negant    quemquam    esse 
bonam  viram    nisi  sapientem. 
Cic.  viri  boni  estmisereri.  Cic. 
propriam  est  boni  recte (acêra. 
Cic.  b.  gubernator.  Cic.  b.  gla- 
diator.  Cic.  b.  imperator.  Cic. 
b.  poeta.   Cic.   non  boni,  sed 
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imperiti  medià.  Ccts.  bon»  ma- 
lùjtKS  [•  les  boas  et  les  mauvais 
soldats  •].   Satl.  pari  pericuio 
sed   famà    impari    boni  al<jac 
ignan    frcint.    Satl.    tàr   pace 
bdlogiig  bonus  [.  bon  adminis- 
trateur et  boa  soldai  •  ].  Lit-.]. 
Uu   bon  méd-icin,  medicas  ar- 
tit  peritas.    Lie,   medicas  arte 
insi'jnis.   Cic     Va    bon   soldat, 
miles  bello   bonus.  Liv.    miles 
fortis   ac   str^^naus.    Cic.    Liv. 
Une  bount»  ville  ^dévouée  à  ses 
princes^,   civitas  bsne   mérita. 
Inser.  ^  Qui  a  la  perfectioa  au 
point  de  rue  moral.  Bonus,  a, 
□m.  adj.    Cic.    etc.   (ex.:    boni 
mores.  Cic.  consilio  bonoi*  dans 
une    bonne    intention   >].  Cic. 
exemplam   bonam.     Cic.     très 
employé  en  ce  sens). 
S.  bon.  s.    m.    Ce  qui   est  bon. 
Bonum.  i,  n.  Cic.  Voy.  bien. 
bonace,  s.  (.  Te-nps  calme  qui 
succoda  à  la  tempête.  Malacia, 
se.  f.  Cars.  icf.  tanta  sabito  ma- 
liciaactranqaillitas  exstitit.  ut 
se  ex  loco  commovére  non  pas- 
sent. C<es.  [B.  G.  111,  15,  3J). 
bonasse,  adj.  D'une  bonté  qui 
va   jusqu'à    la    faiblesse.    Aon 
malas.     Cic.     minime     moins. 
Cic . 
bonbec.  Voy.  bec. 
bonbon,  s.  m.  Voy.  friandise. 
bonbonne.  Voy.  bombo.n.se. 
bond.  s.  m.  Saut  brusque.  Hai- 
ttu,  us  m.  Cic.  Voy.  saut.  Par 
bonds,  sattaatim,  adv.  Sisenn. 
Amm.   Par  pjtils   bonds,    sab- 
saltim,    adv.    Saet.    (Aug.   83). 
Fig    Procéder  par  sauts  et  par 
bonds  (en  écrivant),  salluatim 
scribére.  .'?isenn    ap.  Gell.  S'é- 
lever   d'un    bond    au  sommet, 
ad  stimma  emicùre.  Sen.  1  Mou- 
vement  d'un    corps    inerte  qui 
est  renvoyé  en    l'air.    Saisir  la 
balle  au  bond,  pilam  excipére. 
Sen.  Voy.  bali^. 
bonde,    s.    f.    Bouchon  de   bois 
fermant  un    tonneau.    Obtura- 
mentam,  i,   n.  Plin.  (cf.  cado- 
ram  obtaramenta.  Plin.  [.VVI, 
3Ii].  Il  Fermeture  du  tond  d'un 
étang.    Obtaramentam,    i,     n. 
Plin.   (XX.\1II,   751.   Lever    les 
bondes,  lâcher  la  bonde,  &xca- 
tére   obtaramenta.    Plin.    Fig. 
Ulcher  la  bonde  â  sus   larmes, 
tradére  se    lacrimis.    Cic.  vim 
lacrimaram    profandére.    Cic. 
in  lacrimas  effandi.  Tac.  lacri- 
mas  non  tennre.  (.ic. 
bonder,  v.  tr.  K'^mplir  un  ton- 
neau   jusqu'à    la    bonde  ;  par 
ext.  fig.  rendre  aussi  plein  que 
possibi';.  farcire,  tr.  Cic.  Apal. 
tieferdre,    tr.    Cic.  Un  théâtre 
bondé, fartum  fotum  theatram. 
Apal.  tUeatram  celebritate  re- 
fertistimam.  Cic. 
Mndir,  intr.  Btre  répercuté  (en 
pari,  d'un  son).  Arch.  pour  ré- 
percuter. 1  (Par    ext.i.  .Sauter 
brusquement.    Subsilire   (pr. 
•  faire  un  saut  en  l'air  •),  intr. 
Plaut.  Varr.  Sen.  (ex.  :  sabs.  a 
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sede  strenae.  Varr,  canes  sub- 
siluere.  Prop.);   sajire  (-  sau- 
ter, bondir  •),  intr.  Plaut.  Liv. 
(ex.:    «.  per  praKipilia  et  prse- 
riipta.  Liv.  voy.  sauter);  exsi- 
lïre  {pr.    •  sortir   d'un    bond, 
s'élever    d'un    boud     -),    intr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex  :  e.v.-*.  t*  tiuiri. 
Saet.  exsilire  aa  aligaem.  'l'er. 
exs.    de  selit.    Cic.   cathedra. 
Plin./'.  exs.  in  [•  à  propos  de  •] 
.W.    .-Innii    testimonio.     Cic), 
Bondir  ^eu  pari,  des  animaux  , 
lascivire,    intr.      l'arr.      l'i'y. 
(voy.  [s')  ÉBATTRE.  ^  (Eli  pari. 
d'un  corps  inerte.)  litre  renvoyé 
en  l'air.    Voy.    rebondir.    Fig. 
Le    ct£ur     bondit,     cor    salit. 
Plaat.  cor   emicat.    Vell.  Faire 
bondir  le  cœur,  alicui  nauseam 
movêre.  Ftilg. 
bondissant,    ante,    adj.    Qui 
bondit.  Lasciius,   a,  am,  adj. 
Vinj.  (voy.  folâtre).    Les  bon- 
dissantes eaux,  salientes  aaoa?. 
Plin.  ;. 
bondissement,   s.    m.    Action 
de  bondir.  Exsultatio,   onis,  f. 
Cic.  Saltus,  ùs,  m.  Cic. 
bondon,   s.    m.    Voy.    bonde.  ^ 
Sorte  de  fromage.  Caseas,  i,  m. 
V'tirr. 
bondonner,  v.  tr.  Garnir  d'un 
bondon.    Obtaràre,     tr.     Kotv. 
Col. 
bonheur,  s.   m.    Fortune  favo- 
rable. Fortuna,  se  (pr.  -  ha- 
sard ",  d'où  '  hasard  heureux, 
bonheur  •),    f.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.:  optima  ou  (lorens  fortuna. 
Cic.  secanda  uu  prospéra  for- 
tuna. Cic.  et  abs.  fortana.  Cic. 
diatarnà    cam    fortuna     esse. 
Cic.  magnse  fuit  fortanae  ipsum 
effagëre  mortem.  Cic.  UU  cum 
permansissel  fortana  [.  après 
avoir  eu  un  bon  heur  constant  *]. 
A'ep.    fortunain  sibi  ipsum  fa- 
cère  [-    être    l'artisan     de    son 
bonheur»  J.i/iv.^or/uncim  in  nia- 
nibus  tenëre.  Cic.  in  /.otestate 
habëre     fortanam.    Cic.    usas 
fortuna  sud  [«avec  son  bonheur 
ordinaire  -].    Cic.    fortuna  et 
favet  [-    il    a    du    bonheur  •■]. 
Cic.  fortuna   blanditar  cœptîs 
suis.     Cic.     fortana     prospéra 
atitar.  Cic.  sua  fortana  [-  avec 
son    bonheur   ordinaire  »]  pu- 
gnàre.  Cic.  a  tortunà  desertam 
esse.  Cic.  nxultam  fortana  va- 
lait ad...  Cic.  sumniain  forta- 
nam in  ea  re  esse    ratas.   Cic. 
fortune  suœ   instars  [■•  pour- 
suivre son   bonheur,    travailler 
d'une    manière    persévérant)  à 
son    bonheur  •].  Cic.    aiicujas 
fortunse    auctorem  esse.  Cic.); 
félicitas,   âtis   (■■   prospérité, 
bonheur  •),  (.    Cses.  Cic.  (ex.  : 
félicitas  Jlelvetioram.    Cses.  f. 
rerum  rjestaram.  Cses.  f.  decem 
annorum.  Liv.  f.  magna.  Nep. 
summa.  des.  rara.  (4aint.  nec 
in  Italia  meliore  fcUcitate  usas 
Justin,  in  omnibus  rébus    ati- 
tar felicitate.    Cic.  pari  (eUci- 
tatc  in  eà  re  usas.  Nep.  felici- 
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totem    fortiter    ferre.     Quint, 
felicitate  corruntpil^étro  gâté  •). 
l  ic.  felicitate  efferri.  Cic.  llor- 
tensiam  videtar  félicitas  ipsias, 
qu<i   sen\per   est    usas,    ab   eis 
mifcriis  morte  vindicasse.  Cic. 
[Hrut.,96,  ;i2yj.  au  plur.:  incre- 
dibiles  liuic  arbi  félicitâtes  at- 
que  opes  ajferre.  Cic.  (Mil.,  31, 
oAJ);  jprosperifas,  atis  (.  bon- 
heur,   prospéiitti,   succès   •),    f. 
Cic.  etc.  lex.:  pr.  vitx.  Cic.  au 
plur.  improborum...  prosperi- 
tates  secanda'que  res.  Cic.  [do 
nat.  deor.,  lU,  oti,  88]);  salus, 
niis    ('  bon    état,    prospérité, 
bonheur  .),  f.  Plaat.  Cic.  (ex.: 
rediit  sua    salute  [-    pour  son 
bonheur  »].  Plaut.  aliiitali  sa- 
/atioue  serfire.  Cic.  spcssalutis. 
Cic).    Voy.    SHOcâs.    Jouer    do 
bonheur,    prospéra     aleâ    uti. 
Saet.  Cela  lui  a  porté  bonheur, 
hoc  illi  feli.r  faustumque  fuit. 
Cic.    Par   bonheur,   forte    for- 
tana. Cic  opportune,  adv.  Cic. 
peropportuné,  adv.    Cic.    Bien 
du  bonheur  !    benc  eveniat  ou 
vertatl  Plaat.  Cic.  quod  appro- 
bet  deus  ou  approbent  dii.  Cic. 
banc  rem  tihi  volo  bene  et  fé- 
liciter   evenire.    Cic.    féliciter 
quod  agis  !  plaat.  Ter.  félici- 
ter !  Plaut.    Ter.  Il  a  toujours 
du  bonheur,  res  ei  semper  suc- 
cédant. Cic.  res  ei  semper  pro- 
cédant. Cic.  Avoir  du  bonheur 
au  jou,/)ro«pt;m  a/ed  uti.  Saet. 
(Cal.,  Al).  Avoir  du  bonheur  à 
la  guerre,  rem  bene  gerére.  Cses. 
Sep.    prospéré  pagnàre.    Nep. 
secandis prœliis  uti.  Cic.  N'avoir 
pas  do  bonheur,  rem  maie  ge- 
rére. Cic  nihil  prospéré  agëre. 
Cic.    J'ai  eu  le    bonheur    de..., 
contigit  milii  uï..  .(Subj.) .  Cic.  Je 
n'ai  pas  eu    le    bouheur  de  me 
trouver    avec    vous,    tecum   ut 
essem  non  coniigit.  Cic.  Il  eut 
le  bonheur  d'alVranchir  sa  pa- 
trie, huic  contigit  ut  patriam 
e  servitate  in  libertatem  vin- 
dicaret.  Nep.  Ce    bonheur  n'é- 
tait échu  qu'à  peu  de  porsonnes, 
il  le  prouvait,  qaam  rem  paa- 
cis    contigisse    docebat.     Cses. 
C'est    un   grand    bonheur  pour 
vous,  de...  bene  tecam    agitar, 
quod...    Cic.   Jour  do  bonheur, 
faustas  et  (elix  dies.  Cic.  Avec 
boniiour,  féliciter.   Cic.  foriu- 
nate.    Cic    beatè.   Cic.    faastë. 
Cic.  prospéré.  Cic.    Voy.   hëo- 
REU^^JIE^T.    1    Etat     do    l'.îme 
pleinement  satisfaite.    Félici- 
tas, àtis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  per- 
pétua quàdam  felicitate   usas 
illc  exressit   e   vilù.    Cic.    fait 
felix,  si  potest   alla  in  scelere 
esse  félicitas.  Cic.  [Phil.,  S,  -2!,, 
59].  solida  et  sinccra  félicitas. 
Cic  félicitas  solûla  ['  complot, 
parfait  ■>].  Cic.  nalla  est  solida 
félicitas.  Cic.  felicitati  alicuju* 
accedit  cumulas.  Cic.  successus 
continax  felicitatis.  Cic).  Qui 
est  en    possession    du   bonheur, 
beatus,  a,    iim.  adj.  Cic.  etc. 
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(ex.:    vldeamas ,    qui    dicenrli 

sint  beali  :  etiuidem  eo»  e.ris- 
tinio,  qai    sint    in   bonis.   Cic. 
qui    beatas    est,    non  intdlego 
quid   reqairat,    ut   ail  beaiior: 
si  est  enim  qaod  desil,  na  bea- 
tus  quidem  est.  Cic.   voy.  heu- 
reux,   niENiiEL'HF.ux).     Uù     l'on 
jouit  du   bonheur,    beaius,   3, 
um,  adj.    Cic.   oto.  (ox.;  Zeno 
in  una  virtate  positam  beatain 
vitam  [..que  réside  le  bonheur-] 
patat.  Cic.  cum  ipsa  virlus  e{- 
^iat    ita    beatam    vitam,    ut 
beatior   esse  non  possit.   Cic. 
Neutre   subst.  non.  quia  per  se 
beatum    ['    le    bonheur  »]    est 
malo  caruisse  ['  consiste  dans 
lu    privation    du    niai   ^],    sed 
quia....  tSen.  (nat.  qu.-est.  I,  pr. 
«}].  in  qaa  [virtuta]    sit  ipsum 
etiam  beatum  [m  p-av-oipio-j,  ■-  le 
bonheur  ^].    Cic.  [fin.,  V,    8I.J). 
Vivre  dans    le   bonheur,    béate 
vivëre.  Cic.  Le  bonheur  éternel, 
voy.   BÉATITUDE.    Faire  le  bon- 
heur do  qqn,  aliquem   beatam 
€((icëre.    Cic.    L'argent    ne  fait 
pas    le   Don  heur,   non  pecunia 
beatos    eÇficit.  Vouloir   le  bon- 
heur   de   qqn,    alicajas    causa 
velle  omnia.  Cic.  alùjuem  velle 
ou  capëre  esse  beatum  ou  feli- 
cem.   Cic.    aLicajus  rebas  cnn- 
salére.  Cic. 

bonhomie,  s.  f.  Simplicité  fa- 
milière, aimable.  Voy.  simpli- 
cité. T  Simplicité  d'esprit.  Voy. 

SIMPLICITÉ. 

bouhotnme,  s.  m.  Homme  qui 
a  une   simplicité  familière,  ai- 
mable. Vir  simplex  et  benignus.  ; 
Cic.  Un  faux  bonhomme,  c.-d-  j 
d.    celui    qui  alïecte  la  bonho-  ; 
raie,  qai  prie  se  (ert  simplici- 
tatem.    Adj.    Prendre    un    air 
bonhomme,    simnlâre   se   sim-  ; 
plicem   ac    benignam  esse.    \\ 
Homme   simple   d'esprit.    Voy. 
SIMPLE.  1  (Au  moyen  àge.1  Ro- 
turier.  Plebejus  homo.  Cic.    || 
(Par  ext.)  Terme  familier  dési- 
gnant un  inférieur.  Homo,  mis, 
m.  Cic.  (cf.  nosti  os   hominis. 
Cic).    Capat,    itis,    n.     Plaat. 
Ter.  (cf.  o  lepidam  capat  [«  le 
drôle  de  bonhomme  t  ■>].  Plaut. 
c.  ridiculum  ou  fesiivum.  Ter.). 
Notre    vieux     bonhomhie    que 
voici,  hic  senex  noster.  Ter. 
bonhommeau,   s.    m.  Pauvre 
bonhomme.    Hidiculum   capat. 
Ter. 

boni,  s.  m.  Excédent  qui  reste 
en  caisse  sur  la  somme  affectée 
à  une  dépense.  Pecania  quas 
superest  ou  quod  reliquam 
restât.  Avec  le  boni  que  vous 
aurez,  quod  redundarit  de  ves- 
tro  qaa;sta..Cic.  (in  Verr.,  II, 
3,  65,  155).  Bien  que  mon  re- 
I  venu  soit  maigre,  j'aurai  encore 
du  boni,  si  je  retranche  les 
dépenses  imposées  par  la  pas- 
sion, ex  meo  ienui  vecligali, 
detractis  samptibas  capiditaiis, 
aliqaid  etiam  redandabit.  Cic. 
(P»rad.,  6,  3,  J.9). 
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1.  boniflcation,  s.  f .  Action  de 

bonilior.  Voy.  améliouation. 

%  bonification,  s.  f.  Action  de 
donner  à  titre  d  i  boni  et  par 
e.vt.  ce  qui  est  donné  à  titre  de 
boni.  Voy.  boni. 

1.  bonifier,  v.  tr.  Rendre  meil- 
leur.   Voy.   AMÉLIORER.   1    (Spéc.) 

Rendre  de  meilleur  produit. 
Donilier  la  terre  par  la  culture, 
lerram  feraciorem  colendo  ef- 
ficère. 

i.  bonifier,  v.  tr.  Donner  à 
titre  di  boni.  Néologisme  qui 
no  peut  s.-,  rendre  en  latin. 

boniment,  s.  m.  Propos  que 
débite  un  charlatan,  etc.  Cir- 
culatoria  volabilitas  Quint. 
Circalatoria  j'actatio.  Quint. 

bonite,  s.  f.    Variété    de    thon. 

Voy.    TUON. 

bonjour,  s.  m.   Jour    heureux. 
Souhaiter,  donner  le  bonjour  à 
qqn,   aliquem  jabére    salvêre. 
Cic.  Hor.    Mon    fils   Cicéron   te 
souhaite  le  bonjour,  salvebis  a 
meo  Cicérone.  Cic.  Je  vous  prie 
de  donner  le  bonjour  à  Diony- 
sius,  Dionysium  velim  salvêre 
j'ubeas.  Cic.  Il  vous    donne    un 
grand    bonjour,    impertit    tibi 
multam    salatem.     Cic.     Voy. 
SALUT.  Bonjour  (formule  de  sa  • 
lutation),.'!a;i'e  ou  salvete  (selon 
le  cas).  Cic.  etc. 
bonne,  s.  f.  Servante.  Voy.  ce 
mol.    Bonne   d'enfant,  gerala, 
œ.  f.  Tert. 
1  bonnement,  adv.  Tout  simple- 
i    ment.  Voy.  simplement. 
bonnet,  s",  m.  CoilVure  d'étoffe. 
■    Pileas.  i  (»  bonnet    ou   calotte 
1    de  feutre»),  m. Plaat.  Liv.  Ga- 
I    leras,  i  (^  bonnet  de  fourrure  ••). 
:    m.    Varr.     Virg.     Coilfé    d'un 
bonnet,    galeritas,  a,  um,  adj. 
:    Prop.  (IV,   1,   '29).   pUeatas,  a, 
'    um,  adj.  Liv.  (cf.  pileati  epa- 
lati  sunt.    Liv.).    Petit  bonnet, 
pileolas.  i,  m.  Hor.  (ep.,  1,  13, 
:    \b).Col.  (arb.,  23,  %.  Fig.  Triste 
comme  un  bonnet  de  nuit,  mo- 
lestas et  odiosus.  Cic.  Prendre 
une  chose  sous  son  bonnet,  c- 
à-d.  dans  sa  tête,  aliqaid  emen- 
tlri.  Cic.  Parler  à  son  bonnet, 
secam    loqai.  Cic.  Il  a  mis  son 
bonnet  de  travers,  morosas  est. 
Cic.    maie   affectas    est.     Cic. 
Avoir  la    tête  près  du  bonnet, 
offensioni  esse    pronam.    Liv. 
Opiner  du  bonnet.  Voy.  bon.se- 
ter.  Jeter   son  bonnet,  c.-â-d. 
renoncer  à  résoudre  la  difficulté, 
dimittëre   rem  sscpias    frustra 
tentatam.  Cic.  1  (Fig.)    Go   qui 
rappelle  la  forme  d'un  bonnet. 
Second  estomac  des  ruminants. 
Centipellio,     onis,     m.     Piin. 
(X.WIIl,  150). 
bonneter,  v.   tr.    Combler    de 
salutations(arch.).  Voy.  saluer, 
salutation.  1  (Par  ext.)  V.  intr. 
Opiner  du  bonnet   (donner  son 
assentiment   sans   motiver    son 
avis   et  en  se  bornant  à  saluer 
d\i  bonnet).  Tous  deux  bonne- 
tèrent,  utergue  pedibus  Ht.  Cic. 


(cf.  pedibus  ire  in.  sentcntiam 
alicaias.  Cic.  Liv.). 
bonsoir,  s.  m.  Soirée  heureuse. 
Souhaiter  le  bonsoir  à  qqn, 
salvêre  (à  l'arrivée)  ou  valere 
(au  départ)  aliquem  jubêre. 
Cic.  Bonsoir,  salve  (à  l'arrivée)  ! 
Com.  Cic.  vale  (au  départ). 
Cic.  Voy.  BONJOUR.  Dire  bonsoir 
à  la  compagnie,  c.-à-d.  s'en 
aller,  vale  dicere  omnibus.  Sen. 
Voy.  adieu. 

bonté,  s.  f.  Qualité  de  ce  qui  en 
bon  :  qualité    do   celui    qui  est 
bon  pour  les  autres.  Bonitas, 
a<is(/)r.^  bon  naturel,  bonté  -■), 
f .  Cic.  otc.  (s'opp.  à  /TOUS  ou  a 
malitia,  ex.:  b.  natarahs.  Nep. 
pries  alicujas  bonitasqac.    Cit. 
bonitas     et    benepcentia.    tic. 
facit    parentes    bonitas,     non 
nécessitas.  Phsedr.  bonitas  tua 
[^  votre  bouté  -,  terme  de  r-es- 
pect     adressé     à    l'empereur]. 
Plin.  j.    [op.,  10,  8,  5].  bonitas 
in  saos,  justitia  in  omnes.  <-  ic. 
id    non    sine     divina    bonitate 
erga  homines  péri.  Cic.)  ;  beni- 
gnjtas,   âtis   {-    bonté,  bien- 
veillance '),  f.  Cic.  (ex.  :  Jasti- 
tix   sant  adjunctse  pietas,  bo- 
nitas,   liberalitas,    benignitaé, 
comltas,  quxqae   sunt  gcneris 
ejasdem.  Cic.    ne   major  bcnl- 
gnitas  sit,  quam(acaltates.  Cic. 
alicujus  in  aliquem  benignitas. 
Cic.  Cart.)  ;  humanitas,   atis 
(»  humanité,  bonté,  douceur  "i, 
f.  Cic.  Sen.    (s'opp.  à  inkama- 
nitas.  saperbia,  os..:  humanitas 
edictoram   [•■    bonté   qui   s'ex- 
prime  dans    les   édits   ■.].   Cic. 
adversus     minores     ["      inté- 
rieurs ']   humanitas.  Sen.  [N. 
Q.  IV,  pr.  18]);  comitas,  atis, 
f.    Cic.    otc.    (voy.     affabilité, 
douceur);    clementia,    ee,    f. 
Cic.  etc.    (voy.   douceur,   mode- 
ration)  ;  lenitas,  âtis.  f.  Cic. 
etc.  (voy.  douceur);  indulgen- 
tia,  Sd[pr.  '  douceur,  complai- 
sance, bonté  »),f. Cic. otc.  (s'opp. 
à  severitas,  ex.:  ind.  natarahs. 
Cic.  dei.  Sen.  ind.  nimia  patris. 
Val.-Max.    alicajas   indalgen- 
tiam  (atigàrc  [«  abuser  ■•).  Cic. 
ind.  pliarum  ['  pourses  filles-]. 
Cic.     cjus    nimia    in  Lepidam 
indalgentia.   Plane,  ap.   Cic.)  ; 
facilitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (voy; 
affabilité,   aménité,   bienveil- 
lance).   Témoigner   sa   )  enté  à 
qqn,  alicui  bénigne  facêre.  Cic. 
plurimam   benigni'atis  in  ali- 
quem conferre.  Cic.  Abuser  des 
bontés  de  qqn,  alicajus   (acih- 
tate  abati.    Cic.  alicajas  béné- 
ficia corrampëre.  Ci/:.    Traiter 
qqn  avec  bonté,  aliqaem  béni- 
gne   ou  liberaliter  habêre.  Cio. 
aliqaem     liberaliter    tractâre. 
Cic.    aliqaem  indulgenter  ha- 
bêre. Cic.  Avoir  la  bonté  do..., 
dare  alicui  hanc  veniam,  ut... 
(Subj.).   Cic.   Ayez  la  bonté  de 
nous    exposer    ex.actement    vus 
idées  sur  l'éloquenceen  général, 
date  nobis  hanc  veniam,  ut  ea. 
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<jam  gentitis  rfi"  omni  génère 
tlicenJi.  subliliter  perse<]u<i- 
mini.  Cic.  Ayez,  la  boiue  do 
■n'aider,  iV/,  amabo.  adjutci  me. 
Ter.  Ay.'z  U  bonté  J'accourir, 
anuibo  ie.  aJiola.  Cic.  Ayoz  la 
bouté  da  vous  occuper  doCicé- 
ron,  cara,  amabo  te,  Cicero- 
neni.  Cio.  Ay.z  donc  la  bouté 
d'écrire,  tu,  tjaa-so,  scribe.  Cic. 
C'est  trop  dd  bonté,  bi'nitinê  ! 
Cic.  bénigne  dicis.  Plaat.  Ter. 
Cic.  //or.  Perbenigne!  Ter. 
(Ad.,  7u;;i.  (I  Au  plur.  Marquas 
de  bonté,  beneficiii,  iorum,  n . 
pi.  Cic.  Voy.  BIENFAIT.  Faveurs 
d'une  fainmo  (arcli.).  Voy.  fa- 
veur. 1  lionne  qualité  d'une 
chose.  BoDitas,  atis,  f.  Cir. 
etc.  {ex.:  injroram,  prcpdiortxm, 
vocis  bonitas.  Cic.  natarx  bo- 
nitas.  Cic.  b.  ingenii.  Cic).  \\ 
Conformité  au  bien.  Bonïtas, 
atis,  f.  Cic.  (ux.:  samma  boni- 
tas  et  œqaitas  causée.  Cic). 
bonze,  s.  ni.   Prêtre    asiatique. 

Voy,    PRÛTP.E. 

boquillon.s.  m.  Bûcheron.  Voy. 
co  mot. 
borborygme,  s.  m.  Bruit  pro- 
duit,  par   le    déplacement    des 
gaz  dj  l'abdomen.  Ventris  so- 
nitas.  Col. 
bord,  s.  m.  Ujrdag.^,  revêtement 
en  plaiiclies  d'un  navire  larch.). 
Voy.  BOKOACE.   Il   Extrémité  du 
bordage  qui    forme    la   contour 
supérieur    d'un    navire.    Vais- 
seaux   do    bas    bord,    minores 
naves.  Cws.  Vaisseaux  de  haut 
bord,     majores     naves.     Caes. 
grandiores   naves.    Plin.  Jator 
qqn  ou  qqch.    par-dessns  bord, 
dejicere  aliqaem  ou  aliquid  de 
nai-i.  Cic.    Voy,   jeter,  préci- 
piter.  Jeier    par-dessus   bord, 
•n  mai-i  jactnram  (acéré.  Jet. 
Fig.  Jeter  qqch.  par-dessus  bord 
(s'en    débarrasser),  alicujas  rei 
jactaram    (acéré.  Cic.    |{     Coté 
d'un    navire.    Latas   ou    latera  \ 
navis.  Cic.  Liv.  Virer  de  bord,  j 
circumagere  navem  in  proram. 
Plin.  circamagere  naves.  fYon- 
lin.  Il  (Par  oxt.)  Le  naviro  lui- 
même.  Monter   à   bord,  navem 
ronscendére.    Cic.   Cœs.  Etre  à 
bord,   in  navi  esse.    Cic.    Ca;s. 
Prendre   à   bord,    à   son    bord, 
in    navem    imponêre.  Cses     in 
navem  recipére.  Csea.  Fig.  Etre 
du    bord     de   qqn,   c-à-d.  do 
son    parti.   Voy.  parti.  ^    (par 
anal.)   Partie  extrême  qui  tor- 
min)    |j    contour    d'un    objet. 
Margo,  inis,   m.  et  f.  Liv. 
Plin.  (.IX.  :  m.  scati.  Liv.  cali- 
cis.  Plin.  alceris.  Plin.  (ontis. 
Ov.  agri.   Val.  Max.);  ora,    se  \ 
{pr.  >■  bord,  bordure  '  par  ext. 
'  bord   do  la   mer  -),    f.   Z,acr.  ] 
Cic.  Liv.  (ex.  :  ora  poculi.  Lucr. 
extrema;  silva;.   Liv.  orœ  val-  1 
nerig.  Cels.  orse  lori.  Gell.  ora 
maritima.  Cic.  vov.  cote);  ia-  1 
bruna,   i  (pr.   -    [èvro  .   d'où,  [ 
•■  bord  d'un   vase   -),   n.    Cato.  \ 
Cxs.  (ex.:  summae  (ostœ  labra.  ' 
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Ca-s.  fB,  G.,  VII,  7S,  \]):  lim- 
bus,  i,  m.  (voy.  bordure).  Bord 
do  la  nur,  litbs,  oris,  n.  Ci.- 
Ole,    (voy.   rivage).    Bord    d'un 
fleuve,  ripa,  ee,  f.  Cic. etc.  (ox.: 
ripa  mii;/ni  (Itiminis.  Cic.  ripa 
I  <•  les  bords  ']Anienis.Cic  vov. 
rive).    Couler   &    pleins    bords, 
pleno  alveo  (luère.  Qaint.  Ar- 
river   au    bord    de    la  mer,  ad 
e.rtremam   maris    titas  perve- 
nîre.  Liv.  Qui  est  tout  au  bord, 
extremas,  a,  um,  adj.  Cic.  Liv. 
Le    bord    des    lèvres,    f.vtrema 
libra   ou   samma    labra.    Cic. 
J'ai  ce    nom    sur    1.»    bord    des 
lèvres,  versatar  milii  id  nnmen 
in   primoribas    labris.    Plaat. 
Sur  les   bords    de   (tel    ou    tel 
neuve)...,  jaxta  (av.  l'Ace). Cic. 
prnpter  (av.  l'.^cc.)   Cic  orf  (av. 
I'Al-c).    iii'.    Fig.   Qui    est   au 
bord    du   tomb-au,  cajas  a'tuH 
mors   propior  est.  Cic.    capalo 
virinas    ou    pro.vimas.     Serv. 
Non.  moriens.    Cic.  moriban- 
das.    Cic.  jarens  moribandas- 
qae.    Cir.    sub    ipsam    fanus. 
Cic.  pericalo   morlis   cxtremo. 
Cic.  Etre  au  bord  du  tombeau, 
extrema  tangére.  Sen.  (ep.  12, 
U;    56,     I  ) .    in    prsecipiti    esse. 
Cels.  (II,  61.    Conduire  qqn   au 
))0rd    de   l'abime,    alitjwim   in 
locam    prs'cipitem    perdixcére. 
Cic.    Etre   au   bord  de   l'abimo 
(fig.),  in  summo  discrimine  esse 
ou    versàri.  Cic.  Il  arrache  un 
ami    des    bords    du    précipice, 
nec    pendcntem   amicam   cor- 
rarre  patitar.  Cic  1  (Par  oxt.) 
Uégion    voisine    du   bord    d'un 
fleuve,     d'une      mer.     Litora, 
orum,  n.  pi.  Virg.  Orœ,  arum, 
f.    pi.    Virg.    Ripa,    œ,  f.    Cic. 
Les     sombres      bords,     Sfygia 
palas.    Virg.  Lact.    Acherantis 
ora'.   Virg, 
bordage,   s.   m.   Bord    (arch.). 
Voy.  cj  mot.  ||  (Spéc.)  Revête- 
ment do  planches  qui  couvre  la 
membrure   d'un    navire.  Latas 
navis.    Ca's,  Liv.  1  Ce  qui   sert 
à  border.  Quod  marginat.  D. 
borde,    s.    f.    Métairie,    ferme  j 
(arch.).  Voy.  ces  mots.  j 

border,  v.  tr.  Garnir  le  bord  ;  ' 
garnir  une  chose  en  étant  au 
bord.  Prsetexëre,  tr.  Liv. 
Plin.  (ex.  :  pappes  prœtexant . 
litora.  Virg.  toga  ou  tanica 
parparâ  prxtexta,  Liv.  na- 
tiones  liheno  prsetexuntur. 
Tac).  Border  la  cotr-,  voy. 
LoscER.  ^  Garnir  uno  chose  <;n 
mettant  qqch.  au  bord.  Mar- 
ginâre,  tr.  I.iv,  Plin,  (ex.  :  ta- 
hala:  marginatx,  Plin.  [XXXV, 
15i],  viridanlia  saga  limbis 
marginata  punireis.  .Sic/,  [op. 
2,  201.  censores  vias  margi- 
nandas  primi  omnium  locave- 
riint.  Liv.  f.\LI,  27,  5));  prœ- 
texére,  ir.Virg.  {ex.:  praitexëre 
ripas  arandine.  Virg.). 
bordereau.  8.  m.  Relové  dé- 
taillé des  pièces  d'un  dossier. 
•'■iummarium,  ïi,  n.  Sen, 


BOR 
borderie,  s.  f.  I\<tite    métairi»- 

\dial    1.    Voy.    MtTAIRIK. 

bordior.  s.  m.  Voy.  métaver, 

bordure,  s.  f.  Co  qui  g»irnit  lo 
bopil  de  qqch.  La  bordure  d'un 
vètonient,  limbtis,  i,  m.  Virg. 
Ov,  Serv.  Bordure  de  pourpre, 
ora  parparea,  Catall.  Bordure 
ou  fraiiijo,  lacinia,  ,v,  I'.  Plaat. 
Cic.  Garni  d'una  bordiirrt,  lim— 
batus.a,  nm,ad\.Gult.  ap.Treb. 
Poil,  scgmentalas,  a,  um,  adj. 
Inscr.  Isid.  BorJur,>  d'or  ou  da- 
soie  (pour  garnir  un  vêtement), 
paragauda,  as,  1".  Cod.  Tbeod. 
Bordure  en  saillie,  crepido, 
inis,  f.  Sen.  Plin.  Voy.  jetée, 
QUAI,  TROTTOIR.  ^  Frontière 
lar.-li.).  Voy.  ca  mot. 

boréaL  aie,  adj.  Qui  est  au 
nord.  Boreus,  a,  um,  adj.  Ov. 
Lo  pôle  boréal,  axis  septen- 
trionalis.  Cic. 

borée,  s.  m.  Le  vent  du  Nord. 
liorcas,  se,  m.  Plin.  ventai 
lioreas.  Nep.  Voy.  aquilon. 

borgne,  adj.  Qui  ne  voit  que 
d'un  œil.  Lascas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Sen.  Juv.  oic.  cocles,  clilis, 
m.  Enn.  ap.  Varr,  (borgne  de 
naissance),  altero  oculo  orbus. 
Liv,  (borgne  de  naissance). 
altero  oculo  captas.  Nep,  (bor- 
gne par  accident).  Etrn  borgne, 
anum  habêre  ocalam.  Liv. 
On  les  dit  borgnes,  ii»  sin- 
guli  ocali  esse  dicantur,  Cic 
Devenir  borgne,  altero  ocalo 
capi.  Liv.  amittére  ocalam.  Cic, 

I  (Fig.)  Douteux.. Maison  bor- 
gne, cabaret  borgne,  stabalam, 
i,  n,Plin.  il/art.'Voy.  auberge. 

bornage,  s.  m.  Action  da  bor- 
ner les  champs.  Limilalio.  onis, 
I".  Col,  (III,  12,  I).  Delimitatiu, 
onis,  f.  Grom.  vet.  Terminatio, 
onis,  f.  Inscr.  Procéder  au  bor- 
nage d'un  champ,  pnes  ou  li- 
mites constifiitiire.  Grom.  vet. 

borne,  s.  f.  Pierre  qu'on  plante 
à  l'endroit  où  finit  un  champ. 
Terminus,  i,  m.  cic.  etc. 
(ex.:  t.  acutus,  lapideus,  Grom. 
vet.  term,ini  agrorum,  Plin. 
nulli  possessionam  lermini. 
Cic.  terminum  commovère 
["  déplacer  >].  Lex  Mamil.), 
lapis, pidis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
termlnntis  lapis.  Amm.  lapis 
termini.  Cic.  lapis  (malis.Jct.K 

II  (Par  ext.)  Bornes,  obstacles 
iKiturolsoù  s'arrêteun  territoire. 

Terminus,  i,  m.  Solin.  (ex.  : 
inter  ipsam  [Maredoniam]  et 
Thraciam  .Strtjmon  amnin  (acit 
ferminam.Sotin.);  finis,is,  m. 
Cic,  etc.  (ex.  :  (,  loci.  cic.  (. 
Megalopolitarum,  Liv,  ordin. 
au  plur.  ^ines  agrorum,,  Cic. 
fines  propagàre.  tic,  amhi- 
gëre  de  finitias.  Ter.  fines  rc- 
gére  [-  lixor  ■•].  Cic);  limes, 
itis,  {pr.  "  b.inde  de  terra  non 
laliouréo  qui  marque  lasépara- 
tion  de  deux  champ-i  »  d'où 
•■borne  "),  m.  Varr.  Tac  (ex.; 
limitem  agére  ['  tracer  •]. 
Virg.  Tac.  limites  commovère. 
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Insor.  Tert.);  confinium,  li, 
m.  Ca:'S.  Liv.  (voy.  Ilisjno  de) 
Di':M*ncATioN,  fbontiére).  L  om- 
piro  romain  a  pour  bornos  lo 
Kliiii,  pnpali  romani  iinperiam 
lllicnus  finit.  Os.  (B.  G.,  IV, 
10,  U).  Voy.  iioiiNi;i!.  Sans  borne, 
immensas,  a,  um,  adj.  Cic.  in- 
jinitus,   a,  um,  adj.    Cic.   Voy. 

IMMRNSE,  ILLIMITK,    INFINI.    1   (Au 

lig.)  Cb  M"'  ompri'lio  de  s'éten- 
dre. Terminus,  i,  m-  Cic-  "tç. 
(ex.  :  /as  tevminis  circamscri- 
hère.  Cic. certes  fines  terminos- 
(juc  constitaam.  Cic.  terminas 
panijére  [=  enl'onc-r,  planter  ••]. 
Cic.  oratoris (acultatem  ingenii 
sui  terminis  describëre.Cic.  (al- 
litur,  qui  terminas  glorix  nos- 
tr.v  metitar  spatio,  quod  tran- 
siluri  samas.  Cari,  si  anqaam 
adviirsas  immodicas  cupiditates 
terminas  staret.  Cart.);    finis, 
is,  m.  fie.  etc.  (ordin.  au  plur. 
ex.  :    miki    pnes    terminosqae 
canstitaam,  extra   qaas  egredi 
nan  possam.  Cic);    cancelli, 
orum    [pr.  '  barrières    ■>   d'où 
«  bornes,  limites  -),  m.  pi.  Cic. 
(ox.  :    cancellis    circamscripta 
scientia.    Cic.   voy.    bahrière); 
modus,   iipr.  •■  mesure-  d'où 
•  but,  terme,  borne,    limite  ■), 
m.  Cic.  Liv.    etc.    (ex.   :  facëre 
modiim  sumptihas.  Liv.  modam 
imponére  alicai   rei.  Liv.  mo- 
dam   stataère    ou    constitacre 
alicui     rei    Cic.    sed   adhibeat 
oratio    modam.  Cic.    finem    et 
modam    transira     Cic.     qaasi 
e.xtra     modam.     Cic.    prseter 
modam.      Cic.      modam      la- 
gendi  facëre.   Cic.  ladendi  est 
qaidam       modas     retinendas 
[.  en  plaisantant,  il  faut  ri-ster 
dans     les    bornes    ■•  ].     Cic.  ). 
Qui  sort  des  bornes,    immodi- 
cas, a,  um,  adj.  Cic.  Voy.  ex- 
cessif,   IMMODÉRÉ.   1    (Par   ext.) 
La  borne  du  cirque.  Meta,  33, 
f.    Cic.    Ov.    (ex.    :    interiorem 
metamcarraterëre.  Ov.  infle.ru 
letatis   hxsit    ad  metas.  Cic). 
Borne     milliaire      (borne     qui 
marquait  chaque  raille   sur  les 
voies   romaines), iapis,  pidis, 
m.    Cic    Liv.    Tac    (ox.  :   ad 
quintam     lapidem.     Nep.    ad 
sextam     lapidem    a      Vienna. 
Sen.).  Fig.  U  est  planté  comme 
une     borne,     iapis     est.    Ter. 
stat  lapis.  Ter.  Borne  fontaine, 
meta  sadans.  Sen.    (ep.  56,  U). 
borner,  v.  tr.  Garnir  [un  ter- 
rain] de  bornes.  Terminàre, 
tr.  Cic. etc. (ox.:  intra  §.nem  loci, 
quem    olex    terminabant.  Cic. 
fana.   Liv.    t.  fines  vestri  im- 
perii.    Cic);     limitâre     {pr. 
.  délimiter  »  d'où  -  borner  -), 
tr.    Plin.    Jet.    (ex.  :  l.  vineas. 
Plin.   limitati    agri.  Jet.];  de- 
terminâre     («    marquer     les 
limitas  do,   délimiter,  borner-), 
tr.  Liv.  (ex.:  det.  fines  imperii 
vestri  non.  terrœ,  sed  cxli  re- 
gionibas.  Liv.).  \   Limiter    par 
des  obstacles  matériels.  Finira, 
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tr.  Cœs.  (ex.:    populi    Romani 
impi'riam  likenas  finit.  Ca-s.); 
deânire,    tr.    Cic.    etc.   (ox.  : 
ejas    (andi    e.vtremam   partcm 
olax  directo   ordine  definiant. 
Cic  ea  loca  qu.-c  imperiam  po- 
puli Romani  definiant.  (Jic.  is 
tractas     dactasqae     mari     ex 
omni  parte  ardais  prxraptis- 
que    montibas     definitas    est. 
Cic);    includére,    tr.    Mêla. 
(ex.:    CaUippides    llijpanis  in- 
cludit.    Mêla,   plaga  Ponto  ac 
Mœotida     incladitar.     Mêla.)  ; 
attingère,  tr.  Cic.   Cœs.  (ox.: 
Cappadocia'  regio  ea,  quœ  Ci- 
liciam  attingit.    Cic);  contin- 
gère,  tr.  Cic.  Css.  (ex.;  Helyii 
qui  fines  Arvernoram   contin- 
gant.    Cœs.     saltas     Vescinas. 
Falernum    contingens    agram. 
Liv.).    Etre  borné,  continéri, 
p.assif.    Cses.     (ex.  :     ana    pars 
continotar     Garamna     (lami- 
ne,    Oceano,     finibas     Belga- 
rum.   [Cses.  (B.  G.,  I,  1,  &]■   ita 
montibas  angastis  mare  canti- 
nebatar,  ati...  Ca>s.  [B.  G.  IV, 
23,  3].  qai  vicas    ...    altissimis 
montibas  andiqae  ...  contine- 
tar.  Os  [B.G.,  lU.l,  5].  ||  (Par 
anal.).  Borner  la   vue,  definire 
aspertam.  Cic.  prospectam  im- 
pedire.    Cses.   prokibêre.    Sali. 
Vue  bornée   (par    un  obstacle), 
prospectas    ademptas.    Liv.    1 
(Au  11.?.)  Empêcher  de  s'étendre. 
Terminàre  (pr.  «  borner,  res- 
treindre -),  tr.  Cic.  etc.    (ex.  t. 
gloriam  saam.  Cic.   nanijuam 
terminât  nec  magnitadinis  nec 
diatarnitatis    modam.    Cic.  at 
nos  metiendi    ratiacinandiqae 
atilitate  hiijas  artis  terminavi- 
mas  modam.  Cic);  circums- 
cribére  {•■  enfermer   dans  d'é- 
ti-oites    limites,  restreindre   les 
pouvoirs  do.:.   -);  tr.  Cic.  (ex.: 
c.  tribanam  plebis.  Cic.  prœto- 
rem.Cic.  Anioniam.  Cic);  con- 
trabère,  tr.  Qaint.  Plin.  f  (voy. 

LIMITER,      RESTREINDRE.).       iior- 

ner  sesdésirs, capidita^i  modam 
adhibêre  ou  facère  oaimpanêre. 
Cic.  cupiditates  intra  terminas 
coercêre.Cic. Borner  un  discours, 
orationem  finire  ou  in  angas- 
tias  compellëre.  Cic.  Etre  bor- 
né par  le  temps,  temporis  an- 
gastiisincladi.Cic  II  n'a  jamais 
prétendu  borner  le  cercle  de 
mes  relations,  nanquam  inter- 
pellavit  quin.  qaibas  vellem, 
uterer.  Cic  Le  bien  dire  n'est 
pas  borné  à  une  sphère  dont 
les  limites  étroites  l'empêchent 
de  se  donner  carrière,  bene  di- 
cëre  non  habet  definitam  ali- 
qaam  regionem,  cajas  terminis 
sœpta  teneatar.  Cic.  Se  borner, 
cerios  fines  terminosqae consti- 
tuëre  sibi.  Cic  Se  borner  dans 
ses  dépenses,  modam  facëre 
sumptibas.Ter.  Je  me  bornerai 
à  parler  des  hommes,  qui...  eis 
fere  ipns  oratio  definietar  vi- 
ris,  qui...  Cic  Se  bornera  qqch  , 
aliqaâ  re  ou  in   aliquâ    re    se 
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continêre.  Cic.  Nous  devons 
nous  borner  à  ces  préceptes,  liis 
prœceptionibus  conlentos  nos 
esse  nportebit.  Cic  Si  borner 
à...,  satis  habêre  (avec  l'Inf. 
prés.l.  Sali.  Quint.  Il  se  borne 
à  dormir,  niliil  aliad  qaam 
dormitat.  Cic  Je  me  borne  à 
dire  que...,  tantum  dico  (avec 
une  Prop.  Inl'in.). Cic. 11  sebor- 
nait  à  se  tenir  soi.^ueusoment 
éloigné,  tantam.ut  procul  abes- 
set,'curabat.  Liv.  Qui  se  borne 
à,  contentas,  a,  am,    adj.    Cic 

(voy.     SATISFAIT,      content).    Qui 

est  borné,  angastas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Qaint.  (voy.  resserré, 
limité),     brevis,     e,    adj.    Cic. 

(voy.       [pou]       ÉTENDU,      COURT). 

circamcisas,    a,     am,    p.     adj. 
Cic.    (voy.   limité,    restreint). 
guid    tam    circamcisuni,    tam 
brève  quam  hominis  vita  lon- 
gissinia!    Cic).    L'intelligence 
humaine  est  bornée  {c-à-d.  no 
s'étend  pas  au  delà  de  certaines 
limites^  menti    hamanœ   certi 
sant    fines      constituti,     extra 
qaos  egredi  non  possit.  D'apr. 
Cic.    Un    esprit    borné   (c.-o-d. 
qui  ne  s'étend  pas  loin),  tardam 
ou  hebes  ingeniam.  Cic 
bornoyer,  v.  intr.  ettr.  ^  Intr. 
Eire  borgne  (arch.).  Voy.  bor- 
gne. 1  Tr.  Examiner   qqch.   on 
tenant  un  seul  œil  ouvert;  par 
ext.  bornoyer  une  allée,  c.-a-d. 
placer  des  jalons  pour  la  tra- 
cer en  ligne  droite,  viam  diri- 
gêre.  Cic.  Voy.  jalonner. 
bosquet,  s.  m.   Réunion    d'ar- 
bres,  petit   bois  planté    par   la 
main  de  l'homme.   Silvala,  se, 
r.  Col.  Viridariam,  ii,  n.   Plin. 
bossage,    s.   m.   Saillie   sur    la 
surface   d'un    mur.    Expressio 
eminens.  Vitr. 
bosse,     sf.    Protubérance    dor- 
sala   naturelle    (cliez    les    ani- 
maux). Tnber,  bèris,  n.  Plin. 
(ex.:    t.    cameli.    Plin.    boum. 
Plin).    1     Protubérance      pro- 
duite   chez  l'homme    par    une 
déviation  de  la  colonne  verté- 
brale. Gibber,  beris,   m.   Lucii. 
ap.  Charis.  Plin.  gibba,    se,   f. 
Suet.  (Dom.  23).  gibbus,  i.  m. 
Jav.  Fig.  et  famil.    Se    donner 
une   bosse,  c.-à-d.   faire  bom- 
bance,   voy.    BOMBANCE.   1   (Par 
anal.).  Saillie  arrondie  de  cer- 
taine 03.  Taber,    beris,  n.  Cels. 
Il     (Spéc).     Protubérance     du 
crâne  représentant,  au  dire  des 
plirénologues,   une  faculté  spé- 
ciak.  Taber,  beris,  n.  Cels.  Fig. 
Qui  a  la  bosse   de    l'éloquence, 
c.-à-d.  qui  est  né  avec  des  dis- 
positions   spéciales   pour    1  élo- 
quence, ad  dicendam  natas  et 
aptus.  Cic  1   Enflure  à  la  tête 
déterminée  par  une  contusion. 
Taber,  beris,  a.  Ter   f '"»•  J.«- 
bercuium,    i.     n.    Cels.    Plm. 
Toute  sa  tête  n'est  qu  une  bosse, 
tuber  est  totam  caput.  Ter  Fig. 
Ne  rêver    que    plaie   et    bosse, 
ri.rarum  amatorem  esse.  \\  (Par 
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eïtJ.  Tumeur  maligne.  Tiili^r, 
beris,  a.  Plin.  l'fla",  «.  f.  Juv- 
Voy.  TUMKUR.  1  l'aitio  couvoxe 
d'une  surfaco.  ||  Uosse  du  bou- 
clier. Umbo,  onis,  m.  Viiy.  Liv. 
Il  Le»  bossas  d'uu  lorrain,  ini- 
qaitates  loci.  Ca-s.  Liv.  loco- 
riun.  LU:  salebrx,  arum,  f. 
pi.  Ilor.  Bosse,  petit  tirtre, 
gramiu,  i.  m.  Vifr.  jj  (Spéc.) 
Termo  do  jeu  de  paume.  Fig. 
tomber  daus  la  bosse,  c.-à-tt. 
faire  une  fausse  Jémai'ohe, 
rebaa  sais  maie  consulëre.  Cic. 
Il  (SpécJ.  Sculpture,  ciselure, 
relief.  Éminentia,  a-,  f.  Plin. 
Qui  est  en  bosse,  c.-d-d.  en  re- 
lief, ectypii£,  u,  um,  adj.  Sen. 
Plin.  Relové  en  bosse,  sigilla^ 
tas,    a,  am,  adj.  Cic. 

bos^elage,  s.  m.  Travail  eu 
bosse,  en  reliof  sur  des  pièces 
d'orfèvrerie,  scalptara  ectypa. 
Plin. 

bosseler,  v.  tr.  Travailler  en 
bossa  des  pièces  d'orfèvrerie. 
Ectypa  (acéré.  Plin.  ^  Déformer 
par  des  bosses  (partie,  les  olj- 
jets  eu  métal).  Voy.  bosslek. 

bosselure^  s.  t.  Ktat  de  ce  qui 
est,  bossjlé,  d'où  :  travail  eu 
bosse  sur  une  pièce  d'argen- 
terie, voy.  B05SELAC.E.  1  Défor- 
mation d'une  pièce  d'iirijeiiterie 
par  des  bosses.  Argenterie 
pleine  de  bosselures,  collisam 
argentam.  Jet.  ^  Saillie,  iné- 
galité naturelle  d'une  surface. 
Em.inentia,  œ,  f.  Plin. 

bossu,  ue,  adj.  Qui  a  une 
bosse.  Gibber,  era,  eram,  adj. 
Varr.  Plin.  gibberosas,  a,  um, 
adj.  Saet.  ^  Qui  présente  une 
saillie  arrondie,  une  convexité. 
Taberosas,  a,  um,  adj.  Varr. 
Petr.  (cf.  t.  campas.  Varr.  [R.  R., 
I,  h'J,ii].  tuberosiasima  frons. 
Petr.  [15.  Jij).  Rien  de  bossu, 
nikil  eminens.  Cic. 

bossuer,  v.  ir.  Rendre  inégale 
par  des  bosses  la  surface  d'un 
objet.  Argenterie  bossuée,  col- 
lisum.  argentam.  Ulp. 

bot,  adj.  indécl.  So  dit  d'une 
déformation  du  pied.  Qui  a  un 
piiîtl  bot,  scaaras,  a,  um,  adj. 
Hor. 

botanique,  adj.  Relatif  aux 
véijetaux.  IJerbarius,  a,  am, 
adj.  Jaidin  botanique,  hurlas 
in  quo  artis  causa  aluntar  pla- 
rima  hnrbarum  et  indigcna- 
rum  et  peregrinaram.  gênera. 
b.  La  s<;i3nc)  botanique,  her- 
baria  ar8.Wtn.(Vll,19C  .Subst. 
La  botanique,  ars  herbaria. 
Plin.  ou  havbaram,  scientia. 
Plin.  Ktudicr  la  botanique, 
stirpium  nataras  omnlanKjue 
fere  rerum  qax  e  terra  gignan- 
tur  causas  aiqae  rationea  per- 
le'iai.  Hen. 

botaniste,  s.  m.  Celui  qui 
l'ocoupe  do  botanique,  IJerba- 
rius. a,  m.  Plin.  (XX,  lui; 
XXV,  V7h).  Herbaram  peritus. 
Plin. 

1.  bott«.  s.  f.  Assemblage  d'ob- 
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jeu  liés  ensemble.  Fascis,  is, 
n.  Varr.  Liv.  Tac.  .Manipulas,  i, 
m.  Varr.\'irg.Sen.  Col.  (l'f.  m. 
feni.  Sen.  manipulas  vincirc 
[•  faire  des  boites  '].  Col.  de 
liis  herbis  nxanipulos  (Icri  ac 
vehi  ad  fi//am.  l'arr.).  Petite 
botte,  fasciculas,  i,  m.  Cic. 
l'ig.  Lue  botte  de  lettres,  litte- 
rarum  fasciculas.  Hier. 

2.  botte,  s.  f.  Chaussure  en 
cuir,  montante.  Ocrea,  ne,  t. 
Varr.  (Ordiu.  au  plur.).  .Ml -r  à 
la  botte  (cherclier  i  mordre 
son  cavalier),  nxorsibas  tcn- 
tare.Flor.aaappetêre.  Tac. l'ig. 
Aller  à  la  botte  (dire  dos  cho- 
ses mordantes),  dente  Ixdere. 
Cic. 

3.  botte,  s.  f.  Outre  pour  le 
Irans^Kirt  de  certains  liquides 
(arch.)  Voy.  outre.  ^  Tonneau 
de   contenance   variable.    Voy. 

TONNEAU. 

It.  botte,  s.  f.  Coup  de  fleuret. 
Petitio,  onis,  f.  Cic.  Sen. 
(ex.  :  tuas  petitiones  ita  cofi- 
jectas  ut  viiari  passe  non  vi- 
derentur,  parva  qaadam  de- 
clinatione  et,  ut  ajunt,  cor- 
pore  effagi.  Cic.  [Cat.,  1,  J5]. 
sic  orator  ncc  plagam  gravem 
facit,  nisi  petitio  faf.rit  apta, 
nec  satis  recte  déclinai  impe- 
tum,  nisi  etiam  in  cedendo 
['  en  rompant  ■•]  qaid  deceat 
intellegit.  Cic.  [Or.,S28J);  iclus, 
ûs,  m.  Cic.  (voy.  attaque). 
Parer  une  botte,  petilionum 
vitâre  ou  dec/inure. Cic. Pousser, 
porter  une  botte,  petitiancm 
conjicëre.  Cic.^  (l"'iS-)  Attaque 
soudaine  (en  paroles).  Petitio, 
anis,  f.  Cic.  (v.  ci-dessus).  Voy. 

aussi    ATTAQUE. 

r>.  botte,  s.  f.  Charani^n  du 
blé  (dial.).  Voy.  ce  mot. 

bottelage,  s.  m.  Action  de 
botteler.  Voy.  bottelek. 

botteler,  v.  tr.  Assembler  et 
lier  en  bottes.  Mani[ialos  (par 
ex.  feni)  (acëre.  Varr.  vincire. 
Cal.  in  manipalos  colligâre. 
Col. 

bolteleur,    s.    m.    Celui     qui 

bottollu.  Voy.    BOTTELER. 

botter,  v.  tr.  Chausser  qqn 
avec  dos  bottes.  Voy.  chausseu. 
Fig.  So  botter  (c.-o-d.  se  pré- 
parer à  partir), caïceos  indacëre. 
Saet.  Se  botter  (c.-o-ci.  atnas- 
ser  de  la  terre  autour  do  sa 
jambe  eu  marchant  daus  un 
terrain  gras),  in  /lumo  calceos 
facëre  elixos  {■•  amollir  par 
l'eau  »).  Varr.  fr. 

bottier,  s.  m.  Celui  qui  fabri- 
qui  ou  vend    des  bottes.    Voy. 

t-ORUONNIER. 

bottillon,  8.  m.  Petite  botte. 
Fasciculas,  i,  m.  Cic. 

bottine,  s.  f.  Petite  botte 
courte.  Caligala,  se,  f.  >Saet. 
Ambr.  '[  (Paroxt.).  Sorte  d'ap- 
pareil orthopédique.  Calceatus, 
ùs,  m.  Plin.  .Saet. 

bouc,  s.  m.  Màlo  do  la  chèvre. 
Caper,  pri,  m.  Virg.  Col.  Vieux 
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I  bouc,  Airciis,  i,  m.  Varr.  Virg, 
Do  bouc,  hircinus,  a,  am,  adj.  ' 
l'iîn.  Odeur  do  bouc,  hircus, 
i.  m.  //or.  fœtor  caprinus.  Cic. 
Sentir  une  odeur  de  bouc, /lip- 
cun»  olere.  Hor.  Qui  sent  le 
bouc,  liircosus,  a,  lun,  adj. 
Plaut.  Pers.  .Mari.  Viande  do 
bouc,  liircina  {s.-e.caro].Gloss. 
Outre  en  peau  de  bouc  (et  par 
ext.,  subsi.),  un  bouc,  hircini 
(olles.  Hor.  Plin.  Une  barbe 
de  bouc  (et  par  e.rt.  subst.),  un 
bouc,  liircina  barba.  Plaat. 
.hnm. 

1.  bouche  ^lat.  6ucca,  •  int»-- 
rieur  de  la  bouche,  cavité  com- 
prise entra  les  joues  •),  s.  f. 
Cavité  comiuunii{uant  avec  le 
canal  alimentaire  et  le  canal 
respiratoire.  Os.  02'is,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  caoiit  (rustutn  ex  are. 
Cic.  ingerère  alicui  in  as  ali- 
qaid.  Cic.  inserêre  in  os  mini- 
ma  mansa.  Cic. os aqaûimplêrc. 
Plin.  os  didacëre.  Plin.as  aina- 
rum.  Cels.  siccam.  Coto.orufu- 
tent  nimio  i-ino.  Ptin.ex  ore  eri- 
përe  alicui  aliqaid.  Cic.  aliqaid 
alicui  ab  ore  rapëre.  Cic.  ex 
are  eripëre  alicui  aliqaid.  Cic); 
rictus,  ùs  ("  ouverture  do  la 
bouche»  chéi  l'hommo,  surtout 
pendant  lo  rire),  m.  Varr.  Hor, 
Qaint.  (ex.  ;  ma  didacëre  ric- 
tum.  Hor.  observandum  est  ne 
luatus  immodicas  rictam  dis- 
tendat.  Qaint.)  ;  hiatus,  ùs 
Ipr.  .  ouverture  do  la  bouche, 
bouche  largetuontouveitu  ■>),  m. 
Cic.  Virg.  Hor.  (ex.:  hiatus  oris. 
Cic).  S'ôLer  les  morceaux  de 
la  bouche,  defraiidire  se  victu. 
Cic.  Çraudàre  ventrcm.  Hor. 
fraudàre  se  victa  suo.  Liv. 
Oter  à  qqu  les  morceaux  de  la 
bouche,  fraudàre  aliqacm  cibo 
victaqae.  Liv.  Avoir  bouche  en 
cour,  c.-à-d.  avoir  droit  do 
manger  chez  lo  roi,  convictu 
principis  frai.  Tac.  Prendre 
sur  sa  bouche,  c.-à-d.  écono- 
miser sur  sa  nourriture,  se  victa 
suo  fraudàre.  Ter.  Liv.  Etre 
sur  sa  bouche,  c.-à-d.  être  gour- 
mand, gutœ  parère.  Hor.  ab- 
domini  servire.  Cic.  Qui  est  sur 
sa  bouche,  ventri  deditus.  Sali. 
Traiter  qqn  à  bouche  quo  veux- 
tu,  c.à-d.  avec  profusion,  in- 
vitâre  aliquem  apparatis  epu- 
lis.  Liv.  luxariosam  cenam 
apparâre  ou  apponëre.  Ter. 
Sen.  Fig.  U  est  a  bouche  que 
veux-tu,  c.-à-d.  il  a  tout  â 
souhait,  rerum  est  capiû,  abun- 
dantissimus.  Cic.  Faire  veiiii 
l'eau  à  la  bouche ,  salivani 
mavère.  Sen.  galam  irrltàre. 
Saet.  Donner  ou  faire  boiiii'- 
bouche,  oris  halilum  Jucundifi- 
rem  facëre.  Plin.  Garder  qqcli. 
pour  la  bonne  bouche,  clauacre 
cenas  aliqai  rc.  Mari.  Rester 
sur  la  bonne  boucho,  sur  la 
mauvaise  bouche,  c.-à-d.  sur 
une  bonne,  une  mauv.'iiso  im- 
pression, voy.  iMi'iiKsstoN.  Faira 
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a  petite  bouchu,  c.-à-d.  ne 
langer  quo  <iu  bout  des  lèvres, 
nntingërc  mah:  sin(iula  dente 
ujuTbo.  Ilor.  ou  (lii;.)  faire  l» 
lic-ilo,  (astUlirc,  iiitr.  Ter.  \\ 
ijui   coucu'uo  la  bouche,  c- 

.(.  la  nourriture.  Provisions, 
uunitions  de  boucliJ,  cibaria, 
ram,  n.  pi.  Plaat.Cic.  OlTicier 
in  bouclio  (chargé  du  service 
lo  la  table  <lans  une  grande 
laison  ,  obsonator,  oris,  m. 
■Inat.  Sen.  Inscr.  Le  service  de 
i  liouclie  du  roi,  qaicquid  ad 
nains  nrincipis  attinet.  Plin. 
ilis.  La  bouclio  (c.-tt-i/.la  table* 
■  U  roi,  VOy  TABLE.  Il  (Au  fig.) 
Isii^our.  'Faire  sortir  do  la 
-In'o  lo~  bouches  inutiles,  im- 
irare    u,t ,    qui    inntiles    sint 

/m>,  oppido  excédant.  Cses. 
;.    O.,    VII,   78,    1).    Une    fine 

iiiche,  c.-à-d.  un  gourmet, 
ula  ingenaa.  Petr.  Mart.  ^ 
louche,  un  des  organes  do  la 
aïole.  Os,  oris,  n.  Cic.  etc. 
^\.■.aperire  os  [•■  pour  parler-]. 

iilij.  in  ore  habëre  verba  Iip?c. 
htl.  verbam  ecqaod  anqaam 
.\  ùre  hajas  excidit,  in  qao 
•  aisqaam  posset  offendi  ?  Cic. 
ïon  putas  (as  esse  verbam  ex 
ir.-  ejcire  cujasqaam,  qaod  non 
Lndum  et  nonorificavn,  ad 
"t'S    taas  accidat  ?  Cic.   hcec 

lipionis  oratio...  ex  ipsias 
irr   Pompeji    mitti  videbatur. 

)'.s.  [B.  C,  I,  2,  1].  aliqaem 
rniper  in  ore  habëre.  Cic.  in 
ir."  est.  Cic.  alicui  semper  ou 
'dde  in  ore  esse.  Cic.  omnibus 
n  ore  esse  [-  être  daris  toutes 
■s  bouches  •].  Corni^.  in  ore 
[f/ae   sermone  omnium    esse. 

M-,    istias    neqaitiam    in  ore 

idgi  atqae  in  comm.anibus 
>inverbiis  esse  versatam.  Cic. 
Vorr.,    11,    1,    U6,    121].    banc 

•  bebat  semper  in  ore  provin- 
^lam.  Cic.  [Phil.,  3,  10,  S6]. 
^leno  ore  laadâre.  Cic.  [Otï., 
18,  61].  Postamias  in  ore 
trat  hominum.  Liv.  in  ora 
wminam.  abire.  Liv.  per  ora 
t.ominam  ferri  [-  passer  de 
X)uche  en  bouche  ■■].  Plin.  aii- 
•.ajas  ore  loqai.  Cic.  Liv.); 
lingna,  as  {pr.  ■■  langue  •),  f. 
;ic.  Sait.  Liv.  (ex.:  in  linguà 
labëre  [■  direqqch.de  bouche^, 
ion  de  cœur].  îiall.  lingaa  as- 
Iricta  mercede.  Cic.  lingua 
ahilosophorum.  Sen.  linguam 
As  meam,  prœcludère.  Phsedr. 
lEtolorum  lingaam,    retandère 

•  fermer  la  bouche  aui  Eto- 
'iens»].  i.ii'.). Mettre qqch  dans 
a  —  de  qqn,  aliqaem  aliquid 
loqaentem  facëre.  Cic.  Liv. 
Foute  la  discussion  sur  l'ami- 
;ié  est  de  la  bouche  de  Lélius, 
Lœlii  tota  dispatatio  est  de 
amicitia.  Cic.  N  avoir  à  la  bou- 
che que  flottes  et  armées,  nihil 
nisi  classes  loqai  et  exercitas. 
Cic.  Avoir  sans  cesse  à  la  bou- 
che, dictitare  solere  ou  dicti- 
tare.  Cic.    QuauJ    il    ouvre    la 
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bouche,  can\  loqai  cœpit.  Cic. 
Convive  qui  n  ouvre  pas  la 
bouche,  conviva  matas.  Ilor. 
Tenir  qqch.  de  la  bouche  de 
qqn,  coram  ex  ipso  aadiviase 
aliqaid.  Cic.  atiqao  aactore 
cognovisse  aliquid.  Cic.  Ap- 
prenez-le de  leur  bouche,  /i.Tc 
ab  ipsis  cognoscite.  Cic.  Dire 
tout  ce  qui  vient  à  la  — ,  loqui 
ou  garrire  qaicqaid  in  baccam 
vcnerit.  Cic.  (cf.  ad  Att.,  I,  l.'i). 
dicenda  tacenda  loqui.  Ilor. 
Ne  pas  ouvrir  la  bouche,  tacëre, 
intr.  Cic.  Rester  bouche  close, 
linguam  cumpescëre.  Cic.  Fer- 
mer la  bouche  à  qqu,  aliquem 
tacëre  ou  conticescëre  jabére. 
Cic.  La  menace  à  la  bouche..., 
plenas  minarum...  Liv  Ouvrir 
la  bouche  (pour  parler), /liscëre, 
intr.  Cic.  Liv.  Cari.  Plin.  j.  (cf. 
non  oculos  attollére,  non  his- 
cëre  aadebat.  Carf.  responde- 
bisne  ad  hsec  aut  omnino  liis- 
cëre  audebis  ?  Cic.  cum  diu 
silentium  ^uisset  nec  consales 
aat  pro  fœdere  tam  tarpi  aut 
contra  (œdas  hiscëre  possent. 
Liv.  nec  adversus  dictatoriam 
vim  aat  tribuni  plebis  aat  ipsa 
plebs  attollëre  oculos  aut  his- 
cëre aadebant.  Liv.).  Il  n'eu  a 
pas  ouvert  la  bouche,  de  ea  re 
ne  verbum  quidem  fecit.  Cic. 
Lo  respect  leur  ferme  la  bouche, 
stupidi  reverenlia  obmutes- 
cunt.  Cornif.  Ouvrir  labouchj 
à  qqn,  sermonem.  alicai  elicére . 
Liv.  vooem  alicai  exprimAre 
(faire  parler  qqu) .  Liv.  Avoir  le 
cœur  sur  la  bouche,  voy.  franc, 
SINCÈRE. 1  Bouche  (faisant  partie 
de  la  physionomie).  Os,  oris,  n. 
Cic.  Faire  la  bouche  en  cœur, 
dacëre  os  exquisitis  modis. 
Quint.  Demeurer  bouche  béj, 
voy.  ce  mot.  ^  Bouche  (de  cer- 
tains animaux).  Os,  oris,  n. 
Plin.  Regarder  un  cheval  dans 
la  bouche,  equi  dentés  inspi- 
cére.  Plin.  Cheval  qui  a  la 
bouche  tendre,  equas  freno 
parens.  Uor.^  (Au  fig  )  Ouver- 
ture par  où  entre  ou  sort  qqch. 
Os,  oris,  n.  Cic.  Liv.  (es..:  os 
specus.  Liv.  os  (ornacis.  Plin. 
os  Tiberis.  Liv.  [I,  33,  '.  ]); 
fauces,  ium,  f.  pi.  Cic.  (ex.  : 
(.  J£tnœ  montis  [•  la  bouche, 
le  cratère  de  l'Etna  "].  Lucr.f. 
Hadriani  maris.  Flor.)  ;  OS- 
tium,  îi,  n.  Cic.  Liv.  (voy. 
embouchure). 
bouché,  ée,  adj.  Peu  ouvert, 
peu  intelligent,  borné.  Voy.  ces 
mots. 
bouchée,  s.  f.  Morceau  qu'on 
met  en  une  fois  dans  la  bouche. 
Bucca,  se,  f.  Petr.  Mart.  (cx.: 
b.  punis.  Petr.  [hh,  2].  Mart. 
[X,  5,  5]  ;  buccea,  as,  f.  Aag. 
(ex.:  daas  bucceas  manducôre. 
Aag.  ap.  Saet.  [Aug.,  76];  offa, 
as,  f.  Cato.  Cic. Plin.  [ex.:  inter 
os  et  offam  [prov.],  Cato  [orat. 
65,  fr.  1].  oga  pultis.  Cic.); 
frustuza,   i   (pr.    •  morceau, 
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bouchée  •>),  n.  Cic.  Sen.  (ex.:  ('. 
hordeacei  panis.  Sen.  frasta 
escalenta.  Cic).  Au  fig.,  ioius, 
i  (pr.  .  bon  coup,  gain  -),  m. 
Ter.  (au  fig.  cracior,  bolum 
tantum  mihi  ercptum  e  fauci- 
bas.  Ter.  [haut.  (J73]) .  l'etite 
bouchée,  buccella,  ,v,  f.  Mart. 
(VI,  75,  3).  Vuly.  Anthim.  o(- 
li'ala,  œ,  f.  Varr.  Col.  Ne  faire 
iiu'une  bouchée  (d'un  gâteau), 
scmel  absorbëre.  Ilor.  Fig.  Il 
ne  ferait  qu'une  bouchée  d'un 
tel  adversaire  (faniil.),  c.-à-d. 
il  aurait  bientôt  fait  d'en  venir 
à  bout,  talem  adversarium  uno 
icta  conficeret. 

1.  boucher,  v.  tr.  Remplir  une 
ouverture  en  y  introduisant 
qqch.  Obstruère  (pr.  -  ob- 
struer, bouchjr,  masquer  •),  tr. 
Caes.  Nep.  Jet.  (ex.:  obsl.  fe- 
nestras.  Jet.  Inscr.  portas.  Cœs. 
ejus  œdis  valvas.  Nep.  portam. 
Liv.  cxiium  lapidibas  opplére 
et  obstriu're.  Auct.  b.  Alex.  fig. 
rujus  aures  morbiis  obstruxit. 
Sen.  [ben.,  III,  17,  2]);  obtu- 
ràre  (pr.  •  bouclier,  fermer, 
calfeutrer  •),  tr.  Cic.  Plin.  (ex.: 
obt.  (oramina.  Plin.  dolia 
operculis.  Vitr.  cas  partes  [cor- 
poris]  obstructas  et  obturatas 
esse  dicebat.  Cic.  ;  oppilâre 
(pr.  <^  boucher,  obstruer  ■•),  tr. 
Cato.  Varr.  Cic.  Vulg.  (ex.: 
ostia.  Lacr.  scalas  tabernœ 
librariœ.  Cic.  [Phil.,  2,  21]. 
portas.  Valg.)  ;  claudère  (pr. 
'  fermer,  clore,  boucher  ■),  tr. 
Cic.  (ex.:  claudëre  aaj'es  alicai 
rei  ou  ad  aliquid  [opp.  à  aures 
aperire,  reserâre].  Cic.  cl.  (o- 
ramina  tibiarum..  Plin.  ^tu- 
lam  dem.isso  linteolo.  (^els.)', 
prœcludère  (pr.  »  fermer, 
barrer,  intercepter,  boucher, 
obstruer  '),  tr.  Ca;s.  Saet.  (ex.: 
;"uinâ  £edi§.cioram  prœclusa 
via.  Saet.  prœcladere  caver- 
nam  maris  [•■  le  trou  d'une 
souris  »].  Plin.).  Par  ext.  Se 
boucher  le  nez,  nares  com-pri- 
mëre  mana.  Cic.  Se  boucher 
les  oreilles,  dansas  tenére  aures 
ou  aares  claadére.  Cic.  (cf. 
Tuic,  IV,  2).  Liv.  (cf.  XL,  8 
fin).  Se  boucher  les  yeux,  ma- 
nant opponére  ante  oculos.  Ov, 
(fast.,  IV,  170).  Par  ext.  Bou- 
cher la  vue,  le  jour,  prospec- 
tam prohibëre.  Sali,  impedlre. 
Cxs.  adimëre.  Liv.  cselo  of^- 
cêre.    Cic.    Voy.    intercepter 

OBSTRUER. 

2.  boucher,  s.  m.  Celui  qui  tue 
et  détaille  les  bestiaux  destinés 
à  l'alimentation.  Lanias,  ïi,  m. 
Cic.  Sali.  Lanio,  onis,  m.  Petr. 
Jet.  Etal  de  boucher,  ianiarium, 
a.  n.  Varr.  (R.R.,  Il,i-,  3),  la- 
niena,  se,  f.  Plaut.  Varr.  la- 
nionia.  Saet.  (Claud.  15).  Dd 
boucher,  lanionius,  a,am,  adj. 
Saet.  Fig.  Chirurgien  mala- 
droit. Tortor,  oris,  m.  Cic.  Sen. 
Carnife.x,  ^cis,  m.  Cic. 

boucherie,  s,  f.  Lieu  où  l'on  tus 
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le»  bestiaux.    Voy.    aiiattoir.  1 
Boutique  où  l'on  vend  la  viande 
dos  bestiaux. '/"ubernu  lanionis. 
Jet.  laniena,  af,  f.  Plant.  Wirr. 
mucellaria  taherna.  \'al.-Max. 
(III.  Ji,  fc».  Etre  pendu  à  la  bou- 
cherie,   pendîre    ad    laniam. 
Pluedr.  Aciioter  un  bœuf  pour 
la   boucherie,    boi-em    ad   cal- 
tram   emère.    Varr.  1  Carna;^e 
de   gens  qui  ne  peuvent  se  dé- 
fendVo.   dedes.  is,  (.    Cic.  etc. 
Tracidatio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  (r. 
ciiiam.  Cic.  f  Phil.  U,  U].tan- 
tam  tracidationem  facis.  Cato 
ap.  Gell.  inde  non  jam  pagna, 
sed    tracidatio    vetut  pecoram 
péri.  Liv.   [.\XV1II,  16,  G]). 
bouche-trou,   s.    m.    Ce    qui 
bouche  un  trou  et  au  pg.  celui 
qui  remplit  tant  bien  que  mal 
une  plac'i    provisoirement    va- 
cante.   Vicarius.    a,    am,    adj. 
Quint.    Subsi.  i'icarias,  !i,  m. 
Cir. 
bouchoir,  s.  m.  Plaque  de  fonte 
qui      ferm»     l'ouveriuro      d'un 
four.  Obfuramenfum.  i,  n.  Plin. 
bouchon,  s.  m.  Bouquet  de  feuil- 
lage placé  comme  enseigne  au- 
dessus  do  la  porte  d'un  cabaret. 
fascicalas,  i,  m.  Plin.    ||    (Par 
ext.)  Cabaret  (popul.).    Caapo- 
nala,  a?,    f.    Cic.  ^    (Par  anal.) 
Petit  paquet  (de  foin,  Je  paille 
tortillée),  ilanipulas,  i,  m.  Sen. 
Un    bouchon    de   liège,  spissa- 
mentam,  i,  n.  Col.  1  (Par  ext.) 
Ce  qui    sert  à  former  un   vase. 
Obtaramentam,  i,  n    Plin. 
bouchonner,  v.  tr.  Mettre  en 
bouchon,   c.-à-d.   en   tampon  : 
d'où  (spéc.)  frottsr  avec  un  bou- 
chon de   paille    (equam)  defri- 
càre.Sen.  Voy.  frotter. ^   Ki^.) 
Caresser  (fan'iil.).  Voy.  ce  mot. 
boucle  (lat.    baccala ,    '  petite 
joue  •  et  '  bosse  de  bouclier  ■), 
s.  f.  Sorte   d'anneau  servant  à 
fixer  l'extrémité  d'une  courroie. 
Fibala  ,  œ,  f.  Liv.  Jav.  1  (Par 
ext.)     Anneau,    voy.     ce    mot. 
Boucles  d'oreillo.  inaiires.  ium, 
f.  pi.    Plaat.    Plin.     Valg.    (le 
sing.  ne  se    trouve  que  dans  le 
latin    populaire).    Une    boucle 
d'oreille,  insigne  aariam.  Plin. 
Boucl"S  on  pendants  d'oreill'-;, 
crotnlia,  ornm,  n.  pi.  Petr.  (67, 
9).  Plin.    (I.X,  IHt).  stalagmia, 
orum,  n.  pi.  Plaat.  (M'3ii.  f>!t%  . 
Ils  port -nt  des  boucles  d'oreilles 
en  diamants,  lapilli  ex  aaribus 
pendent.  Cart.  lU    portout  des 
Doucles  d'oreilles  en  or,  in  aa- 
ribas    gestant     aaram.    Plin. 
Porter    des    boucles    d'oreilles, 
maures    gerêre.    Plin.    Porter 
qqch.   en  cuise   de  boucle  d'o- 
reille, aliqaid  insigne  in  aari- 
calà     gestare.     Plin.      lioucles 
d'oreilles    on    perles,     aniones 
aaribai  comparati.  Plin.  1  '  Par 
anal.)  Ce  qui  s'enroule  en  forme 
d'anneau.    Uoucle    de    cheveu, 
cincinnus,  i,  m.  Cic.  lîoucle  de 
cheveu   frisant    naturollomjiit, 
ârras,  i,  m.  Varr.  Mart.  (ordin. 
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au  pi.).  Qui  forme  des  loucles, 
vov.  nouCLEB  et  kuiser. 
boucler,  v.  tr.  et  intr.  1  l'.  Ir. 
l'iver  dans  l'anneau  do  la  bou- 
cle. Fibulare.  tr.  Col.  (I,  0,  13i. 
Fig.  ollipt.  Houcler  sa  valise, 
S(ircinu/as  alligâre.  Plin.  j.  1 
V.  intr.  Se  bomber.  La  muraill  > 
boucle,  paries  ventrcm  firit. 
Hig.  1  V.  tr.  Garnir  de  boucles. 
t'i'balâre.  tr.  Valerian.  imp.  ap. 
Vopisc.  (I  Obstruer  au  moyen 
d'un  anneau.  /n^i6a/âre,  tr.  Cels. 
Il  (Par  ext.l  Fermer  avec  une 
chaîne.  Claadère  et  intcrchi- 
dt"re(por<uml.  C't'c.  ||  I"ig.  (fa- 
mil.)  Emprisonner.  In  casto- 
diam  tradëre.  Cic.  Voy.  emi'ri- 
SONSEB.  I|  (Vieilli.)  Bloquer.  Voy. 
ce  mot.  [I  Rouler  en  forme  d'an- 
noaux.  Crispâre,  tr.  M.vcen.ap. 
Sen.  Plin.  Apul.  Hier,  (ex.:  ca- 
pillani,  feminse  cincinnos,  ca- 
lamistro  comas).  Bouclé,  crif- 
patus.  Apul.  (apol.  63).  cala- 
mistratas.  Cic.  Qui  a  les  che- 
veux (naturellement)  bouclés, 
cincinnatas.  Cic. 
bouclette,   s.  f.  Petite  boucle. 

Parvala  (ibala. 
bouclier,  s.  m.  Arme  défensive 
on  forme  de  plaque  bombéi. 
Scutum,  i  (••  bouclier  long  ^), 
n.  Os.  Liv.  etc.  (ex.:  pédestre 
[•■  de  fantassin»].  Liv.  eqaesire 
[•■  de  cavalier  -].  Liv.  scatam 
abjicère  f.  jeter  son  bouclier, 
c.-d-d.  s'enfuir  ■>].  Cic.  scufum 
rejicëre  ['  motiro  derrière  son 
dos  -].  Cic.)  ;  clipoiis,  i  (■  bou- 
clier rond  en  métal  »),  m.  Cic. 
(très  ordin.)  ;par22ia,  ee  [•  pe- 
tit bouclier  rond  de  l'inf.uit  irie 
légère  ou  de  la  cavalerie  ■•),  f. 
Farr.  Nep.  Liv.  (employé  seul. 
dans  son  sans  propre);  peita,  as, 
f.  Nep.  Liv.  Virg.  (•■  petit  bou- 
clier échancréeii  forme  dodomi- 
lune  ■•  employé  par  les  Ama- 
zones, les  Macédoniens  et  les 
Cretois)  ;  cetra,  se,  f.  l'arr. 
Liv.  ("  petit  bouclier  de  cuir  - 
en  usage  chez  les  espagnols, 
les  Africains  ot  les  Breions  ■•'. 
Armé  d'un  bouclier,  qui  porte 
un  bouclier,  scatatas.  C.-es. 
clipeatas.  Liv.  Cart.  parmatus. 
Liv.  peltatas.  Mart.  cetratas. 
Css.  Qui  n'est  pas  garanti  par 
un  bouclier,  apertas.  Cirs.  Liv. 
(ef.  latas  apertam,  liumeras 
apertas.  Cœs.  aperta  cjirpura 
liomanoram.  Liv.).  Combattre 
sans  bouclier,  nado  cornore 
pugnare.  Liv.  Levée  de  bou- 
cllirs  (démonstration  do  mé- 
contentement faite  par  les  sol- 
dats Romains  on  élevant  leurs 
boucliers  on  l'air),  seditio  mi- 
litaris.Liv.  I'"ig.  Faire  une  lovée 
de  boucliers,  c.  à-d.  manifester 
publiquement  son  opposition, 
dolorem  aperte  ferre.  Cic.  aper- 
tissimë  ostendëre  se  e.«se  offen- 
sitm.  Cic.  Qainf.  palam  adver- 
sàri  (dat.).  Cic.  Voy.  opposition. 
Il  (P.ir  ext.  ot  par  confus.)  Faire 
uno  levée  de  boucliers,   c.-d-d. 
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organiser  une  résistance  à  main 
armée,  bellam  moi-^re.  Cic.   vi 
et   iirmis  resislendi    consi/ium 
inire.  Cic.  1    (Fig.)  Faire  k  qai» 
un  bouclier    de    son  corps,  oli- 
qaenx  corpore  velati  scato  pro- 
tegëre.    Ca's.  aliiiaem  tueri   et 
défendëre.  Tac.  Le  bouclier  d» 
l'empire   (en    pari,    de    Fabius 
Cunctator),     scatam      imperU. 
Flor.  (11,  6,  âT).  C'est  un  bou- 
clier   qu'il     vous    faut,     plutôt 
qu'une  épée,  scu^o  vobis  magi» 
qaanx    gladio    opus    est.    Liv. 
(III,  ."'3,''J). 
boucon,   s.    m.  Breuvage,  metJ 
empoisonné    (arch.).   Fencnum, 
i,    n.    Cic.  ^    (Arch.)    Bouchée, 
morceau.  Voy.  ces  mots. 
bouder,  v.   intr.  et  tr.  Prendre 
un    air   rechigné  on  faisant    la 
moue.  Alienato   esse   animo  et 
tacêre.  L>.  Bouder  contre  qipi  ef 
(par  ext.)    bouder    qqn,     alicai 
sacccnsére    aliquid.   Cic.   valtu 
significare  alicai  se  esse  iratam. 
/l.l(Fig.)  Famil.  Boudor  conti|e 
son  ventre,  bellam  veniri  indi- 
cëre.  Ilor.  Ne  pas  bouder  à  ta- 
ble,   c.-d-d.     manger    de    bon 
cœur,  libenter  cendre.  Cic. 
bouderie,  s.  f.  Action  de  bou- 
der et  état  de  celui  qui  boude, 
Asperitas,    atis,    f.  Ncp.  (Att., 
r>  init.).  /niqaitas,  atis,  f.  Cic. 
boudeur,  euse,  adj.  Qui  boude 
souvent.    Morosus,  a.  am,  adj. 
.Sen.  DilJicilis  et  morosas.  Cio. 
Gell.  T  tiui  marque  la  bouderie. 
'J'ristis,  e,  adj.  Cic. 
boudin,  s.  m.   Royau  empli  de 
sang  et  de  graissj   do   porc  ag- 
saisônnés.  Ùotalas,  i,  m.  Petr. 
(cf.  botali  craore  distenti.  Tert.) 
"[(Par  ext.)  Grosse  niouluro   en 
forme  de  rouleau.  Toras,  i,  m. 
Vifr. 
boudiné  s.  f.   Nombril  (arch.). 

Vov.  ce  mot. 
boudoir,  m.  Réduit  élégant  oi 
se  tient  une  dame   quand   elle 
est  seule.  Zotkeca,  as,  f.  Plin.  j. 
(Ep.,  II,  17,  21).  ., 

boue,  s.  f.  'lo'ro,  poussière  de- 
trempée  par  l'eau.  Lutuni,  i 
(u  terre  détro'npée  •■),  n.  t-'ic.  etc. 
(s'opp.  à  palvls  et  à  arenosa, 
n.  pl.,  ex.  :  in  lato  volalari. 
Cic.)  ;  csenum,  i  (■•  bouo  mal- 
propre, fange  •.),  n.  Cic.  etc. 
(voy.  FANoi;).  Do  boue,  lateas, 
a,  am,  adj.  Ov.  i'it.  Plin. 
Plein  de  boue,  latoaas,  a, 
am,  adj.  Cato.  Lacil.  Col.  la- 
talcntas,  a,  am,  adj.  Plaat. 
Cic.  Hor.  Qui  s'est  vautré  dans 
la  boue,  latalenlas,  a,  am,  adj. 
llor.  Fig.  Un  am.is  de  boue  (eo 
pari,  de  la  terre',  terra,  lata- 
tcnfa  moles.  A.  d'apr.  Cio. 
Bâtir  sur  la  boue,  aren.TScmina 
mandàre  [c.-à-d.  perdre  sa 
puino).  Ov.  Trainor  qqn  dans 
la  boueic.-d-d.  l'accabler  d'ou- 
trages, de  mépris),  cfno  inces- 
sëre  aliqaem.  Saet.  Couvrir 
qqn  de  bouo,  latitare  aliqaem. 
Plaat.  (trin.  «);'.).  Tirer  qqn  do 


nou 

la  houe,  ex  cxno  alii/aern  ex- 

Irahére.    Liv.    Ame    de    bouo, 

•r'inn  liiteas.    Cic.    Je   ne  sais 

1     liommn  sorti  do  la  bouo, 

l-randus  nesrio  qui  ex  c^'- 

...   uque  ex  lenebris  komo.Cic. 

1    Par  oxt.)  Terre,  limon   dont 

m    pétrit  qiich.   Lutum,  i,  n. 

C.-'S.    Liv.    otc.   (ex.:    cimenta 

lutrHitUi  lato. Liv.  sediculae  lato 

■rr.    Lact.    latam   paUatum 

M.uo   mêlée   da  païUo,    tor- 

,].    Col.   Plin.).  Pétri    do 

In.ih-,  lato  (actas  ou  constriic- 


:,,.-.  Plin.  Lact.  Enduire  de 
1.  110,  lutàre,  tr.  Cato.  Calp. 
L.iinpr.  delatare,  tr.  Cato.  lato 

irvire.  Liv.  Il  est  pétri  da  la 

!^  boue  que  nous,  de  eodem 
iscam    formatas    est    luto. 
Ihrr.  (op.  77,  6). 
bouée,  s.  f.  Corps  flottant  ser- 
vant do  point  de  repère.  Boja, 
cr.    t.   D. 

boueur,  s.  m.  Celui  qui  enlève 
la  boue  des  rues.  Viaram  par- 
;  'for.  Firm. 
boueux,  adj.  Détrempé  par 
r  au,  rempli  de  boue.  Latosas, 
a.  um,  adj.  Cato.  Col.  Qui 
cil  irrie  du  limon,  latalentas,  a, 
iiiri,  adj.  Ilor. 
bouffant,  ante,  adj.  Qui boulTe. 
Sriiiosas,  a,  um,  adj.Oi'.  (cl',  s. 
lastis.  Ov.). 

1.  bouffe,  3.  f.  Gonflement  des 
joues.  Injlatio,  onis,  f.  Col.    \] 
(Fia.)  Enflure  de  vanité.  Sapcr- 
biainanis.  Cic.  jactatio,  onis, 
1.  i^ic.    ventosa  jactatio.  Falg. 
fistas.  as,  m.  llor.  Petr.  Tac. 
■2^  bouffe,  adj.    Comique.  Voy. 
oa  mot.  Chanteur  bouffe  et  par 
,\xt.  bouffe,  subst.  Voy.  comique. 
Douffée,    s.    f.    Jet    d'haleine. 
Ilalitas.  its,  m.  Cic.  poet.  Plin. 
(cf.     halitùs     graveolentia    ou 
ijravitas  ['■  bouffées  nauséabon- 
des :,].Plin.halitasoris.  Plin.). 
Par    bouflées,    interdam.    Cic. 
per  intervalla.  Liv.  \\  (Par  est.) 
lîouffée  de  vent,  (latas,  ûs,  m. 
Virg.  Bouffée    de   chaleur,  ca- 
loris  halitas.  Col.  vapor,  oris, 
m.  Cic.    Il    iSpéc).   Bouffées  de 
chaleur,  c.-à-'d.  sensations  pas- 
saaères    de    chaleur    produites 
pïû"  une  émotion  ou  par  la  ma- 
ladie, rabor  sabitus.    Plin.   j. 
Eig.  Bouffée  d'orgueil,    aliqaid 
saperbiœ.  Cic.  Bouffée  da  mau- 
vaise humeur,  indignatianeala, 
a-,  f.  Plin.  j. 

bouffer,  v.  intr.  et  tr.  Gonfler 
ses  joues (arch. ).Baccas  inflâre. 
Plaat.  Il  (Spécial.)  Gonfler  et 
dégonfler  se»  jours  avec  bruitfen 
sinna  de  mécontentement),  [n- 
dignatione  bullire.  Apal. (met., 
X,  aiVFig.  Etre  fâché,  rfirumpi. 
Ter.  Cic.  dirumpi  dolore.  Cic. 
dirumpi  stomacho.Sen.^V.tr. 
Gonfler  par  insufflation.  Voy. 
ces  mot».  1  V.  intr.  .augmenter 
de  volume  en  tous  sens.  La 
pâte  bouffe,  c.-à-d.  lève,  voy. 
LEVER.  Le  mur  boull'e.  paries 
verUremfacit.  Dig.  Le  vêtement 


BOU 

bouffe,  tamet  vestis.  Ov.  Faire 
bouffer  un  vêtement  (en  mar- 
chant), ingrediendo  ventam 
conripëre  veste.  Qaint. 
bouftette,  s.  f.  Petit  nœud 
boulVant  do  rubans.  Fimbria, 
.v,  S.  Plin. 

bouffi,  ie,  adj.  Gonflé.  Tnmi- 
dus,   a,    um.    adj.    Cic.    Cels. 
(l-.\. -.  ocali.  Cels.^;    turgidus, 
a,  um.   adj.    Cic.    etc.   (ex.:  f. 
membram.    Cic).    Etre   bouffi, 
voy.  BOUFFirt.  Fig.  Style  boufli, 
sermo    tamidas.'  Liv.    targida 
oratio.Petr.  {i.  6).  in(lata  ora- 
tio.  Cornif.  Cicéron  est  un  peu 
bouffi.  Tallias  tnmidior.  Qamt. 
Alpinus,  qui  est  bouffi,  targidus 
Alpinas.   Hor.    (sat.  I.    10,  'M). 
Orateur  bouffi,  inflatas  orator. 
Qaint.    Voy.   enflé,    go.vflé.  T 
Rondro  bouffi,  tamefacëre,    tr. 
(vov.  [faire]  enfler,  gonfler). 
bouffir,  V.  tr.  et  intr.  Augmen- 
ter en  volume  par  excès  d'em- 
bonpoint   ou    par     une    cause 
morbide.  Tumére.  intr.  Plaat. 
Virg.  (ex.:  tament  lamina  (lita. 
Tiball.  au  propre    le   verbe  est 
poétique;  ;  turgére,  intr.  Virg. 
Prop.  Plin    Mart.  (es..:  larnma 
targentia  fleta.Prop.  au  propre, 
le verbeest poétique). Se  bouffir, 
et   intr.    bouffir,    tumescére, 
intr.    Ov.     (verbe     poétique)  ; 
intumescére,   intr.  Ov.  Plin. 
(ex.  :  si  partes  corporis  in  ve- 
sicas  intamuerint.  Plin.)  ;  ex- 
tumescére,    intr.   (voy.    s'en- 
fler,   SE    gonflerI.    Par    anal. 
Etre  bouffi  de  colère,  intumes- 
cére, intr.  Ov.  Sen.  (ex.:  fcrda 
visa  et  horrenda  faciès  depra- 
vantiam  se  atqae  intamescen- 
tiam  [-  et    de    ceux    qui    sont 
bouffis   de   colère  -].   Sen.    [de 
ira.  I,  1,  !t]].    Fig.    Etre    bouffi 
d'orgueil,    intamescère    saper- 
bia.'^Tac.  ou  intamescère,  absol. 
Plin.  j.    Etre  bouffi    de  succès, 
secandis     rebas     intamescère. 
Plin.  j.   Fig.   Bouffi,  e,  p.  adj. 
inflatus,  a,  um   (avec   ou   sans 
j'actatione  ou   insolentia).  Liv. 
bouffissure,    s.    f.  Etat  de  ce 
qui  se   bouffit.    Tumor,  oris, 
m.  Cic.   (ex.  :    ocaiofam.    Cic. 
iiaibasdam  in  morbo    tamores 
ôriantar.  Cels.  Plin.  voy.  gon- 
flement, enflure).  Fig.  Vanité 
démesurée.  Tumor,   oris,  m. 
Ov.  Qaint.  Jastin.  (ex.:  tumor 
et  vana  de  se  persaa^io.  Quint, 
hinc  illi   aacta  insolentia   mi- 
rusqae  animo  increvit   tamor. 
.lastin.)    Bouffissure    du    style, 
tumor,  oris,  m.   Sen.   Qaint. 
fox.:  t.  verboram.  Sen.)  ;  am- 
'pullse,  arum,  f.  pi.  Hor.  (ars 
poet.  97). 
1. bouffon, s. m. Personnage  dont 
l'emploi    était    de    faire    rire. 
Homo  ridicalus.  Cic,  \\  Acteur 
charge  de  rôles  burlesques,  sce- 
nicas  j'ocalator.  Firm.    (math. 
S,  23'.  Il  Bouffon  de  cour,  morio, 
onis,    m.    Plin.j.    (voy.   fou), 
scurra,  se,  m.  Cic.  Voy.  ci-après. 
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Il  Celui  qui  cherche  à  faire  rira 
par    de    grosses     plaisanteries. 
Scurra,  se,  m.  Cic.  (ex.:  homo, 
qui  se  ipse  scarram  improbis- 
simum  existimari  valt  :  qui  a 
scarris  potias  semper  gladiator 
(iwun    scarra    appellatas    est. 
Cic.    [in  Verr.,    Il,   3,    §  \U&\)  ; 
derisOT,  oris    (-  boullou,  pa- 
rasite •  ).  m.  Plaat.  Hor.   Sen. 
Saut.  (cf.  Plaat.  [capt.  71].  //or. 
[ep.,  I,  18,  11];  sannio,    onis 
{-  bouffon  qui    chercha  à    l'aire 
rire  en  contrefaisant  les  gestes 
des  personnes  •),    m.   Cic.    (de 
Orat..   II,  251;  ep.,  IX,  16  fin.). 
Mauvais   boulTon,  scurraia,  a;, 
m.    Apul.    (mot.,    X,    16).  Vil 
bouffon,    coprea  ou  copria,  se, 
m.Saet.    (Tib.,  61;  Cl.,  8).  De 
bouffon,    scurriiis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  se.  Jocus  et  se.   dicacitas). 
En    bouffon,    scarriiifer,    adv. 
Plin.  j.  (ep.,  IV,  25,3).  Jastin. 
(XXIV,  6,  U).  Faire  le  boulVon, 
scarrâri,   dep.   intr.  Hor.  l.ep., 
I,  17.  19;  18,  2). 
2.  bouffon,    onne,    adj.    Qui 
excite  le  rire  par  la  grosso  plai- 
santerie, la  grosse  gaieté.  Scar- 
rilis,  e,  adj.  Cic.  Le  style  bouf- 
fon, le  genre  bouffon  eisubsïant. 
le  bouffon,    scarrilitas,  âtis,  l. 
Tac.  (dial.  22). 
bouffonner,     v.     intr.    Faire, 
dire   des    bouffonneries.  Scar- 
râri, dép.  intr.  llor. 
boufionnerie,  s.  f.  Action,  pa- 
role bouffonne.  Scarriii<as,a(is, 
f.   Qaint.    (XI.  1,  30).    Au  plur. 
Scarrilis  j'ocus.  Cic.  scarrihter 
dicta  ou  facta.  Plin.  j. 
bouf  onnetir.s.  m.  Arch.  pour 

BOUFFON. 

boulron,   s.  m.   Nom  vulgaire 

de  la  seiche.  Voy.  ce  mot. 

1.  bouge,  s.f.  Sac  decuir(arch.). 
Balga,  se,  f.  Fest.  (mot  gaulois). 
1  (Par  ext.)    Soufflet    da   l'orge. 

■Voy.  SOUFFLET. 

2.  bouge,  s.  m.  Partie  bombée 
d'un  objet  d'où  :  partie  supé- 
rieure d'un  pain  (  voy.  ces 
mots) ,  ventre  d'une  futaille 
(voy.' ventre),  ventre  d'un  mur 
qui  n'est  plus  d'aplomb  (voy. 
ventre);  ombilic  d'un  bouclier 
(voy.  bosse).  Il  (Spéc)  Petite 
pièce  construite  en  forme  de 
demi-cercle  dans  le  mur  d'une 
chambre  et  servant  de  déchar- 
ge. Cellala,  se,  f.  Fest.  \\  iPar 
ext.)  Logement  misérable.  Ga- 
nea.  se,  f.  Cic.  Sali.  Liv.  Plin. 
j.  Tac.  1  Partie  concave  d'un 
objet.  Vov.  creux. 

bougeoir",  s.  m.  Chandelier 
bas.  Voy.  chandelier. 

boutjer,  v.  intr.  et  tr.  Faire  un 
mouvement  qui  déplace  légère- 
ment. Se  movêre  ou  comnio- 
vêre.  Cic.  Ne  pas  bouger,  qaies- 
cëre,  intr.  Cic.  Liv.  nihil  mo- 
vêre ('  ne  rien  entreprendre'). 
Cic.  nihil  progredi  («  ne  faire 
aucun  progrès  »,  pr.  et  lîg.). 
Cic.  Ne  pas  oser  bouger,  se  com- 
movêre  non  audëre.  Cic.  Res- 
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ter  sans  bouger,  compressis,  ut 
ti/ant ,  manibas  seaerf.  Lii-. 
(VII,  13,  7).  Ne  pas  pouvoir 
bouger  (par  suitt>  do  douleiu-s,, 
omnibtu  m^mbris  captam  esse. 
Cic  liougo  el  tu  verras!  cave 
quouOLimex  isto  '•-rcesseris  lo- 
eo.  Plaut.  Et  personne  ne  bou- 
geaii  d'une  semelle,  nec  vesti- 
gio  ijais(jaijim  movebatiir.  Liv. 
^   V.    tr.    Bouger    (arch.).    Voy. 

MOUVOIR,    REMUER. 

bougette,  s.  f.  Sac  de  voyage 
.>n  cuir.  Voy.  bouge.  1  Bourse. 
Vov.  co  mot. 

bougie,  s.  f.  Chandelle  de  cire. 
tereiis.  i,  m.  Cic.  Sen. 

bougraine  et  bougrane,  s.  f. 

\"oV.    BUGRANE. 

bouillant,  ante,  adj.  Qui  bout. 
Feriens,  adj.  '-ic  Eau  bouil- 
lanto,  feriens  aujua.  Cic.  aqua 
candens  ou  (erventissima.  Col. 
Poix  bouillante,  pix(erve{acta. 
t>j.  Il  Très  chaud.  Calidissi- 
mus,  a,  nm,  adj.  Plin.  ^  (Au 
fis.)  Vif,  ardent.  Fervens,  adj. 
Cic.  (cf.  (orlis  animas  ferven- 
tior  est.  Cic).  fenidus,  a, 
am,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  fervida 
animi  natura.  Sen.  fervidi 
animi  vir.  Liv.  potestas  f  -  tem- 
pérament "i  (rigida,  fervida. 
Sen.).  prsefervidas,  a,  am,  adj. 
Liv.  (cf.  pra-fervida  ira  Liv.^. 
Etre  bouillant  de  colère,  ira- 
candia  exardescére.  Cic.  ira 
efferri.  Cic.  Devenir  bouillant, 
elj'irvescëre,     iatr.    Cic.     Voy. 

AriDFNT. 

bouilli,  le,  adj.  Qui  a  été  à 
l'état  d'ebullition.  Elixas,  a, 
am,  adj.  Hor.  Plin.  ■s'oppcso  à 
assas,  •  rôti  ■).  Codas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  cra- 
das).  Lait  bouilli. /acincocdim. 
Plin.  Miel  bouilli,  met  decoc- 
tam.  Col.  Il  (ïjubst.)  Bouilli, 
viando  do  bœuf  cuit<>  à  l'eau. 
Elixatara,  œ,  C.  Apicius.  elUva 
caro.  Cels.  Mêler  le  bouilli  et 
le  rôti,  elixa  assis  miscére. 
Hor. 

bouillie,  s.  f.  Pâte  faite  do  fa- 
rine et  de  lait  bouillis  ensem- 
ble. Pais,  paltis.  pi.  paltes, 
iam,  f.  Varr.  Val.  Max.  Col. 
Plin.  Sorbitio,  unis,  f.  Phœd. 
Col. 

bouillir,  v.  intr.  Etre  en  état 
d'ébulliiion.  Bullire ,  intr. 
Cel$.  Apic.  (ex.:  coda  donec 
ballire  desierit.  Cels.  cam  bene 
bullierit.  Apic);  fervëre,  inir. 
Cic.  etc.  (ex.:  aqaa  (ervens.  Cic. 
jas  (ervens.  Cic.  alla  fervct  [-  lo 
pot  bout  "J.  Petr.  (ans  média 
nocte  fervet.  Mêla.)  ;  aestuare 
,pr.  -  bouillir,  être  en  olTor- 
veocence  ■•),  intr.  Virg.  (poét. 
au  sons  propre),  cf.  cependant 
vina  xstuantia.  Poil.).  Com- 
mencer à  bouillir,  e([ervetcëre, 
intr.  Voy.  bouillon.sek.  Cesser 
de  bouillir,  defervescêre,  intr. 
Calo.  Faire  bouillir,  fervefa- 
cère,  tr.  Cato.  Cses.  Plin.  (ex.: 
f.  oleum  Cato.);  Infervefacé- 
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re  (pr.  •  faire  bouillir  d.ins...  '), 
tr.  Cato  ^R.  U.  \Xi).  CoL  (.\11, 
17,  S;  le  passif  infervefio  dans 
Col.,  I.\,  13,  r>);  coquëre.  tr. 
Cic.  Cels.  Plin.  (voy.  [ faire) 
cuire).  Il  {.\tx  fig.)  Etre  vivemont 
agité,  klfervescêre,  intr.  Cic. 
B  uillir  de  colère,  iracundiâ 
effervescére.  Cic.  1  V.  tr.  Fair.- 
bouillir.  Voy.  ci  -  dessus.  || 
(Kig.)  Bouillir  du  lait  à  qqn 
(C.-à-d.  faire  qqch.  qui  lui  Si3ra 
doux,  agréable),  apparàre  ali- 
cai  alii/aid  qaod  sit  melle  dat- 
cias.  .1. 

bouilloire,  s.  f.  Vase  destiné  à 
faire  bouillir  les  liquides.  Pui- 
tarius,  ii,  m.  Cels.  ij}r.  ■■  vase 
STvant  à  faire  la  bouillie  "). 

bouillon,  s.  m.  Bulle  tjui  se 
forme  dans  uu  liquide  qui  bout 
ou  qui  est  agité.  Bulla,  ae,  f. 
Varr.  Ov.  l'Un.  Eccl.  (  voy. 
BUI.I.E].  Bouillir  à  gros  bouil- 
lons, bullâre,  intr.  Calo.  Cels. 
bullire,  intr.  Cels.  .ipic.  Do 
gros  bouillons  de  sang,  spa- 
mosa?  cruoris  balla;.  D.  undans 
craor  (poét.).  Virg.  Perdre  son 
sang  â  gros  bouillons,  vim 
sanyainis  profiindére.  .i.  Un 
bouillon  d'eau  (arch.),  eau  qui 
fait  des  bouillons,  ballans 
aqaa.  Plin.  T  .\gitatiou  qui 
se  produit  à  la  surface  d'un 
liquide ,  quand  il  entre  en 
ébulliiion.  ..Estas,  ûs,  m.  Cic. 
Jeter  deux  bouillons ,  daas 
andas  bullire.  Apic.  Fig.  et 
famil.  Il  ne  cuit  pas  de  pre- 
mier bouillon,  c.-o-d.  il  ne  se 
décide  pas  du  premier  coup. 
Voy.  ces  mots.  ||  Fig.  Efferves- 
cence de  l'âme.  /Estas,  ûs,  m. 
Fior.  Fervor,  oris,  m  Cic.  (cf. 
/.  mentis,  animi.  Cic.).  Dans 
les  promiei's  bouillons  de  la  co- 
lère, ubi  prima  irse  tempestas 
dessevit.  Sen.  ira  jam  efferves- 
cente. Sen.  Les  bouillons  do 
l'âge,  a^tatis  fervor.  Cic.  1  Li- 
quide où  l'on  fait  bouillir  cer- 
taines substances.  Jas,  jaris, 
n.  Cic.  Bouillon  de  veau,  ^us 
vitulinam.  Cels.  —  de  poulet, 
^'us  palli  gatlinacei.  Cels. 

bouillon-blanc,  s.  m.  Nom 
vulgaire  do  la  raolène.  Voy.  co 
mcit. 

bouillonnant,  ante,  adj.  Qui 
bouillonna. /■'eri^ens,  p.  adj.  Coi. 
xstaans,  p.  adj.  Hor.  fervidas , 
a,  am.,  adj.  Hor. 

bouillonnement,  s.  m.  Agita- 
tion d'un  liquide  qui  bout. 
.Estas,  ûs,  m.  Flor.  Fervor, 
oris.  m.  Cic. 

bouillonner,  v.  intr.  Former 
des  bouillons  commo  un  liquide 
qui  bout.  Fervëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aqaa  fervene.  Cic. 
(remitas  (erventis  œstas.  Jas- 
tin.  au  fig.  qui  asqae  eo  (ervet 
(ertarqae  avaritiâ,  at...  Cic); 
elTervescére,  intr.  Cic.  etc. 
ie\.:  t.r  aqaw,  qax  cffervescant 
sabdilis  iijnibas.  Cic.  e([erves- 
cit  mastam.  Cato,  Sen.);  ebul- 
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Jire  (pr.  .  bouillonner,  jaillir 
en  bouillonnant  -•^,  intr.  Sen. 
(ex.:  (K/Uiim  ebullire  et  elidi. 
Sen.  [N.  Q.,  VI.  31,  3]  )  ;  »a- 
tuùre,  iuir.  Virg.  [ex.:  gargtt 
a-staat.  Virg.  poét.);  exses- 
tuûre  (  pr.  '  sortir  eu  bouil- 
lonnant •  et  au  fig.  <  bouilloD- 
ner  ■■),  intr.  Liv.  Justin,  (ox.; 
mare  cra'stuat.  Liv.  fig.  meni 
e.xivstnat  ira.  Virg.). 

bouillotte,  s.  f.  Petite  bouil- 
loire. Voy.  co  mot. 

bouis,  s.  m.  Voy.  buis. 

boulaie,  s.  f.  Lieu  planié  da 
bouleaux.  Locus  betalis  consi- 
tas.  D. 

boulange,  s.  f.  Action  de  pé- 
trir, de  cuire  le  pain.  Pisto- 
rium  opus,  f.  Cels.  Panificiam 
ïi,  n.  Varr.  Bois  do  boulange 
idestiné  A  chaulFer  lo  four),  li~ 
gna  cale(iiciendo  (arno  bona. 
D.  1  Ce  qu'on  boulange,  la  fa- 
rine. Voy.    FARINE. 

1.  boulanger,  s.  m.  Celui  qui 
fait,  qui  vend  du  pain.  Pistor, 
oris,  m.  Varr.  Cic.  {-  signifie 
proprement  •■  celui  qui  pile  le 
grain,  meunier  •  et  par  cxt. 
"  boulanger  ").  Farnarius,  ïi, 
m.  Ulp.  dig.  Boulanger  qui  fait 
le  pain  de  froment,  siiijinaritu 
pistor.  Inscr.  ou  (subst.)  sili- 
ginarias,  li,  m.  Ulp.  dig.  Do 
boulanger,  pistorias,  a,  utn, 
adj.  Cels.  Plin.  Eccl.  Profession 
de  boulanger,  (arnaria,  se,  i. 
Cic.  ap.  Plin.  E.'corcer  la  pro- 
fession de  — ,  farnariam  exer- 
ccre.  Saet.  (Vit.  2).  Pain  de 
boulanger,  panis  a pistore  fac- 
tus.  Plin.  Ouvrier  boulanger, 
(arnarii  sociaa.  D.  qui  pistori 
ou  farnario  opéras  saas  locat. 
Eccl. 

2.  boulanger,  v.  tr.  Travaille! 
la  farine  do  manière  à  faire  le 
pain.  Panem  (acéré  ou  con(i- 
cëre.  Col.  Pain  boulangé, panis 
a  pistore  factas.  Plin.  1  Absol. 
Boulanjjor,  savoir  travailler  le 
pain.  Voy.  ci-dossus. 

boulangère,  s.  f.  Celle  qui 
fait,  qui  vend  le  pain.  Pistrix, 
icis,  f.  Lacil.  farnariam  exer- 
ccntis  nxor.  Dig. 

boulangerie,  s.  f.  Fabrication 
du  pain.  Panificiam ,  ii  n. 
Varr.  Ars  pistoria.  Eccl.  ^ 
Commerce  de  boulanger.  Far- 
naria,  x,  f.  Saet.  (Vit.  2).  T 
Etablissemout  où  se  fait  le  pain, 
boutique  où  on  lo  vend.  Pis- 
trina,  a",  f.  Lacil.  Pistrinam, 
i,  u.  Cic.  Casa  farnaria.  Schol. 
Cruq.  (Hor.,  ep.,  1,  11,  13). 

boule,  8.  f.  Corps  sphérique 
destiné  à  rouler  sur  lui-même. 
Cddbas,  i,  m.  Plaut.  Cic.  Pila, 
œ,  f.  Cic.  {pr.  «  balle  a  jouor, 
paume  »,  et  par  ext.  -  boule  •, 
cf.  pila  trrr,T.  Varr.  lanaginis. 
Plin.).  Une  boule  en  pierre, 
globosam  saxam.  Liv.  Jouer  à 
la  boule,  ro<are  ou  vcrsare 
glohum.  D.  Aller  à  l'appui  ds 
la    boule,    c.-à-d.    jouer    uo9 
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boule  ijui  en  uarautisso  une 
autre,  globam  adminiculâre. 
1).  Fig.  Venir  :i  l'.ippui  do  la 
boule ,  c.-à-d.  appuyer  qqn 
dans  une  alTairo,  SH/jptficis  fc'-- 
re.  Plaat.  Suet.  Apul.  afferre. 
Plaat.  cUicui  suppetias  ire. 
Varr.  Aact.  b.  Ap:  sappctias 
orl  ventre,  l'iaat.  venire  ou 
l>roÇicisci  ou  oecarrère.  Aact. 
b.  Afr.  Se  mettre  en  boule, 
in  pila;  modam  convolvi.  Plin. 
Mettra  en  boule,  conglobàre, 
tr.  Cic.  Action  de  mettre  on 
boule,  conglobatio ,  onis,  t. 
Sen.  (ex.;  c.  igniam.  Sen.  na- 
biam.  Sen.).  1  (Par  o.\t.).  Boule 
(pour  le  tirage  au  sort).  Sors, 
«ortis,  f.  Cic. 

bouleau,  s.  m.  Nom  d'un  ar- 
bre. Betala.  se,  f.  Plin. 

bouler,  v.  tr.  et  intr.  Rouler. 
Voy.  ce  verbe.  ^  V.  intr.  Se 
renfler.  Voy.  ce  mot. 

boulet,  s;  m.  Projectile  sphé- 
rique  en  métal.  Globas  ferreas. 
D. 

boulette,  s.  f.  Petite  boule. 
Globalas,  i,  m.  Plin.  Boulette 
d'aliments  pétris,  offa.  a?,  f. 
Cic.  1  Fig.  l'amil.  Faire  des 
boulettes,  c.-à-d.   des   sottises. 

Voy.    SOTTISE. 

bouleux,  euse,  adj.  Qui  va 
son  train  sans  relâche.  Voy. 
ces  mots.  Subst.  Un  bouleux, 
c.-à^d.  un  cheval  de  fatigue, 
îamentam  laboris  patiens.  .1. 
Famil.  Un  bon  bouleux,  c.-à-d. 
un  travailleur  patient.  Voy.  ces 
mots. 

boulevard,  s.  m.  Terre-plein 
eu  avant  d'un  rempart.  Agger, 
eris,  m.  Cœs.  Sali.  Propagna- 
calam,  i,  n.  Cic.  ||  Fig.  Ce  qui 
est  placé  en  avant,  de  manière 
à  recevoir  les  premiers  coups 
de  l'ennemi.  Propagnacalum, 
i,  n.  Cic.  Nep.  (ex.:  Athense, 
propugnaculam  oppositambar- 
haris.  Nep.  propugnacala  im- 
perii.  Cic.  Voy.  rempart).  ^ 
Promenade  plantée  d'arbres 
faisant  la  tour  de  la  ville  à  la 
place  des  anciens  remparts  et 
par  ext.  rue  plantée  d'arbres. 

Voy.    ALLÉE,   AVENCE. 

boulevari,  s.  m.  Tumulte,  dé- 
sordre bruyant.  Voy.  tumulte. 

bouleversement,  s.  m.  Ac- 
tion de  bouleverser.  Pertur- 
batio,  onis  (-  désordre,  bou- 
leversement ••),  f.  Cic.  (ex.: 
magna  reram  pertarbatione 
[■■  un  grand  boulevoi^ement 
politique  •>]  impendente.  Cic. 
nec  tempestatum  nec  tempo- 
ram  pertarbatione  mafâri.Cic. 
res  pahlica  jaceat  in  iis  pertur- 
bationibas,  in  qaas  eam  ille 
conjecit.  Cic.  videtis  in  qao 
mota  temporam  quanta  in 
conversione  reram  ac  pertar- 
batione versemur.  Cic.  [Flacc. 
37,  hU  1,  in  tanta  atrocitate 
tempons  tantaqae  pertarba- 
tione rei  pablicse.  Cic.  [Phil., 
8, 11,  32]  );  permixtio,  onis 
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(.  confusion,  désordre  .),  f.  Cic. 
Aar.-V'ict.    (ex.:  permixtio  ci- 
vilis.  Cic.  p.  rei  pablicœ.  Aar.- 
Vict.'.  Bouleversement  général, 
conversio   rerum   et  pertarha- 
tio.  Cic.  eversio  {reram  pabli- 
caram).  Cic.  Il  y  a  dans  l'Eiat 
un      bouleverstMuent     tjénéral, 
permisçuntar  omnia.  Cic.    Liv. 
matantar  ac  miscentar  omnia. 
Cic. 
bouleverser,  v.  tr.  Renverser 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  ^   Mettre 
flans     un     désordre     complet. 
Perturbâre  ('  troubler  forte- 
ment, bouleverser  -),  tr.    Cic. 
etc.    (ex.:    p.    ordines    [  -    les 
rangs  'J.  Ca^s.  pertarbare peta- 
tam  ordinem    [-    l'ordre  chro- 
nologique •>\.  Cic.  provificiam. 
Cic.   civitas   seditionibas    per- 
tarbata.    Cic.     pertarbata     et 
confasa    cernére.   Cic);    COB- 
turbàre{-  troubler,  mettre  eu 
désordre,    bouleverser    •  ),    tr. 
Cic.    etc.   (ex  :  c.    signa    ['  les 
marquas  -].  Cic.  rem  pablicam. 
Sali,  annam.  a  divo   Jalio  or- 
dinatam,  Ked  postea  neglegen- 
tià  contarbatam   et    confasam 
[-  complètement   bouleversé  ■>] 
rarsa.'i  ad  pristinam  rationem 
redegit.Saet.);  miscérel'  mê- 
ler tout,  bouleverser,    confon- 
dre  »),    tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mis 
cêre  omnia.  Sali,  omnia  armis 
tamaltaqae.     Vell.     civitatem. 
Phœd.    malis  contionibas  rem 
pablicam.  Cic);    permiscére 
it     mêler     entièrement,     d'ott 
brouiller,    bouleverser    »),    tr. 
Cic.  (ex.:  p.  Grseciam.  Cic.  jura 
divina  et  hamana.  Cses.  divina 
et  humana.  Sali.);  confundé- 
re   ('   verser   ensemble  •>    d  oii 
-   brouiller,  bouleverser  -),  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.:  c.  signa  et  ordi- 
nes   peditam    atqae    eqaitam. 
Liv.  ordinem  mililiœ.  'J'ac.  or- 
dinem  nataree.    Val.-Ma.i-.  ita 
confasa  est  oratio,  ita  pertar- 
bata, nildl  ut  sit  primam,  nihil 
secandam.     Cic.  j.     Celui    qui 
bouleverse,  tarbo,  inis,  m.   (cf. 
ta  procella  patriie ,    tarbo    ac 
tempestas  pacis  atqae  otii.  Cic. 
(p.  dom.,- 137).  1   (Fig.l    Agiter 
violemment    l'âme.    Turbàre 
{-   troubler  -,  c.-à-d.   -  mettre 
en    émoi,    bouleverser    ■>),    tr. 
Virg.    Ov.    Cart.  {ex.:  aliqaem 
ou  animam  alicajos.  Cart.  Ov. 
mentem.  Cart.  tarbatas  valtus. 
Plin.    ocalis     simul    ac    mente 
tarbatas.    Liv.);    perturbâre, 
tr.  Cic.   (ex.:  hsec   te    vox  non 
percatit  ?    non    perturbavit   ? 
Cic.  si  vestro  clamore   se  per- 
tarbatam  iri  arbitraretar.  Cic. 
[Rab.  perd.,  6,   18].  BraH  lit- 
terse    me     pertarbarunt.    Cic. 
nanqaam    vidi   hominem  per- 
tarbatiorem  meta.  Cic.  [ad  Att., 
X,    l/i,    1]);    conturbare.    tr. 
Cic.  (ex.:  valetudo  saa  me  val- 
de  contarbat.  Cic). 
boulimie,  s.  f.  Faim  insatiable 
(provenantordinairoment  d'une 
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cause  morbide).  Balimas.  i,  m. 
Pelag.  vet.  Veg.  Not.  Tir. 

boulin,  s.  m.  Pot  do  terre  qu'on 
place  dans  un  colombier  pour 
y  faire  nicher  les  pigeons;  pur 
ext.  trou  pratiqué  pour  le 
mémo  usage.  Columbarium,  ii, 
n.  Varr.  Col.  localamenta, 
quibas  nidi(icent  aves.  Col. 
(VIU,  8,  3;  9,  3).  1  Pièce  de 
bois  qui  supporte  un  échafau- 
dage. Tignoram  cubilc.  Vitr. 
Il  (l'ar  ext.)  Trou  laissé  dan» 
un  mur  par  les  pièces  d'écha- 
faudage. Columbarium,  Ti,  n. 
Vilr.  (au  plur.,  IV,  2,  U). 

bouline,  s.  f.  Corda  qui  sert  à 
tenir  la  voile  de  biais  quand  le 
vent  souffle  obliquement.  /Ju- 
liens, entis,  m.  Liv.  Aller  à  la 
bouline,  vêla  obliqua  dare 
vento. A. Vent  de  bouline,  c.-à- 
d.  qui  souffle  de  biais,  ventas 
a  latere  exoriens  ou  veniens.A. 

bouliner,  v.  tr.  et  intr.  l'our- 
ner  (lu  voile)  de  biais  avec  la 
bouline.  Voy.  bouline.  T  (V. 
intr.)  Aller  à  la  bouline,  voy. 
bouline. 

boulingrin,  s.  m.  Pelouse  en- 
tourée de  petits  talus  gazonnés. 
Pratulam,  i,  u.  Cic. 

boulon,  ^.  m.  Petite  masse  ea 
forme  de  boule  (arch).  Globa- 
las, i,  m.  Cic.  1  Tige  do  fer  à 
t"te  ronde.  Cnodax,  acis,  m. 
Vitr. 

boulot, otte,  adj.  Dô  taille  ron- 
delette, llaiiitior  paulo.  Ter. 
(eun.  315). 

boucfuer,  v.  tr.  Baiser  qqch. 
de  force.  Invitas  osculor  ali- 
qaid.  A.  Fig.  Faire  bouquer  qqn 
(le  réduire  à  faire  ce  qu'on 
veut),  aliqaem,  ad  aliqaid  co- 
gère ou  adigëre.  Cic.  cogère 
aliqaem  ad  obsequiam  venire. 
A.  11  le  fît  bouquer  devant  cette 
ville,  ad  hanc  arbem  fregit 
illias  impetam.  Cses.  ||  (Par 
anal.).  Faire  bouquer  le  renard, 
c.-à-d.  la  forcer  dans  son  ter- 
rier, vulpem  rampëre.  A. 

1.  bouquet,  s.  m.  Petit  bois 
(arch  ).  Voy.  bois.  {|  Un  bouquet 
d'arbres.  A'emus,  oris,  n.  Cic. 
Plin.  j.  silvala,  œ,  f.  Col.  ^  As- 
semblage de  fleurs  coupées.  Fio- 
ram  fascicalus.  Cic.  Faire  un 
bouquet,  flores  nectêre.  Hor. 
Marchand  de  bouquets,  coro- 
narias,  ïi,  m.  Inscr.  \\  Bouquet 
d'assaisonnements.  Fascicalas, 
i,  m.  Apic.  Il  Bouquet  de  paille, 
voy.  BOUCHON.  Bouquet  d'artifice 
d'où  (fig.)  ce  qui  termine  qqch. 
d'une  manière  brillante.  Voilà 
le  bouquet,  finis  coronat  opas.^ 
Parfum  rappelant  celui  des 
fleurs  coupées.  —  <lu  vin,  vini 
odor.  Col.  viniflos.  Plaat.  odor 
iacandas  quem  linam  spargit. 
Col. 

2.  bouquet,  s.  m.  Sorte  de 
dartre  qui  attaque  le  museau 
des  moutons.  Voy.  dartre. 

3.  bouqpiet,  s.  m.  Petit  bouc, 
chevreau  (arch.).  Voy.  ces  mots. 
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1  vPar  anal  )  Lièvre,  lapin  nvile. 
Voy.  BOuguiN.  ||  Grosse  croveiie. 

VOV.    CREVETTE. 

bouquetier,  s.  m.  Celui  qui 
faii,  qui  vend  des  bouquns. 
Coronarias,  îi,  m.  Inscr.  1  Vase 
à   mettre    îles    bouquets.   Voy. 

V.\5E. 

bouquetière,  s.  f.  Femme  qui 
fait,  qui  vend  des  bouqu ns. 
Coronaria,  .-e,  f.  Inscr.  Corot- 
laria.  a',  f.  Inscr. 

bouquetin,  s.  m.  Mammifère 
du  tieiire  clièvre  vivant  sur  les 
hauTes  montagnes  de  l'Europe. 
Ibe.x,  ibicis,  m.  Plin. 

bouquette,  s.  f.  Nom  vulgaire 
du  ble  sarrasin.  Voy.  sarrasin. 

1.  bouquin,  s.  m.  limboucluiro 
adaptée  à  une  corne  do  bœut 
évidéa  et  percée.  Cornet  à  bou^ 
quin,  cornu,  n.  Cic.  Virg-^ 
Maladie  du  museau,  sorte  de 
dariro     des      moutons.      Voy. 

DARTRE. 

S  bouquin,  s.  m.  Bouc,  vieux 
ioouc.  IJircas,  i,  m.  //or.  ||(Par 
est.)  Satvre  (arcli.).  Voy.  ce 
mot.  Il  (Par  anal.)  Lièvre,  lapin 
mile.  Vov.  ces  mots. 

3  bouquin,  s.  m.  Petit  livre 
et  par  dédain,  vieux  livre. 
Pâlir  sur  les  bouquins,  chartis 
impallescére  (poet.).  Pers.  m 
veteribas  libris  conaenescere. 
D'apr.  Qaint. 

U.  bouquin,  ine,  adj.  De  bouc. 
Voy.  BOUC  11  (Fis.)  Barbe  bou- 
quine et  par  corr.  barbouquine, 
C.-à-d.  barbe  de  bouc,  salsifis 
sauvage.  Voy.  1. barbe  là  la  fini. 

bouquiner,  v.  intr.  Manier  les 
bouquins.  Voy.  3.  bouquin. 

bouquineur,  s.  m.  Celui  qui 
manie    les    bouquins.    Voy.   3. 

BOUQUIN. 

bouquiniste,  s.   m.  Marchand 

de  Ijouquins.  LibeUio,  oms  {pr. 

-  libraire  »),  m.  eitat. 
bouracan,   ».   m.    Grosso  étoffe 

de    laine.    Crassa   vestis   ou   e 

caprinis  pilis    contextas  pan- 

nas.  D.  d'apr.  Cic. 
bourbe,  s.  r.   Boue  épaisse  qui 

so    déposa    au    fond    d'une   eau 

staanante.  Caenum,  i,  n.  Cic. 

(6x7:  maie  olet  omne  ca'nam. 
Cic  au  fig.  e  cxno  emersas. 
Cic.  [Vati.i.,  17).  ex  ca-no  ple- 
beio  consulatam  extrahire. 
Liv.  [X,  15,  9]);  limus,  i,  m. 
Cic.  fr.   Virg.  (moins  usité  que 

Je  précédent). 

bourbelier,  s.  m.  Poiirine  du 
sanglier.  I.atalentx  sais pectas 
ou  apri  samen.  Plin. 

bourbeux,  euse,  adj.  Où  il  y 
a  de  la  bourbe.  LutOSUS,  3, 
um,  adj.  Ca«o.  Lw.il.  Col.  {n.: 
nimias  hamor  agros  limosos 
latososqae  reddit.  Col.);  limo- 
SUS,  a,  um,  adj.  SoH.  \^irg. 
Col.  (  ex.  :  (lumen  limosam. 
Frontin.  subst.  limosa  [■  en- 
droits bourbeux  '].  Plin.  [IX, 
U21);Ju«uien(us,  3.  uju,  adj. 
Plaat.  Cic.  //or.  (e.x.:  /.  amma. 
Ov.);   csenosus,  a,  um,  adj. 
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Col.  Jav.  Hier.  [ex.  :  c.  laças. 
Col.  [Vil, 10,  0]).  Devenir  bour- 
beux, lutescêre,  inir.  Far.  ap. 
Oeil.  Col.  (VllI,  17,  9). 
bourbier,  s.  m.  Creux,  mare 
plein.!  de  bourbe.  Lîima,  .•>',  t. 
Enn.  Hor.  \ep.,  1,  13,  h>).  Ktre 
dans  le  bourbier,  in  c^no  esse. 
Plaat.  (Rud.  30!-).  in  lato  lue- 
sitâre.  Ter.  (Phorin.  780).  Pour 
qu'il  tire  au  plus  vito  son  fils  de 
ce  bourbier,  u(  gnatam  e.r  lata- 
lento  c.vno  propere  kinc  eliciat 
foras.  Plaat.  (Baccli.  38!-). 
bourbillon,  s.  m.  Paquet  de 
bourbe  (dans  l'encre).  Cs-nam 
(aframenfi;.1  Grumeau  qu'on 
trouve  au  fond  d'un  furoncle 
en  suppuration.  .Wateria,  x,  f. 
Cels. 
bourbotte,  s.  f.  Nom  vulgaire 

de  la  lotte.  Voy.  ce  mot. 
bourcer,  etc.  Voy.  bourser,  etc. 
bourd,    .idj     m.    Pastel   bourd. 

Voy.    BOURDAINE. 

bourdaine,  s.  f.  Variété  do 
nerprun.  Rliamnas,  i.  f.  Plin. 

1.  bourde,  s.  f.  Conte  forgé  pour 
abuser  de  la  crédulité  de  qqu. 
iVu:/^,  aran^,  f.  pi.  Cic.  Diseur 
de  bourdes,  nagator,  oris,  m. 
Csc.  Ce  sont  des  bourdes,  nagas 
garris.  Com.  Dire  des  bourdes, 
nagnri,  dép.  intr.  Plaat.  Cic. 
confmgëre  et  comminisci.  Cor- 
ni(. 

2.  bouTde,  s.  f.  Béquille  (arch.). 
Voy.  ntQuin.K. 

bourder,  v.  intr.  Dira  des  bour- 
des. \'oy.  BOURDE. 

bourdeûr,  s.  m.  Celui  qui  dit 
dos   bourdes.  Voy.  bourde. 

1.  bourdon,  s.  m.  Bâton  de 
pèlerin.  Voy.  bâton.  Fig.  Plan- 
ter bourdon  dans  un  lnu 
(arch.),  c.-à-d.  s'arrêter  dans 
un  lieu,  ifacu/am  alicabi  depo- 
nère  ou  sedem  alicabi  §,gère.A. 

Il  Bourdon  do  St-Jacques.  .Nom 
vuig.  de  la  GUIMAUVE.  1  Lance 
à  grosse  poignée.  Voy.  lance.  ^ 
Perche  servant  à  tenir  la  seine. 
Voy.  PERCHE. 

2.  bourdon,  s.  m.  Bourdonne- 
mi-nt  (arcli.).  Voy.  ce  inot.^  Go 
qui  bourdonne,  l!  Grosse  cloche 
à  son  grave.  Voy.  cloche.  1 
Espèce  particulière  d'abeille. 
Facas,  i,  m.   Virg.  Col. 

3.  bourdon,  s.  m.  Faute  d  im- 
pression consistant  à  omettre 
tout  un  passage  compris  entre 
doux  mots  identiques.  Prceter- 
missio.  onis,  f.  A.  d'apr.  Cic. 

bourdonnant,  ante,  adj.  Qui 
bourdonne.  Fremens,  p.  adj. 
Cic.  Virg.  murmarans,  p.  adj. 
Varr.  Cic. 

bourdonnement,  s.  m.  Bruit 
sourd  et  conuiui  do  ce  qui  bour- 
donne. Fremitas,  ÙS,  m.  Cic 


etc.  (ex.:  /r.  runrmarantis  ma- 
ris. Cic.  apam.  Virg.  castro- 
ram.  Liv.);  murmur,  ûris,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  m.  maris.  Cic. 
apam.  Virg.  marmara  aitriam. 
l'Un.). 
bourdonner,  v.  intr.  Faire  on- 
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tendre  un  bruit  continu,  grav» 
et  sourd.  Freinera,  intr.  vSoii. 
l'iri;.  Plin.  (pr.  •  faire  entendre 
un  bruit  sourd  -,  voy.  bruit)  ; 
inurmurire,  intr.  Cic.  (ex.: 
tnarmarans  mare.  Cic).  |1  Eu 
pari,  du  murmura  confus  des 
voix  tle  plus,  porsonnes  réunies. 
Murmuràre ,  intr.  Plaat. 
larr.  Cic.  (ex.:  marmarant 
omnes.  Cic.)  ;  ftemere,  intr. 
Cic.  Virg.  (voy.  gronder).  ||  En 
pari,  de  celui  qui  parle  ou 
chante  entre  ses  dents.  Mus- 
sàre,  tr.  Plaat.  Vii'g.  Ov.  passez 
fréquent)  ;  mussitàre,  intr. 
Plaat. Liv. (ex.:  clam massitàre. 
Liv.  [I,  50,  3j). 

1.  bourg    s.    m.   Gros   village. 

Pagas,  i,  m.  Liv.  1  Gros  village 

où  so  tient  le  marché.    Foram, 

i,  n.  Liv. 

'2.  bourg.  Voy.  bourd. 

bourgade,    s.    f.    Petit    bourij. 

l'icus,  i,  m.  Cœs.  Liv. 
bourgène.  Voy.  bourdaine. 
1.  bourgeois,  s  m.  Citoyen 
d'un  bourg  ou  d'une  ville  af- 
franchie. Cifis,  is,  m.  Cic.  Liv. 
Maniceps,cipis,  m. Cic.  Dig.  (cf. 
maniceps  Cosanas.  Cic).  1  Ce- 
lui qui  appartient  à  la  classa 
moyenne  d'une  ville.  Oppida- 
nas,  i,  m.  Liv.  (.\XI.Y, '.',  ".!:  au 
plur.  Caîs.).  ||(Spec.)  Cdni  qui 
n'est  pas  noble.  Uomoignobilis. 
Liv.  Plebejas  ,  i,  m.  Enn.  Petr. 
(opp.  à  patricias,  cf.  Liv.  [IV, 
U,  llj.t.  fréq.  au  plur.  p/efte^'i  ou 
plcbei  [opp.  à. patriciiou patres]. 
Cic.)  Une  bourgeoise,  plebeja, 
su  (opp.  à  patricia,  œ,  1'.).  Liv. 
(IV,  .'-,  II).  Il  Celui  qui  n'est  pas 
militaire.  Togatas  (opp.  à  pa- 
ladatus  ou  à  miles).  Cic.  Liv. 
(au  plur.  togati,  orum,  m.  Cic. 
Liv.). 

•2.  bourgeois,   oise,   adj.   Qui 
appartient  au   bourgeois.    Ple- 
bejas, a,  am,  adj.  Cic.  oic.  (ex.: 
l'amilia.  Cic.sermo.  Cic).  Habit 
bourgeois,  tnga,  œ,  C.  Cic.  ^  Fig. 
Qui    manque     de    distinction. 
Ignobilis,  e,  adj.  Cic.  Liv.  Val- 
garis,  e,  adj .  Cic. 
bourgeoisement,  adv.  D'une 
manière    bourgeoise.    Civiliter, 
adv.  Cic.  Vivre  bourgooisomont, 
gênas    vitœ    admodam    civile 
in.ftitaëre.  Plin.  j. 
bourgeoisie,  s.  f.    Qualité    do 
celui  qui  est  bourgeois.  Civitas, 
âtis,  f.  Cic.  Z.ii'.(f.  civilatem  ali- 
cui    dare,    impertire,    tribaëre 
ou    civit.ate    aliquem     donàre. 
Cic.  Liv.  etc.).^  La  classe  bour- 
!;ooi80.    Civitas,    atis,  f._   Cies. 
Cives,  iam,  m.  pi.  Cic.  Liv.  Up- 
pidani,     oram,     m.     pi.    Cœs. 
l'iebeji.oram,  m.  pi.  Cic. 
bourgeon,  s.  m.   Pousse   rudi- 
nientaire  d'S  arbres  ot  arbustes, 
etc.  Gemma,  œ,  f.  Cic.  Germen, 
minis,  n.    Virg.    Plin.    Pousser 
des    bourgeons,     gemmascêre, 
intr.    Coi    (V,    10,    il).   Plin. 
(XVII,    116).     gemmàre,    intr. 
Varr.    Cic    germinâre,    intr. 


BOU 

Bor.Plin.  Quiades  bourgeoDS, 
gemmatas,  a,    um,  adj.  l-'allad. 
(IV,    10,    i).    t'élit     bourgeon, 
gemmula.  X,    f.    Apal.    Arn.  ^ 
Bouton  tuborculoux   qui    vient 
au  visage.  Voy.  bouton. 
bourgeonne,  ée,  adj.  Couvert 
de  bournoons  leu  pari,  du  visa- 
ce).     PÙsulosas.    a,    am,    adj. 
dels.  (V.  20,  31  Dar.). 
bourgeonnement,  s.    m.  Ac- 
tion do  bourgeonner.  Germina^ 
tio.onis,  f.  Col.  flin. 
bourgeonner,  v.  intr.  Pousser 
des  bourgeons.  Voy.  BOuncEON. 
1(Fam.^  Se  couvrir  de  boutons. 
Papuldre,  intr.  Ca?i.-.lor. 
bourgeonnier,    s.     m.     Nom 
vulgaire    donné  au  bouvreuil, 
grand    destructeur    de     jeunes 
bourgeons.  Voy.  bouvreuil. 
bourg-épine,  s.  C.  Nom    vul- 
gaire   de    Talaterno.    Voy.    ce 
mot.  „  , 

bourgeron,   s.  m.  Casaque  do 
toile,    vêtement   des     ouvriers. 
Saialum,  i,  n.  Liv. 
bourgmestre,    s.   m.  Premier 
maiîistrat  d'une  cité,  en  Suisse, 
en  ïîolgique  et   en    .\llemagne. 
Consul,   is    {•    premier  magis- 
trat d'un  municipe»),  m.  Plin. 
(VU.  136).  Aas.  Inscr. 
bourgne,  Voy.  nasse. 
bourgogne,  s.  f.  Nom  du  sain- 
foin   des    prés    ou    esparcette. 
Vov.  ces  mots. 

boûrguignotte,  s.  f.  Sorte  de 

casque    léger.    Voy.    casque.  1 

Bonnet  do  marin.  Voy.  bonnet. 

•,   (Fam.)  Tête.  Voy.  caboche. 

bourjassotte,  s.   f.  Espèce    de 

figue.  Voy.  FIGUE.        _ 
bourle.s.f.  Mystification  (arch). 
Voy.  ce  mot. 

bourlet,  s.  m.  Voy-  bourrelet. 
bourlinguer,  v.  intr.  Navau- 
cer  qu'à  p6in6(eu  pari,  d  un  na- 
vire luttant  contre  le  vent  et 
la  grosse  merl.  Tarbato  man 
navigâre.  Ci'c  1  (Par  ext.). 
Faire  un  travail    pénible.    Voy. 


PEINER. 

1  bourrache,  s.  f-  Plante 
herbacée.  Dorrago,  mis,  f.  (La- 
tin mod.  Linné). 

2.  bourrache,  s .  l .  Sorte  de 
nasse.  Voy.  nasse. 

bourrade,  s.  f.  Coup  de  dent 
donné  à  un  lièvre  par  un  chien 
et  arrachant  une  touffe  de  poil. 
Morsus,  as,  m.  Cic.  V.P'"' ext.) 
Poussée  que  l'on  donneàqqn. 
Palsatio,  onis.  f.  Cic.  \\  (Fig.) 
Action  de  maltraiter  en  paroles. 
Insectatio.  onis,    f.    Liv.    Voy. 

ATTAQUE,   INVECTIVE. 

bourrasque,  s  f.  Coup  de 
vent  violant.  Procella,  œ,  t. 
Cic.  ventas  proccllosas.  Liv. 
Seri.  Bourra-que   de  neige,    ni- 

ves  ium.  f-  P'-  '^^'^-  ('°  ^^'•> 
2  23).  1  (Fig.).  Bru.-^quo  empor- 
tement. Procella,  a",  f.  Cic. 
Liv  IcC.  procella;  populares,  tn- 
bunicirp.  Liv.).  Bourrasques, 
c.-à-d.  accès  de  colère,  irœ  ou 
iracandix,  f.  ol.  Cic. 
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bourre,  s.  f.  Amas  do  poils  dé- 
tachés de  la  peau  de  certains 
animaux  et  servant  à  garnir 
les  selles,  les  tabourets,  etc. 
Tomentam,  i,  n.  Varr.  Tac. 
liourre  do  soie,  crassedo  serici. 
Isid. 

1.  bourreau,  s.  m.  Bourrelet 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  1  Sac 
bourre  de  paille,  servant  do 
coussinet.  Voy.  coussinet. 

2.  bourreau,  s.  m.  Celui  qui  a 
la  charge  d'e.xecuter  les  crimi- 
nels.    (JarniÇex,   ficis,    m.  Cic. 
Suet.  Bourreau    habile,   decol- 
landi  arti[ex.  Saet.    (Cal.,  32). 
Glaive    du    bourreau,    gladias 
carnilicis.  Cic.    Condamner  au 
glaive  du  bourreau,  ad  gladiuin 
damnàre.  Cic.  Tomber  sous  la 
hache  du  bourreau,   securi    ou 
secari  illâ  fancstâ  pcrcati.  Cic. 
La  main  du  bourreau,  carni^- 
cis  manas.  Cic.  Périr    par    la 
main    du    bourreau,   carnifici's 
manu  occirfi  ou  perlre  oa  peri- 
mi.   Cic.    Office    de    bourreau, 
carni^cis      ministeriam.      Cic. 
Etre     bourreau,     carniÇicinam 
(acëre.  Plaat.  Ter.    Faire    l'of- 
fice   de    bourreau,     detesiabile 
carniÇicis    ministeriam     acca- 
pare. Cic.  Valet    de    bourreau, 
minister  carnilicis.  jD.1  (Au  fig.) 
Celui  qui  exécute    un    meurtre 
ordonne  par  un  autre.    Carni- 
fe.ï,  (icis,  m.  Cic.  Minister  cœ- 
dis.    Cic.    Se     l'aire    bourreau, 
alienœ   cradelitatis    ministerio 
fangi.  Sen.    \\  (Par  ext.)  Celui- 
là  même  qui  ordonne  le  meur- 
tre. Carnifcx,  (icis,  m.  Cic.    \\ 
Celui   qui    torture,    qui    tour- 
mente   qqn.  '  Carnifea",     ^cis, 
Plaat.    V'exator,  oris,   m.  Cic. 
(cf.  réfères  œtatalse   sas  vexa- 
tores  .  Cic] .  Voy.   torturer.  1 
(Par  ext.).  Un    bourreau   d'ar- 
aent,  nammoram  ou  œris  pro- 
digas.  Cic. 

1.  bourrée,  s.  f.  Faisceau  et  par 
ext.  fagot  de  menues  branches. 
Cremia,  oram,  n.  pi.  Col. 
Ulp.  dig.  ,     ^ 

2.  bourrée,  s.  f.  Sorte  dedan- 
se  rustique.  Tripadiam,  ïi,  n. 
Liv. 

bourreler,  v.    tr.  Tourmenter 
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(l'àme).  Mordére,  tr.  Cic.  Tor- 
gaére,  tr.  Cic.  Vexàre,  tr.  Cic. 

Voy.        MARTYRISER,        TORTURER, 

tourmenter,  .'^voir  la  cons- 
cience bourrelée,  sceler.im  sao- 
pum  conscien(iâ  craciàri.  Cic. 
conscientià  mordéri.  Cic.  cons- 
cientiâ  ardêre.Cic.  (Leg.  II,  17, 
J,3).  Les  remords  le  bouriel.cnt, 
maJe/iciorum  conscientix  sti- 
mulant. Cic.  (Parad.,  2,  2,  18). 
bourrelet  et  (arch.)  bourlet, 
s.  m.  Coussin  rempli  de  bourre, 
ci'oii  coussinet  qu'on  se  met  sur 
la  tète  pour  porter  plus  com- 
modément un  fardeau,  Arca- 
las,  i,  m.  Paal.  ex  Fest.  (10, 
6'.  î  (Par  ext).  Renflement 
circulaire  à  la  base  d'un  arbre. 
Palvinas,  i,  m.  Col. 


bourrelier,  s.  m.  Celui  qui 
fait  et  vend  des  bâts,  desselles, 
dos  Harnais,  etc.  Eplàppioram 
ou  sellaram  artifex.  D. 
bourrelle,  s.  f.  Femme  char- 
gée anciennement  d'infliger 
aux  femmes  certains  supplices 
(arch.).  Feminaqaœsappliciam 
samit  de  aliqaâ.  \\  (Fig.) 
Femme  cruelle.  Voy.  ces  mots. 
Il  Adject.  Voy.  cruel.  1  Fem- 
me do  bourreau.  Carniftcis 
axor. 
bourrellerie,  s.  f.  Métier, 
commerce  do  bourrelier.  Ephip- 
pioram  ou  sellaram  merca- 
tara. 

bourrer,  v.  tr.  Remplir  (qqch.) 
en  y  enfonçant  do  la  bourre  et 
par  ext.  remplir    (qqch.)   en   y 
enfonçant    qqch.  Farcire,  tr. 
Cic.   Plin.  (ex.:  f.  medios  pa- 
rietes  fractis   armentis.   PHn. 
palvinas    rosà    fartas.    Cic.)  ; 
refercire,  tr.  Cic.  Plin.   (voy. 
remplir);  stipàre  (pr.  ^rendre 
compact",  d'oû-remplirjbour- 
rer    -),  tr.  Col.  F/or.  je.x.  ;  st. 
nacem  salphare  et  igni.  Flor.). 
1  (Par    ext.)    Gorger.     Voy.    c« 
mot.    I|    Bourrer  qqu.  de  coups 
de  poing  et  absol.  bourrer  qqn. 
c.-à-d.     le     maltraiter.      Voy. 
MALTRAITER.  Fig.  BourrôT  qqn, 
c.-o-ûl.  la  malmont-r  en  paroles. 
Voy.  MALMENER.  1  Enlover,  ar- 
racher la  bourre  (en  pari,  d'un 
chien  de  chasse),  e  dorso  lepo- 
ris  lanam  vellëre. 
botu-rette,  s.  f.   Soie    grossière 
qui  entoure  le  cocon.  Crassedo 
serici.  Isid. 

bourriche,  s.  f.  Panier  sans 
anses.  Corbicala,  as,  f.  Pall. 
(111,10,6). 
bourrier,  s.  m.  Petit  amas  de 
paille,  d'ordure  (arch.).  Cnl- 
lavies,  ei,  f.  Col.  ^  Pailles 
qui  restent  dans  le  blé  battu. 
Pargamenta,  oram,  a.  pi.  Col. 
i    Raclures     (de    cuir).     Voy. 

RACLURE. 

bourrique,     s.   f.    Femelle   de 

l'àne  (fam.).  Asina,  se,    f.  Cic. 

^  (Fig.  et  fam.)     Personne   très 

ignorante.      Insalsani      capat. 

Bourriques  (en  pari,  de  femmes), 

Cic.  insalsœ,  aram,  f.  pi.    Cic. 

(ad  Att.  I.X.IO,  2). 

bourriquet,  s.  m.    Petit  ânon. 

Asellas,i,  m.  V^arr.Col.^  (Fig.) 

Ce  qui  sert  à  porter  unecharge. 

d'où    civière,    panier    employé 

par  les  maçons  pour  élever  des 

fardeaux.  Voy.  panier.    • 

bourru,  ue,  adj.  Où  il  y  a  de 

la  bourre,  qui    n'est  pas    lisse. 

Voy.  RUDE,  INÉGAL. Vin  boumi, 

c.-a-d.  grossier    et    épais,    vi- 

ntim  doliare.  Jet.  1  (Fig.).  Qui 

bourre  les  gens,  qui  a  l'accueil 

rude.    Asper,  era,    eram,   adj. 

Cic.  etc.   (ex.  :    homo  asper  et 

duras.  Cic.  qaoa  natara  patet 

asfieros  atqae  omnibusiniqaos. 

Cic.  C.  Fimbria  asper,  malcdi- 

cas.  Cic);   impoTtuBus,     a, 

um  (pr.  •    de   caractère    diffi- 

20 
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eile  •),  adj.   Ter.  Cic.  etc.    ex. 
aenex.  Ter.  malier.  (^ic). 

boorsaut,  s.  m.  Variété  de 
àaulo.  Voy.  saille. 

bourse,  s.  f.  IVtit  sac  destiné 
i  recevoir  l'argent  de  poche 
Marsapiam,  ii,  a.  Plaut.  Varr. 
Hier.  Criimfna,  œ  (•  bourse 
que  l'on  portait  suspendue  au 
cou  •),  f.  llor.  Juv.  Saccalas, 
i,  m.  Catall.  Sen.  Il  logo  la 
diable  en  sa  bourse,  illias  sac- 
calas plenaa  est  aranearnm. 
Catall.  Sans  bourse  délier, 
voy.  ORATis.  Tenir  les  cordons 
de  la  bourse,  c.-à-d.  pouvoir 
l'ouvrir  ou  la  fermer,  avoir  la 
libre  disposition  de  l'argent, 
dispensàre  pecaniam.  Nep. 
Coupeur  de  bourse,  aector  zo- 
nartas.  Plaat.  Demander  la 
bourse  ou  la  vie,  vitam  alicui 
concedêre  ea  condicione,  si 
pecaniam  nameraverit .  A .  Ou- 
vrir sa  bourse,  rem  familiarem 
reseràre.  Cia.  Puiser  dans  la 
bourse  de  qqn,  aliciijas  arcà 
ati  non  secas  ac  saâ.  Cic. 
Avoir  la  bourse  bien  garnie, 
bene  nammatam  esse.  Cic. 
Payer  de  sa  bourse,  namei'âre 
de  sao  pecaniam.  Cic.  1  (Par 
ext.)  Lieu  où  se  réunissent  les 
courtiers,  etc.  pour  traiter  las 
affaires  d'argent.  Foram,  i,  n. 
Plaat.  Cic.  (cf.  j'am  triginta 
annos  in  foro  versàri  [  ■•  s'oc- 
cuper d'affaires  de  bourse  ■>].  Cic, 
ratio pecaniaram.  qase  ïn  foro 
versatar  [•■  les  affaires  d'argent 
qui  se  traitent  à  la  bourse  •>]. 
Cic  ati  foro  [«jouer  à  la 
bourse  "].  Ter.].  Edifice  où  se 
tient  la  bourse,  basilica,  ss,  f. 
Cic.  1  Petit  sac.  Sacculus,  i, 
m.  Catall.  Sen.  ||  Piéseau  que 
l'on  met  à  l'entrée  d'un  terrier. 
Casses,  iam,  m.  pi.  Prop.  Ov. 
Il  Au  plur.  Le  scrotum.  Scro- 
tum, i,  n.  Cels.  |{  Membrane 
qui  enveloppe  leschampignons. 
Valva,  X,  f.  Varr. 

bourseau,  sm.  Bosse  produite 
par  un  coup (arch.).  Voy. bosse. 

boursette,  s.  f.  Petite  bourse 
(arch.).  Voy.  bourse.  ^  Nom 
vulgaire  de  la  mâche. 

boursicaut,  s.  m.  Petitebourse 
de  réserve.  Saccalas,  i,  m. 
Plin.  1  (  Par  oxt.).'  Petites  éco- 
nomies. Recala, ee,  f.  Plaat.  Ter. 

boursicoter,  v.  tr.  Faire  un 
boursicaut  (arch.).  Recalam 
aagêre.  Donat. 

boursier,  sm.  Celui  qui  fait 
métier  d'opérations  do  bourse. 
Negotiator,  oris,  m.  Cic. 

boursiller,  v.  intr.  Contribuer, 
pay^r  do  sa  bourse.  Voy.  kourse. 

boursouHage,  s.  m.  Etat  de  en 
qui  est  boursouflé.  Tumor,  oris, 
m.  Plin.  Voy.  complément,  bn- 

FLUBS.  BOUFFISSURE. 

boursouflé,  ée,  adj.  Où  l'on 
trouve  du  boursouflago.  Style 
boursouflé,  in^lata  oratio.  Cor- 
nif.  rh,   sermo    tamidior.  Liv. 


Avoir  un  stylo  bjursouflé,  tar- 
gère,  intr.  llor. 

boursouflement,  9.  m.  .\ction 
par  laquelle  qqch.  se  boursoufle. 
Inflatio,  onis,  f.  Cic.  Tamor, 
oris.  ra.  Plin. 

boursoufler,  v.tr.  Produire  une 
boursouflure  sur  qqch.  Inflâre, 
tr.  Cic.  Cels.  inflationem  f<irt're 
ou  parère.  Col.  Plin.  inllatio- 
nem  habére.  Cic.  Boursoufler 
les  chairs,  inflàre  catem.  Cels. 
Sa  boursoufler,  inflari,  pass.  Cic. 

boursouflure,  s.  f.  Enflure  qui 
se  produit  par  endroits  sur  une 
surface  unie  et  sous  laquelle  on 
sent  le  vide.  Inflatio,  onis,  f. 
Cic,  Tamor,  oris,  m.  Cic.  Plin. 
Fig.  Boursouflure  du  style,  ta- 
mor, oris,  m.  Cic. 

bousculer,  v.  tr.  Culbuter.  Voy. 
ce  mot.  1  (Par  ext.)  Mettre  en 
désordre,  en  poussant  brusque- 
ment. Confundêre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  bouleverser)  ;  tur- 
bàre,  tr.  Cic.  (voy.  [  mettre  en] 
désordre).  Etre  bousculé  dans 
la  foule,  Jactàri  in  tarbâ.  Cic. 
(de  Inv.,  II,  31,  95). 

bouse,  s.  f.  Fiente  de  vache,  de 
bœuf.  Fimns  babalas.  Col. 

bousillage,  s.  m.  Torchis  fait 
de  terra  détrempée  et  de  paille 
hachée,  employé  dans  certaines 
constructions  rustiques.  Luta- 
mentam,  i,  n,  Cato.  Lutam  pa- 
leatam.  Col.  1  (Fig.)  Ouvrage 
o.\écuté  sans  soin.  Opas  inscite 
factam.  D.  Opas  neglegenter 
l'actam.  D. 

bousiller,  v.  tr.  Faire  en  bou- 
sillage ;  construire  en  torchis. 
Opère  lat eo  straëre  ou  exstraére. 
D,  1  (Fig.)  Exécuter  (qqch.)  avec 
négligence,  aliquid  neglegenter 
ou  inscite  facëre.  D. 

bousilleur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle    qui   bousille.  Voy. 

BOUSILLER. 

I.bousin,  s.  m.  Tourbe  de 
qualité  inférieure.  Voy.  tourbe. 
T  Partie  superficielle  de  la  pierre 
de  taille  trop  tendre,  ."iaxeu 
crasta.  Plin. 

S.,  bousin,  s.  m.  Cabaret  borgne 
trivial).  Gargastiam,  ii,  n.Cic. 
1  (Par  ext.)  Désordre,  tapage. 
Voy.  ces  mots. 

boussole,  s.  f.  Voy.  guide. 

boustrophédon, s.  m.  .ancienne 
écriture  grecque  à  lignes  écrites 
alternativement  de  droite  à 
gaucho  et  de  gauche  à  droite. 
Bou(jTpoyr,ô6v,  adv. 

1.  bout,  s.  m.  Partie  extrême 
qui  commence  ou  qui  termine 
un  corps,  une  étendue  considé- 
rée dans  le  sens  de  la  longueur. 
Les  doux  bouts,  atraqae  pars. 
Col.  Un  bâton  à  doux  bouts, 
hacalas  ex  atraqae  parte  fer- 
ratus.  A.hQi  bouts  des  poutres, 
capita  tignoram.  Cses.  A  l'autre 
bout,  in  contrariatn  partem. 
Cic.  Occuper  le  bas  bout  (do  la 
table)  ,  accambëre  in  infimo 
loco.  Cic.  Occuper  le  haut  bout 
do  la  table,  accambëre  in  sam- 


mo.  Piaat.  Tenir  le  haut  noul 
ifig.)  dans  les  as>oinblées,  con- 
tiones  tenêre.  Cic.  rouir  le  haut 
bout  (fig.),/)rimam  ou  summum 
locam  tenêre.  Cic.  primas  te- 
nêre partes.  Cic.  D'un  bout  it 
l'autre  oa  de  bout  en  bout,  lo- 
tus, a,  uni,  adj.  Cic.  D'un 
bout  à  l'autre  de  la  Sicile,  totà 
Siciliâ.  Cic.  (N.  D.  II,  37,  95). 
Etre  obligé  de  recommencer 
d'un  bout  à  l'autre,  ad  caroeres 
a  calce  revocari,  Cic.  (Son.,  23, 
831.  A  tout  bout  de  champ, 
c. -à-rf.  à  toute  place,  assidue, 
Cic.  Fig.  A  tout  propos,  nan- 
qaain  non.  Cic.  omnibus  liOris, 
llor.  Le  bon  bout,  c.-à-d.  le 
coté  par  où  il  faut  prendre  un 
objet,  mclior  pars.  Cic.  Tenir 
le  bon  bout  do  son  côté,  sibi 
m,eliorem  partem  servàre,  Cic. 
Prendre  une  pi>rsonne  par  le 
bon  bout,  aliquem  recte  trac- 
târe.  Ter.  Prendre  une  affaire 
par  le  bon  bout,  rem  commode 
sascipëre.  Cic,  Prendre  une 
affaire  par  tous  les  bouts,  rem 
omnibus  ex partibas pertentârc . 
Cic,  (de  Inv.  II,  12, 38).  Prendre 
qqn  (une  femme)  par  tous  les 
bouts,  maticbrem  animum  in 
omnes  partes  versâre.  Liv. 
Brûler  la  chandelle  par  les  deux 
bouts,  c.-à-d.  épuiser  son  re- 
venu, ruiner  sa  santé,  etc.  hel- 
laâri,  dép.  intr.  Cic.  rem  deco- 
quère  aleâ  et  libidinibas.  D. 
valetadinem  suam  vexàre.  Cic. 
Joindre  les  deux  bouts,  c.-à-d. 
équilibrer  toutjuste  ses  dépenses 
et  son  revenu,  vix  perp,cëre  ut 
par  sit  ratio  accepti  et  expensi. 
.-1.1  Partie  qui  toriniiio  un  corps, 
une  étendue.  Extremuïa,  i, 
n.  Cic.  (voy.  extrémité,  fin); 
extremitas,  atis ,  f.  Cic. 
(voy.  extrémité,  fin,  contour); 
Unis,  is,  m.  Cic.  (voy.  fin,  ex- 
trémité); summura,i,n.{\oy . 
extrémité).  Lo  lioutdela  queue, 
extrema  caada.  Plin.  Lo  bout 
des  doigts,  extremi  digiti.  Cic. 
digitali  primores,  Plaat.  Ne 
toucher  (à  qqch.)  que  du  boul 
dos  lèvres,  primoribas  labris 
attingêre  oa  gastâre.  Cic. (Cœl., 
12,  28;  de  Orat.,  I,  19,  871.  Cf. 
primis,  at  diritur,  labris  gas- 
tasse  phgsiologiam.  Cic.  (N.  D., 
I,  8,20).  Toucher  qqch.  du  bout 
des  doi.^ts,  c.-à-d,  sans  ap- 
puyer, uno  digitalo  oaextremis, 
ut  dicitar,  digitis  aliquid  attin- 
gêre (prov.).  Ter.  Cic.  aliquid 
digito  attingêre.  Porc.  Licin. 
(r.  Faire  toucher  qqch.  du  bout 
du  doigt,  c.-à-d.  d'une  manière 
palpalilo,  rem  suhjicëre  oculis 
cju  sensibas.  Cic.  Liv.  Plin. 
Quint.  Nous  y  touchons  du 
bout  du  doigt  (arch.  eo  parlant 
d'une  chose  qu'on  craint  ou 
qu'on  espère),  prope  adest  ou 
jam  prope  aderit  ou  in 
manibas  est.  Cic.  Je  touche 
enfin  mon  départ  du  bout  du 
doigt,  tandem  instat  dies  oro- 
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fcrtionis  meae.   A.   Fig.   Avoir 

dos  yeux,  de   l'esprit   aa  bout 
lins  doigts,  habilem  esse  et  ap- 
tam  ad  umnia.  Cic.    Dxdalam 
esse.    Petr.    Avoir   un   ouvrage 
au  bout  des  doigts,  c.-d-d.  èire 
esport   à    l'exécuter,    arti^i-em 
esse  (av.  lo  Génitif  d'un  subst. 
accomp.  ou  non  d'un  Gérondif). 
Liv.   L'ivor,    porter   qqch.  avec 
lo  bout  du   doiçt,    sur  le  bout 
du    doigt,   c.-à-d.    sans    peine, 
,ans    olVort,     aliquid    digitalo 
t,rre  oagestâre.  A.  Fig.  Savoir 
iiiich.    sur    le    bout   du    doigt, 
c.-à-d.  sans  la  moindre  hésita- 
tion,  bene   memoHter    aliqaid 
trnêre.  Plin. }.  Avoir  un  travail 
(manuel)   au    bout   des    doigts, 
c.-à-d.   en    avoir    la    pratique, 
in.  opère   callêre.  Plin.    callêre 
nsa  alicajas  rei.   Liv.  Le    bout 
du    la    langue,    prima   lingaa. 
Plin.  Fig.  J'avais  tout  à  l'heure 
son  nom  au  bout  de  la  langue, 
atqae  etiam    modo   versabatur 
mi  in  labris  primoribas.  Plaat. 
il'rin.  910.      Cf.      illad  nescio 
iiiid,  qaod   in  primoribas  ha- 
'cnt]  at  ajant.  labris.  Cic.  [ap. 
Non.,  p.  Ji28,  2]).  hserebat  milii 
■n    summis    labris.    Plaat.    Le 
liuut   des  dents,   prima   labra. 
I  ic.  Fig.  Manger  du    bout   dos 
dents,    c.-à-d.    en    touchant_  à 
|,nine    aux    mets,     contingère 
maie   singala    dente    saperbo. 
lier.  Rire    du   bout   des   dents 
oo  du  bout   des    lèvres,  ridére 
vÉ^ioTï  SapSwviov.  Cic.  Accorder 
qqch.  du  bout  des  lèvres,  c.-à- 
d.    de    mauvaise    grâce,    œgrê 
concedëre    aliqaid.    Cic.    Voy. 
co.sTRE-coEUR.  Le  bout  du  nez, 
nasi  primoris    acamen.    Lacr. 
Par  est.  Montrer  le  bout  de  son 
nez,  c.-à-d.  apparaître,  os  saam 
ostèndére.  Cic.  Fig.  Ne  pas  voir 
plus  loin   que  le   bout    de   son 
nez,    c.-à^d.    être    borné,    non 
i-idere  ea  qase  sant  antepedes. 
Ter.    hebeti  ingenio  esse.    Cic. 
Cela  lui  pend  au  bout  du    nez, 
c.-à-d.  cela  va  tomber  sur  lui, 
malam   ei   impendet.    Cic.    Le 
bout  de  l'oreille,  imala  oricilla. 
Catull.     Montrer    le    bout     de 
l'oreille,  se  prodère.  Cic.    Bout 
du  sein,  papilla,  se,  f.  Plin.  Le 
bout    do    l'aile,    extrema    ala. 
Cic.  Effleurer  du  bout  de  l'aile, 
aliqaid  extrema  alà  stringère. 
Ce  mot  est  demeuré  au  bout  de 
la  plume,  c.-à-d.    on  a  été  sur 
le    point    de    l'écrire,   extremo 
oalamo  hsesit  illad  verbam.  D. 
A  bout  portant  (fig.), voy. direc- 
tement, [en]  FACE.  Le  bout  d'un 
navire,  voy.  avant,  proue.  Avoir 
le  vent  de  bout,  c.-à-d.  souf- 
flant de   l'avant,   adverso   na- 
vigâre  vento.    Cœs.  Aller  bout 
au  vent,    même   trad.  Le  bout 
d'une  rue,  altima  platea.  Ter. 
Le    bout    d'une    forêt,    altima 
silva.  Liv.    Arriver  au  bout  du 
i-hemin,    ad    extremam    viam 
pervenire.  Cic.  Envoyer  qqu  au 


bout  du  monda,  mandàre  ali- 
qaem  in    nltimas    terras.    Cic. 
Une  chose  apportée  du  bout  du 
monde,    res   ex    altinùs    terris 
acccrsita.  Cic.   Vous    djinouroz 
au  bout  du  monde  i.fam.),  longe 
cabas.    Ilor.    S'il    obtient  cela, 
c'est  tout    le   bout    du   monde, 
c.-à-d.  c'est   la  limite  extremo 
de  ce  qu'il  pourra  obtenir,  qaie 
si   adeptas    erlt,    non    habebit 
altra  qao  progrediatar.  A.  Au 
bout  le  bout  (prov.),  c.-à-d.  la 
chose  ira   tant   qu'elle  pourra, 
viderint  alii  quem  exitam  res 
habitura  sit.    A.    Au    bout    du 
fossé  la   culbute,    habemas   ou 
habes  iter  ad  (initimam  qaod- 
dam  malam  praeceps  ac  labri- 
cam.  Cf.  Cic.  (Rop,,  I,  28,  W). 
On  était   au    bout    de    I  année, 
in  exita  jam  annas  erat.   Liv. 
Au  bout  de  l'année  précédente, 
exita  anni  saperioris.  Liv.  Au 
bout  de  cinq  an»,  qainto  anno 
exeante.   Cic.  Au   bout    de  qqs 
jours,    aliqaot  post  dies.    Cic. 
Etre  au  bout  de  ses   ressources, 
ad  extrema  venire.  Liv.  Il    est 
au  boutdeson  discours,  addacta 
ad    exitam   oratio    est.  Cic.  Il 
est  au  bout  de  son  rôle,  do  son 
rôlet  oa   de   son   rouleau,  non 
j'am    qao  se   vertat  habet.  Cic. 
calliditatem  omnem  exhaasit. 
Cic.  nihil    est    illi    technaram 
amplias.  D.  Vous  n'êtes  pas  au 
bout  de   vos    peines,   maloram 
vestroram   nondam   est    (inis. 
Petr.    Pousser    une    entreprise 
jusqu'au  bout,    incept am  pera- 
gëre.  Cic.  rem  ad  exitam  per- 
dacëre.  Cic.   Venir    à  bout    de 
(qqch.),  per^eVe,  tr.   Cic.  [pr. 
1.  faire    jusqu'au    bout  »,    voy. 
ACHEVER,  accomplir),  peragèrc. 
tr.    Cic.   (pr.    '  faire   jusqu'au 
bout,  mener  abonne  fin  ■■,  voy. 

ACHEVER,   ACC0.MPLIR,    EXÉCUTER). 

Venir  à   bout  de  qqn,  aliqaem 
vincëre.  Cic.  saperâre.  Liv.  Voy. 
VAINCRE.  Venir  à  bout  de  (faire 
qqch.),    perfcëre    at    (Subj.)_... 
Cic. pervincëre  at  (Subj.)...  Liv. 
11  est  venu  à  bout  de  faire  sup- 
primer trente-cinq  jours,  expa- 
gnavit   iste    at  dies  qainqae  et 
triginta    tollerentar.    Cic.    (in 
Verr.,  II,  2,  52, 130)   Sa  patience 
s'est    soutenue    jusqu'au    bout, 
asqae    ad    e.rtremam    tempas 
provecta     est    patientia.    Cic. 
Etre  à  bout  de  patience,  tœdio 
fatigari.  Liv.    Etre    à  bout  de 
forces,  de§.cëre,  iutr.  Curi!.  fa- 
tiscëre,  intr.  Tac.  frangi  labo- 
ribas.  Cic.  Nous  sommes  à  bout, 
iam  extrema  sunt.  Cic.  Mettre 
à  bout  (arch.),  c.-a-d.  réduire  à 
la  dernière  extrémité,  addacëre 
aliqaem  in  sammas  angastias. 
Cic.  Mettre  qqn   à  bout  (arch.), 
c.-à-d.  le  mettre  dans  l'impos- 
sibilité de  répondre,  vincëre  et 
expugnàre  aliqaem.  Cic.   Spéc. 
Pousser  à  bout,  c.-à-d.  pousser 
qqn  jusqu'au    point   où  il    ne 
peut  plus   se  contenir,  exacer- 


bàre  aliqaem.  Liv.  allquem 
incendére.  Sali.  Voy.  EXASpiiitBR. 
Mettre  la  patience  de  qqn  à 
bout,  alicajas  patientiam  vin- 
cëre. Liv.  e.vhaarire.  Liv.  Au 
bout  du  compte,  c.-à-d.  tout 
compte  fait,  tout  bien  considéré, 
in  sammà.  Cic.  1  La  partie  qui 
termine  un  corps  considérée  à 
l'état  do  fragment.  Un  bout  de 
fil,  aliqaid  '^li.  Plin.  Un  bout 
de  pain,  frustam  panis.  Caio. 
Un  bout  de  planche,  pars  ta- 
balœ.  D.  Vn  bout  de  chandelle. 
trunca  candela.  D.  Fig.  Faire 
des  économies  de  bouts  de  chan- 
delles, c.-à-d.  économiser  sur 
des  choses  qui  n'en  valent  pas 
la  peine,  nimium  parce  {acéré 
samptam.  Ter.  Fig.  Un  bout 
d'homme,  allex  virî.  Plaat. 
(Pœn.  1168).  Un  bout  de  lettre, 
aliqaid  litteraram.  Cic.  Ce  bout 
de  billet,  hoc  litteralaram.  Cic. 
2.  bout,  s.  m.  Nom  vulgaire  du 

poisson  appelé  hôle. 
boutade,  s.  f.  Action,  parole 
qui  échappe  brusquement;  brus- 
que caprice.  Impetas,  ûs,  m. 
Cic.  prœceps  et  csecas  animi 
impetas.  Cic.  Par  boutades,  im- 
peta.  Sen.  Voy.  aussi  caprice. 
^  Saillie  d'esprit,  {ngeniosus 
impetas.  D.  Voy.  saillie.  1 
Trait  de  mauvaise  humeur. 
Stomachas,  i,  m.  Cic.  Laisser 
échapper  des  boutades  contre 
qqn,  in  aliqaem  stomacham 
eram.pére.  Cic. 
boutant.  Voy.  arc-boltant. 
bout-dehors.  Voy.  boute-hors. 
bout-de-l'an,  s.  m.  Service  fu- 
nèbre qu'on  célèbre  au  bout  de 
l'année  de  deuil.  Anniversa- 
rias  dies.  A. 

boute.  Sa  f.  Voy.  outre. 
bouteau.  Voy.  bouteux. 
boute-charge,  s.  m.   Sounerio 
militaire  pour  avertir  les  cava- 
liers de   placer    les  charges  sur 
leurs  chevaux.  Sonner  la  boute- 
charga,  conclamàre  vasa.  Cœs. 
boute-dehors .    Voy.    boute  - 

HORS. 

boutée,  s.  i.  Boutade  (arch.). 
Voy.  se  mot.  1  Ce  sur  quoi 
qqch.  bouta,  c.-à-d.  s'appuie  : 
massif  de  pierres,  culéa.  Voy. 
ces  mots. 

boute-en-train,  s.  m.  Celui 
qui  met  en  train,  en  gaieté  la 
compagnie  où  il  se  trouve.  Qni 
ceteros  in  Isetitiam  evocat.  Sen. 
boutefeu,  s.  m.  Sàtou  portant 
une  mèche  allumée  ;  par  ext. 
celui  qui  met  le  feu,  incen- 
diaire (arch.).  Incendioram  fax. 
Cic.  (Phil.,  2,  19,  1.8).  1  (Fig.) 
Celui  qui  excite  la  discorde,  la 
sédition.  Concitator,  oris,  m. 
Cic.  Liv.  (cf.  c.  seditionis.  Cic. 
tarbse  ac  tamaltas.  Liv.).  Gel- 
lius,  ce  boutefeu  des  émeutes, 
Gellias  natricala  seditiosor-am. 
Cic.  (in  Vat.,  2,  U). 
boute-hors,  s.  m.  Nom  d  un 
ancien  jeu.  Fig.  Cas  gens  jouent 
à  boute-hor--    (arch.),   ilU    scse 
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mafno  expellërc  ou  dejicère  ou 
dftarbàre  nittintar.  ^  Al  longe 
qu'où  adapto  aux  vergues  (ma- 
rine). Voy.  ALLONGE.  ||  PercliB 
munie  d'un  croc.  Confus,  i,  m. 
Liv.  1  (Fig.)  An  de  se  produire 
dans  le  monde  (arcli.).  11  y  a 
bien  de;  savants  qu'on  n'estime 

Iias,  parce  qu'ils  n'ont  point  de 
)oute-hors  ,  multi  sunt  i  i;'i 
docti  qaos  parvi  facias,  (jaia 
depromere  ou  ejcplicare  scien- 
tiam  nequeant.  A. 

bouteille,  s.  f.  Vase  à  col  étroit 
et  allouge,  destiné  à  contenir 
principalement  du  vin.  Lagœ- 
na,  se,  (pr.  •■  flacon  à  goulot 
étroit  et  à  largo  ventre,  servant 
à  conserver  le  vin  •),  f.  Cic. 
Ph^dr.  Plin.  (ex.:  lagœnee  col- 
lum.  Phœdr.  Plin.  lagœna  pc- 
tilis.  Jastin.  bene  picata  hvjie- 
na  (•  bien  bouchée  •].  Col. 
lagœnas  fartim  exsiccàre.  Cic); 
ampnlla,  se  (pr.  •  petit  vase 
à  large  ventre  ••).  f.  Cïc.  Plin. 
(ex.:  a.  vitrea.  Plin.  olcaria. 
Apu.1.  voy.  FIOLE).  Petite  bou- 
teille, lagancula,  œ,  f.  Plin.  j. 
Anuées  de  bouteille,  setas  vini. 
Petr.  Fig.  Laisser  sa  raison  au 
fond  de  la  bouteille,  obruère 
se  vino.  Cic.  \\  (Par  ext.)  Ce  que 
contient  la  boulaille.  Boire  une 
bouteille,  lagœnani  exsiccàre. 
Cic.  Boire  boutoilles,  aimjr  la 
bouteille,  vino  deditam  ou  de- 
votum  esse.  Cic.  Pksed.  1  (Par 
ext.)  Bulle  d'air  (arch.).  Balla, 
«p,  t.  Cic.  Il  Gonflement,  tumeur 
de  nature  spéciale  chez  les  bêtes 
à  laine.  Voy.  ces  mots. 

bouteiller,  s.  m.  Officier  chargé 
de  rinteii.Jance  du  vin  dans 
une  maison  princière.  Qui  cadis 
i-ini  pra'f celas  est.D'upv.Plaat. 

1.  bouteillerie.  •.  f.  Charge, 
office  do  bouteillor.  Vini  prœ- 
(ectura.  A. 

2.  bouteillerie,  s.  f.  Fabrica- 
tion des  bouteilles.  Lagœna- 
ram  fabrica.  A.  ^  Lieu  où  on 
fabrique  les  bouteilles.  Ampul- 
larii  ofjicina.  A. 

bouter,  v..  tr.  et  intr.  1  V.  tr. 
Arch.  pour  pousser.  Bouter  la 
bêtj,  c.-d-d.  la  lancer.  Voy. 
POUSSER,  LANCER.  ||  Bouter  les 
peaux,  c.-à-d.  les  racler  avec 
le  boutoir.  Voy.  racler.  1  V. 
intr.  Se  pousser  (t.  de  marine). 
Bouter  au  large,  in  altam  euc- 
hi.  Liv.  Il  Fig.  Croître.  Voy.  ce 
mot.  'iV.tr.  Arch.  p.  mettre. 
Voy.  ce  mot. 

bouterame,  s.  m.  Tartine  de 
beurre  (arch.).  Voy.  tartine. 

bouteroue,  s.  f.  Borne  placée 
aux  angles  des  bâtiments.  Voy. 

BORNE. 

boute-selle,  8.  m.  Sonnerie 
militaire  pour  avertir  les  cava- 
liers de  seller  leurs  chevaux. 
Sonner  le  boute-selle,  jabêre 
eqaos  parâri  inslratos.  A. 

boute-tout- cuire,  s.  m.  Gour- 
mand   qui    trouve    tout    bon. 


Omnium    escarum   homo.  D.  T 

Dissipateur.  Voy.  ce  mot. 
bouteuz,    s.    m.    Grand    lllet 

qu'on  pousse  sur  le  sable.  Rete, 

is,  n.   l'iirr. 
bouticlard.   s.  m.   Boutique  à 

conserver  le  poisson  (dial.).Voy. 

BOUTIQUE. 

boutique,  s.  i.  Salle  sur  la  rue 
servant  aux  marchands  à  ex- 
poser et  à  vendre  leurs  mar- 
chandises au  détail.  Taberna, 
se,  f.  Cic.  Petite  boutique,  ta- 
bernula,  s;  f.  V'arr.  Avoir  une 
boutique  bien  garnie. fubernam 
omnibus  copiis  instraëre.  l'itr. 
Ouvrir  boutique  ,  tabernam 
exercère.  Vitr.  ||  Lieu  où  l'on 
débite  une  marchandise  qu'on 
ne  devrait  pas  vendre.  Officina, 
se,  f.  Cic.  Los  philosophes  qui 
tiennent,  si  je  puis  dire,  bou- 
tique de  sagesse,  philosophi  ii, 
gai  quasi  officinas  instraxe- 
runt  sapicntise.  Cic.  (l-eg.  1, 13, 
36).  —  d'éloquence,  officina  di- 
cendi.  Cic.  \Brut.  8,  32),  elo- 
qaentiœ.  Cic.  (Orat.,  13,  UO).  ^ 
Bateau  contenant  une  boîte  où 
le  po  sson  se  conserve  vivant. 
Piscina  localata.  Varr. 

boutiquier,  s.  m.  March.ind 
en  Ijoutique.  Tabernarias,  ii, 
m.  Cic. 

boutiquière,  s.  f.  Marchande 
en  boutique.  Tabernaria,  œ,  f. 
Cad.  Justin. 

boutis,  s.  m.  Action  de  pous- 
ser (arch.).  Voy.  pousske.  i  (En 
pari,  du  sanglier.)  Action  de 
fouiller  avec  le  boutoir.  (Em- 
ployer le  gérondif  de  (odëre.) 
Il  (Par  extr)  Endroit  fouillé  par 
le  s:.nglier.  Aprugni  rostri  les- 
tigiam,  D. 

boutoi.  Voy.  uoutoir. 

boutoir,  s.  m.  Ce  qui  sert  à 
bouter;  par  ext.  bout  du  groin 
du  sanglier.  .'Ipri  rostrum. 
Varr.  Vu  coup  de  boutoir  (fig.), 
c.-à-d.  brusque  saillie  de  mau- 
vaise humeur,  pctitio^  onis,  f, 
Cic.  insectatio,  onis,  f.  Cic. 
Donner  des  coups  de  boutoir  à 
qqn,  truci  oratione  in  aliqaem 
invehi.  Cic. 

bouton,  s.  m.  Bourgeon  nais- 
sant. Gemma,  as,  f.  Quint. 
Ocalas,  i,  m.  Coi.  PUn.  (cf. 
XVII,  153).  Voy.  BOURGEON, 
BOURGEON.NEH.  ||  (Par  pxt.)  Flêur 
non  encore  épanouie.  Calyx, 
ycis,  m.  Plin.  Calyculas,  i,  m. 
Plin.  {XX,  205;  XWII,  37). 
Bouton  de  rose,  alabaster,  tri, 
m.  Cic.  PUn.  ^  (Par  anal.)  Pe- 
tite tumeur  arrondie  sur  la 
peau.  Papula,  a?,  f.  Afran. 
Virg.  Cels.  Pusala,  a",  f.  C'els. 
Sen.     Produire    des    boutons , 

fapulàre,  abs.  Cirl.-Aar.  (chr. 
1,  1,  3/.;  III,  U,  bU).  Couvert 
de  boutons,  puialosas,  a,  am., 
adj.  Ceis.  (cl",  p.  locuB.  Ccls.). 
1  (Par  ext.)  Petite  pièce  ronde 
en  os,  en  métal,  etc.,  recou- 
verte ou  non  d'étoffe  et  servant 
à  attacher  les   habits.  Malleo- 
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I  las,  I,  m.  /sic/,  ^ir.  ■  bouton 
auquel  on  fixait  la  courroie 
d'une  sandale  ■,  cf.  malleoli 
j  ossei  vel  eerei.  Isid.  [XIX,  34, 
10]i.  Fig.  Sa  robe  no  tioutqu'i 
i  un  bouton,  tanicam  ou  togam 
I  haud  ini'itas  cxuet.  D.  Cela  ne 
tient  plus  qu'à  un  bouton, 
prope  est  ut  omnia  dissoUan- 
tur.  .1.  Mettre  le  bouton  haut 
à  qqn,  exliibëre  negotium  ou 
molestiam  alicai.  Cic.  1  (Par 
anal.)  Ce  qui  a  la  forme  d'un 
bouton.  Bouton  de  verrou,  de 
tiroir,  etc.  Balla,  œ,  f.  Plaat. 
Cic.  Il  Bouton  de  feu,  tige 
d'acier  terminée  par  un  bou- 
ton et  servant  à  cautériser. 
Cauterium,  ïi,  n.  Pelag.  vet.  || 
Anneau  servant  à  resserrer  les 
rênes.  Fig.  Serrer  le  bouton  à 
qqn,  urgùre  ou  premëre  ali- 
qaem. Cic. 

boutonné,  ée,  adj.  Qui  com- 
mence à  avoir  des  boutons. 
Gc"mmu(us,  o,  am,  adj.  Pall. 
,IV,  10,  2).  Il  (Eu  pari,  de  la 
peau.)  Qui  a  des  boutons.  Pa- 
salosas,  a,  am,  adj.  Cels.  T 
Fixé  à  l'aide  de  boutons.  Con- 
seWus,  a,  am,  part,  Virg.  Fig. 
C'est  un  homme  toujours  bou- 
tonné, c.-d-ci.  qui  ne  découvre 
jamais  sa  pensée,  occultas  et 
tcctas  homo  est.  Cic. 

boutonner,  v.  intr.  et  tr.  ||  V, 
intr.  Commencer  à  avoir  des 
boutons.  Genimascëre,  iutr.  Coi. 
Plin.  Il  Fig.  Avoir  des  boutons 
sur  la  figure.  Papulâre,  intr. 
Casl.-Aur.  ^  V.  tr.  Former  à 
l'aide  de  boutons  (un  vêtement). 
Astringère,  tr.  Cic. 

boutonneux,  euse,  adj.  Qui 
a  liabituellement  des  boutons 
sur  la  peau.  Pusuiosus,  a,  am, 
adj.  Cels. 

boutonnière,  s.  f.  Petite  fonts 
servant  à  passer  le  bouton. 
Fissura,  œ,  f.  D. 

bouture  s.  f.  Pousse,  branche 
d'une  plante.  Voy.  ces  mots.  || 
(Spéc.)  Drageon.  Voy.  ce  mot. 
Il  Branche  détachée  et  plantée 
en  terre  pour  qu'elle  s'y  enra- 
cine. Malleolus,  i,  m.  Cic.  Col. 
Ces  plantes  viennent  de  semi." 
et  de  boutures,  hœ  res  et  se- 
mine  et  plantis  serantur.  Col. 

bouturer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Faire  des  boutures,  res  plan- 
tis serëre.  Col.  ^  V.  intr.  Pous- 
ser des  drageons  (en  purl.  d'un 
arbre).   Surcuios    emiltëre.  A. 

bouvard,  s.  m.  Jeune  taureau. 
Taaralus,  i,  m.  Petr.  (39,  6). 
Jui'encas,  i,  m.  Virg. 

1.  bou-çeau,  s.  m.  Jeune  bœuf 
Bos  novellus.  Varr. 

2.  bouveau,  s.  m.  Cave  (arch.). 
Voy.  c  )  mot.  1  Galerie  de  mine. 
Cuniculus,  i,  m.  Sen. 

bouvelet,  s.   m.    Jeune   boeuf. 

Voy.  1.  liOuvEAU. 
bouveret.  Voy.  bouvret. 
bouverie,  s.  f!  Etablo  à  bœufs. 

Bovile,  is,  n.  Varr.  Bubile,  i», 

n.  Col. 
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jbouveron.  Voy.  doi.vron. 
bouvetj,  s.  m-  J»""»  ^"î"'-  ^°^- 

1.    nOUVEAU.  , 

bouvier,  3.  m.  Gardeur  do 
bœufs.  /)ubii('-us,i,m.Cic.  Virg 
Col  K\erc«r  la  profii.-sion  do 
bouvier,  babulriUiri,  dép.  intr. 
Plaat.  Crier  comme  un  bou- 
vier, babalcilâre,  intr  Varr. 
(sat.  Men.  ;:57).  1  Le  Bouvier 
coMStell.).  liootes.3s,m  Virg. 
1  Nom  vuls^iro  do  la  bergo- 
ronuotlo.  Voy.  co  mot. 

boiivillon,   s.  m.  Jeune  bœuf. 

Voy.     1.    BOUVEAU. 

bouvret,  s.  m.  Sorte  de  bou- 
vreuil. Voy.  bouvreuil. 

bouvreuil,  s.  m.  Nom  d  un 
passereau  qui  suit  les  bœufs  au 
labour.  Rabicilla,  sa,  f.  U- 

bouvron,  s.  m.  Sorte  de  bou- 
vreuil. Voy.  BOUvuEyiL. 

bovine,  adj.  f.  De  1  espèce  du 
bœuf.  Dabalus.  a,  am,  adj. 
Varr.  La  race  bovine,  baba- 
lum  pecas.  Varr. 

boxai   s.  f.    Sorte    de    pugilat. 

Voy.    PUGILAT. 

boxer  v.  intr.  be  battre  à 
coups'  de  poing.  Pagilatam 
cxercêre.  Aag.  certare  m  pa- 
nilata.  Plin. 

boxeur,  s.  m.  Celui  qui  prati- 
que la  boxe,  PagU,  gihs,  Abl. 
aili,  m.  Ter.  Cic.  etc. 

boyard,  s.  m.  Grand  person- 
na-o  «u  Russie,  eu  1  ransylva- 
nii?  Optimas,  atis,  m.  Cœi.  ap. 

boyart,  s.  m.    Bayart,   civière. 

VOV.  CIVIÈRE.  . 

boyau,  s.  m.   Nom  vulgaire  de 
1-intestiu.      Voy.     intestin.     1 
(Fin).   Conduit    long    et    étroit 
comme  un  boyau.  Caniculas,  i, 
m.  Cces. 
bracelet,   s.   m.  Ornement  en 
forme    de   cercle    qu'on    porte 
autour  du  poignet.  Brachiale, 
is,  n.  Wi"    (-^XVIII,   82).  Am- 
br    Valg.  (très  latin,  bien  qu  ap- 
partenant à  la  latinité  poster.); 
armiiia,    se     [pr.    ■    anneau 
porté  au  bras   •   pais  -  brace- 
let '),  f.  Plaat.  Cic.  Petr.  [es.: 
dexter   laccrtas  armdlà  anreâ 
cultus.    Petr.   armillis  decora- 
tas.    Claad.     Qaadrig.).    Paré 
d'un  bracelet,  armiUatus,  a, 
um,  adj.   Saet.  (ex.:  armitlata 
et  phalerata  tarba.  Suet.  [Nor. 
301      armillatas    in    pabhcam 
processif.   Saet.  [«-  al.  5:;].  Fa- 
bricant  de  bracelets,    armilla- 
rias,  a,  m.  Gloss.  Labb. 
brachet,  s.  m.  Sorte  de  braque. 

Voy.    BRAQUE. 

brachial,  aie,  adj.  Du  bras,  qui 

appartient  au  bras.  Brachiahs, 

ï,  adj.  Plaat.  Plin. 
brachmane.  Voy.  brahmane. 
bracbycepbale,  adj.   A  crâne 

court.   Parvi  capitis  ou  parvo 

capite.  A. 
braconnage,   s.   m.  Action  de 

braconner.  Voy.  braconner. 
braconner,  v.  intr.  Chasser  là 

où  il  n'est  pas  permis  de  chas- 


ser ou  avec  des  on!j;ins  prohi- 
bés.   Feras  ^'uWim  intercipêre. 

D-  .        . 

braconnier,  s.  m.  Celui  qui  se 

livre     au    braconnage.    Prxdo 

(craram.  D. 
bractéate,    adj.    Formé   d  une 

mince  couche   de  métal.  Llrac- 

teatiis,  a,  am,  adj.  Sen.  .^id. 
bractéole,   a.   f.    Petite  feuille 

il'or.     Bracteola,     x,    f.    Jav. 

Lampr. 

brague,  s.  f.  Voy.  braie. 
bralimanes,  s.   m.  pi.  Prêtres 

hindous  se  prétendant  issus  do 

la  tête  do  Bralima.  Brachmani, 

oram,    m.     pi.     Apal.     .4mm. 

Brachmanse,    aram,      m.      pi. 

Tert.  Hier. 

1.  brai,  s. m.  Boue,  fange  (arch^. 
Voy.  ces  mots.  1  Substance  ré- 
sineuso.  Résina,  as,  f.  Plin. 

2.  brai.  Voy.  brais. 

3.  brai,  s.  m.  Piège  d'oiseleur. 
Pedica,  se,  f.  Liv. 

braie,  s.  f.  Sorte  de  haut-de- 
chausses.  Bracse,  aram,  f.  pi. 
Liv.  Fig.  Il  en  est  sorti  les 
braies  nettes,  c.-à-d.  sans  se 
salir,  integer  intaclasqae  eva- 
sit.    Liv.    1    Petit    lange.  Voy. 

LANGE.  . 

braillard,  arde,  adj.  Qui  a 
l'habitude  de  brailler.  Voy. 
criard.  Subst.  Un  braillard, 
rabala.  se,  m.  Varr.  Cic.  Qamt. 

1.  braille,  s.  f.  Sorte  de  pelle. 

Voy.    PELLE.  ,  ,  .       , 

â.  braille,  s.  f.  Balle  du  ble  sé- 
parée du  grain.  Voy.  2.  balle. 

braillement,  s.  m.  Eclat  de 
voix  de  celui  qui  braille.  Haba- 
latio,  onis,    f.  Mart.  Cap.  (VI, 

brailler,  v.  intr.  Crier,  chan- 
ter, parler  en  faisant  des  éclats 
de'voi.x.  Rabère,  intr.  Enn. 
Cœcil.  com.  Varr.  (sat.  Men., 
217).  Sen.  (ep.  29,7).  Voaje- 
râri,  dep.  intr.  Cic.  Liv.  ^  (Par 
ext.)  V.  tr.  Tu  t'en  allais  brail- 
lant que  dix  mille  talents 
avaient  été  promis  à  Gabinius, 
vociferabai-e  decem  millia  ta- 
Icntam  Gabinio  esse promissa. 
Cic.  (Rab.  post.  8,  21). 
brailleur,  euse,  adj.  Qui 
braille.  Rabula  latratorqae. 
Quint.  Subst.  Rabala,  se,  m. 
Cio.  ^  .    ,     „. 

braiment,  s.  m.  Cri  de  1  âne 
qui  brait.  Raditas,  ûs,  m. 
Apul.  „  .       ,  , 

braire,  v.  intr.  Crier  (en  pari, 
des  êtres  animés  et  inanimés). 
Voy.  CRIER.  Radëre,  intr.  La- 
cii:  (sat.  6,  10).  Virg.  (En., 
VIII,  2^.8).  1  Crier  (en  pari,  de 
rànè).  Radëre,  intr.  Ov.  Pers. 
Apal.  Il  Subst.    Le   braire.  Voy. 

BRAIMENT.  ,         „,    . 

brais,  s.  m.  Orge  broyée.  1  n- 
tam  ou  contasam  hordeam. 

braise,  s.  f.  Bois  réduit  par  la 
combustion  b.  l'état  de  charbon 
ardent.  Prana,  œ,  (.  Plin. 
Cuit  sur  la  braise,  in  prams 
codas.    Apic.    Par    ext.      Une 


braise,  c.-à-d.  une  viande  cuita 
sur  la   braise,   caro   in  pranis 
cocta.  A.  Fig.  Etre  sur  la  braiso 
(fainil.),  c.-à-d.  (Hra  dans  l'an- 
xiété,   trepidâre,    intr.  Cic.   T 
Charbon  éteint,  très    lè^-er,  qui 
SB  rallume   aisément.  Carban- 
calas,  i,  m.  Plaat.  Cornif. 
braiser,    v.    tr.     Faire  cuire  la 
viande    dans    son    jus,  sur   la 
braisr!.    In  pranis   aliqaid  co- 
quëre.  A. 
braisette,  s.    f.  Menue   braiso. 
Carbancali,  oram,  m.  pi.  Plaat. 
braine.  Voy.  brah.mane. 
bramement,  s.  m.  Cri  du  cerf 
qui  brama.   Clocitatas,  as,  m. 
Thom.  thés.  15^1,  b. 
bramer,    v.    intr.    Mugir    (en 
pari,  do  cert.  animaux).  Arch. 
pour   MUGIR.   1   Crier   (en  pari, 
du  cerf.  Clocitàre,  intr.  Anthol. 
Lat. 

bramino.  Voy.  brahmane. 
bran,  s.    m.  Gros  son    (.arch.), 
résidu  de  la  mouture.  Voy.  son. 
Fig.  Faire  l'àno  pour  avoir  du 
bran,   c.-à-d.    prendre   un   air 
de    bonhomie      pour      obtenir 
qqch.,  simplicitatem  affectàre. 
A.^  Bran    de    scie,    sciure    de 
bois.   Voy.    SCIURE.  1  (Trivial.) 
Rebut,    e.xcrément3.    Voy.    ces 
mots. 
brancade,  s.  f.  Troupe  de  lor- 
çats  attachés  deux  à  deux  à   la 
chaîne  (arch.)  ;    chaîne  do  for- 
çats (arch.).  Agmen  vinctoram 
remigum.  A. 
brancard,    s.  m.   Chacun    des 
bras    d'une    civière   ou    d'une 
voiture.   Phalanga,  se,  f.  Vitr. 
(X,  3,7).  Plin.  (VII,  2rj0;  XII, 
17).  T  (Par  ext.)  Civière  à  bran- 
cards.   Fercaliim,     «',     n.    Liv. 
Sen.   Saet.  Eatr.   Feretram,  i, 
n.  Varr.  Virg.  SU. 
brancardier,  s.  ra.  Cheval  de 
brancard.  Voy.  mallier.  ^  Por- 
teur d'une  civière  à  bras.  i.ec- 
ticarlas.  H,  m.  Cic.  Saet. 
branchage,  s.  m.    Réunion  de 
branches,  l'ensemble  des  bran- 
ches d'un  arbre.    Rami,  oram, 
m    pi.    Col.    Ramalia,    am,  n. 
pi'.  Ov.  Sen.    Tac.  \\  (Par   ext.) 
Réunion  de   branches  coupées. 
Ramalia,    um,    n.    pi.    Sen.  1 
Bois  du  cerf.  Cornua,  uum,  n. 
pi.  Varr.  Virg. 
branche,  s.  f.  Bois  qui  se  déta- 
che du  tronc  d'un  arbre.  Ba- 
mus,  i,  m.  Cic.  Virg.  Sen.  (ex.: 
r.    nodosus,    retorridas.    Sen. 
(rondeus.   Virg.  ramos  diffan- 
dëre    ou    spargére    ['   étendre 
s-s  branches  "].    Plin.)  ;    bra- 
chium,   ii.    (-    bras    .    d'eu 
«  branche  •),    n.    Cato.    Virg. 
Plin.      (désiane     surtout    une 
branche      lalérale  :     arboram 
brachia.  Plin.)  ;  virga,  œ  (pi-. 
.  rameau  long  et  mince  '),   f. 
Cic.    (voy.    RA.ME.Av).    Branche, 
sarment  enlevé  de  l'arbre,  ter- 
mes,  mitis,   m.    Uor.'cLt 
olivse.    Hor.    [epod.,    16,    Ji5J. 
palmée.  Gell.   [HI,  919])-  Bran- 
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die  de  pin,  txda,  œ,  f .  Calp. 
Pt^lite  brancha,  ramuios,  i,  m. 
Cic.  Petita  hrancho  minco.  i  ir- 
giila,  a",  f.  Kep.  Fait  de  me- 
nues branches,  lirgeas,  a.  um. 
adj.  l'irg.  Col.  Plin.  Qui  a 
l>eaucoup  de  branches,  ramo- 
sas,  a,  um,  adj.  Lh-.  Qui  a 
beaucoup  de  petites  branches, 
ramiUosas,  a.  um,  adj.  Plin. 
iXVI,  92).  Fig.  Etre  comme 
l'oiseau  sur  la  branche,  c.-àd. 
dans  une  position  qui  n'est  point 
stable,  per  incerta  cotidie 
voltri.  Tac.  Sauter  de  branche 
en  branche,  c.-à-d.  aller  d'un 
sujet  à  un  autre,  sabsaltàre, 
intr.  Qaint.  S'accrocher  aux 
branches,  c.-à-d.  se  rattraper 
à  tout  ce  qui  pont  vous  tirer 
d'embar."as,  omnem  lapidem 
movére.  Plin.  j.  ^  (Par  anal.) 
Tout  ce  qui,  partant  d'une  tige, 
rappelle  les  branches  d'un  ar- 
bre. |]  Branches  d'un  bois  de 
cerf.  Ramas,  i,  m.  Cpes.  \  irg. 
Il  Branche  d'une  artère,  d'une 
veine,  dans  les  poumons.  Ra- 
ïïnex,  icis,  m.  (au  plur.)  Plaut. 
Varr.  ||  Branchas  d'une  mine. 
Voy.  FIUON.  Il  Branches  d'une 
tranchée.  Caniculi,  oram,  m. 
pi.  Cxs.  Il  Branches  d'un  fleuve, 
brachia  ^aminis.  Liv.  rami,  m. 
pi.  Sen.  Voy.  bras.  ^  ,Fig.) 
Branche  d'une  famille,  en  pari. 
d'une  famille  issue  d'une  mê- 
me souche  qu'une  autre.  Ra- 
mas, i,  m.  Pers.  (3,  28).  Deux 
branches  de  la  famille  bomitia 
s'illustrèrent,  ex  gente  Domitia 
doBB  familiœ  claraerunt.  Saet. 
(Ner.  5}.  ||  Les  branches  de  la 
littérature,  litteraram  gênera. 
Cic.  Les  branches  de  l'agricul- 
ture, partes  rasticationis.  Cic. 
(Am.  -27.  V  3). 
branchement,  s.  m.  Action 
de  pousser  deà  branches  (arch.) 
et  par   ext.  branchage  (arch.). 

Voy.    BRANCHAGE. 

brancher,  v.  intr.  et  tr.  Fixer 
à  une  branche.  ||  V.  intr.  Se 
poser  sur  une  branche.  In  ramo 
assidëre.  A.  ^  K.  tr.  Pendre 
qqn  à  une  branche.  Aliqaem 
de  arbore  suspendère.  Cic.  1 
Partager  en  branches.  In  par- 
tes pndêre  ou  dividëre.  A. 

branchette,  s.  f.  Petite  bran- 
che, liamalas,  i,  m.  Cic. 

brancbe-tirsine  et  branque- 
ursine,  s.  m.  Nom  vulgaire  de 
l'acanthe  sans  épine.  Voy.  acan- 
the. 

branchies,  s.  f.  pi.  Appareil 
respiratoire  des  poissons.  Bran- 
chial, aram.  t.  pi.  Col.  Plin. 

branchu,  ue,  adj.  Qui  a  plu- 
sieurs branches.  Ramos'is.  a, 
um,  adj.  Liv. 

branc-urslne.    Voy.  drasche- 

URtINE. 

brand,  s.  ra.  Lourde  épée  à 
deux  mains.  Spatha,  œ,  f.  Cic. 

brande,  ».  f.  Sorte  de  bruy«re 
qui  croît  dans  les  campasnes 
incultes.  Erica,  as,  t.  D.  ||  Lieu 


inculte  (au  plur.).  Tesqua  ou 
tesca  loca.  Ace.  tesca,  oram,  n. 
pi.  //or. 

brandebourg,  s.  f.  Sorte  de 
cjsaque.  Gausapa,  Of,  f.  Pctr. 
(28.  .M.  *,  Pavillon  de  jardin. 
Casa  liorti.  D. 

brandevin,  s.  m.  Eau-de-vie 
de  vin  distillé.  Voy.  ce  mot. 

brandi,  adj.  m.  Vif  (arch.). 
l'it-tw,  a,  am,  adj.  Cic.  Vivi- 
das,  a,  am,  adj.  Plin.  J.  En- 
lever qqn  tout  brandi  iprov.), 
aliqaem  tollcre.  Plaat. 

brandillement,  s.  m.  Mouve- 
ment de  ce  qui  oscille.  Jacta- 
tio,  onis,  f.  Cic. 

brandiller,  v.  tr.  Faire  osciller 
de  (jà  et  de  là.  Motàre,  tr. 
]'irg.  Ov.  Gell.  Am.  Sa  bran- 
diller, jactàri,  pass.  Lacr.  Sen. 
Absol.  intr.  La  corde  bran- 
dille.  funis  agitatar.  A. 

brandilloire,  s.  f.  Voy.  balan- 
çoire. 

brandir,  v.  tr.  Agiter  en  ba- 
lançant. Vibrâre,  tr.  Cic.  Uv. 
[ex.  V.  hastam.  Cic.  [de  OIT.  H, 
8,  29].  V.  sicas.  Cic.  [Cat.  2, 
10,  23^.  librare  tela  dextris. 
Liv.)  ;  librâre  (pr.  ■  balancer  ■• 
d^oà  "  brandir  -'■,  tr.  Virg. 
Liv.  (ex.;  telam.  Virg.  glan- 
dem.  Liv.)  ;  torquére  pr. 
"  faire  tournoyer  »,  d'où  •  ba- 
lancer, brandir  =),  tr.  Cic.  Virg. 
(ex.:  t.  hastas.  Cic.  j'acalam 
in  hostem.  Virg.). 

1.  brandon,  s.  m.  Tison,  tor- 
che, faisceau  de  paille  enflam- 
mée. Torris.  is,  m.  Ace.  Ov. 
Lact.  Fax,  facis,  f.  Cic.  fgnis, 
i$,  m.  et  ignés,  ium,  m.  pi.  Cic. 
1  (Par  ex  t.)  Débris  ontlamraé 
qui  s'échappe  d'un  incendie, 
/•or,  facis,  f.  Cic.  Fig.  Allu- 
mer le  brandon, ^aces  incen- 
dëre.  Cic.  Le  brandon  de  tous 
les  incendies  allumés  par  Clo- 
dius,  ejas  omnium  incendio- 
ram  (ax.  Cic.  (Phil.  2,  19,  m). 

2.  brandon,  s.  m.  Torche  de 
paille  fixée  au  bout  d'un  bâton 
qu'on  plante  à  l'extrémité  d'un 
champ  pour  indiquer  que  les 
fruits  en  sont  saisis  judiciaire- 
ment.   Fascis    stramineus.    D. 

brandonner,  v.  tr.  Marquer 
d'un  brandon  une  terre  dont 
la  récolte  e=t  saisie.  Fascestra- 
mineo  signâre.  A. 

branlant,  ante,  adj.  Qui 
branle.  Qui  {qaœ,  qaod)  natat, 
etc.  Voy.  BRANLER.  ^  Subst.Un 
branlant,  c.-à-d.  une  pendelo- 
que. Voy.    PENDELOQUE. 

branle,  s.  m.  Secousse  par  la- 
quelle on  fait  osciller  un  corps. 
Motus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (voy. 

MOrVEMEST,  AGITATION,  secousse); 

motio,  onis,  i.  Cic.  (voy.  mou- 
\-ement,  agitation).  Donner  le 
branle,  le  premier  branle  à 
qqch.,  m.ovëre,  commovêre  ali- 
ijaid.  Cic.  impellere  aliqaid. 
Virg.  Salp.-Sev.  La  nature, 
qui  donne  le  branle  à  toutes 
choses,  qui  met  tout  en  branle. 


natara  on\nia  cien».  Cic  Fig. 
Donner  le  branle  à  la  réputa- 
tion, faman\  rumorcsqae  lio- 
minum  ciêre.  Liv.  Mettre  qqn 
en  branle  [c.-à-d.  lui  donner 
l'impulsion  pour  le  faire  agir), 
incitàre,  concitôre,  sascitâre, 
excitûre,  instigùre  aliqaem.Cic. 
C'est  lui  quia  donné  le  branle 
à  tout  cola,  liaram  omnium 
rerum  ille  auctor  et  impalsor 
fait.  Cic.  Donner  le  branle  aux 
alTaires,  res  movère  ou  permo- 
1ère.  Cic.  |[  (Par  ext.  lig.)  Sa 
fortune  est  bien  en  branle,  na- 
tat illias  fortana.  Liv.  ||  (Par 
ext.)  Branle  ou  branle  gai, 
sorte  de  danse.  Orbis  saltato- 
rias.  Cic.  Danser  un  branle, 
orfcem  sa/(aforium  versàre. 
Cic.  Ce  sera  vous  qui  mènerez 
le  branle  parmi  elles,  tu  inter 
eas  restim  dactans  saltabis. 
Ter.  Celui  qui  mène  le  branle, 
prscsaltator,  oris,  m.  Liv.  (Il, 
36,  2).  prsesaltor,oris,  m.  Val.- 
Max.  (I,  7,  U..  Lact.  (II,  7,  20). 
Fig.  Mener,  ouvrir,  commencer 
le  branle,  c.-à-d.  mettre  les 
autres  en  train.  Voy.  train.  ^ 
Ce  qui  oscille.  ||  Hamac  des  ma- 
telots. Pensilis  lectulas. 
branle-bas,  s.  m.  Action  d'en- 
lever les  branles  (les  hamacs) 
pour  se  préparer  au  combat, 
et  par  ext.  action  de  préparer 
le  navire  pour  le  combat.  Faire 
le  branle-bas  de  combat,  pa- 
gnam  navalem  ciire.Liv.^  Fig. 
Bouleversement,  etc.  Perturber 
tio  reram.  Cic.  Voy.  précipita- 
tion, Dt^SORDRE,    effarement. 

branlement,  s.  m.  Mouvement 
de  ce  qui  branle.  Natatio, 
onis,  f.  Sen.  Plin.  Qaint.  Un 
brînlement  de  tête,  natatio 
capitis-  Plin.  (XI,  135). 

branletjueue,  s.  m.  Nom  vul- 
gaire do  la  bergeronnette  et  de 
la  lavandière. Voy.  hmchequeue. 

branler,  v.  tr.  et  intr.  j]  V.  tr. 
Faire  osciller  en  imprimant 
une  secousse.  Quatêre,  tr.  Liv. 
(ex.:  q.  caput.  Liv.  voy.  agi- 
ter, secouer).  IjU  branlant  la 
tète,  natans.  //or.  Branler  le 
mors  à  un  cheval  (arch.),c.-à- 
d.  secouer  le  mors  (voy. secouer) 
et  par  ext.  fig.  exciter  (voy. 
exciter).  1  V .  intr.  Commen- 
cer à  osciller.  Nutâre,  intr. 
Cic.  Virg.  Liv.  Labûre,  intr. 
Cic.  vacillâre,  intr.  Cic.  Dents 
branlantes,  dentés  labantes  ou 
mobiles.  Plin.    Voy.    osciller, 

VACILLER,         CUANCELEB.     |{     (Par 

ext.)  Se  remuer  (pr.  et  fig.). 
Labâre,  intr.  Cic.  Liv.  Nutâre, 
intr.  Cic.  Flactaàre,  intr.  Cic. 

Voy.     [SOJ   REMUER. 

braque,  s.  m.  Variété  de  chien 
de  chasse,  bon  pour  l'arrêt  e( 
pour  la  quête.  Canis  venaticua. 
Plaat.  Cic.  1  Fig.  Etourdi. Voy. 
ce  mot.  Il  Adj.  "il  est  un  peu 
braque,     inconsideratior     est. 

bratjuemart,  s.    m.  Courte  el 


large   épée   à   doux  tranchant 
en  usagei  au    moyon   âgo.  Voy. 

ÉPÉE.  .  j 

braquement,  s.  m.  Action  de 
braquer.  Voy.  uraquer. 
braquer,  V.  tr.  Diriger  tenir 
fixé  sur  co  qu'on  vise.  Mtcn- 
dêre,  tr.  Plaut.  Sali.  Cic  Liv. 
Plin  i.  (cf.  int.  tela.  Sali,  tor- 
menta.  Cart.  tclam  m  jogu.- 
lam.  Plin.  j.  tela  Jagahs  civi- 
tatU.  Cic.  ballistam  '■'^senem 
rfio  1  Plaat.  [Bacch.  7Ub]).  Par 
ext  I  Tenir  les  yeux  braques 
sur  qqn,  ocalos  in  aliquem  in- 
tendëre.  Jastin. 

braques,  s.  f.  Pinces  de  I  e- 
crevis^e  (arch.)  Foriie<-s,  f.  pi. 
Plin.  (IX,  97).  . 

braquet,    s.    m.    Epee    courte 
(arch.).  Voy.  épke.  f  Petit  clou 
à  ferrer  les  souliers.  Voy.  clou. 
bras    s.  m.  Membre   supérieur 
du  corps  do    l'homme    articu  é 
à   l'épaule    et   termine   par   la 
main.    Bracbium,     ii     (p^ 
.  l'avant-bras,  c.-d-d.  la  partie 
du  bras  comprise  entre  le  coude 
et  le  poignet  ;  par  e.xt.   le  bras 
tout   entier),  n.   Cic.  Cels.   etc. 
(ex  •    b.    dextrum,    simstrum. 
Ceis    b.    leevam.   Vell.  brachia 
nrocera.Tarpii.  corn,  brachmm 
trangère.  Cic.  Cels.    porrectio. 
contractio  brachu.  Cornif.Cic. 
extento  brachio.  Cic.  brachmm 
in  latus  iactâre.  Cic.i;  iacer- 
tUS,  i  (pr.  "  partie  supérieure  du 
bras  entre  l'épaule  et  le  coude 
et  en  gén.,  bras,  fff.    bras  vi- 
coureux,    bras   puissant    ■),  m. 
îjic   etc.    (ex.:  brachia  qaogue 
et  lacertos  [-  le  bras  et  le  haut 
du  bras  ']  auro    cotant.  Cart. 
paellares  lacerti  [»  bras  -].Sen. 
rh.    excasso    lacerto  [-   à  bras 
raccourci   »].  Sen.  Milo  Croto- 
niates  nobilitatus  ex  lateribas 
et  lacertis  sais.  Cic.  fig.  a  qao 
cam  amentatas  hastas  accepe- 
rit,  ipse    cas    oratoris  lacertis 
viribasque  torqaebit.  Cic.  [de 

Orat.,   I,  57,    iU^])  ;   manus, 

ÛS  (par  méton.  surt.  au  plur.), 
f    Cic.    etc.    (ex.:  paerum    m 
manibas  gestâre.  Cic.  ahqaem 
manihas   sablevàre,  stistmere . 
Cic.   inter    manas    sablevatas. 
Cic.  aliqaem  manibas  sais  cir- 
ciimferre.  Qaint.  aliqaem  mter 
manas  a  prcelio  aaferre.    Ltv. 
paeram  in  manas  accipère.  Cic. 
manibas  alicajas    excipi.    Cic. 
Liv.  e  manibas   alicajas  sasti- 
nentis  pendêre.  Liv.    manibas 
aliqaem ejcripëre  [-  prendre  qqn 
dans  ses  br;is  ^].  Cic.  libens  ac 
aapinis  manibas    [nous  disons 
.    les   bras  ouverts   "]  excipio. 
Cic.    in    alicajas    manibas   et 
gremio.    Cic.  inter  manas  ali- 
cajas. Cic.   inter  alicajas  mar- 
nas exspirôre.    Cic.    inter  ali- 
cajas  sablevantis  manas  exs- 
tingai.  Liv.  longse  regibas  sant 
manas  ["    ont  le  bras  long  -]. 
Ov.  [cf.   lier.,  17,  106]).  Action 
d'entourer    de    ses   bras,    am. 
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plexus,  ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
rarre    in     alicajas     amplexas 
[^   se  précipiter    pour  _  pi'ondro 
qqn  dans  ses  bras    »].  'lac.  ali- 
qaem ab    amplexa  sao  dimit- 
tëre.    Cic);    coraplexus,  us, 
m.   Cic.    etc.     (ex.:    hœrere  m 
comple.xa     liberoram     [-      no 
pouvoir  s'arracher    des  bras  de 
ses  enfants  .].   Quint,  sao  sina 
ac  complexa  [-  à  bras  ouverts  •] 
aliqaem   recipêre.    Cic.    [Pliil., 
13,  Ji,  9]  il  complexu  alicajas 
[  .'dans  les  bras  de  qqn  ■■]  emori 
ou    extremum     vita"    spiritam 
edëre.      Cic.      Sen.    occapatas 
comple.xa    [■•    saisi    à    bras    le 
corps    »].    Cart.    ferre    matri 
obviœ  complexam  [•  ouvrir  les 
bras  ■•].    Lw.  carrere    ad    ali- 
cajas complexam.   Cic.  tenére 
aliqaem    sao    complexa.     Cic. 
aliqaem    retinêre     vi    et  com- 
plexa sao  [  •  de  force  dans  ses 
bras  ■].    Cic.    aliqaem    dimit- 
tëre   e  complexu  sao.  Cic.  ali- 
qaem e  ou  ab  complexa  alica- 
jas abripëre.  Cic.  Liv.  aliqaem 
ou  se  e  complexa  alicajas  eri- 
pere  [-  arracher  qqn,  s'arracher 
des  bras   de  qqn    »].    Cic.    ali- 
qaem   de      matris      complexa 
avrllëre  atqae  abstrahëre.  Cic. 
aliqaem    a    complexa    saoram 
distrahëre.    Cic.  liberos   a  pa- 
rentam     complexa      divellére. 
Sali,  aliqaem  de  complexa  pa- 
rentam    saoram    ad     rnortem 
craciatamqae  rapëre.   Cic.  ali- 
qaem   tracidare    in    complexa 
liberoram    conjagisqae.    Cic). 
Petit  bras,  bras  charmant,  bra- 
chiolam,  i,  n.  Catall.  (61,  181). 
Faire  les    grands   bras,    ouvrir 
les  bras    tout  grands,  apertâre 
brachiam.  Plaat.    (Men.    91U). 
Du  bras,  relatif  au  bras,  bra- 
chialis,    e,    adj.    Plaut.   Plin. 
Moulin  à  bras,  manaaria  mola. 
Jet.  trasatilis  mola.Cato.  Gell. 
Voiture  à  bras,   manaale  vehi- 
calam.    Ceel.-Aar.    Qui     a    de 
bons  bras,   lacertosas,   a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.   iacerfosus  centa- 
rio.  Cic.  vir  robastas  et  lacer- 
tosas   [opp.    à   gracilis  et  lan- 
gaidi  corporis].  Sen.)  Qui  a  les 
bras  colles    au  corps,  ansatas. 
Plaut.  (Pers.  308).  Porter  qqch 
sous    le    bras,    portare  aliquid 
sab  ala.  Hor.  Qu'on  porte  sous 
le  bras,  sabalaris,  e,  adj.  Nep. 
(Alcib.,   10,    5).     Bras    dessus, 
bras  dessous,  amplexi  ou  com- 
plexi  inter  se.  Cic.  amplexi  ou 
comple.xi   alter    alteram.   Cic. 
ou   simpl.  amplexi.  Cic.  com- 
plexi.    Cic.    S'appuyer   sur    le 
bras  de  qqn,  inniti  in  aliqaem. 
Plin.    Prendre    qqn    à   bras  le 
corps,    mediam    aliqaem  arri- 
përe.  Liv.  complecti.  Cart.  En- 
tourer   de    ses    bras,    prendre 
dans  ses  bras,  amplecti,  dép. 

tr.   Cic.  (voy.EMBttASSER,  ÉTREIN- 

dbe);  complecti,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  enlacer,  embrasser, 
étbei«.dre).  Vous   serez,  quand 


vous  viendrez,  accueilli  à  bras 
ouverts,  caras  omnibus  exa- 
pectalasqae  venies.  Cic.  Un 
ami,  je  le  reçois,  comme  on  dit, 
à  bras  ouverts,  amicum  obviis, 
at  ajant,  manibas  excipio. 
Hier.  (op.  i8,  1).  Arracher  uno 
femme  des  bras  de  son  époux, 
le  jour  de  ses  noces,  aliqaam 
toro  geniali  detrahëre.  Val.- 
Max.  Prendre  qqn  sous  le  bras, 
aliqaem     sastinêre.    Cic.     Liv. 


Donner  le  bras  à  qqn  (pour  l'a 
der  à  descendre  do  voiture,  de 
litière),  afiguem  sastinêre.  Cic. 
Recevoir  qqn  dans  ses  bras,  aii- 
qaem  collapsam  e.xcipëre.  Liv. 
Prêter  à  qqn  l'appui  deson  bras, 
aliqaem   sablevàre.  Cic.  alicai 
sabvenlre.    Cic.  Se   jeter  entre 
les  bras  de  qqn    (c.-à-d.    cher- 
cher auprès  de   lui  un  refuge), 
ad  aliqaem  confagëre.  Cic.  Liv. 
aliciijas    (idei    se    committëre. 
Cic.  in  alicajas  sinam  confa- 
gëre ou    cedëre.    Cic.    Tac.    Se 
jeter  dans  les  bras  de  la  philo- 
sophie, in   sinam  philosophie 
compelli.   Cf.  Cic.  (Tusc.    V,  2, 
5).  Tendre    les    bras  à  qqn,  si- 
nam alicai  prœbêre.  Sen.  Fig. 
Avoir,    se    mettre   qqn,    qqch. 
sur  les  bras,    c.-à-d.    être  oni- 
barrassé  de  qqn,  de  qqch.  ali- 
qaem habêre  in  manibas.  Cic. 
se  implicâre  negotio  Cic.  Alors 
qu'on  avait  tant  d'ennemis  sur 
les  bras,   cnm   tantam    bdli  in 
manibas    esset.  Liv.    Pourquoi 
l'on  rest»,    comme    on   dit,   les 
bras  croisés,  cur...  compressis, 
qaod   ajant,  manibas    sedeas. 
Liv.  (VU,  13,  7).   Vivre    de  ses 
bras,    c.-à-d.    de    son    travail, 
manibas      victam     qaœritàre. 
Ter.  Cic.  victam  labore    com- 
paràre.    Cic.    Transporter    les 
matériaux  à  force  de  bras,  ma- 
teriam  multis    manibas    corn- 
portâre.  Cic.  maltoram    moh- 
mine  et    nisa.  Liv.  La  campa- 
gne manque  de  bras,  agri  cal- 
toribas   egent.    Cic.  Il    n'a  été 
que  le  bras  d'autrui,    manam 
alteri    commodavit.  Cic.    Etre 
le  bras    droit  de  qqn,  alicajas 
esse  de.xtellam.G!.  Cic.  (ad  Att. 
XIV,  2i>,5).  C'est  son  bras  droit, 
in  omni  re    hanc   habet   adjur- 
torem  et  ministram.   Cic.   Ar- 
rêter, retenir  son  bras,  c.-à-d. 
ne  pas    frapper,    continëre   ab 
aliqao    manas.   Cic.    Un    bras 
valeureux,   mano    fortis.  Nep. 
mana   promptas.     Sali.    Voy. 

VAILLANCE.       {[      PoUVOlr,        pUlS- 

sance.  Voy.  ces  mots.  Le  bras 
de  Dieu,  prssens  Dei  auxi- 
liam.  Cic.  ou  (s'il  s'agit  d'un 
châtiment),  pressens  Dei  pœna. 
D.  Le  bras  de  Dieu  s'appesan- 
tit sur  les  méchants,  Dei  ma- 
nas impios  ineeqaitar.  D.  Bras 
séculier,  c.-à-d.  justice  laïque, 
potestas  civUis.  D.  Implorer  le 
bras  séculier,  §.dem  pubhcam 
advocàre.  Phœdr.  Livrer  qqu 
au    bras    séculier,   paniendum 
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aliqaem  tradêre  ciiili  mofjis- 
tratui.D.^  (Par  aual.)  Membres 
de»  animaux  corresp.  aux  bras 
de  riiomme.  Bras,  teiitaculo 
d'un  polype,  cirras.  i,  m.  Piin. 
(XXV,  58i.  Les  br;is  du  Scorpion 
(const«ll.).  Chels-,  f.  pi.  Virg.^ 
Parties  qui  s'allongent  en  for- 
ma de  bras.  Los  bras  d'uno 
ciiricre,  asseres.  Saet.  Un  fau- 
teuil à  bras,  sella  o6/i(/iji"  an- 
conibas  (abricata.  Ca-l.-Aar. 
(chron.  II,  1,  A6].  Les  bras 
d'une  vergue,  brachia.  Tira. 
Les  bras  de  la  vigne,  brachia. 
Cato.  Virg.  Los  bras  d'un 
fleuve,  pars  (laminis.  Liv.  (cf. 
(luvias  in  daas  partes  dhidi- 
tur.  Cœs.  in  plares  partes  dif- 
fuit.  Liv.).  Liras  arrondi  d'un 
fleuve,  cornn.  Ov.  (Mot.  I.\, 
T!h).  Bras  d'un  fleuve  (à  son 
emLouchurol,  capita.  Ca's.  Bras 
de  mer  i  portion  de  mor  resserrée 
entre  deux  terres),  brachiam. 
Ov.  (met.  1,  13).  fretam,  i,  a. 
Cic.  Un  petit  br.as  do  mer,  (re- 
tum  criguam.  Liv. 

braser,  v.  tr.  Souder  le  fer. 
Ferraminâre,  tr.  Plin.  Jet. 

brasier,  s.  m.  Foy.^roù  le  com- 
bustible est  à  l'état  do  braise 
ardente.  Ardens  focas  Cic.  Vis 
lignoram  ardens.  Liv.  Tout 
parut  former  un  vaste  brasier, 
omnia  velat  continenti  incen- 
dia ardêre  visa.  Cart.  Condam- 
ner qqn  au  brasier,  c.-d-d.  au 
bûcher.  Voy.  bûcher.  Kig.  Son 
corps  est  un  brasier,  omnes 
ej'us  artas  videntar  ardêre. 
Cic,  Sa  tête  est  un  brasier, 
c.-à-d.  il  a  l'inspiration  ar- 
dente, fèrvet.  Hor. 

brasiller,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Faire  cuire  sur  la  braise,  super 
ignem  assure.  Apal.  Valg  1  V. 
intr.  Ressembler  à  la  braise 
(en  pari,  de  la  mer  embrasée 
par  le  soleil).  Vidëri  ardêre. 
liv. 

tirassatrd,  s.  m.  Pièce  de  l'ar- 
niuro  qui  protégeait  le  bras. 
Manica,  se,  f.  Fronto. 

brasse,  s.  f.  Espace  que  mesure 
l'ecartement  des  bras  étendus. 
Ulna,  ee,  f.  Virg.  Ilor.  Ov. 

brassée,  s.  f.  Quantité  de  cer- 
tains obj'îts  qu'on  peut  porter 
entre  ses  bras.  Manipulas,  i,  m. 
Col.  Il  (Par  anal.)  Brassée  do 
terre,  ce  qu'on  lalioure  on  un 
jour.  Quantam  agri  labore 
anias  diei  arari  pot  est.  .4.  ^ 
Mesure    do    longueur.    Comme 

BltAS-^E. 

brasser,  v.  tr.  Fabriquer  la 
bière,  le  cidre,  etc.  Coqaëre 
cervisiam.  A.  framentum  (ou 
mala)  inpofam  resolv"re.  Plin. 
T  (Par  anal  )  Remuer,  agiter 
pour  une  opération  quelconque. 
Voy.  REMUER.  Il  (Fig.)  Macliiricr, 
tramer.  Voy.  ces  mots.  ||  Brasser 
des  affaires,  in  multa  negotia 
disrurrére.  Sen. 

brasserie,  s.  f.  Fabrique  de 
bière.   Cervisise  officina.    D.  ^ 


Flablissement  où  l'on  débita  la 
bieie  au  détail.  Taberna,  ae,  f. 
Cic.  Saet. 

brasseur,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
brique la  bière.  Alicarius.  ïi,  m. 
Lacil.  Paul,  ex  Fest.  1  CjIuI  qui 
m^t  les  choses  on  mouvement. 
Fig.  Un  brasseur  d'all'aircs,  f/ui 
in  nrgotiis  versatur. 

brassière,  s.  f.  Sorte  de  cami- 
sole qu'on  met  aux  jeunes  en- 
fants. Fascia,  x,  f.  l  arr.  Fig. 
Mettre,  tenir  qqn  on  brassières, 
c.-à-d.  le  traiter  en  enfant, 
aliqixem  tcmperâre.  Hor.  Se 
laisser  tenir  on  brassières,  ad 
alienam  ambalâre  gradum. 
Sen.  (Brev.  vit.,  19,  2).  1|  Cami- 
sole de  nuit  que  portaient  les 
femmes.  Sabacula,  le,  f.  Varr. 
Hor.  ^  Bretelle  d'un    havresac. 

Voy.    COURROIE. 

brassin,  s.  m.  Cuve  k  brasser 
la  bière.  Voy.  cuve. 

bravache,  s.  m.  Fanfaron  de 
bravoure.  Cloriosus.  Plaat. 
linijaa  magis  strcnaas  quam 
fartis.  Liv. 

bravactierie,  s.  f.  Fanfaron- 
nade de  bravoure.  Oloriosa 
venditatio.  Cic. 

bravade,  s.  f.  Ce  qu'on  dit,  ce 
qu'on  fait  pour  braver  qqn. 
(surt.  au  plur.).  ferox  dictam. 
Liv.  Militaris  ferocia.  Cart.  | 
Ce  qu'on  dit,  ce  qu'on  fait  par 
ostentation  de  bravoure.  Jac- 
tantia  inanis.  Quint. 

brave,  adj.  Prêt  à  alTronter  le 
danger.  Fortis,  e  (pr.  .  vail- 
lant, valoui-eu.\  -),  adj.  Cic.  etc. 
(s'oppose  à  tiraidus,  îgnavas, 
ex.  :  fortior  in  dolore.  Cic.  vir 
(ortissimas  contra  audaHam. 
Cic.   fortis  ad   pericala.  Cic.)  ; 

animosus,  a,  um  {pr.  -  plein 
de  cœur  •),  adj.  Cic.  Liv.  (s'opp. 
à  titnidas,  formidolosus,  voy. 
courageux);  strenuus,  a,  um 
[pr.  "  alerte,  résolu,  vaillant  ■»', 
adj.  Cic.  etc.  (s'oppose  à  incrs, 
ignavas,  imbellis,  timidas,  ex.  : 
vir  fortis  ac  strenaas.  Nep. 
fortis  ac  strenaas  sncius.  Liv. 
gens  linguà  magis  strenua  qaani 

factis.  Liv.)  ;  acer,  cris,  e  Ipr. 
'  énergique,  actif,  brave  -),  adj. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  (luictas.  voy. 
énergique).  Il  (Spécial.)  Prêt  à 
affronter  le  danger  dans  les 
combats.  FortiS,  e,  adj.  Ctc. 
etc.  (s'opp.  à  ignavas,  ex.:  manu 
fortis.  Nep.  [urtis  ac  strenaas. 
Cic.  .Sali.  Liv.)  ;  strenuus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  str. 
bello.  Tac.  mana  fortis  et  bcllo 
strenaas.  Nep.  strenaas  mana. 
'J'ac.  Justin,  imperator  in  prœ- 
liis  strenaas  et  fortis.  Qamt.). 
Un  bravo,  yir  expertse ou  specta- 
ta*  virtaiis.  Cic.  Liv.  vir  manu 
promptas.Llv.vir  bonus  nxilitià. 
TaC).  Les  plus  braves  tombaient 
ou  étaient  bbwsés, 0/3/ imus  quis- 
qae  cadere  aat  saaciari.  Sali. 
Los  braves,  boni.  .Su//,  (cf.  Jaxta 
boni  maliqne,  strcnai  et  imbel- 
les  inalti  obtrancâri.  Sali. pari 


BKA 

pericalo,  sed  fan\â  impari  boni 
atqac  ignavi  erant.  Sali.).  ^ 
Prêt  à  faire  son  devoir.  Bonus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Probas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Les  braves  gens,  viri 
boni.  Cœs.  Tu  es  un  brave 
garçon,  probas  es  homo.  Cic. 
fragies.  7'er.Mon  bravo  liommi, 
mon  bravo,  bone.  Com.^  (Arch. 
et  dial.)  Qui  fait  bello  figure 
par  l'ajustement,  la  parure. 
Bene  caltas.  Cic.  Voua  faites 
trop  le  brave,  vestita  (dat.)  ni~ 
mio  indalges.  A. 

bravement,  adv.  Avec  bra- 
voure. FoTtiteT,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  f.  doloi-em  ferre.  Cic.  bel- 
lum  gerëre  fortiter.  Cic.  forliua 
pugnâre.  Cœs.  fortissime  resis- 
tëre.  Csps.)  ;  animose  (pr. 
-  avec  entrain,  avec  courage '), 
adv.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  timide, 
cf.  animose  et  fortiter  facëre 
aliqaid.  Cic.  voy.  e.ntrain, 
courage)  ;  strenue  [pr.  •  avec 
entrain,  avec  cœur  •),  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  qarp  me  absente  stre- 
nae  ac  fortiter  fecisti.  Liv.  abi 
quid  fortiter  ac  strenae  agen- 
dam  erat.  Liv.  vel  mori  strenue 
qaam  tarde  convalescëre  mibi 
nr.elias  est.  Cart.)  ;  acriter, 
adv.  Cic.  etc  (ex.:  a.  pugnâre. 
Sali.  voy.  ardemment).  Se  con- 
duire bravemeni  ,  se  fortem 
prœbere   ou  prœstâre.   Cic. 

braver,  v.  tr.  Se  montrer  prêt 
à  affronter  (qqn  ou  qqch.  qui 
est  à  craindre).  Voy.  affronter. 
Braver  la  mort,  non  recusdre 
mori.  Cses.  Sen.  rk.  —  tous  les 
supplices  ,  nullam  suppliciam 
recasâre.  Cic.  T  (Par  o\t.)  Pro- 
voquer par  dos  paroles  insolen- 
tes. Contamacius  se  gerëre.  Cic. 
aliqaem  provocàre.  Cic.  conta- 
macem  esse  in  ali'iaem.  Cic. 
contamaci  vulta  (Uiqaem  in- 
taëri.  Cart.^  (Arch.)  Faire  belle 
figure  par  la  parure.  Vestitu 
indulgêre.  Ter. 

braverie,  s.  f.  Parure  avec  la- 
quelle on  fait  bello  figure. 
Vestilus  nimias.  Ter. 

1.  bravo,  interj.  Exclamation 
dont  on  accompagne  lesapplau- 
dissemonts.  Sopkos  (cosm;), 
adv.  Mart.  (VI  ,  ii8).  Éage, 
interj.  Plaat.  Ter.  Mart.  J'ac- 
tam  bene  !  Plaat.  Ter.  Laudo  ! 
Plaat.  Ter.  Macte  virtate  esta  I 
Hor.  (sat.,  1,  2,  31).  1  (Subst.) 
Voy.  applaudissement. 

2.  bravo,  s.  m.  Assassin  à  ga- 
ges, Sicarias,  H,  m.  Cjc. 

bravoure,  s.  f.  Qualité  de  ce- 
lui qui  est  bravo.  Virtus,  utis 
(pr.  '  virilité  »,  d'où  •  valeur 
militaire,  courage  •>),  f.  Cic. 
Cœs.  Liv.  etc.  (seul  ou  accomp. 
d'une  détermination,  cf.  v.  rei 
militaris.  Cic.  v.  belluntli.  Cic. 
militaris.  Cic.  au  plur.  virtates 
[<•  actes  de  bravoure  •].  Nep, 
[Epam.,  1,/.;  Il.inn.  1;!,  5].rac. 
fOorm.  18|);  fortitudo,  inis 
(pr.  •  force  d'amo,  fermeté, 
courage  i),  f.  Cic.  etc.  (s'oppose 
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à  timor,  iqnaviii,'^  ox.  :  (ort. 
adversas  ali<iiiem.  Keil.au  plur. 
forliladincs  [-  actes  do  bra- 
vouro  •'.  '.i':.  |ilo  olV.  I,  22,  78  : 
domesticn'  (ortitiidincs  non  in- 
(erinres    militaribtis   •]).    Voy. 

COUUAOK. 

brayette,    s.     f.     Petite     braie 

(arcli.!.  Voy.  braie. 
brayon,  s.  m.   l'iége   pour   les 

bêtBS  puantus.  Voy.  piège. 
bréant,  s.  m.  Voy.  bruant. 
brebis   (!at.    |)op.    berbex,    ace. 
berbicem),  s.  f.  remello  clans  le 
goure  moutou.  Ovia,  is,  f.  Ter. 
Varr.     Vinj.    oic.    Uelatit"    au.x 
brebis,    de  brebis,  oi'iarias.  a, 
nm,  adj.  Col.  (VII,  6,  in.).  Ovi.- 
lis,  e,  adj.  Jcl.  Oi-iUas,  a,  iim, 
adj.    Varr.  l'Un.  Klable  do  bro- 
bis,  ovile,  is,  n.  Varr.  Vinj.  '  ol. 
I.ait    do    brebis,    ovillain    lac. 
Plin.    Ed.    Diod.     Viande    do 
brebis,  ovilla,  œ  (s.  e.  caro),  f. 
Prise.  Petite  lirebis,  ovicula,  .■>', 
f.  Aar.  Vict.  Prov.  Tuas  ciinfié 
uno  brebis  au  loup,  ovem  lupo 
commisisti.  Ter.  (Eun.  8J2;.  U 
le  beau  gardien  de  brebis  qu'uu 
loup,  comme  dit    le    proverbe, 
o  pnfclariun  castodem  oviam, 
ataiant,  lupumlCic.  (Pbilipp., 
3,  11,  27).  Fi:;.  C'est  une  brebis 
yaleuse,  /lie  niijer  est.  Hor. 
brèche,  s.   f.  Rupture,  solution 
de   continuité   qui    permet    do' 
pénétrer    dans     une     enceinte. 
Munimi-ntoram     riiinœ.    Cœs. 
Liv.  jaciintis  mari  rainai.  Liv. 
BatM-e  les  murs  ou  brèche,  tor- 
mentis  et  arietam  palsa  maros 
qtiatére.    Liv.  maros    arietibas 
quatêre  ou    (erirc.    Ca^s.    Liv. 
Faire     brèche    dans    un    mur, 
mûri    partent     ariete    incasso 
subraâre.  Liv.  Faire  une  brèche 
notable  à  un  rempart  avec  trois 
béliers,  aliqaantam   mari  tri- 
bas    arietibas    discutëre.    Liv. 
Quaud  une  brèche  eut  été  pra- 
tiquée, cum  mari   pars    strata 
rainis  esset.    Cirs.  cam  maros 
arietibas   perforatas  cecidisset. 
Liv.  Brèche   praticable,    idonea 
irraptioni  raina.  Liv.  Il  y  avait 
déjà  dans    le  mur    uue   brèche 
raisonnable,    mari  pars    ariete 
incasso    sabrata    maltis    jam 
locis  prociderat.   Liv.  jam  in- 
gens   mceniam  spatiam  nuda- 
tam  erat.    Liv.    Pénétrer   dans 
une    ville   par    la    brèche,   per 
apertam  raina    iter   in  ai-bem 
invadère.  Liv.  per  rainas  ja- 
centis  mari  in  arbem  transcen- 
dëre.  Liv.   per  patentia    rainis 
in  arbem   vadêre.  Liv.   Entrer 
dans  la  citadelle  par  la  brèche, 
per  rainas    in   arcem  evadëre. 
Liv.  Répaier,    Fermer   les    brè- 
ches,   qaassata    re§.cêre.    Liv. 
reficere.  qaa  qaassi  erant.  mu- 
ras. Liv.  Réparer  une  brèche  on 
toute    hâte    avec    des    pierres, 
maros  qaassos  raptim  obstrac- 
tis  saxis   reficëre.  Liv.  Monter, 
combattre,  êire  sur   la  brèche, 
pro  dirato  jnaro  pwjnàre.Liv. 


BUE 

Il  .\u  fis-  Battre  on   brèche  une 
personne,  la  doctrine,  des  idées, 
c,-d-d.    chercher    à    ruiner   lo 
crédit  do  cotte  personne,  l'auto- 
riiédecettoductrino,<abé'fac«âre 
aliqaem.    Cic.    spccies  labi:(ac- 
tare.  Cic.    'lac.    Faire  brfclio  à 
la  liberté,  libertatem  sabraëre. 
Liv.  Faire  brèche  à  la  ré|)Ulat  iou 
do  tiqn,   alicai    labem    inferre. 
Cic.  alicai  labem  inarëre.    (^ic. 
Liv.alicajaa  (amam  minaëre  ou 
imminaàre.  Cic.    Pour   reparer 
la  brèche  laite  à    leur  foruine, 
ut  illam  lacunam.  rei  familiaris 
expleant.  Cic.  (iu    Vorr.    II.    2, 
5ù,  138).   Un  petit    accroc,  une 
petite  brèche  laite  à  notre  répu- 
tation,   minima    illa    labe»    et 
qaasi    lacana    famœ.   Gcll.    (I. 
3.    23.).    Etre    toujours    sur    la 
brèche,  c.-à-d.  au  plus  fort  do 
la    lutte,    semper    in    médium 
dimicationem  se    infcrrc.   Liv. 
semper  in  arie  esse  ou  versari. 
Cic.    in  aciem  prodire  semper. 
Cic. 
brèche-dent,  adj .    Qui  a  une 
brèche  dans  la  rauçsée  des  dents 
de   devant.    Primoribas  denti- 
bas  mufi/us.  D. 
bréchet,    s.    m.    Petite    brèche 
{areh.K  Voy.  duèche. 
brécin.  s.  m.  Voy.  bressin. 
bredouillage,  s.  m.  Action   de 
broduuilltr.    Voy.    bredouille- 
MENT.  1    Ce   qu'on   dit  en  bre- 
douillant. Confuse  dicta.  Cic. 
bredouillement,  s.  m.  Action 
deparlerenbredouillant.Param 
explanatx  voces.  Sen.   sermo- 
nis  tamaltas.  Plin. 
bredouiller,  v.  intr.    et   tr.   || 
V.  intr.  S'e.-cprimer  d'une   ma- 
nière inintelli|;iblo  en  parlant 
avec  précipitation.   Param  ex- 
planatas    voces     miltëre.    Liv. 
Sen.    lilteras  obscarâre   neyle- 
gentius.  Cic.  (de  Or. ,111.  U,  .'.S). 
^   V.  tr.  Dire   on    bredouillant. 
Epicure  bredouillant  des  sotti- 
ses en  physique,  Epicaras  bal- 
batiens  de  natara  reram.  Cic. 
(de  div.,  I.  5). 
bredouille ur,   euse,  s.  m.   et 
1".   Celui,  celle  qui  bredouille  en 
parlant.  Lingaà  ha-sitans.  Cic. 
brée.  Vov.  braie. 
1.  bref,  brève,  adj.  Court  ;  de 
conrte  taille  (aich.K  Brevis,  e, 
adj.Cic.etc.(s'opp.àionyas,a?niS. 
procerus,  ex.:  longas  an  brevis 
sit.  Cic.  homo   corpore  brevis. 
Saet.).  Voy.  court.  ||   De  courte 
durée.  Brevis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  longas,  ex.:  nanqaam 
dies  tibi  longi  emnt  sed  brèves 
videbantar.  Hier.  [ep.  130,  15]. 
ad  brève  tempas   [opp.  à  diu]. 
Cic.  primas  ille    et  brevissirai 
temporis  impetas.    Liv.    brevis 
vlta.  Plaat.  b.  vitœ  curriculam. 
Cic.  breid    tempore.    Cic.  brevi 
[■.  dans   un    bref  délai   ■].  Cic. 
ne    ille    [ambitas]    brevior    sit 
qaam   satis  sit,  neqae  longior. 
Cic.    comprehensio  et   ambitas 
I    ille  verborum  erat  aoud  illam 
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contractas  et  brevis.  Cic.  brèves 
litterœ  tax.  Cic.  laadatio  bre- 
vis, narratio  brevis.  Cic.  brevi 
[c  bref,  on  pou  do  mois  ■■].  Cic. 
qaod    etsi     ita     esse    plurihus 
verbis    disserendani    est,    illad 
tamen     et    brève    confitendam 
est,    nisi   qui    ita  sit   affectas, 
liberum    esse     ncminem..     Cic 
brève  faciam.  Cic.  [ad  Att.,  XI. 
7.  G],  hoc  brève  dicam.  Cic.  on 
pari,     d'un     orateur,    s'opp.    à 
longas,  copiosus,  ex.:  oratoram 
si  qais  ita  numéral  plara  gê- 
nera,  at     alios     grandes    aat 
graves  aat   copiosos,    alios  te- 
nues   aut    subtiles    aut    brèves 
patet...    Cic.     multos    imitatio 
brevitatis    decipit    ut,    cam    se 
brèves  patent    esse,  longissinii 
sint.   Cic.    at  ego  brevior  sim. 
Cic.    esto    brevis.    lior.    brevis 
esse  laboro.obscuras  fio.  Hor.]; 
contractus,  a,  um  [pr.  «  res- 
serré »),  p.    adj.   Cic.    (ex.:  hia 
j'am   contractioribas   noctibas. 
Cic.  [parad.  proœm.  5].  on  pari, 
du  discours  s'opp.  à  latas,   di- 
latatas,  ex.  :   ut  Stoicoram  as- 
trictior  est  oratio  aliqaantoqae 
contractior,  qaam  aures  populi 
reqairant,  sic  illorum  [Acade- 
naicorum]     liberior    et    latior, 
qnam  patitar  consaetudo  judi- 
ciorum  et  fort.   Cic).   Avoir  le 
parler,  le  ton  bref,  c.-à-d.  dira 
les  choses  d'une  manière  rapide, 
qui  a  qqch.  de  tranchant,  bre- 
vitate    uti    i:nperiosà.     Parler 
bref,  breviter  et  imperiose  lo- 
qai.    A.    En    bref   (loc.    adv.1, 
brevi  ou   breviter.    Cic.  Absol. 
Bref,    c.-à-d.    en  peu    de  mots. 
jVe  multa  (s.  ont.  dicam].  Cic. 
ne  longum  sit  oa  fiat.  Cic.  qaid 
rnalta  .'  Cic.     ||   (Spéc.)   Qui    se 
prononce  rapidement  iprosod.i. 
Brevis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  longas,  prodactus,  ex.  ;  pos^ 
tréma  syllaba  brevis  an  longa 
sit,  ne  in  versa  qaidem  refert. 
Cic.   Subst.    brevis,  is    [s.   ont. 
syllaba],  f.  Cic.  creticas,  qui  est 
e    longa   et  brevi  et  longa,  et 
ejas  xqaalis  psean,  qui   spatio 
par  est,  syllaba  longior  :  nam 
aat  e  longa  est  et  tribus  brevi- 
bus,  aat  e  totidem  brevibus  et 
longà.  Cic). 
2.  bref,  s.  m.  Courte  lettre  offi- 
cielle.    Brevis,    is,    m.    Quint. 
Hier.   1    Lettre    pastorale    des 
papes.  Brève,  is,  n. 
bregin.  Voy.  bourgin. 
bréhaigne,  adj.  f.  Stérile.  Voy. 
ce  mot. 

brelan,  s.  m.  Table  sur  laquelle 
on  jouait.Lnsoria  tabala.Schol. 
Jav.  1  (Par  ext.)  Jeu  do  hasard. 
Ladas  lasionis.  Cic  1  Maison 
de  jeu.  Foram  aleatorium. 
Suet.  cf.  Aleatorum  conventi- 
cala..4mbr.  Coureur  de  brelans, 
aleator,  oris,  m.  Plaat.  Cic. 
brelander,  v.  intr.  Hanter  les 
brelans.  Alex  indalgêre.  Saet. 
aleà  se  oblectare.  Suet. 
brelandier,   s.   m.    Celui    qui 
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tient  un   brelan    (arch.);    c<>lui  1 

qui  hania  les  brelaas.  AUator, 

oris,  m.  Plaut.  Cic. 
brelandinier,  s.  ra.  Marchand 

qui  a  un  petit   éventaire   dans 

les  rues.  Propoki,  a?,  m. Plant. 

Varr.    Cic.    Institor,    oris,    ni. 

Hor.  Liv. 
brelauder,  v.  intr.   Perdre    le 

tflni(«  ides  futilités.  Levia  con- 

sectari.  Tac.  tempiis  in  vanam 

mittërc.  Sen. 
brelée,  s.  f.  Mélange  d'avoino 

et  d'orge  qu'on  sèmi>  au  prin- 

ronips.   Jlordenm  avena    mùv- 

tiim.  A. 
breloque,  s.  f    Menus   bijoux. 

Voy.  ces    n>ots.    Fig.    Battre  la 

breloque,  voy.  divaguer. 
brème,    s.    f.     Poisson     d'eau 

douce.  .Spapos.  i.  m.  Cels. 
breneux,    euse,    adj.   Souillé 

d'excréments.    Stercorosas,    a, 

am,  adj.  Coi. 
brequin,  s.  m.  Sorte  de  vrille. 

Voy.    VRILLE. 

brésil,  s.  m.  Bois  de  teinture. 
Rarila  tinctara.  A. 

bré  ailler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Teindre  en  rouge.  Ratilare 
tr.  Liv.  •  V.  intr.  Si  fendiller 
(comme  le  brésil  sec).  Rimas 
OQire.  Plin.  (acéré.  Vitr. 

bressin,  s.  m.  Sorte  de  cor- 
da:;'-^  Voy.  cordage. 

breste,  s.  f.  Chasse  aux  petits 
oiseaux  avec  appât  et  glu.  Au^ 
capium,  ii,  n.  Cic, 

brétailler,  v.  intr.  Avoir  tou- 
jours l'épéû  ou  le  fleuret  à  la 
main.  Slachserani  scmper  in 
manu  habëre.  A. 

brétailleur,  s.  m.  Celui  qui 
brétaillc.  Qai  macha-ram  sem- 
per  habet  in  mana.  A. 

bretauder.  v.  tr.  Tondre  iné- 
galement. Voy.  ces  mots.  || 
fPar  anal.),  'fondre  qqn,  lui 
couper  les  cheveux  trop  courts. 
inseqaaliter  capillos  tondêre. 
A.  T  Couper  les  oreilles  (à  un 
chien,  à  un  cheval,  etc.). 
Eqaam,  canem,  (etc.)  auribiis 
matilâre.  D.  ||  Châtrer.  Voy. 
ce  mot. 

bretêcbe,    s.     f.   Fortification 
mohile     en    bois,     placée    aux 
abords  d'un  pont,   d'un    camp, 
etc.  Tarris,  is,  m.  Cic.   Cses.  i 
Sorte  de   balcon    à  jour    à    la 
façade    de  certaines  hôtels    de 
ville,  d'où   l'on    proclamait  les 
actes  publics.  Voy  balcon. 
bretêcher,  v.     tr.    Garnir     de 
bretf-ches.    Voy.      bretèche.    ^ 
Proclamer  les  actes  publics  du 
haut  d'une  bretèche.    Per  prx- 
conem    acta  pablica   pronun- 
tiàre  A. 
bretelle,  s.  f.  .Sangle  qui  sert 
à  p  rtor.  Cingulam,  i,  n.   Cic. 
Loram,  i.  n.  Plaat.  Cic. 
bretesse.  Voy.  dretèche. 
bretesser.  Voy.  bretêcher. 
brette,   s.    f.   Sorte  de    longue 
épé;  (arch.).  Voy.  épée. 
bretteur,  s.  m.  Duelliste.  Voy. 
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breuil,s.  m.  l'ois  taillis  servant 
de  retraite  au  gibi.^r.  BroniUis. 
I.  Ml.  ^B:lâ-lat).  Sdiala,  .v,  (. 
Col. 

breuvage,  s.    m.   Boisson  pré- 
parée pour  qqn.  Potio.  ouis. 
t.  Cic.  Cels.  »'t;n.   (ex.  :  dedilos 
vino    e.vtrema  potio    delectat. 
Sen.)  ;  potus.  US,  m.  Cic.  Tac. 
(voy.  noisso.s);  poculum,  i,  n. 
Cic.  Virg.  //op.  (plutôt  poétique). 
Breuvat-o     médicinal,    medica- 
menfum.  i,  a.    Plin.    Breuvage 
empoisonné,  potio.  onis,  f.  Cic. 
(clu.  iO.).    Breuvage    magique, 
potio.  onis,  f.  Hor.  {épod.  5,  73). 
brevet,  s.  ra.  Acte   non  scellé, 
expédié  au   nom   du    roi    pour 
accorder  une   faveur,  etc.    Di- 
ploma,  atis.  n.  Inscr.    codicil- 
li,  m.  pi.  Plin.    j.   rescriptam, 
i,  n.  Suet.  ^  Titre   délivré    par 
l'Etat     et     conférant    certains 
droits.  Voy.  diplôme. 
breveter,   v.    tr.   Munir    d'un 
brevet.  Aliqaem  diplomate  do- 
nàre.  A. 
bréviaire,  s.  m.    Réunion    des 
prièresque  chaque  prêtre  catho- 
lique  doit   réciter    à   certaines 
heures    du   jour.    Breviariam, 
ïi,  a. 
bribe,    s.    f.    Morceau   de  pain 
(qu'on  donne  à  un   mendiant). 
Punis   friistum.    Cato.     ||    Re- 
liefsd'un  repas.  Reliqaise,aram, 
f.  pi.  Saet.  1  (Fig.).    Fragment 
d'un    ouvrage,    d'une    science. 
Frastum,  i.    n.  Sen.   (cf.    phi- 
losophiam    in    partes,  non  in 
frusta  dividam.Sen.[ôp.  89,23). 
bric,    sorte    d'onomatopée.    De 
bric  et  de  broc,    c.-à-d.    do   çà 
et  de  là,  de  droite  et    do  gau- 
che.  Voy.    ces    mots.    Faire    sa 
fortune  de  bric  i^t  de  broc,  rem 
facëre  ou  augure  omnibus  mo- 
dis.  Ter.  Cic.  A  bric  et  à  broc 
(arch.).  c.-à-d.  à  tort  et  à  tra- 
vers. Voy.  ces  mots. 
bric-à-brac,    s.    m.    Ramassis 
d'objets  de    hasard    destinés    à 
être  revendus. Scpata,  OPum,  n. 
pi.  Hor.  Un  marchand  de  bric- 
à-brac,      scratarius,     ii,     m. 
Lacil.  Faire  de  galeries  de  ta- 
bleaux   un     vrai     bric-à-brac, 
consuèpe   pinacothecas   veteri- 
bus  tabalis.  Plin.  (xxxv,  i.). 
briche,  s.  f.  Situation  fâcheuse, 
Voy.  ces  mots.  1  (Par   ext.)  Ex- 
clamation de  mécontentement. 
Malam  !  Plaat.  Ter. 
bricole,  s.  f.  Sorte  de  machine  de 
guerre  servant  au  moyen  âge  à 
lancordes  pierres.  Tormentam, 
i,    n.    D.    il    Ricochet.   Voy.    ce 
mot.  Il  (Fiï.)  Jouer   qqn    d'une 
bricole,  donner  à  qqn  une  bri- 
cole (arch.),  c.-d-rf.  le  tromper 
par  des  voies  obliques,   technis 
aliqaem  deladëre.  Plaat.  Ter. 
in  alir/aem  (rastrationem  inji- 
cëre.  Plaat.  Obtenir  qqch.  par 
bricole,  c.-à-d.  par  des  moyens 
détournés,  technis  alir/aid   as- 
seqai.  £».  ||  (Par  ext.)  Chose  se- 
condaire, accessoire.    Accessio, 
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onis.  f.  /.il-.  1    Corde,   lanièrt,' 
sauiile.  Voy.  ces  mots. 

bricoler,  v.  intr.  Jouer  de 
bricole.  Pilam  oblique  in  pa- 
rietem  impimjëre.  D.  \\  (Par 
ext.).  Faire  des  détours.  Voy, 
DÉTOURS.  H  (Spéo.)  S'écarter  d« 
la  piste,  decrràre,  intr.  I|  (Fig.) 
Employer  des  moyens  détour- 
nés. 'Technis  ati.  Com.  1  (Par 
ext.)  V.  tr.  Manœuvrer  (qqch.) 
par  des  moyens  détournés,  pep 
teclinas  adminis(rare.  .1.  || 
Ballotter.  Etre  impliqué  dans 
le  tumulte  des  alVairas  ot  bri- 
colé de  leur  flux  et  reflux  per- 
pétuel ,  of^ioram  vorticibas 
volatari.  ■'<en.  (Ep.  Si.,  5). 

bricoteau,  s.  m.  Palet  de 
pierre.  Discas,  i,  m.  Hor. 

bride,  s.  f.  Chacune  des  deux 
courroies  qui  sont  fixées  adroite 
et  à  gaucho  du  mors  ot  servent 
à  diriger  un  cheval.  Habena, 
se,  f.  Cic.  (ne  s'emploie  guère 
qu'au  plur.,  ex.:  habenas  ad- 
dacëre  (^serrer,  tenir  la  bride 
courte»  ].  Cic.  habenas  remittëre 
["  lâcher  »].  Cic.  pressis  ou  ad- 
ducris  habenis  [  •  en  serrant  la 
bride  ■>].  Virg.  habenas  la.\-âre 
['  lâcher,  rendre  la  bride  ••]. 
Cart.  Iaxis  ou  datis  habenit 
f"  en  rendant  la  bride ■•].  Virg. 
coivepsis  habenis  [•  en  tour- 
nant la  bride  ••].  Virg.  habe- 
nis immissis  [••  à  toute  bride, 
à  bride  abattue  -].  l-'ir^.  cf. 
effasissimis  liabcnis.  Liv.  la.ra- 
tis  habenis  invehi  [>■  charger  à 
bride  abattue  "].  Cart.  angas- 
tis  habenis  eqaam  compescëre 
["  tenir  la  bride  courte  à  un 
cheval  »].  CatalL);  frenum,  i, 
(pr.  •  frein,  mors  •>  et  par  e.xt. 
.  bride,  rênes  »),  n.  Cic.  etc. 
ex.  :  frena  remittëre  [  "lâcher, 
rendr'la  bride"].  Ov.  frena 
dare  [•■  même  sons  •].  Ov.  fre- 
nos  inhibêre  [■■  serrer  la  bride, 
tirer  sur  la  brido'.].  Liv.  (renia 
equos  circamagëre  [•  tourner 
bride,  proniire  la  fuite  «l.  Z-ii'. 
detraliere  frenos  eqais  [•  ôter 
la  bride  aux  chevaux  '].  Liv.) , 
retinaculum,  i,  u.  Virg. 
(voy.  RÊNE).  Mettre  une  bride  à 
un  cheval,  in(renare  eijaum 
Liv.  Mener  un  cheval  par  la 
bride,  ioris  eqaam  dacëre  Liv. 
Tourner  bride  (pour  s'enfuir), 
in  fagam  eqaam  vertëre.  Liv. 
terga  dare.  Liv.  Chevaux  lan- 
cés a  toute  bride,  admissi  equi. 
Cic.  A  bride  abattue  ou  ava- 
lée (arch.),  à  toute  bride,  eqao 
admi.iso  ou  citato.  Cses.  conci- 
tato.  Nep.  incitato.  Cic.  Char- 
geant à  toute  bride,  concitatis 
eqait  invecti.  Liv.  A  cheval 
donné  on  ne  regarde  pas  la 
bride  (prov.),  noli,  ut  valgare 
proverbiam  est,  eijui  dentés 
inspicëre  donali.  Hier.  (comm. 
in  Eph.  pr.Tcf.).  Il  a  plus  besoin 
de  bride  que  d'éperon,  (renia 
enet,  non  ralcaribas.  cf.  Cic. 
(de  Orat.,  III,  9,  36;  ad    Att., 
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I,  I,  %.^  (Fig.",  Habena,  se 
'  !••.  etc.  (ox.:    amicitiœ  ha- 
inas  addacêre  [•  tenir  l'ami- 
i-    n  briclci,  lui  serrer  la  bride-, 
li  î  'iiir  la  bride  haute,  serrée. 
'1  "J.  Cic.    alicai   habenaf 
Itère  [-   lâcher  la   brida   ;i 
-1'),  lui  mettre  la  brida  sur  le 
nii  -].  Cic.);   frenum,   i,   u. 
ic.  etc.  (ox.:  (rcnos  dare  im- 
otr-nti    natarx.     Liv.     alicai 
rcnos  adhibère.  Cic  temeritati 
s    injicére.  Sen.  volaptati 
s  imponëre.  Lact.  rtequc 
miki  habenas    dedi   nn- 
1     neqae    capiditati    non 
'Sai  (renos.    Varr.  fr.  vo- 
ûtes sab  freno  tenêre.  Sen. 
inibas    (rena  permittére. 
■■'■!.  (rena  liberalitatis laxàre. 
l'.rr.  frenos  recipëre  [•=  se  lais 
tfnir  en  bride  -].  Cic.  fre- 
int  injectivobis,  Qairites, 
I   modo  perpetiendi,   Val. 
•-.  qaamdia  sciet  ferre  fre- 
qaos  si   qaando    abrupe- 
:.  ei    aliqao    casa  disctissos 
ni  sibipassasnonerit.Sen. 
'!i.  I. /i, -2J).  Tenir  en  brido, 
i  tflâre,  tr.  Cic.  Liv.    Plin.  j. 
f\.;  frenatarn   tôt  malis    lin- 
iH  lin  resolvëre.  Plin  J.);   in- 
'ronàre^    tr.    Cic.   Liv.    Plin. 
in(.  aliqaem.   Plin.);  co- 
re,  tr.   C'ic.   etc.  (ex.:  ali- 
1  coercêre.  Cic.  voy .  befré- 
compescère,  tr.    Cic. 
refré.ner).     Lâcher     la 
le  à  ses  passions,  se  in  om~ 
•  '  Ubidine  effandêre.  Cic.   Te- 
)     la  bride  à   qqn,  arte  con- 
■  que  habêre  aliqaem.  Ter. 
ive  la   bride  sur   le    cou    à 
,    omnem  licentiam   alicai 
•    Cic.    omnia  alicai  per- 
'■re.     Cic.    Tenir    qqn    en 
1  •,    aiiguem     continére    et 
re.  Cic.  Hocher,  secouer  la 
':l'  à  qqn,  aliqaem    tentare. 
lit.    animam  alica^'as    ten- 
■."  ou  explorâre.    Cœs.    Cic. 
11    dans  le  sens  de   stimuler), 
a  jaem  admonêre    et  stima- 
.  Liv.  incitâreet  stimulâre. 
.  Tourner  bride,  c.-à-d.  Te- 
nir en  arrière,  rétro  redire. 
iv .    Aller     bride    en     main, 
ntê  et   caatê    rem    agëre    ou 
■tare.  Cic.  in  re   tractanda 
■  lentiam  et  caatelam.  adhi- 
.  D.    Il  Piatsamm.  Brides  à 
iix  (les  veaux    n'ayant  pas 
brides),  sottes  raisons  dont 
.11  leurre  les   imbéciles,    aniles 
I  futiles  rationes.  Cic.    inep- 
■iie.    aram,    t.    pi.   Cic.  1  (Par 
mal.)  Lien  qui   sert   à   arrêter 
-iqch.,  à  le  retenir.   Vineulam, 
.  n.  Vitr.    Il    Lien  de  fer.  La- 
■dna,  ss.  i.  Cœs.    ||     Lien,  at- 
tache. Retinacalam,  i,  n.  Vitr. 
Mrider,   v.    tr.    Garnir    de   sa 
l.ride    un    cheval,    un    mulet. 
l'renâre,    tr.    Cœs.  Infrenâre, 
tr.  Liv.  Frenos  injicëre  eqao, 
te.  Cic.  Se  laisser  brider,  fre- 
n  1  recipëre.   Cic.  frenos    pati, 
phœd.     Voy.      bride.     Cheval 
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bridé,  (renatas  eqaas.  Cic. 
Cavaliers  montant  des  che- 
vaux non  bridés,  équités  in- 
(renati.  Liv.  {Wl,  U,  1).  Loc. 
prov.  Brider  son  cheval  par  la 
queue,  c.-d-d.  s'y  prendre  au 
rebours,  prœpostere  calceam 
indacëre  (prov.).  Plin.  ||  Fig. 
Brider  qqn. c.-à-d.  restreindre 
sa  liberté,  aliqaen\  inhibêre, 
continére,  coercëre.  Cic.    Voy. 

BRIDE,     CONTENIR,    DOMPTER.      LOS 

peuples  sont  bridés  par  les 
lois,  leijihas  (renantar  ou  coer- 
centar  ou   tenentar  ou    astrin- 

yuntar  ou    compescantar    po- 

pali.  Cic.  Brider  fortementqqn. 
par  une  obligation,  concla- 
dëre  aliqaem  in  angastissimam 
sponsionis  formalam.  Cic.  1 
Par  anal.)  Arrêter,  retenir  à 
l'aide  d'un  lien.  —  une  bé- 
casse, c.-à-d.  la  prendre  dans 
un  lacet,  rasticalam  laqaeo 
decipëre.  D.  Fig.  La  bécasse 
est  bridée,  il  est  bridé,  c.-à~ 
d.  il  a  donné  dans  le  piège, 
os  un  probe  sablitam  est.Plaat. 
in  plagas  est  impeditas.  Plaat. 
in  tricas  connectas  est.  Cic. 
Oison  bridé  (c.-à-d.  personne 
dont  l'intelligence  est  courte 
et  qui  ressemble  à  un  oison  à 
qui  l'on  a  passé  une  plume 
dans  les  narines  pour  l'empê- 
cher de  traverser  les  haies), 
asinas  germanas.  Cic.  (cf.  ad. 
Att.,  IV,  5,  3). 

bridoir,  s.  m.  Bride  d'un  bon- 
net (arch.).  Vincala,  oram,  n. 
pi.  .-1.  1  Mentonnière  (du  che- 
val). Voy.  ce  mot. 

bridon,  s.  m.  Bride  à  mors 
brisé.  Voy.  filet. 

brief.  Voy.  bref. 

brièvement,  adv.  En  peu  de 
mots.  Breviter,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliqaid  sammatim  brevi- 
terqae  describëre.  Cic.  simpli- 
citer  breviterqae  dicëre.  Cic. 
rem  breviter  narràre.  Cic.  br. 
tangëre  rem.  Cic.  qaod  ego 
plaribas  verbis,  illi  brevias  di- 
xerant.  Cic.  agam  qaam  bre- 
vissime  potero.  Cic.  de  aliqaa 
re  dicëre  brevissimè  [opp.  à 
fasé  latêqae].    Cic.  Voy.  bref, 

BRièVETi,   SOMMAIREMENT. 

brièveté,  s.  f.  Courte  durée. 
Brevitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  longitado.  ex.  :  diei 
brevitas  [opp.  à  longitado  noc- 
tis].  Cic.  brevitas  temporis  im- 
pedit  aliqaid.  Cœs.  brevitate 
temporis  cogor  tam  paaca 
scribëre.  Cic.  brevitas  vitœ. 
Cic.  Sen.  tam  e^vigaa  br. 
vitœ.  Cic);  exiguitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ut  temporis 
exiguitas  ['  la  brièveté  du 
délai  "]  postalabat.  Cœs.  tem- 
poris exigaitate  aliqaid  ex- 
seqai  non  passe.  Liv.)  ;  angus- 
tise,  arum,  f.  pi.  Cic.  (ex.: 
ang.  temporis.  Cic.  absol.  an- 
gastiœ.  Cic.  [Marc.  27J).  1  Façon 
de  dire  les  choses  en  peu  de 
mots.  Brevitas,   atis,  f.  Cic. 
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etc.  (s'opp.  à  copia,  ex.  6p. 
litteraram.  Cic.  oralionis  mess. 
Cic.  respondendi.  Nep.  lo- 
qaendi.  Aas.  ne  brevitas  [am^ 
bitâs]  defraadasse  aares  videof 
tar  neve  longitado  obtudisse. 
Cic.  brevitati  servlre.  Cic.  bre- 
vitatis  caasâ  ou  gratiâ.  Cic. 
Plin.  1  Brièveté  des  syllabes. 
Brevitas,  atis,  f-  Cio. 
brifable,  adj.  Mangeable  (fam.) 

Vov.  ce  mot. 
brifaud,  s.  m.  Glouton  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 
briîe,  s.    f.    Action  de  manger 
de  gros    morceaux   gloutonne- 
ment.   Voy.  BAFRE. 
brifée,  s.f.  Quantité  d'alimeuts 
qu'on  peut  avaler  en    Irifant. 
Maltas  cibas.  Cic.  Saet. 
brifer,  v.    tr.   Manger  de   gros 
morceaux.  Voy.  bâfrer.  ^  [Par 
ext.)     Froisser]     gaspiller     (du 
linge).  Voy.  froisser. 
brifeur,  s.  m.  Voy.  gloutos. 
brigade,  s.   f.  Troupe,  réunion 
de   personnes.  Voy.  ces  mots.  1 
Corps  de  troupe.  Agmen,  minis, 
n.  Liv. 
brigand,   s.  m.  Celui  qui  vole 
à  main    armée,    sur    les  routes 
et   en    troupe.    Latro,  onis,  m, 
Cic.    Cœs.  Prœdo,  onis,  m.Liv. 
(cf.    prœdones   terrestres.  Liv. 
opp.kprœdonesmaritimi.  Liv.). 
Chef  de  brigands,  latronam  ou 
prœdonam  dax.  Cic.    Brigands 
plutôt  que  soldats  réguliers,  la- 
trones  magis  ou    verias    qaam 
Jasti  hostes.  Liv.   (XXXV,  T,  7; 
.^L,  27,  10).  Un  brigand   rava- 
geur    du    monde      (en      pari. 
d'Alexandre),  latro  gentiamqae 
vastator.   Sen.   (ben.  I,  13,    3). 
Attaque  de  brigands,    latroci- 
niam,  ïi,  n.  Sali.    (cf.    pagna 
latrocinio  m,agis  qaam,  prœlio 
similis  (ieri.  Sali.).   Expédition 
de  brigands,  latrociniam,  ïi,  n. 
Tac.  (cf.  crebra  hinc  prœlia  et 
sœpias  in  modam  latrocinii  per 
saltas  per  palades.  Tac).  Bande 
de  brigands,  latronam  ou  prœ- 
donam   manas.   Cic.  latronam 
ou    prœdonam    ou     latrocinii 
grex.  Cic.  ou  prœdones,  latro- 
nes.    Cic.    latrociniam,    ïi,    n. 
Cic.   (cf.  si  ex  tanto  latrocinio 
iste  unas  tolletar.  Cic.  [in  Cat. 
I,    13.    31].    latrociniam,     non 
iadiciam  [«  c'est  une  bande  de 
Brigands  et  non  un  tribunal»]. 
Cic). Faire  la  guerre  comme  les 
brigands,      latrocinâri ,      dép. 
intr.  Cic    Un  pauvre  brigand, 
latranculas,  i,    n.   Cic    (prov. 
cons.  15).  T  (Par  ext.)  Dénomi- 
nation injurieuse.  Latro,  onis, 
m.  Cic.  Prœdo,  onis,    m.    Cic 
Liv. 
brigandage,  s.  m.  Vol  à  main 
armée  sur  les    routes.    Latro- 
cinium,  ïi,    n.  Cic.  Liv.    etc. 
(ex.  :    latr.   privatam    [opp.    à 
pablicam  popali  Romani    bel- 
lam].    Liv.    domesticam.    Cic. 
au  plur.  latrocinia  [  ■  des  actes 
I    de  brigandage  •].  Cio.   latroci- 
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nia  et  raptas  \  -  des  acte-  Ao 
brigandage  de  toute  nature  •]. 
Cic.  itintrixm  at<iue  agrortim 
et  maito  majora  ojtpi'loram  et 
fanoram  farta  et  tatrocinia* 
Cic.  incarsiones  hostiam  et 
latrocinia.  Cic.  latrocinia  ac 
prsedationcs  maris.  Justin. 
Al&xanàri  latrocinia.  Scn. 
latrociniant  ou  latrocinia  facére 
r  •  exercer  le  brigandage  ■  ]. 
Sern.  '.Ajct.  aperto  latrocinia 
infesta  omnia  esse  [  •  qu'un 
eD'roiité  brigandage  avait  été 
îa  sécurité  partout  •].  Liv. 
dtxoram  cqaitum  latrocinia  per 
dies  alii/aat  vLxit.  Liv.  res 
praxime  formam  latrocinii  vé- 
nérât. Liv.  ciim  inejas  regnum, 
bona,  fortuntis,  îatrociniam 
hajiis  imperii  immisisses  [•  tu 
avais  employé  à  cette  œuvre  de 
brigandage  les  forces  do  l'Etat  -]. 
Cic).  Exercer  le  brigandage, 
latrocinâri,  dép.  intr.  Cic.  fa- 
cére rapinaS-.'Uin.  Poil.  Brigan- 
dage maritime,  voy.  piraterie. 

brigandeau,  s.  m.  Celui  qui 
commet  dj  petits  vols.  La(ran- 
calas,  i,  m.  Cic. 

brigander,  v.  intr.  Faire  des 
actes  de  brigandage.  Latrocinia 
facére.  Sen.  Latrocinâri,  dép. 
intr.  Cic.  ^  (Par  ext.)  V.  tr. 
Prendre  par  brigandage  Qu'im- 
porte combien  il  a  briganJé  de 
rovaumes ,  qairi  interesi  qaot 
eripaerit  régna? Sen.  (ben.  VII, 

2).    Voy.    BRIGANDAGE. 

brigandeur,  s.  m.  Celui  qui 
brigando,  qui  détourne.  Prœ- 
dator,  oris,  m.  Cic.  Par  ext. 
Un  brigandeur  ordinaire  de 
pupilles,  papilloram  spoliator. 
Sen.  (ben.  IV.  27). 

brigandine,  s.  f.  Armure 
légère.    Leins  armafura.    Oses. 

brigantin,  s.  m.  Petit  bâtiment 
léger.  Celox,  ocis,  m.  et  f.  Varr. 
Liv.  Myoparo,  onis  {Ace.  pi. 
Ônas),  m.  Cic.  Sen.  Libarna,  se 
(s.  e.  naia«),  f.  Os. 

brigantine  s.  f.  Voile  en  forme 
de  trape/.e  particulière  au  bri- 
gantin. Vetam  Liharnicam.  A. 
*f  Sorte  de  brigantin.  Libarna,  se 
(s.-ent.  navis  ,  f.  Cœs. 

brigue,  s.  f.  Manœuvre  pour 
l'emporter  sur  des  rivaux  dans 
nno  élîction.  Ambitus,  ùs, 
m.  Cic.  (ex.  :  lex  de  ambita. 
Cic.  amhitâs  reas.  Flor.  am- 
hiiûs  ali'iwim  accasâre,  dam- 
nâre.  Cic.  de  ambita  postulàre 
alUiaern,  Cic.  ambitas  Pompeja 
lege  damnatos  restitait  [-  am- 
nistia ").  Ca-s.  de  ambita  ad 
popalam  latam  est  [•  on  pro- 
po.sa  au  peuple  une  loi  sur  la 
brigue.].  Liv.)  ;  aznbitio,  onis 
(■  démarche  do  candidat,  bri- 
gue '],  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  homi- 
nes  ail  amhitionem  gratiosis- 
simi.  Cic.  qnod  me  ambitio  et 
forensis  labor  ab  omni  illa 
cogitalione  abstrahebat.  Cic. 
tcio  enim  qtuim  timida  sit  am- 
bitio. Cic.   ilUs  difficile  est  in 
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potcstatibas  temper&re,  qui 
per  an\bitianem  prohos  se  si- 
malavere.  Sali,  tanta  c.varsit 
ambitio  [•  la  brigue  fut  si  ai"- 
dente  •],  uf  primores  elianx 
civitatis  prensarent  homines. 
Liv.  au  plur.  o(  stadia  capidi- 
tatesqae  banornm  atqae  ambi- 
tiones  ex  hominihas  civitati- 
basque  tollerentar.  Cic.  qaid 
de  nostris  ambitionibas,  qaid 
de  capiditate  Uonoramloqaar? 
Cic.  ;  petitio,  onis  [-brigue, 
poursuite  des  honneurs'],  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  consulatas. 
Cœs.  dare  se  petitioni.  Cic.  ad 
petitionem  descendére.  Qaint. 
desistere  petitione  ou  de  peti- 
tione.  Liv.].  Action  de  briguer, 
prensatia,  onis,  f.  Cic.  fad  .\tt. 
1. 1,  1).  Commencer  sa  brigue, 
prensàre  homines  cœpisse.  Liv. 
Accessible  à  la  brigue,  ambi- 
tiosas.  Cic.  Liv.  Suffrages  ob- 
tenus à  force  do  brigues,  eblaw- 
dita  s'iffragia.  Liv.  Par  brigue, 
ambitiosê,  adv.  Cic.  1  (Par  ext.) 
Parti,  cabale  qu'on  a  intéressée 
à  sa  candidature.  Pars,  partis, 
f.  Ci>.  l-'actio,  onis,  f.  Cic.  Sali. 
briguer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Exercer  la  brigue,  intri- 
guer.   Voy.DRIGL'E,    INTRIGUER.  ^ 

V.  tr.  Rechercher  (qqch.)  comme 
candidat.  Ambire  [pr.  -  aller 
çà  et  là,  solliciter  les  citoyens 
[pour  obtenir  qqch.]  d'oà  bri- 
guer •),  tr.  Plaut.  Cic.  (ex.  :  am- 
bire magistrat  am.  Plaat. 
[.\mph.,  pr.  18]  s'emploie  surt. 
au  sens  de  solliciter  [qqn])  ; 
petëre  {pr.  «chercher  à  attein- 
dre, aspirer  à,  briguer,  être 
candidat  à  •.),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
p.  consalatam,  pr^taram.  Cic. 
M.  Curtio  [«pour  M.  Curtius»] 
tribanatam.  Cic.  absol.  ii  qui 
nanc  pétant.  Cic.  malfi  et  pa- 
tentes petebant.  Liv.  petcre  non 
aadebat.  Sali.).  Avoir  envie  de 
briguer,  petitarlre,  abs.  Cto. 
(ex.  :  video  hominem.  valde  pe- 
titarire  [•  a  une  forte  envie  de 
briguer -l.Cic.  (ad.  Att.  I,  li.,7]). 
Renoncer  à  briguer,  desistere 
petitione  ou  de  petitione.  Liv. 
S'abstenir  de  briguer  les  hon- 
neurs, petitione  honoram  absti- 
nére.  Tac.  \\  (Au  fig.)  Recher- 
cher avec  empressement,  ambi- 
tionner, convoiter.  Awbire, 
tr.  //or.  Tac.  (voy.  convoiter)  ; 
alTectàre  {pr.  «chercher  à  ob- 
tenir -,  d'oa  -aspirer  à,  préten- 
dre à"),  tr.  h'ep.  Curt.  Quint. 
Tac.  (ex.  :  famam  eraditionis. 
Qaint.  plaasam.  Qaint.)  ;  sec- 
ta.ri  Ipr.  '  suivre  assidûment, 
donner  la  chasse  à'd'oii  -  cher- 
cher à  atteindre,  rechercher  •), 
dép.      tr.     Plaut.     des.    Ilor. 

(Voy.  RECHERCHER,  AMBITIONNER). 

1  (Par  ext.)  Solliciter  qqn.  Voy. 

SOLLICITER. 

brigueur,  s.  m.  Celui  qui  a  re- 
cours a  la  brigue  (arch.), /s  çfuipe- 
tit.  Liv.  firigueur  de  «uccos^ion, 
heredipeta,  se,  m.  Petr.  (12/4,2). 
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brillamment,  ad.  D'une  m»-  | 
nii-ro  brillante. Spiendidé.ad». 
Cic.  ex.  :  spl.  ornàre  convi- 
viam.  Cic.  spl.  se  gerêre.  VetLl 
acta  a'tas  Iwnestè  ac  splendidè. 
Cic.  spl.  dcclamAre.  Suet.  dicta 
splendidè.       Cic.      splendidiut 

gerêre  bellam  contra  regem 
qaam  contra  fagitivoram  ma- 
num.  Aact.  b.  Alex.)  ;  nitidè, 
ad.  Plaut.  etc.  (ex.  :  tcpidè  at- 
qne  nitidê  accipêre  aliqaem. 
Plaut.). 

1.  brillant,  ante,  adj.  Qui 
brille.  Splendidus,  a,  um, 
ad.  Cic.  etc.  (ex.  :  spl.  color. 
Lncr.  cœlam.Plin.gladias[opf. 
}irobiginosas].Fronto.  splendl- 
dissimas  candor.  Cic);  spleo- 
dens,  p.  adj.  l'iaat.  Virg. 
(moins  eraployéquo  le  précéd.); 
fulgens,  p.  adj.  Hor.  Sen.l 
(ex.  :  ocuii  falgentes.  Ilor.  aaro 
falgens.  Plin.  faciès  falgen,- 
tior.  Sen.  [op.  115,  /.])  ;  nt-\ 
tens,  p.  adj.  //or.  Liv.  (ex.  ; 
arma  nitentia  ante  rem,  de- 1 
formia  inter  sanguinem  et 
vaincra.  Liv.  capitli  nitentet 
malohatb.ro.  Ilor.)  ;  DÎtidus, 
a,  um,  adj.  Virg.  Ov.  (plutôt  ! 
poét.  en  ce  sons)  ;  Clarus,  a,  | 
um  (-  clair,  lumineux,  bril- 
lant -),  adj.  Cic.etc.  (ex.:  gem- 
ma. Cic.  sol.  Qaint.  Stella 
clarissima.  Cic);  illustris,e\ 
{pr.  '  qui  est  en  lumière,  lu- 
mineux, brillant  -),  adj.  Cic. 
(ex.  :  itl.  Stella.  Cic.  ill.  Itimen. 
Cic.  solis  candor  illastriorest. 
Cic).  Etre  brillant,  spiendëre, 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  briller)  ; 
fulgére,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
briller);  Ditére  {pr.  «briller, 
reluire,  avoir  l'éclat  que  donna 
le  poli  "),  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
briller).  Devenir  brillant  , 
splendescëre,  inir.  Virg.Ov. 
(sui  t.  poét.  au  propre)  ;  nites- 
cére,  intr.  Poet.  ap.  Cic.  Virg. 
(surtout  poét.  au  propre).  Ren- 
dre brillant,  nitidàre,  w.  Col. 
(cf.  n.  ferramenta.  Col).  1  (Au' 
fig.).  Qui  a  de  l'éclat.  Splen- 
d'idus,  3,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  spl.  nomen.  Cic.  civitas 
splendidissima.  Nep.  cqaes  Ro- 
m,anus  splendidus.  Ci  c.  splen- 
dida  ingénia.  Cic.  spl.  ratio 
dicendi.  Cic  oratio.  Cic);  fui- 
gens,  p.  adj.  Vell.  Val.  .Max. 
(ex.  :  j'avenis  (ulgentissimus. 
Vell.  [Il,  71,  1|.  (algentissi- 
mam  C.  Csesaris  opas.  Vell. 
[II,  39,  1]);  clarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  claras  glo- 
riCi.  Cic.  ex  doctrina  nobilis  et 
claras  [•  à  qui  la  science  avait 
assuré  un  brillant  renom  -j. 
Cic.  clarior  pax.  Liv.  victoria 
clarissima.  Cic.)  ;  prseclarus, 
a,  um  {pr.  '  très  brillant  ») 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  pra-clara 
indoles[-  brillantes  qualités 
naturelles  •  ].  Cic.  nec  quic- 
quam  ex  omnibus  rebas  hu- 
manis  est prreclariaf  aat  prses- 
tantias.    Cic.    prseclarissimam 
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facinus.  Nep.  prœdara  res 
'..  l)i-i  11  an  tP  situation  do  tor- 
tuno  .].  Il'-"-,  prœrlarissum 
conatus  (Un-ill.uitoteuUtivH. 
Cic.)  ;  illustris,  e,  adj.  Cic. 
otc  (s'opp.  à  obscaras,  occal- 
tu.$  ev.  '  oratio.  Cic.  iU.  homo 
ou  cir.  Liv.  illastri  magis  /jaum 
nohUi  ortasfimilià.  Vell.  voy. 

„I*rINGllK,  KMINENT,    II-LUSTnE)    ; 

nitens,  p.  a<lj  Cic.  K-  ;  "-. 
oralio  (opp.  à  korî-uhi].  Cic)  , 
Bitidus.  il,  uuî.adj.  Uc.  (ex.: 
vcrba  nllidlora.  Cic.].  Les  par- 
ties brilluntas  (d'un  pocmo), 
cminentia,  n.  pi.  Qiunt.  [\,  1, 
801.  Locôto  brillant  d'uaechoso, 
lumen  allcaj as  rei.  Cic.  dlas- 
tris  et  insiqnis  species  ahcajiis 
rei.  Cic.  Ruinpoi-lar  une  bril- 
lante victoire,  magnificê  ou 
pulcherrimé  vincëre.  Cic.  Bril- 
lante fortune,  res  (lorentes  ou 
(lorentissima;.  Cic  Qui  est  dans 
une  situation  brillante,  (lorens. 
Cic  Brillant  do  santé,  nitens. 
Cic  Etre  brillant  de  santé,  ni- 
tëre,  intr.  l'hs'di:  Se  inanilester 
d'une  manière  brillante,  enWêre, 
intr.  Cic.  etc.  Voy.  dhiluer. 
Stylo  brillant, iuminosaoï-atio. 

Cic.   VOV.    ÉCLAT. 

2  brillant,  s.  m.  Qualité  do  ce 
qui  osi  brillant.  Nitor,  oris, 
m.  Lucv.  Ov.  Min.  Fd.  {e^:.:  n. 
arqenti.  Ov.);  fulgor,  oris.  m. 
PÙn.  (voy.  éoi-at);  splendor, 
oris,  m.  Cic.  (voy.  éclat). 
Fi''  La  vertu  luit  dans  1  obs- 
curité et  ne  doit  son  brillant 
qu'à  ello-mcme,  virtas  lacet  m 
tenebris  splendctqae  per  sese 
semner.  Cic.  (Sast.  58,60).  l'aux 
brillant,  c.-à-d.  éclat  factice, 
focus.  Cic.  Il  y  a  une  infinité 
do  faux  brillants  dans  ses  ou- 
vrages (acata  sant  maltis  inep- 
tiis  ejus  opéra.  Cic.  Dianiant 
taillé  en  brillant  et  absol.  bril- 
lant,  voy.    DIAMANT. 

brillanter,   v.    tr.    Tailler    la 
diamant  on  brillant. -4c(amanta 
concirfêre.    A.    1    Parsemer   de 
choses   brillantes.    Style    bril- 
lante, facatus  oratwms  nitor. 
Cic.    Brillanter    sou  stylo,  pi^- 
menfa  orationi  addëre.  D. 
brillement,    s.    m.    Action  de 
briller.  Frappée  d'un  —  exté- 
rieur,  (id<jore    extrinsecns   ve- 
nient'  percassa.  Sen. 
briller  v.  intr.  Répandre  et  par 
e.\-t.  refléter  une  lumière    vive. 
Splendère  (pr.   "  être  jaune, 
avoir   un   éclat    doré  ;  dou  en 
gén.  resplendir,  briller  •),  intr. 
Lucr.  //or.    (ex.  :    claro    splen- 
dère  colore.    Lucr.);    fulgere 
(pr      •   lancer     dos     éclairs    -, 
par    ext.     •■    briller    '),     intr. 
Cic.    etc.    (ex.:    lana  falgebat. 
//or.  empl.surt.  au  fig.);  efTul- 
gére    ("    briller,  luire,  rayon- 
ner .),  intr.  Liv.  otc.  (ex.  :  ires 
simal    snles    c[falserant.     Liv. 
mox    dies  veras,  sol  etiam  ef- 
fuhit,  laridas  tamen.   Plm.  j. 
ex  vehementi  sole,  qaalis  intcr 


graves  imbre    nabes    cffnlget. 
Liv.);  refalgéreipr.  -  reluire, 
resplendir,  briller  -),  intr.  Cic. 
Virg.  Liv.  otc.  (ex.  :    arma    re- 
falgenlia.  Liv.  (aces  re^algeni 
ex  petra.   Cart.  Stella    rcfalsit. 
//or.)  ;    nitére   (-    briller,   re- 
luire, avoir    l'éclat  qui3    donne 
le  poli  "),    intr.  Cic.  Lucr.   Oi'. 
(ex.    :    luna   nitet.    Ov.    nitent 
ferramenta.     Col.)  ;     eiiitere 
U  paraître  aux  yeux  d'une  ma- 
nière   brill.uite    .),     intr.    Cic. 
(ex.  :    enilet    myrtas.      Catail. 
enitet  campas.  Virg.)  ;   lucere 
(pr     -  être     lumineux,     luire, 
briller-),    intr.    Cic.  etc.    (ex.  : 
st.-lla    lacet.   Cic.     lacère   lace 
aliéna.  Cic.  lacent  ocali.   Ov.); 
COllucére  (^  briller,    étinceler 
de  toutes  parts  -),  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  sol  longe  latêijae  collacet. 
Cic.  qaa  mare  a  sole    collacet. 
Cic.  (aUjore  collacêre.  Cic.  coll. 
aammis.   Liv.^  ;    elucere    (pr. 
.  briller  au    dehors,    rayonner, 
resplendir   -),    intr.    Cic.     o:c. 
(ex    •     erat    is    splendidissimo 
candore  inter  fiammas  elaccns 
circulas.  Cic.  [vep.  VI,  16];  illa 
ttamma,  qaa;  ex  L     Marcii  ca- 
pite  clax-it.  Val.-Max.  [1,  6,  „'J,; 
prselucére  (-  briller  d'un  très 

vif  éclat  -),    !"'■■•    '''"Vv  (",!',•/■ 
bacalamprs'Ilicet.Plin.iXWn, 
1J.I  ]);relucère  (pr.  »  retletcr  la 
lumièro"  simpL'  luire, briller.), 
intr.  Cic.poci.  Virg.  Liv. _  (ex.: 
ffamma  relacens.  Liv.  latissimx 
ttamma'  altaqae  incendia  rela- 
cebant.  PUn.  j.  clanssima  la- 
mina et  ex  disposito  relacenlia. 
Sen.     transcarrant   et    exstin- 
gaantar  sabinde,    qax  rela.ve- 
rant.  Sen.);  coruscâre(- briller 
d'un    éclat    vacillant  ••),     mtr. 
Virg.  etc.  (voy.  miroiter,  cha- 
toyer, scintiller).    Il   (Au  fig.) 
Splendère.    intr.    Cic    (ex.  : 
virtas  splendet   per  sese.    Cic. 
ISest.  28,  CO])  ;  fulgère,    intr. 
Nep.  Tac.    (ex.  :   (algebat  jam 
in    adalescentalo   mdoles    vir- 
tatis.  Nep.  )  ;  effulgére,    intr. 
Liv.      (ex.:      egalgebant     Hhi- 
lippiis    et    magnas    Alexander. 
Liv.)  ;  lucère,    intr.  Cic.  etc. 
(ex.    :     nanc      imperii      vcstri 
splendor  illis    genfibas    lacet^. 
Cic.    [p.    imp.    Pomp.    Ih,  ilj. 
virtas    lacet  in    tenebris.    Cic. 
rsest.  28,G0])  ;  coUucere,  intr. 
Cic   etc.  (voy.  éclat,  resplen- 
dir); elucére  {pr.  -  briller  vi- 
vement »),  intr.  Cic  etc.   (ex.: 
in  eo...  ingeniam  elacere    ejas 
videbitis.Cic.  [CaH.  19,1.51.  scin- 
tilla ingenii  jam  tam  elacebat 
in  paero.  Cic[Rep.  II,   21,37]. 
benevolentiamagi&elacet  mter 
leqaales.    Cic.  [Am.    27,    101], 
magis   veritas    elacet.      Sen.)  ; 
niiescère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[s']  illustrer);  eniïescêre,intr. 
Cic  etc.  (ex.:  in  orationibas... 
enitaerat      Demosthenes.     Cic. 
[art  Att.,  II,  1,  3].    i;uo  qaidem 
in  bello  enitait  virtas  egregia 


Catonis.  Cic.  [Mur.,  U,  32]). 
Le  premier  rayon  d'espeiance 
brilla  à  ses  yeux  quand...,  pri- 
ma ei  spes  affalsit,  cam...  Liv. 
(X.VVII,  28,  Ut).  Vouloir  briller, 
se  ostentàre.  Cic.  Chercher  à 
briller  au  moyen  deqqch.,  os- 
tentàre aliqaid.  Cic.  N'être  pas 
disposé  à  se  faire  briller,  procal 
ab  ostentatione  esse  positam. 
Cic.  Celui  qui  cherche  à  faire 
briller  ses  exploits,  ostentator 
(actoram.  Liv.  1  (Par  ext.) 
Frétiller.  Voy.  ce  mot.  Fig. 
Sur  tous  autres  brillaient  d  ar- 
dour  de  combattre  les  jeunes 
nentilshommes,  ante  alios  ar- 
debant  pagnandi  capiditate 
nobiles  adalescentes.  A.  \\  (Spec.) 
Bien  quêter  (t.  de  chasse). 
Voy.  quêter. 

brimade,  s.  f.   Voy.  vexation. 
brimbalant,   ante,    adj.    Qui 

brimbale.  Voy.  drimbai.er. 
brimbale,  s.    f.    Grelots.    Vcv. 
ce  mot.  1    Levier   qui    meut  la 
piston  d'une  pompe.  Voy.  buin- 

GUEDALE. 

brimbalement,  s.   m.    Action 
de  brimbaler.  Voy.  oscillation. 


brimbaler,  v.  tr.  et  intr.  \\  V 
tr.  (famil.)  Faire  osciller.  Ilac 
et  illac  agitàre  ou  jactâre.  Cic. 
1  V.  intr.  Avoir  des  oscillations. 
Agitari  ou  jactari,  passif.    Cic. 

brimborion,  s.  m.  Menues 
prières  que  l'on  bredouille 
(arch.).  Voy.  ces  mots.  1  Menu 
objet.  Res  parvala.    Cic.    Voy. 

aussi  BIBELOT.  ,j.     i   , 

brimer,  v.   tr.    Brouir  (dial.). 
Voy.  CB  mot.1  Soumettre  à  des 
vexations.  Voy.  vexation. 
brin,  s.  m.    Rejeton  qui    pousse 
droit    d'une    souche    restée   en 
terre,  après  que   l'arbr^e    a    été 
coupé.  Sarcalas,i,  m.  Cic.  Virg. 
Plin.    Fratex,    icis,    m.    Siiet. 
(Vesp.  5).  Arbre  de  brin,  arbor 
unistirpis.  Plin.  (XVI,  125).  Un 
beau  brin    d'arbre,   c.-a-d.    un 
arbre    qui    pousse    bien    droit, 
d'une  seule  venue,  procera  ar- 
bor. Cœs.  Col.    Fig.    Un    beau 
brin    de    fille,    padla    venasta 
proceritate.  A.^  (Par  ext.)  Tigî 
mon  ne.  Soopa,  a-,  (.PUn.  (ordin. 
au  piur.)  Caalicalas    ou    coii- 
calas,  i,  m.  Cafo.     Varr    Ceh 
Brin  d'herbe,  herba,  a?,  f.  Coi. 
Brin  de  paille,    (estaca,    œ,  f. 
Varr.  Col.    PUn.     Un   brin    de 
plume,    pennala,    »,     f.     Çic. 
Hier.  Un  brin    de  duvet,    plu- 
mala,  a-,  f.  Coi.    Brins  de  bois 
sec,  cremia.  oram,    n.  pi.    Col. 
Brins  de  bois  mort,  quisqailiay. 
f.  pi.  Cses.  1  (Au  fis.    et  famil.) 
Menue  parcelle  deqqeh.   Par- 
ticala,    œ,    f.    Sen.    l'arvalam 
fragmentam.  Cels.  Un  bnn  de 
pain,    frastalam    panis.    Apnl. 
Un  brin  de  viande,  carunciiia, 
w,   f.  Cic     Val.-Mnx.     \\      (Par 
anal.)  Un  peu.  Paa.riiiam,i,  n. 
Plant.  Paaxillalam,  i,  n.  Plaat. 
brinasse,    s.    f.    Etoupe   gros- 
sière. Voy.  ces  mot» 
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brinde,  s.  (.  Action    ae   porter 

la    sanl«    de  qqn    en    buvant. 

Propinario,    onis.    f.    c?en.    || 

Famil.  litre  dans    les    brindes, 

c-à-d.  être  ivre.  Madère   vino. 

Plaat. 

brin  d'estoc  ou  brindestoc, 
.  m.    Lon^     bàtOD     ferré    aux 

deux  bouts.  BacuUum  ex lUrogae 

parte  ferratam.  A. 
brindille,  s.  f.   Petite   branche 

grêle.      HamvUas,    i,     m.    Cic. 

Flageliam,  i,    n.     \'arr.     Virg. 

Brindilles  d'absiutbe,  d'asperge, 

scopsf,  arum,  f.  pi.  Plin. 
bringue,  s.    f.    Pièce    (famil.). 

Voy.  ce  mot. 
bringuebale,  s.  f.   Levier  qui 

fait  uiouvoir    le    pistou     d'une 

pompe.  Tolleno  onis,m.Ftaut. 

Fest. 
brio,  3.  m.  Animation.  Voy.  ce 

mot. 
brioche,  s,  f.  Sorte   de  gâteau. 

Placenta,  se,  f.  Cic.  ^  (Par  ext. 

et  famil.).  Bévue.  Voy.  ce  mot. 

brique,  s.  f.    Carreau    d'argile 

séché  au  soleil  ou  cuit  au  four. 

Later,  teris  ^princ.  'brique 
crue,    séchee    au    soleil    »,    m. 

Karr.  Cic.  etc.  (ex.:  l.  qaadra- 
tus  [collectif].  Varr.  l.  testa- 
ceut  [  •  brique  cuite  ■•].  Vitr. 
later  coctas.  Cart.  lateres  coc~ 
tiles.  Varr.  lateres  dacère  [--fa- 
çonnor,    monter  doa  briques  .]. 

Vitr.  lateres  (ingère.  Plin.  la- 
teres coquére.  l'ifr.  parietes 
lateribas  exstraëre.  Cœs.  )  ; 
testa,,  ae  {•■  brique  cuite  ■). 
f.  Varr.  Cic.  (assez  ordin. 
empl.).  Petite  brique,  laterca- 
loî,  i,  m.  Cart.  Plin.  Mur  de 
briques  cuites,  muras  coctilis. 
Ov.  Eu  brique,  de  brique,  fait 
en  briques,  testaceas,  a,  am, 
adj.  Vitr.  etc.  (cf.  t.  pavimen- 
tum.  Vitr.  structura.  Vilr.  t. 
Opas.  Plin.  j.).  latericias,  a, 
am,  adj.  Cœs.  Vitr.  etc.  (ex.  : 
domas.  Varr.  fr.  l.  tarris.  Cœs. 
muras.  Cœs.  l.  parietes.  Vitr. 
Hlin.  opas  latericiam,  ou  abs. 
(atericium.  Cœs.  Vitr.).  Terre 
à  biiquea,  terra  lateraria.  Plin. 
(XI.X,  156;.  Qui  a  l'épaisseur  de 
deux  briques,  diplinthias,  a, 
am,  adj.  Vitr.  (cf.  d.  paries). 
Qui  a  une  triple  épaisseur  de  bri- 
que,/rip/(n(/iiaa,a,oni,adj.Fi(r. 
(cf.  t.  paries.  Vitr.  [II,  8,  17]). 
i  (Par  anal.).  Ce  qui  a  la  forme 
d'une  briijue.  Later,  teris,  m. 
Plin.^  Couleur  de  brique  et  par 
tllipie  couleur  brique.  De  cou- 
leur brique,  testaceas,  a,  um, 
adj.  Plin.  Tâche  de  couleur 
brique  (sur  le  vi-sagH).  testa,  œ, 
f.  Plin.  (XXVI,  I0.i,  185). 
I.  briquet  s.  m.  Couplet  de  fer 
tenant  lieu  de  charnière.  Vin- 
calam,  i,  n.  D.  ^  (Far  anal.) 
Pièce  d'acier  dont  on  so  sort 
pour  faire  jaillir  des  étincelles 
en  frappant  sur  un  silex.  Cla- 
vu»,  i,  m.  Plin.  (XXXVl,  138i. 
Battre  le  briquet,  igneme  silice 
elicère.    Cic.   exeadëre.     Plin. 
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ignem  silici  excadère.  Plin. 
\gnen\  excitùre  lapide  percasso. 
Plin.  lapidamcon(lictu  ou  irita 
elicère  ignem.  Cic.  collisis  lapi- 
dibas  ignem  e.xcatére  (cf.  ta 
ifjpEÎj  (TjvrpiSîtv).  Cic. 
~.  briquet,  s.  m.  Chieu  de  pe- 
tite taille  employa  à  la  chasse 
du  renard,  tanis  venaticas. 
Cic. 
3.  briquet,  s.  m.  Sabre  court 
à  l'usage  d..'s  fantassins.  Ma- 
cliœra,  œ,  f.  Cic. 
briquetage,  s.  m.  Construction 
en  briqua.  Opas  latericiam. 
Vitr.  ou  labs.)  latericiam.  Cœs. 
Vitr.  testaceam,  i,  n.  Plin.  ^ 
Imitation  d'une  construction  en 
brique.  Tectoriam  testaceun\ 
A. 

briqueté,  ée,    adj.    Semblable 
à  la  brique.    Lateri  similis.  D. 
Pierre       précieuse       liriquetéa, 
:)emma  testacea.   Plin. 
briqueter,  y.  tr.  Construire  en 
briques,  Opas  latericiam  facêre. 
A.    T     Rendre    semblable    à    la 
brique.  Voy.  ces  mots, 
briqueterie,  s.  f.   Fabrique  do 
briques.  Lateraria,  se  (s.  e.  00- 
cinaj.  f.  Plin.  (VU,  19W. 
briquetier,  s.    m.    Fabricant, 
marchand  do  briques.    Latera- 
rias,  ïi,  m.  Non.  (Iili5,22). 
briquette,    s.    f.   Petite  masse 
comljustible    en    forme  de  bri- 
que.    Latercttlas    concipiendis 
ignibas  idoneas.  A. 
bris,    s.   m.     .'action   de    briser 
arcli.).    fractura,    as,    f.    Cels. 
VII,    56,3).     Cris    de    clôture, 
effractara.    œ.   f.    Paal.    idig. 
I,  15,3,  ti  2i.  i     Action    de    sa 
briser.  Brisde  navire,  dissolatio 
namgii.    Tac.  Voy.    briseh.     {{ 
(Par  ext.).    Partie   brisée.  Voy. 

DHDllIS. 

brisant,  s.  m.  Ecueil  à  fleur 
d'eau  sur  le<)uel  las  vagues  se 
brisent.  Scopalas,    i,   m.    Cic. 

VOV-   ÉCUEIL. 

brise,  s.  f.  Vent  frais  qui  s'élève 
sur  les  côtos  à  certaines  heures. 
Aura,  œ,  f.  Plin.  j.  (cf.  semper 
aer  spirita  aiiqao  m.ûvctnr  ; 
freqaentias  lumen  auras  qaam 
ventos     habet.    Plin.   j.)  Voy. 

VE.NT. 

brisé,  ée,  adj.  Qui  présente 
une  solution  do  continuité. 
Volet  brisé  (divisé  en  panneaux 
qui  se  replient),  y>/teari/es  fores. 
Vitr.  ^  (Au  fig.)  Saccadé.  Voy. 
ce  mot. 

brisées,  s.  f.  pi.  Branches  bri- 
sé-s  par  le  veneuret  semées  sur 
le  chemin  pris  par  la  bête,  /ia- 
malia,  iam,  n.  pi.  Plin.  Hamo- 
rum  veatigia.  Cic.  Revenir  sur 
sesbrisées,  reprendre  ses  brisées, 
iter  relegëre.  D.  Fig.  Revenir 
sur  ses  brisées,  c.-à-d.  revenir 
sur  un  sujet  (qu'on  avait  laissé 
de  côte),  eo  rcgredi  ande  faut  a 
est  digreggio.  Cic.  eo  regrvdi 
ande  aberraverat  oratio.  Cic. 
Iteprondre  ses  premières  brisées, 
c.-a-d.,    recommencer    à  vivre 
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selon     sa    premiéra     maaiunl 
priorcm    tenSre    litse  cursanl 
D.    immigrùre     in     ingéniait 
saum.  Plaat.  Prendre  d'autre! 
brisées,  verf  ère  art  es.  Tac.  Allel 
ou  marcher  sur  les   brisées  dl 
qqn,  c.-d-d.  suivre  ses   tracoil 
imiter  sou    exemple,    insisMrl 
ou    ingredi    vestigiis  alicajatU 
Cic.    tjaint.    vesligiis    aliquûn 
seqai.    Liv.    vestigia    alictyal 
persequi.  Cic.    Courir    sur  l«l 
brisées  de  qqn.  c.-d-d.  chassail 
la  gibier  qu'il  a    détourné,   ul 
alicajus   agro    venàri.    Cic.  «l 
(au  /iy.)  essayer   do   supplanta)! 
qqn,  ircinopasalienam.  Plautt 
al ica jus  partes  sibi  samère  (efl 
Cœs.  [li.  C,  m,  51,5]).  1    (Pall 
anal.)   Branchos    coupées    poui" 
marquer  les  1  imites  d'une  coupi 
d»  bois.  Sœptum,  i,  n.  Cic. 
brisement,  s.    m.    Action  de 
briser.     Voy.    bkiser.  ^    Actioi. 
d'être  brisé.    Le   brisement    d( 
la  mer,  iilisus,  abl.  u.  .Si/.  Fig, 
Brisement  do  cœur,  animi  an- 
gor.  Cic.   lipiouver    un    brise- 
ment  de    cœur,    anime    anoi. 
Cic. 
briser,  v.  ti.   Mettre  en  pièces 
|)ar  un  choc  ou  un  coup  violent 
!pr.  et  fig.).  Frangëre,  tr.  cic. 
etc.  (ex.rf.  aniilam.  Cic.patinam 
//or.  (.  alicai  crara,  talos.  Sen. 
t^uet.ylebas  rostris.Virg.panem 
m^-atatim.  Lact.  fluctus frangi- 
tur  a  saxo.Cic.cen-ices  frangijre 
alicai.  Cic.  [Vatin.  ll.iH]. fran- 
gëre cervices  civiam  Romano- 
ram.  Cic.  [iuVerr.  II,  5,57,11.7]. 
au  lîg.  fr.  farorem  et  petulan- 
tiam    alicujas.    Cic.    [in.    Pis. 
IJ.,31] .  fr.  aadaciam.  Cic.  [Phil. 
13,  13,29).  nec  animas  tantis  se 
laboribas  frangeret.  Cic.  [.\rch. 
11,    29).    animo     [■•    courage  .] 
frangi.    Cic.    [Phil.  2,  15,   37]. 
frangi  dolore.  Cic.[Fin.  II,  29, 
95j.  fractus  animas.  Cic.  [araic. 
16.  59;    Brut.   83,   287J.    fracta 
pronantiatio.  Plin.  /.    qaid  est 
tam  fractam,  tam  minatam  ? 
Cic.    fr.    fujdus     [-    briser  un 
traité  •■].  Cic.  fr.  nervos    [«  le» 
ressorts»]  mentis.  QuinC  vim, 
opes.  Cic.  voy.    aussi    dompter, 

SOUMETTRE,  ADATTREI  ;    COBfritl- 

gëre.  ("briser  complètement»), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicai  capat. 
Nov.  digitoa.  Cic);  eifringére 
ipr.  .  rompre,  forcer,  enfoncer, 
briser-.),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  eff. 
fores,  i/alvas,  janaam.  Cic. 
[cf.  in  Verr.  II,  U,  23,  52  ;  U 
h.  i3,  91,;  Mur.  15,  33],  portam'. 
Liv.  cistam.  Ilor.};  perfrin- 
gère  («briser  entièrement-),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  aaxam.  Cic. 
compedes.Plin.J.  nacem.  Plin. 
saas  ipsecervices perf régit. Tac 
naves  perfregerant  proras.  Liv. 
au  fig.  p.  aliqaem.  Cic.  (Sull. 
16,Ji6j)  ;  infringëre  (  ••  briser 
contre  oit  sur  »  d'oii  simpl. 
-  briser»),  tr.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.: 
lilia.  Ov.  hastam.  Liv.  remam 
Cic     radii    infracti     résiliant. 
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Plin.  au  fig.  primam  excarsam 
vimque  mÛitam.  C3;s.  impetam. 
Tac.  crercitàs  virtatem.  Tac. 
inl'rinri''re  alicujiis  ferociam. 
LU-,  aliriijas  potentiam.  Liy. 
numéros  [■■  lo  rytlime  ••].  Cic. 
verboram  ambilam  [•  la  pé- 
riode ■•].  Cic  in[racta  et  ampa- 
tala  [-  plirases  briâées  ot  tron- 
quées -j  loijai.  Cic.  (Orat.  51. 
1701.  giuriam.  Cic.  [Mil.  3,  5]. 
spem.  Cic.  [Or.  2,6].  florem 
di<initaiis.  Cic.  [Balb.  h,  1j]. 
alicajas  animum.  Liv.  conatus 
adversarioram.       Cies.      voy . 

ABATTRE  ,       DOMPTER,       RUINER)    ; 

prœfringëre  (■  biiser   par   le 
bout,  briser  la  pointa  de  •),  tr. 
IHaut.  Cœs.  Liv.    (ex.  :   pagno 
brachiam.  Plant,  liostas.    Liv. 
corna,  galeec.    Liv.     pra-[racto 
rostro  navis.  Csps.   p.   hostiam 
spicata.  Frontin.  vitetn.  CoL)  ; 
refringére  (■•  briser,  ouvrir  en 
brisant') ,  tr.  Cic. etc.:  (ex .: carce- 
rem.  Liv.  portas.  Css.  Ov.    au 
fig.    vim    (laminis.    Cœs.     vim 
fortunse.    Liv.     dominationem 
Atheniensium.  Liv.    cam  ego... 
claustra  ista  nobilitatis  re[re- 
gissem.  Cic.  [Muv.  8,17];    dif- 
friDgére  (•  diviser  on  brisant, 
briser,  mettre  en  pièces  ■■),    tr. 
Plaat.{e\.:  lambos.Plaat.crara 
aat  cervices  alicai.    Plaat.    ca- 
putalicai  tcsiatim.Javent.com. 
(r.)  ;  rumpère  (-briser,  ouvrir 
violemment   en    brisant  ■>),   tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  vincala  carceris, 
xnncala  alicajas.  Cic.  servitatis 
vincala.    Cic.  [Pbil.  10,9,  18]. 
catenas.  Hor.  arcam.    Phsedr. 
linam  raptam.  Qainl.  inflatas 
rumpi['se  brisent']  vesicalas. 
Cic.  membram.    Cato.    au    fig. 
fcedera.    Cic.)  ;      abrumpêre 
(«séparer  violemment,   briser-), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :    ramos.    Ov. 
vincala.  Liv.   la(]aeos.  Plin.  j. 
atroxtempestas  fastigia  aliqaot 
temploram  a  catminibas  ahrap- 
ta  dissipavit.  Liv.)  ;  disruza- 
père  et  dirumpère  {.rompre 
en  morceaux, briser,  fracasser-), 
tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  :  psedagogo 
tabula  capat  disrampêre. Plaut. 
imagines.  Tac.  repente    putris 
et     vêtus     fanis    disrampitar. 
Apul.    lagcenx    disrampantar, 
Bier.dirupi  mepxne  ["j'ai  failli 
me  briser  la   voix  -]  in  iudicio 
Gain   Caninii.    Cic.    [ad    fam. 
VII,  l,Jt].    Au   fig.    d.    hamani 
generis   societatem.   Cic.    [OfF. 
m,     5,   2].    repente    in    medio 
cursu  amicitias    exorta   aliqaa 
offensione    dirampimas.      Cic. 
[am.    22,  85])  ;     perrumpère 
(.briser  violemment-),  tr.  C'^s. 
etc.  (ex.  :  p.    rates.    Cœs.  cos- 
tam.  Cels)  ;  allidére  («  briser 
contre»),  tr.  Os.  etc.  (ex.:  ail. 
aliquem    ad   saxa.  Ace.    allidi 
[«se  briser-]  ad  scopulos.Cœs.); 
elidèreipr.  •  faire   sauter  de- 
hors .  d'où  [fig.l  "  briser,    ac- 
cabler, abattre-),  tr.  Cic.    otc. 

-     (ex.  :  talos  alicui.  Plaat.  capat 
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pecadis  sa.xo.  Liv.  naves.  Cxs. 
au  fin.    nervos    omnes    virtalis 
elidûnt.  Cic.    |"Tusc.  II,  11,  27]. 
stirpes  œgritudinis  ipso  truncû 
everso.  Cic.  qui  rebas  Uis  (rac- 
tus  [abattu]  segritudina  eliditur 
f.  est    brise   par  le  cliagriii   -]. 
Cic]  ;    illidére  [pr.  •  clioquor 
contre  -d'où  .  briser  contre  •), 
tr.  Virg.  Vell.  Sen.  Qaint.  (ex.: 
capat      in     postem     lapideam 
Janase.  Vell.    navis    in  proxi- 
mam     vadam     illiditur     [.  so 
brise  »].  Cart.  (lactus  se  illidit 
in  litore.    Qaint.)  ;    scinder" 
(.  séparer  violemment  eu  arra- 
chant,briser  une  branche  »,  etc.), 
tr.  Cœs.    etc.  (ex.  :  se.    vallum. 
Cœs.)  ;  commin  uére  {pr.  •  met- 
tre en  pièces,  d'où  briser-),  tr. 
Cic.etc.  (ex.:  stataam,  analam. 
Cic.  alicai  capat.  Plaat.  fores  et 
postes  secaribus.  Plaat.  alicajas 
membra    atqae   ossa   scipione. 
Plaat.  au  fig.,    opes    regni    ou 
civitatis.     Sali.      Cic.   Iiostem. 
Flor.  ingénia.  Qaint.  animam 
[u  le  courage  -].   Plin.).    Briser 
les  os  à  qqn,  le  rouer  de  coups, 
voy.  RouEP..  Avoir  le  corps,    les 
membres  brisés,  c.-d-d.  accablés 
de  fatigue.  Voy.  fatigue.  Briser 
le  tympan  à  qqn,  lui  crier  trop 
fort    aux    oreilles,     obtandére 
aures    alicajas.    Cic.  Brisir    le 
joug.  voy.  JOLO.     |[    Se    briser, 
(rangi,     confringi,     diffringi, 
rampi,  dirampi.  Cic.  etc.   Voy. 
les  exemples  ci-dessus.  Se  briser 
à    la    pointe,   prsefringi.    Liv. 
L'anneau  se  brisa  en  morceaux, 
analas  (ractas  et    comminutas 
est.  Cic.  [|   Qu'on   peut    briser, 
jragilis,  e,  adj.  Cic.  Voy.    fra- 
gile. ^     Interrompre       (qqch.) 
dans  sa  continuité.    Interram,- 
përe,  tr.  Une  voix  brisée,  c.-à-d. 
entrecoupée.  Voy.  entrecouper. 
Briser    un    entretien,     c.-d-d. 
l'interrompre  brusquement,  in- 
ceptam  sermonem   abrumpêre. 
Qaint.  (cf.    abrupto,  qaem  in- 
choaverat,    sermone.     Qaint.). 
colloqaiam  dirimëre.  Cœs.  col- 
loqaiam,     interrumpêre.     Cass. 
Brisons  là  ce   discours,    m.itta~ 
mus  ista.  Cic.  sed    hsec    omit- 
tamas.  Cic.  Brisons  là,  sed  hœc 
hactenas.  Cic. 
brise-raison,  s.  m.  Celui    qui 
raisonne  à  tort    et    à    travers. 
Inconsideratashomo.  Cic.  Nep. 
brise-tout,  s.  m.  Personne   qui 
brise    tout    ce   qu'elle    touche. 

Voy.    MALADROIT. 

briseur,  s.  m.  Celui  qui  brise. 

Qui  {rangit,  etc.  A. 
brise-vent,  s.  m.    Ouvrage  de 

paille,  etc.  servant  d'abri  contre 

le  vent.  Cratis,  is,  f.   Virg. 
brisure,    s.    m.    Partie  où  un 

objet  est    brisé.    Rima,    se,    f. 

Col.  Fractura,  a?,    f.  Plin. 

1.  broc,  s.  m.  Vase  à  anse 
servant  à  tirer  le  vin.  Armil- 
lam,  i,  n.  Lucil.  GEnophorum, 
i,  n.  Lacil.  Hor.  Pers.    Juven. 

2.  broc,  s.  m.   Broche.  Voy.  ce 
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mot.  Fig.  (Faire  une  chose)  de 
broc  en  bouche,  c.-à-d.  sur 
l'heure,  sans  délai,  con<inuo 
ou  actatam.  Cic. 

3.  broc.  Voy.  bric. 

brocaille,  s.  f.  Petit  pavé.  Si- 
(e.r,  icis,  m.  Liv. 

brocantage.  s.  m.  Action  do 
brocanter.  Institorium,  fi.  n. 
Suet.  (Ner.  27). 

brocante,  s.  f.  Vente  d'objets 
de  rencontre  (famil.).  Scrato- 
ria,  as,  f.  Apal. 

brocanter,  v.  tr.  Acheter,  re- 
vendre ou  troquer  des  marchan- 
dises de  rencontra.  Scrutariam 
facére.  Apal.  (met.  IV,  8). 

brocanteur,  s.  m.  Celui  qui 
fait  métier  de  brocanter.  Scra- 
tarius,  ïi,  m.  Inscr.  fnstitor, 
oris,  m.   Hor.  Liv. 

brocanteuse,  s.  f.  Celle  qui 
fait  métier  de  brocanter.  Scru- 
ta vendens.  D'apr.  Hor.  (ep. 
I,  7,  65). 

1.  brocard,  s.  m.  Trait  pi- 
quant. Dicteria,  orum,  n.  pi. 
Pompon.  Nov.  com.  ap.  Macr, 
(sat.  11,1,  Ih).  Lancer  des  bro 
cards  à  tout  lo  monde,  dicte- 
ria dicére  in  om.nes.  Mart.  (VI . 

^'''  3)-  ^     .       u 

2.  brocard,  s.  m.  Cerl,  che- 
vreuil, daim  mâle  d'un  an, 
Voy.  ces  mots. 

brocarder,  v.  tr.  Piquer  par 
des  brocards.  Pangëre,  tr.  Cic. 
Mordêre,  tr.  Ter.  Cic. 

brocardeur,  s.  m.  Celui  qui 
lance  des  brocards.  Acerbus,  i, 
m.  Hor.  (au  plur.  Cic). 

brocart,  s.  m.  Etoffa  de  soie 
brochée  de  fleurs,  d'ornements 
d'or,  etc.  Vestes  Attalicse.  Prop. 
Attalica  peripetasmata.  Cic. 
ou  subst.  Attalica,  orum,  n.  pi. 
Plin.  vestes  plumariâ  arte  con- 
texte. Hier.  (ep.  29.  6).  pluma- 
rix  vestes,  [nscr.  opas  plama- 
riam.  V'uij.  (exod.  26,  1). 

brocatelle,  s.  f.  Etoffe  de  soie 
et  coton  imitant  le  brocart, 
(inconnue  aux  Romains).  1 
Sorte  de  marbre  jaspé  imitant 
le  brocart.  Marmor  distinctam 
variis  coloribas.  A. 

broccoli.  Voy.  brocoli. 

broche,  s.  f.  Tige  pointue  qui 
sert  à  traverser  qqch.  |[  Tige 
de  fer  qui  sert  à  suspendre  les 
viandes  qu'où  veut  rôtir.  Veru, 
ùs.  n.  Virg.  Plin.  (ex.:  vera 
pgëre  [«  mettre  en  broche  ou  à 
la  broche  •>].  Virg.  vera  trans- 
f-gëre.  Ov.  trajicëre.  Sen.  rh, 
in  verabas  coqaère.  Varr.  ou 
in  veribus  torrére  U  faire  cuire 
à  la  broche  -].  Virg.).  f  Dé- 
fense du  sanglier. /Ipri  dens.  A. 

brocher,  v.  tr.  et  intr.  |[  V. 
tr.  Passer  sur  le  fond  d'une 
étoffe  unie  des  fila  formant  un 
dessin.  Intexère  [pr.  '  tisser 
dans  -  d'où  -  brocher  de  '),  tr. 
Cic.  Virg.  Ov.  Plin. Hier,  (ex.: 
chlamys  purpurea  variis  colo- 
ribas intexta.  Cornif.  stragula 
alba  aura  intexta.  Saet   par- 
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para  aaro  int&xta.  Scn.);  in- 
tertexère  {•  entrelacer,  trou 
brocher  de  •),  (r.  Virj.  Plin. 
Sali.  (ox.  :  ciilamys  nuro  inter- 
texta.  Virg.  [En.  VIII,  lG7j. 
intertejcta  plartbus  notis  ves- 
tis.  Qaint.  [VIII,  D,  àS]).  Vne 
étofTj  brooliée,  voy.  brocart. 
Fis.  Brocli.int  sur  lo  tout,  insu- 
per, adv.  Cic.  ultro,  adv.  Liv. 
J'ac.  Il  Passer  un  fil  dans  des 
caliicrs  de  papier  pour  les  cou- 
dre ensemble.  Membranas  con- 
suèrc.  Cf.  i'ip.  (dis.  XX.XII,  5S, 
51.  Fig.  Brocher  un  ouvrage, 
c.-à-d.  le  faire  à  la  hâte,  sans 
soin,(ei'i  6rac/iio  ali^aid  agère. 
Cic.  1  V.  intr.  Produire  dos 
pousses  qui  commencent  à 
poindre.  Gemmascëre,  intr. 
Col.  Plin. 

irochet,  s.  m.  Poisson  d'oau 
douciî.  Luoius,  ïi,  m.  Aus.  Esox, 
socis,  m.  Plin.  Sulp.-Seï: 

brochetaille,  s.  f.  Menu  fretin 
(i-  brochets.  Voy.  ces  mots. 

brocheter.  v.  tr.  Traverser 
avec  des  brochettes.  Surcalare 
et  sarclâre,  tr.  Apic. 

brocbeton,  s.  m.  Jeune  bro- 
chot.  Parialas  eso.v.  A. 

brochette,  s.  f.  Petite  broche. 
Vericalam,  i,  n.  Plin.  ^  Petit 
bâton  pour  enfoncer  la  nourri- 
ture dans  le  bec  des  j-ïunes  oi- 
seaux. Elever  des  oiseaux  à  la 
brochette,  cibâre  pallos.  Col. 
Fig.  Elever  des  enfants  à  la 
brochette,  c.-à-d.  les  entourer 
de  soins  délicats,  délicate  ac 
moUiter  paeros     edacare.    A. 

brochure,  s.  f.  Dessins,  orne- 
ments tissés  sur  le  fond  dos 
étoffes  brocliées.  Vestibas  in- 
texta  ornamenta.  A.  ^  Action 
de  brocher  les  livres.  |j  Par 
ext.).  Petit  ouvrage.  Libellas,  i, 
va.  Cic.  Cotnmentariolam,  i, 
n.  Q.  Cic.  Hier. 

brocoli,  s.  m.  Chou  d'Italie. 
Cama,  ôe,  f.  Cels.  Col.  Plin. 
Ed.  Diocl.  1  (Par  ext.).  Petit 
rejeton  du  chou.  Coma,  se,  f. 
Cels. 

1.  brode,  s.  f.  Broderie  (arch.). 
Voy.  co  mot. 

2.  brode,  s.  f.  Femme  au  teint 
basané.  Fasca  malier.  A. 

brodequin,  s.  m.  Sorte  d'étoffe 
(arch.).  Linca  vestit.  A.  ^ 
Chaussure  d'étoffe  ou  de  peau. 
Soccas,  i,  m.  Plaat.  Cic.  Saet. 
Fig.Iiro'lequin  comique, soccus, 
i,  m.  //or.  Ceux  qui  chaiissont 
le  brodequin,  c.-à-d. qui  jouent 
des  comédies,  excalceati.  Sen. 
(ep.  8,  8;. 

broder,  v.  tr.  Rehausser  un 
tissu  d'ornements  faits  à  l'ai- 
guille, Aca  pingëre.  Virg.pin- 
gëre.Cic.Or.plumâre.Pabl.  Syr. 
Lacan.  Vop.  Vêtement  brodé, 
toga  picta.  Liv.  tanica  picta. 
cf.  textile  stragalum  magnilicis 


operibus  pictum.  Cic.  (ad    Att. 

"    ■■    3).   Jl  (Paroxt.).  E:  ' 

en  broderie.  Intexëre,  tr.  Plin 


I,  1.'.,  3).   Jl  (Paroxt.).  Exécuter 

Intexëre 
J'a.  Cypr.  (cf.  int.  aaram  ves- 
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tibas.  Plin.  vestibas  lilteras 
['  broder  dos  lettres  sur 
une  étoffe  .].  Plin.  linrn' 
lestes  intexto  auro  par- 
parài^ae  distinet^r.  Cart.  aareis 
titterts  in  palliorum  tesscris 
intextam  nomen  snum.  Plin.). 
1  iFi;;.)  Ajouter  des  ombellisso- 
meiits  à  une  histoire,  etc.  Jiem 
augêre  narrando.  Cf.  Cic. 
(Brut.  12,  A7). 

broderie,  s.  f.  Dessin, ornement 
en  relief  fait  à  l'aiguille  sur 
une  étoffe.  Plamariam  optis. 
Hier.  Valg.  ^E.vod.  3'J,  2S).  Ta- 
pis orné  de  broderies  magni- 
iiques,  textile  stragalam  ma- 
gnilicis operibas  pictam.  Cic. 
(ad  Att.,  I,  I.'i,  3).  Exécuter 
des  brod3ries  d'or  sur  une 
étolTe,  inte-vére  aaram  vesti- 
bas. Plin.^  (Fig.)  Embellisse- 
ment ajouté  à  un  récit,  etc. 
Ornaminta,  oram,  n.  pi.  Cic. 
Voy.  aussi  drooiîk. 

brodeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  broda.  Arlis  aca 
pingendi  peritas  ou  pcrita. 
Plin.  Brodeur  en  or,  phi'ygio, 
onis,  m.  Plaat. 

brodure,  s.  f.  Broderie  (arch.). 
Voy.  co  mot. 

broiement  et  broîment,  s. 
m.  .\ciion  de  broyer.  Tritas, 
aiil.  Il,  m.  Plin. 

broms,  s.  m.  Plante  vivace 
utilisée  comme  fourrage.  Bro- 
mos,  i,  f.  Plin. 

bronchade,  s.  f.  Action  de 
bronr-.lier,  en  pari,  d'un  cheval 
(arch.).  Pedis  offensio.  Cic. 
(div.  II,  8!.).  Fig.  Offensatio, 
onis,  f.  CorniÇ.  Sen.  (cf.  at  ne 
parvalâ  qaidenx  titabatione  aat 
offensationa  impediremar.  Cor- 
nif.  [rliet.  II,  12].  patienter 
ferre  o(fcnsationes  paeroram 
disccntiam. Sen. [hsn.  V,25,(î]). 

bronche,  s.  f.  Chacun  des  deux 
conduits  que  forme  la  bil'urca- 
tion  de  la  trachés  artère.  Les 
bronches,  arterix,  aram,  f.  pi. 
Plin. 

broncher,  v.  intr.  Faire  un 
faux  pas.  Offendëre,  intr.  Cic. 
(cf.  (/ai  in  tantis  tcnebris  nilàl 
[-  nullement  -'loffendat.  Cic). 
offendère  pc.dem.  Val.-Max:. 
Action  de  broncher,  voy.  duon- 
ciiADE.  Cheval  qui  bronche,  o(- 
fensator.  Qaint.  {X,  3,  20). 
ai'spitator.Serv.  (ad.  Vorg./En. 
XI,  07,  1).  Il  Fig.  Faire  urjo 
faute,  peccàre,  intr.  Cic.  in 
alir/aà  re  offendëre.  Cic.  ou 
lahi.  Cic.  Il  n'est  si  boa  cheval 
qui  ne  bronche,  c.-à-d.  lo  plus 
habile  peut  se  tromper,  nemo 
est  e.xlra  calpam.  Cic.  qaan- 
dogae  bonus  dormitat  Ilome- 
ras  (prov.).  Ilnr.  Il  bronchait  à 
chaque  parole,  ad  singula  ver- 
ba  memnria  c/us  titababal. 
Qnint.  ^  Déranger  son  attii.udo. 
Frontem  confra/i«re.  Sen.  Sans 
Ijrorjchor,  recta  [acie.  Sen. 

bronchite,   s.  f.  Inflammation 
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des  bronchas.  Arteriarum  in- 
fîanxmatio.  D. 

bronze,  s.  m.  Alliage  de  cui- 
vre et  d'étain.  .JEs,  eeris,  a. 
Cic.  otc.  (voy.  airain).  D» 
bronze,  en  bi-onze,  aeneus  (<*/ie- 
neas),  a,  nm,  adj.  Cic.  a'reas, 
a,  um,  adj.  Varr.  Liv.  Vitr, 
Plin.  Fait  en  bronze,  e-r  xra 
Cactus  ou  e.rpressus.  Cic.  Fig. 
Un  cœur  do  bronze,  c.-à-d.  in- 
sensible ik  la  crainte,  à  l'émotion, 
is  cui  cTS  triple.v  circa  pectus 
est.  .-1.  d'apr.  //or.  Vm  iimo  dd 
bronze,  c.-a-d.  que  rion  n'a- 
mollit, ferro  darior  animas. 
Sen.  Une  œuvre  coulée  ea 
bronze,  monamentam  œrc  pi- 
rennias.  Ilor. 

bronzer,  v.  tr.  Revêtir  d'un» 
couche  de  bronza.  Alicui  rei 
aeneam  crastam  indacëre.  D.  ^ 
Donner  à  im  objet  une  teinte 
foncée  comme  colle  du  bronze. 
Teint  bronzé,  voy.  nAi.i5. 

broquart.  Voy.  niiocART. 

broque,  s.  f.  Petit  rejeton  du 
chou.  Cuma,  œ,  f.  Plia. 

broquette,  s.  f.  Petit  clou  à 
tf'te.  Clavalas,  i,  m.   l'arr. 

broquillon,  s.  f.  Petit  clou  à 
loto  (arch.)  'i'oy.  broquette. 

brosse,  s.  f.  Instrument  pour 
nettoyer,  frotter,  etc.  Penica- 
las,  i,  m.  Plaat.  Fest.  ^  Pin- 
ceau de  peintre.  Penicillam,  i, 
Cic.  Plin. 

brossée,  s.  f.  Action  do  bros- 
ser (battre)  qqn.  Reosvoir  uno 
brossée,  vapalàre,  intr.  CxU 
ap.  Cic.    (ad   fam.,  VIII,  1,  li). 

brosser,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Kroitor  avec  uno  brosse. 
Peniculo  tergêre  ou  dotergêra, 
cf.  Fest.  (p.  230,  b.  Si).  Sa 
brosser,  c.-a-d.  brosser  ses  vê- 
tements, penicalo  vestimenta 
ou  vesteni  detergêre.  A.  Fie. 
Famil.  Brosser  qqn,  c.-à-d.  le 
battre,  verberàre  ou  tan* 
dire  alicjuem.  Plaat.  Cic.  1  V, 
intr.  Froisser  les  broussailles, 
les  buissons  en  les  traversant. 
Brosser  à  travers  les  buissons, 
virgalta  sahire.  Cart.  (VI,  5, 
17).  Il  (T.  do  chasse.)  Traver- 
ser les  fourrés.  Voy.  cas  mots. 
Il  (Par  ext.).  Traverser  vive- 
ment. Voy.    TRAVERSER. 

brossier,  s.  m.  Fabricant,  mar- 
chand de  brosses.  Penicalarias, 
îi,  m.  D. 

brou,  s.  m.  Enveloppe  verte 
do  la  noix.  Calliola,  oram,  n. 
pi.  Fcsl .  Nacam  cortex.    Plin.\ 

brouailles,  s.  f.  pi.  Voy.  en- 
trailles. 

brouée,  s.  f.  Brouillard  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 

brouet,  s.  m.  Aliment  liquide, 
bouillon,  jus,  etc.  (arch.).  ./a«, 
juris,  n.  Cels.  Intritus  cibas. 
Plued. 

brouette,  s.  f.  Sorte  de  chaise 
à  porteurs  (arch.).  Lectica,  ee, 
(.  Cic.  1  Petit  tombereau.  Pa- 
blllas,  i,  m.  Latnpr.  (lloliog. 
''St.  %. 
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jrouhaha,  s.  m.  liruit  do  voix 
confus  de  ijons  qui  so  récrient 
sur  qqch.  Herltimantium  ou 
admirantiam  murriiiir.  A.  || 
(Spec.)  lirait  d'applaudisso- 
ineiits.  Voy.  applaudissement. 
jrouillamini,  s.  m.  Contusion. 
Voy.  crt  mot. 

arouillard,  s.  m.  Vapeur  d'eau 
insul'tisamraont  condensée    qui 
ternit  la  transparence   du  ciel. 
Kebula,  se,  f.  Sali.  Liv.  Plin. 
2.  etc.  (e!i..:matafina.  Liv.  dén- 
ia. Liv.  crassissima.    Auct.   b. 
Hisp.    cs-lam   rrebris   imbribas 
ac  nebalis  (œdam.  Tac.  nebala 
densa    lucls    asnm    erijiifbat. 
Liv.  nebala  e.vorta.  Liv.  nebalse 
sabeant    [•   montent  ■].     Liv. 
difpalsa    sole    nebala    aperait 
diem.    Liv.     nebalœ    nxontibus 
descendentes  aat  cselo  cadentes 
ant  in  vallibas    sidentes   sere- 
nitatem     promittant.      Plin.); 
caligo,   giais,    [-  brouillard 
épais  ■•),  f.  Virg.  Liv.elc.  [es.  ■ 
meridie  nebala  occepit...,  niic- 
tem  inseqaentem  eadem  caligo 
obtinuit isole  orto  eft discassa.^ 
Liv,  caligo,  qaam  circa  liamidi 
eguderant  montes.    Cart.).  Les 
cours  d'eau  formentdes  brouil- 
lards froids,  amnes  [ri'gidis  ne- 
balis caligant.    Col.  (I,    5,    U). 
Voy.  aussi  brumeux,   nébuleux. 
Il    Fig.   Etre    dans    les   brouil- 
lards, c.-à-d.    dans   les  fumées 
du    vin,    obratum   esse     vino. 
Cic.  (cf.  onasti  vino...  pertar- 
bata  et  confasa  cernimas.Cic). 
Avoir  comme  un  brouillard  sur 
les  yeux,   ne  voir  qu'à  travers 
un    brouillard,  aliqaid    vidêre 
ou  cernëre  qaasi  per  caliginem. 
Cic.    Répandre    un    brouillard 
sur  les  yeux,    ocalis    caliginem 
offandêre.    Liv.    Avoir  comme 
un  brouillard  sur  l'esprit,  avoir 
des  idées    confuses,   animo  of- 
fasam  habêre    caliginem.    Cic. 
Ils  ont  un   brouillard    sur    les 
yeux  de  l'esprit,  animis  offasa 
caligo  est.  Cic.  1  Livre  de  com- 
merce. Adversaria,  n.   pi.   Cic. 
brouille,  s.   f.    Altération    mo- 
mentanée    dans    les     rapports 
d'amitié,  etc.  Voy.  brouillerie. 
brouillement,  s.    m.    Action 
de   brouiller  ;   état    de   ce    qui 
est  brouillé.  Confasio,  onis,    f. 
Plin.  j. 

brouiller,  v.  tr.  Mêler  de  ma- 
nière à  rendre  trouble.  Tar- 
bàre,  tr.  Hor.  Ov.  Brouiller  les 
couleurs  (d'un  tableau),  per- 
miscêre  et  confandère  colores . 
Cic.  Se  brouiller,  con^nndi, 
passif.  Plin.  (cf.  vinam  con^an- 
ditar  ab  calore.  [-sous  l'action 
de  la  chaleur  -].  Plin.).  Le 
temps  se  brouille,  nabilatar. 
Cato.  (cf.  R.R.  88).  Un  teint 
brouillé,  confasas  oris  color. 
A.  Voy.  TROUBLER  Fig.  On  dit 
que  son  timbre  est  brouillé,  c.- 
d-d.  qu'il  a  la  cervelle  dérangée, 
dicant  tncntem  ei  motam  ou 
■alienatam     esse.    Sen.     Saet. 
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Brouiller  les  cartes,  c.-à-d. 
détruire  l'harmonie  entre  les 
personnes  ou  les  choses,  res 
(■ont urbâre.  Sali,  omnia  distar- 
bàre.  Cic.  Voy.  accord,  h\rmo- 
NiE.  1  Fig.  Rendre  confus.  Mis- 
cere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
cœlam  ac  terras  miscêre 
Iprov.].  Liv.  omnia.  Sali. omnia 
armis  tamnltaqae.  Vell.  m. 
plara  ou  plarima.  Cic.  Nep.); 
permisccre.  tr.  Cic.  Cies. 
Sali.  lex.  :  p.  omnia.  Sali. 
voy.  troubler)  ;  turbâre,  tr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ne  qaid 
ille  turbet,  vide.  Cic.  impars. 
si  in  Hispania  turbatam  esset 
U  si  lesalTaires  s'étaientbrouil- 
lées  en  Espagne  »].  Cic);  con- 
turbàre  U  troubler,  mettre  en 
désordre  •>),  tr.  Cic.  eic.  (ex.  : 
qaemadmodam  ocalas  contar- 
batus  noi  est  probe  affectas 
ad  saam  manas  fangendam.., 
sic  contarbatas  animas  non 
est  aptus  ad  exseqaendam  ma- 
nas saam.  Cic.  [lusc,  111,  15]. 
c.  signa  [-  les  marques  •].  Cic. 
c.  alicai  ra^ionessuaa  [-brouil- 
ler, embrouiller  les  affaires  de 
qqn  et  p.g.  lui  brouiller  les 
idées  -].  ï'er.  [Eun.  8e8  sq.]); 
perturbàre  (-  troubler, brouil- 
ler, confondre  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ita  confasaest  oratio,  ita 
pertarbata,  etc.  Cic.  pertar- 
bata  et  confasa  cernëre.  Cic. 
at  in  his  pertarbem  sstatam 
ordinem  [-  brouiller  l'ordre 
chronologique  ■•].  Cic);  obtur- 
bàre.  tr.  Sen.  (voy.  troubler); 
confundére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

troubler,    bouleverser,    décon- 
certer,confondre, EGARER, trom- 
per). La  mémoire    se    brouille, 
con^anditar  memoria.  Col.   Se 
brouiller    dans     son    discours, 
voy.  EMBROUILLER.  1  (Par  ext.) . 
Troubler  l'union  entre  les  per- 
sonnes. .AijeDâre(pr.  •  rendre 
étranger  ou  indifférent  à-),  tr. 
Cic.  etc.    (s'opp.    à  conciliâre. 
reconciliâre,  allicëre,   e\.  :    al. 
regemsociamalicui.  Liv.  [XXX, 
IJi,    10].    alicujus    volantatem 
abaliqao.  Cic.  omniam  saoram 
volantates  a  se  ['  se  brouiller 
^vec  ses  partisans,  ses  amis  -]. 
Ca;s.  plane    alienari  a  senatu. 
Cic);  abalienâre,   tr.   Plaat. 
Cic.  (s'opp.  à  aliqaem  amicam 
(acère,    ex.  :    ab.    aliqaem^  ab 
aliqao.  Cic.  volantatem  alicii- 
/us  ab   aliqao.    Cic.];    distra- 
hère  (pr.  •  désunir  '),  ir.  Cic. 
(ex.  :    d.    aliqaem   ab    aliqao. 
Cic.  [Phil.  S,  53]);  disjuDgère 
(pr.  '  désunir.),  tr.  Ter.   Cic. 
(ex.  :    d.    aliqaem    ab    aliqao. 
Ter.  Cic.  d.  aliqaem  ab  alica- 
jas  amicitiâ  ou  societate.  Cic). 
11  (Par   ext.    et    famil.)   Il    est 
brouillé  avec  la  justice,  c.-à-d. 
il  a  des   démêlés    avec  elle,  ei 
res    est    cam  jadice.    A.    Etre 
brouillé  avec  le  bon  sens,  cerri- 
tam  esse.  Plaut.  Saet. 
brouillerie,  s.  f.  Désaccord  en- 
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tre  personnes.  Alienatio,onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :   alienalio  dis- 
janctioqae.Cic.  [am.  21,70).  re- 
peniina.  Liv.    consalam  [-  on- 
iro  les  consuls  ■>].  Cic.  palrai. 
Tac.  laa  a  me  alienalio.   Cic. 
|Phil.   2,  1]);    dissidium,  îi, 
n.  Cic.  (voy.  désaccord,  dissen- 
timent). 11  y  a  de  la  brouille- 
rie entre  eux,  iras  gérant.  Ter. 
irœ  sunt  inter  eos.l'er.  \\  (Par 
oxt.).  Discorde  politiquo(arch.). 
Il  n'y  a  aucune  brouillerie  dans 
l'F.ta't,  nikil  tarbatar  in  repu- 
blicâ.  Cic.  1    Dés.accord    entre 
h'S  choses.  Pertarbatio,  onis,  t. 
C'jc.  Voy.  TROUBLE.  ^  (Par  ext.). 
Fouillis  (arch.).  Voy.   fouillis. 
brouillon,    s.    m.     Celui    qui 
brouille  les   choses.  Turbator, 
oris,  m .  Cic.  Tarbalentns  komo. 
Cic.  1  Ce  qui  est  brouillé,   con- 
fus; travail  destiné  à  être  reco- 
pié.  .Adversaria,  oram,  n.    pi. 
Cic.    Mon     brouillon,     c.-à-d. 
mon  cahier  de   notes,  liturarii 
mei.      Aas.     (prsef.     ad     cent, 
nupt,  5). 
brouir,  v.   tr.  Brûler  (en  pari, 
de    l'action    du    soleil    sur    les 
plantes   après    une  gelée  blan- 
che). Urëre,  tr.    Virg.  Adarere, 
tr.  Virg. 
brouissure,  s.    t.   Etat  de   ca 
qui  est   broui.    Uredo,    inis,   f. 
Plin.  1  (Par  ext.).    Ca    qui    est 
broui.  Adusta,  oram,  n.  pi.  Ov. 
broussaille,  s.   f.   Touffe   d'é- 
pines. Je    ronces   onchovêtréas, 
(s'empl.  surt.au  plur.). Vepres, 
is    ("  arbuste  épineux,  buisson 
d'épines  •),   m.    Cic.    Liv.    etc. 
(ordin.  au  plur.  ex.  :    virgalta 
vepresqae  [•.broussailles-']. Lii-. 
sepalcram  sa?ptam  undiqae  et 
vestitam   vepribas  et  dametis. 
Cic.  quia    ager  non  modo   sil- 
vestre  qaicquam  sed  ne  vepri- 
bas qaidem  vestitam  habcbat. 
Liv.  inter  vêpres  rose'  nascan- 
tar  [prov.].  Amm.  [XVI,  7,  U]); 
dumus,    i    ("buisson,    brous- 
saille "),    m.    Cic.    Sen.    (ex.  : 
dami  silvestres.  Sen.};  dume- 
tum,  i,  n.  Cic.    (au  plur.  ex.  : 
in     dameta    correpére.   Cic.)  ; 
sentis,  is  (-arbuste   épineuX'., 
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ordin  au  plar.  -  buisson, 
broussailles,  ronces  '),  m.  Cxs. 
Col.  (ex.  :  rabi  sentesqae.  Cses. 
dami  et  sentes.  Lact.);  virgul-  ' 
tum,  i  ("  étendue  de  terrain 
couvert  de  menu  branchage  ; 
buisson,  bailler,  broussailles  •), 
n.  Liv.  etc.  (ordin.  au  plur.  Jo 
ca  obsita  virgaltis.  Liv.  sar- 
mentis  virgaltisqae  collectis. 
Cœs.y,  frutex,  icis,  m.  Col. 
(voy.  buisson).  Fig.  S'échapper 
par  les  broussailles,  c.-à-d.  so 
tirer  d'affaire  par  des  moyens 
détournés,  in  dumeia  correpére. 
Cic.  (N.  D.  1,  68).1  Par  anal.l. 
Sourcils  en  broussailles,  hirsu- 
tam  saperciliam.  Virg.  Non. 
broussailler,  v.  intr.  Brouter 
les  feuilles  des  buissons.  Voy. 
ces  mots. 
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brousse,  s.  (.  Caillé  da  lait  de 
olic-vri).    CoapuJam    caprinam. 
Plin. 
broiisser    Voy.  brosser. 
broussure.   s.  f.    Rouille    du 

blé.  Voy.  BOi)in.E. 
brout,  s.  m.  Action  de  brouter, 
(arch.).  PiisfiK',  ûs,  m.  Ciel 
Ce  qu3  broute  le  bétail  et  spéc. 
jeuue  pousse  des  arbres  au  pria- 
teiiips.  Tariones,  m.  pi.  Col. 
broutement,  s.  m.   Action  de 

brouter.  Postas,  ûs,  m.  Cic. 
brouter,  v.  tr.  Manger  l'herbe, 
les  jeunes  pousses  (en  pari .  des 
animaux),  Depascére,  tr.  Cic. 
Coi.  (cf.  herbas.  Col.  oleam 
primo  germinatu.  Plin.).  —  la 
viijne,  v'ites  erodëre.  Cic.  Ab- 
soi.  Brouter, pasci.  Plaat.  Varr. 
Virg.  Phred.  Chèvres  broutant, 
pt\scentes  capclls-.  Virg. 
broutille,  s.  f.  Pousse  menue. 
a.irnalus.  i,  m.  Cic.  ||  (Au 
plur.l  Menues  branches  coupées 
dont  on  fait  les  fagots.  Cremia, 
oriim,  a.  pi.  Coi.  *i  Fig.  (au 
plur.)  Objets  de  peu  de  valeur. 
Piirva,  oram,  n.  pi.  Cic.  Nugse, 
arnm,  f.  pi.  Cic. 
broyage,  s,  m.  Action  de  broyer. 

Tritas,  ûs,  m.  Cic. 
broyer,  v.  tr. Réduire  un  corps 
dur  en  parcelles  extrêmement 
petites  par  le  choc  ou  la  pres- 
sion de  corps  plus  durs.  Te- 
rére,  tr.  Cic.  (voy.  pileb,  tri- 
TiEiER,  écraser)  ;  conterére 
(-  broyer  en  menus  morceaux»), 
tr.  Ov.  Cels.  etc.  (ex.:  comua 
cervi.  Ov.  aliqaid  coquêre  et 
dr-inde  conterére.  Cels.radicem 
aridam  in  palverem.  Plin.)  ; 
obterére  (•  broyer,  écraser, 
pi'îtiner  '),  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.:  obtriti  sant  plares  quam 
ferro  necati.  Liv.  non  posse  ob- 
tritos  internoscëre.  Cic);  per- 
terére,  tr.  Col.  (ex.:  bacam. 
Col.  avapertrita.  Coi. ).1Broyer, 
c.-à-d.  moudre  du  grain.  Voy. 
MOijDRE.  Par  hyperb.  Broyer  la 
main  à  qqn,  c.-à-d.  la  lui  ser- 
rer trop  fort,  dextram  alicajas 
npprimëre  fortins.  D'apr.  lac. 
T  (Par  ext.)  Ecraser  en  délayant 
(pour  réduire  en  pâte).  Terére, 
tr.  Ceis.  (ex.:  t.  colores.  Plin.)  ; 
atterëre,  tr.  Cels.  (ex.:  alii 
attisri  cibam  in  ventre  conten- 
dnnt.  alii  puirescére.  Cels.)  ; 
conterére,  tr.  Cels.  etc.  (ex.: 
rata  contrita  cam  melle.  Cels. 
c.  araneum  in  oleo  vetere. 
Plin.  rata  cam  caseo  in  inno 
contrita.  Plin.  rata  ex  aceto 
contrita.  Cels.  c.  aliqaid  cam 
aqaa  ad  mellis  crassitudinem. 
Virr.  )  ;  interëre  (  '  broyer 
qqr;h.  de  manière  à  le  mélanger 
à  .lutre  chose,  faire  une  pâte  ■•), 
tr.  Cato.  Ter.  Plin.  Vulg.  (ex.  : 
ylans  inirita  cam  salsa  axan- 
gia.  Plin.).  ||  (Au  fig.et  famil.) 
Broyer  du  noir,  c.-à-d.  avoir 
des  idées  noires,  atra  bile  vexa- 
ri.  Cic.  esse  in  msestitia.  Cic. 
broyeur,  s.  m.  Celui  qui  broie. 
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Tritor,  oris,  m.  Plin.  (cf.  iri- 
tor  colorum.  Plin.). 

bru,  s.  f.  Femme  du  fils.  Naras, 
ûs.  f.  Ter.  Cic. 

bruant,  s.  m.  Sorte  de  passe- 
reau. .-Inthas,  i,  m.  Plin. 

bruche,  s.  m.  Insecte  voisin  du 
charan(;on.  Bruc/ias,  i,  m. Hier. 

brugnon,  s.  m.  Variété  de 
pêche.  Voy.  pêche. 

bruine,  s.  f.  Pluie  6ne  et  froide 
succédant  au  brouill.ird.  Pla- 
via  tenais  ou  tenuissima.    Liv. 

bruiné,  ée,  adj.  Qui  a  souf- 
fert de  la  bruine.  Plavia  Isesas. 
DD. 

bruiner,  v.  impers.  Faire  delà 
bruine.  Il  bruine,  plavia  tenais 
cadit.  D. 

bruire,  v.  intr.  Faire  du  bruit 
(arch.).  Voy.  bruit.T  Faire  en- 
tendre une  succession  confuse 
de  petits  bruits.  Fremère, 
intr.  Cic.  Virg.  Faire  bruire 
ses  fuseaux  (fig.),  c.-à-d.  faire 
du  bruit  dans  le  monde.   Voy. 

BRUIT. 

bruissement,  s.  m.  Succession 
confuse  de  petits  bruits.  Fre- 
mitas,  ûs,  m.  Cic.  (d.  fremitas 
marmarantis  maris.  Cic. 

bruit,  s.  m.  Son  ou  réunion  do 
sons  provenant  do  vibrations 
irrégulières.  SOBUS,  i,  m.Cxs. 
Cic.  Liv.  (ex.:  sonus  tabse. 
Cxs.  signoram.  Cais.tympani. 
Ov.  ingens  flaminis.  Liv.  voy. 
son)  ;  sonitns.  ûs  {•  son  pro- 
longé, bruit  »),  m.  Plaat.  Cœs. 
Cic.  etc.  (ex.:  s.  angalaram. 
Plaat.  tubse.  Cornif.  remoram 
Cœs.  (lammse.  Nep.  pedum.  Ov. 
verboram,  vel  optimoram  at- 
qae  ornatissimorum  sonitus 
inanis.  Cic.  sonitum  reddére. 
Cic.  ad  levissimos  sonos  pavi- 
dam,esse['-  tromblerau moindre 
bruit  "J.  Sen.)  ;  strepitus,  ûs, 
{•.  grand  bruit,  bruit  tumul- 
tueux "),  m.  Oses.  Cic.  etc.  (ex.: 
rotaram.  Cœs.  flaminam.  Cic. 
valvaram.  Hor.  non  strepita, 
sed  clamore.  Cic.  inter  strepi- 
tam  tôt  belloram.  Liv.  au  plur. 
strepitas  noctarni.  Liv.  strepi- 
las  clamoresqae.  Liv.  ad  om- 
îtes strepitus  terrëri.  Liv.); 
fremitus,ûs  (■  bruit  sourd.), 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  marma- 
rantis m,aris.  Cic.  terne.  Cic. 
eqaoram.  Cxs.  castroram.  Liv. 
armoram.  Cic.  au  plur.  terrœ 
fremitns.  Cic.  [N.  D.  Il,  U])  ; 
crepitus  ,  ûs  {•■  bruit  sec  -), 
m.  Varr.  Liv.etc.  (ex.:  num  qui 
strepitas,  clamor,crepitas  exaa- 
ditas  est  ?  Cornif.  qaemadmo- 
dam  aves  etiam  inanis  fandse 
sonitas  [•  sifflement  •]  territat, 
ita  nos  non  ad  ictam  tanfam 
exagiiamar,  sed  ad  crepitum. 
Sen.  cr.  armoram.  Liv.  cr.  gla- 
dioram.  Aact.  b.  llisfi.  qaa- 
tirmtiamscutainpatriamquen- 
dam  modam  liorrendas  armo- 
ram crepitus.  Liv.  ad  crepitum 
primam  missiliam  avolàre.Liv. 
frenoram    crépita».    Varr.    cr. 
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calicis.  Vitr.  crépitas  cardinam, 
Plaat.    crepitum     •tlaustrornm 
audio.    Plaat.    moi.r   crepitum 
faciebant.  .V.Tf.  [com.  ll.'i].  ad 
omnem  crepitum    e.rpavescère. 
Cic.  cam  seris  crépita.  Liv.  crépi- 
tas testaram  ['  bruit  do  casta- 
gnettes >].  ./uven.  magno  tibia- 
ram     et   scabetlorum    crépita: 
Saet.  imbriam  per  folia  crepi- 
tus.   Plin.    voy.     craqi'ement, 
CRÉPITATION  ;  cr.    alarum.  Liv. 
pedum    crepitus    [•     bruit     d" 
pas^].  Cic.  cr.  plagarum.  Cic.\  ; 
stridor,  oris  {•  bruit  aigu  ■•), 
m.  Cic.  (s'emploie  on   pari,    da 
vont,  d'un  gond,  de  la  scie,  do  | 
la  flûte)  ;  fragor,  oris  (•  bruit 
sec  que  fait   une    chose    en    s» 
brisant  -),  m.    Liv.  Sen.    Plin. 
ex.:    f.    corruentium    œdificio- 
rum.  Liv.  cxli.    Sen.    ceelestis. 
Quint,  cadentis  Nili.  Sen.  fra- 
gorem  edëre.    Plin.    aqu,v   per 
gradus    cam    fragore  labentes. 
Sen.);  murmur,  uris  {•  brait 
sourd  '),    n.    Cic.    (voy.   soir- 
hure,       GRONDEMENT,     BOURDON- 
NEMENT).   Faire     du    bruit,  SO- 
Bàre,  intr.  C.i?s.  etc.    (ex.:  sx~ 
pe  a  latere  raentis  ssdi(icii  fra- 
gor sonait.  Sen.  sonabant  in- 
cendia silvse.  Curt.  plus  sonat 
quam  valet  [•   il    fait    plus    de 
bruit  que  de  besogne  ',  prov.j. 
Sen.)  ;  strepére  U  faire  grand 
bruit  .],  intr.  Sali.    Sen.   etc. 
(ex.:   arma  et  scuta...    offensa 
qao  levias  streperent.  Sali.  voy. 
aussi  retentir)  ;  perstrepèro 
(•  faire  grand    bruit    '),    intr. 
Ter.  (se  dit  des  personnes,    cf. 
Ter.  [Eun.  600]  )  ;  obstrepére 
(=  faire  du  bruit,  faire  un  bruit 
importun  qui  trouble  ou  couvre 
d'autres  bruits  .),  intr.  Cic.  Liv. 
etc.    (ex.:    dicenti     obstrepére 
[«  faire    du    bruit    à    qqn  qui 
parle  •].    Cic.    qui    inordinati 
atqae   mcompositi    obstrepant 
portis.  Liv.    nihil   senscre    ob- 
strepente  plavia  [<■  à  cause    du 
bruit     que    faisait  la    pluie   ']. 
Liv.)  ;   freraére    (-    faire   en- 
tendre un  bruit  sourd  •>),   intr. 
Cic.     etc.     (voy.      bourdonner, 
gronder,  mugir)  ;  crepàre  (pr. 
«  faire  du  bruit,  faire  entendre 
un  bruit  sec  ■■),  intr.  Plaat. Sen._ 
etc.    (ex.:    qaid    crêpait   quasi 
ferrum  modo?  Plaat.  cam  pri- 
mam, crepaerit  catcna,  discedet 
[arnicas].  Sen.  crêpait    ostium. 
Plaat.     Ter.     Petr.    verboram 
crepuit  sonus.  Sen.  poet.   voy. 
craquer);  concrepàrei'  faire 
du  bruit,  bruire  -).    intr.    Ter. 
Cic.    Liv.    (ex.:    foris,    ostiam 
concrepail.  Plaat.  Ter.  concre- 
paere  arma.  Liv.  scabilla  con- 
crepant.   Cic.  armis  concrepat 
maltitudo.  Cts.  exercitas  gla- 
diis  ad  scata  concrepait.  Liv.); 
increpâre   (-  bruire  -),  intr. 
Cic.  Liv.  etc.    (ex.:    increpuere 
arma.     Liv.    discas    increpait 
Cic.  quirqaid  increpaerit  [•■  au 
moindre    bruit    -'I,    Catilinam 


BRU 

timèri.Clc.)  ;  stridére  {•  fairo 
onteadro  ui»  bruit  aigu  ••},  intr. 
lïrj.  Plin.j.  (s'emploie  en  pari, 
des  armes,  du  vent,  de  la  scie, 
d'une  amarre,  d'un  gond).  Sans 
bruit,  sine  stri.'pitu.  Cic.  sine 
sonita.  Lit-.  Appartemoiit  où 
ne  pénètre  ni  bruit  ni  lumière 
d'aucune  sorte,  cabicalam  qaod 
(liem,  clamorem,  sonum  excla- 
dit.  Plin.-  j.  Oii  l'on  n'entend 
pas  de  bruit,  qaii'tas,  a,  am, 
adj.  Lt'i-.  Voy.  calme.  Qui  ne 
l'ait  aucun  bruit,  taeitus,  a, 
tim  (en  pari,  de  choses),  adj. 
(^ic.  etc.  Voy.  muet,  silencieux, 
CALME.  Sans  bruit,  c.-à-d.  on 
secret,  mystérieusement,  voy. 
ces  mots.  Sans  bruit,  c.-â-d. 
paisiblement,  tranquillement, 
voy.  ces  mots.  1  (Par  ext.j 
Mouvement  tumultueux.  Tu- 
multus,  ùs  {pr.  ■•  désordre  •> 
d'oà  •  bruit,  tapage  qui  suit 
le  désordre  "),  m.  Cic.  Liv.  (ex.: 
remotas  ab  urbis  tamaltu.  Cic. 
voy.  tapage);  tumultuatio, 
onis,  f.  Liv.  Val. -Max.    Hier. 

(voy.    DÉSORDRE,    TROUBLE)   ;  tUT- 

ba,  se  {pr.  «  trouble,  désordre, 
tapage  ■),  f.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
ecce  aatem  nova  tarha  atgae 
ji.xa.  Cic.)  ;  strepitus,  ùs 
("  bruit  tumultueux  -).  m.  Cic. 
(voy.  tapage).  Faire  un  bruit 
tumultueux,  strepëre,  intr. 
Cic.  poet.  Liv.  etc.  (ex.:  mixti 
strepentium  paventinmqae  cla- 
jnores.  Liv.  barbari  sao  more 
Isetari,  exsnltâre,  strepëre  voci- 
bas.  SaU.)  ;  tumultuari,  dép. 
intr.  Plant.  Cic.  etc.  (voy.  ta- 
page). Il  Mouvement  séditieux. 
Turba,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
maximas  in  castris  tiirbas  ef- 
f'ecisse  dicitur.  Cic.  di  boni, 
quid  tarbsi  est?  Ter.].^  Mou- 
vement par  lequel  on  attire 
l'attention  du  public  sur  qqn, 
sur  qqch.  Strepitus,  ùs,  m. 
Cic.  Qaint.  (ex.:  cum  strepita 
f  «.  à  grand  bruit  '].  Liv.);  tu- 
multus,  ùs  {-  vacarme  -) , 
m.  Cic.  Liv.  (ex.:  gens  in  vanos 
tamaltas  nata.  Liv.  in  re  ievî 
ingentenitumaltamfacërel'-la.i- 
re  du  bruit  pour  peu  de  chose  •.] 
ou  edëre.  Sali.  Liv.).  Faire  du 
bruit,  mener  grand  bruit, 
tumultuari,  dép.  intr.  Plaat. 
Liv.  etc.  (ex.:  quid  tamultaaris 
ante  ôcdes  ?  Plaut.).  Vous  allez 
entendre  beau  bruit,  tujn 
tarbss  fient.  Ter.  Ne  faites 
donc  point  de  bruit,  qain  ta- 
ces  ?  Ter.  Sans  faire  de  bruit, 
silentio.  Cic.  cam  silentio.  Ter. 
Voy.  SILENCIEUSEMENT.  A  petit 
bruit, c.-à-d.  discrètement, voy. 
DISCRÈTEMENT.  Faire  beaucoup 
debruitde  qqch.,i/endîtôre  ali- 
quid.  Cornif.  aliqaid  in  majus 
celebrâre.  Sali.  Liv.  magnifi- 
centias  de  aliqaâ  re  dicêre. 
Cic.  Voy.  éclat,  fracas.  || 
(Spéc. )  Action  de  faire  parler 
de  soi.  Fania,  as,  f.  Cic.  (voy. 

RÉPUTATION,      r.ENOM)  ;     11011X611, 
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inis,  n.  Cic.  'voy.  renom,  ré- 
putation). Faire  du  bruit,  om- 
nium scrnxonibus  celebrâri.  Cic. 
esse  in  ore  (amaqae  omniam. 
Tac.  hominum  ocalos  ad  se 
convertëre.  Cic.  admirationem 
movëre.  Cic.  sunimam  homi- 
nunx  admirationem  excitàre. 
Cic.  admirationem  liabêrc. 
Cic.  La  chose  fait  grand  bruit, 
magna  rei  fama  est.  Cic.  Il  on 
a  été  quelque  bruit  (arch.), 
ea  de  re  aliquid  sermonis  fait . 
Cic.  .\voir  bruit  deqqch.  (arch.), 
c.-à-d.  avoir  la  réputation  de... 
(voy.  réputation).  Quifaitboau- 
coup  de  bruit,  famosissimas. 
Sen.  voy.  fameux.  Qui  fait  peu 
de  bruit,  qui  ne  fait  aucun 
bruit,  tacitas.  Cic.  Vivre  sans 
bruit,  vitam,  silentio  transîre. 
Sali.  Il  (Par  ext. )  Ce  qu'on  dit 
de  qqn,  de  qqch.  Fama,  ae 
(pr.  ce  qui  se  dit  dans  le  pu- 
blic, voix  publique,  rumeur, 
bruit  »),  f.  Cic.  Cœs.  Liv.  etc. 
(ex.:  f.  exercitûs  [  "  de  l'arrivée 
de  l'armée  ■>].  Cses.  ad  primam 
famam  valetadinis  \  "  au  pre- 
mier bruit  de  sa  maladie -J.Suef. 
ad  Labienam  per  Remos  incre- 
dibili  celeritate  de  Victoria  Cse- 
saris  (ama perfertur.  Cses. cum 
hsec  fama  de  nostrorum  homi- 
nam  avaritià  et  capiditate  per- 
crebueHt.  Cic.  vix  ad  aares 
meas  fama  perxrenit.  Cic.  fama 
est  ["le  bruit  court'].  Liv. 
fama  fait  [<■  le  bruit  courut  ■>]. 
Nep.  fama  venerat.  Cic.  fama 
pervenerat  Tarentum.  Liv.  fa- 
ma offert  ou  famâ  affertar. 
Liv.  fam,à perfertur .  Cœs.  fama 
manat  ["  se  répand  »].  Cic. 
fama  tenet  ["  le  bruit  court 
avec  persistance  :>].  Cic.  [toutes 
cas  expressions  peuvent  être,  à 
l'occasion,  suivies  de  l'Ace,  et 
de  l'Infiu.].  cam  homines  famâ 
ferrent  avec  l'Ace,  et  l'Inf. 
[•  comme  le  bruit  courait  par- 
tout que...  -].  Liv.  famâ  acci- 
përe  ["-apprendre  par  le  bruit 
public  =].  Cs^s.)  ;  sermo,  onis 
(pr.  '  conversation  "  d'oii 
"  bruit,  rumeur  publique  =), 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  sermo  atqae 
fama.  Cic.  s.  vulgi,  hominum. 
Cic.  sermones  lacessëre  ['  don- 
ner aux  bruits  l'occasion  de  se 
produire  »].  Cic.  dare  sermo- 
nem  alicai.  Cic.  sermones  prse- 
bërealiis  [•  donner  lieu  à  qqn, 
à  d'autres  de  faire  courir  des 
bruits  '].  Liv,  sermonem  dis- 
seminàre.  Cic.  ou  sermones  se- 
rëre["  répandre  des  bruits  ■»], 
Liv.  bella  ferre  sermonibus 
[•■  répandre  des  bruits  de 
guerre  »].  Liv.  sermo  est  iotâ 
Asià  dissipatas  avec  l'.^cc.  et 
l'Inf.  ["  on  a  fait  courir  dans 
toute  l'Asie  le  bruit  que...']. 
Cic.)  ;  rumor,  orîs  pr.  «tout 
bruit  sourd  "  d'où  ■•  rumeur, 
bruit  public  '],  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  cumoT"  levis  et  incertas. 
Saet.    ramores     incerti.     Cœs. 
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ramores  falsi.  Cses.  rumof 
temere  ortas.  Liv.  ramores 
a  privatis  temere  in  gra- 
tiam  magistrataum  conficti. 
Liv.  primo  rumore.  Sali.  rum.or 
multa  fingit.  Cars,  rumor  niul- 
ta  perfert  [«.  met  bien  des 
choses  en  circulation  •>].  Cic. 
qaod  in  totam  contionem  per- 
tulit  rumor.  Liv.  rumor  serpit 
Cic.  rumoris  nescio  quid  affla- 
verat.  Cic.  pervaserat  ou  in- 
cesserat  ramor.  Tac.  ramorem 
dissipàre,  differre.  Ter.  Nep. 
ramores  excipëre  et  celeriter 
ad  aliquem  perferre.  Cic.  alëre 
de  indastrià  ramores. Liv.  eva- 
nescit  temere  ortas  rumor.  Liv. 
addidit  alimenta  ramoribus  ad- 
ventas  Attali.  Liv  affingant 
ramoribus  qaod  res  poscëre 
videbatur.  Cses.  rumoribus  fal- 
sis  terrêri.  Csps.  incertis  ru- 
moribus servire.  Cœs.  dissi- 
patis  improbissimis  rumoribus 
[•■  ayant  répandu  de  fort  mau- 
vais, de  fort  méchants  bruits--]. 
Cic.  uno  rumore  pericali.  Cic. 
graves  de  te  f»  sur  votre  comp- 
te »  ]  ramores,  Cic.  ramor 
sine  satis  certo  auctore  ['Sans 
fondement  ■>]  allatas  de  morte 
Ptolemsei.  Liv.  rumor  venit. 
[Ter.]  ou  ramor  est  [Ter.  Cic] 
ou  rumor  vulgatar  [Liv.]  avec 
l'Ace,  et  l'Inf.  [^  le  bruit  court, 
se  répand  que...-),  crebri  ra- 
mores afferebantar  avec  l'Ace. 
et  l'Inf.  Cses.  increbrescit  ru- 
mor avec  l'Ace,  et  l'Inf.  Liv.); 
rumusculus,  i  (■  petit  bruit 
d'une  chose  "),  m.  Cic.  (voy. 
[vaine]  rumeur)  ;  tabula,  se 
(pr.  •.  conversation  »  d'oà  '  ru- 
meur publique  »),  f.  Liv.  Sen. 
Plin.  j.  (ex.:  fabula  tantam 
sine  auctore  édita.  Liv.  fabula 
sine  auctore  spai-sa  ["  un  bruit 
sans  fondement  "].  Sen.  voy. 
rumeur).    Répandre     le    bruit, 

voy.    ÉBRUITER. 

brûlable,  adj.  Qu'on  peut  brû- 
ler ou  (fig.)  qui  mérite  d'être 
brûlé.  Voy.  brûler. 

brûlage,  s.  m.  Action  de  brû- 
ler. Com,bustio,  onis,  f.  Firm. 
Eccl.  Ardor,  oris,  m.  Cic. 

brûlant,  ante.  adj.  Qui  se  con- 
sume par  le  feu  (pr.  et  fig.). 
Ardens,  entis,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  E.SFLAM.MÉ  ;  au  lîg. 
ardens  amore.  Cic.  capiditate. 
Cic.)  ;  flagrans,  antis,  p.  adj- 
Cic.  etc.  (ex.:  flagrans  deside- 
rio  tui  ("brûlant  de  vous  voir»). 

Cic.    voy.    ENFLAMMÉ,     EMBR.ASÉ)  ; 

accensus,  a,  uzn,  p.  adj.  Cic. 
Sali.  etc.  (ex.:  libidine  accen- 
sa  Sempronia.  Sali,  amore  ou 
ira  accensas.  Liv.);  ÎDCeDSUS, 
a,  um,  part.  Cic.  etc.  (ex.: 
incensus  amore  ou  desiderio. 
Cic).  Voy.  BRULER.  1  Qui  est  en 
feu  et  consume.  Ardens,  en- 
tis, p.  adj.  Liv.  Val. -Max.  (ex.: 
ardentes  carbones.  Val.-Max.). 
Voy.  BRULER.  Marcher  sur  un 
terrain  brûlant,    incedëre   per 
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ignés  [pr.    et    fig).    Hor.   Une 

question  brûlante,  c.-a-d.  très 

délicate  à  traitsr.     magna    res 

et    malts-    caufionis.    Cic.    (Cf. 

at...  in  flamnujm  ipsam    l'eni- 

rem.  Cic.  [ad  Alt.,  XVI,  7,    2j. 

x'enienrfam   est    igitur    vel   m 

ipfam  (lammam.  Cic.  [ad    Att. 

XVI.  15.  6]  .    Il   (Par  est.)    Qui 

fait  éprouver    une  s.-nsation  de 

chaleur  excessive.  Ardens,  en- 

tis.  p.  adi.  Cic.   etc.    (o.\.:    oi^ 

dénies  cibi,  boleti.  Sen.  lapides. 

i,ii- . ardens  (ebris . Plin .  tempos 

ardentissimam.  Plin.<  ;  fervi- 

dus,    a,    um,    adj.    Cic.    etc. 

(ex.:  (eri/ida  pars  mandi .  Cic. 

diei    ferventi.^simam    tempas. 

Cart.)  ;    fervens.   entis,    p. 

adj.  Cic.    etc.     (ex.:    f.    cinis. 

Plin.  testa.  Sen.  arena.  Cart. 

jas    [•  sauce  •] .    Cic.    jEthio- 

piam  ferventissimam  esse    in- 

dicat  hominam  color  adastas. 

Sen.);    flagrans,    antis,    p. 

adj.  Liv.  etc.  (ex.:  flagrantissi- 

mvLS  sestas. Liv.  flagrantes genrr. 

av.).    Etre  brûlant,    sestuâre, 

intr.  V'irg.  Col.  icf.  solecestaan- 

te.   Col.).    Voy.  brûler.  ||  (Par 

anal.)    Ardent,    vif.    Ardens, 

entis.  p.    adj.  Cic.    etc.    (ex.: 

ardens  oratio.  Cic).  Un  amour 

brûlant,  amoris  incendiiTa.Cic. 

Voy.    VIF,    ARDENT,    ENFLAMMÉ. 

1.  brûlé,  ée,  adj.  Consumé  par 
le  feu.  Pain  brûlé, panis  adas- 
tas. Hor.  Fig.  Cerveau  brûlé, 
cerritas   homo.  Ilor 

2.  brûlé,  s.  m.  Go  qui  est  brû- 
lé. Odeur  de  brûlé,  nidor, 
orit.  m.  \'~irg.  Liv.  (cf.  nidor 
ex  adastà  plamâ.  Liv.). 

brûlée,  s.  f.  Sorte    de   coquil- 
lage de  couleur  noirâtre.  Con- 
chyliam  adasto  colore.  Plin. 
brulement,  s.  m.    Action    de 
brùlur.    Ustio,    onis,   f.    Cels. 
Plin.  Adastio,  onis,  f.  Plin. 
brûler,    v.   tr.    Consumer    par 
l'action  du  feu.  Urére,  tr.Cic. 
etc.  (ex.:  calidam  hoc  est  :  et- 
si  procal  est,  arit  maie.  Plaut. 
ari  calore.  Cic.  uri  se  patmn- 
tarlndi.  Cic.  calx  arit.  Plin. 
arëre  hominem  mortaam.  Cic. 
arbes     hostiam.    Tac.    naves. 
Hor.  arbor  aritar.  Ov.)  ;  ada- 
rère  [•■  brûler  à  la  surface  ■■), 
tr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  compla- 
riam   levi    aglata    vestimcnta 
[.  en  pari,  de  la  foudre 'j-Z-if. 
ardente  carbone  sibi  capillam. 
Cic.);amburëre  {-  brûler  la 
surface  tout  autour  »),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ambasta    tigna.  Liv. 
nie    domi  sase    vivas    exastas 
est  :    hic    socioram    ambastas 
incendia,  tamen  ex  illa  ftamma 
pericaloqiie  evolavit.  Cic.  am- 
bixsli  pariâtes  temploram .Sali . 
[r.  ut  pars  veslis  ambareretar. 
Saet.);  comburëre  (•  brûler 
entièrement  .).  tr.  Plaat.Cœa. 
Cic.  {fX.:  c.    aliqaem    vivam. 
Cic.  aliqaem  in  (oro.  Cic.  cor- 
nas alicaias  concisss  scaphx  (i- 
gnii.  Val.-Max.  a;des.    Plaat 
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naves.   C.ts.    libros,    annales. 
Cic.  commentarius  regios .  Liv.)  ; 
deiirère     (  •    brûler     entière- 
iiieiii  •),    tr.  Ca's.     ex..:  plateos 
turriam.  Cxs.  licos,  frumenta. 
Liv.   libros.  Gell.  in    contione 
scripta   alicajas.    Min.    Fe/.^; 
exurére     (•    brûler     entière- 
ment .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
qaem vivam.  Cic.    clivas   Pa- 
blicias  ad    solum  exastas    est. 
Liv.)  ;  prseurere(-  brûler  par 
le  bout  ').    tr.  Cic.    Liv.     lex.: 
hastaprsensta.  Liv.  sades  prœ- 
asta- .  Cxs .);  cremâret'brùler, 
taire  brûler,  brûler    un    mort, 
brûler  vif   [qqn]  -),    ir.     V'irg. 
Ov.  Cart.  (ex.:  cr.  vetera  arma. 
Cart.    libellos.    Saet.     Gra^cos 
librns.  Val.-Max.  libros  in  co- 
mitio  igni    (acto    in  conspecta 
popali.  Liv.  naves.  qaœ  inati- 
les  videntar.  Cart.  parg  ornent  a 
ceparam  in  cineram.  Plin.  cre- 
mati    roboris   cinis.    Plin.    cr. 
spolia    de   hostibas    incendio. 
Cart.  tabalam  [=  un  tabluau"). 
Plin.  se  ac  liberos  conjagesqae 
incendio  cremàre.  Cart.  cr.  ali- 
qaem vivam.   Cart.     xnvos    se 
cremari   jabent.  Curt.);     con- 
cremâre    (mot     de     T.-Live, 
même  sens  que  combarere  chez 
Cic),  tr.  Liv.    (ox.:    vivos  igni 
concremataros  minabantar.Liv. 
[111,53,5  ;  cf.  XII,  12,  ■<].concr. 
omnia  tecta.   Liv.    commenta- 
rios,      epistalas.    Saet.    domos 
saper  se  ipsos.  Liv.  arma  hos- 
tilia  sabdito  igni.    Liv.)  ;   in- 
cendèreipr.  mettre   le  feu  à. 
d'oii  "  brûler  ■),  tr.    Os.    Cic. 
etc.  (ex.:  urbem.   Cic.    œdificia 
vicosqae.Cxs  .alicajas  domam. 
Sen.  classem.  Cic.  oppida.  Cses. 
par  o.\t.  tas  etodores.Cic.  absol. 
nec  incendit  nisi  ignis.Qaint.); 
inSammâre     (  pr.   <■    mettre 
en  feu  ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  inp.. 
dassem,  urbem.  Cic.  Athenien- 
siamfana.  Cic.    horrea.    Saet. 
epistalam    alicajas.  Cic).  Il  a 
brûlé  ses  vaisseaux  (fig.),  c-a-d. 
il  s'est  enlevé    tout    moyen    de 
renoncer  à  une  entreprise,   re- 
ditam  sibi    ipse  pra'cidit.  Cic. 
sibi  ipse  non    regressam  reli- 
qait.  Sen.  J'en    viendrai  à  bout 
ou    j'y    brûlerai      mes     livres 
(comme    Cfllui     qui     brûle    ses 
livres    pour  chauffer    ses   four- 
neaux), abi  incepero  pertendam 
naviter   aat     nallas     ero.    D. 
d'apr.  Ter.  Infortuné, je mesuis 
venu    aujourd'hui   brûler   à  la 
chandelle,    c.-a-d.  je   me  suis 
laissé  prendre  inconsidérément, 
meo  indicio  miser  quasi  sorex 
hodieperii.    Ter.  (liun.    102/i). 
Brûler  de  l'encens  devant  qqn, 
c.-a-d.    lui    faire  entendre  d'  = 
louanges  flatteuses,  blanda  ta- 
ra allcai    dâre.  Tiball.  prtedi- 
care  de  alicajas  laudibus.  C:i's. 
laades  alicajas  prœdicare.  Nep. 
Il   Fig.  Supprimer.  —  un  relai, 
une  étape,  prseter  locam  irans- 
ire.  Cxs.  prœter  locam    trans- 
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ducèrt-    exercitum.    Cses.    ali- 
quem  locum  prsttervehi.    Liv. 
Saet.  —  la  politesse  à  qqn,  ali- 
qaem  in.-iilatatam  retinquère . 
D.  d'apr.    Virg.    (En.,  IX,  288). 
Cf.  ciam  se  sabducère   de  cir- 
cula. Cic.  1  (Par   ext.)     Altérer 
par  l'action   du    feu    ou   d'une 
chaleur     intense.    Urére.     tr. 
Cic.  etc.  (employé  en  gén);  adu- 
rère,  tr.  Liv.  etc.  (an  pari,  do 
l'action   causée    par  la  chaleur 
sur  la  bouche,  la  langue,  etc.) 
Il   iSpéc.)  Carboniser  on  faisant' 
cuire.  Adurëre.   tr.  Ter.  Har. 
(ex.:  hoc  adustam  est  [•■  ce  plat 
est  brûlé  »].  Ter.  adarêre  pa- 
nem.    //or.)  ;    amburëre,  tr. 
Hor.  Plin.  {ex.:  pulli    ad   cine- 
remambasti.Plin.).  \\  (Paranal.) 
Une    lumière    trop    vive   brûle 
les  yeux,  splendor  acer  adarit 
ocalos.    Lacr.      \\     Brûler     (en 
pari,  du  soleil).  Urère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  sol  arit.    Cic.   a   sale 
asti  ['    ceux   qui    sont    brûlés 
pir  le  soleil    •>].   Plin.)  ;    adu- 
rëre, tr.  Hor.  P/in.    (surt.    au 
part.,  ex.:    adastas    liominarn 
color.   Liv.   adastioris   coloris 
ex  via  esse.  Liv.  lapis    adasto 
colore.  Plin.)  ;  comburëre.  tr. 
Cic  (ex.:  non  ut    [sol]   tepe(a- 
ciat  salum,  sedetiamcombarat. 
Cic.  [N.  D.  II,  IiO]);   exurère, 
tr.  Sali.  Virg.  (ex.:  loca  exusta 
solis  ardoribas.    Sali,    exastas 
ager.  Virg.)  ;  torrére,  tr.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.:  sol  torrebat  cor- 
para     Galloram.     Liv.     solis 
ardore    torreri.   Cic    violenta 
sale  torrêri  [on  pari     de  l'Afri- 
que   ].    Justin.  );    accendére 
(.  rendre  brûlant,  brûler  "),tr. 
Cart.  (ex.:  vapor  solis   arenas 
accendit.    Curt.   calor    sestatis 
accendit    oram.    f-  la  côte  ■•]. 
Curt.).  Il   (T.    culin.)    Modifier 
par  l'action    du    feu.     Torrère, 
tr.  Liv.  voy.  griller.  Vin  brû- 
lé, decactum  vinum.  Ed.  Diocl. 
Il    Passer    au    fou.    Brûler    un 
cochon,  voy.  flambeiî.    1|    (Fig.) 
Brûler    le    pavé,  c-a-d.    aller 
très   vite.    Pervolare    carpento 
ou  carru.  /Ipai.  Brûler  les  plan- 
ches (en  pari,   d'un    acteur  qui 
joue    avec  (eu),  acrem   esse  in 
agendis   partibas.  A.  1  Consu- 
mer, altérer,   modifier  par  une 
action  semblable  à  celle  du  feu. 
Urère,    tr.    Cic.    etc.   (ex.:  in 
carpare  si  quid   ejasmodi   est, 
qaod  reliqao    carpori    noceat, 
id  ari  secariqae  patimar.  Cic. 
si  uri  non  potest  vulnas.Cels.^ 
cicer  arit  solum.  Plin.  urlt  Uni 
seges     campum.     Virg.  Jimum 
suillum  unt  fireeos.  Plin.  gat- 
tar  sitis  ou  fanges  uriÉ.    Ov.  fe- 
bribus  ari.  Ov.  ils   quse  frigas 
asserit,     remédia    sant.    Plin. 
Scythœ     continais     frigoribat 
urantar.  Justin.);  adurere,  tr. 
Ceia.  (ex.:  adurëreos  [erramen- 
to.Cels.medicamentaadarentia. 
Cels.  ephemeram  potam  adu- 
rit    juasi    pipere   mandncato, 
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ScHb.  adasta  niiibus  [-  mem- 
bres brûlés  par  le  froid  ••]. 
Plin.);  amburêre,  tr.  Plin.Tac. 
[o\.:ambasti  multorum  artas  fi 
(nyoris.  Tac.  [hictuca]  sanat 
ambusta  igni  vd  frigore.  Plin. 
sincera  aucangia  medelar  am- 
bastis  vel  nivc.  Plin.)  ;  deurê- 
re,  tr.  Liv.  Cart.  (ex.:  hiemj 
arbores  deasserat.  Liv.  [XL.  '.5, 
1].  </ua3  propiora  sant  mari 
aqullone  maxime  dearantar. 
Cart.  [VIII,  ï>,  12,])  ;  exurére, 
tr.  Lacr.  fe'en.  tr.  Cart.  {es..: 
sitis  exarit  miseras.  Lacr.  (er- 
vidâ  exastus  siti.  Sen.  tr.  cf. 
Cart.  [IV,  16,  12].e.rusïus  ^os 
siti  veteris  abertatis  exariiit. 
Cic.  [Brut.  A,  16]);pei-urère,ir. 
Cart.  Plin.  j.  (ox.:  perastas 
ardentissimâ  [ebre.  Plin.  j. 
[ep.  Vil,  1,  ''].  sitis  prœcipue 
(atigatos  et  saucios  perarebat. 
Cart.  [IV,  10,  là],  terra  per- 
usta  gela.  Ov.  cf.  Cato.  Col.)  ; 
incendére,  tr.  Cels.  ^ex.:  po- 
tio  qaan\  dilatissima,  at  et  si- 
tim  tollat  nec  corpas  incendat. 
Cels.  si  capat  in  sole  pertuf/it, 
neincendatar.  Cels.);  pungê- 
re  (•■  agir  vivement  sur  la 
sens  du  goût  •),  tr.  Lacr.  Plin. 
(assdzrare);  mordére,  tr.Hor. 
.Mart.  (voy.  endommager,  atta- 
quer). Voy.  aussi  ÉPCISER  et  COR- 
RODER. 

2.  brûler,  v.  intr.  Se  consumer 
par  l'action    du  feu.    Ardère, 
intr.  Enn.  Cic.  etc.     {o\.  :  ar- 
dentes txdx.  Enn.  fr.  ardentes 
faces.    Cic.    vis    lignoram  ar- 
dens.  Liv.    Jam    tacernœ    mihi 
plares  videbantar  ardére.  Petr. 
ardet  domas.    Cic.    ardére  in- 
cendia. Cic.    Liv.   ardct  paries 
pro.vinias.  Hor.  ardet  Cartkayo. 
Liv.   tecta   ardebunt.  Cic.  sep- 
tem  tabernœ  arsere.    Liv.  me- 
liora  sarrtiCtara,cam  arsissent. 
Scn.  qaadraginta  milia  libro- 
ram      .Ale-xandrix      arserant. 
Sen.)  ;   ûagràre  {pr.  <■  être  en 
flammes  ■>).  intr.  Cïc.  (e\.:fla- 
gràre  incendia.   Cic.  on^rarix 
flagrantes.    Cic.  perpetao   igné 
flagrâre  [  '  brûler  continuelle- 
ment -].  San.  assidais  oa  per- 
petais    ignibas  flagrâre.  Sen.); 
conûagrâre  {■■  brûler,  être  eu 
flammes  ••),  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
classis      prxdonam     incendia 
canflagrabat.  Cic.  iisdem  flam- 
mis  Carthaglnem  qaibas  castra 
canflagrassent.  absami  sineret. 
Liv.    'i'allas  Hastilias   falmine 
ictas    cam    iota    dama     con- 
flagravit.    Vell.);     deilagràre 
^•- brûler  entièrement,  être  dé- 
truit par  l'incendie»),  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  si  sedes  nastrœ  defla- 
grassent.  Liv.  cam  caria  Salia- 
ram  deflagrasset.  Cic.  iis  faci- 
bas  incensa    L.  Bellieni  domas 
deflagravit.  Cic.  raère  ac  defla- 
grâre    omnia    passari    estis  ? 
Liv.    eodem  die    .■iqailonia    et 
Caminium    deflagravere.    Liv. 
yia  nocte  natas  erat  [Ale.van- 
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dcr],    eàdem    Dianss    Ephesiœ 
templam    deflagraverat.      Cic. 
insalœ  [<■  l'-'s  |i:a,es  do  maisons»], 
qaœ  in  monte  Cselio  deflagra- 
rant.  Saet.    a'des  Nympharam 
mana   taà   [«dans  un  uicondio 
allume    par  toi.]      deflagravit. 
Cic.  (ore  tamen  atiqaanda,  at 
omnis  liic  mandas    ardore  de- 
flagret.  Cic);  accensuza  esse 
(»èire  enflammé,  eu  flammi-s.), 
pass.    Cic.    etc.    (ex.  :    accensa 
lacerna.  Phœdr.    Sen.  lamina 
Jam    accensa    erant.     Petr.); 
incensum  esse  ("-être  enflam- 
mé,   embrasé,    brûler»),      pass. 
(voy.  embraser);  concremàri, 
p:iss.  Liv  [e\.:Patealis  daas  na- 
ves  falminis  icta  concrematas 
esse.     Liv.     Volsinii    oppidum 
Tascoram  opalentissimam  to- 
tam    concrematam     est    igné. 
Plin);    uri,  pas-^.    (et  le  pas,a' 
des    verbi's    donnés    ci-dessus, 
1.     brûler).     Commencer,     se 
mettra  à  brûler,  igni  ou  flam- 
nxis  comprehendi.  ''ic.  flanxmis 
corripi.  Cic.  ignem  comprehen- 
dëre.    Cic.  ignem    ou   flammas 
cancipëre.    Cic.    comprekendi, 
abiol.  Liv.    (XXVI,  27,  3).   ar- 
descére.  intr.     (voy.    [prendra] 
FEU,  [s']  ENFLAM.MER)  ;    e.xardes- 
cëre,  intr.  (voy.  [s']  embraser). 
^  S'altérer  par  l'action   du   feu 
ou  d'une  clialcur  intense,  .ida- 
ri,  pass.  Ter.   Liv.    Les  poulets 
brûlent, pti//i  ad cinerem  amba- 
rantur.  Plin.  On  a    laissé  brû- 
ler  le  pain,  panis  adastas  est. 
A.  1  (F'S-)    Avoir    la  sensat'on 
d'une  chaleur  très  vive.  Ardère, 
intr.  Liv.    Calëre,    intr.    Cels. 
(voy.  chaud).  Par  ext.  Les  pieds 
lui  Ijrûlent,    c.-à-d.   il  a   hâte 
de    s'en    aller,    pedem  referre 
gestit  ou  simpl.  abire  gestit.  A. 
î  Ressentir    un    vif   désir,   une 
vive  ardeur.  Ardére,  intr.  Cic. 
etc.     (ex.  :    ardëre   capiditate. 
Cic.    ardëre    ad    alciscendam. 
Cœs.  ardëre   studio    veri  inve- 
niendi.  Cic.  [Acad.,  II,  20,  65]. 
ardëre     amare     patrix.     Cic. 
[prov.   cons.  9,  23].    capiditate 
bellandi.  Cic.    [de  re  publ.    II. 
lA,  26].  ardëre  amore  hospitœ. 
Cic.    [in  Verr.,  II,  2,  W,  116]); 
ûagràre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  fl. 
studio  alieaj'as  [-d'un  beau  zèle 
pourqqn»].  Cic.   capiditate  pa- 
gnandi.  Cic.  amore.  Cic.  nan- 
qaam  in  sais  stadiis  tantos  pro- 
gressas sine  flagrajiti  capiditate 
[•s'ils  n'avaient  pas  brûlé  d'une 
vive  passion  pour  elle»]   facère 
potuissent.   Cic.   [Tusc.  IV,  19, 
hh]);   conûagràre,  intr.    Cic. 
(ex.:   c.   flammà  amoris.    Cic); 
sestuâre,    intr.    Cic.   (ex.  :  ut 
desideria  te  nostri  xstuare  pa- 
tarem.  Cic);  incensum  esse, 
pass.  Cic.  etc.  (ex.  :  amore,  ca- 
piditate. Cic).    Brûler  de  faire 
qqch.,  c-d-d.    désirer   ardem- 
ment, capére  ardenter    oa  ar- 
dentissime    [avec    l'inf.].    Cic. 
gestîre  [av.  l'Inf.].  Cic.    Com- 
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moncer  à  brûler,    exardescére, 
intr.  Cic.  (voy.  [s"]  enflammer). 

brûlerie,  s.  f.  Ac'^n  de  brû- 
ler (fainilj.  L'stio,  onis,  S. 
Cels.  Plin.  1  Lieu  où  l'on  brûla. 
Comme  distillerie. 

brûle-tout,  s.  m.  Voy.  binet. 

brûleur,  s.  m.  Celui  qui  brûle, 
qui  mot  le  feu.  Incensar,  oris, 
m.  .Ipui.  Voy.  incendiaire. 

brûlis,  s.  m.  Portion  do  forêt 
incendiée  ou  de  champ  dont 
les  herbes  ont  été  brûlées.  La- 
cas igni  vastatas.   A. 

brûlot,  s.  m.  Bâtiment  chargé 
de  matières  combustibles  et 
destiné  à  mettra  la  feu  aux 
vaisseaux  en  les  abordant. 
Ûneraria  navia  prxparata  ad 
incendiam.  Cœs.  navis  bitamine 
et  salphare  illita.  Cart.  Lancer 
contre  la  Hotte  de  Pomponius 
des  brûlots  chargés  de  résine, 
de  poix,  d'étoupe  et  de  toutes 
las  autres  matières  inflamma- 
bles, onerarias  naves  tœda  et 
pice  et  stapâ  reliqaisqae  rebas, 
qaas  sant  ad  incendia,  complé- 
tas in  Pamponianam  classem 
imniittëre.  D.  \\  Fig.  Un  brû- 
lot, c.-à-d.  un  boute-feu.  Voy. 
boute-feu.  1  (Par  anal.)  Mets 
trop  épicé  (arch.)  Fervens  gas- 
tatu  cibas.  Plin. 

brûlure,  s.  f.  Action  de  brûler 
(arch.i.  Incendiam,  fi,  n.  Cic. 
1  Lésion  produite  sur  la  peau 
par  l'action  du  feu  ou  quelque 
cause  analogue.  Adastio,  onis, 
f.  Plin.  (cf.  lactaca  sanat  adas- 
tiones  omnes.  Plin.).  Adastum, 
i,  n.  Plin.  (surt.  au  plur.  Cois, 
on  trouve  aussi  adasta  loca. 
Cels.).  Ambastam.  i,  n.  Plin. 
(cf.  inflammatio  recentis  aiii- 
basti.  Plin.].Ambastio,  onis,  f. 
Plin.  (XXIII,  87,  où  on  lit  le 
plur.).  Les  brûlures  causées  par 
la  feu  ou  par  le  froid,  ambasta 
igni  vel  frigare.  Plin.  1  Mala- 
die des  plantes  grillées  par  le 
soleil  ou  par  la  gelée.  Uredo, 
inis,  f.  Plin. 
brumaille,  s.  f.  Petite  brume. 

iXei'Ula  sabtilis.  Liv. 
bruinal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'hiver.  Bramalis,  e, 
adj.  Cic.  Virg.  Liv. 
bruman  ou  brumen,  s.  m. 
Gendre  (arch.  et  dial.).  Voy. 
gendre.    1   (Par   ext.)     Fiancé. 

Voy.    FIANCÉ. 

brumasse,  s.  f.  Petite  brume. 
Nubula,  ce,  f.  Liv. 

brumasser,  v.  intr.  Faire  un 
peu  de  brume.  Il  brumasse, 
subtiles  nebalse  oriantar  ou 
sabeant.  A. 

brume  (Ut.  brama,  '  moment 
do  l'année  où  les  jours  sont 
le  plus  courts.), s.  f.  Brouillard 
épais  et  spéc  brouillard  de 
mer.  Caligo,  ginis,  f.  Liv.  (voy. 
brouillard). 

brumer,  v.  intr.  Faire  de  la 
brume.  Il  brume,  aer  cafigino- 
sus  est.  Plin. 

bruineux,  euse,  adj.  Obscur- 
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ci  par  la  brame,  le  brouillanl. 
Tvebulosus,  a,  um,  adj.  lie. 
etc.  (ex.  :  nebiUosam  et  caliji- 
nosam  cxlam.  Cic.  aer  neba- 
losus  et  coactas.  Solin.  neb. 
dies.-  Flor.  locas  nebalosus, 
nebalosior.  ClWo.^;  caligino- 
SUS,  a,  ujn  (-voilé  d'une  bru- 
me obscure»,  tandis  que  ncba- 
losas  sigu.  sinipl.  •  lirumeux, 
sombre-s  adj.  Cic.  Val  -Max. 
(ex.:  obscarior  et  quasi  caligi- 
nosa  Stella  [opp.  à  illastris  et 
perlacula  sfeZ/uJ.  Cic).  \\  Fig. 
Poésie  brumeuse,  i:-à-d.  d'un 
caractère  sombre,  tristia  et  ca- 
liyinosa  carmina.  A.  d'après 
Gell.  Esprit  brumeux,  c.-â-d. 
obscur.  \  oy.  003CUB. 
brun,  une,"  adj.  Dont  la  cou- 
leur tire  sur  le  noir.  Fuscus, 
3,  uza  i-brun,  noirâtre,  basa- 
ne-), aJj.  Cic.  Oi:  (o.v.:  f.  An- 
dromède. Ov.  faiise  dic.itar 
fascocoiore [-on  dit  tiu'il  avait 
le  teint  brun-].  Saet);  pullus 
(•qui  est  de  couleur  foncée,  noi- 
râtre, erisâtre,  brun  foncé  -), 
adj.  Câto.  Varr.  Col.  Plin. 
(ex.  :  lepas  saperiore  parte 
pulla.  Varr.  pallas  color  lanse 
[  •  bélier  dont  la  toison  est 
brune  •  ].  Col.  capilli.  Ov.  ni- 
gra  terra,  qaam  pallam  vocant. 
Col.);  badius,  a,  um  { -  bai- 
brun-,  en  pari  d'un  cheval), 
adj.  Varr.  Pall.  Isid.  (ex.:  b. 
eqans.  Varr.  [sat.  Men.  358]); 
spadix,  icis  {  •■  branche  da 
palmier  arrachée  avec  ses  fruits 
rouge?-»  d'où  [.idj.l  bai,  rouge 
brun-),  adj.  m.  Virg.  (se  dit 
des  chevau.\.  cf.  spadices  eqai. 
Virg.  [Ge.  TII,  8i;  cf.  Gell.  II, 
26.  9-1'!]).  Avoir  le  teint  brun, 
adastioris  coloris  ou  adastiore 
colore  esse.  I.iv.  Comme  je  me 
promène  au  soleil,  il  est  natu- 
rel que  mon  teint  devienne 
brun,  cam  in  sole  ambalem, 
natarà  pt  at  colorer,  (^ic.  ^ 
Subst.  Le  brun,  c.-à-d.  la  cou- 
leur brune,  fascus  color.  Saet. 
Il  La  brune,  c.-à-d.  l'heure  où 
la  lumière  commence  à  s'obs- 
curcir. Il  sortit  à  la  brune,  cum 
advesperasceret,  egressus  est. 
Cic.  A  la  brune,  ubi  cœpit  ad- 
vespcrascëre.  Plin  ^. 
brunâtre,  adj.  Qui  tire  sur  le 
brun.  .Su/fuscus,  a,  am,  adj. 
Tac.  Infuscae,  a,  am,  adj. 
Col.  a\,  -.i,  1;  10,  11). 
brunet,  ette,  adj.  Un  peu 
brun.  Suhniger,  gra,  gram, 
adj.  l'Un. 

bruni,  ie,  part.  Voy.  bruniiî. 
brunir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Prendre  une  couleur 
brune.  Colorarl ,  pass.  Cic. 
(ex.  :  cum  in  sole  ambalem, 
natarà  fU  at  colorer.  Cic); 
fuscari,  pass.  .S'en.  (ex.  :  ful- 
mine icta  fascantar.  Sen.). 
Son  teint  est  bruni,  adastioris 
coloria  est.  Liv.  rfjs  clievfjux 
comm«nc3nt  à  brunir,  jam 
fatci    liant    ejas    capilli.  A.  1 


ara" 

I'.  tr.  Rendre  de  couU'ur  brun  >. 
Fuscàre.  tr.  Ov.  (e.x.:  fasn'ire 
corpus.  Ov.);  infuscàre,  tr. 
Vol.  (e\.  :  ma  jam  infuscara. 
Col.);  colorâre,  tr.  Cic.  Qaint. 
{ex.:  sol  colorât;  non  utiqae, 
qai  est  coloratas.  a  sole  est. 
Quint,  qai  in  sotcm  venerit, 
colorabitur.  Sen.].  ^  Rendre 
brillant  par  le  frottement  la 
surface  d'un  objet.  Voy.  lisser, 

POLIR. 

brunissage,  s.  m.  Action  de 
brunir  'J-s  métaux'.  Politio, 
onis,  (.  Vitr.  Politura,  se,  f. 
Plin. 

brunisseur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
polit  l'or,  etc.  Politor,  oris, 
m.  Firm.  matli.  Polio,  onis,  f. 
Firm. 

brunissure,  s.  f.  Poli  que  re- 
ijoit  l'or,  etc.  Politura,  :e,  l. 
Plin. 

brunissoir,  s.  m.  Instrument 
servant  à  brunir  (polir).  Ins- 
trumentajn  quo  poliantar  me- 
talta.  D. 

brusc,  s.  m.  Nom  vulgaire  du 
fragon  ou  myrte  sauvage.  Voy. 

FRACON. 

brusque,  adj.  Qui  procède  par 
un  mouvement  soudain  et  vio- 
lent. Suiltus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc..  (ex.  ;  s.  tempestas.  Cic. 
Gallorum  sabita  et  repentina 
consilia  [-les  brusques  résolu- 
tions des  G.»].  Cœs.  sabitas  ir- 
rumpet  [-il  fera  une  brusque 
attaque']. Qamf.  ;  repen<inus, 
a,  um,  adj.  drs.Cic.  etc.  lox.: 
r.  adventas.  Cscs.);  praeceps, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  prreceps 
profectio.  Cic).  Do  brusques 
décisions,  consilia  raptim  prœ- 
cipitata.  Liv.  Un  stylo  bru^qu", 
abraptam  dicendi  genus.  Qaint. 
Des  manières  brusque?,  voy. 
BRUSQUERIE.  ^  (Par  e\t.).  Un 
caractère  brusque,  mores  as- 
peri.  Cic.  Un  homme  brusque, 
tracalvnfas  homo.  Cic 

brusquement,  adv.  D'une 
manière  brusque.  Voy.  subite- 

.MENT,      S0UDAI.NE.MENT.      ^        AvOC 

une  violence  soudaine.  .4s/)erê, 
adv.  Cic  S'emporter  brusque- 
ment contre  qqn,  subito  et 
atrociter  in  aliqaem  invehi. 
Liv. 

1.  brusquer,  V.  tr.  Traiter  qqn 
d'une  manière  brusque.  Fero- 
citer  et  sabasperë  aliqaem,  ha- 
bère.  Cic.  aliqaem  asperé  trac- 
târe.  Cic.  Par  ext.  Brusquer 
une  place  de  guerre,  c.-d-d. 
l'attaquer  brusquement,  oppi- 
dum accapare.  Liv.  ^  Faire 
(qqch.)  d'une  manière  brusque. 
Occupârc,  tr.  Liv.  (cf.  nanc  il- 
lad  esse  tempas  occapandi  res, 
Liv.).   Maturàre,  tr.    Ter.  Voy. 

PRESSER,    HATER. 

2.  brusquer,    v.    tr.    Flamber 

(voy.  ce  mot). 

3.  brusquer  v.  tr.  Chercher, 
tenter.  Urusquer  fortune,  c.-à- 
d.  tenter  la  fortune.  Voy.  ten- 
ter. 


BRU 


brusquerie.»,  f.  iManière  d'être 
(ou  d'agir)  brusque.  Asperitas, 
atis,  S.  Cic.  Prompti  et  aabas- 
peri  animi  impetus.  Cic.  Pr^- 
ceps  animi  impetas.  Cic.  Je  no 
m'accommode  point  de  vos  brus- 
queries, mihi  non  placent  tai 
animi  prcecipitesi  impetas.  A. 

brusquet,  ette,  adj.  Un  peu  4 
brusque.  Voy.  bru.^que.  Prov. 
A  brusquin,  brusquet,  c.-à-d. 
on  se  montre  biusque  pour 
celui  qui  est  brusque,  par  pari 
refertur.  Hier. 

brusquin,  adj.  Un  peu  brus- 
que.   Voy.   URUSQUET. 

brut,  ute    (lat.  bratas  -  lourd, 

ji'sant,  massif  ••  ),  adj.  Dont 
l'instinct  grossier  n'est  pas  fa- 
çonné par  la  culturo.  Feras, 
a,  am,  adj.  Cic.  Une  béte  bru- 
te et  sabst.  une  brute,  pecas, 
cadis,  f.  Cic.  Les  brutes,  bcs- 
tioe,  f.  pi.  Cic.  Comme  les 
brutes,  belaaram,  ou  pecadum 
ou  feraram  ritu.  Cic.  Liv.  Sen. 
Il  (Par  ext.)  Une  vie  brute  et 
bestiale,  fera  et  immanis  vita. 
A.  1  Qui  n'est  pas  civilisé.  In- 
caltus,  a,  am,  adj.  Cic.  Sali, 
rior.  Immansaetas,  a,  um,  adj. 
Cic  Sen.  (cf.  imm.  gens.  Cic). 
1  Dont  la  matière  n'a  pas  été 
façonnée,  flarfis,  e,  adj .  Varr. 
etc.  (cf.  radis  atqae  infecta 
materies.  Petr.  rade  marmor, 
saxam.  Qaint.  œs  rade  [opp.  à 
signatam].  Plin.).  Informis,  e, 
adj .  Tac  (cf.  informes  tegu- 
lœ.  Tac).  Argent,  or  brut,  ar- 
gentam.aurum  infectum.  Plin. 
Il  Par  anal.)  Produit  brut 
(déduction  non  faite  dos  frais), 
san\ma,  se,  f.  Cic. 

brutage,  s.  ra.  Action  de  dé- 
grossir (le  diamant  brut).  Le- 
vigatio,  onis,  f.  Vitr. 

brutal,  aie  (bas  latin  brata- 
lis),  adj.  Qui  tient  de  la  brute. 
Beluinus,  a,  uaj,adj.G«H.(ex.: 
beluinis  voluptatibus  se  de- 
dëre.  Gell.);  ferinus,  a,  um, 
adj.  Lucr.  Virg.  Sen.  Hier. 
(ex.:  rita  (erino  victam  qase- 
rere.  Hier.  fep.  8]).  C'est  un 
acte  brutal,  il  n'a  rien  d'hu- 
main, pecadis  est,  non  liomi- 
nis.  Cic.  Attaques  brutales, 
aspere  et  ferociter  dicta  in  ali- 
qaem. Cic.  1  Qui  est  d'une  vio- 
lence farouche.  Ferox,  ocis, 
adj.  Plaat  Cic.  lac.  (ex.; 
fero.v  animas.  Sali,  ferûcissi- 
mus  elephantas.  Ncp.  stolidà 
audacià  ferox.  Liv.)  ;  ferus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
sauvage);  immanis,  e,  adj. 
Cic  etc.  (voy.  inhumain);  tus- 
ticus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  grossier,  lourdaud);  im- 
poriunus,  a,  um,  adj.  Ter. 
Cic.  etc.  (voy.  exigeant,  fâ- 
cheux) ;  truculeBtus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (voy.  bourru,  emporté, 
violent;. 

brutalement,  adv.  Avec  bru- 
talité, terociter,  adv.  Cic  A- 
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rrociter,  adv.  Cic.  Asperë,  adv. 
Vie. 

irutaliser,  v.  intr.  et  tr.  || 
V.  intr.  Agir  on  bruto  (arch.)- 
Beluaram  ritn  agëre  ou  vii/ëre. 
LU:  1  V.  tr.  Traitor  (qqu'i  bru- 
talement. Niinis  asperé  ali- 
quem  tractâre.  Cic.  Voy.  au3si 

MALTRAITER. 

jrutalité,  s.  f.  Instinct  brutal. 
Feritas,  atis,    f.    Cic.    Passion 
brutale.  Libido,  inis,  t'.Cic.  Liv. 
1    Violouco    farouc-ho.    Feritas, 
atis,{.Cic.Immanit(.ts,atis,t.Cic. 
Il    Acte  brutal,    Ve.vatio    acer- 
bissima.  Cic.  Truculentissimam 
facinas.  Corni(.    \\  Parole  bru- 
tale. Aspêre  diclum.  Cic. 
arute,  s.  f.  Voy.  brut. 
oruyamment,  adv.  D'une  ma- 
nière   bruyante.    Clamosê  (pr. 
..on  criaut»),  adv.   Qaint.    (cf. 
cL  omnia  diccre.  Qaint.).   Cum 
strepita  "U  sonita.     Cic.  Liv. 
bruyant,  ante,    adj.  Qui  fait 
beaucoup    de   bruit    et  où  l'on 
fait  baaucoup  de  bruit.     Stre- 
pens,  part.   Sali.   Tac.^  (ex.  : 
strepentiam      voces.     Sali.)  ; 
clamosus,  a,  um  adj.  Sen. 
Quint,  etc.  (ex.:  cl.  altercator. 
Qaint.    circas.    Mart.   Jav.  cl. 
sabara.  Mari.).    Voy.  bruit. 
bruyère,  s.  f.  Arbuste  quicruit 
dans   les    lorrains  sablonneux. 
Myrica,  œ,  f.  Virg.  1  Terrain 
inculte,    sablonneux   où  crois- 
sent les  bruyères.  Voy.  brande. 
bryon,  s.  m.    Mousse  qui  s'at- 
tache   à     l'écorce    des    arbres. 
Bryon,  i,  n.  Plin. 
bryone  et  (ai-ch.)  bryoine,  s. 
f.    Plante     vivace,    grimpante 
Bryonia,  se,  f.  Plin. 
buanderie,  s.  f.  Lieu  où  se  fait 
la    lessive.     Locus    abi    linted 
lavantar.   A. 
buandior,  s.  m.  Calui  qui  fait 
la  lessive  (arch.).    Lotor,  oris, 
m.  Inscr. 
bubale,    s.  ra.    Antilope   d'A- 
frique. Babalas,  i,  m.  Plin. 
bube,  s.  f.  Pustule  (arch.).  Voy. 

PUSTULE. 

bubon,  s.  m.  Tumeur  glandu- 
leuse.  Abscessas,  ûs,  m.  Cels. 

bucail,  s.  m.  et  bucaille,  s.  f. 
Nom  vulgaire  (dans  le  nord) 
du  blé  sarr.isin.  Voy.  sarr.\sin. 

buccal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  bouche.  Se  traduira 
par  le  gén.d'un  des  mots  indi- 
qués à  l'art.    BOUCHE. 

buccin,  s.  m.  Nom  d'un  mol- 
lusque. Bacinam,  i,  n.  Plin. 
(I.X,  130). 

bûche,  s.  f.  Morceau  de  bois 
scié  ou  coupé  pour  le  chauffage. 
Lignam  ^ssuni.  D.  (d'apr.  Virg., 
En.,  IX,  hl3).  Au  plur.  ligna, 
oram,  n.  plur.  Hor.  etc.  (ex.; 
ligna  saper  foco  reponére 
.(.mettre  des  bûches  au  feu»]. 
Hor.).  Il  (Fig.)  Personne  stu- 
pide  qui  a  la  tête  dure.  Caa- 
dex,  dicis.  m.  Ter.  (Heaut.  877). 
Fratex,  icis,  n.  Apal.  (apol.66). 
1.  bûcher,    s.   m.    Réduit    où 
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l'on    empile    le  bois    à  brûler. 

Lignaria  cella.  Cato.  Lignatio, 
onis,    f.  Col.   (1,5,  1).  1    Amas 
do    bois    sur   lequel  les  anciens 
brûlaient  les  morts.  Rogus,  i 
[.pile    de    bois,    bûcher^),    m. 
Cic.  etc.  (ex.:  rogam  exstraère 
[•.dresser-].  Cses.  Cic.  aliqaem 
m  rogam  imponëre.  Cic.  in(erri 
in  rogam.    Cic.    rogam   accen- 
dére.      Liv.    escendere    rogam 
saam  [en  pari,  de  Crésus].  Sen. 
conscendëre  rogam.    Val.-Ma.x. 
inscendëre  in  rogam  ardentem. 
Cic);  pyra,  se,  f.  Virg.  Aact. 
b.  .ifr.    (plut.  poét.    et  dans  le 
sens  de  •  bûcher  allumé  ");6us- 
tum,  i,  n.  Lacr.    (mot  poét.). 
bûcher  funèbre,    amas  de  bois 
où  l'on  brûlait    les    hérétiques 
ou    les     livres    condamnés    au 
feu,    ignis,   is,    m.    Cses.    etc. 
Condamner     qqn     au    bûcher, 
damnare  aliqaem  ad  eam,  pœ- 
nam,  at  igni  cremetar.   Dapr. 
Cses.    (li.   G.   I,  U,  I).    aliqaem 
igni  cremâre  ou   necâre.  Cart. 
2.  bûcher,  v.  tr.  Travailler  le 
bois  à  coups  de  hache,  dégros- 
sir   une    pièce    de     charpente. 
Asciâ   dolâre.    Cic.    dedolàre. 
Col.    edolàre.    Col.    Par    ext. 
Bûcher  une  pierre,  saxam,  cse- 
dëre.    Cses.  Vitr.  circamcidëre. 
Cœs.  Fig,    Bûcher  qqn(popul.) , 
voy.       maltraiter,     rouer.     Î 
(Absol.)  Bûcher, c.-d-d.  travail- 
ler   fort    (famil.).    Voy.    tra- 
vailler. 
bûcheron,  s.  m.  Celui  qui  fait 
métier  d'abattre    le   bois    dans 
les    forêts.     Lignarias,    li,    m. 
Hier.   Lignator,  oris,   m.  Cses. 
Qai  ligna  csedit.  Liv. 
bûchette,  s.f.  Menu  bois  qu'on 
laisse  à  glaner  après  une  coupe. 
Cremiam,  ii,  n.  Hier,    (s'empl. 
surt.    au  plur.).    T    Petite  tige 
do  bois  pour  tirer  comme  à  la 
courte  paille.  Voy.  paille. 
buchiUe,  s.  f.  Copeau  (arch.). 
Voy.  COPEAU. 

bucolique,  adj.  Qui  appar- 
tient au  genre  pastoral.  Bu- 
colicus  (gr.  po-jxoXixôs) ,  a, 
um  ,  adj.  Ov.  Col.  Gell. 
Gramm.  (ex.  :  b.  modi.  Ov. 
poema.  Col.  b.  carmen. 
Gramm.  au  plur.  subst.  baco- 
lica,  oram,  u.  pi.  Gell.  [IX,  9, 
U].-  Gramm.  in  extrema  Baco- 
licoram  parte. Amm.  [.XVI!,  h, 
5].  barolice  tome  [  (So'jxoXty.ï) 
TO(J.T|,  "  coupe  bucolique--  après 
le  quatrième  pied  de  l'hexa 
mètre,  quand  c'est  un  dactyle]. 
Aas.  [ep.  U,  88]).  1  (Fig.)  Buco- 
liques, f.  pi.,  réunion  d'objets 
de  peu  de  valeur  (très  faniil.), 
qaisqailise,  arum,  f.  pi.  Cic. 
bucràne,  s.  m.  Sculpture  re- 
présentant une  tète  de  bœuf 
(ornem.  des  frises).  BoOxpavov, 
ou,  n. 

budget,  s.  m.  Etat  comparatif 
des  recettes  et  des  dépenses  pu- 
bliques. Ratio  reditaam  pabli- 
coram   et  nécessitas    erogatio- 


num.  Tac.  Le  budget  est  on 
équilibre,  ratio  redituam  et 
nécessitas  erogationam  inter 
se  congraant.  D'apr.  Tac. 
(Ann.,  .XIII,  50).  examiner  le 
budget  ,  cognoscére  pablicos 
debitores  et  reditam  et  in\pcn- 
dia.  Plin  J.  (ep.  X,  i7,  [5UJ,  1). 
Il  iPar  ext.)Le  budget  d'un  père 
do  famille,  patris  familias  ra- 
tiones.  Cic. 
buée,  s.  f.  Lessive  (arch.  et 
dial.).  Voy.  lessive.  ^  (Par  ext.) 
Vapeur  d'eau.  Sador,  oris,  m. 
Plin.  (cf.  in  sere  sador.  Plin.). 
Aqaarum  vapor  ou  aqaaram 
vaporatio.  Cic.  Sen.  Plin.  Voy. 

VAPEUR. 

buer,  V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
et  intr.  Lessiver,  faire  lessive 
(arch.). Voy.  ces  mots.  1  V.  intr. 
Dégager  de  la  vapeur  d'eau. 
Sadâre,  intr.   Virg.  Plin. 

buffet,  s.  m.  Meuble  desalla 
à  manger.  .'Ibacas,  i,  m.  Cato. 
(R.  R.  10,  i).  1  Office  (arch.K 
Voy.  OFFICE.  1  Comptoir  de 
m,archand  do  vin.  Abacas,  i, 
m.  Cic. 

1 .  buffeter,  v.  tr.  .Altérer  le  vin 
destiné  à  être  vendu  au  détail 

Voy.    ALTÉRER,     FALSIFIER.  ^     En 

pari,  des  voituriers.)  Dérober 
en  chemin  le  vin  qu'on  est 
chargé  de  transporter.  Voy.  ces 
différents  mots. 

2.  buffeter,    v.   tr.    Souffleter. 

Voy.    SOUFFLETER. 

buffëteur,  s.  m.  Voituiier  qui 
dérobe,  boit  en  chemin  le  vin 
qu'il  est  chargé  de  transporter. 
Voy.  ces  différents  mots. 

buffle,  s.  m.  Espèce  de  bœuf 
exotique  acclimaté  en  Grèce  et 
en  Italie.  Uras,  i,  m.  Cses.  Plin. 

buffletin,   s.  m.  Jeune  buffle 
Voy.  BUFFLE.  T  ^Par  ext.)  Jus- 
taucorps fait  de  cuir  de  buffle- 
tin. Lorica,  se,  f.  A. 

bufflon,s.  m.  Jeune  buffle.  Voy. 

BUFFLE. 

bugle,  3.  f.  Plante  herbacée, 
Bagala.  se,  f.  Marc.  Emp . 

buqlosse,  s.  f.  Plante.  Baglos- 
sol,  i,  f.  Plin.  (XXV,  81).  Ba- 
glossa,  se,  f.  .ipul.  (herb.  hl). 

Seren.  Samm.  (i2/i). 

bugrane,  s.  f.  Plante  légumi- 
neuse.  Bacranium,  U,  n.  Apul. 
(herb.  Stii. 

bubot,  s.  m.  Cannette  du  tisse- 
rand (arch.).  Voy.  cannette. 

buhotier,  s.  m.  Sorte  de  filet  à 
pêcher  les  crevettes.  Voy.  filet. 

buie,  s.  f.  Voy.  buire. 

buire,  s.  f.  Cruche  de  terra  pour 
l'eau.  Voy.  cruche.  ^  (Par  oxt.i 
Vase  de  métal.   Voy.  burettl. 

buis,  s.  m.  Arbrisseau  toujours 
vert.  Bu-vus,  i,  f.  Fnn.  fr.  Virg. 
Ov.  Plin.  Lieu  planté  de  buis, 
plantation  de  bui5,(>i«e<am,  i, 
n  iV/art.  IBois  de  buis,  objet  en 
buis.  Boxas,  i,  f.  Virg.  Ov.  Plin. 
De  buis,  bn.veus,  a,  um,  adj. 
Col.  De  la  couleur  du  buis, 
bu.reus,  a,  am,  adj.  Varr.  Plin. 
Solin.  Analogue  au  buis,  baxo- 
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«us,  a,  um.adj.  P{in.  ^XII,  119). 
Qui  produit  du  buis,  où  croit 
le  buis,  baxifer.  fera,  ferum. 
adj.  CatiUl.  {U,  loi. 

buissaie,  s.  f.  Lieu  planté  do 
buis.  Bojcetam,  i,  a.  Mart. 

buisse,  s.  r.  Billoi  do  buis, 
Bu.veui  caadex.  A. 

buisserie,  s.  f.  Voy.  busserie. 

buissière,  s.  f.  Lieu  planté  dj 
buis.  Btixetam,  i,  ii.  ilart.  1 
Parterre  bonlé  de  buis.  Areola 
buxo  prsetejcta.  A. 

buisson,  s.  m.  Groupe,  réunion 
d'arbrisseaux  non  fruitiers. 
Fmtex,  icis  [pr.  '  arbris- 
seau •  d'oà  »  buisson  d'arbris- 
seau.\  •),  m.  Phsedr.  (s'emploie 
au  plur.  fratices.  Lucr.    Varr. 

Eour  siguifii-T  '  groupe  d'ar- 
risseaux,  buisson  >  maislesini^. 
collectif  se  trouve  chez  Phèdre, 
1,11,  h);  dumus,i,m.Cic  (Jé- 
signe  proprement  des  buissons 
touffus,  le  plur.  dumi  (cf.  Cic. 
dami  sUvestres.  Stn.]  est  syno- 
nyme de  dametum,  »  fourré, 
bailler  ■);  sentis,  is,  ijir.  •  ar- 
buste épineux  •),  m.  Cic.(ordin. 
au  plur.  sentes,  •  buisson  d'épi- 
nes, buisson  épineux  •).  Voy. 
BRoussAiLLE.  Couverc  de  buis- 
sons, où  il  y  a  beaucoup  de 
buissons,  voy.  buisson.veux.  Lieu 
plein  de  buissons,  couvert  de 
Buissons,  fratectam  ou  friite- 
tam,  i,  n.  Col.Plin.dumetum,,  i, 
a.  Cic.  Col.  senticetam,  i,  a. 
Plant  Apal.  Buisson  ardent, 
buisson  de  Moise,  voy.  pvba- 
CANTHE.  Il  Par  e.\t.  Un  buisson 
de  roses,  c.-à-d.  de  rosiers  en 
fleurs,  rosariam,  li,  n .  Varr. 
Virg.  Il  Battra  les  buissonsfpour 
forcer  le  gibier  à  sortir),  voy. 
BATTRE.  Trouver  buisson  creux, 
ne  plus  trouver  le  gibier  là  où 
onravaitdétourné.e^/îS.neplus 
trouver  une  personne,  un  oLj^t 
sur  lequel  on  comptait,  nidam 
vacaam  reperlre.  Plin.  T  (Par 
anal.)  Taillis,  petit  bois.  Voy. 
ces  mots. 
buissonnaie,  s.  f.  Lieu  couvert 
de  buissons.   Fratectam,  i,  n. 

Col.    Voy.    BUI5S0.N. 

bui8S0nner,  v.  intr.  Pousser  en 
buisson.  Fraticàri,  dép.  intr. 
Cic.(adAtt.,XV,i,2].Fru(icâre, 
intr.  Col.  Plin.  hraticescêre, 
intr.  Plin.  iXVlI,  7). 

btÙBSonnet,  s.  m.  Petit  buis- 
son. Voy.  ce-  mots. 

buiBSonneux,  euso,  adj.  Où 
poussent  des  buissons.  Fratec- 
tosas,  a,  am,  adj.  Col.  Plin. 
Fraticosas,a,  am,  adj.  Ov.Plin. 
Damosat,  a,  am,  adj.  Virg.  Ov. 
Col. 

buissonnier,  ière,  adj.  CJui  a 
rapport  aux  buissons;  qui  so 
tient  dans  les  buissons.  In  du- 
mis  sedens  ou  vivens.A.  \\  Ecoh; 
buissonniere  (crue les  maîtres  te- 
naient dans  les  cliamps  pour 
échapper  à  une  redevance), 8c/»o- 
te  in  dumis  ou  inter  damos 
habitœ.    A.    Fi".    Faire    l'école 


L'acte   revêtu  du  sceau.  Di- 
ptoma,  matis,    n.  D.  Bulles  du 
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buissonniere,  (rangère  diem  lu- 
do.  D'aor.  IJor.  ^qui  a  dit  (ran- 
ç7t're  diem  mero). 

bulbe,  s.  f.  Ulcnon  de  plaute. 
Lkilbas,  i,  m.  <'ol. 

bulbeux,  euse,adj.  Qui  a  un 
bulbe.  tSalbosas,  a,  am,  adj. 
Plin.  XXI.  1021.  Balbaceas.a, 
iim,  adj.  Plin.\XXl,  170). 

bulbillo.  s.  f.  Petite  bulbe.  Bal- 
balas,  i,  ta.  Pallad.  (III,  21,3). 

bulle,  s.  r.  Petite  boule.  ||  Boulo 
de  métal  ^or)  que  les  enfants  des 
patriciens  romains  et  plus  lard 
des  hoinmeî  libres  portaient  an 
coujusqu'à  17ans.i(a//aou  bul- 
la  aurea.  Cic.  Liv.  Flor.  Plin. 
.Macr.  1  Boule  de  plomb  qu'on 
attachait  au  sceau  des  actes  ofli- 
cielâ./>u/(a,  a",  f.  û.  ]|  ^Parext.i. 
Le  se  au  lui-même.  Voy. sceau. 
I  L'aci 
lama, 
pape,  pontilicia  diplomata,  n 
pi.  ou  balla;  ponti^ciœ,  Ipl. 
î  Clou  saillant.  Balla,  sr,  f.  Cic. 
Virg.  1  Globule  qui  s'élève  do 
l'eau  sous  diverses  actions.  Bal- 
la, se,  f.  \'arr.  Ov.  Petr.  Eccl. 
Laux  couvertes  de  bulles,  bal- 
lantes aqase.  Calp. 

bulle,  ée,  adj.  Scellé  d'une 
bulle.  Bullatus,  a,  am.  adj, 
D'apr.  Varr.  (L.  L.  V,  116).  ^ 
Qui  est  en  forme  de  bulle.  In 
modam  balise.  A. 

bulletin,  s.  m.  Ecrit,  imprimé 
qui  constate  ou  publie  qqcli. 
d'une  manière  officielle.  Litte- 
rx,  arum,  f.  pi.  Cic.  Bulletins 
militaires  favorables,  litlerie 
gass  rem  pablicam  bene  gestam 
m  bello  nantiant.  Liv.  Répan- 
dre dans  le  public  dos  bulletins 
mensongers,  falsis  litteris  ar- 
bem  implëre.  Liv.  Bulletin  de 
victoire,  laareatse  litterœ.  Çic. 
sxiiiii.laareatœ,  f.  pi.  Tac.  (Agr. 
i-j.  I]  Bulletin  des  lois,  recueil 
officiel  des  lois.  Tabalse,  aram, 
f.  pi.  Cic.  Z-icI  Bulletin  da  vote. 
Ta  ella,3s,  f.  Cic.  Distribuer  des 
bulletins,  tabellas  ministrare. 
Liv.  Compter  les  bulletins,  ta- 
bcllas[Cic.]  ou  sal],'ragia[Varr.^ 
ou  sententias  (au  Sénat)  diri- 
bère.  Val. -Max.  absol.  diribëre. 
Varr.  (It.  ii.  III,  0,  18). 

buUetiniste,  s.  m.  Celui  qui 
rédii^e  un  bulletin  (arch.).  Voy. 

NOUVELLISTE, 

bunette,  s.  f.  Sorte  de  f.ioittte. 

Voy.    FAUVETTE. 

buniade,  s.  f.  Navet  sauvage. 
Banias,   adis  (Souviâ;),    f.   Col. 

bunion,  s.  m.  Nom  d'une  plante 
viv.ice.  Banion,  li,  n.  Col.  Plin. 

buphthalme,  s.  m.  Plante  her- 
bacée. Baphtatmos,  i  (poOifOa).- 
pioç),  f.  Plin.  (XXV,  88). 

buplèvre,  s.  m.  Plante  embel- 
li Ière.  Baplearon,  i  (poOîiXeupov) 
n.  Plin.  (.XXII,  77). 

bupreste,  s.  m.  Nom  d'un  co- 
loo[itere.  Baprestis,  tidit  (Ace. 
timi,  f.  Plin. 

buquer,  v.  intr.  Frapper  (arch. 
I  at  dial.).  Voy.  frapper. 
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burat,  9.  m.  Grosse  étoffe  de 
liuro.  Barra,  .f,  (.Anthol.  Lat. 

buraté,  ée,  adj.  Qui  ressemble 
a  de  la  bure.  Barne  similis.  A. 

1.  bure,  s.  f.  EtolTo  de  laine 
grossière.  Barra,  a',  f.  .-inthol. 
Lat.  Prov.  Il  n'a  ni  bure,  ni 
bnron,  ei  minas  nihilo  est.  Com. 

2.  bure,  s.  f.  Cruche,  vase  (arch. 
et  dial.)  Voy.  ces  mots.  ^  Nasss. 

Voy.    NASSE. 

3.  bure,  s.  f.  Puits  de  mine. 
Vuy.  PUITS. 

bureau,  s.  m.  Sorte  de  bure, 
d'étoile  grossière.  Barra,  a»,  f. 
Antltol.  Lat.  ^  Drap  de  laine 
servant  autrefois  de  tapis  de 
table.  Gaasapa.re,  f.  Petr.  Gaa- 
sape,  is,  a.  Lacil.  ||  La  table 
recouverte  de  ce  drap,  sur  la- 
quelle on  écrivait.  Mensa  scrip- 
toria.  D.  |{  La  pièce  où  quel- 
qu'un a  son  bureau  de  travail. 
.\li;nsa,  se,  f.  Cic. 

burette,  s.  f.  Petit  vase  à  gou- 
kii  de  verre,  d'argent,  etc.  Gat- 
tas,  i,  m.  Varr.  l'Un.  Ampalla, 
se,  f.  Cic.  Burette  d'église.  Ur- 
ceolas,  i,  m.  Isid. 

burin,  s.  ra.  Outil  de  graveur. 
(-'.Tlarn,  i,  n.  Varr.  Qaint.  Stat. 

buriner,  v.  tr.  Graver  avec  le 
burin.  Caslâre,  tr.  Cic.  Voy.ORA- 

VER. 

burle,  s.  f.  Plaisanterie  (arch.). 

Voy.    PLAISANTERIE. 

burlesqpie,  adj.  Qui  est  d'un 
comique  extravagant.  Jocula- 
ris,  e,  adj.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  : 
j.  aadacia.  Ter.  licentia.  Cic. 
conviciam.  .*en.  rh..  facelisc. 
Arn);  ridiculus,  a,  um,  adj. 
Cic.  //or.  (voy.  comique,  grotes- 
que); scurrilis,  e.  adj.  (voy. 
bouffon). 

burlesquement,  adv.  D'une 
manière  burlesque.  JoCUlS^Ti- 
ter.  adv.  Plin.  .Saet.  (ex.  :  f. 
carmina  canêre.  Saet.  aliqaid 
objicëre.  Plin.  j.  loqai,  dicére, 
Donat.). 

buron,  s.  m.  Cabane  (arch.). 
Voy.  CABANE.  Prov.  N'avoir  n» 
bure  ni  buron.  Voy.  bure. 

buse.  s.  f.  Oiseau  rapace.  Bateo, 
onis,  m.  Plin.  1  (l'ig.)  Personne 
stupide.  Caadex.  icis,  m.  Ter. 
Lapis,  pidis,  ra.  Com. 

busqué,  ée,  adj.  Qui  présente 
une  courbure  convexe.  Mcar- 
vas,  a,  um,  adj.  Liv.  Voy.  ar- 
que. 

busquer,  t.  tr.  Chercher  (arch.). 
Voy.  chercher. 

bussard,  s.  m.  Tonneau  (arch.). 
Voy.  tonneau. 

busse,  s.  f.  Espèce  de  tonneau 
(arch.).  Voy.  tonneau. 

busserie,  s,  f.  Merrain  pour  la 
tonnellerie.  Voy.  herrain. 

busserole,  s.  f.  Nom  vulgaire 
de  1  arbousier.  Voy.  arbousier. 

buste,  s.  ra.  La  tête  avec  la  par- 
tie «upérioiire  du  corps  (chez 
l'homme).  Cuput  et  samma  In. 
pi.)  pecforis.  Cic.  Mon  frère  est 
plus  grand  en  buste  qu'en  pied, 
frater  meas  dimidias  major  est 
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qaam  totas.  Cic.  fr.  ^  Repré- 
sentation en  sculpture  do  la  tfte 
et  de  la  partie  super,  du  coros 
(le  plus  souv.  sans  les  bras). 
Imago  ^cta.  Cic.  imago.  PUn. 
j.  (cf.  in  bibliotheca  saa  pow- 
re  imarjines  manicipam  sao- 
ram.  PUn.  j.).  dipeam,  i,  n. 
Liv.  (médaillon  dans  lequel  est 
peint  ou  sculpté  uu  buste,  e.\.  : 
cl.  argenteam.  Liv.  cl.  Marciam. 
Liv.  clipea  inaarata.  Liv.).  l'id- 
tas  alicajas.  Cic.  Tac.  (le  buste 
de  qqn  représenté  sur  uu  ta- 
bleau ou  sur  une  mcmnaie).  Uu 
buste  en  marbre,  marmorea  fa- 
des. Cic.  Un  buste  en  plâtre,  e 
gypso  e.rprcssa  (acies.  Cic.  Faire 
le  buste  en  marbre  de  qqn.,  e 
gypso  exprimére  faciem  alica- 
/us.  Cic.  Plin. 

but,  s.  m.  Terme  qu'on  se  pro- 
pose d'atteindre.  DestiDatum, 
i,  n.  Liv.  Cart.  (ex.:  velat  des- 
tinatam  petentes.  Liv.  au  plur. 
certo     icta     clestinata    ferîre. 
Cart.)  ;  scopus,  i,  (gr.  uxôiioçK 
m.  Saet.  (ne  se  trouve  employé 
qu'une  fois,  et  par  Saet.  [Dom. 
191).  Atteindre  le  but.  {erlre, 
absol.  Hor.    A.  P.  350).   Man- 
quer son  but  (en  parlant  d'un 
coup,  etc.],deerrâre,  intr. Cfl?s. 
Liv.W  manqua  le  but,  ejas  ictas 
deerràvit.  P/in.  Viser  à  un  but, 
telum,  sa(/ittam,hastam  coUi- 
neàre  aliqao.  Cic.  tdum,  sagit- 
tam,  hastam  cnllineàre  ad  ali- 
gaid. Cic. (Fin.  llI.T.::2).manum 
et  ocalos  collineôre  adaliquid 
percatiendam.  Gell.  (IX,  1,  6). 
Prendre    comme    but   qqn    oa 
qqch.,  telam  dirigère  ou  telum 
intentâre  in  aliqaem  ou  in  ali- 
qaid.Cic  aliqaem  locam  dcsti- 
nàre.Liv.aliqaem  ad  ictam  des- 
tinâ'-e.  Tac.  telo  petére  aliqaid 
ou  aliqaem.  Cart.  (cf.  anas  telis 
petebatar  [-  il   était  le  but  de 
tous  les  traits  »].  Cart.}.  ||  (Par 
est.).  Lieu  où  les  concurrents, 
où  les  joueurs  doivent  arriver 
pour  gagner  ou  se  placer  pour 
ne  point  être  pris.  Meta,  a°,  f. 
Varr.  Virg.  Ov.  (e.t.  :  ad  daas 
metas  dirigère.  Varr.  [R.  R.  I, 
J.,  1  ;I8,  l]).1(Aufig.)Cequ'on 
se  propose  d'atteindre.  PropO- 
situm,  i,  n.  Cic.  Nep.{e\.:  pro- 
positam  pr-ragére  [•>  arriver  au 
but,  y  atteindre  •].  Nep.  pro- 
positam  asseqai.Cic.aproposito 
deterreri.Cœs .  propositam  mii- 
làre.    Ov.)  ;    mens,  mentis. 
'■       i".  volonté,  intention,  dessein -.1, 
i'.    Cic.   (ex.  :  qax  mens  vestra 
est?  Liv.  mata  Jam  istam  men- 
tem.  Cic.  voy.  intention,  des- 
sein) ;  consilium,  îi.  n.  Cic. 
(ex.  :  hoc  consiliam  habait  ut... 
Vell.     consilium     alirujus    rei 
[•  le  but  d'une  action  »].  Cic. 
voy.  intention,  dessein,  planI  ; 
exitus,  ÙS  {pr.  '  issue,  fin,  ré- 
sultat -),  m.    Cic.  (ex.:  is,  qui 
mihi  est  ou  fait  propositas  exi- 
tas.  Cic.  [Phll.,  12.  9,  22],  fasa 
ista  exitam  nonhabebat['él3.it 
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sans   but   •].   Cic);    Snis.  Is  : 
(•  fin,  but, dessein,  intention  •), 
m.   Cic.   Sen.  etc.   (ex.  ;  qaem  , 
adfinem?['  quelest  tonbut?-]. 
Cic.  edendi  mihi  erit  bibendi- 
qaelinis  [-  dans  le  boireet  dans 
le  manger  je  ne  verrai  d'autre 
butque...']desi(ieriana«ura5res- 
tingaëre,  non  implère  alvum  H 
exinanlre.  Sen.).  ||  (Kn  parl.des 
pi-rsonnes.)     Avoir     pour    but, 
avoir,  se  proposer  un  but,  pren- 
dre  pour    but.  Spectàre,    tr. 
Cic.  etc.    (ex.:   magna  spectàre 
[.  avoir  un  noble  but  •].  Cic.ad 
idem  spectàre  [•  avoir  le  même 
but,  n'avoir  qu'un  but  •  en  par- 
lantde  plusieurs  J.Cic.piane hoc 
spectat  at...  ['  il  ««  donne  pour 
but  de...  •).  Cic.  Nep.)  ;  sequi. 
dép.  tr.  Cic.  (ex.:  aliqaidseqai. 
Cic.Sen.remotama  stadiis  am- 
bitionis  otiam  et  tranquillita- 
temseqail^  donner  comme  but 
à  ses  .'fforts  -].  Cic.  habeo  quod 
seqaar  {-  j'ai  un  but  précis  ■]. 
Cir.);agéTe,  tr.  Cic,  etc.  (ex.: 
neqae   qaicqaam   aliad  agant 
nisi  at...  [.et  >ls  n'ont  d'autre 
bat  que  de...'  \.Cic.  ad  id  quod 
agimus  [■>  à  notre  but  ■]  nihil 
interest  atram  sit...  nec  ne  sit. 
Cic. [Fin.  V,  !.E)1)  ;  ^endëre,  intr. 
Cic.  (ex.   :  tendére  ad  aliqaid. 
Cic.  voy.  chercher  [à],  essayer 
[del);  quserére,  tr.  Cic.  (ox.  : 
gloriam  qaserére['  prendre  pour 
but   la  gloire  -].  Tac.  id  quod 
qaserimàs  [»  le  but  de  nos  re- 
cherches'].Cio.  sed  aliad  qaid- 
dam,  longe  aliad,  Crasse,  qaœ- 
rimus.  Cic.  id    qaod  quvrebat 
[«   le  but  de  ses  efforts  »].  Liv. 
voy.  [se]  proposer)  ;  pTOponë- 
re,  tr.  Cic,  etc.  (ex.  :  cum  sit 
his   propositam   [•   comme    les 
sophistes  se  donnent  pour  but  '] 
anlmos  placàre.  Cic.  omni  haie 
sermoni  propositam  est  non  at 
eloqaentiam  meam  perspidas, 
sed   at...  Cic.    [Brut.  92,    Sl^j. 
mihi  hoc  propositam  est  ['  je 
me  suis  donne  pour  but  •]  os- 
tendëre  omnia  consilia  P.  Ses- 
tii.Cic.  [Sest.  13,  31].  mihi  idem 
propositam   est  qaod    regibas 
U  mon  but  est  celui  des  rois  »]. 
Liv.    illad    quod   mihi   in   hoc 
omni  est  oratione  propositam, 
omnibus  malis  illo  anno...  rem 
pablicam   esse  confectam.  Cic. 
[Sest.  2^,53]);  petére,  tr.  Cic. 
(ex.  :  id  qaod  peto  [■  le  but  de 
mes  désirs  '].  Cic.  (voy.  cher- 
cher.   RECHERCHER,   VISER);    BX- 

petëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  id  qaod 
e.Tpeto[«lebut  de  mes  eiforts-]. 
Cic.  voy.  TENDRE  [verslj;  velle, 
tr.  Cic.  (voy.  vouloir,  letre  dans 
rj  intention  [de]).  Un  but  à 
nos  efforts,  aliqaid  in  quo  ni- 
tamar.  Cic.  Parvenir  au  but  de 
ses  désirs,  etc.,  atteindre  son 
but,  propositam  asseqai.  Cic. 
(Fin.  m.  6.  22;  voy.  atteindre), 
eo  quo  velis  pervenlre.  Cic.  id 
qaod  petiveris  asseqai.  Cic.  quse 
volumus  perficére.Cia.adexitam 


pervenlre.  Cic.  (Phil.  12,  9,22,. 
ade[[ectam  consilioram  perve- 
nlre. Liv.  Cart.  J'atteins  le  but 
de    mes    désirs,   adipiscor    id. 
qaod  mihi  fait  concapitam.Cic. 
ad  e.xitas  pervehor  oplatos.  Cic. 
(do  OIT.,    II,   19).   Les    moyens 
d'arriver    au  but,    id  quod  eo 
quo   intendas  fert  dedacitque . 
Cic.  Pour  arrivt-r  à  notre  but, 
nous    n'avons   pas    de   sentiers 
battus,  eo  quo  pervenlre  volu- 
mus  vise  tritœ  non  (erant.  Cic. 
Ne    pas   atteindre    ^on_  but,   « 
proposito  aberrâre.   Cic.   pro- 
positam  non   asseqai.  Cic.   Jo 
m'i'carte  beaucoup  du  but,  lon- 
gias  ab  effectu  eJas.  quod  petO, 
abscedo.   Cic.    ||    (K"   parl.  des 
choses.)  Avoir  pour  but,  spec- 
tàre, intr.  Cic,  etc.  (ex.  :  hoc 
leges  spectant  [•  tel  est  le  but 
des    lois  •].   Cic.  quorsam  hxc 
spectat  oratio?  [-  quel  est   le 
but  do  ce  discours?»].  Cic.  hoc 
longe  alio  spectabat.  Nep.  hiec 
ad  concordiam  spectant   [-  ces 
mesures  ont  pour   but   la  con- 
corde -].  Liv.'  ;  pertinére.  intr. 
Cic.  Nep.  Liv.  (ex.  :  hœc  eo  per- 
tinet  oratio  at...   Cic.  qaonam 
hfec  omnia,  nisi  ad  saam  per- 
niciem  pertinerent  ?  Liv.)  ;  va- 
lére,    intr.  Nep.  (ex.  :  hoc  eo 
valebat,  at...   [■    le  but  de   ce 
discours  était  de...  >].  Nep.  K' 
responsam,    qao    valeret,  cum 
intellegeret    nemo.  Nep.).    Ce 
coup  d'audace  n'a  pas   atteint 
son    but,    ad  finem  non   venit 
tam  aadax  inceptam.  Cic.  Les 
sciences  qui  se  proposent  uu  but 
tout  différent,  disciplinse  in  di- 
versam    tendentes.    Sen.    (La 
poésie)  n'a   d'autre  but  que   le 
plaisir,  solampetit  voluptatem. 
Cic.  Tous  les  arts  se  proposent 
un  but  auquel  ils  tendent,  om- 
nes  artes  habent  finem  aliqaem 
propositam  ad  qaem  tendant. 
Cic.  Sans    but,   (res)   qax  sine 
consilio  fit    ou   accidit.  Cic.  1 
(Spéc.)  Tirer  de  but   en    blanc. 
Voy.  2.  BLANC.  Fig.   de   but  en 
blanc,  c.-à-d.  eu  allant  au  but 
sans  préparation.  Voy.  2.  blanc 
butant,  adj.  m.  Qui  bute  contre 
qqch.  (arch.)  Arc  butant.  Ens- 
ma,  se,  f.  Vitr. 
butée,  s.  f.  Massif  de  pierre  des- 
tinée à  supporter  une  poussée. 
Voy.  contrefort. 
buter,  v.  intr.  et  tr.  H  V.  intr. 
Venir   s'appuyer   contre    qqch. 
qui    arrête.     Incambère,    intr. 
Sue<.(av.  leDat.  ouinetl'Acc.). 
niti,  dép.  intr.Quin<.(av.l  Abl.). 
1  (Par   ext.)  Venir  frapper    du 
pied    contre   un   corps   saillant 
sur  le  chemin.  0/J"enrfère,  intr 
Cic.   Vov.  HEURTER  [contre]._|| 
Frapper"  contre    ce   qu'on   vise 
(arch.)  Destinata  ferlre.  Cart. 
Il  (Par  ext.)  Viser  au  but.  Voy. 
VISER.  Ne   buter  qu'à,    c.-a-d. 
n'avoir    d'autre    but   que...   eo 
tantam  spectàre,  at...  Cic.  Bu- 
ter à  qqn,  c.-à-d.  jeter  son   de- 
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volu  sur...  Voy.  dévolu.  1  l'. 
tr.  Appuver  contre  qqcli.  qui 
vrèt).Fiùcire,  tr.  Cic.  ^o  buter 
(contre  qqch.),  offendère.  iiitr. 
Cic.  Il  (Fis;.)  Buter  qqn,  c.-à-d. 
le  pousser  à  une  résolution  où 
il  s  entête.  Se  buter,  offirmàre 
se  ou  (absol.)  of(irmâre.  Plaat. 
Ter.  ^cf.  a<je,  qaseso,  ne  tam 
affirma  te.  Ter.  [haut.  1055]. 
qaid  agimus.  soror,  si  offirma- 
bit  puter  adversum  nos  ?  Plaat . 
[Sticli.  68]  au  part,  mihi  lide- 
tar  illiaa  volantas  obstinatior 
et  in  hoc  iracandiâ  offirmatior. 
Cic.  [ad  Att.  I,  11,  l]l. 
batière,  s.  f.  Sorte  d'arque- 
buse pour  viser  au  blanc  (arch.). 

Voy.    ARQIEBL'SE. 

butin,  s.  m.  Tout  ce  qu'on  re- 
cueille comme  profit,  de  la  vic- 
toire. Prœda,  se  {pr.  .  butin 
conquis  à  la  guerre  •),  f.  Cses. 
Cic.   Liv.  (ex.  :  pr.  parla.  Cic. 
praedam    capëre    de    hostibas. 
Plaat.   prxdâ  potiri.  Liv.   in- 
gentes  prsedas  [•  un  riche  bu- 
tin •]  (acêre.  Liv.  prsedas  agêre 
expacatis.  Sali,  prsedas  homi- 
nam   pecoramque    agêre.   Liv. 
abigëre  [-  emmener   un  grand 
butin   eu    hommes   et    eu    bé- 
tail   •].  Liv.   preedam  ante    se 
agêre.  Liv.  tantum  prsedse  tra- 
hére  ut. . .  Liv.  ibi  prsedam  re- 
linqaëre.  Liv.  prœdam  coacer- 
vâre.  Liv.  captivas  pr3?damqae 
recensêre.  Liv.    reliqaa    pr.vda 
victoribtis   cessit.    Liv.    prœdœ 
alia  militam  cessere  [•  le  reste 
échut   aux  soldats  comme  bu- 
tin   •].    Liv.    idem    aariim    ex 
Iwstibas  captam  in  paacorain 
prssdam  cessisse.  Liv.  Iiosti  prœ- 
'icB    esse.  Liv.   ex  pr.edà   esse. 
Liv.  prsedam    majorem    reve- 
hëre.  Liv.)  ;  spolia,  orum  {pr. 
•  dépouillss,  butin,  fruits  d'une 
victoire  ou  d'un  larcin  ').  n.  pi. 
Cic.    Virg.  (ex.  :  sp .  classium. 
Cic.  hostiam  [en  pari,  de  sta- 
tues, etc.].  Cic.  agrorum  [.  fait  | 


dans  les  champs  ■].  Lii-.^  ;  exu- 
vise,  aruiu('  dépouilles  enlf- 
vees  .'t  l'ennemi,  butin  •},  f.  pi. 
Cic.  \'irg.  (ex.:  e-vui-.  nantit;»' 
[éperons  enlevés  comme  butin 
à  la  flotte  ennemie]. Cic).  ma- 
Dubiœ,  arum  {pr.  •  arg-ut 
provenant  du  butin  fait  ~sur 
l'ennemi  •),  f.  pi.  Cic,  etc.  (ex.  : 
qui  ex  manabiis  portionem 
prsidse  peterent.  Justin,  porti- 
cam  de  manubiis  Cimbricis  fe- 
cit.  Cic.  de  manabiis  daos  for- 
nices  fecit.  Liv.)  ;  sectio,  onis 
(■  partage  du  butin,  vente  à 
l'encan  d'oii  butin  .),  f.  Cœs. 
Cic.  (ex.  :  sectionem  ejus  oppi- 
di  universam  Csesar  vendidit. 
Cœs.  reliqaise  Neronianaram 
sectionam.  Tac).  Faire  du  bu- 
tin,prœdàri,  dép.  intr.  Cic, etc. 

(voy.       PILLAGE  ,       DÉPRÉDATION  , 

piller).  Il  (Par  ext.)  Capture, 
gain,  profit.  Prœda,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  prsedam  capère 
ex  fortanis  alicajas.  Cic.  re- 
gnam  facit  prsedam  sceleris 
sui.  Sali,  prsedam  de  manibus 
amittêre.  Cic.  tantà  prsedà  aii- 
gêri.  Cic.  jam  spe  atqae  opi- 
nioneillam  prœdam  dévorasse. 
Cic.  m.axima  prseda,  qaam  ex 
fortunii  pablicanoram ,  qaam 
ex  agris  arbibusqae  sociorum 
e-xhaaserat.  Cic.  prsedam  ferre. 
Hor.  ab  aliqao  magnas  prœdas 
facère.  Cic.  maximas  prsedas 
facere  Cic.  maximos  qaœstas 
prsedasque  facëre.  Cic.};  ma- 
nubiœ,  arum,{.  pi.  Saet.  (ex.: 
pr.-fdre  et  manuhisa.  Saet.  m.a- 
nubise  etrapinse.Saet.).  ||  (Fig.) 
Ce  qu)  recueillent  les  oiseaux, 
les  abeilles.  Prseda,  se,  t. 
Plaat.  etc. 

butiner,  v.  tr.  Prendre  comme 
butin.  Prsedâri,  dép.  \ntT.Liv. 
(voy.  piller).  Absol.  et  fig.  Les 
abeilles  vont  butiner,  apes  pa- 
balatum  prodeant  Col. 

butineur,  euse,  adj.  Qui  fait 
du  butin,  U.ai  prsedas  facit.  A. 


c\ 

L'abeille      buiinouse.     Sedula 
apis.  Ov. 

butoir,  s.  ni.  Comme  boutoih. 
1  Pierre  contre  laquelle  bute  ie 
vantail  d'une  porto  cochérc. 
\'aUaram  adminicnlam.  .■{. 

butor,  s.  ni.  Espèce  de  héron 
qu'on  ne  peut  dresser  p  wir  la 
chasse.  Tauras,  i,  m.  Plin.  ^ 
(Fig.)  Un  butor,  c.-à.-d.  un  être 
lourd,  gi'ossier.  brutal,  liape.v, 
icis,  m.  Gell. 

butte,  s.  r.  Petite  éminonce  do 
terre. /433er,  eris,  m.  Cses.  Ta- 
malas,  i,  m.  Cœs.  Cic.  T  (Spéc.) 
Eminence  de  terre  où  l'on  place 
une  cible.  Voy.  cible.  ||  (Fig.). 
Etre  en  butte,  c.-à-d.  servir 
do  point  de  mire,  objici,  pass. 
Liv.  patùre,  intr.  Cart.  Voy. 
[èire]  EXPOSÉ. 

buttée,  s.  f.  Voy.  butée. 

butter,  V.  tr.  Mettre  en  butte. 
Aygerâre,  tr.  Col.  ||  (Par  ext.). 
Butter  un  arbre,  c.-à-d.  l'en- 
tourer d'une  polito  butte  de 
terre  ameublie.  Accainalûre 
[arbores,  vineas, radiées) .  Plin. 

buvable,  adj.  Voy.  potable. 

buvande,  adj.   Voy.  piquette. 

buvard,  arde,  adj.  Qui  boit, 
qui  absorbe.  Bibultis,  a,  um, 
adj.  Plin.  Ov. 

buvée,  s.  f.  Boisson  pour  les 
bestiaux.  AquafarinâmLvta.  A. 

buvetier,  s.  m.  Celui  qui  tient 
une  buvette.  Caupo,  onis,  m. 
Cic. 

buvette,  s.  f.  Endroit  où  l'on 
donne   à  boire.  Taberna  vina- 

ria.    i'arr. 

buveur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 

celle  qui  boit.  Potor,   oris,  m. 

Ilor.  Potator.    oris,   m.  Plaat. 

(buveur  insigne,  ivrogne).  Voy. 

BOIRE. 

buvoter,  v.  intr.  Boire  à  petitB 
coups.  Sorbillâre,  tr.  Ter. 

byssus,  s  ni.  Sorte  de  matière 
textile.  Dijsauf.  i,  (.  \'n!g.  Voy. 

BATISTE. 


C,  troisième  lettre  de  l'alphabet, 
C,  f.  n.  et  iudécl.  Vitr.  Prise. 
En  latin,  C.ost  l'abrév.  du  prén. 
Cajus,et  C.  sur  les  bulletins  des 
juges  est  l'abrév.  de  condemno, 
d'où  lenom  de  Uttera  tristis,  par 
opp.  à  a  (  =  absoifo),  qui  est  la 
littera  sàlutaris  (Ci.  Ps.  Ascon. 
fin  Cic.  Verr.  II,  26,  p.  16i]  et 
Cie.  [Mil.,  S  15]. 

c'  Toy.  CE. 


ça,  pron.  Familier  p.  cela.  Voy. 

ce  mot. 
ça,  adv.  famil.  ||  Adv.  do  lieu. 
Ici  (avec  mouvement).  Hue, 
adv.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  procède 
ta  /lUC.  Ter.  accède  liac  ad  me. 
Ter.  tam,  hue  tam  illac  [  •■  ri. 
et  \k  •  ].  Cic.  hac  et  illac 
ou  hac  atqae  illac  ou  hac 
illac  [<■  çà  et  là  ■>].  Cic). 
Çà  et  là,  de  çà,  de  là  passim. 


adv.  Cœs.  Cic.  (ex.  :  Namid.v 
barbarà  consuetadine  nullisor- 
dinibus  passim  consederant. 
Cxs.  ignis  totis  se  passim  dissi- 
pavit  castris.  Liv.  in  vicos  pas- 
sim saos  diffagiant.  Liv.);  ul- 
tra citroque.  Cic.  etc.  (ex.  : 
altro  et  citro  carsâre.  Cic  com- 
meàre  altro  citroqae.  Cic  ou  ui- 
tro  cilro.C'ic.Suet.altrocitroqae 
transcurrcre.  Liv.).  Voy.  aussi 


CAB 

DEÇA.  Aller  çà  et,  là,  vagCirl. 
tlép.  intr.  Cic.  Errer  i;à  et  là. 
nalari,  dry.  intr.  Sali.  voy.  idn] 
COTÉ  [et  d'autre].  1 1nterj.  (scrv. 
à  intorpoller  qqii)  Çà  oa  or  çà, 
e/io,  interj./'ian^.  Ter,  ehodam, 
intorj.  Ter.  cecio  et  (au  plur.) 
cette,  irapér.  7'er.  Cic.  etc.  (cf. 
unum  cet/o  auctorem  tai  fai-ft, 
unius  firofer  exemplixm.  Cic. 
cecio  ifiitur,qiiidfariam?  Ter.'' 
âge  tH\j.\x  plur.)  agile,  imper. 
P/aot.  Ter.  Cic,  etc.  les.  :  âge 
fiat.  Ter.  agedam  ergo,  accède 
hue  modo.  Hlaat.  agitedam,  ite 
mecam.  Liv.).  1  Adv.  da  temps 
(arch.K  En  çà,  c.-à-d.  jusqu'à 
préseiit.  Depuis  sis.  mois  on  i;à. 
ante  hos  sex  menses.  Phsed.  sep- 
timo  hoc  mense.  Cic. 
cabale,  s.  f.  Doctrine  mystique 
des  Hébreux  et  science  occulte 
rattachée  à  cette  doctri  ne.  Cab- 
bala,  :e,  f.  Lat.  mod.  Arcana 
Hebrseo'ram  doctrina .  D.  1  (Par 
e.\t.)  Manœuvres  secrètement 
concertées  entre  qqn.  Ars,  ar- 
tis,  f.  Ter.  Sali.  Liv.  (cf.  x.\i, 
3U, \).Saet.  (sens  du  grec  -rlx^ri 

voy.  ARTIFICE,  RU=E,  SUBTER- 
FUGE); ar^ifiCIUIH,  ii,  n.  Cic.eic. 
(ex.  :  qaorum  artiliciis  elfectam 
est.  ut  resp.  in  hanc  statam 
perveniret.Cic.  voy.  tour,  ru'e); 
fallacia.,  se.  f.  Plaat.  Cic,  etc., 
(ex.  :  composita  est  fallacia. 
Plaat.  fallaciam  facère.  Ter. 
fallaciam  ou  fallacias  (ingère 
[m  faire  une  cabale,  des  ca- 
bales "].  Plaat.  Ter.  fallaciam 
intendëre  in  aliqaem.  Ter.  voy. 

ARTIFICE,   SUPERCRER1E1;C3/Uin- 

uia,  se  (toute  manœuvre  ten- 
dantà  voiler  la  vérité  et  à  triom- 
pher de  la  justice), f.  Cic,  etc. 
(s'opp.  à  Veritas  et  à  fides, 
souv.àl'abl.;ex.  :  calamniâ paa- 
coram.  Sali,  inimicorum  calam- 
niâ. Cic.calamniam  et  staltitiam 
obterëre  ac  contandëre.  Cic. 
aliquam  calumniam,  fraadem, 
dolum  adhibère.  Cic):  consi- 
lium,  ii,  n.  Cic,  etc.  (dans 
l'expression  consilia  clandes- 
tina  ou  dolosa.  Cic.  consilia 
clandestina  concoqaére  ['  for- 
ger des  cabales  ■>] .  Liv.  dare 
cperam  consiliis  clandestinis 
[.  se  mêler  de  cabales  »].  Liv. 
consiliis  clandestinis  oppugnâre 
aliqaem.  Liv.).  User  de  cabale, 
malta  machinari.  Plaut.  Cic. 
Cic.  Sali.  Voy.  intrigue.  1| 
Ceux  qui  font  ces  manœuvres. 
Sodalitas,  atis,  f.  Cic  (cf. 
consensio,  qaœ  magis  honeste 
qaam  vere  sodalitas  nom.ina- 
retar.  Cic.  [Plane.  37].  cf.  Cic 
ad  Qa.  fr.  Il,  3,  5);  factio, 
onis  {'  cabale  au  théâtre  ■),  f. 
Saet.  (cf.  histrionnm  ou  pan- 
tomimoram.  Saet.  adalescen- 
tali,  quidivisiin  factionesplaa- 
sam.  discerent.  Saet.).  ha.  cabale 
de  Catilina,  gregales  Catilinœ. 
Cic 

cabaler,  v.   intr.  Faire  des  ca- 
bales.  Voy.  CABALE. 


C.\U 

cabaleur,  s.  m.  Celui  qui  ca- 
bale. ■•>odalis,  is,  m.  Plaat. 
Cic.  (Plane.  IS).  Voy.  caiiale. 

cabaieuse,  s.  f.  Celle  qui  ca- 
bale. Voy.    CABALE. 

cabalistë,  s.  m.  Celui  qui  est 
versé  dans  la  science  do  la  ca- 
bale Cabbalista,  œ,  m.  D.  1 
(Arch.)    Cabaleur.    Voy.    cab.*- 

LEUR. 

cabalistique,  adj.  Relatif  à 
la  cabale.  Cabhalinticas,  a,am. 
adj.  D. 

caballin,  ine,  adj.  Relalif  aux 
chevaux  (arch.).  Caballinas, 
a,  am,  adj.  Plin.  Fontaine  ca- 
bàUineiHippocrène),fonscabaZ- 
linas.  Pers.  (pr.  1.) 

caban,  s.  m.  Capote  de  mate- 
lot, etc.  Pœnala,  se,  f.  Varr. 
Cic.  Tac. 

cabane,  s.  f.  Humble  habit.a- 
tion.  Tugurium,  ii,  n.  Varr. 
Sali.  Liv.  etc.  (voy.  hutte)  ; 
casa,  se,  f.  Cic.  Sali,  etc  (ex.  :  c. 
stranienticia.  Aart .  b.  Hisp. 
parvala  Romuli.  Val.-Max.pis- 
catoria.  Petr  pastoralis.  Val.- 
Max.  potest  ex  casa  vir  magnas 
exire.Sen.}-  casula,se,  l'.Plin. 
Petr..Apal.  (cf.  casala  conten- 
tas erat  in  liorto  sao.  Plia.).  1 
(Arch.)  \bri  construit  sur  un 
navire  et  par  e.rt.  bateau  ayant 
un  abri  au  milieu.  Voy.  bateau. 
Petite  chambre  à  bord  d'un 
bâtiment.  Voy.  cabine. 

cabaner,  v.  ir.  et  qqf.  intr.. 
Loger  ou  se  loger  dans  une  ca- 
bane, (arch.)  Voy.  ces    mots. 

cabanon,  s.  m.  Petite  cabane. 
Tagariolam,  i,  n.  Apal.  1  Cel- 
lule pour  l3S  prisonniers  dan- 
gereux. Robar,  oris,  n.  Hor. 
(carm.  II,  13,  l'J).  Tac.  (ann.  IV, 

cabanot,  s.  m.  Petite  cabane 
(arch.).  Voy.  cabane. 

\.  cabaret,  s.  ra.  Lieu  où  l'on 
vient  boire.  Caapona,  se,  f. 
Hor.  Plin.  Gell.  Tenir  un  ca- 
baret, caaponam  exercére.  Jus- 
tin. Cabaret  de  pauvre  appa- 
rence, cauponala,  as,  f.  Cic  De 
cabaret,  caaponias,  a,  uni,  adj. 
Plaut.  Ulp. 

2.  cabaret,  s.  m.  Voy.  asaret. 

3.  cabaret,  s.  m.  Sorte  de  li- 
notte. Voy.  linotte. 

cabaretier,  s.  m.  Celui  qui 
tient  un  cabaret.  Caapo,  onis, 
m.  Cic. 

cabaretière,  s.  f.  Celle  qui 
tient  un  cabaret.  Copa,œ,  f. 
Suc  t. 

cabas,  s.  m.  Sorte  de  panier  en 
jonc.  Fiscina,  se,  f.  Cic. 

cabasser,  v.  tr.  Mettre  dans 
son  cabas  (arch.)  Voy.  ces  mots. 
T  (Par  ext.)  Voler.  \oy.  ce  mot. 

cabasset,  s.  m.  Sorte  de  casque 
analogue  au  morion.  Voy.  cas- 
que. 

cabéliau,  s.  m.  Voy.  cabil- 
laud. 

cabestan,  s.  ra.  Treuil  autour 
duquel  s'enroule  un  câble.  Car- 
ckesiam,  ti,  n.  Vitr.  (,\.   10,  5). 
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cabillaud,  s.  m.  Morue  fraîche. 

Gartas  morrhua.  D. 
cabillot.  s.  m.  Sorte  do  choviUo. 

Vov.  cheville. 
cabine,  s.  f.   Petite  chambre  à 
bord  d'un  bâtiment.  Diœta,  ;r, 
Petr.  (115).  1  Petite  chambre  do 
bain.  Cella,  se,  f.  PUn.j. 
cabinet,  s.   m.  Petite  chambre 
retirée.    Cabicalam,    i,    n.  Cic. 
rabicalam  minus.  Plin.  j.    Zo- 
theca,  se  (cabinet  où  l'on  repose 
pr-ndantlejour).f.P/i>i,/.(ep.II, 
17,  21).  Petit  cabinet  noir,  ca- 
bicalam perparvam  et   obsca- 
ram.    Saet.     ||     Cabinet     d'ai- 
sances, sella,  sp,  f.    Vitr.  locas 
sordidus.    Val.-Max.    Cabinets 
publics,   (orica,   se,    f.    Javen. 
(3,  38).  Aller  aux  cabinets,  al- 
vam  exoneratum  ire.  Plin.    ire 
quo    satari    soient    (plais,    cf. 
l'iaut.  [Cure.  3u2]).    Etre    aux 
cabinets,  seJëre  in  locosordido. 
Val.-.Max.  {IX,  13,  2,  éd.  Halm). 
Composer  des  vers  qu'on  lit  aux 
cabinets  ou  bons  à  mettre  aux 
cabinets,  scribëre  carmina  quse 
legant  cacantes    ou  qasr  legant 
cacantes.  \\  Un  cabinet  de  bains, 
cella,  se,  f.    Plin.  j.  Un    garçon 
de  cabinet  (dans    un  établisse- 
ment de  bains),  balneator,  oris, 
m.  Plaut.  Cic.     \\     Un  cabinet 
de     travail,    d'étude.     Cabica- 
lam     secretias.    Plin.    i.     Un 
homme  de  cabinet,  assidaas  in 
cubicalo.  PUn.j.  Que  c'était  uu 
cabinet  d'étude  et  non  un  mau- 
vais   lieu,  stadiorum  deverso- 
rium  esse  non    libidinam.  Cic 
Travail  de    cabinet  (étude  pré- 
paratoire d'un  sujet),  domesti- 
cus  labor   ou    domestica  corn- 
mentatio.  Cic.     meditatio.  Cic. 
icf.    nulla   meditationis  saspi- 
cio  :  imparatas  semper  aggredi 
ad    dicendam    videbatur.    Cic. 
[Brut.  37,  139]).  Travaux  de  ca- 
liinet,ea;erci<ationescommen(a- 
tionesque.  Cic.     ||    Cabinet   (du 
prince,    de    l'empereur,     etc.). 
Consistoriam    principis.    Cod. 
Theod.  Ordre  du  cabinet,  man- 
datam  ipsias    principis.    Tac. 
codicilli.  m.  pi.  Plin.  j.  Tac.  Il 
confiait  à  son    cabinet   l'admi- 
nistration   des    affaires,  domes- 
ticis     consiliis     rem    publicam 
administravit .    Liv.  \\    Le  ca- 
binet   d'un     ministre,     c.-à-d. 
(par  ext.)  ceux  qui    tiuvaillent 
avec  le  ministre.  Regii  ministri 
asseclœ.    A.     \\     (Par   ext.).   La 
gouvernement  d'un  pa.yi.  Prin- 
cipis consilium.    Plin.  j.  Voy. 
ministère.  1  (Par  ext.)  Salle  ou 
l'on  garde  certaines  collections. 
Thésaurus,  i,    m.  Cic.  1    Sorte 
de  réduit  de  verdure  (dans  un 
jardin).  Trichilam,  i.  n.  Col.  1 
(Par  ext.)  Meuble  élégant  à  com- 
partiments et  à  tiroirs.  Arma- 
riolam,  i,  n. Plaat.  Hier.  Inscr. 
câble,  s.     m.  Très  gros  cordage 
de  chanvre.    Rudens,  entis,  m. 
Cic.    Virg.    (gros    cordage    de 
marine).  Fanis,is,  m.  Cic.  Liv, 
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(cf.  fania  naaticas.  Fest.  f.  an- 
corarias.  Cceifunes,  qui  anten- 
nas  iid  malot  rcliijabant.  C^s.\ 

câbler,  v.  tr.  Faijouuer  eu 
càHo.  Voy.  ces  mots. 

cabliau,  s.  m.  Voy.  cabillaud. 

caboche,  f.  Tête  \très  familier). 
Voy.  TÈTE.  T  Nom  vulgaire  do 
la  chevêche.  Voy.  ce  mot.  1 
Clou  à  sr.  sio  tête  (pour  ferrer 
les  souliers).  Clavus  calcea- 
n\enti.  A . 

cabochon,  s.  m.  Piei-re  fiue 
pulie  CL  uoa  luilléo.  Gen\ina 
polita.   A.  1   Sorte    de  clou    à 

tête".   Voy.     CABOCHE. 

cabosser,  v.  tr.  Voy.    bo?sder. 

cabotage,  s.  m.  Navigation 
marcliaiide  qui  so  fait  le  long 
des  côtes.  Litorea  navigatio. 
Amm.  Bâtiment  servant  au 
cabotage,  navis  ou  navicuta 
OTMria.  Plin.  j.  (ep.  X,  15  [â6]; 
17  [28]). 

caboter,  v.  intr.  Faire  le  cabo- 
tuize.  Oram  cii'cami-ectari.  Liv. 

caboteur,  caboteuse,  .idj.  Qui 
fait  le  cabotage.  Bâtiment  cabo- 
teur et  (al'Sol.)  caboteur,  s.  m. 
iNafis  oraria.  Plin.j. 

cabotier,  cabotière,  adj.  Qui 
sert  au  cabotage.  Voy.  caboteur. 

cabotin,  s.  m.  Comédien  d'unti 
troupe  ambulante  ou  de  bas 
étage.  Histriculus,  i,  m.  Gloss. 

cabotinage. 6.  m. Xlanièred'être 
d'un  cabûtin.  Histrionia,  se,  f. 
Sen.  rh. 

cabre,  s.  f.  Sorte  de  chèvre  ou  de 
treuil.  Voy.  chèvre. 

cabrer  (se),  v.  pron.  S'enlever 
en  se  dressant  sur  les  pattes  de 
derrière  (en  pari,  du  cheval). 
Exsaltàre,  intr.  Stat.  Erigére 
pedes  priore$.  Liv.  Tollëre  se 
arrecium.  Virg.  \\  ((Fig.)  Se  ré- 
volter. Insurgëre  {in  aliqaem). 
Cic.  Liv.  Il  (Arch.)  S'emporter, 
>e  prendre  de  querelle.  Voy.  ces 
mots.  Voy.  au-si  regimber. 

cabri,  s.  m.  Pftit  do  la  chèvre. 
Voy.  chevreau. 

cabriole,  s.  f.  Saut,  bond  que 
l'on  fait  en  folâtrant.  Lascivas 
$altas.  A. 

cabrioler,  v.  intr.  Faire  des  ca- 
briolas. Sahiu  lascivos  dare.  A. 

cabriolet,  s.  m.  Voilure  légère 
à  un  cheval.  Cisiuin,  ii.  n.  Cic. 

cabrioleur,  cabrioleuse,  s.  m . 
et  f.  Celui  o'u  celle  qui  fait  des 
cabrioles.  Saltator,  oris,m.Cic. 
Saltatrix,  tricis,  f.  Cic.  (Pis.  18). 
Vulg. 

cabus,  adj.  m.  Chou  cabus,  c- 
à-d.  à  tête  pommée.  Brassica 
Cumana.  J'iin. 

caca,  s.  m.  Voy.  excréments. 

cacade,  s.  f.  Brusque  évacuation 
d'exci-éments  .  Alvi  profaaio  . 
Cels.  1  Fig.  Reculade  honteuse. 
Voy.  ces  mots. 

cacarder,  v.  intr.  Crier  (en 
pari,  de  l'oie).  Clangëre,  intr. 
Amm, 

cacatoès  et  cacatois,  s.  m. 
E^pèc^  deperroquet.Voy.ee mot. 

cachalot,  s.  m.  Sorte  de  cétacé. 
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Physeter,  tcris,  m. Plin.  (l.X,8). 

cache,  s.  f.  Voy.  cachette. 

cachectique,  adj.  Caracioiiso 
par  la  cachexie,  tachcclicas,  a, 
uni  (gr.  xa/£xTixô;),  adj.  D. 

cachement,  s.  m.  Action  de 
cacher.  Occaltatio,  onis,  f.  Cia. 
Plin. 

cacher,  v.  tr.  Soustraire  à  la 
vue.  Abdëre  {pr.  mettre  hors 
de  la  vue),  tr.  Cxs.  Cic.  etc. 
(ex.  :  anteqaam  se  sol  abderet . 
Cic.  urgentain  abditum  terris, 
llor.  partes  corporis  conte.i-it 
atque  abdidit  [nofara].  Cic. 
abdëre  se  [aller  so  cacher]  t;i 
intimam  Macedoniam.  Cic.  se 
rus. .Ter.  se  .-irpinum  Cic.  ab- 
dëre se  absol.  [•  se  tenir  caché, 
rester  caché,  être  cache  •].  Sali, 
abditus  [caché  aux  yeux  de 
touj]  intectissilvestribus.  Cic); 
condère  {pr.  -  mettre  en  re- 
serve ",  d'oà  •  serrer,  cacher  ■•), 
tr.  Liv.  Sen.  Curt.  (ex  :  c.  ali- 
gaot  Numidarani  twmas  in 
salta.  Liv.  c.  in  silvis  armatum 
militem.  Cart.  c.  aliquid  vel 
liicri  causa  vel  metàs  sub  terra. 
Paal.  dig.  c.  se  sab  Icctani. 
Saet.  se  in  tencbras.  Sen.); 
abscondëre  {pr.  -  mettre  hurs 
de  la  vue  -,  d'où  ••  siirrer,  ca- 
cher "1.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  gla- 
dios. Cic. aliqaem  in  armamen- 
tario.  Cart.  aaram  secandum 
aram.  Plaat.  cuin  lana  solcm 
abscondit.  Sen.  nec  galca  fron- 
tem  abscondit.  Javen.);  recon- 
dère  [pr.  •  remettre  à  sa  place  - , 
doit  '  serrer,  cacher  -),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  guod  celari  opus  erat 
habebant  sepositam  ac  recon- 
ditam.  Cic.  sacra  in  doliis  de- 
fossa  recondëre  terra.  Flor. 
namnxos  auramque  recondëre. 
Plauf.  etc.  locas  reconditus 
[<■  endroit  caché»]  Cic);  OCCU- 
lère  ('  cacher,  couvrir  ••.),  tr. 
Cic.  Virg.  Liv.  etc.  (ex.  :  vai- 
ncra. Cic.  aliqaem.  Liv.  se 
silvà  prope  viam.  Liv.  feniinx 
occalantar  parietam  umbris. 
Cic.  magnam  vim  aqaaram 
sabterraneis  occali.  Sen.  au 
part.  adj.  occultas,  a,  um,  adj. 
Cic.  [compar.  occaltior.  Cic. 
superl.  occaliissimas.  Cic.  Liv. 
Saet.].  subst.  occulta  ac  recon- 
dita  templi.  Cœs.  [B.  C.  III,  105, 
J.].  in  occalto  [-  dans  un  en- 
droit caché  -].  Cses.  se  in  occul- 
tum  abdëre.  Cic);  OCCultdre 
{•■  cacher,  couvrir  soigneuse- 
ment -),  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  occ. 
se  ibi.  Cic.  se  ramis.  Tac.  se 
tagurio.  Sali,  se  silvis.  Liv.  se 
non  Ponto  neqae  Cappadociœ 
latebris.  Cic.  se  post  montem. 
Cxs.  aliquid  in  terra.  Cses.  se 
in  liorlis  suis.  Cic.  Stella;  occal- 
taniur  [<■  so  cachent  •].  Cic); 
obscuràre  {pr.  -  rendre  invi- 
sible ■■  d'oà  •  cacher,  dissi- 
mulir  -),  tr.  Sali.  (ex.  :  csrlam 
obscuràre.  Sali.];  ahstrudère 
{pr.  -  écarter  en  poussant,  d'oà 
enfoncer,     cacher     profondé- 
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ment  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  abst, 
tlLCsauran\.  Plaut.  nummum. 
Cic.  se  in  silvam  densani.  Cic. 
absiineas  comiiiis  abstrusas  at- 
gae  abditus.  Plin.  j.)  ;  tegère 
(pr.  •  abriter,  cacher  •),  tr.  Cic. 
Cses.  Virg.  (ex.  :  fcrx  latibalis 
se  tcyunt.  Cic.  (ajientcm  silvce 
texerunt  [-  les  forets  cachèrent 
safuito-1. Ca?s.  nebulamatatina 
texerat  mccptan.  Liv.) .  Cacher 
qqch.,  aliqaid  removêre  ab  oca- 
lis.  Cic.  —  des  chevaux,  rdmo- 
vêre  eqaos  ex  conspecta.  Cœs. 
Il  Sb  cacher,  se  soustraire  à  la 
vue,  etc.,  delitescère,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  d.  in  quadam  caapo- 
nula.  Cic.  nocta  in  silvis.  Cses. 
cum  cvcrcitu  in  pro.ximis  mon- 
tibus.  Justin,  in  latere  templi 
prope  angulam  obscurum.  Liv. 
dcUtuit  inter  vêpres  in  latiba- 
lis fera/'um  unan\  noctem.  Liv. 
ut  eo  mitteret  amicos,  qui  deli- 
tescercnt,  deinde  repente  pro- 
silirent.  Cic.  intcrdiu  in  vir- 
galtis  atque  herbis  [on  pari, 
dos  lièvres].  Varr.  vespertinis 
temporibus  [on  pari  .  d'un 
astre].  Cic.  luna  aut  parte  sui 
aut  tota  délitait.  Sen),  Voy. 
aussi  ci-dessus  se  abdëre,  occuli, 
occultari,  se  condëre,  se  occul- 
tare,  etc.  ||  Etre  caché,  c.-à-d. 
être  soustrait  à  la  vue,  etc.,  Ja- 
tére  ('  être  caché,  se  tenir  ca- 
ché ■  ),  intr.  Cic.  etc.  (jx.  :  in 
occulto  ou  abditë  [■■  être  pro- 
fondément caché  ^^.Cic.  domi. 
Quint,  in  silvis  abditos  latère 
[-  être  cachés  au  fond  des  fo- 
rêts .j.CcTS.  virtatem  latêre  in 
tenebris.  Cic.  sab  lectis.  Plaat. 
intra  maros.  .fasiin.  inter  ulti- 
mam  conf^acntium  ad  Csesaren 
tarbam.  Vell.  latens  junctara. 
Plin.  latentes  nodi.  Cart.)  \Iati- 
tàre  {pr.  '  se  tenir  soigneuse- 
ment cache  •),  intr.  Cic  etc. 
(ox.  :  errans,  latitans.  Ilirt.  ex- 
trahitur  domo  latitans  Oppia- 
nicas  a  Manlio.  Cic.  latitàre 
inter  ignominiosos.  Petr.  qiios 
avaritia  in  imo  ['  dans  les  pro- 
fondeurs de  la  terre  '],abi  illud 
malum  virus  latitat,  defodit, 
Sen.).^  Soustraire  à  la  connais- 
sance. Celâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ccidre  conscios.  Liv.  commissa. 
Nep.  annos.  Plisedr.  senicnti,:m 
suam.  Cic.  vitia.  Plin.  j.  s'op- 
pose iipalam  facére,palcfacère, 
nudâre,  ostentâre;  au  passif: 
ne  vera  eo  ipso  qaod  celaren- 
iur  euà  sponte  magis  emana- 
rent.  Liv.  bene  dissimulai  as 
amor  et  celatas.  Ter.  dan»  un 
sons  un  pou  étendu  :  dolorem 
vultu  tegere  et  tacitarnitalc  ce- 
lâre. Cic.  celans  quavoluntate 
esset  in  regem.  Nep.  caclur 
[qijch.l  àqrpi,  c.-ù-d.  tenir  qqii 
dans  l'ignorance  [do  qqch.]  : 
celare  scnem.  Ter.  non  teculavi 
sermonem  T.  Ampii.  Cic.  itcr, 
quod  habebat.omnes  celât.  Ni p, 
crlare  mortrm  régis  in  ["  jus- 
qu'à ']   adventum  ejus  omnes. 
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Liv.  sed  tamen  indicaho   tibi, 
aaod    meherculc    imprimi$    te 

Ois  honx.nes.quul  "^^ '\^'«'« 'l".'"- 
„,odilatis  etcopi^^C^c-).  f-°^- 

condère  (ft/.  '.'^^^'j^'"' ''et' 

muler  un  dessein  ■),  tf-  Z^'^- 
Ptc  6v  :  paacitatcm  mihtam. 
Cart.  qaoà  qno  stadiosias  ab 
istisopprimitur  et  abscondUar 
eo  magis  eminct  et  apparet 
Ciclrecondère,tr.7ac.  (ex.. 

^ini].Tac.):OCCUlcre  (-  ca- 
chei-,  taire,  dU-imalor  -),  tr. 
CiV.etc.  (ex.  :  panda  argamcn- 
torum.  hic.  vitia.  Quint  nar- 
ratumabaliis.Tac.occaUares. 

Cic.  occaltam  pactam.  i-'"-?^- 
caltam  malum.   Cic.  occaUor 
capiditas.  Cic.   res    occalti^^i- 
mœ      Cic.     aliqaid     occaltam 
ferre     Sali,  subst.    qaibas  oc- 
culta   credantur   U  ceux  pour 
nui  l'on    n'a  rien    de   caclié'). 
die.   [Cœl.    23,57]);  occultare 
I.  taire,  dissimuler  soigneusî- 
ment.    tenir   secret   -),   tr.  Lie. 
etc.    (ex.  :  aliqaid   occaltnre  et 
dissimulàre.  Cic.disswialare  et 
occaltàre    [-  cacher  so.oneuse- 
xnent  •].  Cxs.  occaltàre  etab- 
dëre  [même  sens] .  Tac.occultare 
neminem  ^  necacherle  nom  de 
personne  ^]  Cic.pagilia.Cic.con- 
ïiliam  [.  cacher  son  jeu  -l.  Cic. 
fanam.  Cxs.  iter.  Sen.  rh.  in- 
''ceptnmsaam.Sall.)  ;  pbscurare 
(/rendra  imperceptible  ••,  clou 
:  cacher  -),  tr.    Cic.  (ex.  :  obs- 
carare    cœptas    tenebris.    Cic. 
magnitado     lam     obscnrabat 
pericali     magnitadinern..     Lie 
I  in  Verr.  11.3,57,131].  obscarare 
laudes.  Cic.  qaod    non  obsca- 
ran  potest.  Cic.V,  abstrudere 
I.  cacher   profondement  '),  tr. 
hic.    etc.    (ex.  :  abstr.  in  pro- 
fando   veritatem  penitas.  Lie. 
abst.    tristitiam.   Tac.  metam. 
Tac.    nimiam    dia   reconditas 
et  penitas  abstrasas  animi  do- 
lor.  Cic.  penitas    abstrasa"   m- 
sidiœ.  Cic.  voy.  taire,  dissimu- 
ler). Etre  caché,   latere.   intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ibi  scelas  quoqae 
latêre  inter  tôt  (lagitiapatatote. 

^.  rr. \  «^         n!^l\_       M       Se 
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Cic.    [Rose.   Am.    118]).    |1    S 
cacher    de    qqn,   se     occalta 
i; •       T^f.       et.      ncmltà 


alicai.     Tac.     se     occaltàre    a 
conspecta  alicajos.  Plaat.    Un 
se  cachait  de  moi,  on  cherchait 
àra'écarter,  ceiabar,  e-rciarebar 
Cic  Se  cacher  de  qqeh.,  aliqaid 
occulte  ferre.  Ter.   Il    ne    sen 
cache    pas,   id  prœ  se  fert    Lie. 
Sans  se  cacher,  palam  et  aperte. 
Cic.  Il   ne    se    cache  pas  de  le 
dire  ou  pour  le  dire,  id  palam 
et  aperte  pro^etur.  Cic. 
cacherie.s.  f.  Action  de  cacher 
(ce  qu'on  fait). Voy.  cachoterie. 
cachet,    s.    m.    Cire     marquée 
d'une  empreinte  qu'on  applique 
sur  une  lettre,  un  paquet,  etc. 
Signnm.  1,  n.   Cic.  (ex.  :  «i- 
gnam  notam,   imago  avi.  Lie 
s.  adalterinam.  Liv.  signa  m 


tegra  [■  intacts  -].  Cic.  litterœ 
omnes  integris   signis  prœtori 
tradantar.  Cic.  litterx  pablico 
sinno  nb.'^iqnatse  [-  revêtues  du 
cachet  olficiel   -].   Cie.jignam 
alicai  rci  imprimcre.  Liv.  signo 
consignàre  aliquid  [■    apposer 
son  cachet  qq.  part  -].  Liv.  si- 
gnum    removêre    [-   enlever    le 
cachet  -l.Cic.  signum  tarbafum 
est  [»  on  a  touché  au  cachet  ■>]. 
Cic  sionum  cers-.  confasum  est. 
Cic.)  ;  sigillura.  i  (pr  figurine 
cravée  sur  un  cachet,  d  ou  '  ca- 
chet   "),    n.     Cic.     Hor,  Çart 
Valg.  (ex.  :  ignoti  anali  sigiUo 
impresso.  Cart.  si  in  ejusmodi 
cera  eentam  sigilla  impressero. 
Cic.';  cera  se  (pr.  .cachet  de 
cire'  -),  f.  Plaut.  Cic.  (ex,  :  cedo 
cerametlinam.Plaat.  expressa 
in  cera  ex   analo  imago  ejus. 
Plaat.  in  illo  testimonio  ceram 
esse.  Cic).  Griser  le  cachet  d  une 
lettre,  linam,  incidëreipr.-  cou- 
per la   ficelle  qui  enveloppe  la 
lettre  .).  Cic.    Il    (Spec.    Le  ca- 
chet  royal.    Codieillas,   i  [pr- 
.  ordre  de  la  main  du  prince  '), 
m    Tac.  Salluste,  confident  du 
prince,  qui   avait   fait  remettre 
au   tribun,  la  lettre  de  cachet, 
Sallastius    Crispas,    particeps 
secretorum    (is    ad     tnbunona 
miserai  codiciiJos).  Tac.  (A.in.. 
I   6)   1  (Au  fie;. V  Marque  carac- 
téristique. Nota,  se  {pr.  -  mar- 
que, signe  distinctif  '),  f.  Cur. 
op    Cic.  Sen.  (ex.  :  bénéficia  ex 
valaari  nota.  Sen.)  :  signum. 
I,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  signum  ve- 
ritaHs.    Cic.).  Avoir   un  cachet 
de  distinction,  habére  elegan- 
Use   aliquid.  Cic.  prse  se  (erre_ 
elenantiam.    Cic.   esse   summ.a 
elegantia.    Cic.  Se   donner    un 
cachet   d'exotisme,  se  externis 
oblinêre   moribas.   Cic.   1  (Par 
ext.)  Carte  portant  une  marque 
spéciale.    Tassera,    as,  f.   Sast. 
Jav     11    Pièce    de   pierre  ou  de 
métal  gravé,   avec  laquelle   on 
fait    l'empreinte    sur    la    cire, 
^nuias  signatorias.  Kai.-.Wu-v. 
Dig.  Mettre  un   cachet  sur  une 
lettre,  voy.  cacheter. 
cacheter,  v.  tr.  Fermer  avec  de 
la  cire  empreinte  d'un  cachet. 
Sisnâre  {pr.  ■  marquer  d  une 
empreinte  .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
libellam.    Cic.   volamina.  Hor. 
arcanas  tabellas.Ov.^alsœ  litte- 
rœ signo  signatse  adaltenno  1 . 
Qainctii.  Liv.  lagœnam  signare. 
Mart.)  ;  obsignâre  {-  apposer 
un  cachet. cacheter  .),  tr.  Plant 
Cic.  etc.  (ex.:  epistalam.  Plaat. 
Cic.  analo   obsignâre    tabulas, 
litteras     Plaut  .    Curt.   litterm 
pablico  signo   obsignatœ.  Lie. 
laqœnas.  Q.  Cic.  testamentum. 
Cic.)  ;  consignàre  {pr.  •  mar- 
quer d'un  signe  pour  donner  un 
caractère  d'authenticité  ^,  d  ou 
.  cacheter  -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
consignàre  tabulas  signis.  Cic. 
testamentum.  ^ct.).  Tenir  qqch. 
cacheté,  aliquid  sub  signo  lia- 


bêre.  Cic.  Cacheter  qqch.,   ali- 
quid analo  claudëre.  Tac.  Voy. 
cachet.    Qui    sert    à    cacheter, 
signatorias,  a,  am,  adj.  Val.- 
.\tax.  Dig.  (seul,  dans  l'express, 
urtuios  siffriatorius.  Dig.).  Cire 
à  cacheter,  cera,  .f,  f.  Cic. 
cachette,  s.  f.  Petit  endroit  re- 
tiré où    l'on   cache  qqn,   qqch. 
Latebra,  se  (•  lieu  où  l'ou  se 
cache,  cachette  ■•),  f.  Plaat.  Lie. 
C.TS.  (ex.  :    ita  probe  faurumj 
in  latebris  situm  est.  Plaat.  la- 
tebra se  occaltàre.  Cic.)  ;  latl- 
bulum  ,  i,    n.  Cic.    etc.  (e.x.  : 
cum  etiam  ferse  latibalis  se  te- 
gant.  Cic.  pqludis  sécréta  lati- 
biila.  Phœdr.  latibala  locorum 
occaltoram  Cic.  [Flacc.  31].  la- 
tibala œdiam.   Apal.   aliqaem 
excitâre  latibalo.    Cic).  Plein 
de  cachettes,  iatebrosos,a,  um, 
adj.  Cic.  Liv.   ||    (Par  ext.).  En 
cachette,    ioc.    adv.    eu    se  ca- 
chant, occulte,  adv.  Cic.  etc. 
(s'opp.    à    aperte,  palam.  com- 
parât, oceultias.  Cic.  superl.  oc- 
cuitissime.  Cses.  Liv.)  ;    clam. 


adv.  Cic.  (voy.  [en]  secret,  se- 
crètement). Il  (Prép.)  Faire 
qqch.  en  cachette  de  qqn,  voy. 
[à  1']  INSU  [de]. 
caoheur,  euse,  s.  m.  et  f.  ce- 
lui, celle  qui  cache.  Celator, 
oris,  m.  Lacan.  Cassiod.  Oc- 
cultator,  oris,  m.  Cic.  (Mil.  5U). 
(Le  féminin  n'existe  pas  en  la- 
tin :  trad.  par  qase  celât,  oc- 
cultât, etc.). 

cachexie,   s.    f.    Etat  morbide 
caractérisé  par  un  dépcrissemeiit 
"éaéral.  Cac/ie.ria,  as  (gr.  xa/.e- 
;.'a^     f.    Cxl.-Aar.  (Chron.  III, 
6,80sq.;  IV,  2,  18). 
cachot,  s.   m.  Coin   retiré,  ca- 
chette (arch.).  Voy.  ces  mots.  1 
(Par  ext.)  Cellule  de  prisonnier, 
k-is-e    et    souvent    souterraine. 
Cella.  se  {pp.  »  ce'lule  de  pri- 
son -),  r.  Quint,  (decl.  9,  21)  ; 
puteus.  i   {pr--   "    liasse  fosse, 
cachot   souterrain  pour  les  es- 
claves -),  m.  P;aut.  (aul.  3ii5  ; 
363)  ;  vincula,   orum,   a.  pi. 

Cic.    etc.     (VOV.     CHAINES,   FERS)  ; 

tenebrse.  arum  {pr.-  lieu  té- 
nébreux »,  d'oii  •  cachot  '),  f- 
pi  Cic.  Sali.  (ex.  :  elaasi  m 
tenebris.  Sali,  aliqaem  œternis 
tenebris  vineulis  mandare.Cic. 
ex  tenebris  et  carcere  proeedere. 
Cart.  in  robore  et  tenebris  ex- 
spirâre.  Liv.);  robur.  oris 
(.  cachot  où  l'on  enfermait  les 
condamnés  à  mort  dansloTul- 
lianum  "),  u.  Hor.  (Carm.  Il, 
13  19).  tk(XXXVIlI,59,  10). 
Tac.  (ann.  IV,  29),  Etroit  ca- 
chot, arca,  as,  f.Cic.  (Mil.  61  . 

VoV.    PRISON,    CHAINE,   FER. 

oachotter,  v.  tr.  Cacher  qqn  ou 
qqch.  sans  que  cela  en  vaille  la 
peine.  Vov.  dissimui-er. 
cachotterie,  s.    f.   Action    de 
l    cacher   qqch.   sans  que  cela  en 
vaille  la  peine.  Faire   des    ca- 
chotteries, oiigaid  goôdam  dis- 
I    simofafione  tegêre.  Sen. 
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cachottier,  ière,   s.    m.   et    f. 

lelui,  ofllo  nui  fait  des  cachot- 
teries. Voy.   DUSIMILÉ. 

cachou,  s.  m.  Subsiaiic.»  cido- 
rante.iycium,  û",  n.  Ceh.  Plin. 

cacis.  Voy.  cassis. 

cacochyirie,  adj.  Qui  a  une 
cousiitution  appau\Tie,  dété- 
riorée par  l'âge  ou  la  maladie. 
Decrepituf,  a,  um,  adj.  Plant. 
Ver.  Cic.  Voy.  décrépit,  cadic. 

cacochymiè,  s.  f.  Etat  d'une 
perjoniie  cacochyme.  Voy.   dé- 

CRÉPITIDE. 

cacographie,  s.  f.  Orthographe 
fautive.     Mendam     scriptarœ. 
Sen. 
cacologie,    s.    f.    Locution  vi- 
cieuse. Voy.  ces  mots. 
cacophonie,  s.  f.  Consonnanco 
qui  blesse  l'oreille.  Voxabsona 
Cic.  Apul.  Dissonse  voces.  Lu-. 
cadastre,  s.  m.  Registre  public 
contenant  le  relevé  général  des 
biens-fonds.    Typus  vel   forma 
regionis.    Grom.    vet.    Posses- 
sionam  descriptio.  A.  ^  Opéra- 
tion par  laquelle  on  fait  Ci  re- 
levé. Procéder    au  cadastre  des 
biens-fonds,  possessiones   me- 
tari.  Col. 
cadastrer,    v.     tr.    Soumettre 
à  l'opération  du  cadastre.  Voy. 

CADASTRE. 

cadavéreux,  euse,  .adj  Qui 
rappelle  le  cadavre.  Cadaicro- 
sas.  a,  am,  adj.   ler.  Ambr. 

cadavérique,  adj.  Qui  a  rap- 
port à  un  cadavre,  de  cadavre. 

Voy.    CADAVRE. 

cadavre,    s.   m.    Corp.=    mort. 
Cadaver,  eris  [pr.    •   corps 
mort"  [et  non  encore  enseveli]). 
n.  Ctc.  etc.  (s'opp.  à  vUas  lio- 
mo.  ex.  :  odor  cadaveris.  Saet. 
Curt.   cadaverum    tabès.  Suet. 
senis  cadaver.  Quint,  hostium 
ou  hostllia  cadavera.  Sali,  ca- 
davera     intumescentia.     Plin. 
aqaa  tarbidaetcadaveribas  in- 
qainata.  Cic.  congestœ  alte  ca- 
daveram  moles.  Nazar.  cadaver 
abjicère.  Cic.    Tac.  abjicëre  in 
pablicam.  Cic.  cadavera  Intac- 
ta a  canibas  ac  valtaribas  ta- 
bès  absamebat.  Liv.  cadavera 
asseryâre    medicata.  Plin.    P. 
Clodii  cruentum  cadaver  noc- 
tnrnis     canibas    dilaniandam 
relinqaêre.Cic.  cadaver  efferre. 
Liv.  alicajus  cadaver  cervicibus 
reste    cirrumdatam    per    vias 
trahére.    Val.-.Max.)  ;   corpus, 
OTis,  a.  Cic.  etc.  (dans  les  ex- 
press.corpas  mortai  ou  hominis 
mortai  ou  simpl. corpus.  Cic.  cf. 
corpus  alicajus  ad  royam  ha- 
meris    ferre.  Liv.   ut  proximi 
■  hostes]  jacentibus    insistèrent 
■itqae  ex  eoram  corporibas  pu- 
gnarent.  Cœs.  [B.  G.  II,  ÎT?,  -.i]. 
camali  cxsorum  corporum.  Liv. 
corpus  exstinctam.  Liv.  corpus 
exanimatam.    Liv.    exanimum 
corpus.    Liv.)  ;  mortuus,  adj. 
et  subst.   Cic.   Liv.  etc.   (ex.  : 
corpus    mortuam   carâre.  Liv. 
homo  mortuus.  Cic.  ou  simpl. 


moi-Mus.  Cic).  Fig.  Un  cada- 
vre ambulant,  c-a-d.  une  per- 
sonne pâle  et  décharnée  comme 
un  caila\Te.  Cadaver.  cris,  n. 
Cic.  Sen.  quiedam  effigies  spi- 
rantis  mortui.  Cic. 
cade,  s.  m.  Sorte  de  genévrier. 

Voy.    GENÉVRIER. 

cadeau,   s.  m.   Lettre  capitale 
ornée  de  traits  de  plume  (arcli). 
Grandis  et  insignis  ornamentis 
littera.   A  .     \\     Traits  ,    orne- 
ments  de  calligraphie.  Lepidœ 
interne.    A.    ||     (Fig.).    Démar- 
ches,   paroles   superflues.    Voy. 
ces  mots.  ||  (Par  ext.).  Dépenses 
de  lu.ve.  Lautitia',  f.  pi.  Cic.    || 
(Spécial.).  Divertissement  offert 
à  une    dame.  Voy.   divertisse- 
ment. 1  (Pare.xt.).  Présent  des- 
tiné à  fêter  qqn.  Donam,  j,  n. 
Cic.  Munus,  eris,  u.   Cic.    Ma- 
nascalam,  i,  n.  Voy.  don,  pré- 
sent.   Cadeau    du   nouvel    an, 
strena,  se,  f.   Suct.   (.\ug.   57). 
Cadeau  fait  à  un  hôte,  xeniam 
îi  (Uvtov),    n.    Vitr.   (VI,  7,  U)'. 
Plin.j.  (ep.  VI,  31,  \h).  ~  fait 
à  qqn  dont  on  se  croit  l'obligé, 
xeniam,  ii,  n.  Ulp.  (dig.  I    ic' 
6).  Plin.  j.    (ep.    V,  \U,  9).  Ca- 
deau.x  donnés  aux  soldats,  rfona- 
ria,   orum,    n.    pi.    .\ur.    Vict . 
Cadeau    de    noces,   doniim   ou 
manus  naptiale.  Cic.  Liv.  Jet. 
Faire   cadeau   à  qqn    de  qqch., 
donâre  aliqaem  aliqaâ  re.  Cic. 
cadeler,   v.    tr.  Enjoliver   (des 
majuscules)  de  traits  de  plum  \ 

Voy.   ENJOLIVER. 

cadenas,  s.  m.  Sorte  de  serrure 

mobile.  Voy.  chai.ne. 
cadenasser,  v.  tr.  Voy.  fermer, 

ENCHAINER. 

cadence, S.  f. Terminaison  d'une 
phrase,     d'une     période,     d'un 
vers,  etc.  sur    laquelle    la  voix 
appuie  et  qu'elle  accentue.  Ver- 
boram   qusedam   ad  numcrum 
conclasio.  Cic.  (Brut.  8.  33).  1 
Rythme  qui  résulte  de  l'accen- 
tuation symétrique  des  finales. 
Namerus,  i,  m.  Cic.  Modus,  i, 
m.  Cic.  En  cadence,   in  nume- 
ram.  Cic.  Avec  cadence,  numc- 
rosê  et  apte.  Cic.  Qui   a   do  la 
cadence,    namerosas,     a    am, 
adj.    Cic.    (Isocrate)  le  premier 
comprit  que  même  en  prose,  à 
condition   d'éviter    le    vers,    il 
fallait  conserver  à  la  phrase  un 
rythme  et  une  cadence,  primus 
intcllexit  etiam  in  sohita  ora- 
tione,  dam,   versam,  effuyeres, 
modam     tamen    et    numeram 
qaendan  oportere  servari.  Cic. 
cadencer,   v.  tr.   Rythmer   on 
marquant  la  cadence.  In  nume- 
ram redigère  Cic.  ad  numcrum 
movëre  'corpus,  etc.),  Cic.  Pa- 
roles cadencées,  modificata  ver- 
ba.    Cic.     verba    in    quendam 
numeram  exstructa.   Cic.  Ca- 
dencer  ses   phrases,  sententias 
e.xplëre  et  concladêre.  Cic.  cir-  '. 
cam^rriptê  numerosêqaedicêrc.  \ 
Cic.  apte  namernseqne   dicëre. 
Cic.  Quiostcadencé,  numerosus,  | 


a.  um,  adj.  Cic.  jcf.  aptaet  na- 
merosaoratio. Cic). Périodebien 
cadencée,  qua'dam  ad  numeram 
conclasio.  Cic.  (Brut.  8,  33).  (La 
phrase)  a  le  plus  souvent  uno 
cadence  harmonieuse,  cadit  ple- 
rum^rue  namerose.  Cic  (Brut.  0 
34).  Fig.  Faire  qqch.  en  cadenco 
(arch.),  c-a-o!.  faire  qqch.  en 
mcme  temps.  Voy.  temps 
cadéne.   s.    f.    Chaîne    (arch.). 

\  oy.  ce  mot. 
cadenette,  s.  f.  Longue  tresse 

de  clieveux.  Voy.  tresse. 
cadet,    ette,  s.   m.  et  f.  Celui, 
cellequi  vieut  après  l'aîné. A'a<ii 
mmor  (en   pari,  de  deux).  Cic. 
Liv.  Xatn  minimus  ou  minima 
(en  parl.do  plusieurs). CicLa  fille 
cadette  du  roi,  filia  minor  ré- 
gis. Oses.  (B.  C.  111,  112,  10).  ■[ 
Celui,  celle  qui   vient  après  un 
autre    frère,    une    autre   sœur. 
Minor  frater,  minor  soror.  Liv. 
Il     (Spéc.)    Le   dernier-ne    des 
enfants.  Postamus,  i,  m.  Plaut. 
Cic.  Jet.  Le  cadet  de  Phraate, 
minimus  filias  PUraaiis.  (Fig. 
et  famil.)  C'est  le  cadet  de  mes 
soucis,  hoc    est    in   posti-emis. 
Cic.    ea     est    mihi    postrema 
cura.  A. 
cadi,  s.  m.  Magistrat  musulman. 
Judex,  icis,  m. 
cadis,   s.   m.   Serge  commune. 

Voy.   SERGE, 

cadmie,  s.   f.  Oxyde   de   zinc. 
Cadmia,  se,  f.  Ce'ls.  Plin. 

cadole,  s.  f.  Voy.  loquet. 

cadran,  s.  m.  Surface  où  sont 
tracés  des  divisions  et  des  chif- 
fres correspondant  aux  heures 
de  la  journée.  Discas,  i,  m.  X'itr. 
(IX,  8,  1).  Cadran  solaire,  ho- 
rologium  solarium.  Plin.  (VII, 
2l:-l)  ou  abs.  solarium,  li,  a. 
Plaut.  ap.  Gell.  Varr.  solarium 
descriptam  (opp.  à  solarium  ex 
aqaa  •  clepeydre  »).  Cic.  (N.  D 
II,  87).       ■-J  '  ^         ■ 

cadrant.  Voy.  cadran. 

cadre,  s.  m.  Bordure  carrée  et 
par  ext.  bordure  entourant  un 
tableau,  etc.  Forma,  se,  f.  Plin. 
(ex.  :  picturam]in  forma  ligneâ 
includëre.  Plin.);  marge,  inis, 
f.  Quint,  (ex.  :  continetur  scri- 
bens  puer  utrimqae  marginibus 
tabellce.  Quint.).  Tableaux  dans 
lourscadros,  tabulœinarginatœ. 
Plin.  {XXXV,  154).  1  (Fig.).  Ce 
qui  circonscrit  une  scène.  Voy. 

nORNE,  nORNER,  ENCADRER.  ||  Ce 

qui  circonscrit  un  sujet.  Enfer- 
mé dans  un  cadre  étroit,  cir- 
camscriptus,  a.  um,  p.  adj.  Cic 
Il  Ce  qui  constitue  les  divisions 
et  les  subdivisions  d'une  armée. 
Numcri,  orum,  m.  pi.  Plin 
j.  Tac.  Jet.  (cf.  amputare\-  dé- 
garnir »]  numéros  legionum 
auxiliorumque.  Tac).  Etre  hors 
cadre,  extra  numeram  esse. 
Plaut. 
cadrer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
S'adapter  exactement  au  carac- 
tère   d'uua     personne,      d'une 
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chose  Quadrare.iiitp.  Cic.etc. 

(ex.  :  oiiinia  in  Ut. un  [mnlie- 
rem]  quadrare  'iiUe  viaentar. 
Cic.  viswn  est  h.or  mihi  nd 
multa  quadrûre.  Cio.);  con- 
venire.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  nam 
coiivoniraei  décore  et  aptumesso 
et  congruora  Grseci  TipiioTOïi 
appellant.  Fronto.  hxctaa  de- 
liberatio  non  convenit  cam 
oratione  Largi.  Cic.  non  in 
omnes  omnia  conveniant.  (.ic. 
poteramego,  verbum[nif>ri]  ip- 
sam  interpretcn.'! ,  morbos  ap- 
pellare,  sed  non  -.onveniret  ad 
omnia.  Cic.)  :  respondére, 
intr.  Cic.  etc.  voy.  répondre, 
correspo.ndrf.,  aocord,  con- 
formeV 

cadrillage,  o.  m.  Voy.  qua- 
drillage. 

cadriller.  Voy.  .juadriller. 
caduc,  uque,  adj.  Qui  est  près 
de  sa  chute.  Caducus,  a,  um 
(pr.  "  disposé  à  tomber  ■>),  adj. 
Cic.  etc.  (dans   les   expressions 
suiv.  :     res     humant)'    fragiles 
cadac^eqiie.  Cic.  corpus   cada- 
cam  et  infirmum.  Cic.  brevis  et 
cadacares.  Sen.;  c.  t.  de  droit: 
cadaca  hereditas.  Cic.  Inscr.  c. 
possessio.    Jet.   cadaca    bona. 
Jet.  subst.   cadaca  [-  biens  ca- 
ducs  .].    Jet.);   ruinosus.  a, 
um  (pr.  -  qui  menace  ruine  -), 
adj.    Cic.  etc.    (ex.:    r.    œdes. 
Cic.   [off.,  III,   31.1.   r.  parietes 
Sen.  [de  ir.  III,  S)])  ;  decrepi- 
tUS,  a,  um  (-  décrépit,  caauc, 
aflaibli  par  l'àgo  ■),  adj.  Plaat. 
Ter.  Cic.    etc.  (ex.  :  d.   senex. 
Plaut.    Ter.    anas.  Ter.    setas 
'.   âge    caduc  .].  Cic).  T  (Par 
oxt.fMal  caduc,   c.-à-d.  l'epi- 
lepsie,  qui  fait  tomber  en  con- 
vulsion. Voy.  ÉPILEP^IE. 
caducée,    b.    m.    Attribut     de 
Mercure,    baguette    surmontée 
de  deux  petites  ailes  et  autour 
de  laquelle  sont  deux  serpents 
entrelacés,    symbole   du    com- 
merce,   do    l'éloquence,   de    la 
paix.  Cadaceus.   i.   m.  Saet.  1 
Bâton  des  hérauts  .l'armes.  Ca- 
duceus,  i,  m.  Cic.  Liv.  (cf.  ora- 
tores  cam  cadaceo  ad  Paulum 
misit.  Liv.). 
caducité,  s.  f.   Etat  de  ce  qui 
est  caduc,  da  ce  qui  est  près  de 
sa  chute.  La  caducité  d'un  bâ- 
timent, rainosse  3edes.  Cic.  La 
caducité    d'un      legi.    legatum 
irritam.    Quint.    L'âge    de    la 
caducité,  decrepita  a-tas.  Cic.  Il 
éprouva  la    caducité    avant    le 
temps,     decrepitum     se     esse 
expertas  est  ante  tempas   A. 
caecum,  s.  m.  Première  partie 
du  gros  intestin,   ^a-oum  infes- 
tinam.  Cels. 

cafard,  arde,  =..  m.  et  f.  Faux 
dévot   à   mine  hypocrite.  Voy. 

HYPOCRITE. 

cafardage.  s.  m.  .-Vction  de 
cafarder.  Voy.  htpocrisie. 

cafarder,  V.  intr.  Agir  en  ca- 
fard. Voy.  HÏPOCHirK,  HYPOCRI- 
TEMENT, DÉNONCKK 


cafarderie,  s.  f.  Voy.  hypo- 
crisie. 

cafardise,  s.  f.  Manière  d'être 
ilu  cafard.  Voy.  uypocrisie. 

café,  s.  "1.  Graine  du  caféier. 
Faba  Arabica.  D.  Couleur  de 
café  brûlé  ou  ellipt.  couleur 
café,  voy.  BRUN.  Couleur  café  au 
lait,  voy.  HRU.N  [pàloj,  jau.nv- 
tre.  ^  Lieu  public  où  l'on  va 
prendre  du  café,  des  boissons 
chaudes,  etc.  Thermopoliam, 
n.  n.  Plaat.  (Cure.  2'J2;  Psjud. 
7.'.2;  rud.  529;  trin.  1013). _ 

cafetan,  s.  m.  Synthesis,  is,  f. 
.Mart.  Voy.  pelisse. 

cafetier,  ière,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  tient  un  café.  Voy. 
aubergiste,  cabaretier. 

caftan.  Voy.  cafetan. 

cage,  s.  f.  Loge  garnie  de  bar- 
reaux de  fer  (où  l'on  enferme 
des  bêtes  sauvages).  Claustra, 
orum,  n.  pi.  Liv.  Plin.  (ex.  : 
dia  claastris  retentœ  fera;.  Liv. 
domitae  fractseqae  claastris  fe- 
rx.  Plin.  fera  bestia  vincta  aut 
claasa  et  claastra  refringére 
cupiens.  Liv.  ferarum  rnodo, 
qux  claastris  aat  vincalis  te- 
neantar.  Liv.)  ;  cavea,  33,  f. 
Varr.  Lacr.  Cart.  (fréquent). 
1  Petite  loge  portative  où  l'on 
tient  enfermés  des  oiseaux.  Ca- 
rea,  ee,  f.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  cavea  conclusam  esse. 
Plaat.  in  cavea  mortaa  pica. 
Mart.).  Qui  est  en  cage,  claa- 
sas.  Liv. 

cagée,   s.   f.   Le  contenu  d'une 
cage.  Voy.  cage. 
cageot,  s",  m.  Petite  cage.  Voy. 

cage. 
cagerotte,  s.  f.  Sorte  de  pa- 
nier en  osier  servant  à  faire 
égoutter  les  fromages,  Hscena,  as, 
f.  Col. 
cagette,  s.  f.  Petite  cage.  Voy. 
cage. 

cagier,  ière,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  vend  des  oiseaux  en 
cage.  Nandinator  aviam.Ambr. 
(in  Luc.  9,  19).  Aves  vendens. 
D.  1  Celui,  celle  qui  fabrique. 
vend  des  cages.  Voy.  ces  mots. 

1.  cagnard.'arde,  adj.  Qui  se 
tient  dans  son  coin,  fainéant, 
indolent  (famil.).  Voy.  ces 
mots. 

2.  cagnard,  s.  m.  Coin  ou  1  on 
peut  se  retirer.  Angalas,  i,  m. 
Liv.  Recessas,  as,  m.  Cic.  Se 
fourrer  dans  un  cagnard,  se 
in  angalam  compingêre.  Cic. 
Se  cacher  dans  un  cagnard,  in 
angulo  delitescère.  Cic.  \\ 
(Spéc.)  Arche  de  pont  servant 
d'abri  à  des  gens  sans  aveu. 
Latibalum,  i,  n.  Cic.  Liv. 

cagnarder,  v.  intr.  Rester 
dans  un  coin.  In  angalo  de- 
litescère. Cic.  1  (Par  ext.).  Evi- 
ter la  fatigue,  le  danger.  Sedeo 
deses.  Liv. 

cagnardise,  s.  m.  Manière 
d'être  du  cagnard.  Voy.  indo- 
lence, fainéantise. 

cagne,    3.    f.  Chienne    (arch.). 


Voy.  ce  mot.  1  (En  mauvaise 
part.)  FiMiuno.  Maliercala,  ee, 
(.  Cic.  Liv.  Tac. 
cagneux,  euse,  adj.  Qui  a  les 
ijenoux  tournés  on  dedans, 
ï'arus,  a,  um,  adj.  //or. 
cagnot,    s.    m.    Chion    de  mer 

Voy.  ce    mot. 
cagôt,    s.    m.  Lépreux    (arch. 
Voy.    ce     mot.     {|     Misérable, 
maudit  (arch.).  Voy.  ces  mots. 
1    Qui    affecte     une     dévotion 
outrée.  Voy.   hypocrite. 
cagoterie,  s.  f.  Manière  d'être 
du  cagot.  Voy.   hypocrisie. 
cagotisme,    s.    m.    Caractère, 
manière  d'être  du  cagot.   Voy. 
hypocrisie. 

cagou,  s.  m.  Lépreux  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  (Par  ext.)  Mi- 
sérable, gueux  (arch.).  Voy.  ces 
mots. 
cagoule,  s.  f.  Sorte  de  froc  sans 
manches.  Cacalla,  se,  f.  Hier. 
(v.  Hilar.  /i6).  Cacallas,  i,  m. 
Col.  Mart. 
cague,  s.  f.  Petit  navire.  Navi- 
cala,  œ,  f.  Cœs. 

cahier,  s.  m.  Assemblage  do 
plusieurs  feuilles  de  papier 
ordin.  cousues  ensemble.  Jan- 
ctse  pagellœ,  f.  pi.  D.  Les 
cahiers  d'un  écolier,  pagillares. 
iam.  m.  pi.  Sen.  (cf.  aliqai 
tamen  et  cam  pagillaribas  ve- 
niunt,  non  ut  res  excipiant, 
sed  verba.  Sen.  [ep.  108,  "]'. 
Les  cahiers  d'un  cours,  com- 
mentarioli,  orum,  m.  pi.  Quinf. 
(cf. neqae  a  commentariolis  sais 
discedëre.  Qaint.  sunt  _  velut 
regestse  [-  transcrits  "]  in  hos 
commentarios,  quos  adules- 
cens  dedaxerat,  schols.  Qaint. 
[III,  6,  59)].  dictata,  orum.  n. 
pi.  Cic.  (cf.  iisdem  de  rébus 
semper  quasi  dictata  decan- 
tata.  Cic.  [fin.  IV,  10].  dictat.i 
prsecepforis  academici  calamo 
excepta.  Cic.  [ib.]).  Les  cahiers 
d'un  livre,  quaterniones,  am, 
m.  pi.  Mar.  Merc.  (le  qaater- 
nio  était  un  cahier  de  quatre 
feuilles  ou  formé  par  une 
feuille  pliée  en  quatre). 
caliin-oaha,  loc.  adv.  Inégale- 
ment, imparfaitement.  Voy. 
ces  mots. 

cahot,  s.  m.  Saut  que   fait  une 
voiture  en  roulant  sur  un  ter- 
rain   raboteux.  Voy.    secousse. 
cabotage,     s.     m.     Action    do 
caho;er.  Jactatio,  onis,  f.  Liv. 
cahotant,  ante.  adj.   Qui  fait 
cahoter.    Salebrosas,    a,     am, 
adj.  Qaint.  Apal. 
cahotement,   s.    m.     Secousse 
que    fait    éprouver     le     cahot 
d'une  voiture.  Voy.  secousse. 
cahoter,  v.  tr.  Secouer  par  .des 
cahots.  Jactâre,    tr.    Cic.    Etr.-? 
cahoté  sur  un  terrain  inégal. 
salebris  sollicilari.  Col. 
cahute,  s.  f.  Petit  réduit.  Ca- 
sala,  a-,    f.   Petr.    Plin.    .-Ipui. 
Tagariolam,   i,  n.  Apal.    Ecci 
caïc.  V'oy.  caique. 
caiche.  Voy.  quaiche. 
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caïd,  8.  m.  Gouverneur,  ju^e, 
clu-rmilUaire  (chez  les  Arabe»'. 
Voy.  es   mois. 

caïeu,  ?.  ni.  Petit  bulbe.  Bnl- 
balas,  i,  m.  Pall. 

caillasse,  s.  f.  Couche  de  mar- 
ne caillouteuse  qu'"a  trouve 
dans  l's  carrières.  Crasta,  as, 
f.  Plin. 

caille,  s.  f.  Oiseau  de  passage. 
Cotarnlx,  icis,  f.  Ov.  Plin.  Le 
roi  des  caille»  oo  râle  des  ge- 
nêts, glottis,  idis,  f.  Plin.  (X, 
67).  T  ^Par  ext.).  Caille  coiffée 
(fig.)  c.-d-d,  femme  galauto. 
Voy.  ces  mots. 

l.câillebot.  s.  m.  Voy.  obier. 

2.  caillebot.s.m.  Voy.  caillot. 
caillebotte,  s.  f.  Maise  caillée. 

Coagalam,  »,  ii.  Plin.  (XXVIII, 

158  .  T  ^orte  de  fromage  blanc. 

Uénie  trad. 
caillebotter,  v.     tr.    Coaguler 

(arch.l.  Voy.ce  mot. 
càille-lait,  s.  m.  Voy.  oaillet. 
caillement,   s.    m.    Action  de 

se  cailler.  Coagalatio,  onis,  f 

Plin. 
1.    cailler,    v.    tr.      Coaguler. 

Coagulâre,  tr.  Plin.  (cf.  c.  lac. 

Plin.).    Lait    caillé    et   (subst.) 

caille,  coaçalam,     i,    n.    Plin. 

Sang  caille,  spissatus  sangais. 

Plin.  Le  lait  se  caille,  laccoit. 

Varr.  Le  sang  se  caille,  sanjuis 

durafur.  Qiiint. 
S.  cailler,  s.  m.    Appeau  pour 

prendre  les  cailles.  Voy.  cour- 

CAILLET. 

cailletage.  s.  m.  Action  de 
cailleter.  Voy.  babil. 

cailleteau,  s',  m.  Jeune  cailla. 
Parvula  cotarnix.  A. 

cailleter,  v.  intr.  Avoir  un 
babil  frivole.  Voy.  ces  mots. 

1.  caillette,  s.  f.  Quatriftraa 
estomac  des  ruminant.^.  Coagix- 
lam,  i,  n.   Varr.  Apic.  (8,  3G9). 

9.  caillette,  s.  f.  Personne  d'es- 
prit frivole.  Nagax  fiomo  ou 
millier.  Csel.  ap.  Cic.  Petr. 
Ambr. 

3.  caillette,  s.  f.  Sorte  de  pé- 
trel. Voy.  PÉTREL. 

caillot,  s.  m.  Grumeau  de  gang. 
Spissati  sangainis  glohulas.  A. 

caillou,  s.  m.  Fragment  de 
silex,  etc.  Silex,  lois,  m.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.:  cerfo  in  loco  si- 
licem  ca°dere.  Cic.  vias  in  arbe 
tUice  sternére.  Liv.)  ;  lapll 
las,  i  {pr.  •  petite  pierre,  cail- 
lou •),  m.  //or.  Ov.  Perl.  etc. 
(ex.:  diem  signare  melioribus 
lapillis.  Plin.  [VII.  131),  coutu- 
me empruntée  aux  Thraces  qu: 
marquaient  les  jours  heureux  d 
cailloux  blancs  et  les  mauvais 
de  cailloux  noirs)  ;  calculas,  i 
{pr.  «  petite  pierre,  caillou  .), 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  calcvUo»  con- 
Jicére  in  os.  Cic).  Fig.  Beau- 
coup ont  le  coeur  dur  comme 
un  caillou,  lapideo  corde  sant 
multi.  Enn.  (r, 

cailloutage,  e.  m.  Action  de 
caillouter.  Les  censeurs  mirent 
•n   adjudication  le  cailloutage 


OAJ 

des  routes,  censores  glareâ  i-ias 
sabstraendaa  locaverant.  Liv. 
u\LI.*7,5i.1  (Par  ext.)  Ouvrage 
faii  avec  du  caillou. /îuderatio, 
onis,  f.  Vitr. 

caillouter,  v.  tr.  Garnir  de 
cailloux.  Glareà  sabstraére. 
Liv.  (XLI.  27,  5). 

caillouteux,  euse,  adj.  Oiï  il 
y  a  beaucoup  de  cailloux.  Cal- 
calosai,  a,  um.  adj.  Col.  Plin. 
(cf.  c.  ager.  Col.  voy.  pier- 
reux), aiareosas,   a,  um,   adj. 

I  arr.  Col. 

cailloutis,  s.  m.  Ouvrage  de 
cailloux  dont  on  fait  la  chaus- 
sée d'une  route.  Voy.  cail- 
louter. 

caXmacan.  s.  m.  Lieutenant  du 
cran  il -vizir.  Voy.    lieutenant. 

caïman,  s.  m.  Voy.  crocodile. 
aimand.  Voy.  quémand. 

caimander.    Voy.    quémander. 

caimandeur.  Voy.  quémandeur. 

caiLque,s.  m.  Erabarcaiion  lé- 
gère en  usage  dans  les  mers  du 
Levant.  Voy.  barque,  chaloupe. 

caisse,  s.  f.  Sorte  de  boîte  pour 
emballage.  Capsa,  se  (caisse  à 
livres)  f.  Cic.  (div.  in  C:ec.51). 
Hor.  (sat.  1,  U,  22)  Plin.  (XVI, 
229).  Jav.  (10,  117).  Caisse  à 
fruits,  capsa.  Plin.  (.XV,  65). 
.Mart.  (XI,  8,  3).  •[  Boîte  des- 
tinée à  serrer  de.s  objets.  Cista, 
se,  f.  Cic.  etc.  (voy.BoiTE,coFFRE). 

II  Coffra  destiné  à  serrer  de 
l'argent,  etc.  Arca,œ,  f.  Cic.  etc. 
(cf.  arca  serata  ou  (errata.  Jav. 
par  ext.  «•  l'argent  en  caisse  •  : 
arcas  nostrœ  conp,dito.  Cic). 
Caisse  publique,  serarium,  H, 
n.  Z.ii'.  Tac.  ^  (Par  ext.)  Récep- 
tacle en  form  '  de  botte.  Vas. 
vâsis,  n.  Col.  Caisse  à  fleurs. à 
plantes,  vas  majas,  cal  rotalœ 
sahjectse  sant.  Col.  ^  Enveloppa 
en  forme  de  boite.  Coffre  de 
voiture,  captas,  i,  m.  Vitr. 
(X,  9,  2}. 

caissetm,  s.  m.  Petite  caisse. 
Capsula,  ae,  f.  Sen. 

caissier,  s.  m.  Celui  qui  tient 
la  caisse.  Arcarias,  ii,  m.  Jet. 
Inscr.  (cL  arcarias  civitafis. 
Valg.  Cxsarianas.  Jet.  provin- 
cise,  Achaise.  Inscr.)  Castospecu- 
nise.  Saet.  Dispensator.  Cic. 
Saet.  Voy.   trésorier. 

caisson,  s.  m.  Compartiment 
formé  par  l'entrecroisement  dos 
poutres  dans  un  plafond.  Laca- 
nar,  aris,  n.  Cic.  Sen.  Plafond 
à  caissons,  laquearia,  ium,  n 
pi.  Virg.  Sen.  Plin.  laranaria, 
iam,    n.     pi.   Sen.    Apal.   Voy. 

PLAFOND,   PLAFONNER. 

cajoler,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Clianter,  crier  (en  pari,  du 
geai,  de  la  pie).  Crocire,  intr. 
Plaut.  Crocitâre,  intr.  Saet. 
Il  ''Par  ext.)  Cajoler  avec  qqn, 
c.-à-d.  échanger  do  doux  pro- 
pos. Blanda  verba  altro  citro- 
qae  habire.  A.  d'apr.  Cic. 
Il  (Fig.)  Dériver  doucement  en 
couran  t  de  petites  bordées  (mar.) . 
Sao    caria  sensim      decedëre. 


Cts.  T  V.  tr.  Chercher  à  gagner 
iqqn)  par  dos  parole,  des  ca- 
resses, etc.  Blandiri,  dép. 
intr.  Cic.  (voy.  calinkii,  cares- 
ser, flatter);  paipare  (-  tlat- 
ter,  faire  la  cour  à  ■•),  ut  pai- 
pàri.\'iir.l'laut.aic.  (ex.  -.blande 
mulieri  palpûre.  Ace.  cui  maie 
si  palpëre.  Hor.  scribenti  pal- 
parer.  Poil.  ap.  Cic.  absol.  ni- 
hil  asperam  palpanti  est. Sen.). 
cajolerie,  s.  f.  Parole,  manière 
caressante  pour  gagner  qqn. 
Blanditia,  m,  (.  Lacil.  (r.  Cic. 
(nrdin.  au  plur.  blanditi;r, 
Cic  Plin.  /.).  Blandimentam,  i, 
n.  Tac.  (Ann.  \U,  U;  ordin.  plur. 
blandimcnta.  oram,  n.  Plaat. 
Cic.  Tac).  Blandae  voces.Plin. 
j.  Obtenir  par  des  cajoleries, 
eblandiri  aliqaid.  Cic.  Voy.  CA- 

RFS-E.    FLATTERIE. 

cajoleur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  cajole.  Blandas, 
a,  am,  adj.  Plaat.  Cic.  blandi- 
loqaas,  a,  am,  adj.  Plaat. 
(Bacc.   1173).  Sen.  (Agam.  290). 

Voy.    CARESSANT,    FLATTEUR. 

cajôt.  Voy.  CAGEOT. 

cajotte.  Voy.  cageotte. 

cajute,  s.  f.  Chambre  à  bord 
d'un  navire.  Voy.  cabine.  ||  (Par 
(ext.)  Lit  de  bord  emboîté  dans 
la  cloison  et  pouvant  se  replier. 
Tentam  calnle.  llor. 

cal,  s.  ra  Epaississement  et  en- 
durcissement do  la  peau,  prc 
duits  par  le  frottement  à  la 
paume  des  mains,  à  la  planta 
des  pieds.  Callixm,  i,  n.  Cic. 
Plin.  Cels.  et  callas,  i,  m.Cels. 
.\voir  des  cals,  callêre,  intr. 
Plaat.  Csecil.  com.  Plin. 
(XI,  211).  Fig.  Donner  des  cals, 
rendre  insensible,  callam  obda- 
cère.  Cic.  (cf.  labor  quasi  cal- 
lam obdacitdolori.  Cic.)  1  Sou- 
dure qui  réunit  les  fragments 
d'un  os.  Callam,  i,  n.  Cels.  cal- 
las,  i,  m.  Cels.  Cal  articulaire. 
callas  articaloram.  Cels.  | 
(Par  anal.)  Excroissance  ar- 
rondie qui  se  forme  sur  un  vé- 
gétal. Vibex  et  plus  correct. 
vibix,  bicis,  f.  Plaat.  {r.  Cato. 
(r.  Plin. 

1.  calage,  s.  m.  Action  de  ca- 
ler, d'abaisser  (les  mâts  de 
hune,  les  vergues,  etc.).  Demis- 
sio  anf.ennaram.  A.  contracno. 

A.     Voy.     CALER. 

2.  calage, 8  m.  Action  do  mettra 
d'aplomb  à  l'aide  d'une  calo. 
Fultara,  se,  t.  Vitr. 

calaïdc.  s.  f.  Voy.  callaïde. 
calais,  s.  m.    Sorte    de  panier. 

Voy.    PANIER. 

calaison,  s.  f.  Quantité  dont 
un  navire  s'enfonce  dans  l'eau, 
en  raison  de  son  chargement. 
Depressio  navis  gravatse.  A. 

calambour,  s.  m.   Variété  d'a- 

looS.    Voy.  ALOÈS. 

calame,  s.  m.  Roseau  dont  las 
anciens  se  servaient  pour  écrire. 
.4rando,  dtnis,  f.  Pers.  (3,  II). 
Mart.  (IX,  13,  .3).  Calamas,  i, 
m.  Cic.  Quint.  Ce/s.  Voy. plum«. 


CAL 

calament,  3.  m.  Plante  labiée, 
voisine  de  la  mélisse.  Cala- 
minthe,  es,   f.  Apal.  (horb.  70). 

calaminaire,  adj.  Qui  tient 
de  la  calamine.  Pierre  calami- 
naire.  Voy.    1.   CALAMINE. 

calsanine,   s.  f.    Nom  vulgaire 

du     silicate    hydraté    de   zinc. 

ChalcUis,  tidis,  Acc.tim,  f.  Cds. 

Plln. 
calainistrer(Iat.  calamistràré), 

V.  tr.  briser,    onduler    avec    le 

fer.  Voy.  friser. 

1 .  calamité,  s.  f.  Pierre  d'ai- 
mant (arch.).  Voy.  aimant.  || 
(Par  anal.)  Sono  d'argile  blan- 
châtre. Crète  gênas  qaod  sali- 
vam  ciet  ou.  facit.  A.  (d'après 
Plin.). 

2.  calamité,  3.  f.  Résine  de 
qualité  inférieure  qu'on  re- 
cueille dans  des  tiges  de  roseau 
(arch.).  Voy.  sturax.  1  Végétal 
fossile  ressemblant  au  roseau. 
Voy.  ROSEAU.  1  Variété  de  cra- 
paud, dit  crapaud  des  roseaux. 
Calamités,  3e,  m.  Plin.  (XX.XII, 
122;  139). 

calamité,  s.  f.  Grand  malheur 
qui  frappe  à  la  fois  un  certain 
nombre  do  peisonnos.  Caia- 
mitas,  atis  (pv  -  fléau  qui  pard 
les  récoltes,  d'où,  catastrophe, 
calamité»),  cf.  Cic.  etc.  (ex.  : 
quanqaam  videbam  perniciem 
meam  cam  magna  calamitate 
rei  pabUc3S  esse  conjanctam. 
Cic.  majore  calamitate  esse 
[-  apporter  une  plus  grande 
calamité  ■■].  Nep.  plares  tra- 
hëre  in  eandem  calamitatem. 
Cic.  calamitatem  toleràre.  Cic. 
(erre.  Nep.  parterre.  Cœs.  la- 
mentari  tanti  imperii  calami- 
tatem. Cic.  au  plur.  rei  pa- 
blicse  calamitates.  Cic).    Voy. 

DOMMAGE,       MALHEUR,        DÉSASTRE, 

FLÉAU.  Il  (Par  ext.)  Etat  où 
nous  met  ca  malheur.  Cala- 
mitas,  atis,  f.  Sali.  (ex.  :  fac 
cogites,  in  qaantâ  calamitate 
sis.  Sali.). 

calamiteux,  euse,  adj.  Fécond 
en  calamités.  Calamitosas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Sali.  Flnr.  Gravis, 
e,  adj. Cœs.  Cic.  (anestas.a,  am, 
adj.  Cic.  Prop.  tristis,  e,  adj. 
Cic.  Hor.  Liv.  Voy.  pernicieux, 

FUNESTE,    DÉSASTREUX. 

calandrage,  s.  m.  Action 
de  calandrer.  Politio,  onis,  f. 
Fest. 

1.  calandre,  s.  f.  Cylindre,  rou- 
leau uni  pour  lustrer,  moirer 
les  draps,  les  toiles,  les  étoiles. 
Cylindras,  i,  m.  Plin. 

2.  calandre,  3.f.  Grande  alouette 
d'Europe.  Voy.  alouette. 

3.  calandre,  s.  f.  Insecte  dit 
aussi    charançon.  Voy.   ce  mot. 

calandrer,  v.  tr.  Faire  passer 
sous  la  calandre  les  étolTes, 
drajis,  toiles,  etc.,  qu'on  veut 
lustrer,  moirer.  Polire  vestes. 
Plin.  vestimenta.  Jet. 

calandreur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Ouvrier,  ouvrier)  qui  calandre 
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les  étolTos.  Pùlientes,  ium,  m. 
pl.Plin.  (VllI,  VJi). 

calanque  ot  calangue,  s.  f. 
Petite  Clique  à  l'abri  d  un  pro- 
montoire. Voy.  crique. 

calcaire,  adj.  Qui  contient  de 
la  chaux. Ca/cisimiiis.  A.  calds 
plenas.  A.  \\  (Substantivmt.) 
Du  calcaire,  roche  où  domine 
le  carbonate  de  chaux  :  niarbio, 
meulière, craie,  etc.  Saxam,i,  ji. 
Vitr. 

calcanéum,  s.  m.  Os  du  tarse 
qui  forme  le  talon. C'aicaneam, 
i,  n.  Cels.  os  calcis.  Cels.  Voy. 

TALON. 

calcédoine,  s.  f.  Variété  d'.a- 
gate  (i'une  transparence  lai- 
teuse. Caic/ieJonius  smaragdas. 
Plin.  OU  simplement  calchedo- 
nias,  i,  m.  Plin. 

calcédonieux,  euse,  adj.  Qui 
ressemble  à  la  calcédoine.  Cal- 
chedonias,    a,   am,    adj.  Plin. 

calcination,  s.  f.  Action  de 
calciner.  Extistio,  onis,  f.  Cic. 
Plin.  Adastio,   onis,  f.  Plin. 

calciner,  v.  tr.  Réduire  en 
chaux  des  pierres  calcaires  par 
l'action  d'un  feu  intense.  Cal- 
cem  coqaëre  Vitr.  lapides  in 
r.alcem  excoqaëre.  A.  (d'aprcs 
Tac).  Il  (Par  anal.)  Transformer 
un  métal  en  oxyde  on  le  sou- 
mettant à  l'action  d'un  feu  in- 
tense à  l'air  libre.  Excoqaëre 
{argentam).  Gell.  1  (Par  ext.) 
Modifier  une  substance  dans  sa 
cohésion,  sa  nature  chimique, 
par  l'action  d'un  feu  intense. 
Kvcoqaëre,  tr.  Ter.  Sen.  Tac. 
(ex.  ;  arenas  in  vitram.  Tac. 
sol  evcoqait  terram.  Lacr. 
fig.  tam  excoctam  reddam 
qaam  carbo  est.  Ter.).  Rocher 
calciné,  torrida  incendio  râpes. 
Liv. 

I.  calcul,  s.  m.  Opération  qu'on 
effectue  sur  des  nombres  donnés. 
Calculas,  i  {pr.  «  caillou  ser- 
vant à  compter,  d'où  '  compta, 
calcul  ■•),  m.  Cic.  Qaint.  (ex.  . 
calaali  et  rationes.  Quint,  cal- 
cali  error.  Jet.  calcalam  po- 
nëre  [gr.  vr^y  ^l^riçov  TiQévai 
•  faire  un  calcul  »].  Col.  Petr. 
ut  diligens  ratiocinator  cal- 
cula posito  videt.  Col.  ponatur 
calculas  ['  faisons  le  calcul  ■•]. 
Jav.  bene  calculum  ponëre 
U  faire  un  calcul  juste  »]. 
Petr.  vocare  aliquem  ad  calcu- 
los.  Liv.  exiliter  vocare  amici- 
tiam  ad  calculas.  Cic  volup- 
tatamcalcalis  sabdactis  [•  après 
avoir  fait  le  calcul  de  ce  que 
rapporte  le  plaisir  •]  prœlium 
inire.  Cic.);compntatio,onis 
(•.  action  de  compter,  calcul  "), 
f.  Plin.  Sen.  Jet.  (ex. .  c.  pretii. 

Jet.  voy.  SUPPUTATION,  ÉVALUA- 
TION); ratio,  ODiS  (•  supputa- 
tion, compte,  calcul  -),  f.  Cic. 
(ex.  :  ratianem  ducëre  [•  faire 
un  calcul  "J.  Cic.  habêre  ratia- 
nem. Cic.  ratianem  inîre  [•  faire 
un  calcul  »  ].  Cic.  rationes  sub- 
dacëre.  Cic.  longii   rationibus 
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["  au  moyen  Je  longs  calculs  "]. 
Hor.  subducta  rations  [•  tout 
calcul  fait  -].  Ter.  fafsas  ra- 
tiones con^cëre  |«  faire  un  cal- 
cul faux  "].  Sen.);  digestio, 
onis  (pr.  •  exposé-  d'où  -.sup- 
putation, calcul  •),  f.  Keii.  (ex.  : 
digestio  annorum.  Vell.  [II,  5,3, 
It]).^  (Fig-)  Mesures,  combinai- 
sons pour  atteindra  un  but. 
Ratio,  onis,  f .  Ter.  Cic.  (ex.  : 
contarbasti  rationes  meas.  'Ter. 
Medea  et  Atreus  inita  sabducta- 
que  ratione  nefaria  scelera  mé- 
ditantes. Cic.  hanc  rationem 
habere  cœpit.  Cic.  voy.  con- 
duite, combinaison);  consi- 
lium,  i,  n.  Cic.  etc. (Voy.  (des- 
sein, projet,  plan)  ;  conjec- 
tura, SB  ("  provision  ■•),  f.  Cic. 
(ex.  :  conjectura  aberrâre  [«  sa 
tromper  dansson  calcul  -].  Cic). 
Agir  par  calcul,  utilitati  sum 
sarvire.  Cic  omnia  saâ  causa 
facëre.  Cic. 

2.  calcul,  s.  m.  Concrétion  pier- 
reuse qui  se  forme  accidentelle- 
ment danscertainsorganes-  C'ai- 
caias,  i,  m.  Cels.  Plin.  Lapil- 
las,  i,  m.  Plin.  (.X.WIII,  Ui.). 
tOui  a  des  calculs,  calculosas. 
Vitr.  Cels.  arenosas.  Cels. 
Souffrir  de  calculs,  calcali  do- 
lore  consami.  Liv.  epit.  Dis- 
soudre le  calcul.  Calcalumfran- 
gëre,  rampëre,  comminuëre. 
Plin.  Expulser  le  calcul,  calcu- 
lum ejicére.  Plin.  Faire  l'opé- 
ration du  calcul,  caicu/u/n  exi- 
m.ére,  evellëre.  Cels. 
calculable,  adj.  Qui  peut  être 
calculé,  qui,  quœ,  quad  nume- 
/•ari  potest.  A.  Computabilis, 
e,  adj.  Plin. 
calculateur,  trice,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  sait  calculer. 
Ratiocinator,  oris,  m.  Cic.  (de 
Oir.  1,  59).  Computator,  oris, 
va.  Sen.  (ep.  b7).  AritUmeticas, 
i,  m.  Boét.  Cassiod.  Etre  un  bon 
calculateur,  nameroram  poten- 
tem  esse.  Qnint.  in  arithm.eticis 
satis  exercitatixm  esse.  Cic.  ^ 
(Fig.  adjoctivt).  Un  esprit  cal- 
culateur. Qui  de  atilitatibas  et 
commodis  suis  cogitât.  Cic.  qui 
omnia  saâ  cuusâ  facit.  Cic  || 
Ce  qui  sert  à  calculer.  Quod  ad 
rationem  ineundam,  ad  calcu- 
las sabducendos  prodest.  A. 
(d'après  Cic). 
calculer  (lat.  poster,  caloalare 
|-  compter  avec  des  cailloux -]. 
.Sid.),  v.  tr.  Déterminer  à  l'aide 
d'opérations  sur  des  nombres 
donnés    un    nombre    que    l'on 

I  chercha. Compuiâre^tr.Cic.etc. 
(ex.  :  computarat,  pecaniam 
impetrarat.  Cic.  incrementa 
ipsa,  si  bene  campâtes,  data 
sunt.  Sen.);  ratiocinâri,  dép. 
tr.  Cic.  (Tusc.  1,  2,  5;  inv.  II, 
391,  115).  Vitr.  (X,IO,  1).  Voy. 
aussi  les  expressions  sous  caicu- 
Jos  à  l'art,  calcul.  ||  (Fig.) 
Déterminer  la  probabilité  d'un 
résultat.  Ratianem  patàre  ali- 
cajas  rei.  Ter.  rationes  trahër- 
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U>elli  atqae  /)^lcis^.  ^a/f.  Tout 
bien  calculé,  sabdactis  rationi- 
bas  ou  caicalù.  Cic.  ||  (Absol.) 
Faire  de»  calculs.  Voy.  calcul. 
Faire  des  calculs  d'argent,  voy. 
COMPTER.  Un  lionimo  qui  sait 
calculer,  attentas  in  re.  Cic.  ad 
rem.  Ter.  Ils  donnent  sans  cal- 
culer, nec  data  imputant.  Sen. 
1  (Fig.)  Prendre  s<s  mesures, 
combiner  les  choses  en  vue  d'un 
but.  RatiociDari,  dép.  tr. 
Plant.  Cornif.  Cic.  los.  :  id  ex 
partibas  Jaris  sami  oportebit  et 
ratiocinàri  qaid  in  similibus 
rebas  (ieri  soleat.  Cic.  [inv.  II, 
50,  60]  ;  voy.  co.nsidérer,  réflé- 
chir) ;  cogitàre,  tr.  Cic.  ex..  : 
omrîia  qase  sunt  diligentias  co- 
gitata.  Cic.  voy.  imaginer,  in- 
venter, projeter)  ;  putareipr. 
•  calculer  •,c.-à-d.  '  examiner, 
rénéthir  •),  tr.  Plaat.  Cic.  Jet. 
{ex.  :  in  qao  primum  illad  debes 
patare,  comitiis  stadiam  esse 
populi,  non  jadiciam.  Cic.  voy. 
examiner.réfléchir);  repuiâre, 
tr.  Cic.  (voy.  méditer,  réflé- 
chir); compoD  ëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  on\nia  de  indastrià  com- 
posita  sant  ad  terrorem.  Liv. 
sermo  compositas  ad  [•  en  vue 
de  •]  aliquid.  Tac.).  Voy.  ar- 
ranger,   COMBINER,   MESURE.  Cola 

est  calculé,  consalto  et  de  in- 
dustria  factam  est.  Cic.  (inv.  I, 
53,  102).  Voj;.  dessein.  Injustice 
calculée,  in/uria  qaas  consalto 
et  cogitata^t.  Cic.  injuria  qax 
meditata  et  prœparata  infertar. 
Cic. 

calculeux,  euBe.adj.  Pierreux. 
Calcalosas,    a,    uni,   adj.  Vitr. 
Cels.    Affection  calculeuso,  cai- 
calatio,onis.  f.Ca;l.Aur.{chroa. 
V,  II,   60).  Par   e.U.   Un   calcu- 
leux  (subst.),  calcalosas,  i,  m. 
[surtout   au  plur.].   l'i^r.  Cels. 
1.  cale,  6.   f.    La  partie  la  plus 
basse   do   l'intérieur   d'un    na- 
vire.   Au    plur.    en  latin.    Ca- 
vernx  navigii.  Cic.  \\  {Au  fig. 
Famil.)  Il    est    à   fond   de  cale, 
c.-à-d.il  est  ruiné,  de  pecunia  la- 
borat.  Cic.  Voy    ruiner.  1  (Par 
ext.)  Cale  flottante,  ponton  sur 
lequel  on  fixe  un    navire    à  ra- 
douber ou  à  caréner,  navalia, 
iam,  D.   pi.  Cic.   Cœs.  ^  Partie 
d'un  quai  ou  d'un  chantier  qui 
descend   en  p-nte  douce  vers  le 
bassin  d'un  port  pour  le  charge- 
ment dos  navires.  Voy.  chantier, 
quai.    Il    (Par    ext.)  Crique,  en- 
foncement   du  rivage  pouvant 
servir    d'abri    aux      vaisseaux. 
Voy.  crique.  1  Plomb  attaché  à 
une    ligne    près   de    l'hameçon. 
Plamb'àm   piscatoriam.    A.    || 
(Par   ext.)    Action     de    plongor 
qqn    ilaris  l'eau.  Donner  la  cale, 
c.-o-d.  faire    faire   le  plongeon 
là  qqn.)  Voy.  plongeon. 
S.  cale,   8.  f.  Ancienne    coiffure, 
Eorto  de    bonnet.   Voy.  bonnet. 
Il     Petite    calotte     couvrant  l'î 
6omm»t  de  la  tête  (que  portaient 
les  laquais).     Voy.    calotte.  1 
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(Par  oxt.1  Celui, celle  qui  portait 
la  cale  d'où  (spéc.)  laquais.  Voy 
ces  mots. 

3.  cale,  s.  f.  Coin,  petit  mor- 
ceau de  bois,  de  pierre,  etc.. 
qu'on  place  sous  la  base  d'un 
objet  pour  le  maintenir  d'a- 
plomb./IJSuJa,  £e,  f.  P/in. 

calebasse,  s.  m.  Fruit  de  di- 
verses cucurbitacées  qu'on  ein- 
ploie,  une  fois  vidé  et  séché, 
en  guise  de  vase  de  ménage. 
Cacarbita,  a>,  f.  Col.  Plin.  1 
Sorte  de  creuset  destiné  à  fondre 
de  petites  quantités  de  métal 
pour  le  moulage.  Voy.  creuset. 
Il  (Par  ext.^  Le  fourneau  lui- 
même.  Voy.  FOURNEAU. 

calèche,  s.  f.  Voiture  élégante 
à  quatre  roues,  ordinairement 
découverte  sur  le  devant.  Car- 
pentam,  i,  n.  Liv.  reda,  se,  f. 
Cic.  T  Sorte  de  capuchon  de 
dame.  Voy.  capuchon. 
caleçon,  s.  m.  Vêtement  de 
dessous  ;  sorte  do  culotte  en 
toile,  en  flanelle,  etc.  Sabligar, 
aris,  n.  Plin.  Jai'en.  Sabliga- 
calam.  i,  n.  Varr.  Cic.  (de  OIT. 
1,  129).  Caleçon  contre  le  froid. 
Feminalia,  iam,  n.  pi.  Saet. 
(Aug.  82).  Hier.  (ep.  61,,  U). 
Sorte  de  caleçon  que  portaient 
les  jeunes  gens  qui  s'exerçaient 
nus.  Campestre,  i$,  n.  Hor.  (ep. 
I,  11,18). 

caléfaction  flat.  post.  calefac- 
tio.  Arcad.  [dig.  L,  U,  18,  i»]), 
s.  f.  Action  de  s'échaulTor.  Cal- 
(actas,  us,  m.  Plin.  (.\.\I.\,  .'iSj. 
Calefactas,  as,  m.  Lact. 
caléidoscope,  s.  m.  Voy.  ka- 
léidoscope. 
calemande,    calemar.    Voy. 

CALMANDE.  CALMAR. 

calembour,  s.  in.  Jeu  de  mots 
fondé  sur  la  dilTérence  du  sens 
entre  les  mots  présentant  à 
l'oreille  le  même  son.  Lasas 
verboram.  A.  Salse  et  ambiguë 
dictam.  D. 

calembredaine,  s.  f.  ProjDos 
ridicule,  extravagant.  Incptia, 
is,  f.  et  ineptise,  aram,  f. 
Plaat.  Ter.  Cic.  Dire  des  ca- 
lembredaines, centones  sarcire, 
Plaat.    (Epid.  III,  U,  18.) 

calendes,  s.  f.  pi.  Nom  donné 
par  les  Romains  au  premier 
jour  de  chaque  mois.  Calcndx, 
arum  et  Kalendsp,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Liv.  Le  1"  février,  caUndss 
Febraarix.  Cic:  Le  premier  jour 
intercalaire  d'un  mois  interca- 
laire, calendse  intercalariœ . 
Liv.  Jusqu'au  trente-un  août, 
asque  ad  pridie  Calendas  Sept. 
Cic.  Les  calendes  de  juin,  ca- 
lendœsextœ.  Ov.  (fast.  6  181.) 
Junon  qui  est  honorée  le  jour 
des  calendes,  Jano  Calendaris. 
Macr.  (sat.  1,  15,  18).  Au  fig. 
Renvoyer,  payer  qqn  aux  ca- 
lendes grecques  (à  une  époque 
qui  ne  viendra  jamais),  ad  ca- 
lendas grsecas  solvëre.  Saet. 
(Au?.  87). 

calendrier  (lat.  eccl.  calenda- 


CAL 

riam),s.  m.  Système  de  division  . 
du  temps  par  années,  par  mois  et 
par  jours.  Fasti,  oiiim,  m.  pi. 
Cic.  Lii'.  compositio  anni.  Cic. 
(de  leg.  II,  2.1).  ||  T.ibleau  do 
la  succession  des  jours,  des 
mois  et  dos  saisons  pour  chaque 
année.  Fasfi,  ornm,  m.  pi.  Cic. 
ICpUemcris,  idis  et  idos.  tic.  Qv. 
I  alendrier  astronomique,  eplic- 
meris  mathematica.  Saet. 
calepin,  s.  m.  Dictionnaire 
(arch.).  Voy.  dictionnaire.  j| 
(Par  anal.)  Recueil  de  rensei- 
gnements. Ep/iemeris,  gén.  idi.'i 
et  idos,  f.  Cic.  (Par  ext.)  Petit 
registre  de  poche  sur  lequel 
on  inscrit  divers  renseigne- 
monts.  Voy.   CARNET. 

1.  caler  (lat.  pon.  calare,  gr. 
-/xXSv  '  détendre»),  v.  tr.  Laisser 
aller.  Contrahêre.  Cic.  Subdu- 
cëre.  Hirt.  Voy.  voile.  T  {Aa 
sens  intr.)  Se  laisser  aller. 
Animo  de^cëre.  Liv.  se  proji- 
cëre.     Cic.      sibi    déesse.    Hor. 

Il  (Au  sens  intr.)  Enfoncer.  Voy. 
ce   mot. 

2.  caler,  v.  tr.  Mettre  d'aplomb 
à  l'aide  d'une  cale.  Falclrc,  tr. 
Cic.  Virg.  Des  voitures  ca- 
lées, véhicula  lapidibas  fulta. 
Plin.  J.  Fig.  (famil.).  C'est  un 
liomme  calé,  c.-o-d.  qui  est 
dans  une  bonne  position.  Voy. 
position. 

calfat,  s.  m.  Ouvrier  chargé  de 
calfater.  Stipator,  oris,  m. 
Isid.  Unctor,  oris,  m.  Mscr.  ^ 
Outil  on  forme  do  coin  pour 
calfater.  i}calpram,  i,  n.  Liv. 
T  (arch .  )  Calfatage.  Voy.  ce  mot. 

calfatage,  s  m.  Action  de  cal- 
fater un  navire.  Oblaratio, 
prœclasio  rimaruni  navis.  A. 

calfater,  v.  tr.  Rendre  impé- 
nétrable à  l'eau  (une  emb.ir- 
cation)  en  bouchant  les  joints, 
les  fontes,  avec  de  l'étoupo 
goudronnée. 0(»iarâre,obs<rucr(i 
prœcladëre  {(oramina)  pice.  A. 
Rimas  navis  pice  explêre.  Liv. 
On  calfate  dans  un  endroit,  uni 
rimœ  obsistitur.  Sen. 

calf  ateur,  s.  m.  Ouvrier  chargé 
de  calfater  (arch.)  Voy.  calfat. 

calfeutrage,  s.  m.  Opération 
par  laquelle  on  calfeutre.  Ohtu- 
ratio,  onis,  f.  Valg. 

calfeutrer,  v.  tr.  Calfater  un 
navire  (arch.)  Voy.  ce  mot.  " 
(Arch.)  Garnir  de  bourrelets,  do 
lisières,  pour  empêcher  le  froid 
de  pénétrer.  Obturàre  ((ora- 
mina). Plin.obstraëre. Cic.  Cœs. 
Nep.  prœcludëre.  Sen.  Voj^. 
BOUCHER.  Il  (Par  ext.  au  fig.)  be 
calfeutrer  dans  sa  chambre  (se 
tenir  dans  une  chambre  bien 
calfeutrée),  in  occalto  se  conti- 
nêre.  Cic.  et  (famil.)  s'enfermer 
chez  soi,  intra  parietes  laos  vi- 
tam  coercëre.  Sen. 

calibre,  s.  m.  Capacité  d'une 
chose  par  rapport  au  volume  de 
ce  qui  doit  la  remplir.  Voy.  ca- 
pacité. Il  Volume  d'un  o))jot, 
par  rapport  à  la  capacité  de  ce 
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qu'il  doit  remplir.  jl/odas,i.  m. 
Vitr.  Il  (Par  ext.)  Volume.  Voy. 
ca  mot.  .4u  fig.  Une  bêtise  de 
Tort  calibre.  Hes  ineptissima. 
freb.  l'oll.  Doux  esprits  do 
même  calibre, rfuo  ingénia  ehis- 
dem  generis.  <'ic.  1  Moule  dont 
le  volume  détormine  la  capa- 
cité de  r^jbJL't.  Modulas,  i,  m. 
Frontin.  1  1  uyau  de  même  ca- 
libre. ^i«fuia  ejasdem  laminis. 
Frontm.  \  Moule  dont  la  ca- 
pacité détermine  le  volume  de 
l'objet  à  fabriquer.  Forma,  se, 
Plin.  (XXXVI,  16).  Voy.  moule. 
Il  (Par ext.)  Modèle  sur  lequel 
sont  tracés  les  contours,  les  di- 
mensions de  l'objet  à  fabriquer. 
Forma,  œ,   f.   Hor.    Col.  Voy. 

MODÈLE,     HOULE. 

calibrer,  v.  tr.  Rendre  du  ca- 
libre voulu.  /Equâre.  tr.  Cœs. 
Cic.  Exsequare,  tr.  Vitr.  ^Me- 
surer   quant    au  calibre.  Voy. 

MESURER. 

1.  calice,  s.  m.  Vase  sacré  où  le 
prêtre  consacre  le  vin  de  l'Eu- 
charistie. Calix,  icis,  m.  Hier. 
(Au  fig.)  Boire  le  calice,  boire 
la  lie  d'un  calice  (supporter 
qqcli.  de  désagréable),  Uaa- 
rire  dolorem  velacerhissimam.. 
Cic.  exanclare  labores.  Cic. 
Boire  le  calice  jusqu'à  la  lie 
(épuiser  tout  ce  qu'il  y  a  d'a- 
mertume dans  une  chose  désa- 
gréable), haurire  calamitates. 
Cic.  Boire  ou  avaler  le  calice. 
soulTrir  une  humiliation  com- 
plète), miwsifare  injariam.  Ter. 
(Ad.  "i08). 

2.  calice,  s.m.  Enveloppequi  re- 
couvre la  partie  inférieure  des 
fleurs.  Calyx,  ycis,  m.  Plin. 
Calycalas,  i,  m.  Plin.  En  pari, 
des  roses,  galerus,  »,  m.  Auson. 
(idyll,  2it,  25.)  La  rose  ouvre 
son  calice,  dehiscit  rosa.  Plin. 
Il  (Par  ext.  et  abiisivt.)  La  co- 
rollede  la  fleur.  Voy.  corolle. 

calicot,  s.   m.  Toile  de   coton. 

Voy.    TOILE. 

calicule,  s.  m.  Réunion  de 
bractées  formant  comme  un 
second  calice  plus  petit  que  lui. 
Calycalas,  i,  m.  Plin. 

califat,  s.  m.  Dignité  de  calife 
Chali^  dignitas.  A.  \\  Règne 
d'un  calife.  Chalifatas,  chalip 
regnam..  A. 

calife,  s.  m.  Souverain  musul- 
man réunissant  le  pouvoir  po- 
litique et  religieux.  Chalifas,  i, 
m.  A.  Rex,  régis,  m.  A.  Impe- 
rator  et  pontifex.  A. 

califourchon  (à),  loc.  adv.Dans 
la  posture  de  celui  qui  se  tient 
à  clieval.  Eire  à  califourchon, 
divaricatis  craribas  sedëre  Cic. 

calige,  s.  f.  Chaussure  des  sol- 
dats romains.  Caliga,  se,  f. 
Saet.  Jav.  Justin.  Caliga mili- 
taris.  Plin  (VII,  135).  Edict. 
Diocl. 

câlin,  ine,  m.  et  f.  Personne 
indolente  (arch.).  Voy. indolent. 
Il  (Par  ext.).  Celui,  celle  qui 
mendie,  au    lieu  de   travailler. 


Voy.  paresseux.  MENDIANT.  'Ce- 
lui, celle  qui  aimo  à  sa  laisser 
caresser.  Blandas,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Cic.  Un  petit  câlin, 
blandus  paer.  Ov.  ||  (Par  ext.) 
Celui,  celle  qui  prend  des  ma- 
nières caressantes  pour  séduire. 
Blandiens.entis.p-dirt.Liv.  (XXI, 
\,  11). Blandas,  a,  um,  adj.  Ter. 
Quint.  Voy.  flatteur.  ||  Adjec- 
tivt.  Un  enfant  câlin,  blandus 
paer.  Ov.  Des  yeux  câlins, 
blandi  ocali.  Plin.  Un  discours 
câlin,  blanda  oratio.  Cic. 

câliner  v.  tr.  Laisser  aller  in- 
dolemment (arch.)  ;  se  câliner, 
desidemesse.  Liv.  segne  otiam. 
terëre.  Liv.  1  Choyer,  caresser 
doucement.  Permnlcêre  ali- 
qaem  (mitibas  verbis).Tac.  am- 
plexari  et  oscalari  aliquem. 
Ter.  blandiri  alicai.  Cic.  Voy. 
caresser,  choyer,  flatter. 

câliuerle.  s.  f.  Manières  câli- 
nes. Blanditiss.  aram,,  f.  pi. 
Plaut.  Cic.  blandimenta,  oram, 
n.  pi.  Plaut.  Cic.  Liv.  blnndie 
voces.  Plin.j.  Voy.  caresse, ca- 
jolerie. 

caliorne,  s.  f.  Sorte  de  palan. 

Voy.    PALAN. 

calïaide,  s.  f.  Phosphate  d'alu- 
mine. Callais,  Ace.  in,  f.  Plin. 
-.XX.VVll,  151  . 

calleux,  ense,  adj.  Dont  la 
peau  est  épaisse  et  dure.  Callo- 
sus,  a,  am,  adj.  Cels.  Plin. 
Mains  calleuses,  manns  tritee. 
Sen.  Les  coups  rendent  mon 
corps  calleux,  occalescant  late- 
ra  plagis.  Plaat. 

calligraphe,  s.  m.  Celui  qui 
pratique  la  calligraphie. Z)ecore 
scribendi  artifex,  A. 

calligraphie^  s.  f.  L'art  d'é- 
crire d'une  écriture  élégante, 
ornée.  Ars  décore  scribendi.  A. 
(d'après  Amm,.,  X.\X,  9,  Ji). 

calligraphique,  adj.  Relatif  à 
la  calligraphie.  Bene  scriptas 
(a,  um\  ou  qui  {qass.  qaodj  ad 
artem  décore  scribendi  perti- 
net.  A. 

callipyge,  adj.  Qui  a  de  belles 
(es%3i.  Callipygis,e,  adj.  Schol. 
Cruq.    (ad.  Hor.  Sat.  I,  2,  91.). 

callosité,  s.  f.  Partie  calleuse 
de  la  peau.  Callam,  i,  n.  et  cal- 
las,  i,  m.  Cic.  Plin.  callositas, 
âtis,l.Scrib.  ^'eget.  ||  'Par  ext.). 
Protubérance  rugueuse  qui  se 
développe  sur  la  corps  de  cer- 
tains animaux,  la  tige  de  cer- 
tains végétaux,  etc. Callam, i,n. 
et  eallus,  i,  m.  Cels.  Plin.  \\ 
Induration  qui  se  forme  sur  les 
bords  d'ulcères,  de  plaies  invé- 
térées. Callas,  i,  m. Ce?s.  (cf.  in- 
terdam  vetastas  ulcas  occupât 
indaciturqae  ei  callas.  Cels.). 

calmande,  s.  f.  Etoffe  de  laine 
lustrée,  lana  expolita.  A.  (d'a- 
près Plin.). 

calmant,  ante,  adj.  Qui  calme. 
Leniens,  entis,  part,  mitigans, 
antis,  part.  Plin.  mitigatorius, 
a,  um,  adj.  Plin.  mitigativas, 
a,  um.  adj.  Cœl.  Aur.  Potion  cal- 


mante, medicina.  a,,  f.  Cic. 
Curt.  levamentum,  i,  a.  Plin. 
Il  (Substantivt.)  Un  remède  qui 
calme  la  douleur  et  l'agitation 
des  malades.  Medicina,  ne,  f. 
Cic.  levamentum,  i,  n.  Plin. 
fomentam,  i,  n.  Cic.  Tac.  Em- 
ployer les  calmants,  medicinam 
adhibère.  Cic.fomenta  adUihëre 
(au  fig.  eu  parlant  do  l'âme'. 
7'ac. 

calmar  et  arch.  calemar,  s. 
m.  Ecritoire  portative  qui  con- 
tenait les  plumes  et  l'encre  poui 
écrire  (arch.).  Calamaria  theca. 
Saet.  (Cl.  35).  ||  (Par  anal.)Mol- 
lusque  du  genre  des  sèches,  sé- 
crétant une  liqueur  noire  qu'il 
répand  autour  de  lui,  lorsqu'on 
l'attaque  .Lolligo,  ginis,  l.Varr. 
Cic.  Hor.  Sepia,  se,  et  Scepia,  se, 
f.  Plaut.  Cic.  Plin. 
1.  calme,  s.  m.  Etat  de  ce  qui  est 
exempt  d'agitation.  Tranquil- 
litas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tr.  maris.  Cic.  aeris  qaies  et 
otium  et  tranquillitas.  Sen. 
locas  quietis  et  tranquillitatis 
plenissimas,  Cic.  [de  Orat.  I,  1, 
2]  ;  tranquillum,  i,  n.  Cic. 
(ex.  :  intranquillo  tempestatenx 
adversani  optare  démentis  est. 
Cic.  [Off.  I,  '2U,  83].  non  tran. 
quillo  naiigamas.  Liv.];  (fuies, 
étis  [pr.  •.  absence  d'agitation, 
calme  •),  f.  Plin.  (ex.  :  qaies 
ventoram.  Plin.).  ||  (Absol.)  Ab- 
sence de  vent  qui  rend  immo- 
bile un  navire  à  voiles.  Tran- 
quillitas, àtis,  f.  Cses.  (ex.  : 
samma  tranqaillitate  coTisecu- 
tâ.  Cœs.  [B.  G.  V,  23,  6],  qao) 
velatin  mari  lento  tranquilli- 
tas iners  [  «  calme  plat  •]  de- 
tinet.  Sen.)  ;  malacia,  se  [pr. 
"  calme  de  la  mer,  bonace  »), 
f.  Cses.  (ex.  :  tanta  sabito  ma- 
lacia ac  tranquillitas  e.xstitit 
at  se  ex  loco  commovêre  non 
passent.  Cses.  [B.G.  III,  15,  3]). 
1  (Fig.)  Absence  d'agitation  mo- 
rale. Tranquillitas,  àtis,  (. 
Cic.  etc.  (ex.  :  secaritas  quse 
est  animi  tangaam  tranquilli- 
tas. Cic.  [Fin.  V,_  8,  23].  tr.  vi- 
tse.  Cic.  tranquillitas,  id  est 
placida  qnietaqae  constantiu. 
Cic.)  ;  quies,  étis,  f.  Vell.  Sen. 
(s'oppose  à  ira,  cf.  Sen.  [de  ira, 
II,  13,  3]).  Supporter  un  reveri 
avec  calme  et  indifférence,  ca- 
sum  quieto  et  seqao  animo 
ferre.  Cœs.  [B.  C.  I,  75,  1). 
Avec  calme,  quietus.  Sali.  (cf. 
qaietas,  at  res  postulabat, 
aciem  exornat.  .Sali.)  ou  qaietc, 
adv.  Cic.  (cf.  apte  [  «  comme  il 
faut  -  ]  et  quiète  ferre  aliqaid. 
Cic.  leniter  et  quiète  [  •  avec 
douceur  et  avec  calme  •■  ]  cotlo- 
qni  [opp.  à  nihil  iracande  ra- 
bioseqae  facëre].  Cic.  [Tusc. 
IV,  22,  1.9]).  placide,  adv.    Cic 

(voy.    DOUCEMENT,  PAISIBLEMENT). 

sedate,  adv.  Cic.  (cf.  placide 
atqae  sedate  ou  constanter  et 
sedate  dolorem  ferre.  Cic.  se- 
date placideque  labi   [en  pari. 
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du  discours]. Cic.  Il  Calme  (dans 
l'Etat).  Voy   paix. 
S.calme.adj.Exemptd'agitation 

[au    pr.  ot  au  fis.].  Tranquil- 
lus,  a.  um.  adj.  Cic.  etc.  vex.  : 
tr.    mare.    Cic-  [Glu.   Ji9,  1381. 
Jlntiuî  tr.  Meta.  tr.    serenitas. 
Liv.  tr.  C3-lam  ou  tr.  dies.  Plin. 
tr.  et  $erena   (rons.  Cic.  tran- 
qailltis  serenasqae  vultus.  Saet. 
tr.  lira.    Cic.  tr.   animns.  Cic. 
tr.civitas.  Cic.  tranqaillior  nox 
[opp.    à    inqaieta].    Liv.  plebs 
tranqaillior.  Liv. animns  tran- 
qtxiUissimus.    Cic.    ef^iciendam 
est  lit  appetitus  sint  tranqailli. 
Cic.  (OIT.  1,  â9, 102]   ;  piacidus, 
a,  um  ('Calme,  paisible-),  adj. 
Cic.  etc. (au  pr.et  au  fii.]  s'opp. 
o  vehemens,  violentas,  ex.  :  pi. 
homo.   Cic.    reddére     aliqaen\ 
placidam.  Cic.  pi.  senatas.  Cic. 
pi.  oratio.  Cic.  pi.  ac   lenis  se- 
nectas.  Cic.  arbs.   Cic.  pi-  dies 
[  u  temps  .].  Plin.  J.pt.  mare. 
Sali.  fr.  placidior  Rkenus.  Tac. 
placidior  ciiitas.  Liv.  placidts- 
sima  pax.  Cic.)  ;    quietus,  a, 
um  (  '  calme,   tranquille  -  en 
pari,  des  choses),  adj.  Virg.Col. 
(ex.  :  q.  aer.    Virg.  cseli  status 
[opp    à  procellosas    atqae  im- 
bri(er].  Col.  en  pari,  des    p-^rs. 

VOV.    DOUX,  PAISIDLE,    PACIFIQUE); 

sedatus,  3,um  (•  calme,  iran- 
quille,  posé,  modéré  •),  p.  ad). 
iJornif.  Cic.  Liv.  (ex.  :  pauilo 
tedatiore  temftore  est  accasa- 
tas  qaam  Janias.  Cic.  [Glu.  37, 
103].  sed.  homo.  Cic.  sedato 
nrada  abire.  Liv.  animas  se- 
datior.  Cic.  vox  sedatissima. 
Cornij.);  aaquus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Cxt.  (voy.  MODÉRÉ,  pa- 
tient) ;  tacitus,  a,  um  (  "  qui 
ne  fait  aucun  bruit,  muet,  si- 
lencieux, calma  •  [en  pari,  dos 
choses]),  adj.  Cic.  Virg.eiciex.: 
nox.  Ov.exspectatio.  Cic). Etre 
calme,  qaiescëre,\atT.  Cic. Voy. 

TRANQUILLE. 

calmer,  v.  tr.  Rendra  calme. 
Sedâre  {pr.  •  remettre  en 
place  •,  d  oà  •  faire  tomber 
[ce  qui  était  soulevé],  calmer, 
apaiser  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
s.  mare,  tempestatem,  multi- 
tadinem.  Cic.  [Rop.  I,  !>%  65] 
fiactas.  Cic.  [Inv.  II,  51,  lâh]. 
populi  imnetam.  Cic.  [de  Leg. 
fil,  10,  2J4].  bellam  intestinam 
ac'domesticam.  Cic.  (in  Cat.  2, 
13,  28].  mentes  (Or.  1,  5,  17], 
animam.  Cic.  (ad.  Att.  VIII, 
3,  "]■  9"'  [orator]  quemcamqae 
in  animis  hominam  motam  res 
et  causa  postalet,  eam  dicendo 
vel  excitare  possit  vel  ledare. 
Cic.  (de  Orat.  I,  I16,  202].  appe- 
titus omnes  contrahendos 
r.  réDrimfïr,  modérer  •]  sedan- 
^-      ^  ^'-    'osr.  I,   29, 


dosqae  esse.  Cic.  [O...  ., 
\03].  s. iram.  Haut,  seditionem. 
Cic.  tamultam.  Cxs.  [B.  G.  III, 
18,  3;  V>&,  5].  sedatas  pavor 
{.  alarmes  calmées  "].  Liv.); 
tranquWàre  (pr.  •  rendre  la 
eérénlK'  i  ■    d'oà    -  calmer  ■•),  | 


tr.  Cic.  Nep.  (ex.  :  tr.  animas. 
Cic.     (Fin.    I,    16,    M],    rcims 
tranqnillatis.  Sep.)  :  placard 
(.    apaiser,  calmer   -\    tr.  Cic. 
etc.  (s'opp.  kconcitàre,  pertuiy 
bâre,  ex.  :  pi.  animum  ou  ani- 
mos.   Cic.  ali(iuem.  Cic.  iram. 
Cic.  homo  sibi    ipse  placatus. 
Cic.  VOV.  apai^kr)  i  lenire  {j>r. 
.  rendre  doux  -,  d'où  -  calmer, 
apaiser   ■■!,   tr.   Cic.  Liv.  lex.  : 
l.    iras.   Liv.  seditionem.    L\v. 
invidiam.  Nep.    voy.  apaiser)  ; 
mitigàre,    tr.  Cic  etc.    (voy. 
APAisERi;  expier B(pr.  -  rassa- 
sier •  ,  d'où  '  assouvir,  calmer, 
satisfaire  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
silim.  Cic.  animam.  Cic.  vereor 
ne  non    scribendo  te  expleam 
[.  calmer  ton  attente  •].  Cic); 
cowponère^  (arranger-, d'où 
•  calmer,    apaiser,   pacifijr    -i, 
tr.     Virg.    (poét.  sauf  au   part. 
compositas.     Sen.     Quint,    cf. 
composita    mens.   Sen.).   ||   So 
calmer.    Conquiescére,   intr. 
Cic.  Liv.  (ox.  ;  ubi  frbris  con- 
quievit    Cels.  imbre  conguies- 
cente.  Liv.    ne  unqaam  possit 
conquiescére    (letus    bonoram. 
Cic.)  ;    residére   (•  s'affaisser, 
sa    calmer  ■>),   intr.    Ca?s.     Cic. 
etc.    (ex.  :    mens  resedit.  Cœs. 
cam    tamor    animi  resedisset. 
Cic.   ira,  terror  resedit.  Liv.); 
considère  {pr.  -  s'affaisser  -, 
d'où.  '  se  calmer  •),    intr.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  motos  [«  la  sé- 
dition  .]    consedit.   Liv.    epit. 
ardor  animi  consedit.  Cic.  cum 
jam    cnnsedissei   ferocia  a    re 
bene    gesta.    Liv.     abi  primas 
terror  ab  nernpinato  visu  con- 
sedit. Liv.  alicujas  furor  con- 
sedit.    Cic.      omnis     quœ    me 
urgebat    de    re    publica    cura 
consedit.  Cic);  subsidère  {pr. 
.  s'abattre  -,  d'où  «  se  calmer, 
cesser  -),  intr.  Sen  (ex.  :  subse- 
dit  capiditas.  Sen.)  ;remittére 
se  on  remittére  (absol.)    ou 
reznitti    t-  diminuer    de   vio- 
lence, se  calmer-), passif  réfléchi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cum  remiserant 
dolores.  Cic.  dolor  se  remittit. 
Cels.  dolores  si  rémittent.  Ter. 
imhres  remiserunt.  Liv.  ventus 
remisit.  Cxs.  (ebres  remittun- 
tur.  Cels.)  ;  cadére.  intr.  Cic. 
Liv.    etc.    (voy.  tomber,    dimi- 
NUKR,  s'affaiblir)  ;  coiicidère, 
intr.    Cic.  (voy.  faiblir);  de- 
fer-vescére  (pr.  «  se  refroidir  -, 
d'oii    '  se  calmer  '),  intr.  Cic. 
(ex.  :  defervesnit  ira.  Cic.  cupi- 
ditates,    stadia     defervescant. 
Cic.)  ;  conticescére{pr.  .  ces- 
ser de  parler  -,   d'où  -  so  cal- 
mer ■  ),  intr.    Cic.    Liv.    Curt. 
(ex.  :  conticait  subito  et  obmu- 
tait     hoc    studiam     nostram. 
Cic-    conticaerat    magis    qaam 
langaeratmilitaris[avor.  Curt. 
ubi    conticait    tamultas.    Liv. 
iam  hic.  qao  nanc  omnia  ar- 
dent, conticescet   furor.  Liv.}. 
calomniateur,      triée      (lat. 
raluriinialor,  -     intrigant,  im- 


posteur •  lat.  post.  cu/um- 
riia(ri.r.  fJlp.  ■  accusatrice  do 
mauvais»  foi  -),s.  m. et  f. Celui, 
celle  qui  calomuio.  /luc<or  cri- 
Tninis  /"uisi.  Cic.  Voy.  calomnier. 
calomnie  ilat.  calumnia  [«ca- 
bale, chicane,  imposture  -]),  f. 
Imputation  gravoetmensongèra 
contre  qqn.  Faham  crimen. 
Cic.  Liv.  l'acCriminatio  falsa. 
Vell.  Val.-Max.  Les  propos  d" 
la  calomnie,  criminanfiuni 
nuntii.  Cic. 
calomnier  (lat.  calumniari 
[-  usorde manœuvres  déloyale.*, 
cabaler,  chicaner  -]),  v.  tr.  Dé- 
nigrer par  des  calomnies.  Cri- 
mïnâri,    dép.    tr.     Cic.     (voy. 

NOIRCIR,      DÉNIGRER,      DIFFAMER'. 

De  (ama  ou  existimatione  ali~ 
cuJus  detrahêre.  Cic.  Maledicëre 
alicui.    Cic.  (Dej.  10,    28).  Ca- 
lomnier   un  absent,   de  aliqao 
absente  detrahendi  causa  ma- 
ledice  contumelioseque  dicére. 
Cic.  alicui  absenti  maie   loqui. 
Cic.  On  me  calomnie,  detrahi- 
lur  de  meà  famâ.  Cic.  Le  sénat 
calomnié,     tnsimulatus     falso 
crimine    senatus.    Liv.     \\  Ca- 
lomnier qqn     do  qqch.  (arch.), 
emenfîri    aliqaid   in    aliqaem. 
Cic.  Se  calomnier,  m.ale  de  se 
sentlre.   Cic.    malignias   de  se 
loqui.   Liv. 
calomnieusement,  adv.  D'un» 
manière     calomnieuse.    Falsi» 
criminationibus.  Cic.  Maligne, 
adv.  Cic. 
calomnieux,   euse   (lat.  post. 
cu/umniosus),    adj.    Qui    a   lo 
caractère  de  lacalomnio.  Falsas 
criminaliones   continens.   Liv. 
Mali'jnus,    a,    um,    adj.  Saet. 
(cf.    malignis   sermonibus    ali. 
Saet.).    Lies  bruits  calomnieux, 
criminajitium  nuntii.  Liv. 
calorifère   s.   m.    Appareil  de 
chauffage   servant  à  distribuer 
la  plus  grande  somme  possiblt) 
de    chaleur.     Ilypocausis,    is, 
Ace  in,    f.     Vitr.    (V,   lU,    1). 
Ilypocauston,   i,    n.  hypocaus- 
tum,  i,    n.    Plin.   j.     a.   Stat. 
vaporariam,     i,    n.    Cic.    (ad 
Quint,    fr.    m,   I,  1,  2).  Sen. 
(nat.  qu;e3t  III,  2ii,  3). 
calorifique  (lat.  post.  colonfi- 
cas.    Gell.  [.XVll,   8,  12]),   adj. 
Qui  donne  de  la  chaleur.  Qui, 
qux,   quod   caleÇacit,  ou    qui, 
quse,    quod    tepefacit    ou   qui, 
qaie,  quod  calorem  a([ert.  A. 
calorimètre,  s.  m.  Instrument 
de    physique    servant  à   déter- 
miner la  chaleur  spécifique  d'un 
corps.    Instramentum  ad  gra- 
dum     caloria       demetiendam 
aptum.  A.  . 

calorique,  s.  m.  Principe  do 
chaleur  que  contiennent  les 
corps.  Caior,  is,  m.  Cic.  fcf. 
caior  vitalis.  Curt.).  vis  calo- 
ris  (lammx.  Sep.  Le  calorique 
do  l'eau,  calor  qui  aqaa  conti- 
nêtur.  Cic.  Voy .  chaleur. 
1.  calot,  s.  m.  Petite  calo.  Voy. 

^,^.    CALE. 
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S,  calot, s.  m. Noix  (arch.).  Voy. 

NOIX. 

calotin,  s.  m.  Celui  qui  porto 
uiio  calotte.  PUcatas,  a,  am, 
adi.  Cxtall.  Liv.  Galeritas,  a, 
um,  adj.  rrop.  (I,  l>,  29)- 
|iMombi-9  du  régiment  de  la 
calotte  (xïii'  siocle),  f.  Jocosas 
homo.  A.  Voy.  calotte.  Un 
transport     calotin    (adj.),  voy. 

TRANSPORT,     FOLIK.   1  ClîlUl     qUl 

porte  le  bonnet  du  namine, 
Apicatas,  a,  um,  adj.  Ov.  (fast. 
III,  397).  ..       , 

calotine,  s.  f.  Petite  pièce  de 
vers    satiriques     (arch.).    Voy. 

ÉPIORAMME. 

calotte,    s.    f.  Petit  bonnet    en 
drap,  en  velours,  etc.  du  forme 
arrondie  qui  couvre  le  sommet 
de    la     iPto.    Galericam,    i,    n. 
Frontin.Mart.Cliaris,n.^Cidot,- 
te  noire  des  prêtres.  Apex,  icis. 
m.    Liv.     Val.-Max.    ||Caloite 
rouge    des    cardinaux.  Parpa- 
reus   apex.   A.    Il  (Au  xvii'  s.). 
Calotte  de  plomb  avec  des  gre- 
lots (emblème d'une  association 
de       beaux     esprits     dite    re- 
aiment   de    la    calotte).  Scnr- 
rilis  pileus.  A.  lltP.ext.).  Une 
calotte     (arch.)     c.-a.-d.    une 
pièce  satirique.  Voy.  épigramme. 
Emplâtre.  Voy.  cemot.  1|   (l-iu. 
famil.).Tapesur  la  tote.  .ilapa, 
se,    f.   Jar.    Voy.   tape.  1  iPar 
anal.)  Calotte  du   crâne.  Voy. 
siNCiPUT.  La  calotte  des  cieux 
(famil.),c.-à.-d.  la  voiite  céleste, 
voy.    VOUTE.    Voûte   en  calotte 
(archit.).  Voy.  voute. 
«alotter,    v.    tr.     Frapper   en 
donnant  des  calottes,  dis  tapes. 
Alapam  alicai  dacére.  Phied. 
caloyer,  s.  m.  Moine  grec,  iwo- 

nac/ias,  i,  m.  A. 
calque,  s.  m.  Copie,  reproduc- 
tion calquée.  Voy.  copie,  imita- 
tion. Il  (Kig)  Imitation  servile. 
Nimia  imitatio.  Cic.  Voy.  imi- 
tation. 
calciuer,  v.  tr.  Copier  en  mar- 
quant chaque  trait  du  modèle 
surunesurl'acecontre  laquelle  il 
est  appliqué.  E(^n,jêre  oa  ex- 
vrimëre  (avec  ou  sans  imitan- 
do),tr.  Cic.  Plin.j.  E.rprimêre 
summa  similitadine.  Plin.  imi- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  \\  (Fig.). Imi- 
ter servilement.  Il  calque  son 
modèle,  verbam  verbo  reddit 
^dus  interpres.  Hor.  Voy.  co- 
pier, imiter. 

calquoir,  s.  m.  Poinçon  émous- 
sé  avec  lequel  on  calque  un  des- 
sin. Stilas,  i,  m.  Cic.  Plin.  j. 
calus,  s.  m.  Voy.  cal. 
calvaire,    s.     m.    Colline    que 
gravit    Jésus-Christ   portant  sa 
croix  et  au  sommet  de  laquelle 
il  fut   crucifié.    Calvaria,  œ,  f. 
Tert.  Hier.  Fig.  Gravir  son  cal- 
vaire   (arriver    par    une    séri 
d'épreuves  pénibb-s   à  quelque 
douleursuprême),  in  craciatam 
summam   venire.    Cœs.    Voy. 
aussi    1.    calice.    |1     (Par   ext.j 
•Coilino  surmontée  d'une  croix 


où  l'on  se  rend  en  pèlerinage, 
pour  reménioror  la  passion  du 
Christ.  Caliaria,  se.  (.  Eccl. 
calvitie,  s.  i.  lital  de  celui  qui 
est  chauve.  Calvitiam,  ii,  n. 
Cic.  Saet.  calvities,  ei,  f.  Petr. 
.<aet.  Cxl.-Aur. 

camaïeu,  s.  m.  Camée  (arch.). 
Voy.  CAMÉE.  1  Genre  de   pein- 
tura où  l'on  emploie  une  mcme 
couleur  avec  d"S  teintes  dégra- 
dées.  A/onoc/iromatos  pictara. 
Plin.   (XXXV,    15).    Peindre  en 
camaïeu,     unicolora     pingere. 
Fronto.  (p.  113,  lu  éd.  Naber) . 
Il   Subst.  Des  camaïeux,  mono- 
chromata,   oram,    n.   pi.    Plin. 
(X.XXIII,    117).     |1     (Par    ext.) . 
Peinture    fade,    d'une    couleur 
unilorme.    Insiilsam    pmgendi 
nenas.  A. 
camail,  s.  m.  Sorte  de  calotte 
de  fer  formant  armure  d"   tête 
(au  moyen  âge).  Cassis,  Idis.  f. 
Plaat.  Cœs.  \\    (Par  ext.)  Sorte 
de  pèlerine  à  capuchon  que  les 
prêtres,    les    chantres    portent 
p.ar-dessus  le  roohet.  Camallas, 
i,  m.    Da    Gange.   Voy.    capu- 
chon.     11     Petit    manteau    que 
portent    les  cardinaux,  les  évê- 
ques,    les    prélats.    Sacerdotale 
amicalam.  A.  Voy.  nunteau.    || 
Petit    manteau  de  femme,  sans 
manches,  et  avec  ou  sans  capu- 
chon. Palla,  X,   t.   Plaat.  llor. 
camarade,  s.   m.  et   f.   Clui, 
celle  qui  habite  ordin.  le  mf-me 
endroit   qu'uao  autre  personne 
et  contracte  ainsi  avec  ell  ■  une 
sorte    de    familiarité.    CODtU- 
bernalis,  is  {pr.   •    qui  loge 
sous  la  même  tente  -  d  ou  •■  ca- 
marade, compagnon  de  guerre  ^ 
et  en  gén.  •  camarade,  compa- 
gnon '],  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  Tor- 
naatas,  meus  familiaris  et  con- 
tubernalis.  Cic.  domi  ana  era- 
diti,  militiœ  contabernales.Cic. 
habaisses    non    kospitem,    sed 
contubernalem.  Cic.)  ;  commi- 
lito,  onis  {'  compagnon  d'ar- 
mes, camarade  -),  m.  Cic.  Liy. 
(voy.  compagnon);  sodalis,   is 
(<.  camarade,  compagnon  -),  m. 
Ter.   Cic.   (très  fréquent)  ;  co- 
rnes, itis,  m.  Cic.    etc.  (voy. 
compagnon);    SOCJUS,    li,     ni. 
Cic.  etc.  (voy.    compagnon).  Ca- 
marade   de    collège,  de  riasse, 
condiscipalus,  i.  m.  Cic.  Cama,- 
rade   d'esclavage,  conservas,  i, 
m.  Cic.  Sen.  Eu  bon  camarade, 
socialiter.  Hor.   (A.  P.  238).    H 
(Appellation  familière.)  Eh! ca- 
marade!   o  bone.    Hor.  ^  (Au 
fém.)  Sodalis,  is,  f.  Hor.  Voy. 
compagne. 

camaraderie,  s.  f.  Relations 
familières  qui  existent  entre 
camarades.  Contuhernium,  îi 
{pr^  "  communauté  de  tente  ", 
d'où  •  camaraderie  "),  n.  Cic. 
Sen.  Tac.  c.  legionum.  Tac. 
[ann.  I,  i4l].  c.  militam.  Tac. 
[Hist.  II,  80].  il/efrodoram  et 
Poltjsenum  magnos  viros  non 
schola    EpicuriySed   contaber-^ 


nium  fecit.  Sen.  adeo  felicita- 
tis  et  m.oderationis  diiidaum 
contaberniam  [-  tant  oai  rare 
la  camaraderie  du  bonheur  et 
do  la  modération,  inèm  i  sous 
un  même  toit  -].  Val.-.Max.)\ 
sodaJiciura,  îi.  n.  CatuU. 
Val.-Max.  Sen.  (ex.  adaltero- 
ram  [-  avec  des  adultères  -J 
sodaliciam.  Sen.)  ;  sodalitas, 
âtis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  of/iciu 
sodalitatis  familiaritatisqae  . 
Cic.  homo  samma  sodalitate 
[.  dont  la  camaraderie  est  très 
recherchés  »J.  Cic.}.^  (Par  ext.) 
.\ide  que  se  prêtent  mutuelle- 
ment d'anciens  camarades.  So- 
daliciam. ïi,  n.  Cic.  Voy.  aussi 
aide,  appui. 

camard,   arde,    adj.   Qui  a  le 
nez  très  court  et    tre.*  plat.  Si- 
mas,  a,  am,   adj.   Plin.  Qui  a 
lenez camard  on  quiestcamard, 
simis  naribas.Sen.  (r.  \\  (l'iai- 
sam.    au   fig.)    La    camarde,  la 
mort  (figurée   par   un   squelette 
fui  n'offre  plus  que  la  place  du 
nez).  Libitina  acerba.  Hor. 
camarilla,   s.  f.  L'ensemble  de 
couxqui,  vivant  dans  l'intimité 
d'un  prince,  cherchent  à  exercer 
sur   lui  une  intluence  politique 
(en  mauvaise  part) .  Assentato- 
ram  tarba.  Sen.   blandientiam 
grèges.  Sen.   comitatas,  as,  m. 
Tac.  Ils   faisaient  partie  de   la 
camarilla,    erant  pars     regix 
adalationis.  Liv. 
cambiste, s.  m.  Celui  qui  se  li- 
vre aux  opérations   de  change. 

VOV.    CHANCE. 

cambium,  s.   m.  Partie  de    la 

sève,  qui  circule   entre  l'écorce 
et  l'aubier.  Voy.  sève. 
cambouis,  s.  m.   Matière  dont 
on  graisse  les  rouagesd'une  ma 
chnie,    les  essieux    des    roues 


Adeps,  dipis,  c.  Plin.  Voy.  grais- 
se. Il    (Par  anal.)  Matière  séba- 
cée qui   s'amasse  dans  le  four- 
reau  du  cheval.   Sevam,  i,    a. 
Col. 
cambré,    ée,    adj.   Qui   a   une 
courbure    arquée.     Carvas,    a, 
nm,  adj.  Virg.  (cf.  carva  tibia. 
Virg.).  incarvas,    a,    am,  adj. 
Plin.     ([cl.    incarvas   humeris. 
Plin.)    repandas,  a,    am,    adj. 
Sen.    Hor.  (cf.  repanda   crara.. 
Sen.  (r.).  distortus,  a,  am,  adj. 
Hor.  [cf.distorta   crara.  Hor.). 
cambrer, v.tr.  Courb;ren  arc. 
Curvàre,    tr.   Ov.   Col.  Incar- 
vâre,    tr.  Sen.   (Passif    moyen 
iracuri^ari,    -     se    cambrer    en 
marchant.     •     Sen.).  Inflectëre 
tr.   Cic.    Passif  moyen     in^ecti 
(-  30  cambrer  n).  Cic.  Voy.  coub- 
ber. 

cambreur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
cambre  les  tiges,  les  semelles  de 
la  chaussure,  qai  carvat,  m- 
carvat,  in(lectit  calceos.  A. 
cambrioleur,  s.  m.  Voleur  qui 
dévalise  spécialement  les  cham- 
bres, les  logements  situés  aui 
étages  supérieurs.  Effractarias, 
i.  m.  Sen.  (ep.  68,  h). 
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cambrure,  o.  (.  Etat  de  ca  qui 
est  cambre,  [nflexio.  onis.  t. 
Cic.  pexas,  ûs,  m.  Quint.  Car- 
ratoiM,  .-f,  f.  Vitr.  Yoy.  cour- 
bure. 

cambuse,  s.  f.  Macasiii  Jo» 
vivres,  situé  dans  l'entrepont 
ti'uu  navire.  Cclla  penaria. 
Lato  (apaJ  Cic.\.  \\  (Par  ext. 
et  famil.)  Cantine,  petit  caba- 
ret. Popina,  se,  f.  Cic. 

cambusier,  s.  m.  C«lui  qui  est 
cli.irçé  du  service  de  la  cam- 
buêo'à  bord  d'un  navire.  Lixa, 
a",  m.  Liv. 

camée,  s.  m.  Pierre  fine,  sculp- 
tte  eu  relief.  Gemma  ectypa. 
Plin.  Il  avait  le  portrait  de  Ti- 
bère en  cameo,  imaginem  Ti- 
berii  Cscsaris  habuit  eclypam 
et  eminente  gemma.  Sen.  Tra- 
vailler des  pierres  fines  en  ca- 
mées, gemmas  ad  ectypas  sculp- 
turas  aptâre.  Plin. 

caméléon,  s.  m.  Sorte  de  lé- 
zard à  grosse  tête  qui  prend 
de>  teintes  diverses.  C/iama»- 
leon,  onis  et  ontis,  m.  Plin.  || 
^Fig.)  Celui  qui  change  d'opi- 
niou,  de  manière  d'être,  selon 
les  occasions.  Proteus,  i,  m. 
Uor.  {ep.  I,  1,  90).  Peuple  ca- 
méléon, gens  ad  omnem  aa- 
ram  mobilis.  Liv.  Voy.  incons- 
tant. 

camèléopard.     Voy.    camélo- 

P.^RD  et   GIRAFE. 

cameline,  s.  m.  Plante  herba- 
cée. Chamxmelina  herba.  Th. 
Prise . 

camélopard,  s.  m.  Girafe 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 

camelot,  s.  m.  Grosse  étoffe 
qu'où  fabriquait  dans  le  Levant 
avec  du  poil  de  chameau  ou  de 
chèvre  (arch.).  Camelotas,  i,  m. 
et  camelotum,  i,  n.  DaCange. 
Camelina  vestis.  A.  \\  (Jrosse 
étoffe  do  laine  qqfois  mêlée  do 
poils  de  chèvre  ou  de  soie.  Ves- 
tis hispida  ou  vilis.  Sen.  \\ 
(Par  ext.  pop.)  Objet  de  pa- 
cotille dont  la  fabrication  n'a 
pas  été  soignée.  Qaisquiliœ, 
aram,  f.  pl.'Cic.  1  Colporteur 
qui  vend  des  marchandises  de 
pacotille.  Institor  viliam  mer- 
cianx.  A. 

camelote,  ».  f.  Objet  dont  la 
fabrication  n'a   pas  été  soignée 

(t.   popul.).   Voy.    CAMELOT. 

cameloter,  tr. Façonnercorame 
le  camelot  (arch.).  Fabricare  et 
(abricari  viles  merces.  A.  \\ 
(Pop.)  Fabriquer  sans  soin,  ieia 
brachio  agere.  Cic. 

camelotier,  s.  m.  arch.  Con- 
trebandier. Voy.  ce  mot.  1  Ce- 
lui qui  fabrique  de  la  camelote. 
Voy.  CAMELOT.  T  Papier  do  fa- 
brication grossière,  charta  in- 
(abre  connecta.  A. 

Camérier.  s.  m.  Officier  d«  la 
chambre  d'un  yjape,  d'un  car- 
dinal. Cam-erarias ,  i,  m.  Greg. 
Tar.  (Hist.Franc.IV,  7).  Cabi- 
calarias,  i,  m.  '^'i''.  Petr.  Saet. 
Il  (Spéoialt.)  Prélat  de  la  cour 


CAM 

de  Rome,  chargé  du  trésor  du 
pape,  de  ses  aumùnes,  etc. 
.■ircaritis  ponti^alis.  Symm. 

camériste,  s.  f.  Eu  Espagne, 
daine  de  la  chambre  d'une 
princesse,  d'une  personne  de 
qualité.  Ciibicularia ,  ,v,  f.  A.  || 
(P.  plaisant.)  Famil.  Fonimede 
chambre.  OrnatrLv,  tricis,  f. 
Inscr.  .-incilla  ornatrix.  Inscr. 
Vestiplica,  at,  f.   Plaut.  Quint, 

camerlingue,  s.  m.  Cardinal 
chargé  dans  les  Etats  pontifi- 
caux, de  l'administration  de 
la  justice  et  du  trésor,  etc.  et 
qui  gouverne  pendant  les  va- 
cancesdu  Saint-Siège.  Camer- 
lingas,  i.  m.  ùa  Cange. 

camion,  s.  m.  Voiture  do  rou- 
lage basse,  pour  le  transport 
des  colis.  Carras,  i,  m.  Varr. 
fr.  Oses.  Il  Chariot  bas  sur  le- 
quel les  ouvriers  traînent  les 
pi!?rres  do  taille  dans  les  chan- 
tiers. Chamulctis,  i,  m.  Amm. 
iWU,  U,  U). 

camionnage,  s.  m.  Transport 
dos  colis  par  camion.  Advectio, 
onis,  f.  Plin.  asportatio,  onis, 

f.    Cic.    Voy.  TRANSPORT. 

camionner,  v.  tr.  Transporter 
par  camion.  Advehëre,  tr.  Cic. 
Plin.  asportâre,  tr.  Crc.  (cf. 
asp.     vchictilis.     Plin.).    Voy. 

TRANSPORTER. 

camionneur,  s.  m.  Celui  qui 
conduit  uu  camion.  Carrucha- 
rias,  i,  m.  Ulp.  dig.  Vectara- 
rias,  i,  m.  Cod.-Theod.    (Voy. 

VOITURIER% 

camisade,  s.  f.  Attaqua  de 
nuit  pour  surprendre  l'ennemi 
endormi  (arch.).  A'ociumus  im- 
petas  ou  nocturna  grassatio. 
Plin.  nocte  facta  eraptio. 
Front  in. 

camisole,  s.  f.  Vêtement  à 
manches,  de  toile,  de  laine, 
qui  se  porte  le  plus  souvent 
par-dessus  la  chemise. il/anjca(a 
tanii:a.  Cic.  Manuleata  tanica. 
Plaat.  Inducula,  a?,  f.  Plaut. 
(Epid.  223  G.). 

camomille,  s.  f.  Plante  de  la 
famille  des  composées.  C/iamœ- 
melon  ou  chamœmelam,  i,  n. 
m.  Cels.  chamœmelina  herba. 
Th.  Prise,  anthémis,  idis,  f. 
Plin.  Huile  do  camomille,  clia- 
moTnillinam  oleam.  Plin.  Val. 
et  ehamsemelinam  oleum.  'Ih. 
Prise.  Il  (Par  ext.).  Camomille 
de  Picardie.    Voy.  cameline. 

ça  mon.  Voy.  2.  mon. 

camouflet,  s.  m.  Action  de 
soulfler  de  la  fumée  au  nez  de 
quelqu'un  avec  un  cornet  de 
papier  allumé. /•"umi  insaffiatio. 
A.  (d'ap.  Ca-l.-Aur.).  \\  (Fig.j. 
Mortification  qu'on  fait  subir  à 
qqn.  Contamelia,  se,  f.  Cic. 
Voy.  mortification. 

camp,  s.  m.  Etablissement  que 
fait  une  armée  sur  un  terrain 
choisi  et  par  ext.  le  camp  et  les 
troupes  qui  s'y  trouvent.  Cas- 
tra, orum,n.  pi.  Ca's.  etc.  (ex .  : 
c.stativa  [-  camp   fixe,  porma- 
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nent  •].  castra  metari['  doter- 
niinor,  tracer  l'emplacement 
d'un  camp  »].  Sali.  /•'/•<  ifi». 
castra  ponère.  Liv.  locàre.  Cic. 
coUocàre.  Cic.  facère.  Cic.  ma- 
nîre.  Cses.  communïre.  Liv.  po- 
nère et  manire.  Sali,  castra 
habëre  propa  nuiras.  Cic,  c. 
habêre  in  radicibus  .^rnani.  Cic. 
c.  Iiabère  contra  aliquem.  Csss. 
c.  proferre.  Cœs.  c.  movére 
['  lever  -]  ab  ou  ex  aligao  lo- 
co .  Ca's .  Cic.  se  in  castra  reci- 
père.  Ca's.  locum  idoneum  cas- 
tris  deligëre.  dgs.  locam  cas- 
tris  capêre.  Civs.  Liv.  castra 
castris  hostium  conferre  [•  éta- 
blir son  camp  en  face  de  l'en- 
nemi •■].  Ca-s.  castris  uti[-  res- 
ter .au  camp  •].  Cœs.  castris  se 
tenëre  ou  continère.  Cœs.  cas- 
tris liostem  exaëre.  Cœs.  Liv. 
Frontin.  castra  hostium  diri- 
përe.  Curt.);  pelles,  ium  {pr. 
'  peaux  ■>  d'où  -  tontes  do 
peau,  camp  -),  f.  pi.  Cœs.  etc. 
[ex.  :  sub  pellibas  [•  dans  les 
camps  "].  Ca?s.).  Voy.  campe- 
ment, CANTONNEMENT, LEVER, FOR- 
CER, DÉCAMPER.  Camp  volant, 
c.-à-d.  corps  do  troupes  légères 
qui  tient  la  campagne  pour 
inquiéter  l'ennemi.  Mobile  ag- 
men.  Cart.  Mobilis  ala.  SU. 
Etre  on  camp  volant,  c.-a-d. 
être  installé  d'une  manière 
passagère,  sedibus  incertis  va- 
gari.  Sali.  La  vie  d3S  camps, 
militia,  œ,  f.  Cic.  De  camp,  qui 
a  rapport  au  camp,  castrea- 
sis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
castr.  ratio.  Cic.  castr.  verbam. 
Plin.).  Aida  de  camp,  conta- 
bernalis,  is,  m.  Cic.  Saet.  (cf. 
fuitinCreta  c.  Satarnini  Cic). 
Lit  de  camp,  mi/itaris  lectulas. 
Liv.  Il  (Fig.).  Parti  dans  une 
lutte  politique  ou  religieuse. 
Castra,  oruzn,  n.  pi.  Cic.  etc. 

(ex.  :  in  meis  castris  prœsidiis- 
que  versaris.  Cic.  [Cœcin.  83). 
in  Epicuri  nos  adversarii  nos- 
tri  castra  conjecimus.  Cic.  so- 
leo  in  aliéna  castra  translre. 
non  tanquam  transfuga,  sed 
tanquam  explorator.  Sen.  nil 
capicntiam  castra  peto.  Uor.  1 
Champ  clos  (arch.).  Voy.  champ. 
Il  (Par  ext.).  Combat  en  champ 
clos.  Voy.  ces  mots.  Juge  du 
camp,  arbiter  pugnœ.  Uor. 

campagnard,  arde,  s.  m.  et 
f.  G«lui,  colle  qui  est  à  la  cam- 
pagne./îusticos/iomo.  Cic.  Hus- 
ticus,  i.  m.  Uor.  (au  plur. 
Plaat.  Cic).  Agricola  et  rusti- 
cus.  Cic.  Rusiicanus  vir.  Cic 
Quidam  rusticanus.  Cic.  Has- 
tica  femina  ou  pualla.  Cic.  || 
(Fig.).  Qui  a  des  manières  rus- 
tiques. Homo  rasticas  et  agres- 
tis.  Cic.  Rasticas,  i,  m.  Plaut. 
Ov.  (au  plur.  rustiei.  Qaint. 
[VI,  2,  171).  En  campagnard, 
rusticë,  adv.  Cic.  (cf.  r.  facëre. 
Cic). 

campagne,  s.  f.  Plaine, terrain 
découvert.    Campus,     i,    m 
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Cic.  etc.   (s'opp.  a   mons,  col- 
lis,  silva,  sattas,  ox.  :  campo- 
rnm  immensa  xpatia.  Cic.    in 
campo  [-  en  pleine  campagne  'j. 
Cic.  in  xqao  campi  |'  en   rase 
campagne  •].    Liv.  piiro  ac  pa- 
tenti campo.  Liv.  voy.  plaine). 
Battre  la  campagne,  voy.  bat- 
tue (p.  £69;.    Il  (Spfc.'i  La  cam- 
pagne (par  opp.  au.\  lieux  for- 
tifiés).   Campus,   i,    m.  Cses. 
(ex.  :  copias  ex  tocis  superiori- 
bus  in  campam  dedacit  [•■  avec 
ses  troupes   il  quitte    les  hau- 
teurs   pour  descendre  dans    la 
campagne    ■•].    Cass.   [B.  C.   II, 
IiO,   3].  erat     ex    oppido  Alesia 
despectas  in  campam.  Cses.  [B. 
G.  VII,  79,   3]).     Combattre  en 
rase  campagne,  in  piano  ou    in 
campo    decertàre.      Nep.    Liv. 
Voy.  RAS.  Tenir  la   campagne, 
daràre  extra  tecta.Liv.  ||   (Par 
est.)     Terrain    où    une  armée 
manœuvre.    Entrer  en  campa- 
gne,    copias    ex     hibernacalis 
extrahére    (en   pari,   du    géné- 
ral).    Liv.  hiberna    relinqaêre 
(en    pari,     des   soldats).    Caes. 
Liv.  Entrer,  se  mettre  en  cam- 
pagne   contre    qqn,     proficisci 
contra  aliqaem.  Liv.  arma  ca- 
përe  ou    ferre    adversas    ali- 
qaem. Ca?s.  Liv.  bellam  inferre 
alicai.  Cic.    Se  mettre  en  cam- 
pagne   (fig.),    certamen    insti.- 
taëre.  Cic.    \\    Expédition  mili- 
taire. Bellum,  i,  n.  Cœs.  etc. 
(voy.      guerre)  ;     expeditio, 
onis,    f.     Cic.    etc.  (ex.  :   e.xp. 
sestiva.  Vell.  hiberna.  Sali.  fr. 
Liv.  socii  expeditionum.  Saet. 
exp.    parâre    in     Arachosios. 
Ciirt.    milites    ex   hibernis^    in 
expeditionem     evocàre.    Sali. 
in  expeditionem  exercitam  eda^ 
cëre.  Liv.)  ;    militia,  se   ipr. 
>  service   en  campagne  »,    d'où 
.guerre,  campagne,expéditioa") 
f.  Cic.  Ca?s.  Liv.  (m.  :  assues- 
cére  militix.  Liv.  sascipëre  mi- 
litiam.   Liv.  domi  militiœque. 
Cic.  prœclara    in  Hispania  D. 
Brati    militia    fait.   Vell.  mi- 
litia adversas  Greecos .J astin.); 
stipendium,   ii   [pr.  •■  solde 
militaire    ■<    d'où    -  année    de 
service,    campagne    •),  n.  Cic. 
Cses.  Liv.     (ex.  :     plarimoram 
ttipendioram      milites .       Liv. 
milita  ou  nimia   stipendia  ha- 
bëre.  Liv.  stipendiis  daobus  ter 
et  vicies  valneratam  esse.  P lin. 
j.  stipendia  alicajiis  namerâre. 
Liv.  Jastin.  (fig.)  tanqaam  eme- 
ritis    stipendiis  libidinis,  am- 
bitionis.  Cic.  [sen.  li,  h9]);  res. 
Tel,    f.  Cses.  etc.  (ex.  :    totias 
rei  consiliam    [■    le   plan    de 
campagne    ']     his    rationibas 
explicabat,  ut...  Cses.[B.  C.lll, 
73,  3].  plas  seqaam  imperato- 
rem    de  Victoria    atqae  exita 
rerum  sentlre.    Cœs.    [B.     G. 
VII,  52,  3]:  félicitas  reram  ges- 
taram  [-  l'heureuse  issue  de  la 
campagne  •].    Cœs.   [B.   C.  II, 
31,  d].  tempore  ej'as  rei  consti- 
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iato.    Cses.    [B.    G.  VII,  2,  3], 
haie  rei  idoneos  homines  deli- 
gebat.  Cœs.    [B.  G.  VII,  31,  2,. 
his  rebas  tantum  temporis  tri- 
bait  qaantam  erat  properanti 
necesse.  Cses.  [B.  C.  III,  78,  à]. 
quanto  cam  pericalo  et  qaanta 
cam  virtate    res  sint  adminis- 
tratœ    ['    la    campagne     a  été 
menée  ■•].  Cses.[B.  G.  V,  52,3]. 
erat  occasio  bene  gerendse  rei. 
Ccfs.  [B.  0.  I,  71,  1].  remges- 
tam  in   Ebaronibas  perscribit. 
Cœs.   [B.   G.  V,  i.7,   5].   rem  in 
hiemem  prodacëre.  Cœs.  [B.  G. 
IV,  30,   '2]).     Faire    campagne, 
militàre,    intr.  Cic.    Cœs.  Liv. 
(Voy.    SERVIR,      [être]     soldat, 
[faire  la]  guerre).  1  Etendue  do 
terrain   située    hors   des   villes. 
Ager,  gri,  m.  Cic.   (au  plur. 
ordin.   agri,  -   la    campagne  ^ 
{par  opp.  à    la  ville],   ex.  -.ne- 
que    agri  neqae    urbis    odiam 
me  unqaam  percipit.  Ter.  vas- 
tati   agri  sant,    arbs    assidais 
e.vhaasta    faneribas.    Liv.  non 
solam  ex  arbe,  veram  etiam  ex 
agris  ingentem  nameram  per- 
ditoram  hominam   collegerat. 
Cic).  Il  (Spéc.)  Les  champs  (par 
opp.  à   la  ville).  Rus,  ruris, 
n.  Ter.  Cic.  etc.   (ex.  :    rus  ire. 
Plaut.  Ter.   redire  rare.    Ter. 
Cic.     vivëre    rari.     Cic.     rara 
colëre.  Cic).  Maison  de  campa- 
gne, villa,   œ,   f.  Cic   Bien  de 
campagne, prœdium,  ii,  n.  Cic. 
Cels.  De  la  campagne,    agres- 
tis,  e,  adj.  Cic.  rasticas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Habiter  la  campagne, 
rasticàri,  dép.    intr.    Cic.    Des 
gens  de  la  campagne,  voy.  cam- 
pagnard. 

campagnol,  s.  m.  Rat  des 
champs  à  queue  velue.  Mas 
rasticus.  Hor.  mas  agrestis. 
Pall. 

campane,  s.  f.  Ornement  en 
forme  de  cloche.  Gattœ,  aram, 
f.  pi.  Vitr.  H  Chapiteau  corin- 
thien composite  en  forme  de 
cloche  renversée,  capitalam,  i, 
n.  Vitr.  Plin.  ||  Crépine  de 
soie,  de  fil  d'or,  d'argent  avec 
glands,  houppes  en  formes  de 
clochettes.  Voy.  frange. 
campanelle  et  campanette, 
s.  f.  Liseron.  Voy.  ce  mot. 
campanile,  s.  m.  Tour  bâtie 
dans  le  voisinage  d'une  église 
et  servant  de  clocher.  Voy. 
CLOCHER.  Il  Lant>?rno  surmon- 
tant un  toit,  une  flèche,  un 
dôme  et  contenant  une   cloche. 

VOV.  LANTERNE. 

campement,  s.  m.  .\ction  de 
camper.  Metatio,  onis  {pr. 
.  action  de  tracer  un  camp  -), 
f.  Frontin.  (IV,  1,  U;  3,  13). 
Art  du  campement.  --1rs  castra 
metandi.  A.  Faire  son  étude 
des  campements  de  César,  se 
applicâre  ad  cognoscendam  ar- 
tem  qaa  Cœsar  castra  posae- 
rit.  .4.  T  Installation  d'un 
camp.  Castra,  orum,  n.  pi. 
Cœs.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  c.  sta- 
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tiva.  Cœs.  Liv.  œstiva  castra 
["  campement  d'été  -].  Liv. 
castra  in  colle  habëre.  Cœs. 
castra  constituêre .  Aact.  b. 
Hisp.).  . 

camper  v.  intr.  et  tr.   H  V.  in- 
tr. S'établir  ou  être  établi  dans 
un  camp.  Castra  ponëre  ou  lo- 
câre.  Cic.  Liv.  facére.  Cic.  col- 
locâre.  Cic.  castra  habëre  pro- 
pe  maros.Cœs.  Voy.  camp.  Etant 
venu  camper  plus  près  des  Ro- 
mains,    qaod    castra    propias 
liomanos  movisset.  Cœs.  (U.  G. 
Vil,  20,  I).  Ils  campent  à  moins 
de  mille  pas  de  nos  retranche- 
ments, non  longius  mille  pas- 
libus  ab   nostris  manitionibai 
considant.  Cœs.  (B.  G.  VII,  79, 
1).  Ils  campent  aux  bords  de  la 
Seine  dans  la  direction  de  Lu- 
tèce   en    face  de   Labié  nus,    ad 
ripas  Seqaanœ  e  régions  Late- 
tiœ  contra  Labieni  castra  con- 
sidant. Cœs.  (B.  G.  VII,  58,  G). 
Camper  au  pied  du  retranche- 
ment, tendère   (pr.    -   avoir  sa 
tente  oa  ses  tontes  ■•)  sab  val- 
lo.  Cœs.  (cf.  tendire  in   iisdcm 
castris.  Liv.  procal  urbe.  Curt. 
seorsas    a  ceteris.  Cart.  Jaxta 
Dolabellœ   horios.    Saet.   Lag- 
dani.    Tac.    coartatio  plariam 
in   angasto    tendentiam.  Liv.). 
Il     (Par   oxt.)    S'installer,    être 
installé  d'une  manière    provi- 
soire.   Tabernacalam   tanqaam 
collocâre.  A.  (d'ap.  Cic).  ^V. 
tr.  Etablir  dans  un   camp.  Sab 
pellibas   habëre   ou    continëre. 
Cœs.  De  sorte  qu'il  était  impos- 
sible    de     laisser     les     soldats 
campés    plus    longtemps,    ati... 
diatias     sab    pellibas     milites 
continêri  non  passent.  Cœs.  iC. 
G.  III,  29,  2).  Rester  campé, ?ut> 
pellibas  daràre.  Liv.  Se  camper 
à    l'écart    des    autres,    tendire 
seorsas  a  ceteris.  Cart.   ||    (Par 
ext.)  Poser  hardiment.  Voy.  ces 
mots.   Etre  bien  campé  sur  ses 
jambes,  firmiter  insistëre.  Cœs. 
in  sao  grada  firmiter  collocnri. 
Cic.  (Fig.)  Me  voilà  bien  campé, 
c.-à-d.    dans   une    belle  situa- 
tion,     po-ture,     iniqaissimam 
sabii  locam.    A.  (d'apr.  Cœs.). 
Camper     là     qqn,    c.-à-d.     le 
mettre  dans  une   situation    où 
on    l'abandonne,    aliqaem,   de- 
serère    et    derelinqaëre.     Cic. 
Camper    qqch.    sur     le  dos    de 
qqn,    c.-à-d.   l'en    rendre   ro-- 
ponsable,     invidiam     criminis 
transferre  in  aliqaem.  Tac. 
campos,  s.   m.  Congé,  permis- 
sion de  sortie.  Voy.  congé. 
camus,  use.  Qui  a  le  nez  court 
et  plat.  Voy.  camard.     ||     (Par 
anal.)  Cheval    camus,    dont    le 
chanfrein    est    déprimé,  eqaus 
sabstricto    capite.  A.    ^   (Subs- 
tantivmt.)   Un  camus,  une  ca- 
muse, stmus.  a,  am,  adj.  Mart. 
Il    (P.  ext.)   Un    nez  camus,  si- 
mœ    nares.   Sen.    fr.  \\    (Fi;.). 
Qui  reste    penaud  (fam.).   Voy. 
penaud. 
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camuset,  ette,  al^j.^Fam'^l.' Un 
pou    camus,  i^ubfimas,    a.  an\, 
idj    Varr.  (r.  r.  U,â,  Tj.Oloss. 
Uihb. 

caxnuson,  s.  f.  Fille^  femme 
camuse  (l'amil.)  Paella,  mulier 
sima  nare.  Mjrt. 

canaille,  s.  f.  Ramassis  de 
g?iis  do  rebut  ou  considérés 
comme  tels  (famil.).  ColUuio, 
onis.  f.  Cic  (cf.  collavio  homi- 
num.  Justin.)  Mati  ou  perditi 
homin-js.  Cic.  Cart.  ||  (.Absolt.1 
La  canaille,  le  rebut  du  peu- 
ple. Fsejc  popati.  Cic.  infima 
urbis.  Cic.  seniina  rei  public.v. 
Cic.  1  (En  pari,  d'une  seule 
personne.)  Un  tiomme  malhon- 
nête, méprisable.  Cienam,  i,  n. 
Plaat.  iPseud.  366).  Cic.  (de 
domo  it;  p.  Sest.  20).  ScWas, 
eris,  n.  Plaat.  Ter.  Apal.  Sce- 
las  viri.  Plaat.  Scelestas,  i,  m . 
Cic.  Scelestas  homo.  Plaat. 
Scelesta  malier.  Plaat.  Cic.  || 
(AdjrKîtivmt.)  Populacier.  Voy. 
ce  mot. 

canaillerie,  s.  f.  Caractère, 
procède  de  celui  qui  se  conduit 
comme  une  canaille  (famil.). 
Indignam  (acinas.  Ter. 

canal,  s.  m.  Conduit  qui  sert 
à  amener  l'eau.  Canatis,  is, 
m.  \'arr.  Liv.  Cels.  Specas,  as, 
m.  Tabas,  i  (pr.  -tuyau,  con- 
duit •),  m.  Vitr.  Col.  Fistala, 
se  {pr.  •  tuyau,  conduit  •■),  f. 
Cic.  (Fig.)  Via,  œ,  f.  Cic.  ratio, 
onis,  f.  Cic.  Qaod,  co  qaod  in- 
tendas,  fert  dedacitqae.  Cic. 
Par  ton  canal  (ud  operà.  Ter. 
Par  le  canal  de  qqn,  per  ali- 
çaem.  Cic.  S'être  informé  par 
un  canal  sûr,  certo  aactore 
comperisse  aliqaid.  Cses.  ^  ^P. 
anal.)  Sorte  de  rivière  artifi- 
cielle destinée  à  faire  commu- 
niquer deux  bassins,  deux  cours 
d'eau.  Fossa,  as,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (.  navigabilis.  Tac.  ad- 
l'ecta  fossà  onera.  Plin.  j.  in- 
choâre  fossam  ab  Averno  Os- 
tiam  asqae.  Saet.  ab  laça 
Averno  nairigabilem  (ossam. 
us'/oe  ad  oslia  Tiberina  depri- 
mêre [•  creuser  A.  Tac. dedacêre 
[•  creuser  «]  fotsam.  Fron- 
iin:  au  plur.  fossœ  [•  canal 
considéré  dans  les  divers  points 
do  son  parcours  ■].  Liv.  Plin. 
Saet.)  ;  canalis,  is,  m.  Sen. 
Plin.  lex.  :  canales  mana  la- 
cère. Sen.)  ;  aiveus,  l,  m.  Plin. 
Qaint.  (ex.  :  mana  (actas. 
Plin.  navigabilis.  MiAa.;.  Canal 
souterrain,  specus,  ÛS,  m.  Cic. 
(ex.  ;  sabterranei  spiicas.  Cic. 
perdar*''re  specas  e  piscina  in 
mare.  Kt^r.). Canal  pour  les  eaux 
ménagères,  cioaca,  ee,  f.  Liv. 
(voy.  écout).  Canal  do  dériva- 
tion, aaase  dactio.  Vitr.  daclus. 
Plin.  (ïedactio  Cic.  Liv.  Ca- 
naux d'irrigat  on,  indactio- 
nes  aqaaram.  Cic.  CroUîCr  un 
canal  de  dessèchement,  agroram 
ticcandoram  caasa  fossas  (a- 
cére.    Gromat.  vet.     |!    liras  do 


CAN 

mer.Fpf<am,  »,  n.  Cic.  Coea.^ 
(Par  anal.)  Dans  l'organisme 
animal  ou  végétal,  conduit  où 
circulent  des  substances  liqui- 
des, etc.  Canalis,  is,  m.  Plin. 
meatus,  us,  m.  Plin. [ci',  mea- 
tas  spirandi  [-  le  canal  de  la 
respiraiion  •].  Plin.).  (istula, 
a?,  f.  Plin.  (cf.  fistula  urinse. 
Plin.  -  le  canal  do  l'urètre  ■ . 
Plin.).  T  Sillon  pratiqué  sous  le 
larmier  d'un  édifice,  cannelure. 
Voy.  CANNELURE.  {{  Sillou  de 
la  volute  ionique,  cannelure  du 
chapiteau  corinthien.  Stria,  se, 
t.  Vitr.  Canalis,  is,  m.  Vitr. 
Canalicalas,  i,  m.  Vitr. 

canalisable,  adj.  Qui  peut  être 
canalisé.  Qui  navigabilis  effici 
potest.  A.  Voy.  navigaole. 

canalisation,  s.  f.  Action  de 
canaliser.  Aqux  dedactio.  Cic. 

canaliser,  v.  tr.  Sillonner  de 
canaux.  Indacëre  aquas  terris. 
A.  (d'après  Cic).  pumina  fossà 
connectëre.  Tac.  \\  Convertir 
en  canal.  Ef(icëre  ut  (lamen  sit 
navigabile.  A. 

canapé,  s.  m.  Siège  à  dossier 
assez  large  pour  que  plusieurs 
personut^s  puissent  s'y  asseoir  à 
la  fois  ou  pour  qu'une  personne 
puisse  s'y   étendre.   Voy.    sofa, 
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canard,  s.    m.    Oissau    palmi- 

gèje.  Anas,  àtis,  f.  Varr.  Cic. 
V.  (cf.  anas  (lavialis.  Ov.  anas 
femina,  anas  mascalus.  Scrib. 
gén.  pi.  anatiam.  Varr.  ana- 
tam.  Cic).  Decaaard,  ana^inas, 
a,  um,  adj.  Plaat.  Chair  de  ca- 
nard, anatina,  se,  f.  Petr.  (56, 
3).  (Fig)  Savoir  plonger  comme 
un  canard  (se  dérober  au  dan- 
ger i,p(;ricaZum  e([agere,evitare. 
Nep.  Etre  mouillé,  trompé  com- 
me un  canard,  permadefieri. 
Plaat.  permadescére.  Prad.  \\ 
Fij.  Faire  un  canard,  un  couac 
(en  chantant  ou  en  jouant  d'un 
instrument  à  vent).  Dissonâre. 
Vitr.  Ûissonam  vocem  emitlëre. 
A.  Donner  un  canard  à  moitié 
(arch.  c-à-d.  attraper  qqn.) 
Voy.  ATTRAPER.  Un  canard 
(nouvelle  destinée  à  attra[>er 
les  gens),  fabula,  as,  f.  'J'er.  Cic. 
^  (Par  oxt.)  liâtimcnt  canard 
(adj.),  qui  embarque  de  l'oau 
par  l'avant,  navigiam  cajas 
prora  deprimitar.  A. 

canardeau,  s.  m.  Jeune  ca- 
nard. Anaticala,  se,  f.  Cic. 

canarder,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Chercher  à  atteindre  en  ti- 
rant d'un  lieu  où  l'on  se  tient 
caché,  ex  occalto  petère.  A.  ^  V. 
intr.  Faire  des  couacs  en  chan- 
tant ou  en  jouant  d'un  instru- 
ment à  vent.  Voy.  canard.  T 
Kmbaïquer  do  l'eau  de  l'avant 
(en  pari,  d'un  bâtiment).  Mergi 
ou  deprimi  a  prora.  A, 

canardière,  s.  f.  Pièce  d'eau 
pour  les  canards,  anatiam  sta- 
bala.  Varr.  ^  Lieu  où  l'on  so 
cache  pour  pouvoir  tirer  de  loin 
les    canards  sauvages.    Insidice 


CAN 

e.r  quibns  anates  petantur.  A. 

cancan  et  quanq[uan  (arch.), 
s.  m.  Harangue  universitaire 
qui  coininoni;ait  par  quanquani 
(arch.)  Voy.  haranoi'e.  ||  (Par 
anal.)  Bruit  qu'on  faitdeqqch. 
qui  n'en  vaut  pas  la  peint' 
(aicli  ).  l'ani  tanxaltas.  Liv.  \\ 
(Par  ext.)  Propos,  b.avarda^i' 
malveillant  que  l'on  colporio 
sur  les  gens.  Sermones  iniqui. 
Cic.  ou  unités  ou  falsi.  Cic. 
Faire  des  cancans  sur  qqn., 
Sv-rmonibiis  iniqais  (ou  anili- 
bus}  petêre  alii/aem.  A.  ^  (Par 
ext.)  Uanse  liljre,  tapageuse, 
des  bals  publics.  Incomposita 
saltatio.  .A. 

cancaner,  v.  intr.  Faire  des 
cancans.  Voy.  cancan.  ^  Danser 
le  cancan.  Incomposite taltare. 
A.  cordacem  dacëre.  Petr. 

cancanier,  ière,  .idj.  s.  m.  et 
f.  Qui  fait  dos  cancans,  garra- 
las,  a.  um,  adj.  Ilor.  Sen.  Un 
cancanier,  garralas  liomo. 
Varr. 

cancel,  s.  m.  Balustrade,  grille 
qui,  dans  une  église,  ferme  le 
sanctuaire  ou  le  chœur  (arch.). 
Cancelli,  oram,m.pl.  Aag.  can- 
cellas,  i.  m  Ulp.  dig.  \\  (Par  oxt.) 
Le    sanctuaire,    le    cliœur   lui- 

raémj    Voy.    StNCTUAIRE,  CHŒUR. 

1  Lieu  formé  par  une  balus- 
trade, une  grille,  où  l'on  dépo- 
sait le  grand  sceau  de  l'Etat. 
Cancellatas  locas.  A.  Arcbiam, 
i,  u.  Ulp.  àig.  Arcltivum,i,  n. 
Treb.  Poil.  Tert. 

canceller,  v.  tr.  (Arch.)  Annuler 
un  acte  en  le  barrant,  et  par 
ext.  on  le  lacérant.  Cancellàre, 
tr.  Jet. 

cancer,  s.  m.  Constellation  fi- 
gurée par  une  éorevisse,  signe 
du  zodiaque.  Cancer,  cri,  m. 
Lacr.  Ov.  Petr.  ^  Nom  vulgaire 
donné  à  des  tumsurs  malignes 
qui  rongiîni  les  tissus  des  orga- 
nes. Cancer,  cri,  m.  Cato.  Cels. 
carcinoma,  atis,  n.  Cato.  Cels. 
Voy.  aussi  chancre. 

cancéreux,  euse,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  du  cancer.  Can- 
ceratas,  a,  am,  adj  Plin.  Val. 
(IV,  32;  51).caficerutica5,a,um, 
adj  Veget.  (IH,  i3,  1).  Tumeurs 
cancéreuses,  cancerata  vaincra 
ou  ulcéra.  Plin.  Val. 

cancre,  s.  m.  Espèce  de  crabe. 
Cancer,  cri,  m.  Plin.  |{  (Fig. 
famil.)  Celui  qui  n'avance  pas 
dans  SOS  études.  Cessator  in 
stadiis.  A.  (d'après  Cic  ).  ||  Ce- 
lui qui  végète.  Qui  torpet.  Cic. 
qui  vitam  silentio  transit.  Sen. 
homo  nihili.  Varr.  {{  Homme 
rapaco,  homo  illiberalis.  Liv. 

candélabre,  s.  m.  Chandelier 
à  branches.  Candelabram,  i,  n. 
(ac.    lychnaclias,    i,     m.     Cic. 

candeur,  s.  f.  Sincérité  d'une 
àme  pure  qui  n'a  rien  àcacher. 
.''^implicitas,  atis,  f.  Liv.  Ov. 
animas  apertas  ac  simple.x 
Cic.  candor,  oris,  m.  Plin.  j 
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tndidat,  s-  m.  Celui  qui  sa 
net  sur  l;s  rancs  pour  un 
loste  vacant.  Candidatus,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  consala- 
is.  Cic.  prsptorias.  Cic.  c.  tri- 
lanicias.  Cic.  c.  consiilatù.':. 
,iv.  epit.  Sa^t.  c.  qa.vstar^. 
?ttef.  sacer'ltytîi.  S>:n.  f^%.  : 
andiclatus  non  consalatûx  tan- 
um,  sed  iminortalitntis  et  glo- 
■ia;.  Plin.  j.).  De  candi. lut,  iiui 
oncerno  les  candidats,  cant/i- 
iatoriiis,  a,  um,  adj.  Cic. 
mdidature.  s.  f.  Action  de 
;elui  ilui  S"  |>i)rt6  coinma  can- 
iiilat  et  par  ext.  situation  de 
;elai  qui  est  candidat.  Candi- 
iatorium  maniis.  Cic.  (ad  Att. 
1,  I,  2).  Po-ur  sa  candidature. 
'angi  candidalorio  manere.  i^'ic. 
andide,  adj.  Qui  a  do  la  can- 
iour.  Simplex,  pliris.  adj.  Cic. 
7or.  Tac.  apertas.  Cic.  simplex 
>t  apertas.  ('ic.  iwjenans.  Cic. 
sndidement,  adv.  D'une  ina- 
jièro  candide.  Simpliriter.  Cic. 
xperte.  Ter.  Cic.  ingenae.  Cic. 
sincère.  Cic. 

ane,  s.  f.  Canard  fetnelle.  Fe- 
nina  anas.  Scribon.  et  (ab-ol.) 
inas,  atis,  f.  Cic.  (Fumil.) 
Marcher  comme  une  cane.  Voy. 
DANDINER. 1  (Kig.)  Faire  la  cane, 
faire  le  plous^ou,  c.-à-d.  se  dé- 
rober au  danger.  Voy.  canard. 
Il  Bec  de  catje.  Voy.  nEC. 
anepetière,  s.  f.  Petite  outar- 
de.   \  ov.  OL'TAROE. 

anépliore.s.  f.  Jeune  fille  qui, 
chez  les  anciens  Grecs,  portait 
les  corbeilles  sacrées  dans  cer- 
taines fêtes.  Canephoros,  i,  f. 
Cic.  Plin.  Statues  de  canepho- 
ros, canephoroe  (gr.  xavriçopoi), 
f.  pi.  Cic.  Plin. 

aner,  v.  intr.  Arch.  Jacasser 
(comme  une  cane).  Voy.  jacas- 
ser. 1  (Arch)  Laisser  aller  ses 
excréments.  Cacare,  intr.  Ca- 
tull.  Ilor.  1  (l-'ig.  trivial).  Re- 
culer devant  le  danger, perica- 
lam  recusâre.  Ca^s. 
îaneter,  v.  intr.  Marcher  com- 
me les  canes  en  se  dandinant. 
Voy. DANDINER.  1  Faire  du  bruit 
comme  les  canes  (en  jacas- 
sant). Voy.    JACASSER. 

;aneton,  s.  m.  Jeune  canard. 
Anaticula,  œ,  f.  Cic. 

1.  canette,  s.  f.  Jeune  cane. 
Voy.  c.\NETON.  T  (Par  analog.) 
Petite  sarcelle.   Voy.  sarcelle. 

2.  canette.  Voy.  cannette. 
eanevas,    s.     m.     Grosse    toile 

écrue  dont  on  fabrique  des 
voiles,  des  torchons.  Cannuhina 
vestis.  A.  1  (Par  ext.)  Uéseau  de 
doubles  fils  de  coton  croisés  à 
jour  sur  lequel  on  fait  la  ta- 
pisserie à  l'aiguille.  Tela.  a-,  f. 
Cic.  Il  Fig.  Fond  sur  lequel 
on  fait  un  développement.  Ma- 
teria,  se,  f.  Cic.  Sen.  Argamen- 
tam,  i,  n.  Cic.  lineamentam , 
i,  n.  Cic.  Voy.  esquisse,  ébau- 
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caniche,  s.  m.  et  f.  Chien  bar- 
bet, chienne    barbette.     Canis, 
is,    m.     et   f.    Cic.  Fig.   Suivre 
qqn   comme    un    caniche,    ati- 
ijaem    assectâri.    Cic.    alinijas 
egressibat  adhnerescëre.  Tac.  Le 
canii-he  de  Clodius,    CZodiunus 
canis.  Cic.  (in  Pis.  23). 
caniculaire,  adj.  Qui  tient  à  la 
canicule.   Canicalaris,    e,   adj. 
Pall.  Les  jours  caniculaires,  ca- 
nicalares,  iam,    m.  Pall.  Cha- 
leurs   caniculaires,  canirulares 
a'stiis.  Acron.  Voy.  canicule. 
canicule,  s.  f.  L'étoile  de  Sirius 
ou  du  Chien. Canicu;a,a°,f.  Cic. 
Ilor.  Liv.  Plin.  Sirins,  i,  m.Cic. 
Uor.  canis  major.  Virg.  Viir^  || 
Période  de  grande  chaleur.  Ca- 
nicula,  a?,  f.   Varr.    Pendant  la 
canicule,  ad  signam   eanical^e. 
Varr.  La  canicule  faisant  fendre 
la  terre,  agente  terra  per  cani- 
culam  rimas.  Auct.  Priap. 
canif,    s.   m.   Petit   instrument 
tranchant.  Scalpram,  i,  n.  Tac. 
cultellas,  i,  ta.  Uor. 
canin,  ine,   adj.  Qui  tient  du 
chien.    Caninas,    a,    am,    adj. 
Plaut.     Ov.      Val.-^fax.    Plin. 
Dents  canines   et  (substantivt.) 
les  canines, c/enfes  canini.  Cels. 
(Fig.)  Faim   canine    (dévorante 
comme  celle  d'un  chienl,  (âmes 
extrema.  Cses.  rabida.  Virg.  (cf. 
improba  ventris  rabies.  Virg.). 
canitie,  s.  f.  Etat  de  celui  dont 
lescheveux,  les  poils  sont  blancs. 
Canities.  ei,  f.  Plin. 
caniveau,  s.    m.  Pierre  creusée 
en   rigole  pour  l'écoulement  de 
l'eau.   Canaliculas,    i.  va.  Col. 
canivet,   s.   m.    Canif  (arch). 

Voy.  ce  mot. 
cannaie,   s.    f.  Lieu    planté  de 
roseaux.  Cannetam,   i,  n.  Pall. 
arundinetam,  i,  n.  Varr. 
canne,  s.  f.  Plante  à  tige  droite, 
sorte  de  roseau.  Arando,  dinis, 
f.  Plin.  Canna,   se,  f.  Ov.  Col. 
(cf.  radicalœ  degeneris  arundi- 
nis,  qaam    cannam    vulgo  va- 
cant. Col.)  Calamus,i,m.  Plin. 
Canne  d'Inde,  arando    Indica. 
Plin.  Il   iPar   ext.)  B.lton   léger 
sur  lequel  on    s'appuie   avec  la 
main    et   en     marchant.   Baca- 
lam,  i,  n.  et  bacalus,i,  m.  Liv. 
Plin.    scipio,    onis,    m.  Plant. 
Liv.  fastis.  is,  m.  (pour  frapper). 
Plaat.     Uor.     Donner    à    qqn 
des   coups    de    canne,  aliqaem 
(astibas  tandëre.  Plaut.  Cic.   || 
(Par  ext.)    Canne  à    vent.  Voy. 
sarbacane.      Canne      à     pêche, 
arando  piscatoria.  Plin. 
canneler,   v.   tr.   Creriser   une 
surface    de    sillons     longitudi- 
naux.   Striare,  tr.    Vitr.  Forme 
cannelée,  striatura,  se,   f.   Vitr. 
Par  ext.    Fougf-re    dont    la  tige 
est  cannelée  des    feuilles  à    la 
racine.    Filix  (oliis  ad  radicem 
canalicalata.  Plin. 
cannelier,  s.   m.  Laurier  cin- 
name,  dont   l'écorce    fournitla 
cannelle.  Cinnamum,i ,  n.Plin. 
cannelle,  s.  f.  Sorte  de  robinet 
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qu'on  adapte  à  un  tonneau. 
Voy.  ROBINET.  1  (P.  ext.).  Subs- 
tance aromatique  qui  est  l'é- 
corce du  cannelier.  CinnamO" 
m.am,i,  (xiwânMtiOv),  n.  Ceh. 
(IV,  I.  etc.).  Plin.  (XII,  85  sq. 
etc.).  Cinnamoma,  se,  f.  Aag. 
.Au  plur.  cinnama,  oram,  n. 
Ov.  Apal.  (cf.  cinnama  qaassa. 
Ov.  [met.  .XV,  39'J]).Decaauelk;, 
rinnamominas,  o,  um,  adj. 
Plin.  (XIU,   15). 

cannelure,  s.  f.    Sillon    longi- 
tudinal alternant  avec  un  filet. 
Stria,  se,  f.   Vitr.  Striatura,  a?, 
f     Vitr.  Canalis,   is,   m.    Vitr. 
Canaliculas,  i,  m.  Vitr. 
cannette.   s.   f.   Tube  formant 
robinet    qu'on     ajuste    à    une 
cuve,  etc.  Voy.  robinet. 
cannibale,    s.   m.   Nom  donné 
à  des  peuplades  anthropopha- 
ges des   Antilles,  d'oà  anthro- 
pophage. Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.). 
Homme    féroce   comme   un  an- 
thropophage Voy.  FÉROCE. 
cannibalisme,  s.  m.  Anthropo- 
phagie.  Voy.    ce    mot.     ||    (Par 
ext.  et  fig.)  Férocité  digne  d'un 
anthropophage.    Voy.  férocité. 
1.  canon,  s.  m.  Tube  à   lancer 
des  pr.ijectiles.  Au  plur.  Dellica 
lormenta.  Varr.  et  simplement 
tormenta.  Cses.    Cic.    Chair    à 
canon    (famil.  on  pari,  des  sol- 
dats, exposés  à  être  hachés  par 
le  canon),    irnilites)   ad  csedem 
constituti.  Cic.    neci  destinati. 
Liv.  Cart.  ||   Canon  d'un  fusil, 
^tala,  a>,  f.;  tubas,  i,  ra.  1  Nom 
donné  à  divers  objets  de  forme 
tubulaire.    Canon  d'une    serin- 
gue, d'une  clef,    d'un  arrosoir, 
etc.    voy.    tube,    tuyau.  1   (Par 
ext.)  Ornements     de    toile,    de 
dentelles    (qu'on    attachait  au- 
dessous    du  genou),  ^mbria,  a-, 
f.  (  ordinairement  au  pi.)  /îm- 
brise,    arum.    Apal.    Vulg.    (cf. 
palla  ad  altimas  oras   nodalis 
fimbriaram  decoriter  confluc- 
taabat.  Apal.  [met.  XI,    13].  1 
Mesure   de    capacité     spéciale- 
ment   employée    pour    le   vin. 
Hemina,    a?,    f.   Plaut.   \\     (Par 
ext.).  Ce  que  contient  cette  me- 
sure.   Hemina,    se,   f.    Cato.    1 
(Par  ext.).  Nom  donné  à  divers 
objets   dont    la   forme  rappelle 
celle  d'un  cylindre.  Voy.  cylin- 
dre. 1  Partie  de   la  jambe  du 
cheval  (entre  le  tibia  et  le  pa- 
turoiil,  média  pars  eqaini  cra- 
ris.  A. 
2.  canon,   s.  m.  Loi  de  l'Eglise 
et  spécialt,  décision  des   conci- 
les sur  la  foi  ou    la   discipline. 
Canon,  onis.  Ace.  ona,m.  Aag. 
Isid.  Il    (Par  appos.   ou   adjec- 
tivt).  Droit  canon.   Canon  ec- 
clesiasticas.       Aag.       canoni- 
cum   /us.    A.     Il     (Par    anal.). 
Réunion    des  règles  et  institu- 
tions  des  ordres   monastiques. 
}Jonastica      disciplina.     Greg. 
corpus  monastici  juris.    A.    1 
Canon   de    la    messe  (partie  de 
Toflico    de   la     messe,    paroles. 
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oraisoQS  sacrameawlles  dites  à 
voix  basse   par   le    prôire  .  Ca- 
non, onis,  m.  Eccl.   {|   Tableau 
placé  au    milieu   do    l'autel  et 
sur  lequel  sa  lit  celte  partie  do 
l'office.  Canon,   onis,  m.  Eccl. 
T  Liste  des  saints  reconnus  par 
l'Eglise      catholique.      Canon, 
onis.      m.      Eccl.     canonicum 
fiinctoram  album,  .i.    ||    Liste 
des  livres  reconnus  comme  fai- 
sant p.irtie  de  l'Ecriture  sainte. 
Canon,  onis,  m.  .luj.  canonici 
libri    on    canonicse    scriptaree 
sanctœ.  Aag.  1  (T.  de  musique. 1 
Règle  servant  à  déterminer  les 
intervalles  des  sous  musicaux. 
Canonica  ratio,  l'itr.^  (Astron.) 
Canon   chronologique,    mathé- 
matique.  Canonica,    orum,  n. 
pi.  Plin.   1  Chitïre  d'une  rede- 
vance  annuelle.    Canon,  onis, 
m.  Spart.  Aurel.   (ap.  Vopisc). 
Lampr.  Cod.  Theod. 
canonial,  aie,   adj.  Réglé  par 
les   canons  ecclésiastiques.   Ca- 
nonicas,    a,    am,  adj.    Eccl.  1 
Qui    a   rapport    au   canonicat. 
Canonicus,    a,    am,    adj.  Eccl. 
canonicat,  s.  m.  Bénéfice  ecclé- 
siastique  possédé  par    un  cha- 
noine. Canonia,  a?,  f.  DaCange. 
canonicum  benep^iam.  A.  1  Di- 
gnité   de    chanoine,    canonica 
dignitas.  A. 

canonicité,  s.  f.   Caractère  de 
ce  qui  est  canonique.  Qui  (qii3s, 
qaod)  ad  canonica  pertinet.  A. 
D'une     médiocre      canonicité, 
parum  canonicas.  A. 
canonitiue,  adj.  et  s.   f.  (Adj.) 
Conforme  aux   canons    de    l'E- 
glise.  Canonicas,  a,    am,   adj. 
Jet.    Eccl.     regalaris,    e,    adj. 
Cassiod.  Livres  canoniques,  ca- 
nonici  libri.    Aag.      canonicse 
scripturse      sanctœ.     Aag.     1 
(Subst.  fém.)  La   logique,  dans 
la    philosophie    d'Epicure.    Tb 
xavovixov.   Diog.  Laerce  (10,  30 
opp.  à  TÔ  ç'joixov  et  à  tô  TjOtxov). 
Canonicum,  i,  n.  A. 
canoniquement,   adv.    D'une 
manière   canonique.  Canonice, 
adv.  Eccl. 
canonisation,  s.  f.    Action  do 
canoniser.    Canonizatio,    onis, 
f.  Du  Cange.  in  sanctoram  na- 
merant  relatio.  A. 
canoniser,  v.   tr.   Inscrire  au 
canon  des  saints,  mettre  au  r.aïig 
des  saints. /nsancf orum  nurnt;- 
ramre(erre.  A.  'Fig.  lurnil.'jGa- 
noniser    qqn    (le   donner   pour 
un  saint).  De  ali'iuo  ita  prxdi- 
càre  ut  divinam  hominem  esse 
putes.  A.  1  Déclarer  canonique, 
conforme    aux   canons   d'j   1 K- 
glise.  Canonizare,  ir.  Eccl. 
canoniste,  s.  m.  Homme  versé 
dans  la  science  du  droit  canon. 
Consultissimas   vir   omnis  di- 
vini  jaris.  Liv.  Qui  Jus  cano- 
nicum profitelur.  A.  juris  ca- 
nonici professor.  D. 
canonnade,  s.  f.  Décharge   da 
plusieurs  coups  de  canon.  'l'or- 
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m«n<orun»  missorum  fragores. 
A. 

canonner,  v.  tr.  Attaquer  à 
coup;'  de  canon.  Tela  torn\en- 
tis  ou  tonnenta  mittêre.  A. 
id'apr.  Cxs.). 
canonnier,  s.  m.  Celui  (|ui  est 
chargé  de  servir  une  pièce  do 
canon.  Ballistarias,  i,  m.  Ve- 
gct.  Amm.  .Miles  tormenta- 
rius.  A. 
canonnière,  s.  f.  Embrasure 
pour  une  pièce  de  canon,  meur- 
trière. Fcnestra  ad  tormenta 
mittcnda.  Cxs  (B.  C.  II,  9,  9). 
1  Embarcation  pontée,  portant 
une  ou  plusieurs  pièces  de  ca- 
non. Navis  longa  tormentis 
instructa.  A. 

canot,  s.    m.    Embarcation  lé- 
gère   non   pontée,    allant    à   la 
voile  et  à  la  rame.    Cymba.  se, 
f.    Cic.    cymbula,    œ,    f.    Plln. 
scapha,  a?,  f.  Plaut.    scaphula, 
a?,  f.  Veget.  linter.  tris,  m.  Cic. 
(cf.     monoxyli     lintres.    Plin. 
(VI,  lOti]).  Voy.  aussi  babquk. 
canoter,     v.    intr.    S'amuser  à 
manœuvrer  un  canot.   Navica- 
lam  remis   imneUêre.  Virg.  ve- 
iis  impcllere.  Ov. 
canotier,     s.    m.    Matelot    de 
l'équipage  d'un  canot.  Scap/ia- 
vias.  i,  m.  Inscr. 
cautabile,  s.  m.  Morceau  d'un 
mouvement      tempéré     (mus.). 
Remissum  Carmen.  A. 
cantate,  s.  f.  Pièce  de  vei;s  gé- 
néralement formée  d'un  récita- 
tif et   de  strophes    qu'on   pont 
mettre  en  musique.  Canticam, 
i,  n.  Macr.  1  (Par   ext.).   Musi- 
que composée  sur  une   pièce  de 
ce    genre.   Concentus,   ùs,    m. 
Cic. 
cantatrice,  s.  f.  Chanteuse  de 
théâtre,    do    concert,  ayant  un 
certain  renom.  Voy.  cuanteuse. 
cantharide,  s.  f.  Insecte.  Can- 

tharis,  idis,  f.  Cic.  Ou. 
cantilène,  s.  f.  Chant  profane 
par  opp.  au  motet  (.arcli.). 
Profanam  canlicum.  A.  \\  Air 
chantani,  mélodie.  Voy  mélo- 
die. Il  (Spécial.)  Chant  mono- 
tone. Cantilena,  se,  l.  Cic. 
cantine,  s.  f.  Buvette  do  régi- 
mont,  de  caserne.  Popina,  X, 
f.  Plaut.  Cic.  Canaba,  œ,  f. 
Inscr. 

cantinier,  ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  tient  une  cantine. 
Popinarias,  i,  m.  Lampr.  po- 
plnaria,  œ,  f.  /nscr.  Lixa,  le, 
m.  Liv.  Au  plur.  Cannbenses, 
iam,  m.  pi.  Inscr. 
cantique,  s.  m.  Chant  religieux 
dessaintes  Ecritures  pour  louer, 
pourromorcior  Dieu.  Canticum, 
i,  n.  Hier.  Eccl.  (Fig.  faniil.)  Il 
peut  chanter  un  beau—  (rernor- 
cior  Dien  do  la  chance  qu'il  a 
eue),  potest  prœclaram  Deo 
gratiam  referre.  A.  y  Chant  li- 
turgique. Canticum,  i,  n.  Eccl. 

VOV.    PSAUME. 

canton,   s.   m.  (Arch.)  Coin  do 
pays.  Angulas,  i,  m.  Ter.  agel- 
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lus,  i,  m.  Cic.  Division  territO' 
riale.  Pagus,  i,   m.    Ca-s.  Tac.  | 
l'ractus,    ûs,     m.     Ca?s.     Liv.  i 
Regio,  onis,   f.  Cic.  Liv.    Pars, 
partis,  f.  Cic.  Juges  de  canton,  ! 
principes  regionum    atq^ue  pa-  ' 
goram    qui  inter  suos   jUS   di-  ■ 
cunt.  Cies.  Etre  juge  de  canton,  i 
Jura  per   pagos  vicosque  red- 
dère.    Tac.    La     confédération  1 
suisse  est  composée  décantons 
omnis    civitas    Ilelvetiorum  in  j 
pagos  divisa  est.  A. 
cantonade,  s.  f.  Dans  un  théà-  ! 
tre,  coin  delà  scène,  à  l'entrée 
dos   coulisses.  Angulus    sca'nic.  ' 
A.  (Parljr;  à  la   cantonade,  ad    ; 
sipariam  versus.  A. 
cantonal,  aie,  adj.  Qui  appar-  ; 
tient  à  un  canton.  Paganus,  a,  i 
um,  adj.  Ov.  Plin.    paganicus,   ^ 
a,  am,  adj.  Ov.  Plin.  - 

cantonnement,  s.   m.    Action  | 
do   cantonner,  d'établir  sur  tel  [ 
ou    tel    point    d'un    territoire,  j 
Distribatio     legionum    in    re-  [ 
gionem,     in     castra      stativa. 
A.   Il    (Fig.)  Action  do    se   ren- 
fermer    dans      la      considéra- 
tion   de    son     intérêt    propre. 
(Se  traduira  par  une  exprossion 
empruntée   aux  loc.  suiv.  :    re- 
ferre     omnia     ad     utiUtatem 
suam.    Cic.    utilitati     saœ    on 
commodis  sais    tantum  inser- 
vire.  Cic).  1  (Par  ext.)  Lieu  où 
qqn,   qqch.  est  cantonné.    Em- 
placement où  sont  installées  des 
troupas,  castra  stativa.  Cic.  et 
simpl.    stativa,     orum,    n.   pi. 
Liv.     Cantonnement     d'iiivor, 
castra  Idberna.  Liv.  et  (simpl.) 
hiberna,  oram,  n.  pi.  Liv.  Avoir 
SOS  cantonnements  à  Lyon, quel- 
que part,  Lugduni  tendëre.  Suet. 
stativa    hahére    (aliquo    loco). 
Liv. 

cantonner,  v.  tr.  Etablir  dans 
un  coin  de  pays,  dans  un  lieu 
distinct,  séparé.  In  certa  re- 
gione  collocâre.  Cic.  Etre  can- 
tonné à  la  campagne,  in  an- 
gulo  ruris  dehtescëre.  A.  || 
(Spéc.)  Cantonner  des  troupes. 
Legiones  in  hibernis  collocàrc. 
Cic.  milites  in  prœsidiis  dis- 
ponëre.  Cœs.  legiones  in  plares 
civitates  distribuére.  Ca>s.  co- 
hortes in  oppidis  distribuére. 
Pomp.  (ap.  Cic).  Etre  cantonné, 
stativa  habère.  Cœs.  in  stativis 
esse.  Liv.  Voy.  cantonnement. 
Il  Cantonner  des  bestiaux.  Voy. 
sÉPAREu.  I|  (Fig.)  Se  cantonner 
en  soi-même,  c.-à-d.  s'isoler. 
Voy.  ISOLER,  i  Garnir  dans  les 
coins.  Voy.  ces  mots. 
cantonnier,  s.  m.  Journalier 
employé  pour  l'entretien  des 
routes,  chau.sséos,  etc.  Silica- 
rius,  i,  n.  Frontin. 
canule,  s.  f.  Petit  tube.  Tabu- 
las, i,  m.  Varr.  Vitr.  fistata. 
œ,  f.  Cels.  Il  (Spéc.)  Petit  tube 
qui  forme  l'extrémité  d'une 
seringue.  Fistula,  se,  f.  Cels. 
Il    Robinet  do  bois.   Voy.  Roni- 
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aoutchouc,  s.  m.  Résine,  suc 
ioagulé  de  certains  arbres,  em- 
Dloyé  dans  l'industrie.  Cummi 
)t  gamnU,  n.  indécl.  et  cum- 
ni$  et  gammis,  is,  f.  Cato. 
Ptin.  Scrib. 

ap,  s.  m.  Tête  (arch.).  Voy.  ce 
mot.  Armé  de  pied  en  cap,  per- 
armatas.  Cart.    (IV,  9,   0;  23). 
omnibas   armis   ornatas.   Liv. 
Armer  qqn  de  pied  en  cap,  ali- 
naem  omnibus  armis  instrnëre. 
liv.     Cheval     cap      de    more. 
c.-à-d.  à  tête   noire.    Voy.  c\- 
vÈCE.     Il    (Arch.).   Objet   ayant 
la  forme  d  une  tête.  Caputyitis, 
o.  Vitr.   Il   (Kig.  et  arch.).  Chef 
Voy.  ce  mot.  1  (Par  e.vt.)  Avant 
d'un  navire  dirigé  sur  un  point. 
Prora,  se,  f.  Cxs.  Mettre  le  cap 
sur  la   terre,  ad  litus    carsam 
dirir/êre.  C;cs.  ||    Le  chef  d'une 
étoile    {s'opp.    à  queue).    Voy. 
CHEF.     Il     Pointe    de    terre  qui 
s'avance  dans  la  mer.  Promun- 
turiam,  ii,    n.   Ter.   C.ts.   Liv. 
etc.   Doubler  un  cap,  proman- 
tariam  saperâre.  Aact.   b.  A(r. 
;apable,  (lat.  poster.  capabiiisK 
adj.  Qui  peut  contenir    (arch.). 
Capax,  acis,  adj.  Cic.  Plin. 
(ex.;  c.  portas.   Plin.  urna  ca- 
pax.  Hor.    ingeniiim    oniniam 
bonarum  artiam  capacissimanx. 
Sen.   rh.).     La   peur   n'est    pas 
capable  de    pitié,    timor  mise- 
ricordiam    non  recipit.  des.  T 
(Parext.)Qui  est  eu  état  de  faire 
qqch.   Idoneus,  a,   um.  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  propre)  ;  aptus, 
a, um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  apte, 
propre).  Etre   capable  de  (faira 
telle  ou  telle  chose),  passe  (av. 
l'infin.).    Cic.  N'être  pas  capa- 
ble de  faire  (telleou  telle  chose;, 
non    posse   (av.    l'infin.).  Cic. 
ab   aliqaâ  re   alienam  esse  ou 
abhorrêre.  Cic.  Etre  capable  de 
tout,    ad     omnem     aadaciam 
promptam  esse.  Liv.  Il  est  capa- 
ble de   tout,  ab  eo  nalla  fraas 
abest,    nallam    facinas.    Cic. 
N'être  plus  capable  de...,  desi- 
nëre    (avec    l'iufia.).    Cic.    (cf. 
desinëre  nocëre.   Cic.)  ou  desi- 
nëre  passe  (av.  l'infin.).  Cic.  (cf. 
desinëre  passe  aliquid  (acëre. 
Cic).    Il     (Spéc.)   Etre   capable 
de  tester   (t.  de  juris.).  Testa- 
menti    (actionem   habêre.  Cic. 
Il   (Absol.   et    fam.)  Un  homme 
capable,  ingenium  ad  artes  op- 
timas     aptam.     Qaint.     homo 
soUertissimas.    Cic.    Un   jeune 
homme     capable,      adalescens 
banœ  indolis.  Cic.  Faire  le  ca- 
pable, se  suspicëre.  Sen.  ^  (En 
pari,  des  choses).  En  état  de... 
Voy.  ÉTAT.  N'être   pas    capable 
d'accroissement,  creîcendiacces- 
sionem  non  habêre.    Cic.  (Fin. 
III,    A5).    Etre  capable,  passe. 
Cic. 

capacité,  s.  f.  Propriété  decon- 
tenir  une  certaine  quantité  de 
qqch.  Capacitas,  atis,  l.  Cic. 
(voy.  costenanceI.  ^  Puissance 
de     faire.      Facultas,     aiis\ 


(pp.   .    force     nécessaire     pour 
agir    '),   f.   Ter.    Cic.   etc.  (cf. 
Ter.  [Andr.  232]).  1  Qualité  de 
celui   qni    est  en   état  de  faire 
qqch.  Facultas,  atis,  f.  cic. 
etc.    (ex.  :     (acaltas  dicendi  et 
copia.  Cic.  madicas  in  dicendo 
facaltatis.    Saet.   (acaltas    in- 
genii  [•  capacités  ■•].  Cic.  inge- 
nii  facuUates.    Nep.}.     ||   (Ab- 
sol.)   Capacité    de    bien     faire 
qqch.   Indoles,  is,  (pr.  -  dons 
naturels,  talent    •),   f.  Cic.  etc. 
(ex.  indoles  viriatis  ou  ad  vir- 
tatem   [-   capacité    d'être   ver- 
tueux    •  ].    Cic.    bana    indoles 
[■  capacité  -,    absol.]);    inge- 
ninm,  ii,  {pr.    -  dispositions 
heureuses  •),  n.    Cic.  Liv.  (ex.: 
.promptas  ingénia  [•■  qui  a  des 
capacités  "J.   Liv.    extremi  in- 
genii  esse  [•  n'avoir  aucune  ca- 
pacité   "].    Liv.).    cf.   aussi  i-is 
percipiendi  (absol.).     Qiiint.  ^ 
(T.   de  droit.)    Habileté  à  suc- 
céder. Capacitas,  atis,  f.  Jet. 
caparaçon,    s.     m.   Enveloppe 
qu'où  met  sur  le  poitrail  et  le 
dos  du  cheval.  Stratam,  i,    a. 
Sen.  Ephippiam,  i,  n.  Cœs.^ 
caparaçonner,   v.  tr.  Revêtir 
d''un    caparaçon,    Sternëre,  tr. 
Liv.    Insternère,  tr.  Virg.  Liv. 
caparaçonnier,   s.  m.   Fabri- 
cant de  caparaçons.  Ephippia- 
rias,  ii,  m.  Inscr. 
cape,  s.  f.  Manteau  à  capuchon 
que  portaient  les  hommes  et  les 
femmes.   Cacallas,    i,    ra.  Col. 
Mart.  Javen.  cacallio,  onis,  m. 
Cato.  Lamprid.  (Fig.)    Qui  n'a 
que  la  cape  et   l'épéa   (qui  est 
sans  fortune),  homo  sine  censu. 
Cic.  cui  parvala  res   est.  Hor. 
Mérites  qui   n'ont   que  la  cape 
et  l'epée  (qui  n'ont  pas  de  fond), 
laades     inanes.    Phœd.      Rire 
sous  cape  (sous  son  manteau,  à 
la  dérobée),   ridêre    secam    ou 
in  stomacha.  Cic.    gaadère  in 
sina.  Cic.  ^   (Par    ext.)   Capu- 
chon. Voy.  ce  mot. 
capeline,  s.  f.  .\rmure  de   tête 
dos  fantassins  (arch.).  Voy.  cas- 
que. 1  Coiffe  do  femme  qui  des- 
cend jusqu'aux  épaules.  Voy. 
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caphau-naiim,  s.  m.  Chambre, 
liau  oii  les  choses  sont  entas- 
sées confusément.  Tarbaetconr- 
fusio  reram  omniam.  Cic. 
capillaire,  adj.  et  s.  m.  |1  Adj. 
Qui  ressembla  à  un  cheveu.  Ca^ 
pillatas,  a,  um,  adj.  Cic.  capil- 
laceas,  a,  am,  adj.  Plin.  Vais- 
seaux capillaires,  fbras,  aram, 
pi.  Plin.  vense  tenaissimse.  A. 
^S.  m.  Fougère  à  tige  et  à  feuil- 
lage délié,  capillaris  herba. 
Apul.  arbar  capillaris.  Paal.  ex 
Fest.  capillata.  Plin.adiantum, 
i,  n.  Plin. 
capillarité,  s.  f.  Ténuité  analo- 
gue à  celle  d'un  cheveu.  Sum- 
ma  tenuitas.  A. 

capilotade,  s.  f.  Ragoiît  fait 
avec  des  restes  de  volaille,  de 
viande,  etc.  Palmentarium,  ii, 


a.  Plin.  minutai,  talis,  n.  Mart. 
Javen.  \\  Fig.  Famil.  Mettre  on 
capilotade,  c.-à-d.  mettre  en 
pièces,  laceràre,  cr.  Phssd.  di- 
lacerâre,  tr.  CatuU.  Ov. 
capitaine  (bas-lat.  capitaneus) , 
s.  m.  Celui  qui  commande  un 
corps  d'arméo.  Dux,  dncis,  m. 
Cic,  etc.  (ex.  :  dax.  Cic.  non 
magnitudine  regni  duces  soiii- 
citati  essent  [•  la  grandeur  de 
son  empire  n'aurait  cas  tenté 
ses  capitaines-].  A).  ||  Ca[)itaine 
général  (arch.),  celui  qui  com- 
mandait en  chef.  Imperator, 
oris,  m.  Cic.   Liv.,  etc.  (voy. 

CHEF,    GÉ.NÉRALISSIME)  ;    pTSStOr, 

oris,  m.  Liv.  (voy.  chef  [d'ar- 
mée],  GÉNÉRAL  [chez  los  autros 
peuples,    hors  de  Rome],  stra- 
tège).  Il  Celui   qui   commande 
des   armées.   Dux,   ducis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  dux  belli.  Cic.  d. 
exercitàs.  Cic.  ducem  deligi  ad 
beilam  gerendam  [•  être  choisi 
comme  capitaine  -].  Cses.  nal- 
lam constantis  ducis  et  fortis- 
sin\i     militis    offcium    amisit 
["  il  se  montra  aussi  avisé  capi- 
taine  que  valeureux  soldat -J. 
Sali,  dux  ea  tempestate  nxaxi- 
mas  ['  le  plus  grand  capitaine 
de  ce  temps  -].  Liv.);  ductor, 
oris  (-  chef,  commandant,  gé- 
néral •),  m.  Cic.  (s'emploie  dans 
le  style  soutenu).  1|  (Par  anal.) 
Celui  qui  commande  une  armée 
navale.  Prse^ectas  classis.  Liv. 
dax  prsefectasqae  classis.   Cic. 
^  (Spéc.)   Celui  qui  commande 
une  compagnie    dans  un  régi- 
ment. Centario,  onis,  m.    Cic. 
Cees.  Il  Celui  qui  commande  un 
navire  de    guerre.  Magister  ou 
praefectas  navis.  Liv.  Trierar- 
c/ius,  i,  m.  Cic.  Saet.  Tac  Inscr. 
Il  Celui  qui  commande  un  na- 
vire de  commerce.  Nauarchus,i, 
m.  Cic. Tac.1(Par6xt.)Chef  d'une 
bande. Dux,  duciS,  m.  Cic. etc. 
(ex.  :  d.  latronam.  Cic  Val.  Max. 
prœdonam,  dax.  Cic), 
1.   capital,  aie,  adj.  Qui  con- 
cerne  la  tête,  où  il  y   va  de  la 
vie.   Capitalis,  e,  adj.  Plaut. 
Cato.  Cic.  Liv.,  etc.  (ex.  :  c.pe- 
ricalum.   Plaut.   c.   res.    Cato. 
Cic.  facinus.  Cic.  c.pœna.  Liv.<. 
Procès  capital,  affaire  capitale. 
capitis  pericalam  ou  discrimen. 
Cic.  vitœ  ou  capitis  dimicatio. 
Cic. fauplur.  viiœdimicationes. 
Cic.  [Plane.  77]).  Crime  capital, 
capital,  is,  a.  Cic.  Jet., etc. {es..: 
capital  (acéré.  Plaut.  capitalia 
audêre.  Liv.  capitalia  vindicâre 
[-  demander  ou  obtenir  répara- 
tion »].  Cic  capital  est,  si...  Cic. 
cum  Lacedsemoniis  lex  esset  at 
hostias,    nisi     ad    sacrificiam 
quoddam  redemptor  prœbais- 
set,  capital  esset.  Cic.  [Inv.  If. 
31,  96].  prxsidio  decedère  apud 
Ramanas    capital     esse.    Liv. 
[X.MV,  37,  9]).  1  Qui  est  en  tête 
de   qqch.   Princeps,    ipis,    adj. 
Cic  Voy.  premier.  La  ville  ca- 
pitale (î'uu  pays,  et  (sabst.)  la 
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capitale,  capot  regionis  ou  gen- 
tU.  Liv.  Tac.  (d.  'VViefca-  caput 
totius  Grxciv.  Sep.  Roma  ca- 
pat  orbis  terraram.  Lii-.  Per- 
tepotls    capat     regni.     Plin.). 
Rome,  U  capitale  et  le  siège  du 
gouvernement,    Roma  domici- 
lium  imperii.Cic.  ||  Lettre  c  .pi- 
ta\e.LUtera  grandis.  Cic.  Voy. 
MAJUSCULE. ^Qui  constitua  la  tète. 
c.-à-d.  la  partie  principale  d'une 
chose.    PrincipaJis,    e,    adj. 
Cic.  [c(.  causse  principales.  Cic. 
[de  Fato,  9]  et  voy.   principal, 
SUPÉRIEUR,   essentiel!  ;   prseci- 
puas,  a,  um.  adj.  Plaut.  Ter. 
Cic  (voy.  PRi.sciPAL,  important); 
summùs,  a,  um.  adj.  Cic.  «te. 
(ex.:  Cato  dicitar  très summas  in 
homine  res  prsestitisse  [«réalisa 
trois  qualités  qui  sont  capitales 
chez    un    homme    •],    at    esset 
optimas  orator.  optimas  impi^- 
rator,    optimas    senator.    Cic. 
sammo    rei    pablicse    tempore 
[-   dans  des  circonstances  capi- 
tales pour  la  république  =].  Cic. 
summa  gua"stio,  in  qua  causa 
vertitur.    Cic.    voy.   important, 
principal);    primas,  a,   um, 
adj.  Cic.  (voy.  premier,  princi- 
pal) ;  maxiinus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.  :  majcimiis  error.  Cic. 
hoc  maximum  est.  Cic.  maxi- 
mam  est  in  amicil ia  parem  esse 
inferiori.  Cic.  quod   maximum 
est  [-ce  qui  est  capital  •,  entra 
parentb.].      Cic.        vitaperatio 
maxima.  Cic.)  ;  gravissimus, 
3,  I2in,  adj.  Cic.  eic.  (voy.  im- 
portant) ;pOtissiinus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  opus  potissi- 
mum  [ •  l'œuNTe  capitale  •  d'un 
écrivain,  d'un  artiste,  etc.].  Cic. 
voy.PRi.NciPAL,  important).  Sup- 
primer   la    différence    capitale 
entre    la    divinité   et    l'homrne, 
toJIêre  qaod  maxime  inter  deos 
hominesque  differt.  Cic.  La  dif- 
férence capitale  entre  l'homme 
et   la   bête,    c'est  que...,    inter 
hominem  et  belaam  hoc  maxime 
interest,  ai.. .Cic.  Point  capital, 
caput,  pitis,  n .  Cic.  (ex.  :  ca- 
pita  rerum.  Cic.  [Brut.  hU,  \6U]. 
ad  capat  referre.  Cic.fr use.  IV, 
36].  capat  est  [•   c'est  le  point 
capitaL].    Cic.    ad  [-  quand    il 
s'agit  de  •]  consiiium    dandam 
de  re  pablica  caput  esse  nosse 
rempublicam.  Cic.  ['le   Orat., 
U,  82,  3.^7).  capat  erit  acnasa- 
tori,  si    demonstrare  poterit... 
Cic.  [inv.  II,  7,  2i],  caput  esse 
arbitrabantur,    ut...    Cic.     [de 
Orat.  1, 19,  87])  ;  summa,  se,  t. 
Cic.  eic.  (ex.  :  leges  a  me  eden- 
tar  non  perfectx,  nam  esset  in- 

fnitum.  sed  ipsse  «umma»  rerum 
.  les  points  capitaux  -1  atque 
sententise  [-  le  sens  général  •]. 
Cic.  [de  leg.,  II,  7,  18].  in  hoc 
tamma  jadicii  causaqua  tota 
r^nsistit.  Cic.  [Quint.  9,  32]. 
somma  jadicii.  Qaint.  sam.ma 
postulatorum.  Liv.)  Voy.  esse.n- 

TIEL.    PRINCIPAL. 

2.  capital,  s.  m    L»  fonds,  l'ar- 
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gent  que  qqn  possède  (par  opp. 
au  reveuu).  Caput,  pitis  {•  le 
capital    ■•  opp.   à    la  rente\    n. 
Cic.    Liv.  //or.  (ex.  :   de  capice 
dedacite  [•  retranchez  •]  qaod 
asuris  [•   en  intérêts  •]  pernu- 
meratam  est.  Liv.  de  capite  ipso 
demére  ['  prendre  sur  le  c;ipi 
tal  •].  Cic.];  sors,  sortis  {pr. 
•  patrimoine  -,  d'où  •  le  prin- 
cipal, le  capital  ■  par  opp.  à  la 
rente,    aux    intérêts]),  f.  Plaut. 
Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  sorte  caref, 
iisarâ    nec  eâ  solidâ  contentas 
est  [•  il  n'a  pas  le   capital  et  s- 
contente  d'une  ronta,  qui   n'est 
m'^me  pas  complète  •].  Cic.  se 
muttiplici  Jam    sorte   exsolata 
merrjentibussempersortem  usa- 
ris    obrutum  (enore  esse.  Liv. 
voy.  principal)  ;  vj'vum,  i,  n. 
Cic.    (ex.   :  detrahere    de    vivo 
[.  prendre  sur  le  capital  ■•,0pp. 
à  (ucram].  Cic.  [Flacc.   37,  91]. 
de    vivo  aliquid  resecàre  [•  tou- 
cher au  eapiial  ^1.  Cic.  [Verr.  U, 
3,50,118]  .1(Spéc.  L'argent  consi- 
déré comm  '  instrument  de  pro- 
duction. Pecunia, as,  f.  Cic.  etc. 
(surt.  au   plur.  pecuniss  otiosse 
ou   vacaa?  ou  stériles  [•  capital 
improductif  '].  Cic). 
capitalement,  adv.  D'une  ma- 
nière capitale  (arch.).  Capitali- 
ter,  adv.  Plin.  j.  Prxcipaë,  adv. 
Cic. 
capitalisation,  s.  f.  Action  de 
capitaliser.  Feneratio,  onis,    f. 
Cic.  Appositx  osura?.  Plin.  Voy. 
capitaliser. 

capitaliser,  v.  tr.  Transformer 
en  capital  (une  valeur),  en  la 
réalisant  ou  en  laissant  accu- 
muler ses  revenus.  Usaram 
perscribère.  Cic.  Dos  intérêts 
sont  capitalisés,  sors  ^t  ex 
usura.  Cic.  .\bsolt.  11  capitalise 
(il  amasse  de  manière  à  se 
faire  un  capital),  ejas  xs  malti- 
plicandis  asuris  crescit.  Nep. 
eJas  usurœ  applicantur  ad  sor- 
tem.  Ambros. 

capitaliste,  s.  m.  Celui  qui 
possède  des  capitaux,  et  partie. 
celui  qui  met  des  capitaux  dans 
des  entr"prises  financières,  etc. 
Qai  pecaniam  fenori  dut.  Plaut. 
Fenerafor,  oris,  m.  Cic.  Un 
gros  capitaliste,  /lomopecunio- 
sus,  bene  nammatus.  Cic. 
capitan,  s.  m.  Personnage  fan- 
faron de  la  vieille  comédie. 
Miles  gloriosus.  Plaut. 
capitane,  adj.  et  s.  f.  Sa  disait 
de  la  galère  montée  par  le  ca- 
pitaine général.  La  galère  capi- 
tano  et  sabst.  la  capitane,  prœ- 
toria  navis.  Liv. 
capitan-pacha,  s.  m.  Amiral 
chez  les  Turcs.  Prsetor  nava- 
lis.  Vell.  Il  (Par  ext.)  'Vaisseau 
amiral.  Prxtoria  navis.  Liv. 
capitation,  s.  f.  Impôt  perso n- 
nul.  taxe  pa""  tête.  Exactio  ca- 
pitam.  Cic.  Trihutum,  i,  -..  Cic. 
Liv.  (cf.  t'-ibatum  capilis.  .le;, 
tribatu-n    in   [singala]     capila 
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impositam.      Cœs.].    capitatio~ 
onis,    f.  Jet. 
capité,    ée,   adj.  (Botan).  Dont 
l'extrémité  est  »n  l'orme  de  tète. 
Capitcitus,    a,    um,   adj.    l'arr. 
Plin. 
capiteux  ,    teuse  ,    adj  .    Qui 
porte  à  la  tête.  Un  vin  capiteux, 
vinum  qaod  aiicui  in  cerebram 
cibit.  Petr. 
capiton,  s.  m.  Bourra  qu'on  en- 
lève du   cocon,  après  avoir  dé- 
vidé la  bonne  soie.  Voy.  bourre. 
capitonner,  v.  tr.  Rembourrer 
(un  siège)    en  piquant  d'espace 
en  espace  la  partie  rembourrée. 
Voy.  rembourrer. 
capitoul,  s.  m.  Chacun  dos  pre- 
miers    magistrats    municipaux 
de    Toulouse    (arch).    Decurio, 
onis,    m.  Cic.  Aput.  prxfectus 
urbi.  Liv. 

capitoulat,  s.  m.  Charge  de  ca- 
pitoul. Decurionatus,  as,  m. 
Plin.  Fronto.  pra^l'ectara  arbis. 
Plin. 

capitulaire  (bas  lat.  capitala- 
ris),   adj.   et.  s.   m.  Divisé    par 
chapitres,  in  capita,  in  capitula 
divisas.    A.    Spécialmt.   Règle- 
ment   promulgue    par    les   rois 
Francs.    Edicta,  orum,  n.   Cic. 
capitalaria,oram,  n.DaCange. 
1     Relatif   à   un    des   chapitres 
d'un  livre.  Qui  [qaas,  qaod)  ad 
capitulum  pertinct.  A.  Spécialt. 
Lettre  capiiulaireet  (subst.)  ca- 
pitulaire    (c.-à-rf.    lettre   ornée 
en  tête  d'un  cliapitre),  s.  f.  Voy. 
majuscule.  T  Relatif  aux  assem- 
blées  d'un   chapitre    ecclésias- 
tique.  Voy.  chapitre. 
capitulairement,  adv. En  cha- 
pitre  (ecclésiastique).  In  cano- 
nicoram   conventu.    A.    Plenis 
canonicorum  coinitiis.  D. 
capitulant(bas  lat.  capitu/ans), 
adj.  m.  Qui  a  voix  dans  un  cha- 
pitre. Qai    habet  jus   saffragii 
in  comitiis  canonicorum.  D.  \\ 
(Substantivt.)   Les    capitulants, 
qui  salfra'jia  ferunt.  Cic. 
capitulation,  s.  f.  Convention 
(arch.).  Pactio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
Pactam,  i,  n.  Cic.  Voy.  conven- 
tion. 1  Action  de  capituler.  De- 
ditio,   onis,   f.  Cecs.  Liv.  etc. 
[e-i.  :  deditinnis  condirio.  Liv. 
deditionis  formula.    Liv.   ded. 
voluntaria     [impliquo      plutôt 
l'idée  de  ■  soumission  ■•].  Liv. 
necessaria.  C^s.  hajus  deditio- 
nis saasorem  et  aartorem  esse. 
Cic.  agëre  de  deditione.  Coes.  in 
deditionem    accipëre   aliqaem, 
castellum.  urbes.  C.vs.^all.Liv. 
deditionis  spem  alicai  non  adi- 
mëre.   Cic.  deditionem  appro- 
bàre.  Sali.  fr.  oppidum  yi  atque 
armis     cogère    in   deditionem. 
Liv.  compellère  in  deditionem. 
Liv.  conrcdère  [•  se  résoudre  •] 
in  deditionem  ou  in  deditionem 
voluntariam.  Liv.  a  deditione 
i    deterrëri.  Nep.  faccre  deditio- 
nem. Cses.  recipere  aliqaem  ou 
i    oopidum    in  deditionem.  Cxs. 
I    Lïi-.      significàre     deditionem. 
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(.  fair"  àigiio  qu'on  veut  capi- 
',;il  :■  -l.Ca'S.  simalàre  diiditio- 
„,in  V.jp.  sabiQcrc  ad  ou  in  de- 
dUionem.  Liv.  Cart.  necessa- 
,.,am  sabire  deditionem.  Cxs- 
m  deditionem  venire.  Liv.).  \\ 
Cunveulion  réglant  les  condi- 
tions auX(iuolle3  se  rend  une 
place  do  auorro,  etc.  Les  clauses 
'l'une  capitulation,  cnndiciones 
,lnlilionis.Liv.condicionestra- 

.Irndx   ou  dcdcndx  arbis.  Lw. 

r,MiousseruuocapitulatioM,con.- 
l'iones    rejicère  ou   recasàre. 

•    l's  /,w.  Arrêter  avec  l'eimomi 

l„s    termes   d'uno  capitulation, 

cerlis  condicionibus  de  dedi- 
lione    cum  kosU  pacisci.    Liv. 

Négocier  une  capitulation,  de 
rondicionibas  tractâre.  Liv. 
Hespecter  une  capitulation, 
nacto  ttare.  Liv.  Violer  une 
'•apitulation,  pacto  non  stare. 
Liv.  Rompre  une  capitulation, 
rondicioncs  pactioneaqae  bel- 
licas  pertarbàre  perjario.  Liv. 

capitule,  s.  m.  Court  passage  de 
rEcritur.3.Ca/)i«aiurn,i,  n.  tccl. 

capituler,  v.  intr.  Convenir  des 
articlesd'untraité(arch.)./;ucere 
pactionem  de  aliqua  re.  Cic.  Go 
qui  a  été  capitulé,  (luod  conve- 
nit.  Liv.  ^  (Spéc.)  Traiter  (avec 
l'ennemi)  des  conditions  de  la 
reddition  d'une  place,  etc.  Lie 
condicionibas  tradendse  urbis 
agère  cum  aliqao.  Liv.  arma 
condicione  ponère.  Liv.  arma 
per  pantionem  tradëre.  Liv.  cer- 
tis    condicionibas   liosti    tradi. 

Liv.  Voy.    CAPITULATION. 

capon,  s.  m.  Flagorneur  (arch.). 
Voy.  ca  mot.  1  Poltron.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Spéc.)  Dénonciateur. 
Voy.  ce  mot.  1  Celui  qui  dans 
une  maison  de  jeu  prête  de 
l'argent  à  des  conditions  oné- 
reuses, (enerator,  ons,  m.  Lie. 
i  (Arch.)  Adjectivt.  Charge  ca- 
ponne  (dont  on  n'avait  que  le 
titre). Munas  honorariam.  Oeil. 
caponner.  v.  tr.  et  intr.  \\  Tr. 
Flagorner.  Voy.  ce  mot.  1  V  ■ 
intr.  Se  conduire  en  poltron. 
Voy.  POLTRON.  Il  (Spéc).  Dé- 
noncer un  camarade  de  peur 
d'être    puni.    Voy.    dénoncer, 

RAPPORTER.  . 

caporal,  s.  m.  Soldat  qui  a  le 
orade  le  moins  élevé  dans  1  in- 
fanterie. Optio,  onis,  m.  Veget. 

1  capot,  s.  m.  Sorte  de  manteau 
à  capuchon    (arch.).  Voy.  cape, 

CAPOTE. 

2.  capot,  3.  m.  Faire  capot  (en 
pari,  d'une  embarcation,  d'un 
bâtiment),  être  renversé  sur  la 
tête,   sens  dessus   dessous.  Voy. 

CAPOTER.  ,       ■  j 

3  capot,  s.  m.  Coup  du  jeu  de 
piquet  où  l'un  dos  joueur»  ne 
laisse  pas  faire  à  l'autre  une 
seule  levée.  Faire  un  capot, 
vincëre  in  lasa.  Quint.  Vene- 
rem  iacère.  Aag.  (ap.  Saet. 
r  Aug.  71.]).  Il  a  été  capot,  nal- 
lam  talit  panctam.  D.  \\  Adjec- 
tivt. invar.  Etre  capot.  M  lasa 


vinci.  Qaint.  ranem  mittëre, 
Saet.in  aleâ  perdére.  Cic.  Faire 
qqn  capot.  Voy.  plus  haut. 
capotage,  s.m.Obsorvaiion  que 
le  pilote  fait  du  chemin  suivi 
par  le  navire  (arch.).  Gaberna- 
tio,  onis,  f.  Cic. 

1.  capote,  s.  f.  Grand  manteau 
à  capuchon.  Pœnala,  se,  f.  Cic 
Vêtu  enveloppé  d'une  capote, 
pa^nalatas.  Cic.  Sen.  1  Couver- 
ture on  cuir  du  dessus  d'un  ca- 
briolet, d'une  calèche.  Tegu- 
mentam  carpenli.  A. 

2.  capote,  s.  f.  Coup  par  lequel 
un  joueur  fait  son  adversaire 
capot  au  jeu  de  piquet.  Voy.:). 

CAPOT. 

capoter,  v.  intr.  Etre  renverse 
sens  dessus  dessous,  sarsam 
deorsam  versàri.  Sen.  perverti. 
Plaat.  inverti.  Hor.  Voy.  aussi 
RENVERSER  et  SENS  [dessus  des- 
sous]. 
câpre,  s.  f.  Bouton  floral  du 
c.-iprier.  Capparis,  is,  f.  Plaut. 
Varr.  et  cappari,  n.  indéchn. 
Cels. 

capricant ,  capncante ,  et 
(arch.)  caprisant,  ante,  adj. 
Qui  va  par  saccades,  l'ouls  ca- 
prisant. Mœi/aaHs  venaram  per- 
cassas.  Plin. 

caprice,  s.  m.  Volonté  soudaine, 
changeante,  non  justifiée.  Li- 
bido, dinis,  f.  Cic.  eic.  (e^.  : 
Ub.  jadicam.  Cic.  alicajus  hbi- 
dini  adversâri,  obsistêre.  Cic. 
maliebrem  libidinem  compri- 
mëre.  Cic.  libidinem  maliebrem 
ûnlre.  Liv.  libidinem  resecûre 
U  couper  court  »  ] .  Cic.  libidines 
refrenàre.  Cic.  per  libidinem. 
Liv.  ou  ad  libidinem  saani[  •  au 
gré  de  son  caprice  »].  Cic.  cl. 
tx  libidine.  Sali.).  Voy.  (bon) 

PLAISIR,  FANTAISIE,  MOBILITÉ,  IN- 
CONSTANCE. 

capricieusement,  adv.  D  une 

manière  capricieuse.  Per  libidi- 
nem. Liv.  ad  libidinem  saam. 
Cic.  ex  libidine.  Sali.  Voy.  fan- 
taisie. 

capricieux,  euse,  adj.  Qui 
agit  par  caprice.  Libidmosus, 
a,  um,  adj.  Cic.Nep.  Sen.  (^x.  : 
varia  et  libidinosa  domina. 
Sen  ).  Voy.  changeant,  mobile, 

INCONSTANT,   FANTASQUE,  llumeur 

capricieuse,  levitas.  atis,  f.  Cic. 

Voy     FRIVOLITÉ,    INCONSTANCE. 

capricorne,  s.  m.  Constellation 
du  zodiaque,  figurée  par  un 
bouc.  Capricornas,  i,  m.  IJor. 

câprier,  s.  m.  Arbrisseau.  Cap- 
paris,  is,  f.  Plaat.  Varr. 

caprifiguier,  s.  m.  Figuier  sau- 
I    vage.  Capri/icas.i,  f.  Phn. 

caprin,  ine,  adj.  Relatif  à  la 
chèvre.  Caprilis,  e,  adj.  Va.rr. 
caprinas,  a,  am,  adj.  Cic.  Plin. 

capriole.  Voy.  cabriole. 

caprioler.  Voy.  cabrioler. 

caprisant.  Voy.  capricant. 

capron,  s.  m.  Sorte  de  grosse 
fraise,  Voy.  fraise. 

capronnier,  s.  m.  Fraisier  qui 


produit   le   capron.   Voy.  frai- 
sier. 

capsulaire.adj.Qui  formj  cap- 
sule. In  (ormam  capsalœ.  A. 
capsule,  s.  f.  Enveloppe  solubl  i 
dans  laquelle  on  eal'orme  cer- 
tains médicaments.  Capsa,  se, 
f.  Cic.  l'Un.  Capsala,x,  f.  Sen. 
captage,  s.  m.  Action  de  cap- 
ter (une  source).  /Irs  suscitoniVi 
et  eliciendi  (ontem.  A. 
captateur,  captatrice,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  use  de  cap- 
tation.  Captator,  oris,  m.  //or. 
Petr.  heredipeta,  a?,  m.  Petr. 
captation,  s.  f.  Emploi  do  ma- 
nœuvres artificieuses  pour  obte- 
nir une  donation,  un  legs.  Cap- 
tation   de    tL'stameat,   captatio 
testamenti.  Plin.  et  absol.  cop- 
tatio.  Uaint. 

captatoire,   adj.   Relatif  à    la 
captation.  Captatorias,  a,  um, 
adj.  Jet. 
capter,  v.  tr.  Gagner  d'une  ma- 
nière insinuante. C'apfôre.tr.Cic. 
Capter  les  bonnes  grâces  de  qqn. 
Aacapari  alicajas  gratiam.  Cic. 
consectari  benevolentiam   ali- 
cajas.   Cic.   Capter    la    faveur 
di's    soldats,    sfiiciia     militam 
affectâre.  Tac.  Celui  qui  capte 
la    faveur    publique,   captator 
aarse  popalaris.  Liv.    \\    Obte- 
nir par  des    manœuvres  artifi- 
ciousos  (une  donation,   un  legs, 
etc.).  —  des  héritages,  capture, 
tr.  Uor.  (ct.captaretestamenta. 
Ilor.).  T  Saisir   le  filon   liquide 
d'une  source  où  il  émerge,  sixs- 
citàre  et  elicëre  fontem.  Plin. 
captieusement,    adv.     D'une 
manière   captieuse.   Captiosè, 
adv.  Cic.  (ox.  :  c.  interrogàre. 
Cic.  [Acad.  II,  %]). 
captieux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient des  raisons  spécieuses  pro- 
pres à  surprendre  et  à  tromper 
l'esprit.  Captiosus,   a,    um, 
adj.  Cic.  Gell.  (ex.  :  fallaces  et 
captioss;  interrogationes.  Cic. 
c.    verba.    Sen.    captiosissinyo 
génère  interrogationis  ati.  Cic. 
subst.  captiosa  solvëre   [-ré- 
pondre à  des  questions  captieu- 
ses-]. Cic);  fallax.âcis,  adj. 
Cic. (voy. trompeur,  mensonger). 
Discoursouargument  captieux, 
captio,  onis    aôtpicriJLa),  f.  Cic. 
Sen.  Cell.  (voy.  sophisme). Poser 
une  question  captieuse,  capiioaë 
interrogàre.  Cic. 
captif,  ive,  adj.  Tombé  au  pou- 
voir de  qqn.  CaptivuS,  3,  um, 
tpr    -  prisonnier    de    guerre  et 
par  ext.  captif  -  ),  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  homines.  Plaat.  subst. 
captivos   reddëre.    Cart.    redi- 
mére.  Cart.)  ;  capius,  a,  um, 
p.  adj.   Liv.    Tac.  (ex.    :   capti 
homines.  Liv.  Tac).  Voy.  pri- 
sonnier. 1   Privé    de  la   liberté 
(pr.  et  fig.).  Voy.  esclave. 
captiver   (lat.    post.  capUvare 
r  f  faire   prisonnier,  se   rendre 
maître  de  ■.]  Eccl.  Cod.  Jastin.), 
v.    tr.    Retenir  captif   (rach.). 
Capriuom    tenére.     Cic.    Voy. 
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PRISONNIER. TiFig).  Retenir  dans 
la  dépendance,  renêre  (  •  char- 
mer, séduire,  captiver  ■•  ),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cantibas  tenêri. 
Cic.  paeri  ladis  tenentar,  ocali 
pictarâ  tenentiir.  Cic.)  ;  deti- 
néreipr.'  retenir[parplaisir]  ., 
d'où  •  intéresser,  captiver, cliar- 
mer  -).  tr.  Oi\  Sen.  (ex.:  si  me- 
ritoria  arti(icia  prstparant  in- 
geninm,  non  detinent.  Sen.)  ; 
capère  (-  captiver,  séduire, 
charmer,  gagner»),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  capior  etscire  cupio  gao- 
modo,  etc.  Cic.  captas  est  [eu 
pari,  d'un  amant].  7er.  capére 
aliquem  sua  hamanitjite.  Nep. 
captas  adalescentis  et  hamani- 
tateetdoctrinà.  Nep.);vincire 
(pr.  •  enchaîner  »  a'oii  •■  capti- 
ver •  ),  tr.  Plaat.  Liv.  Prop. 
(plutôt  poétique)  ;  devincire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  animas 
forum,  qui  aadiant,  volaptate. 
Cic).  Se  captiver  (arch.),  c.-d- 
d.  se  soumettre.  Voy.  soumettre. 

captivité  (lat.  captivitas.  Sen. 
Tac.  Plin.  j.  Ftor.),  f.  Condi- 
tion do  celui  qui  est  captif.  Ser- 
vitas,  atis.  f.  Cic.  Condicio  ser- 
vitutis.  Cic.  (in  Cat.  i,  8,  16). 
Etre  dans  la  captivité,  capti- 
vum  esse.  Cic.  Tenir  qqn  en 
captivité,  tenêre  aliquem  cap- 
tivam.  Cic.  Sorti  de  captivité, 
liberatas.  Curt.  Captivité  des 
animaux,  castodia,  œ,  f.  Col. 

capture  (lat.  ca/jtara, -prise». 
Plin.),  s.  f.  Action  de  capturer. 
Après  la  capture  du  roi,  post 
regem  captam..  Liv.  Ce  fut  une 
heureuse  capture,  percommodê 
accidit,  qaod  captas  est.  .4.  ^ 
Ce  qu'on  a  capturé.  Captam, 
subst.  n.  Cic.  Qaod  captam  est 
Cic.    Qaod  cepit    aliqais.    Cic. 

Voy.    PRISE,    PROIE,    BUTIN. 

capturer,  v.  tr.  Parvenir  às'om- 
parer  de.  Capère,  ir.  Cic. Cœs. 
Curt.  (ex.  :  animalia  capta  im- 
molant. Cœs.  magno  pecoris 
atqae  hominam  numéro  capto. 
Cœs.  unam  qaadriremem  cam 
remigibas  de(ensoribasqae  sais 
ceperant.  Cœs.  minores  daas 
naves  in  angustiis  portas  cepit. 
Cœs.)  ;  comprebendére,  tr. 
Cic.    etc.  lex.  :  c.  farem.  Cic). 

Voy.   ARRÊTER,   APPRÉHENDER. 

capuce,  s.  m.  Capuchon  en 
pointe  (des  capucins).  Voy.  ca- 
puchon. 

capucbe,  s.  f.  Coiffe  de  femme 
en  forme  de  capuchon.  Voy. 
coiffe,  capuchon. 

capuchon,  s.  m.  Partie  d'un 
manteau, etc.  qui  se  rabat  sur  la 
této,  Cucallus,i,  xn.Col.  Juven. 
cacallio,  onis,  m.  Cato.  Vêle- 
ment à  capuchon,  cacuUala 
vestis.  Isid.  palliolatœ  tunicx. 
Vopitc.  1  (Par  ext.)  Calice,  co- 
rolle de  certaines  plantes.  Voy. 

CALICE,    COROLLE. 

capuchonner,  v.  tr.  Couvrir 
d'un  capuclion  (arch.).  Voy.  en- 

CAPUr;H(,NNER, 

capucin,    s.  m.  Keligieux  d'un 


des  ordres   franciscains.  Capa- 
cinas,  i,  m.  Du  Cange.  Mona- 
clais  pœnalatas.  D.    ||     (Faïu.) 
11  a  une  barbe  de  capucin  (uni.' 
longue  barbe),  barbatus  est.  A. 
Il    (Fig.).    Tomber  comme    des 
capucins  do    cartes  (les  uns  sur 
les  autres),  alias    super   alium 
corraère.  Liv. 
capucinade,  s.  f.  Discours,  acte 
digne  d'un  capucin  (fam.).Dire, 
faire  des  capucinades  (en  mau- 
vaise part),a/iguid  licentias  di- 
cère.    Quint,  se  tarpissimê  ge- 
rère.  Cic. 
capucine,  s.    f.   Plants   grim- 
pante dont  la  fleur  présente  un 
prolongement  en   forme  de  ca- 
puchon. Tropœolum,  i,  n.  Linn. 
capucinière,    s.    f.    Maison  de 
capucins(fani.).Voy.  monastère. 
Il     (Fig.)    Maison    où    l'on   est 
très  dévot,   sodalitium  sapers- 
titionibas  deditam.  A. 
caque,  s.  f.    Barrique    où    l'on 
empile  les  harengs  salés.  Voy. 
baril,  barrique.   Il  (Fig.  famil.) 
Serrés    comme  des    harengs  on 
caque,  in  artissimum  contracti. 
Sen.  in   angusto  coerciti.    Liv. 
La  caque  sont    toujours  le   ha- 
reng,    sapiunt    vasa  quicquid 
primam  acceperunt.  Varr. 
caquet,  s.  m.  Gloussement  par- 
ticulier de  la  poule  lorsqu'elle 
va  pondro.  Voy.  gloussement.  1 
(Fie;.).  Bavardage  indiscret.Gar- 
ralitas,    atis,  1.  Sen.    rh.  Plin. 
j.  Loqaacitas,  atis,  f.  Cic.  Voy. 
aussi  babil.   Fig.  Avoir  du  ca- 
quet. Voy.  bavard.  Rabattre  le 
caquet    (faire    baisser    le  ton), 
retundëre    saperbiam.     Phœd. 
Sots  caquets,  sermones  inanes. 
Cic.  fabalœ  inanes.  Cic. 
caquetage,    s.    m.    Action    de 
caqueter.  Voy.  caqhet. 
cacfueter,   v.  intr.  Glousser  au 
moment  de  pondre  (en  pari,  de 
la  poule).  Glocire,  intr.  Col.  ^ 
Bavarder  d'une  manière  indis- 
crète.   Garrire,   intr.    Ter.  Cic. 
Voy.  babiller. 
caqueterie,  s.  f.  Entretien  qui 
ne  se  compose  que  de  caquets. 
Voy.  caquet. 

caqueteur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  colle  qui  a  la  manie 
io  caqueter.  Garralus,  a,  um, 
adj.  //or.  Sen.  Voy.  bavard. 
oaquetoir,  s.  m.  Lieu  où  l'on 
caquette  (fam.).  Sermones  inter 
se  serentium  circali.  Liv. 
caquetoire,  s.  f.  Sorte  do  cau- 
seuse chaise  à  dossier  élevé 
(arch.).  Cathedra,  œ,  f.  Hor. 
Sen. 

caquette,  s.  f.  Baquet  (pour 
garder  le  poisson  vivant).  Voy. 
boutique. 
car,  conj.  causale.  Nam.  Cic. 
namqae.  Cic.  etenim.  Cic.  enim 
(après  un  mot  ou  après  plu- 
sieurs mots  étroitement  unis). 
Cic.  scilicet,  nempe.  Cic.  || 
Substantiv.  Mettre  des  si,  des 
car  dans  une  affaire  (soulever 
dos  difficultés),  negotium  alicui 
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faccssëre,  ou  e.\-Uibire.  Cic.  fa- 
cère.  Quint. 
carab6,  s.  m.    Succiii,    ambre 
jaune.  Voy.  succin,  ambre. 
carabin,  s.  m.  Soldat  de  cava- 
lerie   légère    qu'on    employait 
pour  les  reconnaissances  iarch.). 
Au  plur.  wp/orafores,  um,  m. 
Cœs.    Il   Au  lig.  Tirer  en  cara- 
bin (lancer  un  mut  dans  la  dis- 
cussion sans  y  prendre  une  part 
sérieuse),  rem  leviter  attingêre, 
breviter  tractâre.  Cic. 
carabinade,  s.  f.  Escarmouche, 
maraude  de  carabin  (arch.)  Voy. 
escarmouche,  maraude. 
carabine,  s.  f.  Petite  arquebuse 
à  rouet  que  portaient  les   cara- 
bins (arch.j.    Arcaballista,    œ. 
f-  yeget.   Il  (Par  extens.)  Fusil 
léger.  Sclopetum,  i,  n.  DD. 
carabiné,  ée,  adj.  (En  pari,  du 
vent).  Très    fort  sans  être  con- 
traire.    Une    brise    carabinée, 
vantas    ve/ie/(»eMs,  gravis.  Cic. 
ingens.  Virg. 
carabiner,  v.  intr.  Tirailler,  se 
battre  eu  carabin  (arch.).  Voy. 
tirailler,  escarmoucher. 
caraco,  s.  m.  Sono  de  corsage 
de  femme  non  ajusté.  Voy.  cor- 
sage. 

caracole,  s.  f.  et  caracol  (arch.  t , 
s.  m.  Spirale,  hélice.  Voy.  ce» 
mots.  T    Mouvement   circulaire 
qu'on  fait  exécuter  à  un  cheval. 
Gyras,  i,  m.  Tac. 
caracoler,   v.    intr.    (En    pari, 
d'uu  cheval),  faire  des  mouve- 
ments en  cercle  à  droite  ou  à 
gauche.   Gyros  dure.    Virg.   in 
gyros   ire    ou   gyram  carpèrc. 
Ov.  et  Virg.  variare  gyrot.  Tac. 
Faire  caracoler,  in.  gyrum  agérc. 
Tac.    Il    (Par  ext.)   Aller  capri- 
cieusement par  bonds, par  cour- 
bettes .    Sabsaltim     decarrëre. 
Saet.    Il    (Fig.)  Aller  capricieu- 
sement  à    dioilo  et   à  gauche. 
llac  et  illuc  carsitâre.  Hor. 
caractère  (lat.  character[-  trait 
gravé  .].  Col.  Isid.),  s.  m.  Trait 
gravé,  écrit.  Nota,  se,  f.  Cic. 
(voy.  marque,  signe  [distinctif|); 
signum,  i,  n.  Cic.  (voy.  signe, 
marque).    Il     (Par  ext.).  Ce  qui 
porto   un  signe   magique.  Voy. 
talisman.  Il  (Spéc.)  Signe  d'écri- 
ture. Nota,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
notœ    litteraram.    Cic.   Petr.). 
Caractères  d 'écriture,  formœ  lit- 
teraram. Cic.  [N.  D.  II,  3,  93]. 

Fig.     Voy.    EMPREINTE.    ^    (Fig.) 

Trait  particulier, manière  d'être 
propre,  qui  distinguo  une  chose 
d'une  autre.  Signum,  i,  a. 
Cic.  (voy.  marque);  nota,  w, 
f.  Cic.  Sen.  (ex.  :  omncs  isti 
ejusdem  notœ  sant  [  «  présen- 
tent Io  mémo  caractère  »].  Sen. 
forma  et  qaasi  nataralis  nota 
alicajas  rei.  Cic.  [de  orat.  III, 
29,  115].  seqaitar  ut  cajaaque 
generis  dicendi  nota  qaseratur 
et  formula.  Cic.  [Or.  23,  75]); 
forma,  se,  f.  Cic.  otc.  (ex.  : 
optimi  formam  [  u  le  caractère 
de   la    perfection  »]    exponëre. 
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Cic);  natura,  se,  f.  Cic,  etc. 

(ex.   :  hœc  est    natara  propria 
animse  et  vis.  Cic.  [do  rep.  VI, 
56,28].  loci  natara.  Cses.);  spe- 
cies,  ei  v  ••  apparence,  manière 
a'otre   ■>),    f.    Cic.   etc.  {ex.   :  si 
iiaeeratur   avari  species.  Cic). 
Caractère  particu  I  ier,  d  istincti  f , 
insigne,  is,  n.  Cic.  etc.  (ox.  : 
insigne  veri.Cic);  proprietas, 
atiS,  f.  Cic.  Liv.  (e.\.  p.  reram. 
(Jic.  cxli  tcrrscqae.  Liv.);  pTO- 
prium,    adj.  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
(ait  hoc  propriam  popali  Ro- 
mani  longe    a  domo    bdlâre. 
Cic.  haram  virtatum  propriam 
est  nihil  extimescére.  Cic.  Zeno 
censet  artis   maxime  propriam 
[  -  le  caractère  principal  otdis- 
liiictif  consiste  à..."  ]essecreâre 
et  gignére.  Cic). Avoir  un  carac- 
tère de  violence,  habêre  atroci- 
tatis  aliqaid.  Cic.  [  Pliil-  6,  3, 
71.  Porter  un   caractère   de  di- 
gnité    (en    pari,  d'une    ciiose), 
"gravitatem  prse  se  ferre  ou  ha- 
bêre. Cic.  hahëre  aliqaid  gravi- 
tati*.    Cic.    (Ce   discours)    a  un 
caractère  marqué  de  gravité,  est 
sammâ  gravitate.  Cic.  Voy.  ca- 
ractériser, caractéristique.  Le 
caractère  d'un  auteur,  sfiius,  i, 
m.  Cic.  gênas  (ou   forma)  rfi- 
cendi.    Cic.  oratio,  onis,  f.  Cic. 
(Le  mot  character  n'estemployo 
en  ce  sens  que  par  Varr.  [R.  R. 
III,  2,  7)  :  cajas  l.aciliano  sant 
chàracterelibelli.)  Voy.  manière, 
STYLE.  Le  caractère  d'une  ma- 
ladie,  typas,    i,   m.   C^l.-Aar. 
(acut.  i;  li,  108;  lU),  Do  quel 
caractère,    qaalis,  e,    adj.    Cic. 
Qui  a  un  caractère  officiel,  pa- 
blicas,    a,  am,    adj.   Cic.    Liv. 
Avec  un   caractère  officiel,  pa- 
blicê.  adv.  Liv.   Sans  caractère 
officiel,  sine  aactoritatepablicà. 
Vell.   Qui    a   caractère    pour..., 
aptas    ad...  Cic.  Caractère   re- 
ligieux, religio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
magistratas  religione  [  -  grâce 
à    leur    caractère    religieu.x  _'_] 
inviolatos  (acéré.  Liv.  [III.  5ô, 
7].    magnam    possidet   religio- 
nempaternas  maternasqaesan- 
gais.   Cic.   [Rose.   Am.   2!»,  66]. 
reiigio  fani.  Cic.  [Verr.  II,  Ii,  3, 
51.  r.  signi.  Cic.  [Verr.  II.  U,  35, 
78]). Le  caractère  royal, regiadi- 
gnitas.  Nep.  Voy.  titre, charge. 
Il     (Spéc.)  Trait    saillant.    In- 
signe, is,  n.  Cic.  Qui  a  du  ca- 
ractère,  insignis,  e,   adj.   Cic. 
gravis,  e,  adj.  Cic.  magnus,  a, 
am,  adj.  Cic.  lacalentus,  a,  am, 
adj.   Cic.  Voy.   remarquable  et 
aussi  EXPRESSiF.EXPRESsioN.  l(Par 
e\t.).  Trait  dominant  oa  traits 
dominants    de    la   physionomie 
morale.  Habitus,  ùs,  m.  Cic. 
(ex.  :  natarse  ipsias  habita  prope 
divino.  Cic.  [Arch.  7, 15])  ;  na- 
tura,  as  (  -  dispositions  natu- 
relles,tempérament,caractère»), 
i.Cic.Nep.,  etc.  (ex.  -.nonpotest 
eu  natara  [«un  homme  de  ce 
caractère,    un  tel   caractère  ■•  ] 
(acéré...  Cic.  qaœ  taa  natara 
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est  [  •  avec  ton    caractère   -  ]. 
Cic.  [ep.  XIII,  78,  21.  homo  di(- 
ficlllimà    natara.  Nep.    natara 
iracandas.    Cic.    natara   opti- 
mas.  Sen.   jacanditas    natarx 
[  ^    caractère    aimable  ■•  ].   Cic. 
(acilitas  natarœ.  Cic.  maligni- 
tatem  natarœ  sase  vincére.  Sen. 
nec  ta<v  natarx  est  [avec  l'Inf.], 
Plin.j.  [cp.  l.\,37,  l];on  trouva 
souvent   natara  associe    à.  nio- 
res,  cf.   natara   et   mores.  Cic. 
natara   moresqae.   Cic,   mores 
nataraqae.  Cic.  mos  et  natara 
gentis.Cic.);indoles,is  ('  na- 
turel,  caractère  -  ),     f    Plaat. 
Cic.  (ex.  :  indoles  animi  ingc- 
niiqae.  Cic);    ingenium,    ii 
("  naturel,  tempérament,  carac- 
tère »),  n.  Ter.  Cic  Liv.  Plin.j. 
(ex.  :  noviinganiam  malieram. 
Ter.  ingeniam  bonam,  libérale, 
daram,  inliamanam.  Ter.  mo- 
bile  [  «  inconstant  •  ].  Plin.j. 
non  est  mediocris  ingenii  [avec 
l'Infîn.]...   Cic  ingeniam  da- 
ram atqaeinexorabile.  Ter.  in- 
geniam   corne.    Cic.    ingeniam 
multiplex  [«■  compliqué  ■>].  Sall._ 
mitis  ingenio.  Cic.  novam  sibi 
indaére  ingeniam.  Cic.  ad  in- 
geniam redire  [-  retomber  dans 
SOS  travers  de  caractère  '  ].  Ter. 
omnino  amicitise  corroboratis 
Jam  confirmatisqae  et  ingeniis 
et    œtatibas    jadicandae    sant 
[  .  on  ne   peut  tout  à.  fait  ap- 
précier les  amitiés  que  chez  les 
hommes  faits  dont  le  caractère 
est  affermi  ••].  Cic.  [am.  20,  7i]. 
on    trouve   souvent  unis    inge- 
niam et  mores.  Cic.)  ;  anizaus, 
i  {-  àme,    esprit,  cœur,  carac- 
tère "),  m.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  : 
an.  iracandas.  Plaat.  magnas 
et  e.xcelsas.  Cic.altas[-  noble^»]. 
Cic.   apertas    et  simplex.    Cic. 
animo  ingend  [  •  d'un  caractère 
héroïque  -].    Sali,  esse  angasti 
animi   atqae   demissi.  Cic.  pa- 
silli    animi    est.    Cic.    animas 
comis.  Cic.  altitado  animi.  Cic. 
Liv.  pate(acére  animi   notam. 
Saet.);    mos,   mOTis   (  •  ma- 
nière  d'agir,    conduite,   carac- 
tère "  ),    m.   Cic.   (ex.   :   omnis 
mos   Lacedœmonioram.    Cic.)  ; 
ordin.  au  plur.  mores,  mo- 
rum,  m.   Cic.  etc.  (ex.  :  mores 
commodi  ["  indulgent,  accom- 
modant »].  Cic.  mores  (eri  im- 
manisqae  natara.  Cic.  alicajas 
mores    integri,  jasti,  religiosi, 
timidi,  perferentea  injariaram. 
Cic.  taa  singalaris  hamanitas 
saavissimiqae  mores .  Cic.  [Att. 
XVI,  16   a,  6].  alicajas   mores 
nataramgae  ex  ocalis,    valta, 
(ronte  pernoscëre.    Petr.  pars 
ana   philosophie     qaâ    mores 
con(ornwri  [-  former  le  carac- 
tère „]patantar.  Cic.  congraére 
cam    alicajas   moribas  et  na- 
tara.   Cic    conveniant   mores 
[  •  les  caractères  sont  assortis  =] . 
Ter.   matari  etiam  mores  ho- 
minam  [  •  les  caractères  chan- 
gent •]  sœpe  dicebat.  Cic  [am. 
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15,    331.    probilas    alicajas  ac 
mores  [  •■  caractère   hoiiiièto  et 
loyal     "  ].    Cic.    mores    (aciles 
[•'    obligeant   •].    Cic.    mores 
lemperati,  modesti  [•  bien  équi- 
libré •  ].  (/'ic.  cjas  mores  a  mets 
non  abhorrent.  Cic  mores  ah 
aliqao  e(fingëre  [•  modelerson 
caractère  sur  autrui  •].  Cic.  S'' 
(ormâre  in  alicajas  mores.  Cic. 
ad  se  atqae  saos  mores  redire. 
Ter.   Cic).  Mauvais   caractère, 
caractère    intraitable,     impor- 
tanitas,    atis,    f.     Cic.     (Verr. 
II,   2,   30,  7A).   Caractère    ver- 
tueux, désintéressé,  innocentia, 
se,    f.    Cic.  Caractère   aimable, 
jacanditas,  atis,  f.  Cic.  Carac- 
tère jovial,  comitat,  âtis,  f.  Cic. 
Il    (Par  ext.)  Rôla  qu'on  joue, 
personnage  mis  en  scène.  Per- 
sona,  ad,  f.  Cic.  (ex.  :  indaxi 
[-  j'ai  mis  en  scène  -]  senem 
dispatantem  qaia  nulla  vide- 
batar  aptior  persona  [«  de  ca- 
ractère plus  convenable  ■•].  Cic. 
[am.    1,   !>].  alicajas  personam 
prœclare    in     scena    tractâre. 
Qaint.  qaam  gravis,  qaam  ma- 
gni(ica,   qaam    constans,  con- 
(icitar  persona  sapientis.  Sen. 
cf.   Qaint.  [X,  1,  55]).  Comédie 
de   caractères,  (abala  stataria 
Ter.  Peinture  de  caractère,  dcs- 
criptio,  onis,  f.  Cic.  (Top.  2-, 
83).  1  La  manière  d'être  morale 
(opp.  à  l'intelligence).  Mores, 
morum,  m.  pi. (ex. :Cic.  simili- 
tado  morum.   Cic.  congraentia 
morum.  Cic.moram  vitiam.Cic. 
vitiam  moribas    penitas    insi- 
tam  \  '  défaut  de  caractère  pro- 
fondément enraciné  -].  Cic  cf. 
si  quid  est  penitas  insilum  mo- 
ribas.Cic).  Il    Caractère,  c.-à-ci. 
fermeté  de  caractère.  Constan- 
tia,  œ,  f.  Cic.  Firmitas  animi. 
Cic  Firmitas,  atis,  f.  Cic.  yini- 
mas  (irmas.  Cic.  Gravitas,  atis. 
f.   Cic.    (Voy.  constance,   feu- 
METÉ).  Qui  a  du  caractère,  (ir- 
mas^   a,    am,    adj.  Cic^  (voy. 
ferme),  constans,  adj.(s'opp.  â 
inconstans,    mobilis,    varias). 
Cic.    (voy.    FERME,     constant). 
gravis  animo.  Cic.  gravis.  Cic. 
(opp.  à  levis).  Avoir  du  carac- 
tère,   magnà    esse    constantiâ. 
Cic. 

caractériser,  v.  tr.  Marquer 
par  un  caractère  distinctif  .No- 
târe,  tr.  Cic  (voy.  marquer); 
designâre,  tr.  Cic.  (ex.:/iœo 
videntar  vcl  sola  vel  maxime, 
quse  notant  et  désignant  tar- 
pitadinem  aliqaam  non  tar- 
piter.  Cic.  [de  orat.  II,  58, 
236]  1;  descTibère  (-  représen- 
ter, définir  "),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Metrodoras . . .  beata.m 
esse  describit  his  (ère  verbis. 
Cic.  [fin.  II,  28,  92].  (iescribeVe 
et  de(inire  [  •  caractériser  avec 
précision  .].  Cic.  alicajas^  na- 
taram  certis  signis  describëre. 
Cic.  alicajas  nataram  et  l'itam- 
describëre.  Cic).  Caractériser 
qqn,   mores    alicajas   oratione 
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exprimêre.  Cic.  T  Constituer  le 
c:iractèi*e  délinitif  (li'une  par- 
sonue,  d'une  cliose).  Esse  piv- 
prium  alicojas.  Lie.  Ilomine 
d'une  iafaniid  bion  caractérisée, 
homo  omnibus  insi'jnis  notis 
tvtrpitadinis.  Cic.  Ce  trait  le 
caractérise,  hoc  ostendit  in<je- 
nium  ejus  ou  bien  hinc  cerni- 
tar  qaalis  sit  natara  et  inge- 
nium  ejus.  Cic.  ou  /loc  ejas  na- 
taréc  consentaneam  est.A.{d'iip. 
Cic.^.Cequi  caractérise  la  vertu, 
eesl  de,  hoc  est  propriâm  vir- 
tatis  (inf.).  Cic. 

caractéristique,  adj.  Qui 
constitue  le  caractère  distinc- 
tif(d'une  personne,  d'une  chose). 
Proprius,  a,  tim,  adj.  Cic. 
Singataris,  e,  adj.  Cic.  Insi- 
gnis,  e,  adj.  Cic.  Alicajus  na- 
tarse  consentaneas  (-a,-umi. 
Cornif.  La  légèreté  est  le  trait 
caractéristique  des  Grecs,  pro- 
pria Graecis  ou  Gr.vcorani 
est  teintas.  A.  Tu  as  qqcli.  do 
caractéristique,  sunt  quidam 
in  te  singularia.  Cic.  Défaut 
caractéristique  de  qqn,  penitas 
insitam  moribas  aiicajas  vi- 
tiam.  Cic.  Donner  matière  à 
dos  comparaisons  caractéristi- 
ques, prxbëre  qaod  ad  compa- 
rationem  illustre  atque  insigne 
sit.  A.  Portraits  caractéristi- 
ques, imagines  insignitce.  Cic. 
Qqs  traits  caractéristiques,  paa- 
cœ  notœ  et  lineamenta.  Cic.   || 

(Substantivt.)  La  caractéristi- 
que. Insigne,  is,  n.    Cic.  Nota, 

SB,    f.    Cic.   Voy.   CARACTÈRE. 

carafe,  s.  f.  Vase  portatif,  des- 
tiné à  contenir,  à  verser  l'eau 
à  boire.  Aqaalis,  is,  m.  Cato. 
Plant.  Aqaariam  vas.  Cato. 
Bydria,  as,  f.  Cic.  Traita,  œ,  f. 

Cic.    Voy.    BOUTEILLE. 

1.  carafon,  s.  m.  Grande  ca- 
rafe qu'on  place  dans  un  seau 
de  glace.  Voy.  carafe. 

S.  carafon,  s.  m.  Petite  carafe. 
Voy.  carafe. 

carapace,  s.  f.  Sorte  de  cui- 
rasse osseuse  de  la  tortue,  etc. 
Cortex,  ticis,  m.  Phsed.  Plin. 
(I  Enveloppe  calcairf^  des  crus- 
tacés. Testa,  œ,  f.  Plln.  \\  En- 
veloppe écai  lieuse  du  tatou,  do 
certains  poissons.  Voy.  écaille. 

carat,  s.  m.  Vingt-quatrième 
partie  du  dénier  (unité  do 
mesure  qui  servait  à  évaluer 
le  titre  de  l'or).  Uncia,  œ,  f. 
Plin.  Or  à  vinjt-quatre  carats. 
Auram  param.  Plin. 

caravane,  s.  f.  Troupe  de  mar- 
chands, de  voyageurs,  de  pèle- 
rins, réunis  pour  traverser  plus 
sûrement  le  désert.  CoiDmea- 
tUS,  Ûs,  m.  .^all.  Tac.  Apal. 
(ex.  :  fréquent ia  negotiatoram 
et  commeataum.  Sali,  voy,  con- 
voi). Il  (Fig.)  Troupe  de  gens 
allant  do  compagnie.  Agmen, 
minis,B.Cic.  Liv.  ||  (Parext.) 
Croisière  (des  jeunes  chevaliers 
de  Malte).  Voy.  croisière.  Faire 
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SOS  caravanes,  c.-d-cl.  faire  ses 
débuts.  Voy.  néour, 

caravanier,  s.  m.  Conducteur 
do  bêtes  de  somuio  dans  une 
caravane.  Jamentarius,  ii,  m. 
Inscr. 

caravansérail,  s.  m.  En  Oriont, 
grand  bâtiment  où  les  voya- 
geurs trouvent  un  abri  pour 
eux  et  leurs  bctes  de  soin:ne. 
Deversorium,  i,  n.  Liv  .\eno- 
dockeum,  i  ($evo5o-/£îov),  n. 
Hier.  Cod.  Jast. 

côo-avelle,  s.  f.  (Arch.).  Gros 
vaisseau  de  guerre  (chez  les 
Turcs).  Voy.  vaisseau.  i|  Potit 
bâtiment  â  voiles  latines,  na- 
vigiam  habile  velis.  A.  (d'après 
Tac). 

carbonisation,  s.  f.  Réduction 
en  charbon.  Voy.  chaubon. 

carboniser,  v.  tr.  Réduire  en 
charbon.  Voy. charbon  et  brû- 
ler (p.  3iU,  col.  3).  Se  carbo- 
niser. Carbonescëre,  intr.  Cœl.- 
Aur. 

carbonnade,  s.  f.  Viande  gril- 
lée sur  des  charbons.  Assam,  i, 
n.  Hor.  Carbonnade  do  veau. 
Lumbas  vitulinas.  Macr.  (Sat. 

11,  9,  là). 

carcan,  s.  m.  Collier  de  fer 
avec  lequel  on  attachait  à  un 
poteau  celui  qui  était  con- 
damné à  l'exposition  publique. 
Collare,  is,  a.  Plaut.  Lacil. 
Numella,  as,  f.  Plaut.  Col.  Met- 
tre qqn  au  carcan,  aliquem 
ad  palam  alligàre.  Liv. 

Ccircasse,  s.  f.  (Fam.)  Char- 
peiito  osseuse  d'un  animal  (dont 
la  chair  a  été  enlevée).  Corpus 
nudis  ossibas  cohserens.  .4. 
(d'après  St!n.).  Ossa,ossium,  ii. 
Cic.  (cf.  ossa  ôdiuse.  Cic.  ossa 
lacertaram  et  serpentiam. 
Sen.).  lieliquUe,  aram,  f.  Plin. 
Tac.  {reliquiœ  humanoram 
corporam.  Tac.  lAnn.  '2,  6''J) 
rel.  polypi.  Plin.].  \\  (Par  ext.) 
Terme  de  mépris  pour  dési- 
gner le  corps  de  l'homme.  Je 
no  suis  plus  qu'une  pauvre 
carcasse,  ossa  atque  pellis  sarn. 
Plaut.  1  ;Par  ext.)  Ce  qui  forrao 
la  charpente  d'un  ouvrage.  Car- 
casse d'un  naviro,  corpus  na- 
vis.  Cxs.  Reproduire  non  seu- 
lement la  carcasse,  mais  encore 
la  vie  (du  style attiquo),  imitnri 
non  ossa  solam,  sed  etiam  san- 
gainem.  Cic.  (Brut.  17,  68). 

carcinomateux,  euse,  adj. 
Qui  est  de  nature  cancéreuse. 
Voy.  cancéreux. 

carcinome,  s.  m.  Sorts  de  can- 
cer. Voy.  CANOaR. 

cardage,  s.  m.  Action  do  car- 
der. Carminatio,  onis,  f.  Plin. 
(XI.  77). 

cardamine,  s.  f.  Plante  cruci- 
fère, d  ite  cresson  des  b  lés.  Car- 
damina,  a»,  f.  Apal.  (herb.  20). 

cardamome,  s.  m.  Plante  de 
l'Inde.  Cardamomum,  i,  n. 
Plin.  (XII,  50). 

cardasse,  s.  f.  Carde  pour  la 
bourre    de  soie.  Voy.  carde.    || 
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(Par  anal.)  Le  nopal,  à  feuilles 
hérissées  de  piquants.  Voy.  no- 
pal. 

carde,  s.  f.  Côte  comestible  des 
fouilles  de  l'artichaut,  du  char- 
don. Carrfuas,  i,  m.  Plin.  Ci- 
nara,  le,  f.  Col.  ||  Tète  épi- 
neuse de  la  cardère,  dite  char- 
dou  à  foulon.  Carrfoos,  i,  m. 
Plin.  Il  (Par  anal.)  Planchette 
garnie  de  pointes  de  fil  d'ar- 
chal,  dont  on  se  sert  pour  car- 
der. Carmen,  inis,  n.  Ven. 
Fort.  Pecten,  inis,  m.  Plin. 

carder,  v.  tr.  Peigner,  démêler 
avec  des  cardes.  Carminàre,  tr. 
Varr.  Pectère,  tr.  Plin.  —  de 
la  laine,  lanam  trahére  ou 
tractàre.  Jast. 

cardère,  s.  f.  Espèce  da  char- 
don.  Voy    CHARDON. 

cardeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ou- 
vrier, ouvrière  qui  carde.  La- 
narius  carminator.  Inscr.  La~ 
narius  pcclinurius.  Inscr. 
cardia,  s.  m.  Orifice  par  lequel 
l'œsophage  cointitunique  avec 
l'estomac.  Ventricali  porta. 
Cels. 

cardialgie,  s.  f.  Douleur  à 
l'èpigasLre,  vers  l'orifice  supé- 
rieur do  l'estomac.  Cardiacas 
morb'js.  Cels,  cardiaca  passio. 
Chatcid. 
cardiaque,  adj.  Qui  appartient 
au  cœur.  Cardiucus,  a,  am, 
adj.  Cels.  Cordi  utilis.  l'Un.  || 
(Parext.)  Un  remède  cardiaque, 
un  cardiaque.  Voy.  cordial.  1 
Qui  appartient  au  cardia.  L'o- 
rifice   cardiaquo.     Voy.  cardia. 

cardier,  ière,  s.  m.  et  f.  Fa- 
bricant, marchand  de  cardes  à 
cardor  (arcli.)  Pectinarius  re- 
fector.  Inscr. 

I.  cardinal,  aie  (lat.  vulg. 
cardinalis.  Vitr.)  adj.  Qui  sort 
de  pivot.  Cardinalis,  e,  adj. 
Vitr.  Il  (Fig.)  Qui  forme  la 
partie  essentielle  sur  laquelle 
une  chose  s'appuie.  Princeps, 
adj.  Cic.  (voy.  PRR.MibB,  remar- 
qi'ABLe).  Primarias.a,  um,  adj. 
Plaut.  Cic.  etc.  (voy.  [do]  pre- 
mier [ordre],  |do]  premier 
[rangj).  Palmaris,  adj.  Cic. 
(voy.  [digne  de  la]  palme 
merveillkux,  supérieur.)  Voy. 
aussi  I.  CAPITAL.  Nombres  car- 
dinaux, nameri  cardinales. 
Prise.  Points  cardinaux,  cxli 
retjiones  quattuor.  Cic.  ceeli  ou 
mundi  parles  quattuor.  Plin. 
Regarder  les  quatre  points  — , 
ornnem  partem  aeli  .ulspicêre. 
Col.  Vertus  cardinales,  quat- 
tuor partes  ou  fontes  lionesta- 
tis.  Cic.  ou  quattuor  partes  a 
quibus  ornnis  konestas  manat. 
Ctc.  ou  cardinales  virtutet. 
Amhr. 

'2.  cardinal,  s.  m.  Chacun  doi 
soixante  et  dix  prél.its  qui  for- 
ment le  Sacré  Collège.  Cardi- 
nalis episropas.Oreg.  'op.  2,  6). 

cardinalat,  s.  m.  Dignité  de 
cardinal.  Carciinaiat:t3,  iM,  m. 
Da  Cange. 
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cardinalice,   adj.   Qui   appar-  j 
tient    aux    cardinaux.     Cardi- 
nalis,  e,  adj.  Da  Cange. 

cardite,  s.  f.  Sorte    de   moule.  1 
Voy.  MOOLE.  1  Maladie  Inflam- 
matoire du  cœur.  Cardiace,  es, 
f.  hid. 

cardon,  s.  m.  Espèce  d'arti- 
chaut. Cirdaas,  i,  m.  Plin. 

cardonnatie,   s.  f.  Voy.  char- 

DONNETTE. 

carduacé,  ée,  adj.  Qui  est  de 
la  nature  du  chardon.  Qui 
(ouœ,  juod;  ad  carduum  per- 
tmet.  A.  Cardai  similis.  A. 

carême,  î.  m.  Dans  la  religion 
catholique,  période  d'absti- 
nence et  de  jeiine  do  quaranto- 
six  jours  qui  précède  Pâques. 
Qaadragesima,  se,  f.  Hier.  || 
(P'ig.)  Arriver  comme  mars  en 
c;irêmo  (à  propos),  opportune 
aciesse.  Cic.  Vous  nous  metiez 
le  carême  jien  haut  (vous  nous 
remottezàun  temps  bien  éloi- 
cné).Voy.  REMETTRE,  il  (Par  ext.) 
Jeûne,  abstinence  qu'on  fait 
pendant  le  caréms.  Voy.  jeune, 

ABSTINENCE. 

carême  prenant,  s.  m.  Carême 
qui  va  prendre,  commencer, 
(ripécialt.)  Le  mardi-oras.  Qaa- 
dragesima intrans.  Da  Cange. 
Il  ^Par  ext.)  Réjouissance  du 
mardi-gras.  Satarna'.ia,  gén. 
ioram,  dat.  abl.  ibas,  n.  Cic. 
Liv.  11  sera  carême-prenant 
tous  les  jours,  semper  Satarna- 
liaerant.Sen.  lApoc.  12,  2).  || 
Personnage  déguisé  ;omme  au 
mardi-gras.  Homo  pertonatus. 
Cic. 

carénage,  s.  m.  Action  de  re- 
parer   la    carène    d'un    navire. 
Carinse....    refectio.    J.  1  Liei 
disposé    pour    cette   opération. 
Navale,  is,  a.  Inscr. 
carène,  s.   f.  Partie  inférieure 
de  la  coque  d'un  navire.  Can- 
na, œ,  f.  Cœs.  Il  (Par  ext.)  Caré- 
nage. Voy.  ce  mot. 
caréné,    ée,    adj.   Qui  est    in 
forme  de  carène  (botan.).  Cari- 
natus,  a,  um,  adj.  Plin. 
caréner,  v.  tr.  Réparer  fun  ni- 
vire)   en   remettant   en  état  la 
carène.  Carinam.  re§.cere.  A. 
caressant,  ante,  adj.  Qui  "a- 
resso,  qui  aime  à  caresser.  Bla.n- 
dus,  a,  um,  adj.  Plaat.    Ter. 
Cic.  (très  souvent  employé,  cf. 
blandissimas  paer.Sen.).  \\  (Par 
ext.).    Qui   effleure  doucement. 
BlODdus,  a,  um,  adj.  Cic.  Ov. 
(se  dit   du  souffle  des  vents).  ] 
(Fig.)  Doux,  affectueux  comme 
une  caresse.  Blandus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  blanda  ora- 
tio.  Cic.  blandse  voces.  Plin.  J. 
bl.  ocali.  Plin.  blandx  litterx. 
Cic).  D'une  manière  caressante, 
blandè,  adv.  Cic.  (cf.  bl.  rogàre. 
Cic.    blandissime  aliqaem  ap- 
pellâre.  Cic.  (Clu.  72.]). 
caresse,  s.  f.  Attouchement  ten- 
dre,   affectueux    par    ext.    dé- 
monstration d'amitié.  Blandi- 
tia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  nallam 
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in  amiciliis  pcstem  esse  majo- 
rem  qaam  blandifiam,  Cic. 
surt.  au  plur.  adhibêre  blandi- 
tias.  Ov.  Liv.  blanditiis  alirjaid 
elicëre.  Plin.  j.  blanditiis  ab 
aliqao  nummaloram  aliiiuid 
exprimëre.  Cic.  per  blanditias. 
Saet.};  blandimentum,  i,  n. 
Plaat.  Cic.  e^c.  isurt.  au  plur., 
(ex.  :  blandimenta  dare  alicai. 
Liv.  blandimentis  corrumpëre. 
Cic.  per  blandimenta  agpredi. 
Tac.  alicai  blandimentis  elicère 
libros.  Plin.  j.  blandimenta 
maliebria.  Tac).  Faire  des  ca- 
resses, voy.  CARESSER.  Obtenir  à 
force  de  caresses,  eblandiri, 
tr.  Cic.  Liv.  etc..  (ex.  :  ebl.  om- 
nia.  Liv.  eblandiri  at  [Subj.]... 
Cic.  eblandita  ilU  non  tna- 
cleata  esse  sa^ragia.  Cic.[Planc. 
U.  10]. 

caresser,  v.  tr.  Toucher  douce- 
ment avec  la  main,  etc.  d'où 
accueillir  avec  des  démonstra- 
tions d'amitié.  Biazidiri,  dép. 
intr.  LuciL  Cic.  etc.  c-L.-.qaanto 
\magis\  blandior.  tanto  vehe- 
mentias  mordet.  Lucil.  litigàre 
se  simalans  blanditar.  Cic.)  ; 
mulcére,  tr.  Ov.  Plin.  (ex  : 
m.  barbam.  Plin.  plutôt  poét.); 
demulcêre,  tr.  Ter.  Liv.  (ex.  : 
demalcére  alicni  capat.  Ter. 
(Heaut.7t)2].  dorsam  egais.  Liv. 
[IX,  16,  16J)  ;  permulcère,  tr. 
Ov.  Liv.  Val. -.Max.  (ex.  :  p. 
barbam  alicujas.  Liv.  Val.-Max. 
alicai  malas.  Saet.  fig.  p.  au- 
res.  Cic.  aliqaem.  Cic).  lion. 
Caresser  les  épaules  de  qqn,  de- 
pollre  tergam.  Plaat.  faste 
lambos  dolâre.  Hor.  ^  Par  ext.) 
Entretenir  complaisamment. 
Fovére,  tr.  Cic.  (voy.  nourrir, 
entretenir);  ÎDdulgére.  intr. 
Cic.  etc.    (voy.  céder    [à],   [s] 

ABAND0NNER[à]. Voy. aussi  FLAT- 
TER. 

1.  caret,  s.  m.  Sorte  de  dévi- 
doir. Voy.  DÉVIDOIR. 

2.  caret,  s.  m.  Sorte  de  tortue. 
Voy.  tortue. 

carex,  s.  m.  Genre  de  plantes 
dites  vulgairement  laiches.  Ca- 
rex, ricis,  i.  Virg.  Col. 
cargaison,  s.  f.  L'ensemble  des 
marchandises  qui  forme  la  char- 
ge d'un  navira  de  commerce. 
Ofkas  navis.  Dig.  Onas,  oncris, 
a.  (absol.)  Cic.  (cf.  alterias  na- 
vis, alterias  onus  erat.  Cic). 
navss  onerariœ  expagnatx, 
qisedam  cam  sais  oneribas. 
Liv.  Une  cargaison  de  marchan- 
dises, d'or.  iVavis  merciam,  aa- 
ri.  Cio.  Liv.  Amener  une  riche 
cargaison  ie  blé,  .nagnam  (ra- 
menti  nameram  advehére.  Cic. 
cargue,  s.  f.  Cordage  fixé  en 
bas  et  au  milieu  des  côtés  de 
la  voile  (pour  la  relever).  Rodens, 
entis,  m.  Plaat.  Cic. 
carguer,  v.  tr.  Relever  (une 
voile),  au  moyen  des  oargues. 
Radentem  complicàre.  Plaat. 
vêla  contrahêre.  Cic.  légère,  Cic . 
(Par  ext.)  Carguer  des  voiles  (eu 
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les  descendant),  vêla  sabdacèn. 
Hirt.  submittére.  Sen.  raden- 
tem e.rplicâre.  .-Imm. 
cariatide,  s.  f.  Statue  de  femme 
drapée,  soutenant  un  entable- 
ment, une  corniche,  on  guise  de 
colonne.  Caryatis,  lidis,  f.  Vitr. 
caricature,  s.  f.  ileprésentation 
des  personnes,  des  choses,  char- 
gée, grotesque,  en  vue  de  les 
ridiculiser.  Imago  depravata 
ou  in  pejus  picta,  ef^icta.  A. 
Caricatures  d'animaux.  Grylli, 
orum,  m.  Plin.  (XXXV,  lU). 
Faire  la  caricature  do  qqn.  Voy. 
caricaturer.  Il  (Famil.)  Une 
vraie  caricature  (en  pari,  d'une 
personne  ridiculement  accou- 
trée), (acie  ridicalas.  Cic.  ridi- 
calum  capat.  Ter.  1  (Fig.)  Imi- 
tation maladroite.  Imitatio  de- 
pravaio.Cic.La  popularité,  cotte 
dispensatrice  d'éloges  inconsi- 
dérés, n'est  sous  un  faux  sem- 
blant d'honneur  que  la  carica- 
ture de  la  gloire,  illa  temeraria 
laadatrix,  fama  popularls.  si- 
malatione  h.one.':tatis  formam 
ejas  (c.-à-d.  glorise)  palchrila- 
dinemgae  corrompit.  Cic. (T use. 
III,  A). 

caricaturer,  tr.  Représenter  en 
caricature.  Vultam  alicajas  in 
pej'as  (ingère.  A.  Imaginem  ali- 
cujas lasciviâ  Jocoram  propo- 
nërâ  ridentiam  circalis.  D. 
caricaturiste,  s.  m.  Celui  qui 
fait  des  caricatures.  Voy.  cari- 
cature. 
carie,  s.  f.  Altération  morbide 
de  l'os  avec  suppuration.  Ca- 
ries, Ace.  em,  Abl.  e,  f.  Cels.  Jl 
(Spécialmt).  Altération  morbire 
des  dents,  corrapta  dentiam 
ossa.  Cœl.-Aar.  Maladie  des 
arbres,  caries,  ei,  f.  Ov.  Vitr. 
carier,  v.  tr.  Attaquer  par  la 
carie.  Adedëre,  tr.  Cic.  Rodëre, 
tr.  Of. /Irrodére,  tr.  Plin.  Dents 
cariées,  dentés  cariosi.  Phœd. 
Plin.  ou  erosi.  Plin.  corrapti 
ou  exesi.  Cels.  patridi.  Cic.  Cet 
épi  de  blé  se  carie.  Voy.  pour- 
rir. 

carillon,  s.  m.  Jeu  de  cloches 
(jouant  des  airs).  Par  ext. 
Air  que  fait  entendre  ce  jeu 
de  cloches.  Vox  quae  sera  icto 
sonat.  Chalcid.  liP.  ext.)  Son- 
nerie de  cloches,  vive,  allègre. 
Lœtas  cTris  tinnitas.  A.  Fig.  Il 
a  été  sifllé  à  double,  à  triple 
carillon  [c.-à-d.  à  grand  bruit 
de  sifflets).  Voy.  siffler.  Je  te 
frotterai  à  double  carillon,  va- 
palabis.  Plaat.  ^  (Famil.)  Bruit 
sonore.  Voy.  bruit,  vacarme.  || 
(Fig.)  Reproche  bruyant.  Voy. 
reproche. 
carline,  s.  f.  Sorte  de  plante. 
Chamœleon,  onis  et  ontis,  m. 
et  f.  Plin. 
carme,  s.  m.  Au  jeu  de  trictrac, 
coup  où  chacun  des  deux  dés 
donnequatre.  Ameneruncarme, 
et  (arch.)  amener  carmes,  j'acère 
qaattiior  talos.  Cic. 
carmin,  s.  m.  Matière  coloraate 
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d'un  beau  rougo.  .Vinium,  ii,  n. 
Virg.    Sen.   Mettre    Ju   carmin 
(sur  leâjoues),  miniijrg,  tr.  flin. 
Qui  s'est  mis  du  carmin,  niinia- 
fua,  a,  un»,  adj.  Cic.  minio  saf- 
fasus.  Tibull.  Rouge  comme   le 
carmin,    miniatus,  a,  nm,  adj. 
PUn.   Il    (Par  eM.)   La   couleur 
elle-mèmi.  .Vinian»,  ii,  n.  Sen. 
Saet.  Une  étoffe  de  couleur  car- 
min, une  ctoffe  carmin,  x<;stis 
miniata    ou    minio    tincta.   A. 
carminé,  ée,  adj.  Qui  a  la  cou- 
leur   du    carmin.   Aliniatas,  a, 
um,  adj.  Plin. 
carnage,  s.   m.  Chair  que  dé- 
cliirent   les   bêtes  de   proie,  les 
chiens   qui   font   curée    (arch.). 
Caro,  carni$,  f.  Cic.  Venaticia 
prxda.  Amm.  ||  (Par  ext.)  Cha- 
rogne. Voy.  ce  mot.1  (Par  ext.) 
Tuerie  sanslaute.    Casdes,  is, 
f.  Cic.  etc.  (souvent  avec  d'au- 
tres mots,  cf.  csdes  et  occisio 
[•  grand  carnage  •»].  Cic.  cœdcs 
et  strages.  Cic.  csedes  et  craor. 
Cic.    omnibus    lacis  ceedes   est 
[•    le    carnage    est    général  •  ]. 
Liv.  magna  atrinqae  csdes  fait. 
Justin,    jam   non   pagna,   sed 
csedes  erat.  Cart.  cœdem  f  acéré. 
Cic.  cxdem  edëre  ou  perpetrâre. 
Liv.  se  cépJe  nefariâ  craentâre. 
Cic.   fr.    ex  csede  fagëre.   Cses. 
effagère.    Liv.    etiam    victores 
sangainis  cœdisqae  ceperat  sa- 
tietas  [•  les  vainqueurs  étaient 
rassasiés    de  carnage  •].    Liv.); 
strages,  is  (pr.  <■  abatage,  car- 
nage, massacre   ■),  f.  Cic.  Liv. 
(ex*.  :  gaas  strages  ille  edidit. 
Cic.)  ;   occidio,    onis,   f.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  ne  iis  occidione 
victoriam  panèrent.  Liv.  occi- 
dione   occidëre    eqaitatam    ou 
copias.  Cic). 

carnassier,  ière,  adj.  Qui  se 
nourrit  de  chair.  Carnii-orus,  a, 
um.  adj.  Plin.  ||  (Substantiv.) 
Les  carnassiers,  carnivora  ani- 
malia.  Plin.  T  (Par  ext.)  Les 
instincts  carnassiers.  Voy.  san- 
guinaire. 

carnassière,  s.  f.  Sac  de  cuir, 
de  filei,  pour  mettre  le  gibier 
Reticulum,  i,  n.  Jav.  Pera  ve- 
natoria.  A. 

carnation,  s.  f.  Couleur  des 
chairs  d'une  personne.  Color 
catis.  Plin.  et  (absol.)  color, 
oris,  m.  Cic.  Belle  carnation, 
cutis  nitor  et  (absol.)  nitar, 
oris,  m.  Ter.  ||  (Par  anal.)  Les 
carnations  d'une  peinture  (les 
tons  des  chairs  d'une  partie 
nue),  -/pwiii,  n.  Cic.  (los  et  color 
pigmentoram.  Cic. 
;arnaval,  s.  m.  Période  de  ré- 
jouissances. Saturnalia,  aun. 
ioram,  dat.-abl.  ibus,  n.  pi. 
Varr.  Bacchanalia,  gén.  ium 
et  orom,  n.  pi.  Sali.  Cic.  Fig. 
C'eêt  un  vrai  carnaval  (il  e^t 
bizarrement  accoutré),  deridi- 
culo  habita  ornataa  est.  A. 
(d'après  Plin.)  Jeûner  en  car- 
naval (être  très  pauvre),  inopia 
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laboràrc.  Sen.  inter  angustias 
vivëre.  Sen. 

carnavalesque,  adj.  Qui  ap- 
partionl  au  carnaval.  Satarna- 
licias,  a,  um,  adj.  Mart. 

carné,  ée,  adj.  Qui  est  de  cou- 
leur de  chair.  Qui  carnis  colo- 
rem  re(ert.  A. 

carnet,  s.  m.  Registre  de  pocho 
destine  à  recevoir  des  notes. 
Puyil/ares, ium,  m.  pi. Sen.  Plin. 
/.  Carnet  de  notes,  adversa- 
ria,  n.  pi.  Cic. 

carnier,  s.  m.  Petite  carnas- 
sière pour  le  gibier.  Voy.  car- 
nassière. 

carniiîcation,  s.  f.  Altération 
morbide  qui  donna  à  certains 
tissus  la  consistance  de  la  chair. 

Voy.    CARNIFIER. 

carnifier,  v.  tr.  Rendre  sembla- 
ble à  la  chair.  Carnosam  e(§r- 
cëre.  A.  Se  carnifier,  in  carncm 
indurescêre.  D.  carnosam  Çivri. 
A.  La  cloison  (du  scrotum;  s'est 
carnifiée,  caro  inter  tunicas  in- 
crevit.  Cœl.-Aur. 

Carnivore,  adj.  Qui  mange  de 
la  chair.  Carnivoras,  adj.  Plin. 

Voy.  CARNASSIER. 

côo-nosité,  s.  f.  Végétation  char- 
nue.  Voy.  EXCROISSANCE. 

carogne,s.  f.  Charogne,  (injure 

grosbieie).  Voy.  charogne. 
caroncule,  s.  f.Petit  corps  char- 
nu. CaruneuJa,  x,  f.  Cels. 
carotide,    s.     f.    Chacune    des 
deux  grosses  artères  qui  portent 
la  sang  à  la  tête.  Carotidee  ve- 
nse.      Chalcid.    Arterise     qaas 
xapwTtoâ;  vacant.  Cels. 
carotidien,    adj.    Relatif    aux 
carotides.  Caroticus,a,  um,  adj. 
CUalcid. 
carotte  (lat.    pop.  cariotta   et 
carota^,  s.  f.  Plante.  Daacum,  i, 
n.  et  daucos,  i,  m.  Plin.  daa- 
cion,  n.  et  daacides,  m.  Apul. 
carota,  se,  f.  .-Ipic.  |{  (Par  ext.) 
Vivre  de  carottes  (parcimonieu- 
sement), parce    ac    duriter   se 
habère  ou  vitanx  agëre.  Ter. 
caroube  et  carouge,  s.  m.  et 
f.    (Arch.)   Il     s.  m.  Caroubier. 
Voy.  ce  mot.  ^  Fruit  du  carou- 
bier. ■•?iliqaa,  x,  f.  Plin. 
caroubier,  s.  m.  Arbre  vert  à 
boi.s  très  dur.  Siliqua,  œ,  f.  Plin. 
Siliqaa  Greeca.  Col. 
carouge.  Voy.  caroube. 
1.  carpe,  s.    f.   Poisson    d'eau 
douce.   Carpa,   a?,   f.   Cassiod. 
Fig.Faire  dos  sauts decarpe.jpra;- 
cipiti    salta    in  os  prolabi.  A. 
Bâiller  comme  une  carpa.  Voy. 
BAILLER.     Faire    des    yeux    de 
carpe    pâmée    (faire    des    yeux 
blancs) ,     aspictire      languidis 
ocaiis.yl.Muet,  ignorant  comme 
une  carpe.  Voy.  muet, ignorant. 
?.    carpe,    s.     m.     l'artie     du 
membre  supérieur  ou  antérieur, 
comprise     entra     la     main    et 
l'avant-bras.  Voy.  poignet. 
carpeau,  s.  m.  Jeune  carpe. Car- 
piftlus,  i,  m.  Da  Cange. 
carpette,  s.  f.  Gros  drap  rayé 
(arch.).  Voy.  drap.  1  Tapis  mo- 
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bile  d'une  chambre  ne  recou- 
vrant qu'une  partie  de  la  pièce. 
Voy.  Tapis. 

carpier.s.  m  .et  carpièreiarcli.), 
s.  f.  Vivier  où  l'on  nourrit  des 
carpos.  Voy.  vivier. 

carpillon,  s.  m.  Très  jeune 
c:u'pe.  Voy.  carpeau. 

carpion,  s.  m.  Sorte  de  truite. 
Carpio,  onis,  m.  Da  Cang 

cairquois,  s.  m.  Etui  à  fli^ 
Pliaretra,  se,  t.  Virg.    Cort,    is 
et  coryfos,  i,  m.  Kir^.  Qui  |.     t 
un   carquois    (en    pari,  dr  i  i. 
pidon),  pharetratus,  a,  um, adj. 
Virg.  Il    Fig.  Vider,  épuiser  son 
carquois    contre    qqn    (en    lui 
lançant  des  sarcasmes),  a/i^aem 
acerbioi'ibus  facetiis  prœstrin- 
gëre.  Cic.  probris  procacibasja- 
calari   in   aliquem.    Liv.    Voy. 

aussi   SARCASME. 

carre,  s.  f.  Angle  que  la  face 
d'un  objet  forme  avec  les  autres 
faces.  Voy.  angle.  ||  Loc.  prov.) 
Ouest  volé  ici  comme  à  la  carre 
d'un  bois.  Voy.  coin.  ^  (Arch.) 
Carrure.  Voy.  ce  mot. 

1. carré, ée.acij. Qui  forme  un  qua- 
drilatère dont  les  quatre  angles 
sont  droits.  Quadratus.  a,  um, 
adj.  Col.  Plin.  Frontin.  (ex  : 
qaadrata  figura.  Plin.  quadra- 
tus pes.  Cal.  Quint.  Plin.  q.  di- 
gitas.  Frontin.  par  anal,  qua- 
dratus namerus  [•■  nombre 
carré  »].  Gell.  ou  quadratus,  i, 
m.  C/ialcid.  [Tim.  38]);  qua- 
drus,  a,  um,  adj. Coi. Gromot. 
(moins  employé  en  ce  sens 
que  quadratus).  ^  Qui  se  rap- 
proche de  la  forme  du  carré. 
Quadratus,  a,  um,  adj.  Lucr. 
Quint,  (ex  :  q.  turris.  Lucr. 
saxam.  Liv.  lapis.  Sen.  tati;r. 
Varr.  pallium.  Pctr.)  .quadrus, 
a,  um,  adj.  Salin.  Pall.  (ex.  : 
lateres.  Salin,  cella.  Pall.  pas- 
sessio.  Grom.  vet.  subst.  i^ua- 
dra,a5['  table  carrée  .],  f.  Varr. 
[L.  L.  V,  118],  aliéna  vivëre 
quadrâ.  Juv.  [5,2J.  quadra,  as 
f"  morceau  carre  'J,  f.  Hor. 
Sen.  Mart.  voy.  2.  carré).  Ba- 
taillon carré,  voy.  2.  carré. 
Rendre  carré,  f/aadrâre,  tr.  Col. 
Voy.  ÉQUARRiR.  Il  (l'ig.et  famil.) 
Bien  taillé,  bien  proportionné, 
bien  équilibré.  Quadratus,  a, 
UW,  adj.  Cels.  Col.  Saet.  (ex  : 
q.  corpus.  Cels.  voy.  équilibré, 
PROPORTIONNÉ,  TAILLÉ).  Une  ré- 
ponse Carrée,  voy.  FERME, DÉCIDÉ, 
i  Qui  est  à  angle  droit.  Qoo- 
dratus,  a,  um,  adj.  Petr.  (cf.  g. 
littera.  Petr.).  1  (Par  anal.). 
Période  carrée,  c.-à-d.  période 
à  quatre  membres  qui  se  ba- 
lancent deux  à  deux,  ambitus 
qui  constat  ex  qaattaor  mem- 
bris.  Aqail.  Effort  pour  rendre 
les  périodes  carrées,  quadrandst 
orationis  indastria.  Cic.  (or. 
197).  Rendre  toutes  ses  périodes 
carrées  et  harmonieuses,  redi- 
gëre  omnes  in  quadram  nume- 
ramqae  sententias,  Cic.  (or. 
208;  233). 
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5     carré,    s.     m.    Quadrilatère 
doul  les  quatre  côtés  sout  égaux 
,H     los    ;|uatro    angles    droits. 
Quadratum,   i,   u.  Cic.  Col. 
flln.  (ex  :  in  quadratam  [•  au 
carré    »].    l'Un,    per   qaadrata 
linême  sons].  Col.);  quadruin, 
i",  n.  Coi.  Grom.  vet.  (ox.  : pcr- 
dcxdolanltirinqaadram.CoL); 
quadra,   se,    f.  Qaint.   Grom. 
(ox  :  déni   in    quadram   pedes. 
Quint.   [I,    10,    !S].  qaadrarum 
unqidi.  Grom.  vet.).    Dix   pieds 
au'carré,  déni  in  qaamqae par- 
1cm   pedes.  Col.  Lo  carré  d'un 
nombre.    Circulas,    i,   m.   Isid. 
l.o  carré  do  nouf,  novem  novies 
indltiplicata.     tien.   ^     Surface 
plane  qui  se  rapproche  du  carré 
-ooniétrique.  Qaadratiim,  i,  n. 
I  il-.   Quadram,  i,  n.  Col.  Qua- 
dra, as,  f.  Qaint.  Un  carré  long, 
voy.    RECTANGLE.    Un   Carré    do 
terre, modus agri. llor.Un  carré 
do  fleurs,  de  légumes,  etc.  Pul- 
iinas,  i,  ta.  Plin.  areola,  se,  i. 
l'ol.    Un   petit   carré   do  terre, 
pasillam  toci.  Cic.  Disposer  des 
troupes  en  carré,  orbem  ^acëre. 
I  Les.  Sali.  Se  l'ornier  on  carré, 
uio?-t>em  consistëre.Cœs.in  or- 
bem coire.  Liv.  orbem  colligëre, 
lolvëre.Liv.in  orbem  se  tatari. 
Liu.    Il    (Par  ext.)  Objet  dont  los 
laces  affectent  la  l'orme  carrée. 
Qaadra,  œ,   t.  Hor.   (op.  I,   17, 
:,:)). Sen.,  etc.  (cl',  quadrapanis. 
■<en.  q.  casei.  Mart.). 
carreau,  s.  m.  Figure  carrée  ou 
roctangulaire.     Cjui  a   des  car- 
reaux,   à    carreaux,    scutula- 
'us,    a,    um,    adj.    [Hin.    etc. 
,\.   :    subst.    sculalata,    oram 
..   étoffe  à  carreaux  "],  n.  pi. 
Jav.  [2,  97].  Cod.  Theod.  Vulg. 

Voy.      QUADRILLÉ     Ct     2.      CAKKÉ. 

^  Objet  dont  la  surface  est 
carrée  ou  rectangulaire.  Ta- 
blette de  pierre  carrée,  saxum 
quadratam.  Liv.  Carreau  (en 
l'orme  de  losange),  scutala,  œ, 
i.  Vitr.  Carreau  hexagonal, 
ftwas,  i,  m.  Vitr.  ||-  (Par  ext.) 
Le  sol  d'une  chambre,  etc.  Pa- 
vimentam,  i,  m.  Pitn. 'Voy.  dal- 
lage,       CARRELAGE,        PLANCHER. 

Etendre  ou  coucher  sur  le  car- 
reau, voy.  COUCHER.  Rester  sur 
le  carreau,  voy.  sol.  ||  Carreau 
de  vitre  et  absol.  carreau. Kiireo 
quadratura.  Vopisc.  Poser  un 
carreau,  vitream  qaadraturam 
inserëre.  Vopisc.  (Firm.  3,  2). 
Il  Coussin  de  l'orme  carrée.  Cui- 
cita,  a",  t.  Varr.  Cic.  Macr.  'Voy. 
COUSSIN,  COUSSINET.  |1  Sorte  de 
filet.  Voy.  CARRELET.  ||  Carré 
d'un  jardin  potager.  Voy.  2. 
CABRÉ.  1  Objet  à  quatre  pans. 
Carreau  d'arbalète  (arch.).  Sa- 
gitta,  œ,  l.  Cic,  etc.  Fig.  Les 
carreaux  de  la  foudre,  fulmina, 
am,  n.  pi.  Cic.  Virg. 
carrée,  s.  I.  Voile  quadrangu- 
lairo.  Voy.  ces  mots.  1  Fond 
sanglé  d'un  lit.  Voy.  sangle.  ^ 
Cadre  de  bois  formant  le  ciel 
de  lit.  Voy.  ciel  be  lit. 
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carrefour,  s.  m.  Endroit  où  se 
croisent  plusieurs  routes,  plu- 
sieurs chemins.  'J'riviam,  ii,  n. 
Cic.  Qaadrivium,  ii,  n.  Catatl. 
Juven.  Compitum,  i,  u.  Ilor. 
Plin.  Il  Fig.  Lo  langage  des  — 
(langage  trivial).  Voy.  trivial. 

carrelage,  s.  m.  Action  de  pa- 
ver avec  des  carreaux.  Voy.  ces 
mots.  Il  (Par  ext.)  Pavago  (fait 
avec  des  carreaux).  Pavimen- 
tum,  i,  n.  Varr.  Cic.  Plin. 

carreler,  v.  tr.  Paver  avec  des 
carreaux.  Pavimentum  facëre. 
T'arr.  Cic.  sternére  saxo  qaa- 
drato.  Liv.  Carrelé,  ée,  adj. 
pavimentatus,  a,  um,  adj.  Cic. 
1  Rapiécer  (des  vieux  souliers). 

'Voy.    RAPIÉCER. 

carrelet,  s.  m.  Sorte  de  filet  de 
pêche.  Voy.  filet.  1  Poisson  do 
mer.  Voy.  plie. 

carreleur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
l'ait  les  travaux  de  carrelage. 
Pavimentarius,  i,  m.  Inscr.  1 
Savetier  ambulant  qui  rapièce 
la  chaussure.  Voy.  savetier. 
carrelure,  s.  f.  Rapiéç.ago  de 
chaussures.  Voy.  rapiÉ(,:ace.  ^ 
(Fig.  Famil.).  Refaire  son  ven- 
tre d'une  bonne  carrelure  (se 
refaire  par  un  bon  rep.%s),  se 
rcfercire  ou  ventrioperamaare. 
Plaut. 

carrément,  adv.  A  angles 
droits.  In  quadratam.  Plin. 
Per  qaadrata.  Col.  Tessella- 
tim.  Apic.  1  (Fig.  Famil.)  D'une 
manière  forme,  décidée.  Stre- 
nue,  adv.  Plaut. 
carrer,  v.  tr.  Rendre  carré. 
Quadràre,  tr.  Coi.  ||  Fa- 
çonner en  forme  de  carré. 
Qaadrare,  tr.  Col.  inquadrian- 
gulam  figuram  (ingère.  A.  (d'a- 
près Plin.)  Carrer  un  bataillon 
(le  former  en  carré).  Voy  2. 
carré.  1  (Par  ext.)  Se  dévelop- 
per dans  toute  sa  carrure  (pour 
se  mettre  à  son  aise),  se  com- 
ponëre.  Virg.  (pour  se  donner 
de  l'importance),  m,agni(icê  in- 
cedëre.  Liv.  insolentius  se  ef- 
ferre.  Cic. 

carrick,  s.  m.  Redingote  ample 
à  pèlerines  étagées.  Voy.  redin- 
gote. 

carrier,  s.  m.  Celui  qui  exploite 
une  carrière.  Lapicida,  œ,  m. 
Varr.  Liv.  Latomus,  i,  m. 
Hier. 

1.  carrière,  s.  f.  Espace  à  par- 
courir dans  les  courses  de 
chars,  etc.  et  par  ext.  (ig.  voie 
de  luttes,  d'eff'orts  où  l'on  s'en- 
gage. Curriculum  ,  i  {pr. 
<■  course  <•  d'où  [méton.]  "  en- 
droit où  l'on  couft,  carrière  »), 
n.  Cic.  etc.  (ex.  ;  athletse  se  in 
carricalo  exercentes.  Cic.  au 
fig.  in  artis  curriculum  descen- 
dëre.  Cornif.  hœ  sunt  exercita- 
tiones  ingenii,  hase  carricula 
mentis.  Cic.)  ;  spatium,  Ii  [pr. 
»  carrière  ou  l'on  court  ■>  [pr.  et 
fig.]),  n.  Cic.  Liv.  (ex.  :  ingens 
die'  uno  cursa  emetiens  spa- 
tium. Liv.  quasi  decurso  spatio 
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[•  arrivé,  pour    ainsi   dire,  au 
bout   de    la    carrière  ••].  Cic.)  ; 
Stadium,  U,  ipr.<-  stado,  car- 
rière pour  la  courso"  ;  (ig.  •■  iMr- 
rièro  ')    n.  Cic.  etc.   (ex.  :  s(a- 
dium  ingredi.  Cic.  qui  stadium 
currit.    Cic.   in   stadium    artis 
rhetoricx  prodire.  Corni/.  me 
adalescentem  maltos  annos  in 
stadio  ejusdem  taudis  exerçait. 
Cic.)  ;  cursus,    ÛS    ('    course, 
lutte  de   vitesse,  d'où  [méton. j 
carrière   •),   m.  Cic.    etc.  (ex.  : 
Jam  pridem  esse  in  carsa.  Cic. 
cursus  honorum.  Cic.  cam  nun- 
qaam  sit  aut  illias  a  me  cursus 
impeditus    aut    ab     illo   meus. 
Cic);  campus,  i  {-  champ  do 
Mars   "  et  par    ext.    <■  champ, 
carrière  »),  m.  Cic  (ex.:  in  hoc 
tunto  tamqae  lato  campo  cam 
liceat     oratori    vagùri    libère . 
Cic    cam   sit    campus    in   qao 
exsultâre  possit   oratio.  Cic). 
Entrée  do  la  carrière,  carceres, 
um,  m.  pi.  Cic.  Bout  delà  car- 
rière, calx,  calcis,  f.  Cic.    Don- 
ner carrière  au  cheval,  c.-ù-d. 
lui  lâcher  les  rênes,  voy.  bride, 
RENE,   LACHER.    So  donner  car- 
rière, excurrêre,  intr.  Cic.  (ex.: 
quorum   anini  spretis    corpo- 
ribus  evolant  atqae  excurrunt 
foras.    Cic.    campus,    in    quo 
virtus  possit  excurrêre.  Cic). 
Donner  carrière  à  son  éloquence, 
eloquentiœ  (renos  laxàre.  Plin. 
j.  Donner  carrière  à  son  ambi- 
tion, majora  concapiscëre.  Nep. 
Par  ext.  Ouvrir  la  carrière,  c- 
à-d.    n'avoir    été   précédé    par 
personne   dans    une  voie,  voy. 
voie.  Fermer  la  carrière,    c.-à- 
d.  n'avoir   été   égalé   par   per- 
sonne   dans,  une   voie,  voy.  ces 
mots.     Passer    carrière    (arch.) 
c.-à-d.    aller    jusqu'au    bout 
dans    la   voie   des   concessions, 
malta  maltis  de   jure    cedëre. 
Cic.    Il     (Spéc.)    Profession   qui 
présente    des    degrés  à  parcou- 
rir. Cursus,  ÛS,  m.   Cic.  etc. 
(ex.  :  vite  cursum  segui  [■.  sui- 
vre uno  carrière  »].  Cic.  tenêre 
eundem  cursam.    Cic    cursus 
forensis    ['    carrière    du    bar- 
reau  »].  Cic);  decursus,  ûs, 
m.    Cic    etc.     (ex.    :    decursus 
honorum.   Cic.   désistera    ante 
decursum  [•  avant  d'être  arrivé 
au  bout  de  la  carrière  =].Suet. 
[Nev.    26J) .     Débuter,    entrer 
dans  la  carrière  politique,  rem 
publicam    capessëre.    Cic.    ad 
rem    publicam    accedëre.    Cic. 
Nep.  Dans  la  carrière  politique, 
in  re  publicà    gerendà.    Cic. 
Choisir  la  carrière  des  lettres, 
siudiorum  rutionem  et  susci- 
përe  et  ingredi.  Cic. La,  carrière 
des  armes,   militia,  se,  f.    Hor. 
Choisir  une  carrière,  genus  vitx 
(ou  vivendi),  gênas   œtatis  de-. 
gendse  deligëre  ou    sibi  consti- 
tuërc  Cic  (cf.  Off.  1,   32,  117). 
Choisir    la    carrière   littéraire, 
ad  scribendam  ou  ad  scribendi 
studiam  se  conferre.  Cic.   (de 
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Or.  I,  1,  2).  Entrer  darn  une 
carrière,  viam  vitx  ingredi.  Cic. 
(FI.  AS,  J.05;  Leg.  agr.  I,  9,  57). 
î  Course  où  l'on  a  parcouru  un 
espace  déterminé.  Carricu- 
lum,  1,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  exi- 
gaum  vitœ  carricalam  natara 
circamicripsit ,  immensum  glo- 
rise.Cic.  recte  et  honeate  curri- 
cu/um  vivendi  a  natara  datam 
conficère.  Cic.  ver$àri  in  su& 
veterecurricalo.  Cic);  cursus, 
ÙS,  m.  Cic.  Hier.  (ex.  :  reliqiius 
vit3e  corsas.  Cic.  omnem  vitse 
ïua?  carsam  in  labore  corpo- 
ris  atque  in  animi  contentione 
conficëre.  Cic);  spatium,  ïi, 
n.  Cic  (voy.  étendue,  espace, 
durée).  Fournir  une  très  longue 
carrière ,  pnem  longissimam 
attingëre.  Sen.  A  la  fin,  au 
terme  de  sa  carrière,  decursii 
jam  setate.  Cic.  exactâ  œtate. 
Liv. 
S.  carrière,  s.  f.  Terrain  d'où 
l'on  tire  en  les  taillant,  la 
pierre,"  le  marbre,  etc.  Lapici- 
dinx,  arum,  f.  pi.  Cic.  Lit,-, 
lautamise  ou  latomise,  aram. 
f.  pi.  Cic.  Exploiter  une  car- 
rière, lapides  excidere  e  terra. 
Cic.  Il  Chez  les  anciens,  car- 
rières de  l'Etat  (sorte  de  tra- 
vaux forcés),  laatumix,  ou  la- 
tomix,  arum,  f.  pi.  Plaat.  Cic. 
(cf.  laatamix  Syracasanee.Cic. 
carcer  laatamiarum.  Liv.)  Etre 
condamné  aux  carrières,  dam- 
nari  ad  opas.  Saet.  in  metal- 
lam.  Plin.  j. 

carriole,  s.  f.  Petite  voiture 
légère  grossièrement  suspendue. 
Cârruca,  x,  f.  Plin.  Sact. 
carrossable,  adj.  Où  peuvent 
aller  les  voitures  suspendues. 
Pervias,  a,  am,  adj.  Liv.  Plin. 
carrosse,  s.  m.  Voiture  de 
luxe,  suspendue,  couverte,  à 
quatre  roues  Carpentam,  i 
(voiture  à  doux  roues  servant 
aux  femmes),  n.Liv.  Pilentam, 
i  (■  voiture  de  luxe  ••),  n.Virg. 
Hor.  Liv.  Tensa ,  x  (voiture 
do  luxe  sur  laquelle  on  portait 
les  statues  des  dieux,  lors  des 
jeux  du  cirque),  f.  Liv.  Aller, 
rouler  on  carrosse,  carpento, 
vebi,  invehi,  invectari.  Liv.  De 
carrosse,  carpentarius,  a,  um, 
adj.  Plin.  Chevaux  do  carrosse, 
(c.-d-d.  de  grande  taille).  Ju- 
menta,  orom,  n.  pi.  LiV.  (Fig. 
famil.).  Un  vrai  cheval  de  car- 
rosse (une  grande  bcte),  muius, 
i,  n.  IHaat.  Longario,  onis,  m. 
Varr.  ||  (arch.)  Carrosse  de 
voiture  (c.-d-rf.  de  transport). 
Plaastram,  i,  n.  Cic. 
carrosser,  v.  tr.  Traîner  en 
carrosse  (famil.).  Carpento 
veliëre.  Liv.  Se  faire  carrosser. 

Voy.  CARROSSE. 

carrosserie,  s.  f.  Fabrication 
de  carrosses,  de  voitures  bour- 
geoises, etc.  Carpentaria  fa- 
brica.  Plin.  Carpentaria,  x,  f. 
Firm.  math, 

carrossier,   s.    m.    Celui  qni 


CAR 

conduit  un  carrosse,  cocher 
(arch.*.  Voy.  cocher.  1  Celui 
qui  fabrique  des  carrosses,  dos 
voitures  bourgeoises,  etc.  Car- 
pentarius  artifex.  Veg.  Car- 
pentarius, ii,  m.  Veget. 
carrousel,  s.  m.  Sorte  de 
tournoi,  de  divertissements  exé- 
cutés par  des  cavaliers).  Eqiii- 
ria,  am,  ou  oram,  n.  pi.  Ûv. 
Eqaitatio  ladicra.  D.  Eqaiium 
certamen  hastis  concarrentium. 
D.  Donner  un  carrousel,  eqai- 
tationem  ladicram  celebrâre. 
D. 

carrure,  s.  f.  Largeur  du  dos 
d'une  épaule  à  l'autre.  Hame- 
rorum  latitadines.  Cic.  statara 
qaadrata.  Suet.  lati  hameri. 
Virg.  Hommes  de  pou  de  car- 
rure, homines  tantalx  sta- 
tarx.  Cxs.  D'une  belle  car- 
rure, latus  ab  hameris.  Suet. 
et  simpl.  latus,  a,  am,  adj. 
Col 
cartable,  s.  m.  Registre,  album 
iarch.).  Voy.  ces  mots.  Sorte 
de  carton  à  dessin.  Voy.  carton. 
carte,  s.  f.  Sorte  de  papier 
épais,  résistant.  Charta,  x,  f. 
Cic.  Carte  blanche,  c.-à-d.  où 
il  n'y  a  rien  d'écrit,  charta 
para.  D.  Fig.  Donner  carte 
blanche  à  qqn,  c.-à-d.  ne  pas 
lui  tracer  ce  qu'il  a  à  faire, 
iotam  alicui  negotiam  permit- 
tëre.  Cic.  omnem  rem  alicajas 
arbitrio  permittëre.  Cic.  per- 
mittëre  alicai  liberum  arbi 
triam  de  aliqaâ  re.  Cic.  Il  n'a 
jamais  eu  carte  blanche,  niliil 
unqaam  arbitrio  sao  fecit. 
Cic.  1  (Spéc.)  Carte  à  jouer 
Pagina,  x,  f.  D.  Jeu  do  cartes 
paginx,  aram,  f.  pi.  D.  (d'a- 
près une  charte  de  1337) 
Jouer  aux  cartes,  pagînis  la- 
dëre.  D.  Jouer  cartes  sur  table 
nihil  agëre  astate.  Cic.  Voir  le 
dessous  dos  cartes,  c.-à-d.  le 
côté  caché  d'une  afTaire,  ea 
perspicére  qax  sant  occultiora 
ou  reconditiora.  A.  {d'après 
Cic).  Brouiller  les  cartes, 
c.-à-d.  embrouiller  à  dessein 
une  affaire,  voy.  brouiller 
(p.  320.  col.  2).  Tirer  les  cartes 
à  qqn,  ex  paginis  conjicëre  de 
alicajus  faturà  sorte.  D.  Châ- 
teau do  caries,  échafaudage 
fragile  (fig.),  nagx,  aram,  f. 
pi.  Cic.  Il  Carte  géographique. 
Tabula,  œ,  f.  Cic.  (ad  Att.  VI, 
2,3).  Carte  d'une  contrée,  d'un 
pays,  regio  in  tabula  (ou  in 
merriiranâ  ou  in  charta)  picta 
ou  depicta.  Liv.  sitas  regionis 
depictas.  Liv.  La  carte  de  la 
terre,  orfcis  terrx  in  tabula  ou 
in  membranà  depictus.  Plin. 
descriptio  orbis  terraram.  Vitr. 
Dresser  une  carte,  terraram 
sitas  pingëreou  depingëre.  Liv. 
Hier.  Regarder  la  carte  (pour  se 
suider),  voy.  ces  mots.  Perdre 
ia  carte  (fig.),  ne  plus  savoir  où 
l'on  est,  totâ  errâre  via.  Liv. 
Il  Carte  de  visite,  charta  sala- 
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tatrix.  Mart.  (IX,  99,  S).  |1  Pa. 
pier  constatant  certains  droits- 
pour  la  personne  qui  en  est 
munie.    Codicillas,  i,  ta.   Tac. 

cartel,  s.  m.  Carte,  papier  sur 
lequel  on  adressait  un  déli, 
et  par  ext.  le  défi  lui-mêmo. 
Litterx provocantes.  D.  Provo- 
catio,  onis,  f.  Plin.  Voy.  quel, 
DÉFI.  T(Arch.)  Convention écrito 
entre  nations  belligérantes 
Pactio,  onis,  Cic.  Voy.  con- 
vention, 1  Sorte  de  cartouche 
décoratif.  Voy.  cartouche,  car- 
teron,   quarteron. 

cartbame,  s.  m.  Planteà  fleur» 
d'un  beau  rouge  safrané.  Ene- 
cos.  i,  f.  Col.  Plin. 

cartilage,  s.  m.  Tissu  anim.-il 
flexible,  élastique.  Carti- 
lago,  ginis,  f.  Cels. 

cartilagineux,  «use,  adj. 
Formé  do  cartilages.  Cartilagi- 
nosas,  a,  am,  adj.  Cels.  Par 
ext.  Les  animaux  cartilagineut 
(à  squelette  cartilagineux), 
cartilaginea,  oram,  n.  pi.  (8. 
e.  animnlia^.  Plin. 

cartographie,  s.  f.  Art  de 
dresser  les  cartes  (géographi- 
ques, astronomiques,  etc.).  Voy. 
carte. 

cartomancie,  s.  f.  L'art  de 
tirer  les  cartes  pour  deviner 
l'avenir.  Divinatio,  oni*,(.  Cic. 
Ars  divinandi  ex  chartis  ou 
paginis)  qaid  fataram  sit.  A. 

cartomancien,  ienne,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  pratique 
la  cartomancie.  Difinator,  oris, 
m.  Firm.  math.  Divinatrix, 
triais,  f.  Tert.  Mart.  Cap. 

carton,  s.  m.  Pâte  do  papier, 
do  chilTùn,  etc.  durcie  et  mise 
en  feuillos.  Fig.  Personnage  do 
carton  (qui  n'a  qu'un  rôle  de 
parade),  homo  semissis.  Cic. 
Il  Feuille  de  carton,  charta 
spissior.  D.  Voy.  carte. 
t  arton  à  dessin,  graphiaria 
ciipsa.  A.  1  (P.  ext.)  Botte  lé- 
gère, étui,  etc.  de  carton  où 
Ton  serre  divers  objets.  Voy. 
DOiTE.  Carton  pour  papier», 
librariam,,  ii,  n.  Cic.  Carton 
d'écolier,  locali,  oram,  n.  pi. 
Hor.  Fig.  Cette  demande  reste 
dans  les  cartons  du  ministère, 
libellas  non  sabnotatur.  Plin. 
j.  non  signatar.  Saet. 

cartonnerie,  s.  f.  Art  de  fa- 
briquer le  carton.  Ars  papy- 
ram  interendi,  ars  papyram 
intritam  con§.dcndi.  A.  1  Lieu 
OÙ  l'on  fabrique  lo  carton.  Char' 
taria  ofjicî'na.  l'Un. 

cairtonnier,  s.  m.  Fabricant, 
marchand  de  carton  ou  d'objets 
on  carton.  Chartarias,  ii,  m. 
Diom.  1  Casier  garni  de  cartons 
pour  serrer  les  papiers).  Locu- 
lamentam,  i,  n.  Sen.  Locali, 
oram,  m.  pi.  Hor.  Saet. 

cartouche,  s.  f.  et  m.  ||  s.  f. 
Papier,  carton  enroulé.  Scapus 
chartarum.  Plin.  1  S.  f.  Carte 
de  congé  délivrée  à  un  soldat. 
Vov.  CONGÉ.  1  S.  m.  Encadre- 
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ment  sculpté,  grav,  en  forme 
do  carte.  C'ftpeum,  i.  n.  i>aet. 
cartulaire,  s.  m.  Recueil  des 
chartes  et  autres  actes  dos  ar- 
chives, des  abbayes,  églises, etc., 
Chartariam,  ii,   n.   Hier.  Voy. 

ARCHIVE. 

carus,  s.  m.  Assoupissement 
morbide,  coma  très  profond. 
Torpor,    oris,  m.     Cels.    Voy. 

COMA. 

carvi,  s.  m.  Plante  ombellifere 
à  racine  tubéreuse.  Carcam,  i, 
n.  Plin. 
caryatide.  Voy.  cariatide. 
caryophyllé,    ée,   adj.    De  la 
nature  de  l'œillet.  Voy.  oeillet. 
l.cas,  s.  m.  Evénement, conjonc- 
ture. Casus,  lis  (■  hasard,  évé- 
nement fortuit,  chance,  cas  -), 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  casas  rario- 
res.  Cic.  casus  secandi.  Cic.  c 
adversi.  Cic.  Nep.  casas  sabiti 
repentinique.  Suet.  casu   acci- 
dit,  at...  ['  la  cas  se    présente, 
où...  "].  Cic.  Nep.  in  tali  casu. 
Tac    SI  casas  inciderit  [-  le  cas 
échéant    »].  Cic.    in    ejasmodi 
casu    [  '    dans    un    cas    aussi 
pressant    •].    Cxs.    [B.    G.    V, 
33,  II]);  Tes,  rei  (.événement, 
circonstance    '),    f.     Cic.    etc. 
(ex  :   in  hac  re.  Cic.   in  atra- 
que  re  [•  dans  les  deux  cas  >]. 
Cic.    (or.  31,  139].  unâ    ex  re 
satis  prsecipit.  Cic.  [OS.  I,  16, 
51].  rej  sœpe  accidit  [•■    le  cas 
se  présente  souvent  >].  Cic.  sse- 
px  incidant  res  magnœ  [.   des 
cas  importants  •].  C'io.  cognos- 
cite  nunc  popali  Romani  Jadi- 
ciam  maltis  rebas  interpositum. 
Cic.  [Balb.  23,  53].  aliis  in  ré- 
bus.  Cic.   voy.  circonstance]; 
causa,  as(-  état  de   choses,  si- 
tuation   des   affaires,  cas   'i,  f. 
Cic.    etc.  (ex.  :  sa»pe    accidunt 
caasse  [•  il  se  présenta  souvent 
des   cas  .].    Cic.  [UCf.  III,  12, 
50].  alia  causa  est  efus,    qui... 
Cic.  Régulas...  erat  m  meliore 
causa.    Cic.    in    eâdem    causa 
erant    [  •  se  trouvaient  dans  le 
même  cas  "]  Lsipetes  et  Tenc- 
teri.  Cœs.  in  hajasmodi  causis 
[-    dans  des    cas   analogues   », 
.  en    pareil    cas    •].  Cic.    [OS. 
m,  22,  52]);  éventas   ûs,   m. 
Cic.  (  voy .  ÉVÉNEMENT,  aventure); 
genns,    eris,   n.   Cïc.  (ex.:  in 
isto  génère  ['  en  pareil  cas  -]. 
Cic.    [  ep.    m,   7,    h  ]);    COD- 
dicio ,     onis    !•     condition, 
état  "),  f.  Cic.  Plin.  /.(ex.  -.in 
ea   esse     condicione.    Cic.     in 
eadem    esse    condicione.   Cic. 
alia  condicio    oratoram,   alia 
poetarum  [•.  le  cas  n'est  pas  le 
même     pour    les   orateurs   que 
pour  les  poètes  •].  Piin.  /.  [ep. 
IX,    26,    8)].    haram    omnmm 
rerum     non     solum    eventus 
[issue]     atque    perpessio,     scd 
etiam    condicio  ,    exspectatio, 
etc.  Cic.  [Rab.  perd.  16]);io- 
CUS,i  (•   état   des  affaires,  si- 
tuation, condition  -),  _m.  Cic. 
«te.  (ex.  :  nunc  agendi  est  lo- 
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eus  [•  c'est  le  cas  d'agir  ■>].  Cic. 
isto    loco    si  esscm.  Cic.  fides 
hujosmultis  locis  cognita.  Cic. 
[Quinct.  23,  75].  aller  erat  lo- 
cas  caationis,  ne...  [Subj.].  Cic. 
anceps   et  lubricas  'ocus  [•  un 
cas   embarrassant,  délicat  •  ]. 
Cic.  aliis  in  locii.  Cic.    in  hoc 
loco    [-  dans   ce   cas-ci  •].  Cic. 
fClu.  2,    5]);    tempus,    oris, 
n.    Cic.    etc.    (ex.  :     necessario 
tempore    f-  dans  un    cas   pres- 
sant-]. Cses.  [B.  G.  VII.  iO,  U]. 
temporis  causa.  Cic.  non  potest 
accidère  tempus.  Cic.  sœpe  ac- 
cidunt tempora.  Cic.  (voy.  con- 
joncture) ;  occasio,    onis,  f. 
Cic.  (voy.  occA.«ioN).  Cas  ana- 
logue ,    similitudo,  inis,    f. 
Cic.  (ex.   :  ista  s'militadini  re~ 
linquère  [  '    renvoyer  sur  ces 
points  aux  cas  semblables,  ana- 
logues ■].  Cic.  [de  Orat.  II,  17, 
7  >]).  Souvent  le  latin   sa  con- 
tente d'exprimer  l'idée  de  notre 
mot  •   cas  "  par  le  neutre  d'un 
pron.  ou  d'un  adj.  (cf.  qaod  si 
est  ou  quse  si  ita  sunt  ou  quœ 
cum.  ita  sint  ou  qaod  si  accide- 
rit   [•  dans  ce  cas  •].  Cic.  hœc 
duo  [•  ces  deux  cas  »].  Cic,  [am. 
17.  6!il  ista  innamerabilia.  Cic. 
[Fin.  II.,  6,  18].  hoc  raro  acci- 
debat  [•  ce  cas  sa  présentait  ra- 
rement «J.Cic.  hxc  atqae  ejus- 
dem  generis    complara.    Cses. 
[B.    C,  II,   12,  /.].  et  plarima 
alia  [•  et  bien  d'autres  cas  •  ]. 
Quint.  [III,  U,  3].  et  cetera,  quœ 
in  simili  génère  versantar  [«  et 
tous  les  autres  cas  semblables  "]. 
Cic.id  ad  hune  diem  nanquam 
usa  venit  [•  jusqu'à  ce  jour  le 
cas  ne  s'est  pas  présenté  "].  Cic. 
quid  ergo  affers,  quàreid  fac- 
tura   putemus?    Cic.  aliud  est 
[•  le  cas  est  différent'].  Cic.  hoc 
contingit    alicai    ou  alicui  rei 
[«  c'est  le  cas  pour  un  tel,  pour 
telle  chose  ••].  Cic.  idem  acci- 
dit in  aliquo  ou  in  aliquâ  re. 
Cic.  an  hoc  non  ita  fit  in  omni 
populo  ?  Cic.  quod  evenire  solet 
[•■  comme  c'est  le  cas  ordinaire  ■>]. 
Cic.  hocfere  sic  fieri  solet,  ut... 
[":  c'est  un  cas  tout  à  fait  ordi- 
naire... '].Cic.  malta  legem  non 
habent   nec   actionem  [•    pour 
beaucoup  de  cas  il  n'y  a  ni  loi  à 
invoquer    ni    action    à    inten 
ter  ■].  Sen.  [  (ben.,  V,  SI,  l]i 
Le  cas  est  embarrassant,  diffi 
cilo,    omnia    consilia   frigent. 
Cic.  (in    Verr.  II,  2,   25,  60). 
C'est  le  propre  d 'uu  esprit  borné 
de  s'attacher  aux  cas   particu- 
liers sans  avoir  égard  au  prin- 
cipe, tardi   ingenii  est  rivulos 
consectari,   fontes  rerarr»    non 
vidère.    Cic.    (de    Or.,    II,   27, 
117).  Les  cas  fréquents   où    les 
dieux   se    sont    manifestés    en 
personne,  ipsorumdeoran^sœpe 
prsesentiœ.  Cic.  (Nat.  Deor.  II, 
66,  166).  C'est  bien  le  cas  de  le 
dire,  ita  fit.    Cic.  (Nat.   Deor. 
III,  89).  Dans  tous   les  cas,  en 
tout    cas,    quidquid    est.    Cic. 


CAR 


357 


utique.  Liv.  Au  cas  où,  si... 
Cic.  etc.  (ex.  ireliqua  ad  obsi- 
dionem  urbis,  si  accidat,  reser- 
vant. Cœs.  (B.  C.  I,  36,  3].  sta- 
tui  exspectandam  esse,  si  quid 
certius  afferretar.  Cic.  [op.  XV, 
1,2].  ita  te  para,  ut,  si  incla- 
maro,  advoles.  Cic.  [ad  Att. 
II,  18,  il],  si  felicissime  cessent 
[•  au  cas  où  l'aflaire  réussira  • 
ou  •  en  cas  de  succès  ■].  Cic. 
si  hoc  non  contigerit  ou  sin 
aliter,  ou  sin  aliter  acciderit 
['  en  cas  d'échec,  de  revers-]. 
Cic.  si  quid  opus  facto  esset 
[•  en  cas  de  besoin  -]  Cœs.).  Au 
cas  que...  (arch.),  si,  conj.  Cic. 
(Acad.  II,  135).  Liv.  (I,  7,  6); 
ita...  si  ou  tum...  si,  conj. 
Cic.  etc.  (voy.  si).  En  tout  . — , 
certe;  Cic.  quidem,.  Cic;  certe 
qaidem  ou  certe  tamen.  Cic. 
Même  dans  lecas où. ..,etiam  si... 
Cic.  (am.  61)  Seulement  dan 
le  cas  où,...  ita  tamen,  si... 
Cic.  (de  div.  I,  10).  Pour  la  cas, 
supposons  le  cas,  suppose  le  cas 
où...,  fngamus,  faciamus,  fac 
{rem  ita  esse).  Cic.  Supposé  le 
cas  où...,/ac  {eam  id  audisse). 
Cic.  (Rose.  Am.  97);  ut  (av.  le 
Subj.),  conj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ut 
faeris  dignior  qaam  Pîancias. 
tic.  molles  animos  sol,  palvis, 
sitis,  ut  ferrum  non  admoveas, 
prosternant.  Liv.  [XXXVIII,  17, 
7]). Supposé  le  cas  ou. ..ne. ..pas..., 
ne,  conj.  Cic.  (ex.  :ne  sit  sam- 
mum.  malum  dolor.  Cic.  [Tusc. 
11,50,  U]).  Il  Etre  dans  le  cas 
de,  c.-à-d.  être  en  situation 
de...  Tu  n'es  pas  dans  la  cas  de 
te  relever,  non.  es  in  ea  for- 
tuna,  ut  restitaaris.  Cic.  Voy. 

ÉTAT,  SITUATION,   POUVOIR.     I|    Cs 

n'est  pas  peu  de  cas,  c.-Urd. 
ce  n'est  pas  un  petit  événe- 
ment, non.  parva  res  est.  Cic. 
Voy.  ÉVÉNEMENT.  ||  Ce  n'est  pas 
un  grand  cas,  c.-à-d.  ce  n'est 
pas  un  fait  important.  Voy.  ces 
mots.  Il  Faire  grand  cas  de 
qqch..  c.-à-d.  considérer  qqch. 
comme  un  fait  de  grande  im- 
portance, suspicëre  aliqaid. 
Cic.  m,agni  facére  aliquid. 
Cic.  in  magno  pretio  habëre 
aliqaid.  Cic.  Sen.  Ellipt.  Faire 
cas  de  qqch.,  voy.  esti.\ier. 
Faire  cas  deqqn,  voy.  estimer, 
APPRÉCIER.  (Spécial.).  Cas  ju- 
ridique. Condicio,  onis,  f. Cic. 
etc.  (ex.  :  in  simili  condicione 
inveniri.  Cic);  causa, se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  com  in  eâdem  causa 
esset.  Cic.  esse  in  causa  rédhi- 
bitions. Gell.);  species,  ei, 
f.  Ulp.  (ex.  :hœc species  incidil 
incognitionenimeam  [•  j'a.i  eu 
à  connaître  de  ce  cas  particu- 
lier '•].Jct.  ce  mot  appartient  à 
l'ép.  impér.).  C'est  un  cas  pen- 
dable de...,  capital  ou  capitale 
est...  (av.  rinf.).  Cic.  \\  Cas  de 
conscience,  c.-à-d.  où  la  cons- 
cience est  engagée,  reli^io, 
onis,  f.  Cic.  Liv.  est  mihi  re- 
ligio  ou  religioni   habeo    [•  je 
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ma  fais  un  cas  de  conscienco  >]. 
Cic.  [  in  Cat.  3,  6.  15  ; 
OfT.  II,  W.  52].  voy.  scru- 
pule). |i  Cas  médical,  c.-à-d. 
la  manière  donc  se  présente 
une  maLidie.  Causa,  se,  f.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  caasa  levi$,  gravior. 
Liv. causa  iiniiissima  [-très  bé- 
nin •]  .  Cic.'.  T  Désinence  des 
mots  variables.  Casas,  ùs,  m. 
Diom.  Relaiifauxcas,  casuaHs, 

e,  adj.  uramin. 

£.  cas,  casse,  adj.  Cassé  (arch.). 
Voy.  cd  mot. 

casanier,  ière,  adj.  Qui  aime 
à  rester  au  logis.  Qui,  qasedomi, 
sedet  ou  se  continet.  Cic.  Liv. 
etc.  Sellalarius.  a,  am,  adj. 
Aput.  Uneftmmo  casanière. Do- 
n\iseda,se, (.  Inscr.  \\  Parext  Uno 
profession  casanière.  Sellularia 
ars.  Apal.  \\  ^  iSubstaniivt.) 
C'est  un  casanier,  domi  sedet 
totos  dies.  Plaut.  Voy.  sé- 
dentaire. 

casaque,  s.  f.  Surtout  à  man- 
ches. Lacerna,  se,  f.  Cic.  Pa'- 
nala,  se,  f.  Cic.  Pallium,  ii, 
n.  Cic.  11  Sorte  de  manteau 
militaire.  Sagam,  i,  n.  Cses. 
Sagalam,  i,  n.  Cic.  Liv.  Vêtu 
d'une  casaque, tagafus.  Cic.  Fig. 
Tourner  casaque,  terga  dare. 
Cses.  Voy.  fuir.  ||  Surtout  de 
livrée.  Amicalam,  i,n.  Plaut. 
Cic.  (cf.  amicuium.  agreste. 
Nep.).  Pxnala,  se,  f.  Cic.  Vêtu 
d'une  casaque,  p^'nuiaf  us.  Tac. 
T  Vêtement  do  femme,  pardessus 
à  manches.  Palla,  se,  f.  Plaut. 
Hor. 

casaquin,  s.  m.  Petit  surtout 
que  portaient  les  hommes.  Pa/- 
liolam,  i,  n.  Plant.  Psenala,  se, 
{.  Cic.  T  Corsage  do  femme  m 
b:isques  avi^c  ou  sans  manches. 
Thorax,  racis,  m.  Saet. 

cascade,  s.  f.  Chute  d'un  petit 
cours  d'eau  tombant  d'une 
grande  hauteur.  Dejectas  aqase 
(propr.  "  chute  d'eau  »).  tien. 
Aqaœ  ex  edito  desilienfes.  Plin. 
j.  Aqax  per  gradas  cam.  fra- 
gore  labentes.  Faire  des  cas- 
cades artificielles,  (lamina prie- 
cipitâre.  Sen.  Fig.  Un  dis- 
cours qui  va  par  cascades,  sale- 
brosa  oratio.  Cic. 

cascatelle,  s.  f.  Petite  cascade. 
Hivali   ex  edito  desilientes.  A. 

Voy.    CASCADE. 

case,  s.  f.  Petite  habitation. 
Casa,  se,  f.  Cic.  Domancala,  se, 

f.  Vitr.  Val.-Max.  Casala,  se,  f. 
Apal./EdicalsB,  arum.f.  pi.  'Ter. 
1  Subdivision  régulière  d'un 
espace.  1|  Case  d'une  boîte.  Lo- 
calas,  i,  m.  Veg.  Garni  de  cases, 
localatus,  a,  am,  adj.  Varr. 
—  d'une  bibliothèque,  forali, 
oram,  m.  pi.  Javen.  Saet.  Case 
d'une  voiture,  capsas,  i,  m.  Vitr. 
Fig.  Les  cases  de  la  mémoire, 
memorix  loci.    Cic.  Voy.  aussi 

CO.VIPART1MENT. 

casemate,  s.  f.  Réduit  souter- 
rain voûté  pour  mettre  à  l'abri 
les    hommes   et    les   munitions. 
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Specas.  ùs.  m.  Liv.  Cella  tor- 
menlaria.  D.  ||  tPare.\t.  famil.) 
Cachot  siMiierrain.  Voy.  cachot. 
casemater.v.  tr.  Munir  de  ca- 
semates. Voy.  CASE.MATE.  {|  (Par 
oxt.)  Garnir  d'une  voûte  solide. 

Voy.    VOUTER. 

caser,  v.  tr.  Mettre  qqeh.  dans 
sa  case,  dans  son  comparti- 
ment (famil.)  Locâre.  tr.  Cic. 
in  loculos  compingëre.  Plaat. 
1  (Par  ext.)  Mettre  dans  une 
place  qui  convient,  qui  suffit. 
Se  caser,  se  locâre.  Virg.  Qui 
ne  peut  trouver  à  se  caser,  cai 
nusquam  locas  {est).  Hor.  Voy. 
PLACER.  Il  (Fig.)  Caser  dans  un 
emploi,  consfiiuëre  in  munere. 
Cic. 

caserne,  s.  f.  Bâtiment  où  on 
loge  les  troupes.  Castra,  oriim, 
n.|pl.  Saet.  Tac.  (cf.  castra prœ- 
toriana.  Saet.  ou  prsetoria.  Ca- 
pitol, .iarel.  Vict.) 

casernement,  s.  m.  Action 
d'établir,  de  loger  dans  une 
caserne.  Voy.  campement. 

casemer,  v.  tr.  Etablir,  loser 
dans  une  caserne.  In  stativis 
rastris  milites  habëre.  Sali,  in 
hibernis  collocâre.  Cses.  \\  tPar 
ext.)  V.  intr.  Etre  logé  dans 
une  caserne. Statii-a  haoëre.Liv. 
in  stativis  jnanëre.  Liv. 

casier,  s.  m.  Meuble  à  cases,  à 
compartiments.  Locali,  oram, 
m.  pi.  Hor.  Loculamenta,n.  pi. 
Sen.  Armariolum,  i,  n.  Hier. 
Sidon.  Voy.  aussi  case. 

casino,  s.  m.  Lieu  de  réunion 
pour  se  divertir.  Convenh'cuZum, 
i,  M.  Tac.  Voy.  cercle. 

casque,  s.  m.  Coiffure  militaire 
qui  couvre  et  protège  la  tête. 
Casque  de  cuir,  galea,  se,  f. 
Cic.  de  métal,  cassis,  idis,  f. 
Cses.  Le  casque  en  tête,  galea- 
tas.  Cic.  Se  coiffer  du  casque, 
galeari,  moyen  réfl.  Aact.  b. 
A(r.  De  casque,  galearis,  e, 
adj.  Claad.  Quadrig. 

casqué,  ée,  adj.  Qui  a  un 
casque  sur  la  tête.  Galeatai,  a, 
um.,  adj.  (^'ic. 

casquette,  s.  f.  CoifTure  d'hom- 
me garn  ie  d'une  visière. GaZerus, 
i,  m.   Varr. 

cassade,  s.  f.  Bourde  qu'on  fait 
croire  à  qqn.  Voy.   boi'RDE. 

cassant,  ante,  adj.  Qui  se  casse 
aisément.  Fragilis,  e,  adj.  Plin. 
Il  (Par  ext.)  Fruits  cassants  (qui 
croquent  sous  la  dent),  fragilia 
poma.  (  els.  1  Qui  a  une  raideur 
tranchaute.  Voy.  raide,  tran- 
chant. 

cassation,  s.  f.  Annulation  ju- 
ridique d'un  acte,  d'un  juge- 
ment, d'une  procédure.  Aboli- 
tio,  onis,  f.  Qujn^  (cf.  ab.  tegis, 
sentenlisp.Qaint.).Sablatio,onis, 
f.  Quinf.  (cf.  subi,  judicii. 
Qaint.y  Dissolutio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  diss.  legam,  j'adiciorum, 
Cic). 

1.  casse,  s.  f.  Bassin  de  métal 
qui  va  au  fou.  Sartago,  ginis, 
f.  Hlin. 
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S.  casse,  s.  f.  Fruit  du  cassier. 
Casia,  œ,  f.  Plin. 

3.  casse,  s.  f.  Action  de  casser 
qqch.  Fractio,  onis,  f.  EcU. 
Il  (Parext.)  Ce  qui  a  été  cassé. 
Fragmentant,  i,  n.  Cic.  Quod 
(rartnm  est.  Cic.  Voy.   casser. 

casse-cou  s.  m.  Ce  qui  peut 
fairecasser  le  cou  à  qqn  (famil. K 
Un  véritable  casse-cou,  luhri- 
cas  locas.  Cic.  \\  (Adverbt.)  Au 
jeu  de  colin-maillard,  avertis- 
sement donné  à  celui  qui  a  les 
yeux  bandés  Cave  tibi.  Plaat. 
l'a/. -.1/ax.  1  Celui  qui  s'expose 
à  se  casser  le  cou.  Voy.  impru- 
dent, TÉMiiRAiRE.  Il  (Fig.l.  Ce- 
lui qui  se  lance  étourdiment 
dans  des  entreprises  hasar- 
deuses. Voy.  aventureux,  ha- 
sardeux. 

cassement,  s.  m.  Action  de 
cassor.  Voy. casse.  ||  (Fig.  famil.) 
Cassement  de  tête.  Defatigatio, 
onis,  f.  Cic.  (avec  ou  sans  exer- 
rilalionum.  Cic). 

casse-noisettes,  s.  m.  Instru- 
ment de  table  pour  casser  les 
noisettes,  les  amandes,  etc.  A^u- 
rifrangibnlam,  i,  n.  Plaut.  \\ 
(Fig.)  Une  ligure  en  casse-noi- 
settes (où  le  nez  et  le  menton 
sont  rapprochés) ,  valtas  dis- 
tortus.  Quint. 

casse-noix,  s.  m.  Instrument 
de  tabl"  pour  casser  les  noix. 
Voy.  casse-noisettes. 

casse-pierre,  s.  m.  La  saxi- 
frage, plante.  Voy.  saxifrage. 
Il  Outil  du  casseur  de  pierres. 
Dolatorium,  ii,  n.  Veget.  Hier. 

casser  (lat.  quassnre,  »  casser, 
écraser,  broyer  ■>.  Lacr.),  v.  tr. 
Mettre  en  morceaux  par  choc, 
pression.  Frangére,  tr.  Cic. 
Hor.  etc.  (ex.  :  (r.  patinam. 
Hor.  alicui  crura.  Sen.  mé- 
dium parietem  (ardre  fractis 
csem,enlis.  Plin.  glebas.  Virg. 
panem.  Lact.  brachiam.  Cic. 
Cels.  fémur,  crus.  Cels.  coxam,. 
Plin.  j.  ova  frangëre.  Apic. 
frangi  [•  se  casser  »  ou  »  être 
casse  ■•].  Cic  aiiquid  frangëre 
et  comminaëre  [<•  casser  qqch. 
en  menus  morceaux  '1.  Cic.)  ; 
confringère,  tr.  Cic.  (voy. 
briser)  ;  perfringère  ('  briser 
entièrement,  rompre,  casser  ■■), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  saxam.  Cic. 
nucem.  Plin.  suam  ipse  cervi- 
cem  perfregit.  Tac.  naves  per- 
frcgerant  proras.  Liv.)  ;  dif- 
fringère  (•  diviser  en  brisant, 
casser  :>),  tr.  Plaut.  Saet.  (ex.  : 
d.  lumbos.  Plaut.  crura  aat 
cervices  alicui.  Plaut.  ordin. 
au  part.  pass.  axe  diffracto. 
Saet.)  ;  prsefriDgère  (•  briser 
par  la  pointe,  casser  par  le 
bout  »),  tr.  Cic.  (voy.  briser,  p. 
319,  col.  \);suiltingëre  (-briser 
p.ir  un  coup  appliqué  d'en  bas, 
casser  un  membre  •),  tr.  Cic. 
(ex.  :  talos  alicui.  Plaat.  crura 
canibas.  Cic.)  ;  rumpère,  tr, 
Cic.  (seul,  au  sens  figuré  de 
•.  étourdir,  casser  la  tête  -   [eu 
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lai^ant  crand  bruit],  et.  ram- 

i,ére  aliâuem.  Ter.)  ;  contiw- 

dêre('pil<;>"-'  d'où -assommer, 

iVacasseï-  '),  tr.   Cic.  etc.    (ex.  : 

^irandn    contudit  vîtes  oleam- 

!-■     Hor.   pos    contusas.    Ca- 

dï.)  ;  obtuDdére,  tr.  Cie.  (au 

..      obt.    u/iiyuem   [•  casser   la 

ti^ta   à   qqii,    léiourdir    de    ses 

propos  ■].  Ter.  obt.  aares.  Ctc.). 

VOV.BRISF.B,    nOMPBE.   ||  (tlg-)    ^«^ 

casser  la   tête  contre  les  murs, 
c.-d-d.  se  livrer   au   desespoir, 

VOy.    DÉSESPÉRER,     DÉSESPOIR.    Se 

casser  la  tête  à  chercher  qqch  , 
C  -à-d.  se  donner    une   graride 
fatigue    d'esprit,     meditahone 
torqaëri.  Cic.    Je   me   casse    la 
tête  là-dessus,  ici  mi/u  torqaet 
ingeniam.  Cic.  Un  vin  qui  cassa 
latête.voy.CAPiTELX.  Il  iFamil.,. 
Se  casserle  cou, c. -à-d.  faire  une 
chute  grave,  affigi-  Plant.  Fig. 
Tomber  du  rang  qu'on  occupaii. 
deiici  de  grada.  Cic.  Se  casser 
le  nez  à  la   porte  de  qqn,  voy. 
PORTE.    Casser    les     os    à    qqn, 
vov.  ROUER.  Il  (Par  ext.).  Casser 
la 'voix,   c.-à-d.  l'altérer  en  la 
fatiguant  OU  en  laforçaiit, vocem 
debilitare  et  (rangére.  A.  Voix 
cassée,    qaassa    vox.    Curt.  || 
Etre   cassé,    c.-à-d.   ruiné   par 
l'âge,  la  maladie.  Frangi, pass. 
Cic.   Cassé  par  l'âge,  ron(ectiis 
$enectate.  Cic.  homo  disriiptiis. 
Cic.  ^  V.  intr.  Se  casser.  (Em- 
ployer le  passif   des  verbes  ci- 
âessus.)   1    (Fig.).    Annuler   un 
acte  en  vertu    de  son  autorité. 
Voy.  ANNULER.  1  Ppiver  qqn   de 
son  emploi,  de  son  grade.  Ma- 
gistratam  abrogâre  alicai.  tic 
aliquem  exauctorâre.    Plm.  j. 

Voy.    tiESTITUEB. 

casserole,  s.  f.  Ustensile  de 
cuisine  en  métal  (pour  cuire 
divers  aliments).  Caccabas,  i, 
m.  Varr. 

casse-tète,  s.  m.  Courte  mas- 
sue employée  comme  arme  de 
guerre  par  certains  peuples  sau- 
vages.Voy. MASSUE.  ||  (Paranal.). 
Arme  portative,  bâton  court 
dont  une  extrémité  est  plombée. 
Clava,  X,  t.  D.  ^  Calcul,  travail 
qui  fatigue  l'esprit.  Labor  gra- 
vier, qai  animam  conficit.  A. 
(d'après   Cic).  Voy.   fatigant, 

PÉNIBLE. 

cassette,  s.  f.  Petite  caisse  ou 
l'on  serre  de  menus  objets. 
Arcula,  as,  f.  Cic.  Col.  Cisttila, 
X,  f.  Plant.  Varr.  Capsula,  œ,  f. 
Catall.  Sen.  Cassettes  à  bijoux, 
arcalse  maliebres.  Cic.  (Fig.)  La 
cassette  d'un  prince  (l'argent 
dont  il  dispose  pour  ses  dé- 
penses). Fiscus,  i,  m.  Sen.  Tac. 

casseur,  casseuse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  casse.  Frac- 
tor,  oris,  m.  Aag.  Qai,  quœ 
frangit.  A.  Va  casseur  de  pierres. 
lapicida,  œ.  m.  Varr.  Liy.\\ 
(Fig.  famil.)  Un  casseur  d  as- 
sietTes  (un  tapageur).  Voy.  ce 
mot.  .  , 

cassier,  s.  m.  Arbre  qui  pro 
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duit  la  casse.  Cassia,  se,  f.  PUn. 

cassine,   s.    f.   Petite    maison 

dans  les  champs.  Casala,  a?,  f. 

flin.    .-ipal.   Voy.  maisonnette. 

cassolette,  s.  f.'  Boite,  vase  do 

métal    où    l'on    fait    brûler    les 

parfums.  Turihnlam,  i,  n.  Cic. 

Vatillam,  i,  n.  Ilor. 

cassure,     s.     f.    Solution     de 

continuité  dans  un  objet  casse. 

Fractura,    a»,    f.  PUn.  Rupta- 

ra,   X,   f.    Gell.  Scissara,  as,  f. 

J'en. 

castagnette.  s.  f.  Petite  pièce 
de  buis,  d'ivoire,  jointe  à  une 
autre  semblable,  contre  la- 
quelle on  la  fait  battre.  Crota- 
lam,  i,  a.  Scip.  ap.  Macr.  Cre- 
pandia,  orum,  n.  pi.  (cf.  tym- 
pana  et  crepandia.  Justin. 
[XXX,  I,  9]1.  Jouer  des  casta- 
nnettes.crofaiissare,  intr.Afacr. 
Une  joueuse  de  castagnettes, 
crotalistria,  as,  f.  Prop.  (IV,  8, 
39). 

caste,  s.  f.  Dans  l'ancienne 
Egypte,  dans  l'Inde,  classe  for- 
mant une  division  hiérarchique 
de  la  société.  Genus,  èris,  n. 
Cic.  Cxs.  (ex.  :  genus  militare. 
Cic.  de  his  duobus  generibus 
alteram  est  druidum,  alteram 
equitnm.  Cses.);  corpus,  oris, 
n.  Liv.  (ex.  :  corpus  militam, 
sacerdotum.  Liv.).  La  caste 
sacerdotale,  guerrière.  Sacer- 
doces, um,  m.  pi.  Cic.  mi- 
lites, um,  m.  pi.  Liv.  \\  Fig. 
Classe  de  la  société  considérée 
comme  ayant  un  esprit  d'ex- 
clusion pour  les  personnes  des 
autres  classes.  Ordo,  dinis,  m. 
Cic.  Esprit  de  caste,  patricii 
spiritas.  Liv. 

castel,   s.   m.  Château  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 

castille,  s.  f.  Petite  querelle 
(famil.). Voy.  débat,  querelle. 
castor,  s.  m.  Mammifère  ron- 
geur amphibie.  Fiber,  bri,  m. 
Plaat.  Phxd.  Castor,  oris,  m. 
Plin.  De  castor,  p.brinas,  a, 
um,  adj.  Plin.^ÇP.  ext.).  Drap 
de  poils  de  castor,  fibrina  ves- 
tis.  hid.  fibrinum,  i,  n.  hid. 
Il  Chapeau  en  feutre,  fait  de 
poils  de  castor,  ^brinas  peta- 
sas.  A. 

castoréum,  s.  m.  Substance 
sécrétée  par  des  glandes  de  la 
queue  du  castor.  Castoréum,  i, 
m.  Cels.  . 

castorine,  s.  f.  Drap  fait  de 
poils  de  castor  mélangés  avec 
de  la  laine.  Voy.  castor. 
castramétation ,  s.  f.  Art 
d'établir  un  camp.  Metatio, 
onis,  f.  Frontin.  Enseigner  la 
castramétration,  castra  metari 
docere.  Liv. 

castrat,  s.  m.  Individu  maie 
à  qui  on  a  fait  subir  la  castra- 
tion. Eanuchus,  i,  m.  Ter.  Cic. 
Spado,  onis,  m.  Liv.  Les  cas- 
trats, exsecti,  oram,  m.  pi. 
.^uct.  b.  .ilex. 

castration,  s.  f.  Action  de 
châtrer.  Castratio,  onis,  t.  Col. 


Caatratura,  sr,  f.  Paît.  Sertio, 
onis,  f.  Apal.  Adempta  virilitas. 
Col. 

casualité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  casuel,  subordonné  à 
certains  cas.  Casus  (ortuitas. 
Cic.  Fortuila.oram,  n.  pi. Toc. 
Prouver  la  casualité  d'une 
chose,  d'un  événement,  pro- 
bore rem.  fortaitam  esse  ou 
casa  evenisse,  non  necessanam 
esse.  A. 

casuel,  elle, adj.  Subordonné  à 
certains  cas.  Fortuitas,  a,  um, 
adj.  m  causa  positas.  Cic.  non 
necessarias,  a,  um,  adj.  Cic. 
adventicius,  a,  um,  adj.  Cic. 
incertas,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
aussi  fortuit.  ||  (Substantive- 
ment.) Le  casuel  (profit  acces- 
soire),adi'enficios  [ractas.  Liv. 
casuellement,  adv.  D'une 
manière  casuelle  (arch.).  Coso, 
abl.  Cic. 

casuiste,  s.  m.  Théologien  qui 
fait  son  étude  des  cas  de  cons- 
cience.T/ieofogus  casuum  peri- 
tus.  Qaich.  \\  (Par  ext).  Celui  qui 
se  plaît  à  subtiliser.  Voy.  SUBTIL. 
casuistique,  s.  f.  Partie  de  la 
théologie  destinée  à  résoudre 
les  cas  de  conscience.  Cosoum 
e.xplanatio.  A. 

catachrèse,    s.    f.    Figure  de 
rhétorique      par    laquelle     on 
étend    le    sens   d'un    mot,    en 
vertu   d'une  analogie.  Abusio, 
onis,  f.   Cic.  Catackresis,  is,  t. 
Charis.    Par    catachrèse,     per 
abusionem  ou  abusive.    Quint. 
cataclysme    (lat.    eccl.    cata- 
dysmos.  Lact.),  s.  m.  Boulever- 
sement de  la  surface  du  globe. 
Ûepagratio  cxli    atque  terra- 
rum.  Cic.  Voy.  aussi  boulever- 
sement, déluge.  Il  Fig.  Un   ca- 
taclysme     politique  ,  _  eversio 
rerum  publicaram,   Cic.   con- 
versio    ac  pertarbatio    reram. 
Cic.  pertarbatio    reram.     Cic 
Voy.  aussi  révolution. 
catacorabe,    s.    f.    Souterrain 
ayant  servi  de  sépulture,  d'os- 
suaire. Catacamba,  as,  f.  Inscr. 
Eccl.  Crypta,  as,  f.  Prad.    Hier. 
Valg.  Il  (Par    ext.)  Excavation 
où  ont  été  réunis  des  ossements. 
Ossnarinm,  i,  n.  Inscr. 
catafalque,  s.  m.  Estrade  dé- 
corative où  le  cercueil  est  en- 
fermé pendant  les    funérailles. 
Soliam  in  quo  corpus  mortaam 
jacet.  D. 

cataire,  s.  f.  Nom  de  l'herbe 
aux  chats.  Nepeta,  ss,  t.  Cels. 
Plin. 

catalectes,  s.  m.  pi.  Recueil  de 
morceaux  choisis.  Analecta, 
oram,  n.  pi.  Mart.  Catalecta, 
oram,  n.  pi.  Auson. 
catalectique,  adj.  Vers  cata- 
leciique  (vers  grec  ou  latin  qui 
se  terminait  par  un  pied  in- 
complet), l  ersos  catalecticas . 
Ter.  ilaar. 

catalepsie  (lat.  méd.  cata- 
lepsis  [gr.  xaTii),»n|/i;l,  is.  Ace. 
in.  Cael.-Aur.)  s.  f.  Suppression 
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apparente  de  la  vie.  Appre- 
hensio,  onis,  f.  Cœl.-Aar.  Op- 
pr^saio,  onis,  i.  Cxl.-Aar. 

cataleptique,  adj.  Qui  ap- 
par  ieut  à  la  catalepsie.  Cata- 
lepticas,  a,  am,  adj.  Csel.-Aar. 
Etat  cataleptit|ue,  cataleptica 
passio.  Cxl.-Aar.  (ac.  II,  lù.  TU). 
(S"bst.].  Les  cataleptiques,  cata- 
leptici,  oram,  m.  pl.  Csel.-Aar. 
(ibid.  §  75.). 

catalogue  (lat.  post.  catalogas 
(gr.  xatotXoyo;].  hfacr.  Aas.),  s. 
m.  Liste   iudicative  des   pièces 

?|iii  composent  uao    collection. 
ndex.  icis.  m.  Cic.    (cf.   index 
bibliotheca^.Cic). —  d'une  vente, 
ta6u/o  aactionaria.  Cic.  tabula 
rerumvenaliam.  l'Un.  ).  Cata- 
logue de  vente  publique, Mfcu/a. 
Plin.  Il  (Fig.    famil.)  Rayez  cela 
de  votre  catalogue  (du  nombre 
des  choses   sur   lesquelles   vous 
pouvez  compter],  spem   (aham 
pone.  /luson.  Faire  la  catalogue 
de...,describëre,  commemorâre, 
tr.  Cic.  Voy.  énumératios. 
cataloguer,    v.  tr.    Classer  en 
dressant  un  catalosuo.  In    in- 
dicem,  in  tabulam   ou    tabalaê 
referre.   A.  \\    (Par  ext.).    Cata- 
loguer une  bibliothèque.  Dige- 
rère  bibliotliecam.  Vitr. 
cataplasine,    s.    m.     Topique 
formé    d'une    substance   émol- 
lionte.  en  bouillie  épaisse.  Ca- 
taplasni/ij     mafiSj      n.      Cels, 
Lucil.(r.  Fomentam,  i,  n.  Cels. 
Mettre    un    cataplasme    sur..., 
catasplasmare,     tr.   Csel.-Aar. 
Veget.    Mettre  un    cataplasme 
de  farine  sur  une  blessure,  ca- 
taplasmâre     massam       saper 
i-ulnas.    Valg.    (Is.  38,    21).    || 
(Fis.)  Aliment  épais.  Palticala 
constrictior.  Csel.-Aar. 
cataplexie,  s.  f.  Suspension  de 
la    sensibilité    extérieure,     du 
mouvement.  Voy.    catalepsie. 
catapulte,  s.  f.  Chez  les  Anciens, 
machine    de    guerre    ou      une 
poutre  faisant  ressort  projetait 
de    lourds     projectiles.      Tor- 
jr.entam,  i,  n.  Cœs.  Liv.  Cata- 
pulta,  se,    t.    Varr.    Liv.    Bal- 
lista,  se,  f.  Vitr. 
cataracte,  s.  f.  Suite  de  chutes 
peu   élevées   qui    interrompent 
le   cours  d'un    fleuve.  Dejecias 
aqux. Sen.  {dejecias,  [pl.]hami- 
num,    Sen.).     Aqare    cadentes. 
Sen.    ou    ex  edito    desilientes. 
Ov.   Cataricta,  se,  f.  m.  Sen. 
et  cataractes,  se,   m.  Sen.  Les 
cataractes   du    Nil,    Nilas    ra- 
dens.    Sen.    Les   une?    (de   ces 
eaux)    retombent  en  cataracte, 
alla;  in  pr,TCeps  volatse  cariant. 
Sen.    Il   (Fig.).  Ouvrir  les  rata- 
.  ractes  du   ciel  (faire  tomber  la 
'  7>luie    à  torrents),  imbrem  tor- 
rentis  mndo  effnndêre.  Cart.  ^ 
Opacité  du  crysiallin  qui  inter- 
cepte    les     rayons     lumineux. 
Saffasio,  onis,  f.  (avec  ou  sans 
ocaloram) .  Cela.  Sen.  \ 

cataracte,   ée,  adj.   Qui  a   la 
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cataracte.  Saffasione  ocaloram 
laborans,  implicitas.  .'I. 
catarrhal.  aie,  adj.  Qui   tient 
au    catarriio.    Catarrltosas,    a, 
um,  ailj.  TIteod.  Prise. 
catarrhe,  (lat.  méd.  catarrhas. 
Plin.  Val.  Marc.  Emp.),  s.  m. 
Inflammation  d'une  muqueuse, 
accompagnée  de  sécrétions.  Pi- 
taita.  ,T,  f.  Cic.  Cels.  Destilla- 
tio,  onis,  i.  Cels.  (cf.  destiliatio 
pectoris.  Scrib.).  Flw.tio,  onis, 
f.    Plin.  Epipliora,    se,   f.   Plin. 
Rheamatismas ,     i,     m.     Plin . 
Etre  atteint  d 'un  catarrhe,  r/ieu- 
niatizâre,  intr.  Th.  Prise. 
catarrheux,  euse,  adj.  Qui  a 
un    catarrhe.  Subst.  Les  catar- 
rheux,  r/icomatici,  oram,  m.  pl. 
Plin. 
catastrophe,  s.  f.  Brusque  ren- 
versement de    la  fortune.  For- 
tanse  vicissitado.  Cic.  ou  com- 
matatio.  Cœs,  {insperata  com- 
matatio  reram.  Cic). Casas, as, 
m.  Cic.  La  fortune   par  de  pe- 
tits moyens  produit  de  grandes 
catastrophes,    fortana    parvis 
momentis  Tnagnas  reram  com- 
matationes    ef(icit.    Cses.     Les 
Etats    qui     tombent,     passent 
par  ces    phases   qui  conduisent 
aux   catastrophe-,  perditse  civi- 
lates    hos  exitas   exltiales    ha- 
bent.    Cic.   Jj    (Par   anal.)   Evé- 
nement décisif  qui  dénoue  l'ac- 
tion   d'un    poème    dramatique, 
épique.    Eventas,    ûs,   m.    Hor. 
(cf.  ad  eventan\  festinâre  [-  se 
hâter  d'arriver  à  la  catastrophe 
finale  •>].//or.l.  Dénouer  par  une 
catastrophe  l'action  (du  poème), 
explicâre    argamenti    exitam. 
Cic. 
catéchèse,   s.    f.  Enseignement 
oral  de  la  religion  dans  la  pri- 
mitive Eglise  chrétienne.  Cate- 
chesis,  is,  f.  Eccl. 
catéchète,  s.  m.  Celui  qui  était 
chargé  dans  la  primitive  Eglise 
d'enseigner    la    religion.  Cate- 
chista,  se,  m.  Hier. 
catéchiser,  v.  tr.  Instruire  ora- 
lemint  (qqn)    dans   la  religion 
chrétienne.     Catechizâre ,     tr. 
Eccl.    Il      Fig.    Catéchiser   qqn, 
lui  faire  des  discours  pour  l'en- 
doctriner.     Voy.     ENDOCTRINliU, 
PRÊCHER. 

catéchisme,  s.  m.  Enseigne- 
ment oral  de  la  religion  chré- 
tienne. Doctrina  "eligionis.  A. 
liatio  rerum  divinaram.  A. 
Theologia,  se,  f.  Cic  ||  Fig. 
Leçon  de  morale.  Voy.  morale. 
1  (Par  ext.'i  Livre  où  sont  résu- 
més lef  principaux  articles  de 
l'enseignement  religieux.  Cate- 
chifrnas,  i,  m.  Aag.  volamen 
religirifam.  Plin.  \\  Fig.  Livre 
où  sont  résumés  les  principaux 
article?  d'une  doctrine.  Sam- 
mariam.  ïi,  n.  Sen.  ||  (Par 
pvt.)  Ce  qui  est  pour  qqn  arti- 
cle do  foi.  Voy.  article  et  foi. 

catéchiste,  s.  m.  Celui  qui  ca- 
técliiso.  Voy.  catéchète.  1  Ce- 
lui  qui   fuit  le  catéchisme  aux 
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enfants.  Qui  religionia  doctri- 
nani  paeros  docet.  A. 
catéchumène,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  reçoit  l'enseigne- 
ment religieux  pour  se  prépa- 
rer au  baptême.  Catec'iumenne, 
i,  m.  et  catechtimena,  x,  f. 
Eccl 

catégorie,  s.  f.  Chacun  des  at- 
tributs généraux  de  l'être  sui- 
vant Aristote  (t.philos.i.Genus. 
ncris,  n.  Varr.  Cic.  Categoria, 
se,  f.  Aag.  Isid.  (cf.  Aristotelica 
qa^edam,  quas  appellat  decem 
categorias.  /luj.).  ||  Chacun  des 
concepts  ù  priori  de  l'entende- 
ment humain,  selon  lesquels  il 
conçoit  nécessairement  les  ob- 
jets de  l'expéi  iînco.  i,oci,orum, 
m.  pl.  Cic.  Capita,  am,  n.  pl. 
Cic.  ^  Chacune  des  classes  dans 
1  -squelles  on  range,  selon  leur 
différence  de  degré,  des  per- 
sonnes, des  choses.  Genus,  eris, 
n.Cic.  Species,  ei,  f.  Varr.  Cic. 
Condicic,onis,  l.  Cic.  Nameras, 
i,  m.  Cic.  (cf.  ex  qao potius  na- 
mero  [incipiam]  qaam  ex  ipsis 
laadatoribas  tais  ?  Cic.  [in 
Verr,,  II,  A,  1,  3]).  Ratio,  onis, 
f.  Cic.  (cl.  ora<io  quidem  ipsa 
propria  est  hajas  anias  ratio- 
nis,  de  qaâ  loqaimar.  Cic.  [de 
Or,  I,  il,  A9]).  Mettre  qqch. 
en  lumière  en  la  renfermant 
dans  le  cadre  do  catégories 
générales  ,  generibas  aliquid 
illustrârc.  Cic.  Droit  do  cité 
établi  par  catégories  d'après 
la  condition  et  l'âge  des 
citoyens,  jas  civiam,  genv- 
ratim  in  ordines  setatesqaa 
descriptam.  Cic.  Appartenir  à  la 
catégorie  de  l'utile,  in  ratio- 
nem  atilitatis  cadëre.  Cic.  Se 
diviser  en  trois  catégories,  tri- 
partito  dividi.  Col.  Faire  par- 
tie   d'une    catégorie  tout  autre 

que ,   longe  alia   condicione 

esse   ac Cic.    Faire   rentrer 

Q.  Cépion  dans  la  même  caté- 
gorie, eodem  Q.  Csepionem  re- 
ferre. Cic.  (Brut.  62,  223).  Faire 
descendre  dans  la  catégorie 
des  étrangers,  in  peregrinita- 
tem  redigcre.  Saet. 
catégorique,  adj.  Qui  affirme 
l'attribut  d'une  manière  abso- 
lue (t.  delà  logique  d'Aristote). 
Categoricas,  a,  am,  adj.  Chal- 
cid.  Tim.  ^  Qui  est  absolu  et 
non  conditionné.  Ahsolatas,  a, 
lira,  adj.  Cic.  I/imperatif  caté- 
gorique, absoliita  necessitado. 
C'ic.  1  (Dans  le  langage  ordi- 
naire.) Qui  ne  permet  aucun 
doute.  Faire  une  réponse  caté- 
gorique, sine  ullii  dabitatione 
respondëre.Cir.  Voy.  formel. 
catégoriquement,  adv.  Do 
manière  à  ne  permettre  au- 
cun doute.  Pressé,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  presse  diccre.  Cic. 
presse,  expresse  aliqaid  perci- 
pilre  ['  reconnaîtr'B  qqch.  caté- 
goriquement "].  /luy.).  Répondre 
catégoriquement,  sine  alla  da- 
bitatione oa  planissimi  respon- 
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d!Te.  Cic.Nior catégoriquement, 
j,r:rrise  negàre.  Cic.  S'expliquer 
.  lu-goriquom-nt,  mittëre  am- 
li.yijcs.  Liv. 

cathartique,  adj.  Qui  purge. 
il  Substantiv.  Un  catliurtiquo, 
c.-d-d.  un  purgatif,  catharli- 
ram,  i,  n.  Acron. 

cathédral,  aie,  adj.  Qui  est  I0 
cn'-ga   do    l'autorité   épiscopale. 

I  ne  église  cathédrale  e<(subst.) 
,.ne  cathédrale,  ecdesia  episco- 
ludis  ou  (subst.)  episcopaUs.  Da 
'  "  mse.  Basilica,  a-,  f.  Hulp.  Sev. 

II  Spécialt.)  Grande  église  de 
l'architecture     chrétienne      du 

jinyon  âge.  Basilica,  x,  f.  Salp. 
Sri-.    Il   (Par  plaisant,  fig.).  Ce- 
lui qui  est  assis.  Voy.  assis. 
cathédrant     (lat.    du  moyen 
;i-«    -Mthedrans],   s.    m.    Celui 
,|ûi  présidait  à  une  soutenance 
Je   thèse  (arch.).  Presses,  sidis 
m.  A. 
cathérétique,  adj.  Faiblement 
caustique.    Une    substance   ca- 
thérétique et  (subst.)  un  cathé- 
rétique,   rMtastalicum   medica- 
mcntum  et   (simpl.)    catastali- 
ciim,  i,  n.  Veget. 
cathète,  s.  f.  Droite  menée  per- 
pendiculairement sur  une  autre. 
Cathetus,  i  (gr.  xoiOeto:),  f.  Vitr. 
(111,  5,  6).  Chalcid.  (Tim.  1;'J<'. 
cathéter,  s.  m.  Sonde  métalli- 
q  ue,  ordinairement  courbe  (pour 
l'exploration  ou  l'incision  do  la 
vessie).  Cathéter,  eris,  m.  C«/.- 
-•fur. 

cathétérisme,  s.  m.  Introduc- 
tion d'une  sonde  (dans  la  ves- 
sie, dans  la  trompe  d'Eustache, 
etc. ).Catheterismas,i,  m.  Cœl.- 
Aar.  . 

catholicisme,  s.  m.  Religion 
catholique.  Fides  catholica. 
Prud.  Aag.  ou  doctrina  catho- 
lica.  A.  , 

catholicité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  catholique.  Fides  ca- 
thoiica.  Prad.  1  L'ensemble  des 
nations  catholiques.  Catholici 
popali.  Prud. 

catholicon,  s.  m.  Electuaire 
qu'on  croyait  universel,  propre 
à   guérir    toutes    les    maladies. 

Voy.    PANACÉE. 

catholique,  adj.  Qui  appartient 
à  l'Eglise  romaine.  Catkolicns, 
a,  am,   adj.  Eccl.  (Substantiv.) 
Un,  une  catholique,   homo  ca- 
tholicas, malier  catholica . Eccl. 
Etre  catholique,  doctrinam  ca- 
thoUcam  seqai.  A.  Les    catho- 
liques, catholici,  oram,  m.  pi. 
Eccl.     Il    (Par  ext.    fig-l-    Cela 
n'est  pas   catholique   (conforme 
à  ce  qui  doit  être),  hoc  non  par 
est.  Cic 
catholiquement,  adv.   D'une 
manière  catholique.  Catholice, 
adv.  Hier. 

cati,  s.  m.  Apprêt,  lustre  donné 
au  drap,  aux  étoffes  de  laine.  .Vi- 
tor,  oris,  m.  Ov.  Plin. 
catilinaire,  s.  f.  Discours  vio- 
lent contre  qqn.  Acris  et  velie- 
mena  oratio.  Liv. 
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catimini  (corrupt.  du  gr.  xaT«- 
(iTiv.o),  3.  f-  Menstrues  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  T  (Loc.  adv.).  Eu 
évitant  do  se    fair^    voir.    Voy. 

CACHETTE,    SECRÈTEMENT. 

catir,  v.  tr.  Presser  (le  drap,  les 
étoffes  do  laine),  pour  leur 
donner  de  la  fermeté  et  du 
lustre.  Polîre   ou   expolîre,   tr. 

Plin.     Voy.    LUSTRER. 

cutissage,  s.  m.  Action  de  ca- 
tir. PolUio,  onis,  f.  Vitr.  Ex- 
poUtio,  onis,  f.  Vitr. 
catisseur,  s.  m.  Celui  qui  catit 
les   draps,  les  étoffes  de  laine. 
Politor,  oris,  m.  Firm.  Expo- 
litor,  oris,  m.  Aag. 
Caton,  s.    m.   Homme   austère, 
rigide.  Cato,  onis,   m.    Pha'd. 
(7,  51),  Mart.  Au  plur.  Catones, 
am,  m.  pi.  Cic.  Hor.  Sen. 
cauchemar,  s.  m.  Rêve  pénible 
avec   sensation   d'un    poids  qui 
oppresse.     Au  plur.  :  noctarnx 
suppressiones.  Plin.{XXU,  87). 
Il     (l'ar  ext.)    Rêve    effrayant. 
'Voy.  RÊVE.  1  (Fig.  famil.)  Chose, 
personne  dont  on  est  poursuivi. 
C'est  mon  cauchemar,  est  mi/ii 
oneri.  Sali.    Liv.    permolestas 
est.  Cic. 
caudal,  aie,    adj.   Qui  a   une 
queue.  Qai  caadam  traltit.  VcU. 
caudataire,   s.    m.    Celui   qui 
dans    les   cérémonies    porte    la 
queue  de  la  robe  d'un  pape,  du 
manteau  d'un  roi.  Qui  (ert  ves- 
tem  (laentem  0X1  syrma  [n.].  A. 
(Fig.)    Le    caudataire    de    qqn 
(c-lui  qui   suit   servilement  ses 
traces).  Imitaior,  oris,  m.  Hor. 
Simia,  se,  f.  Plin.  j. 
caudé,ée,adj.Quia  une  queue. 

VOV.    CACDAL. 

caudex,  s.  m.  Tlgello  de  1  em- 
bry  n  végétal,  et  partie  de  la 
plante  qui  se  ramifie.  Caadex. 
ciicis.  m  Virg.  Plin. 
caulicole,  s.  f.  Petite  tige  des 
feuilles  d'acanthe  du  chapiteau 
corinthien.    Caulicalus,    i,    m. 

yitr.  .       . 

caulicule,  s.  f.  Petite  tige.  Cati- 

licalas,  i,  m.  Cels.  Plin. 
causal,  aie  (lat.  eccl.  caasahs. 

Aaq.).    aflj.    Relatif  à  la  cause. 

Qaï  ((jua-,  quod)  ad  caasumpcr- 

tinet.  A.  (Jonjonctious  causales 

(t.  de  gramm.),   conjanctiones 

causales.  Gramm. 
causaUlé,   s.   f.  Rapport  de  la 

cause  à  l'effet  qu'elle  produit. 

Caass'  reram  et  consecationes. 

Cic.  Reram  causœ  alise  ex  alns 

aptse.  Cic.   Saisir   la   causalité, 

conseqaentia  cernère.  Cic. 

causatil,  adj.  Qui  annonce  une 
proposition  destinée  à  donner 
la  raison  de  la  proposition  prin- 
cipale. Causativus,  a,  am,  adj. 
Mart.  Cap.  Rationativus,  a, 
am,  a.d].  Asper.  Particule  cau- 
sative,  voy.  causal. 

cause,  s.  f.  Ce  par  quoi  une 
chose  est  ou  devient  ce  quelle 
est.  Causa,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
caasœ  évidentes  ou  consciences. 
Cfc.  causœ  qaee  congelant.  Cic, 


causa  [•  cause  occasionnelle  ']. 
Cic).  Cause  finale,  finis,  is,  m. 
Cic.   1    (En   gén.)  Ce    par  quoi 
qqch.    arrive.    Causa,    œ.    •• 
Cic.   etc.  (s'oppose  à  effecta  ou 
à  (acta,  n.  pi  Cic.    ex.:  causa 
fortaito  antegressa.  Cic.  caasa 
cohibens  in  se  ef[icientiam  na- 
taralem.    Cic.    [fat.  9).     causa;- 
[opp.  à  caasaram   éventas]   ou 
caasœ  reram,  eventoram  [opp. 
h  éventa].  Cic.  causse  reram  et 
consecationes.  Cic.  [Fin. Il,  ''■■-;i. 
sol   est  causa  et  fons  calons. 
Cic.  nihil  evenit  sine  caasa  an- 
técédente.   Cic.      caasa    parva 
[.  futile  •].Ter.  parvala.  Cxs. 
magna     F-       importante       -  j. 
Cic.    major.    Liv.     levis.    Cic. 
gravis.  Cic.  c.  evidens  [opp.  a 
abdita,  ohscara  ou  in  ohscaro 
posita].  Cels.  c.  perspicua  fopp. 
à    obscura].    Cic.    c.    externa. 
Cic.  Justa.  Cic.  ob  eam  raasam. 
Cic.  c.  adventâs.  Nep.  c.  belli. 
Cic.    c.    mortis    [en   pari,     do 
qqn].  Cic.  [en  pari,  d'une  cir- 
constance]. Liv.  parvalx  causas 
vel  (alsse  saspiclonis  vel  terro- 
ris  repentini    [••   tenant  soit    i> 
un   soupçon    mal   fondé   soit  à 
une  crainte  soudaine  -].Cses. 
esse  causam  alicuj'as    rei    [en 
pari,     d'une     pars,    ou     dune 
chose].     Cic.    nos     caasa   bHti 
sumus.  Liv.  nec  anqaam  bello- 
ram    civiliam  semen  et   causa 
deerit.    Cic.   filii   causa.    Plin. 
tempestatis  causa.    Cic.    tem- 
poris  causa  [  •  à  cause  des  cir- 
constances  .])  ;  fons,  fontiSi 
m.   Cic.  (voy.  source, _  originb, 
principe)  ;  origo,  inis,  f.  Cic. 
(ex.  :  doioris  hajas  origo  nobi$ 
e.xpUcandii   est.  Cic.  voy.  OBi- 
oi.ne);      auctor,     oris,      m. 
Cic.  etc.  (voy.  auteur)  ;  emc- 
tOT,  oris,  m.  Cic.  (ex.  :  éjec- 
ter mundi    <ieus.    Cic.  earum 
reram   deos  (acéré   effectores. 
Cic);    elTectrix,    tricis,     •.. 
Cic.  etc.  (ex.  :   est  enim  [pecu- 
nia]     effectrix    maltarum  _  et 
magnaram  volaptatam.    Cic). 
Avoir  sa  cause  dans  (qqch.),  ex 
aliqua  re  manCire.  Cic.  nasci. 
Cic  ab  aliqaà  re  pro^cisci.  Cic. 
A  cause   de,    causa   (ex.  :    <ua 
causa  [•  à  cause  de  toi  -].  Plaut. 
meâ  causa  [«  à  cause  de  moi  »]. 
Cic.    se    place    après    un    mot, 
voy.  ci-dessus,  mais  s'emploie 
rarement  en   ce  sens)  ;    gratiâ 
U  pour  l'amour  de,  en  vue  de  ■>[. 
Cic  (se  place  après  un  mot,  cf. 
ut  ipsas  bestias  hominum  gra- 
tiâ generatas     esse  videamas. 
Cic.  [N.D.  II,  63,158);prop<er, 
prép.    (av.   l'Acc).  Cic    (ex.    : 
nronfer    eam    ipsam    causam. 
fcic    [de  Or.  1,16,  72.).  propter 
eias  saavissimos    mores.    Cic. 
[Phil.  3,  7,  18].  propter  eorum 
importanam  in  me  cradelita- 
tem.    Cic.    [prov.  cons.    1,     -1. 
ouod    propter   stadiam.     Cic 
[Sen.    7,    22].     s'emploie    très 
rar.  avec  un  compl    de  pers. 
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cf.cep.  propicr  qaos  vivif.  Cic. 
[Mil.  S2,  &S]  ;  Ob,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  ^ex.  :  ob  eam  rem 

?iaod...  [av.  l'Iudic]  Cic.  (Fat. 
0,  S3]  00  eam  caasam  quod... 
Cic.  [dô  Orat.  I,  7,  S6].  gai  ob 
eam  [amicitiam]  somma  fide... 
servxtam  ma-rimam  gtoriam 
ceperit.  Cic.  [am.  7,25]);  prœ, 
prép.  (avec  l'Abl.).  Cic.  (s'ompl. 
dans  une  phrase  négat.  en  pari, 
d'une  cause  qui  empoche  qqch. 
de  se  produire  ;  ex.  :  sotem 
prs  Jacaioram  multitudinenon 
i-idebitis.  Cic.  [Tusc.  I,.'.î!,  101]); 
ex  (pr. --à  la  suite  de  ",d'où«  à 
causedei,  prép.  (aveol'Abl.)  .Cic. 
(ex.  :  ex  œre  cUeno  conxmota 
ciiitas.  Cic.  [Kep.  II,  33,  58]. 
cai  Africano  nomen  ex  virtute 
fait.  Sall.y  A  cause  que..., 
voy.  PARCE  QiE.  Etre  cause, 
voy.  CACSER.  1  Ce  pourquoi  on 
fait  qqch.  Causa,  œ,  f.  Cic,  etc. 
(ex.  :  sine  caasâ.  Cic.  qaà  de 
caasà.  Cic.  gravi  de  caasà. 
Cic.  jostis  de  caasis.  Cic. 
obscarâ  aliqaâ  ex  causa.  Cic. 
ob  eam  causam.  Cic.  ob  eas 
causas.  Cses.  voy.  motif,  raison); 
ratio,  ODis,  l.  Cic.  etc.  (voy. 
raison,  mobile,  motif).  || 
(Spéc).  A  ces  cause»  (jur.)  c.-a- 
d.  pour  ces  motifs,  his  de  cao- 
tis.  Jet.  L'ayant  cause,  is  ad 
quem,  res  pertinet.  Jet.  1  Affaire 
pour  laquelle  on  paraît  en  jus- 
tice. Causa.,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  causa  capitis.  Cic.  causa; 
malse  ou  optimse.  Cic.  c.  vera 
['  juste  "  ].  Cic.  caasam 
agére.  Cic.  causam.  defendère. 
Cic.  caasam  clicère  [-  plaider 
une  cause  »,  en  pari,  de 
l'avocat,  oa  «  plaider  sa  cause  -, 
•  se  défendre  ",en  parl.de  l'ac- 
cusé, du  défendeur].  Cic. 
causam discëre  [«se  faire  exposer 
la  cause  •,  en  parl.de  l'avocat]. 
Cic.  causam  docére  aliqaem 
['  exposer  la  cause  »  à  son  avo- 
cat]. Cic.  causam  tenêre,  obti- 
nëre,sustinêre  ["-obtenir  gain  de 
cause  »].  Cic.  caasam  perdëre 
ou  caasâ  cadëre.  Cic.  Jct.);\lis, 
litis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  adhuc 
sab  judice  lis  est  [•  est  pen- 
dante ■>].  Hor.  totam  litem  obti- 
nëre  [•  obtenir  gain  de  cause 
sur  tous  >s  points  •].Cic.  litem 
orâre  [-  piaidor  •].  Cic.  litem 
saam  (acéré  [<■  faire  la  cause 
sienne  •].  Cic);  res.  rei, 
(c  aft'aire,  cause,  procès  ■.),  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  atram,  rem  an 
litem  dici  oporteret.  Cic.  de 
nibas  ab  isto  cognitis  judi- 
ci'iisque  et  de  judiciis  datis. 
Cic.  judicata  res  est.  Cic.  tan- 
qiiam  ejus  jam,  res  ageretur. 
Sen.).  Voy.  procès.  Mettre  qqn 
evi  cause,  lHem  alicui  intendére. 
Cic.  Mettre  hors  de  cause,  voy. 
absoudre.  Etre  en  cause,  c.-d-d. 
en  question,  in  qusestione  ver- 
tàri.  Cic.  Cela  n'est  point  en 
cause,  de  hoc  non  agitar.  Sen. 
Alors  surtout  que   ce  sout    vos 
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revenus  les  plus  importants  qui 
sont  en  cause,  pra'sertim  cum 
de  ma.ximis  wstris  vectigati- 
bas  agatur.  Cic.  Voy.  [s']  agir. 
Sa  probité  n'est  pas  en  cause, 
non  ambigitar  de  eJus  inno- 
centià.  Cic.  Eu  l'état  de  la 
cause,  quse  cum  ita  sint.  Cic. 
En  tout  état  de  cause,  atii^ue. 
Cic.  Voy.  MANIÈRE.  I]  (Kig)  En 
connaissance  do  cause,  e.rplo- 
rate.  Cic.  re  perspectâ  et  cognitâ. 
Cic.  Qui  agit  en  connaissance 
de  cause,  sciens.  Cic.  pradens 
et  sciens.  Cic.  prudens  sciens. 
Ter.  1  (Parext.)  L'ensemble  des 
intérêts  .'i  soutenir  en  faveur  do 
qqn.  Causa,  as.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  senatoria,  popularis.  Jast. 
populi  Romani  vera.  Cic.  c. 
Csesaris  melior.  Quint,  c. 
quam  Pompejas  sasccperat.Cic. 
causam  rei  publicse  non  tenêre. 
Cic.  causam  populi  agére  [opp. 
à  cautani  optimatium  agére]. 
Nep.  non  omnibus  Sullie  causa 
grata.  Cic.  utrum.  militantiam 
adversarii  estist  an  causam 
agitis?  Liv.)  ;  partes,  iuzn, 
f.  pi.  Cic.  Liv.  (voy.  parti). 
Faire  cause  commune  avec..., 
causam  saam  cum  {aliquo) 
communicâre.  Cic.  cum  aliquo 
convenlre.  Cic.  cum.  aliquo 
consentire.  Cses.  Prendre  son 
t'ait  et  cause  (arch.\  suum 
(actum  prâestâre  tuerique.  Cic. 
Prendre  fait  et  cause  pour  qqn, 
sascipêre  alicujus  defensionem. 
Cic.  Prendre  lait  et  cause  pour 
la  liberté,  libertatis  patroci- 
nium  suscipére.  Liv. 

1.  causer  (lat.  causâri,  «  allé- 
guer des  raisons  •),  v.  intr. 
S'entretenir  familièrement  avec 
qqn.  Sermocinâri  cum  aliquo. 
loqui  eam  aliquo.  Cic.  confa- 
balâri  eam  aliquo.  l'iaut.  ser- 
mones  familiares  conferre  cum 
aliquo.  Cic.  colloqui  cum  ali- 
quo.Cic.  de  la  pluie  et  du  beau 
temps,  c.-à-d. de  choses  banales, 
vulgaria  multa  ultro  citroqua 
habére.  A.  (d'apr.  Cic).  Causer 
de  qqch.,  habére  sermones  de 
aliquà  re.  Cic.  Causer  musique 
(famil.),  de  musicà  sermones 
habére.  Cic.  Causer  à  qqn 
(arch.),  voy.  parler,  [s']  entre- 
te.mr.  C'est  assez  causé,  ou 
(abs.)assez  causé,  sedhsec  hacte- 
nas.  Cic.  satis  verboram  est. 
Plaut.  1  (Par  ext.  famil.)  Faire 
des  bavardages.  On  en  causa, 
res    est  sermonibus    celebrata. 

Liv.  Voy.  BAVARDAGE,  BAVARDER. 

T  (Fig.)  Jacasser,  caqueter  (en 
pari,  du  perroquet,  de  la  poule, 
de     la    pie).    Voy.    caqueter, 

JACASSER. 

2.  causer,  v.  tr.  Etre  cause  do 
(qqch.  qui  arrive).  Causanj 
esse  [alicujus  rei).  Cic.  etc. 
(voy.  cause);  habére,  tr.  Cic. 
(ox.  :  habére  cclercm  satieta- 
tem.  Cic.  plus  molestiœ  habére 
qaam  volaptatis.Cic.  habet  in- 
(lationem    magnam    is   cibus. 


Cic.  [Div.  I,  GS]  ;  facère,  tr. 
Cic  Tac.  (ex.  :  facère  alicui 
lioiorem.  Cic. [ad.  Att.  X\,  8,  8]. 
alicui  desiderium  alicujus  rei. 
Liv.  f.  caram  [-  du  souci  •]. 
Tac.  f.  ts-dium,  stomachum 
[«  du  dégoût,  de  l'irritation'). 
Cic.  mctum  ou  fimorem.  Liv. 
suspicionem.  Cic.)  ;  efûcëro 
ipr.  •  être  la  cause  efficiente 
do  •  [en  pari,  des  choses]), 
ir.  Cic.  etc.  (ex.  :  eff.  magnas 
rerum  commatationes.  Cses. 
nwrbos  efilcére.  llirt.)  ;  con- 
ûcère,  tr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  alicui  reditum.  Cic.  alicui 
aliquid  mali.  Ter.  motus  ani~ 
morum.  Cic.  alicui  sollicita- 
dines.  Ter.)  ;  creâre  (•  pro- 
duire, causer,  faire  naître  •), 
tr.  Plaut.  Cic.  Cels.  (on  pari. 
do  circoust.  physiques  :  cr.  tor- 
porem  et  dolorem.  Cels.  mel 
fastidium  créât.  Plin.  cr.  vo- 
mitum  dissolationemque  sto- 
machi.  Plin.  en  pari,  de  cire, 
morales  :  nonnunquam  etiam 
errorem  créât  similitudo.  Cic. 
alicui  periculam.  Cic.  seditio- 
nem.  Vell.  id  [versilicandi  ge- 
nus]  tsedium  ex  similitadina 
ac  satietatem  crcat.  Quin^]; 
zaovére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  n- 
sum,  bellum,  seditionem.  Cic. 
Liv.  voy.  SUSCITER,  [faire]  naî- 
tre) ;  ferre  {•  apporter  -,  d'où 
'  causer  •),  tr.  Plaut.  Cic,  Liv, 
(ex.  :  f.  alicui  lactum  lacrimas- 
que.  Liv.  alicui  fraudem  [•  cau- 
serdu  tort»].  Cic.pcrniciem  ali- 
cui cum,  scelere.  Liv.  ferre  ali- 
cui incommodam.  Cic.  volup- 
tatem  alicui  ferre.Ter.);  aifer- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicui 
mortem.  Plaut.  Cic.  alicui  per- 
niciem,  interitam.  Cic.  detri- 
mentum.,  incommodum.  Cees. 
alicui  Isetitiam,  detectationem, 
dolorem.  Cic.  alicui  caram  ma- 
Jorem.  Cic.  multas  alicui  la- 
crimas,  m.agnam  populo  Ro- 
mano  cladem.  Cic.  salutem  ali- 
cui. Cic)  ;  o/Terre  (-apporter, 
causer,  procurer  »),  tr.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  olf.  alicui  mortem  ou  «©• 
cem.  Cic.  inceadium,.  Cic.  las- 
titiam  alicai.  Ter.  errorem. 
Liv.  sibi  molestiam  o^erre 
[•  se  causer  beaucoup  d'eo- 
nuis  "].  Lucii.)  ;  in/erre  («ap- 
porter »,  d'où  "  causer,  déter- 
miner »),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  mo- 
ram,  cunctationem.  Cses.  mi- 
sericordiam,  invidiam.  Cic. 
calamitatem.  Cses.)  ;  impOT- 
târe  (pr.  '  apporter  »,  d'où 
(iij.  "  introduire,  amener,  cau- 
ser •),  tr.  Pacav.  Cic.  Plin. 
(ex.  :  cladem  familise.  Pacav. 
alicui  delrimentum..  Cic.  cala- 
mitatem. Cic.)  ;  ciére  (•  faire 
naître,  susciter,  amener,  cau- 
ser »)  tr.  Cic.  Liv.  etc.  (ex,  :  c. 
bellum.  Liv.  sedifiones.  Liv. 
vanos  tumultus.  Liv.)  ;  conci- 
tàre  ('  exciter  »,  d'où  •  pro- 
duire, faire  naître,  causer  »), 
tr.  Cic.  Cels.  etc.  (ex.  :  c.  piiui- 
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im.  Cels.  morbum.  Cela.  c. 
amaltam.  dys.  seditionem  ac 
isrordiam.  Cic.  nova  (ixuedam 
^isrcreet  concitùr::  mala.  Cic. 

I  uli     misericordiam.      Cic. 
'm,  invidiam,  odinm.  Cic): 

•  arére  (•  faire  naître,  cau- 
-r  A,  tr.  Cic.  (seul,  en  mauv. 
irt.:  p.  orft'um.  Tir.  dolorem. 
ir.   saspicionem.    Cic.)   ;  gi- 

■  Itère  {•  produire,  causer, 
m-o    naître    -),    ir.    Cic.    etc. 

\.  :  et  xgritudines  et  metits 
t  reliqax  pertarbaliones  om- 
v's  nignantar  ex  ea  [intemoe- 
-antii].  Cic.  [Tusc.  IV.  9,  S2]): 
prxbere  (-  présenter,  fournir. 

■  luser.  apporter,  faire  naître"),  i 
ir.  Cic.  Nep.  etc.  (ex.  :  pr.  sus- 
iiicionem.  Nep.  terrorem,  ta- 
niiltum.  Liv.)  ;  exbibere,  tr. 
'.  faire  paraître,  susciter,  cau- 
ier  .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  exhi- 
bére  alicai  negotiam  [r.fày\>.<x-!a 
rtapé-/«iv  u-n]  .  Cit.  alicai  mo- 
lestiàm  [napixeiv  tioio-i\-  rlaat. 
Cic  exhibère'  mihi  molestiam 
destiterant.  Cic.)  ;  facessère 
(.  susciter  .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
{.  alicai  negotiam  [■  causer  des 
embarr.%s,  des  ennuis '.]. Cic.)  ; 
incutére  {-  faire  entrer  [vio- 
lemment, brusquement]  dans-, 
d'où  .  causer-.),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alicai  morbam.  Plaat. 
timorem.  Cic.  metam.  Liv.  er- 
rorem.  Cic.  aliqaid  negotii  ali- 
cai. Hor.). 

ssmserie,  s.  f.  Entretien  fami- 
lier. Sermo.  onis,  m.  Plaat. 
Cic.  (ex.  :  sermo  m  circahs, 
dispatationibas  congressioni- 
bas  (amiliariam  versetar.  Cic. 
au  plur.  sermones,  um,  m. 
Cic.  cf.  malta  Hi  tota  die  in 
concilio  sermonibas  jactata 
erant.  Liv.).  Voy.  aussi  conver- 
sation. Il  (Arch.)  Bavardage. 
Voy.  ce  mot. 

causette,   s.  f.    (famil.)  Petite 
causerie.  Brevis  sermo.  A. 
causeur,  euse,adj..s.  m.  et  f. 

II  ^d/.Qui  cause  volontiers.  Affa- 
bilis,  e,  adj.  Cic.  Nep.  hngaa 
ou  sermone  promptas.  tic. 
Liv.  loqaax,  acis,  adj.  Cic. 
Qui  n'est  pas  d'humeur  cau- 
seuse, natara  tacitas.  Cic.  \\ 
{Sabst.)  S.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  cause  volontiers.  Voy.  plus 
haut.  Il  (Par  ext.l  Celui,  oelle 
qui  bavarde  indiscrètement. 
Garralas,  a,  um,  adj.  Hor.  || 
(Fig.)  Une  causeuse  (petit 
canapé).  Voy.  canapé. 

causticité,  s.f.  Propriété  de  ce 
qui  est  caustique.  Vis  caastica 
ou  natara  caustica.  Plin.  mor- 
dacitas,  atis,  f.  PUn.  \\  (Fig.) 
Caractère  acerbe  de  la  plaisan- 
terie, verboram  acalei.  Cic.  as- 
perse  ou  acerbae  facetiee.  Tac. 
dicacitas.  atis,  f.  Cic. 
caustique,  adj.  Qui  desorga- 
nise, corrode  les  tissus  animaux 
et  végétaux.  Caasticas,  o,  um, 
adj.  Plin.  \\  (Subst.)  Un  caus- 
tique,   causiicum,  i,    n.    Plin. 
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cauterium,    ii,  a.  Scrib.    Plin. 

Dos    caustiques,    medicamenta 

adarentia.  Cels.  et   (abs.)  or^u- 

rcntia.  Ceis.  Plin.  1  (Fig.)  Qui 

est  acerbe  dans  la  plaisanterie. 

Asper,    a,  um,  adj.    Cic.    mor- 

dax,  acis,  adj.  Hor. 
caut,  caute,  adj.  DéBant.  Voy. 

C3  mot. 
oautèle,  s.  f.  Défiance  prudente 

larch.).   Versatia.  œ,  f.  Liv. 
oauteleusement,  adv.   D'une 

manière    cauteleuse.      Versate, 

adj.    Cic.    Callidé,    adv.     Cic. 

Sabdolê,  adv.  Plaat.  Cic. 

cauteleux,     euse    adj.      Qui 

montre  une  défiance  habile. 
Versutas,  a,  um,  adj.  Cic.  Cal- 
lidas,  a,  am,  adj.  Cic.  Sabdo- 
his,  a,    um,    adj.    Plaat.  Sali. 

cautère,  s.  m.  Corps  brûlant. 
Causticam.  i,  n.  Plin.  Caa- 
terium,  i,  n.  Plin.  Caater, 
eris,  m.  Sali.  \\  (Par  oxt.) 
Petit  ulcère  artificiel  qu'on  en- 
tretient pour  obtenir  une  sup- 
puration.   Vlcus,  eris,  n.   Cels. 

cautérisation,  s.  f.  Action  de 
cautériser,  résultat  de  cette 
action.  Ustio,  onis,  f.  Cels.  Us- 
tio  caaterii.  Veget.  Valnas  igne 
(actam.  Col. 

cautériser  (lat.  post.  cauteri- 
zàre.  Veget.), v.  tr.  Brûler  avec 
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fer    rouge,    un    caustique. 


Urére,    tr.  Cic.    Cels.    (ex.  :  si 
uri  non  potest  vnlnas.  Cels.)  ; 
adurêre,  tr.  Cels.  (ex.  :  medi- 
camenta  adarentia.  Cels.). 
caution,     s.   f.  Somme  qu'on 
dépose    ou    qu'on      s'oblige    à 
payer    eu  garantie  d'un  enga- 
cement.     Sponsio,     ODis,   '. 
Varr.    (Ling.    Lat.,    VI,   70;; 
cautela,  as,    f.   Ulp.  (dig.  III, 
3,   15,    §   1)  ;    cautio,    onis. 
(^  garantie,    caution  -),  f.    tic. 
Jet.    (ex.  :    caationem    cavère. 
Jet.  caationem  idoneam  offerre. 
Jet.     caationem     interponëre. 
Jet.)  :    satisdatio,  onis    (pr. 
..  action    de    donner   une  cau- 
tion ■),    f.    Cic.   Jet.    (ex.  :    et 
sant  aliqaot  satisdationes    se- 
candam  mancipiam.    Cic.    [ad 
-itt.  V,  1,  l].satisdationem  in- 
terponëre ou  prsestâre  ou  dare 
[^   donner,  fournir  caution  "] . 
Jet.  exigëre  ab  aliqao  satisda- 
tionem.  Jet.  satisdationem  of- 
(erre.  Jet.  satisdationem  alicai 
remittëre  [■  faire  remise  de  •]. 
Jet.)  ;    yadimoniam,  ii  {pr. 
'  engagement  qu'on    prend  [en 
donnant  caution]  de  se  présen- 
ter en  justice  à  un  jourdonné-l, 
n.    Cic.    Val. -Max.    (ex.  ;  sine 
vadimonio    disceditar.  Cic.   ne 
s'emploie  que  dans  des  locutions 
spéciales,  voy.  engagement,  ga- 
rantie, JUSTICE.).    Donner   une 
caution,   satisdare,    tr.    Cic. 
Jet.  (ex.  :   satisdare   de  legatis 
f.  s'engager  sous  caution  à  ac- 
quitter  des  legs   •].    Ulp.  dig. 
satisdare  damni  infecti  [«s'en- 
gager sous  caution  à  payer  des 
dommages-intérêts  pour   cause 


de  dégâts  éventuels  •].    Cic.  ». 
judicatx  pecaniœ  [•    s'engager 
sous     caution     à    payer      une 
amende  •  ].     Val.-Max.).     Sur 
caution,   en   donnant   caution, 
satisdato,  adv.  Cic.    (ex.  :    s. 
debêre.  Cic.    [ad     Att.  XVI,  6, 
3;  15,  2].  s.  cavère,  promittêre. 
Jet.).    Assigner    régulièrement 
qqn   en  lui  faisant  donner  cau- 
tion, vadâri  aliqaem.  Cic.  Liv. 
Recevoir  caution,  satisaccipëre. 
Cic.  Jet.    Exiger  caution,  satis 
exigëre.    Jet.   Voy.    garantie. 
Caution  bourgeoise  (arch.),    c- 
à-d.    solvable,  voy.  ce  mot.  La 
caution    n'est   pas    bourgeoise, 
c.-à-d.  la   garantie  est    insuffi- 
sante, voy.  ces  mots.  Qui  estsu- 
jet  à  caution,  c.-à-d.  qui  a  be- 
soin de  garantie,  a  qao  caveas 
necesse    est.  Cic.   T     Celui    qui 
pr?nd  cet  engagement  pour  un 
autre.  Sponsor,  oris,  m.  Cic. 
(voy.    garant)   ;     Sdejussor, 
ôris,  m.  Jet.    (voy.  répondant, 
garant)  ;  vas,  vâdjs,   n.  Cic. 
etc.  (ex.;    vas  (actus  est    [•    se 
porta    caution    -  ]    alter    ejas 
sistendi,  at  si  ille  non  revertis- 
set,  moriendam  esset  ipsi.  Cic. 
[Oir.  III,  10,  ià].  vades  poscëre. 
Cic.  vadem  te    ad  mortem  ty- 
ranno  dabis  pro    amico.    Cic. 
[de  Fin.,  11,79]);  prœs,  prse- 
dis    (•  caution,    garant    [dans 
les  affaires  civiles]  '),    m.   Cic. 
(ex.:  prœdem  esse  pro  aliqao. 
Cic.  priedes  dare.    Cic.  ob  eam 
rem  prsedes  dare.  Cic.    prxdi- 
bas    et  prœdiis  cavère    popalo 
[c  sauvegarder  les    intérêts    de 
l'Etat  en  exigeant  des  cautions 
et  des  nantissements  sérieux  ■]. 
Cic.  Liv.  fig.  vestram  virtatem 
reram  qaas  gestarus  sam  va- 
dem prœdemqae    habeo.    Cart. 
[IX,  2,  25]);  obses,  idis,  m.  f. 
Cic.  Nep.  Sen.  rh.  (ex.:  ejus  rei 
obsidem  fore.  Nep.  voy.  garant, 
répondant).    Se  porter  caution, 
spondére,    tr.  Cic.    (voy._GA- 
rant,  répondre)  ;  intercedere, 
intr.  Cic.  (voy.  garant).  Je  vous 
suis  caution  que...,    libi  spon- 
dére possam  {Ca-sarem  talem 
semper  fore  civem).  Cic. 
cautionnement,  s.  m.  Action 
de  donner  caution.  Satisdatio, 
onis,    f.   Cic.  Jet.    Fïdejossio, 
onis,    f.    Jet.     Moyennant    un 
cautionnement,  satisdato,  adv. 
Cic.  Jet.  (voy.  CALTioN).  Il  P.  ext. 
Somme    déposée   en    garantie. 
SatUdatam,  i,  n .   Cic.  Pignas, 
nôris,  n.  Tae.  Jet.  Voy.  caution. 
cautionner  v.  tr.  Fournir  cau- 
tion pour   qqn.  Cavëre    alicai. 
Cic.  satisdare  alicai.    Cic.  Jet. 
prsedem  esse  pro    aliqao.    Cic. 
Il    Fig.  Se  porter    garant  pour 
qqn.  Prsestâre  aliqaem  de  ali- 
qaa  re.  Cic.  (voy.  responsable, 

RÉPONDRE,  GARANT,   GARANTIE.) 

cavalcade,  3.  f.  Course  à  che- 
val faite  par  plusieurs  person- 
nes réunies.  Cursus  eqaester. 
Virg.  1  Réunion  de  gens  à  che- 
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val.  Egaitnmtarmx.  Lii:  Eqai- 
t€s,  am,  m.  pi.   Liv.    \\    (U.ins 
uno  fête.)  De  .ilé  do  gens  à  che- 
val.   Eqaestris  pompa   ou  de- 
curstis  eqaester.  A. 
OJivalcadour,  adj.  m.  Préposé 
aux   ch>vau.\    de    main    de    la 
maisoD   d'un  roi,  d'ua   prince 
(arch.).  voy.  écuter. 
cavale,  s.'f.  Jument  s'emploie 
surtout  en  pocsie'i.  E'qaa,  œ,  f. 
Cic.   (Dat.    et    Abl.  pi.    equis. 
Varr.    Col.).    Une    petite,  une 
jeune  cavale,  «(jaaia, se,  f.  Plant. 
cavalerie,  s.  f.  La  partie  d'une 
armée  qui  se  compose    de  sol- 
dats à   cheval.    Egaitatas,    as, 
m.  Cœs.  Copiée  eqaestres.  Cœs. 
Eqaites,  am,  m.  pi.  Cic.  Actes 
ou    tarmœ  eqaitam.   Liv.    Au 
sing.  coUectii':    Eqaea,    quitis, 
m.  lÂv.  La  cavalerie  et  l'infan- 
terie, copiés  eqaitam  peditam- 
qae.  Liv.    eqaestres  et  pédes- 
tres.   Justin,    milites    eqaites- 
qae.  Cses.  Liv.  equi  viriqae.Liv. 
Servir  dans  la  cavalerie,    eouo 
merëre.  Cic.  eqais  merèri.  Liv. 
De  cavalerie,  eqaester  et  eqaes- 
tris,    e,  adj.   Liv.  Le  comman- 
dant de  la  cavalerie,  magister 
eqaitam.  Liv.  \\  L'ensemble  des 
chevaux    (dans  une   entreprise 
de  voitures,  de  transport),  t'qai, 
arum,  m.  pi.  Liv. 
cavalier,  ière, s.  m.  et  i.  Celui, 
celle   qui    est   à  cheval.  Eques, 
qaitis,  m.  Liv.  Sessor,  cris,  m. 
Sen.  (cf.  sessorem  recasâre  [en 
pari,  du  cheval].  Liv.  non  pa- 
tientem  esse  sessoris.  Liv.).    || 
Celui,  celle  qui  monte  habituel- 
lement à   cheval.   Rector,  oris, 
m.  Sali.  (cf.   r.  eqai.  Tac.  rec- 
torem  amisisse  f  •  avoir  perdu 
son  cavalier  ■•]. Tac.  eqaas  sine 
reotore    [«    cheval    sans  cava- 
lier «J.  Sait.  fr.).    Etre  un  bon 
cavalier,    eqao    habilem    esse. 
Liv.  eqao  optime  ati.  Cic.  eqais 
bene  ati.  Liv  .eqaitandi  peritam 
ou  peritissimam  esse.    Saet.  ^ 
Soldat  qui  appartient  à  la   ca- 
valerie. Eques.  quitis,  m.  Cœs, 
Liv,  Voy.  CAVALiiRiE.  ^  (Arch.). 
Celui  qui  portait  l'épéa.  Les  ca- 
valiers   c.-à-d.  les  gentilshom- 
mes, principes  nobilissimœ  ja- 
ventatis.   Cart.    Un    jeune  ca- 
valier,  adalescens  nobilis.  Liv. 
Voy.  NOBLE.  ^  Celui  qui  accom- 
pagne   une    dame.  Assectator, 
oru,   m.  Plin.  j.  Servir  de  ca- 
valier  (aune  dame),  assectôrt, 
tr.  Cic.  Il  (Par  est.)  Un  homme 
du  monde,   homo    arbanas    et 
laatas.    Cic.  Les  cavaliers,  ele- 
pantes,  iam,  m.  pi.  Cïc.  (de  fin. 
II,    23).  laalissimi,   oram,    m. 
pi.   Cic.   Il    (Adjectivmt.)  Avoir 
unair  —  (avoirqqch.  d'aisé  dans 
les  manières;.   Voy.  ces    mots. 
Air    cavalier,   eqaestris    inces- 
sas. Cic.    D'une  manière  cava- 
lière et  à  la  cavalière,  voy.  ca- 
TALiÈREUENT.  ||  (Pareil.)  Leste, 
sans   façon.  Liber,  a,  am,   adj. 
Cic,  Expeditas,  o,  am,  adj.  Cic. 
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cavalièrement,  adv.  D'une 
manière  cavalière.  Libéré,  adv. 
Cic.  .Superfcê,  adv.  Cic.  Arrogan- 
ter,  adv.  Liv, 

cavatine,  s.  f.  Cantabile  des 
opéras  italiens.  Canticam,  i,  n, 
Phaed, 

1.  cave,  adj.  Qui  présente  uno 
cavité.  Cavas,  a,  am,  adj.  Cic, 
etc.  Yeux  caves,  ocali  cavati. 
Lacr.  Il  (Spécialmt.)  Veine  ca- 
ve. Cava  vena.Cic.  ||  (Fig.)  Mois 
caves,  mois  lunaires  qui  n'ont 
que  29  jours.  Cavi  menses.  Cen- 
sorin. 

i.  cave,  s.  f.  Espace  souterrain, 
ordinairement  voûté  (ménagé 
sous  le  rez-de-chaussée  des  ha- 
bitations). Cella,  œ,  t.  Cic.  IJy- 
poga^am  concameratam.  A.  et 
simpl.  Iiypoijseam,  i,  n.  Vitr. 
Cave  pour  le  vin,  apotlteca,  se, 
f.  Cic.  ou  cella  vinaria.  Cic. 
Une  cave  bien  montée  (en  vins), 
apotheca  ornata  et  instructa. 
A.  (d'après  Cic). 

3  cave,  s.  f.  A  certains  jeux, 
la  somme  qu'un  joueur  met  de- 
vant lui,  lorsL|u'il  commence  à 
jouer.  Voy.  e.njeu,  mise. 

caveau,  s.  m.  Petit  réduit  sou- 
terrain. Crypta,  as,  f.  Varr. 
Prad.  Hypogeam,  i.  n  Vitr.  || 
Petite  cave  pour  la  vin.  Voy. 
CAVE.  Il  (Par  ext.)  Sorte  do  ca- 
baret en  sous-sol.  Cellariam.ïi, 
n.  Valg.  hypogseos  caapona.  A. 
1  Construction  souterraine  fu- 
nèbre. Uypogœam,  i,  n.  Petr. 
(111,2).  Inscr.  Il  Construction 
souterraine  dans  un  ciraitière. 
Conditoriam,  ii,  a.  Petr,  [nscr. 

cavèce,  s.   f.  Tête  (arch.;.  Voy. 

TÈTE. 

cavecé,  ée,  adj.  Se  dit  d'un 
cheval  dont  la  tète  tranche,  pour 
la  couleur,  avec  le  reste  du 
corps.  Ûiscoiori  capite  eqaas.  A, 

caveçon,  s.  m.  Bride  spéciale 
pour  dompter  les  chevau.'i  dif- 
ficiles. Lapas,  i,  m.  Ov.  Stat. 
lapati,  oram,  m.  pi.  et  lapata, 
oram,  n.pl.  Virg.lupata  frena. 
Hor.  (carm.  1, 8, 6).  ||  Fig.  Donner 
comme  un  coup  da  caveçon, 
(renos  dare,  adhibëre  alicai. 
Cic.  Liv.  Voy.  refréner. 

l.caver,  v.tr.  Creuser  en  dessous. 
Sa([odëre,  tr.  Sali.  (cf.  sa[[o- 
dere  maram.  Sali,  montes. 
Plin.).  Sjs  yeux  se  cavent,  Voy. 
creuser.  Il  (Absolt.  intr.)  Voy. 
creuser.  (Fig.)  Caver  dans  le 
cœur  humain.  Voy.  creuser. 

2.  caver,  v.  tr.  A  certains  jeux, 
mîttre  devant  soi  une  certaine 
somme.  Voy.  enjeu,  mise.  || 
(Fig.)  Caver  au  plus  fort,  c.-a- 
d.  porter  les  choses  à  l'extrême. 
Voy.  EXTRÉUE.  Caver  au  plus 
bas,  c.-à-d.  voir  les  chosas  au 
pis.  Voy.  PIS. 

caverne,  s.  f.  Cavité  naturelle 
s'étendant  sous  le  sol  ou  sous 
un  rocher.  Caverna,  œ,  f.  Cic. 
l'Un.  Specas,  ûs,  m.  f.  et  n. 
Varr.  Virg.  Hor.  Liv.  (ordin. 
masc.    en    pari,    d'une   caverne 
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naturelle;.  Spelanca,  se,  f.  Cic 
Virg.  Un»  caverne  de  voloun 
faram  receptacatam.  Cic.  || 
iÇéologie.)  Cavité  souterrain' 
où  l'on  rencontre  dos  ossemeut 
fossiles.  Spelanca,  se,  t.  Cic.  an, 
tram,  i,  n.  Cic.  (cf.  cum  homi 
nés  spelancas  et  antra  pro  dO' 
mibas  haberent,  Cic).  1  (I^ai 
anal.)  Dans  la  phtisie  pulnio 
naire ,  excavation  ulcéreuse. 
Palmonum  alcerosœ  cavernx. 
A. 

caverneux,  euse,  adj.  Qui 
présente  dos  cavernes .  Ca- 
vas, a,  am,  adj.  Liv.  Virg. 
Cavatas,a,  am,  adj.  Virg.  Exe' 
sas,  a,  am,  adj.  Virg.  Sen.  || 
(Par  e.\t.)  Qui  présente  des  ca- 
vités. Cavernosas,  a,  am,  adj. 
Plin.  Spelancosas,  a,  am,  adj. 
Csel.-.iar.  1  Qui  semble  venir 
d'une  caverne.  Voix  caverneusa, 
fascam  gênas  vocis.  Cic.  vox 
fasca.  Saet. 
cavet,  s.  m.  Moulure  concave. 

Cymatiam  Doricam.  Vitr. 
cavillation,  s.  f.  Subtilité   da 
mauvaisefoi  (arch.).  Cavillatio, 
onis,  f.  Qaint. 
cavité,    s.  f.  Espace  vide  plus 
ou  moins  étendu  dans  l'inté- 
rieur d'un  corps  solide.  Cavum, 
i,  a,  Cato.  Liv.  Caverna,  as,  f. 
Sen.  Plin.  Petite  cavité,  caver- 
nala,   se,    f.   Plin.  Cavités  des 
pierres,  cavernse  silicam.  Lacr, 
—    des   arbres,  cavernse  arbo- 
ram.  Gell.  —   de  la  terre,  ca- 
vernse terrse.  Lacr.  —  des  na- 
rines, cavernse  nariam.   Cœl.- 
Aar.   —  d'une    dent,   caverna 
dentis.  Scrib.    —    du   ventre, 
specas  alvi.  Phsed.  Il   se  forme 
des  cavités  dans  les  dents,  ca- 
vantar  dentés.  Plin. 
cayeu.  Voy.  caïeu. 
1.  ce,  pron.  dém.  invar,  qui  sert 
à  rappeler  la  chose  en  question 
ou  à  aunoncer  celle  dont  il  va 
être  question.  Id,  n.  Cic.  Liv. 
(ex.:   id  qaod  patet...   Liv.   id 
ipsam  est  qaod  appellatar  atile 
['  c'est  là  précisément  ce  qu'on 
appelle    l'utila    •].    Cic.    Mais 
prendre    garde    à  l'attraction, 
obligatoire  dans  des  phrases  de 
ce  genre  :  qaœ  apad  alios  ira- 
candia  dicitar,  ea  iis  impcrio 
saperbia  atqae  cradclitas  ap- 
pellatar. Sali,  rcat.  51,  IJ.].  ea 
caasa  belli  fuit  [-  ce  fut  la  cause 
de  la  guerre  •].  Liv.  is  deniqae 
honos  mihi  viacri  solet  [•  enfin 
c'est   pour   moi  d'ordinaire  un 
honneur  •].  Cic.eaprmaamici- 
tia  est.  .Sali.)  ;  hoc,  n.  Cic.  etc. 
jox.:  hoc  qaod  licet.  Cic.  hoc  est, 
ipsam  esse  contra  se  disertam. 
Cic.    hoc   me   ipse    consolabar 
qaod...  [•   ce  qui  me  consolait, 
c'était    que...    •].    Cic.  hoc  te 
primam    rogo,     ne...      [•     ce 
quo  jo    te   demande    d'abord, 
c'est  de  ne  pas...  ■].  Cic.  Mais 
prendre  garde    à  l'attraction  : 
pato  esse  hanc  necessitudinem 
['    ce   que  j'appelle   nécessité. 
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.1  cai  nnllâ  vi  resisti 
;;:,,'sV.  tic).  W  (nitorrosat.) 
I  -,  ca  toi,  qu'est-co  ci,  olo. 
ri.uaduitea  latin  par  dos  par- 
ticules interrogalives  (cf.  icC  n-- 

.ni.Ue?  Cic).  list-coque...?  est- 
-",,ue  vraiment...  ?qao.,ost-c9 

■  luo'...?    né,    adv.   '"'«"•?'=: 
(nrs  rréciuent,  quand   on  s  at 
.      dàuAoréponseal-firmative: 

-ulter  les  grammaires).  Mt- 

,,u«   par    hasard    ost-çe  que 

,,  „ment...?num.  adv.  intorr 

,,v.  etc.  (quand  on   s  attend   à 

,,,M    réponse    negativo ,    v.    les 

iinm  ).     Est-ce    que...   ou..., 

■         (dans    les    interrogations 

.blos).   Est-ce    que   par    ha- 

■  d     ?  eh  quoi  lest-ce  que....' 

'jn,  adv.  interr.  Cic.  etc.  (ex.  • 

tus  est  que  la  question  doit 
évidemment  recevoir  une  le- 
ponse  négative].  Cic.  [I';°-  "• 
§  71  Quid  dicis?  an  belio  (a- 
gitiioram  Siciliam  virtatetaa 
iileratam  l"  tu  prétends  ne  - 
pn  oas'  que  la  Sicile...  ■].  yÇ. 
Un'verr^,,lI..5,_-2,_^5]).Qu'est- 


^ceci^'Qàid'hoc    rei    est?  Liv. 
gjdid   est?  Ter.^   H,  ^^^Sf» 
sont   .  (ne  se  traduit  d'ordinaire 
quo  par  la  place  donnée  dans 
U  plii-ase  latine,    au    mo      Ir. 
précédé   de   .   c'est,  ce  sont  -, 
etc.).  C'est  aux  autres  a  on  ju- 
eer   aliomm  est  judiciam.  Lie. 
C'est  vous-même  que  je  clier- 
chais,  ie  ipsam  qasrebam.  1er 
Il  Employé  comme  complément 
i''un  verbe  actif  ou  d'une  prépo- 
sition    ou     comme    antécédent 
d'une  prop.  relative..  Ce  dit-on 
Itai'^nt.Cic.    ut   dicitar.Cic. 
Pour  ce  faire,  ad  id  emciendam. 
Cic    Ce  faisant,  qaod  dam  fa- 
c«     Cic.  Sur  ce,   lus    dictis  ou 
factis.   etc.  Thém.stoclo   fit  ce 
que   Coriolan   avait    fait.  Jhe- 
mistodes  idem  (ecit  qaod  (ece- 
rat     Coriolanas.    Cic.    Si   qqn 
demande  ce  que  je  lais,  si  qnis 
reqairit  qaid  agam.  Ov.  Je  ûi- 
rai  ce  que  je  pense,  dicam  qaod 
sentio    ie  sais  ce   que  cest  et 
(arch.)    je   sais   que  cest,  qaict 
hoc  rei  sit.  scio. 
8    ce,   cet,    cette,   ces,    adj 
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époque-ci,  notre  époque.].  Cic); 
iste,  ista.  istud.  adj.   pion, 
déni.   Cic.    etc.    (démonstr.    do 
la  a*  personne,   design,    ce   qui 
la  concerne,  cf.  isti  philosophi 
.003    philosoplies,    c.-a-d.    les 
philosophes  dont  vous  parlez']. 
Cic.    ista    virtas     [c.-d-d.    -la 
vertu  telle   que    vous    l'enten- 
dez"]. Cic.  ista  auc(ori(as["l  au- 
toritéquiesten  vous-].  Cic.  sunt 
ista  [.cequovousditesostvrai'J. 
Cic.  mata  jam  istam   mentem 
r.  las  sentimentjqui  t'animent'), 
bic.  [in   Cat.   1,  3,  6,]);  lUe. 
nia,    illud,   adj.    pron.    dem. 
Cic,    etc.    (démonstr.     de     la 
S-pers.,  design,  co  qui  la  con- 
cerne,  et,    par  conséquent,   ce 
qui  est  plus  ou   moins  éloigne 
do  celui  qui  parle,  cf.  consules 
iHi[.ces  consuls-là-,  .les  consuls 
ie  cette  année- là»].    Cic.  Liv. 
C.  Marias  sexiam   illam  con- 
$alatam   gercns  [.alors  consul 
pour    la    sixième    fois-].    Cic. 
ISost.  16,  37].  gui  iHorum  tem- 
poram   historiam   reliqaerant. 
Cic  Q.   Catalus    non  antiqao 
illo  more,  sed  hoc  rvostro  fait 
eruditns.  Cic). 

céans,  adv.  Ici,  dans  la  maison 
Ilic,  adv.  Cic.  intus,  adv.  Plaat. 

VoY.  ICI.  .  .    . 

ceci,  proprement  ce  qui  est  ici. 
Pr.inom  démonstratif  invariable 
(employé  absolument  sans  qua- 
lification    ni      détermination). 
Cette  choso-ci.  Hoc,  n.  Cic  id, 
a.    Cic.    Iisec  res.  Cic   h^ec,  n. 
pi.  Cic  hoc  ipsam.   Cic  ICe 
dont  on  va  parler.  Hiuci,  n.  Cic 
iiia,  n.pl.CicT(Parext.)Tout 
ce  dont  on  parle.  Hoc,  n.   Cic. 
(ia?o  res.  hxc,  n.  pi.  Ctc.  1  Ceci 
et  cela  (une  chose  et  une  autre), 
hxc    et   hxc  Qaint.  hoc  et  (ou 
atqae)  illad.  Uor.  illad  aat  il- 
lud. Cic  illad  et  illad.  Cses. 
cécité,  s.   f.  Privation   du  sens 
de  la  vue.  Cœcitas,  atis,  t.  Cic. 
Cécité  passagère,  ocuiorum  ca- 
Uno.  Cels.  Etre    frappé    do  cé- 
cité, cxcam  feri.  Cic.  ou  ocaiis 
cnptum  esse.  Cic  Voy.  aveugle. 
cédant.  Qui   cède   à  un    autre 
son    droit  sur  qqch.   La  pa.rtia 
cédante  ou  (substantiymt.)    le 
cédant,    gui   cedit   (aiicui  aii- 
qiiâ  re).  A 
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ouïa  chose  qu'on   désigne.   Is, 
ea     id,    adj.    et    pron.    dém. 
Cic,  etc.    (des.   la  personne  ou 
la   chose   dont    il   vient   d  être 
question  :  in  eam  locam  con- 
venire.    Cœs.  ob  eam  caasam. 
Nep.);    bic.  bœc,  hoc    adj. 
pron.   dém.  Cic    etc.  (démons- 
tratif de  la  1"  pers.,  désignant 
ce  qui    la   concerne,  co  qui  la 
toucha    de    près  dans  le   temps 
ou  dans  l'espace,  cf.  :  hicavan- 
calas.  Cic   hoc  gênas.  Cic  hic 
annas  [.cette  annee-ci,  1  année 
courante-].    Cic  his   annis  vi- 
ainti  r  -ces  vingt  dernières  an- 
nées.]. Cic  hœc  tempora  [.cette 


Abandonner  (qqch.  à  qqn)    «i 
renonçant  à  son  droit.  Cedere 
Ipr    .renoncer  à-),  intr.  et  tr. 
Cic  etc.  (ex.  -c  alicai  posses- 
sione    hortoram.    Cic    bicilia 
sibi  omni  cedi.  Liv.  in  dando 
et  cedendo  loco.  Cic  alicai  he- 
reditatem.  Varr.  alicai  carrurn 
f.lo   char    du   triomphateur.  J. 
liv.  malta  maltis  de  jare  sao. 
Cic  cedëre  ex  acie   [.céder   le 
champ     de    bataille-].    Liv.)  ; 
concedére,  [.céder,  abandon- 
ner, laisser.],  tr.  Cic.  C^s.  etc 
(ex.  :  sedes  habêre  m  Gallia  ab 
ipsis  concessas.  Cœs.   [B.  G.  I, 
1    jîii,  2].  c.  victoriam.  Curt.  hosti 


lactoriam.  .luslin.  Atheniensi- 
bas    impevii   maritimi  princi- 
patam[. lasupréraatiosur  mer.]. 
Nep.    alicai  primas  in  dicendo 
partes.  Cic);  decedére  {pr.  -se 
désister  de,  renoncer  à-),  intr. 
Cic    (ex.   :    de   bonis   decedére 
sais.  Cic.)  ;  transcribére  {pr. 
.transférer     par     écrit,,     d  ou 
•  aliéner,    céder,    vendre.),    tr. 
Liv.  Jet.  (ex.  :  tr.  (andos  viro. 
Jet.  agri  plagam  alicai.  Jet.); 
COndODàre    [pr.    «donner    en 
toute  propriété-],  tr.  Cic.  (voy. 
donner).  Céder  la  place  à  qqn. 
lui  céder    le  haut   du  pavé,    le 
pas,     decedére    alicai   de    viâ. 
Plaat.  cedëre  semità.  Sen.  de- 
cedére alicai.    Cic    Cses.   Cela 
même  nous  fait  honneur,  qu'on 
nous  rendre  visite,   qu'on  nous 
cède    la   place,    hœc  ipsa  sant 
honorabili:i,   salatari,    decedi. 
Cic  (sen.  18,  63).  ||   (Absol.)  Le 
céder  à  qqn  et  (ellipt.)  céder  à 
qqn,  r..-à-d.  ne  pouvoir  lui  dis- 
puter la  prééminence  en  qqch. 
Cedëre,   intr.   Cic.  etc.  (ex.  : 
cedére  alicai.  Cic.   alicai  vir- 
tate.   Cses.   alicai  in  nallâ  re. 
Nep.  at  aat  non  maltam  aat 
nihil  omnino  Grands  cederetar 
[impers.]. Cic.cedëre  Grœcim  ni- 
hil in  hoc  génère.  Cic);  con- 
cedére [.céder  le  pas  à,  être 
inférieur  à.),  intr.Cic  Cœs. etc. 
(es  •  seseanisSaebis concedére. 
C3''s.  [B.  G.  1V,7,  5].  c.  œtati. 
Sali.    Salla,    ca/as    facandise, 
non  setati  a  Manlio  concessam 
[impers.].  Sait.  c.  vix  alicai  de 
familiaritate.  Cic  [in  Verr.,  Il, 
9    5Ji,  108].  c.  magistro  tanta- 
làm  de  arte.  Cic  neqae  ei  qaic- 
naam  in  desperatione  conced.0. 
Cic.  nemini  in  illâ  caasâ  stadio 
et  capiditate  concedére.  Cic  nec 
amore  in  hanc  patriam  nobis 
concédant.  Tac).  Voy.iNFÉRiEoa 
et    INFÉRIORITÉ.     1     V.      intr. 
S'abandonner  à  qqch.,  à  qqn, 
en  cessant  de  lui  résister.  Ce- 
dére, intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  mi- 
nis    alicajas.    Cic    fUo.    Liv. 
tempori.  Cic  rei  pablicœ  iem- 
poribas,     rei    pabhcee.    Cic)  ; 
concedére.     intr.    Cic     etc 
(ex    •  nccguicguam  eijus  rtuda- 
ciœ  concessit.    Cic   concédera 
natarse    [-céder    à    la   nature, 
mourir  de  sa  belle  mort.],  bail. 
[Jug.  1^,  15]-  voluptas  conce- 
dit    dignitati.    Cic);  parère, 
[.céder  à,  se  prêter   à.],   intr. 
Cic   Nep.    (ex.  :  natarx.   Nep. 
capiditatibas,    necessitati.  ati- 
litati.    Cic);  obsequi  (-céder 
à     se    prêter    à-),    dép.    mtr. 
Cic  etc.  (ex.  :  obs.  alicajus  vo- 
lantati.  Cic  (ortanx.  Cees.  ap. 
Cic  tempestati.  Cic.  cum  (loïc 
capiditati  obsecatas  sit,  lUi  est 
repagnandam.    Cic)  ;    iDdul- 
fl-ere,  intr.  Cic.   PUn.  j.  (ex.  _: 
ardori    alicajas.    Liv._  '^'^of^- 
Plin.i.precihas.  Phn.  /.). Céder 
aux  désirs  do  qqn,   alicai  mo- 
I    rem  gerëre.  Nep.  (Tbem.  7,  2). 
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Cédant  au  sommoil,  somno  lio- 
tas.  f.ii'.  Cédant  à  ses  in.^taiices. 
pncilms  ejas  fatijatas.  Liv. 
precibus  pa-ne  aUdactas.  Lie. 
Cédï>r  à  lu  riolencs  du  couraat, 
abripii'ifluininis.Cxs.  \\  Abaa- 
doiiu^r  la  lutia,  la  résistance 
(coQire  qqn,  qqch.).  Cedére, 
intr.  Cie.  etc.  (ex.  :  ego  cedam 
atqae  abibo.  Cic.  cedère  paala- 
tim.  des.  seqiii,  dcindc  cedére. 
Sali,  toco  ou  ex  loco.  Cic.  in- 
fenso  hosti.  Liv.  hosti  nunqaam. 
Nep.  cedére  insiunti  et  pauio 
post  instôre.  Sali,  ubi  vinci 
necesse  est,  expedit  cedére. 
Qaint.  cedére  alicai.  Cic.)  ;  re- 
cedëre,  intr.  Cs?s.  etc.  (voy. 
reculer).  Faire  céder  qqn.  Voy. 

CONTR.*ISDRE,  SOUMETTRE.    ||    (En 

pari,  de  chos.  mater.)  Subir  une 
dépression,  ne  plus  résister  à. 
Cedère,  intr.  Cic.  Cart.  etc. 
(ex.  :  fandamenla  cédant.  Cic. 
cessit  aliquando  ictibas  janua. 
Cic.  sabulam  vestigio  [-sous 
les  pas-J  cèdent.  Curt.  cutis 
prementi  digito  cedit.  Cels. 
cedére aiixiliis  [-aux remèdes-]. 
Cels.).  Cédersous  le  poids,  oppri- 
mi  gravi  oncre.  Cic. 

cédrat,  s.  m.  Fruit  du  cédra- 
tier. Voy.  ciTRo.N.  ^  (Par  ex.  ) 
Cédratier.  Voy.  ce  mot. 

cédratier,  s.  m.  Variété  de  ci- 
tronnier. Voy.  CITRONNIER. 

1.  cèdre,  s.  m. Grand  arbre  tou- 
jours vert,  à  bois  odorant.  Ce- 
dras,  i,  t.  Vitr.  Plin.  Dois  de 
cèdre,  cedros,  i,  f.  Virg.  Cart. 
De  cèdre,  en  bois  de  cèdre,  ce- 
drinas,  a,  um,  adj.  Plin.  ex 
cedro  factas.  Huile  de  cèdre, 
cedrinam,  oleam.  Plin.  cedre- 
um,  i,  n.  Vitr.  (II,  9,  13).  cedri- 
am,  i,  n.  Plin  (XVI,  52  dou- 
teux), cedras,  i,  f.  //or.  Ov.  Pers. 
(  cf.  carmina  linenda  cedro. 
Hor.]. 

2.  cèdre,  s.  m.  Fruit  du  cédra- 
tier. Cedris.  idis,  f.  Plin.  (XIII, 
53;  XXIV,  20,. 

cédrie,  s.  f.  Résine  qui  découla 
du  cedrt).  Cedria,  œ,  f.  Col. 
Plin. 

cédule  (lat.  schedala.  Hier.),  s 
f.  Papier  sur  lequel  on  notifle 
qqch.  Syngrapha,  a?,  f.  Cic. 
Voy.  BILLET.  1  Cédule  de  cita- 
tion (délivrée  par  le  juge  pour 
citation     à     bref    délai).    Voy. 

ASSIGNATION. 

ceindre,  v.  tr.  Entourer  (une 
partie  du  corps)  d'une  bande 
serrée.  Cingëre(pr.  -entourer 
d'une  ceinture»  ou»  comme  fait 
une  ceinture  -),  tr.  Plaat.  Cart. 
(ex.  :  zona  aareâ  muliebriter 
cinctas.  Curt.  au  pass.  cingi 
flaxiore  cinctarà.  Saet.  cingëre 
daobas  olese  conexis  ramalia 
alicujus  capat.  Val.-Max.  Gor- 
gonis  oê  cinctam  angaibas. 
Cic.)  ;  preecingere  (nr.  -  cein- 
dre II)  C"rp«  •  ),  tr.  Varr.  Cic. 
Ov.  (au  moy.  pass.  prsecingi  inr- 
tra  papillas,     Varr.    prsecingi 
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strophio  accuratê.  Cic.)  ;  SUC- 
ciDgére  {pr.  •  ceindre  en  re- 
levant, retrousser,  serrer  à  la 
taille  ")  ,  tr.  Juv.  (ex.  ;  s.  tuni- 
cas.  Juf.  [ô.liSji  :  circumdare 
{pr.  •  mettre  autour  ',  •  entou- 
rer •),  tr.  Z,iV.  Cart.  (ex.  :  c. 
capiti  diadema.  Cart.  fasciam 
circa  alvam.  Cela.)  ;  rediroire 
{pr.  •  ceiudro.  couronner,  en- 
tourer »),  tr.  Cic,  etc.  {ox.:  ser- 
tis redimiri  et  rosâ.  Cic.  capillos 
mitrà.  Ov.  au  part,  passé  :  re- 
dimitus  coronis.  Cic.  sertis  re- 
dimiti.  Cic).  Ceindre  ses  reins, 
c.-à-d.  se  préparer  à  la  lutte 
istyle  biblii|ue  ,  se  accmjjëre  ou 
accingi  ad  (Ace.)...  Liv.  1  (Par 
ext.)  Serrer  autour  d'une  partie 
du  corps.  Cingère,  tr. Cic.etc. 
(au  moyen  pass.  :  lîispano  cin- 
gituï-  [  «  se  ceint'  ]  gladio.  Liv. 
cinctas  ferro.  Curt.  cinctus  cal- 
Iro  venatorio.  Saet.);  accin- 
gère  (pr.  '  attacher  à  la  cein- 
ture, ceindre  "),  tr.  Cic.  Virg. 
Liv.  Tac.  (ex.:  a.  lateri  ensem. 
Virg.  gladiis  acrincti.  Liv.)  ; 
succingëre,  tr.  Liv.  etc.  (au 

£ass.  moy.  :  saccinctas  ferro. 
iv.  pugione.  Anton,  ap.  Cic. 
caltro.  Liv.).  |{  (Par  anal.)  En- 
tourer d'une  ceinture  (fig.).  Cj'iJ- 
gêre,  tr.  Cœs.  Cic.  etc.  (ex.: 
collem  cingit  palas.  Cœs.  colles 
cingant  oppidum.  Cœs.  flamen 
ut  circino  circamductum  psene 
totam  oppidum  cingit.  Cœs.  ur- 
bem   maro  lapideo.  Liv.).  Voy. 

ENTOURER. 

ceinte,  s.  f.  Ceinture,  enceinte 

(arcli.).  Voy.  ces  mois. 
ceinture  (l*t.  cinctarà  [  •  ac- 
tion de  se  ceindre,  manière  de 
ceindre  la  toge  »  ].  Suet.),  a.  f. 
Bande  d'étolïe,  etc.,  destinée  à 
serrer  les  vêtements  à  la  taille. 
Cingulum,  i.  n.  Petr.  Hier. 
(ex.:  cin'julo  saccinctas.  Petr.)  ; 
zona,  se,  f.  Plaat.  Liv.  Saet. 
(ex.:  zonas,  qaas  plenas  argenti 
extuli.  C.  Gracch.  argentans  in 
zonis  habentes.  Liv.  zona  sa 
aareoram  plenû  circamdedit. 
Saet.).  Ceinture  étroite,  semi- 
cinctiam.  Ci,  n.  Petr.  Mart. 
Valg.  /sid.  Porter  uneépée  à  sa 
ceinture,  ferro  ou  gladio  cingi. 
Liv.  Curt.  Portant  une  épée  à 
leur  ceinture,  gladiis  accincti. 
Liv.  ferro  eaccincti.  Liv.  Por- 
tant un  poij^nard  à  la  ceinture, 
saccinctas  paginne.  Anton,  ap. 
Cic.  Qui  n'a  pas  de  ceinture, 
discinctas.  //or.  Saet.  La  cein- 
ture, c.-à-d.  la  bourse,  zona, 
se,  f.  Plaat.  (voy.  ci-dessus). La 
ceinture  de  Vénus,  cestas,  i,  m. 
.'ifart.  (VI,  13;  MV.  20GM  Par- 
tie du  corps*  ^UH  serre  la  cein- 
ture. Médias  homo  ou  média 
malier.  Cels  1  Par  anal.)  Ce 
qui  entoure  comme  une  bande. 
La  place,  est  entourée  d'une 
ceinture  de  collines,  colles  cin- 
gant oppidum,  f'ffs.  La  ville 
sert  do  ceintnrn  au  port,  urbe 
portas  ipse   cinyilar  Cic.  Pays 
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que  la  nier  outoure  d'une  cein. 

titre,  n-gio  mari  cincta.  Cic. 
ceinturelle.  s.  f.  Petite   coin- 

iiire.  Zotiula,  ,r,   f.  Catall. 
ceinturier,   s.    m.    Fabricant, 

inarcliand    de    ceinturons ,     de 

baudriers  (arch).  Voy.  ceintu- 

liONNlER. 

ceinturon,  s.  m.  Ceinture  qu 
sort  à  suspendre  une   épée,  ut 
couteau  de   ch.asso.  etc.  Cingu- 
lum, i,  n.  Treb.  Poil.  Balteus,i, 
m.  et  Baltcum,  i,  n.  Varr.  Virg. 
Qui  n'a  pas   de   ceinturon,  dis- 
cinctas. Surt. 
ceinturonnier,    s.   m.   Fabri- 
cant, maroliand   de  ceinturons, 
de  ceintures.   Zonarias,  ïi,  m 
Cic.  Ballearias,  li,  m.  Inscr. 
cela.pr.  déni,  invar.  Cette  chosa 
là,  ce  qui  est  le  plus  éloigné  d 
celui  qui  parle.  Illud,  n.  ou  iW 
res.  Cic.  etc.  1  Pour  rappeler  < 
dont  on  vient  de  parler.  Id,  n 
ou  ea  res.  Cic.  Iioc,  a.  ou  ha 
res.  Cic.  Cola  dit,  /ia?c  ubi  sun 
dicta.  Cic.  C'est  cela,  c'est  biei 
cela,  ea  j-es  est.  Plaat.   se   re 
sic  habet.  Cic.  A  cela  près,  ea 
cepto  eo.  Quint.  A  cela  près  que 
excepto    qaod...    Cic.    N'est-c 
c[\xo  ce\a.'!  Tantulane    res   est 
Si  ce  n'est  que   cela,  si  tantaU 
res   est.  Il    ne    manquait    plul 
que   cela    (iron.),  hercle    etian 
hoc    restât  1    Ter.  J'attends    ti 
lettre  et  eu  cela  je  ne  suis  pai 
le  seul,  exspectabam  tuas  litta 
ras  idquc  cam  tnultis.  Cic.  J'a 
connu   Apollonius,    un     savan 
.adonné  aux  lettres  et  cola  de- 
puis   son   enfance,  Apollonium 
doctam    hominem    cognovi    et 
stadiis  optimis  deditam,  idque 
a  paero.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Tout 
ce  dont  on   parle.  L'âme  et    lo 
corps    se    distinguent    en    cola 
qu'une  âme  forte  est  à  l'épreuve 
de    la    maladie,  tandis   que    le 
corps  ne  l'est  pas,  illad  animo- 
ram    corporam.qae    dissimile , 
qaod     animi    valantes    morbo 
tentari   non   possunt,  corpora 
possunt.  Cic.  Ceci  et  cela,  e.-à- 
d.  une  chose  ou  une  autre,   hoc 
et  illud.  Cic. 
céladon,  s.    m.    Amant   senti- 
mental  (avec    une   nuance    de 
moquerie).    Amans,    antis,   m. 
Virg.    Ov.    Amator ,    oris,    m. 
Plaat.  Cic.  T  Couleur  vert  ten- 
dre d'une  nuance  pâle.  Eviridi 
pallens.  Plin. 

célation,  s.  f.  Action  de  celer 
(jurisc).  Celatio,  onis,  t.  Bo'ét. 
célébrant,  adj.  m.  Qui  dit  la 
messe,  tjui  officie.  Qui  sacra  ou 
res  divmas  procarat  ou  qui 
rem.  divinam  facit.  lîccl. 
célébration,  s.  f.  Action  do  cé- 
lébrer (on  [larl.  d'une  ciVé- 
monie,  d'une  fétu).  Celebratio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  celebratio 
ludoram.  Cic.  sacri.  Plin.  lu- 
doram  celebrationes.  Lad.). 
Pendant  la  célébration  de  ce 
sacrifice,  quœ  res  divina  dam 
conpcitur.  Nep. 
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cilèbre   (lat.  cefeber  qui  so  dit 
seul,  des  endroits  très  fréquen- 
tés et  non  dos  ners.),  adj.  Dont 
le  nom  ost  panout  vauié.  No- 
bilis,    e    {pr.    •  connu,     bien 
connu»,     d'où    •  célèbre,    re- 
nommé, fameux  •),  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  rhctor  in  primis  noinhs. 
Cic.    oppidum    nobite.    Cic.  ex 
doctrinanobilii  etclaras.Cic.)  ; 
iDClutus,   a,    um   (-  Illustre, 
glorieux,  ronomuié,  fameux  »), 
adj.  I.ucr.  llor.  Liv.  Sen.  (ex.: 
Memmiiis.  Lucr.    Cad:  inclata 
muUer.  Liv.  popaïi.    Liv.  poe- 
ta.    Sen.    Sa<junti    fide    atque 
œrumnis    indtiti.    .Soi/,     incl. 
templam.   Liv.  maxime  mcla- 
tum  in  terris  oracalam.    Liv. 
incl.  leges  Solonis.  Liv.);  cia- 
rus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
vir  clarissimas.  Cic.  ex  doctri- 
na  nobilis  et  claras  ['  dont  la 
science    a   rendu   le    nom  célè- 
bre .].   Cic.  cL  oppidum.   Cic. 
cl.  mortes.  Cic.  voy.  illustre); 
praecJarus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(voy.  FAMEUX,  illustre;;  illus- 
tris,  e,  adj. Cic.  (Voy.  illustre). 
Etre   célèbre,    nomen    habère. 
Cic.  (voy.  RENOM,  réputation). 
gloria   ou    laude    parère.    Cic. 
esse  in  laude.  Cic.  Etre  très  cé- 
lèbre,   summà    gloriâ   (lorêre. 
Cic.   gloriâ  circum(laëre.    Cic. 
omnium     sermone     celebrâri. 
S'ep.  inmagno  nomine  et  glo- 
riâ esse.  Ci'c.  celebritatern  ser- 
monis  liominum  consegui.  Cic. 
Devenir   célèbre,    nominis  fa- 
mam   adipisci.     Cic.    gloriam 
conseqai   ou  assequi.    Cic.   in 
gloriam  ventre.  Cic.  in  sermo- 
nem  hominum  venïre.  Cic.  Etre 
célèbre   comme    orateur,    ma- 
gnum in  oratoribas  nomen  ha- 
bère.Cic.  dicendi  ou  eloquenlix 
I     laade  excellére.  Cic.  Etre  célè- 
bre comme  général,  imperato- 
riâlaude  excellére.  Cic. Devenir 
célèbre  à  la  guerre,  bello  illus- 
trari.  Vell.  Rendre  célèbre,  cla- 
ram  ou  nobilem  ficèr^  aliqaem. 
Cic.    aliqaem    illastrûre.    Cic. 
nobilitâre.  Cic.  (d.  cajus  civi- 
tatis  spectata  et  nobilitata  vir- 
tus.   Cic).  gloriœ  commendàre 
ou  gioi'iâ;  af^cére  aliquem..  Cic. 
Rendre  célèbre  une  région  in- 
connue, dure  nobilitatem    loco 
ignobili.  Cic.   Rendre  sa  pairie 
célèbre,  nomen  patries  aagëre. 
Cic.  Se  rendre  célèbre,  famam 
sibi   acqairëre   ou    comparâre. 
Cic.  claritatem  sibi  parâre.  Cic. 
CherchiJr    à   se  rendre   célèbre, 
gloriam  quœrëre  ou  seqai.  Cic. 
(ams  stadére,  servira  ou  inser- 
vire.  Cic. 
célébrer  (lat.  celebrâre,    <■  ani- 
mer par  un  grand  concours  de 
monde  »),  v.  tr.  Accomplir  so- 
lennellement.   Celebrâre  (en 
pari,    d'un    grand  concours  de 
peuple),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :    dies 
festos  ladorum  celebrâre.    Cic. 
[Arch.   6,   13:   in    Pis.   22,  51]. 
festos  et  sollemnes   dies  cele- 
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brâre.  Suct.  [Oct.  75].  natalem 
alicujus  pahlicc celebrâre.  Sact. 
FTib  05].  celebri'in:  e.xsefiuias 
alicujus.  Liv.  [XX.VVII,  îiô,  2]. 
diem  [sascepti  a  te  imperu] 
débita  religione  celebravirnus. 
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Plin.  j.  lep.  X,   103]);  agère 


(en  pari,  de  particuliers!,  tr.  Cic. 
(ex.:    diem  festam  agère.  Cic. 
[in  Vorr.  II,  K  1.8,  107;  Fin.  II, 
39,    101].    diem  (estam  Dianœ 
per   tridaum  agi.    Liv.    [XXV, 
23,   Ui3).   Célébrer  un  sacrifice, 
rem  divinam  facêre.    Cic.    sa- 
crificia  procurâre.  Cts.  t  Van- 
ter,     publier     solennellement. 
Celebrâre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  : 
guibus  in  locls  (actam  esse  con- 
salem  Murenam  nantii  litlenr- 
qae  célébrassent.  Cic.  c.  laades 
alicajus  litteris.  Cic.  egressum 
alicujas  ornâre  atque  celebrâ- 
re [opp.  à  obscarùre].  Cic.  no- 
men alicujas  scriptis.    Cic.  to- 
tâGrxcià(amà celebrâri.  Nep.); 
laudàre,    tr.   Cic.    etc.   (voy. 
publier,  vanter). 
célébrité  (lat.  celebritas  ['ré- 
putation •>]  Gell.  empl.  par  Cic. 
dans  d'autres  sens),  s.  f.  Carac- 
tère de  ce  qui  est  célèbre.  NO- 
bilitas,  atis   (-  notoriété,  cé- 
lébrité .),    f.    Cic.    iXep.     (ex.  : 
aiigaem  nobilitate  prsecurrëre. 
Nep.  [Thras.  1.  3].  cf.  Cic.  [Arch. 
II,  26]);  claritas.  atis  (•  éclat, 
célébrité,  illustration  .),  f.  Cic. 
Sen.    (ex.  :    num    te    claritatis 
pœnltuit?  Cic.  claritas  laus  est 
a  bonis  bono  reddita.  Sen.  cl. 
qaœ    post    mortem    contingit 
U  célébrité  posthume '].  Sen.]; 
gloria,  œ,    f.   Cic.   etc.   (voy. 
gloire,     renom,      réputation)  ; 
iaus,  laudis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
réputation,    renom);    Dozuen, 
inis,  n.  Cic.  (voy.  renom).  Voy. 

aussi  CÉLÈBRE.  CÉLÉBRER. 

celer,   v.  ir.  Tenir  caché  pour 
qqn.     ce   qu'on  a   intérêt  à  ne 
pas  lui  découvrir.  Celare,  tr. 
Cic.      (ex.  :      celare      aliquem 
aliquid.    Plaut.    Cic.   rar.    ali- 
quem de  aliquà  re.  Cic).  Voy. 
CACHER.    A    ne  vous  rieu  celer, 
ut  vera  dicam.  Cic.  Je  ne  puis 
vous  celer  que...,  sed  hoc  scito 
(avec  l'Aco.  et  l'Infin.).  Cic.  hoc 
te  intellegëre  volo    (avec  l'Acc. 
et  l'Infin.)   Cic.   Je   ne   voulais 
pas  vous  le  celer,  id  vos  igno- 
rare    nolai.    Cic.    Se    faire  ce- 
ler   (faire   dire  qu'on    n'y    est 
pas),  dicëre  se  domi  non  esse. 
Cic. 
céleri,    s.    m.     Ache   odorante 
adoucie  par  la  culture,  ^pium, 
fi,  n.  Virg.  Hor. 
célérité,  s.  f.  Vitesse  dans  l'exé- 
cution   de   qqch.     Celeritas, 
atis,  f.  Cic.  le\.:  celeritate  ati. 
Cic.  celeritaiem  adhibêre  ['  fai- 
re   preuve    de   célérité'].    Cic. 
quam  mo-rimâ  celeritate.  Cic); 
velocitas,   atis,  f.  Cic.    etc. 
(ex.  :    pernicitas    et    i-elocitas. 
Cic]  ;  incitatio,  onis,  f.  Cic. 
1   (voy.    RAPIDITÉ)  ;     festinatio, 


ODis,  f.  Cic.    (ex.:  (ettinaiio- 
nem  adhibire.   Cic.    voy.    [se] 
hâter).  Avec  célérité.  Celcriter, 
aflv.  Cic.  raptim,  adv.  Liv. 
céleste,  adj.  Relatif  à  la  voûta 
céleste.  Caelestis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  ca-l.corpora.  Cic.  cselestes 
res.   Cic.    subst.   cselesÉia,     uni 
U  les    corps   célestes  •],    n.   pi. 
Cic).    La  voûte  céleste,   cselum, 
i,   n.  Cic.  cxli  convexa,  n.  pi. 
Virg.    Il    Bleu  céleste     (couleur 
d'azur),   cœruleas,  a,  am,    adj. 
Cic.  1  Relatif  au  ciel,  considéré 
comme  séjour  de  la  Divinité.  ll 
Chez  les    païens.  Cselestis,  e, 
adj.  Cic.  (opp.  à  terrenus  (ex.: 
cxl.  dii   [opp.  à  terrestres,  in- 
ferni].   Cic.   Liv.   irœ.   Liv.  pi. 
cœlestia    [opp.    à   inferna],    n. 
Tac.  [hist.   V,  5].    cselestes    ai- 
vina^que  legiones.  Cic.  cxlestia 
Judicia.  Quint.);    divinus,  a, 
um,  adj.  Cic.    (voy.   divin).    1| 
(Dans  le  christianisme.)  Cseles- 
tis, e,    adj.    Lact.    La   demeure 
céleste,  piorum  sedes  ac  domas. 
A.\\  (Par  hyperb.l/^ïy.  Qui  aune 
beauté  céleste,  divina  forma  et 
specie.  A.  Un  esprit  céleste,  cse- 
lesteingenium  ou  cselestis  mens. 
Ov.  Orateur  qui  a  une  éloquence 
céleste,  cselestis  vir  in  dicendo. 
Qaint. 

céliaque,  adj.  Relatif  aux  in- 
testins. Cosiiacuf,  a,  um,  adj. 
Cels.  Plin.  Artère  céliaque,  ar- 
teria  cœliara.  Cels.  AITection  —, 
cœiiacus  dolor.  Cato.  morbas. 
Cels.  Ceux  qui  sont  atteints  de 
l'affection—,  cœliaci,  oram,  m. 
pi.  Plin.  Scrib. 
célibat,  s.  m.  Etat  d'une  per- 
sonne qui  n'est  pas  mariée.  Cse- 
libatas,  as,  m.  Sen.  Cod.  Theod. 
vita  cœlebs.    Hor.   Vivre    dans 

le ,  nanqaam  axorem  ducëra 

(en  parl.de  l'homme), nanquam 
viro  nabère  (en  pari,  de  la 
femme).  Apul.  Demeurer  dans 
lo— ,  incselibata  permanére  (en 
pari,  de  veufs  et  de  veuves), 
Suet.  matrimonii  ou  matrimo- 
niorum  e.xsortem  ou  exsortes 
esse    (en    pari,    d'un    peuple). 

Plin.  .    ^  ,    . 

célibataire,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  vit  dans  le  célibat.  Un 
célibataire,  cselebs,  libis,  m. 
Plaat.  Liv.  Une  femme  —,  mu- 
lier  vidaa  et  simpl.  vidaa,  se, 
f.  Cic.  Une  vie  de  —,  cselebs 
vita.  Hor.  Demeurer.  —,  Voy. 
célibat. 

celle,  voy.  celui. 

cellerier,  ière,  s.  m.  et  f.  Re- 
ligieux. reli3ieuse,prépo5es  dans 
un  couvent  au  cellier,  aux  pro-^ 
visions.  Cellarias,  ii,m.Plaut.\ 
Plin.  Eccl. 

cellier,  s.  m.  Lieu  ménage  au 
rez-de-chaussée  d'une  maison 
pour  tenir  lieu  de  cave.  Cella 
promptaaria.  Apul.  ou  penaria. 
Cic.  Cellarium,  ii,  n.  Vulg.  -- 
à  vin,  apotheca,  se,  f.  Cic. 
Hor.  Petit  —,  ceiJario/um,  i,  n. 
IU:r.  Eccl. 
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cellulaire,  adj.  Dispcto  en 
cellules.  Lacanosus.  a,  um,  adj. 
Plin.  Caiernosas,  a,  um,  adj. 
Plin.  1  Prison  cellulaire.  Voy. 

CELLULE. 

cellule,  s.  f.  Petite  chambre, 
Cellulii.  se,  (.Ter.  /fpuJ.Chambre 
d'un  religieux,  d'uue  religieuse 
dans  un  monastère.  Cellala,  se, 
f.  Uor.  Il  Fig.  Chambre  où 
l'on  vit  dans  la  retraite.  Se- 
cretam,  i,  n.  Phsed.  ||  Petite 
chambre  oii  chaque  prisonnier 
est  isolé.  Cella.  se,  f.  Quint, 
(décl.    9,    Slj.    1    Alvéole    que 

construisent  les  abeilles.  Cella, 
se,  f.  Virg.  Plin.  1  Loge,  petite 

cavité  dans  certains  organes 
des  animaux  ou  des  végétaux. 
Cavema,  se,  f.  Plin.  Cavernala, 
X,  l.  l'Un.  Il  Elément  em- 
bryonnaire de  la  plante  ou  de 
l'animal.  Germen,  minis,  n. 
l'iri;.  Plin.  Semen,  minis,  n. 
Varr.  Cic. 

celluleux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient des  cellules.  Voy.  cellu- 
laire. 

celui,    m.    s.,     celle,    f.     s., 
ceux,   m.   pi.,   celles,    f.   pi. 
Pron.  dém.  pris  absol.  Is,  ea, 
id,  pron.   Cic.  etc.    (antéc.  du 
pron.    relatif;  ne  s'esprimo  pas 
dans  des   cas  comme  ceui-ci  : 
maximam  omamentam    ami- 
citise    tollit   gai    [-celui  qui-] 
ex  ea  tollit  verecixndiam.  Cic. 
[am.  23,   82].   Targainiiis  non 
novam  potesiatem  nactas,  sed 
qaam  habebat  [s.-e.  ea,  parce 
que  la  prop.    relative  précède]. 
ustis  injuste.  Cic.  [Rep.  II,  29, 
51].  qaas  dii-itias  honeste  ha- 
bëre  licebat  [s.-3.  iis\  abuti  per 
turpitadinem  properabant  .Sali. 
[Cat. 13,2).  Il -Celui"  déterminé' 
par  un  subst.  s.-e.  ne  s'exprime  1 
pas  dans  des  phrases  c.  celles-  | 
ci  :  necessitatis  inventa   anti-  | 
qniora   snnt    qaam  volaptatis  ' 
[-que  celles  qui  ont  l'asremi^nt  ' 
pour  objet"].  Cic.  [Or,  55, 185],  | 
at  saperioram    retatam  siudia  : 
occidant,    sic    occidunt  etiam  i 
tenectatis  [-ceux    de    la   vieil-  ' 
lesse-].  Cic.  [sen.  20,  70].  /7e6at 
pater  de  filii   morte,   de  patris 
t-sur  celle  do  son  père-]  plias. 
Cic.    [in   Verr.    II,    I,   30,  76]. 
gais    est    nai  possit    conferre 
vitam  Tretionii  cum  Dolahelln; 
[•avec    celle     de    Dolabella"].' 
Cic.  [Phil.  il,  1.  9].  si  cam  Ly- 
cargo   et   Dracone    et    Solone 
[•avec   celle    de    Lycurgue,   de 
Dracon  et   de  Selon-]   nostras 
lege.s  [-notre  législation-]  con- 
ferre volaeritis.  Cic.  [de  ûr.  I, 
Ult,  197],  hominam  nostroram 
pradentiam  ceterit  omnibus  et 
maxime   Grsecis  [•  à  celle    de 
tous  les  autres  peuples  et  sur- 
tout des  GrecS"]  antepono.  Cic. 
[ib.J). 

celui-ci,  m.  s.,  celle-ci,  f.  s.. 
ceux-ci,  m.  pi.,  celles-ci,  f. 
pi.  Pron.  dém.  empl.  absol.  La 
personne  la  plus  rapprochée  de 
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celui  qui  pirle.  HiC,  bsec, 
boc,  pr.  dom.  Cic.  etc.  ^voir 
les  granim.).  1  (Par  ext.)  La 
personne,  la  chose  dont  il  a  été 
question  en  dernier  lieu.  Is, 
ea,  id,  pr.  dém.  Cic.  etc.  (e.\.  : 
erat  cornes  e/as  Rabrias  qui- 
dam, homo  (actas  ad  istias 
libidines  ;  is  ad  eum  istam  rem 
defert.  Cic.  [  in  Verr.  Il,  1,  25, 
GU].  plaçait  dici  dictatorem  Ca- 
millam;  is  Scrvilium  Ahalam 
magistram  equifunx  di-rit.  Liv. 
[VI,  2,  5);  mais  is  ne  s'exprime 
pas  quand  il  répond  au  fr.  «il" 
pour  rappeler  le  sujet  de  la 
phr.  precéd.  :  Anco  régnante 
Lacanxo  Romam  commigravit; 
Demarati  flias  erat.  Liv.  [I 
3J.,  1]).  Il  iSpéc.)  En  pari,  de 
deux  pors.,  de  deux  ch.  qu'on 
met  en  parallèle.  Hic,  hsc, 
hoc  (opp.  à  ille,  illa,  illud). 
Cic.Voy.  CELUI-LA.  Il  La  per- 
sonne, la  chose  dont  on  va  par- 
ler. Hic,  bœc,  boc,  pron. 
dém.  Cic.  etc.  (suivi  de  qai,  de 
l'Ace,  av.  rinfin.,  de  u(  av.  le 
Subj.,  ex.  :  qaalis  eoram  motas 
çuosàsaî.aiffTpo'j;  Orseci  vocant, 
talis  Iwram  [-de  ceux-ci,  de 
ces  gens-ci  que  nous  voyons 
tous  les  jours-]  mihi  videtar 
oratio,  qui  non  claadant  nu- 
meris  sententias.  Cic.  [Or.  63, 
2£9].  hoc  polliceor  [-comme 
promesse  je  fais  celle-ci-]  me 
factaram,  at  ne  qua  particala 
in  hoc  sermone  prsetermissa 
sit.  Cic.  [Rep.  1,  2i,  38].  erat 
tanc  hœc  nova  et  ignnta  ra- 
tio, solem  lanse  oppositam  so- 
lëre  de(icêre.  Cic.  (Itep.  I,  13, 
19]).  1  Celui-ci,  celle-là,  c.-à- 
d.  une  personne,  une  chose  ou 
une  autre.  Hic  et  ille.  Cic. 
Hor.  (cf.  non  dicam  illinc  hoc 
signum  ablatam  esse  et  illud  : 
hoc  dico,  nallam  te  Aspendi 
signum.  Verres,  rcliquisse. 
Cic  [in  Verr.  II,  I,  20,  53]); 
ille,  illa,  illud,  pr.  dém. 
(s'emploie  en  pari,  de  ce  qui 
va  suivre  quand  l'objet  ainsi 
désigné  est  nouveau  ou  no- 
toire, ex.  :  nonne  cum  malta 
alia  mirabilia,  tum  illud  in 
primis?  Cic.  [Div.  I,  10,  16]. 
neque  illud  vobis  jacundum 
aut  populare  débet  videri,  lar- 
gitio  aliqaa  promalgata  neque 
vero  illa  popularia  sant  exis- 
timanda  [-vous  ne  pouvez  pas 
regarder  ceux-ci  comme  popu- 
laireS']  jadicioram  postula- 
iiones,  restitatio  damnaioram. 
Cic.  (leg.  agr.  2,  h,  103]);  ille 
aut  ille.  Cic.)c(.  qusesisse  nam 
ille  aut  ille  defensarus  esset. 
Cic.  (Rose.  Am.  21,  59]K 
celui-là,  m.  s.,  celle-là,  f.  s., 
ceux-là,  m.  pi.,  celles-là, 
f.  pi.  Pron.  dém.  empl.  absol. 
La  personne,  la  chose  la  plus 
éloignée  de  celui  qui  parle. 
lUe,  illa,  illud,  pr.  dcm. 
Cic.  fttc  (ex.  :  Csesar  bene^iis 
atqae  mani(icentià  magnas  ha- 


bebatar,  integritate  vitm  Cato  : 
ille  mansuctadine  et  miseri- 
cordia  clarus  factas,  haie  seve- 
ritas  dignitatem  addiderat. 
Cic);  bic,  bœc,  boc,  pr.  dém. 
Cic.  etc.  (s'emploie  pour  dési- 
gner l'objet  le  plus  éloigné, 
quand  il  s'agit  d'exprimer  cette 
idée  que  l'objet  ainsi  rappelé 
touche  de  plus  près  à  celui  qui 
parle,  ex.  :  melior  est  certa 
pax,  quanx  sperata  Victoria  : 
/ia?c  [=par]in  tua.illa  [=zvicto- 
ria]  in  deoriim  mana  est.  Liv. 
[X.\X,  3),  19];  voir  les  gramm.). 
^  (Par  ext.)La  personne,  la  chose 
dont  il  a  été  question  en  pre- 
mier lieu.  JUe,  illa,  illud, 
pr.  dém.  Cic.  Cscs.  etc.  (voy. 
Cœs.  [B.  G.  VI,  .'.3,  6;  VII,  38, 
U,  etc.]).  Il  La  personne,  la 
chose  dont  on  vient  de  parler. 
Is,  ea,  id,  pr.  dém.  Cic.  Cses. 
etc.  (ex.  :  ne  is  ad  dimicandum 
impelleretur.Cœs.Hi.O.  VII.  20, 
5]i;  bic,  bsec,  boc,  pr.  dém. 
Cses.  Cic.  etc.  (ex.  :  hic  [=H- 
mor]  primum  ortas  est  atri- 
banis  nxilitam.  des.  |B.  G.  I, 
39,2].  /lie  venientem  Tubero- 
nem  prohibet.  Cses.  [ii.  C.  1, 
31,  31.  impelum  équités  (ece- 
runt;  his  facile  pulsis ,  decacur- 
rerant.  C.-,'s.  [B.  G.  II,  19,  7], 
etc.)  ;  ille,  illa,  ilud,  pr. 
dém.  CiPS.  Cic.  etc.  (ex.  :  Octa- 
vius...obsidioneet  oppugnatio- 
nibus  eos  premere  cœpit;  illi 
omnia  perpeti  parati  maxime 
a  re  frumentariâ  laborabant. 
Cses.  [B.  C.  III.  9,  5].  qaartse 
aciei...  dédit  signum  :  illi  ce- 
leriter  procucurrerant.  Cœs. 
[B.  C.  III,  93,  6]  etc.).  V.  les 
grammaires.  ||  (Par  ext.)  Ce-, 
liii-là,  etc.  antécédent  du  rela- 
tif, avec  une  idée  emphatique. 
JUe,  illa,  illud,  pr.  dém.  Cic.  I 
Cses.  etc.  (ex.  :  eadem  illa, 
qase...  C^s.  [B.  C.  I,  6.  I].  illi 
robur  et  ses  triplex  circa  pec- 
tus  erat,  qui...  Hor.  T  Celui-ci, 
celui-là,  c.-à-d,  une  personne, 
une  chose  ou  une  autre.  Hic... 
ille..  Cic.    Voy.  celui-ci...,  ce- 

LUI-LA... 

cénacle,  s.  m.  Salle  où  Jésus- 
Christ  se  réunit  avec  ses  dis- 
ciples pour  la  cène.  Sacra  cena. 
A. Sacrum  cenacalum.A.  1  (Par 
ext.  fig.)  Coterie  littéraire,  po- 
litique. Sodalicium,  ii,  n.  Cic. 
Plin. 

cendre,  s.  f.  Résidu  de  la  com- 
bustion de  diverses  matières. 
Cinis,  eris  (-cendre  gros- 
sière-), m.  Cic.  etc.  (ex.  :  fu- 
nèbres regam  tanicse  corpori» 
favillam  ab  relinuo  séparant 
cin'.re.  Phn.  fXI.X,  19].  ània  e 
favilla  et  carbonibus  ad  calfa- 
ciendum  tricliniam  illatis  exs- 
tinctus  et  Jam  diu  frigidiu 
exarsit  repente.  Suet .  [  Tib.  7.'.  i. 
in  cinerem  dilabi.  Hor  ad  ou 
in  cinerem  redigëre.  Cic.  Sen. 
in  cinerem  ou  in  cineres  ver- 
tére  [-mettre,  réduira  er  o«n- 
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•dres»,  c.-d-d.  •.consumer   en- 
tièrement']. Uor.  ad  ou  in  ci- 
nerem   redini    \-io    réiluiro   en 
cendrj.S').   Lie.  in   cinercm   ou 
in  cineres  vcrti.  Uor.  in  cinerem 
collabi.    Val-Max.    in    cintres 
dilabi^  Uor.    ignis  obdacto  ci- 
nere   sopilas  ett.    Virg.    cintre 
latet  iynis  obrattxs.  Liv.  calido 
cinere  percoqaire  ['l'airo  cuire 
sous  la  cendre  chaude^].  S'en.); 
favilla,  SB  {pr.  '  cendre  légère 
encore    cliaude    et    recouvrant 
un    l'-u    mal  éteint  ■>),  f.    Ter. 
Virg.  Oir.  Plin.  iSuet.  (e\.  :  fa- 
vilUe  plenas.Ter.  (avillatepida. 
Ov.  Saet.  favilla  éjecta  [.pluie 
de  cendre-].  Piin./.).M8".''8.  ré- 
duire on  cendres.  Voy.  ci-des- 
sus et  aj.    igni  concremâre    ou 
igni  delêre  {aliqaid).  Liv.  Sem- 
blable à  la  cendre,  cineraceas, 
a,  uni,  adj.   l'Un.  Semblable  à 
lacendre,  de  coulourda  cendre, 
cinereus,  a,  uni,  adj.  Cels.  Col. 
lHin.cinericius,a,am,a.dl .  Varr. 
(R.  R.  I,  9,7).  Pl.jin  de  cendre, 
couvert   de  cendre,    cinerosui, 
a,  um,  adj.  Apal.    ||   Condie  de 
lessive.    Cineris   U.xivius.  Plin. 
Cendre  servant  à  ta  lessive,  eau 
mi^lée  de  cendre,  lix,  m.  Non. 
1  La  cendre,  les  cendres,  signe 
d'affliction     ou    de    pénitence. 
Etre    dans    le    sac    et  dans    la 
cendre,  sordidatum  et  alratam 
esse.  Cic.  ^  (Dans  l'antiq.).  Ce 
qui    restait    de    la    combustion 
des  morts.  Cinis,  eris,  m.  Cic. 
etc.    (ex.  :    c.    mortui.    Cic.    c. 
atijaeossaalicujus.Cic.)  ;  ossa, 
iuin,  n.  pi.  Cic.  Petr.  (ex.  :  taa 
o.isa  bene  quiescant!  Petr.  [39j 
3]).     Rendre   les    honneurs   fu- 
nèbres   aux    cendres    de    qqn, 
alicui  parentâre.  Cic. 
cendîré,  adj.  Qui  a  la  couleur 
grise  de  la  cendre.  Cinereus,  a, 
um,    adj.    Coi.  Plin.    (cf.    cin. 
color.  Cels.).  Cineraceus,a,am, 
adj.  Plin. 
cendreux,  euae,    adj.   Parse- 
mé de    cendres.    Cinerosus,   a, 
am,  adj./îpui.  Cineralentas ,  a, 
am,  adj .  Heges. 
cendrier,   s.   m.  Réceptacle  ou 
foyer  dwstiné  à  recevoir  les  cen- 
dres. Cineris    receptacalam.  A. 
cène,    s.   f.   Repas   que    Jésus- 
Christ  fit  avec  ses  disciples,   la 
veille  de  la  passion.  Cena, as,  f. 
Eccl.    Il    (Par  ext.)  Communion 
symbolique     des      protestants. 
Cena.  ae,  f.  A. 

cénobite,  s.  m.  Dans  les  pre- 
miers temps  de  l'Eglise,  celui 
qui  vivait  en  commun  avec 
d'autres  religieux.  Cœnobita, 
œ,  m.  L'ccl. 
cénobitique,  adj.  Relatif  aux 
cénobites.  Cœnobialis,  e,  adj. 
Eccl. 
cénotaphe,  s.  m.  Simulacre  de 
tombeau,  élevé  à  la  mémoire 
d'un  mort.  Honorarias  tama- 
Ixu.  Saet.Tumalas  inanis.  Virg. 
Cenotaphiam,  ii,  n.  Ulp.  dig. 
Lampr. 


cens,  3.  m.  Etat  qu'on   dressait 
tous  les  cinq  ans  â  Rome  de  la 
condition  oi  de  la    loi  tune  des 
ciioyens.  CetlSUS,  ùs,  m.  Cii;. 
Liv.   etc.    (ox.  :  censuin  insti- 
taére  [-  établir  ■].  Liv.  censam 
habërc.    Cic.   agère    [•  faire   le 
cens  •].  Liv.    censam  perÇicêre. 
Liv,    censam    matarùre.    Liv. 
esse  censui  ccnscndo  [-être  de 
nature   à  figurer  sur  les  regis- 
tres du  cens  >].  Cic.  [Place.  79]. 
legem  censai  ccnsendo  dicére 
["  indiquer  de  quelle  façon  on 
entend    procéder   au  cens,  pu- 
blier ledit    qui    fixe   les  règles 
du  cens  •].  Liv.  [.\LIII,  U,  5]. 
censam  accipëre  [■  se  soumettre 
au  cens  -].  Liv.  censam  repa- 
diâre.  Cic).  |1  Registre  du  cens. 
Census.  ûs,  m.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :    in   censam  referre.  Liv. 
[.XXXIX,  Uh,  2].  flor.  [I,  6,  3]. 
Clp.   [dig.    U,    15,   il],    censam 
popali  H.  incendëre.  Cic.  [Ceci. 
78].   vetera  monumenta,  cen- 
sus,    auctoritas.    Papin.    [dig. 
X,  1,    11]).  Il  Impôt  proportion- 
nel au  cens.    Census,  ùs,    m. 
Cic.  Jet.  (ex.  :  bomo  sine  censa, 
Cic.  cf.  Cod.  Jast.  [IV,  li]).Jl 
Ce  qu'il  fallait  payer  d'impôts 
pour  appartenir  à  telle  ou  telle 
classe.    Census,  us,   m.    Cic. 
Saet.  (ex.  :   censas  senatoriat. 
Saet.  c.   equester.  Sue<.).||Qui 
concerne    le  cens,  censaalis,  e, 
adj.  Jet.  Inscr  .S.;ribe  qui  tient 
les  registres  du  cens,  censoaiis, 
is,   m.   Capit.   Symm.  Les  re- 
gistres    du     cens,      censaales, 
iam,  m.  pi.  Tert.  (à  éviter). 
cense,s.f.iArch.)Métairie,  ferme. 
Voy.  ces  mots. 

censé,  ée,  adj.  Compté,  classé 
(arch.)  Voy.  ces  mots.  1  Sup- 
posé fictivement.  Habitas,  e.vis- 
timatas,    putatas.     Cic.    Voy. 

REGARDER,   RÉFUTER,    SUPPOSER. 

censément,  adv.(Poç.)Parsiip- 
position  fictive.  Lonjectarâ 
(abl.).  Cic.  qaantam  conjecta- 
rà  provideri  potest.  Cic. 

censeur,  s.  m.  L'un  des  deux 
magistrats  romains  chargés  de 
contrôler  la  fortune  et  l'état 
civil  des  citoyens,  etc.  Censor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (d'un  usage 
trop  étendu  pour  qu'on  en 
donne  des  exemples).  Relatif 
aux  censeurs,  de  censeur,  ceD- 
sorius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c,  tabulai  [•  les  registres 
du  censeur,  des  censeurs  ■•]. 
Cic.  lex  ['  cahier  des  charges 
dressé  par  le  censeur  •].  Cic. 
c.  animadversio.  Cic.  nota. 
Liv.  censoriée  severitatis  nota. 
Cic.  opas  censoriam  [-  action 
qui  expose  son  auteur  à  la  répri- 
mande du  censeur  ■].  Cic.  h.o- 
mo  censorias  [•  un  ancien  cen- 
seur "].  Cic).  Fonction  de  cen- 
seur, censura,  se,  f.  Cic.  Liv. 
(Voy.  censure).  1  (P.ar  ext.  fig.). 
Celui  qui  reprend  publique- 
ment les  autres.  Censor,  oris, 
m.  Cic.   etc.  (ex.  ;  censor  [ab- 


sol.].  Cic  [Cœl.  2G].  Uor.   (ep. 
11,  2,  110].  Ov.  [l'ont.    IV,    IJ, 

55).  factoram  dicloramqae  ceiv- 
30r.  Sen.  [v.  beat.  ïn,  y.i).  ser- 
vas  herilis  imper'ii  non  censor 
est,    sed     minister.     Sen.     rh. 
[coiitr.lll,  9,  lt\).  Voy.  critique. 
censier.ière  arch.)adj.  Relatif 
au  cens.  Vcctigalis,  e,  adj.  Cic. 
Censuaiis,  e,  adj.  Inscr.  Regis- 
tre  censier   et   (aljsol.)   consior 
(livre  OLi  les  cens  étaient  enre- 
gistrés), censas,  ûs,  m.  Cic.  Liv. 
Seigneur     censier      et    (absol.) 
censier  (celui  à  qui  lu  cens  était 
dû), dominas  [eadioabene(icia- 
riusou(simpl.)  c/ominus./l. Fer- 
mier,   propriétaire    censier    et 
(absol.)    consior,    c.-à.-d.   celui 
qui  devait  le  cens,  iribatarias. 
Plin.    Justin,    colonas,    i,    m. 
Cic. 
censitaire,    s.    m.    Celui    qui 
est  assujetti  au  cens.  Census,  o, 
um,  adj.  part.   Uor.    qui   cen- 
sam   defert  ou  profUetur.  Tac. 
Jet.  ^  Celui  qui    paye    le    cens 
exigé  pour  êtie  électeur  ouéli- 
gible.  Census,  a,  um,  adj.//or. 
qui  censai  ascribitar.  A  (d'apr. 
Tac).  Qui  n'est  pas  csnsitaire, 
sine  censa.  Cod.  Jast. 
censlve,    s.  f.    Territoire  d'un 
fief   (qui  comprenait  des  terres 
assujetties  au  cens);  terre  assu- 
jettie au  cens.  Prsedium,  ii,  n. 
Cic.  Benep-ciariam.,  ii,    a.  A.  || 
(Par  ext.)  Cens  payé   pour   une 
terre.  Tribatam,  i,  n.  Liv. 
censorial,   aie,   adj    Relatif  à 
la   censure.   Censorias,  a,  am, 
adj.  Cic.  Quint. 
censuel,   elle,  adj.  Relatif  au 
cens  (féodal).  Censaalis,  e,  adj. 
Inscr. 
censurable,   adj .    Qui  mérita 
d'être   censuré.    Heprehenden- 
das,  a,  um  ou  vi(aperanc/us,  «, 
om,  adj.  verb.   Cic.  Voy.  blâ- 
mable. 
censure,  s.  f.  Charge  ou  fonc- 
tion   du    magistrat    chargé    à 
Rome    de  faire    le    cens,     etc. 
Censura,    a",   f.    Cic.  etc.  (ex.  . 
censararn    gcrëre.     Cic.    Saet. 
censura  fungi.  GelL).  ||  (Par  ext. 
et  fig.)  Action  de  reprendre  pu- 
bliquement les  autres.  Vitape- 
ratio,  onis,  f.  Cic.  Objargalio, 
onis,    f.   Cic.  Sen.  Censura,  se, 
t.  Vell.  Plin.  (cf.   c.   vivoram. 
Vell.).   Faire    la    censure  da... 
Voy.  BLAMER,  censurer.  Eiicou- 
rir    la  censure,  in  vitaperatio- 
nem  venire,  ou  addaci  ou  ca.- 
dëre.    Cic.   sublre   vitaperatio- 
nem.  Cic.  1  (Spécial.)   Examen 
d'une  doctrine,  d'un  livre,  etc. 
par  l'autorité  compétente.  Ja- 
diciam,  ii,  n.  Cic.  Censura  li- 
brorum.    A.  ||  (Par   ext.)    Ceux 
qui  sont  chargés  de  cet  examen. 
Censores,  am,  m.  pi.  Hor.  Ov. 
Il    Condamnation    prononcée  à 
la  suite  de  cet  examen.  Libro- 
ram  damnatio.Cic.reprehensio. 
Cic  Voy. BLAME.  (Spécial t.)  Peine 
disciplinaire     (prononcée     par 
•21. 
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l'Eiilise,  par  un  corps  de  ma- 
gisû-ats).  Xota.  x,  f.  Cic.  En- 
courir l»s  censures  eccUsi:isti- 
ques,  ecdesiasticse  severiiMis 
nota  inari.  A. 
censurer,  v.  tr.  Reprendre  pu- 
bliquement qqa  (pour  sa  con- 
duite, ses  ouvr-iges,  etc.).  Re- 
prehendêre,  tr.  Cic.  Vitaperâre, 

tr.    Cic.  VOV.BLWER,  CBITIQIER. 

»  Il  (Spécial.)  En  pari,  da  l'EgUsa 
'  ou  de  certains  corps,    etc.   Re- 
prehfndêre   et  exagitâre.  Cic. 
Notâre.  Cic. 

cent.  adj.  num.  card.   Nombre 
formé    de   dix   dizaines  d'uni- 
tés. Centum.  adj.  indécl.  Lie. 
etc.  (ex.  :  c.  dies.  Cic.  c.  anni. 
Cic.    intra    centam    annorum 
spatium.   Liv.   ratis  longape- 
des   centam.   Liv.    etc.).    Cent 
par  cent,  c-nt  chaque  fois,  cent 
pour  chaque   chose,  pour  cha- 
cun, centeai,  se,  a,  adj.  distr. 
Cic.    Liv.  (ex.   :  centenos   sin- 
galis      denarios     dore.      Cic. 
millibiiS  peditam   et    centenis 
eqaitibas    in  singalas  tegiones 
adjectis.    Liv.    [XXil,    36,  3]). 
Groupe  de  cent   unités,    centa- 
ria,    3^,    t.    Varr.    Qui  contient 
cent     qui   est  composé  do  cent 
unités,     centfnarius,     a,     am, 
adj.     Varr.    (cf.    c.     numéros. 
Varr.   c.   grex.  Varr.    c.  rosa. 
(.    la   rose   à   cent   feuilles    «]. 
'Fac.  c.  pondus  et  subst.  cente- 
norjum  [-  poids  de  cent  livres-]. 
Isid.    centenaria    cena    [-  qui 
coûte  cent  as  ^].Paal.  ex  Fest.). 
Deux    cents,    trois   cents.  Voy. 
DEUX,  TROIS,  etc.  Il  (Par  est.)  Un 
nombre  considérable,  mais  indé- 
terminé. Centum,  adj.  indécl. 
Plaat.  l'irg.  Hor.  (ex.  :  centam 
docta  consilia.  Plaat.   centam 
clavibas    servata.     Hor.     voy. 
MILLE  .   Si  l'on  n'a  pas  dit  cent 
fois  la  même  chose,   nisi  idem 
dictamest  centies.   Ter.  ||  (Par 
eit.)  .idj.  num.  ord.  Voy.  cen- 
tième.Tous  les  cent  ans,cen(esi- 
mo  qaoqaeanno.Cic.  1  (.\biol.) 
Le  nombre  cent.  Centam,  adj. 
ind.  Cic.  centenarias  nameras. 
Varr.     Le    chiffre    cent,    nota 
centenarii  nameri.  Varr.  In»é- 
rêt   d'un  pour  cent  (par  mois), 
et  par  cens,  de  12  "/o  (par  an), 
centesimx,    aram,   f.   pi.    Cic. 
Jet.  'S.>   "'<,  par  an,  binée  cente- 
simx. Cic.  Prêter  à  "AU  •/,,  binis 
centesimis    (enerâri.    Cic.     Ne 
pas    vouloir    d'un    intérêt    da 
US    •/•'    qaaternas   centesimas 
spernëre.    Cic.    Ne  pas  pouvoir 
tirer    un    sou    de  qqn  à  moins 
d'un  intérêt  de    \'X  »/..  par  an, 
minoris    centesimis    ab  alir/ao 
nummam   movëre   non  passe, 
.•^en.    (ep.    118,     2).    Intérêt    à 
8    1/3   ">/«    (pour  une  année  de 
10  mois)  ou  à  10  "L  (pour   une 
année    de  12  mois),  unciarium 
(enas  llitt.  intérêt  annuel  égal 
au    li'    du  capital).  Liv.  Tac. 
A   6   •/-   ^^  trouve  de  l'argent 
tant  qu'on  en  veut,  semissibas 


magna  copia  est.  Cic.  {semis - 
ses  sign.  littéral,  que  pour  cent 
deniers,  as.  ■^tc.  on  paye  par 
mois  un  demi-denier,  uu  de- 
rai-as,  etc.).  Trois  pour  cent 
(par  an),  qaadrantfs  asurx 
(/if(.  l;ii  de  centcfima  par 
mois.)  Scxv.  (dig.  .\.\.\ni.  1, 
21,  U).  Chez  nous  le  commerce 
rapi>orte  cent  pour  cent,  mer- 
ces  apud  nos  centiiplicato  le- 
neunt.  Plin.  (Vl,  lui).  1  Cen- 
taine. Voy.  ce  mot. 
centaine,  s.  f.  Groupa  do  cent 
unitoi.  Centenarias  nameras. 
Varr.  centum.  Cic.  cenfeni,  x, 
a.  Cic.  Voy.  cent.  Par  cen- 
taines, centàriatim,  adv.  Pom- 
pon. Il  (Spéc.)  Cent  ans  de  vie. 
.\rriver  à  la  centaine,  cenfam 
annos  confyxre.  Cic.  ||  (Par 
est.)  Nombre  approchaut  do 
cent.  Nous  étions  là  >ine  cen- 
taine de  personnes,  faimas  om- 
nino  ad  centum.  Cjc. 
centaure,  s.  m.  Etre  moitié 
homme,  moitié  cheval  (myth). 
Centaaras,  i,  m.  Virg.  Hor.  Ov. 
hippocentaaras ,  i,  va.  Cic.  Sen. 
De  — ,  centaureus,  a,  am,  adj. 
Hor.  Il  (Fig.)  Un  cavalier  qui 
ne  fait  qu'un  avec  sa  monture. 
Eqaitandi  peritissimas .  Saet. 
centaurée,  s.  f.  Plante.  Cen- 
taaream,  ei,  n.  Virg.  centau- 
riam,  ii,  n.  Lacr.  Plin.  cen- 
tauria,  X,  f.  Apal.  centaaris, 
ridis,  f.  Plin. 

centenaire       {centenarias. 
Apal.),a.dj.et  s.  m.  |j  Adj.  Qui  a 
accompli    sa   centième    année. 
Uu    vieillard    et    (substantiv.) 
un,    une    centenaire.     {Senex] 
centam  annorum.  Liv.  centam 
annos    natus     ou     nata.    Cic. 
qai    ou    qax    ad    centisimam 
annam   vitam   perduxit.    Cic. 
Amm.  Etre  plus  que  centenaire, 
centenariam    transgredi    xta- 
tem.     Hier,     centesimum    an- 
nam   excessisse    ou    ejressum 
esse.  Sen.  N'être  pas  tout  à  fait 
centenaire,    minorem    centum 
annos  ou  centam  annis  natum 
esse.    Cic.  Possession,  prescrip- 
tion  centenaire  {c.-à-d.  qui  a 
cent    ans   révolus).  Voy.  sÉcu- 
L.iiRE.  1  S.  m.  Anniversaire  sé- 
culaire (d'un  grand  événement, 
de    la    naissance    d'un    grand 
homme).    Soiiemnia    ou   sacra 
axcalaria  ou  simpl.  txcularia, 
n.   pi.   A.  Fêter    le    centenaire 
«le  qqn,  ceniesimum  diem  na- 
talem    agere.    A.  (d'apr.  7'ac.|. 
centenier,   s.   m.    Officier  qui 
commandait  cent  hommes.  Voy. 
centurion. 
centésimal,  aie,  adj.  Dont  les 
parties  sont  des  centièmes.  Cen- 
tesima    pars.    Plaat.    Fraction 
centésimale,  as  in  centam  par- 
tes didactus.  Hor. 
centième,  adj.  et  s.  m.  Adjec- 
tif numéral   ordinal.  Centesi- 
mus,  a,  am,  adj.  Cic.  Deux  — , 
dacentesimus.    Tac.   Trois  — , 
(recentesimus .   Cic.  Quatre  — , 
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quadringcntesimas.    Liv.  Cinq 
—,  quingentesimus.  Cic.  Six — , 
Siwcentesiinus.    Plin.  Sept    — , 
septingentesimiis.  Liv.  Huit  — , 
octingentcsimas.   Cic.  Neuf  — , 
nongentesimas.    Aur.  Vict.    et 
noningentesimas.    Prise.    Pour    ■ 
la  centième  fois,   centesimum. 
Plin.  Il   (Par  e.\t.)  La  ceniième 
partie,   centesima  pars.  Plaat. 
centésimaux,  i.  Cic.  \\  (Spécialt.) 
Centième  denier    (ancien  droit 
de  mutation  de  un    pour    cent 
sur    l'acquisition    des    immeu- 
bles).   C'enfesinia    pars    rerum 
venalium.    Tac.    (ann.    I,    28). 
Vectigal  centesimx.  Tac.  (ann. 
U,  Ui).    1    S.  m.   Un  centième, 
un  deux  centième,  etc.  {c.-d-d. 
la  centième,   la  deux  centième 
paitie  d'un  tout,  etc.)  Voy.  ci- 
d-'Ssus. 
centigrade,     adj.     Divisé    en 
ci'nt   degrés.   M  centum  partes 
didactus.  Hor.  in  centum  gra- 
das  didactus.  A. 
centigramme,  s.  m.  Centième 
partie    du     gramme.    Dix-huit 
centigrammes,    siliqaa,    as,     f. 
Col.  (exact.  0  gr.  lt-9).  SoLsauto 
et  onze  centigrammes,  cKaicas, 
i,  m.  Plin. 
centilitre,  s.  m.  Centième  par- 
tie du  litre.  Quatre  centilitres, 
cyathus,  i,    m.    Cels.    Plin.  Six 
centilitres,    acetabulum,    i,    n. 
Cato.    Cels.    Treize   centilitres 
(0'1308),     qaartarias,     ii,     m. 
Cato.  Liv. 
centime,    s.   m.    La    centième 
partie  d'un  franc.  (Equivalents 
en  latin).    1"    Dans    le  système 
do  l'as  triental:    Un  franc,    un 
centime,  denarius,  îi,   m.  Cic. 
Cinquante  centimes,  qainaria$, 
fi,    m.    Varr.   l'Un.    Vingt-cinq 
centimes,  sesÉertius,  Ci,  m.  Cic. 
Dix  centimes,  as,  assis,  m.  Cic. 
Cinq  centimes,  semis,  issis.  m. 
Cic.  Trois  centimes,  triens,  en- 
tis,    m.    l'arr.    Deux  centimes, 
qaadrans,   antis,    m.   Cic.    Un 
centime,  sextans,  antis,  m.  Cic. 
(exact.    OfUlT).    T    Durant    les 
lieux    derniers  siècles  de  la  ré- 
publique: Quatre-vingt-six  cen- 
times (exact.  QfâOQ),  denarias,li, 
m.  Cic.  Quarante-trois  centimes 
(exact.  Ûf.'iS.l),  qainarius,  ïi,  m. 
Cic.  Vingtet  un  centimes  (Qf^lT), 
sestertias,  ii,  m,  Cic.  Cinq  cen- 
times (O'OSii),  as,  assis,  m.  Cic. 
Deux  centimes,  semis,  issis,  m. 
''ic.    Un  centime,   <riens,   entis 
infQlS),    m.    Cic.    (0tÛl35),  qua- 
drans,  antis,  m.  Cic.  3»  De  Né- 
ron à  Caracalla  :  Un  franc,  sept 
centimes   (l'OTJi),   denarius,    ii, 
m.  Mctr.   Cinquante-trois  cen- 
times, quinarias,  H  (U'537),   m. 
iÛeir.  Vingt-six  centimes (0'268), 
sestertias,  ïi,    m.   Metr.   Treize 
centimes  i})'l3U),  dupondius,  ïi, 
m.  Inscr.   Six  centimes  (0^067;, 
as,  assis,  m.  'Tac.    Trois  cen- 
times  (0f031)),   semis,  issi»,   m. 
7ac.  Un  centime  (Ù'Ul?),   qaa- 
drans,  antis,  m.  Metr. 


centimètre,  s.  m.  Centi(>ma 
partie  du  niotra,  lin  cotiti- 
ineti-e  (0'°018AR),  digitas,  i,  m. 
\'arr.  Col.  Sîpt  centimJ'tres, 
ptilmas,  i  (O^UV^O)  m.  Varr. 
<  ol.  — carré  (carré  dont  chaque 
coté  a  un  centimètre  de  lon- 
gueur).   Voy.  CARRÉ. 

cènton,  s.  m.  Pièco  composée 
do  vers,  du  fragments  de  vers 
empruntés  çà  ut  là.  Cento, 
mis,  m.  fsid.  \\  (Par  anal.) 
I  lEuvre  musicale,  littéraire, 
composée  de  vers  empruntés. 
l'isjccti  rnembra  poetss.  IIor.\\ 
(Par  e.\t.)  Chacun  des  vers  ou 
iragments  de  vers  empruntés. 
Matcria  inordinata  sensa  com- 
pilataijue  verbis.  .-Iscon. 
entrai,  aie,  adj.  Qui  est  si- 
lué  au  centre  d'un  cercle, 
l'une  sphère,  etc.  Centralis,  e, 
adj.  Plin.  La  point  central  du 
ciel,  cardo  casli.  Varr.  ||  (Par 
e.vt.)  Qui  est  dans,  situé  dans  la 
l'égion  du  contre,  vers  le  mi- 
lieu. Médias,  a,  um,  adj.  Cic. 
Le  point  central  de  la  ville, 
média  arbs.  Cic.  Le  point  cen- 
tral du  monde,  médius  mandi 
i.u  (erras  locus.  Cic.  Le  point 
r  'iitral  de  la  Sicile,  un\bilicas 
t^irilise.  Cic.  (in  Verr.  11,  U, 
§  166;  ne  s'emploie  que  comme 
trad.  du  gr,  o|iça).oî  en  pari, 
d'une  ville  grecque,  cf.  Liv. 
[XXV,  18,  I.]).  T  Qui  tend  vers 
le  centre  ou  rayonne  du  centre. 

\'0y.        CENTRIPÈTE,      CENTRIFUGE. 

Il  (Fig.)  Administration  cen- 
trale (dont  relèvent  les  diver- 
ses    administrations      locales). 

Domiciliam  imperïi.   Cic.    ca- 

put  regni.  Plin.  (cf.  Ronia  ca~ 

put  orbis  terraram.  Liw.). 

centralisateur,  trice,  adj . 
Qui  centralise.  Qui  (qaa',  qaod) 
m  unum  loctxm  contraint  ou 
condacit.  Ca's. 

centralisation,  s.  f.  Action 
par  laquelle  les  forces  d'un  pays 
se  portent  vers  un  centre  où 
elles  afRuent.  Congregatio  re- 
ram  et  conglobatio.  Aug. 

centraliser,  v.  tr.  Ramener  à 
un  centre,  à  une  division  uni- 
que. Admediam  rapëre  et  con- 
verière  extrema.  Cic.  in  ununi  I 
conglobôre.  Liv.  Le  pouvoir 
est  centralisé  aux  mains  du  roi, 
rex  imperii  sammam  tenet. 
Cœs.  summam  reram  admi- 
nistrât. Cic. 

centre,   s.   m.   Point   intérieur  l 
situé  à  égale  distance   de    tous  ' 
les    points    d'une  circonférence  i 
{géoni.). Centram,i  (gr. y.évTpov),  ' 
n.  Vitr.  Plin.  Panctum  in  mé- 
dia sitam.  Cic.  (cf.  quasi  pancti 
instar,  qaod  xlvTpov  illi  vacant 
[en  pari,  de  la  terre  formant  le 
centre  de  la  circonférence  figu- 
rée par  le  monde].  Cic.   [Tusc. 
I,  n,   iiOl).  1  Ce  qui  est  vers  le 
centre,    le   milieu   d'une   éten- 
due.   Médias   locus   ou   média 
pars  ou   médius,  a,  um,    adj . 
Cic.  etc.  'cf.  médias  mandi  uni- 
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versi  locas.  Cic.  média  ali- 
cujaa  r^i  pars.  Cic.  média 
arbs.  Cic.  média  insida.  Cic. 
reqio  totias  Galiix  média.  Ca^s. 
[li.  G.  VI,  13,  101.  altéra  arx 
urbis  média  est  \-  en  forme  le 
centre  .].  Lit/.  [X.WIII,  6,  2]. 
médias  terrx  locus  [•  la  centre 
de  la  terre  >].  Cic.  médium 
agmen  [••le  centre  de  la  colon- 
ne •>].  Liv.  média  acies  [•  le 
centre  de  l'armée  en  bataille  •]. 
Liv.  medii  hostes  [^  le  contra 
de  l'ennemi'].  Sali.).  1  (Par 
anal.)  Lieu  où  convergent  des 
forceà,  des  actions  diverses.  No- 
dus  ac  coitus.Plin.  {cf.venarum 
in  um,bilico  nodus  ac  coitas.  \ 
Cels.). Domiciliam,  l'i, n. Cic. (cf. 
d.  imperii.  Cic.).Sedes,is,{.Cic. 
Liv.  Il  fit  de  cette  ville  le  cen- 
tra de  sa  domination,  hanc 
arbem,  elegit  sedem  ac  domam 
imperio.  A.  (d'apr.  Cic).  Cet 
homme  si  considérable,  qui 
était  le  centre  de  toutes  choses, 
ornatissim.us  ille  vir,  per  quem 
res  ma.vime  gerebantur.  Cic. 
(Rome)  qui  est  le  centre  de 
toute  horreur  et  de  toute  cor- 
ruption, quo  cuncta  undiqae 
atrocia  aat  padenda  confluant. 
Tac. 
centrer,  v.  tr.  Mettre  dans  son 
centre.  In  média  ou  in  centra 
ponëre.  -•). 

centrifuge,  adj.  Qui  tend  à 
s'éloigner  du  centre. Quiemedio 
discedit,  recedit,  e  medio  amo- 
vetar.  A.  (d'après  Ter.  Cic. 
Suet.).  Force  centrifuge,  nisus 
a  mediX)  averfens  extrema.  D. 
centripète,  adj.  Qui  tend  vers 
le  centre.  La  force  centripète, 
natara  qax  ad  mediam  rapit 
et  convertit  extrema.  Cic.  (de 
nat.  deor.  II,  115).  (cf.  terrœ 
nisas  médium,  in  orbem  ver- 
gens.  Lucan.  [VI,  A82].) 
centumvir,  s.  m.  Dans  l'an- 
cienne Rome,  membre  d'un 
collège  de  cent  magistrats  (qui 
jugeaient  les  affaires  civiles). 
Centumvir,  i,  m.  Cic.  Plin.  j. 
centumviral.  adj.  Relatif  aux 
centumvirs.  Centamviralis,  e, 
adj.  Cic.  Plin.  j.  Convoquer  la 
tribunal  — ,  centamviralem  has- 
tam  cogère.  Saet. 
oentumvirat,  s.  m.  Charge  de 
centumvir.  Cen(ami'iraie  mu- 
nus.  Saet. 

centuple  (lat.  post.  centaplus. 
Vulg.  .-iag.),  adj. Qui  égale  cent 
fois I  une  quantité  donnée).  Cefi- 
taplicatas,  a,  um,  p.  adj.  Piira. 
Prud.  Falg.  Centaplex,  plicis, 
adj.  Plaut.  Prad.  (Absol.)  Le 
centuple,  s.  m.  (c.-à-d.  quan- 
tité cent  fois  ou  environ  cent 
fois  égale),  centuplicata,  arum, 
a.  pi.  Javenc.  centuplicia, 
iam,  n.  pi.  Aug.  centaplam,  i, 
n.  Vulg.  Rapporter  le  centuple 
(en  pari,  d'une  terre,  etc.),  cam 
centesima  frage  fenus  reddère 
ex  eodem  sem.ine.  Plin.  Au 
centuple,     ceniaplicato,     adv. 
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flin.    cam    centesima  (cf.  cum 
centesima    redire    |on    pari,  de 
légumes).  Varr.  cffirêre,  efferre 
cam  centesima   (^ii    pari,  d'un 
champ). Win.  (cf. campi  cumcen- 
tesimo  (undunt  triticum.  Col.). 
centupler,    v.    tr.     Porter   au 
ceiituple.      Centuplicare,      tr. 
Vulg.  Voy.  centuple. 
centuriateur,  s.  m.  Celui  qui 
divise  par  centuries.    Qai  cen- 
turiat.  Cic. 
centurie,  s.  f.  Dans  l'ancienne 
Rome,  réunion  de  cent  citoyens 
formant    une  des  divisions  po- 
litiques  du   peuple.    Centuria, 
as,  f.  Cic. /.if.  Les  comices  par — , 
comitia  centariata.  Cic.  Liv.  *[ 
Division    de  la  cohorte  formée 
de  cent  hommes.    Centuria,  X, 
f.  Liv.  Se  ranger  par  centuries, 
ad  centariatam  convenire.  Liv, 
Enrégimenter   la  jei  nesse   par 
centuries,   Juventutem    centa- 
riâre.  Liv.  Les  jeunes  Romains 
sa    groupèrent    par     centuries, 
juventas    liomana     se    ipsam 
centuriavit.     Liv.    Par  centu- 
ries, centuriatim,  adv.   Cœs. 
centurion,    s .  m.    Officier   de 
l'armée    romaine   commandant 
cent  hommes.    Centuria,    anis, 
m.  Cic.  ordinis  dax  ou  dactor. 
Liv.    Les   centurions,    ordines, 
um,  m.  pi.  CcPS.    Le  centarion 
en    chef,    centuria  primi  pili. 
Cœs.    ou  primus .  C ses.  primas 
pilas.  Liv.  Le  grade  do  centu- 
rion, ctnturionatas,  as,  m.  Cic. 
Etre    centurion,    ordinem    da- 
cëre.  Cœs.  Elever  qqn  au  gra- 
de de  centurion,  alicai  ordinem 
ou  vitem  dure.  Liv.  Jav. 
cep,    s.  m.    Pied    ào    vigne    et 
(spécial.)     bois    de     la    vigne. 
Vitis,   is,    f.    Cic.   Coi.  Vinea, 
œ,  f.   Varr.  Col.    Un  petit  cep, 
viticula,  a?,  f.  Cic.  Voy.  vigne. 
cépage,  s.  m.  Variété  du  plant 
de  vigne  cultivée  dans  une  lo- 
calité.   Vitis,  is    (avec    le    nom 
de    la   localité  au  gén.  ou  avec 
un  adj .  dérivé),  f.  Cal. 
cèpe,    s.    m.    Variété    de    gros 
champignon  très  charnu.  Fan- 
gus,  i,  m.  Cic.  Cels. 
cépée,  s.  f.    Réunion  de  jeunes 
tiges  partant  de  la  souche  d'un 
arbre  coupé  au  ras  de  la  terre. 
Sarculas,    i,     m.     Virg.    Plin. 
Palmes,  mitis,  ni.  Virg.  Cal. 
cependant,   adv.   Pendant    ce 
temps.      Intérim     {pr.     «  dans 
l'intervalle  »),    adv.    Cic.  Inte- 
rea  (pr.  «  sur  ces  entrefaites  •■), 
adv.  Cic.  etc.  Inter  hsec  (même 
sens).  Cic.  Dam  hœc  gerantar. 
Cic.     Liv.      Voy.     intervalle, 
ENTREFAITES.      ï'ependant    que 
(arch.),  pendant  le  temps  que, 
voy.  PENDANT.    1    (Par  ext.)  En 
reaard  de  cela,    par  opposition 
à  cela.  Sed.  conj.  Cic.  Ta.men, 
conj.  Cio.  Sedtitmen,  conj. Cic. 
tamen  nihilominus.   Cic.  Voy. 

POURTANT,    NÉANMOINS. 

céphalalgie  (lat.  post.  cepha- 
largia,  se,    f.  Plin.  Val.),    s.  f. 


3T2 


CEIÎ 


Mal    de    têto.     Dolor    capitis. 
Cels.  Ptin. 
céphalique.  adj.  Qui  a  rapport 

à  la  tète.  Voy.  tète. 
céphalopode,  s.  ra.  Mollusque 
dont   la  têie  est  garnie  de  teu- 
tacule».  Voy.  polxpe,  sèche. 
ceps.  voy.  CÈPE, 
céramique,   adj.   Relatif  à   la 
fairicaiion    des    poteries,     des 
faïeric-s.    des   porcelaines,    des 
émaux.  Figlinas,  a,  am,  adj.  et  ^ 
(ignlinas,    a,    um,    adj.     \'itr. 
Plin.      Subst.     La     céramique 
(l'art  céramique),  fglina  et  /i-  ^ 
galina,  le,  (.  Lact.  I 

cérami&te,   s.    m.    Celui     qui 
s'occupe  d'art  céramique.  Figa-  i 
lus,  i.  m.  Varr.  Plin.  ' 

céraste,  s.  m.  Vipère  d'Egypte 
très  veiiimensa.  Cérastes,  œ,  m. 
Prop.  Cels. 
cérat,  s.  m.  Médicament  es- 
terne,  pour  onction.  Ceratam,i, 
D.  Cels.  ceratoriam  ou  cerota- 
riam,  ti,  n.  Th.  Prise.  Csel. 
Aur.  ^        _    î 

céraunite,  s.  f.  Pierre  météori- 
que dite  pierre  de  foudre.  Ce-  ! 
raum'om  soa-am.  A.  | 

cerbère,  s.  m.  Dans  l'ancienne 
mythologie,  cliien  à  trois  têtes 
qui  gardjit  la  porte  des  enfers. 
Cerberas,  i,  m.  Virg.  De  cer- 
bère, cerbereas,  a,  am,  adj. 
Stat.  (Fig.)  Un  cerbère  (gardien 
farouche),  janitor  immanis. 
Hor. 

cerceau,  s.  m.  Cercle  de  bois, 
de  fer,  d'acier.  Circalas,  i,  m. 
Aason.  —  de  tonneau,  circalas, 
»,  m.  Petr.  Plin.  —  d'enfant 
(jouet) ,  trochas,  î,  m.  Hor. 
Passer  dans  des  —  (en  parlant 
des  équilibriàtes),  circulas  tran- 
silire.  Petr.  (53,  11).  1  Demi- 
cercle,  asceau  de  bois,  de  fer. 
Arcas.  ûs,  m.  Virg.  Ov. 
cercelle,  v.  Voy.  sarcelle. 
cerclage,  s.  m.  Action  de  cer- 
cler des  tonnoau.x).  Ars  vasa 
circalis  cingendi.  A.  (  d'apr. 
l'Un.]. 

cercle,  s.  m.  Portion  do  plan 
limitée   par    une   circonférence 
(géom.).    Circulas,  i,    m.  Cic.^ 
(Dans    le    lang.  ordin.)  La  cir- 
conférence d'un  cercle.    Circii- 
lus,  i,  m.  Cic.  Circus,i,  m.  Cic. 
Manil.  Orbis,  is,  ra.  Cic.  Cercle  ^ 
d'une   sphère,    circulas,    i,    m. 
Varr.  Cic.  (cf.  ca»/um  dividitar 
in  circalos    qainqae.  Sen.  rne- 
ridianus  circulus.  Sen.  horizon, 
tivc  pniens   circalas.  Sen.  zo-  | 
diacas    circalas.  Ilyg.  paralleli 
ârcali.  Ilyg.    lacteas    circalas. 
Sen.).  Il  Circonscription  territo- 
riale. Pars,  partis,  f.  Cic.  Re~  i 
gio,   onis,  f.  Cic.  [j    (Par   ext.) 
Ce  qui    figure   approximative- 
ment une  circonférence.  Orbite  . 
d'un   astre,  orbis,    is,    m.  Cic.  [ 
(voy.   orbite).    Rond,  gyras,  i, 
m.  Tac.  (voy.  rond).  Cercle  lu-  { 
mineux  autour  du  soleil,  circu-  : 
lu«circaso/em..S'en.(voy.  halo). 
Cercle  de  personnes  assemblées,  | 
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corona,  a",  f.  Cic.   (voy.  gale- 
rie, réunion).  Cercle  décrit  par 
un    compas,  circinatio,  onis,  f. 
litr.    circomscripfio,    onis,    f. 
Cic.    iPhil.   8,   sa).  Tracer    un 
cercle,  circatam  describëre.  Cic. 
circinationem  describëre.  Vitr. 
Tracer  un  cercle  autour  de  qqch. 
ou  de  qqn  (avec  un  compas,  une 
baguette,    une   épée),   circum- 
scribère    ali(iuid    ou     aliqaem 
circino,      idrgà    ou       virgalâ  , 
gladio).   Cic.  Cse$.  Liv.  circa'.o 
aliqaid  ou  aliqaem    incladëre. 
Cic,     Faire     décrire    un     cer- 
cle ,    circumaycre ,     tr.     Cato. 
Liv.  circamferre,  tr.   Cic.  For- 
mer   un   cercle,    de  petits  cer- 
cles, autour   de    soi,    circalâri, 
Cic.   (Brut,    à.'.,   200).  Sen.  (ep. 
52,  8  ;  88,  U).   Former  le  cercle, 
se  former  on   cercle,  in  orbem 
coîre  ou  consistëre.  Liv.  orbem 
lacère    ou    colligëre.    Liv.     Se 
former  en  cercle   pour    se   dé- 
fendre,   in  orbem  se  tatari  ou 
se  delendére.  Liv.  pour    com- 
battre, in  orbem  pagnâre.  Liv. 
Former    un    cercle    autour    de 
qqn,  coronâ    aliqaem   cingëre. 
Cic.  Tourner  on  cercle,  in  or- 
bem circamagi  ou  circumferri. 
Cic.  Liv.  Apprendre  à  des  che- 
vaux à  tourner  en  cercle,  gyros 
variâre    docëre    eqnos.  Tac.   || 
(Par  ext.)  Réunion  de  personnes 
(groupées   dans  un  salon,  etc.). 
Circuius,    i,   m.   Cic.   Liv.    (cf. 
sermones    inter    se    serentiam 
circali.  Liv.  ut  in  circalis  mos 
est.  Per.  circalos  aliquos  et  ses- 
siancalas\  «petites  réunions  '] 
consectâri.  Cic.   de  circulo   se 
iubdacëre.  Cic.  primo  in  circa- 
lis conviviisqae  celebrata  scr- 
monibus    res   est.  Liv.).    Voy. 
croupe,    réunion,    assemblée.  ^ 
(Fig.)  Ce   dont   on  fait  le  tour, 
dont  on  embrasse  l'étendue.  Le 
cercle  de  l'éducation  (l'ensem- 
ble des  sciences  qui  constituent 
une  éducation  complète),  orfcis 
docirinx  (tr.    de  èyx-jxÀ'.o;  itat- 
Sda).  Qaint.  (I,  10,  1).  11  n'au- 
rait pas  fallu  produire  les  idées 
absolument  con'lamnéosdePyr- 
rhon.d'Aristonetd'EriUus, parce 
qu'elles  ne  peuvent  pas  trouver 
place    dans   le  cercle  que   nous 
nous  sommes  tracé,  expiasse  ejec- 
tœqac     sententise    Purrhanis  , 
Aristonis,  Erilii,  quad  in  hanc 
orbem,  qaem  circumscripsimus, 
incidêre  non  passant,  omnino 
nonadkibendsefuerant.Ciô.iVin. 
V,  8,  23).  Avoir  un  cercle  éten- 
du, late  patëre  ou   ad    maltas 
pertinëre.  Cic.  Ne  pas  avoir  un 
cercle  bien    étendu,  se  mouvoir 
dans  un   cercle  étroit,  late  pa- 
tëre   non  passe   ou   ad  paucos 
tantam  pePtinëre.  Cic.  Le  cercle 
de   nos     connaissances    s'étend 
tous  les  jours,  crescit    qaotidie 
cognitia    rerum.  Cic.    'î'ourner 
dans    lo   même    cercle,    eodem 
(adv.)    revolvi.    Cic.    Enfermer 
qqch.    dans   un    cercle    étroit, 
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aliquid  in  c.viguum  angustam- 
qae  concludëre.  Cic.  S«  mouvoir 
dans  un  cercle,  in  aliqaa  re 
ou  circci  aliqaid  versùri.  Cic. 
1  (Par  ext.)  Ubjot  formé  d'une 
bande  circulaire. Cercle  de  bar- 
rique. Circulas,  i,  m.  Plin.  icf. 
vasa  circalis  cingant.  Plin. 
f.XlV,  132].). 
cercler,  v.  tr.  Garnir  de  cer- 
cles. Cingëre  circalis.  Plin. 
(.\IV,  132i. 

cercopithèque,  s.  m.  Singe  à 
longue  queue,  dit  guenon.  C'er- 
copithec.os  et  cercopithecas,  i, 
m.  Varr.  Plin. 
cercueil  (lat.  sarcophagas  [cf. 
(Tapxoïàyo;].  Jav.  Jet.),  s.  m. 
Sorte  de  colîro  découvert  dans 
lequel  le  mort  était  porté  au  bû- 
cher ou  au  tombeau  (antiq.)  ; 
sorte  de  coffre  où  l'on  enferme 
les  morts  pour  les  mettre  en 
terre  (mod.).  Capulas,  i,  m. 
Pliiat.  Lucr.  Apal  (ex.  :  capulo 
vicinas  ou  projrimas  [eu  pari, 
d'un  vieillard].  Sen.  ire  ad  ca- 
palam.  Lucr.);  arca,  se,  f.  Liv. 
(ex.:  operculam  arcx.  Liv.); 
loculus,  i,  m.  Plin.  (Vil,  75). 
Jast.  (ex.  :  l.  argenleas.  ^ast. 
[,\.X.\IX,  1,  G],  localo  condëre. 
Plin.).  Etre  dans  le  cercueil, 
enfermé  dans  le  cercueil,  (ocuio 
ou  arcâ  conditam  esse.  Plin. 
Conduire  qqn  au  cercueil,  c.-à- 
d.  le  faire  mourir,  tollëre  (en 
pari,  d'une  maladie),  tr.  Cels. 
Devenir  le  cercueil  de...,  obror- 
ëre,  tr.  Cic. 

céréale, adj.  f.  Qui  a  des  grains 
farineux  servant  à  la  nourri- 
ture de  l'homme.  Franxenta- 
rias,  a,  am,  adj.  T'arr.  Cic. 
cerealis,  e,  adj.  Ov.  Virg.  Les 
plantes  et  (substantivt)  les  — 
(les  graines  céréales),  fruges, 
am,  f.  pi.  Cic.  cereaiia,  iam, 
n.  pi.  Plin.  Prix  courant  dos — , 
annona,  œ,  f.  Cic.  Liv.  Etant 
donné  la  cherté  annuelle  des — , 
hac  annonâ.  Plaat.  Commerce 
do  — ,  framentaria,  x,  f.  Cic. 
cérébral,  aie,  adj.  Relatif  au 
cerveau.  Membrane  — ,  cerebri 
membrana.  Cels.  Fièvre  — ,  ce- 
phalu'a,  a»,   f.  Plin.  Csel.-Aar. 

1.  cérémonial,  aie  (lat.  post. 
cxremonialis),  adj.  Relatif  aux 
cérémonies  (du  culte),  [iilaalis, 
e,  adj.  Cic.  Fest.  Religiosas,  a, 
am,  adj.  Cic. 

2.  cérémonial,  s.  m.  Ensemble 
do  cérémonies  servant  à  célé- 
brer une  solennité.  Suivre  en 
tout  le  cérémonial  accoutumé, 
sollemniter  omnia  perayëre. 
Liv.  Le  cérémonial  do  la  cour, 
anlicas  apparatas.  Suet.  modas 
ad  qaem rex colitar ou  calendas 
est.  D.  Cérémonial  de  l'églisr-, 
ritas,  ùs,  m.  Cic.  voy.  rite. 
Avec  le  cérémonial  d'usage, 
rite,  adv.  Cic.  Liv.  1  (Par  ext  i 
Formalités  exagérées  (dans  le,, 
rapports  mondains).  Voy.  for- 
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parât  qui  accompagnent  la  cé- 
fébiation  d'uno  solennité.  CsB- 
rinionia,  as  (»  célébration  du 
culte,  l'orme  consacrée  suivant 
laquelle    on    le    célèbre    ••),  f. 
Cses.  etc.  (c.  gravissima.  Cxs. 
barbara.  Saet.  s'empl.  surt.  au 
plur.  :  cœrimonia; piiblicx,  an- 
tiqux,  pert'.grinse.  iiaet.fctialcs. 
Liv.    cœrimoniœ     rdif/ionum. 
Cic.  libri  cxrimoniaram.  Tac. 
cœrimonias  prodère.  Liv.  c,t- 
rimonias  pollaore.    Liv.)  ;  ri- 
tus,   lis,   m.  Cic.  (voy.  rite)  ; 
religiODes.    um  («  rites,    cé- 
rémonies religieuses»),  f.  pi.  Cir. 
Cies.  Liv.  (e.x.:  religiones  insti- 
taëre.  Liv.  negligère  religiones 
aat  pravê  colère.  Liv.  religiones 
colère  pie  magis  qaam  magni- 
pcë.   Liv.   con^cëre    religionrs 
[<.  achever  une  cérémonie  reli- 
gieuse ■•].  Cic.)   ;  sacrum,  i 
(-  cérémonie   religieuse    »),    n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Gra-cam  sacrum. 
Cic.  sollemne  Apollinis  sacrum. 
Suet.  au  plur.  :  sacra  Cereris. 
Cic.  sacroram  religio.  Cic.  Ro- 
mana  sacra   sascipére.  Liv.  ea 
sacra,   quss  majores  nostri  ab 
exteris   nationibas  adscita  at- 
que   arcessita   colaerant.    Cic. 
Romanis     qaoqae     ab     eodem 
prodigio    novemdiale    sacrum 
sasceptam  est.  Liv.)  ;  sollem- 
ne, is  {-   solennité,    cérémonie 
reli^iouso  »),  n.  Liv.  Tac.  (ex.: 
toll.  clavi  figcndi.   Liv.  aaspi- 
catorum.  Liv.  (aneris.Tac.  Ne- 
meoram.  Liv.  antiquissimum. 
Liv.  Fidei  sollemne   institait. 
Liv.  sollemne  allatam  ex  Ar- 
cadia.    Liv.).    Maitro  des  céré- 
monies, c.-à-d.  celui  qui  règle 
l'ordre  des  cérémonies,  magis- 
tero((icioram.Col.  aulœ.  Amm. 
admissionam  [prop.  '  le  gra.nd 
maréchal  du  palais  ").  Vopisc. 
comes  officiorum.  Notit.  dign.]. 
Costume  de  cérémonie,   vestis 
magna.  Inscr.  (orensis  (opp.  à 
domestica).  Lampr.  convivalis. 
Sen.  rh.  1  (Dans  les  relations 
sociales.)  Formalités  qui  sentent 
l'apprêt  ou  qui  sont  excessives. 
Faire    des   cérémonies,  oflicio- 
sius  lacère.  Cic.  Sans  cérémo- 
nie,  nullo   apparata.  Cic.  Pas 
de  cérémonies  !  mitte  ambages! 
Plaat.  Une    visite   de   cérémo- 
nie, salatatio,  onis,  f.  Cic. 
cérèmoniel,    elle,    adj.    Qui 
consiste  en  cérémonies.    Suivre 
les   obligations     cérémonielles, 
legi  moriqae  parère.  Liv. 
cérémonieux,     ieuse      (lat. 
post.    cœremoniosus.     ,4mm.), 
adj.    Qui    fait   des   cérémonies, 
des  façons.  Une  personne  céré- 
monieuse,of^ciosior  homo.  Cic. 
Avoir    des    manières    cérémo- 
nieuses, nimis  urbanë  agère.A. 
cerf,   s.   m.    Mammifère   rumi- 
nant.  Cervns,  i,  m.  Cic.  Plin. 
Jeune  — ,  voy.    faon.    Chasser, 
lancer,   courir    un    cerf.   'Voy. 
ces  mots.  Un  cerf  de  dix  cors, 
cervns    ramosis    cornibas.    A. 


De  —,  cervinas,  a,  um,  adj.| 
Varr.  Los  andouiUors  d'un  —, 
cornua  cervina.  Varr.  (Fig.) 
Agile  comme  un  —,  qni  a  des 
jambes  do — ,  qai  vin'-i'  ci:r-' 
viim  carsa.  Plaat.  ,Poen.  3, 
1,  ïiV).  1 

cerfeuil,    s.   m.   Plante   pota- 

çèrî.  derefoliam,  ii,  n.  Plin. 
cèrf-volant,  s.  m.   Nom   vul- 
gaire    du    lucane.    Scarabœas 
lacanns.  Plin. 
cerisaie,  s.  f.   Lieu  plante  de 
cerisieïs.  Locus  cerasis  consi- 
tas.  A. 
cerise,  s.  f.  Petit   fruit  rouge, 
elobuleux,  charnu.  Cerasam,  i 
n.  Cels.  (II,  ai.;  -27).  Plin.  (XV, 
102  etc.)    Hier.    (ep.  31,  3).  Ce- 
rasas,   i,    f.    Prop.  (IV,  2,  15). 
Plin.    (XV,    112).  11  Adj.    invar. 
De   couleur   cerise,    cerasinas, 
a,  um,  adj.  Petr.  (cf.  c.  cingu- 
lam.    Petr.    [28,    8].    tanica. 
Petr.  [37,  153j). 
cerisier,  s.  m.  Arbre  de  la  fa- 
mille   des   rosacées,  qui  donne 
les  cerises.  Cerasus,  i,   f.    Varr. 
Virg.    Col.    Plin.     Le    cerisier 
nain,  chamxcerasas,  i,  f.  Plin. 
ceriie,(lat.  circinus,  «.compas»), 
s.    m.     Rond    (arch.)    'Voy.  ce 
mot.  Il  Marque   circulaire,    for- 
mée autour  de  qqch.  Circulas 
i,  m.  Ov.    Le   cerne   des   yeux, 
orbis,  is,  m.  Ov.  Cercle  (de  va- 
peurs   autour    du   disque  de  la 
lune),  orbis  ou   corona   lame. 
Ov. 

cerneau,  s.  m.  Noix  à  moitié 
mûre  dont  ou  mange  l'aman- 
de. Primum  prodiens  nacula. 
Plin. 

cerner,  v.  tr.  Entourer  com- 1 
plètement,  Cingére,  tr.  Cses.  | 
Tac.  {es..: corona hostiam cincti. , 
[«  se  voyant  cernés  par  l'en- 
nemi    -].    Liv.     voy.     ENTOURER, 

ENVELOPPER);  ci'rcuHidare,  tr. 
Cœs.  Cic.  Justin,  (voy.  entou- 
rer, envelopper  ;  complecti, 
dép.  tr.  Liv.  Vell.  (ex.  :  compL 
aliqaem  obsidione.  Vell.  totius 
circuitum  domus  ita   castodiis 
complexi  sant,  at   nemo  inde 
elabi  posset.  Liv.)  ;  claudère, 
tr.   Sali.    Nep.   Sen.    (ex.  :    cl. 
Numantiam.Sen.  oppidum  un- 
diqae.    Sali,  adversarios  loco- 
rum  angastiis.  Nep.  exercitam 
Cxsaris  multitudinesaa.  Auct. 
b.    Afr.    clausus    armis    [-  par 
une  troupe   en  armes  »]  sena- 
tas.   Tac.)  ;   circumcludëre, 
tr.  Cœs.  etc.  circamdudi  duo- 
bas   exercitibus.   Cœs.)  ;    cir- 
cumsistère,  tr.  Cœs.  Liv.  Tac. 
(voy.  envelopper)  ;  circums- 
tare,  tr.  Cic.  etc.  (voy._  entou- 
rer, environner)  ;    circum- 
sidëre,   tr.  Sali.  (voy.  inves- 
tir). Il  (Par  ext.)  Cerner  des  fi- 
gures (en  marquer  le  contour), 
circamscribère  lineas  extremas 
nmbrœ.  Quint.  —  une  tumeur 
(faire  une  incision  tout  autour), 
voy.    inciser.    —    des    arbres, 
circamcidère    arbores  .    Plin  . 


Cerner      (c.-à-d.     creuser    1.» 
terre  tout  autour),  cffodëre  /lU» 
mum.    Suet.    terram.    Liv.  — 
des  noix  (enlever  la  coque),  ae- 
trahère  patamennucibas.  Plin. 
Fig.     Yeux     cernés     (entourés 
d'un    cercle    bleuâtre),    ucali 
plambeo  orbe  cincti.  A. 
certain,  aine,  adj.  Qui  est'tenu 
pour  vrai.    Certus,    a,    um 
{pr.  «  certain,  a>suré  ",  c.-à-d. 
dont  il  est  impossible  de  dou- 
ter,  vrai,  positif  '),  adj.    Cic. 
etc.     (ex.  :    satis    hoc    certum 
est?  Certum  :  hisce  oculis  ego» 
met  vidi.    Ter.   id  parum  cer- 
tum est,  solamne  an  ab  omni- 
bus    Cisalpinoram    Gallorun\ 
popalis  adjatam.  Liv.  nihil  est 
certi,  cujuspopali  ea  classis  (ue- 
rit.  Liv.  oum  certum  sciani  [-  je 
le  saurai  de  certaine  science  ■■], 
(ariam    te  paulo  ante   certio- 
rem.     Cic.    neque     tamen    ici 
ipsum  certum   habeo    [-    mais 
je   ne  tiens  pas  cela  pour   cer- 
tain  "].  Cic.  certum  habeo    ta 
impradentià  lahi.  Liv.  hiemem 
eredo prohibaisse.quominus  de 
te    certum    haberemus,      qaid 
ageres   ma.vimeque    ubi   esses. 
Cic.    certum    affirmare    [avec 
l'Ace,    et     rinf.J.    Liv.     neqiy: 
certum  inveniri  poterat,  obti- 
nendine    Brundisii    causa    ibi 
remansisset...    an   inopiâ    na- 
vium  ibi  restitisset.  Cœs.  [B.  C. 
I,    25,   3].     JWiimmium    fuisse 
ad  Corinthum  pro  certo  habeo. 
Cic.  nihil  qaod  pro  certo  dicéra 
audeam.    Cic.    quis  enim    rem 
tam   veterem  pro  certo   afpr- 
met  ?  I.ii'.  ad  certum   redigere 
aliquid  [«  rendre  une  nouvelle 
certaine    »].   Liv.  certo  certias 
est  ["  il  est  plus  que  certain  -]. 
Ulp.)   ;   exploraius,  a,    uni 
[.pr  "  assuré,  qui  ne  fait  l'objet 
d'aucun  doute»),    p.   adj.  Cic, 
etc.    (voy.     ASSURER,    p.     2  s 
col.    1,  et  cf.  non  ego  hœc   m- 
certis    j'actata    rumoribus,  sed 
comperta  et    explorata  agero 
ad     vos.    Liv.    pro    e.vplorato 
habebat     Ambiorigem    prœho 
non  esse  concertât  arum.  Cœs. 
cai  possit  exploratum  esse   de 
sua  sanitate  ?  Cic.  de  quo  mila 
exploratum    est    ita  esse,     ut 
scribis.   Cic.   cai   sit   explora- 
tum se  ad  vesperum  esse  ven- 
turum?  Cic);  verus,  a,  um, 
adj.   Cic.    etc.  (voy.   réel,   au- 
thentique, exact).  Etrecertain, 
constâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
eoram,  quœ  constant,  exempta 
ponemus,   horam,    qux   dabia 
sunt,  exempta  aU'eremus.  Cic. 
auod  nihil  nobis  constat.  Cœs. 
IB.  G.  Vn,  5,  6]).  Il  est  certain 
que,     constat,     impers.      Cic. 
Cœs.  etc.  (avec  une  prop.  infin. 
sane  molestum  id  ferre   Pom- 
peium  constabat.  Cic).  Savoir 
de  source  certaine,  comperire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.    :  levem  aadi- 
tionem   [•   oui-dire  »]   pro   re 
comperta  habêre.  Cœs.  ahquid 
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comperiam    haOëre.  Cic.    cam 
ea  dicimixs,  gtia"  compcrtahabc- 
mas,  qax  vidimus.  Cic.  id  se  ab 
ipsis pereorumniintios  comper- 
tani  habêre.Cœs.res  enim  indi- 
cat  nihil  ipsos  habaisse  camper- 
ti,  nihil  cogniti.  Cic).  \\  (Subit.) 
Le  certain,  certuztt,  i,  n.  Cic. 
etc.     {e\.  :    incerta  pro    certis 
malle.  Sali,    certa    amittimas, 
dam    incerta   petimas.    Plaat. 
certa    opperiri.    Tac).    \\    (Par 
ext.)  Qui  est  exactement  déter- 
miné. Certus,  a,  um  [-  arrêté, 
fixé,    déterminé    ■),    adj.^   Cic. 
etc.    (ex.    :  certas   ac  de^nitas 
locas.   Cic.  c.  fines.  Cic.  cursas 
certi  et  constantes.  Cic  certam 
statatamqae  vectigal.    Saet.  c. 
lacram.  Saet.  c.  merces.  Siiet. 
c.  preliam.  Phsed.  c.  numeras. 
Saet.  tempas  certum.  Cic.  dans 
le  sens  de  «certain,  distinct  des 
autres    '     avec     quidam    :    ut 
saltatori    motus    non    qaivis, 
sed    certas  quidam   est   datas, 
sic  vita  agenda  est  certo  génère 
qnodam,    non     quolibet.    Cic. 
[Fin.    111,   7,  ih]  ;   status,    a, 
nm,  p.  adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  st. 
dies.     Liv.      cserimonise.     Cic. 
carsas    siderum.     Plin.     stato 
tempore.    Plin.).    \\    (Par   ex  .) 
Qui  est  à  déterminer,  qui  n'est 
pas  déterminé.  Certus,  a,  um, 
adj .  Cic.  (ex.  :  certi  homines.  Cir. 
[Sest.  18,  il  ;  Marc.  6,  16].  Liv. 
[XXXIV,  61,  7].  Cic.  habet  cer- 
tes sui  stadiosos.Cic.}.  Un  cer- 
tain, quidam,  pron.  indéf.  Cic. 
etc.    (ea    pari,    d'une   personne 
ou    d'un    objet   qu'on    pourrait 
définir    plus  exactement,    mais 
qu'on  se  borne  à  désigner  ainsi 
pour  une  raison  qqc:  cf.  quid- 
dammali  [-  un  certain  mal  ']. 
Cic. quidam postridie  idus rebas 
divinis    supersederi     justum... 
traditum  patant.  Liv.  [VI,    1, 
12].    Voy.  QUELQUE,   quelqu'un. 
Une    certaine     quantité    de..., 
aliqaantam  (av.  le  Gén.).  Cic. 
Pendant     un    certain      temps, 
aliquamdia.  Cic    A  un  certain 
moment,  aliquando,  adv.   Cic. 
A    de    certains   moments,   ali- 
quando,  adv.  Cic.  Sali.    (\oy. 
quelquefois).   Qui  se  trouve   en 
certaine   quantité  (petite,  mais 
appréciable),  aliquantulus,    a, 
um,    adj.    Ter.    Aact.   b.    Afr. 
Jusqu'à  un  certain  point,  dans 
une  certaine  mesure,  aliqaate- 
nus,      adv.     Cic.    Un      certain 
nombre   de...,  aliqaot,  adj.  pi. 
indécl.    Cic.    nonnulli,    se,    a, 
adj.  pi.  Cic.  {pr.  «  plus  d'un  ■.). 
Un     certain    nombre    de    fois, 
aliqaotiens,    adv.      Cato.    Cic. 
Ayant     un    certain    âge,   Jjam 
grandior.      Cic.    1    Qui     tient 
qqch.  pour  vrai.  Certus,  a,  uzn 
{pr.    <•  qui  sait    d'une  manière 
certaine,    qui   ne  doute   pas  ■), 
adj.     Plant.    Cic.    etc.    (ex.     : 
nam    qaid    nanc    es    certior  ? 
Plaut.      certi     sumus     périsse 
omnia.  Cic.  [ad  Att.  11,19, 15]). 


CER 

Etre     certain    de,    compertum 
habére      de    àliquà    re.       Cic. 
certo  scire  ou  certis  aactoribas 
compensse.  Cic.  (voy .  ci-dessus) . 
nondabitareqain...  Cic.  On  est 
certain...,  inter  omnes  constat 
(av.  la  Prop.  Infin.).  Cic. 
certainement,     adv.     D'une 
manière  certaine.  Certo,  adv. 
Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  comperi. 
Ter.  nihil  ita  exspectàre  quasi 
c.  faturam.  Cic);  certe,  adv. 
Ter.   Cic.  (ex.  :  molestus   certe 
ei    faero.    Ter.  si    enim    scit, 
certe  illud  eveniet.   Cic   addit 
ea    qaay    certe  vera  sunt.    Cic. 
certe  scio  [Cic]  signifie  que   la 
certitude    est   daus  notre   con- 
naissance ;    certo  scio    signifie 
que    la   certitude   est   dans    ce 
que  nous  savons).  Cela  arrivera 
certainement,  non    est  dabium. 
quin  hoc  pat.  Cic.  ^  (i'ar  ext.) 
Sans  aucun  doute.   Profecto, 
adv.  Cic  (très  employé)  ;  sane, 
adv.  Cic.  ivoy.  assurément». 
certes,  adv.  En  vérité.  Quidem 
(après  un  mot),   adv.   Cic  etc. 
ie.\.  :    cruciatas  est  a  Dolabella 
Trebonias,  et     qaidem  a   Car- 
thaginiensibas  Regulus.  Cic.  est 
illud    qaidem    vel     ma.ximum 
animo    ipso    animum.    vidêre. 
Cic);   sane,   adv.   Cic.    <e\.   : 
sane   vellem  potaisset   obseqai 
voluntali  tuas.  Cic);  né,  adv. 
Cic.    (s'empl.    devant  un  pron. 
pers.    et    précède   ou    suit    une 
prop.  condition,  cf.  ne  ego  for- 
tanatus  homo  sum.  Ter.  ne  illi 
vehementer  errant,  si...  Cic  ne 
ego,   inquam,  si  ita  est,    velim 
eam  tibi  placêre  qaam  maxime. 
Cic  ne  illi  multa  sseculaexspec- 
tanda  faerant.  Cic.  ne  tu  per- 
ditas  res  Campanoram  narras, 
ubi    sammas  honor   ad   filiam 
meum  perveniet.    Liv.);  enim 
ou  enimvero  («  oui  certes,  en 
vérité  '),  adv.  Cic.  (ex.  :  enim- 
l'ero  satis  mirarinon    qaeo... 
Cic.    enimvero    peut     être     le 
premier      mot    de    la      phrase 
quand      il    s'agit     d'exprimer 
l'étonnement). 
certificat,  s.  m.  Ecrit  par    le- 
quel on  garantit    qu'un  fait  est 
vrai.  Testimoniam,  ii,  n.  Cses. 
Cic.    litterse,  arum,  f.  pi.  Cic. 
Suet.    codicillas.    i,     m.    Tac. 
Certificat    militaire,     testimo- 
niales litterse   ou  (absol.)  testi- 
moniales,  ium,    f.  pi.     Veget. 
Cod.  Theod. 

certificateur,  s.  m.  Celui  qui 
certifie.  Qui  testatar.  A. 
certification,  s.  f.  Action  de 
certifier  par  écrit.  Testimonii 
dictio.  Ter. 
certifier  (lat.  post.  certificâre), 
V.  tr.  Garantir  comme  vrai. 
Confirmàre,  declarâre,  certius 
ou  ^'rmios  aliquid  facère  ou 
reddére.  Cic.  Liv.  litterarum 
testimonio  comprobare  (ali- 
quid). Cic.  ad  certam  redigère 
aliquid.  Liv.  (XLIV,  15,  }. 
testimoniam  dare  alicai.  iNep. 


CER 

Certifier  que...,  mêmes  verbet 
ou  litteris  testari  ou  labs.)  tes- 
tari  (avec  l'Ace,  et  l'Iuf.).  Cic. 
Il  (Sfiécial.)  Garantir  par  un 
sicte. (Acceptum  aliquid'  testari. 
Jet.  Je  soussigné  certifie  que... 
L.  Titias  scripsî  (me  accepisse 
a  P.  Mario  quindecim  [iôÛOO 
se-iterces]  matua  numerata  m.ihi 
de  domo.)  Paal.  (dig.  Xll,  1, 
.:.U  init.). 

certitude  (lat.  post.  certitado. 
Eccl.',  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
est  certain  pour  l'esprit.  La 
certitude  d'un  fait,  res  certa. 
Cic.  (cf.  pro  re  certa  spen\  fai- 
sant domum  referre.  Cic.  [  Rose. 
Am.  110]).  La  certitude  d'uu 
témoignage,  (ides  testiam,  tes- 
timonii. Jet.  De  certitude 
arch.),  c-d-oi.  d'une  manière 
certaine,  certo,  adv.  Cic.  Voy. 

CERTAIN      et      CERTAINEMENT.        || 

Caractère  de  ce  qui  est  assuré. 
Certum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
si  qaicquam  humanorum  certi 
est  [•.  s'il  y  a  quelque  certitude 
dans  les  choses  humaines  •]. 
Liv.).  1  Etat  de  l'esprit  qui  con- 
sidère qqch.  comme  certain.  La 
certitude  de  conserver  la  paix, 
fides  tuenda:  pacis.  Cic.  En- 
tière certitude,  certa  fides.  Cic. 
Veritas  ad  liqaidam  explorata. 
Liv.  Avoir  la  certitude...,  cer- 
tam ou  exploratum  ou  comper- 
tum habére.  Cic.  J'ai  l'entière 
certitude  que...,  mihi  explora- 
tiysimum,  est  [av.  l'Ace,  et  l'Iuf.). 
Cic.  N'avoir  aucune  certitude, 
non  certam  scîre.  Cic.  cer- 
tum non  habére.  Cic.  On  ne 
peut  en  avoir  aucune  certitude, 
certam  sciri  nallo  modo potest. 
Cw.  Personne  ne  peut  savoir 
avec  certitude  ce  qui  arri- 
vera..., nemini  exploratam  est, 
qaid  fataram  sit,  cum...  Cic. 
Faire  qu'une  chose  devienne 
une  certitude,  a:l  certum  redi- 
gëre  aliquid.  Liv.  (XLIV,  15, 
i).  Prouver  qqch.  jusqu'à  la 
certitude,  ad  liquidum  confes- 
sumqae  perducëre  aliquid. 
Quijit.  (V,  li,  18).  Acquérir  la 
certitude  de  qqch.,  certiorem 
fi^ri  alicums  rei  ou  de  aliqaa 
re.  Cic.  Aep.  Liv.  Avec  certi- 
tude, certo.  adv.  Cic.  liqaido, 
adv.  Cic.  (cf.  l.  dicêre,  confir- 
màre. Cic.  l.  diseëre  ab  aliqao. 
Cic).  Avoir  la  certitude  de, 
c.-à-d.  être  sûr  de...,  voy.  sur. 
Il  (Absol.)  Etat  de  l'esprit  qui 
est  assuré  de  posséder  la 
vérité  (philos.).  Fides,  ei,  f. 
Cic.  Certa  fides.  Cic. 
cérumen,  s.  m.  Matière  jau- 
nâtre qui  lubréfie  la  membrane 
de  l'oreille.  Aariiim  sordes. 
Cels. 

cérumlneux,  euse  (bas  lat. 
ccTuniinosos),  adj.  Relatif  au 
céruraen.  Voy.  ce  mot. 
céruse,  s.  f.  Substance  blanche, 
employée  comme  fard,  comme 
couleur.  Cerassa,  se,  t.  T  itr. 
Blanchi  avec  la  céruse,  cero*- 


CliS 

laltts,  a,    um,  ailj.  Mart.   Cod. 
Theùd. 
cerveau   (lat.  ixiii.  cerebellum. 
Cfli.  l'etr.  'lit.     l'riti  ),    i.  m. 

l.Viict'pliul».  Cerebrum,  /,  n. 
l'iaut.  J'er.  Lie.  vie.  («l'un  oui- 
plui  autni  éUiiidu  que  la  fr. 
•  cervau  •'.  Un  irannpon  au 
corvoau,  pLrt^nfêiâ,  («,  f.  Sen. 
pUrrnitL'.  tidis.  Ace.  tiin.  (ffi- 
vUi;  ,  f.  I.etê.  t'irl.-Aar.  Avoir 
un  irans|>uri  au  cwrvoau.  phre- 
nitizàre  (  çpoixtCctv  )  ,  inir. 
Ca-l.-Aur.  ||  (  l'ur  oxt.)  Lo  vin 
monte  au  corvoau,  voy.  cafi- 
TEix.  Kliuino  lie  corvoau,  de- 
êtilljtio  ruiriam.  l'Un.  1  \V">é) 
(orvi^au  consitléro  coainio  lo 
«i.-j..  do  l'intolligonco.  Cere- 
hnim,  i,  n.  Plaut.  Ilor.  Hued. 
(api>.iriioniàlalan:;uncomiqui\; 
r.aput,  itis,  n.  Ilur.  etc.  lin- 
cuhimi  rapite  es .'  Ilor.  voy. 
Ttri:,  EsIMlIT.  KALSONi  ;  WeDS^ 
mentis,  f.  Cic.Sen.  (ex.:  men- 
tis errore  affici.  Cic.  mota 
mens  (■  cerveau  fiMé»].  Sen.). 
Vu  c  rvoau  Taililo,  tardus  homo. 
Cic.  Si-  crousor  lo  corvoau,  voy. 
CHKuaER.  Losébullilions  do  cor- 
voau,  voy.  «ILLKVK:*!  K8.  C'oSt   Un 

corvoau  creux,  tomniat.  Lie. 
voy.  cuiMiiRiQUE.  C'est  un  cor- 
vr.iti  lirùlé,  voy.  p.    'A'JJi,  col.  1 . 

cervelas,  ».  m.  Sauci^so  courte 
furtoinonl  opicco.  Toiuacniuni 
ot  tvmaclam,  i,  n.  Petr.  Mart. 
Jui m.  Tomacina,  le,  f.  Varr. 

Cervelet,  <>.  m.  l'artio  posté- 
n-Mir-'  et  infcrieuro  do  1  onoo- 
plialo.  Cerebellum,  i,  n.  Cels. 

cervelle,  s.  f.  Substance  qui 
ccustituo  lo  cerveau.  Cerebel- 
lum, i,  n.  Cels.  Cerebrum,  i,  n. 
Cic.  En  cuisine  :  cerebellum,  », 
n.  Suet.  (I  (Par  o.\t.l  Sorte  do 
moolle  alimentaire.  Voy.  moel- 
if.  1  Substanco  du  corvoau  con- 
sidérée comme  siego  do  la  pen- 
sée. Cerebrum  ,  i ,  n.  Plaut. 
Mena,  mentis,  f.  Cic.  voy.  CFn- 
VBAU.  So  niotiro  dans  la  cor- 
vollo  (do  faire  qqcb.  , /aottrncft 
alii/nid  contitiam  inîre.  Cic. 
Avoir  la  cervelle  rompuo,  vov. 
rATict'ti.  Une  têto  sans  cervolfo, 
rururtiifaj  caput.  Apul.  (met. 
1,  lOj.  (Par  exl.'i  Cervelle  do  liè- 
vre,  c.-à-d.   téce  éventée,  voy. 

KVENTÉ. 

cervical,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient d  la  partie  postérieure  du 
cou.  <^ui  ad  cervices  pertinet. 
A.  Vertfbres  — ,  vertcbrx  in 
ceriiribus.  Cels. 

cervier,  a<lj.  Qui  attaque  le 
cerf  1110  s'emploio  que  dans  les 
norn^  composes:  ciiat-ccrvier, 
LoiP-CKRviEn,    voy.  ces    mots.). 

cervoise,  s.  f.  Boisson  analo- 
gue 1  la  bière.  Cervisia,  te,  f. 
Plin.  Isid. 

ces.  Voy.  S.  ce. 

césar,  s.  m.  Empereur.  Voy.  ce 
mot. 

césarien  ,  césarienne,  adj. 
Faire  l'opération  césarienne  , 
aedert   ventrem.   Spart,  ejcse- 


ci:s 

I  cire  (etut  ieniri.  l'Un,  par- 
tum  mutieri  ejicUUre.  IHg.  Eii- 

I     Tant  venu  au  monde  par  ro|H'- 

I    ration  —,  (diat  rjcsecto   venirt: 

]  editus.  L'ip.  dig. 
césarisme,  ».  m.  Stsume  poli- 
tique qui  consiste  Jans  le  gou- 
vernement d'un  emperr-ur  s'ap- 
puvani  sur  le  pou]ile.  l'opularis 
prinripatus.  .1. 
cessant,  cessante,  [>art.  Voy. 

'  l.saKfl. 
I  cessation,  ».  i.  Action  de  cesser 
\    i|qcli.  /nlermissio,  onis,    f.  Cic. 
I    l.a  cessation  dos  ra|i|>urts   d'.i- 
I    milié,    usas    rentiisio.  Cic.   ii- 
tcrmùsio     consuetadinit.    <  i^:. 
(Ep.    VII,    6,    17).  l,a   —   d'une 
I    douleur,   amotio    doloris.    (  !>. 
j    l.a  —  dos  hostilités,  pnis  belli. 
Kep.  bellandi.  Ctï. 
cesse,  s.  r.  Le  Tait  do  cesser  ino 
s'emploie  que  dans  certaine»  lo- 
cuiion>  1.    f'inis,  it,  m.  Cic.  in- 
termiseio,  onit,  f.  Cic.  Point  do 
cesse,  c.-à-d.  point    de  roliclio, 
nec   mora,    nec    requies.    Virij. 
N'avoir     point   do    —  que,  non 
intcrmittère    n-t  l'inlin.).    C'a*». 
Sans  —,    perpétua,    adv.     Ter. 
lie.  rontinenter,  adv.  (^ic.  as- 
sidue, adv.  Cic.  sine  intermis- 
sione.  Plin.  sine  ulla  intermi.t- 
sione.  Cic.  sine    ulla   temporis 
inti-rmifsione.  Cic.  nallo  punc- 
lo  temporis    intermisso.  Cic.  Il 
me  décrie  mai  ce^so,  non  cessât 
de  nobis  detrahere.  Ca-s.  Voy. 

CESSER    et    COMTINl'ELLXUCNT. 

cesser  ilai.  cessâre  (•  tarder, 
Se  ralentir,  s'arrêter  •]),  v.  iutr. 
et  tr.  Ne  pas  continuer.  ||  V. 
intr.  S'arrêter.  Desinérel'  ces- 
ser de  •).  avec  llnf.  C»c.  etc. 
(ex.  :  desiit  defendère.  Cic.  alè- 
re  morbum  desincre.  Nep.  illud 
timire  desino.  Cic.  desinit  mo- 
lèri  [.  do  so  mouvoir»].  Cic. 
oralionet  legi  sant  desitse  ['on 
ces,a  de  lire  ces  discours  •]. 
Cic.  desitum  est  disputàri  [•on 
cessa  do  discuter  •  ].  Cic. 
cum  Philippo  non  antc  desi- 
(um[esr]  bellàri.Liv.);  desistë- 
Te  (-  s'arrêter,  cesser,  finir  •;, 
intr.  Cic.  iit-. etc.  (ex.:  d.itir^ere 
(•  cesser  d'avancer  «J.  Cses. 
impediendo  betlo.  Liv.  avec 
l'Inf  :  destiti  itomacliari.  Cic. 
is  licëri  non  destitit.  Cic.  ut 
homines  mortcm  ici  optùre 
incipiant,  vel  certe  timére  dé- 
sistant. Cic.  tandem  obloi/ni 
désistant.  Lii-.  scnatam  inci- 
târe  adi'crsas  U'j'm  non  desis- 
tebat.  Liv.  )  ;  absistère  {•  se 
désister  de,  renoncer  à,  cesser  •), 
intr.  Virg.  Liv.  (ex.:  spe  abs. 
[  •  cesser  d'espérer  •  ] .  Liv. 
absistcretur  Oello  [  •  qu'on 
cessdt  de  faire  la  guerre  •  ]. 
Liv.  seqaendo.  Liv.  ne  s'em- 
ploie p.is  avec  l'Inf.  il  la  bonne 
époque)  ;  mittère  (•  mettre  tin 
à,  cesser  de  -)  av.  l'Inf.  Plaut. 
Cic.  (ne  s'emploie  pas  dans  lo 
style  soutenu  ;  iDtermittère 
(•  s'iatorrompre,  discontinuer. 
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rauer  pour  un  raumenc  •),  intr. 
<  at.  Cie.  eu.  (ex.  :  tic  ijnirt 
rtrpitse,  ut  niliit  interntutrrent 
[-  ne  niettrj  a  chanter  av.-  l'in- 
tention de  ne  j  tjo 
mnmonl  •].  Cic.  f  u- 
tiint  intérim  qu'  r,r- 
lial*  cependant  les  onga^oinents 
quotidiens necoiU''Ulpa*>'  Ilirt. 
voy.  iNTEnROHi-ns)  ;  otuitluro 
(  -  mettre  do  rôle  ,  re!ionc««r 
complètement,  cestor  loBl  a  fait 
de...  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  <>.  ti- 
morem  [.  cesser  de  craindre  ■). 
Cir.  rpem  [.  d'espérer  •].  Liv. 
studii  tantam  intermitlantar, 
non  omittantar  [•  (|u'on  se  re- 
lûclie  un  pou.  mais  qu'on  ne 
ces-o  pas  •).  l'arr.  avec  l'Inf. 
omitiat  urgfre.  Cic.)  ;  remitti 
(  "  diminuer  de  violonc*.  so 
calmer,  cesser  -^  pas»,  luoy. 
Liv.  (voy.  cALMtii'  ;  conquies- 
cèro  ('  s'arrêter,  cesser  -  |en 
pari,  dos  clios.)',  intr.  Cic.  Liv. 
etc.  (ex.  :  conqaiescente  imbre. 
Liv.  ne  uni/ uam  pos fit  conq aies- 
cire  Çlrlus  hnnnram.  Cic.  con- 
qaiesccnt  litterar  [•  noiro  cor- 
respondance •  ],  nisi  qaiil  novi 
exslilirit.  tic.  cun'juiescit  mer- 
catoram  navigalio.  Cic.  hiê 
ipsis  diebas.  cum  omnia  bella 
jure  gentium  conquiescant.Cic. 
en  pari,  de  por».  conq.  a  con- 
tinuia  hellis  et  victoriis  [•  ces- 
ser do  faire  continuellement  la 
guerre  et  do  remporter  des  vic- 
toires •].  Cic.);  BDem  facére 
(en  pari,  do  niin,.  Cic.  etc.  lei.: 
oc//un(ii,  belli  ou  bello  (inem 
facére  [•  ce.àor  do  faire  la  ijuei^ 
re  "].  Cic.  Cses.  Nep.pnem  (a- 
cire  orandi.  Ter.  solliciludi- 
nit.  Cic.  loquendi,  oppugnandi, 
orandi.  Cses.  (inem  Çacèrc  in- 
jariis.  C.vs.  oralioni  soa*  rri- 
minibusquc  modam  aliquem  et 
(inem  facére.  Cic.)  ;  ûnem  ca- 
père  (en  pari,  de  cli.  \.  Liv. 
(ex.  :  Vejens  bellum  non  ante 
cepit  finem.  Liv.)  ;  respirâre 
(fiij.  en  pari,  des  cb.  •  cesser  •), 
intr.  Cic.  (ex.  :  ciipidilas  atque 
aiaritia  reapiravit  paalum.  Cic. 
ne  punctum  qaidem  temporis 
opijUffnMio  reapiravit .  Cic. 
[l'h.l.  8,  7.  20]);  abire,  intr. 
Cic.  (voy.  DisPARAiriiE,  [s']  éva- 
nouir) ;' decedére.    iiitr.    C'tc. 

(voy.    (su]    CALMER,  DIsI-AnAITRE); 

perire,  intr.  Cic.  ivoy.  dispa- 
raître-. Cesser  d'être  on  fureur, 
desa'vire,  intr.  Sen.  ide  ira, 
III,  1,  1).  On  cessa  de  Su  baiera, 
debellatum  est.  Liv.  Le  sai;jne- 
mont  do  nez  cesse,  sanyais  ex 
naribui  (lucre  desinit.  tels. 
Mon  étonnement  cesse,  iJiad  ms- 
rùri  desino.  Cic.  Ses  craintes 
Cessèrent,  timire  desiit.  (  i>.  La 
discussion  cessa,  dispataii  desi- 
tum est.  Cic.  Toutes  affaires 
cessantes,  rebas  omnibus  reli- 
ctia.  Ca.'s.  omissis.  Cic.  Faire  ces- 
ser, mettre  tin,  mettre  un  terme 
à,  voy.  FIN,  terme.*  I".  fr.  Ces- 
ser   un    discoiu-s,  etc.  Voy.  ci- 
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dessus  les  expressions  notées  ; 
elles  peuvent  très  aisément  s'a- 
dapter auxconstructionsiluver- 
be  transitif.  Absol.  Cesse  (laisse- 
moi),  omitte  me.  Ter.  Cesse  (as- 1 
sez  de  discours',  potin  at  desi-\ 
lias  .'  PLitit.  Ter.  I 

cessible,  adj.  Qu'on  peut  céder  ^ 
(jurispr.).  Qai,  qu3e,qaod  man- 
cipari  potcst.  A.  | 

cession,  s.  f.  Action  de  céder, 
(qqch.  à  un  autre).  Cessio,  onis,  ! 
f.  Cic.  Jet.  Faire— de  ses  biens, 
de  ses  droits,  cedëre  (alicai) 
possessione,  bonis,  de  suo  jure. 
Cic.  Liv.  decedére  de  posses- 
sione.  Cic.  de  suis  bonis  omni- 
btts.  Cic.  de  suo  Jure.  Cic.  ex 
iare  sao.  Liv.  ahalienâre  ali- 
qaid.  Cic.  Spm.  Voy.  céder. 

03Ssionnaire.  s.  m.  et  f.  Celui, 
C.-lle  à  qui  une  cession  est  faite. 
Cessicias,  a,  am,  adj.  Gaj.  Ulp. 

1.  ceste,  s.  m.  Courroie,  parfois 
garnie  de  plomb  ,  dont  les 
athlètes  s'entouraient  les  mains 
pour  le  puïilat.  Csestus,  ûs,  m. 

Cic. 

2.  ceste,  s.  ra.  Ceinture  de  Vé-  j 
nus,  de  Junon  (arch.).  Cestas  ! 
et  ces^os,  i.  m.  Mart.  Serv. 

césure,  s.  f.  Division  rythmi- 
que d'un  vers.  Csesara,  œ,  f. 
Diom.  Prise.  Incisio,  onis,  f. 
Dion\.  Tome,  es,  f .  Aason.         1 

cet.  Voy.  2.  ce.  1 

cétacé,  s.  m.  Grand  mammifère 
marin.Cefus.i.m.  Plaut.  Varr.  '. 
Cels.  et  cetos,  i,  m.   Plin.  (pi.  [ 
cete.  Virg.  Plin).  \ 

cétérac,  s.  ra.  Fougère  à  feuilles 
mucilagineusos.  Asplenos,  i,  f. 
Plin.  Cœl.-Aar.  I 

cétoine,  s.  f.  Coléoptère  à  cou- 
leurs métalliques,  comme  la 
cantharide.  Cetonia,  se,  f.  D. 

cette.  Voy.  2.  ce. 

ceux.  Voy.  celui. 

chablag'e,  s.  m.  Halage  d'un 
bateau  â  l'aide  d'un  câble.  Voy. 
halage. 

chable.  Vov.  CAnLE. 

chableau  ou    chablot.    Voy. 

CABLEAL". 

chabler,  v.  tr.  Haler  (un  ba- 
teau), hisser  (un  fardeau)  au 
moyen  d'un  chable  ou  cable. 
Voy.  cable,  haler,  hisser. 

chablis,  s.  m.  Arbre  renversé 
par  le  vent  ou  tombé  de  vé- 
tusté. Dejecta  arbor.  A. 

chabot,  s.  m.  Poisson  à  tête 
large  et  déprimée.  Capito,  onis, 
m.  Cato.  (Jephalas,  i,  m.  Cato. 
—  do  rivière,  capito,  onis,  m. 
.luson. 

chacal,  s.  m.  Carnassier  d'Afri- 
que Ht  d'Orient.  Thos,  thois, 
m.  Plin.  Grat.  j 

chaconne,  s.  f.  Sorte  de  danse.  \ 

V  .y.   DASÎE. 

chacun,  une,  pron.  distrib. 
foute  personne,  t»ute  chose  fai- 
sant partie  d'un  groupe  qu'on 
désigne,  et  par  ext.  toute  per- 
sonne, sans  distinction.  Quis- 
que,  quseque,  guidgue  ('cha- 
cun en  particulier  parmi    plu-  i 
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sieurs  '),  pron.  Cic.  etc.  {.ivoc 
les  pron.  poss.  ou  rélléch.  qui 
régul.  le  précèd.:  tuorum  i/uis- 
qae  necess^iriorum.  Cic.  [op.  I. 
y,  25]  pro  se  gaisque  qaod  re- 
pérât aiïcrebat.  Cic.  HJIT.  III. 
lA,  58].  sua  gaemque  frans  et 
saus  terror  ve-rat.  Cic.  [Kosc. 
Am.  2i,  67].  res  familiaris  siui 
quemqae  delectat.  Cic.  [p.  red. 
ad  Quir.,  1,  3].  suam  giiisqae 
noscat  ingenium.  Cic.  [Off.  1, 
31,  lU].  après  les  relat.:  liceat 
quanti  qnisqae  velit,  tanti  œs- 
iimàre.  Cic.  [inVerr.,II,  3,95, 
251].  qaod  caiqae  obti()it.  is 
qaisqtie  teneat.  Cic.  [011.  1,7, 
21  J.  nunc  enim  tantum  quis- 
qae  lawlat  quantum  se  posse 
sperat  imitàri.  Cic.  fOr.  "7,  ~']. 
theatram  cum  commune  sit, 
recte  tamen  dici  potcst  ej'as  esse 
eam  l  cum,  qam  qaisqae  oc- 
cuparit.  Cic.  |Fin.  111,  20,  67]. 
nemo  (ait,  qui  non  sarrexerit 
telamque,  qaod  cuique  fors  of- 
ferebat,  arripaerit  [«tous  se  le- 
vèrent et  cliacun  saisit  l'arme 
qui  lui  tombait  sousla  m;iin»]. 
Cic.  [in  Vorr.  Il,  J.,  1,3,  95];  au- 
tres construc.  moins  usit.  mais 
cep.  class.  :  mens  cajasque  is 
est  qaisqae.  Cic.  [Rep.  VI,  2ii, 
26].  ejas  enim  est  istorum  quid- 
que',  qui  vicit  viribus.  Cic.  [am. 
15,  55].  s  nsas  enim  cujusqae 
et  natura  reram  atqae  ipsa  Ve- 
ritas clamabat.  Cic.  |IV,  19, 
55],  mais  il  vaut  mieux,  en  pa- 
reil cas,  employer  unusqais- 
que,  cf.  anumqaemque  laada- 
vit.  Cic.  de  uniascujusqae  vir- 
tate.  Cic).  Chacun  des  deux, 
uterque,  utraque,  utruza- 
que,  pr.  distr.  Cic.  (ex.:  at  aat 
nterqae  inter  se  aat  neiiter 
satis  daret.  Cic.  [Quint.  8,  30]. 
ego  atramqae  meam  puto  esse 
et  quid  sentiam  ostendére  et 
qaod  feceris  defendère.  Cic. 
[ep.  I,  9,  25].  aterqae  nostram 
id  sibi  suscipiundam  putavit. 
Cic.  [Sull.  A,  M],  iia  est  utraqae 
res  [«chacun  aes  deux  objets--  ] 
sine  altéra  debilis.  Cic.  [Tuse. 
II,  5,  13],  si  le  subst.  est  ace. 
d'un  déni,  on  empl.  le  gén. 
part,  ex.:  utraqae  haram  re- 
ram [«  chacun  des  doux  objets 
dont  nous  parlons-].  'V'c.  [Div. 
I,  52,  119].  cum  uterque  mein- 
taeretur.  Cic.  [Fin.  II,  1,  1]. 
atriqae  duces  clari  faerunt 
[•.dans  chacun  des  deux  camps 
fos  généraux  60  distinguèrent-]. 
Liv.  vos  atriqae  mihi  placctis 
[•chacun  de  votre  côté-].  Cic. 
utraqae  castra  [«chacun  des 
doux  camps  -].  Cs's.).  Un  pour 
chacun,  sifléruJj,ae,a,adj. distr. 
Cic.  etc.  (ex.:  fdiœ  singalos  (i- 
lios  habentes.  Liv.  qaibas  sin- 
galse  naves  erant  attribut x. 
des.).  Il  donne  cinq  cents  de- 
niers à  chacun,  quingenos  de- 
narios  dat  (s.-e.  veteranis  ex- 
primé précéd.).  Cic.  (ad  Att. 
XVI,    8,    1).    Le    territoire    do 
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Ve'i'os  est  panagé  entre  les  plé- 
béiens, à  raison  do  sept  arpenta 
pnir  chacun,  agri  V'eJ^ntani 
si'ptena  Jugera  plebidiviilantur 
Cf.  Liv.  (V.  30,  8).  Un  chacua 
(arch.).  unasquisqae.  Cic. 

chacunière  ,  s.  f.  La  demeure 
do  cliacun  (plaisamm.).  Voy. 
ces  mois. 

chafaud,  s.  m.  Echafaud 
(arch.1.  Voy.  ce  mot. 

chafouin,  "ouine,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  a  l'apparonc» 
grêle  avec  la  raine  sournoise. 
Veterator,  oris,  m.  Ter.  Cic. 
Retorridas,  a,  am,  adj.  Phxd. 
Il  (Adjeetiv.)  iMine  chafouine, 
voy.  souitNOis. 

1. chagrin. ine,  adj.Quirossent 
avec  ajnori  uim  une  peine.  Sol- 
licitus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  ANXIEUX,  soucieux)  ;  seger, 
gra,  ^ru7n, adj.  Cic.  (voy.  mo- 
rose. MÉCONTE.NTJ;    BlSeStÙS,   8, 

um,  adj.  Cic.  (voy.  triste,  af- 
fligé). Avec  chagrin  ,  segrè, 
ad  y.  Ctc.  (cf.  !egrê  ferre  ali- 
qaid.  Cic).  Etre  chagrin,  in 
a^gritudine  esse.  Cic.  œgritu- 
dine  confici.  Cic.  ^  Qui  est  por- 
té à  voir  les  choses  avec  amer- 
tume. Voy.  MOROSE.  Avec  une 
humeur  chagrine,  morose,  adv. 
Cic. 
S.  chagrin,  s.  m.  Peine  qui 
est  ressentie  avec  amertume. 
^gritudo,  inis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  ^gritudine  esse.  Cic 
[Tusc.  III,  7,  lA].  œgritadine 
affici.  Cic.  [Tusc.  111,  7,  15]  ou 
confici.  Cic.  [Tusc.  III,  12,  27]. 
o'gritado  cvest  animum  plnne- 
qae  confirit.  Cic.  [Tusc.  III,  13, 
27])  ;  dolOT,  oris  ('douleur 
morale,  chagrin»),  ra.  Cses. 
Cic.  etc.  (ex.:  dolorest  xgrila- 
do  cracian3.Cic.[Tusc.IV,8, 18]. 
dolor  injuriœ  Cœs.  dolor  ex 
civibus  amissis.  Liv.  d.  nxulie- 
bris.  Liv.  voy.  douleur);  mse- 
ror,  oris,    m.   Cic.    (voy.  af- 

FLIl  TION,    DOULEUR,    TRISTESSE)    ; 

luctus,  ÙS,  m.  Cic.  (voy.  deul, 
DOULEUR  i;  molestia,  se,  (.  Cic. 
(voy.  ENNUI,  peine).  Avoir  du 
chagrin,  in  sollicitadine  ou 
a'gritadine  esse,  Cic  segritadi- 
ne  affectam  esse  Cic.  alicajas 
rei  sollicitadine  vel  ma.ximê 
urgêri.  Cic  1  Disposition  à 
ressentir  les  choses  avec  amer- 
tume. Morositas,  àtis  («hu- 
meur chagrine-),  f,  Cic.  (très 
classique). 

3.  chagrin,  s.  m.  Cuir  d'âne, 
de  mulot  qu'on  a  travaillé 
pour  le  rendre  grenu. /Isininum 
ou  mulinum  coriam.  A.  Do  la 
peau  do  clia.!>rin,  membrana, 
;e,  f.  Catull.  lior. 

chagrinant,  ante  adj.  Qui 
cause  du  chagrin.  Qai  {quor, 
qaod]  oflensioni  est.  Cic.offen- 
tionem  affert  ou  habet.  Cic 
Plin.  Qai  iqaœ.qaod)  displicet. 
Cic  Qai  {quse,  quod)  a-gritOf 
dinenx  ou  mœrorem  affert.  Cic. 
Molestas,     a,     am,     adj.    Cic. 
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Gravi',  e.  adj.,  Cic.  Odiosas, 
n.  uni.  adj.  Cic. 
1  'chagriAer,  v.  tr.  Rondro 
'chs.-y\tt-à(>UicitadineoMma-rore 
afli^ëre  ali<iacm.  Cic.  scgritu.- 
dinem  ou  mœrorem  afferre 
alicui.  Cic.  Voy.  chagrin,  dou- 
leur, PE.NE.  Se  chagriner,  ou 
être  cliagriné,  mœrere,  intr. 
Cic  in  mcerore  esse  ou  jacêre. 
Cic.  macerâri  mxrore  ou  desi- 
derio.  Cic.  marore  con/ici.  Cic. 
So  chagriner  do  qqch.  s-grita- 
dinem'sascipére  ex  ahqua  re. 
Cic.  m.vrêre  aliqaid  ou   aliqaa 

/''chagriner,  v.  tr.  Rendrele 
cuir  gronu.  Scabritiam  addere 

corlo.  A. 

chah,  Voy.  scHAH. 
chai,  s.  m.  Vaste    cellier   pour 

les  vins,  les  eaux-de-vie.   Voy. 

CELLIER.  . 

chaînage,  s.  m.  Action  de  me- 
surer un  terrain  avec  la  chaîne 
d'arpenteur.  Voy.  arpentage. 
chaîne,   s.   f.    Lien  fait    d'une 
suite  d'anneaux,  etc.     Catena, 
a>   f.  C^s.  Cic.  etc.(ex.:c.  ferrea. 
r.rs.    aarea.    Vell.      argentea. 
Val.  Max.    anulas  ou    circalas 
r,i(ena;[.  anneau,   maille  d'une 
chaîne  .].  Cic.  ancora;  catcnis 
revinctse.  Cass.  [B.  G.III,  lo,o]). 
Chaîne  de  cou,    catella,    a-,    t. 
Cato.  llor.  Liv  torqaes,  is,  m. 
Liv.  voy.  collier.  *|  Lien  pour 
retenir,    pour    assujettir    qqn. 
Catena,  se,  f.    Cic.  etc.   (ox.: 
catenà    vinctas.    Tac.    catems 
ligatus.  Liv.  ferreis  ou  argenteis 
catenis      vinctus.      Val.-Max. 
Amm.  catenis    oneratas.    Tac. 
trinis    catenis    vinctas.     Cœs. 
aliqaem    catenis    vinclre.    Liv. 
aliqiiem  in  catenas    conjicere. 
Liv.  alicai  catenas  in jicëre.  Cic. 
in  catenis  tenêre.  Cses.  habêre. 
Sali,  in  catena  esse  [■  être  à  la 
chaîne  -].   Saef.    cam    catenis 
esse.  Plaat.  aliqaem  in  catenis 
Romam    mlttcre.   Liv.  aliqnem 
catenà  solvëre.  Liv.  alicai  ca- 
tenas detrahëre,  e.xsolvëre.  Cic. 
aliqaem    ex     catenis     solvëre. 
Cic.)  ;    vinculum,  i,   n.    Cic. 
etc.     (au  plur.,    ex.:    liber  ou 
exsolatas    vincalis.    Saet.    sed 
qaam  longe  videtar  a    carcere 
aiqae  a  vincahs  abesse  debère, 
qai  se  ipse  jam  dignam  cus- 
todià  judicarit  ?  Cses.    aliqaem 
obtortâ   gala    de    convivio    in 
vincala     atqae      in     tenebras 
abripi  jabére.   Cic.  ex  vincalis 
caasam    dicëre.  Cses.    esse    in 
vincalis  et  catenis.  Liv.  rtim- 
përe  alicajas  vincala.  Cic.  voy. 
FEK,  PRISON.).  Chien  à  la  chaîna, 
catenarias  canis.  Sen.rh.  Sen. 
Qui  est  à   la  chaîne,  catenatas 
Ijanitor).   Hor.   Col.     \\     (Fig.j 
Ce  qui  asservit  ou  captive   qqn. 
Catena,    se,  f.    Cic.  etc.   (e.^.; 
legam    catenœ.  Cic.)  ;    vincu- 
lum, i,  n.    Cic.  etc.    (ex.  :    ex 
corporam  l'incalis  evolâre.  Cic. 
vinculam  ingens  immodiaeca- 
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piditatis  injectam  est  Liv.). 
Voy.  jouo,  servitude.  ^  Lon- 
gueur formée  d'éléments  som- 
hlablos  qui  forment  une  suite 
ininterrompue.  1|  Chaîne  de 
mont.isnas,  montes  confinai. 
Hor  continua  ou  perpétua 
montiam  Jaga.  Liv.  Jaga  velat 
série  cokœrentia.  Val.-Max. 
perpétua  jago  jancti  colles, 
des.  Il  Suite  da  personnes  qui 
se  tiennent.  Une  chaîne  d'avant- 
postos  et  de  sentinelles,  per- 
pétua vigilix  stationesque.Cœs. 
(b.  C.  I,  21,3).  Ils  forment  une 
chaîne,  inter  se  contmgunt. 
Cœs.  (A.)  H  (Par  ext.)  Chaîne 
de  pierres,  frontati,  oram,  m. 
pi  Vtfr.  (cf.  frontati  utraque 
parte.  Vitr.  Il,  8,  7.  pierres  de 
taille  formant  une  chaîne  trans- 
versale dans  l'épaisseur  du  mul- 
ot taillées  à  doux  faces).  |1  (Fig.) 
Série  non  interrompue  do  faiis 
et  d'idées.  Continutxtio,  onis,  (. 
Cic.  Séries,  éi,  f.  Cic.  (cf.  con- 
tinaatio  seriesquererum.  Cic. 
cont.  caasaram.  Cic). 
chaîner,  v.  tr.  Mesurer  avec  la 
chaîne  d'arpenteur.  Voy.  ar- 
penter. 

chaînetier,  s.  m.   Ouvrier  qui 

fabrique      de      petites    chaînes 

d'acier,  d'or,  d'argent,  etc.  Qui 

ratellas[abricat.  .i. 

chaînette,  s.  f.   Petite  chaîne. 

Catella.  œ.  f.  Cato.   llor. 
chaîneur,  s.  m.  Celui  qui  me- 
sure le  terrain    avec  la   chaîna 
d'arpentage.  Voy.  arpenteur. 
chaînier    et  chaîniste,  8.  m. 
Faljricantdechainesde  montre. 
Vov.  chaînetier. 
chaî.ion,  s.  m.  Anneau  ou  reu- 
nion d'anneaux  formant  chaque 
élémentd'unechaîne./lna/us,  i, 
m.  Plin.  (XX.\IV,  ISU).  SuLtede 
chaînons,     anuit     sibimet    m- 
ne.ri.  Aag.  \\  (Par  est.)  Le  der- 
rière du   cou  (arch.)  Voy.  chi- 
gnon.) Il  (Par  anal.)  Maille  d'un 
filet.  Voy.  maille.  1  (Par  anal.) 
Petite   chaîne    de     montagnes. 
Juga  continentia.  Liv. 
chair,  s.  f.  Les  muscles  du  corps 
de  l'homme  (par  opp.  à  la  peau 
et  aux  os).   Caro,   carnis,   f. 
Cels.  (t.   raédic.  caro    increscit 
unguibus.  Cels.  carnem  saper- 
crescentem  exedëre.  Cels.  caro 
excrescens^  f-    excroissance    de 
3/s.  ce 
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chair  "].  Cels.  caro  inter  tu- 
nicase.rcrejcens[gr.!7apxoy.T,X''l]- 
Ceis.);viscera,  um,  n.pl.  Cic. 
te  visceribus  sangais  exeat. 
Cic.  cf.  Tusc.  IV,  77  ;  nat. 
deor.  II,  159)  ;  corpus,  OTis, 
U  la  massa  des  chairs  opposée 
aux  03  '),  n.  Cic.  (ex.  :  ossa 
corpore  operienda  sant.  Cic. 
ossa  subjecta  corpori.  Cic.  c. 
amittëre  [-  s'amaigrir  '].  Cic. 
c  tacire  [-  devenir  bien  en 
chair  «].  Phœd.);  vivum,  i 
(pr.  '  le  vif,  la  chair  vive  ••), 
Liv.  (ex.  :  calor  ad  vivam  ad- 
veniens.  Liv.  [XXII,  17,  2].  ad 
vivunx   resecâre.   Col.  [VI,  12, 


3].  fig.  neque  id  ad  vivum  re- 
seco.  (AC.  [am.,  i,  IS;);  carun- 
CUla,    ae    ("    petit  morceau  da 
chair  "),    f.  Cels.    (ex    :  in  iis- 
dem    [digitis]  reccdére  carun- 
cula  ab  unguihas  cum   magna 
dolore  consaevit.  Cels.).   Cette 
masse  de  chair  (en  pari,   d'une 
pers.    très    grosse),    ista    caro, 
Sen.   (ep.    65,    -Xi),    cf.    ingens 
vasti    corporis     moles .    Cart . 
(VIII,   1.3,    10).  La  chair  en  lui 
étoulTe  l'esprit,  sensu  hominis 
nimiâ  saginâ  caret.  Sen.  ^  La 
chair    considérée    comme     ali- 
ment. Caro,   Garnis,   f.   Cic. 
etc.  (ex.   :  crada.    Saet.   cocta. 
Apic.   babilla.   Val.-Max.  por- 
cina.    Vop.    ferina.    Sali,  pis- 
ciam.  Val.-Max.    lacté  et  car- 
ne vivëre.  Cœs.  lacté  et  ferina 
carne   vesci.    Sali.   Plin.    voy. 
viande)  ;  viscera,  um,  n.  pi. 
Cic.  (ex.:  viscera  eorum  apponit. 
Cic.     boum      visceribus     ves- 
ci  salas  habebatur.    Cic.  [nat. 
deor.    II,     109]).     Habitude   da 
manger  de    la   chair,  carnium 
esas.  Hier.    (ep.    100,  6).  Chair 
à     saucisses,    palpa     concisa. 
Apic.    isicium,    ïi,    n.     Varr. 
Macr.  Fig.  fara.  Chair  à  canon, 
voy.  canon.  Il  Chair  des  quadru- 
pèdes et  des  oiseaux  terrestres, 
dont  l'usage  est  interdit  à  car- 
tains  moments  par  l'Eglise  ca- 
tholique. Caro.  carnis,  f.  Eccl. 
(cf.  se  abstinëre  carne  ou  car- 
ne    edenda.     Hier  .      aliqaem 
carne    vesci    vetâre.    Eccl.}.  \\ 
La  chair,  partie   succulente  de 
certains  fruits.  Caro,  carnis,  f, 
Plin.Pall.  (ausing.et  au  plur.). 
T  Les    chairs  recouvertes  de  la 
peau,    la    partie   extérieure  du 
corps  humain.  Caro,  carnis,  f. 
Cic.    etc.    Chair  de   poule  (as- 
pect que    prend  la   peau    sous 
diverses  actions  extér.),  horror, 
oris,  m.  Cic.  J'en   ai    la   chair 
de  poule,  horror  me  perfandit 
ou   cohorrescit    corpus  meam. 
Cic.     Val.-Ma.v.    Couleur    de 
chair,   candor  carnosas.  Plin. 
color,  oris,  m.  Ter.  Hor.  ^  La 
corps   (par  opp.  à  l'esprit).  Voy. 
CORPS.  Il  (Spéc.)  Le  corps,  siège 
de  la  concupiscence.  Caro,  car- 
nis, f.  8en.  (cf.   summa  felici- 
tatis  nostrœ  non  in  carne  po- 
nenda   est.    Sen.    [ep.   7h,  16]. 
libido   et    cupiditas.    Cic.    ;cf. 
libidini    et    capiditati  parère. 
Cic). Qui  a  rapport  à  la  chair, 
carnalis,  e,  adj.  Eccl. 
chaire,  s.  f.  Siège  (arch).  Sella, 
se,  f.  Cic.  sedes,  is,   f.  Cic.  La 
chaire    de  l'évèque,   cathedra, 
œ,  î.  Sidon.  \]  Fig.  La  chaire  de 
saint  Pierre,  la  chaire   aposto- 
lique (le  saint  siège,  la  papau- 
té). Voy.  ces  mots.  1  (Spécial.) 
Siège  élevé  du  haut  duquel  on 
adresse  un  enseignement  à  des 
auditeurs.  Cathedra,  se,  f.  Eccl. 
Les  orateurs  da  la  _ — ,  cathe- 
drarii    oratores.   Sidon.    (ep. 
il,    3).   Il   Far   ext.)  L'éloqueu- 
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oe  de  la — ,  (l'éloquiinco  saci'é<;-\ 
eloqaentia  sacra.  A.  ||  (Dans  un 
lieu  d'enseiijnt'ment.)  Cathe- 
dra, a»,  f.  Mart.  Juven.  Sella, 
le,  f.  Cic.  hccl.  Putf)ituni,  i,  a. 
Hor.  Il  (Par  ext.)  Place  du  pro- 
fesseur. Doctoris  ou  magistri, 
professoris  maniis.  ou  partes.  .^. 

chaise,  s.  f.  Siège  ù  dossier 
moius  largo  que  le  rauteuti  ec 
sans  bras.  Sella,  x,  t.  Cic. 
sedes,  is,  f .  Cie.  Petite  — ,  sel- 
lula,  œ,  t.  Arnob.  ||  (Spécialt.) 
Chaire  (du  haut  de  laquelle  on 
euseigne.)  Voy.  ce  mot.  \\  — 
curule  fsiége  d'ivoire  pour  les 
magistrats  romains),  sella  cara- 
lis  ou  absol.  sella.  Cic.  ou 
caralis,  is,  f.  Tac.  —  longue 
(canapé  ,  voy.  ce  mot.  —  par- 
cée,  sella  p'ertasa.  Cato.  ou 
sella  familiarica.  Varr.  ou 
absol.  sella,  se,  f.  Cato.  Scrib. 
T  ;Par  analog.)  —  à  porteurs  et 
(absol.)  chaise,  lectica,  x,  f.  Cic. 
Iccticala,  as,  f.  Cic.  Liv.  sella 
gestatoria.  Saet.  et  (abs.l  sella, 
a»,  f.  Plin.  Voy.  litière.  ||  (Par 
ext.)  —  roulante,  —  de  poste, 
et  (absol.)  chaise  (voiture  de 
voyage),  reda,  x,  f.  Cic.  cisiam, 
ii,  n.  Cic.  Virg.  petorritam,  i, 
n.   Varr.  Plin. 

chaisier,  ère,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  fabrique  des  chaises. 
Qai  sellas  fabricat.  A. 

1.  chaland,  s.  m.  Grand  bateau 
plat  servant  au  transport  des 
marchandises. Ponfo,  pontonis, 
m.  Cœs.  Oneraria,  œ,  f.  Cic. 

S.  chaland,  ande,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  va  de  préfé- 
rence chez  tel  ou  tel  mar- 
chand. Emptor,  oris ,  m.  Cic. 
emptrix,    tricis,  f.    Dig.    Voy. 

ACHETEUR,         CWENT.        ||         (Fig. 

famil.).  Prétendant.  Voy.  ce 
mot. 

chalandise,  s.  f.  Affluence  do 
chalands  (arch.).  Quœstaosa 
mcrcatara.  Cic. 

chalastique,  adj.  Qui  relâche, 
détend  les  parties  onflammces 
(méd.).  Chalasticas,  a,  um, 
adj.  Th..  Prise.  Plin.  Val. 

chalcite,  s.  f.  Minerai,  sulfate 
de  cuivre  (arch.).  Chalcitis, 
tidis,  f.  Cels. 

chalcographe,  s.  m.  Graveur 
sur  cuivre,  sur  métaux.  Qui  in 
xs  incidit.  Cic. 

chalcographie,  s.  f.  Gravure 
sur  cuivre,  sur  métaux.  Scalp- 
tura,  X,  f.  Plin. 

châle,  s.  m.  Grande  pièce  d'é- 
toffe que  les  femmes  drapent 
sur  leurs  épaules.  Amicnlum,  i, 
n.  Plaat.Liv.Palla,  X,  t.  Plaal. 
Hor. 

cbalemie,  s.  f.  Flûte  cham- 
pêtre   (arch.).  Voy.  chalumeau. 

chalet,  s.  m.  Cabane  de  bois. 
Voy.  CHAUMIÈRE.  ^  Maisonuutto 
pittoresque,  qui  sert  d'habita- 
tion de  plaisanre.  Saburba- 
num,  i,  n.  Cic. 

chaleur,  s.  f.  Température  éle- 
vée d'un   corps.  Calor,  oris, 


cn.\ 

m.  Cic.  etc.  (opp.  £t  (riyas,  re- 
frigeratio.  ex.  :  vis  frigoris  et 
caloris.  Cic.  c.  ignis.  Lticr.  so- 
lis.  l-ucr.  Cic.  calor,  qui  af/aCi 
continetur  .  Cic .  en  partie  . 
-  chaleur  du  soleil,  de  l'air  •  : 
caloris  (rigorisiiae  patientia 
par.  Liv.  vitandi  caloris  caasâ 
Lanuvii  très  horaa  acqaieve- 
ram.  Cic.  paahim  requiescet, 
dam  se  calor  frangat  Cic.  au 
plur.  calores  nimii.  Cic.  Liv. 
calores  ma.rimi.  Cic.  et  frigo- 
rum  vis  et  calorum  molestix. 
Cic.  intempérie  variante  calo- 
res frigoraqae.  Liv,).  Grande 
chaleur,  chaleur  brûlante,  fer- 
vor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
f.  solis.  Justin,  mundi.  Cic. 
terr.v.  Cart.  xstatis.  Hier,  fer- 
vore  atque  œsta  anima  inter- 
clasa  («  sufToqué  par  la  chaleur 
excessive  ■•].  Liv.);  eestus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  algor  ou 
à  frigus,  ex.  :  meridiei  xstas. 
Liv.  œstas  a  meridiano  sole. 
Liv.  xsfus  increscit.  Liv.  xstus 
jninuit  ou  se  frangit.  Liv.  la- 
bore  et  œsta  langaidas.  Sali. 
xsta  laboràre,  Sen.  au  plur. 
frigora  atqae  xstas  tolerâre. 
Cxs.  non  xstas,  non  frigora 
pati  posse.  Liv.  (ractis  jam 
xstibus.  Liv.  celeriter  xstibus 
cxarescëre  [<■  tarir  -].  Cxs.); 
ardor,  oris,  m.  Varr.  Cic. 
Plin.  (ex.  :  a.  solis.  Varr.  Cic. 
cxli.  Cic.  ardore  solis  torreri. 
Cic.  [Rap.  VI,  201.  au  plur.  so- 
lis ardores.  Sali.  nim,ii  solis 
ardores.  Cic).  Chaleur  tem- 
pérée, tepor,  oris,  m.  Cic. 
Liv.  (voy.  tiédeur).  Chaleur 
rayonaniite,  bouffée  de  chaleur, 
vapor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
semen  tepefactum  vapore.  Cic. 
locas  vaporis plenus.  Lir.). Cha- 
leur animale,  calor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  ^ex.  :  c.  vitalis.  Cart. 
c.  corporis.  Cels.).  1  Sensation 
de  chaleur  qui  accompagne 
certains  malaises.  Calor,  oris, 
m.  Tibull.  Cels.  (ex.  :  si  sine 
calore  corpus  est.  Cels.  alix 
[febres]  a  calore  incipiant. 
Cels.).  Voy.  ARDEUR,  FEU.  ||  (Par 
ext.)  Chaleur  du  sang,  empor- 
tement. Voy.  ce  mot.  î  Ardeur 
des  sens.  Voy.  ardeur.  1|  (Fig.) 
Animation,  passion  que  l'on 
met  à  faire  qqch.  j4rdor,  oris, 
m.  Cic.  (ex.  :  a.  mentis  ad 
gloriam.  Cic.  a.  pagnantiani. 
Oros.  ardor  et  impetas.  Cic. 
ardor  certaminis  ou  armoram. 
Liv.  ardor  Javenilis.  Cic.  ar- 
dor xtatis.  Cic);  fervor,  oris, 
ni.  Cic.  (voy.  ardeur);  impe- 
tas, lis,  m.  Ctc.  (voy.  fougue). 
Dans  la  chaleur  du  combat, 
ardescente  pugnâ.  Tac.  in  mé- 
dia dimicatione.  Liv.  Emporté 
par  la  chaleur  do  la  discussion, 
imputa  elatas.  Cic.  Plein  de 
clialeur,  actaosas,  a,  um,,  adj. 
Cic.  (cf.  tam  sant  maxime  lu- 
minoax  et  quasi  actaosx  par- 
ies   da;K    [orationis] .    Cic.  [or. 


CIIA. 

1S5;',    Avec    chaleur,  ardenler, 
adv.  Cic.  (voy.  [ave,;]  feu,  pas- 

SIUNNÉMENT  ,   ardemment).   Sod 

style    avait    un     pciu     plus   de 
chaleur,    panlo  (ervidior  erat 
oratio.  Cic.  (Brut. "iS,  108). 
chaleureusement,  adv.  D'une 
manière  chaleureuse.  Voy.  cuau- 

DEMliNT. 

chaleureux,  euse,  adj.  Qui 
montre,  qui  manifeste  do  la 
chaleur  (ne  se  dit  guère  qu'au 
figuré).  Une  éloquence  — ,  (er- 
vidam  quoddam  genus  dicen- 
di.  Cic.  (Urut.  &i,  'M). 

châlit,  s.  m.  Bois  île  lit  (arch.). 
t'aUrum,  i,  n.  Virg.  Ov. 

chaloir,  v.  intr.  impers.  Avoir 
de  l'intérêt  pour  qqn  ^arch.). 
Il  ne  m'en  chaut  (je  no  m'ea 
soucie  guère),  (locci  id  non 
(acio.  Cic.  non  laboro  ou 
non  ita  sane  laboro.  Cic.  Que 
nous  en  chaut-il  ?  quid  ad  no» 
(s.-e.  attinet)?  Cic. 

chaloupe,  s.  f.  Embarcation  à 
voile  et  à  rame.  Lembas,  i,  m. 
\'irg.  Liv.  —  d'un  navire  de 
guerre,  scapha  longx  navis. 
Liv. 

chalumeau,  s.  m.  Tuyau  de 
roseau,  do  paille,  etc.  Calamus, 
i,  m.  Plin.  Stipula,  x,  f.  Ter. 
Varr.  Ov.  ||  (Par  ext.)  Roseau 
percé  de  trous,  flûte  champêtre. 
Arando,  dinis,  f.  Virg.  Ov.  (cf. 
arandine  canëre.Sen.).  Avenu, 
X,  f.  Virg.  Tibull.  Fistala,  x, 
f.  Lucr.  Cic.  Virg.  Catamas,  i, 
m.  Virg.  Sen.  (cf.  calamo  can- 
tCire.  Sen.),  1  Roseau,  petite 
branche  qu'on  enduit  de  glu 
pour  prendre  les  petits  oiseaux. 
Arando,  dinis,  f.  Plant.  Prop. 
(cf.  a.  aucupatoria.  Plin.).  Ca- 
lamus, i,  m.  Prop.  (cf.  c. 
aucapatorias .  Mart.). 

chalut,  s.  m.  Filet  attaché  à 
l'arrière  d'un  bateau .  Voy  . 
filet. 

chalybé,  ée.  adj.  Qui  contient 
du  1er.  Chalybeius,  a,  um,  adj. 

chamade,  s.  f.  Batterie  de 
tambour,  sonnerie  do  trompette 
pour  avertir  l'ennemi  qu'on 
veut  parlementer  ou  capituler. 
Battre,  sonner  la  — ,  dcditio- 
nem  tabà  signiÇicàre,  Cic.  ma- 
fias dâre.  Cxs.  Cic.  Voy.  capi- 
tuler. 

chamailler,  v.  intr.  et  pron. 
(famil.).  Il  K.mtr. Batailler  avec 
qqn  (arch.).  Voy.  batailler.  || 
1'.  pron.  Se  battre  avec  qqn. 
Rixàri  cam  aliqao.  Cic.  Voy. 
BATTRE.  1  Se  quereller  bruyam- 
ment. Altercari  Icum  ahqao. 
Cxs.  inter  se.  Liv.).  Jurgio 
contendèrc,  jargiis  certâre  cam 
aliquo.  Cic.  Certâre  maledictia 
inter  se.  Cic. 

chamaillis,  s.  m.  Bruit  pro- 
duit par  les  gens  qui  se  battent 
(fam.  et  arch.).  Strepitas,  ûs, 
m.  Virg.  (c!. strepitas  clamores- 
qiic.Liv.).Tumultus,  ûs,  m.  Liv. 
—    d'épéos.     Crepitus     gladio- 
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ram.  Aact.  h.  Ilisp.  1  Querelle 
bruyante.  Juryiurn,  ii,  n.  Cic, 
hamarrer,  v.  tr.  Garnir  d'or- 
nements voyants,  disparates. 
Pra'texere,  iv.Liv.  Oi,\  Un  habit 
chamarré  (d'or  et  de  pourpre), 
[aaro  purparâqae)  distincta 
vestis.  Cart.  segmcntata  vestis. 
fsid.  Il  Fig.  Un  style  chamarré, 
Fiicus  orationis.  Cic.  Oratio 
jaasi  verhoranx  sententiaruTn- 
lue  floribus  concerta.  Cic. 
I  Par  e.\t.  AITubler  de  ridicule 
arch.j.Voy.  hidiculiser. 
aamarrure,  s.  f.  Assemblage 
i'ornoments  voyants,  dispara- 
;es.  Distinctai,  ûs,  m.  Stat. 
Fac.  Segmenta,  orum,  n.  pi. 
Ov.  VaL-Miuc.  Fig.  —  du  style. 
Fucas  orationis.  Cic.  Piijmen- 
a,  oram,  n.  pi.  Cic.  Calamis- 
ri  orationis.  Cic. 
lambellan,  s.  m.  Officier  pré- 
losé  au  service  de  la  chambre 
l'un  roi.  Cubicalarius,  ii,  m. 
iuet  .  Cubicalo  prœpositas  . 
?aet.  Grand  — ,  decario  cabi- 
•ularioram.  Saet. 
tiambranle,  s.  m.  Moulure 
|ui  fait  le  tour  de  la  baie  d'une 
jorto,  d'une  fenêtre.  Antepag- 
ncntam,  i,  n.  Cato.  Vitr. 
'n^cr. 

hambre,  s.  f.  Piècj  d'une  ha- 
litation.  Conclave,  is  (pr. 
endroit  fermant  à  clef  ; 
ihambre  "),  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
n  conclavi  edito  recubâre. 
fep.);  cubiculum,  i  (-  cham- 
ire  à  coucher  »),  n.  Cic.  etc. 
ex.:  admittëre  legatos  in  cubi- 
.ulam.  Cic.  cenâre  in  cabicalo 
:am  aliqixo.  Sen.  seconferrein 
abicalum.  Sen.  dimittére  oni- 
les  e  cabicalo.  Sen.  discedére 
n  cabicalam.  Cic.  egredi  ou 
:xire  ex  cabicalo.  Cic.  ferre 
iliqaem  in  cabicalam.  Cart. 
'erri  a  cenâ  in  cabicalam.  Sen. 
e  recipëre  in  cabicalam.  Liv. 
•ecambére  in  cubicalo.  Cic.)  ; 
nembrum,  i,  n.  Cic.  etc. 
ex.  :  cabicala  et  ejasmodi 
nembra .  Cic .  dormitoriam 
nembram.  Plin.  j.  voy.  appar- 
tement )  ;  dieeta ,  ae  {pr. 
'  pièce  •,  d'où  "  chambre,  sorte 
le  salon  •),  f.  Plin.  j.  Saet. 
voy.  salon).  Garder  la  cham- 
)re,  non  egredi  e  cabicalo.  Cic. 
iomi  se  continére.  Cic.  Robe 
le  chambre,  vestis  domestica. 
'^ic.  Femme  de  chambre,  orna- 
nt;, tricis,  f.  Inscr.  Valet  de 
—,  cabicalarias,  ïi,  m.  Cic.  Qui 
xavaiUe  en  chambre,  voy. 
•HAMor.ELAN.  Il  (Par  ext.)  Etage 
l'une  maison.  Voy.  ce  mot.'l 
Spec.)  Salle  où  l'on  se  réunit 
Jour  délibérer.  Cuna,  ee,  f. 
Àv.  Il  (Fig.)  Association,  coterie. 
Voy.  ces  mots. 

hambrée,  s.  f.  Le  nombre 
l'ouvriers,  de  soldats  qui  cou- 
;hent  dans  une  même  cham- 
3re.  Contaberniam,  ii,  n.  Cic. 
Tac.  Compagnon  de  — ,  conta- 
'ternalis,  is,  m.  Cic,  1  La  auan- 
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tité  de  spectateurs  que  tient 
une  salle  de  théAtre,  de  con- 
cert. Freqaens  tluiatram.  Cic. 
freiiucntia  ac   maltitado.   Cic. 

chambrelan,  s.  m.  Ouvrimiui 
travaille  on  chambre.  Sellula- 
rias  artife.x.  Apal.  et  (simpl.) 
sellalarias,    ii,  m.  Cic.  fr.  Liv, 

chambrer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Loger  dans  la  'même 
chambre.  Una  habitâre.  Cic. 
contubernalem  esse.  Cic.  1  V. 
tr.  Mettre  en  chambre  qqn, 
l'enfermer  par  contrainte,  par 
séduction,  aliqaeni  in  secretam 
abdacëre.  Liv.  sedurére.  Phsed. 
sevocàre.  des.  ^  V.  tr.  Creu- 
ser en  formant  une  cavité  ou 
chambro.  Voy.  creusef!. 

chambrette,  s.  f.  Petite  cham- 
bre (famil.).  Cellala,  se,  f.  Ter. 
conclave  parvam  ou  cabicalam. 
perparvarn.  Saet. 

chambrier,  ière,  s.  m.  et  s.  f. 
Il  8.  m.  Officier  qui  avait  l'inten- 
dance de  la  chambre  du  roi. 
Voy.cHAsiBELLA.N.  I|  S.  f.  Fille  de 
chambre,  cabicularia,  se,  f.  A. 
^  Long  fouet.  Voy.  fouet. 

chambrillon,  s.  f.  Servante 
de  bas  étage.  Ancillala,  se,  f. 
Liv. 

Chame.  s.  f. Mollusque  acéphale. 
Cheme,  es,  f.  Plin  .  (XXXII, 
U7). 

chameau,  s.  m.  Quadrupède 
ruminant.  Camelas,  i,  m.  Cic. 
Plin.De  chameau,  camelinus, 
a,  um,  adj.  Plin.  \ 

chamelier,   s.   m.  Conducteur  j 
de  chameaux.  Camelarias,ii,in. 
Dig.  I 

chamelle,     s.    f.    Femelle    du 
chameau.   Camelas,    i,  f.  Plin.  j 
Apal. 

chamois,  s.  m.  Quadrupède 
ruminant  à  cornes  lisses  (qu'on 
trouve  dans  les  hautes  monta- 
gnes des  Alpes).  Rapicapra, 
h,  f.  Plin. 

chamoiser,  v.  tr.  Préparer  des 
peaux  comme  on  prépare  la 
peau  de  chamois.  Subigere  co- 
riam.  Cato.  pelles.  Plin. 

chamoiseur,  s.  m.  Celui  qui 
prépare  les  peaux  de  chamois. 
Coriarias,  ii,  m.  Plin.  Pellio, 
onis,  m.  Plaat.  Voy.  pelletier. 

I.  champ,  s.  m.  Espace  décou- 
vert et  plat.  Campus,  i  (•■  es- 
pace libre  servant  de  lieu  de 
réunion  ou  d'exercice  '),  m. 
Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  c.  Esqaili- 
nus.  Liv.  c.  Agrippse.  Fest.  c. 
sceleratas  ["  lieu  de  supplice 
pour  les  vestales  ■■].  Liv.  [VIII, 
15,  8].  campas  Martias  ou 
Campas  [absol.].  Cic.  Quint.). 
Champ  de  foire,  forum,  i,  n. 
Cic.  Liv.  (voy.  marché,  place). 
Champ  de  course,  carricalam, 
i,  n.  Cic.  Champ  de  repos,  voy. 
cimetière.  Champs  Elysées, 
Elysii  canipi.  Virg.  Champ  de 
manœuvres,  campas,  i,  m.  Liv. 
Champ  de  bataille,  voy.  ba- 
taille. Coucher  sur  le  champ 
de  bataille,  locam  tenëre  (res- | 
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ter  maître  du  terrain).  Caet. 
Mourir  au  champ  d'honneur, 
in  prœlio  pugnantcm  occidi. 
Nep.  Champ  clos,  voy.  lice. 
Champ  libre,  liberam  spatiam. 
Cart.  Prendre  du  champ,  spa- 
tiam sarnëre.  Cic.  Liv.  Donner 
du  champ,  spatiam  dâre  Cic, 
Etre  à  bout  de  champ  (fig.), 
c.-à-d.être  à  bout  de  ressources, 
voy.  ressource.  Sur-le-champ 
{lûc.adv.),  sans  quitter  la  place, 
à  l'instant,  extemplo,  adv.  Cic. 
voy.  instant,  immédiatement.  T 
Pièce  de  terre  pour  la  culture, 
non  enclose  de  murs.  Campus, 
i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  (ramen- 
tarias.Varr.);  ager,  gri  («terre 
cultivée,  champ  •),  m.  Cic. 
Sali.  etc.  (ex.  :  agri  caltio.  Cic. 
ager  palernas  et  avitas.  Sen, 
a.  (ertilis.  Cic.  (ertilissimus. 
Liv.  agri  lati  atqae  uberes. 
Cic.  ager  (ractaosus.  Cic.  agri 
fragiferi.  Cic.  a.  frumentarias 
[»  champ  de  blé  ■■  ].  Varr. 
agram  colère.  Cic.  bene  colère. 
Cato.  Cic.  agram  bene  arârc. 
Cato.  agram  conserëre  ["  en- 
semencer ■•].  Cato.  ager  feras 
ou  silvester  [opp.  à  cultas]. 
Col.  ager  radis  [-  iuculte  ■>] 
Col.  ager  crassas  ou  pingais 
[opp.  à  j'ej'anus].  Cic.  ager  be- 
ne natas  [opp.  à  maie  natus, 
•■de  mauvaise  qualité"].  Varr.); 
arvum,  i  {pr.  champ  labouré 
et  non  encore  ensemencé,  par 
e.xt.  champ  •),  n.  Cic.  (ex.  : 
prata  et  arva.  Cic.  repleta  arva 
cultoribas.  Sali,  fr.);  seges, 
etis  ('  champ  qui  produit  des 
récoltes  •>),  f.  Varr.  Cic.  Liv. 
(Cf.  Liv.  [XXIII,  .'.8,  11);  satio- 
nes,um  (-champ  ensemencé»), 
f.  pi.  Cic.  (in  Verr.  II,  3,  38). 
Ov.  A  tout  bout  de  champ 
iloc.  adv.),  à  tout  endroit,  et 
(par  ext.),  à  tout  instant,  voy. 
ces  mots.  ||  Champs,  c.-à-d. 
fonds  de  terre,  fundus,  i,  va. 
Cic.  (voy.  domaine).  ||  Travail 
des  champs,  opas  rasticam.. 
Ter.  agreste.  Cic.  (cf.  operi 
agresti  intentas.  Sali.),  agri  ou 
agroram  caltara.  Cic.  aratio, 
onis,  S.  Cic.  (cf.  aratio  qaœs- 
tuosa  est.  Cic.  [Tusc.  V,  8i]). 
rasticatio,  onis,  f.  Cic.  frg. 
(ap.  Col.  XII,  pr.  U).  Travailler 
aux  champs,  opas  rasticam 
facère.  Ter.  operàri  in  agro. 
Jet.  rasticàri,  dép.  intr.  Col. 
(XI,  I,  5).  Etre  habitué  au  tra- 
vail des  champs,  operàri  in 
agro  consaevisse .  Jet.  Petit 
champ,  agellus,  i,  m.  Varr. 
Cic.  etc.  Impôt  sur  le  revenu 
des  champs,  agratîcam.,  i,  n. 
Cod.  Theod.  (VII,  20,  II).  Pro- 
duits des  champs,  fruges,  um, 
f.  pi.  Cic.  Qui  a  beaucoup  de 
champs,  dives  agris.  Hor.  Qui 
concerne  les  champs,  agrarias, 
a,  um,  adj.  Cic.  Jet.  Qui  se 
trouve  dans  les  champs,  agres- 
tis.  e,  adj.  Cic.  etc.  Homme  des 
champs,    arator,   oris,  m.  Cic. 


380 


CHA 


CH.\ 


agricolii,ie,m.Cic.  \\  Les  champs, 
c.-à-d.  la  campaiiie,  voy.  cam- 
PAO-E.     Dos    cliamp-*'    '!"'    '^''' 
aux  champs,  rusticus.s,  uni, 
adj.  Cic.    [et.   r.  liM  ['  S"?"""" 
do  vie   d'uu  homme  oci-upé  au 
travail  des  champs  '].  Cic.  res 
rasticx.   Cic.  r.   homo.  Cic.  r.  | 
mus.    Hor.);    rusticanus,   a,  | 
um,    adj.    Cic.    (ex.  :    r.  vita  i 
[•  genre    de   vie    d'un    homme  ^ 
qui     réside     simplement     aux 
champs,  sans  se  livrer  aux  oc- 
cupations agricoles  •].  Cic.  ras-  | 
ticanas    vi>~  [.  qui   a  été  élevé  i 
aux  champs   »] ,  sed  plane  vir  | 
[.    un    homme    dans    toute  la  i 
force  du  terme  '].  Cic.  qaiJam  \ 
rusticanas.    Cic).   1  (Par  e.\t.) 
EteiiduB  de  terrain  oa  de  pays.  | 

Voy.    TERRITOIRE,    CONTRÉE.    RÉ- 

cios.  Fi§.  Les   champs  azurés,  i 
c.-à-d.    les   airs,    c^li    cseriila  \ 
templa.  I^nn.  Lacr.  \\  Courir  les  , 
champs,  c.-à-d.  errer  à  l'aven-  ; 
ture.  vov.  ces  mots.  Prendre  la 
clef   de-T   champs,    c.-à-d.  s'é- 
chapper de  qq.  endroit  où  l'on  ; 
était  enfermé,  in  pedes  se  dâre. 
Plaat.  ou  se  conjicêre.  Ter.  fa- 
gx  se  manclâre.  Cic.  Donner  à  i 
qqn  la  ciel' dos  champs,  c.-à-d. 
le  laisser  partir,  sinëre  aiiqaem 
aafagère  et   aïoiâre.  A.  l'i.q.  Il 
a  la  této  aux  champs  oa  il  est 
aux    champs,   c.-à-d.    il    a   la 
pensée    ailleurs,    peregre     est 
animas.    Hor.    Par    o.ït.    Etre 
aux  champs,  c.-à-d.  s'emportor, 
concitatum   esse.   Cscs.    Battre 
aux  champs,  c.-à-d.  donner  le 
signal  de  prendre  la  campagne, 
dare   signam   pro[iciscendi  ou 
profectionis.  Cœs. 
2.  champ-  Voy.  2.  chant. 
Champagne,  s.  f.  Plaine,  cam- 
pagne   iirch.i.  Voy.  ces  mots. 
champeaux,  s.  m.  pi.  Prairies 
larch.i.  Vov.  ce  mot. 
champêtre     (lat.     campester, 
.  de  plaine»),  adj.  Qui  a  rapport , 
aux  champs.   Agrestis,    e,    adj.  | 
Cic.  Raslicas,  a,  um.  adj.  Cic. 
Hasticanas,    a,   um,  adj.    Cic.  • 
Voy.  1.  CHAMP.  Il  (Par  e.\t.)  Qui 
rappelle   les  champs.  Agrestis, 
e,  adj.   Cic.    Kusticus,  a,   um, 
adj.    Cic.    Rusticanus,   a,    um, 
adj.  Cic.  Site  champêtre,  agres- 
tia  loca.  Facuv.    Mœurs  cham- 
pêtres,   fera   agrcstisqae  vita. 
Vitr.   rusticitas,  atis,  f.  Plin. 

Vov.    AGRESTE,   RUSTIQUE. 

champi,  s.  m.  Voy.  cuampis. 

champignon,  s.  m.  Plante 
crvploiiama. Fungas,i,  m. Plaat. 
Cic.  Champignon  comestible, 
boletas,i,  m.  èen.Plin.  Petit—, 
fangulas,  i,  m.  Apic.  De  cham- 
pignon, pxnginas,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Il  Fig.  l'ousser  comme  un 
champignon  (prov.l,  crescëre 
tanqaam  favam.  Petr.  1  (Par 
anal.)  Végétation  parasite  (sur 
les  substances  organ  iques).  Fan- 
gas,  i,  m.  Plin.  1  Excroissance 
spongieuse  (d'une  plaie).  Fan- 
Qoa.'i,    m.  Tert.  ^  Renflement 


sponaieux     d'une     mèche     qui 
brûle  mal.  Funiias,  i,  m.  \'ir<j. 
champignoniiière,  s.  f.  Lieu, 
généralement  souterrain,  où  l'on 
lullivo    les     chaiiipisnons    sur 
couche.  Fangina  cellci.  A. 
champion,  s.  m.   Chacun    des 
adversaires  qui  combattaient  en 
champ  clos.  Pugnator,  oris,  m. 
Virg.  Liv.    Ils  ne  trouvent  pas 
de    champions     disnes     d'eux, 
non  inieMiunt  singulos  pares. 
Sen.   Il    (Par   ext.)   Chacun    des 
rivaux  qui  sa  battent  (famil.) 
Pugil,    ilis,    m.   Cic.    1  (Spéc. 
Celui  qui  combattait  en  champ 
clos  pour  la  cause  d'un   autre 
I    et  par  ext.  celui  qui  se  consa- 
'    cro  à  la    défense    d'une   cause. 
i    Miles,  itis,  m.  Liv.   (ex.:   Ro- 
I    mani  obviam  militi    sao    pro- 
■    gressi.    Liv.)  ;    pTopugnator, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  sena- 
tûs.  Cic.  p.  commanis  liberta- 

;  tiS.).   Voy.  DÉFENSEUR,  PROTEC- 
TEUR. 

champîs.  isse,  s.  m.  et  f.  En- 
fant trouvé.  Inlans   expûsitas. 
Saet.  Is  quem  vocant  (jfî-nTov. 
chance  liât.  pop.  cadenlia),s.  f. 
Chute  des  dés  (arch.).  Aléa,  se, 
f.  Cic.  Donner  la  chance,  c.-à-d. 
jeter  le  premier  les  dés  (voy.  dé) 
et    i(ig.)     prendre     l'initiative, 
voy.  INITIATIVE.   La   chance  en 
est  jetée,   aléa  jacta  est.   Cses. 
ap.    Saet.    \\   (Par  ext.)  Jeu  de 
dés.  Aléa,  a-,  f.  Cic.  Jouer  à  la 
chance,  alcâ  ludérc.  Ciel  Ma- 
nière dont  une  affaire,  une  en- 
treprise peut  tourner.  Aléa,  se 
(.  hasard,  chance,  risque  '),  f. 
Cic. etc.  (ex.:  a.  belli.  Liv.  dare 
in  aleam  tanti  casus  se  regnum- 
que.  Liv.  duos  filios   in   aleam 
ejus  qui  proponitar  casas  non 
commiltêre.    Liv.  aléa   est  _  in 
aliqaa  re.  (ac.  in  dubiam  im- 
nerii     servitiique     aleam      ire 
[<■  courir  la  chance  de  comman- 
der  ou     d'être   esclave  ■>].  Liv. 
aleam  sabire.  Col.  ac/ire["  cou- 
rir »].  Sen.  ;  casus.  ûs  i,"-  ha- 
sard, événement  fortuit,  chan- 
ce "),  m.  Cic.   eic.  (ex.  :   casas 
sabiti.Cic.  casus  varii  [■  chan- 
ces diverses  -].  Liv.  rem  plures 
casus  recipère  posse  [•■  dtpeu- 
dro  do  bien  des  chances  ■>].  Cœs. 
[B.  C.  I,  78,  .3].  xtas  illa  mulio 
plures,    guam    nostra,  mortis 
habet    casus.    Cic.   communes 
belli  casas  recordâri.  Ca?s.)._Voy. 

RISQUE,  PÉRIL,   VICISSITUDE.  ilcU- 

dre  les  chances  égales,  sortes 
œquâre.  Cic.  La  chance  a  tour- 
ne, conversa  (oriana  est.  Ncp. 
Chance  déplorable,  voy.  revers. 
Chance  favorable,  voy.  succès. 
Souhaiter  bonne  chance  à  qqn, 
^clicitatem  alicui  exopiâre.  Cic. 
Bonne  chance!  Féliciter!  Cic. 
quod  bene  vertat  !  Liv.  \\ 
(EUipt.)  Avoir  de  la  chance, 
c.-à-d.  avoir  bonne  chance. 
Voy.  HEURF-ux,  liONHEUR.  N'avoir 
pas  do   chance,   voy.    malheur, 

MALHEUREUX. 
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chanceL  Voy.  cancel. 

chancelant,  aute,  adj.  Qui 
chancelle.  TitubatlS,  p.  adj. 
C  ic.  etc.  (ex.  .  domum  est  re- 
versas titubanti  pede.  Phxd.)  ; 
vacillans,  p.  adj.  Cic.Cart. 
(o\.  :  milites  vacillantes.  Cur(.); 
iBstabilis,  e  (pr.  -  qui  ne 
tient  pas  debout,  chancelant-), 
adj.  Liv.  (ex.  ;  inst.  inarcssus 
[•.démarche  chancelante-.;. Liv.). 
Voy.  INCERTAIN.!  (Au  fig.)  Uont 
la  fidélité  est  ébranlée.  Vacil- 
lans,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  tota 
legio  vacillans.  Cic).  Voy.  chan^ 

CELER. 

chanceler,  v.  intr.  Vaciller  sur 
sa  basa  et  (fig.)  être  incertain. 
Labâre    ('  chanceler  -  /)>•.«« 
ûg.),  iutr.  Cic.  etc.    (ex.  :  labat 
signum.  Cic.   labante  jam   re. 
Liv.  labans  fortana  populi  Ro- 
mani. Liv   scito  labâre  meam 
consilium  illad,qaod  satis  Jam 
/i.vuni  lideba^nr.  Cic.  ^ides  SO- 
ciorum,   qux  ad  eum  dicm  ^r- 
ma  sielerat,  tam  labâre  ca-pU. 
Liv.    ubi  primam    labâre  regi» 
animum  sensit.    Liv.    labamas 
mutamasque  sententiam    cla- 
rioribas  etiam  in  rebas.  Cic.)  ; 
nutàre,  intr.  Cic.  Virg.  Tac. 
(ex.:  ornas  nutat.  Virg.  fig-  nu- 
tantem    rem    publicam.     Cic. 
Gallia;  natanies.  Tac.)  ;  vacil- 
làre   ("   chanceler,    n'être    pas 
ferme   sur    s;-s   jambes  •    d'où 
[fig.].  '  chanceler,    être   incer- 
tain '),    intr.    Cic.  etc.  (ex.:  v. 
ex  vino.    Cic.  jastitia   vacdlai 
vel  Jacet  potius.  Cic.  cam  ani- 
mas paulam  vacillaret.  Sen.)  ; 
titubâre  (-  tituber,  broncher, 
chanceler-.),    intr.   Plaut.   Cic. 
etc.  (Voy.  BRONCHER,   tituber)  ; 
/7uc<uàre,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
klotter,  hésiter).  Faire  chan- 
celer, labefacère,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  ÉBRANLER);  labefactàro, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   signam  vea- 
tibus    labeiactûre.     Cic.     voy. 
ÉBRANLER  [fortement],  secouer); 
movêre,  tr.  Cic.  Ov.  (ex.;  mov. 
(idem.  Ov.  alicajas  sententiam 
Cic). 
chancelier,  s.    m.    Garde    de» 
sceaux.    Commentariensis,    is, 
m.//ier-Orand  —,  cancellarius, 
il,  ni.  Caisiod. 
chancelière,    s.  f.  Coussin  ou- 
vert, fouiré  à  l'intérieur.   Pel- 
litus  pulvinus.  A. 
chancellement,  s.  m.  Action 
de  chanceler.    Vacillaiio,  onii, 
[.  Quin(-  Saet. 
chancellerie,  s.  f.  La  résidence, 
les    bureaux    d'un    chancelier 
Cancellaria,  œ,  f.  Du  Cange.  _ 
chanceux,     euse,    adj.     Qui 
dépenil  do  la  cliunco  (bonne  ou 
mauvaise).  Anceps,  cipitis,  adj. 
Cic.  Dabius,  a,  am,    adj.    Cic. 
Incertus,  a,  um,  adj .  Cic.  Traite- 
ment bien  —  (d'une  opération), 
periculosa   curatio  et    anceps. 
Cic  1   (Famil.)  Qui    a    bonne 
chance  (en  pari,  d'une  person- 
ne).  Voy.   HEUREUX. 
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chancir,  v.  intr.  et  pron.  |{  | 
V.  inlr.  Présenter  dos  traces  da  i 
moisissure.  Voy.  moisir.  1]  V.  | 
pron.  So  — ,  voy.  moisir. 

chanciesure,  s.  f.  Pellicules 
IjlaiiL-liiiros  à  la  sur^ice  de  ce 
qui  roininencô  à    moisir.    Voy.  ' 

HOlSlSSUItE.  I 

chancre,  s.  m.  Ul'-ère  qui  tend 
à  ronger  les  parties  environ- 
nantes.  Voy.  CANCER. 

chancreux^   euse,    adj.    Voy. 

CANCÉREUX. 

Chandeleur,  s.  f.  Fête  de  la 
Présentation  do  Jésus-Christ  et 
de  la  Purification  de  la  Vierge. 
Candflaria,  se,  f.  Da  Gang:'.. 
chandelier,  s.  ni.  Support  des- 
tiné à  recevoir  les  chandelle';, 
etc.  Candelabram,  i,  n.  Cic. 
Lychnachas,  i,  m.  Cic.  ?!'iet.. 
Dans  le  langage  de  ri'xriture 
(au  fig.).  Metti'O  la  lumier'î  îiir 
le  —  (la  rendre  'àsiblo  pour 
tous),  adJùhêre  lamnn  r'ib'is. 
Cic.  (Par  ext.)  Etre  5ur  le  — 
(être  en  vue),  conspicuum  "s.î-;. 
Saet.  T  Fabricant,  marchand 
do  chandelles.  Candelabr-xrin^, 
ii,  m.  Inscr. 

chandelle,   s.    f.  Mèche  de  "o- 
ton,  entourée  de  suif,    de  •îire, 
etc.  qiii,  allumée,  sert  à  éclai-  I 
rer.  Candela,  a",  f.  Plin.    Faire 
ou  fabriquer   de  la   chandelle, 
candelas    sebàre.    Col.     A     la 
chandelle,  aux  —  {c.-a-d.  à  la 
lumière),    voy.     lu.miére.    Loc. 
prov.  Allumer  la  chandelle    en 
plein    midi,    in  sole  lacemam 
adhibëre.  Cic.  (Fig.).  Brûler  la  — 
par  les  deux  bouts  (prov.)  o.-ci- 
d.  épuiser  son  revenu  ou  ruiner 
sa  santé,  voy.  brûler,  ruiner. 
Faire   des   économies   de  bouts 
de  —   (sur  des  choses  sans   va- 
leur), voy.  BOUT  (p.  307,  col.  3). 
Le  jeu  ne  vaut  pas  la  —  (c.-à-d. 
«  la  peine,  la  dépense  ■),    non 
operse  pretiam  est .   Cic.    Voir 
des  — ,   cent   mille   chandelles 
(en    pari,     de    l'éblouissement 
causé  par  un    coup    de  poing), 
rolapliis  ita  vapulare  ut  quasi 
per  caliginem    omnia   cernas. 
A.  Il    (Spécial.)  Cierge.  Voy.  ce 
mot.   Devoir  à  Dieu   une  belle 
—  (devoir  de  la  reconnaissance), 
voy.  RECONNAISSANCE.    ||    Chan- 
delles qui  servaient  b,    éclairer 
une  salle  de    théàtie.    Devant 
que  les  chandelles  soient  allu- 
mées, anteqaam  aaleeum   pre- 
mitur.  Hor. 

chanfrein, s.  m.  Pièce  d'armu- 
re qui  protégeait  le  devant  d 
la  tête  du  cheval.  Frontalio, 
iam,  n.  pi.  Liv.  Plin.  ||  Partie 
antérieure  do  la  tête  du  cheval, 
du  frontaux  naseaux. Pars  an- 
terior  eqainx  (rontis.  A. 
change,  s.  m.  Changement 
(arch.).  Voy.  ce  mot.  T  .\ction 
do  changer  une  chose  contre 
une  autre.  Compensatio  mer- 
ciiim.  Justin.  (III,  2,  11).  Ga- 
gner au  change,  lacramexper- 
matatione  (acëre.  Jet.    Perdre 
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au  chang),  damnum  ex  perma- 
tatione  f  acëre.  A.    ||   (Par  ext.) 
Ce    qu'on    donne   en    cchang*^ 
arch.).  Rendre  le  change,  c.-â-d. 
fig.)    rendre    la    pareille,   par 
pari    referre.    Ter.   par    pari 
respondére.   Cic.  ^  (Spéc.)  Ac- 
tion   de    changer    des    valeurs 
contre  des  valeurs  équivalentes 
(financ).  l"n  bureau  do  change, 
argentaria,  a",  f.  (s.-e.  taberna). 
Pliiat.  Liv.  Change  do  la  mon- 
naie, collybas,  i,  m.  Cic.  Prix, 
ou   taux    du  change,    coUi/bas 
i.  m.  Cic.  (inVerr.,  II.3,  §  l81). 
Cass.  Parm.  ap.  Saet.  (.'iug.  -'<). 
Opération    de  change,  perma- 
tatio,  onis,    f.  Cic.  (cf.  perniu- 
tationem    (acëre   cam   aliqao. 
Cic).  Faire    une  opération   de 
change,    permutâre,     tr.     Cic. 
(cf.  vereor  ne  illad,  qaod  per- 
matavi.  tecanivcrsùraniiki  sol- 
ucnd'im  sit    [■   j'ai  peur  de  ne 
pouvoir,  sans  faire   un    nouvel 
emprunt,  acquitter  la  lettre  de 
change    que    tu    as    tirée    sur 
moi   ').    Cir.     at    ciinx    qao-stu 
popali  pecunia permutetar  [•■  de 
manièreà  ce  que  le  chancre  pro- 
fite à  l'Ktat  "].  Cic.  at  permu- 
tetar .Alhenas  f»  que  le  change 
soit  sur  Athènes  -].  Cic).  Lettre 
de  change,  synQrrapha,  a»,  f.  Cic. 
etc.    (cf.    conscribère    syngra- 
pham.    Cic.  (acëre  syngraphas 
cam  aliquo     Cic).  Adresser    à 
qqn  une  lettre  do   — ,  perscri- 
bëre    pecaniam.     Cic.      Payer 
comptant    on     une     lettre      de 
change    sur  qqn,  pecaniam  ab 
aliqao  repr^sentàre.Cic.^Saha- 
titution  que  fait  une  bête  pour- 
suivie   d'une    autre   bête,    qui 
prend     sa     place     devant     le. 
chiens.  Fig.    Donner  le  change 
à  qqn,   aliqaem  dcludëre.    Cic. 
Voy.  [se]  JOUER  [de],  tromper. 
Prendre  le  change,    voy.   [être] 
DUPE.  Faire  prendre  le  change 
à    qqn,    c.-a-d.    l'induira     en 
erreur.  Voy.  ces  mots, 
changeant,   an  te.      adj.    Qui 
change    souvent    (de    manière 
d'être).    Matabilis,  e,  adj.  Cic. 
Conimatabilis,  e,  adj.  Cic.  Vête- 
ment de  couleur  changeante.  || 
Etolïe  — ,  vestis  versicolor.  Liv. 
(Au  fig.)    Matabilis,  e,  adj.  Cic. 
Varias,  a,    um,    adj.   Cic.  Mo- 
bilis,  e,  adj.  Cic  La  fortune  est 
essentiellement — ,  varietas  est 
propria   lortunse.   Cic.    Carac- 
tère   — ,    varias    animas.  Cic. 
mobilis   animas.    Cic    Volon- 
té      .  matabilis    animas.    Liv. 
mobilis  volanias.  Cic.   Humeur 
—  mobilitas,  atis,   f.   (avec  in- 
genii).  .Sa(i. Ceux  qui  ont  éprou- 
vé son  humour  — ,   qui  in  va- 
rieiate   ejas    sunt  versati.  Cic 

Voy.    INCONSTANT. 

changement,  s.  iji.  Action  de 
changer  et  résultat  de  cette 
action.  Mutatio,  onis,  î.  Cic. 
etc.  (ex.:  (acëre  maîationem 
["  entreprendre  des  change- 
mentsijaiicu/ns  rei.  Cic.mufa- 
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tiones  ca;li.  Cic.  [N.  D.  I,  A]. 
molîri    ["  chercher    à    faire  »] 
rautationem,.  Cic.   mataiionetu 
habëre  \-  subir  -].  Cic.  m.   c/<e- 
bra    coloris.  Cic.  reram   [-  do 
gouvernement  ■•    ou     •■  dans  la 
gouvernement"].  Cic,  m.   con- 
silii.  Cic  m.    reram    hamana- 
ram.     Liv.     mutatio      mililix 
['■  changement  do  corps  '  équiv. 
à  la  ilé-'radation].  Jet.)  ;  com- 
mutatio.    onis,    f.    Cic.   etc. 
(ex.  :    annua;    comn\utationes. 
Cic.  commutationes  temporum 
[-  do  saison  -].   Cic.  tempesta- 
tum  conversiones  commatatio- 
nesque  cœli.    Cic.   insperata    c. 
reram.  Cic.  suhita  c  (ortunse. 
Caes.     civiles     commutationes 
[•   changements    politiques   ■•]. 
Cic.    commutationes    domino- 
ram.Cicc.  ordinis  [•■de  classe-). 
Quint,  nominam.  Corni(.tanta 
commutatio  volantatis.  Cic.  si 
aat     moram     aat    studiorum 
commutatio    (acta    erit.  Cic.)  ; 
immutatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.    ;    imm.     ordinis     [«    dans 
l'ordre  "].  Cic  imm,  verboram. 
Cic)  ;    conversio,    onis.    f. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  convers.  status  et 
inclinatio  commanium  tempo- 
rum. Cic.  videtis  qao  in  motu 
temporum,  quanta  in  conver- 
sione   rerum   ac  pertarbatione 
versemur.    Cic   natarales  esse 
qaasdam    conversiones    reram 
puhlicarum.    Cic)  ;     vicissi- 
tudo,  diDisJ.Cic    Hier.  [voy. 
SUCCESSION,    ROULEMENT).  Opérer 
un  changement  de  front,  aciem 
OU  signa  circumagëre.  Liv.  Su- 
bir un  chang'tment,    des  chan- 
gements,   mutari    ou   commu- 
tàri,    pass.  Cic.  Voy.  changer. 
changer,  v.    tr.    et  iatr.    ||    V. 
tr.  Rendre  autre  oa   différent. 
Mutàre,   tr.  Cic.  otc  (ex.  :   m. 
testamentum.  Cic.  sententiam. 
Cicconsiliam.Cic  mutâre  i^iros 
in  déforme  animal.    Ov.  cibas 
m,atatar    et   concoqaitur.    Cic. 
mutâre     togam    pahidamento 
[t    changer    sa    toge    pour    un 
manteau    de  guerre"].    Sali.); 
commutâre,  tr.  Varr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  verba.    Varr.    cursam. 
Cic  nihil  in  tecto.  Nep.  multa 
in  re  ryiilitari.    Suet.   comma- 
tata    (ortuna.      Cses.     tempas 
com,matatum  est.  Cses.  c.  belli 
rationem.    drs.    vitre  statam. 
Nep.  rei  publicse  statam  ou  rem 
publicam.  Cic  Jura   om.nia  et 
consuetudinem       superioram. 
Cic    commutatà  omniarn   vo- 
lantate  etnpinione.  Cvs  comm. 
animos  [en   pari,  de  l'orateur). 
Cic.  totum    rnmmatatani    esse 
et  scriptis  alicuias  et    assidui- 
tate    orationis     et     prseceptis. 
Cic);  immatâre   (-changer, 
modifier  '   souv.    en    mal^,   tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :   imm.    ordinem 
verboram.  Cic.  aliqaid  de  ins- 
titutis  prioram.    Cic.  animant 
tuum     immatatam     signipca- 
bant.  Cic.)  ;   convertëre.    tr. 
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Cic.  etc.  (voy.  tbanspobmerI  ; 
novâre.  tr.  "Cic.  tox.  ;  i(oii>û» 
sapellectilem  novâre  [•■  c!i.  sou 
ameublement  ■].  Col.  voy.  mo- 
difier, transformer)  ;  permu- 
târe(«cliau£er  compléiemeut-), 

V.    11-.    Cic.      {\0y.     BOULEVERSER  ; 

deûectére,  tr.  Cic.  Cels.  (voy; 
cosvtRriR).  Changer  contre, 
voy.  ÉCHA.NGER.  Changer  eu  qqn, 
eu  qqch.,  voy.  métamorphoser, 
TRANSFORMER.  1  l'.  ifitr.  Deve- 
nir autre,  dilTérent.  Mutàre, 
intr.  mutâri,  pass.  Cie.  iii-. 
etc.  (ex.  :  mores  mataierunt 
[•  ont  changé-.].  Liv.  bona  fa- 
cile mutantar  in  pejas.  Qaint. 
faciès  locorum  ctim  ventis  simal 
mafatur.  Sali.  [Jus.,78,  3].  lini 
jacanditas  cum  regione  mu- 
tatar.  Col.  [III,  9,  161.  mutaris 
repente  ad  misericoraiam  ani- 
nùs.  Liv.  [.KXIV,26,  li]i  ;  com- 
nit^tàri,  pass.  Ca?s.  etc.  (ex.  : 
tempore  commatato.  Cxs.  teni- 
pora  [-  les  circonstances  ■>)  com- 
mutantar  in  horas.  Cic.)  ;  im- 
mutâri,  passif.  Ter.  Cscs.  [ex.  ; 
non  possam  immiitari.  Ter. 
prosperis  rebas  immatàri. 
Cic.)  ;  variâre  (■  varier,  être 
variable,  changer  •)  intr.  Of. 
Cels.  Justin,  (ex.  :  ex  tempes- 
tatibas  optimse  seqaales  sant, 
pessimx  qix^  variant.  Cels . 
fortana  variât.  Justin.).  Aimer 
à  changer,  c.-à-d.  être  incons- 
tant, voy.  INCONSTANCE,  INCON- 
STANT. Il  Changer  de...,  niu- 
tàre,  tr.  Cic.  Cœs.  etc.  (ex.  : 
on\nibas  oppidis  mutare  ad 
celeritatem  jamenta  ['  changer 
d'attelages  pour  aller  plus  vite»]. 
Caes.  personam  [-  changer  de 
masque,  de  rôle  "].  Plin.  /. 
matato  itinere  ['  en  changeant 
de  route-].  Cses.  [B.C.I,70,i]. 
mut.  vestem  cum  aliquo.  Ter. 
mutare  calceos  et  vestimenta 
[•.  changer  de  chaussures  et  do 
vêtements-].  Cic.  [.Mil.  10,  .281. 
vestem  mutare  [  prendre  le 
deuill.  Cic.  Hor.  m,utare  ter- 
rain f'changer  de  pays  »].  Liv. 
m.  sedem.  6en.  locam  [-  ch. 
de  station  balnéaire-].  Hor.  m. 
C3elam,  non  animum  [>■  chan- 
ger de  climat  et  non  pus 
d'âme-].  Hor.  valtam  non  mu- 
tare ['  ne  pas  changer  de  vi- 
sage-].  Cic.  [ad  Att.  XII,52Js 
COBUUutâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  consitiam.  Cœs.  te  tam  ve- 
hementer  sententiam  commu- 
tasse. Cic.  c.  pallium.  Plaat. 
locum.  Ter.  colorem.  Plaat. 
loricam  cum  aliquo.  Justin, 
fidem  saam  et  religionem  pe- 
canià  [•  pour  do  l'argent  •]. 
Cic.j.  Faire  changer  de  direc- 
tion flectére,  tr.  Cic.  vertëre, 
tr.  Cic.  Voy.  direction.  Faire 
changer  d'avis,  forcer  à  chan- 
ger d'avis,  de  sentcntiâ  ali- 
qaem  demovëre.  Cic.  Faire 
changer  de  projet,  a  proposito 
detcrrére.  Cic. 
changeur,  changeuse,  s.  m. 
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I    et   f.    Celui     celle    qui    fait   le 
I    commerce  du  change.  .-Irjt'nto- 
'    rius,  ii,  m.  Plaat.    Cic.    .Yun»- 
muLirius,  ii,   m.  Suet.  Mensa- 
j    rjas,  ii,  m.  Coss.  Farm.  .Ven- 
aularias,  ii,  m.  iîcn.  rhet.  Bou- 
tique de — ,argen(aria  tubcrna, 
I    f.  Vitr.  et  (simpl.)   argentaria, 
I     a»,  f.  Liv. 
chanoine,  s.  m.  Ecclésiastique 
séculier,    membre    du  chapitre 
d'une  église  cathédrale.    Cano- 
nicus,  i,  m.  Eccl.  ||  (Fig.  par  plai- 
sant.). Mener  une  vie  de   cha- 
noine, icanonici  modo)  vitam  in 
otio  agére.  Ter.  Etre  gras  com- 
me un — ,  avoir  une  mine  de  — , 
niiëra,  intr.   Hor.   Plined.    sibi 
facere  corpus.  Phsed. 
chanoinesse,   s.   f.    Religieuse 
de  certaines  rommunautés.  Mo- 
nacha,a^,  f.  Eccl.  Nonna    x,  i. 
Hier. 
chanoinie,    s.     f.     Caaonicat 

(arch.).  Voy.  ce  mot. 
chanson,  s.  f.  Pièce  de  petits 
vers  avec  refrain,  qui  séchante 
sur  un  air  populaire.  Canti- 
CUZD,  i,  n.  Cic.  Quint,  (cf.  car- 
mina  et  cantica.  Quint.);  can- 
tilena,  se,  f.  Ter.  Gell.  (cf. 
cantilenam  canërc.  Ter. ).Chaik- 
ter  une  — ,  canticam  dicâre. 
^en  Mettre  en  — ,  voy.  chan- 
SONNER.  Chanson  à  boire,  voy. 
BOIRE.  Comme  dit  Ui  — ,  ut 
ajant,  ut  est  in  vetere  pro- 
verbio.  Cic.  — ,  à  danser,  cho- 
rea,  se,  f.  Virg.  \\  (Fig.  famil.) 
Répéter  la  même  —,  eandem 
cantilenam  canêre.  Ter.  En- 
tendre toujours  répéter  la  mê- 
me — ,  eadem  semper  audire. 
Ter.  II  Propos  qui  n'a  pas  plus 
d'importance  qu'uno  chanson. 
Nugœ,  arum,  i.  pi.  Cic.  Fa- 
bula-, arum,  f.  pi.  Quint.  Chan- 
sons que  tout  cela.  Fabulœ  ! 
Ter.  nugas!  Plaut.  verba  sunt. 
Ter.  No  nous  amusons  point  à 
ces  — ,  pellantar  ista!  ineptiœ. 
Cic.  aufer  nugas.  Phxd.  || 
Changement  inattendu  chez 
qqn.  .\lais  voilà  bien  une  au- 
tre — ,  sed  aliud  sonas  !  A.  | 
(Arch.)  —  da  geste,  et  (absol.) 
— ,  sorte  de  poème  héroïque  chan- 
te,   voy.   ÉPIQUE,   ÉPOPÉE.    POÈME. 

cbansonner,  v.  tr.  Attaquer 
dans  des  chansons  satiriques. 
l'ersas  in  aliquem  facëre  ou 
Carmen  in  aliquem  scribêre. 
Sidon. 

chansonnette,  s.  f.  Petito 
chanson.  Cantiancula,  se,  f. 
Cic.  .lug.  I 

chansonnier,  s.  m.  Faiseur 
de  chansons.  Â/ch'cus,i,  m. Plin. 

chant,  s.  m.  Suite  de  sons  mu- 
sicaux émis  par  une  voix  hu- 
maine. Cantus,  ûs,  m.  Cic. 
Chant  d'allégresse,  cantus  la;tus. 
Cic.  —  de  deuil,  cantus  lugu- 
bris.  Cic.  Hor.  nenia,  se,  f. 
Plaut.  Hor.  Le  —  des  Sirènes, 
.'^irenum  cantus.  Cic.  voces. 
Hor.  Il  (Absol.)  L'action  de — . 
Voix  organisée  pour  le  —,   vox 


cn.K 

canora.  .icc.  fr.  Cic.  Cultiver 
le  — ,  artem  canendi  e.vcolère. 
A.  Maître  de  — ,  locis  et  can- 
tus modulator.  Col.  okonas- 
cus,  i,  m.  Qutnt.  L'art  du  —, 
ars  canendi, scientia  cantanJi, 
peritia  cantandi.  Isid,  Chaut 
des  rameurs,  celeama,  atis,  i 
Mart.  Etre  secondé  par  le  -  , 
Ccinfibus  adjavàri.  Cic.  ||  (Par 
anal.)  Le  —  des  oiseaux.  C'an- 
tas,  us,  m.  Cic.  Petr.  (Fig.)  Ca 
fut  pour  cet  homme  divin  le  — 
du  cygne,  illa  tanqaam  cycnea 
fuit  divini  hominis  vox  et  ora- 
tio.  Cic.  Au  chaut  du  coq,  noc- 
tis  gallicinio.  .-ipal.  circa  gal- 
licinia.  Petr.  ^  Composition 
musicale  destinée  à  être  chan- 
tée. Canticam,  i,  n.  Mart. 
Quint.  Cantilcna,  se,  f.  Ter. 
Gell.  Modas,  i,  m.  Catull.  Hor. 
Vox,  vocis,  f.  Cic.  Sen.  Dira 
le  chant  sans  l'accompagne- 
ment, canêre  voce.  Cic.  Gell. 
—  sans  accompagnement,  si/n- 
plex  canendi  ratio.  Quin(.  Les 
diverses  parties  de  —  d'un 
chœur,  chorus  canentium.  Cic. 
Entonner  un  — ,  cantus  mo- 
vëre.  \'irg.  canêre  ccepisse.  Cic. 
Eli  réglant  son  —  sur  le  jeu 
du  joueur  de  flûte,  descripto 
ad  tibicinem  canta.  Liv.  \\  ^En 
pari,  dos  instruments.) Chant  et 
accompagnement,  vocuni  et  &- 
diam  cantus.  Cic.  Le  —  des 
instruments  à  cordes,  cantus 
pdiumnervoramqae.Cic.  \\  Mu- 
sique de  —  d'un  caractère  dé- 
terminé, plain-chant,  psalmo- 
dia, se,  f.  Hier.  ^  Vers  lyriques, 
vers  épiques  (destinés  dans  1» 
principe  à ètrechaii  tés). Carmen, 
minis,  n.  Hor.  Qaint.  Carmi- 
na,  um,  n.  pi.  Cic.  Hor.  Voy. 
LYRIQUE,  ÉPIQUE.  ||  (Par  cxt.) 
Division  d'un  poème.  Carmen, 
inis,  a.  Lacr. 

2.  chant,  s.  m.  Face  étroite 
d'un  objet.  Voy.  ces  mots. 

chantage,  s.  m.  Sorte  de  pê- 
cho  (où  l'on  fait  du  bruit  pour 
engager  le  poiss  n  à  donner 
dans  le  filet).  Voy.  pêche.  1 
(Fig.)  Action  d'arracher  de  l'ar- 
gent à  qqu  (par  des  menaces). 
Minatio,  onis,  f.  Plaut.  (au  pi. 
chez  Cic.  de  Drat.  II,  §  288). 

chantant,  ante  adj .  Propre  à 
être  chanté.  Qui  (guse,  quod) 
cani  potest.  .4.  {{  (Par  anal.) 
Musique —  (on  il  y  a  de  la  mé- 
lodie). Voy.  MÉLODIE,  MÉLODIEUX. 

Déclamation,  prononciation (oa 
mauvaise  part),  resultans  pro- 
nantiaiio.  Qaint.  \\  Oii  l'on 
chante.  Café  — ,odeam,  n.Vitr. 
Tert. 
chanteau,  s.  m.  Morceau  coupé 
à  un  grand  pain.  Voy.  morceau. 
M  (Par  ext.)  Pain  entame  et 
fig.  couper  du  pain  au  chanteau, 
c.-à-d.  avoir  du  pouvoir  en  un 
lieu,  plurimam  passe.  Cic.  voy. 

INFLUENCE,    INFLUENT.  ^  MorceaU 

coupé  dans  une  étoffe.  Voy.  cea 
mots. 
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chantepleure,  s.  f.  (jraml  en- 
tonnoir sui'vant  àtransvasor  un 
liquide  dans  un  tonneau.  Voy. 
ENTONNOIR.  ^     (Par  oxt.)  Cuvinr 
à  fouler  le  l'aisin.  Voy,  cuvier. 
Il      liobiiiot    d'un  tonneau  mis 
i>n  porcn.  Voy.  robinet.    ||  Sorte 
d'arrosoir.  Voy.  arrosoir. ^  Bar- 
bacano,  lente  ménagée  dans  un 
mur     pour      l'écoulement    des 
oau.x.  Voy.  bardacane.  ||   Sorte 
de  rifjolo.  Voy.  rigole. 
chanter,    v.  tr.  et  intr.    Faire 
entendre  un    chant.     Canëre, 
tr.  et  intr.  Cic.  l'tc.    (ex.  :     ca- 
nëre   voce     [opp.    à    psallëre, 
'Chanter  au  son  de  la  citharo"]. 
Cic.  c.    ad  tibicinem.    Cic.  in- 
clinata  ulalantiqae  voce  more 
Âsiatico  canëre.  Cic.     [or.  27]. 
canëre    carmen.    Cic.  versus. 
Cic.  neniam.  Saet.  Isetitià  ex- 
cifari  ad canendam.Cic);  can- 
tàre,  tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  ad  chordarum  sonum.  Nep. 
cantâre    discëre.    Cic.   canta- 
re    [•  chanter  en    parlant'  ]. 
Ca-s.  ap.  Qaint.    [  I,  8,  2].    vi- 
tiiim    cantandi.  Qaint.  [XI,  3, 
57].  c.  neniam,  Varr.  )iymnos. 
Erct.    carmina.  Hor.)  ;  decan- 
târe  (^chanter,  débiter  on  chan- 
tant-"),  tr.  Hor.  (ex.  :  d.  mise- 
rabiles  eleyos.    Hor.  iisdcm  de 
rebas  semper  quasi  dictata  de- 
cantàre.     Cic.  voy.  rabâcher)  ; 
modulàri  (•   chanter   en  me- 
sure ■>  d'où  •    chanter  "),    dép. 
tr.   \'irg.  (m.  carmina.    Virg.). 
Chanter  ensemble,  à  l'unisson, 
en  chœur,    concinére,   tr.  et 
intr.   Cic.  Col.  (ex.  :  ubi  [cho- 
rus] certis  numeris  ac  pedibus 
velat  facta  conspirationc  con- 
spnsit    atqae    concinait.    Col. 
[Xll,  2,  il],  hsec  cum  concinun- 
tar.Cic.  c.  carmen.  Ov.).  Cesser 
de  chanter,  decantâre,    intr. 
Cic.  (ex.  :  sed  ^am  decantave- 
rant.  Cic.  [Tusc.  III,  23,  5:-i]l. 
Chanter    souvent,    cantitàre, 
tr.et  intr.  Cic.Suet.  (ex.:  car- 
mina in  epulis  cantitata.  Cic. 
[Brut.  19,  75].)  1      (Par    anal.) 
Chanter  (en  pari,  des  oiseaux). 
Canëre,  tr.  et  intr.  Cic.  Plin. 
(ex.  :     merula     canit     œstate. 
Plin.)  ;  cantâre.    tr.    et  intr. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  cantantes 
aves.  Plin.    cantat  gallus  gal- 
tinaceas.   Plaut.    Cic.  Vulg.)  ; 
concinëre,    intr.     Ov.    (ex.  : 
concinj't  albas  olor.  Ov.  intem- 
pesta    nocte    galli     gallinacei 
concinentes.  iSid.).   \\   Chanter 
(en  pari,  des  instruments).  Ca- 
nëre,   intr.    Cic.    Liv.     (ex.   : 
symphonia    canit.      Cic.     lyra 
canit.    Jul.     Val.).  ^    Célébrer 
par  des  chants  poétiques.    Ca- 
nëre, tr.  Cic.  etc.    (ex.  :  c.  ad 
tibiam  claroram  viroram  lau- 
des atque  virtutes.    Cic.   suas 
et    imperatoris    laudes.     Liv. 
laadem    victoram.  Phœd.    re- 
gam    facta.   Hor.)  ;   cantâre, 
tr    Cic.  etc.  (ex.  :  c.  deum.  Tib. 
absentem    amican\.    Hor.  jatn 


pridem  istum  canto  desarem. 

(JiC.       voy.      VANTER,        PRONER)     ; 

concinëre,  tr.  Hor.  Tib. 
(•-urt.  [loét.)  Fig.  Chanter  vic- 
toire, r.-à-d.  se  vanter  d'être 
victorieux,  vicloriam  concla- 
màre.  des.  ||  (Par  ext.)  Chao- 
soniier.  Voy.  ce  mot. 
chanterelle,  s.  f.  Oiseau  fo- 
mollo  (lu'on  met  en  cage  pour 
attirer  par  son  chant  d'autres 
oi.seaux.  /lle.v,  licis,  f.  Plaut.  ^ 
Dans  un  insirument    à   cordes, 

.  celle  qui  a  la  son  le  plus  aigu, 
Chorda  tenuissima.  Gs, 

chanteur,  chanteuse,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  chante. 
Cantor,  oris,  m.  Cic.  Hor. 
.^uet.  Cantrix,  tricis,  f.  Plaut. 
Varr.  (Adj.)  Los  oiseaux  chan- 
teurs, cantriccs  aves.  Varr.  || 
Celui  qui  sait  chanter.  Canen- 
di  peritus.  Cic.  vocis  et  canius 
modulator.  Col.  (I,    pra;f.  §  3). 

chantier,  s.  m.  Morceau  de  bois 
(etc.)  qui  sert  de  support.  Voy. 
SUPPORT.  Il  Appareil  qui  sup- 
porte les  manivelles  d'un  cor- 
dier.  (Fig.)  J'ai  un  ouvrage  sur 
le  chantier,  c.-à-d.  je  suis  en 
train  de  travailler,  liber  mihi 
est  in  manibas.  Cic.  1  Entasse- 
mont  de  matériaux  posés  les 
uns  sur  les  autres.  Entassement 
de  bois,  locusubi  ligna  condun- 
tar.  A.  Il  Bûcher  pour  les  fu- 
nérailles. Voy.  BUCHER.  Il  Lieu 
où  les  matériaux  sont  entassés, 
où  l'on  déposa  des  matériaux 
pour  les  travailler.  Locas  ubi 
materia  conditur.  A.  Chantier 
de  construction,  navale,  is,  n. 
Inscr.  Chantiers  de  construc- 
tion navale,  navalia^  ium,  n. 
pi.  Cœs.  Liv.  Mettre  un  navire 
sur  le  chantier,  navem  cons- 
traëre  ou  sedificàre.  Cic.  facëre. 
Cœs. 

chantonner,  v.  intr.  et  tr. 
Chanter  à  demi-voix.  Cantu- 
rlre,  tr.  et  intr.  Paul,  ex 
Fest.  Cantilâre,  intr.  .4pal. 
Lallâre,  intr.  Pers.  Hier,  (chan- 
ter '  lalla  "  pour  endormir  les 
petits  enfants). 

chantre,  s.  m.  Celui  qui  chante. 
Cantor,  oris,  m.  Hor.  Voy. 
CHANTEUR.  |1  (Spécial.)  Celui 
qui  chante  au  service  divin 
dans  une  église.  Prœcentor, 
ôris,  m.  Ecci.  \\  (Fig.)  Celui 
qui  chante,  célèbre  eu  vers  un 
héros,  un  grand  événement. 
Vates,  is,  m.  Virg.  Poeta,  se, 
m.  Cic. 

chanvre,  s.  m.  Plante  herbacée 
dont  les  filaments  servent  à 
faire  le  fil,  la  toile.  Cannabis, 
is,  f.  Varr.  Col.  De  — ,  canna- 
binus,  a,  am,  adj.  Varr.  Col. 
et  cannabius,  a  um,  adj.  Grat. 
Terrain  planté  de  — ,  canna- 
bise  silvœ.  Grat.  et  cannabe- 
tum,  i,  n.  Inscr.  (Fig.  famil.). 
Il    mérite     le    chanvre.    Voy. 

CORDE. 

chaos,  s.  m.  Etat  de  confusion 
des  éléments  avant    l'organisa- 


tion des  éléments.  Rudis  indi- 
pestaqae  moles.  Ov.  Quand  il 
tie  monde)  sortait  du  chaos, 
cum  ex  inl'ormi  unilate  disce- 
deret.  Sen.  Tirer  le  monde  du 
— ,  omnia  in  anum  mersa  dis- 
cernëre.  Sen.  Plonger  l'univers 
dans  le  — ,  /<oo  universum  in 
confasionem  demergëre.  S-'n. 
1  'Fig.)  Confusion  et  dé^ordi'o 
complets.  Omniam  rerum  per- 
tarbatio  et  confasio.  Cic.  maxi- 
ma  tarba.  Cic.  Tirer  les  Etats 
du  chaos  pour  les  organiser,  ci- 
vitates  ex  coiifusionc  in  for- 
mam  redigère.  Liv.  Nous  som- 
mes en  plein  chaos,  Idc  maxi- 
ma  in  turba  maximaqae  in 
confasione  rerum  omnium  vi- 
vimus.  Cic.  Voy.  anarchie, 
CONFUSION.  Il  Entassement  con- 
fus de  blocs,  de  rochers.  Radis 
indigestaque  saxorum  moles. 
A.  inordinatas  saxorum.  aggea* 
tas.  .1. 
chaotique,  adj.  Relatif  au 
chaos.  Inordinatas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Pertarbatas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Con[usas,a,  um,  adj.  Virg. 
chape,  s.  f.  Manteau,  cape 
(arch.).Voy.  ces  mots.  — chute. 
Voy.  ce  mot.  ||  (Spécial.)  Man- 
teau de  cérémonie  ecclésiasti- 
que. Trabea,  se,  f.  DD.  Cappa, 
se,  f.  Du  Cange.  ^  Couche  de 
mortier  dont  on  enduit  une 
voûte.  Pœnula,  se,  î.  Inscr. 
chapeau,  s.  m.  Coiffure  d'hom- 
me ou  de  femme  pour  sortir. 
—  de  feutre.  Pileus,  i,  m.  et 
pileum,  i,  n.  l'iaat.  Liv.  —  à 
larges  bords,  petasus,  i,  m. 
Plaut.  Petit  — ,  pileolus,  i,  m. 
et  pileolam,  i,  n.  Hor.  Col. 
Mettre  son  ^,  caput  operlre. 
Cic.  Virg.  Garder  son  — ,  ca- 
pite  operto  esse.  Cic.  Oter  son 
— ,  tegimen  capiti  detrahëre, 
caput  aperlre.  Cic.  Sali.  Don- 
ner un  coup  de  — ,  caput  ape- 
rlre (alicai).  Sali.  N'avoir  pas 
de  —  sur  la  tête,  être  —  bas, 
capite  aperio  esse.  Varr.  CoilTé 
d'un — ,  pileatas,  adj.  Catall. 
Alart.  (Fig.)  Enfoncer  son  — , 
prendre  un  air  assuré.  Voy, 
ASSURÉ,  Avoir,  mettre  son  — 
de  travers,  sur  l'oreille.  Voy. 
PROVOCANT,  Ij  (Par  ext.)  Cou- 
ronne (arch.).  Voy.  chapelet. 
(Loc.  prov.)  Perdre  la  plus  belle 
rose  de  son  —  (ce  qu'on  a  de 
plus  précieux),  voy.  couronne 
et  FLEURON.  ^  Ce  qui  surmonte, 
recouvre   certains    objets.  Voy. 

COUVERCLE,   COUVERTURE. 

chape-chute,  s.  f.  Bonne  au- 
baine due  à  une  mésaventure 
d'autrui.  Voy.  aubaine. 

cliapelain,  s.  m.  Celui  qui  était 
bénéficier  d'une  chapelle  (arch.). 
Benep.ciarias,  ii,  m.  A.  ||  Le  des- 
servant de  la  chapelle  d'un 
château.  Sacrarius,  ii,  m.  Inscr. 

chapeler,  v.  tr.  Tailler  eu  en- 
levant le  dessus.  Radère,  tr. 
Hor.  Plin.  Eradëre,  tr.  Varr. 

chapelet,  s,  m.    Petit  chapeau 
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arch.VVoy.CHArEAu.  ||  (Par  ext. 
Chapeau  'de   fleurs,    couronne, 
guirlaiiJe  de  fleurs.  Corona  ro- 
sacta.   Hlin.  Sertum,  i.  n.   Cic. 
Il     (Par    ext.)    Assemblage    de 
erains  enfiles,    séparés    par   un 
grain  plus   gros.   vFig.)   Défiler 
5on   — ,    effandêre    verba.  Oi'. 
vocem.   Cic.  Je   vous   ai  défilé 
mon    — ,    effadi    vobis    omnia 
qax    fentifbain.    Cic.     Un    — 
d'injures.  Coniicia  {alicai)  in- 
jeft  I-  A.  id'apres  //or.). 
chapelier,    ière,    s.    m.  et    f. 
Celui,     celle   qui    fabrique    ou 
vend  des  chapeaux.  Petasorum 
opii'ejc.  ficis,    m.   et  f.  OD.  ou 
mcrrator,  oris,  m.  A. 
chapelle,  s.   f.  Lieu    consacre, 
où    l'on    gardait  la   chape,    IfS 
reliques  d'un  saint.  Sacrariam, 
i»,    n.    Ov.    Sen:    Sacelliim,  i, 
n.    Cic.  Il  (P.    ext.)   Lieu   consa- 
cré au  culte.    .Edicala,    a",    1'. 
Plin.   Dig.  Fanam,    i,   n.  Cic. 
Il     Ceux    qui    desservent     une 
chapelle.  "Voy.  chapelain.  (Fig.) 
Former  une  chapelle  (une  cote- 
rie). Voy.  ce  mot.  ||  La  réunion 
des  musiciensquichantent  dans 
une  —,  symphoniaci  pueri    ou 
ïeria  ou  homines.Cic.  etsimpl. 
$ympkoniaci,     oram,     m.    pi. 
Inscr. 
chapellenie,  s.  f.    Bénéfice   at- 
taché   à  une    chapelle    (arch.;. 
Prccbenda,  œ,  (.  Da  Cange. 
chapellerie,    s.    f.   Confection, 
commerce  de  chapeaux  (d'hom- 
mes), de  casquettes.  Petasorum 
fabricatio  oa  mercatara.  A .   \\ 
Maison   où   l'on   vend,   où   l'on 
confectionne  des  chapeaux.  Pe- 
tasoram  o(ficinaoii  taberna.  A. 
chaperon,    s.    m.    Coiffure    (à 
bourrelet  et  à  queue)  du  moyen 
âge.  Caleras,  i,  m.   Virg.  Stat. 
Il  (Fig.)  Personne  âgée  qui  ac- 
compagne une  jeune  fille.  Ser- 
yiP  5e  —   à  11",  alicul  comi- 
iari.    Cic.     1     Couverture     do 
luiles,  de  maçonnerie  placée  sur 
le  haut  d'un  mur.  Lorica,  œ,  î. 
Vitr. 
chaperonner,    s.    m.    Couvrir 
d'un  chaperon.  Chaperonné,  te, 
adj.    àaleritus,    a.     am.    adj. 
Prop.    Il     (P.  anal.)  Garnir   le 
dessus  d'un  mur  d'une  couver- 
ture de  tuiles,    do   maçonnerie. 
Loricare,    tr.  Vitr.   \\    (Fig.)  — 
une  j«un6  fille,  une  jeune  fem- 
me.  Voy.    CHAPERON. 

chapiteau,  s.  m.  Partie  supé- 
rieure d'une  colonne,  d'un  pi- 
lastre. Capitalam,  i,  n.  Vitr. 
Capat  colamnœ.  Plin. 

chapitre,  s.  m.  Capitule,  pas- 
sage de  l'Ecriture  que  récite 
l'officiant  après  les  psaumes 
(arch.).  Capitalum,  i,  n.fcci.  1 
(Par  ext.,  Assemblée  de  chanoi- 
nes, do  religieux,  et  (par  ext.) 
ceux  qui  siègent  à  cette  assem- 
blée. Canonica,  œ,(.DaCanpe. 
Cannnir.as    nonventas .    A.     et 


CHA. 

Voy.  CONSULTER.  ||  (P.  plais.int.) 
Réunion.  Voy.  ce  mot.  1  Cha- 
cune dos  parties  que  forni-nt 
les  divisions  d'un  ouvrage,  ou 
chacune  des  subdivisions  de 
ces  parties.  C'ciput,  pid's,  n.  Cic. 


canonici,  oram,    m.    pi.   Eccl. 
Avoir  voix  au —  (être  consulté). 


ces  parties.  C'ciput,  pid's,  n.  Cie. 
Locus,  i,  m.  Cic.  ||  (Fig.)  Su- 
jet spécial  d'un  entretien.  Lo- 
cas,  i,  m.  Cic. 

chapitrer,  v.  tr.  Faire  la  leçon 
à  qqn.  Voy.  leçon,  répriman- 
der. 

chapon,  s.  m.  Jeune  coq  châtré 
pour  être  engraissé.  Capo,  po- 
nts, m.  Mart.  Pall.  Capas,  i, 
ra.   l'jrr.  Co(. 

chaponneau,  s.  m.  Jeune  cha-  , 
pon.  Voy.  CHAPON. 

chaoonner,  v.  tr.  Châtrer  un 
jeune  coq.  Galhim  gixllina- 
Ctsam  castrâre.  Plin. 

chappe,   chappé.  Voy.  chape, 

CllAP!^. 

chaque,  adj.  distrib.  marquant 
que  la  personne,  la    chose    dé- 
terminée fait  partie  d'une  plu- 
ralité     collective.       Quisque, 
quseque,  quodque,  adj.   Cic. 
etc.  lex.  :  prinripibus  ctijasque 
civitatis  ad  se  evocatis.    Cs-s. 
materia  cajusqne  generis.  Cses. 
quse  calque  civitati  pars  castrt}- 
rum...    obvenerat.    Cxs.    quid 
qaoqae  loco    faciendum    esset. 
Cs^s.    quid     in    qaaqae    parte 
opas  esset.  Cses.  at  loci  ctijas- 
qae  natara  (erebat.   C:vs.  cum 
sua  qaisqae  miles  circamspice- 
ret.  Cœs.);unusqaisque,una- 
queeque,  unumquodque.  adj. 
Cic,  etc.  (ex.  :   unaquaqae    de 
re.  Cic.  anamqaodqae  [-    cha- 
que  chose   »].    Cic.  ;   singtili, 
se,  a,  adj.  distrib.    Crs.    Cic. 
etc.  ;ex;c.T  rcZiqais  captii-is  toti 
exercitui    capita  singula  prse- 
dœ  nomine  distribuit.  Cxs.  [B. 
G.  VII.  8'.',5].  Vercinnctorix  se- 
paratim  singtilaram  cii/itatam 
copias    coilocavcrat .    Cxs.    in 
singalos  convenlas  sinpuiasçac 
cifitates    certœ  pecani.r  impe- 
rabantar.  Cœs.  |I>.  C.  III,  i<161. 
non  solam  in  omnihuf  civita- 
tibas  sed  pn-ne   ctiam    in   ein- 
gulis  domibas  (acticnes   sant. 
Ca-s.  (B.  0.  VI.    11,   ai.    Cœsar 
singalis    leçionihaf    ieoatos    et 
qaa'Storem  pr.rfccil.Cprs.'i. Cha- 
que joui,  cotidie.  adv.Liv.  sin- 
galis diebas.  Cic.  Chaque  année, 
in  annos  singalos.  Cœs.Cicicî. 
qaid  in  annos    singalos    vecti- 
galis  Britannia  penderet.Cœs.). 
qaotannis,  adv.  CufS.   Cic.    (cf. 
at  qaotannis  facrre  consacrât. 
Cœs,  ai   stipendiam   qaotannis 
penderent.  Os.).  Chaque  mois, 
omnibus  mensibas.  Cic. Chaque 
fois,  omni  tempore.   Cic.    sem- 
per.Cic.nanqaam  non  [avec  un 
verbe).   Cic,  Cinq    chaque    fois, 
qaini.  se,  a,    adj.    Cic.    (L'idée 
de  •  chaque  fois  •   accompagné 
d'un  nombre  cardinal  se   rond 
par  le    distrib.    lat.    correspon- 
dant.) Chaque  fois  que,  çuoties- 
cumoae.  Cic. 


C1I.\ 

char  (lat.  pop.  carras,  >  chariot 
à  quatre  roues-).  *•  ■"■  Voiture 
légère  desancionsà  deux  roues, 
char  de  course,  de  guerre,  do 
triomphe.  Currus,ûS.  m.  CU. 
Liv.  etc.  (ex.  :  c  qaadrigiu- 
ram.      Lii\    c.     elephanto'-iim 


[-  traîné   par  des  éléphants  •  j. 
Saet.     c.    arcaatas.    Liv.     ciu- 
ratas.  Cic.    carram  agére.  Ov. 
Curt.     aliqaem    vinctam    anto 
ciiTum    agêre.  Hen.    collocâre 
aliqaem  in  carra    [•   char    de 
triomphe  •]  suis  manibas.  Cic, 
detrahêrc  aliqaem    de    carra. 
Cic.   escendère  in  carram.  Cic, 
illigâre    aliqtiem    distentam  in 
carram  quadrigaram.  Liv.  in\- 
ponère  aliqaem  in  carram.  Cic. 
invehi    carra  Capitoliam.  Cic. 
sastinëre    [•    ari'éter    court    "J 
carram.  Cic);  curriculuia,  t 
(••char  de  course-,  qqf.  '  char  de 
guerre   '),    n.   Cic.    etc.     (ex.  : 
c.  qaadrigaram.  Cic.   in  carri- 
calam  qaadrigari^m  incarrëre. 
Cic.   eqai    turbati    in    an\ncm 
prœcipitavere  ciirricula.  Cui't,). 
Chariot.  Voy.  ce  mot. 
charabia,  s.  m. Manière  de  par- 
ler, d'écrire,  barbare,    inintel- 
ligible. Barbaries,  ei,  f.  Cic. 
charade,  s.   1.   Enigme  consis- 
tant à  deviner  un  mot.  jKnig- 
ma,     atis,     n.    Qaint.      Valg. 
L/asestio,  onis,  f.  Cic. 
charançon,  s.    m.   Insecte   co- 
léoptèro.  CarcoUo,  onis,  m.  Ca- 
io.  Col. 
charbon,  s.  m.  Matière  de  cou- 
leur noire   où    domino   le   car- 
bone. Carfco,  onis,   m.    Cic.    \\ 
Matière  employée  comme  com- 
bustible.   Carbo,  onis,  m.  Ter 
Clr„  —  de  bois,  ligna  concocta, 
Yarr.  — ar.lent,  braise,  prana, 
œ,  f.//or.  Plin.  Lu  petitmorceau 
de  —,  carbuncalat:,    i,  m.  Cor- 
ni(.  Vapeur  de  —,  vapor  car- 
bonarias.    F^eu  de  — ,   carbonis 
ignis\ignes)  ou  carbones  canden- 
tes.  Commerce  do  charbon, car- 
bonariam  negotiam  ou    carho 
naria,  œ,  f.  Tert.   Un  —  (mor 
coau  de  charbon  ou  do    bois   à 
demi  consumé),  carbo,  onis,  m. 
Cato.  carbancalas  spirans.  A- 
pal.  Faire  du  — .  carbonem  co- 
qaëre.  Cato.    Faire    griller  sur 
âes     —      ardents,     carbonibas 
arëre.  Ov.  Faire    un  feu  de      . 
coqacre  carbonibas.  Plin.  (Fig.) 
Ses   voux    brillent   comme    des 
—,  scintillant   ocali.    Amasser 
sur  leur  tète  des  —  de    feu    (ce 
qui    doit    les    perdre),   prtinas 
congrcgàre  saper  capul  eoram. 
Valg.  (Prov.    •£>,    ^2),  ou   car- 
bones ignis  congerëre  saper  ca 
pat  eoram.  Valg.  (Ep.  in  Rom 
12,  20).  Etre  sur  des  —  ardent 
(griller     d'impatioiico),    trcpi- 
dârc,  intr.  Plaat.    \\    (Par   o.\t, 
En    pari,   d'un   objot   qu'on 
laissé  brûler   sur    le    feu.  Cotte 
viande  est  en    —,   voy.    calci 
ner,   carboniser.   1   (  harbonà 
dessiner  (fusain).  Carbo,  onis. 


m.  Pers.  \\  Maladie  qui  désor- 
ganise et  fait  noircir  les  tissus. 
Carbo,  onis,  m.  Seren.  Samm. 
Carbuncuius,  i,  m.Cels.  Char- 
bon qui  80  forme  autour  des 
yeux.  Ulcéra  circa  ocalos  car- 
biincalantia.  IHin.  \\  Charbon 
des  graminées.  Voy.  nielle. 
1  charbonnage,  s.  m.  Action 
de    charbonuor    (arch.).    Voy. 

CHARBONNER. 

":  charbonnage,  s.  m.  Mines 
de  houille  quVjn  exploite  fau 
plur. ).  Carbonaria-  fodinœ.  A. 

charbonnée,  s.  f.  Morceau  de 
bœuf,  de  porc  grillé  sur  las 
charbons.  Voy.  grillade.  Es- 
quisse, croquis  au  — ,  (igara 
carbone  notata.  A. 

charbonner,  v.  tr.  Faire  pas- 
ser à  l'état  da  charbon.  In  car- 
bonem  redigère.  Scrib.  Conco- 
gaere  [ligna].  Varr.  Se  char- 
bonner, et  (absol.)  charbonner 
(en  parlant  du  bois  ou  d'une 
mèche  qui  brûle  mal),  carbo- 
nescëre,  intr.  Csel.-Anr.  Ce 
bois  ne  charbonne  pas,  carbo- 
nem  non  (acit.  Plin.  \\  (Par 
anal.)  Etre  charbonne  (en  pari, 
du  blé),  carbanculâre,  intr. 
Plin.  1  Rendr»  noir  avec  du 
charbon.  Pice  indacére.  Plant, 
linére.  Liv.  angëre,  sataràre. 
l'itr. Charbonner  (des  vers), car- 
bone notare.  Hor.  Que  raa 
porte  soit  charbounéa  d'ins- 
criptions injurieuses,  implean- 
tnr  mex  (ores  elogioram  car- 
bonibas.  Plaat.  Combats  char- 
bonnés,  prcalia  picta  carbone. 
Hor. 

charbonnerie,  s.  f.  Dépôt  de 
charbon.  Cella  carbonaria. 
Gloss.  Labb.  Carbonaria  ta- 
berna.  Serv.  1  Association  se- 
crète politique  des  carbonari. 
Sodalicium  coUegiam.  Jet. 

charbonneux,  euse,  adj.  Qui 
a  rapport  au  charbon  (médec). 
Carbancalans,  adj.  Plin. 

charbonnier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  ou  qui 
vend  du  charbon.  Carbonarius. 
a,  m.  Plaat.  Inscr.  Carbonaria, 
as,  f.  Prise.  Fest.  Noir  comme 
un  — ,  tam  ater  qaam  carbo 
est.  Ter.  piceiis,  a,  um,  adj. 
Ov.  Plin.  —  est  maître  chez 
lui  (prov.),  gallas  in  slerqai- 
Hno  sao  plarimum  potest.Sen. 
T  Lieu  où  l'on  met  le  charbon, 
où  on  le  fabrique.  Voy.  cuar- 
BONNERiE.  Il  m.  Cabinet,  re- 
coin d'une  maison  où  l'on  met 
b  charbon.  Carbonaria  cella. 
Gloss.  Labb. 

charbouille,  ».  t.  Charbon, 
nielle,    maladie    du     froment. 

Voy.    NIELLE. 

charbouUler.  v.  tr.  Attaquer 
par  le  charbon,  la    nielle.  Voy. 

CHARBON,    NIELLE. 

charcuter,  v.  tr.  Couper  (la 
viande  crue,  la  chair),  en  petits 
morceaux.  In  frasta  secâre, 
Virg.  tcindëre,  (rastillatim  se- 
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càre  ou  dissecàre.  Plin.  (Par 
ext.)  Charcuter  (en  pari,  d'un 
opérateur  malhabile),  lacerâre 
(corpus.).  Cic.  dilaniàre,  tr.  Cic. 

charcuterie,  s.  f.  Etat,  com- 
merce de  charcutier,  àaaria, 
x,  f.  Inscr.  1  Ce  que  préparent 
et  vendent  les  charcutiers. 
.'bailla  caro.  Cels.  Javen.  Por- 
cina  caro.  Lampr.  et  (simpl.) 
sailla,  œ,  f.  Cels.  Plin.  ou  por- 
cina,  SB,  f.  Plaat.   Cœl.-Aiir. 

charcutier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  apprête,  qui 
vend  du  porc  frais  ou  préparé 
en  jambons.  Porcinaria$,  ti, 
m.  Plaat.  Lardarias,  ïi,  m. 
Inscr.  Botalarias,  ïi,  m.  Sen. 
Pernarias,  H,  m.  Inscr. 

chaurdon,  s.  m.  Plante  à  feuilles 
et  à  capitules  épineux.  Car- 
dans, i,  m.  Virg.  Plin.  Hérissé 
comme  un  — ,  spinis  hirsatas. 
Cic.  Fig.  Un  vrai  —  (en  pari, 
d'une  personne  d'un  caractère 
rovéche),  asper.  Cic.  Qui  est 
bête  à  manger  des — .  asinas. 
Plaat.  Ter.  Cic.  \\  (Spécial.) 
Chardon  à  foulon.  Dipsacas,  i, 
f.  Plin.  Il  (Par  ext.)  Chardon 
acanthe.  Voy.  pédane.  Chardon 
bénit.  Voy.  centaurée. Chardon 
roulant.  Voy.  panicaut. 

chardonneret  ,  s.  m.  Petit 
oiseau  chanteur.  Cardaelis,  is, 
m.  Plin.  Acanthyllis,  lidis,  f. 
Plin.  Acantkis,  idis,  f.  Plin. 

charge,  s.  f.  Ce  dont  on  est 
chargé  ;  ce  qu'on  porte.  Onus, 
eris'  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  onera 
vehicaloram.  Saet.  onus  dorso 
sablre.  Hor.  onas  (erre  oa 
sastinêre.  Cic.  onas  suscipëre 
ou  recipëre.  Cic.  jamentis 
onera  deponêre.  Cses.  naves 
cam  suis  oneribus.  Liv.)  ;  sar- 
cina,  se,  f.  Cic.  etc.  (voy.  ba- 
gage, fardeau).  Un  navire  de 
charge,  navis  oneraria.  Cses. 
Liv.  Béte  de  charge, /amentam, 
i,  n.  Cxs.  Liv.  Qui  a  une  charge,  ! 
onastas,,a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
naves  onastse  framento.  Cic. 
asellas  onastas  aaro.  Cic.  voy. 
chargé).  Il  en  a  sa  charge,  onas 
magnum  ou  grave  est.  Cic. 
(Cette  colonne)  a  de  la  charga, 
magnam  impetam  habet.  Vitr. 
voy.  pression,  poussée.  |1  (Par 
ext.)  Quantité  da  certains  ob- 
jets (déterminée  par  le  poids 
qu'on  peut  porter).  Onas,  eris, 
n.  Cic.  Sarcina,  se,  f.  Ca?s.  Pon.- 
das,  eris,  n.  Cic.  \\  Fonction 
dont  qqn  a  toute  la  peine, 
tout  le  soin.   Munus,  eris,  a. 

I    Cic.  etc.  (ex.  :     magnum  oniu 

I  atqae  manas.  Cic.  servoram 
munere  fungi.  Nep.  tuum  est 
hoc  munus,  tuse  partes.  Cic. 
munus  principam  est  resistëre 
levitati  maltitadinis.  Cic.)  ; 
ODUS,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
onus  sascipêre  ou  recipëre.  Cic. 
plus  oneris  sustuli  qaam  ferre 
me  passe  intellego  [•  j'ai  pris 
une  charge  trop  lourde  pour 
mes  épaules,  je  le  vois  •].  Cic. 
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onus  alicui  injungëre.  Liv.  hoc 
onus  si  aliqaa  ex  parte  alleva- 
bitis.  Cic.  id  onus  rejircre. 
Cic.  et  prastori  et  consilio  haad 
médiocre  onus  erat  de  Scipione 
cognoscendi.  Liv.)  ;  njanda- 
tum,  i  (■  ordre,  commission, 
mandat  •),  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
dare  alicai  mandata,  at  [Subj.] 
...  Cic.  jnandata  exseoui  [«s'ac- 
quitter de  sa  charge  »].  Cic. 
mandatahabere  abaliqao  [■  te- 
nirdeqqn  la  chargode...»]. Cic. 
voy.  ordre,  mandat)  ;  prO~ 
vinciB,,  se  (•  charge,  emploi, 
office,  soin  •  ),  f.  Plaut.  Cic. 
(ex.  :  ipsi  obsonant,  qase  para- 
sitoram  ante  erat  provincia, 
Plaut.  duram  cepisti  provin- 
ciam.  Ter.  illam  sibi  officiosam 
provinciam  depoposcit,  at  me 
in  meo  lectulo  tracidaret.  Cic. 
ferebat  graviter  illam  sibi  ab 
isto  provinciam  datam.  Cic). 
Il  (Spéc.)  Une  femme  décharge, 
colle  qui  est  préposée  à  la  sur- 
veillance domestique).  Dispen- 
satrix,  tricis,  f.  Inscr.  \\  Fonc- 
tion imposante  (publique  ou 
privée).  Munus,  eris,  n.  Cic. 
Jet.  (ex.  :  manera  civilia.  Cic. 
judicandi  munus.  Vell.  explére 
sasceptam  rei  publicas  munus. 
Cic.  consulare  munas  sasti- 
nêre. Cic.  honoribas  et  rei  pa- 
blicse  muneribas  perfunctas 
senex.  Cic);  raagistratus,  ûs. 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  magistra- 
tum  inire  ['entrer  en  charge-»]. 
Cic.  niagistratum  gerëre  [-être 
en  charge-»].  Cic. habêre  [même 
sans].  Cic.  magistrata  abire 
['Sortir  décharge»].  Liv.magis- 
tratum  deponêre.  Cses.)  ;  honos, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  hono- 
res petit  ["il  brigua  les  charges 
publiques  '].  Sep.  honoribus 
amplissimis  perfunctas.  Cic. 
ad  honores  ascendëre.  Cic.  ho- 
nore abire  [«sortir  da  charge-»]. 
Liv.).  1  Ce  qui  pèse  trop  sur 
qqn,  sur  qqch.  Onus,  eris,  n. 
pi.  Ctc.  etc.  (ex.  :  magnitado 
oneris.  Tac.  magnis  oneribus 
premi.  Cic.  oneri  esse.  Sali. 
Liv.)  ;  molestia.,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  afferre  alicai  moles- 
tiam  [an  pari,  de  choses].  Ter. 
Cic.  voy.  embarras,  souci,  dé- 
sagrément, inconvénient).  Qui 
est  à  charge,  znolestQS,  a, 
uni(pr.  'difficile  à  supporter»»), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  m.  provin- 
cia. Cic.  labor.  Cic.  otiam, 
Catulle,  tibi  molestnm  est. 
Catall.  illud  magis  mihi  solet 
esse  molestam,  tantis  me  im- 
pedlri  occapationibus ,  at.. .  Cic. 
ta  tibi  molestas  es.  Sen.  sibi 
ipsi  m,olesti  sunt.  Sen.  arro- 
gantia  est  molestissima.  Cic. 
nihil  molestius.  Cic.];  gravis, 
e  ipr.  •  difficile  à  supporter»), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  gr.  senectas. 
Cic.  vita.  Sali,  militia.  Hor. 
hoc  si  tibi  grave  est.  Nep. 
alicui  odiosus  et  gravis.  Cic. 
gravis    et    incommodas.     Cic. 
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gravis  et  odiosas.  Cic),    Voy. 

I.NSUPPORTADLE,  PÉNIBLE,  IMPOR- 
TUN. Il  (Parojit  )  Fis-  Obhsu- 
tion  oaèreusa.  Onus.  eris,  a. 
jjI.  Cic.  eic.  (ex.  :  oneribus 
(/remi.  Cic.  Aa'';  ormra  in  diii- 
te$  a  paaperibas  inclimita 
sunf.  /.il",  onera  graviora  in- 
jungëre.  Ca'S.  Ilienses  ab  omni 
onere  immiincs  priestârc. 
Saet.)  ;  izopensa,  œ,  l".  Cic. 
etc.  (vov. DÉPENSE. FRAIS  .Exemp- 
tion des  ch  irijes  piibliquos,  im- 
tnanitas,    atis,    t".    Cic.    { voy. 

FRANCHISE,    PRIVILÈGE).   Ju   l'ai    à 

ma  ciiarge,  eam  mets  copiis 
stistentâre  cogor.  A.  Preiidro 
les  frais  à  sa  charge,  stiscipére 
samptas.  Cic.  Qui  esl  une 
charge,  onerosns,  a,  um,  adj. 
Pi  in.  j.  Voy.  coûteux,  dispen- 
dieux. Cahier  des  charges  établi 
sous  le  contrôle  des  censeurs, 
censoria  lex  ou  locatio.  Cic.  A 
la  charge  que...,  eà  condicioni; 
ai...  Cic.  ea  lege,  ut...  Cic.  -■^ 
la  charge  d'autant,  à  charge  do 
revanche,  ea  condicione  ut  par 
referatar  A.  \\  Fait  qui  pèse 
sur  la  situation  d'un  accusé. 
CrimeD,  îais,  n.  Cic.  (ex.  : 
premebat  ream  crimen  nnam 
[•  il  n'y  avait  contra  l'accusé 
qu'une  seule,  mais  forte  char- 
ge ■  ].  Liv.  voy.  inculpation, 
IMPUTATION,  CHEF  [d'accusa'îoa], 
GRIEF).  C'est  une  charge  qu'on 
fait  peser  sur  moi,  calpa  mihi 
attribaitar,  in  me  confertar  ou 
transfertur.  Cic.  Ce  sera  une 
charge  pour  vous,  noxise  tibi 
erit.  Cic.  \\  (Par  ext.)  Ce  qui 
force,  ce  qui  outre  le  caractère, 
les  traits  (de  qqn  ou  de  qqch.). 
Voy.  CARICATURE.  Faire  la  char- 
ge de  qqn,  voy.  caricaturer. 
Il  (Par  anal.)  Plaisanterie  bouf- 
fonne.       Voy.      PLAISANTERIE.    ', 

Action  de  charger.  ||  Action 
de  charger  un  navire.  Le  na- 
vire est  en  charge,  navis  one- 
ratar.  Cses.  S'occuper  de  la 
charge  d'un  navire,  navem 
onerandam  carâre.A.  ||  Action 
do  se  jeter  sur  l'onnami.  JtO- 
petus,  lis,  m.  Caes.  Cic.  Liv. 
etc.  (voy.  ASSAUT,  attaque)  ; 
incursio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
(au  datif  sing.  et  au  plur.  on 
se  sert  deincursio  pour  suppléer 
aux  cas  inusitésdoimpetus),-Ja- 
cursus,  ùs  (-.attaque,  charge, 
assaut'), m.  Cic.  Ca:i.  etc.  (ex.: 
inc.  eqaitum  Cses.  primo  in- 
carsa.  Lii/.).  Charge  do  cava- 
lerie, procMa  equestris.  Liv. 
Sonner  la  charge,  bellicam  ca- 
nère.  Liv.  Se  tenir  prêt  à  la 
:harge,  infestis  sigma  consis- 
tëre.  Liv.  Au  pas  de  charge, 
ijleno  gradtx.  Liv.  Revenir  à  la 
charge,  prwliam  redintegràre. 
Cses.  Fig.  Revenir  à  la  charge, 
rursixs  instàre.  Cic.  \\  Le  iSit 
de  charger  un  accusé.  Ces  faîfB 
sont  à  la  charge  de  l'accusé, 
hsec  {ea,  ista,  ilîa)  rei  caasam 
premant.   Cic.  témoins  à  char- 
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ge,  adversas  testis.  Tac.  testis 
in  (ii/i^uem).  Tac. 
chargement,  s.  m.  Action  de 
charger  une  voiture,  un  navire, 
etc.  tiatio  imponendi  merces 
plaiistro  ou  navi.  A.  Pour  hX- 
tor  le  —,  ad  celeritatcm  one- 
randi.  Ca-s.  \\  (l'ar  e.\t.).  La 
charge  d'une  voilure,  d'un  na- 
vire. Onus,  eris,  n.  Cic.  (cf. 
onera  vehiculoram.  Saet.  )  ; 
sarcina,  se,    f.  Pnxd.    (voy. 

BAGAGE). 

charger  (lat.  pop.  carricâre), 
v.  tr.  Mettre  (qqn  ou  qqch.) 
sous  le  poids  d'objets  à  porter, 
à  transporter.  Oneràre,  tr. 
Ca?s.  Liv.  etc.  (ex.:  on.  naves. 
Cxs.  nai'es  armis.  Sali,  plaus- 
tram,  navem  oneràre  mercibaa. 
Liv.  absol.  ad  celeritatem 
onerandi  [•  pour  permattre  de 
charger  rapidement'].  Cses.); 
gravâre,  tr.  Ov.  Tac.  (ex.  : 
<jr.  aliqaem  sarcinis.  Tac.)  ; 
prœgravàre,  ir.  Liy.  Col. 
{t}X.:  scata  prœgravata  inharen- 
tibas  telis.  Liv.  pnegravato 
capite  ssepias  qaam  consaevi. 
Col.);  premére,  tr.  TibaU.  Ov. 
[ratem  merce.  iiball.  v.  poét  ). 
Charger  qqn  d'un  fardeau,  im- 
pnnére  alicai  onus.  Cic.  \\ 
Placer,  disposer  qqch.  pour 
être  porté.  ToUëre,  tr.  Plaut. 
Cses.  etc.  (ex.  :  tollére  aliqusm 
in  collam.  Plaat.  tollëre  lapi- 
des. Liv.  aliqaidsasttilisse.  Csss. 
naves,  quse  eqaites  sastalerant 
[•  qui  étaient  chargés  de  cava- 
liers "].  Cœs. navis  dacentos  ex 
legione  tironam  sastaterat. 
Cxs.);  extoUère, tr.  Varr.{ex.: 
ext.  onera  in  jamenta.  l'arr.); 
imponêre,  tr.  Cic.  etc.(ex.:  im- 
ponére  aliquid  in  eqaam,  in 
plaastram.  Liv.  seris  magnam 
pondaa  ad  militarem  usum  in 
naves.Cses.peristosqasevoldbat 
clam  imponenda.  Cic.  jamen- 
tis  onera  imponëre.  Gell.  mieux 
avec  in  et  l'ace,  cf.  m.erces  in 
I  plaastram,  ou  in  navem.  impo- 
I  nére.  Liv.);  conjicére,  tr.  Cic. 
6tc.(ex.  :c.  aliqaeminter(ectam 
in  plaastram.  Cic).  Charger 
qqn  ou  qqch.  sur  ses  épaules, 
aliqaem  (ou  aliqaid)  in  collam 
(ou  cervices)  accipère.  Liv.  || 
litre  cliargé  (en  pari,  d'un  véhi- 
cula),   veière,   tr,  Plaat.  Liv. 

(voy.    CHARRIER,     TRANSPORTER)    ; 

portàre,  tr.  Cses.  etc.  (ex.:  p. 
onera.  Cses.  onas  m,olestam. 
Hor.  cibam  et  arma.  .Sali,  one- 
ra hameris.  Cart.  naves  com- 
meatas  portantes. Liv.).  Ciiargé 
de,  ODUStUS,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  on.  navis.  Liv.  on. 
jumentam.  Liv.  naves  onastss 
framento.  Cic.  asellas  onastas 
aaro.  Cic).  1  (Par  ext.)  Garnir 
(qqch.)  d'iin  poids,  d'une  quan- 
tité déterminée  en  vue  clo  qq. 
usage.  Charger  une  route  de 
cailloux,  sternêre  viam  silice. 
Lii/.  V'Fig.)  Revêtir  (qqni  d'une 
fonction,    d'un   office  dont  il  a 
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la  soin,  la  responsabilité.  Man- 
dâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  confier, 
[donner]  mandat)  ;  delegàre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  confier,  [se] 
REMETTRE  [de  qqch.  sur  qqn]); 
imponère  ij>r.  -donner  comme 
ch.irge'),  tr.  Cic.  {ox.:  imponère 
alicai  negotiam.  Cic.  alicai 
labores.  Cses.)  ;  injungère, 
tr.  Cic.  etc.  onus  alicui  inj'an- 
gère.  Liv.  labores  alicai  injan- 
gëre.  Cic.  (voy.  imposer,  pres- 
crire); prasJîcëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  pr.  aliquem  exercitai 
[-du  commandement  de  l'ar- 
mée '].  Cic.  voy.  préposer); 
assignâre,  tr  Cic.  etc.  (voy. 
CONFIER,  [remettre  à  la]  garde 
[de]).  Etre  chargé  de,  praeesse, 
intr,  Cic.  etc.  (voy.  [ècre]  pré- 
posé [à  une  ciiose).  et  cf.  pr. 
magistratai.  Cic.  Cms.  tantis 
rebas.  Kep.  ladis  ('aciendis. 
Liv.  ei  provincise.  Hail.).  Charge 
de  (qqch.),  prsefectas  ou  prsepo- 
situs  alicai  rei.  Cic.  Saet.  Il 
envoya  des  ambassadeurs  char- 
gés de  demander  la  paix,  misit 
legatos  qai pacetn  peterent.  Liv. 
AmbaiSadaurs  chargés  de  con- 
clure la  paix,  legati  de  pace. 
Cic.  Ceux  qui  étaient  chargés 
de  l'alTaire,  qaibas  negotiam 
datam  erat.  Liv.  Subst.  Un 
chargé  d'affaires,  procurafor, 
oris,  va.  Cic.  Se  ch.%rger  de 
qqch.,  tôlière,  tr.  Cic.  etc. 
(au  fig.,  ex.  :  providers  debent 
qaid  oneris  in  prseaentià  tol- 
lant.  Cic.  plas  oneris  sastali 
qaam  (erre  me  passe  intellego. 
Cic.};  subire,  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  unam  familiam  sahisse 
civitatis  onas.  Liv.  fias  partes 
sabire.  Qic.  inimicitias  sabire. 
Cic);  SUStinêre  (pr.  «se  char- 
ger de,  être  capable  de  porter»), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  caasam. 
Cic.  caasam  pablicam.  Cic. 
caasas  maltoram.  Cic.  très 
personas.  Cic  manas  in  re 
pablica.  Cic  )  ;  sumère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  samëre  laborem. 
Cses.  qaas  mihi  ipsc  partes 
sampseram.  Cic.)  ;  assumère 
(pr.  '  prendre  pour  soi  ■>),  tr, 
Cic.  etc.  (ex.:  orator  tractatio- 
nem  orationis  sibi  assamet. 
Cic.  invidiam  assamëre.  Cic); 
excipêre  (pr.  •  prendre  pour 
soi,  se  charger  de  »),  ir.  Cic. 
etc.  (ex.:  labores  magnos.  Cic. 
inviaiam.  Nep.  haspartes.  Nep. 
magnm  qasestionia  pondas.Tac. 
rem  pablicam  [«  de  défendre 
l'Etat']. /.iv.  cognitionem\'  de 
l'enquête.].  Tac.)  ;  suscipère 
(pr.  'prendre  sur  soi,  se  charger 
de,  entreprendre  '),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  onas.  Cic.  off,ciam 
[•d'une  fonction»].  Qaint.  aat 
inimicitias  aat  laborem.  aat 
samptas  sascipére  nolant.  Cic. 
[on.  I,  9,  28].  personasuscep- 
ta  viri  boni.  Cic.  [Clu.  36,  101]. 
honestam  rem,  actionemve  aat 
non  sascipcre  aat  su^'ceptam 
deponére.    Cic.    [am.    l'i,    !•']. 
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fatrociniam  improbitatis.  Cic. 
Rep.  III,  5,  8J.  SL'S  alienam 
amicorum  j["  se  charser  des 
dettes  da  ses  amis,  s'en  porter 
garant-].  Cic.  [ÛfF.  II,  16,  f.6]. 
inaudltaac  nefaria  sacra.  Cic. 
[Vat.  6,  H],  dispatationem  de 
re  pablica.  Cic.  [Rep.  I,  7,  12]. 
salutem  rei  publier.  Cic.  offen- 
sioneaBuscipëre.  Tac. qui  laudem 
tjloriamqae  P.  Africani  tucn- 
dam  conservandamqae  sas- 
cepit.  Cic.  [in  Ver.,  II,  h,  38, 
Si],  aliquem  corrumpendam 
suscipêre.  Nep.  absol.  qaoniam 
gaidem  suscepi.  Cic.  [Rose.  Ara. 
ll,3i']);recii)ëre(pr. -consentir 
à  se  charser  de»),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  ego  in  hoc  jadicio  mihi 
Sicalorum  cautam  receptam, 
popali  Romani  susceptam  ess-: 
arbitrer.  Cic.  vel  negligentise 
in  siisceptis  rébus,  vel  perfidia; 
in  receptia.  Cic.  recipëre  man- 
datum,  of^clum.  Cic.  caram 
prope  omniam  ofliciorum  ad 
se.Sen.).  Se  charger  de  la  faute, 
peccatam  in  se  conuertére.Cic. 
Si  cliarger  de  qqn,  c.-à-d.  de 
la  dépens,  de  l'embarras  qu'il 
peut  causer,  aliqaem  recipëre 
ou  suscipêre.  Cic.  totum  ali- 
qni'm  suscipêre  ac  tueri.  Cic. 
^  -Mettre  sous  le  poids  d'une 
ciiose  lourde  à  porter.  Oner are, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aares  lapillis. 
Oi/.onerare  cateniî:.Tac.  catenis 
oneratas.  Ov.  onerari  epulit. 
Sali.  xnno.  Sali,  r.ibo,  vino  et 
cibo  vinoqae  se  onerâre.  Cic. 
vinoepulisgaeonerâri.Liv.cibus 
onerat  [•  charge  l'estomac  ■]. 
P/ire.[  XXIX,li8] .  onerâre  libram 
e.xemplis.  Qaint.);  gravâre, 
tr.  Liv.  etc.  (ne  s'emploie  bien 
qu'au  participe  passe,  cf.  cibo 
yravatas.  Liv.  [I,  7,  5].  vino 
gravatus.  Cart.)  ;  premère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  premi  sere 
alieno.  Cic.  iniidia  et  odio 
populi  premi.  Cic.)  ;  oppri- 
mére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  acca- 
dler)  ;    obruére,    tr.    Cic.  etc. 

(voy.  ACCABLER,  ÉCRASER.  SUR- 
CHARGER) et  cf.  vino  epulisqae 
obraëre  aliqaem.  Liv.  se  vino 
ou  se  vino  epalisqae  obraëre. 
Cic.  sera  alieno  obrutas.  Liv. 
negotiis  obrutas.  Cic);  urgére 
[pr.  '  peser  sur,  charger-),  tr. 
Civ.  Plin.  (ex.  :  nostris  crimi- 
nibas  aliquem  argëre.  Plin.). 
Mets  qui  cîiarge  l'estomac, cibus 
gravie.  Cic.  (N.  D.  II,  9,  2i.). 
Ciiargé  de,  onustus,  a,  um, 
adj.  Plaat.  Cic.  (ex.  :  on.  p(a- 
rimà  prxdà.  Plaat.  onasti  om- 
nes  catenis.  Avim.  onasti  cibo 
5t  vino.  Cic.  [Div.  I,  29,  30]); 
graviS,  e,  adj.  Cic.  Liv.  etc. 
ex.  :  grave  agmsn  [«  colonne 
îhargée  de  bagages-].  Liv.  mi- 
!es  graids  armis.  Liv.  qaasi 
jravis  catenis.  Plin.j.  agmen 
■>rxdà  grave.  Liv.  graves  hos- 
'ilibus  spoliis  naves.  Liv. 
jraves  fracta  vîtes.  Varr.),  Le 
îiel  se  charge  de  nuées,   cselam 
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nabibas  ohdacitar.  Cic.  Son 
front  80  charge  de  tristesse. 
ocali  ejas  tristitise  qaoddam 
nabilam  dacant.  Qaint.  [.\1, 
3,  7i5].  {{  Chargé,  c.-a-d. 
trouble,  épais,  foncé.  Voy.  ces 
mots.   Il   Charger  d'impôts,  etc. 

voy.        ACCABLER,        SURCHARGER. 

Cliargé  de  dettes,  sere  alieno 
oppressas.  Cic.  obxratas.  Liv. 
Charge  d'occupations,  occupa- 
tionibas  distentas.  Cic.  ||  Char- 
^tr  (qqn)  d'outrages,  aliqaem 
onerâre  contameliis.  Cic,  de 
coups,  pagnis.  Piaaï., d'injures, 
matedicta  in  aliqaem  conge- 
rëre.Cic  Charger  qqn  de  malé- 
dictions, diras  alicai  imprecàri, 
Plin.  Il  Charger  qqn  d'hon- 
neurs, etc.,  onerâre  aliquem 
honoribas.  Justin.,  de  louanges, 
onerâre  aliqaem  laadibas.  Liv. 
Voy.  COMBLER.  Se  charger  d'une 
haine  immortelle,  seternam 
odium  suscipêre.  Cic.  Une 
conscience  chargée,  conscientCa 
mala.  Sali,  scelerata.  Cic. 
Charger  sa  conscience  d'un 
crime,  scelas  in  sese  concipëre. 
Cic.  in  se  suscipêre.  Cic.  scelere 
se  obligâre.  Sen.  \\  (Spéo.) 
Charger  qqn  d'un  crime,  etc., 
in  aliquem  culpam  conferre. 
Cic.  vitium  ou  causam  in 
aliqaem.  conferre.  Cic.  trans- 
ferre  in  aliqaem  crimen,  cal- 
pam,  peccotum.  Cic.  Charger 
qqn  de  la  responsabilité  des 
périls  prochains,  congerëre  in 
aliqaem  periculoram  immi- 
nentiam  causas.  Cic.  Qu'on 
charge  très  facilement  les  morts 
d'une  faute  commise,  causam 
peccati  facillime  mortuis  dele- 
gâri.IIirt.  Absol.  Charger  an  ac- 
cusé, reumpremëre.Liv.aggra- 
vàre.  Quint,  testimonium  grave 
in  reum  dicêre.  Cic.  ||  (Par  e.\t.) 
Charger  une  chose,  c.-à-d.  en 
forcer  le  caractère,  les  traits. 
Voy.  EXAGÉRER,  OUTRER.  Charger 
un  compte,  c.-à-d.  en  grossir 
le  montant,  sammam  pecaniœ 
aagêre.  Liv.  Charger  un  prix, 
prefium  alicajas  rei  efferre. 
Liv.  Il  Charger  un  portrait, 
personam  infamàre.  Qaint. 
Voy.  CARICATURER.  ^  Se  porter 
de  tout  son  poids,  de  tout  son 
élan  contre  (qqn),  impetum,  fa- 
cëre.  Css.  (cf.  impetum  facëre 
in  cohortes.  Cas»,  impetu  in 
Trebonium  facto.  Cses.  absol. 
impeta  facto  nostros  perturba- 
verant.  Cêes.).  impressionem 
facërs.  Varr.  Hirt.  Liv.  Voy.  at- 
taque, ASSAUT,  ATTAQUER.  Faire 
charger  la  cavalerie,  équités  ou 
eqaitatam  immittëre.  CcBs.  (cf. 
immisso  eqaitata  iter  eorum 
moratar.  Cses.  [VII,  UO,  h]).  Se 
charger,  inter  se  concarrëre. 
Liv.  congredi,  dép.  intr.  Cart. 
chargeur,  s.  m.  Manœuvre  qui 
charge  les  marchandises.  Voy. 
PORTEFAIX.  1  Celui  qui  frète  un 
navire,    le   fait   charger.    Voy. 

ARMATEUR. 
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chariot,  s.  m.  Voiture  à  quatre 
roues,  employée  pour  le  trans- 
port. Plaastram,  i,  a.  Cic. 
Carras,  i,  m.  Cœs.  Vehicalam, 
i,  n.  Cic.  Liv.  Serracam,  i, 
(sorte  de  chariot  des  paysans  ita- 
liens), n.  Cic.  Fi<r.  De — ,  plaas- 
trarius,  a,am,  idj.  Cato.lnscr. 

charitable,  adj.  Qui  montre  de 
la  charité  (envers  son  prochain). 
Misericors  in  aliqaem. Cic.  Mi- 
sericordià  captas,  commotai, 
permoîas  (quand  il  s'agit  de  cas 
isolés.)  Cic.  Misericordiœ  pie- 
nus.  Cic.  L'homme  est  naturel- 
lement  — ,  naturà  propensi 
sama^  ad  diligendos  homines. 
Cic.  Il  (Spécial.)  Qui  fait  l'au- 
mône aux  pauvres.  Qui  stipem 
Jncit  {alicai).  Sen.  Qui  stipenx 
ou   stipes  dat.   Ov.    Tac.  'Voy. 

AUMONE,    CHARITÉ.  ||  (Par  OXt.)  Ed 

pari,  de  choses.  Benevolus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Amicas,  a.  am, 
adj.  Cic.  Un  conseil  — ,  aman- 
tissim.am  consilium.  Cic. 
charitablement,  adv.  D'une 
manière  charitable.  Misericor- 
di  animo.  Cic.   Voy.  bie.n.-eil- 

LANCE. 

charité  (lat.  carîtas  ['  haute 
estime,  affection-],  s.  f.  .■imour 
compatissant  pour  le  prochain. 
Misericordia,  se,  f.  Cic.  (cf.  m. 
alicajas.  Cic).  BenevOlentia, 
se,  f.  Cic.  Amor  in  ou  erga  ou 
adversas  aliqaem.  Cic.  La  — 
est  naturelle  à  l'homme,  nafu- 
ra  propensi  samas  ad  diligen- 
dos homines.  Cic.  |{  (Spécial.) 
Bienfaisance  envers  les  pau- 
vres. Faire  la  — ,  stipem  ou 
stipes  dure.  Ov.  Tac.  Deman- 
der la  — ,  stipem  colligëre.  Liv. 
manam  ad  stipem  porrigëre. 
Sen.  Il  (P.  ext.)  Secours  donné 
aux  pauvres.  Vivre  de  charités, 
aliéna  misericordia  vivëre.  Cic. 
stipe  collaticia  (ou  collecta  ou 
precaria)  victitàre  ou  vivëre. 
,im.m.  Des  — ,  largitiones  pri- 
vatœ.  Inscr.  Voy.  aumône.  1  La 
charité.  Caritas,  atis,    f.  Èccl. 

charivari,  s.  m.  Bruit  discor- 
dant qu'on  fait  sous  les  fenêtres 
d'une  personne  pour  la  huer. 
Conviciam,  ii,  a.  Plaut.  Cic. 
Donner  un  —  à  qqn,  ostiam 
occentdre.  Plaut.  ||  (Par  ext.) 
Querelle  bruyante  qu'on  fait  à 
qqn.  Coniàcium,  ii,  n.  Cic.  || 
Bruit  tumultueux,  discordant. 
Strepîtas,  ôj,  m.  Cic.  (cf.  stre- 
pitus  clamoresque.  Liv.). 

charlatan,  s.  m.  Industriel  qui 
va  de  ville  en  ville  débitant  ses 
drogues  en  plein  vent.  Par  ext. 
Médecin  empirique  (qui  a  de 
prétendus  remèdesinfaillibles). 
Circalator,  oris,  m.  Sen.  Plin. 
Pharmacopolacircamforaneas. 
Cic.  Il  (Par  anal.)  Celui  qui  ex- 
ploite la  crédulité  publique, 
qui  recherche  bruyamment  la 
popularité.  Venditator,oris,  m. 
Tac.  (cf.  Jactator  et  venditator. 
GelL).  De  charlatan,  circoiafo- 
rius,   a,  um,    adj.     (Joint,  (cf. 
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ârcalatoria  lolubititas  [■  ver- 
biage de  charlatan  .J  Qamt. 
circalatorUe  pnestigise  [•  jon- 
gleries de  charUtau  -].  Tert.). 
Lansue  de  —,  circalatrix  lin- 
gaa.  Mart. 

charlataner,  v.  mtr.  et  tr.  1| 
V  intr.  Faire  le  métier  de  char- 
laun  (arcli.)  Circalari.  dép. 
intr.  Sen.  1  V.  tr.  Tromper 
qqn  en  charlaUn.  Se  vendUare 
alicai.  Cic.Xep.  . 

charlatanerie,  s.  f.  Conduite, 
maniera  d'agir  d'un  charlatan. 
Jactatio  circalatorui.  Quint. 

charlatanisme,  s.  m.  Carac- 
tère, manière  d'être  d'un  char- 
laun.  Venditatio,  onis,  1.  Cic. 
(cf.  venditatio  atque  ostenta- 
tio.  Cic).  Sans—,  sine  vanitate 

Cic-  ^   . 

charmant,   ante,   adj.   Qui  a 
du  charme.  Venustus.  a,  um, 
adj.   Plaat.  Ter.  Cic.    (ex.  :  i^ 
voilas.     Ter.   forma  ou  specic 
venustâ.  Cic.   venasti   hortuii. 
Phxd.);  bellus,  a.  um,   adj. 
Cic.  (vov.  JOLI,  ctxTiLl;  gra.tus. 
a,  um.'adj.  Hor.  {e\.:gratum 
Antiam.  Hor.  [carm.  I,  35,  1]); 
suavis,  e,    {pr.  •  aoréable,  at- 
trayant, charmant  -).  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:   s.  cantas.  Plaat.  co- 
lor.  Plin.  suaves  homines.  Cic. 
conjunctio  saavis.  Cic.  suaves 
litterse  taa:  Cic.  saavis  homo  ! 
fironiq.].  Ter.),  dulcis,  e,  adj. 
yum(.(e;c.  abandabat  [Seneoa] 
du(cibus  vitiis  Quint.);  jucun- 
dus,a,  um,  adj.  Cic. vov.acrea- 
Bix,  AiMABLE);amœnus,  a,  uin, 
adj.  Cic.  (seul,  en  pari,   de   si- 
tes, etc.  voy.  attrayant).  Con- 
trées, régions  charmantes,  sites 
charmants,     etc.,      amœnitates 
locorum.    Cic.  (de    nat.    door., 
II,  39,  100).  Un  livre  charmant, 
plenas  delectationis  liber.  Cic. 
D'une  façon  charmante,  saavi- 
ter,  adv.  Cic. 

1.  charme,  s.  m.  Grand  arbre 
qui  croit  dans  nos  forêts.  Car- 
pina»,  i,  f.  Col.  De  charme,  de 
bois  de  charme,  carpineas,  a, 
um,  adj.  Col. 
5.  charme  (lat.  carmen,  •  pa- 
role magique  -),s.  m.  Influence 
magique.  FSLSCin&tio,  onis, 
f.  Plin.  Gell.  Aug.  (au  plur. 
(ascinationes.  Plin.  XXVIII, 
35;  101].  foicinationes  reper- 
catère  [  •  conjurer,  détourner  •]. 
Plin.);  effascinatio,  onis,  f. 
Plin.  (au  plur.  Plin.  (XIX,  50; 
XXVIII],  22.  voy.  enchantememt, 
goRTiLÈGE);  fascinum,  i,  n. 
Plin.  (voy.  e.schantement).  j| 
(Par  ext.)  Ce  qui  produit  cetto 
influence  magique.  Carmen, 
inis,  n.  Virg.  (voy.  [formule] 
magique);  cantio,  onis,  t. Cic, 
(voy.  [formule]  uaciqueK  Voy. 
ENXBANTEMENT.  (Famil.)  Se  por- 
ter comme  un  charme,  c.-à-d. 
comme  par  l'elTet  d'un  charme, 
«itère,  intr.  Phxd.  \\  (Fig.)  In- 
flu.-;nc3  mystérieuse.  Voy.  en- 
chantement, MAGIE.  1  (Par  ext. 


fig.^  Agrément  puissant  qii 
captive.  Gratis,  a»,  f.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  :  gr.  in  valta. 
Quint,  verborum.  Quint,  gra- 
tia  non  deest  vcrbis.  Prop.  gr. 
villx.  Plin.  j.\;venustas,àtis, 
f.  Cic.  etc.  ie.v.  :  i-.  muiiebris. 
Cic.  af(laens  omni  venusfate. 
Cic.  venustas  summa  Cic, 
suavitas,atis  (- douceur,  agré- 
ment, charme  pour  l'esprit  -), 
f.  Cic.  etc.  Plin.  j.  (ex.  :  mira 
qtuedam  in  cognoscendo  sua- 
vitas.  Cic.  ejas  ej.-imia  suavi- 
tas.  Cic.  saavitas  qasedam  ser- 
monum  [  -  do  la  conversation  >] 
atque  moram.  Cic);  jucundi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  :  vitœ. 
Cic.  Isocratis.  Quint,  eraf  in 
homine  jacanditas.  Cic);  a- 
mœnitas,  atis  (pr.  •  agré- 
ment [d'uu  lieu],  charme,  as- 
pect riant  •),  f.  Cic.  (voy.  p. 
93,  col.  I);  delectatio,  onis. 

f.    Cic.   (voy.    AGRÉMENT,  PLAISIR, 

JOUISSANCE).  Cela  a  du  charme 
pour  moi,  hoc  mihi  jacandam 
est.  Cic.  etc.  Voy.  charmer,  at- 
trait, ATTRAYANT. 

charmer,   v.    tr.  Soumettre   à 
une  influence  magique.   Fasci- 
nàre,  tr.  Virg.  fffascinâre,   tr. 
Plin.   (VII,    16).    Charmé,    sou- 
mis   à    un    charme,     venepcio 
contactas.  Plin.  Voy.  fasciner, 
ENSORCELER.    |1    (Fig.)  Faire  cé- 
der à  une  influence  mystérieuse. 
Capêre,   tr.  Cic.  (voy.  capti- 
ver); rapêre,  tr.  Cic.  (voy.RA- 
viR,    captiver);    delenire,   tr. 
Cic.  (voy.  attirer,    captiver); 
illicere,  tr.  Cic.  (voy.  attirer, 
séduire).  1  (Par    ext.)    Captiver 
par  un  attrait  puissant.  Delec- 
tare,  tr.  Cic.   etc.   (voy.   atti- 
rer, amuser,    délecter,  diver- 
tir, récréer,    plaire);    oblec- 
tare,     {•     divertir,     distraire, 
amuser    ■■),  tr.   Cic.   etc.   (ex.  : 
obi.      senectutem.   Cic.    otiam 
temporis    [■    charmer    ses    loi- 
sirs •].  Plin.  /.);  delenire,  tr. 
Cic.  {ex.  :  deleniri  illecebritvo- 
laptatis  ou  blanditiis  volapta- 
tam.  Cic.  animum  adalescentis 
pellexit  iia  omnibus  rébus,  qai- 
bus  illa  setas    capi   ac  deleniri 
potest.  Cic.  [Clu.  5,  13];  per- 
mulcère  (pr.  •  flatter  [les  sons 
ou  l'esprit],  charmer  ■);  tr.  Cic. 
etc.   (ex.   :    sensam    volaptate. 
Cic.  auret.    Cic.  aliqaem.  Cic. 
ocalos.    Val.-Max.);    capêre, 
tr.  Cic.    etc.  (ex.  :  capêre    ali- 
quem    sua    humanitate.     Nep. 
capi  volaptate.  Cic.  captas  ada- 
lescentis ethamanitate  et  doc- 
trina.     Nep.    capi    ac   deleniri 
[i     se      laisser     complètemoiit 
charmer    •].  Cic);  rapëre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  totos  ad  se  con- 
vertit ac  rapit.  Cic);  trabére, 
tr.    Cic    etc.     (ex.  :    trahimar 
omnes  [«nous  nouslaissons  tous 
charmer  -]  laadis  studio.  Ci.c.). 
Il    (Par  ext.)  Charmer,  c.-à-d. 
apaiser,  calmer.  Levâre,  tr.Cic. 
etc.  Voy.    apaiser,    calmer.   || 
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Etre  charmé,  c.-à-d.  ftro  tréj 
content,  très  joyeux.  Voy.  [si>] 
RÉJOUIR,  [prendre]  plaisir. 
charmeur,  s.  m.  Celui  qui 
exerce  une  influence  magique. 
V'ent'/îcus,i,  m.  Cato.  Cic.  !::en. 
Ov.  Sen.  Magas,  i,  m.  Hor. 
Lucan.  Maga,  œ,  t.  Aug.  Un 
—  de  serpents,  serpentium 
domitor.  Plin.  ^  Celui  qui 
charme,  qui  captive  le  cœur 
de  qqn.  Qui  permaicet,  delenit 
animum    alicujus.    Cic.    Voy. 

CHARME,    charmer. 

charmeuse,  s.  f.  et  (arch.) 
charmeresse,  s.  f.  Celle  qui 
exerce  une  influence  magique. 
VeneUca,  a?,  f.  Hor.  Maga,  a», 
f.  Aag.  1  (Fig.)  Celle  qui  charme 
le  cœur  de  qqn.  Qux  aliqaem 
capit  et  delenit.  A. 
charmille,  s.  f.  Plant,  pépi- 
nière de  petits  charmes  (arch.). 
Carpineam  plantarium.  A.  || 
Buisson,  allée  do  — .  Carpincus 
fratex.  A.ou  ambalatio  directo 
carpinorum  ordine  instracta. 
A.  (d'ap.  Cic).  1  (Par  anal.) 
Buisson,  allée  de  toute  espèce 
d'arbres  taillés.  Tonsile  ne- 
mas.  Plin.  Voy.  allée.  ||  (Par 
ext.)  Berceau  de  verdure.  Voy. 
berceau. 

charmoie,  s.  f.  Lieu  planté  de 
charmes  (arch.)./.ocus  carpinis 
consitus.  A. 
charnel,  elle  (lat.  eccl.  carna- 
lis),  adj.  Qui  tient  à  la  chair 
{par  opposition  à  l'esprit).  Se 
rond  par  le  gén.  corporis  ou 
corporam.  Cic  Les  plaisirs 
corporis  voluptates.  Cic  Etre 
esclave  des  appétits — ,  corpori 
aervire.  Cic  Les  appétits 
carnis  desideria.  Hor.  Miséra- 
ble envoloppocharnelle,  carun- 
cula,  se,  f.  4rn.  ||  (Substantiv.) 
Les  — ,  gui  corpori  serviunt. 
Cic 
charnellement,  adv.  Selon  la 
chair  {par  opp.à  l'esprit).  Car- 
naliter,  adv.  Tert. 
charneux,  euse,  adj.  Qui  est 
surtout  formé  de   chair  (arch.). 

Voy.   CHARNU. 

1.  charnier,  s.  m.  Endroit  oil 
l'on  gardait  les  viandes.  Car- 
narium,  ii,  n.  Plaat.  Varr, 
Col.  etc.  Il  (Fig.)  Etal  de  bou- 
cher. Laniariam,  ii,  n.  Varr. 
Il  (Arch.)  Cimetière.  Voy.  ce 
mot.  Il  Lieu  où  sont  déposés 
Ossaarium,  ii,  n. 


g.    m.    Echalas. 


les  ossements. 
Inscr. 

2.    chsu-nier, 
Voy.  ce  mot. 

charnière,  s.  f.  Attache  arti- 
culée composée  de  deux  pièces. 
Kerticoia.as,  f.  Locil.  Vitr.  Ver- 
ticulas,  i,  m.  Csel.-Aur.  Verli- 
calam,  i,  n.  Cœl.-Aur.  Prise 

chainu,  ue,  adj.  Formé  <1b 
cliair.  Carnosus,  a,  om,  adj. 
Cels.  Plin.  Los  parties  —  du 
corps,  pulpa,  se,  l.  Cato.  Apal. 
Il  (Par  anal.)  Fouilles  char- 
nues, carnosa  (olia.  Plin.  (Jli- 
ve  —,  oiea  carnosissitna.  Plin. 
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La  partie  —  des  plantes  et  de» 

fruits,  palpa,  as,  t.  Scrib. 
charnure,  j.  f.  Manière  d'être 

des  parties    charnues    (faoïil.). 

Caro,  carnis,  f.  Plin. 
charogne,  s.  f.    Corps  putréfié 

d'uu    animal    mort.    Cadaver, 

eris,  a.  Varr.  Sact.  Corpus  pu- 

trofaclam.    Plin.     ||    (b'ig.)  ^T.  ; 

d'injure.  Cadaver,  eris,  n.  Cic. 

(cf.  aOjectam  hoc  cadaver.  Cic. 

[Pis.  ly,  Si],   caro  patida.  Cic. 

(Pis.  19]). 
chsirpente,  s.  f.  Assemblage  dos 

fiièces  de  bois  qui  soutiennent 
03  diverses  purties  d'une  cons- 
truction. Contignatio,  onis 
(pr.  •  assetnblage  de  poutres, 
d'où  charpente  du  toit»),  f.  Cœs. 
etc.  Ouvrage  de  charpente,  ma- 
teriatio,  onis,  f.  Vitr.  Bois  de 
charpente,  materia,  se,  f.  Cses. 
Cic.  Vitr.  Marchand  de  bois  de 
charpente,  materiarius,  ii,  m.  ' 
Inscr.  Commerce  de  bois  de 
charpente,  materiaria,  œ,  f. 
Puai,  ex  Fest.  Maison  dont  la 
charpente  est  mauvaise.  a?des 
maie  materiatce.  Cic.  (OU'.  III, 
bh).  Construire  en  bois  de  char- 
pente, materiùri,  dép.  tr.  Vitr. 
"I  (Par  ext.)  Charpente  du  corps 
humain.  Corporis  compages. 
Cic.  Il  Go  qui  forme  la  struc- 
ture d'un  ouvrage.  Textus,  ùs, 
m.    Qaint.    Contextus,    ùs,    m. 

Voy.  CONTEXTURE. 

charpenter,  v.  tr.  Tailler  (des 
bois)  pour  une  charpente.  Voy. 
ÉQUABRin.  Il  (fig.)  Tailler  gros- 
sièrement. Dolare  [opus).  Cic. 
^  Munir  d'une  charpente  (ne 
s'emploie  qu'au  fig.).  Un  homme 
fortement  charpenté  ,  c.-à-d. 
dont  l'ossature  est  vigoureuse, 
corpas  hominis  validis  [anda- 
tum  ossibas.  Lucr. 

charpenterie,  s.  f.  Métier,  tra- 
vail du  charpentier.  Fabrican- 
di  ars  ou  materiaria  fabrica  . 
Plin.  etsimpl.  fabrica,  x,  f. 
Cic.  Il  Chantier  où  l'on  pré- 
pare les  charpentes  (spécial, 
pour  les  navires). Of^cina,  se,  f. 
Ter.  Navale,  is,  n.  C^es. 

charpentier,  s.  m.  Celui  qui 
façonne,  assemble  les  bois  pour 
les  charpentes.  Faber  tignarias. 
Cic.  Inscr.  Gell.  faber  nxateria- 
rias.  Inscr.  et  simpl.  materia- 
rias,  ii,  m.  Gloss.  Inscr.  —  de 
marine,  navalis  (aber.  Liv. 

charpie,  s.  f.  Amas  de  fils  tirés 
do  vieux  linge.  Lana  volsa. 
Varr.  Linamentam,  i,  d.  Cels. 
(II,  11;  V,  26).  Coi.  (VI,  II). Con- 
cerpta  linteola.  Plin.  Tampon 
de  charpie,  lemniscas,  i,  m. 
Veget.  (Fig.)  Mettre  une  chose 
en  —  (la  déchirer  eu  menus 
morceaux),  in  (riista  scindêre. 
Sen.  Tomber  en  — ,  sita  dilabi. 
Col.  Viande  en  —  (trop  cuite), 
caro  coctione  dilapsa.  A. 

charpir,  v  tr.  Etirer,  effiler  la 
laine  (arch.).  Voy.  ces  mots.  || 
(Par  ext.)  'railler,  charpenter. 
Voy.  ces  mots. 


charretée,  s.  f.  Chargomont 
d'une  charrette,  d'un  chariot. 
Vehes,  is.  f.  Cato.  Plin.  \\  Fig. 
Pop.  Une  —  d'injures.  Voy.  tas, 

charretier,  ière  ot(arch.)char- 
tier,  ière,  s.  m.  et  f.  ot  adj. 
Il  S.  m.  ot  f.  Celui,  collo  qui 
conduit  une  charrotto.  Plaas- 
trarius,  ii,  m.  Inscr.  Vectura- 
rius,  ii,  m.  Cod.  Theod.  V^dj. 
(Ne  s'emploie  guère  qu'au  fémi- 
nin). Voie  —,  via  publica,  et 
simpl.  via.  Liv. 

charrette,  s.  f.  Voiture  do  trans- 
port à  deux  roues.  Plaustram, 
i,  n.  Liv.  Carpentum,  i,  n.  Liv. 
Conduire,    décharger    une    — , 

voy.    CONDUIRE,    DÉCHARGER.    —    à 

bras,  voy.  bras,  brouette. 
charriage,  s.  m.  Action  de 
transporter  sur  un  chariot,  sur 
une  charrette.  Vectio,  onis,  (. 
Cic.  Vectura,  se,  f.  Varr.  Apal. 
Prix  du  — ,  pretiam  vehendi. 
Plaut.  vectara,  se,  f.  Sen.  Voy. 

TRANSPORT. 

charrier,  v.  tr.  Transporter  sur 
un  chariot.  Vehère,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  transporter);  cob- 
vebère  (pr.  ■  rassembler  en 
charriant  •  et  simpl.  •  char- 
rier'),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:c.  fru- 
mentam.  Ca?s.  Liv.  materiejn. 
Jet.  qao  fractas  convekeban- 
tur.  Varr.  (ramentam  in  cas- 
tra convehére.  Liv.  ses  grave 
plaastris  ad  serarium.  Liv.)  ; 
devehêre,  tr.  Cœs.  Liv.  (ex.: 
(ranientain  quod  eo  tolerandx 
hiemis  caasâdei'exerant.  Cœs.); 
invebére,  tr.  Liv.  (voy.  trans- 
porter) ;  subvebêre,  tr.  Cœs. 
(voy.  transporter);  convec- 
tàre  (pr.  •  charrier  en  grande 
quantité  •),  tr.  Virg.  Tac.  (ex.: 
tigones,  dolabras,  falces  sca- 
iasqae  ex  proximis  agris.  Tac. 
[hist.  III,  27]).  Voy.  transport, 
transporter.  Il  (Famil.)  Char- 
rier droit,  c.-à-d.  ne  pas  dévier, 
non  deerrnre.  Cic.  recta  seqai. 
Liv.  1  (Par  anal.)  Emporter,  en- 
traîner dans  son  cours  (en  pari, 
de  l'eau).  Invebére,  tr.  Liv. 
Curt.  Plin,  (ex.:  limam  non 
invehunt  Eaphrates  Tigrisqae, 
ut  in  jEgypto  Nilas.  Plin. 
[XVIII,  I62J). 

charroi,  s.  m.  Transport  par 
chariot.  Voy.  charriage.  || 
(Spécial.)  Transport  des  ba- 
gages, des  munitions  d'une  ar- 
mée (arch.).  Armoram  atqae  te- 
loram portationes.  Sali.  Voy. 
aussi  train. 

charron,  s.  m.  Celui  qui  fabri- 
que les  chariots,  charrettes, 
grosses  voitures.  Plaustrarias, 
ii,  m.  Lampr.  Carpentarias  ar- 
tifex  et  (simpl.)  carpentarius, 
ii,  m.  Veget.  Redarias,  ii,  m. 
Capit. 

charronnage,  s.  m.  Métier, 
travail  du  charron.  Carpenta- 
ria,  as,  f.  Flrm.  Atelier  de  — , 
carpentaria  fabrica.  Plin, 

charronnerie,  s.  f.  Art  du 
charron.  Voy.  cbarron.nace. 


charroyer.  Voy.,  cbarrier. 

charrue,  s.  f.  Instrument  de 
labourage,  composé  d'un  soc 
tranchant.  Aratram,  i,  n.  Cic. 
Le  soc  de  la  ^,  vomer,  eris. 
m.  Ctc.  Virg.  et  vomis,  eris, 
m.  Virg.  Col.  Mener  la  — ,  ti- 
rer la  — ,  voy.  LABOURER.  Mettre 
à  la  — ,  voy.  atteler.  Animaux 
qu'on  met  à  la  — ,  operariam 
pecas.  Col.  Des  terres  do  deux, 
trois  charrues  (attelages),  duo, 
tria  juga.  A.  (d'apr.  Varr.  [r. 
r.  I,  10,  I]).  il  Fig,  Tirer  la 
charrue,  c.-à-d.  mener  une 
vie  pénible,  in pistrino  vivëre. 
Cic.  (de  Orat.,  II,  33,  IW;. 
Mettre  la  charruo  devant 
les  bœufs  (commmcer  par  la 
fin,  prseponere  attima  primis. 
Hor.  Il  (Poét  )  La  charrue  (l'a- 
griculture) n'est  plus  en  hon- 
neur, non  allas  aratro  dignas 
honos.  Virg.  Faire  passer  la 
charrue  sur  qqch.  (en  détruire 
toute    trace).    Voy.    anéantir, 

DÉTRUIRE. 

charte,  s.  f.  Tout  acte  où 
étaient  enregistrés  les  titres 
d'une  propriété,  d'un  privilège 
(au  moyen  àgo).  Litteraram 
monnm.enta.  A. 

chartier.  Voy.  charretier. 

charton,  s.  m.  Charretier 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 

1.  chartre,  s.  f.  Charte  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 

2.  chartre,  s.  f.  Prison  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  Tenir  qqn  en 
chartre  privée  (le  séquestrer). 
Voy.  SÉQUESTRER.  ||  (Par  ext.) 
Maladie.  Voy.  carreau. 

chartrier,  s.  m.  Dépôt,  recueil 
de  chartes.  Chartariam,  ïi,  n. 
Hier.  ^  Celui  qui  gardait  les 
chartes.  Chartarias ,  ii ,  m. 
Cassiod.  Chartularias,  îi,  m. 
Cod.  Jast. 

Charybde,  s.  m.  Gouffre  situé 
dans  le  détroit  de  Sicile,  eu 
face  d'un  écueil  appelé  Scella 
(myth.).  Charybdis,  is,  f.  Virg. 
Fig.  Tomber  de  Charybde  en 
Scylla  (d'un  mal  dans  un 
pire),  de  calcaria  in  carbona- 
riam  pervenire.  Tert.  de  (amo 
ad  (lammam  tendëre.  Amm. 

chas,  s.  m.  Trou  d'une  aiguille 
par  lequel  passe  le  fil.  Foramen 
acâs.  Valg. 

châsse,  s.  f.  Coffret  où  sont 
renfermées  des  reliques.  Solium, 
ii,  n.  Paal-Nol.  L'évèquo  por- 
tait la  —  du  martyr,  episcopus 
memoriam  martyris  portabat. 
Aag.  Fig.  Paré  comme  une  — , 
muftis  manditiis  paratas.  Tac. 
1   Monture    de    divers   objets. 

Voy.  MONTURE. 

chasse,  s.  f.  Action  de  chasser, 
poursuite  des  animaux.  Veiia- 
tio,  ODiS,  f.  Cic.  Cœs.  etc. 
(ex.:  aucapiam.  atqae  venatio. 
Cic.  venationam  [•■  des  parties 
de  chasse  ']  volaptates.  Justin. 
Saebi  maltam  sant  in  venatio- 
nibas.  Cœs.);  venatus,  ùs,ra. 
Cic.  etc  {ex.  :  labor  in  venatu. 
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Cic.  mtiriam  [•  aux  rats  •]  ve- 
natas.  Plin.  proies  ossidois 
venatibua  exercitata.  Col.  in 
venatim*  propcisci.  Geli.).  De 
chasse,  pris  i  la  chasse,  vena- 
ticius,  a,  aiU,  adj.  .■! mm.  (ex.: 
irri.  pr^da.  Amm.  [.\.\I.X,3,3; 
XXXI,  1,  15.).  Da  chasse,  qui 
sîi-t  pour  lâchasse,  venaticus, 
a,  um,  adj.  Plaat.  Cic.  yos..:  i-. 
canis.  Plaat.  Cic.);  venato- 
Tius,  a,  uni,  adj.  Nep.  Sen. 
Plin.  j.  Stut.  (ex.:  v.  calter. 
Saet.  arma.  5en.  instrumen- 
rum.  Plin.  j.).  Aller  à  la 
chasse,  venâri,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex  ;  ii,  qai  venâri  soient. 
Cic.  stades  an  piscaris  an 
venaris  an  simul  omnia  ?  Plin. 
j.  nobis  venâri  nec  vacat  nec 
libet.  Plin.  i.  venor  pedes 
[•  à  pied  .1.  Cart.  alére  canes 
ad  venandam.  Ter.  venandi 
stadiatn  ac  volapta».  Cic.  ve- 
nandi caatâ.  Cic.  per  speeiem 
venandi.  Saet.  venatam  ire  ou 
pro(icisci.  Nep.  aliqaem  venan- 
tem  comitàri.  Liv.  venandi 
stadiosam  esse  [•  aimer  pas- 
sionnément la  chasse  »].  Cic. 
venantiam  voces  [•  cris  ']. 
Liv.).  !|  (Par  ext.).  Ceux  qui 
chassent.  Cane»  et  venantes. 
Liv.  Il  Bêtes  que  l'on  chasse. 
Venatus,  ÛS,  m.  Plm.  (e.\.: 
venata  et  aucupio  vesci.  Plin. 
[VU,  53]*;  venatio,  onis,  f. 
Liv.  (ex.:  venatio  capta.  Liv. 
omnis  avis,  omni»  venatio. 
Cels.  voy.  venaison).  ||  Terrain 
réservé  pour  la  chasse.  Sseptam 
venationis.  Varr.  [R.  R.,  III, 
12,  2l,  1  Action  de  poursuivre. 
InsectatiO,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  poursuite).  Donner  la 
chasje,  faire  la  chasse  ;  captare, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  poursuivre)  ; 
insectâri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aqaila  insectans  alias  aves 
et  a-jitans.  Cic.  impios  insec- 
tantar  Farix.  Cic.);  consec- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  (voy.  pour- 
suivre, pourchasser;  'venâri, 
dép.  tr.Cornif.Hor. Phxd.  (ex.: 
V.  viros  ocalis.  Phxd.  vidaas 
avaras.  Hor.).  Donner  la  chasse 
à  un  navire,  insistére  seqai 
navem.  Liv.  Appuyer  la  chasse, 
c.-d-d.  poursuivre  vigoureuse- 
ment, voy.  ces  mots.  Prendre 
chasse  (en  parlant  d'un  navire 
poursuivi),  consectantem  (a- 
t/êre.  Liv.  ||  Fig.  Rechercher, 
capter,  aucupâri,  dép.  tr.  Cic. 
vinàri,  dép.  tr.  Hor. 
chaese-avant,  s.  m.  Employé 
chargé  d'activer,  de  surveiller 
les  ouvriers  (arch.).  Voy.  sur- 
veillant. 

cbasse^hien,  (arch.)  et  chas- 
se-coquin, s.  m.  Bedeau  d'une 
é.^hàO  .par  plaisant.).  Voy.  be- 
deau. 
cbaseé-croisé,  s.  m.  Mouve- 
ment par  lequel  deux  person- 
nes se  croisent.  Voy.  croiser. 
chasse-marée,  s.  m.  Petit  bâ- 
timent côtier  servant  au   cabo- 
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tage,  au  transport  de  la  ma- 
rée,   etc.   Oraria    navis.    Plin. 

chasse-mouches,  s.  m.  Even- 
tail, balai  pour  écarter  les 
mouches.  Mtiscariam,  ii,  a. 
.Vart.  Il  Sorte  de  housse  pour 
écarter  les  mouches  des  flaucs 
d'un  cheval.  Dorsaalia,  ium, 
n.  pi.  Gloss.Labb.  Voy.  housse. 

chasse-neige,  s.  m.  Vent  vio- 
lent qui  ch;isse  la  neige,  et  par 
ejct.    tempête    de   neige.    Voy. 

NEIGE. 

chasse-punaise,   i.  m.   Voy. 

CIMICAIRE. 

chasser  (lat.  pop.  capûare  p. 
captare),  v.  tr.  Poursuivre  les 
animaux.  Captàre,  tr.  Virg. 
Hor.  Ov.  Saet.  (ex.  :  c.  (eras. 
Virg.  mascas.  Saef.^;  veDàri, 
dép.  tr.  Plaat.  Virg.  Seti. 
Apal.  (ex.:  v.  apros.  Apal.  le- 
porem.  Plaat.  Virg.  (eras.  Sen. 
Gell.  mascas.  Plin.).  Kig.  Chas- 
ser sur  les  terres  d'uu  autre, 
c.-d-d.  empiéter  sur  ses  droits, 
in  alienam  agrum  translre. 
Liv.  Il  (Par  ext.)  Poursuivre. 
Voy.  ce  mot.  Chasser  un  na- 
vire, c.-à-d.  lui  donner  la 
chasse,  voy.  chasse.  Chasser  la 
terre,  c.-d-d.  s'en  approcher 
pour  la  reconnaître  (en  pari, 
d'un  vaisseau^  litas  prxter- 
vehi.  Liv.  oram  légère.  Virg.  1 
Faire  fuir,  pousser  en  avant. 
Agère,  tr.  Ter.  Cic.  Virg. 
Liv.  [en.:  nubes  ventas  agens. 
Lacr.  glebis  aat  saxis  aat  fas- 
tibas  aliqaem  agère  de  fundo 
prœcipitem.  Cic.  praecipites 
Pompejanos.  Cass.  fagientes 
hostes  ad  naves.  Jastin.  agère 
exsalem  popalamRomanam  in 
hostiam  urbem,  Liv.)  ;  abi- 
gëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vola- 
cres  et  feras,  Cic.  mascas. 
Cic.  axorem..  Saet.  aliqaem 
ras.  Ter.  anseres  deframento. 
Plaat.  abigi  ab  sede  pioram. 
Liv.);  exigera  ipr.  ■  pousser 
dehors,  chasser,  renvoyer  ■■), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cervam  e 
montibas.  Liv.  reges  ex  civi- 
tate.  Cic.  hostem  e  campo. 
Liv.  capellas  a  grege  in  cam- 
pam.  Karr.).  1  Pousser  hors 
d'un  lieu.  Pellêre(pr.  ■  pous- 
ser dehors  ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  e  (oro.  Cic.  aliqaem 
ex  Galliœ  (inibas.  Cxs.  ali- 
qaem foro,  domo,  possessio- 
nibus.  Cic.  aliqaem  patriâ. 
Nep.  fig.  msestitiam  ex  ani- 
mis.  Cic.y,compellére  (•  pour- 
suivre, chasser,  faire  entrer  de 
force  •),  tr.  Varr.  Css.  Liv. 
(ex.:  non  cetera  solam  ex  agris, 
sed  pecas  qaoque  omne  in 
arbem  Liv.  pecoris  vim  ingen- 
tem  in  saltum  aviam  [•  impra- 
ticable ■  ].  Liv.  armantam  in 
spelancam.  Liv.  pecora  atque 
homines  ex  agris  in  silvas. 
Caes.  consales  e  foro  in  cariam. 
Liv.  eqaites  hostiam  exedarios- 
qae  in  silvas  collesqae.  Cxs.); 
depellëre  (•  chasser,  renvoyer. 
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évincer  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex,: 
defensores  maro  munitioni- 
busqae.  Cxs.  oppidanos  ma- 
ris. Liv.  demoviri  et  de- 
pelli  de  loco.  Cic.  aqaam  de- 
pellëre de  agro.  Cato.  aliqurm 
ex  arbe.  Cic.  fig.  d.  famenv 
sitimqae.  Cic.  betlam  ex  Ita- 
liâ.  Cic.  omnes  molestias. 
Cic);  expellère  (•  faire  sor- 
tir en  poussant,  chasser  de  »), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  ex 
oppido.Cxs.  prsesidiam  ex  arce. 
Eatr.  eos  ex  silvis.Cas.  Roma- 
nos  castris.  Cses.aliqaemltaliâ. 
Cxs.  exporta  ijisulâque  ex~ 
pelli  inopiâ.  Ca?j.  aliqaem. 
Ter.  Cars.  voy.  expulser,  ban- 
nir); propellère  (■  chasser 
devant  soi  [des  bestiaux]  •, 
d'oii'  chasser,  mettre  en  fuitei)^ 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pecora.  Cart. 
canctanter  a  rainis  vici  pecas. 
Liv.  pecas  extra  portam.  Liv. 
pecora  pastam.  Liv.  hostes, 
maltitadinem  equitan\.  Caes. 
hostem  a  castris.  Liv.];  fugâre, 
tr.  Cses.  (voy.  [faire]  fuir, 
[mettre  en]  fuite);  ejicéro 
(pr.  •  jeter  dehors  ■•),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  etiam  novo  qaidam 
amore  veterem  amorem  tan— 
qaajn  clavo  clavam  [•  connu» 
un  clou  chasse  l'autre  •]  eji- 
ciendam  piUant.  Cic.  [Tusc. 
IV,  35,  75].  voy.  expulser), 
detrudère,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
repousser  [violemment]);  ex- 
trudère  ipr.  •  pousser  vio- 
lemment dehors  «),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaem  in  viam 
extradère  et  ejicére.    Cic.    voy. 

repousser,  [se]  DliBARRASSER[de])  ; 

submovëre  {pr.  .  faire  reti- 
rer, écarter  •),  tr.  Ov.  Plin.  j. 
f^aet-  (ex.:  aliqaem  arbe  et 
Italiâ.  Saet.  aliqaem  patriâ, 
Ov.  philosophos  ab  arbe,  Plin. 
J .);  removére,  tr.  Cic.  (voy. 
écarter);  discutére  (•  séparer 
violemment,  disperser,  chas- 
ser •  ),  tr.Z-iv.  (ex,;  d.catiginem. 
Liv.  Cart.  [au  fig.  discassa  est 
caligo.  Cic.].  d,  morbam,  fe- 
brem.  Cel».  reliqaias  morbi, 
Ceis.).  1  V.  intr.  Etre  poussé 
en  avant.  Les  vaisseaux  chas- 
sent sur  leurs  ancres  [ne  peut 
se  traduire  en  latin,  parce  quO' 
les  vaisseaux  étaient  tirés  à  sec 
sur  le  rivage  oOi  ils  étaient  re- 
tenus à  la  fois  par  des  amarres 
et  par  leurs  ancres,cf.  naves  re- 
solatis  oris  in  ancoras  eva- 
hantar  [•  les  amarres  sont  dé- 
tachées et  les  matelots  halent 
sur  les  ancres  pour  mettre  les 
vaisseaux  à  flot  •].  Curt.),  Los 
nuages  chassent  du  S.-0.,nabes 
trahit  A(ricas.  Plin. 

chasseresse.  Voy.  chasseur. 

chasseur,  s.  m.  chasseuse 
et  (arch.)  chasseresse,  s.  f. 
Celui,  celle  qui  se  livre  à  la 
chasse.  Venator,  oris,  m.  Cic. 
Au  plur.  Los  chasseurs,  venan- 
tes, iam,  m.  pi.  Phaed.  De 
— ,venatorias,  a,  am,  adj.  Nep, 
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Sen.  Toaue  de  — ,  venaforias 
habitas.  Vopisc.  Famil.  Cet 
homme  est  ua  fort  —  de- 
vant l'Lternel,  venandi  stadio 
insignis  (est).  Liv.  maltarn  est 
invenationibat.Cxs.  ||  (Paroxt.) 
Un  chiao  beau  — ,  canis  alacer 
in  venando.  Cic.  ||  Fém. 
Poét.  Une  jeune  chasseresss, 
venatrix paella.Javen.et  simpl. 
venatrix,  ti'icis,  f.  Virg.  Diane 
chasseresse,  venatrix  puella. 
Javen.  et  aiaipi.  Jacalatrix.  Ov. 
{{  (Par  ext.)  S.  m.  Domestique 
en  livrée,  et  par  ext.  groom. 
Servalas,  >,  m.  Cic.  1  S.  m. 
Troupes  d'infanterie,  de  cava- 
lerie légère,  i'elites,  um,  m. 
pi.    Liv.  Lcvis  armatara.  Liv. 

chassie,  s.  f.  Humeur  gluante 
sécrétée  sur  le  bord  des  pau- 
pières. Lippitado,  dinis,  l.  Cic, 
Sordes  ocaloram  et  simpl.  son- 
des, iam,  m.  pi.  Plant.  Lena, 
X,  f.  Plin.  Gramiœ,  aram,  f. 
pi.  Plin. 

chassieux ,  euse,  adj.  Dont  les 
paupières  sécrètent  la  chassie. 
Lippus,  a,  um,  adj.  Hor.  Lip- 
piens,  entis,  m.f.  Cels.  Gramio- 
sas,  a,  am,  adj.  CseciL  Etre  — , 
lippis  ocalis  esae.  Vitr.  ou  lip- 
pire,  inir.  Cic. 

ciiàssis,  s.  m.  Encadrement  de 
menuiserie.  Replam,  i,  n.  \'itr. 
Les  —  d'uuo  fi'uètre,  ^'enestra- 
rum  lamina  valvata.    Vitr. 

chaste,  adj.  Qui  vit  dans  la 
chasteté.  Castas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Padicas,  a,  am,  adj.  IJor. 
Integer,  gra,  gram,  adj.  Cic. 
(cf.  intégra  Diana.  Hor.)  inte-, 
ger  caslasqae.  Cic.  Sanctas,  a, 
am,  adj.  Phsed.  (cf.  sanctas  et 
innocens.  Liv.).  \\  (Spécial.)  Les 
chasr*?3  sœurs  (les  Muses),  casta 
poesis.  Varr.  ^  Conforme  à  la 
chasteté.  Padicas,  a,  am,  adj. 
Prop.  Ov.  Sanctas,  a,  am,  adj. 
Val.-Max.  Javen.  Des  moeurs 
— ,  mores  padici.  Ov.  sancti. 
Javen.  Expressions  — ,  vere- 
canda  verba.  Qaint. 

chastement,  adv.  D'une  ma- 
nière chaste.  Caste,  adv.  Cic. 
Padice,  adv.  Plaat.  Plin.  j.  Caste 
integregae.  Cic.  Sancte,  adv. 
Cart. 

chasteté,  s.  f.  Etat  de  celui  qui 
garde  son  âme,  son  corps  purs. 
Castitas,  atis,  f.Cic.  Hor.  Padi- 
citia,  se,  f.  Plaat.  Cic.  Sanctitas, 
atis,  f.  Liv.  Qaint.  Sanctimonia, 
se,  f.  Cic.  Tac.  On  y  garde  la  — 
dans  les  mariages,  severa  illic 
matrimonia.  Tac.  Respecter  la 
—  d'une  femme,  caste  habere 
aligaam.  Cart,  Manquer  à  la 
— ,  inverecande  agére.  Hor. 
Il  (Spécial.)  Continence,  pureté 
absolues.  Virginitas,  atis,  f. 
Virg.  Faire  vœu  de  — ,  vovere 
Dec perpetaamvirginitatem.  A. 
Elle  garda  une  —  perpétuelle, 
fait  perpetaa  virgo.  Plin. 
innuba  permansit.  Ov.  expers 
naptiaram{(ait).  Hor. 
chasuble,  s.  f.  Vêtement  sacer- 


dotal.  Capsala,  œ,  f.  Du  Cange. 
chasublerie,  s.  f.  Fabrication, 

commerce  de  chasubles.   \'esti~ 

mentoram    sacerdotaliam    /a- 

brica  ou  mercatara.  A. 
chasubller,    s.    m.    Colui    qui 

fabrique  ou  vend  des  chasubles. 

Qai     vestimenta    sacerdotalia 

fabricat,  vendit.   A. 
chat,  chatte,  s.  m.  et  f.  Genre 

do   carnassier   Carnivore.   Feli- 

nam  gênas.  A,    (Spécialm.)    — 

tigre,  —  corvier,  —  pard.  Voy. 

TIGRE,     CERVIER,     PARD.      ||       (Par 

ext.)  —  musqué,  voy.  civette. 
1  Espèce  du  genre  chat,  animal 
domestique.  Fêles,  et  felis,  is 
(gén.  pi.  iam),  f.  Vurr,  Cic. 
Coi.  De — ,  (elinas,  a,  am,  adj. 
Cels.  Va  petit  — ,  catalas  felis. 
(Fig.  loc.  fainil.)  Courir  comme 
un  —  m.ii^ro,  carsa  saperare 
canem.  Hor.  Avoir  dos  manières 
de  —  (souples,  câlines),  voy. 
CALIN.  Nous  vivons  ensemble 
comme  chien  et  —  (toujours 
en  querelle)  lapis  et  agnis 
quanta  sortito  obtigit,  tecam 
mihi  discordia  est.  Hor, 
Ecrire  comme  un  —  (grilTon- 
ner),  voy.  ce  mot.  Une  musique 
de  chats  (discordante),  canen- 
tiam  noctarna  convicia.  .4.  Il 
a  un  chat  dans  la  gorge,  raacas 
l'actas  est.  Plaat.  Eveiller  le  — 
qui  dort,  crabones  irritàre. 
Plaat.  A  bon  —,  bon  rat  (bien 
attaqué,  bien  défendu),  fallacia 
alia  aliam  traclit.  Ter.  Il  n'y 
a  pas  de  quoi  fouetter  un  chat 
(c'est  une  peccadille),  voy.  pec- 
cadille. Pas  un  chat  (personne), 
nemo  qaisqaam.  Ter.  nemo 
unas.  Cic.  \\  (Fam.)  T.  de  ten- 
dresse). Mou  petit  —,  ocellas 
m.eas.  Plaat, 

châtaigne,  s.  f.    Fruit  du  châ- 
taignier.   Castanea,  se,  f.    Cic. 
Virg.    iT-istanea  nax.    Virg.    — 
d'eau,  voy.  macre. 
châtaigneraie,  s.  f.  Lieu  planté 
de  châtaigniers.  Castanetanx,  i, 
n.  Col, 
châtaignier,      a.     m.      Grand 
arbra    de  nos   forêts.  Castanea, 
se,    f.    Plin.  De   — ,    castaneas, 
a,  am,  adj.   Virg. 
châtain,  adj.  m.  Qui  est  d'un 
brun  clair  rappelant  la  couleur 
de    la   châtaigne.   Marreas,    a, 
am,  adj.  Hor.  Prop. 
chataire.  Voy.  cataire. 
chat-cervier,    s.   m.  Lynx  du 
nord  de  l'Asie.  Lynx,  cis,  m.  et 
f.  Virg.  Saet. 

château,  s.  m.  Demeure  féo- 
dale (au  moyen  à.^e).Arx,arcis, 
f.  Liv.  Castellam,  i,  n.  Cses. 
Liv.  Il  (Par  ext.)  Forteresse. 
Arx,  arcis,  f.  Liv.  Castellam,  i, 

n.  Cœs.  La  garnison  d'un  — , 
castellani,  oram,  m.  pi.  Sali. 
1        Habitation       seigneuriale. 

(Spécial.)      Résidenca      royale, 

princière.  Domas  regia,  domi- 
ciliam,    régis  ou   principis.    D. 

Il  (Par  ext.)  La  cour.  Voy.  cour. 

\  (Par  ext.)    Grande  habitation 
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de  plaisance.  Villa,  x,  f.  Cic. 
Fig  :  (prov.).  Faire  des  châteaui 
en  Espagne,  sibi  somnia  fm- 
gêre.  Virg.  \\  (Paranal.).  Coiis- 
iructiou  élevée  qui  surmontait 
autrefois  la  proue  et  la  [loupo 
des  grands  navires.  Tarrea 
contabalatae  naviam.A.  \\  Châ- 
teau d'eau .  Grand  réservoir 
d'eau.  CëLstcllam,  i,  n.  Vitr. 
Le  gardien  d'aa—,castellarias, 
ii,  m.  Frontin, 

ch&telain,  aine,  s.  m.  et  f. 
Seigneur  d'un  manoir;  la  femme 
do  ce  aeignour  ou  celle  qui  pos- 
séda un  manoir.  Dominas,  i, 
m.  Phsed.  Saet.  Domina,  se, 
{.Saet.  Il  S.  f.  Chaîne  fixée  à  la 
ceintura  (et  à  laquelle  on  sus- 
pend les  clefs,  etc.).  Catena,  œ, 
f.  Plin. 

châtelet,  s.  m.  Petit  château 
(arch.) .  Parvalam  castellam. 
Sen.  Il  Ancienne  fortoro^so 
transformée  eu  prison.  Carcer, 
eris,  m.  Cic. 

châtellenie,  s.  f.  Manoir,  ju- 
ridiction d'un  châtelain.  Cas- 
tellam, i,  m.  Cœs.  Dominiam, 
Ci,  n.  Laber.  com. 

chat-huant,  s.  m.  Oiseau  noc- 
turne, formant  une  espèce  du 
genre  chouette.  Voy.   hibou. 

châtier,  V.  tr.  Punir  sévèrement 
pour  corriger.  Castigâ,re,  tr. 
Plaat.  Cic.  Cses.  (voy.iiÉFRBNER, 

aÉPRIMANDER,    PU.NIR,    CORRIGER)  ; 

aniina.dvertëre,iatr.Cic.  etc. 
(dans  les  express. suiv.  '.animad- 
vertére  in  aliqaem  ou  in  ali- 
qaem  jare.  Cic.  patrio  jare  in 
filiam.  Liv.  impars,  sortitione 
animadvertitur  in  qaosdam. 
Cic.  les  particip.  s'empl.  au 
sens  passif  :  o  (acinas  animad- 
vertendam  [  «  qu'il  faut  châ- 
tier "  ]  1  Ter.  ea  primam  ab 
illo  animadvertenda  in/aria 
est.  Ter.  res  animadvertenda, 
Cic.  m,alta  animadversa  severe. 
Saet.)  ;  punîre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  punir).  Châtier  qqch., 
pœnam  samëre  pro  aliqaà  re. 
Cic.  vindicâre  ou  castigâre  ali- 
qaid.  Cic.  aliqaid  alcisci  ou 
perseqai.  Cic.  aliqaid  alcisci  et 
persequi.Cic.  ||  (Aufig.)Chàtier 
(son  style),  lima  polire.  Qaint. 
oa  perseqai.  Plin.  /.  Mes  écrits 
ne  sont  pas  assez  châtiés,  scrip- 
tis  meis  allima  lima  devait.  Ov. 
Discours  d'un  style  châtié, 
oratio  expolitione  distincta. 
Cic.  Voy.  liuer,  polib. 

chatière,  s.  f.  f'etite ouverture 
au  bas  des  portes  pour  laisser 
passer  les  chats.  Exilas,  ils,  m. 
Col.  1  Piège  pour  prendre  les 
chats.  Voy.  piège. 

châtiment,  s.  m.  Peine  sévère 
infligée  à  colui  qui  a  commis 
une  faute.  Castigatio,  onis, 
f.  Cic.  Liv.  Jet.  (ex.  :  verboram. 
Liv.  fastium  ou  flagelloram. 
Jet.)  ;  supplicium,  ii,  a. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sumëre  de  aliqao 
["  exercer  contre  qqn  ■>]  siip- 
pliciam.Cic.)  ;  aDimadversio, 
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onis,  f.  Cic.  (voy.  coriiect:o'«,  | 
pusiTios»  ;  pœDa,   se,    f.  Cic.  j 
^voy.  PUNITION.  Recevoir,  subir 
un  châtiment,  c.-à-d.  être  si-  ; 
vçremtfDt     puni.    Voy.    plnir. 
Châtiments  corporels,  corporis 
(ou  corporom)  verbera.  Liv. 
chatoiement  etcbatoîment, 
s.  ra.    Ileflet  chaii;;oant,    varié. 
Colorani  miitatio.  Plin.  lersi- 
color  variatio.  Plin.   colorum 
repercassas  (pi.).  Sen. 

1.  chaton,  s.  m.  Jeune  chat. 
Catulas  felis.  A.  1  Assemblage 
de  petites  fleurs,  chaton  du 
noisetier,  iulas,  i,  m.  Plin. 
(XVI,  120. 

2.  chaton,  s.  ra.  Tête  d'une 
bague  où  est  enchâssée  une 
pierre  précieuse.  Pala,  œ,  f.  Cic. 
FanJa  anali.  Plin. 

chatouillement,  s.  m  Action 
de  chatouiller.  Titillatio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  au  fig.  volaptatum 
quasi  titillatio.  Cic).  Titilla- 
taa,  as,  m.  Plin.  Le  chatouil- 
lement produit  un  rire  (con- 
vulsif),  qaodam  corporis  tacta 
risas  lacessitar.  Qaint.  1  Sen- 
sation qu'éprouve  celui  qui  est 
chatouillé.  Titillatio.  onis.  f. 
Cic.  'cf.  au  6g.  i-olaptatibas 
qaasi  titillatio  sensibus  adhi- 
betar.  Cic).  |1  (Par  est.).  Pico- 
tement léger.  Prorjjo.jinis,  f. 
Cels   Panctiancala,  a?,   i".  Sen. 

chatouiller,  v.  tr.  Soumettre 
a  de  tréi  légers  attouchomonls 
répétéi.riti/ïâre,  tr.  Lacr.  Cœl.- 
AÙr.  (Loc.  prov.  fig.).  Se  — 
pour  se  faire  rire  (se  forcer  à 
rire),  nonex  animo  ridêre.  Sen. 
Porphyr.  \\  (Paranal.)  — un  che- 
val de  l'éperon  (l'en  toucher 
légèrementljCa/eari  egaam per- 
malcére.  A.  ||  Faire  subir  un 
picotement  léger  dans  une  par- 
tie du  corps.  Voy.  picoter.  || 
Escitjr  doucement  par  une  sen- 
sation agréable.  TitiUare,  tr. 
Cic.  Hor.  (touj.  au  sens  fig.  à 
l'ép.  class.,  ex.  :  aensas  qaasi 
titillare.  Cic.  maltitadinis  levi- 
iatem  volaptate  qaasi  titillare. 
Cic.  t.  ipsam  mserorem.  Sen.  ne 
vos  titillet  gloria.  Hor.).  —  les 
sens,  qaasi  titillationejn  adhi- 
bire  sensibus.  Cic.  —  le  palais 
(en  pari,  des  mets),  palatam 
tergère.  Hor.  (sat.,  II,  U,  2i.). 
palatam  permulcëre.  Cels.  pa- 
latamdelectâre  {saporibas).Sen. 
Qui  chatouille  le  palais,  dalcis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  |{  (Fig.)  Exciter 
doucement  par  une  émotion 
agréable.  Perznulcere,  tr.  Cic. 
{ei..:  sensas permulcëre  volapta- 
te. Cic  aares  volaptate.  Cic.  aa- 
res  pravis  voluptatibus.  Cic.  {v. 
flatter)  ;  delectàre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  charmer)  ;  oblectâre,  tr. 
Cic. (voy.  charmer).  Chatouiller 
agréablement  les  sens,  sensum 
permulcëre  volaptate.  Cic.  $en- 
j)US  suaviter  volaptate  movére. 
Cic.  dalcem  motam  sensibas 
afferre.  Cic.  sensus  Jacundo 
mota  hilaràre.  Cic.   sensas  /u- 
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eanditate  qaadam  perfandère. 
Cic.  Pour  chatouillorlei  oreilles, 
delectationis  atqaa  aariam 
causa.  Cic. 

chatouilleux, euse,  ad.  Sensi- 
ble au  chatouillement.  Qui  (oa 
oosp)  titillata  facillimemovetar. 
Plin.  titillationis  minime  pa- 
tiens.  A.  \\  Sensible  à  la  plus 
légère  atteinte,  yui  (qus:)  mi- 
nimo  tactaoffenditur.  A.  Cheval 
—  à  l'éperon,  equas  qui  recal- 
àtrat.  Aag.Fic^.qai  qus]  facile 
offenditur  [aliqaa  re).  Cic.  11 
est  —  (il  s'olTeuse  facilement), 
recalcitrat.  //or.  .4 voir  l'oreille 
— ,  superbas  aares  habère.  Liv. 
T  (Par  ext.  Sg.)  En  pari,  des 
choses  qui  chatouillent,  qui 
touchent  un  point  sensible. 
Touchîr  un  point  — ,  ulcus  tan- 
gére.  Ter.  Questions,  choses  — 
(de  nature  à  éveiller  la  sus- 
ceptibilité), res  difficiles.  Cic. 
Quand  on  touche  à  des  ques- 
tions — ,  in  tractandis  iis  ou 
ejasdemodi  rébus  qase  facile 
esse  offensioni  possant.  Cic. 

chatoyant,  ante,  adj.  Qui  cha- 
toie. Versicolor,  oris,  c.  Cic. 
Quint,  (cf.  versicolor  vesti- 
mentum  ou  vestis.  Liv).  Fig. 
Style  — ,  versicolor  elocatio. 
Qaint. 

chatoyer,  v.  intr.  Présenter  des 
rellots  ciiangeants,  suivant  le 
jeu  de  la  lumière  \'ersicolorem 
esse  ou   varie    refalgëre.   Plin. 

chat-pard,  s.  m.  Variété  de 
lynx  de  l'Europe   méridionale. 

Voy.   LYNX. 

châtré,  s.  m.  Eunuque.  Voy.  ee 

mot. 

châtrer,  v.  tr.  Rendre  impuis- 
sant en  mutilant  ou  en  atro- 
phiant les  organes  générateurs. 
Virilitatem  alicui  adimëre.  Tac. 
ou  excidëre.  Qaint.  ou  exsecâre. 
Cels.  aliqaem  exsecâre.  Cic 
excidëre.  Mart.  virilitatem  am- 
patâre.  Plin.  castràre,  tr. Plaut. 
eviràre,  tr.  Varr.  Mart.  |{ 
(Par  ext.)  Rendre  stérile  on 
mutilant  ou  en  atrophiant  les 
organes  reproducteurs,  castrdre, 
tr.Plin.  Il  (Fig.)  —  un  ouvrage, 
un  livre  (le  mutiler,  on  retran- 
cher certains  passages),  costrâre 
libellum.  Mart.  î  (  Fig.  en 
pari,  des  arbres,  des  arbustes). 
Retrancher  les  rejetons  super- 
flus, castràre  arbusta.  Vitr. 
Plin.  ■ —  une  ruche  (enleTer  une 
partie  des  gâteaux  do  cire  qui 
contiennent  le  miel),  castràre 
alvos  apam.  Col.  eximërefavos. 
Col. 

chàtreur,  s.  m.  Celui  qui  fait 
métier  de  cliàtrer  les  animaux. 
Castrator,  oris,  m.  Tert. 

chattée,  s.  f.  La  portée  d'une 
chatte.  Fêtas  felis.  A. 

chattemite,  s.  f.  Personne 
doucereuse.  Voy.  doucereux. 

chatter,  v.  intr.  Mettre  bas  (en 
pari,  de  la  chatte).  Partam 
edëre.  Col.  deponëre  fetum. 
Plued. 
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chatterie,  s.  f.  Cûlinorio  dou- 
cereuse. Voy.  CAL1NER1E.T  Frian- 
dise   délicate.    Voy.    friandise. 

chat-tigre,  s.  m'  Variété  de 
chat  sauvage.  Fera  fêles  ou  felis 
A. 

chauche-brancbe,  s.  m.  Nom 
vulgaire  de  l'engoulevent.  Voy. 
ce  mot. 

chauche-poule,  s.  m.  Nom 
vulgaire  du  milan.  Voy.  ce  mot. 

chaucher,  v.  tr.  Fouler  (arch. 
et  dial.).  Premëre,  tr.  Mart.  (cf. 
(eminas  prémuni  galli.  Mart.), 

I.  chaud,  chaude,  adj.  Qui  a 
une  température  élevée.  Cali- 
dus,a,  UŒ,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  frigidus,  •  froid  -,  et  à  te- 
pidas,  •  tiède  •,  ex.:  omne  qaod 
est  calidam.  Cic.  calidior  est 
vel    potius    ardentior    animas 

?'uam  hic  aer.  Cic.  arceas  ca- 
idus.  Plaut.  c.  fornax.  Lacil. 
venti  calidi.  Quint,  decl.  c. 
aqaa.  Sen.aqaa  modice  calida. 
Col.  oleam  c.  Cels.  vinam  cali- 
dam ou  bene  calidam.  Cels. 
cibi  calidi.  Cels.  œs  maxime  ca- 
lidam. Cels.aquœ  calid!r  [-eaux 
chaudes, thermales  ■].  Ce/s.6a(- 
neum  calidam.  Plin.  calidà  la- 
vàri  ["  prendreun  bain  chaud-]. 
Plin.  j.  dies  calidior.  Qaint. 
hiemes  calidissimse.  Vitr.  fig. 
mendacium  calidam  [•  tout 
chaud-. ].P/aiiÉ.^;  caiens.p. adj. 
Hor.  Ov.  Sen.  (ex.  :  catentium 
aqaaram  fontes.  Sen.  medio- 
criter  calentia  fomenta.  Cels. 
cibi  calentes.  Cels.).  Très  chaud , 
entièrement  chaud,  fervens, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (voy.  bouillant. 
BRULANT);/i9rvidus,a,  um,adj. 
Cic.  Virg.  etc.  (voy.  bouillant, 
BRULANT,  embrasé'i.  EtTO  chaud, 
calidum  esse.  Cic.  (voy.  ci- 
dessus'  ;  calére,  intr.  Ci'c.  etc. 
(ex.  :  ignis  calet.  Cic  aqaa 
calet.  Plaut.)  Devenir  chaud, 
calescëre,  intr.  Lucr.  Cels. 
(voy.  [s']  échauffer)  ;  inca- 
lescëre,  iutr.  Cic.  etc.  (voy. 
[s'J  échauffer);  c3ie/ïeri,pass. 
Cic.  etc.  (voy.  chauffer,  échauf- 
fer). Rendre  chaud,  voy.  chauf- 
fer. Etre  entièrement  chaud, 
fervêre,  intr.    Cic.   etc.  (voy. 

bouillir,    BRULANT     BOUILIANt). 

Boisson  chaude,  calida  potio. 
Cels.  ou  calidam,  i,  n.  Plaut. 
Varr.  Si  l'on  ne  bal  pas  le  for 
pendant  qu'il  est  chaud,  nisi 
dum  calet,  hoc  agitar.  Plaat. 
(Loc.  adv.)  A  la  chaude,  voy. 
vivement.  Pleurer  à  cliaudcs 
larmes,  cà-d.  avec  abondance, 
vim  lacrimaram  profundëre. 
Cic.  ubertim  flère.  Sen.  Gorg» 
chaude,  voy.  coroe.  ||  (Par  ext. 
fig.)  Etre  encore  tout  chaud, 
calére,  intr.  Cic.  etc.  (ex  : 
Romani  calentes  etiam  tam  ah 
recenti  pagna  prœliam  ineant. 
Liv.  [XXV,  39,  9)).  Voy.  frais. 
Il  (Par  oxt.)  Qui  conserve  la 
chaleur  du  corps  on  préservant 
du  froid  extérieur. Calidus,  a, 
um,  adj.  Plaut.  (ex.  ;  pallium 
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calidam.  Plaat.);  spissus,  a, 
um.  ad.  Col.  Plin.  (ox.  :  sp. 
tunica.  Plaat.  subst.  spisfse, 
arumf'étofle  cbauJo,  vêtements 
cliuuds»],  t.  pi.  Scn  (bon.,  I,  3, 
7)).  Tenii-  chaud  ,(ovcre,  tv.Cic. 
voy.  récoauffeu.  ^  Qui  fait 
éprouver  une  sensation  de  cha- 
leur. Ca/idus,a,uill,adj.Wau<. 
Cic.  etc.  (voy.  échauffer,  hk- 
chauffer;  en  pari,  do  la  fièvre: 
c.  corpus.  Ccls.  manus.  Cels.). 
Etre  chaud,  calëre,  intr.  Plaat. 
Cels.  Sen.  (ex.  :  capu<  calet. 
Ccls.);fervére,  intr.  Cels.  (voy. 
drulant).  Une  fièvre  chaude, 
c.-d-d.  ardente,  accompagnée  de 
délire,  ardentissima  [ebris. 
Plin.  j.  Voy.  délire.  Une  fièvre 
chaude  do  rébellion  (fig.),  fa- 
ror  rebdlandi.  Liv.  Chaud  mal, 
c.-à-d.  fièvre  chaude,  voy.  ci- 
dessus.  Tomber  de  fièvre  on 
chaud  mal  (fig.),  ire  de  fa- 
mo  in  pammam.  Amm.  \\  En 
parlant  de  l'ardeur  des  sens. 
Ardens,  p.  adj.  Cic.  Cels.  Fer- 
vens,  p.  adj.  Cic.  ||  (Fig.)  En 
parlant  de  l'ardeur  du  carac- 
tère, de  l'humeur.  Calidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Virg.  Liv.  (ex.  ; 
c.  equas.  Virg. calidus  jauentâ. 
Hor.);  ardens,  p. adj.  Cic.  etc. 

(voy.   ARDENT,   BOUILLANT);  aCer, 

cris,    cre,  adj.   Cic.  etc.  (voy. 

ARDENT,      VIF,    FOUGUEUX).     Avoir 

le  sang  chaud,  culère,  intr. 
Varr.  Hirt.  ap.  Cic.  (voy.  ar- 
dent, EXGiTÉ).  Une  tête  chaude, 
/lomo  acer.  Cic.  homo  (erventis 
(ou  fervidi,  feriddioris)  animi. 
Cic.  homo  iracandas.  Cic.  Ze- 
non, ce  vieillard  à  tète  un  peu 
chaude,  ille  acricalas  senex 
Zeno.  Cic.  (Tusc.  III,  38).  1( Au 
fig.)  Très  vif,  chaleureux  (voy. 
ces  mots).  ||  Qui  mat  de  l'ani- 
mation dans  tout  ce  qu'il  fait. 
Acer,  arts,  acre,  adj.  Cic.  Sta- 
diosissimas,  a,  am,  adj.  Cic. 
(cf.  alicajas  studiosissimas 
[•chaud  partisan  de  qqn  -]. 
Cic).  Être  très  chaud  à  fair* 
qqcti.,  diligenter  atqae  aman- 
ter  aliquid  con(icëre.  Cic.  Voy. 
CHAUDEMENT.  ||  (En  paH.  de 
choses.)  Où  l'on  met  de  l'ani- 
mation, de  la  passion.  Acer, 
acris,  acre,  adj.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
acris  pugna.  Cic.  Liv.  acre  prœ- 
liam.Cic.  acre j'argiam.  Tac); 
accensus,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
(ex.  :  prœlio  accenso.  Liv.};  ve- 
bemens,  adj.  Cic.  (voy.  vio- 
lent). L'affaire  a  été  chaude, 
(icriter  pagnatam  est.  Cses.  Liv. 
Voy.  ACHARNÉ,  violent.  Uao 
chaude  alarme,  trépida  res. 
Liv.  Il  (En  pari,  des  ouvrages 
de  l'esprit.)  Une  parole  chaude, 
ardena  oratio.  Cic  verbam 
aliquod  ardens,  ut  ita  dicam. 
Cic  II  Un  coloris  chaud,  m<or, 
oris,  m.  Cic. 
2.  chaud,  s.  m.  Chaleur.  Voy. 
00  mot.  S'il  fait  chaud,  sicalor 
est.  Cic  Avoir  chaud,  calêre, 
intr.   Cic.  Tenir  au  chaud,  (o- 
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vêre,  tr.  Cic.  Tenir  (un  plat)  au 
chaud,  sapra  calidam  cinerem 
habëre,  Apic.  l''ig.  Souffler  le 
chaud  et  le  froid,  c.-à-d.  sou- 
tenir le  pour  et  le  contre,  in 
atramqae  partem  dispatâre. 
Cic.  vtihementcm,  esse  in  atram- 
qae partem.  Ter.  Cola  no  me 
fait  ni  chaud  ni  froid  (prov.), 
mihi  istic  nec  seritar,  nec  me- 
titur.  Plaat.  (Epid.  205).  Il  fai- 
sait chaud  à  cotte  bataille,  prce- 
liam  (ait  atrinqae  vehemens. 
Liv. 

chaude,  s.  f.  Fou  qu'on  allume 
pour  se  réchauffer.  Voy.    flam- 

DÉE. 

chaudeau.s.  m.  Boisson  chaude, 
réconfortante.  Calida  potio. 
Cels. 

chaudement,  adv.  Avec  cha- 
leur. Voy.  chaleur,  ardeur. 
(Le  sang)  qui  coule  — ,  cali- 
das  sangais.  Cic.  (Larmoyer) 
fort  chaudement  (à  chaudes 
larmes),  voy.  chaud.  Servir  — . 
voy.  PROMPTEMENT.  'Ne  s'em- 
ploieguore  aujourd'huiquedans 
les  locutions  suivantes:)  Se  te- 
nir — ,  être  vêtu  —  (do  ma- 
nière à  avoir  chaud),  spissa 
tanica  indai.  A.  A  peine  peut- 
on  se  tenir  —  dans  les  mai- 
son», vix  in  ipsis  tectis  frigas 
vitatur.Cic.^  (F'g-)  Avec  anima- 
tion. Vehementer,  adv.  Cic.  Acri- 
ter,  adv.  Cic.  Ardenter,  adv. 
Cic.  (cf.  capëre  aliquid.  Cic). 
Agir  — ,  calide  agëre.  Plaat. 
J'ai  parlé  chaudement  do  ton 
affaire  à  Egnatius,  cam  Egna- 
tio  de  re  tua  vehementer  egi. 
Cic.  Recommander  qqn  très  — , 
diligentissime  aliqaem  com- 
mendâre.  Cic.  S'occuper  chau- 
dement d'une  aflairo,  rem  di- 
ligentissime atque  amanter 
conficëre.  Cic.  Remercier  — , 
ex  animo,  ex  toto  animo 
gratias  agëre.  Cic.  Etre  sou- 
tenu —  par  toutes  les  classes 
de  la  société,  habëre  samma 
omnium   ordinam,  stadia.  Cic. 

Voy.       CHAUEUR   ,        CHALEUREUSE- 
MENT. 

chaudière,  s.  f.  Grand  vaisseau 
do  métal  où  l'on  fait  chauffer, 
bouillir  qqch.  Aenum,  ou  ahe- 
num,  i,  n.  Cato.  Virg.  cortina, 
œ,  f.  Plaat.  Plin.  —  de  bain, 
caldarium,  ii,  n.  Vitr. 

chaudron,  s.  m.  Petite  chau- 
dière. Aenalam  ou  ahenulum, 
i,  n.  Paul,  ex  Fest.  Parvam 
aenum  ou  caldarium  aenum. 
Vitr. 

chaudronnéo,  s.  f.  Ce  que 
tient  un  chaudron.  Cortina,  œ, 
f.   Plin. 

chaudronnerie,  s.  f.  Indus- 
trie, commerce  du  ch.iudron- 
nier.  Aenoram.  vasoram.  (abri- 
ca  ou  mercatara.  A.  jEraria 
mercatura.  A. 

chaudronnier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  vend  dos  chau- 
drons, marmites.  J^rarius  (a- 
ber.  Plin.  etsimpl.  œrarias,ii, 
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m.  Inscr.  Excasor,  orii  m. 
Qaint.  (II,  21,  10). 

chauffage,  s.  m.  Action  ds 
chaullor.  Cale^actio,  onis,  f. 
Dig.  Bois  do  —  lignum,  i,  a. 
Plin.  ligna,  oram,  n.  pl.  Cœ$. 
Hor. 

chauffer,  v.  tr.  et  intr.  [|  V.  tr. 
Rendre  chaud.  Calefacere{pi: 
"  faire  chauffer  »,  d'où  •■  chaui- 
fer  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cal. 
balineumdomi.Plin.j.fornum. 
Sali,  et  calefit  et  frigescit  aqau. 
Cels.  Jubé  haie  aquam  cale(ieri. 
Plaut.  balineam  ca/e/ieri  ja- 
bebo.  Cic.  calamistra  calefacta. 
Varr.  calefacta  aqaa.  Val.-Max. 
cal.  corpus  [•  se  chauffer  »].  Cic. 
c.  bracchia,  crura.  Cels.  calidus 
homo  re^rigerâre  te  débet,  fri- 
gidas  cale[acëre.  Cels.  novum 
vinuTU  rel'rigerùre,  vetas  cale- 
(acëre  [-  faire  chauffer  •  ].  Varr. 
aliquid  incendère  ad  calefacien- 
dum  conclave.  Plin.  conclave 
non  calc(actam.  Suet .).  Cha-ufTer 
doucement,  tepefacêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sol  tepefaciat 
solum.  Cic)  Chaufferfortemont, 
fervefacëre,  ix.  Cato.Cœs.Plin 
(ex  :  f.  oleum.  Cato.  pix  ferve- 
(acta.  Cœs.).  Sechauffer,c.-à-d. 
réchauffer  ses  membres,  corpus 
refovérc.Cicartus  igniadmofo 
rel'ouère.  Cic.  Cœs.  Se  chauffer 
au  soleil,  apricàri,  intr.  Cic 
sole  uti.  Cic.  Sa  chauffer  au  so- 
leil ou  au  feu,  calescêre  apri- 
catione  aat  igni.Cic  Action  de 
se  chauffer  au  soleil,  apricatio, 
onis.  f.  Cic.  Col.  (cf.  apes  ad 
apricationem  [«  pour  se  chauf- 
fer au  soleil-]  egredientes.Col.). 
Fig.  Vous  verrez  de  quel  bois 
nous  nous  chauffons,  qaid  pos- 
simas,  perspicies.  Cic.  Ce  fou  ne 
chauffe  pas,  ignis  non  calet. 
Cic.  Cette  pièce  se  chauffe  mal, 
conclave  vix  calefieri  potest.  A. 
Il  (Fig.)  Chauffer  une  affaire, 
c.-à-d.  la  pousser  vivement, 
aliquid  enixè  (acëre.  Cic. 
Chauffer  qqn,  c.-à-d.  l'oxciter, 
voy.  ce  mot.  i  V.  intr.  Devenir 
chaud.  Calescêre,  intr.  Cic.Ca- 
le§.eri,  passif.  Cic.  Le  bain 
chauffe,  jam  calent  balineam,. 
A.  (d'après  Cic).  C'est  un  bain 
qui  chauffe(fig.),pIuiaasnieiao. 
Cic.  Le  four  chauffe,  fornax 
ardet.  Cic.  Ce  n'est  pas  pour 
vous  que  le  four  chauffe  (prov.), 
hic  tibi  non  metitar.  A.  (d'apr. 
Plaat.).  Il  Fig.  fam.  Chauffer, 
c.-à-d.  être  mené  vivement, 
être  dans  son  fort.  Calêre,  intr. 
Cic.  (ex.  :  indicia  calent.  Cic. 
postquam  satis  calêre  res  Ra- 
brio  visa  est.  Cic). 
chaufferette,  s.  f.  Réchaud 
formé  d'une  boîte  à  couvercle, 
percée  de  trous.  Foculus,  i,  m. 
Cato. 

chauffeur,  s.  m.  Celui  qui  en- 
tretient le  feu  d'un  four,  d'une 
forge,  d'une  chaudière.  Forna- 
carias[servas.  Ulp.  dig.  Forna- 
cator,'oris,  m.  Paal.  dig. 
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cbauffoir.  s.  m.  Ce  qui  sert  à 
^•hauffer.  Instriin\entam  cale- 
JacJorium.  A.  ||  Lieu  où  l'on 
vient  se  chautTer.  Focas,  i,  m. 
Cic. 

chaufour,  s.  m.  Four  à  chaux, 
f  orniucaicario. Cato. et  (simpl.) 
calcarici,  a?,  f.  Amm. 

chaufournier,  â.  m.  Ouvrier 
qui  travaille  dans  ua  four  à 
cliaui.  CalcariiiS,  ii,  m.  Cato. 

cbaulage,  s.  m.  Aciioa  de  chau- 
ler.     Medicamen    calcia.    Col. 

chauler,  v.  tr.  Traiter  par  la 
chaux.  Ameader  (les  terras)  eu 
y  répandant  de  la  chaux  ré- 
duite eu  poudre.  [Solam)  per- 
(andére calce.  A.  (d'après  i'irg.). 

—  les  semences,  calcis  medica- 
mine  semina  maceràre.  Col. 

chaumage,  s.  m.  Action  de 
couper  ou  d'arracher  le  chaume 
qui  reste  sur  la  terre.  Eradicatœ 
ex  hamo  stipals.  Col. 

chaume,  s.  m.  Paille  du  blé,  du 
seigle,  etc.  Calamas.  i,  m.  Plin. 
Culmus,  i,  m.  Cic.  Virg.  || 
(Spécial.)  Partie  de  la  tige  qui 
reste  sur  piod  quand  on  coupe 
le  blé,  le  seigle,  etc.  Stipula,  ss, 
t.  Varr.  Virg.  {{  Cette  paille 
employée  à  couvrir  les  cabanes. 
Stramentam,  i,  n.  Varr.  De 
— ,  stramenticîtis,  a,  um,  adj. 
Aact.  b.  Hisp.  Un  toit  ds  — , 
fastigiam  stramento  ou  stipala 
cùntectam.  Liv.  Cabane  cou- 
verte en  chaume,  cata  stra- 
mento arido  tecta.  Liv.  1  (Par 
ext.  en  botan.)  Tigeoyiindrique 
des  plantes  graminées,  l'^stala, 
X.  f.  IHin. 

cbaumer,  v.  tr.  Dépouiller  (un 
champ)  du  chaume  qui  reste 
sur  pied.  Stipulas  ex  hamo  era- 
dicâre.  Col. 

chaumière,  s.  f.  Maison  de 
paysan  couverte  en  chaume. 
Ca$a  stramenticia.  Auct.  b. 
Hisp.  Casa  stramento  arido  tec- 
ta. Liv.  Tagariam,  ii,  a.  Virg. 

Chaumine,  s.  f.  Petite  chau- 
mière. Tagariolurix,  ii,  n.  Apul. 
Casala,  œ,  f.  Apal. 

chaussant,  ante,  adj.  Qui 
chausse  bien  (arch.).  Habilis  et 
aptas  ad  pedem.  Cic.  ||  Qu'on 
chausse  facilement.  Laxui,  a, 
am,  adj.  Hor. 

chausse,  s.  f.  Au  plur.  Une 
paire  de  —  et  (par  abrév.)  dos 

—  (sorte  de  culotte).  Bracae, 
arum,  t.  pi .  Tac.  Feminalia, 
iam,  n.   pi.  Saet.   Hier.  Bas  de 

—  (prolongement  du  haut  de 
— ),  iascise,  aram,  f.  pi.  Isid. 
(fig.  arch.).  Tirer  ses  —  (s'en 
aller),  voy.  ce  mot.  1  Sac  de 
leutre  qui  sert  à  filtrer  les  li- 
quides epais.Saccus,  i,  m.  Plin. 
Liqaatorium,  ii,  n.  Csel.-Aar. 
Passer  à  la  chaussa,  saccâre,  tr. 
Plin.  liqaàre,  tr.  Ilor.  —  on 
osier,  tenai  vimine  contextiis 
saccas.   Col. 

Chaussée,  s.  f.  Bande  de  ter- 
rain, souvent  empieirée,  tor- 
mant  une  levée.  Agger,  eris,  m. 
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Cils.  .Voles,  is,  f.  Cic.  Voy.  di- 
gue. 1  Le  milieu,  généralement 
pavé   ou  empierré,    d'une    rue, 
d'une     route.     Via     \lapidibas) 
strata  ou  manita.  Liv.   -iggcr 
vise.  Virg.    Tac.  Elever  une  — , 
i-tam  lapidibai  aternêre,  cons- 
ternère.   Liv.    L'administration 
des  pontâ  et  — ,  pontes   et  vis. 
tnscr.  liez  de  — ,  voy.  rez. 
chausser,    v.    tr.    Mettre    une 
chaussure    à  ses   pieds.  Calceos 
sibi   indacère.    Plin.   y.    calceo 
inserëre  pedem.  .Imm.    \\    (Par 
anal.)  Chausser l'étrier, in  eqaum 
ascendére.  {las  Romains  no  con- 
naissaientpasl'étrier). Cic. Chaus- 
ser les   éperons  à  qqn,  le  rece- 
voir chevalier.   Voy.  chevalier. 
1  Munir    qqn  d'une    chaussure 
qu'on  lui  met  aux  pieds.  Cal- 
ceâre,  tr.  Cic.  etc.    (ex.  :  caic. 
pedes.  Phsed.  se.  Saet.  aliquem 
soccis.  Plin.  homines  non  satis 
commode    calceati     et    vestiti. 
Cic.  qaod    in   ejas  templa  cal- 
ceati introeant.  Varr.).  Fig.  Se 
chausser    d'une    idéa,  s'attacher 
opiniâtrement  à  une  idée,  per- 
tinaciter   in  sententià  perma- 
nëre.  Hirt.  Se  chausser  la  tête, 
chausser  sa  tête   d'une  idée,  in 
mentem  indacère.  Cic.    ||      Par 
anal.)  Chausser    un    arbre,  en- 
tourer de  terre  un  pied  d'arbre. 
Terram    circamaggerâre.    Col. 
1    Fournir   qqn    de  chaussures. 
Calceâre,  tr.   Phsed.  (ex.  :  ali- 
cai  calceandos  pedes   commit- 
tére     [•    se    faire   chausser    -]. 
Phaed.).  \\  (Par  ext.)  Des  souliers 
qui  chaussent   bien,  calcei  ha- 
biles   et    apti  ad  pedem.    Cic. 
Voy.    CHAUSSANT.    Bien  chaussé, 
commode  calceatas.  Cic. 
chaussetier,  s.  m.   Fabricant, 
marchaiidde  chau5Sottos(arch.), 
Quitibialiafabricatoiivendit.Â. 
chausse-trappe,  s.  f.  Trou  re- 
couvert contenant  une  trappe  où 
les  loups,  les  renards  sa  pren- 
nent   les    pattes.   Fovea,   ss,  f. 
Cses.  Virg.  1  (Par  ext.)  Pièce  de 
fer  en  forme  de  chardon,  qu'on 
jette   à    l'entrée    d'un    ouvrage 
fortifié,  pour  tjue  les  hommes  et 
les  chevaux  de  l'ennemi  s'y  en- 
ferrent.   Stimalat,   i,  m.  Ca?s. 
(B.  G.  VII,  73,  9K  Stilus  csecas. 
Aact.    b.    Air.   (31,  5).   Marex, 
ricis,  m.    Val. -Max.  Curt.  Tri- 
balas,  i,   m.    Veget.  Semer  des 
— ,  marices   (erreos  in  terram 
de(odëre.  Cart.  locam  conster- 
nëre  tabalis  habentihas  clavo- 
rum   acumina.    Frontin.  circa 
locam  (erreos  marices  spargêre. 
Val.-Max.  S'enferrer  dans  une 
— ,  ttimalo    sô    indaëre.   Cses. 
(B.   G.    VII.  82,  1).  Il    (Fis).  - 
laineuse    (sorte   de    chardon), 
tribulas,  i.  m.  Plin. 
chaussette, s.  f.  Demi-bas  quo 
portent    les    hommes,    les   en- 
fants. Pedalis  (ascia.  Ulp. 
chausson,  s.   m.  Chaussure  do 
dessous     en    étoffe    m'^llouse. 
Udo,  onis,   m.  Mart.  Prise.  || 
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(Par  ext.)  Sorte  di  pantoufle, 
soulier  plat,  sandale. So/ea,  ,">*, 
f.  Plaut.  .Mart.  Crepida,  se,  f. 
Hor.  Saet.  Pédale,  is,a.  tYonto. 

chaussure,  s.  f.  l'eut  ce  qui 
sert  à  ouvelopper  la  pied.  Cal- 
ceamentam,  i,  n.  Cic.  Calcei, 
oram,  m.  pi.  Cic.  Calceatas,  ûs, 
mPlin.  Une  paire  do — .Calcei, 
oram,  m.  pi.  Cic.  Porter  une 
— ,  calceis  ati.  Cic.  Fabricant 
de  — ,  calceamentarias,  ii,  m. 
Gloss.  Il  Fig.  11  a  trouvé  —  à 
son  pied  (juste  ce  qu'il  lui  fal- 
lait), invenit  patelta  opercu- 
lam.  Hier. 

chauve,  adj.  Dégarni  de  che- 
veux .  Calvas,  a,  am,  adj.  Sen. 
Saet.  Chauve  sur  la  devant  de 
la  tête,  recaii'tis,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Un  homme  —  et  (subs- 
tantivt.)  un  — ,  calvas,  i,  m. 
Phsed.  Devenir  — ,  calvescère, 
intr.  Plin.  Etre  — ,  calvère, 
inir.  Plin.  Quelques-uns  de- 
viennent chauves  avec  l'âge, 
capat  qaibasdam  setate  na- 
datar.  Cels.  llondre  — ,  catem 
glabram  (acère.  Cels.  \\  Fig. 
L'occasion  est  chauve  (prov.) 
(c.-à-d.  difficile  à  saisir),  fron- 
ts capillata  post  est  occaaio 
calva.  Cato.  (dist.  2,  26).  H  (Par 
anal.)  En  pari,  de  certains  oi- 
seaux. Etre  — ,  calvêre,  intr. 
Plin. 

chauve-souris,  3.  f.  Petit  mam- 
mifère carnassier  nocturne  qui 
a  une  membrane  constituant 
une  sorte  d'aile.  Vespertilio, 
onis,  m.    Varr.  Plin. 

chauveté,  s.f.  Calvitie  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 

chauvir,  v.  intr.  —  des  oreilles 
(arch.),  dresser  les  oreilles  (en 
pari,  de  l'âne,  du  mulet,  etc.). 

Voy.    DKESÇER. 

chaux,  s.  f.  Oxyde  de  calcium, 
alcali  minéral.  Calx,  cis,  f. 
Cic.  Pierre  à  — ,  et  carbonate 
de  — ,  lapis  calcarias.  Plin.  Un 
morceau  de  — ,  gln^ba  calcis. 
Vitr.  Four  à  — ,  calcaria  for- 
nax.  Plin.  et  simpl.  calcaria, 
œ,  f.  Amm.  —  vive,  hydratée, 
cal.x  viva.  Vitr.  —  éteinte,  calx 
exstincta  ou  res(incto.  Vitr. 
Inscr.  ou  m,acerata.  Plin.  — 
morte,ca(.r  evanida.  Ki/r.Prépa- 
rerdela — ,calcemcoqaëre.  Vitr. 
Bâtir  à  —  et  à  sable,  à  —  et  à 
ciment  (  c.-à-d.  très  solide- 
ment ),  parietem  et  calce  et 
arenâ  solidâre.  Vitr.  et,  fig.  (en 
pari,  de  qqn),  être  bâti  à  —  et 
à  sable,  à  —  et  à  ciment  (c.-à- 
d.  être  d'une  constitution  ro- 
buste!,  corpus  tcrream  habëre. 
Liv.  Blanchir  avec  du  lait  de 
— ,  dealbâre,  tr.  Cic  Eau  de — , 
aqaa  calcis  plena.  Plin.  Qui  a 
la  nature  de  la  — ,  calci  simi- 
lis. Vitr.  Marchand  de  — ,  cal- 
cariarias  negotians.  Inscr. 

chavirer,  v.  intr.  En  pari,  d'un 
vaisseau,  d'un  bateau,  tourner, 
se  renverser  sur  le  flanc.  In- 
verti, pass.  Sali.  (cf.  alveas  na- 
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vium  inversas.  Sali.).  Faire  — 
un  bateau,  navicalameveriire. 
Cic. 
chef,  s.  m.  Tête.  Capat,  itis,  n. 
Cic.  etc.  Voy.    tête.    ||     (Par 
anal.).  Bout.   Venir  à  chef,  c- 
à-d.   venir  à   bout,   voy.  bout. 
Conduire  ichef,  c.-à-d.  à  bout. 
T    Celui  qui    est    à   la   tête  de 
qqch.  Caput.itis  (•  chef,  agent 
principal  .),  n.  Cic.   etc.  (ex.  : 
illic  est  haie  rei  capnt.  Ter.  c. 
omniam   Grsecoram    concilan- 
doram.   Cic.    capita    conjura- 
tionis.  Liv.  capita  Latini  nomi- 
nia.Liv.capatreramMasinissam 
Caisse.  Liv.)  ;  prÎDceps ,  jpis 
{pr.  "  le  personnage  le  plus  im- 
portant, le  chef  ■),  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :    princeps     civitatis.    Cic. 
Liv.  principes  plebis.  Liv.  prin- 
cipes conjurationia.   Cic.  lega- 
toram  ou  legationis  princeps. 
Liv.reram  pabîicaram  princi- 
pes ['  les  chefs  d'Etats  »].  Cic.  in 
seditione   principem  esse.  Cic. 
(actionis   princeps.  Cic.)  ;  an- 
tistes,    stitis,    m.    Liv.  (voy. 
PRÉSIDENT,    directeur)  ;    dux, 
ducis   (■    qui  guide   on  con- 
duit »    •  chef  ■•),  m.    Ctc.    etc. 
(ox.  :  dax  armenti.   Ov.  gregis 
oapecoris.  Ov.  dax  pnefectiis- 
qae  classis.  Cic.prsedonam  da.v. 
Cic.   maximas  latroniim  dax. 
^'al.-Max.  dax  alaribas  cohor- 
tibas.  Liv.)  ;  auctOT,  orjs,m. 
Cic.  etc.  (voy.  auteur,  instiga- 
teur) jpaier,  tris,  m.  Cïc.  etc. 
(ex.  :  pater  lamilias  ['  chef  de 
famille  >].  Cic.  Caes.  patres  la- 
milias.Cic. patres  (amilias.  Cses. 
ille  eloqaentias  pater  Socrates. 
Cic);  coryphaens,  i  (•  cory- 
phée »),  m.  Cic.  (de   nat.  deor. 
1,  59  -.voy.  choeur)  ;  fax,  facis, 
f.  Cic.   (voy     boute-feu,  in.iti- 
gateur)  ;  tuba,  se,  t.  Cic.  {pr. 
'  celui   qui   donne    le  signal  », 
voy. instigateur). Donner  comme 
chef,  prseScëTe,  tr.    Cic.    etc. 
(voy.  [mettre  à  la]  tête).    Etre 
le  chef  de,  prseesse,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  [être  à  laj  tête  ;  com- 
mander).    Fonctions    de    chef, 
principatus,  us,  m.  Cic.  Cses. 

etc.   (voy.   PRÉÉMINENCE,  pouvoir, 

RANG,  SOUVERAINETÉ).  Un  chef 
d'armée,  dux  exercitâs.  Cic. 
Chef  d'état-major,  legatas,  i, 
m.  Tac.  Chef  de  file,  primas 
(pr.  et  fig.).  Cic.  voy.  ausÈl  me- 
neur. Commander  on  chef, 
prseesse  exercitai.  Cic,  Le  com- 
mandemant  en  chef,  samma 
beîli  ou  imperii.  Cses.  (B.  G.  II, 
Ji,  7).  Nep.  (Arist.  2).  Exercer 
le  commandement  en  chef,  im- 
perii aammam  tenëre,  Cic.  (de 
Rep.  II,  28,  50).  imperii  tammse 
prseesae.  Nep.  (Them.  h,  2).  Un 
général  en  chef,  sammos  dax 
ou  imperator.  Cic.  Cses.  Liv. 
Chef  de  bureau,  magister,  tri, 
m.  Insc.  (cf.  m.  vigesimse  he- 
reditatiam  [-  chef  du  bureau 
des  successions  ■■].  Inscr.  ma- 
gistri  scrinioram.  [nscr.  m.  me- 
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moria!  [•  chef  du  i«  bureau  do 
la    chancellerie    impériale    »]. 
Inacr.)    Chef   d'orchestre,  sym- 
phoniacoram  magister.  D.    Un 
chef  de  cuisine  e<(abs.)  un  chef, 
c.-à-d.    le    principal  cuisinier, 
archimagiraa,    i,  m.  Juv.  Hier. 
Sid.    Médecin    en  chef,  archia- 
tros,    i,    m.    Cod.  Theod.  Chef 
des  prêtres   de  Bacchus,  archi- 
bucalua,     i,     m.     Inscr.    Chef 
d'emploi  (au  théâtre),  archimi- 
mus,  i,  m.  Sen.  Saet.CVesp.  19). 
archimima,  se  (en    pari,    d'une 
femme),   t.    Inscr.    Chef   d'une 
synagogue,    archisunagogas,   i, 
m.  Lampr.  Cod.    Theod.    Valg. 
^   (Fig.)    Autorité    personnelle, 
droit  de  qqn.  De  son  chef,  sao 
/are.  Cic.  saa  sponte.  Cic.  a  se 
[•  pour   ce  qui  le  concerne  ■>]. 
Cic.  Du  chef  de  qqn,  mandata 
alicajus.     Cic.     Inscr.    aliqao 
mandante.  Cic.  j'aasaa  ab  ali- 
qao.   Cic.  T  Point   capital,  es- 
sentiel. Caput,itis,n.  Cic.  etc. 
(voy.    CAPITAL,    essentiel).     Il 
Chef     d'accusation,     crimen, 
ÏDis,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  reliqaam 
est  crimen  de  veneno,  Cic.  voy. 
accusation)  .  Le     premier    chef 
d'une    accusation,    c.-d-d.    le 
plus  important,   la  plus  grave, 
crimen  gravissimam.  Cic.  Fig. 
Coupable  au  premier  chef,  c.- 
à-d.  aussi    coupable    que   pos- 
sible,   omni     castigatione     ou 
amimadi/ersione    dignus .  Cic. 
cheî-d'œuvre,    s.    m.   OEuvre 
capitale  et    œuvre    accomplie. 
Opas prsecipaœ  artis.  Cic.  opas 
sammo    arti§.cio   factam.  Cic. 
opas  politissim.a   arte  ou  ain- 
galari   opère  artificioqae  per- 
(ectam.    Cic.   ou    simpi    arti- 
ficiam,  îi,  n.  Cornif.  Cic.  C'est 
son  — ,   hoc  est  prxstantissi- 
mam  ejas  opas.  Cic.    Bien  des 
gens    le   regardent  comme  un 
— ,  qao  opère  nallam  absola- 
tias  pleriqae  jadicant.  Cic.  Ce 
livre  est  un  vrai  —,  liber  om- 
nibus   nnmeris    absolatas  est. 
Plin.  j.  Fig.    Un    chef-d'œuvre 
d'habileté,   peritia  qaa  vix  a- 
lia    major    excogitari   potest. 
Val.-Max.  Iron.  Le  beau  chef- 
d'œuvre  I   bene  a   te   (actam  I 
Ter. 
cheffecier.  Voy.  chevecier. 
chet-lieu,  s.  m.   Ville   princi- 
pale,  siège  d'une  des  divisions 
administrât  ives. iocas  princeps 
ou  capat  regionis.  Liv.  nobile 
oppidum.  Cic. 
cheik,  s.  m.  Chef  d'une  tribu 
d'Arabes.    Princeps,  cipis,    m. 
Regalas,  i,  m.  Sali. 
chelem,  s.  m.  Au  jou  de  whîst, 
de  boston,  coup  qui  consiste  à 
faire  toutes  les  levées.  Faire  le 
— ,  vincere  in   lasa.  Quint,  ou 
omnibus    caicuiis    antecedére. 
^.  (d'apr.  Sen..).    ||    Adjectivt. 
Faire  qqn  —  (c.-à-a.  ne  pas  lui 
laisser  faire  una  seule    levée). 
Voy.  plus  haut. 
chëlidoine,  s.  f.  Plante  vivace 
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i  suc  corrosif.  Chelidonia  her- 
ba.  Marc.-Emp.  et  simpl.cheii- 
donia.se,  f.  Plin.  De  —,  cheli- 
doniua,  a,  am,  adj.  Plin.^  Cail- 
lou, vulgairement  nommé  pierre 
d'hirondelle.  Chelidonias  la- 
pillus.  Plin.  Chelidonia  gem- 
ma. Isid. 

chéloniens,  s.  m.  Ordre  de  la 
classe  des  reptiles  dont  la  tor- 
tue est  le  type.  Voy.  tortue. 
obêmer  (se),  v.    pion.  Dépérir 

(arch.).  Voy.  ce  mot. 
chemin,   s.  m.   Espace  à  par- 
courir pour  aller  d'un  lieu  à  un 
autre.     Iter,    itineris     {pr. 
•  marche,  trajet,  chemin  [qu'on 
fait  .]),    n.  Ter.  Cic.  Cses.  etc. 
(et.  :  in  itinere.    Ter.  commit- 
tëre  ae  itineri.  Cic.  iter  ingredi 
ou  inire.  Cart.  iter  habêre.  Cic. 
voy.  route)  ;  via,  se('  chemin 
[qu'on    fait],    trajet,   parcours, 
voyage  •),  f.  Cic.etc.  (ex.  :  viam 
inireouingredi.Cic.inviâ.Ter.). 
Chemin  parcouru  ou  à  parcou- 
rir,   cursus,   us,  m.   Cic.  etc. 
(ex.  :  in  hoc  medio  carsa  [  •  à 
moitié   chemin    -]    est   insala. 
C^s.  mihi   cursus   in  Grseciam 
per  taam  provinciam  est.  Cic. 
hac  rectas  ex  Africa  carsas  est. 
Liv.  voy.  route,  voie).  Chemin 
faisant    fig.    en   passant,   voy. 
PASSER.      Passer     son     chemin, 
abire,  intr.  Ter.  Cic.discedère, 
intr.  Cic.    \\   Voie,  route.   Via, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  via  fert  ad 
Laceriam.  Liv.  via  quâ  ex  hac 
arbe  itur  inillam.  Cic.  viapu- 
blica  ou  lata  [-  le    grand  che- 
min »].  Plaut.  Cic.  via  trans- 
veraa  [•  de  traverse  .].  Cic.  via 
trita  [•  battu  -]■  Cic.  via  aperta 
ou   expedita.  Cic.   via    aspera. 
Cic.  asperitas  viaram.  Cic.  via 
mollior  et  magis  trita.  Cic.  via. 
recta  ou  directa.  Cic.  via  qaasi 
compendiaria    [•    qui    abrège, 
qui  raccourcit  -,  «  le  plus  court 
chemin   -].   Cic.   [OIT.   Il,  A3]. 
compendiam    vim.    Plin.    ali- 
qaem  in  viam  dacëre  ou  deda- 
cére   [«    mettre   qqn   dans   sou 
chemin    •].    Cic.    aliqaem  in 
rectum    xnam  indacère.    Cic. 
aliqaem    in     viam     redacëre. 
Cic.  erranti    viam  monstrâre. 
Cic.     propiorem     viam     pe- 
têre.   Cic.  viam  tenëre  ou  ^er- 
seqai   [«  suivre  »].   Cic.   vium 
manire  [-   voy.  frayer,  prati- 
quer]. Cic.)  iiter,  itineris,  a. 
Cic.  etc.  (ex.  :  iter  rectum.  Cic. 
iter  devium  [«  détourné  •].  Cic. 
iter  campestre  [  •  de  plaine,  qui 
traverse  la  plaine  •].  Cœs.  Liv. 
longias ,    ceteram    comrnodius 
iter.  Liv.  reeto  itinere.  Cic.  me- 
dio (ereitinere. Cses.  qaaproxi- 
mum  iter  in  Gallium.  Cxa.  iter 
conciaum    [•    coupé    -].  Cœs. 
[B.  G.  III,  9,  ''].    codent  itinere 
ire.  Liv.)  ;  semita,  ae,  f.  Cic. 
Liv.  ipr.  '  petit  chemin  ",voy. 
sente,  sentier  -.pur  ext.  -  che- 
min, route,  passage,  voie  »,  ex.  : 
repletaa   semitas   inter  vulgus 
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aliad  piierorum  et  malicram 
hoc  atque  illac  eantiam.  Lh'.)  ; 
Irames,  itis  [pr.  •  chemin  da 
traverse-  d'où -chemin, route-, 
m.    Cic.   Plin.  j.   ^au   sens  de 

•  route  •  le  mot  est  poét.)  ; 
callis,  is  ^-  seniior  de  monta- 
jno  -,  d'où  -  chemin  .),  m.  et 
f.  (ordin.  fém.  en  prose).  Cic. 
etc.  (ex.  :  calles  iniioe.  Lii\ 
Cart.)  ;  deverticulum,  i  {pr. 

•  chemin  détourné  -),  n.  Cic. 
(s'emploie  surt.  au  fig.,  voy.  ci- 
dessous)  ;     meatus.'  us  '  {pr. 

•  voie  de  communication  ■),  m. 
Plin.  Tac.).  Chemin  par  où  l'on 
fait  passer  du  bétail,  un  atte- 
lage (à  travers  la  propriété 
d'autruf),  actus,  ûs,  m.  Cic. 
(Caecin.  §  ~lt;  cf.  Jet.).  Chemin, 
sentier  qui  sépare  deux  champs, 
limes,  itis.  m.  Cic.  Sen.  (voy. 
SENTIER  ;  au  fig.,  cf.  :  benignila- 
tis  fines  introrsas  referre  et  il- 
li  minas  la.xam  limitem  aperire. 
Sen.}.  Endroit  où  passe  un 
chemin,  locua pervias.  Cic.  Liv. 
(voy.  [qui  offre  un]  passage). 
Point  où  aboutissent  deux  che- 
mins, biviam,  ii,  a.  ]'irg.  Liv. 
Plin.  (voy.  fourche).  Point  où 
aboutissent  trois  rues,  triviam. 
îi,  n.  Liv.  (voy.  carrefour).  Qui 
est  situé  loin  du  chemin, avius, 
a,  um,  adj.  Liv.  Qui  n'a  pas  de 
chemins  frayés,  avitis,  a,  um, 
adj.  Liv.  Qui  est  en  dehors  du 
chemin  et  où  aucun  chemin  no 
conduit,  dévias,  a,  am,  adj. 
Cic.  Liv.  (cf.  d.  oppidum.  Cic. 
tagariam.  Liv.).  ^  (Au  fig.)  Di- 
rection, ligne  de  conduite.  Via. 
3e.  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  rectâ  via 
ire  ou  pergëre.  Cic.  via  verà 
niti.Sall.  [Cat.  11,21.  a/ii/uem  in 
rectam  viam  indacere.  Cic.  alir- 
qaemin  liamredacëre.  Cic.  er- 
ranti  viam  monstràre.  Cic.  rec- 
tam i-iamingredi.  Cic,  viamper- 
seqai.  Cic.  obsistére  alicai  in 
via.  Cic.  decedére  de  vid.  Cic. 
depelli  rectâ  via.  Qaint.  viam 
fi'aadis  inlre.  Liv.  ad  viam 
[•  dans  le  droit  chemin  ■]  re- 
dire. Ter.)  ;  iier,  itineris,  n. 
Cic.  (ex.  :  iier  rectam.  Cic. 
recloitinere.Cic.)  ;  ratio,  onis, 
t.  Cic.  (ex.  :  rationem  inîre.  Cic. 
rectam,    rationem    inîre.     Cic. 

(voy.     CONDUITE,      MARCHE      [sui- 

viej)  ;  aditus,  Ùs.  m.  Cic.  Cœs. 
etc.  (ex.  :  ad.  ad  honorera.  Cic. 
voy.  ACCÈS).  Voy.  voie,  route, 
DIRECTION,  DROIT.  Lo  —  de  la 
gloire,  via  ou  cursus  ad  glo- 
riam.  Cic.  Le  chemin  du  ciel, 
aditas  ad  cselam.  Cic.  Montrer 
le  chemin  à  qqn,  c.-à-d.  lui 
montrer  l'exemple,  alicai  {ad 
aliqaid)  facem  prxferre.  Cic. 
Ne  pas  aller  par  quatre  che- 
mins, c.-à-d.  ne  pas  tergiverser, 
voy.  ce  mot.  Bien  faire  son  che- 
min et  par  ext.  faire  sou  che- 
min, voy.  RÉUSSIR.  S'arrêter  en 
beau  chemin,  in  ipsâ  via  sub- 
lidère.  Cic.  Barrer  le  chemin, 
couper  (arch.)  le  chemin  à  qqn. 
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viam  obssepire.  Cic.  iter  inter- 
cludère.  Cic.  Trouver  une  pierre 
sur  son  chemin,  offendêre  pe- 
dem  ad  lapiden.  Valg. 
cheminée,  s.  f.  Construction 
disposée  pour  faire  du  feu.  Ca- 
minas,  i,  m.  Hor.  Focas,  i,  m. 
Cic.  Hotte  de  la  — ,  fumarium, 
ii,  n.  Hor.  Fig.  (Dire,  faire 
qqch.)  sous  lo  manteau  de  la  — , 

voy.    SECRÈTEMENT. 

cheminement,  s.  m.  A<^tion 
do  chetniner.  Iter,  itineris,  n. 
Ter.  Liv.  Ingrcsaio,  onis,  f. 
Cic.  Incessas,  ûs,  m.  Cic. Sen.  || 
(Spécial.)  Action  de  s'appro- 
chor  peu  à  peu  des  remparts 
d'une  place,  par  des  travaux  de 
circonvallation.  Voy.  cheminer, 

CmOONVALLATION. 

cheminer,  v.  intr.  .\ller  son 
chemin  d'un  pas  égal.  Iter  fa- 
cère.  Cic.  Phxd.  Incedcre, 
intr.  Cic.  Voy.  chemin,  mar- 
cher. Il  (Spécial.)  —  vers  la 
place(c.-à-d.  s'approcher  peu  à 
peu  par  des  travaux  de  circon- 
vallationl,  saccedëre  maris  ou 
accedère  ad  mœnia.  Liv.  opéra 
arbi  admovêre.  Liv.  adm.ovêre 
opas  ad  i  tarrim  hostiam  ). 
Cses.  Il  (Fig.)  Aller  son  train, 
voy.  TRAIN.  Il  Faire  son  chemin, 

voy.    RÉUSSIR. 

chemise,  s.  m.  Vêtement  da 
dessous,  qu'on  porte  sur  la  peau. 
Sabacala,  œ,  f  Varr.  Hor.  Ta- 
nica  intima.  Gell.  Tanicainte- 
rala.  Apal.  et  (subst.)  ixiieru/a, 
3e,  f.  Vop.  Apal.  —  de  lin,  ca- 
misia,  se,  f.  Hier.  —  de  femme, 
indacala,  se,  f.  Plaat.  Les  maa- 
ch>?s  de  la  — ,  manicsc  tanicœ. 
Virg.  —  à  longues  manches, 
tanica  manicata.  Cic.  Cart, 
manaleata.  Plaat.  Etre  en 
manches  de  —  (avoir  ôté  son 
habit),  voy.  habit.  Qui  est 
en  chemise,  nadas.  Cic.  saba- 
cala tantam  indatas.  A.  Mettre 
qqn  en  —  (leruiner),  voy. ruiner. 
Il  (Par  ext)  Chemise  de  mail- 
les, voy.  cotte.  1  Nom  donné 
à  diverses  sortes  d'enveloppes, 
de  revêtements.  Voy.  enveloppe. 

chemiserie,  s.  f.  Industrie  du 
fabricant  de  chemises,  fabrique 
de  chemises.  Sabocu(arnm  fa- 
brica  ou  officina.  A. 

chemisier,  chemiBière,  s. 
m.  et  f.  Celui,  celle  qui  fait, 
qui  vend  des  chemises.  Qui 
{qase)  sabacalas  confiât  ou 
vendit.  A. 

chênaie,  s.  f.  Lieu  planté  de 
chênes.  Qaercetam,  i,  n.  Varr. 
Hor.  /Escaletam,  i,  n.  Varr. 
Hor.  Plin.  llicetam,  i,  n.  Mart. 

chenal,  ».  va.  Canal  naturel  ou 
artificiel  à  l'entrée  d'un  port, 
oa  passe  navigable.  Iter  qaa 
meant  navigia.  Cart.  ^  La  par- 
tie la  pluÂ  profonde  et  la 
plus  navigable  du  lit  d'une 
rivière.  Alveas,  i,  m.  Virg. 
Liv.  Chenal  étroit,  alvei  angas- 
tise.  Plin.  ^  Chéneau  d'un  toit, 
conduite  pour  l'écoulement  des 
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eaux  de  pluie.  Voy.  chiîneav, 
rigole. 

chenapan,  s.  m.  Vaurien  (fa- 
mil.)  Voy.  ce  mot. 

chêne,  s.  m.  Grand  arbre  fo- 
restier dont  le  bois  est  très 
dur.  Queroos,  ûs,  f.  Cic.  Plin. 
Chêne  de  montagne,  Sfscahts, 
£,  f.  Virg.  Plin. —  yeuie,  —  von, 
ilex,  licis,  f.  Sali.  Virg.  — 
rouvre,  robur,  oris,  n.  Plin. — 
liège,  suber,  eris,  n.  Plin.  Bois 
de  — ,  guercuum  ou  roboram 
laças.  Plin.  voy.  chênaie.  Cou- 
ronne de  — ,  corona  qaer- 
nea.  Saet.  De  chêne,  goerceiM, 
a,  um,  adj.  Tac.  Do  chêne 
rouvre,  roboreus,  a,  am,  adj. 
Col.  robastas,  a.iim,  adj.  Karr. 
Z,ii'.  (cf.  materia.  Varr.  stipi- 
tes.  Liv.  fores.  Hor.).  robas- 
teas,  a,  am,  adj.  Vitr.  (cf. 
pâli.  Vitr.).  De  chêne  vert,  ili- 
gneas,  a,  um,  ad]. Cato. Col.  ou 
ilignas,  a,  am,  adj.  Ter.  Hor. 
Fig.  Droit,  fort  comme  uu  — , 
robastas  et  valens.  Cic.  Du  bois 
de — ,  et  (ellipt.)  du  — ,  robur, 
oris,  n.  Plin.  Banc  de  chêne, 
robur.  Cic. 

chêneau,  s.  m.  Canal  qui  con- 
duit les  eaux  de  pluie  (le  long 
de  la  corniche  d'un  toit) . 
Arca,  se,  f.  Vitr.  Canalicala, 
a",  f.  Plaat.   Varr. 

chenet,  s.  m.  Pièce  do  for  à 
tête  ornée  qui  se  place  de  cha- 
que côté  du  foyer  poursiippor- 
ter  les  bûches.  Falmentam  fo- 
cariam.  D. 

chênette,  s.  f.  Nom  vulgaire  de 
la    germandrée.  Voy.    cbrman- 

DRÉE. 

chènevière,  s.  f.  Terrain  où 
l'on  a  semé  du  chanvre.  Can- 
nabetam,  i,  n.  Inscr. 

chénevis,  s.  m.  Graine  du 
chanvre.  Cannabis semen.  Plin. 
ou  grana  (pi.).  Col. 

chénovotte,  s.  f.  Partie  li- 
gneuse d'une  tige  de  chanvre. 
Cannabis  caalis.  Plin. 

chenil,  s.  m.  Lieu  où  on  loge 
une  meute.  Corium  cubiie.  Varr. 
Fig.  En  pari,  d'un  logemont 
malpropre.  Habiter  dans  un — : 
sordido  in  loco.  Val.-Max.  ou 
sub  tegalis  habitâre.  Saet. 

chenille,  s.  f.  Larve  dos  pa- 
pillons. Eraca,  se,  f.  Coi.  Plin. 
ou  urica,  as,  l.  Plin.  Campe,  es, 
f.  Col.  ou  campa,  se,  f.  Pall. 
^  Bande  de  poils  ras  qui  garnit 
lo  cimier  d'un  casque.  Juba,  a?, 
f.  Virg. 

chenillière,  s.  f.  Nid  de  che- 
nilles. £racarum  cabile.  A. 

chenu,  ue,  adj.  Devenu  blanc 
par  l'âge  (arch.). Canus,  a,  on», 
adj.  Cic. T (Par  ext,  poét.) Blan- 
chi, nivosas,  a,  um, adj.  Liv.  1 
(Pop.)  Qui  est  de  qualité  supé- 
rieure. Boire  du  vin  —  et  (subs- 
tantivt.)  boire  du  — ,  vetasop- 
timamqae  vinum  bibëre.  A. 

cheptel,  a.  m.  Contrat  par  le- 
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qu*l  une  des  parties  donna  à 
l'autre  un  fond  de  bétail.  Sti- 
palatio  pecaaria.  D. 

chèque,  s.  m.  Bon  à  vue  sur 
une  banque,  payable  au  por- 
teur. Perscriptio,  onis,  f.  Cic. 
(ad  Att.,  IV,  18,  2;  XII,  51,  3). 

1.  cher,  chère,  adj.  Qui  ins- 
pire une  jrando  tendresse.  Ca- 
rus,  a,  uni,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cari  sant  parentes,  cari  liberi, 
propinqui,  familiares.  Cic.  ali- 
quem  diligëre  carumqae  habêre. 
Cic.  patria,  quai  mihi  est  vitâ 
meâ  malto  carior.  Cic.  homi- 
nes  mihi  carissimi  et  amicis- 
?imi.  Cic.  carissimi  nostri  [•  les 
êtres  qui  nous  sont  le  plus 
chers  -  J.  Cic.  qaae  caiqae  domi 
cara  sant.  Cic.  est  ille  mihi 
carior  spiritn  meo.  Cic.  ne  fra- 
terqixidcm  mihicarior  est.Cic); 
acceptus,   a,    um,   adj.    Cic. 

(VOy.    ACrtÉABLE,     BIE.NVENO     STM- 

pathique);  gratus,  3,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  gratus  et  jiican- 
das  ou  jacandas  et  gratas,  gra- 
tus et  acceptas  ou  gratas  ac- 
ceptusqae.  Cic.  Hephcestio  gra* 
tissimus  sibi.  Val.-Max.];  ju- 
cuDdus,  a,  uza,  adj.  Cic.  etc. 

(VOy.  AIMABLE,  AGRÉ.\BLe)    ; 

suavis,  e,  adj.  Cic.   etc.  voy. 

ACRÉ.4BLE,        CHARMANt)    J        dul- 

cis,  e,  adj.  Cic.  etc.  lex.  : 
dulcis  arnicas.  Cic.  dalcissime 
{rater.  Cic.  dalcis  amice.  Hor. 
per  ea.  qas"  tibi  dalcissima  sant 
in  vita,  miserere  nostri.  Liv.)  ; 
amicus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  amice  lector.  Mart.  voy. 
ami)  ;  dilectus.  a,  um.  adj. 
Hor.  etc.  (ex.  :  dilecti  tibi  poc- 
tœ.  Hor.  ce  mot  est  exception- 
nol  et  rare  en  bon  latin  :  on 
doit  lui  préférer  carus  etsuavis, 
tous  deux  au  superlatif).  Etre 
cher  à  qqn,  ab  aliqao  amari  ou 
diligi.  Cic.  Etre  très  cher  à  qqn, 
alicai  cordi  esse.  Cic.  esse  in 
ocalis  alicaj as  ou  alicai.  Cic.  Il 
m'est  bien  cher,  eam  fera  in 
ocalis.  Cic.  Perdre  un  des  êtres 
qui  nous  sont  chers,  aliqaem  ex 
lis  qaos  amamas  ou  diligim.as 
amittère.  Cic.  Sen.  (cf.  movet 
lagentem  desideriam  e/as,  qatm 
dilexit.  Sen.  [Marc.  19,  1]).  1| 
(Par  ext.)  Terme  de  familiarité. 
Mon  cher,  ofcone.  Hor.  vir  bone. 
Dites-moi,  mon  cher....  die,  so- 
dés... Ter.  Mon  ch^r  que  dit-il  ? 
amabo,  qaid  ait? Ter.  ||  (P.  ext.) 
En  parlant  de  choses.  Précieux 
par  le  charme  qu'il  offre,  l'im- 
portance qu'on  y  attache.  Ca- 
rns,  a,  um,  adj.  Cic.  (voy. 
précieux)  ;  antiquior  et  anti- 
quissimus,  a,  um  adj.  Cic. 
otc.  (ex.  :  sed  ne  dabitaris  quin 
qaoà  honestius,  id  mihi  fata- 
ram  sit  antiqu,ias .  Cic.  ut  om- 
nes  iniellegerent  nihil  sibi  an- 
tiqaias  amicitià  nostrâ  fuisse. 
Cic.  qaid  hune  tantâ  Theba- 
noram  gïoriâ,  tam  claro  atqae 
e.vornato  tropaso  carias  atqae 
antiqaias  habêre  convenit?  Cic . 
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cum  nihil  antiqaias  commani 
salate  ac  libertate  jadicarim. 
Cic.  antiqaiorem  sibi  (aisse  tan- 
dem et  gloriam,  quam  regnam 
et  possessionet  saas.  Cic.  na- 
valis  apparatas  ei  semper  an- 
tiquissima  cara  fait.  Cic.  voy. 
PRéciEux).  Il  Précieux  (en  pari, 
du  temps).  Voy.  précieux.  T 
(Par  ext.)  Qui  est  d'un  prix 
élevé.  Carus,  a,  um.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  pisces  cari.  Plaat. 
annona  cara,  carior,  carissima. 
Cato.  Cic.  qaod  non  opas  est 
asse  carum  est.  Cato  ap.  Sen. 
[ep.  9h.  27]).  Denrées  chères, 
res  magni  pretii.  Plaat.  Une 
bibliothèque  chère,  maltoram 
nammoram  bibliotheca.  Cic.  j) 
(Prisadverbial.)  D'unprixéleyé. 
■Voy.  2.  CHER. 

2.  cher,  adv.  D'un  prix  élevé. 
Caré,  adv.  Varr.  Sen.  (ex.  :  c. 
emëre.Varr.  eqaos  carias  quam 
coquos  emére.  Cato.  care  venïre 
[•  se  vendre  »].  Varr.  carias 
constâre.  Lacil.  carissime  cons- 
tare.  Sen.  au  fig.  valde  care 
œstimâre  tôt  annos.  Brut.  ap. 
Cic.  bcna  carias  sestimâre. 
Plane,  ap.  Cic.  carias  ei  vic- 
toriam  vendêre,  Jastin.  nulla 
res  carias  constat  qaam  goa 
precibas  empta  est.  Sen.).  Coû- 
ter cher,  valoir  cher,  esse  ma- 
gni. Cic.  constâre  magno.  Cic. 
Coûter,  valoir  très  cher,  esse 
plarimi  ou  maximi  ou  perma- 
gni.  Cic.  constâre  plarimo, 
maximo  ou  permagno.  Cic. 
Coûter  plus  cher,  esse  ou  con- 
stâre piaris.  Cic.  Acheter, ven- 
dre plus  cher,  emére,  vendêre 
plaris.  Cic.  Pour  quel  prix 
peut-on  l'acheter  en  la  payant 
le  moins  cher  possible?  quanti 
potest  minimo  illa  emi?  Plaat. 
(Epid.  296.)  Combien  a-t-elle 
coûté.'  Pas  cher.  Quanti  empta? 
Parvo.  Hor.  (Sat.  II,  3,  155  sq.). 
Etre  vendu  aussi  cher  que  pos- 
sible, qaam  plarimo  venïre. 
Cic.  Mon  train  de  maison  me 
revient  très  cher,  magni  mihi 
sumptas  domi  qaotidiani  fiant. 
Ter.  (heaut.Tôisq.)  La  vie  coûte 
cher  à  la  ville,  ur6s  ipsa  ma- 
gnas impensas  e.vigit.  Sen.  Qui 
coûte  cher,  sumptuosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  : 
sumptuoja  cena.  Cic.  qaod  id 
bellum  sum.ptuosum  ac  damno- 
sam  ipsis  Romanis  esset.  Liv, 
voy.  dispendieux). 

1.  cherche,  s.     f.    Aetion   de 
chercher  (arch.).  Voy.  quête. 

2.  cherche.  Voy.  cerge. 
cherché,  ée,   adj.  Qui  sent  la 

recherche.  Voy.  recherché. 
chercher,  v.  tr.  Essayer  de  dé- 
couvrir (qqn,  qqch.).  Quœrère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  te  ipsam  qaee- 
rebam.  Ter.  qaserêre  suos.  Cses. 
libéras  ad  necem.  Cic.  cibam. 
Varr.  portam.  Cœs.  locam  in 
qao  etc.  Cart.  sibi  hospitiam. 
Plaat.  domicilia  sibi.  Cart.  es- 
cam  in  sterqailino.  Phxd.  iter. 
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Virg.).  Chercher  tout  aut</ur  de 
soi,  chercher  avec  soin,  anqui- 
rêre,  tr.  Cic.  (ex.  :  a.  aliquen\ 
qaem  diligamas.  Cic.  omnia 
qax  sant  ad  vivendam  neces* 
saria  anqairëreet parâre.  Cic). 
Chercher  à  découvrir,  chercher 
avec  soin,  exquirère,  tr.  Cic. 
(ex.  :  veritatem,  veram.  Cic. 
consilia.  Cic.  vixpueris  dignas 
ambages.  Liv.  et  secum  et  cam 
atiis  qaid  in  eo  peccatum  sit 
exqairant.  Cic.)  ;  perquirère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  va$a.  Cic. 
vias.  Cses.  perq.  et  investigàra 
homines  ex  omni  regione.Cic); 
requirere  [pr.  ■  rechercher  >, 
d'oà  '  chercher  »),  tr.  Ter.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cervam.  Gell.  libros. 
Cic. aliqaem.  Ter.  sabsidia  belli. 
Cic.).  Chercher  avec  soin,  de 
tous  les  côtés,  longtemps,  quee- 
sitâre,  tr.  Plaat.  Ter.  .■ipul. 
(ex.  ;  q.  aliqaeni.  Plaat.  Ter. 
Catall.  aliqaem  inter  vivos 
mortaam.  Plaat.  aliqaem  terra 
mariqae.  Plaat.  appart.  surtout 
à  la  lat.  arch.  et  post.).  Cher- 
cher avec  soin  (qqch.),  sCTUtà- 
ri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy. fouil- 
ler, sonder,  explorer,  visi- 
ter) ;  perscrutari,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.  :  omnia  perscratatas 
sam.  Cic.  voy.  visiter  [soi- 
gneusement], fouiller);  vesti- 
gâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  recher- 
cher, EXPLORER,  ÉPIER,  DÉCOU- 
VRIR [en  cherchant]);  inves- 
tigâre,  tr.  Cic.  (voy.  recher- 
cher, scruter).  1  Essayer  de  se 
procurer  qqn,  qqch.  Queerëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaserêre  sibi 
novam  imperatorem.  Sali,  ali- 
cai generam.  Plin.  j.  alicai 
axorem.  Jav.  melias  visam 
amicos  qaam,  servos  qaserêre. 
Sali .  pecaniamt  Nep .  opas['d\i 
travail-].  Cic.  Liv.  mortem. 
Vell.  vitam.  Vell.  remediam 
sibi  ad  aliqaid.  Cic.  locam. 
[.une  occasion  -]  injarise.  Liv. 
tempas  aat  locam  pagnœ.  Sali, 
tempas  atqae  occasionem  fraa- 
dis  ac  doli.  Cœs.  armis  glo- 
riam atqae  divitîis.  Sali,  glo- 
riam bello.  Cic.  sibi  dignitatem 
Hirt.  alicai  ou  sibi  honores. 
Cic.  Liv.  im,mortalitatem  sibi 
morte.  Cic.)  ;  petère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  pet.  salatem  fagâ 
[■  dans  la  fuite  ■>].  Nep.  mor- 
tem. Cic.  sapientiam  [opp.  à 
vitàre  staltitiam].  Cic.  qao  mi- 
nas gloriam  petebat,eo  magis  as- 
seqaebatar.  Sali.)  Chercher  dis- 
pute, querelle,  noise  à  qqn,  voy. 
QDERELLE.IEssayer  derencontrer 
(qqn,  qqch.).  Quserére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Csesarem.  Hor.  sola- 
tia.  Cart.);  appetére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  [se]  porter  [vers], 
[chercher  à]  saisir);  sequi. 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  alicaj'as 
amicitiam.  Cic.  voy.RECHEBCHEK, 
[chercherà]oBTENiR);perse5U2. 
dép.  tr.  Cic.  (voy.  rechercher,; 
sectâri,  dép.  tr.  Cic.  (voy. 
[chercher  à]  atteindre,  rechbr- 
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cbbr)  ;  coBsectàri,  dép.  tr.  Cic. 
«te.  vei.  :  opts,  potentitim.  Cic. 
iilictijiis  luntrioUntiam.  Cic. 
voy.  rechercher}.  L«  malheur 
qui  ma  ehorcho,  ijii*  mihi  im- 
ptndet  caiamitjt.  Cic.  Los  plai- 
sirs vous  chsrclierout  en  foule, 
ad  te  volaptaies  confiiunt.  Cic. 
Il  Aller,  vi^ui."  cliercher,  pe- 
tére,  tr.  7Vr.  cic.  Css.  etc. 
(ex.  petére  cibam  e  (Ummà.  Ter. 
Caninio  dixi  ei  me  d<itarum 
aliijaid  ;  man*  a(  peteret,  ro- 
gaii.  Cic.  cajas  adventa  cerlio- 
res  (acii  pHiierant  pecuniam. 
etc.  petére  aliqaid  in  aliijuem 
locam  ou  ad  aliqtism  [•  aller 
chercher  qqch.  jusqu'à  tel  eu- 
droit,  jusque  cheiqqn.].  Plin.); 
Srcessère  (•  envoyer  chercher 
ou  aller  chercher  ■),  tr.  Cic. 
otc.  lei.  :  aurum.  Plant,  ejas 
libram.  Cic.  Uamam.  Col.  ar- 
gentam  mutoam.  Sali.  (<".  a. 
mvrtem.  V'al.-Max.  argumenta 
lU^ud  a  capite.  Cic.  res  extrin- 
tecas.  Quint,  orationi  tplendo- 
ris  aliqaid.  Cic.  arcessitam 
dictam  [-expression cherchés.]. 
Cic).  Colui  qui  va  chercher,  ar- 
cetsitor,  oris,  m.  t'Iin.J.  (ep.  V, 
6,  i5).  Il  Suivi  de  la  prepos. 
•  à  •  et  do  l'inf.  Chercher  à 
savoir,  quserëre,  tr.  Cic.  (voy. 

[s")    INFORMER,  DElâANDER).     —    à 

saisir,  appetére,  tr.  Cic.{  voy. 
saisir).  —  à  preadre,  captâre, 
tr.Cic.(voy.  poursuivre.cha-se). 
—  à  obtenir,  captàre,  tr.  Cic. 
(vov.  RECHERCHER).  —  à  Con- 
naître, captâre,  tr.  Plaat.  Liv. 
(voy.  ÉPiERj.  —  à  prendre  en 
faute,  à  convaincre  d'une  faute, 
captâre,  tr.  Plaat.  Cic.  (voy. 
FAUTEi.  —  à  duper,  à  séduire, 
captâre,  tr.  Liv.  (voy.  dlpkr, 
EÉuciRE>  L'idée  de  •  chercher 
à  •  peut  se  rendre  simplement 
aussi,  soit  par  le  prés,  ou  l'imp. 
de  l'indicatif  soit  par  le  partie, 
prés,  qui  exprimout  souvent  un 
effort,  une  tentative  (ex.  :  libe- 
rioribat  pgaris  narrandi  tse- 
diam  évitai  [•  cherche  à  évi- 
ter .J.  Qaint.  [X,  1,  10].  venie- 
batis  ['  cherchiez  à  venir  •]  in 
A(ricam  Cic.  [Lig.  §  tlt].  as- 
sargentem  [•  qui  chorcnait  à 
se  relever  •!  ibi  rcgcm  ambone 
resapinat.  Liv.  [IV.  19,  5].  nam 
dabUat  me  imperante  (acère 
gaod  fam  tuâ   Bponte  (aciebas 

•  ta  cherchais  à  faire  •]  ?  Cic. 
in    Cat.    1,    13].    digredientes 

•  qui  chorchaiont  li  s'cloignor-] 
coruofes  circam»ij<anf.  Liv. 
[X,  19,  IJ.  tradentes  urbem 
principes  Syracaaanoram  aver- 
tatas  sam.  Liv.  (.XXVl,  31,  U]). 

Chercheur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  cherche.  Inves- 
tigator,  oris.  m.  Cic.  Sen.  In- 
dagator,  orii,  m.  Cic.  Invetti- 
gatrix.  tricia,  t.  Mart.  Cap.  In- 
dagatrix,  tricit,  (.  Cic.  On  — 
en  littérature,  qui  interiores 
et  reconditoB  littéral  acratalur. 
eu.  Va  —  en  quête  de  la  vé- 
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rito,  veri  \-idendi  cupidua.  Cic. 
Adjectivi.  Un  esprit—  (c.-à-d. 
invesiisateur).  \  oy.  ce  mot. 
chère,  s.  f.  Visaso  (arch.)  Voy. 
ce  mot.  1  (Par  e\t.)  Maniero 
dont  on  traite  une  personne 
qu'on  reçoit  à  sa  table.  Faire 
bonne  chère  &  qin,  afiyui'm 
eleganter  accipfre.  Cic.  alicui 
opipare  conrii-iam  apparure. 
Cic.  apponèra  lautiorem cenam. 
Suet.  [I  (Par  ext.^  Qualité  plut 
ou  moins  succulente  du  repas 
qu'on  mange,  Epula',  aram, 
f.  pi.  Sali.  Cena  laata.  Cic.  iuo- 
tai  victas.  Plin.j.  Faire  grande 
chère,  bonne  — ,  bene  ccnare. 
Catull.  Cic.  laate  cenare.  !\'ep. 
opipare  epulari.  Cic.  comissari, 
dep.  intr.  Plaat.  exigua  cena. 
Cels.    Faire    —    petite,  maigre 

—  ,  petite,  maigre  — ,  victitare 
parce.  Plaat. 

chèrement,  adv.  Avec  ton- 
dress-',  sollicitude,  Amanter, 
adv.  Cic.  Pie,  adv.  Cic.  Sen. 
Aimer  — ,  amplecti  ou  prose- 
gai  aliqaem  «ummo  amore. 
Cic.  Il  A  un  prix  élevé,  care, 
adv.  Sen.  magna  pretio.  Cic. 
magno.  Sen.  Fig.  Pour  vendre 

—  leur  vie,  haud  inalti  perita- 
ri.  Cart.  Voy.  2  cher. 

chéril,  6.  ni.  Prince  (chez  les 
Arabes,  les  Mores).  Princeps, 
ipit,  m.  Régulas,  i,  m.  Sali. 

chérir,  v.  tr.  Aimer  chèrement 
(une  personne).  Dili^ëre,  tr. 
Cic.  habére  aliqaem  in  amore. 
Cic.  amore  proseqai  ou  amplec- 
ti, tr.  Cic.  intimo  amore  prose- 
qai, aliqaem  caram  habére  (et 
diligerej.  Cic.  alicajas  esse 
stadiosam.  Cic.  pie  colère,  tr. 
Cic.  Chérir  tendrement,  (erre 
in  ocalis.  Cic.  amore  alicajas 
teneri  ou  captam  esse.  Liv. 
Etre  chéri  tendrement  do  qqn, 
esse  in  ocalis  alicajas  ou  ali- 
cui. Cic.  Chéri  de  sos  conci- 
toyens, acceptas  popularibas. 
Sali.  1  Aimer  chèrement  (une 
chose),  y  attacher  un  grand 
prix,  alicujus  rei  este  stadio- 
sam. Cic.  (cf.  ttadiosissimns 
existimationis  meae.  Cic.  .  ali- 
cui rei  stadêre.  Cic.  alicajas 
rei  capidum  ou  avidam  esse. 
Cic.  aliqua  re  delectari.  Cic. 
gaadére.  Plin.  lœtari.  Cic.  ali- 
qaid amplecti.  Cic.  (cf.  rem 
pubiicam.ariem.^'uscii'iie.Cic.). 

chërisBahle,  adj.  Digne  d'être 
chéri.  Amandus,  a,  um,  adj. 
Terdignas  qaem  omnes  amore 
proseqaanlur.  Cic, 

cherté,  s.  f.  Prix  élevé  (surtout 
en  pari,  des  dourèos).  Cari- 
tas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ox.  :  c. 
annonse.  Cic.  rei  frumenlarise. 
[-  cherté  du  blé  •].  Cic.  ou 
si  m  pi.  caritas,  atis,  f.  Cic.). 
Chorté  du  blé,  des  vivres,  an- 
nonse  gravitas.  Tac.  annona 
gravis.  Vell.  Amener  la  chorlc 
du  blé,  dos  vivres,  annonam 
excande(acérc  ou  inrnndcre . 
Varr.    Diminuer    la   cherté  des 
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vivres,  onnoniim  levire  ou  la- 
xàre.  Liv.  Si  la  cherti  se  pro- 
duit Cette  aniiéo,  si  annona 
corior  (aerit.  Cic. 

chérubin,  s.  ra.  Nom  donné  k 
certains  anges.  Angalas,  i,  m. 
^pol.  £ccJ.  Cherubim  et  chéru- 
bin, m.  indécl.  Vulg.  J'rud. 
Voy.  ANOB.  Fig.  Joli  comme  un 
— ,  un  petit  — ,  iepiiiissimu!!. 
Plaat.  Fig.  terme  d'alVecliun 
(eu  pari,  d'un  oufant).  Mon  —, 
mi  ocelle.  Plaat. 

CherviB,  s.  m.  Plante  ombel- 
lifère  dont  la  racine  se  mange. 
Siser,  seris,  n.  Col.  Plin. 

chétii,  ive,  adj.  Prisonnier 
(arch.i.  Captivas,  i,  m.  Plaut. 
etc.  Voy.  priso.vnier.  1  De  pau- 
vre condition.  Tenuis,  e,  adj. 
Cic.  (ex.  :  tenai  ioco  ortus.  Liv. 
qui  tenuioris     ordinis     essent. 

Cic.     vov.     FAIBLE,      MISÉRABIX)  ; 

buroil{s,e,  adj.  Cic.  etc. (ex.: 
hamilibas  parentibas  natas. 
Cic.  Itamili  (ortanà  ortas.  Liv. 
hamillimse  sortis  homo.  Liv. 
epit.  qais  apparitor  tam  hu- 
milis...?  Cic).  1  D'apparence 
débile.  Exilis,  e,  adj.  Cir. 
(ex.  :  cor.  Cic.  equus.  Frontin. 
homo.Saet.)  ;  exiguus,a,um, 
adj.  Cic.  Nep.  (ex.  :  corpai.. 
Nep.  [Ag.  8,1].  (ractas.  Ci<-. 
laas.  Cic);  malignus,  a, 
um,  adj.  Plin.  j.  (voy.  maiobl, 
mince). 

chétivement,  adv.  D'une  ma- 
nière cliétive.  Tenuifer,  adv. 
Ter.  Exiliter,  adv.  Col.  Plin. 
Misère,  adv.  Plaut.  Maligne, 
adv.  Uor.  Vivre  — ,  parce  vic- 
titare. Plaut.  Voy.  CHICHEMENT. 

cheval  (lat.  cabalius',  s.  m. 
Animal  domestique.  Equus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ox.  :  feras.  Justin, 
indomitas.  Plaut.  Hor.  Vulg. 
eqai  nadi  [•  non  sellés,  non 
harnachés  •].  SU.  equi  iancti 
(•attelagedochevaux  •].  Plaut. 
Virg.  cquimultijagi.  Liv.  eqaos 
alére.  l  er.  eqaum  conscendërc. 
Liv.  in  equam  asaendere  [opp. 
à  ex  eqao  dcscendèrc].  Cic.  m 
equam  insilire.  Liv.  in  equum 
recentem  [•  frais  •]  ex  (esso 
transsaltàre.Liv.  equam  exer- 
cëre  [•  dressor  •].  Liv.  equum 
tentàre  [•■  essayer  "].  Cic.  ali- 
qaem equo  docere  [  •  apprendre 
à  qqn  à  monter  à  cheval  •]. 
Liv.  eqao  doccri  [•  apprendre 
à  monter  à  choval  "].  Liv.  labi 
ex  eqais  aat  dcsillre.  Liv.  ali- 
qunrn  in  equum  imponêre.  Liv, 
aliqaem  in  equum  inferre 
[•  mettre  .].  C-bs.  alicui  equam 
admovëre  [•  amener,  piésen- 
tor  •].  Liv.  sadûrc  in  eqao 
[.  être  à  cheval  •].  Cic.  eqao 
insidire.  Liv.  [VU,  0,  G],  equo 
uti  [i  aller  à  cheval  •].  Cic. in 
eqao  kœrêre  [>  ètro  solide  à 
cheval  .].  Cic.  [Doj.  10,  2-<1.  ex 
eqao  ou  ex  eqais  [en  pari,  de 
plusieurB]/)ajnâre[  •  combattre 
a  choval  -].  Liv.  in  eqao  ou 
cyuo  i'e/ii['  allor  à  choval  •]. 
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Cic.  Nep.  eqao  vehens  [•  étant 
i,  cliovat  •].  Liv.  eqao  vectas 
[•  à  clieval  •].  Liv.  eqtio  ou 
eqais  [  eu  pari,  de  plusieurs  ] 
vectàri['  aller  C0Qtiau9llemeiit 
il  cheval,  passer  ea  vie  à  che- 
val •!.  Cart.  Justin,  murère 
eqao  [•  faire  son  service  à  ch&- 
val,  ilans  la  cavalerie  •].  Liv. 
admittére  ou  permittère  [•  là- 
cher  la  bride  •]  eqanm  (•  au 
cheval  •].  Liv.  (111,  til,  9].  agi- 
tare  eqaum  [•  faire  caracoler 
son  cheval  ■].  Cas.  [U.  G.  IV, 
33,  3].  moderàri  equurn  [•  di- 
riger le  cheval  •].  Cses.  [B.  G. 
IV,  33,  3J.  cçuum  sastinère 
['  arrêter,  retenir  •].  Cic.  eqai 
consternantar  [•  les  chevaux 
s'emportent,  prennent  le  mors 
aux  dents  -].  Liv.  (XXXVII, 
il],  equas  instratas  (renatas- 
qae  (•  tout  harnaché  •].  Liv. 
cadére  ex  ou  de  eqao.  Liv.  de- 
cidère  ex  eqao.  Liv.  deflaëre  ex 
eqaoin  terram.Liv.);caballus, 
i  [•  cheval  de  peu  de  valeur  ■], 
m.  Lacil.  Hor.  Sen,  (ex.  :  ca- 
ballo  esse  contentam.  Sen.  las- 
sas tanquam  caballas  in  clivo 
[^prov.l.  Petr.  [I3!i]);  mannus, 
1,  m.  Hor.  (voy.  bidet)  ;  vere- 
dus,  i  (•  cheval  de  poste  ;  en 
gén.  cheval  léger  à  la  course, 
cheval  pour  la  chasse  -),  ra. 
Jet.  Inscr.  cf.  Mart.  (XII,  II», 
I)  ;  cantberius.  ii  (•  cheval 
houg'.o  -,  d'oii  "  mauvais  che- 
val '),  m.  Plant,  etc.  (voy. 
rosse).  Jeune  cheval,  eqaalas, 
i,  ra.  Varr.  (R.  R.  Il,  7,  13). 
Cheval  sauvage,  eqaiferas,  i, 
m.  Kin.  .XXVIII,  159).  De  che- 
val, eqainus,  o,um,  adj.  Varr. 
Cic.  etc.  (cf.  seta  eqaina.  Cic. 
eq.  capat.  Plin.).  Monter  à  che- 
val, aller  à  cheval,  eqaitâre, 
intr.  Cic.  voy.  aussi  sous  e^aus 
(ci-dessus '.  Aller  à  cheval  de 
tous  côtés,  perequitâre,  intr 
Cxs.  Liv.  Faire  à  cheval  le 
tour  de...,  circamvehi,  dép. 
tr.  Cart.  (ex.  :  rex  petram  cir- 
camvectas.  Cart.).  Aller  à  che- 
val de  place  en  place,  circum- 
vehi.  dep.  intr.  Liv.  (cf.  circam- 
vectas  eqao.  Liv.).  Transpor- 
ter à  chaval,  voy.  transporter. 
Sortira  cheval  (de  qq.  endroit), 
se  evehère  ou  (dép.  intr.)  evehi. 
Liv.  (cf.  se  evehëre  incaatê. 
Liv.  evehi  eqao  extra  aciem. 
Liv.).  Arriver  à  cheval  (dans 
qq.  endroit),  invehi,  pass.  Liv. 
(cf.  eqao  m  foram.  Liv.  hep- 
tapylo  ['  par  le  quartier  des 
sept  portes  •]  invehi  [<  faire  son 
entrée  à  cheval  .].  Liv.).  Se 
porter  à  cheval  (contre  qqn), 
attaquer  à  cheval,  invehi,  pass. 
raoy.  Cart.  (ex.  :  invehi  vehe- 
menter.  Cart.  inv.  in  mediam 
adem,  in  Isevam  coma.  Cart.). 
Amener  sur  un  cheval, adve/iêre, 

ST.       Cic.      (VOy.       TRilNSPORTER) . 

S'avancer  4  cheval ,  advehi, 
pass.  moy.  Cic. etc.  fordin. avec 
eqao,  cf.  adv.  ex  castrit  citato 
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eqao.  Liv.  citato  eqao  in  eam 
partem.  Liv.  advectas  eqao  ad 
qaandam  magni  (laminis  ri- 
pant. Cic.  ad  prima  signa  eqao 
advectas.  Liv.}.  Voy.  aussi  che- 
vaucher. ||  (Par  ext.)  Etra  à 
cheval,  c.-a-d.  à  califourchon, 
eqaitire,  intr.  Wor.  insidire  in 
(  Ahl.).  Liv.  Etre  i,  cheval  sur  un 
endroit,  c.-à-d.,  en  occuper  à 
la  fois  les  doux  côtés,  voy.  cas 
mots .  Etre  à  cheval  sur  le 
fleuve  (en  parl.d'unepropriétél, 
circa  atramqae  ripam  flaminis 
colère.  Col.  Fig.  Être  à  cheval 
sur...,  c.-à-d.  se  tenir  ferme 
sur...,  tenacen^  esse  (av.  le 
Gén.).  Cic.  Hor.  Cheval  de  ba- 
taille, voy.  BATAILLE.  Monter 
sur  8»s  grands  chevaux,  c.-à-d. 
le  prendre  de  très  haut  avec 
qqn,  altiores  spiritas  samâre. 
Tac.  Las  gens  de  cheval  ou  à 
cheval,  voy.  cavaliers,  cava- 
lerie. Il  (Ellipt.).  Six  cents 
chevaux,  c.-à-d.,  six  cents 
hommes  à  cheval,  sescenti  eqai 
ou  eqaites.  Liv.  Loger  à  pied  et 
à  cheval,  c.-à-d.  les  gens  à 
pied  et  à  cheval,  eqaos  viros- 
qae  recipëre.  A.  A  cheval  donné 
on  ne  regarde  pas  la  bride,  voy. 
ci-dessus,  p.  Sl.'i,  col.  3.  Chan- 
ger son  cheval  borgne  pour  un 
aveugle,  c.-à-d.  perdre  au 
change,  voy.  change.  T  (Par 
anal.)  Cheval  de  Troie,  eqaas 
Trojanas.  Cic.  (cf.  intas,  in- 
tas,  inqaam,  est  eqaas  Tro- 
janas.  Lie.  [Mur.  37,  78,  cf.  in 
Verr.  II,  U,  «3,  52]).  ||  Cheval 
do  frisa  (poutre  qui  traverse 
plusieurs  rangs  de  pieux  à 
pointus  de  fer  servant  d'ou- 
vrase  de  défense).  Ericias,  ii, 
m.  Cxs.  (B.  G.  III,  67,  5). 
chevaler.v.intr.  ettr.  \\V.intr. 
(En  pari,  d'un  cheval.)  Faire  des 
voltes  en  croisant  alternative- 
ment les  jambes  de  devant 
(arch.).  Complicitis  pedibas  in 
gyros  ire.  A.  (d'après  Ov .  et 
Apal.).  ||  Fig.  (en  pari,  d'une 
personne).  Faire  des  allées  et 
venues,  altro  et  citro  carsâre. 
Cic.  1  V.  tr.  Par  ext.  Transi  tivt. 
Epier,  poursuivre  (qqn),  Voy. 
ces  mots.  T  V.  tr.  Soutenir  à 
l'aide  de  chevalets. —  un  mur, 
(létayer).  Voy.  étater. 
chevâleresqpue,  adj.  Qui  a  le 
caractère  héroïque  de  l'ancienne 
chevalerie.  Fortis,  e,  adj.  Cic. 
Strenaas,  a.  am,  adj.  Liv.  (cf. 
strenaas  et(ortis.  Hor.).  Nobi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  magnanime, 
NOBLE.  Homme  — ,  vir  antiqais 
moribas.  A. 
chevalerie,  s.  f.  Institution 
militaire  d'un  caractère  reli- 
gieux et  héroïque  établie 
dans  la  noblesse  féodale.  Digni- 
taseqaestris.Nep.MUitia  eques- 
tris.  Saet.  Par  ext.  Romans  do 
— .  fabalœ  commenticix  in 
qaibas  res  heroïcœ  narrantar.A. 
|]  (Par  ext.)  Ordre  de  — ,  ordo 
eqaester.  Cic. 
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chevalet,  s.  m.  Sorte  do  tré- 
teau, instrument  de  torture- 
Eqaaleas,  i,  m.  Cic.  Etre  mi» 
sur  le  — ,  in  eqaaleam  con/ici, 
imponi  ou  ire.  Cic.  ^  Support 
pour  maiiitenir  à  une  C3riaino 
hauteur  un  objet  qu'on  tra- 
vaille. Machina,  as,  f.  Cic.  Ma- 
chinatio,  onis,  f.  Cic.  —  d-j 
scieur  de  long,  vara,  a;,  (.Col. 
(V,  9,  2).  —  de  peintre,  ma- 
china,   se,  f.  Plin.  Tableau   de 

—  (tableau  de  petite  dimen- 
sion), minor  pictara.  Plin.  ' 
Pièce  de  bois  mince  évidéo  en 
dessous  qu'on  place  d'aplomb 
sur  la  table  des  instruments  â 
cordes  pour  soulinir  les  cerdes 
tendues.  Jagam,  i,  n.  D. 

chevalier,  s.  m.  Dans  l'an- 
cienne Rome,  citoyen  apparte- 
nant à  l'ordre  intermédiaire 
entre  les  patriciens  et  les  plé- 
béiens. Eqaes,  qaitis,  m.  Cic. 
Liv.  Faire  passer  dans  la  classe 
des  chevaliers. ad  eqaamrescri- 
bere aliqaem.Cœs .Être  l'un  che- 
valier, analum  invenire.  Cic. 
analo  aareo  donari.  Saet.  Di- 
gnité, rang  de  chevalier,  j'as 
analoram.  Saet.  De  — ,  des 
chevaliers,  eqaester,  tris,  tre, 
adj.  Cic.  L'ordre  des — ,  eqaes- 
ter ordo.  Cic.  eqaites,  am,  m. 
pi.  Cic.  7  (Au  moyen  âge.) 
Celui  qui  avait  reçu  l'or- 
dre do  la  chevalerie.  Eqaes, 
itis,  m.  D.  Armer  qqn  — , 
alicai  dignitatem  eqaestrem 
dare.  A.  Un  —  errant,  vagas 
et  errans  eqaes.  A.  ^  Sa  faire 
le  —  de  qqn  (en  protégeant 
cette  personne,  et  en  en  provo- 
quantuneautre),  voy.CHAMPiON. 
^  Par  ext.  Membre  de  certains 
ordres  militaires  et  religieux. 
Miles,  itis,  m.  [DD).  ||  Fig. 
Iron.  Un  chevalier  de  l'indus- 
trie (arch.)  et  aujoard.  d'in- 
dustrie (celui  qui  vit  d'expé- 
dients), voy.  aventdrieb. 

chevalin,  chevaline,  adj.  Qui 
est  de  la  nature  du  cheval. 
Eqainas,  a,  am,  adj.  l'arr.  Cic. 
La  race  — ,  gênas  egainam. 
Varr. 

chevance,  s.  f.  Ce  qu'on  pos- 
sède, ce  dont  on  dispose  (arch.). 
Res,  rei,  f.  Cic.  Bona,  oram, 
n.  pi.  Cic.  Voy.  biens. 

chevanne,  s.  "f.  Poisson  appelé 
aussi  chabot.  Voy.  chabot. 

chevauchée,  s.  f.  Course  à 
cheval  (arch.).  Eqaitatio,  onis. 
f.   Plin.    Faire    une   — ,    voy. 

CHEVAUCHER. 

chevauchement,  s.  m.  Action 
de     chevaucher     (arch.).    Voy. 

CHEVAUCHÉE. 

chevaucher,  v.  in  tr.  Aller  à 
cheval  (arch.).  Eqaitâre,  intr. 
Cic.  Ire  in  eqais.  Ov.  ou  eqais. 
Liv.  —  auprès  de,  adeqaitare, 
intr.  Liv.  (cf.  ipsis  partis.  Liv. 
vallo.  Liv.  castris.  Flor.  Tac). 

—  contre,  adeqaitare,  intr. 
Ca»s.  Liv.  (cf.  ad  nostros.  Cses. 
in    de.ttram    corna  ad    sacê. 
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LÀv.  in  primos  ordin^s.  Curf  .\ 
—  autour  de,  circumeqaitjre, 
tr.  Liv.  (cf.  c.  mcpnja.  Lii-. 
[X,3!t,  7]>.  —  entre,  au  milieu 
de,  intereqaitjre,  intr.  et  tr. 
Liv.  (cf.  ip$e  interequitans. 
Lii:  [.X.XXIV,  15,  U].  intere- 
qaitiintet  alarii.  Liv.  [X.VXV, 
5. 10].  ordinea.  Liv.  [VI,  7,  3]. 
agmtna.  Cart.  [IV,  15,  1].  — 
devant  ou  autour  de.  obeqai- 
tàre,  iutr.  Liv.  (cf.  castris,  par- 
tis. Liv.  Romanis.  Liv.  nueni- 
bas.  Cart.  asgue  ad  ipsoin  Ca- 
penam  portant.  Liv.  epit.).Voy. 
CHEVAL.  ^  Fig.  Se  croiser.  Voy. 

CROISER. 

chevau-léger.  s.  m.  Cavalier 
d'une  compagnie  de  la  s^rda 
du  roi  i^arch.).  Eqtiester  sa- 
telles.  .4. 

chevêobe,  ».  f.  Espèce  de 
chouette.  Noctaa,  œ,  t.  Plaut. 
Virg.  Ulala,  3e,  f.    Varr.   Virg. 

chevecier,  s.  m.  Celui  qui  sur- 
veillait la  partie  de  l'église  où 
est  le  chevet  (arch.).  Sacrarias, 
ii,  m.  Inscr.  Capitiarias,  ii,  m. 
Da  Cange. 

chevelé,  ée,  adj.  Garni  de  ra- 
cines. RadicosvLS,  a,  am,  adj. 
Plin.  Une  marcotte  —  et  (subs- 
tantivt.),  une  —  (marcotte 
ayant  pris  racine),  sarcalas  ra- 
dicatas.  A. 

chevelu,  adj*.  Qui  a  do  longs 
cheveux.  Capillatas,  o,  am,  adj. 
Cic.  Crinitas,  a,  am,  adj.  Virg. 
Comatas,  a,  am.  adj.  Sen.  Saet. 
La  Gaule  — ,  Gallia  comata. 
Luc.  Il  Fig.  Comète  — ,  stella 
crinita.  Cic.  Saet.  crinitum 
sidus.  Plin.  cincinnata  Stella. 
Cic.  1  Garni  da  cheveux.  Pilo- 
sas,  a,  am,  adj.  Varr.  Cic.  La 
cuir — fCatis  capillam  gignens. 
Col.  Il  (Par  anal.)  En  parlant 
des  racines.  Capillatas,  a,  am, 
adj.  PUn.  Il  ^Substantivt.)  Le 
filament  —  d'une  plante.  Capil- 
lamentam,  i,  n.  Col. 

chevelure,  s.  f.  L'ensemble  des 
cheveux  d'une  personne.  Ca- 
pillas,  i,  m.  Nep.  Plin.  Com,a,  j 
aï,  f.  Cic.  (cf.  coma  calamis- 
trata  [•  chevelure  soigneuse- 
ment frisée  •].  Cic.).  Cxsaries, 
ei,  f.  Virg.,  etc.  (cf.  festi- 
natis  tenectutis  insignibas  ad 
aagendam  majestatem  ornata 
cxsariei.  Plin.  J.].  Avoir  soin 
de  sa  — ,  capillam  alère.  Plin. 
Peigner  sa  — ,  voy.  peio.ner. 
Il  Fig.  La  —  d'une  comète, 
stellx  crines.  Plin.  coma,  as,  t. 
Cattill.   Sen.  Jaba,   se,  t.  Plin. 

chevet,  s.  m.  Tête  du  lit,  par-  , 
tie  où  l'on  pose  la  tête.   ]|    (Par  ] 
ext.)  Traversin   qui  soutient  la 
tête.  Palvinas,  i,  m.  Cic.  .Sait.  \ 
cervical,    alis,    n.    Cels.   Petr. 
Plin.     j.    >fettre     qqch.     sous 
son  — ,  palvino  aliqaid  tabJi- 
cëre.  Sen.  Livres  qu'on  a  pla- 
cés sous  son  — .sappotiti  capiti 
libri.  Qaint.  Oter  de  dessous  le 
—.capiti  sabducére.Virg.  ||  Fig. 
Cd  qui  donne  le  repos     arch.). 
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Prendre  le  —  da  sa  vieillesse, 
voy.  REPOS.  Trouver  qqch.  sous 
son  chevet  (eu  dormant,  in 
somnù  aliqaid  excogitàre.  A. 
Tête  d'une  église,  partie  qui 
est  derrière  le  chœur.  Voy.  ab- 
side. 

chevêtre,  •.  m.  Licol  d'une 
bête  de  somme  (arch.).  Capis- 
tram,  i,  n.   Varr. 

cheveu,  s.  m.  Poil  qui,  chez 
l'homme,  revêt  la  peau  du 
cràno.  Capillns,  i,  m.  Plaut. 
Cic.  etc.  (très  souv.  empl.  au 
sens  collectif  au  sens  de  '  che- 
veux •  ou  de  ■  chevelure  >, 
ex.  :  c.  compositas.  Plaut.  Cic. 
longas.  Nep.  horridas  [•  hé- 
rissé ■].  Cic.  promissus.  Cses. 
passas  [*  épars  ■].  Ter.  Cœs. 
tonsas.  Prop.  libi  adarëre  ca- 
pillam. Cic.  barbam  ac  capil- 
lam submittère  [•  laisser  pous- 
ser ■].  Sen.  rh.  capillus  densus. 
Cic.raras.Cic.crispas.  Cic.  lanse 
propior.  Plin.  qaid  capillam 
ingenti  diligentià  comis  ?  cum 
illam  vel  effaderis  more  Par- 
thoramvelGermanoram  vinxe- 
ris  vel,  at  Scutlix  soient,  spar- 
seris,  in  quolibet  equo  densior 
jactabitar  jaba,  horrebit  in  leo- 
num  cervice  formosior.  Sen.  on 
trouve  aussi  le  pluriel  :  capillos 
recldëre.  Plin.  j.  prœcidére. 
Plin.  resecâre.  Val.-Âlax.erant 
ilH  compti  capilli.  Cic.  capilli 
arte  jacentes.  Sen.  aliqaem  ca- 
pillis  trahére.  Liv,  alicai  invo- 
làre  in  capillam  ou  invadùre 
alicajas  capillos  {'  prendre  qqn 
aux  cheveux  "1.  Ter.  non  capil- 
los libéras  habet  [•  ses  cheveux 
même  nelui  appartiennent  pas, 
il  a  plus  de  dettes  que  de  che- 
veux sur  la  tête  •].  Petr.  [38]. 
alienis  capillis  uti  [•  avoir  de 
faux  cheveux  •].  Plin.);  crinis, 
is,  m.  Cic.  Liv.  etc.  (au  sing. 
colloct.  dans  le  sens  de  '  che- 
velure, cheveux  •  :  crinem  pro- 
mittère  [■  laisser  croître  '].  Liv. 
mais  souv.  le  plur.  :  crinea 
cani.  Catull.  crines  passi  [•  flot- 
tants "J.  Liv.  crines  resolati. 
Liv.  crines  sparsi.  Liv.  crines 
abscldëre.  Tac.  crinibas  templa 
verrêre.  Liv.);  coma,  se,  f. 
Cic.  etc.  [au  sing.  •  chevelure  •, 
voy.  ce  mot,  et  cf.  comse  sag- 
gestas[  •  édifice  de  cheveux  •]. 
•Stat.  au  plur.  ex.  :  comœ  ra- 
tUse.  Tac.  comœ  promisse  et 
ratilaiœ.  Liv.  coma?  hirsutae  et 
intonfse.  Cart.  comas  pectëre. 
Tibull.  comas  inastas  pectëre 
ocu.  Qaint.  comas  componëre 
(_opp.  à  tarbàre].  Qaint.);  pilus, 
1  (»  poil,  cheveu  •),  m.  Cic. 
Plin.  (s'emploie  au  sing.  pour 
signifier  •  un  cheveu  •  et  dans 
qqs  expressions  fig.  ou  proverb. 
comme  :  pila  minas  amabo. 
Cic.  ne  allam  pilam  viri  boni 
habère  dicatur.  Cic.  non  minas 
molestam  est  calvis  qaam  co- 
matis  pilos  velli.  Sen.  [tranq. 
8,  3].  propias  qaidem  est  a  sole 


CHE 

mon»  quam  campas  aut  voiles, 
sed  sic,  qaomodo  est  pilac, 
pilo  crassior.  Sen.  (nat.  qua-s!. 

IV,  11.  5J).  Semblable  à  dos 
cheveux,  capillaceus,  a,  am, 
adj.  Plin.  Fait  avec  dos  che- 
veux, capillaceas,  a,  um,  adj. 
Aug.  (cf.  c.  zona.  Aug.).  Boucle 
de  cheveux,  voy.  boucle.  Etage 
de  cheveux,  gradas,  as,  m. 
Qaint.  Soet.  (cf.  comam  in  gra- 
das (rangère.  Quint.  [I,  6,  UU] 
ou  formàre.  Saet.  [Ner.  51]. 
capat  in  gradas  atqae  analos 
comëre.  Qaint.  [XII,  10,  A7]). 
Nœud  de  cheveux,  voy.  chignon. 
Touffe  de  cheveux  on  forme  de 
toupet  (coiffure  du  flamine  et 
de  sa  femmej,  tatulas,  i,  m. 
Karr.  7'ert.  Tour  do  cheveux 
postiches,  corymbion.  U,  n.  Petr. 
(110.  1  ;  5).  Qui  a  des  cheveux, 
capillatus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  adalescens  bene  ca- 
pillatas. Cic.  capillatiar  qu.im 
ante.  Cic.  prov.  frante  capillata 

fiost  est  accasio  calva.  Cafo. 
dist.  2,  26].  cf.  Phxd.  (V,  8,  1. 
sq.]).  Aux  longs  cheveux,  cri- 
nitas, a,  am,  adj.  Virg.  Ov. 
Amm.  Qui  a  beaucoup  de  che- 
veux, comosus,  a,  am,  adj. 
Phsed.  (cf.  c.  frons.Phsed.).  Qui 
a  de  longs  clieveux,  cojnatus, 
a,  um.adj.  Sen.  etc.  (ex.  :  co- 
matus  et  crispulas.  Sen.  [op. 
66,  25].  subst.  comati,  oram, 
m.  pi.  Sen.  [tranq.  7,  3].  Suet. 
[Cal.  35]).  Qui  porte  de  longs 
cheveux,  ceesariatas,  a,  um, 
adj.  Plaut.  Paal.  ex  Fest.  Qui 
porte  les  cheveux  longs,  inlon- 
sas,  a,  um,  adj.  llar.  Liv.  Ov. 
(cf.  hamines  intonsi  et  incalti. 
Liv.).  Qui  n'a  pas  de  cheveux, 
calvas,  a,  um,  adj.  Cic.  (voy. 
chauve),  nadus  capillo.  Cic.  va- 
cuas  capillis.  Plin.  Qui  n'a  plus 
do  cheveux,  calvatas,a,  am,  adj . 
Plin.  Chute  des  cheveux,  defla- 
viamcapitis  ou  capilli  oacoma-. 
/'iin. Perdre  ses  cheveux,  c-o-d. 
devenir  chauve,  voy.  ce  mot. 
S'arracher  les  cheveux  (de  de- 
sespoir), comam  scindère.  Cic. 
Fig.  On  ue  lui  a  pas  touché  un 
cheveu,  eam  ne  digito  qaidem 
attigerant.      cf.      Cic.      (Tusc. 

V,  55).  Pas  même  l'épaisseur 
d'un    cheveu,  ne  tran«i/ersuni 

aidem    ungaem    ou    digitam. 

■iv.  Se  prendre  aux  cheveux, 
voy.  ci-dessus  et  (fig.),  rixàri 
inter  se.  Plaut.  Ter.  perpétuas 
inter  se  controversias  habêre. 
Cic.  Prendre  l'occasion  aux 
cheveux,  arripëre  accasionem. 
Cic.  (cf.  ci-dessus  capillatas). 
Cela  m'a  fait  dresser  les  che- 
veux sur  la  tète,  inharrai.  Cic. 
fr.  Tirer  (qqch.)  par  les  cheveux, 
aiiijaici  assamëre  param  apte. 
Cic.  Couper  un  cheveu  en  quatre, 
subtilissimë  disserëre.  Cic.  1 
(Par  anal.)  Nom  donné  à  di- 
verses plantes.  —  du  diable, 
voy.  CUSCUTE.  —  d'évêque,  voy. 
RAIPONCE.    —    de  Vénui,    voy. 
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ADiANTB.   —   d»  la  Vierge,  voy. 

cheville,  s.  f.  Petit  tonon  do 
biii^,  do  fer,  qu'on  enfonce  ou 
qu'on  ViSse  pour  assemblur  doux 
pièces,  ('.lavas,  i,    m.   Liv.  Fig. 

—  ouvrière  (chose,  personne  qui 
joua  un  rôle  essentiel),  capat, 
itis,  n.  Cic.  (cf.  rei  caput.  tir.). 
^  Tonon  qu'on  fiche  pour  accro- 
cher. Uncas,  i,  m.  Cic.  Voy. 
cnoc,  CROCHET.  1  —  du  piod, 
■\aUis,  i,  m.  Ov.  talaria,  ium, 
n.  pi.  Sen.  No  pas  aller  à  la  — 
de  qqn,  inferiorem  esse  alicai. 
^:ic.  i  Tenon  d»  bois  qui  sert  à 
bouchor  un  trou.  Pa.\iUiis,  i,  m. 
Epigrus,  i,  m.  Sen.  Col.  —  de 
bois,  caltellas  ligneus.  Vitr. 
Il     Fig.  Mois    do    remplissage. 

Inania  verba.  Cic. 

cheviller,  v.  tr.  Garnir  de  che- 
villes (pour  assembler,  consoli- 
der). Con{igëre  clavis.  Cœs. 
compingêre.  Plaat.  ^  Pour  bou- 
cher des  trous.  Voy.  boucher, 
TROC.  Avoir  l'âme  chevillée  au 
corps,  habêre  corpas  ad  laho- 
rem  ferendam  firmam.  [DD). 
Fig.  —  des  vers,  referclre  ver- 
sus inanibas  verbis.  A. 

chevillette,  s.  f.  Petite  che- 
ville. Voy.   CHEVILLE. 

chevir,  v.  intr  Etre  maître, 
disposer  de  qqi,  de  qqch. 
(arch.).  Voy.  disposer. 

chèvre,  s.  f.  Mammifère.  Capra, 
se,  f.  Varr.  Capella,  œ,  f.  Cic. 
Virg.  De  —  caprinus,  a,  am, 
adj.  Liv.  La  race  des  — ,  capri- 
genam  gênas.  Pacav.  Êca- 
ble  à  —,  caprile,  is,  n.  Varr. 
Etoffe  de  poil  de  — ,  ciliciam, 
ii,  a.  Col.  Qui  a  des  pieds  de 
— ,  capripes,  pedis,  adj.  Lacr. 
Hor.  Viande  de  chèvre,  ca/jrina, 
te,   f.  Vopisc.  Fig.    Ménager  la 

—  et  le  chou  (les  deux  partis), 
'{prov. ), atrosqae parief es  linë'-e. 
Petr.  Famil.  Prendre  la  — 
(être  trop  prompt  à  s'irriter), 
esse  propensiorcm  ad  iram, 
esse  iracandiorem.  Cic.  1  Fig. 
Machine  à  élever  les  fardeaux. 
Artemo,  onis,  m.  Vitr.  Voy.  2. 

CRUE. 

chevreau,  s.  m.  Le  petit  de  la 
chèvre.  Hxdas,  i,  m.  Cic.  Hœ- 
dulas,  i,  m.  Jav.  De  — ,  hœdi- 
na$,  a,  am,  adj.  Varr.  Cic.  Da 
la  viande  de  — ,  hœdina,  se,  f. 
Cœl.-Aur. 

«hèvre-feuil  (arch.)  et  chè- 
vrefeuille, s.  m.  Arbrisseau 
grimpant,  sarmenteux  à  fleurs 
odorantes.  Periclymenos,  i,  f. 
Plin. 

chèvre-pied .  adj .  Qui  a 
des  pieds  de  chèvre  (arch.). 
Capripes,  pedis,  adj.  Lacr. 
(Substantivt.)  Les —  (las  saty- 
res), capr!pedes,  um,  m.  pi. 
Hor. 

chevrette,  s.  f.  Petite  chèvre 
(arch.).  Capella,  se,  f.  Cic.  ^ 
Femelle  du  chevreuil.  Caprea, 
œ,  f.  Virg. 

chevreuil,    s.    m.     Espèce    de 
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cerf,  de  taille  plus  petite.  Ca- 
preolus  ,  i,  m.  Col.  Lie  — ,  ca- 
preolinas,  a,  am,  adj.  Plin.- 
Val. 

chevrier,  s.  m.  Celui,  cellequi 
garde  les  chèvres.  Caprarias, 
ii,  m.  Col. 

chevrillard,  ».  m.  Faon  du 
chevreuil.  Dammala,  se,  f. 
Apul. 

chevron,  s.  m.  Pièce  de  bois 
fixée  sur  la  pente  d'un  toit.  Ca- 
preolus,  i,  m.  Cses.  Vitr.  Can- 
therias,  ii,  m.  Vitr.  T  Galon. 
Voy.  ce  mot. 

chevronné,  adj.  Soldat  — , 
Veteranas,  i,  m.  Sen. 

chevrotant,  ante,  adj.  Qui 
chevrote  (on  parlant,  en  chan- 
tant).Voix  —,  vox  tremebanda. 
Cornif.  rhet.     tremala.    Petr. 

chevrotement,  s.  m.  Action 
de  mettre  bas  en  pari,  de  la 
chèvre  (arch.).  Voy.  chevro- 
ter. 1  Action  de  chevroter  (en 
parlant,  en  chantant).  Tita- 
bantia  linguss.  Suet. 

chevroter,  v.  intr.  Mettre  bas 
(en  pari,  de  la  chèvre).  Hieda- 
los  parère.  A.  ^  Parler,  chan- 
ter d'une  voix  tremblotante. 
Tremala    voce   cantâre.   Petr. 

ohevrotin,  s.  m.  Petit  du  che- 
vreuil.     Voy.       CHEVRILLARD.     ^ 

Peau  dû  chevreau  corroyée. 
Hœdina  pellicala.  Cic.  et  hœ- 
dina pellis.  Sen. 
chez,  prép.  Dans  la  demeure  do 
(qqn).  Chez  soi,  demi.  Plaat. 
Cic.  etc.  Chez  moi,  domi  meœ. 
Cic-  Chez  toi,  domi  taœ .  Cic. 
Chez  autrui,  domi  aliense.  Cic. 
Chez  quelqu'un,  domi  alicajas. 
Cic.  (opp.  à  in  domo  mea,  taa, 
etc.  qui  signifient  •  dans  ma 
maison, etc.').  Aller  chezsoi,  ire 
domam.  Cic.  Ils  s'en  vont  chez 
eux,  domos  abeant.  Cic.  Je  vais 
chez  moi,  eo  domum  meam,  {in 
domam  meam  signifierait»  dans 
ma  maison  -).  Cic.  Je  vais  chez 
un  tel,  eo  domam  alicaJas.Cic. 
De  chez  toi,  domo  taa.  Cic.  (in 
Verr.  II,  5,  30,  77;  opp.  à  a 
domo  taa  [«  de  ta  maison  nT. 
Cic.  [ibid,  II,  5,  15,  38]).  Etre 
absent  de  chez  soi,  abesse  a 
domo.  Cic.  (in  Verr.  II,  U,  18, 
39  ;  5,  31,  82).  On  ne  me  voit 
plus  chez  moi  ni  sur  la  place, 
et  domo  absam  et  (oro.  Cic. 
(ad.  Fam.,  IV,  6,  2  ;  (oro,  au 
lieu  de  a  foro,  pour  une  raison 
de  symétrie).  |{  Rendu  parune 
prépos.  Ad,  av.  l'Ace.  Cic.  (ex.: 
esse  ad  aliqaem.  Cic.  cenâre  ad 
aliguem..  Gell.  venire  ad  ali- 
qaem. Cic.  reverti  ad  aliqaem. 
Cœs.  îre  ad  aliguem.  Ter.)  ; 
apud,  av.  l'Ace.  Cic.  etc.  (ex.  : 
apud  me,  te,  se,  aliguem  esse. 
Ter.  Cic.  Hor.)  ;  cum,  av. 
l'Abl.  Cic.  etc.  (ex.:  habitâre 
cam  Balbo.  Cic).  ||  (Subst.)  Le 
chez  soi,  l'intérieur  où  l'on  vit, 
voy.  INTÉRIEUR.  ||  (Par  ext.) 
Dans  le  pays  de  qqn.  In,  prép. 
av.  l'Abl.  Cic,  etc.  (ex.  :  bellam 
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in(erre  [-  porter  la  guerm  •]  tr» 
provinciam,  [•  chez  les  habi- 
tants do  la  province  Romaine-]. 
Liv.  in  Grœciam,  [•  chez  les 
Grecs  •].  Liv.  mais, avec  in^erre, 
quand  in  ne  doit  pas  avoir  pour 
compl.  un  nom  de  pays,  il 
faut  le  remplacer  par  le  datif: 
cf.  infirre  bellam  alicai.  Cic. 
Nep.);apud,  prép.av. l'Ace. Cic. 
etc.  ex.:  apad Saessiones  fuisse 
regcm  Divitiacam.  Cœs.  apad 
Ilelvetios  longe  nobilissimaa 
fuit  et  dit issimas  Orgetorix, 
Cœs.  qaod  est  oppidum  apad 
eos ma.vimœ  aactoritatis. Cns.). 
Ils  83  séparèrent  et  s'en  allèrent 
chez  eux  (dans  leur  pays),  do- 
mos saas  discesserant.  Liv.  Chez 
nous,  cela  passe  pour  un  sacri- 
lège, id  nnstris  moribaa  nefat 
habetar.  Cic.  ^  Dans  la  per- 
sonne de  qqn.  Apud,  prép.  av. 
l'Aco.  Cic.  (es.  :  apud  patres  ou 
majores  nostros.  Cic.  apad  an- 
tiqaos.  Cic.  apad  XenopliOn- 
tem.  Cic).  \\  (Spéc.)  Dans  la 
pensée  de  qqn.  Apud,  prép. 
av.  l'Acc.  Cic.  Tac.  (ex.  :  apad 
guosdam.  Tac).  \\  (Par  ext.) 
Parmi     (plusieurs     personnes). 

Voy.     PARMI. 

chiaoux,  s.  m.  Officier  de  ia 
maison  du  sultan.  Admissio- 
nalis,  is,  m.  Lampr. 

chicane,  s.  f.  Difficulté  qu'on 
suscite  pour  embrouiller  une 
afl'aire  en  justice.  Malitio- 
sa  j'aris  interpretatio  .  Cic. 
Calamnia,  œ,  f.  Cic  (cf.  exis- 
tant injuriœ  calamnia  qaadam 
et  malitiosa  Jaris  interpretor- 
tione  [•  il  se  commet  des  in- 
justices à  l'aide  de  chicanes  do 
légalité  et  d'une  frauduleuse 
interprétation  de  la  loi  •■].  Cic. 
calam,niam  jurâre  ['  jurer  que 
ce  n'est  pas  par  esprit  de  chi- 
cane que  l'on  iiiteuto  un  pro- 
cès ■■].  Cic.  calumniam  effugère 
['  échapper  à  des  poursuites 
pour  chicane  »].  Cic.  calam- 
niœ  litiam  [•  chicanes  consis- 
tant à  accuser  faussement  un 
innocent  ^].  Cic.  [Mil.  27,  74]). 
Les  subtilités  de  la  — ,  fori  cal~ 
liditates.  Tac.  Ignorer  la  — , 
calliditatem  fori  non  exercêre. 
Tac.  Enseigner  la  — ,  litigandi 
vias  tradëre.  Cic.  Des  gens  de 
—  ,  calamniatores,  am,  m.  pi. 
Cic.  Il  (Spécialm.  et  en  mau- 
vaise part.)  La  ^  (l'ensemble 
des  gens  du  palais),  forenses, 
iam,  m.  pi.  Varr.  \\  (Fig.) 
Querelle,  difficulté  mal  fondée 
qu'on  suscite.  Calamnia,  œ,  f. 
Cic  Cuntroversia ,  œ,  f.  Cic. 
Cavillatio,  onis,  (.  Sen.  (cf. 
jari»  caviilationes  [•■  chicanes 
de  droit  ■'].Qaint.).Ta  lui  as  fait 
une  mauvaise  — ,  hune  iniqaa 
lite  morûris.  Hor.  Chercher  — 
à  qqn.  Voy.  chicaner.  Chicane 
de  mots,  verboram  discepta- 
tio.  Liv.  ou  cavillatio.  Qoint.ou 
captatio  Cic.(nart.  or. 23,81;  ou 
ancupium.  Cic   (Cœpin     i3  65), 
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cbicaner,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
mtr.  Susciter  des  difficultés 
pour  embrouiller  une  alïaire  en 
ilUtice.  Calumniùri,  dép.  intr. 
tic  Calumnias  straère  [ali- 
cai).  Cic.  Il  Kig.  Susciter  des 
liifneultés 'mal  fondées,  itali- 
tiota  ag^rf.  Cic.  Calun\nian\ 
Mihibire.  Cic.  Caxillûri.  dép. 
intr.  Lit-.  ^I>^^is  controversiam 
(aeére.  Sen.  1  V.  tr.  Chicaner 
qqn  (lui  chercher  chicane).  Ca- 
lamniàri,  dép.  tr.  Cic.  Cam 
aliquo  tricàri.  Cic.  \\  Chicaner 
qqch.  le  disputer  à  qqn  (en  jus- 
tice ou  autretneiit^.  Voy.  dispu- 
TBR.  Fig.  —  le  terr.iin  à  l'en- 
nemi (lui  disputer  pied  à  pied) 
Voy.   DISPCTER  et  pikd. 

chicanerie,  s.  f.  Le  fait  de  chi- 
caner, voy.  CHICANE. 

cliicaneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
C^lui,  celle  qui  chicane.  Ca- 
lumniator,  oris,  m.  Cic.  Ca- 
villator,  oris,  m.  Sen.  Caiil- 
Ititrix,  tricis,  f.  Qnint.  Liti- 
giosas  homo.  Cic.  Litigiosa 
malier.  V'alg.  Etre  chicaneur 
dans  la  discussion,  pertinacem 
esse  in  dispatando.  Cic.  (Fin., 
II.  3,  9).  Il  (Adjectivt.)  En  pari, 
des  choses.  Ad  calamniandam 
ou  ad  litigandain  aptus.  A. 

chicanier,  ièro,  s.  m.  et  f. 
(elui,  cello  qui  a  l'habitude  de 
chicaner.  Adjectivt.  Lne  per- 
sonne chicanière.  Voy.  chi- 
caneur. 

1.  chiche,  adj.  Qui  donne  peu. 
J'arcas,  a,  am,  adj.  Plaat.  etc. 
Malignas,  a,  nm,  adj.  Hor. 
Plin.  Tenax,  acis,  adj.  Cic.  fl- 
liberalis,  e,  adj.  Liv.  Sordidas, 
a.  um,  adj.  Hor.  Suet.  La 
moisson  a  été  — ,  <crra  maligna 
({ait!.  Piin.  Un  chiche  présent, 
malignum  mnnas.  Piin.  Très 
— ,  prspparcus.  a,  um,  adj.  Plin. 
parcissimas.  Plaat.  Fig.  Ne  pas 
être  —  de  ses  peines,  non  par~ 
cëre  opéras.  Cic.  Qui  est  —  de 
ses  éloges,  in  laadibi.s  parcas. 
Plin.  Etre  —  de  ses  paroles, 
parce  uti  verbis.  Cic. 

chiche,  s.  m.  Nom  donné  à 
une  variété  de  pois  (ne  s'em- 
ploie qu'en  apposition).  Un  pois 
— ,  cicer,  eris,  n.  Virg.  Col. 

chichement,  adv.  D  nno  ma- 
iii-re  chiche.  H  En  donnantp<^u. 
Ualig né,  Sidv.  Liv.  \\  En  dépen- 
«ant  peu. Parce,  adv.î'er.C'ic.Se 
traiter  —  et  durement,  parce 
ac  dariter  se  habëre.  Ter. 

cbicbeté,  s.  f.  Le  fait  d'être 
chiche  (arch.).  Parsimonia,  se, 
f.  Cic. 

chicon,  8.  m.  Nom  donné  à  la 
laitue  romaine.  Voy.  laitue. 

chicorée,  s.  f.  Plante  potagère. 
Cictioriam,  i,  n.  Plin.  Intiba$, 
i,  m.  et  f.  Plin.  Intibum,  i,  n. 
Virg.  Plin.  Chicoré»!  sauvage, 
inlibam  erraticam.  Plin.  inti- 
bam  lilvaticum.  Gargil. 

chicot,  8.  m.  Reste  d'un  tronc 
d'.-irbre,  d'une  racine,  d'une 
branche.    Trancue,    i,  m.    Cie. 
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Stirps,  stirpi$,    t.    Cic.  Stipea, 
pitis,  m.    Plin.  Sarcnlus.  i,  ni.  i 
Plin.    |[   (l'ar  eit.)  C«  qui  rosie 
d'une  aent  cassée.  fVact»  dentis 

particula  (DD). 

chicotin,  s.  m.  Suc  amer  ex- 
trait de  l'aloès,  de  lacoloquinte. 
Ne  s'emploie  que  dans  l'ex- 
pression :  Amer  comme  — .  plas 
aloes  quam  mellis  habens.  Jav. 

chien,  chienne,  s.  m.  et  f. 
Animal  domestique.  CaBis,is, 
m.  et  f.  Varr.  Cic.  etc.  ^ex.  ;  c. 
femina.  l'arr.  c.  (eta.  Enn.  c. 
prprgnans.  \'arr.  c.  alba,  Sen. 
lillaticua.  Col.  venaticas.c.  pas- 
toralis  ou  pecuarins  [•  chien  de 
bergor  •].  Col.  Plaat.  Cic.  c. 
extrarias  [i.  qui  n'appartient 
pas  à  la  maison  >].  Suet.  c.  ca- 
tenarins  [•  à  l'attache  •].  .Sen. 
c.  rabiosus.  Cels.  rabidus.  Cic. 
alëre  canes  ad  venandam.  Ter. 
ranem  alligàre  ad  ostiam.  Sen. 
rh.  religàre  pro  toribus.  Suet. 
prov.  canis  tiniidas  vehemen- 
lias  latrat  quam  mordet  [  en 
fr.  "  chien  qui  aboie  ne  mord 
pas  "].  Cart.  t.  de  mépris. 
canis.  Cic.  [Rose.  Am.  57J.  ten. 
[ad  Marc.  22,  5]).  Petit  chien, 
chien  de  petite  taille,  canicula, 
a?,  {.Plin.  minutas  canis.  Varr. 
Petit  chien,  c.-d-d.  jeune  chien, 
catalas,  i,  m.  Cic.  Jeune  chien 
tout  petit,  catellas,  i,  m.  Plaat. 
Varr.  Cic.  De  chien,  caDJDUS, 
a,  uzn,  adj.  Plaat.  Varr.  Cic. 
eic.  (ex.  :  c.  latratas.  Val.- 
Max.  far  [•  pain  pour  les 
chiens  ••].  Juv.  stercas,  Jav.ca- 
nina  caro  et  [subst.]  canina, 
a',    f.    -Inon.    ap.    Varr,    voy. 

ABOYANT,    MORDANT,    CTNIQUE). 

chiendent,  s.  m.  Graminée 
dont  on  fait  une  tisane  ra- 
fraîchissante. Gramen,  minis, 
n.  Plin. 

chiennée,  s.  f.  Portée  d'une 
chienne.    Caninas  partus.    A. 

chienner,  v.  intV.  Mettre  bas 
(en  pari,  do  la  chienne).  Parère 
catalos.  A.  Edêre  partam.  Col. 

chiffe,  8.  f.  Sono  de  chiffon. 
Voy.  CHIFFON.  Fig.  En  pari, 
d'une  personne  do  caractère 
mou.  C'est  une  —,  voy.  mou. 

chiffon,  s.  m.  Bout  d'etoiTo  mis 
au  rebut.  Pannas,  i,  m.  Hor. 
Panniculus,  i,  m.  Cels.  Une 
robe  en  —  {toute  froissée  ,  voy. 
CHIFFONNER.  ||  iPar  oxt.  faniil.) 
Dentelles,  rubans,  paruro  des 
femmes,  etc.  (considéréscomme 
de  peu  d'importance).  Niiga-, 
aram,  f.  pi.  Cato.  1  (Par  anal.) 
Un  chiffon  do  papier  (bout  do 
papier  froissé).  Voy.  bout,  mor- 
ceau. Un  —  d'enfant.  Voy.  mi- 
gnon. Il  (Adjectivt.)  Branche 
—  (bout  do  branche  grêle), 
sarcalas  exilis.  A. 

chiffonné,  ée,  adj.  Minois  — 
(dont  les  traits  irréguliers 
offrent  qqch.  dépiquant).  Spe- 
cies  venasta.  Plaat.  Os  venoe- 
tum.  Ter. 

chiffonner,   v.   tr.   et   intr.  Il 
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V.  tr.  Froisser  comme  uc 
chiffon.  Le  manteau  se  chif- 
fonne, palliolam  ragat.  Plant. 
Voy.  FRoissRR,  PLI.  |]  (Fiij.  fa- 
mil.)  Cela  me — (me  contrario) 
hoc  me  maie  hahet.  Ter.  || 
r.  intr.  .agencer  des  chiffons 
des  détails  d'ajustement,  circo 
cnltiim  occupatam  esse.  D. 
chiffonnier,  ière.  s.  m.  et  f. 
Celui,  colle  qui  fait  métier  di 
ramasser  les  cliilTons.  Qui,  qaa 
qiiisquilias  pcr  vicos  scrutacar. 


chiffre,  s.  m.  Signe  qui  sert  i 
représenter  les  nombres.  Nota 
numeri.  Plin.  ||  (Par  ext.  au 
plur.).  Les  chiffres,  la  sciencs 
des  chiffres,  c.-à-d.  les  ma- 
ihématiipes.  Numeri,  orum 
m.  pi.  Cic.  1  (Par  ext.)  Le  nom- 
bre représenté  par  les  chiffres. 

Voy.  NOMBRE,   montant,  TOTAL. 

1  Caractères  numériques  em- 
ployés par  convention  à  la 
place  des  caractères  de  l'alpha- 
bet dans  une  écriture  secrète. 
Nota  secretior.  Jal.  Vïcfor.  au 
plur.  verfeornm  nota;ou  simpl. 
notse,  Gramm.  note  secretio 
res.Jul.  \'ictor.  Ecriture  eu 
chiffres,  occulta  litteraram  si- 
gni(icatio.  Gell.  (XVII,  9,  5) 
Ceux  qui  écrivaient  ainsi  en 
chiffres,  gui  hanc  scribendi  la- 
tebram  parabant.  Gell.  (XVII, 
9,  il).  Une  dépêche  en  chiffres, 
fartivam  scriptum.  Gell 
(XVII,  9,  21).  Ecrire  en  chif- 
fres, per  notas  scribëre.  Saet. 
notis  secretioribus  ati.  Jal 
Victor.  Il  (Absol.)  L'ensemble 
de  ces  caractères  convention- 
nels. Se  servir  d'un  chiffre, 
notis  secretioribus  ati  .  Jal.- 
Victor.  Convenir  d'un  chiffr. 
pour  correspondre,  notas  «e- 
cretiores  inter  se  pacisci.  Jul. 
Victor.  1  (Par  ext.)  Lettre  ini- 
tiale d'un  prénom,  d'un  nom 
etc.  Nota,  a?,  f .  Diom.  (cf.  C  noto 
prsenominis.  Diom.  [/iSi,  8]). 

chiffrer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Calculer  à  l'aide  dafj 
chiffres.  Voy.  calculer,  comp. 
TER,  CHIFFRE.  T  V.  tr.  Numéro 
ter  à  l'aide  de  chiffres.  Numé- 
ris tignôre  ou  consignûre  ali- 
qaid.  DD.  \\  (Par  ext.  famil.) 
Nombror.  Voy.  ce  mot.  1  V.tr 
Ecrire  à  l'aide  d'un  chiffre 
nota  secretiore  signare.  A.  Une 
dépécheçhiffréOj/'urtii'umscri/)- 
tam,  Gell.  Voy.   chiffre. 

chiffreur,  a.  m.  Celui  qui  cal 
cule  à  l'aide  de  chiffres.  Ratio- 
cinator,  oris,  m.  Cic. 

chignon,  s.  m.  La  jonction  du 
cou  avec  le  derrière  de  la  tête 
(arch.).  Cervi*,  icis,  f.  Karr 
Cels.  (Cicéron  et  Salluste  n'om- 
pL  que  lo  plur.  cervices.)  1  (Par 
ext.)  La  partie  de  la  chevelure 
d'une  femme  qui  est  massée  et 
relevée  par  derrière. C'rinis  coao. 
tas  in  nod  im.  Sen.  ou  (simpl.) 
nodas,  i,  m.  <.)v.  Mart.  Faux 
—,  capilU  pcti.  Plaat. 
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«himère,  s.  f.  Monstre  mytho- 
logiquo  formé   da  l'assomblage 
de  divers   animaux.  Chimxra, 
ss,    f.    Lucr.    Virg.    Ilor.    Sen. 
(ep.    113,    8).  T  (Fig.)  Création 
imaginaire    d«    l'esprit    qu'on 
prend  pour  une   réalité.  Com- 
mentam,  i,  n.  Cic.Liv.  (cf.  opi- 
nionam  commenta.   Cic.  [nat. 
deor.  II,  S,   5]  voy.   invention, 
FICTION,    f*ble).  Portentum,  i, 
n.    Cic.    (au    plur.    •    fiction, 
fantaisies,  inventions   chiméri- 
ques   -,  cf.   poetarum    et  pic- 
toram   portenta.    Cic.     [  nat. 
deor.,  11,  2,  5J).    Monstrum,  i, 
n.    Cic.  {pr.    •    chose   incroya- 
ble .,  cf.  monsira.  Cic.  fN.  D., 
Il,  2,  5j). 
chimérique,  adj.  Qui  substitue 
des  chimères  à  la  réalité.  Fie- 
tas,   a,    nm,  p.  adj.  Cic.  (voy. 
INVENTER,  I.MAGINER).  Comm.en- 
ticias,  a,    nm,    adj.  Cic.    etc. 
(voy.  FICTIF,    imaginaire),    fna- 
nis,    e,    adj.    Cic.    Tac.    (voy. 
[non]  FONDÉ,  faux).    Varias,  a, 
um,  adj.  Cic,  (voy.  vain,  illu- 
soire, [sans]  RÉALITÉ).  Porten- 
tosas,   a,  am,   adj.    Cic.  (voy. 
étrange).  Inventions   chiméri- 
ques,     opinionam,    commenta. 
Cic.    (de    nat.    deor..   II,  2,  5). 
Esprit  chimérique,    vanum  in- 
geniam.  Liv. 

:hiinie,  s.  f.  Science  qui  étu- 
die la  constitution  intime  des 
divers  corps,  etc.  Chemia,  se,  f. 
A. 

îhimique,  adj.  Relatif  à  la 
chimie.  Chemicas,  a,  um,  adj. 
A. 

sbimiquement,  adv.  Par  les 
procédés  de  la  chimie.  Chemicis 
artibas.  A. 

chimiste,  s.  m.  Celui  qui  s'oc- 
cupe de  chimie  ;  qui  est  versé 
dans  cette  science.  Chemise  pe- 
ritus.  A. 

binfreaeau,  s.  m.  Horion 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 
hinois,  oise.  Originaire  de  la 
Chine.  Sinensis ,  e,  adj.  .-1. 
(Par  ext.)  Dans  le  goût  de  la 
Chine. De»  yeux  à  la  — ,  obli- 
gaati  ocati  ou  oculi  in  obli- 
qaiim  intaentes.  Ombres  chi- 
noises, lasas  ambraram.  A. 
hinoiserie,  s.  f.  Objet  de  cu- 
riosité fabriqué  en  Chine.  Res 
qaa;  a  Sinensibas  fabricattir. 
A.  Il  (Par  ext.)  Formalités 
compliquées.  Contortse  et  diffi- 
ciles res.   Cic. 

hiourme  et  (arch.)  chiorme, 
i.  f.  Réunion  des  rameurs  d'une 
galère.  Remigiam,  ii,  n.  Virg. 
-iv.  Il  Escouade  de  forçats 
■amant  sur  une  galère.  Rémi- 
num,  îi,  Virg.  Liv. 
hiper,  V.  tr.  Dérober  (un  menu 
)bjat).  Farâri,  dép.  tr.  Cic. 
aipie,  s.  f.  Celle  qui  fait  la 
lifticile,  la  renchérie  sur  toutes 
.hoses.  Fastidiosamalier.  A. 
iùpotage,  s.  m.  Action  de 
chipoter.  Tricandi  stadiam.  A. 
lipoter,  V.  intr.   Manger  par 
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petits  morceaux  (arch.).  Cir- 
camrodëre,  tr.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  Manger  du  bout  des  dents. 
Fdere  saperho  dente.  Hor.  ^ 
Fig.  S'arrêter  à  des  vétilles. 
Tricari,  dép.  intr.  Cic.  ||  Mar- 
chander pour  une  différence  do 
prix  mesquine,  voy.  marchander. 
Il  Di'^puter  sur  des  bagatelles 
Caviltari,  dép.  intr.  Liv. 

chipotier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  chipote.  Tri- 
candi   stadiosas,    stadiosa.  A. 

chiquenaude,  s.  f.  Petit  coup 
qu'on  applique  en  détendant 
vivement  le  doigt  du  milieu. 
Talitram,  i,  n.  Saet.  ||  (Fig.) 
Petite  impulsion.  Momentam, 
i,  n.  Cic. 

Chiquet,  s.  m.  et  chiquette, 
s.  f.  Petite  partie  d'une  chose 
(arch.).  Particala,  œ,  f.  Cic. 

chiqueter,  v.  tr.  Séparer  par 
petites  parties.  Voy.  déchique- 
ter. 

1.  chiragre,  s.  f.  Goutte  aux 
mains.  Chiragra,  se,  f.  Cels.  et 
cheragra,  œ,  f.  Hor. 

2.  chiragre,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  souffre  de  la  chiragre. 
Au  plur.  Chiragrici  oram,  m. 
pi.  Cels. 

chirographaire,  adj.  Qui  ne 
se  fonde  que  sur  un  acte  en 
écriture  privée.  Cldrographa- 
rias,a,am,  Sidj.Dig.  Créancier, 
créance  _ — ,  créditer  chiro- 
grapharias,  pecania  cUirogra- 
pharia.  Dig. 

Chirographe,  s.  m.  Acte,  di- 
plôme portant  uue  signature 
autographe,  Chirograpkum,  i, 
n.  Cic.  $en. 
chiromance  (arch.)  et  chiro- 
mancie, s.  f.  Art  prétondu  de 
prédire  l'avenir,  de  deviner  le 
caractère  des  gens  d'après 
l'inspection  de  leurs  mains. 
Chiromantia,  se,  f.  Bas  latin 
(du  bas  grec  vf.poy.a^ztia) .  Divi- 
natio,  onis,  î.  Cic 
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chiromancien,  chiroman- 
cienne, s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  pratique  la  chiromancie. 
Au  plur.  Chiromantïi,  oram, 
m.  pi.  Bas  latin  (cf.  -/eiponavri;). 
Divinas,  i,  m.  Cic.  Divina.  se, 
Petr. 

chirurgical,  aie,  adj.  Relatif 
à  la  chirurgie.  Chirargicas,  a, 
um,  adj.  Hyg.  Traitement  , 
caratio  qasemana  editar  ou  cor- 
pori  mana  adhibetar.  Cels.  Ins- 
trument — ,  ferramentam,  i,  n. 
Cels. 
chirurgie,  s.  f.  Partie  de  l'art 
médical  qui  s'occupe  spéciale- 
ment des  opérations.  Chirar- 
gia,  a",  f.  Cic,  Cela,  chirargica 
medicina.  Hyg.  pars  medicinœ 
qaœ  manu  medetar.  Cels. 
chirurgien,  s.  m.  Celui  qui 
exerce  la  chirurgie.  Chirargus, 
i,  m.  Cels.  Valneram.  medicas, 
Plin.  Medicas,  i,  m.  Cic.  Qui 
vulneribas  medetar.  Qaint. 
chirurgique,  adj.  Relatif  à  la 
chirurgie.  Voy.  chirurgical. 


chiste,  voy.  kyste. 
chlamyde,  s.  f.  Manteau   grec 
relevé    sur     l'épaule    droite   et 
attaché  avec  une  agrafe.  Chla- 
mys,   idis,    f.  Cic.  Virg,  Revêtu 
d'une  — ,  chlamydatas,  a,  am, 
adj.  Plaut,  Cic. 
choc,  s.  m.  Action  subie  par  un 
corps     rencontré      violemmen: 
par    un  autre  corps.    PulSUS, 
ùs,     m.    Cic.     etc.   (ex  :    pui- 
sas   externus.     Cic,   p.    remo- 
ram.    Cic.    cymbaloram.    Liv. 
armoram.  Tac):  ictus,  ÛS,  m. 
Cic.    (ex.  :    i.    contrarias    [•   da 
l'adversaire  -].  Cic.  gravior  ic 
tas.    Liv.   Plin.  J.  voy.    coup)  ; 
offensio,  onis,    f.   cic.   (ex.  : 
og.    pedis.    Cic.    [de   div.,    II, 
Sh])  ;    coUisus,    us,    m.  Sen. 
Plin.     (ex.  :    collisa     nabiam. 
Sen.    [nat.   quaest.    VI,  9,  1])  ; 
coBÛictio,    onis,     f.     Qaint. 
(ex.:  c.   daornm    inter  se  cor- 
poram.  Quint.  [III,  6.  6]  ;  Cicé- 
ron  n'emploie  le  mot  qu'au  sens 
fig.  •  conflit,  dispute  ■■)  ;  con- 
ûictus,  ÛS,  m.    Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  lapidam.   Cic.    nabiam.  Cic. 
corporam    [dans    un    combat]. 
Cic.)  ;  concursus,    ûs   {•  ren- 
contre »  d'où  "  heurt,    choc  ■•), 
m.   Cic.   etc.  (ex.  :  c.    naviam. 
Cses.  (larext.  c.utriasqae  exerci- 
tas.    Cses.   in  concarsu  prœlii. 
Nep.  primo  concarsu.  Liv.  non 
posse  sastinëre  concursum  om- 
nium    philosophoram.     Cic); 
concursio,  onis,  f.  Cic  (ex.  : 
atomoram.  Cic.  crebra  vocam. 
Cic.)  ;  arieiatio,  onis,  f.  Sen. 
(ex.  :    ar.    magnorum   inter   se 
corporam  et  attritas.  Sen.  [nat. 
quaest.     V,    12,5]);  plaga,ss 
(•    coup,    choc    ■.),   f.  Cic  (ex.  : 
pi.    atomoram.    Lacr.     Virg.)  ; 
izapetus,    ûs,   m.     Cic.    etc. 
(dans    les    express,    milit.  :    ad 
primum  impetam.    Liv,  primo 
impeta  palsi.  Cœs.  cam,  primas 
secandasqae  impetas  retudisset 
inferentem  se  ferociter  hostem. 
Liv.  impetum   sustinêre,  ferre, 
Cœs,).   I   (Fig.)  Coup  qui  vient 
frapper    violemment    qqn.   Ic- 
tus, ÛS,  m.  Cic.  (voy.  atteinte, 
et  cf.    ictus   calami'tatis.  Cic.)  ; 
plaga,  se,  f.  Cic.  (ex.  :  plagam 
accipëre.  Cic.  voy.  blessure). 
choeur,  s.   m.    Réunion  d'hom- 
mes,   de    femmes,    dansant   ou 
marchant  en  cadence   aux  sons 
des  voix,  des  instruments.  Cho- 
rus, i,    m.    Virg.   Plin.  Chorus 
canentiam.    Cic.    Le   —    de    la 
tragédie,  chorus,  i,    m.  Hor.  et 
caterva,  se,  f.  Cic.  Les  — ,  cater- 
vse    atqae   concentas.    Cic.  Le 
chef   de    — ,    choragas,    i,    m. 
Plaut.  Accompagner   en   —   la 
voix      da     l'acteur,     concinere 
tragœdo.  Saet.  Par  ext.  Qui  ac- 
compagne le  —  avec  une  flûte, 
choraulicas,  a,  um,  adj.  Dion\. 
Musicien,  musicienne    qui    ac- 
comp.xgnait    le    —    (avec    une 
double  tTûte),    choraùles,  se,  m. 
Mart.  choraale,  es,   f.  Inscr.   || 
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iParext.)Versqud  chantent,  que 
recitent  les   chœurs.  Canticum, 
i.  a.  Cic.  1  (D9  no»  jours.)  Réu- 
nion Je  personnes  qui  ch;>ntent 
ensemble,  C/iorus    canentiam. 
Cic.  catenw   atque  concenttis. 
Cic.    Chanter  en  —,  concinëre, 
intr.  Col.  Le  chet   du  —,  voy. 
coRTPHÉB.  Le  maître  du    —  des 
Epicuriens,    chorypiœas    Epi- 
cureoram.  Cic.  (nat.    Deor.,  II, 
59).    Il  (Par    eM.)    Moroeau    de 
musique  à  plusieurs  parties  des- 
tiné à  être    chanté   en    chœur. 
Concentas,  ûs,  m.  Cic.   jj   (Spé- 
cialt.)    Dans    une   église,   ceux 
qui     chantent     l'office     divin. 
Chorus,    i,    m.    Eccl.    Chorici, 
orum,  m.  pi.  Firm.  \\  La  partie 
de  l'église  ouest  place  le  maître- 
autel.  Chorus,  i,  m.  Isid. 
choir,  V.  intr.  Tomber.  Cadëre, 
inir.  Cic.  etc.  Voy.  tomber. 
choisir,  v.  tr.  Prendre  de  pré- 
férence  et  par  ext.  se  décider 
entre  deux  choses.  Bligèie,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  el.  amicos.  Cic. 
colonos.  Cic.  milites  volanta- 
rios.  Cxs.  electi  per  manipalos 
i-iri.  Cic.  permitto,  at  de  tribus 
Antoniis    eligas,    qaem    vells. 
Cic.  saorum  e  namero  adules- 
centes  qaosdam.  Nep.  M.  Ver- 
rias  Flaccas  ab  Aagusto  qao- 
que  nepotibas  sais   [•  pour  ses 
petits-fils    '1  prxceptor  electixs 
est.    Saet.    haad    semper  errai 
{ama  [•  l'opinion  publique  -]  ; 
aliqaando  et  elegit  [■•  elle  a  su 
judicieusement  choisir  ••].  Tac. 
locam.  Virg.  Cart.  sibi  sedem. 
Cart.   minima   maloram.   Cic. 
ex  maltie  Isocrati  libris  triginta 
fartasse  versas.  Cic.  ex  omni- 
bas   optima.    Qaint.    electi    ex 
poetis  maxime  loci.  Qaint.  hanc 
arbi    condendx     iocom.    Liv. 
Part,     subst.     electa ,      orum 
f.   morceaux   choisis    •],  n.  pi. 
kin.  i.(ep.  III,  .V,  7;  VII,  9,  3]); 
deligere   (*  choisir,    prendre 
l'élite  de  ...•),  ir.  Cic.  Cœs. etc. 
(ex.  :  ad  eas    res   conS^endas 
Orgetorix   deligitar.    Cxs.    d. 
aliqaem  potissirnam   generam 
f.  pour  gendre   '].   Cic.   daces 
[•  pour  guides  ■•]  ii  deligantar. 
ijai...  Cxs.  tempas  a  natara  ad 
deligendam      qaam       qaisqae 
xnam   vivendi   sit   ingresaaras 
datum   est.  Cic.  vos    anam  il- 
lam    ex    omnibus    delegistis  , 
qaem  belle  prxdonam  prxpo- 
neretis.  Cic.  .4ristides  délectas 
est,   gai   constitaeret.  Nep.  ex 
senata  in    hoc  consilium   de- 
lecti  estis.  Cic.  autani  tribuen- 
dam  est   [consiliam  publicam 
rei  pablicx]    aat  delectis  qui- 
basdam.   Cic.    spéc.   d.   locam 
castris    idoneam.  Cxs.   centc- 
nos  viros  exomnipedite  atcjae 
eqaite.  Liv.);seligéTe{,'  trier, 
choisir  ■),  tr.  Cic.  (ex.  :  exem^ 
pla.    Cic.    selectœ    aententix. 
Cic.  selecti  Jadices.   Cic.)  ;  lé- 
gère, tr.  Cic.   Liv.    (dans   qqs 
expreei. comme  :i.  jadices.  Cic. 


CHO 

aliqaem    in    sena(um.  Cic.   in 
patres.  Liv.  dictatorem,  magis- 
tram  eqaitam.    Liv.  condicio- 
nes.  Cic.)  ;  optàre,   tr.  Plaat 
Cic.    (ex.  :    opta:  atram   vis  ? 
Plaat.  at  optet,    atram  malit 
cerxnces    Roscio    dare,  an  in- 
satas  in  calleum  per  summum 
dedccus  vitam  amittëre.  Cic.}  ; 
adoptàre,  tr.  l'iaat.  Cic.  (ex.: 
sibi  aliqaem  patronam  ou  de- 
fensorem.    Cic.\;    pTseoptâre 
(jjr.  •  choisir  de  préfér>>uce  ■), 
tr.  Cxs.  Nep.  Liv.  (ex.  :  nemo 
non  illos  sibi,    qaam  vos.  do- 
minos prxoptet.    Liv.    [XXI.X. 
17,  7]>  ;  sumére  (•    choisir,  se 
donner   •'),  tr.    Cic.   etc.    (ex.  : 
s.  sibi  stadiam    philosophix. 
Cic.    diem    ad   deliberandum. 
Cxs.     daces     amnis    peritos. 
Cart.  aliqaem    sibi    imperato- 
rem.   Nep.   aliquem  sibi  colle- 
gam.Eatr.)  ;desuinëre("  choi- 
sir, prendre  pour  soi,  se  réser- 
ver),   tr.    Liv.    Plin.    j.    (ex.  : 
d.  sibi   hostem.  Liv.)  ;   excer- 
père    {-     faire     des     extraits 
de,   choisir    •),    tr.   Cic.   Saet. 
(ex:    exe.    ex    malis,    si  qaid 
inesset   boni.  Cic.  part,    subst. 
excerpta,    orum    ['    morceaux 
choisis  •],  n.  pi.    Sen.  [ep.  33, 
3]).  Laisser  choisir,  permettre  de 
choisir,  donner  à  choisir,  voy. 
CHOIX.  Louer  en  termes  choisis, 
exqaisitissimis  verbis  laadôre 
Cic.     D'une    manière     choisie, 
lecfê,  adv.  Karr.  (L.  L.  VI,  36) 
choix,  s.  m.  Action  de  choisir. 
Delectus.    ùs,   m.  Cic.  (ex.  : 
d.  reram  [•    des  idées  =].  Cic. 
habêre       delectum     verboram 
[-  savoir  choisir  les  mots,  s'ex- 
primer on    termes  choisis    »]. 
Cic.  delectum  reram  verboram- 
qae  ag-re  [■  faire  un  choix  d'i- 
dées et  d'expressions  ■•].  Quint 
de  eius  délecta  [-  de   ses  amis 
de  choix  -^immo  vero  de  com- 
plexaejas  ac  sinu  [•  ou  plutôt 
de  ses  amis  de  cœur-].  Cic.cum 
délecta  [  -  avec  choix  ■].  Plin. 
Plin.  j.  Cic.)  sine  delectu\'  sans 
choix  .].Val.-Max.Tac.];  elec- 
tio.oms,  f.  Cic:  (ex.  el.decem 
captivoram.  Val.-Max.senatai 
electionem  [legatoruml  permi- 
serat.  Tac.  judiciam  electioqae 
verboram     [•    le    goût  dans  le 
choix  des  mots  •].    Cic.).  Faire 
choix,  c.-à-d.  choisir,  delectum 
habëre.    Cic.    eligëre,    tr.   Cic. 
(voy.  caoïsm).  Faire  son  choix, 
voy.    CBOisiR.     Il    (Par   ext.)  Ce 
qui   a  été   choisi.  Un   choix  de 
poésies,    carmina     selecta.    A. 
(d'apr.    Cic).    1    l'ossibilité  de 
choisir  qqn,  qqch.  OptiO,onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  optionem  dare 
ou  déferre  alicui.  Cic._  optio  est. 


Cic.  ffat.  2,  3].  optionem  fa- 
cére  [  «.laisser  le  choix  »].  Cic. 
[in  Cœcil.  II»,  !iS\.  atro  frai 
malis,  optio  sit  taa.  Cic.  an 
erit  hxc  optio  et  potestas  tua 
at  dicas  etc.  Cic.  si  naturx 
nostrœ    optio  daretar,  conten- 


CHO 

fc.n  e  sit  suis  integria  incorrap^ 
tisque    sensibus,   an     postalet 
mclius    aliquid.    Cic.   qaotiens 
ille  tibi  potestatem  optionemqae 
(actaras  sit.  at   eligas   utram 
leiis  :  (actum   esse  necne.  ve- 
ramne   esse  an  foisum.  Cic  )  ; 
electio,    onis.    f.   Liv.    Val.- 
Max.  Sen.  Tac.  (ex.  :  cnm  for- 
tuna    non    electionem    [ducis] 
daret.     Val. -Max.    erant    vir- 
tate  et  nobilitate  ita  pares,  ut 
dif(icilem  ex    iis    popalo   eleo- 
tionem  œqualitas  faceret.  Jus- 
tin, si  detar  ou  dabitur  electio. 
Sen.   si   ponitar    electio.  Sen. 
electione  fati   data.    Sen.  eleo- 
tionem  ferre.  Liv.  [XXXIV,  19, 
3].  electionem  auditoribas  per- 
mittëre.    Plin.    j.    electionem 
loci  alicui  offerre.  Plin.  j.  quod 
enim  sibi   consiliam  aat  caius 
rei  electionem  a  fortuna  relic- 
tam?    Liv.  [X.XXVIII,  8,    5]); 
arbitrium,  ii  (-  libre  dispo- 
sition -),  n.  CicCœs.  Tac.  (ex.  : 
arbifrium     eligendi     [•     libre 
choix  •].  Tac.    consulis   in  eli- 
gendo  arbitrium  facëre  [•  lais- 
ser libre    choix    au  consul  •]. 
Liv.  arbitrio   sao  ou  suo  arfei- 
trio.  Cic.    arbitriam    adimère 
[.  ne  pas  laisser  •].  Liv.  ad  ar- 
bitrium taum  testes  dabo.  Cic. 
alicui  permittëre  arbitriam  pa- 
cis  ac  belli.  Liv.).  Laisser  a  qan 
le  choix  entre  deux  choses,  eli- 
gendi ex  daobas  potestatem  fa- 
cëre. Quint.  (V,  10,   00,.  facëre 
alicni  potestatem  optionemqae 
at  eligat.  Cic.  Laisser  à  qqn  la 
choix  entre  ses  collègues,  aiicai 
permittëre,  at  ex  collegis  optet 
qaem  velit.  Liv.    Laisser  à  qqn 
le    choix  entre   ces  deux   par- 
tis :  ou  bien ...  ou  bien ... ,  hano 
condicionem    alicai    ferre,    at 
optet,    atram    malit...    an... 
Cic.   alicui  hanc    condicionem 
proponëre,    ut    aat...    aat... 
Cic.    On  n'a  pas  le  choix,  nihil 
est  médium.  Cic.  non  integrum 
est.  Cic.  non  consilii    res    est. 
Cœs.^Caractéro  de  ce  qui  mérite 
d'être    choisi.    Des  hommes  de 
choix,    delecti.    Cic.    Cxs.  Liy. 
Des  choses  de  choix,  selecta.  Cic. 
exquisita.  Cic.  Des  expressions 
de  choix,  exquisitissima  verba. 
Cic.    Une  nourriture  de  choix, 
exqaisiti  cibi.  Cic. 
choléra   et  colëra,  s.  m.  Ma- 
ladie   épidémique,    dite    aussi 
choléra    morbus   ou    asiatique. 
Choiera,  x,  S.  Cels. 
choiérine  et   colérine,    s.   f. 
Diarrhée      violente.     Felliflaa 
passio.  Cxl.-Aar.  Choiera, x,  f. 
Lampr. 

cholérique  et  colérique,  adj. 
Relatif  au  choléra.  Cholericus, 
a,  um,  adj.  Plin.  Sobstantiyt. 
Un  — ,  c/ioitricos,  i,  m.  Plin. 
Scrib. 

choliatobe,  s.  m.  Vers  lambi- 
que  trimètre,  qui  se  termine 
par  un  iambe  suivi  d'un  spon- 
dée. Choliambas,  i,  m.  Diom. 


CHO 

chômable,  adj.  Oi'i  il  faut  chô- 

iiior.    Jour  —,     (lies     (iriatas. 

l'Un.  j.  Au  plur.  Feria:,  aram, 

r.  pi.  Vie.  . 

chômage,  s.  m.  Action  de  clio- 

iiirtr  ;    suspension    des  travaux. 

(  essatio,  onjs,  f.  Cic.  Voy.  cho- 

MMtl. 

cliômer,  v.  intr.Suspandro  pen- 
.l:uU  les  jours  fériés  le  labeur 
qiiotidion.  Cessàie,  intr.  Cic. 
ivoy.  ci-dessous)  ;  feriâ.ri,  dép. 
intr.  Varr.  Macr.  Ambr.  {s'om- 
ploio  surt.  au  partie,  passe;  voy. 
ci -après).  Qui  chôme,  feriatus, 
a,  uta,  p.  adj.  Cic.  (cf.  deiis 
feriatus  torpet.  Cic).  Jour  où 
l'on  chôme,  feriatas  dies.  Plin. 
i.  Il  (Par  ext.'i    V.   tr.    Chômer 
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^lln'o  lête).  Residére,  tr.  Plaat. 
Cic.    (dans    l'expre'sion:   déni- 
cales,    qaœ    a    nece    appellatœ 
sunt,   qaia  residentur    mortuis 
[-  ou    les   chôme  an    l'honneur 
dos  morts  •,].    Cic.    [de  Leg.  II. 
Sa,     55]).      Chômer    un    saint, 
c.-à-d.  le  fêter  par  un  chômaso, 
voy.  FÊTER.  *|  Cesser  do  travail- 
ler.   Cessâre,    intr.  Cic.  etc. 
(ex.:    car  tam   maltos  deos  ni- 
kil  agëre   et    cessâre  patitur? 
Cic.  [N.  D.  III.  39,  93].  at  ipsi 
tamen  paeri,etiam  cam  cessant, 
exercitatione     aliqaa     ladicra 
delectantar.  Cic);  otiâri,  dép. 
intr.     Cic.    llor.    (ox.:    otiandi 
causa.  Cic).  \\  (Par  anal.)  Ces- 
sâre, intr.  //or.  Jet.  (ex.:  quid 
ita    cessarant    pedes  ?    Phœd. 
cessâre    in  dnniim  tertiam  [en 
parlant  d'un  champ] .  Plin.  ces- 
sâre  [on   parlant    d'un  capital 
improductif].    Gaj.  [dig.  26,  7, 
13,  1];  requiescere,  intr.  Col. 
(voy.  [se]  reposer). 
chope,   s.  f.   Verre  dans  lequel 
on  boit  la  bière.  Urceas,  i,  m. 
Hor.  Urceolas,  i,  m.  Sen. 
chopine,  s.   f.    Demi-pinte   qui 
servait   autrefois   à    mesurer  le 
vin.     (Par    ext.)     Mesure    d'un 
demi-litre.    Sextarius,  ii,    m. 
Varr. 
(chopiner,  v.   intr.   Pop.   Boire 
chopine    sur    chopine.    Potàre 
crapulam.  Plaut. 
chopinette,  s.    f.    Petite    cho- 
pine   (famil.).    Heinina,   se,    f. 
Cato.  Plaat. 
chopper,  v.  intr.  Faire  un  faux 
pas,  en  heurtant  du  pied  contre 
un  obstacle  (arch.'l.  Voy.  bron- 
cher.   Il    (Fig.)  Faire  une  faute. 
Peccare,  intr.  Cic.  Ter. 
choctuant,  ante,  adj.  Qui  cho- 
que.  Qai  {qus-,  qaod)  offensio- 
ni    est    ou    offensionem    habet 
ou  affert.  Cic.  Qai  [qaa^,  qaod) 
in  offensioncTn  alicajas  incu,^- 
rit.  Cic.  Qai  (qa^e,  qaod)  offen- 
dit  ou  non.    vacat   oU'ensione. 
Cic.    Des   manières   choquantes 
pour   une  jeune    fille,    liberias 
ingeniam  qaam  virginem  decet. 
Liv.  Trouver  qqch.  de  choquant 
(dans     tel     ou     tel     individu, 
dans    tel    ou    tel   objet),  ogen- 
dëre.  intr.    Cic.  etc.  (cf.  in  me 


olfenditis.  Cxs.  si  in  me  ali- 
quid  offendistis.  Cic). 
choquer,  v.  tr.  Rencontrer  vio- 
lemmontqqn.qqch.  OfTendôre, 
intr.  et  tr.  (voy,  heurter)  ;  COl- 
lidére,  tr.  Cic.  Sen.  (ex.:  na- 
vigia  inter  se.  Sen.  dentés  col- 
lidantar['^ sa  choquent»].  Sen. 

(voy.    HEURTER,   ENTRE-CHOQUEu)  ; 

illidére,  tr.  Cic  \'irg.  (voy, 
heurter);  allidëre,  tr.  Cœs. 
(voy.  heurter  [^contre]).  || 
(Spécl  En  pari,  de  deux  ar- 
mées. Choquer  (intr.arch.)  et  S) 
choquer,  concarrcre,  intr.  Liv. 

voy.    [s']      ENTRE-CHOQUER.     COn- 

(ligëre,  intr.  Cxs.  Cic  (cf.  car- 
mis.  Cic  classe.  Nep.  acie  cam 
aliqao.  Liv.  contra  aliqaem 
maltisprœliis.  Vopisc).  T(Fig.) 
Contrarier  qqn,  comme  étant 
déplacé, etc.  Offendére,  tr. Cic. 
etc.  (aliqaem  ou  alicajas  ani- 
mam.  Cic.  aniniam  in  aliqao 
["  se  sentir  choqué  par  qqn  ■•]. 
Cic.  eos  splendor  offendit.  Cic. 
id  qaod  offenditEtrascos.  Cic); 
lœdére,  tr.  Cic.  (voy.  blesser, 
offenser).  Ce  qui  plaîtaux  uns, 
choque  les  autres,  qaod  apad 
alios  graiiam,  apad  alios 
offensionem  habet .  Plin  . 
Cela  les  choquera,  hoc  in  eo- 
ram  offensionem  cadet.  Cic 
Eviter  de  choquer  qqn,  e(fa- 
gëre  alicajas  offensionem.  Cic. 

choquetage,  voy.  souchetage. 

choraïque,  adj.  Où  domine  le 
choréo.   Vers  — ,  voy.    troch.u- 

QUE. 

choral,  aie,  adj.  Où  l'on  chante 
en  chœur.  Choricas,  a,  am,  adj. 
.lus.  Société  — ,  catervx  afqae 
concentas.  Cic.  ||  (Substant,ivt. 
masc.)  Choral,  air  religieux  des- 
tiné â  être  chanté  en  chœur. 
Voy.  cantique. 

chorée,  s.  m.  Pied  composé 
d'une    longue   et   d'une   brève. 

Voy.    TROCHÉE. 

chorège  (antiq.  grecque),  s. 
m.  Celui  qui  était  chargé  da 
fournir  à  ses  frais  le  chœur. 
Choragas,  i,  m.  Plaat. 
chorégie,  s.  f.  Fonction  do  cho- 
règo.  Choragi  munus.  A.  || 
Charges  supportées  par  le  cho- 
rège. Choragiam,  ii,  n.  Plaat. 
chorégraphe,  s.  m.  Celui  qui 
régla  les  pas,  les  figures  d'une 
danse  de  théâtre,  d'un  ballet. 
Magister.  qai  namcris  _  chori 
saltantiam  prseit,  on  qai  prœit 
ac  prcemonstrat  modos.  À. 
chorégraphie,  s,  f.  Art  de  la 
danse,  au  théâtre,  dans  les  bal- 
lets. Ars  saltandi  carmina, 
poemata.  A. 

chorégraphique,  adj.  Relatif 
à  la  chorégrapnie.  Saltatorias, 
a,  am,  adj.  (Jic  Macr. 
chorévêque,  s. m.  Dans  l'église 
primitive,  sorte  d'évêquo  auxi- 
liaire.C/iorepiscopus,  i,  m.  Cod- 
Jast. 

choriambe,     s.    m.     Pied    de 
quatre   syllabes    composé   d'un 


chorée  et  d'un  iambe.  Choriam- 
has,  i,  m.  Diom. 
choriambique,  adj. Où  domina 
la  choriambe.  Choriambicas,a, 
am,  adj.  Diom. 
choriste,  s.  m.  Celui  qui  chanta 
dans  un  chœur,    dans  un  con- 
cert,    au    théâtre,      dans    une 
église.  Choricas,  i,  m.  Firm. 
chorographio,  s.  f.  Description 
géographique  d'un  pays.  Choro- 
graphia,  œ,  f.  Vitr. 
chorographique,    adj.  Relatif 
à  la  description  d'un  pays. Qai 
{qa:e,  qaod)  ad  chorographiam 
purtinet.  A. 

chorus,  s.  m .  Reprisa  en  chœur,  à 
l'unisson,  d'un  chant,  d'un  re- 
frain. Faire — ,concinëre,  intr. 
Col.  Il  Faire  —    avec  qqn  (ap- 
prouver   bruyamment    ce  qu'il 
dit.  Asxentire,  intr.  Cic.    Virg. 
chose    (lat.   pop.    causa),   s.  f. 
Toute     réalité     qu'on    désigne 
d'une     manière    indéterminée. 
Res,  rei,   f.  Cic.  etc.  (ex.:  res 
ou  reram  natara    [«  les  choses, 
toutes  choses    créées»].  Cic  di- 
vinœ  hamanseqae  res.  Cic  res 
ad  vitam   necessarise.    Cic  res 
est  sacra  miser.  Sen.).  Se  tra- 
duit très  souvent  par  la  neutre 
d'un  adj.  prissubst.  Les  choses 
honteuses,  tarpia.  Cic  Les  cho- 
ses indispensables  à  la  vie,  qax 
ad  vitam  pertinent.  Cic  Cette 
chose,  id.  Cic.  La  même  chose, 
idem.  Cic    Autre  chose,  aliad. 
Gic.Qqf.se  rend  par  des  subst. 
Choses  sans  importance,  nag3e. 
Cic.   ineptise.  Cic.   \\  (Spéc.)  Ca 
qui  est  réel  (par  opp.  à  l'appa- 
rence).   Res,  rei,    f.  Cic.  (ex.: 
res  indicabit.  Cic   at  ipsa   res" 
declaravit.  Cic.  rem  opinor  spec- 
tari  oportere,  non  verba.  Cic. 
ad  rem  non  pertinet.    Cornif. 
ad    rem     ipsam     venïre;   qaoe 
natara      reram     sit    conside- 
râre  ["  aller  au  fond  des  choses, 
examiner  le  fond  des  choses  •]. 
Cic).  Il  (Par  axt.)  Le  fond  (par 
opp.  i  la  forme) .  Res,  rei,  f . 
Cic.    (ex.:    nominibas    differre, 
re  congra'-re.   Cic.    ad  rem  ip' 
sam  venire.   Cic  compressione 
reram    brèves.    Cic).    1  Ce  qui 
est  objet  de  possession  (par  opp. 
à  une  personne).   Res,   rei,  f. 
Cic.    (ex.:  res  et  personœ.    Jet. 
res  viles.  Cic  res  magni  pretii. 
Cic).    Faire    da  qqn   sa  chose, 
aii^aem   saam  facére.    Liv.   Il 
nous  a  traités  comme  sa  chose, 
nos  sabjectos  habait   tanqaam 
saos.  Tac.    1  Ce  qui  a  lieu,  ce 
qui  sa  fait.    Res,  rei,  f.  Cic. 
(ox.:  res  qase  nanqaam  (aérant. 
Cic.    reram   hamanaram    car- 
sas.  Cic.  omniam  reram  vicis- 
sitado  est.    Ter.   res    seaandse, 
Cic    adverse.    Cic).    La    força 
des   choses,   nécessitas,  atis,  f. 
Cic  Fairebien  les  choses,  c.-à-d. 
ne  pas  les  l'aire  à  demi,sepra?s- 
târe  arbanam  atqae  elegantem. 
Avant  toutes  choses,    ante  om- 
nia.  Cic    11   (Par  ext.)   Affaira. 
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Hes,  rei.  t.  Cic.  (ex.  :  re»  pn- 
Hira  [  •■  la  chose  publique  -]. 
Cic.  voy.  àffairr);  negotium, 
il,  n.Cic.(voy. AFFAIRE  .  Il  ?pec.} 
AlTairo  judiciaire.  Causa,  se, 
f.  Cic.  (ax.  :  causa  Jadicata 
atqae  damnata.  Cic.t.  ||  Ce 
dont  on  purlo.  Res.  rei,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  sijET.  II  a  dit  des 
choâcs  incroyables,  n\onstra 
narrai-it.  Cic.  Dira  des  choses 
choquantes,  protervè  loqni  ou 
dicére.  Plctat.  Ov.  Faire  dire  à 
qqn  dos  choses  aimables  [et  el- 
lipt-)  bien  des  choses,  impertire 
alicai  maltam  salatem.  Cic.  Ce 
n'est  pas  chose  croyable,  incre- 
dibile  est.  Cic.  C'est  uue  chose 
indigne,  indignam  est.  Cic.  |{ 
Je  ne  wis  quoi.  Xegotium,  ii, 
n.  Cic.  (cf.  reucpi»  illa  lentum 
negotium.  Cic  ).  ||  qoeluve 
riio=E,  locut.  équiv.  à  un  subst. 
raasc.  Aliquid,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nihitne  tibi  videor  an 
aliqaid  dicére  ?  Cic.  aliqaid 
falsi.  Cic.  aliqaid  divinam 
['  quelque  chose,  qui  est  d'es- 
sence divine  •].  Cic.  ai  in  me 
aliqaid  [•  en  quelque  chose  .] 
offendif-tis.  Cic.  ne  additas  no- 
mini  honos  aliqaid  libertati  of^- 
cerét.  Liv.  sablevûre  aliqacm 
ali'jaid.  Cxs.  timcbat  Pompe- 
jus  omnia,  ne  aliqaid  vos  ti- 
meretis.Cic.  [.Mil.2'., 66]. si  nanc 
aliquid  [•  quelque  chose  d'im- 
portant •  ]  assequi  se  patant. 
Cic.  est  aliqaid  napsisse  Jovi. 
Ov.  ego  qaoqae  aliquid  sum. 
Cic.  [ep.  VI,  18,  i].  mais  cf. 
fac  at  me  lelis  esse  aliqacm, 
çaoniam  qui  fui  jam,  esse  non 
possam.  Cic.  [Att.  III,  15,  18]); 
quid,  (remplace  ordiu.  aliquid 
après  si,  nisi,  ne,  nam^  qui, 
abi,  cam,  quo,  qaanto,  etc. 
parce  qu'on  ne  veut  pas  ap- 
puyer sur  l'idée',  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  si  qais  qaid  rumore  acce- 
pcrit  [■■  a  appris  qqch.  par  ouï- 
dire  •].  Cœs.  qui  horum  quid 
acerbissime  cradelissimeqae 
(■■cerat,  is  et  vir  et  cit/is  opti-  i 
mas  habebatur.  Cses.  [B.  C.  III,  ' 
3;!,  3]  ;  quicquam  (dans  les 
phras.  négut.  de  forme  ou  de 
eens),  n.  Cïc.  etc.  (es.  :  neque 
iis  ipsis  quicqaam  praeter  oram 
maritimam.. .  notam  est.  Caes. 
[B.  G.  IV,  ao,  3],  car  sui  quic- 
qaam esse  imperii  aat  potes- 
tatis  trans  Rhenum  postalaret? 
Cxs  [B.  G.  IV,  16,  U].  prias 
quam  quicqaam  conaretar.  Di- 
vitiacum  ad  se  vocari  jubet . 
Cxs.  [B.  G.  1, 19,  3]);  Donnibil 
(donna  à  l'expression  qqch.  do 
réservé),  n.  Cïc.  etc.  (ex.  :  non- 
nihil  asseqai.  Cic);  quidam, 
quaedam,  quoddam,  a.  pron. 
ind.  Cic.  etc.  ('-x.  :  singtilaris 
est  quœdam  natara  atqw:  vis 
animi  [•  quelque  chose  de  spé- 
cial •]).  Cic.  C'est  quelque  chose 
quf!  cela,  res  est  non  contem- 
nenia.  Cic.  II  y  a  quelque  chose 
•otre  eux,  c.-à-d.  quelque  més- 


intelligence, mis  mate  conve- 
nu. Sen.  Il  orasd'cbose,  c.-ii-J. 
qqch.  de  considérable.  Ct)  n'est 
pas  grand'chose,  parva  res  est. 
Cic.  U  n'a  pas  répondu  grand' 
chose,  vLx  pauca  respondit. 
Hor.  La  mort  même  n  est  pas 
Srand'chose,  ipsum  perire  non 
est  magnam.  Sen.  C'est  ma 
foi!  grand'chose  (iron.),  quan- 
talum  est  istud  !  Ter.  Cet 
homme  n'est  pas  grand'chose, 
homo  haad  magni  pretii. 
Plaut.  Va  pas  grand'chose, 
homo  niliili.  Plaat.  Cic.  ||  peu 
DE  CHOSE,  c.-à-d.  qqch.  de  peu 
important.  Res  pasilla.  Sen. 
C'est  peu  de  chose,  istud  levé 
est.  Sen.  Pour  si  p»\i  de  chose  ! 
tantalà  de  causa  !  Cic.  Si  Rome 
est  trop  peu  de  chose,  si  Homa 
parum.  Liv. 

chosette,  s.  f.  très  famil.  Pe- 
tite chose.  Recala,  se,  f.  Plaut. 
Parvala    res.   Cic.    Voy.    [un] 

RIEN. 

chott,  s.  m.  Vaste  dépression  de 
sol  au  fond  de  laquelle  est  un 
lac  salé.  Lacas,  us,  m.  Cic.  Liv. 
Lacuna,  se,  f.  l'arr. 

chou,  s.  m.  Plante  potagère. 
Hrassica,  œ,  f.  Plaat.  Caalis, 
is,  m.  l'arr.  Tige  du  — ,  caalis, 
is,  m.  Varr.  Chou  frisé.  Bras- 
sica  crispa.  Plin.  apiana.  Cato. 
—  pommé  ou  cabus,  brassica 
camana.  Plin.  crambe,  es,  f. 
l'Un,  halmyridion,  ii,  n.  Plin. 
Faire  ses  —  gras  de  qqn,  de 
qqch.  (s'en  accommoder  fort), 
voy.  ACCOMMODER.  Ménager  la 
chèvre  et  le  — ,  voy.  chèvre. 
Bête  comme  un — ,stipes o^i  cau- 
dex.  Ter.  truncas.  Plaat.  Cic. 
Il  Fig.  Famil.  (t.  de  tendres- 
se). Mon  petit  — ,  mi  pape. 
Suet.  mea  papala.  Apal.  ||  ^ 
(Par  anal.)  —  palmiste,  voy. 
PALMISTE.  —  poivré,  voy.  genêt. 

chouan,  s.  m.  (Dialect.)  Le 
moyen  duc,  sorte  de  hibou. 
Voy.  DUC  ^  (Fig.)  Nom  donné 
aux  défenseurs  de  la  royauté 
pendant    la    Révolution.    Voy. 

ROYALISTE. 

chouannerie,  s.  f.  Révolte  des 
chouans  pendant  la  Révolu- 
tion. Sedilio,  onis,  f.  Cic. 

choucas,  6.  m.  Petite  corneille 
des  clochers.  Moncdala,  œ,  f. 
Plaut.  Gracalas,  i,  m.   Phœd. 

chouette,  s.  f.  Oiseau  nocturne. 
Noctua,  w,  f.  Plaat.  Virg.  De 
— ,  noctiiinas,  a,  um,  adj. 
Plin. 

chou-fleur,  s.  m.  Espèce  do 
chou  dont  on  mange  les  fleur.» 
naissantes.  Cyma,  a?,  f.  Cela,  et 
cyma,  atis,  n.  Cela.  Col. 

chou-rave,  s.  m.  Variété  do 
ilioux.    Brassica  Aricina.  Plin. 

choyer,  v.  tr.  Soigner  tendre- 
ment (qqn).  fovère,  tr.  Cic. 
Mulccre  ou  nermalcëre,  tr.  Ctc. 
//or.  Blandiri  dép.  intr.  Cic. 
(cf.  h.  alicai.  Cic.)  Colère.  Cic. 
Hahëre  (atiquem.)  in  deliciis. 
Cic.    (cf.    catellaa    quem  puella 


in  delieiis  habaerat.\'al.-Hfax.). 
Je  t'ai  trop  choyée,  ,nimiuni  ta 
hakui  delicatam.  Plaat.  Se  — , 
nimium  indalgere  sil/i.  Cic. 
Choyer  sa  petite  personne,  cu- 
rare pellicalam,  Hor.  1  Soigner 
avec  sollicitude  (qqch.).  Indul- 
gere,  intr.  Cic.  (cf.  i.  alicui  rei. 
Cic).  —  sa  vieillosso,  (overe 
saam  senectatem.  Plaat.   Voy. 

SOIGNER. 

chrême,  s.  m.  Huila  consacrée 
qu'on  emploie  dans  certains 
sacrements  do  l'Eglise  catho- 
lique. Le  saint  — ,  clirisma, 
atis.n.  Tert.  De  saint  —,chria- 
malis,  e,  adj.  Eccl. 

chrestomathifi,  s.  f.  Choix  de 
morceaux  tirés  d'auteurs  clas- 
siques. Krcerpta,  orum,  n.  pi. 
Sen.  Fronto. 

chrétien,  ienne,  adj.  Qui  pro- 
fesse la  religion  de  Jesus-Christ. 
Cliristianas,  a,  um,  adj.  <4mm. 
£'cci.  Le  roitrèschrétien,  chris- 
tianissimas  princeps.  Ambros. 
Substantivt.  Un  — ,christianus, 
i,  m.  Amm.  Eccl.  Christianœ 
doctrinœ  (ou  legis)  stadioaus. 
Amm.  Un  vrai  — ,  vere  cliria- 
tianus.  Eccl.  Une  chrétienne, 
chriatiana,  ôe,  f.  Eccl.  chris- 
tianœ  legis  atudiosa.  Eccl.  Des 
—  rigides,  christianiores.  Aug. 
Un  enfant  — ,  parcntibas  chris- 
tiania natus.  Eccl.  Ennemi  des 
— ,  christiania  ou  christlano 
nomini  inimicaa  ou  infestas. 
Hier.  Ami  des  — ,  chriatianis 
ou  christiano  nomini,  chria- 
tianse  legi  arnicas,  christiano- 
ram  faator.  Eccl.  Persécuteur 
des  chrétiens ,  christianoram 
ve-rator,  persecutor  christiano- 
ram,christiamereligionis  insec- 
tator.  Eccl.  Persécution  contre 
les  — ,  vexatio  christianoram. 
Salp.-Sev.  peraecutio  christia- 
norum.  Eccl.  Il  pratiqua  la  to- 
lérance envers  les  — ,  chriatia- 
noa  esse  passas  est.  Lampr. 
Il  (Par  ext.  chez  les  peuples 
chrétiens.)  Homme.  Parler  — 
(un  langage  humain,  intelli- 
gible),      voy.     HOMME,     HUMAIN.  1 

Propre  aux  chrétiens.  La  foi 
— ,  chriatiana  lex.  Amm.  La 
piété  chrétienne,  pietas  Chris- 
tiana  ot,  simpl.  pietas.  Eccl. 
La  religion  — ,  religio  chria- 
tiana. Eccl.  doctrina  Chriati  ou 
chriatiana.  Eccl.  Les  instruc- 
tions do  la  religion  — ,  chria- 
tiana lex.  Eccl.  Le  rite  — , 
ritas  christianas.  Eccl.  La  li- 
turgie — ,  caltaa  cliristianas  ou 
sacra  chriatiana.  Eccl.  Professer 
la  religion  —  (dans  un  cas 
isolé),  chriaiianam  se  ease  di- 
cére ou  (devant  le  juge)  con(i- 
teri.  Lact.  Embrasser  la  reli- 
gion — ,  christianam  fien , 
christianam  religionem  saaci- 
pére,  deficëre  a  caltu  idolorum 
et  ad  christianam  religionem 
transira.  Eccl.  Etre  attaché  à 
la  religion  — ,  être  un  fervent 
— ,  christianœ  legis  studiosam 
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esse,  christiano  caltai  adhse- 
rëre.  Amm.  Rester  fidèle  à  la 
foi  — ,  christianam  esse  perse- 
verâre.  Hier .  Instruire  qqn 
dans  la  foi  —,  aliqaem  prse- 
ceptis  doctrinœ  ou  religionis 
christianse  imbaére.  Hier.  Me- 
ner une  vie  —,  agére  i/itam 
(Tiristo  ou  Christiano  dignam. 
Eccl. 

chrétiennement,  adv.   D'una 
manière  chrétienne.  C/irisfiane,  ] 
adv.  Aug.  Ut  decet  christianam 
ou  christianos.  Amm.  Pie,  adv. 
Amm. 

Chrétienté,  s.  f.  L'ensemble  des 
peuples  chrétiens.  Christiani, 
oram,  m.  pi.  Tac.  Saet.  Po- 
pulai  christianas.  Hier.  Numen 
christianam.  Lact.  Ecclesia 
Christianoram.  t'ccl.  \\  (Arch.) 
L'ensamblo  des  chrétiens  d'un 
pays.  Christianam  regnam. 
Hier. 
clirie,  s.  f.  Exercice  de  rhéto- 
rique, développements  d'un  ar- 
gument (arch.).  Chria,  se,  f. 
Qaint. 

christ,  s.  m.  Messie,  rédemp- 
tour.  Christua,  i,  m.  Plin.  j. 
Tac.  Eccl. 

christe,  s.  f.  Christe  marine, 
nom  vulgaire  de  plusieurs 
plantes    marines,   voy.  pebce- 

PIERRE, 

christianisme,  s.  m.  Religion 
des  chrétiens.  Jîeligio  chris- 
tiana.  Embrasser  le  christia- 
nisme, voy.  CHBÉTIE.N. 

chromatique,  adj.  Qui  pro- 
cède par  succession  de  demi- 
tons.  Chromaticas,  a,  uni,  adj. 
Vïtr.  Le  genre  — ,c/iroma(icuni 
gênas.  Vitr.  Gamme  —,  chro- 
ma, atis,  n.  Vitr.  La  science 
des  tons  — ,  c?iroma(ice,  es,  f. 
Vitr.  Il  (Arch.)  Chromatique 
(considéré  comme  propre  à 
l'expression  des  sentiments 
doux,  tendres).  Substantivt.  De 
la  — ,  du  chromatique,  modi- 
(lebiles.  Cic.  "[(Par  ext.)  Relatif 
aux  couleurs,  coiora^us,  a,  um, 
adj.  A.  Substantivt.  La  — ,  c- 
à-d.  le  coloris.  Voy.  ce  mot. 
chronicité,  a.  f.  Caractère 
chronique  (d'une  maladie). 
Chronicas  morbas.  Cœl.-Aar. 
1.  chronique,  adj.  Qui  par- 
court lentement  ses  périodes 
(en  pari,  d'une  maladie).  Lon- 
ginqaas,  a.  um,  adj.  Liv.  Chro- 
nicas,  m,    um,  adj.    Cœl.-Aar. 
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(Par  ext.)  Invétéré,  et  par 
saite,  ayant  perdu  le  caractère 
aigu.  Fétus,  adj.  Cels.  Tardas, 
a,  am,  adj.  Cœl.  Aar.  Maladie 
chronique,  morbas  Jongus  ou 
vetastas.  Cels.  Devenir  — ,  in- 
veteràre,  intr.  Cels.  Quand 
une  maladie  est  devenue  — , 
morbas  carn  peniias  insedit. 
Cels. Maladie  passée  à  l'état — , 
morbas  inconsaetadinem  ad- 
dactas.  Sen.  (Ep.  78,  1). 
2.  chronique,  s.  f.  Recueil  de 
faits  historiques  dans  l'ordre 
de  leur  succession.  Annales  li- 
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bri.    Cic.    et   simpl.   annales, 
iam,  m.  pi  .   Cic.   Chronici  li- 
bri.    Gell.  Chronica,  oram,   n 
pi.  PHn.  Geii.  Chronique  dune 
ville, commentariJ  reram  urba- 
naram.  Cic.  1  (Par  ext.)   L'en- 
semble des  faits,  des  nouvelles 
qui  86  débitent  sur  les  person- 
nes. Kamor,    oris,  m.  Cic.  .Ser- 
mones,  am,  m.  pi.  Liv.  Faina, 
se,  f.  Cic.    La    —    scandaleuse, 
rumop  adversas.  Liv.  invidia, 
œ,  f.    Cic.    infamia,    a',  f.  Cic. 
(cf.   infamia   adspergi   [•    ali- 
menter la  chroniqua   scanda- 
leuse •].  Nep.).  Il   y  a  une  — 
scandaleuse  sur  Trébonius,  non 
belta  est  (ama  Treboni.   Hor. 
Je  crains  d'être    la    victime  de 
la   —   scandaleuse  ,    vereor  ne 
homines  de  me  seqaias  loqaan- 
tar.  Sen. 
chroniqueur,    s.    m.     Auteur 
de  chroniques  historiques.  An- 
naliam  êcriptor.   Cic.  Chroni- 
queurs secs,  qai  sine  allis  or- 
namentis    monamenta    solam, 
temporam,  locoram  gestoram- 
qae  reliqaerant.    Liv.  Etre  un 
—  consciencieux,  res    singalas 
diligenter  tradére.  Liv. 
chronographe  (lat.  post.  chro- 
nographas.  Sid.),  s.   m.  Chro- 
niqueur  (arch.).   Voy.   ce  mot. 
chronologie,  s.  f.  Science  qui 
a  pour  effet   d'établir  les  dates 
des     événements     historiques. 
Temporam  ou  onnoram  ou  an- 
naliam  ratio.  Cic.descriptiones 
temporam.  Cic.  setatis  ou  tem- 
poris  ou  temporam  ordo.  Cic. 
temporam  séries.  Ov.  (en  pari. 
de  faits  qui   se   succèdent  sans 
interruption).  S'occuper  de  —, 
temporam    annales    perseqai. 
Cic.    Se    tromper  dans    la  — , 
temporibas    errare.  Cic.    Etre 
peu  versé  dans  la  —,  œtates  et 
tempora    ignorâre.  Cic.  Toute 
cette   —  est   si  obscure,    tanti 
errores  implicant  [nos]  tempo- 
ram.  Liv.    Sans    souci    de    la 
chronologie,  non  servato  tem- 
poris  ordine.   Cic. 
chronologique,  adj.  Relatif  à 
la  chronologie.    Observato  ca- 
jasqae    anni   ordine  composi- 
tas.Liv.  Ecrit— ,  liber  de  tem- 
poribas  scriptas.  Saet.  Suivra 
l'ordre   — ,    expUcare  ordines 
temporam.     Cic.     Fautes    — , 
temporam  setatamqae  errores. 
Cic.  Rassembler  tous   ces  évé- 
nements dans  un  ordre  — ,  ea 
omnia  divisa  temporibas  et  sé- 
rie reram  digesta  componëre. 
Cic.    Faire    une    exposition  — 
des  faits,  res  gestas  servato  or- 
dine    temporam     componëre. 
Cic. 
chronologiquement ,      adv  . 
Dans     l'ordre      chronologique, 
selon  l'ordre  des  temps.  Secun- 
dam    ordinem    tetnporam    ou 
servafo  tem,poris  ou  temporam 
ou  ca^'nsqae  anni  ordine.  Cic. 
chronologiste,  s.  m.  Celui  qui 
I    est  versé  dans  la    chronologie. 
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Temporam  rationis  ou  tempora 
exqaircndi  peritus.  Saet.  (fui 
de  temporibas  scribit  ou  scnp- 
sit.  Gell.  qai  perseqaitur  eu 
persecatas  est  temporam  an- 
nales. Cic.  Va  —  exact,  m  e.\- 
qairendis  temporibas  diligens. 
Cic. 
chronologue,   s.   m.   Chrono- 

logiato  (arch.).  Voy.  ce  mot. 
chu-ysalide,   s.    f.   Nymphe  do 
lépidoptère     avec     sou     enve- 
loppe. Chrysallis,  idis.  f.  Plin. 
Etre   en   — ,  in   nympha  esse. 
Plin.    Il  (Par  ext.)  L'onvelop|te 
elle-même.  iXidas,   i,   m.  Plin. 
[ntegamentam,  i,   n.  Plin. 
chrysanthème,  s.  m.   Arbris- 
seau cultivé    dans  nos  jardins 
à  causa  de  ses  fleurs.  Chvysan- 
themam,  i,  n.  Plin. 
chrysocollo.s.  f.  Corps  métal- 
lique d'un  jaune  pâle.  Chryso- 
colla,  se,  f.  Plin. 
chrysocome,  s.  f.  Plante  exo- 
tique à  fleurs  d'un  jaune   d'or. 
Chrysoconxe,  es,  f.  Plin. 
chrysolithe,  s.  f.   Nom  donné 
par    l'.s    anciens    lapidaires   à 
différentes     pierres   précieuses. 
Chrysolithas.  i,  m.  Plin. 
chrysoprase,    s.    m.     Variété 
d'agate  coloriée  en  vert.  Chry- 
soprasas,  i,  m.  Plin. 
chucheter,  chucheteur,  voy. 

CHUCHOTER,    CHUCHOTEUR. 

chuchillement,  s.  m.  Chucho- 
tement ironique  (arch.). Sasur- 
ras,  i,  m.  Cic. 

chuchotage,  s.  m.  Entrelien 
où  l'on  e  parle  à  l'oreille. 
Rumuscali,  oram,  m.  pi.  Cic. 
Aag.  Vocalœ,  aram,  f.  pi.  Cic. 

chuchotement,  s.  m.  Action 
de  chuchoter.  Susarri,  oram, 
m.  pi.  Cic. 

chuchoter,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  \Famil.)  Parler  bas  à 
l'oreille  de  qqn.  Susnrrâre, 
intr.  Ter.  Cic.  Mais  que  chu- 
chotez-vous ?  Sed  qaid  vos  in- 
ter  vos  ?  Ter.  Chuchoter  en- 
semble, consasarrare  ,  intr. 
Ter.  1  (Par  ext.)  V.  tr.  Parler 
bas  à  l'oreille  de  qqn  (famil.). 
—  qqch.  à  l'oreille  de  qqn, 
insasurrare  alicai  aliquid  ad 
aiirem,  in  aarem,  in  aaret. 
Cic. 

chuchoterie,  s.  f.  Entretien 
des  personnes  qui  chuchotent. 
Ramascali  hominam.  Cic.  vo- 
calœ, aram,  f.  pi.  Cic. 
cbuchoteur,  euse  et  arch. 
chucheteur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Qui,  qaêc  sasarrat.  A.  Sosar- 
rator,  oris,  m.  Cic.  Sasarratrix, 
tricis,  f.  Petr.  Chrysol. 
chuintant,  ante,  adj.  Qui  sa 
prononce  avec  un  sifflement 
palatal.  Sibilas,  a,  am,  adj. 
Virg.  Stridalas,  a,  am,  adj. 
Sen.  {cl.  tenais  et  stridalavox. 
Sen. 

chuintement,  s.  m.  Action  de 
chuinter.  Sibilas, i,  m.  Sen. 
chuinter,  v.  intr.  En  pari,  de 
la  chouette,  pousser  le  cri  par- 
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ticuliar  à  son  espèce.  L'ialcire,  i 
iatr.  (cf.  utuiiint  aUilie.  An- 
tUol.  Lat.  [-6U,  il]).  •  l'arext. 
Prononcer  certaines  consonnes 
ich.  j)  avec  une  sorce  de  sif- 
flement palatal.  Sibilare,  inir. 
PliuU.  6tridêre,  intr.  Apul. 
chut,  interj.  Mot  qu'on  adresse 
i  qqn  pour  le  faire  taire.  St! 
Plaat.  Ter.  tace  !  Ter.  Liv. 
ijuiesce  !  Ter.  Ou  fait  —  & 
Rome  sur  cette  affaire,  [iomœ 
silelur  ou  si/<;ntiam  est  de  ea 
re.  Cic.  Il  (Subst.)  Les  chut  du 
parterre,  voy.  sifflet. 
chute,  s.  f.  Action  de  choir  {pr. 
et  fig.)  Casus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  c.  stillicidi.  Lacr.  nivis. 
Liv.  lapidam.  Plin.j.  caméra. 
Dict.  alix  grainore  casa  déci- 
dant tarres.  Uor.  vehicali  ca- 
sas. Plin.  c.  eqai.  Spart,  gravi 
■  casa  concidcre.  Phœd.  casus, 
quo  [infantes]  in  terram  to- 
tiens  deferantar.  Quint,  au  fig. 
fufari  et  conservâre  aliqaem 
in  casa  gao  a((lictas  jacet.  Cic. 
[SuUa,  SI,  61]),  iapsus,  lis  (pr. 

•  glissement  •,  ti'ou  •  chute  »), 
m.  Cic.  Sen.  etc.  (es.:  l.  terrai. 
Cic.  l.  considentis  soli.  Sen. 
magnaram  arbiam  lapsas 
[plur.].  Sen.  sabiti  montiam 
lapsas.  Sen.  lapsas  scalarum. 
Plin.  [reqaentior  carrentibas 
qaam  reptantibus  lapsas.  Plin. 
).  sastinêre  se  a  lapsu.  Liv. 
subito  lapsa  decidëre.  Val.- 
Max.  paeriliam  dentium  lap- 
sas. Sen.  [ben.  IV,  6,  6].  herba 
urceolaris  contra...  lapsas... 
Plin.  [XXII,  i.3];  au  fig.  voy. 
[faui.]  pas);  ruina,  ae  (-  ac- 
tion de  choir,  ctïute,  écroule- 
ment •),  f.  Lacr.  Cic.  Cxs.  Liv. 
(ex.  :  r.  grandinis.  Lacr.  /u- 
mentorum  sarcinaramqae.  Liv. 
repentina  tarris.  Cœs.  amphi- 
theatri,  pontis.  Saet.  [racti 
raina  ['  par  la  chute  de  l'édi- 
fice »].  Sen.  eâ  raina  [•  par  la 
chute  de  la  maison  -]  oppres- 
sam  interire.  Cic.  ;iu  fig.  raina 
pablica  [-  de  l'Etat  •>].  Liv.  r. 
arbis.  Liv.  ruina  Hannibalis 
prope  attonili.  Liv.  raina  par- 
tianx  pro  qaibas  steierat,  Liv. 
raina  soceri  in  exsilium  pui- 
sas.   Tac);    labes,    is    {pr. 

•  ébranlement,  3c;cous3'3,  etc.  " 
d'oà  "  écroulement,  chute  •)  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  multis  locis  la- 
bes (actse  sant.  Cic.  au  63.  voy. 
DÉOAT,  DÉSASTRE,  ruine).  Faire 
une  chute,  cadêre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  graviter  cadêre 
[•  faire  une  lourde  chute  •■]. 
Cic.  voy.  tomber)  ;  concidêre, 
{pr.  -  tomber  ensemble  ou  d'un 
seul  coup  "),  intr.  Cic.  (voy. 
tomber,  déchoir)  ;  decidére, 
{pr.  >•  tomber  de  haut  en  ba^, 
tomber  à  terre  •),  intr.  Cio 
etc.  (ex.:  Camillus  sabito  lap- 
sa decuiit  [<-  soudain  Camille- 
fit  une  chute  •].  Val.-Max . 
deci-Jére  e(juo  [-  faire  une 
ehut«   de   cheval   -•].   Cœs.    ex 
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eqao  in  terram.  A'ep.);  exci- 
aêre  {pr.  •  tomber  de,  tomber 
hors  de  •),  intr.  Cic.  etc.  ^voy. 
tomber);  labi  (pr.  .  glisser  ■• 
d'où  •  tomber  •),  dop.  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  tomber).  ||  La 
chute  d'un  cours  d'eau,  dfjec- 
tas  aqu^.  Sen.  (ep.  S6,  3;  cf. 
Plin.  [X.WIII,  75];  au  plur. 
dejcctus  (laminam.  Sen.  [ad 
Marc.  18,  U]).  Une  chute  d'eau 
et  absol.  une  chute,  voy.  ca- 
taracte. Cliute  de  l'eau  dans 
la  clepsydre,  roralio,  onis,  f. 
Castiod.  (Var.  I,  US).  Avant  la 
chute  du  rideau,  c.-d-d.  avant 
la  fin  de  la  pièce,  anteqaam 
aulseam  toltitur.  Cic.  (cf.  Ca.'l. 
05  et  (sous  le  bas  empire)  an- 
teqaam aalxam  deponitur. 
Amm.  (XVI,  6,  3;  XXVIII,  0, 
29)  parce  que  à  cette  époque  le 
rideau  s'abaissait  comme  chez 
uou*,  au  lieu  de  sa  lever  de  bas 
en  haut  comme  à  l'époque  de 
Cicéron.  ||  (Spéc.)  .action  de  se 
détacher  de  la  tige.  A  la  chute 
des  feuilles,  cum  décidant  fo- 
lia.  Cic.  Plin.  Chute  des  che- 
veux, voy.  CHEVEU.  —  des  dents, 
lapsas,  ûs,  m.  Sen.  (voy.  ci-des- 
sus). Il  (Par  e.\t.)  Abaissement 
anormal  d'un  orijane.  Proci- 
dentia,  0?,  f.  Plin.  (cf.  pr.  se- 
dis  ["  du  rectum  -].  Plin.  val- 
varum.  Plin.}.  Qui  présente  une 
chute,  procidaas,  a,  um,  adj. 
Plin.  (cf.  pr.  sedes  [-  fonde- 
ment»]. l'Un,  ambilicus.  Plin.). 
Il  Fig.  La  chute  ^du  premier 
homme),  defectio  a  lege  di- 
vina.  A.  Chute  (morale;,  iap- 
sus, ûs,  m.  Cic.  peccatum,  i, 
D.  Cic.  Il  La  chute  d'une  pièce, 
d'un  auteur.  Ceux-là  me  pa- 
raissent avoir  joué  jusqu'au 
bout  leur  rôle  dans  la  vie, 
bien  difl'érents  de  ces  acteur^ 
inexpérimentés  qui  entraînent 
la  chute  de  la  pièce  au  dernier 
acte,  ii  mihi  videntar  fabalam 
œtatis  pereijisse  nec  tanqaam 
inexercitati  histrlones  in  ex- 
tremo  acta  corraisse.  Cic.  (sen. 
18,  ëlt).  Indill'érent  à  la  chute 
ou  à  la  réussite  de  la  picce, 
securus  cadat  an  recto  stet  fa- 
bula talo.  Hor.  (Un  aut,our) 
qui  n'a  pas  encore  eu  de  chute, 
intactus  a  sibilo.  Cael.  ap.  Cic. 
qui  nondam  decidit.  Sen.  rh. 
(contr.  va,  pr.  §  5).  1  (Fig.) 
La  chute  du  Jour,  c.-d-d. 
l'heure  où  le  jour  tombe.  A  la 
chute  du  jour,  précipitante 
sole.  Cic.  inclinato  in  vespe- 
ram  die.  Liv.  Voy.  soir.  ^  La 
partie  où  une  chose  tombe, 
cosse,  s'arrête.  La  chute  d'un 
toit,  fastigium,  u,  n.  Cic.  || 
(Fig.)  Chute  d'une  période. 
Claasula,  a?,  f.  Cic.  Qaint. 
1.  chuter,  v.  intr.  Crier  chut. 
Sil':ntia  poscëre.  Tac.  ||  (Par 
oxt.)7'ronsi(ii.-É. — un  acteur,  une 
pièce,  voy.  sikfler.  Etre  chuté, 
exigi,  paas.  'J'er.  (Andr.  pr.  27 , 
Uec.  pr.  12;  15). 
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s.  chuter,  v.  intr.  Faire  un* 
chute  ^popul.).  Voy.  choir. 

chyle,  s.  m.  Suc  formé  dans 
l'intestin  grêle.  Sucus,  i,  m. 
Cic.  (cf.  sucus,  is  quo  aliinur. 
Cic.)  et  simpl.  cibu*,  i,  m.  Cic. 
Le  —  qui  se  répandra  dans 
tout  le  corps,  sueus  retenti  ci- 
bi  itaras  tn  partes  corporis. 
Sen. 

chylifère,  adj.  Qui  porte  le 
chyle,  i^uci  ptenas.  Ter.  Saco- 
sus,  a,  uni,  adj.  Plin.  Veines  — , 
venœ  in  qaas  cibas  confandi- 
tur.  Cic. 

chyliûcation,  s.  f.  Formation 
du  chyle  dans  l'intestin  grêle 
et  dans  les  vaisseaux  chyli- 
feres.  Concretio  cibi  ou  suc». 
.-I. 

chyme,  s.  m.  Sorte  de  bouillie 
quo  produit  la  première  éla- 
boration des  aliments  dans 
l'estomac.  Chymas,  i,  m.  5e- 
ren.-Samm. 

1.  ci,  adv.  Pour  désigner  le  lieu 
où    l'on    est.    Hic,    adv.    de 
Inscr.  (cf.  hic  jacet  ou  sitas  e,- 
Inscr.).    Do-ci,    de-là,    par-c. 
par-là,  hic...  illic...  V'inj.  paf 
sini,  adv.  Cic.  ^  Pour  désii^nci 
le  temps  où  l'on  est.  Hic,  baec. 
hoc,  adj.   Cic.  (ex.  :   his    tem- 
poribus.  Cic.  status  Ida  rerum 
Cic.  /ii  Tnores.  Cic.  his  daobur 
mcnsibas.  Cic).  Va  ci-dovair. 
cordonnier,  sutorias.  Cic.  Ci- 
d  -ssous,  infra.  Cic.  post.   Cic. 
rnox.  Cic.  Ci-dessus,  supra,  ''it . 
Cœs.    ante     Cic.    (cf.    at    ani  > 
dictam  est.  Cœs.).  ^  Pour  de^i 
gner  une  personne.  Hic,  huoc. 
bOC,  adj.  et   pron.    Cic     (e\.  : 
hic  vir.  Cic.  hoec  res.  Cic.  hic. 
ille...  Cic). 

à.  ci,  pron.  Ceci  (Famil.)  Voy. 

CECI. 

cible,  s.  f.  Plaque  de  carton, 
de  bois,  etc.  qui  sert  de  but 
de  tir,  Scopus,  i,  m.  Su^t. 
Prendre  qqn  pour  — ,  aliijncîii 
ad  ictum  destinâre.  Tac.  Fig. 
Etre  la  —  des  quolibets.  îles 
railleries,  contutneliis,  ladihrUs 
obnoxium  esse.  Plin.  j.  Prendre 
qqn  pour  cible  de  ses  plai- 
santeries, ali  qaem  ludihiio 
hainre.  Ter.  Etre  la  cible  de 
l'envie,  d'une  haine  ardente, 
invidia  flagrare,  conflagrâra, 
ardêre.  Cic. 

ciboire,  s.  m.  Vase,  en  forme 
do  coupe,  contenant  les  hosties 
consacrées.  Sacrum  cibofium. 
Eccl. 

ciboule,  s.  f.  Planto  potagère 
du  genre  do  l'oignon.  Cepula, 
er,  i.  Pall.  Pallacana,  ac,  f. 
l'Un.  Getiam,  ii,  n.  Plin. 

ciboulette,  s.  f.  Nom  vulgaire 
do  la  civette,  plante  potagère. 
Voy.  CIDOU1.E,  civette. 

cicatrice,  s.  f.  Marque  laissée 
sur  la  peau  par  uno  blessure, 
etc.  après  la  guérison.  Cl'ca- 
trix,  tricis,  (.  Cic.  etc.  lex.: 
recens,  vêtus.  Cels.  (ar.tœ  ex 
alceribas    cicatrices.    Celé.    c. 
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adifcrsse.  Cic.  acatricem  ducëre. 
Scrib.).  Couvert  Je  cicatrices, 
cicatricosas,  ac!j.  Plaat.  Uen. 
rh.  Quint,  (ex.  ;  c.  tergum. 
Plaat.  fades.  Quint,  miles. Scn. 
rk.).  l'etite  cicatrice,  cicatri- 
cula,  œ,  (.  Cels.  (II,  10).  |1 
(Par  ext.)  Marque  que  laissent 
après  leur  chute  les  diverses 
parties  d'un  végétal.  Cicatrix, 
tricis,  f.  Virij.  Plin.  Qaint. 

cicatrisation,  s.  l'.  Action  par 
l.'siluclle  uni)  plaie  se  cicatrisa. 
Obdacta  cicatrix.  Cic.  ducta. 
Scrib.  inducta.  Cels.  glatinatio 
(avec  ou  sans  valneris),  s.  f. 
Csel.-Aur.  Arriver  à  la  —  d'une 
blessure,  ad  cicatricem  venire 
ou  pervenire.  Sen.  Cels. 

cicatriser  (lat.  du  moy.  âge 
cicatrizâre,  lat.  post.  cicatri- 
càri,  dép.  Csel.-Aur.),  v.  tr. 
Fermer  une  plaie,  etc.,  de  ma- 
nière à  ne  plus  laisser  qu'une 
marque  sur  la  peau.  Vulnus  ad 
cicatricem  perdacëre.  Cels.  val- 
neri  cicatricem  inducëre.  Cels. 

—  une  blessure  morale  (en  pari, 
du  temps),  cicatricem  inducëre. 
Plin.  j.  Se  cicatriser,  cicatri- 
cem, dacëre  ou  trahëre.  Scrib. 
ad  cicatricem  venïre  ou  perve- 
nire. Sen.  Cels.  La  blessure  se 
cicatrise  (pr.  et  fig.),  vulnus  ci- 
catricem obducit.  Cic.  e.xcipit 
ou  recipit.  Cic.  Cels.  La  bles- 
sure commence  à  se  cicatriser, 
vulnus  tendit  ad  cicatricem. 
Cels.   coit   in  cicatricem.  Sen. 

—  une  blessure  cicatrisée,  cica- 
trix, tricis,  r.  Cic.  Cels.  Rouvrir 
une  cicatrice  à  peine  fermée, 
obdactam  vix  cicatricem  re- 
fricâre.  Cic.  recentem  cicatn- 
cem  rescindëre.  Petr.  \\  (Par 
ext.)  Marquer  de  cicatrices.  Dos 
cicatrisé,  cicatricosum  tergum. 
Plaut.  Voy.  CICATRICE. 

cicerole,  s.  f.  Nom  vulgaire 
du  pois  chiche.  Cicercula,  a?,  f. 
Plin.  Cicerculam,  i,  n.  Marc- 
Empir. 

cicérone,  s.  m.  Guide  qui  fait 
visiter  aux  voyageurs  les  curio- 
sités d'une  ville,  l'rbis  ignotie 
monstrator.  A.  Voy.  guide.  Qui 
hospites  ad  ea  quœ  visenda 
sunt  ducëre  solet  et  unumquid- 
que  ostendëre.  Cf. Cic.  (in  Verr., 
IV,  132). 

cicéronien,  ienne,  adj.  Qui 
ressemble  à  la  façon  d'écrire  de 
Cicéron.  Ciceronianus,  a,  um, 
adj.  Plin.  (cf.  Ciceroniana  sim- 
plicitas.  Plin.).  Spécialt.  Subs- 
tantivt.  Les  Cicéroniens  (ceux, 
qui  à  l'époque  de  la  Renaissance, 
écrivant  en  latin,  alFectaient 
d'imiter  Cicéron),  Ciceroniani, 
oram,  m  pi.  Hier. 

cicindèle,  s.  f.  Ver  luisant 
(dans  Rabelais).  Cicindela,  se,  f. 
Plin. 

cicisbée.  Voy.  sigisbée. 

cicutaire,  s.  f.  Plante  ombelli- 
fère  vénéneuse.  Voy.  ciguë. 

cidre,  s.  m.  Jus  de  pomme  far- 
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mente,  sorte  de  boisson.  Vinam 
ex  malis  factum.  Plin. 
ciel,  s.  111.  (Chez  les  aniens). 
i;éunion  da  splu-ros  cristallines 
concentriques  à  la  terre  où  se 
mou  valent  les  astres, d'après  eux, 
Cselum,  i,  n.  Cic.  (plus  em- 
ployé que  le  suivant);  spbœrà, 
se,  f.  Cic.  (ex.:  sphsera,  in  ijiia 
solis  et  lunaj  reliquarum'jue 
stellarum  motus  insunt.  Cic. 
[cf.  de  rep.  I,  22;  N.  D.  II,  88; 
'l'use.  I,  G3]).  Fig.  Etre  ravi  au 
septième  ciel,  esse  in  cxlo.  Cic. 
Il  (Astrol.)  L'influence  du  ciel, 
taclus  cpfli.  Virg,  \\  (Chez  les 
modernes.)  l'space  dans  lequel 
tous  les  astres  accomplissent 
leur  révolution.  Cœlura,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cselum  totum 
astris  distinctum  et  ornatam. 
Cic,  totias  caeli  descriptio.  Cic. 
spectatorcselisiderumque.Liv.). 
1  (Ordin.)  Partie  de  l'espace  qui 
apparaît  comme  une  voûte  sphé- 
rique  circonscrite  par  l'horizon. 
Cselum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
nocte  atque  nubibus  obscura- 
tum.  Sali,  omne  cselum  hoc,  in 
qao  nubes,  imbres  vrntique  co~ 
guntur,  quod  et  liumidam  et 
caliginosum  est  propter  exha- 
lationem  terrse.  Cic.  propter 
aeris  crassitadinem  cte  caslo 
malta  apad  eos  (iebant  et  ob 
eandemcausammulta  inusitata 
partim  e  cselo,  partim  e  terra 
oriebantar.  Cic.  cadëre  cselo 
ou  de  cselo  [en  pari,  des  mé- 
téores!. Liv.  delabi  de  cselo.  Cic. 
de  cselo  servâre  [•  observer  les 
signes  du  ciel  •].  Cic.  cs'lam 
discedit.  Cic.  cselum  fnditar 
velut  magno  hiata.  Liv.  Arpis 
parmas  in  cselo  visas.  Liv.  cse- 
lum liberum  ou  apertum,  et  li- 
beram.  Cic.  tangi  de  cselo  ['  par 
le  feu  du  ciol  i>].  Cato.  Liv.  ici 
e  cselo  [même  sens].  Cic.  cseli 
temperatio  [<■  l'état  du  ciel,  la 
température  ^"l.  Cic.  tollëre  ma- 
nus  ad  cselum.  Sen.  rh.  juncta 
caelo  montium  juga.  Liv.  nives 
cxlo  prope  immixtse.  Liv.  cse- 
lum contingëre.  Liv.  digito  cse- 
lum se  attigisse  patant.  Cic. 
aliquem  ou  aliquid  ferre  ad  [ou 
in'\  cselum.  Cic.  aliqaem  tollëre 
ad  cselum.  Cic.  aliqaem  detra- 
hëre  de  cselo.  Cic.  cselum  ac 
terras  miscëre  [i,  remuer  ciel 
et  terre  -],  Liv,  [IV,  3,  6].  cae- 
cum, purum.  Cic).  Bleu  de  ciel, 
voy.  AZUR,  AZURÉ.  Tranchées 
à  ciel  ouvert,  fossx  apertœ. 
Col,  Il  (Par  ext.)  Climat.  Cse- 
lum, i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  ;  in- 
temperies  cseli.  Liv,  gravitas 
hujus  cs^li.  Cic,  serenitas  cseli, 
Sen.  cselum  pingue  et  concre- 
tam.  Cic.  c,  crassam.  Cic).  ^ 
(Par  ext.)  Séjour  de  la  divinité. 
Cselum,  i,  n.  Cic,  etc.  (ex.  : 
de  cselo  delapsus  [■  un  homme 
tombé  du  ciel,  c.-a-d.  extraor- 
dinaire '].  Cic.  cselum  conscen- 
dëre.  Val.-Max.alhjaem  in  cselo 
ponëre.  Justin,  non  ad  mortem 
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tradi,  verum  in  cs'lum  videri 
escendëre.  Cic.  quid  me  cselum 
spernre  jubebas  ?  Virg.  [G.  IV, 
325]).  Il  (Par  ext.)  La  divinité 
ello-mémo.  Dans  cette  acception 
le  mot  cselam,  qui  est  poétique 
et  postérieur  à  Auguste,  doit 
être  remplacé  par  deus,  dii. 
Voy.  DIEU,  DiviNiTiS.  Il  (Spécial.) 
Le  séjour  des  bienheureux.  Pio- 
rum  sedes  et  locus.  Cic  Tac. 
Le  royaume  des  cioux,  régnant 
cseleste,  Eccl.  |l  (Par  anal.)  Le 
ciel,  c.-à-d.  la  Béatitude,  sum- 
ma  félicitas.  Cic, 

cierge,  s.  m.  Grande  chandelle 
de  cire.  Cereus,  i,  m.  Cic.  Can- 
dela,  se,  f.  Juv, 

cigale,  s.  f.  Insecte  qui  fait  an- 
tendre  un  bruit  aigre  et  mono- 
tone. Cicada,  se,  f.  Oi^.  Plin. 
■Toute  la  journée  il  chante 
comme  une  — ,  totum  diem  ar- 
gutatar  quasi  cicada.  Nov.  com. 

cigogne,  s.  f.  Oiseau  voyageur 
au  long  cou,  au  long  bec,  aux 
longues  jambes.  Ciconia,  se,  f. 
Phsed.  Plin.  De  — ,  ciconinus, 
a,  um,  adj.  Sid,  Qui  a  un  cou 
de  —  (un  long  cou),  sesquipede 
longas.  Plaat.  \\  Fig.  Contes 
de  la  —  (faits  à  plaisir),  fabula" 
nutricularum.  Quint,  ^  (  Par 
anal.l  Levier  coudé.  Ciconia, 
se,  f.  Col. 

cigogneau,  s.  m.  Petit  de  la 
cigogne.  Pullas  ciconias.  A. 

ciguë,  s.  f.  Plante  vivace,  véné- 
neuse. Cicuta,  se,  f.  Plin,  ^  Poi- 
son (qu'on  donnait  aux  condam- 
nés à  mort  chez  les  Athéniens). 
Cicuta,  se.  f.  Pers. 

cil,  s.  m.  Poil  qui  garnit  le  bord 
libre  des  paupières  de  l'oeil.  Ci- 
lium,  ii,  n.  (ordinairement  au 
plur.)  Plin.  Pili  ocalorum. 
Plin. 

ciliaire,  adj.  Garni  de  cils.  Pi- 
losas,  a,  um,  adj.  Varr.  Le 
bord  —  des  paupières,  palpebrse 
munitse  vallo  piloram.  Cic. 

cilice,  s.  m.  Chemise,  ceinture 
de  crin  portée  sur  la  peau  par 
esprit  de  pénitence,  de  morti- 
fication. Cilicium,  ii,  n.  Valg. 
Silicinum  sagum.  Vu/g. 

cilié,  iée,  adj.  Garni  de  cils. 
Voy.  CILIAIRE.  Il  jPar  aual.) 
Feuilles  ciliées  (garnies  de  poils), 
pilosa  folia.  Plin. 

cillement,  s.  m.  Action  de  ciller 
les  yeux.  Nictatio,  onis,  f.  Plin. 
Palpebratio,  onis,  f.  Csel.-.iar. 

ciller,  V.  tr.  Fermer  rapidement 
(les  yeux),  par  le  rapproche- 
ment des  cils,  des  paupières. 
Nictûre  et  nictâri,  intr.  Plaat. 
Connivêre,  intr.  Cic.  Palpe- 
brâre,  intr.  Csel.-.iur.  Fig. 
Personne  n'ose  —  {c.-à-d.  re- 
muer) devant  lui,  voy.  bouger, 
REMUER.  T  Garnir  de  cils.  Ciliis, 
ou  pilis  manire.  A. 

cimaise  et  cymaise,  s.  f.  Mou- 
lure au  sommet  d'une  corniche. 
Cymatiam,  ïi,  n.  l'itr.  ||  (Par 
ext.)  Moulure  à  hauteur  d'ap- 
pui sur  les  murs  d'une  chambre. 
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dune  galerie.  Toriis,  i,  m.  Vitr. 
cimbalaire.  Voy.  ctmbalaire. 
cime,  s.  f.  Le  sommet  eu  pointe 
des  objets  élevés.  Cacamen,  inis, 
n.  Sert.  Calmen,  inia,  n.  Virg. 
Vertejc,  ticis,  n.  Hor.  Curt. 
Foêtigiam,  ii,  a.  Cart.  ^^pex, 
picit.  m.  Ov.  Col,  La  —  de  la 
montagne,  de  la  colline,  mon- 
tis  cacamen  ou  summam  caca- 
men.  Cure,  summum  montis 
/agam.  Caes.  Sur  la  —  d'un 
chêne,  in  sublimi  qaerca. 
Phxd.  Poét.  Le  mont  à  double 
cime  (le  Parnasse).  Parnassos 
biceps.  Pers.  |{  Fig.  (rare). 
Parvenir  à  la  —  des  honneurs, 
ad  sammam  gradam  glorise 
(ou  honoris)  ascendére.  Cic. 
Voy.  aussi  faîte. 

ciment,  s.  m.  Mélange  de  chaux 
et  de  briques  pilées  pour  lier 
les  pierres  dans  un  travail  de 
maçonnerie.  Arenatam,  i,  n. 
Vitr.  Plin.  Intrita,  se,  t.  Plin. 
Fig.  Bâtir  à  chau.\  et  à  — ,  voy. 
CHAUX.  Il  Ciment  à  luter.  Mal- 
tha,  se,  {.  Plin.  Ferrumcn,  inis. 
a.  Plin.  ^  (Fig.)  Ce  qui  sert  à 
lier  les  parties  d'un  tout.  Coa- 
galnm,  i,  n.  Gell.  (cf.  amici- 
tiœ  coagalam  unicum  est  fides. 
Gell.). 

cimenter,  v.  tr.  Consolider 
avec  du  ciment.  Conglavinûrey 
tr.  Vitr.  {cl.  calx  conglutinat 
utrasgae  res  inter  se.  Vitr.).  1 
Consolider  par  qqch.  qui  lie  les 
parties.  Conglatinare,  tr.  Cic. 
eic.  (et.  c.  volantates  nostras 
lonsaetadine.  Cic.)  —  la  paix, 
pacem  coagmentâre.  Cic.  — 
par  un  serment,  jarejurando 
et  pde  sandre.  Css.  —  une 
alliance  en  versant  le  eang  de 
qqn,  sancïre  fœdas  sanguine 
alicujas.  Cic.  Pour  que  la  pais 
fût  mieux  cimentée  à  ses  yeux, 
900  magis  ratam  fore  crederet 
pacem.  Liv.  Liaison  mal  cimen- 
tée, maie  cohœrens  concordia. 
Sen. 

cimeterre,  s.  m.  Sabre  à  lame 
recourbée.  Acinace8,it,  m.  Hor. 
Cart. 

cimetière  (lat.  eccl.  cœmete- 
riam.  Hier.),  s.  m.  Lieu  où  l'on 
enterre  les  morts.  Locas  puhli- 
cas  faneribus  destinataa.  Plin. 
Sepalcretum,  i.n.Catall.  (59,2). 
Famil.  Conduire  qqn  (un  mort) 
au  — ,  efferre  aliqaem.  Cic. 
Nep.  Fig.  Lieu  où  il  est  mon 
beaucoup    de   personnes.    Voy. 

'OMBEAU. 

Ci  mier,  s.  rn.  Ornement  d'ai- 
grettes, de  plumes  (qui  forme  la 
cime  du  casque).  Apex,  picis,  f. 
Virg. 

cimolée,  s.    f.  Argile   qui  pas- 
sait pour  un  astringent.  C'tmo-  i 
lia  creta.  Cels.  Plin.  \ 

cinabre,  s.  m.  Sulfure  rouge  de 
mercure,  dont  ou  fabrique  le 
vermillon.  Cinnabaris,  is,  m. 
Plin 

cinématique,  adj.  Relatif  au 
mouvement.     ||     (Substantivt). 
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La  cinématique  (partie  de  lu 
mécanique  qui  étudie  les  lois 
du    mouvement).    Voy.    méca- 

MQl'E. 

cinéraire,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  cendres.  C'<ncrarius,a,  um, 
adj.  Grom.  vet.  1  Destiné 
à  contenir  les  candres  d'un 
mort.  Fanebris,  e,  adj.  Plin. 
Une  urne  — ,  urna,  se,  f.  Ov. 
Saet. 

1.  cingler,  v.  intr.  Faire  voile 
dans  une  direction.  \'ela  ou 
cursum  dirigêre  {ad  locum  ali- 
qaem). Csee.  carsum  tenire 
[aliqao).  Cic.  cursum  tenire  {ad 
locum).  Liv.  tendcre.  Nep.  — 
à  pleines  voiles,  plcnis  velis 
ferri , plenissimis  velis  navigàre. 
Cic.  Voy.  aussi  naviguer. 

2.  cingler,  v.  tr.  Frappur  avec 
qqch.  de  long  et  de  flaxibla. 
Verberâre,  tr.  Cic.  Flagria  cœ- 
dère  {aliqaem).  Cato.  Cic.  Liv. 
Voy.  FOUETTER,  FRAPPER.  |j  (Par 
anal.)  En  parlant  du  vent.  Ver- 
berâre, tr.  Plin.  (cf.  vend  et 
imbri  verberàri.  Plin.).  Absolt. 
Le  \entcin^\e,ventussœvit.Cses, 
1  Par  ext.  Marquer  d'une  ligne 
(un  mur,  uu  tableau,  etc.)  au 
moyen  d'un  cordeau  tondu  frotté 
de  craie,  etc.,  lineà  collitâ  ou 
delitâ  notûre.  A. 

cinname  et  cinnamome,  s. 
m.  Substauco  aromatique  des 
anciens  (myrrhe  ou  cannelle). 
Cinnamam,i,  n.  Plin.cinnamo- 
mam.  i,  n.  Ùv.  Plin.  Do  —  ,  cin- 
namoninus,  a,  um,  adj.  Plin. 
Parfum  au  — ,  ungaentam  cin- 
namomum.  Plin.  Cheveux  par- 
fumés de  — ,  cinnamei  crines. 
Apul. 
cinq,  adj.  et  s.  m.  Adjectif  nu- 
méral cardinal  indéclinable. 
Qainque,  indécl.  Cic.  Liv.  Cinq 
par  cinq,  cinq  à  la  fois,  cinq 
pour  chacun,  qaini,  se,  a,  adj. 
plur.  Cœs.  Perche  d'arponteur 
do  cinq  pieds,  quincapedal, 
alis,n.  Mart.  Qui  a  cinq  feuilles. 
qainqaefolias,  a,  um,  adj.  Win. 
(cf.  q.  rosa.  Plin.  [XXI,  iuj). 
Do  cinq  livres,  quinqaelibralis, 
e,  adj.  Col.  De  cinq  mois,  quin- 
qaemestris,  e,  adj.  Varr.  Plin. 
Tous  les  cinq  ans.  quinto  quo- 
que  anno.  Plin.  Une  période  do 
cinq  ans,  lastrum,  i,  n.  Cic.  Un 
espace  do  —  ans,  qainquen- 
nium,  ii,  n.  Cic,  Qui  a  lieu  tous 
les  cinq  ans,  quinquennalis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  q.  celebritas 
ludorum.  Cic.  certamen  [-  con- 
cours "J.  Suet.  agon.  l'Un.  j.). 
Qui  dure  cinq  ans,  quinquen- 
nalis, e,  adj.  Varr.  Liv.  Apal. 
(cf.  q.  tempos.  Varr.  censura. 
Liv,  vota  [•  valables  pour  cinq 
ans  »].  Liv.).  Ago  do  cinq  ans 
(chez  les  animaux),  qainqaen- 
natas,  ùs,  m.  Plin.  (VIII,  178). 
Agé  do  cinq  ans,  gainqaennis, 
e,  adj.  Plaut.  Hor.  Col.  Justin. 
(cf.  lilia.  Plaut.  filius.  Justin. 
vinaïa.  Hor.  mais  est  adjectil 
est  rare  et,  en  pari,  de  per»oii- 
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!  nés,  on  dit  quinque  annorum,; 
quinque  annos  natus.  Cic). 
Divisé  en  —  parties,  qainque~\ 
pertitas,  a,  um,  adj.  Cic.   Cinq. 

fois,    qainquies,    adv.   Cic,    , 

fois   plus,   quincuplex.    Auson, 
—    fois    dix,    (;uini    déni,    Liv, 
Rapporter    —    fois  autant    (i-n 
pari,  d'un  champ),  ef^cère  cum 
quinto.    Plin,    ||    (Par  ext.;  auj 
sens  ordinal.)     Cinquième.    Lai 
cinq    des    ides    d'avril,   quinto 
(s.-d.die)  Idus  Apriles.  Col.  1  Non 
de    nombre    iudéclinablo.  iVu- 
merus     quinarius.    Macr.    Les 
uones    qui    tombent    le   —  (du 
mois),    quintanœ    nonœ.    Varr. 
Intérêts  U  —    pour   cent,  quin- 
cunx,   uncis,   m.  Pers.  i  (Spé- 
cialmt.)  Signa    numérique    re- 
présentant    le     nombre     cinq. 
Nota   numeri    guinarii.  Diom. 
Le    —  (point    au    jeu    de   dés), 
quinio,    onis,    m.    Isid.  ^  Cinq 
CENTS.  Quingcnti,    se,    a,    adj . 
Plaut.  Cic.  Cinq  cents  par  cinq 
cants,  cinq  cents  pour   chacun, 
qaingeni,  se,    a,    adj.    Cic.  Qui 
contient  cinq  cents  unités,  juin- 
genarius,    a,    um,    adj.    Curt. 
Qui  posa  cinq  cents  livres, ^uin- 
genarias,  a,  um,  adj.  Plin,  (VII, 
83;  XXXIII,    liD).  Cinq  centiè- 
me,   quingcntesimus.     a,    um, 
adj.  Cic.  Cinq  cants  fois,  quin- 
genties,  adv.  Huet. 
cinquantaine,  s.  f.  Réunion  de 
cinquante   objets   de  la   mémo 
espèce.  Voy.    cinquante.   Payer 
trois  francs  chaque  —    d'œufs, 
emère     trinis    denariis    giiin^ 
quagena    ova.      A.      |{     (Spé- 
cialint  et  ellipt.)  Cinquante  ans 
do  via.  Qui  a  atteint  la  —,  quin- 
quaginta  annorum.  Nep.  quin- 
quaginta annos  natus.Cic.quin- 
quagesiinam  annum  agens.  Cic. 
quinqaagenarius  {homo).Quint. 
i  Nombre    approchant  do  cin- 
quante. Une —  d'hommes,  fere 
ou    circiter  qainquaginta  {nu- 
méro) vir-i.  A. 
cinquante,  adj.  et  s.  m.  Adjec- 
tif   numéral      cardinal     Quin- 
qaaginta,    indécl.    Cic.    Cin- 
quante par  cinquante, cinquante 
à  la  fois,  cinquante   pour  cha- 
cun.   Uuinquageni,    se,   a,  adj. 
Cic.    —   fois,    quinqaagies    ou 
qainqaagiens,  adv.  C'eis.  Plin, 
Agé  de  —    ans,   voy.    cinquan- 
taine.   Il    (Par    ext.)    Au  sens 
ordinal.  Le   chapitre   — ,    liber 
qulnquagesimas,  A.  ^  Nom  de 
nombre     indéclinable.      Quin- 
qaaginta,  indécl.  —  neuf,   an- 
dcsexaginta,  pi.  indécl.  Liv. 
cinquantenier,    s.   m.    Celui 
qui  commandait  une  comp.ifiiiiu 
de   cinquante    hommes.   Qiûn- 
qaagenarias,  ii,  m.  Hier,  i'ulg. 
cinquantième,   adj.   et   s.  m. 
Adjectif  numéral  ordinal. Cftii- 
qaagesimas,  a,  um,  adj.  J'iin. 
T  (Par  ext.)  S.  m.  Le  — ,  quin- 
qaagesima  pars.    Cic,   L'impôt 
du     — ,    quinquagesima    Is.-''. 
pars),  ,T,  f.  Cic.  'l'ac.  Impùt  d'- 
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trois   — ,   ires  quinqaagesimBe, 
trinœ  qainqaagesimae.  Cic. 

cinquiènae,  adj.    et  s.  m.  Ad- 
j  ctif  numéral  ordinal. Quintiis, 
i.   om,    adj.   Liv.   Le  —  jour 
I  èj     les    Ides,    qainqaatras, 
m.  f.  pi.  (fêtes  en   l'honneur 
1    Minerve).  Varr.  Cic.  Soldats 
<li  la  —  légion,  qaintani,  oram, 
:ii.    pi.   Tac.    Appartenant     au 
—   rang,  à  la  cinquième  divi- 
-i on,  quintanas,    a,    um,    adj. 
l':rr.  Macr.  Qui  tombe  la   cin- 
u  jième    jour    du    mois,  qain-  : 
'  .nos,   a,   om,  adj.    Varr.   La 
quième     voi»      d'un      camp 
raplacement    entre   le   5°  et 
lo  6"  manipule,  où  était  gardé  : 
le    butin),    qaintana,    œ  (s.-e. 
i  ;a  ,    f.    Uv.   Pour   la  —   fois,  | 
g-iintam,  adv.  iiv.  f  (Par  e\t. 
>.    m.    Une    des    parties    d'un 
tout  divisé  en  cinq  parties  éga- 
le^. Qainta  pars.  Col.  Plin. 

cinqTiièmement,  adv.  En  cin- 
quième lieu  (dans  une  éaumé- 
ration).  Qainto.  Liv. 

cintrage,  voy.  ceintrage. 

cintre,  s.  m.  Courbure  hémis- 
phérique concave  d'une  voûte 
■n  arceau,  d'une  arcature.  Ca- 
rn-Ta,  se,  f.  Sali.  Arcas,as,  m. 
l'i'.r.  Ov.  Le  —  d'une  voûte, 
rtmerse  curvatara.  Vitr.  For- 
mer un  — ,  arcom  efficére.  Ov. 
P  (Par  eït.)  La  voûte,  l'arcade 
a  cette  courbure.  Fornix, 
=  .  m.  Sen.  {ornicatas  ambi- 
1  .;.  Plin.  Le  —  d'un  édifice, 
I-  haut  de  la  salle,  conca- 
m  ratas  locas.  Vitr.  Raisins 
s  11- pendus  à  un  — ,  avœ  pen- 
r  i  concameratœ   nodo.    Plin. 

-ntrer,    v.     tr.     Dispossr    en 

re.  Concameràre,   tr.  Plin. 

■aeràre,    tr.    Sen.  Plin.  Ar- 

lire,  tr.  Mêla.  Plin.    Un  mur 

mtré,   fornicatas  paries.  Cic. 

'■  "lite  cintrée,  voy.  cintre. 

cippe,  s.  m.  Djmi-colonnesans 
c.idpiteau, simulant  uuecolonne 
li.'isée.  Cipptis,  i,  m.  Hor. 

circèe,  s.  f.  Plante  dite  herbe  à 
5'  rciers.  Circœa,  as,  f.  Plin. 

circompolaire,  adj.  Situé  au.t 
alentours  du  pôle.  Positas  sab 
s-'ptemtrionibus.  Cass.  Septem- 
trionalis,  e,  adj.  Varr.  Vitr. 

circoncire,  v.  tr.  Soumettre  à 

la    circoncision.    Circamcidêre, 

tr.    Tac.  Petr.  ^  Fig.  (Dans  le 

langage     théologique.)     —     le 

œur   (en    retrancher   les   pen- 

-iiits,     les     désirs    mauvais). 

ferre     prsepatia      cordiam. 

•     l'j.  corais  preepatia  circam- 

■;  '■'•re.  Lact. 

circoncis,  s.  m.  Nom  donné 
oar  les  chrétiens  aux  juifs,  aux 
iijusulmans.  Circamcisas,  i,  m. 
l'ij/j.  Recutitas,  i,  m.  Petr. 
Mart. 

circoncision,  s.  f.  Excision  du 
prépuce.  Circamcisio,  onis,  f. 
Tert,  Ils  ont  institué  la  — , 
circamcidêre  genitalia  insti- 
taere.  Tac.  Subir  la  — ,  être 
circoncis,    voy.    cirgo.ncire.    |{ 
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(Fig.  dans  le  langage  mysti- 
que.) Uecranchement  des  pas- 
sions   humaines.     Circamcisio 

cordis.  Lact. 

circonférence  (lat.  post.  cir- 
camferentia,  Apal .  Grom.  vet.), 
s.  f.  Courbe  fermée  qui  Imite 
le  cercle,  l'ellipse,  etc.  Orbis, 
is,  m.  Cic.  (cf.  orbem  dacire 
Sen.  efficère.  Ov.).  Linea  cir- 
camcarrens.  Qaint.  (I,  10,  il). 
Rotandas  ambitas.  Cic.  (cf. 
extremitatemcœli  rotando  arn- 
bita  circamjicére.  Cic).  T  Tour, 
circuit  de  qqch.  Ambitas,  as, 
m.  Cic.  Circaitas,  as,  m.  Cœs, 
Qaint.  Voy.  tour,  circcit. 

circonflexe,  adj.  Qui  a  des  si- 
nuosités. Accent  — ,  circam- 
flexas  accentas .  Prise.  Pronon- 
cer uns  syllabe  avec  l'accent 
— ,  syllabam  flexam  circam- 
ducére.  Qaint.  Marquer  du 
signe  de  l'accent  — ,  syllabam 
apice  circamdacére.  Qaint.  En 
mettant  un  accent  — ,  ci'rcum- 
flexê,  adv.  Oeil.  (cf.  c.  pro~ 
mëre  tertiam  syllabam.  Oeil, 
syllabam  enantiare  ou  pronan- 
tiàre  circam(lexë.  Porphyr.). 

circonlocution,  s.  f.  Circuit 
de  paroles  qui  exprime  la  pen- 
sée dune  manière  non  directe. 
Circamlocatio ,  onis  (gr.  r.-.ç,'.- 
ç?a5i;).  f.  Qaint.  (VIII,  6,  61). 
ùell.  (III,  1,  5i.  Circuirio.onis, 
f.  Cornif.  (ad  Her.  IV,  J.3). 
Circaitas,  ûs,  m.  Qaint.  (cf. 
aliqaid  circaita  enantiàre. 
Qaint.  aliqaid  circaita plariain 
verboram  ostendére.  Qaint.  lû- 
qai  per  circaitas.  Mart.\.  User 
decirconlocutions.p^anfcus  ver- 
bis  aliqaid  exponire  ou  ex- 
plicâre.  Cic.  (fin.,  III,  lô).  Qaint. 
(VIII,  6,  61).  circoncire  a/içaid. 
Qaint.  (VIII,  proœm.,  S  Si; 
VIII,  2,  17). 

circonscription,  s.  f.  (Géom.). 
Action  de  tracer  la  ligne  qui 
décrit  le  contour  d'un  corps. 
Circamscriptio,  onis ,  f.  Cic. 
^  Division  qui  embrasse  une 
portion  d'un  territoire.  Cic. 
Ager,  agri,  m.  Cic.  Regio,onis, 
f.  Cic. 

circonscrire,  v.  tr.  Limiter 
tout  autour.  Finire ,  tr.  Cic. 
De^nire,  tr.  Cic.  Circamscri- 
bëre.  Cic.  Limitâre,  tr.  Plin. 
Jet.  Fig.  Terminis  ou  cancellis 
circamscribére.  Cic.  —  l'éten- 
due de  la  fistule,  listalam  co- 
angastâre.Cels.  (En  pari,  d'une 
maladie  :  )  être  circonscrite  , 
circumscrifti.  Cœl.-.iar.  —  son 
sujet,  finem  imponëre,  modam 
facére  alicai  rei.  Cic.  Se  — 
dans  son  sujet,  certes  fines  ter- 
minosqae  sibi  constitaëre.  Cic. 
—  le  rôle  de  l'auteur,  oratoris 
jnanas  finibas  circamdare.  Cic. 
II  (l'orateur)  n'est  pas  circons- 
crit dans  des  limites  étroites, 
neqae  angastis  et  brevibas  ter- 
minis claditar.  Tac.  ^  Décrire 
autour  (une  circonférence). Cir- 
camscribêre  iorbem..  Cic. 
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circonspect,  ecte,  adj.  Qui 
surveille  prudemment  ce  qu'il 
dit,  ce  qu'il  fait,  ou  ce  que  di- 
sent, ce  que  font  les  lautres. 
Pradens,  adj.  Cic.  Caatas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Providas,  a,  upi, 
adj.  Cic.  Circamspectas ,  a,  um, 
adj.  Sen.  Consideratas,  a,  um, 
adj.  Val.-Max.  Le  combat  I'-: 
rendit  plus  — ,  eos  intentiores 
ad  cavendam  pagna  fecit.  Liv. 
Etre  — ,  vigilâre,  intr.  Ci:. 
Se  montrer  — ,  caate  versari  in 
aliqaa  re.  Cic.  Voy.  avisé, 
PRUDENT,  RÉFLÉCHI.  ||  (Par  ext. 
en  pari,  des  choses.)  Jugement 
— ,  circumspectam  jadiciam. 
Qaint.  Parole — ,verbam  consi- 
deratam.  Cic. 

circonspection,  s.  f.  Surveil- 
lance prudente  qu'on  exerce 
sur  ses  actions,  ses  paroles  ou 
sur  les  actions,  les  paroles  des 
autres.  Providentia,  œ,  f.  Cic. 
Pradentia,  se,  f.  Cic.  Caatio, 
onis,  f.  Cic.  Circamspectio, 
onis,  f.  Cic.  (Acad.  II,  35).  Di- 
ligentia,  se,  f.  Cic.  User  do  — , 
circamspicëre,  intr.  Cic.  caa- 
tionem,  ou  diligentiam  adhibëre 
in  re.  Cic.  vigilâre  in  re.  Cic. 
User  de  toute  la  —  possible, 
omne  caatioais  gênas  adlàbëre 
in  re.  Cic.  L'affaire  exige  de  la 
— ,  beaucoup  de  — ,  res  habet 
cautionem,  maltas  caationes. 
Cic.  Conseiller  àqqn  plus  de — , 
aliqaem  admonêre  at  caatior 
sit.  Cic.  Avec  — ,  provide,  adv. 
Cic-  caiite,3.dv.Cic.pradenter, 
adv.  Cic.  diligenter,  adv.  Cic. 
considerate,  adv.  Cic.  circams- 
pecte,  adv.  Quint.  Sans  — , 
improidde,  adv.  Z,ii^.  incaute, 
adv.  Cic.  temere,  adv.  Liv. 
Agir  avec  — ,  maltam  provi- 
dëre.  Cic.  consalte  rem  gerêre. 
Liv.  Toute  l'affaire  a  été  con- 
duite avec  la  plus  grande  — 
possible,  miki  tota  res  provisa 
atqae  prsecaata  est.  Cic.  Voy. 

CIRCONSPECT. 

circonstance  (lat.  poster,  cir- 
camstantia.  Gell.  Èccl.),  s.  f. 
Chacun  des  faits  particuliers 
d'un  événement,  d'une  situa- 
tion. Res,  Tel  (circonstance 
de  fait),  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  neqae 
est  alla  res,  in  qaa. . .  Cic. 
pro  re  oupro  re  nata['  d'ajirès 
les  circonstances  •].  Cic.  pro 
tempore  et  pro  re  [<^  selon  le 
temps  et  les  circonstances  >]. 
Cic.  tali  in  re.  Cic.  abi  res  pos- 
ceret.  Liv.  atcamqae  res  erit. 
Liv.];  causa,  œ,  f.  Cic.  (voy. 

SITUATION,  ÉTAT  [dcS  choSCS].  cf. 

res  et  caasa  [•  le  fait  et  ses 
circonstances  ■>].  C'ic.i  ;  tem- 
pus,  OTJS  (•  circonstance,  con- 
joncture, état  présent  des  per- 
sonnes et  des  choses  s),  n.  Cic. 
etc.  (ex .  .  homo  haad  sane 
temporam.  Cart.  orationes 
sant  temporam.  Cic.  tempori 
servïre  ou  cedëre  ["  se  régler 
d'après  les  circonstances  •]. 
Cic.  [ep.  X,  3,  3  ;  IV,  9,  2].   in 
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hoc  temport  [•  dans   les  cir- 
coustances   aciuulles  •].  Cic.  ex 
tempore.     Cic.     pro    tempore. 
Cses.  ad  tempus.  Cic.  temporis 
caasà.    Cic.);     ratio,     onis. 
(•  motif   tiré     des    circonstan- 
ces •    et    par    ext.    •  circons  - 
tance -^  f.  Cic.  etc.  fe\.:  guod 
ad  rationes  omniam  rerum  pfr- 
tineret.    Cic.)  ;    momentum, 
i,    n.     Cic.     (ex.:    paru    mo- 
menta.    Cic.    rerum    momenta 
[•circonstances    accessoires  -]. 
Quint.);     condicio ,    onis, 
{  •  état,     manière      d'être  •  )  , 
f.  Cic.  Quint,  {es..:  condiciones 
temporam  vel  locorum.  Quint. 
m    omni     condicione.    Cic.)  . 
Circonstances   accessoires    d'un 
fait,    adjancta,    oram,   n.  pi. 
Cic.  (cf.  argumenta  ex  adjanc- 
tis.   Cic).   Il   ^Abaol.)  A  propos 
de  circonstances  actuelles,  tne 
amitié   de    circonstance,    tem- 
poraria    amicitia.     Sen.      Vne 
générosité  de  — ,  temporaria  li- 
beralitoî.   !\'ep.    1  Fait    secon- 
daire qui  accompagne  uu   fait 
principal.    —   de    temps,    con- 
dicio   tempori*    ou  temporum. 
Cic.  tempas,  oris,  n.  Cic.  surt. 
au    pi.   tempora,    um,   a.    Cic. 
(cf.  iniqaitas  temporis  ou  tem- 
poram. Cic.    misera  tr:mpora. 
Cic.     incidant    sscpe    tempora 
com,  etc.   Cic.  proat  temporis 
condicio   exigit.    Cic).      Cette 
heureusî  circonstance,  hœc  op- 
portanitas.   Cic.  En  général  le 
mot    •  circonstance  •    se    reud 
Boit  par  res,   soit  par  le  neutre 
d'un    pron.     (cf.    qaœ   res    ou 
quod  [•  circonstance  qui. . .  •]^. 
Cic.  /lœcou  ea  res.  Cic.  id  qui- 
dem  etiam,  quod. . .  Cic  qua  in 
re prœtereo  illad. . .  [avec  IWcc. 
et  rinf.].    Cic).  Dans  lart  [de 
la  guerre]  Tarquin  eut  égalé  les 
rois  ses  prédéce-sseurs  sans  cotie 
circonstance  que  la    décadence 
sensible    dans     le     reste    avait 
aussi    terni    cette     gloire,     ea 
arte  3Sqaasset  saperiores  reges, 
ni    degeneratam    in    aliis   haie 
quoqae   decori  o^ecisset.    Liv. 
(1,  53,  1).  Tant  l'orséna  s'était 
ému  de  ce    premier  péril   et  de 
cette     circonstance     qu'il     lui 
faudrait  courir  encore  le  mémo 
risque  autant  de  fois  qu'il  res- 
tait do  conjurés,  adeo  moverat 
Porsinam     et    primi    periculi 
rasas    et    subeunda    dimicatio 
totiens  quoi  conjarati  saperes- 
«ent.  Liv.  (11,13,2).  On  emploie 
aussi     des   adverbes,    ox.:    ita, 
hic,  ou    tum    ['  dans   cette  cir- 
constance»].   Cic.    Le   sage   est 
heureu.x  on  toute   circonstance, 
ou  il  est  impossible  qu'en  toute 
—  le  sage    ne  soit  pas  heureux, 
nonpotest  anqaam  esse  sapiens 
non   beatas.    Cic.     Céder    aux 
tirconstances,     necessitati   pa- 
rère. Cic.  Il  (Spéc.)  T.  de  droit. 
Circonstances    aggravantes,  at- 
ténuantes. Voy.  AGGRAVER,  AT- 
Tt.NUER.     Il     Circoastaoeaa      et 
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dépendances  d'une  terre,  d'un 
procès,  c.-d-d.  tout  ce  que  la 
possession  d'une  terre  ou  le 
gain  d'un  procès  doit  amener 
avec  soi,  qaicquid  (ando  ou 
caus^  adjunctam  est.  Jet. 

circonstanciel,  elle.  adj. 
Qui  e.\prime  les  circonstances 
do  temps, de  lieu, etc. (gramm.". 
Qui  (qaœ,  qaod)  condiciones 
temporam  aixt  locorum  enan- 
tiat.  A. 

circonstancier,  v.  tr.  Enon- 
cer avec  toutes  les  circonstan- 
ces. Enarràre.  tr.  Ter.  PHn. 
narrando  proseqai.  Cic.  accu- 
rate  enantiâre.  Cic.  copiose 
tractàre.  Quint,  verbose  e.rpo- 
nëre.Qaint.  maltis  ou  pluribas 
verbis  explicâre.  Cic.  ordine 
omnia  edocére.  Liv.  Faire  un 
récit  circonstancié,  singula 
perseqai. 

circonvallation,  s.  f.  Tran- 
chée avec  palissades ,  para- 
pets, etc.  dont  une  armée  en- 
veloppe une  ville  assiégée. 
Circummanitio,  onis,  f.  Cxs, 
circumdatœ  munitiones.  Nep. 
Faire  la  —  d'un  camp,  castra 
circamvallâre .  Liv.  vallo,  fos- 
sâqae  munîre.  Cxs.  Entourer 
d'une  ligne  de  — ,  d'un  mur 
de  — ,  fossâ  circamdare.  Sen. 
vallo  et  [ossâ  circamdare  ou 
cingêre  ou  sœplre.  Cxs.  mu- 
nitiones  circamdare  oppido. 
Hirt .  circammunire  urbem 
operibas.  Aact.  b.  Afr.  muni- 
tione  sscpîre  urbem.  Cic.  mani- 
tionibas  urbem  oppagnâre. 
Aact.  b.  Hist.  vallo  objecta  exi- 
tus  claadêre.  Liv.  [collem)  opère 
circamplecti.  Cses.  Ayant  poussé 
ses  doux  lignes  de  —  jusqu'à 
la  mer,  ad  mare pariter  duabas 
munitionibas     dedactis.     Liv. 

Voy.    RETRANCHEMENT,  ASSIEGER. 

circonvenir,  v.  tr.  Entourer  en 
tous  sens  (no  s'emploie'  qu'au 
fîg.)  Irretire  aliqnem.  Cic  (cf. 
corruptelaram  illecebris  ali- 
qaem  irretire.  Cic).  Circamve- 
nire,  tr.  Sali.  Capëre  aliqaem. 
Cic.  Capture,  tr.  Liv.  Sen.  ali- 
qaem  aggredi  arte.  Liv.  —  par 
des  questions  trompeuses  et  in- 
sidieuses, fallacibus  et  captio- 
sis  interrogationibus  laliqaem] 
circamscribére  atqae  decipëre. 
Cic. 

circonvention,  s.  f.  Action  de 
circonvenir  qqn  par  des  arti- 
fices (rare).  Captatio,  onis,  f. 
Cic.  Circamventio,  onic,  f.  Jet. 

Voy.    AHTIFICE,    TROMPERIE. 

circonvoisin,  ine,  adj.  Situé 
tout  autour  dans  le  voisinage. 
Circamjectas,  a,  um,  p.  adj. 
Liv.  Cart.  Circumjacens,  p. 
adj.  Tac.  (cf.  circamjacentes 
populi.  Tac).  Qui  {qas;  qaod) 
circa  est.  Liv.  ou  (simpl.)  circa 
(cf.  Tnultœ  circa  civitates.  Liv. 
omnia  contra  circaqae  ou  on- 
diqae  circa  ou  circa  omnia. 
Liv.).  V'icinus,  a,  um,  adj.  Liv. 
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Les  lieux  — ,    oircum/'ecta,  o- 
rum,  n.  pi.  T'ac. 

circonvolution,  s.  f.  Enrou- 
lement, sinuosité  circulaire. 
Circumjcfio,  onis,  f.  lïtr. 
Circumactus,  us,  n,  Sen.  Invo- 
latio,  onis,  f.  Vitr.  —  des  in- 
testins, infestinorum  orbes. 
Cels.  Décrire  des  — ,  sinuàri. 
Cels.  ou  circumvolvi.  Plin.  Qui 
fait  plusieurs  — ,  circamvola- 
tas.  Plin. 

circuit,  s.  m.  Espace  à  parcou- 
rir pour  faire  le  tour  d'un  lieu. 
Ambitus,  us,  m.  Cu?'t.  Circui- 
tas,  as,  m.  Cses.  Cette  ile  a 
SO.OOO  pas  de  — ,  insula  In  cir- 
cuita  viginti  milia  passuiitn 
est  ou  viginti  milia  passuum 
circaita  patet.  Plin.  Le  mur 
de  la  ville  a  70  stades  de  — , 
septaaginta  stadia  muras  ur- 
bis  ampleclitar.  Curt.  Va 
grand  —,  magnitado  circuittis 
ou  latas  ambitus.  Tac.  Qui  a  un 
grand  — ,  vastas.  Cic.  T'onr 
qu'on  fait  pour  aller  quelque 
part  au  lieu  de  suivre  le  che- 
min direct.  Circuitus,  as,  m. 
Cses.  Anfractas,  as,  m.  Liv. 
Faire  un  — ,  pectere  iter  saum. 
Liv.  Us  adoucissent  la  pente 
par  les  —  de  la  route,  molliunt 
anfractibas  clivos.  Liv.  Voy. 
DÉTOUR.  Il  Fig.  Faire  un  —  de 
paroles.  Circuitu  ou  circaitiona 
ati.  Ter.  —  de  paroles,  circui- 
tas  longiores.  Quint.  Qu'y  a-t- 
il  besoin  de  ce  long  —  de  rai- 
sonnements ?  Quid  opus  est 
circaitione  et    anfracta  ?    Cic. 

Voy.    riRCO.SLOCUTlON. 

circulaire,  adj.  et  s.  m.  et  f. 
Ri^latif  au  cercle.  Circularis,  e, 
adj.  Mart.  Cap.  Cassiod.  *  Qui 
a  la  forme  d'un  cercle.  Inorbem 
circamactus.  Plin.  ou  sinuntus. 
Plin.  orbicularis,  e,  adj.  .I^urt. 
Cap.  circularis.  Mart.  Capel. 
Forme  — ,  figure  — ,  orbis,  is, 
m.  Col.  Corps  de  forme  — , 
circu(us,  i,  m.  Suet.  La  lune 
qui  a  une  face  — ,  lana  sinuata 
in  orbem.  Plin.  \\  (Par  ext.)  Qui 
se  rapproche  plus  ou  moins  de  la 
circonférence  du  cercle.  Ligne 
— ,  circuia.',  «',  m.  Cic.  Le  mou- 
vement — ,  (du  ciel,  des  astres), 
replicatio  {mandi).  Cic.  cir- 
cuitus, us,  m.  Plin.  circaitio, 
onis,  f.  Vitr.  orbis,  is,  m.  Cic. 
conversio,  onis,  f.  Cic.  Ces 
mouvements  —  des  astres,  illi, 
qaivolvuntur,stelliirumcursus, 
Cic  Faire  une  entaille  • —  (à 
un  arbre),  circumsecàre,  tr. 
Col.  circumcidêre,  tr.  Cses.  Par 
ext.  Faire  un  voyage — ,  circum- 
ire  (ace).  Plaat.  Cic.  Raison- 
nement— ,  voy.[ cercle] VICIEUX. 
Lettre  —  et  (aosol.)  une  — ,  s.  f. 
litterx  passim  dimissûc  {circanx 
[avec  1  Ace.  des  pers.  ou  des 
local.]  ou  in  ou  per  [et  l'Ace, 
de  lieu]).  Cic).  Lettre  —  ofli- 
ciollo,  (ormalis  epistola.  Ulp. 
dig.  Une  circulaire  à  tous  le» 
catholiques,  generalis  epistola 
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Qtxseadomnes  catholkos scripta  ' 
lit.  Hier.    (ep.  I.   55  .  Envoyer 
une  —  aux  villes  municipales, 
litteras   circam   municipia   to- 
tius  Italie  ou  litteras  passim  in 
omnia  manicipia  ItalUv  dimit- 
tére.  Cic,  aux  provinces,  litte- 
ras  dimittere  per  provincias. 
Liv.  Il   (Par  anal.) Folie—  (pé- 
riodique), voy.  ce  mot.  Nombre 
_,   nameras    circalaris.    Cas- 
siod. 
circvdairement,    adv.    Dune 
manière  circulaire.    In   orbern. 
Ov.   Cses.    In  gyram.   Cic-    be 
mouvoir     — ,      volvi  ,     intr . 
réfl.   Cic.    Virg.   in  orbem  agi. 
Cic.   ou    circamagi.   Suet.    ou 
circumferri.    Sen.    Couper    —, 
circamsccàre.  tr.  Col. 
circtaant,   ante,  adj.  Qui  est 
en  circulation. Qui  (gua?,  qaod) 
circamdacitar  ou  circnmf^tar. 
A  On  ne  voit  pas  d'espèces  —, 
nullns    nummas  commovetiir. 
Cic.  ^  ,   . 

circulateur,    s.  m.    Celui  qui 
forme    cercle    autour    de    lui, 
charlatan    (arch.).  Voy.    char- 
latan. .         I 
circulation  (lat.   post.  circu- 
latio.    Eccl.),  s.    f.    Action  de  | 
circuler.    ||    Révolution   circu- 
laire  (d'un   astre).  Voy.    revo-  ^ 
LUTioN.   Il   Mouvement  qui  finit 
par  ramener   au  point   de  de- 
p.->rt.  —   du  sang,   corsos  san- 
guinis.   Sen.   L'air   est  en   per-  j 
pétuelle    circulation,    méat    et 
remeat   aer.  Cic.    1  (Par  ext.) 
Action  d'aller  et  de  venir.  Itas 
et  reditns.  Cic.  Interrompre  la 
circulation     des    passants,  des 
voitures,   eantibas  obstàre.  Q. 
vehicalis  moram  facère.   A.  }\ 
(Par  ext.l   Circulation  de  1  air. 
Peraatas.us,m.Vitr.(c(.qao  per- 
ûatusaliqaisaccedit.Vitr.perfla- 
tum  venti  non  recipiena.  \  itr.). 
Il    Par  anal.)  Passage  de  mains 
en  mains.  Mettre  des  monnaies 
en  circulation,  nammos  edere. 
Cic.  Mettre  en  circulation  une 
si    grande   quantité   de    mon- 
naies que    ...,  tantam  copiam 
nammariœ   rei    etficére,   at... 
Suet.  (Aug.  11).  Ne  pas  mettre 
d'argent  en  —,  pecnniam  domi 
retinère.    Cic.    nummos     {jam 
(ormatos)  in  moneta  detinère. 
Saet.  Etre  en    —,   in  omnium 
usa    esse  ou   versâri.    Cic.    \\ 
Circulation    (d'un    écrit,  etc.). 
Mettre  (un  livret  en  circulation, 
libram  edére.    PUn.  /.    aliqaid 
circamferre.   Col.  PUn.  j.  11  y 
a    en     circulation     deux     ré- 
dactions de  ce  discours,  duplex 
ejat    oraHo    fertur    ou    vulgo 
fertar.  Quint.  Mettre  des  bruits 
en  —,  rumores    dispergère   ou 
dissipàre.  Liv. 

circulatoire  (lat.  post.  circo- 
iatorius),  adj.  Relatif  à  la  cu^ 
culation.  Appareil  —,  venas 
qaibus  sanguis  per  omnet 
corporis  partes  circamfertur 
ou  circamfanditur.  A. 


circuler    (lat.    post.  circoinre. 
Apul.),    v.    intr.    Se    mouvoir 
circulairement      (arch.).     Voy. 
RÉVOLUTION.      H     (Par    ext.'i    be 
mouvoir  de    manière  à  revenir 
au  point  de  départ.  Digandêre 
se  ou  diffundi.  Cic.  Icf.medi- 
camentum  in  venas  se  diffan- 
dit.  Cart.    sanguis   per    venus 
in   omne    corpus   diffunditur. 
Cic).    Permanâre,    intr.  Lucr. 
Cic.    (cf.  anima  permanat  per 
membra.    Lucr.  p.    in    omnes 
partes.  Cic).  1  (Par  ext.)  Aller, 
venir  en  tous  sens.  Commeare. 
intr.  Cic.  Curt.  Saet.  (cf.  fossa  | 
latitadinis  ,      qua       contrarix  , 
quinqueremes       commearent  .  ^ 
Suet.  navis,  qux  ad  ea  farta, 
quœ     reliquisses,     commearet. 
Cic.    qaadrigse  inter  se  occar- 
rentes  sine  periculo  commeare 
dicantur.    Curt.).  Faire    circu- 
ler les  badauds,   /obère  cessa- 
tores    discedëre.     A.     \\     l.Par 
anal.)Pa5serdemainsen  mains. 
Faire  —,  circumferre,  tr.  Sali. 

Voy.    CIRCULATION. 

circumnavigation,  s.  f-  -Na- 
vigation autour  des  cotes  d  une 
île,  d'un  continent,  du  globe 
terrestre.  Ambitus  navigatio- 
nis.  Quint.  Faire  un  voyage  de 
_  eircomi-ehi  {nave,  classe), 
tr.'  Liv.  circumvectâri  {oram). 
Liv. 
cire,  s.  f.    Substance   jaunâtre, 

molle,    fusible,  que  produisent  ' 
1    les  abeilles;  et    dont   elles  font 
1    les  alvéoles    des    ruches.  Cera, 
I    a?    f   Cic.  Virg.  Faire  la  —,  ce-  \ 
ras  ea-codère.  Virg.  (igurareoxi 
ûngère.    Col.  conpngêre.   Plm. 
Tablette  de  ciri    (dans  une  ru- 
che)     (avus,  i,  m.     Virg.   Col. 
Plein    de    — .  cerosos,    a,  om, 
adj.    PUn.    De  couleur  de  —, 
cerinus,  a.  um.  adj.  Phn.    06- 
reus,  a,  um,  adj.    Virg.   Jaune 
comme  -,  cereos,  a,  um,  adj. 
nrg.  Plin.   \\    (Spécialt.)   Cire 
à  modeler,  à   mouler.  Cera,  », 
f  Cic.  Fiî^ure  de    —,    portrait 
en  —,   imago  ou  effigies  cerea. 
Hor.  Les    portraits    en  —,  ex- 
pressi  cerâ  vultus.  PUn.  cereœ 
ûnurx.  Cic.    cerea    simulacra  . 
Ov.  icônes.    PUn.   Portraits  en 
cire  des    ancêtres,  cerœ,  aram, 
f   pi    Ov.  Jav.  Modeler  en  — ,e 
cera  §.ngëre.  Cic.  Le  modelage 
en  —,  ars  e  cera  fngendi.Cic. 
Enduire    de  —    (pour   écrire). 
I   Voy.  CIRER.  Enduit  de  —,  ce- 
ratus,a,  um,  p.  adj.  Cels.    Va 
I    enduit    de   —,   cerafora,  33,  1. 
Col.  Tablette  de  —,  tabula  ce- 
rata.  Plaut.  Cic.  et  au  pi.  ceras, 
aram,  f.    pi.    Ov.   Quint.  Fig. 
Qui  est  une  cire  molle  (qui  reçoit 
toutes  les  impressions),   cereos, 
a.  um.  adj.  ffor.  Tu  es  une  - 
molle,  ndom  et  molle  latum  es. 
Pers.    Ub    sont    égaux    comme 
de  —  (comme  s'ils  étaient  faits 
au  moule),  sunt   gemini  et  si- 
millimi.    Cic.  Cela    va  comme 
de    _    (cela    s'ajuste    à   mer- 


veille), hoc  apteconvenU.  Cic. 
Arriver  comme  do  —  (juste  au 
moment  voulu),  advenire  tem- 
pore.    Cic.  opportune.  Ter.    || 
Pommade  de  —  ceratum,  i,  n. 
Cels.  \\  Flambeau  de  cire,  bou- 
eie  de    —,  cereos,  i,  m.  Cic.  H 
Peinture   à  la  cire,  pictara  en- 
caustira  ou  (subst.)  encaustica. 
se,  f.  PUn.  1  (Par  anal.)  Ciro  à 
cacheter.    Cachet    de^— ,  cera! 
sionom,  Plin.  cera.   Cic.   Petit 
bâton  de  —  (pour    écrire),    ce- 
rula,  œ,    f.    Cic.   \\    Sécrétions 
(des    paupières,    des     oreilles). 

Voy.    CÉRUMEN. 

cirer,  v.  tr.  Enduire  (une  sur- 
face) de  cire.  Ceràre,  tr.  Col. 
Inceràre,  tr.  Karr.  Cels.  ceram 
illinëre  ou  inducëre  (avec  le 
Dat.).  Plin.  cerâ  illinëre  (ali- 
qaid). Ov.  ou  circomimêre.  Cic. 
^  Enduire    d'un    vernis.    Voy. 

VERNISSER. 

cireur,   s.    m.    Celui  qui  cire. 
Qui    ceram  ilUnit   ou    mdacit 
(alicai  rei  .  PUn. 
cirier,    s.  m.  Fabricant,    mar- 
chand de  cierges,   bougies,  etc. 
Cerar-ios,  ii,  m,  Gioss. 
ciroène,  s.  m.  Emplâtre  résolu- 
tif dont  la  cire  fait  la  base.  Ce- 
rafom,  i,  n.  Cels. 
ciron,    s.     m.    Insecte    aptère 
\    presque  microscopique.  Parvula 
i    bestiola.  .4.  ... 

cirque,  s.  m. Enceinte  circulaire 
où  l'on  célébrait  les  jeux  chez 
:    les  anciens  Romains.  Circas,  i, 
m  Cic.  Liv.  Du  —,  circensis,  e, 
'    adj    Saet.  Jeux  du  —,  circen- 
ses  ludi.  Cic.    et  absolmt.   cir- 
censes,    ium,    m.   pi.   Soe<.    || 
(Par  anal.)    Sorte    de    théâtre, 
où  ont  lieu  des  exercices  d'équi- 
tation,    de    voltige.  Hippodro- 
mus,  i,    m.  Plaat.    PUn.  1  Es- 
pace circulaire  entouré  de  mon- 
tagnes.  Convallis,  is,  f.  Liv. 
cirîe,  s.  m.  Pousse  filiforme  que 
produisent      certaines     plantes 
erimpantes.  Voy.  vrille. 
cirse,  s.  f.  Plante  analogue  au 
chardon.  Cirsion,  fi,  c.  Plin- 
cirure,  s.  f.  Enduit  de  cire  (fa- 
mil.)  Voy.  CIRE,  CIRER.  . 

cis,  adv.  En  deçà  {ne  s'emploie 
que  comme   particule  dans  les 
expressions  géographiques).  Cis, 
prép.  (avec  l'Ace).    Cato.  Liv. 
Citra,  adv.  et  prép.  avec  1  Ace.) 
Plin.  Tac.  Cisalpin,  CUalpinat, 
o,  um,  adj.  Cic. 
cisaiUes,  s.  f.  pi.   Gros  ciseaux 
(pour   couper    le     métal,  pour 
élaguer  les  arbres).  Voy.  cisBAn. 
cis^u,    s.    m.    Instrument   de 
fer,    plat,    tranchant     par    un 
bout.  Scaiprom  (abnle.  Liv.  et 
absolmt.  Scalper,  pn,  m.  LeU. 
ou  scalpram,  i,  n.  Sen.   — .  ne 
sculpteur,   cselum.   i,  n.  Qumt. 
(Une  statue)    œuvre  du  ciseau 
de  Phidias,  Phidiaco  ca.io  for- 
mata.  Mart.   Fig.  Manière  de 
travailler  d'un  sculpteur,  mo- 


nos,  os,  f.   PUn.  1  (Au   plur.) 
Des   ciseaux,  une  paire  de  si- 


i.l;* 


CIT 


'eaux    (instrument    formé     de 
ueui  jameâ  aouc  les  irancïiaïus 
se   croisent).   For f ex,  ficis.   m. 
ot  f.  Cels.Col.  Petits — .forficula, 
af,  f.  Plin.  Fig.  Atropos  coupd  le 
fil  de  la  vie  dos    hommes   avec 
ses  — ,  mana  scidit  Atropos  an- 
nos,  Oi'.  Los  —  de  la  censure. 
voy.  cEssiRE.  Faire  un  livre  a 
coups  de  —  (eu  découpant  dans 
d'autres   livres,  des    morceau.\ 
qu'on  découpe),  voy.  compiler. 
ciseler,  v.  tr.  Travailler  avec 
le   ciseau.    Scalpère,    tr.    Hor. 
l'itr.  Cxlàre.  ir.  Cic.  Vases  ci- 
selés en    relief,    lasa    cxlata. 
Cic.  et  simpl.  exlata,  orum,  n . 
pi.  Sen.  et  vasa  in  asperitatcm 
e-xcisa.  Plin.  Vase    d'or   ciselé, 
aaram     calatam.    Cic.     Chef- 
d'œuvre  orné  de  ciselures.  cx~ 
latum    opas.  Virg.     Bas-relief 
ciselé,  crusta,  a?,    f.   Cic.    Fig. 
Poème   ciselé    de   la   main  des 
neuf   Muses,     cselatum    novem 
Masis   opas.    Hor.   ^  Découper 
avec  les  ciseaux  (un  tissu),  pour 
y  tracer  des  ornements.  Tissus 
ciselés,  i-elamina  cxlata  malta 
arte.  Val-Flacc. 
ciselet,  s.  m.  Petit  ciseau  pour 
ciseler  le  métal,  etc.  Cœlum,  i, 
n.  Quint. 
ciseleur,  s.    m.   Celui  dont  le 
métier   est  de   ciseler    les  mé- 
taux. Cselator,    oris,    m.    Cic. 
œrarias  faber,  m.  Plin.  et  at>- 
•olmt.  serarius,  i,  m.  .Mart.  Ex- 
cnsor,  oris,  m.  Qaint.  Il  fut  un 
célèbre  —  en  argent,  argentam 
cœlai-it  nobiliter.  Plin. 
ciselure,  s.  f.    Art   de  ciseler. 
Cœlatara,  œ.  f.  (Joint.  ^  Orne- 
ment   ciselé.    Cxlalura,   se,    f. 
Plin.  Des  ciselures,  anaglypta, 
oram,  n.  pi.  Valg.  Orné  de  — , 

Voy.    CISELÉ. 

1.  ciste,  s.  m.  Arbrisseau  à 
fleurs  pédonculées.  Cistixos,  i, 
m.  Plin. 

S.  ciste,  8.  f.  (Antiq.'  Corbeille 
qu'on  portait  en  pompe  dans 
les  mystères.  Cista,  œ,  t.  Catull. 
Tib. 

Oistre,  s.  m.  Instrument  à  cor- 
des, analogue  à  la  mandoline. 
Cithara,  a?,  f.  Hor. 

citadelle,  s.  f.  Château  fort  qui 
protège  une  ville.  Castellam,  i, 
n.  Cees.  Arx,  arcis,  t.  Cic. 
Nep. 

citadin,  ine,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  habite  à  la  ville.  Ur- 
banas,  i,  m.  Cic.  Urbana  ma- 
lier.  A.  Oppidanas,i,  m.  Cxs. 
Liv.  Oppiaana  malier.  A. 

citateur,  s.  m.  (Rare.)  Faiseur 
de  citations.  Voy.  citatio.s. 

citation,  s.  f.  Action  de  citer. 
Il  Sommation  à  comparaître 
en  justice.  Vocatio,  onis,  f. 
Varr.    Envoyer     une   citation, 

voy.     CITER,      A65IG.NER.     ^    TcxtO 

d'un  auteur  qu'on  cite.  Locas,  i, 
m.  Cic.  Hor. 

cité,  s.  f.  Le  corps  des  citoyens. 
Clvitas,  atia,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
jas  civitatis.  Cic.  civitatem pe- 


CIT 

tère.  Saet.  aliqaem  civitate  do- 
nàre  [•  donner   à  qqn  le  droit 
de  cite  •).  Cic.  alicai  civitatem 
darr.  Cic.    civitatem  alicai  ne- 
gàre.Saet.aliqaem  in  ciiiiaft-m 
a^ciscêre.  Liv.    aliguem  in  ci- 
vil ut  em  ascribère   ou  accipëre. 
Cic.  in  populi  Romani  civita- 
tem suscipi.  Cic.  civitatem  adi- 
pisci    [•■    obtenir    le    droit    de 
cice  •].  Cic.  civitatem  conseqai 
bene^cio  alicajas.  Cic.  rii-ira- 
tem  impetrâre.    Cic.  civitatem 
habère.    Cic.    civitatem  amit- 
tère.    Cic.    civitatem  adimcre. 
Cic.    par    ext.  verbo   civitatem 
dare  [•  donner  droit  de  cité  à 
un    mot    »].    Saet.}.    ^    Ville 
considérée    comme    corps  poli- 
tique. CivitaSràtis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  status   civitatis.   Cic.  ci- 
vitatet  aut  nationes.  Cic.  Tyn- 
daritana    nobilissima   ciiitas, 
Cic.  c.  Helvetia.  Cœs.  c.  Cbio- 
ram.  Cses.  c.  bene  morata  et 
bene  constitata.  Cic.  aligaem  e 
civitate  ejicère.  Cic.  civitatem 
bello   perseqai.    Cses.    par   ext. 
una  Clvitas  commanis  deorum 
atqae  hominum.  Cic.    c.  Stoi- 
coram.Tac).  ||  (Parext.)La  par- 
tie    la     plus     ancienne     d'une 
grande  ville,  considéive  comme 
son  berceau.  Civilas,  aiis.  f.  .-1. 
Il    Réunion  de  maisons  formant 
un  groupe  à  part.  Insala,  œ,  f. 
Cic.  Concierge  d'une  cite,  insu- 
larias,  ii,  m.  Jet.    \\    iFig.jLa 
cité  de   Dieu,    c.-à-d.  le   séjour 


CIV 


des   bienheureux,   civitas  ûei. 
Aag. 

citer,  v.  tr.  Sommer  de  com- 
paraître en  justice.  Voy.  assi- 
gner. 1  Apporter  de  vive  voix 
ou  par  écrit  un  passage  d'un 
auteur  à  l'appui  de  ce  qu'on 
avance.  Commemorâre,  tr.  Cic. 

voy.    ALLÉGUER,  MENTION.NER.  /)/)- 

pellare  {aliqaem).  Cic.  voy. 
MENTIONNER.  Par  anal.  Verbis 
quêe  scripta  sunt  ipsis  uti.  Cic. 
Citer  les  propres  expressions  de 
Théophraste  sur  ce  point,  verba 
ipsa  Theophrasti  super  ea  re 
ascribère.  Plin.  J'ai  cité  les 
propres  expressions  de  Mossala, 
ipsa  Messallse  verba  posai. 
Plin.  —  des  exemples,  exempta 
proferre  ou  afferre.  Cic.exem- 
plis  uti.  Cic.  (Rep.  II,  39,  06). 
1  Désigner  qqn,  qqch.  comme 
méritant  d'attirer  l'attention. 
Laadùre,  tr.  Cic.  Voy.  mentio.n- 

NER,    NO.MMER. 

citérieur,  ieure,  adj.  Situé  en 
deçà.  Citerior,  m.  et  f.  citerias, 
oris,  n.  Cic. 

citerne,  s.  f.  Réservoir  où  sont 
conduites  et  recueillies  les  eaux 
de  pluie.  Cistema,  se,  f.  Varr. 
Plin.  Receptacalam  aquœ  pla- 
viœ.  Col.  Jet.  Eau  de  —,  cis- 
ternina  aqaa.  Col.  coUectivas 
hamor.  Sen. 

citerneau,  s.  m.  Petite  citerne. 

Voy.    CITERNE. 

citeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ct'ui 
qui  cite  qqch.  Voy.  citer. 


cithare,  s.  m.  Sorte  d'instru 
ment  à  cordes  des  anciens.  Ci~ 
thara,  x,  f.  Cic.  Fides,  ium,  t. 
pi.  Cic.  Jouer  de  la  —,  âdibu» 
canêre,  iutr.  Cic.  PsalUr 
intr.  Sali.  Hor.  Cithariz.ir' 
intr.  Nep.  Joueur  de—,  citha- 
rista,  a»,  m.  Cic.  àtharœdas, 
I.  m.  Cic.  Joueuse  de  —,  citha. 
ristna,  .r,  f.  Ter.  citharœda, 
a-,  f.  Inscr.  De  joueur  de  — 
citharcedicas.  a.  am,  adj.  P/in' 
Saet. 

citoyen,  enne,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  jouit  du  droit 
do  cite  dans  un  Ltat.  Civis, 
m.  et  f.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  pc~ 
regrinas,  advena,  hospes,  hos- 
tis,  ex.  :  civis  bonus.  Cic.  im~ 
probas,  perditas.  Cic.  civis 
Homanus.  Enn.  Cic.  cives  ve- 
teres,  novi.  Liv.  aliquem  civen% 
asciscêre.  Cic.  duaram  civita- 
tam  civem  tsse.  Cic.  esse  pro 
cive.  Cic.  (acéré  aliquem  civem. 
Nep.  (ieri  civem  Romanam.  Cic. 
se  pro  cive  Romano  ferre  [-  sa 
donner  pour  .].  Liv.  œqualem 
civem  agëre.  Vell.  se  pro  cive 
gerére  [.  se  comporter  en  ci- 
toyen .].  Cic.  civis  femina. 
Plaat.  c.  virgo.  Ter.  c.  Attica. 
Ter.  civis  Cartbaginiensis,  fi- 
lia  llasdrubalis.  Liv.  cives  Ro- 
manas  axores  dacêre.  Liv.]. 
Devenir  —  d'un  autre  Etat, 
civitatem  mutâre.  Cic.  (Balb. 
11,  27).  Citoyen  du  monde, 
mandi  incola.  Cic.  mandanus, 
i,  m.  Cic.  (Tusc.  V,  108).  || 
Adj.  Soldats  citoyens,  cohortes 
voluntarioram  civiam.  Inscr. 
Roi  citoyen,  rex  qui  se  civiam 
primum  tantum  ease  profitetur . 
A. 

citrin,  ine,  adj.  Qui  est  de  la 
couleur  du  citron.  Qui  (qaa;, 
quod)  citri  colorem  imitatur. 
A. 

citron,  s.  m.  Fruit  du  citron- 
nier. Malum  citream.  Plin. 
Mart.  et  (absolt.)  citream,  i, 
n.  Plin.  Medicum  malam. 
Plin. 
citronnelle,  s.  f.  Sorte  de 
plante.  Citrago  ou  citreago, 
inis,  f.  Pâli. 
citronnier,  s.  m.  Arbre  formant 
une  espèce  du  genre  oranger. 
Citras,  i,  f.  Virg.  Pall.  Citrea, 
se,  f.  Plin.  Do  —,  citreas,  a, 
um,  adj.  0pp.  ap.  Macr.  citri- 
cas,  a,  am,  adj.  Firmic.  En- 
touré de  feuilles  de — ,citratus, 
a,  am.  adj.  Plin.  Lieu  planté 
d)  —,  citretam,  i,  a.  Pall. 
citrouille,  s.  f.  Variété  de  cour- 
ge et  par  ext.  le  fruit  de  cette 
variété.  Cacarbita,  se,  t.  Plin. 
cive,   s.  f.    Sorte  do  ciboulette. 

Voy.    CIVETTE. 

civet,  s.  m.  Ragoût  cuit  dans 
du  vin  avec  des  cives.  Voy.  ra- 
goût. 

civette,  s.  f.  Nom  donné  à  plu- 
sieurs espèces  ou  variétés  du 
genre  ail.  Voy.  ciboule. 

civière   s.  f.  Sorte  da  brancard 


\ 
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pour  transporter  à  brat  des 
fardeaux.  Fercalam,i,  n.Varr. 
Col.  PUn.  V 

civil,  ile.  adj.  Relatif  aux  ci- 
toyens. Clvilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  bellam.  Cic.  Jas  civile. 
Cic.  [opp.  à  jUS  publicum. 
Cic.])  ;  civicus,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Uor.  (surt.  poét.  en  co 
sens).  La  société  civile,  civium 
inter  se.  conjunctio.  Cic.  Droiis 
civils,  c.-à-d.  qui  sauvegardent 
les  intérêts  privés  da  chacun, 
j'as,  n.  Cic.  Jouir  des  droits 
civils,  esse  pro  cive.  Cic.  Mort 
civile,  capitit  deminatio.  Cic. 
11  (Spéc.)  Liste  civile,  budg-t 
alloue  au  souverain  pour  sa  vie 
privée.  Fiscas,  i,  m.  Tac.  Res 
privatœ.  Saet.  Tac.  Intendant 
de  la  liste  civile,  cornes  reram 
privataram  divinée  domas . 
Inscr.  1  (Spéc).   ||    IPa-r  opp.  à 

•  politique  ■).  Les  droits  civils 
et  politiques,  civitas,  atis,  f. 
Cic.  Il  (Par  opp.  à  «  criminel  .). 
Cause  civile,  caasa  privata. 
Cic.  lis,  litis,  f.  Cic.  Sa  porter 
partie  civile,  demander  des 
dommages-intérêts,  res  repe- 
tére.  Cic.  (OfT.  I,  1,  36).  Liv. 
(I,  3*2,  IIi).  Subst.  Poursuivre 
qqn  au  civil,  alicai  litem  in- 
tendëre.    Cic.    ||     (Par   opp.   à 

•  militaire  •).  Charges  civiles, 
civilia  o[(icia.  Cic.  Gouverneur 
civil, proconsai,  ulis  {pr.  ■  gou- 
verneur des  provinces  du  sé- 
nat "  sous  l'Empire),  m.  Tac. 
Subst.  Un  civil,  togatas.  Cic. 
S'habiller  en  civil,  civilem  ves- 
titam  indaëre.  Cic.  togam  in- 
daëre.  Cic.  \\  (Par  opp.  à«  re- 
ligieux ").  La  société  civile,  voy. 
PROFANE.  ^  Qui  observe  les  con- 
venances, les  égards  en  usage 
entra  les  hommes  qui  vivant  en 
société.  Voy.  poli. 

civilement,  adv.  En  matière 
civile.  Civiliter,  3.dv.  Jet.  Macr. 
Mort  —  (qui  a  perdu  ses  droits 
de  citoyen),  capite  deminatus. 
Liv.  abalienatas  Jure  civiam. 
Liv.  Poursuivre  qqn  —  (en 
dommages  et  intérêts),  alicai 
litem  intendère.  Cic.  Etre  — 
responsable  d'un  dommage,  voy, 
DOMMAGE.  T  Avec  civilité.  Ha- 
maniter,  adv.  Cic.  Urbane,  adv. 
Cic.  Belle,  adv.  Cic. 
civilisateur,  trice,  adj.  Qui 
civilise.  Qui,  qase,  homines  ou 
gentem,  etc.  ad  tiamanajn  cul- 
tam  civilemque  deducit.  Cic. 
{  Philosophie  )  civilisatrice  du 
genre  humain,  magistra  mo- 
ram  et  disciplinœ.  Cic.  Voy.  ci- 
viliser. 
civilisation,  s.  f.  Action  de 
civiliser.  Avant  la  civilisation 
de  la  Grèce,  priasquam  Grœci 
ad  hamanitateminformarentar 
ou  effingerentar.  Apres  la  ci- 
vilisation, depositâ  et  mansae- 
factâ  barbariâ.  Justin.  Voy. 
crviLisER.  1  Etat  d'une  nation 
civilisée.  Caltas  hamanas  civi- 
lisqae.  Cic.  ctUtas  atqae  huma- 
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nitas.  Ca-s.  elegantior  ou  deli- 
catior  cultas.   Val. -Max.  Saet. 
caltior  vite  usu».   Jastin.  osus 
vitss   caltioris.  Jastin.    hama- 
nior  vita.  Cic.  Etranger  à  toute 
civilisât  ion, moribus  inconditas. 
Cic.  Ces  peuples  sont  loin  de  la 
civilisation    de    notro  province, 
hi  popali  a  caltu,  atqae  hanxa- 
nitate     provincise     longissime 
absant,    Cœs. 
civiliser,  v.  tr.  Faire  passer  de 
l'état  naturel   et    primitif  à  un 
état  plus  avancé  par  la  culture 
morale  et  intellectuelle.  Expo- 
lîre  hominemqae  reddëre.  tic. 
aliqaem  mansaefacëre  et  exco- 
lêre.     Cic.     omni    vitâ     atqae 
calta  excolère    atqae  expolire. 
Cic.  —  les  hommes,  un  peuple, 
etc.  homines  (ou  gentem,  etc.) 
a  fera   agrestique    vita  ad  hur- 
manam  cixltam  civilemqae  de- 
dacëre.  Cic.   homines   (ou  gen- 
tem,   etc.)  ad   caltiorem    vitx 
usam  transdacëre.  Jastin.  ho- 
mines ex  e^eritate  illa  ad  Jas- 
titiam    atqae    mansaetadinem 
transdacëre.    Cic.   Lact.  homi- 
nes ex  (eris  et  immanibas  m.ites 
reddëre  et  tnansaetos.  Cic.  Les 
peuples  civilisés,  po/juii  eraditi. 
Cic.  eraditse  gentes.  Cic.  Con- 
trées civilisées,  terrse  cultiores. 
Gell.  Un  état  civilisé,  hene  mo- 
rata  et  bene  constitata  civitas. 
Cic.  civitas  discipUnis  eradita. 
Cic.  Se  civiliser,  mitigàri,  pass. 
Cic.  feritatem  exaére  ou  depo- 
nëre.    Ov.    T    (Famil.)    Rendre 
civil,  e.-à-d.  poli,  voy.  poli. 
civilité  (lat.  civilitas  [»  affabi- 
lité •>].  Saet.  Eatr.),  s.  f.  Obser- 
vation   des     convenances,    des 
égards  usités  entre  hommes  qui 
vivent  en    société,  llamanitas, 
atis,    f.    Cic.    (voy.   politesse). 
Urbanitas,    atis,     f.   Cic.  (voy. 
politesse, SAvoiR-viVRE,  [bonnes] 
manières).  Il  (Par  ext.)  Démons- 
tration   de   civilité.    Blanditia, 
œ,  i.  Plaat.    Blanditise,  aram, 
f.     pi.     Cic.    Ofliciam,   H   (pr. 
accomplissement    d'une  forma- 
lité commandée  par  les  usages 
du  monde  •),  n.   Plin.  j.  Con- 
gédier  qqn    avec    civilité,  ali- 
qaem cam  bonâ   gratiâ  dimit- 
tëre.  Cic.  Présenter  ou  faire  ses 
civilités  à  qqn,  alicai    salatem 
dicêre.     Cic.    alicai  plarimam 
salutem  referre.  Cic.  Voy.  com- 
pliment. 
civique,  adj.  Relatif  au  citoyen 
(dans    l'ordre    politique).  Civi- 
iis ,  e,  adj.  Cic.  Civicus,  a,am, 
adj.  Sen.  Plin.  Les  droits  civi- 
ques, o0ciam  civile  ou    civis. 
Quint.  Couronne  — ,  corona  ci- 
vica.  Cic.    Garde   — ,    cohortes 
volantarioram  civiam.  Inscr. 
civisme,  s.  m.  Dévouement  du 
citoyen    à   l'Etat.  Anim.as  civi- 
lis.  Saet.   pietas   in    patriam. 
Cic. 
clabaud,   s.     m.   Personne  qui 
criaille  toujours  après  qqn.  La- 
trator,   oris,   m.    Qaint.  Homo 
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qai  allatrat  omnes  et  ganniti- 
bas    improbis    lacessit.    Mart. 

(V.   60,  2). 

clabaudage,  s.  m.  Action  de 
clabauder,  de  criailler  pour 
ameuter  contre  qqn.  Gannitas, 
ûs,  m.  Mart.  (V.  60,  2). 

clabauder,  v.  iatr.  Aboyer 
fortement.  Gannire,  intr.  Varr. 
^  (Fig.  famil.)  Criailler  pour 
ameuter  contre  qqn.  Gannlru, 
intr.  Ter.  Afr.  Latrâre,  iutr. 
Cic.  Allatràre,  tr.  Liv.  Clami- 
tàre,  intr.  Ter.  Cic.  Occlami- 
tàre,  intr.  Plaat. 

clabauderie,  a.  f.  Criaillerie 
pour  ameuter  contre  qqn.  Voy, 
clabaudage. 

clabaudeur,  euse,  s.  ra.  et  t. 
Celui,  celle  qui  clabaude.  La- 
trator,  oris,  m.  Qaint.  Obla- 
trator,  oris,  m.  .Sid.  Obla- 
tratri^,  tricis,  f.  Plaat. 

claie,  s.  f.  'Treillis  d'osier  à 
claire- voie.  Cratis,  is,  f.  Varr. 
Coi.  Périr  sous  la  —  (instrument 
de  supplice),  sab  crate  necari. 
Liv.  Fig.  Traîner  qqn  sur  la  —, 
le  traiter  (publiquement  de  la 
manière  la  plus  outrageante), 
voy.  OUTRAGER.  ||  (Par  anal.) 
Treillage  de  bois  servant  de 
clôture  dans  les  parcs  à  bes- 
tiaux. Cancelli,  oram,  m.  pi. 
Varr.Ov.  1  (Par  anal.)  Assem- 
blage de  branches  d'arbres  pour 
service  da  fascines  ou  de  blin- 
dage. Fasces,    iam,  f.  pi.  Cses. 

clain,  voy.  clin. 

l.  clair,  aire,  adj.  Qui  donne 
ou  reçoit  une  lumière  que  rien 
n'obscurcit.  Clarus,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.  lex.  :  cl.  lax.  Cic. 
Liv.  cselam.  Plin.stella  clarissi- 
ma.  Cic.  cl.  locus.  Cic);  sere- 
DUS,  a.um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
ser.  cselam.  Cic.  dies  [opp.  à 
nebalosasj.  Solin.  subst.  sere- 
nam,  i  [•  ciel  clair,  temps 
clair  '].  Liv.]-,  luminosus,  a, 
uzn,  adj.  Vitr.  (ex.  ;  omnia 
sedificia  ut  laminosa  sint  opor- 

,    tet    carân.    Vitr.    [VI,    6,   6])  ; 

!  liquidas,  a,  um,  adj.  Virg. 
Ov.  Cart.  (ex.  :  lax  liquidior. 
Cart.  nox.  Virg.  liquida  jam 
lace.   Liv.  lucidus,    a,    um, 

I    adj.  Hor.  Ov.  Quint,  (ex.  :  nox 

i  lucida.  Ov.  l.  cahicalam.  Plin. 
locus.  Cœl.-Aar.  moins  employé 
que  le  suivant);  illustris,  e, 
(pr.  '  qui  est  on  pleine  lu- 
mière "),  adj.  Cic.  (ex.  :  Stella, 
locas ,  domicilia.  Cic.  no.v 
Tac).  Il  (Par  ext.)  Qui  n'est 
pas  d'une  teinte  foncée.  Cla- 
rus, 3,  um,  adj.  Cic.  etc.  ex.: 
clari  coloris .  Cic);  dilutus, 
a,  um  [pr.  '  mêlé  d'eau  -  par 
conséq.  -  clair  '),  p.  adj. 
Cœs.  Cels.  Plin.  (ex.  :  dilatas 
rabor.  Plin.  amethystas  dila- 
tior.  Plin.).  Bleu  clair,  coior 
ceeraleo  albidior.  Plin.  subcœ- 
raleas.  a,  um,  adj.  Cels.  Brun 
clair,  badias,  a,  um,  adj.  Varr. 
Pall.  Isid.  1  Dont  rie:i  no  ter- 
nit l'éclat,  la  pureté.  Clarus, 
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n,  um,  adj.  Cic.  {ex.:  cl. 
jjt-mma.  Cic.  cl.  lirrum.  Or.>  ; 
nitidus,    a,   um,    adj.    Cic. 

.VOy.      BRILLANT,     NET,    PROPRE)  ; 

Ditens,  eDtis,  p.  adj.  Cic.oto. 

VOy.  BRILLANT,  BELl'l?AST,  POLl)  ; 

fulgens,  entis,  p.  adj.  (voy. 
ltiscelast)  ;  purus,  a,  um, 
adj,  Cic.  etc.  ^voy.  pur,  propre, 
>et1.  Teint  clair,  co/or  stuiris. 
Cic.  1  Transparent.  ||  Qui  laissa 
passer  le  jour  par  des  iater- 
valles.  Rarus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  ^s'opp.  à  densus,  con- 
fortas, conttnuus,  e.t.  :  coma 
rara.  Ov.  r.  capillas.  Saet. 
raras  linteolas  [•  toile  •].  Col. 

\:y.       CLAIRSEMÉ,     CLAIRE-V01EI  J 

perlucidus,  a,  um,  adj.  Cic. 
{en.  :  p.  membranœ.  Cic.  voy. 
TRANSPARENT).  |{  En  parlant 
d'un  liquide  limpide. Liquidus 
a,  um,  adj.  Liv.  (ex.  :  t.  agna 
[opp.  à  scatnrigines  turbiast]. 
Lit.'.)  ;  limpidus,  a,  um,  adj, 
Catall.  Vitr.  Col.  Plin.  (ex.  :  l. 
laças.  Catall.  aqiia  limpidior. 
Vitr.  vinam  limpidissimam. 
Col.;.  Devenir  clair,  liqaescëre, 
talr.  Aact.  b.  Alex.  Par  anal. 
Clair,  c.-a-d.  trop  léger,  voy. 
LÉGER.  Brouet  clair,  intritas  ci- 
bas. Phœd.tenuis  pulticula.Cels. 
Spéc.  Un  œuf  clair  (qui  n'étant 
pas  fécondé  garde  sa  transpa- 
rence), ovam  irrifam.  plin.  ^ 
(Fig.  en  parlant  de  son.)  Qui 
n'est  pas  sourd, qui  résonne  bien 
à  l'oreille.  CaDOrus,  a,  um, 
adj.  Cic.  s'opp.  à  fascas,  voy. 
sonore)  ;  clarus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (s'opp.  à  obtusas,  ex.  : 
Clara  voce.  Cic.  clariore  voce. 
Cies.);  spleDdidus,  a.  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  spl.  lo.r.  Cic. 
[Br.  203])  ;  candidus,  a,  um, 
adj.  Plin.  Qaint.  (s'opp.  à  fas- 
cas, ex.:  vox  candida.  Plin. 
[X.\VIII,18].Quint.  1X1,3,  15]); 
acutus,  a,  um,adj.  Cic.  (s'opp. 
à  gravis  ;  voy.  aigu,  perçant). 
Rendre  la  voix  claire,  voci 
splendorem  afferre.  Plin.  cf. 
vocis  splendor.  Cic).  |{  (En 
pari,  de  ce  qui  est  perçu  par 
l'esprit.)  Qui  n'est  pas  obscur. 
C7arus,a,um,adj.7'er.Cic.etc. 
(ex.  :  vide  ut  mi  hsec  certa  et 
Clara  attaleris.  Ter.  ea  quœ 
tant  clara  ipsa  per  seie.  Cic. 
labamas  mutamasqae  senten- 
tiam  clarioribas  etiam  inrebas. 
Cic.  hoc  est  lace  ou  sole  ipso 
clarias.Cic.  lace  clariora.Cic.j  ; 

manifestus,  a,  um,  adj.  Ctc 

(voy.  évident,  manifestk]  ; 
perspicuus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  utilitatis  ratio  aat 
pertpicaa  nobis  aat  obscara. 
Cic.  earam  caasaram,  qaœ  non 
sant  constante»,  aliie  sant 
perspicaw,  alias  latent.  Cic. 
quia  potett  esse  tam  apertum 
tamqae perspicuam qaam  esse... 
Cic.  conclasio  perspicaa  est. 
Cic.  perspicuam  est  [•  il  est 
clair  •]  hominem  ab  isto  qase- 
titum  esse.  Cic.  [in  Verr.,  I,  2, 
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6],  atqae  hic  perspicuam  est 
qaid  juris  a  majoribus  accf- 
peritis.  Cic.  [  leg.  aijr.  II,  10, 
S6)i.e.\'pianafus,  a,um,p.adj. 
Cic.  l-en.  (ex.:  locum  impressio 
[' articulation  claire  et  nette-]. 
Cic.  (Ac.  I,  19].  parum  e.vpla- 
natis  vocibas  sermo pr^raptut. 
Sen.  [de  ira,  I,  I,  i.].  si  fat-rit 
os  [•  la  prononciation  •]  facile, 
explanatam,  Jucandum.  Qnint. 
[XI,  3,  30]';  planus,  a.  um 
(•  facile  à  comprendre,  clair 
et  net  •),  adj.  Plaut.  Cic.  etc. 
(ex.  :  planum  (acêrc.  Plaut. 
Cic  fecisti  mi  ex  proclivi  pla- 
num.  Plaut.  hsfc  omnia  plana 
facère  .  Cic .  planujn  facëre 
maltis  (estifeiM/)Osse[avec  r.\cc. 
et  riiif.].  Cic.  nec  cam  qaibus 
nec  quem  ad  fmem  consilia 
pervenerint,  satis  planum  tra- 
ditar.  Liv.)  ;  signiScaDS,  an- 
tis,  p.  adj.  Qaint.  (ex.  :  loco- 
ram  dilacida  et  significans 
descriptio.  Quint.  [IX,  2,  UU])  ; 
luciaus,  a,  um,  adj.  //or. 
Qaint.  (ex.:  res  lucidior.  Quint. 

1.  ordo.  //or.  laridissima  verba. 
Aug.  Philistas  lucidior.  Quint. 
[X,  1,  7i])  ;  dilucidus,  a,  um, 
adj.   Cornif.    Cic.   Quint,  (ex.  : 

d.  expositio.  Cornif.  verba.  Cic. 
sermo  paras  afqiic  dilucidas. 
Qaint.  omnia  docentes  et  dila- 
cidiora,  non  ampliora  facien- 
tes.  Cic.  quo  breviûr,  eo  dilu- 
cidior  et  cognita  facitior,  nar- 
ratio  erit.  Cornif.)  ;  illustris, 

e,  adj.  Cic.  (voy.  manifeste, 
patent)  ;  explicatus,  a,  um 
("  détaillé,  facile  à  compren- 
dre »),  p.  adj.  Cic.  (ex.  :  lit- 
terie  taœ,  qaibas  niliil  potest 
esse  e.rplicatiat.  Cic.)  ;  dis- 
tiDCtUS,  a,  um,  p.  adj.  Quint. 
Tac.  (ex.  :  d.  sermo.  Qaint. 
Cicero  utrogae  distinctior.Tac. 
(dial.  18,  2)  ;  expressus,  a, 
um  ("biendetaché, net,  clair"), 
p.  adj.  Cic.  (ex.:  hxc  pro(ecto 
vides  qaanio  expressiora  qaan- 
toque  illastriora  fatura  sint. 
Cic).  Qui  n'est  pas  clair,  voy. 
OB=coR.  Etre  clair,  lacère,  intr. 
Cic.  (cf.  res  lacet  argamentis. 
Cic).  Il  est  clair,  c.-à-d.  évi- 
dent, manifeste,  voy.  ces  mots. 
Rendre  clair,  «nucieâre,  tr. 
Cic.  Voy.  expliquer.  Vue  claire 
des  choses,  lumen,  inis,  n.  Cic. 
(cf.  vosintantis  tenebris  erroris 
et  inscientise  clarissimum  lu- 
men praetalistis  menti  mese. 
Cic). 

2.  clair,  s.  m.  Un  clairdelune, 
lana  lacens.  Liv.  Au  clair  de 
la  lune,  lana  lacente.  Liv.  ad 
ou  per  lunam.Liv.sab  lanà.Liv. 
Il  fait  clair  de  lune,  luna  la- 
cet. Liv.  Il  faisait  clair  de  lune 
toute  la  nuit,  lana  pernox 
erat.  Liv.  ||  Il  fait  clair,  iucis- 
cit,  impers.  Plaut.  Cic.  (cf.  et 
jam  laciscebat.  Liv.  cam  iacis- 
ceret.  Cass.  ubi  laxit.  Cic.).  di- 
lacescit,  impers.  Cic.  (cf.  cam 
Jam  dilacesceret.    Cic.  jam  di- 
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lucescebat.  cum. .  ./.ii.-. [.XXXVI. 
21,    6].  illaccscit,    impars.  Liv. 
Scn.    rh.  (cf.    ubi    ilhixit.  Liv. 
illnxit,  amici  :  eamus  ad  raptsi 
palrem.    Sen.    rh.).    Le  tuiiipj 
devient  clair,  voy.  s'éclaircir. 
Le  temps  est  clair,  disscrenai, 
impers.    Plin.    (XVIII,  356).  || 
(Par  ext.)    Les  clairs  (on   pein- 
ture). Lamina,  n.  pi.  Plin.  col' 
lustrata  in  picturis.  Cic.  (Orat. 
11,  3l)).    Il     Tirer    (un   liquide) 
au  clair,  liquàre,  tr.  //or.  Plin. 
(cf.  l.  vinum.  Plin.).  Kig.  Tirer 
(une  affaire)  au  clair,  ad  liqui' 
dam  perduccre.  Qaint.  rem  di- 
lucidàre.  Cic. 
3.  clair,    adv.    D'une   manière 
claire.  Ciôre,  adv.  Voy.  claire- 
ment.    Il    II    commence  à  voir 
clair,    dispicit.  Cic  (cf.  catuli, 
qui  jam   dispectari   sint.  Cic. 
ubi  primam  dispexit.Cic.  tanta 
ohorta  caligo  est,  ut    dispicëra 
nonpossit.Suet.  [Ner.  19j).   Ne 
pas    voir   clair,   dispicëre  non 
posse.  Saet.      Fig.    Voir  clair 
dans     une     affaire,     acute    in 
causa  vidêre.  Cic.  res   dilacidi 
perspicëre.  Cic.  On  commence 
à  voir  clair  dans    la  situation, 
dilacére    id    qaod   erat   cœpit. 
Liv.   Il    Semer  clair,  rarias  se- 
rère.  Coi.  (11,9,  2;  cf.  rarissime 
disserêreou ponëre['  planter-]. 
Coi.  [XI,  3,  9  ;  35]).     ||    Parler 
clair,   plane    et  aperte    dicère. 
Cic.     Entendre     clair,     aadir* 
ciarê  ou  liqaidias.  Plin. 
clairement,   adv.    D'une  ma- 
nière claire.  Ciarê,  adv.  Plaat. 
Cic. Plin.{e\.:  oculis ciarê  video . 
Plaat.  clarissimë  lacère.   Vitr, 
dicère    clarè.  Ter.  inter  se  lo- 
qai.  Plin.    j.  aliguanto  clarius 
dicère  qaam. . .  Cic.  clarissimë 
aadire  aliqaid.  Plin.).  Voir—, 
perspicëre,  tr.  Cic.  voy.  nette- 
ment. 1  D'une   manière  qui  ne 
présente    aucune     obscurité    à 
l'esprit.  Ciarê,   adv.    Cxi.  ap. 
Cic.  Qaint.  (ex.  :  ci.  atqae  evi- 
denter   ostendëre.   Qaint.  cla- 
rias  apparet  aliqaid.  Cœl.  ap. 
Cic    clarissimë    lacet  aliqaid. 
Qaint.)  ;  perspicuê,  adv.  Cic 
etc.  (ex.  :  plane  et  perspicuê  ex- 
pedîre  aliguid.  Cic  ditacide  at- 
qae perspicuê.  Plin.  perspicuê 
dicëre.  Cic)  ;  explanaté,  adv. 
Gell.    (au    Compar.    dans   Cic. 
[Or.  117]);    plané,    adv.    Cic. 
( voy. nettement,  franchement); 
signiûcanter,  adv. Cic.  Quint. 
(ex.:  s.  dicëre.  Qaint.)  ■,Iucidë, 
adv.  Cic.    (ex.  :  i.  defmire  ver- 
bam.Cicsicostendit  lucidissime 
caasam.     Quint.)  ;    dilucJdè, 
adv.  Ter.   Cic.    (ex.  :    dilacide 
expedivi.  Ter.  plane  et  dilacide 
ou    dilacide   planeqae    dicëre. 
Cic.    rem    dilacide    explicabi- 
mus,    81. . .  Cornif.  ne  radibus 
Grœcaram    litteraram    minus 
dilucide     appareat,     qaantas 
faerit  ille  vir.Nep.)  iODOdate, 
adv.  Cic.  (ex.  :  e.  narràre.  Cic. 
[inv.    I,     30]    enodatias.    Cic. 
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ffin.  V,  47])  ;  enucleate,  adv. 
Cic.  (cf.  orat.  28;  Tusc.  IV, 
33)  ;  expressé ('  d'une  manière 
expressive  •,  d'où  •  claire- 
meat,  nettement,  eipressé- 
ment  •).  adv.  Plin.  j.  (cf.  ex- 
pressé dicère.  Plin.j.). 

clairet,  clairette,  adj .  et 
subst.  m.  et  f.  Qui  est  d'une 
nuance  un  peu  claire.  Albidus, 
a,  uni,  Vitr.  Ov.  En  pari,  du 
vin.  Un  petit  vin  —  et  subs- 
tantivmt,  du  clairet,  de  la  clai- 
rette. Rabeilam,  i,  n.  Pers. 
V'inam  tenue.  Ov. 

claire-voie,  s.  f.  Clôture  à 
jour.  Clatri,  orum,  m.  pi.  Hor. 
Col.  Qui  est  à—,  raroj,  a,am, 
adj.  Coi.  Panier  d'osier  à —, 
vi  mine  rarias  contestas  sacciu. 
Col.  La  maison  est  à  —  ;  c'est 
pis  qu'un  crible,  domns  perla- 
cet  quam  cribram  crebrias. 
Plaat.  Par  ext.  Semer  à  —, 
(en  espaçant  la  graine),  tii^erre, 
tr.  Varr,  dispergëre,  tr.  Col. 
Etre  semé  à  — ,  rarios  conseri. 
Col.  Froment  semé  à  —  salum 
sparso  semine  (rumentam. 
Plin. 

clairière,  s.  f.  Partie  du  bois 
où  les  arbres  sont  clairsemés. 
Sili'a  non  condensa  arboriba$. 
Liv.  rariores  silvie.  Tac. 

clair-obscur,  s.  m.  Effet  qui 
résulta  de  la  distribuiiou  des 
lumières  et  des  ombres  sur  le» 
objets  représentés  dans  un  ta- 
bleau. Laminam  umbraramqae 
ratio.  Plin. 

clairon,  s.  m.  Trompette  à  son 
clair  et  perçant.  Liiaas,  i,  m. 
Cic.  Classicam,  i,  n.  Virg.  \\ 
(Par  ext.)  Celui  qui  sonne  du 
clairon.  Liticen,  inis,  m.  Varr. 
Cic. 

clairBemé,  ée,  adj.  En  pari, 
des  végétaux  espacés.  Raras,  a, 
um,  adj.  Liv.  Plin.  Froment 
— ,  voy.  CLAiRE-voiE.  Devenir 
—  (en  parlant  des  vignes),  ra- 
rescëre,  intr.  Coi.  (en  pari,  du 
feuillage),  calveicëre,  intr.  Coi. 
^  (Fig.)  Qui  se  montre  de  dis- 
tance en  distance.  Chevaux  — , 
rari  capilli.  Plin.  A  l'endroit 
où  les  ennemis  étaient  le  plus 
— ,  qaa  rarissimi  obstabant. 
Frontin.  Quelques  défauts  — 
(dans  un  ouvrage),  paacx  mo- 
calx.  Uor.  ||  (Par  plaisant.)  L'ar- 
gent est  —   dans  cette  maison. 

Voy.    RARE. 

îlairvoyance,  s.  f.  Faculté  de 
discerner  clairement.  Il  Avec  les 
yeux  (rare  en  ce  sens).  Acies 
ocaloram  acris.  Cic.  Cses.  Visas 
acer.  Cic.  ^  (Fig.)  Avec  l'es- 
prit. Acies  ingenii.  Cses.  (cf. 
aciem  ingenii, mentis  exacaêre. 
Cic.  prasstringére,  Ov.) .  Acamen 
ingenii.  Cic.  (cf.  vir  magno  in~ 

■  genii  acumine.  Cic).  Sabtili- 
tas,  alis,  f.  Plin.  Perspicacitas, 
atis,  f.  Amm.  Perspicientia,  as, 
f.  Cic.  Avoir  beaucoup  de  — 
pour  ses  affaires,  piurimam  vi- 
dêre  in  rebaa  suis.  Phsd.  Avoir 
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plus  de  — pour  les  affaires  d'au- 
trui,  aliéna  melias  viilêre  et 
dijadicàre.  Ter.  Qui  a  peu  de 
— ,  hebelior.  Curt.  Avec  — , 
acute.  Cic.acriter.  Cic.  sagaci- 
ter.  Cic.  sahtiliter.  Cic. 
clairvoyant,  ante,  adj.  Qui 
?ait  discerner  clairement.  |{ 
.\vfic  le«  yeux.  [Homo,  matier) 
acie  ocaloram  ucri.  Cic.  acate 
cernens.  Uor.  Acer,  acris,  acre, 
adj.  Cic.  Etre  — ,  acate  cernêre. 
Lacr.  ocaloram  acie  valëre, 
Plin.  (En  pari,  des  chos's). 
OEil  — ,  uceroculas.  Cic.  ^  Fig. 
Avec  l'esprit,  .i^cutus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Acer,  acris,  acre,  adj. 
Tac.  Perspicax,  acis,  adj.  Cic. 
Sajiix.acis, adj.  Cic.  Sabtilis,  e, 
adj.  Cic.  Hor.  Un  penseur  — , 
sabtilis  dispatator.  Quint.  Etre 
— ,  acate  cogitàre.  Cic.  ras  di- 
lacide    perspicêre.     Cic.    Voy. 

CLAIRVOYANCE. 

clameur,  s.  f.  Cri  bruyant,  pro- 
longé. Clamor,  oris,  m.  Cic.  etc. 
Des  clameurs  s'élèvent,  ^t  cla- 
mor. Ov.  Jeter  une  — ,  clamo- 
rcm  edére,  toUëre.  Cic.  —  de 
liaro.  Voy.  haro.  1|  (Spécialt.) 
Cris  tumultueux  d'improbation. 
Vociferatio,  onis,  f.  Cic.  ]'oces, 
am,  f.  pi.  Cic.  Liv.  Conviciam, 
ii.  n.  Cic.  (cl',  cian^ore  et  con- 
viens aliqaem  consectari.  Cic). 
C'est  la  —  publique,  vox  kœc 
una  omnium  est.  Oie.  —  La  pu- 
blique, publies:  indignationes, 
Liv . 

clanaeux,  euse,  adj.  Qui  pousse 
des  cris  bruyants  (arch.).  Cla- 
mosus,  a,  am,  adj.  Virg.  Quint. 
Juv. 

clampin,  s.  m.  Celui  qui  reste 
eu  arrière  des  autres  en  mar- 
chant. Voy.  traînard.  ||  (Fig.) 
Traînard,  fainéant,  voy.  ces 
mots. 

clan,  s.  m.  Sorte  de  tribu  chez 
les  peuples  celtiques.  Gens,  ijen- 
tis,  f.  Cic.  Xatio,  onis,  i'.  Cxs. 

clandestin,  ine,  adj.  Que  l'on 
tient  secret,  comme  étant  illi- 
cite. Clandestinus ,  a,  um,  adj. 
Cic,  Fartivas,  a,  um,  adj.  Cic. 
TacitnSf  a,  am,  adj.    Cic.  Voy. 

SECRET. 

clandestinement,  adv.  D'une 

manière  clandestine.  Fartim, 
adv.  Plaut.  Cic.  Clam,  adv. 
Liv.  Né  — ,  farto  conceptus 
[paer).    Ov.  Voy,    secrètement. 

clandestinité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  clandestin,  Mys- 
teria,orum,  n.  pi.  Cic.  Ftirtum, 
i,  n.   Virg. 

clapier,  s,  m.  L'ensemble  des 
terriers  d'une  garenne.  Cuni- 
culi  specus.  A.  Il  (Par  ext.) 
Lieu  où  l'on  élève  des  lapins 
domestiques.  Cubile  caniculi.  A. 
Des  lapins  —  et  ellipt.  des  cla- 
piers. Domestici  Caniculi.  A. 

1.  clapir,  intr.  Pousser  le  cri 
propre  à  son  espèce  (en  pari, 
du  lapin).  Clangêre,  intr. 

2.  clapir  (se),  v.  pron.  En  pari, 
du  lapin,  se   cacher  dans   son 
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terrier.  Se  abdére  in  cubile.  A . 

clapotage,  s.  m.  liruit  mono- 
tone produit  par  l'agitation  de 
l'eau.  Strepitas,  ûs,  m.  Cic.  (cf. 
strepitas  (luminum,  Cic). 

clapoter,  v.  intr.  Produire  un 
clapota:4e  (en  pari,  de  l'eau  qui 
s'agite).  Strcpcre,  intr.  Uor. 
Tue.  Voy.  aussi  moutonner. 

clapoteux  euse,  adj.  Qui  cla- 
pote. Qui  {quœ,  f/uoa)  strcpit. 
A.  Qui  {qase,  qaod)  crispatar. 
Val-Flacc. 

clapotis,  s.  m.  Bruit  de  l'eau 
qui  clapote,  Voy.  ci,apotace. 

clappement,  s.  m.  Bruit  par- 
ticulier produit  par  la  lanf^iie 
qui  se  détache  brusquement  du 
palais.  Crépitas,  as,  m.    Mart. 

clapper,  V.  intr.  Faire  entendre 
un  clappement  de  langue.  Cre- 
pitâre,  intr,  Plaat. 

claque,  s.  f.  Coup  donné  à  qqn 
avec  le  plat  de  la  main.  Cola- 
phas,  i,  m.  Plaut.  etc.  Appli- 
quer à  quelqu'un  une  vigou- 
reuse — ,  palmâ  plana  nliquem 
contandëre.  Juv.  Voy.  soufflet. 
Il  (Par  ext.)  Troupe  de  gens 
qu'on  envoie  au  théâtre  claquer 
des  mains,  applaudir.  Thea- 
tralis  opéra.  Plin.  j.  (ep.  VI', 
ail,  7).  Chef  de  claque,  dux 
theatraliam  operarum..  Tac. 
(Ann.  I,  16).  Voy.  claqueub. 

claquedent,  s.  m.  Gueux,  mi- 
sérable dont  les  dents  claquent 
de  froid.  Voy.  gueux. 

claquement,  s.  m.  Bruit  de  ce 
qui  claque.  Un  —  de  main, 
plaasas,  us,  m.  Cic.  Un  —  de 
doigts,  crépitas  digilorum. 
Mart.  Un  —  de  dents,  crépitas 
dentium.  Cic.  Un  —  d'ailes, 
plausas,  as,  m.  Virg.  clangor, 
oris,  m.  Liv. 

claquemurer,  v.  tr.  Enfermer 
dans  une  prison  étroite.  Incar- 
cerem  (ou  in  carcere.  Liv.)  in- 
cludére.  Cic.  ou  simpl.  inclu- 
dëre.  Cic.  intra.  parietes  conti- 
nêre.  Quint.  Voy,  emprisonner. 
Il  (Par  ext,)  Se  —  chez  soi  (se 
renfermer  chez  soi),  domi  se 
continêre.  Quint.  Voy.  renfer- 
mer. Fig.  Se  —  c.-d-a.  (se  bor- 
ner), voy.  borner. 

claquer,  V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Faire  entendre  un  bruit  sec. 
Cvepàre,  intr,  Sen.  Crépitera, 
intr.  Plaat.  —  des  dents,  crepi- 
tare  dentibas.  Plaat.  Faire  — 
les  dents,  dentés  collidére.  Sen. 
Faire  —  les  doigts  (comme  si- 
gnal), concrepare  digitis.  Cic. 
—  des  mains,  plaadére,  intr. 
Virg.  Claquer  des  mains  fpour 
applaudir),  mana  plaadére. 
Cie.  manu  plausum,(acëre.  Cic 
Faire  —  un  fouet,  (lagello  inso- 
nàre.  Virg.  Et  fig,  faire  —  son 
fouet  (se  donner  de  l'impor- 
tance), se  nimis  saspicëre.  Sen. 
1  (Spécialt.)  En  pari,  de  ce  qui 
casse  avec  un  bruit  sec.  Voy, 
craquer,  T  V.  tr.  Claquer  qqn. 
lui  donner  des  claques,  Voy, 
claque  et  souffleter,  ||  Famil. 
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un  act«ur,  l'applaudir.  Plan- 

dêri,  iiitr.    f/auf.    Wor.    Voy 

APPLAl'DIR. 

claquette.  s.  f.  Sorte  de»  cré< 
celK».  Voy.  crécelle.  ||  (Fig. 
en  pari,  de  qqn  dont  le  bavar- 
dage bruyant  importune.)  C'est 
une  — ,  voy.  B.WABD. 

claqueur,  s.  m.  Celui  qui  fait 
métier  de  claquer  des  mains. 
d'applaudir  au  tlié.itre.  Plau- 
sor  rfdemptus  ou  d<flegatas. 
Saet.  Il  se  munit  de  claqueurs, 
mandavit  nt  deUgati  sibi  plau- 
derent.  Saet.  ||  (Fig.  Famil.l 
Part'ii^n.  Faatordeleyatus.Saet. 

clarière.  Voy.  cl.iirière. 

clarification,  s.  f.  Opération 
par  laquelle  on  clarifie  un  li- 
quide. I^'ercolatio,  onis,  f.  Vilr. 

clarifier,  v.  tr.  Rendre  clair, 
limpide,  en  le  filtrant,  un  li- 
quiâe  qui  est  trouble.  Liqaàre. 
tr.  Hor.Plin.  (cf.  l.  vinam  Uor.). 
Eliqaàre,  tr.  Col.  Colâre,  tr. 
Col.  Percolàre.  tr.  Col.  —  le 
vin,  de(3ecare  linum.  Coi.  Plin. 
eliooâPd  finnm  (a  fa?ci6as^. 
Coi.  Vin  clarifié,  Hqaidam  vi- 
nam. Hor.  Se  clarifier,  perco- 
lari,  pass.  Lncr.  defaecari.  Plin. 
1  (Fis-  arch.)  (Dans  le  langage 
mystique}  Rendre  illustre,  glo- 
rih'^r.  Voy.  ces  mots. 

clarine,  s.  f.  Sonnette  qu'on  at- 
tache au  cou  des  bestiaux.  Tin- 
tinnabulam.  i,  n.  Apal. 

clarté,  s.  f.  Effet  de  lumière  qiii 
rend  les  objets  visibles.  Clari- 
tas,  atis.  f.  Sen.  Plin.  (cf.  cl. 
solis.  Sen.  matatina.  Plin.); 
lux,  lucis,  f.  Cic.  etc.  (partie. 
Clara  leur.  Cic);  iumen,  inis, 
n.  Cic.  etc.  (voy.  lumière).  Vive 
clarté,  splendor,  oris,  m. 
Plaut.  Cornif.  (ex.  :  spl.  cseli. 
Plaat.).  Clarté  sereine,  caDdor, 
oris,  m.  Nœv.  Cic.  (ex.  :  c.  so- 
lis. A'a?v.  species  candorqiie 
csfli.  Cic.  solis  condor  illas- 
trior.  ic).  .\  la  clarté  do  la 
lune.lucente  lanâ.  Liv.  La  — 
du  jour,  lax  et  dies  (opp.  à  nox 
et  silentiam).  Liv.  lax,  lacis,  f. 
Cic.  Recevoir  toute  la  clarté  du 
jour,  totam  diei  solem  (enestris 
recipère.  Plin.  j.  Recevoir  la 
clarté,  c.-ôi-d.  le  jour  (arch.). 
in  lucem  edi  ou  sascipi.  Cic.  A 
la  clarté  des  flamboaux,  ad  ce- 
reos.  Sen.  ||  (Par  ext.)  Flam- 
beau (arch.)  Voy  ce  mot-T  (Par 
ext.)  Transparence.  Perspicai- 
tas.  âtiê.  f.  Plin.  (XXXVII,  79  ; 
cf.  p.  vitrea.  Plin.  [XXXVII, 
\U\]).  Perlaciditoi,  atis  (-  trans- 
parence naturelle  •),  f.  Vitr. 
(II,  8,  10).  Il  (Par  anal.)  La 
clarté  du  teint,  coloris  saavi- 
tas.  Cic.  1  (Fig.)  Caractère  de 
ce  qui  est  facilement  intellici- 
bls.  Perspicuitas,  atis,l.Cic. 
Qaint.  (ex.  :  perspicuitas  argii- 
mentatione  elevatar.Cic.  [N.D. 
III,  U,  9]  ;  lux,  lucis j  f.  Cic. 
(ex.  :  sententise  aactoris  lucem 
detiderant.  Cic.  qai  lacem  eri- 
pêre  conantar.  Cic);  luweD, 


CLA 

inis.  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  ora<io, 
ou,-»'  lumen  adhibère  rébus  ile- 
bet.  Cic.).  Avec  clarté,  voy.  3. 
CL.\m  et  CLAIREMENT.  ||  ^Par 
ext.  )  Vérité  lumineuse.  Voy. 
chacun  de  ces  mots.  ||  (.\rch.) 
Connaissance  suffisante  des 
choses.  Voy.  connais-^ance,  no- 
tion,  IDÉE.    INTELLIGENCE. 

classe,  s.  f.  Catégorie  de  ci- 
toyens dans  l'ordre  politique, 
civil.  Classis,  is,  f.  Cic.  Liv. 
Qaint.  (cf.  Cic.  [Itep.  II.  39  sq.; 
Phil..  5,  8i].  Liv.  [l,  U'I.  5:  J.3, 
1  sqq.].  popalam  distribait  in 
quinque  classes.  Cic.  classes 
cirium.  Liv.);  OTdo,  inis.  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ordo  amplissi- 
mas  ou  sena<or»us.  Cic.  ordo 
peA's(er[«  classe  de  citoyens  ser- 
vant à  pied  •.].  Liv.  homines  in- 
/imi  ordinis.  Liv.);  locus.i.m. 
Cit.  etc.  (ex.  :  esse  ex  equestri 
loco.Cic.locussenatorias.  Cic); 
genus.  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
g.  patricium.  Liv.  plebejum. 
Liv.  militàre  gênas.  Liv.  in 
Gallia  gênera  sunt  dao  homi- 
nam,  qai...C3es.  homines  infimi 
generis.Liv.).  Los  hautes  classes, 
majores  génies.  Liv.  Les  basses 
classes,  /lumiliores.  Hirt.  Ci- 
toyen do  la  première  classe, 
classicas,  i,  m.  Gell.  (VII,  13,  1 
sq.l.  Il  (Par  ext.)  Toute  caté- 
gorie de  citoyens.  Ordo,  inis, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ej'usdem  or- 
dinis homines.  Cic.  ordo  publi- 
canoram,  libertinoram,  scriba- 
ram,  aratorajn.  Cic.  matrona- 
rnm.  Val.-Max.  homo  mei  loci 
atque  ordinis.  Ter.  omnium  or- 
dinam  homines.  Cic);  geous, 
eris,  n  Cic.  etc.  (ex.  :  omnis 
generis  homines.  Cic).  ^  Caté- 
gorie d'élèvesqui  suivent  chaque 
degré  d'un  cours  d'études.  Clas- 
sis.  is,  f.  Qaint.  [ex.  :  paeros 
in  classes  distribuëre.  Qaint. 
classem  dacêre  ['  être  le  pre- 
mier de  sa  classe  -].  Quint.).  || 
(Par  ext.)  Enseignement.  Faire 
la  classe,  docëre,  tr.  Cjc.  Sui- 
vre la  classe,  discère.  Cic.  1 1  a 
fait  ses  classes,  didicit.  Cic.  lit- 
teris  eraditus  est.  Cic.  \\  La 
salle  où  se  donne  cet  enseigne- 
ment. Schola,  se,  f.  Cic.  Ladas 
litlerarias.  Cic.  Qaint.  Audito- 
rium, a,  n.  Quint.  1  (Par  ext.) 
Toute  catégorie  de  personnes, 
de  choses,  distribuées  par  dif- 
férence do  degré  ou  de  nature. 
Genus,  eris,  n.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  id  hominam  est  genus 
pessimum.  Ter.  omnis  generis 
homines.  Cic  genus  alitaum. 
Lucr.  multa  gênera  feraram. 
Cses.  ovium  samma  gênera  dao, 
tectam  et  colonicum.  Plin.).  Par 
classes,  generatim,  adv.  Cic. 
classement,  s.  m.  Action  de 
classer,  résultat  do  cette  action. 
Pariitio,  onis,  f.  Cic.  Divisio, 
onis,  f.  Tac  Dittributio,  onis, 
f.  Cic.  Descriptio,  onis.  f.  Cic 
Digestio,  onis,  f.  Plin.  Faire  un 
— ,  describêre  classes.  Cic.  jen»- 
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ratim  describêre,  âividere.  Cio. 
Faire  un  bon  — ,  ires\  bene  des- 
cribêre, disponére.  Cic.  Voy. 
classer.  Classemeut  de  livres, 
desiynali'o  libroran».  Cic.  — 
des  objets  qu'on  doit  recherchor 
ou  fuir,  descriptio  ejcpctendo' 
ram  (agiendaramque  reram, 
Cic.  La  partie  qui  a  été  mise 
au  premier  rang  d.ins  le  — ,  eo 
pars  qase  prima  descripta  est. 
Cic.  Ce  que  nous  avons  com- 
mencé par  établir  un  peu  avant 
dans  le  — ,  c'est  que....  qaod 
paulo  ante  divisimas.  ut...  Cic, 

classer,  v.  tr.  Distribu-r  par 
classes.  In  classes  distribuera. 
Cic  In  gênera  dividére.  Cic.  || 
(Par  ext.)  Ranger  dans  unecer-  '^'■ 
taine  classe.  Wsfinjuëpe,  tr.  Cic.  'i 
(cf.  oratorum  gcnera  setatibus.  ? 
Cic.)  Digerëre,  tr.  Col.  (cf.  in  '■' 
menses  digerëre.  Col.)  Dispo-  \' 
nère,  tr.  Cic.  (voy.  ranger,  ar-  I 
RANGER,  ordre).  Ordïnâre,  tr. 
Liv.  (cf.  volantarios  milites  or- 
dinavit  centuriavitqae.  Liv. 
[XXIX. 1,1]).  Il  (Fig.)Rangerdans  \-' 
une  certaine  catégorie.  Nume- 
ràre,  tr.  Cic.  (cf.  numerarc  vo- 
laptatem  in  bonis.  Cic).  Anna- 
merùre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  aliquem 
in  vatibus  et  Faanis.  Cic.  pa- 
tronorum  in  grege  annumeror. 
Cic.  [Rose.  Am.  32,  89]).  T  (Par 
ext.)  Distribuer  dans  un  certain 
ordre.  Digerëre,  tr.  Cic  (cf.  d. 
tabulas.  Cic.  bibliothecam. 
Suet.).  In  ordinem  addacëre. 
Cic  ou  redigère.  ^Cornif.  Des- 
cribêre, tr.  Cic.  (cf.  d.  jus  ci-  r 
vium  generatim  in  crdines  p 
setateaqae.  Cic  classes  centa-  ''^ 
riasque  ex  censa.  Cic.  popalam  Y- 
censu,  ordinibus,  œtatibus.  Cic.  ^' 
ad  certas  res  co  nficiendas  cer- 
tes homines  delectos  et  descrip- 
tos  habebat.  Cic). 

classification,  s    f.    (Dans  les   |<i' 
sciences  naturelles.)    Distribu-    '" 
tion  des  in<lividus  par  espèces,   V 
genres,  familles,  ordres,  classes, 
etc.    Distributio,    onis,  t.    Cic. 
Descriptio,   onis,  f.  Cic.  ^  (Par 
anal. ^Distribution  méthodique. 
Distributio,  onis,  f.  Cic  Diges- 
tio,   onis,    f.    Cic     Dispositio, 
onis,    f.    Cic.  S'occuper   de    la 
classification     des    passions,   in 
animi    perturbationibus    par- 
ticndis    et  de^niendis  occupa- 
tum  esse.  Cic. 

classique,  adj.  Employé  à 
l'usage  des  classes,  des  collèges. 
.ÇcAolastiotts,  a,  um,  adj.  Quint. 
Plin.  j.  Il  (Spécialt.)  Qui  appar- 
tient a  l'antiquité  grecque  et 
latine.  Les  auteurs  — ,  et  sub«- 
tantivt.  masc,  les  —  (les 
grands  auteurs  grecs  et  latins). 
.Scriptores  veteres  (Grirci  et  La- 
tini).  Gell.  tcripiores  t/ui  clas- 
sici  vocantar,  ou  classici  scrip- 
tores.  Gell.  Enseignement  —, 
eruditio,  onis,  f.  Cic.  Donner  à 
qqn  une  éducation  — ,  aliqaem 
artihus  erudlre.  Cic.  omnibai 
artibas     quibas   paerilis    sstas 
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jin/)ertiriciebe<eradire  aliquem. 
pic.  A  la  Hn  de  Te  seignamont 
^,  extremo  ipatio  scholastico. 
i.  Livre  — ,  Uber  icholasdcas 
^u  scliolarum  usai  destinatat, 
fccommodatus,  aptas,  in  scho- 
iiram  asam  éditât  A.  Eduoa- 
Son  — ,  liberalior  ingenii  ani- 
\igae  cultuf  qui  Grsecorum 
atinoramque  studio  compa- 
atar.  A.  Hamanitaa,  atis,  f. 
ic.  Los  adversaires  de  l'éduca- 
on  — ,  contemptores  hamani- 
itis.  Cic.  1  (Par  esit.)  Considéré 
>mme  conforme  aui  règles 
'un  gonre  et  pouvant  servir  do 
lodèle.  Optimas,  a,  am,  aJj. 
ic.  Prsestantisaimat,  a,  uni, 
i}.  Cic.  (cf.  longe  omnibus 
r^^stanset  ingénia  etdoctrina. 
ic).  qui  instar  exempli  esse 
itest.  Quint.  La  perfection — , 
•œstantia,  se,  i.  Cic.  Un  ecri- 
iin  — ,  scriptor  optimus  ou 
•^estantissimus.  Cic.  scriptor 
ibtilis  atque  elegans.  Cic. 
aint.  scriptor  qui  classicas 
}catur.  Gell.  Les  classiques,  la 
Uection  des  —  latins  et  grecs, 
Uirni  LatinUatis  atque  Grœci- 
tis  aactores  ou  priestantissimi 
i  optimi  Grœcorum  atque  La- 
norum  scriptores,  scriptores 
U  clatsici  vocantar.  A  UEu- 
es  —,  opéra  in  quibas  samma 
sgantia  artis  apparet.  A.  [\ 
ig.)  La  terre  —  des  beaux- 
t».  Terra  quse  artes  ingenaas 
lit.  .4.  La  terre  —  de  la  li- 
>rté,  civitas  libertatis  quasi 
agiatra,  A. 

itir,  V.    intr.    Arch.   Pousser 
s    aboiements    répétés.    Voy. 

OYER. 

ude,  s.  m.  et  adj.  Imbécile 
imil.  et  arch.).  Voy.  ce  mot. 
udication,  s.  f.  Action  de 
îter.  Claadicatio,  onis,  f.  Cic. 
auditas,  atis,  f.  PUn.  Clau- 
go,  inis,  f.  Veget. 
use,  s.  f.  Disposition  spéciale 
jne  loi,  d'un  traité  etc.  Con- 
cio,  onis,  f.  Cic.  Exceptio, 
is,  f.  Cic.  Stipalatio,  onis,  f. 
t.  Clausula,  se,  [.  Jet.  Sans 
,  nulla  exceptione.  Cic.  Ar- 
;er  des  — ,  stipalari,  dép. 
tr.  Dig.  Observer  les  —  d'un 
lité,  manêre  in  pacto.  Cic. 
ire  pacto.  Liv.  Les  —  d'un 
tament,  omnis  ordo  testa- 
inti.   Vell. 

ustral.  aie,  adj.  Relatif  au 
lître.  Monasterialis ,  e,  adj. 
.ssian.  Sid.  Disciplina  — , 
inachorum  disciplina.  A. 
ilaveau,  s.  m.  Pierre  taillée 
coin  qui  entre  dans  l'enca- 
sment  supérieur  d'une  fenê- 
<,  d'une  porte,  etc.  Caneas,  i, 

Vitr. 
laveau,  s.  m.  Maladie  érup- 
6  contagieuse  des  bêtes  à 
ne.  Voy.  clavelke. 
vêlé,  ée,  adj.  Atteint  de 
maladie  dite  claveau.  Qui 
ise,  quod)  clavis  laborat.  A. 
velée,  s.  f.  Maladie  éruptiv» 
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contagieuse    des  bétes   à  laina. 
Clavi,oram,  m.  pi.  Col. 

clavette,  s.  f.  Petite  cheville 
de  fer,  de  bois,  qui  sert  d'arrêt. 
Cuneolas,  i,  m.  Cic. 

clavicorne.  Qui  a  des  anten- 
nes en  forme  de  massue.  Cla~ 
viger,  era,  am,  adj.  A. 

clavictile,  s.  f.  Os  qui  sert  d'arc- 
boutant  à  chaque  épaule.  7uyii- 
lus,  i,  m.  Cic.  Plin. 

clavicule,  ée.  adj.  Pourvu  do 
clavicules.  Voy.  chacun  de  ces 
mots. 

clavier,  s.  m.  Porte-clefs,  gar- 
dien (arch.).  Voy.  ces  mots.  || 
Anneau,  chaîne  réunissant  un 
trousseau  de  clefs.  Anulua,  i. 
m.  Plin.    Catense  anali.  Mart. 

clayère,  s.  f.  Grand  parc  d'hui- 
tres  (fermé  par  des  claies).  Voy. 

PARC.  * 

claymore,  s.  f.  Grande  et 
large  épée  écossaise.  Ensis,  is, 
m.   Varr. 

clayon,  s.  m.  Petite  claie.  Voy. 
CLAIE.  ^  (Spécialmt.)  Petite  claie 
pour  égoutter  le  fromage.  Fis- 
cella,  se,  f.  Col. 

clayonnage.  Entrelacement  de 
pierreet  de  branchagesen  forme 
de  claies.  Gratis,  Is,  f.  l'arr. 
Col.    i  imentuni  i,  n.  Tac. 

clef  et  clé  (arch.),  s.  f.  Pièce  de 
fer  qu'on  introduit  dans  une 
s:)rrure  pour  l'ouvrir  ou  pour  la 
fermer.  Clavis,  is,  f.  Varr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  esse  sab  clavi. 
Varr.  clavem  abdacère.  Plaat. 
eximëre  [•  retirer  .].  Petr.  cla- 
ves  portarum  rcposcère,  red- 
dëre.  Liv.  Frontin.  claves  por- 
tarum atque  castodiam  arcis  ab 
aliqao  accipëre.  Liv.  claves  por- 
tarum magistratus  [-  aux  ma- 
gistrats •]  poscére.  Liv.  claves 
tradëre  [•  remettre  les  clefs  au 
propriétaire.],  yci.  claves  uxori 
adimère.  Cic.  [Phil.  2,  69]. 
claves  adulterinse  [•  fausses 
clefs   ■]  portaram.  Sali.].  Voy. 

aussi      PERUER,      ENFERMER.      Fig. 

Mettre  la  clef  sous  la  porte, 
c.-à-d.  partir  furtivement,  voy. 
ces  mots.  Prendre  la  clef  des 
champs,  voy.  champ.  1  (Fig.) 
Point  dont  il  faut  se  rendre 
maître  pour  entrer  dans  une 
place,  etc.  Janua,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  cam  eam  arbem  sibi 
Mithridates  Asise  januam  fore 
putasset.  Cic.  [Mur.  33])  ; 
claustra,  oruzn,  n.  pi.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  qaœ  uros  velat 
claustra  Etrurise  erat.  Liv.  [IX, 
32,  I],  hœc  urbs  claustra  loco- 
rum  omnium  tenet.  Cic).  ||  Ce 
qu'il  faut  connaître  pour  avoir 

I  intelligence  d'une  chose.  Don- 
ner la  clef  de  qqch.,  aliquid 
explanàre  ou  explicâre.  Cic. 
Avoir  trouvé  la  clef  d'une  chose, 
aliquid  intelligëre.    Cic.    Voy. 

aussi     OUVRIR,    FRAYER,    RÉVÉLER. 

1  (Par  anal.)  Clef  de  robinet. 
Epistomti     manubrium.     Vitr. 

II  Clef  de  voûte,  pierre  centrale  I 
qui  sert  à  former  le  haut  d'une  ! 
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voûte  en  maintenant  les  autre* 
pierres.  Mediam  saxam.  Sen. 
(cf.  medio  saxo  alligari.Sen.), 
Fig.  Clof  de  voûte,  c.-à-d.  point 
central,  essentiel.  Cardo,  inis, 
m.  Qaint. 

clématite,  s.  f.  Plante  grim- 
pante à  petites  fleurs  blanches 
odorantes.  Clematis,  idis,  f. 
Plin. 

clémence,  s.  f.  Douceur  que 
montre  celui  qui  a  autorité 
pour  punir,  eu  pardonnant  ou 
en  adoucissant  la  peine  encou- 
rue. Clementia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(opp.  à  severitas,  atrocitas,  sse- 
vitia,  cradelitas,  ex.  ;  cl.  nian- 
saetadoque.  Cic.  lenitas  et  cl. 
Cic.  cl.  Victoria.  Ov.  Qaint.  cl. 
in  devictos.  Cart.  cl.  leonis  in 
supplices.  Plin.  clementiam. 
alicujus  experiri.  Liv.  confu- 
gëre  in  clementiam  alicujus. 
Cic.  clementia  uti.  Cic.  saâ 
clemenfiâ  et  manauetudins  in 
eos  ati.  Cœs.  in  naptos  clemen- 
tia uti.  Nep.).  Avec  clémence, 
clementer,    adv.    Cic.    Plin.   j. 

Voy.    CLÉMENT. 

clément,  ente,  adj.  Qui  use 
de  clémence.  Clemens,  entis, 
adj.  Cic.  etc.  ^ex.  :  clementea 
judices  et  miséricordes.  Cic.  do- 
minas nonTninus  severus  quam 
facilis  et  clemens.  Suet.  dé- 
menti animo  ignoscëre.Plaut.); 
lenis,  e,  adj.  Cic.  (voy.  doux, 
bienveillant).  Se  montrer  clé- 
ment à  l'égard  daqqn,  clemen- 
ter agère  cum  aliquo.  Cic. 

clepsydre,  s.  f.  Horloge  à  eau 
Clepsydra,  se,  f.  Sen.  Temps 
mesuré  par  la  — ,  certœ  ex  aqaa 
mensurœ.  Cœs.  Compter  lus 
heures  avec  la  — ,  aqaâ  horat 
dividëre.  Plin.  La  —  ne  coule 
plus,  aqua  hseret.  Cic. 

clerc,  s.  m.  Anciennt.  (Par  op- 
position à  laïque).  Celui  qui 
étudie  pour  devenir  ecclésias- 
tique ef  par  ext.  Ecclésiastique. 
Clericus,  i,  ra.Eccl.  |  iParext. 
arch.)  Lettré,  savant.  Voy.  ces 
mots.  1  Celui  qui  étudie,  qui 
travaille  dans  une  étude  de  no- 
taire, etc.  Scriba,  se,  f.  Cic.  Pe- 
tit —  (celui  qui  fait  les  cour- 
ses), poer  a  pedibos.  Inscr.  Fig. 
Faire  un  pas  de  —  (une  ma- 
ladresse). Voy.  ce  mot. 

clergé,  s.  m.  Le  corps  des  ecclé- 
siastiqiies.  Ordo  clericoram. 
Eccl.  Clerici,orani,  m.  pi.  Hier. 
Cleras,  i,  m.  Prud.  Les  mem- 
bres du  — ,  gui  sunt  in  clero. 
Tert.  Clergé  séculier,  régulier. 
Voy.  séculier,  régulier. 

clergeon,  s.  m.  Petit  clerc  de 
procureur  (arch.).  Voy.  clerc. 

clergie,  s.  f.  Science  d'un 
homme  d'église.  Ecclesiastica 
doctnna.  A.  \\  Science  de  let- 
tré. Voy.  lettré.  Il  (Spécialt.) 
L'ensemble  des  sept  arts  libé- 
raux qu'on  étudiait  pour  entrer 
dans  les  ordres,  Septem  artet. 
A.  1  Condition  d'homme  d'é- 
glise. Voy.  cléricaturs. 
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clérical,  aie,  adj.  Relatif  au 
cU-rgé.  Eccieiiaaticiis.  a,  um. 
adj.  Tert.  CUricolis.  e.  adj. 
Sid.  1  FaTorable  au  clergé.  Le 
parti  — .  et  substuiuivt.)  Les 
cléricaux.  Qai  cUricoram  par- 
tibas  (ai*nt.  A. 

cléricalement,  adv.  D'une  ma- 
nière cléricale.  CfcTOrum  more. 

cléricaturo,  s.  f.  Condition  de 
celui  qui  est  clerc,  qui  étudie 
pour  entrer  dans  les  ordres. 
Clericatas,  us,  m.  Hier. 

cliché,  s.  m.  Famil.  Expression 
rebattue  sans  cesse,  sans  cesse 
reproduite. Canfiiena,  se,  f.  'fer. 
C'est  un  vieux — ,  hoc  pertritum 
ett.  Sen. 

client,  ente,  s.  m.  et  f.  (Dans 
l'antiquité.)  Plébéien  placé 
«ous  le  patronage  d  un  patri- 
cien. Cliens,  entis,  m.  Cato. 
Cic.  Liv.  Les  clients,  clientes. 
iam,  m.  pi.  Cic.  clientelse,  arum 
(méton.),  f.  pi.  Cic.  Sali.  Client 
pauvre,  clientixlas,  i,  m.  'lac. 
(dial.  37).  Condition  d'un  client 
i  l'égard  de  son  patron,  clien- 
tela.œ.  f.  Cic.  htre  le  client  de 
qqn,  esse  in  alicajas  cUentelâ. 
Lie.  Devenir  le  client  de  qnn, 
con(erre  se  in  alicajus  clienle- 
lam.  Cic.  alicai  se  in  cliente- 
lam  ac  ^em  commendàre.  Tac. 
Une  cliente,  clienta,se.  f.  Plant. 
A(ran.  Hor.  FrontO.  T  De  nos 
jours.)  Celui  qui  confie  ses  in- 
térêts à  qqn.  Le  —  d'un  avo- 
cat, is  pro  qao  gais  dicit.  Cic. 
Les  clients  d'un  médecin,  quos 
perambulat  médiras.  Sen.  1  Ce- 
lui qui  se  fournit  habituelle- 
ment chez  un  marchand,  qui 
fréquente     un      établissement, 

etc.    Voy.    CHALAND. 

clientèle,  s.  f.  iDans  l'anti- 
quité.) L'ensemble  des  clients 
d'un  patricien.  Clientela,  se, 
(.  Cic.  etc.  ifii.  :  esse  in  alica- 
jas clientela.  Cic.  in  alicajas 
clientelam  se  conferre.  Cic. 
poetse  sab  clientela  .Masaram. 
Saet.  au  plur.  clientèle  maltx. 
Sali,  clientèle  amplissimse . 
Cic.).  1  L'ensemble  de  ceux  qui 
sont  les  clients  d'un  avocat, 
d'un  médecin,  d'un  marchand, 
etc.  Quos  défendit  patronus. 
Cic.  Quos  perambalat  medicas. 
■Sen.  etc. 
cliioire,  s.  f.   Seringue  (arch.). 

Voy.  ce  mot. 
clignement,  s.  m.  Action  de 
cligner.  Nictatio.  onis,  f.  Plin. 
Oculoram  inconstantia.  Plin. 
1  Action  do  cligner,  pour  faire 
un  signe  d'intelligence  à  qqn. 
Nictas,  as,  m.  Cxcil.  Ov.  Con- 
niventia,  se,  f.  Ulp.  Furtivi  ocu- 
loram natas.  Hier. 
cliyner,  v.  tr.  et  intr  Faire  un 
clignement.  1  V.  tr.  (arch  ). 
Cligner  l'œil,  les  yeux.  Nictâri, 
dép.  intr.  Plin.  Connivire, 
intr.  Cic.  1  V.  intr.  Cligner  de 
l'œil,  des  yeux,  oo  simpl.  cli- 
gner. Voy.  plus  haut. 


en 

ante. 


adj.    Qui 
,oculi  con- 


clignotant, 

clignote.  Des  yeux 
niventei.    Cic. 
clignotement,    s.    m.  Cligne- 
ment d'yeux.  Ocu/orum  pulpi- 
tatio.  Plin.    palpebratio,    onis. 
f.  C.rl.-Aar. 
clignoter,  v.  intr.  Cligner  fré- 
quemment   des    yeux.    A'icrriri, 
dép.    intr.    Pliii.    Palpebràre, 
intr.  Cxl.-Aar. 
climat   (lat.    clima  [gr.  /Xiii.!], 
dejre  d'inclinaison  du  pôle  au- 
dessus  de  l'horizon,  d'où    tem- 
pérature  résultant   de    la   lati- 
tude),   s.    m.     L'ensemble    des 
conditions  atmosphériques  aux- 
quelles une  région  est  souiîiise. 
Cselum,  i,    n.    Cic.  etc.  (ex.  ; 
c>T(i  sfurus[-  étal  général  de  la 
température  d'une  régiou.  cli- 
mat   •].  Curf.    cselam  salabre. 
Cic.csAi  salabritas.  Cic.  cselam 
grave.  Sen.  Saet.  cseli  graiita$. 
Cic.  Liv.  temperatio  ou  tempe- 
ries  cœli  [-   climat  tempéré  •). 
Plin.    Cart.      c.    temperatam. 
Cels.  c.  bonam.  Cato.  c.  pesti- 
lens.  Sen.  c.    mitissimam.  Liv. 
c.  hamidam.    siccam.     Cels.  c. 
(rigidam,    calidam.  Cels.  tem- 
perata  cœli  regio.  Vitr.  cssli  cle- 
mentia.    Cic.    cselam    asperam 
[-  rude  '].  Liv.    cseli  asperitas 
ou    abs.    asperitas.  Sali.    [Jug. 
17,  2].  varietates   cseli.    Cels.)  ; 
aer,  aeris  ('  air,  atmosphère, 
ciel,  climat"),  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
aer   temperatas.  Cic.    salabris. 
Plin.  j.  aer   temperatas  calore 
et   frigore.    Cic.  aer   salabris. 
Cic.  aer  pestilens.  Cic.  aer  (ri- 
gidas.  Cels.  aer  calidas.  Cels.). 
Des  climats  plus  tempérés,  loca 
temperatiora.    Cses.   Le   climat 
qui    a    quelque    influence    sur 
certaines    choses    n'en    a    point 
sur    d'autres,    natara    loci  ad 
quasdam    res   pcrtinet  aliqaid, 
ad  qaasdam,  aaiem  nihil.  Col. 
Le    climat    malsain,    pestilens 
natara    loci.    Liv.    Un    climat 
sain,  saiufcris  /oci    na<ara.  Cic. 
Un  climat   chaud,    calor.  Sali. 
(Jug.    17,  5).  Un    climat  froid, 
regio  re^rigerata.  Col.     \\   ([Par 
oxt.)    Cette   région    elle-même. 

Voy.    RÉOION. 

1.  climatérique.    Qui  marque 


une  décadence,  un  momeiil  cri- 
tique. Climactericas .  a,  um, 
adj.  Plin.  Année  — ,  cUmacler, 
eris,  m.  Plin.  climactericum 
tempas.  Plin.  Epoques — ,scan- 
silis  lex  annorarr..  Plin.  || 
(Spécialt.)  L'âge  critique  de  la 
femme.  Voy.  critique. 

2.  climatérique,  adj.  Relatif 
au  climat.  Qui  {qaœ,  qaod)  ad 
cselam,  ad  nataram  loci  pcrti- 
net. A. 

climatologie,  s.  f.  Etude  des 
climats.  Descriptio  cœli  et  lo- 
corum.   A. 

climatologique,  adj.  Relatif  à 
l'étude    dos  climats.  Qui  {qaœ, 

?'aod)  ad  descriptionem  cseli  et 
ocoram  pertinet.  A. 


CLO 

1.  clin,   a.    m.   Mouvemant] 
l'œil    qui  cligne.    Un  —  d 
nicfatio,    onis,    f.    Plin. 
CLiGNKMENT.  Par  oxt.  Enua 
d'œil,    puncto    temporis. 
momentu  tem/ioris  ou  kort 
simpl.  momenfo.  Lii'.  Voy. 

MENT. 

S.  clin, s.  m. Inclinaison  (%relïî 
Voy.  ce  mot. 

clinamen,  s.  m.  Mouvemec 
oblique  attribué  aux  atomi 
dans  le  système  d'Epicur 
Clinamen,  minis,  n.  Lacr. 

clincaille,clincaillerie,  clin 
caillier  .     Voy  .      quincailu 

QUINCAILLERIE,    QUINCAILLIER. 

clinioue.   adj.   Qui  a  lieu  at 

près     du     lit     (du      malad^ 

Médecine   — ,    et  (substantivt< 

—  ,  clinice,  es,  S.  Plin.  Médool 

do  la  — .  clinicas.    i,  m.  A/oK 

clinquant,  s.  m.  Lamelle  d'd 

d'argent    ou    de    cuivre    don 

argenté    dont   OQ  rehausse    d 

broderies,    etc.    Bractea,   se, 

Liv.  Bractea  la,   se,  f.   Jav.  i 

(Fig.)  Ce  qui  ne  vise  qu'à    W 

clat.Sracteas,  arum.f.  pi.  Soli 

Phalerse,    aram,    f.    pi.    Pet 

Bonheur   qui    n'est   que  du 

bracteata  félicitas.  Sen.  Savo 

distinguer    le  —    de    l'or,  sci 

qiud  distent  sera    lapinis.  Ho 

Le  —  du  style,  verboram  pra 

tigise.    Cic.    inanes     verbora 

pkalerse.  Salp.-Sev. 

clique,  s.  f.  Bande  de  gens  qt 

l'on  considère  comme  soutenal 

qqn,  qqch.,  d'une  manière 

honorable.    Globas,   i, 

Scelerati  contaminatiqae.  Ci 

perditi    homines.    Cart.  Toi 

ta    —,   ta    et  gregales  tai.  Oî 

cliqueter,  v.  intr.  Famil.  Plj 

duire    un     cliquetis.    Crêpai 

intr.  Sen.  Strepére,  intr.  Sa 

Sonare,  intr.  Ov, 

cliquetis,  s.   m.    Bruit  sec  q) 

font   certains  corps  sonores 

se   choquent.   Crépitas,  ûï, 

Plaat.   Jav.    Strepitus,  us, 

Cses.   Sonitus,  as,   m.   Virg. 

de  chaînes,  strepitas    vinct» 

ram,  stridor  ou  sonus  catetU 

ram.    Plin.  J.  —    d  armes, 

moram  crepitus.  Liv.  sonus  i 

sonilas.  Cic.  —  d'cpéos,nrepiî 

gladioram.    Aact.    b.    Hispi 

On    entendit    ua    —    d'armi 

arma    increpuere    ou    conci' 

paere.    Liv.    ||     Fig.     Bruit  I 

mots    sonores    accumulés  ds 

une   phrase.    Verboram   inaH 

sonitus.  Cic.    Tinnilas,  us,  I 

Tac. 

cliquette,  s.   f.  Sorte 

gnette.    Crotalam 

Virg. 

clisse,  s.  f.  Osier  tressé  donti 

fait  dos  claies.  Voy.  claton 
cloaque,  s.  m.  Lieu  destiné 
recevoir  des  immondices. C/oa* 
se,  f.  Liv.  Spécialt.  La  gratt 
—  de  Rome  (bâtie  par  les  Ti 
quins).  Cloaca  Maxima.  lÀ 
Il  (Par  ext.)  Ce  qui  est  SK 
infect.  Sentina,  m,  f.  Liv,  L 
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trina,  œ,  f.  Plant.  Collavies,  ei, 
f.  Plin.  F\s.  Luium,i,  a.  Plant. 
rie.  Seniina,  !f,  f.  Cic.  Colla- 
i  les,  ei,  f.  Tac. 

cloche, f.Iiistrunient d'airain,  en 
Inimo  de  vaso  renversé,  qui 
I  induit  des  vibrations  par  la 
riifiyon  d'un  battant.  Campana, 
,-r,  f.  PUn.  Le  tintement  d'une 
— ,  tinnila$  .Tris.  Sen.  La  — 
rlwche  des  bains,  œs  therma- 
rnm.  Mart.  (XIV,  163).  La  cloche 
rio  l'église  tinte,  sonat  sescpclis 
Scieras.  A.  Arriver  au  premier 
i-Mup  de  — ,  ipaa  hora  aadita, 
ad  tempas  venire.  Cic.  Le  son- 
neur de  —  (d'une  église),  œcll- 
tnuus,  i,m.  Eccl.  \\  Couvercle 
bombé  do  métal  pour  tenir  les 
plats  chauds.  Vatillam,  i,  n. 
l'Un.  Apic.  Teslum,  i,  u.  Cato. 
l'im.  Il  Vésicule,  ampoule. 
Itsica,  a",  t.  PUn.  Voy.  cloque. 

clochement,  s.  m.  Action  de 
clocher  du  pied,  de  boiter.  Voy. 

l  1.4UD1CAT10N. 

cloche-pied  (à),  loc.  adv.  En 
(liant  un  pied  en  l'air  et  en 
-  iiitant'sur  l'autre. /n  uno pede. 

1  clocher,  v.intr. Boiter  (arch.). 
\,iy.  cemot.  ||  (Par  ext.)  _Mar- 
rluT  clopin-clopant  en  traînant 
1,4  jambe.  Ciaudicâre.  intr.Piin. 

i   Vacillàre   in  ixtramqae  partem 

!  toto  corpore.  Cic.  \\  Fig.  Aller 
(I  •  travers.  Il  y  a  qqch.  qui 
duché,  ali(juid  claadicat,  va- 
cillât. Cic.  Chez  nous,  c'est  la 
ciimédie  qui  cloche,  inconiœdia 
claadicamas.  Qaint.  Partie  du 
il'voir  qui  cloche.  Pars  claada 
vfficii.  Ov.  I.a  comparaison 
cloche,  dissimile  est  exemplam. 
Sen.  L'iambe  cluchesi...  lam- 
has  starenonpotest,  si...  Prise. 
I.e  vers  qui  cloclie(V'ers  scazon). 
(laadam    metram.  Mar.-Vict. 

S  clocher,  s.  m.  Construction 
qui  surmonte  une  église  et  où 
.-ont  suspendues  les  cloches. 
Tarris  sedi  sacrai  imposita.  A. 
Il  (Par  ext.)  Paroisse,  localité 
où  se  trouve  le  clocher.  Voy. 
PAROISSE.  U  n'a  jamais  quitté 
■jjn  — .  Semper  in  oppidalo  sue 
délitait.  A. 

clochette,  s.  f.  Cloche  de  très 
petite  dimension.  Clochette  des 
liostiaux.  Tintinnabahim,  i,  a. 
l'iaat.  Sen.  Qui  porte  une  — 
i:iu  cou),  tintinnabalatas,  a, 
um,  adj.  Sid. 

cloison,  s.  f.  Séparation  qu'on 
l'ait  dans  une  maison,  dans  un 
apparti  mjnt.  Paries  intergeri- 
i  as.  Inscr.  ou  médias.  Vitr.  || 
(Par  anal.)  Ce  qui  divise  une 
cavité  en  une  ou  deux  ou  plu- 
sieurs parties.  Cloison  ligneuse 
de  la  noix,  liynea  membrana. 
PUn.  Qui  a  uno  —  ou  des  — , 
localoias,  a.  u./i,  adj.  Plin.  La 
—  du  diaphragme,  transver- 
tam  Steptamoii  simp\.  sseptam, 
i,  n.  Cels.  La  —  dos  fosses  na- 
sales se  rompt,  in  naribas  car- 
tilago  [rangitur.  Cels. 
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cloisonnage,  s.  m.  Construc- 
tion do  — ,  craticius  paries. 
Vitr.  disS3pptam,  i,  n.  Vitr. 
Autour  il  y  avait  des  —,  cir- 
cam...  erant  parietibas  dis- 
ssepta.  Vitr. 

cloisonné,  ée,  adj.  Divisé  par 
des  cloisons.  Tenai  maro  dis- 
ss-ptns.  A.  Localoêiis,  o,  um, 
adj.  l'Un. 

cloitre,  s.  m.  Partie  d'un  cou- 
vent qu'une  clôture  sépare  du 
reste  du  bâtiment.  Monaste- 
riam,  ii,  n.  Aug.  Cœnobiam, 
ii.  Hier.  Monachiam,  ii,  n. 
Eccl.  De  — ,  monasterialis,  e, 
adj.  Sid.  T  Spécialt.  Portique 
couvert  qui  règne  autour  de  la 
cour  intérieure  d'un  monastère. 
PorticaSy  as,  f.  Cic.  Ambala- 
cram,  i,  n.  Plaat.  1  Le  couvent, 
le  monastère  (considéré  comme 
séparé  du  monde  par  une  clô- 
ture). Se  réfugier  dans  le  — , 
tecedere  in  sanctam  monas- 
terli  soUtudinam.  A.  se  recipëre 
in  cœtam  monaclioram.  A. 

cloîtrer,  v.tr. Enfermer  dans  un 
cloitre.  Concladere  aliqaem  in 
monasterium.  A.  Uno  roli^iousa 
cloîtrée,  monacha  in  monas- 
teriam  claasa.  Hier.  Fig.  Se 
—  dans  sa  maison  (vivre  dans 
une  retraite  absolue),  segregare 
vulgas  a  se.  Ter,  se  subdacere 
popalo.  Sen. 

cloitrier,  ière,  adj.  Qui  vit 
dans  un  cloitre.  Substantivt.  Un 
— ,  monachus,  i,  m.  Eccl. 
clopin-clopant,  loc.  adv.  En 
clochant,  eu  traînant  le  pied. 
Claado   pede   {ire).   Hor.  Voy. 

CLOCHER. 

clopiner,  v.  intr.  Clocher,  traî- 
ner le  pied  (fam.).  Claadicare, 
intr.  Plin. 

cloporte,  s.  m.  Petit  crustacé 
qui  se  plaît  dans  les  lieux  som- 
bres et  humides.  Oniscos  ou 
oniscijs,  i,  m.  Plin.  PorcelUo, 
onis,  m.  Csel.-Aar. 

cloque,  s.  f.  Ampoule.  Vesica, 
ee,  f.  Cels.  S'il  se  forme  dos  — 
sur  quelques  parties  du  corps, 
si  partes  corporis  in  vesicas 
intamaerint.  PUn. 

clore,  V.  tr.  Entourer  d'une  bar- 
rièrequi  empêche  l'accès.  Ciau- 
dëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  omnia 
Utora  ac  portas  castodià  clau- 
ses teneri.  C3es.(oram  s^pietur, 
omnes  aditus  claadentar.^  Cic. 

voy.    FERMER,     EMPÈCHl^R    [l'aCCèS 

dej  ;  sœpire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tirbeni  mœnibas  ou  mûris  sœ- 
pire.   Cic.   Nep.    voy.  enclore, 

ENFERMER,    CEINDRE,     ENTOURER)  ; 

Cingère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ma- 
ro lapideo  arbem  cingère.  l.iv. 
urbem  mœnibus  cingère.  Cic.eic. 
voy.  CEINDRE,  entourer).  Champ 
clos,  voy.  lice.  Un  vase  clos, 
vas  oblitam.  Col.  Clore  la  por- 
te, obseràre  ostiam.  Ter.  fo- 
res. Saet.Janaam  sera  claadère. 
Cic.  Porte  close,  valvse  repa- 
galis  claasœ.  Cic.  Fenêtres  clo- 
ses, claasse  (enestrœ.  Col.  Faire 
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qqch.  k  huis  clos,  voy.  secrètb- 
MENT.  Jugement  à  huis  clos,  ta- 
citam  jadiciam.  Cic.    ||    Absol. 
Clore,  c.-à-d.  être  ferme.  Porte 
qui  clôt  bien,  claasa  Janaa.  Ov. 
Il    (Par   eit.)   Etre  clos  et  cou- 
vert [c.-à-d.  habiter  une  maison 
dont  la  clôture,  le  couvert  sont 
en  bon  état),  sab  tecto  vivère. 
Plurd.  Sa    tenir   clos  et  coi,   se 
continére    domi   qaietum.  Cic. 
Clore    l'œil    et  par  ext.   cl.    la 
paupière,  ocufos   operlre.   Cic. 
voy.  FERMER.  Fig.  Clore  la  bou- 
che à  qqn,  vocem  alicai  incla- 
dëre.  Cic.    os  loqaentis   oppri- 
nière.    Ov.    Reste  bouche  close, 
tecum   habeto   tacite.  Liv.    Mi- 
clos,  voy.  entr'ouvert,  ||  Clore 
une  lettre,  epis^ti/am  obsignàre. 
Cic.  voy.  SCELLER.    Lettre  clos<i, 
c.-à-d.    scellée,    voy.    ce     mot. 
Fig.  C'est  pour  moi  lettre  close, 
mihi  sant  tenebrœ.  Cic.  1  (Fig.) 
Terminer   (une    chose)    de  ma- 
nière   à    ce    qu'on    ne   puisse  y 
revenir.  Claadère,   tr.  Cic.  Ov. 
(cf.  cl.  opas.  Ov.  epistolam.  Ov.) 
Concladere,  tr.  Cic.  (cf.  cl.  epis- 
talam.    Cic).    Clore   la    session 
d'une  assemblée,  cœtam  dimit- 
tëre.    Cic.    Clore    une   période, 
sententiam  e.vplére   et  concla- 
dere.   Cic.     y     (Par   anal.)    La 
nuit  close,  o6doc(a   nox.   Nep. 
Revenir  de  jour,  non  à  la  nuit 
close,  redire  lace,  non  tenebris. 
Cic.   A    la   nuit   close,   tenebrit 
obortis.  Nep. 
clos,  s.  ui.  Terrain  cultivé  clo» 
de  murs  ou  do  haies.  Sseptam, 
i.  n.  Varr. 
closeau,  s.  m.  Petit  clos.  Voy. 

CLOS. 

closerie,  s.  f.  Sorte  de  petits 
ferme  avec  enclos.  Voy.  métai- 
rie. 

clossement.  'Voy.  gloussement. 

closser,  Voy.  glousser. 

Olôture,  s.  f.  Barrière  qui  clôt. 
Sœpes,  is,  f.  Cses.  Ssepimentum, 
i,  u.  Varr.  Claustra,  orum,  a, 
pi.  Cic.  Un  mur  de  — ,  muro* 
objectas.  Liv.  Spécial.  La  — 
d'un  couvent,  claustra,  oram, 
n.  pi.  Eccl.  T  (Fig.)  Action  de 
terminer  une  chose  d'une  ma- 
nière définitive.  Finis,  is,  m. 
Cic.  Terminus,  i,  m.  Cic.  Exi- 
las, ùs,  m.  Cses.  A  la  —  du 
conseil,  dimisso  consilio.  Liv. 
11  fit  la —  du  lustre,  conditum 
ab  illo  lastri.m.  Liv.  —  d'un 
compte,  confectse  rationes.  Cic. 
Voy.  nu. 

clôturer,  v.  tr.  Terminer,  arrê- 
ter définitivement.  Absoli'ëre, 
tr.  Cses.  Conficère,  tr.  Cic.  Con- 
cladere, tr.  Cic.  Voy.  finir, ter- 
miner. 
clou,  s.  m.  Petite  tige  de  fer 
pointue,  munie  d'une  tête,  qui 
sert  à  attacher  ou  à  suspendre 
qqch. Ciavus,i,  m. Ca?5.'ic.otc. 
(ex.  :  cl.  (erreas.  Cses.  minutas. 
/sid.  ciavoram  cacumina.  Val.- 
Max.  aliquid  conp.gëre  clavit. 
Cses.  clavum  adigëre  in  arbo- 
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rem,  Ptin.  religàre  aliqaid  (a- 
minù  clai'Uqae.  Css.  cl.  cali- 
garias.  Oloss.  ou  simpl.  c/aitu 
[•  clou  à  soulier  •].  Jav.  prov. 
clavas  c/aio  ejiciendas  !•  un 
clou  doit  cliassar  l'auira  >].Cio.\. 
Indemnité  payée  aux  soldats 
pour  les  clous  de  leurs  souliers, 
Wai-ariam,  ii,  n.  Tac.  (hist.  111, 
50).  Garni  de  clous,  clavataa. 
a,  am,  adj.  Ftst.  Souliers  gar- 
nis de  clous,  clavata,  oruni  <3. 
o.  calceamenta) ,  o.  pi.  Paul,  ejc 
Fest.  clavati,  oram  (s.  o.caleeii. 
Isid.  i,XIX,  3ii,  13).  Qui  a  forme 
de  clou,  clavatus,  a,  wn,  adj. 
Glosa.  Petit  clou,  ctaiulas,  i, 
m.  larr.  Petits  clous  à  tète, 
clai-uli  capitati.  \'arr.  (U.  R.  11, 
9,  15) .  1  (Par  anal.)  Ce  qui  prê- 
tante une  saillie  qui  ra|<pi>lle 
la  tête  d'un  clou.  {{  Bouton 
non  développé  de  certaines 
fleurs.  Clou  de  girofle,  caryo- 
phi/llon,  i,  n.  Plin.  ||  Nom  vul- 
gaire du  furoncle,  petite  tumeur 
inflammatoire.  CÎavellas,  i,  a. 
Marc.-Emp.  (§  3i).  Claidculiu, 
i,  m.  Placit.medic.  (15,3).  Cla- 
vu/us,  i,  m.  Marc.-Emp.  Th.- 
Prisc.  Voy.  furoncle. 

clouer,  V.  tr.  Fixer  au  moyen 
de  clous.  Clavo  ou  claiis  figére. 
Cic.  Vitr.  conpgêre  ou  religàre. 
Cic.  ou  simpl.  af(igëre.  Cic.  — 
une  planche,  tabalam  acaleis 
confère.  Col.  Parext.  Traver- 
ser comme  avec  un  clou.  Il  le 
cloua  à  terre  avec  sa  pique,  cus- 
pide  eamad  terram  ctefixit.  Liv. 
1  Fixer,  attacher  de  força  à 
qqch.  Defigëre,  tr.  Lit'.  Je  te 
clouerai  à  terre  à  coups  de 
poing,  te  defigam  in  terram  co- 
laphis.  Plaat.  La  vieillesse  m'a 
cloué  daus  mon  lit,  senec^tis 
me  lectulo  affixit.  Sen.  Je  suis 
cloué  sur  mt'S  livres,  in  li- 
bris  hxreo.  Cic.  Restez  cloués 
«ur  le  forum,  hserete  af^i  in 
contionibus.  Liv.  La  peur  les 
cloua  sur  la  place,  pavore  c/e/îa-i 
iteterant.  Liv.  metu  corpora 
deficcere  in  his  vestiyiis.  Tac. 
Il  (Par  ext.)  Fixer,  attacher  so- 
lidement qqch.  Ailigare,  tr.Cic. 
—  au  poteau,  alligàre  ad  palam. 
Cic.  Etre  cloué  sur  sa  selle, 
hserere  in  eqao.  Cic. 

clouet,  s.  m.  Petit  clou  (arch.) 
Clavalas,  i,  m.  Cat. 

clouter,  V.  tr.  Garnir  de  clous 
(d'ornement).  Clouté, éo,  cioi/a- 
(us,  a,  um,  adj.  Paul,  ex  Fest. 

clouterie,  s.  f.  Fabrique,  com- 
merce de  clous.  Clavoram  o(fi- 
rina,  mercatura.  A. 

cloutier,  s.  m.  Celui  qui  fabri- 
que, qui  vend  des  clous.  fJla- 
varias.  ii,  m.  Gloês. 

clo'wn,  8.  m.  Personnage  bouf- 
fon des  farces  anglaises,  acteur 
qui  fait  le  boulfon  (dans  nos 
cirques).  Scurra,  te,  m.  Cic. 
Phxd. 

Cloyère,  ».  f.   Panier    d'huîtres. 

Voy.    BOURRICHE. 

club,   t.    m.    RéuDion    ou    l'on 
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•'occupe  ds  politique.  Coitio, 
onis,  f.  Liv.  Conciliam,  ii,  n. 
Liv.  Conciliabvdam,  ii,  n,  Liv. 
Il  (Spécialt.)  Réunion  déinago- 
gique.  Contin,  onis,  f.  Cic. 
Sodalitas,  atis,  f.  Cic.  Factio, 
onis,  f.  Sali.  Le  club  des  con- 
jurés, globas  consensionis.  .Vep. 
ï  Cercle  aristocratique.  Circu- 
las, i,  m.  Cic. 

clubiste.  s.  m.  Celui  qui  fré- 
quente les  cercles  (politiques). 
Sodalis.  is,  m.  Cic. 

clysopompe,  s.  m.  Petite 
pompe  munie  d'un  tuyau  pour 
pour  prendre  un  lavement.  Voy. 

SERINGUE. 

clystèra,  s.  m.  Lavement 
(arch.  .  Voy.  ce  mot. 

cnémide,  (.  f.  Chaussure  des 
guerriers  grecs,  qui  protégeait 
le  pied  et  le  bas  de  la  jambe. 
Cnemis,  idis,  f.  Mail.  Theod. 
Ocrea.  >■»■,  f.    Virg.  Liv. 

coaccusé,  ée,  s.  m.  et  f.  Cha- 
cune di>s  personnes  accusées 
d'un  crime  ou  d'un  délit  com- 
mun, considérée  par  rapport 
aux  autres.  Accasatas  eodem 
crimine.  A.  Qui  quse)  in  eadem 
causa  est  reas  ou  rea.  A.  T.  tech- 
nique. Correus,  i,  m.  Ulp. 

coacquéreur,  s.  m.  Chacune 
dos  personnes  qui  ont  acquis 
qqch.  en  commun.  Voy.  acqué- 
reur. 

coactif,  adj.  Qui  contraint  la 
volonté.  Voy.  contraindre. 

coaction,  s.  f.  Contrainte  exer- 
cée sur  la  volonté.  Voy.  con- 
trainte. 

coadjuteur,  s.  m.  Ecclésiasti- 
que adjoint  à  un  évêque  ou  à 
un  archevêque.  Coepiscopus,  i, 
m.  hccl. 

coadjutorerie,  s.  f.  Charge, 
dignité  de  coadjuteur.  Coepis- 
copi  dignitas.  A. 

coagulable,  adj.  Qui  a  la  pro- 
priété de  se  coaguler.  Qui  (qase, 
qaod)  coire  ou  coagulari  po- 
test.  A. 

coagulation,  s  f.  Action  de  se 
coaguler.  Coagalatio,  onis,  f. 
Plin.  Causer  la  mort  par  la  — 
du  sang,  sanguine  spissando 
necàre.  Plin. 

coaguler,  v.  tr.  Réunir  les  par- 
ties solides  en  suspension  dans 
un  liquide,  t'oagalnre,  tr.  Plin. 
Densàre,  tr.  Plin.  Condensâre, 
tr.  Varr.  Col.  Contrahëre,  tr. 
Plin.  Cogère,  tr.  Plin.  Lait  coa- 
gulé, lac  coagulatam,  coactam, 
spissatum  ou  densatam..  Plin. 
glaciatas  caseus.  Col.  Sang 
coagulé,  sanguis  concretus, 
conglobatus,  denaatus  ou  spis- 
satus,  Plin.  Se  — ,  coire,  intr. 
Plin.  concrescëre,  intr.  Col. 
coagalari,  passif.  Plin.  coa- 
lescëre,  intr.  Plin.  (Cette  herbe) 
empêche  le  lait  do  se  — ,  den- 
sûri  lac  non  patitar.  Plin. 

coagulum.  s.  m.  Partie  coagu- 
lio  d'un  liquide.  Coagulum,  i, 
n.  Plin.     Il    Substance  qui   fait 
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coaguler  ua  liquide.  Coagalam, 
i.  n.  Plin. 

coaliser  (se),  v.  pron.  Former 
une  coalition.  Coire,  intr.  Liv. 
Conjuràr',  intr.  Liv.  Contpi~ 
rare,  inti  Phéed.  (Fig.)  Socie- 
taten\  conpare.  Cic.  Consentira. 
intr.  Cic.  Los  tribuns  se  coa- 
lisèrent, coitiones  tribunoram 
ortae.  Liv.  Voy.  lioukr. 

coalition,  s.  f.  Union  offonsivs 
momentanée  de  plusieurs  peu- 
ples contre  un  adversaire  com- 
mun. Societas,  atis,  f.  Cic.  La 
—  dos  Etats,  fœderatœ  civitatest 
Cic.  Voy.  LIGUE.  Il  (Par  ext. en 
dehors  du  domaine  politique.) 
Coalition  criminelle,  sre'erata 
consensio.  Cic.  Former  une 
coalition,  Voy.  coaliser  (se). 

coassement,  s.  m.  Action  d» 
coasser,  fiiïnarum  rlamor.Phxd, 
Ranarum  voces  ou  cantas. 
Ptin.  Ololygon,  gonis,  m.  Plin. 

coasser,  v.  intr.  (En  parlant  de 
la  grenouille,  pousser  le  cri 
particulier  à  son  espèce). 
Coaxare,  intr.  Saet.  Biaterare 
ou  blacterare,  intr.  Sid.  Les 
grenouilles  qui  coassent,  ranss 
vocales.  Plin. 

coassocié,  ée,  adj.  Chacun 
des  membres  d'une  société  con- 
sidéré par  rapport  aux  autres. 
Qui  iqurf)  societate  conjungi- 
tur.  Cic.  T.  techn.  Consocias,  i, 
m .  Cod-Just. 

cocagne,  s.  f.  Réjouissance 
(arch.).  Vov.  ce  mot.  |f  (Ne  s'em- 
ploie que  âans  qijs  expressions.) 
Pays  de  —  et  (absolt.  arch.)  — 
(pays  où  l'on  a  tout  en  abon- 
dance), regio  deliciis  a((luens. 
A. 

cocasse,  adj.  trivial.  Qui  est 
d'une  étrangeté   ridicule.  Voy. 

RIDICULE. 

1.  coche,  s.  f.  Petite  entaille 
pratiquée  sur  une  pièce  de  bois. 
Incisura,  œ,  f.  Col. 

2.  coche,  s.  m.  Grand  bateau 
pour  le  transport  des  voyageurs, 
dit  aussi  cocha  d'eau.  Navigiam, 
ii,  n.  Cic. 

3.  coche,  s.  f.  Femelle  du  co- 
chon (arch.).  Voy  truie. 

!i.  coche,  s.  m.  Grande  voiture 
couverte  pour  le  transport  des 
voyageurs.  Reda,  œ,  f.  Cic.  Fig. 
Manquer  le  —  (l'occasion  fa- 
vorable), tempori  déesse.  Cic. 
amittére  occasionem.  Tac.  Tu 
fais  la  mouche  du  —  (tu  t'agites 
inutilemeni),  satagis,  tanquam. 
mus  in  matella.  l'etr.  malta 
ugendo  nihil  agis.  Phsed. 

1.  cocher,  v.  tr.  Marquer  d'une 
coche,  d'une  entaille.  Incidére, 
tr.  Plin. 

a.  cocher,  s.  m.  Celui  qui  est 
assis  sur  le  siège  d'une  voiture 
pour  conduire  l'attelage.  Qui 
eqaos  régit  ou  Jumenta  agit. 
Liv.  Cocher  (d'une  voiture  à 
deux  chevaux),  bigarias,  ii,  m. 
Inscr.  Cocher  du  cirque  (à 
]    Rome),    aariga,-    x,   m.     Suet. 
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\  aarigarias,  ii,  m.  Suet.  agita- 
'  (or,  i»,  m.  Plant.  Cic. 
:ôcher   et  cocher,    v.   tr.  En 

parlant  des  oiseaux,  approcher 

'.  de    la  femelle.    Inire,    tr.  Col- 

',  Par  ext.  Des  œufs  cochés  (fécon- 
dés). Voy.  FÉCONDER. 

îochère,  adj.  f.  Port»—  (grande 
porte  d'entrée).  Porta,  se,  f- 
Cic. 

M>chet,  s.  m.  Jaune  coq  (arch.). 
GalUnaceus  pallas.  Varr. 

joclievis,  s.  m.  Nom  vulgaire 
de  l'alnuotte  huppée.  Galerita, 
ee,  f.  Varr.  CaUritas,  i.  m. 
Plin.  Galerita  avis.  Plin. 

BOchlearia,  s.  m.  Plante  cru- 
cifère. Coctilearia,  se,  f.  (Linn.). 

cochon,  s.  m.  Mammifère  de 
l'ordre  des  pachydermes.  — 
sauvage,  sas  silvaticas.  Varr. 
ou  (erus.  Plin.  aper,  apri,  m. 
Cic.  —  domestique,  sas,  sais, 
m.  Varr.  Cic.  Jeune  cochon 
domestique,  porcas,  i,  m.  Cic. 
—  de  lait,  îucfeus  porcas.  Col. 

f\orcellus,  i,  m.  Varr.  Garder 
es  coihons,  sue»  pascëre.  Varr. 
Gardour  de  —,  subalcus,  i.  m. 
Virg.  Mari.  Voy.  porcher. 
Viande  de  — ,  tailla,  se,  f.  Cels. 
Plin,  ou  porcina,  a»,  f.  (s.-e. 
caro  .  Plant.  Csel.-Aar.  \\  (Fig. 
trivial).  Cochon,  celui  qui  est 
sale,  physiquement  ou  morale- 
ment. Porcas,  i.  m.  Catall. 
llor.  Spurcissimas,  adj.  Cic. 
cochonnaille,  s.  f.  Pop.  Viande 
de    cochon,    charcuterie.    Voy. 

CHARCUTERIE,  COCHON. 

cochonnée,  s.  f.  Portée  d'une 
truie,  forcinas  (etas.  A. 

cochonner,  v.  intr.  et  tr.  |{  V. 
intr.  (Kn  pari,  de  la  truie). 
Mettre  bas.  Voy.  ces  mots.  1 
(Fig.  trivial.)  V.  tr.  Faire  (un 
travail)  de  façon  à  ce  qu'il  soit 
bon  à  jeter  comme   une  saleté. 

Voy.    GATER. 

cochonnerie,  s.  f.  Chose  sale. 
Sparcitia,  œ  et  sparcities,  ei.  f. 
Col.  Plin.  Il  (Par  ext.)  Chosequi 
ne  vaut  rien,  bonne  à  jeter. 
Voy.  REBUT.  1  Fig.  triv.  Parole, 
action  sale,   dégoûtante.    Voy. 

DtiCOUTANT. 

coco,  3.  m.  Appellation  fami- 
lière adressée  à  un  petit  enfant. 
Mou  petit  coco,measpoiias  pas- 
ser. Piaut.  Suet.  Il  (Par  ext.).  Un 
vilain  — ,  un  vilain  personnage. 
et,  dans  le  même  sens,  ironlqt. 
un  joli  — ,  nebalo,  onis,  m. 
Ter.  Ilor. 

cocon,  s.  m.  Enveloppe  que 
filent  la  plupart  des  larves  et 
dans  laquelle  s'opère  leur  mé- 
tamorphose. Tunica,  se,  i.  Plin. 
Nidas,  i,  f.  Plin.  S'envelopper 
dans  un  — ,  involvi  nido  vola- 
bili.  Plin.  ||  (Par  ext.)  Petitsac 
■oyeux  dans  laquelle  les  arai- 
gnées renferment  leurs  œufs. 
FHa  oram,  a.  pi.  Plin.  Ara- 
neum,  i,  a.  Plin. 
1.  cocotte,  s.  f.  Appellation 
familière  adressée  à  une  petite 
fiUé.  Ma  petite  — ,  mea  gallina. 
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Plaat.    anaticala.    Plaut.  pa$- 
sercala.  Marc.  -Aar. 
9.  cocotte,    s.  f.    Sorte    de  cas- 
serole en  fonte.  Voy.  CASSEROLE. 
coction,  s.  f.  Cuisâon.  Coctura, 
se,  f.    Plin.   1  Modification  que 
subissent  les  aliments  dans  l'es- 
tomac.   Voy.    DIGESTION. 
code,  S.  m.  Recueil  de  loh.Le- 
ges  {scriptse].Cic.  Corpus  jaris. 
Liv.  Codex,  icis,   m.  Cod.  Jus- 
tin.—  civil,  jus  civile.  Cic.     || 
(Fig.)  Ce  qui  fait  loi.  Aucun  de 
ces  devoirs  ne   se    trouve    dans 
les  codes,  quse  officia  extra  pa- 
blicas  tabulas  sunt.  Sen.  Le  — 
de  la  politesse,  urbana   officia. 
Cic.  Aep. 
codétenu,  ue,  s.  m.  et  f.  Cha- 
cune des  personnes  qui  sont  dé- 
tenues   conjointement,    consi- 
dérée   par    rapport  aux  autres. 
In    eadem     custodià    retentas,  j 
retenta.    A. 
codex,  s.  ra.  Recueil  de  forma-  | 
les     pharmaceutiques.    Codex, 
dicis,  m.  .-1. 

codicillaire,  adj.  Constitué  par 
un  codicille.  Legs  — ,  legatam 
in  codicillo  adscriptam  ou 
additivum.  Jet.  Voy.  addition- 
nel. 
codicille,  s.  m.  Clause  addi- 
tionnelle complétant,  modifiant 
ou  révoquant  un  testament. 
Codicillus.  i,  m.  Plin. 
codification,  s.  f.  Réunion  de 
lois,  de  couiumes,  en  un  code, 
en  un  corps  de  législation. Com- 
positio  juris.  Cic.  Leges  in 
anum  corpas  collectée  ou  coi- 
iatse.  A. 

codifier,  v.  tr.  Réunir  des 
lois,  des  coutumes  en  un  code, 
en  un  corps  de  législation.  Le- 
ges in  unam  corpas  conferre. 
A.  legam  corpus  redigêre.  A. 
coeoum.  Voy.  caecum. 
cœliaque.  Voy.  céliaque. 
coemption,  s.  f.  Forme  de  ma- 
riage, usitée  chez  les  Romains, 
constituant  une  sorte  d'achat. 
Coemptio,  onis,  f.  Cic 
coercibilité,  s.  f.  Qualité  de  ce 
qui  est  coercible.  Natura  earam 
reram  qase  comprimi  passant. 
A. 
coercible,  adj.  Qui  peut  être 
facile-ment  comprimé.  Qai,  quœ, 
quod  comprimi  poiest.  A. 
coercitif,  ive,  adj.  Qui  exerça 
une  contrainte  sur  les  person- 
nes. Qui  (gaa?,  quod)  coercet  ou 
vi  agit.  A.  Pouvoir  — ,  voy. 
COERCITION.  1  iPar  ext.  en  physi- 
que.) Qui  retient.  Qui  (quœ, 
qaod)  cohibet,  qui  [qase  quod) 
cogit  in  unam  {elementa).  A. 
Force  — ,  vis  cogendi.  A. 
coercition,  s.  f.  Action  de  con- 
traindre les  personnes.  Coer- 
citio,  onis,  f.  Liv.  Quint.  Suet. 
Droit  de  — ,  coercitio.  Sen. 
Suet.  Apaiser  une  discorde 
plutôt  par  des  moyens  préven- 
tifs que  par  la  coercition,  dis- 
sensiones  coercitione  magia 
qaam  pœna  moUire.  Vell. 
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coéternel, elle, adj. Qui  coexiste 
éternellement     avec     un    être. 
Coseternas,   a,    uni,    adj.  Hier. 
coétemité,     s.   f.    Coexistence 
ét'jinelle.    Coseternitas,  atis,  S. 
Eccl. 
coeur,  s.  m.  Viscère  musculaire, 
siège  de  la  vie.  Cor,   cordis, 
n.    Cic.    etc.  (ex.  :    nam    igitur 
censés  allam  animal,  quod  san- 
guinem  fiabeat,  sine  corde  esse 
posse  ?Cic.  cordis  puisas.  Mart. 
Cap.  pulmoni    cor     annexum 
est ,    naturâ    masculosam ,    in 
pectore  sub sinisteriore  mammâ 
situm.  Cels.  cor  percatère,  val- 
nerâre.  Cels    cor  alicai  rite  sa- 
lit [•■  bat  régulièrem  nt  ■•].  Pers. 
cor  exsilit    [•    palpite   -J.   8efi. 
cor  palpitât.  Cic.  cordis  dolor 
['  maladie   de  cueur  »].   Csel.- 
Aur.).  Fig.  Avoir  le  cœur  serré, 
dolore    angi.    Cic.     Percer     la 
cœur,  cor   findëre.    Plaut.    fo- 
dère    animam     dolore.    Plaat. 
Avoir    le    cœur     gros,    c.-à-d. 
gonflé   de   soupirs,   animo  con- 
trahi.  Cic.  Mon  cœur  était  gros, 
erat   in  tumore  animas.  Cic.  1 
(Par  ext.)  La  poitrine,  qui  ren- 
ferme le  cœur,    Pectus,  oris, 
a.  Cic.  etc.  (ex.  :   aliqaem  pre- 
mêre  ad  pectus  ['  presser,  ser- 
rer qqn  sur  son  cœur  •].Virg.). 
y    Région  épigaitrique,  voisina 
du  cœur.    Stômacbus,    i,  m. 
Hor.  Cels.  (ex.  :  stomacho  fas- 
tidia   movêre   ['    faire    mal  au 
cœur  ■•].  Hor.  stomachi  redan- 
datio  f-  mal  de  cœur  •].  Plin.). 
Avoir    mal    au    cœur,    nausea 
torquêri.    Sen.  nauseâre,  intr. 
Cels.  Faire  mal  au  cœur,  fas- 
tidiam  creâre.   Plin.  Fig.  Voy. 
DÉGOÛT,    DEGOUTER.  Avoir  qqch. 
sur  le  cœur,  aliquid  concoqaëre 
(OU  devoràre)  non  posse.  Cic.  Il 
a    toujours   c;s   sottises  sur    le 
cœur,    ineptias    non  talit.  Cic. 
Je    lui    dirai    tout   ce    que   j'ai 
maintenant     sur    le    cœur,    in 
eam  hoc  omne,  ijuod  mihisegre 
est,  evomam.  Ter.  ^  (Par  anal.) 
Ce    qui    a   la    forme  du  cœur. 
Faire    la  bouche  en   cœur,  du- 
cère  os  exqaisitis  modis.  Quint. 
Un   bijou   en   forme   de    cœur, 
cordis  figura.  Cic.   Vous  arran- 
gerez   votre    poisson    dans    un 
moule   en  forme  de  cœur,  for- 
mellâ   piscem  forniabis.   Apic. 
(IX,  Ul).    Il   Partie  centrale  de 
qqch.  Le  cœur  de  la  ville,  sinus 
arbis.  Hall.  (cf.  inpuit  in  sinum 
urbis  portus.  Liv.).  Chercher  à 
pénétrer   au    cœur   d'un    pays, 
interiorem  regionis  partem  pe- 
tëre.    Cart.    Au    cœur     de    la 
Grèce,    medio    Grsecis  gremio. 
Cic.   Le  cœur   du  sujet,  viscera 
caasse.    Cic.    voy.    entrailles, 
SEIN.  1  (Au  fig.)  Le  cœur  consi- 
déré   comme    siège    des    atTee- 
tious,    dos    passions.    Pectus, 
oris,    n.  Cic.  etc.    (ex.  :  pectus 
est,  qaod  disertos  facil.  Quint, 
voy.  ame)  ;  animus,  i,_m.  Cic. 
etc.  (ai.  :  an.  iratas.  Cie,  per- 
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tarbatas.  Cic.).     \\     (Spéc.)    Le; 
cofiir,  «iège  du  tentiment  inté- 
rieur. Animus.  i,  m.  Cic.  etc. 
{ex.    animum  nadùre  [•  ouvrir 
$011    cœur    ").    Liv.    aliqaid   in 
animum  coridère  [•  garder  en- 
foui ■  ).  S^n.    <i  nobis  animum 
bifu  i-iri  lieeretinspicèrv[-  lire 
dan-  le  cœur  •].  Sen.  [ep.  115, 
3].    «1   animo   [•    du    fond  du 
coin    -J  Cic.  ex  animi  soi  sen- 
tci'i'  (sopp.  à  ïimoijlione.  si- 
m  i/.iie]   Cic.  a/ii/ucm  «,r  animo 
aiif'rf.  Cic.  atif^aem  ex  animo 
ve-ii/ne  diligère.  Cic.    ex    ani- 
mi    \sai]    sentcntià    gratulari. 
Cir.  ex  iinimo   lert-que   dicère. 
Cic    urinum    israd   verbum  ex 
animo  daceres.  <  ic.  simalalione 
contra  Ca^sarem  sed  animo['<ie 
eœ^r  •'.  pro  Ca'sare  stetit.  Cic. 
impreisas  ou  insitus    in  animo 
[•  gravé  dans  le   cœur  -].   Cic. 
aliqaid  fnit  as  animosao  men- 
tiqae  (i-n  pari,  de  plus,  animis 
tais     mentitiasqae]    mandâre 
Cic.  milii   aliqaid  scriptum  ou 
inscriptam   est  in    animo.  Cic. 
aliqaid    in   animo    inscalptam 
habeo.  Cic.)  ;  pectus,  oris,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :   apertum  pectaa 
f.    le  fond    du  cœur  ■]  vidëre. 
Cic.  apertis  pectoribas  (•  à  cœur 
ouvert'  en  pari,  do  plusieurs]. 
Sen.  hserent  inÇixi  pecto.-e  val- 
tas  [•   ses    traits  restent  gravés 
dau-  mon  cœur  '].  1  irg.  lingaà 
etpectoreveras.Cic.)  ||  (Pare.vt.) 
Apprendro  par   cœur,  ediscère, 
tr.  Cic.ad  verbam  ediscëre.  Cic. 
Savoir  qqch.   par  cœur,  memo- 
riâ  rastodlre  ou    retinëre.  Cic. 
Réciter    par    cœur,    memoriter 
pronantiâre .   Cic.    Fig.    Dîner 
par  cœur,  c.-a-d.  dîner  en  idée, 
ne  pas  dîner,  voy.ces  différents 
mots.  T  Le  cœur,  siège  du  désir, 
de  la  souffrance,  de  la  joie.  Ani- 
mus. J.  m. Cic.  etc.  (e.\.:  animus 
tranqaillasoa  vacaas.  Cic.  ani- 
mât spgrotas.  Ter.  animo  eeqao. 
Cic.  miqao  animo  [•■  à  contre 
cœu''  ••).  Cic.  animo  srgra.  Enn. 
animi   metas.  Cic.    animo  tre- 
mëre.   Cic,    animi   l^titia.  Cic. 
toto   animo    alicai  arli  se  de- 
dëre   (-    avoir    du  cœur  à  l'ou- 
vrage ■•].  Cic.  aliqaid  propenso 
animo    (arëre.    Liv.);  pectUS, 
oris,    n.    Cic.  etc.    (ex.  :  (ronte 
Iselas.    pactore   anxias.  Tac.)  ; 
voluBtas.    atis,    f.    Cic.   etc. 
(ex.  :   V     depravata.    Cic.    voy. 

VOLONTÉ. VOLLOI II,  INTENTION,  DÉ- 

bir\  ;  cor,  cordis,  n.  Cic.  etc. 
(seul,  dans  qqs  expro-sions 
comme  est  miUi  cordi  qaœrëre 
et  exploràre.  Cic.  I.iv.  adeo  ves- 
tigia  gaoque  arhis  exstingaëre 
ac  deiére  memoriam  Uostiam 
tedit  cordi  est.  I.iv.)  ;  cura,  œ, 
f.  <:ic.  (dansqqs  express,  coinme  : 
mihi  carn-  est,  ut...  Cic.  in 
primis  tibi  carx  lit,  ne  miUi 
tempos  prorogetar.  Cic.  Ca-sar 
pollicitas  est  tibi  eam  rem 
curas  (ataram.  Cses.  aliqaid 
eil'i  curse  habcre.  Ciel.  ap.  Cic. 
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Sali.  voy.  souci,  som).  Avoir  la 
joio    au    cœur,    gaadfre    vehe- 
menterqae    la-tari.   Cic.    Avoir 
le    —  triste,    sibi  tristem  este. 
Cic.  Je  n'ai  rien  plus  i  cœur  que 
telle  ou    telle    choie,    niAi(  est 
mihi  oii^uâ   re  antiqaias.  Cic. 
Je  n'ai  rien  plus  à  cœur  que..., 
ni^ii  mihi  antiqaias   est  qaam 
(avec  rinl.).  Cic.    (ep.  XIII,  Sy, 
3).  H  m'en  souvient,  nous  avons 
ri  de  bon    cœur,  memini  mirot 
risas    nos    edëre.  Cic.   Rire   de 
tout  son  cœur,    risam  effandè- 
re.  Petr.  effasê  ridére.  Fest.  De 
gaieté  de   cœur,    uilro.   Cic.  de 
industrià.     Cic.    Il    perdit     de 
gaieté  do  cœur  une  occasion  fa- 
vorable,occa.sionem  sciens  pru- 
densqae  amisit.  Cic.  Si  le  cœui^ 
vous   en  dit,  si   libet.    Cic.  Qiii 
agit   de    bon  cœur,  libens,  adj. 
cic.   haad  imitas.  Cic.  Do  bon 
cœur,    libente   animo.  Cic.    De 
tout    cœur,    plane   ex    animo. 
Sen.    Faire   contre  fortune  bon 
cœur  (prov.),  necessitatibus  suis 
obseqai.    Sen.    A    contre  cœur, 
œgre,  adv.    Cic.  voy.   ci-dessus. 
1    Le    cœur  sièj^e  de  l'affection. 
Cor,  cordis,  n.  Cic.  (seul,  dans 
qqs  express,  comme:    cum  aa- 
direm     eam     tibi    cordi     esse 
[•    qu'elle    avait    ton    cœur  ■•]. 
Liv.)  ;   pectus,    oris,   n.   Cic. 
etc.    (ex.  :    toto  pectore  amure. 
Cic.  eà  pietate  omnium  pectora 
imbaëre,at. .  .  Liv.)  .aniznus,i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  animunx  dare. 
Liv.  amâre  ex  animo.  Cic.  me- 
mor   in  bene  méritas   animus. 
Cic).     Porter      qqn     dans     son 
cœur,  aliqaem   ferre   in  oculis, 
in  sinu  habcre    Cic.  Je  le  porte 
dans    mon   cœur,    in   sina  est. 
Cic.    mihi    hasret   in   medalUs. 
Cic.    Son    ami     de    cœur,     ex 
animo  arnicas.  Cic.    Gagner  le 
cœur  de    qqn,  in  amorem   sui 
aliqaem    vcrtère.    Cic.   Gagner 
tous  les    cœurs,    conciliare  sibi 
amorem  ab  omnibus.  Cic.  \\   Le 
cœur,  sièg"  de  l'amour.  Donner 
son  cœur  à  qqn,  amore  aliqaem 
amplecti  ou  proseqai.  Cic.  ali- 

?aem  habère  in  amore.  Cic, 
amil.  Des  affaires  do  cœur, 
res  amatoris".  Cic.  Voy.  amour. 
Par  ext.  lamil.Mon  cœur,  mon 
petit  cœur  (t.  do  tendresse), 
meom  cor  ou  corcuium.  Plaat. 
Il  Le  cœur,  siego  de  la  sensi- 
bilité, de  la  bonté.  Animus, 
i,  m.  Cic.    etc.    (es.  :  a.    beni- 

'  gnas.  Cic.  benevolas.  Cic.  m.o- 
vëre\'  toucher  ••]  animus /udi- 
cum.  Cic.  animum  alirajas  mo- 
vëre.  commovëre.  Cic.  qaâ 
mollitiàsam animi  [-ayant  un 
cœur  faciln  à  attendrir  ■]. 
Cic.  mentem  pra-ripilal  ani- 
mas. Qaint.  [VI,  2,  (i).  ita  flec- 
tcbar  anime  atque  frangehar. 
Cic.  in  animum  alicujus  pene- 
Iràre  [•  aller  au  cœur  ■]. 
'  ic.  {erro  darior  animus 
Sen.)  ;   pectus,    oris,  n.    Cic. 

I    Ov.     (ex.  :     aile     in     aliciijaa 
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pec<iM  detcendêre.  Sali,  da- 
run\  [•  sec.  dur  •]  pectat.  Ov.), 
Qui  a  un  cœur  de  bronze,  d'ai 
rain,  etc.,  (erreat.  Cic.  Sani 
cœur,  inhumunuj.  Cic.  daru». 
Cic.  Etre  sans  cœur,  omnem 
/iuniani(a<em  exaisse  ou  abje- 
cisse.  Cic.  1  Le  cœur,  siège  du 
sentiment  moral,  de  la  cons- 
cience. Animus,  t,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  muia  mens,  malu» 
animus.  ï'er.unimi  conscienfia. 
Cic.  animas  insons.  Liv.)  ; 
pectus,  oris,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
ame).  1  Le  cœur,  siège  de  la  force 
d'àme.  Animus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  a.  nxagnus  et  excel- 
aas.  Cic.  altus.  Cic.  animo  in- 
genti  [•■  d'un  cœur  héroïque  •]. 
^■a//.  esse  angusti  animi  atqae 
demissi.  Cic.  pusilli  animi  est. 
Cic.  (ac  animo  magno  (ortiqae 
sis.  Cic.  magnum  unimum  os- 
tendère.  Cic.  animam  addëre. 
Ter.  ad^'icère.  Liv.  confirmàre. 
Cic.  animas  mihi  redit.  Ter. 
crevit  extemplo  Romanis  ani- 
mus. Liv.  neatris  animus  est 
ad  pagnandum.  Liv.  alicai 
animas  facëre  [>.  donner  du 
cœur  •].  Liv.  animi  cadant. 
Cic.  voy.  AME,  courage).  Avec 
cœur,  sÉrenuê,  adv.  Cic.  Sali. 
Quia  du  cœur,  (ortis.  Cic.  Un 
hcimme  de  cœur,  vir.  Liv.  En 
homme  de  cœur,  viriliter.  Cic. 
Montrer  du  cœur,  virum  se 
prs'bëre.  Cic.  Homme  de  tête 
ot  do  cœur,  consilio  et  manu 
promptus.  Liv.  Manque  de 
cœur,  socordia,  se,  f.  Cic.  Qui 
manque  de  cœur,  ignavaa.Cic. 

Liv.     voy.      LACHE,    PUSILLANIME. 

coexistant,  ante,  adj.  Qui 
coexiste.  Ejusdem  temporis.  A. 
Qui  iqase.  quod)  eodem  tem- 
pore  est  ou  fit.  A.  Coniempo- 
ralis,  e,  adj.  Tert.  cnntempo- 
raneus,  a,  um,  adj.  Gell. 

coexistence,  s.  f.  Existence 
simultanée.  Grec,  auvouoi'a. 

coexister,  v.  intr.  Exister  si- 
multanément. Vivëre  pariter 
eam  (abl).  Cic.  Esse  ou  ^eri 
eodem  tempore  ou  simai  esse. 
A. 

cofûn,  s.  m.  Petite  corbeille, 
panier  à  fruits  (arch.).  'Voy. 
COKDEILLE  et  PANIER.  ^  (Par 
ext.)  Boîte,  étui.  Voy.  ces  mots. 

coffre,  s.  m.  Grande  boite  fer- 
méo  par  une  serrure.  Arca,  se, 
f.  Ca(o.  Cista,  œ,  f.  Cic.  Hor. 
Capsa,  a",  f.  Ilor.  Scrinium,  îi, 
n.  Sali.  Hor.  Riscut.  i.  m.  Ter. 
Wier.  Prtlit  coffra,  voy.  coffret. 
Il  (Spécialt.)  Caiss"  où  l'on 
serre  les  choses  précieuses,  l'ar- 
gent. Theca  nummaria.  Cic. 
Arca.  Cic.  Coffre-fort,  arca  (er- 
rata. Jav.  Les  —  do  l'Etat_,  le 
trésor  public,  afrarium,  Ci,  n. 
Cic  Les  coffres  de  l'empereur, 
arca  /isci.  Lampr.  ^scas,  i, 
m.  Cic.  Faire  rontror  un  revenu 
dans  les  —  do  Domitien,  redi- 
tum  in  Domiliani  localos  con- 
v^'tère.  Frontin.     ||    (Par  ext.) 
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Le  —  d'une  voiture,  capsus,  », 
m.  Vitr.  1  Le  cofTre  d'un  na- 
vire, la  coqu9.  Alveas,  i,  m. 
Sali.  Il  (Par  ext.  famil.)  Le  — 
du  corps  (le  thorax).  Voy.  ce 
mot. 

coQrer,  v.   tr.  Mettre  en  pri- 
son (l'amil.).  Voy.  EMPni^oNNER. 
CoSret,  *.  m.  Petit    coffte  élé- 
gant  où  l'on  serre   des  bijoux 
etc.    Arcala,   a?,  f.  Cic.    Quint, 
Cistuta,x,  f,  Plaat.  CisteUa,œ. 
S.  Plaat.    Capsula,    se,    f.  Ca- 
tall.  Sen.  Localas,  i,  m.  et  or- 
din.  locali,  oram,  m.  pi.  Hor. 
Plin.    Scripiam,    H,    n.    Sali, 
scriniolam,  i,  n.  Not.-Tir. 
coffretier,    s.     m.     Fabricant, 
marchand   de   coffres.  Arcala- 
rias.  a,  m.   Plaat. 
cofidejusBeur,  a.   m.   Chacun 
de    ceux    qui   cautionnent   un 
même  débiteur  pour  une  mémo 
dette.  Cosponsor,  orit.ra.  Cic. 
cognasse,  s.  t.  Coing  sauvage. 
Malam    cotoneam    ou     cydo- 
nium.    Col.    I>es   —,  cydonia, 
oram,  n.  pi.    Col. 
cognassier,    s.    m.     Arbre    à 
feuilles     cotonneuses,    à    fruit 
acerbe  et  astringent.   Cydonia 
arbor  et  simpl.  cydonia,  x,   f. 
Pall. 

cognât,  s.  m.  Celui  qui  est  | 
membre  d'une  famille  par  la  i 
cosnation.  Cognatas,  i,  m.  Cic.  \ 
cognation,  s.  f.  (Droit  romain.) 
Parenté  par  les  femmes,  infé-  '. 
rieure  à  celle  des  aguats.  Co-  ■ 
gnatio,  onis,  f.  Cic.  | 

cognée,   s.    f.    Sorte  de   hache 
(pour    couper     les     arbres     ou 
fendre  le  bois}./lscia,  se,  f  Cic. 
Vitr.  Secaris,   is,  f.  Vitr.   Fig. 
Mettre  la— à  l'arbre  (se  mettre 
à  l'ouvrage),  voy.  ouvrage.  Jeter 
le  manche  après  la  —   (se  lais- 
ser   aller  au   découragement), 
abjicere  hastas.  Cic. 
cogner,  v.  tr.  Frapper  à  coups 
répétés,  de  manière  à  enfoncer. 
Caneo  adigëre  {aliqaid   in  ali- 
qaid).  Plin.  Voy.  clou.   H  (Par 
ext.  pop.)  —  qqn  (frapper   sur 
lui  à  coups  do  poings),  jôagnum 
alicui  in  os    impingére.  Plaat. 
aliqaem  palsàre.  Sen.  tandêre. 
Cic.    Il    Se  cogner  (volontaire- 
ment)   la    tête   contre   le  mur, 
impingére  capat  parieti.  Plin.  j. 
Fig.  Se  buter  à  qqch.  d'impos- 
sible, elidi.  Sen.  elidi  in  scopa- 
los.Cic.^  (Parext.)Krapperavec 
qqch.  de  saillant.  Offendëre,  tr. 
Liv.  Ogensâre,  tr.  Liv.  Se—  la 
tête  (involontairement),  offen- 
dére  capat    Liv.  Se  —    la   tète 
contre  des  colonnes,  se  in   co- 
lamnas  impingére.  Sen.  Absol. 
—  à  la  porte,  palsàre  osliam. 
Plaat.  paltare  janaam.   Plaat. 
[ores  ou  ostiam.  Ter.  et  absol. 
paltare.  Plaat.    Voy.  heurter. 
cohabitation   (lat.  post.  coha- 
bitatio.  Hier.),  s.f.   Habitation 
en  commun.  Contabernium,  ii, 
n.  fie.    Tac.   ||    (Specialt.)  Ha- 
--  bitation   en   commun  de  deux 
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per8onn*s    qui    vivent   comme 
époux.     Contaberniam.    ii,    n. 

Col. 
cohabiter  (lat.  post.co/iobiWre. 
Hier.),  intr.  Habiter  o«  com- 
mun. Una  habitare,  in  eadem 
domo  habitare,  contabernalem 
esse.  Cic. 

cohérence,  ».  f.  Union  étroite 
des  c-léments  d'un  tout,  spéciait, 
des  molécules  d'un  corps.  Co- 
hserentia  (mandi).  Cic.  Con- 
tinaalio  seriesqae  reram. 
Cic.  Il  Fig.  Union;  rapport 
étroit  d'idées  qui  s'accordent 
entre  elles,  continaatio  (caa- 
taram)  Cic.  —  d'un  sys- 
tème, perpetiUtas  atqae  cons- 
tantia.  Cic.  Voy.  enchaînement. 
cohérent,  ente,  adj.  Qui  a  de 
la  cohérence.  Cohserens,  adj. 
Plin.Continuas,a,  um,adj.  Tac. 
Etre  — ,  cohserêre,  intr.  Cic. 
contingëre  inter  se.  C^s.  necti 
aliad  ex  alio.  Cic.  conjanctam 
esse  [cam  re).  Cic.  Voy.  en- 
cbaîneiî.  Il  Fig.  Un  discours 
—  dans  toutes  ses  parties,  ora- 
tio  continua.  Cic.  continens. 
Cic.  perpetaitas  et  continaatio 
verboram.  Cic.  1 

cohéritier,  ière,  s.   m.  et  f. 
Chacune  des  personnes  qui  hé- 
ritent   conjointement  do  qqn, 
■■onsidérée     par     rapport    aux 
autres.  Coheres,  edis,  m.  et   f. 
Cic.    Dig.     hereditatis    sodas, 
lèlin.  j.  Se  donner  Crassus    et 
Hortensius     pour    —,    scribëre 
heredes  secam  Cratiam  et  Hor-  , 
fensiam.     Cic      Etre    —    avec 
qqn.cohxredem  esse  alicui.  Cic. 
cohésion,  s.  f.  Force  en  vertu 
de  laquelle  il  y  a  union  étroite 
entre    les  molécules  homogènes 
d'un    corps,   Cohserentia,  se,  f. 
Cic.  —  des    atomes,    adhiesio- 
nes  atomoram.  Cic.  Voy.  cohé- 
rence.     Il     (Fig.)    Donner   aux 
diverses  parties  d'un    Etat   une 
plus    grande    —    et    une    plus 
grande    énergie,     rei     pablicœ 
plus  addere  roboris  et (irmitatis. 
Cic.  Donner  de  la  — à  un  tout, 
partes  jangëre.  Sen.  Voy.  cohé- 
rence. 
cohorte,  s.    f.  Troupe    qui   for- 
mait   la   dixième    partie  de  la 
légion  romaine.  Cohors,  tis,   f. 
Css.   1  (Par  ext.   poét.)  Troupe 
de  combattants.  Voy.  troupe.  || 
(Famil.)  Troupe    de   gens.  Co- 
hors,  ortis.  f.  Curt.  Voy.TROUPE. 
cohue ,    s.    f.     Marche     public 
(arch.).    Voy.    maiiché.  ^  Foule 
tumultueuse.  Turba,  œ,  f.  Cic. 
Tumultas,  ûs,  m.  Liv. 
coi,   coite,    adj.    Qui  se    tient 
tranquille,    sans    bouger,    sans 
parler  (arch.  et  famil.).  Quiefus, 
a,  um,  adj.   Cic.    Demeurer  — , 
quiescëre,    intr.   Cic.  se  tenëre 
qaietam.  Cic.    ||     (Par  ext.)  Où 
règne  le  calme.  Tranquillas,  a. 
am,  adj .  Liv.  Placidus.  a,  am, 
adj.   Sali.    |l    (Substantivt.)  Le 
coi,  tranqaillam,  i,  a.  Liv.  Voy. 
calme 


COiSe  (lat.  pop.  cofea),  s.  f. 
Ajustement  de  tête  pour  ies 
femmes.  Cophia,  sp.  f.  Fortan. 
Coiffe  de  nuit,  voy.  bonnet.  || 
(Par  ext.)  Voiles  que  les  dames 
attachaient  à  la  coiffe.  Amictas, 
ûs.  m.  Virg.  (cf.  amicta  capat 
ve'làreoucnntegëre.  Virg.). ^{Pir 
anal.)  Portion»  des  membranes 
fœtales  qui  reoouvfe  qqf.  la  tète 
de  l'enfant  à  sa  naissaace.  voy. 

ME.MORANE. 

coiffer,    V.    tr.    Garnir     d'une 
coiffe,  d'une  coiffure.  Capu<  te- 
gëre.  Virg.  Coiffé  d'un  casque, 
galeatas.  Jav.  Coiffé  du  pilous, 
pileatas.   Liv.  Coiffé  du  pétase, 
petasatas.    Cic.    Etre    coiffé  du 
pétase,  habëre  petasam.  Plaat. 
Fig.    Ressembler    à    un    chien 
coiffé,  c.-à-d.  être  accoutré  ri- 
diculement, voy.  accoutrer.  Qui 
est  né  coiffé  (voy.  coiffe  à  la  fin), 
c.-à-d.  (par  un   préjugé  popu- 
laire), àqui  toutréussit.for^unae 
(ilias. Hor.  (sat.  II, 6. h9).Gallin3e 
(ilias  albse.    Juv.  (13,    Ul).    is 
qaem  fortana  complexa  est  ou 
in  deliciis  habet.  Cic.  (de  amie. 
51).  Sen.  (ep.  '.i6,  3).  _  ||  Se  coif- 
1    fer,  capat  operire.  Cic.  Se  coif- 
fer d'une  perruque,  calaaticam 
capiti   accommodâre.    Cic.    Se 
coiffer  c.-à-d.  mettre  son  cha- 
peau,   capat    operire.    Cic.    t 
Ajuster  en    disposant   les  che- 
veux d'une  certaine  façon.   Co- 
mëre  capillos.  Plaat.  Ter.  Cic. 
comëre   capat.    Tiball.   comëre 
caput  in  gradas  atqae  analos. 
Qaint.  Se  faire  coiffer,  capillos 
pectendos  prsebëre.  Ov.  tonsori 
operam  dare.    Saet.  Sî  coiffer, 
comëre  se.  Plaat.  capillos  com- 
ponére.  Cic.    ||  (Fig.)  Se  coiffer 
le  cerveaa,  c.-à-d.  avoir  la  tète 
prise    par  les    fumées  du  vin, 
vino  seobraëre.  Cic.  Se  coiffer, 
être  coiffé  de  qq.  idée,  de  qqn, 
c.-à-d.  n'avoir   qU3   cette   idée, 
que  cette  personne  en  tête,  opi- 
nionem   animo   imbibëre.    Cic. 
aliqaem    in    ocalis   ferre.   Cic. 
coiffetir,  euse,  s.   m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  fait  métier  d'ar- 
ranger, de  tailler   les  cheveux, 
etc.     Capifam    et     capilloram 
concinnator.  Coi.  (I,  pr.ef.  §  5). 
Ornatrix,  tricis,  f.  Ôi'.  Tonsor, 
oris.    m.    Cic.   Hor.   Tonstrix, 
tricis,  f.  Plaut. 

coiffure,  s.  f.  Ce  qui  sert  à  cou- 
vrir la  tête.  Capitis  tegamen- 
tum.  Liv.  Avoir  un  pétase 
pour  coiffure,  petaso  capat  te- 
gëre.Cic.  \\  (Par  ext.)  Ornement, 
ajustement  de  tête  pour  les 
femmes.  Comptas,  ûs.  m.  Lacr. 
(I,  87).  T  Manière  d'arranger 
les  cheveux.  Comœ  saggestas. 
Plin.  capilli  compositi.  Cic. 
Qui  donne  peu  de  soin  à_sa 
coiffure,  in  capite  comendo  in^ 
curiosas.  Saet.  Voy.  aussi  che- 

Iveu. 
coigner  et  coignier,  Voy.  co- 
gnassier. 
I  coin,  s.  m.  Pointe,  sommet  d'ua 
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aiiglt)  solide.  |{  Corps  solliio 
termiué  «a  angle.  Cuneus,  i 
(>  coin  pour  feudre  le  bois  •), 
m.  Cato,  etc.  (ex.  ;  caneum  fi- 
gére,  adigêre.  Plin.  cuncis  sein' 
dêre  lignum.  I7ry.).  Eufoncar 
un  coin  daus,  cuncûrc,  tr.  .Stfri. 
Petit  coiu,  cuneotas,  i,  m.  Cic. 
Col.  Poil,  Eq  forme  de  coin, 
caneatim,  aJv.  C^s.  Qui  est  en 
forme  de  coin,  cuneatas,  a,  um, 
adj.  Liv.  Il  Pièce  de  fer  dont 
re.\trémité  porte  une  empreinte 
eu  relief  qui  sert  à  marquer  les 
monnaies,  les  médailles.  Forma, 
a?,  f.  Sen.  .Vota,  a",  f.  Sutt. 
Monnaie  marquée  au  coin  de 
l'état,  nommus  caj  publica  for- 
ma est.  Uaint.  nummas  pablicâ 
(orniâ  percussas.  Sen.  Mon- 
naies à  fleur  de  coin,  nummi  as- 
peri.  ^uef.  (Ner.  hU\.  ||  Fig.  Mot 
marqué  au  coin  de  Tusago,  si- 
gnaium  nomen  pra-sente  nota. 
Uor.  Oe  manière  &  ce  que  tes 
actions  et  tes  paroles  sâ  répon- 
dent exactement  et  soient  frap- 
pées au  même  coin,  ut  omnia 
(acta  dictaqae  tua  inter  se  rnn- 
graant  ac  respondeant  sibi  et 
ana  forma  percassa  sint.  Sen. 
(ep.  3i  fin'.  T  Extrémité  d'un 
corps  solide  termiué  en  angle. 
Angulus,  i,  m.  l'iaut.  €3"$. 
Sali.  ^ex.  :  angali  omres  s"- 
dium.  Plant,  angalas  dextri 
lateris.  Sali.  fr.  hajus  lateris 
alter  angulus  ad  orientent  solem 
spectat.  Ca-s.  extrenxi  anguli 
abaci.  Vitr.);  cuneus,  i,  m. 
Cses.  etc.  (dans  le  sons  de  •  or- 
dre de  bataille  en  forma  da 
coin  ',  ex.  :  caneum  facère, 
Ca»s.  itV.  dans  lesens  de^  coin  •. 
ex.  :  Britannia  vetut  in  caneam 
tenaatar.  Tac.  coit  muras  ex 
utraijue  parte  in  artiorem  vê- 
lât caneam.  Liv.).  En  forme  de 
coin,  cuneatim,  adv.  C'a?s.  ^B. 
G.  VII.  Ï8,  \].  1  Dans  l'inté- 
rieur d'un  angle  solide,  l'espace 
voisin  du  sommet.  Angulus,!, 
m.  Ter.  Cic.  (au  pr.  cl  au  fig.: 
in  angalum  aliquo  ire.  Ter.  in 
allô  angulo  Italis?.  Cic.  in  al- 
timo  et  remotissimo  terraram 
orbis  angulo.  l'etl.  hamillimi 
et  in  angulo  Jacentes.  Sen.)  ; 
versura,  se,  f.  Vitr.  (voy.  en- 
coiCNL'REj.  Etre  assis  au  coin  de 
la  cheminée  et  par  ext.  au  coin 
du  feu,  ad  focam  sedére.  Cic. 
apad  ip.  ad\  carbones  assidêre. 
Plaut.  Les  quatre  coins  du  ciol, 
cseli  partes  quattuor.  Plin.  |{ 
(Par  anal.;  Le  coin  de  l'œil,  an- 
gulus ocalorum.  Cels.  Regar- 
der (qqch.'l  du  coin  do  l'œil, 
limis  (s.-e.  oculis]  spectàre.  'Ter. 
limit  oculis  rapére.  Cic.  || 
(Par  ext.)  Un  coin  de  terre,  an- 
gulus agri,  Cic.  Voy.  ci-dessus. 

coïncidence,  s.  f.  Le  fait  do 
coïncider.  ||  Dans  l'es/jace. 
AdUiesut,  us,  m.  Lacr.  \\  Dans 
le  temps.  Concursio,  onie,  f. 
Cic. 

coïncider,  v.  intr.    Se  rencon- 
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trer  exactement  sur  tons  les 
points.  Il  Dans  une  partie  de 
l'espace.  Congraère  et  inter  se 
committere.  Sen.  Competere, 
intr.  V'arr.  \\  Dans  une  partie 
de  la  durée.  In  idem  tempos 
incidêre.  Vie.  Conrurrére.  iutr. 
Cic.  Congraère,  intr.  Liv.  Com- 
petere. in»r.  Tac.  —  avec  les 
jeux  du  cirque,  incurrerc  cir- 
censibus.  Suet.  —  avec  la  mort 
d'Othon,  avec  l'été,  competere 
cam  morte  Othonis.  Tac,  a'S- 
tati.  Suet.  La  guerre  dos  Vols- 
ques  coïncida  presque  avec  celle 
do»  Perses,  l'oiscorum  bellum 
eodem  fere  tcmpore,  quo  Per- 
sarum  fuit.  Cic. 

coing,  s.  m.  Fruit  du  cognas- 
sier. Cydoniam  malam  et  ab- 
solt.  cydonium,  ii,  a.  Col.  co- 
tonearn  malam.  Plin. 

cointe,  adJ.  Gracieux  (arch.). 
Voy.  co   mot. 

coïntéressé,  coïntëressée, 
adj.  (  liacuue  des  personnes  qui 
ont  un  intérêt  commun  dans 
une  affaire,  considérée  par  rap- 
port aux  autres.  Qui,  quee  est 
alicai  particeps  ejasdem  rei.  A, 
Consors  ou  socias.  Hor.  Conso- 
cius,  ii,  m.  Cod.-Jast. 

coite,    voy.    COUETTE. 

cojouissance,  s.  f.  Jouissance 
en  commun  d'un  bien,  d  un  re- 
venu,   etc.     Consortium     usas. 

col,  s.  m.  Le  cou  (arch.).  Voy. 
co  mot.  Il  (Par  anal.)  Pailie 
étroite  entre  la  tête  et  le  corps 
de  certains  objets.  Le  —  d'une 
bouteille,  coWum/ajci?na;.P/ia?rf. 
Il  Le  —  do  la  vessie,  cervix 
vesicsf.  Cels.  ||  Dépression  qui 
ouvro  un  passage  entre  deux 
sommets  d'une  chaine  do  mon- 
tagne. Fauces.  iam,  f.  pi.  Cses. 
Voy.  DÉFILÉ.  T  (Par  anal.)  Ce 
qui  garnit  le  cou.  Le  —  d'un 
habit,  voy.  collet. 

colarin,  s.  m.  Dans  la  colonne 
toscane,  dorique,  petite  frise  du 
chapiteau  (arch.).  Voy.  collier, 

CORGERIN. 

colature,  s.  f.  Simple  filtrage 
à  l'étamiue  pour  les  décoctions. 
infusions,  etc.  Colatara,  se,  f. 
Csel-Aar, 

colback  et  kalpack,  s.  m.  An- 
cien bonnet  à  poil  de  la  cava- 
lerie légère.  Caleras^  i,  m.  Virg. 
SU. 

colchique,  s.  m.  Plante  bul- 
beuse. Colchicon,  i,  n.  Plin. 

cold-cream,  s.  m.  Cosmétique 
pour  la  peau.  Ceratam,  i,  n 
Cels. 

colégataire,  s.  m.  et  f.  Cha- 
cune dos  personnes  qui  ont  part 
aux  legs  d'un  testament,  con- 
sidérée par  rapport  aux  autres. 
Qui,  qase  (cum  aliquo)  legati 
consors  est.  A,  Collegaturius,  ii, 
m.  Jet. 

coléoptère,  s.  m.  Insecte  qui 
a  quatre  ailes  dont  les  doux 
supérieures  servent  d'étuis  aux 
deux    autres.     L'ordre    des  — , 
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I    insecta    qux    cru$ta$    habent 
Plin. 
coléra.  Voy,  croléra, 
colère    (lat.   choiera,    •    bile  • 
d'oii  •     colère  »].    Hier.),    »,   (, 
I    Violente  irritation  qu'on  laissa 
éclater  contre    qqn.  Ira,  se,  f. 
Plant.  Ter.  Cic.    etc.    ex.  :  ira 
gravis  ou  vehemens.  Cic.  atrox. 
Liv.  irx  plenus  [>  en  colère  >]. 
Cic.  cf.    aussi    ira  incenfiM  ou 
accensua   ou    mcifutus   ou  (la- 
^rcns.    Cic,    ira    ardens,    Cic. 
iram  evomére  in  aliqaem.  Ter. 
irritàre   iram    et    odium,    Liv, 
ira;  indalyère    [«   donner  libre 
cours  'J.  Liv.  ira  vidas  (•  do- 
miné ■•].  C'ic.  ira  discedit.  Sen. 
mente  decedit,  Sen,  defervescit 
ou    depagrat.    Sen.  irœ  mode- 
ràri  '•     maîtriser  •].  Hor,  iras 
non  potentem  este  [•   ne  pou- 
voir maîtriser  ■].  Liv.  ira  fugse 
[•■  excitée  par    la   fuite  -J.  Liv. 
dictatoris   creati.     Liv.  ira    in 
liomanos propter  obsides  nuper 
interfectos.    Liv.   (.XvV,  15,  7]. 
ira    adversus    Homanos.    Liv. 
[X.V.XVl,    6,  IJ.    facère  aliquid 
per  iram.  Cic.  au  plur.  irarum 
[•  aces  décolère  -j  ardor.  Cic. 
irœ     cselestes     [■     colère     des 
dieux  •].  Liv.  iras  lenire.  Liv, 
plenus  saarum,   plenus  pater- 
naram  irarum  f»  outré  de  co- 
lère contre  lui-même  et  contra 
son  père  «].  Liv.  veteres  in po- 
palum    Romanum     irse.     Liv. 
\XXl,  ÎS,  2]1;  imcundia,  se 
(pr.     •    penchant   à    la    colère, 
caractère    irascible    •,  par  ext. 
•  violent    accès   de  colère,  em- 
portement '),  f.  Cic.  etc.  (pour 
iracandia,  •  penchant  à  la  co- 
lère .,  cf.  Cic.  [Tusc.  IV,  27]  et 
Sen,  [de  ira  I,  tt]  ;  pour  •  vio- 
lent accès  de  colère  -,  cf.  irac, 
trux   ac  prspfervida.   Liv.  prse 
iracandia   vix   sam  apud  me. 
Ter.  iracundiam  cohibëre.  Cic. 
reprimëre.  Ter.  iracundiam  vel 
excitàre    vel   sedàre.   Cic.  ira- 
cundiam dimittëre  rei  pablicse, 
Cic.  au  plur.  iracunc/iximpfa- 
cabiles    [•    accès,    explosion   da 
coléra    >]    [opp.    à  ea;ora6iJes]. 
Cic.  hac  {etoquentiâ  ]  cupidita- 
tesiracundiasquerestinguimut. 
Cic.)  ;  stomacbus,   i   {•   dé- 
goût,   dépit,  colère    •),  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  stomacitum  facêre  ou 
movëre  alicui.   Cic.  in  aliquen 
stomachum    erumpêre.    Cic.)  ; 
bilis,  is  (•    bile  .     d'où  .   co- 
lère,  dépit,  ressentiment  •),  f. 
Plaut.    Cic.     Sen.    (ex.  :    bilem 
commovëre.  Cic.   bilem  habëre 
[-  avoir  du  penchant  à  ■].  Sen. 
noncontinirebilem.Senrh.quid 
est  dénient  ias.quam  bilem  in  ho- 
mines    collectam    in  res  effun- 
dëre  ?  Sen.);indignatio,onis, 
f.  //ir(.  etc.  (voy.    indignation; 
au  plur.  indignationes  [•  mou- 
vements de  colère  ■).  Liv,  Sen, 
r/i.).    .\voc   colère,   irate,  adv. 
Phsedr.  (au  Compar.  Col.  [VII, 
\'2,  5])  ;    iracundé,  adv.  Cic. 
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(voy.    empoutement).    Regarder 
qqiî    avec  colère,    iratis  ocalis 
ou  truci  vuUu  uliquem  intaeri. 
Liv.  Qui  est  en  colère,  iratUS, 
a,  um,  p.   adj.  Cic.   etc.  (ex.: 
irato»  deos  invocàre  [-  appeler 
aur  soi  la  colère  divine  -].  Liv. 
a<icu>  ira(os  deos  precdri  ['ap- 
peler  sur   qqn  la  colère   divi- 
ne  '].  Liv.    iratas   aliciii.  Cic. 
suni   tibi    iratas.    Ter.  iratior, 
iratissimas    alicui.  Cic.  (acéré 
aUquem   iratam  (•  moitié  qqu 
on  colère  ■.].  Cic).  Etre  en  co- 
lère, iratam  esse.  Cic.  Se  mettre 
en    colère,  irasci,    dép.    intr. 
Cic.    etc.    (ex.  :  ir.    de    nihilo 
[.  pour    rien  •].    Plant,    irasci 
amici$.    Cic.    sibi.    Sen.     voy. 
'   [s']  IRRITER  ;  mais   irasci  s'em- 
ploie   aussi     bien    pour     sign. 
•  être   en    colère  -  ;  qqf.  on  le 
joint  à  svLCcensêre,  cf.  e.r  per^- 
dià   et    malitiâ    di  immortaies 
hominibas  irasci  et  saccensêre 
consaerant.    Cic.    [Rose     Com. 
16,    le],     mais    on    peut  aussi 
l'empl.  seul,    cf.  ego  non  modo 
tibi   non   irascor,    sed...   Cic. 
|Sull.    18,  50].  miror   cur   liuic 
irascâre.  Cic.  [Plane.  7,  17J,  ne 
ta  mihi   irascâre.  Cic.    [Vatin. 
'.»,  21],  sensas  civiam,  qai  non 
modo    improbitati    irascantar 
candidatoram,  sed . . .  Cic.  [Mil. 
16,   AS],    de  même  à  l'imparf.  : 
his  irascebamiir    [^=  irati  era- 
mus],    hos    reqiiirebamas,    his 
nonnulli     etiam    minabamur. 
Cic.    [Lig.  11,33].    qaibus  non 
irascebamini.    Cic.    [SuU.    17, 
U9].  ego  tibi  troscerer  [=;iratus 
essem]  ?  tibi   ego  possem  iras- 
ci?   Cic.     [Q.  fr.    I,  3,    1];    au 
parf.  et  au   pi.   q.-p.    ou    peut, 
soit  employer  saccensui.succen- 
saeram,  soit  se  servir  de  iratas 
(ai,    (aeram,    cf.    Csesar  ipse, 
qui    mis     (aerat     iratissimas, 
cotidie    aliqaid  iracandiœ   re- 
mittebat.  Cic.    [Phil.  8,  6,  19], 
ego  ne    Torquatam  qaidem  il- 
lam . . .  iratixm  existimo    Gallo 
torqaem   detraxisse,  nec  Mar- 
cellanx    apad    Clastidiam  ideo 
tortem  (aisse,  qaia  (aerit  ira- 
tas.  Cic.    [Tusc,  IV,  22,    i9]. 
enfin    on   emploiera   avec    des 
nuances  diverses  :  iratam  (ieri. 
Cic.  ira  incendi  ou  exacerbâri. 
Cic.      ira     excandescëre     [pr. 
•  s'enflammer  de  colère  •].  Cic. 
[Tuse.   IV,    19,   J.3].    iracandià 
exardescère.    Cic.    [in  Verr.  11, 
2,    20,  J.8]   ou  in(lammâri.  Cic. 
cf.  aussi  iracandià    malti  effe- 
rantur  [•  entrent  dans  de  vio- 
lents   transports   de   colère   -]. 
Cic.  [Fin.  V,  10,  2'.))].  Se  mettre 
facilement  en  colère, procïii'em 
esse  ad  iram.    Cic.  prsecipitem 
esse  in   iram.  Cic.  Enclin  à  la 
colère,    iracundus.     Cic.     voy. 
IRASCIBLE.  1  (Famil.)  Adj.  Porté 
à  se  mettre  en  colère.  Voy.  iras- 
cible. 
colérer  (se),  v.  pron.  Se  mettre 
eu  colère  (arch.  etpopul.).  Sto- 
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machari,   dép.  intr.   Cic,  Voy. 

COLÈRE . 

coléreux,  euse,  adj.  Prorapt 
à  se  mettre  en  colère  (arch.  et 
pop.).    Iracundaa,  a,    um,   adj. 

y/or.    Voy.     IRASCIBLE. 

colérique,  adj.  Porté  à  la  co- 
lère par  tempérament.  Iracun- 
dus, a,  uni,  adj.  Hor.  Procli- 
vit  ad  iram.  Cic.  Voy.  iras- 
cible. 
coll.  Voy.  COLIS. 
colicitant,  s.  m.  Chacun  de 
ceux  qui  font  faire  conjointe- 
ment une  vente  par  licita- 
tion ,  considéré  par  rapport 
aux  autres.  Qui  cam  aliqao 
ad  licitationem  rem  dedacit. 
Jet. 

colifichet,  s.  m.  Ornement  fu- 
tile, i^ugse,  arum,  f.  pi.  Cic. 
Parée  de  — ,  ornatala.  Plaat. 
\\  Fig.  Nugse,  arum,  f.  pi. 
Plaat.  —  (dans  le  stylel,  cala- 
mistri,  orum,  m.  pi.  Cio. 
colimaçon,  s.  m.  Limaçon. 
Voy.  ce  mot. 

colin-tampon,  s.  m.  Ne  s'em- 
ploie guère  que  dans  la  locu- 
tion familière,  se  soucier,  se 
moquer  de  qq  n ,  do  qqch.  comme 
de  Colin-Tampou  (s'en  soucier 
fort  peu).  Aliqaem,  aliqaid  non 
(locci  (acéré.  Cic.  non  (locci 
pendére.  Ter. 

colique,  s.  f.  Douleur  d'en- 
trailles. 7'ormina,  orum,  n.  pi. 
Cels.  intestinoram  tormina. 
Cels.  ou  doior.  Coi.  coii  (or- 
menta.  Plin.  ou  simpl.  coion, 
i,  n.  Plin.  ventris  dolor.  Col. 
intestinoram  ou  prs'cordiorum 
rosiones.  Plin.  incisiones  tor- 
nxinum  et  absolmt,  incisio, 
onis,  f.  Veget.  —  néphrétique, 
renalis  passio.  Csel.-Aar.  Avoir 
une  violente  — ,  graviter  ex 
intestinis  laborâre.  Cic.  On 
éprouve  des  — ,  intestina  tor- 
qaentur.  Cels.  intestinum  do- 
let.  Cels.  Donner  ou  causer  la 
— ,  interaneorum  dolorem  ciére. 
Scrib.  Qui  souffre  de  la  — ,  tor- 
m.inosus,  a,  um,  adj.  Cic.  coii- 
cas,  a,  um,  adj.  Plin.  Remède 
contre  la  — ,  colice,  es,  f.  Csel.- 
Aur.  Il  Fig.  Famil.  Avoir  la — , 
(avoir  peur),  pavêre,  intr.  Tac. 
expavescëre,    intr.    Liv.     Voy. 

PEUR. 

colis,  s.  m.  Tout  objet  qu'on 
expédie  par  voie  da  transport 
puclic.  Sarcina,  se,  f.  Plaat. 
Impedimenta,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Colis  (d'unsoldat),  sarcinas, 
arum,  f.  pi.  Cœs. 

collaborateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  Chacune  des  personnes  qui 
travaillent  en  commun  (à  un 
ouvrage  intellectuel),  considéré 
par  rapport  aux  autres.  Operis 
tocius  ou  socia.  Cic.  —  litté- 
raire, administer  in  studiis 
litterarum.  Gell.  adjator  in 
litteris  studiorum  alicujus. 
Gell.  \voir  un  — ,  aliqao  ad- 
minicalatore  et  qaasi  adminis- 
tra  in   studiis    litterarum  uti. 


COL 


/.27 


Gell.  Etre  le  —  de  qqu,  juvara 
aliqaem  aaxilio  laboris.  Cic. 
collaboration,  s.  f.  Action  d» 
travailler  en  commun  avec  qqu 
(â  un  ouvrage  intellectuel). 
Opéra,  x,  f.  Cic.  Aaxiliam^  ii, 
n.  Cic.  Cooperatio,  onis,  f. 
Quini.  Travailler  en  collabora- 
tion avec  qq.".  Voy.  collabo- 
rateur, COLLABORER. 

collaborer  (lat.  eccl.  collaho- 
râre.  Tert.),v.  intr.  Travailler 
en  commun  avec  qqn  (à  un 
ouvrage  intellectuel).  Interesse 
alicui  rei  ou  in  aliqaa  re.  Cic. 
/avare  aliqaem  aaxilio  laboris. 
Cic. 
collage,  s.  m.  Action  décoller. 
Glatinatio,  onis,  f.  Plin.  gla- 
tinis  compages.  Plin.  Le  — 
d'un  papier,  jiutinamenÉum,», 
n.  Plin. 
collant,  ante,  adj.  Qui  colle. 
Glatinosas,  a,  um,  adj.  Cels.  1 
(Fig.)  Quis'applique  exactement 
sur  une  partie  au  corps,  apte 
hœrens.  Cic.  Un  vêtement  — , 
vestis  stricta  et  singalos  artas 
exprimens.  Tac. 
coUataire,  s.  m.  Celui  à  qui  un 
bénéfice  (ecclésiastique)  a  été 
conféré.  Bene(iciarias ,  ii,  m. 
Eccl. 
collatéral,  aie,  adj.  Situé  la- 
téralement par  rapport  à  qqn. 
Lateri  hxrens.  Cic.  Ligne  —, 
iafns,  eris,  n.  Cœs.  1  Fig.  Li- 
gne —  ou  parenté  —  (la  plus 
voisine  delà  ligne  directe,  dans 
la  parenté).  Latas,  eris,  n. 
Stat.  Paul.  dig.  Cognatio  ex 
lateribas.  Paal.  dig.  Cognatio, 
onis.  f.  Cic.  En  ligne  — ,  ex 
latere.  Paul.  dig.  Branche  — , 
<ramitt;s,  am,  m.  pi.  Gell.  Dos 
parents  collatéraux,  et  subtan- 
tivmt.)  des  collatéraux,  ex  la- 
teribas cognati.  Paal.  dig. 
Epouser  une  parente  — ,  ex  la- 
tere uxorem  ducére .  Paul. 
dig. 

collateur,  s.  m.  Celuiqui  avait 
droit  de  conférer  un  bénéfice 
ecclésiastique.  Collator,  oris, 
m.  Fulg.  tccl. 

coUatif,  ive,  adj.  Qui  peut  être 
conféré  (en  pari,  d'un  bénéfice 
ecclésiastique).  Quod  con(erri 
potest.  A. 

collation  (lat. coiZatio,  •  action 
d'apporter  ensemble  •),  s.f.  Ac- 
tion de  conférer  à  qqn  un  titre, 
un  privilège,  etc.  Ne  peut  se 
rendre  que  par  une  périphrase 
où  entrera  un  des  verbes  cités 
à  l'art.  CONFÉRER.  *[  Action  de 
comparer  entre  elles  des  copies 
ou  des  copies  avec  l'original 
Collatio,  onis,  t.  Cod.  Tlieod 
Recognitio,  onis,  f.  Prise.  Voy 
VÉRIFICATION.  1  Actiou  de  confé- 
rer avec  qqn  et  spéc.  conférence 
du  soir  (dans  les  monastères, 
autrefois).  Voy.  conférence,  jj 
Repas  léger  qui  suivait  la  con- 
férence du  soir  et  par  ext.  re- 
pas léger  de  jour  ou  de  nuit, 
Aferenda,  ae,    f.  Piaut.  Cenala. 
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»,  f.  Cic.  Faire  uns — ,  gastare, 
iuir.  l'Un.  j. 

coUationner,  v.  tr.  et  intr.  || 
V.  tr.  Comparer  entre  elles 
ou  avec  l'original  des  copies, etc. 
Conferre,  tr.  Cic.  (in  Verr.  II, 
X  §  190).  Hecognoscère,  tr.  Cic. 
(cr  libri  plagalaa  recognoscëre 
et  conferre.  Cic.  [in  Verr.,  II, 
S,  190J).  J'aurais  collationne 
avec  coi  ces  comptes,  rationes 
tecam  contuhssem.  Cic.  1  V. 
intr.  Faire  un  léger  repas.  Cas- 
tare,  intr.  Plin.  j. 

colle,    s.    r.    Matière    gluante, 

Four  faire  adhérer  deux  objets 
un  à  l'autre.  Gluten,  inis,  n. 
Plin.  Colle  do  pâte  (à  coller  le 
papien,  farina  qaachartxgta- 
iinantur.  Plin.  Colle  forte,  (a- 
brile  glutinam.  Plin.  —  de 
poisson,  icthyocolla,  a?,  f.  Ceh. 
Plin.  Fabricant  de  — ,  glati- 
narias.  ii,  m.  Inscr. 

collecte,  s.  f.  Avant  la  Révolu- 
tion, a'  tien  de  réunir,  de  re- 
cueillir l'impôt  dit  taille. 
Ijcactio,  onis,  f.  Liv.  1  Action 
de  reunir,  de  recueillir  des 
dons  volontaires,  au  profit  d'une 
personne,  etc.  Collatio,  onis,  f. 
Sen.  Saet.  (cf.  collatione  ati 
ad  sastinendam  tenuioram 
inopiam.  Saet.).Pecunia  collec- 
ta. Liv.  Faire  une  — ,  stipem 
colligere.  Liv.  Voy.    quête. 

CoUecteur.s.  m.etadj.  |l  S.  m. 
Avant  la  Révolution,  celui  qui 
était  chargé  de  lever  la  taille. 
£aac<or,  oris,  m.  Cscs.Coactor, 
oris,  m.  Cic.  Exactor  tribato- 
ram.  Inscr.  Les  — ,  pr^fectiad 
cogendas  pecunias.  Liv.  Etre 
— ,  argentariat  coactiones  [ac- 
titàre.  Suet.  ^  Celui  «lui  re- 
cueille des  dons  volontaires. 
Qui  stipem  colligit.  Liv.  T  Adj. 
^ui  recueille.  Egout  —  (où  se 
déversent  d'auties  égouts).  Re- 
ceptaciiliim  omnium  purga- 
mcntoram  urbis.  Liv, 

coUectii,  ive,  adj.  Qui  réunit 
plusieurs  êtres  dans  une  action 
commune.  Universus,  a,  am, 
adj.  Cic.  Commufiis,  e,  adj.  Cic. 
Plaintes,  réclamations  — ,  qae- 
relx  omnium  consensu  delatx 
<ïd  (ace). Cïc. Prendre  des  mesu- 
res — ,  in  médium  consulére. 
Liv.  Forces  — ,  omnium  vires. 
/.if. Individu —  (le  roij, Aomo  qui 
per  se  ipse  universse  nationis 
ef^iem  quasi  gerit.  A.  ^ 
(Cramm).  Qui  réunit  plusieurs 
personnes,  plusieurs  choses, 
sous  une  dénomination  com- 
mune Uo  terme  — ,  et  (subs- 
tantivt.)  un  — ,  nomen  collec- 
tivam  ou  compreheniivam  . 
Prise. 

collection,  s.  f.  Action  de  réu- 
nir en  un  onsomLlo,  dos  choses 
recueillies  de  divers  côtés 
(arch.).  CoUectio,  onis,  f.  Cic. 
Conquisitio,  onis,  f.  Liv.  T 
Réunion  de  choses  recueillies. 
Il  (Spécialt.)  Reunion  de  cho- 
ses d'art,  de  science,  etc.    Cor- 
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pus,  oris,  n.  Cic.  etc.  (cf.  cor- 
pus juris  romani.  Liv.).  —  de 
livres,  d'objets  d'art,  thésau- 
rus, i,  m,  Cic.  Faire  une 
grande  —  de  livres,  multos  li- 
bros  comparâre.  Sen.  Il  a 
laissé  une  gr.%nde  —  do  notes. 
reliquit  non  mediocrem  silvam 
observationam.  Suet.  T  (T. 
tooh.  méd.' —  purulente  (amas 
de  pus],  purulenta,  oram,  n. 
Plin. 

collectionner,  v.  tr.  Réunir  en 
collection.  CoUigère.  tr.  Cic. 
(cf.  colligere  facete  dicta  (•  des 
bons  mots  ■].  Conçuirëre,  tr. 
Cic. 

collectionneur,  euse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  collectionne. 
Qui,  quse  colligit  ou  conquirit. 
A. 

collectivement,  adv.  D'une 
manière  collective.  Communi- 
ter,  adv.  Cic.  (cf.  communiter 
patres  increpûre.  Cic).  In  uni- 
versum.  Cic.  Les  h'  mmes  pris 
— ,  horninam  genus  universum 
Cic.  Tous  — ,  omnes  universi. 
Cic. 

collectiviste,  s.  m.  Partisan  de 
la  collectivité.  Qui  universa 
bona  in  commune  conferri 
valt.  A. 

collectivité,  ».  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  collectif.  Genus  uni- 
versum. Cic.  \\  (Spécial.)  Etat 
social  (où  la  propriété  collective 
est  substituée  à  la  propriété  in- 
dividuelle). Communia  bono- 
rum.  A. 

collège,  s.  m.  Corps  de  per- 
sonnes soumises  à  des  règle- 
montscommuns.  {|  Dans  l'an- 
cienne Rome.)  Corporation.  Coi- 
legium,  ii,  n.  Cic.  —  des  mar- 
chands, des  artisans,  collegium 
Tnercatormm,  fabram.  Liv. 
Membre  du  même  — ,  collega, 
X,  m.  Jet.  Il  (Spécialt. 1  Corps 
de  personnes  revêtues  de  fonc- 
tions sacrées  collegium.  H,  n. 
Cic.  Liv.  Il  (Par  anal.)  Dans 
l'Eglise  romaine.  Le  Sacré  — , 
ponti(icum  colleijium.  A.  su- 
nodus,  i,  t.  Cod.  Just.  ^  Le 
corps  des  électeurs  appartenant 
à  une  même  circonscription 
électorale.  Tribus,  ut,  f.  Liv. 
Centuria,  se,  f.  Liv.  1  Etablis- 
sement d'instruction  publique. 
Auditorium, ii, n .  Quint. Plin./. 

collégial,  aie  lat.  eccl.  colle- 
gialis  f  adj.  Relatif  à  un  col- 
lège de  (chanoines).  Qui,  {quse, 
quod\  ad  collegium  pertinet.  A. 

collégien,  s.  m.  Elève  d'un 
collège,  d'un  lycée.  Voy.  élève. 

collègue,  s.  m.  Chacun  de  ceux 
qui  exercent  une  même  fonc- 
tion publique.  Collega,  s,  m. 
Cic.  Liv.  cornes  et  adjutor  ne- 
gotiorum  publicorum.  Cic. 
Rapports  entre  — ,  collegium. 
Liv.  Etre  le  —  de  qqn,  cnlle- 
gam  esse  alicajus.  Cic.  alicai. 
.Saet.  Prendre  qqn  pour  — ,  as- 
samëre  aliquem  sibi  collegam. 
Saet.    A    titre  do  —    et  de  pa- 
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rents,  pro  collegio  et  pro  pro- 
pinquitate.  Cic.  Un  consul  qu'on 
a  tant  de  fois  vu  à  l'œuvre 
comme  — ,  consul  per  tôt  col- 
legia  expertus.  Liv. 
coller,  V.  tr.  Faire  adhérer  avec 
de  la  colle.  Gliitiaâre,  tr. 
Plin.  [ex.  :  gt.  cUartas.  Plin. 
[XXII,  127].  vitri  fragmenta. 
Plin.  [XXIX.  5\]  palpebra  cum 
oculo  glutinatur  [•  sa  colle  -j. 
Cels.);agglutinàr0  (pr. «join- 
dre, reunir  en  collant  ■),  tr. 
Cic.  (s'ompl.  surt.  au  fig.i; 
conglutiDâre  (pr.  .  coller 
ensemble  •),  tr.  Cic.  Vitr. 
Plin.  (ex.  :  c.  libros.Jct.  absol. 
calx  conglutinat.  Vitr.)  ;  alli- 
nêre,  tr.  Plin.  (cf.  ail.  supi- 
nam  tabulœ  schedam.  Plin.' 
[Xlll,  /<]).  Sa  coller  au  corps, 
corpori  cohaerescère .  Cels.  Voy. 

AFFICHE.  Qui  colle,  VOy.  GLUANT. 

Il  (Par  ext.  )  Cheveux  que  le 
sang  a  collés,  concreti  sanguine 
crines.  Virg.  \\  (.■\bsol.).  V. 
intr.  Coller  ensemble,  rester 
attaché.  Cohsrêre,  intr.  Cic. 
Curt.  ^  (Par  anal.).  Tenir  ap- 
pliqué sur.  Agglutinàre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  ag.  aliqaid  alicui 
rei.  Cic.  Cels.).  Restar  collé, 
haeiéTe.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
exanimi  viro  hxrens.  Sen.  voy. 

ACCROCHER,  ENFONCER,  ATTACHER. 

FIXER*.  (Un  cavalier)  collé  sur 
sa  selle,  in  equo  hxrens.  Cic. 
Vêtement  colle  au  corps,  voy. 
COLLANT.  T  Recouvrir,  impré- 
gner d'une  colle,  d'un  apprêt. 
Aquà  glutinosâ  densâre.  A.  ^ 
Clarifier  avec  de  la  collo  de 
poisson,  du  blanc  d'oeuf,  etc. 
Percolùre,  tr.  Cato.  Cels.  (cf. 
p.  vinum.  Cato.]. 

collerette,  s.  f.  Tour  de  cou 
généralement  plissé.Strop/iium, 
ii,  n.  A. 

collet,  s.  m.  Petit  con.  ||  Par- 
tie qui  reste  du  cou  dans  le 
mouKin,  le  veau  dépecés,  quand 
la  tète  est  séparée.  Voy.  col- 
lier. Il  (Par  anal,  de  forme  ou 
de  position.)  Partie  de  la  deot 
entre  la  racine  et  la  couronne. 
Dentis  média  pars.  A.  j|  Partie 
de  la  plante  qui  réunit  la  ra- 
cine et  la  tige.  Voy.  bourrelet. 
1  Petit  col.  Il  Partie  du  vête- 
ment qui  entoure  le  cou.  Col- 
lâre,  is,  n.  ,i.  Sauter  au  collet 
de  qqn,  c.-d-d.  lui  sauter  au 
cou  pour  l'embr.isser,  voy.  cou. 
Loc.  fig.  Prendre  qqn  au  collet, 
(le  saisir  par  le  huut  de  l'habit 
pour  le  retenir),  apprehendére 
aliquem  pallio.  Ter.  .Mettre  la 
main  au  —  de  qqn  (l'arrêter 
pour  le  mettre  en  prison),  alicui 
collum  obstringëre.  Ptaut.  corn- 
prehendëre  aliquem.  Cic.  Prê- 
ter le  collet  à  qqn,  c.-d-d.  être 
prêt  i  se  colleter  avec  qqn,  voy. 
colleter.  Il  (Spéc.)  Collet  de 
manteau.  Voy.  pèlerine.  || 
Collet  monté,  c.-à-d  collet 
empesé  et  soutenu  par  des  fîlg 
de  fer.  Fig.  Ce  qui  est  suranné 
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(voy.  SURANNÉ)  OU  guindé  (voy.  | 
ouiNDÉ).  Il  Adj.  Personne  qui 
est  collet-monté,  c.-à-d.  qui 
eat  d'une  sévérité  un  peu  raido, 

voy.    RUDE,     RIGOUREUX,     SÉVÈRE. 

colleter,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr 
Saisir  (qqn)  au  collot  pour  (le) 
terrasser.  Voy.  collet.  Se  —, 
lactâri  cam  àliqao.  Prop.  pei- 
gnis certâre  ou  inter  seconten- 
dére.  Voy.  battre.  1  V.  intr. 
Tendre  des  collets  pour  prendre 
le  gibier.  Laqaeos  ponère,  dis- 
ponëre.  Plin.  j.  ,  .    , 

colleur,  s.  m.  Celui  qui  fait  le 
métier  de  coller,  Glatinator, 
oris,  m.  Lucil. 

collier  (lat.  pop.  collarium),  s. 
m.  Cercle   qui    fait   le  tour  du 
cou.    Il  Ornomant  de  cou.  Tor- 
ques, JS,  m.  Cic.  etc.   (ex.  :  t. 
aureas.  Liv.  torqaem   circam- 
dare  collo  sao.  Liv.  torque  de- 
tracto.   Cic.  torqae  aareo    do- 
nàre  deam.  Just.];monile,  is, 
n.  Cic.   etc.  (collier  de   femme. 
Ctc.  de  guerrier.   Amm.  cf.  aa- 
reum  colli  monile.  Cic.)  ;    ca- 
tella,  se,   f.    Cato.   Hor.   Liv. 
!pr.  .chaîne  de  cou'l;  pbalerse, 
arum.  f.  pi-  Cic.  Liv.  (sorte  de 
collier  fait    do    bulles   d'or  et 
d'argent  qui    pendaient   sur  la 
poitrine;   ce   collier   était   une 
des   décorations    militaires    en 
usage  chez  les  Romains  ;   mais 
les    femmes    en     portaient    un 
presque  semblable).   Qui   porte 
un    collier  ou  décoré  d'un  col- 
lier, torqaatas.  Liv.  Veg.  Ambr. 
i  (Par   anal.)  Ce  qui  garnit  le 
cou.   Il    Cercle  naturel   autour 
du  cou  de  certains  oiseaux,  etc. 
Torques,  is,  m.  Plin.   \\  Cercle 
de  métal,  de  cuir,  qu'on  met- 
tait au  cou  des  esclaves  et  qu'on 
met  au  cou  des  animaux.  Col- 
iàre,  is,   a.    Lucil.    Varr.  Voy. 
CARCAN.  Collier  de  force,  c.-à-d. 
collier  de  chien  hérissé  de  clous 
en  dedans,  mellum,  i,  n.  Varr. 
(R.  R.  II,  9,  15  Schn.\.  Millus,  i, 
m.  Scip.  A(r.  ap  Paul,  ex  B'est. 
(p.  151,  5).    Il   Harnais  de  cou 
des  bêtes  de  trait.  Torques,  is, 
m.   Virg.   Un  cheval    franc   du 
collier,  c.-à-d.  qui   tire   fran- 
chement,   egaas    impiger.    A. 
Fi".  Un  homme  franc    du  col- 
lie^,    c.-à-d.    qui  n'hésite  pas, 
parafas  et  impiger.    Cic.   stre- 
naas.  Cic.  Donner,  tirer  à  plein 
collier,  c.-a-d.  en  appuyant  de 
toutes  ses  forces,  magna  vi  niti 
Cses.   Fig.    Donner  un  coup  de 
jollier    (faire   à    l'occasion    un 
effort  énergique),  conten^ionem 
ad/iibêre  in  (ace).  Cic.  omnes 
vires  in  {aliqaid)  advocâre.Sen. 
Collier  de  misère,  c.-à-d.  labeur 
pénible,     assujettissant.      Voy. 
chacun  de  ces  mots.  1  (Parext.) 
Partie    du    bœuf   qui   reste  du 
cou  lorsque  la  tête  a  été  sépa- 
rée. Coi/are,  is,  n.^pic.  ^  (Par 
anal.)  Cercle  qui   entoure  cer- 
tains objets.  Voy.  cercle. 
coUiger,  v.  tr.  Reunir  (arch.). 
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Colligére,  tr.  Cic.   \\  (Spécialt.) 
its  d'un  livre.  E 
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Faire  dos  extra. „ 
libro  excerpëre.  Saet.  ou  simpl. 
excerpére.  Cic.  eligëre  ex  libris. 
Cic.  Voy.  extrait,  recueil. 
colline,  s.  f.   Elévation  de  ter- 
rain qui  domine  la  plaine. Co(- 
lis,  is,  m.  Caîs.  Virg.  locas  edi- 
tior  ou   superior.    Caes.  Colline 
en  pente,  ciii'us,  i,  m.  Cic.  Col- 
lines en    pente,  pendala    loca. 
Col.  Petite  —,  co;iicu(us,  i,  m. 
ilart.  tamalus,  i,  m.  Cses.  cli- 
vulus,  i,  m.  Col.  De  —,  ciivo- 
sas,  a,  am,  adj.  Plin.  tamalo- 
sus,  a,    um,  adj.  Sali,  colli  on 
tamalo    similis.    Liv.     Chaîne 
de   — ,  juga,  oram,  a.  pi.  Liv. 
colUquation,  s.  f.  Etat  de  dé- 
périssement,   de    consomption. 
Solutio,  onis,  f.  Plin.  Tabès,  is, 
f.  Plin. 
collision,    s.    f.   Rencontre    de 
deux    corps    qui    se    heurtent. 
Collisas,  us,  m.   Piiri.   conflic- 
tio  {duorum  inter  se  corporam), 
Qaint.     \\    (Par    anal.)    Action 
d'en  venir  aux  mains.  Concar- 
sas    {atriusqae   exercitas)  Cœs. 
Et     il     y    aurait     eu     une    — 
entre  ies  citoyens  si...  nec  tem- 
peratam    manibas   foret,  ni... 
Liv.    Il   Fig.  —  d'intérêts,  con- 
tentio  in  re  pecuniariâ.  Cic.  En 
cas  de  — ,  «i   res  in  contentio- 
nem  veniet.  Cic. 
colloque, s.  m.  Dialogue  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  1  Conférence,   dé- 
bat  sur  un    point  de  doctrine. 
Colloquium,  ii,  n.  Cic.  Cotlo- 
catio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  débat. 
colloquer,   v.    tr.   Placer    tant 
bien  que  mal.    Voy.  placer.   || 
(Par  ext.)  Placer  une  personne, 
une  chose  dont  on  veut  se  dé- 
faire. Voy.  DÉFAIRE. 

coUuder,  v.  intr.  S'entendre 
secrètement  au  préjudice  d'un 
tiers  (dans  une  affaire  de  jus- 
tice) (arch.)  Colludëre,  intr.  Cic. 
Jet. 

collusion,  s.  f.  Entente  secrète 
au  préjudice  d'un  tiers  (dans 
une  affaire  de  justice). Coiiusio, 
onis,  f.  Cic.  Celui  qui  se  rend 
coupable  de  —,  coUasor,  oris, 
m.  Cod.-Theod. 

collusoire,  adj.  Qui  résulte 
d'une  collusion.  Per  coiiusio- 
nem  fadas  ou  coiiusorie  fac- 
tas.  Jet. 

collusoireœent,  adv.  D'une 
manière  collusoire.  Collusorie. 
Jet.  per  collasionem.  Sen. 
collyre,  s.  m.  Médicament  des- 
tine à  être  appliqué  sur  la 
conjonctive  de  l'œil.  Collyriam, 
ii,  n.  Hor.  Cels.  Des  —  adou- 
cissants, medicamenta  lenia. 
Cels. 

1.  colombe,  s.  f.  Pigeon.  Co- 
iumba,  œ,  f.  Varr.  Petite  co- 
lomlje,  colambalus,  i,  m.  Plin. 
De  — ,co/umhinus,  a,  am,  adj. 
Cels.  Il  (T.  de  caresse.)  Ma  pe- 
tite —,  mea  columba.  Plaut. 

2.  colombe, s.  f.  Colonne  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 


1.  colombelle,  s.  f.  Petite  co- 
lombe (arch.).  CoiumbuJas,  i, 
m.  Plin. 

2.  colombelle,  s.  f.  Colonnetle 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 

colombier,  s.  m.  Constructioo 
où  l'on  loge,  errtretient  des  pi- 
geons. Columbarium,  ii,  n.  Col. 
colambarum  cella.  Col.  Celui 
qui  prend  soin  d'un  —,  coium- 
barias,  i,  m.  Varr. 
colombin,  ine,  adj.  et  s.  f. 
Qui  est  de  couleur  do  la  gorgo 
de  pigeon  (arch.).  Colambinas. 
a,  um,  adj.  Plin.  ^  S.  f.  Fiente 
de  pigeon,  columbinum  stercaa. 
Col. 

colon,  s.  m.  Celui  qui  a  quitté 
son  pays  pour  aller  peupler  une 
terre  étrangère.  Coionus,  i,  m. 
Cic.  Il  Celui  qui  habite  una 
colonie  (par  opposition  à  l'ha- 
bitant de  la  métropole).  Coio-- 
nus,  i,  m.  Mscr.  1  Celui  qui 
afferme  une  terre,  moyennant 
redevance.  Caltor,  oris,  m.  Cic. 
Colonus,  i,  m.  Ca(o.  ||  (Spé- 
cialt. (Dans  les  derniers  temps 
de  l'Empire  romain).  Sorte  de 
serf  attaché  au  sol.  Colonas,  i, 
m.  Jet. 
côlon,  s.  m.  Partie  du  gros  in- 
testin qui  fait  suite  au  cœcum. 
Coîon.  et  colum,  i,  n.  Plin.in- 
testinam  laxias  ou  plenias. 
Cels.  T  (Métr.  anc.)  Membre 
d'un  vers.  Colon,  i  (gr.  xw>.ovi 
n.  Quint.  ||  (Par  ext.)  Membre 
d'une  période.  Colon,  i,  n.  As- 
con. 

colonat,  s.  m.  Condition  de  co- 
lon attaché  à  la  terre.  Colona- 
tus,  us,  m.  Cod.  Theod. 
colonel,  s.  m.  Celui  qui  com- 
mande un  régiment.  —  d'in- 
fanterie, iribunus  militum..Cœs. 
i_ii,_  _  de  cavalerie,  praefectus 
alœ.  Liv.  \\  (/lu  fém.)  Colonelle 
(arch.).  Première  compagnie 
d'un  régiment  d'infanterie.  Pri- 
mus  pilus.  Cœs. 

colonial,  aie,  adj .  Relatif  aux 
colonies.  Coionicus,  a,  um,  adj. 
Saet. 

colonie,     s.     f.     Etablissement 
fondé  par  une   nation  sur  une 
terre  étrangère.Coionio,  se,(.Cic. 
Etablir  ou  fonder  une  —,  coio- 
nos  ou  coloniam  aliqao    dedu- 
cère.    Cic.  Liv.    coloniam  mit- 
tëre   m    aliqaem    locum.  Liv. 
collocàre      multitudinem      in 
agris,  Nep.   coloniam    consti- 
tuëre.    Cic.    condëre,    ponêre. 
VelL    \\   (Spécialt.)  —  militaire 
(sorte  de  poste  avancé),  colonia, 
se,  t.  Cic.  Cohortes  levées  dans 
une  —  romaine,  colonicse   co- 
hortes. Cses.  . 
colonisateur,  trice,  adj.   Qui 
colonise.  Qui  coloniam  dedacit 
[in  aliqaem   locum).  Liv.  Qui, 
condit  ou  constitait  coloniam. 
Cic.    Qui  sedem  transfert    in 
aliqaem  locam.  A. 
colonisation,  s.   f.    Action  de 
coloniser.  Dedaotio  colonise  {in 
aliquem  locam  ou  agram).  Cic. 
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Nommé  triumvir  pour  une  — , 
cum    friumi-ir    coloniam    de- 
■iaxisset...  Cic.  Il  acc-orda  la  — 
de   nouvelles    familles,    fami- 
liarum  adjectiones  dédit.   Tac. 
coloniser,  v.  tr.  Peupler  de  co- 
lous.  MaltitadinemcoUocarein 
agris.  Nep.  Ce  p;iys  a  été  colo- 
nisé, />a?c  regio  multis  colonis 
freqaentata    est.    A.    ISéiiéveat 
fut  colonisé,   Beneventam  co- 
loni  missi.  V'ell. 
colonnade,  s.    f.  Suite    de   co- 
lonnes   qui    décore   un  édifice. 
l'orticas,  as.  m.   Cic.  Peristy- 
lam,  i,  n.  et  perystytiam,  ii,  a. 
Vitr.  Ordo   columnaram.  Vitr. 
colonne,  s.  f.  Pilier   de  pierre, 
de  marbre,  servant  de  soutien 
ou    d'ornement   à    un    édifice. 
Columna,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.    lapidea.    \'arr.    marmorea. 
Cic.  colamnam  e  regione  coUo- 
câre.  Cic.    columnam  de/icère, 
demoliri,  reponëre.  Cic.  Dori- 
CcF,  Corintltix  co/umoa?.  Vitr.). 
Soutenu  par    des  colonnes,  co- 
lamnatiis,    a,    am.    adj.    Varr. 
Il   (Par  ext.)   Monument  formé 
d'une  colonne  isolée.  Colum- 
oa,  as,  f.  Cic.  etc.  {ex.  :  c.  Al- 
bana.  Cic.  coltimna  Msenia  et 
[absol.]     colamna  [•    pilori  •], 
Cic.   columna  rostrata.  Qaint. 
(1,7,12]).  Il  Fût  de  colonn^ser- 
vant    de   bomo  miUiaire.  Mil- 
liarium,ïi,n.  Cic.   ||  Pyramide 
élevée  par  les   navigateurs  an- 
ciens pour  servir  de  signal. Co- 
lonnes    d'Hercule  ,     Colamnx 
Herculis.  Mêla.    (1,  5,   3).  Plin. 
(III,   pr.    §  U:    Il    (Fig.)  Soutien 
principal  d'un  Etat,  d'un  parti, 
etc.    Columen,    zninis,    n. 
Plaat.  Ter.    Cic.    etc.    (ex.  :  c. 
(amilix.   Ter.    c.    rei  pablic.v. 
Cic.  caput  colamenque  imperii 
Romani.  Liv.    consalatixm  aa- 
peresse  plehejis  ;  eam  este  ar- 
cem  libertatis.id  columen.  Liv). 
1  (Par  anal.)  Ce  qui  s'élève  en 
forme  de  colonne.   Columna, 
se,   f.    Sen.    Plin.  Hier.  Valg. 
(ex.  :  c.  ignis.  Sen.  [N.  Q.  Vil, 
20,  2].  c.   immensi  ignis.  Sen. 
[Q.  N.  VI,i6.  i).  c.  /umi.  Valg. 
c.  aqa,v.  Plin.).  Colonne  verté- 
brale,  spina,    se,  f.   Cels.  Plin. 
Colonne  d'un  livre,  pagina  ou 
paginala.     Boet.    Colonne    de 
chiffres,  versas,  as,  m.  Boet.  || 
Colonne  da    troupes.  Agznen, 
înis,  n.   Liv.    Tac.    (ex.  :  pha- 
lanx,     agmen     magis,    qaam 
acies.Liv.  magis  agminaquam 
odes  in  via  concarrerant.  Liv. 
agmine   [•  en  colonne-)    ingre- 
di  ou  ire.  Liv.  agmine  instracto 
['  en  colonne  de  marche  •].  Liv. 
tripartito  agmine  incedére.  Tac. 
agmen  longum  [•    marche  par 
colonnes  ■].  Liv.). 
colonnette.s.  f.  Petite  colonne. 
Colametla,  se,   t.  Cic.  Qui  a  la 
form»)   d'une  — ,  colamellaris, 
e,  adj.  Varr. 
colophane,  s.  f .  Matière  rési- 
neuse,     liesina     Colophonia, 
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Cela.   Plin.    ou  (subst.)   Colo- 
phonia, œ,  f.  Scrib. 
colocjuinte,    s.  f.    Variété    do 
concombre.  CoJoronthii.  idis.  f. 
Plin.  " 

colorant,  ante,  adj.    Qui  a  la 
propriété  da  colorer,  ^ui  {qiise, 
ijaod)    colorât.     A.    colorando 
idoneas.     Cic.    Substantivmt. 
Mascul.  Un  — ,    pigmentam,  i, 
n.  et   ordin.   pigmenta,  oram, 
n.  pi.  Cic. 
coloration,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  coloré.  Color,  oris,  m.  Cic. 
Plin. 
colorer,    v.    tr.   Revêtir   d'une 
certaine  teinte.  Coloràre,  tr. 
Cic.  Plin.  (ex.  :  c.  corpora.  Cic. 
lignam    sinopide.    Plin.    pira 
Tiberiana  magis  sole  coloran- 
tar.  Plin.  nabes  coloratur.  Sen. 
arcas  ex  nabibus  efficitar  colo- 
rattis.  Cic.  nabes  culorata.  Cic. 
[N.  D.    m,  51  j.    u(/œ  coloratœ. 
Col.  [XI,  2,  67],  coloratas  [<■  qui 
a   le    teint    coloré   .].    Cels.); 
tingère  (pr.  -  teindre   «,  d'où 
•  colorer»),  tr.  Plin.  (ex.:  tin- 
gantar  sole  popali.    Plin.  vini 
tingandi  gratia.  Plin).  Se  colo- 
rer, color  an,   pass.  Cic.   colo- 
rem   dacère.    Virg.    Visage   co- 
loré,    sabrabicandas     valtas. 
Sen.  Vins  colorés,  nigella  vina. 
Pall.  1  (Fig.)  Couvrir  d'une  ap- 
parence favorable.  Coloràre, 
tr.  Val.-Max.  (ex.  :  c.  libidino- 
sam    liberalitatem   debiti    no- 
mine.    Val.-Max.  [VIII,  2,  2])  ; 
pTaetexëTe,\.T.  Cic.  Virg.  (voy. 
pallier;  ;     praetendére,     tr. 
Liv.  fex.  :  legatoram  decretam, 
calamniœ  Liv.  splendida  verba 
prœtendére  culpx  suse.    Ov.)  ; 
obtendère,   tr.   Cic.  (ex.  :  ra- 
tionem   obtendère  tarpitadini. 
Cic.];  tegëre,  tr.  Cic.(e\.:  ali- 
qaid  invûliicris  tegëre  et  qua- 
si  velis  obtendère.  Cic.  qaare 
talis     improboram     consensio 
non  modo  excusatione  amici- 
tise    tegenda    non   est...     Cic. 
[am,  12,  ii3]).  Voy.  farder,  dé- 
guiser. Qui  est  coloré,  speciosus, 
a,   am.    adj.  Cic.  Tac.    ||     (Par 
ext.)  Style    coloré   {c.-à-d.  qui 

E  résente    des   images    vives    ot 
rillantos),  ornata  oratio.  Cic. 
Voy.  COLORIS. 

coloriage,  s.  m.  Action  do  co- 
lorier. Ars  colorandi,on  colores 
indacendi  {alicai  rei).  A. 

colorier,  v.  tr.  Revêtir  de  cou- 
leurs en  teintes  plates.  Co/orem 
indacere  (alicai  rei).  Plin. 

coloris,  s.  m.  Effet  qui  résulte 
du  choix,  de  l'emploi  de  cer- 
taines couleurs  dans  une  pein- 
ture. Color,  oris,  m.  Plin.  — 
éclatant,  color.  Plin.  colorum 
nitores.  Aag.  collustrata  (n. 
pi.)  m  pictaris.  Plin.  floridi 
colores.  Plin.  —  agréable,  co- 
loris saavitas.  Cic.  Un  beau 
— ,  colorum  pulchritado,  pig- 
mentoram  (los  et  color.  Cic.  || 
(Par  oxt.)  Le  —  du  visage,  co- 
lor.   Cic.     Il     (Fig.)  Le   —  du 
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»tyle,  color.  Cic.  Quint.  Ixtior 
color  orationis.  Cic.  Donner 
du  —  au  stylo,  quasi  coloràre 
orationem.  Cic.  Son  style  a  du 
— ,  quasi  coloratar  oratio.  Cic. 
—  naturel,  nufura^is  nitor. 
Cic.  Un  stylo  plein  de  —  et 
d'éclat,  orafionis  genua  pictam 
atqae  expolitum.  Cic.  La  touche 
de  Caton  manque  d'éclat  at  de 
— ,  Catonis  lincamentis  (los  et 
color  defaerunt.Cic. 
coloriste,  s.  m.  Celui  qui  re- 
présente par  la  peinture  les 
couleurs,  les  objets.  Un  habile 
— .  qui  sammacoloram  venas- 
tate  aliquid  depingit.  Qaint. 
Assez  mauvais  —,  durior  in 
coloribas.  Plin.  ||  (Fig.)  Ecri- 
vain dont  lo  style  prosente  des 
images  brillantes.  Qui  in  scri- 
bendo  (lore  et  colore  pigmen- 
<  toram  nitet.  A.  C'est  un  — , 
est  color  in  oratione.  Quint. 
I  est  quasi  colorata  oratio.  Cic. 
Voy.  COLORIS. 

colossal,  aie,  adj.    Qui  a   des 
proportions  énormes  (comme  un 
colosse).    Ingentis    ou  immanis 
magnitudinis   (di,  homo).  Liv. 
Eximia    ou    immani    corporis 
magnitudine      {Gallas) .      Liv. 
simpl.    admodam    amplas    ou 
excelsus,    Cic.    ou    peramplas. 
Cic.  vastus.  Cic.  immanis.  Cic. 
mar-imus.   Cic.     Des     hommes 
d'une  taille  si   — ,    tantœ   cor- 
porum    moles.    Liv.    Se     faire 
élever  une  statue  — ,    maxima 
forma    sibi     stataam    ponère. 
Plin.    Donner    aux   objets   une 
grandeur   — ,    in  portentosam 
magnitadinem  augëre  forn\as. 
Sen.     Il     (Fig.)    Une  puissance 
— ,    moles    imperii.    Vell. 
colossalement,     .idv.     D'une 
manière    colossale.    Admodum 
ample.  Cic.  vaste.  Cic. 
colostrum  et   arch.   colostre, 
s.   m .    Le    premier    lait  d'une 
femme  qui   vient   d'accoucher. 
Colostra,  se,  f.  colostrse,  arum, 
f.  pi.  colostra,  oram,  n.  pi.  et 
colostrum,  i,  n.  Plin. 
colosse,    s.     m.  Statua  do    di- 
mensions     énormes.      Signum 
peramplixm   et   e.vcelsam.    Cic. 
simulacram  immani  magnitu- 
dine. Cœs.  Colossus,  i,  m.  Plin. 
statua  colosss-a.  Plin.  Suet.   \\ 
(Par  anal.)  Homme,  animal  de 
proportions     énormes.     Magna 
moles  ou  ingens,  vasta    moles. 
Virg.    ou    simpl.    moles,    is,  t. 
Liv.  Do  tels  colosses,  tantse  cor- 
poram    moles.    Liv.  Un  cheval 
— ,  m,oles  immanis   eqai.  V^irg. 
1   (Fig.)    Celui    qui  a   dans  des 
proportions         extraordinaires 
telle   ou    telle   qualité.  Magna 
moles  ou  simpl.  m.ole.'i.  Liv.  Un 
—  de  puissance,  moles  imperii. 
Liv.   Vell.  Pour  élever  ce  —  de 
puissance,  at  in   hanc  m,agni- 
tudinem  erigi  im,perium  posaet. 
l.iv. 
colportage,  i,    m.   Action   da 
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colporter.    Institoriam,    ti,    n. 
Saet. 

colporter,  v.  tr.  Porter  (des 
marchandises)  en  divers  lieux 
(pour  les  dc-biter).  Bajalare 
merces.  A.  —  des  livres,  fi>- 
camferre  libres.  Quint.  Kig. 
Circumferre,  tr.  Coi.  (cf.  c.  dic- 
tam.  Col.].  Digerre,  tr.  Ter. 
Nep.  (cf.  ramores.  Ter.  A/ep. 
rumorem.  Liv.). 
colporteur,  s.  m.  Marchand 
ambulant,  celui  qui  colporte 
dos  marcliandises.  Mercis  ins- 
titor  et  (simpl.)  institor,  oris, 
m.  Liv.  Circalator,  oris,  m. 
Asin.  Poil.  ap.  tic.  Circitor 
cri»,  m.  Ulp.  dig ■  Fig.  Un  — 
de  nouvelles,  homo  novissima 
qtueque  captons.  A.  j 

columbarium,  s.  m.  (Antiq. 
rom.).  Construction  funéraire 
contenant  des  niches  pour  re- 
cevoir les  urnes  funéraires. 
Colambarinm,  H,  n.  Inscr. 
columelle,  s.  f.  Cippe,  petite 
colonne  (arch.).  Cippas,  i,  m. 
Ilor.  Colamella,  ss,  f.  Cic.  Vitr. 
colure,  s.  m.  Chacun  des  deux 
grand»  cercles  do  la  sphère  qui 
se  coupent  au\  pôles.  Coluri , 
orum,  m.  pi.  Macr. 
colza,  s.  m.  Plante  dont  la 
graine  donne  une  huile  em- 
ployée surtout  pour  l'éclairage. 
Brassica  olearia  campestris 
{Linn.]. 

coma,  s.  m.  Assoupissement 
morbide,  ^'eternas.i,  m.Plaat. 
Col.  Torpor,  oris,  m.Cic.Sopor, 
oris,  m.  Plin. 

comateui,  euse,  adj.  Qui  ap- 
partient au  coma.  Veternosas, 
a,  um,  adj.  Plin. 
combat,  s.  m.  Action  de  se  bat- 
tre l'un  contre  l'autre  (en  pari. 
do  deux  adversaires).  Pugna, 
ee.  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  singu- 
laris.  Macr.  eqaestris.  Cic.  na- 
valis.  Cic.  gladiatoram.  Saet. 
mala  [•  malheureux  ••].  Cic. 
pagnam  capessëre.Liv.  pugnam 
ciêre.  Liv.  committëre  [•  en- 
gager ■>].  Cic.  cam  aliqao.  Cic. 
pugna  atrox  concitatar['  s'en- 
gage '].  Liv.  pugnam  inter  se 
conserêre.  Liv.pugncim  incipëre 
[•  engager  ■].  Liv.  instaurâre. 
Liv.  pugna  paalisper  recrade- 
scit.Liv.  pagnâ  decerfâre.Cœs. 
pugnam  navalem.  f  acéré  [-  \i- 
\rer '].  Nep. pugnam  detrectâre. 
Liv.  ex  pugna  se  eripëre.  Cic.  in 
pugnam  prodire.  Liv.  ad  pu- 
gnam procedére.  Liv.  interesse 
pugme  navali.  Nep.  pngna  jam 
in  manus,  jam  ad  gladios  véné- 
rât. Liv.);  prœliuin,n,  n.  Cses. 
Cic.  etc.  (ex.  :  eqaestre.  Cœs . 
terrestre.  Nep.  navale.  Nep. 
prcelia  parvula.  Cœs.  prœlium 
anreps.  Liv.  levé  [-  sans  im- 
portance -J.Liv.  acre['  achar- 
né •].  Liv.  prœliam  committëre 
[•  engager,  •].  Cses.  Liv.  con- 
serêre. Liv  pr.  conferre.  Liv. 
facëre  ['  livrer  •].  Cic.  des. 
Sali,  agëre.  Liv.  prœlio  decer. 
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tare.     Cic.     dimicàre.     Justin. 
prœliam    accendére    ['    rendre 
le    combat    acharné     •].     Liv 
pr.    edêre    [•    livrer    ■•].     Liv, 
ciêre.    Liv.   incipëre.    Liv.    re- 
dintegràre  [•  recommencer  'j. 
Oj.  renovâre,  restitaére  [-  ré- 
tablir   •].     Liv.  pr.    extrahère 
prope  ad   noctem.  Liv.  pr.  per 
diem  totam  infelicitertolenîre. 
Liv.  profligàre.   Liv.  pr.    diri- 
mêre[<.  lairn  cesser  •]  Cses.  Liv. 
hostem  elicëre  ad  prœlium  non 
posse.  Liv.  ire  ["  marcher  'jin 
prœlium.    Liv.  prœliam    inire. 
Liv.  prœlii   (ortunam  tentàre. 
Sali,    prœlio     excedêre.    Sali, 
prœlio  sese  expedire.  Liv.  prce- 
lia   aliqaot      secanda     facëre 
[•■  livrerqqs  combats  heureux  -]. 
Liv.    ancipiti  prœlio  dimicàre. 
Liv.  ancipiti  prœlio  pugnatunx 
est  [»  le  combat  fut  douteux  -]. 
Cses.  prœlio  vinci  ou  sapfrâri. 
des. Liv.)  ;  certameD,  minis 
{pr.    '    joute,    assaut    ■•,    d'où 
.  bataille,   combat  ■•),  n.  C3:s. 
Liv.)  (ex.  :  c.  singulare.  Hor.  c. 
prœlii  [•  l'effort  du  combat -l. 
Cic.  c.  pagnœ.  Liv.  c.  navale. 
Liv.  classicam.    Vell.  certamen 
inire    ou    conserêre.    Liv.    ubi 
res    ad  certamen   venit.  Sali, 
vario  certamine  pugnatum.  est. 
Cses.)  ;    certatio,     onis    {pr. 
•  lutte  "  d'où    '   combat   -),  f. 
Ter.  (rare  au  sens  de  «  combat, 
bataille  »)  ;  dizaicatio,  onis, 
(«    combat,    engagement    "),  f. 
Cass.  Cic.  (ex.   'sine  alla  dimi- 
catione.  Liv.  voy  engagement)  ; 
concnrsus,  us,  m.  Cses.  Liv. 
(ex.  :propiiiconcursus  ou  simpl. 
concarsus.  Cies.  in  prœlii  con- 
cursa['  au  fort  du  combat  ■>]. 
iVejD.voy. rencontre);  congres- 
SUS,  US,  m.  Cic.  (ex.  :  ante  con- 
gressum.    Cic.   cam    his    navi- 
bas  nostrai  classi  ejasmodi  aon- 
gressas     erat,     ut —     Cses.); 
acies,  ei,  C.Cses.Liv.  (ex.:  eda- 
cëre  copias  in  aciem..  Liv.  voy. 
BATAILLE  [rangée]).  Hors  de  com- 
bat,   vulneribas   inutiles.    Liv. 
Lieu     du    combat,   voy.   champ 
(de  bataille).  Combat  singulier, 
voy.  ci-dessus  et  cf.   singulier. 
Combat   à    outrance,  dimicatio 
{adversas  aliquem).    Plin.  voy. 
outrance.  Les  combats  du  cir- 
que, circenses  iadi.  Liv.  Combat 
d'hommes   avec    des   animaux, 
venatio,  onis,  f.  Cic.  Saet.  Gell. 
(cf.  in   Circo  Maximo  venatio- 
nis  amplissima  pagna  populo 
dabatar.  Gell.).  Un  — à  coups 
de    poings,    pagilatus,    us,  m. 
Cic.  (cf.  corporam  certationes 
carsa  et  pugilata  et  lactatione 
carricalisque  asque  ad  certam 
victoriam,  circo  constitatse.  Cic. 
[leg.    Il,    38]).    Un    combat   de 
gla'diateurs,   gladiatorium  cer- 
tamen. Cic.  m,anus  ou  specta- 
calam.    Cic.    Liv.    Combat    de 
coqs,  pugna    ou   certam.en  gal- 
lorum.  Cic.  Liv.  1  (Fig.)  Lutte 
morale    entre    deux  personnes. 
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Certatio,  onis,  f.  L'nn.  Cic- 
etc.  (ex.  :  milii  tecum  par  cer' 
tatio  non  est.  Cornif.  c.  ho- 
nesta  inter  amicos.  Cic.  i  ;  cer- 
tamen, n7inis,  n.  Cic.  Liv. 
(ox.  :  c.  Iionestam.  Cic);  con- 
certatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  c. 
magistrataam.  Cic.)  ;  con- 
tentio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 

LUTTE,    POLÉMIQUE,    DÉBAT).   Voy. 

aussi  ASSAUT,  LUTTE.  ||  Lutte  de 
l'homme  conf^e  les  obsiacles. 
Cerfamen.  minis,  n.  Ci'-  etc. 
(ex.  ;  laborisac  pericali.  Liv.  in 
certamen  virtatis  venlre.  Cic.)  ; 
dimicatio,  onis,  f.  Cic.  et&. 
(ox.  :  in  extremo  discrimine  ac 
(ortanse  dimicatione.  Cic.  in 
lanta  dimicatione capitis ,famas 
(ortanaramqae  omnium.  Cic. 
au  plur.  vitœ  dimicationei. 
Cic). 

combativité,  s.  f.  Amour  de 
la  latte.  Pag nandi  studiam.  A. 
combattant,  s.  m.  Celui  qui 
prend  ou  qui  doit  prendre  part 
à  un  combat.  Pagnai.3  et  pro- 
pugnans,  tis,  m.  Ca?s.  (s'empl. 
sort,  au  plur.).  Armatas,  i,  m. 
Liv.  (au  plur.  cf.  decem  milia 
armatoram.  Cart.).  Miles,  itis, 
m.  Cic.  Liv.  Pagnator,  oris  ,  m. 
Virg.  Liv,  Propugnator,  oris, 
m.  Cses.  etc.  (cf.  nadati propa- 
gnatoribus  mûri.  Tac.  daplici 
ordine  propagnatorum  defendi, 
Cses.  nec  prias  est  a  propa- 
gnatoribas  vacaus  relictus  lo- 
cas,  qaam...  Ca?3.).  Combat- 
tant du  cirque,  gladiator,oris, 
m.  Cic.  —  du  cirque  (contre 
les  animaux),  venator,  oris,  m, 
Ulp.  dig.  Tert. 
combattre  (lat.  pop.  combat- 
taère),  v.  intr.  et  tr.  ]|  V.  intr. 
Livrer  un  ou  plusieurs  com- 
bats. Pugnâre,  intr.  Cses.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  hosti  pagnandi 
copiam,  ou  facultatem  dare. 
Cœs.  Liv.  pugnâre  constanter 
ac  non  timide,  Cses.  mate 
[•  sans  succès  »].  Sali.  Liv.  ex 
eqao.  Cic.  Liv,  cam  hoste  pu- 
gnâre, Nep.  (part,  subst.  pu- 
gnantes.  Cses.  Cart.);  depu- 
gnàre  («  combattre  jusqu'au 
bout"  OO"  avec  acharnement  "), 
intr.  Plaut.  Cses,  Liv.  etc.  (ex.: 
dep.  acie.  Liv.  acie  instracta 
[•en  batailla  rangée -].CaîS.cum 
Gallis.  Liv.  cam  Hectore.  Cic, 
depagnare  [en  pari,  de  gladia- 
teurs]. Cic.  cam  bestiis.  Jet.)  ; 
prceliari,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(OX.  :  p.  ad  Syracusas.  Cic.  pr. 
pedibas  [«  à  pied  •].  Cses.  car- 
ra ['  sur  un  char.  •].  Tac. cam 
eqaitibus  [-  contre  la  cavale- 
rie '].  Cses.  in  qao  bello  dia 
ei  varia  Victoria  pugnatum 
Justin.)  ;  dimicàre ,  intr 
Ca?3.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  prœlio. 
Cœs.  acie.  Liv.  cam  aliqao.  Nep, 
cam  aliqao  in  campo.  Cornif. 
adversas  aliquem.  Nep.  inter 
se.  Plin.  de  imperio.  Cic.  pro 
patria.  Cic.  pro  patria  ^erro. 
Liv.)  ;  certâre   ('  se  mesurer, 
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combattre  •),  intr.  Cic.  (ex.  : 
ufrum  agitar  otiiiuj  Fabricio... 
armia  cum  hoste  certare  an  ve- 
nenis  ?  Cic.  c.  prœlio.  Sali,  de 
imperio  cam  populo  Romano. 
Cic.  impers,  ahutiiimcii'u  certa- 
tum.   Sali.)  ;    decertàre   [pr. 

•  engager  une  lutte  décisive,  se 
mesurer,  être  aux  prises,  com- 
battre •  ',  intr.  Cic.  des.  etc. 
(ex.  :  si  iteram  experiri  lellent, 
iteram  se  paratam  esse  decer- 
tàre. Cses.  animi  in  $pe  ultima 
obstinati  ad  decertandani.  Liv. 
decertandi  (ortitado.  Cic.  d. 
armis.  Cses.  mana.  Cic.  proelio. 
Cxs.  pagnâ.  Cses.  id  agerent, 
ne  cives  cam  civibas  armis  de- 
certarent.  Cxs.  d.  proeliis  (eli- 
cissime.  Cic.  pro  libertate  vitse 
pericalo.  Cic]  ;  coDcertâre, 
intr.  C^s.  (ex.  :c.  prœlio.Cses.); 
digladiari  (♦  combattre  avec 
acharnement  •),  dép.  intr.  Cic. 
(ex.  :  digl.  inter  se.  Cic.  [de 
Le^.  m,  20])  ;  conûigère  {pr. 

•  s  attaquer  -,  d'où  ••  comljat- 
tre  •),  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  con- 
pixit  et  saperatas  est.  Val.- 
Max.  frétas  namero  copiarum 
saaran\  confligère  capiebat. 
Nep.  c.  armis.  Cic.  classe.  î^'ep. 
aciecamaliqao.  Liv.  cam  apro 
Erymanlhio.  Cic.  cam  Uoste. 
Cic,  adversas  aliqaem.  Brat. 
ap.  Cic.  Nep.)  ;  decemére  ipr. 

•  décider  par  la  voie  des  ar- 
mes •  ,  d'où  <•  combattre  ■), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  de  sammâ 
reram.  Liv.  de  sahite  rei  pa- 
blicai  decernitar .  Cic.  d.  armis, 
(erra.  Cic.  d.  lapidibas  et  sab- 
tellioram  fragniinibas.  Saet.  d. 
acie.  Nep.  Liv.  d.  navali  cer- 
tamine.  Liv.  equestri  prœlio. 
Cart.  ibi  diem  anam  opperi- 
tar...,  gao  integriore  exercita 
decerneret.  Nep.  consilium  ha- 
bitam,  atram  extemplo  décer- 
nèrent, an  Rhodiam  exspec- 
tarent  classem.  Liv.  absol.  si 
decerni  placet  ■  Liv.  Iiostem  la- 
cessére  ac  trahére  ad  decer- 
nendam.  Liv.  decernendi  po- 
testatem  Pompejo  (ecit.  Cses.)  ; 
CODteDdère  ipr.  •  se  mesurer 
avec,  d'où,  combattre  »),  intr. 
Cxs.  Cic.  (ox.  :  inimicà  mente. 
Nep.  magis  virtate  quam  dolo. 
Cxs. prœlio.  Cxs.  cum  barbaro. 
Nep.  cum  viclore.  Cxs.  prœlio 
uno  cum  Lalino  Volscoque. 
Liv.  parvalis  prœliis  cum,  nos- 
tris.  Cxs.  pralio  eqaeatri  inter 
duas  acies  contcndebatur.  Cxs. 
e.  populam  Rotnanam  armis. 
Cxs.  se  didiciese  adversas  vires 
hostiam,  non  adversas  cala- 
mitales  contendëre.  Justin,  c. 
pro  vitalis  contre  leones  [  en 
pari,  de  taureaux].  Cic.).  Com- 
battre pour  la  défonse  de. . ., 
propugnâre  {pr.  -  repouh^er 
une  attaque  -),  intr.  Cxs.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  uno  tempore  propu- 
gnâre et  rnunlre.  Cxs.  clientes 
propugnant .  Tac .  studiam 
propagnandi.  Cxs.  p.  ex  silvis. 
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Cxs.  e  murii.  Curt.  pro  [•  en 
avant  de  •]  vallo.  Liv.  pro 
[•  pour  •]  gallinis.  l'arr.  pro 
suo  parta.  Cic.  part,  subst.pro- 
pugnantes,  ium,  m.  pi.  dfs. 
Cart.).  1  (.\u  fig.l  Luiter,  riva- 
liser avec  qqn.  Certàre,  intr. 
Cic.  Tac.  (ex.  :  c.  verdis,  ora- 
tione.  Liv.  certare  inter  se. . . 
Cic.  o(ficiis  inter  se.  Cic.  voy. 
rivaliser)  ;  decertàre,  intr. 
Cic.  (voy.  [se]  mesurer,  débat- 
tre, DISCUTER  ;  contendëre. 
intr.  Cic.  etc.  (e.v.:  c.  cum  ali- 
quo  on  inter  se  de  principata. 
Nep.  Cxs.  can\  aliqao  de  ho- 
nore regni.  Xep.  de  potentata 
inter  se  maltos  annos.  Cxs. 
voy.  LUTTER,  RIVALISER, [être  en] 
DÉBAT  [avec])  ;  digladiari  , 
dép.  intr.  Cic.  (voy.  débattre, 
DISPUTER,  contester)  ,  diuii- 
càre,  intr.  Cic,  (voy.  lutter). 
Il  Lutter  contre  un  obstacle. 
Pugnâre,  intr.  Cic.  etc.  ^ex.  : 
p.  pro  commodis  patrix.  Cic. 
pro  libertate  patrix.  Cart.  sed 
ego  tecam  in  eo  non  pugnabo, 
quo  minus  atram  velis  eligas. 
Cic.  [div.  in  Csec.  58].  id  pu- 
gnant,  id  agant,  at. . .  Cic.  il- 
lud  pagna  et  enitere,  at...  Cic. 
id  ne  impetremas,  pagnabis. 
Cic.)  ;  certàre  {pr.  •  faire  de 
violents  efforts  pour. . .  •),  intr. 
Cic.  (voy.  effort)  ;  obstâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.;  principiis 
obsta.  Ov.  voy.  [s']  opposer, 
obstacle);  obsistère,  inir. 
Cic.  (ex.  :  consiliis  alicujas 
obsistère.  Cic.  voy.  [s']  oppo- 
ser) ;  resistëre,  intr.  Cic. 
(voy.  résister,  [s']  opposer); 
occurrëre,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
résister),  i  V.  tr.  Engager  le 
combatcontre  {qqn).  Pugnâre, 
intr.  Cic.  etc.  (e.\.  :  p.  in  hos- 
tem.  Sali,  advenus  aliqaem. 
\ep.  cum  aliqao.  Cxs.)  ;  de- 
pugnâre,  intr.  Cxs.  etc.  (ox.  : 
d.  cum  Gallis.  Liv.  cam  Hec- 
tare. Cic.  cum  bestiis.  Jet.)  ; 
impugnare,  tr.  Liv.  (ex.  :  c. 
patriam.  Liv.)  ;  oppugnâre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  opp.  aliqaem. 
Cic);  prœliâri,  dép.  intr. 
Cœs.  etc.  (ex.  :  p.  cum  equiti- 
bus.  Cxs.)  ;  voy.  les  verbes  et 
les  constructions  ci-dossus,  au 
début  de  l'article.  —  César, 
contra  Cxsarem  lacère.  Cxi. 
ap.  Cic.  1  (Fig.)  Entrer  en  lutte 
avec  qqn.  Certàre,  intr.  Cic. 
(ex.  :  certàre  inter  se.  Cic.  cer- 
tamus  inter  nos  olÇiciis  [•  nous 
nous  combattons  do  civilités  •]. 
Cic).  Voy.  rivaliser.  |  Engager 
la  lutte  contre  un  obstacle. 
Pugnâre,  intr.  Cic  etc.  (voy. 
ci-dussus  pour  les  constructions, 
qui  sont  les  mêmes);  impu- 
gnare, tr.  Cic  etc.  (ex.  :  i. 
sententlam.  Tac  opus.  Ov.)  ; 
oppugnâre  (-  faire  de  l'oppo- 
sition à  «),  tr.  Cic  etc.  (s'ofip. 
à  aliquid  defendère,  pro  aliqnâ 
re  propugnâre  ;  ex.  :  opp.  ali- 
qaem. Cic.  rem.  Cic.  xgvutatem 
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verbis.  Cic.)  ;  repugnâre, intr 

Cic.  etc.  («X.  :  congru  veritaten 
repugnàre.  Cic.  misericordit 
re/iugnàre.  Cic.  alicajus  opi 
nioni.  Cic.  voy.  lutter,  résis 
ter)  ;  niti,  dép.  intr.  Sali 
(ex.  :  contra  vernm  niti.  Sali 
voy.  lutter)  ;  resistëre,  intr 
Cic.  (ex.  :  angoribas  resistëre 
Cic.  voy.  résister)  ;  insectàri 
dép.  Cic  Plin.  j.  (ex.:  auda- 
ciam  improborum.  Cic.  vitia 
l'Un.  2.).  1  So  combattre,  c.-d 
d.  se  battre  (entre  deux  ou  plu 
sieurs).  Inter  se  pugnâre.  Cic 
Se  combattre  {c-d-d.  être  ei 
opposition),  repugnàre,  intr 
Cic.  etc.  (voy.  incompatible) 
dissidëre.  intr.  Cic.  Plin 
(voy.  désaccord). ^  (Part.)Com' 
battu,  c.-à  d.  irrésolu.  Voy.c 
mot.  (Son  cœur)  est  combattu  d 
pensées  contraires,  distrahitai 
in  contrarias  sententias.  Cic 
(OIT.  I,  3,  9)  ou  in  contraria: 
partes.  Cic.  Son  cœur  est  com- 
Dattu,  distrahitur.  Cic.  (Acad 
pr.  Il,  i.3,  13A). 

combe,  s.  f.  Dépression  e 
forme  de  vallée  étroite.  Saltas 
as,  m.  Nep.  Convatlis,  is,  f 
Liv. 

combien,  adv.  (Suivi  d'unqua 
Uncatif.)  Dans  quelle  mesure 
Quam.  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  dov 
un  adj .  ou  adv.  memoria  te- 
nctis.  qaam  valde  admurma 
rarint.  Cic.  quam  sint  morosi 
qui  amant,  vel  ex  hoc  intel 
legi  potest.  Cic.  ut  illad,  quoo 
cupiat,  ostendatar,  qaam  levé 
qaam  contemnendum  ,  qaam 
nihil  sit  omnino.  Cic.  <^uan\ 
cito  illa  omnia  ex  Ixtitia  et 
volaptate  ad  lactam  et  lacri- 
mas  reciderant  !  Cic.  quart, 
malta  quam  paacis  I  Cic.) , 
quantum,  adv.  Cic.  (dey.  ul 
verbe  ordinaire,  quantum  po- 
test. Cic.  quantum  in  sinupliSL 
(levit  !  Sen.);  quanti,  gén 
Cic.  etc.  (dev.  un  verbe  de  pris 
ou  d'ostime,  ex.  :  quanti  émit': 
Ter.  quanti  est  saperet  Ter, 
cum  scias  quanti  "Talliam  fa- 
ciam.  Cic);  quanta,  abl.  n. 
Cic  etc.  (clev.  une  expression 
impl.  comparaison,  ex.  ;  qaanto 
magis  delectabit  !  Cic  qaanto 
prxstat.  Cic);  quantopere, 
adv.  Cic.  (ex.  :  ciici  non  po- 
test, qaanto  opcre  gaudeam 
Cic.  docet  quanlo  opère  reipa- 
blicx  commanisqae  salatis  in- 
tersit  manas  hostium  disli- 
nëri.  Cxs.)  ;  ut,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  at  ille  tum  humilis,  ut 
demissus  erat  !  at  ipse  sibidis- 
plicebat  !  Cic.  qax  pottea  in 
eam  sant  ingesta,  ut  euitinuit! 
ut  contempsit  ac  pro  nihilo 
patavit  I  Cic  voy.  comme).  Com- 
bien grand,  qnantus,  a,  um,, 
adj.  Cic.  Combien  nombreux, 
quam  malti.  Cic.  quot,  indécl 
Cic.  Combien  pou,  quantalam. 
Cic.  Combien  petit,  quantalus, 
a,  am,  adj   Cic  5  (Suivi  d'une 
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prépos.  ot  d'un  subst.)  Quelle 
quantité.  Qaantam  (av.  le  Gcii. 
cf.  q.  aari.  Cic).  Quam  multi. 
rie.  Qaot.  indécl.  Cic.  (s'il 
agit  d'objets  que  l'on  peut 
inptor,  cf.  quam  multee  ou 
iwt  oves?  Coi.  combien  d'an- 
Tn-es,  do  temps  y  a-t-il  que  et 
■■llipt.  combien  y  a-t-il  que. . .  ? 
Qaampridem,  adv.  Plaat.  qaam- 
Jiii,  adv.  Cic.  Depuis  combien 
.!o  temps,  qaam  dadam.  Plaat. 
ijombien  d  argent,  quanta  pe- 
■ania.  Cic.  qaanttis,  s'il  s'agit 
J'objets  qui  peuvent  êtro  plus 
iiu  moins  grands,  voy.  les  gram- 
maires, l"  (Arch.)  Loc.  conj. 
Combien  que,  c.-à-d.  bien  que, 
quoique.  'Voy.  quoique. 
combinaison,  e.  f.  Action  de 
combiner,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Compositio,  onis,î.  Cic. 
(Jonjiinctio,onis,(.  Cic.  Copa- 
latio,  onis,  f.  Cic.  Complexio, 
onis,  f.  Cic.  —  des  sons,  sono- 
rnm  compositio.  Cic.  Les  — 
d'atomes  co  mplexiones  ot  copa- 
lationeSy  et  adhaesiones  atomo- 
ram  intcr  se.  Cic.  —  clii- 
mique,  temperatara,œ,f.  Plin. 
■iiixtio,  onis,  f.  Vitr.  mixtura 
irerum),  x,  (.  Lacr.  Voy.  mé- 
lange. Il  (Par  anal,  et  fig.). 
Accord  réalisé  entre  des  hom- 
lOS  politiques.  Pactio,  onis, 
.  Cic.  Pactam,  i,  n.  Cic.  Con- 
snciatio,  onis,  f.  Cic.  Une  heu- 
reuse — ,  compositio.  Cic.  Voy. 
ACCORD.  1  (Fig.)  Action  do  con- 
centrer un  ensemble  de  moyens, 
pour  arriver  à  une  fin.  hatio, 
onis,  f.  Cic.  Consilia,  oram,  n. 
fil.  Ter.  Cogitatio,  onis,  f.  Cic. 
—  stratégiques,  ratio.  Liv.  Tu 
as  dérangé  toutes  mes  — ,  con- 
tarbasti  mihi  rationes  omnes. 
l'er.  Libre  dans  ses  — ,  liber  in 
co  nsalendo.Sall.  Sages  — ,  pra- 
dentia,  a?,  f.  Cic.  Voy.  calcul. 
combiner,  v.  tr.  Assembler 
dans  un  ordre  et  suivant  des 
proportions  déterminées.  Com- 
ponëre,  tr.  Cic.  Copalâre,  tr. 
Cic.  Contexëre,  tr.  Cic.  Conjun- 
gëre,  tr.  Cic.  —  les  sons  aigus 
avec  les  graves,  temperâre  acuta 
cum  gravibus.  Cic.  —  artisti- 
quement les  mots,  componëre 
verba.  Cic.  |l  (Chimie.)  Assem- 
bler dans  des  proportions  dé- 
terminées. Miscêre,  tr.  Plin. 
Temperâre  {aliqiiid  aligna  re). 
Plin.  —  plusieurs  ingrédients, 
commiscëre  multa  in  unam. 
Scrib.  (['aranal.)  —  leurs  efforts, 
communiter  rem  agëre.  Curt. 
Les  deux  armées  combinées, 
conjunctse  copiée.  Liv.  Ils  mar- 
chèrent avec  leurs  forces  com- 
binées, une  agmine  ierunt.  Liv. 
^  (Fig.)  Concerter  (des  mesures) 
en  vue  d'obtenir  un  résultat. 
Componëre,  tr.  Sali.  J'ai  bien 
combiné  tout,  instructa  sant 
mihi  in  corde  coni,ilia.  Ter. 
Les  projets  les  mieux  combinés, 
mise  diligentias  cogitata  (sant). 

Cic.   Voy.  ARRANGER. 
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1.  comble,  s.  m.  Ce  qui  peut 
tenir  au-dessus  des  bords  d'une 
mesure,  d'un  vase  déjà  rempli. 
Can\ulas.  i,  m.  Cic.Aactarium, 
a,  n.  Paul,  ex  Fest.  (Mesure) 
qui  est  au  comble,  camulatas, 
o,  am,  p.  adj.  Cic.  T  Char- 
pente qui  surmonte  un  édifice 
et  supporte  le  toit.  Culwen, 
minis.  n.  Virg.  Curt.  (ex.  :  c. 
tecti.  Virg.  Curt.  c.  domus. 
Saet.  c.  œdis  Jovis.  Liv.).  Loger 
dans  les  combles,  habitâre  sab 
tegulis.  Saet.  De  fond  en  com- 
ble, funditas,  adv.  Cic.  etc.  (cf. 
f.monam.enta  delëre.  Cic.  f.tem^ 
plum  destruëre.  Suet.  p.  ext.  f. 
evertëre  amicitiam.  Cic).  Voy. 
FAITE,  SOMMET.  1  (Fig. OH  pari,  des 
choses  morales.)  Surcroît  après 
lequel  on  ne  psut  rien  ajouter 
et  le  degré  le  plus  élevé  auquel 
arrive  qqoh.  Cumulus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (e».  :  c.  mercedis.  Cic. 
accedit  ad  aliqaid  ou  alicui  rd 
cumulas.  Cic.  aliqaid  accedit 
in  camulum.  Cic. magnum  bene- 
pcium  tuum  magno  cumula 
auxeris.  Cic.  alicui  afferre  ca- 
mulum gaadii.  Cic.  afferre  cu- 
mutum  illoram  artibas.  Cic). 
Mettre  le  comble  à,  porter  au 
comble,  cumulâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  atque  hoc  tibi  vere 
afprm,o,  in  maxim.a  lœtitia  at- 
que exploratissimagratalatione 
unum  ad  camulandam  gau- 
diam  conspectum.  atque  com- 
plexum  mihi  tuum  defuisse. 
Cic.  ii,  quorum,  stadiis  ea, 
quœ  natara  desiderat,  expleta 
atque  camulata  habemus.  Cic. 
illastràre  orationem  ac  totam 
eloqaentiam  cumulâre.  Cic. 
quod  [summum  bonum]  cumu- 
latar  ex  integritate  corporis  et 
ex  mentis  ratione  per^ecta. 
Cic);  consummàre  (pr.  .por- 
ter au  plus  haut  point  •),  tr. 
Sen.  Quint,  {ex.  :  dignitatem 
meam  consummavit.  Sen.  con- 
sammata  sapientia.  Sen.  con- 
summata    eloqxientia.     Quint. 

voy.     ACHEVER,      PARFAIRE,     CON- 

sOMMii).  Qui  est  au  comble, suin- 
mus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  samma  Ivetitia  [«  le  com- 
ble de  la  joie  •■].  Cic.  samma 
dementia  est  [av.  l'Inf.  •  c'est 
le  comble  de  la  folie  de...  -]. 
Cic.  voy.  HAUT,  ÉLEVÉ,  supé- 
rieur) ;  cumulatus,  a,  um,  p. 
adj .  Cic.  etc.  (ex.  :  ut  mirarer 
locum,  fuisse  aagendi  in  eo, 
quod  mihi  jam  pridem  camu- 
latum  etiam  videbatur.  Cic.  hoc 
sentire  et  facëre  perfectœ  ca- 
m,ulatœqae  virtutis  est.  Cic.)  ; 
ultimus,  a,  um,  adj.  Cic. etc. 
(ex.  :  uitimo  cradelitas  [■  le 
comble  de  la  cruauté  •].  Liv.). 
Pour  comble  de  maux,  la  fa- 
mine, super  cetera,  famés.  Liv. 
■2.  comble,  adj.  Rempli  presque 
par-dessus  le  bord.  A'imisredun- 
dans.  Cic.  (Fig.  La  mesure  de 
la  haine  est  — ,  supra  modam 
odiam  crevit.  Sen.]\  (Par  ext.). 
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Entièrement  rempli.  Re/"er<isst- 
mus,  a,  um,  adj.  Cic.Frequen- 
tissimus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Salle  (de  théâtre)  — ,  thaatrum 
spissam.  Uor.  frequentissimam. 
Cic.  celebritate  ,  refertum.    Cic. 

comblement,  s.  m.  Action  do 
combler.  Ars  complendi  ou  im- 
plendi  (fossam).  A.  Le  —  d'un 
fossé,  fossa  (aggere)  compléta, 
ou  expleta.  À. 

combler,  v.  tr.  Remplir  par- 
dessus le  bord.  Cumulâre,  tr. 
Ov.  Col.  (ex.  :  camulata  men- 
sura.  Col.).  Il  Fig.  En  parlant 
de  ce  qui  dépasse  ce  qu'on 
peut  supporter.  Combler  la  me- 
sure de...,  comuium  afferreali- 
cajas  rei  ou  alicui  rei.  Cic.  ^ 
Remplir  entièrement  (le  vide 
que  prése  iiteqqch.).Cuzn  ulàre, 
tr.  Liv.  Tac.  (ex.  :  locus,  qui 
strage  semirati  mari  camulatas 
erat.  Liv.  cumulatœ  corporibus 
fossse.  Tac.)  ;  complére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  fossas.  Cxs. 
scrobem  usqae  ad  summum. 
Col.  lacam.  Suet.)  ;  explère. 
tr.  Cxs.  etc.  (ex.  :  fossam.  ag- 
gere. Cses.  conjectu  terrse  vo- 
raginem  explère.  Liv.).  \\  Fig. 
Remplir  entièrement,  en  sup- 
pléant ce  qui  manque.  Ex- 
pleie,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rei 
familiaris  lacunam.  explère 
[•  combler  le  déficit  ■].  Cic). 
]|  Satisfaire  complètement. 
Explère,  ir.  Cic.  (ex.  :  spem. 
Cic.  Liv.);  implére,  tr.  Curt. 
(ex.  :    votum    implére.    Curt.). 

Voy.    CONTENTER,    SATISFAIRE.     || 

Combler  qqn  de  qqch.  (lui  en 
donner  autant  qu'il  en  peut 
souhaiter).  Cumulâre, ir.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  aliqueni  maneri- 
bas  magnis.  Cic.  aliquem  omni 
laade.  Cic.  aliqaem  apud  ali- 
qaem.  taniis  laadibas.  Plin.  j. 
non  possam  conpteri,  cuma- 
lari  menxaocimo  gaadio.  Cic); 
oneràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
onerâre  aliqaem  laadibas.  Liv. 
promissis.  Sali. Liv.  honoribas, 
Just.);  explère,  tr.  Sali.  (ex.  : 
m.uneribus  aliquem  explère. 
Sali.);  ornâre,  tr. Cic  etc.  (ex.: 
meis  maximis  beneficiis  orna- 
tus.  Cic).  Absolt.  Combler 
qqn  c.-à-a.  le  combler  de  bien- 
faits, d'éloges,  voy.  ci-dessus. 
Comblé,  c.-à-d.  ayant  reçu  tou- 
tes les  faveurs  de  la  fortune, 
refertas  omnibus  donis  forta- 
nœ.  Cic.  \\  En  parlant  de 
choses  défavorables.  Combler, 
onerâre.  tr.  Ter.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  aliqaem  contameliis.  Cic. 
injuria.  Ter.). 

comburant,  ante,  adj.  Qui 
opère  la  combustion  (dans  une 
combinaison  chimique).  Aptas 
ad  comburendam..  A. 

combustible,  adj.  Qui  subit 
la  combustion.  Facili»  ad  exar- 
descendam.  Cic.  ad  ignem 
concipiendam  aptas.  Cic  Mi- 
tières  — ,  et  (substantivt  )  le  — . 
res  qaœ   sant  ad  incendia,  res 
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quibus  iijnis  c.vcidiri  potest. 
C'a?».  a/ime;n<ii  ignis  ou  (Uim- 
mw.  Ov.  materia  (acilis  ad 
ejcardeSKndum.  Cic.  Etre  —, 
ignein  concipc-re.  Plin.  Lo  boU 
e>t  esseiiliellenient  combusti- 
ble, uri  /jossc-  (lamnut  ligneam 
materiam  necesse  est.  Plin.  Et 
il  n'y  a  pas  do  matière  plu*  — , 
neqâe  ait  i  res  facilias  accen- 
ditar.  Plin.  Il  (le  pays)  uo  pro- 
duit aucun  — ,  nnilam  alimen- 
tam  fert  ignis  (géu.).  Liv.  || 
Par  plaisant.)  Fig.  famil.  Un 
ca'ur  — .  Voy.  isfi-ammable. 
eombuation,  s.  f.  Action  de 
consumer  par  lo  fou.  Exustio, 
onis,  f.  Cic.  Adustio.  onis.  (. 
Plin.  Crematio,  onis,  f.  Plin. 
1  Action  d'être  consumé  par  lo 
feu.  Deflagratio,  onis,  f.  Cic. 
Conflagratio.  onis,  f.  Sen.  Etre 
eu  — ,  combari.  Cic.  cremari. 
V'irg.  Ov.  concremari.  Liv.  con- 
flagràre.  Cic.  deflagràre.  Cic. 
Il  Fig.  Etat  violent  que  pro- 
duit la  discorde,  la  guerre,  etc. 
Tarba,  se,  f.  Cic.  Tamaltas.  us, 
m.  Liv.Pertarbatiorerum.Cic. 
Mettre  l'Etat,  tout  en  — ,£umai- 
tam  ciWfafi  injicëre.  Cic.  rem- 
pablicam  miscére.  Cic.  omnia 
permfcére.  Ce.  omnia  armis 
tamultagae  miscére.  Vell. 
Quand  fa  Syrie  était  en  — , 
cum  arderet  Syria  bello.  Cic. 
La  république  était  en  — ,  sedi-  ' 
tionibas  res  pnblica  atrociter 
agitabatur.  Sali. 
comédie,  s.  f.  Pièce  de  théâtre  ! 
qui  excite  le  rire.  Coinœdia, 
3e,  f.  Ter.  Cic.  (cf.  comœdiam 
docëre  [-  faire  répéter  •].  Saet. 
comœdiam  dare.  Saet.);  fabu- 
la, se,  f-  Cic.  (cf.  fabulam 
ayëre.Cic). Comédie  d'intrigue, 
eomœdia  jnotoria.  Donat.  — 
de  caractère, c.  stataria.  Donat. 
De  comédie,  relatif  â  la  comé- 
die, comicus,  a,  um,  adj.  Cic. 
voy.  COMIQUE.  1  (Absol.).  Lo 
genre  comique.  Comœdia,  se, 
{.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  vêtus  [-  la 
comédie  ancienne  -j.  Cic.  ye- 
teris  comœdixscriotores.Qaint. 
Philemon,  médise  comœdia 
icriptor.  Apul.  actores  comœ- 
diaram.  Quint.).  Fig.  Donner 
la  comédie  aux  gens  {c.-à-d. 
apprêter  à  rire),  .udibrio  esse. 
m  Liv.  fabalam  esse  ou  fieri.  Cic. 
Hor.  lasum  de  se  kominibas 
dare.  Quint.  C'est  une  vraie 
comédie,  res  vere  ridicala.  Cic. 
T  (Arch.)  Pièce  do  théâtre.  Voy. 

PIÈCE,     THÉÂTRE.       ||       (Par    OXl.) 

Lieu  où  se  joue  la  pièce.  Scx- 
na,  se,  f.  Cic.  Voy.  scène,  théâ- 
tre. Il  La  troupe  des  comédiens. 
Voy.  coutDiES.  1  (Fig.)  I^a  vie 
humaine  considérée  comme  une 
action  avec  un  dénouement. 
Fabula,  a-,  f.  Cic.  \\  Feinte, 
ruse.  Jouer  une  comédie,  la  co- 
médie, (abulcim  agére.  Cic.  his- 
trioniam  exercére.  Pelr.  mir- 
mam  implêre.  Pelr .  Il  a  repris 
la  comidie  ordinaire,  ad  suam 


COM 

veterem  (abntam  rediit.  ('ic.  T 
C'est  le  secret  de  la  comédie, 
c.-à-d.  il  est  connu  de  tout  le 
monde.  Voy.  skcp.et.  Un  per- 
sonnage de  comédie  (celui  dont 
on  ne  prend  pas  les  actions  au 
sérieux),  ridicalas  homo.  Cic. 
comicasisenex.adulescens,etc.). 
Cic. 

comédien,  ienne.  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  dont  la  profession 
est  de  représenter  une  pièce  au 
théâtre.  Voy.  acteur,  actrice. 
Il  Acteur  comique.  Comœdas, 
i,  m.  Cic.  Comicus,  i,  m.  Plaut. 
^  (Au  fig.)  Personne  qui  feint 
des  sentiments  qu'elle  n'a  pas. 
Artifcx,  /icis,  m.  Cic.  Voy.  ht- 
pociute. 

comestible,  adj.  Qui  peut  ser- 
vir d'aliment.  Escalentus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Edalis,  e.  adj. 
Hor.  Substantivt.  Des  comesti- 
ble», esculenta,  oriim,  n.  pi. 
Cic.  cibaria,  orum,  n  pi. 
Cic.  cibi,  orum,  m.  pi.  Cic. 
edalia,  iam,  n.  pi.  Varr.  Mar- 
chand de  — .  negotiator  artis 
macellarix.  Inscr. 

comète,  s.  f.  Astre  à  traînée 
lumineuse.  Stella  crinita{quam 
Gra'cixojjnfJTr.v  vocant)  ou  crini- 
tum  sidas.  Sen.  Comètes,  a?,  m. 
Cic.  Cincinnata  Stella.  Cic.  La 
queue  d'une  — ,  stellse  crines. 
Plin. 

comice,  s.  m.  Au  plur.  Assem- 
blée politique.  ||  (Dans  l'an- 
cienne Rome.)  Assemblée  du 
£  eu  pie.  Comifia,  orum,  n.  pi. 
iv.  Comices  par  curie,  comitia 
curiata.  Cic.  par  centurie,  ceri- 
turiata.  Cic.  par  tribu,  tri- 
bata.  Cic.  —  réunis  pour 
l'élection  des  consuls,  comitia 
consalaria.  Cic.  coTisulibus 
creandis.  Liv.  Tenir  ou  prési- 
der les  — ,  comitia  habêre.  Liv. 
gerère.  Cic.  (acëre.  Cic.  Convo- 
quer les  — .  comitia  edicëre. 
Liv.  instituère.  Cœs.  Endroit 
où  so  tenaient  les  comices,  co- 
mitiarii,  ii,  n.  Cic.  Assemblée 
du  peuple  en  — ,  comitiatas, 
as,  m.  Cic.  Relatif  aux  — ,  co- 
mitialis,  e,  adj.  Cic.  \\  Fig. 
Convoquer  (lo  peuple)  dans  ses 
comices  (l'appeler  à  voter),  in 
saffrar/iam  mittirc.  Liv. 

comique,  adj.  Qui  appartient 
à  la  comédie.  Comicus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Hor.  Pièce  comique, 
fabula  comica.  Cic.  Un  acteur, 
un  poète  —  (et  sabstantivmt. 
dans  ces  deux  sons)  un  — -, 
poeta  comicus.  Cic.  comicus,  i, 
m.  Quint,  comœdiarum  scrip- 
tor.  Quint,  actor  comcediaram. 
Quint,  ou  comicus,  i,m.  ou 
simpl.  comicas,  i,  m.  Plaut. 
comu:das,  i,  m.  Cic.  Sujet  — , 
res  comica.  Hor.  Le  genre  — , 
comœdia,  ••«,  f.  Cic.  \\  Subs- 
lan'.ivmt.  Lo  —  (principe  du 
rire  dans  une  comédie),  qaod 
risum  movet.  Cic.genut  mimi- 
cum.  Sen.  rhet.  Le  —  burles- 
que, mimicum  genus.Sen.  rhet. 
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Descendra  au  bas  — ,  ad  genoê 
minùcum  abire.  Cic.  Le  bas  — 
—  est  jk  éviter,  vitanda  est  mi- 
morum  etiiotogoram  simili- 
tudo.  Cic.  1  (Par  ext.)  Qui 
provoque  lo  rire.  Kidiculas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Jocalaris,  e,  adj. 
Cic.  Mirificus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Railleur  dont    la   personne    est 

f)lus  —  que  les  facéties,  cavil- 
ator  facie  magis  qaam  face- 
tiis  ridiculiis.  Cic.  Voy.  pi.ai- 
sant. 

comiquement,     adv.     D'un»  . 
manière  comique.  Comice,  adv. 
Cic.  Comico  more.  Quint.  Hidi- 
cule,   adv.    Cic. 

comité,  s.  m.  Groupe  de  per- 
sonnes prises  dans  un  eorp» 
plus  nombreux,  pour  constituer 
une  reunion  spéciale.  Delecti 
viri.  Liv.  Consilium,  ii,  n.  Liv. 
Comité  secret,  sanctias  con- 
silium.  Tac.  En  comité  secret, 
arcano.  Cic.  cum  selectis  viris. 
Liv.  Il  (Par  cxt.)  En  petit 
comité,  inter  suos.  Suet.  Ùoir» 
en  petit  — ,  cum  tribus  bibère. 
Mart.  (Jouer  la  comédie)  en  pe- 
tit — ,  haad  promiscuo  spec- 
tacalo.  Tac. 

comma,s.  m.  Partie  d'un  mem- 
bre de  période,  incise.  Comma, 
atis,  n.  Qaint.  \\  (Par  ext.  i  La 
virgule.  Voy.  ce  mot.  ||  Une 
des  parties  que  sépare  la  césure- 
dans  le  vers  hexamètre.  Com- 
ma, atis,  n.  Gramm.  ^  (Arch.) 
Intervalle  musical  très  petit. 
Comma,  atis,  n.  .Vasicogr. 

command,  s.  m.  Commande- 
ment (arch.).  Voy.  ce  mot.  || 
Celui  qui  commande  (arch.). 
Voy.  commandant. 

1.  commandant,  ante,  p.  adj. 
Qui  a  qqcli.  d'impérieux.  Voy. 
IMPÉRIEUX.  1  (Par  anal.)  Apre  au- 

goût.   Voy.   APRE. 

2.  commandant,  s.  m.  Qui  a 

un  commandement  dans  l'ar- 
mée. Dux,  dacis,  m.  Liv.  Prse- 
(ectus,  i,  m.  Liv.  Tac.  Le  -— 
d'une  place,  pra-(ectus  prœaidii. 
Liv.  Commandant  du  bord, 
prxfectus  navis.  Liv. 
commande,  s.  (.  Ubligation. 
Fête  do  —  (qu'on  e»t  tenu 
d'observer  d'après  les  lois  de 
l'Eglise),  voy.  obligatoire.  1 
Commission  donnée  à  un  fa- 
bricant, àun  marchand, de  four- 
nir dans  un  certain  délai  une 
marchandise  déterminée.  Man- 
datum,  i,  Cic.  Jet.  Negotium,  ii, 
n.  Cic.  Il  a  beaucoup  de  com- 
mandes, mu(ta  (ci)  mandata  ou 
imperata  tant.  Plin.  Ouvrage 
de  — ,  une  — ,  opas  manda- 
tum.  Cic.  Faire  une  — ,  ali- 
ijuid  (aciendam  locàre.  Sen.  || 
(Fig.)  Feinte,  apprêt.  Larme» 
de — ,  lacrimpe  jussae.  Mart.  la- 
crimula  simulata,  ou  falsa  ou 
simpl.  iacrimuia,  a>,  f.  Ter. 
Maladie  do  — ,  /ictus  ionjjuor. 
Ov.  Douleur  de  — ,  doloris  ou 
tristiti^r  imitamenta.  Tac.  msr- 
cennarius  dolor.  Cic. 
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commandement,  s.  ra.  Action 
de  commaiKlor.||  Action  Je  déci- 
dor,en  /ertu  d'une autoritéanpé- 
rieure^  en  que  qt^n  doit  faire. 
Voy.  ORDRE.  Avoir  une  chose  ii 
son  commandement,  c.-à-d.  4 
sa  dispujition,  des  qu'on  le 
veut,  alicajas  rei  facuUate-m 
habêre.  Cic.  A  commandement, 
ad  arbitriam.  Cic.  Voy.  dispo- 
sition, VOLONTÉ.  Avoir  le  ton 
(lu  commandement,  dicëre  ali- 
qaid  imperiose.  Gell.  Paroles 
oe  commandement, imperatopia 
verba.  Qaint.  decl.  Avoir  le 
commandement  impérieux,  im- 
periose prœcipére.  Gell.  || 
(Spéc.)  Les  commandements  Je 
Dieu,  mandata  Dei  et  absol. 
mandata,  oram,  n.  pi.  Hier. 
Il  Commandement  militaire, 
c.-à-d.  signal  donné  par  un 
officier.  Imperiam,  ii,  n.  Liv. 
(cf.  non  imperiam  excipi  pote- 
rat. Liv.  imperiam  exaudiri  non 
poterat.  Liv.).  Id  quod  impe- 
ratar.  Liv.  Faire  demi-tour  au 
commandement,  anius  pree- 
cepU  signi^atione  converti. 
Liv.  Il  Les  commandements 
d'un  prince.  Principis  Jassa  ou 
imperia.  Tac.  Secrétaire  dos 
commandements,  ccriba  régis. 
Liv.  magister  scrinii  epistala- 
ram.  Notit.  dign.  qui  epistolas 
imperutorias  carat.  Script. 
post.  1  Autorité  supérieure 
exercée  par  qqn  ;  spéc.  par  un 
chef  militaire.  Jznperium, 
îi,  n.  Cic.  etc.  fex.  :  imperiam 
domesticam.  Cic.  imperiam.  ha- 
bêre in  aliqaem.  Ter.  summam 
imperiam.  Cic.  samma  imperii. 
Cic.  Xep.  imperia  magistra- 
tusqae.  Nep.  alicai  imperiam 
prorogâre.  Cic.  Liv.).  Avoir, 
exercer  le  commandement,  voy. 
COMMANDER.  Confier  à  qqn  un 
commandement  plus  impor- 
tant, majOribas  copiis  aliqaem 
prsepcére.  Liv.  Confier  à  qqn  le 
—  d'une  armée,  exercitam  da- 
cendam  alicai  dare.  Cic.  Liv. 
On  confie  à  Publius  le  com- 
mandement du  centre,  média 
pagna  tuenda  Pablio  datar. 
Liv.  IJonner  à  qqn  le  —  des 
troupes  de  sièije,  obsidionem 
demandâre  in  curam  alicujas. 
Liv.  Prendre  le  —  de  l'armée, 
exercitai  prœesse  coepisse.  Liv. 
Le  commandement  de  la  pro- 
vince lui  échut,  provincia  ei 
obvenit.  Liv.  Sous  le  com- 
mandement deqqn,aii(/uorf!ice. 
Cic.  Liv.  1  (En  pari,  d'une  pla- 
ce.) Le  fait  d'être  dominée  par 
l'ennemi.  Voy.  dominer. 
commander  (lat.  pop.  com- 
mandâre),  v.  intr.  et  tr.  Déci- 
der, l'u  vertu  d'une  autorité 
supérieure, ce  que  qqn  doit  faire. 
Iraperâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
ordonner!  ;  prœcipëre,  tr. 
Cic.  etc.  (vùy.  ordonner,  pres- 
crire) ;  jubére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.      ORDONNER,     fdonner    l'I 

ORDRE,  prescrire),     jj      (  \u    6g.) 
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Imposer.  Injungëre,  tr.  Cxs. 
Liv.  etc.  (voy.  imposer)  ;  co- 
gère, tr.  Cic.  (voy.  contrain- 
dre, forcer).  —  l'admiration, 
le  respect,  admiraiionem,  ve- 
nerationem  habêre.  Cic.  La 
sympathie  ne  se  commando 
pas,  amor  non  potest  injangi 
ou  imperàri.  A.  \\  (Spéc.)  Don- 
ner le  signal  d'une  manoeuvre. 
Imperàre,  tr.  Cœs.  Liv,  —  la 
retraite,  saos  revocâre.  Fron- 
tin.  signum  receptai  dare.  Liv. 
Il  Charger  un  fabricant  d'exé- 
cuter un  ouvrage.  .Aliqaid  (a- 
ciendain  locâre.  Sen.  1  Com- 
mander à  qqn,  sur  qqn,  c.-à-d. 
avoir  une  autorité  supérieure 
sur  qqn  et  commander  qqn, 
qqch.  c.-à-d.  diriger  en  chef 
qqn,  qqch.  Regére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  r.  sammam  reran 
[o  commander  en  chef  ■•].  Cic. 
classem  imperio  prsesens  rege- 
bat.  Plin.  j.  par  ext.  omnes 
animi  parles.  Cic.)  ;  adzninis- 
trare,  tr.  Cœs.  etc.  (voy.  diri- 
ger, régir,  gouverner)  ;  im- 
peràre, intr.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  i.  liberis  suis.  Tor.  gen- 
tibas.  Nep.  vocari  ad  imperan- 
dum.  Cic.  adesse  ad  imperan- 
dam.  Cic);  prœesse  {pr. 
-  être  à  la  tête  de  •),  intr. 
Cic.  Cses.  Liv.  etc.  (ex.  :  pr. 
populo.  Cic.  provinciœ.  Sali. 
summse  imperii  [•  commander 
en  chef  ■>].  Nep.  exercitui. 
Cœs.  Nep.  régis  opibas  [-  aux 
forces,  aux  troupes  •].  A'ep.  le- 
gionibus.  Cses.  clasti,  navibus. 
Cass.  absol.  qui  prœsant.  Xep. 
ibi  prseerat.  Cœs.  pr.  ea  regio- 
ne.  Liv.  pr.  .idrameti.  Auct.  b. 
Afr.)  ;  preepositum  esse 
(voy.  [être  à  la]  tète).  Cœs. 
(ex.  :  prœpositum  esse  militi- 
has.  Cœs.  toti  negotio  mari- 
timo  [•  avoir  le  commande- 
ment en  chef  surmer  •>].  C'a?s.); 
prœsidére,  intr.  Cœs.  Tac. 
(voy.  diriger,  gouverner)  ;  cu- 
rare, tr.  et  intr.  Sali.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  c.  bellum  mariti- 
mam.  Liv.  superioris  Germa- 
niœ  legiones.  Tac.  c.  Romse. 
Tac.  c.  in  ea  parte,  in  postremo . 
Sali.  c.  in  sinistra  parte 
l"  l'aile  gauche  ■•].  Sali,  legatis 
imperat,  ubi  qaisqae  curaret. 
Sali.  c.  apad  dextumos  [•■  à 
l'aile  droite  ■].  Sali.).  Fig. 
Commander  (à  ses  passions, 
etc.).  Imperàre,  intr.  Ter. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sibi.  Cic.  capi- 
ditatibas.  Cic.  animo  [suo]. 
Liv.)  1  Dominer  une  position. 
Voy.  dominer. 

commanderie,  s.  f.  Dignité  et 
bénéfice  conférés  dans  certains 
ordres  militaires.  Ordo,  dinis, 
m.  Liv.  Militare  officium.  Tert. 

commandeur,  s.  m.  Celui  qui 
est  investi  du  commandement. 
Imperator,  oris,  m.  Liv.  Dax, 
ucis,  m.  Z.ii'.  Voy.  commandant. 
1  Chevalier  d'une  commande- 
rie, Bene/îciarias  miles.  .4.  ] 
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commanditaire,  s.  m.  Bailleur 

de  fonds  dans  un  commerce, 
une  industrie.  Voy.  bailleur. 
commandite,  s.  f.  Société  on 
— ,  et,  absolt,  — ,  (société  con- 
tractée entre  plusieurs  associés). 

Voy.   A'^SOCIATION. 

commanditer,  v.  tr.  Soutenir 
(une  entreprise),  comme  simple 
bailleur  do  fonds.  Voy.  bailler. 
comme  (lat.  qaomodo),  adv.  Do 
la  même  manière  que.  Ut,  s.dv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sic,  ut  avas  hic 
taas,  at  ego,  jastitiam  cote. 
Cic.  ut  ille  solebat.  Sali,  ut 
[  "  comme  "^  ex  nimià  potentià 
principam  oritar  intentas 
principum,  ita  [  «  de  même  •  ]-. . 
Cic.  Cicero  ea  quse  nunc  usa 
veniant  cecinit  at  vates .  Nep. 
ajant  hominem,  ut  erat  (u- 
riosus  [•  furieux  comme  il 
était  "],  respondisse.  Cic.  per- 
multa  colligit  Chrysippus,  ut 
est  in  omni  historia  curiosus. 
Cic.  ut  potai,  tuli.  Cic.  ut  ipse 
prœscripserat.  Nep.  ea  se  sola 
perr.ipëre  dicunt,  quœ  tacta  in- 
timo  sentiant,  at  dolorem,  at 
voluptatem.  Cic.  eâdem  mente 
res  dissimillimas  comprehen- 
dimas,  ut  colorem,  saporem, 
calorem .  Cic.  eo  venit  atqae. 
ut  si  ["  comme  si  -]  bono 
animo  fecissent,  laadavit  con- 
siliam  eorum.  Nep.  ut  si  esset 
T-es  mea.  Cic.)  ;  sicut,  adv. 
Cio.  etc.  (ex.  :  sicat  factam 
erat.  Cic.  s.  sapiens  poeta 
dixit.  Cic.  sicat...  ita...  Liv. 
sicat...  sic...  Cœs.  hic  locus 
sicat  fandamentam  est  hajas 
constitutionis.  Cic.  natura  ra- 
tionem  in  capite  sicut  in  arce 
posuit.  Cic.  ^agâ  Tibar  sicut 
arcem  belli  Gallici  pétant.  Liv. 
quibus  in  causis  omnibus,  sicat 
in  ipsa  M.  Carii.  Cic.  qui 
proprie  libros  haie  operi  dedi- 
caverunt.  sicut  Cœcilius,  Diony- 
sios,  etc.  QuinÉ.);  sicuti  [-  com- 
me si  =]  foret  lacessitas.  Sali.); 
velut,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  vê- 
lât in  cantu  et  ftdibus,  sic  ex 
corporis  totius  natura  et  figura 
varies  modos  ciêre.  Cic.  velati 
pecora.  Sali .  velut  ex  ea  dis- 
patatione,  quœ  mihi  nuper  ha- 
bita est  in  Tusculano.  Cic.  est 
etiam  admiratio  nonnalla  in 
bestiis  aqaatilibus  ils,  quœ  gi- 
gnuntur  in  terra,  velati  cro- 
codili,  etc.  Cic.  non  elogia 
monumentoram  id  significant, 
velut  hoc  ad  portam...  Cic. 
[Fin.  II,  35,  116].  velut  here- 
ditate  relictum  odium  pater- 
nam.  Nep.  inœqualia  et  velut 
confragosa.  Qaint.  absentis 
Ariovisti  cradelitatem,  velut  si 
coram  adesset,  horrerent.  Cœs. 
velat  si  jam  ad  portas  hostis 
esset.  Liv.);  tanquam,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  gloria  virtutem 
tanquam  umbra  sequitar.  Cic. 
apad  eum  sic  fai  tanquam  do- 
mi  meœ.  Cic.  ita  discedo  tan- 
quam  ex  hospitio    Cic.   estem 
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tanqaam   prodigas.    Cic.   tan-  ' 
<}aam  bona  valet udo  jacandior 
est,  sic...  Cic.    tanquam   /locf.r 
soient,   sic...    tic.  fani/iiiiFi»  si 
tua  res  ijgatar...  Cic.  tanqaam 
chiasa  sit   .isia.  Cic.  eum  amo 
tanqaam amicam.  Cic.);quBsi, 
aJv.  Cic.  etc.   (ex.  :  qui,  quasi 
sua   res    et   honos   agatur,  ita 
dilii/enter  Sex.  .YœWi  studio  et 
cap'iditati  morem  gérant.    Cic. 
perinde...    qaasi...  Cic.    sensa 
enim   anùsso    pt    idem    quasi 
non   natas  esset  omnino.  Cic. 
Crsecas  litteras  sic  avide  arri- 
pai,  quasi  diatarnam  sitin\  e.r- 
plêre   capiens.   Cic.    [sen.   26]. 
sed  qaid  ego   his  testibus  utor, 
qaasi  res    dubia   aat  ohscara 
sit.  Cic.  medico   tria  milia  j'a- 
geram    dedisti,    qaasi    te   sa- 
nasset.  Cic.  non  poteram    [co- 
gnoscere]   ante     hiemem  ;     sic 
enim  scribis  :  qaasi  vero  ad  co- 
gnoscendam  ego  ad  illos,  non 
illi    ad   me    venire  debuerint. 
Cic.   hostes    maximo    clamore 
insecati,  qaasi  partà  jam  atque 
exploratà  victoriô.  Os.  quasi 
poma   ex   arboribus,  crada  si 
sunt ,      vix      evelluntar ,      sic 
vitam        adalescentalis       vis 
aufert.      Cic.      qao      atamur 
qaasi       tentatis      cquis ,     sic 
amicitiâ.  Cic.  Herodotas  quasi 
tedatus   amnis  (luit.   Cic.  phi- 
losopkia     laadataram    artium 
omnium  procreatrix    quœdam_ 
et    quasi    parens.    Cic.    qaasi 
pollai   creaebant    consalatum. 
Sali,  qaasi  per  amicitiam  mo- 
nëre.  Sali,    avec  quidam:    qui 
virtutem  duram  et  qaasiferream 
esse    qaandam    volant.    Cic); 
instar  {•  sur  lo  modèlo  de,  à 
la  ressemblance  de,  comme  m) 
n.  Cœs.  Cic.  etc.  (ex.  :  ut  instar 
mûri   [»  tout  à  fait   comme  un 
mur  naturel  -]  hœ  ssepes  mii- 
nimenta  prœbeant.  Cœs.  epis- 
tula,    qase     volaminis     instar 
erat.  Cic.  Erana  qaœ  fait  non 
vici  instar,  sed  urbis.  Cic.  qaœ 
navis,  si  in  prœdonum  pagna 
versaretar,  urbis  instar  habère 
inter    illos    piraticos    myopa- 
ronesvideretar.  Cic.  patrocinio 
vero  se  usas  aut  clientes  appel- 
lari  mortis  instar patant.  Cic); 
in  modum  (avec  le  Géu.).  Cic. 
etc.    (ex.  :  in  vatiànantis  mo- 
dani  [•  comme  un  homme  ins- 
piré  •].    Liv.  Iiostilem  in  mo- 
dum [•  comme  des  ennemis  »]. 
Cic);    modo  (avec  le    Gén.). 
Liv.  Plin.  {ex.  :  servoram  mo- 
do. Liv.  torrentis  modo.  Plin.)  ; 
more   (avec    le    Gén.)    Plaat. 
Cic.  etc.   (ex.:  more   hominam 
[•  comme  cela  se  passe  dans  lo 
monde  .].   Plaat.  Ter.  paren- 
tam,   bestiarum    more.    Cic.)  ; 
ritu     (•    à     la     manière    de, 
comme  -j.aljl.avec  le  Gén.  Cic. 
etc.  (ex.  :   laironam  ritu.  Cic. 
mulieram   ritu.  Liv.   pecadam 
ritu.  Cic.   ferarum  rita    peca- 
dam (erarumqae  ritu.  Liv.  pe- 


COM 

corum  ri<u.  Sen.)  ;  loco  (avec 
le  Gén.).    Cic.    etc.    (ex.:    f(ii 
loco  esse.   Cic.  alicai  parcntis 
loco  esse.Cic.aliqacm patris  lo- 
co colère.  Cic.  sunt  17111  crin\inis 
loco  esse  quod  l'iiam,   patent. 
Cic.)  ;  vïceiavec  le  gén.*.  Plin. 
los..  :  in  pane  salis  licc'  u(un(ur 
ni(ro.   Plin  )  ;  numéro   {•  un 
nombre de.a 11  rane  de,commei), 
abl.  avec  le  Gén.  Cic.  etc.  (ex.  : 
in     deorum     numéro      habëre 
[•■  regarder  comme  un  dieu  »]. 
Cic.  haberi  in   numéro  diser- 
toram.  Cic.  ducère   in  numéro 
hostiam    [•     regarder    comme 
ennemis   -].    Cœs.);    pro   (•■  à 
titrede, eu  qualiléda,commo  •), 
prép.  avec  l'Abl.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Cafo  est  mihi  unus  pro  muliis 
milibus.  Cic.  pro    victis    abic- 
runt.  Liv.  pro  infecta  habëre. 
Cic.    pro    damnato    esse.  Cic. 
hanc    amavi    pro     meo.    Ter. 
transire   pro    transÇaga.    Liv. 
se  pro    cii'e  gerère.  Cic.)  ;  si- 
milis, e  ("  semblable  »),  adj. 
Cic.  etc. (dans des  constr.commo; 
si     similes     Icilio    {•■     comme 
Icilius  "]  tribunos  haberet.  Liv. 
mors    somno  similis    est.  Cic. 
amenti     similis.      Ov.      rnons 
adusto   similis.    Cart.  tibi   est 
simillimas  [■  tout  à  fait  comme 
toi  ■>].  Cic).  Penser  comme  un 
esclave,  serviliter  seniirc.  Cic. 
Se  conduire  comme  une  femme, 
maliebriter    se     gerëre .    Cic. 
Prenons  garde  do  ne  rien  faire 
ni     comme     des    esclaves,     ni 
comme   des  femmes,  providen- 
dum  ne    qaid  serviliter  malie- 
briterqae  fariamas.  Cic.  (l'use, 
II,  es.  55).  11  faut  faire  comme 
los  médecins,  merficorum  ratio 
(ou  consuetado)  imitanda  est. 
Sen.  11  y  a  qqcli.  —  dix  mois, 
abliincmenses  decem  fere.  Nep. 
^  De  la  manière  que.   Ut,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Ciceronem  et  ut 
rogas  amo  et  at  merelur  et  ut 
debeo.  Cic.  perge  at  institaisli. 
Cic  homo  démens,  ut  isti  pu- 
tant.   Cic.  facilias  est  curren- 
tem,  at   ajant,   incitàre  qaam 
commovêre  langucntem.  Cic). 
Agir  —    il  faut,   décoré  agëre. 
Cic.    Une    personne  comme    il 
faut,  c-à-d.  comme  il  faut  être, 
de  bon  ton,  vir   honcstas.  Cic. 
Avoir  l'air  comme  il  {a.ut,  forma 
(ou  (acit^  esse  honestâ  et  lihe- 
rali.    Plin.    j.    Fam.il.  Comme 
ceci,    comme    cola,   c.-à-d.   ni 
bien,  ni  mal.  Voy.  ces  mots.  1 
De    quelle    manière.     Quam, 
adv.   Cic.  etc.    (ex  :  quam  bcnc 
fecisti  I     Cic.     quam     vcllcm  ! 
Cic.)  ;    ut,    adv.   Cic   etc.  (ex  : 
credo  te  audisse  at  me  circams- 
teierint.  Cic.  at  demissuserat  ! 
Cic  voy.  combien)  ;  quomodo, 
adv.    Cic.  etc.    (ex.  :   quomodo 
mortem  fdii  tnlit!  Cic.  Iiœc  na- 
gotia,  quomodo  se  habeant,  ne 
epistulâquidem  narrare audeo . 
Cic    voy.     COMMENT).   Comme 
quoi  Ifamil.),  c-à-d.  de  quelle 
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manière,  quemadmodam,  adv. 
Cic.  Sen.  (cf.  ut  scias  quemad- 
modam nanquam  excidan\ 
mihi.  Sen.  si  prœscribcret, 
quemadmodum  uteretur...  Cœs. 
scmpcrvigilavictprovidiquem- 
admodum...  salvi  esse  pos- 
semus.  Cic).  ||  (Arcli.)  Comme 
que,  ioc.  conj.,  de  quelque  ma- 
nière que...  Comme  que  ce  soit, 
atcamqae  est.  Cic. 

2.  comme,  conj.  Par  suite  de 
ce  que.  Cum,  conj.  Cic.  etc.  j 
(ex.  :  cum  omnes  non  possint.  j 
Cic.  cum  valetado  et  vita  sine 
amicis  insidiarum  et  mctas 
ptena  sit,  ratio  ipsa  monet 
amicitias  comparCirc.  Cic).  1 
Dans  le  temps  que.  Cum,  conj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Zenonem,  cani 
Athenis  essem,  audiebam  fré- 
quenter. Cic.  Antigonas,  cunx 
pugnaret,  occisns  est.  Nep.). 

comm.émoraiEon,  s.  f.  Voy. 
comml;moiïatio.\. 

commémoratif,  iye,  adj.  Qui 
consacre  le  souvenir  d'une  pi-T- 
soniie,  d'un  cvénemont.  Qui 
{quœ-,  quod]  affert  memoriam 
alicujas  rei,  ou  simpl.  commé- 
morât. A. 

commémoration,  s.  f.  Consé- 
cration du  souvenir  d'une  per- 
sonne, d'un  événement.  Com- 
memoratio,  onis,  f.  Cic.  En  — 
de....,  moninwnti  causa.  Cic. 
ut  esset  monumcnto...  Liv.  \\ 
Spécialt.  Solennité  commémo- 
rative  de  l'Kglise.  Anniversarii 
festi  dies.  Cic. 

commençant,  ante,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  en  est  aux  pre- 
miers éléments.  Paer  incipiens 
discère.  Quint.  (Lo  plur.  est 
souv.  ompl.  subst.  par  Quint. 
[cf.  II,  5,  18,  20:  incipicntes, 
«  los  commençants  "...).  Dis- 
cens.  Cic  Au  plur.  discentes. 
Liv.  (VI,  25,  0).  Sen.  (clom.  1, 
16,  2).  Saet.  (gramm.  7).  Paer 
elemeniarias  (•  un  commen- 
çant qui  en  est  à  l'a  b  c  •). 
Sen  (ep.  30.  /i).  Tiro,  onis,  m. 
iJic.  Sen.  Tiro   ac  radis.   Cic. 

Voy.       DÉnUTANT,       NOVICli,        AP- 
PRENTI. 

commencement,  s.  m.  La 
première  partie  d'une  chose 
dans  le  temps  et  dans  l'espace. 
Initium,  ïi,  n.  Cic  etc.  (s  opp. 
a  exitas  ou  à  finis,  ex.  :  init. 
belli,  orationis.  Cic  Cœs.  nullo 
noscenle,quod  initiam  [csedisj, 
quis  finis.  Cic.  necesse  est  initia 
et  exilas  inter  se  congraant. 
Cic.  magnum  initiam  ou  ma- 
gna initia.  Liv.  majora  initia. 
Jast.  parvum  initiam  ou  parva 
initia.  Liv.  initiam  dicendi 
samàrc.  Cic.  initiam  cœdis  ou 
confligendifacërc.  Cic.  initiam 
capëre  ab...  ou  ex. ..Cœs.  Quint. 
pauca  repetëre  ab  initia.  Tac. 
si  non  ab  uliimo  inilio  repetëre 
volemas.  Cornif.  ut  maie  po- 
suimus  initia,  sic  cetera  se- 
qaenlur.  Cic.  qaod  tibi  et  esse 
autiquissimum    ot     ab     initio 
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f  1  dès  le  commencement»  dans 
lo  temps]  fuisse.  Cic.  coi  con- 
gali  non  animas  ab  initia,  non 
fides  i.d  extremam  défait.  Cic- 
initia  voluminis.  Quint,  initia 
(abalac.    Donat.    voy.    début)  ; 
principium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(s'opp.   à  extremam  et  signifie 
ordin.    •     la     première    partie 
d'une  chose  •  que  d'autres  doi- 
vent suiv^  et  qui  leur  sort   do 
fondement,     ex.  :     principinm 
pontis.    T'ic.  pr.  dicendi.    Cic. 
principio  veris.  Sali.    (r.   Liv. 
principio  eias  anni.  Liv.  prin- 
cipio     belli.      Liv.     principio 
orationis.     Liv.     in     princi- 
pio ou  principio.   Cic.  princi- 
pium   rcram    [■  du    monde  »]. 
Cic.  principio  reram.   Cic.  ca- 
rens  principio  [-  sans  coramen- 
C3ment  »].  Cic. principio  extre- 
moqae  carens  [•  sans  commea- 
cemont    ni   lin    -].    Cic.     nec 
principiam   nac    (inem   habêre 
ou  carére  principio  extremoque. 
Cic.  num  quid  est.  cujas  prin- 
cipiuni  aiiqaod     sit,    nildl  sit 
extremam  ?  Cic.  principiis  con- 
sentiunt  exitas.    Cic.)  :  exor- 
dium,    ii    (pr.    •  commence- 
ment   d  un    tissu    •,    par  ext. 
"  commenctiment   ■  et  en  parf. 
"     commencement     d'un     dis- 
cours "),  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  non 
possam  togam  pr.vtextam  spe- 
râre,    cum    exordiam    pallani 
videam.     Quint.     [V,    10,     .1]. 
exordiamvitx.  Cic.  huj'as  mali. 
Cic.  in  dicendi  exardio  perma- 
veri.  Cic.  in  orationis  exordio. 
etc.)  ;    priraordium.    ii,    n. 
Cic.    Liv.  (ex.  ;  pr.  arbis.   Liv. 
au     plur.     primordia    reram. 
Cic.)  ;    ortus,  ÙS    {pr.    -  nais- 
sance,     origine,       commence- 
ment  "),    m.   Cic.    (ex.  :  ortaa 
tribuniciôc  potestatis.  Cic.  ju- 
ris    ortam    a    fonte    repetère. 
Cic.)  ;     origo,    inis,    f.    Cic. 
(voy.   ORIGINE)  ;   exorsus,   ûs, 
m.    Cic.   (ex.  :  qaoniam    is  est 
e.rorsus    orationis   meœ.    Cic. 
[de   imp.  Cn.   Pomp.    1])  ;  in- 
ceptio,  onis  {pr.   -   action  de 
commencer  ■■),  f.  Cic.  (ex.  :  inc. 
tamprœclari  operis  Cic.  [Acad. 
pr.    II,  38,  119]).  Du  commen- 
cement, qui  est  à  son  commen- 
cement, primus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.    (ex.:  prima  epistalœ 
verba  [«*  le  comm  .  delà  lettre»]. 
Cic.     primas     tamaltas.     Liv. 
prima  orationis    verba  [s'opp. 
à    e.vtrema    orationis    verba]. 
Cic.  prima   fabalâ  [■  au  com- 
mencement do  la  pièce  -[.  Cic. 
prima   nocte.  Cœs.  Liv.  prima 
vespere.  Liv.  prima  lace.  Cœs. 
a   primo    ad    extremam.  Sen. 
Qaint.    a  primo    mundi  ortu. 
Cic.  prima  initia  libertatis  in- 
choâre.  Tac).  Au  —   du  prin- 
temps,  vere  novo  ou    ineunte 
vere.  Cic.   Etre  à  son  commc^n- 
conient,      voy.     commencer.     1 
(Fig.)  Premières  le<;ons.  Rudi- 
zaenturn,  i,  Liv.  Qaint.  (surt. 
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au  p\aT.  prima  radimenta  rhe- 
tarices.  Qaint.  voy.  afpke.n- 
TisiAGE,  éléments);  elemeittB, 
oium,  n.  pi.  Cic.  'J'ac.  \o\.  : 
el.  loqaendi.  Cic.  discëre prima 
alementa.  Tac.)  ;  incunabula, 
oruDl  (pr.  •  berceau  -  d'où 
■  premiers  commencements  "), 
n.  pi.  Cic.  (ex.  :  incanabula 
nostrœ  veteris  paerilisqae  doc- 
trinse.  Cic.  non  alienam  erit 
de  oratoris  quasi  incunabalis 
dicère.  Cic.  ab  ipsis  dicendi 
velut  incunabulis.  Quint.)  ;  se- 
mina,  um  {pr.  •  graines  • 
d'oii  «  éléments  •),  n.  pi.  Cic. 
(ex.  :  s.  artis,  s.  veteris  elo- 
qaentiœ.  Cic.  initia  qasedam  ac 
semina   virtatum.  Cic). 

commencer  ilat.  pop.  cumi- 
nitiare),  v.  tr.  et  iutr.  ||  V. 
tr.  Faire  la  première  partie 
d'une  chose.  Incipëre  {pr. 
«  mettra  la  main  à.  commen- 
cer, entreprendre  •>),  tr.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  cessàre,  desinère, 
relinquére,  desistëre,  ex.  :  iter. 
Plaut.  bellam,.  Sali,  prœliam. 
Sali,  pugnam.  Liv.  opus.  Liv. 
quid  incipiam.  ?  Ter.  au  pass. 
prceliam.  incipitar.  Sali,  incep- 
tam  oppagnationemrelinquëre. 
Cœs.  avec  l'inf.  •■  commancer 
à...  »,  ex.  :  iter  ingredi.  Enn. 
segrotare.  Varr.  bella  gerëre. 
Cic.  disetà  carâre.  Cic  matu- 
rescére  [en  pari,  des  grains]. 
Ca?s.  ut  homines  mortem  vel 
optâre  incipiant  vel  certe  ti- 
mère  désistant.  Cic.  absol. 
[s'opp.  à  desinère,  deponi],  ox.: 
ut  \episUi\a]  ssepeincipëre,  ssepe 
desinère  videatur.  Plin.  j.  ut 
incipiendi  ratio  Caerit,  sic  de- 
sinendi  modas.  Cic.  incipëre  a 
fine.  Sen.  si  non  ab  eo,  qao 
modo  desitum  erit,  deinceps 
incipietar.  Cic.  verbam  pétant, 
quo  incipiant.  Quint.  [X,  7,  21], 
incipëre  [  commencer  à  par- 
ler ■■].  Cic.  Sali.  voy.  débuter 
a  Jave  [■  par  invoquer  Jupi- 
ter «]  incipiendam.  Cic.  ande 
igitur  potius  incipiam,  qaam 
ab  ea  civitate,  quv  tibî  ana  in 
amore  atqae  deliciis  fait  ?  aat 
ex  eo  potius  numéro  qaam  ex 
ipsis  laadatoribas  tuis  ?  Cic)  ; 
cœpisse  ('  commencer,  sa 
mettre  à  "),  tr.  Cic.  etc.  (ex  : 
ccepi  orare.  Cic.  dicëre  cœpi. 
Cic.  à  côté  d'un  infiii.  passilon 
emploie  cœptus  sum,  etc.  cf. 
qua  in  urbe...  primam...  lit- 
teris  oratio  est  cœpta  [<■  on 
commença  à»]  mandàri.  Cic. 
[Brut.  7,  2t].  coppi  est  correct 
dev.  un  infin.  av.  le  sens 
moyen,  cf.  plara  fieri  [-  avoir 
lieu  "]  jadicia  cœperunt.  Cic. 
[ib.  m,  106].  afpictari  lamen- 
tarique  cœpi.  Cic.)  ;  incboàre, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  perficére, 
peragëre,  ad  exitam  perdacëre, 
absolvère.  consuramâre,  ex.  : 
a  principiis  mandam.  Cic.  no- 
vum  delubram.  Cic.  templam 
inchoatum    pro     magnitudine 


COM 


U^ 


dei.  Liv.  signum.  Cic.  hominem 
[en  pari,  do  la  nature].  Cic. 
inch.  sermonenx.  Sen.  Quint.)  ; 
OTdiriipr.  •  monter  la  chaino» 
[d'untissuld'oii-  comm  Micer  ■•), 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  con- 
tinaâre,  pergëre,  etc.  ox.  :  scr- 
monem.  Cic.  orationem.  Cic. 
bellam,.  Liv.  taniom  rum  [<- en- 
treprise »].  Liv.  reliquas  res 
[•  airairos  »].  Cic.  initium  al- 
terius  vitse  ordiri.  Cic.  sed  ab 
initia  est  ordiendam  ['  pour  r.a- 
contar  sa  vie,  je  dois  commen- 
cer par  la  commencement  »]. 
Nep.  avec  l'inf.  de  aliqua  re 
disputâre.  Cic.  absol.  de  alv- 
qao  paalo  altius.  Cic.  a  prin- 
cipio,a  sensibus.  Cic.ab  dacibas 
comparandis.  Liv.  ordiri  a  su- 
periore  pœone.posteriore  ^inire. 
Cic.  sed  ut,  ande  est  orsa,  in 
eodem  terminetur  oratio. Cic); 
exordiri  {pr.  -  commencer  à 
ourdir  un  tissu  »,  d'où  «  com- 
mencer ••),  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  bellum  ab  causa  tam  ne- 
fandâ.  Liv .  parricidia  et  cœdes 
a  Claudio.  Saet.  en  pari,  do 
l'orat.  :  exordiri  ab  adversarii 
dicta.  Cornif.  ab  ipsa  re.  Cic. 
avec  l'inf.  exord.  narràre.  Ter. 
dicëre.  Cic.)  ;  aggredi,  dép. 
tr.  et  intr.  Cic.  iox.  :  aggredi 
ad  aliquid  faciendum.  Cic  ag- 
gredi   aliquid.    Cic.    voy.    [se] 

METTRE  [à],  ENTREPRENDRE,  ES- 
SAYER) ;  ingredi  (•  s'engager 
dans...  »),  dep.  tr.  Cic.  (ex.  : 
ingredi  aliquid.  Cic.  voy.  a30r- 

DER,ENTREPRENDRE);iZ!Sii7uére, 

tr.  Cic.  (voy.  entreprendre, 
[se]  mettre  [à]).  Commencer 
qqch.  (quo  d'autres  fiuirorit), 
initiam,  alicajas  rei  facëre,  ca- 
pêre,  samére,   dacëre,   ponëre. 

Cic.     (voy.       CO.MMENCEMENTJ.      

par  qqn  ou  par  qqch.,  prin- 
cipiam ou  exordiam  dacëre 
{capëre,  samëre)  ab  aliqaa  ou 
ab  aliqua  re.  Cic.  —  à  faire 
qqch.,  alicajas  rei  faciendce  (cf. 
scribendi,  dicendi)  primordia 
capëre.  Cic.  Prendre  les  aus- 
pices pour  commencer  qqch. 
d'où  en  gén.  commencer,  aus- 
picûri,  dép.  tr.  Sen.  Tac.  (cf. 
a.  jurisdictianem.  Saet.  anno 
nova  dicëre  aliquid  aaspicâri 
[<•  commencer,  inaugurer  l'an- 
née par  une  parole  mémora- 
ble "].  Sen.  csedes  civium  ab 
Alcibiade.  Justin.). 1\  comniaace 
la  déroute,  etc.  ab  eo  fit  (ou 
oritur  ou  nascitar)  initiam 
fugse  {inferendi  belli,  uppel- 
landi,  etc.).  Cœs.  (B.  G.  V,  26, 
1  ;  B.  G.  I,  35,  1).  Commencer 
et  achever  toutes  ses  entreprises 
par  une  invocation  aux  dieux, 
omnium  magnarum  reram  ini- 
tia a  diis  exordiri  et  finem  sta- 
taëre.  Cic.  Commencer  ses  en- 
treprises par  dos  prières,  reram 
agendarum  initium  a  precatio- 
nibus  ducêre.  Cic.  Commencer 
l'entretien  par  une  qudr.iUe, 
sermonis  initiam  a  jurgio  sa- 
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m^re.  Cic.  ||  Absol.  Commen- 
cer p«r  qqcl».,  c.-à-d.  le  faire 
d'abord.  Il  comm-nça  j<ar  gar- 
der le  silence,  primam  obmu- 
tait.  Cic.  voy.  d'aboru.  |!  ^Par 
ext.)  Former,  continuer  la  pre- 
mière parlie  d'une  cliose.  La 
lettre  C  commence  le  mot,  C 
est  prinripinm  nomini.  Ptaat. 
Voy  coMMEscEME>n-.  1  V.  intr. 
Entrer  dans  ja  première  partie. 
Incipcre.  intr.  Cic.  etc.  ^s[opp. 
à  dfsinêrt;,  ex.  :  tum  incipéiy 
ver  arbitrabatar.  Cic.  inri- 
piente  (cbricala.  Cic.  die  inci- 
piente  [s'opp.  a  die  iam  in  ves- 
perum  in<-/inan<e].  Col.  si  ex- 
ptorandam  est  abi  controversia 
incipiat.  Qaint.  'VU,  1,  8]); 
oriri.  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ei.: 
ah  his  sermo  oritar.  Cic.  ora- 
fin  oriens.  Cic  initium  tur- 
bandi  omnia  a  femina  ortam 
est.  Liv.  cam  id  matam  ah 
Asculanis  ortam  esset.  Vell.)  ; 
nasCJ,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ab  eo  (lamine  collis  nascebatur. 
Caes.  nalla  pestis  est  (jaœ  non 
homini  ab  homine  nascatar. 
Cic.  voy.  [se]  produire).  Com- 
mencer'par  qqcli.,  initium  ca- 
pére  ab  ou  ex  aliqua  re.  Cic. 
initium  samëre  ou  dacêre  ab 
aliqaâ  re.  Cic.  Alors  commença 
sur  nouveaux  frais  un  autre 
travail,  illad  prinripiam  velat 
noW  atque  inteyri  laboris  fait. 
Cic.  Le  discours  commence 
assez  souvent  par  le  même  mot, 
ab  eodem  verbo  dacitur  ssfpius 
oratio.  Cic.  Une  subdivision  de 
la  Gaule  commence  au  Rhône, 
GaHoram  una  pars  initiam. 
capit  a  (lamine  Rhodano.  Mêla. 
Le  combat  commence,  prcplium 
committilur.  Cops.  Il  ommence 
à  faire  jour,  dies  appétit.  C<ps. 
appctëre  cœpit.  Cses.  lu.r  jam 
appropinqaat .  Cses.  lucit^cit. 
Liv.  dilucescit  ou  illacescit. 
I.iv.  Il  corammce  à  faire  nuit, 
Oppit  advesperaacère.  l'iin.j. 
udvesperascit.  Csps.  nox  appé- 
tit ou  appetére  cœpit.  Cvs. 

commendataire.adj.  Qui  a  un 
b'Miéfico  en  commende.  Bene- 
(iriarias,  ii,  m.  A. 

commende,  s.  f.  Concession 
d'un  bénélice.  Donaiio  beneficii 
ou  prsebinrtse.  A. 

commensal,  s.  m.  Chacun  de 
ceux  qui  mangent  d'ordinaire 
i  la  m'-mc  table.  Conviva,  se, 
m.  Ter.  Cic.  Sodalis,  is,  m. 
Cic.  Convictor,  oris,  m.  Cic. 
Il  était  mon  commensal,  idem 
victat    erat  et  communis.  Cic. 

commensalité.  s.  f.  Qualité 
de  romm.jnsal  (peu  usité).  Con- 
vi~.ta3,  as,  m.  Cic. 

commensurobilité,  s.  f.  F'ro- 
priété  de  ce  qui  est  comm  n- 
iiniblo.  Commansaratio,  onit, 
f.  Boeth. 

com„ieasurable  (lat.  post. 
commennurabilis.  ISoet.) ,  adj. 
Qui  a  avec  une  autre  grandou  ' 
aae    commune     mesure.     Qui 
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(qiue,  qaod)  potest  habére  men- 
saras.  Censorin. 
comment,  adv.  De  quelle  ma- 
nier- lavec  ou  sans  intorrog). 
Quomodo,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
.MoL'cenas  qaomodotecam  ?Hor. 
hsec  negotia,  qaomodo  se  ha- 
beant,  ne  epistalà  qaidem  nar- 
râre  audeo.  Cic.)  ;  quemad- 
modum,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
q.  est  asservatas  ?  Cic.  q.  con- 
grait,  ut  et...  et...?Plin.  j. 
si  prarscrihcret ,  q.  uteretur. 
Cxs.)  ;  ut,  adv.  t'iaut.  Ter. 
Hor.  (ex.  :  ut  vales  ?  l'iaat. 
Ter.  lidete, ut  hoc  ipse  correxe- 
rit.  Cic.i  ;  qui,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qui  potest  esse  in  ejas- 
modi  franco  sapientia  ?  Cic. 
deam  nisi  sempiternnm  intel- 
légère  qui  possumas  ?  Cic. 
.Von  potest.  Qui  ?  Plaut.)  ; 
unde,  adv.  Ter.  etc.  (ex.  :  ut 
ex  ipsa  quscras,  unde  hanc 
[anulum]  habaerit.  Ter.  ande 
concitetar  risas  dif^cillimam 
dicêre.  Quint.).  Comment  vous 
appelez- vous  ?  Qao  nomine  es  ? 
qaod  nomen  tibi  est  ?  qui  vo- 
caris?  Com.  Comment  dites- 
vous  et  ellipt.  comment  ?  qaid 
ais  ?  Plaut.  Cic.  qaid  7  Plaut. 
Ter.  Comment  1  il  s'occupe 
avec  cette  négligence  d'une 
affaire  importante!  tantamne 
rem  tam,  neglegenter  agère  I 
Ter.  (Andr.  i!53).  Ellipt.  Com- 
ment   oso-t-il    revenir .'    Voy. 

POl-RQUOI  . 

commentaire,  s.  m.  Suite 
d'explications,  do  remarques, 
pour  éclaircir  les  passages  obs- 
curs d'un  texte.  Interpretatio, 
onis,  f.  Cic.  Enarratio,  onis, 
f.  Qaint.  Annotatio,  onis,  f. 
Plin.  j.  ComriKntarium,  ii,  n. 
Qaint.  Par  ext.  Cela  a  besoin 
do  —  (d'explication) ,  {hoc) 
interprète  eget.  Sen.  Sa  ■vie  est 
le  commentaire  le  plus  exact 
de  ses  œuvres,  qux  in  scrip- 
tis  ou  libris  docuit,  moribus 
suis  verissime  expressit.  Sen. 
Donner  lieu  à  des — , donner  prise 
aux  — ,  dure  sermonem  [alicaï]. 
Cic.  sermonem  prœbére  {aliisi. 
Liv.  materiam  sermonibus 
prsebére.  Tac.  Faire  mille  — 
sur  une  chose,  aliqaid  in  diver- 
sum  trahére.  Liv,  ^  (Au  plur.) 
Mémoireshistoriques.  Commen- 
tarii,  oram,  m.  pi.  C.'^'s. 

commentateur,  commenta- 
trice (lat.  post.  comiiirntator. 
Hier.  Cod.jast.  communtatrix. 
Aldh.),  s.  m.  et  f.  Auteur  d'un 
commentaire  littéraire,  histo- 
rique, etc.  Interpres,  etis,  m. 
Cic.  Enarralor,  oris,    m.   Gell. 

commenter,  v.  tr.  Expliquer 
par  un  commentaire.  Interpre- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  E-rplicare,  tr. 
Cic.  (cf.  grœcas  orationes.Cic). 
Enarrare,  ir.  Qaint.  Explanare, 
tr.  Cic.  Commentari,  dép.  tr. 
fiuet.  —  Virgile,  commentaria 
in  Virgilium,  componére.  Gell. 
Il    (Par  exl.J  Commenter  ce  que 
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dit,  co  que  fait  qqn  (y  ajouter 
des  interprétations  lopins  sou- 
vent malignes),  interpretari 
maligne  ou  trahere  {in  divtraw. 
Liv.    {in   deterius.    Tac).  Voy. 

COMMENTAIRE. 

commer,  v.  intr.  Faire  des 
comparaisons  (arcb.).  Voy,  com- 
paraison. 

commérage,  s.  m.  Relation  de 
comniera  à  compère  (arch.). 
Voy.  coMPÉiiAGS.  Il  (Par  ext.) 
l'irconstaiico  qui  établit  ces  re- 
lations, baptême.  Voy.  baptême. 
1  Relation  de  commères  entre 
elles  id'oà  propos  de  commères, 
bavardage  fuiile.Sermones  ani- 
lea  ou  ineptite  aniles  Cic.  fa- 
bella!  aniles.  Cic.  rumuscali, 
oram,  m.  pi.  Cic. 

commerçable,  adj.  Négociable 
(arcli.).  Voy.  ce  mot. 

commerçant,  ante,  adj.  Qui 
se  livre  au  commerce.  Qui 
{quœ,  quod)  mercataram  facit. 
Cic.  rem  gerit.  A.  Ville  ou 
place  — ,  civitas  emporiis  (ou 
mercaturû]  (lorens  ou  copia 
mercatorum  celebris.  Liv.  mer- 
catus,  ûs,  m. Liv.  emporium,  ii, 
n.  Liv.  Le  marché  le  plus  —  d» 
tout  le  royaume,  forum  rerum 
venaliam.  totias  regni  maxime 
celebratam.  Sali.  Uno  partie 
(de  ce  peuple)  est  — ,  pars  in 
commerças  degit.  Plin.  Et  ce 
n'est  pas  (une  place)  bien  — , 
neqae  abandons  mercibus. 
Plin.  Il  (Substantivmt.)  L'n 
— ,  uno  — ,  mercator,  oris,  m. 
Cic.  negotiator,  oris,  m.  Cic. 
negotiatrix,  tricis,  f.  Inscr. 
Commerçants  en  vins,  negotia- 
tores  vinarii.  Inscr.  ou  simpl. 
vinarii,  ioram,  m.  pi.  Plaut. 
Sali.  Voy.  marchand. 

commerce,  s.  m.  Relations 
pour  l'échange  des  marchan- 
dises. Commercium,  ïi  {pr. 
«  échange  de  marchandises, 
commerce  •),  n.  Cic.  otc.  (ex.  : 
c.  earum  gentiam,  [«  avec  ces 
nations  »].  Liv.  si  commercio 
locus  est.  Cic.  commercio  pro- 
hibêre  aliqaein.  Sali.  Liv.  i$- 
taram  c.  rerum  cam  Graecit 
hominibas  non  fuisse.  Cic.  [in 
Verr.  II,  h.  h9,  133].  c.  serico- 
rum  ["  de  la  soie  •] .  Sen.  pri- 
m,i  taris  commercium  (ucere 
maxim.eqae  exercent.  Plin.)  ; 
znercatura,  œ  {•  commerce, 
né;;oce  •),  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
magna  [-  de  gros  •].  Cic.  te- 
nais I"  de  détail  ■•].  Cic.  quses- 
taosa.  Cic.  mercataram  facère. 
Cic.  mercaturas  [•  opérai  ions 
d  •  commerce  -J  in  ea  reyione 
ff.cisse.  Liv.  hanc  fMercurium] 
ad  qaa^stus  pecaniœ  merratti- 
rasr/ae  habére  vim  maxim.am 
arbitrantur.  Ca-s.)  ;  merca- 
tus,  ùs,  m.  Plaut.  Cic.{'-\.  :  m. 
lurpisaimus .Cic.)  ;  negotiatio, 
onis  {'  commerc te  on  gros  •, 
d'oii  '  commerce  ■),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  negotiatio  Asiatica.  Cic. 
n.  pecuaria.  Col.  lignaria.  Ca- 
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pit.  sagaria.  Jet.  [abarla  [-  da 
levés   "].   Inscr.   nesotiationes 
privato  pudendœ.  Suet.  cons- 
tat negotiatio  omnis  ex  empto 
et   vendito.    Sen).    Commerce 
sur  mor   ou   maritime,  merca- 
toram  navigatio.  Cic.  b'aira  le 
commerce,    être    dans   le   com- 
merce,rem  gerëre.Cic.rem  gen'-- 
re  etlacrtim  (acëre.Cic.emére  et 
vendëre.  Cic,  Sen.  mercataram 
ou  mercaturaa  facëre.  Cir.  Lii/. 
mercatarâ   ou    mercaturis  rem 
qaxrére.    Cic.    Liv.    negotiàri, 
dép.  intr.  Liv.   Les  marchands 
Romains  font  le  commerce  avec 
les  Gaulois,  merca^ores  Romani 
ad  Gallos  commeant.  Cic.  Ar- 
ticle de  com  m 'rce,   merx,  m.er- 
cis,  f.  Plaat.  Cic.  res  venalis. 
Cic.    Tac.  Livre    de  commerce, 
rationes  mercatoriœ.  D.  Traité 
decommerce,  f(«;us  commercii 
causa  initam.  D.   Chambre    de 
commerce,  collegiam  mercato- 
ram.    Inscr.  Pavillon    do  com- 
merce, insigne  nai/iam  merca- 
toriaram.  D.  Liberté    de  com- 
merce, jUS  commerça.  Cic.  Liv. 
commcrciam.  Liv.  Tribunal  de 
commerce,    jadices,    qui    Utes 
mercatorum    (ou    inter  merca- 
iores)    dij'adicant.  D.  Place  de 
commi3rce,  [oram  reram  vena- 
iiam.  Sali,  comniercium,  îi,  n. 
Plin.  (cf.  MAHCHÉ,    comptoir).  ^ 
Relations  do  société,  d'aiTeci ion, 
etc.  Cozamercium,  ii,  n.  Cic. 
etc.   (ex.  :  c.  habêre  cum  Masis. 
Vie.    [Tusc.    V,  23,    66).   c.  ha- 
hêre  cam  virtate.  Cic.  [sen.  12, 
}i2].      c.    plehis     ['      avec     la 
plèbe   •].    Liv.  coinmercio  ali- 
cujiis  frai.  Sen.  aliqaem  homi- 
num    commercio    frai    vetàre. 
.Saef.)  ;  USUS,  lis  ("  fréiiuent.a- 
tioii,  rapports,  commerce  ■•),  n. 
Cic.    etc.   (e,\.  :    usas  inter   ali- 
quos  ou  cun^  aliqao.  Cic.  inter 
nosmet  ipsos  vêtus  usas  inter- 
cedit.   Cic.  [fara.    XIH,    23,  1]. 
qaoram  mihi  est  magnus  usas. 
Cic.   [fam.  VII,  32,   1].  cum  eo 
mihi    est   sammas    usas.    Cic. 
cum,  multis  hominibus  usa  con- 
janctum  esse.  Cic.)  ;    consue- 
tudo,    diais  (•  commerce  ha- 
bituel,   liaison    »),    f.   Cic.   etc. 
ex.  :      est    alicai    consuetado 
cam     aliqao.     Cic.    hommam 
consuetadine  abandâre  ("  avoir 
commerce    avoc    une   foule    de 
gens  ■■].  Cic    cum  maltis  homi- 
nibus   consuetadine   conjanc- 
tum    esse.  Cic.  consuetaïlinem 
interuiittère[- rompre  ■•].  Cic); 
convictus,  ûs,  m.  Cic.  (ex.  : 
convi  tus    humanus.  Cic.   voy. 
[vie  en]coM.MUN,  société).  Avoir 
—    avec  qqii,  ati    aliqao  fami- 
liariter.  Cic.  Voy    fréquenter. 
Commerce  de  lottres,  c.  épisto- 
laire,    litteraram    sermo.   Cic. 
Pour   adoucir   tout   regret    par 
un  —  de   lettres,  at   omne  de- 
siderium,  litteris  mittendis  ac- 
cipiendisque  leniam.  Cic.    (ep. 
XVI,    21,   5).    Supprimer   tout 
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—  do  lettres  entre  amis,  tôlière 
amioorum  colloquiaabsentiam. 
Cic.  (Phil.  2,  §  7).  Il  (Spéc.) 
Relations  entre  un  homme  et 
une  femme.  Commerciam,  ïi, 
n.  Plaut.  Usus,  us,  m.  Ov. 
Consuetado.  dinis,  f.  Cic. 
commercer,  tr.  Faire  le  com- 
marce.  Mercataram  facëre.  Liv. 
exercére.  Capit.  Rem  gerêre. 
Cic.  Negotiàri,  intr.  Liv.  Voy. 
COMMERCE.  Il  Fig.  Commercer 
avec  les  autres  hommes,  c.-à-d. 
avoir  avec  eux  des  rapports  de 
société,  uti   ceteris  hominibus. 

Cic.    Voy.    RAPPORT,    INTIME,  FRÉ- 
QUENTER. 

commercial,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient au   commorce.   Merca- 
torias,  a,  am,  adj.  Plaat.  Ne- 
gotiatorias,  a,  um,  adj.  Lampr. 
(et  mieux  :  traduire  par  le  gé- 
nitif, niercatoris.  mercataram). 
Société    — ,    societas,    atis,    t. 
Cœs.   socii,  oram,    m.  pi.  Cic. 
Relations  — ,  commerciuia  mer- 
catorum ou  si  mpl. commercium, 
ii,  n.  Cic   II  y  règne  un  grand 
mouvement  —,  omnes  andiqae 
cum    mercibas  atqae  oneribas 
hue  commeant.  Cic 
commère,    s.    f.     (Famil.)   La 
marraine  d'un  enfant,  par  rap- 
port au  parrain  uuau  père. Voy. 
MARRAINE.    T    (Par    ext.    pop.) 
Appellation  familière. Mabonne 
-  ,    matercula,  se,  f.   Plaut.    \\ 
Désignation  familière  (en  pari, 
d'une  femme  délurée,  bavard), 
etc.).    Lingulica,  se,    f.   Plaut. 
Vieille  — ,  garrula  anus.  Sen. 
Propos  de  — .  Voy.  commérage. 
Il      (Par    ext.    en    pari.    -"■■- 
homme.)    Babillard.     Voy. 
mot. 
commettant,   s.  m.  Celui  qui 
confia  à  un  autre  le  soin  de  ses 
intérêts.    Qui  rem    saam  fidei 
alieajus  commitlit.  Cic.  ou  qui 
saam    caasam  alicai  injangit. 
A.   (d'après   Liv.).    ||     (Dans  le 
commerce    de  gros.)    Celui  qui 
fait  une  commande.  Qui  man- 
dat. A. 
commettre,  v.   tr.  Faire  aller 
ensemble.     ||    Fig.    Mettre  en- 
semble (des  personnes),  mettra 
aux  prises.  Committére,  tr.  Cic. 
etc.  (Voy.  [mettre  aux]  prises). 
Il    Mettre   en   contact  avec  des 
gens     qu'on    méprise.     Se    — 
avec  qqn,  rationem  habëre  cam 
aliqao.     Cic.    Ils    ne     veulent 
pas    qu'on    se     commette    avec 
des  étrangers,  vêtant  quicquam 
rei  cam  alienis  hominibus  esse. 
Liv.   Ne    nous   commettons  pas 
avec  eux,  nobis  nalla  cum  istis 
hominibus  societas  !  Cic.  1  Li- 
vrer.  Il    Exposer.  Se  commettre 
à  la  furie  de  l'Océan,  etc.  Voy. 
EXPOSER.     Il    Confier    qqch.   aux 
soins,  à  la  garda    de  qqn.  Voy. 
cosFl^-.R.      Il     Préposer    qqn     à 
qqch. 'Prap/icëre,  tr.    Cic.  Voy. 
PRÉPOSER.  Absol.  —  un  rappor- 
teur,  c.-à-d.  charger    qqn    do 
faire  le  rapport  dans  une  affaire, 
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aliquem  eligére.  quireferat  (ad 
senatam).  Sali.    1  Sa  livrer    i 
une    action    blâmable.    Com- 
mittère,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
tantum    facinas.    Cic.     malta 
malefieia.  Cic.    tantam  scelas. 
Cic.   maltas   nefarias  res.  Cic. 
delictum   ma  jus.   Cses.    cxdern 
ou    cœdes.    Ov.    Cart.   parrici- 
diam.  Qaint.  incestam.  Quint, 
nihil  ["    aucun    crime  ■]  com- 
misisse.  Cic.  si  qaie  culpa  com- 
missa   est.  Cic.  ego  etiam  qa:e 
ta  sine  Verre  commisisti,  ^  erri 
crimini  daturas    sam.    CiC.    c. 
malta  et  in  deos  et  in  hommes 
impie  nefuriague.  Cic.  [in  Verr. 
II,    1,    2,   6].    non    committam 
posthac,    at    me    accasàre    de 
epistalaram  neglegentià  possis. 
Cic.  qaa  re  ne  committeret,  ut 
is    locas,    abi  constitissent,   a 
popali  Romani  calamitate  no- 
men  caperet.    Cses.)  ;   admit- 
tère  ("  se  rendr-  coupable  de  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  admlttëre  in 
se  ou   admittere   tantam  faci- 
nas. Cic.    csedem  in    regulam. 
Liv.  adm.  facinas.  Cic.  dedecaa 
[.  une  action    déshonorante  -]. 
Cic.     maleficiam.    Cic.    tetram 
flagitiam.  Cic.  scelas.  Nep.  in- 
signia  seelera.    Tac.)  ;   susci- 
père   (pr.    •    se  charger    de  ■), 
tr.   Cic.  Liv.  (ex.  :  suscipëre  m 
se     scelas.     Cic.     maleficiam. 
Liv.)  ;  patrâre,  tr.  Cic.  (voy. 

EFFECTUER,    EXÉCUTER)    ;   pBTpe- 

trâre,  tr.  Liv.  (voy.  consommer). 
Commettre  une  faute  (contre 
la  morale),  peccâre,  intr.  Cic. 
(voy.  pécher).  —  une  erreur, 
erràre.  intr.  Cic.  in  errore  ver- 
sàri.  Cic.  errore  eapi  ou  daei. 
Cic.  in  errorem  induci.  Cic.  — 
un  manqua  da  foi,  une  infidé- 
lité, (idem  violâre  ou  frangëre 
ou  movêre.  Cic.  —  une  sottise, 
stulté  agëre.  Cic.  —  une  im- 
prudence, imprudenter  ou  te- 
mere  et  imprudenter  agëre. 
Cic. 

comminatoire,  adj.  Qui  con- 
tient la  menace  d'une  peine 
légale.  Interminatas,  a,  um, 
adj.  God.-Theod. 
commis,  s,  m.  Employé  d'une 
administration, eic.  Qui  manere 
aliqao  fangitur.  A.  maneri  ali^ 
cai  prœfectas  ou  prœpositas. 
A.  Les  — ,  ministeria,  oram, 
a.  pi.  Tac.  Lampr.  Commis 
greffiers,  ministeria  scribarum. 
Liv.  Commis  de  r-cette,  scrip- 
turarias,  ii,  m.  Lacil.  collec- 
tarius,  ii,  m.  Acron.  Premier 
—,  scriptarse  magister.  Cic.  — 
à  la  correspondance,  adjutor 
ab  epistalis.  Inscr. 
commise,  s.  f.  Action  da  com- 
mettre, de  mettre  aux  prises 
deux  personnes  (arch.).  Com- 
missio,  onis,  f.  Cic. 
commisération,  s.  f.  Senti- 
ment de  pitié  indulgente.  Voy. 

COMPASSION,     PITIÉ. 

commissaire,  s.  m.  Celui  qui 
est  délégué  pour  certaines  fonc- 
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lions.  Carator,  oris,  m.  Cic. 
Le»  (deux,  trois,  etc.)  commis- 
saires, daiini»  ir»,  tritimi  iri , 
qainqueviri,  decemiiri.  Cic. 
Iàv.  Confier  i  des —  l'o.vécution 
des  lois  agraires,  carjtores  le- 
j/ibas  agrariis  constitucre.  Cic. 

—  des  vivres,  prcefcctus  an- 
nons.  Tac.  ou  annonarias,  ii, 
m.  Cod.  Theod.  Un  —  (au  par- 
lement), ifu^sitor,  oris.  m.  Cic. 

—  charges  d'une  emi»ète,  re- 
capcratores,  am,  n.  pi.  Cic.  — 
(juge  délégué),  (officier)  do  po- 
lice, n\agister  cai  moram  prx- 
fectara  et  secaritatis  pablicœ 
cura  delata  est.  A.  denuntia- 
tor,  oris,  m.  Inscr.  Commis- 
saires de  marine,  duumiiri 
navales.  Lii-,  —  priseur,  auc- 
tionator,  ûris,  m.  Hilar. 

commissariat,  s.  m.  Fonction 
de  commissaire.  Caratio,  O/iis, 
f.  Cic.  —  dos  approvisionne- 
ments, biarchia,  se,  f.  Cod. 
Just. 

conurûssion,  s.  t.  Charge  que 
qqn  donne  à  un  autre  de  faire 
qqch.  pour  lui.  ||  Pouvoir  con- 
fié à  qqn  par  l'autorité,  dans 
une  circonstance  et  pour  un 
temps  déterminés. ilfâi3datUZ22, 
i,  n .  Cic.  etc.  {ex.  :  mandatam 
dare  alicai  in  aliguem.  Cic. 
[ep.  III,  11,  5].  mandatam 
aare  alicai  ut...  [•  donner  à 
qqn  commission  de...  •].  Cic. 
[Phil.  6,  3,  6].  mandatam  ac- 
cipére  ab  aliqao.  Cic.  [Phil.  8, 
8,  23].  mandatam,  exseiiai. 
Cic.)  ;  proviDcia,  œ,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  CHAncE,  office,  soin)  ; 
cura,  se,  f.  Cic.  etc.  (voy.  soin)  ; 
curatio,  onis,  t.  Cic.  (voy. of- 
fice, fo.nction).  Il  Commission 
d'officier,  c.-d-d.  acte  par  le- 
quel le  roi  conférait  à  qqn  le 
grade  d'offlcior,  voy.  brevet.  1 
Charge  donnée  par  qqn  à  un 
autre  d'agir  pour  lui  daus  une 
affaire.  Mandatam,  i,  n.  Cic. 
Donner  à  qqn  commi.'sion  de, 
mandatam  dare  alicai  ut... 
Cic.  Charger  qqn  d'une  —  au- 
près de  qqn,  alifjacm.  ad  ali- 
qaem  allegàre.  Cic.  (in  Verr. 
II,  1,  53,  139).  Il  leur  dépêche 
des  nobles  avec —  de...,homi- 
nes  nobiles  allegat  iis,  qui  pé- 
tèrent... Cic.  (Rose.  Am.  9, 
Sô).  Il  Faire  la  commission, 
c.-à-d.  être  courtier.  Voy.  cour- 
tier. Il  démise  faite  au  com- 
missionnaire. Voy.  COURTACB. 
Il  Ce  qu'achète  ou  vend  le 
commissionnaire.  Emptum,  i, 
a.  Sen.  Venditam,  i,  n.  .S'en, 
il  (Par  anal.)  Commando  faite 
a  un  marchand  on  gros.  Voy. 
'X)MJiANDE.  T  Ce  qu'un  particu- 
lier demande  à  un  autre  de 
faire  pour  lui.  Mandatum,  i, 
11.  Cic.  etc.  (ex.:  mandata  c.x- 
seqai.  Cic.  exhaari  mandata 
mea  [•  fais  bien  exacioment 
toutes  mes  commissions  ■]. 
Cic.  mandatis  satit(acère.  Cic. 
mandata    caràre.    Cic).    Fais 


toutes  mes  comniisiiions,  si 
qucc  mandavi,  confeccris.  Cic. 

I  (Par  méton.)  Uéunion  do  por- 
sonues  réunies  temporairement 
pour  faire  qqch.  —  de  récupé- 
rateurs, recaperatores,  am,  m. 
pi.  Cic.  Liv.  —  d'arbitres,  ar- 
uitri,  orum,  m.  pi.  Cic.  — 
nommée  à  cet  effet,  l'iri  ad  ici 
missi.  Liv.  —  de  deux,  de 
trois,  etc.  membres,  duami'iri, 
<riamiiri,  quinijucvii-i,  dccem- 
viri,  etc.  Cic.  lÀv.  Inscr.  Mem- 
bre d'une  —  de  dix  personnes, 
decemvir,  iri,  m.  tic.  Liv.  1 
(.\rch.)  Action  do  commettre 
une  faute.  Commissio,  onis,  f. 
Kccl. 

commissionnaire,  s.  m.  Por- 
teur d'une  commission  (arch.). 
Procarator,  oris,  ra.  Cic.  ^ 
Négociant  qui  fait  la  commis- 
sion. Carator  negotiorum.  Liv. 
Pararias,  H,  va.  Sen.  ^  Celui 
qui  fait  les  commissions  de 
qqn.  /s  per  qaem  agimas.  Cic. 

II  Portefaix.  Voy.  co  mot. 
commissionner,  v.  tr.  Auto- 
riser par  une  commission . 
iVunc/are  aligaid  alicai.  Liv. 
Dare  alicai  mandatam.  Cic.  ou 
neyoliam.  Liv.  Voy.  commission. 
1  Faire  acheter  (en  commission) 
des  marchandises.  Voy.  commis- 
sion. 

commis3oire,adj.Qui  entraine 
la  résolution  d'un  contrat. 
Commissorias,  a,  am,  adj. 
Dig.  Clause  — ,  r.omm,issoria 
lex,  ou  simpl.  comm,issoria,  œ, 
f.    Dig. 

commissure,  s.  f.  Ligne  de 
jonction.  Commissara,  œ,  f. 
Cic.  —  dos  lèvres,  rictus,  us, 
m.  Uor.  Ov. 

coxomittimus,  s.  m.  Privilège 
par  lequel  le  roi  autorisait  .i 
porter  une  causo  devant  une 
autre  juridiction.  Restitatio  in 
integram.  Cic.  Liv. 

committitur,  s.  m.  Formule 
par  laquelle  un  magistrat  com- 
mettait un  juge,  un  rapporteur 
dans  une  affaire.  Inipetratio 
formulse.  Jet.  jadicis  datio. 
Jet. 

commodat,  s.  m.  Prêt  à  usage. 
Commodatam,  i,  n.  Jet. 

commode,  adj.  Qui  se  prête 
aisément  à  l'usagequ'on  en  fait. 
Coznznodus,  a,  um  Ipr. 
'  bien  approprié  à  sa  destina- 
tion "),  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
hiberna.  Liv.  c.  habitatio.  Jet. 
iter  commodius.  Liv.  sperans 
fore  in  navigatione  qi'.am  in 
via  carationi  omnia  commo- 
diora.  Liv.  qao  ex  porta  com- 
modissimum  in  Britanniam 
trajectam  esse.  Ccea.)  ;  oppOT- 
tunus,  a,  um  (••  favorable, 
avantageux,  commode  •),  adj. 
Cic.  Sali.  Liv.  etc.  (ex.  :  urfcs 
opportanissima  egregio  porta. 
Liv.  locas  iutas  et  ad,  omnia 
opportanas.  Liv.  iter  oppor- 
tanam.  .Sali,  tocus  ad  rem  op- 
portanas.   Cic.  opportanas    et 


idoneas.  Cic.)  :  aptus,  a,  un: 
ipr.  -qui  va  bien,  qui  s'ad.ii' 
bien  .),  adj.  Cic.  etc.  (ex 
caicei  habiles  et  apti  adped,  :  . 
Cic.  par  ex  t.  locas  ad  insidir 
aptior.  Cic.)  :  idoneus,  a,  ii ;;; 
adj.  Ctc.  etc.  (voy.  propre  [  i| 
Unearnioire  commode  et  absoi. 
une  commode,  arcala,x,  f.  Cic. 
Suet.  Il  (Par  ext.)  Commode, 
c.-d-d.  oii  l'on  a  ses  aises. 
Commodus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  vita.  Cic.  voy. 
agréable).  Il  Indulgent,  facile. 
Commodus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  homo  commodis  mo- 
ribus.  Cic.  multo  et  Jam  esse 
commodiorem  nxitioremqae 
nantiant.Cic).  ||  (Dans  un  sens 
défav.)  Qui  s'accommode  (de 
qqch.  d'immorall.  Nimis  in- 
dalgens.  Cic.  Une  morale 
commode,  voy.  relâché. 
commodément,  adv.  D'une 
manière  coinmodo. Cominode, 
adv.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
amictam  esse.  Plaat.  multo 
commodias  dicitur  apud  regcm 
verha  fecisse  qaam  ii  poterant, 
qui...  Nep.)  ;  opportune,  adv. 
Plaat.  Ter.  Cic.  Liv.  (voy.  [à] 
PROPOi).  1  (Arch.)  D'une  ma- 
nière appropriée.  Voy.  appro- 
prié. 

commodité,  s.  f.  Facilité  qu'on 
trouve  en  quelque  chose  pour 
l'usage  que  l'on  on  veut  faire. 
Coihmoditas,atis{pr.'Convo- 
nance  ■•,  d'où  •  commodité, 
facilité  ■•),  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
dignitasque  domus.  Cic.  i/itse 
commoditasjucunditasque.Cic. 
[au  plur.  plurimas  et  maximas 
comnioditates  amicitia  conti- 
net.  Cic]  Janicalam  ob  com- 
moditatem  itineris  ponte  sa- 
blicio...  conjungi  arbi  plaçait. 
Liv.  [I,  33,  6])  ;  commodum, 
i  (•  convenance,  commodité  •>), 
n.  Cic  etc.  (ex.  :  aliqaid  com- 
modi  ex  ea  re  capëre.  Ter.  au 
plur.  commoda  vitse.  Cic); 
opportunitas,  atis.  f.  Cœs. 
Cic.  otc.  (ex.  :  opp.  loci.  Cxs. 
Hall,  regionis.  Sen.  viœ.  Plin. 
J.).  Avoir  ses  commodités,  com- 
mode (ou  6ene  ou  béate)  vivëre. 
Cic.  Chercher  ses  commodités, 
tranquillitati  servlre.  Cic.  Avec 
commodité,  commode.  Cic  ex- 
pedite.  Cic.  non  moleste.  Cic. 
1  (Par  ext.)  Facilité  do  faire 
qqch.  résultant  do  l'occ.ision, 
des  circonstances,  etc.  Com.- 
modum,  1,  n.  cic.  etc.  (ex.  : 
commodum  alicujas  exspec- 
tàre.  Cic  cam  erit  tuum  com- 
modum. Cic.  commodo  meo, 
tuo,  sao,  nostro,  vestro  ['  à 
ma,  otc.  commodité  -].  Cic.  ser- 
vlre ou  consalcre  alicnjus  com- 
modis [opp.  à  officëre  et  obs- 
iàre  alicuius  commodis,  ad- 
versàri  alicajas  commodis]. 
Cic.)  ;  opportunitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  habëre  oppor- 
tanitates.  Cic  opportanitate 
aliquâ  data.  Coei.   opportunir- 
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totea  marltimx.  Liv.  [XLV,  30, 
J.  I  opportanitates  paminum. 
r./r.  Ll,  5,  l))-  Il  (Spéc.)  Faci- 
lité pou'  le  transport  (arch.)- 
I  ommoditas,  atis,  f.  Liir.  \\ 
(Par  est.  ot  spéc.  au  plur.) 
Cuiurnodités,  c.-d-d.  lieux  d'ui- 
saiioes,   voy.    aisance,    cabinet. 

Commodore,  s.  m.  Officier  de 
riKU-ine  supérieur  (dans  la  ma- 
rini'  anglaise,  américaine). 
,Va(iarc/ius,  i,  m.  Cic. 

commotion  (lat.  post.  commo- 
tio.  Csel.-Aar.),  3.  f.  Ebranle- 
ment soudain.  Quassatio,  onis, 
f.  Liv.  Succassio,  oniSj  f.  Sen. 
Voy.  «EcoussE.  11  (Fig.)  Une  — 
morale,  animi  pertarbatio.  Cic. 
commotio.  Cic.  Ressentir  une 
—  morale,  commovëri.  Cic. 

commuable,  adj.  Qui  peut  être 
commué.  Qui  [quse,  qaod)  re- 
mitti  potest.  A. 

commuer,  v.  tr.  Changer  une 
peine  prononcée  par  un  tribu- 
nal en  une  peine  moindre. 
Levàre  (pœnam],  remittere  et 
mitigàre  {pœnam).  Tac.  Le 
prince  commua  la  peine,  rrinlta 
(ex  ea  sententia)  mitigata 
sant  a  principe.  Tac.  l-os 
tribuns  commuèrent  la  peine 
en  une  amende,  in  malta  tem- 
perarant  tribani.  Liv. 

1.  coimnun,  s.  m.  Ce  qui  est 
applicabl'i  à  plusieurs.  Le  — 
des  martyrs  [Utarg.),  c.-à-d. 
l'office  commun  à  tous  les  mar- 
tyrs qui  n'ont  pas  d'office 
propre,  et  par  confus,  le  — 
des  martyrs,  c.-à-d.  ceux  que 
rien  ue  distingue  des  autres 
homm^^s,  populus ,  i,  ai.  Cic. 
plebs,  bis,  f.  Cic.  valgas,  i,  n. 
Cic.  "I  Le  plus  grand  nombre. 
Un  homme  du  — ,  anas  e  ou 
de  multis.  Cic.  homo  ou  aliijais 
de  plèbe.  Cic.  homo  inhonas- 
tus.  Cic.  Le  commun  des  mor- 
tels, vulr/as,  i,  n.  Cic.  plebs, 
bis,  f.  Cic.  T  (Au  plur.)  Les 
communs,  c.-à-d.  bâtiment 
affecté  aux  services  de  la  mai- 
son. yEdi/icia  rustica.  Col.  \\ 
(Spéc.)    Les     lieux     d'aisances, 

voy.    AliîANCE. 

2.  commun,  une,  adj.  Qui 
s'applique  à  plusieurs  à  la  fois. 
Communis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  classis  Grsecise.  Nep. 
hostes  commanes  omniam.  Cic. 
c.  hominam  infirmitas.  Cic. 
amicorum  esse  coinmania  om- 
nia.  Cic.  communia  esse  anii- 
corum,  inter  se  omnia.  Cic. 
omnia  ei  cum  amicis  fuisse 
communia.  Nep.  mors  omni 
seiali  est  communis.  Cic.  panes 
doniai  utriqne  coninxxinis.  Ov. 
malta  sant  civibiis  inter  se 
communia.  Cic.  alterani  nobis 
cum  dis,  alteram  cum  bêlais 
commune  est.  Hall,  quorum 
fait  domas  et  militia  commu- 
nis. Cic  subst.  commune,  is, 
n.  Cic.  Hor.  etc.  :  haad  inedio- 
criter  de  communi,  quicquid 
poterat,    ad    se    in    privatam 
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cfomum  sevocabat.  Cic.  deinde, 
ut    con\mxxnibus    pro    comma- 
nibus   utatar,  privatis  ut  suis. 
Cic.  in  commune  conferre.  Cic. 
in    commune    consutêre.    Ter, 
Cic.  om.nia  in  cojnmune  possi- 
dëre.    Lact.J  ;    UDUS,    a,    um 
(■■  seul  et  même,  le  même,  com- 
mun-), adj.  Cic.  eic.  (ex.  :  una 
rei   publies    pestis.    Cic.    ana 
domus.  Cic.  una  omniam  dis- 
ciplina puerilis.    Quint,  unum 
débet  esse  omnibus proposltam . 
Cic.   una   mente.  Cic.   ou    une 
animo   [«    d'un    commun    ac- 
cord    -].     Liv.).    Faire     cause 
commune,    causam    suam    (ou 
consilia  ou  rationem.)  commu- 
nicàre  cum  aliquo.  Cic.  consilia 
jungère  ou  sociâre  cum  aliqao. 
Cic.  consiliis  alicajus  interesse. 
Cic.    Ne    pas  faire   cause   com- 
mune, causam,  suam  dissociàre. 
Tac.    (On    emploie   aussi  en  ce 
sens   abstinêre.  Tac).  Mise  en 
commun,  commanicatio,  onis, 
f.    Cic.    (cf.   c.  atilitatam.  Cic. 
civitatis.  Cic).  Mettre  en  com- 
mun, avoir   en  commun,  com- 
manicâre,    tr.  Cic.   letc.   (cf.  c. 
rem  cum  aliqao.  Cic.  socii  pu- 
tandi,  quos  inter  res  comma- 
nicata  est  [•  qui  ont  mis  leurs 
inti-réts  en  commun  -]).  Cic.  En 
commun,     communiter,     adv. 
Cic.    etc.    (s'opp.    à  separatim. 
Cic.  ou  à  proprie.  Liv.  Quint.) . 
Vie  en  commun,  societas  vitœ. 
Cic.  convictus,  ûs,  m.  Cic.  In- 
térêt  commun,   utilitatis  com- 
munio.  Cic.    Avoir   (avec  qqn) 
des  intérêts  communs,  utilitatis 
communione     sociatam     esse. 
Cic.    Faire    la  guerre  en  com- 
mun,    bellum    conjungère   (en 
pari,    de    deux  rois).    Liv.    Le 
plaisir  ne  saurait  rien  avoir  de 
commun  avec  l'honnêteté,  nuHa 
potest  esse  voluptati  cum  lio- 
nestate    con/anctio.    Cic.    Qui 
n'a  rien  de  commun  avec...,se- 
Janctas,    a,    um,    p.    adj.  Cic. 
Qaint.  (cf.  singalaris  est  igitur 
qasdam  natara  atqae  vis  ani- 
mi sejuncta  ab  his  asibas  no- 
tisqa     naluris.   Cic.  rhetorice, 
quse  si'    a  bono  viro  atque  ab 
ipsa  virtate  sejunctu.  Quint.). 
Qu'ai-je    de   commur    avec...? 
Qu'y   a-t-il    de   commun  entre 
moi  et...?    quid    m.ihi  cum...? 
Cic.     Il     (Spec.)    Nom  commun 
(gramm.),    c.-a-d.   qui    appar- 
tient à  plus,  objets  formant  un 
genre,  une  espèce,  etc.   .Vome^i 
appellativum.  Ascon.    promis- 
cuum.  Quint,  (cf.  nomina  qax 
res  communes  désignant.  Varr.). 

Il  Lieu  commun  (rhét.),  idée 
générale,  qui  s'applique  à  plus, 
situations.  Locus  com,manis. 
Cic.  (surt .  au  plur.  loci  com- 
munes. Cic).  Il  Syllabe  com- 
mune (prosod.),  c.-à-d.  longue 
ou    brève   à     volonté.    Syllaba 

communis  ou  anceps.  Gramm. 

Il    Genre   commun    (gramm.), 

c.-à-d,    masculin    ou    féminin. 
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Genus  commune.  Charis.  1 
Qui  s'applique  au  plus  grand 
nombre  ou  à  tous.  Commu- 
Dis,  e,  adj.  Cic.  (ex.  :  sensaa 
communis.  Cic.  salas  commu- 
nis. etc.);  unus,  a,  uni,  adj. 
Cic.  (voy.  ci-di'ssus)  ;  promis- 
CUUS ,  a,  um  [pr.  •  mêle  -, 
d'où  •  général,  commun  "), 
adj.  Liv.  Tac.  (ex.  :  in  pro- 
miscao  esse.  Liv.  Tac.  in  pro- 
miscao  habère.  Liv.)  ;  publi- 
CUS,  a,  um,  adj.  Cic. etc.  (ex.: 
publica  pecunia.  Nep.  bonum 
pablicum.  Sali.  Liv.  p.  peri- 
culam.  Liv.  p.  salas.  Cic.V 
Lieux  communs,  ioci  comma- 
nes. Cic.  ou  loci  (gr.  TÔitoi)  • 
Cic.  Choses  communes,  c.-à-d. 
dont  la  jouissance  appartient  à 
tous,  communia.  Cic.  Délit  dy 
droit  commun,  pub/icum  delir- 
tum.  Cic.  La  maison  commune 
(à  tous  les  citoyens),  domus 
pablica.Liv.  curia.  Lii/. Champs 
communs,  voy.  commu.nal.  1 
(Par  ext.)  Qui  se  rencontre 
fréquemment .  Usitatus,  a, 
Uill,  p.  adj.  Cic.  voy.  usuel)  . 
communis,  e,  adj.  Cic.  (ex.  : 
commune  et  pervagatam  vi- 
tium.  Cic.)  ;  tritus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (voy.  habituel)  ;  vul- 
garis,  e,  adj.  Plin.  (ex.  : 
V.  herba  [•  plante  "].  l'Un. 
Année  commune,  c.-à-d.  or- 
dinaire, ni  bonne  ni  mau- 
vaise,    voy.     ORDINAIRE.      ||      Qui 

ne  s'élève  pas  au-dessus  de  l'or- 
dinaire. Vulgaris,  e,  adj. 
Cic.  (voy.  vulgaire)  ;  humilis, 
e,  adj.  Cic.  (ex.  :  h.  vestitus. 
Nep.  ars.  Cic.  verbum  humile., 
Cic.  oratio  humilis  et  abjecta. 
Cic):  vilis,  e,  adj.  Cic.  (voy, 
[sans]  valeur)  ;  gregalis,  e 
adj.  Plin.  (voy.  foule,  vul- 
gaire, trivial).  Lieu  commun, 

voy      BANALITÉ. 

communal,  aie,  adj.  Dont  la 
jouissance  est  commune  à  plu- 
sieurs. Communis,  e,  adj.  Cic. 
Publicus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Champs  communaux  et  (subs- 
tantivt.  masc.)  le  —  (arch.), 
les  communaux,  communia, 
liarn,  n.  pi.  Frontin.  ager  pu- 
blicus. Liv.  compascuus  ager. 
Cic.  1  Qui  appartient  à  la  com- 
mune, relatif  à  la  commune. 
Publicus,  a,  um,  adj.  Cic.  Ma— 
nicipalis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  mu- 
nicipal. 

communauté,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  commun.  Com- 
munio,  onis,  C.  Cic.  (ex.  :  c. 
sanguinis.  Cic.  c.  atilitati&. 
Cic.)  ;  communitas,  atis.  f. 
Cic  eic.  (ex.  :  nalla  cum  dea 
hominicommunitas.Cic.  comm, 
vitse  ou  vitse  atque  victùs. 
Cic.)  ;  commercium,  li,  n. 
Cic.  (dans  l'expr.  commercio 
linguse  cohœrère  cum...  Cic.)  ; 
societas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  : 
s.  stadiorum.  Cic).  Mettre  en 
communauté  ou  dans  la  com- 
munauté,    commanicàre,    tr^ 
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Cars.  (cf.  viri  tantas  pecaniat 
ex  sais  bonis  commanicant 
ijuantas...  tsfs  ).  La  —  des 
Iiieiis,  des  femmes,  etc.  voy. 
couuuNisuE.  ^  Réunion  de  ceux 
qui  vivfni  en  commun.  Con- 
sortio,  onis,  f.  Consortium,  ii, 
n.  Cic.  L'intérêt  de  la  — ,  pu- 
blica  utilitas.  Cic.  ||  Réunion 
de  reliijieux    vivant  ensemble. 

Voy.    CONGRÉGATION. 

commune,  s.  f.  Sous  la  féo- 
dalité, ville  aiTraucbie  du  juug 
féodal.  Civitas  libéra  at<jae 
immanis.  Liv.  Manicipiam,  ii, 
n.  Cic.  Il  iPar  ext.  anciennt.) 
La  —  (le  pouplei.  Popalas,  i, 
m.  Cic.  Plebs,  ebis,  (.  Cic.  1 
Ville,  bourg,  etc.  formant  une 
unité  territoriale.  Commune, 
is,  n.  Cic.  Manicipium,  ii,  n. 
Cic.  Manicipes,  am,  m.  pi. 
Cic. 

communément,  adv.  Suivant 
l'usage  commun.  Valpo,  adv. 
Cic.  Plerumqae,  adv.  Cic.  Fere, 
adv.  Cic.  Comme  on  dit  — ,  ut 
dici  solet.  Sen.  Voy.  oiidinaire- 

MENT. 

communiant,  ante,  s.  m.  et 
f.  C;lui,  celle  qui  communie. 
Qai  (^oa?)  ad  mensam  eacram 
accedit.  A. 

communicable,  adj.  Qui  se 
communique  (arch.).  'ilJl'abilis, 
e,  adj.  Cic.  *,  Qui  peut  être 
communiqué.  Qui  {qux,  gaod) 
communicari  potest.  A, 

communicant,  ante,  adj.  Qui 
communique  (au  moyen  d'un 
passage).  Qui  (^ua?,  qaod}  per- 
tinet,  dacit  ad  (.\cc.).  A.  Vases 
— ,  vota  inter  se  commissa.  A. 

communicatif,  ive,  adj.  Qui 
se  communique  aisément  à 
d'autres.  Qui  (guaî,  qaod)  facile 
diffanditaroutransU  in  (Acc.1. 
A.  Il  (Eu  pari,  d'une  maladie). 
Contagiosas,  a,  am,  adj.  Ceis. 
contagione  valgatas.  Liv.  Le 
rire  est — ,  ridentibas  arrident. 
[{or.  Il  Une  personne  -  (qui 
aime  à  se  communiquer  aux 
autres).  Voy.  f.xpa.nsif. 

communicateur,  triée,  s.  m. 
et  f.  Celui,  colle  qui  commu- 
nique. Qui  [qase)  communicat. 
.■1.  commanicator,  oris,  m. 
Tert.  commanicatorias,  a,  am,, 
adj.  .lag. 

communication,  s.  f.  Action 
de  communiquer  qqch.  à  qqn. 
Commanicutio.  onis,  f.  Cic. 
Donner  —  de  qqch.  à  qqn,  ex- 
ponére  alicai  aliqaid.  Cic.  scri- 
bére  ou  pertcribëre  aliqaid  ad 
aligaem.  Cic.  Voy.  commu.niquer. 
Il  (Par  ext.)  La  chose  qu)  l'on 
communique.  Ces  communica- 
tions, eu.  Cxs.  (B.  G.  V,28.  1). 
Fair»;  une  —  secrète,  occallius 
perferre  aiiqaid.  Cic.  1  Action 
de  communiquer  avec  qqn  ou 
qqch.  Il  (En  pari,  de  person- 
nes.) Commerciam,  ii,  n.  Cic. 
Conjanctio.  onis.  f.  Cic.  Voy, 
couMEHCt.     Entretenir    des    — 

Mcretei   avec    le-jnemi,    clan- 
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destina  ou  occulta  cum  hosti- 
bas  coUoqaia  habère.  Cic.  Lix\ 
Couper  les  —  de  qqn  avec  la 
place,  intercludêre  aliqaem  ab 
oppido.  Liv.  Couper  les  — , 
claadëre  transitum.  Cses.  vias. 
Liv.  commeatus.  Liv.  Couper 
les  —  (entre  deux  armées),  so- 
cietatem  matai  aaxilii  inter- 
Sêepire  ou  dirimére.  Liv.  Cou- 
per les  —  avec  la  mer,  ciuudëre 
maritimes  critas.  Cic.  (/los- 
tes)  niaritimis  commeatibas 
intercludêre.  Liv.  Les  —  sont 
rompues,  vix  sant  claasse. 
Liv.  Il  (En  pari,  des  chos.) 
Voie  de  communication,  mea- 
tas,  ùs,  m.  Liv.  ^  (Hhét.).  Fi- 
gure par  laquelle  on  semble 
tenir  conseil  avec  ses  auditeurs. 
Commanicutio,  onis,  f.  Cic. 

communier  (lat.  eccl.  com- 
manir.'ire.  Aag.),  v.  intr.  et  ir. 
II  l'.  intr.  liecavoir  le  sacre- 
ment do  l'euch.-iristie.  Ad  men- 
sam sacrum  accedëre.  A.  ^.  V. 
tr.  Communier  qqn,  lui  admi- 
nistrer ce  sacrem::nt.  Adkibëre 
(aliqaem)  ad  mensam  sacrum. 
.•1. 
I  communion,  s.  f.  Union  de 
ceux  qui  professent  la  même 
croyance.  Communio,  onis,  f. 
■•iag.  Exclure  de  la  —  des  fi- 
dèles,suspendere  a  comnianio- 
ne.  Aag.  Etre  exclu  de  la  — 
des  fidèles,  communione  Ec- 
clesits  privâri.  Prosp.  Sépares 
de  la  — des  fidèles,  ab  Ecciesise 
corpore  avalsi.  Salp.  Sev.  \\ 
(Par  ext.)  Réunion  deC3Ux  qui 
professent  la  même  croyance. 
Appartenir  à  la  même  — ,eadcm 
sacra  colère.  Liv.  Qui  appar- 
tient a  la  même  — ,  iisdem  sa- 
cris  uddictas.  A.  \\  (Parauul.) 
Etre  en  —  d'idées,  de  senti- 
ments avec  qqn.  Consentire, 
intr.  Cic.  idem  sentire  cum, 
aliqao.  Cic.  1  Participation  au 
sacrement  de  l'eucharistie  . 
Cena  sacru  ou  cena  Domini. 
A.  commanio.  Aag. 

C3mmuniqué,  s.  m.  .\vis  ou 
rectification  que  l'ordre  supé- 
rieur adresse  à  ua  journal. 
Correctio,  onis,  f.  A.  Emen- 
datio,  onis,  f.  A.  (d'apr.  Cic. 
et  Quint.). 

communiquer,  v.  tr.  et  intr. 
Il  V.  tr.  Pv3ndra  une  chosa 
(qu'on  possède)  commune  à 
une  autre  en  lui  en  faisant  part. 
Communicâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaibuscam  communicâre 
de  maximis  rebas  Pompejas 
consueverat.  Cses.  [B.  C  III, 
18,  3].  Pompe  jus  mecum  sœ- 
pissime  de  te  communicâre 
solet.  Cic.  [ep.  I,  7,  3].  aliqaid 
communicâre  catn  aliquo.  Cic. 
aliqaid  inter  se  communicâre. 
Cic.  complures  Grœcis  insti- 
tationibus  eruditi  eu  quse  di- 
diccrant  cum  civibus  suis  com- 
municâre non  poterant,  qaod 
illaqase  aOriccisaccepissentLa- 
tine  dici  poese  diffiderent.  Cic. 


COM 

[nat.  deor.,  I,  h,  S])  :  imper 
lire,  tr.  Cic.  (ex.  ;  imp  atico 
aliqaid  ou  atii/ucm  aUquà  r« 
Cic.  voy  [fairej  part,  [faire 
PARTiriPER)  ;  participàre,  ti 
Cic.  Liv.  (et.  :  p.  laades  saa 
[-  sa  gloire  •]  cum  aliqao.  Liv 
voy.  [faire]  part,  [faire]  par 
ticipeh)  ;  infundère,  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  in(.  mala  in  civita- 
tem.  Cic.  voy.  [faire]  péné- 
trera; elTuDdère,  tr.  Cic.  etc 
(ex.  :  eff.  aliqaid  ou  alicai  ali 
qaid.  Cic.  voy.  répandru) 
Communiquer  parconiact,  af- 
fricàre,  tr.  Sen.  (au  fig.  ex. 
aff.  rubiijinem  suan\.  Sen.  [ap 
7,  7]  ;  àllinëre  (■  communi- 
quer [une  soiiilluroj  par  con- 
tact "),  tr.  Cic.  Sen.  (ex.  :  ail 
vitia  sua  alicui.  Sen.  [ep.  7 
8])  ;  vulgâre  (pr.  «  readn 
commun,  faire  partager  à  toui 
le  monde  ■>),  tr.  Cic.  etc.  jex, 
ministeria  in  vlcem  ac  conta- 
gia  ipsa  valgabant  morbos. 
Liv.  valgati  contacta  in  ho- 
mines  morbi,  Liv.  quse  [com- 
missa] valgatain  omnem  e.ver- 
citum.  Liv.  v.  commerciam  vi- 
tiùram  in  cvtcras  gentes.  Curt. 
cum,  orta  licentia  a  paacis  in 
omnea    se    repente     vulgasset. 

Liv.).       Voy.       TRANSMBTTRIi.      St 

communiquer  (en  pari,  dt 
chos.),  se  (andére  m  (aco.), 
Cic.  (cf.  se  usa  in  cetera^ 
virtutes  fandëre.  Cic).  manâre 
per  ou  in  (ace).  Cic.  (voy  [se] 
propager)  :  permanàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mucula  usque  eo 
permanat  ad  animum,  ut... 
Cic).  Donner  comniunicTtion, 
communicâre,  tr.  Cii-,  etc. 
(ex.  :  consiliam  communicâre 
cum  aliquo.  Ca's.  Sali,  cogita- 
tioncs  cum  aliquo.  Cic.  con- 
silium  inter  ne.  Liv.  de  socie- 
tatn  multu  inter  se  [■•  se  com- 
muniquer "].  CJc);  exponère, 
tr.  Cic.  (ex.  :  exp.  alicui  ali- 
qaid. Cic.  voy.  exposer)  ;  scri- 
bère  (»  communiquer  par 
écrit  '),  tr.  Cic.  (ex.  :  scribére 
aliqaid  ad  aliqaem.  Cic); 
prœscribëre,  tr.  Cic.  Tac.  (ex.  : 
p.  aliqnid  ad  aliqaem.  Cic. 
preescrihas  ad  me  qaod  vides. 
Cic.  p.  de  suit  rébus  ad  Lol- 
liam.  Cic.)  ;  pro ferre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  aliqaid  proferre  in 
médium.  Cic.  voy  [l'aire]  con- 
NAiTRE)  ;  conferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  inter  se  solliritu- 
dines.  Cic.  voy.  échanger)  ; 
tradére,  tr.  Cic.  etc.  (ex  :  ali- 
qaid tradére  inter  se.  Cic.  voy. 
transmettre)  ;  narrare,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  [faire]  -savoir).  || 
(Par  anal.)  Se  communiquer  à 
qqn;  entrer  en  union,  on  r.ap- 
port  avec  lui.  Cum  aliquo  usa 
ou  consuefudine  runjanrtum, 
esse.  Cic.  Sa  découviir  à  lui, 
alicui  potestatem  sai  farëre, 
Cic.  Il  Se  communiquer,  c.-à- 
d.  avoir  communication  (en 
pari,  d'une  chose),  commeâre. 


COM 

intr.  Cxs.  Vitr.  1  V.  intr. 
Prendre  part(arch.).  Voy.  part. 
Il  Entrer  en  comm.M-co  d'iiléi^s, 
d'intérêts,  etc.  avec  q(|n.  Com- 
manicâre  com  aliquo.  Cic. 
Commerciam  liabëre  cam  ali- 
quo.  Cic.  Conimcrcio  [rai  ati- 
cujus.  Cic.  Aliqaem  hahère 
in  usa.  Cic.  Consaetadine  con- 
Junctam  es6«  cam,  atiqao.  Cic. 
Il  (Par  anal.)  Etre  en  rapport 
au  moyen  d'un  passage.  Ad- 
Jangi,  passif.  Cic.  l'ertinêrc, 
intr.  Cœs.  (voy.  aboutir).  Fairu 
communiquer,  continëre,  tr. 
Oses.  (voy.  relier,  rattacher 
[enseniljle]). 

communisme,  s.  m.  Doctrine 
qui  a  pour  principe  l'abolition 
de  la  propriété  individuelle. 
Mqaatio  bonorumou  patrimo- 
niorarp.  Cic.  Âiqaata  buna  ou 
patrimonia.  Cic.  Le  —  régnait 
parmi  eux,  omnia  communia 
omnibas  et  indivisa  erant,  vê- 
lât unam  candis  patrimoniam 
esset.  Justin. 

commiuniste,  adj.  Relatif  au 
communisme.  Ad  leqaationem 
bonoram  pertinens .  A.  \\ 
(Substantivt.  masc.)  Les  com- 
munistes (les  partisans  du  com- 
munisme). Qui  volant  œqaa- 
tis  frai  bonis  ou  patrimoniis. 
A. 

commutatif,  ive,  adj.  Relatif 
à  un  échaniie.  Ad  matationum 
ou  permutationem  (bonoram) 
pertinens.  A. 

commutation,  s.  f.  Change- 
ment d'une  peine  en  une  peine 
plus  douce.  Remissio  panse. 
Cic. 

compacité,  s.  f.  (Peu  usité.) 
Caractère  de  ce  qui  est  com- 
pact. Soliditas,  atis,  f.  Cic. 
Densitas,  atis,  {.Plin.Spissitas, 
atis,  f.  Plin.  Crassitado,  inis, 
f.  Cic. 

compact,  acte,  adj.  Qui  pré- 
sente une  masse  serrée.  -S'o/idus, 
a,  um,  adj,  Lacr.  Cic.  Densus, 
a,  um,  adj.  Col.  Condensas, 
a,  um,  adj-  Lacr.  Spissus,  a, 
um,  adj.  Plin.  Artas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Corps  — ,  solida, 
oram,  a.  pi.  Cic.  Terre  — , 
spissam  solum.  Col.  spissus 
ager.  Virg.  densa  terra.  Cic. 
Col.  Terre  très  —,  perdensa 
humas.  Col.  Itendre  —,  spis- 
sàre,  tr.  Cels.  Plin.  L'humi- 
dité rend  —  le  sable,  arense 
humore  alligantar.  Sen.  Deve- 
nir — ,  in  solidam  crescëre. 
Sen.  D'une  manière  — ,  dense, 
adv.  Vitr.  arte,  adv.  Cic.  || 
Fig.  Serré.  Concertas,  o,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  tarba,  liostes, 
C^s.  Sali.)  Condensas,  a,  am, 
adj.  Liv.  (cf.  acies.  Liv.).  D'une 
façon  -,  confertim,  adv.  Sali. 
Liv, 

compagne,  s.  f.  Celle  qui  vit 
habituellement  dans  la  société 
d'une  autre  personne  (pr.  et 
fig.).  Soda,  se,  f.  Cic.  (p.  Font. 
39).  Sali.   (Jug.  80,  7).  Cornes, 
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i(is,  f.  Cic.  —  d'études,  candie 
cipula,  se,  f.  Mart.  (X,  35,  15). 
—  d  esclavage,  conserva,  se,  f. 
Plaat.  Ter.  Sen. 
compagnie,  s.  f.  Présence  d'une 
personne  auprès  d'une  autre 
pour  qu'elle  no  reste  pas  seule. 
Societas,  atis,f.  Cic.  Convictns, 
ûs,  m.  Cic.  En  compagnie  do, 
cum,  prép.  (avec  l'Abl.)  Cic. 
etc.  (ex  :  semper  ille  antea 
cum  uxore,  tam  sine  ca.  Cic. 
esse,  vivëre,  agiiâre,  habitàre, 
cenrÂre  cam  aliqao.  Cic.  ire, 
abire,  redire  cam  aliqao.  Cic. 
aliqaem  secum  hahère.  Cic. 
cum  aliqao  se  delectàre  ou  se 
oblectàre.  Cic).  En  compagnie 
de  qqn,  comitante  ou  comité 
aliqao.  Cic.  Tenir  —  à  qqn, 
esse  cam  aliqao.  Cic.  alirai 
comitem  se  addêre  ou  adjan- 
gëre.  Cic.  Fausser  — ,  se  prori- 
përe.  Cic.  Fausser  —  à  qqn, 
aliqaem  derelinquëre.  Cic.  Evi 
ter  la  —  de  qqn,  alicujas  adi- 
tam  sermonesqae  defagère. 
Cœs.  (B.  G.  VI,  13,  7).  Recher- 
cher la  —  de  qqn,  aliqaem 
.assectâri.  Cic.  Dame  de  — , 
qase  cam.  aliqaa  qaotidie  est 
unaqaevivit.  .i.  De  compagnie, 
loc.  adv.  voy.  ense.mble.  ^  Réu- 
nion de  personnes  que  rassem- 
blent les  relations  du  monde. 
Cœtas,  ùs,  m.  Cic.  Circulas,  i, 
m.  Cic.  Etre  en  compagnie, 
dure  se  salutationi  amicoram. 
Cic.  Grande  ou  nombreuse  com- 
pagnie, celebritas,  atis,  f.  Cic. 
Où  il  y  a  nombreuse  compagnie, 
celeber,  bris,  bre,  adj.  Cic.  (cf. 
cel.  conviviam.  Cic).  Bonne 
— ,  honestiorum.  convictus.  Cic. 
honesti  ou  honestiores.  Cic. 
Dîner  en  bonne  —,  inter  ho- 
nestos  cenùre.  Uor.  Aimer  la 
bonne  — ,  ati  familiaribas  et 
qaotidianis  convictoribas  ho- 
minibas  doctis.  Cic.  §,1.  ap. 
Cic.  Mauvaise  compagnie,  ma- 
loram  convictus.  Cic.  mali,  m. 
pi.  Cic  De  bonne  —  {c.-d-d. 
de  commerce  agréable),  bellas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Do  mauvaise 
—  {c.-d-d.  de  commerce  fâ- 
cheux), molestas,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Cic.  Sen.  De  bonne  — 
{c.-d-d.  de  bon  ton),  arbanas. 
Cic.  De  mauvaise  —  (c.-a-d.  de 
mauvais  ton),  rusticas.  Cic.  ^ 
Réunion  de  personnes  que  ras- 
semble une  règle  commune. 
Societas,  atis,  (.  Cic.  La  com- 
pagnie des  publicainsde  Bithy- 
nie,  socii  Bithynise  Cic.  Voy. 
SOCIÉTÉ.  1  Réunion  de  gens 
armés.  Centuria,  a»,  f.  Cic.  Liv. 
Cohors,  hortis,  f.  Cses.  Voy. 
CENTURIE.  1  (Par  ext.)  Groupe 
d'animaux  de  même  espèce. 
Vis,  f.  Cic. 
compagnon,  s.  m.  Celui  qui 
vit  habituellement  dans  la  so- 
ciété intime  de  qqn.  Socius, 
ii,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  perica- 
loram.  Cic.  s.  sceleris.  Cic. 
belli.  Cic.)  ;  comes,   itis,  m. 
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Cic.  etc.  (ex.  :  comes  in  sludiis 
et  in  lasibus.  Quint,  amentise 
alicujas.  Cic.  voy.  ci-dessous)  ; 
consors,  sortis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  socius  et  consors  gloriosi 
laboris.  Cic.  c.  pericaloram. 
Plin.  j.  c.  mendicitatis.  CU-. 
c.  stadioram,  Sen.  c.  in  lacris 
atque  fartis.  Cic.  consors  me- 
cam  illoram  temporum.  Cic). 
Compagnon  de  jeu,  de  table 
ou  de  classe,  sodalis,  is,  m. 
Cic.  Hor.  —  de  table,  conWc- 
tor,  oris,  m.  Cic.  —  de  bou- 
teille, compotor,  oris,  m.  Cic. 
com,bibo,  onis,  m.  Cio.  — d'es- 
clavage, conservas,  i,  m.  Cic. 
Sen.  —  d'armes,  commilito, 
onis,  m.  Cses.  Cic.  Liv.  Vivre 
de  pair  à —  avec  qqn,  c.-d-d. 
sur  un  pied  d'égalité  et  de  fa- 
miliarité avec  qqn,  ex  seqao 
agère  cam  aliqao.  Tac.  aliqaem 
eodem  loco  habere  qao  soda- 
lem.  A.  Il  (Par  ext.)  Celui  qui 
va  avec  qqn,  qui  l'accompagne. 
Comes,  itis,  m.  Cic.  eic.  (ex.: 
c.  Antonii.  Cic.  c.  tuas.  Cic. 
T.  Agustius  comes  meus  fuit 
illo  miserrimo  tempore.  Cic. 
comes  fugx.  Cic.  exsilii.  Vell. 
Mart.  esse  comitem  alicajas. 
Cic.  aliqaem.  ou  se  comitem 
alicai  addêre.  Liv.  aliquem  co- 
mitem  alicui  adjangère.  Cic. 
aggregàre  alicai  comitem  ali- 
qaem [mu  pari,  du  hasard], 
Vell.  aliqaem  comitem  liabêre. 
Cic.  par  ext.  aliquem  rerani 
omnium  sociam  comitemqae 
habère.  Cic).  ||  (Spéc).  Ouvrier 
compagnon,  c.-a-d.  qui  va  tra- 
vailler chez  un  maître  avec 
d'autres  ouvriers.  Opifex  ou 
opi(icis  socius.  Cic.  Liv.  Les 
compagnons,  operœ  fabroram 
ou  (si  m  pi  )  operœ.  Cic.  ||  (Fig.) 
C'est  un  p6titcompagnon,c.-à-ci. 
un  homme  qui  fait  petite  figure, 
pusillas  est.  Cic.  Un  hardi  com- 
pagnon, vir  strenaas.  Cic  Sali, 
homo  paratissimas.  Cic.  Uû 
gai  — ,  homo  jucundus  et  de- 
lectationi  natas.  Cic.  homo  fa~ 
cilis.  Cic  homo  moram  faci- 
lium.  Cic.  Un  dangereux  — , 
homo  cavendus.  Cic. 
compagnonnage,  s.  m.  Asso- 
ciation d'ouvriers  compagnons. 
CoUegium,  ii,  a.  Cic.  Inscr. 
Sodalicium,  ii,  n.  Insc.  Soda- 
litas,  atis,  f.  Cic.  Inscr. 
comparable,  adj.  Qui  peut 
être  compaié  avec  qqn,  qqch. 
Comparandas,  a,  am,  adj.  Liv. 
Conferendus,  a,  am,  adj.  Cic. 
(En  pari,  des  chos-es.)  Compa- 
rabilis,  e,  adj.  Cio.  Etre  — , 
aliqaam  comparationem  ha- 
bere. Cic.  Quel  plaisir  est  — 
à...?  quse  oblectatio  conferri 
potest  cam  (abl.)  ?  Cic.  (Ou- 
vrages) au.\quels  il  n'y  a  rien 
de  — ,  quorum  siniilia  nalla 
sunt.  Cic.  Si  c'est  une  dou- 
leur —  à  celle  de  Philoctète, 
si  est  tantus  dolor  qaantas 
Philoctetœ.  Cic  La    mort    des 
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jeunes  gens  me  semble  compa- 
rable à  une  flamme  qui  s'é- 
teint, adulescenus  mori  sic 
mihi  lidenrur  uf  com  via 
jîaninia-  opprimitar.  Cic. 
comparaison,  s.  f  Action  de 
coniiiar-r.  ||  Action  de  rap- 
prùclierdeu\  ou  plusieurs  choses 
pour  en  déterminer  les  points 
de  ressemblanco  et  de  dissem- 
blance. Comparatio,  onis.  f. 
Cic.  etc.  '.ex.:  c.  utititatam. 
Cic.  c.  militam  generis  arnw- 
ramtjue  fit.  Lii-.  eorum  autcm 
ipsoram,  qiise  honesta  sant, 
potest  incidére  ssepe  contentio 
el  comparatio,  de  daobus  ho- 
nestis.  Mrum  honestias.  Cic. 
c.  orationis  saa-  cum  scriptis 
alienis.  Cic.  absol.  aliquam 
comparationem  habëre  [•  être 
dans  une  certaine  mesure  sus- 
ceptibles de  comparaison  -  ou 
parlant  de  choses).  Cic.  non 
audere  in  comparad'onem  se 
demittêre  [•■  s'engager  dans  ••]. 
Saet.  in  comparatione.  Cic); 
collatio,  onis  (•■  action  de 
rapprocher  ■>  d'oii  •■  compa- 
raison '),  f.  Cic.  Sen.  {ex.:  in 
collatione  reliqaaram  legio- 
nam.  Hirt.  qua;  est  in  ista  col- 
latione similitudo?  Cic.  editi 
montes,  quorum  altitudo  totius 
mundi  collatione  consamitur. 
Sen.  [Q.  N.  IV,  11,  3]-;  con- 
tentio,onis  ■-  action  do  tondre 
pour  rapprocher  ■  d'où  •  com- 
paraison "),  f.  Cic.  (ex.:  per 
contentionem .  Cic.  hominum 
ipsorum  ou  (ortunarum  con- 
tentionem (acéré  [■■  établir  -]. 
Cic.  magis  ex  alioram  compa- 
ratione ['  par  comparaison  -| 
qaam  ipsam  per  sese  cognosci 
atque  intelligi  passe.  Cic.  fac- 
fi  aat  intentionii  adversario- 
rum  cum  ipso  scripto  con- 
tentio. Cic.  eoram  cum  factis 
suis  contentio.  Cic.  si  conten- 
tio qaaedam  et  comparatio 
pat,  qaibas  plarimum  tribacn- 
dam  sit  oÇfiai.  Cic).  En  —  de 
et  (arcli.)  à  —  de,  c-à-d.  en 
regard  ao  ce  à  quoi  l'on  com- 
pare, in  comparatione  alicajas 
rei.  Cic  collatione  alicujus  rei. 
Cic.  prœ,  prép.  (avec  l'Abl.). 
Cic.  (mais  prx  s'emploie  régu- 
lièrement devant  celui  des  deux 
termes  qui  est  supérieur  à 
l'autre,  cf.  liomam...  prœ  sna 
Capaa...  irridffcunt  atqae  con- 
temnent.  Cic.  [leg.  agr.  2.  aD, 
961);  ad,  prép.  (avec  l'Ace.). 
Cic.  (cf.  terram  ad  universi 
caeli  comph^xum  quasi  puncti 
instar  obtinére.  Cic.  [Tusc.  I, 
il,  JiO];  le  compl.  de  ad  dési- 
gne toujours  celui  de->  deux 
termes  qui  est  supérieur  à 
ï'auirei.  comparatut  [a,  umj 
ad  aliquid.  Cic  Liv.  colla- 
tas  (a,  um)  cum  aliqaa  re.  Liv. 
(cf.  quid  illa  sant   collata  cum 

iisf  Liv.?  VOV.  COMPAHATIVEMENT, 

comparer),  kecherclior,  prouver 
par  voie  de   — ,   cowparâre, 
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tr.  Cic.  Liv.  ivoy.  comparera  || 
(Spéc.)  Degrés  de  comparaison 
(graram.).  Gradus  compara- 
tivas.  Gramm.  Comparatio. 
Donat.  Collatio.  CleUon.  f\st. 
Contentio  larr.  iL.  L.  VIII, 
75).  Il  Comparaison  (rlict.K 
Comparatio  [pr.  •  parallèle, 
rapprochement  •).  Cic.  Collatio 
(gr.  T:apa6i)).Ti).  Cic  (inv.  I,  ;.'J;. 
Quint.  (V,  U,  S3).  H  Faculté 
qu'a  l'esprit  de  comparer  deux 
idées  pour  en  déterminer  le 
rapport.  Comparatio,  onis,  f. 
Cic.  1  Action  de  rapprocher 
deux  ou  plusieurs  choses  pour 
établir  entre  elles  un  rapport 
d'égalité.  Qui  défie  toute  — , 
omnium  comparationem  vin- 
cens.  Val.-Aiax.  sine  exemplo 
maximas.  Cic  II  n'y  a  pas  de 
comparaison  possible  et  (el- 
lipt.*  il  ii'v  a  pas  de  —  entre 
c  s  deux  o\)jei3,  eu  res  cum  al- 
téra nullo  modo  potest  compa- 
rari.  Cic  Qui  ne  peut  soutenir 
la  comparaison,  non  compa- 
randas.  Liv.  Le  premier  sans 
— ,  longe  primas.  Cic.  facile 
princeps.  Cic  La  plus  belle 
sans  ^,  longe  ante  alias  spe- 
cie  insignis.  Liv.  Le  plus  noble 
sans  — ,  longe  nobilissimus. 
Cses.  Ne  pas  vouloir  faire  de — , 
nihil  comparandi  causa  loqai. 
Cic.  (in  Pis.  I,  extr.).  Voy.  com- 
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comparaître,  v.  intr.  Pa- 
r.iitro  eu  justice.  In  /us  ire. 
Ter.  Nep.  in  Jas  ad  pra-torem 
ou  simpl.  in  jas,  ad  Jadii  ium 
adiré.  Cic.  in  Jadicium.  Ncp. 
ad  Judicem  venire,  ad  ju- 
diciam  ou  in  jadicio  adesse, 
ou  simpl.  adesse.  Cic.  —  (un 
jour  fixé),  in  jadicio  sistere  se, 
ou  simpl.  sistere  se.  Cic.  vadi- 
monium  sistérc,  obire.  Cic.  ad 
vadimonium  venire.  Cic.  S'en- 
gager à  — ,  vadimonium  pro- 
mittére.  Cic.  Ne  pas  — ,  va- 
dimonium deserëre.  Cicoava- 
des  deserëre. Liv. Fa.\re  assigner 
à  — ,  in  jUS  vocàre.  Cic  dacêrc. 
Liv.  ad  jadiciam  cogère.  Cœs. 
in  jadicium  adducêre,  vocàre, 
citâre.  Cic.  et  simpl.  cilâre. 
Cic  ad  judicem  vocàre 
(aliqaem).  Sen  Faire  — 
{pour  un  jour  fixé),  diem  dicêre 
alicui.  Liv.  (en  faisant  donner 
caution),  vadari  aliqaem.  Cic. 
vadimonium  alicai  imponére. 
Nep.  Je  suis  obligé  de  — ,  va- 
dimonium est  mihi  cum  ali- 
qao.  Cic.  Faire  —  des  témoins, 
testes  prodacëre.  Cic.  evocâre. 
l'Un,  exidbére.  Cic.  Curt.  Faire 
—  un  pupille,  des  frères,  pu- 
pillam,  l'ratres  exitibcre.  <^ic 
Ils  firent  —  Lépidus,  Lepidum 
adesse  jasserant.  Vell.  \\  (l'ar 
anal.)  11  fit —  les  tribuns  de- 
vant lui,  tribunos  attrahi  ad 
se  jassit.  Liv.  Ayant  fait  —  les 
prisonniers,  ca//îii^is  productis. 
Liv. 
comparant,   ante,    adj.     Qui 
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comparait  en  justice.  Qui,  qu.T, 
in  jadiciam  ou  ad  jadicem  i  e- 
nit.  Cic.  Voy.  comparaître. 

comparatif,  ive,  adj.  Qui  con- 
tient, établit  une  comparaison 
entre  plusieurs  choses.  Com/ia' 
rativas,  a,  am,  adj.  Cic  Mé- 
thode— ,  comparandi  ratio.  .•!. 
Il  (Spécialt.)  l.a  forme  —  et 
(substaiitivmt.)  le  —  (gramm.). 
Compnratiios  gradas  et  absol. 
Coniparafiius,  i,  m.  Oramm. 
Comparativum  nomen.  l'risc. 
Comparatio,  onis,  (.  Quint. 
Mots  au  —,  comparativa  (s.-e. 
verba),  n.  pi.  Quint.  Cas  avec 
lequel  se  construit  le  — ,  com- 

parativus  casus.  Grc.mm.  L'aJ- 
verbe  so  met  au  — ,  compara- 
tio accidit  adverbio.  Donat.  Au 
— ,   comparative.  Cliaris. 

comparativement,  aijv.  Par 
comparaison.  Comparate.  Cic. 
Kr  comparatione.  Cic  (Urat., 
111,  29,  Tltî). 

comparé,  ée,  adj.  Qui  procède 
par  voie  do  couipaiaisou. Gram- 
maire . — ,  coni/)ara(ii'a  gram- 
matica.  A. 

comparer,  v.  tr.  Uapproclior 
doux  ou  plusieurs  choses  pour 
eu  déterminer  les  ressemblances 
et  les  différences.  Comparùre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  c.  atiquid  can 
aliqaa  re.  Cic.  majora  et  mi- 
nora et  paria.  Cic  similitU'H- 
nes.  Cic  res  numéro,  specie. 
Cic.  imperatores  (ormâ  ac  dé- 
core corporis.  Cic  Attico  /.;/- 
six  Catonem  noftrum.Cic  eqai 
foriis  et  virtoris  senectati  coin- 
parare  suam.  Cic.  copias  copiis 
vel  numéro  vel  militam  génère. 
Liv.  Catonem  cam  PlUlisto  et 
Thucydide.  Cic  corporis  com- 
moda  cum  externis  et  externa 
cam  corporis  et  ipsa  inter  se 
corporis,  et  externa  cam  exter- 
nis. Cic.  cam  meam  factum 
cum,  tao  comparo.  Cic.  c.  leget 
inter  se.  Quint,  deinde  compas 
rat  [•  il  comparo  et  cherche  -, 
d'où  il  '  recherche  par  voie  de 
Comparaison  •],  qaanto  plures 
deleli  sint  hominum  impela 
quanx  reliqua  calamitate.  (Jic, 
comparando  [-  en  prouvant  par 
voie  do  comparaison  ■«]  hinc, 
qaam  intestina  corporis  seditio 
similis  esset  irx  ptebis  in  pa- 
tres (lexissc  mentes  hominum. 
Liv.  cam  comparetur  [■•  re- 
cherche par  voie  de  comparai- 
son "],  nirum  satias  sit  popu- 
lum  (rumentum  accipére,  an 
non  accipére.  Cornif.};  com- 
ponëreipr.'  placer  ensemble--, 
d'où  "  rapprocher,  cor'fronter, 
comparer  ..),tr. Cic.  Sali.  Quint. 
(ex.  :  c.  dignitati  alicujus  suam. 
Cic.  Metelli  dicta  cam  (actis. 
Sall.caaaamcam  causa.Qaint.), 
conferre  [pr.  •  mettre  en  p.v 
rallèle,  comparer"),  tr.  Cic. etc. 
(ex.:  c.  ulrorumque  fada.  Nep. 
hêec  omnia  summà  carà  et  di- 
ligentia  recognita  et  coUalu 
sant.  Cic.  c  Oallicum  cam  Gee 
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manorumagro.  Coss.  (orlunam 
Metrûpolitam  cam  casu  d'om- 
pht-nsiam.    Cœs.     cam     Uhas 
vUa  l'.   .>aU^    vobia    notissi- 
mom.     Cic.    con(erte    Verrem, 
non  at  hominein  cam  liomme 
comparais,  sed  ut  pacem  cam 
bello,  leges  cam  vi  conferatis. 
Cic.  qacm  cam  eo  conierre  pos- 
sumus  non  modo  ingenii   ma- 
gnitadine,    sed   etiam    animi? 
Cir.  conf.   parva   magnis.  Cic. 
vitam    inler  se  atriasque.  Cic. 
bos  ad  bovemcoUatas.   Varr.); 
coDteDdëre    [pr.  •  opposer  . 
rf'oii  •■  mettre   on   parallèle    ■), 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  c.  ipsas  caa- 
sas  qaœ  inter  se  conpigant.  Cic. 
vetera  et  prxsenfia.  Tac.  qaic- 
qaid  ta  contra  dixeris,  id  cam 
defensione   nostra  contendito  ; 
ita  facillime  causa  Sex.  Roscii 
cam  taaconferetar.Cic.) .'\  Rap- 
procher pour  établir  un  rapport 
d'éaalité.  Comparnre,    tr.   Cic. 
Coiiferre,  tr.  Cic.  (Mêmes  constr. 
que  ci-dossus.)  Cos  choses  ne  se 
sauraient  comparer,  ista  inter 
te  comparari  non  passant.  Cic. 
—  Philippe  à  Hannihal,    llan- 
nibali  Pldlippum  œquàre.   Liv. 
Que  tous  les   crimes  du  monde 
ne  pouvaient  se  comparer  à  une 
partie  de  celui-ci,  omnium  sce- 
iera  vix  cam  hujus  parva  parte 
sequari  confernqac  passe.  Cic. 
•J  Rapprocher  ce   dont  on  parle 
de  qqch.  d'analogue  pour  ren- 
dre ce  qu'on  dit  plus  sensixjle. 
Assimulâre.  tr.  Cic.  etc.  (e.x.: 
formam  totiasBritanniieoblon- 
gœ  scutalse  vel    bipennis  assi- 
miilavere.  Tac.  simile  ex  specie 
comparabili  aat  ex  conferenda 
atque  assimulanda  natara  ja- 
dicatur.    Cic.)  ;    sequiperare, 
tr.  Liv.  (ex.  :   mari  tranquillo, 
quod  ventis  concitatar.  malti- 
tudinem  yEtolorumxqaiperàre. 
Liv.  [xxxviii,  10,  5]). 
comparoir,  v.  intr.  Comparaî- 
tre en  justice  (arch.).Voy.  com- 
paraître. 

comparse,  s.  f.  et  m.  Un  — , 
uno  _,  (homme),  femme  qui 
remplit  un  rôle  muet  dans 
une  pièce  de  théâtre.  \oy. 
FIGURANT.  Il  (Fig.  Famil.)  Per- 
sonne qui  parait  dans  une  af- 
faire sans  y  jouer  un  rôle,per- 
sonamuta.A. 

compartiment,  s.  m.  Subdi- 
vision ménagée  dans  un  espace 
pour  loger,  en  les  séparant  les 
unes  des  autres,  des  personnes, 
des  choses.  Loculus,  i,  m.  Veg. 
Fori,  orum,  m.  pi.  Liv. 
Lacas,  ùs,  m.  CoL  (En  pari, 
d'une  maison).  Membram,  i,  n. 
Ov.  Distribué  en  comparti- 
ments. Localatas,  a,  am,  adj. 
Varr.  (cf.  loculatœ  arcalse. 
Varr.)  et  loculosus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Voy.  case. 
comparution,  s.  f.  Action  de 
comparaître  devant  un  juge. 
Fixer  le  jour  de  la — ,  vadimo- 
niam  constitaëre.  Cic.  Prendre 


jour  pour  la  — ,  vadimoniam 

concipëre.  Cic. 

compas,     9.     m.     Instrument 
forni'-  do  doux   branches  (pour 
mesurer  des   angles,  tracer  dos 
cercles).    Circinus,    i,  m.    Cses. 
Vitr.    Tracer    au    — ,     circino 
describëre,   circino    circamda- 
cëre.  Cœs.    Action    do    décriro 
un  cercle  avec  le  — ,  circinafio, 
onis,  f.  Vitr.    Fig.   (Faire    toui) 
par  règle  et  par  — ,    par   —  et 
par  mesure  (avec  une  exactitude 
minutieuse),    minutius.  Qaint. 
compassement,  s.  m.  Action 
de  compassor.  Descriptio,  onis, 
f.  Cic.  Dimensio,  onis,   f.  Cic. 
compasser,  v.  tr.  Ordonner  (un 
ensemble)  d'une  manière  régu- 
lière,  symétrique.  Circino  di- 
metiri.    Vitr.    describëre.  Cœs. 
Il  ^  Fig.  Considérer,  peser  exac- 
tement.   Expcndere,     tr.    Cic. 
Voy.  CONSIDÉRER,  PESER.   |1  (Par 
ext.).  Régler  (ce  qu'on  fait,  ce 
qu'on  dit)  rigoureusement,  sans 
laisser    place  à  qqch.  de    libre, 
de    spontané.    Acerrimà    nor- 
mâ  dirigëre.    Cic.   componëre. 
Cic,  —    ses    expressions,  acer- 
rimà normâ  dirigëre  verba.  Cic. 
—  son  style,  sylhibas  prope  di- 
namerâre    et     demetiri.     Cic. 
Style  compassé,  çuœdampnfide 
dicta.  Cic.  Avoir  une  démarche 
compassée,  gradus  suos  iempe- 
ràre.    Sen.    Parler  d'une    ma- 
nière compassée,  putide  loqai. 
Cic. 
compassion  (lat.  eccl.  compas- 
sio.   Hier.),  s.  f.  Sentiment  par 
lequel  on  prend  part  à  la  souf- 
france   d'autrui.    Misericor- 
dia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  .•  mise- 
ricordia   est   segritudo  ex  mi- 
seria  alterius  injariâ  laboran- 
tis.  Cic.  [Tusc,  V,  18].  m.  pue- 
roram  ["  pour   les   entants  »]. 
Cic.  adhibêre   in  hominis  for- 
tanis   misericordiam.  Cic.  mi- 
sericordiam  captàre.  Cic.  alica- 
jus  ['  pour  qqn  •]  misericordiâ 
commovëri.     Cic.      misericor- 
diam  elicëre.    Cic.    misericor- 
diam magnam  habêre  [.méri- 
ter "].  Cic.  misericordiam  omit- 
tëre.  Sen.  non  reqairëre  alica- 
jas  misericordiam.  Cic.  aliéna 
m.isericordia  vivëre.  Cic.  prop- 
ter  misericordiam.  Cic.    mise- 
ricordiâ captas   ou  commotas 
ou  permotus.    Cic.    misericor- 
diâ capi  ou  corripi  [  -  se  sentir 
ému,  être  saisi  •].  Cic.  naiseri- 
cordiam  alicui  tribuëre  ou  im- 
pertire.  Cic.    tenet  me  miseri- 
cordiâ alicajas.  Cic.  misericor- 
diam non  recipëre  [•  ne  pas  être 
capable  de  ■•].  Cic.)  ;  misera- 
tiO,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  cam 
qaadam  miseratione.  Cic.  seta- 
tis  miseratione  atqae  indigni- 
tate  injarix  incensâ.  Liv.  mi- 
serationcm  commovêre  [■  opp. 
à  discutëre].  Qaint.  miseratio- 
nem    peiëre.    Plin.    tantam  id 
inter  ipsos  miserationem  fecit, 
at...  Liv.  miseratio  sui  animos 


cepif.  Liv.  miserationem  omnem 
stullitia  exemit.    Liv.  misera- 
tionem perdidisse    [■    no    plus 
trouver  '].    Qaint.  decl.).  Res- 
sentir do   la  —,  misericordem 
esse.  Cic.  se  misericordem  pree- 
bêre.  Cic.  Avoir  compassion  de 
qqn,    misereri     alicajas.    Cic. 
J'ai  de    la     -  pour  toi,  miserel 
ma   tui.  Cic.    Exciter    la   com- 
passion   (par      le     pathétique), 
commiserûri.   Cic.   Qaint.  voy. 
PATHÉTIQUE.  Digiio  de  — ,  miss- 
rabilis,  e,  adj.  Cic.  miserandas, 
a,  um,  adj .  Cic. 
compatibilité,  s.   f.  Caractère 
d'une    chose    compatible    avec 
une    autre.    Convenientia,    se, 
f.  Plin. 
compatible,  adj.  Qui  peut   sa 
concilier    avec...     Conveniens, 
(dat.    et  cam  avec   l'abl.),  adj. 
Cic.  congraens  [cam  et  l'abl.). 
Cic.  concors  {cam  et  l'abl.).  Liv. 
— ,  sociabilia  inge- 
N'être   pas    —   (en 
choses),    repagnare, 
Uor.   Voy.  incompa- 


Caractc  Tes 
nia.  Plin 
pari,  des 
intr.    Cic. 

TIBLE. 

compatir 


V.  intr.  Se  concilier 
.ivec  (arch.).  Congraëre  cam 
(abl.).  Cic.  Concordâre,  intr. 
Sen.  1  Prendre  part  à  la  souf- 
france d'autrui.  Idem  ou  seque 
ou  pariter  dolêre  {aliqaa  re). 
Cic.  pari  dolore  a(^cî.  Cic.  ali- 
cajas doloribus  congraëre.  Cic. 
(Tusc.  V,  1,  3).  Je  compatis  à 
votre  douleur,  taam  vicem 
doleo.  Cic. 

compatissant,  ante,  adj.  Qui 
prend  part  à.  la  douleur  d'au- 
trui.   Misericors    in    aliqaem. 
Cic.  in  aliquo.  Sali,  misericor- 
diâ captas  ou  commotas,  per- 
mutas.  Cic.    Il    (Par   ext.)  Qui 
exprime  la  compassion  (en  pari. 
des  choses).  Misericordix  ple- 
nas.  Cic. 
compatriote,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle   qui    a     la    même    patrie 
qu'un  autre.  Popularis,    is,  m. 
Cic.  Qai,  quse  ejasdem  est  po- 
pali  ou  gentis,  nationis   ou  ci- 
vitatis.   Cic.   Homo  ou  malier 
ejusdem    civitatis.     Liv.     Qai 
(quse)  in   eadem  civitate  {me- 
cam,  vobiscam)  natas  ou  nata 
est.  Cic.  Civis,  is,  m.  Cic.  Ma- 
niceps,  ipis,  m.  et  f.  Cic.  Prop. 
Nos  —,  nostrates,  um,   m.  pi. 
Plin.  nostri homines  ou  nostri 
incolse.     Cic.     simpl.    nostri, 
orum,  m.  pi.  Cic. 
compellatif ,  ive,  adj.  Quisert 
à    adresser     la    parole   à    qqn 
(gramm.l.    Vocativus,  a,    am, 
adj.  Gell. 

compendieusement,  adv.  i-n 
résumant  l'ensemble.  .Somma-- 
tim,     adv.     Qaint.     Breviter, 

adv.  Cic.  j.   /^   ■ 

compendieui,  ieuse,  adj.  Qui 

résume   l'ensemble.    In  angas- 

tam  coactas.  Cic.  Compendio- 

sas,  a,  am,  adj.  Jast. 
compendium,  m.  Résumé    de 

l'ensemble  d'une  science,  d'une 
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doctrine  (arch.).  Compendiam, 
ii,     a.     Quint.     Voy.    abkécé, 

compensateur,  compensa- 
trice, adj.  Qui  seit  à  compen- 
ser. Compensativus,  a,  un>, 
adj.  Aag. 
compensation,  s.  f,  Aotioa  de 
secompen5erréciproquemenl(en 
pari,  de  ùeux  choso»).  ^£'quatio, 
onii,  f.  Cic.  Compensatio,  onis, 
t.  Cic.  Faire  — ,  voy.  compen- 
ser. 11  y  a  —  euire  les  recettes 
et  les  dépenses,  par  est  ratio 
acceptoram  etexpensoram.  Cic. 
Dans  les  opérations  d'outre- 
mer, il  y  eut  une  sorte  de  — 
de  revers  et  de  succès,  trans- 
marinse  rea  qaadam  vice  pen- 
sâtes. Liv.  La  —  s'établit  entre 
les  services  et  les  injures,  intcr 
bene^cia  et  inj'arias  ratio  con- 
fertar.  Liv.  ||  ^Spécialt.)  Libé- 
ration réciproque  de  deux  per- 
sonnes dont  l'une  est  débitrice 
de  l'autre.  Compensatio,  onis, 
f.  Jet.  Pensatio,  onis,  f.  Dig. 
compenser,  v.  tr.  Neutraliser 
(un  elTetj  par  un  elTot  équiv:i- 
lenten  sens  inverse.  Compen- 
Sàre  {pr.  «  peser  en  même 
temps  •  d'oii  •  balancer,  com- 
penser ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  bona  cam  vitiis.  Hor.  lœti- 
tiam  cam  doloribas.  Cic.  vi- 
tiam  vel  facaltate  vel  copia. 
Cic. damna  fructa  setatis.Cic); 
pensâre  {'  contrepeser  i,  d'où 
•  compenser  ■),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  p.  moram  velocitate. 
Sen.].  Se  compenser,  repensàri, 

Ëass.  Sen.  ou  pensari,  pass. 
iv.  Sen. 
compérage,  s.  m.  Rapport 
qu'ont  entre  eux  le  parrain  et 
la  marraine  d'un  enfant.  (Voy. 
ces  différents  mots.)  1  Entente 
secrète  avec  qqn  (pour  lui  prê- 
ter son  secoure  sans  avoir  l'air 
de  le  connaître).  Consensus,  as, 
m.   Cic.  CoUasio,   onis,  f.  Cic. 

Voy.    ISTELLICENCE. 

compère,  s.  m.  Nom  donné  au 
parrain  d'un  enfant  (par  rap- 
port à  la  marraine).  Computer, 
patris,  m.  Da  Cange.  1  Appel- 
lation populaire  entre  g"iis  qui 
se  parlent  familièrement.  Bon- 
jour, — ,  qaid  agis,  o  bone  ! 
Un  rusé  — ,  komo  versutas.  Cic. 
veterator.  Ter.  Cic.  Compère 
le  renard,  astata  valpes.  Hor. 
Etre  —  et  compagnon  avec 
lui  {c.-d-d.  très  familier;,  voy. 
puiiLiER.  Il  (Fig.  pop.)  Celui 
qui  est  secrètement  d'intelli- 
gence avec  qqn.  Collasor,  oris, 
m.  Aag.  Cod.-Theod. 

compersonnier.  s.  m.  Copar- 
taji^-int  'arch.).  Voy.  ce  mot.  t| 
(Fig.)  Associé,  complice.  Voy 
zes  mots. 

compétemment,  adv.  O'une 
manière  compétente.  Merito , 
adv.  Cic.  Ut  decet.  Liv.  Ido- 
nee,  adv.  Cic. 

compétence  (lat.  post.  com- 
petentid;,    t.    (.  Attribution    à 
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qqn  do  ce  dont  il  a  droit  de 
décider.  Potestas,  atis,  t.  Cic. 
Jas,  Jaris,  n.  Cic.  ProWnoi<i, 
.T,  f.  Liv.  (cf.  provincix  fi'^es. 
Liv.  [.\.\VII,  US,  6].  provimriœ 
iis  non  permLxtse  rejionibu.'J, 
sed  diversx.  Liv.  [ib.  35,  lOj). 
Il  (Eu  vertu  d'une  connais- 
sance approfondie.)  V'eram  ja- 
diciam.  Cic.  Choses  qui  étaient 
de  leur  — ,  gax  judicii  sut 
erant.  Liv.  Voy.  compétent.  ^ 
(Arch.)  Compétition.  Voy.  ce 
mot. 

compétent,  ente,  adj.  Qui 
doit  être  attribue  à  qqn,  en 
vertu  d'un  droit.  Qui  Igas", 
qaod)  est  ou  ad  of^iam  ali- 
cajas  pertinet.  A .  Jastus,  a, 
un»,  adj.  Cic.  Débitas,  a,  um, 
adj.  Ciel  A  qui  doit  être  attri- 
bué le  droit  de  décider.  ||  En 
vertu  d'une  autorité  légale. 
Justas,  a,  am,  adj.  Cic.  Légi- 
timas, a,  am,  adj.  Cic.  Idoneus, 
a,  am,  adj.  Cic.  Un  juge  — , 
idoneus  judex.  Cic.  Il  est  — 
pour  cela,  Jus  habet  illud  fa- 
ciendi.  Cic.  ||  (En  vertu  d'une 
connaissance  approfondie.)  Ju- 
ger là  où  l'on  n'est  pas  un  juge 
— ,  judicare,  qaod  non  est 
nostrijudicii.  Cic.  .\ut6urs  — , 
idonei  aactores.  Quint. 

compéter,  v.  intr.  .'appartenir 
(à  qqn)  en  vertu  d'un  droit. 
Competére,  intr.  Utp . 

compétiteur,  compétitrice, 
s.  m.  et  f.  Celui,  celle  qui  se 
mot  sur  les  rangs  en  même 
temps  qu'un  autre,  pour  obte- 
nir qqch.  Competitor,  oris,  m. 
Liv.  competitrix,  tricis,  f.  Cic. 
Qui  {qux)  ana  petit  manus. 
Liv.  Adversarias,  ii,  m.  Cic. 
Adversaria,  se,  f.  Cic.  Tu  as 
dos  nobles  pour  — ,  nobiles  te- 
cum  pétant.  Cic.  Etre  compé- 
titeurs, petere  in  unum  tocam. 
Liv.  aliquid  contra  petere.  Cic. 
—  au  trône,  semalas  regni. 
Justin. 

compétition  (lat.  eccl.  compe- 
titio.  Ambr.),  a.  f.  Action  de  se 
porter  compétiteur.  Multoram 
petitio.   Cic. 

compilateur,  s.  m.  Celui  qui 
réunit  en  un  seul  corps  des 
documents  sur  une  matière, 
empruntés  à  diverses  sources. 
Qai  libram  ex  alieno  libro 
[aliorum  ou  alienis  libris) 
componit,  congerit.  A.  —  des 
lois,  compositor  j'aris.  Cod. 
Theod.  ^  (Par  ext.)  Auteur  qui 
emprunte  aux  autres,  faute 
d'originalité.  Compilator,  oris, 
m.  Hier.  Voy.  plagiaire. 

compilation,  s.  f.  Recueil  de 
documents  sur  une  matière, 
empruntés  à  diverses  sources. 
Liber  ex  alieno  libro  (aliorum 
ou  alienis  libris)  compositas , 
conyestas.  A.  1  (Par  ext.)  Livre 
fait  d'emprunts,  qui  no  con- 
tient rien  d'original.  Compila- 
tio.  onis,  t.  Cic.  Farrago,  ginis, 
f.  Jav. 
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compiler,  v.  tr.  Réunir  ea  un 
seul  corps  (des  te.\tes  sur  un 
sujet  commun,  empruntés  k 
diverse*  souixies).  Libram  t» 
alieno  libro  (ou  ex  alwrum  ou  ex 
alienis  libris)  componère,  cong»- 
rére.A.  ||  (Par  o.\t.).  —  un  livre 
(le  faire  en  compilantj,  («cri- 
nia)  compilare.  1/or. 

complaignant ,  ante,  adj. 
Qui  porte  plainte  (en  justice), 
qui  expose  ses  griefs.  La  partie 
complaignante.  et  (substantivt) 
le  — ,1a  complaignante, pad'Éop, 
oris,  m.  Cic.  Quint,  petitrix, 
tricis,  f.  Paal.  Dig. 

complaindre  (se*,  v.  pron.  Se 
plaindre  (arch.  ).  Voy. plaindre. 

complainte,  s.  f.  Action  de  se 
plaindre  à  qqn.  Voy.  plainte. 
Il  iParoxt.)  Chanson  plaintive 
sur  la  victime  de  qq.  malheur, 
de  qq. crime.  A^enia,  se,  f.  Hor. 
Gantas  lagabris.  Cic.  Hor.  ^ 
(Spécialt.)  Action  de  se  plain- 
dre en  justice  (arch.).  Petitio, 
onis ,  f.  Cic.  Qaint.  ||  Requête 
oii  le  plaignant  expose  ses 
giiefs.  Quereia,  se,  f.  Val.-Max. 
Jet. 

complaire  (lat.  arch.  et  post. 
comp(acëre),  v.  intr.  et  pron. 
Il  V.  intr.  Plaire  à  qqn  en 
s'accommodant  à  ses  goûts,  etc. 
Placêre,  intr.  Cic.  voy.  plaire. 

I  K.pron.  Se  complaire,  c.-a-ci. 
trouver  une  entière  satisfaction 
en  qqn,  en  qqch.  Aliquo  delec- 
tari.  Cic.  Delcctari  in  aligaa 
re.  Cic.  Libidinem  habêre  in 
aliqaare.Sall.  Gloriari  aliqaâ 
re  ou  de  aliqaâ  re  (à  propos 
de  choses  qui  n'en  valent  pas 
la  peine) .  Cic.  ou  in  aliqaâ 
re  (à  propos  d'un  avantage 
qu'on  possède  réellement).  Cic. 
ôaudëre.  intr.  Cic.  {cl.gaadere 
miki  videtur  L.  Cotta  gravitate 
lingaas.  Cic.  [de  Orat.,  III,  11]). 

complaisamment,  adv.  Avec 
complaisance.  (>(liciose.  Cic. 
Obsequenter.  Liv.  Obsequio. 
Hor.  Per  ambitionem.  Liv. 

complaisance,  s.  f.  Volonté 
de  complaire  à  qqn. Ofese^uium, 
ti,  u.  Cic.  Liv.  (cf.  obsef/uiani 
amatori  venditàre.  Liv.  Obse- 
qaentia,  se,  f.  Caes.  (voy.  con- 
descendance). Indalgentia,  se, 
f.  Cic.  (voy.  douceur,  bonté;. 
Propensa  volantas.  Cic.  Vo- 
lantas  officiosa.  Ov.  yacilitas, 
atis,  f.  Cic.  Avoir  de  la  —  pour 
qqn  ,  morem  gerëre  alicui. 
Cœs.  Cic.  indalgêre  alicai. 
obseqai  alicai.  Ter.  Avoir  trop 
de  — ,    (acéré  officiosiaa.  Cic. 

II  (Par  ext.)  Acte  par  lequel 
on  cherche  à  complaire  à  qqo. 
Obsequium,  ii,  n.  Ter.Cic.Avoir 
des  complaisances  pour  qqn, 
officia  con(crre  in  ahqaem.  Cic. 
offtciosum  esse  in  aliquem.  Cic. 
Sottes  complaisances,  ineptale- 
nitas.  Ter.  Lâches  complai- 
sances, déforme  obsequium. 
Tac.  Il  (Famil.)  Disposition  à 
se  déranger    pour  obliger  qqa. 
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>  ver    1»    —   "le.  'jraliirn    mihi 
'f',:;-ris,    si...     Cic.    l'aire    une 
clM.se  par— pour  qqn,   gratix 
r.iusâ  aUqaidfacère.  Cic.  Mon- 
trrM-do  la    —,    voy.   oulioeant. 
M  ■iisonge    «le     —,    misericora 
,n,ndaciam.  Cic.   ^    Sentiment 
u.ii-    lequel  ou   se  complaît  en 
,piii,  en  qqch.  Avec  —,  libenti 
.uiimo.  Cic.  libcntcr,  adv.  Cio. 
complaisant,  ante,  adj.   Qui 
;i    de    la    complaisance     pour 
.mil,   Obsenaens,  entis,  p.  ndj. 
1  er     Induljens,  entis,    p.  adj. 
,  ic     0[(iriosus,    a,    um,    adj. 
(  ;,-  FMiiis,  e,  adj.  CommoJus, 
a,  am.  adj.  Cic.  Subst.  Se  faire 
1.1  —  ileqqa,  alicai  lenocinari. 
I  i,-.  Les  complaisants    du   pu- 
blic, popali   assentatores.  t'ic. 
I    (Par  ext.    absol.)     Disposé  à 
i.   déranger  pour    obliger  qqn. 
--M  montrer  —,  alicai  commo- 
..nre.  Cic.  (de  fin,   II,  117).  cf. 
nmnibas  in  rébus    rommodare 
aliciii.  Cic.  (ep.  Xm.   32,  S>.    1 
nui    sa    complaît  en    qqn,    en 
qncli.  Indalgens.  entis,  p.  adj. 
av.  le  Dat.).    Cic.    \\    (Absol.) 
Qui  se  complaît   en    lui-mema 
ar.-h.).  Sibi  indulgens.  Ter. 
complant.  s.  m.  Plant  d'arbre 
Arch.).   Voy.  plant.    ||     (Spe- 
nalt.)  Plant  de  vigne.     Vitia- 
riam.  ii,  u.  Varr. 
complément,  s.    m.    Ce   qu  il 
i.iut  ajouter  à   une  chose  pour 
\j.    rendre   complète.    Sapple- 
jnentam,  i,  n.  Col.  Apal.  Com- 
fdcmentan\,i,  n.  Cic.  (ey.  ina- 
7ua  qaxdam  verba,  quasi  com- 
[dementa  nameroram.  Cic).  La 
sauté    en    est   la    complétnent 
au   bonheur),    ex    integritate 
■otporis        camalatur .       Cic. 
",      (Gramm.).      Complément, 
rasas     completivas.    Gramm. 
[^„  —  direct,  casas  accasativas, 
Qaint.  ou  accasandi.  l^arr.Les 
—  indirects,  casus  converti  ou 
obliqiii.  Qaint. 

complémentaire,     adj.     Qui 
l'orme    la     complément     d'une 
rhose.  Qui  (qas:,  gaod)    sappl-t 
ou  complet.  A.  \\  Jours  complé- 
mentaires (dans  le  calendrier), 
intercalares  dies.  Plin. 
complet,  ète,  adj.  Auquel  il  ne 
manque     aucun    des   éléments 
qui  doivent  le  constituer.  Com- 
plétas, a,  am.  p.  adj.   Cic.  (cf. 
ea   samma  nondam    compléta 
est.   Cic).  Perfectus,  a,  um,  p. 
adj .  Cic.  (cf.  complétas  et  per- 
fectus verborumambitas.Cic). 
H      Absolutas,  a,  um,  p.  adj.    Cic. 
(cf.  absolatus    et  perfectus   ou 
perfectus  atqae  absolutas.  Cic. 
absolutas   philosophas.   Cic). 
Au     complet,     integer.     gra, 
grum,  adj.  Cic.  (cf.  integer  est 
militum  numéros.  Cic.).Etreau 
complet,  numéros  suos  habère. 
Cic  Liv.  Une  légion  au— ,/usÉa 
et  plena  legio.  Liv.  Mettre  au 
complet,  supplêre,  tr.  Cic.  Liv. 
explére,  tr.  Liv.   Remettre  au 
-    —,  supplêre,  tr.     Liv.    ^    (Par 


ext.)  Où  toutes   les    places  sont 

occupées.  Voy.  plein. 
complètement,    adv  .    D'une 

manière  complète.  Plene.  Cses. 

Cic.    Absolute.    Cic    Perfecte. 

Cic   Plane.  Cic  Omnino.  Cic 

Prorsus.    Sali.    Ad    nameram. 

Cic.  Démontrer  —,  plenius  os- 

tendëre.     Plin.    Que   tu   as   — 

changé    d'avis,    te    tam    vehe- 

menter    sententiam     matasse. 

Cic.  Voy.  entièrkmënt. 
complètement,   s.   m.  Action 

de    compléter.    Consammatio, 

onis.  f.  Plin.  Absolutio,  onis,  f. 

Cic  Perfectio,  onis,  f.  Cic.  Lu  — 
d'une  armée,  tapplementam  le- 

gionibus  scriptam.  Cic  —  d.'un 
bataillon,  cohors  refecta.  Cses. 
Le  —  du  sénat  par  hs  censeurs, 
cooptatio  censoria.  Cic. 

compléter,  v.  tr.  Rendre  com- 
plet. CompJêre.tr.Cass. Cic. (ex: 
legiones  in  itinere.  Cses.  cohor- 
tes pro  numéro  militum.  Sali, 
horam  adventa  decem  milia 
armatoram  compléta  sant. 
Cees.);  explore,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  exercitum.  Liv.  se.v  mi- 
lia. Cart.  deminatam  patrum 
nameram  ad  trecentoram  sum- 
mum. Liv.  explere  quod  atri- 
que  défait.  Cic.  legiones.  Sali, 
eum,  nameram.  Cœs.)  -  sup- 
plére  ipr.  -  ajouter  pour  ren- 
dre complet  "),  tr.  Virg.  Liv. 
lex.  :  scriptum.  Cic.  senatum. 
Suet.  bibliothecam.  Cic).  Fig. 
Absolvére,  tr.  Cic.  (voy.  tek- 

MINER,   ACHEVER,   PARFAIRE). 

complétif,  ive,  adj.  (Gramm.). 
Qui  joue  le  rôle  d'un  complé- 
ment. Completivas,  a,  am., 
adj.  Boét.  Prise 
complexe,  adj. Qui  réunit  en  soi 
plusieurs  éléments  divers.  Mul- 
tiplex, plicis,  adj.  Cic.  Quint. 
Style  — ,  multiplex  orationis 
genus.  Cic.  (Voir)  si  la  cause  est 
simple  ou  — .  utram  causa  sit 
simplex  an  juncta.  Cic.  Le 
monde  est  — ,  mundus  omnia 
complexu  sao  continet.  Cic 
Un  caractère  — ,  multiplex  na- 
tura.  Cic  D'une  manière  — , 
conjuncte  cum.  reliquis  rébus. 
Cic. 

complexion,  s.  f.  Réunion 
d'éléments  divers  (arch.).  Sum- 
ma  sammarum.  Lacr.  conjanc- 
tio  confusioque  {nataree).  Cic 
T  (Spécialt.)  Ensemble  des  élé- 
ments constituant  la  nature 
physique  d'un  individu.  Cor- 
poris  constitutio  ou  affectio. 
Cic.  Habitas  corporis.  Cic.  Tem- 
peratura  corporis.  Sen.  Habi- 
tudo,  dinis,  f.   Ca?/.-^ur.  Voy. 

aussi      CONSTITUTION ,      TE.MPÉKA- 

MENT.  (Savoir)  quelle  est  sa 
— ,  qao  corpore  sit.  Cic.  Une 
forte  — ,firma  corporis  constita- 
tio. Cic.  vires  corporis. (ousimpl.) 
vires,  ium,  f.  Cic.  corporis 
firmitas.  Cic.  Qui  a  une  bonne 
— ,  cui  corpus  bene  constita- 
tum  est.  Cic  II  est  de  bonne 
— ,  bona  nataraest.  Ter.  Mau- 


vaise,   faible   ou     délicate    — , 
corporis  infirmitas,     imbecilli- 
tas,  gracililat  ontenuitas.  Cic. 
—    maladive,    valetado    dura. 
lior.  Etre  d'une  faible  —,   ease 
infirmis  viribus  ou  infirma  va- 
letudine.  Cic.  Qui   ont   une  — 
faible,  maie  valetudine  consti- 
tuti.  Cic    II    (Par   ext.)  Cet  en- 
semble considéré  comme  déter- 
minant   certaines    dispositions 
morales.     Animi     natura     ou 
simpl.    natura,   se,    f.  Cic.  !n- 
genium,  ii,  n.  Cic  Voy.   natu- 
rel. 
complexité,  s.  f.  Caractère  de 
ce    qui    est    complexe.    Malti- 
plicitas,  atis,  f.  Aag.  Boét. 
complication,  s.   f.    Caractère 
de  ce  qui  est    compliqué.    Im- 
plicatio,  onis,  f.   Cic.    Une    — , 
nodus.  Cic.  Les   —  du    droit, 
jaris  nodi.  Juv.  Dénouer  la  — 
d'une   intrigue,    nodum   expe- 
dire.  Cic   ||   (Par  ext.)    Ce  qui 
complique    qqch.    Impedimen- 
tam,  i,  n.    Cic   Nodus,   i,    m. 
Cic    Tomber   dans    des   — ,  in 
difficilem  nodam  mcidére.  Cic 
Absol.  Les  —    politiques,   per- 
turbatio  reram.  Cic.  Voy.    em- 
barras. 

complice,    adj.  Qui  aide  fqqn) 
à  commettre  une  faute.  Socias, 
a,  um,  adj.  Cic.  Ov.  (cf.  scele- 
ris  socias.  Cic).    Conscius,  a, 
um,    adj.   Ter.    Cic    Sali.  (cf. 
sceleris  ou  facinoris  ou  conja- 
rationis  ou  necis  conscius  .Cic . 
subst.    conscius.   Cic  conscios 
edère.  Nep.  celàre.  Cic).   Par- 
tictjps,  adj.  Cic  Curt.  (cf.   esse 
aiicui   participem.    [«    le    com- 
plice   de  qqn  -]   sceierjs  in  re- 
gen\  suum.  Curt.). 
complicité,  s.  f .  Aide  que  l'on 
donne  à   celui  qui   commet  un 
crime,  un  délit.  .S'ocieias  sceie- 
ris.  Cic.    facinoris.  Just.  cons- 
cientia   facinoris.    Tac.  (cons- 
cientise      ejus     modi      facino- 
rum.  Cic.  et  simpl.  conscientia, 
ee,  f.  Tac).  Indice  de  —,  con- 
scientia indiciam.  Curt.  De  — 
avec  son   père,    conscio   pâtre. 
Cic  II    était  accusé   de  — .  ar- 
guebatar    particeps      sceleris. 
Curt.  Etre  de  —  dans  un  crime, 
esse    participem     sceleris     ou 
conscium.   Cic    Curt.    affinem 
sceleri.    Cic.    Attirer   qipi  dans 
la  —  d'un    crime,  aliquem   ad 
sceleris   fœdas  adsciscëre.  Cic. 
Rien  que  de  l'entendre  lui  sem- 
blait une  sorte  de  — ,  si  eoni 
audiret,  sceleri  se  adstringi  ai-bi- 
trabatar.  Cic 
compiles,  s.  f.  pi.  La  dernière 
partie  de   l'office  qui  se  dit  ou 
séchante  après  vêpres.  Compie- 
toriam,  i,   a.  Aag. 
compliment,  s.  m.  Harangue 
adressée  *  quelqu'un  dans  une 
occasion  solennelle.  Oratio  sol- 
lemnis.    .i.    Adresser   un  —   a 
qqn,  affari  aliquem.  Cic  Adres- 
ser par  lettre  des  —  de  bonne 
année,     solemnia     incipientis 
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anni  kalendis  januariis  epis- 
talà  precari.  Tac.  ^  Paroles 
flatteuses  adressées*  qqn.  Gra- 
talatio.onis,(.Cic.(En  pari,  de 
plusieurs  persomies.)  tongra- 
tatatio,  onis,  f.  Val.-Max. 
Verba  honorifica ,  verborum 
honos.  Cic.  Faire  des  —  à  qqn, 
laudare  alùjuem  ou  /lonori/ici» 
verbiï  proseqai  aliqaem.  Cic. 
Ils  répondent  par  des  — , 
grata  aadita  respondent.  Tac. 
Un  faiseur  de  — ,  un  homme  à 
— ,  blandas.  Cic.  Qui  se  pro- 
digue en  — ,  gratalabandas. 
Liv.  Saet.  Adresser  des  —  à 
qqn  sur  sa  victoire,  alicui  lic- 
toriam  gratalari.  Cic.  Voy. 
FELICITER.  Faire  des  —  à  qqu, 
bene  precari  alicui  Val.-Ma~v. 
Lettre  de  — ,  gratulatio,  onis, 
t.  Cic.  Il  (Par  aual  ).  Un 
compliment  (paroles  désobli- 
geantes), durum  verbum.  Cic. 
inania  verba  ou  simpl.  verba. 
Cic.  Faire  un  mauvais  —  (à 
qqn),  maie  precari  alicai.  Cic. 
Faire  des  —  de  condoléance, 
coram  saam  dolorem  alicai 
declarare.  Cic.  —  de  condo- 
léances par  lettres,  litterse  con- 
solatorix.  Cic.  ',  Paroles  de 
— ,  salas,  salutis,  f.  Cic.  Faire 
ou   présenter    ou    envoyer    ses 

—  à  qqn,  salatâre  aliqaem. 
Cic  .  ou  salatem  dicëre,  imper- 
tîre  alicui.  Cic.  Après  s'être  fait 
des  —  de  part  et  d'autre,  après 
les  —  d'usage,  salate  accepta 
redditaque.  Liv.  mutua  gratu- 
latione  (ancti.  Cart.  Los  — 
d'usage  qu'on  s'adresse,  quand 
on  se  rencontre,  prima  ilta  qase 
in  congressa  solemas.  Plin.j. 
Ces  formules  banales  de  — : 
comment  vous  portez-vous? 
llla  valgaria  :  qtxid  agis  ?  Plin. 
j.  Envoyer,  transmettre  ses  — 
par  écrit,  salatem  scribëre 
alicai.  Cic.  salatem  nantiâre 
alicai.    Cic.   (ex  :    fais-lui   mes 

—  de  vive  voix  ou  par  écrit,  ei 
scribe  salatem  aat  nantia.  Cic.]. 
Transmettre  les  compliments 
de  qqn  à  qqn,  salatem  alicai 
mittére  ab  aliqao.  Ov.  Faire 
mille  — ,  adresser  des  —  de  tout 
son  cœur  à  qqn,  plarimam  sa- 
latem alicai  dicëre  ou  referre 
ou  impertire.  Cic.  Faire  bien 
de»  —  à  qqn  (par  lettre),  ajou- 
ter (dans  une  lettre)  mille  — 
smpressés  pour  qqn,  plarimam 
salatem  alicai  ascribëre.  Cic. 
Faire  dire  des  compliments  à 
qqn,  jabire  aliqaem  salvêreoa 
salvam  esse.  Cic.  mittëre  sa- 
latem ad  aliqaem  (per  ali- 
qaem). Cic.  (par  écrit),  salatem 
alicai  ascribëre.  Cic.  Mon  cher 
Cicéron  te  fait  dire  des  — ,  me 
charge  do  ses  — ,  salvebis  a 
Cicérone  meo.  Cic.  J'ai  été  bien 
touché  des  —  qu'elle  me  fait 
dans  ta  lettre,  mihi  dulcis  sa- 
las per  te  missa  ab  illa. 
Cic.  Mes  — ,  salve  I  Cic.  salvas 
$is  !  Plaut.    Ter.  jabeo  te  sal- 
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vere  ou  s-.i/rum  esse.  Cic. 
(Formule  eu  toie  d'une  lettreV 
Mes — ,  salaten\.  Cic.  Mi'le  — 
pour  lui,  salatem  rfioo  multam 
ou  plarimam.  Cic.  ^Ortlin.  for- 
mules en  abrégé.  S.  D.  M.  ou 
S.  D.  P.).  (A  la  lin  d'une  let- 
tre\  Mes — ,  ave  !  ave!  vale. 
Cic.  Mille  — ,  vale  atqae  etiam 
vale!  Cic.  \\  (Parext.l  Paroles 
cérémonieuses  (arch.v  Voy.  cé- 

RÉMOSIE,    FAÇON. 

complimenter,  v.  tr.  Adres- 
ser un  compliment  àqqn.Voy. 

COMPLIMENT,     FÉLICITER. 

compUmentetir,    euse,    adj. 

Qui  a  l'habitude  de  faire  des 
compliments,  de  dire  des  cho- 
ses flatteuses  Gratulans,  p. 
adj.  Cic.  Laaaator,  oris,  m. 
//or.  Laudatrùx;  tricis,  f.  Ov. 
Je  ne  suis  point  — .  minime 
sam  blandas.  Cic.  Voy.  flat- 
TEun. 

compliqaé,  ée,  adj.  Embar- 
rassé par  la  multiplicité  des 
éléments.  Implicatus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Multiplex,  adj.  Cic. 
Impeditas,  a,  um  (au  fij.),  p. 
adj.  Cses.  Contortas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Perplexus,  a,  um,  p. 
adj.  Liv.  Tortaosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  genus  dispatandi. 
Cic).  Di({icilis,  e,  adj.  Cic.  (cf. 
dif^ciles  res  [-  questions  -]. 
Cic.'.  Ardaus,  a,  um.  adj.  Cic. 
(cf.  arduum  opas.  Cic).  Cause 
— ,  causa  controversiis  impli- 
cata.    Cic. 

compliquer,  v.  tr.  Embar- 
rasser d'éléments  multiples, 
Implicàre,  tr.  Cic  Pertarbâre, 
tr.  Cic.  Conturbâre,  tr.  Sali.  — 
une  affaire,  nodos  neciëre.Scn. 
Les  choses  se  compliquent, 
omnia  miscentur  et  turbantar. 
Cic.  res  {sant)  in  angustiis. 
Cic.     in    angusto.   Cxs.    Voy. 

EMBROUILLER. 

complot,  s.  m.  Projet  concerté 
entre  qqs  personnes,  contre  la 
vie,  la  sûreté  de  qqn.  Voy. 
conjuration,  conspiration. 

comploter,  v.  tr.  Projeter  au 
moyen  d'un  complot.  Conju- 
rare,  tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (ox.: 
c.  de  inter^ciendo  Pompejo 
[•  le  meurtre  de  Pompée  ']. 
Cic.  de  recipiendis  regibas  ['  la 
restauration  de  la  royauto  ■>]. 
Z.ii'.  in  mortem  patris.  Quint, 
in  Philippi  cxdem.  Curt.  cum 
aliqao  in  omne  (lagitium  et 
facinus.  Liv.  spes  Campanse 
defectionis,  in  qaam  conjura- 
tum  est  [•  qu'on  a  complo- 
tée »].  Liv.  c.  patriam  incen- 
dëre.  Sali.  [^Cat.  52,  Si],  hmc 
incendêre  Liv.  [XXVll,  3,  U]. 
arbem  ut  incenderent.  Liv. 
[IV,  51,  1].  at  queestio  de  iis 
habeatar,  qui  coierint  conja- 
rarintve,  qao  stapram  (lagi- 
iiumqaeinferretur.Liv.[X\XlX, 
Ih,  8]);  coDspirare,  intr. 
Cxs,  Saet.  (voy.  conspirer, 
ligue).  1  (Par  oxt.  famil.)  Con- 
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cerler  qqch.    oôiaio  une  autr* 
personne.  \'oy.  concerter. 

componction  ilat.  eccl.  com- 
punctio.  Ambr.  Hier.),  s.  f. 
Tristesse  pieuse  causée  par  la 
douleur  d'avoir  otTonsé  Dieu, 
animas  acerbissima  pa'niteniià 
aipictas.  A.  ||  (Par  ext.)  Air 
de  gravité  et  do  recueilloinent, 
cris  gravitas.  A.  Avec  — ,  or« 
pie  severo  .A. 

comportement,  s.  m.  Manièrf 
dont  qqn  se  comporte  (arcli.) 
Ratio,  onis,  f.  Cic.    Voy.  con« 

DUITE. 

comporter  (lat.  comportare, 
•  réunir,  am.-vsser  entasser  ] 
v  tr.  et  pronom.  ||  V.  tr. 
Etre  fait  pour  (qqch.  d'appro- 
prié). Ferre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

SOUFFRIR,       PERMETTRE,       EXIGER, 

entraîner)  ;     admittère,    tr. 

Cic.  etc.  (ex.  :  adm.   sumptum 

maltum.  Ter.);   pati,  tr.  Cic. 

etc.  (voy .[être]  suscEPTiDLB[de], 

admettre)  ;  capère,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.     [être]    susceptirle   [de], 

admettre);  recipère,  tr.  Cic. 

(    (voy.  admettre^  T    V.  pronon. 

i    Agir  (le  telleoutelle  f.içon  dans 

I    uîio  circonstance  donnée.  Voy. 

!      [se]    CONDUIRE. 

composant,      composante, 

adj.  Qui  entre  comme  partie 
dans  un  tout.  Spécialmt.  (t.  de 
chimie). Corps —  et  sabstantivt. 
composants  (ddnl  la  combi- 
naison forme  un  composé),  ele- 
menta,  arum,  ii.  pi.  Lucr.  Cic. 
(f.  alicujus  rei  Lucr.  Cic). 
res  ex  quibus  aliquid  confla- 
tar  et  efficitur  ou  constat  A. 
composer,  v.  tr.  et  intr.  {{  V. 
intr.  Former  ul  tout  (on  par- 
lant de  celui  qui  assemble,  ou 
combine  les  éléments  ou  des 
éléments  eux-mêmes  ass^omblés 
et  combinés).  Componëre,  tr. 
Cic.  Sali.  etc.  [a\.:  exercitas 
ejus  compositas  ex  variis  gen- 
tibas.  Sali,  gênas  hamanam 
ex  corpore  et  anima  composi' 
tamest.  Sali .  componëre  medi- 
camenta.  Cels.  qui  cuncta  com- 
posait [en  pari,  du  créateur]. 
Cic.  c.  libram.  Cic.  libellas. 
Qaint.  tristes  libellas  [•  dei 
élégies  "].  Prop.  arte»  rheto- 
ricas  [•  des  traités  de  rhétori- 
que "] .  Cic.  comtncntarium 
consulatas  sai.  Cicinterdictam, 
senatasconstiltum.  Cic  poema. 
Cic  elegas .  llor.  versus.  Qaint. 
oratianem .  Liv .  stipalatio- 
num  tormulas.  Cic.  argumcn- 
tam  [•  le  sujet  ' ]•  Cic.  c.  exor- 
diamnimiam  apparate.  Cornif, 
c  banc,  maie.  Uamt  c.  artifi- 
ciam  de  jure  belli.  Cic  aliquid 
de  ratione  dicendi.  Quint,  liber 
ex  alicajas  orationibus  com- 
positas. Cic);  coagmentàre, 
tr.  Cic.  (voy.  continler).  Faire 
une  œuvre.Facërt,  tr.  Cic.  Scri- 
bëre, tr.  Cic.  Il  Arranger  sa 
manière  d'être,  son  maintien, 
suivant  un  certain  plan.  Fin- 
gêre,  tr.  Cic  ,ei.     i-  vullarn. 
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r  >s  frontem  suam.  Sen.  Çiclo 
.aila.Cic.  linuére  sibivultum 
et  incessum.  Cic);  compo- 
nère,  tr.  Tac.  (ex.:  valta 
rnmposito.  Tac).  Voy.  dloui- 
;fr  abrangkr.  Se  composer  sur, 
voy.  M  RÉGLER.  Il  Sa  compo- 
ser et  êire  composé,  coDStare, 
intr.  Cic.  (ex.  :  ex  anmyo  cons- 
tamas  et  corpore.  Cic.  voy. 
consister)  ;  conaa.rl ,  passil. 
Cic.  etc.  (ex.:  ut  ana  ex  daabas 
nataris  conpata  videatar.  Cic. 
naibas  ex  rébus  conflatar  et 
efacitarid  qaod  qaaTimas  ho- 
nestum.  Cic.  monstram  tam 
ex  contrariis  diverstsque  inter 
se  pagnantibus  natiirx  stadits 
capiditatibasqae  conflatixm  . 
Cic.)  ;  coDcrescere  {pr.  ■  se 
former  de  parties  qui  viennent 
s'agréger  entre  elles  •),  intr. 
Cic  etc.  (ex.  :  concretas  ex  pla- 
rimis  natarU.  Cic.  ande  ossa 
concreta  sint.  Cic).  Un  être 
compose  et  (subst.)  un  composé, 
compages,  i»,  f.  Cic  coagmen- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  Çest  un 
composé  de  divers  éléments, 
concretus  e.'t  ex  plunmia  na- 
taris. Cic.  Voy.  MÉLANGE.  Mots 
composés,  c.-à^d.  formés  de  la 
réunion  de  deux  ou  plusieurs 
mots,  verbo  composita.  Qaint. 
iancia  ou  conjancta  inter  se. 
Cic.  1  V.  intr.  So  prêter  à  un 
arrangement  avec  qqn.  Compo- 
nére,  intr.  Plin.  /.  (ex.  :  co/.e- 
redes  mei  componère  et  tran- 
sigére  capiebant.  Plin.  j.    [op. 

V,    1,   7].    Voy.    TRANSIGER. 

composite,  adj.  Formé  du  mé- 
lan!;e  de  plusieurs  styles  d'ar- 
chit"ecture.  E  diversis  struc- 
tarte  generibas  compositas.  A. 
Il  (Spécialt.)  L'ordro  —,  et 
(sttbstantivt.),  le  —,  (ordre  d'ar- 
chitecture qui  réunit  le  corin- 
thien et  l'ionique),  colamnêe 
Dorico  et  lonico  génère  mixtœ. 
A. 

compositeur,  s.  m.  Celui  qui 
compose  une  œuvre  intellec- 
tuelle (arch.).  Voy.  auteur.  || 
(Spécialt.) Celui  qui  compose  des 
œuvres  musicales.  Qui  facit  ou 
componit  modos  ou  cantas. 
Cic.  Voy.  MUSICIEN.  1  Celui  qui 
arrange  un  différend  entre  deux 
parties.  Amiable  — .auctorpa- 
cis.  Cic.  transactor,  Cic.  (cf.  tr. 
reram  hajuscemodi  omniam. 
Cic). 

composition,  s.  f.  Action  de 
composer  qqch.  ||  Action  de 
composer  un  tout  en  assem- 
blant les  parties.  Compositio, 
onis,  f.  Cic  Consociatio,  onis, 
f.  CicConlectio,  onis.  f.  Cic.  La 
tl'uii  métal,  metalli  tempe- 
ratio.  Cic  —  de  l'airain,  tem.- 
peratara  œris.  Sen.  \\  (Par 
ext.)  Manière  dont  une  chose 
est  composée.  La  —  du  corps 
humain,  constitatio  corporis. 
Cic.  La  —  des  membres,  com- 
positio membroram.  Cic  \\ 
(Par  axt.famOMélange  de  divers 
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ingrédients.  Mixtio,  onis,  f. 
Pall.  Mùvtara,  a»,  (.Plin.  Tem- 
peratara,  !p,{.  Varr.  Plin.  Com- 
positio, onis,  f.  Ci'o.  Composi- 
tions médicales,  compositio  me- 
dicoram.  Sen.  (Un  collyre)  de 
sa  — ,  qaod  composaerat.  Cels. 
La  —  et  l'arrangomontheuroux 
dos  sons,  tempirata  varietas  et 
natara  sonoram.  Plin.  La  — 
d'un  mot  (gramm.),  compositio, 
onis,  f.  Prise  Le  grec  est  plus 
floxible  dans  la  —  dos  mois, 
Griecas  sermo  ad  daplicanda 
verba  facilior.  Cic.  Ce  sont  les 
parties   fondamentales   dont  la 

—  forme  le  bien  moral,  ex  his 
rebas  conflatnr  et  e((icitar  ho- 
nestam.  Cic.  [\  (Spécialt.)  En 
pari,  de  l'ordonnance,  du  plan 
d'uneœuvre  intellectuelle.  Cette 

—  est  pleine  de  goût,  hœc  sant 
concinne    distribata.  Cic.  Une 

—  lumineuse,    lacidas    ordo. 
Hor.  Composition  savante,  {yer- 
boram)    apta     compositio    ou 
collocatio.      Cic.     Composition 
et     distribution    soignées      du 
sujet,       rerum      componenda- 
ram  ac  digerendaram  accara- 
tio.   Cic.    La  —    d'un    tableau, 
dispositio.    Plin.    1  Action    de 
composer   une  œuvre    intellec- 
tuelle. Conlectio,  onis,  f.  Cic  (cf. 
annalium.   Cic).  Exsdi^atio, 
onis,  f.  Cic.  cf.  historiée.  Cic). 
Scriptio.onis,  f.  Cic.  Scriptara, 
a?,  f.  Cic.  —  soignée,    cura,  a?, 
f.  Cic.  Tac.  Le  travail  de  la  — , 
scribendi  opéra.  Cic.  ou  labor. 
Hor.  Se  charger  de  la  —    d'un 
lexlque,;eaaconcondendum  sas- 
cipëre.  Saet.    La  —  de    cet  ou- 
vrage m'arendu  heureux,  hi'i/us 
libri    conlectio    mihi    jacanda 
(ait.  Cic.  Etre  absorbé   dans  la 
—  ,  valde  in  scrihendo  hserëre. 
Cic.    La    —    soignée   d'un   dis- 
cours,     commentata      oratio. 
Cic.  La  —  demande  un   grand 
travail,    stilus     malti    sudoris 
est.     Cic.    —   savante,    artifex 
stilas.  Cic.  11  y  a  unité  de  ton 
et  de  —  dans  tout  son  discours, 
unns  sonns  est  totias  orationis 
et  idem  stilas.  Cic.  Un  discours 
d'un  style  et  d'une  —  soignée, 
oratio  sententiis   et  verbis  or- 
nata    et  perpolita.  Cic.    Sujet 
de    — ,    argamentam  ad    scri- 
bendam.  Cic.    et   simpl.  arga- 
mentam,   i,    n.     Qaint.     Faire 
une   composition,  aliqaid  scri- 
bère,  ou  conscribêre.  Cic.  Voy. 
COMPOSER.    (Absol.)  L'actiOQ    de 
composer  de  la  musique.  Modos 
(aciendi  stadiam   ou  labor.  A. 

Il  (Par  ext.)  Ce  que  l'on  com- 
pose. Opus,  péris,  n.  Cic.  Com- 
mentatio.  onis.  i.Plin.Scriptam,, 
i,  n.  Cic.  Liber,  bri,  m.  Cic  Li- 
bellas, i,  m.  Cic.  Une  —  ora- 
toire, commentata  oratio.  Cic, 
Une  — ,  fruit  des  veilles,  iucu- 
bratio,  onis,  f.  Cic.  Une  petite 
—,  commentarioium,  i,  n.  Q. 
Cic.  Toutes  mes  compositions, 
gnicgoid    composoi.  Hor  Voy. 
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OUVRAGE.  Spécialt.  Exi^rcico  sco- 
laire. Declamatio,  onis,  f.  Jav. 
discipaloram,  dictiones.  Qaint. 
Avare  d'éloges  pour  les  —  de 
ses  élèves,  in  laadandis  disci- 
paloram dictionibas  malignas. 
Qaint.  ^  Action  d'outrer  en  ac- 
cord avec  qqn  (ea  lui  faisant 
des  concessions).  Compositio. 
Cic  Paotio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
ACCORD.  Entrer  en  —,  ad  paclio- 
nem  venire.  Cic.  Iransigëre 
cam  aliqao.  Cic.  Voy.  ar- 
rangement, ACCOMMODEMENT, AC- 
CORD. Entrer  en  —  (avec  l'en- 
nemi), in  deditionem  venire. 
Cses.  Recevoir  à  — ,  in  de- 
ditionem accipëre.  Liv.  Ame- 
ner à  — ,  in  deditionem  sabi- 
gëre.  Liv.  Voy.  capitulation. 
Fig.  (Une  personne)  de  bonne 
— ,  de  facile  —  (qui  cède  faci- 
lement à  ce  qu'on  lui  demande), 
facilis.  Cic  commodas.  Ter. 
tractabilis.  Plin.  j.  \\  Par 
anal.  Se  laisser  aller  à  dt'S 
—  de  conscience,  ab  officia 
declinâre.  Cic  conscicntiam  ta- 
cêre  nonnamqaayn  pati.  A.  \\ 
Spécialt.  (Chez  les  peuples  bar- 
bares.) Accord  pour  le  payement 
d'une  iademuité.  Voy.  indem- 
nité. 

compôt,  s.  m.  Composition,  dis- 
position (arch.).  Voy.  ces  mots. 
compote,  s.  f.  Sorte  do  ragoût 
Voy.R.AGOUT.l  Entremetssucrés. 
Voy.  CONFITURE.  (Par  plaisant.) 
Avoir  les  yeux,  la  visage  en  — , 
(tout  meurtris),  ocoii,  valtas, 
pagnis  contasi.  A.  Accommoder 
tout  son  visage  à  la  — ,contan- 
dëre  aliqaem  (astibas,  pagnis. 
Plaat. 

compréhensible,  adj.  Que  l'es- 
prit peut  embrasser.  Voy.  in- 
telligible. 

compréhensif,  ive  (lat.  post. 
compre^iensivus),  adj.  Qui  em- 
brasse plusieurs  éléments.  Qui 
{qaee,  qaod)  amplectitar  ou 
complectitar.  A. 

compréhension,  s.  f.  Faculté 
d'embrasser  les  choses  par  la 
pensée.  Vis  percipiendi.  Qaint. 
Cogitatio,  onis,  f.  Cic.  Intei- 
ligentia,  se,  l.  Cic.  Voy.  intel- 
ligence. 1  (Logique.)  Propriété 
qu'a  un  terme  d'embrasser  dans 
sa  signification  un  plus  ou  moins 
grand  nombre  d'individus,  etc. 
Comprehensio,onis,{.Cic.  Com- 
plexio,  onis,  f.  Cic. 
comprendre,  v.  tr.  Embrasser 
dans  un  ensemble  ;  contenir  en 
soi  comme  partie  de  l'ensemble. 
Complecti,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
voy.  embrasser)  ;  cotnpre- 
bendère,  tr.  Cic.  etc.  ^e.\.  -in 
hanc  (ormalam  omnia  Jadicia 
légitima,  omnia  officia  domes- 
tica  conclasa  et  comprehensa 
sint.  Cic)  ;  contiDère  [-  avoir 
en  soi,  contenir,  comprendre  .), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  -.primas  liber 
continet  resgestas  regampopali 
Romani.  Nep.  simplex  caasa 
est,  qase  absolatam  in  se  conti- 

29 
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ne^  iin>im  i/au  stionem.  Cic. 
earam  ipsariitn  r^runx,  de  qui~ 
bus  agimas,  priiiiti  institatio  et 
quasi  disciplina  illo  lihro  con- 
tinetur.  tic.  (aciniis,  in  qao 
omnia  varia  contineri  milii 
atqae  inesse  vident ar.  Cic.)  ; 
capêre  (•  comprendre,  em- 
braSîV  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
rot  cion\iis  locupletissinuis  do- 
mus  una  capiet  ?Cic.).  ||  Faire 
entrer  dans  qqch.  comme  par- 
tiede  l'onsemblo.  Complecti, 
dép.    tr.  Cic.  etc.  (voy.    [faire] 

ESTRI  R,    EUBRAS^^ER)  J     COmprO- 

bendère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dessus)  ;  tenére,  tr.  Cic.  etc. 
(au  passif,  ex.  :  fcedere  tenèri 
f-  être  compris  dans  le  traité  -] . 
Liv.  at  fulmines  deorum  agna- 
tione  teneantar.  Cic.  si  Jsia 
hoc  imperio  nonteneretur.Cic.]; 
reponère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
reponére  sidéra  in  numéro 
deorum.  Cic.  tamen  huncin  na- 
merum  non  repono.  Cic.  repo- 
nére in  deos.  Cic.)  ;  ascribëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ei.  :  hune  ad 
taum  nameram  [■  parmi  tes 
amis  •]  /ifcen<er  ascribito.  Cic. 
tu  vero  me  ascribe  in  talem 
numeram.  Cic).  Y  compris, 
cam  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic. 
Cœs.  Non  compris,  pra^ter,  prép. 
(avec  l'Ace.)  Cic.  ^  Embrasser 
par  la  pensée  le  sens,  la  na- 
ture, la  raison  de  qqch. 
Comprebendére.  tr.  Cic.  etc. 
(avec  ou  sans  anima,  cogita- 
tione,  mente,  scientiâ,  ex.  :  c. 
animo  intelligenliam  aliciijus 
rei.  Cic.  omnes  animo  virtutes 
penitas.  Cic.  omnia  qaœ  sunt 
in  rerum  nataraceleriter  aniino. 
Cic.  aliqaid  animo  comprehen- 
dëre  et  tenëre.  Cic.  intellegere 
et  cogitatione  comprehendëre , 
qualis  sit  animus.  Cic.  esse  ali- 
quid,  quod  comprehendi  etper- 
cipi  posset.  Cic);  complecti, 
dép.  tr.  Cic.  (avec  ou  sans  ani- 
mo, mente,  ex.  :  animo  rei  ma- 
gnitudinem.  complecti.  Cic.  ani- 
mum  corpore  iiberatam  cogita- 
tione complecti posse.  Cic.  qaod 
neque  oculis  neqae  aaribas 
neque  allô  sensa  percipi  po- 
test,  cogitatione  tantum  et 
mente  complectimar.  Cic .)  ; 
capêre,  tr.  Cic.  (avec  l'abl. 
mente, cl',  capêre  aliquid  mente. 
Cic.)  :  concipëre,  tr.  Cic.  etc. 
(avec  animo,  mente.  Cic.  voy. 
CONCEVOIR,  [be  faire  une]  idi'e)  ; 
percipére,  tr.  Cic.  (avec animo, 
mente.  Cic.  voy.  concevoir,  [se 
faire  une]  idée);  assequl  (•  at- 
teindre [par  l'esprit],  concevoir, 
comprendre,  se  faire  une  idée 
de  •),  dép.  tr.  Cic.  (ex.  ;  nihil 
eoram  vestigùre,  nihil  asseqai 
potuisse.  Cic.  assequi  aliqaid 
cogitatione.  Cic.  heec  quam  sint 
gravia  credo  vos  ex  vestris  re- 
bas  rusticis  conjectura  asseqai 
posse  .  Cic.  )  ;  interpretùri 
(■  comprendre  le  sens  do  -), 
dép.    tr.    Cic.  etc.    (ex .  :  inter- 
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pretari  maie.  Cic.  perperum, 
Sen.  hoc  quale  sit  non  inter- 
pretamini.'  Cic.  [Pliil.  1,  37J. 
scriptoris  cogitationem  assequi 
et  voluntatent  interpretari. 
Cic.)  linteWgére.  ir.  Cic.  etc. 
(ex.  :  e-v  vullu  cujasdam ephori 
insidias  sibi  fieri  intellexit. 
AVp.  rie  gesta  intelicgo,  quid 
re!:pondeas.  Cic.  ex  quo  intel- 
ligitur  ou  intelligendum  est  ou 
intelligi  potest  [avec  l'Ace,  et 
riiilin.].  Cir.  \ep.  propositio 
ex  se  intelligitar.  Cic.  hs-c  re- 
paient isti,  qui  negant  animam 
sine  corpore  se  intelligere 
posse  ;  l'irfebnnt,  quem  in  ipso 
corpore  intelligant.  Cic.  illa  est 
ii-yiiioL,  in  qua  intelligitar  or- 
dinis  conservatio.  Cic .  intel- 
lego  siib  hoc  verbo  malta.  Sen, 
rli.  qaasi  sangainem  quid  in- 
telligis  ?  Cic.  intelligere  et  co- 
gitatione comprehendëre.  Cic. 
voy.ENTENDRE».  perspîcére. tr. 
Cic. etc. (voy.  voir  [nettement]!; 
sestimâre,  tr.  Cic. etc. (voy.  ap- 
PRÉcjER,  juger).  Comprendre  vi- 
vement et  promptoment,  arri- 
përe,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  SAisir.J. 
Facile  à  comprendre,  facihs 
intellecta  ou  ad  intelligendam. 
Cic.  accommodatas  ad  intelli- 
gentiam.  Cic.  planas.  Cic.  pers- 
picaas.  Cic.  apertas.  Cic.  dila- 
cidas.  Cic.  Faire  comprendre 
qqch.  à  qqn,  docêre  aliqaem 
aliquid.  Cic.  accommodàre  ali- 
qaid ad  intelligentiam  alicu- 
]as.  Cic.  Ce  qu'on  ne  peut 
absolument  pas  — ,  quod  nul- 
lius  mens  aut  cogitatio  capêre 
potest.  Cic.  Je  ne  puis  com- 
prendre cela,  id  miror  ou  ad- 
miror.  Cic.  (cf  nanc  contra 
miror  te,  cam  Roma  absis, 
asqaam,  potias  esse.  Cic.  [de 
leg.  II,  1,  '2).  herimirabar  quid 
arcidisset.  Cic.[Off.,  III,  IJ.,59]. 
si  qais.Jadices,  forte  nuncadsit 
ignarus  consaetudinis  nostrœ, 
miretar  profecto,  qaœ  sit  tanta 
atrocitas  hujasce  causée.  Cic. 
[Cœl.  I,  1].  hoc  primam  est,  in 
qao  admiror,  car  in  gravissi- 
mi$  rehasnondclecfet  eossermo 
patrius.  Cic.  [Fin.,  I,  ;!,  /.] . 
admiror  brevifatem  epistoise. 
Cic).  On  est  mal  compris  de  son 
temps,  aliquein  sua  œtas  param 
intelligit  ou  aliqaid  ab  liomi- 
nibus  sai  temporis  param  in- 
telligitar. Cic. 
compresse,  s.  f.  Morceau  do 
linge  qu'on  applique  sur  une 
partie  malade.  Linamentum,  i, 
n.  Cels.  Panniculas,  i,  m.  Cic. 
Lemnisru^.  i,  m.  Vcget. 
compressibilité,  s.  f.  Pro- 
priété qu'ont  les  corps  de 
pouvoir  diminuer  de  volume 
sousuno  pression  suffisante.  Vis 
qua  elementa  in  artum  cogun- 
tur.  A. 
compressible,  adj.  Susceptible 
do  diminuer  de  volume  sous 
une  pression  suffisante.  Qui 
(qacr,  quod)  eomprimi potest .  A. 
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coinpressil,ivo,adj.  Qui  exer  ■ 
une  compio^sien.  Qui  {qn-'\ 
qaodi  cojnprimil.  A.  ||  Fi^. 
Mesures      compressives.      Voy. 

COERCITIF. 

compression,  s.  f.  Action  de 
comprimer;  résultat  de  cette 
action.  Compressio,  onis,  f. 
\'itr.  Conipi'rssus,  m.  (usiié  seu- 
lement   ;\  r.\bl.).  l'Un.    Par  la 

—  do  l'air,  aère  compres.<to  ou 
réglementer  trito.  Sen.  ||  (Fig.) 
Action  d'un  gouvornemont  pour 
contenir  des  manifestations 
hostiles.  Oppressio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  legum  et  libertatis.  Cic). 
Coercitio,  onis,  f.  Sen. 

comprimer,  v.tr.  Réduire  à  un 
moindre  volume  en  exerçant  une 
pression.    Comprimëre,  tr.  Cic. 

—  l'air,  comprimëre  acrem, 
Sen.  Serrer  (on  exerçant  une 
pression  avec  la  main,  etc.), 
comprimëre  {digitos).  Cic  \\ 
(Fig.)  Contenir,  en  lui  faisant 
violence,  un  sentiment  prêt  à 
éclater.  Comprimëre,  tr.  Cic. 
lieprimëre,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
c.  incendiam.  Ter.).  Opprimera 
{dolorem).Cic.  ||  Contenir  toute 
manifestation  hostile.  Opprir 
mëre  (tumaltam).  Liv.  Compri- 
mëre (seditionem)  Liv.  Sedùre 
{seditionem).  Cic.  Voy.  réprimer. 

compromettant,  ante,  adj. 
Qui  peut  coniprometlro  qqn. 
Qui  {quse,  quodj  alicajus  [amam 
lœdëre  potest  ou  in  invidiam 
aliqaem  a^dacit  ou  contra  ali- 
ciijiis  summam  e.vistimationcm 
venit.  A.  Labricas,  a,  um,  adj., 
Cic.  Anceps,  adj.  Plin.  j.  Una 
personne  compromettante,  (ho- 
mo  qai,  malier  quse)  factis  aut 
dictis  alicujus  famam  Isedit.  A. 

compromettre  (lat.  jur.  com- 
prom.lttërc  f-  passer  un  com- 
promis -1),  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
mtr.  S'en  remettre  à  un  arbi- 
trage. Compromittëre,  absol. 
Cic.  Ulp.  dig.  |j  (Fig.)  S'en  rap- 
porter à.  Voy.  cotte  expression, 
i  V.  tr.  Mettre  dans  une  situa- 
tion critique. /I(i(/uem<raducëre. 
Liv.  Sen.  aliqafm  ou  alicujus 
(amam  Isedêre.  Cic.  aliqaem  in 
invidiam  adducêre.  Cic.  Se  — , 
macalûre  dignitatem,  saam.  Liv. 
Urdcre  (amam  suam.  Tac.  Etre 
compromis  dans  une  affaire, 
versàri  in  aliqaa  re.  Cic.  par- 
ticipem  esse  ahcajas  rei  {sceleris, 
consilii,  ele.KCic.U  fut  compro- 
mis, turpis  inventas  est.  Liv. 

compromis,  >;.  m.  Action  ilo 
compromettre  sur  une  chose  eu 
litige.  Arhitrium,  li.  n.  Cic. 
Compromissum.,  i,  n.  Cic.  Avoii 
recours  à  un  — ,  ad  aliqaem 
disceptatorem  venire.  Cic.  F.iire 
ou  passer  un  — ,  compromit- 
tëre, absol.  Cic  Ulp.  compro  ■ 
missam  facëre.  Cic.  ||  (Par  nxt.) 
rrans.iction  pour  la  ihoso  en 
litige.  Compositio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  TRANSACTION.  ||  (Par  ext.! 
fiç  )  Situation   critique  (arch.). 
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DUcrimen,  inis,  n.    Cic.    Voy. 

CRITIQUE,    DANGER. 

compromission,  s.  f.  Com- 
promis (arch.)  Voy.  co  mot.  1 
(Fis  )  Acte  par  lequ'l  on  tran- 
sige   avec  ses     priucipcs.   Voy. 

TRANSIGER. 

comptabilité,  s.  f.  Tenue  régu- 
lière des  comptds  d'une  admi- 
nistration, d'une  gestion.  Ra- 
tionei,  um,  f.  pi.  Cic,  Livres  de 
— ,tabtilœ  acceptiet  expensl.Cic. 
ou  simpl.  coae-r,  icis,  m.  Cic. 
tabalœ,  aram,  f.  pi.  Cic.  des. 
Etre  charge)  de  la  —,  aUcuJaa 
Tes  ac  rationea  carâre.  Cic. 

comptable,  adj.  Qui  a  des 
comptes  à  rendre.  Agent,  offi- 
cier —  et  suhstantif/t  un  comp- 
table. A  rationibus.  Inscr. 
Proctirator,  oris,  m.  Cic.  lia- 
tiocinator,  oris,  m.  Cic.  ftatio- 
narias,  ii,   m.  Modest.   dig.   \\ 

Fig.    Voy.    RESPONSABLE. 

comptant,  adj.  m.  Que  l'on 
compte  sur  l'heure.  De  l'argent 
— ,  pecunia  praesens  ou  name- 
rata.  Cic.  nummi  pressentes  ou 
namerati.  Cic.  numeratum,  i,  n. 
Cic.  Payement  en  argent  — , 
reprsesentatio  pecaniœ.  Cic.  ou 
simpl.  reprœsentatio,  onis,  f. 
Cic.  Payer — ,  pressenti  pecaniâ 
ou  numerato  solvére.  Cic.  pe- 
<:uniam  preesentem  solvére.  Lie. 
pecuniam  reprsesentâre.  Cic. 
Acheter  argent  —  oa  au 
comptant,  prscsentihus  nam- 
mis  emêre  (aliquid) .  Sen. 
prsesenti  pecunia  mercâri. 
Ptaat.  Avoir  de  l'argent  — ,  do- 
mi  nammos  habêre.  Cic.  Talents 
ou  deniers  — ,  prœsentia  ta- 
lenta.  Liv.  pressentes  denarii. 
de.  {{  Fig.  Prendre  une  chose 
pour  argent  —  (comme  vala- 
h\f  ,  liabêre  aliquid  pro  certo. 
Cic.  .«ivoir  de  l'esprit,  argent 
—  l'sur  l'heure,  en  causant), 
in'jf'niam  in  numerato  habêre. 
Qaint.  ||  (Substantivt.)  Le  comp- 
tant (l'argent  comptant).  Voy. 
plus  haut. 

compte,  s.  m.Calculd'une  quan- 
tité. Ratio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.,  oari  ratio  constat.  Cic. 
par  est  ratio  acceptoram  et  da- 
torum.  Cic.  rationem  dacëre. 
Cic.  habêre  rationem..  Cic.  ra- 
tionem referre.  Cic.  ratio  re- 
peti  solet.  Cic.  in  rationem  in- 
ducëre.  Cic.  rationem.  inire. 
Cic.  Cxs.  libri  rationam.  Aar.- 
Vict.  rationes  cum  aliquo  pu- 
tàre.  Cic.  rationes  sabdacëre. 
Cic.  ratio  im.plicita  ["  em- 
brouillé ■•].  Cic);  summa,  as, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  summum  fa- 
cëre  ou  sabdacëre.  Cic.  summum 
facére  cogitationum  suarum 
omnium.  Cic.  sammam  rotun- 
■dure  [<■  faire  un  compte  rond  ••]. 
Cic).  Faire  le  compte,  voy. 
COMPTER.  Il  Locut.  fig.  Selon  ou 
à  votre  —,c.-à-d.  d'après  la  ma- 
nière dont  /ous  avez  compté, 
Yoy.  COMPTER.  A  votre  compte, 
c  -à-d.    suivant     votre    appré- 
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dation,  tua  opinione  ou  ut  tau 
fert  opinio.  Cic.  Etre  de  bon 
compte,  c.-à-d.  juger  impar- 
tialement, voy.  ces  mots.  Trou- 
ver son  compte  à  qqch.,  quers- 
tam  facére  in  aliqaà  re.  Cic. 
satis  lucri  facére  ex  aliqaà  re. 
Cic.  J'y  trouve  mon  compte, ad 
asum  meam  spectat.  Cic.  Faire 
son  compte  de  qqch.,  c.-à-d. 
s'attendre  à  ce  résultat,  aliqavl 
exspectàre.  Cic,  sperare  fora 
ut...  Cic.  J'avais  fait  mon 
compte  de  partir,  stataeram 
pro^cisci.  Cic.  Il  a  son  compte, 
c.-d-d,  il  a  ce  qui  lui  est  dû 
(iron.),  en  pari,  de  qqn  qui  a 
été  maltraité,  habet.  Ter  Nous 
sommes  loin  décompte,  c'.-à-d. 
nous  ne  sommes  pas  d'accord 
sur  le  compte,  inter  nos  ratio 
non  constat.  Cic.  et  (fig.)  nous 
sommes  loin  de  nous  entendre, 
voy.  ACCORD,  [s']entendre.  Etre 
au  bout  du  compte,  en  fin  de 
compte,  subdacëre  rationem. 
Cic.  Au  bout  du  compte,  en 
fin  de  compte  (fig.),  subdacta 
ratione.  Ter.  Cic.  ad  summum. 
Cic.  Voy.  CONCLURE.  Il  (Par 
ext.)  Prix.  Voy.  ce  mot.  Acheter 
à  bon  compte,  bene  emére.  Cic. 
Fig.  Je  m'en  tire  à  bon  compte, 
bene  mecam  agitar.  Sen.  Voy. 
MARCHÉ.  1  Etat  des  sommes  dé- 
boursées ou  à  débourser,  reçues 
ou  à  recevoir.  Ratio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  rationes  conficëre 
["  tenir  les  comptes  ■].  Cic.  ra- 
tiones exhibëre  [^  produire 
Cic.rationes  referre  ["  rendre 
Cic.  rationem  ab  aliquo  acci 
père.  Cic.  reposcëre.  Cic.  ali- 
gaem  ad  rationem  alicuj'as  rei 
reddendam  vocàre.  Cic.  ratio- 
nem cognoscëre  [«  examiner, 
regarder  ■»].  Cic.  rationes  ins- 
picére.  Cic,  rationes  alica^'ut 
excutëre  [■  vérifier  »].  Plin.  j. 
dispungëre.  Sen.  rationes\con- 
solidâre  [«  solder,  régler  »]. 
Jet.  rationes  conficëre  ["  régler, 
arrêter  ].  Cic.  ratio  accepti  et 
expensi par  est  [<-  se  balance  •>]. 
Cic  ratio  ad  num,mum  conve- 
nit  ["  se  trouve  juste  sans  qu'il 
y  manque  un  sou  "].  Cic.  ra- 
tionem ou  pecanis^  rationem,  ha- 
bêre cum,  aliquo  [<•  être  en 
compte  avec  qqn  «].  Cic.  ra- 
tione cum  aliquo  conjunctum 
esse.  Cic.  magna  ratio  jnihi 
cum  aliquo  contracta  est  [•  j'ai 
un  compte  ouvert  chez  qqn»]. 
Cic.  rationem  persolvëre  [  •  ac- 
quitter un  compte  '].  Cic.  ra- 
tionibus inferre  ou  in  rationem 
inducëre  alicai  [«  porter  au 
compte  de  qqn  »  ou  ■  eu  compte 
à  qqn  ■•].  Cic  in  rationibas  ali- 
cui  datum,  inducëre  aliquid 
[«  porter  un  versement  en 
compte  à  qqn  "].  Cic.  rationi- 
bus inferri  ["  entrer  en  ligne  de 
compte  "].  Cic).  Encaisser  un 
compte,  nomen  crigére.  Cic. 
Article  d'un  compte,  nomen, 
inis,  n.  Cic  Livre  de  comptes, 
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liber  {codex  ou  volamen)  ra- 
tionum.  Cic.  Jet.  rationes,  am, 
f.  pi.  Cic.  codex  (ou  tabula^) 
accepti  et  expensi.  Cic.  Porter 
une  dépense  sur  le  compte,  au 
compte  de  qqn,  alicui  expen- 
sum ferre.  Cic.  (Faire  une  opé- 
ration) pour  son  compte,  pour 
le  compto  d'un  autre,  suo  no- 
mine,  alieno  nomine.  Cic.  Tac. 
Prendre  qqch.  à  son  compte, 
c.-à-d.  en  prendre  la  responsa- 
bilité, aliquid  ita  accipëre  ut 
rationem  reddere  debeas.  Cic. 
Mettre  qqch.  sur  le  compte  de 
qqn,  in  rationem  indacëreali- 
cui  aliquid.  Cic.  impatâre  nli- 
cui  aliquid.  Sen.  Plin.  j.  attri- 
buére  alicai  causam  alicujas 
rei.  Cic.  alicui  (ou  aiictii  rei)  at- 
tribaëre  nuod  [•  ce  fait  que  ", 
avec  l'Indic.]. Cic.  (cf. gai  [Cafo] 
si  eruditias  videbitur  disputare, 
attribuito  litteris  Grsecis.  Cic). 
Faire  qqch,  pour  le  compte  de 
qqn,  c.-a-d.  en  son  nom,  voy. 
NOM.  (Travailler)  à  son  compte, 
pour  son  compte,  suo  nomine. 
Cic.  Etre  à  son  compte,  c.-à-d. 
être  chargé  soi-même  de  sa  dé- 
pense, sumptum  saam.  exer- 
cére.  Ter.  Prendra  à  son  compte 
le»  frais  de  sa  charge,  suo 
sumpta  fungi  officio.  Cic.  Pour 
mon  compte,  quod  ad  me  at- 
tinet.  Cic.  Donner  son  compte 
(à  un  domestique),  voy.  congé- 
dier.De  compte  fait, tout  compte 
fait,  sabducta  ratione.  Ter.  De 
compte  fait,  tout  compte  fait 
(fig.)  c.-à.-d.  tout  bien  consi- 
déré, pcpensis  om,nibas  rebas. 
Cic  Etre  de  compte  à  demi  avec 
qqn,  c.-à-d.  être  associé  avec 
lui  pour  les  profits  et  les  pertes, 
lucrum,  damnamque participàre 
cam,  aliquo.  A.  Mettre  en  ligne 
de  compte  (c.-à-d.  parmi  les 
choses  à  considérer),  impatâre. 
Tac.  Tenir  compta  de  qqch., 
rationem,  habêre  alicajus  rei. 
Cic.  rationem  dacëre  alicajus 
rei.  Cic.  Je  vous  tiendrai  compte 
de  ce  que  vous  ferez  pour  lui, 
quicqaid  ejas  causa  feceris,  ego 
tibi  acceptum  referam.  Cic.  Ne 
pas  tenir  compte  de  sa  réputa- 
tion, nullo  loco  habêre  famam. 
Cic.  famamneglegëre.Cic.  Faire 
compte  de,  voy.  apprécier,  es- 
timer. Remettre  une  somme  à 
compte,  voy.  a  compte.  Rendre 
ses  comptes,  rationes  reddére 
ou  referre.  Cic.  Demander 
compte  à  qqn  de  qqch.,  ratio- 
nem facti  reposcëre  ab  aliqao. 
Cic.  rationem  alicajus  rei  exi- 
géreab  aliquo.  Cic.  aliqaemad 
rationem  alicajus  rei  redden- 
dam vocàre.  Cic.  aliquem  ad 
rationem  alicajus  rei  revocâre. 
Cic.  Devoir  des  comptes  à  qqn, 
avoir  des  comptes  à  lui  rendre, 
rationem  debére  alicui.  Quint. 
Randre  —  à  qqn  de  qqch.,  c- 
d-d.  lui  en  faire  la  relation  dé- 
taillée sans  rien  omettre,  ratio- 
nem   reddëre     alicui    alicujas 
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rîi.     Cie.    Voy.     relation.    Le 
compte  rendu,  relatio,  onis,  f. 
Q.aint.  Justin,  narratio,  onis.  f. 
Cic.  {rei  gestx)  ejcpositio.  Cor- 
nif.    renantiatio,    onis    (d'une 
imbassade),    f.    Cic.    Faire    un 
compte  rendu,  referre  (ad  ali- 
<;nem).    Cic.     renuntiàre  \lega- 
fioaemV  Cic.  ordinem  rei  gest!r 
'ad    senatum)     perferre.    Cic. 
omnem  rem    ordine   enarrAre. 
Cic.    Voy.      RAPPORT.      Rendre 
compte  d'un    livre,   c.-d-d.    on 
faire   l'analyse,    l'appréciation, 
voy.  ces  mots.  Se  rendre  compte 
d'une  chose,  c.-d-d.  en  véiilier 
l'exactitude,  alicujas  rei  ratio- 
nem  sibi  reddère.  Cic. 
compter,  v.  tr.  et  intr.    {|   V. 
tr.     Calculer     (une    quantité). 
Computâre.   tr.  Plaat.   Sen. 
(cf.  alii/aid  ou  rationem   alica- 
jas  rei.  Plaat,  Sen.  compatare 
rationem     digitis    [•     sur     ses 
doigts  •].  Plaat.    Germani  non 
dierum  namerum.  at  nos,    sed 
noctiam  compatant.   Cœs.  Voy. 
CALCULER!  ;  numerâre.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  n.  pecus.     Virg.    cal- 
caios  [•  les  pions   •].  Sen.    ali- 
qaid  per  digitos.  Ov.  consale  et 
namera  [•  compte  les  présents  ■>, 
à  la  séance  du  sénat].  Cic.  na- 
merâre    alicai  pecaniom.   Cic. 
pretiam   cœdis.  Sen.  namerata 
pecania  [•  argent  comptant  -]. 
Cic.  ntimeratam  [  •  argent  comp- 
tant '].  Cic.  nameratam  si  ca- 
pcrem  [s.-e.  dare].non  erat  [s.- 
e.  mi/ii].  Cic.  nnmerato  soU-ère. 
fie.  par  est.    fig.   originem   li- 
b'irtatia     inde    nixmerâre.   Liv 
dies    deÇmat,  si    velim    nume- 
rire,  qaibas   bonis    maie    eve- 
n-irit.  Cic.    namerare    aactores 
S10S.  Phœd.     namerare     inter 
«rios.  Cic.    inter    honestos  ho- 
mines.   Cic.    inter   deamviros. 
Liv.  volaptatem  in   bonis.  Cic. 
in  valgo  patronoram.    Cic.  ex 
his    me  testibas   numéro.  Sen. 
ram    his  te    namerari  (eminis 
volo.Sen. namerare  aliijaid  nal- 
lo  loco.  Cic.  mortcm  in  bene/icii 
loco.  Cic.  id  in  mercedis  potias 
•laam    bene^cii   loco._   Cic.  nu^ 
merûre  aliquem  hominem.  Cic. 
iilifjaem  accasaioremsaam.  Cic. 
ipse    honei^tissimas    inter  saos 
namerabatar.     Cic.)  ;    ducêre 
(.  établir   le  compte  de    ■•),  tr. 
Cic.  etc.    (ex.:   nonaginta  me- 
dimnam    milia    daximas.  Cic. 
non   daco    in  hac   ratione  eos 
foratores],    qaibas,  etc.  Cic.  da- 
c/frc  aiiqaem  in    hostiam    na- 
mero.    Cic.    aliqaid    in   malis. 
Cic).  Compter,    c.-d-d.    mettre 
,11    nombre  de,  annumeràre, 
r.  Cic.  (voy.  NOMBRE)  ;  re/erre, 
r.    Cic.    (ians    les  expressions 
referre  in  namero  [avec  le  Oén.] 
ou    in  nameram  [av.  le  Gén.]. 
Cic.)  ;  ascribère,  tr.  Cic.  (dans 
des  express,  c.    tu   vero  me  as- 
cribe  in  inlem  nameram.  Cic). 
Voy.    NOMBRE.   En    vous    comp- 
tant,    tt      annamerato.    Cic. 


tecam.    Cic.    Sans  le  compter, 
pra'ter  eam.  Cic.  A  compter  do 
ce  jour,  abhinc.  Cic.  Nos  jours 
sont   comptés,    unicaiqae  pr.v- 
finitas  est  sapremas  vita?  di'-s. 
Cic.  Ses  jours  sont  comptés,  illi 
setas    acta    ferme    est.    PUiat. 
Avoir  cinquante  ans  bien  comp- 
tés,     voy,     AGE.     Compter     les 
heures,  c.-d-d.  trouver  le  temps 
long,     voy.    ces    mots.    —    les 
morceaux  à   qqn,   maligne  ali- 
qaid alicai  prcebSre.  Liv.    Mar- 
cher à  pas  comptés,  suspensum 
gradam  ponëre.    Sen.    ||    Eva- 
luer à  un  certain  prix.  Ducêre, 
tr.     Cic.   etc.    (ex.  :  d.   aliqaid 
pari-i.  Cic.  plaris.  Cic.  pro  ni- 
hilo.    Cic.   laadi.  Nep.    despi- 
catai.  Cic).  Compter  pour  rien, 
nullo    loco    habére  ou   name- 
râre.  Cic.  Voy.   évaluer.  ^    V. 
intr.   Calculer.    Ratiocinàri. 
dép.     intr.,     Cic.      etc.     (voy. 
calculer)  ;    numerâre,    intr. 
Aag.    (s'opp.    à     légère,     scri- 
bere) .      Savoir      bien      comp- 
ter,      namerorum      potentem 
esse.  Cic  in  arithmeticis  salis 
exercitatam  esse.  Cic.  bene  cal- 
culam  ponère.  Cic.  Un  homme 
qui    sait    compter  (ijul   calcule 
biîn    selon    ses    intérêts),  dili- 
gens    rei    familiaris.    Sen,    Ils 
donnent  sans  compter,  nec  data 
impatant.   Sen.    \\    Régler  avec 
qqn  ce   qu'il   doit  ou   ce   qu'on 
lui  doit.  Rationem.  putâre  cam 
aliqao.  Cic.  cam  ahqao  calca- 
lam  ponëre  ou  subduc^re.  Cic. 
Compter  sans  son  hôte,  frastra 
sccam  rationes patâre.Ter.  (Ad. 
208).  Il  Régler  sa  conduite  sur  la 
valeur  des  personnes.  Rationem 
habére   cam  aliqao.  Cic.  Il  me 
faudra  —  avec  la  maladie,  mi/ii 
cam    morbo    re$   erit.  Sen.   \\ 
Rendre    compte     (arch.).    Voy. 
compte.    Il   Estimer  comme  cor- 
tain.    ConSdére,    intr.     Cic. 
(voy.  confiance).  Il  compte  par- 
tir et  (arch.)  de  partir,  sperat 
se      [cras)    profectaram.    Cic. 
Compter    sur    qqn,  sur   qqch., 
sperâre  fore   at...  Cic.   aliqaid 
exspectûre  ou    non   desperârc. 
Cic.    Je  compte    sur  vous,   /ao 
mihi  non  desis.  Cic.  Vous  pou- 
vez   compter  sur  moi,   tibi  non 
deero.  Cic.   I|    Entrer  en   ligne 
do  compte  (en   pari,  dos  cho- 
ses).   Cela    ne   compte   pas,    id 
non  eo  namero  comprehenditar. 
Cic. 

compteur,  peu  usité,  comp- 
teuse,  peu  usité,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  compte.  Qui,  qax  na- 
merat.  A  Ratiocinator,  oris,  m. 
Cic  Compatator,  orit,  ra.  Sen. 
comptoir,  s.  m.  Sorte  de  tablo 
massive  sur  lequel  le  marcliand 
compte  l'argent,  etc.  A/ensa,  as, 
f.  Hor.  1  (Par  exl.)  Etablisse- 
ment do  banque,  de  commerce. 
Mensa,  œ,  f.  Cic.  Emporiam. 
ii,  u.  Liv.  Cotte  place  est  dovo- 
nue  le  —  de  ces  nations,  gaa- 
ram  [gentium)  commerciam  in 
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eam  iocam  mutai  osas  con- 
traxere.  Liv. 

compulser,  v.  tr.  Prendre 
communication  d'.ictos,  de  piè- 
ces, etc.  Evolvcre  [lihros,  vola- 
mino).  Cic.  Krplicare  {vola- 
minaj.  Cic.  ^Idire  (libros  Sibyl- 
linos).  Tac.  hispicére  (rationei 
saas  [•  ses  livres  décomptes  "J, 
leges  nostras.  Cic  Percensèr» 
{aactores).  Liv, 

compulsif,  ive,  adj.  Qui  con- 
traint.  Voy.    C0ERCIT1F. 

conipulsion,  s.  f.  Contrainte 
exercée  sur  qqn.  Voy.  contrais- 
T£.  1  (Peu  usité.)  Action  de 
compulser.  Evolatio,  onis,  l, 
Cic  (cf.  poetaram  evolatio. 
Cic).  Inspectio,  onis,  f.  Cic. 
comput,  s.  m.  Qui  sert  à  dé- 
terminer la  date  des  fêtes  mo- 
biles de  l'Eglise.  Compositio 
anni.  Cic. 

computiste,  s.  m.  Celui  qui 
travaille  au  comput.Co.'npositOI' 
anni.  Cic 

comtal,  aie,    adj.   Qui  appar- 
tient à  un  comte.  Comitatcnsil, 
e,  adj.. 4mm. Couronne  comtale, 
corona  comilis.  A. 
comtat.  Voy.  comté. 
comte,  3.  m.  Dans  les  dernier» 
temps  de  l'empire  romain,  etc. 
OlTicier  du  palais,  commandant 
militaire.  Cornes,  itis,  m.  Cod.- 
Theod.  1  Seigneur  sous  la  féo- 
dalité. Comes,  itis,  m.  A.  1  Ti- 
tre de  noblesse.  Comes,  itis,  m. 
/l. Nommer  qqn  comte,  aiiqaem 
comitis    nomine    et    dignitate 
ornâre.  A. 
comté,  s.   m.   Domaine   confé- 
rant le  titre   do   comte.  Comt- 
iatas,  us,  ra.  Gloss.-Pap. 
comtesse,  s.    f.    Celle   qui   de 
son    chef  possédait    un   comté. 
Comes,  itis,  f.  A.  ^  Femme  d'un 
comte.   Comitis   axor  ou  con- 
/u:ï.    A. 

concamération,  s.  f.  Courbiire 
d'une  voûte.  Concameraiio, 
onis,  f.  Plin. 

concasser,  v.  tr.  Mettre  eu 
fragments  (des  matières  dures, 
otc!).  Contandëre,  tr.  Varr.  Te- 
rëre  lalUiaid  in  ■""«'-"■"^ 
Plin.  Conterëre,  tr 
terëre,  tr.  ('ol. 

concaténation  (lat.  pose,  con- 
catenatio.  Cassiod.),  s.  f.  Suite 
de  propositions  qui  s'enchaînent. 
Copalatio,  onis,  f.  Qaint.  (cf. 
verboram  inter  se.  Qaint.). 
concave,  adj.  Qui  présente  une 
courbure  sphérique  en  creux. 
Cavas,  a,  am,  adj.  Cic.  Conca- 
vus,  o,  am,  adj.  Cic.  Miroir—, 
concavam  specalam.Sen.  Nida 

concavati  nidi.  Col. 

concavité  (lat.  foU.concavitas. 
Cœl.-Aar.),  s.  f.  Courbure  sphé- 
rique en  creux.  Cavam,  i,  a. 
Cato.  Liv.  1  (Parext.)  Chacune 
des  cavités  d'une  chose  creuse. 
Les  concavités  de  la  terre,  cof»- 
cava  terrœ.  Sali,  terraram. 
Sen.  cava  loca  terras.  Lucr  La 
—  dos  vallées,  concavi  valliam 


mortario). 
Plin.  Per- 
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êinju.  Plin.  concavse  valles. 
Liv.  Les  concavités  des  rochers, 
concavx  altitadines  spelunca- 
ram.  Cic.  concava  scuca.  Virg. 

Voy.   CAVITÉ. 

concécler,v.tr.  Abandonner  àla 
libre  disposition  doqqn.  C'once- 
dère.  tr.  Cic.  \\  (arch.)  Accor- 
der. Voy.  ce  mol.  1  (t'ig)  Aban- 
donner à  un  adversaire  un  dos 
points  en  discussion.  Dare,  tr. 
Cic.  Assendre  {illad,  cetera  ali- 
cui).  Cic.  Concedére,  tr.  Cic. 
Mais  qu'on  me  concède  ce  seul 
point  que . .  sed  hocipsam  con- 
redatar  (Ace.  et  Infiu.).  Cic. 
Bien,  je  te  le  concède,  concedo, 
esto  !  Cic. 

concentration,  s.  f.  Action  de 
réunir  vers  un  centre  commun. 
In  anam  collatio.  A.  La  —  des 
rayons,  radii  m  anam  locam 
coacti.  l'Un.  ||  (Par  anal.) 
Action  do  rassembler  (ce  qui  est 
dispersé).  La  —  des  troupes, 
janctse  copias.  Liv.  conjanctce 
copix.  Plane,  ap.  Cic.  Opérer 
leur  — ,  coire  inter  se.  Liv. 
se  conglobare  atqae  coire  in 
anam.  Liv.  Empêcher  la —  des 
troupes  ennemies,  distinêre  co~ 
pias  hosfiam.  Cxs.  Voy.  jonc- 
tion. Fig.  La  —  du  pouvoir 
dans  une  seule  main,  samma 
reram  ani  detata  ou  omnia  ad 
nnam  delata.  Cic.  La  —  de 
l'esprit,  devras  animas  {in  re 
ou  in  rem).  Cic.  intentio  animi. 
Cic.  Voy.  ATTENTION.  Empi'^cher 
la  —  (des  efforts  intellectuels 
ou  de  l'activité),  distinêre  ali- 
quem  [aliqua  re).  Cic.  1  Action 
de  retenir  dans  un  espace  res- 
serré. (On  se  servira  du  par- 
ticipe densatas  avec  le  subs- 
tantif complém.  du  mot  con- 
centration.) Il  (Particul.)  La  — 
du  pouls  (pouls  peu  sensible), 
imbecilli  venaram  palsas.  Cels. 
langaidas  palsas.  Plin. 

concentrer,  v.  tr.  Réunir  vers 
un  centrecommun  et  (par  anal.) 
rassembler  ce  qui  est  dispersé. 
Contrahère  ou  cogère  ou  con- 
dacëre  in  anam  locam  ou 
(simpl.)  in  anam.  Cic.  Liv.  — 
l'armée,  contrahère  (avec  ou 
sans  in  anam  locam)  .  Liv.  (cf. 
c.  aaxilia.  Saet.  Jastin.  exer- 
ci<um.  Vell.  copias.  Nep.  eqai- 
tam  et  peditamcopias.Pompej. 
ap.  Cic.  navrs  cogère  et  con- 
trahère Cœs.  andiqae  exerci- 
tam.  Liv.  copias  ad  Bononiam. 
Suet.  illac  ou  eo  suas  copias. 
Nep.  Laceriam  omnes  copias. 
Cic.  in  una  castra  decem  le- 
giones.  Vell.  omnes  in  anam 
locam.  Cic).  Fig.  —  le  pouvoir 
aux  mains  d'un  seul,  omnia 
ad  anam  déferre.  Cic.  —  toutes 
ses  forces,  ses  efforts,  conferre 
rires  in  anam.  Liv.  Après  cette 
iataille,  toute  la  guerre  se 
concentra  autour  de  Corinthe, 
post  hoc  prœliam  coUatam 
omne  bellam  est  circa  Corin- 
tham.  Nep.  —  ses  affections  sur 
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qqn,  intendère  omnes  caras  in 

atiquem..  Cart.  — son  att'<niion 
(sur  un  point,  otc),  tntcndëre 
illac  mentem..  Qaint.  animam 
eo.  Cic.  mentem  ou  animam  in 
aliqaid.  Cic.  animam  ad  ali- 
qaid.  Cic.  ocalos  mcntesi/ae  ad 
pagnam.  Cœs.  considerationem 
in  aliqaid,  cogitationes  ad  ali- 
qaid. Cic.  sensas  ad  aliqaid. 
Lie.  1  Réunir  dans  un  ospace 
resserré  qui  empêche  la  disper- 
sion. Densàre,  tr.  Liv.  Conden- 
sâre,  tr.  Varr.  Col.  Cogère,  tr. 
Cic.  Conglobare,  tr.  (opp.  à 
dissipâre).  Liv.  Pouls  concontré 
(c.-a-d.  qui  n'a  pas  d'expansion, 
à  peine  sensiole),  langaidas 
palsas.  Plin.  Fig.  Douleur  con- 
centrée, dolorpenitas  abstrasas. 
Cic.  Colère  concentrée,  tacita 
ira.  Tac.  Concentrer  sa  colère, 
premêre  iram.  Tac.  (Homme) 
d'un  caractère  concentré,  sui 
obtegens.  Tac.  natarâ  tristi  ac 
reconditâ.  Cic. 

concentrique,  adj.  Qui  a  un 
même  centre.  Qui  iqase, 
qaod)  in  commune  centram 
circamagitar  ou  circam^ertar. 
A.  1  (Par  ext.)  Qui  tend  à 
se  rapprocher  du  centre  en 
resserrant  le  cercle.  Qai  {qase, 
qaod)  centram  petit,  ou  orbes 
angastiores  circamdacit.  A.  Le 
mouvement  — (des  troupes), cir- 
caitio  in  orbem.  A.  Opérer  un 
mouvement  — ,  coire  in  orbem,, 
et  simpl.  coire,  colligére  se  in 
orbem.  Cœs.  Liv. 

concept,  s.  m.  Notion  générale 
qui  résulte  d'une  conception 
de  l'esprit.  Notio,  onis,  f.   Cic. 

Voy.    IDÉE. 

conception,  s.  f.  Action  de  con- 
cevoir. Il  Formation  du  fœtus 
dans  le  sein  de  la  mère.  En 
pari,  de  la  mère.  Conceptio, 
onis,  f.  Cic.  Conceptas,  as,  m. 
Cic.  En  pari,  de  l'enfant.  Con- 
ceptas, as,  m.  Sen.  Plin.^  For- 
mation d'une  idée  dans  l'esprit. 
Vis  percipiendi.  Qaint.  Cogi- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  Intelligen- 
tia,œ,  (.  Cic.  Conception 
prompte,  vive,  facile,  celeritas 
ingenii.  Cic.  ou  percipiendi. 
Qaint.  —  lente,  tarditas  inge- 
nii. Liv.  Qui  a  la  —  prompte, 
celer  ingenio.  Vell.  Avoir  la  — 
lente,  tardam  esteincogitando. 
Cic.  très  lente,  tardissimam  ou 
tardissimi  ingenii  esse.  Cic. 
Rendre  la  —  lente,  sabtilitatem 
impedire.  Sen.  Voy.  intelli- 
gence. 1  (Par  oït.)  L'idée  qui  se 
forme  dans  l'esprit.  Cogitata 
species,  et  simpl.  species,  ei,  f. 
Cic.  (=  l5éa).  Informatio,  onis, 
f.  Cic.  Conformatio  animi  ou 
simpl.  conformatio,  onis,  f. 
Cic.  Cogitaiio,  onis,  f.  Cic.  La 
—  et  la  connaissanre  des  cho- 
ses, cogitationes  comprehen- 
sioncsqae  reram.  Cic.  —  mo- 
rale et  religieuse  de  qqn,  qaœ 
aliqais  de  bono  maloqae,  de 
deo  (dis)    ou  de  rebas    divinis 
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sentit.  Cic.  Délie  — ,  ret  egregie 
excogitata.  Cic.  Vaines  —,  va- 
nx  species.  Hor.  Voy.  idée, 
PENSÉE.  Il  (Spécialt.)  Id'ée  mère 
d'un  ouvrage.  Voy.  idée. 

concerner,  v.  tr.  Etre  relatif 
(à  qqn.  ou  qqch.).  Pertinire 
(ad  aliqaid  ou  aliqaem).  Cic. 
Attinêre{adaliquem).Cic.  Spec- 
tûre  lad  aliqaid).  Cic.  Liv.  At- 
tingëre  (aliqaem).  Cic.  Cala  — 
tes  intérêts,  de  iaa  re  agitar. 
Cic.  Cela  ne  te  concernait  en 
rien,  id  taâ  non  referebat .  Cic. 
Cela  ne  te  concerne  nullement, 
hoc  te  nihil  contingit.  Liv. 
Chacun  doit  servir  sa  patrie, 
en  ce  qui  le  concerne,  qaisqae 
pro  virili  parte  reipablicœ  con- 
salere  débet.  Cic.  Pour  ce  qui 
concerne,  en  ce  qui  concei'ue... 
qaod  pertinet,  attinet  {ad  ali- 
qaem ou  aliqaid).  Liv.  En  ce  qui 
concerne  la  confiance,  on  peut 
l'obtenir  par  deux  moyens, 
(ides  at  habeatar,  daabas  re- 
bas e(fici  potett.  Cic.  Pour  ce 
qui  me  concerne,  de  me  autem: 
Cic.  En  ce  qui  te  concerna..  , 
ta  aatem  ou  vero.  Cic.  Tout  ce 
qui  concerne  la  sépulture,  tota 
ratio  hamationis.  Cic.  Cetto  dé- 
fense ne  la  concerne  pas,  hoc 
interdicto  non  prohibetar.  Cic. 
Une  loi  concernant  les  dépen- 
ses, le.v  sumptaaria.  Cic.  Un 
bruit  le  concernant,  fama  de 
illo.  Cic.  Loi  concernant  la 
brigue,  lex  de  ambita.  Cic. 

concert,  s.  m.  Accord  de  per- 
sonnes qui  s'entendent  en  vue 
d'un  même  but-  Consensus,  as, 
m.  Cic.  Consensio,  onis,  f.  Cic. 
Concentas,  as,  m.  Cic.  (cf.  mi- 
rus  qaidam  omnium,  qaasi  con- 
sensus doctrinœ  concentasqae. 
Cic.  conjanctio  natarœ  etqaasi 
concentas  atqae  consensus. 
Cic).  Voy.  ACCORD,  intelli- 
gence. De  concert,  ex  compo- 
sito.  Liv.  ex  pacto.  Cic.  ex 
compacto.  Cic.  composito  con- 
silio.  Cic.  Agir  de  concert  avec 
qqn,  cam  aliqao  agére.  Cic. 
^  Accord  de  choses  arrangées 
en  vue  d'une  fin  commune. 
Concentas,  as,  m.  Cic  Con- 
cordia,  œ,  f.  Cic  Un  concert  de 
louanges,  concentas  laadan- 
tiam.  Cic.  ||  (Spéc.)  Accord  de 
plusieurs  instruments  do  musi- 
que, de  plusieurs  voix.  Concen- 
tas, ûs,  m.  Cic.  Il  (Parext.)  Un 
concert  de  musique,  et  absol. 
un  concert  (séance  musicale), 
symphonia,  œ,  f.  Cic.  concen- 
tas, as,  m.  Cic  —  vocal  et 
instrumental,  cantas  vocam  et 
nervoram  ac  tibiaram,  Cic. 
Salle  de  concert,  odeum,  i,  n. 
Vitr.  Saet.  Tert. 

concertant,  ante,  adj .  Qui 
chante  ou  joue  en  partie  dans 
un  ensemble  de  voix,  d'instru- 
ments. Musiciens  concertants, 
symphoniaci  paeri,  servi  ou 
homines.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Mu- 
sique concertante  (où  plusieurs 


LâU 


œx 


eiêcutantt  ont  chacun  leur 
partie),  concentas.  us,  m.  Ci'\ 
concerter,  v.  tr.  et  intr.  ||  l  . 
tr.  Arranger  (un  plan  un  pro- 
jet) avec  qqn.  Constitaére  (ali- 
./aid  cum  aliqao).  Cic.  confti- 
tatam  facère  (corn  aliquo).  Cic. 
componére  (<ii>m  rei  gerendse). 
Uv.pasciscialiqaid(ctimaliqao}. 
Cic.  Des  que  l'on  eut  con- 
certé toutes  les  mesures  à  pren- 
dre, aJ  composUtis  est  rei  ge- 
rendce  modos.  Liv.  Us  concer- 
t-nl  une  ruse,  con^ngant  dolum 
inter  se.    Plaat.     \\     (Par  exl.) 

Se avec  qqn.  Co/(o^u»  cum 

aliquo    de    aliqua  re,   consen- 
tira   cam  aliquo  de  aliqua  re. 
Caes.   (cf.   consentîre  cam  ali- 
quo   ad  rempublicam    conser- 
vandam.    Cic.   contra  aliqa-m. 
Liv.  ad  prodendam    Hannibjli 
arbem    Liv.).  coire  cum   aliqao 
de  aliqua  re.  Cic.  commanicâre 
de  aliqua  re  cam  'aliquo.    Cic. 
commanicâre     ou     consociâre 
consilia  cam  aliquo.  Cses.  Cic. 
etc.   Voy.    [s*]   entendre.   Nous 
nous    sommas    concertés,   con- 
venit    inter    nos .    Sen .     Les 
jeunes    gens  se    concertent  en- 
semble, conférant  consilia  adur- 
lescentes.  Ter.  S'étant  concertés 
avant    l'arrivée    oes    députés, 
composite  ante  adventumlega- 
toram  consilio.   Liv.    Qu'ils  se 
concertassent    ensemble,     pour 
savoir  auquel    des  doux...  inter 
se    compararenf   utri...  Liv.    1 
Arranger  entre  elles  les  parties 
d'un  plan,    d'un    projet.   Com- 
ponère  ou  constitaére  (res  inter 
se).    Ter.  Sali.    Plan    concerté, 
consociata  res.  Liv.  D'après  un 
plan   concerté,   comme  il   avait 
cté  concerté,  velat    ex  compo- 
sito.  Liv.  D'aprr-s   lo  plan  con- 
certé avec  Marcius,  at    compo- 
.îUam  cam  Marcio   Çacrat.  Liv. 
Ola    a  été  ainsi  concerté,   hoc 
composito  factam  est.  Liv.  com- 
pacto  ea  res  el    velat  commani 
(raade    acta    est.    Liv.  Signal 
concerté,  signam  quod   conve- 
nu,   des.    DéfeTise    (d'assiégés) 
bien    concertée,     magno     con- 
sensa   defendentium  tata  àvi- 
tas.    Frontin    Sas    projets     les 
mieux  concertés    échouent   mi- 
sérablement,   codant    ea,  qax 
diligentissime     cant    cogitata, 
deterrime.   Cic.   ||    (Fig.)  Com- 
poser son  visage,  son    altitude. 
Componère,    tr.     Quint.    Tac. 

Voy.     COMPOSER,   ÉTUDIER.      1       V. 

intr.  Faire  sa  partie  dans  un 
ensemble  de  voix,  d'intruments. 
Concinére,  intr.  Liv.  Saet. 
X)ncerto,  s.  m.  Morceau  écrit 
pour  un  instrumoiil  (avec  ac- 
compagnement de  plusiûursins- 
truments).  Cantas,  as,  m.  Cic. 
concession,  s.  f.  Abandon 
fait  à  qqn  de  la  libre  disposi- 
tion de  qqch.  Concefsio,  onis. 
f.  Varr.  Cic.  Spécialt.  —  de 
terrain,  toco»  concessus,  Inscr. 
Les    Liguriens    ayant     obtenu 
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une    —    de     territoire,     Liga- 
ribus    agro    dato.  Plin.  —  du' 
droit  de  cité,  larjftio  cii-itatis. 
Cic. —  demines./us  metalloram.  ] 
Saet.    Une    concession      d'eau, 
itis    impetratm  aqu^.    FYontin. 
Des   conceisions   d'eau,    eroyo- 
tiones,    am.    pi.  Frontin.   Qui 
ont  obtenu  une  —  d'eau,  quibus 
aquse  ducendse    jus  est  datanx. 
Frontin.  1  Abandon  fait  à  qqn 
d'un    droit,    d'une     prétention, 
d'un  point   en  discussion.  Con- 
cessio,  onis,  f.   Cic.  Permissio, 
onis,  f.  Cornif.  Quint  Faire  des 
concessions,  concedére  aliqaid. 
Cic.  ex  jure  suo  decedére.  Liv. 
Faire  beaucoup    de   — ,    n^ulta 
malt'is  de  jare  cedére.  Cic.  Je 
te   ferai  toutes    ces    — ,   omnia 
ista  concedam  atqae  remiltam. 
Cic.  Faire  de  plus   grandes   — , 
majora  permittére.  Fe/i.  Faire 
une   généreuse  — ,  iarjiri,  dép. 
tr.   Cic.  Voyez  Quelle  —  je  vous 
fais,  videte  quia   vobis  largiar. 
Cic.  Ne  faire  aucune  — ,  omnia 
negàre.   Cic.    Fig.  Faire  une  — 
à     l'amitié,     aliqaid    amicitiœ 
concedëre.Cic.aliqaidamorilar- 
giri.Cic.  Faire  cette  —  à  la  con- 
corde, id  concordise  causa  con- 
cedére. Liv.    Faire   une   —  à  la 
frayeur,   dare    aliqaid    timori. 
Cic.  à  la  frayeur  d'autrui,  alio- 
ram     timori     indulgëre.    Liv. 
(Dans  les  discussions).  Faire  une 
— ,  concedére,  tr.  Cic.  (sans  con- 
viction) confiteri,  dép.   tr.  Cic. 
(avec     conviction),     assentire, 
tr.  Cic.  Faire  une  —  provisoire, 
dare  aliqaid.  Cic.    Cette  —  une 
fois  faite,  qaibas  concessis.  Cic. 
concessionnaire,   s.    m.  et  f. 
Celui,  colle  à   qui   est  faite  une 
concession  de  terre,  de  travaux. 
Locator,  oris,  m.  Plin.  Condac- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Dig.  Condac-  ! 
trix,  tricis,  f.  Cod.-Theod.  Etre 
—  de  raines,  meta/ia  insfituëre. 
Liv.    Etre    —    de    la  ferme  des 
douanes,  des  impôts,  conducère 
portoriam.    Cic.  publica  vecti- 
galia.  Liv.  Les  — d'eau,  ii  qai- 
bas aqua    datur    ou    ii  qaibas 
aquœ  ducendœ  /as  est  datum. 
Front. 
concetti.  s.  m.  Trait  de  bel  es- 
prit, faux  brillant   dans  un  ou- 
vrage. Pigmenta,  oram,   a.    pi. 
Cic.  Lamina  verboram  et  sen- 
tentiaruni.  Cic. 
concevable,   adj.   Que   l'esprit 
peut  concevoir.  Qui  (qase,  qaod) 
comprehendi   potest.    A.  Qaem 
[qaam,    quod)    animo  compre- 
hendére,   mente  complecti  pos- 
sumiis.     A.     (acilis    intellecta. 
Cic.  planas  ou perspicaus  ou  di- 
lacidas.    Cic    Cette    idée   est  à 
peine  concevable,  hoc  vix  capit 
mtelligentia   nostra.    Cic.  hoc 
cadit  dif^cile  sab  intelligentiam 
nostram.  Sen. 
concevoir,    v.    tr.     Former   «n 
soi  par  la  fécondation  le  germe 
d'un   être  vivant.  Concipére, 
tr.  Cic.  Celi.  (ex.  :  abi  concepit 
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cliqua.     Cels.     cam    concepit 
muta.  Cic.  ut  id  qaod  concepe- 
rat  servaret.  Cic.  qaod  erat  ex 
(ratre   conceptam.  Cic).  1  (Au 
lig  )  Former  dans  son  esprit  une 
iiJée   de   qqch.    Cogitare.    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cojitare    aliquid 
[•  concevoir  la  pensée  de  qqch.»]. 
Cic.    qni  nnrêre    alicui  cogitât. 
Cic.)  ;  concipére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  tanta  (lagitia  [•  pensées 
outrageantes     •]     animo.    Cic. 
opalentia,    quantum  qui  oculis 
non    sabjeccre,    animis    conci- 
pére non  possnnt.    Curt.    qaid 
mirnm  si    in  auspiciis...  imbe- 
cilli   animi    sapcrstitiosa    ista 
concipiant  ?  Cic).  —   la  pensée 
de   (faire  telle  ou  telle  chose)  , 
aliquid   in  animo    hahêre.  Liv. 
—  un  projet,  voy.  projet.  —  le 
plan  d  un»  tragédie,  trajopdian» 
mtra  se  formàre.  Tac.  dial.  L» 
plan    de    cet   ouvrage   est    mal 
conçu,  operis  forma  maie  des- 
cripta  est.  Cic.  Une  lettre  con- 
çue en  termes  fort  polis, /uima- 
nissime  scriptse  litterœ.  Cic.    \\ 
Comprendre  (avec  l'esprit),  Jn- 
telliijëre,  tr.  Cic  .■Inimo  [mente, 
cogitatione)  percipêre  ou  com- 
prehendère.    Cic.     Capëre,    tr. 
Cic.  etc.  (cf.  mens  nostra  intel- 
ligentià  capit,  gua»  sit  et  beata 
natura    et    xterna.    Cic.    qaod 
mentes  eoram  capëre  passent. 
Liv.).  Voy.  IDÉE.  T  Former  dans 
son    cœur  un  sentiment.  COD- 
cipère,  tr.    Cic.   etc.    (ex.  :   c. 
iram    intimo    animo    et  corde. 
Cic  spem  regni.  Liv.  odiam  in 
aliqaem.     Cic.     inimicitiœ    ex 
prœtarn    concept.-e.   Cic    faror 
incredibilis    biennio    ante  con- 
ceptas.  Cic.)  ;  capëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  senatam  metus  cepit. 
Liv.  eos  capiditas  capit...  Cic). 
conche,  s.  f.  Ajustement.  Voy. 
ce  mot. 

conchyliologie,  s.  f.  Partie  de 
la  zoologie  qui  traite  dos  co- 
quillages. Scientia  in  qaa  de 
conrhyliis  tractatur.  A. 
concierge,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  la  garde  de  l'entrée 
d'une  maison  importante.  Ja- 
nitor,  oris,  m.  Plant.  Cic.  Ja- 
nitrix,  tricis,  f.  Plaat.  Ostia- 
rias.  ii,  m.  l'arr,  Sen. 
conciergerie,  s.  f.  Partie  d'un 
château,  d'un  palais  où  loge  le 
concierge  (arch.).  Cella  jani- 
toris.  À.  Il  Prison  .  Voy.  ce  mot. 
concile  s.  m.  Assemblée  d'évê- 
ques  et  de  docteurs.  Synodas, 
i,  m.  Amm.  Cod.  Jixst.  Conci- 
liam,  ii,  a.  Eccl.  —  œcuméni- 
que (composé  des  évêques  du 
monde  catholique),  conciitum 
plenarium.  Aag.  ex  toto  orbe 
convocatam.  Salp.-Sev.  Assem- 
bler ou  convoquer  un  — ,  syno- 
dam  congregàre.  Sulp.-Sev. 
episcopos  ad  conciliam  cogère. 
.Suip-Sev.  Tenir  un  —,  con- 
ciliam habêre.  Salp.-Sev. 
conciliable,  adj.  Qui  peut  se 
concilier  avec  une   autre  chose. 
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Qui  (guas,  qaod)  potest  conve- 
nire  alicui  rei  [cam  aliqua  re) 
ou  jangi,  conjangi  cam  aliqaa 
re.  A.  Lfs  vicos  et  les  vertus  ne 
sont  pas  —,  con»  virtatibus 
vitia  noncoeunt.  Sen.  L'amour 
et  la  dignité  ne  sont  guers  — , 
non  bene  conveniant  majestai 
et  amor.  Ov. 

conciliabule,  s.  m.  (arcli.)- Con- 
cile prétendu  (hérétiqueouschis- 
matique).  Conciliabalum,  i,  n. 
tcr.l.  1  Réunion  de  geus 
poursuivant  une  entreprise  illé- 
gale, illicite.  Cœtas,  as,  m.  Cic, 
Tac.  Coni/enticalum,  i,  n.  Cic. 
ConcUiabulam,  i,  n.  Tac. 

conciliant,  ante,  adj.  Propre 
à  coucilier  les  personnes  entre 
elles,  facis  amans.  Cic.  Placi- 
das.  Cic.  Commodas.  Cic. 
Calmer  les  esprits  par  un  lan- 
gage — ,  placido  sermone  per- 
malcëre.  Liv.  Portant  des  pa- 
roles — ,  cum  mandatis  non 
immitibas.   Tac. 

conciliateur,  trice,  adj.  Qui 
concilie  les  personnes  entre 
elles.  Interpres  (^concordiae,  pa- 
cis).  Liv.  Conciliatrùv  {opinio 
virtatis).  Cic.  Paci(icatorias. 
Cic.  La  noblesse,  aimable  con- 
ciliatrice, nobilitas.blandacon- 
ciliatricala.  Cic.  Eu  se  portant 
comme  — ,  médium  se  gerendo. 
Liv.  Jouer  un  rôle  — ,  et  sabs- 
tantivt.  jouer  le  rôle  de  — , 
médium  inferi^enire.  Sen.  Voy. 

CONCILIANT    et    MÉDUTEUR. 

conciliation,  s.  f.  Action  de 
concilior.  M  (En  parlant  des  per- 
sonnes.) Conciliatio,  onis,  f. 
Cic.  Placatio,  onis,  f.  Cic.  Faire 
entendre  de»  paroles  de  — ,  apta 
temperandis  animis  disserére. 
Tac.  Préférant  les  moyens  de 
conciliation,  ad  mitiora  incli- 
nantes. Tac.  1  (En  parlant  Jas 
choses.)  Conjanctio,  onis,  f. 
Cic.  Consensio,  onis,  î. 
Cic.  Consensus,  us,  m.  Cic. 
Convenientia,  se,  f.  Cic.  Cons- 
piratio,  onis,   f.  Cic. 

eonciliatoire,  adj.  Qui  a  pour 
but  de  concilier.  Placabilis,  e, 
adj.  Ter. 

concilier,  v.  tr.  Amener  à  s'en- 
tendre sur  un  point  en  litige. 
CoDciliâre,  tr.  Cic.  etc.  (e.v.  ; 
res  pubiica  nos  inter  nos  con- 
eiliatara.  Cic.)  ;  componëre, 
tr,  Cic.  etc.  (voy.  rapprocher, 
arranger).  Il  Accorder  ensem- 
ble des  choses  qui  semblent 
contraires.  Miscêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.,  :  miscêre  aliquid  cam 
aliqua  re.  Cic);  conjuBgëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  voy.  joindre, 
réunir)  ;  accommodàre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  a'isortir)  ;  con- 
fundêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cuperem  equidem  atramque,  sed 
di(ficile  est  confandêre.  Cic. 
[Tusc.  I,  23],  voy.  amalgamer, 
RÉUNIR,  unir).  Se  concilier,  con- 
venlre,  inir.  Cic.  conjangi, 
pass.  Cic.  Ne  pas  pouvoir  se 
ri.'Qcilier,   dtssenÉïre,  intr.  Cic. 
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inter  se  abhorrêre.  Liv.  1  Dis- 
poser favorablement.  Conci- 
liàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  («- 
giones  sibi  pecaniâ.  Cic.  civita- 
tem,  gentem  alicui .  Cxs.  Liv. 
reges  [•■  se  coucilier  la  lavinir 
des  rois  •>].  iVep.  j'adicem. Quint, 
animos    hnminam.   Cic).   Vuy. 

GAGNER,  [s']    ATTACHER. 

concis,  ise.  Qui  a  de  la  conci- 
sion. Aatrictus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Concisus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Brevis,  e,  adj .  Cic.  Con- 
tractas, a,  um,  p.  adj.  Cic  Ver- 
bis  aptus  et  pressas.  Cic.  Avoir 
un  langage  trop  — ,  adstrictius 
diccre  .  l'Un  .  j  .  Trop  — , 
astrictior  ou  contractior.  Cic. 
Caton  est  — ,  Cato  malta  paacis 
absolvit.  Sali. 

concision,  s.  f.  Qualité  du  style 
qui  consiste  à  retrancher  tout 
ce  qui  n'est  pas  nécessaire  au 
sans.  Brevitas,  atis,  f.  Cic.  (cf. 
concisa  brevitas  dicendi  ou  in 
dicendo  brevitas.  Cic).  Pressa 
ou  angusta  et  concisa  oratlo. 
Cic.  contractio  orationis.  Cic. 
compressio  rerum.  Cic.  Avec 
^,  presse,  angaste,  astricte, 
compresse.  Cic.  Parler  avec  trop 
de  — ,  compressius  loqui.  Cic. 
Qui  manque  de  — ,  non  satis 
pressas.  Tac.  Qui  réunit  la  — 
et  la  richesse,  perornatus  et 
perbrevis.  Cic 

concitoyen,  enne,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  est  de  la  même 
cité,  de  la  mémo  nation  que 
qqn.  Civis,  is,  m.  et  f.  Ter. 
Cic.  Municeps,  ipis,m.  et  f.  (en 
pari,  d'une  cité).  Cic  Popula- 
ris,  is,  m.  Cic.  Celtillus  avait 
été  tué  par  ses  —,  Celtillas  ab 
civitate  erat  interfectas.  Caes. 
Cruauté  envers  ses  — ,domestica 
cru'-lelitas.  Cic. 
conclave,  s.  m.  Lieu  oii  s'en- 
ferment les  cardinaux  pour  l'é- 
lection d'un  pape  et  par  ext. 
l'assemblée  des  cardinaux.  Con- 
clave, is,  n.  [Du  Cange). 
concluant,  ante,  adj,  Qui  rend 
certaine  la  conclusion  à  la- 
quelle on  veut  arriver.  Gravis, 
e,  adj.  Cic.  Firmus  ad  proban- 
dam.  Cic.  Une  raison  —,  magna 
ratio.  Cic.  Argument  —,  argu- 
mentam  potens.  Sen.  valens. 
Qaint.  Arguments  rigoureuse- 
ment — ,  argumenta  ratione 
concludontia.  Cic.  Par  des  ar- 
guments — ,  argamentis  nikil 
dabii  relinquentibus.  Sen.  Elvo 
— ,  magno  esse  argumenta. 
Cic.  Un  fait  peu  — ,  ad  proban- 
dum  res  infirma.  Cic. 
conclure,  v.  tr.  Terminer,  clore 
par  une  solution  définitive.  || 
Amener  à  son  dénouement. 
ConScêre  {pr.  '  effectuer  -, 
d'oii,  •  achever,  conclure  <•),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  nupiias.  Ter. 
pacem  in  suasleges.  Ter.  etiamsi 
nihil  conlecerit  cum  Silio.  Cic. 
pactiones.  Cic.  tu  confice  de  co~ 
lamnis.  Cic);  facére.  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    facêre  pacem.  Cses. 
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Cic.  pacem  cum  aliqao.  Cic.  ut 
pax  fici'ct  cuni  Carthaginienst- 
bus.  Liv.  pacem  facére  veile  ta- 
libus  condicionibus.  Nep.   pcx 
erat  facta  par  obsidem  puerum 
nobilcm.  Cic  pacem  faccre  inter 
'l'/irasybulum  et  eon,  qui  arbcm 
tenebant,     his     condicionibus. 
Nep.  indutias  [•  trêve  -]  facére. 
Cic.   fœdas  farcre  cum  aliquo. 
Cic.)  ;  perûcere,    tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :  nulla  perfecta  re.  Liv.:  ; 
concludëre  tr.  Cic.  etc.  ox.)  : 
conciadcre  epîstolam.  Cic.  ab- 
sol.    ut  conctadamus   atqae  iia 
peroremus.  Cic.)  ;  detînire,  tr. 
Cic.  (ex.  :   d.  orationem.    Cic). 
Conclure    un    discours,    pero- 
Târe,  tr.   Cic.   etc.  (ex.  :  700- 
niam  satis  multadixi,  est  mihi 
perorandam.  Cic).    ^  (Par  ext.) 
Tirer  (la  conséquence    des  pré- 
misses   posées).    Concludëre, 
tr.  Cic.  etc.    (ex.  :  c.  argamen- 
tum.  Cic.  argumenta  sententide. 
Cic  rationem   hoc    modo.  Cic. 
argumentationem.  Cic.  satisne 
hoc    conclusum   videtur  ?   Cic. 
commodius    arbitror  ex   rébus 
concessis  concludi    qaod  velis. 
Cic.    deinde  concludebas  sum- 
mum    malum     esse    dolorem. 
Cic.  quattaor  sunt  capita,  quae 
concludant  nikil  esse,  quod nos- 
ci,  percipi,  comprehendi  possit. 
Cic.  perfecto  et  conclaso  neque 
virtatibus  neque   amicitiis  us- 
qaam    locum   esse,  nihil  prœ- 
terea    est    magno  opère  dicen- 
dum.    Cic.    abs.  ea  samunt  ad 
concludendum,  quorum   ils  ni- 
hil conceditar.    Cic.)  ;    cogère, 
(pr.  -  rassembler  les  divers  élé- 
ments   d'un     raisonnement    », 
d'où  '  conclure  ■>),tr.  Cic.  (ex.: 
aliud  enim  qaam  cogebatar  il~ 
latum  est.    Lie  hoc  cogère  vo- 
lebat,  falsas    litteras  esse.  Cic, 
ex  quibas  id,    qaod    volumas, 
efficitar  et  cogitar.    Cic.  innu- 
merabilia  sunt,  ex  quibas  ef§.ci 
cogique  possit  nihil  esseqaod.., 
Cic.)  ;  inferre,    tr.    Cic.    (voy. 
inférer);    colligère,    tr.  Cic. 
etc.  (voy.  conclusion,  inférer)  ; 
efScère    (pr.  «    établir   par  le 
raisonnement    •,    d'où    "    con- 
clure •  ),tr.    Cic.  (ex.:  ex  qui- 
bas   vult   efficëre,    nihil    esse... 
Cic.    ita   efficitar,  at...  Cic.  ex 
qao    illad   efficitur,  ne...  Cic.)  ; 
conGcére,    tr.    Cic.   etc.  (ex.  : 
conclasio  est,  qune  brevi  arga- 
mentatione   ex  iis,    qiiai    ante 
dicta    sunt  aut    facta,    conficit 
qaod    necessario    consequatur. 
Cornif.  ex  eo,  quod  sibi    dede- 
rat  quicam    dispatabat,    coi^R- 
cëre  malebat.  Cic).  Conclure  do 
soi-même  aux  autres,  de  aliis  ex 
se  conjectaram  facêre.  Cic.  ex 
suânatarâ  ceteros  fingére.Cic). 
11    concluait   à    la    restitution. 
reddenda   censebat  bona.    Liv 
Cela    conclut    contre    vous,    id 
contra    te    facit.    Cic.  Cela    ne 
conclut  pas,  voy.  conclusion. 
conclusif,   ive",   adj.    Qui   ex,- 
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prime  la  conclusion  d'un  rai- 
sonnement. Qai  (go*,  qaod) 
a'yamen:am  coneladit.  A. 
crnclusion.  s.  l.  Solution  finale, 
déliiiliive,  donnée  à  cjqcli.  Con- 
clusio,  onis,  f.  Cic.  imitas,  as, 
m.  Oï.  La  —  d'un  traité,  ftr- 
derit  lanctio-  Liv.  Apres  la 
conclusion  de  la  paix,  pace 
(acta.  Cic.  patrata.  Liv.  con- 
(ecta  Cic.  La  —  d'une  affaire, 
n«yo(ium  abtoltttam.  Cic.  con- 
(ectam.  Cxs.  transactam,  per- 
(ectam.  Cic.  Après  la  —  de  ses 
alTaires,  omnibas  suis  negotiis 
conlectis.  Cic.  C'est  là  ma  —, 
hêec  samma  est.  Virg.  Un  sys- 
tème mal  construit  ne  peut 
avoir  une  — ,  maleinstitata  ra- 
tio ejcitam  reperire  non  potest. 
Cic.  —  d'un  discours,  exitut 
orationis.  Cxa.  epilogas,  i, 
m.  Cic.  conclasio,  onis.  f.  Cic. 
peroratio,  onis,  f.  Cic  La  — 
du    discours  fut  que...,  samma 

fait   orationis     (av.     l'Aco.     et 
infin.^.  Liv.  ^nis    sermonis  in 
eo  Ifait),  ut...   Tac.  Sa  conclu- 
sion aurait  pu  être  courte,  bre- 
viter   peroratam    esse    potait. 
Liv.  Telle  fut  la  —  de  son  dis- 
cours, do  sa  lettre,  ad  extremam 
hsec  dixit,  in  extremâ   epistolâ 
hsec  scripsit.  Cic.   Formule    de 
—,  claasala,  ae,   f.  Cic.  1  Pro- 
posicion  finale  d'un  syllogisme 
Conclasio,    onis,    (.Cic.    (ou 
conclasio  rationis.  Cic  ).  Com- 
plexio,  onis,  f.  Cic.  Ratiocinatio, 
onis,  f.  Cic.  Connexio,  onis,  f. 
Quint.  Une  fine,  une  subtile —, 
acate  conclasum.  Cic.  Une  con- 
clusion hypothétique,  connea;um 
Cic.  (de  fat.   1^.    Tirer   une  — 
de,   conciadêre,   colligëre,  efp,- 
cére,  cogère  {ex  aliqaa  re).  Cic. 
La  —   vous   semble-t-clle  assez 
bonne?  Satisne  hocconrlasam 
videtar  ?  Cic.  Ta  —  est  faussa, 
mendose     colligis.    Pers.    tota 
conclasio  jacet.  Cic.  Vous  trou- 
vez juste  la  —,  rectissime  con- 
clasam  dicitis.  Sen.    Voy.  cos- 
CLViiE.    Il    (Spécialt.    au  plur., 
t.  de  droit.)   Résumé  de  ce  que 
demande  le  ministère  public  ou 
l'avocat  des  parties.  Postalatio, 
onis,  f.  Cic.  Postalatam,  i.   n. 
Liv.  Sententia,   se,   f.  Cic.  Mes 
—  sont  que...  censeo    (av.  une 
prop.  inf .) .  Sen. 
COncoction,  8.  f.  (Arch.)  Diges- 
tion ides  aliments).  Voy.  dices- 
TIO.N-.   Il  (l'ar  anal.)  Maturation 
(des  humeurs).    Voy.    matura- 
tion. 

oncombre,  s.  m.  Plante  po- 
tagère et  fruit  de  cette  plante. 
Cucamis,  meris  (ou  cucumis), 
m.  Plin.  Liou  planté  do  — ,  ca- 
camerariam,  ii,  n .  Hier. 
coacomitance,  s.  f.  Simulta- 
néité d'un  phénomène  qui  on 
accompagne  un  autre.  Res  qax 
eodem  tempore  atqae  una  (lant 
ou  sant.  A.  La  —  des  symp- 
tômes. Concurrentia,  iom,  n. 
pi.  C.:el.-Aar. 
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concomitant,  ante,  adj.  Qui 
accompagne    un    autre    phéno- 
mène.   Conjunctas    cam    (re). 
Cic.  Continens    cam   {re).  Cic. 
Concarrens.  Cic. 
concordance,     s.     f.     Accord 
entre  des  laits  relatés.  Consen- 
sio,  onit,  f .  Cic.  Consensus,  as, 
m.  Cic.  Constantia,   se,  f.  Cic. 
La    —   des  témoignages,   cons- 
tantia testimonioram.  Cic.   La 
—    des   opinions    des    philoso- 
pheSjConsensus  philosophoram. 
Cic.  Les  concordances  et  les  dis- 
cordances,  consentanea  et  re- 
pagnantia    (n.    pi.).    Cic.   Il  y 
eut    —    entre  le    prodige  et   la 
mort   d'Othon,  miracalam  cam 
Otiionis  exita    competiit.  Tac. 
Il  y  a  —  entre  tous  les  auteurs, 
convenit  inter  omnes.  Plin.  — 
(des     évangiles),     consonantia, 
X,  f.  Tert.  Il    (Par  ext.)  Loi  de 
l'accord  dos  mots  en  grammaire. 
Voy.  ACcoiiD. 

concordant,  ante,  adj.  Qui 
concorde.  Qui  [qax,  qaod)  cons- 
tat ou  congruit.  A. 
concordat,  s.  m.  Traité  par  le- 
quel un  commerçant  on  faillite 
obtient  des  délais.  Pactam  et 
conventam.  Cic.  Stipalatio, 
onis,  f.  Jet. 

concorde,  s.  f.    Bonne  harmo- 
nie   résultant    de    l'accord   des 
sentiments,  etc.   Concordia,  se, 
f.  Cic.  Sali.  Consensus,  ùs,  m. 
Cic.  Conspiratio  et   consensus. 
Cic.  Summa   volantatam,  stu- 
dioram.      Cic.      Sententiarum 
consensio.  Cic.  Qui  est  uni  par 
les  liens  de  la  — ,  concors.  Cic. 
concordia     conjanctus .      Cic. 
Frères  qui  vivent  dans   la  plus 
grande    — ,  fratres    concordis- 
simi.  Cic.  Vivre   avec  son  frère 
dans    la  plus    parfaite  — ,  cum 
fratre      concordissimè    vivëre. 
Cic.  Etablir  la  —,  concordiam 
constituera.    Cic.    (acéré.    Cic. 
Consolider,  cimenter  la — ,  con- 
cordiam   confirmâre,  conglati- 
nâre.    Cic.  Cimenter  la  —  avec 
qqn,  concordiam  copulâre  cam 
aiiqao.  Liv.  Ramoner  la  —,  re- 
conciliàre.   Liv.    in    pristinam 
concordiam  redacëre.  Balb.  ap. 
Cic.res  componêre.  Liv.   Si  l'on 
peut  rétablir    la   —,    si  res  ad 
concordiam  adduci  potest.  Cic. 
Telle  était  la  —  qui  s'était  éta- 
blie entre  eux  tous,  tantû  con- 
cordia coaluerant  omnium  ani- 
mi. Lii/.  Altérer,  rompre  ou  trou- 
bler la  —,  concordiam  disjan- 
rjire   ou    farbdre.    Cic.  distar- 
bûre.  Sali,  consensam  divellére. 
Cic.  La    concorde  fait  grandir, 
la  discorde    détruit,  concordia 
parvse    res  crescant,  discordià 
moximas  dilabantar.Sall.  Avec 
—  ,  concorditer.  Cic.conjanclis- 
simo   animo. 

concorder,  v.  intr.  Etre  en  con- 
cordance. Consentira,  intr.  Cic. 
Conyraëre,  intr.  Cic.  Constâre, 
intr.  Ilor.  Quint,  congraentem 
ou  convenientem  esse  alicai  rei. 
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Cic.  corvcarrtVf,  intr.  Sen.  Le 
nombre  des  années  ne  concorda 
pas  chez  les  écrivains,  est  inter 
scriptores  de  numéro  annorum 
controversia.  Cic.  Le  temps  ou 
ils  ont  vécu  concorde  avec  l'é- 
poque où  ont  vécu  ceux  (dont 
j'ai  parlé),  çuorum  œtas  in  eo- 
rum  tempora   incidit.    A.  Voy 

ACCORD. 

concourant,  ante,  adj.  (Phy- 
sique et  Géom.).  Qui  convergent 
vers  un  même  point.  Lignes  —, 
lineoe  compétentes.  A. 

concourir,  v.  intr.  (Physique  et 
Géom.).  Converger  versun  inèma 
point.    Compeiêre,    intr.   Plin. 
Il    (Par  e.xt.)  Kn  pari,  du  temps. 
In  idem    tempos  incidére  .  Cic. 
1  Contribuer  avec  d'autres  (à  un 
même  résultat).  Conspirâre  (ad 
alinaid).  Cic.  —  avec  c^qn  à..., 
ad] avare aliquem  (in  aliquid  ou 
ad   aliqaid).     Ter.  Os.  —  au 
bien   do  l'Etat,  communes  oti- 
litates  in  médium  afferre.  Cie. 
—  à   la  victoire  (en   pari,  d'un 
soldat),  inter  momenta  victorUl 
esse.  Liv.  Il  avait  concouru  avec 
Brutus    à    l'expulsion  des    rois, 
(uerat    in   regibus    expellendit 
sociuj  Bruti.  Liv.  En    pari,  des 
choses.    ConÇerre     ad     aliqaid 
(aliqaid,    multum,  plus,  plari- 
mum).  Cic.  valêre  (multum)  ad 
aliqaid.    Cic.    Tout  concourait 
à    tenir  le    soldat    on    haleine, 
omnia  erant  quœ  militem  cxci- 
tarent.  Liv.  Concourir    à    faire 
mourir,  inter    causas  moriendi 
esse.    Cic.   Voy.  coopérer,  con- 
TRiDUER.   1   (Par  ext.)  Etre  sur 
les     rangs     en     même     temps 
que  d'autres  (pour   prétondro  k 
qqch.  et  pour   obtenir  un  prix, 
etc.).    Unà  petëre    aliquid.  Cic. 
contendëre  ou  certàre  cum  ali- 
quo.  Cic.  concertàre,  intr.  Col. 
—  avec  qqn  pour  le  prix  do  vi- 
tesse,   contendëre    cam    aliquo 
pedibus.    Ov.    Voy.     disputer, 

PRÉTENDRE. 

concours  (lat.  concursas),  s. 
m.  Rencontre  en  un  même  lieu, 
d'oii  rencontre  de  beaucoup  de 
personnes  qui  se  portent  simul- 
tanément du  mémo  côté.  Voy. 
ArFLUE.NCE.  ||  (En  pari,  dos 
choses).  Concursus.  us,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  quidam  for- 
tuitus  corpuscaloram  [•  dei 
atomes  ■].  Cic.  lunoe  solisquc. 
Cels.  c.  verborum  asper  et  hiul- 
ras .  Cic.  vocalium.  Quint.) , 
concuTsio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
c.  atomorom.  Cic.  crebra  vo- 
cum.  Cic.  fortuitorum.  Cic.).  Ce 
concours  de  circonstances,  om- 
nes ex  res  in  anum  congraen- 
tes.  Liv.  1  (Au  fig.)  Action  de 
contribuer  avec  d'autres  à  un 
même  résultat.  Opéra,  se,  f. 
Cic.  Liv.  etc.  (ex.  ;  offerre  ali- 
rui  operam  suam.  Liv.  navata 
ab  équité  opéra  [•  le  concours 
précieux  fourni  par  la  cavale- 
rie -].  Cic.  operam  taam  pol. 
licèri.  .Sali,  operam  aiirMJas"u 
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ab    aliqao  exigêre  [■  réclamer 
le  concours  de  qqn  •   ou  ■  de- 
mander à  qqn  son  concours  ■]. 
Vell.    aiicu^'iM   operâ    ati  bona 
[ou    singalari]     m    aliqaa    re. 
Oses.    Vell.    denajàre    operam 
alicai.Liv.)  ;  Auxilium.  ii,  n. 
Cic.   etc.    (voy.    aide,    secours). 
Avec    le   —    de    qqn,  alicajas 
operâ  ou   auxilio.    Cic.ahqao 
adjuvante  ou  javante.  Cic.  ali- 
qao adjatore.  Vie.    \\    (Par  ext.) 
Action    de    se    mettra   sur    les 
rangs     «n     même     temps    que 
d'autres     (pour     prétendre      à 
qqch.).    Certamen,    inis.    n. 
Cic.  Liv.  (ex.  :   miisicam.  Siiet. 
in     id     certamen     descendére 
[.  consentir  à   prendre  part  •). 
Cic.  anteqaam   citharœdi   leiji- 
timam       certamen      inchoent. 
Qaint.  in  certamen  fti&uios  dé- 
ferre [- présenter  au  concours-]. 
Qaint.)  ;    commissio,     onis 
(pr.  '  engagement,  lutte  d'ému- 
lation   •).'■-   Cic.  Sen.   Plin.j. 
(ex.  :  commissio  ou  commissio- 
nes    poetaram,    oratomm,  etc. 
Cic).    Ouvrir    un    concours  de 
musique,  agona  masicam  com- 
mittére.    Saet.   Etre   hors   con- 
cours, non  jam  passe  de  prse- 
mio  proposito  certâre.  A. 
concret,  ète,   aJj.   (Par  oppo- 
sition à  nuide.l  Qui   a  pris  une 
consistance    plus  ou  moins  so- 
lide, brassas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Concreias,   a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Plin.    1    (Fig.  Par  opposition  à 
abstrait.)  Qui  exprime  qqch.  da 
réel.  Sensaisabjectas.  Cic.  l-'ini- 
tas    ou    deânitas.    Cic.   Certas 
definitasqa'e.      Cic.    Proprias. 
Cic.    Signes  concrets,    expressa 
alicajas   rei    signa.     Cic.     Une 
notion  — ,  notio  rei  singalaris. 
Cic.  Qqch.  de   —,  solida   qaœ- 
dam  res  et   expressa.  Cic.  cor- 
pas  visa  tactaqae  manifestam. 
Cic.  id  qaod  est  ou  res  qasr.  est. 
Sen.  Objets  concrets,  qaas  cerni 
tangive  ou    demonstrari  pas- 
sant.   Cic.    Forme  — ,    effigies, 
ei,  f.    Cic.  D'une    façon    —    re 
(opposé    à     cogitatione) .    Cic. 
àefinite    (opposé  à   separatim). 
Cic. 

concrétion,  s.  f .  Action  de  de- 
venir concret,  do  prendre  une 
consistance  plus  ou  moins  so- 
lide. Densatio,  onis,  f.  PUn. 
Concretas.  3ib[.  a,  m. Plin.  Coa- 
galatio,  onis,  f.  P/in.  *[  Agréga- 
tion solide  da  formation  acci- 
dentelle. Concretia,  onis,  t. 
Cic. 

concubinage,  s.  m.  Etat  d'un 
homme  et  d'une  femme  qui 
vivent  ensemble  sans  êtro  ma- 
riés. Cancabinatas,  as,  va. 
Plaat.  Saet.  Pelicatas,  as,  m. 
Cic.  Contaberniam,  ii,  n.  Cic. 
Vivre  en  —  (en  pari,  de  l'hom- 
me) ,  feminam  habëre  in  can- 
cabinata.  Plin. 

concubinaire,  s.  m.  Celui  qui 
vit  avec  une  concubin©.  Con- 
cubinas,  i,  m.  Saet. 
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concubinat,  s.  m.  Chez  les 
Romains,  sorte  de  mariage  in- 
férieur au  mariage  civil.  Can- 
cabinatas, as,  m.  Saet.  Dig. 
concubine,  s.  f.  Celle  qui  vit 
on  concubinage  avec  un  homme. 
Concabina,  ee,  f.  Tac.  Amica, 
se  f.  Plaat.  Ter.  Pelex,  licis ,  f. 
Cic.  Liv.  Amener  (chez  soi)  ou 
avoir  une — ,  pelicem  addaccre. 
Oi'.T(Ghez  les  Romains. '  Femme 
unie  à  un  homme  par  le  con- 
cubinat). Concabina,  a3,  f.  Cic. 
concupiscence,  s.  f.  (Dans  le 
langage  chrétien.)  Inclination 
de  la  nature  déchue  vers  les 
plaisirs  des  sans.  Libido,  inis, 
f.  Sali.  Concapiscentia,  œ,  f. 
Hier . 

concupiscible,  adj.  Qui  est  1« 
principe    du  désir.   Appétit  — , 
appetitas  libidinia.  A. 
concurremment,   adv.   En   se 
prêtant    un    concours    mutuel. 
Commaniter,  adv.t/na,adv.  Cic. 
Unacam(et]:Ah\.).Cic.Certatim, 
adv. Cic.  Voy. ENSEMBLE.  1  (Droit.) 
A   titre    égal.    Concarsa,    abl. 
Dig.  Per  concarsam.  Ulp.    dig. 
1  En    se    faisant    concurrence. 
'Tous     prétendent    —    à     cette 
charge,  hic  magistratas  samma 
ambitione  a  papalo  cantendi- 
tar.    Cic.  Tous    deux   vous    re- 
cherchez —   les  honneurs,  cam 
eo  petis.  Cic. 
concurrence,   s.    f.   Rencontre 
en  un  point   commun.  Concur- 
sus,  as,  m.  A.    \\    En    pari,  du 
temps.     Voy.     coi.ncidence.     || 
(Par  ext.)  Jusqu'à  —,  ad  (prép. 
av.  l'Ace).  Cses.  Jusqu'à  —  du 
nombre  fixé,  de  son  pécule,  ad 
nameram.    Cses.   ad  (inem  pe- 
calii.  Dig.   Le  compte  est  exact 
jusqu'à  —    du    dernier  sou,  ad 
nammam  convenit.  Cic.  Jusqu'à 
—  de  trois  mille  écus,  nammam 
ad  tria  millia.  Plaat.    ||   (T.  de 
droit.)    En  — ,  voy.  concurrem- 
ment.  Exercer  une   hypothèque 
en  — ,  concurrere  in  pignas  ou 
in  pignore.     Ulp.  1   (Par    ext.) 
Rivalité    d'intérêts    entre    per- 
sonnes   poursuivant    un    même 
objet.    Certamen,    inis,  n.  Cic. 
Certatio,    onis,    f.    Cic.  J^ma- 
latio,  onis,  f.  Cic.  Stadiam,ii, 
n.  Cic.   Contenlio,  onis,  f.  Cic. 
S'il  y  a  — ,  si   res   in    conten- 
tianem  veniet.   Cic.   Faire  —  à 
qqn,    entrer    en    —   avec  qqn, 
certare  cam   aliqao  [aliqaa  re, 
de   aliqaa  re,    inter  ae   aliqaa 
re).  Cic.    œmalari   cam  aliqao. 
Liv.  Se    faire  une   —  déloyale, 
contendëre    dalis  et    fallaciis. 
Cxs.  Sali.  Qu'il  soit  difficile  de 
lui  faire  —,    at   di(^cilis  œma- 
latio  sit.  Liv.    Fig.   L'honneur 
est  en  —  avec  l'intérêt,  pugnat 
cam  atilitate  honestas.  Cic.  ati- 
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litas  certat  cam  honestate.  Cic. 
Mettre  une  chose  en  —  avec  une 
autre,  componère  aliqaid  alicai 
rei.  8en.  Voy.  prise.  ^  (Spécialt.) 
En  parlant  de  ceux  qui  exer- 
cent    le    même    commerce,   la 


même  industrie.  La  —  fait 
baisser  les  prix,  semali  pretia 
sabmittant.  Plin.  Il  y  a  une 
grande  —  dans  cet  art,  malti 
œmali  eidem  arti  inserviant. 
Cic.  Los  prix  varient  selon  la 
— ,  pretia  ex  occasione  emen- 
tiam  varia  sant.  Plin.  A  cause 
de  la —  (dans  une  vente), prop- 
ter  competitores  emptianis. 
Gell. 
concurrent,  ente,  adj.  Qui 
vient  se  rencontrer  avec.  Can- 
carrens,  adj.  Quinf.  Spécialt. 
Jours  —  et  (substantivt.,  masc.) 
concurrents  (jonrs  qui  s'ajou- 
tent aux  cinquante-doux  se- 
maines de  l'année),  intercaiares 
dies.  Plin.  1  Qui  contribue  avec 
d'autres  à  une  action  commune. 
Adjator,  oris,  m.  Cic.  Ad- 
jatrix,  icis,  f.  Cic.  Qui  (çua?, 
qaod)    conspirât    (ad  aliqaid). 

A.   Voy.    CONCOURIR,     CONCOURS.  1 

(Par    ext.)    S.    m.  et  (.  jCelui, 
celle   qui   est  sur   les  rangs  en 
même   temps  que  d'autres  pour 
obtenir  qqch.  Lompetitor,  oris, 
m.  Cic.    Competitrlx,    tricis,  t. 
Cic.  /Emalas,  i,  m.  Cic.  Â£ma- 
la,  ae,  f.  Cic.  Ov.  Etre  lo  —  de 
qqn,    ana  petere    aliqaid.  Cic. 
petere  cam  aliqao.  Cic.  Son  — , 
is  quicum    certat.   Cic.  Un  — , 
une     concurrente     (dans     une 
vente),  adversarias,  ii,  m.  Cic. 
competitrix,  f.  Cic. 
concussion,  s.   f.  Gain    illicite 
fait  par  un  magistrat,  un  fonc- 
tionnaire. Violenta  exactio  pe- 
caniaram.  Liv.    Pecalatas,    as, 
la.Cic.Liv.  Pecanise  repetandœ 
et    (si  m  pi.)    repetandœ,    aram, 
f.   pi.   Cic.    Loi  sur  les  — ,    tex 
pecaniaram    repetandaram  ou 
de  pecaniis  repetandis.  Cic.  Se 
rendre  coupable  de  — ,  pecala- 
tam   {acéré.  Cic.    Accuser   qqn 
de  — ,  poursuivre  pour  — ,  pos- 
talâre    aliqaem,  de  repetandis. 
Cxi.    ap.    Cic.    de    repetandis 
accasâre.    Cic.  nomen  alicajas 
déferre.    Tac.    Etre    accusé  de 
— ,   repetandaram    insim.alari. 
Qaint.  argai.  Tac.  Condamner 
qqn  pour  — ,  damnâre  aliqaem 
de    pecaniis    repetandis.     Cic. 
Poursuivi  pour  — ,    repetanda- 
ram   reas.    Cic.    Ceux  que  las 
Espagnols  accusaient   da  — ,  a 
qaibàs  Hispani  pecanias  pete- 
bant.  Liv. 

concussionnaire,  adj.  Qui 
commet  des  concussions  et 
(substantivt.  masc.)  un  — ,  pe- 
calator,  oris,  m.  Cic.  Etre 
poursuivi  comme  — ,  voy.  con- 
cussion. 

condamnable,  adj.  Qui  mérite 
d'être  condamné.  Damnandas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  Jav.  Con- 
demnandas,  a,  am.  p.  adj. 
Cic.  Par  ext.  en  pari,  des  cho- 
ses. Rejiciendas,  a,  am,  adj. 
verb.  Cic.Repadiandas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Contemnendas,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  Voy.  blâmable. 
condamnation,    s.     f.   Action 
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de  coudamner  ;  déporter  contro 
qqu  une  sentence  judiciaire 
qui  le  déclare  coupable  d'un 
crime,  etc.  DamzialiO,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (s'opp.  i  absolutio, 
liberatio,  vacatio,  ex.  :  digniis 
damnatione  iijnomininqae.Cic. 
d.  S.  Roscii.  Cic.  causa  dam- 
nationis.  Nep.  d.  in^asta.  \'al.- 
ilojc.  iniidiosa.  Cio.  acerbiî- 
simse  damnalionea  [opp.  à  li- 
liidinosifsim^iiberationes].Cic. 
damnatio  ambitas  [•  pour 
crime  de  brigue  •] .  Cic.  [Clu. 
08]).  Ue  condamnation,  dam- 
natorias,  a,  um,  adj  Cic.  Saet. 
cf.  d.  tabella  (opp.  à  absolu- 
ioria  tabella].  Saet.  [Aug.  33]. 
d.  Jadiciam.  Cic).  Prononcer  la 
condamnation  de  qqn, voy.cOM- 
DAMNER.  Poursuivre  la  condam- 
nation de  qqn,  damnâre  ali- 
qutfm.  Cic.  Jet.  Passer  condam- 
nation, c.-d-d.  renoncer  à  se 
défendre  sur  un  point,  damnâ- 
re caa^am  saam.  Liv.  accipêre 
aliquid  tanquam  saam  crimen. 
Tac.  Passer  condamnation  sur 
qqch.,  c.-à-d.  reconnaître  qu'on 
a  tort  en  cela,  fatèri  aliijaid. 
Lii\  Il  (Par  ext.)  Ce  à  quoi  on 
est  condamné  par  une  sentence. 

Voy.    PEINE,     AMENDE,      DÉPENS.    1 

Action  de  déclarer  qqn,  qqch. 
coupable,  reprélierjsible  {pr.  et 
6g.K  Damnatio,  onis,  f.   Plin. 

Voy.    RÉPROBATION. 

condamner,  v.  tr.  Déclarer 
coupable  par  un  arrêt.  DSLin- 
nàre.  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
absolvëre,  liberâre,  diniittêre, 
ex.  :  d.  aliqaem.  Cic.  Liv.  cam 
jam  pro  damnato  mortaoqae 
esset.  Cic.  damnatos  in  inte- 
gram  restitaére.  Cic.  d.  ali- 
quem  inaaditam.  Jastin.  ab- 
sens  damnatar.  Liv.  ut  miUi 
innocens  damnatos  esse  videa- 
tar.  Cic.  damnari  inter  sica- 
rios  [•  comme  meurtrier  •]. 
Cic.aliguem pro  malo  ac  r.oxio. 
Liv.  damnàri  per  indicem.Liv. 
inique  damnari  a  civibus  sais. 
Cic.  damnari  jure.  Cic.  pa- 
blice.  Cic.  propter  eam  vim 
jure  damnari.  Cic.  Milo  Clodio 
interfecto  eo  nomine  erat  dam- 
natos. Cses.  [B.  C.  III,  21,  U]. 
aut  dabis  ant  contra  edictiim. 
fecisse  damnabere.  Cic.  [in 
Verr.  II,  3,  §  25].  pecuniam  ex 
œrario  egessisse  damnati  sunt. 
Liv.  [XXX,  3'.>,  7].  A.  baibias 
unas  est  damnatus ,  qaod  mi- 
lites Homanos  prsebaisset  ad 
ministeriam  cs'dis.  Liv.  [XLV, 
31,  2].  ob  eundem  timorem, 
qao  damnatus  erat  Miltiades 
'-qui  avait  fa  il  condamner  M.-*]. 
.Vep.  inutili  pudore  caasam 
saam  damnàre.  Liv.  damnari 
co  crimine.  Cic.  nancjam  sum- 
iitatim  exponam,  quihu.i  cri- 
rniniboê  Oppianicus  damnatos 
tit.  Cic.  damnari  sua  letje 
[  >  en  venu  do  la  lui  qu'on  a 
f.iite  soi-même  '].  Cic.  damr- 
nari  jaratorum  jadicom  sen~ 
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tentiis.  Cic.  damnari  popali  1 
jadicio.  Cic.  damnare  aliqaem 
capite.  Cic.  damnari  veneficii. 
Cornif.  damnari  ambitus,  pe-  | 
culatus,  prodilionis.  Cic.  dam-  I 
nari  farti  et  pro  socio  [•  pour 
vol  et  pour  complicité  de  vol  •]. 
Cic.  damnari  injuriarum.  Cic. 
damnàri  talsi.  Tac.  se  collata- 
ros  qaantidamnatas  esset  ['  ils 
se  cotiseraient  pour  payer  le 
montant  de  l'amende  à  laquelle 
il  avait  été  condamné  «J.  Liv. 
damnàre  aliquem  capitis.  Cic. 
Cœs.  Xep.  Liv.  damnari  de  vi 
et  majestatis.  Cic.  damnari  de 
pecuniis  repetundis.  Cic);  COD- 
demDàre,  tr.  Cic.  (s'opp.  à 
absolvëre,  liberâre,  ex.  :  ali- 
ijoem  causa  incognità.  Cic. 
aliqaem  causa  indictâ.  Cic.  c. 
aliqaem  innocentem.  Cic.  ali- 
qaem injariaram.  Cic  c.  ali- 
qaem pahlicx  pecaniœ.  Cic. 
mêmes  emplois  que  damnare; 
ad  condemnandam  sententiam 
ferre  [en  pari,  dos  juges).  Cic). 

—  qqn  à  mort,  aliquem  morti 
addicëre.  Cic.  —  aux  travaux 
forcés,  aliquem  damnàre  in  ou 
ad  opus  puhlicam.  .Ict.  \\  Fig. 
Forcer  à  qqcli.de  pénible.  Voy. 

A'iSUJETTIR,  CONTRAINDRE,  FOR- 
CER. 1  Déclarer  qqn,  qqch.  cou- 
pable répréhensible.  Impro- 
bàre,  tr.  Cic  (voy.  désapprou- 
ver) ;  reprobâre,  tr.  Cic.  (voy. 
désapprouver)  ;  rejicère,  tr. 
Cic.  (voy.  rejeter)  ;  vitupe- 
ràre,    tr.   Cic.    (voy.   blâmer). 

—  qqn  de  cruauté  (arch.),  c.-à- 
d.  l'en  déclarer  cou pablOj  dam- 
nàre aliqaem  cradelitatis.  Cic. 
Par  ext.  Siîs  propres  aveux  le 
condamnent,  urgetur  confes- 
sione  sua.  Cic  1  (.-^bsol.)  Dé- 
clarer (un  malade)  voué  à  une 
mort  prochaine.  Desperàre  de 
aliqao.  Cic.  Quint.  Malades 
condamnés,  desperati.  Cic.  (ad 
Att.  XVI,  15,  5).  Il  (Par  anal.) 
Déclarer  hors  de  service.  Voy. 
service.  j{  Mettre  hors  de  ser- 
vice. —  (une  porte),  obserdre. 
Liv.  obstraëre.  Cass. 

condensation,  s.  f.  Action  do 
se  condenser.  Densaiio,  onis,  f. 
I^lin.  Concretas.  Abl.  u,  m. 
Plin.  I.a  —  de  l'air,  concretus 
aer.  Cic.  1  (Art.  milit.)  —  de 
colonne  (formationd'unetroupe 
en  colonne  serrée), a^men/ji/a- 
tam.  yirg.  confertam.  Sen. 

condenser,  v.  tr.  Rendre  (un 
gaz,  une  vapeur)  plus  dense  par 
le  rapprochement  des  molécu- 
les. fJensâre,  tr.  Liv.  Conden- 
sâre,  tr.  Col.  Spissare,  tr. 
Plin.  Crassiorem  (ou  crassias) 
(acere.  Liv.  Plin.  Matière  con- 
(Jonsée,  materies  stipata.  Plin. 
Eau  condensée  en  frimas,  a^ua 
concreta  proinû.  Cic  Lur.r.  — 
la  neige  (pour  la  conserver), 
stipare  nivem.  Plin.  Le  vinai- 
gra fait  —  la  poix,  stipatar 
aceto  pix.  Plin.  Se  — ,  densari, 
pass.    -Wacr.   concrescère,  intr. 
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Cic.  L'air  sa  — ,  aér  coït.  Sen. 
L'air  «a  —  en  nuages,  aér  in 
nubes  cogitur.  Cic.  nabibui 
densatar.  Plin.  in  nubes  crat- 
sescit.  Plin.  Se  —  en  neige, 
conc-escere  nii/e. Cic. L'écume  se 
— ,  densatar  spuma  concret». 
Plin.  1  (APt  milit.)  Se  —  (se 
former  en  colonnes  serrées). 
Densare  ordines.  Liv.  catervas. 
Virg. 
condescendance,  s.  f.  Dispo- 
sition de  caractère  en  vertu  de 
laquelle  on  condescend  à  ce  que 
qqn  désire.  Obseqaium,  ii,  n. 
J'er.  Cic.  Obsequentia,  se,  f. 
Cxs.  Propensa  volantas.  Auct. 
b.  Alex.  —  aux  prières,  placa- 
bile  ad  preces  ingenium.  Liv. 
Avoir  de  la  pour  qqn,  voy. 
condescendre.  Voyez  jusqu'où 
va  ma  — ,  videte  quo  descen- 
dam.  Cic.  Par  —  pour  son 
désir,  in  obsequium  desiderii. 
Curt.  Par  — ,  obsequenter, 
l^alicui).  Plin.  obœdienter.  Liv. 
tndulgenter.  Cic.  Voy.  com- 
plaisance, déférence. 
condescendant,  ante,  adj. 
Uui  montre  de  la  condescen- 
dance. Obsequens.  Sen.  Oboe- 
diens.  Liv.  Indulgens.  Cic.  Voy. 

COMPLAISANT. 

condescendre, v. intr.  Daigner 
consentir,  S'  prêter  à.  4licoi  ou 
alicujus  vohintati  obseqai.  Cic. 
Morem  gerere  alicoi.  Cic.  Ali- 
cui  moriyBrari.  Ter.  —  (par 
faiblesse  ou  par  bonté),  indui- 
gere  alicui.  Liv.*  —  aux  désirs 
do  qqn,  ofcstfcandare  vûlonta- 
tibus    aticujas.  Cic. 

condiment,  s,  m.  Substance 
destinée  à  relever  le  goijlt  de 
certains  aliments.  Conditio, 
onis,  f.  Varr.  Cic.  Condimcn- 
tum,  i,  n.  Cic.  Col. 

condisciple,  s.  m.  Compagnon 
d'étude.  Condiscipolus,  i,  m. 
Cic,  Un  de  ses  — ,  unus  e  con- 
sortibas  stodiorum.  Sen. 

condition,  s.  f.  Circonstance 
extérieure  où  une  personne,  une 
chose  sa  trouve  placée  et  dont 
dépend  son  état.  Condicio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  nas- 
cendi  [•  la  condition  due  à  la 
naissance  -].  Cic.  Sen,  pro  cu- 
Jasqiie  condicione.  Saet.  pro 
regionum  condicione.  Justin, 
longe  alla  condicione  esse  ac 
ceteri  imperatores.  Cic.  condi- 
cio ou  condiciones  vitse.  Cic.  c. 
hxc  vivendi.  Ilor.  miseriore 
ac  doriore  condicione  postea 
cam  aliqoo  decertare  cogi. 
Cses.).  Il  (  Absol.  )  L'ensemble 
des  circonstances  d'où  dépend 
l'état  do  qqn.  Condicio,  onis, 
(.  Cic  etc.  (ex.  :  c.  hamana. 
Cic  mortalis.  Cic  c.  omnium 
civium.  Cic .  liberorum  popu- 
lorum.  Cic.  infimi  generis  ho- 
rninam  condicio  atque  (ortana. 
Cic.  nasci  eadem  condicionf.. 
Cic.  generari  mortali  condicio- 
ne. Cic  ca  condicione  nati  su- 
mus,  ut...  Cic.  ut  enim  in/îmu 
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fortana  et  condicio  aervoratn. 
Cic.).  Il  Etal  social,  rang,  po- 
siMon.  Voy.  ces  dilTéronts  mots. 
T  CircoiisUnce,  manière  d'être, 
d'où  dépend  la  réalisation  de 
qqch.  Condicio,  onis,  (■  Cic. 
etc.  (ex.  :  tali  condicione  pro- 
posità.  Cic.  Cxs.  qaie  condicio 
beUi  foret.  Sali.).  Voy.  oiroo.ns- 

TAKCE,  ÉTAT,  SITUATION.  ^  ClaUSe 

d'où   dépend    la   validité   d'un 
acte.  Condicio,  onis,  f.  Cic. 
etc.     (e.i.  ;     condichinei    ferre 
[•  faire,  poser  ses  conditions  •]. 
('ic.  condiciones  dicëre  [•  dic- 
ter "].  Cic.   dâre.   Cic.   condi- 
ciones stataére  ou  constitaëre. 
Cic.  astringére  aliqaem  condi- 
rionibas.  Cic.    condiciones  ac- 
ipêre,  recipëre  (-  accepter»]. 
'ic.  condicionibaa  ati.  Cic.  ad 
condiciones  accedëre.   Cic.   ad 
dicajus     ventre    condicionem 
('  souscrira   aux  conditions  »]. 
l'ic  perdacëre  aliqaem  ad  con- 
licionei    saas.   Cic.    condicio- 
nem   seqaissimam    repadiâre. 
'  ic.  conversum  est    in  condi- 
ciones ut...    [Subj.l.   Liv.  con- 
Hcionibas  uti  noUe.  Cic,  con- 
Hciones  dinûttére['-  rejeter  •]. 
ic.   condiciones   recasàre    ou 
padi&re  ou    respaëre   ou  re- 
cère    ou  aspernâri.    Cic.  Liv. 
i  condicione  [•  à  cette  condi- 
tion   •  ].    Cic.  etc.   cam  condi- 
cione.  Cic.   lus  condicionibas. 
I  ne.  ea  condicione  ut. . .  [Subj.] 
ic.  eâ  condicione  ne...  fSubj.]. 
ne);  lex,  legis,  t.  Cic. (voy. 
clause).  Conditions  limitatives, 
exceptio,  onis,  f.   Cic.  Sen.  (cf. 
cam   exceptione.  Cic.  cum  ex- 
ceptione    h.ac    ne  cui  comma- 
nicem.    Sen.).   Voy .    restric- 
tion. 

conditionné,  ée,  adj.  Qui  est 
dans    une    certaine    c>ndition 
(pour   la   matière,    le    travail). 
(Bene,    maie)  constitatas.  Cic. 
Confectus  Cic.  Fabricatas  Cic. 
Bien  — ,  probas,    a,     am,   adj. 
l'iaat.  Cic.  ^ial  —,    improbus, 
a,  um,  adj.  Plaut.  Fig.  Bien  — 
^âccompli),  probas.  Plaut.  ger- 
mantis.    Cic.     \\    P.    plaisant. 
(en    pari,    de    qqn  qui  est  dans 
un  certain  état   d'ébriété.  Sa- 
harratus,     a,   am,   adj.  Plaat. 
^Soumisà  certaines  conditions. 
L'ai  condicio   {exceptio)  addita 
ou  adiecta  est.  Cic.    cum  certa 
condicione   ou    lege   conjanc- 
tas.  Cic.    Des  nécessités   condi- 
tionnées,    qaœdam    cam    ad- 
junctione  necessitudincs.  Cic. 
conditionnel,   elle  (lat.  post. 
condicionalis.   Jet.),  adj.  Dont 
la  validité,  laréalisation  dépend 
de    certaines    conditions.    Li- 
berté — ,  libertas  quodam  modo 
circamscripta.  Cic.  Voy.  condi- 
tionné.  Il    iSpécial.)  Les  événe- 
ments condicioiinels  et  (subtan- 
tivmt.)  les  — ,  quse  sant  (utara, 
ea    lege  ut  res    certa  evenerit. 
A.  1    Granim.)  Le  mode  —   et 
(subslantivt;)     le     —,     modus 
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Gramtn.   modai 


CON 


Itô9 


conjanctivas 
condicionis.  A. 
conditionnellement,        adv. 

Sou»  certaines  conditions.  Con- 
dicione. Liv.  Cum  quibusdam 
com licionibus.  Cic.  Certa  ou 
cum  certa  lege.  Cic.  Cam  excep- 
tione ou  condicione.  Cic.  Cum 
adjanctione.  Cic.  Conjancte, 
adv.  Cic.  Enoncer  qqch.  -|-, 
conjancte  aliquid  efferre.  Cic. 
conditionner,  v.  tr.  Soumettre 
à  des  conditions  (arcli.).  Excep- 
tionem  (ou  condicionem)  aa- 
dère  ou  adjicëre  (alicai  rei). 
Cic.  1  Fabriquer  dans  certaines 
conditions  (pour  la  matière,  le 
travail).  {Bene,  maie)  consli- 
tuêre  ou  con^cëre,  tr.  Cic.  Voy. 

CONDITIONNA  ,         CONFECTIONNER  . 

Spécialt.  Marchandise  condi- 
tionnée, merx  empta  cum  cer- 
ta condicione  ou  per  condi- 
cionem. A . 

condoléance,  s.    f.  Expression 
de    la  part   qu'on    prend  à  un 
deuil,  à  un  malheur.  Soiac/am, 
ii,  a.  Cic.    Consolatio,  onis,  f. 
Cic.  Exprimer  à  qqn  ses  senti- 
ments de  — ,  coram  saam  do- 
lorem    alicui    declarâre.     Cic. 
aliqaem  adjavâre  et  consolando 
et    prope  eeque   dolendo.  Sen. 
Lettre  de  — ,  consoiaiorias   lit- 
terœ.  Cic. 
condottiere,   s.  m.    (En  Italie, 
au  moyen  âge.l  Chef  de  soldats 
mercenaires.    Prœfectas    mer- 
cennarioram  militam.  A. 
oondouloir      (se),     v.     pron. 
S'affliger  avec  qqn  (d'un  deuil, 
d'un  malheur).  Casam  luctum- 
que  dolëre  cam  aliquo.  Cic. 
conducteur,  trice,  s.  m.  et  f. 
et    adj.   Il   S.    m.  et   f.    Celui, 
celle    qui   conduit    qqn.    Dax, 
dacis,     m.  et    f.    Cic.    Hector, 
oris,  m.  Cic.  Liv.  RectrLr,  tri- 
cis,[.Plin.{cl.ltalia,  rectrix pa- 
rensqae    mundi  altéra.   Plin.). 
Moderator,  oris,  m.    Cic.  Mo- 
deratrix,  tricis .  (.Cic.Gaberna- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Gubernatrix, 
tricis,  f.  Cic.  Le  peuple  romain, 
—  do   tant  de   peuples,   popa- 
las  Romanus    gentium  mode- 
rator. Tac.  Qu'il  m'a    servi  de 
conducteur   et    de   guide   dans 
le  choix  et  la  pratique  de  ces 
études,  hune  mihi  fuisse  ducem 
ad      ingrediendam      rationem 
horum  stadioram.  Cic.  \\   (Par 
ext.)    —    d'un    cheval,     reclor 
equi.  Tac.  —  d'un   âne,  agita- 
tor  aselli.  Virg.  asini  magister. 
Apul.     —    d'une    voiture,  au- 
riga,  se,    m.  Cic.   —  d'un  char 
(dans  les  jeux  du   cirque),  agi- 
tator,    oris,  m.    Cic.    agitator 
eqaorum.  Virg.  —  de  chevaux, 
qai  jumenta  agit.  Liv.  ou  e^uos 
régit.  Liv.  Sans    —,  naiio  ré- 
gente. Liv.    —    d'une   barque, 
gubernator,     oris,     m.    Cic.  1 
(Par  ext.)  Celui,  celle  qui  dirige 
la  marche  de  qqch.  —  de  tra- 
vaux   (contremaître),     exactor 
operis.  Col.  magister  operum  . 


Col.  —  de  ponts  et  chaussées, 
curator  operum  pablicoram. 
Inscr.  Voy.  chef.  Ï  (Adj  )  Qui 
conduit  qqn.  Fil  — ,  dux.  Cic. 
Fig.  Cela  rae  sert  on  qq  sorte 
de  fil  conducteur,  hoc  sequor. 
Cic.  Fig.  11  a  pnrdu  le  fil  — 
(dans  un  raisonnement),  ei 
mens  ef fiait.  Cic.  Voy.  fil. 

conduction,  s.  f.  (Droit  rom.). 
Action  do  prendre  en  location 
qqch.  Conductio,  onis,    f.  Cic. 

conduire  (lat.  condacère),  v. 
tr.  Faire  aller  avec  soi  une  per- 
sonne ou  une  chose  vers  un  but 
en    la    dirigeant.    Ducèro,  tr. 


Cic.   etc.  (ex.  :  d.    eqaum.  Liv. 
aliquem   secam   hinc  extemplo 
domam.    Ter.    aliqaem  manu. 
Cic.  aliqaem  ad  aliqaem.  Ter. 
Cic.  difficile  iter,  vix  qaasin- 
gali    carri     ducerentur.     Cœs. 
iter  ducit   ad  arbem.  Ov.  daxit 
via   in    leniter  editum  collem. 
Liv.  dacëre  aliqaem    in  carce- 
rem,  in  vincala.    Cic.   Liv.  ad 
mortem.   Cic.    ad   suppliciam. 
Saet.  dacëre  exercitum,  in  fines 
Suessionam.  Cœs.  cohortes  ad 
munitiones.  Cœs.  recto  itinere 
exercitum  ad  eos.  Liv.  axorem 
dacëre    domum.    Plaut.  Ter.)  ; 
abducêre    (•    conduire     hors 
de  •),  tr.  Cic.  etc.  (voy.  emme- 
ner); deducêre  (pr.  -  conduire 
en  bas  ou  au  loin  ^  ;  •  conduire 
sans  escorte  ■),  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
emmener  et  cf.  dedaci  ad  regem. 
Justin,    dedaci  ad    Eamenem. 
Nep.    dedaci    in     conspectam 
Caesaris.  Cxs.    transfaga  daci 
se  ad   consalem    jubet    dedac- 
tasqae  tradituram  [se]    arbem 
promittit.  Liv.  aliqaemin  hos- 
pitale  cubicalum.  Liv.  aliqaem 
ad  Janitorem    quemdam    hos- 
pitem.    Cic.    deducêre  aliqaem 
ad  aliqaem.  Cic.  [Csel,  9].  Tac. 
[dial.  31.].    Qaint.  [Xll,  11,  6]. 
a  qao  cam  qasesisset,  qao  de- 
daci    vellet    et     ille    Athenas 
dixisset,  prjfsidiam  dédit,    ut 
tato  perveniret.  Nep.  deducêre 
Lentulum    in    carcerem.    Sali. 
Jagurtliam  ad  Mariam.  Sali.); 
educère  ("Conduire  hors  do  '  ; 
»  conduire  devant  les  juges»), 
tr.     Cic.    etc.     (  voy.    emmener 
et  cf.  educère  aliquem  in  jas. 
Cic.   aliquem   ad   consales    ou 
[absol.]  edacëre aliqaem.  Cic): 
adducère  {pr.  «  conduire  à  ow 
vers  ■>),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  add. 
aliqaem  intro.  Plaat.   aliqaem 
eo  in  conspectam  populi.  Liv. 
voy.  amener)  ;  perducëre  {pr. 
«  conduire  jusqu'au  bout, ame- 
ner où   l'on  voulait   ■■),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  -.aliquem  Roniam.  Liv. 
bovem  ad    stabula.    Virg.  ali- 
quem ad  Csesarem.   Cœs.  Voy. 
amener)  ;  inducère  {pr.  «  con- 
duire dans,    amener  dans,  in- 
troduire -),    tr.  Ter.  Liv.  (ex.  : 
ind.  milites    in    pugnam.  Liv. 
exercitum      in      Macedoniam. 
Liv.)  ;  producère  {pr.    -  con- 
duire, mettre  en  campagne  •), 
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tr.  Cws.  etc.  (ex.  :  eguoi,  /u- 
menta  [hors  de  la  ville]. Cau.)  ; 
agère  (•  conduire,  mener  un 
troupeau.diriger  un  véhicule»), 
tr.  Varr.  etc.  (ex.  :  taaros. 
Virg.  ex  loco  infesta  porro  ar- 
mentum.  Liv.  bovem  Romam. 
Lii-.  pecora  per  colles.  Cari. 
pecvLS  pastum.  Varr.  jamenta 
ou  cwram.  Lii:  Curt.  in  litas 
naveê.  Lii-.  Vo^-.  mener,  lig. 
agi  ad  pernictem.  Phsed.); 
portàre,  tr.  Cses.  ex.  :p.  com- 
meatam  ad  ejcercitam.  Cses. 
voy.  TRANSPORTER)  .depoTtàTe, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  in  castra 
framentam.  Cses.  voy.  trans- 
porter) ;  veiiêre,  tr.  Cœs.  Cic. 
etc.  (voy.  transporter!  ;  ferre 
(<  conduire  [en  pari,  d'unche- 
min  "]),  tr.  Cses.  Liv.  (ex.  : 
aditas  atqae  itinera  dao.  qax 
extra  murum  ad  portum  (erc- 
bant.  Cses.  via  (ert  \'erragi- 
nem.  Liv.  fig.  si  qua  ad  veram 
via  ferret  inqairentenx.  Liv. 
qaod  eo,  qao  intendas,  (erat 
deducatqae.  Cic.  vestiyia  [•  les 
traces  ■]  fertint  aliqao.  Liv.). 
Conduire  la  main  dr>  celui  qui 
écrit,  scribentis  manum  manu 
saperimposita  regére.  Quint. 
Je  qqn  qui  signe,  ad  sabscri- 
bendam  manum  tenére.  Cic. 
Conduire  qqn  par  la  main, 
alicui  manas  dare.  Cic.  Con- 
duire l'eau  de  la  mer  dans  le 
lac  Lucrin,  immittére  mare  in 
La:rinamlacam,.  Tac.  —  l'eau 
dans  la  ville,  aqaam  addacêre 
ou  perdacëre  in  arbem.  Fron- 
tin.  1  (Absol.)  Faire  agir  (une 
personne,  une  chose)  d'une 
certaine  manière  en  la  diri- 
^3ant.  Ducère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  d.  exercitum.  Cic.  ordi- 
nem.  Css.  primam  pilam 
Cxs.);  ducem  esse.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ducem  eese  alicai  ou  ali- 
ca/as  rei.  Cic.  voy.  chef)  ;  re- 
gére, tr.  Cic.  etc.  (voy.  diri- 
ger, ouideb)  ;  moderàri,  dép. 
tr.  Cic.  (voy.  dibigebi  ;  guber- 
nàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  admi- 
nistrer, diriger)  ;  adnj/DJ's- 
trâre,  tr.  Css.  Cic.  (voy.  diri- 
ger; ;  prœesse,  intr.  Cic.  (voy. 
tête,  et  cf.  prœesse  negotio. 
Cic.)  ;  principem  esse.  Cic. 
(voy.  chef,  tète).  —  l'exécu- 
'tioii  d'un  morceau,  prasire  nu- 
merit.  Col.  iXIl,  2,  U).  —  une 
guerre,  bellam  agëre  ou  admi- 
nistrare.  Cses.  —  les  débats 
d'une  assemblée,  pablici  con- 
tilii  aiictorem  ou  moderatorem 
esse.  Cic.  Se  laisser  —  par 
qqn,  alicajxu  consUio  ouarbi- 
trio  régi.  Cic.  alicujas  aucto- 
ritalem  ou  oUiquem  aactorem 
seqtxi.  Cic  alicai  obtemperàre. 
Cic.  Se  laisser  —  par  qqch., 
aliqaid  sec,ai.  Cic.  aliqaû  re 
movêri.  Cic.  Si  laisser  con- 
duire en  tout  par  son  bon 
sens,  omnia  saà  pradentià  gu- 
*ern<Sreacmoderâri.C'ic.Selais- 
•er—  par  le  lentiment  de  l'hon- 
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neuretdela  vertu, omniaconsi- 
lia  atqaefacta  ad  dignitatem  et 
ad  virtatem  referre.  Cic.  {|  Se 
conduire,  r.-à-d.  agir,  se  com- 
porter (bien  ou  mal*.  Se  ge- 
rére.  Cic.  (ex.  :  se  gerére  ho- 
neste.  Cic.  iniqae.  Sen.  gerére 
se  pro  cive  [•  en  citoyen  •]. 
Cic.)  ;  agère.  abs.  Cic.  etc. 
(ex.  :  agére  senatorem.  Liv. pro 
victoribat.  Sali.);  facère,  abs. 
Cic.  etc.  (ex.:  f.  ilUberaliter. 
'ter.  arroganter.  Cic.  hamani- 
ter,  bene,  amice.  Cic.  recte. 
Ter.  Cic.  seu  recte  sea  perpe- 
ram.  Cic.  fortius,  qaam  loca- 
tas  est,  fecit.  Curt.)  ;  vj'vêre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pro  digni- 
tate  vivére.  Cic.).  Sa  conduire 
poliment  avec  qqn,  aliquem 
liabëre  liberaliter.  Cic.  Se  con- 
duire rudement  avec  qqn,  ali- 
quem asperè  tractàre.  Cic. 

conduieeur,  s.  m.(arch.)  Celui 
qui  conduit.  Voy.  conducteur. 

conduit,  s.  m.  Ce  qui  sert  â 
faire  passer,  à  conduire  des 
liquides,  etc.  Canatis,  is,  m. 
Kitr.  Tubtis,  i,  m.  Col.  Fistala, 
se,  f.  Liv.  Des  conduits  pour 
l'eau,  ductus  aquarum.  Cic.  et 
absolt.  dactas,  as,  m.  Frontin. 
aqasedactus,  as,  m.  Vitr.  Con- 
duit souterrain  pour  l'eau,  cu- 
nicalas,  i,  m.  Coi.  Sen.  Con- 
duit élévateur,  pour  élever 
l'eau,  siplio,  onis.  m,  Plin.  — 
d'écoulement,  dedactoriam,  ii, 
Pall.  dedactorias  caniculas. 
Vitr.  Etablir  des  —  d'eau,  a^uas 
perdacëre.  Sen.  hYontin.  tabo 
aquas  ducêre.  fnscr.  Voy.  aqle- 
Duc, TUYAU.  Le  —  respiratoire, ca- 
nalis  animse.Plin.  semita  spiri- 
tus .  Plin.spiramentam,  i,n.Sen. 
arteria  aspera.  Cic.  Le  —  au- 
ditif. Voy.  AUDITIF.  Il  y  a 
comme  des  —  qui  vont  du  siège 
de  l'àme  aux  yeux,  vice  quasi 
qasedam  sant  ad  oculos  a  sede 
animi  perforatse.  Cic.  Fig.  Un 
sauf  — .  Voy.  sauf. 

conduite,  s.  f.  Action  de  con- 
duire qqn,  qqch.  (dans  sa  ma- 
nière d'agir).  Dactio,  onis,  f. 
Vti'r.  Ductas,  ûs,  m.  Cic.  otc 
(cf.  alicujus  dacta.  Cses.  Cic. 
ductu  aasnicioque  alicujus. 
Fronto.).  Dedaclio,  onis,  f. 
Cic.  {cl.dedactio  domam.Cic). 
Administratio.  onis,  f.  Cic.  (cf. 
adm.  navis.  Cic.  belli.  Cic.  re- 
ram.  Cic).  Cara,  se,  f.  Sali. 
Sen.  Tac.  (cf.  cura  reram  pa- 
blicarum.  .Sali,  cara  rei  pu- 
blic-e.  Liv.  cara  reram.  Tac). 
Sous  la  conduite  de  qqn,  ali- 
qao duce.  Cic.  Confier  à  qqn 
fa  —  d'une  guerre,  dacem  ali- 

Zaem  creare  bello  gerendo. 
iv.  alicai  belli  sammam  com- 
mitlëre.  Cic.  Liv.  Prendre  la 
conduite  d'une  affaire,  alicai 
rei  prseesse  ccepisse .  Cic.  La  — 
d'une    pièce    do    théâtre,    voy. 

ORLiRE,     arrangement,     PLAN.      ^ 

(Par  ext.i  Manière   de   se  con- 
duire. Vita,   se,   f.  Cic.  Mores, 
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um,  m.  pi.  Cic.  (cf.  morom 
probitas.  Cic.  mati  mores.  Cic. 
moram  perversitas.  Cic).  Ins- 
titatum  vitae.  Cic.  Institala  {ali- 
cajas).  Cic.  Factum  (a/icu^iu), 
Cic.  Facta  (alicujas).  Cic 
Quod  aliqais  facit.  Cic.  Qujb 
aliqais  facit.  Cic. 

condupliqué,  ée,  adj.  Pliien 
double  darjs  le  sens  de  la  lon- 
gueur (botan.).  Condaplicattu, 
a.  am,  p.  adj.  Augustin. 

condyle,  s.  m.  liminence  arti- 
culaire osseuse.  Condglas,  i, 
Mart.-Cap. 

condylome,  s.  m.  Excroissance 
morbide  (méd.).  Condj/loma, 
atis,  n.  Cels. 

cône,  s.  m.  Surface  engendrée 
par  une  droite  mobile  passant 
par  un  pointfixo  et  s'appuyant 
sur  une  courbe  fixe.  ||  (Par 
ext.)  Solide  formé  par  cette 
surface.  Conus,  i,  m.  Cic.  Qui 
a  la  forme  d'un  —,  cono  simi- 
lis. A.  in  coni  (ormam  redac- 
tas.  A.  Des  tonneaux  en  forme 
de  — ,  turbines  cadoram.  PUn. 
L'if  pousse  en  forme  de  — ,  in 
metas  vmittitarbuxus.Plin.  Qui 
s'élève  en  forme  de  — ,  metse 
modo  exsargens.  Tac  Une  tour 
en  forme  de  — ,  torris  in  coni 
modum  excitata.  A.  Colline  en 
forme  de — ,  coltis  in  coni  for- 
mam  erectas  ou  (astigutas. 
Liv.  1  (Par  anal.)  Objet  en 
forme  de  cône,  ilfeta,  se,  f.  Liv. 
Fruit  de  certains  arbres.  Co- 
nus,     i,   m.  Col.   Qui  porte  des 

— .      Voy.     CONIFÈBE. 

confabulation,  s.  f.  Causerie 
familière  (arch.).  Voy.  cau- 
serie. 

oonfabuler,  v.  intr.  Causer 
familièrement.  Voy.    causer. 

conlarréation,  s.  f.  La  forme 
la  plus  solennelle  du  mariage 
chez  les  Romains.  Confarreatio, 
onis,  f.  Plin.  Se  marier  par — , 
confarreare,  intr.  Tac.  Unir 
par  — ,  confarreare,  tr.  Tac. 
Apul. 

confection,  s.  f.  Action  do  faire 
(un  ouvrage)  en  entier.  Con- 
fectio,  onis,  f.  Cic.  Fabricatio , 
onis,  f.  Kifr.  Confcntara,  se,  f. 
Col.  La  —  dos  listes,  confectse 
tabulée.  Liv.  La  —  d'un  re- 
mède, confectio,  onis,  f.  Csel.- 
Aar.  cnmpositio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  compositio  remedioram. 
Sen.).  Absol.  Une  —,  élec- 
tuairo.  Voy.  ce  mot.  Absolt.  La 
—  d'une  paire  de  chaussures, 
d'un  manteau,  etc.  m.ana  con- 
(ecti  socci,  confcctum.  pallium. 
Cic.  Il  (Par  exi.)  Une  —,  vê- 
tement tout  fait.  Vestis  con- 
fecta.  A. 

confectionner,  v.  tr.  Faire  en 
entier.  Fabricari,  dép.  tr.  Cic. 
Fabricare,  tr  //or.  Ôv.  Confi- 
cère.  tr.  Cic.  Les  abeilles  con- 
fectionnent lo  miol,  mella  ron- 
ficiunt  apes.Col.  Etre  confec- 
tionné, confieri.  Col.  Voy.  fa- 
briquer,   FAIRE. 
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confectionneur,  euse,  s.  m. 

et  f.    Celui,  collo   qui    confec- 
tionne.   Qai,  qux    conÇicit.    A. 
Fabricaior,  oris,  ni.  Cic.  Spé- 
cialt.  —  Jô  vêtomants,   vesti^ir- 
eus,  i,  m.  Inscr.  vestitor,ons, 
ni.  Lampr. 
conlédératif,    ive,    adj.    (Peu 
usité),    irrlatif   à  une  conlédé- 
ration.    Fœderaias,  a,   um,  p. 
adj     Cic.    Socius,  o,    am,  adj. 
Liv.  Socialisée,  adj.  Liv. 
confédération,    s.     f.     Union 
touiporairo  do  princes,  d'Etats. 
Voy.  LIGUE.  1  Association  per- 
manente d'Etats. Socieias,  atis, 
f.  dfs.  Nep.   Socii,   oram,    m. 
pi.  Sali.  Liv.  Fœderati.  oram, 
m.  pi.  Cic.   L'armée    do  la  —, 
exercitas  socialis.  Liv.   milices 
ex  fœdere  ou  ex  {ormala  dati. 
Liv.  Pacte  de  —,  fœdas  sociale 
et  si  ni  pi.   fœdus,   eris,  n.  Liv. 
confédéré,  s.  m.  Membre  d'une 
confédération  (temporaire).  So- 
cius, i,  m.    Cic.   tœderatiis,  i, 
m.  Cic.  fœdere  sociatas.  Liv. 
L'armée  des  —,  Voy.  confédé- 
ration. 
confédérer,  v.   tr.    Réunir  en 
confédération.  Se   —,  societa- 
tem  ou(o?dasinire{cumaliqao). 
Liv.  societatem  coire  (cum  ali- 
qao).    Cic.   societatem    amici- 
tiamqae  conjangêre  (cum  ali- 
ouo).    Sali,     societatem    {cam 
aliqao)  facëre.  Caes.    Nep.  so- 
cietate  et  fœdere  {aliqaem)  sibi 
adjangère.    Cic.   Etre    confé- 
déré, fœdere  et  societate  jan- 
gî  {cam  aliqao).  Liv.  Les  Etats 
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confédérés,  (œderatse  civitates. 
Cic.  L'assemblée  des  —,  con- 
ciliam,  ii,  n.  Liv.  (cf.  conci- 
liam  Achxoram  ou  Achaïcam. 
Liv.).  La  réunion  de  tous  les 
—,  corpas,  oris,  a.  Liv.  (par 
ex.  Achseoram.  Liv,). 
conférence  (lat.  eccl.  con(e- 
rentia),  s.  f.  Action  de  rappro- 
cher (des  textes)  pour  les  com- 
parer (arch.).  Voy.  COLLATION.  1 
Réunion  où  l'on  traite  un  su- 
jet en  commun.  Gonsultatio, 

OniS,      f.    Liv.     (voy.     DÉLIBÉRA- 
TION.) ;    deliberatio,  onis,  f. 
Cic.  Liv.   (voy.   délibération)  ; 
coUoqnium,  ii,  n.  Cic  (ex.: 
colloq.     noctarna.     Liv.    Tac. 
cotloquia    cum    hostibas.    Cic. 
clandestina  coll.  cam  hostibus. 
Cic.  colloqaio  diem  constituère. 
Cses.  occulta  colloqaia  habêre 
cam  aliqao.  Liv.   crebra  collo- 
qaia inter  se  habère.  Cses.  ali- 
qaem,  ad    colloqaiam  evocâre. 
Cses.    aliqaem    ad    colloqaiam 
addacëre  ('amener  avec  soi  •]. 
Cses.   ad  collequiam  congredi. 
Liv.    in  colloqaiam  convenire. 
Nep.  aliqaem  ad  aliqaem  mit- 
tëre     colloqaii   caasâ.     Cses.). 
Conférences    secrètes,   consilia 
arcana.  Cic.  Liv. 
conférencier,  s.  m.  Celui  qui 
préside  a  une  conférence.  Prse- 
ses,  sidis.  m.  A.  qui  prseest  de- 
Hberationi.  A.  1  Celui   qui  fait 


en  public    une  conférence.  De- 
clamaior,  oris,  m.    Cic.  Qaint. 
Recitator,  oris,    m.    llor.  Sen. 
conférer,    v.     tr.    Rapprocher 
(des  te.\tes)  pour   les  comparer. 
Con[erre,tT.  Cic.  Voy.  rappro- 
cher,   comparer.   1    (Absol.   et 
intr.)    S'ontretoiiir   (avec    qqn 
que  l'on  consulte  sur  un  sujet 
donné*.    CoUoqui,    dép.  intr. 
Cic.    Liv.  (ex.  :  coll.    inter   se 
maltam  de  aliqaa  re.    Cic.  de 
prœsidio  expellendo  cam  ido- 
neis.   Liv.)  ;   congredi,    dép. 
intr.    Cic.  Liv.    (ex.  :  congredi 
cam  eo  ssepe.  Cic.  ibicam  Len- 
talis.  Liv.  c.  inter  se.  Liv.  voy. 
s'aboucher).  1   Attribuer  qqch. 
à  qqn  en  v^rtu  de  son  autorité. 
COD ferre,  tr.  Nep.  Suet.  (ex.  ; 
c.  priemia    alicai.  Saet.)  ;    dé- 
ferre, tr.  Cic.    Nep.    (ex.:    dé- 
ferre aliqaid  alicai.  Cic).  Con- 
férer par  un  vota,  decemère, 
tr.  Cic.  Sali.  (ex.  :  alicai  prse- 
miam.  Sali,  alicai  omnes  ho- 
nores. Nep.    alicai  imperiam. 
Liv.). 

conferve,  s.  f.  Espèce  d'algue. 
Conserva,  se,  f.  Flin. 
confesse, s.  f.  Action  de  se  con- 
fesser. Confessio  (peccati).Eccl. 
(ne  s'emploie  que  dans  certai- 
nes locutions).  Aller  à  —,  voy. 

CONFESSER. 

confesser,  v.  tr.   Déclarer  vo- 
lontairement    ses    péchés    (au 
tribunal  de  la  pénitencel.  Con- 
fiteri    {aliqaid,    peccatam).    A. 
et    absolt     conÇiteri.  Cypr.     || 
(Par  ext.)  Se  — coupable  d'une 
faute,  conîiteri  peccatam.  Cart. 
et  absolt.  sa  —,  con^têri.  Eccl. 
—  qqn  (recevoir  sa  confession), 
et  absolt.  —,  aliqaem  con^ten- 
temaadlre.  A.  Fig.  —qqn,  lui 
arracher  son    secrat,  confessio- 
nem    exprimëre.    Liv.    î    (Par 
oxt.)     Déclarer    spontanément 
(qqch.  à  son  désavantage).  Fa- 
teri,   dép.    intr.  Cic.  Pro§.teri, 
dép.    intr.  Cic  (cf.  at  non  so- 
lam  (ateri,    sed    etiam  pro^ 
teri    videatar.  Cic.).  Confiteri, 
dép.  tr.  Cic.  Voy.  avouer.  î  (Par 
ext.)     Déclarer     publiquement 
(sa croyance).  —Jésus-Christ  ou 
la  foi  de  Jésus-Christ,  con(iteri 
Christam.    Lact.     profiteri    se 
{esse)    Christianam.  Hier. 
confesseur,  s.  m.  Prêtre  à  qui 
qqn    se     confesse.     Confessor, 
oris,  m.  A.  1  Chrétien   qui,  au 
temps    des    persécutions,  con- 
fessait sa     foi    chrétienne.  Qui 
nrofitetar  se  {esse)  christianam. 
Lact. Con(essor,  oris,  m.  Lact. 
Sid. 

confession,  s.  f.  Déclaration 
volontaire  qu'on  fait  da  ses 
péchés  à  un  piètre.  Confessio, 
onis,  f.  (avec  ou  sans  peccati). 
Eccl.  Fig.  En  parlant  d'une 
personne  qui  a  un  air  d'inno- 
cence. On  lui  donnerait  le  bon 
Dieu  sans  —,  {omnes)  specie 
qaadam  virtatis  assimalatse 
tenet.  Cic.  1   (Par  axt.)  Confes- 


sion spontanée  d'une  faute.  Con- 
fessio,  onis,  C.Cic.  Voy.  aveu.  || 
(Paroxt.)  Les  — do  saint  Augus- 
tin. Confessiories. /luy.  T  Décla- 
ration publique  que  qqn  fait  de 
sacroyance.Conf(;ssio^dei.Bcci. 
confessional,  s.  m.  Case  da 
bois  où  le  prêtre  confesse.  Aa- 
ditoriam  confessionis .  A. 
confiance,  s.  f.  Sécurité  da 
celui  qui  compte  eutièremont 
sur  le  caractère  ou  la  capacité 
do  qqn.  Fiducia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex  -.f.  alicaj  as  [' en  ciqn  »]. 
Cic.  sai  [o  en  soi  "].  Liv.  cam 
maltà^daciàinnocentiie.  Liv.), 
ûdes,  ei,  f.  Cic.  etc.  (ai  : 
alicai  (idem,  parvam  Mem, 
minorem  (idem  habére.  Cic.  fi- 
dem  nallam  habére  [•  ne  mé- 
riter aucune  confiance  •].  Cic. 
fidem  (acëre  [•  inspirer  .].  Cic. 
^em    arrogàre   [-    perdre    la 


confiance    de     qqn     ■•].     Cic)  ; 
spes,  spei,  f.  Cic    (dans  l'ex- 
pression spes  firma    ou    certa. 
Cic.  cf.  simui  divinœ  hamanœ- 
qae  spei plenas.  Cic.  in  eoram 
p.de  spem  habêre.   Cic.    maqna 
me   spes  tenet  (ore  at...  Cic). 
Avoir  confiance  (dans)....  COD- 
àdère,  intr.  Cic   etc.   (ex.  :  c 
satis.    Sali,    nimis.    Cic.    non 
con(idit.  Plaat.    neqae   milites 
alio  dace   plas    con^dëre    aat 
aadère.  Liv.    c.    sibi.   Cic.  le- 
gioni  maxime.  Cses.  yirtati  ali- 
cajas.    Cses.    virtati    constan- 
ti^qae  alicajas.  Cic.  af(initate 
alicajas.    Ca-s.    celeritate    na- 
viam    et   scientià    gabernato- 
ram.  Cses.  virtute  militam  non 
satis.  Cic.)  ;  ûdère,  intr.  Cic. 
(ex.  :  sibi.  Cic.)  ;  fretum  es- 
se.   Cic.    (ex.  :    frétas    intelli- 
gentià   vestrà.  Cic.     qai    voce 
freti    sant.    Cic);    credère, 
intr.  Cic   etc.  (voy.    [se]  fier). 
Abuser  de  la  confiance,  (allére 
per  §,dem.  Liv.  Esclave  de  con- 
fiance ,  spectatse  pdei    servas. 
Cic.  Homme  de  confiance,  pro- 
carator,  oris,  m.  Cic.  En  coa- 
fiaooe,  c.-à-d.  en  sa  confiant  à 
qqn,     ex    animo.  Cic.    aperte. 
Cic.    1    Sécurité    de   celui    qui 
compte  sur  lui-même.    Fiden- 
tia,  se,  f.  Cic    Confidentia,  se, 
f.    Cic.     (souv.      en     mauvaise 
part).    Ferocia,  s>,  f.    Cic   (en 
mauvaise  part).  Animas,  i,  m. 

Cic     (voy.    COURAOE,    HARDIESSE, 

ENTRAIN)"  Avec  -^,  con^dcnter, 
Cic.  aadacter.  Cic 
confiant,  ant«,  adj.  Qui  a 
confiance  en  qqn,  en  qqdi. 
Fidacise  plenas.  Cses.  Fidvs 
(at  le  dat.).  Z.ii'.  i^"»,  g»œ  |i- 
dem  hjbel  tribait  {alicai  ou 
alicai  rei)  Cic  Esprit  —,  cœur 
—,  (idens  animas.  Cic.  fides 
ei,  f.  CicPlin.  y.  ||  (Spécial.) 
Qui  a  confiance  eu  soi.  FXdens 
{et  animo  et  viribas).  Liv.  con- 
^dens.  Cic.  (erox,  adj.  Liv. 
Voy.  PRÉSOMPTUEUX.  1  Porté  à 
avoir  confiance,  credalas. 
Cic.  apertas.  Cic  simplex.  Cic. 
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confidemment,  adr.  Avec 
con  fiance  (arcli.).Voy. CONFIANCE. 

I  En  conflaut  à  qqn  es  qu'on 
pense.  Voy.   confidenck. 

conûdence»  s.  f.  Confiaoco 
(arch.)  qu'on  accorde  à  qqn. 
Fides,  ei,  f.  Cic.  Fidacia,  «■,  f. 
Cie.  Voy.  confiance.  1  Action 
de  cooSer  à  qqa  un  secret. 
Communicufio  consilii.  Cic. 
Dire  qqch.  chose  eu  — ,  dicère 
alicai  aliquid  arcano.  Plaut. 
secreto.  Col.  Faire  —  de  qtich. 
iqqn,  faireune — àqqn,cpeaëre 
aliquid  alicai.  Cic.  committére 
aliqaid  alicai.  Cic.  communi- 
care  aliquid  cam  aliqao.  Cic. 
aaribas  aticajas  aliquid  pei^ 
mittére.  Sen.  tr.  Je  te  le  dis 
eu  — ,  c'est  une  confidence  que 
je  te  fais,  hoc  tibi  soli  dictam 
pata.  Ter.  Faire  —  de  sa  dou- 
leur, dolorem  impertlre  (ali- 
cai). Cic.  Mettre  qqn  dans  la 
— ,  in  conscientiam  aliqaem 
assamère.  Tac.  conscientiâ 
alicajas  uti.  Tac.  Ne  mettant 
que  son  collègue  dans  la  con- 
fidence, ano  omnium  certiore 
facto  colUga.  Liv.  Quelqu'un 
que  je  puisse  mettre  dans  la 
— ,  (homo)  qaocam  omnia  una 
commanicem.  Cic.  Ils  se  font 
toujours  toutes  leurs  confiden- 
ces, rvec  qnicqaam  secretum  ab 
altero  habent.  Liv.  Ceux  à  qui 
on  fait  ses  — ,  qaibas  occulta 
tradantur.  Cic.  Livrer  ces  — 
au  papier,  committére  hsec  lit- 
teris.    Cic. 

confident,  ente,  adj.  et  s.  m. 
et  s.  f.  Il  (arch.)  AdJ.  Qui  re- 
çoit les  confidences  de  qqn. 
Familiaris.  Cic.  Intimas.  Cic. 
Voy.  plus  bas.  T  S.  m  et  s.  f. 
C«!ui,  celle  qui  reçoit  les  confi- 
dences de  qqn.  Familiaris.  Cie. 
Intimas.  Cic.  Conscias,  ii,  m. 
Cic.  Conscia,  se,  f.  Cic.  Consi- 
lioram  particeps  ou  socius.  Cic. 
Arbiter,  tri,  m.  Cart.  ici",  om- 
niamsecretorumarbiter.Cart.). 
Arbitra,  x,  f.  flor.  H  est  le  — 
du  roi,  rex  ei  omnia  crédit. 
Liv.  privatis  consiliis  domi  bel- 
liqae  interest.  Liv.  Un  intime 
— ,  intimof  consiliis.  Ter.  Il 
est  le  —  intime  de  tous  mes 
plans,  de  toutes  mes  pensées, 
conjanctissimaê  est  mecam 
contilioram  meoram  socie- 
tate.  Cic,  est  omnium  consi- 
liorum  meoram  socias.  Cic. 
—  des  secrets  dos  princes,  ar- 
canis  principis  admissus.  Cic. 

II  est  mon  — ,  son  intime  — , 
ille  mihi  in  privatis  rebas  om- 
nibus conscias  est.  Cic.  consi- 
liis ejoa  arcanis  interest.  Liv. 
Procillus  était  le  —  intime  de 
César.  Proriito  sammam reram 
omnium  Çuiem  Cœsar  tiabebat. 
Cses.  Avoir  qqn  pour  —,  cons- 
ciam  aliqaem  Uabire.  Sen. 
Prendre  qqn  pour  — ,  in  consi- 
lium  aliqaem  advocàre.  Sen. 
m  conscientiam  sumere  ou  as- 
nunére.  Tac.  conscientiam  ali- 
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cajas  adhibire.  Tac.  conscien- 
tiâ alicajas  uti.  'lac.  Faire  do 
qqn  son  intime  — ,  intimas  co- 
gitationes  alicai  tradêre.  Tac. 
arcanos  sensus  tradére.  \'irg. 
Prendre  un  —  sur,  deponère 
aliqaid  tatis  aaribas.  Uor. 
Projets  dont  on  ne  fait  part 
qu'à  un  petit  nombre  do  — , 
consilia  a  plarimorum  cons- 
cientiâ remota.  Liv.  |{  (Spo- 
cialt.  au  théâtre).  Personnage 
secondaire.  Internantias,  ii,  m. 
Internantia,  se,  f.  Plaat.  Ter. 
confidentiel,  elle,  adj.  Qui 
contient  une  confidence.  .•Irea- 
nas,  n,  am,  adj.  Cic.  Lettre 
— ,  nota;  ou  littcrx  secretiores 
ousimpl.  notée.  Hor.  Ov.  Voy. 

DECRET. 

confidentiellement ,  adv . 
D'une  manière  confidentielle. 
Arcano,  adv.  Cic.  Lis  ce  livre 
—  à  tes  amis,  Aune  libram  lege 
arcano  convivit  tais.  Cic.  Voy. 

CONFIDENCE. 

confier,  v.  tr.  Remettre  avec 
sécurité  iqqn  ou  qqch .)  aux 
soins  de  qqn.  Credére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sammam  belli 
credére  alicai.  Vell.  aaram 
terrx.  Justin,  ea,  qaxterrœ  cre- 
dimus.  Col.  alicai  capat  saam 
credére.  Cart.  alicai  castodiam 
pontis.  Nep.  pliarum  dotes  Ja- 
noni  Samiœ.  Cic.  alicai  omnem 
exercitam.  Ter.  suas  (ortunas 
alicajus  fidei.  Nep.  sibi  illum 
honorem  non  solum  datam, 
sed  etiam  creditum  et  commis- 
samputâre.  Cic.)  ;  cODcredére, 
tr.  Plaut.  Ter.  Cic.  (ex.  :  rem 
et  famam  suam  commendâre 
etc.  alicai.  Cic);  commit- 
tére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
pdei  alicajas.  Cart.  aliqaem 
lidei  potestatiqae  alicajus.  Cic. 
ut  commissas  sit  (idei  vestree, 
permissas  potestati.  Cic.  col- 
lum  tonsori.  Cic.  alicai  epis- 
talam.  Cic.  alicai  bellum  [•  la 
conduite  d'une  guerre  »J.  Cic. 
quaedam  domestica  litteris  [-  à 
une  lettre  "]  non  committére. 
Cic.  c.  alicai  consilia  ['  ses 
plans,  ses  projets  ■].  Cic.  alicai 
vitam.  Cic.)  ;  permittére,  tr. 
Cic.  (voy.  [remettre  à  la]  dis- 
crétion [de],  abandonner,  li- 
vrer) ;  mand.ire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  m.  alicai  magistratam. 
Cic.  honores.  Cic.  aliqaam  (i- 
liam  viro.  Plaut.  bona  Çidei 
alicajas.  Ter.  aliqaid  menti- 
bas.  Cic.  memorix.  Cic.  scrip- 
tis,  historix,  versibus.  Cic!)  ; 
demandàre,  tr.  Liv.  (ex.  :  d. 
[jueros  carx  alicajas.  Liv.  cu- 
ram  leyatorum  tribunis.  Liv.) . 
commeDdâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  alicai  rem.  Cic]  ;  as- 
signàre  {pr.  •  remettre  à  la 
garde  •),  tr.  Justin,  (ex.  :  ali- 
quem  castodibus.  Jast.)  ;  dele- 
gâre  (•  se  remettre  de  qqch. 
sur  qqn  »),  tr.  C.tI.  Liv.  (ex.  : 
d.  in^antem  ancillis  ac  natri- 
cibus.    Tac.  hanc  laborem  al- 


teri.  Cxl.  ap.  Cic  officiam 
a{(cui.  Quint,  obsidionem  in 
caramcollegx.  Liv.);  tradère 
(pr.  •  romettio  '),tr.  Cic. Ciirf. 
(ex.  :  t.  alicai  vicem.  Cart.  ali- 
cai castodiam  navium.  Cxs. 
alicai  provinciant.  .^all.  alicai 
tarrin\  taendam.Cxs  absides  .E- 
daiscastodiindos.Cxs. aliqaem 
fidei  alicajas.  Sali,  se reynam- 
que  suuni  in  (idem  alicajus. 
Sali,  alicai  tegionem  [»  la 
commandementd'une  lésion  •). 
Cxs.  alicai  exercitam.  Sali, 
alicai  partem  copiarum.  Cart, 
alicai  agmendacendam.  Cart.). 
So  confier  à  qqn,  c.-d-d.  s'en 
remettre  à  lui  avec  sécurité  do 
ce  à  quoi  l'on  s'intéresse,  sa 
credére  alicai.  Virg.  se  prrmit- 
tëre  alicai.  Cart.  Se  confier  on 
qqch.,  c.-à-d.  avoir  confiance 
en  qqch.,  voy.  confiance.  Se 
confier  à  la  fortune,  se  fortunes 
committére.  Cic.  voy.  f  s']  aban- 
donner. 1  Livrer  1  la  discrétion 
de  qqn  qqch.  qu'il  doit  taire. 
Committére,  tr.  Cic.  Concrc- 
dére,  tr.  Cjc  etc.  Voy.  ci-des- 
sus. 

configuration,  s.  f.  Forme 
qu'allecto  un  corps  d'après  sa 
structure.  Faciès,  ei,  f.  Sali. 
Virg.  Forma,  œ,  1".  Cic.  Figura, 
œ,  f.  Cic.  Situs,  ûs,  m.  Cxs.  —  - 
d'une  montasiio,  natara  mon- 
tis.  Cxs.  La  —  d'un  champ, 
sitas  agri.  Col. 

configurer,  v.  tr.  Disposer 
suivant  une  certaine  configu- 
ration, Formâre,  tr.  Plin.  Con- 
formâre,   tr.  Cic.  Fingére,    tr. 

Cic.    Voy.    FIGURER. 

confinement,  s.  m.  .4ctioa  de 
confiner  (dans  un  lieu).  Incla- 
sio,  onis,  f.  Cic,  Relegatio, 
onis,  f.  Cia. 

confiner,  v.  intr.  et  tr.  |1  V. 
intr.  Etre  situé  sur  les  confins 
d'un  pays.  Finitimum  esse  ali- 
cai regioni.  Cxs.  Voy.  limi- 
trophe. ^  V.  tr.  Enfermer  dans 
des  limites.  Confinerunchamp, 
une  propriété,  c.-à-d.  les  bor- 
ner, voy.  ce  mot.  ||  (Par  oxt.) 
Enfermer  (qqn)  dans  un  espaco 
limité.  lielegârc,  tr.  Cic.  Com- 
pingére,  tr.  Cic.  Se  confiner, 
secedére,  intr.  Cic.  discedëre, 
intr.  Cic. 

confins,  s.  m.  pi.  Partie  d'un 
territoire  formant  la  limite  où 
commence  un  terrain  limi- 
trophe. Exlremi  fines.  C.'rs. 
Ager  confmis.  Liv.  <Jon[iniatn, 
Ii,  a.  Liv.  Les  —  d'un  terri- 
toire, extrema  agri.  Cic  || 
(Paroxt.)Les — du  monde,  con- 
(iniam  mandi  ou  terrx.  Ov. 
altimi  termini  terrarum,.  Liv. 
Fi^.  Terminas,  i,  m.  Finis,  is, 
m.  Cic. 

confire,  v.  tr.  Préparer  (les 
fruits)  on  les  faisant  séjourner 
dans  une  liqueur  qui  les  pé- 
nétre. Condlre,  tr.  Varr.  Col. 
—  au  miel,  au  vinaigre,  au 
ael,  condire  inmelle,  in  aceto 
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Plin.  sale.  Cato.  Pour  —  les 
olives,  in  conduiras  olivaram. 
Col.  Cueillir  do»  raisins  poul- 
ies — .  îifas  conditui  légère. 
Col.  L'action  de  —  des  fruits, 
fruits  confits,  conditio,  onis,  f. 
Varr.  Olive  oui  peut  être  con- 
fite, oieaconciitivu.  Ca(o.  Olive 
confite,  olea  condiUinea.  Varr. 
Dattes  confite»  dans  le  vin, 
dactyli  vino  moUiti.  Apic.  Con- 
fit, dans  la  saumure,  mariali- 
cus,  a,  um,  adj.  IHaat.  Olive» 
confîtes  dans  la  saumure,  o/ea' 
ex  maria.  Cels.  Fruits,  plantes 
confites  dans  la  saumure,  sal- 
gama,  oram,  n.  pi.  Col.  \\ 
(Par  anal.)  Des  figues,  des  rai- 
sins confits  par  le  soleil,  au  so- 
leil.    Voy.      MURIK,    SÉCHER.       )1 

(Fig.)  Confit  en  douceurs,  comi- 
tate  conditas.  Cic.  blandus,  a, 
um,   adj.   Cic.    Air    confit,   ton 
confit.  Voy.   doucereux,  sucré. 
confirmatif,  ive,  adj. Qui  con- 
firme. Qai,  {qaes,  qaod)  confir- 
mât. A.  Preuve   —,  firmamen- 
tam,  i,  a.  Cic. 
«onfirmation,  s.  f.   Action  de 
,;onfirmer.  Con^rmatio,  onis,  f. 
Cic.  Il    Action  de  rendre  encore 
plus  assuré.  Con^rmatio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  con^rmationes  per- 
(agse.  Cic).  F^rmatio.   onis,    f. 
Cic.  On  envoya    des  ambassa- 
ileurs  pour  obtenir  du  roi  lui- 
même  la  — (decette  nouvelle), 
missi  legati  ad  ipsias  régis  (ir- 
mandam   (idem.  Liv.  Ce   bruit 
mérite  —,  nondam  constat  ea 
i/ua'    narrantar,    vera      esse. 
Cic.  rem  certis  auctorihas  non 
comperi.  Cic.  Les  dires   das  pri- 
sonniers reçurent —,dic(is  cap- 
tivorum  (ides  e.rstitit.  Liv.  (X, 
3!>,  U).   il   (Par  ext.)  La  —(d'un 
privilège,  d'un  acte).  ..■Inctort- 
tas,  aiis,  f.  Cic.  (cf.  aactoritas 
pablica.  I-'eH.). Accorder—  (d'un 
privilège,  d'un  acte),  ratam /'o- 
cëre.    Cic.    auctorem  esse  ali- 
caius  rei.  Cic.    \\  (Par  ext.  ab- 
sol.)  Partie   d'un  discours  con- 
tenant les   preuves.  Confirma- 
tio,    onis,    f.    Cic.    Probatio, 
onis,    f.    Qaint.  1   Un  de   sept 
sacrements    de   l'Eglise  catho- 
lique. Con^rmatio,  onis,  f.  Eccl. 
■confirmer,  v.  tr.  Rendre  encore 
plus  ferme,    plus    assuré.  Fir- 
màre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  f.  hoc 
jas.  Cic.  re  minas.  Ov.  aliquid 
rationibas  oajarejarando.  Cic. 
ei  rei  ^rmasti  fidem  [-  tu  m'as 
confirmé  dans  cette  opinion  -]. 
l'er.)  ;  afûrmàre  ('  confirmer, 
prouver,    établir    •),     tr.    Cic. 
Liv.  etc.  (ex.  :  ea  res  Trojanis 
spem    affirmât  [•  confirme   les 
T.     dans    leurs  espérances    •]. 
Liv.  societas  jarejurando  affir- 
matar.Liv.qaodbreviterdictarn 
est  rationibas  af^rmatum.  Cic. 
transfagaram  dicta  afjirmâre. 
Liv.  crimen.  Liv.  alicujos  erro- 
rem  ['  qqn  dans  son  erreur  >]. 
Cic.    promissa     rebas.    Liv.)  ; 
conûrmâre  {-  confirmer,  prou- 
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ver,  démontrer  »],  tr.  Cic.  etc. 
I  s'opp.  à  refcllére,  refatâre,  di- 
laère,    infirmâre,   ex.  :    c.  rem. 
Cic.    Cses.    divinationem.  Cic. 
caasam     auctoritatibas .     Cic . 
i/aoram  omnium  testimoniis  de 
liac  Dionis  pecania  confinna- 
tam  est.  Cic.    hoc  idem  viaam 
fesse]  ex   saper-ioribas  qaibas- 
dam  castellis    conlirmavcrant. 
drs.)  ;  augére,    tr.   Cic.    (ex  : 
alicajus    saspicionem    ou    de- 
mentiam    aagère    [-   conf.  qqn 
dans  ses  soupi;ons,  dans  sa   fo- 
lie -].  Cic.)  ;  probàre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  ÉTABLIR,  justifier)  ; 
cotnprobâre,  tr.  Cic.  (ex.  :  c. 
exemplis.  Cic.  neqae  vero  hoc 
oratione  solam  sed  multo  ma- 
gis    vita    et  (actis    et   moribus 
comprobavit.Cic.patris  dictam 
sapiens  temeritas  fdii  compro- 
bavit.     Cic.    vnx    nimis    vero 
éventa   comprobata.  Liv.).  Dès 
que  la  nouvelle  de  sa  mort  se 
fut  confirmée,  abi    mortis  ejas 
fides  adfait.  Justin,    voy.    [re- 
cevoir]   CONFIRMATION.   ^    Rati- 
fier, sanctionner.  Conûrmâre, 
tr.  Cic.  Tac.  (ex.  :    c.    décréta. 
Cic.  acta  Csesaris.  Cic.  epistolâ 
bénéficia    a    Domitiano     data 
Tac.  )  ;  sandre,    tr.    Cic.  etc. 
(ex.  :sanci;'e  acta  Csesaris.  Cic. 
dignitatem   alicujus.    Cic.    au- 
gurem  ['   le  clioix  d'un    agure 
fait  par  le  peuple  -].  Cic.  pac- 
tiim.    Liv.    legem.    Cic.    Liv.)  ; 
servàre,    tr.   Cic.    etc.  (ex.  : 
bene^cia  ante  se  concessa.  Tac). 

Voy.    RATIFIER,    SANCTIONNER. 

confiscable,  adj.  Qui  est  sujet 
à  être  confi-qué.  Qui  {qaee, 
quod)  in  publicam  redigi  ou 
addici  ou  qui  (qaœ,  qaod)  pa- 
blicari  potest.  A. 

confiscant.  Voy.  confisquer. 

confiscation,  s.  f.  Action  de 
confisquer  (au  profit  de  l'Etat). 
Publicatio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  p. 
bonoram.  Cic).  Proscriptio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  p.  bonoram. 
Cic).  (Au  profit  du  prince.) 
Con^scatio,  onis,  f.  Mor .  \\ 
(En  gén.)  Action  de  priver  qqn 
(de  ses  biens).  Adeniptio  (ali- 
cujos  rei,  bonoram).  Tac.  An- 
noncer par  voie  d'affiches  une 
— ,  proscribëre,  tr.  Cic.  Or- 
donner la  —  des  biens,  voy. 
confisquer.  Il  n'y  avait  plus  de 
confiscations,  ademptiones  bo- 
noram aberant.  'Tac  —  (par 
rapport  à  la  victime),  bonoram 
amissio.Liv.  —  (parjugeme.it), 
bonorum  maltatio.  Cic.  En- 
courir la  — ,  in  commissum 
venlre.  Qaint.  commisse  vin- 
dicari  ou  tolli.  Jet.  Ils  ne  de- 
mandent que  — ,  hastam  sem- 
per  ^ndêre  cupiant.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  L'ensemble  des  biens  con- 
fisqués. Bona  in  pablicam  ad- 
dicta.  Cic.  Sectio\,  onis,  f. 
Cic. 

confiserie,  s.  f.  Industrie.com- 
merce  de  confiseur.  Pistoris 
dalcinarii  ars  ou  mercatara.  A. 
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Dulciarium,  ii,  n.  Gloss.  Labb. 
Conditara,  se,  f.  Col. 

confiseur,  euse,  s.  m.  et  s.  f. 
Celui,  celle  qui  prépare  des 
fruits  confits,  des  bonbons,  etc. 
Pistor  dulciarias.  Mart.  et 
simpl.  Dalciarias,  ii.m.Lampr. 
Cappedinarias,  ii,  m.  'Ter. 

confisquer,  v.  tr.  Attribuer  au 
fisc  (ce  dont  qqn  était  proprié- 
taire). Confiscàre,  tr.  Suet.  In 
fiscum  redigëre.  Suet.  Publi- 
câre,  tr.  Cses.  Liv.  (cf.  p.  pri- 
vata.  Cic.  In  pablicam  addi- 
cëre.  Cses.  redigëre.  Liv.)  Con- 
fisquer les  biens  de  Pompée, 
Pompejam  proscribëre.  Cic.  — 
(par  jugement),  bonis  aliqaem 
maltâre.  Cic.  Faire  —  les  biens 
de  Scipion,  le  royaume  de  Juba, 
in  bona  i-cipionis  pablicê  mit- 
têre.  Liv.  regnam  Jubse  pabli- 
càre.  Cses.  —  un  territoire,  le 
royaume  de  Ptolémée,  agro 
maltâre  [(/entem).  Liv.  agram 
adimëre  tgentij.  Liv.  Ptole- 
m,seam publicâre.  Cic.  Etre  con- 
fisqué, pro  commisso  teneri. 
Qaint.  Qui  s'était  rendu  fameux 
par  ses  achats  de  biens  confis- 
qués, exercendis  apad  (p.  ad 
serariam  sectionibas  famosas) 
Qaint.  Acheteur  de  biens  con- 
fisqués, sector  bonoram  et 
simpl.  sector,  oris,  m.  Cic.  — 
des  livres,  libros  pablicê  con- 
qairëre.  Suet.  1  (Par  anal.)  — 
qqch.  (à  un  écolier),  adimëre 
aliquid  {alicui).  A.  Fig.  —  qqn, 
qqch.  à  son  profit  (l'accaparer). 

Voy.    ACCAPARER. 

confiteor,  s.  m.  Prière  en  la- 
tin de  l'Eglise  catholique.  Con- 
fiteor. Eccl. 

confiture,  s.  f.  Fruit  cuit  avec 
du  sucre.  Bellaria,  oram,  n.  pi. 
Gell.  Conditiva  mala.  Varr.  — 
aux  coing»,  conditara  ex  cydo- 
niis.  Col. 

confiturerie,  s.  f.  Fabrique  de 
confitures.  Conditaria  offici- 
na.  A. 

confittirier,  ière.  Celui,  celle 
qui  fait,  qui  vend  des  confi- 
tures (arch.).  Bellarioram  ou 
conditurarum  confector,  ven- 
ditor  ou  venditrix.  A.  Condi- 
tor,  oris,  m.  Firm. 

conflagration,  s.  f.  Embrase- 
ment général.  Conflagratio, 
onis,  t.  Sen.  ||  (Fig.)  Etat  gé- 
néral de  lutte  ardente  entre 
les  peuples.  Mcendiam,  ii,  n. 
Cic  (cf.  inc.  helli.  Cic).  Je 
vois  l'Italie  menacée  d'une  — 
générale ,  totam  ttatiam  (la- 
grataram  belle  intellego.  Cic. 
Ce  fut  une  —  générale,  toto 
certatum  est  corpore  belli. 
Liv. 

conflit,  s.  m.  Action  d'être  aux 
prises  (en  pari,  des  personnes 
qui  se  battent).  Concarsus,  as, 
m.Cœs.  (cf.c.  utriusgue  exerci- 
ti'is.  Cxs.)  Certamen,  inis.  n. 
Sali.  Conflictio,  ont»,  f.  Gell. 
Le  —  de  la  Grèce  et  du  monde 
barbare,  Grsecia  barbarise  col 
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Usa  daello.  Hor.  Empêcher  un 
—  (acéré  ne  armis  d<;cernatar. 

CiC.     VOV.    COMBAT,     LllTTE.    Fi^. 

Le  —  di'S  élemenu,  conpictio 
nriim  contrariaram  et  dissi- 
milium  et  interse  pugnantiam. 
Cic.^  (Fig.  spéciall.)  Contesta- 
tion entra  deux  puissances,  etc. 
qui  se  disputent  un  droit,  etc. 
Conpictio,  onis,  (.Cic.  Conten- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Ct-rtamen, 
inis,  a.  Cic.  Certatio,  onis,  (. 
Cic.  L/Q  —  sur  une  quesiiou  de 
préséance,  de  ordine  dispnta- 
tio.  Saet.  Etre  en  — ,  certâre, 
contendére  [cam  aliqao  de 
aliqaa  re).  A'ep.  Cses.  Les  au- 
torites sont  en  —  avec  la 
raison ,  aixctoritatibas  contra 
rationem  pugnatar.   Cic.  Voy. 

DÉDAT,    LUTTE. 

1.  coniluent,  s.  m.  Endroit  où 
un  cours  d'eau  vient  se  réunir 
avec  une  rivière,  un  fleuve. 
Con/Iuens,  entis,  m.  Cxs.  Liv. 
(cf.  ad  conflaentem  Mosœ  et 
Rheni.  Cœs.).  Con(laentes, 
iom,  m.  pi.  Tac.  (cf.  con(laen- 
tes  Padi  et  Aduœ  flaminum. 
Tac.).  Depuis  le  —  du  Rhône, 
a  con(laente  Rhodano.  Lepid. 
ap.  Cic.  Le  —  de  deux  fleuves, 
coitus  amniam.  Cart.  Au  — 
des  deux  fleuves,  daobus  in 
anam  coeantibus  amnibiis.Sen. 
Le  —  du  Fibrénus  n'est  pas 
loin,  Fibrenas  cito  in  anum 
confiait.  Cic. 

8.  confluent,  ente,  adj.  Dont 
les  éléments  viennent  se  réunir 
ensemble.  Qui  [qas,  quod)  in 
anam  confiait  ou  confanditar. 
A. 

confluer,  v.  intr.  (En  pari,  d'un 
cours  d'eau.)  Réunir  ses  eaux 
avec  celles  d'un  autre  cours 
d'eau.  Conflaere  in  anum  et 
(absolt.)  conflaëre,   intr.  Cic. 

oonlondre,  v.  tr.  Unir  ensem- 
ble (des  choses  analogues)  ou 
(une  chose)  avec  des  choses 
an-ilogues,  de  manière  à  faire 
dssparattre  les  différences. 
Miscére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  . 
(alsa  veris.  Cic.  clamor  oppida- 
norum  mixtai  muliebri  plora- 
ta.Liv.hxc  itamixtataerant,at 
temperata  nallo  (aerint  modo. 
Cic.janjcittiacmiscaisti  re»  di- 
veriissimas.  Flin.  j.  par  ext. 
m.  langainem  et  gênas  cam 
aii'iao.  Liv.  caja»  animam  ita 
cam  sao  misceat...  Cic.)  ;im- 
zniscére,  tr.  Liv.  (ex.  :  nivea 
cœlo  prope  immixtae  [-  qui  se 
confondent  presque  avec  le 
ciel  •].  Liv.  tarbas  se  immis- 
çait [•  il  86  confondit  dans  la 
foule  •].  Liv.)  ;  permiscôre, 
tr.  Cses.  Cic.  etc.  (ex.  :  cam 
sais  (ugientibas  permixti.  Cœs. 
lijcm  permixti  cam  militihaa. 
Sall.i  ;  commiscère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  temeritatcm  cam  sa~ 
pientiA.  Cic.  commixtas  cla- 
mor. Virg.);  admiscére,  tr. 
Cic.  (partie,  an  passif,  ex.  : 
arbei   maritimte    admiaeentur 
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[•  dans  les  villes  maritimes  se 
confondent  •]  noris  sermoni- 
bas  ac  disriplinis.  Cic.  Aoc  cam 
iis  rationibus  adnxisceri  nota. 
Cic.)  ;  cOBfundùre,  tr.  Plant. 
Cic.  (s'opp.  à  secernére,  dis- 
cernère,  ex.  :  tantà  maliitu- 
dine  confasà.  Cxa.  dao  popah 
con(asi  in  anam.  Liv.  nanc 
in  corpas  anam  confasi  om- 
nes.  Liv.  sermones  con(andi 
in  unum.  Liv.  nxaltœ  voces  et 
in  anun^  confass^.  Sen.  ut 
uncta  argamentoram]  re 
'istingaantar,  verbis  confusa 
esse  videantar.  Cic.  omncs  in 
oratione  esse  qaasi  pcrmixtos 
et  confisos  pedes.  Cic.  hoc  dé- 
corum... totam  illad  qaidem 
est  cam  virtate  confusam,  scd 
mente  et  coyitalione  distin- 
gaitar.  Cic.  c.  signa  et  ordines 
peditum  atque  eqaitum.  Liv. 
particalas  minutas  primam 
con(asas,  postea  in  ordinem 
adductas  a  mente  divina.  Cic. 
ai  temporis  spatio  confasa  cor- 
poram  lineamenta  essent.  Jus- 
tin.) Confondre  leurs  eaux  (en 
parl.de  deux  rivières), con/!uè- 
re  inunum.  Cic.colrein  unum. 
Sen.  Voy.  mêler.  1  Prendre 
l'une  pour  l'autre  dos  personnes, 
des  choses  (qui  ont  entre  elles 
des  ressomolancos).  Confun- 
dère,  tr.  Cic.  (ex.  :  c.  vera 
cam  falsis.  Cic).  —  qqn  avec 
un  autre,  aliquem  alium  esse 
putâre.  Cic.  alium  pro  alio 
vocàre.  Cic.  Ne  pas  —  les  cho- 
ses, (acêre  discrimen  rerum. 
Plin.  Pour  ne  pas  —  les  ci- 
toyens en  crédit  avec  ceux  qui 
montrent  du  courage,  at  dis- 
crimen sit  inter  gratiosos  cives 
atque  fortes.  Cic.  Voy.  bbouil- 

LEB,      CONFUSÉ.MENT.     f    (Au    fil^.) 

Troubler  entièrement  qqn  on 
déconcertant  ses  projets.  Tur- 
bàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  déran- 
ger, [mettre  en]  désordre)  ; 
conturbârô  (■  bouleverser, 
confondre,  embrouiller  •),  tr. 
Cic.  (ex.  :  conturftari  Grsecam 
nationem.  Cic.  conturbare  ani- 
mas. Cic.)  ;  confuDdére,  tr. 
Liv.  (voy.  déconcerter)  ;  con- 
futàre,  tr.  Varr.  Cic.  (ex.  :  o. 
aadaHam  alicajas.  Cic.  harum 
sediam  symmetria  confutabat 
arcltitectonea.  Varr.  [sat. Mon. 
21.9]);  frangëre,  tr.  Cic.  (voy. 
abattre).  Que  le  ciel  te  con- 
fonde, dii  te  perdant  l  Cic.  || 
Troubler  fiarqqch.  d'inattendu. 
Cela  mo  confond,  hoc  aatis  mi- 
rari  nequeo.  Cic.  Voy.  décon- 
certer,    TROUBLER.      ||       UécOU- 

cortor  dans  la  discussion,  de 
manière  à  ce  qu'on  no  trouve 
plus  rien  à  répondre.  Confu- 
tàre,  tr.  Plaut.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
aliquem.  Plaat.  Tac.  Valg.  ar- 
gumenta Stoicorum.  Cic.  ali- 
quem dictis  ou  verbis.  Ter.)  ; 
coarguëre  (■  convaincre  d'or- 
rôur,  confondre  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    aliquem   liistorix    coar- 
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guunt.  Sen.  quo  [dccreto]maxl 
me  refelli  et  coargai  potest. 
Liv.  reiiquam  est,  ut  Jam  illam 
natura  ipsius  consuetadoqae  de 
(endal,  hanc  aatem  hxc  eadem 
coargaat.Cic.  omnihas  inrebas 
coargaitar  a  me,  convincitar  u 
testibas,  urgetar  confessione 
saà.  Cic.).  1  Troubler  entitre- 
ment  eu  couvrant  ilo  hoiito 
Pudorem  alicui  injicêre  ou 
incatêre.  Cic.  raborem  alicui 
afferre.  Tac.  Masis>ina  fut  con- 
fondu, rubor  .Uiisintssa;  sa/fu- 
sas  est.  Liv.  ConionJu,  multo 
pudorc  sagasiis.  Plin.  j.  Cela 
mo  confoiid,  pudorc  af^cior 
hue  re.  Cic.  ||  Troubler  q<in  en 
déconcertant  sa  modestie.  Con- 
fandére,  tr.  Ov.  Sa  confondre 
eu  excuses,  malta  excusatione 
uti.  Cic.  Se  —  en  remercie- 
mants,  eliam  atque  etiam  gra- 
tias  ag':re.  Cic. 

conformation,  s.  f.  Structure 
et  ariangement  de  diversoi 
parties  d'un  corps  organise. 
Conformatio,  onia,  f.  Cic.  (cf. 
conformatio  qasedam  et  (igura 
totias  oris  et  corporia.  Cic.).F'i- 
gara,  se,  f.  Cic.  h'orma,  le,  (. 
Cic.  Constractio,  onis,  (.  Cic. 
Recevoir  la  —  d'un  oiseau,  in 
apeciem  volacram  conformari. 
Col.  Quo  le  monda  a  reçu  de 
la  nature  sa  — ,  mandum  a  na- 
tura conformatum  esse.  Cic. 
—  du  corps  humain,  compo- 
aitio  membroram.  Cic.  figura, 
as,  f.  Cic.  Vice  de  —,  vitium 
corporia.  Sen. 
conforme,  adj.  Dont  la  forme 
se  rapporta  e.\actement  à  cello 
d'un  autre  objet  pris  pour 
type.  Consimilis,  e,  adj.  Cic. 
/Equahilis,  e,  adj.  Cic.  Com- 
par ,  adj  .  Cic.  Accommo- 
datas,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
ad  aliquam  rem.  Cic).  .4ptua. 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  alicui  rei 
ou  ad  aliqaam  rem.  Cic).  Con- 
veniens  {alicui  rei).  Cic.  Con- 
gruena  cum  aliquâ  re.  Cic. 
Copie  — ,  epistala  eisdem  ver- 
bis scripta.  Tac.  Une  —  con- 
forme d'un  testament,  tabula; 
teatamenti  ou  teatamcntum 
eodem  exemplo.  Cses.  On  a  une 
copie  —  du  testament,  alterœ 
{tabulas  teitamenti)  eodem 
exemplo  acriptx.  Cses.  1  (P. 
anal.)  Dort  la  manière  d  être 
80  rapporta  exactement  à  celle 
d'une  chose  prise  pour  tertne 
de  comparaison.  Consimilis, 
e,  adj.  Cic.  Congruena  (cum 
aliqaa  re).  Cic.  Conveniens 
{ahcui  rei).  Cic.  Conaenla- 
neus,  a,  um,  adj.  Cic  {alicui 
rei  ou  cum  aliqua  re).  Cic.  Tous 
les  avis  furent  —,  omnium  in 
unum  congruebant  sentenlise. 
Liv.  -Mon  jugement  est  do  tous 
points  —  au  leur,  jadiciam 
meum  et  horam  par  atque 
unum.  Cic.  Personne  n'a  des 
sentiments  plus  conformes  aux 
miens,  nemo  est  mihi  tam  con- 


liMientibas  sensihas.  Cic.  Cola 
Oit  —  à  sa  lotira,  consenUi- 
neam  est  cum  litteris.  Cic.  Son 
langago '^st  parfaitonioiit  —  i 
[OS  lettres,  ejas  scrmo  cum  lil- 
teris  tais  valde  conijrait.  Cœs. 
Les  parolos  étaient  —  aux  ac- 
tes, dicta  cam  factis  congrae- 
bant.  Liv.  La  fin  est  —  au 
comraencocient ,  respondent 
extrema  primis.  Cic.  Cola  n'ost 
pas  —  à  mes  habitudes,  hoc 
non  est  mese  consiietudinis . 
Cic.  Que  pout-il  arriver  doplus 
—  à  leurs  vœux  ?  An  est  qaic- 
quam  qaod  illis  optatam  eeqae 
contingere  possit.'  Liv.    Il  fait 


rendre  uno  réponse  —  aux  d 
sirs  du  roi,  (jax  ex  volantate 
(orent,  régi  nuntiari  jabet. 
Sali.  Etre  —  à,  congraëre, 
intr.  Cic.  (cf.  c.  cum  aliqixa  re. 
Cic.  Liv.).  convenire  (cum  ali- 
guo  re).  Cic.  Etre  —  à  l'at- 
tente, respondere  ad  spem. 
Liv.  opinioni.  Cic.  N'être  pas 
conforme  à,  abhorrere  {ab  ali- 
qat-i  re).  Cic.  alicnam  esse  (ab  \ 
aliqaci  re).  Cic.  1  (Par  ext.) 
Qui  se  rapporte  exactement  à  ce 
qui  est  ordonné  par  qqn,  rendu 
nécessaire  par  qqch.  Consen- 
taneas,  a,  um,  :ulj.  Cic.  (cf.  c. 
alicai  rei  ou  cnm  aliqaa  re. 
Cic).  Conseniiens  [alicai  rei  ou 
cum  aliqaa  re).  Cic.  Conve- 
niens  {cam  aliqaa  re).  Cic. 
Préceptes  —  à  la  nature,  prœ- 
cepta  conj'ancta  natarx.  Cic. 
Cette  règle  sera  —  aux  princi- 
pes des  stoïciens,  erit  hxcfor- 
mala  stoïcoram  rationi  consen- 
tanea.  Cic.  Qui  ait  dos  mœurs 

—  à  la  raison,  gui  sit  ita  mo- 
ratas,  at  ratio  postulat.  Cic. 
Il  disait  qu'il  est  conforme  à 
la  nuture,  secandam  natarani 
dicebat.  Cic.  Tenir  un  langage 

—  à  sa  fortune,  convenienter 
ad  statam  fortanse  loqai. 
Liv. 

conformément,  adv.  En  se 
conformant  à  qqch.  Conve- 
nienter [alicai  rei  ou  cum  ali- 
qvta  re.  Cic.  ad  aliqaam  rem. 
Liv.).  Cic.  Liv.  Congruenter 
{alicai  rei  ou  ad  aliqaam  rem). 
Cic.  Apte  {ad  aliqaam  mm). 
Cic.  Accommodate  {ad  aliqaam 
rem,).  Cic.  secandam,  [aliqaam 
rem).  Cic.  pro  {aliqaa  re.  Cic. 

—  au  tomps.  à  la  circonstance, 
pro  ou  ex  re  et  tempore .  Cic. 
apte  ad  tempas.  Cic. —  aux  con- 
ventions, ex  composito.  Liv,  — 
à  la  nature,  secundum  nata- 
ram.  Cic.  accommodatissime 
ad  nataram.  Cic.  congraenter 
convenienterqae  nataras.    Cic. 

—  à  ses  habitudes,  institato 
sao.  Cic,  —  à  l'usage,  ex  ins- 
titato. Liv.  ex  consaetadine. 
Sali,  pro  consaetadine.  Cic.  ou 
simpl.  consaetadine.  Cses.  — 
à  la  haute  opinion  que  j'ai  de 
toi,  pro  eu  qaanfi  te  facio.Cic. 

—  à  sa  grande  et  universelle 
réputation,  pro  eo,  q-aod  ejus 
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nomen  erat  magnâ  apad  om- 
nes  glorii'i,  C'a-s. 
conlormcr,    v.    tr.    Organiser 

mivant  une  certaine  forme. 
Formàre,  tr.  Cic.  Confor- 
mâre,  tr.  Cic.  1  Rendre  con- 
forma à  qqch.  qu'on  prend 
pour  type.  Accommodâre , 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  approprieii, 
accommoder)  ;  ûngÔTO,  tr.  Cic. 

(voy.     FAÇONNER,      MODELER).      So 

conformer  aux  circonstances, 
se  ad  tempas  accommodâre, 
Cic.  1  Rendre  conforma  (à  ce 
qui  est  ordonné  par  qqn,  rendu 
nécessaire  par  qqch.l.  Se  — 
aux  volontés,  aux  désirs  do 
qqn,  se  acconimodàre  ad  ali- 
qaem,  Cic.  se  commodàre  ali- 
cai. Cic.  alicajas  rationem  ha- 
bêre.  Cic.  alicai  ou  alii'ajus 
volantati  obtemperâre.  Cic.ob- 
sequi,  Cic.  ad  alicajas  volan- 
tatemsc  conformdre.Cicad  ali- 
cajas arbitrium  et  natam  se 
(ingère,  Cic.  se  totam  ad  ali- 
cajas natam  et  volantatcm 
convertëre.  Cic.  Sa  —  à  qqch., 
alicajas  rei  rationem  habêre. 
Cic.  se  accommodâre  ad  ali- 
gaid.  Cic.  alicai  rei  obseqai, 
Cic,  aliqaid  seqai,  Cic,  (acta 
et  consilia  referre  ad  aliqaid. 
Cic.  (cf.  omnia  consilia  atqae 
facta  ad  dignitatem  et  ad  vir- 
tatem  referre.  Cic).  Sa  — aux 
lois,  observâre  leges.  Cic.  Se 
—  en  tout  aux  ordres  reçus, 
omnia  agëre  ad  prœscriptam. 
Cxs.  En  se  conformant  à,  voy. 

CONFORMÉMENT. 

conformité  (lat.  eccl.  confor- 
mitas),  s.  f.  Manière  d'être  con- 
forme à.  celle  d'une  chose  prise 
pour  type.  Convenientia,,  se,  f. 
Cic.  Congraentia,  s,  f.  Cic.  — 
de  sentiments  (avec  qqn),  con- 
sensus, us,  m.  Cic  Etre  en  — 
de  sentiments  (avec  qqn),  con- 
sentire  cam  aliqao.  Cic.  Etre 
en  — ,  voy.  convenir,  s'accor- 
der. —  decaractère,  similitado. 
Liv.  (I,  UQ,  7).  Avoir  une  con- 
formité merveilleuse  avec,  mire 
congraëre  cum...  Cic. 1  Manière 
d'être,  d'agir,  conforme  à  ce 
qu'exige  qqn.  Obseqa!um,ii,  n. 
Cic,  En  conformité   de    (arch.), 

voy.  CONFORMÉMENT. 

1.  confort,  s.  m.  Ce  qui  donne 
force  et  courage  (arch.).  Con- 
firmatio,  onis't  Cic.  Voy.  ré- 
confort. 


CON 


;.65 


mas.  Cic.  bonam  domiriUum. 
Existence  — ,  delicatas  eu/fus. 
l'ai.-Afaa;.  delicatior  caltas. 
Saet.    Il     (Substantivt.)  I.o  —, 

voy.  CONFORT. 

confortablement,  adv.  D'une 
manière  confortable.  Jacande, 
adj.  Cic.  Saaviter,  adv.  //or. 
(cf.  saavias  vivêre.  Ilor.). 
Commode,  adv.  Cic.  Délicate, 
adv.  Sen. 

confortant,  ante,  adj.  Peu 
usité.  Qui  conforte.  Voy.  for- 
tifiant, RÉCONFORTANT.  || 
(Substantivt.)  Un  — .  Voy.  ré- 
confortant . 

confortatif ,  adj .  Propre  à  con- 
forter. Voy.  fortifiant,  ré- 
confortant.     Il     (Substantivt.) 

Un  .   Voy.    RÉCONFORTANT. 

confortation,  s.  f.  Action  de 
conforter  (arch.).  Confirmatio, 
nnis.  f.  Cic. 

conforter  (lat.  post.  confor- 
târe),  V,  tr.  Soutenir  en  don- 
nant do  la  force,  du  courage 
(arch.)  Corroborâre,  tr.  Cic. 
Confirmâre,  tr.  Cic.  Reficëre,  tr. 
Cic.  Voy.    réconforter. 

confraternel,  elle,  adj.  Qui 
offi'O  un  caractère  de  con I pa- 
ternité. ^?odaiiciu3,  a,  am,  adj. 
Ov.  .-Imm. 

confraternité,  s.  f.  Lien  qui 
unit  entre  eux  des  confrères. 
Sodalitas,  atis,  f.  Cic.  Sodali- 
iiam,  ii,  n.  Catall, 

confrère,  s.  m.  Chacun  des 
membres  d'un  même  corps  con- 
sidéré par  rapport  aux  autres. 
Sodalis,  is,  m.  Cic.  Collega.œ, 
m.CicJav,[Yin,\97).  Hermog, 
Paul.  Voy.  COLLÈGUE.  Il  (Spé- 
cialt.)  Membre  d'une  confrérie. 
Sodalis.  is,  m.  Cic. 

confrérie,  s.  f.  Association 
ayant  un  caractère  raligieux, 
un  but  de  piété .  Sodalitas, 
atis,  f.  Cic.  Inscr.  CoUegiam, 
ii,  n.  Cic.  Inscr.  Corpas,  oris, 
n.  Jet,  Les  membres  d'une  — , 
sodaies,  iam,  va.   pi.  Cic.  Tac. 

confrontation,  s.  f.  Action  de 
confronter  à  qqch.  (arch.).  La- 
cas contra  ou  ex  adverso  sitas 
ou  positas.  A,  1  Action  de  con- 
fronter qqn.  Comparatio,  onis, 
f.  Cic,  Compositio,  onis,  f.  C'ip. 
La  —  d'Epicharis  avec  son  dé- 
nonciateur, Epicharis  cam  in- 
dice composita.  Tac.  ||  (Par 
ext.)  La  —  dos  écritures.  Voy. 

COMPARAISON. 


confort,   s.  m.  Commodité,  ;  confronter,   v.  intr.   et  tr. 


bien-être  matériel.  Commodi 
tas,  atis,  f.  Cic,  {commoditas 
dignîtasqae  domas,  vitœ.  Cic). 
Vitse  commoditas  jacandi- 
tasqae.  Cic.  Commoda  vifa. 
Cic.  Avoir,  posséder  du  -  , com- 
mode vivëre.  Ter.  Cic.  bene 
vivêre.  Cic.  palchre  victitare, 
Plaat, 

confortable,  adj.  Disposé  de 
manière  à  procurer  du  con- 
fort. Commodas ,  a,  am,  adj. 
Liv.  Delicatas,  a,  am.  .rdj.  Cic, 
Une  maison  — ,    cûmmoàa  do- 


Arch.)  V,  intr.  Etre  situé  face 
à  face,  bord  à  bord.  Contra 
aliqaem  locam  esse  ou  posi- 
tam  esse,  in  conspecta  alicajas^ 
loci  esse.  A.  Adjacëre  {alicai 
loco).  Cœs.  Voy.  confiner.  1 
V.  tr.  Mettre  en  présence  (deux 
ou  plusieurs  personnes).  Com- 
poncre  aliqaem  cum  aliqao. 
Tac.  Après  qu'on  eut  confronté 
Hychus  avec  lui,  postqaam  in 
conspectam  addactas  est  lly- 
chas.  Liv.  Qu'on  ma  confronta 
avec  lui,  coram  iltam  cedo. 
30 
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Ter.    Il    (Par    o.\t.)   Mettre   en  I 
présence  (dos   pièces,    des  tel- 
les'   pour    les   comparer.   Voy. 

COMPARER. 

03nfus,  use,  adj.  Dont  les  élé- 
ments sont  mêlés  de  façon 
qu'on  ne  puisse  les  distinguer. 
Confusus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  1,01..  :  ita  confasa  est 
oratio,  itct  perturbatii.  niliH 
at  lit  primam,  nihil  se- 
candam.  Cic.  c.  clamor.  Liv. 
homines  inconditis  vocibus  in- 
choatum  qaiddam  et  confusam 
sonantes.  Cic.)  ;  incotnposi- 
tus.  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Hor. 
(voy.  [en]  désordre)  ;  inordi- 
Da'tns,  a,  um  (•  mal  rangé, 
confus  •!,  p.  adj.  Liv.  Curt. 
(ex.:  inordinatas  exercitus . 
Liv.)  ,  inconditus,  a,  um 
ipr.  •  désordonné,  confus  •), 
p.  adj.  Cic.  Liv.  (voy.  dk?or- 
DONNÉi  ;  turbatus,  à,  um,  p. 
adj.  Cic.  (voy.  [on]  désordre)  ; 
impeditus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  lac.  (voy.  embrouillé)  ; 
perplexus,  a,  um,  p.  adj. 
Liv.  (voy.  EMBROUILLÉ].  D'une 
manière  confuse,  voy.  confusé- 
ment. 1  Qui  manifeste  par  son 
trouble  un  sentiment  do  honti* 
ou  de  pudeur.  Verecandia  vic- 
tus.  Liv.  Tarbatas.  Cic.  Con- 
tarbatus.  Cir. 

confusément,  adv.  D'une  ma- 
nière confuse.  Confuse,  adv. 
Cic.  l'ermixtë,  adv.  Cic.  Per- 
plexe, adv.  Ter.  Liv.  (cf.  p. 
logui.  Ter.).  Voir  — ,  per- 
tvtrbata  et  confasa  vidêre. 
Cic. 

confueion,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  confondu,  confus;  état  de 
ce  qui  est  mêlé  do  manière  à 
ce  que  les  éléments  en  soient 
indistincts. PeriuriatJO.ODjs, 
f.  Cic.  (reram  perturbât io.  Cic. 
voy.  désordre)  ;  confusio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  hscc  con- 
junctio  confasioqae  virtatam. 
Cic.  r.  relirjionum.  Cic. reram. 
Liv.  epit.  temporum.  Cic.  per- 
tarbatio  et  confasio  vitse.  Cic. 
confasio  reram  omniam.  Cic.)  ; 
trepidatio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
(voy.  désordre,  effarement)  ; 
tumultus,  ûs,  m.  Cic.  Liv. 
etc.  (ex.  ;  tanlam  tamultam 
injicëre  civitati.  Cic.  tamal- 
tam  movêre.  Hor.).  En  confu- 
sion, voy.  CONFUSÉMENT.  ||  (Par 
ext.)  Abondance  do  choses 
placées  pêle-mêle.  Voy.  abon- 
dance. 1  Méprise  consistant  à 
prendre  une  personne  ou  une 
chose  pour  une  autre.  Confa- 
sio, onis,  f.  Cic.  Faire  ronfu- 
sion,  commettre  une  — ,  voy. 
CONFONDRE.  ^  Troiiblo  par  le- 
quel se  manifeste  la  honte  ou 
la  pudeur.  PudOT,  Oris,  m. 
Cic.  (voy.  honte)  ;  verecun- 
dla,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vere- 
candia nostra  adver$as  ['  en 
prr.«"nce  •  ]  regem.  Cic.  voy. 
timidité  foxcessivel)  ;  rubo'r, 
otIb,  m.  Cic.  etc   (ex.:  magno 
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cun\  riidure  civitatis.  Val.- 
Ma.x.  voy.  honte). 

contutation,  s.  f.  Arch.  Réfu- 
tation. Vpy.  co  mot. 

congé,  s.  m.  Choz  los  Romains, 
mosure  de  capacité  pour  les 
liquides.  Confias,  ii,  ni.  Liv. 
Qui  contient  un  — ,  coni^iaiis, 
e.  adj.  Plaut.  Vase  de  la  conte- 
nance d'un  — ,  congiarium,  ii, 
n.  Jet. 

congé,  ?.  m.  Permission  do 
partir,  etc.  Commeatus,  ûs. 
m.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  [on 
pari,  des  permissions  mili- 
taires] :  commeatum  pctère. 
\'i'll.  triilui  rommeatam pctëre 
ab  aliqao.  Ilyg.  commeatum 
accipére.  Plin.  j.  commeatum 
samtre.  Liv.  alicui  commea- 
tum dure.  Liv.  aiicui  commea- 
tum indulgëre  [■  autoriser  qqn 
à  jTondro  un  congé  •].  Plin. 
j.  aliquem  in  commeatummit- 
tère.  Liv.  in  commeata  esse. 
Liv.  com,nteata  [•  en  vertu 
d'un  congé  ••]  abesse.  Suet.  ul- 
tra commeatum  abesse.  .Jet. 
sccum  tum  tum  freguentem  ad 
signa  sine  allô  commeata 
I'  sans  prendre  de  congé  -] 
(aisse.  Liv.  ad  commeatus 
diem  [«  à  l'expiration  de  son 
confié  ■>]  non  venire,  non  ades- 
fr.  Cornif.  Quint,  commeatum 
alicui  propagâre  [•■  accorder 
une  prolongation  de  congé  -]. 
Saet.  cum  commeata  Syracusis 
rémunère.  Cic.  satis  liberi 
commeatus  erant  [•  les  congés 
étaient  assez  facilement  accor- 
dés ■  ].  Liv.  au  fig.:  ion^um 
mihi  commeatum  dederat  mala 
valetudo  ;  repente  me  invasit. 
.Sn.  [ep.  5J,,  1|)  ;  dimissio, 
onis,  f.  Liv.  Tac.  (voy.  ren- 
voi,     L1CENC1E.MENT)  ;      miSSlO, 

onis  {•■  libération,  congé  défi- 
nitif ■•),  f.  (ex.  :  alicui  missio- 
nem  dure  [■  donner  congé  ■>]. 
Liv.  missionent  accipére.  Liv. 
voy.  libération).  Donner  congé 
à  un  soldat,  etc.  mittère  ali- 
gaem.Cic.Liv.missum  facëre  ali- 
qacm.  Cic.  Liv.  dimittère  ali- 
guem  (ab  exercita)  ou  absol. 
dimittère  aliqaem.  Cic.  Liv. 
aliqacm  nùlitià  solvëre.  Cic. 
e.ruuctçràre  aliqaem.  Liv.  Tac. 
En  pari,  de  gladiateurs:  rude 
donàre  aliquem.  Ov.  En  pari, 
de  fonctionnaires  :  mittère  ali- 
qacm. Cic.  missum  facëre  ali- 
quem. Cic.  removêre  aliquem 
ab  rc  publica.  Cic.  Voy.  con- 
gédier. Recevoir  ou  obtenir  son 
— .  rnitti.  Liv.  missum  fieri.  Liv. 
dimitti.  Liv.  En  pari,  de  gla- 
diateurs: rude  donari.  Hor.  Ov. 
rudem  accipére.  Cic.  Prendre 
sou  congé,  voy.  [quitter  le] 
!-ERViCE.  Obtenir  une  audience 
de  — ,  ante  discessum  oMmitti. 
Cic.  Liv.  Prendre  congé,  aiîre, 
iritr.  Cic.  dccedëre ,  intr. 
Cic.  En  prenant  — ,  afciens 
ou  decedens  ou  discedens  ou 
devertens  ou   encore   cam  abi- 
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ref,  deceàerot,  disccderet,  de. 
vcrteret.  Cic.  Prendre  —  Ht 
qqn.  ivoy.  saher),  lui  faire  SM 
adieux,  lui  présenter  ses  re- 
grots.  valcdicere  alicui .  Sen.^ 
Permission  do  sortie,  cessation 
de  travail  pondant  l'année sco* 
laire.  Feri;e,aram,  f.  pl.f/iapcJ, 
^  Permission  de  navii^uor  ac- 
cordoo  A  nii  rommaiidant  da 
naviio.  Licentia  navigandi.  A. 
Il  Autorisation  de  faire  circu- 
ler certaines  marchandises. 
Licentia  commcandi.  A.  ^  In- 
vitation qu'un  patron  adressa 
à  un  omployo  d'avoir  à  quitter 
la  maison.  Ûonn.r  son  concé  k 
un  domostiquo,  voy.  congédier. 
1  (Par  ext.)  Permission  (arch.). 
■Voy.  ce  mot.  Sans  le  congé  de, 
c.-à-d.  sans  lu  permission  de, 
voy.  PERMISSION.  Donner  ti  ciqn 
congé  do  lairo  telle  ou  telle 
chose,  voy.  i-er.mlttre.  ^  Mou- 
lure circulaire,  sorte  de  cavet. 
Apo/iliysis,  is,  f.  Vitr.  (IV, 
7,   3). 

congéable,  adv.  Arch.  Qui  peut 
être  l'objet  d'un  congé  (t.  de 
droit).  QuKqii.v,  quod)  rescindi 
potest.  A.  Vujus  conductio  re- 
linqiii  potest.  A. 

congédier,  v.  tr.  Inviter  à  sa 
retirer,  faire  sortir  da  chez  soi, 
Mittère,  tr.  Cic.  Dimittère,  tr. 
Cic.  —  une  assemblée,  conci- 
liam  dimittère.  Cir.  contionem 
submovêre.  Cic.  —  qqn,/u6ëre 
aliquem  valëre.  Cic.  Etre  con- 
gédié, abire,  discedêre.  Cic. 
Congédie-moi,  me  missum  face 
(pour  fac).  Ter.  Les  députés 
ayant  été  congédiés, /ussis  ex- 
cedere  (e  templo)  Icyatis.  Liv. 
Je  le  congédierai  de  chez  mol, 
aliifjani  eam  ah  eedibus.  Plaat. 
Elle  m'a  congédié,  elle  me  rap- 
pelle, exclusit,  revocat.  Ter. 
Spécialt.  —  une  légion,  dimit- 
tère legionem.  Cic.  missam 
lacère  legionem.  Suet.  —  des 
soldats  (pour  quoique  temps, 
leur  accorder  un  congé;,  com- 
meatam  dare  militibus.  Liv. 
Congédier  (définitivement  et 
avant  le  terme  des  soldats), 
militibus  missionemdare.  Tac. 
sacrumento  solvëre  Tnilites. 
Tac.  (milites)  exauctor&re.Liv. 
Tac.  —  un  employé,  missum 
facëri .  Cic.  (aliquem)  mittère. 
Cic.  removêre  a  re  publica. 
Cic.  Etre  congédié,  missionem 
accipére.  Jet. 

congelabic,  adj.  Qui  peut  se 
congolor.  Qui  (quse,  guod)  con- 
gelari  potest.  A. 

congélation,  s.  f.  Action  de  se 
congulor.  Congelaiio,  onis,  S. 
Plin.  Il  (P.Tr  ext.)  Mortification 
des  parties  vivantes  par  l'ac- 
tion du  froid.  La  —  des  mem- 
bres, gelati  artua.  Lacan. 

congeler,  v.  tr.  Faire  passer 
(un  liquide)  à  l'état  solide. 
CongclOre,  tr.  Col.  Plin.  Ge- 
lure, Ir.  Plin.  Sa  — ,  conge- 
lari.    Varr.    gelari  ou    congé- 


CUN      . 

Jôre,  intr.  l'Un,  congtarii'ire, 
intr.  Cic.  et  conglaciari,  pa-s 
Piin.  gain  ou  frigore  consis 
tërc  (on  pari,  d'un  cours  d'eau. 
Ov.  gelu.  constringi  et  consis- 
tere  (en  pari,  de  la  mor).  Cart. 

congénère  {congener.  Plin.}, 
adj.  Qui  l'ait  partie  du  nièmu 
goura.  l^Jusdcm,  gen<'ris  ou  eo- 
dtm  génère  ou  sui  generis.  Cic. 
Plin. 

congénial,  aie,  adj.Voy.coN- 

CK.SITAL.  , 

congénital,  aie,  adj.  Né  avec 
(en  parlant  de  quelques  carac- 
tères, de  quelques  dispositions 
organiques,  etc.).  Ingeneratas, 
a,  nm,  p.  adj.  Cic.  Innatas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Insitas.  a, 
am.  adj.  Cic.  Insitas  et  inna- 
tas. Cic.  Nativus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Nep. 

congestion  s.  f.  (Médec.)  Afflux 
excessif  accidentel  du  sang 
dans  les  organes.  Sangais  con- 
sistens.  Cels.  Imputas  sangai- 
nis.  Cels. 

congestionner,  tr.  (Médec). 
Frapper  de  congestion.  Sistëre 
SKingain-ein.  .). 

congiaire,  s.  m.  (Antiq.  rom.). 
LMsiribution  d)  vin,  de  blé, 
d'argent  que  les  empereurs  ro- 
uis faisaient  au  peuple  dans 
aines  occasions.  Congia- 
ri  im,  i,  n.  Saet. 

conglobation.  s.  f.  Raisonne- 
ment formé  d'une  accumula- 
tion de  preuves  diverses.  Coa- 
cervatio,  onis,  f.  Cic. 

conglober,  v.  tr.  Former  d'é- 
léments réunis  en  un  amas 
serre.     Conglobarôf    tr.    Varr, 

conglomérat,  s.  m.  (Minéral.). 
Masse  formée  da  débris  miné- 
la-iix  accumulés.  Saxa  agglo- 
rnerata  ou  conglobata.  A. 

conglomérer,  V.  tr.  Réunir  en 
u loupes  serrés.  Conglobâre,  tr. 
t'iin. 

conglutination,  s.  f.  Action 
lie  conalutiner.  Conglatinatio, 
onis,  f.  Cic. 

conglutiner,  v.  tr.  Faire  join- 
'Iro  entra  elles  (des  parties  or- 
Lianiques)  par  des  substances 
Visqueuses.  Conglatinâre,  tr. 
Plin. 

congratulation, s.  f.  Action  de 
congratuler.  Congratalatio, 
onis,  î.  Val. -Max.  Voy.FÉLici- 

T\TION. 

congratuler,  v.  tr.  Témoigner 

(a  qqn)  qu'on  prend  part  à  ce 
i]iii  lui  arrive  d'heureux.    Voy. 

FKLICITER. 

congre,  s.  m.  Poisson  da  mer. 
Conger,  gri,  m.  Plin. 

congréganiste,  adj.  Qui  ap- 
partient à  une  congrégation. 
SoLlaliciu.s,a,am,  adj.  Ov.  Col- 
leQialis,e,  adj.  Tert.  (Substan- 
tivt.)  Un  — ,  sodalis,  is,  m. 
Cir. 

congrégation,  s.  f.  Compagnie 
de  prêtres  assujettis  à  une  rè- 
gle commune.    Sodalitas,  atis, 
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f.  Cic.  Sodaliciam,  ii,n.  Justin. 
Inscr . 
congrès,  s.  m.  Réunion  de 
psrsonnos  appelées  à  délibérer 
sur  certaines  questions,  par  e.r. 
réunion  de  diplomates.  Con- 
ventus,  lis,  m.  Cic.  (ex.:  con- 
i-entus  Pylaicas  [•■  aux  Ther- 
mopyles  ■].  Liv.  conventam. 
agëre.  Cic.  conventani  orbis 
terrarum agére  ['  tenir  un  con- 
grès universel,  international  -]. 
Justin)  ;  coBCiliuza,  ii,  n. 
Liv.  (ex.:  commune  Gnecoram 
concilinm.  Liv.).  Tenir  un — , 
in  aliijaem  iocam  convenire. 
Liv. 

congru, ue  (congruas.  .■ipul.), 
adj.  Qui  s'adapte  particulière- 
ment à  une  circonstance,  à  une 
situation  donnée  (arch.J. /1/atus 
{alicai  rci  ou  ad  aliqaid).  Cic. 
Accommodatas  [alicai  rei  ou 
ad  aliquid).  Cic.  'V'oy.  appro- 
prié. S'exprimer  en  termes  — , 

voy.     CONVENABLE,   CORRECT.  Ké- 

duireqqn  à  la  portion  —  (lui 
laisser  à  peine  de  quoi  vivre), 
gui  alatur,  vi.v  relinqaëre.  .4. 
congruent,  ente,  adj.  Qui 
convient  (arch.),  qui  s'ajuste 
bien  (à  qqch.).  Apte  conve- 
niens  [ad    aliquid).    Cic.  Voy. 

AJUSTÉ. 

congruité,  s.  f.  Accord,  con- 
formité (arch.).   Voy.  ces  mots. 

congrûment,  adv.  D'une  ma- 
nière congrue  (arch.).  Ctdecet. 

Cic.   Voy.   CORKECTEMENT,  PER- 
TINEMMENT. 

conifère,  adj.  Qui  porte  des 
fruits  en  forme  de  cône.  Coni- 
fer,  fera,  feram,  adj.  Virg. 
conique,  adj.  Qui  est  en  forme 
de  cône.  Cono  sim,ilis.  Cic.  In 
coni  formam  redactus.  Tac. 
'l'arbinatus.  Plin.  Forme  —, 
tarbinatio,  onis,  f.  Plin.  mttœ 
''t'figies  ou  aspectas.  Plin.  Ro- 
cher — ,  petra  in  modara  me- 
tœ  erecta.  Cart.  Tour  — ,  mon- 
tagne — ,  voy.  CÔNE. 
conirostre,  adj.  Qui  a  le  bec 
conique.  Cal  est  rostram  fas- 
tigatam  ou  cui  rostrum  (asti- 
gatur.  A. 

conjectural,  aie,  adj.  Fondé 
sur  des  conjectures.  Qui  {qase, 
qaod)  conjectura  prospici  ou 
providêri  potest.  A.  Quod  con- 
jectura consequi  possamas. 
Auct.  b.  Alex.  Conjectaralis,  e, 
adj.  Cic.  Conclusion  — ,  juge- 
ment— ,  conjectura,  œ,  f.  Cic. 
Donner  une  appréciation  — , 
conjectaram  agf.rre.  Cic.  Se 
faire  une  idée  —  de  Dieu,i>eam 
conjectaràinformâre.  Cic.  Etre 
— ,  conjectura  continéri.  Cic. 
Ce  qui  est  — ,  qase  posita  sunt 
in  conjectura.  Cic.  Explication 
— ,  conjectio.  Cic.  (cf.  c.  som- 
nioram.  Cic.  [Div.  II,  13]). 
conjecturalement,adv.D'un6 
manière  conjecturale.  Quantum 
conjectura  providêri  potest  ou 
conseqai  possamas.  A.  conjec- 
tura. Cic.  Conclure  — ,  conjec- 
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iuram  facêre  ou  capëre  (ex 
ou  de  aliqwx  re).  Cic.  conji- 
cëre  {aliquid  ex  aliquàrc).Cic. 
Ne  pouvoir  atteindre  qqch.  — , 
aliquid  ne  suspicione  qaidem 
att ingère.   Cic. 

conjecture,  s.  f.  Supposition 
que  l'on  propose  pour  expliquer 
qqch.  Conjectura,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  si  conjectura  sit  men- 
tis ['  sur  rintolligence  »J  cii- 
vinx.  Liv.  conjectaram  adhi- 
bère.  Cic.  aberràre  conjectura. 
Cic.  conjectura  nikil  aberràre. 
Cic.  conjectaram  facëre  ex  ou 
de  aliqai'i  re.  Cic.  conjecturam 
capëre  ex  ou  de  aliqaàre.  Cic. 
conjecturam  alicajas  rei  capëre 
de  aliquâ  re.  Cic.  conjecturam 
capëre  salubrisne  an  pestilens 
annus  sit.  Cic.  ex  diei  tempore 
conjectaram  capëre  in  castra 
perventam.  Cœs.  conjeclwà 
asseqai  ou  consequi  [avec  une 
prop.  relat.].  Cic.  afferre  con- 
jecturam. Cic.  libéra  conjec- 
tura est  ['  on  se  perd  an  con- 
jectures ■•].  Liv.). 
conjecturer,  v.  tr.  Croire  par 
conjecture.  Conjecture,  ir.Saet. 
Conjicëre,  tr.  Cic.  Conjectw- 
ram  adhibëre.  Cic.  Voy.  con- 
jecture, HYPOTHÈSE,  PRONOSTIC, 
PJ;ONOSTIQUER. 

conjoindre,  v.tr.  Joindra  avec. 
Arch.  Conjungëre,  tr.  Cic.  ^ 
uSpfcialt.)  Joindre  par  les  liens 
du  mariage.  Conjungëre  (ali- 
qaam,  cam  aliquo)  niatrimonio, 
Cart.  {aliguam  alicai)  matri- 
monio  ou  simplemt.  laliciU) 
conjungëre.  Cic.  Voy.  mariage, 

MAitlER. 

conjoint,  ointe,  adj.  Joint 
avec.  Conjanctas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  {alicui  rei.  Curt.  ciim 
aliqua  re.  Cses.).  1  Joint  à  qrn 
par  les  liens  du  mariage.  C'o/.- 
janctas.  Varr.  Virg.  \\  (Sub- 
tantivt.).  Les  deux  conjoints. 
Conjuges,  am,,  m.  pi.  Cato. 
Vir  et    uxor.  Sen.  rhet. 

conjointement,  adv.  (En  par- 
lant de  deux  personnes.)  En 
joignant  leurs  elTorts,  en  ré- 
unissant leurs  intérêts.  Con- 
junctë,  adv.  Cic.  Conjanctim, 
adv.  Cic. 

conjonctiî,  ive,  adj.  Qui  réu- 
nit certaines  parties  du  discours. 
Conjanctivus,  a,  um,  adj .  Ter. 
Connexivus,  a,  um,  adj.  Gell. 
Particule  —,  conjunctiva  par- 
ticala.  Tert.  Arch.  Le  mode  — 
et  substantivt.  le  —  (le  sub- 
jonctif), conjanctivus  m.odus. 
Serv.  ou  (absol.)  con/oncîii'us, 
i,  m.  Mart-Cap. 

conjonction,  s.  f.  Action  de  se 
joindre.  Conjanctio,  onis,  t. 
Cic.  Il  Union  charnelle.  Con- 
janctio, onis.  f.  Cic.  Coitus, 
ûs.  m.  Suet.  1  (Astron.)  Posi- 
tion do  deux  astres  par  rap- 
port à  un  troisième.  Ccetus,  ûs, 
m.  Gell.  Coitus,  as,  m.  Sen. 
Conventas,  ûs,  m.  Sen.  (cf. 
daaram   stell3.rum.  Sen.).    La 
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—  du  solsil  ot  de  la  luni<, 
lanœ  solisqiie  conventas.  Ceh. 
Il  (cet  astre'  entre  en  —  avec 
le  soleil,  in  radios  soUs  inci- 
dit.  Sen.  1  Ce  qui  sert  à  join- 
dre. M  Spécialt.jgramm.). Partie 
du  discours  qui  sert  à  joindre 
deux  propositions.  Con/nnctio, 
onis.  {.  6"en.  Convinctio,  onis, 
t.  Quint. 

conjoncture,  s.  f.  Situation 
qui  résulte  d'un  concours  for- 
tuit J'événements,  do  circous- 
taiiees.  Res,  rei,  f.  Cic.  Tem- 
■  pus,  poris,  n.  Cic.  Tempora, 
um.  II.  pi.,  Cic.  Dans  cette  — , 
in  hoc  ou  tati  tempore.  Cic. 
oua*  cum  ita  sint  (ou  essent  . 
Cic.  En  pareille  — ,  tali  reram 
ttata.  Tac.  in  ejasmodi  rébus. 
Tac.  Suivant  la  — ,  pro  re.  Cic. 
pro  tempore.  Sali,  ex  ou  e  re 
nata.  Ter.  pro  re  nata.  Cic.  ex 
re  et  ex  tempore.  Cic.  Il  y  a 
des — ,  où...  incidant  ssepe  tem- 
pora ou  res,  at...  Cic.  ssepc 
concarrit,  at...  Cic.  C'est  une 
nécessité  des  — ,  ita  fert  tem- 
pas.  Ter.  Si  c?tte —  se  produit, 
si  res  ita  [crat.  Cic.  S'être 
trouvé  dans  il'autres  — ,  aliis 
rébus  occixrri.'ise.  Cxs.  —  fa- 
vorable, opportunitas,  atis,  f. 
Lii:  Il  se  produit  cette  —  défa- 
vorable que...  incommode  ac- 
cidit  gaoa...  Cic.  Dans  ces  tris- 
tes — ,  dans  CCS  —  critiques,  in 
difficillimo  lioc  rerum  statu. 
Cic.  in  hoc  extremo  discri- 
mine. Cic.  Il  fera  la  paix  dans 
une  —  bien  défavorable,  in 
détériore  sua  fortana  pacem 
faciet.  /.il-.  Voy.  circosstanxe. 

conjotiir  (se),  v.  pron.  Se  ré- 
jouir avec  qqn  (arch.).  Una  ou 
asque  gaadêre  (aliqaa  re).  Cic. 
L-ietum  esse  inter  Ixtos.  Sen. 
Alicaj'as  Ixtitià  Istari  œque 
ac  suà.  Liv. 

conjouissance,  s.  f.  Action  de 
le  réjouir  avec  qqn.  (arch.). 
Gavulii  {Iseiitix)  societas  ou 
consortiam.  A.  Lettre  de  — , 
epistala  gratalatoria.  Capit. 
ou  simpl.  graialatio,  onis,  f. 
Cic. 

conjugaison,  s.  f.  (Gramm.). 
Maniera  de  conjuguer  un  verbe. 
Conjagatio.onis,  f.  Char.  De- 
clinatio,  onis,  t.  Qaint.  Pre- 
mière, seconde,  troisième  — , 
prima,  secanda,  tertia  conja- 
gatio.  Gramm.  Verbe  de  la  pre- 
mière — ,  verbam  primi  ordi- 
nis.  Char. 

conjugad,  aie,  adj.  Relatif  aux 
liens  du  mariage.  Conjugalis, 
e,  adj.  Sen.  \al.-Max.  Tac. 
Sfaritalis,  e,  adj.  Ov.  Col. 
L'union  — ,  maritale  conja- 
gium.  Col.  La  couche  conju- 
gale, genialis  lectas.  Cic.  Qui  a 
gardé  la  fidélité  — ,  sua  tan- 
tam  matrimonia  expertas. 
Tac.  Violer  la  foi  — ,  conjwjii 
firlem  violare.  Prop.  Famil. 
Une  scène  — ,  jargiam  quod 
inter  viram   et  axorem  inter- 


cedit.  .i.  lis  eam  viro.  Liv.  lis 
uxoria.  Sen.  ou  cuni  u-vora. 
iSc-n . 

conjugalement,  adv.  (Pou 
usité.)  Selon  la  li?n  conjugal. 
Ex  con^agio.  A.  Ut  conj'ages 
dccet.  A. 

conjugué,  ée,adj.  Qui  est  joint 
par  une  rolutioa  de  parité. 
Conjagatas,  a,  uni,  p.  adj. 
Cic. 

conjuguer. V.  tr.  (arch.).  Join- 
dre e;is>mblo.  Conjungërc,  tr. 
Cic.  Conjugâre,  tr.  Cïc.  1(Spé- 
cialt.)  —  un  verbe  (joindre 
successivement  à  un  verbe  ses 
désinences),  l'erbum  per  tem- 
pora transducére.  Gramm.  De- 
clinàre,  tr.  Varr.  Flectêre,  tr. 
l 'arr. 

conjurateur,  s.  m.  Celui  qui 
prétendait  écarter  par  des  pra- 
tiques magiques  l'influence  des 
puissances    malfaisantes.    Voy. 

MAGICIEN,  '^ORCIER. 

conjuration,  s.  f.  Entreprise 
coucertéj  secretcmeiit  entre  dos 
personnes  liées  par  un  engage- 
ment mutuel,  en  vue  d'amener 
un  changement  dans  l'Etat. 
CoDjuratio,onis,  t'.Cic.  Sali. 
Liv.  (o.\.  ;  c.  Catilinœ.  Sali, 
servorum.  Liv.  conscius  conju- 
rationis.  Sall.princeps  ou  prin- 
cipes conjarationis.  Cic.  Sali, 
uactores"  conjarationis.  Vell. 
vindex  con^urationis.  Cic.  in 
ea  conjuratione  esse.  Sali,  ex- 
tra conjarationem  esse.  Sali, 
conjarationem  facère.  Cœs. 
conjarationem  facëre  contra 
rem  pablicam.  Cic.  conjaratio 
in  capat  alicujus  facta  indica- 
tar  per  aliqaem.  Liv.  conjara- 
tionem pate[acëre  ou  aperlre. 
Sali,  conjarationem  quaerére 
et  opprimëre.  Liv.  hsec  conja- 
ratio  manifesto  inventa  atqae 
deprehensa  est.  Cic.  méton:  ista 
conjaralio  perditoram  honù- 
num.  Cic.  voces  conjurationis 
ta.'T.Cic.  siconjaratio  valuisset. 
Sali.).  Voy.  COMPLOT,  con=pira- 
Tio.N.  T  Cérémonies  religieuses 
ou  pratiques  magiques  pour 
écarter  l'iiifluonce  des  puissan- 
ces infernales.  Voy.  incanta- 
tion et  CONJURER. 

conjuré,  s.  ni.  Celui  qui  s'est 
lié  par  serment  et  concerté  se- 
crètement avec  d'autres  en  vue 
de  se  saisir  du  pouvoir.  Con- 
jtiratas,  i,  m.  Cic.  Conjuratio- 
nis particeps  ou  socius.  Cic. 
Conjurationis  conscias.  Sali. 
ou  simpl.  conscias,  i,  m.  Nep. 
Les  conjurés,  conjuratio,  onis 
(méton.),  f.  Cic.  Les  concilia- 
bules de  tes  —,  voces  taœ  con- 
jarationis.  Cic. 

conjurer,  v.  tr.  et  intr.  Jurer 
i.nseinble,  poursuivre  d'un  com- 
mun accord  (la  ruine  de  qqn). 
Conjuràre,  imr.  Cic.  etc. 
":x.  :  c.  de  inter ficiendoaliqao. 
Cic.  voy.  comploter)  ;  cons- 
pirâre,  intr.  Curt.  (voy.  con^ 
pirer).    Il    Intrans.  Se  lier  par 


serment  avec  d'autres  poui 
poursuivre  une  entreprise  con- 
tre qqn.  Conjarationem  l'acêrt 
contra  aliqnem.  Cic.  Voy.  con- 
juration, CONSPIRATION,  COM- 
PLOT. 1  Ecarter  par  des  céré- 
monies religieuses  ou  par  dei 
pratiques  magiques  rinlluenci 
des  puissances  malfaisantes. 
Repercatère,  tr.  Plin.  —  (un 
malheur),  averrancàre,  tr.  Cic. 

Voy.     DÉTOURNER,     ÉLOIGNER.    — 

la  foudre,  fulmina  procarâre 
Sen.  Voy.  DÉTOURNER,  expiation. 
T  Prier  qqn  avec  instance  au 
nom  de  qqch.  de  sacré.  Ofese- 
cràre,  tr.  Cic.  Obtestari,  dép. 
tr.  Cic.  Voy.  adjurer. 

connaissable,  adj.  Qui  peu) 
être  connu.  Qui  {quœ,  quod) 
cognosci  potest.  A.  Le  crité- 
rium qui  sert  à  distinguer  le 
connaissable  de  l'inconnaissa- 
ble, jadiciam  coyniti  et  inco- 
gniti.  Cic. 

connaissance,  s.  f.  Idée  plus 
ou  moins  complète  qu'on  a  do 
qqch.  Notitia,  œ,  f.  Cic.  itc. 
(ex.  :  n  corporis  soi.  Cir.  tcm- 
porum.  locoram  habrre  noti- 
tiam.  Qaint.  alicai  in  notitirin 
ventre.  l'Un,  in  notirianx  h.>- 
minum  venîre.  Sen.  rh.  in  no- 
titiam  pnpali  pervenïre.  Liv. 
perferra  in  noiitiam  alicajus. 
Plin.  j.);  scientia,  ao,  i.  Cic. 
(ex.  :  veri  scientia.  Cic.  (uta- 
rarum  reram  scientia.  Cic.  S'\ 
regionum.  Cic.  (aturoriim  me.» 
iorum.  Cic.  scieniiam.  hujns 
viri  fagëre.  Cic.)  ;  prudentia, 
SB,  f.  Cic.  Nep.  (ex.  ;  jaris  pra- 
dentia.  Jet.  pr.  juris  pixblici. 
Cic.  magna  pradentia  cum 
jaris  civilis  tam  rei  militaris. 
Nep.  pr.  faturoram.  Cic.  phy- 
sicorum  est  ixfa  pradentia. 
Cic);  intelligentia.  se,  i. 
Cic.  (ex.  :  quia  difficilis  erat 
animi,  quis  aut  qaalis  esset, 
intelligentia.  Cic.  intelligen- 
tiam  juris  habëre.  Cic.)  ;  co- 
gnitio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex .  : 
c.  jaris,  artis,  historiarum. 
Cic.  astrorum.  Cic.  deorum. 
Cic.  veteram  oratoram.  Suet. 
cognitio  contemplatioque  na- 
tarse.  Cic.  quorum  vita  omnis 
in  rerum  cognitione  versata 
est.  Cic.  res  cognitione  dignm 
Cic.  quorum  ego  copiam  ma- 
yniludinemque  cognitionis  at- 
qae artis  non  modo  non  con- 
temno,  sed  etiam  vehementer' 
admiror.  Cic).  Porter  qqch.  à 
la  —  de  qqn,  aliqaem  certio- 
rem  facëre  alicujas  rei.  Cir. 
Cses.  Nep.  docëre  aliqaem  ali- 
qaid  ou  de  aliauâ  re.  Cic.  eru 
dire  aliqaem  de  aliquâ  re.  Cic. 
aliquem  eradire  atqae  docëre. 
Cic  Fairo  —  avec,  prendre  — 
de,  cognoscëre  de  aliquà  re. 
Cic  Avoir — do.. .,dealiqua  re 
cognovisse.  Cic.  de  aliqua  re 
cerliorem  factam  esse.  Cip. 
Cses.  aadivisse  aliquid.  Cic. 
Avoir  la  —    do,   peritum    esse 
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«.'ton/us   rei.   Cic.   Iléservor  au  | 
sénal  la  —  de  la  cause,_  coflni-  j 
lioncm     caiisx   scnatai  reser- 
vàre.    l-h.    En    —    do    cause, 
voy.    CAu=E   (p.  362,  col.  a),    li 
(Abiol.)  Cliacuno  des  idées  dont 
rensomblocoiisiilueunescienco. 
—  théorinuu-,   ratio,    onis.  f. 
Cic.  (ex.:  ratio  clvUis  U  coiin. 
tli.  do  la  polkiquo  -"l.  Cic.   ra- 
tio dicendi.   Cic.  subtilior  co- 
gnilio  ac  ratio  hltcraram.  Cic. 
ratio  aat  exercitatio.   Cic.  ra- 
Uo    ac    disciplina.    Cic).    Les 
coanaissaiicos,  scientin,  se,  f. 
Cic.    (ox.  :    ceteraram    artiain 
scisntia.  Cic.   reram  scieniiam 
mmpUcti.  Cic.  Utteraram  scicn- 
tia.i.  Voy.  savoir,  instruction. 
Il     Faculté  de  se    former  cette 
idée.  Pradentia,  œ,  l.  Cic.  Un 
liommo  doué  de  connaissances, 
idr    maltaram    reram    cogni- 
lione  imbatas.  Cic.  vir  swnmâ 
fcientià.  Cic.  vir  optimis  arti- 
Ous   eruditas.   Cic.    vir  in  çao 
sant  maltx  litterx.   Cic.  homo 
summo   ingenio    et  disciplina. 
Cic     Acquérir    chaque  jour  de 
nouvelles   —,   qaotidie  aliqmd 
addiscère.  Plin.  j.  Sciences  qui 
supposent   de    rares  —,  stadia 
yasB  reconduis  in  artibas  ver- 
santar.  Cic.    Avoir  la  connais- 
sance   da   qqch.,     alicaj'as    rei 
scientiam  ou  pradenliam  ha- 
bëre.Cic.intelligcréalicjuid.Cic. 
N'avoir  pas  la  —  de  qqcli.,  ali- 
qaid    nescire.    Cic.    ignoràre. 
Cic.  alicujas  rei  ignaram  esse. 
Cic.   Il     (Absol.)    Faculté   de  S3 
connaître,    d'avoir    conscience 
de  soi.  Scnsas,  ûs,  m.   Cic.  — 
intime,  conscientia.    œ,  f.  Cic. 
Il    n'a   plus    sa    conn.iissance,  j 
sensa     caret.     Cic.     Avoir    sa 
pleine— ,s!iœ mentis  essecom- 
potcm.  Cic.  Perdre   —,   animo 
defici.  Cels.  de{icëre,  intr.  (ab- 
sol.)   Cart.    voy.     déf.aillance, 
DÉFAILLIR.    Reprendra    —,    ad 
sensam  sai  redire.   Sen.  Etre, 
rester  sans  —,  voy.  s'évanouip.. 
i  (Spéc.)  Idée    qu'ont   l'une  ds 
l'autre    dos   pirsonnes   qui    so 
fréquentent.   Cognjtio.  ODis, 
f.    Cic.    (cf.   c.    alicajus.    Cic. 
[Arch.   5;     Ep.     XIIl,    8,    2]. 
bic.ap.  Macr.  [sat.  VI,  2,33]); 
DOtitia.  33,  f.  Cic.  (ex.  :  noti- 
tia  inter  nos  niiper   admodum 
est.  Plaut.  Ter.   notitia  alicu- 
jas.  Cic);   nsus,  ùs,   m.  Cic. 
(ex.  :  usas  et  consaetado.  Cic. 
voy.  INTIMITÉ).  Faire—  avecqqn, 
aîiqaem  cognoscère.  Cic.  Avoir 
fait  —  avec   qqn,  aliqaem  no- 
visse.  Cic.  Désirer  faire  —  avec 
qqn,  alicajUS  adeundi  cognos- 
cendiqae  avidam  esse.  Cic.  J'ai 
eu  beaucoup  de  plaisir  à   faire 
sa   — ,  perlibenter    eam    vidi, 
eam  cognovi.  Cic.  Gens  de  — , 
noti.    Cic.  Je   suis  en    pays  de 
—,  res    in    meo  fora  vertitar. 
Plant.    Il     (l'ar  axt.)    Personne 
avec  qui  l'ou  fait  connaissance. 
Familiaris,  is,  m.  Cic.  Les  vieil- 
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les  connaissances,  vetustas. 
Cic.  (l.xl  l.',  0^)-  Les  nouvelles 
connaissances,  novitates.  Cic. 
(L;cl.  VJ,  fS,. 

connaisseur,    euse,  s.   m.  et 
f.  Celui  qui  ^e  connaît  à  qqch. 
Peritas    ou    gnarus  ou    scicns, 
intelligens  {alicajUS  rei).  Ccrs. 
Cic.  Existimator,  oris,  m .  Cic. 
J^.slimator,    oris.    m.    Cic.   Un 
grand    — ,    intelligentissimas, 
peritissimas.Cic.  Un  savant—, 
doctus  scstimator.  Cic.    De  sa- 
vants —,  docti  intelligentesqae. 
Cic.  Un    fin  —,  homo  elegans. 
Cic.  spectator  elegans  iforma- 
ram).  Ter.  sabtilis  Jadex.Hor. 
Un  —  savant  et  entendu,  doc- 
tus et   intelligens   existimator. 
Cic.   homo  doctas  et  pradens. 
Cic.  Les  — ,  periti  reram.  Cic. 
intelligentes.    Cic.  qai  inielli- 
gant.    Cic.    docti    atqae    pru- 
dentes. Cic.  Fin  —  on  tout,  in 
omni    jadicio    eleganlissimas. 
Cic.  —    eu    fait  d'arts,  artiam 
intelligens.  Cic.  Les  fins  —  en 
bons  morceaux,   docta  et  era- 
dita  palata.  Cic.  Etre   un    —, 
intelligere  aliquid.  Ter.  Cic.  in- 
telligentem  ou  multam  versa- 
tam  esse  in  re.  Cic.    artipcem 
esse.  Cic.  sapêre  in  re.  Plin.  j. 
N'être  pas  du  tout  —   ignoràre 
ou  nescire    aliquid,  imperitum 
ou   ignaram   esse  alicujas  rei. 
Cic.  in  aliqaa  re  radem  ou  pe- 
regrinam    ou     hospitem    esse. 
Cic.  Nous  ne   pouvons   pas  être 
assez  fins  —,  tam  delicati   esse 
non  possamas.  Cic.  Yeux,  oreil- 
les de    — ,  ocuZi  eraditi,  aures 
eraditse.  Cic. 
connaître,    v.    tr.    Avoir   une 
idée  plus  ou  moins  complète  de 
qqch.  Novisse,  tr.  Plaut.  Cic. 
etc.    (ex.  :    non    nosti    nomen 
meum  ?  Plaut.    non   noverunt 
viam.  Ter.  inter   nos  novimas 
[u   nous    nous    connaissons    »]. 
Com.    quisquam   vos    consales 
tanc  puisse  putet,  qai  non  leges, 
non  institata,  non  jaranovis- 
tis  ?    Cic.  non    noii    hominis 
(aciem.    Ter.    quam  [virtatem^ 
ta  ne   de   (acie   quidem    nosti. 
Cic.    si   Csesarem    bene    novi. 
Cic.  alicujus  [aciem  nosse.  Cic. 
non  nosse  aliquem.  Cic.  modo 
qase  dicat  Epicaras  bene  noris. 
Cic.)  ;    cognovisse,    tr.    Cic. 
etc.    (ex.  :    aliqaem    bene    co- 
gnovisse. Cic.  alicui  bene  co- 
gnitam    esse.    C^s.    ap.    Cic. 
antiqaitatem  diligenter  habëre 
cognitam.    Xep.    cognovisse  /î- 
dem  alicajus.    Cœs.    cogn.  ali- 
quid   experiendo    magis  quam 
discendo.    Cic.    ea    et    litteris 
maltorum  et  nuntiis  cognosse. 
Cic.  deditiopernuntios  cognita. 
Sali,    certissima  patabo,_  qaée 
ex  te  cognoro.   Cic.  Attici  nos- 
tri  te  valde  studiosam  esse  co- 
gnovi.    Cic.     aliqaem     magni 
animi.    magnœ     inter     Galles 
auctoritatis    cognovisse.    Caes. 
aliquem  paralissin^o  animo  CO- 
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gnoviise.  Cic)  ;  didicisse  [pr. 
*.  avoir  fait   connaissance   do  • 
s'opp.  à  ignoràre),  tr.  Cic.  etc. 
(ox.  :    in     minoribas     navigiis 
radem  esse,  quinqueremes  au- 
tem    majores    gubernâre  didi- 
cisse   [-    connaître   la  manœu- 
vre '].  Cic.  animadverti   enim 
et  didici  ex  tais  litteris  te  om- 
nibus  in  rcbas  Itabuisse  ratio- 
nem,  ut  mihi  consuleres.Cic.)  ; 
vidisse    (pr.  -    connaître  par 
expérience  »  d'où  simpl.  •■  con- 
naîtra »),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sao 
toto   consulatu    somnam    non 
vidisse.  Cic.  nimis   scro  impe- 
ria  inxm.odica  et  rcgni  paterni 
speciem.  Liv.    v.    qaid    deceat 
[«  les    convenances   -].    Cic), 
tenére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  om- 
nium conscientia  ienetur  con- 
juratio  tua.  Cic.  qaibus  stadiis 
semper  faeris  tenemus  [•■  nous 
connaissons  votre  application  à 
l'étude  .] .   Cic.)  ;  intelligere, 
tr.    Cic.    etc.   {param   Socrates 
ab  hominibas  sai  tcmporis  in- 
telligebatar.  Cic.  voy.  connais- 
seur et  reconnaître).  Bien  con- 
naître qqch.,  alicajus  rei  noti- 
tiam  habëre  00.  tenére.  Cic.  Les 
gens   qu'on    connaît,    qu[on  ne 
connaît  pas,   noti,  ignoii.   Cic. 
Apprendre  à  — ,   noscère,    tr. 
Cic.    etc.    (voy.    [prendre]    con- 
NAi=SANCE   [de],    Ifaire]  cosnai«- 
SANCE  [avec])  ;  cognoscére,  tr. 
Cic.  etc.   (voy.    apprendre,  s'a- 
percevoir, reconnaître)  ;  per- 
cipêre,  tr.  Cic.  (voy.  percevoir, 
apercevoir,   apprendre)  ;  pati, 
dép.  tr.  Cic-  etc.    (ex.  :  Philip- 
pus    Athenienses   infestissiinos 
passas    erat    [-    avait     connu 
l'hostilité  des   A.  •].  Cic.   voy. 
éprouver)  ;     experiri      [pr. 
..  connaître    par   expérience  »), 
dép.    tr.    Cic.    Nep.   Liv.  (voy. 
éprouver).  Qui   connaît,   gna- 
rus,   adj.    Cic.    etc.    (ex.:    gn. 
locoram.   Tac.  Latinse  linguse. 
Liv.   eam  gnaram  fuisse,  qai- 
bus   orationis    modis    qasqae 
animorum  partes  pellerentur. 
Cic);  sciens,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  [qui]  sait,  informé)  ;pru- 
dens,    adj.  Liv.  (ex.  :  pradens 
locoram.  Liv.).  Faire  connaître 
qqch.  à    qqn,  docëre    aliqwm 
aliquid.  Cic.  aliquem  imbuëre 
aliqaà    re.    Cic.    alicai  aliqaid 
indicâre.  Ter.  Cic.  aliqaem  ali- 
cajus rei  ou  de  aliqaà  re  lacère 
certiorem.  Cic.  Voy.  apprendre, 
indiquer.  Il  ne  se  connaît  plus, 
sai   impotens  est. Liv.  ||    Faire 
connaître  qqn,    c.-à-d.   le  pro- 
duire,   voy.     produire.     Faire 
connaître  qqn,  c.-à-d.  le  rendra 
célèbre,  nobilitâre  aliquem.  Cic. 

voy.       CÉLÈBRE,      ILLUSTRER.      Sa 

faire  connaître  au  dehors,  de- 
venir connu,  enotescëre,  intr. 
Sen.  Voy.  divulguer.  Devenir 
connu,  s'e  faire  connaître,  in- 
notescêre ,  intr.  Oi'.  Phsed. 
Faire  — .  c.-à-d.  annoncer,  voy. 
ce  mot.  Faire  —  d'une  manière 
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évidente,    déclarant,    tr.    Cic. 

Voy.      MAMFEârER.         [\        (S|WC."i. 

CouiiuUrescirncifîquemeiit.Voy. 
SAVOIR. Le  désir  de  — ,capiditas 
cognitionis  et  scientia\  Cic. 
Qui  coQiiïit,  peritua,  adj.   Cic. 

(voy.   ADROIT,   HABILE,     INSTRUIT. 

savant).  Il  Coiinaitre  qqch.  à 
un  sujet,  so  eonnaitro  à  oa  en 
qqch.,  intelHiitre.  Cic.  Voy. 
cuNNAii-EiR.  Il  Connaître  par 
e.\|U'rieiiCi->.  Voy.  expérience, 
Èi'Koi'VER.  Ne  pas  —  une  chose, 
c.-a-d.  en  être  exempt,  voy. 
exempt.  Il  Avoir  des  relations 
avec  qqn,  alicujas  notitiam 
habêre.  Cœs.  uti  alitjuo.  Cic. 
Kep.  Je  ne  vous  connais  plus, 
milii  fis  ignotus  ou  <ui  j'an\  fio 
"iynurus.  Il  ne  me  connaît  plus, 
non  vuU  videri  me  nosse.  Cic. 
Il  Style  biblique.)  Coimattre, 
C.à-d.  avoir  des  rapports  char- 
nels. Cognoscére,  tr.  Ov.  || 
(Par  eit.)  Intrans.  Connaître 
d'une  affaire,  cognoscére  de  re. 
Cic,  rem  noscère.  Liv.  cogni- 
tioncm  alicajas  rei  exerccre. 
Liv.  de  aliqua  re  aadire.  Sen. 
inijuirére.  Curt.  ^  (Par  e\t.) 
Reconnaître.  Agnoscëre,  tr.  Cic. 
Cognoscére,  tr.  Cic.  Voy.  iie- 
co.nnaItre.  Il  {Par anal.) Trouver 
en  (qqn,  qqch.),  une  personne, 
une  chose  telle  qu'on  se  l'était 
figurée.  Faire  connaître,  pate- 
f acéré ,  tr.  Cic.  voy.  manifes- 
ter, RÉVtl-ER,  DÉCOUVRIR,  DÉ- 
VOILER. Il  (Par  oxt.)  Distinguer 
(qqch.) de  ce  avec  quoi  on  pour- 
rait le  confondre.  Voy.  distin- 
ciER.  11  Accepter,  admettre 
comme  ayant  un  certain  titre, 
une  certaine  autorité.  Voy.  re- 
connaître, AUTORIJ^ER,  tolérer, 
APPROUVER.Qui  no  connaît  pas  de 
bornes,  voy.  excessif,  immodéré. 
conné.  ée  U^'-  post.  connatusj, 
adj.  (peu    usité).  Né  avec.  Voy. 

CONOÉMTAL. 

connétable,  s.  m.  Officier  do 
la  maison  des  anciens  rois  do 
France  (chargé  des  écuries). 
Cornes  slabuli.  Cod.-Theoà. 
Tribanus  stahali.Amm.^  Com- 
mandant en  chef  des  armées 
du  roi.  Imperator,  oris,  m.  Cic. 
Liv.  Militise  magister.  Liv. 

connétablie,  s.  f.  Autrefois 
tribunal  des  maréchaux  de 
France.   Prsetorium,  ii,  n.  Liv. 

connexe,  adj.  l,ié  par  un  rap- 
port étroit  (avec  une  chose  de 
même  nature).  Aptas  inter  se 
nexasqae.  Cic.  Connexas,  p. 
adj.  Cic. 

connexion,  s.  f.  Le  fait  d'être 
lié  par  un  rapport  étroit  avec 
une  chose  de  mémo  nature. 
Conncxio,  onis,  f.  Quint. 

connexité,  s.  f.  Rapport  étroit 
qui  lie  une  chose  avec  une  autre 
chose  de  même  nature.  Conti- 
nuatio  seriesqae  rerum.  Cic. 
colligatio  {caasaram  omnium). 
Cic.  causx  ali.TJ  ex  aliis  aptaj. 
Cic.  —  entre  les  vertus,  confu' 
tio  virlatum.    Cic  .    Il   y  a  — 


entr(>  toutes  les  vertus,  virtutes 
eopulatx  conncwvijue  sant. 
Cic.  omnes  virtutes  inter  se 
nex:e  jungata'ijue  sunt.  Cic. 

connivence,  Complieité  mor.a- 
le  ^consistant  à  fermer  les  yeux 
sur  la  faute  de  qqn).  Conscien- 
tiu,  a-,  r.  Tac.  ||  (Par  ext.)  En- 
tente secrète.  CoUusio,  onis,  f. 
iSen.  Apul.  Consensio,  onis,  f. 
Tac.  Que  nous  sommes  de  — , 
nos  inter  nos  consentire.  Ter. 
Avoir  qqn  qui  agit  de  —  (dans 
un  procès),  sibi  a/icynem  ap- 
posaisse.  Cic.  Les  mères  qui 
sont  de  —  avec  leurs  enfants, 
matres  ifiliis)  in  peccato  adju- 
trices.  Ter.  Il  est  de  —  avec  le 
criminel,  avec  sa  mère,  faci- 
nori  alicujas  conscius  est. 
Cic.  conscientia  est  inter 
{illum  et  matrem).  Cic.  Agir 
de  —  avee  qqn,  coUudëre  cain 
aliquo.  Cic. 

connivent,  ente,  adj.  (Hist. 
nat.)  Replie  contre.  Voy. replié. 

conniver,  v.  intr.  arch.  Prêter 
on  fermant  les  youx  une  sorte 
de  complicité  morale  (à  la  faute 
de  qqni.  Connivêre  cuni  aliquo. 
Cic. 

connu,  s.  m.  Co  qui  est  connu. 
lies  nota;,  res  cognitœ,  cognita, 
n.  pi. Cic.  res  percepte. Cic.  Rai- 
sonnement qui  mène  du  —  à 
l'inconnu,  ratio  qu3e  ex  rébus 
perceptis  ad  id  <jUod  non  per- 
cipiebatur  adducit,  Cic.  Le 
connu  l't  l'inconnu,  incognita 
et  cognita,  n.  pi.  Cic. 

conoïde,  adj.  Qui  est  en  forme 
d>^  cône.  Turbinatas,  a,  am,  p. 
adj.    P/in.  Voy.  cône,    conique. 

conque,  s.  f.  Coquille  allongée 
eu  spirale.  Concha.  œ,  f.  Plin. 

conquérant,  conquérante, 
s.  m.  et  s.  f.  Celui  qui  fait  des 
conquêtes  les  armes  à  la  main. 
Expugnator,  oris.  m.  Liv. 
Gentium  viclor.  Cic.  gentium 
domitor.  Curt.  \\  (Adjectivt.) 
Victor,  victrix.  Cic.  domitor. 
Cic.^  (Parent.)  Celui,  celle  qui 
séduit  les  cœurs.  Voy.  séduc- 
teur. Il  (Adjectivt.)  Il  a  l'air 
— ,  altus   incedit.  6'en. 

concniérir  (lat.  popul.  conquœ- 
rêre),  v.  tr.  S'emp.irer  par  la 
force  (d'un  pays,  d'une  pro- 
vince,. Armis  quasrëre  sibi. 
Cic.  armis  ou  bello  parère.  Sali, 
armis  ou  bello  subigère.  Cic. 
Liv.  armis  comparâre.  Cic.  ca- 
pêre,  tr.  (Jic.  Liv.  (voy.  s'em- 
parer), occupâre,  tr.  Liv.  (voy. 
s'emparer),  poliri  aliqua  re. 
Cic.  Voy.  aus=i  soumetthe,  sub- 
juguer. Avoir  conquis  qqch, 
armis  possidëre  aliquid.  Cic. 
Qui  peut  être  conquis,  expu- 
'jnabilis,  e,  adj.  Liv.  Tac.  \\ 
Fig.  Se  procurer,  obtenir  par 
la  force.  Expagnàre,  tr.  Cic. 
l'aràre,  tr.  Sali.  \\  Gagner 
(les  cœurs).  Capëre,  tr.  Cic.  Pel- 
licére,  tr.  Cic.  Voy.  gagner. 

conquête,  s.  f.  Action  de  con- 
quérir  iun    pays).    Occupatio, 


onis,  f.  Cic.  (cf.  occ.  (ori.  Ci  ■  . 
lùi-pugnatio  ,  onis,  f.  Cic.  (cf.  ^ 
e.vp.  urbis.  Cies.).  \\  (Spécial.)  ■ 
Faire  des  conquêtes,  beaucoup 
do  conquêies  (en  pari,  de  qqiil, 
maltos  in  amorem  sui  ou  ad 
se  pellicére.  Com.  ^  Pays  con- 
quis. Nos  — ,  qaa'  cepimus.  Cic. 
qace  armis  ou  bello  porta  sunt. 
Lie.  Sali.  Liv.  qiur  armis  ou 
bello  subcgimas  comparavi- 
mus.  Cic.  Liv.  Les  conquêtes  d« 
I.ucullus,  partaa  Lucullo.  Cic. 
Toutes  les  conquêtes,  quicquid 
iarmis)  partum  est.  Cic.  Faire 
la  conquête  de,  voy.  conquérir. 
Faire  do  grandes  — ,  magna» 
terras  expugnnre.  Liv.  'ssurer 
ses  — ,  ^irmare  ea,  qua;  bello 
sabcgit.    Sali. 

conquêter,  v.  tr.  Conquérir. 
Voy.  co  mot. 

consacrant,  adj.  ni.  Qui  con- 
sacre. Qui,  qaœ  admidit  etre- 
cipit  aliqucm  in  sacra,  ■■i.  Qui, 
quce  consecrat.  Vulg.  Substan- 
tivt.  Le  —  (l'évèque,  le  prêtre 
consacrant),consecral'or,on's,m. 
l'irm.  initiator,    oris,  ni.  /lier. 

consacrer,  v.  tr.  Rendre  sacré 
(on  vouant  au  service  de  Dieu). 
Dicàre  {•  vouer,  consacrer  .), 
tr.  CJc.  Liv.  (ex.  :  d.  .lovi  En- 
cio  aram  in  Avenlino.  Liv. 
Capitoliam,  femplam  .lovis. 
Liv.  Jovi  domum.  Cic.  Veneri 
carm.en.  Plin.  cygni  non  sine 
caasa  Apollini  dicati.  Cic.)  ; 
dcdicâre  (  -  déclarer  sacré,  con- 
sacrer»), tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tem- 
plam  alicui.  Cic.  delabrum, 
simulacrum,  scdem  alicujus. 
Cic.  Liv.)  ;  sacràre  (•  consa- 
crer à  une  divinité  »),  tr.  ]'irg. 
Liv.  (ex.  :  s.  aras.  Virg.)  ; 
consecràre  {pr.  ■  rendre  sa- 
cré •  ,  d'où  -  sacrer,  dédier, 
vouer  ■•  et  fig.  »  consacrer  »),  tr. 
Cic.  (voy.  vuuER,  dédier).  || 
(Fig.)  Donner  uniquement  au 
service,  à  l'usage  d'une  per- 
sonne, d'une  chose.  Dicàre, 
tr.  l'er.  Cic  (ex.  :  operam,  ali- 
cui. Ter.  studiumsuum  alicnjtia 
laudi.  Cic.  totam  diem  alicui. 
Cic.  dicàre  se  Crasso.  Cic.  dies 
hilaritati  dicatus.  Cic.)  ;  con- 
secràre (voy.  ci-dessus),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  patria  in  qua 
omnia  nosira  ponêre  et  quasi 
consecràre  debemus.  Cic.)  ; 
destinàre  (•  prendre  pour  but, 
destiner  -1,  tr.  Cic.  Liv.  dies 
lœlilia:  deslinatus.  Cic.  voy. 
destiner)  ;  devovére,  tr.  Cic. 
(ex.  :  patrise  se  devovére.  Cic, 
voy.  vouer);  importîrei^  faire 
part  de  ■,  d'où  i.  donner,  attri- 
buer, consacrer  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tempus  cogitationi.  Cic. 
alicui  Icmpus.Tac.  unumdiem 
alicui.  Cic.  et  prima  vitse  tem- 
jiora  et  média  patrise,  extrema 
nobis  impertire  debemus.  Cic.)  ; 
conferie  (•  porter  en  un  même 
peint  "),  tr.  Cic.  etc.  Jex.  :  in- 
i/cniam  c.  ad.  aliquid.  Cic.  c. 
se  ad  studium  acribendi,adpld- 
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losophix  stadiam.  '  ic.  c.  se  ad 
stadia  lUleraram.Uic.  quicjuid 
habait  viriam,  id  in  eoramh- 
bertalcm  dcfiitidcndarnconta- 
lit   fie);  oirorre,tr.Cic.  {e\._: 
totam    se    ogerre    alicai    rei. 
Cic.)  ;   dare,  u.  Cic.  etc.  (ex.  : 
d   se  ad  docendiim.  Cic.  se  ad, 
ias  respondendam.   Cic.   se  ad 
deCendendos  koniincs.  Lie.    se 
non  modo  ad  legcndos  hbros, 
sed    etiam   ad    totam    philo- 
sophiam  pertractandam.  Ctc.)  ; 
dedere  (•    livrer,    voaer,  con- 
sacrer,  appliquer    •),  tr.    tic. 
[os..:  se   lUteris.  Cic.   se  altio- 
ribas  stadiis  artibasqae.  Plin. 
1     se    totam    ab   adalescentia 
Catoni.    Cic.  se    totam  patrix 
ou  reipablicse.  Cic.  Nep.)  ;  tra.- 
dére.  tr.    Cic.  (ex.  :  tolam   se 
tradëre    alicai    rei.    Cic.    voy. 
livriîb).  So  consacrer  (à  qqch.), 
omne  stadiam  ponëre  m  ali- 
qaâ  vc{cngnoscendà).  Cic.  tem- 
pas  saam  consamëre  m  ahqaa 
re     Cic.    No   se  consacrer   qu  a 
une    seule    chose,    habitàre  m 
anâ    re    tractandâ.   Cic.  Voy. 

APrUQUER,  ACTIVITÉ,  ATTENTION. 

SOIN,   coscouiis.    Consacrer  (une 
somliv.  à  (\cic\\.),attribaëre,  tr. 
Cic    Liv.    Voy.  attribuer,  as- 
signer. 1  (Absol.)  Revêtir  d'un 
caractère  sacré.  Consacre  par  la 
religion,   relhjiosas.    Lw.reh- 
gione  sacer.  Virg.  Bois   consa- 
cré, laças,  i,  m.  Cic.  Liv.  Fac. 
Enceinte    consacrée,   templam. 
Cic.  il  (Spéc.)  Inifiàre  sacris  ou 
simpl.  initiare.   Cic    Liv.  Tac. 
1  (Fig.)  Revêtir   d'un  caractère 
durable.    Con^rmâre,    tr.  Ctc. 
Saet.    (Voy.   confirmer).  Com- 
probârc,  tr.    Cic.  (cf.  qand  ve- 
tastas   comprobavit.   Lie),  te 
qui    est   consacré    par    l'usage, 
qaodin  morem  venit.  Liv. 
consanguin,  ine,  adj.  Issu  du 
même    père,    mais    non    de   la 
même  mère.  Frère  —,consan- 
gaineas.i,   m.    Cic.   Sœur   —-, 
consangainea.     oe,    f-    Catali. 
Frères  et  sœurs   —,  (ratres  so- 
rotes    non   iisdem  parentibas, 
ex  eodem  pâtre,  ex  eadem  ma- 
ire   tantam    nati   (natse).    Jet. 
consangainei,    oram,     m.     pi. 

Cic. 

consanguinité,  s.  f.  Lien  qui 
unit  les  enfants  issus  du  même 
père  et  non  de  la  rnème  mère. 
Consangainitas,  atis,  f.  Ulp. 

conscience,  s.  f.  Conuaissance 
intérieure  que  chacun  a  de  ca 
qui  est  bien  et  de  ce  qui  est 
mal.  CoDScientia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  virtatis  et  vitio- 
ram.  Cic.  c.  bene  actx  vitsi. 
Cic.of^ii  met  benevolenliiegae. 
Cic.  rectfe  volantatis.  Cic.  pul- 
cherrimi  facti.  Cic.  c.  peccato- 
ram.  Cic.  sceleram  et  fraadam 
suararn.  Cic.  c.  mentis  saie. 
Cic.  optimfe  mentis.  Cic.  ani- 
mi  conzcientiam  non  curare. 
Cic.  unimi  conscientiâ  excra- 
ciàri.  Cic.  conscientiâ  mordéri. 


Cic.  c.pra-clara.  Cic.  recta.  Cic. 
hona,    optima.    Sen.     Plin.    j. 
mala.SalLSen.Qaint.maynuvis 
est  conscientiœ.  Cic.  conscien- 
tiâ   frétas    [-    fort    du    témoi- 
gna^-  do  sa  conscience  •].  ('art. 
mea    mihi    conscientiâ    plaris 
est  qnam  omnium  sermo.  Cic. 
nildl    me  prmler    conscientium 
delectavit.  Cic.  salvà  conscien- 
tiâ ["  en    bonne  conscience  -]. 
Sen.  optima   mentis  conscien- 
tiâ me   consolor.    Cic.Jianc  ta 
quas  conscientixlabes  in  animo 
censés    habêre.     Cic.     nadabit 
animi  conscientiaml"  qu'il  n'u 
pas      la    conscience     nette     "]• 
Phoed.)  ;  smimus,   i,  m.    Cic. 
etc.   (ex.  :    aninius  insons.    Cic. 
animas  sibi  conscias.  Cic.  animi 
morsas.  Cic]  ;  mens,  mentis, 
(.Cic. Sen.  (ex.;  bonam  mentem 
habêre.  Sen.  tate  introspice  in 
mentem  taam.  Cic.  mens  bene 
sibi  conscia  [»  uns  bonne  cens 
cience  ■].  Cic.  bonx  mentis  ii- 
dacia.    Cic.    mens    maie     sibi 
conscia.  Cic). Qui  a  conscience 
do,    conscius,    a,    um,    adj. 
Cic.    (ex.  :    si   alicajas  injarix 
sibi   ronscias   faisset.   Cic.  etsi 
mihi    sam    conscias    nanqaam 
me  nimis  capidam  fuisse  viin" 
Cic.    conscias    mihi  sam    nihil 
mescientem  deliqaisse.  Liv.).  \\ 
Exactitude    à   remplir   ses    de- 
voirs, scrupule  d'honneur.  Ke- 
ligio,  onis,    f.  Cic.    Liv.  etc. 
(ex.  :   religio    nimia.    Cic.   an- 
tiq'aa.   Cic.   nihil    religioni  sibi 
ho6êre["  êtresans conscience  '  ]. 
Cic.  hac  ego  religione  non  sam 
ab    hoc  conata   repalsas.    Cic. 
religio  mihi  est  [-  je  me  fais  un 
scrupule   de  conscience  ■■].  Cic. 
subit  animam  religio.  Cic.  re- 
ligio alicai    non     est,  qao  mi- 
nas...Cic.  rem  religioni  habêre. 
Cic.  nalla  in  jadiciis  severitas, 
nalla     religio...     existimantar 
esse.  Cic.    nallas   deam  metas, 
nallam  iasjarandam,  nalla  re- 
ligio. Liv.  ^des  et  rehgio  jadi- 
cis.   Cic.    fides   et  religio  vitee.. 
Cic.)  ;    Sdes,    ei,    f-  Cic.  etc. 
(ex   :    optimâ  pde.    Cic.    homo 
sine  alla  religione  ac  fide.  Cic. 
sine   alla  relgione  ac  (ide  esse. 
Cic  salvà  {ide.  Cic.  atiqae  res 
pablica  meaqae  fides    anâ  hac 
accasatione    mea  contenta  sit. 

Cic.    voy.     DROITURE,      HONNEUR, 

L0YAUTÉ1.  Il  La  conscience  ap- 
pliquée aux  prescriptionsde  la 
loi  religieuse.  Conscientiâ,  œ, 
f.  Eccl.  Il  (Par  ext.)  La  cons- 
ciencedécidantentre  les  croyan- 
ces religieuses.  Liberté  de  —, 
proprieias  religionis.  Ter.  ^ 
(T.  do  philos.)  Connaissance  im- 
médiate et  directe  que  l'àme  a 
d'elle-même.  Conscientiâ,  se,  t. 
Cic.  Avoir  —  de  ce  qu'on  fait, 
scire  qaare  fadas.  Cic.  Qui  a 
conscience,  conscias.  Cic. 
consciencieusement ,  adv . 
D'une  manière  consciencieuse. 
Religiose.  Cic.  sancte.  Cic.  pie. 


Cic.    diligenter.  Cic.  cam  (ide. 
Cses.    Liv.    hona    fide.    IHaat. 
Tenir,   garder    —   iiqch.,   con- 
servnre  [aliqaid,    leges,  jasja- 
randam,    rcligionem,    fidem). 
Cic.  Liv.   Agir    —,  religionem 
adhibcre.  Liv. 
consciencieux,  euse,  adj.  Qui 
obéit. â  sa   conscience.  Religio- 
sas,  a.   am,  adj.  Cic.  Sanclas, 
a,  uni,  adj.    Cic.   Pias,   a,  am, 
adj.  Cic.  Uv.  Veras,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  i/crissinius^'adex.  Cic). 
Diligens,  p.   adj.  Cic  Trop    —, 
nimiam    diligens.  Cic.  ^  i'.pho- 
re,      historien   peu  —,  Ephoras 
non  religiosissimsa  fidei.  Sen. 
Accomplissamont  —  du  devoir, 
religio  officii.  Cic.  Loyauté  —, 
fides  ac  religio.  Cic.  Soms  —, 
fides    et  cara.    Cic.    Les   soins 
consciencieux  que  j'ai  donnés  â 
...,  meus    labor   caste    versât  as 
in  (abl.)...  Cic.  Pas  du  tout  —, 
minime     religiosas     [in  aliqaa 
re).  Cic. 
conscient,    ente,    adj.    Qu^   a 
conscience    de    soi-même.   Sibi 
conscias.  Cic. 

conscription,  s.    f.   Appel  des 
jeunes    gens     pour    le   service. 

Voy.    ENRÔLEMENT. 

conscrit,  adj.  et  s.  m.  |1  Adj. 
(Antiq.  rom.)  Los  pères  —  (les 
sénateurs).  Patres  conscripti. 
Cic.  Liv.  1  S.  m.  Jeune  homme 
nuuvellement  appelé  sous  les 
drapeaux.  Novas  miles.  Liv. 
Tiro,  onis,  m.  Cic  On  appela 
j,  000  —,  qaatuor  millia  cons- 
cripta.  Liv.  Fig.  taniil.  Inex- 
périmenté, novas  miles.  Ov. 
tiro.  Sen. 

consécrateur,  s.  m.  Celui  qui 
consacre  un  évêque.  Voy.  con- 
sacrant. Il  Celui  qui  consacre 
l'hostie.  Qui  consecrat  corpas 
et  sangainem  Christi. 
consécration,  s.  f.  Action  de 
consacrer.  Consecratio,  onis.  f. 
Cic  II  Consécration  d'un  tem- 
ple â  la  divinité.  Dedicatio, 
onis,  f.  Initiatio,  onis,  f.  Saet. 
Cic.  Liv.  Recevoir  la  —,  con- 
secrari.  Liv.  —  d'un  évêque, 
consecratio.  Jet.  Avoir  la  —, 
consecratam  ou  initiatam  esse. 
[£ccl.  —de  l'hostie,  consecratio 
Icorporis  et  sangainis  Christi). 
S.-Sev.  Il  Fig.   La—  du  temps, 

VOV.     CONSACRER. 

consécutif,  ive,  adj.  (En  pari. 
de  plusieurs  choses.)  Qui  se  sui- 
vent l'une  l'autre  (dans  la 
temps).  Continuas,  a,  am,  adj. 
Cœs  Liv.  Confinaatas,  a,  am, 
p  adj.  Liv.  Pendant  trois  jours 
—,  sept  mois  —,  singahs  die- 
bas  pertridaam.Col.  septemex 
ordine  menses.  Virg.  Change- 
ment et  retour  -  des  choses 
dans  la  nature),  vicissitadines 
reram  atqae  ordines  .  Cic. 
Deux  rois  —,  dao  deinceps  re- 
nés'Liv.  Par  plusieurs  lettres 
—  aliis  super  alias  epistalis. 
Plin.  j.  1  Qui  est  â  la  suite  da 
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ij'lL-h    (S'emploie  surtout  en  mi- 
ci  ci  ne}.  Voy.  SCCCEiSlF. 
consècution  (lat.  consecatio] . 
s.  f.  (Peu  usiié). Poursuite.  Voy. 
ce  mot. 

consécutiTement,  adv.  (En 
pari,  de  [)lu5it>urscho;>s.)  L'une 
suivant  immcdiatemont  l'autre 
(dans  le  temps).  Continent er, 
adv.  Catall.  Csts.  Continuo, 
adv.  Quint.  —  pendant  deux 
années,  per  bienniam  conti- 
nuani.  le//. 

conseil,  s.  m.Indication  donnée 
à  qqu  sur  ce    gu'il    doit    faire. 
Consilium,  li,    n.    Cic.   etc. 
{e\.  :  id  feci  alioram   consilio . 
Cic    consiliam  dareoa  afferre. 
Cic.    consilium   ccpère   ex    re. 
Cic.  in  consilio  aliguid  habëre 
['  prendre  conseil  deqcich.  ■]. 
Liv.    in    consiliam  aliqaen  ou 
aliqaid  adhibëre.  Cic.  ex  tem- 
pore  consiliam  capére.  Cic.  se 
adhibère  in  consiliam.  Cic.  sibi 
consiliam  capère.    Cxs.     atar 
tao  consilio.   Cic.)  ;   monitio, 
onis,    f.  Cic.  etc.  (voy.   aver- 
tissement,  avis)  ;  adzaonitio, 
ODÎS,    f.  Cic.   etc.  (voy.   aver- 
tissement, avis)  ;  monitus,  ùs, 
m.    Cic.   etc.    (voy.    avertis=;e- 
ment).    Sur    mes  conseils,    me 
auctore.    Cic.   me  suasore    ou 
consuasore.  Cic.  me  saasore  et 
aactorè.  Cic.  me  hortar.ie.  Cic. 
Donner    à  qqn    le  conseil  de..., 
taadère    alicui,    ut...  Cic.    ali- 
qaem   hortari,  ut...  Cic.  alicui 
aactorem  esse,   ai...  Cic.  Don- 
ner   (à  qqn)  le    conseil    de  no 
pas...,    {alicai)     saadëre,   ne... 
Cic.  Donner  à  qqn  le  — amical 
de,  alicai  arnica  animo  prseci- 
përe,   ut...    Cic.  Donner'  à  qqn 
de  très  bons  — ,  maxime  utilia 
alicai  saadëre.  Cic.  Un  homme 
de  bon  — ,  bonus  aactor.    Cic. 
Prendre    —    de    qqn.  aliqaam. 
consalëre.  Cic.  Voy.  consulter. 
Ecouter  les  bons  —  do  qqn,  bens 
monentiobœdire.Cic.sequibene 
monentem.  Cic.  mnrem  gerëre. 
saadenti  recte.  Cic.  PLester  sourd 
aux    bons    — ,    seqai   recasâre 
bene  monentem.  Cic.  neglegëre 
alicaja^    salatare      consiliam. 
Cic.    nallias    salataris  consilii 
patientem      esse.     Cic.     Prêt  3 
l'oroille    à   mes    — ,    mi/ii  aas- 
calta.Cic,  Voy.  avis,  1.  conseil- 
ler, con=ulter.     Il     (Par  oxt.) 
Celui  de  qui  l'on  prend  conseil. 
Consiliam,    îi,    n.  Of.  (exclus, 
poétique).  Saasor,  oris,  m.  Cic. 
voy.    2.   conseiller.    |{    (Spéc.) 
Celui  que  qqn  choisit  pour  l'as- 
sister   dans    la   gestion    de  ses 
affaires.    Hector,  oris,   m.  Tac. 
Il  (Jurisp.)  Avocat, avoué  chargé 
de  défendre  la  cause  ou  les  in- 
térêts do  qqn.  Aactor,  oris,  m. 
Jet.    1  Résolution     qu'on    peso 
mûrement.    Consiliam,    ii,   n. 
Cic. Voy.  déci-ion, dessein,  pro- 
jet, pai.ti,  plan.  Prov.  La  nuit 
porte  conseil,  voy.  suit.  ^  (Par 
ext.)  Réunion  de  personnes  qui 
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délibèrent.   Consilium,  îi,  n. 

Cic.  etc.  tex  :  c.  6onorumiif.;ii-.- 
sapientiam.  Quint.  adi'Oi\uiia 
consilia  amicoram.  Qaint.  con- 
siliam amicorum  habère.  Xep, 
consiliam  propinqaoranx  ad- 
hibère. Liv.  amicos  in  consi- 
liam rogâre.  Scn.  c.  pubticam. 
Cic.  senatas,  id  est,  orbis  ter- 
rx  consilium.  Cic.  ex  senata 
in  hoc  consiliam'  delecti  estis. 
Cic.  de  uno  reo  consiliam  co- 
gitar.  Qaint.  consiliam  dimit- 
tére  r.  lever  la  séance  du  cou- 
S'-mI  •].  Cic.  c.  militare  [•  con- 
seil de  guerre  •],  Liv.  c. 
castrense.  Liv.  consilii  bellici 
aatlores  [•.  ceux  qui  opinent 
'lans  le  conseil  de  guerre  ■]. 
'ic.  cam  consilio  caasam  Ma- 
mertinoram  cognosccre.  Cic. 
consiliam  convocàre.  Cœs.  ad- 
vocâre.  Liv.  consiliam  habère 
[•  t-3nir  conseil  ■>].  Sali,  con- 
siliam in  qao  de  éellicis  rebas 
consaltatur.  Liv.  daccs  qaos 
sibi  imperator  ad  consiliam 
capiendam  deligit.  Cœs.  [cf.  B. 
G.  VII,  36,  3].  rem  ad  consi- 
liam déferre.  Cses.  referre 
[•  exposer,  rapporter  -].  A'ep. 
ex  consilii  sententia  in  casto- 
diam  connectas.  Nep.  [Phoc, 
3,/ij).  Il  Corps  formant  un  des 
pouvoirs  de  l'Etat.  Conciiium, 
îi  (■  assemblée  délibérante  ■•), 
11.  Cses.  Liv.  (ex.  :  aliqaem  ad- 
hibëre ad  conciliam.  Cses.  ad- 
hibêri  in  concilia  puhlica.  Liv. 
consargëre  acrelinqaëre  conci- 
liam, Liv.]. 

1.  conseiller  (lat.  pop.  consi- 
liare  pourconsi/iari),  v.  tr.  Oui- 
der(qui-lqu'un)en  luiindiquant 
cequ'ildoit  faire.  Consiliumda- 
re.  Cic.  Abso\. Saadëre,  intr.  Cic. 
(cf.  anC.  Tribonio  persaasi  cai 
ne  saadëre  qaidem  aasas  essem? 
Cic.  nemo  est  gai  tibi  sapien- 
tias  saadëre  possit  te  ipso.  Cic. 
sed  hase,  qase  sapra  scripta 
sanf,  eo  spectant,  at  et  horter 
et  saadeam.  Cic).  Se  —  à  qqn 
/arcli,),  c.-à-d.  prendre  conseil 
aa  qqn,  voy.  conseil  et  co.nsul- 
TER.  1  Indiquer  à  qcjii  ce  qu'il 
doit  faire,  .^uctorem  esse  ali- 
cajas  rei.  Cic.  Saasorem  esse 
alicajas  rei.  Cic.  Saadëre  {ali- 
cai) aliquid.  Cic.  Hortatorem 
esse  alicajas  rei.  Cic.  Hortari 
aliqaid.  Cic.  Conseiller  de..,, 
aactorem  esse  ut..  Cic.  saa- 
dëre, at...  Cic.  —  de  ne  pas..., 
aactorem  esse  ne...  Cic.  saa- 
dëre. ne...  Cic.  —  la  paix, 
pacis  esse  aactorem  .  Cic.  pa- 
cem  hortari.  Cic. —  la  concorde, 
ad  concordiam  hortari.  Cic. 
2.  conseiller,  ère,  s,  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  donne  dos  con- 
seils (qui  conseille  ordinaire- 
ment, dans  un  cas  donné). 
''onsiliarias,  ïi,  m.  Cic.  Con- 
siliorum  ou  consilii  aactor. 
Cic.  Aactor,  oris,  m.  et  f.  Cic. 
cf.  aactor  interficiendi.  Cic). 
Consilii  inventor,    Cic,  Consi- 
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lioram  alicai  socias  et  adjalor. 
Cic.  Consiliorum  nùnistcr.  Cic. 
.Ministra  consiliorum,  Cic.  1  i 
sirapl.  minister,  tri.  m.  Sa// 
ministra,  x,  f,  Cic.  Suasor. 
oris,  m,  Cic,  Hortator,  oris,  m 
Cic.  Impulsor,  oris,  m.  Ci-. 
Monitor,  oris,  m.  Cic.  Qu'.-n 
manquerait  de  — ,  defaturof 
qui  saadercnt.  Curt.  Etre  lo  — 
de  qqn,  consilio  aliqaem  r<- 
gëre.  Sali,  Donner  un  —  .1 
qqn,  dure  alicui  aliqaem  in 
consiliam,  .Vcp.  ^  Membre  d'un 
conseil.  —  au  parlement,  sena- 
tor,  oris,  m.  D. 

conseilleur,  s.  m.  Celui  qui 
donne  un  conseil.  Consiliarias, 
ii,  m.  Cic. 

consentement,  s.  m.  Acquies- 
cement que qqn  donne  pour  sa 
part  à  un  projet.  Venia,  -œ,  t. 
Cic.  otc.  (voy.  autorisationi  , 
assensus,ùs,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
assentiment)  ;  assensio,  onis, 

f.  Cic  (voy.  assentjmknt)  ;  VO- 
luntas,atis{pr.'  bon  vouloir-,), 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  sammà  Ca- 
tali  voluntate.  Cic).  Donner 
son    — ,     assentire,  dép.   intr. 

Cic.  (voy.  ASSENTIMENT  Ot  CON- 
SENTIR).AVOC  ton  — ,  te  consen- 
tiente  ou  probante.  Cic.  Sans 
ton  — ,  te  adversante  ou  re- 
naente  ou  nolente.  Cic  te  in- 
vita. Cic.  Refuser  son  — ,  re- 
naérc.  Cic,  recasâre.  Cic.^  As- 
sentimiint  commun.  ConsexJ- 
SUS,  ÙS,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  c. 
omniam.  Cic.  c.  popali.  Cic. 
omnium  ordinum.  Cic.  c.  gen- 
tiam  omnium  tacitas.  Plin.)  ; 
consensio,  onis,  f.  Cic.  otc. 
(e\.  :c.  omniamgentiam.  Cic). 
.Sans  le  —  du  peuple,  injussu 
papali.  Liv. 

consentir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Donner  son  consentement 
(à  qqch,).  Consentire  alicai  rei 
ou  ad  aliquid.  Cic.  aliquid 
concedëre.  Cic.  Annaëra  alicai 
rei.  Liv.  Probàre  aliqaid.  Cic. 
Assensa  sua  comprobâre  ali- 
qaid. Cic.  Etre  forcé  de  — , 
vinci  ou  expagnàri.  Cic.  Liv. 
(cf.  expugnatiis  tandem.  .S'uet.). 
Ne  pas  — ,  adversùri  alicui  rei. 
Cic  aliqaid  imprabàre.  Cic 
Consentir  à  et  (arc  i.l  de  (faire 
qqch.),  annup.re  [se  venturam). 
Liv.  velle  {aliqaid  farêre).  Cic. 
etc.  non  recuso  [aliqaid  (acëre), 
Cxs.  ,'>cn.  rh.  Je  consims  même 
à  ce  que  tu  ronfles,  per  me  vel 
stertas  licet.  Cic  Consentant, 
volens.  Liv.  libens.  Cic,  Loe. 
prov.  Qui  no  dit  mot  consent, 
cam  tacent,  probant.  A.  ||  V. 
tr.  (arch.).  Consintir  qqch., 
c.-à-d.  à  qqi'h.  Voy,  ci-do,sus. 
—  des  conditions,  condicinnei 
accipëre.  Liv.  |l  (Par  o\l.)  V. 
intr.  Céder,  fléchir  (on  pari, 
d'une  pièce  de  bois  (t.  de  ma- 
rine). Voy.  CIÎDKrt,    FLÉCHIR.  1    V, 

tr.  Roconnaitro  tina'iimeinr;nt 
comme  vrai,  Amipëre,  tr,  Cic. 
Concedëre,  tr.  Cic,  Voy.necoM- 
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mun  accord). 

oonséquemment,  adv.  Avec 
suite  (arch.).  Constanter,  adv. 
Cic.  Convenientnr,  adv.  Cic. 
Parler  — ,  constanter  sibi  cli- 
cëre.Cic.  Agir  — ,  sibi  constà- 
re.  Cic.  ^  Conséquomment  à 
qqch.,  par  suito  (losique)  do 
cette  chose.  Congraenter  [na- 
tarse).  Cic.  Convenienter.  Cic. 
(cf.  alicui  rei.  Cic.  cum  aligna 
re.  Cic.adaliqiiid.Liv.).  Secan- 
dum  (aiii/uic/h  Cic.  Absolt.  Par 
conséquent,.   Voy.     conséquent. 

conséquence,  s.  f.  Ce  qui 
suit  nécessairomont  qqch.  |1  Co 
qu'un  fait  amène  après  lui. 
Eventas,  fis,  m.  Sali.  Exilas, 
ûs,  m.  Cic.  Conscqaentia,  a?, 
f.  Cic.  Voy.  nÉsuLTAT,  suitk. 
Etre  la  —  do,  conseqai,  dép. 
tr.  Cic.  (cf.  ijua;  qaamqae  rem 
res  conseqaantur.  Cic.  quod 
conseqaitur.  Cic.  conseqai  ali- 
quid.  Cic.  quod  verbum  invi- 
dia  consecata  est.  Nep.  qaœ 
incommoda  consecatara  sint. 
Liv.].  Avoir  pour  qqn  de  gra- 
ves, de  sérieuses  —,  alicuima- 
gno  esse  dctrimento.  Cic.  Avoir 
pour  qqn  d'iioureuses  — ,  ma- 
gno  emolamento  esse  alicai. 
Liv.  Ce  procès  m'est  d'une  — 
tout  à  fait  grande,  voy.  impor- 
tance. Cela  ne  tire  pas  à  — , 
c.-à-d.  n'entraîne  aucune  con- 
séquence importante,  hsec  res 
vix  minimi  momenti  instar 
habet.  Cic.  Une  chose  de  con- 
séquence, res  gravissima.  Cic. 
Des  affaires  de  la  dernière  — , 
res  magni  momenti  ou  discri- 
m,inis.  Cic.  (Par  ext.  vieilli.) 
Une  personne  de  — ,  vir  auc- 
toritate  gravis.  Cic.  vir  po- 
tens.Cic.  Chez  un  homme  de  ma 
— ,  apud  m,e,  at  virum  aacto- 
ritate  gravem.  T  Ce  qu'un 
principe  posé  amène  logique- 
ment après  lui.  Conseqaens, 
entis,  n.  Cic.  (s'opp.  à  antece- 
dens,  cf.  Cic.  [de  fin.  IV,  68], 
au  plur.  Cic.  [Tusc.  V,  Ht]. 
Qaint.  [V,  10,  2]).  Voy.  con- 
clusion. En  conséquence,  igi- 
tar,  Cic.  En  conséquence  de  —, 
secundana,  prép.  (av.  Ace).  Cic. 

conséquent,  ente,  adj.  Qui  a 
de  la  suite.  Constans,  p.  adj. 
Cic.  (en  pari,  des  personnes  et 
des  choses).  Consen^oTieus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Conveniens,  p. 
adj.  Cic.  Congraens,  p.  adj. 
Cic.  (en  pari,  des  personnes  et 
des  choses).  Ces  doctrines  sont 
— ,  lise  doctrinse  sunt  consen- 
taneœ,   Cic.  Ce   n'est   pas   être 

—  que  de...,  non  est  consenta- 
neam...  (Infin.).  Cic.  Il  n'est  pas 

—  de  dire,  non  potest  conve- 
nienter dici.  Cic.  Etre  —  dans 
ses  paroles,  dicëre  sibi  cons- 
tanter  ou  convenienter.  Cic.  Il 
est  —  dans  ses  opinions,  ejas 
opiniones  concordant.  Cic. 
Etre  -:-  avec  soi-même,  ou 
simpl.  Être  — ,  constàre   sibi. 


Cic.  sibi  ou  secam  consantire. 
Cic.  sibi  consenianeam  esse. 
Cic.  constantiam,  habêre  ou 
scrvâre.  Cic.  Pour  être  — ,  cons- 
tantise  causa.  Cic.  Ne  pas  être 
— ,  dissentire  sibi.  Cornif.  ^ 
Qui  fait  suite  logiquement  (à 
qqch.).  Conscf/uens,  p.  adj.  (^ic. 
Consectarius,  a,  um,  adj.  Cic. 
Que  la  conclusion  soit  —  aux 
prémisses,  principiis  consen- 
tiant  exitas.  Cic.  Qui  n'est  pas 
du  tout  — ,  minime  consecta- 
rius ou  conseqaens.  Cic.  || 
(Absol.)  Le  terme  — ,  et  siibs- 
tantivt,  le  —  (conclusion  d'un 
syllojjisme),  conseguens,  entis, 
n.  Cic.  conclasio,  onis,  f.  Cic. 
Loc.  adv.  Par  — ,  igitar.  Cic. 
ergo.  Cic.  ideo.  Cic.  qase  cam 
ita  sint.   Cic. 

conservateur,  trice  (lat.  con- 
servator,  ^  sauveur»),  s.  m.  et 
adj.  Il  S.  m.  Celui,  colle  qui  a 
mission  do  conserver  qqch.  Cus- 
tos,  odis,  m.  Nep.  (cf.  c.  peca- 
nise  regiœ.  Nep.).  tVngister,  tri, 
m.  Cic.  Saet.  Curator,  oris,  m. 
Cic.  Front.  —  d'une  biblio- 
tlièque,  magister  a  bibliotheca 
ou  simpl.  a  bibliotheca.  Inscr. 
—  des  statues,  a  marmoribas. 
Inscr.  —  des  archives,  tabula- 
rias,  a,  m.  Sen.  ^  Adj.  Qui  a 
pour  but,  pour  effet  de  conser- 
ver qqch.  Quœ  sunt  conser- 
vantia  alinijas  status.  Cic.  || 
(En  politique).  Le  parti  —  et 
sabstantivmt,  les  — ,  boni, 
orum,  m.  pi.  Cic.  optimates, 
ium,  m.  pi.  Cic. 

conservation,  s.  f.  Action  de 
conserver  qqch.  Coztservatio, 
ODÎS,  f.  Cic.  Val.-Max.  {es.  : 
frugum  ceteroramque  fructuum 
perceptio  et  conservatio.  Cic. 
[off.  II,  13].  c.  saorum  [-  desa 
fortune  "].  Cornif.  bonoram 
adeptio,  conservatio.  Qaint. 
œquabilitatis.Cic).  Etre  chari;é 
de  la  —  de  ces  objets,  iis  rébus 
taendis  conservandisqae  prœes- 
se.Cic.  Voy.  conservateur.  Ins- 
tinct de  —  personnelle  et  (ab- 
sol.) instinct  de  conservation, 
conservandi  sui  castodia.  Cic. 
{S.  D.  II,  12i),  permanendi 
conservandique  sa  insita  vo- 
lantas.  Sen.  (ep.  82,  U).  cor- 
poris  nostri  caritas.  Sen.  (ep. 
IJi,  I).  Tout  être  animé  a  reçu 
en  na  ssant  l'instiuct  de  — , 
omniuas  ingenuit  animalibas 
conservandi  sui  natura  custo- 
diam.  Cic.  (N.  D.  II,  Vih). 
omjii  animali  primas  ad  om- 
nem  vitam  taendam  appetitas 
a  natara  datas  est,  se  ut  con- 
servet.Cic.  {ûn.,V,  %).  Cf.  Cic. 
(off.,  1,  11).  Il  (Par  ext.  spé- 
cialt.)  Charge  de  conservateur. 
Cura,  se,  f.  [nscr.  Tutela,  se,  f. 
Froniin.  ^  Le  fait  d'être  con- 
servé. Saius,  utis,  f.  Cic.  Inco- 
lamitas,  atis.  f.  Cic.  Status,  ûs, 
Cic.  (cf.  status  civitatis,  rei 
pablicœ.  Cic).  Veiller  à  la  — 
de    qqn,  de  qqch.,    curare   at 


aliquis  (ou  aliquid)  servetar  (ou 
consert)e<ur).  Cic.  Voy.  con- 
server. Qui  est  dans  "un  état 
parfait  de  — ,  integer,  gra, 
gram,  adj.  Cic.  Col.  Maison 
en  bon  état  de  — ,  sarta  tecta 
œdiam.   Cic. 

conservatoire,  adj.  et  s.  m. 
Il  Adj.  (t.  de  droit).  Qui  a 
pour  but  de  conserver  qqch. 
Voy.  conservateur.^  (Spécialt.) 
Etablissement  public  où  l'on 
conserve  certaines  collections. 
Muséum,  i,  n.   Varr.  Suet. 

conserve,  s.  f.  Action  do  con- 
server. (Ne  s'emploie  que  dans 
l'expression  •■voguor,naviguer  do 
conserve  »  en  pari,  de  navires, 
qui  font  route  ensemble).  Unâ 
ou  classîbas  janctis  vêla  lacère 
ou  navigàre.Liv.Idemifer  tenë- 
re.  Cses.  \\  (Par  ext.)  Naviguer 
de  —  (en  suiv.  la  même  route), 
eundem,  carsum  tenêre.  Liv. 
et  {pg.  en  pari,  de  personnes), 
aller  de  —  (de  compagnie), 
unà  iter  facëre.  Cic.  ||  (Spé- 
cialt. arch.)  Réservoir.  Voy.  ce 
mot.  1  Ce  qui  est  conservé. 
Spécialt.  Des  —  (de  fruits,  de 
légumes,  etc.),  conditiones, 
um,  f.  pi.  (fragam.Cic).  Tarr. 
Cic.  conditarse,  arum,  f. 
pi.  Coi.  Sen.  salgama,  oram, 
n.  pi.  Coi.  Faire  des  — ,  con- 
dïre,  tr.  Cic. 

conserver  (lat.  conservâre), 
v.  tr.  Soigner  (une  personne, 
une  chose)  de  manière  à  em- 
pêcher qu'elle  ne  soit  altérée 
ou  détruite.  Servàre,  tr.  Col. 
(cf.  s.  tana  invetastafem,.  Col. 
aptior  sal  carnibus  servandis. 
Plin.).  Condëre,  tr.  Cic.  Col.  {cl. 
c.  ficas  in  orcas.  Col.).  Recon- 
dère,  tr.  Coi.  Reponëre,  tr. 
Cic.  (cf.  (ractus  reponëre.  Cic. 
Col.).  Curare,  tr.  Cic.  (cf.  vo- 
letudinem  carâre.  Cic).  Sus- 
tentâre,  tr.  Cic.  (cf.  valetudo 
sustentatar  notitiâ  sui  corpo- 
ris.  Cic).  Se  conserver  ou  con- 
server ses  jours,  se  conservâre. 
Cic.  se  taêri.  Cic.  carâre  vale- 
tudinem.  Cic.  Conservez-vous, 
cura  ut  valeas.  Cic.  Se  —  (en 
pari,  de  fruits,  etc.),  durdre, 
intr.  Plin.  vetustatem  ferre. 
Qaint.  Que  l'on  conserve,  con- 
ditivus,  a,  am,  adj.  Cato.  Col. 
(cf.  c.  olea.  Cato.  mala.  Varr. 
cibaria.  Col.).  Fig.  Sa  conser- 
ver pur,  seri'ôre  se  integram 
et  castum.  Cic.  1  Ne  pas  lais- 
ser se  perdre.  Servàre.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  s.  urbem  et  ci- 
ves intègres  incolamesqae . 
Cic.  corpora  vestra  conjagam 
ac  liberoram  vestroram  invio- 
lata.  Liv.  s.  ordinem.  Liv.  or- 
dines.  Cses.  concentum  [•  l'ac- 
cord ",  en  pari,  des  cordes 
d'une  lyre].  Cic.  amicitiam. 
Cic.  morem  ab  antiquis  tradi- 
tum.  Hor.  pacem  cam  aliqao. 
Cic.  §.dem  [■  sa  foi»  ].  Cic)  ; 
conseivâTe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  res    suas.  Nep.    rem    {ami- 
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litircindili'jentiâet  parsimonii. 
Cic.  c.  ordines.  Cœs.  ordincm. 
Cic.     ordinem    temporum     ou 
tempom   [•    l'ordre    clironolo- 
gique  •).   Cio.    fidem.    .\ep.  |i- 
dem  erga  imptratorem    saam. 
Ca-s.  pristinMii  saam  crya  ali- 
qaem  l'oiunuitem.  Cic.)  ;  tuéri 
(.    voilier    sur,  garder,  conser- 
ver '),  dép.  tr.  Cic.   e[C.    (ex.: 
t.    ben^rficiam    [■     la    souvenir 
d'un  bi.ufait^].  Cic.  mores  et 
institata  litsemelias  et  laatias. 
Cic.    (iii/nitatem    saam.     Cic. 
tueri  et  conservdre  aliqaid.Cic. 
pdem    saam    [•  son   crédit  ']. 
lie).  I]  (i'ar  ext.)  No  pas  perdro. 
Servàre.  ir.  Cic.  (ex.  :  s .  con- 
saetadinem    [•    uu    usaçe     •]. 
Cic.  ;  tuôri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  t.  benevolentiam  Ca-saris. 
Cic.^  ;  ieDëre  (•  garder,  con- 
servjr,ue  pas  laisser  échapper  -}, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  (.  memoriam 
alicajas.  Cic.  memoriî  tenêre 
[av.    l'Ace,     et    l'Infiii.].    Cic. 
ay/ri  coUndi  stadia  tenére  ad... 
Cic.)  ;  retinére  (•  ne  pas  ren- 
dre,   garder,   conserver   '),    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :   id  egit,  at   arni- 
cas   obseri-antiâ,    rem    parsi- 
moniâ   retineret.  Cic.  retinC-re 
et  servàre  amicos.  Hor.statam 
saam.  Cic  pristinam  virtatcm. 
Cœs.    caritatem    in    postures. 
Cic.  liunc  morem  usqae  adhac. 
Cic.  memoriam    sase  pristina' 
virtatis.   Cxs.    memoriam  ali- 
cajas. Cic.    aliqaid    memorià. 
Cic).  Sa   — ,  c.-d-d.    ne    pas  se 
perdre,    échapper    aux    causes 
d'altération  ,    de    destruction . 
Manére  integrum.  Cic.  ou  (ab- 
Bol.)  manére.    Cic.  Permanëre, 
intr.  Cic.  (cf.  Persx  [mortaos] 
cerà  circamlitos    condant,    at 
qaam      maxime      permaneant 
diaturna  corpora.  Cic.  Athenis 
jam  illemosaCecropeperman- 
sit.  Cic.).Tenére,  intr.  Uaint.  (cf. 
consaetado  tenait,ut...  Qaint.). 
Fig.   Se     —   dans     les    bonnes 
grâces  de    qqn,  fueri   alicajas 
benevolentiam.  Cic.  Se —  dans 
un    poste,    voy.    maintenir.    1 
(Famil.)  Ne  pas   ôter  par    pré- 
caution   (ce  qu'on  a,    ce  qu'on 
port9  sur  soi).  Voy.  oabder. 
conserviteur,    s.    m.    (arch.). 
Chacun     des    serviteurs    d'un-. 
maison   (considéré  par   rapport 
aux    autres).  Conservas,  i,  ni. 
Plaut.  Cic.  Sen. 

considérable,  adj.  Qui  mérite 
qu'on  y  fasse  attention  comme 
ayant  de  la  valeur,  de  l'impor- 
tance. Il  (En  pari,  des  choses.) 
Amplas.  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
3-diiiciam,  locas.pecania.Cic). 
Lunalentas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Son  mediocris.  Cxs.  (cf.  alti- 
tado.  Cœs.].  Gravis,  e,  adj.  Cic. 
{cl.g.damnam.Cic.).  \\  (En  pari, 
de»  personnes.)  Afajntw,  a,om, 
adj.  Cic.  Claras,  a,  am,  adj. 
Cir.  Illastris,  e.  adj.  Cic.  No- 
tabilis,  e,  adj.  Cic  Insignis,  e, 
»dj.  Cic.  Spectatas,  a,  um,  adj. 
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Conspiruns,  a,  um,  adj.  Tac. 
.Von  contemnendas.  Cic.  non 
spernendas.  Cic.  Une  personna 
— ,  vir  aactoritate  ou  digni- 
tate  proeditas,  opibas  ou  gra- 
tta forens,  vir  gravis.  Cic.  Les 
citoyens  les  plus  — ,  primorcs, 
um.'m.  pi.  Liv.  principes  civi- 
tatis.  Cic.  Les  plus  —  des  L;i- 
tins,  Latini  nominis  capita. 
Liv.  Le  pius  considérable  de 
sa  ville,  sua'  civitatis  ornatis- 
simns.  Cic.  Philosophe —,  no- 
bilis  in  philosopkia.  Cic.    Etre 

(en    pari,     des    personues), 

aliqao  namero  esse.  Cic.  clarum 
esse.  Cic.  aliqaa  aactoritate 
esse  ou  auctoritate  (lorêre.  Cic. 
Personnage  peu  — ,  tenais  vir. 
Cic.  \\  (Par  ext.)  En  pari,  de 
la  quantité.  Magnas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  exercitas,  copiai, 
opes,  pecunia.  Cic).  Ingens, 
adj.  Cic.  Somme  assez  —,  pc- 
cania  satis  grandis.  Liv.  La 
somme  ne  fut  p:i3  — ,  pecunia- 
haiid  maltam  (ait.  Liv.  Je  n'ai 
jamais  vu  de  réunion  aussi  .— 
que  la  vôtre,  naifum  l'idi  tan- 
tam  contionem  qaam  vestra 
est.  Cic.  Un  espace  assez  —, 
aliquantam  spatiam.  Liv.  Une 
quantité  —,pars  bona.  Cic.  Peu 
—,  brevis,  e,  adj.  Cic.  tenais, 
e,  adj.  Cic, 

considérablement,    adv.    En 
quantité  considérable.  Aliqaan- 
tam,  adv.  Cic. ^devant  les  com- 
paratifs   aliqaanto).     Maltam. 
Cic.  l'aide.  Cic.  Voy.  beaucoup. 
considérant,    s.    m.    Considé- 
ration énoncée  on  tête  d'un  ar- 
rêt,   d'un   décret,   etc.    Caasa. 
a>,  f .  Cic.  Pra-^atio,  onis,  f.  Cic. 
considération,  s.  f.  Action  de 
considérer,  de  regarder  un  ob- 
jet avec  attention,    sous  toutes 
ses  faces.  CoDsideratio,ODis. 
f.  Cic.  (ex.  :  circamspectio  ali- 
qaa   considerataqae    conside- 
ratio.    Cic.   consideratio    con- 
templatioqae     natarœ.     Cic.)  ; 
coDtemplatio,  onis,    f.  Cic. 
Sen.    (voy.  examen).    Par  cette 
considération,     j'apprends..., 
qax  dam    considéra,    disco... 
Cic.    Voy.   CONSIDÉRER.    Il    (Par 
e\t.  au   plur.)  Vues   générales 
sur  un  sujet.  Commentationcs, 
um,    f.    pi.    Gell.    1    Attention 
donnée  à  une   chose   en  raison 
de  l'importance    qu'on   y  atta- 
che, pour  se  déterminer  ù  a;^ir. 
Ratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ox.  : 
pinram  et  impioram  habêre  ra- 
tionem.  Cic.   non  allias  ratio- 
nem  sai  cammodi  dacère.  Cic. 
habeo  rationem  [-  je  prends  on 
considération  •]      ouid  accepe- 
rim.  Cic.  neque   illad    rationis 
habaisli,  si  (orte...  Cic.)  ;  res- 
pectus,  ÛS,  m.  Liv.  Sen.  (ex.  : 
tiomanoram  maxime  respectas 
civitates  movit.    Liv.    aliqwm 
respectam      amicitiœ     hahiire. 
Liv.  respecta  [•  en    considoja- 
tion  de   "]   reram  privataram. 
Liv.);  reputatio,  onis,  (-  ré- 
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(li'xion,     considérai  ion     •),     f. 
rlin.  j.  Tac.   \ei\.  :  repat.  vêle- 
rumnavoramqaemoram.Tac.) . 
Prendra   qqcli.    en    — ,  aii^uiii 
consirferâre.  Cic.    aliqaid  res- 
picère.   Cic.  spectâre.    Cic.     \\ 
(Absol.)  Ce    que    l'on  considère 
dans    une   chose   comme   motif 
dagir.  Causa,  se,(.  Cidjaint. 
etc.     (ex.  :     quibas     ex    oausis 
[.   pour   toutes    ces    considéra- 
tions "].  Qainl.   qaâ  ex  causa. 
Cic.  ab  eam   caasam.   Cic.   ab 
cas  causas.  Cses.  propter  eam 
qaamdixi  caasam.  Cic).  lU'ar 
CM.)  Attention    donnée  auca- 
ractère,    à    la    situation   d'une 
personne,    pour    se  déterminer 
à    auir    dans    lel  ou    lel  sens. 
Causa,  œ,   f.   Cic.  etc.   (ex.  : 
Catonis   causa    [•  en   considé- 
ration de   Caton,    par  considé- 
ration pourCaton  »].  Cic.  meà, 
taà  causa  [-  par  considération 
pour  moi,  pour  vous  -].  (^ic.  si 
hoc  honoris  mei  causa    [-  par 
cnnsidércition  pour  moi  ']  sus- 
ceperis.  Cic.   [ad     Att.  XV,   \!i, 
31.     honoris     Divitiaci     atque 
lisedaaram  causa  cas  in  (idem 
recipère.  Cses.  [B.  G.  Il,  15,  1]. 
causa  peut    être   remplacé  par 
le   datif,  cf.   animadversionem 
et  supplicium,  quo  usurus  eram 
in    cum,    remitto    tibi  et  con- 
dono.  Vatin.   ap.   Cic.    [ep.  V, 
1(1,  !.])  ;  reverentia,  m,  f.  Cic. 

(voy.      RESPECT,      UliKÉUENCE).      || 

(Par  ext.  absolt.)  Sentiment 
que  l'on  professe  pour  une  per- 
sonne quo  l'on  considère  comme 
honorable.  Observantia.  se, 
f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  o6s.  in  ali- 
qaem.  Liv.  obs.  mca  [•  qu'on 
a  pour  moi  »].  Plane,  ap.  Cic.), 
existimatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  bona,  inteQra,  magna. 
Cic.  existimatio  tua  [-  qu'on  a 
pour  vous  "].  Cic.  falso  venisse 
in  camexistimationemvidetar. 
Cic.  gai  se  putaret  nildl  habi-ie 
qaod  de  exislimatione  perderci . 
Cornif.)  ;  dignatio,  onis,  t. 
Liv.  Sen.  rh.  Cart.  Tac.  Saet. 
(mot  de  l'époque  impériale)  ; 
dignitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  dignitatem  afferre  [•  don- 
ner do  la  considération  ■].  Cic. 
magnà  eam  dignitate  [•  entou- 
ré d'une  grande  considéra- 
tion •  ]  vivëre.  Nep.  plurimum 
tlignitatis  habère.  Cic.  digni- 
tati  servire  [••  ménager  sa  con- 
sidération A.  Nep.)  :  nomen, 
minis.  n.  Cic.  (ex.:  n.  ma- 
gnum,  clarum.  Cic.  nomen  ha- 
bêre. Cic.)  ;  cultus.  lis,  m. 
Cic. (voy.  respect)  ■,judicium, 
ii  (.  estime  qui  se  manifeste  -), 
n.  Cic.  (voy.  E<iTiME);  bonos, 
oris  (■■  honneur  dont  on  jouit, 
considération  •),  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  honore  hablre.  Cic.  in 
honore  esse.  Cic).  Avoir  do  la 
— ,  une  grande  —  pour  qqn, 
aliqaem  colère.  Cic.  ahscrvàre. 
Cic.  colère  atqae  observàre. 
Cic    observantia    colère.    Cic. 


alii'ui  honnreni  liabêr  •.  Cic. 
Jouir  J'uiio  Ljr.itido  — ,  obscr- 
viiri  et  ooU.  Ci'',  (lorëre  {in 
(jr.rciâ).  Cic.  miri|icê  coli.  Cic. 
JiHi/entissimâ  obscrvâri.  Cia. 
lomje  maximo  Imnorc  esse 
{apad  ali(jaem).  Cic.  Voy.  es- 
time,   RENOM,  RKPUTATIOM. 

îonsidéré,  ée,  adj.  Prudent, 
l'éfléchi  (areli.).  Voy.  cemot. 
;onsidérément,  adv.  En  con- 
sidérant, bion  les  chosss.  CaiitS, 
adv.  l^io.  l'rovidê,  adv.  Plin. 
Consideralê,  adv.  Cic. 
îonsidérer,  v.  tr.  Regarder  at- 
teiuivemeni  sous  toutes  ses  faces 
(une  persoiiae  ou  une  chose). 
Consideràre,  tr.  Cic.otc.  (ex.: 
accessit  ad  argentam  ;  contem- 
plari  unamqaidqae  otiosc  et 
consideràre  ccepit.  Cic,  isti^  ait 
se  velle  illad  fcandelabriim] 
etiam  atqae  etiam  consideràre. 

Cic.    voy.   EXAMINER,    OBSERVER)   ; 

contemplâri.  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ca  [-  ces  bijoux  ■]  con- 
templâri cam  caperem,  vix  as- 
piciendi potestas  fait.  Cic.  voy. 

CONTEMPLER,    OBSERVER)  ;inSpi- 

cére,  tr.  Cic.etc.(voy.  examiner, 
observer);  perspicére [^  con- 
sidérer   attontiveraont    ■■),    tr. 

Cic. etc. (voy.EXAMINER,OBSERVEal; 

intueri,  dep.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
E.xAMiNER  [attentivement],  ob- 
server). Il  (Par  ext.)  Considé- 
rer corame,c.-à-d.  tenir  pour..., 
regarder  comme...  Voy.  regar- 
de!!, TENIR.  1  Prêter  attention 
à  1  tel  ou  tal  motif  déterminant) 
pour  agir.  Consideràre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex  :  considcrate  cam 
animis  vcstris  vosmet  ipsi.  ec- 
qaem  patetis.  i.'ic.  considéra, 
ijaid  aijas.  Cic).  Respicère,  tr. 
Cio .  Examinâre,  tr.  Cic.  Per- 
pendére,  tr.  Cic.  Inanimovol- 
vêre.  Cic.  Secam  repatàre.  Cic. 
Rationemhabêre  {alicaJas  rei). 
etc.  Tout  bien  considéré,  ad 
sammam.  Cic.  Considérant  que 
(formule  précédant  l'énoncé  des 
motifs,  d'un  arrêt,  etc.),  gaan- 
doqaidem,  conj.  Cic.  Liv.  \\ 
(Par  ext.)  Faire  cas  de  qqn,  de 
qqch.  Voy.  cas,  considération, 
ESTI.ME.  Etre  considéré,  c.-à-d. 
jouir  d'une  grande  considéra- 
tion.  Voy.     CONSIDÉRATION. 

Bonsignataire,  s.  m.  Celui  en- 
tre les  mains  duquel  on  fait 
une  consignation.  ||  Employé 
de  la  caisse  des  dépôts  et  con- 
signations. Ciistos,  odis,  m.  Jet. 
Depositoram  librarias.  Dig.  ^ 
Commissionnaire, négociant  qui 
reçoit  en  dépôt  les  marchan- 
dises, ûepositariui,  ti,  m.  Ulp. 
ionsignation,s.  f.  Dépôt  d'ar- 
gent, de  valeurs,  fait  officielle- 
ment en  garantie  de  qqch.  lies 
ou  pecania  in  œrario,  apad 
qusestores  deposita.  Liv.  Depo- 
sitam,  i,  n.  Liv.  Faire  une  — , 
deponere  aliqaid  [in  xrario), 
déferre  aliq:iid  in  airariam. 
Liv.  —  on  justice,  vadimoniani, 
a,    n.    Cic.    sponsio,    onis,   f. 
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Varr.  j  Dépôt  d.'»  marchan- 
dises aux  mainsd'un  négociant. 
.Merccs  dcpositœ  apad  aliquem. 
Cic.  Dcpositam,  i,  m.  Cic. 

consigne,  s.  f.  Action  d  ,■  con- 
signer. ||  Instruction  donnée  à 
une  sentinelle,  et  par  e.vt.  à 
tout  agent  de  l'autorité.  Jas- 
sum,  i,  n.  Sali.  Imperium,  ii. 
n.  Liv.  Observer,  respecter  la 
— ,  /usso  parère.  Liv.  Forcer  la 
— ,  custode  invito  perrampëre. 
A.  (d'après  Tac.)  ou  jassa  de- 
trect'ire.  7'ac.V Recevoir  une — , 
j'aberi  aliqaid  facêre.  Cic.  \\ 
Privation  do  sortie.  Castodia 
libcra.  Liv. 

consigner,  V  .tr.  Remettre  en 
garantie,  on  dépôt.  |1  (Spécialt.) 
Déposer  une  somme  en  garan- 
tie. Deponere  pecaniam  [apad 
aliqaem).  Cic.  {ad  aliqaem). 
Liv.  {in  delabro).  Cic.  {in  tem- 
plo).  Nep.  Déferre  pecaniam, 
aaranx,  argentam  { in  cerarium). 
Liv.  œs  {in  œrariam,  ad  qas's- 
tores).  Liv.  —  une  somme  (en 
justice),  vadimonitini  proniit- 
tëre.  Cic.  Voy.  dépo=er.  ^  Men- 
tionner (un  fait)  dans  une 
pièce  oflicielle.  Referre  in  ta- 
balas  pablicas.  Cic.  Consignà- 
re  litteris.  Cic.  ^  Retenir  (qqn) 
par  mesure  d'ordre  oa  priver 
de  sortie  par  punition.  —  un 
soldat,  militemcastris  attinêre. 
Tac.  prohibêre  aliqaem  exire 
domo.  Cic.  ou  aliqaem  incla- 
sam  tenêre.  Cic.  ||  (Par  ext.) 
—  qqn  à  sa  porte,  prohibêre 
aliqaem,  janaâ.  Sali. 

consistance,  s.  f.  Etat  d'un 
corps  qui  se  rapproche  de 
l'état  solide  par  la  cohésion  de 
ses  molécules.  Soliditas,  aiis,  f. 
Cic.  Densitas,  atis,  f.  Plin. 
Crassitado,  inis,  f.  Varr,  Cic. 
(cf.  conterëre  aliqaid  cam  aqaa 
ad  mellis  crassitadinem.Varr.). 
Firmitas,  atis,  f.  Cœs.  Stabili- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Prendre  de  la 
— ,  crassescëre,  intr.  Plin.  Ac- 
quérir une  certaine  — ,  daritie 
quadam  concrcscëre.  Plin. 
Quand  elle  (l'eau)  aura  acquis 
la  —  du  moiit,  cum  tam  crassa 
faerit  qaam  defratam,.  Col. 
Donner  de  la  —  à,  cogëre,  tr. 
T'irj.  Plin.  (cf.  mella  cogit 
hiems.  VHrg.).spissare,  Ir.  Plin. 
Terre  qui  a  de  la  — ,  solam 
spissam,.  Col.  (par  opp.  à  so- 
lam solatam,  «  terre  meuble, 
friable ,  sans  consistance  »). 
Terrain  qui  manque  de  — ,  lo- 
cas  ad  gradam  instabilis.  Tac. 
Il  (Fig.)  Etat  de  ce  qui  se  main- 
tient d'une  mauièresolide  dans 
une  situation  donnée.  Firmiias, 
atis,  f.  Cic.  Stabilitas,  atis,  f. 
Cic,  Constantia,  ^p,  f.  Cic.  Per- 
severantia,  se,  l.  Cic.  Donner  de 
la  — ,  con^rmâre,  tr.  Cic,  cor- 
robore, tr.  Cic.  Prendre  de  la 
— ,  corroborari,  ftrmari.  Cic. 
Qu'elles  les  vertus)  prennent 
de  la  — ,  avec  le  temps,  tem- 
pore    ipsis  daramentam   acce- 
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dëre.  Sen.  Systèmes  qui  uit. 
qq.  — ,  sententioe  qase  stabi- 
litatis  aliqaid  habent.  Cic. 
Tout  cola  manque  de  — ,  nihil 
solidi  sabest.Sen,  Etre  sang — , 
lahi  ou  (lucre.  Cic.  Les  choses 
humaines  sont  sans  — ,  res  ha- 
manœ  fragiles  cadacœqae  sant. 
Cic.  Un  bruit  sans  — ,  inanis 
ramor.  Cic.  Les  bruits  de 
guerre  avaient  pris  do  la  — , 
fama  belli  increbrescebat.  Liv, 
Esprit  sans  — ,  vanam  ingc- 
niam.  Liv.  Une  lecture  indique 
un  esprit  sans  — ,  lectio  liabet 
aliqaid  vagam  et  instabile. 
Sen.  Homme  sans  — ,  liomo  le- 
vis.  Plaat.  Peuple  sans  — ,  le- 
l'issima  gênera  hominam.  Liv, 

consistant,  ante,  adj.  Qui  a 
de  la  consistance.  Firmas,  a, 
am,  adj .  Cic.  .Solidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Stabilis,  e,  adj.  Cic. 
Sol  — ,  stabilis  tocas  ad  insis- 
tendam.  Liv.  Le  miel  est  plus 
— ,mellis  constantiorest  natara. 
Lacr.  Il  (Fig)  Stabilis,  e,  adj. 
Cic.  Constans,  p.  adj.  Cic.  Ca- 
ractère — ,  animas  firmas  cons- 
tansqae    Cic.  Voy.  consistance. 

consister,  v.  intr.  Se  mainte- 
nir dans  un  état  de  solidité 
(arch.).  Stare,  intr.  Cic.  Cons- 
târe,  intr.  Cic.  Voy.  consistant. 
1  Etre  constitué  par  certains 
éléments.  Constàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  eloqaentia  ex  bene 
dicendi  scientià  constat.  Cic. 
eloqaentia  constat  e.v  verbis  et 
ex  sententiis.  Cic.  virtus,  qase 
constat  ex  hominibas  taendis. 
Cic.  omnis  ejas  pecanise  re- 
ditas  constabat  in  Epiroticis  et 
arhanis  possessionibas.  Nep.], 
continëri,  passif.  Cic.  etc. 
(ex.  :  non  enim  venis  et  nervis 
et  ossibas  continentar  [dii]. 
Cic.  vita  oorpore  et  spirita 
continetar.  Cic.  exemplis  con~ 
tinctar  jEsopi  gênas.  Phsed. 
artis  pars  magna  continetar 
iniitatione.  Qaint.  dolas  malus 
in  simalatione  continetar. 
Cic.)  ;  cOBSistëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  major  pars  victiis 
eoram  in  lacté,  caseo,  carne 
consistit.  Caes.)  ;  versâri,  pas- 
sif. Cic.  etc.  (ex.  :  [en  pari, 
do  choses]  dicendi  omnis 
ratio  in  commani  qaodam 
usa. . .  versaiur.  Cic.)  ;  situm 
ou  positum  esse  (ex.  in  ejus 
pernicie  patria'  sitam  pata- 
bant  salatem.  Cic.  vides  abi 
sit  posita  félicitas.  Sen.  in  of- 
ficio  colendo  sita  est  vitœ  ho- 
nestas.  Cic.  sanitatem  posifam 
censebat  in...  Cic.)  ;  cerni, 
passif.  Cic.  etc.  (ex.  :  virtas 
cernitar  in  agendo.  Cic.)  ;niti, 
dép.intr.  Cic.otc.  {o%..:niti  ali- 
qaâ  re  ou  in  aliqua  re.  Cic. voy. 
reposer  sur,  être  fondé  sur); 
babère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: a^a- 
ritia  pecuniœ  stadium  habet. 
Sali.).  Consister  àqqoh.  (arch.) 
pour  — en  qqch,voy.  ci-dessus. 

consistoire  (lat.  consistorium^ 
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.  consjil  de  l'empereur»), 8.  m. 
Assamblée  d»  cardinaux,  etc. 
Synodus,  i,  m.  .4mm.  Conci- 
lium.  a,  n.  Lccl.  ||  (Fig.)  As- 
semblés'. Voy.  c  mot. 

consistoria'l,  aie,  adj.  Qui 
appar[ient  à  un  consistoire. 
iSj/noa'icns,  a,  um,  adj.  //ifr. 

consistorialement,  adv.  l'ar 
décision  prise  on  cousistoiro. 
Ex  aactoritate  synodi  ou  con- 
cilii.  A. 

consolable,  adj.  Qui  peut  être 
consolé.  Consoiabilis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.    dolor  vi.r  cons.  Cic). 

consolant,  ante,  adj.  Propre 
à  consoler.  Consolatorias,  a, 
um,  adj.  Cic.  Plenas  solacii. 
Cic.  Paroles  —,  solanlia  ler- 
ba.  Ov.  Une  alloguiam.  Liv. 
oratio  solacii  plena.  Cic.  Dire 
dês  choses  —,  ea  dicere  qax 
levare  lactam  possint.  Cic. 
Cela  n'est  pas  du  tout  — ,  ista 
res  nihil  habet  consolationis . 
Cic.U  disait  que  ce  langage  était 
fort  peu  — ,  negabat  gcnas  hoc 
orationis  qaicquam  ad  levan- 
dam  oi-gritiidinem  pertinêre. 
Cic.  Il  est  très  —  de,  magnum 
est  solaciam  (iufin.).  Cic.  \\ 
(Par  ext.  en  pari,  de  person- 
nes). 11  n'est  guère  — ,non  of- 
fert verba  qase  lactam  levure 
possint.  A. 

consolateur,  trice,  s.  et  adj. 
Il  ^abst.  Celui,  celle  qui  con- 
sole. Consolator,  oris.  m.  Cic. 
Sen.  ConsolatrLv,  tricis,  f. 
Eccl.  Solator,  oris,   m.  Tibull. 

Il     Adj.    Voy.    C0N30LAST. 

consolatif,  ive,  adj.  Qui  a  la 
venu  de  consoler   (arcli.)   Voy. 

CON-OI-ANT. 

consolation,  s.  f.  Soulagement 
apporté  au  chagrin  de  qqn. 
Solacium,  îi,  n.  Cic.  etc. 
ex.  :  s.  doloris  ['  dans  mon 
chagrin  -].  Cic.  solacium  aÇ- 
ferre  ou  prœbêre.  Cic.  absenti 
magna  solacia  dédisse.  Cic. 
vacâre  culpâ  magnum  sola- 
cium est.  Cic.  hoc  est  mihi  so- 
lacio.  Cic.  miseri  jam  non 
talutis  spem,  sed  solaciam 
exitii  (joa'rant.  Cic.  ut  alirjua 
solacia  invenire  prgro  animo 
passent.  Cic.  lactam  ejas  nullo 
solacio  levare  passe.  Cic.  gai 
aliquid  solacii  habebant.  Cic. 
sed  (raatar  hocsolacio  ['qu'il 
y  trouve  une  consolation  »]. 
Cic.  in  mo-TÎmo  dolore  hor 
solacio  ator.  Brut.  ap.  Cic.  nos 
Tfialo  solacio,  sed  non  nallo 
tam':n  consolamar .  Cic); 
consolatio,  onis  (•  action 
de  consoler. consolatioij  '),{.  Cic. 
etc.  'ex.  :  c.  levis.  Cic.  c.  gra- 
vior.  Cic.  maaima.  Cic.  effi- 
cacissima.  Sen.  pervulgata,usi- 
tata.  Cic.  Epicari  [-  apportée, 
procurée  par  Kpicure  O.  Cic. 
litteraram  taarum.  Cic.  c. 
communiam  maloram  [«  dans 
des  maux  communs  ■].  Cic. 
hoc  gênas  consolationis  mise- 
ram  atgae  acerbam   est.    Cic. 
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let-is  est  consolatio  e.x  miseriis 
alioram.  Cic.  adhihêrc  a/ii/iiam 
modicam   consolationem.    Cic. 
adhibère  alicui   consolationem 
suis  saavissimislitteris.Cic.  af- 
ferre  haie    malo     consolatio- 
nem. Cic.  egere   ou  non    egèrc 
consolatione.  Cic.  indigëre  ali- 
oramconsolatione.Sulp.ap.Cic. 
invenîre    consolationem    nal- 
lam  communium  maloram  [".ne 
trouver      aucune     consolation 
dans    des    maux    communs    à 
tout  le  monde  ■•].  Cic.  hœc  ana 
consolatio    occarrebat,  quod... 
Cic.    respaêre    consolationem. 
Cic.  nanc  me   ana  consolatio 
sustentât,  gaod.   Cic.   ea  con- 
solatione    sustentor,   qaam... 
Cic.     omnem     consolationem 
vincit  dolor  [•    la   douleur  est 
sourde    à  toute  consolation  ••]. 
Cic.    au    plur.    consolationes. 
Cic.  Plin.  /.)  ;  alloquium,   ii 
{»  consolation  en  paroles  "),  n, 
Liv.  Apul.  (ex.  :    blando  solari 
aliqaem    alloquio.    Apal.    ail. 
benignum,  lene.  Liv.)  ;  jnedi- 
cina,  se  (-  remède,  secours  ■), 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  non  egeo  me- 
dicina:  me  ipse  consolor.  Cic. 
medicinam  petère     a    litteris, 
Cic.  medicinam  qaxrëre  alicni 
rei.  Cic.'^.  Chercher  une  —,  des 
consolations    dans    les  lettres, 
se  consolari  per  litteras.  Cic. 
Donner  des  —,  consolari,  dép. 
tr.    Cic.    Voy.    consoij:r.    Une 
lettre  de  consolation,  consola- 
toriœ   litterœ.  Cic.   consolatio, 
onis,  t.  Cic.  (cf.  e/us  rei  conso- 
lationem mittére    ad  aliqaem. 
Cic).  Compliments  de  — ,  voy. 
co.NDOLKANCE.     Fig.    Donner    à 
qqn  une  fiche  de — ,  c.-à-d.  un 
petit     dédommagement,     voy. 
néooMMAGEMENT.     ||    (Par    ext.) 
En    parlant     d'une    personne. 
Vous  serez  ma  — ,  ta  me  con- 
solaberis.  Cic. 

console,  s.  f.  Pièce  en  saillio 
fixée  à  une  muraille.  Ancon, 
onis,  m.  Vitr. 
consoler  (lat.  pop.  consoiâre), 
V.  tr.  Soulager  qqn  dans  son 
chagrin.  Consolâri,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  aliqaem.  Cic. 
etsi  cgom.et,  qai  te  consolari 
capio,  consolandas  ipse  sam. 
Cic.  te  consolata  est  spes  brevi 
tempore  congrediendi.  Cic.  c 
se  inani  et  tenui  spe . 
Cic.  c.  se  conscientià  optimse 
mentis .  Cic.  c.  se,  quod... 
[•  se  consoler  par  la  pensée 
que...  '].  Cic.  [Sali.  S9].  c.  se 
per  litteras.  Cic.  spes  solaho- 
mines  in  miseriis  consolari  sa- 
let.  Cic  c.  Telamonem  de  Aja- 
cis  morte.  Cic  aliqaem  decom- 
munibas  miseriis,  Cic.  absol. 
cum  qaerimur,  consolamar. 
Quint,  au  gérond.  et  au  pan. 
/ia?c  omnia  consolandi  gênera. 
Cic.  illa  oratio  ex  commemo- 
ratione  alienoram  maloram  ad 
malevolos  consolandos  est  ac- 
commodata.   Cic.    consolando 
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levare  dilorem.  Cic.  officia 
consolantium.  Cic.  in  me  con- 
solando non  merfiocrtîm  ipse 
animi  dolorem  adidbuisti.  Cic. 
par  ext.  avec  un  compl.  de  choa. 
gratalari  magis  virtati  debeo 
qaam  consolari  dolorem  taum. 
Cic.  voy.  ADOUCIR,  [rendre] 
si'proRT.CnLE.'.  —  qqn,  so/acium 
alicui  prccbêre  ou  afferre  (.avec 
un  sujet  de  choses).  Cic.  alicui 
solacio  esse  (av.  un  suj.  de 
chos.).  Cic.  Ne  pouvoir  se  — 
de  la  prospérité  d'autrui,  pros- 
péris  alioram  rébus  angi.  Cic. 
S'il  en  arrive  autrement,  je 
saurai  me  — ,  sin  aliter  acci- 
derit,  humanitcr  feremas.  Cic. 

Voy.    CONSOLATION. 

consolidant,    consolidante, 

adj.  Qui  sert  à  consolider  le 
rapprochement  des  bords  d'une 
plaie  (médec).  Glatinativas,  a, 
um,  adj.  Cœi.-Aar. 
consolidation,  s.  f.  Action  de 
réunir  en  un  tout.  Lu  —  d'une 
plaie.  GlatinaliOtOnin.  f.  Csel.- 
Aur.  Il  (Arch.  t.  de  droit). 
PLéuuion  do  l'usufruit  et  do  la 
nue  propriété.  Consolidatio, 
onis,  f.  Ulp.  *[  Action  do  rendre 
plus  solide,  plus  difficile 
renverser.  Confirmaiio,  onis, 
f.  Cic  La  consolidation  des 
murs,  confirmata  parietum  so- 
liditas.  Vitr.  Fig.  Confirmatio, 
onis,  f.  Cic.  La  —  du  pouvoir, 
res  publica  prxclaré  fandata. 
Cic 

consolider,  v.  tr.  Réunir  en 
un  tout.  —  une  plaie,  vulnas 
sanare  at  coeat.  Cels.  Se  — , 
coalescère,  intr.  Plin.  coire, 
intr.  Ov.  Il  Fig.  (Droit)  Réuiiir 
sur  une  même  tête  les  droits 
qui  étaient  séparés,  consoii- 
dare,  tr.  Jet.  1  Rendre  plus 
solide,  plus  difficile  à  renver- 
ser. Confirmâre,  tr.  des.  Fir- 
màre,  tr.  Plin.  Stabillre,  tr. 
Cs-s.  Liv.  Roboràre,  tr.  Lucr. 
Plin.  Consolidàre,  tr.  \'itr.  — 
des  édifices,  irdilicia  compin- 
ijëre.  Sen.  Elles  consolident 
leur  nid  avec  de  la  paille, 
nidos  stramento  roborant. 
Plin.  Il  (Au  fig.)  Firmiire,  tr. 
Cic.  icC.f.  imperinmou alicuj'as 
opes.  Cic),  Confirmâre,  tr. | 
Cic.  (cf.  opes  lactionis.  Sali, 
paccm.  Cic).  Stabilirc,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  rem  pablicam,  pacem,  ^ 
concordiam.  Cic.).Fandâre,  tr. 
Cic.  (cf.  f.  imperiam.  Cic).  Se 
—  ,  firmari,  pas>if.  Cic  conÇir- 
mari,  passif.  Cic. 
consommateur,  s.  m.  Celui 
qui  consomme,  (l  (Theol.)  Qi.l 
consomme  une  œuvre.  Con' 
sammator,  oris,  m.  'l'crt.  *[ 
Celui  qui  consomme  (les  pro- 
duits do  l'agriculture,  do  l'in- 
dustrie). Qai  consamil.  A. 
consommation,  s.  f.  Action 
do  consommer.  ||  Action  d'a- 
mener (qqch.)  à  son  accomplis- 
sement définitif.  Hffeclio,  onis, 
{.  Cic.  Peructio,  onis,  f.  Paul. 
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ex  Fesi.  La  —  du  crimo,  per- 
petrala  ca;des.  Lii,-.  scelas  pcr- 
(gclam.  Cic.  La  -  dalaruine, 
omnes  (ortanœ  egasx.  Tac. 
Voy .  CONSOMMER .  (Spécialt. 
style  bibliquo.)  La  —  da 
t'jmps,  des  siècles.  Consiimma- 
tio  ss-culi.  s.rcuiorum.  Hier.  1 
Action  do  délruiry  (cortaiiis 
produits)  par  l'usaia  qu'on  eu 
fait.  Consumpiio,  onis,  f.  Cic. 
Vntg.  Abusas,  us,  m.  Jet. 
Fournir  la  —  journalièro, 
prs'bcre  victam  qaotidianum . 
Çic.  —  du  vin,  vinum  absamp- 
tum.  Ter.  La  —  des  fourragn-s 
consamptam  pabulam.  C<ts. 
Les  bcculs  qui  l'ont  une  grande 
—,  boves  malti  cibi  edacfS. 
Col.  Le  blé   qui   escéd-Tait   la 

d'un  mois,  (ramentam  guocl 

txsui  menstrao  saperesset.  Liv. 
Voy.  CONSOMMER.  |1  (Par  ext. 
on  pari,  des  aliments,  bois- 
sons). Impôt  do  —,  vectigalia, 
ium,  n.  pi.  (cf.  vectigal,  qnod 
pro  edaiiis  e.vigitar.  Capit.). 
Ca's.  Cic.  décima,  a?,  f.  Cic.  (cf. 
hordei.  Cic.  fractaam.  Aar.- 
Vict.).  Par  oxt.  famil.  Ce  que 
l'on  consomme  dans  un  restau- 
rant, dans  un  café.  Cibas,  i. 
m.  Cic.  Potas,  ûs,  m.  Qnod  in 
popina  apponit'xr.  A.  Payer 
la  —,  voy.  ÉcoT. 

1.  consommé,  ée,  adj.  Parvenu 
par  une  longue  -xpérienca  au 
plus  haut  degré ;à'un  art,  d'une 
qualité,  etc.).  Perfectus,  a,  um. 
p.  adj.  Cic.  (cf.  per(ectas  m 
dicendo['  orateur  consommé -]. 
Cic.  perfecta  virtas.  Cic.].  Ab- 
solut as,  a,  um,  p.  adj.  Quint. 
/lbso/u(us  atqa^  perÇec- 
tas.  Cic.  Expletas  et  perfeccas. 
Cic.  Omnibus  suis  nameris 
perfectus  et  absolatas.  Cic. 
Plin.j.perfectas  cumulât  us  que. 
Cic.  (cf.  perfecta  camalataque 
virtas.  Cic).  Que  Scévola  était 
un  jurisœnsulie,  un  praticien 
— ,  juris  civilis  magnum  nsnm 
apad  Scsevolam  esse.  Cic.  Etre 
un  stratégiste  —,  magnam 
scientiam  rei  militaris  habëre. 
Cœs. Personne  d'une  expérience 
et  d'une  sagesse  — ,  lir  usa 
sapientiaque     preestans.    Cic. 

2.  consommé,  s.  m.  Bouillon 
qui  a  pris  tout  le  suc  de  la 
viande.  Voy.  bouillon. 

consommer (lat.  consummâre, 
.  accomplir,  achever  »  ;  con- 
samëre,  •  manger,  détruire  »), 
V.  tr.  Amener  (qqch.)  à  son 
accomplissement  définitif.  Con- 
ficère,  tr.  Cic.  (ex.:  facinus 
conpcère.  Cic]  ;  perScére,  tr. 
Cic.  (ex.  :  p.  scelus.  Cic);  ab- 
solvere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
gaid  est  qaod  ab  eo  absolvi  et 
perfici  debeat  ?  Cic]  ;  patràre, 
tr.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.:  p.  fa- 
cinus. Liv.  pessimam  facinus. 
Sali,  malnit  patrati  qaam  in- 
cefAi  facinoris  rsnm  esse.Tac); 
perpetrâre,  tr.  Plant.  Liv. 
Tac.  {ex.  -.p.  opus.  Plaut.cœde 
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perpetratâ.  Liv.).  —  la  ruine 
do  qqn,  aliquem  cvertëre.  Cic. 
evertcre  aliquem  (ortanis  om- 
nibus. Cic.  Tout  est  consommé, 
ac<um  est.  Cic.  —  lo  mai'iage 
(par  le  commerce  des  époux), 
ad  effectam  adducëre  nuptias. 
Liv.  Il  (Par  ext.)  Amener  (une 
chose)  au  suprême  degré  en  son 
genre,  la  rendre  accomplie, 
voy.  ACCOMPLI.  Se  — ,  c.-à-d. 
devenir  accompli,  voy.  accom- 
pli. 1  Amener  (qqch.)  à  lades- 
truction  en  en  prenant  la  subs- 
tance pour  son  usage.  Consu- 
jnëre  [pr.  •■  employer  jusqu'à 
consommation  •),  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  Épfi'ER)  ;  absumëre  {pr^ 
-  détruire  [une  chose]  \dr 
l'usage  qu'on  en  fait  »),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vini  abique 
qaod  absumptam  est.  Liv.).  Se 
— ,  consumi,  passif.  Sali,  ab- 
sami,  pass.  Col.  ||  (Par  ext.) 
Consumer    (arch.).    Voy.    cos- 

fL'MER, 

consomptlf,  ive,  adj.  Arch. 
Dont  la  vertu  caustique  détruit 
les  chairs,  etc.     (médec.)    Voy. 

CATHÉRÉTIQUE,    CAUSTIQUE. 

consomption,  s.  f.  Action  de 
consumer,  d'anéantir  par  de- 
grés la  substance.  Consum- 
piio, onis,  f.Cic.  Exastio,  onis. 
f.  Cic.  En  pari,  du  feu.  Coni- 
buslio.  onis,  f.  Hier.  Brûler 
jusqu'à  entière  — ,  e.rari,  pas- 
sif. Liv.  conflagrare,  intr.  Cic. 
deftagrare,  intr.  Cic.  \\  (Fig. 
en  pari,  de  certaines  maladies.) 
Dépérissement.  Tabès,  is,  t. 
Cic.  Liv.  Qui  amène  la  — ,  ta- 
bidas,  a,  um,  adj.  Virg.  Ov. 
tabificus,    a,  um,  adj.  Suet. 

consonance  (lat.  post.  conso- 
nantia.Gsll.),s.  f.  Accord  plus 
ou  moins  parfait  de  certains 
sons  musicaux.  Concentas  con- 
cors  et  congruens  et  simpl. 
concenttts.  Cic.  Il  sentit  que 
les  sons,  quoique  dilTérents, 
formaient  une  — ,  sensit  varias 
concordare  modos.  Ov.  1  Rap- 
prochement des  syllabes  et 
narticulièrement  des  finales. 
Similiter  cadentia,  n.  pi.  Cic. 

Voy.    .'VSSONANCE. 

consonant,  ante,  adj.  Qui 
produit  une  consonance.  ||  Eu 
musique.  Consonus  ,  a,  um, 
adj.  Ov.  Consonans,  p.  adj. 
Cic.  Concinens,  p.  adj.  Col.  \\ 
Dans  le  langage.  Consonans. 
Qaint.  Voy.    con-onance. 

consonne,  s.  f.  Mode  d'articu- 
lation du  son.  Liitera  conso- 
nans ou  simpl.  consonans, 
tis,  f.  Quint.  Gramm.  Les 
— ,  consona  elementa.  Ter. 
Maur. 

consort.  consorte,  s.  m.  et  f. 
Il  (Arch.)  Celui,  celle  qui  par- 
tage le  sort  d'un  autre,  époux, 
épouse.  Consors  tori,  thalami. 
Ov.  axor,  soda  tori,  vitse  con- 
sors. Quint.  Il  (Au  masc.  plur. 
t.  de  droit.)  Ceux  qui  dans  une 
affaire  ont  un  intérêt  commun. 


Socii,  participes  (alicajas  rei), 
socix.  Cic.  consortes  (alicajas 
rei,  in  lucris  atqae  farlis).  Cic. 
Fig.  Ceux  qui  s'entendent  avec 
un  autre  pour  une   cabale,  etc. 
(7'fs(t;s)  conjarati.  Cic.  Clodius 
et  — ,  Clodii  gregales.  Cic, 
consoude,  s.  f.  Plante  dont  la 
racine   était   employée    comme 
astringente.    Consolida,    se,    f. 
Apul.  Symphyton  ou    symphy- 
(um,  i,  n.    Plin.    Xylopliytum, 
i,  n./Ipui.Par  ext.  —  royale,  ra- 
nonculacée.  Voy.  ce  mot. 
conspirant,    ante,    a.lj.    Qui 
concourt  avec   une    autre   force 
à    produire     un    même     effet. 
Conspirans,    p.  adj.    Cic.    (cf. 
consilium  cmnis  vitse  consen- 
tiens  et  psene  conspirans). 
conspirateur,  conspiratrice, 
s.  m.  et  f.  Celui,  celle  qui  cons- 
pire.   Conjuratus,   i,    m.    Cic. 
Conjurationis  particeps  ou  so- 
das. Sali.   Les  — ,  conjaratio, 
onis  (méton.),  f.  Cic.  Voy.  con- 
juré.   (Adjectivt.)  Conjaratus, 
a,  am,  p.   adj.  Des    pensées  — , 
consilia  conjuratorum.  Saet. 
conspiration,   s.  f.  Tendance 
commune  vers  une  même  chose 
(arch.).    Conspiratio,    onis,     f. 
Cic  Voy.  communauté   d'aspi- 
ration,au  mot  aspiration.^  Ac- 
tion   commune    concertée    se- 
crètement    pour    renverser    le 
gouvernement  établi.    Conju- 
ratio,  onis,  C.  Cic.  Sali.  (voy. 
conjuration)  ;     conspira.tio , 
onis,  f.  Ci'c.   etc.    (ex.  :  c.  mi- 
litaris.   Tac.     conspirationem 
detegére.Suet.  erupturas  in  rem 
publicarr    conspirationes  inal- 
tas  pati.  Qaint.  ccertorum  ho- 
minum       contra      dignitatem 
tuam.   Cic.   adversus  rem  pa- 
blicam      Lacedœmoniorum    c. 
orta    Val.-Max.)  ;  consensio, 
onis,  f.  Cic.  etc.    (ex.:  c.  sce- 
lerata.  Cic.  globus  consensio- 
nis.    Nep.     au    plur.    nullsene 
consensiones  factœ  esse  dicun- 
tar  ?  Cic).  Former   une  cons- 
piration, conjarationem  facëre 
ou  conflâre.  Cic.  Voy.  conspirer. 
conspirer  v,  tr.  et  intr.   ||    V. 
tr.    Tendre    au    même   but  en 
commun     (arch.).    Conspiràre, 
intr.  Cic:  (voy.  accord,  [s*]  em- 
tendre,    tendre).     Consentire, 
intr.  Cic.  Voy.    ci-dessous.    || 
Tramer   en   commun  (la  mort, 
le    renversement    du    chef    de 
l'Etat).  Conjurâre,  intr.  Cic. 
Liv.  (voy.  comploteri  ;   cons- 
piràre, intr.  Cœs.  Saet.  fex.  : 
priusquam      plares      civitate^ 
conspirarent.  Cses.  c.  cum  ali- 
quo.  Saet.   in    aliquem.    Suet. 
contra  aliquem.  Jet.   cum  ali- 
quo  in    aliquem.    Saet.    c.  in 
appellationem.    Liv.    in   alica- 
jas csedem.  Liv.)  ;  cOBSentire, 
intr.  Cic.    Cœs.    Nep.   (ex._  :  c. 
omnem  citerioremjorovinciam 
Cses.  (B.  C.  II,  17,  3).  si  Gallia 
omnis  cum  Germanis  consen- 
tiret.  Cses.  c.  cum   Demade  de 
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arbe  traJenda  Antipatro.  Sep. 
c.  belli  faciendi  causa.  Cio.  c, 
«d  proJcndiint  Hannibali  ar- 
bem  fiomam,  Liv.  c.  adiersiis 
patrem  suam  cam  amicis.  l'al.- 
jUiuv.  av.  riof.  delere  rem  pa- 
blicam  consensissc.  Cic.  qaod 
consensisset  cum  llispanis 
quibiisdam  camcomprehend-jre 
adC^escwemqae  dedacëre.  Cic). 
1  V.  intr  Tendre  à  un  but 
commun.  COBspirâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  ad  liberandam 
rem  pablicam.  Cic.  nataram 
yucisi  cognatione  contintiatâ 
conspirnre .  Cic.  in  iis  operibas, 
in  <jaibixs  plariiim  conatus 
conspirant.  CiuintX  \\  (Spéc.) 
Se  concorter  secrètenaent  pour 
renverser  le  gouvernement  éta- 
bli. Conspirâre,  intr.  Cic.  etc. 
Voy.  ci-dcssuset  cf.  comploter. 
conspuer,  v.  tr.  (En  pari,  do 
plusieurs  personnes).  Accabler 
(qqn)  de    marques    de   mépris. 

Voy.  HONNIR. 

constable,  s.  m.  (En  Anale- 
terre.)  Sorte  d'oflicierde  police. 
Minister  piihlicas.   A. 

constamment,  adv.  D'une 
manière  constante.  Constan- 
ter,  adv.  Cœs.  Cic.  Firme,  adv. 
Cic.  Assidae,  adv.  Cic.  Per- 
petao,  adv.  Cic.  Continenter, 
idv.Catall.Sine  intermissione. 
Cic.  Etre  —  dans  un  lieu,  as- 
sidaatn  esse,  Ita^rere  aliqao 
loco.  Cic.  1  En  restant  fidèle 
i  une  alToction  .  Perseveran- 
ter,  adv.  Liv.  Fideliter,  adv. 
Cic.  Qui  reste  —  fidèle  (à  l'u- 
mitié),  arnicas  constans  ou 
pdas.  Cic.  prmas  ac  ^delis. 
Nep.  tenax  amicitiaram  (idem 
retinêre.  Tac.  Vell.  llester  — 
idèle  à  l'amitié.  Voy.  fidèle. 
M  En  gardant  sa  fermeté. 
Constanter,  adv.  Cic.  Firme, 
adv.  Cic.  PertinaciÉer,  adv. 
Liv.  Animo  o(§irn\ato.  Cic.  obs- 
tinato.    Liv.     Voy.     ihébban- 

L.ABLB. 

constance,  s.  f.  Qualité  de  ce 
qui  ne  cosse  pas  d'être  le 
même.  Constantia,  se,  f.  Cic. 
(cf.  stabilitas  et  constantia 
benevolentiae.  Cic.)  ;  stabili- 
tas, atis,  f.  Cic.  (cf.  stab.  ami- 
cilifp,  fortunse.  Cic.)  ;  perpe- 
tuitas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  ;  p. 
volantatis.  Cic);  assiduitas, 
atis,(.Cic.{r>x.:ass.epistolarum. 
Cic.);  obstinatio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  obstinatio  sententiœ 
[•  la  constance  de  ses  opi- 
nions •  ]).  Cic.  La  —  de  ses  opi- 
nions, perpétua  in  sententia 
taa  permansio  ou  obstinatio 
sententUe.  Cic.  —  en  amour. 
Voy.  FIDÉLITÉ.  Si  tu  es  persuadé 
de  la  —  des  Celtibéricns, 
existimesneCeltiberos  perpétua 
in  fide  mansaros.  Liv.  Il  eut  la 
—  d'attendre  jusqu'au  soir,  vcs- 
peram  asqae  onperiri  perseve- 
ravit.  Suet.  ||  Qualité  do  celui 
dont  la  fermeté  no  se  dément 
pas.    CoDStantia,   as,  f.    Cic. 
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etc.  (o\.:  i\'nstantia  exilas  ou 
mortis  (-  qu'on  a  devant 
la  mort  -].  Tac.)  ;  Srmitas, 
atis,  f.  Cic.  (ex.  :  f.  animi. 
Cic);  obstinatio,  onis.  f- 
Sen.  (ex.  :  obft.  animi.  Sen.  cf. 
obstinatas  animas.  Liv);  per- 
tinacisi.  ae.  f.  Liv.  (voy.  reu- 
METiS*  :  pervicacia,  ee.  f. 
Tac.  ^voy.  persévérance].  Avec 
— ,  voy.  constamment. 
constant,  ante,  adj.  Qui  ne 
c>ss'  pas  d'être  le  même. 
Cous/ans,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnia  qax  carsas  certos 
et  constantes  habent.  Cic.  stel- 
laram  conveniens  constansqae 
conversio.  Cic.  c.  ^des.  Uor. 
Val. -Max.  c.  pietas.  Ov.  cons- 
tantissimas  motus  lanœ.  Cic. 
tertianx  (ebres  et  qaartanse, 
qaaram  reversione  et  mota 
qaid  potest  esse  constantius  ? 
Cic.  qaid  Chalcidico  Euripo 
in  mota  identidem  rccipro- 
cando  piitas  ^cri  posse  cons- 
tantius ?  Cic).  Il  Fig.  .assuré. 
Firmus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  SOLIDE,  ferme)  ;  certus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  as- 
suré); stabiJis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  stabile  et  fixam.  bonurn. 
Cic).  ;|  Quantité  constante. 
Qaod  semper  idem  est.  Cic.  1 
Qui  reste  fidèle  A  une  affection. 
Constans.  p.  adj.  Cic.  etc. 
(S  upp.  a  mobilis,  ivarias,  etc. 
ex.  :  c.  homo.  Cic.  sant  igitur 
firmi  et  stabiles  et  constantes 
[amici]  eligendi.  Cic.  fait  om- 
nium constantissimas .  Cic)  ; 
stabilis,  e,  adj.  Cic  etc. 
(s'opp.  à  mobilis,  incertas,  ex.: 
st.  amicas.  Cic.)  ;  ûrmus,  a. 
uni,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  f.  ami- 
cas  et  lidelis.  Cic  ut  ex  in§,- 
delissimis  firmissimos  [socios] 
reddercm.  Cic).  1  Qui  garde 
toujours  sa  fermeté  d'àme. 
Constans,  p.  adj.  Cic  etc. 
(ex.:civisin  rébus  optimis cons- 
tantissimas. Cic.)  ;  ârmus,  a, 
UW,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  f. 
animas.  Cic.  f.  contra  peri- 
cala.  Sali,  adversas  famam 
ramoresqae  hominum.  Liv. 
ûrmior  in  sententia.  Cic.  vir 
m  sasceptâ  causa  (irmissimas. 
Cic).  1  Dont  la  vérité  est  éta- 
blie. Certus,  a,  um,  adj.C'tc. 
etc.  (ex.  :  aliqaid  pro  certo  po- 
nêre.  Liv.).  Il  est  constant 
que...,  constat  (avec  une  prop 
inf.).  Cic.  Voy.  conster. 
constatation,  s.  f.  Action  do 
constater.  Testificatio,  onis,  f. 
Cio.  Confirmatio,  onis,  f.  Cic. 
—  d'un  fait,  res  {testimoniis) 
conprmata.  Cic. 
constater,  v.  tr.  Etablir  (un 
fait).  Confirmàre,  tr.  Cic.  Cest 
un  fait  bien  constaté,  factam 
constat.  Cic.  On  a  —  le  meur- 
tre, csedem  (actam  esse  cons- 
tat. Cic  C'est  un  fait  bien  — 
que...,  saiis  constat  (avecproij. 
infin.  ou  proposit.  rolat.).  Cic. 
Liv.   Constater   (en    pari,  d'un 
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procès-verbal),    muttis  tesfihat 
planam  facëre.  Cic. 

constellation,  s.  f.  Réunioo 
d'étoiles.  Ca-ii  signan\.  Cie. 
//or.  Siiiiis,  ciëiis.  n.  Cic.  Le»! 
—  et  les  étoiles,  sidéra  et  stellm 
Cic.  (P.  ext.  astrol.).  Etre  né  soiu 
une  heureuse  — ,    voy.   étoilb. 

constellé,  ée,  adj.  Fabriqué 
sous  l'influence  d'une  constel- 
lation. Uu  anneau  — ,  voy.  ma- 
ciauE. 

consteller,  v.  tr.  Parsemar 
d'étoiles.  Diffandëresignacxlo. 
Cic.  Ciel  constellé,  ca'/am  pie-* 
nam  stellarum  ou  aslris  dis- 
tinctam  et  ornatunx.  Cic  — 
do  diamants,  distinclus  inter- 
nitcntihus    gcrnmis.  l'Un. 

conster,  v.  impers.  Etre  cons- 
tant (arch.).Constâce,  intr.  Cic. 

consternation,  s.  f.  Accable- 
ment où  Jette  une  catastrophe. 
Pertarbatio,  onis,  (.  Cic.  Cons- 
ternatio,  onis,  f.  Liv.  Stapor, 
oris,  m.  Cio.  Etre  dans  la  — , 
pertarbari.  Cic.  consternari. 
Liv.  oppivssam  jacére.  Cic. 
Qui  oat  duus  l.i  —,  afflictas  et 
stratus.  <:ic.  Jeter  dans  la  — , 
voy.  CONSTERNER.  Causer  de  la 
— ,  aninios  d<:mittére,  Cic. 
Frapper  du — ,  animos  conter- 
rêrc.  Lii/  Voy.  abattement, 
accablement. 

consterner,  v.  tr.  Frapper  de 
consternation,  Consternâre,  tr. 
Ca-s.  Liv.  Percatëre,  tr.  Cic. 
(cf.  Iiinc  amnis,  hinc  hostis 
pectQra  pavore  percusserant. 
Curt.).  Percellêre,  tr.  Cic.  Liv. 
(cf.  timoré  perculsa  civitas. 
Cic).  Etre  consterné,  voy.  cons- 
tern.\tion.  Consterné,  conster- 
natus,  a,  um,  p.  adj.  Cœs.  ani- 
mo pertarbatas  ou  percitssus. 
Cic.  obstupefactaa  et  perterri- 
tus.  Cic.  attonitus.  Sali.  Liv. 
perculsas.  Cic.  Liv.  Consterné 
par  ta  lettre,  exanimatas  tais 
litteris.  Cic.  Ronio  était  cons- 
ternée, pavor  ingens  in  arbe. 
Liv.  D'un  air — ,confaso  valtu. 
Liv.  Ce  malheur,  cette  nouvelle 
les  consterna,  qaod  malam 
trepidos  dcfixit.  Liv.  co  nantio 
commoti  et  perturbati  sant. 
Sen.  Voy. auatire, épouvanter. 

constipation,  s.  f.  Etat,  de 
celui  qui  est  constipé.  Alvus 
astricta,  compressa  ou  dura. 
Cels.  Compressas  venter.  Cels. 
Daritia  alvi.  Cels.  S'il  y  a  —, 
«n  cas  de  —  ,  ubi  alvas  non  it. 
Cato  .  non  descendit.  Cels.  si 
alvas  non  reddit  Cels.  Si  le 
mal  engoodre  de  la  — ,  si  mor- 
bas  aliqaemcompresserit  Cels. 

constiper,  v.  tr.  Resserrer, 
empêcher  d'aller  librement  à 
la  selle.  Comprimëre  alvarn 
ou  simpl.  comprimëre  aliqaem 
(oppos.  à  solvére,  rcsolvëre, 
laxare).  Cels.  Constringére ,  tr. 
Plin.  Aslringëre,  supprimëre 
alvarn.  Cels.  Etre  constipé,  di(- 
ficillimn  excernëre.  Pall. 

constituant,  ante,  adj.  (Droit 
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a'  cli.l  Qui  constitue.    {{    (Subs- 

t  inlivt.)  Le  — ,  la  constituante, 

I,  (yua°,  quod  constitait  sibi 

•  'lices,    curalores,  otc),    .t.^ 

i.,'n\  t'ormu  la  constitution  d'une 

fliose.  Lesclémonts  constituants 

dnji    corps,  elementa  alicajus 

rei.  Cic.  res  ex  quibus  aliqaid 

mnflatur    et   efficitar.    Cic.  ou 

r:<nstat  ou  quibas  aliquid  con- 

nni-tar.  Cic.  in  qaibus  aliquid 

'sitam  est.  Cic.  Les  principes 

■  Iroit,  ex   qaibus   rébus  j'us 

ustat.    Cic.   ^  Qui   établit  la 

n'-titution  d'un  Etat.  Qui  fou 

;ii-i')    (ert  legem    de    imperio 

l'iùicipis  ou  régis,  qui{oaqaœ) 

reinpablicam       componit       et 

•  ■•institait.  Cic. 

constituer,     v.     tr.      Etablir 
(qiin)  dans  telle  ou   telle  situa- 
ti.in     légale.    Constitaëre,     tr. 
'  11-.  Instituêre,  tr.  Cic.  —  (qqn) 
yt'^o,  judicem  constitaëre.  Cic. 
(Ittre    jadiciam.  Cic.    —   (qqn) 
liL-ritier,     tuteur,     constitaëre 
<di<juem      heredem,     tutorcm. 
i-'ic.    Fig.    Se  —  juge,  cognos- 
'■'■    de    aliqaa    re.    Liv.    et 
ipl.    cognoscëre.    Cic.    Etre 
»tilué   juge  entra...   sedêre 
jnJicem   inter...    Liv.  jadicem 
ilari.  Plaut.    Se  —  prisonnier, 
tradere,  dedere{alicui).  Cœs. 
nas  dare.  Cœs.  Cic.  —  qqn 
.   dignité,  honoribas  aliquem 
•rm'ire.  Cic.   Etre  constitué  en 
ili_Mité,    in     mugistrata    esse. 
I  .'  .     Les  autorités  constituées, 
III  l'/istratzii,    as,    m.    pi.  Liv. 
\ous   constitue   au   gouver- 
nent    (des    bouteilles),     te 
'ic  tihi   impero  provinciam. 
'lit.  Par  e.\t.  —  qqn  en  frais, 
ilépenses  (le  mettre  dans  la 
•■ssité    de    faire   des    frais', 
ni  samptai   esse   ou    alicui 
'ptum  afferre.  Cic.  T  Etablir 
Hiqch.)  dans   son    organisation 
.■~y?ntielle.  Constitaëre,  tr.  Cic. 
Instituêre,  tr.  Cic.  Condëre,  tr. 
'.il-.  —  une  société  industrielle, 
societateTn  facëre.  Cic.  societa- 
tem  contrahëre,  ou  coire.    Dig. 
Spécialt.   —  un  gouvernement, 
rem     pablicam     constitaëre . 
'-10.  œdi(icâre.  Cic.legibas  tem- 
perâre.  Cic.   coUocùre  aliqucni 
reipablicœ    statam.     Cic.     Un 
état   bien    constitué,  bene  n\o- 
rata  civitas.  Cic.    —    une  pen- 
^i'in,   une   rente,  annaa  alicai 
Ijnfstâre.  Suet.  annaam  pecu- 
nianx   stutaère   alicui.    Tac.  — 
■"    dot   une    somme    d'argent, 
re  pecuniam    doti.   Cic.   1 
ir  ext.  en  pari,  des  éléments 
i-'S~entiels   qui    composent    une 
L-hose.)    Constitaëre,     tr.    Cic. 
Los  parties   qui    constituent  le 
corps    humain,      les    éléments 
qui  constituent  l'univers,    voy. 

COMPOSER  ,         CONSTITUANT.        Un 

corps  bien  constitué,  corpus 
bene  constitiitum.  Cic.  L'odeur 
constitue  une  dilTérence,  odor 
■■'.l'-it  differentiam.  Plin.  L'in- 
t  constitue  l'amitié,  atiliias 
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constitait  amicitiaiu.  Cic.  Les 
individus  constituent  l'espèce, 
ex  individuis  specics  exsistit. 
Cic.  Co  qui  constitue  le  droit, 
voy.  CONSTITUANT.  Ce  qui  cons- 
tituo  l'amitié,  c'est  la  confor- 
mité des  goûts,  omnis  vis  arni- 
citise  in  volantatuni  consen- 
sioneest.  Cic.  C'est  l'intention 
seule  qui  constitue  le  crime, 
ipsa,  ande  consiliain  afaerit, 
culpa  abest.  Liv. 
constitutif,  ive,  adj .  Qui 
établit  légalement  qqch.  Voy. 
CONSTITUANT.  ^  Qui  détermine 
la     constitution    d'une    chose. 

Voy.   CONSTITUANT. 

constitution,  s.  f.  Action  de 
constituer, d'établir  légalement. 
Jnstitutio,  onis,  f.  Jet.  (cf.  /!•■- 
redis  institatio.  Jet.).  Nanca- 
patio,  onis,  f.  Saet.  Jet.  (cf.  n. 
heredis.  Suet.  [Cal.  38]).  Voy. 
CONSTITUER.  ^  Manière  dont 
une  chose  est  constituée,  éta- 
blie dans  son  organisation  es- 
sentielle. Consiitutio,  onis. 
f .  Cic.  etc.  (ex.  :  prima  c.  na- 
tarse.  Cic.  firma  c.  corporis. 
Cic.  qaœrebamas  an  [p.  num] 
esset omnibus animalibus  cons- 
titutionis  sua?  sensas  ?  Sen.). 
conformatio,    onis,    f.   Cic. 

etc.       (voy.       CONFORMATION;.        || 

(Absol.)  Disposition  générale 
qui  résulte  de  cette  organisa- 
tion. Corporis affectio  oacons- 
titutio.  Cic.  Corporis  habitas. 
Cic.  Qui  a  une  bonne  — ,  cui 
corpas  bene  constitatam  est. 
Cic.  Il  (Spéc.  en  pari,  d'un 
Etat.)  Forme  du  gouvernement. 
Status  civitatis.  Cic.  (cf.  sta- 
tam rei  pablicœ  commafâre. 
Cic).  Constitatio  ou  confor- 
matio rei  pablicœ.  Cic.  Forma 
rei  publicx  ou  ciiitatis.  Cic. 
icf.  formam  civitatis  matâre. 
Cic.  ).  Disciplina  rei  pablicie 
ou  civitatis.  Cic.  —  libre,  li- 
béra civitas.  Cic.  libertas.  Cic. 
Tac.  Jl  (Par  ext.)  L'ensemble 
des  lois  fondamentales  qui  dé- 
terminent la  forma  du  gouver- 
nement. Disciplina  publica. 
Cic.  Disciplina  (absol.).  Cic. 
(cf.  disciplinam Lycargi  tollëre. 
Liv.  d.  Lacedsemoniorum.  Cic. 
disciplinam  dare.  Cic.  o  mo- 
rem.  pr^clarum  disciplinamqae 
qaam  a  majoribas  accepimas  ! 
Cic).  Leges.  Cic.  (cf.  alicai 
leges  dare.  Cic.) .  Institata  et 
leges.  Cic.  Mores  legesqae 
[Lacedœmoniorum).  Cic.  Les 
amis  de  la  — ,  boni.  Cic.  op- 
timi.  Cic.  optimales.  Cic. 
Donner  une  —  à  l'Etat,  rem 
pablicam  constitaëre.  Cic.  rem 
pablicam  institutis  temperûre. 
Cic.  Donner  à  l'Etat  une  — 
régulière,  ordinàre  rei publicœ 
statam.  Cic.  AlTermir  la  — , 
rem  pablicam  stabillre.  Cic. 
disciplinam  legibas  astringëre. 
Cic.  Etat  pourvu  d'une  bonne 
— ,  res  pablica  bene  constituta. 
Cic,     Il     iSpéc.)   Règles    fonda- 
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mentale.". établies  pat  lo  prince, 
etc.  Coristitutioneb,  ur,i,  f. 
pi.  Jet. 

constitutionnel,  elle.  adj. 
Inhérent  à  la  constitution  phy- 
sique d'un  individu.  Qai(qa:r, 
quod;  ad  habitam  corporis 
pertinet.  A.  Jlaladio  — ,  mor- 
bas  qui  corpas  corrumpit  ou 
morbas  tabidas.  A.  ||  Relatif 
à  la  constitution  d'un  él^t.  Lé- 
gitimas, a,  um,  adj.  Siill.  \\ 
(Spécialt.  en  pari,  d'une  cons- 
titution qui  limite  le  pouvoir 
du  roi.)  Liberté  — ,  leges  liber- 
tasque.  A.  Accorder  une  charte 
— .  civitatibas  leges  liberta.. 
tcmque  reddère.  A. 

constitutionnellement,  adv. 
D'une  manière  conioime  a  la 
constitution  .  Légitime,  adv. 
Cic. 

constricteur,  adj.  s.  m.  Qui 
a  le  pouvoir  de  resserrer.  Voy. 

CONSTRINGENT. 

constriction,  3.  f.  Action  de 
resserrer  en  pressant  tout  au- 
tour. Constrictio.  onis,  f. 
Cœl.-Aur. 

ccnstringent,  ente.  adj.  Qui 
resseri-e  en  pressant  tout  au- 
tour. Qui  {qass,  qaod)  cons- 
tringit.  A.  Constrictivus ,  a, 
am,  adj.  Cœl.-Aar. 

constructeur,  s.  m.  Celui  qui 
construit  qqch .  jEdificator, 
oris,  m.  (cf  mandi.  Cic.).  Con- 
ditor,  oris,  m.  (cf.  c.  unii'er- 
sitatis.  etc.  mandi.  Sen.).  Fa- 
bricator,  oris,  m.  Cic.Stractor, 
oris,  m.  Cil.  —  de  maisons, 
faber  s>diam.  Ccll.  —  do  vais- 
seaux, fabri   navales.  Inscr. 

construction,  s.  f.  Action  da 
construire.  ./^diScatio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.  :  consiliam  s^difi- 
cationis.  Cic.  xdif.cationem 
dcponére  ou  abjicëre  [■  re- 
noncer à...^j.  Cic.)  ;  exstruc- 
tio,  onis,  t.  Cic.  (ex.  :  ea 
e.vstractio,  quse...  Cic.  au  plur. 
e.vstractiones  tectorum.  Cic. 
villaram.  Saet.  fastigioram. 
Vitr.)  ;  duatus,  ûs  {-  action 
de  construira  en  étendue  ■'], 
m.  Cic.  Ambr.  (ex.  :  dactus 
mari.  Cic.  |ivp.  II,  11])  ; /a- 
bricatio,  onis,  f.  Vitr.  Aug. 
(ex.  ;  f.  arcx.  Aug.).  Voy.  cons- 
truire. 1  Manière  dont  une 
chose  est  construite.  Fabli- 
catio,  ODis,  f.  Cic.  (ex.  :  f. 
hominis.  Cic.  [N.  D.  Il,  133])  ; 
œdiûcatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
optima  œdificatio.Cic);  struc- 
tura,   ee.    1.    Cœs.    (ex.  :    str. 

parietum.  Cœs.    structarœ  an- 
tiqaœ    gênas.  Liv.)  ;    confor-  ' 
matio,  onis,  f.  Cic.  etc.  ivoy. 
DisposiTio.v).  Voy.    aussi  compo- 
sition,    DISPOSITION.      I|      (Spéc.) 

Construction  d'une  phrase 
(rhét.  et  gramm.).  Construc- 
tio,  onis.  f.  Cic.  (ex.  :  aut 
concinnitas  aat  constractio 
verborum  [•■  construction  d'une 
période  ■].  Cic.  verborum,  ap- 
ta    et    quasi     rotunda  c.   VU.. 
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flixji-is  et  décora  c.  PUn.  / 
Gramm.  cf.  Prise.  IXVll.  a2.  ; 
coBsecutio,  onis.  f.  Cic.  ^o\.: 
e  verboram.  Cic.)  ;  structu- 
ra, se,  f,  Cic.  Qaint.  \fi%..:str. 
verboram.  Cic).  Faire  la  — . 
transmutiitCL  verba  in  ordi- 
nem  redigère.  .\.  1  Co  qui  est 
coQsiruit.  JEdi&cium.  n,  n. 

Cic.       (VOV.       ÉDIFICE,       UAI?OS)    \ 

opus.  ehs,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
lex  operi  laciando  ['  contrat 
do  construction  •],  Cic.  publi- 
coram  operam  exactio.  Cic. 
opas  pablicum  carandam  re- 
cipin.  Liv.  intérim  omnes 
seri-i  liberiqae  opas  (acêrent 
r.  devaient  mettra  la  main  à  la 
ionstruciion  .  ]. iVep.); «diiîca- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  domiis 
taa  et  œdi^catio  omnis.  Cic. 
xdiÇicatio  aspcctasqae  urbis. 
Cic).  —  énorme,  moles,  is, 
f.  Cic.  (ex.  :  au  plur.  exstmctx 
moles  Cic.  moles  marmorex. 
Sen.  insanx  sabstructionam 
moles.  Cic).  Achever  une  —, 
exxdificàre  domam.  Cic.  En- 
treprendre un»  —  dispendiouîe, 
xdi^cando  extra  modamsnmp- 
ta  magnificentiaqae  procedere. 

Sen. 

construire,  V.     tr.    Bâtir  sui- 
vant un  plan(au  pr.  et  au  fis-)- 
JEdiecàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
B.*.Tia,  kdifier);    exasdiScàre 
(.  achever    de    bâtir,  construi- 
re '),  tr.    Cic.  etc.    (ex.  :  oppi- 
dum. Cxs.  urbem.  Cart.  Capi- 
toliam.    Cic.    mundam.     Cic. 
domos  atqae  villas  in  urbiam  • 
modum.  Sali,   fig-    "■«  gravera  1 
exxdifiCàre  id  opas,  qiiod  ins- 
tituisti.   Cic.    [de  or.  I,  16i.]^  ; 
Struére,     «    disposer  par  assi- 
ses   ",  d'où  "  élover,  construi- 
re »),'tr.  y'irg.  Hor.   Liv.  Sen. 
Tac.    (mot    poét.    et    poster,  à 
l'ép.    class.);    exstruére  (pr. 
..    élever    par   couches    -,  don 
..    construira    •),  tr.    Cic.   etc. 
•  ex.  :  roQ'im.  Cic.   sepalcram. 
(Cic.    templam     saâ    pecaniâ.  i 
Plin.  /.forum.  Saet.  fig.  e.vstr.  | 
in  area  sibicivitatem  arbitrata  | 
tao.    Cic.  [rep.   II,    SI],    verba 
ad  poeticam  quendam  modam 
exstructa.  Cornif.  accaratë  non 
modo    fandata    veram    eiiam 
exstructa   disciplina    [■     sys- 
tème  -].    Cic.   tacilias  po'éma 
exttrai   poste    qaam    contro- 
versiam.    f'etr.)  ;   construére 
{pr.  •    disposer    par  couches  -, 
S'oà    '   construire    •),  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    xdificiam,   navern. 
Cic.  cabilia  sibi  nidosqae.  Cic. 
alicai     sepalcram   saxo    qaa- 
drato.  Liv.  par   oxt.  fig.  cons- 
trai    a     deo    alqae    xdiÇicari 
mandam.    Cic    absol.    [t.    do 
gramm.]   constraëre    ['   cons- 
truire   •].   Prise.)  ;  excitàre. 
tr.  Cxs.  Cic.  (voy.  élever,  édi- 
fier) ;  erigére,  tr.   Cae».  Tac. 
(voy.  ÉLEVER,  ériger);  ducére 
(•  construira   [en   étendue]    -), 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :   d.  parielem. 
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•Cic.    vallum    (ossamqae.   Liv. 
viam    aliter    duci  non   possc. 
Liv.)  ;   agère  (*    tracer,  cons- 
truire   qqch.    qui    s'étend    on 
lonsueur  •),  tr.  Cic.  etc.    (ox.  : 
fandamenta.     Cic.     parietem. 
Cic.  aggerem.  Cxs.   canicalos. 
Ca!o.    cloacam    ma.rimam  sah 
terram.  Liv.)  ;  Jacère,  tr.  Cic. 
Sali.  Liv.  (ex.  :    aggerem.  Cxs. 
moles  in    mare.  .iuct.    b.  A(r. 
vallam.  Liv.  voy.  ÉTAnLiB,  édi- 
fier,   fonder)  ;    nioiiri,    dép. 
tr    Virg.  Liv.   Cart.  (ex.  :  ma- 
rov.  arcem.  \"irg.  xdem.  Flùr. 
hoc   opas  [c.'à-d.    les  jardins 
suspendus ].Carf.mi((e  nai'ium 
classem.   Cart.  in  lapidibas  ac 
parietibas    et   tectis  motiendis 
occapati.      Sen.)  ;     munire 
(.  construire  [un    mur,   un  re- 
tranchement,  etc.,    une  route, 
etc.]     •),    tr.    Cic.    etc.    (ex.: 
niunientibus    ['     à    ceux    qui 
construisaient     le      retrancho- 


m'Ut    •]   coria    velaqae  j'nssit 
obtendi.   Cart.   m.   viam.    Cic. 
itinera.  Nep.).    |)   (Par  ext.)_  — 
une  phrase,    verba  componëre. 
Cic.  Il    (Par   anal.)  (Co  mot)  se 
construit   avec   l'.iccusatif,   ac- 
casativo    adjangitar.   Gramm. 
Il    (Par   ext.)  Tracer   les  lignes 
(d'une    figure     géomét.,     etc.). 
Scribêre,  tr.   Vitr.  Boet.  (ex.: 
in    linea  rotandationis  qaat- 
taor   scribêre    trigona  paribas 
lateribus  et  intervallis.  Vitr.)  ; 
describêre,    tr.    Vitr.  (cf.  d. 
trigonam    orthogonian.    Vitr. 
fX,  6.    i].    qaadratam  paribas 
lateribas.    Vitr.)  ;   constitué- 
re,  tr.  Vitr.  (ex.  :  in  data  linea 
triangalam     xqais     lateribas 
constiiaëre.  Quint.). 
consubstantlalité   (lat.  eccl. 
consabstantialitas .  Cass.),  a.  f. 
Unité  de    substance    (en    pari, 
dos   personnes    do    la   Trinité). 
Ejasdem  sabstantia;  societas. 
consubstantiel,  elle  (lat.  eccl. 
consabstantialis.    'l'ert.),    adj. 
Qui   a  unité  de   substance   (en 
pari,  des  personnes   de  la  Tri- 
nité). Unias  sabstantim  parti- 
ceps.  A.Consabstantiatas,a,um, 
adj.  Mar.-Vict.  homcpusios  et 
homooasios,  on  ad/.  Hier. 
consubstantiellement,   adv. 
D'une  manièroconsubàtantioUe. 
In  aniassabstantix  societatem. 
.4.  more  consabstantiali.  A. 
consul,  8.  m.  Suus  la  rcpubli- 
qiia  romaine,  un  des  deux  ma- 
gistrats   annuels    (chargés    du 
pouvoir  exécutif).  Consal,  alis, 
m.  Cic.  Liv.    De  —,   voy.  con- 
sulaire.   Etre   —,   consalatam 
gerSre.  Cic.  administrâre.  Val.- 
Max.  Le    —  de  l'année  précé- 
dente, qai  proximo  anno  con- 
salatam gerebat.  Liv.  Famille 
qui   compte   un  — ,  consuians 
familia.    Cic.    domas.   Plin.  j. 
Qui  a  été  — ,  ancien  — ,  consu- 
iaris,    i»,    m.    Cic.  D'une  ma- 
niera   digne    d'un    — ,    en  — , 
con«u(ori(er,  adv.  Liv.   \\  Sous 
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l'empiro  romain,  magistrat  pu- 
rement    honorifique.     ConsiiJ, 
is,  m.  Plin.  /.  1  (Par  oxt.)  Pra- 
mier       magistrat      municipal. 
Consuf,    is,   m.  Plin.    ||    Juge 
^dans    certaines   affaires   cora- 
inerciabs).  Hecapcrator.is,  ra. 
Cic.  Liv.    Il     Agent  diplomati- 
.^ue.  Legatas,  i,   m.  Cic.  Liv. 
consulaire,  adj.    Relatif   aui 
consuls.    Il    Relatif  aux  consuls 
roraains.Consuiaris,  «,  adj.  Cic. 
l'omicas  —  (oti  lesconsuIsétaiMil 
élus),  comitia  consalaria.  Cic 
Personnage  —  et  (substantivt.) 
un    — ^    vir   consularis    et  ab- 
soit,    consularis,    is,    m.    Cic. 
Province   — ,  provincia  consu- 
laris.    Cxs.  Fastes   —,    consu- 
lares  fasti.  Spart.  1  Relatif  aux 
juges    consuls.  Rccuperatorias, 
a,  am,  adj.  Cic. 
consulairement,    adv.   A    la 
façon    d'un    consul.    Consuia- 
riter,  adv.   Liv.  1  Par  juridic-        , 
tion    consulaire.  Hecaperatorio       i 
jadicio.  A. 

consulat,  s.  m.   La   charge  du 
consul  romain.  Consuiuius,  ûs, 
m.  Cic.    Liv.  Sous  le   —  de  Ci-       | 
céron.  Cicérone  consale.  Suet.      || 
.\vant  mon  — ,  ante  ma  con- 
salem.  Cic.   Age    li'gal  pour  la 
— ,  consufaris  xtas.  Cic.  Usur- 
par    le    — ,     fasces    corripëre. 
Sali.  T    Charge,  poste   do  con- 
sul (agent    diplomatique).  Le- 
gatio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
consultant,   adj.  m.  Qui  con- 
fère pour  d   mander  un  conseil 
et    (substantivt.)     un    — .     Qai 
consalit.    A.  1   Qui  donna    uii 
conseil  (t.  do  droit).  Consilia- 
rias,  i,  m.  Cic.  Qui  consuJitur 
ou  qai    de  jare    rivili    consali 
solet.  Cic.  liesponsor,  oris,  m. 
Hor.  Se  livrer    à    la  profession 
de  — ,  se  ad  respondendam  jas 
dare.  Cic.  C'était  aussi   un  ha- 
bile —,  idem,  si  /as    consuie- 
res,  peritissimas.    Liv.  Avocat 
—  ,  advocalas,    i,  m.    Cic.  (En 
pari,  des  médecins.)  Etre   mé- 
decin — ,  consilii  copiam  pr«- 
bêre.  Cic 

consultatif,  ive,  adj.  Appelé 
à  être  consulté,  à  donner  son 
avis.  Voy.  délibératif.  . 

consultation,  s.  f.  Action  de 
conférer  avec  w\a  pour  lui  ! 
donner  un  conseil.  Consultatio, 
onis,  f.  Qaint.  Deliheratio, 
onis,  f.  Cic.  Spécialt.  —  mé- 
dicale, consultatio  medicoram. 
A.  Appeler  un  médecin  on  con- 
sultation, meciicum  altcram 
adldbêre.  Cic.  Donner  une --, 
consilii    copiam  prxbêre.  Cic. 

d'avocat,   consaltalio,    onis, 

f.  Qaint.  Donner  dos  — ,  de  jare 
respondêrc.  Cic.  Jus  respondèrs 
ou  responsitâre.  Cic.  jus  con- 
salëre.  Liv.  Venir  demander 
une  —,  ad  aliqaem  consulendi 
causa  venire.    Val.-Max.  Dans 


les  plaidoiries  et  les  — ,  i" 
agenda  et  respondendo.  Cic. 
Il  ne  voulait  pas  donner  de  — 
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ille  se  consali  nolcbat.  Cic.  \\ 
(Par  ext.)  Opinion  motivée, 
écrite  ou  verbale  (d'un  avo- 
cat, «l'un  jurisconsulte).  Re- 
sponsain,  i,  a.  Cic.  Jet.  ^  \\ 
(Spécialt.)  ConsultatioQ  d'un 
médecin.  Voy.  ordonnance. 

consulte,  s.  f.  Arch.  Consulta- 
tion.Voy. ce  mot.  1  Nom  donné  à 
certains  conseils  politiques,  ad- 
ministratifs de  l'Italie.  Consi- 
Uam  pablicam.  Cic.  ou  simpl. 
consùiam,  ii.  n.  Cic.  —  sacres 
(de  la  cour  romaine), conejiuni 
sacerdotam  et  siui  pi.  coHefliani, 
ji,  n.  A   consiliam  sanctOfm.  A. 

consulter,  v.  intr  et  tr.  H  V. 
intr.  Conférer  (avec  qqn)  sur 
un  parti  â  prendre.  Consul- 
tàre,  intr.  Plaat.  Liv.  Tac. 
(es.  :  adhibitis  cum  qaibus  con- 
saltare  erat  soiitas.  Cart.  Voy.  [ 
CONFÉRER.),  .\b5ol.  —  de  faire 
qqch.,  voy.  délibérer.  |1  (Spéo.) 
Consulter  avec  un  confrère  (en 
pari,  d'un  médecin).  Voy. con- 
férer. Il  S'interroger  sur  un 
parti  à  prendre,  i^ecam  repa- 
tàre.  Cic.  Consaiére,  absol.  Cic. 

Voy.  DÉLIBÉRER,  RÉFLÉCHIR,  E5LA- 

Mi.sER.  1  V.  tr.  Interroger  iqqn) 
pour     avoir    son    avis    sur    un 
parti    à    prendre.    Consulére 
(•    prendre    conseil,  consulter, 
interroger  "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaid  erijo  {aciam?  te  consalo. 
Cic.  par  anal.c.sjoecuiom  suiwn. 
Cf.  in  sascipiendo  onere  c.  vi- 
res suos.  Qaint.  avec  deux  ace. 
nec  te  id    consulo.    Cic.    qaod 
me  de  Antonio  consalis,  pato, 
etc.  Cic.  avec   une  interr.  indir. 
c.  aliqaem  ou  aliqaem  per  lif- 
teras quid  mihi   [aciendam  sit 
ou  quid    miki   facicndam  esse 
censeat.    Cic.    c.  Alexandram, 
ciii  relinqueret  regnam.  Cart. 
c.  aliqaem  ater  illi   major  vi- 
deatar.      Saet.       c.      aliqaem 
atram...  an...    Liv.    tenatas  a 
Bestia   consaltas     est,    pioca- 
retne   legatos  Jagarth^e  recipi 
mœnibas.    Sali.   c.  Qairites  ou 
populam    atram...    an...  Liv. 
consuii    qaidem    te    a  Cxsare 
scribis;    tid    ego  tibi    ab    illo 
consali   mallem.    Cic.    qai    de 
jare  civili   consali  soient.  Cic. 
de  Jare  consaUntibas  respon- 
dère.  Cic.  lang.  relig.  c.  llam- 
monem    Jovein.    Cart.  Delphis 
Apollinem.    Saet.    haraspicem. 
Cic.  aagarem,  hariolot,    Chai- 
dseos.     Cato.      matliematicos. 
Saet.  oracalam.  Suet.  c.  Apol- 
linem   Pythiam,    qaas    potis- 
simam  regionet  tenerent.  Cic); 
consultàre,    tr.  Plaat.    Tib. 
Liv.     (mot    poét.     et     poat.    à 
l'ép.    class.).    Se    —,     s'inter- 
roger sur  un   parti  à    prendre, 
consalêre  se.    Cic.    (cf.  ne  ipse 
quidem   te   consalaisti.    Cic). 
se     adhibëre     in     consiliam . 
Cic.  deliberare,  intr.  Cic.  (voy. 
délibérer)  .    consultàre,    intr. 
Cic.  etc.  (voy.  délibérer).  Fig. 
—  la    raison,    rationem  adhi- 
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bëre.  Cic.  —  l'intérêt,  ratio- 
nem habire  atilitatis.  Cic.  Voy. 
[prendra  en]  considération, 
lavoir]  ÉGARD  [il].  — _  un  livre, 
tibranx  evolvëre.  Cic.  —^  les 
livres  sibvUins,  adiré  librot 
.ibyllinos.' Liv.  Ne  —  que  sa 
colère,  ira?  parère.  Nep.  î  Sou- 
mettre (qqch.)  à  qqn  pour 
avoir  son  avis  (arch.) .Voy.  sou- 
mettre. 

consulteur,  s.  m.  Celui  que 
l'on  consulte.  Is  qui  consalitar. 
Cic.    Consaltor,    oris,   m.  Sali. 

consuinaiit,ante,  adj.Quicon- 
sunie.  Omnia  haariens  (en  pari, 
du  feu;.  Cic.  Tabificas,  a,  am, 
aiij.  (en  pari,  des  maladies). 
Cels.  1  (Arch.)  Qui  consomme. 

Voy.    CONSOMMER. 

consumer,  v.  tr.  Détruire  peu 
â  p::u  dans  sa  substance  (qqch.). 
Consumére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
DÉrRUiRE,    RÉDUIRE    [à   rien])  ; 
absumére  pr.   •  détruire  une 
chose  parl'usagequ  on  en  fait»), 
tr.  des.  (voy.  détruire,    dévo- 
rer) ;  conûcèie,    tr.   Cic.  etc. 
(ex.  ;    conficëre    et    consamëre 
[^  cons.  complètement    »].  Cic. 
voy.  détruire.  User);   ha.urire, 
tr.    Cees.    (ax.  :  aggerem  ac   vi- 
neas    incendiam    hausit.    Liv. 
voy.    dévorer).     Sa    consumer, 
voy.     affaiblir,      réduire     [à 
rien].   *[    Faire    dépérir   peu  ^  à 
peu  (qqn).  Conûcère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cam  ineas  me  m-xror 
qaotidisnas   lacerai    et    con(i- 
cit.  Cic.    vitx    cupidltas.    qase 
me    conficit     angoribas.     Cic. 
mœrore  se  conficiens.  Cic.  con- 
fici    (ame.    Cic.      con^ci     siti. 
Sali,    confid  angoribas,  caris. 
Cic.  desiderio   alicajas  rei  in- 
cendi  et  confici.  Cic.  c.  dolore. 
Cic.  con/icior[»  je  me  consume 
à  la    pensée  que...    ■•]    venisse 
tempas,  cam...  Cic.    [ad.   Att. 
.\,  18,    ?'].   confectas    mœrore. 
Cic.)  ;    coasuuière,    tr.    Cic. 
etc.   (ex.  :  (ame  consami.  Cœs. 
siti   contami.   Ilirt.    inedia    et 
pargationibus      et      vi     ipsias 
morbi.  Cic.  morbo.  Nep.)  ;  ab- 
suinére.  tr.  Virg.  Liv.  (plutôt 
poétique).      Se     consumer,     se 
conScere  ou  (passif)   conûci. 
Cic.    (voy.    ci-dessus)  ;  tabes- 
cère,  intr.  Cic.  etc.    (ex.  :  mi- 
sera   diatarnoque    morbo    ta- 
bescens.  Cic.    tabescëre  dolore. 
Cic.    desiderio.   Cic.)  ;   conta- 
bescére,  intr.  Cic.   (cf.  Tusc, 
III,  75).  1    (.\rch.)  Consommer. 
Voy.    ce    mot.    ||     Consommer 
(qqch.)  en  l'accomplissant.  Voy. 
[porter    au]    comble.     1|     Con- 
sommer     (qqch.)  en  en  faisant 
usage.  Voy.  consommer. 
contabescence,    s.  f.  (Médac.) 
Dépérissementgénéral  du  corps. 
Tabès,  is,  f.  Sali.  Liv. 
contabescent ,     ente,      adj . 
Dont  le  corps  est  dans  un  état 
général  de  dépérissement.  Con- 
tabescens.  Cic. 
contact,   s.  m.  Rapprochement 
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qui  établit  entra  deux  corps  un 
ou  plusieurs  |iointi  commuas. 
Contagio,  onis,  f.  Cic.  Con- 
tactas, ûs,  ra.  Virg.  Col.  L'air 
s'échauffa  par  la  —  avec  les 
poumons,  inimri  calescit  con- 
tagions palmonam.  Cic.  I£tra 
en  —  avec  qqch  ,  strictim  at- 
tingère.  Cic.  Mettra  en  — ,  rem 
rei  admovêre.  Sen.  Ov.  Qu'au- 
cune partie  ne  soit  en  —  avei^ 
bs  vases,  ne  qux  partes  vasa 
contingant.  _  Coi.  Kuir  le  — , 
contactas  refagëre.  Ov.  Lo 
po"it  de  —  d'uno  chose  avec 
une  autriï,  qaa  c.v parte  aliqaià 
cam  aliqaa  re  conjanctum  est. 
Cic.  iGéom.'i  Point  de  —  da 
deux  circonférences.  Voy.  tan- 
cent. (P.  anal.)  Prendre —  avec 
l'ennemi, /lostes  attingëre.  Sali. 
iFig.)  Avoir  des  points  de  — 
avec  une  personne,  cum  aliqao 
conj'anctissimam  esse.  Cic.  f 
Rapprochement  qui  établit  des 
relations  entre  personnes.  Voy. 

COMMERCE. 

contagieux,  euse  (lat.  post. 
contaqiosas.  l'ej.',  adj.  Qui 
communique  par  contact  un 
principe  malfaisant.  f'onta- 
gione  valgatas.  Liv.  Jlaladia 
— ,  morfjiis  contagions  ou  con- 
tacta valgatas.  Liv.  pesti- 
lentia,  se,  f.  Cces.  Liv.  pestis. 
is,  f.  Liv.  Le  mal  était  — ,  lato 
vis  morbi  evagata  est.  Liv.  La 
commerça  des  malades  était 
— ,  contactas  segroram  valga- 
bat  morbos.  Liv.  Fig.  Cetti 
fureur  — ,  quasi  morbas  qui- 
dam illius  faroris.  Cic.  Mania 
—,  contagio  (imitandi  belli). 
Cic.  T  Qui  se  comaïuniquo  fa- 
cilement d'une  personne  à.  une 
autre.  Maux  — ,  contagiones 
maloram.  Cic.  Exemple  —  des 
Fidénates  soulevés,  belli  Fide- 
natis  contagio.  Liv.  Les  vice» 
sont  — ,  vitia  serpant.  Sen.  ou 
in  proximam  qaemqae  transi- 
liant.  Sen. 

contagion,  s.  f.  Corn  munication 
par  contact  d'un  principe  mal- 
faisant (pr.  et  fig.).  Contactus. 
ùs,  m.  Liv.  ex.  :  valgafi  con- 
tacta in  homines  morbi.  Liv. 
au  fig.  nea  patiamini  licen- 
tiam  sceleram,  qaasi  tabem, 
adintegros  contacta procedére. 
Sali.  fr.  vitia  contacta  nocent. 
Sen.)  ;  contagio,  onis,  f. 
Cic.  Liv  (ex.  :  contagio  pes- 
tifera.  Liv.  au  fig.  ubi  contagio 
qaasi  pestilentia  invasit.  Sali. 
Tasci  conscii'crant  bellam  ; 
traxerat  contagio  proximosUm^ 
briie  populos.  Liv.  lafias  patet 
illias  sceleris  contagio.  Cic.  ne 
serpat  latias  contagio  _  ejas 
mali.  Liv.  ne  cajas  facti  fic- 
tive contagione  prxsens  violer. 
Liv.  au  plur.  contagiones  ma- 
loram, qax  a  Lacedsemonii». 
profectse  manaverant  latias. 
hc.  [off.  II,  80]).  1  (Par  ext.) 
Maladie  qui  se  communique 
par  des  miasmes.  Pestilen- 
31 
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lia.  se,  f.  Cic.  Lii-.  {ex.  :  pes- 
tiUntia  coorta.  Liv.  eo  anno 
pestUeniia  gravis  incidit  in 
urbtm.     Ln .  :    pestis.    is.    i'- 

'  Cic.    LU-.    [e\.  :    peslem     fiim 

.  arcêrf.  Lit-,  pestfm  ab  .djypto 
averlC-re.  Cic).  1  Kaciliié  avoc 
laqut-lle  uiiechoî-e  se  commu- 
nique. Contagio,  onis,  (■ 
<'|V.    \voy.   oi-iiesàus). 

contamination,  s.  f.  (Arch.^ 
SouilUirt-  "t^>ultant  du  coniact 
d'un  objet  considéré  cummo 
impur.  Voy.  souilli're.  1  In- 
fection par  une  maladie  conta- 
gieu^-'.  Voy.    contagion. 

contaminer,  v.  tr.  Souiller 
par  le  couiact  de  qqcli.  d'im- 
pur, (arcli.).  Contaminare,  tr. 
Cic.  Voy.  FOUILLER.  1  Infecter 
d'une  maladie  contagieuse. 
Trans[erre  morbum  ad  aliam. 
Cels.  morbaiii  contagione  ad 
alios  lalgùre.  Liv.  Voy.  con- 
tagion. 

conte,  s.  m.  Action  do  conter 
(arch.  .  Narratio,  onis,  f.  Cii\ 
Kaire  le  — ,  voy.  conter.  1  Ce 
que  l'on  cont?  à  qqu.  |1  Récit 
fait  pour  amuser.  J-'abala  (icta. 
Cic.  ou  simpl.  fabu/a,  a?,  f.  Cic. 
Fabella,  x,  (.  Cic.  Phxd.  Xar- 
ratiancala,  œ,  f.  Plin.  j.  Les 
contes  dj  ma  aière  l'oie,  fabalx 
natricularam.Qaint.  Les  contes 
bleus,  fictx  et  commenticiae  fa- 
balx.  Cic.  Contes  on  l'air,  rii- 
muscali,  oram,  m.  pi.  Cic. 
Des  coiitos  à  dormir  debout, 
nagx.  arum,  f.  pi.  Plant,  incp- 
tix,  arun\,  î.  pi.  Catall.  Tac. 
Des  contes  de  vieille  femme, 
fabellœ  aniles.  Cic.  Raconter 
un  — .  romminisci,  dép.  tr.  et 
confingOrc,  v.  tr.  Cornif.  Voy. 
conter,  rvoonter.  Il  Récit  licon- 
cieuji.  Mil'isia  carmina,  Ov.  ^ 
Récit  fait  pour  abuser.  Fabula, 
se, S.  Ter.  Rejardercommeun  — , 
in  fabalaram  numéro  rcpo- 
nire  (a/i'/uirf). Cic. Celaparaît  un 
—  incroyable,  [hoc)  incredibilc 
{alicui)  ac  (also  mémorise  nro- 
ditam  videtur.  Liv.  Débiter 
des  — .  (abulari  {stalta  malta]. 
Plaat.  (sur  qqn)  (abulari  de 
aliquo.  A(ran.  mendacia  dicëre 
de  aliquo.  Plaat.  mera  men- 
dacia narràre.  Sen.  verba 
pngére.  Liv.  centones  sarclre 
{alicni).  Plaat.  Je  crains  que 
ce  ne  soient  là  dos  — ,  hœc 
metuo  ne  sint  somnia.  Cic. 
Quels  —  !  voilà  de  beaux  — , 
fabutœ  !  Ter. 

contemplateur,  trice,  s.  m. 
et  f.  Celui,  cello  ([ui  s'absorbe 
dans  la  vur>  d'un  objet.  Spec- 
tator,  oris.  m.  Cic.  (cf.  aeli 
sideram^ae.  Cic).  Spectatrix, 
icis,  f.  Plaat.  Ov.  (cf.  casii. 
Cic.  astroram.  Apal.).  Contem- 
plator,  oris,  m.  Cic.  Contem- 
-fdatrix,  tricis,  f.  Cels.  Apal. 
1  Celui,  celle  qui  s'absorbe 
dans  ses  méditations.  Qui, 
qaœ  contemplatar  ,  contae- 
tur,  animo  et  cogitudone  con- 
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templatar.  Ci.-. Voy.  méditatif.! 

contemplatif,    ive,   adj.  Qui  j 
se  livre  à  la  contemplation.    || 
ijui   demeure  absoi  lié    dans  la: 
vue  d'un   objet.    Yov.   contem- 
PLATKiR.    T    Qui  se  livre    à   la 
méditation      intérieure.     Con- 
templativus,    a,  nm,    adj.  Sfn   ! 
Vie    — ,  degenda-   vita"  ratio  in 
contemplatione    et    cognitionc 
rerum  posita.  Cic.  Ceux  qui  se 
livraient    à    des  études  — ,  qui 
in  rerum  contemplatione  sta- 
dia  ponebant.  Cic.  Voy.  médi- 
tatif. 

contemplation,  s.  f.  Action 
de  sabiorber  dan»  la  vuo  do 
qqch.  Contemplatio,  onis,  f. 
(Sic.  (cf.  cseli,  natarse.  Cic).  || 
iPar  ext.  Faniil.)  Etre  en  — 
devant  qqn.  Voy.  admiration, 
EXTASE.  Il  (tis.)  Contemplatio 
et  cognitio  reram.  Cic.  Voy. 
considération,^  (.\bsol.)  Action 
de  s'absorber  dans  ses  médita- 
tions. Meditatio,  onis,  f,  Cic. 
Voy.  méditation.  |1  (Spécialt.) 
E\t:ise.  Voy.  ce  mot. 

contempler,  v.  tr.  Regarder 
en  s'ab.sorbant  dans  la  vue  de 
l'objet.  Spectàre,  tr.  Cic.  Con- 
templàri,  tr.  Cic.  Intaêri,  tr. 
Cic.  Voy.  considérer.  Fig.  Ani- 
mo et  cogitatione  contemplari. 
Cic.  considerare  secum  in  ani- 
mo. Cic.  etc.   Voy.  méditer. 

contemporain,  aine.  adj. 
Qui  est  du  mémo  temps,  do  la 
même  époque  que  qqn .  En 
pari,  de  pers.  ..fSqaalis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  alicajus  ou  agirai. 
Cic).  En  pari,  de  chos.  iyus- 
dem  temporis.  Cic.  Qnod  eodem 
tempore  est  ou  fit.  Cic.  Il  n'e- 
xiste aucun  auteur — ,  necqnis- 
qaam  sequalis  temporibas  illis 
scriptor  exstat.  Liv.  Il  fut  le 
—  d'Aristote,  do  Brulus,  de 
Scipion  l'.Mricain,  (ait  tempore 
eodem  qao  Aristoteles.  Cic.  fuit 
temporibus  iisdem  quihas  Bru- 
tus.  Cic.  vixit  cum  Afrieano. 
Cic.  Qui  fut,  dit-on,  —  d'ilo- 
méro,  cujus  temporibas  Home- 
ras  fuisse  traditar.  Cic.  Tous 
.ses  — ,  omnes  ejasdem  cctatis. 
Cic.  Tous  tes  — ,  omnes  tecum 
viventes.  Sen.  Los  contompn- 
rains,  pr.vsens  œtas.  (art.  Ef- 
façant tous  ses  — ,  nulli  secun- 
dds  sœcali  sai.  Vell.  Souvenirs 
— ,  memoria  œqaalis.  Cic.  Un 
fait  —,  in  Aoc  tempus  congraens 
casus.  .V'n. 

contemporanéité,  s.  f.  Ca- 
ractère dos  personnes,  des 
choses  qui  sontcontomporainos. 
jEqualitas,  atis,  f.  Cic. 

contempteur,  s.  m.  Celui  qui 
méprise  (qqn  ou  qqch.).  Con- 
tem/ttor,  oris,  m.  Cic.   Virg. 

contemptible,  adj.  Qu'on  peut 
mépriser  (arch.).  Voy.  mépri- 
sa d  le. 

contenance,  s.  f  Mesure  de  ce 
qu'un  réceptacle  peut  contenir. 
Quec  aliqnid  capit,  continet. 
Cic.    Capacitas,    atis.    f.     Col 
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Marmite  do  la  —  do  trois  ara- 
pliores,  olta  i/uœ  fert  ampho- 
r,is  très.  Col.  .-Vvoir  peu  ilo  —, 
pai'uni  oonfinërt".  Ceis.  Voy. 
oAi'AcirÉ.  Il  ^l'ar  oxt.)  Mesuro 
de  la  superficie  d'un  terrain. 
.Wt-nsiira,  a?,  f.  Uv.  Saet.  Aveu- 
plus  do  — ,  amplius  spaliant 
amplecti.  Quint,  .arroser  un  pie 
iio  la  —  d  '  cinquante  jui^ere^. 
Jugera  quinquaginta  prati  ir- 
rig.ire.  Cic.  Voy.  superficie.  ^ 
Manière  de  se  tenir  vis-à-vis  d  ■ 
qqu.  Ilabitus,  ûs,  m.  Cic.  Sta 
tas,  ûs,  m.  Cic.  Quint.  Une 
noble  — ,  corporis  ou  formai 
dignitas.  Nep.  Tac.  Il  me  faut 
prendre  une  —  nouvelle,  nunc 
gestus  miki  vuUusqae  est  ca- 
picndas  noi'us.  Ter.  Qui  a  une 

—  abattue,  in  mxstitiam  com- 
posilas    l'ac.  Je  ne  sais  quelle 

—  tenir,  garder,  hxreo  qniil 
faciam.  Ter.  Notre  homme  lié- 
site,  nj  sait  quelle  —  tonii'. 
homo  kserere,  versari.  Cic. 
Perdre  —  et  balbutier,  nci/ne 
mente  ncque  lingaà  consistêre. 
Cic.  Qui  perd  —,  vultu  et  in- 
cessu  trépidas.  Tac.  ('Par  ext.) 
Kaii-e  bonne  — ,  pulcherrimé 
stare.  Cic,  similiter  constanti 
vultu  graduqac  esse.  Liv.  (Par 
ext.)  l'aire  bonne  —  devant 
rennenii,  siJS<inêre,  intr.  Cic. 
Cxs,  Liv.  Avoir  une  —  embar- 
rassée,/lajrère,  intr.  Cic.  Sedon- 
ner  une — ,finiiérc  quosdamsla- 
tus. Quint.  vuUum  componëre. 
Cses.  Voy.  attitude,  maintien, 

contenant,  ante,  adj.  et  s.  m. 

Voy.  CONTENIR. 

contendant,   ante,   adj.  et  s. 

m.    Voy.   CONTENDRE. 

contendre,  v.  intr.  Disputer 
(arch.).  Voy.  ce   mot.  Au  part. 

'  piés.  employé  adjectivt  et 
substantivt.  Les  p.irti6S  con- 
lendantes,      les     contondants. 

Voy.   CI>MI'ÉT1TEUR. 

Contenir,  v.  tr.  Tenir  dans  sa 
capacité.  Continére  (-  avoir 
en  soi,  contenir  '),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  taies  rcs  qaales  hic 
liber  continet,  Cic.  primas 
liber  I  hisloriarum  I  continet 
rcs  geslas  populi  liomani.  ,\eji. 
nonas  liber,  quo  missa  ad 
.Ichillem  legalio  continetur. 
Quint,  qaod  tabula;  continent. 
Quint,  earam  ipsaram,  rerum, 
de  quibus  agimu:;,  prima  ins- 
tilatio  et  quasi  disciplina,  illo 
libro  continetur.  Cic);  com- 
plecti,  dep.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
EMBRASSER  s  coTtiprebendêre, 
tr. Cic.  (voy.  emdras-ek).  Los  lois 
cantiannent  beaucoup  do  dispo- 
.-.inons,  qui...  muUa  insunt  in 
Ic'jihas,  qut'...  Cic.  Quj  conto- 
iKiii  donc  ce  livre,  que...  quiil 
tandemhabuit  liber  iste,quod,.:f 
Cic.  (Brut..  l'i).  Le  coiitonant, 
voy.  ENVELOPPE.  Le  contenu, 
quod  inest  [in  aliqaâ  re* 
Plaat.  Cic.  qaa;  continet  nli- 
qaid.     Cic.     (cf.     digundendo 
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qase  [amphor.TJ  conlinaerant 
u  le  coiiluiii  (Jos  amfjlictp'*s-'], 
alimentum  prœstaret  incendio. 
/■*/m.).Oii  iiraa[iporto  uiio  luLiro 
dont  voici  lo  coiiteiui,  pueri 
epistaltini  milii  altalerant , 
hoc  e.vuniplo.  ('ic.  (ad  Ait.  X, 
15,  6j.  Discoui'àidentiquo  quant 
au  — ,  oratio  sententiis  con- 
graens,  Cic.  Lettre  identique 
quant  au  — ,  epistala  eàdeni 
sententiâ  ou  iisdem  senfentiis, 
Cic.  eàdcm  vatione  iiltvrœ, 
Cic.  Voici  quel  était  le —  de  la 
lettre,  hœc  erat  lilteraram 
tamma.  Cic.  epistala  Itis  verbis 
consciipta  crat.  Cic.  in  epis- 
tulà  scriptam  erat  his  (ère 
verbis.  Cic.  1  Pouvoir  tenir 
dans  sa  capacité.  Capacemesse. 
Varr.  Liv.  Qui  peut  — ,  capax, 
adj.  Varr.  Liv.  IHin.  (ex.  :  capax 
populi  cenatio.  Sert.).  ||  Conte- 
nir, renfoi'mer,  capère,  tr.  Cic. 
Liv.  Plin.  j.  (ex.  :  armariam, 
gaodnon  legendos,sedlectitan- 
dos  libroscapit.  Plin.j.  lapisex- 
ci^iis  siCf  at  pedes  capiat.  Cels. 
una  domo  capi  non  passant. 
Cic.  fig.  capère  ejas  amentiam 
civitaSy  Italia,provinciœ,  régna 
non  poterant.  Cic.  orbis  te  non 
Caperet.  Cart.).^{Pa.v  anal.)  Pré- 
senter un  nombre  déterminé  de 
parties  {en  pari,  d'un  tout). 
Comprehendëre  ou  habëre  in 
se.  Cic.  Incladêre,  tr.  Boet. 
(t.  d'arithm.)  T  Tenir  dans 
Certaines  limites.  Continère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  omnes  capi- 
ditates.  Cic.  c.  appetitiones  ou 
appetitas  animi  [opp.  à  re- 
mittère].  Cic.  continère  se. 
Cic.  c.  se  in  aligna  libidine 
[opp.  à  se  in  aliqaa  libidine 
effandëre].  Cic.  in  illa  capidi- 
tate  continëri  [opp.  à  (lagràre 
amentiâ,  inflammatâ  ferri  li- 
bidine]. Cic.  te  non  potaisse 
continëre  iracandiam  taam, 
gain  nobis  de  morte  Cœsaris 
objiceres.  Brat.  et  Cass.  ap. 
Cic.)  ;  cohibére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  dia  lacrimas.  Plin.  J. 
faroreni  ejas  ne  Atpiamiiaidem 
maro  coliiberi  posse.  Cic.  c. 
insanos  atqae  indomitos  im- 
petas  volgi.  Cic.  c.  iracandiam. 
Cic.)  ;  comprimère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  vitiosam  nataram 
doctrinâ  edomâre  et  compri- 
mëre.  Cic.  comprimant  animos 
saos.  Cic.  c.  exaltantem  Iseti- 
tiam.  Cic.  magis  e  re  pablica 
visvm  comprimi  ac  sedari 
exasperatos  Ligares.  Liv .)  ; 
repriznère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
rep.  fietam.  Cic.  impetas.  Cic. 
iracandiam.  Ter.).  Voy.  maî- 
triser, .modérer.  Une  voix  con- 
tenue, contracta  vox.  Cic.  Une 
douleur  contenue,  tacitas  do- 
lor.  Liv.  (cf.  dolorem  tacitam, 
gaadiam  tacitam  tenêre.  Liv.]. 
Par  ext.  Un  caractère  contenu, 
natara  recondita.  Cic. 
content,  ente.  adj.  Qui  ne 
souhaite    rien    au    delà   da    ce 
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qu'il    a.    Contentus,    a,   um 

(t  qui  se  borne  a  ',  d'ail  <■  con- 
tent, satisfait  "),  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  contentus  minimo. 
Cic.  eà  Victoria  contentas.  Cic. 
contentus  nomine  modico  ta- 
toris.  Liv.  contentam  esse  suis 
rébus.  Cic.  c.  esse  sao.  Plin. 
j.  c.  esse  parvo.  Cic.  nec  jam 
possidendis  agris  pablicis  con- 
tentas esse.  Liv.  [VI,  \h,  11]. 
non  (ait  eo  contentus,  qaod... 
Cic.  i/aasi  ego  non  contentas 
ssm,  quod  mihi  quinqae  et  vi- 
ginli  jadires  crediderunt.  Cic. 
contentas,  non  contentas  eo, 
si...  [av.  le  Subj.].  Cic.  Liv. 
[X.WIII,  27,  U]).  Nos  soldats 
contents  de  se  retirer  sans 
dommage,  nostri,  qui  satis 
habebant  sine  detriinento  dis- 
cedëre.  Cic.  Ceux-ci  non  con- 
tents de...,  qui,  cam  param 
habuissent  (av.  l'Inf.)...  Liv. 
Etre  content  {c.-d-d.  se  conten- 
ter, voy.  ci-dessus  et  cf.  con- 
tenter), aliqaa  re  contentam 
esse.  Cic.  acquiescëre  aliqaa 
re.  Cic.  in  aliqaa  re  acquies- 
cëre. Cic.  boni  consulëre  ali- 
qaid.  Cic.  aliqaid  probàre  ou 
approbâre.  Cic.  aliqaid  acci- 
père.  Cic.  Il  vous  faudra 
persévérer  jusqu'à  ce  que  vous 
.'loyez  —  de  vos  progrès,  tam 
dia  autem  velle  debebis,  qaoad 
te  quantum  pro(icias  non  pse- 
nitebit.  Quint.  J'ai  lieu  d'être 
content  de  l'estime  en  laquelle 
me    tient   le   sénat,    a    senatu 

quanti  (iam  minime  me  pse- 
nitet.  Cic.  ||  (Arch.)  Content(en 
pari,  d'une  chose).  Tous  nos 
désirs  seront  contents,  voy.  sa- 
tisfait. Il  (Absol.)  Content. 
Sorte  suà  contentas.  Cic.  Etre 
— ,  satis  saperqae  habëre.  Cic. 
Vivre  content,  sorte  sua  con- 
tentam vivëre.  Cic.  Cœur  — , 
tranquillas  animas.  Cic.  Notre 
homme  n'est  pas  content,  hoc 
maie  habet  virum.  Ter.  \\ 
(Famil.  et  subst.). Avoir  soncon- 
tent  de  qqch.,  satis  saperqae 
habëre.  Cic.  1  Qui  ne  souhaite 
rien  de  mieux  ou  de  plus  de  la 
part  de  qqn.  Aliqaem  probàre. 
Cic.  Aliquem  laadâre  ou  col- 
laadâre.    Cic.   Aliquem  amâre 

de  aliqaa  re).  Plaat.  Ter.  Cic. 
Alicuj'as  operam  in  aliqaa  re 
probàre.  Cic.  Etes-vous  —  de 
lui?  satin  tibi  probatur?  Cic. 
num,  tibi  satisfacit?  Cic.  Vous 
serez  —  de  moi,  me  laadabis. 
Cic.  Je  suis  —  de  moi,  mihi 
placeo.  Cic.  ego  meamo.  Plaat. 
Ter.  Cic.  Qui  a  l'air  —  de  soi, 
temere  gestiens.  Cic. 
contentement,  s.  m.  Etat  de 
celui  qui  est  content,  qui  ne 
souhaita  rien  au  delà  de  ce 
qu'il  a.  .-inimi  œquitas.  Cic. 
Tranqaillitas  animi.  Cic.  Ani- 
mas tranquillas.  Cic.  liilaritas, 
atis,  f.  Cic.  Animas  hilaris. 
Cir.  Approbaiio,  onis,  f.  Cic, 
^cf.    appr,    alicajas    rei.    Cic). 
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A  mon  grand  — ,  cum  mea 
magna  volaptate.  Cic.  Au  t^rand 
—  de  tout  lî  monde,  nviri^icâ 
omnium  Isetitiâ.  Cic,  \\  Etat  da 
colui  qui  ne  souhaite  rien  de 
plus  ou  de  mieu.t  de  la  part  de 
qqn.  Ses  enfants  lui  donnent 
du  — ,  ei  liberi  satis(aciunt. 
Cic. 

contenter,  v.  tr.  Rendre  (qqn) 
cont-'nt  ;  on  faisant  ce  qu'il 
faut  pour  qu'il  iio  souhaite  rien 
au  delà.  Satis[acëre  alicai.  Cic. 
Spéc.  —  qqn  (en  lui  donnant 
ce  qu'il  lui  est  dû),  satis(acëre 
alicai.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Satis- 
faire. Explëre,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
expl.  sitiin.  Cic.  odiam.  Liv. 
desiderium.  Liv.  capiditatem. 
Liv.  vereor  ne  non  scribendo 
te  expleam.  Cic).  Comeiuez- 
vous,  c.-à~d.  contentez  votre 
désir,  expie  capiditatem.  Cic.  \\ 
(Par ext.)  Se  — de  qqch.,  c.-a-d. 
110  rien  souhaiter  au  delà, 
Contentam  esse  aliqad  re.  Cic. 
Accipére  aliqaid.  Cic.  (p.  ex,  : 
excusationem.  Cic).  Acquies- 
cëre in  aliqaa  re.  Cic.  Se  —  de 
P-îu,  continenter  vivëre.  Cic. 
Se  —  de  (faire  qqch.),  satis 
habëre  (av.  l'Inf.).  Cœs.  ou  si 
(av.  le  Subj.),  Nep.  Il  se  con- 
tenta de  défendre  mon  nom  et 
ma  cause,  nihil  aliad  nisi 
meum  nomen  causamque  sas- 
tinuit.  Cic.^  Contenter  qqn  en 
faisant  ce  qu'il  attend  ide  nous 
pour  ne  rien  souhaiter  au  delà. 
Se  probàre  alicui.  Cic.  Probâri 
alicai.  Cia.  Cœs.  A'ep,  Uieii  ne 
le  — ,  nihil  ei  placet.  Cic. 

contentieusement,adv. D'une 
manière  contentieuse.  Litigan- 
tium  mare. A.  Animo  ad  contro- 
versiam,  ad  lites  proiapto.    A. 

contentieux,  euse,  adj.  Qui 
donne  lieu  à  des  débats.  Con- 
troversas,  a,  am,  p.  adj.  Cic 
Qaod  in  controversiâ  est  ou 
versatur.  Cic.  Litigiasus,  a, 
am.,  adj.  Cic.  C'est  une  matière 
— ,  res  in  controversiâ  est.  Sen. 
Très  — ,  contraversiosas,  a, 
am,  adj.  Liv.  Affaires  —  et 
(^ubstantivt.)  le  —  (l'ensemble 
des  affaires  contentieuses), 
causa  controversa.  Cic.  con- 
troversiâ, ee,  f.  Cic.  Introduire 
une  affaire  — ,  vocâre  (addacëre, 
dedacëre)  rem  in  cantrover- 
siam.  Cic  Juridiction  — ,  cen- 
tamviri,  aram,  m.  pi.  Liv .  a 
cagnitionibas.  Cad.  1  (Arch.) 
Qui  élève  des  discussions,  des 
débats,  Litigiasus,  a,  am,  adj. 
Cic.  Litium  capidas.  Cic.  Sœpe 
litigans.  Cic.  Promptas  ad  lites 
contrahendas.  Cic. 

contentif,  ive,  adj.  (Chirur- 
gie.) Destiné  à  contenir  des 
parties  disjointes.  Qui  [qase, 
qaod)  ligat  ou  alligat.  A.  Ban- 
dage — ,  ligamen,  iniSt  a.  Cels. 
alligatara,  se,  f.  Col. 

1 .  contention,  s.  f.  (Arch.) 
Débat.  Voy.  ce  mot,  ^  Korte 
tension  des  facultés.  ConientiO, 
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onis,  f.  Cic.  Icf.  animi.  Cic). 
Intentio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
animi.  Cic).  Avec  — ,  con- 
tenté. adv.Cic.Voy.  application. 
5.  contention,  s.  f.  (Chirur- 
gie.) Aciion  de  contenir  de^ 
rrties  disjointes.  Ligatio,  onis, 
C:fl.-Aar. 
contenu,  ue,  adj.  et  s.  m.  Voy. 

CONTENin- 

conter,  v.  tr.  Relater  (un  fait) 
en  éuumérant  ses  dilTérentes 
circonstances.  Enarràre,  tr. 
Cic.  Plin.  Perseqai,  dép.  tr.  Cic. 
une  fable,  pluribas  verbis  ex- 
ponére.  Cic.  —  ses  chagrins  à 
qqn,  do/ores  saos  ad  aliquem 
déferre.  Tac.  —  que...,  re- 
ferre. Liv.  narràre.  Cic.  (avec 
la  Prop.  InCn.)  Fig.  En  conter 
de  belles,  lepida  memorâre. 
Plaat.  En  —  de  belles  sur  le 
compte  de  qqn,  voy.  beav.  , 
(Par  est.)  —  une  nouvelle,  une 
anecdote,  fabellam  narrâre. 
Uor.  et  absol.  narrâre,  tr.  Ter. 
Voy  RACONTER.  Absol.  Il  conte 
bien,  est  fabalator  elegantissi- 
mws.  Sen.  narrator  facetas. 
Cic.  Il  (Spécialt.  )  Dire  à  qqn  un 
récit  inventé  pour  amuser. Com- 
minisci  et  confingêre.  Cornif. 
—  une  fable,  (abellam  referre. 
Phsd.  fabellas  garrîre.  Hor. 
Il  (P.  ext.)  Dire  à  çqn  des 
choses  inventées  pour  tromper. 
Conter  des  sornettes,  nagâri, 
dép.  intr.  Cic.  ineptlre,  intr. 
Catall.  alacinari,  dép.  intr.  Cic. 
En  —  à  qqn  (le  tromper),  verha 
dare  alicai.  Cic.  Voy.  tromper. 
En  conter,  conter  fleurette,  voy. 
courtiser,  fleurette. 
contestable,  adj.  Qui  peut  êtra 
contesté.  Controversus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Qaod  in  contro- 
versiam  cadit  ou  vocûri  potest. 
Cic. 
contestant,  ante,    adj.    et  s. 

m.  Voy.  contester. 
contestation  (lat.  contestatio, 
•  action  d'appeler  eu  témoi- 
gnage '  et  '  appel  des  témoins 
à  l'ouverture  des  débats»!,  s. 
f.  Action  de  contester.  Con- 
certatio,  onis  (•  discussion, 
débat  •>■;,  f.  'J'er.  Cic.  etc.  (très 
usité)  ;  certamen,  minis,  n. 
Cic.  Liv.  etc.  {ex.  :  c.  jaris 
[•  cont.  de  droit  •].  Liv.  in 
certamen  venire  [•  entrer  en 
cont.  •]  cum  aft^uo.  Cic.  ins- 
titaëre  tibi  certamen  cam  ali- 
qao.  Cic.)  ;  contentio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  polémique,  dé- 
bat) ;  disceptatlo,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  di=cus=ion, débat, 
controverse)  ;  pngna,  ee,  f. 
Cic.  etc.  (voy. discussion, DÉBAT, 
controverse)  ;  controversia, 
W,t.  Cic.  etc.    (voy.  discussion, 

CONTR0VF,R=E.        LITIGE)  ;     BlteT- 

catio,  onis,  f.  Cic.  etc.  fvoy. 
Discov-iioNi ,-  Jurgium,  il,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  querelle);  rYxa, 
SB,  f.  Cic.  etc.  (voy.  querelle, 
dibcus=ion);  lis,  ïltis  {•  diffé- 
rend,  contestation    •),    t.   Cic. 
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etc.  (ex.  :  lis  uxoria  [»cnntest. 
provoquée  par  la  femme  ■]. 
i'en.  Utes  factte  sunt  intereos. 
Ter.  setatem  in  litibiis  conte- 
rëre.  Cic.  lites  eoram  sedàre. 
Cic).  Elever  une  — ,  confro- 
versiam  constitaêre.  Cic.  facërc 
{de  ré).  Cic.  Liv.  Sen.  intendére 
ou  straëre.  Cornif.  Avoir  uiii> 
— ,  oonfroi-crsiam  habêre  (cam 
ali'jao  de  fando).  Cic.  (cf.  habeo 
contentiùncnx  ou  aliqaid  con- 
tentionis  cum  aliguo.  Cic.  est 
milii  certamen  ou  certatio  ou 
contentio  ou  controversia  cam 
aliguo.  Cic.).  Mettre  en  — ,ad- 
dacère  ou  deducére  (rem)  in 
controversiam.  Cic.  Cela  ne 
soulTre  aucune  — ,  id  nallam 
recipit  controversiam.  Cic.  Cola 
donne  lieu  à  — .  id  venit  in 
controversiam.  Cic.  II  s'élève 
une — ,  oritar  certamen  ou  con- 
troversia. Cic.  Etre  on  —  (av. 
qqn  au  sujet  de  qqch.),  Iiabêre 
controversiam  cam  aliquo  de 
aliqaà  re.  Cic.  litigâre  cam  ali- 
qao  de  aliqaa  re.  Cic.  Il  «st  hors 
de  —  que,  non  est  controver- 
sia, qain...  (av.  le  Subj.).  Cic. 
Le  seul  point  hors  de  — ,  c'est 
que...,  id  unum  non  ambigitar 
(avec  une  Prop.  Inf).  Cic. 
conteste,  s.  f.  (Vieilli  au  sens 
général.)  Le  fait  de  contestoi 
Voy. CONTESTATION.  ||  (Spécialt.) 
Loc.  adv.  Sans  — ,  sine  contro- 
versia. Cic.  sine  allô  contro- 
versia. Cic. 

contester,  v.  tr.  Mettre  en  dis- 
cussion ce  que  qqn  revendique. 
Aliquid  in  controversiam  vo- 
câre,  addacère  ou  dedacère, 
Cic.  Controversiam  habêre. 
Cic.  Litigâre  (cam  aliqao  de 
aliqaa  re).  Cic.  Ambigére  (de 
aliqaa  re).  Cic.  Disceptâre  (de 
aliqaa  re).  Cic.  Contendêre 
(cam  aliqao  de  aliqaa  re).  Cic. 
Nep.  —  avec  acharnement,  di- 
gladiari,  dép.  intr.  Cic.  (cf.  d. 
inter  se  de  aliqaa  re.  Cic).  \\ 
(Absolt.)  La  mouche  et  la 
fourmi  contestaient  de  leur 
prix,  masca  et  formica  conten- 
debant  acriter  qase  (il  faudrait 
u(ra)  plaris  esset.  Phœd. 
Spécialt.  (Droit)  Les  parties 
contestantes,  les  contestants, 
litigantes,  iam,  m.  pi.  ii  qui 
ambigant.  Jet.  ^  Mettre  en  dis- 
cussion ce  que  qqn  affirme.  In- 
fUiari,  tr.  Cic  Infdias  ire.  Nep. 
Negàre,  tr.  Liv.  —  l'évidence, 
rem  manifestam  infitiari.  Plin. 
j.  —  le  bonheur  de  Jupiter, 
Jovi  controversiam  facére  de 
felicitate.  Sen.  Question  con- 
testée, id  de  qao  agitar  ou  rea 
in  controversiam  dedacta.  Cic. 
qaod  in  controversia  relinqui- 
tar.  Cic  Je  ne  le  conteste  pas, 
nihil  enim  pagno.  Cic.  Epicure 
conteste  qu'il  y  ait  un  instant 
où,.,  EpicaraA  negat  allamesse 
tempos  qao...  Cic.  Personne  ne 
contestait  que,,.,  controversia 
nalla  erat,  qain  (avec  la  Subj.). 
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Cic.  Je  ne  conteste  pas  que..., 
haud  ambigam  ne...  (avec  !« 
Subj.).  Cic. 

conteur,  s.  m.  Celui  qui  conte 
iiqch.  Narrator,    oris,    m.   Cic 
Un      plaisant      — ,       festiiam 
acroama.     Cic.     \\      (^Spécialt.) 
Celui    qui    invente    da^    rêcitj 
faits  pour   amuser.    Fabalator 
oris,  m.  Sen.  Getl.  ^    (Par  ext.)    il 
Celui    qui   dit    des     choses   ior   1 
ventées  pour  tromper.  Simula-   il 
for,  oris,   m.  Cic.   Tac.    Un  — 
de  sornettes,  nngator,  oris,  m. 
Cic.  alucinator,  oris,  m.  Paul, 
e.v  Fest.    C'est    un    —    de   sor- 
nettes, /lie  nugas  garrit.  Plaat, 
Grand    —    de    fleurettes,    voy. 
fleurette. 

contexte,  s.  m.  Ensemble  non    j 
interrompu    des    parties    d'un    1 
te.xte.    Contextas  orationis  ou 
terborum    ou    rerum,    Cic  ou 
raù'o  sentcntiarum.  Cic. 

contexture.  s.  f.  Entrelace- 
ment complexe  des  élément» 
que  forment  certains  tissus  or- 
ganiques. Structura,  se,  f.  Gels. 
Compages  corporis.  Cic.  ^ 
(Fig.)  Liaison  des  parties  dan»  j 
l'ensemble  d'une  composition  ' 
littéraire.  Contexius,  ùs,  m. 
Cic.  (cf.  c.  orafionis.  Cic.  re- 
rum et  verboram.  Quint,  di- 
cendi.  Quint,  operis.  Tac). 

contigu,  uë,  adj.  Qui  toucha 
à.  Contiguus,  a,  um  ipr. 
-  qui  touche  -),  adj.  Ov.  Plin. 
Tac.  fvoy.  voisin,  avoisinant)  ; 
coDtinuus,  a,um  («qui  tient 
à  autre  chose,  qui  vient  immé- 
diatement après,  contigu  ■), 
adj.  Hor.  Liv.  Saet.  (ex.  :  t, 
agri.  Sact.  tccta.  Plin.  j.  plur.  i 
subst.  continua  [«  territoires  I 
contiïus  '].  Liv.  [.\X.\',  5,  7; 
6,  ôj)  ;  continens,  entis, 
(<■  qui  tient  à  »),  p.  adj. 
Cic.  Caîs.  (ex.  :  aëres<o.  mari. 
Cic.  c.  ripœ  collis.  Cses.  haia 
fando  axoris  contînentia 
qaœdam  prsedia  atqae  adjanO' 
ta.  Cic.  Cappadocise  pars  ea, 
oUiTî  cum  Cilicia  continens  est, 
Cic).  Etre  contigu,  adjacêre, 
intr.  Liv.  (ex.:  7'oscos  ager  Ro- 
mano  adjacet.  Liv.).  Voy.  at- 
tenant. 

contigiilté,  s.  f.  Etat  do  ce  qui 
est  contigu.  Res  contiguœ,  /i- 
ni(inisi»,i  con^nea,  adjacentes. 
Cxs.  Plin.  La  — de  deux  mai- 
sons, continentia  tecta.  Liv. 

continence,  s.  f.  Le  fait  de  se 
contenir,  do  s'abstenir  des 
plaisirs  des  sens.  Abstinentia, 
.7-,  f.  Plin.  Continentia,  œ,  f. 
Cic.  Temperantia,  se,  t.  Cic. 
(cf.t.in  prsetermiitendis  volup- 
tatibas.   Cic). 

continent,  ente,  adj.  et  ». 
m.  Qui  observa  la  continence. 
Abstinent,  p.  adj.  Coi.  Conti- 
nens, p.  adj.  Cic  (opposé  à 
intemperana,  libidinosus.  Cic). 
Voy.  CHASTE.  1  (Médoc.)  Dont 
l'action  est  continue. Con^nens, 
p.    adj.   Cela.  (cf.   continente» 
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febres  sineintermissione.  Cels.). 
«  (Gi">s.)-  Qi'i  s'éiond  sans  in- 
terruption (urch.).  Continens. 
Cic.  [c(.c.litas.  LivA.'i  •'^'-  "»• 
Chacune  dos  yrandos  divisions 
do  U  tui'i-e  rormo.  Contimms 
terra.  Cic.  fr.  Ncp.ot  (simnl.) 
continens,  entis,  (.  Cxs.  Liv. 
Suplo  — t  in  coniinenti.  Jet. 
continental,  aie,  adj.  Qui  ap- 
pai'tiout  à  un  continent.  Qui 
(qtia;.  qaod)  ad  continentem 
attinet.  A.  Armée  —,  exer-itas 
terrester.  Nep.  copiée  terres- 
tres. Liv.  (s'opp.  à  navales  co- 
pise.  Liv.) 

contingence,  s.  f.  (PUilos.) 
Oaraciei-e  de  ce  qui  est  con- 
tingent. Condicio  reram  qaa- 
contingant  et  accidant.  A.  for- 
tuita,  oram,n.  pi.  res  fortait3e. 
Cic.  condicio,  onis,(.Cic.  Prou- 
ver la— d'un  événement,  proba- 
re  rem  [ortailam  esse  ou  casa 
evenisse  ou  non  necessariam 
esse.  Cic.  Selon  la  —  des  cas, 
proat  contlgerit.  A.  1  (Géom.) 
Angle  de  — ,  angalas  arcam 
contingens.  A. 

contingent,ente,  adj.  (Philos.) 
Qui  arrive,  mais   non    pas  né- 
cessairement. Fortaitas,  a,  arn, 
adj.  Cic. Non  necessarias.  Cic. 
Qui  {qaée,  quod)  (ortaito  acci- 
dit,  contingit.  A.    \\    (Par  ext.) 
Idées,      vérités      —,     (ortaita, 
oram,  n.  pi.  Cic.  res  fortuitx. 
Ciel  Qui  échoit  à  qqn.Rafas.a, 
am,  p.  adj.  Cic  Qui(gu;B,  cjuod) 
redit   ad  aliqaem.    A.  Pour  sa 
— part,  pro  portione.  Cic.  pro 
rata  parte.  Cic.  pro  virili  par- 
te. Cic.  Il  (Farext.  substantivt.) 
La  part  que  qqn  se  trouve  avoir 
à  fournir.  Portio,  onis,    f.  Cic. 
Si  qqn  refusait   de  fournir  son 
—  pour  la  solde  des  troupes,  si 
guis    in    militare     stipendiam 
tribatam  non  constituisset.Liv. 
\[  (Spécialt.)  Le— de  troupes  et 
simpl.    le  —,    certas    nameras 
militam  qai  imperatas  est.  Liv. 
ou  certas  et  constitatas  name- 
ras   militam.  Liv.    Fixer    le  — 
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CONTINUELLEMENr.   1 

pace.   Continuas 


pour  chaqueélat, guanium  çfita;- 
qae  civitas  militam  mittat 
constitaëre,  ou  qaantam  ex 
qaaqae  civitate  militam  debea- 
tar  conscribëi-e.  Liv.  Que  leur  — 
de  troupes  était  prêt,  milites  ex 
formula  paratos  esse.  Liv. 

continu,  ue,  adj.  Composé 
d'éléments  qui  forment  une 
suite  non  interrompue.  |1 
Dans  la  temps.  Continaas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Perpétuas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Assidaas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Pluies  — ,  asaidai  imbres. 
Cic.  Pendant  plusieurs  jours 
—  ,  continuos  complures  dies. 
Cses.  Navigation  — ,  navigatio 
nihilintermissa.  Tac.continaa. 
PUn.  j.  Fièvre  —,  (ebris  con- 
tinens. Cels.  Si  la  fièvre  est — , 
si  febris  non  déficit.  Cels.  Fig. 
Eloquence  — ,  loqaacitas  pe- 
Tennis  ou  profluens.  Cic.  \\ 
(Arch.)  Loc.  adv.  A  la  —,  voy. 


Dans   l'es- 
am,    adj. 
llor.  PUn.    Perpétuas,    a,  am, 
adj.  Cic-  Continuatus,    a,  am, 
p.    adj.    Cic.    Mur  — ,  parietis 
perpetaitas.Qaint. 
continuateur,    continuatri- 
ce, s.  m.  et  f.    Celui,   coUo  qui 
continue  ce  qu'un  autre  a  com- 
mencé. Qai  {qace)  rem  instita- 
tam   porro   tractât    et    absol- 
vit.  .4. 
continuation,  s.  f.   Action   do 
continuer    qqch.    Continaatio, 
onis,  f.   Cxs.  Se  chargor  do_  la 
—  d'un  ouvrage,  reliqaa  dein- 
ceps  perseqai.  Cic.    \\    (Par  ext.) 
Le     résultat     de     cotte  action. 
Voy.     SUITE.   1   Le    fait    d'être 
continué.  Perseveratio,  onis,  f. 
Cœl.-Aar.  Ténor,  oris,  m.  Liv. 
La  —  de  la  guerre,  continaatam 
bellam.  Liv.  Par  une   —  inin- 
terrompuo    du     régime  _  légal, 
perpetao  tenore  jaris.  Liv.  Par 
une  —  non   interrompue,     ano 
velat    tenore.  Liv. 
continuel,  elle,  adj.  Qui  a  lieu 
sans    interruption.    Continens, 
p.  adj.    Cœs.  Cic.    Continaas, 
a,um,  adj    Cic.    Perpetaas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Assidaas,  a,  um, 
adj.  Liv.  Pluies  — ,_  voy.  conti- 
nu.  Par    un    exercice   ^ —     (des 
corps),  cotidiana  exercitatione. 
Cses.    Il  rappelait  ses    —  bien- 
faits, perpetai  temporis  of^cia 
prsedicabat.  Cœs.  Visites  —  des 
amis,     assidaitas     amicoram. 
Cic.     Guerres     —,     assidaitas 
belloram.    Liv.    Commerce    — 
de    lettres,     assidaitas   littera- 
ram.  Cic.    Beuveries    — ,   per- 
potatio,  onis,   f.    PUn.    Efforts 
démesurés    et    —,  e^asa    sine 
inlermissione    contentio.    Cic. 
Les  guerres  étaient  presque  — , 
semper   fere  bella  gerebantar. 
Cic.  Avoir  des  relations  —  avec 
qqn,  in  consaetadine  cam  ali- 
qao  permanére.  Cic. 
continuellement,  adv.  D'une 
manière      continuelle.     Conti- 
nenter,  adv.  Cic.  Perpetao,  adv. 
Cic.    Uno  tenore.  Cic.  Sine  in- 
termissione  ou   sine   alla  tem- 
poris intermissione.  Cic.  Source 
qui    coule    —,  fons    perennis. 
Cses.  Boira  —,  perpotâre.  Cic. 
Boira  —  jour  et  nuit,  diemnoo- 
temqae    potando    continaâre. 
Tac.    Faire  —   une  chose,  non 
intermiltere  aliquid.  Cxs.  nal- 
lam     tempas     dimittëre    qain 
(et  la  Subj.).  Cic.  non  desistëre 
ab  aliqaa  re  ou  aliqaa  re.  Cœs. 
Sali,  non  desincre,   non   ces- 
sâre    (prop.    infin.).  Cic.  Tra- 
vailler —  jour  et  nuit,   conti- 
naâre   diem    noctemqae  opas. 
Cœs.  On    travaille   —  pendant 
la    nuit,  nalla   pars    noctarni 
temporis  ad  laborem  intermit- 
titar.    Cœs.    Qu'ils    soient-  — 
avec   toi,     ipsi    tecam  assidai 
sint.  Cic.  Etre  —  à  la  campa- 
gne, ruri  assidaam,  esse.  Cic.  Tu 
as   beau  aboyer   —  après  moi. 


allatres    licet    asqae    nos      et 
asque.  Mart.  On    poussa    —  l03 
travaux  (d)  siège),  ab  apparata 
operam  nikil  cesaatam  est.  Liv. 
continuer     (lat.     continuare, 
'  rendre    continu    ••),  V.   tr.  et 
intr.    Il    V.    tr.   Poursuivra   (ca 
qu'on    est    en   train    do  faire). 
Persequi   [pr.    -    poursuivre 
ce  qui  est   commence   ■•),    dép. 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  poursuivre)  ; 
exsegui,  dép.  tr.  Cic.etc.(ex.: 
exseqai   aliquid   asqae  ad  ex- 
fremam.    Cic.  incepta.    Liv.)  ; 
instàre,   intr.    Cic.    etc.    (ex.: 
instdre    alicai    rei.    Cic.    voy. 
poursuivre)  ;   insistère,    intr. 
Cic.  (ex.:    ins.   alicai   rei.  Cic. 
voy.  poursuivre)  ;  perseverà- 
re,  intr.  Cic.  etc.    (ex.:  orat  at 
ineoperseverem.Cic.p.  inbello. 
Liv.  in  obsidione.  Liv.)  ;  eOB- 
tinuàre,    tr.  Cic.  etc.    (ex.:   c. 
diem  noctemqae  opas.  Cic.   c. 
hiemando  bellam.    Liv.)  ;  non 
intermittére,    tr.     Cic.    etc. 
(ex.  :    non    int.    stadia.     Cic. 
prœliam,  iter.  Cœs.);  non  de- 
sistëre, intr.   Cic.    (ex.  :    non 
desist.  ab  aliqaa  re.  Cic.  Cœs. 
is     liceri   non    destltit.     Cic). 
Continuer      de,      continuer     à 
(av.  l'inf.) ,  pergère,  tr.   Cic. 
etc.    (ex.  :     p.  iter.    Hall.    Liv. 
aliquid  facere.    Cic.)  ;    perse- 
verâre,  tr.    Cic.  etc.    (ex.  :  p. 
facëre.     Cic.    meminisse.   Sen. 
fagëre.  Cœs.).    —    de  marcher, 
continenter    ire.     Liv.     conti- 
naâre iter.    Liv.    —  à  vivra  de 
1  a  même  façon,  institatam  saam 
tenëre.  Cic.     \\    (Absol.)   Per- 
gère, abs.  Cic.  etc.  {e\.:perge 
porro.  Cic.  si  pergis.  Liv.  per- 
gam    atqae    inseqaar  longias. 
Cic.)  ;  perseverâre,  abs.  Sen. 
PUn.    j.     (ex.  :     persévéra,    at 
cœpisti.    Sen.  1    Reprendra  (ce 
qui    a    été    laissé       inachevé). 
Continuare,  tr.  Cic.  Tac.  (ex.: 
c.  pontem.  Tac.)  ;  repetére,  tr. 
Cic.  etc. (voy.  reprendre,  recom- 
MENcERJjresumêre,  ir.Pl.j.  etc. 
(voy.  [s']  occuper   [de   nouveau 
de],  [se]  remettre  [à])  ;  exse- 
qui,    dép.    tr.   Cic.    etc.  (voy. 
poursuivre  [!']  achèvement  [de]) . 
Ne    pas    —    une   construction, 
œdi§,cationem  deponëre  ou  ab- 
jicëre.    Cic.    Voy.    reprendre. 
Continuez     votre     discours    et 
(abs.)  continuez,  perge.  Cic.    Il 
(Par  anal.)  En    pari,  de   ce  qui 
allait  arriver  à  son  terme.  Voy. 
PROLONGER.  —  à  qqn  son  com- 
mandement, prorogâre    alicai 
imperiam.    Liv.     magistratam 
continaâre.    SaU.    Liv.    \\  (Par 
ext.)  —  qqn  dans  son  comman- 
dement,   même    trad.    1   (Par 
anal.)    Se     continuer,    c.-à-d. 
s'étendre      sans      interruption 
(dans    l'espace).    Continuàri, 
pass.    moy.    Cic.      Liv.     (ex.  : 
priasqaam continaarentar  hos- 
tiam  opéra.    Liv.    alicai  mon- 
tibas  continuata   videntar  ne- 
mora  riparam.Cart.). Voy.  [se] 


l£6 


CON 


PROLONGER,  s'iÎTESDRE.l   V.    intr. 

Sepoursuivra  (Pr.  parLiLu-o  un 
a  coinm  wicé*.  Pernutnêre,  uni-. 
Sali.  Le»  hostilités  sa  coiui- 
nucrent,  in  bello perseveratam 
est.  Lii'.  Il  (Par  aiial.\  S'ctjii- 
dra  sans  incerrupiioii  dans 
l'espac-".  Continiuiri  ,  p  iss. 
moy.  Curt.  A'oy.  ci-dessusi. 

continuité,  s.  f.  Caraetèra  d  ■ 
c>  qui  o>e  oontiau.  ||  (Dans  lit 
tsm  s.)  Condnaatio,  onis,  f. 
So'j^  (cf.  c.  laboram.  Suet. 
prosp:^rorum.  Flor.).  Perpa- 
taitiis,  atis,  f.  Cic.  Assidailas, 
alis,  f.  Cic.  Ténor,  oris,  m.  Lt'i-. 
La  —  des  événements,  séries 
reram.  Cic.  ténor  reram.  Liv. 
—  d'infortunes,  reram  adver- 
saram  assidaitas.  Sen.  —  de 
froid,  longioris  frigoris  perti- 
naci*.  Sen.  La  —  dos  plaisirs, 
perpelam  et  conte.xt3e  volap- 
tates.  Cic.  La  —  du  discours, 
des  discours,  contexta  oratio. 
Quint.  conte-rtas  orationif, 
verbor-jm.  Cic.  Qaint.  Voy. 
ENCHAisTMENT.  Ne  pas  inter- 
rompre la  —  dans  les  récits, 
tcnorem  in  narrationibas  ser- 
vàre.  Quint.  T  (Dans  l'espace.) 
Continaatio,  onis,  f .  Cic.  Séries, 
et,  f.  Cic.  Perpetaitas,  atis,  f. 
Cic.  Liv.  La  —  des  parties, 
continaatio  seriesqae  reram. 
Cic.  La  —  d'un  mur,  parietis 
perpetaitas.  Qaint.  Avec  — , 
continué,  adv.  Varr.  Faire  une 
solution  de  — ,  continaationfm 
scindëre.  Sen.  interrumpére 
aliqaid.  Cœs.  Présenter  une 
solution  de  —  dans  les  idéiîs, 
non  omnes  partes  qaibus  con- 
tinaatio rationam  compreuen- 
ditur,  asseqai.  Sen.  Voy.  con- 
tiguïté, SOLUTION. 

continûment,  adv.  D'une  ma- 
nière continue.  Continenter, 
adv.  Catull.  Continua,  adv. 
Quint.  Contexte,  adv.  Cic.  Non 
interrupte,  adv.  Cic. 

contondant,   ante,   adj.  Voy. 

COSTONDRE. 

contondre,  v.  tr.  (Arch.) 
Meurtrir,  blesser  par  le  choc 
(sans  percer,  sans  déchirer). 
Contandére,  tr.  Cic.  ||  (De 
nos  jours,  au  part.  prés,  em- 
ployé adjectivt.)  Instrument 
contondant.   Teltim,  i,  n.  Cels. 

contorsion  (lat.  contortio, 
l'action  de  brandir,  d'agiter  en 
l'air»), 8.  f.  Action  de  déformer 
en  tordant.  Dislortio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  d.  membrorum.  Cic). 
Depravatio,  onis,  f.  Sen.  (cf. 
articaloram  depravationes  .af- 
ferre.  Sen.j.  ||  .Mouvement  qui 
contracte  irrégulièrement  les 
membres,  les  traits  du  visage. 
Distortio   et     depravatio.    Cic. 

—  du  visage,  os  distortam. 
Ter.  valtas  distorlas.  Quint, 
depravatio  oris.  Cic.  Faire  des 

—  ,  os  distorquêre.  Ter.  du- 
cëre.  Cic.  Voy.  grimace.  ||  (Par 
en.)  Gestes  affectés.  Jantatio, 
onù,    r.    Cic.     Il     (Fig.    are'i.) 
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.\cuou  de  deligurer,  depravatio, 
onis,  f.  Cic.  —  donnée  au 
droit,  malitiosa  jaris  interpre- 
tatio.  Cic.  calamnia,  œ,  t.  Cic. 
contour,  s.  m.  Surface,  li^jno 
qui  termine  extérieurement  un 
corps.  Circumscriptio,  onis, 
f.  Cic.  {e.\.:  cirraniscriptio  tc'rne 
U  les  contours  do  la  terre  ■]. 
Cic.)  ;  ambitus.  ùs,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sinuosa  toio  ambitu 
(•  découpées  dans  lout  le  c.  -] 
folia.  Plin.\  ;  extreiaitas, 
atis,  (.  Cic.  {e\.:  mandi  glo- 
bosi.  Cic).    Embr-isser   tout  le 

—  de,  complecti,  tr.  Cic.  cin- 
gëre.  tr.  Liv.  ||  (P.  ext.)  Trait 
qui  représente  par  le  dessin 
cette  limite.  Ejctrema  linea- 
menta.  Cic.  Extremx  line<e. 
Cic.    Reproduire,    esquisser    le 

—  d'une  figure,  lineamenta 
oris  effmgëre.  Cic.  adumbrare 
{aliqaidi.       Val.-Max.      Qaint. 

Voy.    ESQUISSER. 

contourner,  v.  tr.  Façonner 
(un  objet  arrondi),  spéciale- 
ment en  marquant  le  contour. 
Primas  lineas  ducëre  alicajus 
rei.  Qaint.  adumbrare  aliquid. 
Val.-Max.  Qaint.  Voy.  es- 
quisser. Spccialt.  Cheveux 
contournés,  crines  convolati. 
Varr.  Cornes  —  (du  bélier), 
convolufa  in  anfractum  cor- 
naa.  Plin.  Voy.  spirale,  vo- 
lute. 1  Déformer  en  courbant. 
Distorquêre.  Ter.  Sen.  (voy. 
TORDRE,  [faire]  grimacera  ; 
depravàre,  tr.  Ter.  Sen.  Plin. 
(ex.:  os.  ocalos.  Ter.  Sen.l; 
intorquére,  tr.  Cic  (ex.  :  i, 
mentam.  Cic.  vultam.  Gell.). 
Membres  contournés,  corpori;: 
partes  detortse,  Cic.  Jambes 
contournées ,  obliqua  crura. 
Plin.  Taille  contournée,  m,em- 
bra  prava.  Cic.  Se  — ,  inflecti. 
Cic.  in  orbiculos  gyrosque 
(lecti.  Col.  Au  fig.  Altérer, 
gâter.  Detorquëre,  tr.  Plin.  J. 
Depravàre,  tr.  Cic.  Infiectëre, 
tr.  Cic.  Il  Par  ext.  Style  — , 
contorta  oratio.  Cic.  dura  ora- 
tio. Cic.  1  Faire  le  tour  de 
(qqch.).  Circumire,  tr.  Curt. 
(ex.:  c.  iocum.  Curt.);  obam- 
bulâre,  intr.  Liv.  (ex.  :  ofe. 
maris.  Liv.).  Ils  adoucissent 
les  pentes  en  contournant  l.i 
montagne,  molliant  an[ractihus 
clivos.  Liv.  Voy.  tour. 

contractant,  ante,  adj.  et  s. 
m.  et  f.  Voy.  1.  contracter. 

contracte,  adj.  (Gramm.)  Qui 
présente  certaines  contrac- 
tions (dans  ladéclinai8on,daiis 
la  conjugaison).  Formes  — , 
verba  in  qaibus  aliqaa  syllaba 
exdaabusin  anamcoa,ctaest.A. 

I.  contracter,  v.  tr.  Prendre 
un  engagement  envers  qqn. 
Contrabére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
K  matrimoniam.  Suet.  Justin, 
i-am  multis  res  rationesqan 
contractée  [•  engagements  con- 
tractés "].  CiC-  is  qui  contra- 
hi'lntt  f,.    le  contr.-ictarit  ■''\.Cii:. 
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a  qaihascum  contrahehaî 
[-  avec  ldS(|uels  il  contractait ( 
des  engai^eiucmis  »].  Cic.  nt-qat 
si  tecam  agas  atii/nid.  neqae  si 
cum  altero  contrahas,  vacàr^ 
of^cio  potes.  Cic.  p.ir  ext.  c, 
a*s  alienani  [«  contracer  dea 
dettes  •].  Cic.)  ;  pacisci.  dép, 
tr.  Ctç.  etc. f  voy.  convenir  [de]) 
—  alliance  avo,^  qi".  f'edat 
cum  aliquo  facëre  ou  icëre  ou 
ferîre.  C:ic.  jangëre.  Liv.  (a 
dcre  jungi  alicai.  Liv.  —  nia- 
riag-?,  matrimoniam  inlre.  Liv^ 
malrimonio  Junjji  uu  conjungi. 
Liv.  —  nïariaiio  (avec  une 
femme),  matrimonio  aliquam 
secam  conjumicre.  Cic.  —  ma- 
riage (avec  un  lioniine),  nubèr« 
alicui.  Cic  —  amitié  avec  qqn, 
amicitiam  cum  aliquo  facër» 
ou  ^'ungërc.  Cic.  —  une  obli- 
gation, obligationis  vinculum 
suscipère.  Dig.  —  un  engage* 
ment,  voy.  engagement,  [s'] 
engager,  obligation,  contrat. 
Il  (Au  p.irt.  prés.)  Contractant, 
adj.  Les  parties  contractantes, 
contractores,  am,  m.  pi.  Cod. 
contralientes,  ium,  m.  pi.  Cic, 
paciscentes,  iam,  m.  pi.  Cocl. 
S.  m.  Le  contractant,  paciov, 
oris,  m.  Cic.  qui  contrahit  ne- 
gotium.  Cic.  T  Prendre  de  qqn, 
de  qqch.  (une  manière  d'être 
fâcheuse).  Contrahère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  malum  culpà, 
Cic.  valetudinem  adversam 
ferventissimis  sestibus.  Plin,  /. 
c.  morbum  ex  aegritudine  ou  ex 
dolore. Justin.).  —  une  mauvaise 
habitude,  malam  consuetudi- 
nem  ducëre.  Sen.  —  des  vices, 
vitia  conciprre.  Cic. 

2.  contracter,  v.  tr.  Réduire 
à  un  volume  moindre  sans  que 
la  masse  diminue.  CODtra- 
hêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
(rontem.  Plaut.  Cic.  Quint. 
Plin.  j.  (opp.  .^  frontem  expor- 
riijëre,  explicâre,  remittëre].  c. 
valtum.  Ov.  tam  palmones  se 
contrahant  aspirantes,  tam 
respirata  dilatant.  Cic.  nervi 
mascaliquc  contrahaniw  ['Se 
contractent  "J .  Cels.  stom.achi 
partes  ère,  qaœ  sunt  infra  id 
qaod  devoratar,  dilatantur  ; 
qure  autem  saprUf  contrafian- 
tur.  Cic.  contractam  aliqao 
morbo  bovis  cor.  Cic  [div.  II, 
37))  ;  astringére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  frontem.  Sen.).  ||-  (Fig.) 
Réduire  (deux  voyelles  ou  doux 
syllabes)  en  une.  Contrahëre, 
tr.  Cic  (orat.  155). 

contractile,  adj.  Doué  de  con- 
tractiliié.  Qui  {quse,  qaod]  con- 
traki  potest.  À. 

contractilité,  s.  f.  Propriété 
qu'ont  les  tissus  organiques  de 
pouvoir  se  raccourcir  ou  s'al- 
longer tour  à  tour.  Vit  gud 
corpora  contrahuntur.  A. 

contraction,  s.  f.  Mouvement 
par  lequel  le  volumed'un  corps 
devient  moindr»  (par  le  rac- 
courcissement   des    fibres  ou  le 
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rapprochement  îles  moléciilcsl 
Contractio,  onis,  f.  '-îc.  Scrih. 
Fii;.  Roiluction  do  doux  voyel- 
les  ou    d.'ux   syllabes    en    une 
seule.  !^yllaharam  coitus.  Qaint. 

Voy.    CRASE. 

ontractuel,  elle,  adj.  Réglé 
par  un  contrat.  Qui  [qurv,  qaod) 
lit  ex  pacto.  A. 

contracture,  s.  t.  (Arcliitect.) 
llétrécissoment  du  fut  d'une 
colonne,  Contractura,  ff,  f. 
Vitr.  1  (Médoc.)  Rossorrement 
d'un  muscle.  Higor  nervoram. 
Cels.  et  absol.  rigor,  oris,  m. 
Plin. 

iontradicteur,  s.  m.  Celui  qui 
contredit.  Obloquens ,  entis,  m. 
Cic.(T.  de  droit.)  Contradictor, 
oris,  m.  Nep. 

;e>ntradiction,  s .  f.    Action  dii 
contredire    qqn.    Contradic- 
tio,  onis,  f.  Sen.  rh,    (s'empl. 
aussi  au  pluriel;  mais,  à  l'épo- 
que classique,  on    trouve    seul. 
id   qaod  contra   dicitur  ou  ea 
qase  contra  dicuntar.    Cic.    ea 
qase  aliqais  contra   dicit.  Cic. 
voy.  objection).  Il  ne  peut  sup- 
porter la  — ,  $ibi  aliqaem  oblo- 
qui  non  patitar.  A.  Etre  en  — 
avec  qqn,  adversâri  alicai.  Cic. 
Esprit    de    — ,    concertationis 
stadiam.  Cic.   \\   (Par  ext.)  Op- 
position    formelle     à     qqn,    à 
nqch.Sans  —,nullo  obloqaente. 
Cic.  Voy.  OPPOSITION,  objection. 
Il   (Spéc.)  Contestation  on  jus- 
tice   des    prétentions    de  qqii. 
Voy.  CONTESTATION.  1  Action  de 
se    contredire.  Repugnantia. 
3Ë,  f.  Cic.  (voy.  DÉSACCORD,  op- 
position) ;    discTepantia,  se, 
f.  Cic.    (voy.    désaccord)  ;  di- 
versitas,    atis  {-    différence, 
opposition    -),    f.     PUn.     Tac. 
Suet.    (ex.  :    mira    diversitate 
natarse.    Tac.    [Germ.,    15].  d. 
tradentiam.  .Saet.  mira  d.  inter 
medicos.     Plin.)  ;    dissensio, 
onis,  f.    Cic.  (ex.  :    d.  utiliam 
cam  honestis.   Cic.   actionum, 
Sen.)  ;  incoDStantia,    se,    f. 
Cic.    (ex.  :  i.   Platonis.  Cic.  i. 
crationis    et    testimonii     tai. 
Cic).  Etre  en   — ,  inter  se  pu- 
gnâre  ou  discrepâre   ou    dissi- 
dère [en  pari,  d'opinions,  etc.]. 
Cic.   abhorrère     inter  se    [  on 
pari,  de  propos,  de  discours].  Cic. 
Etre  en  —  avec  soi-même,   se- 
cum    pagnâre.  Cic.  pugnantia 
loqai.  Cic.  a  se  dissidêre.  Cic. 
secuni  dissentïre.  Cic.  sibi  non 
constàre.    Cic.     (Les     témoins) 
sont   en  — ,    non    congraentia 
respondent.  Cic.    Ce  sont  là,  à 
mon  avis,  des  — ,  hœc  noncons- 
tantissimë  dici  niihi  videntar. 
Cic.  Voy.  contredire,  contrai- 
re, REBOURS.   I|    (Logique.)  Op- 
position   absolue    de    deux  ter- 
mes.   Cela     implique    — ,  hœc 
inter    se  pagnant.  Cic. 
contradictoire  (lat.  post.  con- 
tradictorias .  Cod.  Theod.  Cas- 
siod.),  adj.    Qui    contredit    ce 
qu'un    autre  affirme.  Pagnans 
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ou  repagnans,  part.  Cic.  Di- 
versas,  a,  am,  adj.  Cic.  Con- 
trarias, a,  um,  adj.  Cic.  Mon 
affirmation  est  —  à  la  voire, 
c.-à-d.  on  contradiction  avec 
la  vôtre,  voy.  contradiction. 
Débat  —,  altercatio,  onis,  f. 
Cic.  Qaint.  \\  (Par  ext.)  Juge- 
ment —  ,  contradictam  jadi- 
ciam.  Dig.  1  (T.  de  logique.) 
Qui  implique  contradiction. 
contradiction.    Proposi- 

-    disparatum,  i,   n.  Cic. 

I,  1,2).  Qaint.  (V,  11,  31). 
On  appelle  —  les  choses  qui 
s'excluent  logiquement, contra- 
rio ea  dicantur,  quae  simal 
vera  esse  non  qaeant.  Gell. 
contradictoireinent,  adv. 
D'une  maniera  contradictoire. 
Contrarie  (dicëre).  Tac.  \\ 
(Spécialt.)  T.  de  droit.  Enten- 
dre les  parties  contradictoire- 
ment,  ooram  discepfantes  aa- 
dire.  Liv.  Il  l'entendit  —  avec 
les  tribuns,  inter  enm  et  tri- 
banos  cognovit.  Liv.  A  moins 
qu'on  ne  les  jugeât  — ,  nisi  ex 
utraqae  parte  causaram  esset 
{acia  contentio.  Cic. 
contraignable,  adj.  Qui  peut 
être  contraint  à  qqcli.  par  voie 
légale.  Coactioni  obnoxias.  A.  | 
Qai  {qase,  qaod)  nexam  inire 
potest.  A.  _  1 

contraignant,  ante,  adj.  Qui 
impose  quelque  contrainte.  Qai 
{qaœ,  qaod)  alicai  necessitatem 
offert.  A.  Qai  [qaœ,  qaod)  coer- 
cet.  A. 

contraindre  (lat.  constrin- 
gère,  "  serrer  fortement  "),  v. 
tr.  Réduire  (qqn)  à  se  gêner. 
Alicai    vim    facëre.  Cic.    Voy. 

ENTRAVER,      GÊNER.      Se    ,     Sibi 

vim  facëre.  Cic.  natara".  repa- 
gnâre.  Cic.  Ne  point  se  con- 
traindre de  (faire  qqch.),  non 
posse  contineri,  qain...  Cœs.  1 
Réduire  (qqn)  â  agir  contre  sa 
volonté.  Cogère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem  vi  cogère  ou  ali- 
qaem  invitam  cogère  ad  ali- 
qaid.  Cic.  oufacëre  aliquid.Cic. 
at  faciat  aliqaid.  Cic.  voy.  for- 
cer) ;  adigère  (-  pousser, 
amener  [de  force]  à,  contrain- 
dre -),  tr.  Plaat.  Ter.  Tac. 
(ex.  :  ad.  aliquem  ad  saspen- 
diam.  Plaat.)  ;  subigëre  {pr. 
"  pousser  sous  -,  d'où  •  con- 
traindre ■>),  tr.  Plaat.  Sali. 
Liv.  (ex.  :  s.  Volscos  ad  dedi- 
tionem .  Liv.  Tarqainienses 
meta  sabegerat  framentam 
t7xercitai  prœbëre.  Liv.  at  re- 
linqaant  patriam  atqae  cives, 
nallam  vim  unqaam  sabacta- 
ram.  Liv.)  —  qqn  à  se  battre, 
alicai  necessitatem  pugnandi 
afferre  ou  imponëre  ou  inji- 
cère.  Cic.  —  qqn  à  reconnaître 
le  mérite,  ab  aliqao  invito  ex- 
vrimëre  laadem.  Cic.  Etre  con- 
traint de  ou  à  faire  qqch., 
coactum  ou  iniitum  facëre  ali- 
qaid.  Cic.  Se  voir  contraint  à 
oo  de  (faire  qqch.),  necessario 
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coji  (avec  riiif.).  Cic.  Absol.  — 
qqn,  subigëre  aliqaem.  Liv.  La 
volonté  ne  peut  être  contrainte, 
voluntas  cogi  non  potest.  Cic. 
Il      (Spéc.)     Contraindre      par 
corps.  Comprehendêre,  tr.  (Jic. 
contraint,  ainte,  adj.   Qui  est 
mal   a   l'aise  dans   sa    manière 
d'être,    d'agir.     Vi   coactus    ou 
coactas.   Cic.    Invitas,   a,  adj. 
(-'ic.   Voy.  GÊNÉ.    Il   \Par  anal.) 
Style  — ,  voy.   forcé. 
contrainte,  s.  f.    Etat  où  qqn 
est   réduit    à    s'imposer    de   Ta 
gêne.  Nécessitas,  atis,  f.  Cic. 
(ex.  :  necessi/a!e  coactas.  Cic). 
Je  viendrai,  à  la  condition  que 
vous  ne  vous    imposiez  aucune 
— ,   veniam,   eu  condicione,   ne 
qaid  contra  commodum  taam 
(acias.  Cic.  Vivre  dans  une  — 
perpétuelle,    semper  aliqaâ  re 
contrahi.  Cic.Xoy.  gêse.  Tenir 
qqn,  qqch.  en  — ,  aliquem  con- 
tinère.  Cic.  premère.  Sen.  ati- 
quid  cohibêre.  Cic.  Se  tirer  de 
la    —    de    qqn,  eripëre    se  ex 
dominatione   alicajas.     Cic.    1 
Action  de    réduire  qqn  à    agir 
contre  sa  volonté.  Vis,    f.  Cic. 
(voy.    FORCE,  violence)  ;  coac- 
tus,  Abl.  u,  m.  Cic.  Cxs.  (ex.: 
neqae  id  voluntate  suâ  fecisse, 
sed  coacta   civitatis.    Cœs.  co- 
acta    meo.    Cic.)  :    coercitio, 
onis,  f.  Liv.  (ex.:  c.  magistra- 
tas    [•   exercée   par    le   magis- 
trat -].   Liv.    [.X.\VI.    36,    là]. 
c.   seri'OPum  ['   exercée  contre 
les  esclaves  »].  .'?en.  errantiam 
sceleratoramqae.  Cic.  damnank 
aliamqae     coercitionem     mili- 
tiam     detrectantibas    inhibêre. 
Liv,  t.  de  dr.  coercitio    ["  droit 
de  contr. »]  in  hislriones.  Saet. 
adimére    coercitionem..   Saet.). 
Sans  — ,   voy.    librement.    Par 
— ,    invitam  cogendo.    Cic.   Je 
fais    cela    par    — ,   id    invitas 
(acio.  Cic.  vi  coactas  id  facio. 
Cic.  User    de    —    contre    qqn, 
aliqaem  vi  cogère.    Cic.  alicai 
vim  afferre.    Cic.    Employer  la 
— ,  vim  adhibére.  Cic.  \\  ^Spéc. 
t.  de  droit.)  Voie  légale  par  la- 
quelle on  contraint  qqn  à  s'ac- 
quitter de  ce  qu'il  doit.  —  par 
corps,  coercitio.  Frontin.  com- 
palsio.  Jet. 

contraire,  adj.  Directement 
opposé  à  qqn,  à  qqch.).  Con- 
trarius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  contrarias  partes  [»en 
sens  contraire  -,]  (laère.  Cic. 
contraria  regione  labi.  Cic. 
qai  versantar  rétro  contrario 
mota  atqae  cœlam.  Cic.  fig.  c. 
qaœdam  vis.  Cic.  aut  bono 
casa  aat  contrario.  Cic.  con- 
traria diversaqae  inter  se  pa- 
gnantia  natarse  stadia  cupi-  ' 
ditatesque.  Cic.  omnis  volaptas 
honestati  est  contraria.  Cic 
dementia  res  est  sanitafi  con- 
traria ['  est  le  contraire  =]. 
Sen.  rh.  subst.  contrariam,  ii, 
n.  Cic.  etc.  contrariam  de- 
cernebat  ac   paalo  ante  decre- 
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lerat.  Cic.  at  ego  hcc  ex  con- 
trario contendo.  Cic.  ut  rcli- 
i^aoranx  impe/Mforam  res  ad- 
versx  auctoritatem  minaunt, 
tic  hujas  ex  contrario  dignitas 
incomnxodo  accepto  in  dies 
awjebatur.  Ca?s.  au  plur.com- 
parare  contraria.  Cic.  non 
modo  non  coha^rentia  inter  se 
dicére,  sed  maxime  disjuncla 
atqae  contraria.  Cic.''  ;  ad- 
versus,  a,  um  {pr.  •  tourné 
vers  -,  d'où  '  qui  se  trouve  en 
Tace  -,  d'où  •  animé  d'un 
mouvement  contraire  •,  d'oà 
.fy.  •  adverse,  contraire  »),  p. 
adj.  Cic.  etc.  e.^.  :  venti  ad- 
versi.  I.iv.  adversissimi  navi- 
gantibas  venti.  Cses.  advenus 
alicui.  Cic.  adverso  senata,  ad- 
versâ  patram  volantate.  I.ii-. 
adiersa  pars  ['  la  parti  con- 
tr.  -].  A'ep.)  ;  diversus,  a, 
uni  ipr.  «  placé  dans  une  di- 
rectiou  diflérente  >),  p.  adj. 
Cic.  etc.  (o.x. :  hsec  videntar 
essea  propositarationediversa. 
(  ic.  laria  et  diversa  stadia  et 
artes.  Cic.  diversa  sibi  ambo 
consiti:i  capiant.  Cœs.).  Je 
pense  lo  — ,  id  contra  pato. 
Plin.  j.  (cf.  illi  dicêre  melias 
quam  prœcipëre  :  nos  contra 
(■  lo  contraire  »]  fartasse  pos- 
samas.  Cic).  (Arch.)  Aller  au 
contraire  de  ce  que  dit  qqn  et 
aller  au  contraire-,  in  con- 
frarùini  sententiam  Ire.  Cic. 
Les  contraires  (philos.),  con- 
traria, n.  p\.  Cic.  Il  (Loc.  prép.). 
Au  —  de,  contra  aiqiie  (ac)  ou 
qnam...  Cic.  Liv.  (cf.  vides 
omnia  (ère  contra,  ac  dicta 
sint,  evenisse.  Cic.  cam  contra 
(ecerint,  qnam  polliciti  sint. 
Cic).  Absol.  Au  — ,  contra  ea. 
Oses,  contra,  adv.  Cic.  Mais  au 
— ,  at  contra.  Cic  at,  conj. 
Cic.  attamen,  conj.  Cic.  On 
avait  peine  à  tenir  les  soldats  ; 
(au  contraire)  ils  réclamaient 
à  grands  cris,  miles  sejre  te- 
nêri  :  clamâre  et  poscère.  Liv. 
(II,  65,  S).  Tant  s'en  faut... 
qu'au  contraire,..,  tantam 
abest,  ut...  ut...  Cic.  Au  — , 
tout  au  — ,  bien  au  —  (dans 
les  réponses),  immo. Plant.  Ter. 
Cic.  immo  etiam.  Ter.  Cic.  im- 
mo vero.  Cic.  immo  cnim  vero. 
Ter.  immo  prorsas.  Cic.  ^ 
Hostile.  Voy.  ce  mot.  Se  mon- 
trer —  à  qqn,  adversari  ali- 
cai.  Ter.  Cic.  Voy.  opposition, 
[s"]  opposer.  1  Défavorable, 
nuisible.  Voy.  ces  mots. 
c  :.ntrairem'ent,  adv.  D'une 
manière  contraire.  Adversus, 
prep.  (av.  l'Ace.)  Cic.  (cf.  adv. 
iegemf"  contrairement  à  la  loi"]. 
Cic.)  .Contra,  prép. (avec l'Ace). 
Cic.  Tac.  (cf.  c.  consaetadinem. 
Hirt.  c.  exempta,  religionem. 
Tac). — à  ce  que,  contra  ac  ou 
atqae  ou  qnam.  Cic. — à  la  rai- 
êon,  répugnante  ratione.  Cic. 
Agir  —  au  bien  de  l'Etat,  con- 
tra rem  pablicam  {acéré.    Cic 
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—  à  l'avis  de  son  collègue, 
adversante  coUega.    Lii:  \oy. 

CONTRE. 

contralto,  s.  m.  Chez  les  fem- 
mes la  voix  la  plus  grave.  I'oa.- 
jrai  issima.  A. 

contrariant,  ante,  adj.  Porté 
à  contrarier.  Odiojus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Importanas,  a,  am, 
adj.  Ter.  Molestas,  a,  um,  adj. 
Petr.  Sen.  Dif^cilisvt  morosns. 
Cic.  Femme  — ,  adversatrix, 
tricis,  f.  Ter.  Humeur  contra- 
riante, morositas,  atis,  f.  Cic. 
Il  (P.  ext.  Kamil.).  En  pari, 
des  choses.  Cela  est  bien  — , 
(mi/ii)  mo/es(um  {est)  !  Ter. 

contrarier,  v.  tr.  Agir  contre 
iqqn,  qqch.). ^Idversari  (alicuii. 
Cic.  Contrarium  esse  {alicnjas 
rei).  Cic.  Obesse,  obstare  o{fi- 
cere  {alicai  rei).  Sali.  Cic. 
Contrariés  par  le  mauvais  temps, 
adversa    tempestate    usi.    Ter. 

—  tous  les  desseins  do  qqn, 
omnibus  alicujas  comiliis 
occarrère  atqae  obsistére.  Cic. 
Si  je  contrarie  quelque  peu  les 
désirs  de  César,  si  quid  fece- 
rim  minus  e.r  voluntate  Cœ- 
saris.  Cic.  En  contrariant  la 
nature, répugnante  natara.  Cic. 

—  la  retraite  de  qqn,  obsistére 
alicai  abeunti.  Liv.  Hiver  qui 
contrarie  les  mouvements  du 
siège,  hiems  oppagnantibas 
iniqua.  Liv.  —  la  navigation, 
navigationi  reluctari.  Plin.  j. 
Los  goûts  et  les  appétits  natu- 
rels qui  se  contrarient,  con- 
traria diversaqae  inter  se  pu- 
gnantia  natarx  stadia  cupidi- 
tatesque.  Cic.  Sentiments  qui 
se  contrarient,  sensas  dissi- 
dentes. Nep.  Nos  vœux  se  con- 
trarient, vota  cum  votis  pa- 
gnant.  Sen.  ^  (Faniil).  Causer 
du  déplaisir  (à  qqn)  en  allant 
contre  ses  projet».  Offendére 
(aliquem  ou  alicujus  animum). 
Cic.  ntolestam  ou  grave  esse 
alicai.  Cic.  Si  cela  ne  te  con- 
trarie pas,  nisi  molestam  est. 
Cic.  Cela  me  contrarie  un  peu, 
submoleste  fero.  Cic.  Je  suis 
fort  contrarié  de  ne  pas  savoir, 
molestissime  fero,  qaod...  nes- 
cio.  Cic.  Ce  que  tu  m'écris  me 
contrarie, /junjit  mequod  scri- 
bis.  Cic.  Il  (P.  ext.  Famil.) 
Causer  du  déplaisir  (à  qqn)  en 
le  taquinant.  Voy.  agacer,  ta- 
quiner. 

contrariété  (lat.  post.  contra- 
rietas.  Gramm.'  s.  f.  Opposi- 
tion ide  choses  contraires) .  Re- 
pa'jnantia  reram  (opposé  à 
concordia).  Cic.  Discrepantia, 
œ,  f.  Cic.  —  de  sentiments, 
sensus  dissidentes.  Nep.  — 
d'inclinations, ca/)idifates  jn<er 
se  dissidentes  et  discordantes. 
Cic.  1  Opposition  que  qqn  fait 
aux  sentiments,  aux  idées  d'un 
autre.  Molestia,  se,  f.  Cic.  Pas 
même  une  —  entre  gens  (vi- 
vant ensemble),  ne  incomn^o- 
dam    quidem.    Cic.  Susciter  à 
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qqn  des  — ,  adversari  alicaL 
Liv.  exliibcre  molestiam  alicai. 
Cic.  Avoir  l'esprit  de  — ,  voy. 
contradiction.  ^  Opposition 
qu'une  chose  apporie  aux  in- 
tentions, aux  projets  do  qqn. 
Res  adversa.  i  ic.  Casas  ad- 
versus. Cic.  Incomn\odam,  i, 
n.  Cic.  Molestia,  a;  t.  Cic, 
Avoir  des  — ,  in  molestia  esse. 
Cic.  Causer  dos  —  i  qqn,  mo- 
lestiam  alicui  afferre.  Cic.  Voy. 
désagré.ment,  ennui.  Il  (P. 
ext.)  Déplaisir,  causé  par  ce 
qui  nous  contrarie.  Eprouver 
une  vive  — ,  (aliquid)  permo- 
lestë  ou  spgrë  ferre.   Cic  Voy. 

DÉPLAISIR. 

contrastant,  ante,  adj.  Qui 
contraste.  Dissin\ilis,  e,  adj. 
Cic.  Dispar,  adj.  Cic.  Diversus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic  Contrarias, 
a,  um,  adj.  Cic.  (En  pari,  des 
couleurs.)  Discolor.  Ov. 

contraste,  s.  m.  Lutte,  contes- 
tation (arch.).  Voy. ces  mots.  1 
(Spécialt.l  Opposition  de  doux 
choses  (rendue  plus  vive  par  le 
rapprochomeni).  Contrarium. 
Ï2,  n.  Sen.  (ex.  :  optimum  ex 
contrario  nituit.  Sen.  [ep. 
ISO,  8])  ;  diversitas,  atis.  f. 

Tac.  (voy.  contradiction);  dis- 
similit'udo,  inis,  (.  Cic.  (ex.: 
(7.  moram.  Cic.  [Lajl.  7i])  ; 
asperitas,  atis,  f.  Vitr.  (ex.: 
propter  asperitatem  [■  le  c. 
dos  couleurs  ']  eblandiri  om- 
niutn  visas.  Vitr.).  Opposer  de 
manière  à  faire  un  — ,  confii- 
gère  aliquid  cum  aligna  re. 
Cic.  (inv.  II,  126).  Filles  dont 
le  caractère  offrait  un  grand 
— ,  filia;  longe  dispares  mori- 
bus.  Liv.  Il  y  a  un  étrange  — 
entre  leur  vie  et  leurs  paroles, 
cum.  eoram  vita  mirabiliter 
pugnat  oratio.  Cic.  Le  carac- 
tère rude  et  belliqueux  des 
Romains  forme  un  surprenant 
—  avec  l'esprit  cultivé  des 
Grecs,  duras  et  ballicosus  Ro- 
manorum  animas  mirum  quan- 
tum abhorrât  ab  hamanitate 
Grsecoram.  Liv.  l'aire  dos  — , 
contraria  contrariis  opponëre. 
Cic.  contraria  ou  adversa  con- 
trariis referre.  Cic.  Lo  —  des 
sons,  des  couleurs,  varietas  vo- 
cam.  Cic.  colorum.  Plin.  Re- 
chercher l'art  des  —  (en  litté- 
rature, en  musique  et  en  poin- 
ture), distingacre  aliquid.  Cic. 
(deUrat.  III,  102). 

contraster,  v.  intr.  et  tr.  || 
V.  intr.  Etre  en  contraste. 
l'agnâre  {cum  aligna  re,  inter 
se).  Cic.  Ov.  Discrepâre  {cam, 
ab  aliqaa  re,  inter  se).  Cic.  Dis- 
cordâre( cam  aligna  re,  inter  se). 
Quint.  Voy.  contracte.  ^  V.  tr. 
Mettre  en  contraste.  Voy.  cow- 
traste. 

contrat,  s.  m.  Convention  re- 
vêtue d'un  caractère  authen- 
tique et  avec  effets  obliga- 
toires. Pactum,  i,  n.  Cic.  Pac- 
tio,  onis,  f.  Cic,  Conventam,i, 
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II.  Cic.  Stipalatio,  onis,  f.  Cic. 
Jet.  (Dans   le    langago   juridi- 
que.)   Pactixm    convenfam    ou 
pcLCtuni     et    coni/entani.     Cic, 
Cic.  Condicio,  onis,  f.  Cic.  Lcx, 
legis,    f.    Cic.  —    d'achat,    lex 
mancipii.  Cic.  —  de  vente,  lex 
venditionis.  Jet.  Des  contrats, 
res    contracte.    Cic.    Un   —   à 
passer,  à  faire,  res  contralienda. 
Cic.    Bien    que   le  —    subsiste, 
qaaTnvis    tabellis  manentibixs. 
Cic.  Lierqqn  par  un  — ,  stipu- 
lations   aliqaem  alligâre.   Cic. 
Passer  un  — ,    pacisci  ou  pac- 
tionem  {acëre  camaliquo.  Cic. 
contrahëre   rem,    negotium   ou 
simpl.   contrahëre  cum  aliqao. 
Cic.    D'après  le    —,  aux  tormas 
du  — ,  ex  parto  ou    convento. 
Cic.  ex  (ormalâ.  Jet.  S'en  tenir 
»ux  termes  on    à  la    lettre    du 
— ,    manëre    condicione    atqae 
pactù.  Cic.  Il  signe    le  —  (d'a- 
chat), nomina  facit.  Cic.  \\  (P. 
oxt.)  L'acte    qui    enregistre     le 
contrat  de  mariage,  pactio  nap- 
tialis.    Liv.    tabalse    nuptiales. 
Tac.  Contrat  do  mariage  rela- 
tant   l'apport    de      la    femme, 
dotis  tabellse.  Saet.  —  de  loca- 
tion, tabula   locationis.     Vitr. 
{{     (Absolt.    arch.)    Obligation, 
titre  au   porteur.   Voy.  oblioa- 
Tios.    Il     Far   anal.    —  social, 
civilia   institata.  Cic. 
contravention,    s.    f.    Action 
d'aller  contra  les  prescriptions 
d'un  règlement,  d'une  loi.  Vio- 
latio  {alicujas  rei).  Cic.  Je  dis 
qu'il    n'y    a   pas    eu    — ,   nego 
qaicqaam  contra    legem   com- 
mi'ssum  esse.  Cic.    Etre  en  — , 
legem  neglegére.  Cic,  (Spécialt. 
T.    juridique.)  Une    simple    — 
(aux  règlements  de  police),  pec- 
catam,  i,  n.  Cic.    delictam.    i, 
a.  Cic. 

contre,  prép.  En  face  do,  du 
côté  qui  regarde  (une  chose, 
une  personne).  Ad,  prép.  av. 
l'Ace.  Cic.  etc.  (ex.  :  habêre 
hortos  ad  Tiberim.  Cic.  ad 
$sepem  applicàre.  Col.  voy. 
AUPRÈS'.  Appuyé  contre,  accli- 
nis.  Liv,  Mettre  — ,  appli- 
càre, tr.  Cses.  Liv.  (cf.  appli- 
càre se  adU  s'appuyer  contra  ^] 
arborem.  Cies.  sadariam,ados. 
Saet.  Leacas  colli  applicata 
[«  bâtie  contre  ■>].  Lii^.). Etendu 
—  terre,  hami  prostratas.  Cic. 
Serrés  les  uns  —  les  autres, 
contertissimi.  Liv.  Pied  —  pied, 
collato  pede.Liv.ougrada.Tac. 
Laisser  la  porte  tout  — ,  non 
obserûre  fores.  Nep.  Ci-contre, 
voy.  ICI-PRÈS,  [en]  regard.  ^  A 
l'opposé  de  (qqn,  qqch.).  Con~ 
tra,  prép.  av.  l'Aco.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  ventiim  Col.  c.  aqaam 
remigâre.  Sen.  qaod  aat  secun- 
dam  naturam  esset  aat  contra. 
Cic.  contra  Jus  gentiam.  Liv. 
c .  opinionern.  C^s.  c.  spem 
exspectationemque  [•  contre 
toute  attente  '].  Sen.  c.  opi- 
nionem   omr^am.  Cic.  c.  con- 
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saeiadinem.  Hirt.    c.    omniam 
consantadincm .  Cic.  c.  aliqaem 
conjaràre,    armis    contendëre, 
pagnârc.  Csss.  facère  ou  store 
c.  aliqaem  Cic.  c.  deos  dispa- 
tàre.      Cic.      nuntios      contra 
postalata    [«     pour     protester 
contre      ces      réclamations    -] 
mittêre.     Sali,    hoc    non    pro 
me  sed    contra   me    est.    Cic. 
c.  pericala  et  insidias   firmis- 
simas.  Sali.);  adversus,prép. 
avec  l'Ace.  Cic.  etc.    (ax.  :  ad- 
versas  aliqaem   ire.    Liv.  ad- 
versas   Romanos    fuisse.  Nep. 
facëre  ou  stâre   adv.  aliquein. 
Cic.    Nep.    adv.  aliqaem  dimi- 
câre.    Nep.   adversas  rem  pa- 
blicam    (acëre.    Cses.  manitas 
adversas   aliqaid   ou  aliqaem. 
Sali.)  ;  prœter  {pr.  •    en   de- 
hors da  ...   •),  prép.    av.  l'Ace. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pr.   consaetiidi- 
nem.    Cic.    pr.    spem.    Plaat. 
Ter.  pr.   spem  omniam.  Liv. 
pr.    opinionem,    omniam.  Cic. 
pr.     e.vspectationem.   accidëre. 
Cic.     pr.     naturam.     Cic.  pr. 
jus    fasqae.    Liv.    pr.    legem. 
Cic.  pr.  alicujus    volantatem. 
Cic).  Remède   —  les  chagrins, 
remedium    segritadinam.    Ter. 
voy.    REMiiDE.    Discoups   —    So- 
crate,   oratio  contra  Socrafem 
habita.  Cic.  Guerre  —  les  Per- 
ses, bellam  contra  Persas  ges- 
tam.  Nep.  Exciter  le  peuple  — 
qqn,   populam   inflammàre  in 
aliqaem.     Cic.    Etre   —     qqn, 
alicui  adversâri.  Cic.  alicai  re- 
pagnâre.    Cic.    voy.   ci-dessus. 
Etre   en  révolte  —  qqn,  dissi- 
dêre  ab   aliquo.   Cic.  cum  ali- 
qao.  Cic.  Etre   —  qqch.,  alicai 
rei  adversâri.    Cic.    oppugnàre 
aliqaid. Cic.  dissuadére  aliqaid 
(ex.  :    legem).    Cic.    improbàre 
aliqaid. Cic.  Combattre  — qqn, 
pagnùre  cum  aliquo.  Cic.  Pro- 
téger,  défendre,  abriter   —  le 
froid  {aliqaem,  aliqaid], tegëre, 
manîre,   de^endëre  a  frigori- 
bas.    Cic.    etc.    1|    (Fig.jDiscu- 
ter    le   pour   et   le   — ,  in  con- 
trarias    partes    dîspatâre  (ou 
disserëre)  de  aliquâ  re.Cic.  Loc. 
adv.  De  — ,  c.-à-d.  du  côté  op- 
posé (arch.),  contraria  regione. 
Cic.    A   —   (arch.),   c.-à-d.  en 
sens     opposé,    in     conirariam 
partem.   Cses.  Par  — ,  c.-à-d. 
en  compensation,  en  revanche, 
rarsus,     adv.     Quint,    contra, 
adv.  Cic.  Là  — ,  c.-à-d.  contre 
ce    qqn   allègue,   contra,  adv. 
Cic.  Personne  ne  peut   aller  là 
— ,  nemo  potest  contra  dieëre. 
Cic. 

contre-accusation,  s.  f.  Ac- 
cusation qu'un  accusé  élève 
contre  celui  qui  l'accuse.  Mutua 
actio,  accasatio,  (dans  les  pro- 
cès criminels)  ou  mutua petitio 
(dans  les  procès  civils).  Jet. 
Accusation  et  — ,  utrimqae  ha- 
bitœ  actiones.  Quint.  Elever 
contre  qqn  une  —  (dans  un 
procès    criminel),  crimen  invi- 
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cem  intentare  alicui.  Quint 
(dans  un  procès  civil),  invici'ni. 
petëre.  Quint.  Celui  qui  inteniu 
une  — ,  qui  petitori  ou  accu- 
satori  matuam  litem  inten- 
dit. Jet. 

contre-allée,  s.  f.  Allée  d'un 
jardin,  d'un  parc,  ménagée 
parallèlement  à  l'alléo  princi- 
pale. Semita,  se,  f.  Tac. 

contre-amiral,  s.  m.  Officier 
général  da  marine,  Sabpra'ftfC- 
tas,  i,  m.  [nscr.  Qui proximua 
est  duci  prsefectoque  classia. 
Liv. 

contre-approches,  s.  f.  pi. 
Travaux  da  défonse  que  les  as- 
siégés opposent  aux  travaux 
d'approche  des  assiégeants. 
Canicalas  transversas.  Cses. 

contre-attaqfues,  s.  f.  pi.  Voy, 

CONTRE-APPROCHES. 

contre-balancer,  v.  tr.  Faire 
équilibre  à  (un  poids).  Part 
momento  ou  sais  ponderibus 
librari.  Cic.^  (Fig.)  Neutraliser 
par  une  action  égale  en  sens 
inverse.  Pensàre  [rem  re). 
Liv.  Compensàre  [re  ou  cum 
re).  Cic.  Rependëre  {rem  re). 
Plin.  Expéditions  d'outre-mer 
où  les  revers  et  les  succès  se 
sont  contrebalancés,  transma- 
rinse  res  quadam  vice  pensatse, 

Liv.    Voy.    COMPENSER. 

contrebande, 3.  f.  Introduction 
clandestine    de    marchandises. 
Fraas  transferentis  ou    trans- 
ferentium.  Georg.  Faire   la  — , 
rem    furtivam    {res    fartivas], 
mercem,  merces  transferre  {per 
pablicanos).    Georg.    mercem, 
merces  non  profiteri  {apad  pa- 
blicanos). Georg.  rem  ou  mer- 
cem clam  (ou  sine  portorio)  ini- 
portàre   ou    exportâre.   Georg. 
portitorem     privûre  portorio, 
Plaat.    \\     (P.  ext.    Famil.)  Ce 
qu'on    introduit    par    — ,     res 
furtivœ,    illicitse.    Cic.  Tuyaux 
,1e  —,  fistulcB  illicitse.  Frontin. 
Il  (Fig.    Famil.)  Introduire    en 
—  ,  clan\  inserere.  Cic.  Son  nom 
a  été  glissé  en  —  sur  le    testa- 
ment des  riches,  nomen  in  tta- 
tamenta    locuplefiam    irrepit. 
Cic.  Un  personnage  de  — ,  qui 
se  insinuât    in  alirajus  fami- 
liaritatcm    ou  arrepit    ad  ali- 
caj'as  amieitiam.  Cic. 
contrebandier,  ière,  s.  m.  et 
f.    Celui,   celle  qui    fait  de    la. 
contrebande.  Qui  {qaœ)  rem  ou 
mercem     furtivam      transfert 
{per  pablicanos).  Georg. 
contre-bas  (arch.)  et  contre- 
bas (en),  loc.   adv.   A  un  ni- 
veau   inférieur    (à    celui    d'un 
objet    voisin).    Deorsam,    adv. 
Cic.  Deorsam  versum.  Gell. 
contre-batterie.  Voy.  contre- 
mine. 
contre-biais  (à),  loc.  adv.  Ea 
sens    inverse   (arch.)    Voy.   re- 
bours (à). 

contre-bord  (à),  loc.  adv.  A 
rencontre  l'un  de  l'autre  (ma- 
rine). Voy.  encontre. 
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contre-boutant.     v.    tr.  Voy. 

OONTHE-FOKT. 

contre  bouter,     s.    m.     Voy. 

AIIC-DIH'TKR. 

contrecarrer,  V.  ir.  Contrarier 
iiji^ii)  d.'  parti  pris  dans  lout 
ce  qu'il  veui.Obsistère,  obvium 
ire  uu  occarrérc',  o/'/'Ct^re (ci/jcui, 
u/ii-ii;aâ  consitiif).  Cic.  Sali. 
Obtr^ctàre  {aliciM,  inter  se). 
Cic.   Vep. 

contre-cœur  (à),  loc.  adv.  En 
suriiioiitaiit  un  sentiment  de 
répugnance.  Animo  invito  ou 
iniijuo.  Ter.  Cic.  Invité,  adv. 
tic.  jEgrè,  adv.  Cic.  Grai-atê, 
adv.  Cic.  ftepiijnanter.adv.  Cic. 
Tout  à  fait  à  — ,  fastidiosê. 
adv.  Cic.  animo  ini(jais$imo. 
Cic.  Je  l'ai  fait  — ,  invitas  (eci. 
Cic.  Qui  agit  lout  à  fait  à  —,  in- 
litissinias.  Cic. 

contre-coup,  s.  m.  Répercus- 
sion d'un  coup,  d'un  choc.  He- 
percassas.  ûs,  m.  Plin.  j.  Tac. 
Il  Fig.  Atteindre  qqn  par  — , 
recidère  ad  aliqaem.  Cxs.  re- 
dandàre  in  ou  ad  aliqaem. 
Cic. 

contredire  (lat.  controdicère. 
Qaint.  l'ac),  v.  tr.  Opposer 
(une  affirmation  contraire)  à 
qqn.  Contra  aliqaem  dicëre. 
Cic.  Absol.  —  à  qqn,  à  qqch. 
(arch.l,  contra  aliqaem,  contra 
aliqaid  dicère.  Cic,  Sa  —  à 
soi-même  (arch.),  a  se  dissi- 
dëre.  Cic.  sibi .  non  constâre. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Contredire  à 
qqch..  faire  de  l'opposition.  Ad- 
versâri  alicai  rei.Cic.Voy.  oppo- 
smos.  Absol.  Ne  pas  vouloir 
convenir  d'une  chos»,  initias 
ire.  Nep.  Liv.  inptiari,  dép. 
tr.  Cic.  1  Combattre  (qqn)  en 
affirmant  le  contraire  da  ce 
qu'il  dit.  Obloqui  alicai.  Plaat. 
Cic.  Dicïre  contra  aliqaem. Cic. 
Se  —  les  uns  les  autres,  oblo- 
gui  inter  se.  Cic.  Sa  —  soi- 
même,  secum  pagnâre.  Cic. 
pugnantia  loqai.  Gic.  a  se  dis- 
sidère.  Cic.  secam  dissentlre. 
Cic.  sibi  non  constâre.  Cic.  — 
une  chose,  impugnâre  aliqaid. 
Cic.  repagnâre  alicai  rei  ou 
contra  aliqaid.  Cic.  adversari 
alicai  rei.  Cic.  Se  —  (en  pari, 
d'opinions,  do  témoignages, 
etc.),  inter  se  pugnâre  ou  dis- 
crepàre  ou  dissidëre.  Cic.  ab- 
horrêre  inter  se.  Cic.  Par  ext. 
Ses  actes  contredisent  ses  par  p- 
les,  (acta  ejas  cam  diciis  dis- 
crepant.  Cic.  "Voy.  contradic- 
tion,    CONTRADICTOIRE. 

contredisant,  ante  adj.  Porté 
à  contredire.  Concertandi  ca- 
pidas.  Cic.  l'erpiignax.  Cic. 
Humeur  — ,  obloqaendi  et 
reclamandi  ou  contra  dicendi 
libido.  Cic.  concertandi  sta- 
diam.  Cic. 

contredit,  s.  m.  (Droit.)  Pièce 
qu'une  des  parties  oppose  à 
celloi  que  fournit  la  partie  ad- 
VïTae.  hecasatio,  onis,  f.  Cic. 
Il    iP.   ext.    Fig.)   Affirmation 
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contraire.    Hesponsio,  onis,  (.  i 
tic.  tontradicfio, onis, f.Qiiint 
Qax    atiqais    contra  dicit    ou 
respondet.  Cic.  Souffrir  un  — . 

voy.     CONTRADICTION.      SaDS     — 

(sans  que  personne  dise  le  con- 
traire;, natlo  obloqaente  ou 
repagnante.  Cic.  Sans  —  (sans 
contestation^  sine  controver- 
sià.  Cic.  sine  dabio,  haad  da- 
biê.  Cic.  Liv.  Le  premier  sans 
— ,  facile    ou    longe    princeps. 

Cic.     Voy.    CONTESTATION. 

contrée,  s.  f.  Division  des 
pays  déterminée  par  des  limi- 
tes naiurellos  ou  politiques^. 
liegio.  onis,  f.  Cic  Tractas, 
ùs,  m.  tic.  Liv.  (par  rapport  à 
l'étendue).  Pars,  partis,  f.  Cic. 
(considérée  comme  division). 
Terra,  .r,  (.Cic.  Ora,a',  (.Cic. 
(par  rapport  aux  côtss  ou  à  son 
éloignement^  Loca,  orum,  n. 
pi.  Ca's.  (pays  bien  déterminé). 
—  sauvages,  indomitaram  gen- 
tiam  tractas.  Sen.  Ils  se  fixe- 
ront avec  tous  leurs  biens  dans 
des  —  étrangères,  se  saaqae 
omnia  alienis  (inibas  credide- 
rant.  Cœs.    Voy.   pay'^,  région. 

contre-édit,  s.  m.  Edit  qui  est 
on  opposition  avec  un  autre 
édit.  Il  fait  un  — ,  {aliqais) 
edicit  contrariam  atqae  antea 
edixerat .     Cic. 

contre-enquête,  s.  f.  Enquête 
faite  pour  contrôler  celle  de  la 
partie  adverse.  Faire  une  — , 
contra  interrogàre.  Cic. 

contre-épreuve,  s.  f.  Epreuve 
faite    sur    une    autre  épreuve. 

Voy.    IMITATION. 

contrefaçon,  s.  f.  Imitation 
ou  reproduction  illicite  de 
l'œuvre  d'autrui.  Imitatio,onif, 
f.  Cic.  —  d'un  objet,  objet  du 
— ,  res  imitatione  oi  imitando 
expressa.  Cic.  C'est  une  — , 
imitatione  ex  aliqaa  re  ex- 
pressam  est.  Cic.  Voy.  copie. 
Il  (Fig.  Arch.)  Faux  dehors. 
■Voy. DEHORS.  IMITATION.  ^  Imita- 
taiion  frauduleusa.  Voy.  contre- 
faction. 

contrefacteur,  s.  m.  Celui 
qui  se  rend  coupable  de  con- 
trefaçon. Imitator,  oris,  m. 
Cic. 

contrefaction,  s.  f.  Action 
d'imiter  par  fraude.  Adalte- 
ratio,  onis,  f.  Plin.  Fraada- 
lenta  imitatio.  A. 

contrefaire,  v.  tr.  Imiter  par 
artifice.  Perverse,  inepte  ou 
ridicule  imitari.  Cic.  Pravà 
imitatione  exprimëre  {aliqaid 
e.x  aliqao).  Liv.  Qui  contrefait 
les  Stoïciens,  simia  Sloïcoram. 
Plin.  Il  contrefit  la  folio,  fa- 
rëre  se  simalavit.  Cic.  staltitix 
simulationem  induit.  Liv.  Con- 
trefaisant l'imbécile  oti  l'in- 
sensé, ex  indastria  factas  ad 
imitationem  stallitUe.  Liv.  si- 
mulatione  insaniœ.  Cic.  En 
contrefaisant  l'homme  de  bien, 
specie  qaadam  assimalalœ  vir- 
tutis.  Cic.  Il  contrefait  l'homme 
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libéral,  libcralem  mentitar, 
Sen.  Spécialt.  Pour  sa  moquer, 
-  la  voix,  la  tournure  d^'  qqn, 
incfssam  alicajus  exprimëre. 
.•^en.  alienam  vocis  sonum 
ftngëre.  Cic.  Contrefaire  Caton, 
simalàre  Catonem.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Changer  par  uiiific-.  Fin- 
gëre  {voceni,  valtam).  Ov.  — 
son  écritura,  componëre  figu- 
rain  (ad  imitalion'm  alterias) 
scripturx.  Saet.  Il.rbile  a  se — , 
in  disiimalationem  sai  com- 
positas.  Tac.  1  Imiter  on  re- 
produire d'une  manière  illi- 
cite. Imitando  elfingëre  atqae 
iwprimêre.  Cic.  Pravà  imita- 
tione ejlingëre  atqae  expri- 
mëre, fartiin  imitari.  A  —  un 
livre,  alirujas  libram  fartim 
ti/pis  e.x.scribëre.  .•!.  ||  iSpecialt.) 
Imiter  fraudiilousmiont.  Adal- 
teràre,  tr.  Plin.  (cf.  gemmas. 
Plin.j.  Corrampëre,  tr  Cic.  (cf. 
litteras, tabulas  pablicas.  Cic). 
—,  unesignaturo,chtroyrap/ium 
imitari.  (ac.  Voy.  falsifier.  ^ 
Faire  dévier  de  la  forme  régu- 
lière. Deformâre,  tr.  <'ic.  Dc~ 
pravâre,  tr.  Cic.  Distorqacre, 
tr.  Sen.  Qui  est  contrefait,  de- 
forn%atas  corpore.  Cic.  de(or- 
mis  corpore.  Sen.  Voy.  dif- 
forme . 

contrefaiseur ,  contrefai- 
seuse,  s.  m.  et  f.  (Famil.) 
Celui,  celle  qui  contrefait,  qui 
imite  par  artifice.  Imitator, 
oris,  m.  Cic.  Imitatrix,  tricis, 
r.  rie.  Ov. 

contrefait,    aite,    adj  .     Voy. 

CONTREFAUrr:. 

contre-fiche,  s.  f.  Pièce  de 
charpente.  Capreoli,  oram,  m. 
pi.   Vitr. 

contrefort,  s. m.  Pilier  servant 
d'appui  à  un  mur  qui  supporte 
une  charge.  Erisma,  atis,  n. 
Vitr.  Anteris,  idis,  f.  l'itr.  || 
Chaîne  do  montagnes  latérales. 
Promanturiam,  li,  n.  Liv. (XXI, 
35,  8j.  Cart.  Le  'Tamos  est  un 
—  du  Taurus,  Tamos  promun- 
tariam  est  qaod  Taaras  attol- 
lit.  Cart. 

contre-haut  (arch.)  ot  contre- 
haut  (en),  loc.  adv.  A  un  ni- 
vi-'au  supérieur.  Sarsam.  Plaat. 
sarsam  versas.  Cic. 

contre-jour,  s.  m.  Position  où 
un  objet  reçoit  le  jour  du  côté 
oppose  à  celui  par  lequel  on  le 
regarde.  Lumen  transversam. 
Plin.  Placer  dos  tablîaux  on 
— ,  tabulas  pictas  collocare  in 
maligno  lamine,  (/l.d'apr.  Cic.) 

contre-lettre,  s.  f.  Acte  secret 
modifiant  les  dispOiilions  quo 
présunto  un  acto  ostensible. 
Rescissio,  onis,  f.  .Ict. 

contremaître,  s.  m.  (Marine.) 
Officier  de  manœuvre.  Centurio 
rlassiarius.  Tac.  1  Celui  qui 
dirige  les  ouvriers.  Monitor, 
oris,  m.  Coi.  Magistcr  operam. 
i-nl. 

contremandor,  v.  tr.  Avertir 
(qnn.)    de    ne    pas  se  rendre  à 
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l'ordiM,  à  riiivitatinn  do  venir. 
Renuntiàre  [alifjuid  alicai).Cic. 
— ,  une  visite,  nantiàrc  se  non 
ad  aliiiucm  salatandi  causa 
vcntaramesseounegûreseposse 
aliijanm     convenlre,    A.    Voy. 

DICIOMMANDER. 

contremarche,  s.  f.  Marche  de 
ti'dupos  dans  une  direction 
contraire.  Marches  et.  — ,  trans- 
versa itinera.  Sali.  (cf.  Irans- 
versis  Uineribus  quoi idie castra 
-movêre.  Sali.  fJuy.  /i5,  3)).  Les 
soldats  terminèrent  la  guerre 
par  de  simples  — ,  milites  bel- 
lam  ambalando  confecerant. 
Liv. 

contre-marée,  s.  f.  Remous 
qui  forme  un  courant  en  opposi- 
tion avec  la  marée.  Âistuam 
régressas,  A.  sestixs  vis  con- 
traria. A. 

contre-mine,  s.  f.  Ouvrage 
souterrain  destiné  à  éventer  la 
mine  do  l'ennemi.  Cunicalas, 
i,  m.  Liv.  Ouvrir  des  — ,  cu- 
nicuîis  transversis  hostiam  ca- 
nicalos  excipëre.  Liv.  ^  Fig. 
Moné^  secrète  (destinée  à  dé- 
joner  dns  mesures  hostiles).  User 
lie  — ,  occarrere  alicai,  contra 
venire,  (raudem  (raade  repel- 
lire.  Cic.  Voy.  menée. 

contre-miner,  v.  tr.  Défendre 
au    moyen  d'une  contre-mine. 

Voy.    CONTRE-MINE. 

contre-mont,  adv.  Arch.  En 
r -montant  la  pente.  Sarsani, 
adv.  Varr.  Qui  va  à.  — ,  accli- 
vis,    e,   adj.   Cic.  Voy.   amont, 

CONTRE- HAUT. 

contre-mur,   s.  m.   Voy.  arc- 

nOUTANT,   CONTRE-FICHE. 

contre-ordre,  s.  m.  Ordre  qui 
va  contre  un  ordre  précédem- 
ment donné.  Donner  — ,  aliter 
ou  contra  prœcipère.  Cic.  Il  fit 
donner — -à  ses  a.mis, renantiâri 
amicis  imperavit.  Sen.  Faire 
donner  contre-ordre  aux  troupes 
(en  marche),  milites  revocâre. 
Liv.  Il  donne  — ,  contrariam 
imperat  ac  paulo  anto  impera- 
vit. Cic.  Il  donne  toujours — , 
qnœ  jussit  vetat,  quse  vêtait 
^nhet.  .Sen. 

contre-partie,  s.  f.  Partie  qui 
S'ippose  à  une  autre.  Contra- 
riam, ii,  n.  Sen.  contraria,  n. 
pi.  Sen.  (Epicure)  dont  le  sys- 
tème est  la  —  du  tien,  qui  a  te 
totas  diversas  est.  Cic. 

contre-peser,  v.  tr.  (Arch.) 
Equilibrer  par  un  contrepoids. 
Pneponderâre  (aliqaid  .  au 
propre  et  au  fig.)-  Sen.  Gell. 

contre-pied,  s.  m.  Sons  dia- 
métralement opposé.  Contra- 
riam,, ii,  n.  Plin.  contraria, 
orum,  n.  pi.  Sen.  Prendre  le 
—  dans  une  discussion,  dispa- 
tare  in  contrariam.  Tac.  Pren- 
dre tout  le  —  de  ce  qu'il  a 
fait  dans  sa  préture,  retexëre 
totam,   istias   prœtaram.     Cic. 

Voy.    CONTRAIRE,  CONTRE-PARTIE. 

contrepoids,  s.  m.  Poids  qui 
fait   équilibre    à    un    poids,   à 
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une  force  donnco. /'ar  momen- 
lam.  l'Un.  ASqailibriam,  ii,  n. 
Sen.  Libra,  œ,  f.  Plin.  Libra- 
menlam,  i,  n.  Plin.  (cf.  trabes 
longior  conncctitar  eo  libra- 
mento  ut  si  anam  capat  de- 
presseris  aliad  erigatar.  Ve- 
<;<;<.). Qui  fait  — , parimomento 
ou  suis  ponderibus  libratas. 
Plin.  Les  autres  faisant — ,  alii 
contra  nitentes.  Tac.  Le  —  des 
forces  delà  nature, ée^aiiifcrWas, 
atis,  t.  Cic.  Elles  (les  abeilles) 
prennent  de  petites  pierres  pour 
leur  sarvir  de  — ,  apprehensi 
pondascalo  lapilli  se  libi-ant. 
Plin.  Il  Fig.  Compensatio,  onis, 
f.  Cic.  Servir  de  —  à  une 
chose,  opponi,  obj ici  (alicai  rei). 
Cic.  Faire —  a,  parem  (ou  par] 
esse  aliqai,  contra  niti.  Cic.  La 
pudeur  qui  sert  de  —  à  l'au- 
dace, obstans  malis  conati- 
bas     verecandia.     Sen.     Voy. 

ÉQUILIBRE. 

contre-poil  (à),loc.  adv.  Dans 
le  sens  contraire  à  celui  dans 
lequel  le  poil  est  couché.  Contra 
pilam.  Plin.  adverso  capillo. 
Plin.  Il  Fig.  Perverse  ou  prx- 
postêre,  adv.  Cic.  Voy.  contre- 
l'iEo,  rebours  (a). 

contrepoison,  s.  m.  Substance 
qui  neutralise  un  poison.  He- 
mediam.  contra  ou  adversas 
venenam.  Plin.  Antidotam,  i, 
n.  Cels.  Etre  un  — ,  venena  me- 
dicari  ou  restingaëre  ou  irrita 
facëre.  Plin.  vencnis  adversari 
ou  contrariam  esse.  Plin.  con- 
tra venena  esse.  Plin,  Décou- 
vrir un  —  contre  l'empoison- 
nement, veneficio  venenam 
invenlre.  Cels.  Prendre  un  — , 
remedio  uti  adversas  venenam. 
Cels. 

contre-projet,  s.  m.  Projet 
qu'on  oppose  à   un  autre.  Voy. 

contre -PROPOSITION. 

contre-proposition,  s.  f. 
Proposition  qu'on  oppose  à  une 
autre.  Sententia  contraria.  A. 
Faire  une  — ,  contra  rogârc. 
Liv. 

contre-révolution,  s.  f. 
Réaction  contre  les  résultats 
d'unerévolution.  Voy.RÉA  tion. 

contre-révolutionnaire, adj . 
Favorable  à  la  contre-révolu- 
tion. Restitaendo  priori  stata 
faator,  faatrix.  A. 

contre-ruse,  s.  f.  Ruse  qu'on 
oppose  à  une  autre  ruse.  Fraus 
(raadi  opposita.  A. 

contre-scel,  s.  m.  Second  sceau 
appliqué  sur  le  tiret  qui  fer- 
mait des  lettres  de  chancelle- 
rie. Sigillam,  i,  n.  Cic. 

contre-sceller.  v.  tr.  Garnir 
d'un  contre-scel.  Sigillo  obsi- 
'jnâre.  A. 

contreseing,  s.  m.  Signature 
apposée  à  côté  d'une  autre  si- 
gnature. Signajn  priori  signo 
impressam.  A.  Signum  qao  lit- 
terie  iteram.  obsignantar.  A. 

contresens,  s.  m.  Interpré- 
tation contraire  à  la   signifi^a- 


CO.M 


WM 


tion  véritable. /Je/jravatio  verbi. 
Cic.  Faire  un  — ,  voci  alicai 
vim.  contrariam  atqua  habet, 
subjicëre.  A.  sab  voce  veram 
sententiam  non  subjicëre.  A. 
non  interpretari  recte  senten- 
tiam. Cic.  Ils  font  un  — ,  hoc 
verbam,  quid  valeat,  non  vi- 
dent. (Jic.  Faire  des  —  en  tra- 
duisant, non  interpretari  recte 
(librum).  Cic,  \\  (Loc.  adv.)  A 
— ,  perverse,  adv.  Cic,  Se 
servir  à  —  de,  perverse  ati 
(abl.).  Cic.  Qui  agit  à  — ,  pra;- 
posteras.  Cic.  ^  Direction  con- 
traire à  celle  dans  laquelle  une 
chose  doit  être  prise.  Pars 
aversa.  inversa.  Plin.  pr^pos- 
tera.  Plin.  Si  l'on  enfonce  la 
marcotte  à  — ,  si  inversa  mer- 
gatar  talea.  Col.  A  —,  voy. 
contre-pied. 

contresigner,  v.  tr.  Revêtir 
dosa  signature  (un  actoéiiiané 
d'un  autre).  Obsignare  (testa- 
mentam) .  Cic  Subscribëre 
{raliones  ou  rationibas) .  Jet. 
contretemps,  s.  m.  Cirooiis- 
tance  qui  va  contre  ce  qu'on 
attendait.  Molestia,  se,  f.  Cic. 
Casas  infestus.  Cic.  S'il  sur- 
vient un  — ,  hic  si  quid  erit 
offensam.  Cic.  Sans  ce  — ,  nisi 
ea  mora  advenisset.  Liv.  Dé- 
couragé par  tant  de  — ,  tôt 
tantisqae  difficaltatibus  afflic- 
tas.  Cic.  A  — ,  intem,pestivë, 
adv.  Liv.  alieno  ou  non  apto 
tempore.  Liv.  non  opportune, 
adv.  Cic.  maie,  adv.  Cic.  in- 
tempestive, adv.  Cic.  incom- 
mode, adv.  Cic.  Tout  à  fait  à 
— ,  perincommodê,  adv.  Cic. 
Qui  est  fait  à  — ,  intempesti- 
vas.  Cic.  prieposteras.  Cic.  im- 
matarus  (cf.  imm.  consiliam,), 
Liv. 

contre-tirer,  v.  tr.  (Arch.) 
Calquer.  Voy.  ce  mot. 
contrevallation,  s.  f.  Fossé  et 
retranchement  fait  par  les  as- 
siégeants. Fossa  urbi  obsessse 
circamdacta.  A. 
contrevenant,  ante,  s.  m.  et 

r.    Voy.    CONTREVENIR. 

contrevenir,  v.  intr.  Aller 
contre  les  prescriptions  (d'un 
rrglement,  d'une  loi).  Keglè- 
gere,  violàre,  non  servàre  (le- 
gem,  prsecepta).  Cic.  Adversas 
Ingem,  facère.  Liv.  —  â  ses 
propres  lois,  sua  décréta  tôl- 
ière Liv.  Partie.  Substaiitivt. 
(Droit.)  Le  contrevenairt,  la 
contrevenante,  qui  (qaœ)  non 
servat,  non  observât  {aliqaid); 
violator  {jaris),  ruptor  [fi'de- 
ris).  Jet. 

contrevent,  s.  m.  Volet  de 
bois  placé  à  l'extérieur.  Fori~ 
cala,  se,  f.  Varr. 

contre-vérité,  s.  f.  Affirm.a- 
tion  contraire  à  la  vérité  Fal- 
sum,  i,  n.  Cic.  Mendariam.  ii, 
n.  Cic.  Dire  des  — ,  fdstm 
dicëre,  mentiri.  Cic.  ^  A,iir- 
mation  par  laquelle  on  dii,  en 
plaisantant,  le  contraire  cie  la 
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vérité.  Dissimtxlatio,  onU,  f. 
Cic.  Quint,  (gr.  elpcovcia). 
iContribuable,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  a  dos  contributions  à 
pi  ver  i  l'Etat.  Tributarias,  Ci, 
m.'  Cic.  Stipendiarias,  ii,  m. 
Cic.  Etre  —,  vectigalia  ou  tri- 
buta  penJère,  pensitâre  [ah- 
cuil.  Cic.  _ 

«ontribuer  (lat.    confribotre, 
1  louruir  à  la  communauté  ■), 
V.  tr.  et  intr.   ||    V.  tr.    Appor- 
ter (33  part)  à  une  œuvre  com- 
mune (arch.).C0Dftrre{-  four- 
nir pour  sa  quote   part   •),   tr. 
Cic.  (ox.:    c.    pecaniam  ou  pe- 
coniùs.  Cic.   pecanias   ad  ho- 
nores alicajos.  Cic.  aaram  ad 
redimendam  cii-itatem  a  Gal- 
lis.  Liv.  pecaniam  in  stataas. 
Cic.    ex   nostro   non    nihil  in 
commune.     Cic).    1    V-   "»'''• 
Concourir   pour   sa  part  â  une 
œuvre    commune.    Conferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaid,  nihil, 
maltam,  plus,   plarimam  con- 
ferre ad  aliqaid.  Cic);  perti- 
nére,  intr.  Cic.  etc.    (ex.:  ne- 
gabat    gênas     hoc    orationis 
gaicqaam  ad  levandam  segri- 
tadinem  pertinêre.  Cic)  ;  pTO- 
desse,    intr.   Cic.  etc.  (ex.  :  iri 
mirum    qaantam    profait    ad 
concordiam     cii'iiatis.     Cic.)  ; 
adjuvàre,  intr.  Cic.  {e\.:non 
ad  obtinendummendaciam,sed 
ad    veram  probandam  aacto- 
ritas  adjavat.    Cic.);  valere, 
intr.    Cic.  etc.    (ex.  :    maltam, 
plus    valére    ad    aliquid.   Cic. 
iCses).  —  beaucoup,  davantage 
à  qqch.  (en   pari,    d'une   ch.;, 
magnam,    majorem    vim   ha- 
bêre  ad   aliqavJ.   Cic.   magno 
momento  esse  (ad  persuaden- 
dam).   Cic.    magnam  momen- 
tam,  plus   momenti  afferre  ad 
aliqaid.    Cic   —  à    causer   la 
mort,    inter   causas   moriendi 
esse.  Cic. 
contribution  (lat.  contnbaiio. 
Jcti,  s.  f.  Part  que  chacun    ap- 
porte à  une  dépense  commune. 
Pecunia  ad  aliqaam  rem     con- 
ferendaou  collata.  Liv.  \\  (Spé- 
cialt.)    Ce    que    chacun   paie  à 
l'Etat.    Contributions    directes, 
tributum,   i,    n.  CiKS.    —  'od'" 
rectes,  vecÉijai.  jaiis,  n.  Cic. — 
de    guerre,   stipendium,    ii,  n. 
Cxs.   onera,     um,  n.  pi.   Cses. 
(cf.  /ii«  gravioraonera  injunge- 
hat.  Cses.).    Imposer   des  -■  a 
nqn«oa  sur   qqch.,  vectigaha. 
tribata  imponire  [alicai  ou  ali- 
coi    reî).    Liv.  alicai  pecunias 
imperàre.  Liv.  alicui  argentam 
in  stipendium  imponére.  Liv. 
Payer  s-s  —,   vectigalia  ou  tri- 
bata. pendêre,  pensitâre.    Cic 
Becouvrer    les    -,     vecUgalia 
exigère.  Cic.  Faire  rentrer,  faire 
recouvrer  les  —,  vectigalia  ex<:r- 
cêre.Cic.'VoY.  impôt.  1  Concourà 
iune  œuvre  commune.  Collatio, 
onU,   f.  Liv.    Apporter   sa   —, 
al[erre,  conferre    aliqaid  (ad. 
in  aliqaid).  Cic.  in  commune, 


CON 

in  puMicam  conferre.  Cic.  Voy. 
CONTRIBUER.  Je   crains  da  met- 
tre  Pompée  à   —,    vereor    ne 
Pompeio  qaid  oneris  imponam. 
Cic     II   (P.    cxt.    Fig.)   Mettre 
qqch.  à  —  (utiliser),    fructam 
capëre    {ex    aliqaa     re).    Cic. 
piller)  prardari    ex  aliqua  re  . 
Cic.    Mettre    des    écrits    à    — , 
scrtnia  compilâre.  Ilor. 
contrister,  v.  tr.  Rendre  pro- 
fondément triste.  ContristCire, 
tr.  Cic  Voy.  affliger. 
contrit,  ite.adj.  (Théol.)  Qui  a 
la    contrition    (de    ses  pèches). 
Confrifus,  a,  p.  adj.  Hier.  Cœur 
— ,   animtis   acerbissimâ  pseni- 
tenfià    afpictas.  A.   \\  P.    ext. 
(.\vec  une    nuance  de  plaisan- 
terie )  Repentant.  Voy.  ce  mot. 
contrition,  s.  f.    (Théol.)    l!e- 
p3ntir  du    péché    (causé   par  la 
douleur  d'avoir   ofTousi;    Dieu). 
Contritio,    onis,    f.  Hier.  Aag. 
l\vnitentia,   œ,    f.  Tert.    Voy. 

aussi  CONTRIT. 

contrôle,  s.  m.  Registre  qu[on 
tenait    double   pour    que    l'un 
servit  à  vérifier  l'autre   (arch.). 
Ratio  contra    scripta.    Cic.    \\ 
(Spéc.)  Etat  nominatif  deshom- 
mes qui  composent  une  troupe. 
Album,  i,    n.  Suet.  Rayer   qqn 
des    —,  albo    eradère.    Tac   1 
(Par  anal.)  Marque  du  poinçon 
de  l'Etat  sur  les   métaux  pré- 
cieux. Forma    pablica   Dig.    1 
Vérification        administrative. 
Castodia,  se,  f.    Cic  Voy.  sur- 
veillance.    Il    Fig.   Action   de 
soumettre  à  un  examen  minu- 
tieux les   actes    de    qqii.    Voy. 
EXAMEN,  CRITIQUE.  Autorité  sans 

— ,    voy.    ABSOLU. 

contrôler,  v.  tr.  (Arch.)  Porter 
sur  le  registre  de  contrôle.  In 
tabulas  pablicas  referre.  Cic. 
1  Marquer  du  poinçon  de  1  Etat. 
Voy.  roisçoNNER.  i  Soumettre 
à  la  vérification  administra- 
tive. Voy.  VÉRIFIER.  H  Sou- 
mettre à  un  examen  minutieux 


Inspicëre,  tr.  Cic.  (cf.  insp. 
diligenteroapenitus.Cic.  Petr. 
Plin.  j.).  Voy.  e.xami.ner,  cen- 
surer. 

contrôleur,  s.  m.  Celui  qui 
contrôle.  1|  Employé  charge 
d'appliquer  les  marques  de 
l'iitat  sur  ortains  objets.  Qui 
lormâpublicâ  signât  ou  per- 
catit.  Dig.  Exactor  auri,  argen- 
(i.Mscr.1Employéch:.rgé  d'une 
vérification  administrative. 

Exactor,  oris,  m.  Inscr.  Con- 
trascriptor,  oris,  m.  Inscr. 
Contrascriba,  œ.  m.  Inscr.  — 
des  travaux  publics, a  commen- 
tariis  operam  pablicoram . 
Inscr.  Il  Fig.  (Arch.)  Censor, 
oris,  m.  Hor.  Sali.  Objargaior, 
oris,  m.  Cic. 

controuver,  v.  tr.  Inventer 
mensongèrement.  Ementiri, 
tr  Liv.  Comminisci,  tr.  Plaat. 
Fingëre,  tr.  Cic  Accusation 
controuvée,  fait  controuvc,  res 
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commenticia,  crimtn  commen- 
ticium.  Cic 

controversable,  adj.  Sujet  k 
controverse.  Controversus,  u, 
un»,  p.  adj.  Cic.  Qaod  in  con- 
troversiam  cadit  ou  vocari 
potest.  Cic. 

controverse,  s.  f.  Discussion 
suivie  sur  un  point  d.i  doctrine. 
Controi'ersia,  x,  f.  Cic.  Dit- 
ceptatio,  onis,  f.  Cic.  La-roule 
sur  le  fait  ou  sur  les  mots, 
aut  res  controversiam  facit 
aut  verba.  Cic.  Notre  école  met 
tout  en  —,  contra  omnia  dis- 
putatur  a   nostris.    Cic    Voy. 

DÉBAT. 

controversé,  ée,  adj.  Qui  est 
l'objet  d'une  controverse.  Con- 
(roiersas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Qaod  in  contrnversia  est  ou 
versatar.  Cic.  Être  —,  in  con- 
troversiam deductum  esse.  Cic. 
in  disceptatione  versari.  Cic. 
Avancer  comme  certain  ce  qui 
est  —,  sumere  pro  certo  qaod 
dubium   controversumqae  est. 

Cic 

controverser,  v.    tr.   Discuter 
avec  qqn  un  point  de  doctrine. 
Disceptâre  {verbis    cum  aliqao 
de  aliqaa  re}.   Cic  Controver- 
sâri  [de  aliqaa  re).  Cic. 
controversiste,  s.  m.  Théolo- 
gien qui  traita  des  matières  da 
controverse.    Qui    disceptat  de 
rébus  divinis.  A. 
I.    contumace,    s.    f.    (Arch.) 
Esprit  de  résistance.  Contuma- 
cia,ee,  f.  Tac  1  (Droit.)  Le  fait 
pour  un  accusé  de  ne  pas  com- 
paraître devant  la  justice   cri- 
minelle.    Vadimonium    deser- 
tum.  Cic.  (T.  do  droit.)  Coniu- 
macia,  se,  f.  Dig.    l'Hro  en  état 
do  — ,   non  adesse.    Cic.  Con- 
damner qqn   par  —,  absentem 
damnâre.  Liv. 

*2.  contumace  et  contumax, 
adj.  et  s.  m.  et  f.  (Droit.)  Per- 
sonne qui,  étant  prévenue,  n'a 
pas  comparu  devant  la  justice 
criminelle.  Qai  non  adest,  ou 
qui  vadimonium  deserit.  CicCT. 
techn.)    Confumua;,    acis,    adj. 

fJig.  ,  ,  , 

contumacer,  v.  tr.  Déclarer 
contumace  (arch.).  Voy.  contu- 
mace. . 

contus,  use,  adj.  (Méd.)  Qui 
présente  une  contusion.  Con- 
fusus,  a,  um,  p.  Sidj.  Liv.  Plai» 
contuse,  voy.    contusion. 

contusion  (lat. con(usio.Scri6.), 
s.  r.  Altération  produite  par  un 
coup  dans  les  tissus.  Uontasum, 
i,  n.  Cels.  Sagiltatio,  onis,  f. 
Plin.  Des  —,  sagillata  (s.-e. 
loca),    n.    pi.  Plin. 

contusionné,    ée,    adj.    Voy. 

CONTUSIONNEIt. 

contusionner,  v  tr.  Léser  par 
une  contusion.  Contundere,  tr. 
Ov  (cf.  c.  nares.  Ov.).  Sagil- 
lâre,  tr.  Plin.  (cf.  s.  oculos. 
Plin.).  ^  .. 

convaincant,  ante ,  adj. 
Propre    à    convainc  o.  Ad  per' 
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tuadendum  accommodatus  ou  ! 
iiptui.  Cic.  ad  fulcm  (acien-^ 
dam  aptas.Cic.  (irmus  ad  pro- 
handain  (en  pari,  d'un  Ai-^a- 
mont).  Cic.  Prouve  — ,  arya- 
mentam  gravissimum  ou  fir- 
missimam.  Cic. 

convaincre,  v.  tr.  Démontrer 
qqch.  comme  vrai(arch.).Con- 
vincêre,  tr.  Cic.  {en..  :  c.  falsa. 
Cic.  c.errores  Epicuri.  Cio.voy. 

DÉMONTRER,  PROUVER,   ÉTABLIR 

victorieusement).     1      Amener 
(qqn)  àreconnaitroqqch.  comme 
vrai.     Convjncère    (  -     con- 
vaincre  [d'erreur,   d'un   crime, 
etc.]    '),    tr.    Cic.  f(ex.:verum 
enim    mvenire   volamas,    non 
tanqaam  adversariam  aliqaem 
convincére.  Cic.  Aristonis  jam 
fracta  et    convicta   secla.  Cic. 
convictas    in  hoc  scelere.    Cic. 
homines   tanti   (acinoris    con- 
victi.     Sali,    convicti   male^cii 
servi.  Cic.  hsec    duo    levitatis 
et  infirmitatis  plerosqne  con- 
vincant.    Cic.    te   in    isto  ipso 
convinco    non    inhumanitatis 
solum,  sedetiam  amcntise.  Cic. 
decretam,    at.  qui  pro  Perseo 
advcrsas  Romanos  dixisse  qaid 
aut  fecisse  convincerentar,  ca- 
pitis    condemnarcntur.    Liv.)  ; 
coarguëre,  tv.Cic.  etc.  (ex.:  c. 
aliqaem  avaritiœ.  Cic.  comma- 
tati  indicii.  Cic).  Convaincre, 
voy.    [s']    ASSURER.    Couvaincu, 
convictas  {voy .  ci-dessus).  Cic. 
compertas .  Varr.  Liv.  Jast.  (cf. 
c.  sacrilegii.  Liv.   nallias  pro- 
bri.    Liv.).    manifestas    ("   pris 
sur  le  fait  '),  adj.   Plaat.  Sali. 
Tac.  [cl.  mendacii.  Plaat.  sce- 
leris,  reram  capitaliam.  Sali.). 
convalescence  (lat.  convales- 
centia.  Symm.),   s.  f.  Etat  d'une 
personne  qui   relève  de   mala- 
die. Valetado  confirmata.  Cic. 
ab  segritadine  recreatio.  Plin. 
Entrer   en  — ,  ex  morbo  con- 
valescëre,    intr.   Cic.   recreari. 
Cic.    morbo    levari.    Cic.   Qui 
n'est    pas  encore  en  — ,  non- 
dam  satis  firmo  corpore.  Cic. 
convalescent,  ente,  adj .  Qui 
est  en  convalescence.  E  morbo 
recreatas.     Cic.    (Substantivt.) 
Convalescents,    convalescentes, 
iam,  m.  pi.  Plin. 
convenable,  adj.  Qui  convient 
à  qqch.  ConveDÎens,  p.  adj. 
Cic.  etc.   (ex.  :  c.    hostia   rebas 
sais.    Cic.  oratio  tempori  con- 
veniens.  Cic.  conveniens  ad  res 
vel  secandas  vel  adversas,  Cic. 
[Lael.  17]);  congruens,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  correspondant)  ; 
consentanèus,   a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  tempori  ["  pour 
les  circonstances  '].  Cic.  c.  ali- 
cui.  Cic.)  ;   decorus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  color  albus 
prœcipae   décoras    deo    [datif] 
est  cam  in  ceteris  tam  m,axime 
in  textili.  Cic.    décorum   erat 
tam    ipsis    capessëre   pagnam 
ducibus.  Liv.  decoram  aliqaid 
<td   ornatum.  Cic.    [N.  D.   II, 
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151]);  dignus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  digne).  Voy.  ap- 
proprié. 1  (Absol.)Qui  est  selon 
les  règles,  les  usages  do  la  so- 
ciété. Decorus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  neque  aalcm 
idem  ubiqac  aat  licet  aat  de- 
coram est.  Qaint.  contra  ea 
pleraqae  nostris  moribas  sant 
décora,  gua»  apad  illos  tarpia 
patantar.  Nep.  at  vix  satis  de- 
coram videretar  eam  plares 
dics  esse  in  Crassi  Tuscalano. 
Cic);  dignus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  qui  mœror  di- 
gnus in  tanta  calamitate  in- 
veniri  potest.  Cic.  rem  minas 
a^gre  qaam,  difjnam  erat  ta- 
lisse.  Liv.).  Etre  convenable, 
decëre,  tr.  Cic.  {cf.  illa  orna- 
menta  decëre  me  et  convenlre 
eis  rebas,  qaas  gesseram,,  non 
putabam.  Vie). 

convenablement,  adv.  D'une 
manière  convenable.  ||  Qui 
convient  à  qqn.  Apte,  adv.  Cic. 
Commode,  adv.  Cic.  Congruen- 
ter  ,  adv.  Cic.  Idonee,  adv.  Cic. 
Choisir  —  son  temps,  tempas 
accommodâre  ad  aliqaid.  Cic. 
^  De  la  manière  qui  est  selon 
les  règles,  les  usages  de  la  so- 
ciété. Décoré,  adv.  Cic.  Decen- 
ter,  adv.  Cic.  Ut  decet.  Cic.Ho- 
nes<ë,  adv.  Cic.Liberaliter,  adv. 
Cic.  Je  m'habille  — ,  vestem, 
qaalem.  decet  samo.  Sen.  — 
vêtus,  modice,  honeste  vestiti. 
Cic. 

convenance,  s.  f.  Qualité  de 
ce  qui  est  convenable.  {|  Qua- 
lité de  ce  qui  convient  à  qqch. 
Comm.oditas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  dignitasqae  do- 
miis.  Cic.)  ;  commodum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  commodam 
alicajas  ['  les  convenances  de 
qqn  •]  exspectàre.  Cic.  cam 
erit  taum  commodum.  Cic.  qaod 
tuo  commodo  fiât.  Cic).  Il  n'y 
a  pas  de  loi  qui  soit  à  la  —  de 
tout  le  monde,  nalla  lex  satis 
commoda  omnibus  est.  Liv.  1 
Qualité  de  ce  qui  est  salon  les 
règles,  les  usages  de  la  société. 
Decentia,  se,  f.  Cic  (cf.  de 
orat.  m,  200)  ;  décorum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ox.  :  at  in  vita,  sic 
in  oratione  nihil  est  difficilias 
quam  qaid  deceat  vidëre  ; 
Ttpliiov  appellant  hoc  Grœci, 
nos  dicamus  sanedecorum.  Cic. 
décorum  [•  les  conv .  -]  sequi 
ou  seri'âre  ou  custodlre.  Cic). 
Avoir  en  qqch.  égard  aux — ,in 
aliqaâ  re  qaid  deceat  conside- 
ràre  ou  vidëre.  Cic.  Avoir  le 
sentiment  des  — ,  qaid  deceat 
sentire.  Cic.  Qui  est  contre  les 
— ,  turpis,  e,  adj.  Cic. 
convenant,  ante,  adj.  et  s 
m.  (Arch.)  Adj.  Qui  convient. 
Voy.  CONVENABLE.  ^  S.  m.  Ce 
dont  on  est  convenu.  Pactam, 
i,  n.  Cic  Conventam,  i,  n.  Cic. 
convenir,  v.  intr.  (Conjugué 
avec  avoir).  Aller  bien  (avec 
ce  que    demande   l'état,  la   si- 
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tuation  de  qqn,  de  qqch.), 
ConveDïre,  intr.  Cic.  oto. 
(ex.  ;  non  in  omnes  omnia 
convenlre.  Cic.  nec  hoc  in  te 
convenu.  Cic.  poteram  ego, 
verbum  [ziOol  ipsam  inter- 
pretans,  morbos  appellâre,  sed 
non  conveniret  ad  omnia. 
Cic);  congruére.   intr.    Cic. 

etc.  (voy.  CORRESPONDRE,  ACCORD, 

HARMONIE,  et  ci',  non  omni 
causse  nec  aaditori  neque  per- 
sonne neqae  tempori  congraëre 
orationis  anam  gcnus.  Cic. 
impers.  Canidius  timidius  de~ 
cessit  qaam  professioni  ei, 
qaâ  semper  usas  erat,  con- 
graebat.    Vell.).      Voy.     [être] 

APPROPRIÉ,      [s']        appliquer.        |{ 

Aller  bien  (avecce  qu'on  attend 
du  caractère,  de  la  condition 
de  qqn).  Convenlre,  intr. 
Cic  etc.  (ex.  :  negavit  id  sase 
virtati  convenlre.  Nep.  man- 
ditias  mulieribas,  viris  labo- 
rem,  convenlre.  Sali,  qui  nihil 
rectum  nisi  qaod  ipsorum  mo- 
ribas conveniat  putabant.Nep. 
impers,  ilicone  ad  prselorem  ire 
convenit?  Cic.  qaibus  de  rebas 
nos  dicëre  oporteat  et  qaid  vos 
sequi  conveniat.  Cic.  neque 
enim  débet  aat  convenit  nobis 
periculo  ulli  sabmittêre  ani- 
mam  nostram.  Brat.  et  Cass. 
ap.Cic);  cadére,  intr.  Ctc. 
etc.  (ex.  :  cadit  ergo  in  bonam 
virum  mentiri?  Cic).  \\  Aller 
bien  (avec  ce  qu'exigent  les 
règles,  les  usages  do  la  société). 
Decëre,  tr.  Cic  etc.  {e\.:iUa 
ornam.enta  decëre  me  et  conve- 
nlre eis  rebas,  qaas  gesseram, 
non  putabam.  Cic.  id  enim, 
maxime  quemque  decet,  qaod 
est  cujusque  maxime  saam. 
Cic.  servûre  id,  quod  deceat. 
Cic.  et  qaod  decet  iionestam  est 
et  qaod  honestam  est  decet. 
Cic.  ita  fere  officia  reperien- 
tar,  cum,  quœretar  qaid  deceat 
et  qaid  aptam,  sit  personis, 
temporibus,  setatibas.  Cic.  ora- 
torem  irasci  minime  decet. 
Cic.  omnes  bonos  rei  publicse 
sabvenire  decebat.  Sali,  quo 
majorem  spem  habeo  nihil  fore 
aliter  ac  deceat.  Cic).  \\  Aller 
bien  (avec  le  désir,  le  goiit  de 
qqn).  Placêre,  intr.  Cic.  Ja- 
vàre,  tr.  Cic.  Voy.  plaire, 
plaisir,  agréer.  1  (Conjugué 
avac  être).  Etre  en  conformité 
(en  pari,  de  plus,  choses). 
Convenlre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  cum  aliquà  re.  Cic.  Nep.)  ; 
cODgruëre,  intr.  Cic.  etc. (ex.: 
c.  cum    aliqaâ    re.  Cic).  Voy. 

CONFORME,     CONFORMITÉ.       |1       (En 

pari,  de  plus,  personnes.)  Tom- 
ber d'accord.  Voy.  accord,  [s'] 
ACCORDER.  Il  est  couvenu  du 
tout  le  monde  que  ..,interomnes 
convenit.  Plin.  inter  omnes 
constat  (av.  une  Prop.  Inf.). 
Cic.  Nous  sommes  convenus 
que. . .,  inter  nos  convenit  (av. 
une  Prop.    Inf.).    Cic.    Nep.    || 
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(Spëc.)  Reconnaître  avec  qqn 
que  ce  qu'il  avauco  est  vrai. 
Loncedirej  tr.  Cic.  etc.  Don, 
tr.  Cic.  etc.  Fatêri,  ilép.  tr. 
Cic.  etc.  Je  convieus  avec  vous 
que...  do  tibi  {:i\.  une  Frop. 
lnf.).Cic.Voy.  ACCORDER, A  vouEi;. 
Il  Conclure  avec  qqu  un  ac- 
cord sur  un  point  détermine. 
PaciSCJ,  dép.  tr.  et  iiiir. 
Cic.  (voy.  .tccoRD)  ;  conxeni- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  tempos 
et  locas  convertit  [..on  convient 
du  moment  et  du  lieu  •].  Lii\ 
idconvcncrat  signam  [-  c'était 
le  signal  dont  on  était  con- 
venu •  ].  Liv.  id  sianum,  qaod 
convenerat.  Cœs.  si  condicio- 
nes  pacis  non  convenissent. 
lÀv.  in  eas  condiciones  cam  pax 
convenisset.  Lii-.  peu;  '/u« 
cam  T.  Qainctio  coni-enijsef, 
at  rata  esset,  petierunt.  Cic.  si 
quid  inter  qiios  conrcrnit  ['  si 
qqs  personnes  sont  convenues 
de  qqch.'j.  Cic.  ea  qaa;  inter 
rtryeni  Ptmsaniamque  coniene- 
ranf  [•  ce  dont  le  grand  roi  et 
Pausanias  étaient  convenus  'j. 
A'ep.  miles  ea  qase  acta  erant 
çaœqae  at  agerentar  convene- 
rat ad  consalem  refert.  Liv. 
ita  sibi  cum  Dolabelta  conve- 
nfsse,  u£...  Cic. convenerat,  ne 
interjo^aereris.  Sen.  [clem. 
I,  9,  9].  cam  eo  sine  alla  in- 
tertrimento  convenerat  jam, 
gaemadmodam  traderetar.  Cic. 
ira  at  convenerat  factam  est. 
Liv.  at  convenerat.  Sali,  sic 
sibi  cam  Cxcina  convenisse 
[.  cadont  il  était  convenu  avec 
C.  '1-  Cic.  cam  de  pretio  inter 
cm^ntem  vendentemqae  con- 
venerit.  Sen.).  \\  (Pareitt.)Au 
part,  passé  employé  adj.  Con- 
venu, c.-à-d.  établi  par  l'u- 
eage,  en  vertu  d'un  accord 
entre  les  hommes.  .Yofus  et 
apad  omnes  pervagatas.  Cic. 
Notas  afqae  valgatas.  Cic.  Tri- 
tas.  Cic. 
convent.  Voy.  couvent. 
conventicïilë,  s.  m.  Petite 
reunion  le  plus  souvent  se- 
crète. Conventicoiam,  i,  n. 
tic. 

convention  (lat .  convenù'o 
(-  assemblée,  accord  ••].  Varr. 
Liv.  Jet.  Inscr.),  s.  f.  Ce  qui  est 
établi  par  engagement  récipro- 
que entre  deux  ou  plusieurs 
personnes.  Pactam,  i,  n.  Cic. 
Conventam,i,  n.  Cic.  Id  qaod 
convenu.  Cic.  Pactio,  onis,  f. 
Cic.  Stipalatio,  onis,  f.  Cic. 
Une  —  verbale,  verboram  pac- 
tio. Cic.  —  écrite,  tyngrapha, 
a?,  f.  Cic.  Dans  toute  sorte  de 
— ,  in  omni  re  contrahenda. 
Cic.  On  doit  exclure  tout  men- 
songe des  —,  tollendam  est  ex 
rebas  contrahendis  omne  men- 
daciam.  Cic.  Convention,  avec 
des  conditions,  dos  clauses,  con- 
diao,  onis,  f.  Cic.  ou  condi- 
ciones, f.  pi.  Cic.  Liv.  sponsio. 
onis,    t.    (aidiu,    eri$,   u.   Cic. 
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D'après  les  —,  e*  pacto.  Cic. 
ex  convento.  Cic.  compacta- 
Cic.  e.v  composito.  i-ail.  at 
compositam  erat.  Liv.  uti  con- 
venerat. Sali.  Conformément 
à  la  lettre  des  — ,  ex  (ornxalà. 
Liv.  Faire  une  — ,  puctionem 
facëre.  Cic.  pacisci,  abs.  Cic. 
Si  l'on  ne  fait  pas  de  — ,  si  re3 
ad  pactionent  non  venit.  Cic. 
Les  conventions  furent  exécu- 
tées, id,  at  convenerat.  factam 
est.  Liv.  Eue  tidilo  aux  — , 
respecter  les  — ,  s'en  tenir  aux 
— ,  pacrum  prsestâre,  servàre. 
Cic.  manêre  in  pacto,  in  con- 
dicione.  Cic.  stâre  conventis 
ou  condicionibas.  Cic.  Enfrein- 
dre   les    — ,    pacta    in[irmàre. 

Cic.    Voy.      PACTE,    TRAITÉ.    COU- 

vontions  matrimoniales,  voy. 
MATRiMONiAi..  "I  (Abîolt.)  Ce  qui 
est  établi  par  accord  entre  les 
hommes.  Pactio,  onis,  f.  Cic. 
Pactam,  i,  n.  Cic.  Pactam  con- 
ventam .  Cic.  Condicio.  onis, 
i.  Cic.  tœdus,  eris,  n.  Cic. 
Constitatam,  i,  n.  Cic.  Insti- 
tatam,  i,  n.  Cic.  Les  —  sociales, 
ciiiiia  institata.  Cic.  De  — , 
compositas,  a,  um,  adj.  Cic. 
/ictus,  a,  uni,  adj.  Cic.  simula- 
tas,  a,  um,  part.  Cic.  ^  Assem- 
blée nationale.  Conciliam,  ii, 
n.  Liv. 
conventionnel,  elle,  adj.  et 
i.  m.  Il  .IdJ.  Qui  résulte  d'une 
convention.  |1  Etabli  par  un 
engagement  réciproque,  facfus, 
a,  am,  part.  Cic.  Clause  — , 
pa-'tum  conventam.  Cic.  con- 
dicio, onis,  f.  Liv.  T  Etabli  par 
l'usage  en  vertu  d'un  accord. 
Usa  receptas,  ou  simpl.  recep- 
tas,  a,  am,  part.  Cic.  qai 
{qaœ,  qaod]  convenit.  Cic.  1 
S.  m.  Membre  de  la  Convention 
nationale,  Icgistator,  cris,  m. 
Cic. 
conventionnellement ,  adv. 
D'une  manière  conventionnelle. 
Ex  pacto.  Cic.  Voy.  conven- 
tion. 
conventualité,  s.  f.  Etat  des 
religieux  ou  religieuses  qui 
vivent  en  communauté.  jVo- 
nasteriale  (ou  monachoram] 
i-iiœ  gênas.  A. 

conventuel, elle (bas-lat.  eccl. 
conventaalis ; ,  adj.    Qui  appar- 
tient à    une   communauté  rcli- 
^ieusî.     .Monasterialis,     e,  adj. 
Cassian. 
conventuellement,  adv. Dans 
la  forme  conventuelle.   Monas- 
tico  ou  monachoram  more.  .4. 
convergence,  s.    f.  Action  ai 
converger.  —  des  rayons  lumi- 
neux. Coitas,  us,  m.  Plin.  ra- 
dioram  concursio.  A. 
convergent,    ente,    adj.   Qui 
converge.    Qui     qax,  qaod)   in 
angastam    coit.    A.    Qui   (qa^e 
qaod)    in    médium    vergit.  /i. 
Leurs    rayons   sont   — ,   radios 
inter  se  c'ommittunt.  Sen. 
converger  >lat.    post.   conver- 
ijére.  liid.),  v.  intr.   Se  diriger 
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vers  un  même  point  en  se  rap- 
prochant, tn  médium  vergèrc. 
Cic.  Lxpetére  médium  locum. 
(  ic.  Faii-e  — ,  cogère  vu  con- 
traliêre  in  unum  \in  médium). .-1. 
convers,  erse,  adj.  Qui  est 
cliurgé  de  travaux  manuels 
dans  une  cotninunauté  reli- 
gieuse. Monasticas  opifex.  .i.  ^ 
Proposition  converse,  et  subs- 
tantivt.  une  converse,  voy.  coN- 

VEU-IOS. 

conversation,  e.  f.  Coinmorca 
que  Ion  a  avec  qqn.  Conver- 
satio,  onis,  f.  Vell.  6en.  rn. 
(jaint.  Tac.  (ex.  :  c.  hominam 
[•  avec  les  hommes  •).  l'ell. 
amicorum.  Tac.  c.  cum  viris 
licentiosior.  Sen.  r/i.).  Voy. 
COMMERCE.  T  (Par  e\r.)  Échange 
do  paroles  entre  personnes  qui 
se  trouvent  ensemble.  Sermo, 
onis.  m.  Cic.  etc.  (ex.  ;  cum 
in  sermons  quotidiano.  tum  in 
senatu  paiam  sic  egit  causam 
taam,  ut...  Cic.  sermonem  ar- 
ripêre.  Cic.  sermonem  con(erre 
eum  aliqao.  Cic.  sermonem 
institaêre  cam  aliquo.  Cic.  ser- 
nwnem  ordiri.  Cic.  sermonem 
hahêre  cum  aliqao.  Cic.  fit 
sermo  inter  eos.  Cic.  sermo  de 
aliqaâ  re.  Cic.  Hor.)  ;  collo- 
quium.  ii,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
entretien).  Langue  de  la  —, 
sermo  communis  ou  qaotidia- 
nus.  Cic.  Il  (Par  ex  t.)  Art  de 
converser.  Voy.  1.  converser. 
converse.   Voy.  convers. 

1.  converser,  v.  intr.  Avoir 
commerce  avec  qqn.  Conver- 
sarj,  dép.  intr.  Sen.  rh.  Sen. 
etc.  (ex.  :  c.  nobiscum.  Sen.). 
Voy.  commerce.  1  (Par  exi.) 
Echanger  des  paroles  avec  qqn. 
Seraiocinari,  dép.  intr.  tic. 
(ex.:  serm.  cam  aliquo.  Cic.  abs. 
consuetocio  scribendi  aut  ser- 
mocinandi.  Cic.)  ;  colloqui, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  ^ex.  :  coii. 
cum  aliquo.  Cic.  (amiliariter 
cum  aliquo.  Cic.  inter  semal- 
tam  de  aliqaà  re.  Cic).  Savoir 
— ,  sermocinandi  peritam  esse. 
A.  Il  l'ar  ext.  — avec  soi-même, 
ipsum  secam  loqai.   Cic. 

2.  converser,  v.  tr.CI'actique.) 
Exécuter  une  conversion.  Cir- 
camagi,  pass.  Curt.  Circum- 
duci,  pass.  Liv.  Signa  conver- 
tèrc.  Cass.  Liv. 

conversion  (lat.  conversio, 
■■  mouvementde  ce  qui  tourne-;, 
s.  f.  .'Vction  de  se  tourner  vers 
qtjch.  ;  spéc.  a:tion  de  quitter 
une  religion  pour  celle  que  l'on 
croit  vraio.  Ad  veram  Deam  ou 
ad  anam  veramque  Deam  con- 
versio. Aag.  Faire  des  —,  voy. 
CONVERTIR,  Il  (Par  ext.)  P.etour 
à  la  loi,  à  la  vertu.  Ad  veram 
fidem  revocatio.  Eccl.  Moram 
matatio.  Cic.  ^  Action  de  tour- 
ner en  qqch.i  changement  d'une 
chose  en  une  autre.  Voy.  tbans- 
I  ormation.  1  Action  de  se  tour- 
ner dans  un  autre  sens.  || 
Mouvement  tournant  par  lequel 
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Uii  corps  pi'ésouto  ima  autro 
Ili-.'.  Doci'iro  une  — ,ciroumaj/i, 
pt— .  ^tl/.  Fair'o  urio  —  {oti 
pail.  do  troupes),  circamagi, 
pa^s.  CcPS.  Liv.  Faire  exécutor 
uiio  — ,  conirertârt;  signa.  Liv. 
i<ri(_imai)iira  signa  ou  ariem. 
l.ii'.  Los  llomainj  exécutèrent 
rnio  —  et  s'avaitrèrent  sur  deux 
c'il.tnno-;,  Roniani  conversa  si- 
;/'(a  hipar/ito  intaUrant .  Cœs. 
]  (Loyiiiuo.)  Couvorsioii  d'une 
|i  "position.  Conversio,  onis,{. 

onvertible  (lat.  eccl.  conver- 
tihilis),  adj.  Qui  peut  être  eou- 
voiti.  Qai  {f/iw,  qaod)  verti  ou 
■•onvirti  potesl .  .1.  ||  (Logique.) 
Où  le  sujet  pjut,  devenir  l'at- 
tribut et  l'attribut  le  sujet. 
•  i-'onveptibilis,  e,  adj.  Lat.  mod. 
Il  iju'une  opération  peutchan- 
i'i'-r  en  une  autre  chose.  Qui 
'iiirr,  qaod)  aliqaa  re permatari 
:n,tcst.  A. 

oiivertir,  v.  tr.  Tourner  vers 

rcli.).  Convertère,  tr.  Cic.  etc. 

\    y.  TOURNER.   Fig.   Convertis- 

-i'ous  à  moi,  ad  me  conver- 

nilni.  l'iiig.  —  qqn  à  ses  idées, 
lii  /.'n-ni  ad  se  convertëre,  Liv. 
\\  Spéc.)  .Vmoner  à  embrasser 
ut  autre  religion.  Convertëre 
r     /ii'-'m    ad   Dei  cultam.    Cic. 

'.  idiqaem  ad  (idem  Christi 
■•^trcrtère.  Hier.).  ||  (Par  ext.) 
':  iMirner  qqn    à  la  foi.  Revo- 

'/•'  aliqaem  [ad  (idem  Chris- 

i     Eccl.  Fig.  Prêcher   un  con- 

.   iii,  voy.  PRÊCHER.^  Changer 

chose   en   une  autre.  Con- 

're,  tr.  Cic.  etc.  Voy.  ch.\n- 

.     TRANSFORMER.     Fig.     ChaU- 

-'•■■■  un    sentimout  on  un  senti- 

ii'iit    opposé.    Convertëre,    tr. 

etc.   (cf.   cavendam,  ne  in 

es  inimicitias    convertant 

niicitiœ.  Cic.  indigne  ferunt 

(;  :;(i  clementiam,  mansaetadi- 

^  ntqae  nostri  imperii  tanfam 

i'i    cradelitatem    inhumanita- 

\çiiiijae  esse  conversam.  Cic). 

'   l'iiurner    dans  un  autre  sens 

'■■'-■).  —  une  proposition  (t.  lo- 

iM"")>  convertëre.  Cic. 

;  nvertissexir,  s.  m.  Celui  qui 

p  !o     des     conversions      reli- 

I   lises.  Corrector{peccantiam). 

îi      mauvaise     part.    Qui    ad 

iiristi    doctrinam  aat  vi  aut 
■iiniâ  convertit  o\iaddacit.  A. 

iivexe,  adj.  Qui  présente  une 

>iubure    sphérique   en   relief. 

"rite,cus,a,  am,  adj.  Cic.  Gib- 

"-,  a.   am,  adj.  Cels. 

nvexité,  s.  f.  Courbure  sphé- 
luo    en     relief.    Convexitas, 

•r<.  t'.Plin.  La  —  du  ciel,  cor»- 
niiu    cxlum.     Virg.    —    du 

l'Iio,  convexas  mundus.  Plin. 

IIS  la  —  dubouclior,sa6  or6e 
Unri.   Virg. 

>nvi,  s.  m.  (.■irch.)  Action  de 
;-Mivier.  Invitatio,  onis,  f.  Cic. 
|)nvict,  s.  m.  Criminel  con- 
lamné  par  la  loi  anglaise  à  la 
iéportation.   Voy.  déporté. 

nviction  (lat.   post.    coniic- 
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tio  ["  action  de  convaincre   •>]. 
Aug.),  a.  f.    Preuve  établissant 
que  qqn  est  coupable  de  ce  dont 
ou    l'accuse.     Ratio,     qase     rei 
dubiœ  lacit  (idem.  Cic.  (top.  8). 
Argumentum  nikil  dabii  relin- 
quens.    Cic.    Qai    {qa^,     qaod) 
rem.    coarguëre     potest.     Liv. 
Fournir  la  —  de  son    repentir, 
fidem  facëre  ps^nitcntix.    Cic. 
Il     (Spéc.)    Pièces    de    — ,    ins- 
trumenta,  oram,    n.  pi.    Jet.  ^ 
Etat  de  l'esprit  auquel    qqch.  a 
été  démontré  vrai. Persuasio, 
onis,  f.   Quint.  Plin.    j.    Tac. 
Suet.    (t.    de    la    languî  post- 
classique) ;    fides,    ei,    f.  Cic,-. 
etc.    (ex.  :  alicui    fidem  facëre 
[-    porter     la    conviction    dans 
l'esprit  de  qqn  »].  Cic.    tibi  fi- 
dem (aciemus,  nos  ea  suadère, 
qax...  Cic.  aptam  qaiddam  ad 
(idem  faciendam.  Cic.)  .  —  in- 
time ,    animi    jadicium.     Cic. 
Exprimer    sa    — ,    anim,i  jadi- 
cium   pYoferre.     Cic.    Suivant 
ma  —,   ex    animi  mei  senten- 
tiâ,  Cic.  J'ai  l'intime  conviction 
que,  mihi  persaasissimum   est 
(avec  une  Prop.  Inf.).  Brut.  ap. 
Cic.    plane    non    dubito   quin 
(Subj.)    Cic.    pro    certo  habeo 
(av.  une  Prop.  Inf.).  Cic.  certe 
scio  (av.    une  Prop.    Inf.).  Cic. 
confido    (av.  une    Prop.    Inf.). 
Cic.  J'en   ai  la  — ,    certe  scio. 
Cic.  _ 
convier,    v.  tr.   Prier   de  venir 
prendre  part  (à  qqch.).  Invitâre 
ou  vocâre  aliquem  [ad  cenam, 
ad  prandiam,  ad  sese,  domam 
suam).  Cœs.  Cic.  Voy.  inviter. 
T    (Fig.)      Solliciter     de     faire 
qqch.  —   do   (aroh.)  et   convier 
à,     invitâre,  incitâre    [ad  ali- 
qaid).  Cœs.  Cic.  Voy.  engager. 
Par   ext.   en   pari,    des  choses. 

Voy.   DÉTERMINER,    POUSSER. 

convive,  s.  m.  et  f.  Chacune 
dos  personnes  invitées  à  un  re- 
pas. Conviva,  se,  m.  et  f.  Pom- 
pon. Cic.  Hor.  Les  convives, 
convivium,  ii,  n.  Sen.  Etre  le 
—  de  qqn,  convivio  alicajas 
interesse.  Cic.  Absolt.  Un  bon 
— ,  un  joyeux  —,  conviva  hi- 
laras.  Cic.  lœtas.  Ilor. 

convocation,  s.  f.  Action  de 
convoquer.  Convocatio,  onis, 
f.  Cic. 

convoi,  s.  m.  Réunion  de 
troupes,  de  navires,  qui  escor- 
tent des  voitures,  dos  trans- 
ports de  vivres,  etc.  Prsesi- 
dium,  îi,  n.  Cic.  Cœs.  (ex.  : 
legiones,  quœ  prsesidio  impe- 
dimenlis  erant.  Cœs.).  \\  (Par 
ext.)  La  suite  de  chariots,  des 
navires  qui  portent  des  vivres, 
etc.  Commeatus,  ûs  [pr. 
«transport  des  vivreS'),  m.  Cœs. 
Sali.  Tac.  (ex.  :  freqaentia 
com,meatuam.  Sali.).  ||  Ce 
qu'on  transporte  par  convois  : 
vivres,  munitions.  Commea- 
tus,  ùs,  m.  Cœs.  Liv.  etc.  (ex.: 
c.  maritimi.  Liv.  c.  framenti. 
Liv.  comm,eata3   accipëre,  Liv, 
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^ommeatam  convehère,  atlve- 
lière.  Liv.  commcatus  excipère 
ou  intercipëre.  Liv.).  1  Action 
d'accompagniT  le  corps  d'un 
défunt.  Exsequise,  arum,  f. 
pi.  Cic.  "te.  (ex.  :  exscquias 
alicujas  funeris prosequi.  Cic); 
fanus,  eris,  n.  Cic.  (ex.  : 
fanere  elatus  est  [<■  on  lui  fit 
un  convoi  ■■].  Cœs.  voy.  pompe 
[funèbre]);  pompa,  se,  f.  Nep. 
(voy.  pompe  [funèbre)). 
convoitable,  adj .  Qui  peut  ex- 
citer la  convoitise.  Appetcndus, 
a,  uTO,  adj.  verb.  Cic.  Expe- 
tendas,  a,  am,    adj.  verb.  Cic. 

Voy.    DÉSIRABLE. 

convoiter,  v.  tr.  Regarder  avec 
convoitise.  Concupiscëre,  tr. 
Cic  (ex.  :  c.  omnia  omnium. 
Cic.  adeptas  Jam  aliquid  con- 
cupitam.  Cic.  voy.  désirer 
[ardemment])  ;  appetére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alienos  agros 
capidisgfme.  Cic).  Voy.  dési- 
rer,  ARDEMMENT. 

convoiteux,  euse,  adj.  Qui 
regarde  qqch.  avec  convoitise. 
Capidus,  a,  um,  adj.  Cic.  Avi- 
das,  a,  am,  adj.  Cic.  Appetens 
[alicujas  rei).   Cic.  Voy.  avide. 

convoitise,  s.  f.  Désir  con- 
damnable de  posséder  une 
chose,  une  personne.  Capiditas, 
atis,  f.  Cic.  .Aviditas,  atis,  S. 
Cic.  Appetentia,  œ,  f.  Cic  Ap- 
petitio,  onis,  f.  Cic  Libido,  inis, 
f.  Cic.  Regarder  qqch.  avec  — , 
concupiscëre  aliquid.  Cic.  li- 
gurrire  aliquid  [lucra).  Cic.  Re- 
garder qqch.  d'un  œil  de  — , 
capiditatis  ocalos  adjicere  ad 
aliqaid,    Cic    Voy.   convoiter, 

DÉSIRER,  ARDEMMENT.     ExcIteP    la 

— ,  appetentiam  sui  movére. 
Sen.  Des  richesses  qui  ne  font 
qu'exciter  ta  — .divitiœ  quœ  te 
esurire  cogant.    Cart. 

convoler  (lat.  post.  convolâre. 
Dig.),  V.  intr.  Aller  vers  (un 
homme)  qu'on  épouse.  In  ma- 
trimonium  ire.  Plaat.  ||  Spé- 
cialt.  En  pari,  d'une  veuve  qui 
se  remarie.  — •  en  secondes  no- 
ces, et  absolt.  — ,  iteram  ou 
denuo  nubere  alicui,  ad  alias 
nuptias  migrare.  Dig.  Hier. 

convoi uté,  ée,  adj.  Enroulé 
autour  d'un  corps  ou  sur  soi- 
même.  Convolatus,  a,  am,  p. 
adj.  Plin. 

convolvule  et  convolvulus, 
s.  m.  Nom  scientifique  du  li- 
seron. Convolvulus ,  i,  m.  Plin. 

convoqpier,  v.  tr.  Appeler  à  se 
réunir.  Convocâre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  senatam,  conciliam,.  Cic. 
prœfectos  equitum  ad  conci- 
liam. Cœs.  milites  ad  contio- 
nem.  Suet.  classico  contionem. 
Sen.  ad  contionem.  Liv.)  ;  ad- 
VOCàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  con- 
tionem, contionem  popali.Cic. 
Sali,  conciliam.  Cic.  populam, 
in  contionem. Liv.  populum  ad 
contionem.  Liv.  abs.  adv.  ad 
contionem.  Liv.  av.  un  adv. 
advocâre  eo  senatam.  Sali.  av. 
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un    nom     de     lieu,    advocatô 
contione  Cordaba:Cxs:;vocà- 
re,  ir.  Cic.  oic.  lei.  :   aU(ja<rn 
in'contionem.  Cic.  in  senatam. 
Liv.    vocàre    senatam.    Liv.): 
citàre  \pr.    •   appeler  •,  d'où 
.  convoquer  •),  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(eï  :  c.  patres  in  cariant.  Liv- 
senatam  in  forum.  Liv.  citan 
non  conveniebant.    Liv.  citari 
nominatim.  Cart.   citàre  cen- 
tariatim    popalam.    Liv.  citât, 
iudicds.    Cic.  canes    citati  non 
respondent.    P/iard.    citari    ad 
caasam  dicendam.  Saet.    ciim 
datis  testibas  alii  tamen  cita- 
rentur.  Cic.]. 
convoyer  (lat.  pop.   conviarej, 
V.  ir.   Arch.    Escorter.  Voy.  ce 
mot.  1  (Spécialt.)  Escorter  des 
chariots,  d.-s   navires.  Castodu-e 
ou  pr,vsidio  esse  (impedimen- 
tis).  Css.  Tatari  (naves).  Liv. 
convoyeur,  s.  m.  liâtimout  de 
guerre  qui  convoie,  ("scorte  des 
navires  et  (adjectivt),  un  bâti- 
ment   —,    navis   prsesidiaria. 
Cxs.   navis  ad  prœsidiam  ar- 
maia.  A. 
convulsé,  ée,    adj.  Voy.   con- 

VULSER. 

convulser,  v.  tr.  (Medec.)  I  or- 
dre par  des  convulsions.  So  — , 
être    convulsé,    convelli.  Saet. 
Convulsé,ée,  convalsas,  a,  um, 
part.    Qaint.  Suet. 
convulsil.    ive,  adj.    (Medec.) 
Caractérisé     par     des     convul- 
sions. Palpitans.  Suet.  Mouve- 
ments —,  convuîsa,   orum,  n. 
pi.  Plin.  Il  a   des   mouvements 
—  dans  les  membres,  membre 
convellantar.  Cels. 
CJnvulsion,   s.    f.   Contraction 
soudaine  des  muscles.  Conval- 
»io,    onis,   f.    Cels.    Convuîsa, 
oram,  n.    pi.    Plin.   Vermma, 
am,  n.    pi.    Lacr.    Convulsions 
nerveuses,  distentio  nervorum. 
Cels.    Par  ext.    Agitation  vio- 
lente des   traits  du  visage,  de- 
pravatio   (oris).    Cic.  distentio 
[oris).   Cels.     ||     Fig.    Etre   en 
proie  à  des  —    intestines,    la- 
befactari      convellique.       Cic. 
(Rome)    en    proie   à   des  —  in- 
testines, instestino  malo  pres- 
sa. Sen. 
convulsionnaire,   s.   m.  Nom 
donné     a    des    fanatiques    qui 
éprouvaient   certaines    convul- 
sions  nerveuses.  Les    — ,  con- 
valsi,      orum,     m.     pi.    Plin. 
spastici,  orum,  n    pi.  Plin. 
convulsivement,  adv.  D'une 
manière    convulsive.    Distentis 
nervis  ou  convulsis  membris.A. 
coobligé.  ée,  s.  m.  et  f.  (Droit) 
Chacune  des   personnes  qu'une 
obligation    commune    lie  entre 
elles.    Mutaa  sponsione   obli- 
gâtas.  A. 
coopérateur,  trice   (lat.  eccl. 
cooperator'i.a.  m.  et  f.  Chacune 
dei     personnes    qui     prennent 
■  .    Ùperis    sodas 


part     à    qqch.     _,.-    -     - 
adminis^er  et  socius  {in  aliqaa 
re  [acienda).  Cic.  Sali.  Adja- 


iOT,  oris,  m.  Cic.  -4i/yu(;-i.v,<rici>, 

l".    Cic.      Voy.   AIDE,     COLLABORA- 
TEUR. 

coopératif,    ive,  adj.    Fonde 
sur  la  coopération  de  plusieurs 
personnes.  Société  — ,  societas. 
atis,  t.  Cic.  consortio  ,  onis,  f. 
Cic.  consoWiam,  ii,  n.  Liv. 
coopération  (lat.  eccl.   coope- 
rafio),    s.  f.    Part    prise    à  une 
œuvre  faite  en  commun.  Opéra, 
a-,  f.  Cic.  .-la-viiium,  ii,  n.  Cic. 
Cooperatio,  onis,  f.  Quint.  Avec 
la  —  de   qqn,    a(icu/us  opéra, 
au.xilio.  Cic.  aliquo   adjuvante 
ou  adjutore.  Cic.  per  aliqaem. 
Cic.    Avec   son  active    —,    Mo 
aactore  atqae  agente.Cxs.Suns 
la  —  des  hommes,  nisi  adjuva- 
rent  homines.  Cic.  Promettre  sa 
fidèle  et  active  coopération  à..., 
nec  infidelem  nec  segncm  ope- 
ram  ad   aliquid  pollicêri.  Cic. 
La    puissante    —  de     la  venu. 
adjunctio    virtutis.    Cic.    Voy. 
SECOURS.  1   Société  do  coopéra- 
tion.    Voy.    COOPlÎRATIF. 

coopérer  (lat.  eccl.  cooperari), 
V.  iutr.  Prendre  part  avec 
d'autres  (à  une  œuvra  faite  en 
commun).  Interesse  alicui  rei, 
ou  in  aliqaa  re.  Cic .  Adjuyàre 
abs.  ou  adjuvare  ad  aliquid. 
Cic.  Conspiràre  in  commune. 
Col.  Voy.  CONCOURIR,  collabo- 
rer. 

cooptation,  s.  f.  (A  Rome  dans 
c>-rtains  corps  et  au  moyen 
âge  dans  certaines  universités.) 
Admission  exceptionnelle.Coop- 
tatio,  onis,  f.  Liv. 
coopter,  V.  tr.  (Rare.)  Admettre 
par  cooptation.  Cooptâre,  tr. 
Cic. 

coordination  (lat.  eccl.  coor- 
I  dinatio),  s.  f.  Ordonnance  des 
parties  d'un  tout  suivant  cer- 
tains rapports.  Ordo,  inis,  m. 
Cic.  Res  inter  se  nexx.  Cic.  \\ 
(Par  ext.  t.  de  gramm.).  Copa- 
latio  [verboram  inter  se).  Qaint. 
coordonner,  v.  tr.  Ordonner 
suivant  certains  rapports  (^les 
parties  d'un  tout)  ou  vue  den 
former  un  ens-mble.  ^lnnec(ëre, 
tr.  Cic.  Copulâre,  tr.  Cic.  Dige- 
rère,  tr.  Cic. 

copartageant,  ante,  s.  m.  et  f. 
(Droit.)  Chacune  des  personnes 
qui  ont  qqch.  à  partager  on 
commun.  Particeps  {alicajus 
rei].  Cic.  Compos  {alicajas  rei). 
Liv.  Un  héritier  —,  coheres, 
edis,  m.  Cic.  , 

copeau,  s.  m.  Rognure  enlevée 
.ivec  le  rabot  à  une  pièce  de 
bois.  Assula  et  astula,  se,  f. 
Vitr.  Sen.  Ligni  ramentum. 
Plin.  Sciddia,  se,  f.  (ord.  au 
plur.).  Vitr. 
copeck.  Voy.  kopeck. 
copermutant,  s.  m.  (Droit.) 
Chacune  dos  doux  personnes  qui 
l'ont  entre  elles  un  échange. 
Qui  permutai  aliquid  cam  aii- 
ijoo.  A.  .  ,       , 

copie  (lat.  copia,  «  abondance, 
ressource-), 8.f. Reproduction  du 
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texte  d'un   écrit.  Exeinplar, 
aris,  n.  Cic.  etc.   i  moms  om- 
plové  que  le  suivant)  ;  exem- 
plùni,  i,  m.  Cic.  (ox.  :  Csesaris 
litterarum  exemplum  tibi  miai. 
Cic.  ta.v  litterœ,  quaram  exen\- 
plam  legi.  Cic).  Faire  une—, 
voy.   COPIER.    Il    (Spéc.)  Repro- 
duction de  la  miuuie  d'un  acte. 
exacte  d'un  testament,  tabu- 
la; testamenti  eodem  exemplo. 
Jet.   Il    (Par  ext.)   Livres  de   — 
de  lettres,  litterarum  missarum 
et  allatarum  libri.  Cic.  1  Repro- 
duction d'une  œuvre  originale 
par     imitation.     Exezaplar, 
aris,  u.  Cic.  Plin.  (ex.  :  liajus 
tabula;  exemplar,  quod  apogror- 
phon    vocant.     Plin.    [XXXV, 
125]  ;  exemplum,  i.  n.Plaut. 
(ox.:  ut  lune  exemplum  pinge- 
retis.  ]>laut.)  ;  imitatio,  onis, 
f.    Plin.    j.     (ex.    :     cam    est 
arduum    similitadinem   ef^n- 
gëre  ex  vero,  tam  longe  dif^cil- 
lima  est  imitationis   imitatio, 
Plin.  j.  [ep.  IV,  S8,3]  )  ;  simi- 
ntudo,  inis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
imaginis    similitado     ou    abs. 
simiiitado.  Plin.  semper  citra 
veritatemestsimililudo.  Sen,). 
Il  (Fig.)  Personne  qui  ressemble 
ou  cherche  à  ressembler  à  une 
autre.  Exemplum,  i,  n.  Cic. 
(ex.  :  unum  aliquem  te  ex  bar- 
batis   ilUs  e.remplum    imperii 
veteris,  imaginem  antiquitatit 
intueri.Cic).  Etre  la  —  ressem- 
blante   de    son    père,    patrem 
exscribëre  mira    similitudine 
Plin.  j.  Voy.  portrait. 
copier,  v.  tr.  Reproduire  (le  texte 
d'un  écrit)  à  un  ou  à  plusieuM 
exemplaires.  ZJescribëre,  tr.  Cic. 
(cf.  lilirum.  Cic.  ab  aliquo  [-  sur 
qqn»]i7oin(iimde|ïni()Usiil'ram, 
Cic.  epistalam  alicui  dure  des- 
cribendam. Cic). Exscribëre,  tr 
Cic  {c(  e.  iitteras.  Cic). 1  Repro- 
duire par  imitation.  Exscribëre 
(tabulas).    Cic    Exscribëre    et 
pingëre.  Cic.  Ef^ngère,  tr.  CiG. 
l'Un.  j.  (ex.  :  pictores  pulchram 
absolatamqae  faciem  raro  niii 
in  pejus    ef^ngunt.    Plin.    J 
Horatiam    efÇingére  m  lyricil 
Plin.  j.  similitudinem  ex  vero. 
Cic).  11  {Fig.)Chorcher  à  resseni' 
bler     à    qqn    en     imitant    sei 
manières,  etc.   Aliquem  imitàr 
Cic.    liabitum    vultumque  ah- 
cujus    sectàri.    Tac    Simulàr 
aliquem.  Sen. 

copieusement,  adv.  D  un 
manière  copieuse.  Large,  adv 
Cic.  (ex.  :  oniman(ibas  compa- 
rare  [-  pourvoir  copieusemeii 
à  la  nourriture  des  animaux  ■_ 
Cic);  copiosé.  adv.  Cic.  (la 
num  copiosius  bibëre.  Cic.) 
abundanter,  adv.  Saet.  (ex. 
ahundantlssime  cenun  prse 
bére.  Suet.).  Roire  -,  largior^ 
vino  uti.  Liv.  Trop-,  «flasê 
adv.  Cic  Manger  et  boire  troj 

^    laryius    se    invitare    cib 

vinoque.  Sall.fr. 
copieux,  euse.adj.  (Arch.)  Qu 
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fournit  largement.  Copioisai,a, 
um,  adj.Cic./lbundans  [aUciiias 
rei  ou  in  aliqaa  re).  Cic.  \\ 
Dont  1m  éléments  sont  large- 
ment fournis.  Copiosas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Largiis,  a,  um,  adj. 
Uv.Vber,  adj. Cic.  Liberaiis,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  libérales  epulx. 
Tac).  Il  (Par  anal.)Les  selles,  les 
évacuations  sont  —,  sofis  mate- 
rise  extractiim  est.  Cils.  Voy. 

ABONDANT.  ,    ^    ,     .  11. 

copiste,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  copie.  1  Celui,  celle  qui  fa.t 
métier  de  copier.  Scnptor,  ons, 
m.  Cic.  Tac.  Perscriptor,  qns, 
m  Cic.Librarias  scriba.  Varr. 
ou  soriptor.Hor.et  simpl.îibra- 
pias,  a,  m.  Cic.  Un  secrétaire 
—,librarîolas,i,  m.  Cic.  1  (Fig.) 
Celuiqui  reproduit  l'œuvro  d  un 
autre  par  Imitation.  Imitator, 
oris,  m.  Cic.  {imitator  servihs. 
Hor.).  Plat  —,  simia,  se,  f. 
Hor.  Plin.  ||  (Fig.).  Celui  qui 
cherche  à  imiter  les  manières, 
le  lans-^go  do  qqn._  Imitator 
fprovus,  perversusj.Cic.Simius, 
u,    m.    Hor.    Voy.    imitateur, 

SINOE.  . 

copreneur,  s.  m.  (Droit.) 
Chacun  de  ceux  qui  prennent 
conjointement  une  chose  à 
loyer,  à  ferme.  Socias  aat  affi- 
nis  conductionis.  Liv. 

copropriétaire,  s.  m.  et  f. 
(Droit.)  Chacune  des  personnes 
qui  possèdent  conjointement 
une  propriété  indivise.  Qui  cam 
aliqao  aliqaid  possidet.  A.Com- 
possessor,  oris,  m.  Eccl. 

copropriété,  s.  f.  Propriété  en 
commun  d'un  bien  indivis. 
Societas  alicuias  rei.  A. 

coprose,  s.  f.  Voy.  coquelicot. 

copulateur,  trice,  adj.  Qui 
sert  à  la  copulation.  Voy.  copu- 

copuiatil,  ive,  adj.  (Gramm.) 
Qui  marque  liaison  entre  les 
mots  ou  les  propositions.  Copu- 
lativas,  a,  um,  adj.  Prisc.Com- 
plexivas,  a,  um,  adj.  Gell. 
Connexivas,  o,  am,  adj.  Geii. 
Conjunctivas,a,  um,  adj.  Tert. 
Conjonction  —,connexiva  con- 
jnnctio.  Gell.  conjanctiva  par- 
ticala.  Tert.  . 

copiilatioii  (lat.  copulatio, 
«  réunion,  assemblage  >.  Cic), 
B.  f.  Accouplement  du  mâle  et 
de  la  femelle.  Coitas,  ûs,  m. 
Ceîs.  Saet.  . 

copule,  6.  f.  (Arch.)  Union  de 
l'homme  et  do  la  femme,  Coi- 
tas, as,  m.  Saet.  1  (Gramm.) 
Terme  qui  unit  le  sujet  de 
la  proposition  avec  l'attribut. 
Copula,  ae,  f.  Quint. 

1.  coq,  s.  m. Le  mâlede  la  poule. 
Gaiius  jaiiinaceas.  Cic.  et 
simpl.  gallus.  i,  m.  Cic.  galli- 
naceas  mas.  Col.  Au  chant  du 
coq  (au  point  du  jour),  sab 
gain  cantam.  Hor.  Rouge 
comme  un  —,  rabicandas.  Sen. 
Se  redresser  commo  un  — ,  te 
tumidius  egerre.  Cic.  Etre  fier 
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comme  un  —,  se  insolentias 
efferre.  Cic.  \\  (Fig.  Loc.  prov.) 
Etro  comme  un  coq  en  pito 
{c.-à-d.  avoir  tout  à  souhaiti, 
voy.  PATE.  1  (Par  anal.)  Malo 
de  certaines  espèces  de  gallina- 
cés. —  do  bruyère,  tetrao,  onis, 
m.  Plin.  Coq  da  marais,  voy. 
GELINOTTE.  Coq  d'indo,  voy. 
DINDON.  1  (Par  anal.  Botau.) 
Coq  de  jardin  on  herba  au  —, 
Cijniia  gallinacea.  Plaat. 
%  coq,  s.  m.  Cuisinier  à  bord 
d'uunaviro.  Maître-.  Coquas, 
i,  m.  Plaat. 

coq-à-1'âne,  s.  m.  Propos  inco- 
hérents. Res  absardœ.  Cic. 
Ineptix,  arum,  f.  pi.  Catall. 
Faire  des  —,  emittëre  voces 
varias  et  inter  se  contrarias. 
Sen. 

coquard,  s.  m.  (Arch.)  Benêt. 
Voy.  ce  mot. 

coque,  3.  f.  Enveloppe  calcaire 
de  l'œuf.  Testa,  se,  f.  Csl.-Aar. 
Calyx,  ycis,  m.  Piin.  Patamen 
ovi.  Plin.  Cortex  ovî,  Vitr. 
Sortir  de  sa  —  (être  sans  expé- 
rience), evolare  e  nidulo  sao. 
A.  OEuf  à  la  —,  (mollet),  oi/um 
molle  ou  sorbile.  Cels.  apalam. 
Scrib.  T  Enveloppo  que  file  la 
chonilla.  Voy.  cocon.  lEnya- 
loppe  ligneuse  de  certains  fruits. 
Patamen,  inis,n.  Plin.  Siliqaa, 
îp,  f.  Varr.  Calyx,  ycis,  m.  Plin. 
Fûllicalus,  i,  va.  Col.  1  La  -- 
d'un  navire  (le  corps  du  bâti- 
ment)./liveus,  i,m.Sall.Corpas 
navis.  Cses.  —  de  cheveux,  de 
rubans,  cincinnus,  i,  m.  Cic. 
capilli    vincala.    Prof.     Voy. 

BOUCLE. 

coquecîgrue,  s.  f.  (Très  famil.) 
Animal  chimérique  d'invontion 
burlesque.  Fabalse,  arum,  f.pl. 
Ter.  Somnia,  oram,  n.  pi.  Ter. 
Loc.  prov.  (Fig.)  _  Raisonner 
comme  une  —,  delirâre,  intr. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Conte  chimé- 
rique. Ineptiœ,  aram,  f.  pi. 
Catull.  Tac.  Conter  des  —, 
ineptire,  intr.  Ter. 
coquelicot,  s.  m.  Petit  pavot  à 
fleurs  rouges,  Papaver,  eris,n, 
Plin. 

coqueluche,  «.  f.  (Arch.)  Sorte 

de  capuchon.  Voy.  capuchon.  || 

(Fig.)    Tu    es    la  —  du    beau 

monda  (le  beau  monde  raffole 

de  toi),  te  diripiantpotentiores. 

Mart.  i  Toux  convulsive.  Tusses, 

ium,  f.  pi.  Plin. 

coqueluohon,  s.  m.  Espèce  de 

capuchon.  Voy.  capuchon. 

coquemar,  s.   m.   Bouilloire  à 

largeventre.i4enam  oaahenum, 

i   n.  Virg.  Cucuma,  œ.  f.  Dig. 

côqueret,  s.  m.  Genre  de  sola- 

née  à  fruits  rouges.  Fesicaria, 

X,  f.  Plin. 

coquerico,  s.  m.  (Vamil.)  Mot 
représentant  le  cri  du  coq. 
Galliciniam,  ii,  n.  Macr.  Faire 
_,  clangére,  intr.  Vulg. 
coquet,  ette.adj.  Qui  recherche 
les  moyens  da  plaire.  Placendi 
i   sÉadiosus.  Cic.  Substantivt.  Un 
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coquet,    une    coquette,    bellaê 
homo.    Cic.    malier     elegans. 
Val.-Max.     Des    manioros   —, 
venastas  gestus  et  mofas.  Cic. 
elegantia.  se,  f.  Cic.  Faire  lo  —, 
lenocinari,    dép.     intr.    Qaint. 
Tac.  Il  (Spécialt.)  Qui  cherch  ;  à 
plaire  aux  personnes  d'un  autre 
sexe.   Amatorias,   a,  am,  adj. 
Cic.Palchellas,a,  am,  adj.  Cin. 
Voy.  GALANT.    1  Qui_  rechercha 
l'élégance  dans  la  mise,  l'ajus- 
tement.   Nitidas,   o,  an»,   adj. 
Plaat.  Mandas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Elegans,  adj.  Cic.  Venastas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Maliebris.  e,  adj. 
Cio.    Chambre    à    coucher   —, 
cabicalam  politissimam.  Plin.  i. 
Coqueter,    v.     intr.     Faire    le 
coquet,  la  coquette.  Esse  sta- 
diosam  placendi.   Cic.  Lenoci- 
nari (ahcai).  Cic. 
coquetier,  e.  m.  Celui  qui  fait 
le  commerce  des  œufs,  de  la 
volaille.    Ovoram    altiliamqae 
negotiator.  A. 
coquettement,  adv.  Avec  une 
élégance  recherchée.  Eleganter. 
Cic.    Venuste.   Plin.  j.  Polite. 
Cic.  Exqaisite.  Qaint. 
coquetterie,   s.    f-    Rechercha 
des  moyens  de  plaire.  Stadium 
placendi.     Cic.     delectationis 
aacapiam.  Cic.  Coquetterie  de 
manières,  voy.  coquet.  ||  (Spé- 
cialt.) Disposition  de  celui  qui 
chercha  à  plaira  aux  personnes 
d'un    autre   saxe.  Voy.   galan- 
terie.  Il  (Par  ext.)  Manège  par 
lequel   on   cherche    à  séduira. 
Lenociniiim,  i^i,  n.  Cic.  Blan- 
dimentam,  i,  n.  Cic.  Blanditia, 

œ,     f.     Cic.       Voy.     SÉDUCTION.    1 

Recherche  da  l'élégance  dans  la 
mise,  l'ajustement.  Munditia, 
se,  t.  Cic.  Nitor,  oris,  m.  Cic. 
Elegantia,  a?,  f.  Nep.  Voilant 
son  âga  à  force  de  —,  annos 
celans  elegantia.  Phxd. 

coquillage,  s.  m.  Mollusque 
dont  le  corps  est  recouvert 
d'une  coquille.  Concha,  se,  f. 
Cic.  Conchyliam,  ii,  n.  Cic. 
Plin.  Petit  —,  conckala,  œ,  f. 
Cels.  Pêcheur  de  —,  conchita, 
se,  m.  Plaat.  1  La  coquille  vide. 
Voy.  coquille. 

coquille  (lat.  conchyliam],  s.  f. 
Enveloppe  calcaire  da  certains 
mollusques.  Testa,  se,  f.  Cic. 
Concha,  se,  f.  Cic.  La  —  du  li- 
maçon, calyx,  icis,  m.  Plin. 
concha,  se,  f.  Col.  poet.  Las 
limaçons  sortant  de  leur  —, 
cochlese  exserentes sedomiciho. 
Plin.  Fig.  Rentrer  dans  sa  — 
(lorsqu'on  s'est  trop  avancé,  sa 
replier  prudemment), se  coraira- 
hëre.  Cic.  contrahi,  pass.  Phn. 
Virg.  Il  Chacune  des  valves  du 
coquillage.  Voy.  valve.  Loc 
prov.  Faire  payer,  ne  pas  donner 
ses  coquilles,  c.-à-d.  tirer  de 
qqu  un  profit  exagéré,  voy.  ex- 
ploiter. ^  (Par  anal.)  Coque 
d'œuf.  Voy.  coque.  ||  Enveloppe 
ligneuse  da  certains  fruits.  Voy. 
COQUE.  (Fig.)  Une  coquille  da 
32 
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noix  (petite  embarcation\  cym- 
bala,  a»,  f.  l'Un.  j.  (Imprim  .  > 
Erreur  lypogi'aphiquo,  meri - 
dam  ou  '  vitium  typographi- 
cum.  .-1. 

coquin,  ine,  s.  m.  et  f.  (Arch.i 
Gueux  qui  mondie.  Voy.  ci'Eux, 
UENDiASr.  Il  (Fig.)Laquais.Voy. 
ce  mot.  1  (Par  ext.)  Celui,  celle 
qui  u'a  aucun  scrupule  d'honnê- 
teté. Homo  improbas.  Cic.  ft 
improl'os,  i,  va.  Cic.  Homo 
nequam.  Cic.  Un  fieffé  coquin, 
un  franc  —,  homo  improbis- 
simas.  Cic.  neqiiam  ingeniosis- 
simas  homo.  Vell.  Une  bande 
de  —,  conscelerati.  Cic.  (Spéc.) 
Une  coquine  (femme  de  mau- 
vaise vi-î),  merctricala,  sf.  t. 
Cic.  Il  (Par  hyporb.  famil.}  Fur- 
cifer,  eri,  m.  Plaat.  Farcifera, 
ôp,  f.  Petr.  Verbero,  onis,  m. 
Plaat.  Voilà  un  effronté  —,  o 
hominis  impadentem  aada- 
ciam,.  Ter.  Coquine  !  scelesta  ! 
Plant.  Monsieur  le  — , un  coquin 
d'homme,  sceliis  viri.  Plaat. 
Uu3  coquine  do  femme,  altima 
illa  axor.  Ter.  ||  (Par  plaisant.) 
Un  heureux  —  'qui  a  fu  réussir). 
improbaa  callidas .  Cic.  vete- 
rator ,  oris.  m.  Ter.  Un  — 
d'enfant,  improbas  paer.  Virg. 
et  adj'-ctii't.     un   air  — ,    voy. 

MALICIEUX,    RUSÉ. 

coquinerie,  s.  f.  Caractère  d'un 
coquiu,  d'unocoquine.  A'eguitia, 
ae,  f.  Cic.  Ingcniam  malum 
pravamqae.  Sali.  Mala  mens, 
malas  anitnas,  mali  mores.  Cic. 
^  Acte  qui  marque  ce  caractère. 
Scelas,  eris,  n.  Cic.  Flagitiam, 
ii,  n.  Plaat.  Cic.  Facinus,  oris, 
n.  Plaat.  Cic.  Faire  une  — , 
àliqaid  (lagitii  conficére.  Ter. 
neqaam  dare,  (accrc.  Plaat. 

coquinet,  ette,  adj.  (Famil.) 
Petit    coquin,    petite    coquine. 

Voy.    VAURIEN. 

cor,  s.  m.  Andouiller  du  cerf. 
Voy.  ANDOUILLER.  1  (Par  ext.) 
Corne  dont  se  servent  les  pâtres, 
etc.  Bacina,  a?,  f.  Prop.  \\ 
(Par  ext.)  Instrument  en  ivoire, 
en  métal.  Corn,a,as,a.Varr.Ov . 
Donner, sonner  du  —,  bacinàre, 
intr.  Varr.  Celui  qui  sonne  du 
— ,  cornicen,,  inis,  m.  Cic.  buci- 
nator,  oris,  m.  Varr.  \\  (Spéc.) 
—  de  cliasiB.  bacina,  se,  f.  Rutil. 
(Fig.)  Demander  à  cor  et  à  cri 
(en  insistant  bruyamment), 
clamore  magno  petére.  Phœd. 
consonante  ore  clamare.  Lit,', 
vekementer  etiam  atqae  etiarn 
rogàre.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Ins- 
trument d'orchestre.  —  de  basset 
(sorte  de  clarinette),  cornu, 
as,  n.  Oi/.  yai/.  Fabricant  de — , 
cornaarias,  ii,  m.  Dig.  T  (Par 
anal.)  Petit  tubercule  calleux 
de  l'épiderme.  Clavas ,  i,  m. 
Cels.  Clavas  pedis.  Cels.  Plin. 
corail, s.  m.  Production  calcaire 
rouge  de  certains  polypes. 
CoralUam  ou  coralium,  li,  n. 
Plin.  Agate  de  —,  corallo- 
acluites,  œ,  m.  Plin.  (Fig.)  Une 
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bouche,  des  lèvres  de  — ,  rosfiim 
os.  Virg.  rosea  labtUa.  Catall. 
parptirea  labella.  Ov.  \\  (Par 
anol.t    —     des    jardins.     Voy. 

PIMENT. 

corailleur,  s.  m.  Celui  qui 
pèche  le  corail.  Qui  cora//ium 
evellit.A.  ||  ,Adjoctivl.)Un  ba- 
teau — .scaplia  ad  coralliam..i . 

corallin,  ine,  adj.  et  s.f.  |1  .idj. 
(.\rch.)  Uouge  comme  le  corail. 
Corallinas,  a,  am,  adj.  Anthol. 
Lèvres  — ,  voy.  corail.  ||  S.  (. 
Coraline  (sorte  d'algue).  Isidis 
crinis.  Plin. 

Coran,  s.  m.  Livre  sacré  dos 
musulmans.  Coranus,  i,  m.  A. 

corbeau,  s.  m.  Oiseau  à  plu- 
mage noir.  Conus,  i,  m.  Mtr. 
De  — ,  corvinus,  a,  am,  adj. 
Plin,  Noir  comme  un  — ,  niger 
tanqaam  coriut.  Petr.  niger- 
rimo  colore.  Cic.  nigerrimas. 
Cic.  Servir  de  piiture  aux  cor- 
beaux,(incrace)pascêrecorifOS. 
//or.  (ep.  I,  16,  I48).  Il  Par  plais. 
iFig.)  Il  est  voleur  comme  un 
—  ,'nihil  est  illo  (aracias.  Mart. 
(Par  plaisant.)  Croque-mort. 
Vespiilo,  onis,  m.  Saet.  ^  (Par 
ext.)  —  de  nuit,  voy.  hulotte, 
ENGOULEVENT.  —  de  mer,  voy. 
cormoran.  Il  (Par  eit.)  L'ombre 
on  durdo  (^poisson).  Corvus,  i, 
m.  Cels.  Plin.^  (Par  anal.)  Chez 
les  anciens.  Grappin  d'une 
galère.  Corvas,  i,  m.  Curt.  || 
Machine  de  guerre,  Corvas,  i, 
m.  Vitr.  Plin.  Corax,  acis,  m. 
Plin.  '\  (Architect.)  Pierre  en 
saillie,  Matalas,  i,  m.  Varr. 
Vitr.  —  de  fer,  uncus  ferreas, 
Liv.  et  simpl.  unca.'î,  i,  m.  Col. 

corbeille  (lat.  corbicala.  Pal- 
lad.\  s.  f.  Panier  tressé.  Cor- 
bis,  is,  m.  Plaat.  Cic.  Fiscina, 
se,  f.  Plaat.  Cic.  Sporta,  œ, 
f.  ■'>'all,  (r.  —  de  fleurs,  cista, 
se,  S.  Plin.  —  de  fruits,  canis- 
tram,  i,  n.  Pall.  calathas,  i, 
m.  Virg.  —  à  pain,  canis<rum, 
!,  n.  Pall.  panariam,  i,  n. 
Plin.  j.  —  à  ouvrage,  calathus, 
i,  m.  Ov.  qualaa,  i,  m.  et  qaa- 
lam,  i,  n.  Cato.  Virg.  Petite  — , 
corbala,  se,  f.  .Saet.  corbicaJa, 
se,  i.  Pall.  fiscella,  se,  f.  Cato. 
Virg.  qaasillus,  i,  m.  et  qaasil- 
lam,  i,  m.  Ca<o.  Cic.  sportala, 
se,  f.  Plaat.  sportella,  a»,  f. 
Saet.  cistella,  œ,  f,  Plaat.  || 
(Spécialt.)  —  de  mariage  (les 
présents),  donam  ou  manus 
nuptiale.  Cic.  Liv.  1  (Fig.) 
Espace  de  terre  couvert  de  fleurs. 
Voy.  PARTERRE.  |1  Partie  du 
chapiteau  corinthien.  Torus,  i, 
m.  Vitr. 
corbillard,  s.  m.  (Arch.)  Bateau, 
coche.  Voy.  ces  mots.  ^  Char 
pour  transporter  les  morts.  Libi- 
tina,  se,  f.  Plin. 
corbiilat,  s.  m.  Le  petit  du  cor- 
beau. Pallas  corvi.  A. 
corbillon.  s.  m.  Petite  corbeille. 

Voy.    CORBEILLE. 

corbin,  s.  m.  (Arch.)  Corbeau. 
Voy.  ce  mot. 
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corbine,  s.  1.  La  corneille  com- 
mune.   Voy.    CORNEILLE. 

corbleu,  iuterj.  Sorte  de  juron, 
—  !  par  la  corbleu  !  Di  !  7'ct. 
Di  boni  !  Ter.  Cic.  Mehercales  I 
Mehercale  I  Cic.  Mehercle  1  Ter. 

corcelet.  Voy.  corselet. 

cordage,  s.  m.  Corde  servant 
pour  les  agrè.s,  la  manœuvra 
d'un  navire.  Kadens,  entis,  ni. 
Cic.  (plur.  radentes,  Oéu,  am, 
et  iam.  Cic.  Virg.).  p'anis,  i$, 
m.  Cic.  (cf.  fanes,  qui  antennas 
ad  malos  rcligahant.  Csei.).  — 
pour  amarrer,  retinaculam,  i, 
n.  Of.  vinculam,  i,  n.  Crs. 
1  Action  de  mesurer  (le  bois  à 
la  cordej. /.igni  mensio (ou  mcn- 
sura)  ad  amassim.  A.  —  du 
bois,  ligna  lineata  ou  ligna 
ad  amassim  exacta  (ou  de- 
mensa).  .i. 

corde  (lat.  chorda,  -  corde  do 
boyau  ■■),  s.  f.  Réunion  de  fils 
tordus  ensemble.  Restis,  iS 
(Ace. im et  eni,  Abl.  e),f.  Plaat. 
etc.  (signifie  :  •  corde  pour 
fouetter  >.  Plaat.  -  corde  sur 
laquelleon  danse  •>.  Jav.  «  corde 
de  pendu  - .  Plaat.)  ;  funis,  is, 
(•  grosse  corde  '),  m.  C'.ts.  Vitr. 
etc.  (ex.  :  f.  cannabinus.  Col. 
funem  addacëre  ou  attrahêre 
['  tirer  à  soi  »].  Ca^s.  (anem 
remittére  [•  relâcher,  laisser 
aller"]. Cic. joerfanem  demitti 
Virg.  fanibas  in  murum  toUi. 
Eatr.  per  extentam  fanem  ire 
[en  pari,  du  danseur].  Hor.per 
intentas  (ânes  ire.  Sen.  per 
fanem,  ambalàre.  Sen.  adversis 
fanibas  carrëre  [«  courir  sur  la 
corde  on  montant  »].  Saet.)  ; 
vinculum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  LIEN)  ;  retiDaculum,  i, 
a.  Virg.Ov.  Vitr.  (ex.  :  tignam 
retinacalis  distinetar.  Vitr.  voy. 
amarre);  rudens,  entis,  m. 
Cic.  Vitr.  etc.  («x.  :  e  capillo 
torti  radentes.  Vitr.  voy.  cable, 
cordage);  catadromus,i{pr. 
«  corde  tendue  en  l'air  pour 
les  funambules  "),  m.  .Suct.  (ex  : 
per  catadromam  decarrëre. 
Saet.  [Ner.  II]).  Petite  corde, 
fuDiculus,  i,  m.  Cic.  (ex,  :  f. 
brevis.  Gell.  fanicalas  a  pappi 
religatas.  Cic.  aliqaem  fanicalis 
constringére  [«  garrotter  •]. 
Afial.)  ;  resticulà,  as,  f.  Farr. 

Cic.     voy.  CORDELETTE,  FICELLe) 

Il  (Spéc.)  Corde  passée  autour 
du  cou  de  qcin  pour  le  pondre. 
Laqueus,  i  (pr.  "  nœud  cou- 
lant ■■),  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  coi- 
lam  inserëre  in  laqacam  [■  se 
mettre  la  corde  au  cou  "].  Cic. 
laqaco  ijulam  frangërc.  Sali, 
laqaeam  nectëre.  Ilor.  aliqaem 
ad  laqacam  compellëre.  Plin. 
laqaeam  injicëre.  Liv.  aliqaem 
laqaeo  dependentem  invcnire. 
Lii,.) ;  restis,  is,  f.  Plaat.  Ter. 
(voy.  ci-dessus  et  cf.  ad  reslim 
res  redit  [»  il  ne  me  resto  plus 
que  la  corde  pour  me  pendre  -]. 
Cœcil.  com.  T':r.  [Pliorrn.  086]). 
Qui  mérite  la  — ,  crucu  'liijnia 
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siiaas    Ptaat.  llommo  de  sac  ot 
dv  corde,  même  trad.   \\    Corde 
p,,ur    daiisor.    Restis,    f.    Jav. 
Innis,  is,  m.  Ilor.  Sen.  Voy.  ci- 
iis.  Danseur  de—,  schorno- 
s,  a",  m.  Jav.  (3,77).  petau- 
r  , /,i,    œ,    m.    V'arr.    ap.    jVon. 
junamhuius,  i,   m.   Ter.  Saet. 
I     Corde    du   jou    do    paume. 
Fuais,    is,    m.    D.   {FigO   Cette 
alV;iire  a  passé  à  fleur  de  corde, 
r.-a-d.    a    failli   échouer,  pro- 
piiis  nihil  (actamest,  qaam  at 
;,  rr  minas  prospère   saccede- 
r.nt.    Cic.    Nep.    Il    Corde   qui 
li.ii'de   la   piste  d'un  champ  de 
CHurso.  Tenir  la  —,  interiorem 
mctam   carra    terère.    Ov.     \\ 
(or. la  à  mesurer  lo  bois,  f'uni- 
culas,  i,  m.  Valg.  Rafin.  \\  (Par 
ext.)  Dans  une  étoffe  d«  laino, 
fils  de  la  tramequa  l'usuro  laisse 
à  nu.  iicium,  fi,  n.  Plin.  (Fit;.) 
Qui  montre  la  —,  tritas.  Hor. 
usa  detritas.  Plin.    obsoletas. 
Cic. Z-iv.Montrer  la  corde,  c.-à-d. 
être   à   bout    de   ressources,  in 
angastiis  esse. Cic.  Caes.^  Corde 
d'arc.  Nervas,  i,  m.    Virg.  Ov. 
(Fie.)  Avoir  deux  —  à  son  arc, 
daplici  spe  niti.  Ter.  ||  (Géoni.) 
Droite  qui  sous-tend  un  arc  de 
cercle.  Basis,is,  f.  Coi.  (V,2,9). 
f  Corde  d'instruments  de  mu- 
sique. Cborda,  as,  f.  Varr.Ov. 
(ex.   :  chordas    intendére.  Ov. 
chordam  tangëre.  Ov.  chordas 
percurrëre.  Ov.);   DeTVUS,  i, 
m.  Cic.  (ex.  :  nervoram  sonas 
iri  ^dibas.  Cic.  nervos  pellére. 
Cic.  canta  nervoram  et  tibia- 
ram   Iota   vicinitas  personat. 
Cic).   Instrument   à  —,  fides, 
iam,  f.  pi.  Cic.   cithara,   a?,  f. 
Cornif.  Virg.  Hor.  Qaint.  (Fig.) 
Toucher  la  grosse  corde  (arch.), 
c.-à-d.  ce  qui  est  capital  dans 
une  affaire,  capat  rei  tangëre. 

A.      Voy.       C.IPITAL,      ESSENTIEL. 

Toucher   la   —   sensible,    uicus 
tangëre.   Ter.    (Phorm.    690). 
(Fig.)  Il  sait  quelles  cordes   il 
fau^t  toucher,  est  gnaras,  quibas 
orationis   modis    qaeeqae   ani- 
moram  partes  pellantar.  Cic. 
{cl.posse  animis  jadicamadmo- 
vêre  orationem  tanqaam  pdi- 
bus  mj.nam.  Cic). 
cordeau,    s.   m.    Petite  corde. 
Linea,  œ,  f.  Karr.  Linam,  i,  n. 
Ov.  Plin.  Fanicalas,  i,  m.  Cic. 
Resticula,  a?,   f.   Cic.  \\    (Spéc.) 
Petite  corde  qu'on   tend  entre 
deux  points  (pour  faire  un  ah- 
cnement).    Linea,    se,    f.    Cic. 
Amassis,   is,   f.    Varr.   Tracer, 
tirer  au  —,  Jineâre,  tr.  Cato. 
Au    cordeau,    ad   lineam.    Cic. 
ad  amassim.  Gell.  ad  libellam. 
Plin.  ad  perpendicalam.   Cic. 
directe,   adv.   Cic.  Tiré  au  — , 
ad  lineam  ou  ad  amassim  foe- 
tus. Plin.    ad  libellam  œqaas. 
Varr.  ad  perpendicalam  [direc- 
tas).  Cic.  ^   Petite   corde   pour 
haler  les  bateaux.  Fanis,  is,  m. 
Ca;s.^  I  Arch.)  Lacetpours'étran- 
gler.  Lanaeas,  i,  m.  Cic. 


cordeler,  v.  tr.  (Arch.)  Tordre 
(des    fils)   en    forme   de   corde. 

Voy.    CORDER. 

cordelette,  s.  f.  Très  petite 
corde.  Fanicuias,  i,  m.  Cic. 
Resticala,  œ,  f.  Cato. 

cordelier,  cordelière,  s.  m.  et 

f.  Religieux, religieuse  de  l'ordre 
de  saint  François  d'Assise. 
Franciscanas  monackus.  A. 
Franciscanamonacha.A.  ||  (Fig. 
loc.  prov.)  Aller  sur  la  haque- 
née,  sur  la  mule  des  —  (aller  à 
pied,  un  bâton  à  la  main),  voy. 

PIED    et    DATON. 

cordelière,    s.    f.    Corde  dont 

sa  ceignaient  les  Cordoliers. Li- 
nea, œ,  f.  Petr.  Chorda,  œ,  f. 
Plaat.  Corde  servant  à  serrer 
une  robe  do  chambre,  cinga- 
lum,  i,  n.  Petr.  \\  (Fig.)  Orne- 
ment de  sculpture.  Toras,  i, 
m.  Vitr. 

cordelle,  s.  f.  Petite  corda. 
Voy.  CORDEAU.  Il  (Spécial.) 
Corde  pour  le  halage  des  ba- 
teaux. Dactarias    (anis.Vitr. 

corder,  v.  tr.  Tordre,  rouleren 
corde.  Torqaère,  tr.Sen.  [et. t. 
fasos.  Plin.  (ila.  Sen.)  —  du 
jonc,  janco  fanes  nectëre.  Plin 
Il  (Fig.)  Légumes,- racines  qui 
se  cordent.  Voy.  filandreux. 
Flanc  cordé  (d'un  cheval).  Voy. 
MU-CLÉ.  1  Lier  avec  une  corde. 
Voy.  attacher,  lier.  ^  Mesurer 
à  la  corde.  Ad  lineam  ou  ad 
amassim    exigëre    ou   dimeti- 

'■'•  -^^  .   ,,        r 

corderie,  s.  f.  Lieu  ou  1  on  fa- 
brique des  cordes.  Linaria,  se, 
f.  .Vot.  Tir.  Restionis  officina. 
Gloss.  H  Industrie  de  celui  qui 
fabrique  des  cordes.  Restio- 
nis ars.  A. 

cordial,  aie  (bas  lat.  cordio- 
lis),  adj.  Qui  réconforts  le  cœur. 
Qui  (qaœ,  qaod)  recréât  ou  re- 
ficit.  Cic.  Cels.  Stomacho  ati- 
lis,  e.  Plin.  ]\  (Subst.)  Un  cor- 
dial. L'absinthe  (plante)  est  un 

,  absinthiam  corroborât  sto- 

macham.  Plin.  1  Qui  part  du 
cœur.  Ver  US,  a,um,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  sincère)  ;  sincerus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (voy.  pub, 
sincère).  Adresser  àqqn  de  — 
félicitations,  alicai  ex  senten- 
tiâ  ou  totâ  menteouvehementer 
gratalari  absol.  ou  in  aliqua 
re  ou  qaod...).  Cic. 
cordialement,  adv. D'une  ma- 
nière cordiale.  Ex  animo.  Cic. 
Medallitas,  adv.  Plaat.  Ter. 
(cf. m.  amàre  Plaat.].Verê,a.(iy. 
Cic.  (cf.  ex  animo  vereqae.  Cic. 
voy.  sincèrement),  bincere, 
adv.Cic.  (cf.  sincère  et  ex  ani- 
mo. Cic.  voy.  franchement, 
sincèrement).  Unice.  adv.  Cic. 
[d.anice  aliqaemdiligêre.Cic.). 
l'aide  ou  vehementer,  adv.  Cic. 
(cf.vaide  ffaudëre,  guod...  Cic. 
vehementer velle  ['souhaiter»] 
avec  une  Prop.  Inf.  Cic).  Em- 
brasser qqn  — ,  aliqaem  artias 
complecti.  Cic.  Saluer— qqn, ali- 
cui  plarimam  aalatem  imper- 


tire  ou  aliqaem  plarimà  $a- 
late  impertire.  Cic.  Souliaitor — 
qqch,  tota  cogitatione  cupëre 
aliqaid  ou  aliqaid  cupëre  et  op- 
tdre.Cic.  Remercier—  qqn.  ma- 
ximas  ou  singalares  gratia$ 
alicai  agëre.  Cic. 
cordialité,  s.  f.  Sentiment 
bienveillant  qui  part  du  cœuv. 
Animas  veras.Tac.  «u  sincerus. 
Sen.  Amitié  cordiale,  affec- 
tion — ,  amicitia  vera.  Cic.  af- 
fectas     veras.    Tac.    Avec  —, 

voy.      CORDULEMENT. 

cordier,  s.  m.     Celui    qui    fa- 
brique, vand  des    cordes.     Ret- 
tio,    onis.     m.     Saet.     Rcstia- 
rias,  i,    m.  Fronto. 
cordiforme,  adj.    (Botan.)  Qui 
a  la  forme  d'un  cœur.    Cordia 
speciem       reprsesentans .       .■!. 
cordon,    s.  m.     Cordeletf   qui 
entre     dans      la      composition 
d'une  corde.    Linea,  s,  f.  1  arr. 
Liciam,  îi,    n.   Plin.    ||    Petite 
corde    et    p.    ext.  petite  tresse. 
Linea,  se,  f.  Varr.  Linam.  i,  n. 
Plin.Fanica/as,  i,  m.  Cic.  Res- 
ticala,   œ,  f.    Cic.    Fascia.  se  , 
f.  Col.  Ligamen.  inis.  Ov.  Col. 
Liciam  ii,  a.  Virg.— de  soulier, 
corrigia.  se,  f.  Varr.  (CÎ.  c.  cal- 
ceamenti.      Varr.).     vincalam 
calceamenti.  Saet.    Fig.  Tenir, 
serrer  les  —  de  la  boursj  (dans 
un   ménage),    prsebëre    exigae 
samptam.     Ter.    \\    (Spécialit.) 
Lacet  servant  à  étrangler.  La- 
qaeas,  i,  m.  Cic.  1  (P.  anal.)  — 
ombilical.     Umbilicas,    i,      m. 
Liv.  T     Ligne    continue   d'une 
série  de  choses.    Ordo,   dinis, 
m.  Cic.  Un — de  troupes,  ordo, 
inis,    m.     Liv.    corona,    se,    t. 
Virg.{cLmaros  cinxere  coronâ. 
Virg.).     Il      (Spécialt.)      Corni- 
che peu    saillante,  bandeau  de 
pierre.  Corona,  se,  f.  Vitr.  Co- 
ronala.  se,  f.  Valg. 
cordonner,  v.   tr.  Tordre  (des 
fils)  en   cordon.    Torqaère,   tr. 
Cic'    Texëre,   tr.     Cic    Fanem 
informâre.  Col. 

cordonnerie,  s.  f.  Industrie 
de  celui  qui  fabrique  des  chaus- 
sures. Satrina  ars.  Varr.  at 
simpl.  sufrina,  se,  tVarr.  Lact. 
Satrinam  (s.-e.  arti[iciam),  i, 
n.  Sen.  1  Lieu  où  l'on  vend, 
où  l'on  fabrique  des  cliaussu- 
res.  Suïrina  taberna.  Tac.  et 
simpl.  satrina,  se,  f.  Varr.  Plin. 
cordonnet,  s.  m.  Petit  cor- 
don, petite  tresse.  Resticala,  se, 
f.  Cato.  Voy.  cordelette. 
cordonnier,  s.  m.  Celui  qui 
fabrique,  qui  vend  des  chaus- 
sures. Sator,  oris,  m.  Cic.  Cal- 
ceolarius.  ti,  m.  Plaat.  Crepi- 
darias  sator.  Gell.  Soleanas, 
ïi,  m.  Plaat.  Inscr.  —  pour 
chaussures  militaires  ,  ca- 
iigarius.  ii,  m.  Cic.  Un  ex  —, 
sutorias  ,  ii,  m.  Lamprid.  \ie> 
— .  satrinas,  a,  um,  adj.  l'ifr. 
PUn.  Un  locataire  d'uue  bou- 
tique de  — ,  manceps  satrinse. 
Saet. 
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Corée.  Voy.  CRORés. 

coreligionnaire,  s.  m.  Chacu- 
ne dos  personneâ  qui  profes- 
8eDt  un«  même  religion.  Ea- 
den\  sacra  colfns.  A.  lisdem 
lacris  addictus.  A. 

coriace.  aJj,  Dur  comme  du 
cuir.  Lentus,a.  iim,  adj.  Plin. 
Tenax,  adj.  Plin.\\  (P.  plai- 
gaot.).  Fig  Qui  no  cèd»  pas. 
Tenax.  adj.  //or. 

coriace,  ëe,  adj.  (Botan.)  Qui  a 
la  consistance  du  cuir.  Corio 
similis.  A. 

coriambe.  Voy.  cboriambe. 

coriandre,  s.  f.  Plante  aroma- 
tique. Coriandram,  i,  n.  Plin. 
Assaisonné,  farci  de — ,  corian- 
dratas,  a,  am,  adj.  Apic.  Eau, 
essence  de  — ,  coriandratam, 
i,  n.  Apic. 

corinthien,  ienne,adj.  Qui  est 
de  Corintlie.  Corintheas  et  Co- 
rintliias,  a,  am,  adj.  Cic.  Co- 
rinthiacas,  a.  um,  adj.  Ov. 
(Spécialt.  t.  d'architect.).  Or- 
dre — ,  colamnse  Corinthise. 
Vitr. 

corme,  s.  m.  Fruit  du  cor- 
mier. Sorbum ,  »,  n.  Cato. 
Virg. 

cormier,  s.  m.  Variété  de 
sorbier.  Sorbas,  i,  f.  Col.  Plin. 

cormoran,  s.  m.  Oiseau  aqua- 
tique. Phalacrocorax,  acis,  m. 
Plin.  7ruo,  onis,  m.  Paal. 
diac. 

cornac,  s.  m.  Conducteur  d'un 
élépliant.  Elephanti  reotor  ou 
magister.  Liv.  Cornac  de  la 
ménagerie  de  l'empereur,  pro- 
carator  ad  elephantos.  Inscr. 
Il  (P.  plaisant.)  Servir  de—  (à 
une  personne),  c.~d-d.  la  con- 
duire), esse  ducem  {alica,i).Cic. 

cornage,  a.  m.  Sorte  de  râle 
que  font  entendre  le  cheval, 
lâno  malades.  Singaltas,  ûs, 
m.  Sen.  Anhelitas,  as,  m.  Plin. 

cornaline,  9.  f.  Agate  demi- 
transparente.  Sarda,  m  ,  f. 
Plin. 

cornard,  arde,  adj.  Qui  fait 
entendre  en  respirant  le  râle 
dit  cornage.  Aniielans.  Col. 

1.  corne,  s.  f.  Excroissance  de 
forme  conique  sur  le  front  des 
ruminants. Cornu,  ûs,  n.  Cxs. 
etc.  (ex.:  cornna  boam.  Cses. 
cornaa  taari.  Varr.  torta  cor- 
naa  arictis .Varr.  cornaa  cervi 
Varr.  cnrnibas  armatas.  Cic. 
cornibas  (erlre.  Virg.  petére. 
Hor.  cornibas  inter  selactâri. 
Virg.  cornaa  obvertère  alicai 
[•  montrer  les  cornes  i  qqn  • 
pr.  et  fi^.].Platit.  Apal.  tollérr, 
cornaa  in  aliqaem.  Hor.).  Qui 
a  des  cornes,  cornu(us,  a,  um, 
adj.  Col.  cornibas  armalas. 
Cic.  Bêtes  à  cornes  ,  cornigera, 
n.  pi.  Plin.  Qui  n'a  pas  ou  qui 
n'a  plus  de  cornes, muîi/os  cor- 
nibas.  CsES.mutilas,  o,  om,  adj. 
Col.  Qui  n'a  qu'une  — ,anicor- 
nis,  e,  adj.  Plin.  A  doux,  trois 
cornes,  bicomis,  e,  adj  .  Hor. 
Ov.  Plin.     tricomis,    e,    adj. 


COR 

Plin  {VIII,73\.  Qui  frappe  delà 
— ,  petalcas.  a,  um,  adj.  I.ucr. 
Virg.  Col.  De  corne,  en  corne; 
semblable  à  de  la  — ,  cornens, 
a,  an»,  adj.  Cic.  Plin.  Qui 
reissamblo  à  da  la  — ,  dur  com- 
me de  la  — ,  corDL'Oius,  a,  am, 
adj.  Cic.  Plin.  Fig.  Prendra 
le  taureau  parles  — ,  c.-à-d. 
aborder  de  front  une  difticulté, 
obviam  ire  aiicut  rei.Sall.  Spéc. 
Corne  à  bouquin,  voy.  1.  bou- 
quin. Qui  sonne  de  la  —  à 
bouquin,  cornicer»,  inis,  m. 
Cic.  Sali.  HPar  anal.)Antenn6 
des  insectes.  Corna,  us,n.  Plin. 
(I.\,95  ;  99).  1  (Fig.).  Les  cor- 
nes lui  en  sont  poussées  à  la 
tête,  slapor  et  admiratio  eum 
incessit.  Cic.  Tu  verras  qu'on 
te  fait  les  cornes,  (si  re»- 
pexeris>,  ciconiaram  deprehcn- 
des  colla  post  te  carvari.  Hier. 
(ep.  155,18  ;  prol.  in  Soplion.). 
Il  (Spéc).  Corne  d'abondance, 
corno  copiée.  Plaut.  Hor. 
Corne d'Ammon,  voy. ammonite. 
^  Ce  qui  se  termine  en  pointe. 
Il  Cornes  du  croissant,  de  la 
lune,  cornaa  lanss.  Cic.  \\  Coi^ 
nés  d'arc,  cornaa.  Virg.  ^  Ma- 
tière cornée,  corna,  os,n.  Plin. 
Se  changer  en  — ,  devenir  dur 
oommo  de  la  • — ,  cornescêre, 
intr.  Plin.  (XI,  261).  Fig.  Il 
entend  de  corne  (arch.),  c.-à- 
d.  il  a  l'oreille  dure,  gravias 
audit.  Cels.  aures  hebetioret 
habet.  Cic.  ||  (Par  anal.)  Sa- 
bot de  cheval.  Ungala,  œ,  f. 
Cic. 

2.  corne.   Voy.   cobnooille. 

corné,  ée,  adj.  Qui  a  pour 
matière  la  corne.  Corneni,  a, 
am,  adj.  Cic.  Virg.  Corneolas, 
a,  am,  adj.  Cic.  1  Qui  a  la 
consistance  ou  la  forme  de  la 
corne.  Corneus,  a,  am,  adj. 
Plin. 

cornée,  s.  f.  (Anat.)  Mem- 
brane extérieure  de  l'œil.  Cor- 
na, as,  n.  Plin.  Tunica  oca- 
loram.  Cels. 

corneillard,  s.     m.  Voy.  cor- 

NILLON. 

1.  corneille,  s.  f.  Espèce  do  cor- 
beau d'3  petite  taille.  Cornix, 
icis,  f.  etc.  Petite—,  cornicala, 
œ,  f.  Hor.  Il  Fig.  Étro  la  — 
de  la  fable  (se  parer  des  plu- 
mes du  paon),  gloriari  bonis 
alienis.  Pkœd.  Bayer  aux  — , 
tectam  intaéri.Qaint.  (ll,ll,.'i). 
Aller  comme  une  — qui  abat  dos 
noix  {c.-à-d.  étourdiment).  c.f- 
cam  et  prœcipitem   (arri.  Cic. 

2.  corneille,  s.  m. Nom  vulgaire 
de  la  lygimachie.  Acesia,  is,  t. 
Plin. 

oorneillon,  t.   m.    Voy.  co»- 

NiLi.or». 
:ornemeQt,s.  m.  Sensation  de 

bourdonnement  dans  l'oreille. 

'i'innifus    aariam.  Plin. 
cornemuse,  s.   f.    Instrument 

à  vont  de  musique  champriro. 

t/<rica(u3,i,  m.  G.  Joueur  do — , 

otrico/ario».  Saet.    (Ner.    5it). 
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Il   (Fig.)   L'estomac.     Voy.    oi 

mot. 
cornéole,  s.  f. Voy .5. corneille 
corner,  v.  tr.  Annoncer  à  sm 
de  corne,  de  trompe.  Bacinûr* 
intr.  l'arr.  M  Fig.  —  (iq'^l>- 
par  la  ville,  partout.  Val 
gare,  divalgare  {aligaid).  Cic 
circam(erre.  Tac.  Cornei 
qqcb.  :iux  oreilles  de  qqn. 
obtandere  aures.  Cic.  ali- 
gaid usgae  ad  aurem  og- 
(jannîre.  Ter.  implêre  alica/oi 
aares.  Liv.  Je  crains  bien  d< 
vous  avoir  corné  cela  inutile 
ment,  qaae  vereor  ne  vanc 
sardis  auribus  cecinerint.  Liv 
Qui  nous  corne  aux  oreille: 
que..., gai  ita  dictiiat  (inHn.), 
C'tc.  Tu  me  cornes  trop  auj 
oreilles,  nimium  jam,  tinnia 
Plaat.  Il  (P.  ext.)  Corner  (er 
pari,  du  cheval  atteint  du  cor- 
nage).  Anhelare,  intr.  Col 
Fig.  Bourdonner  (en  pari,  de.' 
oreilles),  tinnire,  intr.  Cato 
Quand  les  oreilles  nous  cor- 
nent, abi  aares  intra  se  ipsai 
sonant.  Cels.  1  (Pop.)  Frappai 
avec  la  corne.  Corno  ferire. 
Virg.  petère.  Hor.  ^  Rendre 
dur  comme  la  corne.  Sa  — 
cornescëre,  intr.  Plin.^  Re- 
courber, plier  en  — ,  noiâre, 
tr.  Cic.  signàre,  tr.  Cic. l(Ar 
ch.  V.  intr.)  Sentir  mauvais 
(comme  la  corne  brûlée).  Olire 
nidorem.  A.  Corneam  odorem 
olêre.  A. 

cornerotte,  e.  f.  Voy.  bibou 
cornet,  s.  m.  Petite  corne, 
trompa  rustique.  Corna,  us,  n. 
Varr.  Ov.  —  à  bouquin,  cor- 
na. Virg.  bacina,  œ.  f.  Varr. 
Son  du  — ,  6acinam,ï,  n.  hid. 
Prop.  1  Ce  qui  est  on  forma  de 
— ,  corntcai'im,  i,  n.  Plin.  — 
acoustique ,  comicalam  aa- 
ditoriam.  A.  —  à  dés,  frilil- 
las,  i,  m.  Sen.  pyrgas,  i.  m 
Sid.  Agiter  le  — ,  fritillam 
movêre.  Mart.  —  à  encre, 
voy.  ENORiER.  —  da  papier 
cacallas,  i,  m.  Mart.  ||  (Fig.) 
Nom   donné  au  calmar.    Voy, 

CALMAR 

CorneuT,  s.  m.  Celui  qui 
sonne  du  cor.  Cornicen,  inis, 
m.  Cic.  Bacinaior,  oris,  m. 
Cees.  Il  (Fig.)  Adjectivt.  At- 
teint du  cornage.  Anhelana. 
Plin.Anhelas,  a,  am,  ad}.  Virg 

1, corniche,  s.  m.  Ornement  en 
saillie  qui  couronne  le  tour  da 
l'entablemant  d'un  édifice.  Co- 
rona,  œ,  f.  Plin.  Vttr.  Moulu- 
res de  —  en  stuc,  coronariun». 
opas.  Vitr.  ||  (P.  oxt.)  Orne- 
ment analogue  de  pierre,  de 
bois,  etc.  Corona,  te,  f.  Plin. 
T  Sentier  étroit  au  flanc  d'une 
montagne.     Voy.    sentier. 

S.  corniche,  s.  f.  (Arch.)Petite 
corno.  Comicalam,  i,  a.  Cic. 
^  Nom  vulgaire  da    la    macra. 

Voy.   MACHE. 

cornichon,  s.  m.  Petite  cor- 
ne (arch.).Voy.2.  CORNICHB-KP. 
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«c»l.)  Petit  concombre  confit. 
■Cucumts  concilias.  A.  \\  [Vis,. 
Pop.)  Niais  qu'on  dupe  aisé- 
ment.  Caadex,  icis,  m.  Ter. 

cornicule,  a.  f.  (Hist.  nat.) 
Petite  corne.  Voy.  S.  cobnicbe. 

CornicuIé,  ée,  adj  (Hist.  nat.) 
Qui  est  en  forme  do  petite  cor- 
ne. Corneoliis,  a,  am,  adj. 
Cic. 

cornier,  ièr«,  adj.  et  s.  f. 
Il  Adj.  Qui  fait  le  coin.  In 
angalo  sitas.  A.  Angalaris,  e, 
adj.  Cato.Vitr.  Poteau,  pilas- 
tre —,  pila  angalaris.  Vitr. 
\\  Jointure  —  et  absol.  la  cor- 
nière d'un    toit,    voy.    ricoue. 

cornillat,  a.   m.   Voy.  cornil- 

LON. 

cornillon,  s.  m.  Le  petit  de  la 

corneille.    Cornicis   pallus.   A. 

T  Un  des  noms  vulgaires  du 
choucas.  Voy.  choucas. 

corniste,  s.  m.  Celui  qui  joue 
du  cor,  Cornicen,  inia,  m. 
Cic. 

cornouille,  s.  f.  Fruit  du  cor- 
nouiller. Cornam,    i,    n.  Col. 

cornomller,  s. m.  Arbre  à  bois 
très  dur.  Cornas,  i,  f.  Virg. 
De — ,  corneus,  a,  am,  adj. 
T^irj.  Lieu  planté  de  — ,  cor- 
netam,  i,  n.  Varr. 

cornu,  ue,  adj.  Garni  décer- 
nes. Cornutus,  a,  am,  adj . 
Coi.  Corniger,  géra,  geram, 
adj.  Cic.  Il  Fig.  Lièvres  cor- 
nus (idées  folles),  ineptise, 
arum,  f.  pi.  Catatl.  Argu- 
ment cornu  (sorte  de  sophis- 
me), acervas,i,  m.  Cic.  cera- 
tinas,  se  (gr.  xepaTÎvT)?),  m, 
Fronto.  J|  (P.  eit.)  Raisons 
cornues.  Voy.  bizarre,  ridicu- 
le. Visions  — ,  idées  extrava- 
gantes, species  vanae.  Hor. 
somnia.  Ter.  vana  somnia 
segri.  Hor.  ^  (P.  anal.)  Qui 
a  des  saillies  ea  forme  de 
corne.  Comeas,  a,  am,  adj. 
Plin. 

cornue,  s.  f.  Vaisseau  dont  on 
se  sert  en  chimie.  V'entriosa 
ampalla.  A. 

cornuelle,  s.  f.    Voy.  macre. 

cornuet,  s.  m.  Fourche  à 
deux  dents.  Bidens,  entis,  m. 
Plin. 

corollaire  (lat.  post.  corolla- 
riam.  Boet.),  s.  m.  Argument 
nouveau  à  l'appui  d'une  affir- 
mation (arch.).  Accessio,  onis, 
f.  Cic.  1  (P.  ext.)  Conséquence 
de  la  conclusion  d'unedémons- 
tration  Conjeguens,  entis,  m. 
Qaint.  Au  plur.  Consectaria, 
Oram,  n.  Cic. 

corolle,  s.  f.  Partie  de  la  fleur 
qui  enveloppe  le  pistil  et  les 
étamines.  C'orona  ou  corolla 
fioris.  A. 

coronaire,  adj .  Disposé  en 
couronne.  Coronarias,  a,  am, 
adj.  Plin.  Or  —  (couronne 
d'or  décernée  à  un  général 
-vainqueur),  coronarium  au- 
rom.  Cie, 
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ooronal,  aie,  adj.  Voy.  co- 
ronaire. 

coroner,  s.  m.  En  Angleterre, 
officier  de  justice,  [nijaisitor, 
oris,  m.  C'tc. 

coronis,  s.  f.  (Paléogr.)  Mar- 
que de  la  fin  d'un  chapitre 
dans  les  manuscrits.  Con}nis, 
is,  f.  Mart.  ||  Signe  pour  mar- 
quer une  crase.  Conjanctio, 
onis,  (.Prise. 

corporal  (lat.  eccl.  corporale), 
s.  m.  Linge  bénit  que  la  prêtre 
étend  sur  l'autel.  Sanctam  lin- 
team.  A. 

corporalité  (lat.  eccl.  corpo- 
ralitas),  s.  f.  (Philos.)  Caractère 
de  ce  qui  est  corporel.  Reram 
corporearam  natara.  A.  Re- 
pousser la  —  de  l'âme,  negàre 
animoa  qaasi  corporeos  este  ou 
animom  corpas  habëre.  A. 

corporation,  s.  f.  (En  An- 
gleierre.)  Corporation  munici- 
pale, commune  autonome. A/u- 
nicipium.  H,  a.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Assoeiatioa  d'individus 
liés  entre  eux  par  une  com- 
munauté. Corpas,  oris,  a.  Cic. 
(cf.  corpas  (abroram.  Jet.). 
Collegiam ,  ïi,  n.  Cic.  Liv. 
Societas,  atis,  f.  Cic.  ||  Au 
moyen  âge.  Universitas,  atis, 
f.  D.  Membres  d'une — ,  soda- 
les,  iam,  m.  pi.  Cic.  —  reli- 
gieuse, sodalitas,  atis,  f.  Cic. 
—  politique  ou  judiciaire, 
consiliam,  ii,  n.  Cic. 

corporéité,  s.  m.  (Philos.) 
Etat  de  ce  qui  est  corporel. 
Hes    corporese.    Cic.  Voy.  cor- 

POHALITÉ. 

corporel,  elle,  adj.  Qui  est  de 
la  nature  des  corps.  Corpora- 
lis,  e,  adj.  Sen.  Corporeas,  a, 
am,  ad.  Z,ucr.  Cic  (cf.  corpo- 
ream  aatem  et  aspectabile 
itemqae  tractabile  omne  ne- 
cesse  est  ess»,qaod  natum  est. 
Cic.  [univ.  h,  11]  ).  Choses  — , 
corporalia,  n.  pi.  Sen.  res 
corporese.  Cic.  ^  (Spéc.)  Qui 
appartient  au  corps  de  l'hom- 
me. Corporeas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Infirmité  — ,  vitiuin  cor- 
poris.  Cic.  Vie  — ,  vita  ipsa 
qaa  fraimar.  Cic.  ou  simpl. 
vita  ipaa.  Cic.  Force  — ,  vires 
corporis.  Cic.  Voy.  physique. 
Faiblesse  — ,  imbecillitas  ou 
infirmitas  curporis.  Cic.  cor- 
pas infirmam.  Cic.  Punition 
— ,  corporis  verbera.  Cic.  Liv. 
castigatio  fastiam  ou  (lagello- 
ram.  Jet.  Les  punitions  —  n'y 
peuvent  être  infligées  que  par 
le  roi, castijandi  eus  verberibas 
nallias  potestas  prseter  regem 
est.  Cart. 

corporellement,  adv.  D'une 
manière  corporelle.  Punir  — , 
aliqaem  castigâre  verberibas 
ou  fastibas.  Cic.  Voy.  corpo- 
rel. Dans  le  langage  religieux. 
Corporaliter,  adv.  Tert. 

corporifier,  v.  tr.  Peu  usité. 
Faire  passer  à  l'état  de  corps. 
Vertëre,  confandére  in  corporis 
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{igaram.  A.  \\  (Par  ext.)  Attri. 
buer  un  corps  (aux  anges),  etc- 
Corporàre,  tr.  Plin.  l-.ccl. 
corps,  s.  m.  Ensemble  de  l'orga- 
nisme de  la  vis  animale  (chez 
l'homme  et  chez  les  animaux). 
Corpus,  oris,  n.  Cic.  (ex.  : 
animi  volaptates  et  dolores 
nasci  e  corporis  volapfatibas  et 
doloribas.  Cic.  animas  a  cor- 
pore  abslractas.  Cic.  animvu 
corpore  laxatas .  Cic.  [d'une 
compréh.  aussi  étendue  que  lo 
mot  français]).  La  force  du  — , 
corporis  vis.  Cic.  Un  —  robuste, 
aorpas  robastam.  Cic.  Tac. 
Avoir  un  —  robuste,  robasto 
esse  corpore  ou  corpore  valêre. 
Cic.  —  de  fer,  corpas  ferream. 
Liv.  Bourreau  de  son  — ,  qai 
corpori  param  parcit.  Cic.  Mor- 
tifier son  — ,  corpas  castigâre. 
Aag.  Gagner  sa  vie  à  la  sueur 
de  son  — ,  sammo  cam  sadora 
victam  qaserére.  Cic.  Vell.  Il 
n'est  pas  traître  à  son  — ,  coro< 
se.  Ter.  Se  donner  à  qqn,  corps 
et  âme,  alicai  corpas  animam- 
qae  addicére.  Petr.  (117,5).  se 
penitas  totamqae  alicai  tradëre. 
Cic.  Se  donner  à  qqch.,  —  et 
âme,  totam  et  mente  et  animo 
in  aliqaid  insistére.  Cic.  omni 
cogitatione  et  carâ  in  aliqaid 
incambëre.   Cic.   Passer  sur  le 

—  à  qqn,  per  corpus  alicajas 
carrére.  Sen.  fig.  saperâre  ali- 
qaem (l'emporter  sur  qqn).  Cic. 
Faire  (à  qqn)  un  rempart  do  son 
— ,  corpas  opponëre.  Cic.  Lutter 

—  à  — ,  cum  aliqao  lactari. 
Cic.  Combattre  —  à — ,  commi- 
nas pagnàre.  Cœs.  pedem  con- 
ferre.  Liv.  Sa  battant  —  à  — , 
saismet  ipsis  corporibas  dimi- 
cantes .  Liv.  Saisir  qqn  à  bras  le 
— ,  mediam  arripêre  aliqaem. 
Plaat.  Ter.  Il  a  le  diable  au  — , 
intemperise  illam  agitant.  Ter. 
Je  ne  sais  ce  qu'il  a  dans  le — , 
qaid  secam  ipse  cogitet,  nescio. 
Cic.  Faire  rentrer  à  qqn  ses  pa- 
roles dans  le  — ,  cogère  aliqaem 
elapsa  verba  reprendêre.  A. 
(d'apr.  Ov.).  ||  (Théol.)  Le  corps 
de  Jésus-Christ.  Corpas  Christi. 
Ecci.  Loscorps  glorieux  (les  corps 
des  bienheureux  transfigurés), 
corpora  gloriosa.  Eccl.  (Par 
plais.)  C'est  un —  glorieux  (un 
être  immatériel),  dicas  eam  cor- 
poris expertem  esse.  A.^  (Spéc.) 
Le  tronc  (par  opp.  aux  autres  par- 
ties). Corpus,  oris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  omnis  membroram  et 
totias  corporis  figara.  Cic. 
absciso  capite  trancam  corpas. 
Tac.  [hist.  III,  7Ii].  velat  tran- 
cam  corpas  dempto  capite.  Cart. 
[VI,  9,  'J!8].capat  est  a  corpore 
longe.  Ov.).   Qui  se  penche,  le 

—  en  avant,  pronus,  a,  am,  adj. 
Ov. Plier  le —  en  arrière,  corpa* 
resupinare.  Sen.  En  effaçant  le 
— ,  declinatione  corporis.  Cic. 
corpore  (tela  vitare) .  Cic.  Passer 
son  épéo  au  travers  du  —  de 
qqn,   alicai  gladiam  in  pectas 
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conpgère.  Cic.  aliqucm  gladio 
cr  pectas  trans/iycre.  I.iv. 
rendre  du  — ,  cori)us  Jai-tre. 
Phœd.  Qui  est  en  bon  — ,  voy. 
EMBONPOINT.  Il  (Par  ext.)  Co  qui 
chez  l'homme  enveloppa  le  tronc. 
Un  —  de  cuirasse,  tnorax,  acis, 
m.  Virg.  Lig.  Voy.  clIIR.^s^E  et 

GORSÀGE,  CORSET.  ï  [PuT  e.\t.'  La 
personne  tout  entière.  Corpus, 
oris,  n.  Lucr.  Virg.  Liv.  (ex.  : 
toto  corpore  contremiscère. 
Cxcin.  ap.Cic.  unum  vile  atque 
infâme  corpas.  Liv.].  Les  gardes 
du  corps,  stipatores  corporis. 
Cic.  corporis  custodes.  Cart. 
délecta  manas  ou  javentas,  qux 
alicajas  corpus  domamqae  cas- 
todit.  Cic.  Voy.  carde.  vFaire 
qqch.)  à  son  corps  défendant, 
invite,  adv.  Cic.  invitus,  adj. 
Cic.  Se  jeter  à  —  perdu  sur  qqn, 
omni  impeta  ferri  in  adV/U'in. 
Cic.  Se  jeter  à  —  perdu  dans 
une  affaire, demittëre  se  penilus 
in  causcim.  Cic.  Tout  le  monde 
lui  tombe  sur  le—,  omnes  in  eum 
faciunt  impetam.  Cic.  Cecs.  Je 
me  lave  tout  le  — ,  totas  lavor. 
Plin.  j.  Plonger  tout  le  corps 
dans...,  demittëre  totam  homi- 
nem  in  (Ace.) . . .  Cels.  Avoir  une 
mauvaise  affaire  sur  le   corps, 

voy.     AFFAIRE    et     IMPLIQUER.      Le 

drôle  de  corps!  Lepidam  caput  ! 
Ter.  Prise  de  corps,  comprehen- 
sio.  Cic.  Contrainte  par  — .  voy. 
CONTRAINTE.  1  Co  qui  Teste  d'un 
être     vivant     après     la     mort. 
Corpus,   oris,   a.   Cœs.    kc. 
(ex.  :    c.     mortai    ou    hominis 
mortai.    Cic.    et   abs.    corpus. 
Cais.  corpas  exanimatam.  Cic. 
inqaisitio    corporum    sepulto- 
rom.  Plin.  Solin.  corpas  mor- 
taam  caràre.  Liv.  corpas  alica- 
jas   ad    rogam  humeris   ferre. 
Liv.  alicnias  corpori  justa  per- 
solvëre.    Cic).   Suivre    le    — , 
accompagner     le    corps,      voy. 
CONVOI.    (Fig.)    Etre  comme  un 
—  saus  âme,    voy.  ame    1  Tout 
agrégat    de    molécules    maté- 
rielles. Corpus,  oris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  C.  solidam.  Cic).  Qui 
a  un  corps,  corporalis,  e,  adj . 
Sen.    corporeus,    a,    um,    adj. 
Cic.  (cf.  rescorporese.  Cic).  Les 
choses  qui  ont  un — ,cûrporalia. 
Sen.  Les  patits  corps,  c-à-d.  les 
atomes,  corpora  individaa.  Cic 
corpascala.  Cic.  Un  —  simple, 
individaam     corpus      (opp.     à 
concrefom  ex plaribas  nataris). 
Cic.  Un  —  solide,  solidam  cor- 
pus. Cic.  ou  simpl.  solidam,  i, 
n.    Lacr.    Voy.   solide.   Les  — 
organiques,   animantia,   a.   pi. 
Cic.  ou  animalia  corpora.  Cic. 
Les  —  célestes,  caJestia  corpora. 
Cic.  astra.  Cic.  Va  —  étranger, 
rcs   externa.  Cic.  (Fig.)    Je   te 
suivrai  comme   l'ombre  suit   le 
— ,   qaasi  ambra,   qaoqao  ibis 
ta,  te  perseqaar.  Ter.  Prendre 
l'ombre   pour    le   — ,   umhram, 
non  rem  perseqai.  Cic.  ||   (Par 
ext.  )     Epaisseur,     consistance 
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matérielle   d'un   objet.   Crassi- 
lado,  inis,  f.  Cic.  Vis,  Ace.  i  im 
f.  Plin.  Qui  a  du  — ,  crassas  \ei 
pari,  d'un  tissu).  Plin.  Vin  qui 
a  du  — ,  validam  i  innm.  Plin. 
plenias  vinum.    Cels.    Vin    qui 
n'a    pas   de   — ,   voy.    léger.   * 
(Parext.)  Partie  principale  d'une 
chose. Corp>  de  lo!jis(oiip.à  ailei, 
domu«,us,f.  Cic —  d'une  lettre, 
capat  litterarum.   Cic.    —  d'un 
navire,  corpas    navis.   Cœs.  Lo 
navire    a    péri   corps  et   biens, 
unda'    tûtam    haasere     navenx 
cam  milite.  A',    navis  tota  cam 
rebas   sais    sabmcrsa    est.    A. 
(Fig.)  Le  corps  du  délit,  c,-à-d . 
le  fait  principalqui  leconstitue, 
noxa.   se,    f.    Jet.    1    Ensemble 
formé    par   une    collection    de 
personnes,  de  choses.  Corpus, 
oris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  archi- 
tectarst.    Mtr.    c.    omnis  jaris 
Romani.  Liv.  corpas  civitatis. 
Liv.  nunc  in  corpas  unum  con- 
fasi  omnes.  Liv.  ejasdem  cor- 
poris   esse.    Liv.    c.    militam. 
Justin,  c.  fabram.  Jet.).    Faire 
corps,  coagmentari,   pass.  Cic. 
concresccre,    inlr.    Cic.    coire, 
intr.  Coi.  coalescëre,  inlr.  Cic. 
Faire  corps  avec  (qqch.),  coales- 
cëre, intr.  Cic.  etc.  (cf.  Ai  irtcre- 
dibile  memorata  est  qaam  facile 
coalaerint    [•    firent    corps    les 
uns  avec  les  autres  '].  Sali,  sic 
brevispatio  noviveteresqae['\es 
recrues  et  les  vétérans  ']    coa~ 
laere.     Sali.),    cohserêre,    intr. 
Cic.  etc.  (cf.  c.  cum  narratione. 
Cornif.  etc.).   ||  Corps  d'armée. 
Pars  exercitâs.  C,TS.Liv.  Copia- 
ram     agm^n.     Cses.     Partager 
l'armée  en    trois  — ,    exercitam 
trifariam  dividëre.  Liv.  —  d'ar- 
mée (opp.  à  avant-garde),  exer- 
citus,ûs,  m.  Cses.  —  de  bataille, 
acies  média  ou  medii  (s.  e.  mi- 
lites). C3!S.  Liv.  m,edla  classis. 
Liv.  —  do  réserve,  sabsU:liam, 
ïi,    n.    Liv.    Voy.  réserve.    — 
d'infanterie,   pars    ou     agmen 
peditam.  Cœs.  Liv.  — de  cava- 
lerie, pars  ou  ala  eqaitum.Liv. 
Un  —  de  troupes,  manas,  ùs,  f. 
Cic.  Cœs.  Sali.  (cf.  m.  magna. 
Cic.  parva.    Sali.   prma.    Cic 
nova  ['  de  recrues  »].  Cœs.  ma- 
num  facère.  Cic.  manam  con- 
dacëre.    Cœs.   manam   cogère. 
Cœs.).   Un  —  de  garde,    casto- 
dia,  œ,  t,  Cœs.  Liv.  custodes, 
um,  m.  pi.  Cœs.  excubiœ   mili- 
tam. Saet.    ou  simpl.  [méton. 
excubiœ,  arum,  f.   pi.  Cic  ex- 
cabitores,    um,    m.    pi.    Cass. 
Saet.  —  de  garde  avancé,  voy. 
GRAND  'garde.  —  de  garde  (poste 
où   te    tient   cette    troupe),  ea:- 
cubitoriam,   ii,  n.    Inscr.  vigi- 
liariam,  ïi,  n.    Sen.  (ep.  57,  6). 
Plaisanteries   ce   —   de   garde, 
facetiœ  militores.  Cic.  Liv.  Tac. 
—    do    méti'  r,   d'état,    corpas, 
oris,  n.  Liv.  Inscr.  Voy.  corpo- 
ration. Le —  médical,  medico- 
rum  collegium.  A.  Esprit  do  — , 
sodaliciam,  ii,  n.  Sen.  —  légis- 
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latif,  consiliam  publicum.  Liv. 
—  diplomatique,  tegationes.  Liv. 
\Fig.)  Le  —  de  la  science,  <o(iirr» 
disciplinœ  corpus.Cic. —  de  doc- 
trine, descriptio  disciplinœ.Cic. 
corpulence  (lat.  posl.corpulen- 
tia.  Plin.),  s.  f.  Ampleur  plui 
ou  moins  considérable  du  corps. 
Magnitado  corporis.  Liv.  Cor- 
pus amplutn.  Plin.  Qui  est 
d'une  forte  — ,  d'une  corpulence 
énorme,  immani  ou  e,rinùa 
magnitadine  corporis.  Liv.  Que 
maiiges-tu  dom-  pour  avoir  cett  ) 
— ,  qao  cibo  fecisti  tantum  cor- 
poris? Phœd.  Trop  forte  — , 
ob<?si<as,    atis,    f.    Saet.   Voy. 

EMnONPOINT. 

corpulent,  ente.  adj.  Qui  est 
d'une  forte  corpulence.  Corpora 
amplo  habitas.  Plant.  Corpa- 
lentas,  a,  um,  adj.  Plaat. 
Trop — ,    obesus.    a,   um,    adj. 

^'U^'f.    Voy.    ORAS,    GROS. 

corpus,  S.  m.  Pain  à  chanter, 
hostie  (arch.).  Panis  eucharis- 
ticas.  Eccl.  Corpus  Ckristi.  A, 
1  La  collection  du  droit  romain. 
Corpus,  oris,  n.  Jet.  (cf.  c. 
Juris  Romani.  Liv.  Juris.  Jet.). 

corpusculaire,  adj.  Relatif  aux 
corpuscules.  Qui  ad  corpascala 
pertinet.  A.  Philosophie  —  (d» 
Lucrèce),  philosophia  quœ  de 
atomorum  concursione  atque 
conjunctione  est.  A. 

corpuscule,  s.  m.  Corps  infi- 
niment petit.  Corpuscuiam,  i, 

U.    Cic.    Voy.   ATOME. 

correct,    ecte,    adj .     Qui    ne 

s'écarte  jamais  des  règles.  Hmen- 
datas,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Viti.i 
carens.  Cic.  Rectus,  a,  am,  adj. 
Cic  Elegans,  adj.  Cic.  Style  ou 
langage  — ,  para  et  incorrupta 
diaendi  consaetado.  Cic  incor- 
rupta sermonis  integritas.  Cic. 
elegantiaorationis  ou  loqaendi. 
Cic.  César,  le  plus  —  des  écri- 
vains de  son  temps,  Cœsar, 
sermonis  prœter  alios  saœ  œta- 
tis  castissimi.  Gell. 

correctement,  adv.  D'un» 
manière  correcte.  Sine  vitiis. 
Cic.  Pure,  adv.  Cic.  Emendaté, 
adv.  Cic.  Ecrire  —,  eleganter 
scribëre.  Cic  Parler  — ,  bene 
ou  latine  loqai.  Cic.  pure  et 
emendaté  loqai.  Cic.  inrorraptê 
loqui.  Gell.  Parler  —  le  latin, 
eleganter  latine  loqai.  Cic.  Voir 
si  cela  peut  se  dire  —  en  latin, 
videre  satisne  ea  commode  dici 
possint  latine.  Cic. 

correcteur,  correctrice, s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  corrige 
(qqn)  en  punissant  (arch.).  Cas- 
tigator,  oris,  m.  //or.  Repre- 
hensor,  oris,  m.  Cic  Corrector, 
oris,  m.  Cic  (cf.  emenc/u<or  et 
corrector.  Cic).  1  Celui,  celle 
qui  corrige  {qqch.)  en  enlevant 
les  fautes.  Qui  {quœ)  emendat. 
A.  Emendator,  oris,  m.  A.  Les 
—  de  manuscrits,  emendatores, 
nm,  m.  pi.  Gell.  (Spécialt.).— 
d'imprimerie,  qui  [quœ)  menda 
typograohica  rétractât.  A. 
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correctif,  corrective,  adj. 
Qui  a  la  vortu  do  corriger.  Ad 
emendandam  ou  corrigendam 
aptus  ou  idoneas.  Cic.  Emenda- 
ior,  emendatrix.  Cic.  \\  (Subs- 
tantivt.  aumasc.)  Ce  qui  a  la 
vertu  de  corrit;«r  un  excès,  un 
défaut.  Miligatio,  onis,  f.  Cic. 
Levatiii,  onis,  f.  Cic.  Donner  un 
correctif  à  l'acidité,  à  l'amer- 
turae(d'unesubstance),mt«i9are 
amaritadinem  (fragam).  Plin- 
Donner  au  vinaigre  le  miel 
pour  — ,  temperare  acetam 
melle.  Plin.  L'étude  est  un  — 
de  l'adversité,  doctrinx  stadia 
minuant  calamitatem .  Sen . 
Douceur  qui  est  le  —  de  la 
gravité,  r.omitate  condita  gra- 
vitas. Cic.  Apporter  un  —  (à 
l'expression  de  sa  pansée),  mol- 
lioribus   verbis   uti.  Cic.  Voy. 

ADOUCI,    TEMPÉRÉ. 

correction,  s.  t.  Action  de 
corriger,  de  ramener  à  la  règle, 
par  réprimande  ou  par  puni- 
tion, qqn  qui  s'en  écarte.  Cor- 
rectio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
dflicto  dolére,  correctione  gaii- 
dére.  Cic.  [am.  901  )  ;  castiga- 
tio,  onis,  f.  Cic.  tiv.  Jet.  (ex.: 
c.  mitis.  Vell.  afficëre  aliquem 
castigationibas.  Cic.  severà  cas- 
tigatione  uti.  Sen.  yoy.  châti- 
ment,      PUNITION,      réprimande). 

Maison  de  —,  ergastalam,  i,  n . 
Plaat.  1  Rectification  apportée 
à   ce   qui    s'écarte    des   règles. 
Emendatio,    onis,    f-    Cic. 
Plin.  j.  Jet.  (ex.:  libri.  Plm.  j. 
disciplina  pablicae.  Jet.);  cor- 
rectio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  cor- 
rectio    philosophie    veteris    et 
emendatio.  Cic).   Recevoir  une 
pièce  à  —,  (abalam  ea  lege  pro- 
bàre  atcorrigenda  emendentar. 
A.  —  d'une   épreuve    typogra- 
phique,   eara    emendandi    de 
nrelo  plagalas.D.  Sauf—,  nisi 
(allor.  Cic.    H   (Par  ext.)  Chan- 
gement  par    lequel    on  rectifie 
qqch.  Manuscrit  auquel   il  faut 
faire  des  —,  liber  emendandas. 
Plin.  j.  ^  (Par  ext.)  Qualité  de 
ce  qui  ne  s'écarte  pas  des  règles. 
—  du  style,  oratio  emendata. 
Cic.  compta.  Cic.  elegantia,  œ, 
f.  Cic.  —  de  la   tenue,   habitas 
haad  indecorus.   Curt.  Parler, 
écrire  avec  — ,pare  et  emendate 
loqai.   Cic.   bene  et  emendate 
scribëre.  Saet. 

corrégidor,  s.  m.  En  Espagne, 
premier  magistrat  d'une  ville 
ou  d'une  province.  Prœfecius, 
i.  m.  Jet. 

corrélatif,  ive,  adj.  Lié  logi- 
queraent  à  un  autre  terme. 
Implicatas  et  cohxrens  cam 
aliqtia  re.  Cic.  aat  necessarias 
aat  conjunctas  cam  aligna  re. 
Cic.  Etre  — ,  aliqaam  eompa- 
rationem   habêre.  Cic.  Termes 

,  alla  ex  aliis  nexa.  Cic.  verba 

conjancta.  Cic.  ||  (Substantivt.) 
Le  corrélatif,  la  corrélative  (t. 
de  çramm.).  Voy.  relatif. 
corrélation,  s.  f.  Relation  réci- 


proque de  deux  termes.  Compa- 
ratio,  onis,  f.  Cic.  Conjanctio, 
onis,   f.    Gell.   Conncxio,  onis, 
f.    Quint.    Etre   en   —    avec..., 
impUcatam    esse    et    cohœrëre 
cam  alii-iaa  re.  Cic. 
correspondance,  s.  f.  Rapport 
de  conformité  mutuelle.  |1    Par 
convenance  de  nature.  Conve- 
nientia,  œ,  f.  Cic.  Congraentia, 
ee,  f.  Cic.   |1  Par  symétrie.  Voy. 
RAPPORT,  symétrie.  ||  Par  accord 
de  sentiment  (arch.).  Voy.   ac- 
cord. 1  Rapport  de  communica- 
tion mutuelle.  1|  Entre  localités. 
Voy.  COMMUNICATION.  ||  Entre  per- 
sonnes éloignées  l'unedel'autre, 
par  échange  de  lettres.  Littera- 
ram    ou  epistolaram  comjner- 
ciam.  Cic.  i,cf.  cam  aliqao,  inter 
aliqaos.  Cic.) .  Litteraram  sermo 
Cic.  Litterse  mittends!  accipien- 
dseqae.  Cic.  Litterse  et  missœ  et 
allatx.   Cic.     simpl.     Litterse, 
aram,  f.  pi.  Cic.  Plin.j.  —  de 
qqn  avec    qqn,  epistolx  missse 
ad  aliqaem   ab  aliqao.  Cic.  — 
suivie,    active,  litteraram  cre- 
britas.   Cic.    epistolaram  fre- 
qaentia.  Cic.  assidaitas  littera- 
ram.   Cic.    —   secrète,    litterœ 
secretiores.   Cic.   Je  suis  en  — 
avec  qqn,  epistolaram  commer- 
cium  est  inter  me  et  aliquem. 
Cic.  coUoqaor  cam   aliquo  per 
litteras.  Cic.  Entretenir  une  — 
active    avec  qqn  sur  qq.   sujet, 
fréquenter  alicai  litteras  alica- 
j'as  rei  eaasâmittëreet  accipëre. 
Cic. 

correspondant ,  ante ,  adj . 
Qui  correspond  à  qqch.  par 
conformité.  Conveniens  {alicai 
rei),  consentiens  ou  congraens 
{alicai  rei  ou  cum  aliqaa  re). 
Cic.  1  Qui  correspond  avec  qqn 
par  lettres.  Substantivt.  Un  —, 
qui  litteras  dut  et  accipit.  Cic. 
qui  cam  aliquoper  litteras  col- 
loquitar.Cic.Tu  as  des—  pour 
tes  affaires  domestiques,  taarum 
reram  domesticaram  habes 
scriptores.  Cic. 

correspondre,  v.  intr.  Etre  en 
rapport  de  conformité  mutuelle. 
Il  Par  convenance  de  nature, 
de  proportion,  de  symétrie. 
Congruère,  intr.  Cic.  (ex.  : 
qui  saos  dies  mensesque  con- 
gruère volant  cam  soiis  lanse- 
que  ratione.  Cic.  tempus,  que 
ipse  eos  sastulisset,ad  idipsam 
congruëre.  Liv.  voy.  accord, 
harmonie)  ;  respondère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  verba  verbis  res- 
pondeant.  Cic.  porticus,  qase 
Palatio  respondeat.  Cic.  rheto- 
ricam  respondère  ex  altéra 
parte  dialectica;.  Cic).  \\  Par 
accord  do  sentiment.  Voy. 
RÉPONDRE.  1  Etre  en  rapport  de 
communication  mutuelle.  i|  Par 
un  passage  commun.  Voy.  com- 
munication,  COMMUNIQUER. 

corridor,  s.  m.  (Arch.)  Chemin 
couvert  (dans  un  ouvrage  de 
fortification).  Canicalas,  i,  m. 
Cses.  Cic.  1  Passage  le  long  de 


plusieurs   pièces  d'un   apparte- 
ment. A/e.sau(03,  i  (plur.  mesau- 
L-r),  f.  Vitr. 
corriger,  v.  tr.  Ramener  à  la 
rè?lo(''oqui  s'en  écarte).  CoTTi- 
gére  (pr.  "  rendre  droit,  redres- 
ser, corriger  "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaœ  videntar  emendanda  corri- 
gëre.  Plin.  j.  alicajus  senten- 
tiam.    Cic.    gestum  histrionis. 
Saet.  emendâre  vitia  moresqua 
eorrigëre.  Quint,  vel  corrumpëro 
mores   civitatis    vel   eorrigëre. 
Cic.  c.  disciplinam  castrorum. 
Saet.  eorrigëre  saam  consueta- 
dinem,  si  mala  est.  Varr.   soles 
emendari  capëre,  quse  jam  eor- 
rigëre di(^cHe  est.  Plin.  j.  eaa 
epistolas    ego    oportet  perspi- 
clam,  corrigam  :  tam  denique 
edentar.  Cic.  laudationem  Por- 
cise  tibi  correetam  misi.  Cic  c. 
fabulas  jEschuli.  Quint.)  ;  cas- 
tigâre,  tr.  Hor.  Plin.  j.   (ex.  : 
c.  earmen.  Hor.  vitia  sua.  Plin. 
j.)  ;  emendâre,   tr.   Cic.  etc. 
(ex.    :    em.    exemplaria.    Saet. 
alicujus  annales.  Cic.  consae- 
tadinem.  Cic).  —  une  faute  fle 
copie,  mendanx  scripturœ  tol- 
lëre.     Cic.    —    les    fautes     des 
copistes,     iibrariorum     menda 
toUëre.  Cic.  Qu'on  peut  corriger, 
emendabilis,   e,    adj.   Liv.    (cf. 
error  em,endabilis.  Liv.  (XLIV 
10,  3]).  Celui  qui  corrige,  emen 
dator,  oris,  m.  Cic.  Plin.  j.  (cf 
timor  estemendator  asperrimas 
Plin.j.  (ep.  VII,  17,  13].  guasi 
em.  sermonis  usiiati.  Cic.  [Brut. 
2591).  Celle  qui  corrige,  emen- 
datrix, tricis,  f.  Cic.  (cf.  vitio- 
ram  emendatricem  legem  esse 
oportet.  Cic.  o  prseclaram  emen- 
datricem vitse,  poetieam  l  Cic). 
Il  (Fig.)   Ramener  à  la  mesura 
/qqch.    d'excessif)    en    exerçant 
une  action    en  sens  contraire. 
Corrigêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  aliquid  aliqaa  re.  Cic.    vina 
myrto.  Plin.)  ;  temperare,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :   t.  aiiqaid  cam 
aliqaa  re.    Cic.)  ;    mitigâre, 
tr.    Cic.   Plin.     (voy.   adoucir). 
—    la    gravité    par    l'aCfabilité, 
gravitâtem   comitate   condîre. 
Cic.  severitatem  eomitate  mis- 
eêre.  Cic  severitatem  comita- 
temque  miscêre.  Cic.  —  la  for- 
tune,  le    sort,    arte  emendâre 
fortanam.  Hor.  1  Ramener  à  la 
règle  (celui  qui  s'en  écarte),  en 
réprimandant,    en    punissant. 
Corrigère,  tr.   Cic  etc.  (ex._: 
c.    anxiam,   m,alevolam,  timi- 
dam.  Cic.  aliqaem  [corraptum] 
ad  fragem.  Plaut.  eam  partem 
exereitàs  [opp.  à  corrumpere] . 
Liv.objargationecorrigi.Qaint. 
corrigi    et    emendari   castiga- 
tione  hac.  Liv.  re  ipsà  corrigi. 
Sali.   c.    se.   Varr.    Cic.   ta   at 
anqaam  te  corngas  ?  Cic.  j'am. 
te  ipsemonuisti,ipsecorrexisti? 
Sen.    quod    a    Graecis    summis 
doctoribas,  nisi  Grœce  dicerem, 
neqae    corrigi   possem    neque 
doceri.  Cic.   qaod  discipuli,  »i 
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qaid  errai-erinc,  statim  corrt- 
gentar.  Qainl.  cum  corrigimiis 
nosmet  ipsos  quasi  reprehen- 
dentea  [en  empl.  la  fig.  appeléa 
correction].  Cic.  [or.  135]); 
emendàre,  tr.  Cic.  etc.  (ei.  : 

e.  cii-itatem.  Cic.  consciat  mihi 
eam  corrigi  me  et  emendari 
caatigatione  posse.  Liv.  ali- 
qaando  titar  verbis  darioribas, 
ii  emendari  illam  speravero 
posse.  Sen.  voy.  amender).  — 
un  cheval,    un    chien   indocile, 

etc.    Voy.  CHATIER. 

corrigêar,  s.  m.  Voy.  correc- 
teur 

corrigible,  adj.  Qui  peut  être 
corrigé.  Emendabilis,  e,  adj. 
Liv.  Sen. 

corrival.  s.  m.  {.\rch.)  Rival. 
Corriviilis,  is,  m,  Qaint. 

corroborant,  ante,  adj.  Qui 
corrobore.  Qui  [qaœ,  qaod) 
confirmât,  corroborât,  (idem 
alicai  dat.  Cic.  ||  Spéciale. 
(Médecine.)  Moyens  —  et  (subs- 
tantivt.)    des  corroborants,  voy. 

FORT!  FIANT. 

corroboratii,  ive,  adj.  Qui  a 
la  propriété  de  corroborer.  Voy. 

CORROBOBA.NT. 

corroboration,  s.  (.  Action  de 
corroborer,  résultat  de  catte 
action.  Con(irmatio,  onis,  l. 
Cic. 

corroborer,  v.  tr.  Ajouter  à  la 
force  du  corps  (arch.).  Firmâ- 
Te,  tr.Cic.Con^rmâre,  tr.  Cses. 
Roboràre,  tr.  Plin.  Coi^obo- 
râre,  tr.  Plin.  Voy.  fortifier. 
^  Fig.  Ajouter  i  la  force  d'une 
opinion,  d'une  affirmation. 
Firmàre,  tr.  Cses.  Cic.  (cf. 
jarejarando.  Css.);  conûr- 
mare,  tr.  Cic.  cf.  conf.  testi- 
monio.  Cic.).  Voy. affermir. 

corrodant,  ante,  adj.  Qui  a 
la  propriété  de  corroder.  Un 
liquida  —  et  [sabstantivt.) 
un  — ,  voy.  CORROSIF. 

corroder,  v.tr.  Ronger  lente- 
ment par  une  action  chimique. 
Corrodére,  tr.  Cic.  Erodére, 
tr.  Plin.Rodëre,  tr.  Cels.  \\  Fig. 
(Théol.)  Exedére,  tr.    Cic. 

corroierie    et   corroirie,    s. 

f.  Industrie,  atelier  du  cor- 
royeur.  Coriarii  ars  ou  oflici- 
na.  A. 

corrompre,  v.  tr.  Altérer  par 
décomposition  (une  substance). 
Corruznpere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  pabalam  et  aqaaram 
fontes.  Sali,  c-  vinam,  oleam 
ceterasqae  res,  qase  ad  victam 
parari  soient.  Aact.  b.  Afr. 
caro,  jaas  non  facile  corram- 
pitar.  Cels.  conclusa  aqua  fa- 
cile corrampitar.  Cic  par  anal. 
corpus  exanimam  nalla  tabe, 
ne  minimo  qaidem  livore  cor- 
raptam.  Cart.)  ;  vitiâre  (pr. 
•  vicier,  gâter  -),  tr.  Ov.  Cels. 
Sen.  (81.  :  ne  [frumontum] 
concepto  hamore  iritietur. 
Sen.).  Se—,  putescëre,  intr. 
Cato.  Varr.  Cic.  (voy.  [se]  ca- 
tkb);    putrescére,   intr.   Hor. 
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Sen.  Plin.  (voy.  [se]  oater)  , 
corrumpi,  pass.  Cic,  etc. 
(voy.  ci-dessus);  putreSeri, 
pass.  Lacr,  Liv.  (voy.  [sa]  pu- 
tréfier, [se]  pourrir)  ;  vi- 
tiâri,  pats.  Sen.  ivoy.  [se]  gâ- 
ter); tabescére,  intr.  Liv. (voy. 
[se]  Découpo~ER).  Qui  se  cor- 
rompt, tabidas.  Saet.  (cf.  (. 
corpus,  Suet.\.  Corrompu,  cor- 
raptas.  Cic.  Voy.  caté.  1  (Par 
anal. ).\  Itérer  ce  qui  est  sain,  hon- 
néta  dans  l'àma.  Corrumpê- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  corri- 
gêre,  ex.  :  c.  mores  civitatis. 
Cic  Nep.  corrampi  mores 
[puerorum]  in  tcholis.  Quint, 
non  est  opus  fide,  qaam  neque 
cupiditas  corrampat,  nec  gra- 
tta avertat,  nec  metas  fran- 
gat  ?  Quint,  corrupti  mores  de- 
pravatiqae  sant  admiratione 
divitiarum.  Cic,  c.  javenta- 
tem.  Quint,  ta  illam  corrumpi 
sinis.  Ter.  non  se  taxa  neque 
inerties  corrampendum  dure 
[•se  laisser  oorr.»].  Sali.  voy. 
dépraver,  pervertir,  débau- 
cber)  ;  depravâre,  tr.  Cic. 
(voy.  GATER ,  dépraver)  ;  infi- 
cere,  tr.  Cic.  (voy.  infecter, 
fouiller).  Un  homme  de  mœurs 
corrompues,  un  homme  cor- 
rompu, pravas  homo.  Cic. 
homo  perditus.  Cic.  Mœurs 
corrompues,  pravi  mores.  Cic. 
voy.  dépravation.  Plus  cor- 
rompu ,  corruptior .  Curt. 
Très  corrompu,  corrup<issimus. 
.S'aii.  Il  (Spéc.)  Altérer  chez  qqn 
par  des  dons,  des  promesses, 
l'intégrité  de  la  coascienee. 
Corrumpëre,  tr.  Cic.  etc. (ex.: 
c.aliquem  pecanià.  Cic.  Sall.c. 
aliquem  auro,  donis.  Sali,  tri- 
bam  tarpi  largitione.  Cic.  ne 
pretio  quidem  corrampi  jadex 
in  ejusmodi  causa  potest.  Cic. 
Sp.  Tarpep  filiam  auro  c,  ut 
armatos  m  arcem  accipiat. 
Liv.  pretio  corruptas,  ut...  Val.- 
Max.  absol.  c.  sacerdotes  (uni, 
oracalam  Delphicam.  Nep.  ja- 
dicem.Cic.  corruptum  indicium 
[-  témoin  i].  Cic).  ||  Détruire 
C.3  qui  est  juste,  sain,  pur,  dans 
la  manière  de  juger,  de  sentir, 
de  s'e.vprimer.  Corrumpëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  invidia  vulgi 
vanam  ingenium  dictatoris 
corrupit.  Liv.  genus  hominam 
ad  honestatem  natum  malo 
calta  pravisque  opinionibus 
corraptum.  Cic.  consaetudo 
[façon  de  parler]  vitiosa  etcor- 
rapta.  Cic.  par  e.\t.  voluptas 
aliqua  re  corrampitar.  Cic); 
ÎDfuscâre,  tr.  Cic  (ex.  :  nec 
eos  aliqua  barbaries  domestica 
infascaverat  [n'avait  pas  cor- 
rompu leur  langage].  Cic 
[  Brut.  258]  ).  ||  Détruire 
l'intégrité  du  sens,  du  texte 
lie  qqch.  CorruBipére,  tr. 
Cic.  etc.  (e\.  :  c.  htteras  ou 
tabulas  publicas.  Cic).  Voy. 
ALTÉRER.  ^  (  T.  techn.)  Modi- 
fier dans  sa  substauce   ou  dans 
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sa  forme.  —  le  fer,  voy.  cor- 
RovER.  —  la  cuir,  voy.  assou- 
plir. 
corrosif,  ive,  adj.  Qui  corro- 
de. Corrosiuus,  o,  um,  adj. 
Sen.  Rodens,  part.  Cels.  Ero- 
dens,  part.  Plin.  Substances 
corrosives,  acides  corrosifs,  et 
(substantivt)  un  — ,  des  cor- 
rosifs, medicamina  rodentia. 
Cels.  erodentia.  Plin.  et,  iim- 
pl.  erodentia,  iam,  n.  pi.  Cels. 
Plin.  Les  médicaments  —  sont 
le  vert-de  -  gris... ,  rodant 
serago...  Plin.  Cels.  exedunt 
corpus  œrugo,  etc.  Cels.    Etre 

— ,  voy.    CORRODER. 

corrosion,  s.  f.  Etat  de  ce 
qui  est  corrodé.  C'rosio,  onij, 
f.  Plin.  La  —  du  fer,  erojum 
ferrum.  Plin.  P.  anal.  La  — 
des  rives,  rosôe  ripse.    Lucr. 

corroyage,  t.  m.  Action  ds 
corroyer  la  cuir.  Ars  sabi- 
gendi  pelles.  A.  Pellium  su- 
bactio  ou  confectio.  A. 

corroyer,  v.  tr.  Préparer  (une 
matière)  pour  la  mettre  en 
œuvre.  —  du  bois, do/âre,  tr. 
V'itr.  Voy.  dégrc^ir.  Préparer 
le  cuir.  Sofci3ëre(corium,  pel- 
les). Cato.Plin.Conficère  (ala- 
tas).  Cœs.  —  le  fer,  temperàre 
(ferrum,  ses,  etc.).  Plin.  —  le 
sable,  la  chaux,  voy.  pétrir. 
Il  (P.  ext.)  Enduire  d'une  subs- 
tance pétrie.  Subigëre  {parie- 
tes).  Vitr. 

corroyeur,  s.  m.  Celui  dont  le 
métier  est  de  corroyer  le  cuir. 
Coriarius,  ii ,  m .Plin.Corioram 
confector.  Firm. 

comide,  s.f.  Asperge  sauvage. 
Corrada,  se,    f.  Cato.  Varr. 

corrupteur,  trice,  s.  m.  et  f. 
Celui,  cellequicorromptlecœur 
et  l'esprit.  Corruptor,  cris,  ra. 
Cic.  Corruptrix,  tricis,  f.  Cic. 
Perditor,oris,m.  Cic.  Pestis,  is, 
f.  Cic.  Vitiator,  oris,  m.  Sen. 
Staprator,  oris,  m.  Sen.  rket. 
Constaprator,  oris,  m.  Liv 
Il  Adjectivt.  Qui  corrompt. 
Perniciosus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Liv.  Csss.  Liv.  Exitiosus,  a,  am, 
adj . Cic.Pestifer, a,am,  adj . Cic 
Corraptrix  (provincia).  Cic. 
Chant — ,cantiis  corruptela.Cic 

corruptibilité  (lat.  post. 
corruptibilitas.  EccL),  s.  f.  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  corrup- 
tible. La  —  d'une  substance, 
res  ita  constitata  at  corrumpor 
tar.  A. 

corruptible  (lat.  post.  cor- 
raptibilis.  Eccl.),  adj.  Sujet  i 
la  corruption.  Facilis  in  ta- 
bem.  Sen.  ^  Capable  da  se 
laisser  corrompre.  Venalis  pre- 
tio. Liv.  et  (simpl.)  venalis.Cic. 
Qui  ou  quee  (pretio,  pecunia, 
donis,  largitione,  maneribus) 
corrumpi    potest.  Cic. 

corruption,  e.  f.  Altération 
iJo  co  qui  est  sain  dans  une 
substance.  CoTTuptio,  oniS, 
f.  Cic.  (ex.  :  c.  corporis.  Cic 
[Tusc.    IV,    28])  ;      tabès,   la 
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{pr.  •dissolution  causée  par  la 
corruption-  d'oii  docoraposi- 
tion,  corruption'),  f.  Ov.  Liv. 
Sen.  (ux.  :  tabès  cadavera 
iibsamtibat.  Liv.  voy.  diîcompo- 
sition).  (Garantir  la  blé  da  la 
—,  cavêre  ne  framentam  cor- 
mmpatar  ou  vitietar.  Sen. 
1  (Fig.)  Altération  de  ce  qui 
est  sain,  honnête  dans  l'àme. 
Corruptio,  onis,  f.  Cic.  Tac. 
(se  remplace  par  la  verbe  cor- 
respond., ex.  :  corrapti  mores 
depravatiqae  sant  admiratione 
divitiaram  [•  la  —  dos  moeurs 
est  venue  de  l'admiration  das 
ricliesses.J.  Cic);  depravatio, 
onis,  {.Cic.  (ex.:d.  et  (œdi- 
tas  turpificati animi.Cic);  COT- 
ruptela,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
larifitionem  corruptelam  esse 
di.xit.  Cic.  seditionem  in  popu- 
lo iore,  corruptelam  et  adal- 
teriam  domi.  Cic.  ordiu,  au 
plur.  corropieZéB  mulierum.Cic. 
scire  corraptelarum  omnis 
<7eneris  eam  of^cinam  esse. 
I.iv.  adalescentuïam  corrapte- 
laram  illecebris  irretire.  Cic.)  ; 
pravitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 

1,'ic.  etc.  (voy.  indignité,  in- 
famie), La  corruption  des 
mœurs,  mores  eomipti  depra- 
■atiqae.  Cic.  Plin.  j.  mores 
jierditi.  Cic.  L'extrêma  —  du 
aicc[e,corraptitsimiimaxcala'n. 
Tac.  Il  Atteinte  portée  à  l'in- 
tégrité de  la  conscience  par  des 
dons,  etc.  CoTTuptela,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  peciiniosi  rei 
corraptelam  jaaicii  molientes. 
Cic.  jadicii  ou  accasatoris  cor- 
raptela  ab  reo.  Cic).  Tentative 
de  — ,  ambitiis,  fis,  m.  Cic. 
1  Altération  de  ce  qu'il  y  a  de 
sain,  da  juste,  dans  la  manière 
df3  sentir,  de  penser,  de  s'ex- 
primer. Pravitas,  a(js,f.  Cic. 
etc.  (voy.  [mauvais]  goût  )  ; 
corruptio,  ODis,  f.  Cic.  (ex.  : 
c.  opiniortum.  Cic.  [Tusc.,IV, 
£9]);  depravatio,  onis,  t. 
Cic.  (ex.  :  propter  depravatio- 
nem,  consaetadinis.  Cic.)  — du 
style, corrupfam  dicendi gênas  . 
Qaint.  ^  Altération  do  l'inté- 
grité d'un  texte,  du  sens  d'un 
mot.  Depravatio,  onis,  f. 
Cio.iex.:  d.  verhi  [•  de  sens  •]. 

Cic).  Voy.    ALTÉRATION. 

cors.  Voy.  cor. 

corsage,  s.  m.  (Arch.).  Corps, 

Eersonae.  Voy.  ces  mots.  1  Le 
u3te,  la  partie  supérieure  du 
corps.  Pars  corporis  saperior. 
D.  Pectas,  cris,  n.  Plin.  \\  (Par 
anal.).  Eu  pari,  dos  animaux. 
Statara,  se,  i.  Col.  Au  long  — , 
proceraa,  a,  nm,  adj.  Plin. 
1  (P.  ext.)  Partie  de  la  robe  qui 
recouvre  le  buste.  Thorax, 
acis,  m.  Saet.  Pectoralis  ta- 
nicala.   Amm. 

corsaira,  adj.  et  s.  m.  (Arch.) 
Adj.  Qui  fait  la  course  sur 
nvir.  Piraticas,  a,  am,  adj. Cic. 
^  S.m. Celui  qui  fait  la  course. 


Pirata,  se,  m.  Cic.  Prxdo  mari- 
timas.  Nep.  et  simpl.  prsedo, 
onis,  m.  Cic.  Voy.  pirate.  Le 
navire  qui  le  porte. Navi»  pira- 
tica  ou  prsedonis.  Liv.  Myi- 
paro  piraticas.  Cic.  Navis  prœ- 
datoria.  Liv.  (en  pari,  d'un 
bâtiment  armé  en  course).  Une 
flotte  de — ,  naves  piraticse.  Liv. 
(bâtiments  armés  en  course; 
classis prsedatoria.  Liv.).  ||  (Loc. 
prov.)  A  — ,  —  et  demi,  nagari 
nagatori  postalas.  Plaat.  \\  (P. 
ext.).  Voleur,  ravisseur.  Voy. 
ces  mots.  ||  Fis.  Homme  rapace. 
Rapax,  m.  Cic. 

corsé,  ée,  adj.  Qui  a  du  corps, 
de  la  consistance.  Crassas,a,am, 
adj .  Cic.  Validas,  a,  am,  adj . 
Plin.  Solidixs,  a,  am,  adj  Cic. 
Fortis,  e,  adj. Cass.  Voy.  consis- 
tant, FORT.  Vin  —  (qui  a  de  la 
force),  vinam  plenias.  Cels. 
pingae  ou  validnm.  Plin.  \\  (Fig. 
Pop.  )  Une  affaire  — ,  caasa 
maltiplex.  Qaint.  res  séria.  Cic. 

corselet,  s.  m.  (Arch.)  Petit 
corps  de  cuirasse.  T/iora.r,  acis, 
m.  Virg.  Liv.^{f3.r  anal.)Partie 
supérieure  du  corps  chez  les 
insectes.  Crasta,  se,  f.    Plin. 

corser,  v.  tr.  (Arch.)  Saisir 
corps  à  corps.  Voy.  colleter 
1  (Pop.)  Rendre  consistant. 
Firmiorem,  crassiorem  soli- 
diorem  (ou  firmias,  etc.) 
facëre.  A.  Dare  robar  {alicai 
rei).  Cic.  Addere  (alicai  rei). 
Cic.  Corpus  ^rmâre  [aliqaa  re). 
Cic.  Fig. — l'intrigue  d'une  co- 
médie, nodam  fabulœ  nectere, 
intricare.  A.  L'affaire  se  corse 
(devient  sérieuse),  res  in  dif(i- 
cilem  nodam  incidit.  A.  (d'a- 
près Cic). 

corset,  3.  m.  Corsage  do  ro- 
be (arch.)  Voy.  corsage.  ^  Petit 
corsage  pour  serrer  la  taille. 
Stropkiam,  ii,  n.  Cic.  Pecto- 
ralis fascia.Hier. 

corsetier,  a.  m.  Celui  qui  fa- 
brique, qui  vend  des  corsets. 
Sirophiarius,  ii,   m.  Plaat. 

cortège,  s.  m.  Suite  de  per- 
sonnes qui  accompagnent  qqn 
pour  lui  faire  honneur.  Comi- 
tatas,  ât,  m.  Cic.  Comités,  am, 
m.  pi.  Cic  Le  —  du  préteur, 
cohors  prsetoria.Cic.Le  —  d'un 
haut  fonctionnaire,  cohors,  tis, 
f.  Cic.  stipatores  (pour  la 
garde  du  corps)  corporis.  Cic. 
slipatio,  onis ,  f.  Cic  —  d'un 
empereur,  comiiaÉus.  Tac. 
Personnes  du  — ,  qai  sant 
cum  aliqao.  Cic.  qaos  aliquis 
secam  daclt.  Cic.  qai  aliqaem 
seqaantar  ,  comitantar ,  ou 
seqai,  comitari  soient.  Cic. 
Faire  —  à  qqn,  aliqaem  seqai. 
Nep.  sectari.  Plaat.  dedacére, 
Cic.  Il  (P.  anal.)  Troupe.  Ca- 
terva,  œ,  f.  Virg.  Agmen,  inis, 
n.  Liv.  Fig.  Le —  des  vertus, 
virtatam  comitatas.  Cic.  (Les 
arts  et  les  sciences)  qui  com- 
posent le  —  de  l'orateur,  oror 
toris  comités  et  miniitrse,  Cic. 


Les  richesses  qui  servent  de  — 
à  la  vertu,  divitiœ  virtutis  pe- 
diseqaae.  Cornif. 

cortès,  s.  f.  pi.  Assemblés 
nationale  en  Espagne  et  en 
Portugal.  Consiliam  publicam. 
Cic. 

cortical,  aie,  adj .  Qui  ap- 
partient â  l'écoroe  d'un  végé- 
tal. Corticeus,  a,  am,  adj. 
Varr. 

cortine,  s.  f.  (Chez  les  Ro- 
mains.) Trépied  d'airain  con- 
sacré à  Apollon.  Cortina,  œ,  f. 
Virg. 

coruscation,  s.  f.  (T.  scientif.) 
Eclat  vif  et  passager.  Coras- 
catio,  onis,  f.   Kop.    Valg. 

corvéable,  adj.  Assujetti  à  la 
corvée.  Vectigalis,  e,  adj.  Cic. 
Operis  publicis  obnoxius.  A. 

corvée,  s.  f.  Travail  gratuit  dû 
par  le  vassal  à  son  seigneur. 
Corrogata  opéra.  Lat.  merov. 
Corvées  extraordinaires,  pa- 
rangariœ,  aram,  f.  pi.  Jet.  — 
extraordinaire ,  parangaria 
prœstatio.  Jet,  ou  (subst.)  pa- 
rangaria, se,  f.  Jet  II  (P.  anal.) 
Travaux  des  soldats.  Labor, 
oris,  m.  Liv.  Adoucir  les  — , 
aliqaid  laboris  laxâre.  Liv.  || 
Fig.  Une —  (une besogne  ingrate 
et  forcée).  Onas,  eris,  n.  Cic. 
Molesiia,  œ,  f.  Cic.Tu  me  laisses 
toute  la  — ,  mihi  omne  opus 
relinqais.  Cic.  Ce  no  sera  pas 
une  —  pour  moi,  non  me  la- 
bor iste  gravabit.  Virg.  Exempté 
de  la  corvée  du  vigintivirat, 
manere  capessendi  vigintivira- 
tas  solutus.  Tac.  Sa  charger 
d'une  — ,  sascipëre  molestiam. 
Cic. 

corvette,  s.  f.  Navire  de  guerre. 
Celox,  ocis,   f.  Liv. 

corybante,  s.  m.  (Antiq.)  Prêtre 
de  la  déesse  Cybèle.  Corybas, 
antis,  m.  Claad.  et  ordin.  au 
plur.  Corybantes,  ium,  m.  pi. 
Hor. 

corybantique,  adj.  Relatif 
aux  corybantes .  Corybantias, 
a,  am,  adj.  Virg.  \\  Substan- 
tivt.  fém.  Les  corybantiques 
(fêtes  de  Cérès),  Corybantia  sa- 
cra. Arnob> 

corymbe,  s.  m.  (Botan.)  Inflo- 
rescence dont  les  pédoncules 
forment  une  sorte  de  parasol. 
Corymbas,  i,  m.  Plin. 

coryphée,  s.  m.  Chef  du  chœur 
(dans  la  tragédie  et  la  comédie 
antiques).  Magister  qai  modis 
chori  canentiam  praeit  ou  gai 
prseit  ac  prsemonstrat  modos. 
A.  Les  intonations  et  la  mesure 
du  — ,  modi  atque  nameri  prœ- 
eantis  magistri.  Cic.  [\  (Par 
anal.)  Chef  d'un  chœur  de 
chant  ou  de  danse  dans  l'opéra 
moderne.  Voy.  plus  haut.  || 
Fig.  (Avec  une  nuance  d'ironie). 
Celui  qui  est  le  plus  en  vue. 
Coryphseas,  i,  m.  Cic.  Signifer, 
feri,  m.  Cses.  Cic.  Le  —  da 
cette  doctrine,  ad^'ator  aac- 
torqae  sententiœ.  CiC. 
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coryza,  s.  m.  Inflammation  ca- 
tairlial»  J»  la  muqueuse  Je? 
rosses  nasales.  Orai<;do,  inis,  t. 
Cic.Coryta,  x,  f.  C<fl.-Aur. 

cosaqnie.  s.  m.  Peuplade  do  la 
Russie.  Scyf/ies  ec  Scytha.  «, 
m.  Cic.  'Aie.  Fig.  Famil.  Se 
conduire    comme   un    — ,    voy. 

BRUTALEMENT. 

coseigneur,  s.  m.  (Droit  féod.) 
Chacun  de  ceux  qui  possédaient 
en  commun  un  Hef.  Socias  ou 
consors  l'<rodi.  A. 
cosignataire,   s.    m.   Chacune 
des  personnes  qui  ont  signé  en- 
semble un  acte.  Qui  (çua?)  anà 
cam  aliqao  subscripsit.  A. 
cosmétique,  adj.  Relatif  à  la 
toilette.     Qui  (quse.    qaod)    ad 
corporis  cuitum,    ad    miindam 
pertinet.  A.  Qui  (qaee,  qaod)  est 
adjamentam    ad    palchritadi- 
nem. /l.Substantivt. Un  — ,me- 
dicamen,  inis,  a.  Ov.  Plin.me- 
dicainentam,    i,     n.   Col.    Etre 
un — .  levi'jôre  catem  .   Plin. 
cosmique,  adj.  Relatif  à  l'uni- 
vers. i4iii  ujua-,  qaod)  ad  reram 
ou   tnandi    aniversitatem  per- 
tinet. A.  Matière  — ,  atomus,  i, 
m.  Cic.  elementa,  orum,  n.  pi. 
Cic. 

cosmogonie,  s.  f.  Système  sur 
la  formation  de  l'univers.  Na- 
tara  rerum.  Lacr.  Cic. 
cosmogonique,  adj.  Relatif  à 
la  cosmogonie.  Qai  \qa3e,quod 
ad      principia     reram     perti- 
net. A. 
cosmographe  (lat.   post.   cos- 
moyraphas),   s.    m.    Celui   qui 
traite  de  la  cosmographie.  Des- 
criptor  mandi.  A. 
cosmographie  (lat.    post  cos- 
moyrapuia.  Thom.  thés.),  s.  f. 
Description  du   système   astro- 
nomique de  l'univers.  Descrip- 
tio    mandi.  Cic.  Etudier    la  — , 
perscratari     qaa     lege    sidéra 
meent  /4.(d'apr.0i'.).  Enseigner 
la  — ,  cseli  vias  et  sidéra  mons- 
trâre.  Virg. 
cosmographique,   adj.   Rela- 
tif    à    la     cosmographie.    Qui 
iqase,  qaod)  ad   descriptionem 
mandi  pertinet.  A. 
cosmologie,  s.    f.   Science  des 
lois     qui     régissent    l'univers. 
Reram    nataraiiam    ou    reram 
natarêe  ou  legam   nataras  des- 
criptio.  A. 

cosmologique,  adj.  Relatif  à 
la  cosmologie.  Qui  Jqase,  qaod) 
ad  nataraiiam  legam  descrip- 
tionem pertinet.  A. 
cosmopolite,  adj. Qui  se  consi- 
diro  comme  citoyen  du  monde, 
vl/andanns, a, um,adj. Cic. Subst. 
Un  — ,  mandanas,  i,  m.  Cic. 
totias  mandi  incola  et,cii/is. 
Cic.  civis  totias  mandi.  Sen. 
Le  sage  est  — ,  omnis  loca$  sa- 
pienti  viro  patria  est.  Sen.  1 
Qui  vit  tantôt  dans  un  pays, 
tantôt  dans  un  amtre.  Erraban- 
dus,  a,  am,  adj.  Virg.  Liv. 
Erraticas,  a,  am,  adj.  .Sen..  Er- 
roneus  et  vagas.  Sen.  Un  aven- 


turier— ,  erraticas  homo.  Gell. 
Existence  — ,  erratio,  onis,  f. 
l'iîr. 
cosmopolitisme,  s.  m.  Doo- 
trinecosmopoliti".  Totias  mandi 
amor.  A.  1  Existence  cosmopo- 
lite. Voy.    COSMOPOLITE. 

cosse,  s.  f.  Enveloppe  qui  ren- 
ferme les  graines  des  [tgumi- 
neuses.  Follicalas.  i^  m.  Col. 
Sen.  Siliqaa,  se,  f.  \arr.  Virg. 
la/i-o(,T,  c.ram,  f.  pi.  Col. 
Petite  — ,  silicala.  a",  f.  Varr. 
Légumes  à  — ,  siliqany,  aram, 
f.  pi.  Hor. 

cesser,  v.  intr.  (En  pari,  des 
béliers,  des  moutons.)  Heurter 
de  la  corne.  Arietare,  intr. 
Cornif.   Plin. 

1.  cosson,  s.  m.  Coléoptère  qui 
vit  sous  l'écorce  des  arbres. 
Cossas,  i,  m.  Plin.^  (P.  ext.) 
Charançon  du  blé.  Voy.  cha- 
rançon. 

2.  cosson,  s.  m.  Nouveau  sar- 
ment de  la  vigne.  Flagellam, 
i,  n.   Virg. 

cossu,  ue,  adj.  Bien  fourni  de 
cosses  (arch.).  Follicalosas,  a, 
am,  adj.  Apal.  Etre  — ,  sili- 
qaari,  intr.  Plin.  T  (Fig.  fa- 
mil.)  Qui  a  une  large  aisam-e. 
Voy.  AISÉ,  RICHE.  Il  (P.  ext.  on 
pari,    des    objets.)  Voy.  riche, 

SOMPTUEUX. 

costal,  aie,  adj.  (Anat.)  Qui 
appartient  aux  côtes.  Lateralis, 
e,  adj.  Plin. 

costière.  Voy.  côtière. 

costume,  s.  m.  Manière  d'être 
extérieure  (arch.), consacrée  par 
les   mœurs,    le    costume.    Con- 
saetado,  inis,  f.  Cic.  A/os,  ma- 
ris, m.  Cic.   Il     (Spécialt.)  Ca- 
ractère   propre     d'un     peuple, 
d'une    époque.  Coior,   oris,  m. 
Cic.    ritas    moresqae.    Liv.    En 
étudiant    le    —    d'une  époque, 
observatis    notatisqae    tempo- 
ribas.    Cic.    1    (Par   ext.)    Ma- 
nière  de  se   vêtir    propre  à  un 
peuple,  etc.  Mos  vestis.  Cic.  ou 
simpl.   vestis,  is,  f.  (.'ic.   Vesti- 
tas,    as,    m.     Cic.    Vestimenti 
gênas.  Cic.  —  de  l'armée,   or- 
natas  militaris.  Cic.  —  do  roi, 
cui^us  réglas.  Nep.  habitas  re- 
gam.  Pers.  Us  ont  la  même  vie 
et  le  même  —,    eodem  victa  et 
calta  corporis  atantar.  Cxs.  Ils 
avaient    pris   le    costume  grec, 
Grœco  amicta  incesserant.  Tac. 
Prendre  le  —  militaire,   pala- 
damento   matare   togam.  Sali. 
1  (Parext.)  L'ensemble  du  vête- 
ment.    Vestitas,    as,   m.     Cic. 
Habitas,    ûs,      m.      Cic.    Ha- 
bitas atqae  vestitas  ou     habi- 
tas vestitasqae  ou  habitas  cal- 
tusqae.    Cic.     Liv.    Les    pièces 
d'un    — ,    vestimentam,    i,   n. 
Cic.    —     do     théâtre,    habitas 
scxnicas.    Sen.    —    de   chasse, 
habitas   venatorias.  Vopisc.  — 
de   deuil,    voy.    deuil.   Qui   est 
en    grand    — ,  ornatas    oplima 
veste.  Nep.  palcherrimo  vestita 
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et    ornatu    regali.    Cic.     Voy.    ' 

TOILETTE  . 

costumer,    v.   tr.   Revêtir   un 
costume.  IndaSre  vestem.    Ter. 
Liv.  Indaere  caltam.Val.-Max, 
Se  — ,  être  costumé,  inrfui   ves- 
te.    Ter.     ornari    l'este.    Nep. 
vestiri,    pass.  CcU.  Soldats  cos- 
tumés en  bergers,    milites  pas- 
toram  habit  a -Liv.  Sa  — ,  c.-o-d. 
se  travestir,  voy.  tjiavestir. 
costumier,     costumière,    s. 
m.  et  f.  Celui,  celle  qui  confec- 
tionne, vend  ou  loue    des  cos- 
tumes. l'esti(or,  oris,  m.  [nscr. 
Vestiarias,  ii,  m.  Inscr.  Vesti- 
ficas,  i,  m.  Inscr.  Vesti(ica,  le, 
[.Inscr.    Il    Celui  quia  la  garda 
dos  costumes.  Vestiarias,  ii,  m. 
Inscr.  àloss.  Labb. 
côte,     s.    f.    Chacun      des     o» 
plats  qui  forment  la  cavité  os- 
seuse de  la  poitrine.  Costa,  se, 
f.  Plin.  et  ordin.  costa;,  aram, 
f.    pi.    Cels.    Plin.    Fausses  —, 
costœ      brèves      tenaioresqae. 
Cels.  On   lui   voit   les    — ,  on 
pourrait  compter  ses    —  (telle- 
ment il  est  maigre),  ossa  atqae 
pellis  totas  est.~l'laat.  P.  plai- 
sant.   Cette    affaire    a    une   — 
rompue    (en     pari,     d'un    ma- 
riage), occisa    res    est.    Plaat, 
Fig.    Qui    sont    tous   de    la    — 
d'Adam,  eodem  loco  nati.  Liv. 
Qui  est  comme    moi     de    la  — 
d'Adam,    ^omo  mei   loci  atqaa 
ordinis.  Ter.     \\   (Spécialt.)  En 
pari,    de  la  viande  de  bouche- 
rie. Costœ,    f.   pi.  Plin.    Il    Ré- 
gion  où  sont  les  côtes.  Latas, 
eris,    n.   Cic.   Ilia,  iam,   n.  pi. 
Plin.    Se  tenir  les    —  de    rire, 
risa  dissolvere  ilia   saa.   Petr. 
ilia  risa  contendère.  Ov.    Aller 
—  à    —  avec  qqn,  lateri  alica- 
jas    hserëre    ou    Janctam  esse. 
Jast.  alicai  affixam  esse.  Cic. 
Fig.    Serrer    les  —    à   qqn    (le 
presservivement), instare  alicai. 
Cic.  argêre  {aliqaem).  Cic.  Voy. 
PRESSER.    Mesurer,    chatouiller, 
caresser  les  —    à  qqn    (à  coups 
de  bâton),    iumbos    (fuste)  do- 
lare.  Hor.  Rompre  les  — ,    ver- 
beribas  cœdëre,  virgis  concîdëre 
alii/aem.   Com  .^  (P.  anal.)  Les 
—  d'un  navire.  CostôB  (naviam). 
Plin.  Par  ext.  Les  —  de  bettes, 
mediana    betaram.   Apic.    Los 

d'une   colonne,    voy.    ^trie. 

I  (P.  ext.)  Pente  qui  forme  un 
des  flancs  d'une  colline.  Decli- 
vitas,  atis,  f.  Cars.  Acclivitas, 
atis,  f.  Cœs.  Dejeclas,  us.  m. 
Cxs.  Clivas,  i,  m.  Cic.  Endroit 
situé  sur  une  —,  iocos  acciii'is. 
Cic.  declivis.  Csos.  proclivit. 
Cic.  A  mi — ,  medio  clivo.  Liv. 
^  Partie  du  rivage  qui  forma 
le  bord  de  la  mer.  Ora  mariti- 
ma.  Cic.  et  simpl.  ora,  se,  f. 
Cic.  litas,  oris,  n.  Cic.  Qui  se 
trouve  sur  les  — ,  maritimas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Los  gens  do  la 
— ,  maritimi  homines.  Cic.  et 
ora  maritima.  Cic.  Navigatioo 
le  long  des  — ,  navigatio   lito- 
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r>>i.    Amm.    Explorer    las    — ,  | 
i^ram    maris    circumire.     Liv.\ 
Kaser  les  — ,  légère  litora.  Mel. 
Navires  jetés  à   la  — ,  naves  in\ 
litora    ejectx  et   simpl.  naines 
fjectx.  Liv.    Jeter    à   la  — ,  in 
htas     explodére.     Sen.     Faire 
côte,    ejici    in    litiis.    Liv.     || 
Kig.  Etre  à  la   —  (san>  argent, 
snus  ressources),  perditam  esse. 

I  '\C.   Voy.    RESSOURCE,  RUINÉ. 

cote,    8.    f.    Indication    da     la 
^  iiamo  que   chaque  contribua- 
)  1.3  a  à  payer  dans   la  réparti- 
i.iju    de    l'impôt.   Vectigal,   is, 
11.     Cic.     \\     (Arch.)    Une    cote 
mal    taillée,    c.-à-a.    mal    ré- 
j' uiie,   non  discripta  pro  por- 
t:nne   pecunia.    Cic     \\     Aaj. 
I     te       mal      taillée,     c.-à-d. 
.    iiipte     réglé    approximative- 
II,  Mit.  Faire  une — ,    voy.   com- 
I  KOMIS.      1      Indication     dune 
liuuteur,  voy.    chiffre.  1  Indi- 
cation  an   chiffres    d'une   série 
i\a  pièces.  Voy.   nu.méro. 
coté,  8.  m.  Région   des   côtes,  à 
droite   ou  à  gauclie  de  la  poi- 
trine. Latus~  eris,  n.  Cic.  etc. 
(-X.  :  lateris    dolor  [«  point  de 
côté    ■>].  Cic.  latas  vehementer 
rifendêre.    Cic).   T   (Par  ext.) 
1  oate    la    partie    droite   ou  la 
p.iptie  gauche  du  corps.  LatUS,  ] 
eris,  n.    Cic.    etc.    |ex.  :  bra- 
r!LiaTninlatusjactâre.Cic.cajvi.s 
(equi  œneij  in    lateribai  foresl 
essent.  Cic.   in   latas  [dextriim 
ou     sirvistram]    cubâre.     Cels. 
^granx  in  latas  collocâre.  Cels. 
in  latere   [dextro    oa  sinistro] 
jacëre.   Cels.  ad   alicajas  latas 
ff'dêre.  Cic.  accommodâre  en- 
sem    lateri .    Virg.    latas     ali- 
cajas   ou  alicai     tegëre.   Liv. 
alicailatera  cingëre.  Liv.jaxta 
se  latere   dextro    aliqaem  col- 
locâre. Saet.  nanqaam  ab  ali- 
•ajas   latere  discedére.  Cic.     a 
latere  alicajas    incedère.    Cic. 
aliqaem  alicajas  lateri  adjan- 
gëre  [pour  le  surveiller].  Quini. 
[I,  S,  5].   aliqais  mihi  a  latere 
L'st.  Cic.  aliqais  ad  latas  meam 
stat  ou  sedet.   Cic.  proximam 
lateri  alicajas    stâre.    Cic.    ab 
latere    alicajas    esse.    Cic.  ad 
latas    alicajas   stàre.    Cic).    T 
(Par  anal.)  Face,  partie  qui  est 
à    droite  ou  à   gauche  dans  un 
ibjat.  Latus,  eris,  n.  Cic.  etc. 
■\.  :  ex  ou    a  latere.    Cic.  ab 
uiroqae   latere.    Liv.   inclinari 
et  abire    in    latas    ou  in  latus 
nature  [en  pari,  d'un    navire]. 
Liv.    latas     dextram     domûs. 
lior.   dolio   in   latas  deposito. 
Col.    ab    atroqae    latere    vise. 
Liv.)  ;   pars,   partis,  f.  Cic 
etc.    (ex.  :    ab    utraqae  parte. 
Cic.  in  neatram  partem.  Cic). 
Le  bas  côté  d'une  route,  limes 
viœ.  Tac.  Habiter  des  deux  cô- 
tés d'un  fleuve,  circa  atramqae 
ripam    paminis    colère.     Cses. 
Des  deux  cotés,  hinc  atque  il- 
linc.    Cic.    Liv.    hinc  Ulincqae. 
Cic.  'Liv.  hinc   et  inde.    Saet. 
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atrinqae.    Cic.  Cses.  De  l'autre 
côté,  ultro  (dans  l'expD'S.  altro 
citroque.  Cic}.  D'un  côté  ou  de 
l'autre,    atralibet.    Cels.    l'Un. 
Vers    lequel    des    doux    côtés? 
utro  ?  Cic.  Ov.  Plin.  D'un  côté 
et    de    l'autre,    atroqae    (à   la 
question  qao).  Cic. Z-if.  Ni  d'un 
côté  ni  de  l'autre,  neatro  (à  la 
qU''5tion  qaoï.  Ter.  Liv.Qaint. 
^  (Parext.i  Chacune   des    faces 
d'un   objet.   Latus,   eris,    n. 
Cœs.  Liv.  etc.  (ex.  :  latas  anum 
castroram.  Cses.    insala,  cajas 
anam  latas  est  contra  Galliam. 
Cses.    Macedoniae     latas,    qaod 
ab  Illyrico  patet.  Liv.  procal  a 
latere  castelli.  Sali.  t.  mil.  ad 
latas    apertam   hostiam    cons- 
titai.  Cses.  nosiros  latere  aperto 
aggressi.  Cses.   a  ou    ab  latere, 
a  lateribas.  Cses .  Cic.  ex   late- 
ribas .    Sali.     Géom.     in    data 
linea    triangalam    seqais    late- 
ribas      constitaëre.       Qaint.)  ; 
pars,  partis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
pars  adversa    [opp.   à  aversa]. 
Cses.).  Le  —  large,  ja<i(odo,inis, 
f.  Cic.    Cses.    Le   —   long,  lon- 
gitado,  inis,  f.  Cic.  Le  —  épais, 
crassitado,  inis,  f.    Cic.    Le  — 
(d'une    étoffe),    frons,    frontis, 
{.    Ov.  Sen.    ■ —  mince,    étroit, 
calter,    tri    {pr.    le  tranchant), 
m.   Vitr.  (cf.  tympanam  in  cal- 
tro    ou   in    caltram    collocâre 
[opp.      à     planam     collocâre]. 
\'itr.).  1    Toute   partie   de  l'es- 
pace   considérée    par     rapport 
aux   autres .  Pars,  partis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ex  omnibas  par- 
tibas.    Cic.     in    omnes    partes 
servos  dimittëre.  Cic.  inqaam- 
qae  partem  centeni  et  octogeni 
pedes.  Cses.  ab  hac parte...  ab 
illa   parte...     Cic.    in    varias 
partes.  Cic.  in  contrarias  par- 
tes.  Cic.    in    diversas   partes. 
Cic.)  ;    regio,    onis,   f.    Cses. 
Liv.  (ex.  :    regione   occidentis. 
Liv.  regio  aqailonia,  aastralis. 
Cic).  De  tout  — ,qaoqaoversas 
là  la  question  qao).    Varr.  Cic. 
Cses.  Se  retourner  sur    son  lit 
de    tous   les  côtés,  hac   et  illac 
in   lectalo    verti.  Sen.    Le  côté 
faible  de  l'empire,  nadam  im- 
perii  latas.  Liv.   Les  —    faibles 
d'une      place,    omnes     oppidi 
partes,   qase  minas  esse   firmœ 
videntar.  Sali.  Liv.  Dirigor   ses 
attaques  contre  les  côtés  faibles 
des  places,    ea   oppugnare   ar- 
bianx  loca,  qase  param  munita 
sant.  Liv.  Le  —  faible  de  qqn, 
qaod    in     aliqao     imbecillum. 
est.  Cic.  Tâcher    de  trouver  le 
—  faible  de  qqn,   alicajas  im- 
becillitatem  aacapàri.  Cic.  At- 
taquer  de    deu.t  —    à  la   fois, 
bipertito    signa    inferre.    Liv. 
Attaquer     une    ville    de    trois 
côtés  à  la  fois,  tripertito  arbem 
aggredi.    Liv.   Se   faire  connaî- 
tra   du     bon     — ,  in    optimam 
partem  cognosci.  Cic  Prendre 
qqoh.  du  bon  —,  aliquid  in  bo- 
nam  partem  accipëre.  Cic.  ali- 
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qaid   in  m.eliorem    partem  in- 
ierpretari  [en    parlant   de  pa- 
roles]. Cic.  Prendre    (des  paro- 
les) du  mauvais  — ,  in  deterias 
aadîre.    Tac    Etre    allié  à  une 
famille    par  la  —  paternel  {oa 
maternel) pa^erno  iou  materna) 
génère   contingëre  alicajas  do- 
mam    (ou    (amiliam).    Liv.  Se 
mettre  du  —  de  qqn,  in  alica- 
jas partes  transire.  Cic  ad  ali- 
cajas   caasam    se    adjangère. 
Cic  Etre  du  —   de  qqn,  alica- 
jas esse.  Cic.     alicajas    partis 
esse.  Cic.  cam    aliqao   esse  ou 
(acëre.  Cic   Voy.  parti.  Mettre 
qqn  de  son    — ,  aliqaem  saam 
facëre.  Cic.  T  Loc  adv.  A  côté 
de,pro/3e,prép.av.rAcc.Cic./iwc- 
ta(acc.).  Cicad  (ace). Cic. prop- 
teriacc).  Cic. Voy.  près,  auprès. 
Etreassisà  table  à —  deqqn,aii- 
cai  accubdre.  Cic.    Mettre    qqn 
à  —  de  qqn  (fig.),  aliqaem  ali- 
cai comparàre  oaconferre.  Cic 
aliqaem,  jadicâre  parem  alicai . 
Cic    in  seqao  ponére   aliqaem 
alicai.    Cic    So    placer  à  —  de 
qqn  pour  le  courage,  adseqaâre 
se  virtate  alicai.  Cses.  |{  Du  côté 
de,  versus,  prép.(acc.)  Cic  Ue 
quel  côté  ?(/uo  ?  Cic. Les  uns  d'un 
côté,  les  autres  de  l'autre,  alïi 
alio{dilapsi  sant).  Liv.  De  côté 
ot    d'autre,      tam     hac,     tam 
illac.  Cic.  Aller  de  —  et    d'au- 
tre,   voy.    errer.     Faire    aller 
de    —  et  d'autre,  circamagére, 
tr.    Liv.    Enfermer  de    tous  cô- 
tés ,     circamcladëre,    tr.    Cses. 
Porter  de  tous  — ,  circamferre, 
tr.  Liv.  Jeter    de  —  et  d'autre, 
circamjicëre,      tr.    Liv.     Voy. 
SENS,      PART.     A     —      de    cha- 
que    vertu     l'on    trouvera    un 
vice,    anicaiqae    virtati  pniti- 
mam    vitiam   reperietar.    Cic. 
\\    A   côté  de,  c.-d-d.  en   com- 
paraison,      voy.        COMPARAISON, 
AUPRÈS  [de],  [au]  prix  [de].    || 
A    côté   de,  c.-d-d.    à  quelque 
distance    de.   Etre   à    —   de  la 
question,  ab  eo,  qaod  proposi- 
tam    est,    aberràre.    Cic.    Abs. 
Vous  êtes  à  —,  erras  ou  aber- 
ras.  Cic.    \\    Du  côté  de,  c.-a-d. 
dans  la  direction  de.  Regione, 
ablat.  Liv.  (cf.  regione  occiden- 
tis. Liv.)  ;    ab,   prép.   Cic.   etc. 
(ex.  :  Gallia  attingit  ab  Seqaa- 
nis  flamen  Rhenam.  Cses.  ab  eo 
[ou  illo]  nihil  agitar  [«  il  na  sa 
passe  rien  de   son    côté  >].  Cic. 
ab    eo    nihil   nobis   timendam 
est.    Cic.    bellam    impendet  a 
Parthis.    Cic.    ab    aliqao  stare 
ou  a  causa  alicajas  stâre.  Cic. 
ab    hoste    otiam    fait.    Liv.  a 
Septentrionibas.  Cses.  a  dextro 
corna.  Cses.  tabse  cornaaqae  ab 
Romanis  cecinerant.  Liv.  peri- 
calam    ab    aliqao    Cic)  ;   ad, 
prép.    Cic    etc.   (ex.:  hoc  milti 
admalta['  de  plus  d'up  côté'] 
qaadrat.  Cic).    Sans   avantage 
do    mon    — ,  sine    alla  emola- 
mento  meo.  Cic.  Sans  que  nous 
ayons  rien  dépensé  de  notre  — , 
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fine  ailo  sampta  no$tro.  Cic. 
1|  De  côté,  c.-d-d.  dans  une 
direction  oblique,  oblique,  adv. 
Cic.  (cf.  |err».  Cic.  agi.  Os.). 
ex  obliqtio.  Plin.  ex  transverso. 
Plaai.  Cic.  Regarder  qqn  do 
— ,  limit  ocalis  intaeri.  Plin. 
Placé  de  — ,  otliguas,  a,  om, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  oblique. 
BIAIS,  travers).  Diriger  de  — , 
obliquâre,  tr.  l'irg.  Ov.  Sen. 
Tac.  Il  De  côté,  c.-d-d.  h  parc. 
Se  mettre,  se  ranger  de  — 
(pour  laisser  passer),  secedëre, 
intr.  Liv.  de  via  secedëre.  Liv. 
Mettre  qqch.  de  — ,  aliqaidse- 
ponëre.  Cic.  Liv.  Avoir  de 
l'argent  de  — ,  sepositam  ha- 
bére.  Cic.  Mettre  de  —  des  e.\em- 
ples,  exempta  seligère.  Cic. 
Mettre  qqch.  de  —  (fiS-)i  '^^ 
^Jaid  omittère.  Cic.  (cf.  vere- 
candiam  omittëre.  Cic.  omissis 
omnibus  rebas.  Cic).  Laisser 
de  — ,  prxterîre,  tr.  Cic.  (cf. 
pr.  dignos.  Cic.  pliam  (ratris. 
Cic.  Philippus  et  Marcellas 
prsetereantar.Cœs.).  Etre  laissé 
de  — ,  voy.  déprécier,  néouicer. 
Mettre  qqn  de  — ,  voy.  écarter, 

EXCLURE. 

<oteau,  s.  m.  Petite  colline. 
Tamalas,  i,  m.  Cic.CJivoJus,  i, 
m.  Col.  Spéciale.  Côte  plantée 
de  vignes.  Vinea,  se,  f.  Ci,c.  Vi- 
netam,  i,  n.  Cic.  Vinearii  collet. 
Col. 

«ôtelette,  s.  f.  Côte  (de  mou- 
ton, de  veau,  etc.).    Voy.  côte. 

«oter,  V.  tr.  Imposer  (un  con- 
tribuable) pour  sa  quote  part. 
Cemëre,  tr.  Liv.  Cœs.  1  Mar- 
quer du  chiffre  indiquant  le 
niveau,  etc.  Voy.  cbiffrer,  nd- 
MÉKOTEB.I  Marquer  (une  pièce) 
d'un  signe  numérique  ou  al- 
phabétique, etc.  Digerére  {ta- 
balas).  Cic.  Nameri  ordine  ou 
nomeris  annotâre  aliqaid.  A. 
Il  Classer,  voy.  classer.  1  IP. 
-e\t.)  Citer  (un  passage  d'un  li- 
vre), en  indiquant  le  numéro. 
Ordine  nameri  ou  nameria  re- 
ferre. A.  1  Marquer,  évaluer  (le 
prii  des  denrées),  selon  le 
cours  du  jour.  Taxâre,  tr.  Plin. 
JEstimàre,  tr.  Cic.  Imponére 
pretiam  {alicai  rei).  Sen.  Etre 
— .iicêre,  intr.  Cic.  Voy.évALUER. 

■coteret.  Voy.  cotret. 

«oterie,  s.  f.  (Arch.)  Associa- 
tion de  paysans  (tenant  en 
commun  les  terres  d'un  sei- 
gneur). Rastiroram  consor- 
tiam.  A.  1  Héritage  chargé 
d'une  redevance  roturière.  Voy. 
CEW3.  ^  Réunion  de  personaee 
où  l'on  se  soutient,  où  Von  s'ad- 
mire exclusivement.  Circaia», 
i,  m.  Cic.  Sodalicium,  ii,  n.  Cic. 
PlinGlohas  i,  m  .S"aH.(  Jug.  85,10) 

cothurne,  s.  m  .(Chez  les  anciens) 
Chaussure  des  personnes  d'un 
certain  rang.  Cothurnut,  i.  m. 
Vell.  Chaussé  de  — ,  cothar- 
natat,  a,  am,  adj.  Sen.  \\ 
(Spécial.)  Chaussures  des  acteurs 
-tragique!.    Cothamai      i,    m. 
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Hor.  Fig.  Chausser  le  —  ,ecrire 
des  tragédies^  prodire  in  co- 
thurnis.  Phsed.  samére  cothar- 
num.  Jav.  1  (P.  oxt.)  Ruban  de 
soulier  (de  femme).  Voy.  cor- 
don,   LACET. 

cotier,  ière,  adj.  (Féodal.)  Re- 
latif à  uo  héritage  chargé  d'une 
redevance  roturière.  Tribata- 
rias,  a,  om,  adj.  Cic. 

côtier,  ière,  adj.  Relatif  à  la 
côte,  à  la  montée.  Declivis,  e, 
adj.  Ca?«.  Devexas,  a,  am,  p. 
adj.  Virg.  Acclivis,  e,  adj.  Cic. 
Relatif  aux  côtes,  aux  bords  de 
la  mer,  litoreas,  a,  um,  adj. 
Virg.  orarius,  a,  am,  adj.  Piir». 
Navigation  — ,  navigatio  li- 
torea.  Amm.  Bâtiment  —,  ora- 
ria  navii,  navicala.  Plin.  j. 
Pareit.  Fleuve  — ,  maritimam 
/lumen.  Varr.  /lumen  qaod  ad 
mare  pertinet.  Cees. 

c6tière,3.f.  (Arch.)  Coteau.  Voy. 
co  mot.  Il  (P.  anal. )Plat6  bande 
en  talus.  Voy.  ados.  1  (Arch.) 
Côte  de  la  mer.  Voy.  côte. 

cotignac.  s.  m.  Confiture  de 
coings.  Cydonites,  x,  m.  Pall. 
Cydoneam,  i,  n.  Dig. 

cotillon,  s.  m.  Jupon  de 
paysanne.  Voy.  jupon.  ||  (P. 
ext'.  Famil.)  Fille,  femme,  voy. 
ces  mots.  Qui  aime  le  — ,  mo- 
iierosos.  Plaat. 

cotin,  s.  m.  Plante  tinctoriale. 
Cotinat,  i,  m.  Plin. 

cotir,  V.  tr.  (Arch.)  Heurter  du 
front.  Voy.  cos=er.  ^  (P.  ext. 
arch.)  Meurtrir  (un  fruit)  par 
un  coup.  Contandére,  tr.  Hor. 

cotisation,  s.  f.  Quote-part  par 
laquelle  on  contribue  à  une 
dépense  en  commun.  CoUatio 
{stipis,  pecanix).  Liv.  Saet. 
Collecta,  œ,  f.  Cic.  Stip$,  stipit, 
l.  Cic.  (nomin.  inusité). —  pour 
un  pique-nique,  symbola,  se,  f. 
Plaat.  Voy.  écoT.  Faire,  payer 
une  — ,  stipem  conferre.  Liv. 
eymbolam  dare.  Ter.  collai 
tionem  (acéré.  Liv. 

cotiser,  v.  tr.  (Arch.)  Faire 
contribuer  (qqn)  pour  sa  quote- 
part  à  une  dépenseen  commun. 
Voy.  taxer.  Il  (En  pari,  de 
plusieurs  personnes.)  Se  — 
(contribuer  à  une  dépense  com- 
mune). Conferre.  Liv.  Pecu- 
niam  dare  {ad  alirjaid).  Liv. 
in  comm,ane,  in  pablicam  con- 
ferre. Cic.  Ils  se  cotiseraient 
pour  payer  l'amende  à  laquelle 
il  serait  condamné,  se  collata- 
ros  qaanti  damnataa  esset. 
Liv.  (V,  32,  8). 

cotissure,  s.  f.  Meurtrissure 
qui  n'entame  pas  le  fruit.  Ma- 
cula, se,  f.  Plin. 

coton,  s.  m.  Matisre  textile  qui 
re«ouvre  les  semences  du  co- 
tonnier. Erioxylon,  i,  n.  Ulp. 
Fig.  Elever  un  enfant  dans  du 
coton  (trop  mollement),  in  ma- 
tris  gina  indalgentiaqae  eda- 
càre.  Tac.  Il  (P. anal.)  Duvet  qui 
recouvre  certaines  parties  de 
quelques    végétaux  .    Lanago  , 
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inia,  f.  Plin.  Lana,  se,  f.  Virg 
Il  (Fig.  Poét.)  Poil  follet.  La- 
najo  \jjrima).  \'irg. 

cotonner,  v.  tr.  Couvrir  duo 
duvet  semblable  au  coton, 
Lanugine  ve$tirc  ou  obdacért. 
Plin.  Spécialt.  Sa  r.'iper,  voy 
co  mot.  Il  Fig.  Couvrir  de 
poils  follets.  Lanoline  vestir» 
ou  obdacëre.  Plin.  Etre  co- 
tonné,  se  cotonner,  pabescëre, 
intr.  Ov.  Plin.  {molli  pabei- 
cere  veste.  Lucr.).  ||(P.  anal.) 
Se  —  (en  pari,  des  fruits  dont 
la  pulpe  devient  spongieuse), 
voy.  cotonneux. 

cotonneux,  euse,  adj.  Couvert 
d'un  duvet  semblable  au  coton, 
Lanatas,  a,am,  adj.  Col.  Lana- 
ginosas,  a,  um,  adj.  Plin.  La- 
neas,a,  um,  adj.Piin.Z^nujine 
obdactas  ou  opertat.  Plin. 
Vignes  à  feuilles  — ,  lanatse 
vites.  Plin.  Etre  — ,  lanuginem 
habêre.  Plin.  lanugine  pabes- 
cëre. Plin.  Il  Spongieux  et  sans 
saveur.  Laneus,  a,  um,  adj. 
Catull. 

cotonnier,  s.  m.  Arbrisseau 
qui  produit  le  coton.  Xylan,  i, 
n.  Plin.  Gossypinus,  i.  f.  et 
jjossj/pinam,  i,  n.et  gossipion, 
ii,  n.  Plin.  Lanigera  arbor. 
Plin. 

côtoyer,  v.  tr.  (Arch.)  Aller 
côte  à  côte  avec  qqn.  A  latera 
alicajus  incedére.  Cic.  Voy. 
côté.  p.  ext.  —  une  armée 
(marcher  sur  son  flanc),  ins- 
tars vestlgiis.  Liv.  Voy.  flanc 
T  Aller  au  bord  de  qqch.  Lé- 
gère [oram).  Liv.  {litora).  Mel. 
Litas  ou  ripam  prsetervehi.  Liv. 
Prœternavigâre  (litus).  Val.- 
Max.  circamvectari  oram.  Liv. 
En  côtoyant  le  fleuve,  la  mer, 
secandam  /lumen.  Cses.  secan- 
dum  Jitag.  Plaat.  secundum 
mare.  Cic.  En  côtoyant  l'Etru- 
rie,  prseter  oram  Etrusci  maris. 
Liv.  Il  Fig.  Famil.  Stringëre, 
tr.  Liv.  Proxime  accedere  ad... 
Cic.  Voy.  PRISER,  pnÈi! . 

cotre,  s.  m.  Petit  bâtiment  ds 
guerre.  Actaaria  navis.  Cses. 
ou  simpl.  actuaria,  se,  f.  Cic. 

cotret,  s.  m.  Petit  fagot.  Voy. 
FAGOT.  1  (P.  ext.)  Chacun  dos 
morceaux  de  bois  du  cotret. 
Lignam,  i,  n.  i.ii'.  Par  plai- 
sant. Huile  de  —  (coups  de 
bâton),  voy.  daton. 

cottage,  s.  m.  Maison  de  cam- 
pagne de  style  rustique.  Villa, 
œ,  f.  Cic.  Villala,  se,  f.  Cic. 

1.  cotte,  s.  f.  (Arch.)  Sorte  de 
tunique.  Voy.  tunique.  ||  Spé- 
cialt. —  d'armes  (tunique  de 
peau  avec  des  bandes  de  cuir). 
Sagam,  i,  n.  Veget.  Lorica,  se, 
f.  Cic.  —  do  mailles,  lorica 
conserta  hamit.  Virg.  tanica 
ferrea.  Varr.  sera  suta.  Virg. 
î  Jupe  courte.  Voy.  jupe. 

2.  cotte,  s.  m.  Voy.  chabot. 
cotteron,    s.  m.   (Arch).  Petits 

cotte.    7"unicuia,    x,   f.  Plaat, 
Varr, 
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cotuteur,  cotutrice,  3.  m.  et 

f.  Chacun  do  ceux  qui  ont  en 
commun  la  tutelle  d'un  enfant. 
iator  ou  cnrator  aller,  tatrix 
altéra.    A.   Collega,  ss,  m.  Jet. 

cotyle,  s.  f.  (Antiq.  grecques.) 
Mesure  de  capacité  d'un  quart 
do  litre  environ.  Cotula,  as,  f. 
Mart. 

cotylédon,  s.  m.  Lobe,  feuille 
embryonnaire  de  la  semence 
d'un  végétal.  Qui  ont  deux 
cotydélons.  Qaas  duplici  semine 
siint.  Col.  'l'outos  les  plantes 
qui  n'ont  qu'un  seul  — ,  qaic- 
•inid   duplià  temine  non   est. 

cotylédoné,  ée,  adj.  Qui  a  un 
ou  deux  cotylédons.  Voy.  coty- 
lédon. 
OOtyloïde,  adj.  (Anat.)  Qui  est 
en  forme  de  cotyle.    Cavité  — 
de  l'os  iliaque.  Coxendix,  icis, 
f.  Plin. 
cou,  s.  m.  Partie  du   corps  qui 
unit  la  tète  au  tronc.  CoUuro, 
i,  n.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.:  pro- 
ceram  et  tenue  collam.  Cic.  c. 
(lexile.    Sen.   c.   anseris.  Lacil. 
pavonis.    Varr.   colambse.  Cic. 
boam  colla.  Qaint.decl.  catena 
colla   inserta.    Cart.    in    collo 
(ane    ligatam    ou   [en  pari,   de 
plus.]  in   collis  (anibas  ligatos 
esse.    Plin.    ligare    sadariam 
circa  collam.  Siiet,    catenas  et 
in  collo  et  in  manibas  gestàre. 
Liv.  secare   alicai  collam  gla- 
dio.    Q.    Cic.    fig.  collam  tor- 
ijaère  ['    saisir   qqu  au  cou  •]. 
Liv.  collam   dare    [«  tendre  le 
cou,     se    soumettre    •].    Prop. 
brachia  alicujus  collo  injicëre. 
Or.  in  collam  alicuj'as    inva- 
dëre.  [«  sauter   au  cou  •].  Cic. 
collam  alicajus    amplexa  pe- 
tère.   Cic.)  ;  cervix,  icis  [pr. 
•    nuque     "],  f.    Enn.   Liv.  (à 
l'époque   classique,    ordin.    au 
plur.  cervices,  am,  f.  Cic.  (ex.: 
alicai    (rcngëre    cervices.   Cic. 
dare    alicai   cervices  [<■  tendre 
le  cou  -].Cic.  alicajas  cervices 
n\anibas  amplecti.  Cic.  fractis 
cervicibas      capat      abscidëre. 
Cic);  gula,  se  (•  gosier,  gorge, 
cou  "),  f.  Cic.  Sali.   Plin.  (ex  : 
gulam    sibi    prœsecâre.  Sen.); 
fauces,  ium,  f.  pi.  Cic.   (ex.  : 
contorqaêre     fauces    alicajas. 
Aact.  b.Afr.  voy.oosiER,  ooroe)  ; 
caput,    itis    (»    tête   compre- 
nant le  cou  "],  n.  Cic.etc.  (ex.: 
capat  alicajas  ou  alicai  ampa- 
tàre.  Tac.  capite  solo  ex  aqaà 
exstâre   [«  avoir  de  l'eau  jus- 
qu'au cou    »].   Cses.  in  aqaam 
progressi  qaoad  capitibas  exs- 
târe  passent.   Liv.)  ;    gu  ttur, 
uris,  n.    Cels.  Sen.  etc.  (ex.  : 
g.      tamidam      ou     targidam 
U    gros    cou,    goître    -1.    Jav. 
Vitr.  au  plur..  gattara  [■■  gros 
cous,    abcès    au  cou    "1.    Plin. 
[XIX,    ii5  ;    XXVIII,  _  42].     qai 
aqaam  montanam  bibuni  ef(i- 
ciantar     tarqidis     gattaribas. 
Vilr.  [VIII,  '3,  20]).  Couper  le 
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cou  à  qqn,  voy.  d^cafiter  et 
ci-dessus  collam,  cervices  et 
caput.  'l'ordre  le  —  à  qqn,  voy. 
ÉTRANGLER.  Mettre  à  qqn  la 
corde  au  — ■  voy.  corde.  Se 
casser,  sa  rompre  le  —  defi-in- 
gêre  sibi  cervices.  Plaat.  Pren- 
dre ses  jambes  à  son  — ,  se  con- 
iicëre  in  pedes.  Ter.  Mettre, 
laisser  la  brida  sur  le  —,  voy. 
BRIDE  (p.  315,  col.  1.)  1  (Par 
anal.)  Le  cou  (d'une  bouteille), 
collam,  i,  n.  Cato.  Phxd.  Voy. 
COL.   Le  cou  du  pied  [arch.),  le 

—  de  pied,  articalas  qao  /an- 
gitar  pes  cam  crare. 

couac,  9.  m.  Son  discordant  et 
involontaire.  Vox  extra  mo- 
dam  absona  atqae  absarda. 
Cic.  Faire  un  —,  canëre  qaid 
absonam.  Frontin. 

couard,  adj.  et  s.  m.  (Arch.) 
Adj.  Qui  porte  la  queue  basse. 
Qui  coudam  trahit.  Vell.  \\ 
(Fig.)  Adj.  et  sabst.  Poltron. 
Voy.  ce  mot. 

couardement,  adv.  D'une  ma- 
nière couarde.  Voy.  lâchement. 

couardise,  s.  f.  Caractère  da 
celui  qui  est  couard.  Voy.  pol- 
tronnerie. 

couchage,  s.  m.  Action  de 
coucher,  de  faire  passer  la  nuit. 
Voy.  COUCHER.  T  (Par  ext.)  En- 
semble des  objets  qui  servent 
au  coucher.  Voy.  couche,  cou- 
cher. 

couchant,  ante,  adj.  En  pari, 
d'un  chien  de  chasse.  Canis 
Laconicas.     Petr.    Fig.    Chien 

—  (vil  flatteur),  paipaf or,  oris, 
m.  Plaat.  Faire  le  chien  — 
(se  montrer  rampan*  auprès  de 
qqn),  se  sabmittére.  Liv.  sab- 
blandiri  {alicai). Plaat.abseqaio 
grassari.  Plaat.  1  (En  pari,  du 
soleil.)  Soleil  —,  sol  occidens. 
Cic.  Voy.  SOIR.  Il  S.  m.  Le  —, 
(côté  de  l'horizon  où  le  soleil  sa 
couche),  sol  occidens.  Cic. 
occasas  salis.  Cses.  Voy.  occi- 
dent. Il  Fig.  Déclin.  Voy.  ce 
mot. 

couche,  s.  f.  Lit  (poét.).  Voy.  ce 
mot.  Il  Absal.  Coucha  nup- 
tiale .Torus  genialis.  Virg. 
Val.-Max.  Lectas  genialis.  Cic. 
Il  (Par  ext.  Spec).  Linge  dout 
ou  enveloppe  las  enfants  nou- 
veau-nés. Pannas,  i,  m.  Hor. 
Au  plur.  Panni,  oram,  m.  pi. 
Saet.  Incanabala,  oram,  n.  pi. 
Plaat.  1  (Par  ext.)  Sing.  et 
plar.  Alitement  de  la  femme 
pendant  l'enfantement.  Puer- 
perium,  ïi,  n.  Plaut.  Sen. 
Tac.  (ex.  :  paerperio  cabâre. 
Plaat.  voy.  accouchement,  en- 
fantement) ;  partus,  ùs  («  ac- 
couchement, enfantement  »), 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  primas. 
Cic.  partam  edëre.  Tac.  [mais 
Cic.  ne  la  dit  que  des  ani- 
maux], in^antem  parta  edëre. 
Ov.  in  parla  ou  ex  parta  pe- 
rire.  Cic.  axorem  ex  parla 
amittëre.  Cic).  Faire  sa  — 
(arch.)    ou  ses  — ,  voy.  Accou- 
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CHER.  Etre  en  — ,  parère,  abs 
Cic.  partarire,  inlr.  Hor.  Re- 
lever de  — ,  voy.  relever.  || 
(Par  ext.)  L'enfantement  et  ses 
suites.  Voy.  accouchement,  en- 
fantement. Fausse  — ,  abortat, 
ûs,  m.  Ter.  Cels.  ^  (Par  anal.) 
Etendue  uniforme  d'une  subs- 
tance sur  un  certain  espace. 
Stratura,  w,  f.  Pall.  (couche 
da  fumier,  cf.  Pallad.  [XII,  7, 
11])  ;  tabalatum,  i,  n.  Col. 
(disposition  par  étages)  ;  CO- 
lium,  îi  («  crépi,  enduit,  cou- 
che •.),  n.  Cato.  Vilr.  Plin. 
(ex.  :  summnm.  c.  lateram  [■  do 
briques  >],  Vitr.  c.  terrie. Cato); 
ordo,  inis,  m.  Cic.  (ex.  :  ord. 
olivaram.  Cic.  voy.  rangée)  ; 
crusta,  SB,  t.  Sen.  (sign.  pr. 
"  couche  dure  ",  ex.  :  omnis 
hamor  intra  primam  crustam 
[terroe]  consamitar.  Sen.).  La 
coucha  supérieure,  inférieure 
du  sable,  arena  samma,  ima, 
Sen.  Amas  d'objets  disposés  par 
— ,  straes,  is,  f.  Plin.  Tac.  Dis- 
poser par  — ,  struëre,  tr.  Cses. 
etc.  (voy.  entasser,  empiler)  ; 
exstruère,  ('  élever  par  cou- 
ches "),  tr.  Cic.  etc.  :  voy.  bâtir, 
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truére,  tr.    Cic,  etc.  (voy.  en- 
tasser,   ranger).     Une    —    de 
peinture,  voy.  enduit,  enduire. 
Coucha  de  jardinage,  palvinas, 
i,  m.  Col.   Il  (Par  ext.)  Les  cou- 
ches   inférieures,  inlimaplebs. 
Liv.     Il     (Fig.)  Enjeu    (arch.). 
Voy.  ce  mot. 
couché,  s.  m.  Voy.  2.  coucher 
couchée,   s.    f.    (Arch.)  Action 
de  coucher  qq.  part,  en  voyage. 
Pernoclatio,    onis,      f.      Hier. 
Il    (P.  ext.)    Station    qu'on  fait 
en  voyage   pour  coucher.  Man- 
sio,  onis,  f.  Plin. 
1 .  coucher  (lat.  coiZocâre),  v  . 
tr.  et  intr.     ||    V.  tr.  Mettre  au 
lit.   Collocâre   aliqaem   in  cu- 
biii.  Cic.  in  lecla.  Cic.  Cels.  ou 
absol.co!/ooâre,tr.Ceis.(cf.c.aii- 
qaem  aatpronum  aat  sapinam. 
Ceis.)  Aller  se — .adlectamtrans- 
gredi.    Saet.    cabilam    ire    ou 
discedëre.    Cato.  Cic.   cabitam 
abire.  Plaat.  dormitam  se  con- 
ferre.  Cic.  ad  dormiendam  pra- 
ficisci.    Cic.    (cf.    aliqao   dor- 
mitam se  conferre.   Saet.).   Se 
—   habituellement   ou     volon- 
tiers, cabilàre,  intr.  Plaat.  Cic. 
Sen.  Etat  da  celui  qui  est  cou- 
ché,   cabalia,    onis,   f.     Varr. 
Chambre  à  —,  cabicalam,  i,  n. 
Cic.  cabile,  is,  n.  Cic.  Se  —  en 
arrière,   et   partie,  sa    coucher 
(en    pari,     des   personnes),  re- 
cambêre ,  in  tr.  Cic.  Prov.  Comme 
on  fait  son    lit,   on  se   couche, 
ut  sementem  feceris,  ita  mêles. 
Cic.  sai  caiqae  mores  {ingant 
fortanam.   Nep.   Etre    couché, 
cabâre,  intr.  Cic.  etc.  (cf.  ca- 
ftans  légère   qasedam   solebat. 
Saet.  at  etiam   legationes  aa- 
diret    cabans.   Suet.   en   pari, 
d'un  chien  :  admonitas  ostiarii 
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calce  a(  cabaret.  Petr.).Fig.  Se 
couclier  (eu  pari,  du»  a»tre  , 
cadëre.  iutr.  Frcp.  Manil. 
Curt.  (plut,  poétique;.  oceiJêre, 
intr.  Cic.  etc.  (cf.  sol  occidit. 
Liv.  acerbas  ceditor  nallam 
diem  gratis  occidëre  patitar. 
Sen.  accidenté  sole.  Cic.  ab 
orto  a$(/otf  ad  occidentem  so- 
tem.  Lii/.).  Région  où  le  soleil 
se  couche,  voy.  occident,  cou- 
chant. 1  Éteadreqqa  surqqch. 
Collocâre,  tr.  Cic.  e:c.  (cf.  coll. 
aliqaem  aat  pronam  ont  su- 
pinam.  Cels.  coll.  aliqaem  in 
ventrem,  in  latas.  Cels.  corpas 
[Augusti]  in  vestibato  domis. 
Saet.).  Coucher  qqn  par  terre, 
sur  le  carreau,  sur  la  place. 
sternêre,    tr.    Cic.    etc.    (voy. 

AB.4TTRE, RENVERSER,  TERRASSER). 

prosternére,  tr.  Cic.  (voy. 
mèiuâs  verbes^.  Couché  dans  sa 
litière,  m  lectica  cabans.  Cic. 
Etre  couché,  cabâre,  l'ntr.  Cic. 
Etre  couché  en  arrière,  sur  le 
dos  et  (partie.)  être  couché,  re- 
cabàre,  intr.  Cic.  Virg.  Liv. 
Etre  couché  (étendu),  jacêre, 
iutr.  Cic.  (cf.  /.  hami.  Cic.  ad 
alicujas  pedes.  Cic).  ||  Eten- 
dre qqch.  sur  qqch.  Collocâre, 
tr.  Caes.  (cf.  coll.  trabes  direc- 
tas  in  solo.  Cxs.).  Deponëre, 
tr.  Cic.  Cœs.  (voy.  po=Ea  [a 
terre]).  Coucher  sur,  reciinâre, 
tr.  Cass.  T  Incliner  presque 
horizontalement.  Sternêre,  tr. 
Cic.    etc.   Prosternére,  tr.  Cic. 

etc.  (voy.  ABATTRE,  benverser). 
Leà  pluies  avaient  couché  les 
blés,  [rumenta  imbribas  proca- 
baerant.  Cxs.  —  une  plante, 
plantam  in  propa'jinem  depri- 
tnére.  Col.  —  un  fusil  en  joue, 
Toy.  vi~ER.  —  qqn  en  joue, 
telo    aliquem  petére.  Liv.    Fig. 

—  qqn  en  joue,  inire  consiliam 
contra  aliqaem.  Cic.  Voy.  visée. 
1  Etendre  on  couche.  —  une 
couleur,  colorem  indacëre,  ali- 
cai  rei.  Plin.  ||  (Fig.i  Inscrire 
tout  au  Ion".  —  qqch.  par 
écrit,  aliqaid  perscribére.  Cic. 
Qaint.  litteris  consignàre.  Cic. 

—  par  écrit  sur  les  actes  offi- 
ciels, aliqaid  in  tabulas  pabli- 
cas  referre.  Cic.  —  qqn  sur  son 
testament,  aliqaem  scribëre 
heredem.  Cic.  \\  Mettie  comme 
enjeu.  Voy.  enjeu.  Absol.  — 
gros,  mettre  un  enjeu  considé- 
rable, voy.  ENJEU.  Fig.  —  de 
(arch.),  prétendre  à,  voy.  pré- 
tendre, —  d'imposture,  c.-o- 
d.  avancer  qqch.    en   mentant, 

voy.     MENINGE,      UENTIR.     ^     V. 

intr.  Prendre  le  repos  de  la 
nuit.  Cabâre,  intr.  Cic.  Jacêre, 
intr.  Cic.  Pemoctàre,  intr. 
Cic.  etc.  (cf.  p.  (oris.  Ter. 
voy.  NuiTj.  Coucher  sur  ou  dans, 
incabàre  in  (abl.).  Cic.  etc. 
Coucher  dans  un  temple  (pour 
y  recevoir  des  oracles  pendant 
le  sommeil),  incabàre  m  (ano. 
Cic. 
9.  coucher,  s.   m.  Action  de  se 
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coucher.  Cubitara,  se,  t.  Plant. 
Qaies,    etis,    t.  Cic.    ||   Fig.  Le 

—  d'un  astre  (le  moment  où  il 
descend  à  rhorizon'<.  Occasas, 
ûs,  m.  Liv.  Le  —  du  soleil,  obi- 
tas,  ûs,  m.  Cic.  occasas  solis. 
Liv.    sol  prxcipitans.  Cic.   Au 

—  du  soleil,  solis  occasa.  Cxs. 
ad  ou  sab  occasam  solis.  Cies. 
sole   occidente.    Cic.    Avant    le 

—  du  soleil,  anteqaam  sol  oc- 
cideret.  Liv.  T  Le  fait  de  cou- 
cher dans  un  lieu.  Voy. couchée. 
1  .Manière  dont  on  est  couché. 
Cabitas,  as,  m.  Plin.  Etre  dé- 
licat pour  le  — .  cabare  molli- 
ter.  Cels.  ||  (P.  ext.)  Ce  sur 
quoi  on  couche.  Voy.  couchette, 
LIT.  Il  P.  ext.i  Le  fait  de  cou- 
cher avec  qqn  (arch.).  Concabi- 
las,  as,  m.  Prop.  1  Manière 
d'être  couché.  Cabitas,  as,  m. 
Plin.  —  en  supination  (sur  le 
dos),  sapina  Jacendi  positio. 
Cœl.-Aar.  sapmi  cabitas  (pi.). 
Plin.  en  pronation,  proni  co- 
bitas  ipl.).  Plin. 

couchette,  s.  f.  Petit  lit.  Lec- 
talas.  i,  m.  Cic. 

coucheur,  coucheuse,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  couche 
avec  une  autre  personne.  Qai 
(ma;*  concumbit  (cam  aliqao). 
Cic.  Fig.  Un  mauvais  —  (qui  a 
li  caractère  diftioilô),  intole- 
rabilis.Cic.  morosas  et  difficilis. 
Cic. 

couchis,  s.  m.  Lit  de  sable  et 
de  tsrre.  Statumen,  inis,  n. 
Vitr.  Stataminatio ,  onis,  f. 
Vitr.  Qu'on  pose  le  — ,  stata- 
minetur  sa3:o.  Vitr. 

couci-couci,  loc.  adv.  Comme 
ci,  comme  çà,  entre  les  deux. 
Sic  satis  ou  sic  hoc  ou  sic  te- 
naiter.  Ter.  et  absol.  sic.  Ter. 
Mediocriter.  Cic. 

coucou,  s.  m.  Oissau  grimpeur. 
Cocofos,  j,  m.  Plin.  Coccyx, 
ygis,  m.   Plin. 

coucouer,  v.  iutr.  (Eu  pari,  du 
coucou.)  Pousser  le  cri  particu- 
lier à  son  espèce.  Cacalàre,  intr. 
Saet. 

coude,  s.  m.  Angle  saillant  que 
forme  la  partie  postérieure  de 
l'articulation  du  liras  avec 
l'avant-bras.  Cabitam,  i,  n. 
Plin.  S'appuyer  sur  le  — ,  le- 
vare  corpas  in  cabitam.  Cart. 
Donner  un  coup  de  — ,  cabito 
aliqaem  tangëre.  Hor.  Pers. 
.Mettre  les  coudés  sur  la  table, 
cabitam  ponére.  Petr.  Jouer 
des  — ,  sibi  facere  viam.  Liv. 
Etre  —  à  coude,  hœrere  lateri. 
Plin.  confertos  atqae  cohae- 
rentes  esse.  Cart.  Si  sentir,  se 
tenir  les — ,  stipari,  passif.  Cic. 
En  se  sentant,  en  se  tenant  les 
—  (en  pari,  des  soldats  en  rangs 
serrés),  confertim.  Liv.  Voy. 
RANG,  SERRER.  (Fig.  famil.),  so 
S'îutir  les  — ,  rester  unis  en  se 
soutenant  les  uns  les  autres, 
voy.  SOUTENIR.  Lever,  hausser 
le  —  (aimer  à  boire),  -fese 
plascalam  invitàre.  Plaat.  lar- 
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gissime  se  invitàre.  Saet.  ^  (P  ' 
ext.)  Endroit  de  la  manched'ua 
vêtement  iqui  correspond  au 
coude). Sinus,  us,  m.  Liv.  1  (P. 
anal.)  Angle  saillant.  Cubitum, 
i,  n.  Plin.  FUxas,  as,  m.  Cic. 
Le  —  d'une  route,  fiexas  iti- 
neris.  Cic.  Liv.  Former  un  — , 
se  (lectëre .  Cœs.  (lecti,  pass. 
Plin.  Qui  forme  un  — ,  con- 
(lexas  cabito.  Plin.  ||  Bout  de 
tuyau  (formé  de  doux  parties 
faisant  un  angle).  Genicalat, 
i,  m.  Vitr. 
coudée,  s.  f.  Distance  du  couda 
à  l'extrémité  do  la  main,  me- 
sure do  longueur  chez  les  an- 
ciens. Cabitam,  i,  n.  Cic.  Ulna, 
ae,  f.  Virg.  Hor.  Long  et  haut 
d'une  — ,  long  d'une  demi  ^, 
cabitalis,  e,  adj.  Liv.  semica- 
bitalis,  et  adj.  I.iv.  Long  de 
deux  — ,  bica6i(a(is,  e,  adj. 
Plin.  Long  de  plus  de  deux  — , 
bina  cubita  longitadine  exce- 
dens.  Plin.  Haut  de  deux  — , 
binorunt  cubtforuni  in  altita- 
dine.  Cxs.  Tige  de  trois  — , 
caaies  ternam  cabitoram.  Plin. 
1  Espace  où  se  meuvent  les 
coudes.  Cubiium,  i,  n.  Cic.  Ulna, 
se,  t.  Plin.  Avoir  ses — franches 
(ne  pas  être  serré  par  ses  voi- 
sins), laxias  stare.  Cart.  longe 
lateqae  se  pandêre.  Cic.  Fig. 
(n'être  an  rien  gêné  dans  ca 
qu'on  veut  faire),  libère  vivëre. 
Nep. 

cou-de-pied.  Voy.  cou. 
couder,  v.  tr.  Disposer  ea 
angle  saillant.  Flectëre.  tr.  Cic. 
Infiectëre,  tr.  Cic.  Incarvàre, 
tr.  Cic.  —  des  conduits,  inter- 
vertere  canalicalos.  Vitr.  Qui 
ust  coudé,  angulatas,  a,  am,  adj. 
i''if.  Liv.  Vaso  coudé,  ancon, 
onis,  m.  Dig. 
coudoiement,  s.  m.  Action  de 
coudoyer  (qqn).  fmpalsas  cor- 
poram.   Plin. 

coudoyer,  v.  ti .  Pousser  (qqn) 
du  coude.  Cabito  (erire.  Jav.  ou 
tangére.  Hor.  ^  Toucher  qqn  du 
coude,  être   tout    prè»   de    lui. 

Voy.     TOUCHER. 

coudraie,  s.  f.  Plantation  da 
coudriers.  Corijletam,  i,  n. 
Prise.  Il  (P.  ext.j  Toute  espèce 
de  bocage.  Voy.  bocage. 

1.  coudre,  s.  m.  arch.  Noisetier. 

Voy.    COUDRIER. 

2.coudre,v.  tr.  Attacher  avec  du 
fil  et  une  aiguille.  Saëre  (tega- 
menta  corporam) .  Saet.  Con- 
saére  (tanicas).  Plaat.  Varr. 
Coudre  par  devant,  prxsaëre, 
tr.  Plin.  Cousu  tout  autour, 
circumsato*,  a,  um ,  part, 
passé.  Cels.  —  contra,  obsaére 
laliqaid  alicai  rei).  Ov.  —  en 
bas,  sabsaëre  [aliqaid  alicai 
rei).  Hor.  —  qqn  dans  un  sac, 
insuëre  aliqaem  in  culleam. 
Cic.  —  l'extrémité  d'une  bande 
à  la  partie  inférieure,  extre- 
mam  partem  {(ascise)  injerio- 
ribas  aca  assaere.  Cels.  —  la 
partiaextériaura  delà  paupière, 
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tninssaëre  exteriorem  partem 
palpebra^  aca.  Cels.  —  les  lèvres 
d'une  plaio,  oras  vulneris  su- 
turis  committëre.  Cic.  GaLjner 
sa  vie  à  — ,  aca  victam  qnœ~ 
rëre.  Fii;.  Une  malice  cousue  Je 
Gl  blanc  (dont  l'artifice  est  vi- 
sible), voy.  FIL .  Etre  tout 
cousu  d'or  (très  riche),  voy.  or. 
1  II  (P.  anal.)  C'oudre  un  treil- 
lage,  un  ouvrage    de  vannerie. 

J     Voy.   ATTACHER,   LIER.  UU  bor- 

dage.  Voy.  clouer.  1  (Fig.)  As- 
sembler "  artificiellement  (en 
pari,  du  style).  Consaêre,  tr. 
Plaat.  Sen.  Assaère,  tr.  Hor. 
(cf.  unas  et  aller  assaitar  pan- 
nus.  Hor.).  Contexëre,  tr.  Cic. 
(cf.  extrema  cum  primis.  Cic). 
Il  Fixer  àqqch.  Etre  cousu  à  sa 
selle  (on  pari,  d'un  cavalier), 
hserère  in  equo.  Cic.  \\  Rap- 
procher étroitement.  Consaêre, 
tr.  Sen.  Voy.  rapprocher.  — 
la  bouche  à  qqn  (lui  défendre 
de  parler),  consaêre  os  alicui. 
Sen.  Avoir  les  lèvres  cousues, 
la  bouche  cousue  (sa  taire),  ni- 
hil  mattïre.  Ter.  Voy.  bouche. 
P.  hyporb.  Cheval  qui  a  les 
flancs  cousus,  voy.  efflanqué, 
MAIGRE.  Il  Semer  de  marques 
analogues  à  des  points  de  cou- 
ture.   Voy.   COUTURER. 

coudrette,  s.  t.  (Arch.)  Petit 
coudrier.  Corylas,  i,  f.  Virg.  1 
(P.  ext.).  Coudraie.  Voy.  ce 
mot. 

coudrier,  s.  m.  Noisetier.  Co- 
rylas, i,  f.  Virg.  De  — ,  colar- 
ntis,  a,  am,  adj.  Virg. 

couenne,  s.  f.  Peau  de  porc 
qu'on  a  flambée.  Tergilla,  se,  f. 
Apic.^  ConcrétioQ  jaunâtre  qui 
se  forme  à  la  surface  du  sang. 
Voy.  couENNEux.  1  Fausse  mem- 
branb  à  l'intérieur  de  la  gorge. 

Voy.    MEMBRANE. 

couenneux,  euse,  adj.  (Mé- 
dec.)  Qui  présente  une  couenne. 
Sang  — ,  sangais  percrassas  ou 
(secalentas.  Cels.  Angine  — , 
voy.  CROUP. 

couette  et  coite,  a.  f.  Lit  de 
plumes.  Calcita,  se,  f,  Cic. 

coulage,  s.  m.  Action  de  cou- 
ler. Flatara,  œ,  f.  Plin.  (cf.  fl. 
aari.  Plin.).  Fasio,  onis,  f. 
Cod.-Theod.  —  de  l'airain,  fa- 
sam  «ES.  Plin.  ^  Déperdition 
par  écoulement.  Effasio,  onis, 
f.  Cic.  Ces  vignes  ont  moins  de 
— ,  vîtes  minas  ^aant.  Col. 
Voy.  COULER.  Fig.  Gaspillage 
(dans  les  dépanses  d'une  mai- 
son,   etc.).  Voy.    GASPILLAGE. 

coulamment,  adv.  D'une  ma- 
nière coulante.  Facile,  adv.  Cic. 
Commode,  adv.  Cic.  Facande, 
adv.  Cic.  Expedite,  adv.  Cic. 

1,  coulant,  ante,  adj. Qui  coule 
bien.  Flaens,  part.  Ov.  Ma- 
nans,  part.  Liv.  Cart.  Tac. 
Eaux  coulantes,  vivam  flamen. 
Virg.  Liv.  aqaa  proflaens.  Cic. 
agaa  viva.  Varr.  Eaux  très 
soulantes.liqaida  flamina.  Plin. 
i,  Sen.  Eaux  toujours  — ,  aqaa 
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perennis.  Liv.  ||  (P.  anal.)  Qui 
a  un  mouvement  facile,  uni. 
Nœud  — ,  voy.  noeud.  Fig. 
Style,  discours  — ,  cxprdita  et 
perfacile  carrens  oratio.  Cic. 
verboram  expediia  ac  proflaens 
celeritas.  Qaint.  gênas  oratio- 
nis  fasam  ac  profluens.  Quint, 
oratio  lëvis.  Qaint.  facandia, 
se.  f.  Qaint.  Parole^,  volabilis 
oratio. Cic.Orateur  quia  lapa- 
role  — ,  orator  {acandas.  Qaint. 
Sa   parole   était   si   —  que..., 

oratio  ita    libère   (laebat  at 

Cic.  Il  n'a  pas  la  parole  — , 
infacandior  est.  Liv.  En  pari, 
du  caractère,  —  (en  affaires),  fa- 
cilis,  e,  adj.  Cic.  commodas,  a, 
am,  adj.  Cic,  Voy.  accommo- 
dant.    * 

2.  coulant,  s.  m.  Pièce  qui 
glisse  le  long  de  qqch.  Le  — 
d'une  chaîne,  d'un  collier,  an- 
nulas, i,  m.  Cic.  circulas,  i,  m. 
Cic.  —  d'une  bourse,  voy.  an- 
neaux. Il  Rejeton  d'une  plante. 
Loram,  i,  n.  Plin. 

coule,  s.  f.  Voy.    cagoule,  cu- 

CULLE. 

coulé,  s.  m.  (Technol.)  Le  mé- 
tal coulé  dans  le  moule.  Me- 
tallam  fasum.  A. 

coulée,  s.  f.  Action  de  s'écouler. 
Voy.  ÉCOULEMENT.  La  —  de  la 
lave,  igniam  rivi.  Plin. 

couler  (lat.  colàre,  -  passer  au 
filtre  >),  V.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Faire  passer  (un  liquide) 
d'un  endroit  dans  un  autre  par 
un  mouvement  continu.  Fun- 
dëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  f. 
jZaades  [-desballesdeplomb  »J. 
Aact.  b.  Afr.  fistalas.  Vitr.  vi- 
tram.  Plin.  Theodoras  Sami 
ipse  se  ex  sere  fadit  [«.  se  coula 
eu  bronze  -].  Plin.  [X.XXIV, 
83])  ;  infundére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  inf.  aliquid  in  aliqaod 
vas.  Cic.  ceram  in  eam  for- 
matn  [-  moule  ■]  gypsi.  Plin. 
voy.  FONDRE.).  1  Faire  descendre 
graduellement  au  fond  de  l'eau. 
Mergëre,  tr.  Liv.  etc.  (ex.  :  m. 
naves  in  alto.  Liv.  fXXV,  3, 
11].  ab  hoc  [par  l'espadon]  na- 
ves perfossas  mergi.  Plin. 
[X.XXII,  15].  mersa  navis.  Cart. 
partem  classis  fugavit,  partem 
mersit.  Vell .  [II,  W,  2J)  ;  de- 
mergëre,  tr.  Liv.  etc.  (ex.  :  d. 
navigia.  Plin.  demersà  nave 
periit.  Auct.  b.  Ale.v  eam... 
(œda  tempestas  adorta  prope 
eam  omni  classe  demersit.  Liv. 
[XXXIII,  Iil,  7].tredecim  capëre 
naves,  decem  deTnergëre.  Liv.); 
depriznêre,  tr.  Cic.  Cses.  (ex.: 
d.  naves.  Cses.  classem.  Cic); 
supprimëre,  tr.  Liv.  Jastin. 
(ordin.  en  opposition  avec  ca- 
përe, cf.  qaattaor  capëre  naves, 
supprimëre  très,  etc.  Liv.  navis 
rostris  icta  supprimitur.  Liv.). 
Fig.  —  à  fond  une  affaire,  rem 
conficëre  ou  perp.cère.  Cic.  Un 
homme  coulé,  c.-à-d.  dont  les 
affaires,  les  espérances  sont 
ruinées,  homo  a(fdctus  ou  ever- 
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sas,  Cic.  1  Faire  aller  d'un  lieu 
à  un  autre  par  un  mouvement 
uni.  Insinuàre,  tr.  Ter.  (voy. 
glisser)  ;  i'nserêre,  tr.  Ter.  etc. 
(Voy.  engager,  introdujre)  ;  j'n- 
fundére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  inf. 
orationem  in  aures.  Cic.  cum 
in  arbem  nostram  est  infusa 
peregrinitas.  Cic.  [op.  IX,  I:"), 
S]).  Se  couler  chez  qqn,  voy. 
[se]  GLISSER.  Un  faux  bruit  s  y 
coula,  (alaas  ramor  eo  mana- 
vit.Liv.  Il  (Par  anal.)  Couler 
une  note,  intorquêre  sonum. 
Plin.{\.  81). — se»  jours, intrun- 
qaillitate  omnem  eetatem  degé- 
re.  Cic.  — •  d'heureux  jours, 
agëre  vitam  béate.  Ter,  Cic. 
béate  vivëre.  Cic.  ^  V.  intr. 
Aller  d'un  lieu  à  un  autre  par 
un  mouvement  continu  (en  pari, 
d'un  liquide).  Fluère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  at  flunina  in 
contrarias  partes  (luxerint. 
Cic.  inter  Helvetiorum  [mes  et 
AUobrogam  Rhodanus  fiait. 
Cses.  fl.  per  aliquid.  Cic.  Liv. 
mediam  per  aliqaem  locam, 
fluëre.  Liv.  medio  aliquo  loco 
(laëre.  Liv.  fig.  tempas  fiait. 
Cic.  ex  ejus  ore  melle  dulcias 
flaebat  oratio.  Cic.  fluëre  ab 
isto  capite.  Cic.  e.v  eodem 
fonte.  Cic);  afûuëre  {pr., 
"■  couler  vers  ou  auprès  de  ■•), 
intr.  Liv.  Tac.  (ex.  :  Aafidas 
amnis  utrisque  castris  afflaens. 
Liv.  Earotas  prope  afflait  mœ- 
nibus.  Liv.  Rhenus  ad  Galli- 
cam  ripam  latior  et  placidior 
affluens.  Tac.)  ;  conûuère 
("  couler  vers  un  même  point"), 
intr.  Cic  etc.  (e.x.  :  c,  inunam. 
Liv.  cito  in  unum..  Cic.  in  exita 
conjangi  et  confluëre  [en  pari, 
de  deux  ports].  Cic.)  ;  CircuiH- 
ûuére  (■.  couler  autour  de  "), 
tr.  Ov.  Sen.  Plin.  (ex.  :  Spar- 
tam  Earotas  circamfluit.  Sen. 
rh.  cum  alise  aquse  subterflaant 
terras,  aliœ  circumfluant.  Sen. 
[N.  Q.  m,  30,  ;,])  ;  defluèra 
("  couler  vers  la  bas  -),  intr. 
Ov.  Cels.  Cart.  (ex.  :  a  celeri- 
tate  quà  defluit  Tigris  nonii- 
natas  est.  Cart.)  ;  difûuëre 
("  couler  de  côté  et  d'autre  «), 
intr.  Ca»s.  (ex.  :  fig.  quasi  extra 
ripas  difflaens.  Cic.  [or.  233]); 
effluëre  (■■  couler  hors  de  'i, 
intr.  Lucr.  Cels.  Plin.  (ex.  : 
sangais  qui  efflait.  Cels.  nam 
per  nares  auresve  sangais  ei 
efflaxerit.  Cels.)  ;  inûuére 
{•■  couler  dans  »),  intr.  Cœs. 
etc.  (ex.  :  a  mari,  qao  Rhenus 
infiait.  Cses.  proat  ille  [Nilus] 
m,agnas  influxit  aut  parcior. 
Sen.)  ;  interiluëre  {•■  cou- 
ler entre  •>),  intr.  et  tr.  Liv. 
(ex.  :  Naapactum  et  Patras. 
Liv.  médium  oppidum.  Plin.); 
perûuëre  («  couler  à  travers, 
couler  jusqu'à  »),  intr.  Lucr. 
Petr.  Plin.  (ex.  :  per  colam. 
Lucr,  perflaebant  per  fronfem 
sadantis  acaciee  rivi.  Petr. 
[23,  5].   in  vas.  Lucr.  in  mare. 


51" 


COU 


Plin.)  ;  prseQuëre  (•  couier  de- 
vant ••),  intr.  Liv.  Tac.  (cf.  f,ù'. 
[I,  Uô.  6  :  XLIII,  31,  31)  ;  prx- 
terSaere  ,•  coular  aupi-es,  de- 
vant, le  loag  da  •),  intr.  Varr. 
Cart.  (ex.  :  aqaam  oportet  esse 
propinqaam    qoaf  prseter^laat. 
Varr.)  ;    pronuere     (•     cou- 
ler •  ,  •  coaUr  aboadammeut-), 
intr.  Cses.  etc.  (ex.  :  ex  monte. 
Cafî.  fons  pro(laère  desiit.  Sen. 
in    mare.    Cic.    fig.    cajas  ore 
termo  melle  dalciorprollaebat. 
Cornif.rh.y,  reûnére  ,•  couler 
en  sens  contraire  •),  intr.  Tac. 
(voy.    refluer)  ;  subteTÛuère 
(•  couler  sous,  en  bas,  au  pied 
de  ■),  tr.  Vi(r.  Sen.  Plin.  (e.\.: 
tab  montes.   Vitr.  terrai.  Sen. 
»bsol.P/in.);ia6i\'  slisserd'un 
monTement  doux  •  et  par  saite 
•  couler  ■),    dép.  intr.  //or.  Ov. 
Sen.    Tac.  (ex.  :   cum  labantar 
asiidtie  (lanùna,  qaxdam  con- 
citata    rapiantar.  Sen.    a'^'S- 
sima  qaseqae  ^amina  minimo 
tono  labi.  Cart.  labi  e  (onti- 
bas.  Cart.   qaantam   aqaaram 
per  jradus  cam  (ragore  laben- 
tiam.  Sen.  pressas  pavore  san- 
gais   tardias  labebatar.    Tac.  ; 
fig.  i-erba  labantar  proclivias. 
Cic.)  ;  delctbi  (•  descendre  d'un 
mouYâment  doux  et  insensible 
en  coulant    •),    dép.  intr.  Cic. 
•te.  (ex.  :  ex  atraqae  parte  tecti 
aqaa   delabitar.    Cic.    del.    in 
ttomachum.     Gell.)  ;     relabi 
(•   couler  en  arriéra   •),    dép. 
intr.  Virg.  Cart.  (voy.  eeflderj; 
Zerrl  (•  couler  avec  rapidité'), 
passif.  Cxs.  Cels.  (ex.  :  Rhenas 
citatas  fertar  per...   Cses.   in 
imis   radicibas    montia    (erri. 
Cxs.  sangais  fertar    a  (aaci- 
bas  ex  palmone.  Cel»  )  ;    de- 
ferrl,   passif.    Plin.  (ex.  :  (la- 
mina qax  in  mare  deferantar. 
Plin.  j.)  ;  znanàre,  tr.   Enn. 
Hor.  Liir.  (ex.  :  certatim  patri- 
bas   plebiqae    manare  jaadio 
lacrimse.  Liv.  dia  Çevit  manan- 
tibasqae  ad/i0c[il  faudrait  efiam 
iam]   lacrimis...  inqait.  Cart. 
lacrimx  <juœ  erampant  dolore 
aat   lœtilià  manant.   Qaint.)  ; 
effiânare  (■  couler  au  dehors, 
sortir  en  coulant  •),  intr.  Cart. 
Col.     (ex.  :    ex  fonte   pestife- 
ram     viras    émanât.    Cart.)  ; 
pernaanàre  (•  coulor_  à  tra- 
vers •},    intr.   Lacr.   Cic.  (ex.  : 
venenam   permanat  in  venas. 
Cic.  vov.  [sa]  RÉPANDRE  [dans]); 
etfand'l  ou  effundère  se.  Cic. 
Liv.  Plin.  {ex.  :  egandére  se  in 
mare,  effandi  in  Oceanam.  Plin. 
mareredandat  nanqaam  neqae 
edanditar.  Cic.).  Couler  goutto 
à  goutta,  lentement,  stillàre, 
intr.  Varr.  Cic.  (ex.  :  vas  tinde 
stillet  aqaa.  Varr.).  Faire  cou- 
ler, voy.  verser,  répandre.  Lais- 
ser   couler,  effandëre,  tr.  Cic. 
Qui  coule,  voy.  limpide,  fluide. 
1  (Par  anal.)    Laisser     échap- 
per une   lubstance   liquide  par 
•aintement,   liquéfaction,    etc. 
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Perûuëre.    intr.    Ter.     (ex.  :  I 
plenas   rimaram  sani,  hoc  at-  \ 
qae    illac  per/Iuo.    Ter.    [eiin. 
105])  ;  difûuère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    candelx     di((laant.  D.i  ; 
madère,  intr.  Cels.  Plin.  (voy. 

HUMIDE,  IIOUtLLé,  TREMPÉ,  RUISSE- 
LER) ;  majiàre,  intr.   Cic.  etc. 

(VOy.        DÉGOUTTER,         RUISSELBr). 

Il    Descendre  graduellement  au 
fond  de    l'eau.    Mergi,    passif. 
Liv  .    Demergi  ,     pass  .     Liv  . 
Deprimi,      pass.     Ùxs .      Sap- 
primi,    pass.  Liv.  Voy.   ci-des- 
sus.  Il    Avoir  le  g(>rm6  du  fruit 
noyé   par    la    pluie.  Decidère. 
intr.  Cic.  (cf.  (loscali  décidant. 
Cic).  Corrampi,  pass.  Col.  Fig. 
Se  couler,  (ortanis  everti.  Cic. 
T  (Par  e\t.}   Aller  d'un    lieu  à 
un    autre   par   un  mouvement 
uni,  sans  secousse.  Voy.  glisser. 
Il   Fig. —  sur  qqch.,îevi<er(ou 
breviter)  tangëre  (ou  attingêre) 
aliqaid.  Cic.  breviter  fou  levi- 
ter)   prxstringêre  aliqaid.  Cic. 
couleur,  s.    f.   Sensation   pro- 
duite  sur   l'organe    visuel    par 
les    éléments    da    la    lumière. 
ColOT,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.   albas.  Cic.   niger.  Cic.    co- 
loram  discrimen.  Cic.  coloram 
proprietates    ocalas    intelligit. 
Qaint.).  '[  Propriété  qu'ont  cor- 
tains   corps    de    produire   cette 
sensation.  Color,  oris,  m.  Cic. 
etc.      (ex.  :     c.     ametliystinas. 
Saet.  aareas.  Ov.    Plin.    casro- 
leas.  Cses.  nativas.  Plin.  nata- 
raliê.     Jet.    c.    argenti.    Hor. 
Plin.  vestiam.  Sen.   psenala  ou 
tanica  obsoleti   coloris.    Saet. 
Amm.  colorem  dacére  [•  pren- 
dre •  ] .  Virg.  colorem,  amittëre. 
Cic.  colorem  remittêre  [•  lais- 
ser   passer    '].    Vitr.    colorem 
alienam  accipëre.  Cic.  colorerr 
servàre  ou  retinére.  Plin.   co- 
lorem   matàre.    Cic.     rabrarr 
colorem   trahëre.    Ov.).   D'une 
seule    couleur,  anicolor .   adj. 
Varr.  Dedeux  couleurs,  faicoior, 
adj.  Virg.  Qui  a  trois  couleurs, 
tricolor,  adj.  Prise.  Qui  a  plu- 
sieurs — ,  voy.  MULTICOLORE.  De 
couleur  changeanto,  versicolor, 
adj.  Cic.  De  même  — ,  conco- 
lur,      adj.     Plin.    Urine    peu 
chargée  en  — ,  urino  diiutior. 
Cels.  Qui    n'a  pas   de  — ,  sine 
colore.     Cic.      Qui     a    perdu 
sa     — ,      decoZor,    adj.     Plin. 
Donner  une  —  à,  voy.  colorer. 
Il    Les  couleurs  d'un  drapeau, 
voy.   DRAPEAU.   Les  couleurs  de 
la   France,   voy.   drapeau,  pa- 
villon. Par  anal.  Il  ne  change 
pas  da  couleurs   (il  reste  fidela 
à  son    drapeau,    à  son   parti), 
anas  est   ejas  actionam  color. 
Cic.     Il     Couleur  de    la  peau. 
Color,  oris,  m.  Ter. Cic.  (ax.: 
c.  egregias,  saavis.    Cic.  colo- 
rem matàre.  Hor.  Cart.  Quint. 
crebra     coloris    matatio.    Cic. 
constat  alicai  color    et  valtas. 
Liv.     voy.  teint).   Fort,    haut 
en    — .    coioratos.    Cels.    Tac. 
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Voy.   ROUGE,  RouoEWR.  Prendre 
do  la  — ,  colorari,   pass.  Cic. 
Plin.  Fig.  UneaCTaire  qui  prend 
— ,  res  qase   in  melias    ae(lec- 
titar.    Sen.     ||     Adj.  —  chair, 
carnosus,    a,   am,    adj.    Plin. 
(voy.  cuair).  Fig.  Voir  les  cho- 
ses— de  rose, c.-o-d. voir  les  cho- 
ses en  beau,  voy.  beau  (p.2Tl,col. 
3).1(Fig.)Caractèro  apparent  des 
choses.   Color,   oris,   m.  Cic, 
etc.    (ex.  :     voy.   aspect,    appa- 
rence, DEHORS).    H    (Spéc.)  Ap- 
parence   qu'on    aonno    à    une 
chose  pour  la  déguiser.   ColOT, 
oris,  m.  Quint,  lox.  :  dare  co- 
lorem rébus  tarpibas    Quint.)  ; 
species,  ei,    i.  Cic.  etc.  (voy. 
apparence  ,       faux-semblant)  . 
Sous      couleur      do  ,     c.-à-à . 
sous  prétexte  de,  voy.  prétexte. 
Des  couleurs,  c.-à-d.  des  men- 
songes, voy.  MENSONGE.  1  Subs- 
tance   qu'on    applique  sur    las 
objets  pour  donner  la  sensation 
de  la  couleur.  Color,  oris,  m. 
Cic.     etc.     (ex.  :    coior     safur 
[•   foncée  •].  Virg.    Plin.  color 
dilatior  ['  claire    -].  Plin.  co- 
lorem    accipëre ,      bibère     [an 
pari,  d'une   étoffe].    Plin.     co- 
lorem [ou  colores]  dacëre,  per^ 
bibère.   Sen.  colorem  indacëre 
pictarse.  Plin.  navem  pretiosis 
coloribas  pingère.  Sen.  colore» 
terëre.  Plin.   color    evanescit. 
Plin.   color   non  manet   alicai 
rei.  Virg.  color  ex  cseraleo  (al- 
voque  varias.    Sen.    [N.   Q.  I, 
101.  coloram  palchritado.  Cic. 
coloram    varietas    ou    colores 
varii.  Cic.    lineamentam  colo- 
ram. Cic.  temperamenta  colo- 
ram    recte     conciliâre.    Tert. 
fpudic.  8].  coioramcommissuras 
et  transitas.  Plin.  [XXXV,  29]); 
pigmentum,  i  (•  couleur,  ma- 
tière colorante  ■].  n.   Cic.  etc. 
(ex.  -.pigmentum  (ervens.  Plin. 
[XXXV,    150].    aspersa    temere 

figmenta  in  tabula.  Cic.  [div. 
,  23]).  Marchand  da  —,pig- 
mentarias.  Cic.  Dig.  ||  (Fig.) 
Présenter  une  accusation  sous 
les  plus  noires  — ,crimen  atro- 
citer  déferre.  Tac.  (Ann.  XIII, 
19).  Peindre  les  choses  sous  de 
noires  — ,  omnia  tristissimii 
verbis  agëre.  Cic.  La  beauté 
éclatante  dos —  (du  stylo),  pij- 
mentorum  (los  et  color.  Cic. 
(Brut.  298).  Un  style  qui  a  de 
la — ,  oraîionisjenos  pictam  et 
expolitam.  Cic. 

couleuvre,  s.  f.  Reptile  non 
venimeux.  Coluber,  bri,  m, 
Vitr.  Colabra,  se,  f.  Vitr.  || 
Fig.  Avaler  des  couleuvres 
(subir  des  choses  difficiles  à  en- 
durer), accipëre  et  massit&re 
injunam.  Voy.  avaler. 

couleuvreau,  s.  m ,  Petit  d'une 
couleuvre.  Coiubri  fêtas.  A. 

couleuvrée,  s.  f.  Voy.  nRTONE. 

coulevrine,  s.  f.  Ancienne 
pièce  de  canon.  Canalis,  is,  m. 
Vitr.  Voy.  canon. 

couli,  8,  m.  En  Extrême-Orient, 


cou 

nomme  do  peine,  portAir.  Voy. 

POBTE-PAIX. 

■coulis,  isse,  adj.  et  s.  m.  et  f. 
/le//'.  Usité  seulement  dans  l'ex- 
pression :  Vent  —,  afflatus,  as, 
m.  Cels.  perpatas,âs,  m.  Vitr. 
Cels.  i  S-  m.  Suc  qu'on  obtient 
par  la  cuisson  concentrée.  Jas 
carnit  excoctam  et  colatum.  A. 
1  S.  f.  Coulisse.  Supports  ayant 
une  rainure,  pour  faire  glisser 
une  pièce  mobile.  Canalicalus, 
i,  m.  Vitr.  Voy.  rainure.  Cou- 
lisses d'un  chantier  de  navire. 
Voy.  CHANTIER.  ||  Faire  les 
veux  en  —  (glisser  obliquement 
le  regard),  iimis  ocalis  aspi- 
cére  ou  spectâre.  Plant.  || 
Partie  du  théâtre  placée  der- 
rière la  scène,  paries  scsenœ.  A. 
Fig.  Dans  la  — (en  «ecret),  post 
sipariam.  A.  Voir  ce  qui  se 
passe  dans  les  —,pervenire  ad 
omnia  intima  alicajus  consi- 
lia.  Chercher  à  voir  ce  qui  se 
passo  dans  les  — ,  principum 
consilia  rimari.  Tac. 
couloir,  9.  m.  Ce  qui  sert  à 
faire  couler.  ||  Passoire  par  où 
on  filtre  le  lait.  Colam,  i,  n. 
Scriptt.  r.  r.  SacciiS,  t,  m.  Plin. 
;  Ce  qui  sert  à  faire  passer.  || 
l'assage  étroit  de  dégagement. 
Mesaalos,  i  (plur.  mesaalx),  f. 
Vitr.  Faaces,  iam,  f.  pi.  Vitr. 
Circiiitio,  onis,  (.Vitr.  Via,  se, 
f.  (dans  un  théâtre).  Mart.  ^ 
Passage  à  pente  rapide  (dans 
une  montagne).  Callis,  is,  m. 
Virg.{et  en  prose,  ordin.f.).  Cic. 
couloire,  s.  f.  Sorte  de  tamis. 
Voy.  COULOIR. 

coulpe,  s.f.(Arch.)Faute.  Calpa, 
œ,  f.  Cic.  Voy.  faute,  péché. 
ooulure,  s.  f.  Action  de  ce  qui 
coule.  Flatara,  x,  f.  Plin.  Cou- 
lure du  métal,  fasio,  onis,  f. 
Cod.  Theod.  —  de  la  vigne. 
Voy.  coulage. 
coup  (lat.  pop.  colapum  p. 
colaphum,  -coup  de  poing,  souf- 
flet»), s.  m.  Mouvement  par  le- 
quel un  corps  vient  donner 
brusquement  contre  un  autre 
corps.  Percussio,  onis  {pr. 
•  action  de  frapper,  coup  ■),  f. 
Cic.  (ex.  :  p.  capitis  [•  porté, 
oa  reçu  à  la  tête  n],Cic.);pulsus, 
ÙS,  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  remoram. 
Cic.  puisas  ostii  [«  coup  frappé 
à  la  porte  .].  Cic);  plaga,  œ, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  plagam  acci- 
përe.  Cic).  Coup  retentissant, 
planctas,  ûs,  m.  Petr.  Voy. 
battement.  Heurter  à  une  porte 
à  coups  redoublés ,  palsàre 
ostiam.  Plant,  etc.  Se  donner 
un  coup  d'erminette  à  la  jambe, 
impingëre  sibi  asciam  in  crus. 
Petr.  Se  donner  un  —  contre 
une  colonne,  impingëre  se  in 
colamnam.  Sen.  ||  (Spéc.) 
Atteinte  portée  par  une  arme 
ou  parce  quien  tient  lieu. Zcius, 
ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ictas  gla- 
diatorias.  Cic.  cf.  valnas  qaod 
aca  panctam  idderetur  pro 
■icta   gladiatorio  probari.   Cic. 
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[Mil.  65].  ambigaas  [•  mal  a»- 
suré  •].  Liv.  contrarias  [•  porté 
pur    1  adversaire    ••].    Cic.  Liv. 
gravior   ictus.  Plin.  j.  validas 
ictus.  Cic.    irritas    ictas.    Tac. 
cseci  ictus  [  •  lancés  au   hasard 
■.].   Liv.    certus,    falsas    ictas 
U  qui  porte,  qui  ne  porte  pas  •]. 
Tac.  certo  ictu  destmataferire. 
Curt.   eodem  icta  [-   d'un   seul 
et  même  coup  •].  Tac.  petentis 
ou     petentiam    ictas     [«coup 
d'épée-].  Liv. Jaculantiam  ictas. 
Tac.   ictas   securis.   Liv.    lapi- 
dam,   pilorum,   teloram.  Cses. 
falcis.    Liv.   Col.     ictas  calcis 
[•  de  pied,  de  talon  -J.  Tac.  ab 
aliqao  icta  calcis   afffligi.  Tac. 
alm  ictas.  Plin.  icta  pennarum 
pagnàre.     Plin.    ictus    capitis 
['   porté   à   la   tête  ■].    Cornif. 
[rhet.    III,    27]   icios  mortife- 
rus.  Col.  ictam  corpori  alica- 
jus infligëre.  Cic.  ictam  alicai 
inferre. Liv. aliquem  icta  [-épée, 
poignard  »]  vulnerâre.  Cic.  ali- 
cajus   pectas    ictu     confodëre 
[.   porter    à    qqn    un   coup  au 
cœur  "].  Liv.  cam  ictu    [•  d'un 
coup    de    faux  •]    Ccedëre.   Liv. 
occidëre.  Liv.  ano  icta.  Liv.  ex- 
tra ictum['  à  l'abri  des  coups  «J 
positum  esse.Sen.sub  ictam  dan. 
Sen.    t.  d'escrime  :  ad    iteran- 
dum    ictam    consargëre.   Liv. 
ictam  cavère  [s'opp.  à  inferre]. 
Quint.  [IV,  2,    26].    caiêre  ac 
propalsâre      adverses       ictas. 
Quint.  [IX,  1,20].  ictam   decU- 
nâre.Liv.  effugëre.  Cic.  vitaban- 
das  [•  en  parant  »  ]  ictam.  Sali, 
minas  observabilis  [■  difficile  à 
parer  -J  ictus.  Sen.  Qaint.  ictas 
scato     excipëre .     Liv.      ictas 
alicajas  errât oadeerrat  [-man- 
que      le      but        •].      Ambr . 
frustràri    [•  rendre  inutiles  -] 
ictas.    Cari.)  ;    plaga,    se,    f. 
Cic.   etc.  (ex.  ;  sur   la   diff.  de 
ictus  et  de  plaga,  cf.  atque  ita 
tribus  et  viginti  plagis  confos- 
sas  est,  ano  modo  ad  primum 
ictam  gem.itu   sine  voce   edito. 
Suet.  [Cses.  8i].  plaga  levis.Cic. 
plaga   mortifera.    Cic.  plagam 
ferre   [•    essayer  de    porter  un 
coup  "].  Virg.  verbera  [■  coups 
de  fouet  •]  et  plagas  ["  coups 
de  verges  •  ]  reprsesentàre .  Suet. 
plagis  vulnerâri.   Nep.  plagam 
infligëre,  imponëre.  Cic.  plagâ 
aliqaem  saaciâre.  Aact.b.  Alex. 
in    aliqao    continendo  plagas 
adhibëre.   Qaint.  plagse    infli- 
gantar  alicai.   Cic.   unà  plagâ 
accepta    concidëre.     Cic.    Liv. 
confectas  plagis.  Plin.)  ;  ver- 
ber,    eris    (•    verge    •,    d'oà 
•  coup  de  verge»), n. Cic, etc.  (ne 
s'emploie  qu'au  plur.  au  sens  de 
«  coups  de  verge, de  fouet,  etc.», 
ex.  :    mitto     carcerem. ,    mitto 
verbera.  Cic.  [sur  la  différence 
entre   plagse  et    verbera.    voy. 
plaga,  ci-dessus],  castigâre  ali^ 
qaem    verberibas.    Cic.   cœdêre 
aliqaem  verberibas.  Liv.    a(fi- 
cëre  aliqaem  verberibas.  Curt. 
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verberibus  lacerâri.  Liv.  corpus 
verberibas     laceram .     Justin. 
icta  fasiiam  aliisqae  verberibus 
ut    feras     absterrebant.     Tac. 
[Ann.  XIII,    57].    verberibas  in 
aliqaem  animadvertére.   Tac.)', 
pulsus,    ûs,    m.     Curt.    (ex.  ; 
arietum  palsu  maros  quatëre 
Curt.);  petitio,  onistpr.  -  at  . 
taque  "  d'oii  -  coup^  botte  »),  f- 
Cic.  etc.  (ex.  :  petitionem  con-. 
jicêre    in    aliqaem.    Cic.     voy. 
botte)  ;     vulnus,     eris    {pr. 
•  blessure  •,  «    ce  qui    fait  des 
blessures  :  coup  -),  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  V.    inferre.    Cic.  vulneri- 
bas  confodëre.  Liv.    mortifero 
vaincre   ictas.   Liv.).   Tous    les 
coups   portent,    nuilam   telam 
frustra    emittitar.  Liv.  nullum 
telum  frustra  accïdit.  Liv.  nal- 
lam,   telam  vanam  intercidit. 
Liv.    Donner    un   coup  de   tête 
(en   pari,  du  bélier),   arietâre, 
intr.   Att.    Donner   des    —   de 
corne,    corascâre,   intr.    Lacr. 
Cic.  ap.  Qaint.  Donner  un  coup 
de    patte  à  qqn  (fig.),  mordêre 
aliqaem.    Ter.    aliqaem    ora- 
tione  carpëre.  Cic.  Un  coup  de 
patte,  jocus    mordent.  Jav.  — 
de    boutoir,    voy.    boutoir  (p. 
308,  col.  2).  Un  —  de  langue, 
voy.     médisance.      ||      Frapper 
qqn  d'un  coup  d'épée,  aliqaem 
gladio  ferîre.  Cic.    D'un    coup 
de  pointe,  voy.  [d']  estoc.  D'un 
—    de   bâton,  faste.    Cic.   A  — 
de  fouet,  verberibus.  Cic.   voy. 
ci-dessus.  —  de  dent,  morsas, 
as,  m.  Liv.  — de  poing,  pujnos, 
i,  m.  Cic.  etc.  (cf.  pagnum  da- 
cëre  alicai.  Jet.  aliqaem  pagnit 
concidëre.  Cic.    contundëre  ou 
oneràre.    Plaat.).    colaphas,  i, 
m.    Plaut.    etc.   (ex.  :   cotapho 
icëre  ou  ferlre   aliqaem.  Plaut. 
colapham,  alicai  dacëre.  Qaint. 
alicai  colaphos  infringëre.  Ter. 
ab    aliqao   colaphis    vapaîàre, 
Sen.  colapho  ou   colaphis  per- 
cassas.  Sen.).  A  —  de  pierres, 
lapidibas.    Cic.    Liv.    connecta 
lapidum.   Cses.  Frappé  d'uu  — 
de    pierre,    lapide     ictas.  Liv. 
Mourir  d'un  —  de  pierre,  lapide 
ictam   interire.  Liv.  Renverser 
les  ennemis  àcoups  deboucliers, 
ambonibas       incussâqae      alâ 
sternëre     hostes.    Liv.    Ouvrir 
(un  abcès)   d'un  —  de  bistouri, 
ferro    aperlre.    Cels.    Blessure 
produite  par    un   —  d'épingle, 
vulnus     acu     panctam.     Cic. 
(Mil.    65).    D'un    —    de    pied, 
calce.    Cic.    Petr.    (et.  certare 
pagnis,  calcibas.  Cic.admonêre 
canem  calce  at  cabet  [■  envoyer 
coucher    un   chien    d'un  —   da 
pied>].Peir.  [6i,  7]). Envoyer  un 
—  de  pied    à  qqn,   alicai  cal- 
cem  impingëre.  Petr.  calce  ali- 
qaem percatëre.  Liv.  Sa  donner 
des  —  de  pied,  pedibus  se  ex- 
cipëre. Liv.  Ayant  reçu   un  — 
de   pierre,  ictas    sa.vo.  Liv.  Je 
lui  donne  de  toutes  mes  forces 
un    —    à   U    cuisse,  ei  femar 
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ijaanta  maxime  posanm  viper- 
cello.  Platit.  Kocevoir  un  ou 
des  — ,  pulsari.  Cic.  percuti. 
Cic.  xjpulàre,   intr.   Cic.  Voy. 

HBOKTEa,  FRAPPER,  BATTRE.  Ce 

sont  'les  —  d'epei!  dans  l'eau 
(fig.),  opéra  nequiqaam  periit. 
Phsd.  Tomber  sous  les  —  de 
>iqn,  cadëre  ab  aliquo.  Suet. 
11  est  percé  de  coup^  en  com- 
battant, pugnans  confoditar. 
Cart.  Us  tombèrent  percés  de 
— ,  confia-i  conciderunt.  Sep. 
Voy.  PEiiCER.  Sans —  férir,  sine 
certamine.Liv.  sine  iiUà  dimica- 
tione.  Liv.  Recevoir  le  —  de 
grâce,  confiai.  Cic.  Fig.  Donner 
un  —  (en  pari,  d'un  événe- 
ment), quasi  morsu  qaodam 
dolorem  ef(icére.  Cic.  (Att. 
XII,  18,  1).  pangëre  (aliqiiem). 
Cic.  (cf.  pungit  me  rarsus, 
guod  scribis  esse  te  isticliben- 
tcr.  Cic.  [cp.  VII,  15,  11).  Il 
(Par  anal.)  Action  soudaine 
exercée  par  un  élément.  —  de 
foudre,  falmen,  inis,  n.  Cic. 
fiilminis  ictus.  Cic.  (cf.  icta 
(alminis  de(lagràre.  Cic.)  . 
l'rappé  d'un  —  de  foudre,  fui- 
mine  ictas.  Liv.  e  cselo  ictus. 
Cic.  —  de  foudre  (fig.),  fal- 
men, înis,  a.  Liv.  (cf.  dao  ful- 
mina domum  meam  percate- 
runt.  Liv.).  —  de  vent,  ictas 
venti.  Plin.  venti  impetas.  Cic. 
Un  —  de  vent  renversa  la  sta- 
tue de  la  Victoire  de  la  loge 
impériale,  Victoria  icta  vento 
de  podio  decidit.  Spart.  Un  — 
do  soleil,  ic(Ks  solis.  Hor.  Ov. 
—  d'air,  afflatus,  Us,  m.  Cels. 
Il  (Fig.)  Acte  par  lequel  qqn 
est  atteint  dans  îes  intérêts,  sa 
réputation.  F'ia.ga.,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  plaga  est  injecta  pe- 
tilioni  tax.  Cic.  plaga  meaio- 
cris.  Cic.  gravem  plagam  acci- 
përe.  Cic.  levior  est  plaga  ab 
arnica.  Cic.)  ;  ictus,  ùs,  m. 
Cic.  etc.  (e.\.  :  i.  caiam-'(a(is. 
Cic.  icta  simili  fcriri.  Quint, 
fortunœ  ictas  excipëre.  Sen.)  ; 
telum,  i,  n.  Cic.  (ex  :  homines 
esse  nos,  ea  lege  natos  ut  om- 
nibus telis  fortunœ  proposita 
eif  vita  noftra.  Cic.  [ep.  V, 
lij,  2]j  ;  falmen,  inis,  n.  Cic. 
(ex.  :  fulmina  fortanse  contem- 
nëre.  Cic.  [Tusc.  II,  G6])  ;  ca- 
sas, ÙS,  va.  Cic.  etc.  (voy. 
nuiNx.  malheur)  ;  dBznnuza,  i, 
u.  Cic.  (ex.  :  damna  damnis 
continnantur.  Cic.  voy.  détri- 
ment, dommage).  Qqch.  est  pour 
qqn  le  dernier  — ,  un  —  ter- 
rible, mortel,  aliqaid  aliqaem 
perdit  oa  perdit  et  affligit.  Ter. 
(Andr.  803).  Cic.  (R.  Am.  33). 
C'est  un  —  terrible,  acerbum 
ou  calamitosum  est  (av.  l'Inf.). 
Cic.  (Quinct.  95).  Porter  —  à. 
qqn,  damnum  alicui  inferre. 
Cic.  Porter — sur  soi-même,  sibi 
damnam  inferre.  Cic.  La  ma- 
nœuvre a  porté  coup,  id  opas 
taum  fecit.  Sen.  Voy.  effet. 
Ktresous  la  —  (d'une  condam- 
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nationl,    ejse    su6    ictu,    Sen. 
Qui   tombe    sous    le  —   d'une 

Eeine,  obnoxius,  a,  «m,  adj. 
iv.  Etre  sous  le  —  d'un  cli.i- 
timent,  psenA  tenëri.  Cic.  || 
Machination,  manœuvre.  Ar- 
tiSciujn,  ii,  u.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem  leniore  artilicio  ag- 
gredi  conari.  Cic.  (Verr.,  11, 
S,  36])  ,•  facinus,  orîs,  n.  Cic. 
(voy.  méfait)  ;  dolus,  i,  m. 
Cic.  (ex.  do/un»  alicui  nectère. 
Cic.  voy.  artifice,  fourberie)  ; 
fraus,    fraudis,    f.    Cic.  etc. 

(voy.    FOURBERIE,   TROMPERIE).  Un 

—  de  ruse,  malitiose  factam. 
Cic.  Xep.  1  Chaque  mouvement 
par  lequel  un  organe,  un  ins- 
trument fonctionne.  Un  coup 
de  deni,  mofsus,  lis,  m.  Juv. 
Qui  donne  un  bon  —  de  dent, 
edax.  Cic.  plurimi  cibi.  Cic. 
Un  —  d'oeil,  ocuforum  conjec- 
tus.  Cic.  Donner  un  —  d'œil  à 
qqch.,  ocalos  conjicëre  in  ali- 
qaid. Cic.  ou  aliqaid  adspicère. 
Liv.D'an  seul —  d'œil,  unocons- 
pecta.  Cic. Au  premier  — d'œil, 
uno  aspectu.Cxs. primo  aspecta. 
Cic.et(fig.)  primo  quasi  uspectu. 
Cic.  prima  specie.  Liv.  Avoir 
du  —  d'œil,  c.-à-d.  voir  juste, 
acritervidëre.  Cic.  ocalos  acres 
habère.  Cic.  et  (fig.)  avoir  du 
discernemen  t,/)ers/jicacem  esse. 
Ter.  Cic.  Il  a  un  tel  —  d'œil 
que,  tam  certa  acie  laminum 
(p.  ocniorum  )  atitar ,  ut... 
Val. -Max.  (I,  y,  ÏU).  Le  — 
d'œil  (fig.), /adicium.  Cic.  men- 
ais ou  ingenii  acies.  Cic.  ingenii 
acumen.  Cic.  ingenii  calliditas 
et  alacritas.  Nep.  (Eum.  1,  3). 
Par  ext.  —  d'œil  (quo  présente 
une  chose^,  c.-à-d,  l'aspect  sous 
lequel  elle  se  présente,  pros- 
pectas, ûs,  m,  Cic.  (cf.  porti- 
cus  pulcherrimo  prospecta,  Cic. 
o  prseclarum  prospectum  I 
Cic.)  .  Donner  un  —  de 
reins,  de  collier,  voy.  effort. 
Donner  un —  de  main,  li'épau- 
les  à  qqn,  manam  alicui  rom- 
modâre.  Vell.  porrigëre.  Sen. 
Donner  un  —  de  chapeau,  voy. 
CHAPEAU.  Donner  un  —  de  ba- 
lai, voy.    BALAYER.    DouneT   un 

—  do  lime,  de  ciseau,  voy. 
LIME,  LIMER,  CISEAU.  Fig.  Rédi- 
ger un  écrit  à  —  de  ciseaux, 
voy.  DÉCOUPER.  —  de  pinceau, 
linea.  Plin.  Donner  un  —  do 
pinceau,penici//o  dacëre  lineam 
ex  colore.  IHin.  Fig.  Le  dernier 

—  de  pinceau,  extrema  manus. 
Cic.  (cf.  extrema  manus  non 
accessit    e/us    operibas.    Cic). 

—  d'archet,  ptectrum,  i,  n. 
Uor.  —  do  filet,  j'actas,  ûs,  m. 
Val.-Max.  (IV,  1,  7).  Jactas 
retis.  Jet.  Tu  as  eu  aujourd'hui 
un  beau  —  de  filet,  piscatus 
tibi  hodie  evenit  bonus.  Plaut. 
(Bacch.  102).  Acheter  un  —  de 
filet,  piscium  jactam  ou  cap- 
taram  emêre.  Jet.  Chaque  (pé- 
cheur) apportait  son  —  de  filet, 
pro  se    qaisque,  quod   ceperat, 
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a^erebat.  Cic.  —  de  filet,  bu- 
tin, voy.    BUTIN.  Etre  dans  son 

—  de  feu  (fig),  voy.  activité, 
PRESSE.  Il  iPar  ext.)  Son  que 
rend  un  insirumont  ch.^que 
fois  qu'il  est  mis  on  vibration. 
Un  —  de  clocha,  ic<iis  ;«>ris.  û. 
Venir  au  —  de  clocha  (à  pro- 
pos), ad  tempus  ventre.  Cic. 
Un  —  de  sifflet,  sibilas,  i,  m. 
Cic.  (cf.  sibilo  signum  dare. 
Liv.  sibilam  metais  ?  Cic.  sibi- 
lis  conscindi.  Cic.  sibitis  ali- 
qaem e.rplodëre.  Cic).  Va —  de 
tonnerre,  cseli  fragor.  Cic.  ae- 
lestis  fragor.  Cic.  tonitra.  Cic. 
tonitruum  strepitas  (au  plur.). 
Cic.  —  de  tonnerre  (fig.),  c.-a- 
d.  acte  retentissant,  falmen, 
inii,  n.  Cic.  (cf.  ecce  qaartêe 
[litterx]  falmen.  Cic).  \\  (Par 
anal.)  Chacune  des  combinai- 
sons, dos  actions  d'un  joueui". 
JactUS,  ûs,  m.  Ter.  Liv.  Tac. 
(ex,  :  telorum  j'actas.  Ov.  Prnp 
tesserarum prosper  jactas.  Lii . 
[IV,  17,  3] .  ea;tremus  ac  rvoi  is- 
simus  j'actus.  Tac  [Germ.  âijl. 

—  de  Vénus,  \'enus  ou  Vene- 
rius  j'actas.  Plaut,  Le  —  du 
roi  (le  plus  heureux  qu'on  puisse 
amener),  hasilicaa,  i,  m.  (s.-e. 
j'actas).    Plaut.  (Cure.  359).  La 

—  du  chien  (le  plus  mauvais 
au  jeu  de  dés),  canis,  is,  m 
Ov.  Prop.  Suet.  canicula,  3-, 
f.  Pers  [3,  hS).  —  du  vautour 
(coup  qui  fait  perdre  au  jeu  d» 
dés),  vulfurius,  ii,  m.  (s.-o 
juctus.).  Plaut.  (Cure.  357).  — 
de  six,  senio,  onis,  m.  Pers. 
Mart.  Suet.  Fig.  Le  —  a  réussi. 
opportuna  rei  cecidit.  Cic. 
Par  anal.  Faire  un  b'^au  —  do 
bourse,  magnam  pecaniam  fa- 
cëre.    Plaut.    Cic.  Voy.  bourse. 

N  (Au  fig.)  Faire  un  —  de  sa 
tête,  inconsaltê  ac  temere 
agère.  Cic  Un  —  do  tête,  con- 
silium  prseceps  et  immataram. 
Suet.  Un  —  de  désespoir,  ul- 
timam  consilium.  Liv.  Un  — 
d'essai,  experimantam,  i,  n. 
Cic.  Un  —  de  maître,  egregie 
factum.  Cic  Un  —  d'éclat, 
facinus    prxclarum,.    Sali.    Un 

—  d'Etat,  novx  res.  Cic.  Sali. 
Liv.  'l'enter  un  —  d'Etat,  co- 
nari im,perium  delëre.  Cic. 
Faire  un  —  d'Etat  (fig.),  novis- 
simum  casum  experiri.  Tac. 
pericalam  sammse  rerum  facëre. 
Liv.  Un  —  de  main,  furtiva 
exped'Uio.  Liv.  rcs  gcremhi. 
Caes.  (cf.  occasionem  rei  ge- 
rendœ  habêre.  Cêcs.  tempus  rei 
gcrendae  non  dimittëre.  Cys.]. 
Ce —  demain,  id.  Nep.  (Pelop. 
1,  2).  Pour  exécuter  ce  —  de 
main,  ad  id  exseqaendam. 
yal.-Max.  (VII,  3,  9).  Un  —de 
théâtre  (pr.  et  fig.)  subifas  ictus. 
Sen.  res  improvisa  atqae  ino- 
pinata.  Cic.  |[  (Absol.)  Chacun 
d«s  efforts  qu'on  fait  pour  venir 
à  bout  de  qqch.  Du  premier  — , 
une  icta.  Cic.  et  (fig.)  uno  velut 
icta.  Cic.  La  guerre  a  été  ter- 
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minée  tïu  premier  — ,  ana  ou 
prima  acte  debellatam  est.  Liv. 
Détruire  du  premier  —  toutes 
les  forces  (de  l'eaiiemi),  ana 
dimicatione  (jaicyuid  viriarn 
est  alicai  prosternére.  Liv.  Re- 
ooussés  du  premier,  — ,  primo 
impetti  patsi.  Cxs.  D'un  seul 
— ,  aemel,  adv.  Cic.  Hor.  (cf. 
semel  absorbëre  placentas. 
Ilor.).  Boire  une  grande  quan- 
tité d'un  seul  — ,  plavimum 
uno  potii  haarlre.  Cic.  Cels. 
Plin.  Vider  son  verre  d'un  seul 
— ,  ano  impetaepotâre.Cic.  Ils 
boivent  d'un  seul  — ,  bibant 
non  intermittentes.  Plin.  Boire 
souvent  mais  à  petits  — ,  ssppe 
ted  exigais  haastibtis bibëre.Ov. 
Par  ext.  Boire  un  —  ,  bi- 
bére,  abs.  Plant.  Il  a  bu  un  — 
de  tvo'p,adbibit  plus  paalo.Ter. 
A  tous  — ,assidao,  adv.Cic.Coup 
sur  — ,  ssppias.  Cic.  crebro.  Cic. 
Ordres  donnés  —  sur  — ,  alia 
(itqae  alia  imperia.  Liv.  Les 
celaireurs  annonçaient  —  sur 
— ,exploratores  alii  saper  alios 
naniiabant.  Liv  Prov.  Faire 
d'une  pierre  deux  —  le  eâdem 
fidelià  duos  parietes  dealbàre. 
Cic.  {ep.  VII,  29,  2\  ||  (Loc. 
adv.)  A  ce  —  ,  c.-à-d.  à  cette 
fois,  tam.  Cic.  Pour  le  — 
(on  pour  ce)  — ,  tam  vero.  Cic. 
nanc  demam.  Cic.  Encore  un 
— ,  denao.  Cic.  iteram.  Liv. 
Tout  d'un  — ,  c.-à-d.  d'un  seul 
— ,  ano  ictu  ou  izno  impeta. 
Cic.  semel.  Cic.  simal.  Cic. 
una.  Cic.  Tout  à  — ,  c.-à-d. 
soudainement,  repente,  adv. 
Cic.  sabito,  adv.  Cic.  ex  im- 
proviso.  Cic.  Voy.  soudaine- 
ment. 

coupable  (lat.  post.  calpabilis), 
adj.  Qui  a  commis  volontaire- 
ment une  faute.  Nocens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  reas  nocens. 
Cic.  homo  nocens.  Cels.femina 
nocens.  Qaint.  decl.  fac  mo- 
riendo  Antoniam  nocentlorem. 
Sen.  rh.  nocentissimas  homo. 
Cic.  subst.  nocens.  Cic.  au 
plur.  nooentes.  Ov.  Sen.  rh.)  ; 
sons,  sODtis,  adj.  Cic.  Virg. 
(seulera.  subst.  àl'ép.class.  es.: 
panire  sontes.  Cic.)  ;  flOXJUS, 
a,  um,  adj.  Sali.  Sen.  (ex.  :  n. 
nobilitms.  Sali.  n.  homines. 
Sen.  aliqaem  noxium  jadicâre. 
Liv.);obnoxius,  a,  um  (-  qui 
tombe  sous  le  coup  de...  », 
d'où  ■  coupable  .),  adj.  Cic. 
Sali.  (ex.  :  animas,  neqae  de- 
licto  neqae  lîbiâini  obnoxius. 
Sali.  obn.  calpœ  commani.  Ov. 
absol .  obnoxius  et  supplex. 
Cic.  ego  lege  Aqailiâ  obnoxius 
sam.  Jet.  obn.  capita  vestra. 
Liv.).  Etre  — ,  esse  in  culpâ. 
Cic.  Qui  ne  se  sent  —  d'au- 
cune faute,  sibi  conscias  nul- 
lias  calpœ.  Liv.  Plin.  j.  N'être 
pas  — ,  ahesse  a  calpâ.  Cic .  Se 
rendre  —  d'une  faute,  admit- 
têre  in  se  calpam.  Ter.  Voy. 
FAUTE,   CRIME.   ||  (Par   ext.)  Où 
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il  y  a  faute.  Nocens,  p.  adj. 
Qaint.  Voy.  défe.ndu.  illicite, 
CRIMINEL.  Amour  — ,  amorpra- 
vas.  Sen. 

coupablement,  adv.  Scelesté, 
adv.  Liv. 

coupage,  s.  m.  Action  de  cou- 
per (inusité  au  sens  général). 
Il   Spécialt.  Le — des  vins,  voy. 

MÉLANGE. 

coupant,  ante,  adj.  Qui  coupe 
bien.  Acaias,  a,  um,  adj.  Hor. 

Voy.       AFFILÉ,        TRANCHANT.         || 

Substantivt.  Le  —  (bord  cou- 
pant), acies,  ei,  f.  Cic.  calter, 
tri,  m.    Vitr.  Voy .    tranchant. 

1.  coupe,  3.  f.  Vase  à  boire, 
évasé,  à  pied,  etc.  Poculam,  i, 
n.  Cic.  Liv.  Scyphus,  i,  m. 
Plaat.  Cic.  Calix,  icis,  m. 
Cic.  Cyathus,  i,  m.  Farr. 
Cels.  Petite  — ,  pocillum,  i,  n. 
Liv.  Vider  une  — ,  poculum 
exhaurire.  Liv.  Loc.  Boire  à  la 
même  — ,  eodem  poculo  ati. 
Cic.  S'égayer  la  —  en  main, 
vino  laxare  animam.  Sen.  Loc. 
prov.  Il  y  a  loin  de  la  —  aux 
lèvres,  voy.  lèvre.  ||  Fig. 
Boire  à  la  même  coupe  (parta- 
ger l'infortune),  eodem  pocalo 
bibëre.  Plaat.  Boire  à  pleins 
bords  à  la  —  de  lu  liberté, 
boire  la  liberté  à  pleine  — , 
meram  libertatem,  haarire.  Cic. 
Epuiser  la  —  du  malheur,  vi- 
der la  — jusqu'à  la  lie,  omnes 
labores  exanclare.  Cic.  y  (Spé- 
cialt. Arch.)  Calice.  Voy.  ce 
mot.  Il  (P.ext.).  Communion  sous 
l'espèce  du  vin.  Voy.  communion. 
^  (P.  ext.)  Vasque  d'une  fon- 
taine. Voy.  VASQLE.  Il  Vase 
d'ornement.  Voy. ciseler. 

2.  coupe,  s.  f.  Opération  par 
laquelle  on  coupe  régulièrement 
qqch.  Sectio,  onis,  f.  l'ifr. 
Plin.  Desectio,  onis,  f.  Col. 
Exsectio,  onis,  f.  Cic.  Csesara, 
a?,  f.  Plin.  Sectara,  se,  f.  Varr. 
Plin.  Ampatatio,  onis,  f.  Cic. 
La  —  des  pierres,  csesara,  ss, 
f.  Plin.  Faire  la  —  des  pierres, 
lapides  cœdêre.  Cses.  La  — 
des  foins,  des  blés,  messis,  is, 
f.  Cic.  Plin.  messio,  onis  {fra- 
menti),  f.  l'arr.  Faire  la — blés, 
segetemsuccidëre.  Col .  Sil.\oy. 
M0I5S0N.  Faire  la  —  du  foin, 
fenam  secare.  Col.  Après  la  — 
du  fourrage,  desecto  pabulo. 
Col.  La  —  d'un  arbre,  d'une 
forêt,  cssara  arboris.  Plin. 
silvœ.  Plin.  consectiomateriœ. 
Cic.  Coupe  du  bois  de  chauf- 
fage, lignatio,onis,  f.  Cic. Faire 
une  —  de  bois  (de  charpente), 
Tnateriam  csedëre.  Liv.  mate- 
riari,  intr.  Ca?s.  Faire  uno  — 
sombre,  coHucâre,  tr.  Cato. 
Mettre  en  —  (une  planche  de 
légumes),  secàre,  tr.  Col.  Fig, 
Mettre  qqn  en  coupe  réglée 
(lui  imposer  périodiquement 
des  sacrifices  onéreux),  impo- 
nere  {alicai)  qaidvis  oneris. 
Ter.  Qui  mettent  tout  en  — 
réglée,  qaibaa    omnia  qasestai 
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sant.  Sali.  —  do  cheveux,  sec 
tio  capilloriim.  Macr.  La  — 
d'une  planche  de  gravure,  scal- 
ptara,  œ,  t.  Plin.  |{  (P.  ext.) 
Résultat  do  cette  opération. 
Manière  dont  une  chose  est 
coupée.  —  d'un  habit,  habitas 
vestis.  Liv.  Une  belle  — ,  ha- 
bitas apparatasque.  Liv.  ||  (P. 
ext.)  La  —  du  visage,  habitas 
oris.  Cic.  habitas  orit  linea- 
mentaqae.  Cic.  Délie  —  du  vi- 
sage, habitas  haad  indecoras. 
Cart.  Il  La  chose  qui  est  cou- 
pée. Une  —  de  bois,  arfcorarii 
proventas.  Plin.  ^  (Fig.)  Action 
de  diviser  régulièrement  qqch., 
résultat  de  cette  action.  — 
d'un  vers,   csesara,  se,  f.  Diom. 

—  d'une  phrase,  verborum 
concisio.  Cic.  Voy.  césure,  in- 
cise. Il  (Natation.)  Manière  de 
couper  l'eau.  Nager  à  la  — , 
faire  la  — ,  secare  (lactas  na- 
tando.  A.  ||  (Jeu  de  cartes.) 
Fig.  Faire  sauter  la  —  (tricher), 
voy.  TRICHER.    Tomber  sous   la 

—  de  qqn  (tomber  sous  sa  dé- 
pendance), sub  dentem  alicajas 
venïre.  Petr. 

coupé,  s. m.  Objet  dont  une 
partie  est  coupée.  ||  Voiture 
fermée.  Pilentum,  i,  n.  Virg. 
Hor. 

1.  coupeau,  s.  m.  Cime  (arch.). 
Voy.  ce  mot. 

2.  coupeau,  s.  m.  Copeau  de 
bois  (arch.).  Voy.   copeau. 

coupe-bourse,  s.  m.  Celui  qui 
dérobe  les  bourses,  en  en  cou- 
pant les  cordons.  P.  ext.  Vo- 
leur. Sector    zonarius.    Plant. 

coupe-fil,  s.  m.  Passe  pour  per- 
mettre de  couper  la  file  des 
voitures.  Tessera,  se,  f.  Liv. 

coupe-gorge,  s.  m.  Sorte  de 
coutelas  (arch.).  Voy.  coutelas.I 
Endroit  écarté  où  l'on  peut  être 
assassiné.  Devertir.alum,  i,  n. 
Plaat.  Ganea,  se,  f.  Cic. 

coupe-jarret,  s.  m.  Assassin 
à  gages.  Latro  ex  occasionibas 
assiliens.  D. 

coupelle,  s.  f.  Petite  coupa. 
Pocillam,  i,  n.  Cic.  \\  (Spé- 
cialt.) Petit  vase  poreux  pour 
épurer  l'or  et  l'argent.  Or  de 
— ,  aaram  ad  obrussam.  Plin. 
Fig.  (arch.)  Epreuve.  Obrassa, 
se,  f.  Sen.  Mettre  à  la  — ,  ad 
obrassam  exigére.  Sen. 

coupeller,  v.  tr.(T.  technique). 
Mettre  (un  métal  précieux)  à  la 
coupelle.  Ad  obrussam  exigére. 
Sen. 

couper.v.  tr.  Diviser  (un  corps) 
au  moyen  d'un  instrument 
tranchant.  Secàre,  tr.  Plaat. 
Cses.  etc.  (ex.  :  digitam.  Plaat. 
pabula.  Cses.  capillos.  Mart. 
alicai  collum.  Cic.  faaces  no- 
vaculâ.  Saet.  angais  sectas. 
Hor.  cotem  novacalà.  Flor. 
coriam  in  partes  tenaissimas. 
Justin.)  ; cjrcumsecàre («cou- 
per autour  '),  tr.  Cato.  Cic. 
Col.  (ex.  :  radiées  vitium..  Ca- 
to. ungalas.  Col.)  ;  consecâre 
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(.  couper  de  tous  côtés,   déta- 
cher ea  coupant    •),    tr.  Cato. 
Col.    (ex.  :     brojsicam.    Cato. 
râpa.     Varr.     sarcalos.     Plin. 
traneam   arboris .   Plin.)  ;  de- 
secàre    (•   couper    de  façon   à 
séparer  •),  tr.    Cees.  Col.    (ex.  : 
d.  aares.  Cxs.  partes  ex   toto. 
Cic);    exsecâre   (•    détacher 
ea  coupant,  coupqr  •),  tr.  Cas. 
Cic.  etc.  (ex.  :  armarii  fandam 
Cic.    arandinem.  Plant,  arbo- 
res   et     vites.     Amm.    corna. 
Hor.  lingaam.  Cic.  fig.    nervos 
omnes  arbis.  Cic.  testes.  Saet. 
voy  .     CHATRER)         iDSBcâre 
(•  ouvrir  en  coupant,  couper  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   aliqaid  den- 
tibas.  Corni(.  gurgaliones.  Cic. 
[TuU.    il],  catem.   Liv.)  ;  ID- 
tersecàre    (•    couper   par    le 
milieu  .),    tr.    Vitr.    (ex.  :  la- 
teres.  Vitr.   [II,   8,  9J)  ;  perse- 
câre  (.  couper comp'.e'.emeni,  »), 
tr.    Cic.  Liv.    (au   fig.  ex.  :  rei 
pablicse    vomicas.     Vet.   orat. 
ap.  Quint.  [VIII,  6,   15].  id,  ne 
serperet     iteram    latins.     Liv. 
(XL,     19,     10])  ;     prœsecâre 
(•    couper    par    le    bout    •),  tr. 
Cses.    etc.  (ex.  :    crines.    Cses. 
aares.    Liv.    epit.    projectaras 
tignoram.     Vitr.  si  qua    pars 
[favorum]  nihil  habet ,  caltello 
prœsecatar.    Varr.    [R.    R.    III, 
16,  ZU])  ;  resecàre  ('  enlever 
en  coupant, couper  •),  tr.   Cic. 
etc.  (ax.  :    linguam.     Cic.   an- 
gae».  Val.-Max.  ad  vivam  re- 
secàre. Col.  cf.   Cic.  [am.  18])  ; 
subsecàre  (•    couper   en  des- 
sous, par  le  bas,  à  la  racine  •), 
tr.    Varr.    Ov.  Cels.    Col.  (ex.: 
catem.  Cels.  carnem.  Cels.  car- 
netn    circa   os.   Cels.    radices. 
Col.      herbam    (alce.     Varr.)  ; 
amputâre  ['  couper  tout  au- 
tour,   couper   ■),   tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :  falce  ramos  inutiles.  Hor. 
proximas    viti  radices.  Qaint. 
almi   cacamen.  Plin.    fig.  non 
solam  ramos  amputàre    mise- 
riaram,     sed    omnes   radicam 
fibras  evellére.  Cic.    [Tusc.  III, 
13])  :  depntàTe,  tr.   Col.  (ex.  : 
malleolam.  Col.  voy.  taiu-eb)  ; 
cœdére,  tr.  Liv.    (ei.  :   saxa. 
Cic.   voy.  tailler)  ;  abscidere 
(•    détacher   en    coupant,    cou- 
per ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  fanes. 
Cxs.  crines.    Tac.    lignam  sa- 
gittx.  Cart.    caput.    Cic.    bra- 
chiam.    Liv.   alicai   aares    na^ 
samqae.   Sen.    alicai  cervices. 
Aact.b.llisp.  dentibas  lingaam. 
Val.-Max.)  ;     circumcidére 
('    couper    tout   autour    •),   tr. 
Cic.  Cœs.  Cels.  (ex.  :    ars  agri^ 
colaram,  qaœ  circamcidat,  am- 
piitet.  Cic.  c.  ca'spitem  gladiis. 
Cœs.)  ;     concidere,     tr.    Cic. 
Cels.  (ex.  :  C.  nervos.  Cic.  voy. 

TAILLER,    HACHER,   DÉCHIQUETER); 

decidére  (pr.  •  détacher  en 
coupant  '],  tr.  Liv.  Cels.  Sen. 
Tac.  (ex.  :  aores.  Tac.  caput 
alicajas.  Sen.  rh.  Vell.  collam. 
Plaat.    nasum   aareique.   Liv. 
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aliqaid  ex  j'aba.  Sen.  mci»eo- 
lam.    Plin.   taleas   oleagineas. 
Cato.)  ;    excidère    (•    enlever 
en  coupant,  couper   •),  tr.  Cic. 
Sen.    (ex.  :  arfcor   excisa,    non 
evulsa.  Cic.  /i^r  tibiexcidenda 
est  lingaa  :  qaCi  evulsà. . .  Cass. 
ap.  Cic.)  ;   iDcidére,   tr.  Cic. 
(ex.:  2inum.  Cic.  fanem.  Virg.), 
intercidére  (•  couper  au   mi- 
lieu   on    par    la   milieu   •),  tr. 
Cic.    Pall.    (ex.  :   olivas     acato 
calamo.    Pall.   radices.    Plin. 
montem.  Cic.  Isthmon.  Quint.); 
prsecidère  {•    couper  par  de- 
vant, couper   le  bout   de,  coû- 
ter •  ),     tr.    Plant.    Varr.   Cic. 
,iv.  etc.    lex.:    linguam  alicai. 
Plaat.   sibi  lingaam    dentibas. 
Hug.  jagalam  alicui  pra^cidêre. 
Liv.  alicai   laqaeam   [■  la  cor- 
de >].    Plaat.    digitam.    Varr. 
(r.    alicui    manus.    Sen.    ali- 
cai   capat.    Liv.    dstalas,  qai- 
bas   aqaa    suppeditatar    Jovis 
0.  M.  templis  ac  aedibus.  Cic); 
TOCidére  i-    enlever     en    cou- 
pant  ■),  tr.    Cato.  Ov.  Qaint. 
(ex.  :  alicai  pollicem,  pilos,  ca- 
pillos.  Petr.  Qaint.  vêpres.  Ca- 
to.); succidëre  {•   couper   par 
dessous  ;     abattra    en    coupant 
par  le  pied    •),   tr.   Farr.  Cœs. 
Liv.   etc.   (ex.:   femina  popli- 
tesque.    Liv.    crara  eqais.    Liv. 
frumenta.  Cses.  arbores.   Cœs. 
Col.  radices    arborum.    Varr.). 
Se  — ,  sese  (caltro,  gladio)  vai- 
nerâre.  Plin.    —    la    bourse  à 
qqa,    voy.   bourse.   —   bras    et 
jambes  à  qqn  (fig.),eiidêre  ner- 
vos  omnes  alicai.  Cic.    \\    (Par 
ext.)  —  un    animal.  Voy.  châ- 
trer.   Il     (Absol.)    Couper,  être 
coupant,  voy.    coupant,   affiuî. 
Il    (T.  tech.).    —  un  vêtement. 
Voy.    tailler.   1  'Fig.)   Diviser 
(un  tout).  Voy.  diviser,  parta- 
GEit.  Phrase   bien  coupée,  ver- 
boram     continuatio     articalis 
membrisqae  distincta.  Cic. Style 
coupé,  c.-à-d.  à   phrases  cour- 
tes,  abraptum.   dicendi  gênas. 
Quint,    sans    conj.    de   liaison, 
oratio  cœsa.  Cornif.  (rh.  IV,26). 
Avoir  un  stylo  coupé,infracta  et 
amputata  l'oqai.  Cic. Voy.  incise, 
PHRASE.  1  Passer  à   travers  de. 
Secàre,  tr.  Plin.  (ex .  :  amnis 
arbem   secans.   Plin.     mediam 
secàre.  Plin.)  ;  scindère,  tr. 
Ov.   (o.x.  :  se.   aquas.  Ov.   voy. 
fendre)  ;  concidere,  tr.    Os. 
l^lin.  (ex.  :  liumidiorem  agrum 
(assis.  Plin.  .£ijyptas  tôt  (os- 
sis    concisa.    Justin,  peaestria 
itinera  concisa  sestaariis.Cœs.). 
I|    (Par  ext.  absol.)  Prendre  la 
diagonale.   —     court,     c.-à-d. 
prendre  un  chemin  de  traverse, 
transversis    tramitibas  trans- 
gredi.    Liv.  ire   qua  proxim.am 
iter   est.    Cart.    Fig.    —  court, 
prœcidére.  Cic.  (cf.  breviprœci- 
dam.    Cic.    prsecide.    Cic).   — 
court  aux   retards,  moras  am- 
putàre.  Justin.  T    Interrompre 
par  qqch.   qui  est    mis  en  tra- 
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vers.  Rumpëre,  tr.  Liv.  (ex.: 
r.   pontem.  Liv.);abrumpère, 
tr.  Virg.  Cart.  7'ac.  (ex.  :  pon- 
tem.   Val.-Max.    Tac.    pnealta- 
prxcipitesqae    (ossse,  plaribus 
locis  objecta,    abruperant  iter. 
Cart.  eqaites  ab  exercitu.Curt.y. 
interrumpére,  tr.  Cœs.  Liv. 
(ex.:  pontem.  Cœs.  Liv.);  scin- 
dère, tr. Lact.  (ex.:  pons  a  tergo 
ejas  scinditur.  Lact.)  ;  discÏD- 
dére,  tr.  Cic. etc.  (au  fig.  ex.:  d. 
amicitiam.  Cic.  [am.  76].  ora- 
tio aat  continua  est   aut  inter 
respondentem et  interrogantem 
discissa   [•  coupée   de   deman- 
des  et   de      réponses    -].   Sen. 
lep.  89,    17]);    interscindère 
(■  déchirer  parle  milieu,  rom- 
pre,   couper    •),    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:    pontem.     Cic.    aggerem. 
Cses.)  ;   rescindëre,    tr.  Ca?j. 
Nep.  (ex.  :  joontem.  Cœs.  Nep.)\ 
incidëre,    tr.   Cic.  Liv.    (ex.  : 
sermonem     [•      la      jj.arole     •] 
aiicui.  Liv.);  intercidére,  tr. 
Cic.    Liv.    etc.    (ex.  :    pontem. 
Liv.  montem.  Cic.    venus  (on- 
tis   cunicalis.    Hirt.    colles  in- 
tercisi  vallibas.    Hirt.)  ;  prse- 
cidère,  tr.  Cic.  (ex.  :  ^taias, 
guibuî  aqua  suppeditatar  Jovis 
0.  M.  templis.  Cic.)  ;  solvêre, 
tr.  Cic.  voy.    rompre)  ;  dissol- 
vére,  tr.   Nep.    (voy.  rompre)  ; 
intercludére  (pr.  •  mettre  une 
barrière,    un   obstacle    au   mi- 
lieu  ",    d'oii   •  couper   •  [fig]). 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  iter.  Cic.  om- 
nia   itinera.    Cœs.    viam.    Liv. 
alicui  exitum   [•  la  retraite  »]. 
Liv.  alicai  (ugam  [m.   s.].  Cic. 
vocem.    Cic.   Justin,    animam 
[•.      la     respiration    »] .      Liv. 
Varr.  spiritum.  Liv.  spiritair. 
et    vocem,    Liv.     commeatam 
inimicis.    Plaat .    aliquem    ao 
exercita.  Cœs .  aliquem  ab  op- 
pido,    ab  suis.    Liv.    alique'- 
commeatu ,      re     (rumentarià 
[•  couper    les  vivres  à  aqn  •]. 
Cœs.    aliquem  itinere.    Cœs.)  ; 
excludére  (•  tenir  éloigné  de, 
couper       les      communications 
avec  "^,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  aii- 

?'aem  redita  in  Asiam.  Nep. 
l'omanos  a  re  (rumentarià. 
Cœs.  aliquem  Capuâ.  Liv.  ur- 
bem  maritimis  commeatibus. 
Liv.  aliquem  a  porta.  Cœs. 
aliquem  ab  retiqaa  parte  ur- 
bis.  Liv.);  intercipére ,  tr. 
Liv.  Cart.  Tac  (ex.  :  aqaam. 
Liv.  iter.  Cart.  pédestre  iter. 
Cart.)  ;adiinëre,  tr.  Liv.  (ex.: 
adimëre  alicai  a  tergo  reditum 
[•  la  retraite  •].  Liv.);  au- 
ferre,  tr.  Cœs.  (ex.  :  iter  (a~ 
gientibus.  Liv.).  —  les  vivres  a 
qqn  (fig.), aiicui  cibum  subdacè- 
re.  Cic,  aeducëre.Cic. —  la  fièvre, 
febrim  abigéreou  discatëre.Cels . 
Se  —  (en  parlant),  contrariadi- 
cëre.  Sen.  non  congruentia 
rcspondëre.  Tac.  \\  (l'arext.) 
Atténuer  par  un  mélange.  Di- 
iaûre,  tr.  Plin.  Voy.  mélange, 
mêler.     Vin       coupé,      vinum 


cou 


ex  aqtia  temperatiim .  Plin. 
couperet,  s.  m.  Couteau  à 
lame  large  très  tranchante. 
Cafter,  tri,  m.  Liv.  Un  —  de 
cuisine,  cuiter  coqiiinaris. 
Varr. 

1.  couperose,  s.  f.  Nom  an- 
cien do  divers  sulfates.  Sta- 
lagmias,  se,  m.  Plin. 

2.  couperose,  s.  f.  Affection 
cutanée  de  la  face.  Voy.  cou- 
perosé. 

couperosé,  ée,  adj.  Affecté  de  la 
couperose.  Visage  — ,  ulcerosa 
faciès.  Tac. 

coupe-tête,  s.  m.  Celui  qui 
coupe    la     tote     (arch.).    Voy. 

BOURREAU. 

coupeur,  s.  m.  Celui  qui  taille 
leshabits. Voy. TAILLEUR.  ||  Celui 
qui  coupe  les  grappes  (en  ven- 
dange).     Voy.'    VENDANGEUR.    || 

Coupeur  de  bourse.  Voy.  coupe- 
bourse. 

couple    (lat.  copala  •    lien  .), 
8.  f  etm.    Il  S.f.  Ce  qui  sert  à 
attacher  par  deux.   Copula,  se, 
f.  Nep.Loram,  i,  n.  Sen.^  Réu- 
nion accidentelle  de  deux  cho- 
ses de  même  espèce.  Par,  pa- 
ris, a.  Cic.  Ju'jam,  i,   n.  Plin. 
Une  —  d'œufs,  bina  ova.  Col. 
de   pigeons,  par   coiumbarum. 
Ov.    Une    —  de   bœufs,   boves 
bini.   Plaat.  Une  —  de   bœufs 
attelés,  jagum.     Cic.    Environ 
une  — ,  unus  et  aller.  Cic.  Deux 
— ,    atriqae.     Cic.   1      S.    m. 
Réunion    d'un     mari  et   de    sa 
femme,  etc.    Conjuges,    m.  pi. 
Cic.  Mariti,  m.   pi.  Liv.    For- 
mer un  — ,  matrimonio  jangi. 
Plin.    Un    —       (en     pari,     de 
fiancés),     sponarxs    et    sponsa. 
Liv.  Le  —royal,  rex  et  regina. 
Liv.    reges.    Liv.    \\     (P.   ext.) 
Réunion     de     deux    personnes 
unies  par  dos   relations  d'ami- 
tié ou  d'intérêt.  Par.    Cic.  Ja- 
gum.  Val.-Max.   Trois  —  d'a- 
mis, tria  paria  amicoram.  Cic. 
—   de   scélérats,    geminam   in 
scelere  par,  Cic. 
coupler,  V.  tr.  Réunir   avec  la 
couple.  —    des   chiens,    copalà 
alligàre    canes.   A.    1    Réunir 
deux  à    deux.    Comparâre,  tr. 
Cic.  Conjangëre,  tr.  Cic.  Com- 
ponëre,  tr.    Cic.   Copalâre,   tr. 

Cic.     Voy.     ACCOUPLER. 

couplet,  s.  m.  (Dans  unechan- 
son  de  geste.)  Suite  de  vers  sur 
une  seule  rime.  Voy.  laisse, 
TIRADE.  Il  (Dans  une  chanson.) 
Chaque  partie  des  strophes  que 
termine  un  même  refrain. 
Stropha,  œ,  f.  Macr.  ||  (P. 
ext.)  Tirade   d'un  acteur.  Voy. 

TIRADE. 

coupleter,  v.  tr.  Attaquer 
(qqn)  par  des  couplets  sati- 
riques. Voy.  CHANSONNER. 

coupole,  8.  f.  Dôme  hémis- 
phérique. Tholas,  i,  m.  Vitr. 
Hemisphxrium,  ii,  n.   Vitr. 

coupon,  B.  m.  Fraction  coupée, 
formant  un  petit  tout.  Pars, 
partis,  f.  Cic.  Particala,  a?,  f. 
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Cic.  —  d'étoffe,  pannas,  î,  m. 
//or.  —  de  rente,  d'intérêts, 
sciduia  usurarana.  D. 

coupure,  s.  f.  Division  faite 
en  coupant.  Incisio,  onis,  f. 
Ambr.  Incisara,  se,  f.  Plin. 
Ictas,  ûs,  m.  Cic.  etc.  Val- 
nos,  erij,  n.  Cic.  (cf.  vtilnas 
tonstrinœ  [•  faite  chez  un  bar- 
bier .].  Plin.).  Stigma,  atis,  n. 
Mart.{Xl,Sâ,  13).  — i  la  peau, 
insecta  cutis.    Cels.  Faire   une 

^  secâre    ou    insecâre  catem, 

etc.  Ceis.  aliiniid  incidëre. 
Cic.  aliqaid  valneràre.  Cic. 
1  (Spécialt.)  Solution  de  con- 
tinuité dans  un  terrain.  De- 
rapta,  oram,  n.  pi.  Liv.  Tac. 
Il  "Tranchée  pour  l'écoulement 
des  eaux.  Voy.  tranchée.  1 
Fig.  Fraction,  subdivision.  Voy. 
ces  mots. 

cour  (cf.  lat.  cohor(em,  basse- 
cour)  s.  f.  Domaine  rural 
(arch.).  Villa,  œ,  f.  Varr.  Voy. 
DOMAINE.  1  Domaine  du  prince 
(arch.)  Voy.  domaine.  1|  (l'ar 
ext.)  Résidence  du  souverain  et 
de  son  entourage.  Aala,  se,  t. 
Virg.  Hor.  Sen.  Regia,  a?,  f. 
Cic.  Cœs.  Liv.  Palatiam,  ïi,  n. 
Tac.  Domus  principis.  Tac. 
principam.  Tac.  La  —  céleste, 
domus  cselestis.  Eccl.  ||  Le 
souverain  et,  son  conseil.  Rex. 
Liv.  Princeps.  Tac.  \\  Le  gou- 
vernement du  souverain.  Rex. 
Cic.  Liv.  Princeps.  Tac.  || 
L'entourage  du  souverain.  Re- 
gia, œ,  f.  Liv.^  (cf.  _  affinitate 
regiam  contingère.  Liv.  [XXIV, 
22,  fin.],  hoc  patria  extorrem 
in  taam  regiam  addaxit.  Liv. 
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rXXXV,  19,  ly.   prioris    regia; 
peritas.  Tac.  [Ann._  XI,_29.]). 


Domas    principis.  Liv.  Domus 
régis.  Sali.    Liv.    Aala,    se,    f. 
Tac.   (cf.    auiée  favor  inclinât 
in   aliqaem.    Tac.    [cf.  ann.  II, 
561      aaia    in    aliqaem    prona 
est.    Tac.     [hist.     I,     13    fin]). 
Homme  de  —,  gens  de  — ,  voy. 
COURTISAN.  Il   (Par  anal.)  Hom- 
mage    présenté    au    souverain 
par    les    personnes  de  son  en- 
tourage.     Salatatio     pablica. 
Saet.    (cf.    prohibére   aliqaem 
non    contabernio    modo,     sed 
etiam      pablica     salatatione. 
Saet.).  Caltus,  as,  m.  Cic.  Tac. 
Faire  à  qqn  sa  —    (pr.  et  fig.l, 
aliqaem  salatàre.  Cic.  aliqaem 
colère.  Cic.  se  alicai  venditâre. 
Cic.  alicai   inservlre.   Cic.  ali- 
qaem caràre.  Plin.  j.  (ep.  I,  5, 
15).  Faire  sa  —  (d'une  chose)  à 
qqn,     auprès     de    qqn,     apud 
aliqaem  {aliqaid  narrando)am- 
bitiose    agêre.    Liv.    venditâre 
{operamsaam)  alicai.  Liv.  Faire 
la à  une  femme,  aliqaam  co- 
lère.   Ter.     alicajas    caltorem 
esse.  Tac.    Faire    une   —  assi- 
due, circa  cathedras  malieram 
assidaum  esse.  Hier.  ^  Assem- 
blée    qui    se    tenait    autrefois 
dans  la  demeure  du  souverain. 
Tribanal,  alis,    n.   Tac.  Aiuli- 


toriam,  ii,  n.  Jet.  —    d'appel, 
jadiciam    ad    qaod    provocàri 
potest.    D.  1    Partie    d'un    do- 
maine, terrain    découvert,    de- 
vant   ou    derrière    l'habitation 
principale.     Area,     se,    f.    Liv. 
Plin.    j.  Propatalam,    i   (■   la 
cour  qui  précède    la  maison  •), 
n.  Cic.  Cour    intérieure   (d'une 
maison),  cavam  sediam.   Varr. 
Vitr.  Basse  —,  cohors,  ortis,  f. 
Cato.  Varr.  etc. 
courage,  s.  m.   Disposition   du 
cœur    (arch.).  Animus,  i,  m. 
Cic.    (Voy.    cœuR,    humeur).   ]| 
Il  (  Par  ext.)  Cœur  (arch.).  Ani- 
mus, i,  m.  Cic.  etc.  (e_x.:  ma- 
gnam  animam  ostendére.  Cic. 
au  plur.  animos  minaère.  Liv. 
animi  cadant.  Cic.  voy.  coeur). 
Il  (Par  ext.)  Fermeté    da   cœur, 
devant  le  danger.  Animus,  i, 
m.    Cic.  etc.  (ex.  :  animo   (orti 
esse  [•  avoir  du  c.  -].  Cic.  satis 
boni  animi  afferre  ad  aliqaid. 
Cic.  (idens  animus.  Cic.  si  ad 
hsec  param  est  animi.   Cic.   est 
param  animi   ad  aliqaid.  Liv. 
animum  ou    animos    [en  pari, 
de  plus.]  capère.  Cic.   anirno.m 
saam  confirmàre.  Cic.  animas 
accedit  alicai.    Cic.    Liv.    ani- 
mam   recipëre.   Cic.  pristinam 
animum  recipëre.  Cic.    animos^ 
colligëre.    Cic.     animas     mihi 
redit.  Tac.  animus  redintegra- 
tur.    Cic.    animus   me    recipit. 
Cic.    alicai    animam  facëre  oa. 
afferre   ou   addére.    Cic.    Liv. 
alicujus    animam   verbis  _  con- 
firmàre. Cic.  aliqaem  spei  ani- 
moramqae  implére.   Liv.    [VII, 
7,  5].  animam   alicajas  redin- 
tegrâre.    Cœs.    animam    alicai 
reddére.  Cic.  Liv.  alicajas  ani- 
mum  incendëre,  erigëre,    aa- 
gëre.   Cic.    etc.    animas   cadit. 
Cic.  animas  labat.  Liv.  animo 
et   [en  pari,    da  plus.]    animis 
cadere  ioa  concidëre).  Cic.  etc. 
animum    demittëre.     Cic.     ou 
sabmittëre.  Brat.   et  Cass.  ap. 
Cic.    animos    sabmittëre.   Liv. 
animam  (ou   animos)  despon- 
dëre.  Liv.  se  animo  demittëre. 
Cses.  [B.  G.  VII,   29,  I].  animo 
deficëre.    Cic.    animo     minai. 
Liv.  alicajas  jacentem  animam 
excitàre.   Cic.  agectos   animos 
recreàre.  Cses.  Liv.  animo  ab- 
jecto   ou    fracto   esse.    Cic.  tu 
illam     nanc   adhibe    animam 
Cic.)  ;  virtus,  utis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  bravoure,  valeur)  ;  fOT- 
titudo,  inis,  f.  Cic.  etc.   (voy 
énergie,      fermeté  ,     valeur). 
Prends  — ,  macte   animo.  Liv. 
Courage!  bono  es  animo.  Ter. 


Il  Energie  en  présence  d'un 
obstacle  à  vaincre.  Voy.  éner- 
gie. Avec  — ,  animosê,  adv. 
Cic.  (ortiter,  adv.  Cic.  forti 
animo.  Cic.  acri  ou  alacri  ani- 
mo. Cic.  1  (Par  ext.)  Force  de 
résister  à  qqn,  à  qq.'h.  Auda- 
Cia,  œ,  f.  Cic.  (voy.  décision, 
hardiesse)  ;  spiritus,  ûs,  m. 
cic.  [vir  ingentis  spiritus.   Liv. 
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au  plur.,  cf.  res  gestaf  mihi 
ntscio  qaos  spiritas  attule- 
runt.  Cic  ;  ferocia,  SB  (•■  Im- 
meur  belliiiueuse,  fougue  •),  f. 
Cic.  Liv.  (irés  usité'.  Avoii-  le 
—  de,  aadère  (av.  l'Iuf.).  Cic. 
tam  duro  esse  animo  at...  Cic. 
Je  n'ai  pas  le  —  de,  non  pos- 
jum  (av.  rinf.).  Cic. 

courageusement,  adv.  Ani- 
mosé.  adv.  Cic.  Fortiter,  adv. 
Ca?s.  $lr<;nae,  adv.  Cic.  Acri- 
ter,  adv.  Liv.  Forti  [acri,  ala- 
cri  ou  strenao)  animo.Cic.  Nep. 

courageux,  euse,  adj.  Qui  a 
du  couraao.  .'Inîmosiw,  a,  um, 
adj.  Cic.  Fortis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  manu.  Nep.  bello.  Virg.). 
Ferox,  adj.  Lw.  Fidena  (avec 
ou  sans  animo).  Liv.  Acer, 
acris,  acre,  adj.  Liv.  Animo 
ou  manu  promptus.  Liv.  Stre- 
naas  manu.  7'ac.  Justin.  Ren- 
dre qqn  — ,  aliqaem  {ortemfa.- 
cére  ou  reddère.  Cic.  aliqiiem 
audacem  facère.  Liv.  (cf.  ali- 
qaem aadaciorem  facére  ad 
omnea  conatus.Lii/.).  Cela  ren- 
dait son  armée  de  jour  en  joui 
plus  courageuse,  qaœ  res  in 
dies  confirmatiorem  ejos  exer- 
citam  efÊiciebat.  Cœs.  P.  ext. 
Action   — ,  (orte    factam.  Cic. 

oourailler,  v.  inir.  Courir  de 
côté  et  d'autre.  Ciirsitàre,  'ntr. 
Ter.  Hor.  Fig.  Famil.  Mener 
une  vie  de  désordre.  Flagitiosè 
vivëre.  Cic. 

courammeiit,  adv.  D'une  ma- 
nière courante.  Expeditë,  adv. 
Cic.  Exercitatë,^dv.  Sen.  Faire 
qqch.  — ,  aliqaid  pertractare. 
Cic.  Parler  —  une  langue,  le 
grec,  expeditë  loqui  aliqua 
fingua  {Grxce).  Nep.  Nom  em- 
ployé — ,  nomen  perceptum 
asu.  Cic.  (Marchandise)  qui  se 
vend — ,  {merx)  vendibilis.  Hor. 
Plin.  Une  bonne  marchandise 
se  vend  — ,bona  merx emptorem 
facile  reperit.  Plaut. 

courant,  adj.  ets.  m.etf.  ||  Adj. 
Qui  court.  Carrens,  part.  Cic. 
Chien — .canis  venaiicus.  Plaut. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Danse  cou- 
rante et  (subst.)  courante,  voy. 
DAN5E.  Il  (Par  anal.)  Qui  se 
meut  rapidement.  Carrens, 
part.  Cic.  Hor.  Ecrire  à  main 
courante,  cita  manu,  tcribére. 
A.  Main  — ,  registre  commer- 
cial, adversaria,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Ecriture  — ,  et  (subst.) 
courante,  sorte  d'écriture  très 
cursive,  voy.  cur=if.  {|  Qui  va 
tout  du  long.  Continaus,  a,  am, 
adj.  Cic.  \\  (Spéc.)  Qui  suit 
une  pente  (en  pari,  d'un  li- 
quide). Currens,  part.  Prop. 
Pall.  (ox.  :  carrenîes  aqaœ. 
Ov.);  Ouens,  part.  Col.  (ex.: 
(.  aqaa  [opp.  àpalealis].  Col.). 
jl  S.  m.  Courant,  mouvement 
a'une  masse  d'eau.  Fluznen, 
inis,  n.  Cic.  Virg.  Liv.  (ex.  : 
propler  vim  (laminis.  Auct.  b. 
Alex.  [6ii,  ,5].  (lamine  secundo 
[•  en  descendant  le  c.  »].  Cœs. 
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cave  aqaam  .-libanam  in  mare 
manàre  sao  (lamine  sinas.Liv. 
flamenl'  courant  de  la  mer  ■]. 
J'ac.  [Agr.  10])  ;  cursus,  ùs. 
m.  Cic.  (voy.  coiirs»  ;  amnis, 
is  (•  fil  de  l'eau,  courant  •), 
m.  Virg.  Cart.  (ex.  :  secundo 
amne.  Virg.  adverso  amne. 
Cart.)  ;  meatus,  ÛS  (■  cou- 
rant de  la  mer  .),  m.  Mêla. 
Plin.  (ex.  :  tanti  meatus  maris. 
.Mêla.)  ;  œstUS,  ÙS  {•■  courant 
de  la  mer  •).  m.  Cxs.  Liv. 
Tac.  (voy.  flux,  marée).  Etre 
saisi  par'un  courant  contraire, 
in  contrarium  tractam  incï- 
dére  n%aris.  Liv.  La  violence 
du  — ,  vis  aqaœ.  Cses.  Liv.  (cf. 
pontem  vis  aqaœ  abstalerat. 
Liv.).  impetas  aqaarum.Liv.  En 
suivant  le  — ,  secundo  amni 
ou  (lanùne.  Cic.  Cœs.  Liv.  se- 
conda aguâ.  Liv.  En  remon- 
tant le  — ,  (lumine  adverso  ou 
adverso  (lamine.  Cic.  Cœs.  Liv. 
contra  aijuam.  Sen.  adversù 
aquâ.  Liv.  Suivre  le  — ,  se- 
cundo flamine  ou  secandà 
aquâ  deferri.  Liv.  devehi  (in 
arbem).  Liv.  Remonter  le  — , 
contra  aqaam  remigâre.  Sen. 
adversam  (lamen  sablre.  Liv. 
flamine  adverso  sublre.  Liv. 
dirigëre  brachia  contra  torren- 
tem  (fig.  et  prov.l.  Juv.  {h,  U9). 
|l  (Par  anal.)  Courant  d'air. 
Afflatas,  ÛS,  m.  Cels.  Los  cou- 
rants atmosphériques,  aer  af- 
(laena  hac  et  illac.  Cic.  \\  Fig. 
Force  qui  entraîne.  Vis,  f.  Cic. 
Velut  qaoddam  (lamen.  Quint. 
Voy.  TORRENT.  ^  Qui  suit  son 
cours.  Vertens,  part.  Cic. 
L'année  — ,  vertens  annus.  Cic. 
hic  annus.  Cic.  Le  mois  — , 
mensis  vertens.  Cic.  làc  men- 
ais. Cic.  Subst.  Dans  le  —  de 
l'année,  anno  vertente.  Cic. 
hoc  anno.  Cic.  Les  affaires  — , 
et  (subt.)  le  —  des  affaires,  ne- 
gotia  continua.  D.  Etre  au  — , 
«cire.  Cic.  cognoscëre.  Cic.  Fig^ 
Etre  informé  de  ce  qui  se 
passe,  novisse.  Cic. Tu  me  tien- 
dras au  — ,  faciès  me  certio- 
rem.  Cic.  Qui  est  au  — ,  pra- 
dens  (av.  le  Gén.).  Cic.  sciens 
(av.  le  Gén.).  Cic.  Régler  les 
affaires  courantes  et  (subst.)  se 
mettre  au  — ,  c.-d-a.  payer  ce 
qu'on  doit,  solder  l'arriéré,  ra- 
tiones  suas  explicâre.  Cic.  ex- 
pedire.  Plaut.  Compte  — ,ratio 
nondum  confecta  et  consoli- 
data.  Jet.  Au  prix  — ,  voy. cours. 
D'un  usage  — ,  asitatas.  Cic. 
asu  obvius.  Cic.  (cf.  verba  asi- 
tata.  Cic.  asu  obvia.  Quint.). 
Marchandises  — ,  merces  ven- 
dibiles.  Plin.  quœ  facile  ve- 
neunt.  Cic.  Monnaie  — ,  œs 
prœsenti  notasignatam.  Hor.  || 
Fiu.  Qui  circule.  Voy.  circuler. 

courantin,  s.  m.  Garçon  qu'on 
emploie  pour  faire  les  courses. 
Servus  a  pedibaa.  Cic.  Paer 
a  pedihas.  /nscr. 

courbatu,  ue,  adj.  Qui  ressent 


COU 

une  lassitude  extrême  dans  tout  ^ 
le  corps.  Voy.  harassé.  ||  Che-  I 
val  — ,  voy.  FOURBU. 

courbature,     s.     f.    Lassitude 
extrême    dans   tout     le    corps. 
Lassitudo,  inis,  f.  Cic.  Plin.  \\      i 
Etat  d'un  cheval  harassé.     Co-      J 
actio,  onis,  f.  Veg. 

courbaturer,  v.  tr.  Rendr.) 
courbatu.  Voy.  harasser. 

coui'be  (lat.  pop.  curbas,  p. 
cart'us^  adj.  et  s.  f.  ||  Adj. 
Dont  'haquo  élément  s'écarte 
insonsibloment  de  la  ligne 
droite  ou  du  plan.  Cnrvus,  a, 
um,  adj.  Plin.  Incurvas,  a, 
am,  adj.  Cic.  \\  Ligne  courbe 
et  (subst.)  une  — ,  fle.vara,  se, 
f.  Sen.  ffexaosa  linea.  Boét.  — 
décrite  par  un  astre,  iter 
flexum.  Sen.  Former  une  — , 
flecti.  Cic.  inflecti.  Cic.  Dé- 
crire une  — ,  une  —  autour  du 
soleil,  orbem  ducëre.  Liv.  so- 
lem  lin''i\  amplecti.  Liv.  La  — 
d'une  voûte,  carvaturacamerœ. 
Vitr.  La  —  d'un  rivage,  d'une 
route, /Ze.ras  {litoris).  Mêla,  an- 
fractas  (Warum.l  Liv.  Plein 
de  — ,  ^e.vuosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Plin.  Voy.  sinueu.x.  ||  (Par 
anal.)    Courbes   de     la    vigne, 

voy.     CROS^îETTE. 

courbement,  s.  m.  Action  de 
courber,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Curvatio,  onis,  f.  Col. 
Incarvatio,  onis,  f.  Plin. 
Carvatara,  œ,  f.  Ov.  Vitr. 
Flexas,  as,  m.  Ov. 
cotirber  (lat.  pop.  carbare,  p. 
curvâre),  v.  tr.  Rendre  courbe. 
Il  Par  uneaction  momontanée. 
Incurvâro,  tr.  Cic.  oic.  (ex.  : 
bacillum.  Cic.  arcam.  Virg. 
incurvari  f  »  marcher  le  dos 
courbé  •].  Sen.  [ad  Polyb.,  7, 
1])  ;  inuectëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  bacillam.  Cic.cum  ferrum 
se  infiexisset.  Cœs.  inflecti 
[•  se  courber  »].  Cic).  Facile  à 
— ,  (lexibilis,  e,  adj.  Cic.  ten- 
tas, a,  wn,  adj.  Virg.  Ov. 
Spccialt.  —  les  genoux,  gêna 
flectëre.  Plin.  genaa  (lectëre. 
Ov.  ou  sabmittëre.  Plin. 
Voy.  PLIER.  Un  vieillard 
courbé  sur  son  bâton ,  se- 
nex  in  bacalum  pronus  .  Cic. 
La  nature  a  courbé  à  twre  tou- 
tes les  autres  créatures,  pour 
leur  permettre  de  chercher 
leur  nourriture,  natara  ceteras 
animantes  abjecil  ad  pastam. 
Cic.  Courbé  vers  la  terre  (en 
pari,  des  animaux),  pronus. 
Ov.  —  le  front,  vultam  demit- 
tëre.  Tac.  Au  fig.  Se  —  devant 
qqn,  «e  alicajus  potestati  per- 
mittëre.  Curt.  —  ou  se — sous  la 
volonté  de  qqn, ad  alicujas  na- 
tum  se  fingëre  et  accommodâre. 
Cic.  Se —  devant  qqn  (en  signe 
d'humili  té), !up/)/icem  esse  aiicui 
ou  more  adalantium  procambë- 
re.Liv.So  — sous  qqch.  (un  joug, 
une  force,  etc.),  cedëre,  succam- 
bëre  alicai  rei.  Cic.  Se  —  sou» 
lejoug, /ujo  colla  submittére. 
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Sen.  jugam  accipère.  Sen, 
Faire  —  le  front  ilo  l'insolent, 
jiigiim  saperbo  imponërc.  Sen. 
Courbés  sous  un  joug  pesant, 
tristi  sen-itio  sabjecti.  Liv.  La 
vertu  ne  peut  èti-e  courbée, 
virtas  (iexaram  non  recipit. 
Sen.  —  le  dos,  demittëre  paa- 
lalam  corpus  a  cervicibus. 
Corni{.  Courbé  sous  le  poiJs 
des  armes,  gravi  armoram 
pondère  pressas.  Cic.  Courbé 
sous  lo  poids  dos  maux,  a'çri- 
tadine  affiictas  debilitatasriae. 
Cic.  Il  Etre  —  sous  le  faix,  esse 
imparem  oneri.  Son.  oneri 
succumhêre.  Liv.  ponderi  ce- 
dëre.  Plin.  1  (Par  une  action 
durable.)  iDÛectére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sinas  ab  litore  ad 
arbem  inflectitar.  Cic).  —  un 
arc,  arcam  (lectëre,  sinuàre  ou 
lunâre.  Of. Avoir  le  dos  courbé, 
demissis  hameris  esse.  Ter. 
Courbe  en  arc,  carvatas  in 
arcam.  Virg.  arcuatas.  Plin. 
j.  in  orbem  sinaatiis.  Plin. 
carvatas  in  cornaa.  Plin. 
Courbé  en  crochet,  adancas,  a, 
tim,  adj.  Cic.  Courbé  en  ar- 
rière, redancas,  a,  iim,  adj. 
Plin.  Courbé  en  forme  de 
faux,  falcatas,  a,  um.  adj. 
Virg.  Courbé  en  forme  de  lune, 
lanatas,  a,  um,  adj.  Liv.  Leurs 
pieds  de  derrière  sont  courbés 
en  dehors,  extremi  pedes  foris 
carvantar.  Plin.  Courbé  par 
l'âge,  incurvas  humeris.  Plin. 
et  absol.  incarvas,  a,  am,  adj. 
Ter.  carvas,  a,  am,  adj.  Prop. 
courbette.  Petit  saut  qu'on 
fait  faire  à  un  cheval,  les  jam- 
bes de  devant  infléchies  sous  le 
ventre.  Indexas  eqai.A.  Saltas, 
ùs,  m.  A.  Il  (P.  ext.}  Action  de 
courber  le  corps  par  humilité. 
Reptatio,  onis,  f.  Qaint.  Fig. 
Adalatio  hamilis.  Liv.  Humi- 
litas,  atis,  f.  Cic.  Faire  dos  — 
devant  qqn  (dos  actos  d'obsé- 
quiosité servile),  hamiliter  ser- 
vira alicui.  Cic. 

courbure,  s.  f.  Forme  courbe 
qu'affecte  un  corps.  Carva- 
tura,  se,  l.  Vitr.  (ex.  :  camerœ. 
Vitr.  rote.  Ov.)  ;  ourvamen, 
iDÎs,  n.Ov.  (motpoét.);  sinus, 
us.  m.  Cic.  Col.  (voy.  sinuo- 
sité) ;  curvitas,  atis,  S.  Macr. 
(Somn  .  Scip.  1,  15,  7)  ;  adun- 
citas,  atis,  f.  Cic.  Plin.  (cf. 
adancitas  rostri.  Cic.  [N.  D. 
II,  122].  Plin.  [VIII,  97]).  A 
l'endroit  de  leur  —,  qaa  car- 
vantar in  (le.vam.  Col.  ^  Di- 
rection courbe.  Inûexio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.  :  helicis.  Cic.)  ; 
ûexura,  as,  f.  Liv.  (ex.  :  late- 
ris.  Lacr.  vicoram..  Siiet.)  ; 
ûexus,  us,  m.  Col.  Tac.  (ex.  : 
cervicis.  Ov.  itineris.  Tac.)  ; 
anfractus,  us,  m.  Liv.  (ex.  : 
viaram,  montiam,  litoram. 
Liv. 

courçon,  s.  m.  Voy.  codrson. 
courée,  s.    f.  (Arch.)  Voy.   en- 
trailles. 


coureur,  euse.s.  m.  et  f.  Celui. 

cellt>  qui  court.  Carsor.  oris, 
111.  l-'ic.  Un  bon,  un  agilo  — , 
pedibas  pernix.  Plaat.  pedibus 
celer.  Virg.  gai^  pedam  carsa 
valet.  Virg.  P.  anal.  On  bon 
—  (en  pari,  d'un  cheval),  e^aas 
velox.  Liv.  Il  (Spécialt.)  Celui 
qui  dans  une  joute  dispute  le 
prix  de  la  course.  Rivaliser 
avec  les  bons  — ,  cam  velocibus 
carsa  certare.  Sali.  Un  —  à 
pied  i.nn  athlète),  carsor,  oris, 
m.  Cic.  Un  —  (en  pari,  d'un 
cheval),  eqaas  ad  carsam  ido- 
neas.  Sen.  Un  — (en  pari,  du 
cavalier),  carsor,  oris,  m.  Ov. 
Etre  un  — ,  stadiam.  carrëre. 
Cic.  Voy.  COURTE.  1  Celui  qui 
fait  des  cours'9  pour  qqn.  || 
Valet  chargé  de  porter  des 
messages.  Servas  a  pedibas. 
Cic.  Paer  a  pedibas.  Inscr.Pro- 
dromas.  i,  m.  Cic.  Voy.  cour- 
rier. Il  Valet  précédant  à 
pied  un  carrosse,  etc.  Carsor, 
oris,  m.  Sen.  Explorator  vix. 
Saet.  1  Celui,  celle  qui  parcourt 
un  lieu.  Qai,  qaœ  peragrat 
terras,  perlastrat  agros.  D. 
Vagas.  Hor.  (cf.  vagas  mer- 
cator.  Hor.  vagi  palantesqae 
ou  palatiqae.  Sali.  Liv.  .  (Dans 
un  sens  défavorable.)  Planas, 
i,  m.  Cic.  Erro,  onis,  m.  llor. 
Sen.  La  colombe  est  très  cou- 
reuse, maltivaga  avis  colamba. 
Plin.  Voy. parcourir,  vagabond. 
Spécialt.  Coureurs  (cavaliers 
détachés  pour  battre  la  cam- 
pagne ennemie).  Voy.  éclai- 
REUR.  Il  Coureur  de  bonnes 
fortunes,  de  femmes,  et  ahsolt. 
un  — ,  scortator,  oris,  m.  Plaat. 
venerivagas,  i,  m.  Farr.  Voy. 
DÉBAUCHÉ.  Une  —  (511e  de  mau- 
vaise vie),  scortam,  i,  a.  Cic. 
venerivaga,   œ,    (.  Varr.   Voy. 

COURTISANE. 

courge,  s.  f.  Planta  de  la  fa- 
mille des  cucurbitacées  ;  fruit 
de  cette  plante.  Cacarbita,  se, 
f.  Plin. 

courir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Aller  par  élans,  d'un 
train  plus  rapide  que  la  mar- 
che. Currêre,  intr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  stare,  ingredi,  ire, 
an^balàre,  ex.  :  si  stas,  ingre- 
dere  ;  si  ingrederis,  carre  ;  si 
carris,  advola.  Cic.  maltam 
ambulandam  est,  carrendam 
aliqaando.  Cels.  senex  in^rmi 
corporis  est,  qui,  cum  amba- 
lare  vult,  carrit.  Sen.  (requen- 
tior  carrentibas  qaam  reptan- 
tibas  lapsus.  Plin.  j.  c.  tenais- 
simis  et  adversi3  (anibas.  Sen. 
c.  ad  [«à  côté  de-]essedum.  ali- 
cu/iis.  Saet.  dans  le  stade  :  qai 
carrëre  cœperint.  Cornif.  exer- 
ceri  plarimam  currendo  et  lac- 
tando.  Nep.)  ;  accurrëre 
(»  courir  vers,  venir  en  cou- 
rant ..),  intr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
exanimatas  accarrit.  Ter.  voy. 
accourir)  ;  decurrêre  (»  des- 
cendre   en     courant;    en  part. 


courir  dans  le  cirque  -i,  intr 
Cic.  Liv  (ex.;  de  tribunali.  Liv 
clivo  Capitolino.  Vell.  jam 
quadngs;  mex  decacarrerunf, 
ex  qao  podagricas  factus  sam 
Petr.  [eu,  3].  d.  in  spatio 
[«  dans  le  cirque  »].  Nep.  in 
extremis  spatiis  sabsaltim  d. 
Saet.  nanc  video  calcem,  ail 
qaam  cam  sit  decarsum,  niUil 
sit  prxterea  extimescendum. 
Cic.  [Tusc,  I,  15])  ;  cîTCum- 
currere  (-  courir  autour,  cou- 
rir çà  et  là  .),  intr.  Vitr.  (no 
s'emploie  guère  qu'au  fig.)  ;  iD- 
currére  lj>r.  -  courir  contre  -^ 
intr.  Cic.etc.  (voy.  fondre  [sur], 
ASSAILLIR,  charger)  .percurrêre 
(.  courir  çà  et  là,  courir  à 
travers,  courir  jusqu'à  -),  intr. 
Ter.  Cxs.  (ex.  :  per  temonem. 
Cses.carricalo percarre  [•  cours, 
dépêche-Mi  -].  Ter.)  ;  procuT- 
rère  (-  courir  en  avant,  s'a- 
vancer en  courant  •),  intr.  Ca?s. 
Virg.  Liv.  (voy.  ci-dessous)  ; 
transcurrére  {•  courir  d'un 
endroit  à  l'autre  '),  intr.  Ter. 
Liv.  (voy.  ci-dessous)  ;  aufu- 
gêre  {'  courir  pour  s'éloi- 
gner •),  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[s']  enfuir)  ;  se  proripere.  Cic. 
(ex.  :  se  subito  proripiant.  des. 
prseceps  qaisque  se  proripit. 
Sen.  se  ex  caria.  Cic.  se  eo 
carsu  e  sacrario,  ut. ..Liv.  voy. 
[se]  précipiter).  Fatigués  di 
— ,  carso  (essi.  Liv.  —  aus-i 
vite  que  des  chevaux,  ada»(jiiarj 
cursam  eqaorum.  Cœs.  So 
mettre  à  — ,  cursam  capëre. 
Saet.  —  deux  fois  plus  vite, 
daplicare  carsam.  Cxs.  —  à 
perdre  haleine,  cursu  exani- 
mari.  Cses.  Se  fatiguer  à  — , 
carja  defatigari.  Cœs.  —  sur 
qqn,  corsa  aliqaem  petëre. 
Cses.  carsa  tendéread  aliqaem. 
Cses.  —  après  qqn,  carsim  ali- 
qaem perseqai.  Petr.  Voy. 
POURSUIVRE.  — sus  à  qqn,  darj 
impetam  in  aliqaem.  Liv.  — 
sur  les  brisées  de  qqn,  voy. 
BRisfes.  Fig.  —  après  les  ap- 
plaudissements, captare  plau- 
sas.  Cic.  Voy.   [faire  la]  chassi! 

[à],    POURSUIVRE,  RECHERCHER.     *[ 

(Par  anal.)  V.  intr.  Aller  vite 
(en  pari,  des  pers.).  Currère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  tu  pueris 
curre  obviam.  Ter.  c.  in  Pala- 
tium.  Saet.  in  ordines  suos. 
Cart.  ad  Tnaros.Liv.  ad  regem. 
Curt.  ad  necem.  Phsed.  ad 
complexam  mese  Tullise,  ad  os- 
calam  Atticas.  Cic.  ad  consa- 
lendos  hariolos.  Phsed.  c.  Pa- 
teolos.  Cic.  ad  matrem  Neapo- 
lim.  Cic.  au  passif  impers, 
curritor  ad  me.  Ter.  ad  prse- 
toriam.  Cic.  carrëre  alicui 
sabsidio.  Cic.  pro  se  quisqae 
currëre  ad  sua  tatanda.  Liv.); 
concurrëre  (•  courir  en  foule 
vers  le  même  point  •),  intr. 
Cic.  etc.  (ex.;  tantas  in  curia 
clamor  factas  est,  at  popu\it 
concarreret.  Cic.alicaiobviam, 
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Ter.  ad  arma.  C«fj.  concorri-l 
tar  ad  arma.  C<fs.  concnrrére 
de  contione  domam  taam  Cic. 
ad  tpectaciilam  inportam.  Liv. 
ad  aliqaem  aadiendam.  Saet. 
unde  hotpites  atqae  amici  gra- 
talatam  Romam  concarrerint . 
Cic.  [Mur.  891)  ;  decurrëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  rus.  Cic. 
paxui  armati,  major  pars  iner- 
met  ad  mare  decarrant.  Liv. 
noti$  itineribas  d.  ad  naves. 
Cit.  Biiccliaram  habita  crini- 
bas  sparsis  cum  ardentibas 
facibas  ad  Tiberim.  Liv.)  ;  ex- 
currère  (•  sortir  ea  courant  •), 
iatr.  Cic.  etc.  (ex.  :  excarrat 
(s.-e.  domo]  aliqais  [•  que 
qqn  coure  •].Cic.  ut  ante  ad  me 
sxcarrerent.  Cic.)  ;  inciirrëre, 
ioir.  Sali.  Liv.  etc.  (ex.  :  in 
confertissimos  hostts.  Sali,  in 
Romanos.  Liv.  in  colamnam 
[•  courir  se  jeter  sur  une  co- 
loime  •],  in  aliquem.  Cic.)  ; 
occurrere  (■  courir  au  de- 
vant de  •),  intr.  Cses.  Liv. 
(ex.  :  alicui .  Cset .  alicai 
obviam.  Liv.  eadem  figura 
in  litore  occarrisse  narratar. 
Plin.  j.)  ;  pTsecarrére  (,<■  cou- 
rir devant,  en  avant  •),  intr. 
Ter.  Caes.  Sen.  (ex.  :  abi,  prse- 
cwre.  Ter.  prxcarrunt  eqaites, 
Cxs.  ante  omnes.  Cees.  ad  ali- 
quem. Cœs.);percurrër  3,inir. 
Ter.Cic.Liv.  (fi\..ad  foram.Ter. 
Philam.  Liv.  citato  eqao  Cales. 
Liv.  ad  aliqaem. Csel.  ap.  Cic); 
procurrëre,  intr.  Cœs.  Virg. 
Liv.  Cart.  (ex.  :  ex  castris. 
Cœs.  in  pablicam.  Cxs.  in 
lias.  Liv.  in  vestibalam  regix. 
Curt.)  ;  transe urrêre  ,  intr. 
Ter.  Liv.  (ex.  :  ad  {oram.  Ter. 
in  castra.  Liv.)  ;  festlDàre, 
intr.  Ter.  Cic.  (ex.  :  quid  fes- 
tinas  ?  Ter.  voy.  [se]  hâter, 
[se]  PRESSER,  [se]  dépêcher)  ; 
advolâre,  intr.  Cic.  (voy.  iso] 
précipiter)  ;  mère,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  raére  ad  mortem. 
Liv.  ad  interitam.  Cic.  voy. 
[se]  précipiteb).  En  courant, 
carsB.  Cic.    Liv.    carsim,  adv. 

Cic.  Voy.  BATE,  PRÉCIPITATION, 
RAPIDEHENT.      LaisSSP        —       ^^1. 

aliquem  mittére,dimittère.  Cic. 
fig.  omittére.  Cic.  \\  Se  mouvoir 
rapidement  (en  pari. des  choses). 
Currëre,  intr.  Lacr.  Virg. 
Plin.  [ex.  :  rivas  palastri  et 
voraginoso  solo  currens.  Aact. 
b.  lïisp.  qaœ  [loca]  proxima 
toi  carrendo  deflagrat.  Vitr. 
quœcamqae  [•  tous  les  corps 
célestes  que  •]  vides  sapra  nos 
currëre.  Sen.  (rigus  per  ossa 
cacarrit.  Ov.)  ;  decnrrëre, 
intr.  Ov.  Liv.  Mêla.  (ex.  :  7a- 
nait  incitatas  semper  decurrit. 
.Veia.  rivi  decarrentes  in  prata. 
'  ol.  d.  plaribas  ostiis  in  mare. 
Liv.  d.  per  saxa  [en  pari, 
d'une  source].  Plin.  i.  medià 
arbe.  Liv.  currëre  et  decurrëre 
employés  ainsi  appart.  à  l'épo- 
qu'i  impér.)  ;  terri,  pas».  Cas». 


COU 

Cic.  Celi.  (ex.  :  Rhenus  citatas 
fertur  per. . .  Cses.  sangais  (er- 
tur  a  (aacibus,  ex  pal/none. 
Cels.  stellm  drca  terram  feran- 
tur.  Cic.  deorsam  fern.  Cic. 
voy.  COULER,  [se]  mouvoir).  M 
Circuler  rapidement  (en  pari, 
des  pars,  et  des  choses).  Cur- 
rëre, intr.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dessus)  ;  discurrére,  '  intr. 
Virg.  Ov.  Petr.  Saet.  (ex.  ;  d. 
hoc  atque  illac.  Petr.)  ;  cur- 
Sàre  (•  courir  avec  empresse- 
ment, courir  en  tous  sens»),  intr. 
Cic.  Plin.  j.  (ex.:  absol.  cur- 
sant,  fréquentant.  Plin.  j.  [ep. 
IV,  2,  U\.  av.  un  corn  pi.  c. 
per  arbem.  Tac.  per  foras.  Cic. 
c.  ultro  et  citro.  Cic.  hue  illac 
via  deterrimâ.  Cic.  modo  hue 
modo  illuc.  Sen.  circam  pa- 
tronos  atqae  hospites.  Cic.)  ; 
cODCursàre  (•  courir  çà  et  là, 
de  côté  et  d'autre  •),  intr.  Cses. 
Cic.  (ex.:  tam  trepidâre  etcon- 
carsàre.  Cses.  aquaticse  aies 
concursantes.  Plin.  c.  totoforo. 
Liv.  dies  noctesqae.  Cic.  cir- 
cam tabernas.  Cic.  per  viam, 
Liv.  coqui  inter  tôt  ignés  con- 
cursantes. Sen.)  ;  discursàre 
(<  courir  çà  et  là  ■•),  intr.  Qaint. 
Flor.  peu  usité)  ;  percursâre 
(•  courir  autour  ou  le  long  -), 
intr.  Liv.  (ex.  :  totis  (inihus 
nostris.  Liv.  [XXIII,  1.2,  10))  ; 
cursitâre,  intr.  Ter.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  :  sursam  deorsum. 
Ter.  modo  ad  Celsam  modo 
ad  Nepotem.  Plin.  j.  cursitâre 
et  ne  cuhiti  gaidem  mensuram 
progredi.  Saet.).  —  (en  par), 
d'un  bruit,  d'une  nouvoUa), 
/errï, pass.iii/.  {ex.:palam  fere- 
batur  [av.  une  Prop.  Inf.].  Liv. 
voy.  bruit)  ;  discurrére,  intr. 
Curt.  (ex.  :  fama  totâ  urbe  dis- 
carrit.  Curt.)  ;  manàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  manavit  hsec 
fama.  Liv.  voy.  circuler,  [se] 
répandre).  Le  bruit  courtque..., 
ramor  venit  [av.  une  Prop. 
Inf.].  Ter.  ramor  est  [même 
constr.l.  Ter.  Cic.  mmor  ince- 
dit  [même  constr.].  Tac.  rumor 
vulgatar  [même  constr.].  Liv. 
Faire  —  un  bruit,  ramorem 
dissipàre.  Ter.  differre.  Nep. 
—  (en  pari,  d'un  écrit),  ferri, 
pass.  Quint,  (ex.  :  cetera;  an- 
tiones  qase  sub  meo  nomine 
ferantur.  Qaint.  voy.  circuler, 
[se]  répandre;.  Faire  —  (un 
écrit),  voy.  semer,  répandre. — 
(en  pari,  d'une  maladie),  ma- 
Dàre,  intr.  Cic.  (cf.  malum 
manavit  per  Italiam.  Cic.)  ; 
iDcedêre,  intr.  Liv.  (ex.  :  cum 
tanta  incesserit  in  ea  castra 
vis  morbi,  ut. . .  Liv.  pestiletv- 
tia  [•  une  épidémie  ■]  inces- 
serat  pari  clade  in  Romanos 
Pœnosqae.  Liv.).  |{  (Absol.) 
Suivra  son  cours,  sans  inter- 
ruption. L'année,  le  mois  qui 
court,  voy.  courant.  Les  inté- 
rêts courent,  asarx  carrant. 
Jet.    La    solde    do    qqn  court. 
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sera  alicui  procédant.  Liv.  N» 
plus  — ,  consistére,  intr.  Cic. 
(cf.  consistére  mura  debuit. 
Cic).  M  (Par  ext.)  S'étendre 
tout  le  long  deqqch.  Currëre, 
intr.  Virg.  Petr.  Plin.  (ex.  : 
linea  transversa  currat  per 
médium.  Plin.  limes  currit  per 
agrum.  Plin.)  ;  procnrrère, 
intr.  Virg.  Ov.  Curt.  (ex.  :  la- 
tus  mille  et  scvcenta  stadia  in 
longitadinem  procarrit.  Cart. 
mont  qui  procarrit  in  occiden- 
tem.  Col.)  ;  pererrâre,  tr. 
Mêla.  Plin.  j.  (ex.:  hedera 
ramos  pererrat.  [  »  court  le  long 
des  branches  •].  Plin.J.  Xilas 
pererrat  [•  court  à  travers  •] 
■^ggptum.  Mêla.)  ;  ciDgère, 
ir.  Liv.  etc.  (voy.  [s']  étendre 
[autour],  ceindre,  entourer). 
1  V.  tr.  Poursuivre  à  la  course. 

—  qqn  (arch.),  c.-à-d.  courir 
après  qqn,  voy.  ci-dessus  et  cf. 
poursuivre. —  le  lièvre,  leporem 
venari.  Virg.  —  la  bête,  feras 
agitâre.  Cic.  Fig.    On     ne  peut 

—  ces  deux  lié.vres  à  la  fois, 
atramqae  simul  agi  non  potest. 
Cic. — un  prix,  stadium  currëre. 
Cic.  Il  Fig.  Rechercher  avec  em- 
pressement.Sectàri.  dép.tr.Cic. 
(voy.  poursuivre,  rechercher)  ; 
cohsectâri.  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  poursuivre,  rechercher); 
venàri,  dép.  tr.  Cornif.  Hor. 
Pha'd.  (voy.  poursuivre,  re- 
chercher) ,-  aucupâri,  dép.  tr. 
Plaut.  Varr.  Cic.  (voy.  recher- 
cher). Etre  couru,  c.-à-d.  être 
recherché,  habêre  concarsam. 
Cic.  concarsam  {hom,inum^  fa- 
cëre.  Cic.  Liv.  Voy.  [être  en] 
HONNEUR.  Il  (Par  ext.)  Aller, 
s'e.\puser  au     devant    de  qqch. 

—  les  aventures,  voy.  aven- 
ture. —  fortune,  hasard,  voy. 
ces  mots.  —  la  chance,  le  ris- 
que de  ...,  voy.  chance,  ris- 
que. —  un  danger,  venire  in 
periculam  Cses.  periculam  adi- 
ré ou  subire.  Cic.  voy.  danger. 
1  V.  tr.  Parcourir.  Percur- 
rère,  tr.  Cic.  (voy.  parcouriri  ; 
pervagàri,  dép.  intr.  Cic. 
Plin.  j.  (voy.  parcourir,  tra- 
verser); peTeTrâre  (•  errer  à 
travers  ••),  tr.  Virg.  Ov.  Liv. 
(voy.  traverser,  parcourir); 
discuTTÎâre,  intr.  Curt.  i^voy. 
ci-dessus).  —  les  rues,  in  pa- 
blicam procarrëre.  Cses.  et  (fig.) 
exlre  atqae  in  vulgus  ema- 
nàre.  Cic.  Qui  court  les  rues, 
erro,  onis,  m.  Hor.  (Une  his- 
toire) qui  courl  les  rues,  om- 
nibus ou  valgo  nolum.  Cic. 
pervalgatum.  Cic.  —  le  monde, 
ire  quoquo  terraram.  Ter.  Qui 

—  le  monde,  perejrinabundas. 
Liv.  (XXVIII,  18,  10).  Voy. 
VOYAGER.  —  toute  l'histoire 
(fig.),  omnem  rerum  memo- 
riam  repetére.  Cic.  —  les  théâ- 
tres, voy.  FRÉQUENTER. COUREUR. 
Fig.  —  la  carrière  des  armes, 
militiam capessêre.  P/in. Quanj 
on  a  en  qq.  sorte  couru  la  car— 
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rièrs,  qaasi  decarso  spatio. 
Cic.  (do  son.  83).  Par  est.  — 
la  poste,  vehi  mafatione  celen 
cursus  pablici.  Amm.  et  ifig.), 
faire  qqch.  avec  grande  préci- 
pitation, nimias  celeritates  ca- 
përe.  Cic.  —  des  bords,  des 
bordées,  navem  circamagère. 
Plin. 

courlieu     et   courlis,    s.    m. 
Oiseau  de  la  famille  desEchas- 
siers.      Scolopax        arqaatas . 
(Linn.). 
couroi.  Voy.  corboi. 
couronnade,  s.  f.  (T.  milit.). 
Action    d'entourer    de    troupes 
un   point  à   attaquer.  Corona. 
se,  f.  Virg. {et  dans  un  sens  diff. 
muros  cinxere  corona.  Virg.) . 
touronne,  s.    f.  Cercle  destiné 
à  ceindre  la  tête.    |1    Cercle    de 
fleurs,  de  feuillage,  qu'on  ports 
sur  la  tête  en  guise  d'ornement 
ou   dans   certaines  cérémonies. 
Corona,  œ,   f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  e  floribus.  Plin.  laurea.  Cic. 
myrtea.       Val.-Max.       pinea. 
Plin.   qaercea.     Tac.  gaernea. 
Saet.  spicea.  [ntcr.  (acta  duo- 
bus     virgalis    oleaginis.    Nep. 
coronam  [capite]  garêre  on  ges- 
tàre.    Suet.     coronam    habëre 
unam    in    capite,    alteram    in 
colla.   Cic.     coronam   ponëre. 
Cic.  ou  deponére.  Liv.  coronam 
capiti     detrahëre.    Liv.     ladis 
circensibus  corona   laareâ  ati. 
Vell.).    Petite   — ,   corolla,    œ, 
f.    Enn.    Catall.    Plin.    Fabri- 
cant, marchand  de — ,  Curona- 
rias.  Plin.   Fronto.  Marchande 
de   — ,   coronaria.    Plin.  (X.XI, 
Jt).  —,  corollaria,    »,    f.   inscr. 
Ce  qui  sert  à  faire  des  —,  fleur 
dont  on  fait    des  — ,  corona- 
mentam,  i,    n.    Cato.  Plin.).  A 
couronnes,  qui  sert  à  faire  des 
— ,    coronarias,    a,    um,   adj. 
Plin.   (cf.    c.    anemonss.   Plin. 
Qui    porte    une  — ,  coronatas. 
Cic.  Voy.    COURONNER.   1  Cercle 
de  feuillage  donné  en    récom- 
pense d'une  action  d'éclat,  etc. 
Corona,  se,  t.  Cic.  etc.    (ex.  : 
c.  aareo.  Cic.  c.  cas<rensis,  ci- 
vica,   muralis,    navalis,    obsi- 
dionalis.     Plaat.  Cic.    etc.   co- 
rona virtate  parta.  Cic.  decer- 
nëre  alicai  coronam   laaream. 
Cic.    dare  alicai  honoris  coro- 
nam.    Nep.    aliqaem     corona 
donâre.  Cic.  complëre  aliqaem 
(loribas    coronisqae.    Cic).    - 
en   méial    doré   (décernée^  aux 
acteurs),    coroZ/ariom,      ii,    n. 
Plin.   Il     Fig.    Ornement  ;  ré- 
compense et  (spéc),  récompense 
céleste.    Apex,   icis,   m.  Cic. 
(ex.  :    apex  senectatis    est  au- 
ctoritas.  Cic.  [sen.  60]);  decus, 
cris    n.  Cic.  (voy.  ornement)  ; 
ornamentum  ,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :    o.    senectatis.  Cic.    voy. 

ORNEMENT,  PARURE)   ;  palOlB,  35, 

f.  Cic.  (ex.  :  palmam  ferre.  Cic. 
palmam  martyriiadipisci .  Eccl. 
voy.  palme).  La  —  du  martyr, 
$acra    martyrii   corona,  Eccl. 
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corona  fldei.  Eccl.    (cf.  sacram 
martyrii     coronam     accipère. 
Eccl.).  La  —  de  gloire,  c.-à-d. 
la      béatitude    éternelle,     voy. 
BÉATITUDE.   ^  Cercls  de    métal, 
insigne    de   souveraineté.     In- 
signe, is,    n.    Cic.    Liv.  (ex.  : 
regiam   capitis   insigne.   Cart. 
insigne   regiam.   Tac.   insigne 
regiam    capiti    alicajas  impo- 
nêre.  Tac.insigne  regiam,  quod 
ille  de  capite  saO  abjecerat,  re- 
posait. Cic.    Sarmatise  rex  ir>- 
signi    capitis    décoras,   tien.)  ; 
diadema,  atis,   n.   Cic.  Liv. 
(voy.    diadème).   Il     (Par  anal.) 
La  —  d'épines,  spinea  corona. 
Lact.     Il     (Fig.)    Un    des    plus 
beaux   fleurons  de  ga  — ,  inter 
prsecipua  ejas  ornamenta.  Cic . 
Il   (Hig.)  Absol.    Royauté,  puis- 
sance souveraine.  Regnum,  i, 
n.  Cic.  ;ex.  :    regnam.  affectâre. 
Cic.    regnam   et  diadema  ali- 
cai defertar.  Hor.  regnam  ali- 
cai auferre.    Liv.  eripëre.  Cic. 
régna    dare    et    adimère.   Liv. 
régna  pratio  dare.  Cic.)  ;  iin- 
perium,  îi,   a.  Cic.   Liv.  etc. 
(ex.  :  summum    imjoeriom    dé- 
ferre  ad  aliqaem.  Cic.)  ;  sum- 
ma  rerum.  Cic.  (ex.:  sommani 
rerum  ad  aliqaem  déferre.  Cic. 
Tac).    Il    Etat   souverain.  Re- 
gnu.in,l,  n.  Cic.  (ex.:  regnam 
Gallicam    [■    la    couronne  de 
France  -].£>.);  rex,  regis,m. 
Liv.    (voy.   ÉTAT,  roi).    Les  do- 
maines  "de    la  — ,  prsedia    pa- 
blica.  Cic.  1  Ce  qui  rappelle  la 
forme   d'une    couronne,  ce  qui 
est    disposé   en  forme   de  cou- 
ronne.  Corona,   se,  f.  Cic.  Ov. 
German.  (en  pari,  de  deux  cons- 
tell.  la   couronne  boréale  et  la 
couronne    australe).    Couronne 
solaire,  lunaire,   voy.   halo.   || 
La  —    d'un  arbre,  arboris  ca- 
camen.  Cic.  arborsamma.  Cic. 
capat    arboris.    Col.    L'olivier 
formera  une  plus  belle  — ,  olea 
in  orbem  se  formosias  fandet. 
Qaint.  IVIII,  3,  10). 
couronnement,  s.   m.   Action 
de    couronner     solennellement 
(un  souverain).  Insigne  regiam 
ou  diadema   alicai  ou  alicujas 
capiti  impositam.  Cic.  diadema 
ad  aliqaem  delatam  oasamrna 
rerum.   ad  aliqaem  delata.  Cic. 
Les  fêtes    du  —,  solemnia  qai- 
bas  aliqais  diadema  accipit  ou 
aaspicatar.  D.  Le  jour  de    son 
— ,    dies  accepti  imperii  prin- 
ceps.   Tac.  1  (P.  anal.)  Action 
de   garnir    la  partie  supérieure 
de  qqcli.  Corona,  œ,  f.  Plin. — 
d'un  édifice,  crepidines,    um,  f. 
pi.  Vitr.  Liçne  de  —  (le  faite), 
(astigiam,  li,  n.  Vitr.  (cf.  mûri. 
Vitr.  mœniam.  Cart.).  —  d'une 
fortification,    iorica,  se,  f.  Cic. 
plateas,    i,    m.    Cses.  —   d'une 
position  (t.  milit.),  coronamuri. 
Cart.    Il    (Fig.)   Ce  qui   met  le 
comble    à  qqch.   Fastigiiim,  ii, 
n.  Qaint.  La  gloire  est  le  —  du 
courage,    gloria    virtatem    se- 
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gaitar.  Cic.  C'est  le  —  d«  «on 
œuvre,  e.ïi(us  acta  probat.  Ov. 
Ce  jour  sera  le  —  de  tous  se» 
efforts  et  de  toutes  ses  victoi- 
res, ille  dies  omnea  labores  et 
victorias  confirmabit.  Cic. 
Mettre  en  qq.  sorte  le  —  à  son 
œuvre,  operi  inchoato  tanx- 
gaam  fastigiam  imponëre.  Cic. 
Le  —  d'une  vie  heureuse,  con- 
summatio  setatis  acte  féliciter. 
Sen.  Voy.  comble,  achèvement^ 

COURONNER. 

couronner, V.  tr.  Ceindre  d'une 
couronne  (de    fleurs,    de  feuil- 
lage). CoTonàre,  tr.  Cic.  etc. 
(poét.    et    post-class.    sauf    au 
partie,  passé,  ex.  :  popalas  co- 
ronatas    spectavit.  Liv.   coro- 
nati  ad  omnia  pulvinaria  sap- 
plicaverant.    Liv.  ;     propinqai 
coronati.  Cic.  anas  hederâ  co- 
ronatse.  Varr.  decemviri  coro- 
nati laareâ.  Liv.  à  l'actif  on  se 
sert    de    la    périph.    coronam 
alicai  imponëre.   Cic.  Sali,  co- 
ronam   sibi  ad    capat  accom- 
modâre.  Cic.   voy.    couronne)  ; 
redimire,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  : 
sertis  redimiri  et  rosà.  Cic.  re- 
dimitas  coronis.    Cic.  fr.  sertis 
redimiti.    Cic).   Couronné    da 
laurier,   laareatas.   Cic.     Cou- 
ronné du   feuillage   sacré,  ver- 
benatas.  Saet.  (Cal.  27).  t  Cein- 
dre d'unecouronne  (distinctioa 
honorifique).     Coronâre,    tr. 
Cic.    etc.    (même  obs.   que  ci- 
dessus  :  c.  victores   olea  Olum- 
piœ.  Plin.  victores    laaro  Del- 
phis.    Plin.    coronari    atroqae 
certamine.  Qaint. c.  comœdiam 
de    sententià     jadicam.    Saet. 
[Claud.ll].  se  remplace  ordin. 
par    donâre    aliqaem,    corona. 
Cic.  decernëre  alicai  coronam. 
Cic.  voy.   couronne).  —  un  au- 
teur, prsemio  aliqaem  donâre. 
Cic    —    un   ouvrage,   prsemio 
aliqaid  ornâre.  Cic.  Sust.  Ora- 
teur,   poète  couronné,  corona- 
tas  de   oratoribas,    de  poetis. 
Saet.  (Dom.  13). 1  Ceindre  d'une 
couronne  (dignité  souveraine). 
Insigne  regiam  capiti   alicajas 
imponëre.    Tac.     (Jésus)    cou- 
ronné d'épines,  spinis  corona- 
tas.    Lact.    voy.    couronne.   || 
(Par  ext.)  Investir  de  la  dignité 
souveraine.  Voy.  couronne.  Une 
tête    couronnée,  rex,  régis,  m. 
Cic.    Liv.    voy.     monarque.   ^ 
(Par   anal.)    Garnir,  orner  à  la 
tète.    Voy.    ceindre,   entourer. 

—  une  position,  corona  vallam 
defendëre.  Liv.  (IV,  19,  8).  || 
(Fig.)  Mettre  le  comble  à  qqch. 
Absoivëre,  tr.  Cic.  Camalàre 
[aliqaid  aliqaa    re).  Cic.    Voy. 

ACHEVER,        comble.       VoS      VŒUX 

sont  couronnés,  compos  voti 
factas  es.  Liv.    Une  entrepris» 

—  de  succès,  voy.  succès.  ^  Dis- 
poser en     forme   de    couronne. 

—  un  arbre,  c.-à-d.  le  tailler 
en  couronne,  arborem  dirlyére 
at  in  orbem,  se  fandat.  A. 
Arbre  couronné,  c.-à-d.  qui  s» 


sa» 


cou 


dégarnit  au  sommât,  deton$am 
arboris  capiit,  .1. 
courre,   v.   iiitr.  et  tr.  Courir 
(arcli.)Voy.ce  mot.  IKl'.dec  liasse.) 

Voy.   CHASSER,    COURIR.      |1     UU 

cheval  (le  mener  à  bride  abat- 
tue),   admittira    eqaam.    LU-. 

Voy.    BRIDB. 

courrier,  s.  m.  Celui  qui  fait 
le  melior  da  courir.  Carsor, 
cris,  m.  Sen.  Nep.  \\  Homme 
qui  court  la  posta  à  cheval.  Ve- 
redarias,  ii,  m.  Sid.  1  Porteur 
de  dép'chos  à  pied,  &  cheval. 
Carsor,  oris,m.  AVp.  Nantius, 
ii,  m.  Cic.  .Xantias  volacer. 
Cic.  Tabellarias,  ii,  m.  Cic. 
Dépêcher  un  — ,  cursorem 
dimittëre.  Plin.  j.  Fig-  Poét. 
Courrière,  s.  f.  Praenuntia, 
SB.  t.  Cic.  Ov.  Voy.  messagère. 
Il  (P.  ext.)  La  voituro  qui 
transporte  les  dépêches.  Velii- 
culum  piiblicam.  Saet.  Riedci 
carsaalis.  Cod.  Theod.  Voy. 
poste.  1  L'ensemble  des  lettres, 
des  dépêches  que  transporte  le 
courrier.  Tabellse,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Litterx,aram,  f.  pi.  Cic.  \\ 
Fig.  Journal,  revue  spéciale. 
Voy.  JOURNAL,  REVUE.  ^  Ce  qui 
court.  Il  (Marine.)  Petit  bâtiment 
armé  pour  la  coursa.  Voy.  coR- 

:?AmE. 

courroi,  Voy.    corroi. 

courroie,  s."  f.  Bande  da  cuir 
pour  attacher.  Loram,  l,  n. 
Plaat.  Liv.  Habena,  œ,  f.  Virg. 
Saet.  —  (d'un  javolot,  d'une 
fronde,  d'un  fouet),  habena, 
se,  f.  Virg.  —  pour  lancer  des 
traits.  amentam,i,  n.  Cœs.Ja- 
caloram  amenta  (n.  pi.).  Liv. 
Garnir  d'une  —  et  lancer  des 
traits  à  l'aide  d'une  — ,  amen- 
tàre.  Cic.  Lacr.  ||  Fig.  Lâcher, 
serrer  la  —  à  qqn  (lui  donner 
plus  ou  moins  de  liberté).  Voy. 

BRIDE. 

courroucer,  v.  tr.  Mettre  en 
courroui.  Incendëre  iram.  Cic. 
Iratam  (acëre  {aliqaem).  Cic. 
Stomackam  movére{alicai'i  .Cic. 
Se  — ,  excandescére,  intr.  Cic. 
exacai,  passif.  Cic.  tamère  ira. 
Liv.  et  simpl.  tamêre,  intr. 
Sen.  Courroucé  contre  son 
père,  plenas  iraram  paterna- 
ram.  Liv.  Voy.  irriter.  Fig. 
Les  flots  courroucés,  nioti  (lac- 
txis.  Virg.  tamida  seqaora. 
Virg.  Etre  —  (en  pari,  de  la 
mer),  xstafervëre.  Cic. 

courroux,  s.  m.  Irritation  vé- 
hémente. Ira  sœva.  Cic.  Sœvi- 
tia,  te,  f.  Plin.  Ciaint.  Iracan- 
dia,  se,  f.  Cic.  Courroux  qui  va 
jusqu'au  blasphème,  ira  ex- 
candeacens  oc  ne  malcdictis 
qaidem  parcens.  Liv.  \\  (P. 
ext.)  Le  —  do  l'amour,  sseviiia 
amoris.  Col.  —  do  la  fortune, 
fortame  injuria.  Albin,  viohn- 
tia.  Sali,  invidia.  l'Un.  ||  Fig. 
Le  —  do  la  mer,  ira  maris. 
Sali,  sxvitia  maris  Vell.  Les 
flots  en  — ,  voy.  courrou- 
cer. 
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courroyer,  courroyeur.  Voy. 

corroyer,    CORROYEIH. 

cours,  s.  m.  Mouvement  con- 
tinu de  ce  qui  parcourt  une 
étendue  déterminée.  Cursus, 
ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  tambrevi 
tempore  tantos  cursus  [«un 
voyage  da  lonj  cours  •]  con- 
pcère.  Cic.) .  Voyages  do  long 
— ,  navigationes  longée.  Sen. 
Voy.  COURSE.  Il  (Spéc.)  Allée 
servant  da  promenade.  Voy. 
[lieu  de]  promenade,  AULéE.  ^ 
Mouvement  continu  d'une  eau 
courante.  Cursus,  ùs,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  aqaa^.  Plin.j.in  hac 
[terra]  cursus  amniam  non 
torrentes  rapidique.  Justin,  ex 
Oceano  amnium  fontiiimqne 
cursus  initium  copiant.  Qaint. 
spatio  [•  à  causa  de  la  lar- 
geur-,]  alvei  sognis  cursus  [llu- 
minis]  est.  Cart.  vehementior 
(laminum  cursus  prono  alveo. 
Quint,  quosdam,  exaruissi^  am- 
nés  aut  in  aliiim  cursam  con- 
torlos  et  defls.ros  videmus.  Cic. 
si  laças  emissas  lapsu  et  carsu 
sao  ad  mare  pro(lu.\:isset.  Cic]  ; 
decursus,  ùs,  m.  Ov.  Sen. 
(ex.  :  d.  aquarum.  Ov.  (lumi- 
nam.  Sen.  rh.)  ;  lapsus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex:  lapsu  sao  in 
mare  pro(laëre.  Cic).  Par  ext. 
Un  —  d'eau,  amnis,  is,  m.  Cic. 
flum,en,  inis,  n.  Cees.  Cic.  (lu/- 
vias,  ii,   m.  Cic.    etc.    Donner 

—  à  l'eau,  emittëre  aqaam.Liv. 
lacum.  Cic.  Liv.  Prendre  — , 
prendre  son  — ,  initium  carsûs 
capëre.  Quint,  defluëre,  intr. 
Sali,  profluëre,  intr.  C3!s. 
nasci,  dép.  intr.  Plin.  \\  (Par 
anal.)  Le  —  du  sang,  etc. 
Cursus,  ùs,  m.  Cels.  (ex.  :  c. 
sanguinis.  Cels.  Sen.  c.  pitaitx. 
Cels.).  —  de  ventre,  voy.  diar- 
rhée. Donner  —  à  l'humeur, 
humorem  ciére  ou  solvére  ou 
trahêreou  extrahêre.  Plin.  Fig. 
Donner  —  à  ses  larmes,  lacri- 
mas  profandcre.  Cic.  Donner  li- 
bre —  à  ses  larmes.iacrimis  non 
abstinëre.  Cart.  lacrimis  non 
temperâre.    Liv.    Tac.    Donner 

—  à  sa  colère,  ira;  indulijëre. 
Liv.  morem  gerëre  irx.  Ter.  à 
son  humour,  morem  gerëre 
anima.  Ter.  ^  Révolution  pé- 
riodique d'un  astre.  Cursus, 
ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  solis, 
lunœ.  siderum,  stellarum.  Cic. 
c.  Veneris,  Mercurii.  Cic.  per- 
petai  carsas  conversionesque 
cselestes.  Cic.  carsas  annuos 
conp.cêre.  Cic.  lunse  carsu  no- 
tàre  tempora.  Cart.)  ;  curricu- 
lum,  i,  n.  Cic.  (ex.  :  c.  solis 
et  lunœ.  Cic.)  ;  ambitus,  ùs, 
m.  Cic.  (ex.  :  a.  siderum.  Cic. 
octo  am,bitus  ['  le  cours  des 
huit  planètes  "].  Cic.)  ;  zao- 
tus,  ùs,  m.  Plin.  (voy.  Mouvi!- 
MENTi  ;  lusiratio,  onis,  f.  Cic. 
{ex..:l. solis. Cic.  voy.  parcours). 
Il     (Par    anal.)    Le    cours    des 

saisons,    tempestates.   Cic.     Le 

—  du  temps,  temporis   decur- 
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«lis.  Cic.  Aihi'vor  son  — ,  con- 
jicëre  carsam.  Cic.  Le  —  de 
l'année,  anniis  verttns.  Cic. 
Nep.  voy.  courant.  ^  (Par 
anal.)  Suite  continue  do  ce  qui 
se  développa  dans  le  temps. 
Carsus,  ûs,  m.  Cio.  etc.  (ex.  : 
totas  vitœ  carsas.  Hier,  reli- 
qaus  vitse  cursus.  Cic.  vitw 
brevis  est  cursus,  glori.'e  sem- 
piternas.  Cic.  omnem  vitœ  suse 
cursum  in  laborc  corporis  atcjue 
in  omni  contentione  conficèrc. 
Cic.  perspicis.  qai  cursus  re- 
rum,  qui  exitus  (utarus  sit. 
Cic.  du  eodeni  carsu,  quo 
(laxere  adhac  res,  ire  patian- 
tar.  Cart.  ea  natara  rerum 
est  et  is  temporum  carsas,  ut 
non  possit  ista  aut  tibi  aut 
ceteris  (ortuna  esse  diuturna. 
Cic.  in  cursu  mciximaram  re- 
ram.  Liv.  cursum  orationis  in- 
terpellâre.  Cic.)  ;  ténor,  oris 
(■  cours  ininterrompu  et  simpl. 
cours  -),  m.  Liv.  Quint.  Tac. 
(ex.  :  longus  ténor  felicitatis. 
Liv.  vitse.  Liv.  rerum  tenorem 
interrumpëre. Liv.);  circuitus, 
ûs  ("  cours  d'une  maladie  ■>), 
m.  Ceis.  (ex.  :  eœ  febres,  qase 
certum  habentcircuitam.  Cels.). 
Fig.  L'affaire  suit  son  — ,  res 
prorsas  it.  Cic.  (ad  Att.  XIV, 
20).  res  est  in  cursu.  Ov.  res 
procéda.  Cic.  non  impeditar. 
Cic.  Laisser  uno  affaire  suivre 
sou  — ,  alicui  rei  non  obsistëre. 
Cic.  aliquid  non  impedire.  Cic. 
Etre  en  —  d'exécution,  in e/j'ecto 
esse.  Liv,  Au  —  de,  inter,  prép. 
av.  l'Ace.  Liv.  Au  —  de  son 
discours,  oratione  procedentc 
ou  progrediente.  Cic.  Au  —  de 
l'ouvrage,  procedente  lihro. 
Quint.  1  Circulation  régulière 
do  ce  qui  est  un  objet  d'échan- 
ge. Le  —  dos  monnaies,  voy. 
circulation.  Arrêter  le  —  des 
monnaies,  pecuniam  domi  re- 
tinëre  ou  nummos  jam  for- 
matas in  moneta  detinêre. 
Avoir  — ,  esso  in  usa.  M  (Par 
ext.)  Taux  auquel  s'acheta,  se 
vend  ce  qui  «st  un  objet  d'é- 
change. La  —  de  l'argent,  pre- 
tiam  pecaniœ  ou  nummoram. 
D.  —  du  marché,  nandinatio, 
anis,  f.  Cod.  Theod.  (cf.  juxta 
nundinationem.  Cod.  Theod. 
[Vil,  h.  32]).  La  —  est  élevé,  res 
m  pretia  sunt.  Liv.  res  pretiam 
habent.  Cic.  La  —  est  bas,  re- 
rum pretiam  Jacet.  Plin.  Le  — 
de  l'argent  était  incertain,  va- 
riable,/aciabaiurnammus.  Cic. 
(IJIT.  111,  20,  80).  —  du  blé, 
des  halles,  annona,  x,  f.  Cic. 
(cf.  annona  cara.  Ter.  an- 
nonse  vilitas.  Cic).  Fig.  Avoir 
— ,  circumferri,  pass.  Qaint. 
(cf.  iibri  qui  circamferuntar. 
Quint.).  Avoir  peudo  — ,preiio/n 
non /lafcêre.  Cic.  N'avoir  plus — , 
non  jam  usa  accipi.  Cic.  non 
jam  valêre.  Cic.  Voy.  vocue.  ^ 
.Suite  de  leçons  formant  un  en- 
seignement régulier.  Scbols, 
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SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  scholam 
Stoicam  alicai  e.vplicâre  [•faire 
à  qqa  un  coure  de  phil.  stoï- 
cienne -].  Cic.  sckolis  prseci- 
përe  artem  oratoriam.  Cic. 
scholam  aperlre  [•  ouvrir  son 
c.  "].  Saet.  scholam  dimittëre 
[.  fermerson  c.  ■].  Saet.  scholis 
alicujus  interesse  [■  suivre  las 
cours  •].  Suet.  in  scholam  ire 
Cic.  circa  scholas  et  aaditoria 
professorum  assidaam.  esse. 
Saet.  in philosophoriim  scholis 
solitado  est  [<■  les  c.  de  phil. 
sont  déserta  "■].  Sen.  [ep.  95. 
831.  (reqaentise  scholaram  et 
vélut  pablieis  prœceptoribus 
tradëre  aliqnem.  Qaint.).  — 
sur  un  poète,  dos  poètes,  prse- 
lectio  poetse.  Qaint.  (cf.  I,  2, 
15;  II,  5,  il),  pertractatio  poc- 
taram.  Cic.  Faire  son  —  sur 
Virgile,  prselegëre  Vergiliam.. 
Gell.  (cf.  pr.  aactores.  Qaint.). 
Faire  un  —  de  physique,  ex- 
plicàre  de  natarà  reram.  Cic. 
Voy.  LEÇON.  Il  (Spéc.)  Etudes. 
Voy.  ÉTUDE.  Il  (Par  ext.)  Traité 
spécial    sur    un  enseignement. 

Voy.    RECUEIL,    TRAITÉ. 

course,  s.  f.  Action  de  courir 
(on  pari,  de  Ihomme,  des  ani- 
maux). Cursus,  ûs,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ingressas,  cursus. 
Cic.  c.  eqaoram.  Virg.  c.  effa- 
tas.  Liv.  prseceps.  Vell.  des- 
cendere  [e.'i  lectica]  et  capëre 
carsum.  baet.  carsam  corri- 
përe.Liv.carsa  exanimâri.  Cœs. 
cursu  de^atigàri.  Cses.  cursu 
["  au  pas  do  course  •]  ire  ou 
ferri  in  hostem.  Liv.  carsa 
tendër',  ad  locum.  Sali.  Liv. 
vix  ivî>  impeta  et  carsa  teneri. 
Liv.).  Partir  au  pas  de  — ,  ci- 
tato  agmine  iter  ingredi.  Liv. 
Il  (Spéc.)  Dans  une  joute.  Cur- 
sus, Ûs,  m.  Cornil.  Cic.  Virg. 
Saet.  etc.  (ex.  :  c.  bigaram 
quadrigaramqae .  Saet.  c. 
Olympiacas.  Cornif.  nobiles 
egaos  carsas  et  spatia  probant. 
Tac.  cursu  cum  seqaalibas  cer- 
tàre.  Sali,  carsa  certâre  in 
stadio  ['  disputer  le  prix  de  la 
course  ■■].  Saet.  au  fig.  illa 
jactatio  carsasqae  popalaris 
[■  cette  course  à  la  po[)Ula- 
rité  "].  Cic.  jam  pridem  esse 
in  curso  [opp.  à  stadium  in- 
gredi]. Cic).  —  à  pied,  à  che- 
val et  en  voiture,  curricuZum, 
i,  n.  Cic.  Liv.  Char  de  — ,  cur- 
«■icnJum,  i,  n.  Cic.  Tac.  Champ 
ie  courses,  curricuinm,  i,  n. 
Cic.  spatiam,  ïi.  a.  Cic.  Tac. 
(cf.  in  spatio  decarrëre.  Cic). 
Il  (Par  ext.)  Marche  rapide. 
JClirsus,  ûs,  m.  Cic.  Liv.  (ex.: 
raptim,  agmen  carsûs  magis 
qaam  itineris  modo  dacëre. 
Curt.  inhibêre  paulisper  car- 
sam [en  pari,  de  cavaliers]. 
Caîs,  emetlri  carsa  ano  die  in- 
gent  spatiam  [en  pari,  d'un 
courrier].  Liv.  lastrâre  terras 
disiancfissimas  non  carsibus  j 
•ea  victoriis.  Cic.  vix  ipatiam  i 
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[aciem]  instraendi  fait  :  eo 
carsa  hostes  in  prœliam  véné- 
rant. Liv.  ad  (retam  eo  carsa 
contendit,  ut  prope  repentino 
adventa  incaatos  oppressent 
[p.  opprimeret].  Liv.).  1  Action 
de  parcourir  (un  espace).  Une 
—  de  montagne,  iter  monta- 
nam.  Liv.  Une —  en  voiture,  à 
cheval,  vectatio,  onis,  f.  Sen. 
Saet.  en  litière,  gestatio,  onis, 
f.  Sen.  Le  prix  d'une  — ,  pre- 
tiam  vehendi.  Saet.  Payer  le 
prix  de  la  — ,  pro  vectarâ  sol- 
vëre.  Cic  C'est  une  longue  — , 
longa  via  est.  Cic.  Virg.  Faire 
des  — ,  ire  redire.  Cic.  \\ 
(Poét.)  Cours  des  astres.  Cursus, 
lis,  m.  Cic.  Carricalam,  i,  n. 
Cic.  Voy.  COURS.  |1  Cours  de  la 
vie  (poét.).  Voy.  cours.  ||  (Spéc.) 
Action  de  parcourir  le  pays,  la 
mer  pour  faire  du  butin.  Ex- 
carsio,  onis,  f.  Cic.  Liv.  (cf. 
excarsiones  et  latrocinia  hos- 
tiam,.  Cic.  tamidtaosss  hinc 
atqae  illinc  excarsiones.  Liv. 
voy.  incursion).  Faire  une  — , 
excarrëre,  intr.  Liv.  Vuy.  in- 
cursion. Faire  la  — ,  c.-à-d.  le 
métier  de  corsaire,  voy.  cor- 
saire. 

coursier,  s.  m.  (Poét.)  Cheval. 
Eqaus,  i,  m.  Cic.  Sonipes,  pe- 
dis,  m.  Virg.  SU.  Cornipes,  pe- 
dis,  m.  SU.  —  de  bataille, 
eqaas  miliiaris.  Liv.  eqaas  bel- 
lator.  Virg.  ||  iP.  plaisant.)  — 
à  longues  oreilles.  Aaritalas,  i, 
m.  Phsed. 

courson,  s.  m.  Branche  de 
vigne,  d'arbre  à  fruits,  qui  a 
été  taillé  court.  Castes,  odis, 
m.  Cato.  Col.  Resex,  secis,  m. 
Col.  Pollex,  icis,  m.  Coi.  Plin. 
Prsesidiarias  ou  sabsidiarias 
palmes.  Col.  Prœsidiarias  mal- 
leolas.  Col. 

court,  courte  (lat.  curtus, 
"  mutilé,  estropié  '),  adj.  et 
adv.  Il  AdJ.  Qui  a  une  petite 
étendue  (dans  la  sens  do  la 
longueur  ou  de  la  hauteur) . 
Brêvis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (opp. 
à  longas,  lâtas,  cf.  via  brevior 
[opp. à  longior  anfractas],  Nep. 
breviore  via.  Liv.  opp.  à  ion- 
jus,  aiius,  procerus,  cf.  longas 
an  brevis  sit.  Cic.  homo  cor- 
pore  brevis.  Saet.  j'adex  bre- 
vior. Cic.  staturâ  brens.  Col. 
brevi  corpore.  Cic.brevia  crara. 
Cels.).  Cheveux — ,capillitonsi. 
Cic.  Prendre  le  plus  — ,  com- 
pendiariam  (s.  e.  viam)  seqai. 
Sen. Conduire,  faire passerparle 
plus  — ,  compendiarià  dacëre. 
Sen.  On  lui  fit  la  —  échelle  et 
il  escalada  le  mur,  ab  iis  sa- 
blevatas  in  maram,  ascendit. 
Cses.  Fig.  Le  moyen  le  plus  — , 

promptissima  via.  Tac  J'ai 
plus  —  de...,  raihi  expeditias 
est.  Tac.  (hist.  I,  lû).  Vue—, 
ocuii  non  longe  conspectam 
ferentes,  Cels.  Avoir  la  vue — , 
ocalis  non  satis  prospicére  ou 
non  longe   vidêre.  Ter.  Cic  et 
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{(ig.)  ne  pas  prévoir  de  loin, 
voy.  PRÉVOIR.  Loc.  adv.  Tenir 
qqn  de  —,  habére  aliqaem  artè 
ou  contenté.  Plaat.  ||  (Fig.) 
Restreint.  Mémoire  — ,  memo- 
ria  hebes.  Cic.  Esprit  — ,  stal- 
titia,  se,  f.  Cic.  Etre  —  de  mé- 
moire, d'esprit,  memoriâ,  in~ 
gcnio  esse  hebeti.  Cic.  Etre  — 
d'argent  et  Cloc.  adv.)  à  — 
d'argent,  indigëre pecanix.  Cic. 
esse  in  angastiis.  Cic.  Dîner  un 
peu  — ,  cena  exigaa.  Cels  pa- 
rum  laata.  Cic.  Finances  fort 
— ,  pecania  parvala.  Cic.  T 
Qui  a  une  durée  peu  étendue. 
Brevis,  e,  adj.  Cic  etc.  (opp. 
à  longas,  ex.  :  nanqaam  tibi 
dies  longi  erant,  sed  brèves  vi- 
debantar.  Hier,  ad  brève  tem- 
pas.  Cic.  primas  ille  et  brevis- 
simi  temporis  impetas.  Liv. 
opp.  à  longas,  perpetnas,  sem- 
piternus,  ex.  :  b.  vita.  Plaat. 
b.  vites  carricalam.  Cic.  par 
oxt.  fig.  ne  ille  [ambitus]  bre- 
vior sit  qaam,  satis  est,  neqae 
longior.  Cic.  brèves  litterse  tase. 
Cic  laadatio,  narratio  brevis. 
Cic.  brevi  {aciam  [-  je  serai 
court  à  parler  •■  et  arch.  je 
ferai  court  "].  Cic.  hoc  brève 
dicam.  Cic.  en  pari,  de  pers. 
maltos  imitatio  breiitatis  de- 
cipit,  ut,  cam  se  brèves  patent 
esse,  longissimi  sint.  Cic)  ; 
perbrevis,  e,  adj.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  p.  seevam.  Liv.  perbrevi 
tempore.  Cic.  en  pari,  de  pers. 
et  perornatus  et  perbrevis. Cic); 
contractus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(voy.  LIMITÉ,  rétréci)  ;  angus- 
tus,  a,  um,  adj. Cic.  etc.  (ex.: 
spiritas  [■  respiration,  ha- 
leine ■  ]  angustior.  Cic.  an- 
gastas  odor  rosse.  Plin.  eu 
pari,  du  style  ;  angasta  ora- 
tio.  Cic.  angastse  et  concisse 
dispatationes.  Cic.)  ;  prseci- 
SUS,  a,  um  (•  abrégé,  court  ".), 
p.  adj.  Cic.  Qaint.  (cf.  Cic.  [de 
Orat.,  m,  193]).  Il  en  sera  pour 
sa  —  honte,  turpiter  deridebi- 
tar.  Cic.  Avoir  '  l'haleine  — , 
anhelàre,  intr.  Cic  1  Adv. 
Tourner  — ,  eqaam  brevi  flec- 
tëre.  Cœs.  Par  ext.  Changer 
brusquement  de  direction,  car- 
sam sabito  (lectère.  Liv.  Fig. 
Passer  sans  transition  d'un  su- 
jet à  un  autre,  sermonem  alio 
conferre.  Cic.  Court-vétu,  voy. 
ce  mot.  Il  Couper  — ,  prseci- 
dëre.intr.  Cic  Couper —  à  un  en- 
tretien, sermonem,  abrampére. 
Cic.  Sen.verbaintercidëre.  Sen. 
Couper  court  aux  espérances, 
spem  prsecidére.  Cic.  Rester  — , 
hserêre.  Cic.  memoriâ  harëre, 
Curt.  Arrêter  — ,  inhibêre,  tr. 
Sen.  Il  reste  court,  oratio  ad- 
hserescit.  Cic.  Sa  trouver,  de- 
meurer— ,  c.-à-d.  être  arrêté 
dans  une  entreprise,  faute  de 
ressources,  esse  in  angastiis. 
Cic.  exitam  rei  inslitatse  non 
e-r^pedire. Cic. Dire  tout — ,prse- 
cisê  dicère.  Cic.  Aquiescer  tout 
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— ,  nihil  ampliiu  quam  com- 
probàre.  Cic. 
^courtage,  s.  m.  Opération  du 
couriier.  Faire  le  — ,  cocio- 
nari,  intr.  Quint,  (docl.  12. 
SI).  Il  (P.  eiLt.)  Rétributioa  du 
courtage.  Interpretium,  îi,  n. 
.■1mm.  Cassiod.  Proxeneticam, 
i,  n.  Jet. 
courtaud,  aude,  adj.  et  s.  m. 
et  f.  Il  AclJ.  Ecourté.  Brevi- 
caliis,  a,  um,  adj.  Fiant.  Voy. 
ÉcouRTÉ.  Cheval, chien — ,equns, 
cani)  cartia  aaribus.  A.  \\  Loc. 
prov.  Etriller  comme  un  chien 

—  .VOy.COURTAUDER,  BRETAUDER. 

^  S.  m.  Personne,  chose  écour- 
tée.  Un  — ,  une  —  (parsonne 
do  taille  écourtée),  atlex  vivi. 
Plaut.  homallalus,  i,  m.  Prise, 
craribas  brevibas  [liomo,  mu- 
lier).  Cels.  ||  Fig.  Un  —  (gros 
garijon  sans  distinction),  rasti- 
cas  homo  et  agrestis.  Cic.  et 
simpl.  rastieas,  i,  m.  Plaat. 
courtauder,  v.  tr.  Rendre 
courtaud.  Voy.  bretauder.  j| 
Fig.  Famil.  —  qqn  (le  traiter 
de  vilaine  façoni,  aliqtiem  de- 
pectëre.  Ter.  malcàre.  Plaut. 
Cie. 

court- bouillon,  s.  m.  Liquide 
assaisonné  où  l'on  fait  cuire  le 
poisson.  Garaenam,  i,  a.  Apic. 
Garœneam  zema.  Apic. 
court-bâton,  s.  m.  Bâton  pour 
donner  la  bastonnade  (arch.). 
Fastis,  is,  m.  Plaut.  Tirer  qqch. 
au  —  (le  disputer  avec  achar- 
nement),  voy.  DISPUTER. 

courte-haleine,  s.  f.  Asthme 
(arch.).  Voy.  ce  mot. 

courtement,  adv.  Peu  usité. 
D'une  manière  courte.  Breviter, 
adv.  Cic.  Voy.  brièvement. 

courtepointe,  s.  f.  Couverture 
de  lit  ouatée  et  piquée. Cuicita, 
œ,  f.  Cic.  Sen. 

courte-pointier,  s.  m.  Fabri- 
cant, marchand  do  courtepoin- 
tes.   Culeitariu3,  ii,    m.  Ùiom. 

courtier,  s.  m.  Agent  qui  sert 
d'intermédiaire  rétribué  entre 
le  vendeur  et  l'acheteur.  Pa- 
rarias,  ii,  m.  Sen.  (bon.  II,  23, 
a  ;  III,  15,  2).  Proxeneta,  œ,  m. 
Sen.  (op.  119,  1).  Mart.  Uig. 
Cocio,  onis,  m.  Gell.  Interc.es- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Sen.  Qaint. 
decl.  Interpret,  pretis,  m.  et 
f.  Cic.  Se  servir  de  —  dans 
une  affairo,  pararios  interpo- 
nëre.  Sen.  \\  Fig.  En  mauvaise 
part.  Leno,  onis,  m.  Plaat.  Cic. 

Voy.  ENTREMETTEUR. 

courtil,  s.  m.  Jardinet  (arch.). 
Vt>v.  co  mot. 

courtine,  s.  f.  Rideau  qui  en- 
toura un  lit,  etc.  (arch.).  Cor- 
tina,    œ,    f.  Isid.    Voy.  rideau. 

courtisan,  s.  m.  Celui  qui  est 
attaché  à  la  cour  du  prince. 
Aalicas,  i,  m.  Nep.  Saet.  Les 
— ,  aalici,  orum,  m.  pi.  Ncp. 
Saet.  amici  régis  ou  principis. 
C«e.  La  foule,  l'ensemble  des 
— ,  comitatas,  ûs,  m.  Tac.  Une 
partie  des  —   para  re"ix  ada- 
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lationia.  Liv.   Un    bon  —,  an- 
licoram  artibas  imbatas.   \'al.- 
Âlax.    Etre    vieux   — ,  in  culta 
regum   consenaisse.    Liv.    Ma- 
nit'res,   usages   de   — ,    mos   ou 
consiif<iido     aulicoram.    Tac. 
consuetudo  regia.    Liv.     \\    (P. 
ext.)  Celui  qui  se  montre  obsé- 
quieux auprès    de    qqn.  Homo 
ad    adulationem    compositaa. 
Cic.  Assentator,    oris,    m.  Cic. 
L'ensemble,  la  foule  des  —    (de 
Rome),  salatatores,  um,  m.  pi. 
Cic.    salatantes,  ium,     m.    pi. 
T'irj.      agmina      lalatantiam. 
Tac.  Un    acte  de  — ,    ambitio- 
sam    [actam.  Cic.  Par  dos   dé- 
férences de  — ,    blanditiia  offi- 
ciorum.  Cic.  Voy.  flatteur.  || 
(Adjoctivt.)  /4oiicus,  a.um.adj. 
Suet.   Prônas    in     obseqaiam. 
//or.Esprit, souplesse  cour  tisane, 
aalse  ingeninm.  Tac.  blanditise 
et  assentationes.  Cic. 
courtisane,   s.    f.  Femme   ga- 
lante de    profession.   Meretrlx, 
tricis,    f.     Cic.  Scortum,  i,    n. 
Cic.  Une  —  de  bas  étage,  me- 
retricula,  se,    t.    Cic.  prostibu- 
lum,  i,    n.   Plaut.    prostitata, 
se,    f.    Sen.  Plin.    lupa,    se,    f. 
Plaat.  scortillam,  i,  u.  Catall. 
De  — ,  meretricius,  a,  um,  adj. 
Cic.    Métier  de    — ,  ars    mere- 
tricia.  Ter.   meretricius  qaœs- 
tus.  Plaat.  meretriciam,   ii,  n. 
Suet.    Faire    lo    métier  de   —, 
quœst'im    corpore  facëre.  Liv. 
vitam     valgo     qaserére.     Ter. 
vulgàre    corpus.     Plaut.     Fré- 
quenter les  — ,   scortàri,    dép. 
intr.  Ter. 
court! sanerie,  s.    f.  Conduite 
do  courtisan.  Adulatio,  onis,  f. 
Liv.    Assentatio,  onis,    f.  Cic. 
Ambitio,  onis,  f.  Cic.   Mos  aa- 
licorum.  Val.-Max.  Voy,  flat- 
terie. 
courtisanesque,    adj.   Propre 
aux  courtisans.  Aulicus,  a,  um,, 
a.dj.  Saet.Blandus.a,  um,  adj. 
Cic.  Voy.  courtisan. 
courtiser,  v.  tr.  Faire  sa  cour 
à  qqn.    Salutàre,    tr.    Cic.   (cf. 
s.    plebem.    Sali).   Colère  (re- 
gem).  Curt.Observâre  et  colère 
aliqaem.  Cic.  Ambire  aliqaem. 
Cic  .      Hor.      (En       mauvaise 
part.)     Se    venditâre     alicai. 
Cic.    Inservîre    alicai.  Cic.   P. 
oxt.  —  lo  malheur,  in^irmiores 
taeri.    Sen.    —     une     lemmo, 
(lui   faire   la  cour),   voy.   cour. 
Fig.  —  les  muses,  Musas  colère. 
Mart.  cam  Masis  ralionem  ha- 
bêre.  Cic.  —    la  gloire,  la   for- 
tune,   ad    gloriam    niti.    Cic. 
fama:  stadëre.  Qaint. 
courtois,  Oise.  Qui  a  une  po- 
litesse   recherchée.     Uumanus, 
o,  um,    adj.    Cic.    Vrbanus,  a, 
um,    adj.    Cic.    Civilis,  e,  adj. 
Cic.  Comis,   e,   adj.  Cic.   Affa- 
bllis,   e,    adj.  Cic.    Lettres       , 
litterse  hamaniier  scriptse.  Cic. 
Manières  —,  voy.  courtoiste. 
courtoisement,    adv.     D'une 
manière  courtoise.  Humanè  ou 
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hnmaniter,   adv.  Cic.  Urbani, 
adv.    t'tc.    Comiter,   adv.  Cic. 
courtoisie,    s.    f.   Politesse  re- 
chercliéo.    Han\anitaa,    atia,  f. 
Cic.     Urbanitas,    atia,    t.    Cic 
Comitas,    atis,    f.    Cic.  Agabi- 
litas,    atia,    f.   Cic.  Mai-quo   do 
— .  officiam,  îi,  n.  Nep.  Plin.  j. 
court-vètu,  adj.  Qui  a  des  vê- 
tements courts.  Succinctas,  a, 
p.  adj.  Plaut.  Hor. 
couseur,    euse,    s.    m.    et  f. 
Celui,  celle  qui  coud.  Qui,  qaia 
sait.  A. 

1.  cousin,  ine,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne  issue   de   l'oncle,   de    la 
tante   de  qqn.  ConsotJ'inus,  i, 
m.  Cic.  Consobrina,  se,  f.  Cic. 
—    germain    (du  côté  du  père), 
(rater   patruelis.    Cic.  ou  pa- 
traelia,    is,   m.    Suet.  Cousine 
germaine   (du   côté    du    père), 
aoror  palruelis.   Dig.    —   ger- 
main,   cousine    germaine    (du 
côté  de   la  mère),  consobriniis, 
i,  m.  Cic.  matruelis,  is,m.  Cart. 
Vict.    consobrina,    se,    f.    Cic 
Cousins  germains,  cousines  cer- 
maines   Tissus    l'un    du    frore, 
l'autre  do  la  sœur),    amitini, 
oram,    m.    pi.    Dig.    amitinse, 
arum,  f.  pi.   Dig.  Cousin,  cou- 
sine (issus  de  germains),  aobri- 
nus,    i,  m.    Ter.    Cic.  sobrina, 
œ,   f.    Plaut.    Tac.  De  —  ger- 
main,   patruelis,    e,     adj.    Ov. 
Les  cousins  à   un    degré    quel- 
conque, cognati,    orum,  m.  pi. 
Cic.   propinqui,    orum,  m.  pi. 
Cic.    Il    Fig.  Etre   cousins  (être 
en    bonne    intelligence),    con- 
cordissimos  (esse).    Cic.     con- 
cordâre,  intr.  Justin. 
2.    cousin  (lat.    pop.  culicinu» 
dériv.    do    cu(ex),  s.    m.    l'otit 
moustique. Cuiea;,  icis,m./-'iaut. 
Hor. 
cousinage,  s.  m.   Parenté  qui 
unit  entre  eux  des  cousins.  Co- 
gnatio,    onis,  f.    Cic.    \\   L'en- 
semble  dos   cousins.    Cognati, 
orum,  m.   pi.   Cic.  Propinqui, 
oram,  m.  pi.  Cic. 
cousiner,    v.    tr.   Traiter  (une 
personne) comme  étant  son  cou- 
sin,   sa   cousine.    Cognatoram 
loco  aliquem  habere.  A.    \\  Fig. 
Intransitvt.  Ne  pas  —   ensem- 
ble (ne  pas  vivre  en  bonne  in- 
telligence),   discordâre  ,    intr. 
Cic.  dissiaërc,  intr.  Cic. 
cousinière,  s.  f.   Voy.   mousti- 
quaire. 

coussin,  s.  m.  Carreau  reni- 
bourré  pour  s'appuyer.  Pulvi- 
nus,  i,  m.  Plaut.  Cic.  Pulvi- 
nar,  aris  (employé  dans  cer- 
taines cérémonies  roligiousos), 
n.  Liv.  Do  — ,  pulvinaris.  i, 
adj.  Karr.  Qui  a  la  lorme  d'un 
—,  pulvinatua,  a,  um,  adj. 
Plin. 

coussinet,  B.  m.  Petit  cous- 
sin. Palvillas,  i,  m.  Hor.  Apul. 
Il  Coussinet  qu'on  se  met  sur 
la  tête  pour  porter  des  fardeau». 
Arcalus,  i.  m.  Paal.  ex  Fett. 
Il   iP.  anal.)  Dans  le  chapiteati 
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de  l'ordre  ionique,  partie  ren- 
flée en  forme  de  coussin.  Cy- 
matiam,  ii,  n.  Vitr.  Taras,  i, 
m.ViÉr.  Bord  du  ~,balteas,  i, 
m  Vitr.  (cf.  baltei  pulvino- 
ram.  Vitr.  [111,5,7]). 

coût,  8.  m.  Somme  que  coûte 
une  chose.  Impensa,  a?,  f.  Cic. 
Impendiam  ii,  n.  Plin.  Cart. 
Samptiis,  ûs,  m.  Cic.  Pretiam, 
ii,  n.  Cic.  Voy.  prix. 

couteau,  s.  m.  Petit  instru- 
ment pour  couper.  Calter,  tri, 
m.i.iv.  Petit — ,  cu.ltellas,i,  m. 
Plin.  —  à  découper,  cutter  co- 
qainaris.  Varr.  Danner  des 
coups  de  — ,  caltro  percatëre. 
Cic.  Fig.  Je  suis  sous  le — ,  j'ai 
le  —  sur  la  gorge  (je  suis  con- 
traint par  la  force,  par  la  me- 
nace), faucibus  premor.  Cic. 
Mettre  le  —  sur  la  gorge,  faa- 
cibai  urgëre  aliqaem.  Cic.  Sous 
le  —  (en  grand  danger),  sab 
caltro.  Hor.    \\    P.  anal.  —  à 

Îapier,   osseas   cultellas.  Plin. 
I    Spécialt. Courte  épée(arch.). 
Voy.  POIGNARD.  Etre  à  couteaux 
tires     avec    qqn,  capitali   odio 
inier   se  dissidère.    Cic.  Aigui- 
ser  ses  —     (se   prépar«r   à   la 
lutte),  accingére,  intr.  Liv.  ac- 
cingere  in  prœliam.  Tac.  Jouer 
des  —  (se  battre  à  l'épée),  j/a- 
diis  rem  gerëre.  Sali.     \\    —  de 
chasse,  calter  venatorias.  Saet. 
Il   Le  —  du  bourreau,  securis, 
is,  m.   Cic.   gladias  carni(icis. 
Cic.  gladias   qao    noxii    jagix- 
lantar.   Val.-Max. 
coutelas,  s.  m.  Grand  couteau 
à    lama    large    et   tranchante. 
Calter,  tri,  m.    Liv.  Machœra, 
as,   f.   Liv.    —    de   cuisine,     de 
chasse.    Voy.     couteau.    —    de 
boucher,  calter  lanii.  Liv.  ma- 
chœra.  Saet. 
couteler,  v.  tr.  Frapper  à  coups 
de  couteau  (arch.).  Caltro  per- 
catëre. Cic. 
coutelet,    s.   m.   Petit  couteau 
(arch.).   Cultellas,   i,   m.    Plin. 
coutelier,   s.  m.    Celui  qui  fa- 
brique, qui  vend  des  couteaux, 
etc.  Cultrorum  (abricator,  mer- 
cator.  A. 

coutellerie,  s.  f.  Industrie,  fa- 
brique, marchandises  du  cou- 
telier. Caltrarii  ars,  of^cina, 
merces.  A. 

coûter,  V.  intr.  Nécessiter  un 
payement  pour  être  obtenu  en 
échange  (en  pari,  d'un  objet, 
d'un  o"uvTage).  Constâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ambulatiancula 
prope  dimidio  minoris  cons- 
tabit  isto  loco.  Cic.  eo  perve- 
nit  laxaria,  ut  etiam  (ictilia 
pluris  constent,  quaTnm,arrina. 
Plin.  interrogàre  quanti  (anus 
et  pompa  constet.  Saet.  magna 
tibi  constat.  Plin.  /.  anas  qaa- 
drigss  Ramse  constiterant  ses- 
tertiis  quadringentis  millibas. 
Varr.  c.  sertertio  centiens.  Saet. 
tarris  actingentis  talentis  cans- 
titit .  Plin.  centenis  millibas 
libi  constâre  singalos   servos. 
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Sen.  c.  Carias.   Lacil.  Sen.  ca- 
rissime.     Col.)  ;    stàre,    intr. 
Cic.   etc.  (ex.    :   st.  centam  ta- 
lentis.     Liv.     magna     pretia. 
Hor.)  ;  esse,  intr.  Cic. etc.  (voy. 
VALOIR)  ;    venire,    intr.    Karr. 
Cic.   (voy.   [se]    vendre)  ;  ezni 
(i  être  acheté  -),  pass.  Cic.  (ex.: 
qaanti   empta    [«    combien     ta 
coûte  "]  oryza  ?  Parvo.   Qaanti 
ergo  ?     Octussibas      cf.     Hor. 
[Sat.  II,  3,  156].  voy.  acheter); 
licére  (•   être   évalué  •),  intr. 
Cic.    (voy.    évaluer).  Le   siège 
do  Samos  coûta  douze  cents  ta- 
lents aux  Athéniens,  in    Samo 
oppugnandâ  Athenienses  MCC 
talenta    cansamperant.    Val.- 
Max.    11   dit    que   la   flotte    ne 
coûterait    rien    à     l'Etat,    im,- 
pensse    negavit     rei     pnblicœ 
classem  fataram.  Liv.    Il   n'en 
coûte   rien,    nalla  est  jactara. 
Ov.  Ne  pas  coûter  plus  de  cent 
sesterces,     centenos     nam.m,as 
non    excedëre.    Cic.    Combien 
coûte   cet    objet  ?    qaanti    hoc 
vendis?  Cic.  Combien  coûte   le 
fret  ?  Qaanti  vehit   navis  ?  Cic. 
Combien    te    coûte    un    repas  ? 
Qaanti    cenas?   Acheter    coûte 
que  coûte,   c.-à-d.   à  tout  prix, 
aliqaid   emëre   qaanti  quanti. 
Cic.  Vendre    au   prix   coûtant, 
aliqaid  alicai  tradëre  tantidem 
emptam.  Ter.    Ne  rien   coûter, 
gratis  constâre.  Cic.  Sans  qu'il 
en  coûte  rien,  gratis,  adv.  Cic. 
Qui  ne  coûte  rien,  voy.  gratuit. 
Le    prix  qu'un    objet    a  coûté, 
pretiam    rei.    Cic,    1   (Au    fig.) 
Nécessiter     un     sacrifice     pour 
être  obtenu.    Stâre,  intr.  Cic. 
etc.     (dans     le   style    soutenu, 
ex.  :    malta    sanguine    ac  val- 
neribus  ea  Pœnis  victoria  ste- 
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tit.  Liv.  nalla pestishumanoge- 

neri  plaris  stetit.Sen.haud  scia  \  populi  Romani.  Cœs.  G 
an  magna  detrimento  certa-  ram.  Cic.  c.  majaram.  Ci 
men  statarum  fuerit.  Liv.)  ; 
constâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tanti  constat,  at  sis  disertis- 
simas.  Plin.  j.  ne  plaris  re- 
medium  qaam  pericalam  cons- 
tet. Sen.  edocet  qaanto  detri- 
mento et  qaot  viroram  (or- 
tiam.  morte  necesse  sit  con- 
stâre victoriam.  Ca?s.  La  vic- 
toire coûta  aussi  aux  Romains 
beaucoup  de  sang,  nec  Roma- 
nis incraenta  victoria  fait. 
Liv.  1  (Par  ext.)  Avoir  pour 
conséquence  qqcli.  d'onéreux, 
de  pénible.  Cela  lui  coûte  la 
vie,  hoc  ei  finis  vitx  est  ou  hoc 
ci  vitam  aufert  ou  mortem 
affert.  Cic.  Ce  qui  no  lui  coûte- 
rait guère,  qaod  nullo  nego- 
tio  (acèret.  Cic.  Coûter  beau- 
coup de  peine,  esse  multi  la- 
baris.  Cic.  esse  laboriosam. 
Cic.  Rien  ne  coûte  plus  de 
peine ,  nihil  laboriosius.  Cic. 
Mon  arrivée  n'a  coûté  à  per- 
sonne ni  peine  ni  argent,  ad- 
ventas  meus  nem,ini  labori  aat 
sam,ptai  fait.  Cic.  Il  m'en  a 
coûté    beaucoup  da    . . .,  vix  a 


me  (ou  ab  animo  meoi  impe- 
trâre  potai,  at...  (Subj.).  (:ic. 
rixihi  grave  {ou  acerbam)  fait... 
(Infin.).  Ca?s.  Il  m'en  coûte  do 
no  pas  le  voir,  illo  careo  segrë 
Cic.  Il  m'en  coûte  de  parlti 
ainsi,    invitas    dico.  Liv.  Voy. 

RÉPUGNER. 

coûteùsement.  D'una  ma- 
nière coûteuse.  Carë,  adv.  Cjr. 
Magno  pretio.  Cic.  Magno. 
Sen.  Impenso  pretio.  Cic.  Im- 
penso.  Hor. 

coûteux,  euse,  adj.  Qui  coûte 
beaucoup  d'argent.  Caras,  a, 
am,  adj.  Cic.  Magni  pretii. 
Cic.  Pretiosas,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Prop.  Maltoram  nam- 
moram.  Cic.  Samptuosas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Samptaosë  fa- 
bricatas.  Plin.  Cités  (|ui  sont 
—  pour  nous,  civitates  qase  no- 
bis  samptui  oneriqae  sant.  Cic. 
Peu  — ,  parvo  parafas.  Sen. 
parabilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  di- 
vitise parabiles  [■  peu  coûteuses 
à  acquérir  •].  Cic).  non  magno 
parabilis.  Sen.  vilis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  framentam.  Varr. 
Cic).  il  (Kig.)  Qui  exige  de 
grands  sacrifices.  La  victoire  a 
été  — ,  Victoria  malto  sanguine 
stetit  ou  Victoria  craenta  fait. 
Liv. 

coutier,   s.  m.    Voy.  matelas- 
sier. 
coutil,  s.  m.   Toile  serrée,  etc. 

Pannas  bilix.  D. 
coutre,  s.  m.  Fort  couteau  fixé 
en  avant  du  soc  delà  charrue. 
Calter,  tri,  ra.  Coi.  Dens  ara- 
tri.  Virg.  Col.  ou  vomeris.  Virg. 
coutume,  s.  f.  Manière  d'agir 
établie  par  l'habitude,  par  un 
long  usage  (chez  les  peuples  et 
chez  les'individus).  Consue- 
tudo.  inis,  f.  Cic^  etc.  (ex.  :  c. 
Grœco- 
Cic.  me- 
dicaram.  Cic.  c.  fari  et  pristi- 
nas  mos  j'adicioram.  Cic.  qase- 
dam  barbara  consaetudo.  Cœs. 
mos  consaetudoque  civilis 
[«  l'usage  et  la  coutume  •].  Cic. 
consaetudo  communis  [•  sui- 
vie par  tous  ■>].  Cic.  c.  dia- 
tarna.  Cic.  illa  immanis  ac 
barbara  c.  hominum  imma- 
landoram.  Cic.  c.  vetas.  Cic. 
valgaris.  Cic,  hanc  consaetu- 
dinem  libenter  ascivimus.  Cic. 
ab  omnium  Sicaloruni  consae- 
tadine  discedëre.  Cic.  est  con- 
saetada  Siculoram,  at.. .  Cic. 
ut  est  consuetado.  Cic.  at  fert 
Gallica  c.  Cœs.  longo  inter- 
vallo  veterem  eonsuetadinem 
referre.  Cic.  ad  f  «  selon  -  ]  eon- 
suetadinem Grœcorum  dispa- 
târe.  Cic.  ad  nostram  eonsue- 
tadinem. Nep.  ex  consaeta- 
dine.  Sali,  consaetadine  popali 
Romani.  Sali,  prœter  cansae- 
tadinem.  Cic.  prœter  eonsue- 
tadinem ac  morem  majoram. . 
Saet.)  ;  mos,  maris  (•  habi- 
tude, usage,  coutume  •),  m. 
Cic.  etc.  i'ei..  :  m.  solitas.  Sen 
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solUmnia.  Liv.  traditas  a  ma- 
j'oribas  mos.  Hor.  LU-,  plera- 
qae  in  /are  non  Ujibus  sed 
morihus  constant.  Quint,  esse 
in  more  majorum.  Cic.  ma- 
goranx  mos  est  non  hamâre 
corpora  siiorum.  Cic.  mos  erat 
civitatis  i-eliit  pubiico  latro- 
cinio  partam  prxdam  divi- 
dère.  Liv.  ^aibas  inter  acerri- 
mam  asepe  piignam  in  recen- 
tem  equam  ex  fesso  transsal- 
tare  mos  erat.  Liv.  qaà[pop\i- 
lari  coatione]  mos  est  Athenis 
laadari  in  contione  eos  qui 
sint  in  prceliis  interfecti.  Cic. 
[or.  lôlj)  :  instiiutum,  i,  n. 
Cic  (ex.  :  institatam  majo- 
ram.  Cic).  .\voir  —  do,  solê- 
re,  in  r.  Cic.  etc.  (ex.  :  at  so- 
leo  [s.'e.  facëre].  Cic.  etc.  ut 
solet  [s.-e.  fieri],  •  comme  de 
coutume  •.  Cic.  etc.  cf.  at  an- 
tea  sotebat.  Cic.)  ;  assuevisse. 
intr.  Cic.  (voy.  niniTUhR,  habi- 
tude) ;  coDsuevisse,  intr. 
Cic.  etc.  voy.  accoutumer,  h.4- 
bituer).  J'ai  —  de...,  miki 
mos  est...  (Inf.).  Cic.  Voy. 
ci-dessus.  ^  (Spéc.  t.  jurid.) 
Législation  établie  par  lusage. 
Patrii  mores.  Cic.  Mores  et 
institata.  Cic.  |]  (Par  ext.) 
Payer  la  coutume,  c.-à-d.  des 
impôts  établis  par  la  outume, 
tribata  usa  recepta  pendire. 
Les  coutumes  de  qualité,  c.-à- 
d.  l'étiquette,  voy.    étiquette. 

coutumier,  ière,  adj.  Qui  a 
coutume  de  faire  qqch.  Assae- 
lactas  {aliqiia  re.  Cic.  ali~,ai 
rei.Liv.ad  aliqaam  rem.  Liv.). 
Assuetai  {aliqua  re  plus  usité 
que  alicui  rei).  Cic.  Voy.  accou- 
tumé. Etre  —  de  qqch.,  de  faire 
qqch.,co/isa«vtS3e{avecriufin.). 
Cic.  assaevisse  laliqaa  re  ou 
avec  l'Infiii.).  Cic).  didicisse 
tavec  rinfin.).  Cic.  Je  suis  — 
du  fait,  ita  soleo.  Plaat.  sic 
toleo.  Ter.  T  Qui  est  passé  en 
coutume.  ||  (Chez  un  peuple.) 
Droit  — ,  Jas  consuetadinisCic. 
consaetado,  inis,  f.  Cic.  || 
(Chez  un  individu.)  Assaetas, 
a,  am,  adj.  Liv.  Solitas.a,  um, 
adj.'Of.  Sen.  Voy.  habituel. 

coutumièrement,  adv.  Selon 
la  coutume.  Ex  Tnore  ou  con~ 
saetadine.  Cic.  tit  mos  est.  Cic. 

Voy.    COUTUME. 

couture,  s.  f.  Action  de  coudre. 
Satura,  as,  f.  Liv.  ||  (P.  ext.) 
Art  de  coudre.  Suendi  ars.  A. 
1  Suite  de  points  par  lesquels 
des  choses  sont  cousues.  Tuni- 
ques qui  ont  des  points  de  — . 
tanicx  consatse.  Plaixt.  Vête- 
ment à  — ,  consatam,  i,  n. 
Gaj.  Fi".  Rabattre  les  coutu- 
res à  (fqn,  battra  qqn  à  plate 
— ,  aliquem  paltare  verbera- 
reqae.  Cic.  Par  ext.  Défaire 
l'ennemi  à  plate  — ,  hosli  ma- 
gnam  cladem  afferre.  Cic.  in- 
ferre.  Liv.  ^  Marqua  laissée  par 
une  plaie.  Cicatrix,  tricis,  t. 
Cic. 
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couturer,  v.  tr.  Faire  de  la 
couture  (arch.)  Voy.  coudre.  1 
Fig.  Marquer  de  coutures  vo- 
uant do  cicatrices.  Visage  cou- 
turé, cicatricosa  faciès.  Qaint. 
conturerie,  s.  f.  Métier  de  cou- 
turier (arcli.).  Saendi  ars.  A. 
7  Atelier  de  couture.  Sarcina- 
toris  of peina.  A. 
couturier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  métier  de 
coudre.  Qui  {qaœ'  aca  victum 
gua?rif.  Sen.  Sarcinalor,  oris, 
va,  Plaat.  Sarcinatrix,  tricis, 
t.  Varr.  Vestifex,  f>cis.  m.  et 
Kesfi/icus,  i,  m.Inscr.  Vesti(ica, 
se,  f.  Inscr. 

couvage.  s.  m.  Action  de  cou- 
Y.>r.  Incabatio,  onis,  f.  Plin. 
Voy.  COUVAISON. 

couvain,  s.  m.  Réunion  d'œufs 
d'abeilles.  Fêtas,  us,  m.  Col, 
couvaison,  s.  f.  Temps  pen- 
dant lequal  les  œufs  sont  cou- 
vés. Incabitiis,  as,  m.  Plin. 
Pallatio,  onis,  f.  Col. 
couvée,  s.  f.  Ce  que  couve 
d'œufs  la  femelle  d'un  oiseau. 
Ûi^a  qaœ  mater  simul  (ùvet.  A. 
Ova  a  maire  simul  fota.  A.  \\ 
Les  petits  qui  viennent  d'éclore. 
Fêtas,  as,  m.  Plin.  Palli  a 
matribas  exclasi  (otiqae.  Cic. 
et  sinipl.  palli,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Col.  Pallities,  ei,  [.  Varr. 
jl  Fig.  Famil.  en  pari,  d'une 
famille.  Su6o/es,  is,  f.  Cic. 
Progenies,  ei,  f.  Cic. 
couvent  (lat.  conventas),  s. 
m.  Maison  religieuse.  Monas- 
teriam,  ii,  n.  Hier.  Cœnobium, 
ii,  n.  Hier,  Monachiam,  ii,  a. 
Cod.-Jast, 
couver  ^lat.  cahUre,  •  être 
couché  •),v.  tr.et  intr.  {|  V,tr. 
(Eu  pari,  de  la  femelle  des  oi- 
seaux.) Sa  tenir  sur  les  œufs  jus- 
qu'à ce  qu'ils  soient  éclos.  In- 
cubâre.  intr.  et  tr.  Varr.  Col. 
(ex.  :  ovi}.  Col.  ova.  Varr. 
Petr.  ova  incabita.  Plin.  ab- 
sol.  incubandi  capiditas.  Col. 
cam  incubant  gallinse.  Varr. 
ovan  incabanti  gallinx  sab- 
dacère.  Saet.\;  fovére,  tr. 
Plin.  (ex.  :  f.  ova.  Plin.).  Ache- 
ver de  — ,  ova  excladère.  Col. 
ova  excadère .  Varr.  Voy. 
[faire]  éclop.e.  Faire  —  des 
œufs,  ova  incabanda  subjicëre. 
Plin.  ova  gallinis  sapponère. 
Cic.  Fig.  Couvrtr  qqch.  des 
yeux,  alicai  rei  inhiâre.  Flor. 
alicai  rei  imminëre.  Cic.  Voy. 
CONVOITER.  —  des  projets,  co- 
qaêre  consilia  secreto  ab  aliis. 
Liv.  concoqaère  clandestina 
consilia.  Liv.  —  une  maladie, 
en  avoir  le  germe,  voy.  germe. 
1  (Fig.)  V.  intr.  Etre  entretenu 
de  manière  1  éclore  à  un  mo- 
ment donné.  Le  feu  (|ui  couve 
sous  la  cendre,  ignis  sappositus 
rineri.  Hor.  Voy.  fermenter, 
[être  prêt  à]  éclater. 
couvercle,  s.  m.  Ca  qui  sert  à 
couvrir,  à  fermer  (un  vase,  etc.). 
Opercalam,    i,    n.    Cato.    Liv. 
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Operimentam,  i,  a.  Plin.  Me; 
tre  un  —  sur,  opercalam  sa 
perponëre  [alicai  rei).  Ci,' 
opercalo  claadèra  (alioaan 
rem).  Col. 

couvert,  s.  m.  Ce  qui  couvre 
protège  qqn,  aqch.  Tectam.  i 
n.  Cic.  Un  —  d'arbres,  de  ver- 
dure, ambracula,  oram,  n.  pi 
Varr.  {{  Logis  où  l'on  est  : 
l'abri  des  intempéries.  Tectam 
i,  n.  Cœs.  Cic.  Mettre  qqu  ; 
— ,  donner  le  —  à  qqn,  tecti 
ac    sedibas    recipëre    aliqaem. 

Cic.  Voy.  ABRI,  REFUGE.     ||     Etr. 

à  couvert  do  qqch.,  c.-à-ci 
couvert  contra  cette  chose,  de- 
fensam  esse  ab  aliquà  re.  Cic 
protectumcsse  abaliquâre.Sen 

Voy.     DÉFENDRE,      PROTÉGER.       A 

—  de  la  crainte,  extra  formi- 
dinem.  Cic.  Voy.  abri.  Sa  met- 
tre   à  —    de se  défende  r, 

ab...  Cic.  Mettra  son  bien  a., 
— ,  c.-à-d.  on  lieu  sûr,  vov.  ces 
mots.  Il  Etre  à  couvert  do 
qqch.,  c.-d-d.  être  couvert  par 
cotte  chose,  voy.  abri.  ||  En- 
voyer une  lettre  à  qqn  sous    le 

—  d'un  autre,  dare  alicai  lif- 
teras ad  aliqaem.  Cic.  Fig. 
Sous  le  couvert  de  la  feinte, 
involacris  simalationum  tec- 
tas.  Cic.  Tromper   qqn  sous  le 

—  de  l'amitié,  aliqaem  deci- 
përe  simulatione  amicitiœ.  Cic. 
T  Ce  dont  on  couvre  une  table 
pour  le  service.  Mettre  lo  —, 
sternëre  mensam.  Cic.  Le  cou- 
vert d'un  convive,  mappa  con- 
vivse.  Varr.  Une  table  de  vingt 
couverts,  epalse  vigmti  convi- 
vis  apparatas.  D.  ||  (Par  oxt.  ) 
Chez    un   roi,  un   prince.  Petit 

—  (ropas  ordinaire),  cena,  se, 
f.  Cic.  Grand  — ,  (repas  de  cé- 
rémonie), epalse,  aram,  f.  pi. 
Cic.  Voy.  REPAS. 

couverte,     s.     f.     Couverture 

(arch.).  Voy.  ce  mot. 
couvertement ,     adv.     D'une 

manière    couverte  (arch.).  Voy. 

SECRÈTEMENT. 

couverture,  s.  f.  Ce  qui  sert  à 
couvrir.  Tegimentam,  i,  n.  Cic. 
ou  tegmentum,  i,  n.  Cic.  ou 
integamentam,  i,  n,  Liv.  Tegi- 
men  ou  tegmen,  inis,  n.  Cic. 
Involacram,  i,  n.  Cic.  Operi- 
mentam,  i,  n.  Cic.  La  — d'une 
maison,  tectam,  i,  n.  Cic.  Tem- 
ple qui  n'a  plus  de  — ,  sedes 
détecta.  Nep.    Voy.    toit.    Une 

—  de  lit,  stragahun,  i,  n.  Cic. 
vestis  stragala.  Cic.  et  simpl. 
vesiis,  is,  t.  Cic.  vestimentam 
stragalam.  Jet.  stratam,  i,  a. 
Plin.  plagala,  se,  f.  Varr.  —  de 
laine,  operimentam,  lanaram 
molliam.  Th.-Priac.  Petite  — , 
lodicala,  se,  f.  Suet.  Fig.  "Tirer 
la  —  à  soi  (prendra  pour  soi  la 
meilleure  part),  aaferre  totam 
prsedam.  Phœd.  Une  —  de 
cheval,  stratam,  i,  n.  Ov.  ope- 
rimentam eqaoram.  Sali.  || 
Troupes  do  —  (placées  à  la 
frontière),    prsesidiam    {regio- 
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ni»).  Lir.  stationes,  nm,  f.  pi. 
Liv.milites  stationarii  et  simpl. 
ttationarii,  orum,  m.  fl.Amm. 
Mettre  de»  troupes  en  — ,  prx- 
sidia  disponére.  Cses.  ^  Fig.  Ce 
qui  sert  à  cacher  les  intentions, 
les  sentiments  de  qqn.  Color, 
oris,  m.  Quint.  Species,  ei,  f. 
Cic.  Integiimentam  {dissima- 
lationia)  ou  involucrum  {sima- 
lationis).  Cic.  Servir  de  —  à, 
prsete.xëre  {aliqaid  alicui  rci). 
Cic.  Liv.  Voy.  couvrir,  pré- 
texte. 

couveuse,  s.  f.  Poulo  qui  couve. 
Matrix,  icis,  f.  Col.  Les  cou- 
veuses, incabitantes.  Col.  incu- 
bantes matrices.  Col.  qaas  (o- 
vent  ova.  Col. 

couvre-chef,  s.  m.  Ce  qui 
couvre  la  tète,  chapeau,  bon- 
net, etc.  Tegamentum  capitis. 
Sen. 

couvro-fen,  s.  m.  Signal  par 
lequel  les  habitants  des  villes 
étaient  autrefois  invités  à  ren- 
trer chez  eux.  Après  le  —  feu, 
cum  sablatum  e  conspecta  lu- 
men est.  Sen. 

couvre-lit,  s.  m.  Pièce  d'étolîe 
tlont  on  recouvre  un  lit.  Vcs- 
tis  stragala.    Cic.    Plagula,  œ, 

f.    Varr'   Toral,   is,   n.    Varr. 

Hor.   Voy.    COUVEBTDRE, 

couvre-piedet  couvre-pieds, 

t.  m.  Couverturo  qui  sert  à  te- 
nir chaud  aux  pieds.  Vestis 
stragala.  Cic 

couvreur,  8.  m.  Entrepreneur, 
ouvrier  qui  fait  les  couvertures,  j 
les  toits    des  maisons.  Scanda- 
larias,  ïi,  m.  Jet. 

couvrir  (lat.  cooperîre,  «  re- 
couvrir •  ),  V.  tr.  Garnir  de 
qqch.  qu'on  applique  par-des- 
sus. Tegère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
caput  légère  [  -  se  couvrir  la 
tète,  se  couvrir  -   ].  Cic.  ledem 

L-  c.  de  tuiles  un  temple  »  ]. 
if.  coi'pus  ejus  sao  pallio. 
Cic.  casas  stramento.  Cses.f  nien^ 
sam  operimento  Amm.  fXVl, 
8,  81.  ou  Unteo  tegère.  Mart. 
[XIV,  138])  ;  coniegére, 
tr.  Cic.  Cœs.  Nep.  (ex  :  tanta- 
rum.  beluarunx  tota  corpora 
aaro.  Cart.  c.  capat  amicia. 
Virg.  cum  arma  omnia  repo- 
sita  contectaque  essent.  Cset. 
piscatonas  naves  contexerant. 
Cœs.  tcandalis  [-  de  bar- 
deaux •]  contegére.  Hirt.  mes- 
eoria  se  corbe  contegére.  Cic.)  ; 
integère,  tr.  Plaut.  Cœs. 
etc.  (ex.:  int.  villam.  Plaut. 
stramento  omnia  tecta.  Liv.)  ; 
obtegêre,  tr.  Cato.  Cic.  etc. 
(ex.  :  infantem.  operimentis  ob- 
tegêre. Cato.  surt.  au  sens  fig. 
Toy.  ci-dessous)  ;  protegère, 
tr.  Col.  (ex.  :  protectœ  porticas 
•  galeries  couvertes  »].  Col.)  ; 
operire,  tr.  Plaut.  Cic.  etc. 
(ex.  :  o.  caput  [avec  un  pan  de 
la  toge  ].  Plaut.  Petr.  capite 
operio  esse.  Cic.  caput  pallio. 
Petr.  aliqaem  veste  multâ. 
Cels.      veste    multâ    graviqae. 
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Tac.)  ;  sidoperire,  tr.  Liv  . 
(ex.  :    capite    adoperto.    Liv,). 

Voy.  METTRE,  PLACER  [sur],  PO- 
SER [dessus].  —  la  taijle  et 
(ellipt.  arch.)  — ,  exstraëre 
mensam  cibis.  Cic.  Une  tabla 
couverte,  mensa  instracta.  Cic. 
Cart.  Il  (Par  ext.)  Voy.  sail- 
lir. Il  Garnir  en  étant  appli- 
qué par-dessus.  Tegëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  arbores  (ronde 
tectœ.  Curt.  qaaram  [animan- 
tium]  alise  coriis  tectœ  sunt, 
aliœ  villis  vesiitœ.  Cic.)  ;  con- 
tegére, tr.  Cic.  Nep.  etc.  (e.'i.  : 
ferœ  pelle  conte ctus.  Saet.  con- 
tecti  Attalicis  aulœis  parietes. 
Val.-Max.  arborum  stipites 
hedera  contexerat.  Curt.  pla- 
tanietpopali  contegant  ripas. 
Cart.);  obtegêre,  tr.  Pkœd. 
fex.  :  porcellum.  vestimentis. 
Phœd.'i;  vestire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tabalis  parietes  vestie- 
bantar.  Cic.  terra  herbis  ves- 
iita.  Cic.  sepalcrum  vepribus 
vestitum.  Cic.)  ;  convestire, 
tr.  Cic.  etc.  ex.  :  c.  omnia  he- 
dera. Cic.  domus  duobas  lucis 
convestita.  Cic.  herbis  conves- 
tiri.  Cic);  obducére,  tr.  Cic. 
(ex .  :  trunci  obdacuntar  libro 
aut  cortice.  Cic).  Couvert  de 
haillons,  pannosus.  Cic.  Etre 
couvert  chaudement,  voy.  ha- 
biller et  COUVERTURE.  Un 
homme  bien  couvert,  c.-d-d. 
bien  vêtu,  bene  oa  optime  ves- 
titas.  Cic.  Voy.  vètir,  revê- 
tir, RECOUVRIR.  1  Parsemer  de 
qqch.  qu'on  répand,  qu'on  épar- 
pille, et  aussi  parsemer,  en 
étant  répandu,  éparpillé  des- 
sus. Spargêre.  tr.  Virg.  Sen. 
(ex.  :  sparg.  stupentes  aquâ 
(rigidâ.  Sen.  voy.  joncher,  par- 
semer) ;  aspergére,  tr.  Cic.  etc. 
(au  fig.  spiendorem  vitss  macu- 
lis.  Cic.  aspergi  infamiâ.  Cic); 
conspergére,  tr.  Cic.  (ex.  : 
conspergëre  aliqaid  aliqaâ  re. 
Cic.  voy.  PARâB.MEB) ,  Fosper- 
gëre,  tr.  Cic  Liv.  (ex.:  aliquem 
sanguine  nef ando.  Liv.  aliquem 
cruore.  Liv.  vestis  alicajas 
cruore  respersa.  Val.-Max.  voy. 
éclabousser);  operire,  tr. iacr. 
Nep.  Liv.  (ei.  :  fossam  fronde. 
Cœs.  sommas  amphoras  aaro. 
Nep.  classem  primo  impeta  in- 
genti  lapidum  saxorumque  nim- 
bo.  Liv.  fig.  contamelise  quibas 
operti  oppressiqae  sam.us.  Cic 
j'adicia  operta  dedecore.  Cic 
opertus  infamiâ.  Tac.)  ;  coo- 
perîre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  hu- 
mus spinis  cooperta  piscium. 
Cic.  fr.  Decii  corpus  cooper- 
tum,  telis.  Liv.  Pomptinum 
omne  velut  nube  locastaram 
coopertum..  Liv.  atrâ  nube  coo- 
pertus.  Tac.)  ;  obruëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  obr.  se  arenâ. 
Cic.  œgros  veste.  PiiVi.  miles 
niiribus  pruinisgae  obratu$. 
Liv.  Mgyptum  A»Î33  totà  œs- 
tate  obrutam  repletamque  te- 
net.  Cic.  fis.  obrai  œre  aliène. 
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Cie.  vulneribas  obratas.  Cic. 
integère,  tr.  Liv. (en.  :  ilt:rvsa 
nebula  saltum  omnem  salius- 
que  omnes  circa  intexit.  Liv.); 
complére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  • 
Dianam  [•  la  statue  de  Diane  •] 
coronis  et  floribas.  Cic.  cœde 
incendioque  cam-ta.  Liv.  ar- 
mis,  cadaveribus,  cruore  atqae 
tucta  omnia  compleri ,  Sali, 
cancta  fugâ  [•  de  fuyards  »] 
complentur.  Liv.);opplére,  tr. 
Ter.  Liv.  (ex.  :  lacrimis  os 
totam  sibi.  Ter.  nives  omnia 
oppleverant.  Liv.  oppletx  viœ 
[»  couvertes  de  monde  ■•].  Plin. 
j.  cœsi  hostes  decem  miiiapas- 
suum  cadaveribus  atque  armis 
opplevere.  Tac.)  ;  oblinëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  obi.  malas  ce- 
russa.  Plaut.  oblità  facie  [•  le 
visage  couvert  de  pâte  "]  vehi, 
ne  sol  neve  (rigas  teneram  cu- 
tem  lœdat.  Sen.  oblitus  an- 
guentis.  Cic  fr.  oblitas  cxno. 
Cornif.  fig.  villa  oblita  taba- 
lis. Varr.  actor  oblitus  divi- 
tiis.Hor.);  consternère,  tr. 
Cic.  etc. (ex.  :  constrata  omnia 
telis,  armis,  cadaveribus.  Sali, 
forum  corporibus  civiam  cœde 
nocturnâ.  Cic.  c.  nidum  mol- 
libus  plumis.  Plin.  totum  iter 
floribas  coronisque.  Cart.  sal- 
cos  lapide  ou perticis  salignisqae 
sarmentis  colligatis.Cato.  con- 
tabalationem  summum  la- 
teribus  latoqae.  Cœs.  taberna- 
cala  cœspitibus.  Cœs.  fig.  c. 
maria  classibas.  Liv.  lotus 
amnis  navigiis  constratus. 
Cart.)  ;  insterncre,  tr.  Lucr. 
Plin.  (ex.  :  torus  modice  ins- 
tratus [«  à  peine  couvert  ■■]. 
Saet.  instratas  pellibas  lecta- 
lus.  Capit.  instrata  cubilia 
fronde.  Lacr.)  ;  obducére 
("  étaler  de  façon  à  couvrir  ^), 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  obd.  tene- 
bras  clarissimis  rébus.  Cic. 
obd.  vestem  [■  couvrir  une 
plaie  "].  Tac.  cœlum  nubibus 
obdacitar.  Liv.)  ;  ornâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cœlum  astris 
distinctum  et  ornatam.  Cic.)  : 
adornàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
forum  magno  ornata.  Cic.  ar- 
bem  monumentis  [-  couvrir 
une  ville  de  beaux  monuments-!]. 
Saet.  pyxis  pretiosissimis  m,ar- 
garitis  adornata.  Cic.)  ;  cir- 
cumûuére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
gloriâ  circumfluens  [■  couvert 
de  gloire-].  Cic);  onerâre.tr. 
Ter.  Cic.etc.  (ex.:  oneratœ  auro 
[-  couvertes  de  bijoux  »].  Ter. 
aliqaem  onerâre  contumeliis. 
Cic.  voy.  accabler).  Pays  ;ou- 
vert  d'h.ibitations,  iocus  fre- 
quens  tectis.  Liv.  Ville  couvert» 
de  monuments,  nr6s  frequens 
œdificiis.  Liv.  Couvert  de  mon- 
tagnes, montibus  asper.  Curt- 
1  Protéger  à  l'aide  de  qqch. 
qu'on  met  au-dessus,  par  de- 
vant, en  avant.  Tegère,  tr. 
Cic.  Cœs.  etc.  (ex.  :  t.  ali- 
qaem.   Cœs.    aliqaem    armis. 
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Sali,  milea  muro  tectas.  Csfs 
teclo  latere  abscedére.  Ter.)  ; 
contegére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
capira  semis.  Aact.  b.  Afr. 
coria  centonihas.  Cses.  miwcu- 
ium  latiribas  latoqae.  des. 
locam  linteis.  Liv.)  JntegèTe, 
tr.  Csa.  Liv.  (ex.  :  reliquam 
partem  scrobis  viminibas  ac 
virgaltii .  Cxs  )  ;  obtegëre, 
ir.  Cxs.  (ex.  :  eam  partem  cas- 
trorum  vineis.  Cxs.);  prote- 
gère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aligaem 
scato.  Cses.  jacentem.  Cic.)  ; 
tuéri,  dép.  tr.  Cic.  i.voy.  pro- 
téger,    DÉFESDRE,      garantir)  ; 

defendère,  tr.  Cic.  etc.   (voy. 

PROTÉGER,        préserver)  ;       ŒU- 

Dîre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  Alpi- 
bas  Italiam  munierat  riatara. 
Cic.  mtinito  agmine   incedëre. 
Sali,  dextram   cerna  e/iw   ri- 
vas maniebat.  Liv.  hieme  qaa- 
ternis  tanicis  et  tibialibas  mu- 
niebatiir.  Saet.)  ;  ûrmàre,  tr. 
Sali.   Liv.  (ex.  :  castra  mani- 
mentis.  Liv.  ariem  prsesidiis. 
Sali.  Liv.  firmàre   corna  ma- 
gnis  eqaitam  copiis.  Liv.  aciem 
sabsidiis.  Liv.).  Allée  couverte, 
c.-à-d.   ombragée,     ambalatio 
tecta.   Sen.   Pays  couvert,  ioca 
opaca.  Plin.  J.  loca  impedita. 
Cœs.  Chemin   couvert  (t.  mil.), 
canicalas,     i,     m.    Cxs.     Par 
anal.  —  le  feu,  ignem  obraére. 
Liv.    (cf.    obratam   iyncm  re- 
linqaère.  Liv.).  —  la  terre,  oc- 
càre  agram.  Cul.  Fig.   —  qqn 
de  sa  protection,  aliqaem  taeri 
ac  defendëre.  Cic.  protegèreac 
de(endëre,     tegére    et    fovëre. 
Cic.  tatàri  et  conservàre.   Cic. 
Se  —  de  l'autorité  de  qqn,  no- 
men    alicajas    opponëre.    Cic. 
—  qqn  (lui  donner  une  garan- 
tie),  cavére  alicai  {aliqaà  re). 
Tac.   Il  Protéger  en  étant  car- 
dessus,    par    devant.    Tegere, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  itegëre  latus  ali- 
cai ou  alicaJLis.   Uor.  Aact.    b. 
Alex.);  contegére,  tr.  Liv.  (ex.: 
opat,    quod   vineis   contectam 
erat  [•  que  couvraient  les  man- 
telets   "].  Liv.   vehicalam  pel- 
libas  andiqae  contectam.Cart.); 
integère,   tr.    Liv.   etc.   (ex.  : 
cam  ;oci  altitadine  tam  vallo 
etiam    integi    Romanos.    Liv. 
ventricalas     at<fue      intestina 
pingai  ac   tenai  omento    inte- 
gantar.  Plin.].     ||     (Par  ext.) 
Couvrir    une  dépense,   impen- 
sam  vincére.  Col.  —  une  perte, 
resarâre  damnam.  Cic.  La  re- 
cette ne  couvre  pas  la  dépense, 
voy.     COMPENSER.   ^   Cacher  en 
mettant  qqch.    par-dessus,  par 
devant.    Tegére.  tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :  t.  scapalas.    Plaat.  (lagi- 
tia  parietibas  tegebantar.  Cic. 
nox  tegit   inceptam.  Liv.    tar- 
pia  facta  oratione  tegëre.  Sali. 
honestà     prxscriptione      rem 
tarpem  tegére.   Cses.   triamphi 
nomine     tegëre    atqae    velâre 
cupiditatem  saam.  Cic.  crade- 
lissimam  nomen  tyranni  ha- 
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manitate  tegebat.  Nep.  qaod 
ne  mendacio  qaidein  tegëre 
possis.  Cic.  involacris  simala- 
tionum  tegi.  Cic.  tecta  verba 
['  mots  couverts  •].  Cic.)  ;  ob- 
tegére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  tar- 
pitadinem  adolescentûe  obs- 
caritate.  Cic);  velâre,  tr.  Cic. 
Tac.  (ex.  :  v.  corpus.  Cic.  pal- 
lia capot.  Sen.  togâ  velatat. 
Liv.  capite  velato.  Cic.  Liv.  fij. 
odiam  fallacibas  blanditiis. 
Tac.)  ;    obvolvére,    tr.    Uor. 

(VOy.        ENVELOPPER,       VOILER); 

OCCUltâre  (•  couvrir  soigneu- 
sement et  ^g.  dissimuler  soi- 
gneusement •  ),  tr.  Cses.  Cic. 
(ex.  :  occuiWre  se  post  montem. 
Cxs.  fagam  occaltàre  Cxs.]; 
obtendèie ,  tr  .  Cic.  etc. 
(ex.  :  coria  manientibas. 
Cart.  au  fig.  rationem  obten- 
dëre  tarpitadini.  Cic.  maltis 
simulationum  involacris  tegi- 
tar  et  qaasi  velis  ^uibasdam 
obtenditur  aniascajasque  na- 
tura.Cic.[ad.Q.fr.l,.'),  151  voy. 
VOILER,     masquer).    Une    haine 


couverte,  occuifam  odiam.  Cic. 
Fig.  A  mots  couverts,  obscure, 
adv.  Cic.  perplexe,  adv.  Liv. 
—  la  voix  de  qqn,  alicai  obs- 
trepëre.  Tac.  On  couvre  la 
voix  du  déoemvir,  deoemviro 
obstrepitar.  Liv.  (III,  l*^ ,  3). 
Etre  couvert  par  la  prescrip- 
tion, intercidère,  intr.  Jet.  \\ 
Cacher  en  étant  par-dessus,  par 
devant.  Tegére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (agientem  silvse  texerant. 
Cses.  nebala  matatina  texerat 
inceptam.  Liv.).  Voy.   cacher, 

DISSIMULER,      MASQUER.       Le      ciel 

est  couvert  de  nuages  et  absol. 

est  couvert,  involatas   est  na- 

bibas  dies.   Sen.    Le   temps  se 

couvre,  nabilare    cœpit.    Varr. 

Ses    yeux    se     couvrent     d'un 

nuage  de  tristesse,    ocnii   tris- 

titiasqaoddam  nabilam  dacant. 

Qaint.  (\l,  3,  75). 
covendeur,   s.   m.   Chacun  de 

ceux  qui  vendent  ensemble  un 

objet  possédé  en  commun.  Qai 
cu/n  aliqao   aliqaid  vendit.  A. 

coxal,  aie,  adj.  (Anat.)  Relatif 
à  la  hanche.  L'os  coxal,  coxen- 
di.r,  dicis,  t.  Plaat. 

coxalgie,  s.  f.  (Médec.)  Tumeur 
blanche  de  la  hanche.  Coxen- 
dicis  dolor  et  coxendicam  do- 
lores.  Plin. 

coyau,  s.  m.  Pièce  de  bois,  for- 
mant l'avance  de  l'égout  du 
toit.  Delicia  et  deliqaia,  x,  f. 
Vitr.  Muni  de  —,  deliciutas,  a, 
um,  adj.  Paal.  ex  Fest. 

crabe,  s.  m.  Nom  vulgaire  de 
divers  crustacés.  Cancer,  cri, 
m.  Plin.  Carabas.i,  m.  Plin.  1 
(P.  anal.)  Sorte  de  chancre  à 
la  plante  dos  pieds.  Cancer, 
gén.  cancri  et  canceris,  m. 
Gels. 

crabron,  s.  m.  Frelon  (arch,). 
Voy.  ce  mot.  ||  Fig.  Critique, 
Oînseur.  Voy.  ces  mots. 

crac     interj.   Exclamation    fa- 
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milière.  Un   —,    (ragor,   orij- 
m.  .San.  crépitas,  us,  m.  Mart- 
Faire  — ,  crepàre,    intr.   Plaat- 
crachat,    s.    m.    Salive  rejeté» 
par    la    bouche.  Spatam,  i,  n. 
Petr.  Cels.    Pytisma,  matis,  n. 
Vitr.  Jav.  Pargamentam   oris. 
Sen.    —    purulent,    pnralenta 
exscreatio.      Plin.     exscreatio 
paris.  Plin.    spatam  paralen- 
tam.  Cels.  Rendre    des  —    pu- 
rulents, puralenta    exscreàre, 
exspaëre    ou    «.rtnssïre.    Plin. 
Couvrir    qqn     do   —,   inspaëre 
alicai.    Sen.   spato    respergere 
(aliciijus  os).  Val-Max. 
crache,  s.  f.  Arch.  Voy.  crachat. 
crachement ,  s.   m.  Rejet  par 
la  bouche     d'une   matière   ex- 
pectorée.   Exscreatio,    onis,  t. 
Plin.  Exscreatas,  as,  m.  Plin. 
—  de  sang,  sangainis  exscrea- 
tio. Plin.    {e.x-spaitio.  Plin.  re- 
jectio.  Plin).  Toux    sèche  non 
accompagnée  de  — ,  sicca  (ussis 
qax  nihU  emolitar.  Cels.  Avoir 
des  crachements  de  sang,  voy. 
CRACHER.  S'il  y   a    —   de  sang, 
sangais  si  exscrcetar   ou  re^i- 
ciatar.  Plin.   si  sangais  ex  ore 
ou  ex  (aacibas  processit.   Cels. 
cracher,   v.   inV.   et   tr.   ||    V. 
intr.    Rejeter    la    salive    de  la 
bouche.   Exscreàre,    intr.    Ov. 
Cels.  Spaëre,  intr.   Cels.  Plin. 
E.vspaëre,    intr.     l'arr.     Plin. 
Despaëre,    intr.      Varr.     Liv. 
(particul.    pour    détourner   un 
mal).    Conspacre,    intr.   Petr. 
Spat&re,  intr.  Plaat.  Ov.  Spu- 
tum.  edëre.   Cels.   (Cette    subs- 
tance)  fait    cracher,    exscrea- 
tiones   faciles  facit.   Cels.    ou 
exscreationibas  prodest.    Plin. 
Do    façon    qu'on    ne  le   vit  pas 
—,  ut  nalla   oris   excrementa 
viserentar.    Tac.    Spécialt.   — 
au  nez,  au   visage    de   qqn  (en 
signe    de    mépris),     conspaëtfe 
aliqaem.    Petr.  in  (aritm  ali- 
cajas  inspaëre.  Sen.  a/icu/o6  OS 
spato     respergere.     V<il.-M<ix. 
conspatare  aliqaem.  'l'ef.  Cic. 
Cracher    sur     les    mœurs     (de 
qqn),  despaëre  in  mores.  Plin. 
—  sur  les  richesses  (en  faire  fi), 
despaëre     divitias.  Mart.   (Par 
ext.)  —  sur  qqch.,  aliqaid  res- 
paëre.  Cic.  1  V.  tr.  Rejeter  (ce 
qu'on  a  dans  la  bouche).   Res- 
paëre,  tr.    Cic.    Exspaëre,    tr. 
Plin.  Spaëre,ir .  Virg .  Exscreàre , 
tr.  Cels.  Evomëre,  tr.Cels.  Rcji- 
cere,  tr.  Plin.   Spécialt.   —  du 
sang,  sangainem  exscreàre  (ou 
exspaëre    ou     rejicëre).    Plin. 
spatare.  Plaat.exscreare  craen- 
ta.    Plin.    Une  toux    fréquento 
fait  —  le  sang,  (reqaens  iussis 
sangainem  extandit.  Cels.  per 
tassim     exscreatUr      sangais. 
Cels.  —  de  la  poussière,  tcrram 
spaëre    ore.    Virg.    Qu'on  peut 
facilement  — ,    exscreahilis,   e, 
adj.  Plin.  ||  (Fig.Famil.)  Cra- 
cher sa  bile,  sa  colère,  evomerc 
acerbitatis  viras.    Cic.  omnem 
iram  in  aliqaem.  Ter.   —    son 
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fait  à  qqn,  saTis  le   micher  (lui 
ùiro  son  fait  sans  hésiter),  voy. 
FAIT.  Etre  lo  portrait  tout  cra- 
l'hé    do    qqn    (ressemblant   du 
l>remier  joi),    ore   alirjuem  re- 
(erre.  Virij.  Voy.  portrait. 
cracheur,   euse,    s.    m.    et  f. 
l'elui,  celle  qui  crache  souvent. 
.(oi  ('{1^)  cxscreat    ou  spatat. 
.1.    Screator,    oris,  ni.     l'iaat. 
.'^patator,  oris,  m.  Plaat. 
crachoter,   v.  intr.    Avoir    un 
petit  crachementrépété.  Crebra 
spiita  edèrc.    A.    Iteram    atqae 
itertim  spatâre.  A. 
craie,  s.  f.  Carbonate  de  chaux 
iimorphe.    Creta,    x,   f.    Varr. 
Abondant  en    — ,  cretosas,    a, 
am,  adj.  Ov.  \\  Spécialt.   Varr. 
Marchand  de  — ,cretarius  nego- 
tiator.  [nscr.  Commerce  de  — , 
,irs  cretaria.  Inscr.  Magasin  do 
-,  cretaria,  se,  f.  Karr. Bâton  de 
•otte    substance    pour      écrire. 
I  reta,  se,  f.  Hor.    Blanchi   à  la 
—,  cretatus.  a,  am,  adj.  Plin. 
Jav.    Tracer    à  la    — ,  oblinëre 
rretâ,    Mart. 
craindre,  v.  tr.  Tendre    à  évi- 
i.-r  (qqch.  ou  qqn.  dont    on  at- 
IrMid  qq.  mal).  Il   Craindreqqch. 
Metuére,  tr.  Cic.  etc.  {en.  :  m. 
nmbram  suam.Cic.morbos.  Cic. 
m.  cum    his    in  prœlio  dimicà- 
r^.  Cornif.)  ;  timére,   tr.  Cic. 
■te. (ex.:  niixil  timeo  nisi  vivére. 
Sen.  tin\eo    nomen    referre    in 
tabalas.    Cic.    tantœ  magnitu- 
ilinis    flumini  exercitam   deji- 
r.jre.  C.vs.)  ;   verêri,   dép.   tr. 
l'cr.   Cic.    (ex.  :  v.    conspectum 
jiatris.  Ter.  bella  Gallica.    Cic. 
r.  dicëre.  Ter.  qaos   inter§,clre 
vereretur.  Cœs.  multi  (amam, 
':onscientiam   paaci    verentar. 
Plin.  j.)  ;  cavére,  intr.    ot  tr. 
Cic.  etc.   (e.\.  :    cavére   ab  insi- 
diis.    Sali,    a    veneno.  Cic.    c. 
maltim.    Cic.  omnia.    Cic.   ca- 
venda  etiam  gloriœ  capiditas. 
Cic.    cave   sis    r)xentiare.    Cic. 
cave  ignoscas.  Cic.  voy.  éviter, 
[prendre]    garde)  ;     refugêre, 
tr.    Cic.    etc.   (ex.  ;   periculam. 
Asin.  Poil.  ap.  Cic.  a   dicendo 
[■.  craindre  de  prendre   la  pa- 
role   »].  Cic.)  ;    defugére,    tr. 
Cic.  etc.  [d.  prceliam.  Cses.  voy. 

[se]  DÉROBER,  [se]  30USTR.AIRE 
à]);  formidâre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  PEUR,  [s'j  effrayer)  ;  re- 
i'ormidâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
bellam.  Cic.  animas  ea  dicëre 
reformidat,  qaœ. . .  Cic.  abs. 
vide  qaam  non  reformidem. 
Cic.)  ;  recusàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nullam  periculam  reca- 
sâre.  Cic.  mori  non  recasâre. 
Cic.  voy.  REFUSER,  repousser)  ; 
parcëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
neqae  parcetar  labori,  Cic.  )  ; 
verecundàri  [pr.  «  éprouver 
un  sentiment  da  tjêne  •),  dép. 
tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  :  v.  in  pa- 
blicam,  prodire.  Cic.  [de  Or.  II, 
2ii0).  Je  ne  crains  pas  de  ..., 
non  dubito  ou  non  vereor  ou 
non      mihi      verecandise      est 
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ou  non  me  padet  {aliquid  la- 
cère). Cic.  Craignant  si  pi'U 
la  mort,  que...,  ita  non  timi- 
das  ad  niortcm,  ut. . .  Cic. 
Il  Craindre  qqn.  Metuére,  tr. 
Cic. etc.  (ex.  :  m.  aliqaem.Cic.); 
timére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
aliquem.  Cic.  Nep.  inter  se. 
Nep.);  veréri,  dép.  tr.  Ter. 
Cic.  etc.  lex.;  v.  hostem.  Cses.); 
reforwidàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem.  Cic).  Il  n'y  a 
dans  notre  voisinage  aucun  en- 
nemi qut^  nous  ayons  à  crain- 
dre, nallus  est  in  propinqao 
hostium  m,etas.  lÀv.  Tant  il 
s'est  fait  —  !  tantam  sui  timo- 
rem  injecit.  Cic.  ^  Considérer 
qqch.  fie  fâcheux  comme  plus 
ou  moins  prochain.  Metuére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  m.  insidias 
ab  aliquo.  Cic.  m.orbos  ex  ali- 
qaâ  re.  Cic.  periculam  ex  ils. 
Sali,  simal  tantam  in  medio 
crescentem  molem  sibi  ac  pos- 
teris  metaebat.  Liv.  [I,  9,  13]. 
m.  de  sua  vita.  Cic.  mœnibus 
patrise,  castris.  Liv.  o  puer  ut 
sis  [*  que  tu  no  sois  pas  "]  vi- 
talis  metao.  Hor.  m.etuo  ne  non 
sit  sarda.  Plaat.  ei,  postqaam 
pauciores  sunt,  metaimus  ne 
sint  superiores.  Corni(.)  ;  ti- 
mére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. insi- 
dias, periculam.  Cart.  nihil 
timeo  nisi  vivëre.  Sen.  aliquid 
frustra  [•  sans  raison  .]  ti- 
mére. Cic.  [cf.  ambras  timére. 
Cic.].  t.  altima.  Cic.  qaid  ti- 
meas  scio.  Ter.  nikil  minus 
qaam  taie  quicqaam  timens. 
Liv.  omnia  ab  ou  ex  aliqao. 
Cic.  furem  caulibus  et  pomis 
[»  pour  ses  légumes  et  pour 
ses  fruits  •].  Juv.  quid  pro 
qaoqae  timendamsit.  Brut.  ap. 
Cic.  timens  ne  suo  corpori  pos- 
set  accidére.  Cic.  neque  tintè- 
rent ne  circamvenirentar.  Cœs. 
timeo,  ne  non  impetrem.  Cic. 
timeo,  ut  sastineas.  Cic.  t. 
sibi.  Cses.  ejus  vitse.  Ter.  liber- 
tati.  Sali.) -.extimescère,  intr. 
et  tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  :  de  ca- 
pite    (ortunisque.      Cic.    voy. 

[S'I    EFFRAYER     [de],     REDOUTER)  J 

pertimescêre,  tr.  Cic.  etc. 
voy.  REDOUTER  [vivemeut])  ; 
veréri,  dép.  tr.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  V.  periculam.  Cses.  sup- 
pliciam  ab  aliquo.  Cornif. 
vereor,  ne  sit  turpe  timére. 
Cic.  vereor,  ne  hœc  quoque 
Isetitia  vana  évadât.  Liv.  lit- 
teris  tais  intellexi  te  veréri,  ne 
superiores  milii  redditse  non 
essent.  Cic.  illa  duo  vereor, 
ut  tibi  possim  concedëre.  Cic. 
non  vereor,  ne  non  scribendo 
te  expleam.  Cic.)  ;  formidâ- 
re, tr.  Cic.  etc.  (voy. 
PEUR,  [s']  effrayer)  ;  reformi- 
dàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  re- 
douter) ;  exspectâre,  tr.  Cic. 
(voy.  appréhender).  Qui  est  à 
— ,  voy.  redoutable.  Nous  ne 
craignons  rien,  sine  timoré  su- 
mas.    Cic.  Voy.    CRAINTE,    PEUR, 
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I.SQUIÉTUDE,  Vous  n'avoz  rien  à 

—  de  moi,  nihil  tibi  est  a  me 
periculi.  Cic.Oa  n'a  rien  à —  do 
lui,  pericalum  ab  eo  nullam 
est.  Cic.  Notre  époque  a  moins 
à  —  des  guerres  étrangères  que 
des  occasions  de  plaisir  qui 
s'offrent  do  toutes  part^,  non 
tantam  ab  hostibus  armalis 
setati  nostrse  periculam  est 
qaam  ab  circamfasis  undiqae 
voluptatibas.  Sen.  Commencer 
à  — ,  ad  timorem  se  conver- 
tëre.  Cic.  —  un  peu,  —  au 
fond  de  son  cœur,  subtimére, 
tr.  Cic.  (Phil.,  2,  36).  sabve- 
rëri,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  :  sabv. 
interdum,  ne  te  deleciet  tarda 
decessio.  Cic.  (ep.  IV,  10,  1]). 
Ils  commencent  à  —  que,  in 
timorem perveniunt,  ne. . .  Cic. 
Faire  —  à  qqn  que,  aliqaem 
in  eam  metuni  adducëre,  ut . . . 
Cic.  Il  est  à  —,  il  y  a  lieu  de 

—  que...,  iimendum,  est  ou 
periculum  est,  ne...  Cic.  Ne 
rien  — ,bonain  animam  habê- 
re.  Plaut.  Ter.  Cic.  bono  esse 
animo.    Cic.     N'avoir    rien     à 

—  (de  qqn,  da  qqch.),  ta- 
tum,  esse  [ab  aliqao,  ab  aliqaâ 
re).  Cic.  Uses.  11  assura  que  son 
client  n'a  rien  à  —  de  la  jus- 
tice criminelle,  a  secari  negat 
ei  esse  periculum.  Cic.  Cesser 
de  — ,  timére  desinëre.  Cic. 
metam  ou  timorem  omittëre. 
Cic.  Ne  crains  rien,  bonam 
animam  habe.  Ter.  Cic.  bono 
sis  animo.  Com.  noli  timére. 
Cic.    omitte  timorem.  Cic. 

crainte,  s.  f.  Tendance  à  évi- 
ter qqch.  ou  qqn  dont  on  attend 
du  mal.  Timor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  animas,  ex.  : 
metus  ac  timor  [•  une  lâche 
crainte  "].  Cic.  csecus.  Cic. 
Phsed.  t.  a  principibaa  suis. 
Liv.  [XLV,  26,  7].  t.  de  illo 
meus.  Brat.  ap.  Cic.  alicajas. 

Cic.  voy.  TIMIDITÉ,  PUSILLANIMI- 
TÉ) ;  metus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  metam,  in  quo  nanc  est, 
adimëre.  Ter.  metus  alicujus 
ou  alicajas  rei.  Cic.  metus  ab 
aliquà  re.  Liv.  hostilis  ['  que 
l'on  a  des  ennemis  "].  Liv.  m. 
regius  [«  qu'inspire  le  roi  =]. 
Liv.  m.  propter  aliquem  ou  de 
aliquo  ["  que  l'on  éprouve 
pour  qqn  '].  Cic.  afferre  ali- 
cai  metam.  Cic.  alicai  metam 
facëre  (en  pari,  d'une  circonst.]. 
Liv.  Qaint.  deponëre  m.etam. 
Cic.  amovëre  metam.  Ter.  Cic. 
ardêre  cam  capiditate,  tam 
meta.  Cic.  cadit  in  aliqaem 
metas.  Cic.  capit  aliquem  me- 
tus. Liv.  metus  Romani  norni- 
nis  comprimit  aliquem.  Liv. 
conjicére  aliqaem  in  tantam 
metum,  at...  Liv.  simal  et 
siti  et  aqase  meta  cruciâri.  Cels. 
dejicëre  metum  Sicilise  damna- 
tione  ejas.  Cic.  demëre  (ratris 
metam  et  metum  omnem.  Liv. 
in  meta  esse  propter  aliqaem- 
I    Ter.  eripërs  metam.   Cic.    pn. 
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•jére  sibi  metam.  Lii'.  incatère 
iilicui  ma'jnum  tiifUim.  L'a-I. 
afi.  Cic.  injicêre  alicui  rnefnm. 
Cst$.  his  Ui-abat  omnem  valne- 
rum  metam  nobilitas  mortis 
et  gloria.  Cic.  redire  in  mefam. 
Plin.  j.)  ;  verecundia.  ee,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  v-  turpitadinis 
U  la  crainte  du  déshonneur  •]. 
Cic.  voy.  aussi  timidité  [ex- 
cessive •}  Qui  ressent  de  la  — , 
timidus,  a.  am,  adj.  Cic.  Vov. 

CBAISTIF,  EFFRAYER.  AVSC  ,  ti- 
mide, adv.  Cic.  timido  ani- 
ma. Cic.  pavidê,  adv.  Liv.  Qui 
est  sans  — ,  metu  vacaas  ou 
solatus.  Cic.  aadax.  Cic.  Sans 
—  au  sujet  de  qqch.,  seca- 
ros  de  aliqua  re.  Cic.  Etre 
sans  — ,  sine  meta  ou  timoré 
esse.  Cic.  meta  vacàre.  Cic. 
bono  animo  esse.  Liv.  bonam 
unimum  habêre.  Cic.  animo 
adesse.  Ter.  Cic.  Sans  — ,  sine 
fneta  ou  timoré.  Cic  aadacter, 
adv.  Cic.  L'absence  de  — ,  me- 
tas  nallas.  Cic.  securitas,  atis, 
f.  Cic.  11  (P.  ext.)  Timidité  de- 
vant un  adversaire,  un  supé- 
rieur. Timiditas,  atis,  f.  Cic. 
(voy.  TiMiDiTt  ;  pudor,  oris, 
m.  Cic.  (ex.  :p.  existimationis 
[-  de  l'opinionpublique  •].  Cic. 
voy.  respect)  ;  verecundia, 
ae'("  crainte  respectueuse  •),  f. 
Cic.  (eï .  :  v.  deoram.  Liv.  le- 
gam.  Cic.  patris.  Liv.  voy.  res- 
pect) ;  revereDtia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  r.  j'adicam.  Cic.  ad- 
versas  homines.  Cic.)  ;  reli- 
g:JO,onis(- crainte  relisiouse  -), 
t.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum  sammà 
religione,  tam  siimmo  meta  la- 
gam  et  jadidoram  tenêri.  Cic. 
injicëre  alicai  religionem.  Cic. 
eam  religionem  animis  exi- 
mére.  Liv.).'  Crainte  supersti- 
tieuse de  qqch .,  religio  alicajas 
rei-Lif.  Sans  — ,  impavide,  adv. 
Lii'.aodac«er,adv.Cic.;i!)erê,adv. 
Cic.Quiaperdu,  abjure  toute  —, 
Oblitas  padoris  et  verecandiœ. 
Cic.  sine  padore.  Cic.  impa- 
denter,  adv.  Cic.  Avoir  uns  — 
respectueuse  (de  qqn),  vereri 
aliqaem.  Cic.  verecandiam  ha- 
bêre alicajas.  Cic.  aliqaem  re- 
vereri.  Cic.  reverentiam  adhi- 
bere  adversas  aliqaem.  Cic.  \\ 
(Par  anal.>Des  chiens  qui  chas- 
sent en  —  (sans  confiance). 
Voy.  CONPIA.SCE.  1  Action  de 
considérer  comme  plus  ou  moins 
prochain  ce  dont  on  attend  qq. 
mal.  Timor,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  animas,  forti- 
tado,  aadacia,  fidacia,  spes. 
ex.  :  afficére  alirpinm  m,axi- 
mo  ou  sammo  timoré  [en 
pari,  d'un éven.].  Brut.  eÉ  Cass. 
ap.  Cic.  timorem  si  qaem  ha- 
betis  deponite.  Cic.  dempto  ti- 
moré, Liv.  hominibas  pertur- 
hatis  inanem  religionem  timo- 
remqae  dejicëre.  Cic.  hano  mitd 
timorem  eripe.  Cic.  neqae 
tanti  sam  animi,  ut...  neqae 
tan'i    timorit,    ut...    Cic.    ea  ' 
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'icstas]  go»»  scqaitar  magno  est 
\n  timoré  [•  fait  concevoir  dt' 
grandes  craintes  •].  Cic.  qao 
minore  essent  timoré  [-  pour 
diminuer  leur^  craintes  ']. 
Cses.  timoré  pxne  exterritas. 
Cxs.  guas  [reî]  mihi  qaoqae  fa- 
cit  timorem.  Plane,  ap.  Cic. 
itaqai  non  solam  spem  in  eo 
liabebant  maximam,  sed  etiai» 
timortfm,  qaod  et  obesse  plari- 
mam  et  prodesse  poterat.  Nep. 
tantas  eo  facto  timor  incessit, 
ut...  Cars,  magnasomniam  in- 
cessit tinxor  animas.  Cses.  timor 
incatitar  aut  ex  ipsoram  peri- 
calis,  aat  ex  commanibas.  Cic. 
injicëre  timorem  Parthis.  Cic. 
omitte  [-  bannis  -]  timorem. 
Cic.quem  timorem  adventas  Cse- 
saris  sastalit['  dissipa-] .  Caîs. 
Cses.  recreare  seex  magno  timo- 
ré. Cic.  timor  patribas  incessit 
ne.,  .civitatem  vis  aliqaa  externa 
adoriretar.  Liv.  [1,  17,  A],  sed 
vincit  atilitas  pleramqae,  cam 
sabest  ille  timor  eâ  neglectâ 
ne  dignitatem  gaidem  posse 
retineri.  Cic.  [de  orat.,  II, 
33I4].  au  plur.  malti  et  varii 
timorés.  lÀv.  cai.  qaia  pri- 
vato  sant  oppositi  timorés, 
dantar  imperia.  Cic.};  metus, 
us,  va.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  spes, 
confidentia,  ex.  :  conjicëre  ali- 
qaem in  tantam  metam,  at... 
Liv.  defendére  provinciam  non 
modo  a  calamitate,  sed  etiam 
a  metu  calamitatis.  Cic.  jam 
omnes  isti,  qui  portendantar, 
metas  extingaentar.  Cic.  ne 
mortis  qaidem  meta  inclinari. 
Liv.  inferre  majorem  metam. 
Cic.  perfasas  ultimi  sapplicii 
meta.  Liv.  paalam  respirâre  a 
meta  coepit.  Cic.  terrëre  ali- 
qaem meta  mortis  [ou  sappli- 
cii]. Cart.  hsec  vox  metam  in- 
j'ecit  imperata  recasandi.  Liv. 
semper  sant  in  meta,  ne... 
Cic)  ;  terror,    oris,    m.   Cic. 

etc.     (voy.      EFFROI,      ÉPOUVANTE, 

TERREUR);  pa.vor,  oris  ('émo- 
tion vive,  crainte  ■•},    m.    Cic. 

etc.    (voy.     EFFROI,    ÉPOUVANTE)  : 

trepidàtio,  onis  {•  agitation 
causée  par  la  peur  »).  f.  Cic. 
etc.  (voy.  effarement);  borror, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (voy.  effroi, 
épouvante)  ;  forwido,  inis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  peur,  effroi, 
épouvante);  ignavia,  se,  f. 
Cic.  (voy.  mollesse,  lâcheté). 
[1  Loc.  Dans  la  —  de  qqch,, 
ae  —  daqqcli.,  metu  ou  formi- 
dine  {alicajas  rei).  Sali.  Hor. 
Dans  cette  — ,  koc  verens.  Cic. 
id  mctaens.  Virg.  Dans  la  — 
d'un  accident,  ne  casas  acci- 
dat.  Cic.  Do  —  de  ne  pouvoir 
pas,  Veritas  at  posset...  Cses. 
Absolt.  Famil.  —  de  (suivi 
d'un  nom  de  chose  et  d'un  in- 
fiiiitiO,  meta  et  le  gén.  ne  (et 
lo  .Subj.).  Cic.  Liv.  —  de  pis, 
majas  ne  eveniat  maium. 
Phsrd.  11  Loc.  conj.  Dans  la 
— ,  do  —  que,  ne  (et  le  Subj.). 
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Cic.  06  eanx  caasam,  ne  (et  la 
Subj.).  Sali. 

craintif,  ive,  adj.  Porté  à  la 
crainte.  Timidas,  a,  am,  adj.  I 
Cic.  J'avidas.  a,  am,  adj,  Liv.  ■ 
Formidolosas,a,  am,  adj.  Cic. 
Caractère  — ,  animas  timidas  ou 
pai'idas.  Cic.  Etre  d'un  carac- 
tère — ,  omnia  pavcre.  Cic. 
Voy.  peureux. 

craintivement,  adv.  D'une 
manière  craintive.  Timide, 
adv.  Cic.  Pavide,  adv.  Liv. 
Saet.  Trepidanter,  adv.  Cxs. 

crambe  ou  crambé,  s.  m. 
Nom  scientifique  du  S'aura 
chou,  et  spécialement  du  chou 
marin.  Crambe,  es,  f.  Plin. 

cramoisi,  ie,  adj.  Qui  est  d'un 
rouiie  foncé  éclatant.  Rabi- 
candas,  a,  am,  adj.  Plin.  Par- 
pareas,a,  um, adj. Cic. Purpureo 
colore  ou  acerrimo  rabore. 
Sen.  Il  (Substantivt.)  Rabor, 
oris,  m.  Plin.  1  (P.  ext.)  Qui 
est  d'une  couleur  éclatante. 
Claro  colore.  Lacr.  Parpareas, 
a,  am,  adj.  Hor.  Floridas,  a, 
am,  adj.  Plin.  Nitens,   p.   adj. 

Liv.    Voy.    BRILLANT,     ÉCLATANT. 

Il  a  un  visage  — ,  muitus  ore 
toto  rabor.  .'>en.  \\  (Fig.)  Sot 
en  —  (d'une  manière  insigne), 
stiiitior     staltissimo.       Plaat. 

crampe,  adj.  et  s.  f.  ||  Adj. 
Recourbé,  crochu  (arch.).  Voy. 
ces  mots.  1  S.  f.  (Techn.)  Sorte 
do  crampon.  Voy.  crampon.  1 
Contraction  douloureuse  des 
muscles  du  bras,  de  la  jambe. 
Spasmas,  i,  m.  Cels.Plin.  Spas- 
ma,  matis,  n.  Plin.  Nervo- 
ram  distentio  ou  rigor.  Cels. 
Si  l'on  est  pris  d'une  — ,  si 
nervi  tendantar.  Plin.  Sujet 
aux  —,  spasticas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Avoir  une  — ,  spasmo 
vexàri.  Cels.  Souvent  on  res- 
sent dos  crampes  dans  les  jam- 
be» et  dans  les  mains,  ssepc 
crara  manusqae  contrahan- 
tar.  Cels.  (cf.  abi  segro  crara 
contraliantur.  Cels.).  \\  P. 
anal.  —  do  l'estomac.  Spas- 
mas  stomachi.  Cels.  Morbat 
cardiacas.  Cels. 

crampon,  s.  m.  Pièce  de  fer 
recourbée  qui  sert  à  retenir 
fortement.  Fibala,  se,  f.  Cœs. 
(cf.  binis  (ibalis  distinebantar. 
Cass.).Uncas,  i,  m.  C'ato.  Ansa 
ferrea.  Vitr.  Fixer  avec  des  — , 
fibalis  vinclre {aliqaid)  oxiancis 
incladëre.  Cœs.  Vitr. 

cramponner,  v.  tr.  Fixer  au 
moyen  do  crampons.  Fibalis 
vinclre  [aliqaidj.  Cœs.  Voy. 
CRAMPON.  Il  (P. ext.  Famil.)  Se— 
àq'|ch.(3'y  accrocher  fortement), 
firmiter  adhœrescére  alicai  rei, 
Cic.  firmiter  aliqaid  prehen- 
dire  ou  apprehendêre  {mani- 
baa).  Cic.  Qui  se  cramponne 
aux  aspérités  d'une  ro;he, 
prensam  ancis  manibas  capita 
aspera  montis.  Virg.  Se  —  à 
qqn,  gressibas  (alicajas)  adhse~ 
rescëre.    Tac.    Fig.    Se    cram- 
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|i  iinor  à  qqch.,  adheerescëre 
nliriii  rci.  Cic. 

.  cran,  s.  m.  Kiitaillo  pour 
>  rvir    (l'arrêt.    Incisara,  œ,  f. 

/'(in.     Voy.    ENTAILLE.      ||      Daos 

nriii  pièce  donwlâo,  chacune  dos 
■  iitaiUes  qui  se  trouvent  entre 
I  ■;  doiits.ûens,  dentis,  m.  Vitr. 
l'Un.  Fig.  Il  est  moiué  d'un  — 
(d'an  dogré),voy.  degré.  Baisser 
(l'un  —  {lo  prendre  moins  haut), 
1 .  i'(<a  sabmMcre.  Scn.  ||  (['. 
.■\l.)  Chacun  des  trous  d'une 
riiurroie.  Voy.  trou. 
;.  cran,  s.  m.  Nom  vulgaire  du 
r.iifort  sauvage.  Voy.  raifort. 
! .  crâne  (lat.  post.  craniam, 
gr.  xpàviov),  s.  m.  Boîte  osseuse 
de  la  tête.  Calva,  ,v,  f.  Liv. 
iJaWaria,  se,  f.  Cels.  l'iin.  Boire 
dans  des  — ,  bibëre  in  ossibus 
rapitum.  FLor.  \\  (P.ext.)  Avoir 
le  —  étroit  (l'intelligence  peu 
développée), /lebefi  ingenio  esse. 
l'ic. 

'-.  crâne,  s.  m.  (Famil.)  Tapa- 
-nii-  (arch.).  Voy.  ce  mot.  ^ 
I  nlui  qui  montre  qqch.  de  très 
i]aidé.lIomo  ferox.  Liv.promp- 
liif..  Liv.  Voy.  DÉCIDÉ.  Il  Ad- 
jertivt.  Petalans  et  aadax.Cic. 
Au'   — ,    vigor   in   valta.    Liv. 

V.iV.    DÉCIDÉ,  RÉSOLU. 

crânement,  adv.  D'une  ma- 
nière  crâne.   Voy.  résolument. 

:;rânerie,  s.  f.  Manière  d'être 
(Il  celui  qui  est  crâne.  Aadacia, 
.,-.  f.  Cic. 

irapaud,  s.  m.  Reptile  batra- 
cien. Bu^o,  onis,  m.  Virg.  || 
Sauter  comme  un  — ,  sabsilira, 
intr.  Plin.  Voy.  sautiller.  Laid 
comme  un  — ,  insignis  ad  de- 
formitatem.  Cœs.  Pierre  de — , 

(VOy.       CRAPAUDINE.      LOC.     pTOV  . 

Avaler  un  —  (accepter  une 
::hos6  très  pénible),  molestiam 
ilevorûre  .  Cic.  Voy.  avaler.  || 
(Fis.)  En  pari,  d'un  petit  homme 
iaiii,  d'un    gamin.    Allex  viri. 

!  Plaut.    Pasillas    paer.     Cato. 

\  Pasio,  onis,  m.  Cic. 

crapaudine,  s.  f.  Pétrification, 
dite  aussi  pierre  de  crapaud. 
IkUrachites,  se,  m.  Plin.  1  Loup 
de  mer,  sorte  de  poisson.  Voy. 
LOUP.   Il   Plante  fétide.  Siden- 

^  tis,  tidis,  f.   Plin. 

crapule,    s.    f.    Excès    de    vin 

■  (arch.).  Crapula,  as,  f.  Liv.  Lu- 
bido  ganeœ.  Sali.  Se  plonger 
ou  vivre  dans  la  — ,  in  ganea 
lastrisque  setatem  agëre.  Liv. 
Il  (P.  ext.)  Débauche  grossière. 
stapram,  i,  n.  Cic.  tipurcitia, 
<e,  r.  Lucr.  t  (Trivialt.)  Classe 
ilo  gens  qui  se  plaisent  à  vivre 
dans  la  crapule.  Collavio  ho- 
minnm.  Cic.  Mali  ou  perditi 
komines.  Cic.  Sordes  nrbis. 
L'ic.  Aimer  la  — ,  sordibas  ca~ 
1ère.  Petr.  ||  (P.  ext.)  Une  — 
(individu  qui  appartient  à  la 
crapule).  Ganeo,  onis,  m.  Cic. 
crapuler,  v.  intr.  Vivre  dans 
la  crapule  larch.).  Libidinari, 
ilép.  intr.  Petr.  Mart.  Galœ  in- 
aervire.  Cic.  Voy.  débaucher. 
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crapuleusement,  adv.  D'une 
façon  crapuleuse.  Spurcë,  adv, 
Cic. 

crapuleux,  euse  (lat.  post. 
crapalosas.  Firm.),  adj.  Qui  se 
plait  à  vivre  dans  la  crapule. 
Spurcas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
capitadeturrimaetsparcissima, 
Cic).  Libidinosas,  a.  um,  adj. 
Cic.  Un  homme  — ,  ganeo,  onis, 
m.  Cic.  1  Qui  a  rapport  à  la 
crapule.  Spurcas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Mart.  Vie  crapuleuse,  spar- 
citia,  se,  et  sparcities,  ei,  f. 
[Mcr.  Mener  une  vie  — ,  voy. 
crapule. 

craque,  s.  f.  (Trivial.)  Mente- 
rie    pour    attraper    qqn.    Voy. 

MENTERIE,    TRO.MPERIE. 

craquement,  s.  m.  Bruit  sec 
produit  par  qqch.  qui  craque. 
Crépitas,  ûs,  m.  Cic.  Mart. 
Stridor,  oris,  m.  Cit.  Virg.  — 
des  doigts  (qu'on  tord),  digi- 
toram  strepitas.  Petr. 

craquer,  v.  intr.  Produire  un 
bruit  sec  par  le  Iroissement  des 
parties.  Crepâre,  intr.  Plaat. 
etc.  (ex.  :  crêpait  ostiam. 
Plaat.);  concrepâre,  intr. 
Plaat.  Ter.  (ex.  :  c.  (oris.  Com. 
ostiam  concrepuit.  Plaat.  Ter.), 
Faire  —  ses  dents,  dentibas 
stridêre.  Cels.  ou  crepitâre. 
Plaat.  Faire  —  ses  doigts,  ar- 
ticalos  concrepâre.  Petr.  arti- 
calos  infringëre.  Qaint.  \\  (Fig. 
Trivial.)  Dire  une  menterie 
pour  attraper  qqn.  Voy.  attra- 
per,   MENTIR. 

craquerie.s.f.  (Trivial.)  Action 
de  dire  une  menterie,  pour 
attraper  qqn.  Voy.  menterie. 

craquètement,  s.  m.  Bruit 
produit  par  ce  qui  craquette. 
Voy.  craquement. 

craqueter,  v.  intr.  Produire 
un  petit  craquement  répété. 
Crepitâre,  intr.  Or.  Voy.  cra- 
quer. Il  Fig.  Rager  (grincer  des 
dents).  Voy.  grincer. 

craqueur,  euse,  s.  m.  et  f. 
(Trivial.).  Celui,  celle  qui  dit 
des  menteries  pour  attraper 
qqn.  Voy,  menteur. 

crase,  s.  f.  'Physiol.)  Mélange. 
Voy.  ce  mot.  ^  (Gramm.)  Fusion 
de  la  voyelle  finale  d'un  mot 
avec  la  voyelle  initiale  du  mot 
suivant.   Voy.   contraction. 

crasse,  adj.  et  s.  f.  jj  Adj. 
(Usité  seulement  avec  des  noms 
féminins.)  Epais.  Crassus,  a, 
am,  adj.  Cic.  \\  Fig.  Une  igno- 
rance — ,  omnium  reram.  igno- 
ratio.  Cic.  T  S.  f.  Couche  de 
saleté  qui  s'amasse  sur  la  peau. 
Sordes,  iam,  f.  pi.  Cic.  Sgua- 
lor,  oris,  m.  Cic.  Liv,  llluvies, 
ei,  f.  Virg.  Tac.  Situs,  ûs,  m. 
Prop.  Pœdor,  oris,  m.  Cic.  En- 
lever la  —,  laver  la  — ,  voy. 
nettoyer.  —  du  plomb,  recre- 
m,entum  plambi.  Cels.  \\  (P. 
anal.)  Au  plar.  Scorie,  écume 
d'un  métal  en  fusion.  Scoria, 
se,  f.  Plin.  f  (Fig.)  Grossièreté. 
Voy.  ce    mot.    ||    (Trivial.)  Vi- 
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lain  procédé.  Voy.  procédé.  1 
(P.  ext.)  Condition  basse.  Sor- 
de.s  vitse  ou  fortanx.  Cic.  e  t 
simpl.  sordes.  Cic.  Sordidas 
locus.  Liv.  Se  tirer  de  sa  — , 
sordes  suas  elaëre.  Cic.  \\ 
Avarice  sordide.  Sordes.  Cic 
Hor. 
crasser,  tr.  Remplir  de  crasse. 
Voy.  encrasser. 

crasseux,  euse,  adj.  Sali  par 
la  crasse.  Sordidas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Squalidas,  a,  am,  adj.'/'e/'. 
Tac.  Immandas,  a,  am,,  adj. 
Plaat.  Sqaalorc  sordidas.  Cic. 
Sqaaloris  plenas.  Cic.  Vête- 
ments — ,  obsita  sqaalore  ves- 
tis.  Cic.  Etre  — ,  sordêre,  intr. 
Plaat.  Sen.  sqaalëre,  intr. 
^'irg.  Ov.  Devenir  — ,  sordcs- 
cëra,  intr.  Hor.  Plin.  Voy.  sale. 
1  Qui  est  d'une  avarice  sor- 
dide. Sordidas.  Cic.  Un  homme 
—  et  (ellipt.l  un  —,  sordidas 
homo.  Cic. 

cratère,  s.  m.  (Antiq.)  Large 
vase  où  l'on  mêlait  le  vin  »jt 
l'eau.  Crater,  teris  (Ace.  sing. 
tera,  plur.  feras),  m.  Virg. 
Vitr.  Il  (P.  ext.)  Coupe.  Voy. 
ce  mot.  1  (Fig.)  Ouvertured'un 
volcan.  Crater,  eris,  m.  Lucr. 
Plin.  Flammes  qui  s'échappent 
du  cratère  des  volcans,  incen- 
dia raptis  montium  verticibas 
elfusa.  Sen. 
cravache,  s.  f.  Badine  flexible, 
sorte  de  fouet.  Flagellam,  i,  n. 
Veget . 
cravan,  s.  m.  Oie  sauvage.  Voy. 
oie. 
cravate,  s.  m.  et  f.  ||  S.  m. 
Sol  dat  de  cavalerie  légère  (arch.) . 
Voy.  cavalier.  ^  S.  f.  Morceau 
d'étoffe  qu'on  porte  autour  du 
cou.  Focale,  is,  n.  Hor.  Sen. 
P.  plaisant.  Fig.  Une  —  de 
chanvre  (une  corde  pour  e- 
trangler),  laqueas,  i,  m.  Sali. 
cra'vater,  v.  tr.  (Famil.)  En- 
tourer (le  cou)  d'une  cravate. 
Focali  collam  revincîre.  A. 
crayeux,  euse,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  de  la  craie.  Cre- 
taceas,  a,  um,  adj.  Plin.  Cre- 
tosus,  a,  am,  adj.  Ov. 
crayon,  s.  m.  Marne  argileuse 
et  sablonneuse.  Creta,  se,  f. 
Varr.  ^  (P.  ext.)  Morceau  do 
minerai  dont  on  se  sort  pour 
dessiner,  écrire.  Creta,  se,  (. 
Hor.  Pers..  Graphis,  idis,  f. 
Diom.  —  rouge,  rabrica,  se,  f. 
Hor.  cerala  miniata.  Cic.  \\ 
(P.  ext.)  Manière  dont  un  des- 
sinateur se  sert  du  — .  Voy. 
dessin.  ^  (P.  ext.)  Esquisse.  Voy. 
ce  mot. 

crayonner,  v.  tr.  Esquisser, 
dessiner,  écrire  au  crayon. Z)e/i- 
neâre,  tr.  Plin.  Batailles 
crayonnées,  proelia  rabrictX 
picta.  Hor.  Voy.  esquisser. 
crayonneur,  crayonneuse, 
s.  m.  Celui,  celle  qui  dessine 
grossièrement.  Imperitas  {im- 
perita)  pictaT!e  linearis.  A.  Mn- 
lus  artifex,    Cic. 
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crayonneux,  euse,  adj.  Qui 
Oit  da  li  iiaiura  du  cr.ij-on. 
L'retacios,  a.  tim,  adj.  Plin. 
créance,  s.  f.  Actioa  da  croira 
qqch.  ou  qqn.  Fides,  ei.  (. 
C'ie.  etc.  ai.  :  orationi  /îJem 
afferre.  Cic.  cun»  vir  /Wes  es- 
itst,  rem  tUlo  modo  saccessa- 
rom.  Saet.  alicujiis  rei  pdem 
imminaère.  Cic.  aJicai  ou  ait- 
eut  rei  (idem  abrogàre.  Cic. 
fidem  habére  [■  trouver  créau- 
c«  •].  Cic.  piiem  tribaére  ou 
adjangëre  ou  {acéré  [-  donner, 
ajouter  créance  •].  Cic.  (t'zm 
impetrâre['  trouver,  obtenir-]. 
Cic.  param  (idei  miseris  est. 
Sen.f;  auctoritas,  atis,  t 
Cic.  |ex.  :  aactoritatem  ha- 
bére. Cic).  Digne  de  — ,  di- 
gnas  qai  credatar.  Cic.  (ide 
dignas.  Cic.  ||  (Spéc.)  Croyance 
religieuse.  Voy.  croyance,  foi. 
1  Action  Je'  se  fier  à  qqn. 
Lettre  de  — ,  voy.  crédit.  Let- 
tre da  — ,  c.-à-d.  qui  accré- 
dite un  ambassadeur,  litterse 
pablicœ.  Cic.  Liv.  testimoniam 
pablicam.  Cic.  ||  (Par  est.) 
Papier,  pièce,  titre  faisant  foi 
qu'une  somme  est  due  par  qqn. 
Nomen,  inis,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
nomen  facére.  Cic.  Ov.  nomina 
exigère.  Cic.  nomen  solvëre, 
dissolvére .  Cic.  nomina  expe- 
dîre,  exsoh'ëre  [-  payer  -]. 
Cit;.  certis  nominibas  gran- 
dem  pecaniam  debait.  Cic.  bo- 
nam  nomen  [«  une  créance 
sûre  '].  Cic.  [ep.  V,  6,  2].  no- 
mina oblitterata  retrahebat. 
Tac.  appellàre  nomina  [•  exi- 
ger le  paiement  ■].  Cic.)  ,cre- 
ditum,  i,  a.  Liv.  (voy.  dette 
[active]). 

créancier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  à  qui  on  doit  da 
l'argent.  Créditer,  oris,  m.  Hor. 
Sen.  Creditrix,  tricis,  f.  Dig. 
Mes  créanciers,  illi  quibas  de- 
beo.  Cic.  Leurs  créanciers,  illi 
qaibas  debent.  Cic.  S'il  a 
des  créanciers,  si  car,  debeat. 
Cic.  Avoir  l'Etat  pour  —, 
reipablicx  debére.  Cic.  On  dit 
qu'il  y  a  une  assemblée  de 
créanciers,  creditores  conve- 
nlre  dicantar.  Cic.  FIg.  Un 
rude  — ,  acerbissimas  fenera- 
tor.  Cic.  Voy.  exigeant. 
créateur,  trice,  s.  m.  et  adj. 
Il  S.  m.  Celui  qui  crée,  qui  fait 
qqch.  J«  rien.  Procreator, 
oris,  m.  Cic.  m.  Creator, 
oris,  m.  Cic.  Eccl.  Le  —  de 
l'univers,  le  souverain  —  et 
(absolt.j  la  —,  mandi  procrea- 
tor. Cic.  effector.  xdi(icator 
o\i  fabricator  mandi.  Cic.  Qaint. 
effector  mandi  molitorqae 
deas.  Cic.  opifex  reram  oa 
mandi.  Cic.  arti{ex  mandi. 
Cic.  ille  qaasi  parens  hujas 
aniversitatis  dea$.  Cic.  ille  qai 
omnia  gênait.  Cic.  Absolt.  Lo 
—,  voy.  Dieu.  ||  (P.  ext.)  Ce- 
lui qui  fait  une  chose  qui 
n'existait   pas  encore.  Fabri- 
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cator,  oris,  m.  Cic.  (ei.  : 
tanti  operis.  Cic.)  ,  COnditor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (voy.  fonda- 
TEim)  ;  effector,  oris,  m.  Cic. 
(ex.  :  operam  parens  effector- 
qae.  Cic.)  ;  priDceps,  cipis, 
m.  Cic.  (ex.  :  alicajas  rei.Cic); 

parens,  entis,  m.  f.  Cic.  etc. 

lex.  :  qaasiparens  philosophix. 
Cic.)  ;  inventor,  oris,  m. 
Cic.  (voy.  inventeur)  ;  archi- 
tectas,  i.  m.  Cic.  (ex.  :  hujas 
legis.  Cic.)  ;  creator,  oris,  m. 
Cic.  (ex.;  cr.  huJas  arbia. 
Cic.'.  Les  —  de  cette  doctrine 
su  jlime,  qai  ista  prxclara  pe- 
pererant.  Cic.  1  .-Idj.  Qui  crét,, 
Sollers,  adj,  Cic.  Hor.  Inge- 
niosuj,  a,  am,  adj.  Cic.  Ov. 
Esprit  —,  lollertia,  x.  f,  Cic. 
ingenii  vis  et  soUertia,  ou 
simpl.  ingeniam,,  ii,  a.  Cic. 
La  puissance  créatrice,  vis 
ingenii.  Cic.  e{(ectio,  onis,  f. 
Cic.  La  nature  paraît  avoir  es- 
savé  sur  lui  sa  force  créatrice, 
ir>"/ioc  nataraqaid  ef{icere_  pos- 
sit  videtar  experta.  Nep.Fi^.Va 
génie — .fecandas  artifex.  Plin. 
Une  imagination  créatrice, 
excogitatio,  onis,  f.  Cic.  divina 
vis  ingenii.  Cic. 

création,  s.  f.  Action  de  créer, 
de  faire  qqch.  de  rien.  Procrea- 
tio,onis,  f.  Cic.La —  du monde, 
procreatio  mandi  ou  mandi 
origo,  ortas.  Cic.  Depuis  la  — 
du  monde,  inde  ab  hominam 
memoria.  Cic.  post  hominam 
memoriam.  Cic.  post  homines 
natos.  Cic.  post  gênas  homi- 
nam natam.  Cic.  Lors  da  la  — 
des  hommes,  cam  primam  ho- 
mines fingerentar.  Sen.  Lejour 
de  la  — ,  primus  mandi  dies. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  L'ensemble  des 
choses  créées.  Reram  ou  om- 
nium reram  natara.  Cic.  .Man- 
das, i,  m.  Cic.  Universitas  re- 
ram. Cic.  1  (P.  oxt.)  Action  de 
faire  une  chose  qui  n'existait 
pas  encore.  Procreatio,  onis,  f. 
Cic.  Creatio,  onis,  f.  Cic.  La 
création  do  la  nature,  ea  qax 
in  reram  natara  gignantar. 
Cic.  La  —  d'une  ville,  condita 
arbs.  Liv.  La  —  do  mots  nou- 
veaux, verba  ^cta.  Hor.  nova 
nomina  novis  rebas  imposita. 
Cic.  La  —  d'un  personnage, 
persona  nova  formata.  Hor. 
—  d'un  genre,  materia  re- 
perta.  Phxd.  La  —  de  nou- 
velles dignités,  creati  magistra- 
tas.  Liv.  Magistrats  de  —  nou- 
velle, homines  novi  generis. 
Liv.  Voy,  CRÉER,  Spécialt.  La  — 
d'un  rôle  par  un  acteur,  Parti's 
qaas  primam  discit  actor.  .•!. 
persona  qaam  primam  gerit. 
.'i.  Jouer  dans  une  — ,  novita- 
tem  ostendëre.  Phxd.  Une  —, 
gênas  qaod  in  theatro  nan- 
qaam  prolatam  est.  Plixd.  \] 
(P.  ext.)  Ce  qui  est  créé.  Opus, 
péri»,  n.  Cic.  Les  —  d'un  au- 
teur, ea  qax  ab  aliqao  inventa 
et    excogitata   sant.  Cic,    Etre 


CRÉ 

la  —    de  qqn,   profectam   este 
ab   aliqao.    Cic.   Les  créations 
du  génie,  qax  finxit  ingeniam  ii 
alicajas.  Cic. 

créature  (lat.  eccl.  creatara), 
s.  f.  Etre  que  Dieu  a  créé.  Re» 
procreata.  Cic.  Res  creata. 
Lacr.  Res,  rei,  (.  Cic.  Sen.  (cf.' 
brevis  et  caduca  res  nos  , 
cimur.  Sen.).  A'atara,  x,  f.  Cic. 
(cf.  hxc  terrena  mortalisqut 
natara.  Cic.  nataras  reram 
esse,  non  fvjaras  [•  des  créa- 
tures et  non  des  êtres  sans  réa- 
lité "].  Cic),  Les  créatures  d» 
Dieu,  omnes  res  qaas  Deu» 
créant.  A.  (d'apr.  Cic).  Lei 
créatures,  reram  natara.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Créature  raisonnabi». 
Animal,  alis,  a.  Cic.  (cf.  ani- 
mal inielligens  ou  rafioni» 
particeps  oa  rations  prxditam, 
Cic).  Voy.  être,  f]  Femma, 
fille.  Paella,  as,  f.  Cic  iUaiier, 
eris,  f.  Cic.  Teucris,  cette  doue» 
— ,  Teacris  illa  saavissima 
paella  (virgo,  malier).  Cie. 
Chèro  créature,  carissin\a  ani- 
ma. Com.  Teucris,  cette  stu- 
pido  — ,  Teacris  illa  lentam 
negotiam.  Cic.  (ad  .\tt.  I,  12, 1  ; 
cf.  post.  redit,  in  seu.  li). 
Absol.  Femme  méprisable,  nf 
qaam  malier.  Plaat.  scelas. 
Plaat.  1  Celui,  colle  qui  n'est 
rien  que  par  la  faveur  de  qqn. 
Qai  (qas!)  alicajas  beneficio 
aactas  [aacta)  est.  A.  Les  cen- 
turions, ses  — ,  beneficii  soi 
centariones.  Cxs.  Une  —  de 
Clodius,  Clodianas  canis.  Cie. 
(in  Pis.  23). 

crécelle.s.f.Instrumant  bruyant 
formé  d'une  planchette  mobils 
qui  crie  en  tournant  autour 
d'un  manche.  Crotalum,  i,  n. 
Cic  Virg.  Crepitacalam,  i.  n. 
Cic.  Qaint.  Fig.  Nom  vulgair» 
du  bruant.  Voy.  bruant.  || 
(Fig.)  Babillard.  Voy.  ce  mot. 
crécerelle,  s.  f.  L  émouchet, 
oiseau  de  proie.  Tinnancalas, 
i,  m.  Col.  Plin. 
crèche,  s.  f.  Mangeoire  pour  les 
bestiaux.  Prxsxpe,  is,  n.  Plaat. 
Phxd.  Prxsxpiam,  ii,  n.  Plin. 
Prxsxpes  et  prxsxpis,  is,  f. 
Varr.  Pratina,  x,  f.  Veget.  || 
Asile  pour  les  enfants  trouvé» 
et    pour  les    enfants    pauvres. 

Voy.   ASILE. 

crédence,  s.  f.  Créance,  con- 
fiance (arch.).  Voy.  ces  mots. 
Il  (P.  ext.)  Essai  qu'on  faisait 
sur  le  buffet  des  mots  servis  aux 
princes.  Prxgastatoris  manas, 
A.  1  Bulfot  sur  lequel  on  dé- 
pose les  plats,  etc.  Abacas,  i, 
m.  Plin.  Vasoram  [argenteo- 
ram)  mensa.  Cic. 

crédencier,  s.  m.  Celui  qui 
goûtait  les  mets  à  la  table  de» 
princes  (arch.).  Prxgustalor, 
oris,  m.  Saet.  Los  — ,  prxgus- 
tantes,  ium,  m.  pi,  Plin. 

crédibilité,  s  f.  Caracti'ro  aa 
vertu  duquel  on  fait  une  choss 
méritant  d'être  crue,  Fides,  ei. 


GRE 

f.  Cic.  Aactoriias,  atis,  f.  Cic, 
crédit,  s.  m.   Confiance   qu'ins- 

iiire  la  véracité  cleqqn,  deqqcli. 

dich.).  Fldes,  ei,  f.  Cic.  (voy. 
créance).  Auctoritas,  atis,  f. 
Cic.  (voy.  AUTORiTiî).  1  (Par 
ext.)  Autorité  dont  ou  jouit  au- 
près da  qqn  par  la  confiance 
qu'on  lui  inspire.  Fides,  ej,  f. 

fer.  Cic.  etc.  (ex.:  itan'  parvam 
inilii  (idem  esse  apad  te  ?  Ter. 
alicai  (idem  facére  [•  avoir  cré- 
dit auprès  de  qcjn  «].  Cic.  voy. 
cosfiance)  ;  existimatio,  o- 
nis  {'  considération,  es- 
time, crédit  •),  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  existimationem  amifté'-e. 
Cic  reconciliâre  existimatio- 
nem  alicu/us.  Cic.)  ;  opinio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  famam 
et  opinionem  hominuni  tenêre. 
Cic.)  ;  coramendatio,  onis, 
C.  Cic.  etc.  Cex.  :  hajas  si  vita, 
si  mores,  si  valtas  denique  non 
omnem  comm,endationem  in- 
'/■■nii  everteret  [  "  n'avaient  pas 
I  uiné  le  crédit  que  lui  donnait 
-on  talent-].  Cic.  ([Br.  238]). 

;    (Spécial.)   Influence  dont  on 

lUit  auprès  de  qqn  par  la  con- 

,mce  qu'on  lui  inspira. 
Auctoritas,     atis,      f.     Cic. 

■ic.  (ex.  :  auctoritas  et  gratia. 
Lit/,     sua      aactoritas    [  •■   son 

r.  personnel  •].  Cic.  in 
Miltiades  erat  magna  aactori- 
;as  apad  omnes  civitates.  A'ep. 
-:actoritate  multan\  apad  ali- 
'/aem  posse.  Nep.  aactoritatem 
habêre.  Cic.  f  acéré  aactorita- 
tem. Cic.  alicai  aactoritatem 
addére.  Cic.  aactoritatem,  ali- 
ruj'as  imminaëre,  frangére. 
i.'ic.  de  aactoritate  alicajas 
(letrahëre,  Cic.  aactoritatem 
restitaêre,  levâre,amittâre.  Cic. 
aactoritate  valêre.  Cic.  aacto- 
ritate (lorëre.  Cic.  aactoritate 
obtinêre,  at...  Liv.)  ;  gratia, 
se,  f.  Cic  etc.  (ex.  ;  gratiam 
alicajas  sibi  conciliâre.  Cic. 
gratiam  [magnam,  sammam,] 
inire.  Cic.  sammam  ab  aliqao 
gratiam  inire.  Cses.  qaia  plares 
ineantar  gratiœ  [•  on  est  en 
crédit  auprès  de  plusieurs  "]. 
Cic.  in  gratiâ  esse.  Cic.  gratiâ 
aliqaem  javâre.  Cic).  Avoir 
du  — ,  vaiëre,  intr.  Cic. 
ie\.  :  aactoritate  valêre  ou  [ab- 
soU]  valêre.  Cic);  posse,  intr. 
i-'ic.  etc.  (ex.  :  maltum  in  se- 
nata.  Liv.  apad  cives  maltam. 
llirt.  gratiâ  et  largitione  apad 
Sequanos  plarimam.  Cses?).  ^ 
Confiance  qu'inspira  la  solvabi- 
lité de  qqu.  FJdeS,  ei,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cam  (ides  totà  Italiâ 
asset  angastior.  Cses,  labefactà 
[•  ébranlé  ■•]  j'am  (ide.  Saet. 
fidem  alicajas  nioliri  [..  cher- 
cher à  ébranler  •].  Liv. (ide  in- 
colami.  Cic.  fides  conci^dit,  ce- 
cidit.  Cic.  (ides  de  fora  sablata 
est.  Cic.  (idem  renovâre.  Cic. 
vana  accrescit fides  alicajas['lei 
crédit  de  qqn  augmente,  bien 
qu'il  ne  repose  sur  rieu  »].  Cic. 
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fidem  revocâre  in  foram.  Cic. 
fidem  popali  retinêre  [«  main- 
tenir le  crédit  public  »].  Cic. 
ubi  res  eos  j'am  pridem,  fides 
naper  deficère  ccepit.  Cic.  ko- 
mo  sine  re  [«  sans  avoir  •], 
aine  fide,  sine  spe.  Sali  .de 
possessione  detrahère,  acqai- 
rére  ad  fidem  [•  pirdre  sur  ses 
biens,  gagner  en  crédit  '].  Cic. 
ad  fidem  aliqaid  acqairére 
[»  ajouter  à  son  crédit  ■].  Cic. 
pecuniam  alicajas  fide  ma- 
taam  samëre  [•  emprunter  de 
l'argent  grâce  au  crédit  da 
qqn  •].  Cic.)  ;  existimatio, 
oais,  f.  Cic.  (ex.  :  existima- 
tionem  debitoram  taeri.  Cic). 
Accorder  du  — ,  nomina  fa- 
cëre  (inscrire  la  dette  sur  ses 
livres).  Cic.  Donner  qqch.  à 
crédit  à  qqn,  credëre  alicai  aJi» 
qaid.  Cic.  Je  t'ai  ouvert  au- 
près da  Curius  un  —  illimité, 
scripsi  ad  Cariam,  qaod  dixis- 
ses  daret.  Cic.  Je  lui  ouvre  — 
auprès  de  toi,  o(fer  samptibas 
ejas,  si  qaid  opas  erit.  Cic. 
Ebranler  la  —  de  qqn,  fidur- 
ciam.  arcs}  contarbâre.    Cic. 

créditer,  v.  tr.  Inscrire  (qqn) 
comme  ayant  une  certaine 
somma  portée  à  son  crédit. (.<h'- 
cai)  expensam  ferre.  Cic.  (fia- 
tionibas)  inferre.  Cic.  (In  ratio- 
nem.)  indacëre  alicai.  Cic, 

créditeur,  s.  m.  Créancier 
(arch,).  Voy.  ce  mot.  T  Celui 
qui  est  crédité  par  un  commer- 
çant, etc.  Créditer,  oris,  m. Sera. 
Qai  in  accsptam  ferlar  ou  re- 
fertar.  A.  \\  (Adjectivt.)  Compta 
(  la  partie  d'un  compta 
portant  les  sommes  portées  au 
crédit),   codex  accepti.  Cic. 

credo,  s.  m.  La  symbole  des 
Apôtres  (contenant  les  articles 
fondamentaux  da  la  foi  catho- 
lique). Formula  ou  lex  chris- 
tiana  ou  religionis.  A.  Symbo- 
lam,  i,  n.  Aag.  ||  Fig.  Ce  que 
quelqu'un  prend  pour  base  de 
ses  opinions.  Professio  qaid 
sentias  de  aliqaa  re.  A.  For' 
mala,  se,  f.  Cic. 

crédule,  adj.  Qui  croit  trop 
facilement.  Credalas,  a,  am,, 
adj.  Cic.  Etre  — ,  facile  in- 
pelli  ad  credendam.  Cic.  Etre 
ti'ès  — ,  avidissime  credëre. 
Plin.  Etre  trop  — ,  temere  as- 
sentiri.  Cic.  Peu  — ,  segnis  ad 
credendam.  Liv. 

crédulité,  s.  f.  Facilité  trop 
grande  à  croira.  Credalitas, 
atis,  f.  Cic.  Poussant  trop  loin 
la  —,  iracauias  ad  credendam. 
Liv.  La  —  des  hommes  a  di- 
minué, homines  minas  credali 
esse  cœperant.  Sen.  Sa  jouer  de 
la  —  des  hommes,  credalis  ho- 
minibas  verba  dare.  Cic  || 
(Spéoialt.)  Qui  croit  facilement 
aux  choses  surnaturelles.  Voy. 
SUPERSTITION.  Ceux  qui  vivent 
da  la  —  des  gens  superstitieux, 
qaibas  qasestai  sant  capti  su- 
perstitione  animi.  Liv. 
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créer,  v.  tr.  Faire  qqch.  de 
rien,  tirer  du  néant  ]en  pari, 
de  Dieu).  Creàre,  tr.  Cic  Eccl. 
—  le  monde,  mandam  condê- 
re,  gignëre,  fingëre,  sedificdre, 
fabricàri.  Cic.  mandam  cons- 
traëre  atqac  œdificâre.  Cic.  — 
l'homme,  fingëre  hominem. 
Cic.  1  (En  pari,  de  l'homme.) 
Composer  (une  œuvre,  une 
cho-o  qui  n'existait  pas  aupa- 
ravs./jt).  Creàre,  tr.  Liv.  (ex.  ; 
tribaniciam    potestatem.    Cic. 

voy.  INSTITUER,  FONDER,  ÉTABLIR; 

censores.  Cic.  consales.  Cic. 
voy.  NOMMER  [à  une  fonction])  ; 
parère,  tr.  Cic.  (ex.  :p.  verba 
[••  des  mots  nouveaux  »].  Cic 
qase  ab  oratore  pariantar.  Cic 
par  ext.  anal.  p.  odiam.  Ter. 
doloren.  Cic.  voy.  susciter, 
[faire]  naître);  ûngére,  tr.  Cic. 
etc.  non  mihi  formam  ipsefinxi 
["  je  ne  me  suis  pas  créé  raoi- 
mêmo  •].  Cic.  voy.  former, 
façon.ver)  ;  facêre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  produire)  ;  efâcère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  e(f.  portam. 
Cses.  classem.  Nep.).  Créer  des 
mots,  verba  fabricari,  fingëre, 
gignëre  ou  facëre.  Cic  Créer 
des  mots  nouveaux,  verba  no- 
vârô.  Cic.  (cf.  nova  nomina 
novis  rebas  imponëre.  Cic. 
Créé  pour,  natas  ad  aliqaid, 
(actas  ad  aliqaid.  Cic.  ad  ali- 
qaid natas  aptasque  ou  natas 
atqae  aptas.  Cic.  Voy.  inven- 
ter. Spéc.  —  un  rôle,  primam 
discëre  partes.  Cic  Fig.  Créer 
des  embarras  à  qqn,  voy.  sus- 
citer. 

crémation  (lat.  crematio.Plin. 
Prad.),  s.  f.  Action  de  brûler 
(le  corps  des  hommes),  Corpo- 
ram  crematio.  A.  corpora 
combasta  ou  crem.ata.  A. 

crème,  s,  f.  La  partie  la  plus 
épaisse  du  lait.  Flos  lactis. 
Vitr.  Il  (Fig.  Famil.)  La  partie 
la  meilleure  de  qqch.  Flos,  (lo- 
ris, m.  Cic.  J'ai  la  —  des  nou- 
velles, primas  rescisco  omnia. 
Ter.  ^  (P.  ext.)  Pellicule  qui  se 
forma  au-dessus  du  lait  chaulle. 
Spama  lactis.  Plin.  ^  Sorte  da 
bouillie.  Sorfcih'o,  onis,  f.  Cels. 
S'en  tenir  aux  crèmes  fari- 
neuses, unâ  sorbitione  vivëre. 
Cels. 

crément,  s.  m.  (Gramm.)  Syl- 
labe dont  s'augmente  le  radical 
d'un  mot.  Prodactio,  onis,  f. 
Cic.  Prendra  un  — ,  unâ  syl- 
labâ  crescëre.  Macr. 

crémer,  v.  intr.  Sa  tourner  en 
crème.  Coagalari,  pass.  Plin. 
Il  Sa  couvrir  d'une  crème.  Spa- 
tnàre,  intr.  Plin. 

crémerie,  s.  f.  Etablissement 
où  l'on  vend  du  lait.  Lactaria 
taberna.   (DD). 

crémeui,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient beaucoup  do  crème.  Spa- 
mans  lacté.  Virg.  Spumosas,  a, 
am,  adj.  Scrib. 

crémier,  s.  m.  Celui  qui  tient 
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une  crémerie.  Lactarias,  «i,  m. 
t;;oïS.  Labb. 

crémone,  s.  m.  Sorte  de  vio- 
lon. Voy.  VIOLON. 
créneau,  s.  m.  Ouverture  pra- 
liquée  de  distance  en  distance 
k-  long  du  parapet  d'un  rem- 
part. Pinna  (mûri*,  a?,  f.  Liv. 
lau  plur.  chei  Ca?s.  et  Virg.). 
crénelage,  s.  m.  Action  de  cré- 
neler. Vov.  CRÉNELER. 
créneler,'  v.  tr.  Entailler  en 
pratiquant  des  créneaux.  Pin- 
nas  aJ;i«re  (maro).  Css.  —un 
mur,  fastigiam  mûri  pinnis 
distingaëre.  Cart.  1  Entailler 
au  moven  de  crans.  Voy.  en- 
t.ulleb".  Crénelé,  denticulatas, 
a,  um,  adj.  Plin.  L'ne  sonde 
crénelée,  asperatum  specillam. 
Vels. 
crénelnre,  s.  f.  Découpure  en 
forme  de  petit»  créneaux.  Den- 
licaias.  i,  m.  \'itr. 
crêpe  i^lat.  crispas),  s.  f.  Ron- 
delle de  pâte  très  mince.  La- 
ganam,  i,  n.  Cels.  Lactaria, 
orum,  n.  pi.  Lampr.  1  Voile  do 
deuil.  Voy.  deuil.  (Fig.)  Caligo, 
inis,  f.  Virg.  Poét.  Envelopper 
d'un  —  noir,  obscara  ferragine 
tegëre.  Virg. 

crêper,  v.  t.  Rebrousser  les 
cheveux  avec  un  peigne.  Cris- 
pâre  {crines  calamistro).  Plin. 
Hier.  Voy.  friser.  Des  cheveux 
crêpés,  crispi  cincinni.  Plaat. 
Ellipt.  Des  crêpés,  petites  touf- 
fes de  cheveux  postiches,  voy. 
posTicBE.    Il    (Fig.  Trivial.)  Se 

le  chignon    (se  prendre   aux 

cheveux,  en  pari,  des  femmes), 
in  capillam  involâre.  Ter. 
crépi,  3.  m.    Couche    de    plâtre 
o'i  do    mortier  dont  on  enduit 
un  mur.  Tecforium,  ii,  n.  Cic. 
Vitr.  Opas  tectoriam.  Col.  Tral- 
lisatio,  onis,  f.   \'itr.  Lorica,  se, 
f.  Vitr.  —  en    stuc,   voy.   stuc. 
crépine,    s.    f.    Passementerie 
riche  à  torsades.   Voy.    frange, 
PASSEMENTERIE.  T  Membrane  qui 
enveloppe  les  viscères  du  mou- 
ton, etc.  Voy.  ÉPiPLOON. 
crépinette,  s.  f.  Voy.  RENonÉE. 
crépir,  v.    tr.    Crêper  les   che- 
veux   (arch.).   Voy.   crêper.    T 
(P.    anal.)  Enduire     un    (muri 
d'une    couche    do     plâtre,    de 
mortier.    TruUisàre,    tr.    Vitr. 
Tectorio  prœlinére.  Gell.  Opère 
tectorio   levigâre.   Col.   Tecto- 
riam    inducére.    Plin.    —     au 
plâtre,  gypsâre,  tr.  Col. 
crépissage,    s.    m.   Action   do 
crépir  (un    mur).   Voy.    crépjr. 
crépissure,9.  f.  Action  de  cré- 
pir (un  mur),  résultat    de  cette 
action    Voy.  crépi. 
crépitant,  ante,  adj.  CJui  pro- 
duit  un    bruit   do    crépitation. 
Crépitant.  Virg.  Plin.  Crepax, 
Mêecen.  ap.  Sen. 
crépitation    ilat.    post.   crepi- 
tatio),a.  f.  Bruit  formé  par  une 
fuite    de    petit»    craquements. 
Crépitât,    ût,    m.    Plin.  Soni- 
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tns,  ns,  ta.  Nep.  (cf.  s.  fiammx. 

crépiter,  v.  intr.   Faire  enten- 
dre des  crépitations.  CrepitCin, 
intr.  Ov.  Plin. 
crépon,  s.  m.  Boucle  do  cheveux 
frisés,    (arch.)    Voy.  friser.    || 
IP.  ext.)    Rouleau   de    chev.^ux 
crêpés  postiches.  Vov.  po?tiche. 
crépu,    ue,  adj.    Frisé  de  ma- 
nière    à     former     une     toulTe 
épaisse.    Crispas,    a,    nm,    adj. 
Plaat.  Plin.   ou  crispa  capillo. 
Cic.Crispulas,  a,um,  adj.Sen. 
Qui  a  les  cheveux  crépus,  cris- 
pus,  i,  m.  Plaat.  Feuilles  cré- 
pues, foiia  crispa.  Plin. 
crépusculaire,  adj.Quiarap- 
port  au  crépuscule.    Sabobsca- 
rat,  a,  um,  adj.  Valg.  Sablas- 
trit,  e,  adj.  Virg.  Hor.  Sabla,- 
canas,   a,  am,  adj.  Plin.  Voy. 
CRÉPiscuLE.    Lumière   — ,     lax 
incerta  ou  dabia.  Ov. 
crépuscule,  s.    m.    Clarté  in- 
certaine   qui    diminue    avec  le 
coucher  du  soleil.  C're/)tisca/um, 
i,  n.    Plin.  Tenebrx,   arum,    f. 
pi.  Cic.  Au  — ,  aux    premières 
ombres    du    — ,  prima    vesperi. 
Cœs.  [de  Bello  civ.  1.20, 1].  pri- 
mo crepuscalo.  Plant,  crepas- 
calo.     Col.    abi     crepascalam 
incesserit.  Col.  primo  vespere. 
Cœs.    Voy.    soir.  Le  —   arrive, 
advesperascit .   Cic.    coepit   ad- 
vesperascëre.    Cic.    vergit    ou 
inclinatar    in    vesperam   dies. 
Cœs.  Liv.   Il  Fig.  Déclin.    Voy. 
ce     mot.     i      (P.     anal.)      Lu- 
mière incertaine  qui  augmente 
avec  le  lever  du  soleil.  Dilaca- 
lam,  i.  n.  Cic.    Au   — ,   primo 
dilacalo.    Cic.  dilacalo.  Plaat. 
ubi  illaxit.  Liv.    Voy.  aurore. 
Il    (P.  ext.)  (En    pari,    du    ma- 
tin.) L'heure  du  — ,  prima  lax. 
Ca?s. 

crescendo,  adv.  (Musique).  En 
augmentant  progressivement 
l'intensité  du  son.  Cf.  a  gaibas 
atrisqae  (les  poètes  et  les  mu- 
siciens )  summittitnr  aliquid 
(un  decrescendo),  deinde  aa- 
getar  (crescendo),  extenaatar 
(piano),  inflatar  (forte),  varia- 
tar,  distingaitar.  Cic.  (de 
Orat.,  m,  102.    Fig.    Aller—, 

voy.  ACCROÎTRE, graduellement. 

Un  —  de  louanges,  voy.  croî- 
tre, SUITE. 

cresson,  s.  m.  Plante  qui  croît 
au  bord  des  ruisseaux.  Lepi- 
diam,  ii,  n.  Plin.  (cresson  do 
jardin).  ||  P. ext.  Nomdediverses 
autres  crucifères.  —  alénois, 
nasturciam,  ii.  n.  Apal.  —  des 
prés,  cardamina,  «e,  f.  Apal. 
cardamam,  i,  n.  Apal. 

Crésus,  s.  m.  Roi  de  Lydie  cé- 
lèbre par  sa  richesse.  Crceaas, 
i,  m.  Cic.  Fig.  Un  — ,  unhommo 
très  riche,  Crœsas.  Ov.  La  for- 
tune d'un  — ,  Crœsix  opes. 
Mart.  Cap. 

crétacé,  ée.  adj.  (Géologie.) 
Qui  est  de  nature  crayeuse. Cre- 
taceas,  a,  um,  adj.  Plin. 
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crêt«,  s.  f.  Excroissance  charnus 
qui  forme  saillie  sur  la  tèce  d» 
certains  gallinacés.    Crista,   «, 
f.  l'arr.  Jaba,  a»,  f.  Col.  Qui  a 
uns  crête,   qui    porte  — ,  cris- 
tatuî,    a,    um,  adj.    Saet.   Fig. 
Lever,    dresser  la    —    (montrer    . 
de  la   hardiesse*,    caput  attol-    ' 
lëre.    Cic.     se    erigêre.    Cic.   Il 
dressa    la    —    (il  se   rengorge), 
criïte  ei  sargant.  Jav.    Baisser 
la  —  (perdre  de   sa  hardiesse), 
demittêre  aaricalas.  Hor.    \\  (P.    j 
ext.)  Partie   saillante    qui    sur-    , 
moTite  un  casque.  Crista,  a?,    f. 
Virg.Apex,picis,m.Virg.  ||  Coif- 
fure   relevée.  Fastigata    coma. 
A.  Il  (P.  anal.)    Partie  saillante   ' 
sur  la   cime    d'une    montagne, 
etc.     La    —    d'une    montagne, 
(astigiam,  ii,  n.  Cses.  cacamen, 
inis,    n .   Cses.    Plin.    summ'unv 
jagnm.  Cses.  Voy.    sommet.    La 
—  des  vagues,  samina  .tqaora. 
Virg.  Il  (P.    ext.)    Saillie  étroitJ 
do  certains  os.   Capat,  pitis,  u. 
Cels.  Processas,  ûs,  m.  Cels. 
crèté,  ée,  adj.  tîni  a  une  crête. 
Cristatus,  a,  um,  adj.  .Vart.  1 
(Fig.    Arch.)    Huppé.    Voy.    ce 
mot. 
crête-de-coq,  s.    f.    Xom  vul- 
gaire dequelques  plantes. Cristo, 
se,  f.  Plin. 
crêter,  v.   tr.     (Arch.)     Dresser 
comme  une  crête).  Voy.   héris- 
ser.^  Garnir  d'une  crêt*.  Cristn 
prsetexëre.  A. 

crétin,  s.  m.  Individu  rachiti- 
que,  iciiot  et  lo  plus  souvent 
goitreux.  Tamore  qat taris  a[- 
fectas.  iDD.).  ||  Fig.  Individu 
stupide.  Homo  hcbcs.  Cic.  Ho- 
mo stapidissimus.  Varr. 
crétiniser.  v.  ir.iFamil.) Faire 
tomber  dans  le  crétinisme.  Voy. 

A8Rl-:TNt. 

erétinisme,  s.  m.  Mani.'ia 
d'être  qui  constitue  le  crétin. 
Gattaris  tamor.  (DD.),  et  au 
fig.  Stapor,  oris.  m.  Cic. 

creusage,  s.  m.  Action  de  creu- 
ser (un  puits).  Fossio  {pateo- 
ram),  onis,  l.  Vitr. 

creusement,  s.  m.  Action  do 
creuser,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Fossio,  onis,  f.  Vitr.  An 
plur.  Sa([ossiones,  am,  f.  pi. 
Sen.  Le  —  d'un  puits,  (ossas 
pateas.Cses.  —  d'un  port,  por- 
tas mana  factaa.  Cic.  Voy. 
creuser. 

creuser,  v.  tr.  Rendre  creux. 
Cavâre,  tr.  Cic  Plin.  (ex.  : 
stillicidi  casas  lapidem  cavat. 
Lacr.  corneam  cavatum  ad  id 
I  <•  pour  cet  objet  •]  baculum. 
Liv.  torrens  alibi  aliter  cava- 
tas.Liv.cavari  [^  se  creuser  - 1  . 
Plin.  par  ext.  -  fabriquer  en 
creusant;  c.  nai'es  exarbortoas. 
Liv.  vas  ex  lapide.  Plin.)  ;ex- 
cavâre,  tr.  Cic.  Plin.  {es..  : 
ripas.  Plin.  focos  et  pratacre- 
bris  foraminibas [on  pari. d'in- 
sectes].  Plin.  Inca  vel  injuria 
temporis  vel  alio  qaolibet  casa 
excavala.Sen.  lapidei excavant 
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■  l'iiise.  Viilg.);  fodêre,  intr.  et 
Il .  Ter.  Cic.  etc.  {ex  :  in  [iindo 
l'iidëre  aut  arâre.  Ter.  i'odit: 
trwfnit  aari  aliquantiim.  Cic. 
iTram  [en  pari,  du  saiiijlier]. 
h'Iiaed.  terras  [en  pari,  des 
cliorcheurs  d'or].  Flor.)  ,  effo- 
dère  ("  retirer  en  creusant, 
creuser  •),  tr.  Liv.  Tac.  (ex.  : 
humam  rastello.  Saet.  ayrum. 
Tac.  terram.lAv.  terram  al  tins. 
Qaint.)  ;  defodère  (■•  creuser, 
ouvrir,  fendre  en  creusant  "), 
tr.  V'irg.  //or.  Plin.  (ex.:  d. 
terram.  Uor.  [sat.  I,  1 ,  1A\. 
locam  in  altitadinem  pedam 
quinque.  Plin.  (XX.\I,  hé],  spe- 
cus.Virg.  specas  sex  pedam  de- 
fossa  altitadins.  Plin.)  ;  per- 
fodère  (•  creuser  de  part  en 
part  -),  tr.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
montem.  Varr.  monte.i.  Cart. 
parietem.  Plaat.  Cic.  Isthmam. 
Coi.)  ;  refodëre,  tr.  Coi.  Piin. 
Flor.  (ex.  ;  solam  qaam,  altis- 
simè.  Plin.  [XIX,  88].  litora. 
Flor.  [IV,  8,  6]);  suiTodére 
("  creuser  eu  dessous  »),  tr.  Cic. 
(voy.  MiNEB, saper)  ;  prsefodère 
("  creuser  devant  et  aupara- 
vant "),  tr.  Plin.  (XVIII,  79). 
Par  anal.  —  (les  joues,  etc.), 
voy.  AMAtORiR.  Ses  yeux  se  creu- 
sent, c.-à-d.  deviennent  caves, 
voy.  CA\Tî,  CREUX.  Fig.  Se  —  la 
tête,  le  cerveau,  excogitando 
torgaêre  sibi  ingenium.  A.  ex- 
cogitando   torqaêri.  A,  (d'apr. 

Cic).   Voy.  MKDITER,   RÉFLÉCHIR. 

—  (un  sujet,  uno  question), 
penitas  introspicëre.  Cic.  pers- 
cralari.  Cic.  Voy.  approfondir. 
Absol.  —  dans  un  sujet,  intC' 
riora  vidëre.  Cic.  rem  perscra- 
tari.  Cic.  1  Faire  en  creusant. 
Fodère,  tr.  Cic.  (ex.  :  f.  pa- 
team.  Cœs.  fossam.  Liv.  scro- 
bes  ["  des  fosses  "].  C^ps.  spe- 
cas.  Vitr.)  ;  defodêre,  tr. 
Virg.  Plin.  Saet,  (ex.;  domus 
['  des  demeures  souterraines  ■]. 
Virg.  siro$  \-  dos  silos  -].  Cart. 
in  minore  Codeta  lacum  [  «  uno 
naumachie>].  Saet.  scrohem  in 
limine  stabali.  Col.)  ;  eiîodére, 
tr.  Virg.  Tac.  (ex.  :  latebras. 
Virg.  portas.  Virg.  lacam,.  Saet. 
inproximoagro  scrobem.Tac); 
deprimëre  (•  creuser  profon- 
dément »),  tr.  Cic.  Sali.  (ex.  : 
iocus  circiter  duodecim  pedes 
hami  depressas.  Sali,  depri- 
mëre patenm.  Vitr.  fossam. 
Ilirt.  navigahilem  fossam  ab 
laça  Averno  asqae  ad  ostia 
Tiberina.  lac. pisdnam.  Col.). 
creuset,  s.  m.  Vaisseau  déterre 
réfraciaire  destiné  à  faire  fon- 
dre ou  calciner  certaines  subs- 
tances. Vascalam,  ad  coctaram 
aptam.  A.  Fig.  En  pari,  d'un 
prodigue.  Sa  main  est  un  — 
(où  se  fond  I'argent),(esf)pafri- 
monii  garges  ou  vorago.  Cic. 
1  (Spécialt.)  Coupelle  pour  l'af- 
finage des  métaux  précieux. 
Aararia  (ornax.  Plin.  Faire 
passer  l'or  au  — ,  aaram  expe- 


rlri.  Liv.  Or  passé  au  — ,  aarum 
ad  obrussam.  Saet.  Argent 
épure  au  — ,  aaram  excoctam. 
Plin.  Il  faut  épurer  son  style 
et  le  passer  au  —  da  la  raison, 
expurgajidas  est  sermo  et  ad- 
kibenda  tanqaam  obrassa  ra- 
tio. Cic. 

creux,   creuse,  adj.    et  s.  m. 
Il     Adj.   Qui    produit    un  vida 
plus  ou    moins    profond.    Ca- 
vus.a,  um,  adj.  Cic.  etc.(s'opp, 
â  planas  et    h    solidas,  ex.  :  c. 
ilex.  Virg.  cornaa.  Plin .  râpes. 
Liv.  vallis.  Liv.    cavx  andiqae 
vis.   Liv.)  ;  concavus,  a,  um 
(».  concave,  creux,  eu  forme  do 
voûte  '),  adj.  Cic.    etc.    (cf.  o. 
altitadines    spelancaram.    Cic. 
concavi  valliam  sinas .  Plin.  r. 
ocali.  Cels.    c.  dentés   [opp.    à 
solidi.  Plin.]  c.  specalam.  Sen. 
manas  c.  [opp.  à  manus  plana]. 
Sen.  genis  concavis  [-  qui  a  les 
joues  creuses  "].  Cic.)  ;  exesus, 
a,     U22J,     p.    adj.    Sen.    (ex.  : 
e.vesse    arboris    trancas.    Sen. 
saxapeniius  exesa.  Sen.  dentés 
exesi  [opp.  à    integri].    Cels.). 
Par  ext.  Chornin  — ,    via  cava. 
Liv,  angastim  viaram.  Liv.  Ri- 
vière  très  — ,   c.-à-d.  très  pro- 
fonde,   voy.   PROFOND.   La    mer 
était    • — ,    c.-a-d.     formait    de 
grosses    lames,  (Jam.)  inclinatio 
maris  erat.  .Sen. Joues — ,malœ 
labentes    ou  gênas    lapsœ     [en 
pari,  d'un  mourant].  Cels.malx 
macilentse  [en  oarl.  d'un  hom- 
me amaigri].  Plaat.  gense  con- 
cavse  [en  pari,   d'un  vieillard]. 
Cic.  Yeux  —,  ocuii  concavi  [en 
pari,  d'un  mourant,  d'un  vieil- 
lard, d'un  homme  épuisé].  Cels. 
ocali  introrsam  conditi  (ou  re- 
ducti)  ou    simpl.    ocuii  conditi 
(abditi),  latentes  (en  pari,  d'une 
dispos,  natur.).  Cic.  Fig.  Trou- 
ver buisson    — ,    voy.  buisson. 
Ventre   — ,  inanis  venter.  Uor. 
Viande  — ,    c.-à-d.     non   subs- 
tantielle (voy.    substantiel)   et 
{fig.),     rêverie,      etc.     somnia, 
oram,  n.  pi.  Cic.  Cervelle,  tète 
creuse,  vanam   ingeniam.  Cic. 
Il   /idv.  Sonner — ,  sono  inani- 
tatem  indicâre.    A.    Songer  — , 
voy.  SONGE-CREUX.  ^  S.  m.  Vida 
plus  OU  moins  profond  dans  un 
corps.  Cavum,  i,  n.  Caio.  Liv. 
(voy.  trou)  ;  caverna,    se,    f. 
Cic.   etc.  (ex.  :  cavernœ    terrœ. 
Lacr.  Cic.  cavernse  maris.  Sen. 
cavernœ     vasoram      (ictiliam. 
Plin.  cavernœ  arboram.  Plin. 
Gell.  caverna    dentis.  Scrib,). 
Plein  da  — ,  iacunosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (au  fig.).  cavernosas, 
a,  um    adj.  Plin.  (cf.  c.  radix. 
Plin.    [XXVI,  58;   XXVII,  3!.]). 
Graver  en  — ,  incidëre,  ir.  Cic. 
Un  grand — ,  c.-à-d.  un  grand 
vide,  voy.  vide.    ||     (Par  anal.) 
La  partie  concave   de  qqcli.  La 
—  de  la  main,  concava  manas. 
Sen.  Le  —  de   l'estomac,  ven- 
tricalus,  i,  m.  Cels.  Le  —  d'un 
vaisseau,  cavernœ  remigii.  Cic, 


Il    (Absol.)    Moule    crjux.  Voy. 

MOULE. 

crevaison,  s.  f.  (Trivial.)  Le 
fait  do  crever  (en  pari,  d'un 
animal).  La  —  des  cliien3,rup<i 
canes.  Plin. 

crevasse,  s.  f.  Fente  qui  se 
produit  à  la  surface  d'un  corps. 
Rima,  œ,  f.  Cic.  Fissara,  a»,  f. 
Plin.  Fissam,  i,  n.  Cels.  On  en 
bouche  les  crevasses,  si  qaibas 
rimis  hiat,  illinitar.  Col.  Les 
—  du  sol,  hiatas  terrœ.  Sen. 
(oramina,  um,  n.  pi.  Sen.  Des 
pluies  torrentielles  ayant  ou-  ■ 
vert  des  —  dans  le  sol,  cam 
terra  qaibasdam  imbribas  dis- 
cessisset.  Cic.  —  de  la  peau  et 
(absol.)  au  plur.  crevasses,  ri- 
mœ,  aram,  f.  pi.  Plin.  rhaga- 
des,  um,  f.  Plin.  Voy.  ger- 
çure. 

crevasser,  v.  tr.  Faire  fendre 
la  surface  d'un  corps.  B'tndère, 
tr.  Cels.  Voy.  fendre.  Se  — , 
être  crevassé,  rimas  agëre.  Cic, 
pndi.  Liv.  rimis  dehiscëre.  Virg. 
Liv.  (atiscëre.  intr.  Virg.  hiàre, 
intr.  Col.  Crevassé,  rimosas, 
a,  um,,  adj.  Virg.  Coi.  Des 
mains  crevassées  par  les  enge- 
lures, voy.  GERCER 

crève-cœur,    s.    m.    Déplaisir 

cuisant.  Dolor,  oris,  m.  Cic. 
Sollicitado,  inis,  f.  Cic.  Etre 
un  —  pour  qqn,  soUicitadine 
alp.cëre  aliqaem.  Cic.  Etre  un 
gros  — pour  qqn,  acerbissirnam 
ciolorem  alicai  inarëre.  Cic. 

crevelle.  Voy.  caravelle. 

crever  (lat.  crepare  [faire  du 
bruit  en  éclatant].  Piaui.  etc.), 
V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr.  S'ou- 
vrir (par  excès  do  tension). 
Rumpi,  pass.  Cic.  etc.  (ex.: 
vesica  [-  l'abcès  -]  rampitar. 
Cels.  inpatas  rampi  vesicalas. 
Cic.  tofi  gelurampantar.  Plin.); 
dirumpi, pass.  (s'empl.  au  fis., 
voy.  ci-dessous)  ;  dissiUl'9 
("  voler  en  éclats,  crever  ■>), 
intr.  Virg.  Sen.  (ex.:  dissi- 
liunt  nabesnialto  impe.ta.  Sen. 
boves  dissillre  degustatâ  ba~ 
presti.  Plin.)  ;  debiscèie,  intr. 
Plin.  (ex;  :  thynni  pingaescant 
in  tantam,at  dehiscant.Piin.). 
Il  (Par  anal.)  Etre  sur  le  poi.nt 
d'éclater,  à  force  d'être  gonflé 
(au  pr.  et  au  fig.).  RÙmpi, 
passif.  Cic.  etc.  (ex.:  rampi 
mvidià,  Mart.  non  ramperetar 
[  "  il  n'aurait  pas  crevé  do 
colère  en  voyant  que  "l  sapra 
cineres  Cn.  Fompeji  constitai 
Sejanum  ?  Sen.  [ad  Marc.  22, 
5])  ;  dirumpi,  passif,  Cic. 
etc.  (ex.  :  (ratris  tai  plausu 
dirampitar  [«  le  succès  da  ton 
frère  le  fait  crever  do  rage  -]. 
Cic.  stomacho.  Sen.  absol. 
dirumpuntar  [•  crèvent  de 
rage  ■>]  ii,  qui..,  Cic);  dissi- 
lire,  intr.  Sen.  (ex.:  cradirate 
[c  d'indigestion  »]  dissiliunt. 
Sen.Petr.Plin.{eK.:d.risa.Sen.)  ; 
Undi,  pass.  Plaat.  (absol.  fin- 
dor  [»  je  crève  do  dépit,  etc.  •]. 
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Plaat.)  ;dJS<endi. passif.  Vinj. 
yiin.  j.  (ei.  :  distcntaa  cenà. 
h'iin.  j.  abi.  distentas  [»  cre- 
vant de  man^eaillo  •].  i-uef.K 
Il  (Par  ext.)  ""Mourir  (en  pari, 
d'un  animale  Rumpi,  passif. 
//or.  (ex.  :  canis  raptus.  //or.). 
Crevé,  morticinus,  a,  am,  adj. 
Plant.  Varr.  l'a/j.  (cf.m.  oiis. 
Varr.  volacres  <iuf  pisces. 
Varr.).  De  bête  crevée,  morti- 
cinus, a.  am,  adj.  5en.  (cf.  m. 
caro.  Sen.'.  ||  \En  pari,  de 
l'homme  avec  mépris.*  Voy. 
MOiRin.  Il  (Par  ext. 'i  Crevant 
de  faim,  de  soif,  (ame,  siti 
enectas.  Cic.  '[  V.  tr.  Ouvrir 
ea  faisant  éclater.  Rumpère, 
tr.  Plaat.  etc.  (ex.  :  r.  ramices. 
Plaat.  Varr.).  Voy  éclater. 
Le  feu  crève  la  nue,  i<jnis  niibes 
interscindit .  Sen.  —  les  yeux 
à  qqn,  effodêre  alicai  oculos. 
Cic.  Par  ext.  —  les  yeux  (les 
fatiguer  au  point  d'aveugler), 
aciem  ocalorum  hebet'irs.  Plin. 
Cela  crève  les  yeux,  hoc  in  oca- 
los  incarrit.  Cic.  oculis  ingeri- 
tur.  Sen.  Cela  me  crève  le  cœur, 
dolore  dirampor.  Cic.  \\  (Par 
ext.'  Faire  mourir  de  fatigue, 
d'excès,  etc.  —  un  cheval, 
eqaam  rampëre.  Mart.  Se  — 
de  travail,  labore  confici.  Cic. 
—  qqn  de  nourriture,  Ci7<0  re- 
plërc  aliquem.  Cic.  Voy.  corger. 
Que  la  peste  te  crève,  i  in  ma- 
lam  craccm.  Com. 

crevette,  s,  f.  Petit  crustacé 
qui  se  trouve  sur  les  bords  de 
la  m^r.  Cancer,    cri,   m.  Plin. 

cri,  s.  m.  Sou  perçant  que  lance 
la  voix.  Clamor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  cl.  magnas.  Cic. 
Cxs.  Sali,  ingens.  \'irg.  Cart. 
acer.  Cornif.  rh.  concitatior 
ou  excitatior.  Liv.  varias  ac 
dissonas.  Cart.  frem.itas  et 
clamor  dissonas  in  diversa  vo- 
cantiam.  Sen.  clamor  popali 
infestas  atqae  inimicas.  Cic. 
inconditus  et  trax.  Cart.  au 
plur.  clamores  dissoni.  Liv. 
incerti.  Liv.  clamores  aperti. 
Liv.  noctarni.  Liv.  cl.  malie- 
rum.  Ter.  avec  des  verb.  cla- 
morem  edëre,  tollire.  Cic.  cla- 
morem  redintegràre,  novàre, 
renovâre,  sœpe  iterâre.  Liv. 
clamorem  excitàre.  Liv.  )ioc 
clamores  infiniti  commoventar. 
Plin.  j.  clamor  oritar,  exori- 
tar  .  Sali,  clamor  aaditar, 
exaaditar.  Cses.  clamor  ad  ex- 
lam  (ertar.  Sali,  perfcriar 
circa  collem  clamor.  Liv.  cla- 
mor gaadentiam.  Tac.  cl.  gra- 
tulantiam.  Liv.  cl.  alacer. 
Cart.  clamore  et  plaasa 
fovêre  aliqaem.  Tac.  à  la 
guîrre  :  clamor  [•  cri  sauva- 
ge .]  miliiam.  Saet.  aliqaem 
clnmoribas  maximis  corripére. 
Ci',  aliqaem  clamoribas  et  con- 
viens et  sibilis  consectâri.  Cic. 
cl.  militaris  ["  cri  do  guerre  •] 
êtrepitusqae  armoram.  Val- 
Uax.    cl.   proelianiiam.    Cart. 


prœlii.  Sen.  clamor  Romanas 
fi  le  cri  do  guerre  des  R.  ■•] 
haudqaaquam  ignotas  ad  aures 
accidit.  Liv.  clamorenx  tollire 
[»  pousser  le  cri  de  guerre  ■]. 
C.-rs.  cam  clamore  injenti  in- 
vadëre.  Liv.  clamore  sabhun 
[■  en  poussant  le  cri  de  guorr»  •] 
procarrère.  Liv.  clamore  in- 
genti  proi-olâre.  Liv.  en  pari, 
de  la  douleur,  de  l'angoisse, 
etc.  cl.  segri.  Cels.  cl.  lagabris. 
Cart.  pavidas  clamor  [•  cri 
d'angoisse  •]  (agientiam.  Liv. 
clamor  paventiam  [•  cri 
d'angoisse  ■•].  Liv.  clamor  la- 
mentantiam  malieram.  Liv. 
clamores  plorantianxsocioram. 
Liv.);  vociferatio,  onis 
(•  grands  cris  -^,  f.  Ctc.  etc. 
(ex.  .voci(.  ma/iebris.  Cornif); 
quiritatio,  onis  [•  cri  de  dé- 
tresse .),  f.  Liv.  (XXXIII,  28, 
3)  ;  quiritatus,  ùs  (•■  cri  de 
détresse  -  ),  m.  Lacil.  Val.- 
Max.  Plin.  i.  (ex.  ;  q.  infan- 
tiam  Plin.  /.  (en.  VI,  2ù,  H.]. 
o.  lamentabiles.  Val.-Max.  [IX, 
2,  11];  convicium,  îi  (•  cris 
d'improbatiou  ■),  n.  Cic.  etc. 
(ex  :  c.  acerbam.  Phsed.  grave. 
Cic.  aliquem  conviciis  agitâre, 
qaod. . .  Jastin.  convicio  alica- 
j'as  corripi.  Cues.  alicai  con- 
viciam,  magnam,  mirificam, 
grave  facëre.  Cic.  alicai  con- 
vicium  magnam  facëre  at  ne 
[i  pour  obtenir  qu'il  ne... 
pas...  •>].  Cic.  alicai  magnam 
conviciam  (it  cancto  a  senata. 
Cic.  urgebar  /am  omnium  ves- 
tram  convicio.  Cic.)  ;  accla- 
matio,  onis,  f.  Cic.  (voy. 
HUÉE)  ;  conclamatio,  onis 
('  cri,  clameur  d'une  multi- 
tude '),  f.  Cœs.  Sen.  Tac.  [ex.: 
conclamatione  facta.  Cœs.). 
Pousser  un  cri,  clamâre,  intr. 
Cic.  (voy.  crier)  ;  exclamâre, 
intr.  Cic.  (voy.  CRUiH).  Pous- 
ser des  cris  à  l'adresse  do  qqn, 
acclamâre,  tr.  Cic.  (voy.  ac- 
clamer et  hukr).  1  Paroles  pro- 
noncées d'une  voix  très  haute. 
Vox,  vocis,  f.  Liv.  oic.  (ex.  : 
Valeriam  magna  voce  incla- 
mat.  Liv.  voce  potias  qaam 
verberibas  terreat  boves.  Col. 
nuUa  vox  quiritantiam,  exaa- 
diri  poterat.  Liv.  tarbidse  f«  sé- 
ditieux •]  voces.  Tac.);VOCi- 
feratio,  onis,  f.  Cic  (voy.  ci- 
dessus);  clamor,  oris,  m.  Cic. 
(voy.  ci-dussus).  Nommor,  dé- 
signer à  grands  cris,  clamàre, 
tr.  Cic.  Cart.  (ex.  :  cl.  Daream 
adhac  regem.  Cart.  aliqaem 
farem.  ilor.  aliqaos  ingenaos 
konestosqae.  Petr.  ab  eis  qaos 
deserit  insanas,  imperitas  te- 
merariusqae  clamahitar.  Cic. 
[Ac.  fr.  inc]  ap.  Aag.).  An- 
noncer par  des  cris,  clamàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cl.  meridiem, 
Aqail.  (r.  in  foro  olitorio 
triarnpliam.  Liv.  per  arbem 
di:m  ac  nodim  Satarnalia 
clamata.     Liv.^.     Déclarer       à 


grands,  Cris,  acclamâre,  tr. 
Liv.  Tac.  (ex.  ;  accl.  aliquem 
servatoremliberatoremqae.Liv. 
si  nocentenx  acciummtfrnnt , 
pra'ceps  datas  [reus]  tracida- 
batar.  Tac).  Voy.  crier,  jj 
Appel  retentijsant.  Clamor, 
oris.  m.  Cic.  (voy.  ci-dessus). 
Un  entend  le  cri  ;  .\u  feu  !  Aux 
armes  !  conclamant  ignem  ou 
incendiam.  Cxs.  Liv.  concla- 
mant arma.  Cxs.  Chasser  à  cor 
etàcri,ciamori()as  e.ragiiàre  fe- 
ras. A.  Demander  qqcli.  à  cor 
et  à  cri,  voy.  con  —  public, 
c.-à-d.  ce  qu'on  publiait  à  son 
de  trompe,  p'seconiain,  ïi,  n. 
Cic.  Il  Fig.  Protestation.  C'est  le 

—  public,  h^c  una  vox  om- 
niam  est.  Cic.  Il  n'y  a  qu'un 
cri  pour  demander  la  paix, 
una  l'oce  pacem  pétant.  Liv. 
Le  cri  de  la  conscience,  cons- 
cientia,  a?,  f.  Cic.  Liv.  Le  —  de 
leur  conscience  les  enipéclie  de 
dormir,  obstrepente  conscien- 
tiâ  dormïre  non  passant.  Cic. 
Voy.  PROTESTATION.  1  Voix  pro- 
pre à  chaque  animal.  Clamor, 
oris.  m.  Aucr.  Virg.  Saet.  (de 
la  grue.  Lucr.  des  plongeons. 
Virg.  de  l'aigle.  Saet.)  ;  clan- 
gor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (cri 
des  oiseaux)  ;  vox,  vocis,  f. 
Virg.  Sen.  (ex.  :  v.  boum,  i'irg. 
cycni.  Mêla,  cornicis.  Virg. 
elepfiantos  vox  porcina  tercet. 
Sen.)  ;  cantns,  ùs,  m.  Cic. 
etc.  (en  pari,  do  certains  oi- 
seaux). —  de  l'éléphant,  bar- 
ritas,  ùs,  m.  Apal.  —  du  cor- 
beau, crocitas,  as,  ra.  A'on.  — 
do  l'âne,  raditas,  ùs,  m.  Apal. 

—  de  l'oie,  gingritus,  as,  m. 
Arn.  Fig.  Pousser  des  cris  de 
paon,   dissonas  voces  edëre.  A. 

criage,  s.  m.  Action,  office  du 
crieur  public.  Prceconiam,  ii, 
n .   Cic. 

criailler,  v.  tr.  Crier  sans  cesse 
d'une  façon  désagréabb».  Cla- 
mitàre,  intr.  Ter.  Latrâre,  intr 
Ilor. 

criaillerie,  s.  f.  Action  de 
criailler.  Clamitatio,  onis,  f. 
Plaat.  Il  le  tue  malgré  ses  vai- 
nes criailleries,  qaesta  vano 
clanxitantem  inier(icit.  Sen. 

criailleur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  a  l'habitude  de 
criailler.  Clamosas  (pater).  Jav. 
clamosa  malier.  Valg.  (En 
p.arl.  d'un  orateur  ou  d'un  avo- 
cat). Clamator.  oris,  m.  Cic. 
f'roclamator,  oris,  m.  Cic.  La- 
trator,  oris,  m.  Qaint.  Rabala, 
.v.  m.  Cic. 

criant,  ante,  adj.  Qui  fait  pro- 
tiiater.  Indignas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Injustice  —,  accrbissima 
ou    atrocissima    injuria.    Cic. 

Voy.    RÉVOLTANT. 

criard,  arde,  adj.  Qui  crie 
sans  cosse.  Clam.osas,  a,  um, 
adj.  Qaint.  .Substantivt.  Un  — , 
voy.  criailleur.  ||  Fig.  Avoir 
des  dettes  criardes  (que  le 
créancier  réclame  avec   impor- 
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tinité),  aliéna  scri  foh-endo 
non  esse.  Liv.  ^  Qui  rend  un 
»oii  aigre  et  discordant.  Disso- 
nas,  a,  um,  adj.  Cic,  Voy.  dis- 
coudant. 
crible,  s.  m.  Réceptacle  pour 
séparer  le?  objets  de  grosseur 
inégale.  Crihrum,  i,  n.  Col. 
Fabricant  de  cribles, ci^rarius, 
ii,  m.  GIcss.-Lahh.  Passer  au 
— ,  voy.  CRIBLER.  Percé  comme 
un  — ,  rimosas,  a,  um,  adj. 
Virg.  (istulosas,  a,  am,  adj. 
Plin.  Il  Fi  g.  Passer  au  —  (les 
écrits,  les  opinions  de  qqn). 
c.-d-d.les  soumetLre  à  un  triage, 

voy.    CHOISIR,    TRIAGE. 

cribler,  v.  tr.  Passer  au  crible. 
Cribrâre,  tr.  Col.  Cribro  ou  per 
cribrum  cernëve.  Plin.  Cato. 
Excernëre,  tr.  Col.  (cf.  exrreta 
tritici.  Col.).  ||  (Fig.)  Trier. 
Voy.  CHOISIR,  TRIER.  ^  (Parext.) 
Percer  de  trous  comme  un  cri- 
ble. Perforâre,  tr.  Cic.  Voy. 
PERCER.  Qui  est  passé  au  • — , 
cribrarias,  a,  um,  adj.  Plin. 
Criblé  de  blessures,  valneribiis 
confossas.  Liv.  \\  (P.  ext.)  Vi- 
sage criblé  (de  petite  vérole), 
cicatricosa  faciès.  Quint.  Voy. 
MARQUE.  Fig.  Etre  criblé  de 
dettes,  sers    alieno  premi.  Cic. 

Voy.    DETTE. 

cribleur,  euse,  s.  m.  Celui, 
colle  qui  passe  au  crible.  Qui 
iqaa')  cribrat  ou  cribro  (ou  per 
cribrum)  cernit.  A. 

criblxore,  s.  f.  Résidu  de  ca  qui 
est  passé  au  crible.  E.xcreta, 
oram,  n.  pi.  Col.  (cf.  excréta 
tritici.  Col.). Cretura,  œ,  f.  Pall. 

cric,  s.  m.  Machine  destinée  à 
soulever  des  fardeaux.  Trochlea, 
a?,  f.  Quint.  Ergata,  ee,  m. 
Vitr. 

cricri,  s.  m.  Chant  du  grillon, 
de  la  cigale,  etc..  Grylli.  cicadse 
cantas.  A.  Faire  — ,  grillare, 
inlT.Anth.  Lat.  ^  (P.  ext.)  Gril- 
lon domestique.   Voy.  grillon. 

criée,  s.  f.  (Arch.)  Proclamation 
qui  annonçait  une  vente  de 
biens  en  justice.  Prœconium, 
îi,  n.  Cic.  Il  (P .  ext.) 
Enchères  publiques.  Auctio, 
onis,  f.  Cic.  Hasta,  œ.  f.  Liv. 
Sectio,  onis,  f.  Cic.  (on  pari. 
du  butin  et  des  biens  confis- 
qués). Faire  vendra  à  la  —, 
hastœ  sabJicëre.Suet.  sub  hasta 
vendëre.  Liv.  subjicere prseconi. 
Sen.perprœconem  vendëre.  Cic. 
prseconis  voci  [Cic]  ou  sub  prse- 
cone  ou  en  {.pablicëvendére.Cic. 
Afficher,  proclamer  une  vente 
à  la  — ,  auctionem  prœdicâre. 
Plaut.  proscribëre.  Cio.  propo- 
nëre.  Quint. 

crier  (lat. pop. cri^are  p.guirita- 
rt'),v.intr.et  tr.  ||  V.  m(r. Lancer 
avec  la  voix  un  son  perçant. 
CJamare,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cam  dia  occulte  saspirassent, 
postea  jam  gemëre,  ad  extre- 
jnum  vero  loqui  omnes  et  cla- 
mâre  cœperunt.  Cic.)  ;  excla- 
tnâre   (-    s'écrier,    pousser   un 


cri;  crier  ■),  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  stadio  carsores  e.vclamant 
ijuam  maxime  possunt.  Cic. 
excl.  majus.  Cic.)  ;  clamitàre 
("  crier  fort,  crier  •),  intr.  Ter. 
Cic.  etc.  (ex.  :  qaid  clamitas  ? 
Ter.  passer  gaesta  vano  cla- 
mitans.  Phœd.)  ;  acclaoïâre 
("  pousser  des  cris  à  l'adresse 
lie  qqn  >),  intr.  Cic.  (ex.  :  accl. 
alicai.  Cic.  populas  cam  risu 
arclamavit  ipsa  esse.  Cic.)  ; 
coDclamâre  («•crier»  [en  pari, 
d'une  foule]),  intr.  Cœs.  Cic. 
etc.  (ex.  :  conclamatur  ad  ar- 
ma. Cœs.  Liv.  conclamant 
omnes  occasionem,  negotii  bene 
gerendi  amittendam  non  esse. 
Cœs.  cam  vos  universi  ana 
mente  atquc  voce  iteram  a  me 
conservatam.  esse  rem  publicam 
conclamastis.  Cic.  conclama- 
verunt,  uti  aliqui  ex  nostris  ad 
colloquiam  prodiret.  Cœs.  [B. 
G.  V,  26,  U\.  id  modo  a  w,alti- 
tudine  conclamatam  est,  at 
L.  Valeriam  et  M.  Iloratiam 
ad  se  mitterent.  Liv.  [III,  50, 
16].  conclamantibas  omnibus 
imperaret,  quod  vellet.  Cœs. 
[B.  C.  III,  6,  2].  conclamavit, 
quid  ad  se  venirent.  Cœs.  ad 
quorum  casum  cum  concla- 
masset  gaudio  .Albanun  exer- 
citas.  Liv.  quod  Mithridates 
sj  velle  dixit  id  sutores  et  zo- 
narii  conclamaverunt.  Cic.  dato 
signo  ut  universi  conclama- 
rent  [•.  crier,  c.-à-d.  pousser 
leur  cri  de  guarre  •] .  Curt.  con- 
clamat  ["  pousse  un  cri  de 
douleur  •>]  vir  paterque.  Liv.); 
inclamâre  (-  crier  [à  qqn], 
appeler  en  criant;  prononcer 
on  criant  »),  intr.  et  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliquem  nomine. 
Liv.  comitem  saum  semel  et 
sœpius.  Cic.  aliquem  acriter. 
Plaut.  aliqaem  magnà  voce. 
Liv.  puerum,  ut  illum  abigeret, 
inclamavit.  Val. -.Max.  pasto- 
rum  unus  inclamat  alios,  quid 
cessarent.  Liv.  Albanus  exer» 
citus  inclamat  Curiatiis,  uti 
opem  ferant  fratri.  Liv.)  , 
proclamâre  (•  crier  fort  •>), 
intr.  Cic.  etc.  (abs.  proclamâre. 
Cic.  av.  un  compl.  se  (iliam 
jure  cœsam  Jadicâre.  Liv.  se 
innocentem  opprimi.  Val.- 
Max.)  ;  vociferâri,  dép.  intr. 
et  tr.  Cic.  (ex.  :  v.  palam.  Cic. 
vociferâri  Decius,  quo  fage- 
rent?  qaamve  in  fagà  spemha- 
berent  ?  Liv.  cum  daces  andi- 
que  vociferarentar,  quid  sta- 
rent?  Liv.);  plorâre  (=  crier, 
pleurer  en  criant  •),  intr. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.  :  plorando 
fessus  sam.  Cic.  lacrimandum 
est.  non  plorandum.  Sen); 
quiritâre[' crier  au  secours  •>), 
intr.  Lucil.  Liv.  Plin.  j.  (ex.  : 
vox  quiritantium.  Liv.  neqai- 
qaam.  qairitantibus  sociis. 
Plin.  j.];    latrâre.  intr.  //or. 

(voy.    GRAILLER,      CRIAILLER).      

à  tue-téte,  magno  clamore  bla- 


terâre.  Hor.  \\  (Par  anal.)  Crier 
(en  pari,  dos  animaux).  Canëre 
(la  poule),  intr.  Varr.  croclre 
o-dcrocitâre  (le  corbeau),  intr. 
Plaat.Saet.  radëre  (voy.  braireI  . 
gingrire  (les  oies),  intr.  Paul, 
ex  Fest.  tetrinnlre  (le  canard), 
intr.  Anthol.  gracillàre  (voy. 
glousser),  barrîre  (l'éléphantl, 
intr.  Suet.  rictâre  (le  léopard), 
intr.  Spart,  coaxàre  (•  coas- 
ser .),  intr.  Saet.  Plumer  la 
poule  sans  la  faire  crier,  eman- 
gëre  aliquem  argento  impru- 
dentem.  A.  Mes  boyaux  crient, 
intestina  mihi  crêpant.  Plaat. 
La  porte  a  crié,  crepuere  (ores. 
Com.  Le  chariot  crie,  stridet 
ptaustram.  Virg.  ^  Faire  en- 
tendre une  plainte,  un  appel, 
une  protestation.  Clamàre, 
intr.  Cic,  etc.  (ex.  '.cum  tacent, 
clamant.  Cic.)  ;  inclamâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nemo  incla- 
mavit patronoram.  Cic.  ita  te 
para,  at,  si  inclamavero,  ad- 
voles.  Cic.)  ;  reclamàre.  intr. 
Cic.  (ex.  :  ana  voce  omnes  ja- 
dices,  ne  is  juraret,  reclamasse. 
Cic.  [Balb.  12])  ;  clamitâre, 
intr.  Varr.  Cœs.  Liv.  (ex.:  qui 
omnes  me  bilem  atram,  agitâre 
clamitantes.  Varr.  fr.  sœpe 
clamitans  liberum  se  liberœque 
civitatis  esse.  Cœs. voce  magna 
sermone  patrio  frustra  se  in- 
terrogari  clamitavit  .  Tac. 
identidcTn,  ne  guis  violaret, 
'J'alassio  (erri  claniitatum.  Liv. 
[1,9,  12].  clamitabat  audiret 
Octaviœ  et  Britannici  matrem. 
Tac.  [Ann.  XI,  Si;  cf.  XI,  36]); 
reclamitâre,  intr.  Cic.  (ex.  : 
reclamitat  istiusmodi  saspicio- 
nibus  ipsa  natara.  Cic.  [Rose. 
Amm.  63])  ;  praeclamàre 
("  crier  préalablement,  avertir 
par  un  cri  "1,  intr.  Paul.  dig. 
(ex.  :  prœclam,âre  [«  crier 
gare  ■■).  Paul.  [dig.  XLVIII,  8, 
7]).  —  contre  qqn  et  (famil.) 
après  qqn,  clamore  aliquem,  in- 
sequi  ou  clamoribas  aliquem 
consectàri.  Cic.  allatrâre  ali- 
quem. Liv.  Col.  Quint.  Mart. 
aliqaem  corripëre  convicio.Cic. 
graviter  increpâre aliqaem.  Cic. 
Par  anal.  —  contra  (un  abus, 
etc.)  .vociferâri  de  aliqaa  re.Liv. 
m.altis  verbis  invehi  inaliquid. 
Liv.  (cf.  invehi  vehementius  in 
caasam  principum.  Cic).  \\ 
(Par  ext.)  Crier  qqn  (arch.),  c.- 
à-d.  le  réprimander  en  criant, 
voy.  RÉPRIMANDER.  Absol.  Crier, 
c.-à-d.  s'indigner,  se  plaindre, 
voy.  ces  mots.  Faire  — .  clamo- 
res  facëre.  Cic.  ^  V.  tr.  Dire 
(qqch.)  d'une  voix  forte,  reten- 
tissante. Clamàre,  tr.  et  intr. 
Cic.  Sen.  (ex.  :  infantem  in 
utero  matris  ..  «  lo  triam- 
phe  !  •  clamasse.  Liv.  omnes 
-  Prehende  farem!  •>  clamant. 
Petr.  pari  voce  clamatum  est 
'  .id  arma!  ».  Flor.  damans 
'  Ista  quidem  vis  est  !  »  Suet.) , 
clamitâre,    intr.    et  tr.    Ter; 
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l'aPT.  Liv.  {f\.  :  •   <i'i  arma!  • 
clamitans.  Lii:  clam'uans  •  In- 
dignam    (acinas  !    •     Ttr.     ut 
-  J'iberiLun  in  i'iberim  .'  -  cla- 
mitamnt.  Suit,  qaod  cani  im- 
ptratore  milites  rtdeuntes  cla- 
mitcLnt  per  ai-ùi^m    in    Capito- 
liam  eanti  :    .    /o  triumptie  !  • 
Varr.     Claaii^s,  •    qaid    ergo 
prmcipiti  caraa  tam  longum  iter 
$mensi     sumus  ?     -    clamitans 
militibus.  Lii'.  [XXVII.  iS,  IS],- 
conciamâre,  imr.  et  tr.  Ca?s. 
Cic.     etc.       ex.:    c.    latrones. 
Apal.  c.  incendium[~  au  feu  '.  .1. 
Sen.  c.  vasa  [•■  auv  bagag**  !  -1. 
C3C*.cvictoriam['  victoiral  •]. 
Cxs.)  ;  vociferàri.  dep.  iatc. 
et  ir.  Cic.  Virg.  Liv.  (ex.  :  cum 
hxc  omnes  lociferarentar.  Lii: 
qaod  voci(erabere  decem  milia 
talentam  liabinio  esse  promis- 
32.   Cic.).  —    famine,  conijinri 
inopiam     Liv.    —    venaeance, 
aitionem  petére  (an  pari,  d'une 
pers.)  Liv.  Forfait  qui  cri-i  ven- 
geance, animadi-ertendum  fjr- 
ciaos.    Tac.  Crier    une    cliosn  â 
■iqn,  ciamâre.  lutr.  et  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  clamare  ille,  cam  ra- 
peretar.    nihil  si    miserum  (e- 
cisse.  Cic.  rex:.    p.ens   ciamâre 
cotpit  candelabram  factum  esse 
e  gemmis.  Cic.  qaid  (j-Cto  esset 
opas  paerperx...  illis...  climat 
dévia.     Ter.  [Andr.  J.90    sq.]. 
clamare  cœperant.  sibi  ut  lia- 
beret   hereditatem.     Cic.     avec 
personiiir.     guse    [tabuloej      se 
corruptas  esse  clamant.  Cic.  Ve- 
ritas   ipsa    clamabat    qaodam 
modo,  non  posse  adduci,   at... 
Cic  ;  clamitàre.  tr.  Cic.  .'avec 
personoif.    nonni:  ipsam  capat 
tt  sapercilia  illa penitas  abrasa 
olêre     malitiam     et     rlamitare 
calUditatem      videntar  ?      Cic 
[Rose.  corn.  20];  .succiamare, 
intr.  et  tr.  Liv.  etc.     ox.  ;  cam 
adjecisset:  •  Si  qaid  haie  acci- 
derit.  qaem  in  ejas  locam  sahs- 
titaitis  ?  ■  »accla/mavit  iiniversa 
contio:     -     ÏV,    Q.     Catale'J 
l'ell.    cam  sacdamasset    nihil 
te  mat'jresenttntix.  Liv.}.  Cri;P 
une     marchandise,     un     objet 
perdu,  les  heures,  etc.  Clami- 
tàre,  tr.  Cic.  (ex.;  cl.  Cavneas 
[.     figues  08    Cannes   '].    Cic); 
praedicâre  (•publier-[en  pari. 
ducrieur]i,  tr.    Cic.   lax.  :    in 
eo  lapide  abi  prseco  prœdicat. 
Varr.  pried.  auctionem.  Plaat. 
fir.  non  decamas  framenti  sed 
ninidias  venire   partes.   Cic.}: 
Duntiàre,    tr.    Mart.     (ex.  :  n. 
horas  (en  pari,  de  l'esclave  qui 
criait  les  heures].  Mart.:.  Faire 
crier  qqch.par  le  héraut,  aliqaid 
pir      proeconem     pronantiâre. 
Cic. 
»  crierie,   s.    f.    Action    de  crier 
sans  cesse.  Clamitatio,  onts,  f. 
Plaal.  Voy.  criaillerie. 
crieur.  euse,  s.  m.  et  f.  C«lui, 
cello  qui    crie   sans   cesse.  Cla- 
mator,  oris,    m.  Cic.   Procla- 
mator,  oris,  m.  Cic.    Latrator, 


oris,  tn.  Qaini.  Clamosas  {pa- 
ter).  Jar.  ciamosa  (muJier". 
Virg.     Oblatralrix,     tricis,     (. 

Plaat.   VOV.  CRiAlt-LELR,    CRIARD. 

Il  (Spécialt.'  Crieur  de  ruas 
(marchand  ambulant).  Circa- 
la'or,  oris.  m.  .^sin.  Poli  ap. 
Cic.  —  public  \celui  qui  fait  a 
haute  voix  Us  proclamations 
publiques!,  prafco,  onis,  m.  Cic. 
Etre  —  public,  prxcQniam  (a- 
cêre.  Cic. 

crime  (lat.  crimen,   •   inculpa 
tion   -  par    e.rt.   •  crime  -i,    s. 
m.  Acfj  par    I  •quoi  la   loi  mo- 
rale   est  violé«   do    la  façon  la 
plus  grave.  Scelus,    eris  ipr. 
•■  scélératesso  ■  par  ext.  •  cri- 
me •),  n.  Cic.    etc.  (ex.  :  sceJns 
(acëre  oa  admittëre  ou  commit- 
rére    ou    edère  ou  concipère  ou 
in  sese  concipôre  ou  soscipërc;. 
Cic.  scelere  se    devinclre   ou  se 
obstrin.jëre    ou    se  alligâre    ou 
astringi  [..se  charger  d'un  cr.  »]. 
CiC.    se.  divinam  et  hamanam, 
[•■  contre  loj  dieuvct  les  hom- 
mes  .].  Liv.  se.    Icgatoram  in- 
terfectoram.      Liv.    scelas     est 
civcnx    Romanam     verberàre . 
Cic.)  ;  facinus.    oris   (-   mé- 
fait, forfait,   crime    -),   n.  Cic. 
(voy.  forfait)  ;  crimen,  inis 
(.  imputation  -,  par  e.vt.  -  cri- 
me •>),  n.  Liv.   Saet.  (ex.  :  cri- 
men meam.  Liv.    cnmen  altro 
(atèrl.  Saet.  peu  class.)  ;  fraus. 
fraudiS-    fraude   -,   par  e.vt. 
•    crime  ■},     (.  Cic.     ifor.  Liv. 
{OK.  :  Craarhm     sascipëre.    Cic. 
committire.  Hor.  (raadem  ca- 
pitalem    admittëre   ou   atidêre. 
Cic.   Liv.  fraudes    inexpiabiles 
concipère.  Cic).    Crime  contre 
la  loi  divine,  le  sentiment  mo- 
ral, la  naturo,    nefas,   n.  ind. 
CiC.    Liv.     (rtx.  :    qaod   tantam 
nefas    aat  nabendo     aat    post 
naptias     contraxisset.    Jastin. 
nefas  est  [  avec  l'Inf.].  Cic.  Cies. 
aiiquid  nefas  patàre.  Cic.  ali- 
qtiem  nefas    habér-i  nominàre. 
Cic).    —    (contra    laj   dieux,  la 
patrie,   le    prince'),   impietas, 
atis,    f.      Cic.    Plin.     j.    Tac. 
(ex.:    alicai    impietatem    obji- 
cëre.  Plin.j.  [pan.  33,  3].  ali- 
qaem    impietatis    ream  posta- 
làre.    Plin.   J.  fep.     Vil,  33,  7). 
Albacilla     defertar    impietatis 
in  principem.    Tac.   [Ann.  VI, 
UT\).  —  de   liautB   trahison,  — 
d'Etat,  perduellio.    onis,   f. 
Liv.  (très  fréquent,    mais  rfim- 
placé  souvent  par   parricidiam 
patrix.    Cic.    cf.     aliqaia    ad- 
verstis    rem    pablicam     f  acéré 
\-  comm'îttre  un    cr.  d'Etat  ■•]. 
Cic.  majestatem  popali  Romani 
minaére  ou  Isedi-re.  Cic.  palrix 
pirricidio  obstringi  ou  se  obs- 
tringére    [  même   sena    ].    Cic. 
rei  pablicx  Ixsx   aliqaem    ac- 
casàre  [•  accuser  qqn  d'un  cr. 
d'Etat  •].  Cic.  Liv.).  —  de  les» 
majesté,     lirsa    majestas.    Tac. 
(cf.  majestatem  prmcipis  ou  ré- 
gis   minaére    ou    Ixdére.   Liv. 
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Tac).     Il     (Par   hyperb.)    Acte 
auquel  on  attache   une  çravitA 
excessive.    Criuien,   iniS,     n. 
Cic.  oic.  (-'X.  :    dare  alicai  ali- 
qaid crimini.  Cic.    esse    crimi- 
ni.  Cic.   fsss   in   erimine.  Cic 
abi  est  cnmcn  ?  Cic.  ex  (ayor, 
maltitadinis  cnmen  qaseritar 
Liv.  criminis  loco   piitant  esse , 
qaod  vivam.  Cic). ^  (Absol.)  Lu 
crime,  c.-d-d.  le  fait    do  com- 
mettre «les  crimes.  Scelas,  erif, 
n.  Cic.  Voy.  soélératessse. 
criminaliser,  v.  tr.  Incriminer 
(arch.l.  Voy.  ce  mot.  1  (Droii 
Faire' passer  do    la  juridlctwi  . 
civile  à   la   juridiction    criisii 
nello.  Causam  ad  capitis  Jadi 
ciam  revocâre.  A. 
criminalisto,  s.    m.  Celui  qui 
est  versé  .lans  lo  droit  crimin.-!. 
Jaris  pablici  peritas.  A. 
criminalité,  s.    f.    (Peu   usité.) 
Caract'ïre  do  ce  qui   est  crimi- 
nel. Coipa,  se,  f.  Cic.  Noxa,  s-, 
f.  Liv. 

criminel,  elle   (lat.    post.  cn- 
minalis.    Jct.\,    adj.    Coupal.l  ■ 
d'un  crime.    Sceieratos,  o,  u»i. 
adj.  Cic.  yefarias,  a,  am,  adj. 
Cic.  Facinorosas.    a,   am,  adj. 
Cic.    Sons,  sontis    (inusité    au 
nomin      sin.i^.),  Hor.   Les    plus 
—   do!    hommes,   homines   no- 
centissimi.  Cic.    sceleratissimi. 
Sali.    Sa  faire    —,    voy.   crime. 
Main    — .    impia    manas.  Ifor. 
Substantivt.  b'n  —,  une  crimi- 
nelle, aactor  sceleris.  Cic.  qai 
(qase)  scelas  fecit  ou    commi- 
sit.  Cic.  Los  criminels,  tontes, 
iam,  m.  p\.  Cic.scelesti,  oram, 
m.    pi.  Plaat.    Cic  Distinguer 
les  innocents   et  les   crimiuols, 
crimina  et  inno.rios  discernére. 
Tac.  Un  —  d'Etat,    perdaellis. 
is.  ra.  Cio.   cifiom  ou   rei  pu- 
blicx  parricida.  Cic.  proditor, 
oris,  m.  Cic.  hostis  {patriœ).  is, 
m.  Cic.  Déclarer  qqn  — d'Etat, 
Jadicàre  aliqaem  fecisse  contra 
rempablicam.  Sali.  1  Qui  cons- 
titue   un    crime.    Scelestus,    a, 
am,  adj.  Cic.  ?Je(arias,  a,  am, 
adj.  Cic.  Sceleratas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Plenas   sceleris.    Cic.  iVc-      , 
fandas,    a,  am,  adj.   Cic.    Im-      j 
pius,  a,  am,  adj.    Cic.  _  Guorre      [ 
—,  impiam   bellam.   Cic.  Des- 
seins     —  ,     perdita     impiaqae 
consilia.  Cic.  L'hésitation  saule 
est       .  in  ipsa  dabitatione  .sce- 
las inest.  Cic.  Ce  qui  a  été  l'ait 
sans  dessein,  no  saurait  être — , 
unde    ronsiliam    afaerit  calpa 
abest.  Liv.  Vie  —,  vita  nocens 
ou    (lagitiosa.    Cic.    Commorca 
—,  jtupram,  i,   n.  Sali.  1   Ko- 
latif  au  jugement    d'un  crime. 
Pab(icus,a,  am,  adj.   Cic.  Ca-     j 
pitalis,  e,  adj.  Cic.    Affaire  —, 
qa^stio  publica.  Jet.  jadiciam 
capitis  ou    capitale.   Cic.    actio 
ou  lis  capitis.  Cic.   Etre  impli- 
qué dans  une    affaire  —,  /  "'i- 
cium  capitis  subira.  Cic.    D.ri- 
gorune  enquête  dans  unealTairo 
—,  qasestiones   reram    capita- 
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liam  exercëre.  Liv.  Peino  cri- 
uiiiioUo,  pcena  capitis  ou  mor- 
tis.  Liv.  sapptiiiarn  capitis. 
Liv.  Voy.  rEiNK.  Justice,  juri- 
liiction  — ,  jadiuium  pablicum 
ou  capiti'!,  ou  capitale,  ou  quses- 
tio  publica.  Jet.  Intenter  une  ac- 
tion—et  (substautivt.)  juger  au 
— , poursuivre  au  — ,  causam  ad 
capitis  j'adicium  revocùre.  tic. 
capitis  anqairère.  Cic. 
crimineUement.  D'une  ma- 
nière criminelle.  Scélérate,  ndy. 
Cic.  Scelesté,  adv.  Cic.  Nefarie, 
adv.  Cic.  Nefandè,  adv.  SalL 
1  Devant  la  juridiction  crimi- 
nelle.     Poursuivre,     juger    — , 

voy.    CRIMINEL. 

crin  (lat.  crinis),  s.  m.  Cheveu 
Kirch.).  Voy.  ce  mot.  *f  Poil  de 
.■•nains  animaux.  Pilus,  i,  m. 
Cic.  Spécialt.  Long  poil  de  la 
crinière  ^t  de  la  queua  du  che- 
val, pilas  eguinus.  Hor.  sxta 
eqaina.  Cic.  et  simpl.  saela,  a", 
f.  Cic.  Fig.  Un  homme  à  tous 
—  (à  lonijuechevelure  et  à  lon- 
gue barbe),  (homo)  capillatus 
et  barbatas.  Sen.  P.  oxt.  Un 
brave  à  tous  —  (dans  toute  la 
force  du  terme),  homo  promp- 
lissimas.  Sali.  Qui  est  comme 
un —  (d'humeur  revêche),  na- 
tarà  asper.  Cic. 

crinière,  s.  f.  Assemblage  de 
longs  crins  qui  garnit  la  coude 
certains  animaux.  Juba,  se,  f. 
Cic.  Sœta,  se,  f.  Cic.  Qui  a  une 
~ ,  jabatas,  ex,  um,  adj.  Piin. 
P.  ext.  La  —  d'un  casquo, /uba, 
œ.tVirg.  Il  (P.  plaisant.)  Che- 
velure. Voy.  ce  mot.  ||  Fig. 
Une  —  d'écume,  sulcas,  i,  m. 
Virg. 

criobole,  s.  m.  (Antiq.)  Sa- 
crifice d'im  bélier.  Criûboliam, 
li,  n.  Inscr. 

crique,  s.  m.  Petite  haia.  Sina.s 
maritimus.  Cœs. 

criquer,  v.  intr.  Ci-aquer(arch.). 
Voy.  ce  mot. 

1.  criquet,  s.  m.  Sorte  do  sau- 
terelle. Voy.  SAUTERELLE.  |1 
Sorte  de  grillon.  Voy.  grillon. 

S  criquet,  s.  m.  Petit  cheval. 
Mannalas,  i,  m.  Plin.  j.  Fig. 
Homme  de  petite  taille.  Ho- 
mancalus,  i,  m.  Plaat.  Cic. 
Allex  viri.  Plant.  \\  Petit  vin, 
piquette.  Voy.  piquette. 

criqueter,  v.  intr.  Produire  un 
léger  craquement  (arch.).  Voy. 

'RAQUER. 

crise  (lat.  crisis.  Cels.),  s.  f. 
■  'hase  grave  d'une  maladie. 
Iiiscrimen,inis,  n.  Cels.  Crisis, 
is,  f.  Sen.  Pendant  la—,  diim 
(crvet  morbas.Sen.  Crises  d'une 
maladie,  suspecta  tempora. 
Cels.  discrimina  pericaloram. 
<:els.  P.  ext.  —  nerveuse,  ner- 
vorum  contractio.  Sen.  Voy. 
ATTAQUE.  1  (P.  anal.)  Phase 
grave  que  traverse  une  alTaire. 
Discrimen,  inis,  n.  Liv.  Le  mo- 
ment décisif  de  la  — ,  momen- 
tam,  i,  n.  Cic.  —  décisive  de  la 
guerre,    altimam    belli    discri- 
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mon.  Liv.  Dans  un  moment  de 
— ,  dubiis  rébus.  Liv.  La  —  est 
proche,  res  adducta  est  in  pro- 
pingaam  discrimen.  Cic.  aitimi 
discriminis  tempus  adventat. 
Cart.  L'Etat  traverse  une  — , 
res  publica  in  ancipiti  est.  Tac. 
Nous  sommes  en  pleine  — ,  res 
inclinatnr.  Cic.  Il  est  l'auteur 
responsablo  de  cette  — ,  omnis 
inclinatio  temporam,  incambit 
in  eam.  Cic. 

crispation,  s.  f.  Mouvement 
qui  contracte  en  ridant  la  sur- 
face. Contractio,  onis,  f.  Cic. 
—  de  la  peau,  distentio,  onis, 
f.  CeZs.  P.  ext.  —  nerveuse, 
nervoram  distentio.  Cels.  ou 
contractio.  Plin.  Il  a  une  — 
dans  les  membres  ,  mem.bra 
convelluntar.  Cels.  (Fig.)  Des 
crispations  (des  mouvements 
d'impatience),  irarum.  motus. 
Liv.  Avoir  des  —,  (réméré,  intr. 
Liv. 

crisper  (lat.  crispare,  •  friser, 
rider,  froncer  ■),  v.  tr.  Con- 
tracter en  ridant  la  surface. 
Contrahére,  tr.  Cic.  Plin.  Con- 
vellëre,  tr.  Quint.  Saet.  Se 
crisper  (en  pari,  de  la  peau), 
contrahi.  Cic.  corrugâri.  Col. 
(en  pari,  de  l'eau),  horrescëre, 
intr.  Cic.  Voy.  rider.  ||  (P. 
ext.)  Avoir  les  nerfs  crispés, 
convelli.  Sen.  Voy.  crispation. 
Etre  crispé,  se  crisper  (avoir  des 
mouvements  d'impatience),  sto- 
machari  ou  subringi.  Cic.  Cela 
le  crispe,  hoc  maie  habet  vi- 
ram.  Ter.  Voy.    impatience. 

crispin,  s.  m.  Type  de  valet  de 
comédie.  Z)ava«  eiDavos,  i,  m. 
Ter.  Hor.  ||  ^P.  ext.)  Manteau 
court.    Palliolam,   i,   n.  Plaut. 

crisser,  v.  intr.  Avoir  une  sorte 
de  crispation  qui  fait  grincer 
(arch.).  Voy.  grincer. 

cristal,  s.  m.  Matière  dure,  par- 
faitement transparente.  Crys- 
tailas,  i,  f.  et  (rarement)  m. 
Sen.  Plin.  T  (P.  ext.)  Verre 
blanc  d'une  grande  transpa- 
rence. Crystallas  (plur.  crys- 
talla).  Mart,crystallinum,  i,  n. 
Plin.  (surtout  au  plur.  cryital- 
lina.  Plin.  Jav.).  iJa  — ,  crj/s- 
tallinas,  a,  um,  adj.  Plin.  Des 
pièces  de  — ,  des  cristaux, 
crystalla,  orum,  n.  pi.  Stat. 
Verre  de  — ,  vitram  crystalli^ 
nam.  Plin  Une  boule  da  — , 
pila  crystallina.  Plin.  \\  (Fig.) 
Eau  limpide.  Dans  le  —  des 
eaux ,  in  specalo  lympha- 
ram.  Phœd.  Le  —  transparent 
des  rivières,  liqaores  perlucidi 
amnium,  Cic.  ||  Fig.  Sa  parole 
était  transparente  comme  le 
— ,  oratio  ejus  ita  para  erat, 
ut  nihil  liquidius.  Cic. 

cristallerie,  s.  f.  Fabrication, 
fabrique  d'objets  en  cristal.  Ars 
crystalla  pngendi.  A.  Crystal- 
loram  fabrica  ou  crystallina 
of^cina.  A. 
cristallin,  ine,  adj.  Transpa- 
rent comme  le  cristal.  Crystal- 
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linus,  a,  um,  adj.  Plin.  Vi- 
treus,  a,  am,  adj.  Virg.  Perlu^ 
ridas,  a,  um,  adj,  C'tc.  (cf. 
Uquores  am.nium.  Cic.  pocu- 
lam.  Cic).  Lft  lentille  —,  le 
Corps  — ,  et  (substantivt.)  le  — , 
(corps  lenticulaire  transpareni 
situe  dans  la  globe  de  l'œil), 
lumen,  inis,  n.    Veget. 

cristallisable,  adj.  Susceptible 
de  prendre  une  forme  cristal- 
line. Qui  (çua",  quod)  coales- 
cère   ou    concrescére  potest.  A. 

cristallisation,  s.  f.  (Chimie. l 
Groupement  des  molécules  de 
certains  corps  suivant  certaines 
lois.  Voy.  cristalliser. 

cristalliser,  v.  tr.  Amener  à 
la  forme  cristalline. /n  crj/stu/- 
linam  formam  vertëre.  A.  Coa- 
galàre  in  crystallam.  A.  Sol 
cristallisé,  sal  congelatus.  Vitr. 
Se  — ,  coalescêre,  concrescére 
ou  congelari  in  crystallam.  A. 

cristé,  ée,  adj.  (Hist.  nat.) 
Couronné  d'appendices  en  for- 
me de  crête.  Cristatus,  a,  um, 
adj .    Virg. 

critère  et  critérium,  s.  m. 
(T.  didact.).  Caractère  auquel 
on  distingue  le  vrai  du  faux. 
Certa  judicandi  et  assentiendi 
nota.  Cic.  et  simpl.  nota,  as,  f. 
Cic.  Régula  et  /adicium.  Cic. 
Jadicium,  ii,  n.  Cic,  Critérium 
pour  distinguer  lo  connu  de 
l'inconnu,  judiciam  cogniti  et 
incogniti.  Cic.  Certains  — , 
signa  quidam  et  notx.  Cic. 

critiquable,  adj.  Qui  donne 
prise  à  la  critiqua.  Reprehen- 
dendus,  a,  um,  adj.  verb.  Cic. 
Vitaperandus,a,um,  adj.  verb. 

Cic.    Voy.   BLAMABLE. 

1.  criticiue  (lat.  criticus.  Aag.), 
adj.  Qui  décida  da  l'issua  fa- 
vorable ou  fuijeste  d'une  ma- 
ladie. Phase,  période  — ,  sus- 
pecta tempora.  Cels.  Voy.  CRiàE. 
Il  (Par  ext.)  Temps,  dgo  criti- 
que, voy.  MÉNOPAUSE.  []  (Fig.) 
tiui  décide  du  sort  de  qqn.  Mo- 
ment — ,  discrimen,  inis,  n. 
Cic.  etc.  (ex  :  if»  quo  discri- 
mine, Nep.  in  tanto  discrimine 
pericali.  Liv.  ad  ipsam,  discri- 
men ejas  temporis  [<■  aa  mo- 
ment précis  où  la  situation  était 
le  plus  critique  ■].  Cic.  res  esse 
in  sammo  discrimine.  Cic). 
Circonstance  — ,  tempus,  oris, 
n.  Cic.  (ex.  :  meam  tem- 
pus amicorum  temporibus 
transmittendum  ['  consacrer 
mon  temps  à  ceux  de  mes  amis 
qui  sont  dans  une  situation  cri- 
tique •<]putavi.Cic.tempori  meo 
de(aerunt  [-  ils  ne  m'ont  pas 
assisté  dans  la  période  critique 
de  ma  via  '].  Cic).  Situation, 
position  — ,  res  dubise.  Liv.  dis- 
crimen, inis,  n.  Cic.  (voy.  ci- 
dessus  et  cf.  DANGER,  PÉRIL,  RIS- 
QUE). Dans  cette  position  — , 
rébus  ita  saspensis.  Lir, L'Etat 
est  dans  une  situation  ^,  in, 
ancipiti  est  res  publica.  Tac. 
res  publica  in  discrimen  ad- 
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dacfa  eat.Liv.  Lo  jour  —  (d'une 
maladie),  dies  crisimas.  Cfel.- 
Aar.  (acut.  I,  U.  108  .  "T  Qui 
décide  de  la  valeur  d'une 
œuvre.  Censorius,  a,  um.  adj. 
Quint.  Examen  — .  expensum, 
i,  n.  Cic.  Donner  un  commen- 
taire— ,  crifjco  ratione  [libram) 
interpretari.  A.  L'esprit  — 
(d'une  époque),  criïica  «ubfi- 
litas.  A.  Il  (Subst.)  Un  criti- 
que, c.-d-a.  celui  qui  juge  les 
qualiiés  propres  d'une  œuvre, 
/adt'.r,  icis,  m.  Cic.  Criticas.i, 
m.  Cic.  Jadex  Utteratus.  Cic. 
Saet.  —  d'art,  subtiiis  artiam 
Judex  et  callidas.  Hor.  (sat. 
II.  7,  101).  —  littéraire,  litte- 
raram  peritas.  Cic.  existima- 
top,  oris,  m.  Cic.  —  malveil- 
lant, /adex  inimicas.  Cic.  ca- 
lamniator,  oris,  m.  Plin.  — 
bienveillant,  candidu.'?  judex. 
Hor.  Il  Qui  fait  ressortir  les 
défauts  des  choses,  des  person- 
nes. Censorias,  a,  am,  adj. 
Quint.  Il  (Subst.)  Un  critique, 
c.-à-d.  qui  fait  ressortir  les 
défauts  des  choses,  des  persoa- 
nss,  voy.  censedr. 
9.  critique,  s.  f.  Jugement 
porté  sur  les  qualités  ou  les  dé- 
fauts d'une  œuvre.  Judicium, 
jj,  n.  Cic.  (ex.  :  non  diijnas  de 
guo  jadicium  pat.  Sen.  ai.qiid 
ajnicorum  Judicio  examinâre. 
Quint.)  ;  censura,  se,  f.  Cic. 
(voy.  EXAMEN; .  Il  (Par  ext.)  Ju- 
gement où  l'on  fait  ressortir 
les  défauts  des  choses.  Cen- 
sura, se,  f.  Vell.  Plin.  (ex.  : 
censura  alicaj'as  rei.  Vell.  cen- 
saram  agëre  alicajus.  Vell.).  — 
malveillante,  calumnia,  sf,  f. 
Qmnt. (ex. :nimia contra  se  calu- 
mnio. Quint. voy. cE.NSUKE  ).1  L'art 
de  jugor  des  qualités  ou  des  dé- 
fauts"d'une  œuvre.  Judicium. 
ïi,  n.  Cic.  {ex.  :  plus  judicii 
adhibëre  in  aliqaa  re.  Quint. 
[VI,  3,  5]).  —  littéraire,  Utte- 
raram    cognitio  et    ratio.   Cic. 

—  d'art,  artium    scientia.  Cic. 

—  philologique,  rei  critioœ 
tractandae  ratio.  A.  \\  (Par 
ext.)  Ceux  qui  pratiquent  cet 
art.  Etre  soumis  à  la  —  (en 
pari,  d'un  ouvrage),  in  existi- 
mantiamarbitriam  venlre.  Cic. 

critiquer,  v.  tr.  Examiner  les 
qualités  propres  d'une  œuvre. 
Jadicâre,  tr.  Cic.  Judicium  cen- 
taramque  facëre  de  aliqua  re. 
Cic.  Acri  aabtiliqae  judicio 
percensêre  aliquid.  Cic.  1  Faire 
ressortir  les  défauts  des  choses, 
des  personnes.  Cemaram.  agëre 
alicajas  rei  ou  alicajas.  Cic. 
Liv.  Destringëre  {alicujus  car- 
mina).  Phxd.  —  de  mauvaise 
foi,  calamniâri,  dép.  tr.  Cic. 

critiaueur,  s.  m.  Celui  qui  est 
porte  à  faire  ressortir  les  dé- 
fauts des  choses,  des  personnes. 
Judex  iniquui.  Quint.  Censor 
tetricu).  Liv.  Homo  di^ficilis, 
difficili  ou   di[ftcillima  natura. 

eu. 
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croassement,  s.  m.  Action  de 
croasser.  Crocitus,  us,  m.  Aon. 

croasser,  v.  intr.  En  pari,  du 
corbeau,  pousser  le  cri  p.irti- 
culier  à  son  espèce.  Crodrc.', 
intr.  Plaut.  —  violemment, 
crocitare,  intr.  Suet.  fr.  \\ 
Fig.  (Crier  contre  qqn).  AUa- 
trare,  tr.  Liv. 

I.  croc,  interj.  Sorte  d'inter- 
jection exprimant  le  bruit  do 
ce  que  broie  la  dent.  Faire  — , 
crociire,  intr.  Apal. 

S.  croc,  é.  m.  Fer  recourbé  (pour 
tirer  à  soi  qqch.).  Dens.dentis, 
m.  Uncas,  i,  m.  Cic.  Lupus,  i, 
m.  Liv.  Un  grand  — ,  harpago, 
onis,  m.  Ca's.  Liv.  Un  petit 
— ,  hamus,  i,  m.  Ca's.  Eu  forme 
de  — ,  in  hamum  curi'atas.  Cscs. 
hamatas,  a,  um,  adj.  Cic.  1 
Manche  de  for  auquel  on  sus- 
pend qqch.  Voy.  crochet.  ', 
Longue  canine  de  certains  ani- 
maux. Les  — ,  canini  dentés. 
Cels. 

croc-en-jambe,  s.  m.  Action 
de  passer  la  jambe  autour  de 
celle  de  qqn  pour  le  renverser. 
Supplantatio,  onis,  f.  Ambr. 
Hier.  Donner  le  — ,  sapplan- 
tare  ialiquem),  Sen.  Celui  qui 
donna  le — ,supplantator,  oris, 
m.  Hier.  Fig.  Le  vin  donne  du 
—  (fait  chanceler),  voy.  chan- 
celer. Il  (P.  ext.  fig.)  Action 
do  supplanterqqn.  Fraus,  fraa- 
dis,  f.  Cic.  Insidiœ,  aram,  f. 
pi.  Cic.  Donner  le  — ,  supplan- 
tàre  (aliqaem).  Cic.  pervertëre 
(aliquem).  Tac, 
croche,  adj.  et  s.  f.  1|  Adj.  Qa\ 
est  àextrémité  recourbée  (arch.). 
Voy.  CROCHU.  1  S.  f.  (Au  plur.) 
Sorte  de  tenailles.  Voy.  tenail- 
les. 
crocher,  v.  tr.  (Technol.)  Saisir 
avec  un  croc.  tJnco  apprehen- 
dëre.  A.  1  Courber  en  forme  de 
crochet,  /n  hamum  curvâre. 
Col. 
crochet,  s.  m.  Instrument  à 
extrémité  recourbée  pour  tirer 
à  soi  qqch.  Uncas,  i,  m.  Cic. 
Hamas,  i,  m.  Ca's.  Petit  — , 
uncinas,  i,  m.  Isid.  \\  Crochet 
do  chirurgien.  Hamus.  i,  m. 
Cels.  Uncas,  i,  m.  Cels.  Petit 
— ,  hamalas,  i,  m.  Cels.  \\ 
Instrument  pour  ouvrir  les  ser- 
rures. Clavis  adulterina.  D.  || 
Binette  recourbée  (pour  jardi- 
nage). Capreolus,  i.  m.  Coi. 
Voy.  DINETTE.  Il  Petite  ligo 
pour  c"!rtains  ouvrages.  Acus, 
as,  f.  Cels.  Il  Perche  à  croc. 
Contus,  i,  m.  Virg.  1  Pe- 
tite pi<'ce  servant  à  suspen- 
dre et  fixer  qqch.  Uncas,  i,  m. 
Cato.  Hamus,  i.  m.  Col.  Fibala, 
as,  f.  C'a?s.  Voy.  crampon.  1  (P. 
ext.)  Crochet  de  commission- 
naire (pour  porter  les  fardeaux). 
Farca,  re,  t.  Plant.  Fig.  Arch. 
Etre  sur  les  crochets  de  qqn. 
et  (actuellnmt.)  être  aux  —  du 
qqn  (vivre  à  ses  dépens),  aliéna 
vivere  qaadrà.  Juv.  ^  (P.  ext.) 


CRO 


1 


Dent  aiguë  de  certaine  ani 
maux.  Voy.  croc.  ||  Ongle  des 
grilTes  de  l'aigle.  Hamus,  i,  m. 
Ov.  Voy.  SERRE.  ^  (P.  anal.)  Ce 
qui  est  recourbé  en  forme  de 
crochet.  —  de  la  vigne.  cacr«o- 
Im,  i,  m.  Coi.  Voy.  vrille.  || 
Petite  boucle  do  cheveux.  Cin- 
cinnus,  i,  m.  Cic.  \\  Signe  dont 
on  se  sert  dans  l'écriture.  A'ofa, 
œ.  f.  Cic,  Il  (Arch.i  Accolade. 
Voy.  ce  mot.  ||  Brusque  chan- 
gement de  direction.  Fle.rut, 
ûs,  m.  Plised,  (cf.  notis  fle-vi- 
bas.  Phsed.)  Circaitas,  ùs,  m. 
Cœs.  Voy.  détour.  Ils  se  diri- 
gent vers  l'Arniénie  en  faisant 
un  — ,  pexu,  Armeniam  petunt. 
Tac. 

crocheter,  v.  tr.  Ouvrir  avec 
un  crochet.  Clave  ou  clave 
adulterina  aperlre  (ostium,  fo- 
res). A.  P.  ext.  —  une  porte 
(la  forcer  pour  voler),  effrin- 
gère,  tr.  Tac. 

1.  crocheteur,  s.  m.  Celui  qui 
ouvre  les  serrures  avec  un  cro- 
chet (pour  voler).  Effractarliis, 
ii,  m.  Sen. 

2.  crocheteur,  s.  m.  Celui  qui 
porto  dos  fardeaux  sur  dos  cro- 
clietB.  Dajulus,  i,  m,  Cic.  Des 
propos  de  — ,  ignominiosa  dic- 
ta. Hor. 

crocheton,  s.  m.  Petit  crochet. 

\'oy.    CROCHET. 

crochu,  ue,  adj.  Dont  l'extré- 
mité est  recourbée  en  forme  de 
croc.  Uncinatus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Hamatas,  a,  am,  .idj.  Cic. 
Uncas,  a,  um,  adj.  Vira.  Col. 
Aduncas,  a,  um,  adj.  Cic.  || 
Fig.  Mains  —  (^rapaces),  manus 
(araces.  Cic.  (arlipcœ.  Plaut. 
crocodile,  s.  ru.  Reptile  saurien 
des  grands  fleuves  de  l'Egypte, 
etc.  Crocodilus,  i,  m.  Plin.  ou 
corcodilus,  i,  m.  Phœd.  De  —, 
crocodilinas,  a,  um,  adj.  Quint. 
Il  Fig.  Crocodile  (homme  faux 
et  impitoyable). Voy.HYi'otRiTE. 
Larmes  do  —  (feintes),  lacri- 
mula  simalata  ou  falsa,  ou 
simpl.  lacrimula,  se,  f.  7'er. 
crocus,  s.  m.  Nom  sciontifiqus 
de  l'arbre  à  safran.  Voy.  sa- 
fran. 

croire,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Admettre  qqch.  comme  véri- 
table. Credère,  tr.  7'er.  Cic. 
Sen.{tiX.  -.quid  jamcredas  7  Ter. 
ille  lacrim,ans  orare  ne  ea  cre- 
deret.  Sali,  falsum  est,  quod 
vulgo  creditur,  tastamentaho- 
minum  spéculum  esse  moram. 
Plin.  j.  $a;pe,  quod  falso  cre- 
ditam  est,  veri  vicem.  obtinait. 
Curt.  quod  fere  libenter  do- 
mines id  quod  volant  credant. 
Cœs.  prsecipitem,  esse  ad  dété- 
riora credenda  [-  à  cr.  le 
mal  "1.  Sen.  invitum  détériora 
credère.  Sen.  dans  les  parenth.. 
quod  quidem  magis  credo. 
Cic.  quod  eqaidem  non  temere 
crediderim.  Suet.  avec  la  prép. 
de:  voce  supplici  a  palribus 
postulare    ccepit,  ne  qaid  de  «f 
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temere  crederent.   Sali,  omnia 
de  aliqao  credêre.  Cic.  avec  une 
prop.  inf.  aiinam  Indi  qaoque 
deam    esse  me    credant.   Cart. 
ego   at  credam    esse  [pliantas- 
mata]  eo    dacor,  qaod...  Plin. 
j.  avec  une  prép.  relat.  de  qai- 
bas,  qaod  mimici   detulerunt, 
neque    crcdendam    neqae    ne- 
glegendam  putavit.   A'ep.  avec 
un  double  ace.  credêre  se  Jovis 
(iliam.  Cart.  Scipionem  llanni- 
hal  eo  ipso    qaod   adversas  se 
dax   potissimam    lectas    esset 
prsestantem      viram    credebat. 
Liv.    qaoscanqae    moribas  aat 
(ortanà   nouis    rebas    idoneos 
credebat.  Sali.  voy.    aussi  pen- 
ser,   [se]    figurer)  ;     putàre 
{•  penser,    admettre,  croira  •), 
intr.    Cic.   etc.    (seul,  dans  des 
constr.  comme  :  cas  divitias  pa- 
tabant    [-    ils     croyaient    que 
c'était     la   richesse    '].     Sali, 
qaod  idoneum  ad  maniendam 
patarent.  Nep.  qase   sibi    qais- 
qae  (acilia  facta  patat.   Sali, 
me  patare  hoc  veram.  Ter.^  ut 
haie  paaci pares  patentar.  Nep. 
nallos  esse  omnino   deos  pu- 
tare.    Cic.  noli  putâre   me  ma- 
laisse...  Cic.  at  ab  iis  amari  me 
patem.Cia^patàre  se  essealiqaid 
[•  se  croire  qqch.    "1.    Cic.  ca- 
jus    [solis]    lamine  collastrari 
putatar     [luna].    Cic.    tem^as 
transmittendam   patavi.    Cic. 
Athenas    Atkeniensiam    caasà 
patandam   est    conditas    esse. 
Cic.  voy.  penser);    arbitràri, 
dép.    tr.    Cic.    etc.  (seul,  dans 
des    constr.    comme  :  hoc   cam 
ceterse    gentes  sic  arbitrantar, 
tam    ipsis  Sicalis    ita  persua- 
sam  est,  ut...  Cic.  neqae  id  sine 
causa      arbitràri     videbantur. 
Nep.    avec    un    double    accus, 
gai   se  natos    ad  homines  j'a- 
vandos.  tatandos,   conservan- 
dos    arbitrantar.    Cic.  av.  une 
prop.  inf.  at  qaisqae  minimum 
in  se  esse  arbitraretar,   ita  ad 
amicitiam  esset  aptissimas.  Cic. 
nam  ante  id   tempus    fingi   a 
legatis    amicisque  Csesaris  ar- 
bitrabantar    [se.    Pompejani]. 
Cses.);      vidéri      (■     sembler 
vrai  '),  passif.    Cic.  etc.    (seul. 
dans  les  constr.   suiv.  :   videris 
vera  loqui  [•  je  crois  que  tu  dis 
la   vérité    •].    Cic.    ego   videor 
["  je  crois,  je  me  figure  »]  ha- 
bêre   multos    amicos.  Cic.  cum 
taa  lego,  te  audire,  et   cam  ad 
te  scribo,  tecum    loqai  videor. 
Cic);  opinâri,  dép.  intr.  Cic. 
etc.    (e.\.  :   ex  quo  intelligitar 
m.ulta  (also  homines    opinari. 

Cic.    voy.    CONJECTURER,   PENSER, 

estimer,  [être  d']  avis,  [se  faire 
une]  IDÉE, [porter  un]  jugement); 
réri,  dép.  Cic.  etc.  (usité  seul. 
au  prés.,  à  l'imparf.  deTindic. 
et  au  partie,  dans  les  constr. 
suiv.  :  hoc  servi  esse  officiam 
reor.  Plaat.  rentur  deos  esse, 
qaales  seipsi  velint.  Cic.  eqai- 
dem    aliqaid    iniere$se    rebar 
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inter  id  tempos,  qao...  et  hoc, 
qao...  Liv.  rebantar  enim  (ore 
ut...  Cic.  avec  un  doubl.  ac- 
cus. :  aJii  rem  incredibilem  ra- 
ti.  Sali,  tametsi  omnia  potiora 
pde  Jagurthœ  rebatar.  Sali)  ; 
existimâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
PENSER,  estimer)  ;  ducère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.    estimer,  juger, 

REGARDER  [cOmme]  ,  TENIR 

[pour])  ;  censére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  de  ceteris  rébus  quid  sen- 
serim  quidqae    censaerim    aa- 
disse  te  arbitror.  Cic.  [ad  Brut., 
1,  15  extr].  voy.   estimer,  pen- 
ser) ;  judicâre,  tr.    Cic.  etc. 
(voy.  penser).   Trop  —  de  qqn, 
nimiam  capëre   admirationem 
alicajas.  Liv.  \oy.  idée,  opinion. 
Trop    —    de     soi,    voy.     [être] 
OUTRECUIDANT.    —    fermement, 
certâ  pde  credêre.  Cic.  sibi  per- 
suasisse  ou  persaasam  esse  ou 
persaasum    habère.    Cic.   Cses. 
voy.  PERSUADER.  Fairs  —  à  qqn, 
persuadére    alicai.     Cic.     hoc 
persaadêre    alicai     (avec     une 
Prop.    Inf.).    Cic.    Je    ne    puis 
croire,  j'ai   peine  à  croire  cela, 
hoc   qaidem   non   addacor   ut 
credam.  Cic.  non  facileadda- 
cor  ad  id  credendam.  Cic.  non 
possam  adduci   at  credam,  ut 
patem    (avec    une    Prop.    Inf.). 
Cic.    ou    simpl.    non  addacor 
(avec  une   Prop.    Inf.   ou   avec 
at  et    le  Subj.).  Cic.   Ils  vou- 
laient   faire   —    aux   gens  que 
Pompée  le  désirait,  in  eam  opi- 
nionem    rem    addacebant,     ut 
Pompejus  capëre  videretar .  Cic . 
Je  ne  puis  —  ,comment...     ne... 
pas  —  non  possam  in  animam 
indacere,    quin...  Liv.  (III,    71, 
8).  Je  suis  porté  à  —  cjue...,  in- 
clinât animas  at  arbitrer  (avec 
une    Prop.    Inf.).  Liv.    (VII,   9, 
5),  Il   Absol.    Croire,    credêre, 
abs.    Cic.    etc.  (ex.  :    audivi  et 
credo  [dans  les  rép.].  Ter.  cre- 
do, satis    credo.    Ter.   [Andr. 
939;  eun.  105I*|.    vidit,    si  qao 
esset  iter  facturas  palam  pro- 
nantiasset,    hostes  non  credi- 
turos.  Nep.   ita  me  ad  creden- 
dam dacit  taa  oratio.  Cic.  ne- 
que  id  mirandant ,  si  non  fa- 
cile   ad   credendam  addaceba- 
tar.    Nep.     imperiti    facile   ad 
credendam   impelluntar ._    Cic. 
audivi  eqaidem   de    majoribus 
nata,    sed    nunquam  sam  ad- 
dactus,  ut  crederem.  Cic.)  ;  pu- 
tàre, 3i>s.  Cic.    etc.  (ex.:_   non 
patavi,  non  pataram,  qais  pâ- 
turât ?  Cic.)  ;  exspectàre,  abs. 
Cic.    (ex.  :     qais    exspectarat  ? 
[-  qui  l'aurait  cru  ?    ■].    Cic.)  ; 
arbitràri,  nhs.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
arbitror    [dans     uns   réponse]. 
Ter.  [eun.)  10].utar6i<ror,ni  ego 
arbitror.  Cic  Qaint.);  opinâri, 
abs.Cic.  etc.  (ex  :  at  opinor.Cic. 
veram,  ut  opinor  [•  mais  oui, 
je  crois  -].  Cic.  opinor  [en  ré- 
ponse à  •  n'est-ce  pas  ?•].  Plaat. 
Ter.  Cic.)  ;  réri,  abs.  Cic.  (ex.: 
nam,  reor,    nallas  posset  esse 
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jucundior .   Cic).    A   ce  quo  je 
crois,   meà    qaidem    opinione. 
Cic.  at    egc     existimo.  Cic.  at 
miki  visas  sam.  Cic.  quomodo 
mihi    persaadeo,    Cic.     (Rose. 
Am.   6).    Il   (Spéc.)    Croire   (on 
matière  religieuse).    Credêre, 
tr.  Cic.  etc.    (ex.  :  primas   est 
deoram  caltas  deOS  [s.-e.  esse] 
credêre.    Sen.).    |[     Considérer 
(qqn)  comme  véridique  dans  ce 
qu'il  dit.  Credêre,   intr.  Cic. 
etc.      (ex.  :     ego     potitsimum 
Thacydidi   credo.    Nep.   ei  mé- 
gabit   credi  oportere,    coi  ipse 
crediderit.    Cic.  his  aactoribas 
temere  credens.  Cses.  ai  diceret 
iuratas    [-  sous  la  foi    du  ser- 
ment "],  crederes  [s.  e.  ei].  Cic. 
ubi  gais    semel  pejeraverit,  ei 
credi  postea,  etiam  si  per  plât- 
res deos  juret,  non  potest.  Cic. 
illastrabit,     mihi   crede,  taam 
amplitadinem    hominam  inju- 
ria. Cic.     venies,    mihi  crede, 
exspectatas  [■  tu   seras,   crois- 
moi,  le  bienvenu  »].  Cic.  mata 
jam  istam  mentem,  mihi  crede. 
Cic.  hsec  est  ana  via,  mihi  cré- 
dite ,et  laudis  et  dignitatis  et 
honoris,  a  bonis   viris  laadari 
et    diligi.  Cic).  —  qqn    sur  C9 
qu'il  dit,  credêre  alicai  de  ali- 
qaâ    re.  Cic.  Nep.    (cf.    maluit 
avuncalo  et  Csesari  de  se  qaam 
vitrico  ['  son  beau-père  >]  cre- 
dêre. Vell.  Dinon  historicas  cui 
nos  plurimum  de  Persicis  rebas 
credimus.    Nep.).    En  —    l"}."» 
accredëre     alicai.      Hor.    S'ils 
voulaient  l'en  — ,si  se  aadiant. 
Liv.    En    croyant    à    peine    ses 
yeux,  vix  sibi    credens.  Ov.  Si 
j'en  —  mes  yeux,  nisi  me  fras- 
trantur    ocali.    Liv.   (cf.    aussi 
cr.    oculis    magis     quam    au- 
ribas.    Liv.     pro     se_    qaisqae, 
nisi    ipse    ocalis    sais      credi- 
disset,  vix  pro    comperta  tan- 
tam  rem    habitarus   videretar. 
Liv.).  A    en  croire    la  fable.si 
fabulas  aadire    volumas .  Cic. 
On   en  croit    plutôt    la    haine, 
facilias  de  odio    creditur.  Tac. 
(Hist.    I,    Z!>).     En    faire    bien 
croire,  voy.  accroire.  T  V.  intr. 
Croire    à   qqch.,    c.-à-d.    avoir 
foi  à  la  réalité  de  qqch.  Cre- 
dêre, intr.   Cic.  etc.    (ex.  :  cr. 
fabalis.  Cic.carunculseintulinas 
[plais,  p.  exfis].  Cic.  chirogra- 
phis   ejas.    Plane  ap._   pic.  _Q. 
Farium  at  cogerem  m.ihi  potius 
credêre  quam  litteris  tais.  Cic. 
nos  non    minimo   potissimam 
numéro     credidimus    [-     nous 
n'avons  pas    cru    que    le    plus 
petit  nombre  fût  exact  »].  Liv. 
cr.    talia  saadentibus  oracalis. 
Cart.   falsis  xnsis  non  credêre. 
Cic.     somniantiam    visis     cr. 
Cic.  cr.    somniis.   Cic).   Je  ne 
crois  plus  à  la   paix,   non  jam 
de  otio  nostro  spero.  Cic.  Voy. 
FOI,  CONFIANCE.    ||    Croiro  à  qqn, 
c.-à-d.  avoir    foi  à  sa  véracité 
i    (arch.).     Credêre    alicai.     Cic. 
1    (voy.  ci -dessus)  a(»cui/îden^^a- 


5 -'a 


CRO 


hèreoMtrihuire.Cic.  \\  (Pareit.) 
Croire  à  la  p;irole  de  qqn.  ali- 
fui  jarato  credére.  Cic.  (Q. 
Rose.  ii5).  Il  Croire  eu  qqn. 
c.-à-d.  avoir  confiance  en  son 
caractère,  voy.  confunce.  Spéc. 

—  en  Jesus-Ciirist,  Christam 
sequi.  EccLveram  Chriîti  doc- 
trinam  seqai.  D.  Christianœ 
legis  stiidic$am  esse.  .-1mm, 
I.XJlV,  lu,  15).  Cliristiano  cal- 
tai  adhserêre.    Amm.    (X.XI,   2, 

croisade,  s.  f.  Expéditioa  en- 
treprise par  les  chrétiens  coa- 
liséj  contra  les  musulmans. 
Expeditio  ex  cracis  signo  no- 
minata.  A.  expeditio  sacra.  A. 

croisé.  Voy.  crdiser. 

croisée,  s.  f.  Endroit  où  deuiL 
choses  se  croisent.  Transversa 
pars.  Cset.  ou  transiersam,  i, 
n.  Plaat.  Plin.  Decassis,  is.  m. 
V'itr.  La  —  de  deu.\  chemins, 
bii-iam  ,  H,  n.  Virg  ^  Ce  qui 
présente  la  forme  d'une  croix. 
Il  Châssis  viti-é  formant  la  fer- 
meture d'une  fenêtre  :  par  ext. 
la  fenêtre  elle-même.  Fenes- 
tra,  se,  t.  Cic.  Lamen,  inis,  n. 
Cic.  Regarder  par  la  — ,  ex  fe- 
nestris  prospectàre.  Liv. 

croisement,  e.  m .  Mouvement 
par  lequel  deux  choses  se  croi- 
^ent.  Decnssatio,  onis,  f.  •itr. 
Le  —  de  deux  poutres,  tigna 
transversa.  Cses.  Le  —  de  deux 
rout3S,  voy.  croisée.  ||  FIg. 
Le  —  (de  races  d'animauxj, 
Tniscellamgenm  (colambaram). 
Varr. 

croiser,  v.  tr.  Disposer  en  croix. 
Decussâre,  tr.  Cic.  Col.  Se  — , 
decassari,  pass.  Cic.  Les  che- 
mins se  croisent,  viaaltera  liuc, 
altéra  illac  fert.  Liv.  —  qqn 
(aller  en  s^ns  invorse  de  lui), 
voy.  CHAS=h-cROi=F.    P.  anal.  So 

—  (faire  un  même  trajet  en 
sens  contraire),  inter  se  occar- 
rëre.  Cart.  Les  courriers  se  croi- 
sent, ultro  citroqae  nuntii 
carsant.  Cart.  Aufig.  Les  pen- 
sées se  —  dans  sa  tête,  mens 
ejas  variis  consiliis  ou  cogita- 
tionibas  agitur.  Sen.  animas 
in  diversas  partes  trahitar.  Cic. 
Des  bruits  divers  se  croisant, 
varii  ramores  afferantar.  Cic. 
Des  racines  croisées,  occarsan- 
les  inter  se  radiées.  Plin.  Les 
rayons  se  croisent  en  tous  sens, 
alias  per  aliam  immissi  sant 
radii.  Liv.  (Ayant)  les  jambes 
croisées  l'une  sur  l'autre,  com- 
plicitis  pedihas.  Apul.  Les  mains 
croisées,  intermatatis  manibas. 
Ter.  Rester  aisis  les  bras  croisés, 
compressis  m^inibas  sedëre.Liv. 
et    fig.    avoir    les    bras   croisés 

resterdans  l'inaction),  dejïdem 
tndëre.  Liv.  Ils  regardaient,  les 
bras  croisés,  sedentes  specta- 
bant.  Liv.  \\  (Fig.)  Etre  op- 
posé à  (arch.).  Voy.  opposé.  || 
Croiser  les  races  (accoupler  des 
sujets  de  racîs  difTérentes),  jan- 
gère,  conjagôre,  maritûre  ani- 
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nxalia  varii  generis.  A.  Et  on  ' 
no  les  croise  pas  (ces  pigeons). 
nec  alieni  generis  conjagan- 
tar.  Col.  Au  partie,  croisé,  ée, 
misccllas,  a,  um,  adj.  l'orr. 
Poulain  de  raco  croisée,  pallas 
adalterinas.  Plin.  \\  (1^.  ext.) 
i'.intr. — ;en  pari,  d'un  navire), 
c.-à-d.  (parcourir  la  mer  pour 
surveiller),  vagari,  dép.  intr. 
Liv.  i-octdri  (prseter oram^ .  Liv. 
1  Marquer  d'uue  croix.  Signo 
Christi  notare.  A.  Spêcialt.  Au 
moyen  âge.  So  croiser  (mettre 
une  croix  sur  ses  vêtements, 
s'armer  contre  les  infidèles^ 
nomen  ou  nomina  dare  ad  sa- 
cram  expeditionejn  ineandam. 
A.  parare  sacram  expeditio- 
nem.  A.  ||  (.\u  part,  p.assé  pris 
substautivt.)  Les  croisés  (les  sol- 
dats des  croisades),  milites  sa- 
crœ  expeditionis  ou  sacri  mi- 
lites. A.  P.  ext.  Les  fils  des 
croisés  lia  vieille  noblesse), 
l'etus  prosapia.  Sali. 

croiseur,  s.  m.  Vaisseau  de 
guerre  qui  parcourt  la  mer  dans 
certains  parages.  Un  —  et  (ad- 
jectivt.)  un  bâtiment  — ,  spe- 
calatoriam  navigiam.  Cses. 
specalatoria  navis.  Liv.  navis 
vagans  [mari  ou  in  (lamine). 
et  simpl.  naiis  vagans. Liv.  na- 
lis  ad  taendos  niaritimos  agros 
comparata.  Liv .  ||  Fig. L'hiron- 
delle de  mer.  Voy.  hirondelle. 

croisière,  s.  f .  Réunion  de  deux 
choses  qui  so  croisent.  Voy. 
CROISÉE,  CROISEMENT.  ^  Expédi- 
tion de  vaisseaux  de  guerre 
qui  doivent  croiser.  Avoir  une 
flotte  de  cent  vaissaaux  en  — 
près  de  Murgance,  ad  Mar- 
gantiam,  classem  centam  na- 
viam  habëre.  Liv.  Que  la  flotte 
fait  une  —  dans  ces  parages, 
classem  in  illo  vagari  mari. 
Liv.  La  flotte  en  — ,  disposita 
penitas  classis.  Frontin.  ||  La 
réunion  des  vaisseaux.  Speca- 
latoriae,  aram,  f.  pi.  Liv.  || 
Les  parages  où  l'on  va   croiser. 

Voy.  PAKAGE. 

croisillon,  s.    m.    Dans  ce  qui 

est  disposé  en  croix,  le  mon- 
tant le  plus  court.  Voy.  tra- 
verse. 

croissance,  s.  f.  Action  de 
croître. /ncremerata,  orum,n.pl. 
Jastin.  Etre  dans  sa  — ,  inincre- 
mento  esse.  Cart.  ou  crescëre, 
intr.  Plin.  Le  temps  de  la —  est 
passé,  crescendi  êetas  et  tempas 
excessit.  Col.  C'est  la  fin  de 
sa  —  (en  pari,  d'une  personne 
et  d'une  chose),  aliqais  ou  ali- 
qaid  crescendi  ^nem  cepit  ou 
crescëre  dcstitit.  Cic. 

1.  croissant,  s.  m.  Temps  pen- 
dant lequel  augmente  gra- 
duellement la  partie  do  la  lune 
éclairée  par  le  soleil  (arch.). 
Lana  crescens.  Col.  La  lune  est 
dans  son  — ,  lana  crescit.  Col. 
lana  se  carvare  cœpit  in  cor- 
naa.  Cart.  ||  (P.  ext.)  Forme 
échancréo  de    la  lune.    Corna, 
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lis,  n.  rir,ij.  (cf.  acata  •■  ■■'ni  i 
lanêe.  Cic).  T  (Fis.*  Ce  '(ui  i 
la  forme  du  croissant  do  la 
lune.  Former  un  croissant,  «i- 
nam  lanatum  facëre.  Plin. 
Faire  une  incision  en  forme  de 
croissant,  inctdëre  lunatà  (iga- 
rà.  Col.  Disposer  en  — ,  in  cor- 
naa  carvâre.  Sen.  \\  Le  sym- 
bole national  des  Mahométans. 
Lanatum  ve.viHum.  .i.  \\  La- 
me en  arc  pour  tondre  les 
branches.  Lanatam  ferramen- 
tam.  Col.  Il  Ouverture  sur  la 
table  des  instruments  â  corde. 
Corna,  as,  n.  Cic. 
2.  croissant,  ante,  adj.  Qui  va 
en  augmentant  par  degrés. 
Crescens,  part.  Cic.  Increscens, 
part.  Liv.  Accrescens,  part.  Tar. 
Une  douleur  — ,  accrescens  dv- 
lor.  Nep.  Spécialt.  Progression, 
échelle  croissante.  Voy.  échel- 
le, PROGRESSION. 

croissement,  s.  m.  Action  de 
croître  (arch.).  Voy.  crois- 
sance. 

croît,s.m.Accroissemeut(arch.  . 
Voy.  ce  mot.  T  (Spécialt.)  Au,l:- 
mentation  (du  bétail)  par  la 
naissance  annuelle  des  petits. 
Suboles.is,  f.  Hor.  Col.  Prn- 
venius,  ûs,  m.  Plin.'Fetura,  .  ■, 
f.  Virg. 

croître,  v.  intr.  et  tr.  |1  V.  intr. 
Aller  en  progressant  jusqu'au 
terme  de  son  développement 
normal  (en  pari,  d'un  être  or- 
ganisé). Crescëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  crescëre  posse  imper- 
fectœ  rei  signam  est.  Sen. 
crescunt  (rages,  arbasta,  ani- 
mantes. Lacr.  cr.  paalatini. 
Lucr.  celerrime.  Plin.  tarde. 
Plin.  qaid  ?  ta  ignoras  arbores 
magnas  diu  crescëre,  unà  horà 
exstirpari  ?  Cart.  ostrcis  con- 
chyliisjae  omnibus  contingëre, 
ut  cam,  lanâ  crescant  pariter- 
qae  decrescant.  Cic.  liomo  cres- 
cit in  longitadinem  usqae  ad 
ter  septenos  annos,  tum  dcind: 
ad  plenitadinem.  Plin.  cres- 
cendi pnemcapère.  Cic.)  ;  a,C- 
crescère  (pr.  •.  s'accroître  ■), 
intr.  Cic.  (voy.  grandir,  gros- 
sir ,  monter)  ;  excrescëre 
(•.  croître  en  hauteur,  croître  •), 
intr.  Cic.  {ex.  :  qase  novellir 
[palma;]  si  satis  excreverint... 
Col.)  ;  iDcrescére  («  croître 
dans  ou  sur  •!,  intr.  Ov.  (ex.: 
squamœ  cati  increscunt.  Ov. 
poét.  en  ce  sens)  ;  succrescére 
(-  croître  sous,  croître  après,  â 
la  suite  de,  en  remplacement 
d'autre  chose  »),  intr.  Cic.  Ov. 
Cels .  Col.  (ex.:  ordo  piloram 
succrescit.  Cels.  [VII,  7,  8].  ne 
(juid  (ortaitam  et  agreste  sar- 
ci-escat,  qaod  necet  segetem. 
Sen.  nec  patiantur  herbam 
succrescére.  Col.)  ;  adoles- 
cère  (on  pari,  des  jeunes  gens), 
intr.  Cic.  (voy.  orandir).  Faire 
croître,  augere,  tr.  Plin.  j- 
(ex.  :  augëre  semini.  Plin.  J. 
voy.    POUSSER.)      il     (Par   anal  ) 
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L. lisser  —  sa  barbo,  ses  cho- 
',  'iix,  barbam,  capillam  pro- 
inittëre.  Cic.  barbam.  coinam 
''/'  re.  Lii'.  Laisser  —  sns  oa- 
yl'S,  ungaea  non  rcsecâre  ou 
non  recldëre.  Plin.  \\  (Paroxt.) 
Kri  pari,  de  l'eau,  etc.  Cres- 
cOre,  mtr.  Cic.  otc.  (ex.  :  fons... 
I  cn-scit  decresritqae.  Plm.  j. 
oiiMi  Albanus  laças prxter  mo- 
(lam  creviaset.  Cic.  lestate  in- 
lipit  crescère  [flurnen].  Sen. 
J,i'j'^r  ex  nivibas  crèverai.  Cxs. 
lanse  laminam  varietas  tarn 
'  rrscentis,  tam  senescentis.Cic. 
lima  crescens.  Varr.  Cic.  am- 
hra,  ut  dies  crcvit  decrevitqae, 
mi'do  brevior  modo  longior 
liâc  vel  illà  cadit.  Plin.  j'.cres- 
iit  in  dies  singalos  hostiam  na- 
\  tneriis.  Cic.  crescens  in  dies 
I  jnidtitado  hostiam,.  Liv.  ex 
i/no  intellectum  est  non  miia 
•  il'senti  crevisse  amicos.  Cic. 
::r,scentem  seqaitar  curapeca- 
riiam.  Hor.  crescit  pretiam.  ali- 

■  :ijas  rei.  Plin.  voy.  accroi- 
I  liE,  augmenter)  ;  accrescére, 
iiiir.  Cic.  (ex.  :  flamen  sabito 
,rrevit.  etc.).     Il    (Fig.)    Aller 

'  Il  s'augmentant  par  degrés. 
Crescë'e,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
irencit  simal  et  nepligcntia 
I  uni  aadacia  hosti.  Liv.  cres- 
rrbat  in  eos  odium,.  Cic.  inter 
I  /i.TL-  simul  spes  simui  cara  in 
:iits  crescebat.  Liv.  crescit 
ttnim,us  laade.  Qaint.  socordià 
l'arei  crevisse  hostiam  famam . 
I  art.   voy.    [s']  accroître,   [s'] 

:  LEVER,   GRANDIR,    MONTER)  ; 

jncrescëre,  intr.  Virg.  Ov. 
I.iv.  Plin.j.  (ex.  :  increscit  aa- 
dacia. Liv.  ingenian\  aliciijas 
increscit  amplissimis  operibas. 
Plin.    /.)  ;    augescêre,     intr. 

■  ^all.  Liv.  (voy.  [s']  ACCROITI^E, 
M  GMENTER,   GRANDIR,     GROSSIR)  ; 

uugéri,  pass.  Cic.  (voy.  aug- 
menter) ;  ingravescére,  intr. 

cic.  (voy.  GRANDIR,  [se]  FORTI- 
FIER et  [s']  aggraver).  Votre  va- 
leur ne  cessera  pas  de  — ,  virtas 
tua  semper  in  mcrejnento  erit. 
iJart.  Faire  croîtra  qqch.,  afferre 
incrcmentum  alicui  rei.  Cic.  — 
I  eu  puissance  politique,  capëre 
'  incrementa  viriam  (en  pari. 
J  un  Etat).  Jusiin. —  (en  mérite, 
t-tc),  proficëre  ou  progredi  ou 
progressas  (acëre  [in  aligna  re) . 
Cic.  Il  (Spéc.)  Se  développer 
dans  certaines  régions  (on  pari. 
il<?s  végétaux).  Gigni,  pass.  Saii. 
AVisci,  dép.  intr.  Coi.  Prove- 
lûre,  intr.  Coi.  Le  bois  ne  — 
pas  dans  ce  pays,  hxc  terra 
'■st  sterilis  materise.  Plin. 
L'aune  croît  sur  le  bord  des 
.  uurs  d'eau,  alnus  proxima 
flaminam  ripis  procreatar. 
Plin.  Faire  —  l'herbe  (dans  les 
prés),  gignëre  herbam.  Col.  (cf. 
ijignendœ  herbse  nullaa  (lavias 
est  aptior  qaam.  hic.  Plin.).  ^ 
(Arch.)  V.  ir.  Rendre  encore 
plus  grand.  Voy.  accroître. 
croix,   s.   1'.  (Chez  les  anciens.) 
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Sorte  de  gibet.  Crux,  crucis, 

f.  Cïc.  otc.  (o.^;.  :  ullimum  rra- 
cis  suppliciam.  Flor.  crucis 
terror.  Cic.  afpcère  aliquom, 
crace.  Saet.  Lact.  afpcère  cives 
Komanos  morte,  cruciatu, cru- 
ce.  Cic.  agëre  allquem  in  cru- 
cem.  Cic.  cracem  ad  suppli- 
ciam de^igi  et  constitai  j'ahes. 
Cic.  detrahëre  aliquem  ex  cra- 
ce. Cic.  pgëre  crucem  damna- 
tis  servis.  Cic.  figëre  aliquem 
in  ea  parte  cracis,  quse  ad  fre- 
tum  spectat.  Cic.  minari  alicai 
crucem.  Cic.  pendère  in  crucc. 
Justin,  rapëre  aliqaem  in  cru- 
cem. Cic.  safpgcre  aliquem 
cruci.  Cic.  Vell.  in  cruce.  Hor. 
in  crucem.  Justin,  tôlière  ali- 
quem in  cracem.  Cic).  \\  (Spéc.) 
Le  gibet  sur  lequel  Jésus-Christ 
fut  cloue.  Crux,  crucis,  LEccl. 
Fig.  Porter  sa  —,  c.-à-d.  sup- 
porter les  souffrances  à  l'exem- 
ple de  Jésus-Christ,  Christo 
auctore  mala  et  incommoda 
non  subter[iigiirc.  Eccl.  Les 
croix  qu3  Diau  nous  envoie, 
propositx  cruces.  A.  (cf.  maltas 
cruces  propositas  effugëre  ca- 
përe. Cic).  Voy.  SOUFFRANCE,  MI- 
SÈRE. Il  (Fig.)  La  religion  de 
Jésus-Christ.    Crax,    cracis,    f. 

Eccl.       Voy.       CHRISTIANISME.       || 

(Par  ext.)  Objet  en  forme  de 
croix,  symbole  de  Jésus-Christ 
crucifié.  Cru.T,  crucis,  f.  Eccl. 
Fig.  Il  faut  la  —  et  la  ban- 
nière, voy.  BANNIÈRE  (p.  258, 
col.  2).  Prendre  la  —,  c.-à-d. 
s'enrôler  pour  la  croisade,  voy. 
CROISADE,  CROISER.  ||  (Parext.)La 
signe  de  la  —,  signam  crucis. 
Eccl.  Faire  le  signe  de  la  — , 
cruce  se  signàre.  Eccl.  Faire  la 
signe  de  la  —  sur  le  front,  si- 
gnam crucis  fronte  suscipère 
ou  (ronti  imponëre  ou  in  fronte 
conscribëre.  Eccl.  sur  les  lè- 
vres, crucis  signum  pingëre  in 
labris.Eccl.TT3.cer  le  signe  de  la 
—  sur  le  front  de  qqn,  signum 
crucis  adhibêre  fronti  alicujas. 
Eccl.  Il  Croix  de  par  Dieu,  c.- 
à-d.  l'alphabet  ornéd'unecroix 
et  par  ext.  alphabet,  voy.  alpha- 
bet. 1  Distinction  honorifique 
figurée  par  une  croix.  Crux, 
crucis,  f.  D.  Insigne  honoris. 
D.  Il  Croix,  ornement  que  les 
femmes  portent  au  cou .  Crux 
(aurea,  argentea,  etc.).  D.  ^  Ce 
qui  présente  la  forme  d'une 
croix.  Crux,  crucis,  f.  D.  Decus- 
tis,  is  (le  signe  X),  m.  Vitr. 
Plin.  Disposer  en  forme  de  — , 
decussâre,  tr.  Cic.  Col.  \\  Em- 
preinte figurant  une  croix. 
Crux,  cracis,  f.  D.  Obelas,  i,  rn. 
Aag.  {voy.  obêle).  La  croix 
d'une  pièce  de  monnaie,  et  par 
ext,  le  côté  marqué  d'une  croix. 
Cru*-,  crucis,  f.  D.  Jouer  à  — 
ou  pile,  voy.  pile.  ||  (Par 
ext.).  Croix,  pièce  de  monnaie 
(arch.).  Nummas,  i,  m.  D.  \\ 
Objet  en  forme  de  croix.  De- 
ciM.'îi*',    i«,    m.   Pelaa .     —    de 
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Sainl-Jacques,  voy.   amvrïi-I-"- 
cromlech,  s.  m.  (Archool.i  l-'.n- 
coiote  circulaire  de  monolithes. 
Voy.  enceinte  et  monolithe. 

1.  croquant,  s.  m.  (Avec  uno 
nuance  de  mépris.)  Paysan. 
Homo  rusticas  et  agrestis.  Cic. 

Il  Fig.  Un  —  (un  homme  do 
rien).  Homo  nihili.  Plaat. 
Varr. 

2.  croquant,  ante,  adj.  Qui 
croque  sous  la  dont.  Crepans, 
part    A. 

croque-mitaine,  s.  m.  Per- 
sonne imaginaire  dont  on  fait 
peur  aux  enfants.  Jl^andacus,  i, 
m.  Plaat.  Fest. 

croque-mort,  s.  m.  Celui  qui 
fait  métier  de  transporter  les 
morts. Poi/incior,  oris,m.Mart. 

—  des  pauvres,  vespillo,  onis, 
m.  Saet. 

croque-note  et  croque-sol, 
s.  m.  (Famil.  avec  uno  nuance 
du  méprif.)  Musicien.  Musicas 
malus  ou  artis  musicse  parum 
pçritus.  .4. 

croquer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Faire  un  bruit  sec  (sous 
la  dent  qui  broie).  Crepitam 
edëre.  A.  Crepâre,  intr.  A.  1 
V.  tr.  Broyer  sous  la  dent  avec 
un  bruit  sec.  Frangëre  (nucem). 
Col.  Loc.  adv.  Manger  qqch,  à 
la  croque  au  sel  (sans  assaison- 
nement), voy.  assaisonnement. 
Fig.  Famil.  Manger  qqn.  à  la 
croque  au  sel  (le  terrasser  sans 
peine),  voy.  terrasser.  1  (P. 
ext.)  Manger  à  belles  dents. 
Devoràre,  tr.  Cato.  Cic.  Voy. 
dent  et  DÉVORER.    ||    Fig.  Famil. 

—  le  marmot  (se  morfondre  à 
attendre) ,  voy.  marmot,  mor- 
fondre. —  une  fortune,  un  hé- 
ritage (les  gaspiller  rapide- 
ment), voy.  GASPILLER.  1  Fig. 
(T.  do  peinture.)  Prendre  (un 
site,  une  figure,  etc.)  en  quel- 
ques coups  de  crayon,  voy.  es- 
quisser. Un  enfant  joli  à  —, 
gentille  à  —,  elle  esta  —  (d'une 
gentillesse  extrême),  voy.   joli, 

GENTIL. 

croquet,  s.  m.  Sorte  de  bis- 
cuit très  croquant.  Crastulum, 
i,  n.  Hor.  Sen.  Fig.  Etre  comme 
un  —  (avoir  qqch.  de  sac,  d'ir- 
ritable), voy.  IRRITABLE, sec. 

croquignole,  s.  f.  Chiquenaude 
donnée  sur  la  figure.  Voy.  chi- 
quenaude. T(Fig.)Pâtiss6rie  dure 
et  croquante.  Crastulum,  i,  n. 
Hor. 

croquis,  s.  m.  Représentation 
d'un  site,  etc.,  en  quelques 
coups  de  crayon.  Adambratio, 
onis,  f.  Vitr.  l'aire  un  —, adum- 
brare  aliqaid.  Val.-Max.  for- 
mam  et  speciem  alicajas  rei 
adambràre.  Cic. 

crosse,  s.  f.  Bâton  à  bout  re- 
courbé. Lituus,  i,  m.  Cic.  Liv. 
M  (Spécialt.)  Bâton  pastoral. 
Episcopalis  ou  episcoporam  li- 
tuas.  A.  Il  Sorte  de  béquille. 
Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.).  Bout 
recourbé.     Adanrifas,    atis,     (. 
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Cic.  MiMtra  la  —  en  l'air,  (îo 
rendre  àl'eaaemi),manasiiare. 
Cxs.  Cic. 

crosser,  v.  tr.  Chasser  une 
balloi  avec  une  crosse  \bàton 
recourbé).  \Sorte  de  jeu).  Pila 
ladêre.  Cic.  Fauiil.  Se  —  iso 
battre),  voy.  battre.  {|  Fig. 
Maltraiter.  Concalcàre,  tr.  Cic. 

crossette,  s.  f.  Branche  de 
vigne,  pour  faire  une  bouture. 
Malleolas,  i,  m.  Cic.  Col.  Voy. 

COnRSO.H. 

crotale,  s.  m.  (Chez  les  anciens.) 
Sorte  de  casts^nette.Crotaium, 
«,  n.  Cic.  Virg. 

crotte,  s.  r.  Fiente  de  certains 
animaux.  Stercas,  oris,  n.  Col. 
CeU.^  (P.  ext.)  Famil.  Boue  dos 
rues.  La<um,  i,  n.  Cic.  Cœnum, 
i,  n.  Cic.  Liv.  Où  il  y  a  de  la 
crotte,  latosas,  a,  um,  adj. 
Cato.  Col.  Voy.  bouelx. 

crotter,  v.  tr.  Salir  de  crotta, 
de  boue.  Cœno  replére  ou  illi- 
nëre  ou  inqainâre.  flaixt.  Cic. 
Se  — ,  lato  illini  ou  oblini.  Cic. 
Fig.  Crotté  comme  un  barbet 
(jusqu'aux  oreilles),  latiilentus. 
Ilor.  lato  oppletas.  Saet.  Crotté 
(en  pari,  d'un  poète  à  l'aspect 
misérable),  sordidatus.  Plaat. 
Cic. 

crottin,  s.  m.  Amas  de  crottes. 
Stercas,  oris,  n.  Col.  Fimas,  i, 
m.  Virg.  Col. 

croulant,  ante,  adj. Qui  croule. 
Ruinosas,  a,  un»,  adj.  Cic.  Sen. 

croulement,  s.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion de  crouler.  Raina,  se,  l. 
Cic.  Labes,  is,  f.  Cic.  (cf.  ter- 
ras. Cic).  Lapsus,  as,  m.  Cic. 
(cf./.  terrée,  montis.  Cic.  Sen.). 

crouler,  v.  tr.  et  intr.  ||  (Arch.). 
V.  tr.  Secouer.  Voy.  ce  mot.  ^ 
V.mtr.(EnparI.  d'une  construc- 
tion. Tomber  de  toute  sa  masse. 
CoUabi,  intr.  Liv.  Concidére, 
intr.  Cic.  Raëre,  intr.  Liv.  Cor- 
raêre,  intr.  Cic.  Proraëre,  intr. 
Menacer  de  — ,  rainam  minari. 
Virg.  Val.-Flacc.  Comme  lors- 
que les  grands  bâtiments  crou- 
lent, rainx  maximse  modo. 
Liv.  Il  Fig.  Corraëre,  intr. 
Cic.  Concidére,  intr.  Cic.  Tac. 
Raére,  intr.  Hor.  La  discorde 
fait  —  les  plus  puissants  Etats, 
discordia  maximœ  res  dilabun- 
tur.  Sali.  Venir  au  secours  do 
l'Etat  qui  croule,  prsecipitanti 
rei  pablicse  venire.  Cic.  Tout  le 
système  menace  de  — ,  tota  res 
claadicat.  Cic.  On  verrait  (tout 
le  système)  — ,  ruinas  videres. 
Cic. 

croulier,  ière,  adj.  Qui  cède 
sous  les  pieds.  Mollis,  e,  adj. 
Cart.  Pater, pntris,  putre.  Stat. 
Terre  crouliere  et  (substantvt) 
une  crouliere,  voy.  fondrière. 

croup,  s.  m.  Laryngite  aiguë 
qui  attaque  les  jeunes  enfants. 
Paeroram  angina.  A. 

croupe,  s.  f.  (Chez  certains  ani- 
maux.) Partie  postérieure  arron- 
die. Pars  extrema  ou  altima 
(.corporis).    Cic.  Dorsam    i.  n. 
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Cic.  Clanes,  iam,  f.  pi.  Plin. 
Mettre,  prendre  qqn  en  —,  in 
equan\  saum  accipëre  aliquem. 
Liv.  Monter  en  —  derrière  les 
cavaliers,  in  equis  recipi.  Hirt. 
Fig.  Le  chagrin  monte  en 
croupe,  post  eqaitem  sedet  atra 
cura.  Hor.  ^  (V.  ext.  Poét.)  La 
queue  (d'un  dragon).  Terga, 
oram,  n.  pi.  Kiry.  ^  Fig. 
Sommet  arrondi  d'une  mon- 
tagne. Dorsam,  i,  n.  Cic.  (cf. 
d.  j'agi.  Cses.  montis.  Cic).  Le 
mont  à  la  double  —  (le  Par- 
nasseK  ancipitis  acamen  mon- 
tis. Ov. 

croupier,  s.  m.  (.^rch.'i.  Celui 
qui  est  en  croupe  derrière  qqn. 
Voy.  CROUPE.  1  (De  nos  jours.) 
Celui  qui  tient  le  jeu  (dans  une 
maison  de  jeu).  Aleator,  oris, 
m.  Cic. 

croupière,  s.  f.  Longe  de  cuir 
passée  sous  la  queue  du  che- 
val. Postilena,  se,  f.  Plaat.  \\ 
Fig.  Tailler  des  croupières  (à 
l'ennemi  (lui  mettre  lépée 
dans  les  reins),  [hostes)  faaci- 
bas  urgëre.  Ltv.  in  tergo  {kos- 
tiam)  liserêre.  Liv.  imminëre 
hosti.  Cart. 

croupion,     s.     m.     Extrémité 

Sostérieui'e  du  corps  de  l'oiseau. 
rtliopygiam,  ii,  n.  Mart. 
Clanes,  ium,  f.  pi.  Plin.  \\  (P. 
ext.)  Chez  les  mammifères,  la 
base  de  la  queue.  Voy.  groupe. 

croupir,  v.  intr.  (Arch.).  Se  te- 
nir accroupi.  Voy.  accroupir. 
Il  (P.  ext.).  Rester  couché  dans 
la  saleté.  Jacëre  in  sordibas. 
Cic.  Macie  et  sqaalore  confici. 
Plin. —  dans  le  repos,  consenes- 
cére  ou  tabescëre  oiio.  Liv. 
— ,  dans  le  deuil,  contabôs- 
cëre,  intr.  Liv.  —  dans  l'inac- 
tion, marcescëre  otii  sita,  otio, 
desidià.  Liv.  —  dans  la  mi- 
sère, in  sqaalore  et  lactu 
esse.  Metell.  ap.  Cic.  ^  Se 
corrompre  par  la  stagnation. 
Stagnàre ,  intr.  Plin.  Sita 
corrumpi.  Varr.  Eau  croupie. 
aqua  corrupta.  Hirt.  aqase  sita 
torpentes.  Lucr.  Mare  où  l'eau 
croupit,  cœnosas  lacus.  Col. 
stagnum  perhorridum  sita. 
Liv. 

croupissant,  ante,  adj.  Qui 
croupit.  Corraptas,  a,  um,  p. 
adj.  Hirt.  Palridas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Sitam  redolens.  Plin. 
Eau  — ,  roses  aqaa.  Varr.  Voy. 
aussi  croupir. 

crousUllant.  ante, adj.  (Arch.). 
Croustilleux.  Voy.  ce  mot. 

croustille,  s.  f.  Petite  croûte. 
Crustala,  se,  l.  Arn.  \\  (P.  ext.  j 
Petit  repas,  collation.  Voy.  col- 
lation. 

croustilleusement,  adv.  Fa- 
mil. D'une  manière  croustil- 
louse.  Lascive,  adv.  Mart. 

croustilleux, euse,  adj.  (Arch. 
Plaisant,  bouffon.  Voy.  ces 
mots.  1  (P.  ext.)  De  nos  jours. 
Graveleux.  Vov.  ce  mot. 
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croûte  (lat.  crnsta),  s.  f.  Parti 
extérieur)  du  pain  (durcis  p,i 
la  cuisson).  Crasta  panis.  Plir 
Il  Potit  mo."coau  de  pair 
hrastam  panis.  Sen.  Ne  man 
ger  que  des  croûtes,  lapsan 
vivëre.  Plin.  *[  Surface  durcii 
Crusfa,  .1?.  f.  Plin.  La  —  ter 
restre ,  cutis  samma  terrs 
Plin.  Qui  a  une  — ,  crastosus,  o 
um,adj.  Plin.  Recouvrir  d'un 
— ,  crustâre,  tr.  Plin.  \\  ('I 
raéd.)  Croûtes.  Scabrities,  ei 
f.  Plin.  Il  (Par  ext  )  Vieux  ta 
bleau  enfumé  et  aussi  mauvai 
tableau. ï'a/)u/a  maie picta. Plin 

croûtelette,  s.  f.  (Aich.)  Petit 
croûte  de  pain.  Voy.  CROusTii-Lf 

croûton,  s.  m.  Le  bout  d'u 
pain  long.  Crastula.  œ,  f.  Plin 
Crasta,  se,  f.  Coi.  (cf.  cr.  pani 
rastici.  Fol.). 

croyable,  adj.  Qui  mérit 
croyance.  ||  En  pari,  d'une  per 
sonne.  JHgnus  cui  credatur 
Cic.  Fidc  diijnas.  Cic.  Certus 
a,  am,  adj.  .Yep.  Veras,  a,  am 
adj.  Ter.  Cic.  Locaples  [testis) 
Ciel  l"n  pari,  d'une  chose.  Cfv 
dibilis,  e,  adj.  Ter.  Cic.  Facili 
ad  credendam .  Cic.  Probabilis 

e,  adj.  Liv.  Verisimilis,  e,  adj 
Cic.  Il  est  à  peine  —  que,  li.' 
credendam  est  (avec  1  Ace.  e 
l'Infîn.)  Cic.  Cela  n'est  pas  — 
pour  moi,  non  adducor  ut  cre 
dam.  Cic.  11  est  plus  —  pou 
moi,  magis  addacor  ut  credarn 
Cic.  Rendre  qqch.  —  (poui 
qqn),  (aiicai)  aliquid  credibilt 
lacère.  Liv.  Qaint.  probabih 
facëre  aliquid.  Liv.  probâre  oi 
confirmâre  aliquid.  Cic.  alicu 
rei   (idem   facëre.  Cic.  Cela  es 

—  (pour  lui),  pdes  fit  alicui 
Cic.  Cela  est  plus  — ,  id  pro- 
plus  fidem,  est.  Liv.  Rendr 
qqch.  plus  — ,  augëre  (idem  ali 
cajas  rei.  Liv.  Action  que  h 
postérité  trouvera  plus  admi 
rable  que  — ,  res  plus  fama 
habitura  apud  posteras  quan\ 
(idei.  Liv. 

croyance,  s.  f.  L'action,  le  fail 
de  croire  (arch.).  Fides,  ei,  f 
Cic.  Voy.  CRÉANCE.  1  Ce  qu'on 
croit.  Opinio,  onJS,  f.  Cic.  etc 
(ex.:  opinio  dei,  deorum.  Cic 
opinio  vêtus,  vetasta.  Cic.  opi- 
nionis  vetusias.  Cic.  vulgata 
opinio,  qaa  crcditar  [av.  une 
Prop.  Inf.]  Liv.  inveteravit  jam 
opinio  [av.  une  Prop.  Inf.]. 
Qaint.);  Sdes,  ei,  f.  Cic.  Liv. 
(ex.:  ^es  immortalitatis  Ro- 
muli.  Liv.  (Jicéron  a  empl.  abs. 
immortalHas  [•  croyance  on 
l'immoftalité  >],  cf.  nemo  me 
de  immortalitate  depellet.  Cic. 
[Tusc.  I,  77J).  Il  (Spéc).  En 
matière  religieuse.  Ficles,  ei,  f. 
Eccl.  Religio,  onis,  f.  Lact.  Les 

—  religieuses,    religionei,  um, 

f.  pi.  Cic.  (Font  20).  Combattre 
pour  8^8  — ,  pro  lacris  suis  ou 
pro  religionibus  sais  pugnâra. 
Eccl.  Détruire  les  —  dans  l'es- 
prit des  hommes,  religionem  in 
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animis  labe^arlâre  ou  simpl. 
religionem  aflUgére.  D. 
Broyant,  ante,  adj.  Qui  a  la 
foi  raligieuso.  Plus  erga  deam 
et  simpl.  pias,  a.  am,  adj.  Cic. 
Haad  intacd  reUglone  animi. 
Liv.  Il  a  un  creur  —,  jam 
imbatas  est  ejiis  animas  re- 
ligions [alicajas  rei).  Cic.  M  (Au 
sens  moderiiB  du  mol.)  Subs- 
tantivt.  Un  —,  veram  [Christi] 
doctrinam  seqaens.  Eccl. 
l.  cru,  ue,  adj.  (En  pari,  de 
substances  alimentaires.)  Qui 
n'est  pas  cuit.  Cradaa,  a,  am, 
adj.  Plaat.  Stiet.  Elever  une 
construction  avec  des  briques 
crues,  crado  latere  straëre  ali- 
quid.  Cart.  A  moitié  —,  semi- 
cradas,  a,  am,  adj.  Col.  Saet. 
Il  (P.  ext.).  Indigeste.  Cradaa, 
a,  am,  adj.  Cic.  Voy.  indi- 
CBSTE.  1  Qui  n'a  pas  subi  une 
préparation.  Radis,  e,  adj. 
Cic.  In(ectas,  a,  am,  adj.  Liv. 
Cuir  —,  cradam  coriam.  Varr. 
Il  (P.  anal.)  Une  eau  —  (im- 
propre à  servir  de  boisson,  à 
cuire),  duro  aqaa.  Cels.  1  Fig. 
Que  rien  n'atténue.  Duras,  a, 
um,  adj .  Cic.  Qaint.  Asper,  a, 
am  icf.  aspera  oratio  [«  un 
discours  cru  »].  Cic).  Borridus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  horri- 
diora  verba.  Cic).  Propos  —, 
nada  verba.  Plin.  j.  improba 
verba.  Ov.  La  vérité  toute  — , 
mordax  verum.  Pers.  \\  Dur, 
pas  fondu  (t.  de  jiMutnre). 
Dams,  a,  um,  adj.  Cic.  Aaste- 
,ras,  a,  am,  adj.  Plin.  Peintre 
dont  les  tons  sont  —,  durior  in 
coloribus.  Plin.^  (Loc.  adv.)  A  — 
(en  portant  sur  la  chose  même). 
Monter  à  —  (un  cheval  sans 
selle),  ephippio  non  uti.  Cœs. 
S.  crû.  s.  m.  Ce  qui  croît 
dans  un  certain  sol.  Vin  d'un 
bon  — ,  generosam  vinam..  Ilor. 
Col.  Vin  du  meilleur  —,  opti- 
ma  nota  vini.  Col.  De  second 
— ,  secandœ  notée  (vites).  Col. 
Fig.  Donner  une  oeuvre  de  notre 
—,  qasedam  ex  nostra  m.oneta 
proferre.  Sen.  Donner  qqcli.  de 
ton  — ,  aliquid  detao  pro(erre. 
Sen.  Je  n  ajoute  rien  de  mon 
— ,  nihil  addo  de  meo.  Cic. 
cruauté  (lat.  pop.  cradalitas, 
p.  cradelitas),  s.  f.  Manière 
d'être  de  celui  qui  se  plaît  à 
faire  souffrir.  Crudelitas,atis, 
t.  Cic.  etc.  (ex.:  cr.  Dionysii. 
Nep.  natarse  U  du  caractère  »]. 
Hirt.  insatiabilis  cr.  Cic.  cr. 
Sallana.  Sen.  ultima  [«  ex- 
trême •  ].  Liv.  ista  in  nostros 
liomines  cr.  Civ.  cr.  erga  no- 
biles.  Nep.cr.  in  supplicia.  Cses. 
exercëre  suam  insatiabilem 
cradelitatem  non  solam  in 
vivo,  sed  etiam  in  mortao.  Cic. 
in  omne  genus  cradelitatis 
erampëre.  Cic.  necari  excogi- 
tatà  \'  raffinée  -]  cradelitate. 
Cic.  ir.);  sœvitia,  as,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  FUREUR,  rage,  vio- 
lence) ;  feritas,  atis,  f.  Cic. 
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etc.  (voy.  FÉROCITÉ)  ;  immanl- 
tas,  atis,  (.  Cic.  (voy.  darba- 
rie,  férocité);  atrocitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (en  pari,  des  chos., 
voy.  BARBARIE,  VIOLENCE;  en 
pari,  des  pjrs,  voy.  violence, 
DURETÉ).  1  Acte  de  celui  qui  se 
plaît  à  faire  souffrir.  Commettre 
des  cruautés,  atrocias  (in  ali- 
qaem)  sœvire.  Liv.  Commettre 
beaucoup  de  — ,  malta  cradeli- 
ter  (acëre.  Nep.  cradelissimê 
se  gerére.  Nep.  Beaucoup,  si  je 
l'avais  puni,  diraient  quec'était 
de  la  cruauté  et  de  la  tyrannie, 
mulii,  si  in  hanc  animadver- 
tissem,  cradeliter  et  régie  (ac- 
tam,  esse  dicerent.  Cic. 

cruche,  s.  f.  Vase  en  grès,  po- 
terie à  large  panse.  iTrceas,  i, 
m.  Cato.  Hor.  Séria,  se,  f.  Liv. 
Testa,  se,  f.  Virg.  Hor.  —  à 
eau,  hydria,  se,  f.  Cic.  Petite 
— ,  urceoJus,  i,  m.  Varr.  Sen. 
seriola,  se,  f.  Pers.  Loc.  prov. 
Tant  va  la  —  à  l'eau  qu'à  la  fin 
elle  se  casse  (à  force  de  s'expo- 
ser, on  finit  par  succomber), 
qaem  ssepe  transit  casas,  ali- 
qaando  invenit.  Sen.  \\  (Fig. 
Famil.)  Personne  d'un  esprit 
borné.  Stipes,  pitis,  m.  Ter. 
Cic.  Voy.  BUCHE. 

cruchon,   s.   m.  Petite  cruche. 

Voy.  CRUCHE. 

crucial,  aie,  adj.  Disposé  en 
croix.  In  cracis  speciem.  Plin. 
In  decassem  ou  déçusses.  Plin. 
Decassatas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Faire  une  incision  — ,  incîdëre 
ad  similitadinem  litterse  X. 
Cels. 

crucifiant,  ante,  adj.  Qui  cru- 
cifie    (au  fig.).    Voy.  MORTIFIANT. 

crucifiement  et  crucif  iment, 

s.  m.  Action  de  crucifier.  Crux, 
cracis,  f.  Cic,  Craciatas  et  crux. 
Cic.  Le  —  du  Christ,  sappliciam 
servile  de  Christo  samptain. 
A.craci(lxio,  onis.  f.  Prosp.  \\ 
Fig.  Le  —  de  la  chair,  craci- 
fixio  carnis.  Prosp. 

crucifier,  v.  tr.  Mettre  en  croix. 
(Aliqaem)  craci  affigére  ou  sa(- 
figëre.  Cic.  Qaint.  In  crucem 
agëre  ou  tollëre  [aliquem).  Cic. 
Cracifigëre  [aliqaem).  Saet.  1 
Fig.  Faire  mourir  en  soi  ce 
qui  est  terrestre.  Corpus  saam 
torquëre  {aliqaare).  Eccl.  Cra- 
cifigére  {carnem).  Prosp.  ||  (P. 
ext.  Famil.)  —  qqn  (le  tour- 
menter cruellement).  Excra- 
ciàre  {aliqaem).  Cic. 

crucifix,  s.  m.  Croix  sur  la- 
quelle est  figuré  Jésus-Christ 
crucifié. C/irisîas  craci  a/^us./l. 

crucifixion,  s.  f.  Voy.  cruci- 
fiement. 

crudité,  s.  f.  Caractère  indi- 
geste de  certains  aliments  qu'on 
mange  crus.  Cruditas,  atis,  f. 
Plin.  Il  (P.  ext.)  Les  aliments 
crus,  d'une  digestion  difficile. 
Manger  des  crudités,  cradam 
edëre.  Plaat.  crada  mandëre. 
Plin.  Il  P.  anal.  La —  de  l'eau 
(eau   chargée  de  seU  calcaires). 
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Corriger  la  —  de  I  oau,  rigo- 
rem  (rigidse  infringëre.  Sen.  ^ 
Aigreur  que  donne  la  digestion 
diriicile  des  aliments.  Cruditas, 
atis,  f.  Cic.  Qui  a  des  — ,  cra- 
das,  a,  um,  adj.  Cic.  Fig.  Voy. 
DÉGOÛT.  1  Fig.  La  —  d'une  ex- 
pression (caractère  choquant). 
Nada  verba.  Plin.  Improba 
verba. Ov.  Dire  des  — ,  aliqaid 
licentias  dicëre.  Qaint.  \\  La 
—  d'une  couleur,  d'un  ton  (en 
peinture).  Voy.  1.  cru. 

crue,  s.  f.  (Arch.).  Résultat  de 
la  croissance.  Voy.  croissance.  ^ 
Elévation  du  niveau  de  l'eau 
dans  un  cours  d'eau, etc.  Auctas 
aqaarum.  Plin.  Tac.  La  —  du 
Nil,  incrementam  Nili.  Sen. 
La  —  du  fleuveemporta  le  pont, 
aqase  magnitudine  pons  est 
interraptus.  Css.  Avoir  une  — , 
accrescëre,  intr.  Cic.  crescëre, 
intr.  Sen.  aujeri,  pass.  Sen.  Le 
fleuve  eut  une  —  subite,  fiamen 
sabito  accrevit.  Cic.  Le  lac  eut 
une  —  extraot-dinaire,  iacus  in 
altitudinem  insolitam.  crevit. 
Liv.  1  (Arch.).  Augmentation 
d'une  somme  à  payer.  Ampli^ 
calio  pecunise.  Cic.  Incrementa, 
oram,  n.  pi.  Amm.  La —  de  la 
taille,  ampli^catio  vectigaliam. 
Cic. 

cruel,  elle  (lat.  pop.  cradatis, 
p.  crudelis),  adj.  Qui  se  plaît  à 
faire  souffrir.  Crudelis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  mitis, 
démens,  lenis,  misericors,  ex.: 
cr.  atqae  importuna  malier. 
Cic.istius  animas  feras,crudelis 
atque  inhumanas.  Cornif.  ali- 
qaanto  crudelior  esse  coepit. 
Nep.  cradelissimas  tyrannus 
Dionysias.  Cic.  cr.  in  liberos. 
Cic.  m  hominis  consularis  ca- 
lamitate crudelis.  Cic.);S3SVUS, 
a,    um,    adj.    Cic.    etc.    (voy. 

FURIEUX,  FAROUCHE,  DUR,  INSEN- 
SIBLE);/erUS,  a.UlH, adj.  Cic.etc. 
(voy.  SA  JVAGE,  BARBARE,  féroce)   ; 

immanis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  mansuetas,  voy.  inhu- 
main, féroce)  ;  duras,  a,  ura, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  miseri- 
cors, voy.  DUR,  insensible)  ; 
a<rox,  adj.  Cic.  etc.  (souv.durus 
eiaîrOA".  Cic.  voy.  violent,  bar- 
bare). Il  (Par  hyperb.)  Insen- 
sible. —  jeune  fille,  sœva  ou 
crudelis  paella.  Tiball.  Prop. 
1  Qui  fait  souffrir.  Crudelis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  cr.  ferrum. 
Prop.  fanas.  Virg.  bellam  cr. 
et  exitiosam.  Cic.  dominatio 
crudelis  superbaqae.  Cic.  sen- 
tentia  ejus  m,ihi  non  crudelis 
videtur.  Sali,  in  tam  crudelem 
necessitatem  incîdëre.  Cic.  con- 
silia  cradelissima.  Cic.  pœna 
in  cives  crudelis.  Cic.  [Phil.  11, 
l])  ;  gravis,  e,  adj.  Cic.  (voy. 
pénible,  funeste;  ;  acerbus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  a.  re- 
cordatio.  Cic.  mors.  Cic.  exitas, 
Liv.  voy.  pénible  douloureux, 
odieux)  ;  asper,  a,  um,  adj. 
Cic.    Sali,    (ex.:   (ata    aspera^ 
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\'irg.  voy.  om,  pénible).  || 
(Pareït.)"Oii  l'on  souffra.  Cro- 
dflis.  e,  adj.  Virg.  Ov.  (ex.:  cr. 
pelo^us.  0^■.^. 

cruellement,  adv-  D'uno  ma- 
nière cruelle.  Crudtliter,  adv. 
Cic.  Darè,  adv.  Cic.  Liv.  Atroci- 
ter,  adv.  Sa//.  Souffrir — ,  gra- 
viisimis  doloribus  craciâri.  Cic. 
Etre  mis  à  mort  — ,  acerbe  ne- 
:âri.  Cic.  excraciàri.  Cic.  Etre 
puni  —  da  sa  sottise,  stvUtitix 
gravissimas  pœnas  pendére. 
Cic.  Il  (Par  e.vi.).  Offenser  — , 
pergraviler  offendère.  Cic.  || 
Eamil.  —    laiU,  voy.  eïtrèue- 

MENT. 

crûment,  adv.  D'une  manière 
crue,  sans  rien  atténuer.  i4sperê, 
adv.  Cic.  Aperte,  adv.  Cic.  Li- 
bère, adv.  Cic.  Dire  — ,  tout 
— ,  asperè  dicère.  Cic.  libéré 
loqtii.  Phied. 

crural,  aie,  adj.  (Anat.).  Qui 
tient  à  la  cuisse.  Femori  an- 
nexas. Cels.  (On  empl.  aussi  le 
gen.  femoris,. 

crustacé.  ée,  adj.  (Hist.  nat.). 
Revêtu  d'une  croûte.  Crastatus, 
a,  um,  p.  adj.  l'Un.  Les  ani- 
maux — ,  et  (substantivt)  les 
crustacés,  cnjstata,  oram,  n. 
pi.  Plin. 

crypte,  s.  f.  Caveau  souterrain 
d'une  églisa.  Crypta,  se,  f. 
Sen.  Crytoporticas ,  as,  m. 
Plin.  j.  Conditoriam,  ii,  a. 
Petr.  Inscr. 

cryptogramme,  s.  m.  Ce  qui 
est  écrit  en  caractères  secrets, 
chiffres,  etc.  A'oïse,  arum,  f.  pi. 

Cic.  Voy.   CHIFFRE. 

cryptographie,      s.      f.     Art 

d'écrire  en  caractères  secrets. 
Fartivam  scriptam.  Gell. 

crystal.  Voy.  cristal. 

eu.  Voy.  ctL. 

cubage,  s.  m.  Action  de  cuber 
le  volume  d'un  solide.  Men- 
sixra,  as,  f.  DD. 

cube,  s.  m.  (Malliém.)  Parallé- 
lipipède  à  si.\  faces  formant  des 
carrés  égaux.  Cubas,  i,  m.  Vitr. 
Qaadranial,  talis,  n.  Gell.  || 
(P.  ext.).  Socle.  Voy.  ce  mot. 
Il  P.  apposition.  Un  mètre  — , 
qaadrantal,  tatis,  u.  Cato. 
plin.  1  Le  —  d'un  nombre  (la 
troisième  puissance  de  ce  nom- 
bre). Solidas  nameras.  Boét. 
Cabas,  i,  m.  /sid.  Eire  le  —  do 
3,  de  10,  gaadratam  ternariam 
iolidam  reddëre.  Aai),  denarii 
nwneri  gaadratam  solidam 
reddére.  Aug. 

cuber,  v.  tr.  ot  intr.  ||  (Ma- 
thém.).  V.  tr.  Mesurer  (le  vo- 
lume d'un  corps,  la  capacité 
d'un  vase).  Voy.  uESURiin.  || 
Elever  (un  nombre}  au  cube.  Si 
l'on  cube  le  nombre  S,  si  bis 
binos  bis  facics.  Boét.  \\  V. 
intr.  Avoir  en  soi  (un  voluma, 
une  capacité,.  Voy.  contenir. 

cubique,  adj.  (Mathém.).  Qui 
appartient  au  cube.  Cabicas,  a, 
fun,  adj.   l'ifr. 


cri 

cubital,  aie.  adj.  (.\nat.)  Qui 
tient  au  cubitus.  Cubito  an- 
ne.rus.  A.  (On  empl.  aussi  le 
geuit.  cabiti.) 

cubitus,  s.  m.  (Anat.)  Le  plus 
gros  des  deux  os  de  l'avant- 
bras.  Cabitus,  i,  m.  D. 

cucubale,  s.  m.  Plante  vi- 
vace.  Cacu6a/us,  i,  m.  Plin. 

cuculle,  s.  f.  (Arch.)  Capuchon 
de  moine.  Cacallas,  i,m.  Mart. 
Cucalla,  se,  f.  Hier. 

cueillette,  s.  f.  Action  de  cueil- 
lir. Perceptio,  onis,  f.  Cic.  Spé- 
cialt.  Récolte  de  certains  fruits. 
Percepti  /  fractaam.  Cic.  —  des 
olives,  olivitas,  atis,  f.  Varr. 
Col.  Faire  la  — ,  voy.  ci;eil- 
LiR.  Celui  qui  fait  la  — ,  lega- 
las,  i,  m.  Cato.  Varr.  \\  Action 
de  rassembler.  Collectio,  onis, 
f.  Cic.  Il  Spécialt.  \Arch.)  Col- 
lecte. Voy.  ce  mot. 

cueilleur,  s.  m.  Celui  qui 
cueille  des  fruits.  Legalas,  i, 
m.  Cato.  Varr. 

cueillir  (lat.  pop.  cclliglre, 
p.  coltigëre),  v.  tr.  Recueillir, 
récolter.  Voy.  ces  mots. 1(Spéc.) 
Détacher  de  la  tige  (une  fleur, 
uu  fruit,  un  rameau).  Car- 
përe,  tr.  Virg.  Ov.  Col.  (cf. 
c.  flores  ex  arbore.  Ov.  avam 
de  palmite.  \  irg.  herbat  ma- 
nibas.  Col.'^  ;  decerpêre,  tr. 
Cato.Lacr.Plin.iex.  :  ficain.Jav. 
flores. Lacr.  Ov.  Plin.(oliahede- 
rse  ac  vitiam.  Cart.  omnia  fo- 
lia  ramaloram.  Col.  uiiliaui 
Plin.  avam.  Hor.  \Plin.  j.  ter- 
tium  ante  diem  scitote  po- 
mam.  decerptani  Carthagine, 
Cato  fr.)  ;  légère,  tr.  Cic. Col. 
(ex.  :  /.  nuces.  Cic.  avas.  Col. 
oleam  légère  [opp.  à  qaatêre]. 
Varr.  oleam.  digitis  nadis. 
Varr.  mâla  ex  arbore.  Virg.)  ; 
destriDgère,  tr.  Col.  (ex.  :  d. 
oleam,  bacam.  Col.  destricti 
ramis  cibi.    Qaint.  d»cl.).  Fig. 

—  un  baiser,  oscuia  libâre, 
Virg.  —  des  lauriers,  c.-à-d. 
acquérir  de  la  gloire,  voy.  lau- 
rier. 

cuider,  v.  tr.  (Arch.)  Croire. 
Voy.  ce  mot.  ||  Fig.  Se  —  (s'en 
faire    accroire).  Voy.  accroire. 

cuillère  et  cuiller,  s.  f.  Usten- 
sile de  table,  de  cuisine,  etc. 
Cochlear,  aris,  n.  Cels.  Col. 
Cochleariam,  ii,u.  Plin.  Petiio 

—  plate,  ligula,  se,  f.  Plin. 
Cuiller  de  fer,  concha  (errea. 
Col.  —  i.  pot,  traa,  se,  f. 
Varr. 

cuillerée,  s.  f.  La  quantité  que 
contient  une  cuillère.  Cochlear. 
aris,  n.  Plin.  Ligala,  se,  i. 
Cato.Cochlearis  mensara. Plin. 
Une  bonne  — ,  cochlear  cama- 
latum.  Col. 

cuir,  8.  m.  (Arch.)  Peau.  Catis, 
is,  t.  Cels.  Voy.  ce  mot.  ||  (De 
nos  jours,  spécialt.)  Le  —  che- 
velu (la  peau  du  crâne),  catis 
capillam    gignens.    Col.    Eiitr.) 

—  et  chair,  intercas,  adj.  Cic. 
S'il  y  a  quelque  lésion  entre  — 
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et  chair,  si  qaid  intra  ciUen 
sabest  valneris.  Cic.  \\  (P 
plaisant.  Fig.)  Tanner  le  — 
qqn  (le  battre),  i-orium  alici^ 
concldére.  Plaat.^  Peau  epiiis- 
de  certains  animaux.  Pellis,  i: 
f.  Cses.  Plin.  Coriam,  ii,  i 
Cic.  Catis,  is,  f.  Cels.  Tergu 
goris,  n.  Virg.  Ov.  —  couver 
de  sa  toison,  vellas,  eris,  i 
Virg.  Tanner  le  — ,  coria  per 
flcére.  Plin.  1  Peau  épaisse  (d 
crocodile).  Terga  {crocodili)  Cti 
taphracta.  Amm.^  Fig.  Famil 
Faire  des  cuirs  (faire  en  par 
lant  des  liaisons  vicieuses).  As 
péri   loqai.  Cic. 

cuirasse,  s.  f.  Arme  défensiv 
lenveloppant  et  protégeant  I 
dos).  Lorica,  se,  f.  Cses.  (oi 
cuir).  Thorax,  acis,  m.  Liv.  (oi 
métal),  (cf.  loricse  thoracesque 
Liv.).  Pectoralia,  iam,  n.  pi 
Varr.  Plin.  —  de  fer,  funici 
ferrea.  Varr.  Une  —  de  lame 
d'acier,  lorica  conserta  hamis 
Virg.  Couvert  d'une  cuirasse 
voy.  CUIRASSER.  11  fut  frappé  ai 
défaut,  de  la  — ,  per  loricam  it 
nadam  corpas  vulnas  pervenil 
Liv.  Fig.  U  faut  savoir  oii  es 
chei  toi  le  défaut  de  la — ,  poui 
te  garantir  de  ce  coté,  sciri 
oportet  quid  in  te  imbecillan 
sit,  at  id  maxime  protegas 
Sen.  ^  Carapace  de  certain: 
poissons.  Crasta,  a-,  f.  Plin. 

cuirasser,  tr.  Couvrir  d'un' 
cuirasse.  Lorica  ou  tkorace  in- 
daére  {aliqaem).  Cic.  Liv.  S< 
—  .lorica  ou  thorace se  induërt 
ou  tegërt,  Cic.  Qui  est  cuirasse 
loricatas,  a,  um,  adj.  Liv.  lo- 
rica ou  thorace  indatas.  Cari. 
ou  manitas  cam  lorica 
Cic.  Un  navire  cuirassé  cl 
(substantivt.)  un  — ,  œrata  na- 
vis.  Liv.  Sen,  Des  cuirasses, 
seratse,  arum,  f.  pi.  Sen.  || 
(Fig.  Famil.)  Rendre  insensible 
Sa  — ,  darârc,  intr.  Liv.  ani- 
mam  indarûre.  Sen.  Qaint, 
Etre  —  contre  les  affronts 
perfricûre  (rontem.  Mart.  Qu 
est.  — ,  terrcas,  a,  um,  adj.  Cic. 

Voy.    INSENSIBLE. 

cuirassier,  s.  m.  Soldat  armé 
d'uno  cuirasse.  Les  — ,  ferrati 
orum,  m.  pi.  Tac.  ||  (Spécialt 
Soldat  appartenant  à  des  régi 
ments  de  grosse  cavalerie.  Eques 
loricatas.  Liv.  Eqaes  cata- 
phractas.  Sali.  Liv.  Cataphrw 
tarias,  ii,  m.  Lampr.Eqaes  fer- 
ratas.  Liv. 

cuire,  v.tr.  et  intr.  ||  Ktr.Rendr. 
propre  à  l'alimentation  par  l'ac- 
tion du  feu.  Coqaëre  (carnem). 
Cels.  Decoquëre  {olusi.  Hor.  — 
avec  ou  dans,  incoqaëre  (sa- 
cam  cam  melle).  Cels.  Faire  — 
fortement,  excoqaëre  (testurli- 
nem  vino).  Plin.  Faire —  pin- 
sieurs  choses  ensemble,  coni-n- 
quëre,  tr.  Sen.  —  entièrement, , 
percoqaëre  (legamina.  Vitr 
carnes. Plin.). On  lomango  cm' 
(le  fruit),  mandant  igni  para 


f. 
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tanu  PUn.  Lupins  A.  moitié 
cuits,  lupini  semicradi.  Col. 
Faire  eu  ire  douoeraant,  miti- 
gàre  rAham.  Cic.  igni  mnllire 
(aliquid) .  I )v .  Cuit  dans  I  «au, 
elixas,  a,  iivx,  adj.  Hor.  Plin. 
Cuit  sous  la  coudre,  voy.  cen- 
dre. Cuit  dans  son  jus,  Jaru- 
lentas,  a,  um,  adj.  Cels.  Faire 
—  à  point,  coqaèra  [canam] 
tcmpori.  Plaat.  Fig.  Famil. 
Un  dur  à  —  (un  homme  dont 
oa  ne  vient  pas  facilement  à 
bout),  retorridas.  Phsed.  Voy. 
INTRAITABLE.  M  (Spécialt.)  Vin 
cuit  (qu'on  obtient  en  faisant 
évaporer  une  partie  du  moût). 
Defratam,  i,  n.  Plaut.  Vinanx 
decoctam.  Edict .  Diocl.  \\  (P. 
anal.)  .Mûrir.  Coqaére,  tr.  Cic. 
Hor.  Des  fruits  qu3  le  soleil  a 
cuits,  poma  matara  et  coda. 
Cic.  En  pari,  de  la  digestion. 
Concogaëre  {cibam).  Cic.  Co- 
qtiére,  tr.  Cic.  (cf.  calore  et  spi- 
ritii  omnia  coda  et  confecCa. 
Cic).  T  Rendre  propre  à  tel 
ou  tel  usage  par  l'action  du  feu. 
Coquëre,  tr.  Cato.  (cf.  calcem. 
Cato.  laterculos.  Cato.).  Con- 
coqaére,  tr.  Plin.  (cf.  nitrani. 
Plin.).  Excoqaëre  [argentam). 
Gell.  Terre  cuite  (vase),  testa, 
se,  f.  Col.  Varr.  Une  statua  eu 
terre  ciiite  et  par  ext.  une  terre 
cuite,  p,dile  signam.  Liv.  1  V. 
intr.  Devenir  propre  à  l'ali- 
meutatiou  par  l'action  du  feu. 
Coqai,  pass.  Plin.  Cuire  à  l'eau 
bouillante,  fervente  aqixa  mol- 
liri  ou  ferventi  aqaa  incoqai. 
Plin.  Faire  —  des  légumes,  voy. 
plus  haut.  Faire  —  â  la  bro- 
che, verabas  torrêre.  Virg. 
Voy.  BROCHE,  p.  plaisant.  Met- 
tra —  dos' pensées,  consilia  co- 
qaére oaconcoq acre. Liv.  ^D',- 
voair  propre  à  tel  ou  tel  usage 
par  l'action  du  feu.  Coqui,  pas- 
sif. Plin.  Concoqui,  pass.  Plin. 
Excoqui,  pass.  Plin.  •[  Produire 
une  sensation  analogue  à  celle 
quacause  l'action  du  feu.  Pan- 
gére,  tr.  Cic.  Urêre,  tr.  Liv.  || 
t'ig.  Il  lui  en  cuira  (cela  sera 
pénible  pour  lui,  (lebit.  Hor. 
11  (m')  en  cuit,  grave  est  ou 
molestant  est.  Cic.  doleo  ali- 
qaid.  Liv. 

caisant,  ante,  adj.  Qui  pro- 
duit une  sensation  analogue  à 
celle  d'une  brûlure.  Acer,  acris, 
acre,  adj.  Plin.  Asper,  a,  um, 
adj.  Cic.  Acerbas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Vrens,  part.  Cart.  Une 
douleur  — ,  dolor  acerbas  ou 
crucians.  Cic.  (quasi)  morsus 
alicujas  doloris.Cic.  dolor  cor- 
poris  cujas  morsus  est  acerri- 
mus.  Cic.  Causer  une  douleur 
—  à  qqn,  injenfem  ou  acerbam 
dolorem  inarëre  aliciii.  Cic 
qaasi  faces  doloris  admovêre 
alicai.  Cic.  Ressentir  une  dou- 
leur — ,  dolore  ardêre.  Cic.  P. 
ext.  Un  froid  — ,  acre  frigas. 
Lacr.  acatam  gela.  Hor.  Fig. 
Des  chagrins  — ,  craciatas  ani- 
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mi.  Cxs.  Cela  me  cause  un 
chagrin  — ,  ksec  me  cxcmciant.' 
Cic.  Soucis  — ,  mordaces  solli- 
citadinea.  Hor.  cararam  mor- 
sus. Ov.  Nous  ressentons  un 
regret  — ,  animas  remordat 
desideriam.  Liv.  Eprouver  des 
remords  — ,  conscientià  mor- 
dêri.  Cic.  ou   flagellari.  Sen. 

cuisine  (lat.  cocina,  autre  for- 
me de  coqaina),  s.  f.  Pièce  d'une 
maison  où  l'on  fait  cuire  les 
aliments.  Câlina,  a?,  f.  Cic.  D-) 
— ,  coqainaris,  e,  adj.  Varr.  ou 
coqainarius,  a,  um,  adj.  Plin. 
Batterie  de  — ,  vasa  coqaina- 
ria.  Plin.  instrumenta  epala- 
rum.  Sen.  Chef  de  — ,  archi- 
magirus,i,  m.Jav.  Aida  de — , 
voy.  MARMITON.  Valets  de  — , 
co^uorum  discipali.  Plaat.  || 
(Fig.  Vieilli.)  Avoir  —  froide 
(faire  maigre  chère),  voy. chère. 
1  L'art  d'apprêter  les  aliments. 
Coqaorum,  ars  ou  arti^ciam.  A. 
T  Las  aliments  qu'on  apprête 
dans  une  maison.  Cibus,  i,  m. 
Cic.  Faire  la  — ,coguiÉâre,  intr. 
Plaat.  Faire  sa  — ,  cibam  ma- 
nu sua  parâre.  Sen.  Une  — 
modeste,  sobria  mensa.  Jav. 
Une  —  de  gargote,  popina,  3e, 
f.  Cic.  Se  contenter  d'une  mai- 
gre — ,cenare  sine  ancto.Pers. 
Avoir  une  bonne  — ,  lautê  ce- 
nitâre.  Varr. 

cuisinier,  ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  a  pour  fonction 
de  faire  la  cuisine.  Coguus,  i, 
m.  Cic.  Coqaa,  œ,  t.  Plaat.  De 
— ,  coquinus,a,  um,  adj.  Plaat. 
Etre  sou  propre  — ,  manu  sua 
parare  cibam.  Sen.  T  Livra  de 
cuisine.  Liber  de  re  coquinaria 
ou  prœrepta  culinarum.  A.  ^ 
(P.  ex:.)  i>'.  f.  Cuisinière.  Rôtis- 
soire. Sartago,  ginis,  t.  Plin, 
Javen. 

cuissard,  s.  f.  Partie  de  l'ar- 
mure quicouvrola  cuisse. Ocrea, 
ee,  r.  Liv.    Virg. 

cuisse,  s.  f.  Partie  de  la  jambe 
qui  s'étend  de  la  hanche  au 
genou.  Femar,  oris  (et  femi- 
nis),  n.  Cic.  Cels.  L^  haut  de 
la — ,  coxa,  ay,  f.  Plin.  j.  Se 
croire  sorti  de  la  —  de  Jupiter 
(de     haute      naissance),       voy. 

NAISSANCE,    NOBLESSE.   ^     (P.    ext.) 

Cuisse  de  triglyphe  (partiesail- 
lante).  Fémur,  oris  n.  Vitr. 
cuisson  (lat.  codio.  Gloss.),  s. 
f.  Action  de  cuire.  ||  Prépa- 
ration des  aliments  par  la  feu. 
Coctura,  œ,  f.  Plin.  La  —  de 
la  viande,  caro  coda.  Apic.Oa 
lui  fait  subir  une  seconde  — , 
iterumde  intégra coqaitar.  Col . 
Faire  réduira  de  moitié,  des 
deux  tiers  par  la  — ,  ad  dimi- 
dium  excoquëre.  Col.  ad  ter- 
tiam  partem  decoquëre.  Varr. 
Il  Préparation  de  certainea 
substances  par  le  feu.  Coctara, 
ee,  f.  Sen.  Vitr.  La  —  de  la 
brique,  codas  later.  Vitr.  \\ 
(P.  anal.)  Sensation  analo.çuo  a 
colle  que    produit  une  brûlure. 


CUL 


5;.7 


Ustio,  onia,  f.  Cela.  Morsas, 
us,  m.  Plin, 

cuissot,  s.  m.  Le  morceau  de  la 
cuisse  dans  le  chevreuil,  le  san- 
glier, etc.  Clunis,  is,  va.  et  f. 
l'Un. 

cuistre,  s.  m.  Surveillant  su- 
balterne dans  un  collège.  Fa- 
malas,  i,  m.  DD.  ^  (P.  ext.) 
Pédant  d'école.  Schalasticus,  i, 
m.  Petr.  |{  Homme  qui  man- 
que de  savoir-vivre.  Inarba- 
nas  [homo).  Cic.  Homo  rasticus 
et  agrestis.  Cic. 

cuite,  s.  f.  (Technol.)  Cuisson  do 
certaines  substances  jusqu'à  un 
degré  déterminé.  Voy.  cuisson. 
Il  (P.  ext.)  Quantité  de  matière 
qu'on  cuit  en  une  fois.  Coctura, 
œ,  f.  Col. 

cuivre  (lat.  pop.  coprlum,  p. 
cuprium),  s.  m.  Métal  rougeâ- 
tre  (très  ductile  et  malléable). 
^Es,  œris,  n.  Plin.  —  rouge, 
ses  Cyprium.  Plin.  et  simpl. 
cypriam,  ii,  n.  Vitr.  Garni  da 
— ,  œreus  et  a;7ieus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Liv.  Fait  do  — ,  seratus,  a, 
am,  adj.  Cic.  Virg.  Winede  — , 
metallum  seris  ou  aerariam  me- 
tallam.  Vitr.  œris  fodina.Plin. 
Haut  fourneau  pour  la  fonte  du 
— ,  serarias  fornax.  Plin.  Ou- 
vrier qui  travaille  le  — ,  faber 
serarias.  Plin.  Minerai  de  — , 
serosas  lapis.  Plin.  Graver  sur 
une  planche  de  — ,  in  ses  inci- 
dére.  Cic.  Les  instruments  en 
—  d'un  orchestre  et  ellipt.:  les 
— ,  sera,  um,  n.  pi.  Virg.  Mon- 
naie do,  ses  signatum.  Liv.  sera, 
n.  pi.  Hor.  Liv.  Une  monnaie 
de  — ,  sereus,  i,  m.  Vitr. 

cuivré,  ée.  adj.  Qui  a  la  teinte 
rougeâtre  du  cuivre.  .£ri  si- 
milis. Plin.  Teint  — ,  faciès 
rabida.  Saet.  ^  Qui  a  la  so- 
norité du  cuivra.  £reus,a,  um, 
adj.£,ucr.  Lacil. 

cul  et  (moins  usité)  eu,  s.  m. 
Le  derrière.  Anus,  i,  m.  Cic, 
Clunes,  ium,  f.  pi.  Hor.  Plin. 
Nates,  ium,  f.  pi.  Mart.  Culas, 
i,  m.  Cato.  Etre  renversé  cul 
par-dessus  tête,  voy.  culbuter. 
Arrêter  un  cheval  sur  —  (l'ar- 
rêter tout  court),  voy.  court. 
Qui  est  à  —  (qui  ne  pjut  recu- 
ler),voy.  ACCULER,  et  fig.  àbout 
de  ressources,  undiqae  desti- 
tétus.  Sen.  Voy.  ressource. 
Loc.  adv.  Tenir  au  —  et  aux 
chausses  (tenir  serré),  urgêre 
(alicui).  Cic.  Voy.  serrer.  || 
(P.  ext.)  Un  —  de  jatte  (estro- 
pié, qui  se  traîne  le  derrière 
îans  une  sorte  de  jatte  de  bois), 
trunei  carporis  homo.  Liv. ^tP. 
anal.)  Le  fond  do  qqch.  Fun- 
das,  i,  m.  Liv.  Fig.  Un  —  de 
sac  (bout  de  rue  sans  issue), 
voy.  IMPASSE.  Un  —  de  basse 
fosse  (cachot  souterrain),  voy. 
CACHOT.  Il  (P.  anal.)  Un  —  de 
four  (voûte  sphérique  en  plein 
cintre).  Camerse  cselam.  Vitr. 
||  Un  —  de  lampe  (saillie  de 
pierre).  Crepida,  dinis,  f.  Vitr. 
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Culbute  (et  aic!i.\  cule-bute, 
6.  f.  Saut  que  l'ou  fait  cul  p:ir- 
desius   tête.  Voy.    chute.  Faire 
des  culbutes,  per  caput  pules- 
qiie    ira  pra'ciuid'm.    Catall.  || 
Fig.    Famil.  11    fil  une    terrible 
— ,  exaltissimo  di'jnitatis  gradu 
pra-cipitiitas  est.  Cic.  Loc.proy. 
Auboutdu  foSîé. la— (ruine  iné- 
table),  ad  exitium  pr^cipUare. 
Cic.  Arcli.    Tout  a    été  à  la  — 
(sens  dessus  dessous),  voy.  sens. 
culbuter  et  (arch.'  culebuter, 
V.  intr.  et  tr.  ||     V-  i'>""-  Faire 
la  culbute,  tomber brusiiuement 
k  la   renverse.   Voy.    tomber  et 
RENVERSE.    (Fig.)    Être  reoversé 
de  la  position    qu'on    occupait. 
Voy.  RENVERSER.  1  V.   tf.  Faire 
tomber  brusquement  à  la   ren- 
verse. Besupinàrt:,  tr.  Liv.  (ex.  : 
r.    assurgentem  umbone.  I.iv.). 
Voy.  RESVERîE.   Il   Par  ext.  Cul- 
buter l'ennemi  (par  uneattaqu?, 
un  choc  impétueux).  ImpelUre, 
tr.  Css.  Liv.  Tac.    (ex.  :  imp. 
hostem.  Tac.  liostes.  Lii:  aciem. 
Liv.).    Dejicëre,     tr.    Cses.    (cf. 
hinc  celeriter  dejecti.  Cxs.  nos- 
tros  loco.  Cses.  prœsidiam.  Cxs. 
tenentes    locam    Romani  cam 
dejecissent.  Liv.).   \\  (Fig.  Ren- 
verser   brusquement.    Dejicëre, 
tr.  Cic.    etc.  (cf.  d.  aliqiiem  de 
stata  omni.  Cic.  de  graùa  de- 
Jici.    Cic.    aliqaem    dejicëre   de 
honore.  Cic).  Voy.    resversrr. 
culbutis  et  (arcli.)  culebutis, 
g.  m.    Pêle-mêle    de    choses,  de 
personnes  culbutées.  Voy.  péle- 

MÈLE. 

culée,  s.  f.  Souche  d'un  arbre. 
Voy.  =oucHE.  T  Massif  de  ma- 
çonnerie qui  soutient  la  poussée 
d'un  pont.  Fornicum  cervices. 
Plin. 

culer.v.  intr.  (Marine.)  En  pari, 
d'un  navire,  marcher  en  ar- 
rière.Voy. RECULER.  ||  (P.aiial.)Le 
vent  cule  (vient  souffler  de  l'ar- 
riére), gargit  a  pappi  ventas. 
Virg. 

culier,  ière,  adj.  Qui  tient  à 
l'anus.  Voy.  anal.  ||  Spécialt. 
Boyau    — ,  voy.   rectcm. 

culière.  Voy.  cuillère. 

culinaire,  adj.  Qui  se  rapporte 
à  la  cuisine.  Coqainarias,  a, 
um,  adj.  Plin.  L'art  —,  culi- 
narum  artes.  A. 
vulnunant,  culminante,  adj. 
(Astron.).  Qui  est  à  la  plus 
grande  hauteur  qu'il  puisse  at- 
teindre. Sammas,  a,  nm,  adj. 
Cic.  Le  point  —  d'un  astre, 
voy.  APOOÉE.  Le  point  — d'une 
chaîne  de  montagnes,  (as- 
tigiatn,  ii,  n.  Cic.  calmen, 
init,  n.  Cic.  Voy.  sommet.  1| 
Fie.  Le  point  —  (ue  la  fortune), 
ciumen  eammam{fortanse}.Liv. 
sammas  gradas.  Cic.  Atteindre 
le  point  —,  être  à  son  point 
— ,  ad  sammum  venire.  Cic. 
in  tammo  fastipio  [rei  alicajus) 
étare oa  esse.Cic.U  est  au  point 
—  de  la  fortune,  sapremas  fe- 
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licitati  ejas   accessit  camufus. 

Cic. 

culmination,  s.  f.  (Astron.'. 
l'.i^sa^e  supérieur  d'un  astre  au 
nitriiiiOM.  Voy.  apogée. 

culminer,  v.  intr.  (Astron.). 
Aueindre,  en  passant  au  méri- 
dien, sa  plus  grande  hauteur. 
.•Id summum jDenenire.  A.  Voy. 

APOCIÏE. 

culotte,  s.  f.  Partie  du  train 
de  derrière  du  bœuf.  Ciunes, 
ium,  f.  pi.  Plin.  yates,  iain,  f. 
pi.  Mart.  Il  Partie  du  pigeon 
qui  contient  le  croupion.  C'ia- 
niciita,  a",  f.  l'avor.  ap.  Gell.  1 
Vêtement  d'homme,  dit  aassi 
—  courte  (depuis  les  hanches 
jnsqu'au-dessous  des  genoux). 
Bracœ,  aram.  f.  pi.  Tac.  Qui 
portî  — ,  bracatns,  a.  um,  adj. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Pantalon.  Femi- 
nalia,  iam,  n.  pi.  Saet. 
culotter,  V.  tr.  Vêtir  d'une  cu- 
lotte. Bracis  tegére  {infantem) . 
A.  P.  plaisant.  Nez  culotté,  ru- 
tiicunda  (rougi  par  excès  de 
boisson)  faciès  [ex  vinolentia). 
Saet.  ,       ^ 

culpabilité,  s.  f.  Caractère  do 
celui  qui  est  coupable.  Calpa, 
se,  f.  Cic.  Démontrer  la  — .coar- 
gaêre  calpam.  Cic.  Prouver 
aux  juges  la  —  de  celui  qui..., 
judicibas  persuadêre  afjinem 
esse  calpse  qai...  Cic.  Contre 
qui  il  n  existe  pas  la  moindre 
preuve  de — ,  in  quo  non  mo- 
do calpa  naha,  sed  ne  suspi- 
cio  goidem  potait  consistëre. 
Cic.  Laisser  voir  sa  — ,  nadâre 
animi  conscientiam.  Phsed. 
Augmenter  son  infortune  par 
sa  — ,  calpam  malis  addëre. 
Sen.  Il  y  a  différents  degrés  de 
—  dans  le  vol,  gradas  peccato- 
ram  in  ano  farto  sant.  Cic.  Par 
ext.  Etablir  la  —  des  faits,  de- 
monstrare  calpam  in  aliqaa  re 
esse.  Cic. 

culte,  s.  m.  Honneur  suprême 
que  l'homme  rond  à  Dieu.  Dei 
et  (chez  les  anc.)  deorum  cal- 
tas.  Cic.  divinas  caltas.  Cic. 
Rendre  un  culte  aux  dieux, 
diis  caltas  adkibire  ou  deos 
colère.  Cic.  ||  (Fig.).  Adora- 
tion pour  qqn,  qqch.  Venera- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Pietas,  atis,  f. 

C'-C.    Voy.    VÉNÉRATION,   RESPECT, 

HOMMAGE,  ADORATION.  Rendre  un 
culte  à...,  veneràri,  dop.  tr. 
Cic.  fcf.  V.  aliqaem.  Cic.  Ncp. 
memoriam  alicajas.  Tac.),  co- 
lère, tr.  Cic.  (cf.  c.  aliqaem. 
Cic.  nomen  ipsam  [régis]  co- 
lère venerariqae.  Cart.  aliqaem 
tammà  observantiâ.  Cic).  1 
(Spécial.).  P^isemble  des  céré- 
monies extérieures  par  los- 
quillos  l'homme  honore  Dieu. 
Res  diviDse,  f.  pi.  Cic.  Liv. 
(ex.:  res  divinas  rite  perpetràre. 
Cic.  Liv.  rébus  divinis  inté- 
resse [en  pari,  des  prêtres]. 
Liv.);  religiones,  um,  f.  pi 
Cic.  (ex.:  sollemnia  relii/io- 
nam.  Cic.  Liv.  religiones  instl- 
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tttêre.  Cic.  religiones  négliger» 
aat  pravi  colère.  Cic.)  ;  sacra, 
orum,  n.  pi.  Cic.  Lie.  ï'uc. 
(ex.:  s.  pablica.  Liv.  i>rivataM 
[-  privé, domestique  •].  I.iv.  sa*J 
corum  caratio.  Liv.  sacra  (a 
cëre.  Cic.  sacra  procur'tre.  Lii/,J 
sacris  operàri.  llor.  Liv.  sacrii 
adesse  (^enparl.  dos  assistants]] 
Liv.  sacra  peregrina  sascipirai 
Liv.  sacra  Cereris  assumëre  d«| 
Grsecia.  Cic.  ea  sacra  qase  ma- 
jores nostri  ab  cvteris  natio- 
nibas  adscita  atqae  arcessita 
colaerant.  Cic.  sacra  saa  red- 
dère  popalo.  Liv.  sacra pnbJic<l| 
turbare.  Liv.).  ' 

ctiltivable,  adj.  Qui  peut  êtral 
cultivé.  Qui  (quce,  quod)  ararw 
aat  coli  potest.  Cic.  Arabilis,J 
e,  ailj.  Cic. 
cultivateur,  cultivatrice,  s.j 
m.  et  f.  Celui,  celle  qui  fait  va-j 
loir  un  fonds  de  terre.  Agricolai 
se,  m.  Cic.  Arator,  oris,  m.  CioJ 
Caltor  agri.  Cic.  Colonus,  i,  i 
(opposé  à  berger).  Cic.  Colonaf 
a>,  f.  Ov.  Les  —  de  Sicile,  gai  in 
Sicilia  arant.  Cic.  Etre 
agram  colère.  Cic.  Voy.  culti-J 
VER.  Adjoctivt.  Agrestis,  «J 
adj.  Sali. 

cultiver   (bas    latin    caltivarà 
dérivé  de   cu((um),  v.  tr.   Soal 
mettre   la  terro  à  certains  trai 
vaux    pour    la   rendre    fertilal 
Colère,  tr.  Farr.  Cic.  etc.  (ex.r 
c.   agram,   agros.  Cic.    prxdia 
stadiosè.    Ci'c.  Iiortam    exigaà 
stipe.    Cart.    dara    calta    tisec 
phuja  est.  Liv.  qaod  arari  aat 
coli   potest.  Cic.  Alpes  qaidem 
habitari,    coli.  Liv.    en   p.artic. 
res  rustica  bene  calta  et  (rac- 
taosa.  Cic.  loci  culti.  Cic.  ager 
caUissimus    [opp.    à  incaltas]. 
Cic.    subst.  n.  pi.  calta  et  da- 
meta.  Col.  an  calta  ex  silvestri- 
bas  (acëre  potai.  Liv.)  :  exco- 
lère  ("  cultiver  avec  soin  •),  tr. 
Varr.  Plin.j.  (ex.;  agram.  Plin. 
j.  prxdia.   Plin.);    exercére, 
tr.    Liv.  Col.  (ex.:  ras  exercëre 
et  colère.  Col.  pnedia  rastica. 
Liv.     Africam     et    Mggptam. 
Tac).    Voy.    aussi  labourer.  1 
Soumettre  les  plantes  à  certain» 
soins  destinés  à.  aider  la  nature. 
Colère,   tr.    Cic.    etc.   (ex.:  c. 
vitem.    Cic.    arbascalœ    mana 
caltse.     Fronto.).    Cyti-^e    cul- 
tivé, sativa   cytisui.    Col.  Les 
plantes  sauvages  et  les  plantes 
cultivées,   silvestria    et  sativa. 
Plin.   (XIX,  185).    Il    (Fig.)  Per- 
fectionner par  l'éducation.  Ex- 
COlére,  tr.    Cic.    etc.    (ex.:    se 
son    esprit    ■]    philosophiù. 
ic.  animos   doctrinà.  Cic.  in- 
génia     disciplinis.     Cic.      nec 
agram,  sed   ipsam  me  studiia 
excolo.  Plin.  j.  doctrinà  ou  dis- 
ciplinis   excultus['  ayant  l'es- 
prit cultivé    •].    Cic.  hœc  a:tas 
excalta.    Cic).    Qui   a   l'esprit 
pou    cultivé,   sabagrestis.    Cic. 
Voy.     INSTRUIRE.     Une    époque 
et     dos    esprits     plu»   cultivé-^, 
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caltiora    teinpora   et    injenia. 
Curt.  Voy.  civiliser.  1  Exploi- 
tsr    certaines  plantes  pour   en 
lécoUer  le  produit.  Colère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex:,  c.  vitem.  Cic.  ne 
arva  simul  et  vineta  et  oleas  et 
•    arbastam  cotant.  Qaint.)  ;  ex- 
ercére,  tr.  Plin.  j.  (ex.:  vineas, 
campos     caràre     et     exercère, 
l'Un  j.'i.  Fig.   Pratiquer,    ouire- 
teiiir,    augmenter.   Colère,  tr. 
Cic.  etc.   (ex.:  c.  gênas   oratio- 
nis    X(juabile    et    temperatam 
Cic.     (de     olT.    I,    3].   libérales 
artes  stadiosissime.  Cic.  (ami- 
liariter  colère  aUijuem.  Sen.)  ; 
excolére,  tr.  Cic.  {en.:  an  vie- 
tas      kominam     Atkeniensiam 
benefciO    e.vcoli  potait,    oratio 
non  potait  ?    Cic.    medicinam 
e.vcolère.    Cels.).   —   un  art,  in 
arte  versàri.    Cic.  —   la    litté- 
rature grecque,  maltam  Grxcis 
litteris  ati.   Cic.    —  l'alTectioa 
que  César  a  pour  nous,    Ca^sa- 
ris  in  nos  amorem  fovëre.  Cia. 
cultiu'e,    s.   f.  Action  da  culti- 
vor  la  terre.  Agri  caltara.  Cic. 
ou    simpl.    caltara,   se,  f.    Cic. 
Agroram   ou   agri  caltas.  Sali. 
Liv.  et  simpl.  caltas,as,  m.  Cic. 
S'occuper  de  — ,  voy.  cultiver. 
Régions  sans  — ,  regiones  omni 
calta  vacantes.  Cic.  Nulla  — , 
sqaalent  arva.Virg  On  nevoyait 
aucune    trace    de    — ,    nallum 
calti  soli  occarrebat  vestigiam. 
Col.  Sans — ,  sine  caltara.  Cic. 
incaltas,    a,  um,  adj.  Cic.  Qua 
cesiles  nourrissent  sans — leurs 
habitants,    insalas    saopte   in~ 
genio  alimenta  mortalibas  gi- 
gnëre.   Sali.  Qui  vient  sans  — , 
qax   terra  gignit.    Cic.  sponte 
éditas.     Cic.    Par     la    —,    co- 
lendo.     l'irg.    L'art    da  la  — , 
ars  colendi.  Virg.  Genre  de  — , 
cara    colendi.  Virg.  ;Sol)  pro- 
pre à  la  — ,  gui  arari  aat  coli 
potest.     Cic.     (solam)    patiens 
{ragam.     Tac.    Mettra    on    —, 
agram  seminibas  replere.  Col. 
Ljai  reste   en   — ,   restibilis,    e, 
adj.  Col.    La   —  des  fleurs,  (lo- 
rain   caltas.    Col.    \\    Fig.  Cal- 
tas  [ingenii,   animi).  Cic.    Cal- 
tara   (animi).  Cic.  Mentis  ani- 
miqae   in(ormatio.  Qaint.  (Es- 
prit)   sans    — ,     radis    artiani. 
Liv.  Voy.  INCULTE.  La  mémoire 
se  perfectionne  par  la — ,  menio- 
ria    excolendo  aagetar.  Qaint. 
^  Action    de   cultiver  certaines 
plantas.  Caltara  {vitis).  Cic.  La 
—    des    lentilles,    cui'a   lentis. 
Virg.  Bail  à  — .  arationes,  am, 

t.         pi.        Cic.        Voy.        FERMAGE. 

Il  (P.  ext.)  La  plantation  qu'on 
exploite.  .■irvan%,  i,  n.  Sali. 
Aratio,  onis.  f.  Plaat.  .iger  co- 
lendas.  Liv.  Fig.  La  —  des  arts, 
des  lettres,  des  sciences,  caltas 
honestaram  artiam.  Cic.  bona^ 
mm  artiam  stadia.  Cic.  doc- 
trina,  se,  f.  Cic.  litterœ,  aram, 
f.  pi.  Cic.  caltior  eraditio.  Cic. 
cumin,  s.  m.  Planta  à  grainss 
aromatiques.   Canûnumf    i,  a. 
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Plin.  Do  — ,  camininas,  a,  am, 
adj.  Apal.  Mélangé  avec  du  — , 
où  il  entre  du  — ,caminatas,  a, 
um,  adj.  fuU.  Assaisonnement 
au  — ,  caminatam,  i,  n.  Apic. 
cumul,  3.  m.  La  fait  de  cumu- 
ler. Acervatio,  onis,  f.  ''ic. 
l'Un.  Coacervatio,  onia,  f.  Cic. 
Congcstas,  ûs,  m.  Sen.  Voy. 
ACCu.MULATioN.Le  —  dos  placîs, 
omnia  ornamenta  ad  ali- 
qaem  congesta.  Cic.  La  —  des 
intérêts,  renovatio  (singaloram 
annorum). Cic. Par  la  —  des  in- 
térêts, renovato  in  singalos 
annos  [enore.Cic. 
cumulatif,  ive,  adj.  Droit.) 
Qui  fait  doubla  emploi  (avec  une 
autre  disposition).  Qui  iqaœ, 
qaod)  accedit  ad  aliqaid.  .i. 
Qai  bis  eandem  rem  refert.  A. 
cumulativement,  adv.  D'una 
manière  cumulative.  Insaper, 
adv.  Liv.  Condamner  — ,addire 
pœnam  pœnx.  A.  Etre  con- 
damné — ,  omnibas  pcenis  anà 
afiici.  A. 
cumuler,  v.  tr.  (Jurispr.)  Réu- 
nir à  la  fois  en  sa  personne 
(plusieurs  droits,  plusieurs  qua- 
lités). Conjangére,  tr.  Cic.  [ct. 
aliqaid  cam  aliqaa  re.  Cic).  jj 
Exercer  à  la  fois  (plusieurs 
fonctions  publiques  rétribuées). 
.Magistratas  anà  gerëre.  Liv, 
11  cumula  les  fonctions  do  pro- 
fesseur d'éloquence  et  d'ambas- 
sadeur. Idem  (ait  ana  magis- 
ter  dictndi  atqae  legatas.  .4. 
cunéiforme,  adj.  Qui  a  la 
forma  d'un  coin  (particulière- 
ment en  pari,  da  l'écriture  das 
Assyriens).  Caneatas,  a,  am, 
adj.  \Gs.), 

cupide,  adj.  (.\rch.)  Passionné. 
Cupidas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Stadiosas,  a,  am,  adj.  Cic. (cf. 
alicajas  rei.  Cic).  Inflammatas 
animo  capiditate  (alicajas  rei). 
Cic  etc.  Voy.  PASSIONNÉ.  1  (Spé- 
cialt.)  Passionné  pour  l'argent. 
Avidas  ou  avidas  pecanise.  Cic. 
ou  simpl.  capidus,  a,  am,  adj. 
Cic.  avidas,  a,  um,  adj.  Ava- 
ras,  a,  am,  adj.  Cic.  Un  hom- 
me —,  homo  appetens.  Cic. 
cupidement,  adv.  Avec  cupi- 
dité. Avide,  adv.  Cic.  Cupide, 
adv.  Cic.  Avare,  adv.  Cic, 
cupidité,  s.  f.  (Arch.)  Passion. 
Capiditas,  atis,  f.  Cic.  Voy. 
PASSION.  1  (Spéciale.)  P.ission 
pour  l'argent.  Capiditas  oa  avi- 
ditas  pecanix,  Cic.  ou  simpl. 
capiditas,  atis,  f.  Cic.  Aviditas, 
atis,  f.  Cic.  Avaritia,  se,  f.  Cic, 
Capiditas  atqae  avaritia,  —  ef- 
frénée, capiditas  immodica.  Liv. 
capiditas  projecta  et  effrenata. 
Cic.  Sa  faire  remarquer  par  da 
nombreux  traits  da  — ,  malta 
avare  facSre.  Nep.  Les  choses 
qui  irritent  la  —  des  hommes 
ordinaires,  res  ad  quas  pleri- 
qae  inÇlammati  aviditate  ra- 
piantar,  Cic. I^veiller  la  — -,  cti- 
piditatam  irritâre.  Sen. 
Capldon,  s.  m.  Dans  la  mytho- 
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logie  ancienne,  dieu  de  l'amour. 
Capido,  dinis,  m.  Cic.  Fig.  En- 
fant adolescent  d'uno  grande 
bi^auté,  (ormosus  paer.  Virg . 
adolcsrcns.   .Vep. 

curable,  adj.  (Peu  usité.)  Qui 
paut  otreguéri.  Qai{qax,  qaod) 
sanari  potsst.  Cic.Sanabilis,e, 
adj.  Cic. 

curage,  s.  m.  Action  de  curer. 
Pargatio,  onis,  f.  Trajan.  (cf. 
cloacarum.  Trajan.ap.Plin.  j .). 

curatelle,  s.  f.  (Droit.)  Charge 
de  curateur.  Cura,  se,  f.  Jet. 
Caratio,  onis  (s'appliquant 
à  un  majeur),  f.  Jet.  l'utela,  se 
(s'appliquant  à  un  mineur),  f. 
Jet.  Avoir  la  — ,  tutelam  ge- 
rëre. Cic.  administrâre.  Jet.  ca- 
rationem  sascipére.  Jet.  admi- 
nistrâre. Jet.  Mettra  qqn  sous 
la  —  de  ses  parents,  aliqaem  ad 
agnatos  et  gentiles  dedacére. 
Col. 

curateur,  s.  m.  Celui  que  la 
loi  charge  da  prendre  soin  des 
biens  d'un  mineur  ou  d'un  ma- 
jeur incapable.  Tator,  oris,  m. 
Cic,  (pour les  mineurs,  los  fem- 
mes et  les  faibles  d'esprit).  Cu- 
rator,  oris,  m.  (surtout  pour 
les  majeurs  interdits  et  las 
absents).  Jet.  Nommer  un  — , 
aliqaem  tatorem  ou  caratorem 
institaëre  ou  constituëre.  Cic. 
Jet.    Etre  — ,     voy.    curatelle. 

curatif,  ive,  adj.  Qui  produit 
la  guerison.  Qai  {qax,  qaod) 
sanat.  Cels.  Moyen  —,  medi- 
cina,  X,  f.  Cic.  medicamentum , 
i,  n.  Cic.  Traitement  — ,  mé- 
thode — ,  carandi  ou  medendi 
ratio.  Cels.  carationis  modas. 
Cels.  caratio,  onis,  f.  Cels. 
Curation,  s.  f.  (Médec.)  Traite- 
ment   d'une      maladie.       Voy. 

CURE. 

cure,  s.  f.  (.\rch.)  Soin  qu'on 
prend  de  qqch.  Cura,  as,  f.  Cic. 
Je  n'en  ai  cure,  nihil  meâ  in.- 
terest  ou  refert.  Cic.  nihil  la- 
boro.  Cic.  non  moror.  Cic.  ni- 
hil moror.  Plaat.  Cic  \\  (Spé- 
cialt.)  Bénéfice  ecclésiastique. 
Sacerdotale  bene§,ciam.  A.  1 
(De  nos  jours.)  Fonction  du 
curé.  Sacerdotiam,  ii,  n.  Eccl. 
Il  Résidence  du  curé.  Voy. 
PRE-BYTÈRE.  ^  Traitement  d'una 
maladie.  Caratio,  onis,  f.  Cic. 
Cels.  Carationis  modas.  Cels. 
iMedicina,  x,  f.  Cic.  Cura,  x,  f. 
Cels.  Faire  una  — ,  se  carâri 
diligenter.  Cic.  La  —  réussit 
ad  sanitatem  verni  carati... 
Phxd.  Celui  qui  [ait  une  — , 
is  qai  caratar.  Cic.  La  —  (da 
qqn)  na  réussit  pas,  tristiaa 
caratar  (aliqais).  Plin.j.  Exiger 
une  —  plus  lente,  curari  tar- 
dias  posse.  Sen.  Voy.  traite- 
ment. Il  (P.  ext.)  Guerison  opé- 
rée par  le  traitement.  Sanatio 
{morbi,  mali).Cic.  Caratio,  onis, 
f.  Cels. 

curé,  s.  m.  Prêtre  placé  à  la 
tête  d'une  paroisse  catholique. 
Sacroram  antistea  ou  verbi  di» 
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lini  minister. D.  ||  (Loo.  prov.^ 
Gros-Jeaa  qui  veut  en  remon- 
irer  à  son  — (ignorant  quivoui 
l'airjla  le(on  à  plus  savant  que 
lui  ,  sas  Minenctm  dncet,  et 
simpl.  sus  Mincriam.  Cic. 

cure-dent,  s.  m.  Po:it9  tige 
d'ivoire,  etc.  pour  retirer  l.-s 
fragments  d'alim?nis  du  creux 
des  dïnts.  Venliscalpiam,  ii. 
n.  Marc.  —  en  argant,  sjiina 
argentea.  Petr. 

curée,  s.  f.  Portion  de  la  bête 
qu'on  abandonne  aux  chiens  de 
ciiasse,  lorsqu'ils  l'ont  prise. 
Pneda  "enaioria.  A.  Exta  ve- 
naticis  canibas  projerta.  A.  Ca- 
nibas  data  prxda.  \'irg.  Faire 
— ,  voy.  DÉVORER.  Il  Fig.  Faire 
— ,prêedari,  dép.intr.Caes.  Plin. 
Aprs  à  la  — ,  voy.  gain.  La  — 
ues  places  (la  compétitlou  des 
places),  ambitus,  us,  m.  Cic. 
ejfusas  ambilas.  Nep. 

cure-oreille,  s.  m.  Tige  pour 
nettoyer  l'intérieur  des  oreilles. 
Aariscalpiam,  ii,  n.  Mart. 

curer,  v.  tr.  Nettoyer  (un  ré- 
ceptacle;. Pargâre,  tr.  Cic.  Jet. 
(cf.  cioacam.  Dig.)  .'l'ergëre  (fes- 
sas). Cato.  Detergére  (cloacas). 
Liv.  Sa  —  les  oreilles,  aares 
tcalpére  (aariscalpio) .  A.  1| 
Specjalt.  Se  —  les  deuts,  iWn- 
tes  pargàre  {spinà  argenteâ). 
Peu:  —  la  viiine,  ampatâre  vi- 
feni  (erro.  Cic.  1  (Arch.)  Soi- 
gner. Voy.  ce  mot. 

cureur,  s.  m.  Celui  qui  fait  le 
curage  d'un  puits,  etc.  Parga- 
tor,  oris,  m.  Firm.  —  d'égouts, 
cloacarius,  ii,  m.  Ed.  Diocl. 

1.  curial,  aie,  adj.  Qui  se  rap- 
porte à  uni  cure  (ecclésiasti- 
que). Sacerdotalis,  e,  adj.  ICccl. 
Inscr.  Carialis,  e,  adj.  Eccl. 
Fonction  — ,  sacerdùtiam,  ii, 
n.  Eccl. 

9.  curiale  et  curial,  s.  m. 
(Antiq.  rom .)  Membre  d'un 
corps  municipal.  Carialis,  is, 
m.  Coa.-Theod. 

curie,  s.  f.  (Antiq.  rom.)  Frac- 
tion de  la  tribu.  Caria,  as,  f. 
Liv.  Qui  appartient  à  la  même 
— ,  carialis,  e,  adj.  Plaut.  Cic. 
De  — ,  cariatus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Il  Edifice  où  se  réunissait  lo' 
eénat.  Caria,  as,  f.  Cic.  ||  Sénat 
de  Uome  et  plus  tard  des  villes 
municipales.  Caria,  se,  f.  Cic. 
1  (P.  e.vt.j  Ensemble  des  tribu- 
naux du  gouvernement  du  pape. 
.Sacra  caria.  D.  Pontificale  col- 
legiiim.  D. 

curieusement,  adv.  (Arch.) 
Avec  un  soin  particulier.  Cu- 
riose,  adv.  Cic.  Voy.  eoioneu- 
SEMENT.  1  Avec  le  déàir  devoir, 
de  connaître.  Curiosê,  adv. 
Cic.  Capidi,  adv.  Cic.Stadiosc, 
adv.  Cic.  S'enquérir  —  de  qqcli. 
auprès  de  qqn,  percontari  (ali- 
qaem  de  rei.  Cic.  Rechercher 
— ,  anquirére,  intr.  Cic. 
curieux,  euse,  adj.  Qui  re- 
cherche qqcli.  avec  un  soin,  un 
inléict  jiariiculiur  (sens  vieilli). 
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Cutiosus,  a.  um,  adj.  Cic. 
^voy.  [qui  s'j  OCCUPE  [de],  [qui 
s'J  iSTEnE^SE  [à]).  Subst.  Cu- 
rieux, voy.  AMATEUR.  COLLEC- 
TioNSEi'R.  ^  Qui  s'intéreiso  à 
voir,  à  connaître  qqcli.  Stu- 
diosus,&.  um,  adj.  Cic.  (voy. 

[Sj    APPLlQtEB      [à],    ÏKLÉ.       PAS- 

fiONNfî).  On  empl.  aussi  les  8\- 
p.~ess.    cojnitionis    et   scientix 
capidas.   Cic.    audiendi     capi- 
dus.  Cic.  discendi  capidas.  Cic. 
propensas  ad  discendum     Cic 
scire  ou   audîre   capiens.    Cic. 
Etre  — ,  discendi  stadio  ou  aa- 
diendi  capiditate  incensanx  es- 
se. Cic.  scîre  ou  aadtre  cupère. 
Cic.    La  nature  a  fait  l'hommu 
— ,  naiura  ingenait  homini  co- 
gnitionis  et  scientisff  amorem. 
Cic.  Nous  sommes  tous  —,  om- 
nes  traliimar  ad  cognitionis  et 
scientiae  capiditafem.Cic.  — de 
nouveautés,    ?ioi*a   videndi    ou 
ignota    visendi    capidas.    Cic. 
Hall.  Je  suis  —  de  savoir,  con- 
capisco  scire  (qaid  faciat}.  Cic. 
capio  ou  volo  aadire.  Cic.  ca- 
pio  aadire.  Cic.   Je   suis   —  de 
savoir  ce  que   vous  voulez,    c.x-- 
specto  qaid    velis.  Ter.   Je  suis 
—   de   voir  qui  ose   agir  ainsi, 
copie  fidere  gai  ici  aadeat  (a- 
:ère.    Ter.     ||      (Par  ext.)    Qui 
cherche    à    savoir  ce  qui    ne  le 
regarde  pas.  Curiosus,  a,um, 
adj.    Cic.  etc.(ex.  :  isti  cariosi. 
Cic.   primum  patêre     me   esse 
cariosanv.  Cic.  ne  ciiriosissimi 
gaidem     komines     e.xqairendo 
aadire    tam     malta    passant, 
gaam...  Cic,].    Ils  se   montrent 
trop  —  (çut    aatem  reqairant 
qaid   qaaqae   de    re   ipsi   sen- 
tiamas),   cariosias   id  (aciunt 
gaam  necesse  est.  Cic.  (N.  D.  I, 
10).  Voy.  INDISCRET.    1    Intéres- 
sant à  voir,  à  connaître.  jYofus, 
a,  am,  adj.  Cic.  Miras,  a,  um, 
adj.  Cic.    Voy.  rare,  étonnant, 
SINGULIER.  Faire  voir  ce  qu  il  y 
a  de  — ,  voy.   curio=ité. 
curion,  s.  m.  (Antiq.  rom. ^  Chef 
d'une  curie  .    Cario    maximas. 
Liv.  Il   Prêtre  qui  présidait  aux 
sacrifices    d'une    curie.    Curio, 
onis.   m.    Liv.    Carialis,  is,  m. 
Inscr.    Qui    est  relatif   auv  — , 
carionias,    a,    am,    adj.   Paal. 
ex  Fest.  Dignité   de    — ,  cario- 
natus,    as,    m.   Paal.   ex  Fest. 
Traitement  du  — ,    carionium, 
ii,  n.  l'aal.  ex  Fest, 
curiosité,  s.  f.  (Arch.)  Soin,  in- 
térêt particulier   que    l'on    met 
à  rechercher qqoli.  Caratio,  onis, 
f.  Cic,    Cariositas,  atis,  t.  Cic. 
Diligentia,    se,    f.    Cic.    Sollici- 
tado.  dinis,  f.    Cic.    Voy.  soin. 
Il  (P.  ext.)  Ce  qu'on  recherche, 
ciiose   rare.  lies  raritate  nota- 
bilis.Plin.Res  rara.CicMiraca- 
lam,  i,  n.  Plin,  L'écriture  était 
à    cette   époque    une  — ,    rarœ 
per  ea   tempora  litterse  erant. 
Les  — du  monde,  septemmira- 
cala.Plin.Alhènv^  oïïni  bien  des 
curiosité»,    mulla    AtUen.-c    vi- 
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tenda  habent.  Cic.  C'est  une 
—  ici-bas  (eu  pari,  d'une  cer- 
taine tomme),  'MPaai-is  in  ter- 
ris. Jav.  C'est  une  —  de..., 
raro  fit  ut  (et  le  Subj.)  Cic.Voy. 
RARE.  1  Intérêt  qua  l'on  prend 
avoir,  à  connaître  qqch.  Cu- 
riositas,  atis,  f.  Cic.  Nova  nos- 
cendi  ou  visendi  stadiam,  vi- 
sendi ou  spsctandi  cupiditas, 
aadiendi  cupiditas.  Cic. —  ini- 
patienie,  e.xspectatio ,  onis.  (. 
Cic.  Il  eut  la  —  do  lire,  stu- 
diosas  (ait  legendi.  Liv,  Ils 
avaient  la  curiosité,  bien  na- 
turelle aux  mortels,  de  voir, 
iaerat  cira  insita  mortalibus 
videndi.  Liv,  Par  —  de  voir  la 
nouvelle  ville,  s<udio  videndse 
noiar  arbis.  Liv.  Cédant  à  la  — , 
il  se  reiourna,  eiatas  capidi- 
tate respexit.  Cic.  Exciter  on  pi- 
quer la  — ,  exspectationem  ali- 
cui  movêre.  Cic.  movêre  ho- 
minam  stadia.  Cic.  Qqch.  ex- 
cite la  — ,  [aliqaidj  hahet  exs- 
pectationem. Cic.  Excité  par  la 

—  ,  erectus  exspectatione.  Liv. 
.Ne  pouvoir  contenter  sa — ,ocu- 
lis  non  satiari  passe,  6'en.  rhet. 
neqaaqaam  se  esse  satiatam. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Désir  indiscret 
de  connaître,  tariositas  im- 
portuna. Cic.  mala  cupiditas 
visendi.  Tac.  Ij  (P.  ext.)  Ca- 
ractère d'une  chose  qui  éveille 
le  désir  de  la  voir,  do  la  con- 
naître. A'oi-iîas  {alicajus  rei). 
Cic.  Haritas,  atis,  f.  Plia.  Je 
voudrais  voir  cela  pour  la  cu- 
riosité du  fait,  res  est  tam 
nova  inasiiataqae  at  videre 
capiam.  A.  Pour  la  —  du  fait, 
ad    rem  novam    videndam.  A. 

cursif.  ive,  adj.  Fait  à  main 
courante.  Carrente  calamo  ou 
mana  scriptus.  A. 

curuIe,adj.(.4ntiq.rom.)  Chaise 

—  (siego  d'ivoire  réservé  il 
cortains  magistrats).  Hella  cu~ 
ralis,  et  absol.  sella,  se,  f.  Cic. 
//or.  Magistrature  — -  (qui  don- 
nait droit  à  la  chaiso  curule), 
magistratas  caralis.  Gab,  Bass. 

f'-- 

carviligne,  adj.  (Math.)  A  li- 
gnes   courbes.    Flexaosas,     a, 

um,  adj.  Cic. 
curvitè,  s.    f.    Caractère   de  ce 

qui  est  courbé.    Curvitas,    ùtis, 

f.  Macr. 
I.     custode,     s.    m.      Gardien 

(arch.).  Voy.  ce  mot. 
S.   custode,    s.     f.    Kidoau    d  t 

lit  (arch.).  Voy.  rideau.  Sous  la 

custode,    c.-à-d.    sans    témoin, 

voy.  Tiisioi.N. 
cutané,    ée,   adj.  (Médec.)  Qui 

appartient  à  la  peau.  Qai  {qusr 

qaod)  ad    catem    pertinet.     A. 

Tissu  —,  membrana,  a»,  f.  Cels. 

Maladie  —,  cu(is  vitiam.  Plin. 

Eruption    —,    impétigo,  inis,  f. 

Cvh.  Plin. 
cuticule    (lat.    caticala,    petite 

noaui,  s.  f.  (Anat.)  L'épiderrae. 

Voy.  ce  mot. 
cuv'age,  s.  m.  (Technol.)  Action 
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de  cuver  la  vendange.  Fervor 
masti.   Varr.  PUn. 

cuve,  •  s.  f.  Grand  vaisseau  de 
bois  circulaire.  Cnpa,  aï,  f.  Cic. 
Cses.  Cortina,  a?,  1'.  PUn.  Lacas, 
us,  m.  Vitr.  ^  Grand  récep- 
lacle  en  pierre,  etc.  Labram,  i, 
n.  Cic. 

cuveau,  s.  m.  Petite  cuve  La- 
bellam,  i,  n.  Col. 

cuvée,  s.  f.  La  quantité  devin 
qui  SB  fait  à  la  fois  dans  une 
cuve.  Qaod  liabet  inias  ou  ca- 
/lit  vinaria  capa.  A.  Qaantam 
vini  cupà  irinariâ  premi  po- 
test.  A.  Vin  de  seconde  —,  tor- 
tivam  mastam.  Cato.  \\  (Fig.) 
Provenance.  Voy.  ce  mot. 

cuver,  V.  inlr.  ettr.  ||  V.intr. 
Séjourner  dans  la  cuve  pendant 
la  lormentation.  Fermentari, 
pas3.  PUn.  Effervescére,  intr. 
Col.  En  cuvaut,  le  vin  se  cla- 
rifie, in  effert/escendo  vinam  se 
purgat.  Coi. Vin  qui  cuve,  feri'C- 
l'actam  vinum.  PUn,  Faire  —  l'3 
vin,  (ervefacëre  vinam.  PUn. 
Fig.  En  pari,  de  l'ivresse  (se 
dissiper  par  le  sommeil). Quand 
les  vapeurs  du  vin  eureutcuvé, 
discassa  ebrietate.  Cart.  Voy. 
DISSIPER.  1  (P.  ext.)  V.  tr.  Cuver 
son  vin  (dissiper  l'ivresse  par  lo 
sommeil).  Edormlre vinam. Cic. 
c^apalam.  Gell.  Edormiscëre 
crapalam.  Plaat.  Despamâre, 
intr.  Pers.  \\  (P.  anal.)  —  sa  co- 
lère. Voy.  DISSIPER. 

cuvette",  s.  f.  Bassin  peu  pro- 
fond pour  ablutions.  Pelvis, 
is,  f.  Varr.  PUn.  Labellam,  i, 
n.  Cato.  Tralleam,  i,  n.  Varr. 
Tralleas,  i,  m.  Cato. 

cuvier,  s.  m.  Petite  cuve,  grand 
baquet  pour  la  lessive.  Lacas, 
as,  m.   Vitr.  Labram,  i,m.  Col. 

Voy.  BAQUET. 

cyathe,  8.  m.  (Antiq.)  Gobelet  à 
unse  (servant  à  remplir  les 
coupes).  Cyathas,  i,  m.  Varr. 
Il  Mesui-j  de  capacité  d'un 
demi-litre  environ.  Cyathas,  i, 
m.  lior.  PUn. 

cyclamen,  s.  m.  (Botan.)  Plante 
lierbacée.  Cyclaminos,  i,  f. 
PUn.  {XXV,  lU)  et  cyclami- 
num,  i,  n.  Plin.    (X.XI,  51;  6i). 

cycle,  s.  m.  Période  continue 
d'un  nombre  déterminé  d'an- 
nées. Spatiam  temporis.  Cic. 
Cyclas,  i,  m.  /sid.  1  (P.  anal, 
t.  médec.  ano.)  Période  durant 
laquelle  on  réglait  l'alimenta- 
tion et  les  exercices  d'après  un 
certain  ordre.  Cyclas,  i,  m. 
Veg.  Csel.-Aar.  1  (Hist.  littér.) 
Série  de  poèmes  sur  une  même 
époque,  un  même  sujet.  Cyclica 
carmina.  isid. 

cyclique,  adj.  Qui  fait  partie 
d'un  cycle  littéraire.  CycUcas, 
a,  iim,  adj.  //or.  Poèmes  — , 
voy.  CYCLE.  P.  ext.  Poète  — , 
cyclicas  scriptor.  Hor. 
cyclone,  s.  m.  Vent  de  tem- 
pête qui  tourbillonne.  Ventas 
tarbo.  Liv.  turbines  venti. 
Plaat.   et  simpl.    tarbo.  binis. 
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m.  Cic.  venti  vertex.  Liv.  et 
simpl.  vertcx,  tlcis,  m.  Lacr. 
cyclope,  s.  m.  Sorte  de  géant 
mytiiologique,  ayant  un  œil  au 
milieu  du  front.  Cyclops,  opis, 
m .  Hor.  Il  Fig.  Homme  bor- 
gne.  Voy.   BORGNE. 

cyclopéen,  enne.  adj.  De  l'é- 
poque des  cyclopes.  Cyclopeas 
et  cyclopias,  a,  am,  adj.  Virg. 
Sil.  Spécialt.  Constructions  — 
(assises  de  blocs  énormes  as- 
>emblés  sans  ciment),  cyclopias 
moles.  A, 
cygne,  s.  m.  Oiseau  palmipède, 
aquatique,  au  col  et  au  bec 
allonges.  Olor,  oris,  m.  Virg. 
Plin.  Cycnus,  i,  m.  Cic.  De  — , 
olorinas,  a,  um,  adj.  Virg. 
cycneas,  a,  am,  adj.  Cic.  || 
Fig. Un  cou  do — (élégant  comme 
celui  du  cygne),  voy.  cou.  Le 
chant  du  — ,  cannas  oloris  ou 
cycni,  oloram  ou  cycnoram.,  et 
p.  anal,  (la  deruièra  œuvre 
d'un  poète,  d'un  musicien), 
tamqaam,  cycnea  voxet  oratio. 
Cic.  Il  Fig.  En  pari,  de  poètes, 
d'écrivains  mélodieux.  Le  — 
de  Thèbes  (Pindare),  cycnas 
Dircseas.  Hor. 

cylindre,'  s.  m.  (Géom.)  So- 
lide engendré  par  une  droite 
mobile  tournant  autour  d'un 
axe.  Cylindras,  i,  m.  Cic.  1 
Rouleau  de  pierre,  de  métal, etc. 
CyUndras,i,ai.  Virg. Plin.  Pha- 
langa,  se,  f.  Varr.  Cses.  Sca- 
tula,  m,  f.  Cato.  Cses.  (pour 
faire  glisser  les  navires  sur  le 
riv.age). 
cylindrer,  v.  tr.  (Tochnol.) 
Faire  passer  sous  un  rouleau 
(des  tissus).  CyUndro  œgaare  ou 
coxqaare.  A. 
cylindrique,  adj.  (Géom.)  Qui 
a  la  forme  d'un  cylindre.  Cy- 
lindratus,  a,  am,  adj.  PUn, 
cylindroïde,adj.  (Geom.,  Anat.) 
Qui  ressemble  a  un  cylindre. 
Cylindre  similis.  A, 
cymaise.  Voy.  cimaise. 
cymbalaire,  s.  f.  (Botan.)  Pe- 
tite plante  dont  les  feuilles 
rappellent  la  forme  d'une 
cymbale.  Cymbalaris,  is,  f. 
Apal,  herb. 

cymbale,  s.  f.  (Chez  les  an- 
ciens.) Instrument  composé  de 
deux  moitiés  de  globe  en  airain 
qu'on  frappait  l'une  contre 
l'autre.  Cymbalam,  i,  a.  et  or- 
din.  cym,bala,  oram,  n.  pi.  Pe- 
tite — ,  cymbaliam,  ii,  n.  Vitr, 
Lacr.  Cic.  Jouer  des  — ,  œra 
concrepâre.  Petr.  Joueuse  de 
— ,  cymbalistria,  se,  f.  Petr,  \\ 
Fig.  (Théol.)  Homme  dont  les 
paroles  ne  sont  qu'un  vain  son. 
Qai  inani  voce  sonat.  A,  Cym- 
balam, i,  n.  Plin,  {cl,  Apion, 
cymbalam  mandi.  Plin,).  1  (De 
nos  jours.)  Instrument  composé 
de  deux  disques  égaux  qu'on 
frappe  l'un  contre  l'autre.  Cym- 
balam. i,  n.  D.  Une  paire  de 
— ,  cymbala,  oram,  n.  pi.  D. 
Il   (P.  ext.  Arch.)  Sorte  de  ca- 
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rillon  à  mains;  un  des  jeux  à 
bouche  do  l'orgue.  Cymbalam, 
i.  n.   Viti. 

cymbalier,  s.  m.  Celui  qui 
joue  des  cymbales.  Cymbalista, 
se,  m.  Apal. 

cyme,  s.  f.  (Botan.)  Inflores- 
cence terminale  de  certaines 
plantes.  Cyma,  se,  f.  et  Cyma, 
atis,  n.  ('els.  Col. 

cynancie.  Voy.  esquinancie. 

cynégétique,  .adj.  Qui  se  rap- 
porte à  la  chasse.  Venaticus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Venatorias,  a. 
um,  adj.  Plin,  Sen,  L'art  —  et 
(substantivt.)  la  —  (l'art  do  la 
chasse),  venatio,  onis,  f.  Cses. 
ars  venandi.  A, 

cynique,  adj.  Qui  appartient 
aux  chiens.  Caninus,  a,  um. 
adj.  Plin,  ^  Qui  appartient  à 
l'école  philosophique  d'Antis- 
thène.  Cynicas,  a,  am,  adj. 
Plaat,  Tac,  L'école  —,  cynica 
gens.  Plaat,  Un  maître  de  l'é- 
cole —  ,  cynicx  institutionis 
doctor.  Tac,  \\  (P.  ext.)  Qui  se 
met  au-dessus  des  convenances, 
de  la  pudeur.  Les  philosophes 
cyniques  ot  {substantivt,)  les 
cyniques  (imitateurs  de  Dio- 
gène),  cynici,  oram,  m.  pi.  Cic. 
Hor,  En  — ,  more  cynico.  Cic.  || 
Fig.  Qui  est  d'une  impudeur 
effrontée.  Impadicas,  a,nm,adj. 
Cic.  Voy.  OBSCÈNE.  Il  Qui  est 
d'une  impudence  effrontée.  Im- 
pudens,  adj.  Cic.  Protervas,  a, 
am,   adj.  Cic.    Voy.   effro.nté, 

IMPUDENT. 

cyniquement,  adv.  D'une  ma- 
nière   cynique.   Cynico     more. 

D. 

cynisme,  s.  m.  Doctrine  de 
l'école  cynique.  Cynicorum  ra- 
tio. Cic,  1  Fig.  Impudence 
elîrontée.  Impudicitia,  se,  f. 
Plaat,  Impadentia,  se,  L  Plaat, 
Cic,  Protervitas.  atis,  f.  Ter. 
Cic.  Le  —  de  sa  conduite  ou  de 
son  langage, /jroterfom  dictam 
aut  factam.  Cic. 

cynocéphale,  s.  m.  Genre  de 
singes  à  museau  allongé.  Cyno- 
cephalus,  i,  m.  Cic. 

cynoglosse,  s.  f.  Genre  de 
plaûios,  à  feuilles  en  forme  de 
langue.  Lingaa  canina.  Cels, 
Lingu'a  canis  ou  lingua  Macc- 
donica,  Apul,  herb.  Cynoglos- 
sas,  i,  f.  Plin. 

cynosure,  s.  f.  (Astron.)  La 
petite  Ourse,  constellation.  Cy- 
nosara,  as,  f.  Cic.  Ov. 

cyprès,  s.  m.  Arbre  résineux 
au  feuillage  sombre.  Cupressas, 
i,  f.  Cato?Cyparissas,i,  l.Virg. 
De  — ,  cupresseas,  a,  um,  adj. 
Liv.  Vitr.  capressinas,  a,  am, 
adj.  Coi.  PUn.  Planté  de  —, 
cupressijer,  fera,  feram,  adj. 
Hor.  Lieu  planté  de  —,  ca- 
pressetam,  i,  n.  Coi.  ||  (Fig. 
Poét.)  Symbole  de  deuil.  Vestis 
lagabris.  Ttv.  1  Le  petit  —  (es- 
pèce de  santoline).  Chamaecy- 
parissas,  i,  f.  PUn, 
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cystotomie.s.  f.  (Médec.i  Taille  1  cytise,  s  .m.  Genre  da  p'.aBtes.  I 
Je  la  vossia.  Voy.  PiERRE,TAiixE.  I    Cytisam,   i,  n.   Varr,  Col.  Cy-\ 


D 


DA.M 

tisas,  i,  m.   et  t. 
czar.  Voy.  TZAB. 


Virg.  Col. 


d.  Quatrième  lettre  da  l'alpha- 
bet français.  D  littera.  ||  Signe 
abréviaiif  da  certains  mots.  Ei..: 
D.  pour  Decimus,  Decario, 
Deas,  Divas.  Dominas.  D.  M. 
p.  Diis  Manibus.  D.  dans  une 
lettre  pour  Dabam  ou  datam 
ou  dies  et  marquant  ainsi  la 
date. 

d',  voy.  DE. 

da,  adv.  Particule  qui,  dans  le 
langage  rustique  ou  familier, 
s'ajoute  à  oui,  non,  neuni,  ou 
termine  une  phrase  avec  le 
sens  de  •  vraiment  ■.  Oui-da, 
da,  ita  prorsas.  Cic.  ita  vero 
{enimvero,  proiecto).  Plaat. 
Cic.  ita  plane.  Cic.  plane.  Flaat. 
Ter.  maxime.  Plaat.  sans.  Ter. 
sane  pol.  Ter.  sane  hercle  ou 
herciue.  Plaat.  'Ter.  Cornii. 
Cic.  sane  qaidem.  Cic.  sane 
quidem  hercle.  Cic.  tane  bene. 
Ter.  ou  bene  sane.  Cic.  sane 
recte.  Ter.  sane  commode. 
Plaat.  Non-da,  nenni  da,  mi- 
nime. Cic.    minime   vero.    Cic. 

daljo,  s.  m.  (Arch.)  Celui  qui 
donne.  Voy.oo.sNEUB.  ||  (P.ext.) 
Le  maître  du  logis.  Dominas, 
i,  m.  Plaat.  Ter.  Cic.  Ueras,  i, 
m.  Plaat.  Ter. 

dactyle,  s.  m.  .Métr.  anc.)  Pied 
formé  d'une  syllabe  longue, 
suivie  de  deux  brèves. Z)ac<y/us, 
i.  m.  Cic.  Quint.  T  Genre  da 
craminées  Dactylas  ou  dacty- 
ftw,  i,  m.  Plin.  (XXIV,  1.-2).  1 
Coquillage  en  forme  de  doigt. 
Dactylos  ou  dactylas,  i,  m. 
Plin.   {IX,   18i). 

dactylique,  adj.  (Metr.  anc.) 
Relatif  au  dactyle.  Dactylicas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Vers  —  (hexa- 
mètre), dactylicas  numéros  ou 
versas.  Gramm.  heroicum  me- 
tram  Aas.  heroicas  versus. 
Ans.  Gramm. 

lada,  s.  m.  Dans  le  langage 
enfantin,  cheval.  Afannalas,  i, 
m.  Plin.  j.  Il  (Fig.  Famil.)  Su- 
jet favori  sur  lequel  on  revient 
dans  cesse.  Stadiam,  ii,  n.  Cic. 
Delicia:,  aram,  î.  pi.  Cic.  En- 
fourcher son  — ,  meptiis  sais 
plaadère.  Cic. 

dadais,  s.  m.  Grand  garçon 
d'apparence  niaise.  Voy.  i/>i;r- 

DAL'O,     IfUlS. 

dague,  s.  f.  Sorte  d'ancien  poi- 
gnard. Ciunocufum,  i,  m.  ôell. 


(X,  25,  S).  Gloss.  Voy.  poignard. 
"I  Fig.  ^Vénerie).  Premier  bois 
du  cerf.  I-'erala,  x,  i.  }'lin.  || 
\P.   ext.)  Défensa    du     sanglier. 

Voy.     DÉFENSE. 

daguer,  v.  tr  .  (Arch.) 
Frapper  d'un  coup  da  dague. 
Voy.  poiG.VARDER.  ^  Frapper 
d'un  coup  de  corne.  Cornu  le- 
rire.   Virg.  ou  petère.  Hor. 

daguet  et  arcli  dagard,  s.  m. 
iVenerie.)  Jeûna  cerf  ou  jeune 
daim  dans  sa  deuxième  année. 
Sabalo,  onis,  m.  Plin. 

daigner  (lat.  pop.  dignùre  p.  di- 
gnàri.  Virg.  Suet.),  v.tr.  Vouloir 
bien  (faire  qqch.)  en  considéra- 
tion de  qqn  qu'on  n'en  trouve 
pas  indigne.  Velle,  tr.  Cic.  (voy. 
vouloir).  Il  a  daigné  (Caire  et 
[arch.]  de  faire),  ipsi  plficuit  ou 
collibait  ou  visum  est  (/acere). 
Cic.  (Le  verbo  diynari  n'est  em- 
ployé dans  ce  sens  qua  dans  la 
langue  impériale,  cf.  Plin.  j. 
[ep.  X,  12;  /i3  ou  52,  i]). 

daim  (lat.  pop.  damus,  p.  dam- 
ma),  8.  m.  Genre  voisin  du  cerf, 
plus  petit  qua  le  cerf  ordi- 
naire. Cervus  damma.  Plin. 
damma  platyceros.  Varr  ou 
simpl.  danimu,  œ,  f.  et  (quel- 
quef.)  m.  Plin. 

daine,  a.  f.  Femelle  du  daim. 
Damma,  ae,  f.    Hor. 

dais,  ».  m.  (Arch.).  Table,  es- 
trade. Voy.  ces  mots.  ^  Couron- 
nement en  forme  de  papillon 
qui  surmonte  un  autel,  etc. 
Aulmam,  i,  n.  Hor.  (Sat.  II,  8, 
5i).  Papilio,  onis,  m.  Spart. 
Lampr.  Tert.  \\  (P.  ext.).  Un 
dais  do  verdure.  Trichila,  a;, 
f.  Csss.  Virg.  Plin.  (Ces)  arbres 
forment  un  —  de  verdure,  ar- 
bores in  orbemramos  circinant. 
Plin. 

dallage,  a.  m.  Action  de  paver 
avec  des  dalles  ;  pavé  fait  avec 
des  dalles.  Pavimentam^  i,  n. 
Cato.  (ap.  Fest.).  IJor. 

dalle,  s.  f.  Pierre,  bois  de  cons- 
truction débité  en  tranchas 
minces.  Voy.  quartier.  ||  (Spé- 
cial t.)  '1  ablette  do  pierre  ou  de 
marbre,  etc.  qui  sert  à  paver. 
.iojcam  qaadratam.  Liv.  Pavi- 
mentam,  i,  n.  Cic.  Vitr.  Dalles 
taillées  symétriquement,  sec- 
ti^e  pavirnentum.    VUr.  ùael.  ^ 


(P.  oit.).  Augat  bordant  un  tow. 

Voy.    AUCET,    RIGOLE. 

daller,  v.  tr.  Paver  avec  des 
dalles.  Pavimento  tegére.  Hirt. 
Pavimentum  (acère.  Cic.  Vitr. 
straére.  Vitr,  Pavimentùre,  tr. 
Plin.  (.\XV1I,  15).  Saxis  qaa- 
dratis  ou  pavimento  conster- 
nére.  A.  Portique  dallé,  porti- 
cus  pavin\entata.  Cic. 

dalniatique  (lat.  eccl.  dalma- 
tica),  s.  f.  Ornement  d'église  à 
l'usage  des  prêtres.  Vestimen- 
tam  sacerdotale.  A.  Dalmatica 
vestis.  Isid.  et  simpl.  dalmatica, 
se,  f.  Edict.  Diocl.  Revêtu  de  la 
— ,  do/maticatuj.  Lampr. 

dam,  8.  m.  (Arch.).  Dommage. 
Voy.  ce  mot.  ^  (Theol.).  Priva- 
tion de  la  vue  da  Dieu  que  su- 
bissent les  réprouvés.  La  peine 

du   — ,     voy.    DAMNATION. 

damasquin,  ine,  adj.  (Arch.) 
Do  Damas,  à  la  mode  de  Da- 
mas. Damascenas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Œuvra  damasquine  et 
(substantivt.)  damasquine,  voy. 

DAMASQUINURE. 

damasquinage,  s.  m.  Action 
do  damasquiner.  Cselatara,  se, 
f.  Quint. 

damasquiner,  v.  tr.  Incruster 
d  or,  d'argent  (une  pièce  de  l'en, 
d'acier).  Distinguère  {aliqaid, 
aaro,  gemmis).  A.  Voy.  incrus- 
ter. Damasquiné  d'or,  chrysen- 
detos,  a,  um,  adj.  Mart.  (XIV. 
97).  Vaisselle  — ,  ckrysendeta 
(s.-o.  vasa],  o.  p\.  Mart.  (H,  li'6, 
11;  VI,  9i,  2;  XIV.  U7,  1). 

damasquinerie,  s.  f.  Art  da 
damasquiner.  Ars  distingaendi 
{aliqaid  aaro).  A. 

damasquineur,  s.  m.  Ouvrier 
qui  damasquine.  Qui  distinguit 
{aliqaid  aaro).  A. 

damasquinure,  s.  f.  Incrus- 
tation d'or,  d'arcent  dans  un9 
pièce  da  fer,  d  acier.  Opéra 
distincta  aaro  (ou  argento).  A. 
Pictaratam  opaa  meCallis. 
Claad. 

1.  dame,  s.  f.  (Arch.)  Fomma 
noble.  Domina,  se,  t.Saet.  Cic. 
Aobilis  [emina  ou  [emina  no- 
bili  génère  nata.  Cic.  Tac. 
Dames  de  qualité,  matronaî 
optimales.  Cic.  et  simpi.  opti- 
males, iom  et  um,  f.  pl.(cf.  opt. 
Gothicae).  Lampr.  ||  (P.  eit. 
Titre    donné   à   certaines  fem 
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mes  par  respect.  Malrona,  se,  f. 
//or.  (Matrona  Jano.    Ilor.).  \\ 
(Spécialt.).  Femme  appartenant 
à  une  certaine  classa  de  la  so- 
r'iélé  (par    opposition  aux  fem- 
ijios   du  peuple)  ou  titre  donne 
|.;ir    politesse   aux    femmes    du 
peuple.    Matrona,   as,     f.    Liv. 
litre    galant    avec    les    dames, 
voy.  GALANT.  Dame  de  la  cour, 
domina.    Saet.   1    Femme  ma- 
riée. Uxor,  oris,  f.  Cic.  Conjax, 
jiujis,    f.    Cïo.      Devenir    dama 
^sa  marier),     voy.  marier.  1  Fi-  j 
gure    de    certains    jeu.\.     Une 
pièce  du  jeu  de  dames.  Calca- 
lixs,  i,    m.  Sen.  Gell.  Le  jeu  de 
—  ,    caicuiorum    ladas.    Cxi.- 
Aur.  Il  joue  lo  premier  dans  le 
jeu    de   — ,    in   lasa  daodecim 
scriptoram  prior calcalam pro- 
movet.    Ùuint.  Jouer  aux  —,  in 
ubaco  ladère.  Saet.  Sa  distraire 
on  jouant  .lUX  dames,    calcalo- 
ram  hisa  laxàre  animam.  Plin. 
j.    Il    Pièce   du  jeu  de  trictrac. 
Latrancalas,   i,  m.    Varr.  Sen. 
1    (Marine.)  Cheville  plantée  à 
l'arrière     d'une     embarcation. 
^calmas,  i,  m.  Cic. 
'L   dame,   interj.   Exclamation, 
lualognoà  ^ma  l'oil'il/e/iercu/e, 
ine/vercu/es,  me/ierc(e/  Cic.  Mc- 
t/ius   (idias    et  me  dias  fidias! 
<:ic.  Liv.  Voy.  foi. 
3.   dame,   s.  f.  Petite  éminencs 
do  terra  en  travers  d'un  canal. 

Voy.    DIGUE. 

dame-jeaune,  s.  f.  Très  grosse 
bouteille  de  verre,  etc.  Ampalia, 
le,  f.  Cic.  Apul. 

damer,  v.  tr.  Au  jeu  des  échecs, 
des  dames,  conduire  (un  pion) 
jusqu'à  la  caso  de  la  dernière 
rangée  du  jeu.  Promovere  cal- 
calam. Quint.  Calcem  ciêre. 
Plaut.  Fis-  —  le  pion  à  ciqii 
(prendre  l'avantage  sur  lui), 
aliqaem  uno  calcalo antecedére, 
Sen.  aliqaem  ad  incitas  (s. -a. 
calces)  redigëre.  Plaat. 

dameret,  s.  m.  Homme  dont 
la  tenue  et  les  manières  ont 
une  élégance  efféminée.  Pal- 
chellas  {puer).  Cic.  Delicatus 
adalescens.  Cic.  Trossulas,  i, 
m.  Pers. 

damier,  s.  m.  Tablette  divi- 
sée en  cases,  sur  laquelle  on 
poussa  les  pions  au  jeu  de 
dames.  Abacus,  i,  m.  Saet.  Ta- 
bala,  se,  f.  Ov.  Sen.  Alveas,  i, 
m.  \'itr.  Alveolus,  i,  m.  Cic. 
Jav. 

damnable,  adj.  Qui  mérite 
d'être  damné.  Damnandas,  a, 
am,  adj.  verb.  Lact.  Pœna 
xterna  dignus.  A.  \\  (P.  ext.). 
Qu"on  doit  réprouver.  Dan^nan- 
da$,  a,  am,  adj.  verb.  Cic. 
Condemnandas,  a,  am,  adj. 
verb.    Cic.   Pœnâ   dignus.   Cic. 

damnablement,  adv.  D'une 
manière  damnable.  A'efariê, 
adv.  Cic.  Nefandé,  adv.  Sali. 

damnation,  s.  f.  (Arch.)  Con- 
damnation. Voy.  ce  mot.  1 
(Théol.).     Condamnation    aux 
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peines  éternelles.  Damnailo, 
onis,  f.  Eccl.  y  Imprécation. 
Enfer  et  —1  Malam  !  l'iaat. 
dii  de.vqae  maie  perdant  {ali- 
qaem) !  Sen. 
damné,  èe,  adj.  Condamné 
aux  peines  éternelles.  Damna- 
tas,  a,  am,  part.  Eccl.  Substan- 
tivt.Les  damnés,  damnati.  i,'co.'. 
Souffrir  comme  un  — ,excracia- 
ri.  Cic.  acerbissimis  cracialibas 
affici.  Cic.  Fig.  Etre  l'àma  dam- 
née da  qqn  icelui  qui  lui  est 
dévoué  jusqu'à  se  damner  pour 
lui),seri/uj  ae  mini»<er.  Cic.  mi- 
nister  {sceleram).  Lacr.  \\  (P. 
hyperb.)  Pour  exprimer  la  ré- 
probation. Voy.  MAUDIT. 

damner,  v.  tr.  Condamner  aux 
peines  éternelles.  Damnàre, 
tr.  Eccl.  Etre  damné,  esss  in 
damnatione.  Eccl.  \\  Juron. 
Dieu  me  damne  !  peream  {si, 
nisi,  ni).  Ov.  Varr.  Japiter  me 
perdat!  ||  (P.  e;:t.)  Conduire 
a  la  damnation,  aactorem  esse 
damndiionis.  A.  impellere  {ali- 
qaemfad  damnationem.  A.  P. 
hyperb.  Faire  —  qqn  (l'irriter 
violemment),  voy.  irriter.  1 
Déclarer  digne  des  peines  éter- 
nelles. Addlcere  {aliqaem)  eeter- 
nx  pœnœ.  A. 

damoiseau,  s.  m.  (Au  moyen 
âge.)  Jeune  gentilhomme  qui 
n'était  pas  encore  chevalier. 
Paernobilis.  i).1(Famil.)  Jeune 
homme  qui  no  s'occupa  qu'à 
courtiser  les  dames.  Palchellas. 
Cic.  Assentator  malieram.  Cic. 

Voy.    GALANT. 

damoisellb,  s.  f.  Titre  donné 
autrefois  aux  filles  nobles  et 
plus  tard  à  certaines  femmes 
mariées,  l'irgo  nobilis  ou  ma- 
lier  honesta,  nobilis.  D.  Do- 
mina, se,  f.  SaeÉ. 

dandin,  s.  m.  Homme  de  con- 
tenance niaise.  Voy.  niais. 

dandinement,  s.  m.  Balance- 
ment du  corps,  naturel  ou  af- 
fecté. Jactatio  corporis.  Cic. 
Oscillatio.  onis,  f.  Petr.  Tener 
et  mollis  ingressits.  Sen. 

dandiner,    v.    intr.    Balancer 
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son  corps  par  un  mouvement 
naturel  ou  affecté.  Vacillâre  in 
atramqae  partem  loto  corpore. 
Cic.  Jactâre  cervicalam.  Cic. 
Il  (P.  ext.)  Sa  —,  voy.  ci-des- 
sus et  cf.    REMUER. 

dandy,  s.  m.  Elégant  à  ,  la 
mode.  Homo  caltas  elegantio- 
ris  studiosas  ou  homo  delica- 
tas.  Cic.  Homo  totas  de  capsa- 
la.  Sen.  Trossalas,  i,  m.  Pers. 

dandysme,  s.  m.  Manières  et 
habitudes  de  dandy.  Caltas 
elegans.  Cic.  Elegantia,  œ,  f. 
Nep.  Caltas  delicatas.  Val.- 
Max.  delicatior.  Saet. 

danger  (lat.  pop.  domniariam), 
s.  m.  Puissance,  seigneurie.  Voy. 
ces  mots.  ||  (Par  ext.)  Situa- 
tion où  l'on  ast  en  la  puissance 
de   qqn,    à  la   merci   de  qqch. 

Voy.         DANGEREUX,         SITUATION, 

MEnci.  1  Ce  qui  menace  les  in- 


térêts, la  sûreté   de   qqn.    Pe~ 
riculum,  i,  n.  Cic.    etc.     (ex.  : 
salatem  socioram,  summum  in 
pericalam  ac  discrimen  vocâre. 
Cic.  pericalam,  qaod  differendo 
bello  adimas.  Liv.  capitis  peri- 
calam   adiré.    Ter.     Cic.    viloe 
pericalam  adiré.    Oses,  samma 
pericala  adiré.  Nep.  proamico 
pericalam  aat  invidiam  sabire. 
Cic.  pro  nostra  salate  labort;m 
pericalamqae    sascipëre.    Cic. 
obire  pericala    ac  labores  pa- 
riter.     Liv.     pericalam     alicai 
creâre   ou   conflàre  ou  inferre 
ou   injicëre    ou    (acessëre.  Cic. 
pericalam   intendëre  alicai  ou 
in  aliqaem.    Cic.    p.    moliri  ou 
comparâre.Cic.m.orando  aat  ve- 
niendo  plas  pericali  contrake- 
ret.  Liv.  aliqaem  in  pericalam 
capitis    arcessére.    Cic.  perica- 
lam  alicai  denantiâre.  Cic.  sa 
in  pericalam   committëre.  Cic. 
rem    in  pericalam     addacëre. 
Cic.  in  pericalo   versàri.    Cic. 
ou    esse.  Liv.   in   ingenti  peri- 
calo esse.  Liv.  erat  magni  pe- 
ricali res  tantalis  copiis  iniqao 
loco   dimicàre.    Cses.    [B.  G.  I, 
i9,   6].   nec   Romse  esse,  ande 
pericalam    libertati  foret.  Liv. 
posiqaam  mœnib as  Jam  Roma- 
nis paiso  hoste  pericalam  esse 
desierat.  Liv.  abesse  a  pericalo. 
Cses.  non  déesse  alicajas  peri- 
calis.  Cic.    ne  qaod  pericalam 
inclderet    [•    survînt    '].    Nep. 
alicai  in  pagnà    pericalam  vi- 
tœaccidit.  Cses . pericalam  nallo 
modo  evitâre  posse.  Nep.  peri- 
calam  vitâre    [opp.  à   suture]. 
Cses.  propalsâre  pericalani.Cic. 
defendëre   aliqaem  a  pericalo. 
Cic.    removëre     pericalam    ab 
aliqao.  Liv.  pericalam  consilio 
discatère  et    comprimëre.  Cic. 
offerre   se  pericalis.    Cic.    eri~ 
père  ex  pericalo.  Cic.    liberàrg 
1   pericalo.    Cic.    pericalis    per- 
fangi    [•     se     tirer    heureuse- 
ment   »].   Cic.   sine   allô  peri- 
calo. Cœs.  nallo  cam  pericalo. 
Cses. sine  allô  alicajas  pericalo. 
Cses.  extra  pericalam  esse.  Cic. 
a   pericalo  tatam  esse.  Cses.  a 
pericalo    vacàre.    Cic.     magno 
cum  pericalo  alicajas.  Cses.  pe- 
ricalo  sai    ['    pour     lui,    pour 
elle  =] .  Cœs.    magno  tao  peri- 
calo. Cic.)  ;    discrimen,  inis 
(.    moment    critique,      c.-à-d. 
danger    >),    n.  Cses.    Nep.  Liv. 
Cart.   (ex.  :  in  qao   discrimine. 
Nep.    in  tanto  discrimine  péri,- 
cali  [■  dans  un  dangar  si  ma- 
nifeste   '].  Liv.  in   altimo    dis- 
crimine es  fortanse  tase  et  vitœ 
[.  ton  pouvoir  et  ta  vie  courent 
les    plus    grands    dangers    .]. 
Cart.).  Express,  egurées  :  ûam- 
ma,    ae   (l]g.    •    trouble,   dan- 
ger .),    f.  Cic.  (ex.:  se  (lammâ 
eripëre.  Cic.)  ;  fluctus,  US  [pc;- 
.  agitation,  trouble,  danger  »), 
m.  Cic.  (ex.  :    emergère  e  flac- 
tibas.  Cic.  j'actâri  popali  fiac- 
tibas.Cic.y.metUS.  ÛS  («  craiuio, 
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objet  do  crainte,  circonstance 
critique,  danger  •),  m.  l'iaut. 
tic.  lÀi-.  Tac.  (ex.  :  ne  sabito 
metas  e.voriatar  scapalis  stal- 
tifia  taà.  Plaat.  metas  mojcimi 
belli.  Cic.  anceps  metas  et  a 
cii'e  et  ab  hoste.  Liv.  constans 
adi-ersa$  metas.  Tac.)  ;  SCO- 
pulus,  i  (*  écueil,  danger  me- 
naçant •  )  m.  Ter.  Cic.  (es.  : 
aliqaem  ad  scopalam  [e  tran- 
quillo]  inferre.  Ter.  Liv.  ra- 
tiones  ad  scopalos  appetlêre. 
Cic.  in  hos  scopalos  incldère 
vita.  Cic.  obi  scopalam  offendi 
ejtit  modi  nt  non  modo  ab  hoc 
crimen  resitire  i-ideas,  veram 
etc..  Cic.  vos  [Pison  et  Gabi- 
nius],jemina5  voragines  scopa- 
liqae  rei  pablicse.  Cic.  Ex- 
press, proverb.:  Etre  en  grand 
danger,  inter  sacram  saxum- 
qae  stare.  Plaat.  (capt.  617). 
Tu  cours  le  même  — ,  in  eadem 
es  navi.  Cic.  (ep.  II,  0,  1^  Sans 
danger,  impane,  adv.  Cic.  (cf. 
imp.  in  otio  esse.  Cic.). 
secarë,  adv.  Plin.  j.  (ep.  II,  17, 
6).  A  l'abri  du  —,  tatas,  a,  am, 
adj.  Cic.  (voy.  sur.  sireté'. 
Courir  un  —,  periclitari,  dép. 
intr.  Ca?5.  etc.  (ex.  :  ut  potias 
Galloram  vita  qaam  legiona- 
rioram  pericUtaretar .  Cses.  avec 
l'abl.  p.  rébus  sais.  Liv.  ingenii 
famà.  Lii.).  Etre  en  —  de  mort 
(en  pari,  d'un  malade),  peri- 
clitari, dép.  intr.  Cels.  (ex.: 
p.  abortu.  Cels.  veneno.  Jas- 
tin.).  Qui  met  la  vie  en  danger, 
capitalis,    e,    adj.  Cic.    (voy. 

DANGEREU.VI. 

dangereusement,  adv.  D'une 
manièredangereuse.  Periralose, 
adv.  Cic.  Sâll.  Etre  —  blessé, 
graviter  valnerari.  Liv.  Etre 
—  malade,  graviter  jacère  ou 
segrot&re.  Cic.  graviter  se  ha- 
bëre.  Cic.  gravi  morbo  con(lic- 
tari.  Nep. 

dangereux,  euse,  adj.  Qui 
présente  du  danger.  Pericu- 
losus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
lex.  :  p.  bellam.  Cic.  morbas 
gravis pericalosasqae.  Cic.  gra- 
vis et  pericalosas.  Liv.  pericul. 
tempora.  Cic.  pericaloso  in- 
gressa  foram  est.  Sen.  locas 
pericalosissimas.  Cic.  perica- 
losas libertati  opes.  Liv.  nomen 
pericalosam  esse  libertati.  Liv. 
pericaXosam  est  [av.  l'Inf.j.i.ii'. 
Cari,  pericalosam  daco  [av. 
rinf.].  Sali.  [Jug.  71.,  Ij.  peri- 
calosam reddêre  aliqaid.  Cic. 
pericalosam  eêse  cœpisse.  Cic. 
pericalosam  esse  desisse.  Cic. 
en  pari,  des  pers.  ;  faissemus 
in  noimet  iptos  psene  perica- 
losi.  Cic.  [ad  Att.  XID,  27,  1]. 
Bubst.  in  castris  qaoque  pen- 
calosa  fortissimis  imperantar. 
.^en.  [prov.  IV,  8]  ;  periculi 
plenus.  Cic.  etc.  (ei.  :  tem- 
pora pericali  plena.  Cic.)  ; 
anceps,  cipitis  {<■  hasardeux, 
dangereux  •),  adj.  Cic.  etc. 
(ex,  :    pericoiosa*    et    anceps. 
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Cic.  anceps  et  labricus  lociis. 
Cic.  l'ic  locas  tam  anceps.  Cic. 
[de  Orat.,  III.  125].  qnia  revo- 
câre  aat  vi  retinère  eos  anceps 
erat.  Liv.  [XXI,  23,  ô".  anceps 
remediam.  Plin.  subst.  :  in  an- 
cipiti  [-  dans  une  situation 
dangereuse  •]  esse.  7ar.i  ;  ca- 
pitàlis,  e  (-  qui  met  l.i  vie 
en  danger,  extrêmement  dan- 
gereux •),  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
capitaHe  res.  Cato.  Cic.  c.  ini- 
micas,  hostis.  Cic.  capitalior 
pestis.  Cic.)  ;  dubius,  a,  um 
(pr.  ..qui  n'est  pas  sûr  »,  par 
ext.  '  hasardeux,  dangereux  -), 
adj.  Plaat.  des.  (ex.  :  qase 
[loca]  dabia  nisa  lidebantur. 
Sali,  res  dabise  [•  situation  d.  •]. 
Plaat.  Sali,  tempora  d.  [opp. 
à  secanda]  .Hor.  subst.  in  da- 
biam  venïre.  Ter.  in  dabio 
esse.  Ter.  in  dabiam,  devocôre 
[-  mettre  dans  une  situation 
d.  •].  Caps.)  ;  falla.x  {•  qui  in- 
duit en  erreur  ;  dangereux  •). 
adj.  Plin,  (ex.:  Planasia  navi- 
giis  falla.r  [•  à.  aux  naviga- 
teurs .].  Plin.  [III,  80]);  gra- 
vis, e  U  malsain,  dangereux»), 
adj.  Cie.  etc.  (ex  :  gravis  et 
pericalosas  ['  extrêmement 
d.  "].  Cic.  locas  gravis.  Liv. 
grave  anni  tempos  [•■  la  saison 
dangereuse  •].  Cic.  regio  gra- 
ins. Liv.};  importuDus,a,  um 
(•  inaccessible,  dangereux  ■), 
adj.  Sali.  (voy.  inaccessible); 
infestus,  a,  um  i»  exposé  à 
des  attaques  »  d'oà  '  dange- 
reux »),  adj.  Cic.  Caes.  etc. (ex.: 
locas  infestas.  Liv.  loca  in- 
festa. Liv.  exercitam.  per  in- 
festa itinera  dacére.  Liv.  mare, 
iter  infestum  reddére  ou  facére. 
Cic.  Liv.  infesta  statio.  Cic. 
infestissiTna  Ciliciss  pars.  Cic. 
agrurn  infestain  facére  ou  red- 
dêre. Liv.  regionem  infestam 
efficëre.  Liv.  mare  infestam 
habëre  et  vias  infestas  habére. 
Cic.  via  illa  incarsionibus  bar- 
baroram  infesta.  Cic.  ita(/ao- 
qae  interiora  arbis  infesta  telis 
erant.  Cart.  saltus  nanc  fre- 
gaentioribas  latrociniis  infes- 
tior  factas  est.  Cic.  maltoeam 
infestiorem  agram  ab  nobili- 
tate  esse  qaam....  Liv.  tempora 
saeva  et  infesta  virtatibas.  Tac. 
[Agr.  I])  ;  insidiosus,  a,  um 
("  plein  d'embûches,  dange- 
reux •  ],  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  in- 
sidiosus et  plena»  latronam 
locas.  Cic.  loca  insidiosa.  Cic. 
exercitam  per  insidiosa  itinera 
dacére.  Saet.  insidiosam  bel- 
lam. Cic.  insidiosa  alicajas  cle- 
mentia.  Cic.  insidiosi  amici. 
Cic.  qait  insidiosior  ?  Cic.)  ; 
lubricus,  a,  um  (-  glissant, 
peu  sur,  dangereux  •),  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  l.  locas.  Plin.  j.  via 
vitsp  lubrica  et  praeceps.  Cic. 
perdifficilis  et  lubrica  defen 
sionis  ratio.  Cic.  subst.  in  ia- 
brico  versàri.  Cic.  Sen.  in 
prsecipiti  et labrico stare. Cart.); 


D.VN 

maleGcus,  a,  um  (pr.  .  mal- 
faisant »,  d'où  -  nuisible,  dan- 
gereux .),  adj.  Saet.  (ex.  :  m. 
saperstitio.  Saet.)  ;  pernicio- 
sus,  a,  um  {•■  qui  cause  la 
perte,  dangereux  »),  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  p.  morbi.  Cic.  Plin. 
exemplam.  Cic.  lex  [opp.  à 
egregia}.  Cic.  Cses.  at  Jagartlui 
pacem  an  bellam  gerens  per- 
niciosior  esset  in  inccrto  habe- 
retar.  Sali,  morbi  pernicio- 
siores  pUiresqae  sunt  animi 
qaam  corporis,  Cic.  pernicio- 
sissimam  fore  [•  aurait  des 
suites  très  dangereuses  •]  vide- 
bat,  si...  AVp.  subst.  perniciosa 
loqaebatar  (  •  il  tenait  des  pro- 
pos dangereux  pour  loi  ■]  de 
mansione  tua.  Cic.  [ad  Att.  XI, 
6,  6))  ;  prœceps,  cipitis 
(•  escarpé,  d'oà  dangereux  »), 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  pericniosm 
et  prseceps.  Cic.  subst.  mors 
Marcelli  tam  improvida  secol- 
legamqae  et  prope  totam  rem 
pablicam  in  praeceps  dederut. 
Liv.  gasc  [voluptates]  in  pr.v- 
ceps  ferantar  in(init:eqae  sini. 
Sen.  léger  est  in  praecipiti. 
Cels.  débet  orator  accedére  ad 
praeceps.  Plin.J.);  venenatus, 
a,  um  (aa  fig.  -  empoisonné, 
dangereux  »),  adj.  Cic.  (ex.  : 
venenata  munera.  Anton,  ap. 
Cic).  Situation  — ,  angustiee, 
arum,  (.  pi.  Cic.  eic  lex.  : 
in  angastiis  esse.  Cic.)  ;  peri- 
culum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
res  magni  pericali  ['  situation 
dangereuse  »].  Cic.  aliqaem  in 
sammam  capitis  pericalam  ar- 
cessëre.  Cic.  qaanto  bellam  mi- 
noris  pericali,  tanto  mitior  et 
Victoria  fait.  Liv.  voy.  dancer); 
discrimen,  inis  (-  moment 
critique  »),  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
allatam  est  pericalam  discri- 
menqae  patriee  ['.  ou  a  mis  la 
patrie  dans  une  situation  ex- 
trêmement d.  "].  Cic.  inmaxi- 
mam  pericalam  et  extremunx 
psene  discrimen  adductam  esse 
rem  pablicam.  Cic.  in  hoc  dis- 
crimine esse  ou  versâri.  Cic. 
aliqaem  in  discrimen  omniam 
fortunarum  vocârc.  Cic).  Il 
est  dangereux  de  naviguer  en 
hiver,  pericu2o3e  navigatar 
hieme.  Cic.  Avoir  une  maladie 
— ,  pericalose  aegrotâre.  Cic. 
dans,  prép.  Marque  la  situation 
d'une  personne,  d'une  chose.  || 
Par  rapport  au  lieu  qu'elle  oc- 
cupe. In,  prép.  (avec  l'Abl.  de 
la  question  abi  et  l'Ace,  de  la 
quest.  qao.).  Cic.  etc.  (ex.  :  di- 
cére  in  senata.  Cic.  esse  in  do- 
mo  Cœsaris.  Cic.  inamhaluntes 
in  lyceo.  Cic.  in  hoc  loco  com- 
morari.  Cic.  esse  in  cusiodiâ 
publicà,  in  vincalis.  Cic  pers- 
cribit  in  litteris.  Caes.  ea  qaae 
essent,  dictam  est  in  libro  .«o- 
periore.  Cic.  avec  les  verbes 
ponére,  tocàre,  collocâre,  nla- 
tuére,  constituére,  la  pre[i.  if» 
ee  constr.  ordin.  avec  l'Abl.;  dd 
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[iiême  avei-  dep.gëre.  describëre, 
mscribère   ai,  insculpëre  ;  mais 
^ivec    imaonëre  et  reponëre,  la 
piép.    in  est  ordin.    suivie    de 
l'Ace.]:  ad  urbem  vel  potius  in 
urbem  exercitam  addacëre.  Cic. 
ronfagëre    in    naves.  Ca?s.    in 
vincala  conjicëre.  Cic.  sangais 
m  tolam   corpas   distribuitur. 
I  ic.  se  in  pateam  abjicëre.  Cic. 
udvenire  in  provinciam.  Cic): 
apud  [•■  chez,    dans    les   écrits 
lit)   '),    prép.  (av.    l'Ace).   Cic. 
[i:ï.:  apad  Xenophontem.  Cic); 
per  (-  dans  •  avec   l'idée  ac- 
cessoire de  -  çà  et  là,  de  place 
•  Il  place  -),  prép.  (avec  l'Ace). 
Cic.  etc.  (ex.  :  gui  per    imperu 
tni  provincias  ei   credldissent. 
l'ic.    «es   alienum   per    omnes 
u-rras  erat.  Sali.  [Cat.   16,  A])  ; 
<'X  (■.  hors   de  -),   prép.    (avec 
lAbl.).    Cic.    (av.     les   verbes 
h  gnif.  -  puiser  »,  «  prendra  >, 
^  recueillir  -,   capëre,    samëre, 
percipëre,  haurlre,  petëre,  au- 
ji-rre,    tollëre,    collisère,   deli- 
•lëre,    eximëre,    etc.    voy.    les 
^i-amm.).  —   toute     la    Grèce, 
tntà  Grseciâ.    [per  totam  Grie- 
ciam).    Cic.     —    une    lettre  il 
prend  Alexandre  à  partie,  epis- 
tolâ  qaàdam  Alexandram  ac- 
cusât. Cic.    (Off.    II,    53).  J'ai 
taché  de  mon  mieux  dans  mon 
Ilortensius  d'engager  à  l'étude 
de    la     philosophie,    cohortati 
samas,  ut    maxime  potaimus, 
ad  philosophiae  studiam  eo  li- 
bro,  gai  est  inscriptas  Horton- 
sias.  Cic  (Div.  Il,    !)•    —   une 
litière,  lecticâ cabans.  Cic.  Avec 
un  bâton  —  sa  main,  bacalam 
inana  tenens.  Cic.    Cassius  se 
sauva  —  une    barque.  Cassias 
exceptas  scaphà  refagit.    Cœs. 
11   fait    —  une   barque,  la  tour 
«la  la  ville  pour   gagner  la  ci- 
tadelle, acceptas  scaphâ  in  ar- 
cem    circamvehitar .    Liv     Des 
verges  —  la  main,  virgia  dex- 
irœ   aptatis.  Liv.     ||    Par  rap- 
port au  temps  qu'elle  remplit. 
In,   prép.    (avec    l'Abl.).    Cic. 
Nep.    (ex.  :    in  tam  maltis  an- 
nis.  Nep.  [Reg.  2,  3].    in  die- 
has  proxamis  decem.   Sali,  in 
e.vtremo  tempore  aptatis.     Cic. 
in    tali  tempore   [  »  dans  cette 
situation  fâcheuse  •].  Cic.  ter  in 
mense,ter  in  anno.   Varr.Cic. 
in  paeritiày    in    adolescentiâ. 
Nep.    Saet.   cam  in  pace,  tum 
eliam  in  bello.    Cic.    [Verr.  II, 
L,  Ji,  7].  semel  in   vita.  Cic.)  ; 
intra,,    prép.  (av.  l'Ace).  Cic. 
etc.    (ex.  :     intra    decem    an- 
nos.    Cic.    intra   decem  anno- 
ram  spatiam.   Liv.  intra  deci- 
mum    diem   quam    Pheras  vé- 
nérât.   Liv.   omnes    intra  an- 
num    [»   dans    l'année  »]    exs- 
tinc  l  sant.Liv.) .  —  notre  siècle, 
nostrâ   setate.   Cic.    —    sa  86', 
dans  sa   80»  année,   sextam    et 
octogesimam      annam    agené, 
nonagesinxo     anno.    Liv.     (cf. 
XXXIX,  AOfin.).  Il  était  dans  sa 
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IG"  année  quand  il   perdit   son 
père,  agens   annam  se.xtam,   et 
decimam  patrem  amisit .    Saet. 
(Caes.     1).    Mourir    —    un    âge 
avancé,  œtate  proveclâ  mori. 
Cic.    Il  (Par  ext.)  Au  bout  dé- 
posa, adv.  ot  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.  etc.  (ex.  :  post  sexenniam. 
Cic  paacos   post   dies,  paacas 
post  tioras .  Liv.) .  On  vous  par- 
lera de  cela  —  trois  jours,  tri- 
duo  heec  audietis.    Cic.  \\   Par 
rapport    au    milieu     dont   elle 
fait    partie,    ou    elle    vit.    ID, 
prép.  (avec    l'Acc.   de   la   ques- 
tion çuo  et  l'Abl.   de  la  quest. 
ubi).  Cic.  etc.  (ox.  :  in  insidias 
inr.idëre.  Cic.    in    insidias  de- 
dactas  occiditar.  Justin,  inda- 
cire  se  in  laqaeam.  Cic.  in  vi- 
tia  contraria  carrere  [■.  donner 
dans...  •].  Hor  in  artis  carri- 
calam  descendëre.  Cornif.ver- 
sàri    in  sao   vetere    carricalo. 
Col.  eradire  in  jure  cixnli.  Cic. 
in  bonis  litteris  edacatas.  Cic. 
exercëre  mentem  in  aliqaa  re. 
Cic.  degëre  vitam  in    egestate. 
Cic.    est   ommno    Capitoni  in 
asa[<.  il  est  dans  les  habitudes 
de  Capiton  ■>]    avec  l'Inf.  Plin. 
j.  par  ext.   in  eandem  senten- 
tiam  [•    dans  le    même  sens  -] 
loqai.  Cic.    jadiciam    accipëre 
in    ea    ipsa  verba    [■    dans  les 
termes  mêmes  '  ]    gass  Nsevias 
edebat.  Cic.  (œdas  inhsec  verba 
["  dans  les  termes  que  voici  ■>] 
fere    conscriptam.     Liv.)  ;   se- 
cundujn,  prép.    (avec  l'Acc). 
Cic.    (voy.    selon)  ;    ad,    prép. 
(avec  l'Acc).  Cic.  etc.  (ex.iiiiud 
ad     nataram    accommodatam, 
taam,.     Cic    pecania   ad  valgi 
opinionemmediocris.  Cic.  voy. 

CONFORMÉMENT,      SELON).     CoUra- 

geux  —  le   combat,  mdmi  Sor- 
tis. Nep.  —  la  paix  et    dans  la 
guerre,    domi  militiseqae.    Cic. 
Versé   —    l'art  militaire,    pra- 
dens  rei  militaris.  Nep.   Habile 
—  son  art,    artis    peritas.   Cic. 
Faire  des  bénéfices  honnêtes  — 
la  commerce,  honeste  rem  qase- 
rëre  mercataris  (aciendis.  Cic. 
Entrer  —  les  vues    de  qqn,  ad 
rationes  alicujas  se  adjangëre. 
Cic.    Il   Quant   à  la  disposition 
qu'elle  éprouve.  Jn,  prép.    (av. 
l'Aoc).    Cic.    etc.     (ex  :  esse,  in 
cxspectatione.  Cic.  ego  in  istâ 
sam,  sententià.  Cic.  in  hac  so- 
litadine  careo    omnium    collo- 
qaio.  Cic.  in  tanta  paapertate 
decessit,    at...    Nep.   in   motu 
esse.  Cic  in  maximis  esse  lac- 
tibus.  Cic).    —  tout  l'éclat  de 
la   gloire,    matarâ  gloriâ.  Cic. 
—  la  fleur  de  la  jeunesse,  me- 
dio  juventœ  flore.  Liv.  Etre  — 
tout»  sa   force,  in  flore  viriam 
esse.  Liv.    Il  nst  —  la   force  de 
l'âge,  floret  aetate.  Tac.  La  lune 
est    —    son    plein,  luna  pleno 
orbe    falget.    Liv.    II     est     — 
un  grand    embarras   d'affaires, 
est  negotioram    mole  obrutas. 
Cic,  —   le  trouble   où  je   suis. 
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pertnrbato  animo.    Cic.  Il   n'a 
pas  agi  —  cette  intention,  non 
ea    mente    fecit.    Cic    II  a  fait 
cela  —  l'intention  de, eâ  mente 
fectt.  at  (gubj.).    Cic  —    la  si- 
tuation   où  vous    êtes,  vous  ne 
pouvez  pas  agir  autrement,  pro 
dignitate  taà  non  aliter  agira 
poteris.    Cic.    Etre   —    son  bon 
sens,  pênes  se   esse  ou  apad  se 
esse.  Plaat.    Ter.    mentis    suce 
eompotem  esse.  Cic.  N'être  pas 
—  son  bon  sens,  minus  eompo- 
tem esse  sai.  Cic. 
dansant,      ante,      adj.      Qui 
dansa.  Saltans,  part.  Cic.  Sal- 
tandi     stadiosas .     Cic.      Une 
troupe  dansante,   chorus,  i,  m. 
//or.  Tib.   (cf.    levés    nympka- 
ram  chori.  Hor.).   ||    (P.    ext.) 
Musique  dansanto  (d'un  rythma 
vifet  entraînant).  Phrygii  mo- 
di.    Ov.  [Nameri)    qaibas  solet 
excitari    saltantis     vigor.     A. 
(d'après    Phsed.).    Pièces    dan- 
santes,   salticse   fabalse.    Saet. 
(v.  Lucan.,  p.  78,  16  ReifF.). 
danse,  9.    f.    Série  de   pas,    de 
sauts  cadencés  (le  plus  souvent 
au  son   de  la  musique).    Salta- 
tio,   onis,   f.  Cic.  Saltatus,  ûs, 
m.    Ov.    Liv.  Corporis  motaf. 
Cic.    Exécuter  de  Ijeaux  pas  do 
danse  à    la    manière   étrusque, 
haad    indecoros    motas     more 
Tasco  dare.  Liv.    Danse    reli- 
gieuse ou  guerrière,  tripudiam, 
ïi,  n.  Liv.  Sen.  Dansa  des  Sa- 
lions, Saliaris  saltas.   Sen.  — 
en    rond,    choras,    i,    m.   Tib, 
Virg.  Danses  accompagnées  de 
chants,    chorese,   aram,   f.    pi. 
Virg.   Le  plaisir  de  la  — ,  sal- 
tandi  volaptas.  Cic.  Le  goût  de 
la  ■-,   sallandi  studiam .  Cic. 
L'art    de    la     danse,    saltandi 
ars.  Cic.  Prendre  des  leçons  de 
danse,  doceri  saltâre  ab  aliqao. 
Nep.  discëre  saltâre.  Cic.  Mal  - 
tre    do  — ,   saltandi   magister» 
Cic.  Ecolo  de  — ,  saltatorius  ia- 
das.  Macr.  Jouer  un  air  de  — 
et  (absolt)  jouer  une   —,   voy. 
JOUER.  N'avoir  pas  le  cœur  à  la 
—  (avoir  quelque  sujet  de  tris- 
tesse),   voy.     TRISTE5SB.   Entrer 
en   — ,    ouvrir   la    — ,  c^ioream. 
ducêre.    Virg.  saltando  prxire. 
<Jic  Exécuter  des  danses,  mo- 
tus  dare.  Liv.     ||    Fig.  Famil. 
En  —  (en  train).  Se  mettre  en 
— ,    voy.     TRAIN.    Mener    la  — 
(donner   l'impulsion    à    qqch.), 
aactorem  esse  alicajas  rei.  Cic. 
Voy.  IMPULSION.  Donner  une —  à 
qqn    (lui    administrer  une  cor- 
rection),     voy.      CORnECTION.     1 
(P.    ext.).  La  —  de  Saint-Guy 
(maladie   nerveuse).  Convu(su, 
oram.  n.  pl.  Plin. 
danser,  v.  intr.  Faire  une  sé- 
rie de  pas,  dosants,  d'attitudes, 
rvthmes    et    cadencés,   le   plus 
souvent    au  son  de  la  musique. 
Saltâre,    intr.  Cic.  (cf.:  s.    in 
convivio    nadam.   Cic.  discère 
saltâre.  Cic.   commode  ou  eie- 
I    ganter    saltâre,    Cic.    impere. 
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cantatnr  ac  saltatarper  omnfs 
<j€ntes.  Qaint.  [II.  it,  10]).  .Ss 
ad  namerum  moi-îre.  Cic.  Ai- 
mer à  —  saltandi  stadio  te- 
nêrL  Cic.  —  UQo  danso  reli- 
gieuse ou  guerrière,  tripadiâre, 
jntr.  Liv.  Sert.  —  sur  la  corde 
raide,  voy.  coroe.  —  sur  la 
corde  (.fij.!.  c.-d-d.  exécuter 
qqch.  de  scabreux,  voy.  scv- 
BREkX.   Faire   —   qqn  sans  vio- 

lOQ,  voy.   SECOUER,  IIALMENER.  Ne 

savoir   sur   quel  pied   — .  voy. 
iscERTXTtDB.  ^   Faire  une  série 
de  Londs.de  mouvements  régu- 
liers. Saltàre,    intr.  Cic.  Per- 
mltàre,  intr.  Liv, 
danseur,    euse,   s.    m.  et    f. 
^a/tans,    antis,    m.    et  f.  Cic. 
Etre  ijou  danseur,  saltàn  com- 
mode.   Ae/).    Ij    (Spécialt.).  Ce- 
lui.   C9lle    qui     fait   méiier  de 
danser.  Saltator,  oris,  m.  Cic. 
Saltatrix,  tricis,  f.  Cic.  Amm. 
\'alg.   Ladias,   ii.   m.  Cic.  Ln- 
dia,  a?,  f.  Mart.  Un  bon  — ,  une 
Lonnn    — ,   saltationis  artifex. 
Cic.    Un    couple    de    danseurs, 
êaltator  et  saltatrix.  Amm.  Un 
—  de  corde,  fanambalas,  i,  m. 
T«r.  Voy.  corde. 
dapiiné,  s.  m.  (Botan.).  Genre 
d'arbustes,    voisin   du    laurier. 
Daphne,  es,  f.  Petr. 
dard.   s.     m.     Ancienne    arme 
de  traii  .terme  poét.).  Jacalixm, 
i,  n.  Cars.   llry.  Telum  missile. 
Cic.  Liv.  Ilasta,  œ,  f.  Liv.  llas- 
tile,  is,  n.  Nep.   Veratum,  i,  n. 
Cxs.  Voy.  javelot.  ||  (P.anal.). 
Le  —  de  l'abeille,  acaleas  apis. 
Cic.    et  simpl.    acaleas,  i,  m. 
Cic.   Le  —  du  scorpion,   aca- 
men,   inls,  n.  Cic.  poet.  Le  — 
du  serpent  (sa  langue  pointue), 
lingaxi,  se.  f.  Plin.  Virij.  Muni 
d'uu  — ,  acaleatas,  a,  am,  adj. 
Plin.    Il   (Fig.).  Le  — (de  l'en- 
ïie,  de   la  calomnie;.  Acaleas, 
i.  m.  Cic.  maledicas  dens.  Cic. 
darder,  v.  tr.  Lancer  vivement 
comme  un  dard.  Jaculari,  dép. 
tr.  Liv.Vibràre,  tr.(t.poét.).  Cic. 
Ov.    Torquire,     tr.    Cic.   Liv. 
Contorqaêre.    tr.    Cic.    Intor- 
qaêre,    tr.    Virg.    Hen.  (cf.  int. 
telam   in  hostem.  Virg.  Ssn.i. 
Il    P.    anal.   —  sa    langue  (en 
pari,    du  serpent),  Zinjtiain  vi- 
brûre.  Plin.  11  (le  serpent)  dar- 
de   sa   langue,    linguâ    micat. 
Virg.    Darder     la    foudre   leu 
pari.      de      Jupiter),     contor- 
qaëre    lalmina.    Cic    jacalari 
(almina.  l'Un.    ||    Fi^.  Darder 
ses   rayons,    et    (absol.)  darder 
(en    pari,    du   soleili,   jacalari, 
dép.  intr.  Plin.  coliacêre,  intr. 
Cic.   ha    dardant    ses    rayons, 
radioram    conjecta.    Plin.    — 
ses  regards  (sur  qqn),  un  trait 
piquant,     un     sarcasme,     voy. 
LANCER.    Il   (P.  ext.).  Darder  ses 
branches   (m    pari,  d'un  arbre 
dont  les  branches  poussent  en 
avant),   enatci  in  latitadinem. 
Cses.    Branches    qui     dardent, 
rami  in  latitadinem  enati.Cxt. 
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dare  dare.  loc.  adr.  Famil. 
Km  grande  hite.  (Ju>im  celur- 
rime  ou  prsepropere.  Liv. 

darique,  s.  f.  Monnii«  d'or, 
des  anciens  Perses.  Darias,  ii, 
m.  .-Ipal. 

dartre,  s.  f.  Maladie  cutanés 
caractérisée  par  la  production 
de  plaques  rouges,  etc.  Impé- 
tigo, inis,  t.  Cels.  Plin.  \iti- 
li'jo,  inis,  f.  Cels.  Herpès,  etis. 
m.  Plin.  —  généralisée,  depe- 
tigo,  inis,  f.  Cato. 

dartreux,  euso,  adj.  Caracté- 
risé par  des  dartres.  Impetigino- 
sas,  a,  uni,  adj.  Ulp.  Affection 

,  voy.  DARTRE. 

date,  's.  f.  Indication  de  l'an- 
née, du  mois,  du  jour  où 
un  fait  a  eu  lieu  ou  a  lieu. 
Dies,  ei,  m.  et  f  Cic.  lex.: 
dies,  quo  data  epistola  sijni/i- 
cafur.  Cic.  a.  d.  111  non.  Ue- 
cembr.  [•  la  date  du  3  décem- 
bre •].  Cic.  [ad.  Att.  I,  13,  5]. 
diem  in  epistola  non  ascribêre. 
Cic.  diem  commatâre.  Cic.  ter- 
tia  est  epistola  prid.  Id.  Nov. 
data  [■  portant  la  date  du 
12  nov.  ']  Cic.  in  altéra  epis- 
tola dies  erat  inscripta  nona- 
ram  Apriliam,  in  altéra  dies 
non  erat.  Cic.  sine  die.  Cic. 
sine  die  et  consale.  Ulp.  [dig. 
11,  13,  1,  §  1].  cam  die.  Cic. 
cam  die  et  consule.  Ulp.  epis- 
tola, in  qaa  dies  non  est 
[i-  sans  date  •].  Cic.  litterœ 
eodem  die  datât  [•  portant  la 
même  date  ■■],  Cic.  iitterse,  in 
quibas  anti-ijaior  dies  ascripta 
est  qaam  in  Cxsaris  titteris. 
Cic).  De —  plus  récente,  recen- 
tinr  [epistola).  Cic. 

dater,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Inscrire  la  date  sur.  —  une 
lettre,  diem  ad  epintolam  ad- 
dëre.  Cic.  diem  in  epistola  as- 
cribêre. Cic.  voy.  DATE.  T  V. 
intr.  Exister  depuis  une  cer- 
taine date.  Initiam  capere  ou 
ccepisse  ab...  ou  &x...  Ccfs. 
CsEs.  Qaint.  Qui  date  de  loin, 
antiquus,  a,  uni,  adj.  Cio.  A 
—  de,  ab,  prép.  (av.  l'Abl.) 
Cic.  Nep.  (ex.  :  a  consalata 
ejus.  Nep.  a  kalendis  Mart  lis. 
Cic). 

1.  datif,  s.  m.  (Gramm.).  Cas 
de  la  déclinaison  (latine,  grec- 
que, etc.)  où  l'on  met  le  com- 
plément indirect.  Dativus  ca- 
sas ot  (absol.)  dativas,  i,  m. 
Quint.  Casas  ciandi.   Varr. 

2.  datil,  ive,  adj.  (Droit).  Tu- 
teur —  (donné  à  qqn  par  une 
disposition  testamentaire, etc.). 
Dativus  tator.  Gaj.  inst. 

dation,  s.  f.  (Droit).  Action  de 
donner.  Datio,  0Kis,{.Liv..lct. 

datte,  s.  f.  Fruit  sucré  du  dat- 
tier. Palmala,  a»,  f.  Varr.  Pat- 
inas pomam.  Plin.  Phcenicoba- 
lanas,  i,  m.  Plin.  Dactylos  ou 
dactylas,  i,  m.  Plin.  —  en 
furmo  de  noi.x,  caryota,  se,  f. 
Varr.  Dattes  séchées  sur  l'arbre, 
patetse,  arum,  t.  pi.  Plin 
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dattier,  s.  m.  Sorte  de  palmlef 
qui  produit  la  datte.  Palma, 
*,  f.  PHn. 

dauba,  s.  r.  Manière  de  faire 
cuire  a  l'ctoufTéa des  viandes, etc. 
P.  ext.  Une  —  (ce  qu'on  a  fait 
cuira  de  cstt«  maniera),  ca/-o 
eii-vj.  Hor, 

1.  dauber,  v.  tr.(Famil.)Char5îr 
de  coups.  Contundëre,  tr. 
Plaat.  Voy.  coup  et  poi.ng.  Ab- 
solt.  Famil.  —  mâchoires  (man- 
ger de  grand  appétit^  vorûre,  tr. 
Mart.  Il  Fig.  Maltraiter  en  pa- 
roles. Carpcre  [aliqaem  male- 
dico  dente).  Cic,  Vellicàre  (uii- 
gaem).  Plaat.  Cic.Lacerâre  ^ali- 
qaem  probris.  Liv.  ou  simpl. 
aliqaem).  Cic.  Absol.  —  sur 
qqn.int'Wii  in  aliqaen%.  Cic. 

S.  dauber,  v.  tr.  (Cuisina.) 
Accommoder  on  daube. £Iùx'ûre, 
tr.  .ipic. 

daubeixr,  s.  m.  Celui  qui  daube 
qqn  en  paroles.  Conviciacor, 
oris,  m.  Cic.  Derisor,  oris,  m. 
//or.  Phxd. 

daubière,  s.  f.  Vase  sous  lequel 
on  fait  cuira  une  dauba.  \'a- 
tillam,  i,  n.  Marc.-Emp.  Apte. 

dauphin,  s.  m.  Cétacé  souf- 
fleur. Delphinas,  i,  m.  Cio. 
Delphin,  inis,  m.  Virg.  || 
Constellation  voisine  de  la  voie 
lactée.  Delphinas,  i,  ra.  Ov. 
Hyg.  ^  Titre  du  fils  aîné  de» 
rois  de  France.  Delphinas,  i, 
m.D. 

daurade  et  dorade,  s.  f.  Pois- 
son de  mer.  .-iarara,  a»,  f.  Cela. 
Col.  1  Autre  poisson  de  mer. 
Uipparas,  i,  m.  Plin.  1  Pois- 
son d'eau  do.ice.  Cyprinas,  i, 
m.  Plin. 

davantage,  adv.  (Arch.).  Plus, 
avec  ou  sans  complément.  Pla$, 
adv.  Cic.  .Magis,  adv.  Cic. 
Amplias,  adv.  Cic.  Il  y  a  six 
mois  et  — ,  amplias  sant  sex 
menses.  Liv.  Je  crains  —  que 
je  n'espero,  magis  timeo  qaam 
spero.  Cic.  Avoir  un  degré  de 
puissance — ,  altiorem  dignita- 
tisgradamtenéreoaplai  passe. 
Cic.  Toujours  — ,  magis  ma- 
gisqae  ou  magis  et  magis.  Cict 
Ajourner  — ,  laxias  pro^erre 
diem.  Cic.  1  Plus  sans  complé- 
ment, par  rapport  à  un  te.  ma 
précédemment  énonce.)  S'il  y 
an  a  — ,  si  qase  prseterea  sant. 
Cic.  S'éloigner  — ,  longias  dis- 
cedëre.  Cic  Je  n'en  demanda 
p.is  — ,  nihii  amplias  flagito  ou 
nihil  ultra  reqairo.  Cic.  Aimjr 
— ,  plas  amàre  ou  diligére.  Cic. 
Estimer  — , plaris  (acéré.  Cic. 
Mais  une  autre  fois  nous  en 
écrirons  — ,  sed  plara  scribe- 
mas  alias.  Cic.  Je  t'en  dirais 
— ,  plaribas  verbis  tecam  age- 
ren\.  Cic.  Je  n'en  dis  pas  là- 
dessus  — ,  sed  hsec  hactenus. 
Cic.  Je  n'en  veux  pas  enteiulra 
— ,  satis  ntihi  dixisti.  Cic  No 
'tardez  pas  — ,  desinite  ou  de- 
sislite  canctari.  Cic. 

I  davier,  s.  m.  Forte  pinça  pour 
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ïiracher    les     dents.    Forceps, 
[H.   Veh. 
(Je,  prép.  Marque  un  rapport  do 
.le|iond;iuce,(î'upii;u-touanc9.  Se 
iriid   p;a-    le  gùnitif    latin,  qqf. 
|,,u'  un  adjectif.  Le  roi  de  Mu- 
crdoine,  rex  Macedonias  ou  Ma- 
I,  donum.  Liv.  Jasiin.  Le  traité 
(lo   Démétrius  sur  la  concorde, 
Prmetrii    liber   de    concordia. 
L  ic.  L'éloquence  de   Memmius, 
Mcmmi  facandia.  Sali.  Le  su- 
Ut   de   la   tragédie,    tragcedUe 
'iirgamentam.    Tac.  La  crainte 
lies    ennemis,   hostiam    metas. 
lie.    Ce    n'est   pas  le  fait  d'un 
honnête   liomme  et  ce  n'est  pas 
i\\\f\   honnête    homme,  non  est 
nrobi  liominis.  Cic.  C'est  lo  mo- 
ulent du  dinar,  tiimpas  est  censé. 
sen.    La    blanclieur    du    mar- 
iro,  candor  marmoreas.  huer. 
(Par  e.tt.).   "  De  •  servant  à 
mener    un   inCiuitif  qui  est  le 
njet  logique  de  la  proposition. 
De    faire   des  calculs   d'argent, 
■'est   une   mesquinerie,   de  pe- 
mià  ratiocinari  sordidamest. 
•  "ic.    Par    invers.:     Il    est    très 
aiheureux    de   craindre,    mi- 
■r-rimam    est    tiinêre.  Sen.  Ce 
[ii'il  est  lionteux  de  faire,  qaod 
j,\icère    tarpe  est.  Cic.  C'est  une 
iiilie  de   résister,    stultitia    est 
repagnàre.  Liv.  stultam  est  re- 
pagnâre.  Cic.  C'est  folie  que  de 
luir  le  danger,   stuUa  laciant, 
qui  fagiant  pericalam.  Cic.     \\ 
-   De    -   servant  à   amener    un 
autre  verbe  complément    d'un 
infinitif.  Ne  se  rend  pas  le  plus 
souvent:   cesser    do  parler,  lo- 
,yai  desinëre.  Cic.  Il  promit  de 
s'nccuper...,   a((irmavit   se  da- 
niram  operam...  Cic.  Avec  les 
verbes  •  prier,  conseiller  •,  etc. 
..   de  -  se  rend  par  ut  et  le  Subj . 
Voy.    les     gramm.     ||    •  De     • 
suivi    de    l'infinitif   descriptif. 
Mais    les    Romains  do  se  hâter, 
at  Romani  festinâre.  Sali.  En- 
suite   le  peuple   de   murmurer, 
(réméré   deinde  plebs.  Liv.    \\ 
lixprime   le  rapport  d'une  per- 
sonne,    d'une     chose    avec     un 
terme    soumis    à    son     action, 
l'raclure  d'un   os,   os   fractam. 
iJels.    Inflammation   de    l'esto- 
niac,     stomachi    fervor.    Plin. 
Fluxion    de    poitrine,    morbas 
peripneamonicus.  Cels.  sappu- 
rationes    prsecordioram.    Sen. 
La  démolition  des  murs,  maro- 
••am  destructio.  Saet.  Après  la 
fermeture    des    portes,    claasis 
portis.   Virg.    Le  gaspillage   du 
butin,    dissipatio  prsedse.    Cic. 
(Phil.  13,  10).  La  confusion  des 
éléments,   perturbatio    mundi. 
Sen.  L'amour  de  la  patrie,  pa- 
trise  caritas.  Cic.  La  crainte  de 
la    mort,    mortis    terrer.    Cic. 
Jav.   Le  culte   des  dieux,  deo- 
rum    religio.    Cic.    La    science 
des     choses     divines    et     hxx- 
ma.\D6s,reram  divinaram,huma- 
narumqae     scientia.    Cic.     La 
loif   de    l'or,    aari   famés.  Cic. 
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L'étude  de  la  philosophie,  phi- 
losophiiv  stadiam.   Cic.  La  di- 
rection de  la  guerre,  adminis- 
tratio  bclli.   Cvs.    Cic.  Donner 
la  récompense  des  travaux,  la- 
boram  prxmia  persolvëre.  Cic. 
La  peur  d'un  mal  nous  conduit 
dans   un    pire,  in  vitiam  ducit 
ciilp.v     (aga.    fier.  _  Avide    de 
gloire,      gloricB     avidus.      Cic. 
Plein     d'espoir,     plenus    bonœ 
spei.   Cic.    Las   de   gémir,  plo- 
rando  fessas.  Cic.  1  Marque  un 
rapport    d'origine.    De,     prép. 
(avec     l'Abl.J.    Cic.     etc.     (ex.: 
copo  de  via  Latina.  Cic.  rabala 
de   foro.    Cic.   naata   de  navi 
Ale.xandrina.        Saet.).     Pluie 
d'orage,     nimbas,    i,     m.    Cic. 
Vent   du  nord,  septentrio.  Cic. 
Eau   de   source,   aqaa  fontana. 
Col.    Sable    de   rivière,     arena 
(laviatica.  ViÉr.  OEuf  de  pigeon, 
ovam,  colambinam.   Cic.   Biens 
de  campagne,  fandi,  oram,  m. 
pi.    Cic.   prœdia,  oram,  n.  pi. 
Cic.    Milon    de   Crotone,    iWiio 
Croioniaies.  Cic.  Duc  de  Guise, 
dax  Gaisias.  D.  De  quel  pays  il 
était,  cajus  nationis  esset.  Sen. 
Qui  est  de  Syracuse,  oriunrfiis 
ab    Syracasis.    Liv.  Etre   de  la 
même  famille,  ex  eadem  fami- 
lia  exiisse.  Cic.  Un  hôte  d'Ar- 
cadie,  qaidam  e.v  Arcadia  hos- 
pes.  Nep.   Un    citoyen  Romain 
de    la     circonscription    de   Pa- 
lerme,    civis    Romanas  e  con- 
venta    Panormitano.    Cic.     || 
Substance.  E  ou  ex,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  pocala  ex 
aaro.   Cic.  signam  e  marmore. 
Cic.   monilia   e  gemmis.  Saet. 
potiones  ex   absinthio  dantur. 
Cels.).  Statue  de  bronze,  stataa 
serea.  Plin.  j.    de   marbre,  si- 
gnam marmoream.  Cic.  Voiles 
de  soie,  vêla  serica.  Prop.   Ro- 
bes   de   soie,   serica,  oram,    n. 
pi.     Mart.     (Vases)     de     terre 
cuite,  fictilia,   um,    n.  pi.  Cic. 
Cœur  de  pierre  (fig),  homo  si- 
liceus.  Sen.  Pain  d'orge,  panis 
hordaceas     Plin.  De   fleur  de 
froment,  siligineus.  Cato.  Fro- 
mage   de  lait  de  chèvre  et  (el- 
lipt.)  fromage  de  chèvre,  hœdi- 
nam   coagalam.    Varr.   \\   (Par 
9Xt.)    Quantité    dont    se    com- 
pose   un    tout.     Troupeau     de 
menu    bétail,     pecoram  grex. 
Ov.    Troupeau     de    bœufs,    de 
gros    bétail,    armentam,    i,  n. 
Cic.    Bande    de  voleurs,  mani- 
palas  faram.    Ter.  Troupe   de 
cavaliers    on  (coUect.)  de  cava- 
lerie,   eqaitam  tarma.  Liv.  Tas 
de    fumier,    stercoris    acervas. 
Col.    Tas    de     bois,     Ugnoram 
straes.    Liv.     \\    (Par   ext.)   Le 
contenant   ou    la  mesure  dési- 
gnant    la    quantité.    Un    verre 
d'eau,    aqase  haastus.  Liv.  Un 
vaisseau     de     blé,     navis    fra- 
mento  onasta.  Liv.  Un  bateai 
{c.-à-d.     un    chargement)    d« 
paille,    navis  paleee.  Cic.  Pleir 
de  vin,  plenas  vini.  Cic.  Tout 
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est   plein  de  joie,  omnia  plena 
gaaâioranx  sant.  Cic.    L'avenir 
est    gros  d'événements,  tument 
ncgotia.  Cic.    \\    Quantité    dont 
qqch.    est   considéré  comme  la 
partie.  Ex,  prép.  (avec  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.:  homo  ex  numéro 
disertoram.    Cic.    .i.    Aafidias 
anus    e.v    meis    intimis.     Cic' 
aliqais   ex    nobis.  Cic.  acerri' 
mujn  ex  omnibus  nostris  sensi-^ 
bas  esse  sensam  vivendi.   Cic. 
quod  ex     aliis  ei  maximum  p- 
dem  habebat.  Cses.  nihil  ex  sa- 
cro    attigit.    Cic.)  ;    de,    prép. 
(avec   l'Abl.).  Cic.   etc.  (ex.:  de 
parte    mea  teruncium  ncc  atti- 
git nec  facturus   est  qaisqaam. 
Cic.    hominem  certam  m.isi  de 
comitibus  meis.   Cic.    de  duo- 
bas  honestis  atram  honestiat. 
Cic.  quamvis  do  lis.  Cic.  cai  de 
tanto  patrimonio   nihil   relic- 
tum   est.  Cic.    nemo   de   nobis 
unas  excellât.  Cic.  de  tribus  et 
decem  fiindis  très  nobilissim.os 
{andos  possidére.  Cic.)  ;  intev, 
prép.    (av.     l'Abl.).     Cic.     etc. 
(devant  le  compl.    du  superl., 
ex.:    ipse    honestissimas    inter 
saos    namerabatar.    Cic).     La 
plus  grande  partie  de  ces  cho- 
ses,    qaaram    rerum    maxima 
pars.   Cic.  Seul  de  tous  les  lé- 
gumes,    solum   omnium,   legu- 
minum.      Col.     Si    j'apprends 
qqch.   de  nouveau,  si  quid  novi 
cognoro.  Cic.  La  colère   a  cela 
de    fâcheux,     liabct     iracandia 
hoc  mali...  Sen.  Quelque  chose 
de    bas,    aliqaid    hurnile.    Cie. 
[voy.  les  gramm.].   Peu,   beau- 
coup,  assez,   trop,  plus,  moins, 
tant  autant   de...,  voy.  chacun 
de   ces    mots.    ||    (Spéc).   Avec 
ellipse  du  terme  dont  de  est  le 
complément,  pour  marquer  une 
quantité  indéterminée.  Deman- 
der de   l'argent,  pecuniam  pe- 
tëre.  Cic.  Manger   du  pain,  pa- 
nem  esse.  Cels.  De  bonnes  gens, 
boni  homines.  Cic.  De  ceriaius, 
d'aucuns,      nonnalli.     Cic.      \\ 
Destination,     objet.     Plan     da 
guerre,    belli    ratio.    Cic.  Quel 
était    le    plan    de    bataille    da 
Pompée,     qaidnam     Pompejas 
propositi  aat  volantatis  ad  di~ 
micandam  habèret.  Cœs.  Traité 
d'agriculture,     de    agricaltura 
libri.  Cic.  Traité  de  rhétorique, 
de  ratione   dicendi   liber.   Cic, 
Contrat  de  location,  tabula  lo- 
cationis.   Vitr.    Compliment  de 
condoléance,  consolatoriœ   lit- 
terœ.  Cic.  Maison  de  jeu,  tala- 
rias  locus.  Cic.  Cabinet  de  tra- 
vail,   studioram    diversorium. 
Cic.    Salle   de  spectacle,  thea- 
trum,    i,    n.    Cic.    Bateau    de 
transport,      oneraria      navis. 
Cses.    Homme   de  guerre,  mili- 
taris  homo.    Sali.  Hommes  de 
peine,  operse,  f.  pi.  Coi.   |l_  Es- 
pèce.  Accès  de  folie,  deliriam. 
Cels.  Affaire  d'importance,  re» 
jrai'is.  Liv.  Un  homme  de  qua- 
lité,   vir  honestus.   Sen.  Ecri- 
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vaiu  de  talent,  scriptor  inge- 
niosua.  Cic.  ntagno  vir  inyenio. 
Cic,  Homme  de  courastf,  vir 
strenuixs  ac  (ortis.  llor.  Qui 
c^i  de  bon  couseil,  bonus  aac- 
tor.  Cic.  De  bonne  composition, 
fiicilis.  Cic.  commodus.  Cic. 
Personne  de  mauvaise  mine,  vir 
improbâ  specie.  Cic.  Par  anal.: 
Chétif  de  mine,  specie  e^rilis. 
Cic.  Etre  faible  de  complexion. 
esse  inprmis  viribas  ou  inlirmâ 
valetiidine.  Cic.  Horriùleuient 
laide  de  figure,  {muJier)  taeter- 
rima  valta.  Juv.  Débauché  de 
profession,  professas  impadici- 
tiam.  Sen.  Groc  de  naissance, 
d'origine,  Grœcus  natione.yep. 
Liv.  Il  {Spéc.'i.  Mesure  d'une 
quantité.  Profondeur  de  U  pieds, 
altitudo  quatttxor  pedam.  Col. 
Lance  longue  de  six  pieds, 
h.asta  sex  pedes  longa.  Liv. 
Plus  grand  de  deux  doigts.duo- 
bas  digitis  major.  Cic.  ||  Dé- 
nomination. Le  nom  de  mère, 
maternum  nomen.  Cic  Le 
mot  de  calamité,  verbum  cala- 
mitatis.  Cic.  La  ville  dj  Rome, 
urbs  Koma.  Liv.  Le  mois  de 
janvier,  mensis  Januarius.  Cic. 
Le  jour  de  demain,  dies  crasti- 
nas.  Cic.  T  Pour  indiquer  d'où 
part  l'action.  ||  Kapport  de 
lieu.  A.  ou  ab,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  (aga  ab 
urbe.  Cic.  profcisci  a  domo. 
Cic.  a  Gergovia  discedére.  Cxs. 
[15.  G.  Vil,  iS,  51.  paulalum  a 
sole  [s. -6.  recède].  Cic.  venit 
[Pompejus]  etiam  ad  me  in 
C'amanum  a  se.  Cic.  ab  angalo 
castroram  ad  (lumen.  Caes.  a 
Salonis  ad  Oricum.  Cœs.  ab 
imis  uri'jaibas  tisqae  ad  verti- 
cem.  sammam.  Cic.  Se  cons- 
truit de  plus  avec  un  grand 
nombre  tie  verbes  marquant 
séparation  ou  éloignement  et 
que  l'usage  apprend);  de,  prép. 
(av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  de 
digito  aniilam  delrahère.  Ter. 
Cic.  de  manibus  exagère.  Cic. 
de  civitate  aliquem  ejicêre.  Cic. 
de  eastris  processisse.  .'iall.  de 
sella  exsilire.  Cic.  de  marc  se 
dejicëre.  Caes.  de  lecto  decidère. 
flaat.  tmdire  de  aliqao.  Cic. 
discére  de  aliqao.  Cic.  et  d'au- 
tres constructions)  ;  ex,  prép. 
(av.  l'Abl.)  Cic.  etc.  (ex.:  exire 
e  nairi,  ex  urbe,  e  vita.  Cic. 
extorguêre  arma  e  manibus. 
Cic.  ejicêre  aliqaem  e  civitate. 
Nep.  milites  excoloco  dedacére. 
Cic.delabiexequo.  Liv.  de  même 
après  les  verbes  capére,  samëre, 
[•  prendredesmains  de  ■Jjoerci- 
pêre,accipëreU-  recevoir «Jj/iati- 
rire  [•  tirer  •],petcre  [•  suU ici- 
ter  •>],aaferre,toi/ëref'ôtcrdo"], 
colligére,  deligëre  [•  recueil- 
lir "',  eximëre  [••  dégager,  dé- 
livrer -],  etc.  aadire,  cognos- 
cên:  [•  apprendre  de.. .  'I,  ciis- 
cérc.  etc.  exequo  colloqui.  Cxs. 
judi'es  aut  e  piano  aixt  c  qtises- 
torit  tribunafi  admonebat.  Huet. 
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ex  aliùlatere.  Ptin.  J.).Se  tenir 
prés  de  qqn,  voy.  prè?.  Appro- 
cher, s'approcher  de  l'île,  ad 
insulam  appropinqiiâre.  Xep. 
Se  tenir  loin  de  qqn.  vov. 
LOIN.  Fig.  Issu  d'une  famille 
illustre,  nobili  génère  ortus. 
Cic.  Né  de,  voy.  naître.  Se  ti- 
rer d'affaire,  se  explicàre  de 
re.  Cic.  De  cela  on  peut  con- 
clure, ex  quo  potest  confici. 
Cic.  11  faut  effacer  cet  article 
du  traité,  id  eximendum  de 
fcedere  est.  Cic.  Tenir  de  son 
père,  voy.  TENIR.  ||  Rapport  de 
temps.  A  ou  ai,  prep.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  ab  illo 
tempore.  Cic.  ca/us  a  morte 
tertias  est  annas.  Cic.  rem 
omnem  a  principio  audies. 
Ter.  a  parvulo.  1  er.  a  pueris. 
Ter.  Cic.  a  mane  ad  noctem 
usgue.  Plaut.  ab  ovo  usque  ad 
mala.  llor.  regnatam  est  ab 
conditâ  arbe  ad  liberatam 
annos  ducentos  quattuor  at 
qaadraginta.  Liv.)  ;  de,  prép. 
(av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  de 
nocte  venlre.  Cic.)  ;  ex,  prép. 
(av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  ex  eo 
die,  qao...  Cic.  ex  eo  die  ad 
hune  diem  qaœ  fecisli.  Cic.  ex 
Kalendis  Martiis  usgue  in  Oc- 
tobres. Col.).  De  jour,  interdia. 
Cœs.  De  nuit,  noctu.  Sali.  De 
notre  temps,  œ^ate  nosira.  Cic. 
Flin.  De  grand,  de  bon  niatiu, 
bene  mane.  Cic.  De  jour  en 
jour,  in  dles.  Cic.  ex  die  in 
diem  (differre  aliquid).  Cic.  De 
cinq  ans  en  cinq  ans,  quinto 
quoque  anno.  Cic.  Muet  de 
naissance,  naturâ  matas .  Plin. 
Fig.  De  ma  vie  je  n'avais  res- 
senti une  aussi  grande  joie, 
ego,  in  vitâ  meâ,  nulld  un- 
quam.  voluptate  tantâ  sam  af- 
fectas. Cic.  Il  Rapport  de 
cause.  A  ou  ab,  prép.  (  av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  \ex.:  ab  aliqao 
diligi.  Cic.)  Estimé  des  hon- 
nêtes gens,  bonis  viris  proba- 
tas.  Cic.  Voy.  par.  T  Indi- 
quant de  quoi  on  se  sert  pour 
agir.  {I  Rapport  de  ma- 
tière. Ex,  prcp.  (av.  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.:  statua  ex  œre 
fada.  Cic).  Se  nourrir  da  lait 
et  de  venaison,  vesci  lacté  et 
ferinà  carne.  Sali.  l'Un.  Rem- 
plir une  marmite  de  deniers, 
ollam  denariorum  implëre. 
Cic.  Se  vêtir  de  pourpre,  pur- 
pura vestiri,  Sen.  Par  ext.  Dé- 
pouiller qqn  do  ses  vétcmenis, 
veste  aliqaem  spoliûre.  Nep. 
Parer  de  fleurs, /îoribus  ornàre. 
Cic.  Charger  de  lourds  far- 
deaux, magnis  oneribua  pre- 
mëre.  Cic.  Inonder  qqn  do 
boue,  luto  aliquem  opplûre. 
Suet.  Fig.  Combler  de  biens, 
cumulâre   bonis.  Cic.    Remplir 

do  joie,  perfundëre  loetitià.  Cic. 

Il     (Par  ext.)  Indiquant   l'objet 
de  l'action.  Voy.  les  verbes  [se] 

PLAINDRE,    [s']  EMPARER,   [so]  SOU- 
VËNin,  RÊVER   [do],    PARLER  [de], 


DE 

[s']  AOiR,  etc.  Il  Rapport  li'ina- 
trument.  da  moyen  employé. 
Coup  de  poing,  pugnus,  i,  m. 
Plaut.  Sen,  Trait  de  scie.  Unea, 
a?,  f.  Plin.  Bruit  de  vagvieSt 
maris  f  remitas  ou  marmar, 
Cic.  Cri  d'épouvante,  de  joia, 
paventis,  gaudentis  clamur. 
Cic.  7'ac.  Mouvement  decolois, 
irse  impetus.  Sen.  Traits  >ls 
courage,  fortia,  n.  pl.  Liv.  Foti 
do  rage, ^'urore  amens. Cic. Frap» 
perqqn  de  verges,  de  la  hache, 
virgis  aliqaem  csedëre.  Cic.  se- 
curi  aliquem  percatëre  ou  fe- 
rire.  Cic.  Jouor  de  la  flûte,  ti- 
bia canëre.  Quint.  Battre  des 
mains,  manibus  plaadëre.  Cic. 
Il  Rapport  de  moyen.  Mourir 
de  faim,  famé  interîre.  Cic. 
Souffrir  du  froid,  frigore  Isedi. 
Cic.  Souffrir  du  manque  de 
vivres,  laborâre  a  re  frumenta- 
rià.  Cxs.  Eclater  de  rire,  in 
cackinnos  effandi.  Suet.  Malado 
de  chagrin,  ex  aegritadine  mi- 
ser. Ter.  11  se  repeiit  d'avoir 
fait,  illam  psenitet  fecissa  ou 
quod  fecerit.  Cic.  Je  rougis  do 
parler,  erabesco  loqui.  Cic.  me 
pad^et  ou  piget  loqui.  Ter.  Sen. 
Souffrir  d'être  pauvre,  segre 
ferre  se  pauperem  esse.  Cic. 
Je  souli're  de  voir  qu'il  n'y  a 
plus  de  république,  angor  nul- 
lam  esse  rem  publicam.  Cic. 
Tu  es  bien  sot  de  te  chagriner, 
absurde  facis  qui  te  angas 
animi.  Plaut.  ||  Indiquant  da 
quelle  manière  on  agit.  Aller 
de  travers,  ex  transverso  agi. 
Sen.  Marcher  d'un  bon  pas, 
contentias  ambalàre.  Cic.  Sou- 
tenir de  pied  ferme  le  choc  de 
l'ennemi,  stabili  gradu  impe- 
tum  hostium  excipcre.  Liv.  De 
tout  cœur,  plane  ex  anim-o. 
Sen.  Dormir  d'un  profond 
sommeil,  artir'  dormlre.  Cic. 
Boire  d'un  seul  trait,  potu  uno 
haarlre.Plin.Ue  gré  ou  de  force, 
aut  vi  aut  voluntate.  Liv.  Ache- 
ter de  confiance,  bonâ  fide 
emëre.  Jet.  Do  préférence,  no- 
tissimë.  Cia.  polissimam.  Liv. 
De  concert,  voy.  concert.  De 
«Otto  façon,  Iwc  modo.  Cic.  Do 
façon  méprisante,  contem.ptim. 
Liv.  Roi  de  nom  plutôt  quo  de 
fait,  nomine  magis  qaam  im- 
perio  re.r.  Nep, 

1.  dé,  8.  m.  Petit  cube  en  os, 
en  ivoire,  servant  à  différents 
jeux.  Talus,  i,  m.  Cic.  (avec  U 
côtés  marqués).  Tessera,  œ,  (. 
Cic.  Vitr.  (avec  6  côtés  marques 
comme  aujourd'hui).  Petit  — 
à  jouer,  taxillus,  i,  m.  Cic. 
Jeu  de  dés,  iadus  talarias.Cic. 
Joueur  do  dés,  tesserarius.  ii, 
m.  Amm.  Jouer  aux  dés,  talis 
ou  tesseris  ludëre.  Ter.  aleû, 
ladëre.  Cic.  Jeter  les  — ,  talos 
oatesseras  jocëre.  Cic.  mittKre. 
Mart.  ou  simpl.  jacëre,  mit- 
tëre.  Mart.  Coup  de  dé,  tes- 
seraram  jactus.  Liv.  Fig.  A 
vous  le  de  (à  voire  tour),  voy. 
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TOUR.  Il  tient  1?  di  il»  la,  con- 
versatioa  (il  garda  la  parole,  la 
laisse  raremeat  aux  autres),  in, 
confabulando  prœcipuaa  est. 
Qaint.  Jouer  sa  vie,  sa  situa- 
tion sur  un  coup  da  —  (la  ris- 
quer ilans  une  entreprise  hasar- 
deuse), aleam  Jacère  (cf.  aléa 
jacta  est).  Suef.1  (P.  anal.) 
Partie  cubique  du  piédestal. 
Qaadra,    ae,    f.     Vilr. 

5.  dé.  s.  m.  Petite  calotte  de 
métal,  etc.  qu'on  met  au  bout 
d'un  doigt  pour  coudre.  Digitale 
tegamen.  A. 

débâcle,  s.  f.  Dans  une  rivière 
sjelée,  rupture  de  la  glace.  Gla- 
ciei  solatio.  La  débâcle  arrive, 
ylacies  se  frangit.  Sen.  Quand 
vient  la—,  glacie  solata.  Plin. 
Fis-  C'est  une  —  ,'cn  pari,  d'une 
affaire,  etc.,  qui  s'en  va  en 
ruine*,  {res)  (racfa  et  prope 
dissolata.  Cic.  \\(P.  oxt.)—  de 
ventre.  Voy.  flu.\. 

débâcler,  v.  tr.  et  intr.  |1 
(Arch.)  V.  tr.  — une  porte,  une 
fenêtre  (enlever  la  traverse  qui 
la  ferme). Ciausfra  laxare.  Virg. 
relaxâre.  Ov.  pandère.  Cato.  1 
(P.ext.)  ^'.in(;•.  Eu  pari. d'une 
rivière  gelée,  dont  la  glace  se 
rompt  eu  morceaux.  Solvi,  pass. 
Plin. 

déballage,  s.  m.  Action  do  dé- 
baller ;  ce  qu'on  déballe.  Mer- 
ces  expositœ.  Plin. 

déballer,  v.  tr.  Retirer  (le  con- 
tenu'] d'une  balle  qu'on  défait, 
etc.  Exonerare,  tr.  Plaat.  Dé- 
faire la  balle.  Voy.  ouvrir.  Ab- 
solt.  Faire  un  étalage  d'objets 
à  vendre.  Mercem  exponére. 
Plin.  merccs  saas  expedire. 
Ov. 

débandade,  s.  f.  Action  de  se 
débander  eu  pari,  d'une  troupe. 
Faga  egasa  ou  prieceps.  Liv. 
(\XX,  5).  Corifusio,  onis,  f.  Liv. 
Tamaltas,  us,  m.  Cic.  La —  est 
générale, omnes  infagameffan- 
dantar.  Liv.  Marcher  à  la  — , 
temere  atqae  e^'use  ire.  Sali, 
incomposito  aginine  ire.  Liv. 
palari.  Liv.  Armée  en  pleine 
— ,  inordinati  atqae  inconxpù- 
siti  {milites),  inconditi  sine  or- 
dine.  Liv.  effasi  {milites).  Sali. 
dispersi.  Cic.  passim  palan- 
tes.  Liv.  incompositam  agmen. 
Liv.  Il  Fig.  Tout  va  à  la  — 
(sans  aucun  ordre\  omnia  per- 
tarbantar    et    miscentar.    Cic. 

VOV.    DÉTORDUE. 

débandement,  s.  m.  Le  fait  de 
se  débander  (en  pari,  d'une 
troupe).  DiscursuSy  us,  m.   Liv. 

1.  débander,  v.  t;-.  Détendre 
(ce  qui  est  bandé;.  —  un  arc, 
arcam  remittère  on  laxâre. 
Phsed.  Voy.  détendre.  ||  (Fig.) 
Arch.  Le  temps  s'est  débandé 
(le  froid  s'est  relâché),  voy. 
RELÂCHÉ.  1  Débarrasser  d'une 
bande.  .Solvére,  tr.  Cic.  Hesol- 
vere,  tr.  Cic. 

2.  débander,  v.  tr.  (.4rch., 
Détacher    d'una    troupe.    Voy. 


ngTACHi^R.  '  (Spécialt.)  \'.  pron. 
Se  — ,  se  mettre  en  désordie, 
quitter  ses  rangs  (en  pari, 
d'une  troupe).  Discarrëre,  intr. 
Liv.  flilabi,  intr.  Liv.  Diffagère, 
intr. Cœs.Stf  conjicërein  (agam. 
Cic.  t'agam  c([use  petilre.  Liv. 
Faire  —  f  l'armée),  pertarbâre 
ordines.  Cxs. 

débaptiser,  v.  tr.  Dépouiller 
de  la  qualité  do  chrétien.  Se 
faire  — ,  christianam  nonien, 
Christi  legem  e.vaere.  Eccl.  1 
Dépouiller  qqn  do  sou  nom 
ipour  lui  eu  donner  un  autre). 
Mature  nomen  ialicajas).  ÙD. 
Indère  novam  nonien  (ait- 
cui).   A. 

débarbouiller,  v.  tr.  Nettoyer 
et  (spécialt.)  en  lavant  le  vi- 
sage.Macalamablaëre  oaelaërc. 
Cic.  detergêre,  tr.  Plaat.  Se  — , 
lavari.Cic.  ablai.  Cic.oselaére. 
Cels.  sqaalorem,  elaêre.  Sen. 
Voy.  LAVER.  Il  (P.  plaisant.) 
Sa  défaire.  Voy.  défaire,  i 
(Fig.)  V.  pron.  Se  —  (se  dé- 
brouiller), se  expedire.  Cic.  Voy. 

DÉBROUILLER. 

débarcadère,  s.  m.  Lieu  de 
débarquement  d'un  port,  d'un 
quai.  Statio,  onis,  f.  A. 

debarcadour.  Voy.  débarca- 
dère. 

débardage,  s.  m.  Action  de 
débarder  ,  de  décharger  un 
train  de  bois.  Ligni  exonera- 
tio.  A. 

débarder,  v.  tr.  Décharger  (un 
bateau  ;  spéc.  un  bateau  de 
bois,  etc.J.  Lignam  exonerare. 
A.  (d'après  Plin.'.  \\  Démem- 
brer (un  bateau  hors  de  servi- 
ce). Dep'ingi're.  tr.    Plin.  Voy. 

DÉMEMBRER. 

débardeur,    s.    m.  Ouvrier  qui 

défait  et  débarque  les  trains, 
décharge  les  bateaux  de  bois. 
Exonerator,  oris,  m.  /nscr. 

débarquement,  s.  m.  Action 
de  débarquer.  Ègressus,  ùs, 
m.  Ca^j.  etc.  (ex.  :  egr.  optimus. 
CcES.  in  egressa  riavis.  Saet.)  ; 
escensio,  onis,  f.  Liv  Cart. 
(ex.  :  escensionem  (acéré.  Liv. 
Cart.  escensionem  (acéré  ab 
navibas  in  terram.  Liv.  escen- 
sionem lacère  in  agram  Uticen- 
sem.  Liv.  escensiones  in  agros 
(acëre.  Liv.).  Procéder  au  —  de 
ses  marchandises,  exponére 
merces  saas.  Jet.  Lieu  de  — , 
locas  ad  egrediendam.  idoneas. 
Cœs.  Inquiéter  la  — ,  e  navi- 
ias  egredientes  tarbâre.  Liv. 

débarquer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr  Faire  sortir  d'une  barque, 
d'un  vaisseau,  etc.  Exponére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  advexi,  ex- 
posai. Cic.  exp.  framentum. 
Cic.  m,erces  saas.  Jet.  tegalas 
de  navibas.  Liv.  exp.  copias, 
milites,  exercitam.  Cpes.  ibi 
Themistoclem.  Nep.  milites  ex 
navibas.  Cœs.  milites  ou  exer- 
citam in  terram.  Cœs.  Liv. 
aliqaem,  in  litas.  Liv.  exerci- 
tam in  A^ricâ.  Liv.  milites  ad 


eam    locanx,   qai    appellabatar 
Palneste.    Cœs.)  ;   educére,   tr. 
Saet.    (ex.  :    edacère    milites    e 
navi.  Saet.).    ^  V.  intr.    Sortir 
d'une  barque,  etc.,  descendre  a 
terre.    Exire    ex    ou    de  navi. 
Cic.  Cxs.  Nep.  Liv.  egredi  navi 
ou  ex  navi.  Liv.  exire  ou  egre- 
di   in    terram.    Cass.    et    abs. 
exire,  egredi.  Cic.  Cœs.  Liv.  ab 
navibas  in  terram  escensionem 
(acéré.  Liv.  et  abs.  escensionem 
l'acéré.   Liv.     Faire    débarquer, 
voy.  DÉBARQUER  (tr.).  Il  (Par  ext.) 
Descendre  de  voiture,  voy.  des- 
cendre.     Il     Au     part,     passé 
empl.    subst.    Un    nouveau  dé- 
barqué,   c.-à-d.     un    nouveau 
venu,  voy.    cas    mots.     Au   dé- 
barqué   ja    trouvai    Acaste,  de 
nave  exeantibus  nobis  Acastas 
prœsto  fait.  Cic. 
débarras,  s.  m.(Famil.)  Le  fait 
d'être    débarrassé    do   qqn,    de 
qqch.  Liberatio    molestiœ.  Cic. 
(Il  est  parti);  pour  nous  bon  — , 
magno  incommoda  liberamur. 
Cic. 
débarrasser,  v.  tr.  Dégager  de 
ce  qui  embarrassa.  Expedïra, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se  ex  laqaeis. 
Cic.  se  ab  omni    occapatione. 
Cic.   se    crimine.    Ter.)  ;    exi- 
mèie,  tr.    Cic.   etc.   (ex.  :  ali- 
qaem aliqaa,   re.  Cic.  voy.  dé- 
gager, délivrer)  ;  exonerare, 
tr.  Liv.   Cart.    (ei.  :  e.von.  re- 
gnam    prœgravante    maltita- 
dine.  Liv.  civitatem  meta.  Liv. 
animam  sollicitadine.  Cart.)  ; 
exsolvére,  tr.  Cic.    etc.    (ex.  ; 
aliqaem    vincalis.    Plaat.    ple- 
ben\  œre  alieno.  Liv.    se  occa- 
pationibas.  Cic.  se  saspicione. 
Ter.).    Se    —,    deponére.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    sarcinas   depo- 
nére. Liv.  d.  caras.   Cic.)  ;  ex- 
cutère,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  :  exe. 
sibi  opiniones.    Cic).   —  qq'i, 
sa  débarrasser  de   qqn,  c.-à-d. 
la  faire    mourir,    aliqaem   tôl- 
ière ou    e  medio    tollére.    Liv. 
Débarrassé  du   souci  des  affai- 
res,  caris    e.vpeditas.    Hor.    ou 
(abs.)  expeditas.   Cic.    Voy.  li- 
bre, EXEMPT, 
débairer,  v.  tr.  Dégager  ce  qui 
barre.  Reserâre  (ianaam).  Ov. 
Claastra  laxàre.Virg  .oxirelaxâ- 
re.    Ov. 

débat,  s.  m.  Action  da  débat- 
tre un  point,  da  le  discuter 
d'une  manière  suivie  avec  un 
ou  plusieurs  interlocuteurs. 
Disceptatio,  onis,  f.  Cic.  Dis- 
patatio,  onis,  f.  Cic.Controver- 
sia,  œ,  f.  Cic.  Contentio,onis, 
f.C£c.(cf.  c.  dicendi.  Cic).  Certa- 
men,  inis,n.  CicCertatio.onis, 
(.Cic.  —  d'intérêt,  contentio  in 
re  pecaniaria.  Cic.  —  sur  un 
mot,  controversia  verbi.  Cic. 
—  sur  un  point  da  droit,  dis~ 
ceptatio  jaris.  Cic.  Qaint.  Lo 
débat  a  lieu  sur  une  question 
do  droit,  de  Jare  controversia 
fit.  Qaint.  L'objet  d'un  — , 
qaod    in    controversia    est  ou 
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verfaiar.  Cic.  Tout  ce  qui  peut 
faire    l'objet    d'un  —   eutre  les 
hommes,  omnia  tjuxcumqae  in 
hominam    disceptationem    ca- 
dëre  pos$ant.  Cic.  Tel  est   l'ob- 
jet du  — ,    id  in    controvergiù 
est.  Cornif.  Droit  qui    est  l'ob- 
jet d'un  — ,  j'as   quod   amhigi- 
tar.    Cic.  "Toute   chose    prête  à 
un  — ,  omnis  res  habet  nataram 
ambigendi.  Cic.   Le  point   im- 
portant du   — ,  certamen  con- 
troversise.  Cic.  Devenir    l'objet 
d'un  — ,  in   contentionr^m    ve- 
nir<?,  in   controversiam  venire, 
vocari,  adduci.  deduci  Cic.  En- 
gager un   —  (avec  qqn),   insti- 
tuêre  sibi  certamen  cam  aliqao. 
Cic.    in  certamen    venîre   cam 
aliqao.    Cic.    Mettre  gqch.    en 
— ,  addacëre  aliqaid  in    certa- 
men. Cic.  Il    y   a  un    grand  — 
engagé  entre  Zenon  et  l'Acadé- 
mie,   Académies    cam    Zenone 
magna  rixa  est.  Cic.    Voy.  dé- 
battre. Soulever  un   —  sur  un 
fait,  addacëre  on  dedacêre  rem 
in  controversianx.  Cic.  Cœs.  Le 
—   n'est    pas   égal   entre    nous 
deux,  mihi  tecam  par  non  est. 
Cornif.  Terminer,  accommoder 
un  — ,  dirimérecontroversiam. 
Cic.  difcepiâre  controversiam. 
Cic.  Liv.    Il     Débat  judiciaire. 
Controversia  forensis.  Cic.  Fo- 
rensis  contentio.   Cic.  Fcense 
certamen.Cic.Jadicioram  certa- 
nxen.Cic.Disceptatio,onis,(.Cic. 
Lis,    litis,    f.   Cic.    Les    débats 
d'une  alTaire  civile,  actio  civi- 
lis.  Cic.    criminelle,  actio  po- 
palaris.  Jet.  Genre  d'éloquence 
qui  convient  aux    débats,  con- 
certatoriam      gênas      dicendi. 
Cic.  Accepter  le   —  en   justice, 
jadiciam  accipëre.  Cic.  Diriger 
les  débats  (en  pari,  du  préteur), 
Jadiciam    exercëre,  agëre.  Cic. 
Voy.    PROCÈS.     Il      Les    débats 
d'une    assemblée.    Deliberatio, 
onis,   f.    Cic.    Les    débats  (du 
sénat)  se  prolongeant,  cam  dia 
de    sententiis    certatam   esset. 
Liv.  La  lenteur  des  débats  (du 
sénati,   tarditas   sententiaram. 
Cic.  Prendre    part   aux    —    du 
sénat, in  consista  adhibëri.  Liv. 
senatai  adesse.  Tac.  Voy.  déli- 
bération, di^cussiom.  Il  (P.  ext.) 
Querelle.    Contentio,    onis,    f. 
Cic.  Certatio,onis,  (.Cic.  Certa- 
men, inis,u.!?all.Controi.'ersia, 
te,  t.   Cic.    /iUercatio,  onis,    f. 
Cic.  Rixa,  se,  f.   Cic.  Jargiam, 
ii,D.Cic.  LosAthéniens  aimaient 
trop  les  procès  et    les  —,  Athe- 
nienies    litigandi     ac    discep- 
tandi  Btadio  nimis  dedili  erant. 
Cic.   Un  grand  —  s'éleva  entre 
eux,  magna  inter  eos  constitit 
controversia.  Liv.  Il  s'éleva  un 
—  entre  eux  pour  savoir  si...  ou 
si...,  mtcr   eos    fait   contentio 
ufrom..  .an...  A'ep.  Vider  un  — , 
dijadicàre  (controversiam.  Cic. 
{ortanam  belli.  Cic.].  Voy.  Qt;E- 

RELLE. 

débàter,  v.  tr.  Débarrasser   de 
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«on  bit  (une  bête  de  sommel. 
[Eqao)  stratum.  asino  clitctlas 
detrahère.  A.  Ou  débite  les 
mulets,  mu/i  clitellas  ponunt. 
Hor. 

débâtir,  v.  tr.  Démolir  (ce  qu'on 
avait  bâti).  Voy.  DKMOi.IR. 

débattre,  v.  tr.  Se  —,  lutter 
en  faisant  des  efforts  pour  se 
dégager.  Repugnàre  [alicai  rei), 
resistëre  (alicai].  Cues.  contra 
aliqaid.  Liv.  Cic.  Niti  contra. 
Tac.  Heniti  (alicai).  Plin.  Re- 
lactari  [alicai   rei).  Plin.  j.  Se 

—  longtemps,  s^pe  obnitentem 
repagnare.  Liv.  Se  —  contre  le 
courant,  oblactari  fiumini.Cart. 
Voy.  résister.  ||  Fig.  Se  — 
contre  l'adversité  ,  repagnare 
fortanx.  Cic.  conflictari  cam 
adversa  fortuna.  Nep.  obniti 
adiersit.  Tac.  So  —  contre  la 
maladie,  confendëre  contra 
vim  morbi.  Cic.  Voy.  lutter, 
RÉSISTER.  1  V.  tr.  Discuter  d'une 
manière  suivie  avec  un  ou  plu- 
sieurs interlocuteurs.  Concer- 
tare  [cam  aliqao  de  aliqaa  re). 
Cic.  (Verbis)  disceptâre  (ali- 
quid.  de  aliqaa  re).  Cic.  Con- 
tendëre  [aliqaid  contra  ali- 
qaem).  Cic.  Dispaiàre  [aliqaid. 
Cic.  de  aliqaa  re.  Cic).  Dénat- 
tre  une  question,  consfitaëre 
controversiam.  Cic.  dedacëre 
rem  in  controversiam.  Cœs. 
Passer  son  temps  à  débattre, 
xtatem  in  litibas  conterere. 
Cic.  Ce  qui  est  débattu,  con- 
troversas,  a,  am,  adj.  Cic.  Le 
point  débattu,  qaxstio,  onis, 
r.  Cic.  (invent.  1, 13).  Les  points 
débattus,  qa^  concertata  sunt. 
Cic.  Un  point  bien  débattu, 
c'est  de  savoir  si...,  id  est  in 
controversia  (avec  l'interrog. 
indir.).  Cic. Débattre  en  justice, 
certàre  [inter  se),  controver- 
siam habëre.  Cic.  litigâre  (cam 
aliqao  de  aliqaa  re).  Cic.  am- 
bigëre  [de  aliqaa  re).  Cic.  L'af- 
faire n'est  pas  encore  débattue, 
adhac  sab  j'adice  lis   est.    Hor. 

—  les  articles  d'un  traité,  de 
conditionibas  agëre.  Liv.  Voy. 
TRAITÉ.  Tout  bien  débattre  (à 
côté  de  tout  bien  poser),  agi- 
târe  rem  animo.  Cic.  repat&re 
malta  secam.  Nep.  Voy.  consi- 

DIÎHER  ,       EXAMINER,      RÉFLÉCHIR. 

Débattre  le  prix  d'un  objet,  de 
mercede  agëre.  Lii/.  Avoir  qqch. 
à  —  (avec  qqn),  rem  habëre 
cam  aliqao.  Ter.  Affaire  à 
— ,  controversia.  x,  f.  Cic.(Ab- 
sol.)  Après  avoir  longtemps  dé- 
battu, on  se  met  d'accord,  voy. 

DISCUTER,  Dl^-PUTER.     ||     (P.    eXt.) 

Contester.  Ce  qui  est  débattu, 
controversas ,  a,  am,  adj.  Cic. 
Litigiosas,  a,  um, adj.  Cic.  Voy. 

CONTESTER. 

débauche,  s.  f.  Dérèglement  do 
conduite  par  oxcis  de  table  ou 
par  mauvaises  mœurs.  Intem- 
perantia,  se,  f.  Cic.  (cf.  int.  li- 
bidinum.  Cic.  morbo  et  intem- 
perantià  perïre.  Sact.).  Libido, 
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inis,  f.  Cic.  (souv.  au  pUir,  cf. 
tlfasx  in  onmi  intcmpcrantià 
lihidines.  Cic.  se  effandëre  in 
lihidinibas.  Cic).  i'olaptatei 
libidinosx.  Cic.  Licentia  libi- 
doque.  Cic  La.xus,  ns,  m.  Tac. 
(cf.  hist.  IV,  U;  36).  Lturaria, 
a-,  f.  Cic.  Sen.  Neqaitia,  se,  f. 
Plaat.  Ter.  Cic.  (ex.  ;  aliqaem 
ad  neqaitiam  addacëre  Plaat. 
Ter.  o(pcina  neqaiUx  et  dever- 
soriam  (lagitioram  omniam. 
Cic).  Il  (Spéc.)  Partie  de  table. 
Comissatio,  onis,  f.  Cic.  Per- 
potatio,  onis,  f.  Cic.  ||  (Fig.) 
Usage  déréglé  de  qqch.  Voy. 
ABUS.  —  d'esprit,  iascivia,  se, 
f.  Qaint.  Faire  une  —  d'imagi- 
nation, animo  e.rcarsûre  et  va- 
gâri.  Cic.  [Rop.  Il,  U,  7]. 
débauché,  ée,  adj.  Qui  vit 
dans  la  débauche  des  mœurs. 
Libidinosas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Intemperans,  p.  adj.  Cic.  Laxu- 
riosas,  a,  um,  adj.  Cic.  Ad 
luxariam  effasus.  Sen.  Disso- 
latus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Fffa- 
sas  in  venerem.  Cic.  Un  jeune 
—,  nepos,  otis,  m.  Cic.  imparas 
adolescens  et  pelutans.  Cic  Un 
homme  fort  — ,  liomo  omni  gé- 
nère libidinam  difflaens.  Liv. 
(Substantivt.)  Un  —,  homo  dis- 
solalas  ou  homo  libidinosas. 
Cic.  ganeo,  onis,  m.  7er.  Cic. 
Sali,  hellao,  onis,  m.  Ter.  Cic. 
Un  parfait  — ,  asotus,  i,  m. 
Cic.  Il  (P.  plaisant.)  Qui  s'est 
détourné  de  ses  occupations  or- 
dinaires. Qui,  (quœ)  animam 
rela.ravit  ou  remisit  animam 
a  caris  ou  a  sollicitadine  avo- 
cavit.Cic.  aliad  agens. 
débaucher,  v.  tr.  Détourner 
au  service  d'un  autre  (celui  qui 
est  engagé  avec  qqn).  Avocâre, 
tr.  Co(.  Tenter  de  —  les  sol- 
dais, militam  animas  ad  de- 
fectionem  sollicitâre.  Cic.  — 
les  soldats,  milites  corrampëre 
ou  allicêre.  Sali.  ||  (Par  ext.) 
Détourner  qqn  de  son  devoir 
par  séduction.  Rlicëre,    tr.  Cic. 

Voy.   SÉDUIRE     et     SÉDUCTION.       || 

(Absol.)  Détourner  de  ses  de- 
voirs et  entraîner  àl'inconduite. 
Ad  neqaitiam  abdacëre.  Ter. 
Corrampëre  alicajas  anim,am 
et  mores  et  abs.  corrampëre, 
tr.Cic.  Aliqaem  in  stupram  illi- 
cëre.  Cic.  Se  débaucher,  cot^ 
rampi.  Cic  \\  (Par  plaisant.) 
Détourner  qqn  de  ses  occupa- 
tions, de  ses  habitudes,  pour 
l'entraîner  à  qq. divertissement. 
Aliqaem  a  labore  avocàre.  Cic. 
Se  — ,  desidise  se  dare.  A. 

débaucheur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  débauche  qqn. 
Corraptor,  oris,  m.  Cic  Cor- 
raptrix,  tricis,  f.  Cic.  Leno, 
onis,  m.  Cic.  Lena,  se,  f.  Tib. 
Ov.  C'était  un  adroit  —,  ap- 
titsimas  erat  ad  homines  (ado- 
lescentiam  animas)  corrampen- 
dos.  Cic.  Voy.  séducieur. 

débeller  (lat.  debellare),  v.  tr. 
Soumettre  par  la  guerre  (arch.). 
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rebellâre,  tr.  Vir.j.  PUn.  \\  Fis. 

Vi.y.    SOUMETTRE,     TRIOMPHER. 

débet,  S.  m.  Ce  qu'on  doit.  De- 
Intam,  i,  n.  Cic.  Qaod  quis  dé- 
bet. Cic.  Le  —  d'un  compte  (ce 
qui  resta  dû  par  qqu  au  mo- 
ineiit  oC'  son  compte  est  arrêté  , 
rr:sidu^  pecanix.  Cic.  resid. 
sainmx.  Dig.    Etre  en  —,  voy. 

DEVOIR,    REDEVOIR. 

débiffer,  v.  tr.  (Arch.)  Défaire. 
Voy.  ce  mot. 

débile,  adj.  impuissant  par 
iLKinciue  de  force.  Invalidas,  a, 
uni,  adj.  Ov.  Liv.  (cf.  inv.  se- 
iifctà.  Liv.).  Imbecillas,  a,um, 
.T(lj.  Cic.  (cf.  imbeciltior  vale- 
ladine.  Cic).  In^rmas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Debilis,  e,  adj.  Cic. 
Lit.  Sen.  (cf.  imbecillus  senex 
Liât  debilis.  Cic).  Vieillesse  —, 
senec((iS  iners  ou  ignava.  Cic. 
Un  estomac  — ,  stomackas  in- 
firmas ou  imbecillas .  Cels.  (P. 
anal.)  Ua  arbre  —,  langaida 
arbor.  Pall.  Rendre  —,  voy. 
DÉBILITER.  Fig.  Imbecillas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Irritas,  a,  am, 
adj.    Liv     Sen.    Voy.     f.\ible, 

IMPUISS.KNT. 

débilement,  adv.  D'une  ma- 
nière débile.  Sine  vi  ou  sine 
nervis  ou  langaidc,  adv.  Cees. 
Cic. 
débilitant,  ante,  adj.  (Médec.) 
Qui  débilite.  Qui  (qas-,  qaod) 
débilitât  ou  in^irmam  (ou  im- 
becillam)  reddit.  Cic.(Tech.)  Ex- 
tenaatorias,  a,  am,  adj.  Th.- 
Prisc.  Régime  — ,  cibi  qui  ex- 
ténuant. Cels.  Soumettre  à  un 
régime  — ,  extenuare  corpus 
inedia.  Cels.  Substantivt.  Les 
débilitants,  mcdicamina  qaibas 
corpus  debilitatar.  A. 
débilitation  (lat.  post.  de- 
bilitatio.  Apal.  Th.-Prisc),  s.  f. 
(Médec.)  Affaiblissement  de 
l'organisme  qui  conduit  à  l'im- 
puissance. In^rmatio,  onis,  f. 
Cic. 

débilité,  s.  f.  État  de  ce  qui 
est  débile,  /nfrmitas,  atis.  f. 
Cic.  (cf.  i.  corporis.  Cic.  animi. 
Cic.K  Imbecillitas,  atis,  f.  Cic. 
(cf.  imb.  corporis.  Cic.  animi. 
Cses.  mentis.  Cic).  — du  corps, 
vires  corporis  ajfectx.  Cic. 
languor  corporis.  Cic.  defectio 
viriam  ou  (simpl.)  defectio, 
onis,  f.  Cic. 
débiliter,  v.  tr.  (Médec.)  Ren- 
dra débile.  Debilitâre  {aliquem 
oualiqaid).Cic.  Cels.  In^rraum, 
imbecillam  reddëre.  Cic.  Ener- 
vâre,  tr.  Hor.  (cf.  en.  corpora, 
vires.  Hor.).  Maceràre [aliqaem 
famé.  Liv.  siti.  Liv.).  Ad  lan- 
gaorem  dare.  Cels.  Extenaâre 
Jcorpus).  Cels.  Qui  est  débilité, 
langaens,  p.  adj.  Cic.  langui- 
das,  a,  am,  adj.  Cic.  Quint, 
effetas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  e[- 
fetam  corpus.  Cic.  effefse  vi- 
res. Virg.].  ene.ctas,  a.  am,  adj. 
Cic.  (cf.  enectas  siti.  Cic.  famé, 
(rigore,  illuvie,  sqaalore  enec- 
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<I.iil'.').VOy.  AFFAIBLIR,  épUISEn. 

débine,  s.  f.  (Trivial.)  Gène  ou 
l'on  se  trouve  fauta  d'argent. 
Difficaltas  rei  nammariat  ou  pe- 
cuniœ.  Cic.  Qui  est  dans  la  — , 
in    tenui   re.    Hor.  Voy.  gène, 

PAUVRETÉ. 

débiner,  V.  intr.  et  tr.  (Trivial.) 
Il  r.  intr.  Doclinor,  tomber 
dans  la  misère.  Ad  inopiam  re- 
digi.  Sen.  Voy.  misère,  pau- 
vreté. T  V.  tr.  Déprécier  (qqch., 
qqn)  en  en  disant  du  mal.  Voy. 

DÉPRÉCIER. 

1.  débit,  s.  m.    Action  de  ven- 
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dre   en   détail.  Venditio,  onis, 
f.     PUn.      Mercatara     tenais. 
Sen.  Tac. Le  —  de  la  marchan- 
dise,   exactaa     mercis.    Quint. 
Avoir  le  —  de  sa  marchandise, 
exigëre      merces.     Col.    Cette 
marchandise  a  un   bon  — ,  hsec 
mer.x  facile    invenit   emptores. 
PUn.     ou     liœc  merx  a  maltis 
I  facile)  emitur.  PUn.  Avoir  plus 
de  — ,  conimodi'us  venlre.  Sen. 
N'avoir    aucun  — ,  sperni.  Cic. 
fastidiri.  Cic.  Ce  qui  a  un  bon 
— ,  res     vendibilis.    Cic.    Aug- 
menter   le   débit    (d'une    mar- 
chandise),    rem    vendibiliorem 
facere.  Cic.    \\    (P.    e.\t.)  Bouti- 
que où  l'on  vend  au  détail  cer- 
tains produits.  Taberna  {merca- 
toris).Saet.\Jn—  devins, popina, 
œ,  f.  Plaat.  Cic.  1  Action  de  dé- 
couper par  morceaux,   pour   les 
usages  auxquels  on    la  destine, 
une    grosse   pièce    de  bois,  etc. 
Desectio,    onis,    f.    Col.    PUn. 
Csesura,  œ,  t.  PUn.  Voy.  coupe, 
DÉCOUPER.   1  Action    de   laisser 
écouler  dans   un  temps   donné 
une  quantité  déterminée  de  li- 
quide. Voy. ÉCOULEMENT.  1  (Fig.) 
Action  de  détailler  en  récitant. 
Actio,  onis,  f.  Cic.  (Comprenant 
la  geste  et  la  voix,  cf.  Brut.  [38, 
\U;   68,  239].   Actio  paalalam 
ciaudicatCic.  [Br. 63, 227]). Pro- 
nuntiatio,  onis,  f.   Cic.  (Inv.  I, 
7,   9).    Val.-Max.  Qaint.  Le  — 
d'un    orateur,    gênas   dicendi. 
Cic.  dictio,   onis,  t.    Cic.    (cf. 
dictioni  operam  dare.  Cic).  Qui 
a  un  —  lent,  tentas  in  dicendo. 
Cic.  Un    —    saccadé,    scissum. 
vocis  genus.  Cic. 
2.   débit  (lat.   debitam),   s.   m. 
Par  opposition  à  crédit  dans  un 
compte  courant  ;  ce  qui  est  dû  par 
qqn.  Debitam,  i,  n.    Cic.  Qaod 
quis  débet.   Cic.    Pecunia    dé- 
bita. Cic.  Porter  au  —  de  qqn, 
ferre  alicai  expensam.  Cic.  Re- 
levé oa  compte    du  —   de  qqu, 
expensi  ratio.   Plaat.  De   ma- 
nière que  le  compta  de  —  et  le 
compte  de  crédit  se  balancent, u( 
par  sit  ratio  acceptoram  et  da- 
torum.  Cic.  Livre  de  —   et   de 
crédit,    codex   accepti    et    ex- 
pensi. Cic. 

débitant,  s.  m.  Celui,  celle 
qui  tient  un  débit,  un  magasin 
de  détail.  Caupo,  m.  Cic.  Hor. 
Institor,  oris.  ra.  Hor.  Liv.  Voy. 

aussi  MARCHAND. 


.  débiter,  v.  tr.  Vendre  au  dé- 
tail. Divendére,  tr.  Cic.  Liv.  Tac. 
Distraluire  merces. Suet.  Justin. 
Se  — ,  voy.  1.  DÉBIT.  Il  Fig.  Voy. 
VENDRE.  Il  (P.  ext.)  Mettre  en  cir- 
culation. —  des  nouvelles,  ra- 
mures spargëre  ou  dissipâre  ou 
disseminâre.  Cic.  Voy.  circula- 
tion, RÉPANDRE.  ^  Découper  par 
morceaux  pour  un  usage  dé- 
terminé. Secâre,  tr.  Hor.  (cf. 
marmora.  Hor.  coriam  in  par- 
tes tenaissimas.  Justin.) .  De- 
secâre,  tr.  Col.  (cf.  d.  in  tabu- 
las. Col.).  Le  sapin  sa  débite 
en  quatre,  abies  qaadriflaviis 
disparatur.  Vitr.  "|  (P.  anal.) 
Laisser  écouler  dans  un  temps 
déterminé  une  quantité  déter- 
minée de  liquide.  Voy.  écouler, 
VERSER.  1  Fig.  Détailler  en  réci- 
tant. Pronuntiàre,  tr.Cic.Qaint. 
(débiter  sans  geste,  cf.  summa 
voce  versas  multos  uno  spirita. 
Cic.).Recitâre,  tr.  Mart.  Dicére, 
tr.  Cic.  (ci.  exordia.  Cic. Qaint.). 
—  une  harangue,  orationem  ha- 
bère.Cic.recitàre.Cic. — a  vec  em- 
phase, majni^ceiogai.  Liv.de- 
clamâre,tT.  Quint.  —  avec  cha- 
leur, avec  mesure,  pronuntiàre 
acriter,  sapienter.  PUn.  j.  Spéc. 
Avec  une  nuance  défavoranle. 
Decantàre  {causas. Cic.  fabulas. 
Cic.  Sen.).  Ne  débiter  que  des 
mensonges,  omnia  emenliri. 
Plaut.  mera  mendacia  narrâre. 
Sen.  —  des  riens,  des  sottises, 
effutîre.  Ter.  —  gravement, am- 
pallûri.  Hor. 

i.  débiter,  v.   tr.  (Commerce.) 
Inscrire,  porter  au  débit,  dans 
un    compte.    Ferre   alicai   ex- 
pensum. Cic.  pecunias    expen- 
sas  (erre.  Cic.    ||    Inscrire  (qqn) 
comme  débiteur.    —  qqn  d'une 
somme,  dare    in  creditum.  Jet. 
Etre   débité   d'une    somme,  ire 
ou  abire  in  creditam.  Jet. 
1.  débiteur,  trice,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle   qui    doit  qqch.    à 
qqn.  Debitor,  oris,  m.  Cic.  Sen. 
PUn.  i  avec    le  Gén.    soit  de  la 
chose  due,  soit  de   la    personne 
à  qui  elle  est    due,   cf.  debitor 
illias.   Sen.   et    d.  œris.    Hor. 
[sat.,  1,3,  86]).  Debitrix.  tricis, 
f.  Jet.  Les  débiteurs,   debentes, 
iam,  m.  pi.  Jet.  obserati,orum, 
m.  pi.  Cic.    Mes  débiteurs,  qui 
mihi  debent.  Sen.    Un  bon  — , 
bonum   nomen.    Cic.    Des   dé- 
biteurs en  retard,    mais  solva- 
bles,  nomina  lenta,  non  mala. 
Sen.    Stimuler     ses    débiteurs, 
nomina  appellâre.  Col.  Etre  le 
—  de  qqn,  alicai    debëre.    Cic. 
Rester  — ,  reliqua   trahëre,  ha- 
bére,    debêre.    Jet.     Poursuivre 
un  — ,  jus    de  pecuniâ    crédita 
dicëre.  Liv.   Fig-  (En  pari,  d'un 
service  rendu.)    Debitor,    oris, 
m.  Ov.  Sen.  PUn.  /.  Etre  le  — 
de  qqn,  beneficio  alicui  devinc- 
tam  esse.  Sen. 3e  reste  votre — , 
debeo     tibi    gratiam.     Cic.    P. 
;inal.  Adjectivt.  Compte —  (par 
opposition  à  compte  créditeur), 
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compte  rcprésjntaDt  ca    qui  est 

dû.   Voy.    DtBIT. 

S.  débiteur,   euse,   s.  m.  et  f. 

Celui,  celle  qui  débite  (des  dis- 
cours, eto.).  ^S'emploie  avec  une 
nuance  défavorai>lo.(^ui,9iW?e/- 
fatit,  ramures  spanjit  ou  dissé- 
minât. Cic.  Un  —  de  sornettes, 
nu'jator,  oris,  m.  Cic. 
déblai,  s.  m .  Actiou  de  déblayer. 
Il  (Spec.l  Action  d'enlever  les  ter- 
res pour  abaisser  le  niveau  du 
sol.  Rixderam  ege^tio.  Saet.  jj  ; 
(Fig.Arch.^C'estunbon — ,c.-à-j. 
c'est  uu  bon  débarras,- voy. 
DÉBARRAS.  Il  (P.  ext.)  Matériaux  I 
(terres,  pierres,  etc.)  qu'on  re- 
tire en  déblayant.  (S'emploie 
surtout  au  pluriel.  Radas  ve- 
tas  et  (absol.)  radixs,  deris.  n. 
Tac.  Radera,  um,  n.  pi.  Suer. 
Regestam,  i,  a.  Vitr.  Voy.  dé-  j 

COSIBRES.  I 

déblaiement,  s.  m.  Action  de 
deblaver  un  li^u.  Voy.   déblai. 

déblatérer,  v.  intr.  Se  répan- 
dre en  reproches,  en  injures. 
Deblaterâre,  intr.  Plaat.  Invehi 
in  cUiqaem.  Cic.  Iniehi  vehe- 
menter  in  aligaem.  Xep.  Gra- 
i-iter  increpâre  aliquem.  Cic. 
Conviciis  consectari  aliqaem. 
Cic.  Probris  vexàre  aliqaem. 
Cic.  Maledicta  in  aliquem  con- 
ferre  et  con/icëre.  Cic.  De  ali- 
qao  declamitare.  Cic.  Obla- 
trare  alicui.  Sen. 

déblayer,  v.  ir.  (Arch.)  Débar- 
rasser >  une  terre)  du  blé  qu'elle 
a  produit.  Voy.  moissonner.  " 
(P.ext.  Dégager  (un  lieu)  en  en  le- 
vant des  matériau.\,  des  déc&m- 
bres.Par3âr«  [locam'i.Cic.Egerè- 
re.lnsc.  Eraderàreisolam) .  Varr. 
(R.R.  11,2,7).  Tollêre  {rodera). 
Dig.  Promettre  de  faire  —  gra- 
tuitement les  décombres,  pol- 
Wxri  raderam  grataitam  egei- 
tionem.  Sœt.  ||  Absol.  Par  op- 
position à  remblayer.  Enlever 
les  terres  pour  abaisser  le  ni- 
veau du  sol.  Regerére  [terram. 
Liv.hamam.Col.  tellvirem.  Ov.'i. 
Egerêre  [terram  de  fossis.  Ve- 
get.  hamum  alte.  Cart.j.  \\  Fig. 
—  le  terrain  (faire  disparaître 
les  obstacles  qui  empêchaient 
d'aborder  un  sujet) .  V  iam  sibi 
facêre  ou  manire.  Cic.  Rerno- 
vire  omnia  qu3e  obitant  et 
impediu.nt.  Cic. 

débloquer,  v.  tr.  Dégager  du 
blocus  (une  ville,  une  place  as- 
siégée). Oppidum  obsidione  li- 
beràre  ou  solvére.Cxs.Liv. ou  ex 
obsidione  eripère.  Liv.  Oppi- 
dum obsidione  eximére.  Liv. 

déboire,  s.  m.  Arriere-goût  dé- 
sagréable que  laisse  une  bois- 
son. .Sapor  amaras  ou  auste- 
ras.  Plin.  Acor,  oris,  m.  Plin. 
j.  Fig.  Déception  amère.  Sto- 
machas,  i,  m.  Plaut.  Cic.  .€gri- 
tudo  animi.  Cic.  Des  déboires, 
amarse  carx.  Ov.  amara,  orarn, 
n.  pi.  Plaut.  Hor.  La  vie  n'a 
pour  nous  que  dos  déboires,  nos 
Uedet    vitœ.    Cic.  C'est    uu    — 
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pour  moi,  hoc  milii  a'gre  est. 
Plaat.  Les  déboires  que  l'amour 
réserve  i  l'homme,  acerba  ex 
amore  hon\ini  oblata.  Ter. 

déboisement,  s.  m.  Action  de 
déboiser  ;  le  résultat  de  celte 
actiin.  t  sesara  sitvarum.  Plin. 
Ciesx  sili/x.  Class. 

déboiser,  v.  tr.  Dégarnir  de 
bois  (un  lieu  boise  .  Ceedere 
silxas.  Cses.  Decidire  silvas. 
Plin.  Déboiser  l'Hïmus,  csedére 
silvas  in  Hœmo.  Sen.  Se  — , 
nudàri  silvis.  Liv.  (Sol  ou  lieu) 
déboisé,  (locas)  arhoriOut  va- 
caus  ou  viduas.  Col. 

déboîtement,  s.  m.  Déplace- 
ment d'un  03  soni  de  sou  ar- 
ticulation. Depravatio  articu- 
loram.  Sen.  Ejectio  arti- 
cali.  Csel.-.Aur.  (au  plur. 
ejectiones  articaloram.  Firm. 
math.).  Laxatara,  se,  C.  Marc. 
Emp. 

déboiter,  v.  tr.  Faire  sortir  de 
ce  qui  emboîta.  Ejicére,  tr. 
Virg.  Veg.  (cf.  e/.  armam. 
Virg.  [Eu.  X,  89ij.  articula- 
mentam.  Scrib.  membrum . 
Veg.  coxas.  Hyg.  part,  subst. 
éjecta,  oram  {•  membres  dé- 
boîtés -],  n.  pi.  Virg.  [III,  J.6]). 
Emovêre,  tr.  Sen.rh.  Veg.  (cf. 
em.  coxam.  Veg.  emoti  arti- 
culi.  Sen.rh.  part,  subst.  emota 
vel  extorta  aat  éjecta  de  lacis 
suis.  Veg.).  Extorquêre,  tr.  Sen. 
(cf.  articalam.  Sen.  talum. 
Sen.  alicai  pollicem.  Petr. 
part,  subst.  emo<a  et  extorta. 
Veg.  [I,  28,  51).  Laxàre,  U. 
Qaint.  decl.  Phn.-Val.  (cf.  /. 
membra.  Qaint.  decl.  talos. 
Plin.  Val.).  Luxâre,  tr.  Cato. 
Sen.  (Part,  subst.  laxata,  orum, 
n.  pi.  Cels.).  Voy.  démettre, 
LUXER.  Se  déboiter,  promovëri, 
passif.  Cels.  (cf.  ossa  sais  sedi- 
bas  promoventur.  Cels.). 
elahi,  dép.  intr.  Cels.  Tac.  (cf. 
articali  elabuntar.  Cels.  elapsos 
in  pravum  artas.  Tac.  [hist., 
IV,  81]).  Déboité,  laxas.  Sali. 
(hist.  fr.   V,  2). 

débonder,  v.  tr.  Ouvrir  en  lâ- 
chant la  bonde.  —  un  tonneau, 
vinam  eximère  de  dolio. 
Col.  promère   (de   dolio).    Col. 

—  un  rés'-'rvoir,  lacam  emit- 
tëre.  Sen.  P.  ext.  L'eau  a  dé- 
bondé,   voy.   DÉBoriDER.   Il    Fig. 

—  (son  cœur),  se  —  et  (intran- 
sitvt.) —  (donner  issue  aux  sen- 
timents que  l'on  contenait),  ef- 
fundére,     tr.    Cic.    Virg.    Voy. 

ÉCHAPPER. 

débonnaire,  adj.  Dont  la  bonté 
va  jusqu'à  un  excès  de  tolé- 
rance. Placidus,  a.  um,  adj 
Cic.  Lenis,  e,  adj .  Cic.  Mitis,  e, 
a(Jj.  Cic.  P.  ext.  Humeur  — . 
ingeniam  lene  ou  ienissimain. 
Ter.    Cic.    Voy.    aussi    débon- 

NAIRETÉ. 

débonnairement,   adv.  D'une 

manière  débonnaire.  PlaHO*i, 
.-iilv.  Sali.  Lenitcr,  adv.  Plaat 
Liv. 


DKB 

débonnaireté.  s.  f.  Caractère 
débonnaire.  Lenitas  {animi). 
Cic.  Animas  lenis  ou  mitis. 
Cic.  .Mens  placida.  Cic.  Cle- 
mentia     mansaetaJoque.    Cic. 

débord,  s.  m.  Débordement 
d'un  liquide   (arch.).    Voy.  dé- 

nOliDEMKNT. 

débordement,  s.  m.  Action  de 
déborder  (pr.  et  Hg.V  ||  Propr. 
En  pail.  d  un  cours  d'eau,  d'un 
lac,  etc.  Abundantia,  se,  t. 
Plin.  /.  (ex.  :  ab.  .\ili.  Plin.i.''  ; 
abnndatio,onis,  t.  Plin.  Fior. 
(ex.  :  ab.  verni  (luminis.  Flor. 
[IV,  a,  57])  ;exuDdatJO,  onis, 
f.  Sen.  (ex.  :  exand.  aquarum 
calcntiam.  Sen.  [bon.  IV,  5,3], 
(laminam.  Plin.  [XL\,  37] I  ; 
inundatio,  onis,  f.  Liv.  Saet. 
(ex.  ;  mundationes  coercêre. 
Saet.  cam  inandatio  ex  lacu 
Albano  facta  esset.  Liv.  epit. 
avec  le  Gén.  subj.  inand.  ma- 
ris. Sen.  amnis.  Val. -Max. 
(laminam  inundationes.  Col. 
Tiberis  inundationes.  Suet.)  ; 
restagnatio,  onis,  f.  Plin. 
(ex.  :  rest.  Eaphratis.  Plin. 
[VI,  U6,).  Il  (Spéc.)  Evacua- 
tion d'une  humeur  surabon- 
dante. Un  —  de  bile,  redaii- 
dùtio  stomachi.  Plin.  T  Fig. 
(En  parlant   des  personnes.)  Le 

—  de  tant  de  milliers  da  Cim- 
bros,  tôt  Cimbroram  milia  sa- 
perfasa.  Sen.  ||  (En  pari,  de 
choses.)  Eruptio,  onis,  f.  Sen. 
(ex.  ;  vitioram  eruptio.  Sen. 
[clem.  I,  2,  2]).  Un  —  de  plain- 
tes, tvmpestas  qaerelarum.  Cic. 

—  de  paroles,  laxuria.  Cic.  (de 
Orat.  II,  23,  96).  e^usa  oratio. 
Sen.  —  de  joie,  superfandens 
se  Isetitia.  Liv.  pro(asa  hila- 
ritas.  Cic.  —  des  mauvaises 
mœurs,  intemperantia  libidi- 
nam.  Cic.  Ellipt.  Le  —  des 
mœurs,  libido  alqae  laxuria. 
Saet.  Absol.  Vivre  dans  le  — , 
luxarià  diffluére.  Cic.  fluëre 
voluptatibus.  Sen.  ||  (Par  ext. 
au  plur.)  Les  débordements, 
(lagitia,  orum,  n.  pi.  Cic.  libi- 
dines,  um,  f.  pi.  Cic. 

déborder,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Répandre  par-dessus  bord 
(au  pr.).  Superfandëre,  tr.  Col. 
Il  Se  déborder  et  (par  ext.) 
déborder,  v.  intr.  Abimdâre, 
intr.  Lacr.  Tiball.  Liv.  Plin. 
(ex.:  abundat  aqaa.  Liv.  (lu- 
men. Lucr.  ions.  Plin.)  ; 
exundàre,  intr.  Sen.  Plin. 
(ex.  :  fons  exundat.  Plin.); 
inundàre  (•  déborder  sur, 
inonder  •),  tr.  et  absol.  Cic. 
(ex.  :  hanc  [  terram]  inandat 
aqaa.  Cic.  Tiberis  campum 
inundavit.  Liv.  quà  (laviua 
inundaverat.Liv.y,  redun  ddre, 
abs.  Cic.  (ex.  ;  redundat  mare. 
Cic.  laças.  Cic.)  ;  restagnàre, 
intr.  Cœs.  Liv.  Oi/.  (ex.:  qaas 
Ipauludea]  restagnantes  (aciant 
lacus.  Liv.  restagnans  mare. 
Ov.  late  is  locas  restagnat  [-  les 
eaux   débordées   y   forment  un 
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ac  '].  Cses.y.superstagDàre, 
nir.  Tac.  (cl.  Ann.  1,79  [aTtal]); 
■ijL:!122lflljëre,    intr.    fie.  etc. 
,...\,  ;  hamor  circam(lult .   Ccls. 
n  pocalis    repletis    addito  ha- 
nore  minimo  circumpucre  qaod 
Mipersit.     Plin.)  ;     difûuère, 
nir.    Cic.    {e\.  :    (lumen  extra 
■ipas    difpait.    Cic.)  ;    super- 
Ouére,  intr.   Sen.   Cels.   l'Un. 
Tac.  (ex.  :   tam  in   seneo  vase 
eniter    coqauntar,    ne    saper- 
Xaant.    Cels.    [VI,    18,    21.    si 
Nilus]    immodicas   superflaxit 
.ardeqae  decessit.    Sen.     [ben. 
VI,  7,  3].  Apolloniœ   in  Ponto 
ons  ja.rla  mare  sestate  tantam 
mperflait.    Plin.     [XX.VI,     51]. 
mperfiaeniis  Nili   reccptacala. 
rac.    [Aim.    II,   61])  ;   super- 
'undi,  pass.    moy,    Liv.    Vell. 
?lin.j.{e-^.:circasriberisaperfa- 
wirriijatas.  Liv.  flaminacampis 
ioperfasa.   Plin.  j.)  ;  evagàri, 
lép.    intr.    Plin.     (ex.  :    Nilus 
n-agari    incipit.     Plin.     moles 
■vajanti    Nilo    inexpagnabilis. 
l'Un.    Nili  aqaae   evagatse  sta- 
inant.  Plin.).    Au    fig.   Abun- 
dâre,  intr.   Plaat.  (ex.  :  aban- 
lat  pcctas  lœtitiâ  meam.  Plaat. 
[Stich.  279J)  ;  exuDdàre,  intr. 
•ien.     (ex.   :   impradentium    at 
gaadia  sic  dolores  exundavcre. 
Sen.  eo  detracto,    qaod   exan- 
det.  Sen.);  inundâre,  tr.  Jus- 
tin,   (ex.  :    Cimbros    inandasse 
[•  avaient  débordé   sur  -  ]  Ita- 
liam.    Justin.)  ;     redundâre, 
intr,    Cic.   etc.    (ex.  :    nationes 
in  provincias  redandâre  pote- 
rant.  Cic.    oratores    nimis  re- 
dandantes.    Cic.    verba    effer- 
i-escentia  et  paulo  nimiam  re- 
dandantia.      Cic.      redundans 
multitado.     Tac.)  ;     circum- 
fluére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in- 
citata  et    volubilis,    nec  ea  re- 
dundans   tamen    nec    circam- 
(laens  oratio.   Cic.    insatiabilis 
avaritiœ  est  adhuc  [il  faudrait 
etiam]  implere  velle    qaod  cir- 
campait.  Cart.    [Vlll,    8,    12])  ; 
dxfàuère,  intr.  Cic.    etc.   (ox.  : 
quasi  extra  ripas  di('flaens.  Cic. 
^Brut.91,316].gaod  efficiatur  ap- 
tam  f'  périodique  "j  iHad  gaod 
{uerit    ante  di(flaens    ac  solu- 
tam.  Cic.  [Orat.  233]);super- 
ûuére,    intr.     Cic.    Tac.    (e.^;.  : 
supra  modiim  exsultans  et  sa- 
pe'rflaens.    Tac.    [dial.    18]).  — 
(comme  un  flot),  effervescère, 
intr.  Cic.  (ex.  :  Pontus  armatus, 
■sffervescens    in    Asiam     atque 
■erampens.  Cic.    [prov.  cous. 6]). 
Déborder      de...,     luxuriàre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Capua  luxu- 
rians  felicitate.  Cic.)  ;  redun- 
dâre, intr.    Cic.   (ex.  :    splen- 
didissimorum   honiinum    mul- 
titadine  redandâre.    Cic);  su- 
perûuére,    intr.    Cic.  (ex.  :  at 
nim,is  redundantes    nos   et  sa- 
perflaentes  jiivenili  quadam  di- 
cendi    impunitate    et    licentià 
reprimeret  et  quasi  extra  ripas 
di^puentes  coerceret.  Cic.  [Brut. 
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91,  3161  .  Se  déborder  en...,  in 
(aliqaid}  erunipêre.  Cic.  Un 
homme  débordé  en  mauvaises 
mœurs  et  (abs.)  uu  homme  dé- 
bordé, dissoUitas  Uonio.  Cic. 
Laisser  déborder  sa  colère,  iram 
erampêre.  Liv.  (cf.  erumpére 
stomachum  in  aliquem.  Cic.  in 
eas  nai'es  indiligentice  suas  ac 
doloris  i{acundiam  erapit. 
Cœs.  [B.  C.  III,  8,  7]).  evo- 
mère  iram  onmem  in  aliquem,. 
Ter.  Laissant  —  leur  joie, 
lœtitiâ  ell'asi.  Liv.  1  V.  tr. 
Dépasser  lo  bord  d'une 
chose.  Supereminêre,  tr.  et 
intr.  Col.  Plin.  ||  (Spéc.)  La 
ligne  des  eniiomis  déljor.dait  la 
notre,  actes  hnstiumlatiornos- 
tram  excedebat.  Liv.  ||  (Fig.) 
Etre  débordé  par  l'ouvrage,  ne- 
gotiis  obrui.  Cic.  II  a  été  dé- 
bordé par  les  événements,  res 
ultra  qaam  sporabat  proces- 
sere. 

débotté.  Voy.  débotter. 

débotter,  v.  tr.  Déchausser 
(qqn)  en  lui  ôtant  ses  bottes. 
Voy.  DÉCHAUSSER.  Fig.  Surpren- 
dre qqn  au  débotté  (au  moment 
même  où  il  revient  d'une 
course,  d'un  voyage),  voy.  re- 
tour. 

débouché,  s.ra.  Issue  qui  donne 
passage  d'un  lieu  re3>erré  dans 
un  lieu  plus  ouvert.  E.vitas,  ùs, 
m.  Cses.  Voy.  issue,  sortie.  Le 
—  d'un  passage,  d'une  gorge, 
faaces,  ium,  1'.  pi.  Cœs.  Liv.  ^ 
Fig.  Un  —  pour  des  marchan- 
dises, lieu, occasion, facilité  pour 
les    écouler,    les    vendre.    Voy. 

MARCHÉ,    IJÉBIT. 

1.  débouchement,  s.  m.  Ac- 
tion de  retirer  d'une  chose  ce 
qui  la  bouche.  Apertio,  onis,  f. 
Varr.  Voy.  oÉnOLCHEn. 

2. débouchement,  s.  m.(Arch.). 
Débouché.  Voy.  co  mot. 

1.  déboucher,  v.  tr.  Dégager 
en  retirant  ce  qui  bouche.  Re- 
linére,  tr.  Ter.  (ox.  :  dolia 
omnia.  Ter.  [haut.  i60])  ;  re- 
turàre,  tr.  Arn.  (ex.  :  ret.  sur- 
dorum,    auriculas.  Arn.).    Voy. 

OUVRIR. 

3.  déboucher,  v.  intr.  Sortir 
d'un  lieu  resserré  pour  s'étendre 
dans  un  lieu  plus  ouvert. 
Bxire,  intr.  Cœs.  (voy.  sortir, 
[s']  ETENDRE);  prodîre,  intr. 
Cœs.  Plin.  (ex.  :  pr.  in  pla- 
nam.  Plin.)  ;  erumpére,  intr. 
Cœs.  Liv.  (voy.  sortir).  \\  (Par 
ext.)  Avoir  son  embouchure. 
£i^undi,  pass .  Liv.  Effandërese. 
Liv.  Influére,  iutr.  Cœs. 

déboucler,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  bouclé.  Fibalain  eximëre 
vesti.  A.  Rela.vâre  tunicarum, 
vincula.  Ov.  Son  vêtement  s'est 
débouclé,  solvit  pbala  vestem. 
Val.-Flacc.  Fig.  Famil.  —  un 
prisonnier(ie  mettre  en  liberté), 

voy.    ÉLARGIR,  LIBÉRER.    ||     —  deS 

cheveux.  Voy.   défriser. 
débourber,  v.    tr.   Débarrasser 
(qqch.)  de  la  bourbe.  Pargâre, 
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tr.  Plin.  Il  (P.  ext.)  Débourbor 
le  poisson  et  [v.  intr.)  faire  — 
le  poisson  (le  mettre  dans  l'eau 
claire),  in  piscinam  pisces 
transmittëre.  A.  1  Tirer  de  la 
bourbe.  E  cœno  extrahëre. 
Plaat.  Fig.  —  qqn  (\o  dégager 
d'un  mauvais  pas),  e  cœno  eli- 
cère.  Plaat.  ,  le  tirer  d'une  basse 
condition),  e  tenebris  in  lucem 
evocâre.  Cic.  —  le  consulat,  ô 
cseno  {plebejo)  consulatam 
extrahëre.  Liv.  (X,  Ui,  9).  Dé- 
bourbé,  e  cœno  emersas.  Cic. 
(i.i  Vat.  17). 
débourrer,  v.  tr.  Débarrasser 
de  la  bourre,  du  poil.  Floccos, 
pilos  detrahëre  [alicui  rei).  A. 
Il  Fig.  (En  pari,  des  personnes.) 
Se  —  (prendre  une  taille  moins 
épaisse),  gracilem  péri.  Ter. 
Voy.  amincir.  ||  Débourrer  qqn, 
se  — ,  c.-a-d.  donner  ou  prendre 
des  manières  moins  lourdes, 
voy.  DÉGROSSIR,  ||  —  UD  clieval, 
commencer  à   le    dresser.  Voy. 

DRESSER. 

débours,  s.  ra.  Argent  dé- 
boursé par  qqn.  (S'emploie  sur- 
tout au  pluriel.)  Voy.  dé- 
boursé. 

déboursé,  s.  m.  Ce  qui  a  été 
déboursé  par  qqn.  Pccunia  pro 
aliqao  expensa.  Cic.  Impensa 
pecaniœ.  Cic.  Rendre  à  qqn 
son  — -,  ses  déboursés,  pecaniam 
solvëre  ou  expendëre  alicui. 
Cic.  satisfacëre  alicui. Cic.  Voy. 

DETTE. 

déboursement,  s.  m.  Action 
de  débourser.  Nameratio ,  onis , 
f.  Cic.  Impensa,  se,  t.  Cic.  Voy. 

PAYEMENT. 

débourser,  v.  tr.  Payer,  four- 
nir de  son  argent.  Solvëre,  nu- 
meràre.pendëre  pecaniam,  (ali- 
cai) .  Cic.  Expendëre.  tr.  Cic. 
Hor.  (cf.  nummos.  Hor.  aari 
pondo  centam.  Cic).  Impendio 
sao  dure.  Dig.  Voy.    dépenser, 

PAYER. 

debout,  adv.  Sur  un  des  bouts, 
dans  le  sens  de  la  hauteur. 
Rectê,  adv.  Plin.  Voy.  verti- 
calement. Mettre  (qqch.)  de- 
bout, erigëre,  tr.  Cic.  etc.  Voy. 
DRESSER.  Qui  est  — ,  ercctus,a, 
uni,  adj.  Cœs.  Cic.  Chêne  — , 
stans  querrus.  Ov.  Etre  — , 
stare,  intr.  Cic.  Rester — ,  sto- 
re, intr.  Cic.  etc.  (cf.  nec  do- 
m.as  alla  nec  urbs  stare  pote- 
rit.  Cic.  stantibus  IlierosoUj- 
mis.  Cic.  muros  stare.  Liv. 
sfantia  mœnia  [opp.  à  rainœ 
mûri].  Lii^.  œdes  sacrœ  stantes 
[opp.  à  œdiam  sacrarum  rui- 
nœ].  Sen.].  1  Sur  ses  pieds  (en 
pari,  de  l'homme  et  des  ani- 
maux). En  parlant  de  l'homme. 
Etre  — ,  stare,  intr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  sedSre.  jacérc,  cadère, 
ex.  :  stant  ambo,  non  sedent. 
Plaut.  cum  virgo  starct  et  Cœ- 
ciU-a  in  sella  sederet.  Cic.  stans 
ac  rectas  homo  [opp.  à  hami- 
lis  et  ad  terram  more  quadra- 
pedam   abiectus\  Liv.    stanteS' 
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pljadcbant.  Cic).  Ss  tenir  —, 
assistére,  intr.  Haut.  Cic. 
Sat:.  lex.  :  ad  forfs.  Cic.  profi- 
ter j(;ui/am.  ^■a/^J.  Sa  mettre 
debout,  sargcre,  intr.  Plant. 
Cic.  etc.  Voy.  [se]  lkver.  ù^- 
boni'.  Sarge.  Cic.  Sarge  âge. 
Virg.  Dormir  —,  vix  somnum 
tenire.  Cic.  somno  oppressam 
esse.  Cas.  Ce  sont  des  contes  à 
dormir  debout,  (abulx  !  som- 
nia  '.  Ter.  \\  lEn  pari,  des  ani- 
maux. Etre — ,  c.-d-d.  être  sur 
SCS  patte<,  stare,  intr.  Cic.  et 
(par  e.rf.l,  se  dresser  sur  ses 
pattes  de  derrière,  arrecmm  se 
toHére.\"irg.^  Par  le  bout.  ||  (T. 
de  marine;.  Vent  —,  advenus 
venris.  Oses.  Nep. 

débouter,  v.  tr.  ^  Arch.)  Pousser 
delior--,  chasser.  Voy.  pousser, 
CBA^PER.  1  Fig.  (Droit.)  Pro- 
noncer un  jugement  par  lequel 
on  renvoie  comme  non  fondé 
en  sa  demande. Formii(am,  ac- 
tionem,  non  dare.  Jet.  Etre 
débouté,  (ormalà  cadëre.  Sen. 
ou  e.rcidère.  Suet.  Fig.  Etre 
débouté  de  ses  prétentions,  re- 
paham  [erre.  Cic.  rem  non 
impetrâre.  Cic. 

déboutonner,  v.  tr.  Défaire 
(Ci-  qui  est  boutonné).  liela- 
xàre  vincala  {tunicaram).  Ov. 
Solvire  (tanicas.  Tihall.  no- 
dam.  TibalL).  Hesolvêre  [cinc- 
tas  vestes).  Ov.  Voy.  ouvrir. 
Il  Fis.  Manger,  rire  à  ventre 
débou'tonné  "tout  son  soûl,  à 
son  ais3).  Voy.  eoil,ai3e,  rirk. 
Il  Se  déboutonner  (s'ouvrir  sur 
qqcb.,  dire  ce  qu'on  tenait  ren- 
ferme; .  Totam  se  alicai  pate- 
facëre.  Cic.  Omnes  animi  sen- 
sas  e.xpromëre.  Cic. 

débrailler,  v.  tr.  Mettre  à  dé- 
couvert la  poitrine  en  laissant 
le  vètemant  ouvert,  en  désor- 
dre. Detegére  (corpus).  Tac. 
Aperlre  [corporis  qaasdam 
partes).  A.  Se  —,  tanicam  di- 
dacëre  ou  diloricare.  Cic.  Dà- 
hrai\\é,discinctas,a,um,  p.  adj. 
Ilor.Pers.seminudas,  a,om,adj. 
Liv.  Uier.  horridas,  a,  am,  adj. 
Ter.  Cic.  ||  (P.  oxt.)  Une 
mine  débraillée,  iwJecoras  vul- 
tas.  Cart.  Une  tenue  débrail- 
lée, neglegentior  amictas.  Cic. 
sqaalor,  oris,  m.  Cic.  Fig. 
Sans  aucune  retenue,  Idrsu- 
tus,  a,  um,  adj.  Ov.  indecoras, 
a,  am.  adj.  Cic.  incaltas,  a, 
am,  adj.  Cic.  horridus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Manière!  débraillées, 
rasticitas,  atis,  C.  Plin.  j. 
Conversation  débraillée,  lior- 
ridiora  verba.  Cic.  Voy.  obos- 

SIEB.    RUDE. 

''ébrider,  v.  tr.  Débarrasser  de 
la  bri'Je.  Frenos  equo  detra- 
hére.  Uv.  <hevaux  débridés, 
effrenati  eqai.  Liv.  P.  ext.  Sans 
—  (sans  mettre  pied  à  terre), 
d'une  seule  traite,  voy.  traite. 
Au  part.  pas.sé  r-mployé  adjec- 
tivt.  Au  débridé  (à  l'arrivée), 
voy.  arrivée.  Il   Fig.  A  qui  on 
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a    làclié   la  bride.    I^ifrenalus, 
a.  am,  adj.  Cic.  Kamil.  —  son 
bréviaire,    le    dire  i.    la  liàu-, 
voy.    HATE.    Absol.    Travailler 
sans   —  (sans  s'interrompre  un 
moment),   vov.    interrompre.  ^ 
(P.      anal.)    Dégager   un    objet 
que    serre    une   bride,  un  lien, 
etc.    Voy.  délier,  détacher.   || 
(Spéc.    t'.  de  chirurgio.l    Inciser 
les     bords    trop     serrés    d'une 
plaie,    .iperîre    {valnus  latias, 
pustuLis  aca).  Cels. 
débris,    s.    m.  .Action  do  briser 
larch.i.  Voy.    les  verbes  cités  à 
l'art. BRisEii.  1  Reste  d'un  objet 
brisé.    Fragznentum,    i,    a. 
Cic.   otc.    ,surt.    au    pliir.,   ex.: 
fragmenta  sseptoram.  Cic.  sab- 
sellii.  Liv.  epit.  tegularum.Liv. 
naviam.    Sali.    fr.    ramorum. 
Liv.)  ;  reliquise,  arum,  f.  pi. 
Cic.    etc.    (ex.:    rel.    copiaram. 
i\'ep.  conjurationis.  Cic.  navi- 
gii.  Sen.  reliquias  tantse  cladis 
velat   ex    naafragio    colligêre. 
Liv.    fig.    in  his  pristinx  for- 
tanse  reliquiis  miseris  et  afpic- 
tis.    Cic.  [SuU.    1,  l].    reliquia; 
pristinx  dignilalis.  Cic.  dissi- 
pâre  rcliqaias  rei  publicœ.Cic); 
ruinée,  arum  (-  débris  prove- 
nant do  l'écroulement  »),  f.  pi- 
Liv.     Vell.     Sen     (ox.:    rainse 
temploram.    Liv.  ruinœ  œdiiwi 
sacraram.    Sen.     rainse    mari. 
Liv.). 
débrocher,  v.  tr.  Retirer  de  la 
brochti    (une   volaille,  un  gigot, 
etc.).  Verabus  detrahëre.  Ov. 
débrouillement,  s.  m.  Action 
de  débrouiller.  Kxplicatio,  onis, 
f.  Cic.  Explanatio,  onis,  f.  Cic. 
Enodatio,  onis,  f.  Cic. 
débrouiller,  v.  tr.  Démêler  ce 
qui    est  embrouillé.    Expedlre, 
tr.    Cic.   (cf.  nodam.  Cic).  Ex- 
plicàre  (/usos).  Mari.  Fig.  Ex- 
pedlre,  tr.   Cic.  (cf.  res,  nego- 
tia.Cic.  consilia.  Tac.}.  Expli- 
càre  [negotia).  Cic.  P.  anal.  Se 
— ,   se  expedlre.   Ter.   Cic.    — 
(des    choses    confuses),    expia- 
nàre   rem  obscaram.  Cic.  sol- 
vëre    {captiosa}.  Cic.  extricâre 
{tricas   Atellanas).    Varr.  ena- 
cleâre,  tr.  Cic.  —  la  confusion 
de...,  rem  involatam  ou  impe- 
ditam   explicâre.    Cic.    —    une 
idée  confuse,  animi  sai  compli- 
catam  notionem  evolvëre.  Cic. 
Idées  imparfaitement  débrouil- 
lées,  adambratx  intelligentife. 
Cic.  Se  laisser  difficilement  — , 
ditÇiciles  habere  explicatus.  Cic. 
(N.D.III,93).Se— du  dédale  des 
lois,  enodàre  laqaeos  jaris  GdL 
Son    intelligence  se  débrouille, 
et  (même  sens)  il  se  débrouille 
de  jour  en  jour,  ingenium  mu- 
gis     in    dies    elacet.    Cic.     ^ 
Rendre  clair  (ce  quiest  brouillé. 
Voy.  hfr.Aincm. 
débrouilleur,    euse,  s.  m.  et 
f.    (Famil.)   Celui,  celle  qui  de- 
brouille.   Qui   (qaœ)  expvdil  ou 
explicat  ou  explanat  {aliquid}. 
,1.  Explicaior,  orit,  m.  Cic. 
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débrutir,      v.     tr.      (I 
Coinmeucor  à  polir  (uiii    _   i 
un  marbre  brut).  Voy.  polir. 

débucher,  v.  intr.  et  tr. 
(Chasse. 1  V.intr.  Sortir  du  bo 
du  taillis  (eu  pari,  do  la  gros 
bête).  Latibulis  excitari.  l'hse 
T  V.  tr.  Faire  sortir  du  bo 
Excitare  feram  (e  cabili,  lat 
balisK  riin-d. 

débusquement,  s.  m.  Actii 
de  débusquer  l'ennemi.  //os( 
dejecti.  Cœs. 

débusquer,  v.  tr.  Forcer  (l'ei 
nemi)  do  quitter  un  bois  oiîi 
s'est  retranché,  et  (p.  ext.), 
déloger  do  sa  position.  Expi 
lëre,  propcllcre,  propulsât 
protarbare  liostes.  Cic.  Ca. 
Detarbâre  hostes  (ex  ou  ■ 
vallo).  Sali.  fr.  Cces.  Loco  si 
demovêre  liostcm.  Liv.  D 
trudëre  [liostem).  Liv.  Débu 
quor  (l'ennemi)  d'une  positio 
d'un  défilé,  dejicëre prœsidiat 
Cxs.  Curt.  dejicëre  prsesidia 
e.v  saltu.  Cses.  Voy.  déloger. 

début,  s.  m.  Coup  où  l'on  vi 
à  placer  sa  boule  le  plus  pi 
du  but  pour  savoir  qui  joue 
le  premier  ;  par  anal,  premi 
essai  do  qcjn.  Principium, } 
n.  Ter.  C'ic.  etc.  (ox.:  qaod  d 
dit  principiam  adveniens  !  Te 
principiam  magistrataam  y 
rendorum.  Cic.inagno  princip 
bellam  orsas  est.  Liv.  in  prit 
cipio  ['  à  ses  débuts  >].  Cic 
initium,  îi,  ii.  Cic.  etc.  (e' 
bonis  inlfiis  tribanatam  orsu 
Cic).  Faire  ses  —,  radimci 
tum  ponëre  ou  deponëre.  Sut 
Justin,  tirociniam  ponëre  i 
deponëre.  Justin.  Il  n'en  c 
pas  à  son  —,  in  liac 
non  tiro  est.  Cic.  1  (P 
ext.)  Commencement  de  qqc 
Initiuin,îi,  n.  Cic.  des.  (e; 
init.  belli.  Cic.  Cœs.  oratit 
nis.  Cic.  Cxs.  si  non  ab  ultin 
initio  repetëre  volamas  [  »  r- 
monter  toutau  début  "J.Corni 
qaod  tibi  et  esse  antiquissimu 
et  ab  initio  (aisse  sentio.  Ci 
oui  consali  non  animas  c 
initio,  non  (ides  ad  extremu 
défait.  Cic.  initio  [-  au  d 
but  ■•].  Cic.  qaemadmodam  in 
tio  senaias  censait.  Cic); prii 
cipium,  îi,  n.  Cic  nie.  (ex.: 
principio  ["  dès  le  début  " 
C'ic.  principio  ejas  anni.  Li 
principio  belli.  Liv.  prlnclfi 
orationis.  Liv.)  ;  ingressi< 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  primam  ir, 
gressionem  ex  aliqua  re  rept 
tëre.  Cic.  [orat.  3,  1 1 1)  ;  il 
gressus,  ùs,  m.  Quint.  (o.\ 
ingr.  utriusqae  opcris.  Quint. 
introitus,  ùs,  m.  Cir.  l'iii 
(ex.:  intr.  (abalse  Clodian.- 
Cic.  dc[ensionis.  Cic.  huji. 
operis.  Plin.).  Etre  à  son  - 
inire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  in 
eunte  anno.  Suet.  ineun 
,1'tate  ['  au  débu  t  de  la  vin  ■•  |  .Ci 
ahineante  adolescentiâ.  C'ic.) 
débutant,   ante,   s.   m.   et 
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•Celui,  call'j  qui  tlélnito  dans  une 
carrière.  M  re  a/ù/uu  lirn.Cic. 
Tiro  ac  radis.Cic.[c(.  radis  in  re 
pablica.  Cic).  '/ïrunouius,  i, 
rn.  Son.  Col.  Plin.  j.  \\  (Spéc.) 
Csliii,  coUo  qui  débute  au 
tliL'âtro.  Voy.  DÉBUTEn. 
débuter,  v.  intr.  Faire  son  pre- 
mier essai.  Initium  facëre.  Cic. 
Radimantam  deponëre.  Sen. 
—  dans  la  carrière  dos  armes, 
initium  nrmoram  facëre.  Cic. 
Débuter  dans  la  carrière  ora- 
toire, au  barreau,  causas  agëre 
coepiss'', ,  foram  attingëre  . 
Cic.  in  [oriim  prodire.  Cic.  — 
au  théâtre  (en  pari,  d'un  ac- 
teur), prodire  m  cotharnis. 
Phsed.  —,  c.-à-d.  paraître 
pour  la  première  fois  sur  la 
scfne,  in  sc^nam  prodire. 
Nep.  prodaci  in  scxnam  tiroci- 
nio.  Saet.  Faire  débuter  (un  ac- 
teur), prodacëre  aliquem  in 
scsenam  iirocinio.  Suet.  Le 
jour  où  il  débuta  dans  la  ma- 
gistrature, die  initi  magistra- 
îas.  Sen.  —  dans  la  vie  (y 
l'aire  son  entrée),  m  vitam  in- 
gredi.  Sen.  1  (Fig.).  Commen- 
cer. Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.)  Com- 
mencer" à  parler. Initiam{on  ex- 
ordium,  principium,  primordia) 
dicendi  (acëre ,capëre.  Cic.Ordi- 
ri  dép.  tr.  Ov.  E.rordiri  nar- 
rare.  Ter.  dicëre.  Cic.  et  simpl. 
exordiri,  abs.  Cic.  Quint,  absol. 
Cic.  Voy.  EXORDE.  — par..., voy. 

COMMENCER. 

.deçà,  adv.  et  prép.  |{  Adv.  De 
ce  côté-ci.  Ab  hac  parte.  Cic. 
Jiinc,  adv.  (oppos.  à  illinc).  Cic. 
— ,  delà  (de  côté  et  d'autre), 
Idnc...  illinc.  Liv.  hinc  atqae 
hinc.  Virg.  Etre  assis  jambe — , 
jambe  delà,  voy.  califourchon. 
En  — ,  citra,  "adv.  I.iv.  Plin. 
(cf.  tela  cadebant  citra.  Tac). 
Qui  est  en  — ,  citerior,  us,  adj. 
Varr.  (cf.  Hispania  citerior. 
Varr.).  Ce  qui  est  en  — ,  cite- 
riora,  nm,  n.  pi.  Cic.  citama. 
oram,  n.  pi.  Cic.  Qui  est  d'un 
pied  et  demi  en  — ,  infra  senù- 
pedem.  Col.  \\  Suivi  de  la  pré- 
position •  dO'.  Au  —  de  (arch.) 
et  en  —  de.  Cis,  prép.  (avec 
l'Ace.)  (oppos.  à  ultra).  Liv. 
(cf.  cis  Padam  ultraque.  Liv.). 
Citra,  prép.  (avec  l'Accl.  Cic. 
Plin.  (cf.  citra  mare.  Hor.).  In- 
tra,  prép.  (avec  l'Ace).  Cic. 
(cf.  intru  montem  Tauram. 
Cic).  Qui     demeure   en   —   du 

'  Rhin,  Cisrhenanus,  a,  um, 
adj.  Cccs.  cis  Rhenum  sitas. 
Cses.  gai  est  (ou  incolit)  cis 
Rkenum.  Cses.  Situé  ou  qui  de- 
meure en  —  des  Alpes,  Cisal- 
pinas,  a,  um,  adj.  Liv.  Qui  se 
trouve  OU  qui  demeure  en  — 
—  ds»  montagnes,  cismontanus, 
a,  um,  adj.  Plin.  Fig.  Mesure 
en  —  de  laquelle  il  faut  s'arrê- 
ter, modum  quem  ultra  pro- 
gredi  non  oportet.  Cic.  1  Prép. 
De  ce  côté-ci  de,  Cis,  prép. 
-<a».   l'Ace).  Liv.     Citra,    prép. 
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(avec    l'.\cc.).     Cic.     Voy.    cis. 

décacheter,  v.  tr.  Ouvrir  en 
rompant  le  cachet.  Resignâre 
(litteras).  Cic.  Solvëre  {epistu- 
lam.  Cic  Nep.  vincuhim  epis- 
talx.  Cart.).  Linam  incldërt. 
Cic.  Epistulam  aperïre  (ad  Att. 
I,  13,  2).  Lettre  non  décachetée, 
liltcrx  integris  signis.  Cic 

décade  (lat.  post.  decas.  Tert,), 
s.    f.    Série    de    dix,   Voy.   di- 

ZUNE. 

décadence,  s.  f.  Achemine- 
ment vers  la  ruine.  Rcram  in- 
clinatio.  Cic.  Etre  en  — ,  COD- 
cidère,  intr.  Cic.  Nep.  (voy. 
tomber)  ;  IcLbi,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ferre  praesidium,  la- 
benti  et  inclinatse  pœne  rei  pu- 
hlicx.  Cic.  labente  deinde  paa- 
latim  disciplina,  Liv.  mores 
in  dies  magis  labuntar,  Liv.); 
coUabi,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
voy.  tomber,  [s']  écrouler);  se- 
nëscère,  intr.  Cic.  etc.  (e.>:.: 
prope  senescente  Grssciâ.  Cic. 
Atheniensiam  maie  gestis  in 
Sicilia  rébus  opes  senescëre. 
Nep.).  Dans  l'art  (de  la 
guerre)  il  aurait  égalé  les  rois 
ses  prédécesseurs,  si  la  déca- 
dence qui  s'était  produite  ail- 
leurs n'avait  fait  ombre  même 
à  cette  gloire,  ea  arte  œqaasset 
snpeinores  reges  ni  degenera- 
tum  in  aliis  kuic  quoque  decori 
offecisset.  Liv.  (1,  53,  1). 

décadent,  ente,  adj.  Qui  ap- 
partient à  la  décadence.  Cor- 
raptus  et  patidas.  A.  L'école 
—  et  (substantivt.),  les  déca- 
dents, senescentis  ou  corruptse 
^etatis  scriptores.  A. 

décagone,  s.  m.  (Géora.).  Po- 
lygone qui  a  dix  angles  et  dix 
cotés.  Decagonus ,  i,  m.  Boët. 

décalogue,  s.m.  La  réunion  des 
dix  commandements  de  Dieu 
donnés  à  Moïse  sur  le  Sina'i. 
Decalogus,  i,  m.  Tert. 

décampement,  s.  m.  Action 
de  lever  le  camp.  Profectio, 
onis,  f.   Cic,  Discessus,  us,  m. 

Cic.  Voy.  DÉCAMPER. 

décamper,  v.  tr.  Lever  le 
camp.  Castra  m.ovêre.  Cic.  Liv. 
Signa  movere,  ferre,  proferre 
ou  convellëre.  Cœs.  Taberna- 
cula  detendëre.Cses.  Liv. Castra 
commovêre  (exloco).  Cic,  (Don- 
ner) le  signal  pour — .signum.  ut 
milites  vasa  colligant.  Cses.  Se 
préparer,  être  prêt  à  — ,  vasa 
ou  sarcinas  colligëre,  Cœs. 
Donner  l'ordre  de — ,signa  ferri 
ou  (vasa)  conclamari  jabere, 
vasa  conclamare.  Cses,  L'ordre 
de  décamper  fut  donné  dans  le 
camp,  conclamatum  est  in  cas- 
tris.  Cses,  1  (Fig.Famil.)  Quitter 
la  place.  Vasa  colligëre,  Sen, 
Décampe,  vade  foras.  Mart. 
Move  te.  Ter.  Faire  — ,  foras 
eiicëre  (ou  excladëre,  extru- 
aëre).  Ter. 

décanat,  s.  m.  Dignité,  fonc- 
tion de  doyen  dans  l'Eglise,  les 
Université».  Decani  munus.  A, 
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décantation,  s.  f.  (Technol.) 
Opération  par  laquelle  on  dé- 
cante.   Voy.  TRANSVASEMENT. 

décanter,  v.  tr.  (Teclinol.) 
Transvaser  (un  liquide)  de  ma- 
nière à  laisser  dans  le  premiiT 
vase  le  dépôt.  Deliquâre  ou  de- 
licâre,  tr.    Varr.  Col. 

décapitation,  s.  f.  Action  de  dé- 
capiter qqn.  Ampatatio  capitis. 
Ulp.  dig.  Decollatio,  onis,  t. 
Paul.  (sent.  5,   17,  3). 

décapiter,  v.  tr.  Couper  la 
tête  (à  qqn).  Caput  alicujus 
prsecidëre  ou  abscidëre.  Cic  de- 
mère.  Q.  Cic.  Securi  aliquem 
ferire  ou  percatëre.  Cic.  Caput 
gladio  demëre.  Curt.  Collam 
alicai  secâre.  Cic  ou  prseci- 
dëre.  Sen.  Etre  battu  de  verges 
et  décapité,  tergo  ac  capite 
punîri.  Liv.  ||  (Car  anal.)  — 
un  arbre  (en  lui  enlevant  la 
partie  supérieure).  Detruncôre 
superiorem  partem  arboris. 
Col.  arbores.  Liv.  \\  Fig.  Pri- 
ver de  ce  qu'il  y  a  de  capital, 
Defrancôre,  tr. F/or.  (cf.  Dalma- 
tasquasidetrancare.Flor.).\oy. 

AMPUTER,    MUTILER. 

décastyle  (lat.  decastylos.Vitr.) 
(Architect.)  Rangée  de  dix  co- 
lon nes(arch.).Decas^j/iosordo./1. 

décasyllabe  ,  adj  .  Qui  a 
dix  syllabes.  Decasyllabas,  a, 
um,  adj.  Mar.  Vict.  Substan- 
tivt. Un  —  (un  vers  décasyl- 
labe), versas  decasyllabus.tlar. 
Victor. 

décasyllabique,  adj.  Qui  a 
dix  syllabes.  Voy.  décasyl- 
labe . 

décatir,  v.  tr.  Débarrasser  (le 
drap)  du  cati.  Polîre,  tr.  Plin. 
Il  (Fig.  triv.)  Faire  perdre 
l'éclat,  la  force.  Voy.  ternir, 
vieillir. 

décaver,  v.  tr.  (T.  de  jeu.)  Dé- 
pouiller (un  joueur)  de  tout 
l'argent  qu'il  a  devant  lui.  Co/- 
iusorem  om7iinoeiurfi?re..-l.Etr9 
décavé,  voy.  perdre.  ||  (Fig. 
Famil.).  Un  homme  décavé  et 
(substantivt.)  un  décavé  (un 
nomme  ruiné),   voy.  ruiner. 

décéder,  v.  intr.  Mourir  (s'em- 
ploie dans  le  style  judiciaire, 
officiel  ou  par  euphémisme). 
Decedëre  e.x  vitâ.  Cic  a  vîtà. 
Dig.  ou  simpl.  decedëre.  C^s. 
Nep,  Dig.  Discedére  e.v  vitâ. 
Cic.  a  vitâ.  Cic.  Concedëre  na- 
turse.  Sali.  (Jug.  li,  15).  Cedëre 
fafo.  Liv.  (\\\'l,  13,  17).  Vitâ 
defangi.  Curt.  Sen. 

décèlement,  s.  m.  Action  de 
déceler.  Patefactio,  onis,  f.  Cic. 
Proditio,  onis,  f.  Plin. 
déceler,  v.  tr.  Faire  connaître 
(qqn  qui  se  cache  de  qqch.). 
Detegére,  tr.  Car^.  S»  — ,  voy. 
[se]  dénoncer.  Il  (Par  ext.) 
Faire  connaître  ce  que  qqn 
cache.  Detegére,  tr.  Liv,  etc. 
(ex.:  d.fraudem,  insidias.  Liv. 
alicai  intimas  affectas  suos. 
Sen.  mores  se  inter  ladendum 
simplicius  detegunt.  Quint,  ejc 
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qaibus  [epistolis]  muraa  mali- 
gnitas  det'-'jitw.  Tac.K  Voy. 
DÉVOILER.  Il  ^En  pari,  d'un  in- 
dice.) Faire  connaître  celui  qui 
cacha  qqcli.  ou  la  chose  qu'il 
cache.  Coarguére,  tr.  Cic. 
{ex.:  sin  aatem  faga  laboris 
ae$idiam,  repudiatio  sappli- 
cam  saperbiam...  coarguit. 
Cic.''.  Voy.  [mettre  en]  évi- 
dence. 
décembre,  s.  m.  Mois  qui  est 
aujourd'hui  le  douzième  et 
dernier  de  l'année.  .Vensis 
dec^mber.  Cic.  Ov.  Sen.  ou  ab- 
solt.  December,  bris,  m.  Oi-. 
De — ,  december,  bris,  bre,  adj. 
Cic.  Il  (Poétiq.^  L'hiver.  Voy. 
ce  mot. 
décemment,  adv.  D'une  ma- 
nière décente.  Decorë,  adv. 
Cic.  SoJ.'.  Decenter,  adv.  Cic. 
ff'"-  vaint.  Honestê,  adv.  Cic. 
Suet.  Liberaliter,  adv.  Cic.  Ut 
deret.  Cic. 
décemvir,  m.  s.  (Antiq.  rom.) 
Membre  d'une  commi.^sion  de 
di.t  personnes.  Décemvir,  iri, 
m.  cic.  Liv.  \\  Spécial.)  Mem- 
bre de  la  commission  chargée 
de  rédiser  la  loi  des  Douze 
Tables.  Uecemiir  Uegibas  scri- 
bendis).  Liv.  ||  Magistrat  se- 
condant le  préteur  urbain.  Dé- 
cemvir (litibas  judicandisi. 
Cic. 
décemvlral,  aie,  adj.  (Antiq. 
rom.)  Relatif  aux  décemvirs. 
Decemviralis ,  e,  adj.  Cic.  Liv. 
décemvirat,  s.  m.  (.4nt.  rom.) 
Dijuité,  fonction  de  décemvir. 
Decemviratas,  ûs,  m.  Cic.  Liv. 
décence  (lat.  decentia,  -  con- 
venance .1,  s.  f.  Respect  exté- 
rieur des  bonnes  mœurs.  Voy. 
BiEsçÉANCE.  ^  Respcct  des  con- 
venances. Modestia  ,  as  ,  f . 
Cic.  etc.  (voy.  chasteté,  pu- 
deur) ;  verecundia,  se,  f. 
Cic.  (voy.  pcdeur).  Avec  — ,  ve- 
recandê,  adv.  Cic.  verecundê 
ac  modeste.  Liv. 
décennal,  aie  (lat.  post.  de- 
cennalis.  Amm.),  adj.  Relatif  à 
une  période  de  dix  ans.  Decem 
annoram.  Cic.  Decennis,  e. 
adj.  Hor.  Qaint.  EUipt.  S.  f. 
pi.  Les  décennales  (fêtes  insti- 
tuées sous  les  empereurs  ro- 
mains pour  célébrer  la  dixième 
année  de  leur  avc-neraent),  de- 
cennia,  tum,  n.  pi.  Treb.-Poll. 
decennalia.  iam,  n.  pi.  Inscr. 
décent,  ente,  adj.  Conforme  à 
la  décence,  lionestas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Décoras,  a,  am,  adj. 
Cic.  Decens,  p.  adj.  Hor.  Qaint. 
Verecandas,  a,  um,  adj.  .Sen. 
Modestas,  a, om.adj.  .Sert.  Ma- 
nières décentes,  modestia.  x,  f. 
Qaint.  decor,oris,  m.Qaint.  .M  ise 
peu — ,neglegentior  amictas  .Cic. 
Etre  — pour  qqn  de...,  décorum, 
honestam  esse  alicai  'avec 
llnf.).  Cic.  decêre  aliqaem 
(avec    l'Infin.).  Cic.  Voy.  co.nve- 

NACLE,   SÉAMT, 

décentralisation,  s.  f.  Action 
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de    (léoeiitriliser.    Voy.    Auro- 

.NOUIE. 

décentraliser,  v.  tr.  Rendre 
les  autorités  locales  plus  indé- 
pendantes de  l'autorité  cen- 
trale. Voy.  AUTONOME. 

déceptif.  ive  ilat.  post.  de- 
reptivas.  Firm.  Prise,  adj. 
Propre  à  décevoir  (arch.).  Voy. 

JKOMPEUR. 

déception  (lat.  post.  deceptio. 
.-la;;.  Cod./ust.),  s.  1.  Action  de  dé- 
cevoir (arch.).  Fallacia,  se,  f. 
Cic.  Captio,  onis,  f,   Cic.   Voy. 

ILLDSIOS,   TROMPERIE,    SÉDUCTION, 

1  Action  d'être  déçu.  Destitatio, 
nnis,  f.  Cic.  (Quinct.  20  ; 
Cluent.  71).  Error.  oris,  m. 
Cic.  Frastratio,  onis,  f.  Plane, 
ap.  Cic.  Liv.  (XXXVIII,  25,  7  . 
Faire  éprouver  une  — ,  spen^ 
aticajas  fallêre  ou  desiUuère. 
Cic.  aliqaem  deripëre.  Cic. 
Avoir  une  — ,  a  spe  destitai. 
Liv.  in  fraiidem  incïdére  ou 
delabi.  Cic.  Voy.  décevoir. 

décerner  (lat.  decernëre,  •  dé- 
créter "),  V.  tr.  Décréter  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  ||  Décider  (une 
mesure  relative  à  qqn).  Cons- 
titaëre  Ipœnnm  ou  pœnas  . 
Plin.  T  Attribuer  à  qqn  (une 
récompense,  des  honneurs).  — 
le  prix  à  qqn,  palmam  déferre 
ou  dare  alicai.  Cic.  (de  Orat. 
Il,  56,  227;  III,  3.5,  1/.3J.  —  la 
royauté,  rcgnum,  alicai  déferre. 
Liv.  Voy.  ATTftiBtjER,  accorder. 

décès,  s.  m.  Mort  d'une  per- 
sonne (s'emploie  dans  le  style 
judiciaire,  officiel,  ou  par  euphé- 
misme). Decessas  ■imicoram). 
Cic.  (am.  10).  Excessas  e  vità 
(opp.  à  in  vita  mansio).  Cic. 
Excessas  vitse.  Cic.  et  (absolt.) 
excessas,  as,  m.  Cic.  Tac. 
Saet.  Discessas  e  vità.  Cic. 
Obitas,  as,  m.  Cic.  A  son  — , 
decedens.  Cic.  Après  son  — , 
caiTi  decessisset.  Cic.  En  cas  de 
— ,  si  qaid  hamanitus  accidat. 
Cic.  Acte  de  — ,  annales  fa~ 
nesti.  Liv, 

décevable,  adj.  (Ane.  franc.) 
Trompeur.  Voy.  ce  mot.  ^ 
(Arch.)  Qu'on  peut  décevoir. 
Qui  iqasc)  decipi  potest.  A. 

décevant,  ante,  adj.  Qui  dé- 
çoit. Fallax,  adj.  Cic.  Voy. 
TROMPEUR.  Espérance  décevante, 
spes  falsa.  Cic. 

décevoir,  v.  tr.  rromper  par 
l'apparence    séduisante.    Deci- 

përe,  tr.  Cic.  Fallëre,  tr.  Cic. 
Deladëre,  tr.  Ter.  Cic.  In  erro- 
rem  indacëre  ou  simpl.  indu- 
cére,  tr.  Cic.  (cf.  ind.  promis- 
sis.  Cic).  Frastrari,  dép.  tr. 
Liv.  (cf.  aliqaem  spe  aaxilii. 
Liv. falsa alque  inani  spe. Liv.). 
Voy.  ABUSER.  TROMPER,  [fairo] 
ILLUSION.  T  Tromper  on  ne  réa- 
lisant pas  l'espérance.  Fallêre, 
tr.  Cic.  Destitaére,  tr.  Cic. 
Frastrari,  dép.  tr.  Liv.  Je  suis 
déçu,  je  me  vois  déçu  dans 
mes  espérances,  spes  me  fnllU 
OU  frastrutar.  Cic.  a  >oe  dasti-  I 
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taor,  Cic.  spe  labor  ou  a  sp 
frastror.  Sali.  L'événement  . 
déi,-u  son  espoir,  res  ipsum  fe 
fellit.  Nep.  —  les  espérance 
de  qqn,  spem  alicujas  fallèr 
oadestiltiëre.  Cic.  exspectatio 
nem  aliciijus  decipëre,  Cic,  J' 
n'ai  point  été  déçu,  id  me  not 

f-lcllit.    Cic.    Voy.    TROMPER. 

déchaînement,  s.  m.  Libr. 
cours  donné  à  la  violence.  E( 
frenatio.  onis,  f.  Cic.  (cf.  ert'r 
animi  impotentis.  Cic.  [Phil 
5,  22]).  —  do  la  tempête,  tem 
pestas  violentissima.  Cic.  L> 
—  de  la  passion,  effrenata  ca 
piditas.  Cic.  —  do  folie,  faroi 
effrenatas .  Cic.  —  contre  qqn 
aticajas  insectatio.  Cic.  Liv.  || 
(Par  ext.  famil.)  C'est  un  —  di 
dire,  omnibas  libido  est  dicére, 
etc.  Cic.  Voy.  fureur. 

déchaîner,  v.  tr.  Délivrer  de 
la    chaîne.     Solvëre,      tr.     Cic 

Voy.   CHAINE,    LACHER.  ^    (Au   fig. 

Donner  libre  cours  à  la  vio- 
lence de  qqn,  de  qqch.  Inci. 
tare,  tr.  Cjc.  etc.  (voy.  exci- 
ter) ;  mittëre,  tr.  Cic.  etc 
(voy.  lâcher)  ;  iznmittëre,  tr 
Cic  Tac.  (ex.  ;  Saillium  accu- 
sandis  atrisqae  immittëre.Tac.) 
Se  —,  ssevire,  intr.  Lacr. 
Cœs.  Sali.  etc.  (ex.  :  mare  ven- 
tis.  Sali,  ventus.  Cxs.)  ;  bac 
cbari,  dép.  intr.  Cic.  (ex. 
eos . . .  farëre  et  bacchari 
arbitraretar.  Cic .  [Brut.  80, 
2761)  ;  effrenari,  pass.  (usité 
seul,  au  part,  passé  à  l'ép. 
class.,  ex.  :  effrenatas  faror. 
Cic.  eflrenatas  liomo.  Cic.  ef- 
frenata  capiditas.  Cic.  komi- 
nes  effrenatce  labidinis.  Sali, 
effreneta  insolentiâ  multitado 
[•  foule  quo  l'insolence  a  dé- 
chaînée •  ].Cic.)  ;  effundi,  pass. 
Liv.  (ex.:  ninibas  cffasas 
[•  orage  qui  s'est  déchaîné  >]. 
Liv.  ingenti  fragore  cœli  pro- 
cella  effasa.  Cart.  in  noctarno 
tam  late  effaso  incendio.  Liv.); 
erumpëre,  intr.  Cic.  Liv.  {ex..: 
erapit  deinde  seditio.  Liv.  ini- 
tia erumpentis  [  ■  prête  à  se  dé- 
chaîner -J  seditionis  per  cons- 
cios  oppressa.  Tac.  par  ext. 
sentire  potait  sermones  in 
saum potissimamnomen  eram- 
përe.  Cic).  Se  —  (en  paroles), 
insectari,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  : 
ins.  aliqaem.  Cic.  aliqaem  m,a- 
ledictis.  Cic.  vehementcr  ali~ 
qaem.  Cic.)  ;  invebi,  dép. 
intr.  (ex.  ;  inv.  in  aliqaem 
ou  in  aliqaid.  Cic.  vehemen- 
tcr, graviter,  acerbe,  contame- 
liosê  in  aliqaem  invehi.  Cic.)  . 
Se  —  avec  fureur  contre  tous 
lesmédecins.raiie  qaâdamper- 
oràre  in  omnes  medicos.  Plin. 
Tout  lé  monde  se  déchaîna 
contre  moi,  omnibus  sermoni- 
bas  vapalo.  Cic.  (cf.  ad  Att., 
II,  l/i,  1).  En  se  déchaînant, 
eirrenatê,  adv.  Cic.  (sen.  3!)  ; 
comparât.  effrenatias.  Cic, 
[Phil.  U,  26]).  Déchaîné,   ira. 
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nm,  p.  af'i-  Pe<r.  plin. 
:  irali  (lactas.  Petr. 
)  :  sœvus,  a,  um,  adj. 
s.  mare.    .Sali. 


DEC 


DEC 


507 


Cic.    etc.    (ex 
rendus.  Cic). 

déchanter,  v.  intr.  Chanter 
il'uno  auiro  manière  ;  chaiigor 
(l'avis  (arch.).  Voy.  changek, 
PALINODIE.  1  Rabattre  ilo  ses 
prétentions.  Se  ad  modesUam 
componcre.  Cic.  Je  dérhante, 
remitto  de  iis  qas  poslulavi. 
Cic.  Faire  —  qqn,  spt-m  alica- 
Jus  minaërc.  Cic.  aliqaem  ad 
niodestiam  componëre.  Cic. 
rt-tandère  saperbiam  alioujas. 
J'hœd. 

décharge,  s.  f.  Le  fait  d'être 
débarrassé  d'une  cliarge.  Voy. 
DÉCHAHOEMENT.  H  (Par  ext.)  Ex- 
plosion de  plusieurs  armes  à 
l'eu  dont  on  l'ait  partir  simul- 
tanément la  charge.  Teloram 
conjecUis.  Liv.  Faire  une  —, 
voy.  LANCER.  Leur  effroyable  — 
met  lesnotresen  furie, horribiïi 
teloram  r.onjecta  nostros  effe- 
rant.  A.  1  Le  fait  d'être  débar- 
rassé d'un  excès  de  charge.  Voy. 

SOULAGEMENT.      d'uU      impôt, 

immanitaa,atis,(.Cic.\\  (Spéc.) 
Le  fait  (pour  un  accusé)  d'être 
délivré  des  charges  qui  pèsent 
sur  lui.  Pargatio,  onis,  f.  Cic. 
Témoins  à  — ,  laadatores.  Cic. 
Témoignage  à  —,  laudatio, 
onis,  f.  Cic.  Pour  ma  —,  ne  res 
mihi  no.vx  sit.  Cic.  On  peut 
dire  à  la  —  de  Panétius..., 
Panxtias  in  hoc  deÇendendas 
est...  Cic.  Il  Déclaration  qu'une 
personne  est  quitte  d'une  detta. 
Acceptilatio,  onis,  f.  Jet.  Don- 
ner une  — ,  accepjam  (acéré. 
Jet.  acceptam  habêre.  Jet.  1  Le 
fait  d'être  débarrassé  du  trop 
plein.  Une  chambre  de  — ,  et 
^pa^  ext.)  une  —,  repositoriam, 
H,  n.  Aag.  ||  (En  pari,  des  li- 
quides )  Manatio,  onis,  f.  Fron- 
tin.  Il  '  (Par  ext.)  Ce  qui  sert  à 
recevoir  le  trop  plein.  Emissa- 
riam,  H,  n.  Cic.  Plin.  Saet.  || 
Une  —  de  ventre,  fiaxio,  onis, 
f.  Plin. 

déchargement,  s.  m.  Action 
de  décharger  (une  voiture,  un 
navire,  une  bête  de  somme, 
etc.).  Exoneratio,  onis,  (.  A. 
Le  —  d'une  voiture,  exonera- 
tum  plaastram,  des  bêtes  de 
som  m6,/umen.ù'3  depositaonera. 
décharger  (lat.  post.  discari- 
care.  Ven.-Fort.  [v.  sanct. 
Medard.,  7J),  v.  tr.  Débarrasser 
d'une  charge.  Onere  levSre  ou 
liberâre.  Cic.  Exonerâre,  tr. 
Csss.  Cic.  (cf.  plaastrum.  Liv. 
navem.  Plaut.).  Exinanlre,  tr. 
Cic.  etc.  (cf.  navem.  Cic.  vehi- 
calam  ontistiim.  Plin.).  —  les 
bêtes  de  somme,  jamentis 
onera  deponére.  Cœs.  onera  ex 
jamentis  dejicêre.Liv.  jamenta 
sarcinis  levure.  Cœs.  Par  ext. 
—  des  marchandises  (sur  la 
plage,  sur  le  quail,  exponëre 
merces    Cic.    —  à   qqn   sur   la 


tète  un  coup  de  bâton,  f «siem  I 
impingére  alicai  ou  alirujas 
cnpiti.  Cxi.  ap.  Cic.  —  un  coup 
de  hache,  securim  alicai  in- 
pigére.  Cic.  1  Débarrasser  d'un 
excès  de  charge.  —  un  navire 
(en  jetant  une  partie  de  la 
cargaison),  in  mari  jactaram 
facêre.  Jet.  Fig.  Je  vous  dé- 
chargerai de  ce  souci,  levabo 
te  hoc  onere.  Cic.  (cf.  levâre 
aliqaem  molestià.  Cic.  l.  ali- 
qaem magnà  carâ.  Cic).  Dé- 
chargés de  soucis  et  de  crainte, 
cura  et  meta  relevati.  Cic. 
Se  —  sur  qqn  du  poids  de 
l'empire,  onus  im.perii  in  ali- 
qaem roclinôre.  i^en.  Se  — 
d'une  faute  sur  qqn,  culpam 
in    aliqaem    derivâre.    Cic.   Se 

—  d'une  obligation,  d'un  de- 
voir de  polite'sse  sur  qqn,  of/i- 
Cîum    alicai    delegàre.    Qaint. 

VOV.  [se]  DÉBARRASSER,  [so]  DIS- 
PENSER. Se  —  des  obligations 
de  tuteur,  tutelâ  se  abdicâre. 
Cic.  —  d'impôts,  tribatis  libe- 
râre. Cic.  de  vectigalibas  exi- 
mëre.  Cic.  —  qqn  d'une  dette, 
débita    solvére    aliqaem.    Sen. 

—  qqn  de  ses  dettes,  sere  alieno 
aliqaem  e.xsolvëre.  Liv.  —  sa 
conscience,  exonerâre  cons- 
cientiam  siiam.  Gart.  exone- 
râre se.  Cart.  Spéc.  —  qqn 
d'une  accusation  et  (absol.)  — 
qqn,  aliqaem  crimine  liberâre. 
Cic.  liberâre  jadicio  et  (abs.) 
liberâre.  Cic.  1  Débarrasser  du 
trop  plein.  Se  —  dans,  in[hiëre 
in  (ace).  Cic.  effandi  in  lace.) 
Plin.  —  le  ventre,  alvam  exo- 
nerâre. Mart.  —  sa  bile,  sa 
colère,  sa  mauvaise  humeur, 
effandëre  bilem  [in  aliqaem). 
Jav.  effandêre  (arorem.  Cic. 
eff.  iram.  Liv.  stomachum 
erampëre.  Cic.  iram  evomêre. 
Ter.  exonerâre  dolorem.  Petr. 

—  son  coeur,  voy.  cceur.  || 
(Spéc.)  Se  décharger,  c.-o-d.  se 
déteindre.  Decolorâri,  pass. 
Varr. 

déchargeur,  s.  m.  Celui  qui 
l'ait  métier  de  décharger  les 
bateaux,  les  voitures.  Exone- 
rator.  oris,  m,  Inscr. 

décharner  (lat.  post.  decar- 
nare.  Veg.  Apic),  v.  tr.  Dé- 
garnir de  chair.  Denadâre ,  tr. 
Varr.  ||  (P.  anal.)  Etre  dé- 
charné. Macie  confici.  Liv.  ex- 
tabescëre,  intr.  Cic.  Saet.  Qui 
est  décharné,  macie  connectas. 
Cic.  corraptas.  Phœd.  ou  pe- 
remptas.  Liv.  Etre  tout  à  fait 
décharné,  vegrandi  macie  tor- 
ridam  esse.  Cic.  (agr.  9,  93).  Il 
est  très  décharné,  ossa  atqae 
pellis  totas  est.  Plaat.  Qui  est 
pâle  et  décharné  comme  un 
mort,  [corpus)  pallore  et  macie 
peremptum.  Liv.  Voy.  amaigrir, 
MAIGRE,  strigosas,  a,  am,  adj. 
Liv.  (cf.  str.  canit.  Col.  eqai 
strigosiores.  Liv.).  \\  Fig.  Sec 
(en  pari,  d'un  orateur).  Stri- 
gosas. Cic.  (Brut.  16,  6Ji).  Style 


décharné,  aridam  gênas  ora 
tionis.  Cic.  j'ejana  oratio.  Cic. 
aridam  et  exsangae  orationis 
gênas.  Cornif.  exilis  oratio. 
Cic.  (Oraieurs)  dont  l'éloquence 
est  décharnée  (sans  développe- 
ment), aridi  et  e.xsacci  (ou  ex- 
sangues) oratores.  Qaint.  Voy. 

SEC. 

déchaussement,  s.  m.  (Tech- 
nol.)  Action  de  déchausser  (un 
arbre,  un  mur,  etc.).  Abla- 
queatio,  onis,  f.  Col.  Plin.  || 
(P.  ext.)  Etat  des  dents  qui  se 
déchaussent.  Circumscari^icafu» 
dens .  Plin. 
déchausser  (lat.  post.  discal- 
ciare.  Diom.),  v.  tr.  Débar- 
rasser (qqn)  de  ses  chaussures. 
Detrahëre  soccos  (alicui).  Ter. 
socculam.  Saet.  Excalceàre,  tr. 
Saet.  Se  — ,  excalceari.  Sen. 
Saet.  soleas  demërc.  Plaat.  Qui 
est  déchaussé,  excalceatas,  p. 
adj.  Saet.discalceatas,  p.  adj, 
Saet.  (Ner.  51).  Se  faire  —  par 
qqn,  pedes  excalceandos  alicai 
prsebêre.  Saet.  T  Fig.  Dénuder 
à  la  base.  Dent  qui  se  déchausse, 
dens  circumscarificatas .  Plin. 
—  un  arbre  (en  mettant  les  ra- 
cines à  nu).  Ablaqaeàre,  tr. 
Cato.  Plin.  Oblaqaeàre,  tr.  Col. 
Confodëre  [salices).  Plin.  Dé- 
chausser un  mur  (mettre  ses 
fondations  à  découvert),  maram 
effodëre.  A. 
déchauz,    adj.    m.     Déchaussé 

(arch.).  'Voy.  décraubser. 
déchéance,  s.  f.  Action  de  faire 
déchoir.    Prononcer  la   —  d'un 
roi,    imperiam   régi    abrogâre. 
Liv.    Il   Et.Tt   de    celui    qui    est 
déchu.  Dejectio,   onis,     f.  Cic. 
(voy.  dégradation).  De(ormitas, 
atis,  f.  Cic.  (voy.  indignité,  dé- 
gradation).    Il     (Spéc.)     La  — 
d'un  droit,  Jaris    ademptio.  A. 
ademptam    Jus.     Tac.    —    des 
droits      du     citoyen,     civitatis 
ademptio.    Cic.  —  civile,    ca- 
pitis     deminatio.     Cic.      Liv. 
Jet. 
déchet,     s.    m.  Action    de    dé- 
choir (arch.).     Voy.  déchéance. 
^  (P.  ext.)  Quantité  qui    tombe, 
est  perdue,  dans  l'emploi    d'un 
produit,  d'une  matière.   Deces- 
sio.  onis,    f.  Cic.   Intertrimen- 
tiim,    i,  n.   Varr.  Liv.  Jet.    Le 
déchet      produit      par     qqch., 
quantam,  mensarse  (dat.)  aeest. 
Col.  Avoir   un    quart,   un  tiers 
de  —   à   la    cuisson,  decoqaëre 
ad    quartas.    Col.   ad    tertiam 
partem.  Varr.  ad  tertias.  Plin. 
Il  n'y  a  pas  de  —  dans  la  fonte 
de  l'or,  auro  nihil  igné  dépérit. 
Plin.    Voy.    perte.    ||    (P.  est.) 
Ce    qui    tombe    d'une    matière 
qu'on  travaille.    Ramentam,  i, 
n.    Lacr.     (cf.     r.   ferri.  Lucr. 
Ljuri.    Plin.).  Pargamentum,  i, 
n.    Col.  (surt.   au    plur.).   Voy. 
morceau,  rognure.     Il   Fig.  Di- 
minution   d'une  qualité,  d'une 
situation     morale.    Deminatio . 
onis,  f.  Plin.  Tac.  Voy.  amoin- 
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DRISfEMEHT,    DÉCai^ANCE,  DIUINU- 
TIOS. 

décheveler,  T.  tr.  (Arcli.)  Dé- 
coiiTer  en   dénouant    la  cheve- 

lurrt.    Voy.    ÉCHEVELKR. 

déchiffrable,  adj.  Qui  peut 
cire  décliiilrè.  Qai  {qasc,  guod) 
expli'drioae.rplanari  polest  .A. 
Éù-planabilis.  e,  adj.  ;?<•«. 

déciiiffreineat,  s.  m.  Action 
di  décliiffifr;  résultat  do  Ci>tte 
action.  Explicatio,  onis,  f.  Cic. 
Explanatio.  onis,  f.  Cic.  Intur- 
pr^-tatio  [[tirtivi  script i).  A. 

déchiffrer,  v.  tr.  Lire  (une 
écriture  chifTréj  ou  dont  la 
langue  est  inconnuel.  Invesri- 
gâre  et  persegui.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Parvenir  à  lire,  à  e-tpU- 
quer  ce  qui  est  écrit  avec  des 
caractères  inconnus.  Explicùre, 
tr.  Cic.  l-Sxplanàre,  tr.  Cic.  In- 
terpret(iri,  tr.  Cic.  Voy.  expli- 
quer, INTERPRÉTER.  ||  (P.  anal.) 
Parvenir  à  lire  une  érritiire 
informe.  Explicâre,  tr.  Cic.  In- 
terpretâri,  tr.  Cic.  .-ib  ociilo  lé- 
gère, l'etr.  Voy.  i-ifie.  ||  l"ig. 
—  la  caractère  de  qqn  (par- 
venir   à  le   comprendre).    Voy. 

FÏPLIQUER,    COMPRENDRE. 

déchiffreur,  s.  m.  Celui  qui 
déchitTre.  Interpns.  pretis,  m. 
Cic. 

déchiqueter,  v.  tr.  Découper 
ou  décliirer  en  languettes. Com- 
minaëre,  tr.  Cic.  Membratim 
csedère.  PUn.  Discerpëre,  tr. 
Cic.  Cor.cïdére,  tr.  Cic.  (c.  in 
minatas  partes.  Cic.  c.  minute. 
Col.  c.  in  frasta.  Sen.).  ||  (P. 
ext.)  Découper  maladroite- 
ment. Lacerâre,  tr.  Cic.  (cf. 
corpus.  Cic.artus.  Quint.).  Di- 
laceràre,  tr.  Cic.  [corpus.  Tac). 
Dilaniàre,  tr.  Cic.  •c(.  cadaver. 
Cic.).Lancinàre{ali(iaeinmorsu), 
PUn.  Voy.  DÉCHIRER.  Fig.  Style 
déchiqueté  (composé  de  phrases 
trop  courtes),  concisum  gênas 
sermonis.  Cic. 

déchiqueture,  s,  f.  Découpure, 
déchirure  en  forme  de  lan- 
guette. Déchiquetures  ,  res 
minute  concisse.  Cic.  Col. 

déchirant,  ante,  adj.  Qui  dé- 
chire (le  cœur).  Miserabilis.  e, 
adj.  Cic.  etc.  \c(.  aspectas.  Cic. 
voces.  Cic.  Liv.).  Acerbissimas, 
a,  «m,  adj.  Cic.  (cf.  dolor.  Cic). 

déchirement,  s.  m.  Action 
d'être  déchiré.  Laceratio.  onis, 
t.  Cic.  Laniatus,  ûs,  m.  Cic 
Il  Spéc.  (Chirurgie.)  Vov.  dé- 
cHiRURK.  Il  Fig.  Des  déchire- 
ments d'entrailles.  Voy.  tran- 
chée. Il  —  de  cœur  (souffrance 
•  morale  aiguë).  Cruciatus  ani- 
mi.  Cic.  Eprouver  un  —  dt 
cœur,  acerbitsimo  dolore  cru- 
ciâri  ou  angi.  Cic.  dolore  di- 
velli.  Cic. 

déchirer,  v.  tr.  Diviser  irré- 
gulièrement (un  tissu)  en  rom- 
pant les  fibres.  Lacerâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  alicajas  corpus 
lacerùre.  Cic.  l.  nasam  aa- 
reêqae.  Liv.  vestem,  Ov.  crines. 
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Cart.  tergam  virgis,  aliijuem 
verberibus.  Lii'.  alii/wm  mor- 
*u.  Cic.  aliqaem  dentihus  suis. 
Sen.  tacerari  n\orsibus  caniim 
P/ia'd.  lacerarc  natantium  ma- 
nus  stipitibus  sa-xisque.  Cart. 
toto  corpore  laceratas.  iii-.l  ; 
dilaceràre,  tr.  Cic.  etc.  (n  ■ 
s'emploie  au  propre  qu'à  l'épo- 
que impér.  iiour  les  sens  fig. 
voy .  ci-aprts)  ;  lancinàre, 
tr.  Sen.  PUn.  (ev.:  l.  aliqaem. 
Sen.  [brev.  vit.  13.  6J.  ali- 
queni  morsu.  PUn.  [l.\,  I3]l  ; 
laniâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  /. 
hominetn.  Cic.  obiios  aliqunt 
[en  pari,  do  loups].  Liv.  ali- 
quem  dentibas,  Liv.  laniatus 
morsibus  canun\  obiit.  Val.- 
Max.  laniatus  a  canibus  Ac- 
tion. Sali,  fr.)  ;  dilaDiàre, 
tr.  Cic.  etc.  ;ex.:  cadaver  ali- 
cajas canibas  dilaniandam  re- 
Unquëre.  Cic.  aliqaem  tormcn- 
tis.  Tac.  dilaniatâ  veste.  Tac.)  ; 
scindére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
se.  epistolas.  Cic  librum  ratio- 
num  in  conspecta  populi.  Aar.- 
\'ict.  chirographum  debitoris. 
Ambr.  scissa  i-estis.  Liv.)  ; 
conscindère.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  epistolam.  Cic.)  ;  dis- 
cindére,  tr.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  vestem.  Ter.  libram 
suis  manibas  et  dise,  et  discer- 
përe. GeU.)  ;  perscindëre,  tr. 
Lucr.  Liv.  (ex.:  omnia  perscin- 
denle  vento  et  rapiente.  Liv. 
[.\,\I,  58,  57])  ;  concerpêre 
("  mettre  en  pièces  ■<),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  epistolas.  Cic  li- 
brum. Liv.  litteras.  Saet.); 
discerpëre,  tr.  Enn.  Cic.  etc. 
(ex.:  corpus  ferro.  Enn.  fr.  d. 
aliqaem.  Cic]  ;  rumpêre,  tr. 
Ov.  (ex.-.i'estcm.Ov.)  ;  abruni- 
pêre,  tr.  Virg.  Sen.  rh.  (ex,: 
abr.  nahes.  Vlrg.  verberibus 
corpus  abrampitar.  Sen.  rh.). 
Le  voile  du  temple  se  déchire, 
scindit  se  ou  scinditar  templi 
velam.  .4.  Il  faut  —  les  voiles 
(fig.),  re»  in  lacem  est  profe- 
renda.  Cic  (J'attendais)  que  le 
voile  fut  déchiré,  ut  id,  quod 
lateret,  erumperet.  '1er.  —  les 
testaments,  rescindëre  volan- 
tates  mortaoram.  Cic.  —  les 
contrats,  rescindëre  pactiones. 
Cic.  —  qqn  à  belles  dents,  di's- 
cerpëre  aliquem  dictis.  Catull. 
{&'i,  73).  concerpêre  aliquem 
ferventissimê.  Cael.  ap.  Cic. 
(ep.  VIII,  6,  5).  —  la  réputa- 
tion de  qqn,  lacerâre  (amam. 
alica/us.  Liv.  Par  ext.  —  les 
entrailles  de  la  terre,  rimari 
terram.  Virg.  proscindëre  ter- 
ram.  Virg.  Fig.  —  l'Etat,  la- 
cerâre rem.  pahticam.  Cic.  Etat 
déchiré  par  les  factions,  turba- 
lenta  res  publica.  Cic  civitas 
seditionibus  discors.  Tac  Se  — 
par  des  guerres  civiles,  bellis 
civilibas  lacerari.  Cic  ^  (Par 
anal.)  En  parlant  dos  sensa- 
tions douloureuses  qui  semblent 
déchirer  les  organes.  Toux  qui 
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déchire,  aspcra  tassis.  Mart 
—  les  oreilles,  radère  teneras 
aaricalas.  Pers,  ||  Fig.  Emou- 
voir douloureusement.  AtB- 
cère,  tr.  Cic,  etc.  (ex.:  acerbis- 
simo  dolore  afjirëre  alica/aa 
animum.  Cic.)  ;  lacerâre,  tr. 
Cic.  (ex.:  .-rgritudo  lacérât, 
e.rest  animum  planeqae  confi- 
cit.  Cic.  meus  me  mxror  qaoti- 
tidianas  lacerai  atqae  conficit. 
Cic)  ;  laniâre,  tr.  Sen.  (ex.: 
projice  quxcunqae  cor  taan\ 
lanianf.Sen.).  J'ai  le  cœur  dé- 
chiré, dolore  divellor.  Cic. 

déchirure,  s.  f.  Solution  de 
continuité  faite  on  déchirant 
(un  tissu).  Rima,  x,  f.  Cic. 
Scissum,  i,  n.  Plin.  Scissura, 
»",  f.  Sen.  Avoir  des  déchirures, 
rimas  agëre.  Cic.  ou  dacére. 
Ov.  Voy.  fente,  fissure,  trou. 
Il  (T.  de  chirur.)  l'uinus,  eris, 
n.  Ceij.  Rima,  se,  f.  Plin.  Scis- 
sura, X,  f.  Pall.  La  —  de  la 
plaie  ne  se  ferme  pas,  cuiis 
valnerata  non  coit.  Plin. 

déchoir,  v.  intr.  Tomber  d'un 
rang,  d'un  état  supérieur.  Ca- 
dére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  tua 
laus  pariter  cum  re  publica  ce- 
cidit.  Cic.  auctoritas  principuin 
cecidit.  Cic.  hue  ceeidisse  Ger- 
manici  exercitus  gloriam,  ut... 
Tac)  ;  concidére,  intr.  Cic. 
{ex.:  e.v  amplo  stata  concidére. 
Cic.);decedêre,  intr.  yu3tin.(ox.: 
d.  a  glorise  splendore,  Justin. 
[VI,  3,  8]);  deficére,  intr. 
Cic  (voy.  F.tiBLiR,  dégénérer)  ; 
deSuère,  intr.  Qaint.  (.V,  1, 
12ij  ;  voy.  [s']  éloigner  [de]); 
degeneràre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  consuetado  eum  et  disci- 
plina degeneràre  non  sinit. 
Cic.  nihil  dégénérasse  [en  pari, 
de  peuples].  Cic.  d.  ab  hac  pe- 
renni  contestataqae  virtate 
majorum.  Cic,  voy.  déoénérer, 
[se  montrer]  indigne  [de],  [s'J 
écarter  [de])  ;  dej'ici,  pass. 
Cic.  (ex.:  dejici  de  grada.  Cic); 
deminui,  pass.  Cic.  (ex.:  ca- 
pite  deminatus  [••  déchu  de  ses 
droits  de  citoyen  »].  Liv.);  de- 
pelli,  pass.  Cic.  (ex.:  depalsas 
loco  [- de  son  rang  •].  Cic); 
prolaoi,  dép.  intr.  Cic.  olc. 
(ex.:  ita  prolapsa  estJaventus, 
ut...  Cic.  prolapsa  disciplina. 
Liv.  prolapsam  clade  Homa- 
num  imperiam.  Liv.)  ;  senes- 
cére,  intr.  Liv.  (ex.:  seneseëra 
famâ  ["  de  sa  réputation  ■]. 
Liv.);  consenescére,  intr. 
Cic.  Liv.  (voy.  dépérir, languir). 
Faire  — ,  voy.  dégrader,  dés- 
honorer. 

déchouer,  v.  tr.  Remettre  i 
flot  (un  bâtiment  échoué).  Voy. 
renflouer. 

décidé,  éo,  adj.  Qui  ne  ba- 
lance pas  pour  prendre  un 
parti.  Certas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Namquam  consllii  inops.  Cic. 
Plenus  consilii.  Cic.  tortis,  e, 
adj.  Cic  Animo  promptus. 
Cic   Aadacix   promptee.    Sali. 
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Un  jeune  Iiommo  — ,  impig'jr 
Jui'enis.  Lit/,  l*.  oxt.  Un  carac- 
tupe  — ,  anitntis  proniptas  ou 
paratns.  Cic.  Un  air,  —,  l'ijor 
in  inlta.  Liv.  Avhc  un  air  — , 
iniiaiUato    valia.  Liv.  Un  lan- 

^u^a    — ,     VOy.     FEUMK,    RÉSOLU. 

décidément,  adv.(Arcli.)U'uno 
nianièro  tlécidéo.  Prompte,  adv. 
( 'i -,  h'ortiter,  adv.  Cic.  Prsesenti 
Liruinii.    Cic.    FiJenti     animo. 

Li\.'.      Voy.     FERMEMENT,      RÉiOLU- 

MENT.  1  D'une  manière  déci- 
sive. Cerlê,  adv.  Ter.  llaud 
ambiijaû.  Cic.  Constanter,  adv. 
Vie.  Prorsiis,  prxcisê.  Cic.  Voy. 
DÉCISIF.  Il  (.\biolt.)  En  plaçant 
l'advorbe  au  commencem'Ut  de 
la  phrase.  Certë,  adv.  Cic. 
'  erto,  adv.  Cic.  Uaad  ambir/av. 
i'ic.  —  il  est...,  non  dabiani 
f.<!f  qain  (et  le  subj.)  Ter,  Cic. 
GM. 
décider  (lat.  decîdére,  •  tran- 
cher, décider  •),  V.  tr.  Amener 
(qqch,)  à  une  conclusion,  il  un 
résultat  définitif.  Voy.  déter- 
miner. Il  Amener  à  une  con- 
clusion définitive  (ce  qui  est  en 
litige).  Disceptàre,  tr.  et 
abs.  Cic.  etc.  {on.  ;  dise,  con- 
iroversias.  Cic.  d.  inter  po- 
pulam  Carthaginiensem  et  re- 
yam  in  rc  pnssenti.  Liv.  d.  in- 
tir  amicos.  Plin.  j.)  ;  cernè- 
re,  tr.  Liv.  (rare  et  arch.,e.v.: 
priasqaam  id  sors  creverit.  Liv. 
[.YLIIl,  13.  -2])  ;  decernére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  d.  controver- 
siam.  Cic.  ita  [•  oui  .],  i-erum 
prxtor  decemehat  {*■  mais 
c'était  le  préteur  qui  décidait»]. 
Cic.  Servias  alia  decernit,  de 
aliis  consaltaram  se  regem 
dicit.  Liv.  si  csedea  (acta,  si  de 
hereditate,  de  (inibas  contro- 
versia  est,  iidem  décernant. 
Cœs.  qui  te  fortim  Tarsi  agëre, 
statuëre  malta,  decernére,  j'a- 
dicâre  dicerent.  Cic.  qixod  iste 
[Verres]  aliter,  atqae  edixisset, 
decrevisset.  Cic,  et  (it,  ut  de 
eadenx  re  ssepe  alias  aliud  de- 
creverit  aat  Jadicaverit.  Cor- 
nif.  alias  revocabat  eos.  inter 
qaos  jam  decreverat.  Cic.  in 
ejas  controversiis  qaid  décer- 
nas, non'a  te  peto.  Cic.  [ep. 
XIII,  59])  ;  judicâre  (•  juger, 
décider,  prononcer  "),  tr.  et 
absol.  Cic.  etc.  (ex.:  non.  Ja- 
dico.  Cic.  jadicàre  rem.  Cic.  de 
ea  re  inter  Metellos  et  Claadios 
patricios.  Cic.  aliqaid  contra 
aliqaem.  Cic.  j.  debëri  dotem. 
Cic.  j.  eos  contra  rem  pabli- 
cam  fecisse.  Sali.)  ;  dijudicâ- 
re  (■  discerner  pour  juger, d'oii 
décider  "1,  tr.  et  absol.  Cic. 
etc.  (ex.  :  d.  controversiam  [  et 
controversioi] .  Cic.  inter  daas 
sententias.  Cic.)  ;  déciderai, 
{pr.  »  trancher,  d'où  décider  >),' 
tr.  et  absol.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
de  controversiis.  Cic.  res  ad 
istum  defertar  et  istias  more 
deciditar.  Cic.  quibas  omnibus 
rebas  actis  atqae  decisis,  pro- 
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dacuntur  e  carcere.  Cic.  deci- 
dis  stataisqae  tu,  qaid  iis  ad 
denarium  solveretur.  Cic.  cum 
propinqais  suis  decidit,  ne  rcos 
facerent.  Cic.)  ;  statuëre,  tr. 
et  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  stutaëre 
in  aliquem  aliqaid  gravias. 
Caes.  post  tôt  annos  etiam  nanc 
statuëre  non  potaisse,  atram 
diem  tertiam  an  perendinam 
dici  oporteat.  Cic.  ego  vix  sta- 
tuëre apad  animum  meam.  pos- 
sum,  atram  pejor  ipsa  res  an 
pejore  exemplo  agatar.  Liv.)  ; 
coDStituère,  intr.  Cic.  (ex.  :  c. 
de  controversia.  Cic.  c.  de 
certo,  de perspicuOjure.  Cic.  de 
hoc  [Euniene]  .Antigonns  cam 
solas  constitaëre  non  auderet, 
ad  consiliam  retalit.  Nep.  cons- 
titaëre litem.  Petr.  [18,  5])  ; 
existimâre.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  exist.  de  aliqaa  re.  Cic. 
qui  atram  avarior  an  crade- 
lior  sit,  vix  e.xistimari  poteft. 
Cic). —  en  faveur  de  qqn,  caa- 
sam  adjadicâre  alicai.  Cic. 
dare  litem  secandam  aliqaem.. 
\'al.-Max.  —  d'après  certains 
principes,  dare  litem  secan- 
dam aliqaid.  Cic.  Vouloir  tout 
— ,  omnia  sai  arbitrii  facëre. 
Cic.  Choses  que  l'opinion  ne 
peut  — ,  res  ab  opinionis  ar- 
bitrio  sejanctee.  Cic.  C'est  à 
moi  de  — ,  res  pênes  me  posita 
est.  Cic.  rei  potestas  omnis  in 
me  posita  est.  Cic.  Le  tribunal 
a  décidé  que...,  voy.  juger  et 
JUGEMENT.  Celui,  cdlle  qui  dé- 
cide, arbiter,  tri,  m.  Cio.  Jet. 
(cf.  arb.  litis.  Cic).  arbitra,  le, 
f.  Sen.  (op.  66,  35).  Qui  n'est 
pas  décidé,  integer,  gra. 
grum,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  in- 
tegram  et  injadicatam  relin- 
quëre  aliqaid,  Cic.  res  intégra. 
Cic).  Il  (Par  est.)  Décider  ce 
qui  doit  être  fait.  Decernére, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  décréter)  ; 
censére  (•  décider  -,  en  pari, 
da  sénat],  tr.  Ca?s.  Liv.  (ex.  : 
qase  patres  censaerant ,  vos 
jabete.  Liv.  senatas  censait, 
ati...  Cses.  bellam  Samnitibus 
patres  censaerant.  Liv.)  ;  san- 
dre ("  décider,  arrêter,  dé- 
créter •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  om- 
nes  liberos  esse  sanxit.  Saet. 
sanxit  edicto,  ne...  Cic.  neque, 
qaominas  id  postea  f.eret,  alla 
lex  sanxit.  Cic.  Vcileria  le.v 
sanxit,  ne...  Cic.  habent  legi- 
bas  sanctam,  si  qais  qaid  de 
re  pabliea  a  ^nitimis  ramore 
aat  (ama  aeceperit,  ati  ad  ma- 
gistratam  déferai.  Cses.)  ; 
sciscêre  (•  décider,  décréîer, 
voter  "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qaœ 
seisceret  plèbes.  Cic.  Athenien- 
ses  sciverant,  ut...  Cic.  plèbes 
scivit,  ut...  Liv.)  ;  conscis- 
cère  ("  décider,  voter  '),  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  c.  bellam. 
Liv.  [X,  18,  2]).  On  décide, 
placet,  impers.  Cic.  etc.  (ex.  : 
absistëre  oppugnatione  plaçait. 
Liv.  senatai  placëre,    ut...  Cic. 
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placitam  est  ut  reverleretar 
Pompejas  [•  on  a  décidé  ([uo 
P.  devait  revenir  '].  Cic).  || 
(Absol.)  Décider  d'une  chose, 
au  sujet  d'une  chose.  Decer- 
nére, tr.  et  absol.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaod  valt  renovàri  ho- 
nores eosdem...  nihil  decer- 
nendam  censeo.  Cic.  su$tinëre 
in  rebas  stataendis  decernen- 
disque  eam  severitatem  qaâ.  ■ . 
Cic  de  summa  salate  vestr,t 
populiqae  Pomani...  decernite 
diligenter...  ac  fortiter.  Cic); 
statuëre,  abs.  Cic.  etc.  (ex.  : 
st.  de  Csesariê  actis.  Cic.  )  ; 
constituére,  abs.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  alio  modo,  aat  de  reti- 
gione  aat  de  re  pabliea.  Cic.)  ; 
interpretari,  tr.  Liv.  (e.x.  : 
neque,  rectc  un  perperam,  in- 
terpretor.  Liv.  [I,  23,  S]).  ^ 
Amener  à  un  résultat  définitif 
(ce  qui  est  en  jeu).  Decernére. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  primas  c!a- 
mor  atqae  impetas  rem  decer- 
nit. Liv.  [XXV,  il,  Q].  Samnis 
Romanasne  imperio  Italiam 
regant  decernamas.  Liv.  [VIII, 
23,9]  ineamas  aliquam  viam.qaâ. 
atri  atris  imperent ,sine  magna 
clade,  sine  mullo  sanguine  u- 
triastiue  popali  decerni  postit. 
Liv.  [1,  23,  9].  d.pagnam[-  le 
gain  de  la  bataille  -].  Liv.  prœ- 
liam.  Cie.'  ;  dijudicàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  contra  ac  Dejo- 
taras  sensit  Victoria  belli  di- 
jadicavit.  Cic.  difudicatâ  ji.m 
belli  (ortanà.  Caes.)  ;  discep- 
tàre, absol.  Cic.  (ex.  :  in  ano 
prœlio  omnis  (ortana  rei  pn- 
blicœ  disceptat.  Cic.  [ep.  X,  10, 
2]  ;  statuëre,  intr.  Cic.  (voy. 
ci-dessous)  ;  constituére,  intr. 
Cic. (voy. ci  dessous). — la  victoire, 
prceliam  prop.igâre.  Liv.  Tae. 
momentam  afferre  ad  victo- 
riam.  Liv.  inter  momenta  vic- 
torise  esse.  Liv.).  ||  Absol.  Dé- 
cider da  qqch.  Decernére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  rem  Jecernëre, 
Cie.  decernetur  hoc  bello  atram 
simus  necne.  Cic.  de  salate  rei 
pablicse  deeernitur.  Cic.  (voy. ci- 
dessus);  statuëre,  abs.  Cic.  etc. 
(ex.  :  de  viri  capite  stataère. 
Cic.) ;coi2Sti tuer e.tr.et  abs. Cic. 
(ex.  :  hxc  ex  re  et  ex  temport 
constitues.  Cic.  nihil  ante  de 
profeetioneconstitaam,  qaam.. . 
Cic).  Décider  par  la  voie  des 
armes,  decernére,  tr.  et  ab- 
sol. Cic.  etc.  (voy.  lutter).  1 
Amener  (qqn)  à  prendre  un 
parti  décisif.  Afovére,  tr.  Cie. 
etc.  (voy.  pousser)  ;  comnio- 
vére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  ali- 
quem. Cic.  his  litteris  nantiis- 
que  commotas.  Cass.  tua  nos 
volantas  contmovit,  at  de  ra- 
tione  dicendi  conscriberemus . 
Cornif.)  ;  vincére,  tr.  Ter. 
Cic.  Liv.  Ov.  (ex.  :  arfaiescen- 
talas  eadem  aadiendo  victas. 
est.  Liv.  victas  patris  precibus. 
Liv.)  ;  pervincére,  tr.  Liv, 
(ex.  :  maifis  orafionibus  pervi- 
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arat  Rhodios,  iit  Romanam 
tocietatem  retinerent.  Liv. 
ÎXLII,  .'.5,  U])  ;  adducère  ou 
inducère.  tr.  Cic.  etc.  (t>x.  : 
aliijuem  aJ  a/it/uii/.  C'ic.^  ;  itn- 
pellère.  tr.  Cic  etc.  (voy. 
pou^ER  [■à]\  ;  illicère.  tr.  Cic. 
(voy.  AMENER  [  à]  >  ;  inciinàre, 
tr.  ZJ«'.  (ox.  :  i»»  ''«f^'"  st'nt''"- 
tiom  inciinai'i*  animos.  Liv. 
hxc  animum  inclinant  ut  cre- 
dam.  Liv  i  ;  persuadére,  tr. 
Cic.   etc.    (ex.  :  p.   alicai,  at. . . 

Cic.  voy.  PERSUADER,  CONVAIN- 
CRE,   déterminer).     Chercher    à 

,  soUicitàre  alijnem   ad  ali- 

qaid.  Cic.  aliqaen\  soUicitàre. 
ut...  Caps.  Se — ,  voy.  résou- 
dre. Se  —  avec  peine,  voy.  [se] 
RÉSIGNER,  CONSENTIR.  J'ai  eu  de 
la  peine  à  m'y  — ,  invitas  feci. 
Cic.  Je  suis  bien  décidé,  cer- 
tam  est  mihi.  Ter.  mihi  cer- 
tum  atqae  obstinarum  est  (avec 
linGn.).  Liv.  certiim  est  mihi 
consiliam  ou  certa  mihi  res  est 
(av.  l'inf.V  Plaut.  Ter.  mihi 
qaidem  constat  {nec  meam  con- 
tameliam  nec  meoram  ferre). 
Anton,  ap.  Cic.  (cf.  cam  cons- 
titit  consiliam.  Cic.  [ad  Att. 
VIII,  11,  1].  neqae  satis  Bruto 
vel  tribann  mWifum  consta- 
hat,  qaid  agerent,  aat  qaam 
rationem  pagn^  insistèrent. 
Cses.  [B.C..  Ill.li,  oll-i!  Décider 
aprèsdelibét-ation,  deliberàre, 
iutr.  Cic.  etc.  (ex.  :  iste  certe 
stataerat  atqae  deliberaverat 
non  adesse.  Cic.  mihi  delibe- 
ratam  est  abesse  e.v  ea  urbe. 
Cic.  c^rtam  est  deliberatamqae, 
qua?  ad  caasam  pertinêre  ar- 
bitror,  omnia  non  modo  di- 
cére,  veram,  etiam  libenter,  aa- 
dacter  libereqae  dicëre.Cic.mihi 
deliberatam  et  constitutam  est 
ita  rjerëre  consalatam.  Cic.  sic 
habaisti  statatam  cam  animo 
ac  deliberatam  omnes  jadices 
rejicëre.  Cic).  Décide  a,  voy. 
PRET.  Se  —  pour,  decernëre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  voter)  ; 
consciscëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  c. 
mortem,  necem  [^  se  décider 
pour  la  mort,  c.-à-d.  àse  donner 
la  mort  '].  Cic.  c.  sibi  mor- 
tem.  Cic.).  Se  —  en  faveur  de 
qqn,  decernëre  secandam  ali- 
lyuem.  Cic. 
décidu,  ue,  adj.  (Botan.)  Qui 
tombe,  se  détacha  de  la  plante 
(dès  que  le  développement  est 
complet).  Deciduas,  a,  um,  adj. 
Hin. 
déciller,  v.  tr.  (Fauconn.)  —  le 
faucon,  les  yeux  du  faucon,  lui 
séparer  les  yeux  qu'on  avait 
cousue  pour  le  dresser.  Ùis- 
taëre  ocalos.  A.  \\  (P.  ext. 
Vieilli.)  —  les  yeux.  Voy.  ou- 
vrir. 1  (Fig.)  Déciller  les  yeux 
à  qqn  (lui  ouvrir  les  yeux,  dis- 
siper son  erreur).  Alicai  ocalot 
aperire.  Cic.  Èrrorem  alicai 
tollére  ou  eripére.  Cic.  Tu  m'as 
décillé  les  yeux,  te  aactore  re- 
êipai   Cic.  Je  voi»  que  tes  yeux 
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se  sont  décillés,  video  te  re$i- 
pms.sf.  Ter.Voy.  détromper. 

déclinable,  adj.  Sujet  à  la 
dime.Oecimanuset  decumanus. 
a,  ii"i,  .idj.  Cic.  Decimarias. 
a.  «ni,  adj.  .-imbr. 

1.  décimal,  aie.  adj.  (.Arch.) 
Relatif  à  la  dîme,  decimanus 
et  decaniiinus,  a,  tin»,  adj.  Cic. 

S.,  décimal,  aie.  adj.  Oui  pro- 
cède par  dix.  Denarias,  a,  am, 
adj.  Hoet. 

décimateur,  s.  m.  Celui  qui 
levé  la  dime.  Decimanas  et 
dc^nmannSf  i,  m.  ''ic. 

déclmation.  s.  f.  .\niiq.  rom.) 
Peine  dont  ou  frappait  un  corps 
de  troupe  en  le  décimant.  De- 
rimatio,  onis,  f.  Capit.  [Macr. 
12,  21. 

décime  (lat.  décima),  s,  f. 
Ta.xe,  d'un  dixième  à  lorigine, 
perçue  par  le  roi  sur  les  rave- 
nus  du  clersé.  Voy.   dime. 

décimer,  v.  tr.  Mettre  .\  mort 
une  personne  sur  dix.  designée 
par  le  sort.  DeciOlàre.  tr. 
Saet.  Frontin.  (ex.:  d.  cohor- 
tem.  Saet.  au  lieu  de  ce  terme, 
usité  seul,  à  l'époq.  impé- 
riale, on  pîut  erapl.  un  des 
tours  suiv.  :  decimam.  qiiemqae 
[cohortis]  ad  suppliciam  iegàre. 
Liv.  [H,  59,  extr.].  decimam 
quemqae  sortiri.  Sen.  [de  ira, 
m,  20,  S],  sortitione  in  deci- 
mam qaemqae  animadvertëre. 
A.  d'apr.  Cic.  [CIu.  128].  deci- 
mam qaemqae  coliortis  sorte 
ductos  fasti  necàre  ou  decimam 
qaemqae  fasti  (erire.  Tac. 
[Ann.  III,  21;  XIV,  .'.:.]).  1  (Par 
ext.)  Causer  la  mort  d'un  nom- 
bre considérable  de  personnes. 
Voy.  dépeupler. 

décisif,  ive,  adj.  Qui  décide. 
|]  (En  pari,  d'une  chose.)  De- 
cretorias,  a,  am,  adj.  Sen.  (cf. 
d.  hora.  Sen.  [ep.  102,  'XU]. 
pugna.  Quint.  [VI,  i,  6]).  Quod 
habet  ou  facit  momentam.  Cic. 
Liv.  Sapremas,  a,  um,  adj. Cic. 
(cf.  sapr.  certamen:  Liv.''.  Ulti- 
mus,  a,  nm,  adj.  Cic.  (cf.  ait. 
dimicatio.  Liv.  altimam  dis- 
crimen.  Cart.).  Heure — ,  altimi 
discriminis  tempas.  Liv.  Mo- 
ment — ,  temporis  discrimen. 
Cic.  Arguments  —,  argamen- 
toram  momenta.  Cic.  Combat 
— ,  aniversxrei  dimicatio.  Liv. 
prœliam,  in  qao  omnis  for- 
tuna  rei  publicœ  disceptat .  Cic. 
(ep.  X,  10,  2).  Combat  qui  n'est 
pas  — ,  prœliam.  anceps.  Liv. 
Kisquer,  hasarder  un  combat 
—,  sammis  cam  hoste  copiis 
contendëre.  Liv.  de  summâ 
rerum  decernëre.  Cic.  venlre 
in  casam  aniversœ  dimicatio- 
nis.  Liv.  Combats  insignifiants, 
qui  n'ont  rien  de  — ,leviasini! 
effecta  certamina.  Liv.  Cotte 
alfair  ■  fut  —  pour  la  fin  do  la, 
gui^rre,  ea  dimicatio  ad  belli 
Kvenlam  maximi  momentifuit. 
Liv.  En  termes  — ,prspcisC-, adv. 
Cic.    Il     (En  pari,    d'une   por- 
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sonne.)  Présomptueux.  Voy.  co 
mot.   Il   (Par    ext.)    Ua  ton  — , 

voy.  TRANi"HANT. 

décision  ^lat.  decisio,  ■  règle- 
ment d'une  alïaire  ;  arrau!;o- 
mont  '),  s.  f.  .'VctioQ  do  déci- 
der. Disceptatio,  onis,  t. 
Liv.  Quint.  Jet.  (ex.  :  ad  Han- 
nibalem  disceptatio  rejecta  est. 
Liv.  de  qaibas  ambigebatur  ré- 
bus disceptationem  ab  rege  ad 
Romanos  revocabant.  Liv.  ar- 
bitroram  disceptationes.  Quint, 
d.  pr.vtoris.  Jet.)  ;  dijudica- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (do  le-.  I,  50). 
Il  Ce  cjui  a  été  décidé.  DeCTB- 
tum,  1,  n.Cic.etc.  \o\.:d.  consa- 
lis.  Liv.  décréta  senatus.  Cic. 
decarionum.  Cic.  décréta  fa- 
cère.  Cic.  décréta  stare.  Cœs. 
Liv.  draidam  decretis  jadiciis- 
que  parère.  Cxs.  decretam 
matàre.  Cic.)  ;  consilium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  consilii  po- 
tentes  estis.  Liv.  consilii  auc- 
tor.  Liv.  c.  amenfissimam  ali- 
cujus.  Cic.c.cradele.  Cic.  imma- 
turam.  Liv.  malum.  Sen.  con- 
silia  perniciosa  rei  pablicas. 
Cic.  capëre  consilium.  Cic.  voy. 
résolution)  ;  consultum,  i,  a. 
Sali.  Liv.  (ex.  :  oportere  qain- 
qaennii  consulta  omnia  et  dé- 
créta rescindi.  Sali,  approbàre 
consulta.  Liv.)  ;  judicium,  îi. 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  sui  jadicii 
rem  non  esse  [•■  la  décision  do 
cette  affaire  ne  lo  regardait 
pas  .].  Cœs.);  placitum,  i,n. 
Sen.  Tac.  (voy.  doctrine,  opi- 
nion) ;  sentehtia,  se,  f.  Cic. 
(voy.  sentence^.  Décision  de 
l'arbitre,  arbitrium,  îi,  a. 
Cic. etc.  (ex.  :  rem  alicujus  ar- 
bitrio  permittëre.  Cic.  rem  ar- 
bitra sui  rejecit  [■  il  déclina 
la  décision  d'une  affaire  qui 
était  do  son  ressort  •].  Liv.). 
Décision  (prise  par  un  corps 
délibérant),  anctOTitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ex  auctoritate 
patram.  Cic.  in  aactoritaie  se- 
natus esse  ["  se  soumettre  à  la 
d.  du  sénat  "].  Liv.  J'attends 
votre  décision,  qaid  statuas 
e.xspecto.  Cic.  Je  me  confor- 
merai à  votre  — ,  atar  eo  quod 
decreveris.  Cic.  1  Disposition 
de  celui  qui  no  balance  pas 
pour  prendre  un  parti.  Auda- 
cia,  ee,  f.  Sali.  Liv.  (voy.  ré- 
solution, détermination). 
décisivement,  adv.  D'une  ma- 
nière décisive.  Voy.  décidément, 

I'ÉREMPTOIREMENT. 

déclamateur,  s.  m.  (Antiq. 
rom.)  Rhéteur  qui  composait 
ou  récitait  dos  e.xorcicos  ora- 
toires appelés  déclamations. 
Declamator,  cris,  m.  Cic.  Quint, 
.^cholasticas.  i,  m.  Saut.  1  Ce- 
lui qui  récita  en  déclamant. 
Recitator,  oris,  m.  flor.  Sen. 
Qui  pronantiat.Cornif.^  Celui 
qui  débite,  qui  écrit  des  choses 
dont  le  fond  est  banal  et  la 
forme  emphatique.  Tamidaa 
ou  infalas  orator.  Cic.  Declo- 
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mator,  oris,  m.  Cic.  Rabula, 
œ,  m.  Cic.  Qaint.  Clamator, 
orif,  m.  Cic. 

déclamation,  s.  f.  (Chez  les 
rhéteur»  romains.)  Exercice 
oratoire  sur  des  lieux  communs. 
Declamatio,  onis,  S.  Cic.  Scho- 
lastica  controversia.  Quint. 
Scholastica,  orum,  n.  pi.  Sen. 
QainÉ.Matire  de  — ,(]eclamandi 
magister.  Quint.  1  Manière  de 
réciter  en  déclamant.  Proniin- 
tiatio,  onis,  f.  Cic.  Pronun- 
tiandi  raiio.Cic.'i  Banalité  revê- 
tue d'une  force  emphatique. 
Declamatio,  onis,  f  Cic.  Tac. 
(cf.  d.  valgaris  et  pervagata. 
Cic).  Tumor,  oris,  m.  Sen. 
Qaint. 

déclamatoire,  adj.  Dont  le 
fond  est  banal  et  la  l'orme  em- 
phatique, Declamatorias,  a, 
um,  adj.  Cic.  Tamiclns,  a,  am, 
adj.  Sen.  Tac.  Quint.  Inflatus, 
a,  um,  adj.  Cornif.  Sen.  Saft. 
(cf.  orationis  gênas.  Cornif. 
oratio  inflata.  Sen.).  D'une  fa- 
çon — ,  ad  ostentationem. 
Cic.  cam  patida  gravitate.  Cic. 

Voy.      B0UR=0UFUÉ,      EMPHATIQUE. 

déclamer,  v.  tr.  et  intr.  1|  V. 
tr.  Réciter  en  marquant  le 
sens  par  les  intonations  et  le 
geste.  Declamâre,  tr.  et  intr. 
Quint.  Declamitàre,  tr.  et  intr. 
Cic.  Quint.  Pronuntiâre,  tr. 
Cic.  (cf.  p.  summa  voce  vrsas 
multos  uno  spiritu.  Cic.).Reci- 
tàre,  tr.  Mart.  —  avec  cha- 
leur, pronantiâre  acriter.   Cic. 

—  Hercule  furieux ,  cantâre 
Uercalem      furentern.        Saet. 

—  avec  emphase,  cum  putida 
grai-itate  dicëre.Cic.  Il  déclame 
le  vers  sans  aucune  espèce 
d'expression,  versum  prorsas 
abjicit.  Qaint.  T  V.  intr.  S'éle- 
ver avec  exagération contreqqn. 
Declamâre,  intr.  Cic.  (cf.  d. 
in  aîiqaem  ou  contra  aliqaem. 
Cic).  Declamitàre,  intr.  Cic. 
(cf.  d.  in  aligaem.  Cic.  d.  con- 
tra aliqaem.  Cic).  Invehi.dèp. 
intr.  Liv.   (cf.  inv.  in  aliqaem. 

Liv.),  Voy.  ATTAQUER,  INVECTI- 
VER. 

déclaratif,  ive,  adj.  (Droit.) 
Qui  donne  déclaration  dcqqch. 
Declarativas ,  a,  am.  adj. 
Apul.  Mart.  Cap. 

déclaration,  s.  f.  Action  de 
déclarer,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Il  Action  de  manifester 
ouvertement  ce  qu'on  sent.  De- 
claratio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
liber  iste,  quantam  habet  de- 
clarationem  amoris  tai.  Cic. 
[ep.  XV,  21,  3])  ;  signiScatio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  qase  est  ista 
a  diis  profecta  signi(icatio  et 
quasi  denuntiatio  calamita- 
tum?  Cic  [Div.  II,  25,  oh], 
qui  uno  nantio  atqae  ana  si- 
gnificatione  litterarum  cives 
Ronianosnecandos  cnravit.Cic 
(imp.  Pomp.  3,  7]);  renuDtia- 
tio.  ODis,{.  Cic.  (ex.:  rrn.  ejus. 
Cic).  Voy.  DÉCLARER.  T  Action 
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d'énoncer  ouvertement  un  fait. 

—  (de  l'aiigurei,  n}intiatio.onis, 
f.  Cic.  (fini,  i!,  81;.  —  de  can- 
didature, prof  essio,  onis,  {.Cic. 

—  libre  ou  contrainte,  oratio 
aut    libéra    aut    expressa.   Cic. 

—  officielle,  pronantiatio.onis, 
f.  Ca-s.  (B.  C.  II,  iâ.  7i.  Les  — 
des  transfuges,  transfagaram 
dicta.  Liv.  Cette  —,  id.  Cic. 
Liv.  Voy.  DÉCLARER.  T  (:5péo.) 
Déclaration  (de  douane  oa  en 
douane). Pro/eSSiO,oniS.f.Cic. 
(ex.:  professio  apad  pnblica- 
not.  Jet.  (alsa  professio.  Jet. 
in  professionem  venlre.  Qaint. 
decl.  Jet.).  Faire  sa  — ,  profi- 
têri  apad  pablicanos.  Qaint. 
decl.  Jet.  Il  Déclaration  de 
guerre.  Indictio  belli.  Flor.  (IV, 
10,  2).  Denuntiatio  belli.  Cic. 
Après  la  —  de  la  guerre,  in- 
dicto    bello.    Cic.   Liv. 

déclarer  (lat.  cieciarare  [•  faire 
connaître    ouvertement     ']>,  v. 
tr.  Faire  connaître  ouvertement 
\qqch).     Il   Manifester  ouverte- 
ment   ce   qu'on   sent,    ce  qu'on 
pense.    Aperîre.    v.    tr.    Cic. 
etc.    (ex.:    sensus  aperîre.  Xep. 
voy.    DÉCOUVRIR,  [laisser]    voir, 
manifester)  ;    patefacére,    tr. 
Cic.  etc.  (voy.  découvrir,  dévoi- 
ler) :    ostendére,  v.    tr.   Cic. 
etc.    (ex,:    qaid    sui  consilii  sit 
[•    ses    intentions    ■>]    ostendit. 
Cses.  militibus,  qaid  ^eri  velit, 
ostendit.  Cœs.)  ;  expromëre, 
tr.  Cic  (ex.:  expr.  saum  odium. 
Cic)  ;  testiScari,  dép.  tr.  Cic 
(ex.:    t.    amorem.    Cic.    abs  te 
testificata  taa  voluntas.  Cic.  [ad 
Att.    I,  17,  7]).  Sans  —  ses  dis- 
positions   à    l'égard  du  roi,  ce- 
lans,    quâ    volantate    esset   in 
regem.  Xep.  —  son  amour,  (aii- 
ciii)    amorem  suam    {verbis  ou 
scriptis)    declarâre.    Class.     \\ 
(.4bsol.)    Sa    déclarer,    c.-à-a. 
manifester     ouvertement       ses 
intentions.     Se    aperîre.     Cic. 
Sa     — ,    c.~à-d.    déclarer    son 
amour,    voy.    ci-dessus.  Se    — 
contre   qqn,    inimicam   se  ali- 
rai    ostendére.  Cic  Se  —  pour 
qqn,     alicu^'us     partes     sequi. 
\'ell.  in   ahcajos  partes  tran- 
sîre.  Cic  in  sententiam  alica- 
jus    ditcedëre.   Cic  Se  —  pour 
qqch..  bene  sentlre  de  aliqaa  re. 
Cic.    aliqaid  accipére    ou  pro- 
bâre.    Cic.    Se  —  contre  qqch., 
maie  sentlre  de  aliquâ  re.  Cic. 
recasàre  ou  detrecfàre  aliquid. 
Cic.    aliquid    improbâre.    Cic 
Se  —   contra  la  préférence  ac- 
cordée   à    un    seul,     ne    unus 
omnes  antecedat  recasâre.Cœs. 
Fig.   La  fortune  s'étaut  décla- 
rée, proc/inafô  j'am.  re.  Cees.    \\ 
Se  déclarer  (en  pari. des  choses), 
c.-à-d.   se    manifester  ouverte- 
ment  par    qq.    signe.   5e  ape- 
rîre. A'ep.  Erumpére,  intr.  Cic. 
Vov.  ÉCLATER,    [  être  oa  deve- 
nir'] VISIBLE,   MANIFESTE. 1  EnOU- 

cer  ouvertement   un   fait.  De- 
clarâre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qui 
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rfeciarai/it   quanti   me  (aceret. 
Cic.    qaalem  kanc  patent  assi- 
duitate    testimonioque    décla- 
rant. Cic.  [Plane.  11,  27])  ;  di- 
cêre,    tr.    Cic.  etc.  (voy.  dirs, 
[faire  connaître  par  laJpAROLEJ; 
SCribërel--  déclarer  parécrit  ■), 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  écrire)  ;  res- 
pondëre    (-     déclarer   en    ré- 
ponse -),  tr.  Cic  etc.  (voy.  ré- 
pondre) ;    fatéri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:    qaamobrem    fateor 
atque  etiam  pro(iteor    et  prx 
me  fero  te  ex  illa  cradeli   ac- 
tione   meo  consilio  esse  depul- 
sam.    Cic  voy.  avouer,  recon- 
naître, confesser)  ;  conStéri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy.  avouer, 
reconnaître)  ;  proStèri  ('  dé- 
clarer    hautement,     publique- 
ment '),  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
non    soium    (atêri    sed    etiam 
pro^tèri.  Cic.  profiteor  me  re- 
laturam.   Cic).  ;  nuntiàre.  tr. 
Cic    etc.  (voy.  annoncer)  ;   de- 
BUDtiâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  de- 
nuntiâre  alicai  inimicitias.  ''ic. 
[('lorgias]       se    ad   omnia   esse 
paratum  denantiavit.  Cic  ca- 
pite  se  illum  damnataros    de- 
nantiarant.    Nep.  mater  mori- 
taramse  ante  denuntians.  Curt. 
bellam.  denantiâre  [•  déclarer  à 
qqn  qu'on  lui  fera  la  guerre  ■•  ne 
doit  pas  être  confondu  avec  hél- 
ium indicere  '  décl.la  guerre  -. 
Cic}.  voy. NOTIFIER,  signifier)  ; 
pTonuntiàre,    tr.  Cœs.    (ex.: 
eadem    qase  Litavicus  pronun- 
tiaverat,     maltitadini    expro- 
mant.    Cœs.)  ;    ferre,   tr.  Cic 
Liv.    (ex.:  haud  dabie  ferebant 
[avec  la  Prop.  ln(.].  Liv.  'XXll, 
lit.  151.    f.  aliqaem  inventorem 
omnium,    artiam,.    Cses.    si    te 
petitorem    fero.    Cic)  ;    indi- 
càre,  tr.  Ter.  Cic.  (voy.  révé- 
ler) ;      indicere,     tr.      Cic. 
etc.    (ex.:    ind.  alicai    bellum. 
Cic.  Liv.  voy.  notifier)  ;  pro- 
dére,  tr.  Liv.  (voy.  procla.mer), 
clamâre   ('  déclarer  à  grands 
cris  »),  tr.  Cic.  Cart.  (voy.  pro- 
clameri  ;  acclamâre.  tr.  Liv. 
(voy.  PROCLA.MER)  ;  cODârmâre 
(•  déclarer  fermement  "),tr.Cic. 
etc.     (ex.:   id   omne  ego  me  rei 
publicse  causa  snscepisse   con- 
(irn\o.  Cic.  medicas  plane  con- 
/irmaf  propediem   te  valentem 
fore.  Cic.  de  me  tibi  promitto 
atqae   confirmo    me...    sascep- 
taram  etc.    Cic).  Déclarer  ou- 
vertement que...  ne  pas.,.,  ne- 
gâre    propalam  (av.  une  Prop. 
Inf.).  Cic.  reclamSre,  intr.  Cic. 
(voy.    protester).     ||    Déclarer 
(aux  ceiiseurs,à  la  douane.etc). 
Censére.  tr.  Cic  (ex.:  in  qaa 
tribu  deniqae  ea  prsedia  cen- 
suisti  ?    Cic.    c.    magnum   agri 
modam.  Cic.)  ;  proUtéri,  dép. 
tr.   Varr.  Cic.  Liv.  (ex.:   profi- 
têri  Jugera.    Cic.    frumentam. 
Liv.   pr.   grèges  oviam  ad  pa- 
blicanum.    Varr.   [R.   R.  II,    1, 
16].     rem     [«sa   fortune    »] 
profitéri.    Jet.    merces    ad    eu 
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apad  /jublicanos.  Quint,  decl.). 
If  (Par  e\t.l  Faire  connaître 
ouveriamenl  qqn  coiiim'  ayant 
telle  ou  (elle  qualité.  De'cla- 
ràre.  tr.  Cic. etc.  l^x.:  d.  [•■  <ie- 
cll'er  élu  -]  aliqaem  contuUm. 
Cic  ejufdem  Itcminis  loce  ut 
'léctaratus  con$iil  et  defensus. 
Cic.  consahs  declarati  F.  Sci- 
IHO  NasiccL,  L.  Bestia  Calpar- 
nias.  Sali.)  ;  judicàre,  tr. 
Cic.  etc.  {e\.:  jadicâre  a/iyiiem 
hostem.  Cic.  ùiv.  aliqaem  pro- 
ditorem  patriat.  Cic^  ;  appel- 
làre.  ir.  Liv.  (voy.  proclamer); 
proûtêri,  dép.'  ir.  Cic.  etc. 
(ex.:  x-ictam  se  propteri.  Cic. 
pr.  se  patrem  in[antis.  Cic.  se 
yrammaficum.  Cic.  se  candida- 
tam.  Saet.).  —  valable,  voy. 
RATIFIER.  —  bon,  aliquid  pro- 
bàre.  Cic.  voy.  approu\-er.  Dé- 
clarer nul  et  non  avenu,  ali- 
quid irritum  esse  jabëre.  Cic. 
Déclarer  nul,  aliquid  in(ir- 
mâre.  Cic.  Jet.  Se  —  ci- 
toyen, se  pro  cive  ferre.  Liv. 
Ennemi  déclaré,  Jtostis  haud 
dabins.  Liv.  Voy.  olvertement. 
déclasser,  v.  tr.  Faire  sortir 
de  la  catégorie  où  l'on  était 
classé.  Triba  movëre.  Liv.  Alho 
'sradére.  Tac.  Voy.  rater.  Un 
individu  déclassé' eî  i  substan- 
tivt.)  un  déclassé  'tombé  d'une 
certaine  classe  de  la  société 
dans     une    classe    inférieure), 

voy.  DÉCHOIR. 

déclin,  s.  m.  Actiori  de  des- 
cendre après  avoir  atteint  le 
point  culminant  de  sa  course. 
Le  —  de  la  lune,  lana  decres- 
cens  ou  scnescens  fopp.  à  cres- 
cens).  Cic.  Au  —  de  la  lune, 
Uxnâ  minaente.  Plin.  lana  de- 
crescente  ou  senescente  (opp. 
à  crescente).  Cic.  Col.  Le  so- 
leil à  son  — ,  soi  prsfceps  in 
occasam.  Liv.  Le  —  du  jour, 
prxcept  dies.  Liv.  prœceps  in 
occasam  dies.  Tac.  Au  —  du 
jour,  prœcipiti  in  occasam  die. 
Tac.  prxcipiti  jam  die.  Cic. 
Le  —  de  l'été,  preeceps  sestas. 
Sali.  Au  —  de  l'hiver,  extre- 
mas  aab  casum  hiemis.  Virg. 
(Georg.  I,  3J.0).  Kig.  Le  —  de 
l'âge,  aetatis  (lexas.Cic.  Au  — 
de  la  vie,  in  extremo  tempore 
setatis.  Cic.  Femme  qui  est  sur 
son  — ,  letate  declivis  malier. 
Plin.  f.  Le  —  de  la  maladie, 
lenescens  morbas.  Cic.  decres- 
ccns  morbas.  Cels.  Le  —  de  la 
fièvre,  (ebris  remissio.  Saet.  Le 
—  des  forces,  viriam  defectio. 
Cic.  Qui  est  sur  son  —  inclina- 
tas,  a,  nm,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
incl.res.Liv.  floquentia.Qaint.). 
Voy.  DÉCLiNi  a. 

déclinable  (lat.  post.  declinabi- 
(is  ,adj.  (Gramm  )  .^ui  se  décli- 
ne. Qai{qa3!,  quorl)  declinari  oa 
inclinâri  potest.  Gramm.  Decli- 
nafci/i»,  e,  adj.  Prise.  Mots  dé- 
clinables, verba  declinantia. 
Varr. 

déolinaisoD,   s.    f.   (Physique.) 
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Mouvement  oblique  qu'Epicure 
attribue  aux  atomes.  Clinamen, 
minis,  n.  Lucr.  /)ec/injfio  ato- 
moram.  Cic.  et  absol.  decti- 
natio,  onis,  f.  Cic.  1  Angle  que 
fait  un  plan  vertical  avec  le 
méridien  du  lieu  ou  avec  1- 
plan  perpendiculaire  à  ce  mé- 
ridien, d'oii  (t.  dasiron.)  angle 
formé  par  la  parallèle  de  l'axK 
avec  le  plau  de  l'équateur.  In- 
clinatio,  onis,  t.  Vitr.  ^ 
(Gramm.)  Passage  d'un  nom. 
d'un  pronom,  d'un  qualificatif, 
par  la  série  des  désinences  qui 
marquent  le  cas,  le  nombre,  lo 
genre.  Declinatio,  onis,  f.  Cic. 
yuinf.  Prise.  ||  (P.  ext.l  L'en- 
semble de  ces  désinences  qui 
est  commun  à  tout  un  groupe. 
flexus,  as,  m.  Quint. 

déclinant,  ante,  adj.  Qui  dé- 
cline. Inclinatas,  a,  un\,  p.  adj. 
Cic.  Declinatas,  a,  uni.  adj. 
Quint,  (cf.  d.  setas.  Quint  ). 
Senescens,  p.  adj.  Cic.  (cf.  s. 
Gra'cia.  Cic). 

déclinatoire,  adj.  et  s.  m. 
(Jurispr.)  Qui  tend  à  décliner 
une  juridiction,  'l'ranslatiias, 
a,  um,  adj.  Cic.  Quint.  E.\cep- 
tion,  moyen  — ,  et  (substantivt. 
au  masc.)  un  — ,  translativa 
constitatio  ou  simpl.  fransla- 
tiva.  a>,  f.  Quint.   (III,  6,  J.61. 

décliner,  v.  intr.  et  tr.  S'écar- 
ter, écarter  d'une  direction 
donnée.  ||  V.  intr.  S'écarter 
de  la  verticale  (pliil.  d'Epi- 
cure).Dec7JBâre,intr.  Cic.  (ex.: 
declinnre  di.xit  [Epicurus]  ato- 
mum  perpaalum.  Cic.  at,  cam 
dao  individaa  per  inanitatem 
(erantar,  alteram  e  regione 
moveatar,  alterum  deciinet. 
Cic.  atomi  errantes  et  de  via  dé- 
clinantes. Cic).  jl  (Par  ext.) 
T.  d'astron.  Inclinàre,  intr. 
Hor.  Qui  décline,  devexas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  sol  paulam 
a  meridie  dei-exus.  Cic.  (r.).  \\ 
(Fig.)  V.  tr.  Ecarter  comme  non 
acceptable.  Rejicêre,  tr.    Ctc. 

(voy.     ÉCARTER,    REJETER)  ;       dO- 

trectàre  («  se  refuser  à,  se  ré- 
cuser pour,  décliner  ■■),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  d.  judicandi  miinas. 
Saet.)  ;  excusâre,  tr.  Plin.  j. 
(ex.  :  exctisâre  advocationem. 
Plin.  j.)  ;  recusâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  honorem.  Cic.  ali- 
cujas  amicitiam.  Cic.  voy.  [se] 
RKFu^ER  [à])  ;  deprecàri  (•■  dé- 
cliner une  politesse  '),  dép.  tr. 
Quint,  (ex.  :  (/.  prœcipiendi 
munas.  Quint.)  ;  aversari 
(-  décliner  avec  dédain  ■•),dép. 
tr.  Ov.  Saet.  (voy.  repou>;ser, 
dkdaigner).  Le  fait  par  qqn  de 
décliner  qqch.,  e-rcosatio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  excasatio.  Ser.  Sul- 
picii  legationis  obcandx.  Cic. 
fPhil.,  '.',  8](.  —  une  invita- 
tion à  dîner,  conviviam  re- 
nuère.  Cic  J'ai  reçu  une  invi- 
tation àdincr,  mais  je  la  dé- 
cline, invitât  as  ad  cenam  ab- 
nao.    Cic.   —     la    compétence 
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d'un  juge,  Jndici  de  se  sentent 
(iiim  non  dure.  Sen.  —  tout» 
responsabilité,  calpam  pr.rstâr* 
nolle.  Cic.  1  1'.  intr.  Redes- 
cendre après  avoir  atteint  lo 
point  culminant  de  sa  course. 
Inclinàre,  intr.  (on  empl. 
aussi  Si  inclinàre  et  inciinari 
[pass.  moy.)^.  Cic.  Liv.  etc.  («x.: 
inclinato  in  pomeridianam 
tempaa  die.  Cic.  sol  se  meridie 
inclinavit.  Liv.  sol  inclinât. 
Jav.  inclinahat  dies.  Tac.  in- 
clinato die.  Plin.  J.  en  pari,  de 
maladies,  etc.  morbus  inc(ina- 
(us.  Cels.  (ebris  se  ini-linat. 
Cels.  inclinata  quidem  febre 
sed  adhac  [p.  ctiam  tum"  inhae- 
rente.  Cels.)  ;  declinàré,  intr. 
Col.  (ex.  :  die  jam  in  vesperam 
déclinante.  Col.)  ;  vergere, 
intr.  Tac.  Saet.  (ex.  :  vergente 
j'am  die.  Saet.  Tac.  vergente 
autamno.  Tac.  suam  setatem 
vergêre.  Tac.)  ;  decedére,  intr, 
Cic.  :  etc.  (rare  en  pari,  do  la 
lune,  cf.  iuna  decedens  [opp.  à 
adolescens.]  Gell.  [\\,  8,  7], 
fréq.  au  fig.  [opp.  à  incipëre, 
accedêre,  reverti  ],  ex.  :  dece- 
dentis  morbi  notse.  Cels.  sabito 
febris  decessit.  Xep.  dolor  modo 
decedit.  modo  revertitar.  Cels.'t; 
decrescëre,  intr.  Cels.  Col. 
etc.  (ex.  :  si  modo  lana  de- 
crescit.  Col.  decrescente  lana 
[opp.  à  crescente  lanà].  Col. 
ut  dies  crevit  decreviiqae.  Plin. 
J.  donec  morbas  decrescëre  in~ 
cipiat.  Cels.  si  febris  non  de- 
crescit.sed  crescëre  desiil .  Cels .  )  ; 
deScére,  intr.  Petr.  (e\.:  die 
jam  déficiente.  Petr.)  ;  zninui, 
pass.  et  zninuére,  intr.  (voy. 
diminuer,  affaiblir,  amoindrir); 
retnittêre.  iutr.  Cic  etc.  (voy. 
[se]  calmer,  cesser)  ;  senes- 
cére,  intr.  Cic.  (voy.  [tomber 
en]  décadence  et  cf.  senescunt 
l'ires.  Sali.  fr.  sensim  sine 
sensa  senescit  œtas.  Cic.  lana 
senescens.  Cic.  Plin.  hiems  se- 
nescens. Cic.  senescit  morbas. 
Cic.  bellam.  Liv.  fortuna  [opp. 
à  (loret].  Vell.  sencscëre  dita- 
tione  belli  vires  suœ  videban- 
iur.  Liv.  gtadiam  cum  spe  se- 
nescit. Cic.)  ;  consenescère, 
intr.  Cic.  (voy.  décuoir).  Les 
jours  déclinent,  contrahantur 
dies.  Cic.  ||  (T.  de  botan.)  V. 
intr.  Pencher.  Voy.  ce  mot.  1 
(Par  ext.)  V.  tr.  Enoncer  la 
série  des  désinences  par  les- 
quelles passe  un  nom,  un  ad- 
jectif, un  pronom.  Declinâre.  tr. 
Charis.  Donat.  Se  — ,  in  casus 
declinari.  Varr.  Fig.  Savoir  — 
son    nom,   c.-à-d.    ne   pas  être 

ignorant,  voy.  ig.norant.  |{ 
(Par  ext.)  Enoncer.  —  son  nom, 
nom.en  saum,  appellâre.  Sen, 
déclive,  adj.  (Technol.j  Qui 
présente  un  plan  incline.  De- 
clivis, e,  adj.  Cxs.  Voy.  pente. 

Il    (P.  ext.)  La  partie  —  d'une 
plaie,  voy.  das. 
déclivité,s.f.Caractèrod'un  lieu 
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©lové  qui  jîi'ésento  un  pian  in- 
clina. Dcclivitas,  atis,  f.  Cocs. 
/■'as/iyium,  ii,  ii.  Liv.  ||  (('. 
ext.)  Ce  qui  présente  un  plan 
incliné.  Dfjectixs,  as,  m.  C.vs. 
l.ocus  declivis.  Cœs.  Subst.  dé- 
clive, is,  n.  Cxs.  (ordiu.  au  pi. 
decHvia,    iam,     n.    pi.    Lac). 

Voy.  PENCHANT,   PENTE. 

déclore,  v.  ii.  Ouvrir  en  écar- 
[iint  ce  qui  sort  de  clôture. 
Sxpta  ou  claastra  laxàre.  Liv. 
pandere.  ||  (P.  ext.  Arch.) 
Lèvres  décloses.  Voy.   ouvrir. 

déclouer,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être   cloué.   RcÇigcre,    tr.  Cio. 

décochemeut,  s.  m.  Action  do 
décocher.  Emissio,  onis,  f.  Cic. 
Connectas,  ûs,  m.  Liv.  (cl',  c. 
ttli.  Liv.), 

décocher,  v.  tr.  Faire  partir 
(la  llècho  appuyée  par  sa  coche 
sur  la  corde  de  l'arc).  —  une 
flèche,  un  trait,  telam  (ou  sa- 
gittam)  tnittëre,  enittëre.  Liv. 
expdlëre  sagittam  arca.  — 
avec  force,  contorqaëre  telam. 
Cart.  Voy.  lancer.  Fi^.  —  les 
traits  qu'on  a  préparés  dans 
Vomhre, stringëre  lacabrationis 
•ttcB  tdam.  Saet.  —  des  épi- 
graramos,  asperioribas  facetiis 
preestringëve.  Cic. 

décoction, s.  f.  Action  de  faire 
bouillir  une  substance  dans  un 
liquide  (pour  que  les  principes 
qu'elle  contient  s'y  dissolvent). 
Décodas,  abl.  a,  ra.  Plin.  De- 
coctio,  onis,  f.  Csel.-Aiir.  Faire 
uno  — ,  decoqaëre,  tr.  Plin. 
Discociaëre,  tr.  Cels.  Plin.  Voy. 

INFUSION,       MACÉRATION.        ||         (l' ■ 

ext.)  Produit  obtenu  par  cette 
action.  Decoctam,  i,  n.  Plin. 
(XXII,  A9).  decocta,  a?,  f.  (s.-e. 
aqaa).  Saet.  Jav.  |l  (Fig.  Pop.) 
Une  —  de  coups  de  bâton,  voy. 

GRÊLE,   PLUIE. 

décoiffer,  v.  tr.  Débarrasser  de 
ce  qui  sert  de  coiffure,  .iaferre 
alicai  pileam.  Liv.  Se  —,  capat 
aperire.  Cic.  \\  (  P.  anal.  )  — 
une  bouteille.  Voy.  déboucher. 
Il  (Fig.Famil.)  Se  —(d'une  idée, 
d'une  personne),  c.-à-d.  cesser 
d'en  être  coiffé ,  voy.  déta- 
cher, REVENIR.  1  Déranger  dans 
sa  coiffure.  Capillos  tarbâre. 
Mart.  Il  Défaire  la  coiffure. 
Solvëre  crines,  capillos.  Tiball. 
Hor. 

décolérer,  v.  intr.  (Famil.) 
Cesser    d'être    en    colère.    Voy. 

COLÈltE. 

décollation  (lat.  decollatio. 
Paal.  sent.),  s.  f.  Arch.  Action 
de  décoller,  de  décapiter.  Voy. 

DÉCAPITATION. 

décollement,  s.  m.  Action  de 
détacher  ce  qui  est  collé.  Dis- 
solatio,  onis,  f.  Plin.  Produire 

le     ,      voy.      DÉCOLLER.     Il      (P. 

ext.)  (Chirurgie.)  Séparation  de 
deux  tissus  qui  adhéraient  l'un 
à  l'autre.  Voy.  détachement. 
l.décoller  {la.t.decollare.  Petr.), 
V.  tr.  Arch.  Décapiter.  Voy.  ce 
met. 
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2.  décoller,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  collé.  Deglalinare,  tr. 
Plin.  Il  (P.  ext.)  Séparer  (un 
tissu)  d'un  autre  auquel  il 
adhérait.  Decorticâre,  tr.  Plin. 

Voy.    DÉTACHER. 

décolleter,  v.  tr.  Découvrir  en 
laissant  voir  le  cou.  A'udâreou 
rctegëre    collam.    Cic.     \\      (P. 
ext.    et    spéc.)    En  pari,     d'une 
femme,  laisser  voir  le  cou  et  les 
c|iaules.   Se  — ,  pecias  et  colla 
dcnadâre.   Hier. 
décoloration,   s.   f.   Action  de 
décolorer  ;    état    de   ce    qui    se 
décolore.  Decoloratio,  onis,    f. 
Cic.  (Div.    II,  58).  .^latatio  co- 
loris  (en   pari,   du  teint).  Cic. 
Pallor,  oris,  m.  Lacr.  Ov. 
décolorer,  v.  tr.  Dépouiller  do 
sa  couleur.  Decolorûre,  tr.  Uor. 
Cels.    Colorem  aaferre  (alicai 
rei).  Plin.  Se  —,  dilai.  Ov.  (En 
pari,  du  teintl,  colorem  mata- 
re.   [{or.   pallescëre,    intr.  Ov. 
(En  pari,  d'une  subst.  blanche), 
ex    albo   decoloràri.   Col.    (En 
pari,    des    feuilles),    flavescëre, 
intr.  Plin.  Qui  est  décoloré,  de- 
coloratns,  a,  am,  p.  adj.  Cor- 
ni/.    Decolor,   adj.     Cic.  poet. 
Ov.  Plin. 
décombre,  s.  m.  (Arch.)  Action 
de   décombrer.    Voy.    dédlai.  ^ 
(P.    ext.    au    plur.)    Matériaux 
(pierres,    plâtras)     qui    restent 
d'un    édifice    écronlé,    démoli. 
Radera,  am,  a.  pi.  Tac.   Saet. 
Rainse,   aram,  f.    pi.    Cic.  Liv. 
Parietinse,    aram,    f.    pi.    Cic. 
Enlever    les    — ,    radera   pur- 
gàre.    Vitr.     Voy.     déblayer. 
N'être    plus   qu'un  amas  de  — , 
diratam  esse.  Liv.  Voy.  ruine. 
décombrer,  v.  tr.   Débarrasser 
de   ce    qui    encombre.    Radera 
pargàre.    Vitr.    Eraderâre,    tr. 
Varr.   Vitr.  Voy.  déblayer. 
décommander,   v.    tr.  Retirer 
une    commande     qu'on     avait 
faite.  Voy.  contremander. 
déoomposable,    adj.    Suscep- 
tible d'être  décomposé.   Dissol- 
vendas,  a,  am,  p.  adj.   Cic. 
décomposer,  v.  tr.  Diviser   en 
ses    éléments  composants.  .Soi- 
vëre,    tr.    Cic.   Dissohëre,    tr. 
Cic.  Resolvëre,  tr.  Cic.   Secer- 
nëre,  tr.  Cic.    (cf.  animas  non 
secerni  potest.  Cic).  Digerëre, 
tr.  Cic.  (voy.    analyser).   Divi- 
dëre,    tr.    Cic.     (voy.    diviser, 
analyser).  Membratim  csedëre, 
tr.     Plin.    Il    Désorganiser    une 
substance.  In  tabem   resolvëre. 
Plin.  Qui  décompose  peu  à  peu, 
tabidas,  a,  am,  adj.  Virg.  Tac. 
Se  — ,  tabescëre,  intr.  Plin.  pi> 
trescëre,  intr.    Varr.  Voy.  gâ- 
ter, CORROMPRE.    Fig.  Avoir  les 
traits  décomposés,  ore  confaso 
esse.  Cic.  pertarbato  valta  esse. 
Cic.  ore   confaso   magnse  per- 
tarbationis  notas  prœ  se  [erre. 
Cart. 

décomposition,  s.  f.  Action 
par  laquelle  un  corps  est  dé- 
composé. Solatio,  onis,  l.  Cic. 
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Diasoiatio,  onis,  t.  Cie.  ||  Fig. 
(En  pari,  d'une  substance  qui 
se  désorijatiisi.  {Tabès,  is,  f. 
Plin.   Dissolatio,  onis,    f.   Cic. 

Voy.   ALTÉRATION,   CORRUPTION. 

La  —  des  traits,  pallor,  oris, 
m.  Cic.  Voy.  décomposer.  |f 
Action  par  laquelle  on  ramène 
une  conception  abstraite  à  ses 
éléments.  Divisio,  onis,  f.  Cic. 
Digestio,  onis  (  gr.  [lepidaiç, 
•  partition  oratoire  •),  f.  Cic. 
Qaint.  Dissipitio,  onis  (-  ana- 
lyse d'une  idéeen  seséléments»), 
f.  Cic.   Qaint. 

décompte,  s.  m.  Diminution  à 
faire  dans  un  compte.  Dedac- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Qaod  deda- 
citar,  detraldtar.  Cic  Avec  le 
—  des  frais,  detractis  sampti- 
bas.  Liv.  Faire  le  —,  voy.  dé- 
compter. Payer  sans  — ,  soli- 
dam  solvëre.  Jet.  Voy.  déduc- 
tion. Fig.  Trouver  du  —  (trou- 
ver les  choses  au-dessous  de  ce 
(lu'on attendait),  voy.  mécompte. 

décompter,  v.  tr.  Constater 
une  diminution  à  faire  dans  un 
compte.  Detrahëre  ou  deda- 
cëre  aligaid  de  pecania.  Liv 
Deductionem  {acëre  ex  pecania 
ou  decessionem  de  samma  fa- 
cëre.  Cic.  Voy.  déduire. 

déconcertement,  s.  m.  Le  fait 
d'être  déconcerté.  Voy.  embar- 
ras, CONFUSION,  TROUBLE. 

déconcerter,  v.  tr.  Troubler 
en  dérangeant  l'accord  dos  par- 
ties.   Turbàre,    tr.    Cic.    etc. 

(voy.  TROUBLER,  DÉRANGER,  DÉ- 
SORDRE) ;  conturbàre,  tr.  Cic 
etc.  (voy.  DÉSORDRE  et  embrouil- 
ler) ;  perturbâre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  [mettre  dans  un  grand] 
désordre)  ;  confundére,  tr. 
Cic.  (voy.  brouiller).  ||  (Par 
ext.)  Déranger  les  mesures  pri- 
ses. Conturbàre,  tr.  Cic.  fe.'c.  : 
rationes  alicajas  contarbâre. 
Cic.)  ;  perturbâre,  tv.Cic.  (ex.: 
p.  omnia.  Cic)  ;  miscére,  tr. 
Cic.  (ex.  :  miscére  omnia.  Cic. 
Sali.);  debilitâre,tv.  Cic.etc. 
(voy.  [faire]  échouer).  ^  Trou- 
bler qqn  en  dérangeant  ses  me- 
sures, ses  desseins.  Confun- 
dére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
aadientiam,  animas.  Liv.  c.  in- 
telleclam.  Plin.  surt.  au  par- 
tic.  :  colligit  et  ipse  animam 
confasam  tantx  cogitatione 
rei.  Liv.  ex  preetorio  in  taber- 
nacalam  saam  confasas  re» 
cessit.  Liv.)  ;  consternare,  tr. 
Cses.  Liv.  (ex.  :  tamalta  etiam 
sanos  consternante,  decerni- 
iar,  at...  Liv.  surt.  au  part, 
pass.  dao  popali  delectûs  acer- 
bitate  consternati.  Liv.  si  sunt 
animo  consternati  homines  in- 
saeti  laboris,  ut...  Ca?s.); 
conturbàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  alicajas  animam.  Cic.  surt. 
au  part.  pass.  abi  me  contar- 
batam  vident.  Cic.  se  tristem 
et  contarbatum  domum  re- 
vertisse.  Cic).  Voy.  déconte- 
nancer. Se — ,  mente  concldëre- 
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ou  con(andi  ou  perturb<.iri .  Cic. 
Ne  pas  so  laisser — ,  mentecoii- 
sistère.  Cic.  se  coniinfre.  Cic. 
non  tarbaienre  pati  aliquid. 
Cic.  iTusc..  1V.2S,  (JCn.  constan- 
tiam  servAre  in  aiiquà  re.  Cic. 
non  pertarbari  in  aliqaa  re. 
Cic. 

déconiîre,  v.  tr.  (Arch.)  Mettre 
en   piioux    éiat.  Voy.    défaire. 

déconfiture,  s.  f.  Action  de 
réduira  eu  piteux  état,  résultat 
de  cette  action.  Voy.  DtF.tiTE, 
CAR.SAOE.  Il  (Spécialt.)  Etat 
d'un  commerçant  réduit  ^  dé- 
poser son  bilan.  Voy.  faillite, 

LTQfIDATION. 

déconlort,  s.  m.  (Arch.)  Ce  qui 
ôtô    la    fore?,  la  courage.    Voy. 

DÉCOljBAGEME.NT. 

déconforter.  v.tr.(.\rch.)  Abat- 
tre en  ôtAQt  la  force,  le  cou- 
rage. Voy.  ABATTRE,  DÉCOURA- 
GER. 

déconseiller,  v.  tr.  Conseiller 
de  ne  pas  faire  (qqch.).  Dissua- 
dére  aliqaid  alicai.  Cic.  Aïo- 
câre  aliquenx  a  re  aligua.  Cic. 
Dehortàri  aliqaem  a  re  aliqaa. 
Cic.  Il  Rare  avec  un  complém. 
direct  de  personne.  —  qqi. 
deKortàri  aliquem.  Plant.  Cic. 
disstxadêre    aliquem.  Cic.  Voy. 

DI?=l'ADER. 

déconsidération,  s.  f.  Perte  de 
la  considération.  Imminatio 
dignitatis.  Cic.  Voy.  déshon- 
neur,  INFAMIE. 

déconsidérer,  v.  tr.  Priver  de 
la  considération.  Detrahêre  de 
fama  alicujas.  Cic.  Auctori- 
tatem  ou  existimationem  ali- 
cajas  imminaére.  Cic.  Infa- 
miam  alicai  aspergére.  Cic.  Se 
— ,  existimationem  ou  aliqaid 
de  existimatione  perdire.  Cic. 
Qqch.  déconsidère  qqn,  aliqaid 
alicai  infamise  est.  Cic.  Se  — 
complètement  aux  yeux  des 
honnêtes  gens,  bo/vorum  jadi- 
cium  fanditas  perdére.  Cic. 
Etre  déconsidéré,  jacére,  intr. 
Cic.  maie  aadîre.  Cic.  in(amem 
ou  in  infamià  esse.  Cic.  infa- 
miù  (lagràre.  Cic.  Ne  pas  être 
déconsidéré,  nallum  detrimen- 
tam  existimationis  capëre  {ac- 
cipirei  ou  facére.  Cic.  Un 
homme  déconsidéré,  vir  cajas 
auctoritas    imminata   est.  Cic. 

Voy.    DÉsHONOKER,    HÉPBIfER. 

déconstruire,  v.  tr.  Rare.  Dé- 
faire   (ce    qui  a  été   construit). 

Voy.    DÉFAIRE,    DÉMOLIR. 

décontenancer,  v.  tr.  Trou- 
bler de  manière  à  faire  perdre 
contenanco.Perturbâreaii^uem. 
Cic.  Animam  alicajas  de  stata 
(ou  de  gradu]  demovére.  Cic. 
(Caec.  15,  lii).  Animam  alica- 
jas de  gradu.  depellére.  ?iep. 
(Th.  5,  i].  Aliqaem  de  mente 
detarbùre.  Cic.  Etre  déconte- 
nancé, se  — ,  obstapescëre,  intr. 
flaat.  Cic.  Virg.  Qui  est  tout 
à  fait  décontenancé,  attonitus. 
a,  um,  adj.  Cic.  Voy.  décon- 
certer, 
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déconvenue,  s.  f.  Désappoin- 
teuuMit  causé  par  un  ecliec. 
.VolfStia,  œ,  f.  Cic.  llepalsa, 
a\  f.  i^cn.  (cf.  in  tristitiam  ira 
post  rcpulsam  reiohitar.  Sen.). 

Voy.    DÉSAPPOINTEMENT. 

décor,  s.  m.  Ce  qui  sert  à  dé- 
corer (un  édilico).  Ornafus,  ûs, 
m.  Cic.  Peintre  en  —,  tector, 
oris,  m.  l  arr.  Cic.  pictor  in\a- 
ginarias.  Ed.  Diocl.  ^  Ce  qui, 
sur  la  scène  d'un  théâtre,  figure 
le  lieu  de  l'action.  Orna<io,onis, 
f.  \'itr.  Ornât  as,  iis,  m.  Cic. 
Changer  le  — ,  matàre  speciem 
Ornationis.  Vitr.  Un  —  de  tra- 
gédie est  tormé  de  colonnes. 
tragicx  scœnse  ornantar  ou 
ciecorantur  colamnis.  Vitr. 
Peintre  de  décors,  pictor  scœ- 
narius.  Inscr. 

décorateur,  s.  ra.  Celui  qui 
fait  des  travaux  de  décoration. 
Peintre  — ,  voy.  décor. 

décoratif,  ive,  adj.  Propre  à 
décorer.  Qui  [qua-,  qaod  )  est 
ornamento  ou  decori  alicai  rgi. 
A.  Qui  {qa!c,  qaod}  affert  or- 
natam  aficui  rei.  .-1.  OrnaH- 
vos,  a,  um,  ad^.  PompeJ.  Pein- 
ture —  (pour  appartements), 
pictara  am,a:nissima  parietam. 
Plin.  (P.  plaisant.)  Famil.  (Eu 
pari,  des  personnes).  Un  per- 
sonnage —  (qui  rehausse  l'éclat 
extérieur  d'une  réunion),  deoo- 
rus.  .•>all.  splendor  ordinis.  Cic. 
decas  atqae  ornamentam  ija- 
diciorum).  Cic.  Voy.  imposant, 
extérieur. 

décoration  (lat.  post.  decora- 
tio),  s.  f.  Action  do  décorer. 
Ornatio.  onis,  f.  Vitr.  Exor- 
natio,  onis,  f.  Cic.  ap.  Col. 
(Xll,  3,  2).  Expolitio.  onis,  f. 
Cic.  Vitr.  Etre  charijé  de  la  — 
d'un  palais,  ornandis  œdibas 
prs'poi-itam  esse.  .1.  Pour  la — 
de  l'univers  (fig.),  ad  ornan- 
dam  terraram  orbem.  A.  1 
L'ensemble  de  ce  qui  décore. 
Ornatus,  as,  m.  Cic.  Ornamen- 
tam,  i,  n.  Cic.  Cultas,  ùs,  m. 
SaH.  (cf.  c.  parietam.  Sen.). 
Insigne,  is,  n.  Sali.  (surt.  au 
plur.  insignia.  Sali.].  ||  (Ab- 
sol.)  Décors  de  la  scène  d'un 
théàtrej.  Apparatas,  as.  ra. 
Cic.  (cf.  spectacali  apparatas. 
Cic).  Voy.  DÉCOR.  T  Insigne 
qu'on  porto  extérieurement.  In- 
signe, is,  n.Cïc.  Ornamentam, 
i,  n.  Jnscr. 

décorer,  v.  tr.  Garnir  d'acces- 
soire» destinés  à  embellir.  De- 
coràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
oppidum.  Cic.  utramqae  carras 
latas  deoram  simulacra  ex  aura 
argentoque  c.vpressa  decora- 
hant.  Cart.)  ;  ornàre,  tr.  Cic. 
(voy.  orner)  ;  exornâre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  pauer,  orner, 
EMBELLIR;  ;  adomâre,  tr.  Cic. 
etc.  te.v.  :  foram  rnagno  ornatu. 
Cic.  cabicalum  tabcllis  pirta- 
raram.  Plin.)  ;  colère,  tr.  .Sen. 
(ex.  :  ad  similituilincm  parin- 
tam   saoram   extrinsecas   cal- 
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tas.  Sen.)  ;  excolère,  tr.  Plin. 
j.  Suet.  ,ex.  ;  marmoribus  pa- 
rietcs.  Plin.  ;'.  prs^toria  non 
tam  statuaram  tabularumqae 
pictarum  ornata  quan\  .ri/s(i,< 
et  nemoribiis.  Suet.)  ;  vestire, 
tr.  Cic.  Plin.  (voy.  TAPl^^ER); 
distinguére,  tr.  Cic.  (ex.  : 
carlam  astris  distinctam  et  or- 
natum.  Cic).  l-'ig.  Decoràre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  quam  [rein 
publicam]  ipse  decorarat  et 
aaxerat.  Cic.  /i.tc  omnia  vita: 
decorabat  dignitas  et  integri- 
tas.  Cic.  d.  aliqaem  singulari- 
bas  honoribas.  Cic.  ou  an\plis- 
simis  honoribas  et  prœmiis. 
Cic). 

décortication,  s.  f.  (Technol.) 
.\ction  de  décortiquer.  Decor- 
ticatio,  onis,  f.  Plin. 
décortiquer,  v.  tr.  (Technol.) 
Dépouiller  île  son  écorce  (.une 
tige,  une  branche),  do  son  en- 
veloppe (un  Iruit,  une  graine), 
etc.  Decorticàre,  tr.  Plin.  Voy. 

ÉGORGER. 

décorum,  s.  m.  Convenances 
à  observer  pour  tenir  son  rang. 
i*ecorum,  i,n.  Cic.  Decas,  oris, 
n.  Cic.  Garder  le  — ,  decoran» 
seqai  (tenêre,  servàre).  Cic.  Il 
garde  le  —  en  toute  circons- 
tance, ab  eo  nihil  fit  nisi  ita  ut 
decet.  Cic.  Ne  rien  faire  qui 
soit  contraire  au  — ,  ita  (acère 
at  ne  dedeceat.  Cic,  Avec  —, 
decorë,  adv.  Cic.  decenter,  adv. 
Cic.  at  decet.  Cic.  Voy.  bien- 
séance. 

découcher,  v.  tr.  et  intr.  || 
(Arch.)  V.  tr.  Faire  lover  du 
lit.  Se  — ,  voy.  LEVER.  1  V. 
intr.  Coucher  dans  un  autre 
lit,  oa  hors  de  chez  soi.  Abnoc- 
tàre,  intr.  Sen.  Pernoctâre 
foris.  Ter.  E.\cabô.re,  intr.  Cic. 
Decabàre,  intr.  Eab.  Pict.  ap. 
Gell. 

découdre,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  cousu.  Dissuére,  tr.  Ou. 
Hier.  (cf.  d.  tanicam.  Hier.). 
—  une  toile,  retexère  telam. 
Cic.  Resaère,  ir.Saet.  (Aug.  91). 
Se  —,  hiâre,  kiscére,  discindi. 
Cic.  Il  (Fig.)  Décousu,  dont 
les  parties  ont  l'air  do  ne  pas 
tenir  ensemble.  A^on  {oaparam, 
maie)  cohœrens.  Cic.  Styl''  — , 
oratio  dissipata.  Cic  dissolata. 
Qaint.  Orateur  au  stylo  —,  dis- 
junctus  orator.Tac.  Etre— ,  non 
ou  param  ou  maie  coliA^rërc. 
Cic.  con^'asam  ou  pertarbatam 
esse.  Cic.  Avoir,  tenir  dos  pro- 
pos décousus,  hiantia  loqui.  Cic 
Avoir  un  style  — ,  ampatata 
loqai.  Cic.  Lier  oo  qui  est  — , 
dissipata  connectëre.  Cic.  Voy. 
incohérent.  1  (P.  ext.)  Ouvrir 
le  ventre  à  (se  dit  spécialement 
du  sanglier,  du  cerf).  liumpêre, 
tr.  Of.  (cf.  te  rampât  aper. 
Ov.).  Il  (P.  anal.)  Absolt.  V. 
intr.  —  (arch.)  et  on  découdre, 
frapper  do  l'épée,  se  battre. 
Voy.  KPÉE,  battre. 

découlement,    s.  m.    (Médoc.) 
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Action  de  découler.  Voy.  Écoo- 

LEMENT. 

découler,  v.  intr.  Couler  en 
s'échappant  de  <|qch.  E((laërc_, 
intr.Cic.De(laëre,iulr.Cic.etcict'. 
argentam  vivum  per  pelles  sa- 
doris  vice  dcp.uena .  Plin.).  Ema- 
nâre,  intr.  Cic,  Exstillescëre, 
intr.  et  exstillâre,  intr.  Plaat. 
Col.  A  qui  la  sueur  découle  du 
front  et  par  ext..  (latin.)  dont 
le  front  déconlo  de  sueur,  miilto 
sudore  diffliientes .  Pha>d . 
Montagnes  découlantes  de  lait 
et  de  miel  (style  bibl.),  stil- 
lantia  mella  de  rupibus.  Lact. 

Voy.     DÉGOUTTER,     BUI3?ELER.       || 

Fig.  Elflacre,  intr.  Cic.  Pro- 
(laêre,  intr.  Cornif.  Plin.  j. 
Tac.  (cf.  ser.-no  melle  dalcior 
propaebat.  Cornif.).^{Fig.)  Sor- 
tir d'un  (principe)  par  déve- 
loppement naturel.  Flaëre, 
intr.  Cic.  Manâre  (ab  ou  ex 
aliqaare).  Cic.  Ef^ci  on  con- 
(ici  re  aliqaa.  Cic.  Oriri  lou 
e.voriri]  a  re  aliqaa.  Cic.  Exis- 
tére  a  re  aliqaa.  Cic.  (Décou- 
verte) d'où  découle  toute  la  dis- 
cussion, ab  eo  quasi  capite  dis- 
patatio  ducitur.  Cic.  C'est  la 
source  d'où  découlent  tous  les 
malheurs,  in  ea  reest  fons  mise» 
riaram  et  capat.  Cic.  L'honnête 
qui  découle  de  la  vertu,  hones- 
tam  gtxod  ex   virtate  exoritar. 

Cic,  Voy.  PROCÉDER,  PROVENIR, 
É.MANER. 

découper,  v.  tr.  Couper  régu- 
lièrement en  morceaux.  Se- 
côre,  tr.  Cic.  Virg.  Justin.  Dis- 
secâre,  tr.  Plin.  Siiet.  Conse- 
càre,  tr.  Cato.  Varr.  Perse- 
câre,  tr.  Cic.  Liv.  Concidëre, 
tr.  Col.  (cf.  minatê  concidëre. 
Col.).  Il  (Spécialt.)  En  pari, 
d'une  pièce  qu'on  sert  à  table. 
Secâre,  tr.  Jav.  (cf.  lepores, 
gallinam.  Javen.).  Scindère,  tr. 
iSen.  (cf.  aves  in  frasta.  Sen. 
opsoniam.  Sen.).  Carpëre  {ar- 
tus  in  parva  frasta).  Sen. Cou- 
teau, fourchette  à  — ,  voy.  cou- 
teau,     FOURCHETTE.      ||     (P.  eXt.) 

Détacher  (une  partie^  en  cou- 
pant. Ersecâre,  tr.  Cic.  1  Cou- 
per régulièrement,  en  suivant 
certains  contours  et  en  enle- 
vant certaines  parties.  Circam- 
aecàre,  tr.  Cic.  Incidére,  tr. 
Cses.  Plin.  (Botan.)  Feuilles 
découpées  (dont  le  bord  est 
échancré),  folia  multis  ou  pla- 
Hbus  incisarîs.  Plin.  laciniosa 
(olia.Plin.(oliaincisa.Plin.  ||  (P. 
BXt.)  Détacher  du  fond  (la  par- 
tie qui  forme  le  dessin).  Dese- 
câre,  tr.  Cses.  Decldëre,  tr. 
Plin.  Incidëre,  tr.  Plin.  Scal~ 
përe,  tr.    Hor.    Vitr.  Scalpëre, 

'  tr.  Cic.  Exscalpëre,  tr.  Cic. 
Qaint.  Voy.  détacher,  tailler. 
Fig.  Se  —  (se  montrer  avec 
des  contours  arrêtés,  en  pari, 
de  la  silhouetta  d'un  monu- 
ment), voy.  détacher,  silhouet- 
te. 

découpeur,    s.     m.    Celui    qui 
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découpe-.  —  à  table,  scissor, 
oris,  m.  Petr. 

découpler,  v.  tr.  (Chasse.)  Dé- 
tacher k-3  chiens  couplés.  Sol- 
vëre  canes.  .4  .  Fig.  Lancer  à  la 
poursuite  de  qqn,  do  qqch. /m- 
mittëre  iin  aliqaem).  Cic. 
Voy.  POURSUITE.  ^  (Arch.)  Dé- 
saccoupler.  Voy.  ce  mot.  1  (P. 
ext.)  Rendre  libre  dans  ses 
mouvements  (ne  s'emploie 
qu'au  passif).  Corps  bien  dé- 
couplés, dont  les  membres  sont 
bien  dégagés),  corpora  astricta 
et  lacertis  expressa.  Qaint. 

découpoir,  s.  m.  Instrument 
destiné  à  découper.  Scalpram, 
i.  n.  Sen. 

découpure,  s.  f.  Action  de  dé- 
couper. Exsectio,  onis^  f.  Cic. 
Aag.  Il  Résultat  de  cette  ac- 
tion. Segmentam,  i,  n.  PUn. 
Faire  des  découpures,  incidëre 
ou  desecàre.  Cic.  \\  P.  anal.  — 
des  feuilles  (divisions  des 
bordsK  Incisara,  a-,  f.  Plin.  Di- 
visara,  œ,  f.  Plin.  (au  plur.  di- 
visarce.  Plin.  XXV,  167).  Voy. 
découper. 

décourageant,  ante,  adj. 
Propre  à  décourager.  Qui  (giia>. 
qiiod)  animam  alica^'as  ^ran- 
git  ou  débilitât.  Cic.  Acerbissi- 
mus,  a,  am,  adj.  Cic.  Tristis. 
e,  adj.  Cic.  Liv.  Voy.  désespé- 
rant. Ces  paroles  sont  découra- 
geantes, me  exanimant  lue 
voces.  Cic.  Famil.  Eu  pari, 
d'une  personne.  Etre — ,  alicai 
spem  eripére.  Cic.  ou  adimëre. 
Ter. 

découragemeot,  s.  m.  Etat 
de  celui  qui  est  découragé. 
Animi  demissio.  Cic.  Animi 
de(ectio.  Sen.  rh.  .4mmi  con- 
tractio.  Cic.  Animas  demissus. 
Cic.  Animas  a  spe  aliénas. 
Cic.  Tristitia,  se,  f.  Cic.  Pro- 
fond — ,  debilitatio  atque  ab- 
jectio  animi.  Cic.  Ne  lui  lais- 
sez pas  voir  votre  — ,  cave  te 
esse  tristem  scntiat.  Cic.  Gué- 
rir qqn  de  son  — ,  Jacentew, 
alicajus  animam  excitâre.  Cic. 
Voy.  décourager. 

décourager,  v.  tr.  Faire  per- 
dre courage.  Aliqaem.  percel- 
lêre.  Cic.  Liv.  Frangére  ali- 
qaem,.  Cic.  Animam  alicnjas 
frangére  ou  infrangëre.  Cic. 
Spem  alicai  eripére  et  aaferre. 
Cic.  Aliqaem  ou  animam  ou 
spem  alicajos  debilitâre.  Cic. 
Se  — ,  cadëre,  intr.  Cic.  (cf. 
ceciderant  animi.  Liv.)  frangi, 
pass.  Cic.  deficére,  intr.  Cic. 
animam  despondêre  ou  den\it- 
tére.  Cic.  Etre  abattu  et  dé- 
couragé, j'acëre,  intr.  Cic.  ani- 
ma esse  hum,ili.  Cic.  (fin.  I,  15, 
!i9).  animo  esse  denùsso.  Sali. 
(Jug.  98  .  Etre  profondément 
découragé,  animo  esse  fracto, 
percalso  et  ab^'ecto.  Cic.  (ad 
Att.  III,  i'.  Découragé,  abjec- 
tas.  Cic.  dejectus.  Cic.  demis- 
sas.  Cic. 

découronner,  v.  tr.   Depouil- 
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1er  d'une  couronne.  Deripere 
ex  capite  alicujas  insign':  re- 
gni.  A.  Voy.  détrôner  1  Dé- 
pouiller de  cj  qui  couronne. 
Nadàre,  tr.  I.iv.  (cf.  n.  tectum. 
Liv.).  Decatére  cacarnen  {ar- 
bori).  A.  Hêtres  découronnés, 
fracta  cacamina  {(agi).  Virg. 
Il  P.  ext.  t.  milit.)  —  une 
hauteur  (déliusquer  les  troupe?, 
emporter  les  positions  qui  la 
couronnaient),  de  Jagis  fan- 
dëre  hostes.  Liv,  dejicëre.   Liv. 

Voy.  DÉBUSQUER. 

décours  (lai.  decarsas  ['  ac- 
tion de  descendre  on  courant  -]. 
Liv.),  s.  m.  Période  de  décrois- 
sance. Le  —  de  la  lune,  de- 
minatio  laminis  lunx.  Vitr. 
lana  decrescens.  Col.  senes- 
cens.  ]'arr.  La  lune  étant  dans 
son  — ,  luna  decrescente,  se- 
nescente.  Voy.  déclin.  ||  (P. 
anal.)  Le  —  d'une  maladie. 
Voy.  DÉCROISSANCE.  ||  P.  pUi- 
saut.  Etre  on  —  (en  pari,  de  la 
raisons  deficére,  intr.  Cic,  im- 
minai, pass.  Cic, 

décousure,  s.  f.  Partie  décou- 
sue. Il  Dans  un  vêtement. 
Scissam,  i,  n.  Plin.  Voy.  dé- 
chirure. Il  Dans  un  animal 
blessé  par  les  défenses  d'un 
sanglier,  les  andouillers  d'ui-. 
cerf.  Laceratio,  onis,  f.  Cic, 
(cf.  l.  corporis.  Cic.  l.  corpo- 
ram.  Liv.).  Voy.  blessure. 

découvert,  s.  m.  Etat  do  ce 
qui  n'est  pas  couvert.  Etre  à 
— ,  c.-a-d.  n'avoir  pas  de  ga- 
rantie, voy.  OAP.ANTIE.  Il  iLoc. 
adv.)  A  découvert,  c.-à-rf. 
dans  une  position  où  l'on  n'est 
pas  couvfit.  Qui  est  à  — , 
apertus.  a,  um,  p.  adj.  Cic, 
(voy.  découvrir)  ;  iatectus,  a, 
am,  p.  adj.  Sali.  Plin.  j.  (ex.: 
int.  aqaa.  Plin.  j.  domns, 
Sali.  int.  pedes.  Tac,  corpus. 
Sali,  Sen.  en  pari,  de  pers.  in- 
fectas. Sali.  fr.  Tac.  on  empl. 
plutôt  non  tectas.  Cic.  Cses.)  ; 
nudus,  a,  um.  adj.  Cic,  (ex.; 
nadaterga.Liv.)  ; propatulus, 
a,  um,  adj.  Varr.  etc.  (ex.:  in 
loco  propatalo  cenitabant  . 
Varr.  ap.  Xon.  in  aperto  ac 
pjropatalo  loco  signa  dao  sant. 
Cic,  subît,  propatalam,  i, 
['  lieu  découvert  ■•],  n.  Cic.  in 
propatalo  [-  à  découvert  -1. 
Cic.  voy.  [plein]  air,  [grand] 
JOUR,  publicité).  Etre  à  — , 
patére,  intr.  Cic.  (voy.  [être] 
EXPOSÉ  et  cf.  malta  patent  in 
eoram  vita  qass  fortana  feriat. 
Cic.].  Mis  à  —,  exsertus,  a, 
uni,  p.  adj.  Plin.  lex.:  e.xs, 
dentés.  Plin.  [XI,  160])  ;  ada- 
pertus,  a,  um,  p.  adj.  Col. 
(ex.:  ad.  radices.Col.);  iDOper- 
tus,  a,  um.  p.  adj.  Sen.  (ex.  : 
inoperta  veritas.  Sen.  [v.  beat. 
39,  I]).  Montrer  son  cœur  à — , 
animum  nadâre,  Liv,  Voy.  dé- 
couvrir. 

découverte,  s.  f.  Action  de 
laisser    découvert  ;  état   de  ca 
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qui  est  Jécouvcrt.  ||  Fii. 
Vieilli.  A  la  —  (sans  se  cacher}, 
apertè,  adv.  Cic.  Voy.  frasche- 
«itST,  ocvERT.  1  Action  da  dé- 
couvrir ce  qui  était  tenu  caché. 
Patefactio,  onis,  (.  Cic.  Dupre- 
henîio.  oniï.  f.  Cic.  (cf.  d.  re- 
neni.  Cic.  [Clu.  50]).  Proditio, 
onis,  t.  Liv.  Plin.  La  —  du 
covafXoi.conjaratio  dcpnhensa. 
Cic.  1  Action  de  découvrir  ca 
qui  était  resté  caché,  inconnu. 
O  senatio,  onis,  f.  Cic.  Long- 
temps avant  la  —  des  arts, 
mu/to  anle  inventas  artes.  Cic. 
Un  voyage  do  — ,  iter  ad  novas 
terras  qastrendas  susceptam. 
A  ■  Faire  un  voyage  de  — ,  ter- 
ras qaas  homines  nondam 
noi-erant,  qaxrére.  Plin.  Al- 
ler à  la  —  (pour  explorer),  ex- 
plorare  {Africain).  Cic.  Envoyer 
à  la  — ,  ad  investir/andam  (ca- 
pat  Xili  mittën.  Sen.  (et  dans 
la  laûijua  milit.)  exploratam 
dimittere.  Sali.  Voy.  explora- 
tion,    RECONNAISSANCE.  ||  (P.    eXt. 

Spéc.)  T.  de  marine,  liàtiment 
léger  qu'on  envoie  à  la  décou- 
verte. Exploratoria  scapha  (ou 
naiis).  1  eget.  *,  Ce  qu'on  a  dé- 
couvert, fies  inventa  ou  reperta. 
Cic.  Inventam,  i,  n.  Cic.  Faire 
une  —  invenire  ou  reperïre 
aligaid.  Cic.  Faire  beaucoup  de 
nouvelles  découvertes,  de  dé- 
couvertes ingénieuses,  malta 
nova,  multa  acatë  invenire. 
Cic.  Comme  la  —  de  ces  véri- 
rités  est  difficile,  kx  res  qaam 
tint  inventa  dif^iles.  Cic.  Dé- 
couvertes dues  au  hasard,  re- 
perta qa3e  casas  invenit.  Cic. 
ea  qase  cota  inventa  ou  reperta 
tant.  Cic. 

djcouvreur,  s.  m.  (Peu  usité.) 
Celui  qui    découvre.  Inventor, 
jris,   m.    Cic.  Qai  invenit  ^ou 
i-'peritf  aliquid.  Cic. 
découvrir  (lat.  post.  discoope- 
rïre.   V^alg.  Hier.),  v.  tr.  Dégar- 
nir de  ce  qui   couvre.    Dete- 
gére,  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  ventas 
detexit  viliam.  Plaat.  d.  scdem. 
Liv.    valnas.    Ccls.  capite   de- 
tecto.  Saet.  jaga  monliam  de- 
texerat  nebala.  Liv.  quia  pos- 
êit  fieri,   ut  [illa]  patefacta  et 
détecta  mutentur.  Cic.)  ;  rete- 
gére,  tr.  Cic.  etc.(et.:r.  thecam 
nammariam.  Cic.  abi  ea  [area] 
retecta.    Varr.  retecti)  pedibiis 
conquiescebat.     Saet.)  ;    ape- 
rîre,   tr.  Cic  etc.  (ex.:  corpo- 
ris  partes  quasdam.  Cic.  capat. 
Cic.    capat  alicai  [•  se   décou- 
vrir   devant  qqn    •].   Sali.  [r. 
capita  atpectu,  magistrataam. 
Plin.  dispalsa  sole  nebala  opé- 
rait diem.  Liv.)  ;  adaiperire, 
tr.    Liv.    Sen.  Col.  (ex.:    ca[iat 
adaperiam.      Sen.      adapertis 
qaœ  velanda  erant.  Liv.)  ,  nu- 
dàre,    tr.    C'œ».   Liv.  etc.    ox.: 
corpus.  Liv.  pectus.  Liv.  radiées 
[çraminum].    Col.    ter.tam  nu- 
dutam.  Liv.)  ;  denudâre,  tr. 
Cic.  (6x.:  d.  aliqaem  a  pectore 
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[.  la  poitrine  da  qqn  •].  Cic); 
exserêre,  tr.  Cxs.  Virg.  (ex.: 
liumcros.Cses.  aber.  Wd.-Mox. 
mammam,  papillam.  Virg.).  || 
iPar  ext.)  Ne  pas  couvrir. 
Âperire,  tr.  Cic.  etc.  iex.:  ca- 
pite aperto.  Cic.  naies  apertx 
.-.3.  aîpïXTï].  Cic.  Liv.  aper- 
tan\  latas.  Cxs.  aperi us  hume- 
ras. Cses.].  A  visago  découvert 
(/ij.^  sans  se  cacher  do  ce  qu'on 
fait,  aperto,  adv.  Cic.  (Voy.  ou- 
vertement, franchement).  Lieu, 
£ays  découvert,  locas  parus, 
iv.  apertas.  Liv.  patens.  Cxs. 
Allée  découverte,  hypxtlira 
ambalatio.  \'itr.  —  ses  épaules, 
sa  gorge,  voy.  [sej  décolleter. 
Se  — ,  rejicëre  vestem.  Liv. 
nadàre  se.  Plin.  \\  (Par  anal.). 
La  ciel,  le  temps  se  découvre, 
disserenascit.  Liv.  {\X\l\, 
JiG,  I4).  Par  un  ciel  découvert, 
in  sereno.  Liv.  —  son  jou  (fig-), 
laisser  voir  ses  intentions,  voy. 
JEU.  (Acheter)  à  deniers  décou- 
verts (arch.*,  nammis  prxsen- 
tibas.  Petr.  \\  (Par  ext.)  Dé- 
garnir do  ca  qui  protège.  Wu- 
dâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  n.  cas- 
tra. Cxs.  litora.  Cxs.  urbem 
prxsidio  nudùre.  Liv.  nadata 
respublica  interita  consulam. 
Plane,  ap.  Cic).  Sa  —,  latas 
prxbêre.  Sen.  Sans  se  — , 
tectè,  adv.  Cic.  ||  (Spéc).  Sa 
— ,     c.-à-d.   avancer    de   l'ar- 

geUt,  voy.  AVANCER.  T  (.Vu  fig.) 
Produire  au  jour  ce  qui  était 
caché.  .Aperire,  tr.  Cic.  etc. 
is'opp.  à  occaltàre.  tegëre.  ex.: 
tua  (lagitia.  Plaut.  occulta 
quxdam  et  quasi  involata. 
Cic.  sententiam  saam.  Cic. 
errorem.  Liv.  causam  consilii 
sui.  Sali,  consiliam  suurn. 
Sali,  rem,  omnem.  Sali,  se  ape- 
riant.  Ter.  se  aperlre  ou  ape- 
riri.  Cic.)  ;  nudâre,  tr.  Cic. 
(ex.:  evolutum,  illis  integamen- 
tis  dissimulationis  tux  nada- 
tamqae  perspicio.  Cic)  ;  de- 
nudâre, tr.  Varr.  Liv.  (ex.: 
d.  inscientiam  saam.  Varr. 
alicai  consiliam  saum.  Liv.)  ; 
detegére,  tr.  Liv.  Sen.  Suet. 
(à'opp.  à  celare,  ex.:  fraadem, 
insidias.  Liv.  consilia  conju- 
ratoram.  Suet,  alicai  inlimos 
affectas  saos.  Sen.  neque, 
guis  esset,  ante  detexit.  Suet. 
[Caa.  56]);pa<e/acêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ox.:  rem.  Cic.  conjuratio- 
nem.  Cic.  verum.  Cic.  lolum 
se  alicai.   Cic.)  ;  indicâre,  tr. 

Cic.  (voy.   RÉVÉLER,      DÉSO.SCERJ   ; 

prodére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pr. 
conscios.  Cic.  secretam  uxori. 
Saet.)  ;  proferre,  tr.  Plin. 
(ex.:  pr.  sécréta  animi.  Plin). 
Se  — ,  aperlre  sensas.  Nep. 
Quo  ses  projets  étaient  décou- 
verts sua  consilia  émanasse. 
Liv.  IVoir  à  découvert  ;  a por- 
covoir  d'un  lieu  (ce  qui  d'un 
autre  point  échapperait  au  ro- 
gard).  Prospicère,  tr.  Cic. 
(voy.   VOIR  [devant  soi]).  De  la 
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ville    on  découvrait   la  plaine, 
erat    ex    oppido    despcctus  in 
campum.    Ca-s.  (B.  0.    VU,  79, 
S  ;   cf.    111,    li,  9  ;  VU,  i.5,  U). 
Sa  —,  apparère,    intr.   Virg.  1 
i,Fig.i  Parvenir  à  connaître  (ce 
qui  était  caché  ou  ignoré).  In- 
venire,   tr.   Cic  etc.  (ex.:  lo- 
cam,  abiessct.  Nep.  argenli  ve- 
nas  penitas   abditas.  Cic.  inv. 
e.v  captii'is    [•  on  interrogeant 
les    prisonniers     •]     avec    une 
Prop.   Inf.    Cxs.   inventam  est 
[av.   uno    Prof.  Inf.].    Ca'S.).  , 
reperïre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.:  r. 
causas  daas.  Cic.  verunx.  Ter. 
Stoid  ..     inopts      reperiuntur. 
Cic.  improbissimus  reperiebàre. 
Cic.    mea  ratio   in  tota  amici- 
tia    nostra  constans   et  gravis 
reperietur.    Cic.    reperïre    ali- 
quid    callidi    consilii.    Plaut. 
nihil   novi.    Cic.    viam,    quà... 
Cic.);coaiprebendére(-  pren- 
dre   sur    le    fait,   surprendre  ; 
découvrir   ••)    tr.    Cic.    (ex.:   c. 
alicujus  nefandum  adulteriam. 
Cic.  res    indicio  alicujas  com- 
prehenditur.  Cic.  audacia  ma- 
ni^esto  comprehensa  atqae  op  - 
pressa  tenetur.   Cic.)  ;  depre- 
bendëre.tr.  Cic.  Suet.  (ex.:  d. 
venenam.     Cic.    gladios.    Liv. 
aliqaem  occisum    [•  découvrir 
la  mort  de  qqn  que  l'on  croyait 
vivant    •].     Saet.);    exsequi, 
dép.    tr.  Liv.   {pr.  -    arriver  à 
connaître    par  des  questions  ou 
par    la  réflexion  •,  cf.  exseqai 
qaxrendo,  inqairendo,    scisci- 
tando.     Liv.     absol.     ejcsegai 
[même     sons].     Liv.    [XXXV  , 
28,  /,]). 

décrasser,  v.  tr.  Débarrasser 
do  la  crasse.  Abluëre,  tr.  Cic 
(cf.  abl.  maculas  e  veste. Plin.). 
Elaëre,  tr.  Plaut.  etc.  (cf.  ma- 
culas vestium.  Plin.),  Deter- 
gcre,  tr.  Plaat.  Liv.  Defxcâre, 
tr.  Plaat.  Se  — ,  abluère  cor- 
pus. Apal.  se  abluëre.  Virg.  se 
eluëre.  Cels.  sordcs  deponëre, 
Sen.  Voy.  nettoyer.  1  (Fig.  Fa- 
mil.)  Débarrasser  (qqn)  de  sa 
grossièreté.  Erudtre  {aliqaem). 
Cic.  Fingëre  ou  polira  (ali- 
qaem). Cic.  Enxollire  mores 
alicujUS-  Cic.  1  Débarrasser 
(qqn)  de  la  roture  en  faisant 
entrer  dans   la    noblesse.  Voy. 

ANODLIR. 

décréditement,  s.  m.  (Arch.) 
Action  do  décréditer.  Voy.  dé- 
considération,  DISCRÉDIT. 

décréditer,  v.  tr.  Priver  de 
crédit,  l'idem  {alicai  ou  alicu- 
jus) infirmâre.  Cic.  detralière. 
Quint,  Auctoritatem  alicai  de- 
roqàre.  Cic.  Dignitatem  alica- 
Ja's  labe[actâre.  Cic.  Ce  qui  la 
décrédita  beaucoup,  ce  fut 
que...,  multam  ei  detraxit, 
quod...  Nep.  So  —  exittima.- 
tionem  amittërc.  Cic.  Voy.. 
CRÉDIT.  1  (Spéc.)  Priver  du  cré- 
dit financier  ou  commercial. 
luiaclam  arcx  contarbâre.  Cic. 

VOV.    CRÉDIT. 
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•  décrépit,  ite,  adj.  Arrivé  au 
dernier  degré  do  l;i  décadence 
physique.  Decreidtas,  a,  um, 
adj.  Cic.  ÂLtate  decrepitâ.  Cic. 
yEtate  ou  senectate  con(ectas. 
Cic.   Senectate  invalidas.  Tac. 

décrépitation,  s.  f.  (T.  scien- 
lil'.)  Bruit,  si3c  quo  font  enten- 
dre certains  corps  en  éclatant 
par  l'action  du  fou.  Crépitas, 
us,  m.  (ignis  ou  igniam). 
Plin. 

décrépiter,  v.  intr.  (T.  scien- 
tif.)  Faire  entendre  un  bruit 
sec,  en  éclatant  par  l'action  du 
feu.  Crepitare,  intr.  \irg. 
Plin. 

décrépitude,  s.  f.  Etat  de  ce- 
lui qui  est  décrépit.  Seniam, 
a,  n.  Cic.  yEtas  decrepitâ.  Cic. 
Etre  dans  la  —,  œtate  atfecta 
esse.  Cic.     \\     Fig.   —  morale. 

Voy.        AFFAIBUîSEMENT,         DÉCA- 
DENCE. 

décret,  s.  m.  Décision  d  une 
autorité.  Sententia,  se,  f.  Cic. 
(cf.  s.senatas.  Cic.].  Decretam, 
»,  n.  Cic.  Consaltam,  i,  n.  Sali. 
Qaod  visam  est.  Cic.  Décret 
du  sénat,  senatas  consaltam 
(ayant  son  plein  ot  entier  effet 
par  l'absence  d'opposition  du 
peuple  ou  d'intercession  dos 
magistrats).  Cic.  —  du  peuple, 
plebis  ou  popali  scitam.  Cic. 
plebei  et  plebi  scitam.  Liv. 
Inscr.  et  absol.  scitam,  i,  n. 
Cic.  popali  jassam  (quand  il 
est    ratifié    par   le  sénat).  Voy. 

SÉNATUS-CO.NSULTE,  PLÉBISCITE.— 

impérial,      constitatio    sancta. 
Jet.  Faire  ou  rendre  un  — ,  ali- 
qaid     fieri    jabère,    decernëre. 
Cic.  decretam  facère.  Cic.  V,oy. 
DÉCRÉTER.  H    Fig.  —  des  dieux, 
fatam,  i,  n.  Cic.  Voy.  décision, 
VOLONTÉ.  1  Spéc.  (Droit  canon.) 
Le  décret  de  Gratien  eÉ  (absoU 
le    décret,    Gratiani   decretam. 
A.   decretam,  i,  n.   .-1.    ||    (••an- 
cien droit  franc.)  Sentence  por- 
tant  saisie   da    biens,  prisa    de 
corps,    ajournement,    etc.    Ad- 
dictio,  onis,  f.  Cic.  Addictio  in 
diem.    Dig.  Voj;.  saisie.    |1    (Da 
nos   jours.)   Décision    du    gou- 
vernement, Jassam,  i,  n.  Cic. 
Decretam,  i,  n.  Cic. 
décréter,  v.  tr.  Ordonner  par 
décret.   Decernëre,    tr.     Cic. 
etc.    (ex.  :  d.    tertiam   legatio- 
nem  ad  res  Sagantinis  redden- 
das.   Liv.    delectam.    Liv.    de- 
cretam, ati  sapplicatio  per  tri- 
daam    ad     omnia    palvinaria 
haberetar.  Liv.    senatas  Romie 
decrevit,  at  P.  Cornelias  prœ- 
tor  litteras  Capaam    ad    con- 
sales  mitteret.  Liv.)  ;   jubére, 
tr.   Cic.  etc.     (ex.  :  j'abëre  se- 
natam,  at  classem,  qaam    Ga- 
dibas    haberet,  in  Italiam  tra- 
jiceret.    Liv.    senatas   decrevit 
popalasqae    jassit,    at...    Cic. 
senatas  dictatorem  dici  jassit. 
Liv.  voy.  ordonner)  ;  sancire, 
tr.    Cic.    etc.     (voy.    décider)  ; 
SCiscere,   ir.  Liv.  (voy.  déci- 
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oer)  ;  consciscéie,  tr.  Liv. 
(voy.  décider). 
décri,  s.  m.  (Arch.)  Proclama- 
tion interdisant  le  cours  d'une 
monnaie,  la  vente  d'une  mar- 
chandisj.    Voy.  interdiction.  ^ 
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ciiauuiao.      »  vj — 

Fi".  (Arch.)  Action  de  décrier 
qqch.,  qqn.  Obtrectatio,  onis. 
f  Cic.  Voy.  dénigrement,  mé- 
disance. H  Le  fait  d'être  décrié 
(en  parlant  des  choses).  Vdi- 
tas,  atis,  f.  Plin.  Voy.  dépré- 
ciation. (En  pari,  dos  person- 
nes.) rnfamia,se,  f.  Ctc. Tomber 
dans  le  —,  sabire  infamiam. 
Cic.  in[amia  aspergi.  A'ep.  Voy. 

DÉCRIER. 

décrier,     v.     tr.    Décrier     une 
monnaie  (proclamer  qu'elle  ces- 
sera d'avoir  cours).  Voy.  cours. 
^  (Fig.)  En  parlant    des  choses, 
signaler    comme    ayaat    pardu 
sa    valeur.    Aliqaid    in(amàre. 
Cic.    Il    En  pari,   de    personnes, 
signaler  comme  digne    de  mé- 
pris.   Diffamâre  aliqaem.  Tac. 
[njamare  aliqaem.  Nep.  Décrié, 
^amosas.    Cic.    Tac.    infamis. 
Cic. 
décrire,  v.  tr.   Représenter  par 
écrit  ou  par  la  parole  (une  per- 
sonne, une  chose)  dans  ses  traits 
extérieurs.  Describëre,  tr.  Cic. 
(cf.  d.    hominam   mores.   Cic. 
facta    versibas.   Hor.   aliqaem, 
malierem.    Cic).    Scribëre,    tr. 
Cic.  (cLbellam.Liv.).  Exponëre, 
tr.   Nep.  (cf.  mores  Grajoram. 
Nep.).  Enarràre,   tr.    Cic.    (cf. 
aliqaid.    Cic.    vitam    alicajas. 
etc.).   Explicàre,    tr.   Cic.   (cf. 
totam  vitam  alicajas.  Cic). De- 
pingëre,  tr.  Cic.  (cf.  vitam  ali- 
cajas. Cic.  aliqaid  verbis.  Cic). 
Pingëre,  tr.    Cic.    (cf.    Britan- 
niam.  Cic).  Exprimëre,  tr.  Cic. 
(cf.  mores  alicajas.  Cic).  Illas- 
tràre    verbisqae    de§.nire.    Cic. 
Effingëre  {mores  alicajas).  Cic 
E.rprimëre    et    e[fingëre  verbis. 
Cic— qqn  avec  les  mêmes  traits 
que,  aii^uem   talem  informâre 
qaalem...  Cic.   aliqaem    iisdem 
lineamentis     adambràre    qai- 
bas...    Cic.    —    qqch.  avec   les 
couleurs    les    plus   attrayantes, 
aliqaid    samma    coloram    ve- 
nustate  depingëre.  Cic.    Entre- 
prise,   fureur  impossible    à   — , 
inenarrabilis  labor.  Liv.  incre- 
dibilis   (aror.  Cic.  Sa  joie  était 
impossible  à  —,  dici    non    (ou 
via:)   potest  ou   incredibde    est 
qaanta  Isetitia  agectas  sit.  Cic. 

Voy.       INCROYABLE,  INDICIBLE, 

INÉNARRABLEjINEXPRIMABLE.ITra- 

cer  (une  ligna  courbe)  autour 
d'un  espace  déterminé.  Des- 
cribëre {circalam)  .  Qaint  . 
Scribëre  (lineam).  Vitr.  Cir- 
camscribëre  {aliqaid,  aliqaem 
virgala,  circino).  Liv.  Circams- 
cribëre  {orbem).  Cic.  ||  (P. 
oxt.)  Suivre  une  ligne  courbe, 
conpcëre  carsam  (en  pari,  des 
astres).  Cic.  Dacëre  gyros  {per 
aéra).  Ov.  Flecti  in  gyram.Ov. 
[en  pari,   du  vol   des    oiseaux). 


décrocher,  v.  tr.  Détacher  (C3 
qui  est  accroché).  ReÇyjërc.  Hor. 
F.  ext.  Famil.  11  bâille  à  se  — 
la  màclioiro  (à  se  la  désarticu- 
ler),   voy.  BAILLER. 

décroire,  v.  tr.  (Arch.)  Se  re- 
fuser à,  croire.  Voy.  croire. 

décroissance,  s.  f.  Etat  de  ca 
qui  décroit.  Deminatio,  onis,  (. 
Cic.  Il  Fig.  Imminatio,  onis, 
f.  Cic  La  —  des  forces,  de^ec- 
tio  viram.  Cic.  Jusqu'à  ce  que 
le  mal  entre  en  —,  donec  mor- 
bas  decrescëre  incipiat.  Cels. 
Entrer  en  —,  de^cëre,  intr. 
Cic.  imminai,    pass.    Cic.  Voy. 

AMOINDRISSEMENT,  DIMINUTION. 

décroissant,  ante,  adj.  Qui 
décroît.  Decrescens,  p.  adj.  Cic. 

décroissement,  s.  m.  Mouve- 
ment de  ce    qui    décroit.    Voy. 

DÉCROISSANCE. 

décroît,    s.   m.    Le  fait   de  dé- 
croître. Voy.     DÉCROISSANCE.      || 
Décroissance  de    la    lune  à  son 
dernier  quartier.  Voy.  décours. 
décroître,    v.    intr.    Diminuer 
progressivement.    Decrescere, 
intr.  Varr.  Liv.  etc.  (ex.  :  fons 
decrescit.  Cart.  Plin.j.  si  modo 
lana    decrescit.    Col.     at  dies 
crevit  decrevitqae.  Plin.  j.  fe- 
bris    decrescit.     Cels.     decres- 
cente    redita   [•    le     revenu  "] 
agelli.     Plin.     j.)  ;   decedeie, 
intr.    Cic    etc.   (ex.  :   (voy.    dé- 
cliner,     [se]     CALMER,     disparaî- 
tre) ;  deûcëie,   intr.    Cic  etc. 
(voy.    décliner)  ;    sitteuuaTi, 
pass.  Cic.  Liv.   (ex.  :  vires  dia- 
tino    morbo  attenaatœ.   Liv.)  ; 
senescère,  intr.   Cic.  etc.  (au 
fig.,  voy.  décliner). 
décrottage,    s.   m.    Action   de 
décrotter.     Pargatio,    onis,     f. 
Cic  Voy.  nettoyage. 
décrotter,    v.    tr.    Nettoyer  eu 
enlevant  la  crotte .  Pargàre,  tr. 
Cato.    Col.    (cf.     a      stercore. 
Cato.).    Detergëre,    tr.    Plaat. 
Liv.  Voy.   nettoyer. 
décrue,  s.  f.   La  quantité  dont 
une  masse    d'eau  a   décru.  Re- 
cessas, as,    m.  Cic.  La  crue  et 
—  (des  eaux  de  la    mer),   {œs- 
taam    marinoram]   accessas  et 
recessas.  Cic. 
décuple    (lat.    post.   décuplas. 
Valg.    Boet.      Aldh.      [septen. 
p.  176]),  adj.  Qui  égale  dix  fois 
(une  quantité  donnée).  Decem- 
plex,    adj.    Varr.   Nep.    Subs- 
tautivt.  Le   —,    decies  tantam. 
Cic.  Le  —  des  semailles,  decies 
tantam  qaam  qaantam  satam 
est.  Col.    Estimer  qqch.   au  — 
de    sa    valeur,    aliqaid    decies 
tanto  plaris  qaam  quanti  est, 
œstimàre.  Cic  Au  —,camde- 
cimo  {ager  effert  ou  effciê,  faba 
ex   eodem    semine  redit).   Col. 
décupler,     v.    tr.    Porter     au 
décuple.  Decaplâre,  tr.  Donat. 
Ecci.  Décuplé,  decemplicatas,  a, 
um   p.    adj.  Varr.  decaplatus, 
a,  am,  p.  adj.  Jav.  P.  hyperb. 
Fig.  Décupler  les    forces,  lires 
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,  majores   d.irtr.    Oi-.    Voy.    Alo- 

HENTER. 

iécurie,  s.  f.  (Antiq.  rom.) 
Oroupa  lie  dix;  dixième  partie 
de  centurie. Deciiria,  a",  f.  l'are. 
Vitr.  Sen.  Division  par  — ,  de- 
cariatio,  onis,  f.  Cio.  Repar- 
tition (des  léaiouiiaires)  par  — , 
decariuLtus,  as,  m.  Lii-.  Répar- 
tir en  — ,  decariâre,  tr.  Liv. 
jécurion,  s.  in.  i.\ntiq.  rom.) 
Chef  d'une  décurie  curiale.  De- 
curjo,  onis,  m.  l'arr.  Ca?s. 
Koactioas  ou  dignité  de  — ,  de- 
curionatus,  us,  m.  Cato.  Traj. 
ap.  Plin.  j. 

dédaigner,  v.  tr.  Considérer 
(qqii.  qqch.)  comme  n'étant  pas 
digne  qu'on  s'en  occup'?.  Dedi- 
gnàri,  dép.  tr.  Virg.  Ov.  Scn. 
Plin.  j.  {ex.  :  d.  honorem.  PHn. 
j.  bien  que  la  latinitédece  mot 
ne  soit  pas  douteuse,  on  le  rem- 
place ordia.  parindijnum/uc/t- 
càre  ou  parspernëre, aspermiri, 
contemnëre,  etc.)  ;  fastidire 
{-  avoir  de  la  répugnance  pour  - 
d'où  •  dédaisner  •),  v.  tr.  Cic. 
etc. (ex.  :  f.  àliqaem.  Vell.  Cart. 
precet  alicajas.  Liv.  et  hoc  jo- 
coram  légère  (astidis  genus. 
Phsed.  ne  fastidieris  nos  in 
sacerdotam  numeruni  accipëre. 
Liv.)  ;  omittère,  tr.  Liv.  (en.  : 
o.  hostem.  Liv.  Galliam.  Liv.)  ; 
spernëre,  tr.  Cic.  etc.  (opp.  à 
ciipëre,  concupiscëre,  ex.  :  s. 
aiiqaem.  Ter.  Cic.  cibum.  Ilor. 
veteres  amicitias.  Cic.  alicajas 
litteras.  Liv.  haud  spernenda 
natio,  negaaqaani  spernendas 
aactor.  Ltv.)  ;  aspernâri,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  is'opp.  à  acci- 
përe, appetère,  ex.  :  ejos  boni- 
tatem  non  modo  non  asper- 
nâri ac  refatâre,  sed  etiam 
complecti  et  aagëre  debetis. 
Cic.  quas  illortim  qixerimonias 
nolite  aspernâri,  nolite  con- 
temnëre ac  negligëre.  Cic. 
hêec  maliebria  consilia  neque 
tota  aspernatas  est  neqae  ex- 
templo  accepit.  Liv.)  ;  cODteui- 
nëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  .ME- 
l'RisF.al  ;  reeusàre,  tr.  Cic.  etc. 

IVOy.    REFUaEB,     repousser)   ,  TÔ- 

fut'àre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vir- 
tatem  aspernâri  ac  refatâre. 
Cic)  ;  rejicêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Ennii  Medeam  aut  Antio- 
pam  Pacavii  spernëre  aat  re- 
jicêre.  Cic.  bona  diligëre  et  re- 
jicêre contraria.  Cic.  rejicit 
no$.  Ter.  non  rejicêre  peten- 
tem.  Ov.  rejectx  patet  janua 
Lydiœ  [datif).  Ifor.)  ;  repu- 
aiâre.  tr.  C'ic.  etc.  (s'opp.  à 
assamëre,  accipëre,  recipére, 
ex.  :  r.  ccnsiliuim.  Ter.  condi- 
cionem  seqaissimam.  Cic);  res- 
puère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Cœsa- 
ris  interdicta.  Cic).  Dédaigner 
de  (av.  l'inf.;,  noiie.  Cic.  Qui 
n'est  nullement  à  — ,  minime 
contcmnendas.  Cic. 
dédaigneusement,  adv.  D'une 
maniei'r;  dédaigneuse.  Con- 
tcmptim,   adv.  Liv.  Fastidiotë, 
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I    adv.    Cic.    Superbe,    adv.    Cic. 

I  Regarder  —  qqn,  despicère  nli- 
quem.  Cic.  Parler  —  de  quel- 
qu'un, de  qqcli.,  contemptim  de 
aliqao,  de  re  loqiii.  Liv. 
dédaigneux,  euse,  adj.  Qui  a 
ou  qui  exprime  du  dédain. 
Fastidiosus,  a,  uni,  adj.  Cic. 
Conten\ptionis  et  (astidii  ple- 
nas.  Cic.  —  envers  ses  égaux, 
fastidiosas  in  pares.  Cornif. 
Substantivt.  Faire  lo  — ,  fasti- 
dire, intr.  Plaut.  (astus  faccrè 
(aiicui).  Petr.  superblre,  intr. 
Ov.  Plised.  Plin.  —  des  lettres 
latines,  fastidiosas  Latinaram 
litteraruin.    Cic.    —    de    (avec 

rinf.^,  voy.  MÉPRISANT,  ORGUEIL- 
LEUX,  DKDAIG.NER.  Il     (P.    eXt.)    En 

pari,  des  choses,  tastidiosas, 
a,  um,  adj.  Plaut.  Saperbus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Conduite,  ma- 
nières dédaigneuses,  airs  — , 
fastidium,  ii,  m.  Cic.  fastas, 
as,  m.  Virg.  Ov.  Petr.  (cf. 
fastas  janitoram  perpeti. 
Tac).  Saperbia,  œ,  f.  Cic. 
Avec  un  regard,  un  ton  — ,  fas- 
tidiosê,  adv.  Cic.  Avec  une  co- 
lère — ,  stomaclians  faslidiosë. 
Cic.  Juger  qqch.  d'une  façon 
— ,  aninii  jixdicio  repadiàre 
aliqaid.  Cic  D'une  dent  dé- 
daigneuse, avec  un  goût  — , 
dente  superbo.  Ilor.  Voy.  blasé, 

DÉLICAT,       DIFFICILE,     MÉPRISANT. 

dédain,  s.  m.  Sentiment  par 
lequel  ou  dédaigne.  Fasti- 
dium, ïi,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  f. 
domesticaram  reram.  Cic.  in 
fastidio  esse  (•■  être  un  objet  de 
d.  "].  Plin.  fastidio  aiiqaem 
habêre  [•  témoigner  du  d.  à 
qqn  •].Cic.)  ;  despicientla,  se, 
f.  Cic  (ex.  :  d.  rerum  externa- 
rum  ou  hamanaram.  Cic)  ; 
contewptio,  onis,  f.  Cic.(ex.: 
omnium  reram  hamanarum 
contemptio  ac  despicientia  [•  lo 
dédain  absolu  ••].  Cic  voy.  mé- 
pris) ;  contemptus,  ùs,  m. 
Liv.  (voy.  MÉPRIS^  indifférence; 
au  plur.  contemptus  [-  mar- 
ques de  dédain  •].  Liv.  [XXIV, 
5,  5])  ;  aspernatio,  onis,^  (. 
Cic.  (ex.  ;  o.  rationis.  Cic. 
fTuse.  IV,  31]);  despectio, 
onis,  t.  Cic  (cf  Cic  [liortens. 
fr.  GO  Kl)  ;  fastus,  ùs,  m. 
Virg.  Cart.  (ex.  :  fastam  facëre 
alicai  [•.  traiter  qqn  avec  d.  ']. 
Petr.  au  plur.  omnes  odisse 
fastus.  Catull.)  ;  repudiatio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  r.  suppli- 
cam.  Cic.  [Mur.  9].  absol.  Cic. 
[ad  Att.  XII,  51,  2]).  Par  dé- 
dain pour  qqn,  aliqao  fasti- 
dito.  Tac  Avec  —,  voy.  dé- 
daigneusement. Avoir  du  —  pour 
fjqn,  voy.  dédaioner. 

dédale,  s.  m.  Labyrinthe  (ne 
s  emploie  qu'au  figuré).  Amba- 
ges, um,  f.  pl.  Cic.  Difficultalef, 
am,  f.  pl.  Cic.  Tries,  arum,  f. 
pl.  Plaut.  Cic  Les  dédales  des 
lois,  de  la  procédure,  anf'rac- 
tus  judicioram.  Cic.  juris. 
Quint.    Un    —    (où    la    raison 
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perdue  ne  se  retrouve  pas),  rca 
difficilis  et  ine,vp/ica()i/is.  Cic. 
incon'iperta  et  inextricabilia. 
Plin.  Ne  pouvoir  sortir  d'un 
— ,  e  (uW)is  se  e.rpedlre  non 
possc.  Liv.  Voy.  labyrinthe. 
dedans,  prep.,  adv.  et  s.  m.  f 
(.\rch.)  Prâp,  Dans,  à  l'inté- 
rieur de.  Voy.  dans  et  inté- 
rieur. [I  Loo.  prép.  Par  dedans. 
Intas  m  (corporc).  Cic.  Voy. 
intérieur.  1  Adv.  .\  l'intérieur. 
Intus,  adv.  Plaat.  Cses.  etc. 
is'opp.  hforis,  extra,  ex.  :  cuni 
extra  et  intas  hostem  habe- 
rent.  Cscs.  fig.  nec  ha-  [cupidi- 
tatesj  sese  foris  solam  jactant, 
sed  intas  etiam  in  animis  in- 
clusa'  inter  se  dissident.  Cic.)  ; 
intra,  adv.  Cels.  Col.  {es.  : 
hœc  vasa  et  opercula  extrinse- 
cus  et  intra  ailigenter  esse  pi- 
cata  debebunt.  Col.);  intro, 
adv.  (avec  mouv.).  Ter.  Cic. 
etc.  (ex.  :  intro  ire.  Ter.  Ca's. 
infro  abire.  Plaat.  Ter.  concc- 
dëre  hinc  intro.  Ter.  pliam 
intro  vocàre  ad  nos.  Cic);  in-* 
trorsum  ou  introrsus,  adv. 
Cxs.  etc.  (ex.  :  intr.  pergëre. 
Cœs.).  On  la  mis  — ,  il  est  — , 
c.-d-d.  en  prison,  vov.  prison. 
Il  a  donné  — ,  c-à-d.  dans 
l'obstacle,  voy.  obstacle.  Mettro 
— ,  voy.  CIBLE.  Il  a  donné  — , 
on  l'a  mis  — ,  voy.  pièce.  Fig. 
Mettre  — ,  voy.  tromper.  Se 
mettre  — ,  voy.  [se]  tromper. 
Arch.  So  mettre —,  c-à-d.  être 
pris  de  vin,  voy.  vin,  enivrer. 
Les  chiens  sont  -,  voy.  voie. 
Il  (Loc.  adv.)  L'à-dodaus,  intas 
(sans  mouv.),  intro  (av.  mouv.l, 
adv.  Cic.  etc.  De  — ,  c-à-d.  d» 
l'intérieur,  ex  interiore  parte. 
Liv.  Eu  —,  interius,  adv.  Sen. 
intus,  adv.  Cio.  (Une  personne) 
en  — ,  abstrusus.  Tac.  Par  ext. 
En  — ,  du  côté  do  l'intérieur, 
intrinsecus,  adv.  Col.  Loc.  prép. 
En  —  de,  intra,  prép.  (avec 
l'Ace).  Cic.  Liv.  Par  ext.  Du 
côté  du  milieu  du  corps.  Avoir 
les  jambes  en  — ,  cruribus  va- 
tiis  esse.  Varr.  \\  (Arch.)  Par 
dedans,  c-à-d.  par  l'intérieur. 
Voy.  INTÉRIEUR.  1  S.  m.  Lo 
dedans,  c-à-d.  l'intérieur.  Lo 
—  de  la  maison,  domus  inte- 
rior.  Cic.  Virg.  Le  —  du 
royaume,  pars  regni  interior. 
Cart.  Il  Loc.  prép.  Au  dedans 
de,  intra,  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.    Au    dedans,    demi.    Cic. 

Voy.     INTÉRILUR. 

dédicace,  s.  f.  Action  de  placer 
un  temple,  une  église  sous  l'in- 
vocation divine  ou  sous  l'invo- 
cation d'un  saint.  Consccratio, 
onis,  f.  Cic.  (cf  domus).  Cic. 
Dedicatio,  onis,  f.  Liv.  [xdis, 
templi.  Liv.).  Lo  jour,  la  fête 
dos  dédicaces,  dedicationia  dies. 
Plin.  j.  Faire  la  dédicace  (d'un 
temple),  dedicârc  {aram,  tem- 
plum).  Liv.  Voy.  dédier.  ||  Con- 
sécration d'un  monument  à  un 
porsonnago.  Consecralio,  onis. 
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.  Saet.  Tac.  Dedicatio,  onis,  f. 
Liv.  Saet.  ]'.  ext.  Inscription 
qui  ralato  cotte  consécration. 
hlogiam,  li,  n.  Cic.  1  (Fig.i 
Action  do-  placer  un  ouvray- 
sous  la  protection  deqqn.A'^un- 
capatio,  onis,  f.  Plin.  Faire  li 
—  d'un  livre,  libram  ad  ali- 
quem  mitlëre.  Cic.  (sen.  3;  nat. 
deor.,  I,  Iti).  libram  alicui  des- 
pondère.  Cic.  (ad  Att.  XIII, 
IS,  3).  libram  alicui  dicâre,  de- 
dicàre.  Phœd.  Plin.  Quint. 

dédicatoire,  adj .  Qui  sert  à 
dédier.  Epiiro  — ,  nancapatio, 
onis,  f.  Plin. 

dédier,  v.  tr.  Placer  sous  l'in- 
vocation divine  ou  sous  l'invo- 
cation d'un  saint  (un  temple. 
une  église).  Consecrûre,  tr. 
Cic.  (cf.  c.  œdem.  Cic.  locam. 
Liv.).  Dedicâre,  tr.  Cic.  (cf. 
d.  sedem.  Cic.  Liv.).  Dicâre, 
tr.  Liv.  (aram,  templam.  Liv.). 
Il  Fig.  Voy.  CONSACRER.  1  Pla- 
cer (un  ouvrage)  sous  le  pa- 
tronage de  qqn  en  y  inscrivant 
son  nom.  Mittëre  libram  ad 
ali(^aem.  Cic.  Voy.  dédicace. 

dédire,  v.  tr.  Ne  pas  recon- 
naître pour  vrai  ce  que  qqn  a 
dit.  Voy.  DÉSAVOUER.  Il  (Par 
ext.)  Se  — ,  c.-à-d.  ne  pas  re- 
connaître pour  vrai  ce  qu'on 
nous  attribue.  Inj^tiâri,  dép. 
tr.  Cic.  Infitias  ire.  Nep.  \] 
(Par  anal.)  Ne  pas  reconnaîtra 
pour  valable  une  promesse,  un 
engagement  pris  par  qqn.  In- 
(irmàre,  tr.  Cic.  (ext.:  ne  quœ 
institaisset  infirmarent  [«  de 
peur  d'en  être  dédit  ■>].  Cic). 
"[  Revenir  sur  ce  qu'on  a  dit. 
Se  — ,  matare  sententiam. 
Plaat.  se  revocâre.  Cic.  ||  Par 
anal.)  Revenir  sur  une  pro- 
messe, un  engagement  pris. 
Renuntiûre,  tr.  Cic.  (cf.  r. 
emptionem.  Cic).  Voy.  rétrac- 
ter. 

dédit,  s.  m.  Le  fait  de  se  dé- 
dire. Revocatio  verbi.  Cic. 
Qaint.  ||  (Par  anal.)  Le  fait  de 
revenir  sur  un  engagement 
pris.  Retractatio,  onis,  l.  Cic. 
(usité  seulement  à  l'Abl.  avec 
sine,  cf.  sine  retractatione. 
Cic).  Sans  — ,fide  servata.  Jet. 

Voy.      REFUS,     RÉTRACTATION.       || 

(P.  ext.)  Ce  qu'on  est  convenu 
de  payer,  si  l'on  se  dédit. 
Redhibitio,  onis,  f.  Penaatio, 
onis,  f.  Dig.  Sponsio,  onis, 
f.  l^arr.  Voy.  indemnité,  dédom- 

MAGE.MENT. 

dédommagement, S.  m.  Avan-> 
tage  fait  à  qqn  pour  le  dédom- 
mager. Restitatio  damni.  Cic. 
Id  qaod  ad  damnum  restitaen- 
dum  datar  solvitar.  Jet.  ou 
Solatiam,  ii,  n.  Tac.  Jet.  Pen- 
satio,  onis,  (.  Dig.  Accorder  un 
— ,  res  restitaëre.  Cic.  (Rose. 
Am.  39,  lli).  Payer  un  —, 
damnam  alicai  saicîre  ou  res- 
titaëre. Cic.  pretium  solvëre 
pro  aligaa  re.  Cic.  Sans  — , 
sine  pretio.  Jet.  Fig.  Compen- 
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satio,  onis,  (.  Cic.  Trouver  dans 
ce  que  l'âge  nous  fait  gagner 
un  —  à  ce  qu'il  nous  fait  per- 
dre, compensâre  damna  (racta 
setatis.  Cic.  C'est  pour  moi  un 
— ,  hoc   est    mihi  solacio.    Cic. 

Voy.  DÉDOMMAGER. 

dédommager,  v.  tr.  Faire  (à 
qqn)  un  avantage  qui  com- 
pense un  dommage  subi,  Dam- 
num alicai  restitaëre.  Liv.  sar- 
cire.  Cic.  retarclre.  Saut,  pen- 
sàre.  Vell.  Pretiam  alicai  sol- 
vëre pro  aliqua  re.  Cic.  Ali- 
qaem  aliqua  re  aolâri.  Tac. 
(cf.  Ann.  II,  86).  Aliqaid  ali- 
qua re  compensâre.  Cic.  (cf. 
sammi  labores  nostri  magna 
compensati  gloria.  Cic.  [de 
Orat.  III,  !ij  lU]).  Se  —,  dam- 
num suam  levâre.  Cic.  Se 
—  d'une  chose  par  une  autre, 
solari  aliqaid  aliqaa  re.  Plin. 
j.  (ep.  VIII,  11,  3). 

dédorer,  v.  tr.  Dégarnir  de  do- 
rure. Aarum  ou  splendorem 
aari  detrahere  alicui  rei.  A.  Se 
— ,   aaro   denudari.  A.    ||    Fig. 

Voy.  TERNIR,    RUINER. 

dédoublement,  s.  m.  Action 
de  dudoubler.  Bipartitio,  onis, 
f.  Gromat.  vet. 

dédoubler,  v.  tr.  Défaire  ce 
qui  est  double  en  formant 
deux  touts  d'un  seul.  Biparllre, 
tr.  Col.  ou  in  daas  partes  dis- 
secâre.  Plin.  —  la  flotte  en 
deux  escadres,  bipartite  clas- 
sem  distribaëre.  Ca?s.  ||  (P. 
anal.)  Couper  par  moitié  avec 
de  l'eau.  Temperâre,  tr.  Hor. 
Plin.  Voy.  couper,  mélanger. 

déductif,  ive,  adj.  iPhilos.) 
Qui  procède  par  déduction.  Mé- 
tliode  déductive,  raisonnement 

,    voy.    DÉDUCTION. 

déduction  (lat.  dedoc(io),  s.  f. 
(Arch.)  Action  d'énoncer  les 
choses  les  unes  après  les  autres. 
Continuatio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  c. 
caasarum.  Cic. "i.  Séries,  ei,  f.  Cio. 
Voy.  ÉNUMÉRATiON.^  Spéc.  (Phi- 
lo3.)  Forme  du  raisonnement 
qui  consiste  à  faire  sortir  d'une 
proposition  la  suite  des  consé- 
quences qu'elle  contient  impli- 
citement. Deductio,  onis,  .  f. 
Cic.  Demonstratio,  onis,  f. 
Boèt.  Il  (P.  ext.)  Conséquence 
déduite.  Concliisio,  onis,  f.  Cic. 
Ea  quœ  conseqaantur.  Cic.  Voy. 
conséquence.  1  Action  de  reti- 
rer une  partie  d'un  total  à 
payer.  Deductio,  onis,  f.  Cic.  — 
faite  des  frais,  dedacfis  samp- 
tibas.    Cic.    Voy.    défalcation, 

RETRANCHEMENT,  SOUSTRACTION. 

déduire,  v.  tr.  Enoncer  succes- 
sivement. Voy.  ÉNUMÉRER.  || 
(P. ext. 1  Exposer  avec  développe- 
ment. Voy.  DÉVELOPPER.  ^  Faire 
sortir  d'une  proposition  (la 
suite  des  conséquences  qu'elle 
contient  implicitement).  Col- 
ligëre  {ex  aliqua  re),  Cic.  E.v 
illis  quœ  sumpta  sunt  qaod  se- 
quitur  colUgëre.  Cic.  —  les  con- 
séquences   des  prémisses,    voy. 
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CONSÉQUENCE,      PRÉMISSE.     So       

de.  aliqaâ    re    effici  ou   conftci. 

Cic.  Voy.  CONSÉQUENCE,  CON- 
CLURE. Les  propriétés  qui  se 
déduisent  de...,  conseqaentia, 
iam,  a.  pi.  Cic.  consectaria, 
oram,  n.  pi.  Cic.  ^  Retirer  (une 
partie)  d'un  total  à  payer.  De- 
ducëre  aliquid  {de  sammâ,  de 
pecanin),  Cic.  Detrahere  ali- 
quid {de  pecanià).  Cic.  Dedac- 
tionem  facëre  {ex  pecanià).Cic. 
Decessionen\  {de  summa)  fa- 
cëre. Cic.  En  ajoutant  et  en 
déduisant,  addendo  dedacen- 
doque.  Cic.  Sans  rien  — ,  sine 
alla  deductione.  Cic.  Payer 
sans    rien  — ,  solidum  solvëre. 

Cic.  Voy.  RETRANCHER,  SOUS- 
TRAIRE. 

déduit,  s.  m.  (Arch.)  Divertis- 
sement. Voy.  ce  mot. 

déesse,  s.  f.  Divinité  du  sexe 
féminin.  Dea,  se,  f.  Cic.  etc. 
(Dat.  et  Abl.  plur.,  outre  deis 
régulier,  diis.  Varr.  et  deabas. 
Cic.  quand  il  est  nécessaire 
d'éviter  une  confusion  entre 
les  déesses  et  les  dieux).  Diva, 
se,  f.  Catull.  Virg.  Liv.  La 
bonne  déesse  (divinité  des  Ro- 
mains, souvent  confondue  avec 
Cybèle),  Dea  Magna.  Catull. 
La  —  aux  cent  voix,  Fama,  se, 
f.  Virg.  La  —  du  matin  (l'Au- 
rore), Matuta,  se,  f.  Cic. 
Ov.  Il  (Poétiqt.)  Personni- 
fication de  certaines  quali- 
tés, de  certaines  puissances. 
Dea.a-.LCic.  Namen,  minis,n. 
Liv.  Fig.  Elle  a  le  port  d'une 
— ,  incedit  magni^cê.  Liv. 

défàcher,  v.  tr.  Apaiser  une 
personne  qui  est  fâchée.  Pla- 
càre  animum,  iram  {alicaj'as). 
Cic.  S'emploie  surtout  comme 
réfléchi.  Se  — ,  se  lenîre  et  le- 
nîre,  intr.  Plaat.  iram  missam 
facëre.  Ter.  Voy.  apaiser,  co- 
lère. 

défaillance,  s.  f.  Le  fait  de 
faire  défaut  (arch.).  Defectio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  d.  solis.  Cic.). 
1  (Spéc.)  En  parlant  des  forces 
physiques  ou  morales.  Defec- 
tio,   onis,    f.    Cic.    etc.    (voy. 

MANQUE    ;      affaiblissement).        1| 

(Par  ext.)  Faiblesse  soudaine. 
Defectio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  évanouissement).  Tomber 
en  — ,  voy.  [s']  évanouir.  Pour 
lui  il  n'avait  eu  aucune  — 
malgré  ce  revers,  ipse  anim.o 
non  defecerat  tanto  accepta  in- 
commoda. Cses.  Revenu  de 
cette  — ,  cam  ab  illo  lapsa  se 
sastinaisset.  Liv. 
défaillant,  ante,  adj.  Qui 
fait  défaut.Ligne  défaillante  (qui 
s'éteint  faute  d'héritiers).  Voy. 
éteindre.  Partie  défaillante  et 
(substantivt.1  le  —  (qui  fait 
défaut  à  l'assignation).  Qai  (ou 
quse)  vadimoniam  deserit,  Cic, 
non  respondet,  Cic.  1  (Spéc.) 
En  pari,  des  forces  physiques 
on  morales.  Deficiens,  p.  adj. 
Tib.  Qaem  Iqaam,)  animas  re- 
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liqait.  Cscs.  Langaem.  p.  adj- 
Csl.  (cf.  l.  atomachas.  Cœl.  a/i. 
Cic).  LanjuicViis,  a,  nm,  adj. 
P(in.  i-ir.  Voy.  affaibliu. 
FAIBLE.  Forces  —,  vires  corpo- 
ris  affecta.  Cic.  deffictio  vi- 
riam.  Cic.Mombres  défaillants, 
(Juentia  membra.  Cart. 
défaillir,  v.  intr.  Faire  défaut 
(arch.).  Voy.  défaut.  Sa  —  à 
soi-même,  '  sibi  déesse.  Cic. 
Hor.  1  (Spéc.)  En  parlant  des 
forces  physiques  ou  morales. 
Deûcëre,'  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[faire]  défaut,  sJANQUEn)  ;  ca- 
dère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
dére  animis.  Cic.  ceciderant 
animi.  Liv.)  ;  labi,  dép.  intr. 
l'irj.  Liv.  Tac.  (moins  usité 
que  la  précédent).  ||  (Absol.j 
Tomber  en  faiblesse.  Voy.  [s'j 

ÉVANOUIR. 

défaire,  v.  tr.  Détruire  (ce  qui 
a    été    fait).  Dissolvére,    tr- 
Cic.  etc.  (ex.  opas   ipso  saum 
natara  dissolvit.  Cic.  voy.  dé- 
molir, détruire).  —  un  nœud, 
nodam   solvêrc.  Cic.  Voy.  dé- 
lier, dénouer.  —  un  tissu,  re- 
texere,  tr.  Cic.    (cf.   qaasi  Pé- 
nélope  telam  rete.vens.    Cic). 
—   un  paquet,  un    ballot,  fas- 
cem  explicâre.  Cic.  dissolvére. 
Cic.  Son  lit  était  défait,  e  lecto 
lintea  pendebant.  A.  —  le  cou- 
vert, mensam   tôlière.   Cic.   — 
une  couture,  diîsnére.    Cic.   \\ 
(Par  anal.)  Décomposer.    Avoir 
le  visage  défait,  voy.  décompo- 
ser.    Un    cheval    défait,    voy. 
MAIGRE,  AMAIGRI.    ||     (Par   ext.) 
Se    défaire  (arch.),  se  suicider. 
Voy.  SUICIDE.   Il  Fig.  Défaire  un 
mariage,      nuptias     dirimëre. 
Saet.    —   un   marché,  pactum 
non  servàre.  Cic.  —  los   lois, 
leges   dissolvére.   Cic.   Nep._  — 
les  rois,  reges   imperio  exaêre. 
Cic.  *i  Détacher,    dénouer,  etc. 
(les  pièces  d'un  vêtoment.d'un 
ajustement    qu'on    veut  ôter). 
Solvêre,  tr.  Cic.  Exsolvère,  tr. 
Cic.  —  ses  cheveux,  comas  ex- 
cutëre.   Qaint.   Absol.  —  qqn, 
c.-à-d.    défaire    son    vêtement, 
detrahëre  alicai   vestem.    Ter. 
Se  — ,   c.-à-d.    se   déshabiller, 
voy.  DÉSHABILLER.  Il   est  défait 
(famil.),  discinctas  est.  Sen.  || 
iPar  ext.)  Sa  —  d'un  vêtement, 
vov.   ÔTER.  Fig.  Se   — ,  c.-à-d. 
te 'débarrasser  do    ce  qui  est  à 
charge.  Ablicére  (-   vendre  à 
vil    prix    ••ji    "■■   ^'""*-     '«'■■ 
Phasd.  (ex.  :  abj.  scdes.  Plaut. 
agrot.    Phted.   quœ    [psaltria 
qaantxxm   potest   abjiciandast , 
ti  non  pretio,  gratiis.  Ter.  [Ad 
7ii!4])  ;  exigëre  (•  se  défaire  en 
vendant  ■),  tr.  Liv.  (ax.  :  exvj. 
agroram  (ractus.  Liv.  [XXXIV, 
9,    91.    merce».  Col.   poet.    [X. 
317])  ;    submovêre,    tr.    Col 
(ex.  :  ovas.    Col.  agnos.    Col.)- 
Par  anal.    PoDére,    tr.   Cic. 
etc.  (ex.  :  p.  vitam.  Cic.  vitia 
Cic.)',  deponêre,  tr.  Cic.  (voy. 
QtjiTTERj  i  depellëre,  tr.  Cic. 
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etc.  (ex.  :  d.  terrores.  Cic.)  ; 
effuDdère  (■  rejeter,  renon- 
cer '\  tr.  Cic.  (ex.  :  odiiim. 
qaod  ego  effudisse  me  omru 
arbilrahar.  Vie.  [op.  1,9,  £0];. 
excutére.  tr.  Cic.  (ex.  :^,opi- 
nionem  sibi  excatère.  tic.)  ; 
extrudére,  tr.  Cic.  (ox.  :  Pol- 
liicem  qaam  primam  (ac  ex- 
tradas. Cic.)  ;  exuère,  tr.  Cic. 
(ex.:  hamanitatem  omnerri.Cic. 
voy.  dépouiller)  ;  omittere. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  mort-m  [•  d'une 
habitude  ■]  omi((e>e.  Sali.).  Ne 
pouvoir  se  —  de  qqch.,  hsererc 
in  aliqaare.  Cic.  Il  était  em- 
barrassé d'une  liaison  dont  il 
ne  pouvait  sa  défaire,  rei'ocare 
se  non  poterat  familiaritate 
implicatus.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Se 
défaire  do  qqn  (en  le  tuant). 
Aliaaem  e   (ou  de)    medio  tol- 


lëre.  Cic.  (Rose.  Am.  7,  20).  1 
(Spéc.)  Mottro  en  déroute. 
Fundére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  f. 
copias  hostiam.  C<es.  Mardo- 
nium.  Nep.  aliquem  cœdëre  et 
{andëre.  Ca?s.  fandëre  et  fu- 
gâre.  Liv.)  ;  csedère,  tr.  Cic. 
elc.  (voy.  TAILLER  [on]  pièces)  ; 
proaigâre.  tr.  Ca-s.  Liv.  (voy. 
vaincre).  Voy.  aussi  défaite, 
déroute. 

défaite,  s.  f.  Action   da  se  dé- 
faire de  qqch.  (.Marchandise)  da 
bonne  —,  de   —,  vendibilis,  e, 
adj.  Hor.  Fig.    C'est   (une  fillel 
da  —,  non    est   illocabilis.    A. 
(d'apr.    Plaat.\.    ^     (Par    ext.) 
Moyen  de  sa  défaire,  do  se  tirer 
de   ca   qui    embarrassa  (arch.). 
Egagium,  îi,  n.  Cic.  Voy.  issue, 
[moyen  de  s'J  échapper.   ||    (Par 
ext.)  Prétexte  pour   se  tirer  de 
l'embarras  de  dire  ou  de  faire 
ce    qu'on  no    veut  pas      Late- 
bra,  œ,    f.  Cic.  (ex.  :  te  mirip,- 
cam    in    latebram    conjecisti. 
Cic.  voy. subterfuges, prétexte); 
deverticulum,   i  [pr.   •  che- 
min détourné  •),   n.  Cic.    (ex.  : 
qaœ    deverticula    fiexionesque 
qasesivisti  ?   Cic.  [in  Pis.  53])  ; 
ambages,  um,  f.  pi.  Cic.  (voy. 
BIAIS,  subterfuge)  j  excusatîo. 
onis,  f.  Cic.  (voy.   prétexte)  ; 
causa,  as,  f.  Cic.  (surt.  causa 
simulata.    Cic.  cf.   inventa  est 
caasa.      Ter.     causas    fingëre. 
Ter.).    Chercher  dos   —,  tergi- 
versâri,  dép.  intr.  Cic.  Trouver 
une  —,  rimam   aliqaam  repe- 
rlrè  {pvov.).Plaat.  (Cure.  510). 
1  Mise  en  dérouta.  Clades,  is, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  cl.  acerbissima 
Afarii.  Cic.  saa  temeritate  con- 
tracta clades.  Liv.  cladem  [pu- 
gna;]  accipëre.  Cic.  Liv.  cladem 
accipêre   ab   hoste    Gallo.  Liv. 
cladem  hosti  agerre.  Cic.  cla- 
dem   inferre,  importûre.    Liv. 
cladem    (acéré  [■     préparer  -]. 
Sali,  vix  instantes  clades  sas - 
tinêre.  Liv.).  En   pari.    de_ dé- 
faites essuyées  par   eux-mêmes 
les   Romains  emploient  ordin. 
des  euphém.  comme  adversum 
prœlium    ou    odi-ersa   pwjna. 


di:f 

Lii".  incommodiin»,  i,  n.  Cic. 
(cf.  incommodiini  capëre  ou 
accipëre.  Cic).  detrimeiitam,  i, 
11.  Cic.  ;cf.  dctrimenta  belli. 
llirt.  magnam,  ma^as  delri- 
mentam  afferre.  Cic.  magna 
dctrimenta  inf'erre.  Cses.  in- 
ferre Romanis,  liirt.  d.  ca- 
përe. Cic.  accipëre.  Cses.  ac- 
ceptam  d.  sarctre.  Ca?s.  sine 
ullo  detrimcnto  exercilas  ou 
commissi  exercitus.  iXep.Vell.). 
calamitas.  atis,  f.  Cic.  (cf. 
Cannensis  illa  calamitas.  Cic. 
nulla  calamitate  vicias.  liirt. 
calamitatemaccipëre.Cic.Nep.). 
défalcation,  3.  f.  Action  de 
défalquer.    Deductio,    onis,    S. 

Cic.     Voy.     DÉDUCTION. 

défalquer,  v.  tr.  Déduira  dans 
une  évaluation.  Dedacëre  ali- 
quid   (de  sammà,  de  pecaniâ). 

Cic.    Voy.    DÉDUIRE. 

défaut,  s.  m.  Absence  d'une 
chose,  d'une  personne  là  où 
elle  serait  désirable.  Defectus, 
ÙS,  m.  Liv.  l'Un,  (ex.:  d.  aqaa- 
ram.  Liv.  aqase  dalcis,  lactis, 
olei.  Plin.)  ;  inopia,  as,  f. 
Cses.  Liv.  (ex..-  inopia  friimen- 
taria  [-  déf.  d'approvisionne- 
ments "].  Ca'3.  voy.  manque)  ; 
penuria.  as,  f.  Cic.  (ex.:  si  ii- 
gnoram  penaria  est.  Col.  voy. 
manque),  a  défaut  des  autres 
choses,  si  cetera  defecernnt. 
Cic.  A  —  de  miel,  quia  mel 
non  habebant.  Liv.  Au  défaut 
d'une  chose,  si  res  defecerit, 
Cic_  A  —  d'accusateur,  accusu- 
tore  non  existente.  Cic.  A  -^ 
d'accusation,  quia  nallum  cri- 
men  erat.  Liv.  A  mon  — ,  si  non 

ego Cic.   Faire  —  (à  ciqn). 

abesse,  intr.  Cic.  (s'opp.  àaiicui 
adesse,      aliqaem      defendëre, 
ex.:   qui    Aatronio  non    afae- 
rim.   Cic.)  ;  déesse,  intr.  Cic. 
ex.:  hoc  annm   illi   [M.    Cali- 
dio],  si  nihil  atilitatis  hababat, 
afait;    si    opas     erat,    défait. 
Cic.  [Brut.  80,  27G].  verba  mi- 
hi    desunt.  Cic.  non  mihi  dce- 
ro.  Hor.   voy.  manquer)  ;  deB- 
cére,  tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
cum    non     solam     vires,    sed 
etiam   tela  nostros    iTeficererit. 
Cses.  cam  oppidanos  jam  tela, 
jam    vires,    jam    ante   omnia 
animas    deficeret.    Liv.  tempas 
te  citias  qaam  oratio  deûcerct. 
Cic.   res  [»    la  matière,  les  su- 
jets "]  me  ipsa  déficit.  Cic.  pra- 
dentia  nanqaam  déficit  orato- 
rem.   Cic.   ca  me  solatia  defi- 
ciant.   Cic.  aqaa  eliam  defcce- 
rat.  Cart.  déficit  non  volantas, 
sed  spes.  Cic.  qaod  mild  con- 
saevit    in    ceterit    causis    esse 
adiamento,    id   qaoqae  m  hac 
caasâ  déficit.  Cic.)  ;  non  sup- 
petére  {•    n'être   pas  on  sufli- 
sance    ■•),    intr.    Cio.  etc.  (ex.: 
ciii  res  non  sappetat,  verba  non 
desint.  Cic.  vereor  ne  rnilii  cri- 
mina    sappeterent.     Cic).     I| 
Spéc.  t.    cie  droit.)  Le  fait  da 
ne   pas  se  présenter  en  justice. 
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Voy.  CONTUMACE.  Jugement  par 
—,  eremodiciam.  Ci  \3r.  Èpr,iJ.o- 
Jixiov),  n.  Utn.  cli'j.  Cod.  Jast. 
Faire  — ,  vadimoniam  deserëre. 
Cic.  ad  vadinxoniam  non  ve- 
nlre.  Cic.  non  adesse.  Cic.  Il 
fut  condamné  par  — ,  absens 
damnatas  est.  Nep.  \\  (Par 
anal.).  Le  défaut  de  la  cui- 
rasse. Corporis  pars  aperta. 
Cic.  Corpas  nadam.  Liv.  Le 
coup  l'atteignit  au  —  de  la 
cuirasse,  per  loricam  in  na- 
dam  corpas  valnus  pervenit. 
Liv.  Il  sait  bien  des  —,  malta 
aperta  videt.  Cic.  \\  (Par  ext. 
t.  de  chasse. 1  Perte  de  la  voie 
par  les  chiens.  Mettre  l'îs 
chiens  en  —,  canes  eladëre. 
Phxd.  Relever  le  —  des  chiens, 
canes  redacére  e.x:  errore  m 
i-iam.  A.  Fig.  Mettre  en  —,  la- 
diAcari,  dép.  tr.  Cic.  Liv.  ela- 
dëre,  tr.  Tac.  Trouver  qqn   en 

,   in   errore   aliqaem   depre- 

hendëre.  Cic.  Etre  pris  en  —, 
in  ipsa  calpâ  deprehensam  te- 
nêri.  Cic.  Par  anal.  Sa  mé- 
moire est  en  —,  eam  memoria 
d..-pci(.  Sen.  rh.  memoria  la- 
bat.  Liv.  (cf.  si  memoria  mihi 
nofi  labat.  Gell.).  Sa  prudence 
fut  en  —,  non  constitit  ei  prii- 
dentia.  Cic.  Mettre  en  —  la  vi- 
gilance de  qqn,  voy.  tromper. 
1  Insuffisance  de  la  quantité 
d'une  chose.  Inopia,  se,  f. 
Cic.  etc.  (e.K.:  inopia  loci 
[<  défaut  de  place  -].  Liv.  con- 
silii  ['  de  plan  .].  Cic.)  ;  pe- 
nuTia,  se.  f.  Cic.  Liv.  (ex.:  p. 
argenti.  Liv.).Voy.  insuffisance. 
Il  (Spéc.)  En  pari,  de  cer- 
taines qualités.  —  de  modéra- 
tion, intemperantia,   se  f.  Cic. 

de   courage,  ignavia,  as,  f. 

Cic.    —  de    fermeté,  in^rmitas 
animi.  Cic.  —  d'esprit,  stalti- 
tia,   se,    f.   Cic.  1  (Par  ext.)  Ce 
qui   dans    une    personne,   dans 
une    chose    n'est    pas  comme  il 
doit  être.    Viiium,  il,  n.  CiC. 
etc.  (ex.:  v.  corporis  [■■  d.  phy- 
sique •].  Plaut.  Cic.  v.jumenti. 
Jet.   si    nihil  est  in   parietibas 
aat  in  tecto  vitii.  Cic.  v.  ora- 
tionis.  Qaint.  sermonis.  Qaint. 
ingenii.    Qaint.  Stoicse   sectœ. 
Qaint.    vitia    in  dicente    aca- 
tias    qaam  recta    [•  les  quali- 
tés   •]  vidêre.    Cic.  hoc  vitiam 
compensâre  vel    facaltate    vel 
copia.  Cic.  malta  vitia  ponére 
[.  se  débarrasser  '].Cic.  omnia 
fere   vitia   vitàre.  Cic.)  ;  pra- 
vitas,    atis,   f.   Cic.    (ez..:  pr. 
corporis  [•  d.  physique  •].  Cic. 
voy.     IRRÉGULARITÉ).    —   d'une 
émeraude,  sarcion,  ïi,  n.  Plin. 
(XXXVII,  73).   Qui  est  sans  —, 
emendatas,  a,  am,  ç.  adj.  Cic. 
Voy.  IMPERFECTION.  J  aï  le  —  de, 
hoc  mihi  vitiam  est  (avec  l'In- 
fîn.).  Ter.  Hor. 
défaute,  s.   f.  (Arch.)  Manque, 

délau'.  Voy.  cas  mots. 
défaveur,  s.  f.  Privation  de  la 
faveur.  Fides  varva.  Cic.  pdes 
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affecta  ou  afflicta.  Cic.  Invidia, 
a"  f.  Cic.  (cf.  in  invidiam  inci- 
dére.A'ep.).Otf«nsa,.T?,  f.  Cic. (cf. 
in  offensa  esse  apad  ahqaem. 
Cic).  Offensio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  offensio  popularis  ou  po- 
mili  !■  la  d.  auprès  du  peu- 
ple .].  Cic.  ruse.  [V.  36,  f03]. 
in  offensionem  ahcajas  ca- 
dére.  Cic).  Tomber  en  —,  of- 
fendère  {apad  aliqaem).  Cic. 
in  invidiam  venire.  Cic.  Etre 
en  — ,  in  invidid  esse.  Cic. 
Scaurus  était  tombé  en  —, 
Scaaras  refrixerat.  Cic.  Jeter 
de  la  —  sur  qqn,  invidiam 
conflàre  alicai.  Cic.  invidiam 
(acéré  alicai.  Cic.  La  —  pu- 
blique, offensa  popali  volan- 
tas.    Cic    (Tusc.    V,    37,   106). 

Voy.       DISCRÉDIT,        DISGRACE.       1 

Disposition  défavorable  pour 
qqn,  pour  qqch. /Inimos  aiienas. 
Cic.  Malignitas,  atis,  f.  Cic.  In- 
vidia, se,  {.Cic.  Uue  grande  —, 
odium  \in  aliqaem  ou  adversus 
aliqaem).Liv.L3L  —  du  sort, im- 
qaitas  temporum.Cic.des  temps, 
iniqaitas  ou  asperitas  ou  di^ij- 
caltas  temporan.  Cic.  Jeter  de 
la  —  sur  qqn,  refrigerâre  ali- 
quem.  Qaint.  Etre  en  —,  pde 
carêre.    Cic   Voy.   antipathie, 

AVERSION. 

défavorable,    adj.   Non    favo- 
rable. (En  pari,   des  personnes.) 
Iniqaas,  a,  um,  adj.  Cic.    [ali- 
cai.   Cic.    in    aliqaem.     Ter.). 
Alieno   animo.  Cic.   Malignas, 
a,  am,  adj.    Cic.  (En    pari,  des 
choses.)    Iniqaas,   a,    am,    adj. 
Cic.  Cses.  (cf.  iocus.  Cses.  tem- 
pora.    Liv.).   Non   s^qaas.  Cic. 
Adversas,  a,  am,  adj.  Cic.  Nep. 
Liv.  (cf.  ventas.  Cœs.   Liv.  res 
adversse    [•    circonstances    dé- 
fav.    •].  Cic).  Aliénas,    a,  am, 
adj.  Cic.  etc.    (s'opp.   à   oppor- 
tanas,c!.  aliénas  locas.  Liv.  al. 
tempas.Cses.).Importanas,  a, 
am,  adj.  Cic  (cf.  imp.  ternpas. 
Cic  [de  Orat.,  II,  20]).  Malas, 
a,  am,  adj.  Cic  (cf.  m.pagna. 
Cic.    exitas.    Sali,     mala    res, 
spes     malto    asperior.    Sali.]. 
Faire  une  vente  à   un   moment 
assez     —,     détériore    tempore 
aactionâri.  Cic  Défense  portée 
sur    un    terrain    —,    de^ensio 
iniqaior.    Cic.    Jugement    —, 
tristior  sententia.  Saet.  Dispo- 
sitions —  ,  mentes  infensse.  Cic 
Parler    de   qqn  d'une   manière 
—,  quod  seqaias  sit  de    aliqao 
lo'qui.  Cic.  detrahëre  de  alicajas 
famà.   Cic  Parole  —,    incom- 
moda vox.  Liv.  Propos  —  (de 
la   malveillance,     de     l'envie), 
minas  commodi  sermones  ma- 
levoloram.    Cic.    Circonstances 
—,    angastise,    aram,      f.    pi. 
Cœs.    Cic.    (cf.     an^ostia;  pe- 
titionis    [-    pour     une    candi- 
dature   •  ].  Cic).  Circonstances 
très    ,   magna   reram  iniqai- 
tas. Cic  Ce  qu'il  y  avait  de  — 
dans  ces  circonstances,  qaodin 
tempore  maie  fait.  Cic.  La  na- 
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tura  (lui  avait  été)  —,  male- 
fica  natara.  Nep.  (Ag^s,  8,  1). 
Présages  — ,  voy.  présage.  Les 
augures  annoncent  un  signe-, 
aanares  obnantiant  (cousuli). 
Cic  (Phil.  2,  33,  83). 
défavorablement,  adv.  D'un) 
manière  défavorable.  Animo 
iniqao  ou  alieno.  Cic.  Ma- 
ligne, adv.  Oi^.  Interpréter 
qqch.  —,  maie  ou  iniqae  inter- 
pretâri  aliqaid.  Cic.  in  dete- 
rius  trahére  aliqaid.  Tac.  Par- 
ler de  qqn  —,  voy.  défavo- 
rable. 

défavoriser,     v.     tr.    (Arch.). 
Priver  de  faveur.  Voy.  disgra- 
cier. , 
défécation,  s.  f.  (Pharm.)  Ope- 
ration    par  laquelle   on  débar- 
rasse un  liquide  des  parties  qui 
le  troublent.  Defs;catas  liqaor. 
A.    Defascatio,  onis,  f.    A.  (em- 
ployé au  fig.  par  TertuUien). 
défectif,def  active, adj. (Gram.) 
Auquel  manquentcertaines  for- 
mes   de   la   déclinaison,    de   la 
conjugaison,    à   laquelle   il  ap- 
partient.   Defectivas,    a,    am, 
adj.    Prise    (cf.    defectiva   no- 
mina,  verba  Gramm.).   Verbes 
—  ,  deficientia  verba.  Prise. 
défection,  s.  f.  Action  d'aban- 
donner une  cause,  un  parti  au- 
quel   on   appartient.    Defectio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.   ab  aliqao,  ab 
aliqaa  re.  Cic).  Transitio    [ad 
hostem).  Cic.    Faire    —,    de^ 
cëre    {ab   aliqao  ad    aliqaem). 
Cses.desciscëre  [ab  aliqao).Cic. 
Liv.    transire    (a  patribas    ad 
plebem).  Liv.  Il  annonça  la  — 
des     alliés,     nantiavit    socios 
defecisse.     Cic.    Empêcher    de 
faire   —,  in  fide  retinëre.  Csss. 
Pousser    qqn     à    faire  — ,    ali- 
qaem   abdacëre.    Liv.  aliqaem 
ad    rebellandam    excitâre    ou 
compellëre.   Liv.    Travailler    à 
la   —   de  qqn,   aliqaem  ad  de- 
fectionem  ou   ad  transeandam 
sollicitàre,     vocàre.     Cic.     Es- 
sayer   d'entraîner   qqn  dans  sa 

,  aliqaem  in    societatem  de- 

fectionis  impellëre.  Liv.  \\ 
(Fig.)  En  pari,  de  l'âme  qui 
s'est    détachée    de    Dieu.    Voy. 

ABANDON. 

défectueusement,  adv.  D  une 
manière  défectueuse.  A''on  sa- 
tis.  Cic  Haad  commode.  Cic. 
ViHosé.  Cic.  ,.    ^.   ■■ 

défectueux,  euse,  adj.  Ou  il 
manque  qqch.  In  quo  desanC 
qasedam.  Cic.  Mancas.  a,  am, 
adj.    Cic    Non    integer.    Cic 

Voy       INCOMPLET,    IMPARFAIT.       || 

(Arch.)  Verbe  —,  voy.  défec- 
TiF.  T  Qui  présente  quelque 
imperfection.  Vitiosas,  a,  am, 
adj  Cic  Mendosas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Pravas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Liv.  Ecrire  le  nom  de 
Verrucius  d'une  manière  —, 
in  nomine  Verracii  mendosum 
esse.  Cic.  Il  y  a  bien  des  choses 

^   mniia  pëccanfur._  Cic.  Goût 

—]  existimationis  vitiam.  Vitr, 
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prai'um  j'adiciam.  Cic.  Voy. 
COUT.  Expression  — ,  construc- 
tiou  — ,  vitiosa  locatio  \erbo- 
rum.  Quint,  vitiam  sermonis. 
(^uin(.  Textu  — .  mendosas  li- 
bfr.  Sen.  Raisonnement  — ,  ra- 
tiancula,  x,  f.  Cic.  Voy.  fautif, 

VICIEUI. 

défectuosité,    s.     f.     Manière 
d'être    deieciueuse.    VUium,  ii, 
n.  Cic.  Voy.  déf.*dt. 
défendable,  adj.  Qui  peut  être 
défendu   ^contre  ceux   qui   l'at- 
taquent*.  S^iifis    mnnitas.    Liv. 
Pra'sidio  idoneo  prmatas.  Lii: 
Il    Fig.  (En   pari,   d'une  cause.) 
FacilTs  ad   defendendam.    Cic. 
La    thèse  est  — ,  re»  facUis  est 
defensio.  Cic. 
défendeur,  deresse,  s.  m.  et 
f.    (Droit.)    Dans    un  procès,  la 
partie  contre    laquelle   est    in- 
tentée la  demande.   (En   géné- 
ral.)   h    in    qaem    agitar.  Cic. 
(Dans      un      procès     criminel.) 
Béas,  i,  m.  Cic.  (cf.  rei  capita- 
lis  ou  Jadicii   capitalis.    Cic.  . 
Rea,  as,  f.  Cic.  /s  qui  [ea  qaœ 
acciisatur.  Cic.  (Dans   un  pro- 
cès civil.)  h  ande  pttitar.  Cic. 
Etre  — ,    voy.   défendre,  plai- 
der. 
défendre,    v.    tr.   Aider   (qqn) 
contre     ceux     qui     l'attaquent. 
Defendêre,  tr.   Cic.  etc.  (très 
souv.  taeri  et    defendére.    Cic. 
def.  ac  tegëre.  Cic.  de(.  et  pro- 
tegère.  Cic.  s'opp.  à  oppagnâre, 
inxpagnàre,    deserère  ;  ex.  :    d. 
aiiqaem.    Cses.    se.    Val.-MoA-. 
tai  defendendi  caasà   telo    ati. 
Cic.    def.    domini    capat.  Cic. 
domam   ac  pénates    saos   illo 
oppugnante.    Cic.   rem  pabli- 
cam.  Cic.   def.    Jure   se  potius 
gaam  armis.   Cic.   se  telo.  Cic. 
sedes     Vestse   vix   defensa    est 
[contre  le  feu]  tredecim  mori- 
me    servoram    operà.    Liv.    t. 
mil.   d.  Heedaos.   Caea.  castra. 
Cxs.  mœnia.  Sali,  mœnia  ipsa 
tête  defendebant.   Liv.  [XXVI, 
i5,  1].  d.  se   armis,    se  mana. 
Oses,  urbem  captam  non  ferro 
défendisse  [»   ils    n'avaient  pas 
essayé  de  d.  •],  sed  aaro  rede- 
misse.  Jastin.  d.  senatam  con- 
tra   Antoniam.  Cic.    se   armis 
adversas  Abrapolim.  Liv.;   dé- 
fendre par  la  parole  :  defendére 
s'opp.  à  impagnâre,  oppagnâre, 
ex.  :  utram  impagnatis  plebem 
an  defenditis  ?  Liv.  Nysxos  di- 
ligentissime  taëri  ac  defendére. 
Cic.    acta    itla    Csesaris,    qase 
neqae  oppugnavi   antea  neque 
defendi.    Cic.    aiiqaem    contra 
inimicos  saos.    Cic.   se  adver- 
sas  popalam  Romanam.  Cic.  ; 
défendre  en  justice,   defendére 
(6'opp.  à    accusâre,  ex.  :    d.  et 
lablevàre    homines.    Cic.  ami- 
cam.  Cic.  Sen.  Hosciam,  parri- 
cidii  ream.  Cic.   Siciliam  pro- 
vinciam  totam.  Cic.    d.   taba- 
lat  testamenti.    Val.-Max.  rem 
M.  Talli.    Cic.   P.   Sallœ  caa- 
lam.  Cic.   P.   Sallx    innocen-  I 


ticim.  Cic.   regem  contra  atro- 
cisain\an\  crimen.   Cic.    contru 
hune  jadicio  privato    causam 
alicajus.  Cic.  s'opp.    à  probare 
crimen,    ex.:  d.   crimen  [-    si' 
défendre   d'une   accusation     ■ 
navale.     Cic.    mais   et.    ci-a- 
près,   d.   aliquenx    de    ambita. 
Cic.    aliquem  in  judiciis.  Xep. 
aliquem     in    capitis    pericalo. 
Cic.    D.    Matrinium    apad    M. 
Janiam    Q.   Pabliliam   prxto- 
res.     Cic.  ;  défendre  une   opi- 
nion :  s'opp.  à  oppugnùre,  im- 
probâre,  repudiùre,    ex.  :    def. 
sententiam.    Cic.    rem   def.    in 
suis  dispatationibus.   Cic.    hxc 
improbantar  a  Peripateticis,   a 
Stoicis      defendantar.     Cic.)  ; 
defensàra  {'  défendre  active- 
ment •),  tr.  Piaat.  Sa/i.Tac.(ex.: 
d.    mœnia.    Plaut.    Sali.   sua. 
Tac.  sese  castellis.  Tac.  Italici. 
quorum    virtate   mœnia  defen- 
sabantar.Sall.)]  defensitàie 
{•  défendre   haDituellement  oa 
avec  ardeur  ■),  tr.  Cic.  lex.:  d. 
causas.  Cic.    [Br.  X.WI,    100]. 
ejus    sententiam    ita  studiose, 
ut...  Cic.  hase  non  acrius  acca- 
saidt  in  senectute,  qaam  antea 
defensitaverat.    Cic.)  ;    tuèri, 
dép.    tr.    Cœs.  Liv.    Tac.    (ex.  : 
castra,  impedimenta.  Cxs.  suos 
fines.  Cxs. fines.  Liv.oram  mari- 
timam.  Cxs.  Syriam.  Tac.  oppi- 
dum   unius    legionis  prxsidio. 
Cxs.    armis  pradentix  causas 
tuêri  et  defendére.  Cic.   libero- 
ram  nostrorum  paeritiam  con- 
tra   improbitatem  magistratu- 
am.  Cic.   contra  piratas  Sici- 
liam.    Quint,    quando  qaidem 
nostra  tuêri   adversus  vim  at- 
qae  injariam  jastà  vi  non  vul- 
tis,     vestra     certe    defendetis. 
Liv.   [VU,  31,   3].    ut  vel   sine 
prxsidio  taeri  se  adversas  Ro- 
manos  possent.  Liv.  [X.W,  U, 
7])  ;  adesse,     intr.    Cic.    etc. 
(saulem.  p.  sign.  •  assister,  dé- 
fendre   en   justice    -,    ex.  ad. 
Qainctio.    Cic.    amicis.    Cic.)  ; 
propugDàre.  intr.  Varr.  Cxs. 
Cic.    (e.\.  :  prop.    pro    gallinis 
[-    déf.  leurs   poules    •].    Varr. 
pro  sao  parta  [•  leurs  petits  •]. 
Cic.  pro    famà   alicujus.    Cic. 
at   non    oppagnâre    commoda 
patrix,    sed    pro    his    propu- 
gnàre  possit.  Cic.)  ;   munire, 
tr.  Cic.  Nep.  (ex.  :  Alpibus  Ita- 
liammunierat  natara.  Cic.  mu- 
nire se  ligneis  mcenibas.    l\'ep. 
qase      [horbescens        viriditas] 
contra   aviam    minoram    rr.or- 
sas    m,unitur  vallo  aristaram. 
Cic.    au    part.      adj.     oppidum 
munitissimum  [<•  très  bien  dé- 
fendue  ■•].   Cic.    et  loci  natarâ 
et   manu    munitissima   castra. 
Cxs.)  ;  prœsidéTe  (•  protéger, 
défondre,  garder  -),    intr.  Cic. 
Liv.  etc.  (ex.:  pr.  kuic  imperio 
libertatiqae  commani.  Cic.  ar- 
bi.  Liv.  classi  [•  avec  la  flotte  •] 
pr.      firandisio      Calabrixque 
circa   litoribas.    Liv.);  tenére  i 


!•  ne  pas    lalj«er    prendre,   dé- 
fendre   •  ),     tr.    Cxs.     (ex.  :    t. 
suum  locum,  tamulum.  Cxs.)  , 
obtinère    (•  rester  maître  de  ; 
défendre  ■),  tr.  Cic.  etc.    (ex.:  i 
obtinère  ^us    suum  contra  ali- 
quem.  Cic.  catisam.  Cic.  Voy. 
soutenir).  Il  le  tua  à  sou  corps 
défendant,  eam  occidit,  neipse 
occideretar    A.  A  son  corps  dé- 
l'endant  (fig.)  iniifiis .  Cic.  Voy. 
CORPS.    Il    (Spéc.)  Défendre  qqn, 
c.-à-d.  soutenir  son  innocence 
contre  ceux  qui  l'accusent.  De- 
fendére,   tr.    Cic.  (voy.   ci-des- 
sus).  Dicére  pro    aliqao.   Cic. 
Agere  ab    aliquo.    Cic.    Alicui 
patrocinùri.     Ter.    Qaint.    Pa- 
trocinium,     alicajus    suscipëre. 
Cic.  —    la  cause  de   qqn,  cau- 
sam  alicujus  defendére  ou  di- 
cére. Cic.    Se    défendre,  défen- 
dre sa  propre  cause,    se  defen- 
dCre.  Cic.  causam   dicëre.  Cic. 
defendére  ipsam    sese.  Cic.  di- 
cére ipsum  pro  se.  Nep.  Quint. 
Se  —  do  qqch.,  defendére    ali- 
quid.  Cic.  alicaius   rei  caasam 
dicére.   Cic.    (cf.    veneficii  caa- 
sam dicére.  Cic).   Se  —     d'ac- 
cepter qqch.,  deprecâri  aliquid. 
Quint.  Se  —  d'avoir  fait  qqch., 
negâre  se  aliquid  {ecisse.  Cic. 
T  .Mettre  qqn  à  l'abri  de  ce  qui 
le    menace.      Defendére,    tr. 
Cic.    etc.  (ex.  :  d.  prata  a  pé- 
core. Col.  vestes  a  tineis.  Plin. 
gladio   se  a  multitudine.   Sali, 
infantem   a  feris  alititibasque. 
Justin,    vitam    ab  inimicoram 
audacia  telisque.  Cic.    aliquem 
ab    eo    pericalo.   Cic.    aliquem 
ab  injuria   alicujas.  Cxs.  qaid 
a  [•.  contre  •]  Pyrrho,   Hanni- 
bale   Philippoque    et    Antonio 
defensam  est  aiiud   qaam   li- 
bertas...  ?  Sali.    fr.  t.  milit.   d. 
se  saaque  ab   iis .    Cxs.  castra 
ab  hostibas  duplici  fossâ.IUrt. 
per    tiunc    illa    [Macedonia]  a 
J'hracum  adventa   ac  depopa- 
latione  defensa  est.Cic);  tuêri, 
dép.    tr.  Cic.  etc.  (ex.:  domam 
a  furibas.  Phxd.  fines  suos  ab 
incursionibus et  latrociniis.Cic. 
mare    ab    hostibus.     Auct.    b. 
Afr.      tarrim    militibas    com- 
plevit    tuendamque  ad  omnes 
repentinos  casas  tradidit.  Cxs. 
[B.  C.  III   39,  2];  tutàri.  dép. 
tr.    Liv.  Plin.    Tac.   (ex.  :   vera 
arma    verasque    vires,  quibu* 
ab  ira  Romanorum  vestra  tu- 
taremini,   invenistis.  Liv.  [VI, 
26,   I].   natara    truncos    arbo- 
resque    corlice  a   frigoribus  et 
calorc  tatata  est.  Plin.    |1I.  N. 
VII,  pr.  2].    t.    se   munimcnto 
ad  tempos  adversus  crescentem 
in  dies  multitadinem  liostium. 
Liv.    [XXI,    25,    U])  ;    légère 
(•    protéger,    défondre,    mettre 
ea  sûreté  ■),  tr.  Cxs.  Cic.  (voy. 

ABRI,  ABRITER,  COUVRIR,  PROTÉ- 

oer)  ;  protegëre,  tr.  Cic.  etc. 
I  voy.  ABRI, ABRITER,  COUVRIR, pro- 
téger) ;proi2èêre,tr.  Cic.  (voy. 
préserver,    garantir).   1     (l'ar 


DEF 

ext.)  Enjoindre  (à  qqn]  de  ne 
pas  faire  (qqch.).  Vetàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  rationes  veta- 
bant  mi  rei  publiia'  pcnitus 
dif^idére.  Cic.  vallo  legatos 
Cœsar  discedëre  vetaerat.Cses. 
in  vincula  [hominem]  conjici 
vêtant.  Liv.  lex  peregrinam 
vetat  in  muram  ascendére.  Cic. 
quidnam  id  esset,  qaod  respi- 
cëre  vetitas  esset,  agitabat 
animo.  Liv.  occidére  pater  Ja- 
bebat,  mater  vetabat.  Sen.  rh. 
desperatis  etiam  Hippocrates 
vetat  adhibère  medicinam.Cic. 
lex  recte  facëre  Jabct,  vetat  de- 
linquêre.  Cic.)  ;  probibére 
(•  empêcher,  défendre,  inter- 
dire ■•),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nam 
igitar  ignobilitas...  sapientem 
beatam  esse  prolàbebit?  Cic.  ut 
eos  in  senata  esse  proliibeant. 
Cœs.  monet,  ut  ignés  in  cas- 
tris  (ieri  prohibeat.  Cœs.  lex 
recta  imperans  prohibensque 
contraria.  Cic). Qui  estdéfendu, 
illicitua,  a,  um,  adj.  Sen.  Tac. 
(cf.  m.  exactiones.  Tac.  vo- 
laptates.  Sen.).  Défendu  par 
la  loi  religieuse,  nefastus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  quse  aagar 
inj'asta ,  ne(asta  defxerit. 
Cic). 
défens,  s.    m.   Défense  (arch.). 

Voy.  DÉFENSE. 

déf ensable,    adj.  Arch.  p.  oé- 

FENDABl^. 

défense  (lat.  post.  defensa. 
Tert.),  s.  f.  Action  de  détendre 
qqch.  à  qqn.  ||  Action  d'aider 
qqn  contre  ceux  qui  l'atta- 
quent (pr.  et  fîg.).  Defensio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  cas- 
trorum,  urbis.  Cses.  omnia  ad 
defensionem  parâre.  Caes.  a 
defensione  desistëre.  Cœs.  de- 
fensionis  constantia.  Cic.)  ; 
praesidium,  ii  (-  secours,  dé- 
fense, protection,  garde  "),  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  prœsidii  causa. 
Liv.  cum  prœsidii  nos  nihil 
haberemus.Cic).  En  cas  de  légi- 
time — ,  lacessitus  injuria.  Cic. 
Faire  une  défense  énergique, 
acriter  se  defendére.  Liv.  La 
—  de  la  république,  dépensa 
(a  Cicérone)  res  publica.  Cic. 
Se  mettre  en  défense,  paratam 
esse  ad  defendendum .  Cic. 
Moyen  de  —  ,  arma,  orum,  n. 
pi.  Cic.  de/ensio,  onis,  f.  Cic. 
tutamentam,  i,  n.  Liv.  (XXI, 
61,  10).  Sans  — ,  indefensas,  a, 
um,  adj.  Liv.  (cf.  Capaa  dé- 
serta indefensaque.  Liv.  hic 
prœbituri  vos  telis  hostium  is- 
rip  indefensi,  inulti?  Liv.  qaeri 
indefensûs  se  et  neglectos. 
Liv.).  inermis,  e,  adj.  Cic.  (en 
pari,  de  pers.).  intatas,  a,  um, 
adj.  Sali.  fr.  Liv.  Tac.  (cf.  cas- 
tra. Liv.  urbs.  Liv.  quousque 
canctando  rem  pablicam  intu- 
tam  patiemini  ?  Sali.  fr.).  na- 
dus,  a,  am^,  adj.  Cic.  Liv.  (cf. 
nada  dextra.  Liv.  non  exercitu 
amisso  nadus  in  servorunx  fer- 
rcun  et  manus  incidisset.   Cic. 
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nudus  prœsidio.  Cic).  \\  (Par 
ext.)  En  pari,  de  certains  ani- 
maux. Ce  qui  leur  sort  à  se  dé- 
fondre ;  longues  dents  de  l'élé- 
phant, du  sanglier,  ptc.  Dentés, 
ium,  m.  pi.  l'Un.  Tela,  orum, 
n.  pi.  Sen.  (cf.  tela  sua  attrita 
acuant  apri.  Sen.).  \\  (Spéc.) 
Action  de  défendre  qqn  contre 
une  accusation  .  Defensio  , 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ista  de- 
monstratio  defensionum  tua- 
rum.  Cic.  de(.  ejas  [<-  qu'il 
présente  ■].  Cic.  d.  miserorum 
["  des  opprimés  •].  Cic.  d.  sa- 
lutis  meœ.  Cic .  malepcioram 
suorum.  Cic.  def.  brevis.  Cic. 
def.  magnifica  et  prœclara 
eJas.  Cic.  def.  hœc  perditissima 
[-  déplorable  -].  Cic.  id  ad 
suam.  defensionem  afferre.  Cic. 
obscurâre  defensiones.  Cic.  de- 

fensionem  patefacëre  alicui 
-  préparer  les  voit<s  à  qqn  pour 
sa  d.  "].  Cic.  probàre  hanc  de- 
fensionem  [-  ce  moyen  de  dé- 
fense »].  Cic.  de(ensionem  ali- 
cujas  ou  alicuj'as  rei  suscipère. 
Cic.  defensione  illâ  [-  ce  moyen 
de  défense  •]  u(i.  Cic.  defen- 
sionem.  contra  crimen  in  legi- 
timis  jadiciis  non  habêre.  Cic. 
non  est  illa  defensio  contra 
vim  unquam  optanda.  Cic.)  ; 
propugnatio,  onis,  f.  Cic. 
(au  fig.  seul,  ex.:  nostra  pro- 
pugnatio et  defensio  dignitatis 
taœ.  Cic.  ne  mea  propugnatio 
ei  potissimum  déesse  videatur. 
Cic.  sascepi  mihi  perpetuam 
propugnationem  pro  omnibas 
ornamentis  tuis.  Cic.)  ;  pa- 
trocinium,  îi  {-  défense  de- 
vant les  tribunaux  »),  n.  Cic. 
(ex.  :  patrocinium  causœ  sus- 
cipère. Cic.  cujas  [rei]  hoc 
unum  patrociniam  est,  indi- 
gnum  se  vita  fuisse.  Sen.  rh. 
[contr.  VII,  3,  5].  patrocinium 
œquitatis  arripëre.  Cic.  patro- 
ciniam volaptatis  repadiâre. 
Cic.  susceptam  patrociniam 
non  deserére.  Liv.).  Allé- 
guer pour  sa  — ,  defendére, 
tr.  Cic.  (ex.  :  ta  mihi  ita  défen- 
dus ['  je  suppose  que  tu  m'al- 
lègues ce  moyen  de  d.  »].  Cic. 
hœc  te  dicêre  œqaum  fait  et  id 
defendére.  Ter.  quid  enim  dé- 
fendit ?  Cic.  provideo  enim 
qaid  sit  defensuras  Hortensias. 
Cic.  cai  si  etiam  id,  quod  dé- 
fendit, velim  concedëre,  ta- 
men,  etc.  Cic.id  alioram.  exem- 
plo  se  fecisse  défendit.  Cic.  ne- 
cessituao  aatem  infertur,  cum, 
vi  quâdam  reus  id,  quod  fece- 
rit,  fecisse  defenditur  U  quand 
on  allègue  pour  la  défense  de 
l'accusé  qu'il  a  agi  par  con- 
trainte »].  Cic.  [iuv.  II,  98]). 
Moyens  de  — ,  defensiones,  uni, 
f.  pi.  Cic.  (part.  orat.  121  ;  de 
Ûrat.  II,20i).  Défense  du  droit, 
vindicatio,  onis,  f.  Cic.  (de 
Inv.  II,  66;  161).  ||  (Par  anal.) 
Ce  qui  est  dit,  écrit  pour  dé- 
fendre  qqn.  Defensio,    onis,  f. 
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Cic.  Saei.  (voy.  apologie  i.  Ora- 
tio  pro  se  0X1  pro  aliqao  habita. 
Cic.  1  (Par  ext.)  Action  de 
mettre  qqn  ou  qqch.  à  l'abri 
de  ce  qui  menace.  Defensio, 
onis,  f.  Cœs.  (ex.  :  ad  defen- 
sionem  arbis  reliqaa  apparâre. 
Cœs.  de  custodià  ac  defensione 
arbis  hortàri.  Cœs.);  CUStO- 
dia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  cas<. 
capitis  mei.  Cic.  certas  cuiqae 
partes  ad  castodiam  arbis  at- 
tribuit.  Cœs.)  ;  priesidiutp, 
ïi,  n.Cic.  etc.  (ex.  :  illa  omnia, 
centariones,  cohortes,  non  pe- 
riculum,  sed  prœsidium  nobis 
denantiant.  Cic  oppidum  prœ- 
sidiis  munlre  [•  mettre  la  place 
en  état  de  défense  -].  Cœs.). 
Mettre  une  ville  en  état  de  —, 
quœ  asui  ad  defendendam  op- 
pidum parâre.  Cœs.  (B.  C.  I, 
19,  Ij.  Les  défenses  d'une  place, 
munimenta,  orum,  n.  pi.  Liv. 
propagnacula,  orum,,  n.  pi. 
Cœs.  Liv.  1  Injonction  ds  ne 
pas  faire  qqch.  Interdictuzn, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  interdicta 
mea.  Plant,  interdictum  Cx sa- 
ris, Cic.  numen  interdictumque 
deoram  immortaliam.  Cic. 
contra  interdictum  régis.  Jus- 
tin.) ;  prohibitio,  onis,(. 
Cic.  (ex.  :  proh.  sceleris.  Cic. 
tollendi.  Cic).  Faire  — ,  vetâre, 
tr.  Cic.  (voy.  défendre!. 
défenseur, s. m. Celui  qui  défend 
qqn, qqch.,  contre  les  attaques. 
Defensor,  oris,  m.  Cœs.  Cic. 
etc.  (ex.  :  paucitas  defensorum. 
Cic.  oppidum  vacuam  a  defen- 
soribus.  Liv.  mœnia  vacua  de- 
fensoribus.  Liv.  def.  templo- 
rum,  atqae  tectorum.  Cic.  in- 
terioris  munitionis  defen:!ores. 
Cœs.  depellêre  defensores  vallo 
munitionibusque.  Cœs.  muras 
defensoribus  nudatus  est.  Cœs. 
en  politique  et  en  justice,  s'opp. 
à  adversarias,  petiior,  accu- 
sator,  ex.  :  defensores  vestri. 
Sali.  def.  opiimatium.  Cic.  tri- 
bunas  plebis  castos  defensor- 
qae  juris  et  libertatis.  Cic.  def. 
caasœ  meœ.  Cic.  def.  ejas  sen- 
tentiœ.  Cic.  propugnalor  mea- 
rum  fortanarum  et  def.  assi- 
daas.  Cic.  apad  consulem  dc- 
precatorem  defensorevaque  ali- 
cui adesse.  Liv.  constituera 
alicui  defensorem.  Cic.  (ieride- 
fensoreni  alicajus.  Cic);  pTO- 
pugnator,  oris  («  celui  qui 
défend  à  main  armée  et  en 
gén.  défenseur  ■>),  m.  Cœs.  Tac 
(ex.  :  nadati  propugnatoribus 
mari.  Tac.  ne  nadentar  pro- 
pugnatoribus signa.  Liv.  fig. 
prop.  senatàs.  Cic.  commanis 
libertatis.  Cic.)  ;  tutor,  oris 
{'  protecteur,  défenseur,  gar- 
dien •  ),  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
religionum.  Cic);  patronus,! 
("  défenseur  en  justice,  avo- 
cat "),  m.  Cic.  (voy.  avocat)  ; 
deprecator,  oris,  m.  Cic. 
Cœs.  (voy.  intercesseur). 
Choisir  un  — ,  caasœ  palronam 
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constitairc.  Cic.  Prendre  qqn 
pour  — ,  alicajas  patrocinio 
un.  Cic. 

défensible  (lat.  post.  defensi- 
hilis',  adj.  (Areh.)  Défendable. 
W  V.  ce  mot. 

défènsii,  ive,  adj.  Qui  est  pour 
la  défense  et  non  pour  l'attaque. 
Armes     défensives,    arma    ad 
corpas  tegendam  apta,et  simpl. 
arma,  oram,  n.  pi.  Liv.  (opp.  i 
tei'j,  •  armes  offensives  -,  cf.  alia 
tant  ad  tegendam,  alia  ad  no- 
cendam.Cic.  arma  et  tela.Liv.). 
Alliance  offensive  et  défensive, 
fcedas    ad  bellam    ultro    in(e- 
rendam  et    defendendam  ini- 
tam.    Uv.    Guerre    — ,  bellam 
qaod  de(endendo  geritar.  Liv. 
Faire   une    guerre    — ,  bellam 
{illatam)  del'endëre.  Cic.  Posi- 
tions   défensives,     moyens    — , 
çaaî  ad  rem  aliquam  taendam 
(;id  locum    aliqaem   defenden- 
dam) parantar.     Css.  prxsi- 
diam,  ii,  n.  Cses.   Position,  at- 
titude —   et    (substantivi.)    la 
défensive     (position    dans     la- 
quelle on  se  tient  prêt  à  se  dé- 
fendre), defensio.  onis,  f.   Cic. 
(s'empl.  aussi  au  plur.^.  Sur  la 
dé!ensWe,defendendo.Liv.  Etre 
ou  se    tenir   sur   la    défensive, 
bellam    Ulaiam    de(endére    ou 
arcëre.  Liv.  pararè  se  ad  vim 
propahandam.  Cses.  (dans  les 
rapports  privés)   injurias    illa- 
tas  defendendo  repelUre.  Cic. 
Qui    se   tient  sur  la   défensive, 
munitas,  a, uni, p.  adj. Cic. Fig. 
Se  tenir    sur    la    défensive  (se 
tenir  sur   ses    cardes,  dans    la 
conversation),  voy.   garde. 
déféquer.  V.  tr.  ^Technol.)  Cla- 
rifier   un  liquide)    en    enlevant 
les    dépôts    qui    le    troublent. 
Deliqaôre  (gua?    sant  tarbida). 
\'arr.    DeÇscàre  (linam).  Coi. 
f'iin.    Liqaâre    (vinam).     llor. 

YOV.    CLJkRIFIER,     DÉPÔT,    LIE. 

déférant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  montre  de  la  déférence. 
CcLienj,  p.  adj.  Cic.  In  obse- 
qaiam  promptas.  Tac. 

déférence,   s.    f.    Eg^rd  qu'on 
témoigne   à    qqn   en  se  confor- 
mant à  son  déji.-.  à  sa  volonté. 
Observantia,  se.  f.  Cic.  (ex.: 
in  rer/em.  Liv.  aliqaem  obser- 
vantia colère.  Cic.  voy.  égards)  ; 
obsequium.  ii,    n.  Cic.  Liv. 
(ex.:   obsequio    et    observantia 
in    regem    corn   omnihas  cer- 
târe.  Liv.)  ;  obsequentia,   se, 
f.  Cxt.  (ex.:  nimia  obseqaen- 
tia    reliquoram.     Ca-s.    [H.    G. 
VU,  29,  i]);  reverentia,  œ,  t. 
Cic.  etc.    (voy.  respect).  Avoir, 
montrer  do  la  —  pour  qqn,  ob- 
»eqai  alicai.  Cic.  Ca'S.  Avec  — , 
obaequenter,  adv.  Liv.  Plin.  j. 
l'iein    de  —    pour  qqn,   aiicui 
ohseqaens.  Ter. 
déférer,   v.    tr.  et  intr.    H    V. 
tr.  Attribuer  (qqch.  à  qqn)  par 
privilège.     |{     En    pari,    d'une 
juridiction.   DefeTTe,  tr.   Cic. 
(cf.  cognitionem  senatai.  Saet. 


causam  ad  aliqaem.   Cic.  ait-  | 
i^uiii     in    joruni    /adiciumque. 
Cic.    aiiqutm  ad  fudices.  Cic: 
refeire,  tr.  Cic.  (ex.:  ad  popa- 
lun\  ici  qaod   senatut  decreve- 
rai.  Cic.)  ;  addicëre,  tr.  Gi-ll. 
\en    pari,  du  prêteur  :   aliqaem 
Jadici.  Gell.).    ||  (P.y  ext.)  Dé- 
noncer à  une  autorité.   Déferre 
^aliqaem,    crimcn     apud    ali- 
qaem.   Cic.    Liv.    ad   aliqaem. 
Cic.   nomen  alicajas  de  aliqaa 
re.   Cic).   Voy.  dénoncer.   ||  (P. 
anal.)  —    le  serment  à   qqn  jlo 
sommer    de  jurer  que  sa  cause 
est    juste'),   aliqaem  jaràre  Ja- 
bére.     Cic.    déferre    jasjuran- 
dum.   Dig.    Voy.    serment.     || 
(En      pari,      d'un     litre,     d'un 
crade.)  Déferre  (alicai  manas. 
Cic.  honorem,imperiam  ad  ali- 
qaem. Cic.   Cies.  Nep.).  Decer- 
ntire    {triampham  aiicui.   Cic). 
Vov.      DKCEKNER.     1     Accorder 
iqq"ch.)    à  qqn  par    égard   pour 
lui.  Cedêre,  tr.  Cic.  (ex.:  mui- 
ta    mallis    de  jare  suo.  Cic.)  ; 
coDcedére,   tr.   Cic.  (ex.;  aii- 
qaid  alicai.  Cic).  Voy.  accor- 
der.    Il     (Par  ext.)  V.  intr.  Se 
conformer,  par  égard  pour  qqn, 
â  ses   désirs,  à  sa  volonté.  Cé- 
dera, intr.  Cic.  (ex.:  c.  aactori- 
tati.  Cic.  precibus.  Cic.)  ;  con- 
cedére,  intr.  Cic.  (voy.  condes- 
cendre) ;    déferre,    intr.    Cic. 
Liv.    (ex.:    d.    majestati    illias 
viri.    Liv.    déferre  alicai  re  ou 
de    re  ou    in   re  aligna.   Cic); 
obsequi,    dép.    intr.  Cic.    etc. 
(ex.;    obseqai    alicajas  yolan- 
tati.  Cic  alicai  roganti.  Cic). 
déferler,    v.  tr.   (Marine.)   Dé- 
ployer   (les    voiles  qui    étaient 
lerlées).  Vêla  pandére.  Virg.   \\ 
(Fie.)    Se   — ,  et  (intransitivt.) 
—  (en  pari,  des  vagues),  se  dé- 
rouler   en    nappes    écumantes, 
a-studre,  intr.   lirj.  —    sur  les 
écueils,  ad  scopalos  allidi.  Cxs. 
Ees   vagues    déferlent   avec  un 
bruit  terrible,  fluctas  ma.vimo 
cnm   sono   se   illidit  in  litore. 
Qaint. 

défermer,  v.  tr.  (Arch.)  Ou- 
vrir. Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.) 
Faire  sortir  (ce  qui  était  en- 
fermé), iursoivere,  tr.  Plaat. 
Voy.  détacher,  sortir. 
déferrer,  v.  tr.  Dégarnir  du  fer 
qui  y  est  adapté.  —  une  porte, 
a  postibus  laminas  ferreas  re- 
vellére.  A.  —  un  cheval,  equo 
soleasavellere.Q.iP.en.?a.mA.) 
Etre  déferré  d'un  œil  (avoir 
perdu  un  œil),  voy.  bor- 
gne. Fig.  famil.  —  qqn  des 
quatre  pieds  et  (ellipt.)  —  qqn 
(le  déconcerter),  voy.  déconcer- 
ter. 1  Délivrer  des  fers.  Eximére 
aliquem  ex  vincalis.  Cic.  com- 
pedibas.  Col.  Vov.  fer,  libé- 
rer. 1  (Arch.)  Absolt.  Tirer  le 
fiT,  dégainer.  Voy.  dégainer. 
défet     (lat.     defeclas),    s.     m. 

Arch.)  Défaut.  Voy.  ce  mot. 

défeuiller,   v.   tr.  Dégarnir  d 

1    f.^uille».  Foliis  nadàre  ou  pri- 
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i-âre    (ar!<orem).    Piin.    Se    — 
lolia  amittère,  dcmittcre  ou  de- 
perdêre.  Plin.  Arbre  défeuillé, 
nada  arbor.  Col. 
défi,    s.    m.    Action    de    délier 
qqn,   de   le   provoquer    à  faire 
qqch.    Sponsio,    onis,  f.    Cic. 
Lancer    un  —,  pignas  ponere. 
Ov.   Accepter  ou  relever  un  — -, 
condicionem  accipere.  Curt.  in 
ccrtamen     venire.      Cic.      Les 
abeilles  relèvent  le  — ,  comii- 
cio     apibas      placet.       P/ia-J. 
Mettre    au    —,  voy  défier,  en- 
jeu,   pari.   1    iSpéc.)  Action  de 
défier   qqn.    à  la  lutte.  Provo- 
catio,   onis,  f.  Vell.  Plin.  Por- 
ter,   faire    un    — ,    provocare, 
evocare  aliqaem   ad   pagnam. 
Cic    lacessere  aliqaem  ad  pa- 
gnam   (ou   prœiio).    Liv.    Voy. 
défier.  Relever  un  — ,  accepter 
un   — ,    condicionem  accipere. 
Liv.adversas  aliqaem  provocan- 
tem    arma    capere.   Liv.  Je  ne 
relève  pas    le  —,  evocatus  pa- 
gnam  detrecto.  Liv.  Voy.  pro- 
vocation. 
défiance,  s.  f.  Action  de  défier, 
défi  (arch.).  Voy.  défi.  1  Senti- 
ment de  celui  qui  n'est  pas  sûr 
de  qqn,  de  qqch.  Difûdentia, 
se,    f.  Cic  etc.  (dans  Cic.  sign. 
•    manque    de    confiance    dans 
ses   propres  forces,   défiance  de 
soi-même    ■    et   s'opp.  à  con/i- 
dentia    [cf.   Tusc.    IV,    80;    de 
Inv.   II,    16:>];    ailleurs  il  a    le 
sens   du    fr.    •  défiance   ',  ex  : 
di^.  copiarum.  Saet.  rei  [-   du 
succL-s    •].    Sali,    vigilias    ipse 
circumîre,    non   tam  diffidcn- 
tiâ   fataram,    qax   imperavis- 
set,  qaam  uti,  etc.  Sali.)  ;  sus- 
picio,  ODis,  f.  Cic.  (ex.,   sus- 
pirionem  habëre  de  aliqao.  Cic. 
jep.XIII,  Si,  2]).  Entrer  en  dé- 
fiance,  diffidcre  {alicai   ou  aii- 
cui   rei)    cœpisse.  Cic  Montrer 
do    la   —    pour   qqn,   diffidir.- 
alicai.  Cir.  Montrer  un  peu  da 
—,   sabdiffidcre,  intr.  Cic.  (ad 
Att.    XV,    20,    2).    Qui    excite, 
éveille    la    —,   su.«pictosus,    a, 
am,  adj.  Cic.  Sans  —,  impra- 
dens,  adj.  Cic.   Avec  —,  dif^i- 
denter,     adv.    Cic.  Liv.  Par  — 
diffidentiâ,  abl.  adv.  Sali.   Par 
—  pour  le  talent  do  qqn,  inge- 
nio  alicajas  dilfisas.  Cic  Par 

pour    soi-même,    ipse    sibf 

diffidcns.  Cic.  dabitana  et  ipte 
sibi  dilfidens.Cic 
défiant,    ante,  adj.  Porté  à  se 
défier  dos  autres.   Diffidens,  p. 
adj.   Plaut.   Sali.  Suspiciosas, 
a,    um,  p.  adj.    Cic.  Sen.  Sa>- 
picax,  adj.  A'cp.  Etre  —  (dans- 
un    cas    particulier),    diffidere 
(alicai,  alicai  rei).  Cic.  saspi- 
ciosam  esse.  Cic  Regarder  qqn 
avec  des  yeux  —,  in  taspicione 
habëre  (aliquem).  Cic  Qui  est 
d'un   caractère   —,  prônas  ad' 
saspiciones.  Tac.  Voy.  soupçon- 
neux. 

déficeler,    v.  tr.  Défaire  (ce  qui 
est  lié  avec  une  ficelle).  Laxare, 
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tr.  Cic.  Solvere  vincala.  Nep. 
\'incaUs  resolvëre,  tr.  Cic. 
r'èficient,  ente  (lat.  depciens), 
aJj.  (T.  scientif.)  Qui  présente 
un  manque.  De^ciem,  p.  adj. 
Cic.  In  qao  aliqaid  deest.  Ci;. 

Voy-   DÉFECTIF,  INCOMPLET. 

('éficit  (lat.  déficit),  s.  m.  Ce 
qui  manque  dans  un  ensemble 
d'objets  inventoriés  ou  dans  un 
compte  (pour  que  les  recettes 
ioient  en  équilibre  avec  les  dé- 
penses). Lacuna,  a",  f-  Cic.  (cf. 
t.  rei  (amiiiaris.  Cic).  kl  gaod 
deest.  Cic.  Damnam,  i.  n.  Cic. 
Tu  as  un  — ,  aliqaid  tibi  deest. 
Cic.  Pour  qu'il  n'y  eut  fias  de  — 
dans  le  budget,  ut  ratio  quœs- 
taum  et  nécessitas  erogatio- 
num  inter  se  congraerent . 
Tac.  Couvrir,  combler  un  — , 
damnam  resarcîre.  Cic.  lacu- 
nam  rei  familiaris  e.rplêre.  Cic. 

Voy.    MANQUE. 

défier,  v.  tr.  Oter  la  foi  (arch.1. 
—  qqn,   c.-à-d.  signifier  qu'on 
renonce  à  la  foi  jurée,  voy.  foi. 
^  (Par  ext.l     Provoquer.     Vo- 
càre,   tr.    Virg.   Tac.  (ex.:  ali- 
guem  ad  pugnam.  Tac.)  ;  evo- 
càre,    tr.    Cœs.     (ex.:    magna 
cum  contameliâ  verboram  nos- 
tros    ad  pixgnam.    Cses.  [B.  G. 
■V.    58,    2])  ;    provocâre,    tr. 
Cic.  (ex.:  aligaem  ad  pagnam. 
Cic.  aliqaem   in  aleam  at   la- 
dat.  Plaat.)  ;  deposcére  (-  de- 
mander comme  adversaire, pro- 
voquer),   tr.    Liv.  (ex.:  d.    ali- 
qnem    sibi.    Liv.     [II,    i9,    S]). 
Voy.    PROVOQUER.   Il     (Par  ext.) 
Ne   pas  craindre  la  lutte  (avec 
qqn,    qqch.).   Voy.  braver,  af- 
fronter,    11-  (Par    ext.)    Défier 
qqn  de  qqch.,  c.-à-d.  le  provo- 
quer  à   taire  qqch.  en  mettant 
en    doute    qu'il    ose    ou    puisse 
agir.    Negare    aliqaem    aliquid 
facëre    passe.    Cic.    1   Oter   la 
confiance.  Se  défier   de,  c.-à-d. 
se    garder    de    (qqn,  de   qqch. 
qu'on  croit  dangereux).  DifS- 
dére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.ve- 
teri   exercitai.   Sali.    sibi.  Cic. 
Plin.  j.  sibi  patriœqae.  Sali,  ei 
loco.  Cses.  volantati  ['  des  in- 
tentions =]   alicujus.  Cic.   Cées. 
tais  rebas.  Cees.    i-irtuti    mili- 
tam.    Sali,    viribas    sais.    Liv. 
haie    sententise.    Cic.     impers. 
cum    M.  Valerio  non  diflidere- 
tar.    Liv.)  ;    non    conSdère, 
intr.     Cic.    (non    conf.   virtati 
constantiseqae   alicnjas.    Cic.]. 
Voy.  défiance.  Dont   on  se  dé- 
fie, voy.  SUSPECT,  [qui  excite  le] 
SOUPÇON.    Il   (Par  ext.  arch.).  Se 
douter  de   (qqch.    de    fâcheux). 
Saspicâri,    dép.    tr.   Cic.   Voy. 

[sa]   DOUTER. 

4éfiger,    v.  tr.  Rendre   liquide 
(ce  qui  était  figé).  Voy. dégeler. 
-•    Fig.    Il    a    fini  par  se  —    (par 
être  moins  réservé),  voy.  dége- 
ler,   RÉSERVÉ. 

défîgiarer,  v.  tr.  Rendre  (qqn) 
méconnaissable  en  altérant 
l'extérieur,  les  traits  du  visage. 


Deformârer  tr.  Cic.  Virg. 
Cels.  (ex.]  aliqaem  ou  vultam 
aliciijas.  Virg.  cf.  deformem 
reddére.  Cic.deformis  fit.  Cic); 
turpâre,  tr.  Hor.  (ex.:  te  ra- 
gœ  tarpant.  Hor.)  ;  detur- 
pàre,  tr.  l'Un.  Saet.  (cf.  Saet. 
[Cal.  35]).  So  —,  {œdam,  tar- 
pem  (ieri.  Cic.  Qui  est  défiguré, 
deformatas,a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  d.  corpore.  Cic).  detormis, 
e,  adj.  Cic.  Plin.  j.  deformi- 
tate  corraptas.  Cic.  Visage  —, 
deformitas  oris.  Tac.  Gell.  dis- 
tortas  valtas.  Quint.  Corps  dé- 
fiijuré,  deiormitas  corporis. 
Cio.Sen.Voy.DiFFonNre.il  Fig. 
Dénaturer  (une  chose)  en  alté- 
rant les  principaux  traits.  Cor- 
rampëre,  tr.  Cic.  (cf.  aliqaid 
narrando.  Cic).  Depravâre. 
tr.  Cic.  (cf.  aliqaid  maie  nir- 
rando.  Ter.  verba.  Qaint.). 
In  pejas  mutàre  ou  vertëre. 
Tac.  Ktro  défiguré,  ad  pravita- 
tem  ventre.  Cic.  Qui  est  défi- 
auré  (faussement  représenté), 
falsas,  a,  um,  adj.  Cic  depra- 
vatas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (par 
des  défauts,  des  lacunes),  men- 
dosas,    a,    nm,  adj.  Cic.   Voy. 

ALTÉRER, C0RR0.MPRE,  DÉNATURER, 
FAL'ilFlER. 

défilade,  s.  f.   Action  d'aller  à 

la  file.  Voy.  file. 
défilé,  s.  m.  Endroit  où  l'on  ne 
peut  passer  qu'à  la  file,  et  spé- 
cialement passage  resserré  entre 
deux      montagnes.      Angastise, 
arum,  f.  pi.  Liv.  etc.  (cf.  ioci. 
Sali,    locoram.  Nep.)  Angas- 
tas    saltas.  Liv.    Faaces,    faa- 
cium,  f.    pi.    Liv.  (Défilés  dans 
une  région  montagneuse  et  bol 
séel,  saltas,  ûs,  m.  Css.  Virg. 
Jast.     Les    —    des    Alpes,    Al- 
piam  transitas.  Tac.  Les  —  du 
Taurus,    pylse    Taari.    Cic.    1 
Mouvement  par  lequel  les  trou- 
pes  défilent.   Decarsus,  as,  m. 
Tac.  (cf.  d.  cohortiam.   Tac). 
Decarsio,  onis.  Saet.    Veg .  Le 
—  des  escadrons  barbares,  bar- 
bari  catervis  decarrentes.  Tac 
Faire    un    — ,  decurrëre,   intr. 
Liv.  —  de  parade,  pompa  mi- 
litaris.  Liv.  Voy.  défiler. 
défilement,  s.    ni.   Action   de 
défiler.  Voy.  défilé. 
1.    défiler,  v.  tr.   Défaire  fil  à 
fil.    Voy.   effiler     et    effilo- 
cher. 
S.     défiler,   v.    tr.    Oter    (des 
choses    enfilées)    du  fil  qui   les 
réunit.  —  des  perles,  margari- 
tas      extricare.      Dig.    —     les 
grains       d'un      chapelet,     voy. 
égrener. 
3.  défiler,  v.    intr.  Aller  à   la 
file.  Spéc.  En  pari,    de   troupes 
(passer    en    files,   en    colonne). 
Ordinatim   ire.  Cœs.  Composi- 
tos     et    instractos    procedëre. 
Liv.    Instracta    acie  procedëre 
ou  proficisci.   Cœs.    longissimo 
agmine    proficisci.  Cses.  Il  ap- 
prit aux  fantassins  à  —  en  bon 
I    ordre,    pedites    ordinatos    ins- 


traendo    et    decarrendo   signa 
seqai    et    eervare    ordines  do- 
cait.  Liv.  Ailes  défilant  ache- 
vai   devant  le  front  des  com- 
battants, transvecttc    a  Crante 
pagnantiam  alœ.  Tac  Faire  — 
SCS    troupes,   milites    decurrëre 
cogère.  Liv.  —  devant  l'officier 
qui  commande  les  troupes,  de- 
currëre in  armis.  Liv.  Il   (Arch.) 
Transitiv.      Défiler   la    parade 
(l'aire    défiler    les    troupes   qui 
composaient  la  parade).  Decur- 
rëre,   intr.     Saet.    Transvelii, 
dép.  intr.  Liv.   Saet.  (en  pari, 
des  chevaliers  romains  défilant 
dans    les    fêtes    ou     devant    1» 
censeur,  devant  l'empereur).  Le 
prince    lui-même  défila   la  pa- 
rade,   à  la   tête  de  ses  troupe», 
on  l'honneurdeson  père,  hono- 
ri  patris  princeps  ipse  cum  le- 
gionibaa    decacarrit.    Tac.     || 
(Arch.  A  l'infin.  employé  subs- 
tantivt.)  Le  — ,  pompa  milita- 
ris.  Liv.  Voy.  défilé. 
définir,   v.  tr.   Faire  ccnnaîtr» 
par    une    formule     précise    ce 
qu'est    une  chose   ou   ce   qu'où 
entend    par    un   terme.    DeG— 
nire,  tr.    Cic.   etc.    (ex.  :   de(. 
anim.i  pertarbationes.  Cic.  de- 
pnire  rem  non  passe.   Cic.  vim 
vocabali  ou    rem   definire  ver- 
bis.    Cic.    volaptatem   sic  deji- 
niant.    Cic.   placet    ante  _  deji- 
nire,  qaid  sit  afficium.    Cic.  ne- 
cesse    erit    défaire    atramqae, 
qaid  sit  far,   quid    sacrilegas. 
Vie.)  ;  describere,  tr.  Cic  (ex.: 
définit  describitqae  verba.  Cic. 
definire  rem  verbis    et  breviter 
describere.    Cic.  descr.  officia. 
Cic.)  ;     terminàre,    tr.     Cic. 
(ex.  :  bona  volaptate,  m.alado- 
lore  terminavU  [•  il  a  défini  le 
bien    par    le  plaisir  et    le  mal 
par    la   douleur  '].    Cic.).  Fig. 
—  le  caractère  do  qqn,  c.-à-d. 
en    donner   une     idée     exacte, 
definiendo    explicare    alicajas 
nataram.    Cic.    Voy.    exposer, 
formuler,    limiter,    délimiter. 
Il   (Spéc.)  Déterminer  avec  pré- 
cision. Voy.  DÉTERMINER.  Défini, 
definitas,   a,  am,  p.    adj .  ^  Cic. 
(cf.  nihil  gaod  definitam  sit  aat 
certam.    Cic).  T.    de  Gramm. 
Défini,  f.nitas  (opp.  àinfinitas). 
Prise. 

définissable,  adj.  Qui  peut  être 
défini.  Qui  {qase,  qaad)  def- 
niri  potest.  A. 

cJéfinitil,  ive  (lat.  post.  dep- 
nitivas.  Cad.  Jast.),  adj.  Fixé 
de  manière  qu'il  n'y  ait  plus  à 
revenir  sur  la  chose.  Dccreto- 
rias,  a,  um,  adj.  Sen.  Qaint. 
Jugement  — ,/udiciamui<imum. 
Cic  sententia  altima.  Cic.  Sen- 
tence — ,  sententia  qaâ  omniî 
cantraversia  dirimitar  ou 
lis  dijadicatar.  Cic.  Voy.  dé- 
cisif. Voici  ma  conclusion  -^, 
samma  sammaram  hœc  erit. 
Sen.  D'une  manière  définitive, 
par  sentence  —  et(6llipt.  arch.) 
en    définitive,  in  samma.    Cic, 
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ad  sammam.  Cic.  in  omni 
samma.  Cic.  Plin.  /.  Fig.  En 
deliiiitivo  (pour  conclure',  ad 
e-rtremum.  Cic.  cid  aliimum, 
Cic.  postr^mo.  Cic.  deni'iae. 
Cic.  in  samma.  Cic.  Il  me  reste 
à  dire  en  delinitive...,  e.vtre- 
mam  illad  est  uf  (et  le  Subj.). 
Cic.  Voy.  BSFi.N,  [en]  somme. 

définition,  s.  f.  Formule  par 
laquelle  on  définit.  De^nitio, 
onis.  f.  Cic.  ConstUaiio,  onis, 
(.  Cic.  (cf.  sammi  boni  cons- 
titatio.  Cic).  Deacriptio,  onis, 
l.  Cic.  —  de  mot  ou  de  nom, 
verbi  vis  et  interpretatio .  Cic. 
La  sagesse  est  d'après  la  —  des 
anciens  philosophes  la  connais- 
sance des  choses  divines  et  hu- 
maines, sapientia  est,  at  a  phi- 
losophis  veteribas  de^nitam 
est.  remm  divinaram  et  ha- 
manaranv  scientia.  Cic.  Donner 
une  —  do  qqch..  do  chaque 
chose,  définira  aliquid,  pro- 
priam  cajusqiie  rei  vim  ddfini- 
tione  declaràre.  Cic.  Donner 
une  —  générale  de  qqch  ,  ge- 
neraliter  depnirealiqaid.Qaint. 
Donner  une  autre  —  d'une 
chose,  aliquam  rem  allier  in- 
terpretâri.  Cic.  Voici  la  —  or- 
dinaire de  la  bienséance,  dé- 
corum sic  definiri  solet.  Cic. 
Divisions  et  définitions  cap- 
tieuses, spinœ  partiendi  et  de- 
finiendi.  Cic.  (Tusc.  IV,  5,  91 . 
Voy.  DÉFINIR.  Il  Spéc.  Arch. 
(Rhét.)  Enumératioa  des  prin- 
cipaux traits  qui  distingueiit 
une  personne,  une  chose.  De(i- 
nitio.  Cic.  Quint.  Finitio.  Sen. 
rhet.  Qaint.  Voy.  délimitatio.n, 
ÉNuHÉRATiON.  ||  (Théol.)  For- 
mule qui  fixe  un  point  de  dog- 
me, de  discipline.  Depnitio, 
onis,  f.  Eccl.  Voy.    décision. 

définitivement,  adv.  D'une 
manière  définitive.  In  summa. 
Cic.  Ad  sammam.  Cic.  Voy. 
DÉFINITIF.  Fig.  Pour  en  finir, 
ad  extremam.  Cic.  postremo. 
Cic.  ad  ultimum.  Cic.  deniqae. 

Cic.  Voy.  DÉFINITIF,  ENFIN,  FINIR. 

déflagration,  s.  f.  Explosion  de 
flamme  qui  met  un  corps  en 
combustion.  De[iagratio,    unis, 

f.     Cic.    Voy.     COMBUSTION,     CO.N- 
FLAORATION. 

défleurir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Perdre  sa  fleur.  Florêre 
desinére.  Col.  De[lorescére,  intr. 
Col.  Plin.  Florem  amittére. 
Plin.  Flore  exai.  Coi.  1  V.  tr. 
Dépouiller  de  sa  fleur,  florem 
decutëre  (allcui  rei).  Plin. 

déiloraison,  s.  f.  Chute  des 
fleurs  dont  il  ne  reste  que  la 
partie  destinée  à  devenir  le 
fruit.  Deporescens  flos.  Catull. 
La  —  de  la  vigne,  deflorescens 
intis.  Plin.  \\  Epoque  de  cette 
chute.  La  —  a  lieu  tous  les 
huit  jours,  deflorescunt  (omnia) 
septenis  diebas.  Plin.  Au  mo- 
ment do  la  —  du  pavot,  cam 
papaver  deflorescit.  Plin. 

déflorer  (lat.  deflorare),  v.    tr 


DEF 
Dépouiller  de  sa'flsur.  Voy.  dé- 

FLEURIR. 

défonçage,  s.  m.  (Technol.) 
Opéraiioii  qui  consiste  à  dé- 
foncer, à  touiller  profondément 
(le  terrainl.  Fossio  aijri.  Cic. 
Pastinatio,  onis,  f.  Col.  Ti-r- 
rain  qui  a  subi  le  — ,  solam 
pastiniitam.  et  simpl.  pasti- 
natum,  i,  n.  Col.  Plin.  Faire 
un  —,  (odëre,  tr.  Vinj.  Quint. 
(cf.  f.  lianMim.  Virg.  vites. 
Qaint.).  Voy.    déponcer. 

défoncenient,  s.  m.  Action  de 
défoncer.  Le  —  d'un  tonneau, 
doliam  a  fando  pcrtasam. 
Liv.  Le  —  d'une  route,  iter 
factam  corraptias  {imbri).  //or. 

Voy.   DÉFONCER. 

défoncer,  v.  tr.  Ouvrir  en  fai- 
sant sauter  le  fond.  Pcrtandëre, 
tr.  Plaxit.  Liv.  (cf.  doliam. 
Plaat.  doliam  a  fando.  Liv.). 
Fandam  effringêre.  Plin.  Dé- 
foncé, fando  carens.  Plin.  sine 
fando.  Plin.  pertasas,  a,  am, 
p.  adj.  Liv.  (cf.  doliam  a  fando 
pertasam.  Liv.).  1  (Agricult.) 
—  un  terrain  (le  fouiller  pro- 
fondément et  le  retourner).  Fo- 
dëre,  tr.  Virg.  Qaint.  Sabigére, 
tr.  Cato.  Virg.  Col.  Pastinàre, 
tr.  Coi.  Plin.  Voy.  bêcher, 
FOUILLER.  1  Défoncer  une  route 
(la  creuser  de  trous,  d'ornières 
profondes).  Chemin  défoncé. 
Via  corrapta.  Inscr.  voragi- 
nosa.  Auct.  b.  Afr.  Apal. 

déformation,  s.  f.  Altération 
de  la  forme.  Deformatio.  onis, 
f.  Cïc.  Depravatio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  verbi.  Cic).  Voy.  cor- 
ruption. 

déformer,  v.  tr.  Altérer  dans 
sa  forme.  Deformâre,  tr.  Cic. 
Depravàre,  tr.  Plin.  In  pravam 
detorqaêre  (eu  pari,  de  cer- 
tains miroirs.).  Sen.  Se  défor- 
mer, depravari  ou  deformari. 
Cic.  Plin.  Il  Déformé  (en  pari, 
d'un  objet).  Deformis,  e,  adj. 
Liv.  Deformitate  corraptus. 
Cic.  Il  Fig.  —  la  langue,  de- 
pravàre verba.  Qaint. 

détourner,  v.  tr.  Retirer  du 
four.    E   farno   expromëre.  A. 

défrai,  s.  m.  Action  de  défrayer 
iqqn).  Voy.  entretien. 

défraîchir,  v.  tr.  Altérer  dans 
sa  fraîcheur.  Corrumpëre,  tr. 
Plin.  Vitiàre,  tr.  Cels. 

défrayer,  v.  tr.  Fournir  (qqn) 
de  ce  dont  il  a  besoin  en  pre- 
nant la  dépense  à  sa  charge. 
Victam  alicai  prxbëre.  Cic.  Ali- 
cai  saniptas  sappeditare.  Cic. 
Happeditare  alicai  samptibas. 
Ter.  —  qqn  de  ses  frais  de 
route,  viaticam  alicai  dare. 
Plaat.  Plin.  J.  viatico  aliqaem 

juvare.  Liv.  Fig.  —  la  conver- 
sation (i-n  faire  les  frais,  soit 
en  l'alimentant  par  les  res- 
sources de  sou  esprit,  soit  en 
étant  le  sujet  do  l'entretien), 
solam  loqai.  Cic.  in  confa- 
balando  [/neclpuam  esse.  Qaint. 
Mon  fiU  —  les  conversations  dans 


DEG 

toute  la  ville,  ^/iu.'înieiw  sprmo 
est  per  urbem.  Plaat.  Voy. 
frais,  —  la  compagnie  de   bons 

mOt^.    voy.     AMUSER,    DIVERTIR. 

défrichement,  s.  m.  Action  de 
défricher.  Cultara,  se,  (.  Cic. 
Caltas,  ùs,  m.  Cic.  Voy.  cul- 
ture. Il  Uésultat  de  cjtte  ac- 
tion. Novalis,  is  (terre  nouvel- 
lement défrichée),  f.  Plin.  Na- 
vale, is,  n.  Jet.  Novalia  calta. 
]'irg. 

défricher,  v.  tr.  Mettre  on  cul- 
ture (un  terrain  on  friche  et 
spécialement  un  terrain  qui 
n'a  pas  encore  été  cultivé i.  Fa- 
cëre  agram.  Cic.  Col.  Agrum 
novâre.  Cic.  Col.  Extricare 
{agram  silvestrem) .  Col.  —  une 
contrée  boisée,  si(i'es<rem  re- 
gionem  in  arvoran\  form,am 
redigëre.    Liv.    Voy.    cultiver. 

défricheur,  s.  m.  Celui  qui 
défriche.    Colunas,    i,  m.    Cic. 

défriser,  v.  tr.  Défaire  la  fri- 
sure. Capillostarbàre.  Sen.  Qui 
est  défrisé,  cirris  dfpendenti- 
bas.  A.  (d'après  Phœd.).  \\ 
(Fig.  Famil.J  Désappointer.  Voy. 
ce  mot. 

défroncer,  v.  tr.  (Tochnol.) 
Déplisser  (ce  qui  était  froncé). 
Eragâre,  tr.  Plin.  Sinus  e.rpli- 
câre.  Plin.  Par  ext.  —  les  sour- 
cils (casser  de  les  tenir  fron- 
ces), explicâre  frontem.  Ilor. 
remittëre  sapercilia.  Qaint. 
(rontem  exporrigëre.  Ter.  Voy. 

DÉRIDER. 

défroque,  s.  f.  (Famil.)  Nippe 
qu'uue  personne  abandonne 
lorsqu'elle  ne  veut  plus  la  por- 
ter. Obsoleta  vestis.Liv.  Scruta, 
oram,  n.  pi.  Lacil.  Ilor.  Voy. 
nippe. 

défroquer,  v.  tr.  Dépouiller  du 
froc.  Monachoram  veste  ali- 
qaem  exuëre.  A.  Fig.  Faire 
sortir  de  l'état  monastique  et 
p.  ext.  de  l'état  ecclésiastique. 
clericata  oj^iqaem  eximëre. 
Eccl.  Un  moine,  un  prêtre  dé- 
froqué, monaciMS  ,  sacerdos 
qui  clericatum  déposait  ou 
exait.  A. 

défubler  et  défuler,  v.  tr. 
(Arch.)  Oter  (un  vêtement). 
Exuëre  [vestem).  Liv.  .Spéc. 
Oier  ce  qui  couvre  la  tête  et 
absol.  se  —,  c.-d-d.,  se  découvrir, 

voy.   DÉCOUVRIR. 

défunt,  unte,  adj.  Qui  a  quitté 

la  vie.  Qui  jam  vita  excessif. 
Cic.  Qui  non  jam  in  vita  est. 
Cic.  Delunctus,  a,  am,  p.  adj. 
Cari.  'Tac  Mon  ami  — ,  iÙe 
mihi  dum  vivat  fait  ami- 
cissimas.  Sen.  Substantivt.  Le 
—  ,  dcfanctus,  i,  m.  Sen. 
Qaint.  Tac.  Suet.  Plin.  j. 
dégagement,  s.  m.  Action  de 
dégager  ce  qui  est  en  gage.  lie- 
demptio,  onis,  f.  Sen.  Fig. 
Pour  le  —  de  ma  responsabi- 
lité, voy.  DÉGAGER.  —  do  Sa 
parole,  liherata  atquc  exone- 
rata  fides.  Liv.^  Action  de  dé- 
gager ce  qui  est  pris  dans  qqch. 
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l'xpeditio,  onis,  f.  Viir.  Tra- 
vailler au  —  (d'un  monument), 
itrr  aperlre  ou  patefacëre.  Cic. 
jmrgareet  aperlre  locum.  Cic. 
\'oy.  DÉGAGER.  Fig.  — -  dos  af- 
r  ■<:tions    terrestres,    voy.    déta- 

IIEMENT,    DÉGAGEIt.  Il    Abiol.Air, 

t  -Mi  dégagé.  Petalantia,  se,  f. 
<  "ic.  Il  Le  —  d'une  voie  (obs- 
iiaéa  par  dos  obstacles),  libe- 
ratum  iter.  Liv.  pargatus  locas. 
/.il'.  Il  P.  anal.  (T.  de  médec.) 
I  ei'atio,  onis,  f.  Cels.  Leva- 
nientam,  i,  m.  Cels.  Le  —  du 
vuiuro,  exinanitio  alvi.  Plin. 
—  des  voies  respiratoires,  voy. 
DÉGAGER.  Porte  de — ,posticam, 
i.u.Plaat.Liv.porta  minor.Liv. 
Couloir  de  — ,  voy.  corridor, 
COULOIR.  Dégagements, Ci'rcuido, 

•  mis,  f.  Vitr.  Donner  du  —  à 
■  Hia   porte,  voy.    dégager,    jeu. 

*  1'.  ext.  (Chimie.!  Action  de  se 
1'  g.iger.   —  de   vapeur,    vapo- 

r.iiio,  onis,  f.    Sen.  Plin.  Pro- 

'luira  un  —    de  chaleur,   calo- 
rcm  facëre.  Plin. 
jiégager,  v.  tr.  Rendre  libre  (ce 
jqui  est  en  gage)  en  remplissant 

les  conaitioDS  exigées.  Èelaëre, 
u-.Ceecil.  com.  (ex.:  r.  aurum  et 
i  estem.  Cêecil.[{v.  10ô].Repigne- 
rrire  (•  retirer  son  gage  «),  tr. 
.i'-t.Voy.  GAGE. Fig.  —sa parole, 
ri  limère  verba  saa  (en  s'ac- 
quittant  de  ce  qu'on  a  promis), 
^f'i.  —  sa  responsabilité,  peri- 
cnhim  in  se  recipére  nolle. 
'-ic.  1  Rendre  (une  personne, 
une  chose)  libre  de  ce  dans  quoi 
elle  est  prise.  Expedire,  tr. 
'  ic.  etc.  (ex.  :  se  ex  laqaeis. 
'  i'-'.  se  ex  tarba.  Ter.  ex  omni 

•:ciipatione.  Cic);  laxàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  corporelaxa- 
Uis.  Cic.  laxàre  elatam  pedem 
stricto  nodo.  Liv.  [XXIV,  7, 
soivëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
.  .atas  religione  jaris  jurandi. 
Jet.  voy.  DÉLIER,  DÉLIVRER,  [met- 
tre an]  LIBERTÉ);  dissoivêre,  tr. 
Tt-r.  Cic.  etc.  (ex.  :  dissolvi  me. 
Ter.  dissolvëre  ou  dissolvëre 
Si  pro  sua  parte.  Cic.)  ;  exsol- 
vëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
vincalis  exsolvëre.  Liv.  occupa- 
tionibas  se  exsolvëre.  Cic.)  ; 
excludëre  {pr.  -  faire  sortir, 
dégager  •),  tr.  Sen.  (ex.  :  at 
•pallio  velaretar  caput  exclasis 
atrinqne  auribas.  Sen.  [ep. 
lU,  6]':  extrabère,  tr.  Hor. 
(ex.  :  aliqaem  tarbâ.  Hor.  [sat. 
:i,  5,    9ij);  eximère,  tr.   Cic. 

voy.      DÉLIVRER,      SOUSTRAIRE     (à 

an  danger])  ;  exuëre,  tr.  Cic. 

au  fig.,  es.  :  siexhis  te  laqaeis 
'.\ueris.  Cic.  fin  Verr.  Il,  5,  58, 
'51]);    liberàre,  tr.   Cic.  etc. 

ei..  :  data  (ide  aliqaem.  libe- 
•àre.    Cic.)  ;    levâre,    tr.  Cic. 

voy.    DÉCHARGER,     DÉLIVRER).     || 

.\rch.)  Dégager  qqn,  c.-à-d. 
0  libérer.  Voy.  libérer.  ||  Par 
mal.  —  la  poitrine,  pectus 
jiir-gâre.  Plin.  Le  ciel  se  dé- 
;a^e,  disserenascit.  Liv.  Che- 
Biiis    dégagés,     liberatœ    vise.  \ 
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Liv.  Les  chambres  sont  déga- 
gées les  unes  des  autres,  voy. 
iNDÉPE.NDANT.  Un  vétomont  qui 
dégage  la  taille,  vestis  apta  et 
habilis  ad pectas.  A.  Taille  dé- 
gagée, jasta  natara.  Satt  Fig. 
Qui  a  un  air  dégagé,  expeditas. 
Cic.  1  (Par  ext.)  Laisser  libre 
un  gaz,  une  vapeur,  eto.  Ayêre, 
tr.  Liicr.  (cf.  scintillas  agëre. 
Lacr.].  La  chaleur  se  dégage, 
(it  calor.  A. 
dégaine,  s.  f.  (Arch.)  Action 
de  dégainer  l'épée, façon  dont  on 
dégaine.  Voy.  dégainer.  ^  (Par 
ext.)  Dans  un  sens  défavorable. 
Façon  de  sa  tenir,  de  sa  mou- 
voir. Voy.  ATTITUDE,  DÉ.MARCHK, 
TENUE. 

dégainer,  v.  tr.  Tirer  de  la 
gaine,  du  fourreau  (épée,  sabre, 
etc.!.  Stringére,  tr.  Cic.  De- 
stringère,  tr.  Cic.  Hor.  [gla- 
diam.  Cœs.  Liv.).  Gladiam  e 
vagina  edacëre.  Cic.  Teiam 
vagina  nadàre.  Nep. 
dégarnir,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  garni.  Nudàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ax.  :  duo  fana  omnibus 
donis  ornamentisqae  nudavit. 
Cic.  [in  Verr.  II,  5,  7S,  I8h]. 
radices  nadàre  [«  dégarnir, 
mettra  à  découvert  ■].  Col. 
maram.  defensoribus.  Cœs.  cas- 
tra. Cœs.  ripam.  Liv.  latera. 
Liv.).  —  (une  robe),  c.-d-d.  en 
enlever  la  garniture,  defloccâre, 
tr.  Plaat.  ap.  Non.  Dégarni, 
nudus,  a,  uzn,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nadum  [^  dégarni  de 
feuillage  ■.]  nemus.  Sen.  nuda 
subsellia.  Cic.  nudi  colles.  Liv. 
nada  cacamina.  Liv.  nadas 
prsesidio.  Cic.  domum  reddëre 
nudam.  Cic);  vacuus,  a,  um, 
adj.  Cic  Liv.  etc.  (ex.:  arvum 
arboribaa  vacaum.Col.  v.  mœ- 
nia  defensoribas.  Liv.  v.  op- 
pidum, ab  defensoribas.  Cxs. 
telam  a  spicalis  vacuum.Cels.). 
Dont  la  têta  est  dégarnie,  cal- 
vas.  Cic.  Voy.  chauve.  Cet  arbre 
sa  dégarnit,  j'am  nada'  (it  ar- 
bor.  A.  Famil.  Etre  dégarni 
d'argent,  pecunià  indigëre.  A'ep. 
Se  — ,  c.-à-d.  quitter  ses  vête- 
ments d'hiver,  voy.  découvrir 

dégât,  s.  m. Dommage  résultant 
de  détérioration.  CÏades,  is,  f. 
Plaut.  icC.  capt.  911).  Injuria, 
ee.  f.  Plaat.  Col.  (cf.  (loribu's 
injuriam  (acëre.  Plaat.  sine  in- 
juria. Col.).  Faire  le  —  (arch.l, 
vastitatem  late  facëre.  Liv.  Voy. 
DOMMAGE.  Il  (Par  ext.  famil.) 
Gaspillage.  Voy.  ce  mot. 

dégauchir,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  gauche.  Voy.  redresser. 

dégauchissetnent,  s.  m.  Ac- 
tion de  dégauchir.  Voy.  redres- 
sement. 

dégel,  s.  m.  Fonte  de  la  neige, 
de  la  glace,  quand  la  tempé- 
rature s'adoucit.  Tabès  nivis. 
Plin.  Frigus  solutum.  Col. 
Après  le  — ,  soluta  glacie. 
Plin.  solato  gela.  Tac. 

dégelée,    s.  f.  (Famil.)  Succes- 
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sion  de  coups  qui  tombent 
sur  qqn.  Voy.  crèle,  pluie. 
déceler,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Cesser  d'être  gelé.  Liquea- 
cêre,  intr.  Liv.  Il  dégèle,  gla- 
cies  tepefacta  mollitar.  Cic.  1 
V.  tr.  Faire  cesser  d'être  gelé. 
Solvëre  inives).  Sen.  tr.  Lique- 
facëre  (glaciemi.  Cic.  (cf.  et 
aqailonibas  reliqaisqae  frigo- 
ribus  adstrictus  durescit  humor 
et  tabescit  calore.  Cic.  [N.  D. 
Il,  26]).  Se  dégeler,  liquescëre, 
intr.  Liv.  Fig.  regeiàri,  pass. 
Sen.  (cf.  jam  œtas  mea  con- 
tenta est  sao  frigore;  vix  mé- 
dia regelatar  xstate.  Sen.  Fen. 
67,  I]).  '■  ^ 

dégânération  (lat.  post.  dege- 
neratio^.  s.  f.  La  fait  de  dégé- 
nérer. Vitiam,  ïi,  n.  Cic.  Depra- 
vatio  ianimi).  Cic. 
dégénérer,  v.  tr.  Perdre  les 
qualités  de  sa  race.  Degene- 
râre,  intr.  Cic  etc.  (ex.:  fra- 
gum  semina  mutato  solo  dé- 
générant. Flor.  framenta  dé- 
générant. Col.  au  fig.  consue- 
tudo  eum  et  disciplina  degene- 
ràre  non  sinit.  Cic  lioram 
posteri. . .  ita  dégénérant,  ut 
ipsi  ex  se  n,ati  videantar.  Cic 
nihil  dégénérasse  [en  pari, 
d'un  peuple].  Cic.  d.  a  gravi- 
tate  paterna.  Cic.  ab  hac  pe- 
renni  contestataqaevirtutema- 
joram.  Cic).  Qui  a  dégénéré, 
degener,  adj.  Liv.  Sen.  Tac. 
(ex.:  d.  tauras.  Sen.  d.  hostis. 
Liv.)  ;  indignus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  patribus  indignus. 
Cic).  Il  (Par  ext.)  Perdre  de 
ses  qualités.  Deficëre,  intr.  Cic. 
(voy.  décliner,  déchoirI.  Con- 
senescëre,  intr.  Cic.  (voy.  dé- 
choir)./npe/us  matari.  Tac.  i| 
Dégénérer  en  qqch.  et  (arch.) 
dans  qqch.  Degeneràre  in  ali~ 
quid.  Liv.  Ablre  in  aliqaid. 
Cic 
dégénérescence,  s.  f.  (T. 
scientif.).  Mouvement  par  le- 
quel une  chose  dégénère.  Voy. 
DÉGÉNÉRATION.  Il  (Anat.)  Altéra- 
tion de  certaines  parties  de 
l'économie  animale  (tissus,  hu- 
meurs, etc.).  Z)e/ormatio,  onis, 
C.  Cic.  Debilitatio,  onis,  f.  Cic. 

Voy.       ALTÉRATION,       AFFAIBLIS- 
SEMENT. 

dégénérescent,  ente,  adj. 
(T.  scientif.)  Qui  est  en  voie  de 
dégénérer.   Degener,  adj.  Plin. 

dégingandé,  ée,  adj.  (Famil.) 
Qui  a  qqch.  de  disproportionné 
dans  sa  haute  taille  et  de  dé- 
cousu   dans    ses     mouvements. 

Voy.  DISPROPORTIONNÉ,  DÉCOUSU, 
RELACHE. 

dégluer,   v.     tr.   Faire     cesser 
d'être    englué.  Deglutinàre,   tr. 
Plin    Se  —  (en  pari,   d'un    oi- 
seau),   e  viscatis    virgis    se  ex- 
pedire,avolare.  |]  Sa — les  yeux. 

Voy.   DÉCOLLER,    NETTOYER. 

déglutition  (lat.  post.  degla- 
titio),  s.  f.  (Physiol.)  Mouve- 
ment   par    lequel    le   bol    ali- 
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meaUira  passs  d«  l'arrière- 
boucha   dans   l'estomac.    Ha.is- 

■  tas,  ûs,  m.  Pl'n. 

dégoiser,  v.  ir.  (Famil.)  Débi- 
ter   rapidement    ides    paroles). 

VOV.    BABILLEK. 

dégonflement,  s.  m.  Action 
de  dejontler  mioh.,  de  se  dé- 
gonfler.  Exinanitio,     onia,    t. 

dégonfler,  v.  tr.  taire  cesser 
d'être  gonflé.  Exinanire  ,  tr. 
Aact.  .{.tnœ  (v.565).  Exinanire, 
tr  Plin.  So  —,  detamescére, 
in'tr.  Stat.  Qui  est  dégonflo, 
aère  vacaas.  Plin.  ||  Fig.  —  son 
cœur  (en  épanchant  sa  dou- 
leur), VOy.      ÉP.VSCHER,    VIDER. 

dégorgement,  s.  m.  Action  de 
déoarrasser  ce  qui  est  engorje. 
il  En  pari,  de  ce  qui  enjorge. 
Elai-ies,  ei,  f.  PUn.  (en  pari, 
des  eaux).  Effasio,  onis,  t. 
Plin.  (en  pari,  des  humeursl.  — 
de  la  bile,  exinanita  bihs. 
Plin.  eipaiiam,  ii,  n.  (/lamo- 
ris).  Plin.  Il  En  pari,  de  ce  qui 
est  engorgé.  Pargatio,  onis,  f. 
Trajan.  ap.  Plin.  J.  (cf.  p.  cloa- 
caram.Traj.  ap.  Phn.j.).  \\  F. 
ext.)  Le  —  des  laines,  la- 
vatio,  onis,  f.  PUn.  Voy.  dé- 
graissage. 

dégorgeoir,  s.  m.  (lecUnol.) 
Issue  par  laquelle  le  trop-plein 
se  dégorge.  Le  —  d[un  étang, 
emissariam,  ii,  n.  Cic.  Plin. 
dégorger,  v.  tr.  Rendre  (ce 
dont  on  s'est  gorgé).  Evomere, 
tr.  Cels.  Siiet.  Voy.  décharger, 

RENDRE,       VOMIR.     H    (P.        aual.  ) 

Faire    —    des    sangsues     (leur 
faire  rendre  le  sang  qu'ellesont 
sucé),deplére,tr.PUn.  ||  (P.anal.) 
Rendre    le    trop- plein.  So    —, 
eŒaëre,  intr.   Plin.   exandàre, 
intr.    Sen.    Plin.    evomëre   se. 
Plin.  effandëre  se.    Plin.  Tac. 
(en  pari,   des  égouts).  Voy.  dé- 
verser.   En    pari,    de  la  foule, 
te  ej^andëre    ou    effandi.  Liv. 
Voy.    RÉPONDRE.    Fig.  Faire    — 
(un    financier  concussionnaire), 
c.-à'd.  lui  faire  rendre  gorge, 
voy.    GORGE.    Cf.    evomëre  pe- 
caniam  devoratam.  Cic.  1  Dé- 
barrasser   (un    conduit)    d'une 
substance     étrangère     qui     est 
venue     l'obstruer.    Lima    par- 
gûre   ou    detergëre    {cloacam). 
Vitr.    Voy.     .nettoyer.     ||     (P. 
anal.)  Débarrasser  (un  organe) 
de  l'accumulation  du  sang  dans 
les   vaisseaux,  etc.  Vacaum  (a- 
cére  {ali'jaidi.    PUn.    Purgàre. 
tr.  Hor.  Scrib.    Exinanire,    tr. 
Plin.  Voy.    évacuer,    vider.  1 
(P.  oxt.)  Débarrasser  (une  subs- 
tance)   des    éléments  étrangers 
'     qu'elle    contient,  en    la  faisant 
tremper  dans  un  liquide.  Faire 
—    du  poisson,  piscus  purgàre. 
Xer.  —    (uMO    étoffe    do  laine;, 
lanas    lavàre.    Plin.  Voy.    dé- 
graisser, nettoyer. 
dégourdir,  v.  Ir.  Faire   sortir 
do  l'engourdissement.   Torpore 
êolvëre    membra.    A.    (d'après 
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approchant    du    feu),  (aiimoto 
igné)  re(ovêre  artas.  ùv.  Il  se 
déi;ourdit,    non    j\im    torpet, 
caîor  redit.  .4.  Se  —  les  jam- 
bes (se  donner  du  mouvementl 
et  se  —,  trepidàre,  intr.  Plant. 
Voy.    évertuer,  mouvement.    || 
^P.  ext.)  Dégourdir  oa  faire  — 
de  l'eau  (la    faire    très   légère- 
ment tiédir).  Egelâre,  tr.  Ca?l.- 
.^ur.    Voy.     tiédir.  De   l'eau    à 
peine  dégourdie,  egclida  aqaa. 
Cels.  Voy.  tiède.  (,Tei;hnol.)  — 
une    poterie    (lui     donner   une 
léjèro  cuisson),   voy.  cuire.   1 
iFig.)  Débarrasser    (qqn)    do  la 
timidité  qui  le  paralysait.  Ex- 
citàre  unimum    (alicu/as).  Cic. 
Excalére  verecandiam  [ahcai]. 
.4.  (d'après  Suet.).  Se  —,  exca-^ 
tëre    vercctindiam.      Saet.  Qui 
est    dégourdi,    alacer,    alacris, 
alacre,  adj.  Liv.  Voy.  éveille. 
Avec  une   nuance    défavorable. 
Petalans.  adj.  Cic.  Protervus, 
a,  um,  adj.  Ov.  Voy.  effronté. 
dégoût,     V.      tr.     Kèpugnance 
jiour  certains  aliments.  Fastl- 
dium,  il,  n.  Hor.  Cels.  Plin. 
'très  empl.)  ;    taedium.   ïi,  n 
Plin.    (ex.  :     (.    vint.     Plaat.). 
PienJre  les  léiumes  en  — ,  (as- 
iidlre    olas.   Hor.     \\     (Absol.) 
Répugnance    pour   toute  espèce 
d'aliment.  Fastidium,  îi,  n. 
Cic^    etc.    (ex.  :  cibi   satiet»s  et 
(aslidiam.Cic.fasiidiamcreàre. 
Plin.  (astidiam  movêre  stoma- 
cho.  Cels.  (ast.    alicai   agerre. 
Cic.  fastidiam  abigëre,  aaferre, 
discutSre.    Plin.);  nausea.  se, 
f.  Cic.  Cels.  (ex.  :  naaseam  fa- 
cëre.    Cels.  non    sine    naasea. 
Cels.);    recusatio,    onis,    f. 
Petr.  (dans  l'expr.   rec.  stoma- 
chi.     Petr.].     Prendre,     avoir 
qqch.  en    dégoiit,    ou    prendre, 
avoir    du    dégoût    pour    qqch., 
(astidire  alifiaid  cœpisse.  Hor. 
fastidire  aliyaid.  Hor.  (cf.  fas- 
tidientis    stomachi    est    malta 
degastàre.  Sen.).   \\     (Par   ext.) 
Satiété.  Satietas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  s.    cibi.  Cic.   satieta- 
tem  capëre  alictxjas  rei.  Plaat. 
salietatem   a^erre   ou    habére. 
Cic.  satietatem  parère.  Cornif. 
safietatem  creâre.  Qaint.).\voir 
du  —,  nauseârè,    intr.    Sen.  1 
(Au  fig.)  Répugiianco  pour   une 
personne,    une    chose.    Fasti- 
dium, ïi,  n.  Cic.  etc.    (mêmes 
constr.     qu'au    sens     propre)  ; 
satietas,  atis,    f.  Cic.    lex.  : 
satietas   provincix    me    tenet. 
Cic.  au  plur.    non.  enim  debent 
esse    amicittaram.    sicat   alia- 
ram     reram      satietates.     Cic. 
[Laîl.  19,  67]);  tsedium,ïi,n. 
Cic.  etc.   (ex.  :  tsediam  et   dis- 
plicentia    sai.   Sen.    [tranq.  2, 
H],  alicai  txdiam  afferre.    Liv. 
narëre.    Qaint.   txdio   ahqaem 
afCirëre.  Cic.    tœdiam    aticujus 
rci    me    capit.     Liv.   (r.    venit 
alicai      aliquid      in     tœdiam. 
I    Ptin.).    J'ai    du     dégoût     pour 


di:g 

qqch.,   tsedet    me    alicajas  rei, 
Cic.    Avec    dégoût,    (astidiosè, 
adv.  Cic.  Voy.  dégoûter. 
dègoûtamment,  adv.  iFamil.) 
D'une      manière      dégoùtanto. 
Fa'dê.  adv.    Cic.    Qdiosê,   adv. 
Cic.  Txtrè,  adv.  Cic. 
dégoûtant,    ante.     Qui      dé- 
goûte. Fastidiam  creans  ou  af- 
lërens.    Cic.  Qaint.    Ki\/us,  a, 
uni,  adj.  SaU.    Plin.    (cf.  rimi- 
cfs, animal  (œdissimam.  IHin.). 
0-iiosas,     a,     um,    adj.      Cic. 
T.rter,   tra,   tram,    adj.  Lucr. 
Cto.  fastirfiosuî,    o,    um,  adj. 
Hor.     Homme   qui    a    un    ex- 
térieur  — ,    immundas    liomo. 
Plaat.    sqaalidas    homo.   Ter. 
Les    êtres    les   plus  vils   et    le» 
plus   dégoûtants,  capita  deter- 
rima  et   sparcissima.    Cic.    Ce 
sale  et   —    personnago,  cœnam 
illad    ac    Uibes.    Cic.     Paroles 
dégoûtantes,    immanda    dicta. 
//or.  Voy.  sale.  ||    (Fig.  Famil.) 
Révoltant.  Voy.  ca  mol. 
dégoûter,  v.  tr.  Porter  au  do- 
goût   pour    les    alimonts    ou  ce 
qui  tombe  sous   les  sons.  Fasti- 
dium creâre.  Col.   Qaint.   Fas- 
tidium   afferre.   Cic.    movêre. 
Hor.  Je  suis  dégoûté,  je  me  dé- 
goûte   de   qqch.,   (astidio    ali- 
qaid.  Hor.  satietas  ou  tscdiam 
alicajas      rei    me    cepit.     Cic. 
ts>,det  ou  pertxsam  est  me.  Cic. 
Xep.  Liv.  tœdium  me  tenet  ali- 
cajas rei.  Cic.  Absol.    Etre  dé- 
goûté,   (astidlre,    intr.    Varr. 
ï-aira  le  dégoûté,  fastidire, intr, 
Plaat.    Plixd.   Dégoûté,    fasti- 
diosus,   a,  am,  adj.    Cic.  de/i- 
ca£us,a,unT, adj. Cic.  (in  Vorr.  II, 
Ji,  57,  lie).  Plin.  J.  difficilis.e, 
aJj.  Cic.  morosas,  a,  am,  .adj. 
Cic.  fastidiosas  mollisqae.  Cio. 
dégouttant,   ante,    adj.    Qui 
dégoutte.  Stillans,   p.  adj.  Cic. 
(cf.  stillans  pagio.  Cic.)  —   de 
sueur,  sadore  ffaens.    Ov.  dif- 
fiaens.    Phxd.   madens.  Petr. 
Couteau    —    do    sang  ,    calter 
craore  manans.   Liv.    Tout  — • 
du    meurtre   des    citoyens    ro- 
mains,  cruentiis  sangu,ine   ci' 
viam  Romanoram.    Cic.   Etre 
dégouttant,  stillâre,  intr.  l'arr. 

Voy.   BAIGNÉ,   ruisselant. 

dégoutter,  v.  intr.  Tomber 
goutte  à  goutte.  Stillâre,  intr. 
ï'arr.  Deslillàre,  intr.  Virg. 
Cels.  Exstillàre,  intr.  IHaat. 
Col.  Rorâre,  intr.  Lacr.  Cic. 
L'eau  dégoutte  de  ses  aile», 
rorant  pennx.  Ov.  Voy.  dé- 
couler ,  ruisseler.  1  Laisser 
tomber  goutte  à  Routto.  StiU 
lare,  tr.  Hor.  Plin.  Instillare. 
tr.  Cic.  1|  (Avec  un  régimo  in- 
direct précédé  do  la  préposition 
de.)  —  de  sang,  sanguine  ma- 
nâre  ou  redandare.  Cic.  (in 
Verr.  II,  i,  11,  ï6  ;  in  Cati!., 
3,  10,  ait).  La  statua  dégoutta 
do  sueur,  simalacram  sadore 
manavit.  Cic.  1  (Arch.  Fig.) 
Transitivt.    —  l'orgueil.    Voy. 

SUINTER. 
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dégradant,  ante  ,  acij.  Qui 
dégrada  (moralement).  Inde- 
co?a3,  <i,  u-"'  adj.  Cïc.  Tur- 
pis,  e,  adj.  Cic.  rn(amis,  e. 
adj  Cic.  Ignominiosas,  a,  uni, 
adj!  Cic.  Liv.  Action,  conduite- 
dégradante,  (laoitmm,  /'-."• 
Cic.  turpitado,  dinis.  t.  Oic 
Avoir  une  conduite  dégra- 
dante,   se   abjiccre.    Cic.    Voy. 

AVILISSANT,      DÉSHONORANT,    HON- 

1^  d'égradation  (lat.  post.  de- 
gradatio.  Aag.),  s.  f.  Action  ae 
dégrader  qqn.    Ab  ordine  mo- 
tio'  Ulp.  Relatio  inter  a^rarws. 
liv  Kai.-il^a-T;.— civique  (peine 
infamantequi  enlève  aucitoyen 
ses  droits  politiques,  etc.),  capi- 
iis  diminatio  mcuxima.  Dig.  [a 
Rome,  perte  de  tous  les   droits 
civils  et   politiques,    mort    ci- 
vile);   capitis  diminatio  minor 
ou    média.    Dig.     {  entraînant 
seulement    la    porte    des  droits 
de  famille   et  do  cité).  (La  de- 
minatio    minima.    [Cic]  porte 
sur  le  droit  privé  et    n'a   point 
d'effet  sur  le  droit  public).    — 
militaire,  dejectio  gradus.Mod. 
(iig     ^    Etat   do    celui   qui  est 
descendu  très  bas  moralement, 
Detormatio,   onis,   f.   Liv.   (et 
d.  tantx  majcstatis).  Liv.  [IX, 
5    IM    Deformitas,  atis,  t. Lie. 
Humilitas,  atisj.  Cic._ Tomber 
dans   la   -,   se    abjicere.   Cic. 
Vov     OÉORADEB.    ^    Altération 
du  "bon  état  d'un  édiBce,  d  une 
propriété.    Damniim,  i,  n.  Cic. 
fn/urio,  a?,  f.  PUn. 
2    dégradation,   s.  f.    Etat  de 
la   couleur,  de   la  lumière  de- 
gradée.  Umbra  et  recessas.  Lie. 
Coloram    transitas.    Phn.    — 
savante  des  couleurs,  harmoge 

es    (à?vo-i^),    f-    P''"--    ^^•^^^' 
29) 

1    dégrader    (lat.   eccl.  degra- 
dare)     v     tr.    Faire    descendre 
qqn    du    grade,   de    la    dignité 
qu'il  occupe.  Aliqaem  ex  sape- 
riore  ordine  in  inÇeriorem  de- 
tradëre.  VaL-Max.    Grada  de- 
iicére  aliquem.  Liv.  Ab  ordine 
movêre    aliqaem.    Jet.    —   un 
militaire,    militandi    ordmern 
alicui   matàre.    Liv.   Tac.   ali- 
qaem   in    gregaliam    militam 
numerum    referri  jahere.   Liv. 
—  du  titre  de  citoyen  romain, 
aiiciii   civitatem  adimëre.  Cic. 
Dégradé    de    l'ordre    équestre, 
motas    eqaestri   ordine.    Phn. 
Centurions  dégradés,  centano- 
nes  discincH.    Liv.   —    qqn  du 
ran°  de  sénateur,  movere  ali- 
aaem  de  senata.  Cic.  ou  sena- 
ta.  Sali.  Tac.  ou   Joco  senato- 
rio.   Liv.  ou  ordine  senatorio. 
Sa'et     i    Faire    descendre  très 
bas  '  moralement.     CorTum- 
Véie,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  ac- 
ceptam  nobilitatem.  Sali.  voy. 
avilir);    deformare,   tr.   Cic. 
etc     (ex.:    ordinem    prava  lec- 
tione  senatas.    Liv.  vir  defor- 
matas.  Brat.  ap.  Sen.)  ;     de- 


honestàre,  tr.  Cic.  (voy.  dés- 
noNoBiiu);  abjicere,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  ABA13SF.I!,  avilir). 
Déoradé,  obnoxins.  Sali.  (Cat. 
J.8,'"5;  Jiig.  31,  3).  Liv.  Sen. 
(de  ira,  III,  8,  1).  Ame  dégra- 
dée, tarpi^icatas  animas,  tic. 
(Oir.  m,  à9,  lOû).  Sa  —,  pro- 
labi,  dép.  intr.  Cic.  (cf.  [ja- 
ventas]  ita  prolapsa  est,  at 
coercenda  sit.  Cic.  [Div.  II,  ~, 
;.]).  Voy.  AVILIR.  1  Mettre  en 
mauvais  état.   Corrampëre,  tr. 

Col.    Voy.    ENDOMMAGER.     Se    , 

prolabi,  dép.  intr.  jVep.  (cf. 
cam  œdes  Jovis  Feretrii  vetas- 
tate  atqae  incariâ  détecta  pro- 
laberetar.  Nep.). 
•2.  dégrader,  v.  ir.  Distribuer 
(la  lumière,  la  couleur  sur  un 
espace,  do  manière  qu'elle  aille 
en  diminuant  par  degrés).  La- 
men  et  ambras  gradatim  dis- 
tribaëre.  A.  Une  teinte  dégra- 
dée, voy.  ATTÉNUER,  EFFACER, 
NUANCER. 

dégrafer,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'c'tre  agrafé.  Solvëre  ^balam. 
Ov.  Dil^balâre,  tr.  Stat.  Dilo- 
ricâre  {eJas  tanieam).  Cic.  (de 
Orat.  II,  ISii).  La  robe  se  dé- 
grafe, solvit  ^bala  vestes.  Val. 

Place.  irr.        ,  11 

dégraissage,  s.  m.  (Technol.), 
Opération  par  laquelle  on  Ue- 
(iraisse.  Lavatio,  onis,  f.  PUn. 
"Pargatio,  onis,  f.  PUn. 
dégraissement,  s.  m.  Action 
de  dégraisser.  Voy.  dégrais- 
sage. 

dégraisser,  v.  tr.  Débarr.-i5ser 
(le  corps  d'un  animal)  do  la 
CTaisse,  du  suif.  Adipem  de- 
trahëre.  A.  \\  (Fig.)  -  les  terres 
en  pari,  d'un  torrent  qui  en- 
traîne la  partie  fertile).  Ablae- 
re  terras  et  evisceràre.  Sen. 
Arch.  —  (une  province),  (l'ap- 
pauvrir par  des  impôts,  des 
exactions).  Expilâre,  tr.  Cic.  *! 
Nettoyer  (ce  qui  est  enduit  de 
matière  grasse).  Pingaitadinem 
lavâre.  PUn.  Elatriàr  e,tr. 
PUn.  (cf.  el.  lintea.  Laber.  vellas. 
PUn.).  —  des  vêtements,  eiue'- 
re  macalas  vestiam.  PUn.  aa- 
ierre  macalas  de  vestibas._  Ov. 
Etre  dégr.iissA,  pinguitadmem 
amittëre.  PUn.  „  ,    . 

dégraisseur,  s.   m.   Celui  qui 
se    charge    de     dégraisser,     de 
nettoyer  les  étoffes.  Fnllo,onis, 
m    Plaat.    Varr.    S'n.    Lotor. 
oris,  m.  Inser.   Qui   a  rapport 
au   —,    iallonias,    a.  am,  adj. 
Plin.  Atelier  et   métier   de    —, 
faUonia.  se,  f.  Plaat. 
dégravoiement  et  degravoï- 
ment,    s.   m.    Action    de  l'eau 
courante  qui  déchausse  la  ma- 
çonnerie, les  pilotis.  Snfossio, 
onis,  f.  Hier.  Valg. 
dégravoyer,   tr.  (En   pari,   de 
l'eau  courante.)  Déchausser  un 
mur,  un    pilotis.    Prolaëre,  tr. 
Virg.  Sabraëre  [montes).  Phn. 
degré    (lat.    pop.   dégradas   p. 
gradas],    s.    m.    Marche    pour 


monter  ou  descendre.  Gradus, 
Ùs,    m.   Cic.   etc.    (ex.:   gradas 
temploram.  Cic.  scalaram  gra- 
das alios  tollëre  alios  incîdëre. 
Cic.  aliqaem  per  gradas    deji- 
cére.  Liv.  per   gradas  dceidére 
ou    labi.    Liv.    râpes    Tarpeja 
centam.    gradibas      aseenditar 
ou   aditar.    Plin.    cam  dextro 
pede  primas  gradas  ascenda- 
tar.   Vitr.  porticas    ascendan- 
tar  nonagenis  gradibas.  PUn.]. 
Qui  a  des  degrés,  gradatas,  a, 
am,    adj.     PUn.    \\    (^Par    ext. 
arch.).     Le    perron,    l'escalier. 
Voy.   ESCALIER.   1    Chacun    des 
intermédiaires    qui   conduisent 
successivement  d'un   état  i  un 
autre.    GradUS,    ÛS,    m.    Cic. 
etc.    (ex.:  primas  imperii  gra- 
das factas  est.  Cic.   gradas  ad 
aliqaid.  Cic.  renantiatio  gra- 
das   habet.    Cic.    a  beatis   ad 
virtatem,  a   virtate    ad  ratio- 
nem  video  te  venisse  gradibas. 
Cic.   gradas    temporam.    Cic. 
omnes  gradas  setatis.    Cic.  per 
gradas.  Ov.).  Par  degrés,  gra- 
datim,   adv.    Cic.    1   (Par  ext.) 
Dans  une  série  do  termes  dont 
l'importance    va    croissant    ou 
décroissant,  place  qu'occupe  un 
des   termes    dans    la   série  par 
rapport  aux  autres.    Gradas, 
ùs,    m.    Cic.  etc.   (ex.:  yraJas 
cognationis.  Sen.  rh.  remotas 
jam  de^cientis  a^'^initatis  gra- 
das.   Plin.  j.    necessitadinam 
gradas.  Cic.   nallo  grada  con- 
tingëre  Cxsaram  domam.Saet. 
gradas    plares   sant  societatis 
kominam.  Cic.  primas  ou  san- 
mas    honoris   gradas.  Cic.  al- 
tior,    altissimas   ou    amplissi- 
mas    dignitatis    gradas.    Cic. 
ascendêre  gradibas  magistra- 
iam.     Cic.    aliiorem    gradam 
dignitatis  ascendëre  ou  conse- 
qai.  Cic.  in^mas  fortanx  gra- 
das.   Cic.     at    gradas    essent 
ambitionis  inter  œqaales.  Cic. 
oratoram     œtates     et    gradas 
perseqai.    Cic.    an   censés  non 
eosdem  gradus  oratoram  valgi 
iadieio    et    doctoram    faisse? 
Cic.  t.  techn.  musique:   sono- 
ram  gradas.  Cic.  omnes  sono- 
ram  gradas.  Cic.  ab  ima  [voce] 
ad    sammam    ae    rétro   multi 
gradas    [sunt].    Qaint.   [XI,  3, 
15];  gramm.:  gradus  [pl.J  com- 
parationis    Diom.   gr.  compa- 
rativas,   saperlativas.   Charis. 
Diom.).    Degrés  universitaires, 
voy.  GRADE.   Il  (Par  anal.)  Vous 
avez   ce   talent  à   un  haut  de- 
eré,  ea  faealtas  in  te  est  sam- 
ma.  Cil   (ep.   IV,  13,   h).  Qui 
est  à  un  haut  degré  de  perfec- 
tion,   absolatas    et   per^eetas. 
Cic.  (Part.  26,   9i).  Le   dernier 

de    l'avilissement,    samma 

ignominia.  Cic.  II  en  vint  à 
„Q  tel  —  de  l'olie,  eo  vecdrdias 
processif.  SaU.  (Jug.  5,  2).  A 
un  degré  tel  que...,  adeo,  at  . 
Cie.  Degré  de  cuisson,  modas 
coqaendi.  Plin.  1   (Par  ext.  et 


6^  DEG 

spéc.)-  Chacune  des  divisions 
égales  d'une  série  graduée. 
Oradas,  ûs,  m.  Manil.  len  pari, 
des  degrés  de  la  circonférence). 

dégréer,et  (arch.)  désagréer, 
V.  tr.  (Marine.)  Uégainir  (un 
navire)  de  ses  agrès.  Navis  ar- 
mamenta  demêre.  Liv.  \\  Dé- 
truire en  totalité  ou  en  partie 
les  agrès  d'un  navire.  jVai'em 
exarmàre.  Lh:  Navem  arma- 
mentis  spoliùre.  Liv. 

dégrèvement,  s.  m.  Action 
ilo  dégrever.  Remissio,  onis,  (. 
Tac.  ^cf.  r.  tributi.  Tac).  Le- 
vamentam,  i,  n.  Tac.  (cf.  tri- 
buti. Tac).  Deminatio,  onis, 
f.  Cio.  (cf.  vectigalium.  Cic.]. 

dégrever,  v.  tr.  Décharger  de 
ce  qui  grève.  Deminaêre  itri- 
batam  .  Tac.  Relevàre  {publi- 
canos  tertia  mercedam  parte). 
Saet. 

dégringolade,  s.  f.  (Famil .) 
.\ctiou     de    dégringoler.     Voy. 

CHUTE. 

dégringoler,  v.  intr.  Etre  pré- 
cipité de  haut  en  bas.  Prxci- 
pitari,  pass.  Liv.  l'rœcipitam 
dari.  Liv.  Voy.  PRÉcrpiTER, 
TOMBER.  Il  (Famil.)  Descendre 
plus  vite  qu'on  ne  veut,  f  ra?ci- 
pitare  «e,  ou  sese.  Cic.  Liv. 
Prsecipitare,  intr.  Cic.  {cl  prœci- 
pitare  istuc  qaidem  est,  non 
discendëre.  Cic).  Se  prsecipi- 
tcm  dare.  Hor. 

dégriser,  v.  tr.  Faire  cesser 
d  être  gris.  Crapalam  amovëre. 
Plaat.  excatëre.  Liv.  Crapa- 
lam arcêre.  Plin.  Se  — ,  cra- 
palam edormivisse.  Plaat. 
Voy.  IVRESSE.  Il  (Fig.)  Faire 
cesser  d'être  grisé.    Voy.    désil- 

LUSIOS.NER. 

dégrossir,  v.  tr.  Commencer  à 
fai.onner  en  enlevant  le  plus 
gros.  Dolâre,  tr.  Cic.  Dedolàre, 
tr.  Col.  Hier.  Edolàre,  (cf. 
ro6ur.  Cic.  lignum.  .fav.).  || 
(Fig.).  En  purl.  d'une  œuvre 
quelconque,  faire  les  opéra- 
tions préliminaires  qui  facili- 
tent un  travail.  Deformàre,  tr. 
Vitr.  Voy.  ébaucher.  P.  anal. 
Très  famil.  —  qqn  (commen- 
cer à  le  façonner  physiquement 
et    moralement).  Eruaîre,    tr. 

Cic  Voy.  DÉBROUILLER,  FAÇON- 
NER. 

dégueniller,  v.  tr.  Mettre  on 
guenilles.  Déguenillé.  Panno- 
sus,  a,  am,  adj.  Cic  Pannis 
obsitus.  Ter.  Saet.  Pannaceus 
et  pannucias,  adj.  Petr.  Pers. 
1  éguerpir,  v.  tr.  et  intr.  || 
:-\nc.  droit.)  V.  tr.  Abandonner 
à  un  créancier  (une  propriété); 
quitter  (une  propriété  qu'on 
occupait  indûment).  Cedére 
{alicui  possesaione).  Cic  Dece- 
dëre  (de  possessione).  Cic. 
Faire  —  qqn,  dejicére  aliquem 
d'i  possessione  (andi.  Cic.  de 
possessione,  de  solo,  defando. 

Jet.  Voy.  CÉDER,  CONCÉDER,  PRO- 
PRIÉTÉ. 1  (Famil.)  V.  intr. 
Abandonner    la   place.    Aufa- 
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gère,  intr.  Cic.  S«  proripcre. 
des.  Cic.  Sali.  In  pedes  se 
con^'icëre.  Plant.  Ter.  Faire  — 
qqn,  fagâre  aliqaem.  Cic  Voy. 

ÉCHAPPEIt,    FUIR,    SAUVER. 

déguerpissement,  s.  m.  (Ane. 
droit.)    Action    de     déguerpir. 
Cessio,  onis,  f.  Jet.  Voy.    ces- 
sion. 
déguisement,    s.    m.    Action 
de    Uéguist-r,    de    se    déguiser. 
.Vutatio     vestitCis     ou     vestis. 
Vell.     Il     (Par    ext.).    Costume 
d'emprunt  qui  rend  qqn   diffi 
cile  à  reconnaître.  .Mutata  ves 
tis.  Cic.  Vell.  Permatatus    ha- 
bitas. Qaint.  Occalias  habitas. 
Saet.  Sous   un   — ,   ies<e    mu- 
tata.   Liv.    permatato    habita. 
Justin,    occidto    liabita.   Saet. 
Il    (Fig.l.  .\ction  de    dissimuler 
ses    intentions.      Dissimulatio, 
onis,  1.  Liv.  Tac.  Involucram, 
i.  11.  Cic.(c(.  simtilationum  in- 
volucris  et  gaasi  velis...  obten- 
ditar     uniusciij'asqae     naiara. 
Cic.  [Q.  fr.  1,    1,  ôj.    per  invo- 
lacra  atque  integamenta  pers- 
picêre.    Cic).     \\     (Par    ext.) 
Dehors    empruntés.    Facus,    i, 
m.  Cic.  (cf.  sine  faco  et   falla- 
ciis.    Cic).    Voy.    dehors. 
déguiser,  v.  tr.  Revêtir  d'un  cos- 
tume insolite   qui   rend    diffi- 
cile à  reconnaître.    Alicui   ali- 
um   vestitam  dare.  Nep.  (Dat. 
9,    3).   Se   —,    matàre    vestem. 
Cic.  (Plane.  98).   Vell.    (Il,    il, 
2).  habitam    saam  permutàre. 
Justin.    (II,    7,    19).    Se    —   en 
garçon  (en  pari,  d'une  fernmei, 
pro    femina  pueram  simalâre. 
Justin.  Se  —  en  berger,  pasto- 
ralem    caltam    induère.     Vell . 
(I,  2,  2).  Déguise  en  soldat,  or- 
natu  militari.  Liv.  Déguisé   en 
prêtre   d'Isis.   Isiaci  celatus  ha- 
bitu.   Val.-Ma.v.  1  (Fig.)  Dissi- 
muler sous  dos  dehors  insolites. 
Dissimalàre,  tr.  Cic.  Ov.  Fin- 
gëre,  tr.  Cic.  (cf.  vocem,  vultus 
^ngëre  ac  simalâre.  Cic).  Op- 
primëre,    tr.    Cic    (cf.   aliquid 
opprimëre    atgae    abscondëre. 
Cic.)    Tegëre,    tr.     Cio.     fvoy. 

COUVRIR,       cacher,       DISSIMULER). 

Se  — ,  c.-à-d.  se  montrer  autre 
qu'on  est,  dissimalàre,  intr. 
Cic.  —  son  chagrin,  dtssimu- 
lâre  segritadincm  animi.  Cic 
Ne  passe  —,  sensus  snos  ape- 
rlre  ou    ostcndëre.    Cic.    Voy. 

DISSIMULER,    CACHER. 

dégustateur,  s.  m.  Celui  qui 
est  chargé  de  déguster. />ra"jus- 
tator,  oris,  m.  Saet.  Inscr. 
Los  dégustateurs ,  prscgas- 
tantes,  iam,  m.  pi.  Plm. 

dégustation,  s.  f.  Action  do 
déguster.  Degustatio,  onis,  f. 
Ulp. 

déguster,  tr.  Goûter  avec  at- 
tention (un  liquide  destiné  à  la 
consommation)  pour  en  appré- 
cier la  qualité.  Gasta  explo- 
râre  {aliquid.  Col.  cibos  po- 
tasque.  Tac).  Preegustâre,  tr. 
Justin.   Degustàre,     tr.    Cato.  I 
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Plin.  —  du  vin,  pytissâre. 
Ter.  (haut.  i.57).  sorbilûra. 
Ter.  (ad.  591). 
déhanchement,  s.  m.  Mouve- 
ment d'une  personne  qui  sa 
déhanche.  Claadicatio,  onis,  f 
Cic. 
déhancher,  v.  tr.  Déséquili- 
brer les  hanches.  Delumbàre, 
tr.  P/in.  Déhanché,  delumbis,  e, 
adj. /-'/in.  (P.  anal.)  Déhanché 
(en  pari,  d'une  personne  qui  no 
semble  pas  d'aplomb  sur  ses 
jambes),  delambis,  e,  adj. 
Plin.  claudus,  a,  um,  adj. 
lior.  (lig)  claadicans,  p.  adj. 
Cic.  Voy.  DoiTEu.\.  Il  (P.  ext.) 
Se  —  (se  balancer  tour  à  tour 
sur  une  hanche,  puis  sur 
l'autre  en  marchant).  Ctaudi- 
care,  intr.  Ov.  \oy  boiter. 
déharnachement, 8.  m.  Action 
de  déharnacher.  Jumentis  juga 
dempta.  (^œs. 
déharnacher,  v.  tr.  Débar- 
rasser du  harnais,  .himentis 
demëre  juga.  Cses.  ||  (Fi;;.) 
(Famil.).  Se  —  (se  débarrasslsr 
de  ce  qu'on  a  mis  sur  soi  pour 
sortir).  Voy.  déshabiller,  dé- 
vÊriR. 

déhonté,  ée,  adj.  Qui  n'a 
aucune  honte.  Impadens,  adj. 
Cic.  Voy.  ÉHONTÉ,  dévergondé. 
déhontor.  v.  tr.  (Arch.)  Cou- 
vrir de  honte,  déshonorer.  Voy, 
déshonorer. 
dehors  (lat.  pop.  deforis  p. 
(oris),  pré  p.  et  adv.  ||  Prop.  A 
l'o.xtérieur  de.  Fxtra,  prép. 
(avec  l'ace).  Cic.  Voy.  hors.  || 
(Loc.  prép.)  Par  dehors,  voy. 
EXTÉRIEUR.  1  Adv.  A  l'extérieur. 
Foris,  adv.  (sans  mouv.).  Cic. 
etc.  (ex.  :  intra  vallam  et  fo- 
ris. Nep.  aliquid  qaœrëre  (oris. 
Cic.  pur  ext.  foris  cenare  ou 
ccnitare  [opp.  à  domi]].  Cic; 
foras,  adv.  (av.  mouv.).  Cic. 
etc.  (ex.  :  abire  foras.  Plaat. 
egredi  (oras.  Plaat.  prodire 
foras.  Plaut.  Phœd.  aliquem 
projicëre  foras.  Cic.  portis  se 
foras  erumpëre.  Cic  in  quà 
Irfomo]  nihil  geratur,  quod 
foras  pcrfcrendam  sit.  Cic). 
Mettre  toutes  voiles  —  (pr.  et 
fig.),  totos  sinus  explicâre. 
Sen.  Il  (Loc.  adv.)  De  dehors, 
c.-à-d.  de  l'extérieur.  Foris, 
adv.  Cic.  (s'opp.  à  domo,  ex.  : 
foris  flagitàre  telam.  Nep.  ali- 
quid foris  petère.  Cic.  sumi 
aat  ex  sua  vi  atque  naturel 
aut  assumi  foris.  Cic.  [de 
Orat.  II,  37,  163;  cf.  II,  UO, 
173)).  I  (Loc.  prép.)  En 
dehors  ilo,  extra,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  (Fig.)  En  —de  la 
question,  extra  causam.  Cic 
Il  Absol.  Loc.  adv.  En  — , 
forinsecus,  adv.  Col.  extrin- 
secas,  adv.  Liv.  Leur  porto 
s'ouvre  on  — ,  fores  eorum 
extra  aperiuntur.  Plin.  Qui  a 
les  jambes  en  — ,  cruribus 
varis.  Varr.  (Fig.).  Un  carac- 
tère en  dehors,  animas  aperta»- 
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tt  simplex.  Cic.  Loc.  adv.  Par 
— ,  par  le  coté  extérieur,  foris, 
adv.  Cic.  ab  exteriore  parte. 
Cels.  1  S.  m.  Le  dehors,  c.-n-d. 
le  côté  extérieur,  pars  c.rterior. 
Cic.  Cels.  Venir  du  —,  pere- 
gre  advenire.  Plaut.  redire. 
Ter.  Annoncer  du  — ,  peregre 
nantiàre.  Liv.  Qui  est  du  — , 
exter,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
exterx  nationes  et  gantes. 
Cic).  e.xterior,  ns,  adj.  Cic. 
(cf.  e.vterior  hostis.  Ca"!.).  ex- 
ternas,  o,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
e.vternus  liostis.  Cic.  tinior 
[-  la  crainte  des  ennemis  du 
ilehors  ■•  ] .  Liv.  externa 
[•■  exemples  pris  au  dehors  "] 
Ubcntias  in  tali  re  qaam  do- 
mestica  recordor.  Cic.  [oIT.  11, 
8,  26]).  e.vtraneas,  a,  um.  adj. 
Cornif.  Cic.  (cf.  res  extranese. 
Cornil.  Cic.  e.xtr.  ornamenta. 
Cic).  extrarias,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  atilitas  aut  in  corpore 
posita  est  aat  in  extrariis  re- 
bas.Cic).  Amené  du  — ,  adi-cc- 
ticias,  a,  um,  adj.  Sait.  Qui 
vient  du  — ,  adventicias,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  externas  et 
adi,-enticias  tepor.  Cic.  externa 
atqae  advcnlicia  visio.  Cic). 
Les  —  d'une  place,  c.-à-d.  les 
ouvrages  extérieurs  qui  la  dé- 
fendent, propugnacala,  orum, 
n.  pi.  Liv.  Il  iLoc.  prep.*  .\a 
dehors  de,  extra,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  Loc.  adv.  Au  — , 
c.-d-d.  à  l'extérieur,  foris, 
adv.  Cic.  extrinsecvts,  adv. 
Cic.  Au  dedans  et  au  —  (fig.), 
domi  militiœque.  Cic.  etc.  T 
(Par  ext.)  Le  dehors  et  (plus 
céu.)  les  — ,  c.-à-d.  manière 
d'être  purement  extérieure. 
Species.  ei,  (.  Cic.  (cf.  speciem 
atilitatis  habëre.  Cic.  voy.  as- 
pect,     .APPARENCE,       EXTÉRIEI:r). 

Les  —  brillants  d'une  chose, 
splendor  et  species  alicajas 
rei.  Cic.  Les  —  trompeurs, 
species  simalationis  ou  (abs.) 
simalatio.  Cic.  Déguisant  ses 
vices  sous  des  —  sévères,  ne- 
qaitiam  sapercilio  traci  pro- 
tegens.  Vell.  ||  (Spéc.)  Quali- 
tés extérieures  de  politesse.  Dé- 
corum, i,  n.  Cic.  Voy.  bien- 
séance. 

1.  déicide,  adj.  Meurtrier  de 
Dieu  (en  parlant  des  Juifs). 
Deicida,  se,  m.  Petr.  Chrysol. 
Glûss.  Placid.  \\  (P.  ext.)  Pro- 
fanateur de  l'hostie.  Voy.  pro- 
fanateur, SACRILÈGE.  Il  (Fig.; 
Celui  qui  détruit  la  foi  en 
Jésus-Christ.  Voy.  athée,  im- 
pie. 

2.  déicide,  s.  m.  Meurtre  de 
Dieu    (en    pari,    de    l'acte    des 

Juifs).      Voy.      CRUCIFIEMENT.        || 

iP.  ext.)  Profanation  de  l'hos- 
tie. Voy.  profanation,  sacri- 
lège. 
déification  ilat.  post.  dti/ica- 
tio\  s.  f.  .\ction  de  déifier. 
Consecratio,  onis,  {.Saet.  Tac. 
La   —   des   princes,  consecrati 
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principes.  Suet.  Voy.  apothéose. 
déifier  (lat.  post.  deificare),  v. 
tr.  Considérer  comme  dieu.  Ex 
homine  deum  facêre  (aliqnem). 
Cic.  Consecrare,  tr.  Cic.  Inter 
deos  ou  in  deoram  ntimerum  re- 
fcrre.  Cic.  Voy.  consacrer,  di- 
viniser. Il  Fig.  Faire  de  qqn, 
de  qqch.  l'objet  d'un  culte.  Ad 
cseluin  laadibas  efferre.  Cic. 
Voy.  diviniser.  ||  Rendre  i'qqn) 
heureux  comme   un  dieu.  Voy. 

DIEU,    HEUREUX. 

déifique  (lat.  post.  dei/îcus. 
Cypr.),  adj.  Qui  produit  qqch, 
de  divin.  Divinas,  a,  am,  adj. 
Cic. 

déisme,  s.  m.  Doctrine  qui 
reconnaît  l'existence  de  Dieu 
par  le  seul  témoignage  de  la 
raison.  Rationalis  cognitio 
Dei.  A. 

déiste,  s.  m.  Partisan  de  la 
doctrine  qui  reconnaît  l'exis- 
tence de  Dieu  par  le  seul  té- 
moignage de  la  raison.  Qai  dace 
ratione  Deum  esse  con^te- 
tar.  A. 

déité  (lat.  post.  deltas),  s.  f. 
Poét.  Divinité.  Numen,  minis, 
n.   Virg. 

déjà,  adv.  Dès  à  présent.  Jam. 
Cic.j'am  nanc.Cic.jam  jaraque. 
Cic.  jam...jam.  et  j'amj'am.Cic. 

—  depuis  longtemps,  il  y  a  — 
longtemps,  j'am,  dadam.  Cic. 
Jam  dia.  Cic.  j'am  pridem.  Cic. 

—  auparavant,  antea.  Cic.  De- 
puis assez  longtemps  — ,  satis 
dia  j'am.  Ter.  Le  souvenir  du 
passé  est  —  amer,  et  encore 
plus  araère  est  l'attente  des 
événements  qui  doivent  se 
produire,  et  prseteritorum  re- 
cordatio  est  acerba  et  acer- 
bior  exspectatio  reliqaoram. 
Cic.  —  alors  que  tu  disais  (am, 
cum  dicebas.  Cic.  Déjà  ce  dé- 
tail prouve  que...,  hœc  ipsa  res 
ou  hoc  ipsam  demonstrat  (avec 
l'Ace,  et  l'Iufin.).  Cic.  vel  ex 
hoc  intelligi  potest  (avec  l'Ace, 
et  rinfin.).  Cic.  Il  y  avait  — 
trente  jours,  triginta  erant  dies 
ipsi.  Cic.  Comme    nous  l'avons 

—  dit,  ut  sapra  dixim.as.  Sali. 
Tu  aurais  dû  —  me  prévenir, 
prsediceres.  Ter.  1  Dès  lors. 
Jam  tum.  Cic.  Jam,.  Cic.  Jam- 
jam.  Cic.  Inde.  Cic.  Voy.  lors. 
Il  sera  là  dans  un  instant,  s'il 
n'y  est  — ,  ille  qaidem  aut  jam 
hic  aderit  aut  j'am  adest.  Plaat. 
Comme  il  était  —  près  de 
s'emparer  de  la  ville,  camjam 
prope  esset  (ou  in  eo  res  essetj 
ut   oppido  potiretar.  \ep. 

déjection  (lat.  dejectio),  s.  f. 
Evacuation  par  le  bas  des  ma- 
tières fécales.  Dejectio  alvi. 
Cels.  et  absol.  dejectio,  onis,  f. 
Cels.  Sen.  Egestas,  us,  m.  Sen. 
Il  (Au  plur.)  Matières  fécales 
évacuées.  Excrementa,  orum., 
n.  pi.  Plin.  Quod  excernitur. 
Cels.  Dejecti  citi.  Col.  Les  dé- 
jections alvines,  proluvies  alvi. 
Lucr.    Col.    ventris.  Virg.  Col. 
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ah-as,  i,  f.  Cato.  Cels.  Voy. 
excrément,  selle.  1  Ma- 
tières que  rejettent  les  volcans 
en  éruption.  Voy.  lave. 

déjeter,  v.  tr.  Déformer  (une 
chose)  de  façon  qu'elle  se  porte 
plus  d'un  coté  qua  da  l'autre, 
de  —  (en  pari,  d'un  arbre), 
pandâre,  intr.  Viir.  pandari, 
pass.  Plin.  incurvari,  pass. 
Col.  Il  (En  pari,  d'une  per- 
sonne.) Se  — ,  être  déjeté,  de- 
pravari.  Plin.  incarvari.  .Sen. 
Capit.  Tailla  déjetéa,  pravitas, 
atis,(.Cic.Col.Qni  a  les  membres 
déjetés,  elapsi  in  pravam  ar- 
tas.  Tac.  Qui  est  déjeté,  pra- 
vas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  depra- 
vatus,  a,  am,,  adj.    Varr. 

déjeuné.  Voy.  1.  déjeuner. 

1.  déjeuner,  v.  intr.  Prendra 
la  repas  du  matin.  Prandére, 
intr.  Cic.  Val.-.Max.  Jentare  et 
/an(are,  intr.  Suet.  Mari.  Prcn- 
sitare,  intr.  \'itr.  Arch.  au 
part,  passé  employé  substantivt. 
Déjeuné,  voy.  tl.  déjeuner. 

2.  déjeuner,  s.  m.  Repas  du 
matin.  Jentacalum  et  janta- 
calum,  i,  a.  Plaut.  Suet.  Apal. 
Faira  un  — ,  jentacalum  sii- 
mëre.  ilart.  P.  ext.  Mets  qui 
composent  ce  repas.  Prendre 
un  —  chaud ,  prandiam  cali- 
diim  prandére.  Plaut.  Voy. 
aliment,  mets.  Premier  —  (re- 
pas léger  qu'on  fait  en  se  le- 
vant), jentacalum.  Plaat.  Saet. 
Second  —  (repas  plus  substan- 
tiel qui  sa  fait  vers  midi), 
prandiam,  ii,  n.  Plaat.  Cic. 
Suet.  Soigner  le  —  de  qqn, 
prandiam  alicui  vidëre.  Cic. 
Donner  à  — ,  inviter  qqn  à  — , 
prandiam  {alicui)  dare.  Cic. 
aliquem  ad  prandiam  invi- 
tare.  Cic.  Accepter  une  invita- 
tion à  — ,  (ah'ciiii  ad  prandiam, 
promittére.  Sen.  rhet.  Prendra 
son  — ,  prandiam  comedére. 
Plaut.  prandére.  Plaat.  Qui 
n'a  pas  déjeuné,  sans  avoir 
déjeuné,  impransas,  a,  am, 
adj.  Plaat.  lior.  —  à  la  four- 
chette (où  l'on  mange  de  la 
viande,  du  poisson),  prandicu- 
lam,  i,  n.  B'est.  Paul,  ex  Fest. 
—  dinatoire  (grand  déjeuner 
qui  sa  proLnge),  voy.  dina- 
toire. ^  Service  pour  le  pre- 
mier    déjeuner.   Voy.    service. 

déjoindre,  v.  tr.  Séparer  (des 
pièces  jointes,  assemblées).  Voy. 
disjoindre. 

1.  déjouer,  v.  tr.  (.Arch.)  Jouer. 
Voy.  ce  mot.  ||  Spéc.  (Marine.) 
Jouer,  tourner  au  gré  du  vent. 
Voy.  tourner,  girouette. 

2.  déjouer,  v.  intr.  ettr.  ||  V. 
intr.  (Au  jeu  d'échecs,  etc.). 
Retirer  une  pièce  qu'on  vient 
de  jouer  pour  jouer  autrement. 
Calcalum  reducëre.  Cic.  (Hor- 
tens.  fr.  51  K).  ||  (Par  ext.) 
Jouer  de  travers.  Perperam  In- 
dére.  Cic.  Sen.  1  (Fig.)  V.  tr. 
Faira  manquer  (le  jeu  do  qqn). 
Vanum  {acéré.  Cic.  Ad  vanam 


692 


DliL 


ou  ad  irritam  ou  enfin  ad  va- 
nnm  et  iirilum  redijêre.  Cic. 
Liv.  —  les  calcuU,  les  plans  do 
qqn,  alicujus  consili^i  tarbâre. 
Cic.  discutère.  Justin,  peri- 
mêre.  Cic.  —  les  espérances, 
ipem  frastrôri.  Saet.  —  les 
d-'sseins  de  l'ennemi,  ladificari 
cet  </iia?  hosies  agerent.  Liv. 
déjuger  \Be\  v.  pron.  Revenir 
sur  un  jugement,  une  décision 
prise.  Sententiam  matâre.  Cic. 
D-i  sententia  decedère.  Cic. 
Sententiâ  ou  de  sententià  de- 
sistére.  Cic. 

delà,    prép.   et    adv.    ||    Prip. 
Plus  loin  que.  Ultra,  prép.  Cic. 
1    Adv.  Plus    loin.  Vitra,  adv. 
Cic.  Deçà,  delà,   hac   et    dhic. 
Cic.   Vov.  DEÇA.     Il     Loc.  adv. 
En  —,  i>ar  —,  au   —,    ultra. 
adv.    Cic.    (ex.  :  cis  Padam  txl- 
traqae.  Liv.    fis-  estne   aliquid 
ultra,   qao  progredi  cradelitas 
possit?    Cic.    verbis    at    nihil 
possit    ultra.  Cic.   nihil    ultra 
reguiratis.     Cic.    ultra    qaam 
satis     est     producitar.    Cic.)  ; 
super,  adv.  Cic.   (pour    la  lo- 
cuc.  satis  saperque.  Cic).  Loc. 
prép.    Au    —    de,  ultra,  prép. 
(av.  l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.:  qixia 
pars  ejas  citra^par^  ultra  Taa- 
rum    est.  Liv.  ultra     Silianam 
villam.  Cic.    fis.  modus,   quem 
ultra  progredi  non  oportet.  Cic. 
ultra modum.  Quint. )..\\i  —de, 
par  —,  tracs,  prép. (av.  l'Ace). 
Cic.    etc.   (ex.:  trans   montem. 
Cic.  trans  Rhenurr..  Cses.).  Al- 
ler au  —  do,  transira,  tr.  Cic. 
délabrement,  s.  m.  Etat  de  ce 
qui  est  délabré.    Raina,    a»,    f. 
Cic.     Fia.  Le  —     de  sa    santé, 
valetudinis     imbecillitas.    Cic. 
Le  —  de  tes  affaires,  de  ta  for- 
tune, rainx   taaram  fortuna- 
ram.  Cic.  cf.  agecta  res  fami- 
liaris  ou  affectée  res.  Cic.  Le  — 
d'anarchie),  pertarbatio,  onis, 
f.  Cic.  raina  rerum.    Liv. 
délabrer,   v.  tr.    Amener  (une 
chose)  à  un  état  où  elle  menace 
ruine.  Labefactare,  tr.  Cic.  La- 
befacëre,    tr.    Navire     que     le 
temps  a    délabré,  navis   qaam 
vetustas   dissolvit.    Phxd.  Le 
temps    délabra    tout,   nihil    est 
quod  non  conficiat  aat  consu- 
mât vetustas.  Cic.    omnia    ve- 
tustate  labuntar.    Sen.  Edifico 
— ,    asdi/îcium     dilabens.    Cen. 
Temples  délabrés,  iobentes  deo- 
rum  sdes.  lior.  (cf.  xdis  Joyis 
vetastate    dilapsa.   Liv.).    Mur 
délabré,  maras  semiratus.  Liv. 
Vêtements  délabrés,  lacera  ves- 
tis.     Tac.    panni,     oram,      m. 
pi.    Ter.    Saet.   Délabré    dans 
ses  vêtements,  pannis   obsitus. 
Ter.  Saet.    Voy.   déchirer.    || 
Fig.    —    la    santé,    labe(actare 
valetudinem.    Cic.     labe[ac>:re 
corpora.     Tac.      Un     estomac 
délabré,      slomachus     xdtiatus 
morbo.    Sen.    Voy.    affaiblir, 
SANTÉ.    Affaires    délabrées,    res 
affectœ.    perditse     ou     eversx. 


Cic.  —  sa  fortune,  dilacerare 
(ortanas  ou  dissipare  rem 
(amiliarem.  Cic.  \\  (P.  ext.i 
Un  individu  délabré  (réduit  à 
un  piteux  état  par  la  misère, 
la  maladie,  etc.).  Saiifragas, 
i,m.  Cic.  (cf.  patrimonio).  Cic. 
Pannosus.    Cic.    Effftus.     Cic. 

Voy.    MISÈRE,  ÉpmpÉ. 

délacer,  v.  tr.  Déf.iire  (ce  qui 
est  lacé).—  un  brodequin.  Sol- 
vêre  ou  lii,râr<;  corrijias  calce- 
amenti.  Cic.  —  un  vêtement, 
diloricàre.  Cic. 

délai,  s.  m.  Temps  donné  pour 
faire  qqch.  Spatium.  îi,  n. 
Cic.  (ex.  :  temporis  spatium. 
Cic.  spatiam  dure  alicui.  Cic. 
Liv.  spatio  sumpto.  Liv.); 
jntervallum,  i,  n.  Cic.  Jet. 
(ex.  :  temporis  intervallam. 
Cic.  debitori  intenaUum  dare. 
Jet.  sine  intervalle.  Varr.  ne 
intervallo  qaidcm  (acto.  Liv.)  ; 
dilatio,  onis,  f  -  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  temporis.  l'hxd.  d.  vet  mi- 
nimi  temporis.  Cic.  dilationem 
non  pati  ou  non  recipëre.  Liv. 
dilationem  petëre.  Cic.  Jet.  di- 
lationem dare  ou  concedëre. 
Cic.  sine  dilatione.  Liv.  variis 


dilationibus  frastrati  [•  trom 
pés,  amusés  •].  Justin.)  ;  mora, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  spem  nacti 
morse.  Cœs.  nullâ  interposità 
mora.  Cœs.  Cic.  se  suaque 
omnia  sine  morâ  dediderant. 
Cass.)  ;  dies,  diei,  f.  Cic.  Sali. 
Liv.  (ex.:  diem  perexigaam 
postalavi.  Cic.  rogâre  de  die 
[  •  demander  un  délai  ■].  Cic. 
pius  annuà  die  postnlâre.  Cic. 
paucos  dies  aaferre  [•  obtenir 
un  délai  de  qqs  jours  -].  Cic. 
diem  statuëre  satis  laxam.  Cic. 
alicui  dare  diem.  Plin .  j.  dies 
ad  solvendam  alicui  proro- 
gâre.  Cic.  prodicëre  [•  prolon- 
ger •]  diem  ou  diem  longio- 
rem  [•  accorder  un  plus  long 
délai  •].  Liv.);  diecula,  se 
(.  court  délai  ■;,  f.  Cic.  (ex.  : 
diecalam  ducëre  [•  faire  durer, 
prolonger  .].  Cic.  [ad.  Att.  V, 

11,    13]).    Voy.    REMI-E,    RETARD. 

délaiement,  s.  m.  Opération 
par  laquell»  on  délaie.  Dans 
le  —,  in  diluendo.  Plin.  (Ré- 
sultatderopération),r«s  diia(a;. 
Plin. 

délaissement,  s.  m.  Action  de 
délaisser.  Derelictio,  onis,  f. 
Cic.  Destitatio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  ABANDON.  ^  Etat  d'isole- 
ment où  qqn  est  laissé.  Ino- 
pia  auxilii.  Cic.Solitudo,  dinis, 
f.  Cic.  (cf.  tua  solitudo  [•  le  d. 
où  tu  te  trouves  ■•].  Cic).  || 
(Spéc).  T.  de  droit.  Voy.  aban- 
don. 

délaisser,  v.  tr.  Laisser  (qqn) 
dans  l'isolement.  Dcrelinqaére, 
tr.  Cic.  Destituëre,  tr.  Cxs. 
Deserëre,  tr.  Cic.  Voy.  aban- 
don,   ABANDONNER,      ISOLEMENT.   1 

Abandonner  (qqch).  Terrain 
délaissé,  siccatas  ager.  Suet. 
Il   {T.  jurid.)  Abandonner  vo- 


DEI. 

lontairemeiii  une  chose  (pour  so 
débarrasser  dos  charg-js  qu'elle 
comporte).  {Pigneraticiam  (an- 
dam)  deserëre.  Pompon,  dig. 
—  des  poursuites,  causam  de- 
ponëre.  Cic.  Celui  qui  délaisse 
une  poursuite,  desertor,  cris, 
m.  Jet. 
délassement,  s.  m.  Action  de 
délasser.  Re(ectio,  onis,  f.  Plin. 
j.  Rela.xatio,  onis,  f.  Cic.  Re- 
missio,  onis,  f.  Tac.  Gcll.  Re- 
quies,  qaietis.  f.  Sali.  Cic.  Tac. 
Le  —  du  corps,  reqaies  corpo- 
ris.  Cic.  Le  —  do  l'esprit,  re- 
missio  animi.  Cic,  Sen.  re- 
io-rafio  animi.  Cic.  requiea 
aninii.  Cic.  Prendre  du  — ,  uni- 
mum  laxàre,  relaxâre,  reficëre, 
recreùre.  Cic.  Par  —,  animi 
relaxandi  causa.  Cic.  Voy. 
REPOS.  Il  (P.  eit.)  Passe-temps, 
repos  qu'on  prend  pour  se  <ié- 
iatser.  Qaies,  etis,  f.  Cic.  Re- 
qaies. etis,  f.  Cic.  Otium,  ii,  u. 
Cic.  Ladas,  i,  m.  Cic.  Oblec- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  Oblectamen- 
tam,  i,  n.  Cic.  Sen.  Pur  -— , 
otii  ou  dclectationis  et  olii 
consamendi  causa.  Cic.  Faire 
qqch.  par  — ,  Otium  temporis 
oilectâre  aliqua  re.  Plin.  j.  Sa 
créer  un  — ,  ludos   sibi  (acère. 

Cic.     Voy.      DISTRACTION,      DIVER- 
TISSEMENT,   PASSE-TEMPS. 

délasser,  v.  tr.  Tirer  de  l'état 
de  lassitude.  Lassitadinem 
eximére  ou  sedâre.  Ncp.  Refi- 
cëre, tr.  Cic.  Recreâre,  tr.  Cic. 
—  complètement,  reficëre  _  et 
recreâre  ou  recreâre  et  reficëre. 
Cic.  —  le  corps,  les  membres, 
corpus  reficëre.  Cic.  membra 
recreâre.  l'Un.  —  l'esprit, 
laxâre  ou  relaxâre  animam. 
Cic.  Se  —  de  ses  fatigues,  a 
lassitudine  requiescëre.  Nep. 
Sa  —  l'esprit,  laxâre  (ou  re- 
iordre),  reficëre  ou  recreâre 
animam.  Cic.  ou  sim[)l.  se 
laxâre.  Cic.  se  reficëre.  Cic.  se 
recreâre.  Cic.  refici  ou  recreâri 
{ex  aliquà  re).  Cic.  Se  —  des 
affaires  publiques,  a  maneri- 
bus  pablicis  requiescëre.  Cic. 
délateur,  trice,  s.  m.  et  f. 
Dénonciateur  qui  agit  par  des 
motifs  méprisables.  Index,  di- 
cis,  m.  Cic.  Delator,  oris,  m. 
Liv.  Quint.  Tac.  Accusator, 
oris,  m.  ./uv.  Saet.  y)ccusotri.T, 
icis,  f.  Plin.  j.  (ep.  X,  59,  00). 
De  —,  delatorius,  a,  um,  adj. 
Ulp.  l'aire  le  métier  do  — ,  de- 
lationes  factitàre.  Tac. 
délation,  s.  f.  Dénonciation 
inspirée  par  des  motifs  mé- 
prisables. Dclatio,  onis,  f.  Cic. 
Se   livrer  à    la   —,  voy.   d^la- 

TEUB. 

délaver,  v.  tr.  (Tochnol.)  Dé- 
tromper (une  chose)  de  manière 
à  lui  faire  perdre  sa  force.  Di- 
luëre,  tr.  Cass.  PUn.  (cf.  latc- 
res.  Cœs.  fimam  aqua  pluvia. 
Plin.).  (En  pari,  dos  couleurs.) 
Délavé  (trop  étendu  d'eau), 
Jiiatus.    Plin.    (En     pari,    lio» 
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erres  précieuses  dont  la  cou- 
ur  est  pâle.)  Délavé,  dilatas, 
ou  dÛatior.  Plin.  Voy.  délaver, 
Il  (Farnil.)  Avoir  un  teint  dé- 
lavé (d'une  pâleur  fade).  Voy. 


délayage,  s.  m.  Action  de  dé- 
layer. Voy.  DÉLAIEMENT. 

dèlayement,      Voy.      délvie- 

MEST. 

délayer,  v.  tr.  Dissoudre  (une 
substance)  dans  un  liquide,  de 
manière  à  ce  qu'elle  se  mêle 
avec\m.Dilaëre,tv.Ca;s.Ov.Plin. 
Sabigëre,  tr.  Cels.  (cf.  farina 
ex  aqixà  sahacta.  Cels.)  Tem- 
perâre,  tr.  Plin.  Voy.  détkem- 
PEK.  Se  — ,  dilaëre  se  ou  dilai. 
Plin.  Il  '(Par  e.\t.)  Dissiper. 
Voy.  ce  mot.  1  (Au  fig.)  Rendre 
(ses  idées)  languissantes  en  les 
exposant  longuement.  Latias  et 
ilill'asiiis  dicëre  aliqaid.  Cic. 
Uberias  et  fasias  dicëre.  Cic. 

délébile  ,  adj.  Qui  peut  s'effa- 
cer. Dclebilis,  e,  adj.  Mart. 

délectable  (lat.  delectabilis. 
Tac.  Gell.  Aag.),  adj.  Qui  dé- 
lecte. Jucundus  ,  a,  am,  adj. 
Cic.  Saavis,  c,  adj.  Cic.  Gra- 
tissimus,  a,  um,  adj.  Cic.  Cela 
est  vraiment  — ,  hoc  hahet  ma- 
ijnam  delectationem.  Cornif. 
(rhet.  IV,  25).  Substantivt.  Le 
— ,  j'acanditaSy  atis,  f.  Cic.  saa- 
vitas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  AoaÉ.i- 

BLE,    DÉLICIEUX. 

délectation,  s.  f.  Plaisir  causé 
par  qqcli.  qui  délecte.  Delec- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  Delecta- 
mentam,  i,  n.  Cic.  Oblectatio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  délice,  plai- 
sir. Jl  Spéc.  (Théol.)  Attrait 
qui  incline  la  volonté  à  agir. 
[ncitamentam,   i,  n.  Cic.  Voy. 

.\TTRAIT,  mobile. 

délecter,  tr.  Faire  savourer 
une  jouissance  à  qqn.  Dolec- 
târe  ou  oblectâre  {animam  ali- 
cajas).  Cic.  Volaptate  af§,cëre 
{aliqaem).  Cic.  Sa  — ,  dalec- 
tari  [aliqaa  re).  Cic.  Cœs.  Plin. 
j.  in  aliqiia  re.  Cic.  Saet.  oblec- 
târe se  [aliqaa  re).  Cic.  oblec- 
tari.  Cic.  Justin,  frai  aliqaa 
re.  Cic.  Voy.  réjouir. 

délégation,  s.  f.  Action  de  dé- 
léguer qqn.  Delegafio,  onis,  f. 
Cic.  La  —  du  pouvoir,  delatam 
impei-ium.  Cic.  Etre  chargé 
par  — ,  voy.  déléguer.  ||  (P. 
ext.)  Acte  par  lequel  on  délè- 
gue. Aactoritas,  atis,  f.  Cic. 
Mandatam,  i,  n.  Cic.  Donner 
une  — ,  auctoritatem  {rei  a- 
jendse  ou  reram  agendaram) 
Ltlicai  dare.  Cic.  Liv.  \\  L'en- 
semble des  personnes  déléguées. 
Legati,  oram,  m.  pi.  Cic.  Le- 
gatio,  onis,  f.  Cic.  Il  vient  une 
—  de  Sicile,  Sicali  veniunt 
cam  mandatis.  Cic.  \\  Assem- 
blée délibérante  composée  de 
délégués.  Conciliam  ,  ii ,  n. 
Cœs.  f  Action  de  déléguer 
qqch.  Delegatio,  onis,  f.  Cic. 
Attribatio,  onis,  f.  Cic.  Payer 
par  — ,  jabëre  nnmmos    alicai 


DFX 

solvi  ab  aliqao  {a  mema).  Cic. 
Il  (P.  e.-it.)  Acte  par  lequel  on 
transmet  cette  créance;  lo  titre 
même  de  la  créance.  Tran^ 
scriptio,  onis,  f.  GaJ.  Nonien, 
inis,  n.  Cic.  Voy.  créance. 
déléguer,  v.  tr.  Charger  (qqn) 
d'une  fonction  en  lui  transmet- 
tant tout  ou  partie  de  son  autori- 
té. Legâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  i. 
aliqaem.  Cic.  aliqaem  adApro- 
niam,  Cic.  aliqaem  Romam  ad 
senatam.  Gell.  part,  passé 
subst.  legati,  oram,  m.  pi.  [dé- 
légués du  sénat  auprès  des 
gouverneurs  de  province].  Varr. 
[commission  de  dix  délégués 
chargés  d'assister  le  proconsul 
dans  la  rédaction  des  leges 
provincix].  Liv.  [XWV,  17]. 
Jet.  [délégués  envoyés  au  sénat 
par  les  magistrats].  Liv.  [délé- 
gués des  villes  aux  conciles 
provinciaux].  Tac.  Jet.);  dele- 
gàre,  tr.  Liv.  {es..:  d.  ad  se- 
natam. Liv.);  znittére,  tr.  Cic. 

(voy.        ENVOYER,        DÉPUTER).       || 

Charger  (qqn)  d'accomplir  en- 
vers un  autre  une  obligation 
qu'il  avait  envers  vous.  Dele- 

fâre,  tr.  Cato.  Cic.  Jet.  (ex.  : 
.  debitorem.  Jet.  aliqaem  a- 
licai,  cui  nameret.  Sen.  absol. 
Cato.  Cic.  delegàre  alicai.  Cic). 
^  Transmettre  à  qqn  son  auto- 
rité pour  un  objet  déterminé. 
Delegàre,  tr.  Cœl.  ap.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  d.  hanc  laborem  al- 
teri.  Csel.  ap.  Cic.  obsidionem 
in  caram  collegse.  Liv.)  ;  de- 
ferre,  tr.  Cic.  (ex.:  d.  causam 
ad  aliqaem.  Cic.];  permittëre, 
tr.  Liv.  (voy.  confier).  ||  Dé- 
léguer une  créance  ,  c.-à-d. 
transmettre  à  qqn  dont  on  est 
débiteur  une  créance  sur  un 
autre ,  nomen  transcribëre. 
Liv. 

délester,  v.  tr.  (Technol.)  Dé- 
charger de  son  lest.  Navem  sa- 
barrà  exonerâre.  A. 

délétère,  adj.  (T.  scientif.) 
Qui  met  eu  danger  la  vie.  Per- 
niciosas,  a,  um,  adj.  Cic.  Plin. 
E.xitialis  ,  e,  adj.  Cic.  Vell. 
Mortiferas ,  a,  am,  adj.  Cic. 
Virg.  Sen.  Gaz,  miasmes  délé- 
tères, exhalatio  pestifera.  Plin. 
pestilens  aer.  Vitr.  \\  Fig. 
Perniciosas,    a,    um,   adj.  Cic. 

Voy.   DESTRUCTEUR,    MORTEL. 

délibation  (lat.  post.  deli- 
batio),  s.  l.  (Ancien  droit.)  Pré- 
lèvement (sur  la  totalité  des 
biens,  etc.).  Delibatio,  onis,  f. 
Dig. 

délibérant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  délibère.  Qui  consalit,  dé- 
libérât.A.^  Chargé  de  délibérer. 
Corps  — ,  assemblée  — ,  consi- 
lium,  ii,  n.  Cic. 

délibératif  (lat.  deliberativus), 
adj.  Appelé  à  délibérer.  Voix 
délibérative,  saffragii  _  latio. 
Liv.  jus  sententias  dicendœ. 
Liv.  Donner  voix  —  à  qqn, 
adhibêre  aliquem  consilio  ou 
in  consiliam.  Liv.    Avoir   voix 
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— ,  adhiheri  in  consilin  pa- 
blica.  Liv.  Ils  avaient  voix  — , 
mis  sententiam  dicëre  licehat. 
Liv.  1  Qui  a  pour  objet  la  dé- 
libération. Deliberativas,  a, 
um,  adj.  Ct'c.  Quint.  Genre  — 
(genre  oratoire  qui  concerne  les 
discours  prononcés  dans  une 
asemblée  délibérante)  ,  gena.i 
deliberativum.  Cic.  Cause  du 
genre  — ,  deliberativa  causa. 
Cic.  et  (absol.)  deliberativa, 
X,  f.  Cic.  deliberatio,  onis,  f. 
Cic.  Diacours  du  genre  — , 
saasoria,  se,  f.  Qaint. 
délibération,  s.  f.  Action  de 
délibérer.  ||  Avec  d'autres  per- 
sonnes. Deliberatio  ,  onis,  t. 
Cic.  Consaltatio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  venit  res  in  consultatio- 
nem  {-  la  question  est  mise  eu 

—  .].  Cic).  Consilium,  ii.  n. 
Cic.  Liv.  (cf.  ire  in  consilium 
["  mettre  une  chose  en  — •  •, 
particul.  en  pari,  des  juges]. 
Cic.  consiliam  est  de  aliqaa 
re  ['  la  chose  est  mise  en  —  •]. 
Cic.  aliqaam  l'emad  pablicum 
consiliam  déferre  ["  soumettre 
une  affaire  à  une  —  publi- 
que .]  Cic.  Liv.).  Voy._  déli- 
bérer.  Mettre   une    affaire    en 

—  (devant  le  Sénat),  referre 
de  re  (ad  senatam).  Liv.  Objet 
de  —  (au  Sénat),  relatio,  onis 
(.  Tac.  Saet.  Droit  (qu'avait 
l'empereur)  de    provoquer   une 

—  sur  trois,  quatre  ou  cinq 
affaires,  jus  tertise,  quarts, 
quinte  relafionis.  Saet.  Script. 
hist.  Aag.  Admettre  qqn  à  une 
— ,  adhibêre  aliqaem  consilio 
ou  in  consiliam.  Liv.  consilia 
commanicare  cam  aliqao.  Cic. 
Pendant  cette  — ,  hœc  consi- 
liantibas  iis.  Liv.  Comme  si 
l'affaire      demandait     une    — , 

uasi  vero  consilii  res  sit.  Cses. 
(P.  ext.)  Décision  qui  résulta 
e  la  délibération.  Deliberatio, 

onis,    f.  Cic.    Sententia,  se,  f. 

Cic.   Decretam,    i,   n.  Cic.  Les 

—  du  Sénat,  quêe  patres  cen- 
saerant.  Liv.  Voy.  décision.  | 
.'Vvec  soi-même.  Deliberatio, 
onis,  t.  Cic.  Cogitatio,  onis, 
f.  Cic.  Consiliam,  ii,  n.  Cic. 
Voy.  réflexion,  décision.  Après 
mûro  — ,  re  consulta  et  explo- 
rata.  Cic.  inita  sabductaqae 
ratione.  Cic.  circamspectis  re~ 
bas  omnibus,  rationibusqae 
subdactis.  Cic.  Mettre  en  — , 
statuëre  ac  deliberàre.  Cic. 
coniulêre,  intr.  Cœs.  Liv.  con- 
saltâre,  intr.  Sali.  Liv.  Lon- 
gues — ,  res  multum  agitata. 
Cic.  Voy.  délibérer. 

délibérément,  adv.  D'une 
manière  délibérée,  sans  mon- 
trer d'hésitation.  Ilaad  dubi- 
tanter.  Cic.  Prompte,  adv. 
Cic.  Forti  animo.  Cic.  Confi- 
denter,  adv.  Cornif.  Cic.  Aa- 
dacter,  adv.  Cic.  Voy.  décidé. 

délibérer,  v.  intr.  et  tr.  Peser 
lo  pour  et  le  contre  sur  une 
question.  ^  Avec  les  autres. 
3S 
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Deliberàre,  ir.  Cic.  etc.  (ex.: 
rum  alii/uo  de  aligna  re.  Cic. 
ctim  adiersario  ou  cam  ils  gai 
imdiant  qaasi  deliberùre.  Cic. 
de  Corintho  cum  iinperatore 
Jiomano.  Uv.  tecam  coram 
potiiu  quam  per  litteras  de 
salate  nostra  (ortanisqae.  Cic. 
voy.  examiner'i  ;  consulére , 
intV.  Cic.  Sali.  Liv.  (ex.:  c. 
tanqaam  integri  re  cam  sais. 
Liv.  c. de  comnxanibas  negotiis. 
Sali,  postqaam  bello  confecto 
de  Rhodiis  consaltam  est.  Sali, 
qaid  agant,  consalant.  Cses. 
consulile,  utram  prœsens  de- 
ditio  eoram  (ieri  posait,  an  in 
diem  differatar.  Liv.)  ;  COD- 
snltàre,  intr.  Cses.  Cic.  Liv. 
etc.  (ex.:  adhibitis,  cam  qaibus 
consaltâre  erat  solitas.  Cart. 
spatiam  samëre  ad  consallan- 
dam  ab  aliqao.  Liv.  c.  de  bello. 
Cies.  ibi  [Larisôae]  de  sammâ 
belli.  Liv.  cam  amicis  daci- 
basque  copiaram  inter  epalas 
de  bello.  Cart.  aat  anqairant, 
aut  consultant,  condacat  id, 
necne.  Cic.  omnes,  qaid  opas 
(acto  sit,  consultant.  Liv.); 
consiliâri,  dép.  intr.  Cses. 
Cic.  Uor.  (ex.:  maltam  cam 
sais  consiliandi  caasà  secreto 
loqui.  Cœs.  hxc  [-  là-dessus  •] 
consiliantibus  eis.  Cœs.);  trac- 
târe,  tr.  et  intr.  Cses.  Nep. 
Saet.  (ex.:  tr.  condiciones.  Cses. 
condiciones  pacis.  Liv.  de  con- 
dicionibus.  Nep.  tractatam  in 
lenatu  atram...  an...  Flor. 
tractàre  cam,  aliqao  de  nego- 
tiis ad  freqaentem  sénat  am 
referendis.  Saet.).  On  se  sert 
aussi  de  :  in  consiliam  ire  de 
aliqao  re.  Cic.  consiliam  ha- 
bére  de  aliqaà  re.  Cic.  —  avec 

3qn  (sur  une  affaire),  aligaem 
e  aliqaà  re  in  consiliam  vo- 
cùre  ou  assamëre  ou  adhibëre 
ou  admittére.  Cic.  consiliam 
eapêre  una  cam  aliqao  de  ali- 
qaà re.  Cic.  Au  part,  passé 
pris  subst.  Le  délibéré,  voy. 
DÉLIBÉRATION.  Mettre  une  af- 
faire en  délibéré,  in  coniiliam 
ire  de  aliqua  re.  Cic.  ||  (Arch.) 
V.  tr.  Délibérer  une  affaire, 
de  aliqaà  rë  deliberàre.  Cic.  ^ 
Avec  soi-même.  Agitàre,  tr. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  rem  in 
mente.  Varr.  Cic.  rem  cam 
animo.  Sali.  fr.  rem  animo 
[ou  animis].  Cic.  Sali,  rem 
mente.  Cic.  Liv.  rem  secam. 
Ter.  Sali,  res  maltam  agitata. 
Cic.  agitàre  de  Rhodani  tran- 
sita. Liv.  de  inferendo  bello. 
Liv.)  ;  consulére,  intr.  Cic. 
Sali.  Liv.  (ex.:  et  prias  qaam 
incipias  consalto  et  ubi  con- 
salaeris  matare  (acto  opas  est. 
Sali,  (acto,  non  consalto  in 
tali  pericalo  opas  esse.  Sali, 
quia  consulenai  res  non  da- 
bat  spatiam.,  Liv.  trepidàre 
magif  qaam  consulére.  Liv.  re 
consulta  et  exploraià.  Cic.)  ; 
vODCoquère,  (- mûremt-nl  dé- 
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libérer  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
tibi  vero  dia  deliberandam  et 
concoqaendam  est,  atram  po- 
tias  Chœrece  an  .Vanlio  credas. 
Cic):  coBSUltâre,  tr.  Cic.  Liv. 
(ex.:  noctenx  anan\  xgrè  ad 
consaltandam  samëre.  Liv, 
tridaum  ad  consaltandam  du- 
re. Liv.  consultabat  ,  utram 
Romam  proficisceretar,  an 
Capaam  teneret.  Cic);  exig'è- 
re  ('  poser  -,  c.-à-d.  •  réflé- 
chir, délibérer  -l.tr.  Cic.  Virg. 
Sen.  (ex.:  mecum  exige.  Sen. 
non  satis  e.vactam,  qaid  agam. 
Cic);  considerâre,  tr.  Cic. 
(voy.  PESER,  BÉFLÉcum,  exami- 
ner);  reputàre,   tr.  Cic.   etc. 

voy.   MÉDITER,  RÉFLÉCHIR,  PEN^^ER 

[à],  ROULER  [dans  son  esprit]); 
versâre,    tr.    Cic.    etc.    (voy. 

EXAMINER,   RÉFLÉCHIR   [à]).      SaUS 

— ,  C.-à-d.  sans  hésiter,  sine 
canctatione.  Cic.  \\  V.  tr.  Déli- 
bérer une  chose  {vieilli),  c.-à- 
d.  délibérer  sur  une  chose.voy. 
ci-dessus.  De  propos  délibéré, 
consalto,  adv.  Cic.  voy.  des- 
sein, RÉFLEXION.  Je  suis  délibéré 
de  faire  une  chose  (vieilli),  mihi 
deliberatam  est  aliqaid  facère. 
Cic.  certum  est  deliberalamqae 
aliqaid  (acéré.  Cic.  voy.  déci- 
der. Par  ext.  Faire  qqch.  d'une 
manière  délibérée,  na/ia  inter- 
posità  dabitatione  aliqaid  (a- 
cère.  Cic.  Voy.  délibérément. 
U'un  air  délibéré,  con(identer, 
adv.  Plaat.  Ter.  Cic.  La  dé- 
marche ferme  et  délibérée, 
voy.  ASSURÉ.  Par  ext.  Une  per- 
sonne délibérée,  vir  conÇidens. 
Ter. 
délicat,  ato,  adj.  Qui  est  d'une 
finesse  exquise.  Delicatus,  A, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  d.  ci- 
bas.  Cic.  d.  convivium.  Cic  d. 
voluptates  [•  jouissance  »]. Cic. 
par  ext.  qaanto  molliores  et 
delicatiores  in  canta  flcciones. 
Cic.  d.  sermo.  Cic);  lautus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
cena  laatissima.  Plin.  j.  )  ; 
qusesitus,  a,,  um,  p.  adj.  Cic. 
Sali.  (  ex.:  epalœ  qasesilissi- 
mœ.  Sali,  (r.);  exquisitus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
exqaisitse    epalœ.    Plin.    voy. 

RECHERCHÉ,   EXClUIS);   SUSLVJS,    6, 

adj.  Cic.  etc.  (ex.:  saains  co- 
lor.  Cic.  Plin.  surt.  au  superl. 
saavissimas.Cic  voy. agréable, 
délicieux);  Jacundus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (erx.:  Jacandiù- 
rem  cibam  pecadibas  prœbére. 
Coi.  au  superl,  Jacandissimus. 
Cic.  voy.  [qui  fait]  plahib); 
bellus,  a,  um,  adj.  Coi.  (ex.: 
bellissimam  vinum.  Col.);  ele- 
gans,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  au 
fig.:  a  necessariis  ariificiis  ad 
elegantiora  defluximas.  Cic, 
qaid  potest  elcgantias  (acère 
prœtor  cupidas  exislimationis 
bonœ  ?  Cic.  qaœ  aatem  adhuc 
protalisti  popalaria  aunt,  ego 
aatcm  a  te  elegantiora  [•  des 
pensées  plus  délicates  •]  desi- 
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dero.  Cic,).  1  Que  <a  floeste 
rend  sansible  aux  moindres 
impressions  «xtérioures.  Mol- 
lis, e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  moi- 
lissim:r  aures  [•  ouïs  •].  Plin. 
j.  mollissimo  animo  [•  d'une 
sensibilité  délicato  •]  homo. 
Cic);  teaer,  era,  erum,  adj. 
Cic.  (ex.:  alvas  tenerrima. 
Cels.).  Il  (Par  ext.)  Sensible  aux 
moindres  impressions  exté- 
rieures. Tenu/s,  e,  adj.  Cic. 
ie\..valetado  tenuissima.  Cœs.Y, 
tener,  era,  erum.  adj.  Col. 
(ex.;  rus  tenera  vitis.  Col.)  ; 
imbecillus,  a,  um.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  stomnclius  imheril- 
las.  Cels.);  intirmus,  a,  um, 
adj.  Ctc.  etc.  (ox.:  in{.  stoma- 
ckas.  Cels.  infirma  acies  oca- 
lora'm  [•  vue  délicate  •].  Cels. 
naturâ  ou  valctadine  infirmas. 
Cic.  valetado  infirma.  Cels.). 
Complexion  délicate,  tenaitas . 
Cic.  Corps  délicat,  corpascii- 
lam,  i,  n.  Plin.  j.  Toucher  le 
point,  l'endroit  — ,  ulcas  tan- 
Sëre.7'cr.(Phorm.090).1  (Arch.) 
Que  sa  (ini<sse  rend  à  peine 
perceptible.  Tenuis,  e,  adj- 
Cic.  etc.  (ex.:  t.  (ilam.  Lacr. 
tenuis  distinctio  [«  nuance 
délicate  »].  Cic.  discrimen  te- 
nue. Cic.  anim'is  ex  tenaissi- 
mo  constat  [■•  l'âme  est  d'une 
substance  extrêmement  déli- 
cate •].  Sen.  [op.  57,  8J);  sub- 
tilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
subtile  (ilam.  Laor.).  1  Qui 
présente  des  nuances  subtiles, 
embarrassantes.  Un  point  — , 
locas  labricas  et  anceps.  Plin. 
/.  (ep.  I,  8,  6).  Une  chose  — , 
res  difficilis.  Cic.  Etre  dans 
une  situation  délicate,  in  la- 
brico  versàri.  Cic  ^  Doué 
d'une  finesse  d'appréciation  qui 
rend  sensible  aux  moindres 
nuances.  Subtilis,  e,  .idj. 
Cic.  etc.  (ex.:  s.  palatum.  Uor. 
subtilior  gala.  Col.  i.  jadi- 
cium.  Cic);  elegans,  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  homo  in  omni  judi- 
cio  elegans.  Cic.  elegantissi- 
mas  poeta.  Nep.  Crassas  erat 
elegantiam  parcissimas,  Scii- 
vola  parcorum  elegantissimus . 
Cic.  [Brut.  /.O,  Ua]);  erudi- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
eradita  oratio  [opp.  à  popa- 
Jaris].  Cic.  voy.  raffiné);  per- 
elegans,  adj.  Cic  (ex.:  p. 
oratio  ['  style  «].  Cic  genai 
dicendi.  Cic);  ingenuus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  animus, 
vita,  artes,  stadia.  Cic.  gala 
[>  palais  •].  Mart.);  lautus,  a, 
um,  adj.  Cic. etc.  (ex.:  homines 
laati  et  urbani.  Cic.  laatior 
liberalitas.  Cic);  limatulus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ex.:  opas 
est  hac  limatulo  et  polito  tuo 
judicio.  Cic.  [op.  VII,  33,  8]); 
mollis,  e,  adj.  Cic.  (ex.:  mol- 
les mentes.  Cic.  translationes 
qaam  mollissimœ.  Cic).  D'une 
manière  délicato,  vov.  délica- 
tement. Il  (Par  ext.jttre  déli- 
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cat,  c.-à-d.  avoir  une  finesse 
dt3  goût  qui  rend  difficile  à 
contenter.  Fastidire,  intr.  Plaat. 
(  io.  Un  —,  delicatas.  Plant. 
(  ic.  Petr.  Plin.  J.  (astidiosas. 
(Jic.  fastidiens.  Cic.  Faire  la 
—,  fastidire,  intr.  Cic.  \\  Fig. 
Sensible  aux  moindres  scru- 
[lules.  Re'.ifjiosas ,  a,  am,  adj. 
Cic.  Castas,  a,  am,  adj.  Cic. 
il  Susceptible  sur  las  moindres 
L-hoses.  Qai  vel  minima  re 
(acile  offenditar.  Cic.  Voy. 
biscEPTiBLE.  1  Doué  d'une  fi- 
nesse d'exécution  qui  fait  ob- 
server las  moindres  nuances. 
Mollis,  e,  adj .  Qaint.  Sollers, 
adj.  Cic.  D'une  manière  déli- 
■ate,  voy.  délicatement. 
délicatement,  adv.  D'une  ma- 
nière délicate.  Tenerè,  adv. 
Petr.  Plin.  j.  Molliter,  adv. 
Cic.  {cf.  délicate  et  molliter  vi- 
vère.  Cic).  Délicate,  adv.  Cic. 
Sen.  Eleganter,  adv.  Cic.  Etre 
ruuché  — ,  m,oUiter  et  délicate 
ricabâre.  Cic.  Faire  un  travail 

—  soigné,  con^cëre  tenuiter. 
rrs.  Vers  —  travaillés,  versas 
rnati  elaboratiqae.  Cic.  Ecrire 

—  ,  eleganter  scribëre.  Cic. 
uscours   —  écrit,  oratio  acca- 

-\itê  scripta.  Cic.  Juger  —,  stib- 
liliter  iadicàre.  Cic.  jadicii 
■Icgantm  ati.  Cic.  Voy.  fine- 
ment. Elever  trop  — ,  nimiam 
habére  {aliqaem)  delicatam. 
Plaat.  (infantiam)  deliciis  sol- 
vère.  Qaint.  Ne  pas  être  élevé 
— .  edacari  sine  deliciis.  Sen. 
rliet.  Traiter  qqn  trop  — ,  ni- 
miam indalgére  alicai.  Sen.  Se 
traiter   — ,  molliter  se  carâre. 

Per.     Voy.      MOLLE!dENT,      INDUL- 

oemment.  Se  conduire  — ,  ve~ 
recandê  facëre.  Liv.  Voy.  »oru- 

lULEUSËMENT,   LOYALEMENT. 

délicater,  V.  tr.  (Peu  usité.) 
lllôver,  faire  vivre  trop  délica- 
lomeat.  M  deliciis  habêre.  Sen. 
.Mollias  delicatiasqae  tractâre. 
■<en.  Voy.   délicatement. 

délicatesse,  s.  f.  Qualité  de  ce 
qui  est  délicat.  ||  Finesse  ex- 
quise. —  des  mets,  cibas  deli- 
ratas.  Cic.  epalx  exqaisitx. 
i'iin.  —  de  la  table,  laatitia, 
œ,  f.  Sen.  Petr.  Des  délica- 
tesses, cappedia,  oram,  n.  pi. 
Plaat.  cappedise,  aram,  f.  pi. 
Gell.  cibi  delicatiores.  Cic.  bo- 
ns res.  Nep.  (.Ag.  8,  5).  sapo- 
res,  am,  m.  pi.  Sen.  (cf.  sapo- 
ribas  palatam  saam  delectâre. 
Sen.).  Fig.  —  du  coloris,  colo- 
ram  saavitas.  Cic.  —  des  traits, 
oris  saavitas.  Cic.  —  de  la 
pensée,  sabtilitas  sententia- 
rixm.  Cic.  sabtilitas  ou  ele~ 
gantia  disserendi.  Cic.  —  du 
style,  elegantia  scribendi.  Hirt. 
sabtilitas  sermonis.  Cic.  Les 
délioatessas  du  style,  verboram 
lepores.  Cic.  —  de  la  parole, 
elegantia  loqaendi.  Cic.  1  Fi- 
nesse qui  rend  sensible  aux 
moindres  impressions  exté- 
rieures. Tenaitas,  atia,  f.   Cic. 
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Plin.  (cf.  tenaitas  caiis.  Plin.). 
Mollitia,  se,  f.  Cic.  Plin.  || 
(Par  ext.)  Etat  de  ce  qui  est 
sensible  aux  moindres  impres- 
sions extérieures.  —  dos  orga- 
nes, teneritas,  atis,  f.  Cic.  (cf. 
in  primo  orta  inest  teneritas 
et  mollities.  Cic).  — de  la  vue, 
voy.  FAiBLESi'E.  —  de  la  santé, 
corporis  imbecillitas.  Cic.  1 
Ciractère  de  ce  qui  présenta 
des  nuances  subtiles,  difficiles 
à  observer.  Sabtilitas,  atis,  f. 
Cic.  1  Finesse  d'appréciation 
qui  rend  sensible  aux  moindres 
nuances.  —  du  goût,  elegan- 
tia, te,  {.Cic.  —  de  l'oreille, aa- 
ditas  acerrimas.  Plin.  —  de 
l'odorat,  narium  sagacitas.  Cic. 
—  ingénieuse,  argutiœ,  aram, 
f.  pi.  Cic.  elegantia  ingenii. 
Plin.j.  —  de  sentiments,  m,ol- 
litado  hamanitatis.  Cic.  (de 
Orat.  III,  AO,  161).  ||  (Par  ext.) 
Finesse  de  goût  qui  rend  diffi- 
cile à  contenter.  Fastidiam  de- 
licatissimam.  Cic  Elever  un  en- 
fant avec  trop  de  — ,  infantiam 
deliciis  solvëre.  Qainf.  Voy.  dé- 
licatement. —  de  l'éducation, 
moiiissimas  cuiÉus.Cic.  ||  (Fig.i 
Caractère  de  calui  qui  est  sen- 
sibla  aux  moindres  scrupules. 
Religio,  onis,  f.  Cic.  Pador, 
cris,  m.  Cic.  {!  Susceptibilité 
sur  les  moindres  choses.  Voy. 
susceptibilité.  Spéc.  Suscep- 
tibilité jalouse,  voy.  jalousie. 
Etre  en  délicatesse  avec  qqn, 
offendére  in  aliqao.  Cic.  1  Fi- 
nesse d'exécution  qui  sait  ob- 
server las  moindres  nuances. 
Sollertia ,  «,  f.  Cic.  Mollis  ma- 
nas.  Plin.  Fig.  La  —  des  pro- 
cédés, kamanitas  atqae  urba- 
nitas.  Cic. 
délice,  s.  m.  Jouissance  ex- 
quise. Volaptas,  atis,  f.  Cic. 
Deliciam,  it,  n.  Phsed.  Mart 
Voy.  B0.NHEUR,  jouissance,  déli- 
ces. Il  (P.  ext.)  Source  de 
jouissances  exquises.  Saavitas, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  attrait, 
CHARME.  Famil.  En  pari,  da  la 
saveur  d'un  mets'.  C'est  un  — , 

voy.  DÉLICIEUX. 

délices,  s.  f.  pi.  Jouissance 
exquise.  Magna  volaptas.  Cic. 
Deliciae,  aram,  f.  pi.  Cic.  Vivre 
dans  les  — ,  laxariosë  et  déli- 
cate vivëre.  Cic.  laxariâ,  ojrv 
niam  reram  copia  difflaëre, 
Liv.  m,ollitiCi  (laére.  Cic.  Se 
plonger  dans  les  — ,  in  volap- 
tates  se  mergëre.  Liv.  in  laxa- 
riam  effandi.  Cic.  Qui  se 
plonge,  qui  est  plongé  dans  les 
— ,  volaptatibas  deditas.  Sali, 
laxariosas,  a,  am,  adj.  Cic. 
laxarià  difflaens.  Cic  Vie  de 
— ,  saavitates  ou  jacanditates 
vitse.  Cic.  Fig.  Les  —  de  Ca- 
poue  (manière  de  vivre  où  l'on 
s'amollit),  otiam  laxariosam. 
Sali.  Faire  sas  —  dune  chose, 
volaptatem  capëre  ou  percipëre 
ex  aliqaâ  re.  Cic.  delectâri  ou 
perdrai    aliqaâ   re.    Cic.  Voy. 
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JOUIR,  RÉJOUIR.  Faire  ses  —  de 
qqn,  habêre  aliqaem  in  deli- 
ciis. Cic.  Suet.  Val-Max.  de- 
lectâri aliquo.  Cic.  Faire  les — 
de  qqn.  esse  in  deliciis  alica- 
j'as.  Cic.  esse  in  amore  atqae  in 
deliciis  alicai.  Cic.  \\  (P.  ext.) 
Source  de  jouissances  exqui- 
ses. Delici^,  aram,  f.  pi.  Cic. 
Saet.  lllecebrse,  aram,  f.  pi. 
Cic.    Blanditise,    aram,    f.   pi. 

Cic.  Voy.  ATTRAIT,  CILARME,  SÉ- 
DUCTION. Lieu,  pays  de — ,  locas 
amœnissimas.  Cic.  (Titus) 
l'amour  et  les  —  du  genre  hu- 
main, an^or  et  delicix  generis 
hamani.  Saet.  Mon  amour,  mes 
—  1  mese  deliciœ.  Plaat. 
délicieusement,  adv.  D'une 
manière  délicieuse.  {|  En  goû- 
tant des  jouissances  exquises. 
Saaviter,  adv.  Cic  Cam  lo- 
laptate.Cic  Jacandissimë,3.dv . 
Cic.  Vivre  — ,  voy.  délices. 
Emouvoir — ,  perfandère  sensas 
jacanditate.  Cic.  Voj-.  émouvoir, 
TOUCHER.  T  De  manière  à  causer 
des  jouissances  exquises.  Bellis- 
simê,  adv.  Cic.  Divine,  adv. 
Cic.  Divinitas,    adv.  Cic.  Voy. 

DIVINEMENT,     MERVEILLEUSEMENT. 

Si  porter  —  bien,  belle  se  ha- 
bêre ou  belle  habêre  ou  feciiô 
esse.  Cic.  Se  jouer  —  (de  qqn), 
laatissimê  emangére.  Poet.  ap. 
Cic. 

délicieux,  euse  (lat.  post.  de- 
liciosas),  adj.  Où  l'on  trouva 
des  délices.  Volaptatis  ou  ^a- 
canditatis  plenas.  Cic.  Lœtas, 
a,  am,  adj.  Virg.  Plin.  Ame- 
nas, a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  amœ- 
nissimas locas.  Cic.  horti 
amœni.  Cart.).  Volaptarias,  a, 
am,  adj.  Cic.  Sen.  Delicatus, 
a,  am,,  adj.  Cic.  (cf.  delica- 
tissimum  litas.  Cic').  Jacan- 
das,  a,  am,,  adj.  Cic.  (cf.  ja- 
candi  agri.  Cic).  Via  — ,  ja- 
canditas  vitse.  Cic  |J  (Spec.) 
En  pari,  de  ce  qui  tlatte  les 
sens  du  goût,  de  l'odorat.  Saa- 
vis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  odor.  Cic. 
aqua.  Plin.).  Jacandas,  a,  cm, 
adj.  Cic.  (et.  j.  odor.  Cic).  nihil 
visum  est  illo  pane  jacandias. 
Cic.  aqaapotai  j'acanda.  Plin.). 
Delicatas,  a,  am,  adj.  Cart. 
(cf.  d.  aqua.  Cart.).  Dalcis,  e, 
adj.  Cic.  otc.  (cf.  dalcissim.as 
panis.  Plin.  sapordalcis.Hor.). 
Il  (P.  ext.)  Charmant.  Voy.  ce 
mot. 

délictueux,  euse,  adj.  (Droit.) 
Qui  a  le  caractère  d'un  délit. 
Fait  — ,  delictam,  i,  n.  Cic. 
Cœs.  Peccatam,  i,  n.  Ter.  Cic. 
Intention  — ,  peccandi  volan- 
tas.  Cic 

délié,  ée  (lat.  delicatam),  adj. 
Qui  tient  peu  de  place  à  cause 
de  sa  finasse.  Tenais,  e,  adj. 
Cic.  Virg.  Ov.  Sabtilis,  e, 
adj.  Locp.  Cic.  GraciliÊ,  e,  adj. 
Un  fil  — ,  subtile  plam.  Lacr. 
Aas.  tenue  filam.  îlor.  et  arch. 
lin  tissu  délié  (fait  de  fils  dé- 
liés),   sabtilis    vestis.     Edict. 
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Diocl,      Unaitas      Uni-     '''''»• 
Jambes    déliées,   crara  ijrjcil- 
lima.  Sof«.  Forme  — du  corp^, 
gracilitat   corporis.    Cic.  Ecn- 
turc  déliée  et  (sub-tautivt.)  un 
délié    (la    partie    mince    d  une 
lettre  par  opposition  au  plein), 
minattores   Utters.    Sen.  Voy. 
jiiscE,  TÉsi-,  CRÈLE.    ||(P.  anal. 
Fis-*  Erreur  déliée.  Voy.  subtil. 
^   Qui  passe   aisément  au  tra- 
vers des   difficultés  à  cau?e  de 
sa  finesse.  Sabtilis,  e,  adj.  Cic. 
Plin.  Acatu*,  a,  um.  adj.  Cic. 
lerstUas,  a,  um,  adj.  Cic.  Un 
e-prit  — ,  acamen  ingenii.  Cic. 
Un  dialecticien  d'un  esprit  —, 
sabtitis   dispaiator.  Cic.  Avoir 
l'esprit  — ,  acute  cogitûre.  Cic. 
délier,  v.  tr.  Dégager  de  ce  qui 
lie   (matériellement).    Soh-ére, 
tr.  Cic.    etc.    (cf.   catenas.    Ov. 
rinculum   epistalx.    Cart.  no- 
dam.  Tiball.  vincala.  Tibiill.). 
Resolvère,  tr.  Cic.   Exêolvire. 
tr.    Cic.     (cf.     lestim.     Plaut. 
neJcas.Lucr.).Expedire,  tr. Cic. 
Revincire,    tr.    Cic.  Délier    un 
prisonnier,  reaolvére  {aliqaem) 
vinctam.  Col.   Voy.     détacher. 
Sans    bourse   —    isans    payer), 
j;-atui(o.  Cic.  Sen.  Voy.  bourse. 
Spéc.  Un  navire  délié  (dont  les 
bordages  sont    disjoints),  reso- 
lutatn  navit   robur.   Sen.  dii- 
lolata    navia.    Ov.    Voy.     dis- 
joindre, DISLOQUER.  I]    (P.  anal.) 
Délier    la    langue   de  qqn   (lui 
rendre    l'usage    de    la   parole), 
rampére  vitiam  nodamqae  lin- 
ijiue.  Gell.   Unrjase   nodoa   sol- 
véve.  Plin.  et  (^g.)  lui  rendre 
la    liberté    de    parler,  aUqaem 
loquentem   (acëre.  Liv.  Quand 
la  douleur  avait   délié   sa  lan- 
gue, ubi  dolor  vocem  laxave- 
rat.   Justin.   Délier  sa    langue, 
lingaam    liberàre.    Cic.    ram- 
pére Bilentiam.  Plin.  j.  Famil. 
Qui  a    la  langue  déliée   (la  pa- 
role facile),   solatas   atqae  ex- 
peditas  ad  dicendam.  Cic.  to- 
latissimaa   in  dicendo.    Cic.  1 
Fia.  Dégager  de  ce  qui  lie  mo- 
ralement, de  ce  qui  oblige.  Sol- 
vére,  tr.  Cic.  (cf.  solvére  civi^ 
tatem  ou  rem  publicamreligio- 
ne.  Cic). Exsolvêre.tT.Cic.  (cf. 
aliqaem    religione  .Cic.).  Libe- 
ràre, tr.  Cic.  (cf.  aliqaem  Jare- 
jarando.   Cic).    Etre    délié,  se 
délier  d'un  serment,   d'un  en- 
gagement,    tolvi    sacramento. 
Liv.    liberàre   ftdem.    Cic.   En 
vertu    du     droit    prétorien,  on 
peut  se    délier  de    ces  engage- 
ments,   liberantar    Ksec    pro- 
mitia  iare  prœtorio.Cic.  Voy. 
DioA.cKH.    Il  (Spéc.  Théol.)   Dé- 
gager  des  liens   du   péché,   en 
absolvant  des  fautes  commises. 

VOV.    ABSOUDRE. 

délimitation  (lat.  post.  deii- 
mitatio.  Grom.  vet.).  s.  f.  Ac- 
tion de  délimiter,  résultat  do 
cette  action.  Determinatw, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  d.  mandi.Cic. 
fig.   totiat  orationis.   Cic.).  — 


des  territoires,  limitati  agri. 
Jet.  Faire  une  — ,  fines  termi- 
n&re.  V'arr.  Voy.  délimiter. 
.\b5ence  de  —  entre  les  pro- 
priétés, nalli  possessionum  ter- 
mini.  Cic.  Voy.  DÉMARCATIO.N, 
UMITE. 

délimiter  (lat.  post.  delimi- 
tàre.  Grom.  vet.),  v.  tr.  Dé- 
terminer en  marquaiu  la  li- 
mite (pr.  et  fig.).  TermiDâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  au  propre  : 
pnem  loci,  qaem  olese  termina- 
bant.  Cic.  fines  vestri  imperii. 
Cic.)  ;  determinâre,  tr.  Cic. 
(ei.  :  d.  vegiones  ab  oriente 
ad  occasam  [en  pari,  de  l'au- 
gure]. Liv.  au  fig.  id  qaod 
dicit  spirita  non  arte  détermi- 
nât. Cic.)  ;  ÛDÏTê,  tr.  Cses. 
Cic.  (voy.  borner;  ;  deânire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ejas  fundi 
extremam  partem  oless  directo 
ordine  definiant,  Cic.  au  fig. 
ut  hujaê  generis  ot^tionem 
concluîiam  et  definiam.  Cic). 
On  emploie  aussi  fines  ponëre. 
Cic.  certos  fines  termmosqae 
constitaere.  Cic.  circumscri- 
bëre  (terminis  jus  saum).  Cic. 

VoV.    LIMITER. 

délinéation  (lat.  post.  delinea- 
tio),  s.  f.  Tracé  au  trait. .4cium- 
bratio,  onis,  f.  Vitr.  Voy.  es- 
quisse. 

délinquaat,  ante,  s.  m.  et  f. 
(Droit.)  Celui,    celle   qui    com- 
met   un  délit.   Maleficas,  i,  m. 
Les    délinquants,    qai   errave- 
rant.   Frontin.  Voy.  coupable. 
délinquer,  v.    intr.  Peu  usité. 
(Droit.)    Commettre    un    délit. 
Delinqaère,  intr.  Cic. 
déliquescence,  s.  f.  (Chimie.) 
Propriété,  état    dos  corps   déli- 
quescents.   Tabès,    is,    f.    Liv. 
Plin.  Tomber  en  —,liqaescére, 
intr.    Liv.    deliqaescëre,    intr. 
Ov.  Col.  Uquefieri,  pass.   Plin. 
tabescère,  intr.  Cic.  Plin. 
déliquescent,    ente   (lat.  de- 
liqaescens,     -  qui    se    fond  •), 
adj.    (Chimie.)    Qui  a   la    pro- 
priété d'absorber  la  vapeur    de 
l'air  humide,   et,  par   suite,  de 
se   dissoudre.    Liqaefactas,    a, 
um,    p.   adj.     Virg.    Voy.    dis- 
soudre. 

délirant,   ante,   adj.  Qui  pré- 
sente les    caractères  du   délire. 
ûelirans,  p.   adj.  Luer.    Deh- 
rua,  a,  am,  adj.  Cic.  Hor.   Dé- 
mens, adj.  Cic.    Virg.  Hor.  fo-  | 
lie  —,  (uror,  oris,  m.  Cic.  Hor.  , 
deliriam,   ii.    n.  Cela.   P.    o\t.  j 
Malade   délirant,  deiirus.  Ce/s. 
Voy.  DÉLIRE.  Fig.  Joie^  (qui  va 
presque  jusqu'au  délire),   Iceti- 
tia  exsultans,  gestiens  ou  im- 
potens.  Cic.  Ressentir  une  joie 
— ,  gaadiis  exaultâre.  Cic. 
délire,    s.    m.    Incohérence    et 
surexcitation  des  idées,    causée 
par  la  fièvre,  etc.   Delirium,  u, 
a.  Cela.    Avoir  le  — .    delirare, 
intr.  Plaut.  Ter.    tarëre.   intr. 
Cic.  Il   (Par    ext.)   Etat  d'égare- 
ment qui    caractérise  l'aliéna- 
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tion  mentale.    Deliratio,    onis, 

f.   Cic.     Voy.     AUÉNATION,     FOLIE. 

FOU.  1  (Par  anal.)  Etat  d'exal- 
tation violente  où  l'on  cesse 
d'obéir  à  la  raison.  Amentia, 
se,  f.  Cic.  l'esania,  as,  f.  Cic. 
Furor,  oris,  m.  Cic.  En  délire, 
amens.  Cic.  déliras.  Cic.  vesa- 
niis.Cic.fanaticus.  Cic.  (urens. 
Cic.  furiosus.  Cic.  Etre  eu  —, 
insanîre,  intr.  Cic.  delirare, 
intr.  Cic.  (urcre,  intr.  Cic. 
délirer,  v.  intr.  Etre  en  délire, 
Delirare,  intr.  Ter.  Lucr.  Cic. 
Voy.  DÉLIRE.  Il  Fig.  Msanire, 
intr.  Ter.  Hor.  Fai-ëre,  intr. 
Cic.    Delirare,  intr.   Cic.  Hor. 

VoV.    DÉLIRE. 

délit,  s.  m.  Acte  par  lequel  une 
loi  est  violée.  Ùelictum,  i,  n. 
Cxs.  Cic.  Nep.  Peccatum,  i,n. 
Ter.  Cic.  Culpa.  se,  f.  Cic. 
Noxia,  se,  f.  Plaut.  Cic.  Liv. 
(cf.  minimse  noxise.  Cic).  Com- 
mettre un  —,  peccàre,  mtr. 
Cic.  delinquëre,  intr.  Cic.  de- 
lictum  admittére  in  ae.  Ter. 
committère.  Cses.facëre.  Plaut. 
Etre  pris  en  flagrant  —,  voy. 
FLAGRA.NT.  Le  coi'ps  du  —  (le 
fait  matériel,  qui  constitue  le 
délit),  voy.  corps  (p.  502,  col. 
S).  Il  (Spéc.)  Par  opposition  à 
crime  et  à  contravention.  Vio- 
lation de  la  loi  qui  entraîne 
une  peine  correctionnelle. Com- 
missam,  i,  n.  Cic.  Suet.  (Cal. 
11).  Delictum,  i,  n.  Cic.  Noxia, 
as,  f.  Cic. 

délivrance,  s.  f.  Action  de  dé- 
livrer qqn,  résultat  de  cette 
actioti.  Liberatio,  onia,  f.  Cic. 
Devoir  sa  —  à  qqn,  ab  aliqao 
liberàri  ou  in  libertatem  vindir- 
câri.  Cic.  La  —  d'une  ville, 
oppidum  obaidione  liberatum. 
Cses.  Voy.  oeuvrer.  |I  Fig. 
Vindicta,  se,  f.  Liv.  [ci.  vin- 
dicta  invisse  hujua  vitse.  Liv. 
mora  una  vindicta  est.  Liv.). 
Apporter  la  —  des  maux,  a 
miseriis  vindicâre  [aliquem). 
Cic.  Il  (Spéc.)  Extraction  de 
l'arrière-faix  (voy.  arrière- 
faix)  et  p.  ext.  accouchement. 
Portas,  us,  m.  Cic.  Voy.  ac- 
couchement. 1  Action  de  dé- 
livrer qqch.  à  qqn.  Traditio, 
onis,  1'.  Liv.  Voy.  uvbaison, 
remise. 

1.  délivre,  adj.  Dégagé  (Arch.). 
Voy.  ce  mot.  Loc.  adv.  A  — , 
voy.  [à  1']  AISE. 

2.  délivre,  s.  m.  Nom  vulgaire 
(la  l'arrière-faix.  Voy.    ce  mot. 

délivrer  (lat.  pop.  deliberare, 
p.  liberàre),  v.  tr.  Rendre  (qqn) 
libre  de  ce  qui  le  tient  captif. 
Liberàre,  tr.  Cic.  Cses.  etc. 
(ex.:  te  ab  eo  vindico  ac  libero. 
Cic.  se  a  Venere.  Cic.  divinua 
animas  liberatus  a  corpore. 
Cic.  Ubios  obaidione  liberàre. 
Cses.  tali  modo  custodià  libe- 
ràri.   Nep.    fig.    aliqaem    istis 

\  corporis  castodiis  liberàre. 
Cic.,;  eximére,    tr.   Cic.  Liv. 

I    (ex.:   aUqaem  ex  servitule    oc 
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aliqaem  scnritate  ou  serviiio. 
Liv.  aliquem  ex  obsidione  ou 
aliqaem  obsidione.  Liv.)  ;  ex- 
solvére,  tr.  Plant,  (ex.  :  ali- 
</ijem  vinculis.  Plaat.)  ;  reci- 
pere  (•  délivrer,  tirer  d'alTairo, 
s.iuver  "),  tr.  Liv.  (ex.  :  ali- 
qaem ex  hostibas,  ex  $ervitatc. 
Liv.  recepti  aliqaot  cives  so- 
ciiqne,  qui  in  hosiiam  potes- 
tate  (aérant.  Liv.)  ;  relaxàre, 
tr.  Cic.  (ex.:  cam  [animi]  se 
plane  corporis  vîncalis  rela.ra- 
verint.  Cic).  |1  (Fig.)  liondra 
litire  de  ce  qui  gêne . 
Liberâre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  a  qaartàna.  Cic.  ex 
his  incommodis  aliqaem  pe- 
canià.  Cic.  aliqaem  saspicione. 
'Cic.  carà  ou  soUicitadine.  Cic. 
periculo.  Cœs.)  ;  exfmêre,  tr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem 
ex  cruciata.  Plaat.  aliqaem  ex 
calpâ.  Cic.)  ;  exonerâre,  tr. 
Liv.  Cart.  (ex.  :  civitatem 
meta. Liv.  animam  soUicitadine. 
Cart.)  ;  exsolvëre,  tr.  Ter. 
■Cic.  Liv.  {en.  :  plehem  œre  alié- 
na. Liv.  se  occupafionibas.  Cic. 
se  saspicione.  Ter.)  ;  extrabè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  arbem  ex 
pericalis.  Cic.  se  ex  aliqao 
■malo.  Ter.se  abhacidtâ.Sen.)  ; 
laxâre,  tr.  Cic.  (ex.  :  cam  ca- 
ris laxati  samas.  Cic.)  ;  levà- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  l.  ali- 
quem, hoc  onere.  Cic.  aliqaem 
Tnolestià  valde.  Cic.  aliqaem 
meta.  Cic.  aliqaem  magnà  eu- 
ro. Cic).  Voy.  DÉBARRASSER,  DÉ- 
GAGER. Il  (Absol.)  Au  part, 
passé.  Délivré  (arch.),  c.-d-d. 
dégagé,  voy.  dégager,  leste.  ^ 
{Spéc.)  Délivrer  une  femme. 
Voy.  ACCOUCHER.  1  (Par  ext.) 
Remettre  qqch.  à  qqn  après 
certaines  formalités.  Dare,  tr. 
Cil-..  Reddére,  tr.  Cic.  Tradére, 
tr.  Cic. 

délivreur,  s.  m,  Libérateur 
(inus.).  Voy.  ce  mot.  ^  Celui 
qui  livre,  distribue.  Voy.  dis- 
tributeur. 

délogement,  s.  m.  Action  de 
déloger.  Migratio,  onis,  f.  Cic. 
ProfectiOf    onis,    f.    Cic.    Cœs. 

Liv.   Voy.  DÉCAMPEMENT,  DÉPART. 

déloger,    v.  intr.    et  tr.    ||    V. 
intr.  Quitter  le  lieu  où  l'on  est 
logé.  Il  Pour  sortir.  Voy.  sortir. 
^Pour  aller  logerailleurs.Mjrâ- 
re,  intr.  (cf.m.  ex  domo.  e.v  urbe 
in  ras.Ter.  in  aliam  c/omum,  in 
<iliassedes.Cic.).Demigrâre,\atv. 
Liv.    (cf.  d.  ex  agris  in  arbem. 
Liv.}.  Matâre  sedem.  Cic.  Voy.  ' 
DÉMÉNAGER.    ||    (Spéo.)  En    pari.  1 
de  troupes  campées,  logées  dans  ' 
un     endroit.     Proficisci,    dép.  ! 
intr.  Cœs.  Voy.  camp,  décamper. 
—  sans  tambour  ni  trompette 
(pour  ne  pas  éveiller  l'attentioa) 
et   fig.    86    retirer    sans   bruit. 

"Voy.      TAMBOUR,       TROMPETTE.      || 

'Fig.  S'en  aller.  Decedëre,  intr. 
Cic.  Recedëre,  intr.  //or.  Voy. 
DISPARAITRE.  T^K.tr. Délogep  qqn, 
<lui  faire  quitter   le   lieu  où  il 
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était  logé.  Domo  aliqaemcom- 
movëre.  Cic.  Expellëre  aliqaem. 
domo  saa.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Faire  quitter  la  place.  {Ali- 
qaem) loco  movëre.  Ter.  Cic. 
loco  dejicëre.  Hor.  (Spéc.)  — 
l'ennemi,  le  forcer  à  quitter 
une  position.  Detarbàre,  tr. 
Cses.  (cf.  d.kostes  ex  ou  de  vallo. 
Cœs.).  Dejicëre,  tr.  Cses.  (cf.  d. 
prs-sidiam.  Cses.  Cart.  prœsi- 
diam  ex  salta.  Cses.  dejicëre 
eqaitatam  hostîam.  ex  colle. 
Cœs.  hostes  tamalo.  Liv.).  Pel- 
lére, tr. Cœs. {d. p. prsesidiam  ex 
arce.Nep.).  Movëre  {hostes  gra- 
da.).  Liv.  Voy.  chasser,  débus- 
quer. 

déloyal,  aie,  adj.  Non  loyal. 
Pertidas,  a,  am,  adj.  Cic  fn^- 
delis,  e,  adj.  Cic.  Plin.  InÇi- 
das,  a,  um,  adj.  Cic.  Sali.  Im- 
probus,  a,  am,  adj.  Cic.  Fraa- 
dalentas,  a,  um,  adj.  Cic.  Etre 
— ,  pdem  violâre.  Cic.  lœdère 
ou  frangëre.  Cic.  Etre  —  à 
l'égard  de  qqn,  (idem  alicai 
datam  fallëre.  Cic.  prodére 
ou  destitaëre  aliqaem.  Cic.  || 
P.  ext.  (en  pari,  des  choses). 
Pertidas,  a,  am,  adj.  Ov.  (cf. 
arma.  Ov.  verba.  Ov.).  Inpdus, 
a,  am,  adj.  Z.ii'.  Tac.  (cf.  con- 
siliam.  Tac.  pax.  Liv.).  Dolo- 
sas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  d. 
consilium.  Cic).  Un  trait  — , 
inpdam  facinas.  Cic.  Procédés 
déloyaux,  perfidia,  œ,  f.  Cic. 
fallacia,  œ,  f.  Cic.  Avoir  re- 
cours à  des  manœuvres  — , 
fraade  agëre.  Liv.  Il  n'est  pas 
possible  d'avoir  une  conduite 
plus  — ,  nihil  improbias  péri 
potest.  Cic.  Voy.  perfide,  trom- 
peur. 

déloyalement,  adv.  D'une 
manière  déloyale.  Perfide,  adv. 
Sen.  rh.  Gell.  Perfidiosé,  adv. 
Plaat.  Cic.  Mala  fide.  Cic.  In- 
fideliter,  adv.  Cic.  Se  conduire 
—  envers  qqn,  mala  (ide  agëre. 
Cic.  Agir   —,  voy.  perfide.ment. 

déloyauté,  s.  f.  Manque  de 
loyauté.  Perfidia,  œ,  f.  Cic.  In- 
(iaelitas,  atis,  f.  Cic.  Mala  fi- 
des.  Cic.  Se  plaindre  de  la  — ■ 
de  qqn,  accasâre  (idem  alica- 
Jas.  Cic.  Faire  prouve  de  — , 
perfide  ou  fraadalenter  agëre. 
Cic.  Se  rendre  coupable  de  — , 
perfidam  esse  in  aliqaem.  Cic. 
prodëre  aliqaem.  Cic.  Voy. 
perfidie.  Avec  — ,  voy.  déloya- 
lement. 

delta,  s.  m.  Nom  de  la  qua- 
trième lettre  de  l'alphabet 
grec.  Delta,  œ,  f.  Mêla.  Aas.  \\ 
Nom  donné  aux  bouches  du 
Nil  par  les  Grecs.  Delta,  a.  ind. 
.lact.  b.  Alex.  (27,  1).  Mêla 
(I,  9,  2). 

déluge,  s.  m.  Grande  inonda- 
tion qui  submergea  la  terre  et 
fit  périr  les  hommes.  Le  — 
universel,  dilaviam,  ii,  n.  Varr. 
fr.  Mêla  (I,  11,  3).  .Sen.  (N.  Q. 
m,  27,  1).  Il  (P.  plaisant.  Fa- 
mil.)    Remonter  au  —   (à  une 
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très  haute  antiquité),  ab  ui- 
timâ  antiqaitate  rcpetëre  {fa- 
bulas). Cic.  ordiri  ab  ovo 
Ibellam).  Hor.  Ceci  date  du  — 
(est  suranné) ,  voy.  suranné. 
Ironiqt.  (en  pari,  à  qqn  qui 
reprend  les  faits  de  trop  haut). 
Passons  au  déluge,  nanc,  quod 
instat.  Cic.  Fig.  Après  nous 
le  —  (n'ayons  souci  de  l'ave- 
nir), in  crastinam  res  severas. 
Nep.^  Fig.  (en  pari,  de  gran- 
des pluies).  Maximas  imber. 
Cic.  Intempéries  aqaaram. 
Liv.  Voy.  INONDATION.  P.  ext. 
Faire  pleuvoir  un  —  de  feux, 
pluëre  sulpkar  ut  ignem.  Valg. 
(gen.  19,  21).  Un  —  de  sang, 
(lumen  sanguinis.  Lucr.  Voy. 
FLOT.  Un  —  de  larmes,  vis  la- 
crimaram.  Cic.  (cf.  vim  la- 
crimaram,  profandëre.  Cic.). 
Voy.  TORRENT.  Un  —  do  paroles 
vides,  inutiles,  (lamen  inaniam 
verboram.  Cic.  (N.    D.    II,    1). 

déluré,  ée,  adj.  (Famil.)  Vif, 
avisé.  Voy.  ces  mots. 

délustrer,  v.  tr.  (Technol.)  Dé- 
barrasser (une  étoll'e)  du  lustre, 
du  brillant  qu'on  lui  avait 
donné.  Voy.  dépolir. 

démagogie,  s.  f.  Politique  par 
laquelle  on  flatte  la  multitu- 
de. Ratio  popalaris.  Cic.  \\ 
(P.  ext.)  Etat  politique  où  le 
pouvoir  est  livré  à  la  multi- 
tude. Civitas  popalaris.  Cic. 

démagogique,  adj.  Qui  ap- 
partient à  la  démagogie.  Popa- 
laris, e,  adj.  Cic  Liv.  Sedi- 
tiosas,  a,  um,  adj.  Cic  Menées 
— ,  concitatio  ou  Jactatio  popa- 
laris. Cic. 

démagogue,  s.  m.  Celui  qui 
cherche  à  se  rendre  puissant  sur 
la  multitude  en  la  flattant.  (En 
tant  que  flatteur.)  Plebicola, 
œ,  m.  Cic  Assentator  popali. 
Cic.  (En  tant  qu'orateur.)  Con- 
tionator  oris,  m.  Cic.  (En  tant 
que  révolutionnaire.)  Homo  se- 
ditiosas.  Cic.  Civis  tarbalen- 
tas.  Cic.  Reram  evertendarum 
ou  novaram  cupidas.  Cic.  Valgi 
tarbator.Liv.  (En  tant  qu'enne- 
mi de  l'autorité. )Confemptorre- 
gam.principam,magistrataam. 
Cic. 

1.  démaigrir,  v.  tr.  (Technol.) 
Rendre  moins  épais.  Voy. 
amincir. 

2.  démaigrir,  v.  intr.  (Famil.) 
Devenir  moins  maigre.  Ali- 
qaantalam,  corporis  sibi  fa- 
cëre.  A.  (d'après  Phœd.). 

démailler,  v.  tr.  (Technol.) 
Défaire  en  rompant,  en  dé- 
nouant les  mailles.  Maculas 
solvëre,  resolvêre.  A. 

démaillotter,  v.  tr.  Faire  ces- 
ser d'être  emmaillotté.  {Infan- 
tem)  fasciis  expedire.  A. 

demain  (lat.  pop.  demane), 
adv.  Dans  la  jour  qui  suivra 
immédiatement  celui  où  l'on 
est.  Cras,  adv.  Cic.  Crastino 
die.  Petr.  —  matin,  cras 
mane.   Ter.    Liv.    Plutôt  »u- 
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iourd'hui  que  —,  gtiam  pri- 
mum.  Cic.  11  P..eit.)  Dune 
manière  indéterminée.  Dans 
un  des  jours  qui  suis-ront 
celui  où  l'on  est.  Cras.  adv. 
Hor.  (cf.  née  qaod  fuimusi-e 
sumiMve,  oras  erimas.  Ov). 
Mox,  adv.  Cic.  Brevi,  adv.  Cic. 
Post  ou  poftea,  adv.  Ctc.  T 
Sabilantht.  Le  jour  qui  suivra 
immédiatement  celui  ou  1  on 
est.  Crastinas  dies.  Cic.  Cras- 
tinam,  i,  n.  Sen.  \\  Précédé 
d'une  préposition.  Remettre  à 
demain,  in  crastinum  differre 
(res)  »Vep-  A  —  les  affaires  sé- 
rieuses, in  crasfinum  {differre) 
res  severa$.  ^'ep.  Jusqu'à  de- 
main et  jusques  à  —jour  (arch.  , 
in   crastinum     (s.-e.     diem). 

Cic.  .  ,, 

démancher,  v.  tr.  et  intr.  || 
y.  tr.  Faire  ceiser  d'être  em- 
manché. Manubriam  {ex  ali- 
paa  re,  e  securi)  eximëre  .  A. 
(d'après  Plaut.).  Se  -,  mana- 
brio  exire  ou  excati.  A.  T  (P. 
anal.  Famil.)  Disloquer  en  sé- 
parant le»  parties  assemblées. 
Voy.  DISLOQUER.  Se  —  la  mâ- 
choire,    VOy.     DÉMANTIDirLER.    || 

F^"  Se  désorcianiser.  Voy.  dé- 
sorganiser. illFig. Famil.)  Etre 
tout  démanché  (avoir  une  de- 
marche  qui  fait  paraître  dis- 
loqué\  claadiccre,  intr.  Ov. 
Voy.  DISLOQUER.  Se  —  pour  ob- 
tenir qqch. (se  donner  beaucoup 
de  peine),  laborâre  [in  ahqua 
re).  Cic.  discurrcre,  mtr.  Sen. 

VOV.    DÉMENER. 

demande,  s.  f.  Action  de  de- 
mander ce  que  l'on  veut  obte- 
nir. Petitio,  onU,  f.  Liv.  (ci. 
n  indatiaram.  Liv.).  ||  (Par 
8<t.)  Ce  que  l'on  demande. 
Qaod  aliqiiis  petit.  Cic.  Roga- 
lio,  onis,  f.  Cic.  Val. -Max. 
Postalatio,  onis.  f.  Cic.  (cf. 
p.  squa  et  honesta.  Cic.  igno- 
tcendi.  Cic.  concedère  poUala.- 
tioni  alicajus  [opp.  à  resis- 
tére].  Cic).  Jiogatas.  Ah\.  a, 
m.  Cic.  ■  ■  -   ^  "-"-'     -' 


m.  etc.  (u8.  seulem.à  l'abl.,  cf. 
rogata  tao.  Cic.  ejos  rogala. 
Cic  )  .  —  pressante,  exposta- 
latio,  onis,  f.  Cic.  Tac.  Adres- 
ser une  —  à  qqn,  voy.  deman- 
der. Une  —  par  écrit,  libellas, 
i,  m.  Cic.  (cf.  Hbellam  com- 
posait. Cic.  VOV.  MÉMOIRE,  PÉ- 
TITION,   supplique).     Faire    une 

en    mariage,    axorem   sibi 

poscére  [aliquam).  Phxd.  ro- 
gâre  (virginem).  Liv.  A  la  — 
générale,  postalante  popalo. 
Inscr.  \\  (Spéc.)  Action  de 
s'adresser  aux  tribunaux  pour 
obtenir  une  chose  à  laquelle  on 
prétend  avoir  droit.  Postula- 
tam,  i,  n.  Cic.  Liv.  Postalatas. 
abl.  a,  m.  Liv.  (us.  soûl  _  a 
l'Abl  cf.  pnstalata  aadito 
matris.   Liv.   [IV,  9,   61).    Une 

en  divorce,  libellas  divortu. 

Jet.  Former  une  —,  actionem 
institaére  ou  intcndêre.  Cic.  1 
Action   de  demander   ce  qu'on 
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veut  savoir.  Interrogatio,  onis, 
f.  Cic.  Voy.    QUESTION. 
demander  ilat.    pop.   deman- 
dàre,  •  confier  qqch.  à   qqn    • 
et  par  e-vt.  •■  attendre  qqch.  d.> 
qqn  .),  v.  tr.   Faire  connaîtro 
qu'on  veut  avoir  (qqch.).   1|    .^u 
propre.  Faire  connaître   à  qqn 
qu'on     désire    obtenir     de    lui 
qqch.    Petére,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :  alicnjos  vitam.  Cic.  ve- 
niam  [•    grâce,  pardon  •]  pe- 
tére. Cic.  sai    laboris  prxnna. 
Cses.  partem  pra^dœ.    l'ae.  jas 
dicendi  [.  d.    la  parole   au  sé- 
nat  •  ].  Plin.   j.   petito  paaco- 
ram    dieram    interjecta.   Tac. 
opcm  ab  aliqao.   Cic.  pacetn  _  a 
Romanis.  Css.  vitam  nocentis. 
Tac.  manus  [■  un  emploi,  une 
place  ■]  ab  aliqao.    Cic.  alictii 
tribunatam  ab  aliqao.  Cic.  Ipbi- 
cratem  ab  .itheniensibas  dacem 
[.  pour  général   ■].  Nep.    peto 
qasesuqae,  ut...  Cic.  peto  a  te, 
vel,  sipateris,    oro,    at...   Cic. 
petère  precibas  per  litteras  ab 
aliqao,  at...    Cic.    qaod  ne  (a- 
cias   peto    a   te.  Cxs.   ap.  Cic. 
peto  a  te  ne  me  pâtes  oblivione 
tai  rarias  ad  te  scribère,  qaam 
solebam.    Cic.    unam  petère  ac 
deprecari,  ne  se  armis    despo- 
liaret.  Cses.  t.  jurid.  :  de  inja- 
rià  petère  ab  aliqao  ['  deman- 
der à  qqn   des  dommages-inté- 
rêts ■]  Cic);  expetêre,  tr.    Ter. 
Cic.(ex.:expetëresibi  [-  d.en  ma- 
riage •  ]aliqaam.  Ter.  ande  sibi 
omnes  sai  cives  consiliam  ex- 
petant.  Cic.  aaxiliam   ab  ali- 
ijao.    Cic.  expetëre  jas    [-   de- 
mander satisfaction    ••].    Liv.); 
poscére  {•  réclamer  •),  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    p.     argentam.    Cic. 
pagnam.   Liv.    (iliam    alicujus 
sibi    axorem    [•■    demander    la 
main  -].  l'iaat.aadaciœ partes 
sibi.  Cic.    incipiant  postulàre, 
poscére,  minari.  Cic.  silentiam 
poscére.    Tac.  poscit,   dandam 
est.  Cic.  manus  ab  aliqao.  Cic. 
litteras    ab    aliqao.    Cic.    avec 
deux      accusât.      magistratam 
Siryoniam    nammos  poposcit. 
Cic.  qaoasque  poscemas  aliqaid 
deos  ?  Sen.\  demander  un  prix 
de  ;  tanti     qaanti   poscit,    vin 
tanti  illam  emi  ?  Plaat.  [merc. 
JiOO].  pro  reliquis  [libris]idem 
pretiam     poposcit.    Varr.    ap. 
Lact.  ;    demander     [un     objet] 
pour  un  certain  prix:  qaicenà 
poscit  ?     Plaat.     qainqaagenis 
taU-ntis  opéra  effecta  poscére. 
Plin.)  ;  exposcere  (-    deman- 
der avec  instance,8oUiciter-),tr. 
Cœs.    Cic.    etc.    (ex.  :   signam 
prœlii.      Cses.    misericordiam. 
Cic.      precibas     exp.     plebem, 
anam  sibi  civem  donarent.Liv. 
[II    35,  51.    absol.    ejcposcen(i- 
hu's  militibas.  Cses.    exposcen- 
tibas   cunctis.  Liv.  ;  demander 
en    priant:    victoriam    a   diis. 
Cxs.  pacem  deam,    pacem  dex 
precibas.  Liv.  ;  demander  l'ex- 
tradition    de  :   earposcëre   ali- 
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qaem.  Nep.  Liv.)  ;    deposcèr» 
{»■    demander  avec   instance  et 
comme  un  droit  -),  tr.  Cic.  otc 
(ex.  :  disceptatorem  non  mod" 
non  recaso,  sed    deposco.    Cic. 
d.  pagnam.  Saet.    cvdem   ali- 
cajus. Saet.  d.  sibi  id  maneris. 
Cœs.    consalatam    sibi.     Saet. 
sibi  partes  istas.    Cic;  deman- 
der    l'extradition   de  :    d.  iiuc- 
torem   calpx.    Liv.    Uanniha- 
lem.  Liv.  aliqaem    ad  morleni. 
Ca^s.  altéra   me   deposcère  pa- 
tabatar  [•  on  croyait  que  l'autre 
demandait     ma    tête    "i.    Cic. 
[post.    rod.     in    son.   33]  ;  di- 
mandor     pour   adversaire  :   (/. 
aliqaem  sibi.  Liv.  [II,   UO,  2|l   , 
postulàre  {•  demander  comme 
une  chose  due  ■),    tr.  Cic   etc. 
(ex.  :  p.  aaxiliam.  Cic  merce- 
dem.  Phsed.  tempos  ou  spatiam 
deliberandi   ou    ad   deliberan- 
dam.   Cic.   pro    novem    libris 
triginta  Philippeos.    Varr.   (r. 
sibi     totius      belli     imperiam. 
Cœs.  non    quicqaam    unqaanx 
nisi  honestam  et   rectam  alter 
ab    altero    postalabit.    Cic.   a 
me    brevitas    postalatur.    Cic. 
postalàre    de    ccUoqaio    [■   d. 
une  entrevue  »].  Cœs.  postulat 
ut  sui  misereantur.  Cornif.  rh. 
Ariovistas     ex  eqais    at   collo-    ■ 
qaerentar      postulavit.      Cœs. 
Ariovistas  postulavit,  ne  qaem 
peditam  ad   colloquiam  Cœsar 
addaceret.  Cœs.   hœc  postula  : 
primam  id,  qaod  œquissimum 
est,  ut  ne  quid  hue  prœjudicali 
afferatis.  Cic.  se    construit  e.\- 
ceptionnell.  avec   l'Inf.  seul  et, 
au  passif,  qqf.  avecl'Infin.  ac- 
comp.  d'un  accusât,  sujet,   cf. 
hœc    fieri    postalo.    Cie.;^  de- 
mander satisfaction  :  p.   jadi- 
ciam.  Cic.  ;  t.  jurid.  :  p.qaœs- 
tionem  [•    d.    une  enquête  ']. 
Liv.   cognitionem.    Jet.)  ;    ex- 
postulâre   (•    demander   avec 
insistance  >),  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
alùjaid    ab    aliqao.   Cic.  ;    de- 
mander satisfaction  :    exposta- 
lâre   cam  aliqao   [•    demander 
compte  à  qqn    ■•]  de  aliaud  re. 
Cic    cam  aliqao  aliqaid.  Ter. 
Cic.)  ;  imploràre  (•  demander 
qqch.     en    pleurant,    en    sup- 
pliant   •  ),  tr.    Cic.   etc.    (ex.  : 
aa.xiliam  ab  aliqao.  Cic.  mise- 
ricordiam   [•    demander    mer- 
ci ■  ].  Cic.    voy.  implorer,  sup- 
plier) ;   precari   ^"  demander 
avec   prière     •),  dep.     tr.    Cic. 
(voy.  prier)  ;  deprecari  (-  de- 
mander  avec  instance,  par  de» 
supplications  ■),   dép.  tr.    Cic. 
etc.    (ex.:  multoram  vitam  ab 
aliqao.    Cic.  vitam  sibi.    Uirt. 
voy.  PRIER,  supplier)  ;  exigera 
(•  requérir,  demander  avec  au- 
torité '),  tr.  Cic.  etc.   (ex.:  ah 
aliquo  rationem  alienœ  calpœ. 
Sen.  rh.  veritatem  a  teste.  Cic. 
mercedem.  Cic.    promissum  ab 
aliqao.   Cic)  ;    instàre   ("  de- 
mander avec  instance  •),  intr. 
Cic.   etc.    (ex.  :    instàra  ou  ali- 
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eai  instare  at...  Cic.)  ;  optâre 
(•  exprimer  lo  vœu  de  ',  '  do- 
mander  •],  tr.  Liv.  (ex.  :  qai- 
bas  aniplwra  homines  ne  ab 
diis  gaidcm  immortalibus  op- 
târe soient.  Liv.)  ;  ûagitàre 
(.  demander  avec  instauce  ; 
demander  comme  un  dû  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alicujas  aaxi- 
liam.  Cic.  c^atoijlnirum.  Cic. 
ab  aliqao  pactum  pretiam. 
Phœd.  mercedem  glorix  ab  ali- 
qao. Cic.  ab  aliqao  promissa 
per  litteras.  Cic.  id  ex  omnibus 
partibus  ab  eo  [iagitabatar . 
Cass.  avec  deux  ace.  aliqaem 
framentam.  Cic.  flagitas  me  ut 
eloqaar.  Plant,  semper  (lagi- 
tavi,  lit  convocaremtir.  Cic. 
(lagitabatar  ab  iis  cotidie,  ut... 
Cic.)  ;  efûagitàre  (•  deman- 
der  avec    instance    •),  tr.  Cic. 

etc.    (VOy.  RÉCLA.MER,  SOLLICITER); 

OTâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  prier, 
SOLLICITER,  implorer);  exorâTO 
(.  demander  avec  instance  -), 
tr.  Cic.  (ex.  :  exoravit  tyran- 
nam,  ut  abire  liceret  [■•  il  de- 
manda au  tvran  la  permission 
de  s'en  aller  ~).  Cic.  [Tusc.  V,  âl , 
62].  nanc  te  exoremus  necesse 
est  ut  nobis  e.xplices.  Cic.  [de 
Or.  1,  29,  13S])  ;  rogàre  (•  sol- 
liciter, demander  qqch.  '),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  /la'c  igitur  lex  in 
amicitia  sanciatur,  ut  neqae 
rogemas  res  tarpes  nec  facia- 
mus  rogati.  Cic.  [Lœl.,  11,  39]. 
r.  auxiliam.  Cses.  victam  [■  d. 
son  pain  ■•].  Phied.  id  at  fa- 
das vehementer  te  rogo.  Cic. 
ac  te  illad  primum  rogabo,  ne 
qaid  invitas  mea  causa  facias. 
Cic.  rogat  inspicienda  vasa  [■  à 
examiner  les  vases  •].  Cic.  ro- 
gàre Tauram  de  aqua  per  fan- 
dam  ejus  dacenda.  Cic.  rogàre 
pro  vita  f'  d.  quartier  ^]. 
Phsed.  ambiuntur,  rogantur 
[-  ou  leur  demande  leur  voix  ']. 
Cic.  m,alo  emëre  quam  rogàre 
[.  d.  à  emprunter  ■>].  Cic.  [in 
Verr.  II,  U,  6,  U])  ;  arrogàre 
(•  demander  pour  soi  •),  tr. 
Cic.  (ex.  :  ego  tantum  tibi  tri- 
bao,  quantum  mihi  fartasse 
arrogo.  Cic.)  ;  contendëre 
(•  insister  pour  obtenir,  deman- 
der avec  instance»),  tr. Cic.  etc. 
(ex.  :  a  quo  facile  si  cnntende- 
ris,  impetrare  possis,  ut...  Cic. 
non  erat  causa  car  hoc  tem- 
pore  aliquid  a  te  contenderem. 
Cic.  ne  quid  contra  œquitatem 
contendas.  Cic.  nihil  ab  ipso 
invito  contendëre.  Cic.  conten- 
dit  a  Pythio  at  venderet.  Cic. 
vehementer  ab  aliquo  conten- 
dëre, ut...  Cic.  plurimis  verbis 
ab  aliqao,  ut...  Cic.  om.ni 
studio  ab  aliquo,  ut...  Cic.  a 
miiitibus  contendëre,  ne... 
Cses.)  ;  imperâre  (-  comman- 
der, imposer  »),  tr.  Cses.  (voy. 
exiger).  —  l'aumône,  voy.  au- 
mône. —  le  sein,  ad  inammam 
adrepère.  Plin.  —  pardon, 
voy.   PARDON.  Je   t'en  demande 
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pardon,  pace  tua.  Cic.  —  rai- 
son (avant  une  guerre),  res  re- 
petëre.  Liv.  voy.  raison.  ||  Ne 
demander  qu'à  faire  qqch.,  cu- 
pidissimum  esse  aUcuj'as  rei. 
Cic.  Qui  ne  demande  qu'à..., 
cupiens,  p.  adj.  (avec  la  Gén.). 

Cic.       voy.    DÉSIRER,    DÉSIREUX.    1 

Faire    connaitre   à    qqn    qu'on 
désire    qu'il    apporte,   qu'il  a- 
mène    qqch.   Petëre,    tr.     Cic. 
Poscëre,  tr.    Cic.    Exigëre,    tr. 
Cic.  Qui    se  demande,   qui    est 
demandé  (sur  le   marché),  ven- 
dibilis,    e,    adj.    Plin.    (cf.     v. 
merx.Plin.).  1  Faire  connaître 
à  qqn  qu'on  désire    qu'il    fasse 
venir  qqn.  Arcessêre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  aaxilia  [-_    du    renfort  ■>] 
arcessêre  ab...  Sali.  voy.  man- 
der,  appeler)  ;    quaerere,  tr. 
Cic.  etc.     (ex.  :  q.    aliqaem  ab 
janaa,  ab  ostio.  Cic.  [de  Orat. 
Il,   68,    276])  ;   requirère,  tr. 
Ter.    (ex.  :  r.    aliqaem.    Ter.). 
—    qqn    pour    lui    parler,  alir 
qaem     convenire     velîe.     Cic. 
C'est  vous  que  je    demande,  te 
volo.  Ter.  î  Faire    connaître  à 
qqn  qu'on  attend  qqch.  de  lui. 
Poscëre,  tr.  Cio.  etc.   (ex.  :  te 
morari  posco  inter  volaptates. 
Sen.)  ;    postulàre,     tr,     Cic. 
(mêmes  constr.  que  ci-dessus)  ; 
exigéie,     tr.      Cic.      (mêmes 
constr.      que     ci-dessus.).     — 
trop   à  un  élève,    discipulo  ni- 
mis     dura     prœcipëre.    Uaint. 
voy.    recommander,    prescrire. 
Il     (Par   ext.)     En  pari,    d'une 
chose    montrer    par  sa   nature, 
son    état)   qu'elle   a   besoin    de 
qqch.   Poscëre,   tr.   Cic.    etc. 
(ex.  :  quod  res  poscëre  videba- 
tur.  Ca.'s.  cum    tempus  posce- 
ret.  Nep.);  postulàre,  IV.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cum  tempas    necessi- 
tasque    postulat.     Cic.    ut    rei 
militaris  ratio,  maxime  at  ma- 
ritimse  res  postularent.  Cses.)  ; 
ûagitàre,   tr.    Cic.   etc.   (ex.  : 
quse  tempas  flagitat.  Cic.  causa 
postulat,  non  flagitat.  Cic.  quid 
artes  a  te  flagitent,  ta  videbis. 
Cic.)  ;  exigëre,    tr.    Cic.  {es.: 
cum  res  exiget.  Cic);  quœrëre 
("  attendre,  souhaiter,  deman- 
der,   vouloir  '),  tr.    Varr.    Cic. 
Sali.    Liv.     (ex.  :    sic  alla  quse 
hamidam      so/um      qaœrunt  . 
Varr.  [R.  R.  I,  S3,  U])  ;  requi- 
rère ("  réclamer,  demander"), 
tr.  Cic.  (ex.  :  in  hoc  bello  vir- 
tutes  maltse  requiruntur.  Cic); 
egêre,  intr.  Cic.  (voy.    [avoir] 
besoin)  ;    indigére,   intr.  Cic. 
(voy.  [avoir]  besoin)  ;  deside- 
râre,    tr.   Cic.    (ex.  :    res    non 
modo  tempus  sed    etiam  ani- 
mum  vacuum  desiderat.  Cic). 
La    prudence    demande...,    est 
prudentis     (avec     l'Inf.).     Cic. 
L'amitié  demande...,  esi  amici 
(av.    l'Inf.).  Cic.    Travail    qui 
demande  (oa  demandera)  plu- 
sieurs jours,  opus  dieram  mul- 
torum.  Cses.  1  Faire  connaître 
à     qqn     qu'on      désire    savoir 
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qqch.  Rogàre,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :    unun    te   rogàre     volo. 
Plaut.    quid  me   istud  rogas  ? 
inqait.  Stoicos    roga.    Cic.  ro- 
gavi,      pervenissentnt      Agri- 
gentam.    Cic.    rogas  ?    Ptaat. 
Ter.    Cic.    me  primum  senten- 
tiam  rogavit.  Cic.  rogàre  viam 
[•    d.    son    chemin    ■].    Cic.)  ; 
sciscitari,  dép.  tr.    Cic.  (voy. 
[s']     informer,      interroger)   ; 
quaerère,    tr.   Cic.    etc.  (ex.  : 
quserëre  aliquid    ex   ou  ab  ali- 
qao.   Cses.    a  quo    cam   qaœsi- 
visset,  quo  duci  sevellet.  Nep. 
ex  qaibus   qasererent,    scirent- 
ne...  Cic.  natara  ficret  lauda- 
bile  Carmen,    an    arte,    quxsi- 
tam  esÉ[«  on  s'est  demandé  ■]. 
Hor.)  ;  anquirére  (■  se  deman- 
der,  chercher  •),  tr.  Cic.  (voy. 
chercher)  ;  exquîrère  (•  s'en- 
quérir, demander  »)  tr.  Cic,  etc. 
(ex.  :  iter  per  aliqaem.  Cses.  et 
secum  et  cam  aliis    qaid  in  eo 
peccatum    sit    exquirunt.   Cic. 
exqairëre  palam   pretia.     Cic. 
alicnjus  sententiam.  Sali,  sen- 
tentias.   Cœs.  [B.  G.   III,  3,  1  ]. 
ab  aliquo  imperatoria  consilia 
['  les  projets  ■].  Liv.  pretia  ab 
aliquo.  Liv.    ex    aliquo  causas 
alicujas   rei.  Cic.    qaid    iis  de 
qaoqae    génère    officii  placeat 
exquirëre.    Cic.)  ;   inquirëre, 
tr.  Cic.  etc.    (voy.    interroger, 
questionner);    requirère,    tr. 
Cic.  etc.  (voy.  [s']  informer,  [s'] 
enquérir)  ;  percontari  (■  s'in- 
former, s'enquérir    •),  dép.  tr. 
Ter.  Cic.  Liv.  (voy.  (s']    infor- 
mer, interroger,   questionner). 
demandeur,  euse  ou  eresse, 
s.  m.  et  f.  Celui,  CjUe    qui  de- 
mande   qqch.  (Fém.   ■  deman- 
deuse ■).    Flagitator,  oris,    m. 
Cic  .     Liv  .        Petitor  ,     oris  , 
m.  Lac.  Frontin.  Petitrix,  tri- 
cis,  f.   Quint,    decl.    Voy.  qué- 
mandeur, solliciteur.  1  (Droit.) 
Celui,  celle  qui  forme    une  de- 
mandeenjustice.(Fém.'  deman- 
deresse ").  Petitor,  oris,  m.  Cic. 
Plin.  Qaint.  Petitrix,  tricis.  f. 
Paul.     dig.     Actor,    oris.    m. 
Quin^    Actrix,    tricis,    f.  Cod. 
Just.  Agens,  entis,  m.  Dig. 
démangeaison,  s.  f.  Sensation 
produite    par  ce  qui    démange. 
Praritas.  ûs,  m.  Plin.  Pruriço, 
inis,  f.  Plin.  Mart.  Formicatio, 
unis,    f.     Plin.  Cœl.-Aur.    (au 
plur.      formicationes.        Plin. 
[XXVIII,  71;   X.-H,  72]).  Forte 
— ,     démangeaison       cuisante, 
uredo,     inis,     f.     Plin.  Avoir, 
éprouver   des  — ,  prarïre,  intr. 
Cels.  Scrib.  Eprouver  une  vive 
—  ,  perpruriscëre.    intr.  Plaut. 
Qui   cause  des    démangeaisons, 
pruritivas,    a,    um,  adj.    Plin. 
Il     (Fig.)  Envie  de   faire  qqch. 
Scabies,   ei,    (.    Cic.    (cf.  cujas 
[voluptatis]  blanditiis  corrupti, 
qase   natarà    bona  sant,    qaia 
àulcedine  hac  et  scabie^  carent, 
non  cernimus  satis.  Cic.   [Leg. 
I,   1",  ^"D-  i-''''''o,  inis,  f.  Cic. 
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—  d'écrire,  stadium  scribendi. 
Cic.  scribendi  cacocthes.   Jm: 

—  ds  parler,  Jinyaa  prompta. 
Cic.  L»  —  d'iunover,  nimi.i 
noiitatis  ou  omnia  noi'antïi 
capiditas  let  au  point  do  vue 
politique^,  stadiam  reram  no- 
varam.  fie.  Voy.  désir,  envie, 

■UNIE.! 

démanger,  v.  intr.  Etre  le 
•ièged'uQ  picotement  qui  donne 
envie  de  se  gratter.  Prarîre, 
intr.  Plaai.  tormicàre,  intr. 
Plin.  (XXX,  120).  Verminâre, 
iniT.Mart.  (cf.  i-erminat  aaris. 
Uart.  [XIV.  23.  1].  Se  gratter 
(à  l'endroit  qui  démangel,  sca- 
bère  {capui).Lacil.  llor.  |(  (Fig. 
famii.)  Gratter  qqn  où  il  lui  dé- 
mange (caresser  ses  faiblesses, 
morigerari  alicai.  Ter.  morbo 
alicajas  morem  gerëre.  Sen. 
Voy.CABESSEB.njiTTEB.  ||  fArcli.) 
Se  démanger  (éprouver  aes  pi- 
cotements). Prurire,  intr.  Cels. 
Jav.  Scrib.  1  (Fig.  Famil.)  La 
main  me  démange  (il  méprend 
une  enviede  le  battre),  jesftunf 
tnihi  pugni.  Plant,  (j'ai  envie 
de  combattre),  prurio  in  pa- 
gnam.  Mart.  La  peau  vous  dé- 
mange (il  vous  prend  envie 
d'être  battu),  malx  tibi  pra- 
riant.  Plaat.  Le  dos  me  dé- 
mange (je  vais  recevoir  des 
coups), scapalse prariant.  Plaat. 
La  langue  me  —  (il  me  prend 
envie  de  parler),  jpagro  studio 
dicendi.  Cic.  Sa  langue  le  dé- 
mange, est  solatissirme  linguse. 
Sen. 
démantèlement,  s.  m.  Action 
de  démanteler  ;  état  de  ce  qui 
est  démantelé.  Marorum  des- 
tractjo.  Saet.  Demolitio  cas- 
telli.  Vitr.  Mœnia  disjecta  ou 
manitiones  disject$e.  Liv. 
démanteler,  v.  tr.  Désarmer 
(une  ville,  une  place  deguerre), 
en  détruisant  les  remparts,  les 
fortifications.  Opéra  compla- 
nùre.  Aact.  b.  Alex.  Mœnia  ou 
manitiones  disjicére  [a  (anda- 
mentis).  Cses.  Manitiones  de- 
moliri.  Sali. 

démantibuler,  v.  tr.  (Très 
famil.)  Disloquer  (la  mâchoire). 
Disiorqaëre  {maxillam,  os  .  À. 
1  (Par  ext.)  Disloquer.  Voy.  ce 
mot. 
démarcation,  s.  f.  Action  de 
marquer  la  limite  qui  sépare 
deux  territoires.  Determinatio, 
onis,  f.  Gromat.  vet.  Termi- 
natio,  onis,  f.  Gromat.  vet. 
Voy.  DÉLIMITATION.  Ligne  de  — , 
Urnes,  itis,  m.  Virg.  terminas, 
»,  m.  Cic.  finis,  is.m.Cxs.  Virg. 
{terminiagroram.Plin.].Tracar, 
établirune  ligne  do  — .terminâ- 
re{agrum  publicum  a  privato  . 
liv.'i  Action  de  marquer  !a  li- 
mite qui  empêche  do  confunJre 
deux  choses  voisines.  Termina- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  termina- 
tiones  artit.  Vitr.].Finitio,  onis, 
f.  Vitr.  Séparer  qqch.  par  une 
ligne     lie    — ,     circamscribëre 
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lerminij  ijas).  Cic.  describère 
loratoris  facaltatem)  terminis 
ingenii  soi).  Cic.  Franchir  l.i 
ligne  de  — ,  fransire  (inem 
(,T<7aifa<is  et  legis^.  Cic. 
démarche,  s.  f.  Pas  qu'on  fait 
dans  une  voie.  Inassas,  ûs,  m. 
Cic.  La  première  —,  inifiam. 
fi,  n.  Cic.  1  .Par  ext.)  Manière 
de  marcher.  Incessus,  ÙS,  m. 
Cic.  (ex.  :  inc.  citas  modo,  mo- 
do tardas.  Sali.  inc.  tener  et 
mollis.  Sen.  inc.  fractas. 
Qaint.  incessam  fingëre.  Cic.)  ; 
ingressus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  (ardir.ilibos  in  ingressa 
uti  mollioribas.  Cic.  injr.  rel- 
sior.  Plin.).  —  hésitante,  titu- 
batio.  Sen.  Voy.  pa?.  1  (Fig.) 
Tentative  auprès  de  qqn.  I\ic- 
tam,  i,  n.  Cars.  Liv.  (cf.  du- 
biam  r.  équivoque  -l  (actam. 
Liv.  [XXII,  23,  0]).  Discarsus, 
as,  'm.  Plin.  j.  Concarsatio, 
onis,  f.  Cic.  Sen.  (cf.  au  plur. 
concarsationes.  Cic.  [in  Verr. 
II,  1,  30.  75].  concursaÉiones 
ad  divitias  eantium.  Sen.  [ep. 
17,  9]l.  —  d'un  candidat,  am- 
bitio,  onis,  f.  Cic.  Z-if.  Qui  fait 
des  — ,  ambitiosus.  Cic.  Faire 
des  —  auprès  des  vétérans,  ve- 
teranos  circamire.  Cic.  (ad 
Att.  XIV,  21,  2).  Faire  une 
fausse  — ,  maie  consiilère  rebas  ! 
suis.  Cic. 

démarcher,    v.    intr.   Marcher  ] 
arch.).  Voy.  ce  mot.    ||  Ss  dé-  i 
marcher,  voy.  iiarcheb.    ||  (Par  | 
ext.^    Se  — ,   marcher    d'un    air 
important.  Mcedêre,  intr.  Sali.  [ 
démarier,  v.    tr.  Séparer   (des 
époux)  en  annulant  le  mariage. 
Matrimoniam  dirimëre.  D.  1 

démarque,  s.  m.  (Antiq.)  Chef 
d'un    dème.   Demarclias,  i,  ta. 
Plaat.  Spart. 
démarquer,  v.   tr.    Dépouiller 
(un  objet)  de  sa  marque.  Matôre 
signa  (reram).  Cic. 
démarrage,  s.  m.  (Marine.)  Ac- 
tion de  démarrer,  en  pari,  d'un 
bâtiment.    Solata    navis.  llor. 
démarrer,  v.  tr.  et  intr.    ||  V. 
tr  Détaclier  (ce  qui  est  attaché). 
Solvère,    tr.    Cic.  etc.    (ex.  : 
solvère    ancoram    ou    navem. 
Cic.  Cses.).  Le  navire    s'est   dé- 
marré, navis   fanem    rapit.  A. 
(d'apr.   Virg.).  [\  (Par  anal.)  — 
une  voiture,  loco  movêreplaas- 
tram.  Ter.   1    V.  intr.    Quitter 
l'amarrage  (en    pari,  d'un  na- 
vire).   Solvère,  intr.   Cses.    (cf. 
naves  e porta  solverant.  Cxs.). 
Il     (Par   anal.)    Se  mettre     en 
mouvement  (en  pari,  d'une  voi- 
ture   lourdement   chargée).   Se 
loco  commovëre.  Cic.  (Fig.  fa- 
mil.) Quitter  une  place,  seloco 
commovëre.  Cic. 
'  démasquer,  v.    tr.   Découvrir 
en    ôtant  le    masque.    —  qqn. 
!    Alicai  personam  demère.   Cic. 
Mart.  Se  — ,  personam  depo- 
nëre,  exaêre    ou    abjicêre.    A. 
(d'après  Cic).   Fig.    Faire  con- 
I    naître  qqn   pour  ce   qu'il  est. 
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l'cram  injcni'um  et  animam 
alica/as  nadàre  ou  denadùre. 
Cic.  Se  —,  personam  depo- 
nëre.  Cic.  abjicêre.  Cic.  simu- 
lationem  deponëre.  Cic. — qqch ., 
aperire,  tr.Cic.pafffacëre.tr.Cic. 
\'oy.  DÉcouvniR,  dévoiler.  Son 
hypocrisie  est  démasquée,  evo- 
làtus  mis  integamentis  dissi- 
muliitionis  nadatusqae.  Cic. 
1  P.  e\t.  Fig.  Démasquer  des 
batterie»  (attaquer  ouverte- 
ment). Aperte  pagnàre.  Cic. 
Batteries  démasquées,  aperta 
«as.  Liv.  Voy.  batterie. 

démâter,  v.  tr.  (Marine.)  Dé- 
garnir (un  bâtiment)  d'un  ou 
plusieurs  mâts.  Exarmàre  {na- 
vem). Sen.  Etre  démâté  et  in- 
transitivt.  démâter  (de  tous  ses 
mâts),  exarmàri,  pass.  Sen. 
Paal.  dig. 

démêlage,  s.  m.  (Technol.) 
Action  do  démêler.  Èxpeditio. 
onis,  t.  Cic.  Explicatio,  onis,  (■ 
Cic. 

démêlé,  s.  m.  Discussion  entre 
personnes  qui  ont  des  intérèn 
opposés.  Certatio,  onis,  f.  Cic. 
Concertatio,  onis,  f.  Cic.  Certa- 
men.  inis,  n.  Cic.  Controver- 
sia,  X,  f.  Cic.  Contentio,  onis. 
f.  Cic.  Altercatin,  onis.  f.  Cic. 
Lis,  litis,  f.  Cic.  Voy.  contesta- 
tion, débat,  discussion.  QIE- 
BELLE.  Avoir  des  démêlés  avec 
qqn,    certamen   ou    confrover- 

,  siam  )tabêre  cam  aliqao.  Cic. 
contendëre  cam  aliqao.  Cic. 
J'ai  un  —  avec  qqn,  est  milii 
certatio,  certamen,  contentio, 
controversia  cam  aliqao.  Cic. 
mihi  res  est  {tecam).  Cic.  || 
(Par  ext.  Famil.)  Avoir  des  dé- 
mêlés avec  la  justice  (avoir 
quelque  méchante  affaire  â  ré- 
gler avec  elle).  Sibi  malam 
rem  arcessëre.  Plaat.  Il  n'eut 
jamais  de  —  avec  la  justice,  in 
jUS  namqaam  ivit.  Aep. 
démêlement,  s.  m.  Voy.  dé- 
nouement. 
démêler,  v.  tr.  Dégager  (ce 
dont  les  parties  sont  emmêlées). 
Exphcâre,  tr.  Cic.  EvoUêre, 
tr.  Cic.  Extricàre,  tr.  Col.  — 
une  fusée,  c.-à-d.  dénouer  une 
complication,  nodan^  expedlre. 
Sen.  Il  a  bien  d'autres  fusées  à 
—,  aliud  agit  (prov.).  Sen.  (de 
ben.  IV,  il).  —  les  cheveux,  ex- 
pedlre capillam  pectine.  Fron- 
to.  Peigne  à  —,  voy.  démêloir. 
Il  'Fig. ),  Démêler  les  fîlsd'une 
intrigue,  fallaciam  expedlre. 
Cic.  Ces  maximes  so  démêlent 
dans  mon  esprit,  voy.  débrouil- 
ler. Images  nettes  et  démêlées, 
voy.  CLAIR.  —  dos  alTaires,  ne- 
oo(ia  explicâre  et  expedlre. 
Cic.  (ep.  XIII,  26,  2,.  jl  (Spéc.) 
Avoir  qqch.  à  démêler  avec 
qqn.  Alicai  cam  aliqao  res 
est.  Cic.  Est-ce  que  j'ai  qqcli. 
à  —  avec  vous,  etiamne  tecam 
hic  res  mild  est  ?  Ter.  Avoir 
qqch.  à  —  avec  la  justice,  voy. 
DÉMÊLÉ.  1  Dégager  (ce  qui  est 
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emmêlé  avec  d'autres  choses). 
Voy.  SÉPARER.  So  —  d'une  in- 
trigue, se  expedlre  ex  laqneis. 
Cic.  Se  —  d'un  embarras,  voy. 
EHBARRA';.  Il  (Ai'cii.)  Se  démê- 
ler d'une  chose,  c.-à-d.  s'en  ti- 
rer adroitement.  Voy.  [se]  ti- 
rer. Il  (Par  e\t.)  Fig.  Discer- 
ner ce  qui  est  confondu  avec 
autre    chose.  Discernère,   tr. 

Cic.  (voy.  DISTINGUER,  DISCER- 
NER); diDOScère,  tr.  Cic.  (voy. 
DISTINGUER,  discerner)  ;  expU- 
Câre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  car 
vos  indaitis  in  eas  captiones, 
qaas  nanguam  explicetis.  Cic. 
mihi  non  erat  explicatam  [•  je 
ne  démêlais  pas  bien  .]  qaid 
agerenx  [•  la  conduite  ik  te- 
nir •  ].  Cic.)  ;  pervidëre,  tr. 
Cic.  etc.  {ex.:  videt  sine  dabio, 
qaid  eveniat,  sed  car  id  acct- 
dat,  non  pervidet.  Col.)  ;  pers- 
picêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ista 
Veritas  qax  sit,  non  satis  per- 
cipio.  Cic). 
démêloir,  s.  m.  Voy.  peigne. 
Se  servir  du  —,  expedire  ca- 
pillos  pectine.  Fronto. 
démembrement,  s.  m.  Ac- 
tion de  démembrer.  Divalsio, 
onis,  f.  Sen.  Distractio,  onis, 
f.  Plaixt.  Cic.  Le  —  d'un  état, 
regnum  quasi  in  membra  dis- 
cerptam.  A.  Ils  ne  pouvaient 
supporter  l'idée  du  — qui  leur 
avait  enlevé  l'Acarnanie,  Acar- 
nanas  œgre  (erebant  a  corpore 
sao  diremptos .  Liu .  \\  (P.  ext.). 
Partie  détachée  d'un  ensemble. 
Voy.  MORCEAU,  parcelle. 
démembrer,  v.  tr.  Morceler 
en  détachant  les  membres,  et 
p.  ext.  en  divisant  le  corps. 
Quasi  in  membra  discerpëre. 
Cic.  Membra  ou  corpus  dis- 
trahêre.  Cic.  \\  (Fig.)  Morce- 
ler (un  euserable)  eu  en  déta- 
chant les  parties.  Dividére 
membra  {alicujus  rei).  Cic. 
Discerpëre,  tr.  Hor.  Concîdëre 
in  partes  minutas.  Cic.  Se  — , 
distrald.  Sen.  Voy.  morceler. 
]|  Détacher  d'un  ensemble 
(une  partie).  Voy.  détacher, 
enlever. 

déménagement,  s.  m.  Ac- 
tion de  déménager.  Mipratio, 
onis,  f.  Cic.  Liv.  Demigratio, 
onis,  f.  Nep.  Translatio  domi- 
cilii.  Saet.  Ils  font  leur  — , 
saa  omnia  quœ  moveri  pos- 
sunt,  déportant.  Nep.  Faire  un 
—  incomplet,  allqaam  partem 
^dium  vacaam  (acëre.  Liv. 
déménager,  v.  tr.  Transpor- 
ter ailleurs  (le  mobilier  qui 
garnit  un  logement,  une  de- 
meure). Deportâre  omnia  qase 
moveri  passant.  Nep.^  Trans- 
ferre res.  Liv.  Hefigêre,  tr. 
Cur.  ap.  Cic.  (cf.  réf.  nnstra. 
Car.  ap.  Cic.  [ep.  Vil,  29,  1]). 
P.  ext.  Famil.  —  (toute  la  mai- 
sonl  (en  pari,  de  voleurs). 
Auferre,  tr.  Cic.  Expilâre,  tr. 
Liv.  Sen.  Voy.  dépouiller.  || 
(P.   ext.)  Changer  de  demeure. 
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in  aliam  domum  on  in  alias 
sedes  migrâre.  Cic.  Domo  emi- 
grùre.  Cic.  Cses.  Il  est  démé- 
nagé d'ici,  emigravit  e.'C  his 
sedibus  Plaut.  \\  (P.  anal.) 
Très  famil.  Faire  .—  qqn  (lui 
faire  quitter  la  place).  Expel- 
IC-re.  tr.  Cic.  Detarbàre,  tr. 
Plaut.  Detrudëre,  tr.  Plaut. 
Cic.  Voy.  CHASSER.  Fig.  Sa  rai- 
son déménage  (s'en  va),  vaga- 
tur  errore  animas.  Cic.  P.  ext. 
Déménager,  avoir  la  tête  qui 
déménage  (devenir  fou), a  mente 
deseri.  Cic.  deliràre,  intr.  Ter. 
Cic.  Intelligence,  tète  qui  dé- 
ménage, mens  (luxa  {senio). 
Tac.  Voy.  FOU. 
démence,  s.  f.  Dérangement 
grave  de  la  raison. A/enfis  alie- 
natio.  Cels.  Plin.  Mens  alie- 
nata.  Liv.  Vecordia,  œ,  f.  Ter. 
Sali.  Tac.  Vesania,  œ,  f.  Hor. 
Val.-Max.  Insania,  se,  l.  Cels. 
Amentia,  as,  f.  Cic.  Sali.  Liv. 
Dementia,  se,  f.  Cic.  Tomber  en 
—,  mentis  errore  affici.  Cic. 
mente  alienari.  Plin.  incidëre 
in  insaniam.  Cic.  (urëre  cœ- 
pisse.  Cic.  Etre  en  — ,  mente 
captam  ou  alienatum  esse.  Cic. 
insanlre,  intr.  Liv.  deliràre, 
intr.  Cic.  Voy.  folie.  ||  (P. 
hyperb.).  En  pari,  d'une  con- 
duite insensée.  C'est  de  la  — , 
démentis  est.  Cic.  desipëre  est. 
Lacr.  C'est  le  comble  de  la  — , 
nihil  hoc  amentias.  Cic.  quid 
stultius  est  !  Ter.  Cic.  Voy. 
sottise. 

démener,  v.  tr.  (Arch.)  Mener 
avec  force,  agiter.  Voy.  agiter, 
brandir.  T  (Avec  le  pron.  ré- 
fléchi.) Se  —  (faire  aller  ses 
bras,  ses  jambes,  tout  son 
corps),  j'actâre  corpus.  Cic.  se 
jactàre.  Cic.  ||  Fig.  S'agiter 
vivement.  Trepidàre,  intr.  Liv. 
Virg.  Trepidàre  et  concursâre. 
Cses.  Trépide  concursâre.  Phsed. 
In  omnem  partem  (lecti  (en 
pari,   d'une  marionnette).  Sen. 

Voy.  AGITER,   EMPRESSER,     MOUVE- 
MENT. 

dément, ente,  adj.(Médec.)  At- 
teint de  démence.  Démens,  adj. 
Cic.  Virg.  Delirus,  a,  um.  adj . 
Cic.  Virg.  Voy.  aliéné,  fou. 

démenti,  s.  m.  Action  de  dé- 
mentir, parole  par  laquelle  on 
dément.  Negatio,  onis,  f.  Cic. 
Inptiatio,  onis,  f.  Cic.  Donner 
un  —  à  qqn,  et  (arch.)  donner 
le  — ,  redarguëre.  Cic.  coar- 
guëre  aliquem  mendacii.  Cic. 
Donner  un  —  formel,  perne- 
gâre.  Plaut.  Voy.  nier.  Don- 
ner un  —  aux  assertions  de 
qqn,  infitiari  [aliquid).  Cic.  re- 
darguëre laliqaid).  Cic.  ire  in- 
itias (ahquid).  Plaut.  Nep. 
Fig.  Sa  conduite  donne  un  — 
à  ses  paroles,  cam  vita  pugnat 
oratio.  Cic.  orationi  vita  dis- 
sentit. Sen.  Voy.  démentie.  || 
Fig.  Avoir  le  —  de  qqch.  (avoir 
l'aÏTront  d'un  échec  dans  une 
affaire   pour   laquelle    on    s'est 
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avancé),  repulsam  ferre.  Cic. 
sentlre  repulsam.  Phsed.  Ne 
pas  en  avoir  le  — ,  depel- 
lëre  omni  vi  contumeliam  in- 
juriamque.  Liv.  non  cedére. 
Cic.  Voy.  échec. 

démentir,  v.  tr.  Contredire 
(qqn)  comme  n'ayant  pas  dit 
vrai.  Aliquem  mendacii  coar- 
gaëre.  Cic.Aliqaem  redarguëre . 
Cic.  refutàre.  Cic.  ^  Contre- 
dire (ce  que  dit  qqn)  comme 
contraire  à  la  vérité.  Menda- 
cium  alicajus  repellëre  et  re- 
darguëre. Cic.  Aliquid  falsum 
esse  contendëre.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  Désavouer.  Voy.  ce  mot.  1 
(Par  ext.)  Contredire  par  des 
actes.  Dissentlre,  intr.  Cic.  (cf. 
dissentire  cum.  ou  ab  aliquo. 
Cic.  voy.  contredire).  Se  — , 
pugnàre  secam.  Cic  Se  —  de 
ses  principes,  desciscëre  a  te. 
Cic.  —  sa  réputation,  a  (amâ 
suà  degenerâre.Tac. —  les  espé- 
rances (qu'on  avait  fait  conce- 
voir), spem  alicajus  fallére  ou 
frusirari.  Cic.  Liv.  Ses  actions 
démentent  ses  paroles,  (arta 
ejus  cam  dictis  discrepant .  Cic. 
Son  amitié  ne  s'est  pas  démen- 
tie, in  amicitià  mansit.  Cic. 
Son  courage  ne  s'est  pas  dé- 
menti, nihil  a  virtute  deflexit. 
Cic.  Voy.  contredire,  opposer, 
abjurer,  renier.  1  (Fig.l  T. 
techn.Se  démentir, c-à-d. se  dé- 
ranger, voy.  déranger.  Se  —  un 
peu,  deflectëre  tantulum  de 
recta  regione.  Cic.  de  via.  Cic. 
aliquantam,  de  spatio  curricu- 
loqae.  Cic, 

démérite,  s.  m.  Ce  qui  fait 
qu'on  mérite  la  désapprobation. 
Meritum,  i,  n.  Cic.  Liv.  Sam 
qu'il  y  ait  —  de  ma  part,  nori 
meo  merito.  Cic.  Voy.  faute. 
Il  (Spécialt.)  Philos,  et  Théol. 
Peccatam,  i,  n.  Le  mérite  et  le 
— ,  bene  merëri  et  maie  m-e- 
rëri.  Cic.  Voy.  faute,  péché.  ^ 
Action  de  démériter  de  qqn  ; 
de  ne  plus  avoir  de  titre  à  sa 
bienveillance.  Faire  un  —  à 
qqn  de  qqch.,  alicui  aliqaid 
crimini  dare  ou  vitio  vertëre. 
Cic.  Avoir  le  —  (d'une  chose), 
auctorem  esse  alicuj'as  rei.  Cic, 
deliqaisse  aliqaid.  Cic. 

démériter,  v.  intr.  Mériter  la 
désapprobation.  Voy.  mériter, 
BLAME,  désapprobation.  ||  Spé- 
cial. (Théol.)  Pcccarc,  intp.  Eccl. 
Voy.  PÉCHER.  T  Perdre  les  titres 
que  l'on  a  à  la  bienveillance 
de  qqn,  maie  m.ereri  de 
aliquo.  Cic.  Il  n'a  pas  dé- 
mérité, nallam  commeruit  cul- 
pam.  Plaut.  Ter.  Sans  que 
j'aie  démérité  à  ses  yeux,  au- 
près de  lui,  nallo  meo  in  se 
merito.  Liv.  Il  n'a  pas  démérité 
au  point  que  sa  ruine  fut  jus- 
tifiée, nihil  admisit  quare  me 
rito  periret.  Cic. 
démesviré,  ée,  adj.  Dont  les 
dimensions  dépassent  la  me- 
sure.   Immensus,    a,    um,   adj. 
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Cic.  (cf.  magnitudo.  Cic.).  In- 
pnitas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
altUtido'i.  Cic.  Enormis,  e, 
adj.  Cic.  Saet.  (cf.  corpus. 
Suet.).  Immanis,  e,  aUj.  Cses. 
fcf.  immanis  cor/joram  magni- 
tudo. Cxs.).  [\  Fi%.  Immodi- 
cai,  a,  um,  adj.  Lii'.  Plin.  Son. 
(cf.  capiJitaa.  Lii\).  Immo- 
deratua,  u,  um,  adj.  Cic.  Sali. 
-Vodum  excedena.  Cic.  Aimius, 
a,  am,  aJj.Cic.  (cf. /a-afia.Cic). 
immensiis,  a,  am,  adj.  Corni(. 
rhet.  (cf.  capiJitcites.  Corni(. 
rh.).  Avoir  uns  ambition  — , 
immodica  capére.  Sen.  Ses 
préteolions  devinronc  — ,  ma- 
jora concapiscére  ccrpit.    Ncp. 

Voy.    EÏCEJrIf.    IMUODÉRÉ. 

démesurément,  adv.  D'une 
manière  démesurée.  Immode- 
raté,  adv.  tic.  Prxter  modum. 
Cic.  —  grand,  prsegrandis. 
Plin.  aaet.  immani  magnita- 
dine.  Csca. 

1.  démettre,  v.  cr.  Déplacer. 
Voy.  ce  mot.  {|  ^Spéc.)  Dépla- 
cer (des  pièces  Oiseuses)  de  ma- 
nière à  les  désarticuler.  Luxàre, 
tr.  Cato.  Coniellére,  tr.  Col. 
Se  —  l'épaule,  armum  ejicëre. 
Veget.  Voy.  luxer. 

S.  démettre  (lat.  demittere, 
•  faire  descendre  •),  v.  tr.  Re- 
tirer d'une  dignité,  d'une 
charge,  d'un  emploi  (arch.). 
Aliqaem  loco  movére.  Cic.  Ali- 
qaem  ordine  movére.  Cic.  De- 
movére  aliquem  ordine.  Tac. 
Voy.  DESTITUER.  Se  — ,  c.-à-d. 
se  retirer  volontairement,  abire, 
intr.  Cic.  (cf.  aèire  magistratu. 
Cic.  fiaminio.  Liv.).abdicare  se. 
Cic.  Cœs.  (cf.  abd.  se  dicta- 
turâ.  Cxs.  se  consulata.  Cic.) 
ou  abdicire,  tr.  Sail.  Liv.  (cf. 
abd.  magistratum.  Sali,  dicta- 
turam.  Liv.  abs.  at  abdicarent 
consales  ;  abdicaverant .  Cic. 
[N.  D.  II,  U,  Uh.deponére,  tr. 
Cœs.  Cic.  (cf.  a.  magistratum. 
Cxs.  imperiam  [opp.  a  obti- 
nêre].  Cic).  ^  (T.  do  droit.) 
Renvoyer  (d'une  demande). Voy. 

DÉBOUTER. 

démeublement,  s.  m.  Action 
de  démeubler,  état  de  ce  qui 
est  démaublé.  Vacaa  domua. 
Tac. 

démeubler,  v.  tr.  Dégarnir 
de  meubles.  Sapellectilem  aa- 
(erre,  Cic.  \\  Fis.  Famil.  Bou- 
che, mâcboire  deraeubléo  (dé- 
garnie de  deutsj,  vacaa  denti~ 
boa  ora.  Tac.  Voy.  édenté. 

demeurant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  est  encore  la  (pur  opposi- 
tion i,  ce  qui  est  parti;.  Qai 
(f/u-v,  gaod)  manet.  Cic.  Heli- 
gaaa,  a,  um,  adj .  Cic.  M 
jSubstantivt.)  Le  — .  c.-à-d. 
le  resto.  Reliqaam,  t,  n.  Ctc. 
/{eliqua,  oram,  u.  pi.  Cic. 
Plin.  Reliqui,  oram,  m.  pi. 
Liv.  Tac.  Il  Loc.  adv.  Au  de- 
meurant (au  reste).  Ceteruni, 
idv.  Cic.  Ceteroijui  et  cetero- 
^(u'n,  adv.    Cic.  Voy.  reste.  ^ 


Qui  demeure  dans  un  lieu. 
St'rfem  ou  domici/ium  habens 
aliquo  loco.  Cic.  Substantivt.  Le 
— ,  la  demeurante,  habi- 
iana,  antis.  Cic.  ||  Fig.  in- 
6.xas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Liv. 
(cf.  rea  memorix  inpxa.  Liv. 
doloranimo  in^aa  hxret.Cic.]. 

Voy.    FIXbR. 

demeure,  s.  f.  (.\rch.)  Le  fait 
de  demeurer,  de  tarder  à  faire 
qqch.  A/ora,  x,  f.  Cic.  U  n'y  a 
pal  péril  en  la  — ,  res  hahet 
moram.  Cic.  nilnl  instat.  Liv. 
(cf.  in  qaibaa  carationibaa 
nullaa  diea  arget.  Cela.).  Sans 
plus  longue  — ,  aine  mora, 
Cic.  Etre  en  —  vis-à-vis  de 
qqn  (en  retard  pour  s'acquitter 
d'une  obligation  envers  lui), 
moram  (acëre  (aiicui  ou  cre- 
ditori).  Cic.  nondam  sohisse 
aliquid.  Cic.  P.  anal.  Mettra 
qqn  en  —  de  faire  qqch.  (l'in- 
viter à  la  faire  sans  tarder), 
xxrgëre  aliqaem  ut  (et  1«  Subi.). 
Cic.  instare  alicai,  ai  (Subj.l... 
Cic.  Mettre  le  juge  en  —  de  se 
prononcer,  Jadicandi  moram 
tollcre.  Quint.  Une  mise  en  —, 
denantiatio,  orvis,  f.  Cic.  com- 
palsio.  unis,  f.  Jet.  Voy.  som- 
mation. 1  Le  fait  de  demeurer 
dans  un  lieu.  Mansio,  onis,  f. 
Cic.  Commora(io,  onis,  f.  Cic. 
Ne  pas  faire  longue  — ,  commo- 
ran  paalalum.  Sali.  \\  (P. 
ext.)  Le  fait  d'avoir  son  habi- 
tation dans  un  lieu.  Sedes,  ia, 
f.  Cic.  Domicilium,  H,  n.  Cio. 
Sedea  ac  domiciliam.  Cic, 
Faire  sa  — ,  établir  sa  — ,  sedem 
ou  domiciliam  collocâre.  Cic. 
locam,  domicilia  deliyëre.  Cic. 
Voy.  demeurer,  habiter.  |{ 
Loc.  adv.  A  demeure  (pour 
rester  dans  le  lieu  dont  il  s'a- 
git). Etre  établi  à  — ,  manére, 
intr.  Liv.  permanére,  intr. 
Liv.  habitâre  aliqao  loco  {in 
foro).  Cic.  considère  [aliqao 
loco).  Cxs.  N'être  pas  établi  a 
— ,  incertia  sedibaa  vagari. 
Sali,  sedem  stabilem  et  domi- 
ciliam certam  non  habère.  Cic. 
non  hxrêre  in  sais  aedibus. 
Cic.  Garnison  à  — ,  atativa, 
oram,  n.  pi.  Liv.  Voy.  séjour- 
ner, rester,  t  Habitation  dans 
laquelle  on  est  établi.  Domici- 
liam, a,  n.  Cic.  Domus,  ùs,  f. 
Cic.    Uabitatio,    onis,   f.    Cxa. 

Voy.   LOGEMENT,     MAISON.     —    Sa- 

crb'i,  xdea  sacra.  Cic.  Changer 
de  — ,  matâre  aedem.  Cic.  do- 
miciliam. Sen.  emigràre  {e 
domo).  Cic.  Voy.  changer,  dé- 
ménager. Il  P.  anal,  (on  pari, 
des  animaux).  Cixbile,  ia,  n. 
Cic.  Sedes,  is,  f.  Quint,  (cf.  as- 
aaetx  sedea  animaliam. Quint.). 
Stabalum,  i,  a.Lucr.  Virg.  Voy. 

RETRAITE,     TANIÈRE.     ||    Fig.     (La 

demeure  dos  morts),  Sedea,  is, 
f.  Tac.  Conduire  qqn  à  sa  der- 
nière — ,  exseiiuiaa  (anerls 
proseqai.  Cic.  Voy.  convoi, 
funérailles,    odséques.     Sortir 


di:m 

dosa  —  mortelle  (du  corps,  en 
pari,  do  l'iniol,  de  sede  exire. 
Ov.  (met.  -M,  788).  Les  demeu- 
res éternelles  (le  ciel),  sedea 
snpera  ou  cxlestia.  Ov.  super* 
sedes.  Virg. 
demeurer  (lat.  pop.  demorare 
p.  demorari),  v.  tr.  Tarder  en 
chemin,  jl/ordri,  dép.  intr.  Cic. 
Voy.  TARDER.  Il  (Par  oit.)  Fig. 
Mettie  du  temps  ik  faire  qqch. 
Morari  in  atiqua  re.  Cic.  — 
trop  longtemps  absent,  dialias 
abesse.  Liv.  1  S'arrêter,  être 
arrêté  uu  certain  temps  dans 
le  lieu  et  par  ext.  dans  l'état 
où  l'on  est.  Moràri,  dép.  iiilr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ibi.  Liv.  Bran- 
disii.  Cic.  in  provinciâ,  Cic. 
circa  (lamen.  Liv.  paacoa  ibi 
diea.  Liv.  paixcos  diea,  dam... 
Liv.  tantam  ibi,  dam  [•  y 
demeurer  juste  le  temps  néces- 
saire pour  que...  ■•].  Liv.  diu- 
tiaa  ou  ibi  diatiaa.  Cic.  Nep.)  ; 
coznzaoràTi  (•  demeurer  un 
certaiu  temps  dans  un  lieu  •), 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pau- 
lafam.  Sali,  paalisper.  Cic.  ibi 
diem  posterum.  Cic.  Romx. 
Cic.  voy.  s'arrêter,  apud  ali- 
qaem diatisaime.  Cic.  paucos 
diea  apad  aliqaem  in  agro 
Arrelino.  Sali.);  manére,  intr. 
Cio.  etc.  (s'opp.  à  abire,  e.\ire, 
decedére,  (agëre,  venire,  ad- 
voiâre,  ex.  :  m.  in  patria. 
Cic.  in  vita  [opp.  à  excedëre 
e  vita].  Cic.  domi.  Cxs.  ad 
exercitam.  Cxa.)  ;  permanére, 
intr.  Cic.  etc.  i.ex.  :  Seleacas 
in  maritima  ora  permanens. 
Liv.  p.  in  acie.  Hirt.  non  dia- 
tias  permanére  sine  periculo 
eodem  loco  posse.  Aact.  b. 
.Afr.  p.  in  vallo.  Cxa.  kx  per- 
manserunt  aqax  complarea 
diea.  Cxs.  |B.  C.  I,  50,  1].  qui 
diatiasime  impaberea  perman- 
serunt.  Cxs.  in  armia  perma- 
nére. Cxa.  p.  in  of^icio.  Cxs. 
in  ea  senteniia.  Cxs.  in  sua 
priatina  sententia.  Cic.  maneo 
in  volantate  et  qaoad  ta  voles 
permanebo.  Cic.  p.  in  ^de. 
Liv.);  remanére  (•  rester, 
s'arrêter,  demeurer  -j.intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  r.  Homx.  Cic.  domi,  Cic. 
inGallia.  Cxa.inexercita.  Cic. 
apad  aliqaem.  Cxa.  abs.  Ca- 
talaa  remansit.  Cic.  (erram, 
qaod  in  corpore  remanaerat. 
Nep.  animi  rémanent  po.^t 
mortem.  Cic.  longiua  anno 
une  in  loco.  Cxa.  eqaoa  eodem 
remanére  vestigio  aS3ae(aciant^ 
Cxs.  para  intégra  remanebat 
[•  demeurait  intacte  ■].  Cxs. 
qux  [potentia  senatus]  gravis 
et  magna  remanebat.  Cic.)  ; 
stâre  {'  tonir  bon,  résister, 
demeurer  ■■),  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qax  si  volaisaent,  res 
publica  staret  (■  serait  demeu- 
rée debout  "),  ta  tuia  (lagitiia 
concidiaaes.  Cic.  stare  in  fide. 
Cic.  sais  stare  ["  demeurer  fi  - 
delà  •]  u'adiciia.  Cic.  illia  prO' 
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missis.  Cie.)  ;  résister e  (•  »  ar- 
rêter, faire  halte,  ileinourer  -), 
intr.    Cxs.     Ck.    (ex.  :     r.   ijii. 
Cccs.  Romx.  Cic);  subsistera 
{<■  s'arrêter,  rester,  faire  lialte, 
demeurer    •),    intr.     Cic.    etc. 
(voy.     s'ARnÊTEB,    et    cf.    sabs. 
domi.    VeU.    intra    tccta.  Plin. 
J.  in  tabernaculo,   in    nave,  in 
txrbe.  Cart.  qaadridao  in  eodem 
loco.    Cari,    in  Samnio  adver- 
juï     Caadinas    legiones.     Liv. 
bidaam   apad   aliqaem.    Curt. 
locas    sabstructus,    abi    natiO- 
num  subsistèrent   legati.  Varr. 
absol.    diatias.    Curt.    paacos 
dies.  Cart.)  ;  subsidëre,  intr. 
Cic.  etc.    (ex.  :  si  sabsidit  pars 
aliriua  rapium]^.   Varr.   multi- 
taiio  calonam  m  eastris  subse- 
derat.  Cxs.  sabsedi  in  via.  Cic. 
in  Sicilia    [opp.    à   pro^cisci]. 
Cic.)  ;  contiDère  se   ou  con- 
tiaéri,   pass.    moy.    Cic.    eic. 
(e.K.  :  c.  se  in   villa.    Val.-Mojc. 
te  in   lectalo.  Cels .  sese   intra 
silvat  in  occalto.  Ceet.  se  vallo 
[.    d.    à  l'abri    du     retranche- 
ment   •  ]    adversas  validiorem 
hostem.  Liv.   se   suo   loco  [■  à 
son  poste  •].  Cxs.    se  consulta 
domi.     Cic.      continêri     intra 
saum    limen.     Liv.     continën 
tato    ac   parietibus.  Cic.  tectia 
ac     tenebria     continêri.   Cic). 
Faire   demeurer,  c.-à-d.   forcer 
à    rester,    continére,  tr.  Ca?3. 
etc.  (ex.  :  tenipestates    nostroa 
in   eastris   continaernnt.  Csea. 
rogo  ut  veniat.  quia  me  recens 
adliac  lactus  limine  continet. 
Plin.    j.).      Il      Locut.      diy. 
Demeurer    en   chemin,   consis- 
tire,  intr.  Cic.  in  itinëre  sub- 
sistère.  Cses.  Fig.  Pourquoi  de- 
meurer en  si  beau  chemin,  quid 
dessas  ?    Cic.  Liv.  Demeurons- 
en  là.   sed   hxc    hacfenus.  Cic. 
Les  affaires  en  sont  demeurées 
là.  tanquam  in  qaodam    incili 
oninia    adhœserant.    Csel.    ap. 
Cic.  Il  en  est  demeuré  là  de  sa 
lecture,  non  altra  légende  pro- 
gressas est.    A.   —  en    arrière, 
remanëre,  intr.   Cic.     relinqai, 
pass.    Cic.    fig.  (tarder  à  s'ac- 
quitter    de     ce    qu'on     doit), 
moram  (acéré    creditori.   Cic. 
(ne  pas   s'acquitter  de    tout   ce 
qu'on  doit),  reliqua  (acëre.  Cic. 

—  sur  la  place,  in  vestigio  mo- 
ri.  Liv.  Demeurer  sur  l'esto- 
mac (en  pari,  d'un  aliment!, 
stomacho  grave  esse.  Plin.  Il 
lui  est  demeuré  qqch.  sur  le 
cœur  {5g.),  gravatur.  Cic.  — 
sur  la  bonne  bouche,  in  re  Ja- 
candâ  conquiescère.  Cic.  — 
sur  son  appétit,  esse  citra  sa^ 
tietatem.  Col.  —  en  silence, 
silentiam  tenëre.  Cic.  silëre, 
intr.  Cic.  —  en  suspens,  heerëre, 
idtr.  Cic.  in  integro  esse  (en 
pari,  d'un^  chose).  Cic.  —  eu 
repos,  quiescëre,  intr.  Cic.  — 
d'accord,  assentïre,  intr.    Cic. 

—  court,  sabsistêre,  intr.  Sen. 
ph.  (cf.  nanquam  inopia    verbi 
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eahstitit.  Sen.  rh.  et  voy.  court 
[p.  5â3,  col.  3]).    —    assis,    non 
sargëre,  Cic.  —   debout,  stàre, 
intr.   Cic.    Que    cela    demeure 
entre  nous,  hoc  inter  nos   sit. 
Cic.  Voy.  aussi    rester.   1  (Par 
ext.  spéc.)  Se  6xer,  être  6xé  en 
la  possession  do  qqn.  Voy.  pou- 
voir,   RESTER.     Une    gloire    qui 
demeure,     voy.     durable.     La 
gloire   m'en  demeure,  ea   mihi 
superest   gloria.   A.   La    tache 
qui    demeure    à  son    nom,    no- 
mini  ejus  inusta  macula.    Liv. 
T  (Par  ext.)  Etre  établi  dans  un 
lieu,  y    habiter.    Voy.   habiter. 
demi,     ie,   adj.,  s.  m.    et  f.  et 
adv.i  .4d/.  Qui  forme  la  moitié 
d'un  tout.  Dimidius,  a,  um, 
adj.    Liv.    Vitr.    Plin.    (ex.:   d. 
luna.  Vitr.  d.  menais.  Col.  voy. 
moitié);    dimidiatus,  a,    um 
(.  réduit  à  la  moitié,  qui  n'est 
que    la    moitié  ;     demi     '',    p. 
adj .    Varr.  Cic.  (ex.  :    scyphus. 
Varr.  dies.  Plaat.  mensis.  Cic. 
dimidiati   versas    [•    demi-li- 
gnes .].  Cic.  pocalam  vini  di- 
midiatam.    Plin.).   Va   —    ar- 
pent,  semij'ageram,  i,    n.    Coi. 
semis,  missis,   m.  Liv.  (cf.  bina 
jugera  et   semisses  agri    assi- 
gnati.    Liv.).  Un  —   as,  semis, 
missis,  m.  Liv.  Un  —  boisseau, 
semodios,    l'i,    m.     Varr.    Col. 
D'un  —   boisseau,    semoaiaiis, 
e,    adj.   Cato.   Une   —    brique, 
semiia^er,    teris,    m.    Vitr.    se- 
milateriam,  H.  a.  Vitr.  Une — 
ceinture,     semicinctiam,  ïi,   n. 
Petr.  Un  —  cylindre,   hemicy- 
lindrus,  i.  m.  Vitr.  Une  —  dou- 
zaine, seni,  se,  a,  adj .  Col.  Un 

écu    d'or,  semis,    missis,  m. 

Lampr.  Un  —  gougat,  semi- 
lixa  œ,  m.  Liv.  (XXVIII,  S8, 
hï;  XXX,  8,  23).  Une  —  heure, 
semihora,  a?,  f.  Cic.  Une  — 
livre,  semilibra,  se,  f.  Cic.  se- 
libra,  se,  f.  Cato.  Liv.  Une  — 
métope,  semimetopion,  ii,  n. 
Vitr.  (IV,  3,  5).  Une  —  once, 
semancia,  œ,  f.  Vitr.  Cic.  Liv. 
Col.  D'une  —  once,  semuncia- 
riu$,  a,  um,  adj.  Liv.  Plin.  Un 

pentamètre,    semiqainaria , 

se,  f.  Diom.  (p.  502,  32).  Un  — 
pied,  semipes,  pedis,  m.  Col. 
t.  de  métr.  Karr.  ap.  Gell.). 
D'un  —  pied,  semipedalis,  e, 
adj.  Vitr.  semipedaneas ,  a, 
um,  adj.  Col.  Un  -  setier, 
hemina,  se,  f.  Cato.  Cela.  Un 
—  ton,  semitonium,  »,  n. 
Macr.  hemitonion  ou  hemito- 
niam,  ii,  n.  Vitr.  Un  —  vers, 
hemistichium,  H,  n.  Suet.  Faire 

tour,  signa  convertére.  Cses. 

Liv.  Qui  contient  une  fois  et 
demie,  sesqaipiex  et  seacaplex. 
plicis,  adj.  Cic.  Quint.  Un 
cyathe  et  —,  sesqaicyathas,  i, 
m.  Cels.  Un  doigt  et  —,  ses- 
qaidigitas,  i,  m.  Vitr.  D'un 
doigt  et  — ,  setqaidigitalis, 
Vitr.  Une  heure  et  — ,  sesqai- 
hora.  X,  f.  PUn.  }.  (ep.  IV,  9, 
9).  Un  jugera  et  —,   sesqai^a- 
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geram,  i,  a.  Plin.  Une  livre  et 
—,  sesgui;i6ra,ae,  f.  Cato.  Col. 
Un    mois   et  — ,   sesqaimensia. 
is    m.  Varr.    Un  modius  (bois- 
seau)  et   — .   sesqaimodius,    ii, 
m.  Varr.  Cic.  Une  obole  et—, 
sesquiobolus,   i,  m.  Plin.    Une 
journée   et  —   de    travail,  aes- 
qaiopera, ,•>?,  f.  Col. Un  oied  et—, 
sesqaipes,  pedis,  m.  Ptaat.  Col. 
D'un  pied  et  —,  aesquipedalis , 
e,  adj:  Os.  //or.  Vitr.  Col.    \\ 
(Fig.)    Incomplet.     Dimidiatas, 
a,  um,  p.    adj .    Cses.   (o  dimi- 
diate  Menander.  Ca?s.).  —  jour, 
dabius  dies.    Plin.  J.  Où  rcgne 
un    demi-jour,    «uWusÉris,     e, 
adj.    Nep.    Comprendre     à    — 
mot,  voy.  MOT.  Un  —  sommeil, 
somnus  levis    et   incertus.  Liv. 
Demi-mesures    (en     politique), 
langaida   ou    mollia   consilia. 
Cic.  Ne  prendre  que  des  —  me- 
sures,  molliter    agère.  Cic.    11 
n'y  a  que    —  mal,  rea  non  est 
pessima.    Cic.    malam  non    est 
gravias.  Cic.     \\    (Spéc.)   Un  — 
frère,    (rater    germanas.     Ctc. 
(rater    altéra   tantam  parente 
natas.    Jet.  1  Subst.  Moitié  ;  la 
moitié  d'un  entier.  Semis, mis- 
sis, m.  Cic.  Dimidia  pars.  Cic. 
Droit  de  un  demi  pour  cent,  se- 
micentesima,  se,  f.  Cod.  Theod. 
Plus  grand  d'un  et  demi,  ses- 
qai  major.  Cic.  (or.  56,  188).  Un 
et  demi  (qui  contient  un  autre 
nombre  une  fois  et  demie),  ses- 
quialter,  tera,  terum,  adj.  Cic. 
Loc.   adv.  A    —  appuyé,  semi- 
(altas,   a,   um,  p.    adj.   Afarf. 
A  —  armé,  semiermis,   e,   adj. 
Liv.  Tac.  A  —  barbare,    semi- 
barbarus,  a,  um,  adj.  5usÉ.  Hier. 
A  —   brûlé,  semiustiis,  a,    um, 
p.  adj.  Cic.  Vell.  Saet.semiam- 
bustas,    a,    um,    p.    adj.   Suet. 
Si?,     semastalatas,    a,    um,  p. 
adj.  Varr.  Cic.  semicrematas ,  a, 
um,    p.    adj.    Ov.    Mart.  A  — 
couché  sur  le  dos,  semisapinus, 
a,  um,    adj.  Ov.     Mart.     A  — 
détruit,    semirutus,    a,    um,  p. 
adj.  Sali.   Liv.  Tac.  A   —  fini, 
semiper(ectus,  a,    um,  p.  adj. 
Sue(.  (Cal.  21).  A  —  formé,  se- 
mi(ormis,   e,    adj.  Coi.    A    — 
Germain,     .Semigermanus,     a, 
om,  adj.   Liv.  (XXI,  38,   8).    A 
—  Grec,  Semigrsecas,    a,    um, 
adj.   Varr.   Suet.    Flor.   A    — 
habile,  semiperitus,a,  um, adj. 
Fronto.  A  —  lavé,  semilaatus. 
a,  um,  adj.  Catall.  A  —  mort, 
semivivas,a,  um,  adj.  Ctc.  se- 
minex,    necis,    adj.    Virg.   Liv. 
semianimis,e,  adj.  Enn.  Virj. 
Sen.  semianimaa,  a,   um,  aUj. 
Liv.    A   —  nu,    seminadus,    a, 
am,  adj.  Liv.  Sen.  Hier.    A  — 
ouvert,     semihians,    antis,     p. 
adj.  Catall.  Apul.  A  —  répare, 
semirefecius,    a.    um,    p.    adj. 
Ov     A.    —  rongé,  seniesus.    a, 
am,  p.    adj.  Virg.    Uor.    Petr. 
Suet.    A    —    sauvage,  semi(er 
(era,  (erum,  adj.  Plin.   Fig.  A 
—,  c.-à-d.  d'une  maniera    m- 
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complète.  A  —  savant,  semi- 
doctas,a.  on»,  ad^.  Phiat.  Cic. 
(subsi.)  semidocti.  Cic.  A  — 
voix,  sabmissi  voce.  Cic.  No 
faire  les  choses  qu'à — .  aliqaid 
molli  ou  levi  brachio  agëre. 
Cic.  Il  u'entend  les  choses  qu'à 
—  ,  non  maltam  in  illis  rebas 
inUtli'jit .  Cic.  1  Adv.  (Placé 
avant  un  adj.  ou  un  part.l  A 
moitié.  Dami-brùlé,  semxistas, 
a,  am,  p.  adj.  Oi\  etc.  Voy.  ci- 
dessus. 

demi-botte,  s.  f.  Botte  qui  ne 
va  que  jusqu'à  mi-jambe.  Mi- 
ner ocrea.   \'irg. 

demi-coint,  s.  m.  Ceinture 
firoite.  Semicinctiam,  îi,  n. 
Petr. 

cemi-cercle,  s.  m.  Moitié  de 
cercle.  Semicircu/tw,  i,  m.  Ceh. 
Gromat.  vet.  Semiorbis,  is, 
m.  Sen.  (N.  Q.  I,  8,  A).  IJcmi- 
cycliam,  clii  ou  cli.  n.   1  itr. 

demi-circulaire,  adj.  (Anat.) 
Qui  forme  un  demi-cercle.  .Se- 
micircalatus,  a,  um,  adj.  Cels. 

demi-deuil,  s.  m.  Deuil  moins 
sévère.  Eu  —  deuil,  semiatra- 
tus,  a.  am,  adj.  Varr.  (sat. 
Men.  i<7i.  semipallatas,  a,  am, 
adj.  Sidon. 

demi-dieu,  s.  m.  (Mythol.) 
Fils  d'un  dieu  ou  d'une  déesse. 
lieras,  ois,  m.  Virg.  Oi-.  Semi- 
deas,  i,  m.  Ov.  ï  Héros  divi- 
nisé après  sa  mort.  Ueros,  ois, 
m.  Virg.  Ov.  Homo  psene  divi- 
nus.  Cic. 

demi-lune,  s.  f.  iTochnol.)  Ou- 
vrage extérieur  de  fortification, 
autrefois  demi-circulaire.  Mœ- 
nia  lanata.  IHin.  1  Place  demi- 
circulaire.  SemicircaXas,  i,  m. 
Cic. 

demi-setier,  s.  m.   Voy.  demi. 

démission,  s.  f.  Action  do  se 
démettre  d'une  charge,  d'un 
emploi,  d'une  disnite.  Abdi- 
catio  maneris.  Liv.  Ejaratio, 
onis,  f.  Sen.  Val.-Max.  Donner 
sa  — ,  voy.  DÉMETTRE.  ^  (Arch.) 
Action  de  renoncer  à  ses  biens 
en  faveur  do    ses   enfants,  etc. 

Voy.    RENOSCIATIO.S. 

dérnissionnaire,  adj.  Qui  a 
donné  sa  démission  d'une 
charge,  d'un  emploi,  dune  di- 
gnité. Qui  abdicavit  se  munere 
ou  qui  déposait  magistra- 
tam.  A. 

demi-teinte,  s.  f.  Teinte  in- 
termédiaire entre  le  clair  et  le 
foncé.  Color   langaidas.  l'Un. 

démiurge,  s.  m.  (Dans  la  phi- 
losophie ancionn!,'.)  Dieu  consi- 
dère non  comme  créateur,  mais 
comme  ordonnateur  de  la  ma- 
tière. Demiargas,  i,  m.  'l'ert. 

démocrate,  s.  m.  Partisan  do 
la  démocratie.  Ponali  poten- 
tiœ  amicas.  Sali.  Qai  popalari 
caatx  stadet.  Cic.  Qai  popati 
caatam  agit.  Cic.  Homo  ou  ci- 
vis  popalaris.  Cic.  Liv.  Se  con- 
duire en  — ,  popalariter  agëre. 
Cic. 

démocratie,    s.   f.    Forme    de 
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gouvernement  fondée  sur  la 
souveraineté  du  peuple.  Popti- 
las.  i,  m.  Cic.  Popaii  potentia 
ou  imperiom.  Cic.  Popaii  potes- 
tas  omniam  reram.  Cic.  Im- 
periam  popalare.  Cic.  Civitas 
ou  res  pablica  popalaris.  Cic. 
Civitas  qax  a  popalo  tenetar. 
Cic.  (cf.  Cic.  [de  Re  p.  I,  il 
sqq.  ;  H,  M  sqq.  ;  111,  2!.,  .'.5 
sqq.]).  Etablir,  constituer  une 
— ,  rem  pablicam  popalari  ra- 
tione  constitaëre.  Cic.  Dans 
une  — ,  in,  civiiate,  in  qaa  om- 
nia  per  popalam  gerantar.  Cic. 
in  re  pablica  in  qaa  popalas 
plarimam  potest  omniaqae 
eias  arbitrio  gerantar.  Cic.  in 
ctvitate  popalari.  Cic. 

démocratique,  adj.  Qui  ap- 
partient à  une  démocratie.  Po- 
palaris, e,  adj.  Cic.  Une  cons- 
titution, un  état  —,  voy.  démo- 
cratie. Représenter,  défendre 
les  principes  — ,  popalarem 
causam  sascipêre  ou  defendére. 
Cic.    L'orgueil,   l'arrogance   — , 

popalaris  imperii  saperbia.  Cic. 
insolentia  ou  saperbia  qaalis 
solet  esse  in  dominata  multita- 
dinis.  Cic.  Qui  a  des  senti- 
ments — ,  causa-  popalaris  sta- 
diosas  ou  simpl.  popalaris. 
Cic. 

démocratiquement ,  ad  v . 
D'uH'ï  manière  démocratique. 
Popalariter,  adv.  Cic. 

démoder,  v.  tr.  Faire  passer  do 
mode.  Sa  — ,  exolesccre,  intr. 
Col.  Saet.  Obsolescère,  intr. 
Liv.  Interire,  intr.  Cic.  (cf.  in- 
tereunt  sacra.  Cic.].  Démodé, 
exoletas,  a,  am,  p.  adj.  Saet. 
obsoletas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  verba.  Cic). Voy.DÉstJKTuDE, 

SURANNÉ. 

demoiselle  (lat.  pop.  domni- 
cella),  s.  f.  (Arch.j  Femme  de 
naissance  noble.  Virgo  nobilis. 
Cic.  |l  (P.  ext.)  Fille  de  nais- 
sance bourgeoise, poropposifion 
aux  paysannes.  Virgo  honesto 
orta  l'oco.  Cic.  1  (P.  ext.) 
Femme  qui  n'est  pas  mariée. 
Virgo,  ginis,  f.  Cic.  Paella,  a?, 
f.  Cic.  Il  (P.  ext.)  Toute  femme 
attachée  au  service  d'un  éta- 
blissement, d'une  administra- 
tion. Famala,  se,  f.  Cic.  1  Li- 
bellule, insecte.  Libella,  se,  f. 
D.  T  Hie  des  paveurs.  Fiatuca, 
œ,  f.  Cato.  Plin. 

démolir,  v.  tr.  Défaire  (une 
construction)  en  faisant  tomber 
successivement  les  parties  qui 
la  composant.  Destruère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  navem,  _  sedi^- 
ciam.  Cic.  theatram.  Liv.  epit. 
Plin.  j.);  demoliri,  dép.  tr. 
(ex.:  ci.  columnam,  stataam, 
sirnalacrum,  signam.  Cic.  do- 
mum,  tectum.  Cic.  manitiones. 
Sali.  fr.  Saet.)  ;  deturbâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  alicajus 
stataam.  Cic.  œdiÇiriam.  Cic); 
disturbàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
domam.  Cic.  tectam  villam- 
qae.  Cic.  opéra    Cse$.  pontes. 


Cornif.)  ;  diruère  (•  démolir 
de  fond  en  comble  ■),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  nova  diraant,  alia 
a'di^cant.  Sait.  d.  a-dificiam. 
Liv.  alicajus  doman\.  Cic.  ur- 
bem.  Cic.  muros,  miiros  urbij. 
Nep.  Liv.)  ;  disjicëre  (•  jeter 
de  côté  et  d'autre,  détruire, 
démolir  ■),  tr.  l'apr.  Liv. 
Saet.  (ex.:  d.  munit iones.  !\'ep. 
alicajus  domam.  Vclt.  domain 
ou  arcem  fandamentis.  Nep.). 
Il  Fig.  (en  pari,  d'un  système 
de   philosophie).    Evertére,   tr. 

Cic.  Voy.  ANÉANTIR,  DÉTRUIRE, 
RUINER. 

démolissement,  s.  m.  (Arch.) 
Action  de  démolir,  état  de  ce 
qui  est  démoli.  Voy.  démoli- 
tion. 

démolisseur,  s.  m.  Celui  qui 
démolit.  £i'ersor,oris, m. Qainf. 
Fig.  Eversor,  oris,  m.  Cic. 
(cf.  Jarit  hamani).  Voy.  des- 
tructeur. 

démolition,  s.  f.  Action  de  dé- 
molir. Demolitio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  stataaram.  Cic.  castelli. 
Vitr.).  Eversio,  onis,  l.  Cic. 
(cf.  temploram.  Quint.).  La  — 
d'un  édifice,  œdificiam  dira- 
tam,  distarbatam.  Cic.  Des 
matériaux  de  —  et  p.  ext. 
(simpl.)  dos  démolitions,  ma- 
teria,  ss,  f.  Liv.  et  mate- 
riœ,  arum,  f.  pi.  Tac.  M  (P. 
anal.)  La  —  d'un  navire.  Vo 

DÉSARMEMENT. 


k^oy. 


démon  (lat.  post.  dxmon),  s. 
m.  (Chez  les  anciens.)  Génie 
bienfaisant  ou  malfaisant  (qui 
était  supposé  présider  à  la  des- 
tinée d'un  homme,  d'un  peu- 
ple, etc.) .  Genias,  ii,  m.  Varr. 
Hor.Jav.  Démon?  domestiques, 
pénates,  ium,  m.  pi.  Virg. 
Hor.  —  malfaisant,  iari'a,  se, 
[.  Plaat.  Sen.  \\  Le  —  fami- 
lier de  Socrato,  dœmon,  onis, 
m.  Apal.  1  (De  nos  joursj  || 
Diable.  Dxmon,  onis,  m.  Éccl. 
Dœmonium,  i,  n.  Tert.  Prosp. 
Diabolas,  i,  m.  Eccl.  Relatif  au 
— ,diabolicas,  a,  um,  et  dsemo- 
nicas,  a,  am,  adj.  Lact.  Tert. 
Adorateur  du  —,  dsemonicola, 
se,  m.  Aag.  Absolt.  Le  — ,  Sa- 
tan. Voy.  ce  mot.  ||  Fig.  Per- 
sonnification d'un  défaut,  d'un 
vice.  Le  —  du  J6u,aiea;  stadiam 
ou  (uror.  Cic.  Le  —  des  com- 
bats, faror  armoram.  Vell.  et 
simpl,  Faror,  oris,  m.  Virg. 
l/En.  II,  S9;.).  SU.  Voy.  fureur, 

MANIE,      RAGE.      ||      (LoC.       pTOV.  ) 

Avoir  de  l'esprit  comme  un  — 
(avoir  l'esprit  malicieux).  Voy. 
MALICIEUX,  MALIN.  1  Fig.  Per- 
sonne d'une  méchanceté  insup- 
portable. Homo  nefarias  ou 
sceleratissimas.  Cic.  En  pari, 
d'une  femme,  mulier  importu- 
na. Plaut.  Il  P.  plaisant.  Per- 
sonne, enfant  d  une  vivacité 
qu'on    ne  peut   corttenir.    Voy. 

ESPIÈGLE,     FOLATRE,    TURBULENT. 

Faire  le — ,6acc/iari,  intr.  Virg. 
debacchàri,  intr.    Ter.  tamal- 
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taàri,  intr.  Plaut.  Vov.  va- 
carme. Fig.  Arch.  Faire  lo  petit 
(en  pari,  de  l'esprit,  se  dé- 
chaîner), VOy.  DÉCHAÎNER,  EM- 
PORTER. 

démonétiser,  v.  tr.  Dépouiller 
de  sa  valeur  légale,  par  loi, 
par  décret  (une  monnaie  ayant 
cours).  Pretium  nummis  ou 
monetss  detrahëre.  A.  (d'après 
Plin.).  Il  (Fig.  Famil.)  Une 
personne  démonétisée  (dépré- 
ciée dans  l'opinion.  Voy.  dé- 
précier. 

démoniaque  (lat.  post.  dsemo- 
niacas),  s.  m.  Possédé  du  démon. 
Arrepticius,  a,  um,  adj.  Aag. 
Substautivt.  Un  —,  une  — 
(personne  possédée  du  démon), 
dsenioniacas,  i,  m.  Eocl.^  Fig. 
Frénétique.  Lymphatas,  a,  am, 
p.  adj.  Virg.  Liv.  Voy.  fbéné- 

TUUE. 

démonstrateur,  s.  m.  Celui 
q'ii  démontre  une  vérité.  De- 
monstrator,  oris,  m.  Cic.  Col. 

démonstratif,  ive,  adj.  Qui 
sert  à  démontrer  (une  vérité). 
Ad  probandum  (irmas.  Cic. 
Qao  alicjaid  probatar  ou 
demonstratw.  Cic.  Raison  —, 
argiimentatio ,  onis,  f.  Cic. 
Preuves  matérielles  et  raisons 
— ,  signa  atqae  argumenta 
Plaut.  'i  Qui  sert  à.  montrer.  || 
(Rhétor.).  Genre  —  (par  oppo- 
sition au  genre  délibératif).  De- 
monstrativam  gênas,  Cic.  De- 
monstratio,  onis,  t.  Cic.  Quint. 
Cause  du  genre  —,  demons- 
trativa  causa.  Cic.  ou  absolt. 
dcnxonstrativa,  se,  f-  Quint.  || 
(Gramm.).  Pronoms  —  (qui  dé- 
signent une  personne  ou  une 
chose).  Demonstrativa  prono- 
mina.  Prise.  Isid.  1  En  pari, 
d'une  personne  qui  prodigue 
les  manifestations  extérieures 
de  sentiments  sincères  ou  affec- 
tés. C'est  une  personne  — ,  sen- 
sus  priefert.  Cic.  Voy.  comjiuni- 

CATIF,  EXPANSIF. 

démonstration,  •.    f.  Ce  qui 

sert  à  démontrer,  raisonnement 
par  lequel  on  établit  la  vérité 
d'une  démonstration.  Arga- 
mentatio,  onis,  f.  Cio.  Probor- 
tio,  onis,  f.  Sen.  Plin.  Quint. 
Approbatio,  onis,  f.  Cic.  Con- 
llrmatio,  onis,  f.  Cic.  Ratio, 
onis,  t.  Cic.  Argumentum,  i,  n. 
Cic.  (et  argumenta,  oratn,  n. 
pi.  Cic).  Les  détails,  les  diCfé- 
ronts  points  de  la  — ,  puncta 
argamentorum.  Cic.  Démons- 
trations géométriques,  geomi- 
tricse  rationes,  Macr.  Faire 
une  — ,  argamentari  aliquid. 
Cic.  argamentis  aliquid  pro- 
bàre.  Cic.  La  —  de  l'existence 
de  Dieu,  argumentum  qao 
Deum  esse  probatar  ou  de- 
monstratar.  Cic.  Voy.  preuve. 
1  Ce  qui  sert  à  montrer,  mani- 
festation extérieure  de  senti- 
ments sincères  ou  affectés.  .Si- 
gni^icatio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
amori».  Cic).  Proiessio,  onis. 
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f.    Cic.    (cf.     bonx    volantalis 
professio.  Plane,  ap.  Cic).  Dé- 
monstrations  expressives  (d'un 
chien  de  chasse), sijni/îcans  de- 
monstratio.     Plin.  Démonstra- 
tions do  joie,   lœti  animi  argu- 
menta. Ov.  Gaudia.  Cic. Selivrer 
à  des  —  de  joie,  gestire  laititiâ. 
Cic.   Démonstrations   de   deuil, 
de  haine,   de   colère,   de    déses- 
poir,   d'audace,    lactus,    odia, 
iracandise,   desperationes,  au- 
daciœ.  Cic.  Il  m'a   fait  des  dé- 
monstrations,   in    nos    suavis- 
sime  effusus  est.  Cic.  Des  dé- 
monstrations hostiles,  fremitus 
indignantium.  Liv.  commina- 
tio  onis,   f.   Plaat.    Démonstra- 
tions affectueuses,  blanditia,  a", 
f.    Cic.     D  moustrations     reli- 
gieuses, religiones,   um,   f.   pi. 
Cic.  Voy.  manifestation,  témoi- 
gnage. Il  (Par  ext.  Spéc.)  —  mi- 
litaire, ostentatio  virium,  Tac. 
Faire  une  —    militaire  sur  un 
point  (y  porter  des  forces,  pour 
intimider  l'ennemi  ou  pour  lui 
donner  le  change),  osientareap- 
paratam  belli.  A.  in  anum  lo- 
cum    totas    belli   vires    contra- 
hére.   Liv.    Pour   l'aire    une  — , 
ostentationis  caasa.  Tac. 
démo«strativement,        adv. 
D'une    manière  démonstrative. 
Manifeste    ou  manifesta,    adv. 
Cic.  Liquide  ou  Liquida,  adv. 
Cic.  Etablir  qqch.  —,  probàre 
aliquid    argumenta     ou    arju- 
mentis.  Cic.  Lact. 
démonter,   v.  tr.  Jeter  qqn  à 
bas    de    la   bête  sur  laquelle  il 
est     monté.     Aliquem    dejicëre 
eqao.   Cses.  Aliquem  exturbar» 
equo,    Liv.    —  son  cavalier  (en 
pari,    du  cheval),   equitem  ex- 
eutëre  ou  effandëre.  Liv.  Etre 
démonté,  «a;  equo   cadëre.  Cic. 
eqao    decidëre.    Cees.     I|     (Par 
ext.)    Démunir  (un  cavalier)  de 
sa  monture.   Cavalerie  démon- 
tée, dejecti  équités.  Cses.  équi- 
tés  sine  eqais.  Liv.  1  (En  pari, 
d'un   mécanisme.)  Détendre   le 
ressort,  descendre  le  poids,  etc. 
Remittëre,    tr.    Plin.    Laxàre, 
tr.  Plin.  Fig.  Se  —,  c.-à-d.  se 
déconcerter,  voy.  ee  mot.    Une 
personne  démontée,  voy.  [sansj 
énergie.     1    Défaire     ce      qui 
est    sur    pied,    disjoindre      un 
assemblage.   Sofvëre,    tr.    Liv. 
Dissolvëre,  tr.  Liv.  Qui  se  dé- 
monta,  solatilis,    e,   adj.  Suet. 
(cf.  s.    navis.  Suet.    [Ner.  3h]). 
dittolubilis,  e,  adj.   Cic.  (cf.  d. 
coagmentatio .  Cic.[N.  D.  I,  8, 
20]).     Il   (Par  ext.).  Détraquer, 
mettre    hors    de    service.   Tur- 
bâre,  tr.  Cic.  Inatilem  (ou  ina- 
tiie)  facêre.  Cic.  Fig.  —  les  bat- 
teries  de   qqn,  perimère  alicu- 
jas  consilia.    Cic.     ||    Cerveau 
démonté,    emota     mens.    Sen. 
Il    (Par  ext.).  Se  démonter,  voy. 
[s']   EMPORTER.   Par   anal.    Une 
mer  démontée,  tarbatius  mare. 
Plin.  j.  Suet. 
démontrable    (lat.   post.    de- 
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monstrabilis.  Boét.)  adj.  Qui 
peut  être  démontré.  Qaod  pro- 
bari  ou  demonitrari  potest. 
Cic.  Bo'et. 

démontrer,  v.  tr.  Etablir  par 
le  raisonnement  la  vérité  d'une 
proposition.  Probare,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  p.  crimen.  Cic.  Judi- 
cibus  pr.  Verrem  contra  leges 
pecunias  cepisse.  Cic.  hoc  diffi- 
cile est  probata.  Cic.)  ;  appro- 
bâre,  tr.  Cic.  (ex.:  propositio- 
nem  approbâre  et  ^mâre.  Cic. 

voy.    PROUVER,   C0NF1R.MER)  ;      Sr- 

guére,  (•  rendre  évident,    dé- 
montrer •)  tr.  Cic.  (ex.:  si   ar- 
yuitur  non  licêre.  Cic.  specula- 
tores,  non  legatos  venissearguit. 
Liv.)  ;   coarguére  (•  prouver, 
mettre  en  évidence  ■),  tr.  (ex.: 
c.  errorem  alicujus.  Cic.  perfi- 
diam  alicajus.  Cic.  satisne  vo- 
bis    coavgaêre    his    auctoribas 
dissolutam    Grseciœ   consuetn- 
dinem     videmur?   Cic.)  :    ûr- 
màre,    tr.    Cic.    (es.:    vim  et 
nataram  fati    ex   divinationis 
ratione.    Cic.    aliquid   rationi- 
bas    ou    jurejurando.     Cic.)  ; 
conSrmâre,     tr.    Cic.    (ex.  : 
nostra  argamentis  et   rationi- 
bus  confirmâre,  contraria  refu- 
tàre.  Cic.  quorum  omnium  tes- 
timoniis  de    hac  Dianis  pecu- 
niâ  confirmatum  est. Cic.};  ob- 
tiDëre    («   faire  prévaloir  une 
opinion,  démontrer  ■),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  abt.  duas    contrarias 
gententias.   Cic.    locam    [•  un 
point     '].    Cic.   non  dicam  id 
qaod  debebam  obtinêre.  Cic.  si 
minas    obtinebis    [•   si  vous  na 
réussissez  pas  à  le  démontrer  »1. 
Cic.  [Tusc.  1, 12,  26])  ;  coDvin- 
cëra  {-  établirvictorieusement, 
démontrer    .),    tr.    Cic.    (voy. 
établir)  ;   cODStituère  (•  éta- 
blir,  c.-o-d.  démontrer,  prou- 
ver ■  ),  tr.  Cic.  (voy.  établir). 
i    Enseigner   en    montrant    les 
choses,  en  les  mettant  sous  les 
yeux.  Demoflsirâre,  tr.  Cic. 

(voy.    EXPLIQUER,    ëXPOSEr)  ',    OS- 

iendère,  tr.  Cic.  (voy.  mon- 
trer) ;  docére,  tr.  Cic.  (voy 
montrer)  ;  edocére,  tr.  Cic. 
(voy.  montrer)  ;  expedire,  tr. 
Cic.  (voy.  EXPLIQUER,  exposer)  ; 
explanâre  {-  éclaircir  •),  tr. 
Cic.  (voy.  expliquer). 

démoralisateur,  trice,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  démora- 
lise. Morum  corruptor  et  cor- 
rapirix.  Cic.  Amm.  Adjectivt. 
mores  corrumpens,  rnoribas 
nocens.  Cic.  Etre  —,  avoir  une 
influence  démoralisatrice,  mo- 
res corrampëre.  Cic.  moribas 
noeëre.  Cie. 

démoralisation,  ».  f.  Action 
de  démoraliser,  résultat  an 
cette  action.  Moram  corrup- 
tio.  Cic.  Mores  corrapti  ou 
perditi.  Cic.  \\  Découragement. 
Voy.  ce  mot. 

démoraliser,  v.  tr.  Priver  du 
sens  moral.  Ab  honesiate  ab- 
dacëre.  Cic.   Corrumpére,    te- 
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Cic.  Depravàre,  tr.  de.  Vne 
psnonna  démoralisée,  turpi/i- 
catas  animixs.  Cic.  1  Priver  de 
l'énargie  morale.  Aliquem  ou 
animum  alicajas  frangère, 
in(rin^ère.  Cic.  Aligaem  percel- 
lère.  Lie.  S«  — ,  ab  tpf  re- 
pelli,  spe  dejici,  spe  detarbari. 
Cic.  Ne  pas  ta  — ,  non  se  de- 
ferêre.  Cic.  Voy.  DÉcorRACER. 
Etre  démoralisé,  jacére,  intr. 
Cic.  Démoralisé,  demiîsof.  Cic. 
démordre,  v.  intr.  Lâcher  ce 
qu'on  a  saisi  avec  les  dents. 
Mortas  reiolvère.  Plin.  ^  Fig. 
Famil,  Se  relâcher  (de  son  opi- 
nion, de  sa  ligne  de  conduite). 
Cedëre  aliqua  re.  Cic.  Decedére 
(de  sententia).  Cic.  Dimittére 
{aliqaid).  Cic.  Remiitère  {de 
aliqaa  re).  Cic.  Ne  pas  —  de 
son  opinion,  perseverantiam 
sententitr  «ua?  retinére.  Cic. 
perstare,  ha?rêre  in  sententia. 
Cic.  Qui  ne  démord  pas  de  ses 
résolutions,  teneur  propositi. 
llor.  Sans  vouloir  en  —,  mOT^ 
dicas,  adv.  Cic.  Il  est  impos- 
sible de  l'en  faire  — ,  ab  eo 
dedaci   non   poteit.   Cic.   Voy. 

CÉDER,    RELACHER. 

démotique,  adj.  Populaire. 
Voy.  ce  mot.  ||  Spéc.  (Antiq). 
Ecriture  —  (écriture  vulgaire 
des   anciens  Egyptiens).    Voy. 

HIÉRATIQUE. 

démunir,  v.  tr.  Dépouiller  de 
ce    dont    on   était   muni.   Voy. 

DtCARNIR. 

démurer,  v.  tr.  Rendre  libre 
(une  ouverture  qui  a  été  mu- 
rée). Apenre  ftnestram  ou  por- 
tam obstractam.  A. 

démuseler,  v.  tr.  Débarrassé 
de  la  muselière.  Cani  fiscel- 
lam  detrahëre.  A.  |{  (P.  ext.) 
Un  chien  démuselé  (non  mu- 
selé), canù  non  capisiratas.  A. 

dénaire  (lat.  denariasi,  adj. 
Peu  usité.  Qui  a  le  nombre  dix 
pour  base.  Denarivu,  a,  on», 
adj.  Vitr.  Plin. 

dénantir,  v.  tr.  Dépouiller 
(qqn)  de  ce  dont  il  est  nanti, 
de  ce  qu'il  a  en  sa  possession 
comme  gage.  (Alicui)  pignora 
aaferre.  Cic.  (de  or.  III,  U). 

dénationaliser,  v.  tr.  Priver 
de  sa  nationalité.  {AJiqaem] 
moribas  ou  nomine  civitatit 
exaêre.  A.  nomen  civitaiia  aa- 
ferre. A.  Etre  dénationalisé,  ci- 
vitatem  amittëre.  A. 

dénatter,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  natté.  —  des  cheveux, re- 
texëre  capillos.  A.  resolvëre 
crines,  comas.  A. 

dénaturer,  v.  tr.  Altérer 
(qqch.)  de  manière  k  en  chan- 
ger la  nature.  Corrampëre,  tr. 
Cic.  Ctea.  (cf.  c.  frumenta. 
Cœt.).  Vitiâre,  Ir.  Plin.  Detor- 
qaère,  tr.  Liv.  Sen.  Plin.  /. 
(cf.  calumniando  omnia  detor- 
quendoqae  saapecta  et  invisa 
facëre.  Liv.  recte  (acta.  Plin. 
J.).  tnfaxcàre,  tr.  Cic.  Col. 
Plin.   (cf.  saporem  vint.  Col.). 
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Invertëre,  tr.  //or.  (cf.  virtates. 

I    Wor.     alicujos    verba.     Tac). 

I    Convertêre,    tr.   Cic.   (cf.    res. 

j  Cic).  Voy.  ALTÉRER.  1  Dépouil- 
ler  (qqn)  des  bons  sentiments 
naturels.  Au  part.  Dénaturé. 
Inhamanas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Derelictas  ab  humanitate.  Cic. 
Etre  dénaturé,  e.raisse  omnena 
humanitatem.  Cic. 
dénégateur  (,lat.  post.  dene- 
gator),  s.  m.  Celui  qui  fait 
une  dénégation.  }nfitiator,oris, 
m.  Cic. 
dénégation  (lat.  post.  denega- 
tio',  ».  {.  Action  de  dénier  (un 
fait).  Negatio,  onis.  f.  Cic.  In- 
^tiatio,  onis,  f.  Cic.  Negatio 
m^tiatioqae  (acti.  Cic.  (part. 
or.  102).  Système  de  — ,  in{i- 
tiandi  ratio.  Cic.  Opposer  une 
—  formelle,  pernegàre.  Cic. 
Persister  dans  ses  dénégations, 
proefracii    negàre.    Cic.    Voy. 

NÉGATIO.N. 

déni.  s.  m.  Action  de  dénier 
(un  fait).  Vov.  déméoation.  ^ 
Action  de  dénier  (un  droit). 
Recasatio,  onis,  f.  Cic.  Detrec- 
tatio,  onis,  f,  Liv.  Un  —  de 
justice,  injuria,  se,  f.  Cic.  Voy. 

REFU?. 

déniaiser,  v.  tr.  Corrigsr  (qqn) 
de  sa  simplicité.  Voy.  dégour- 
dir. 

1.  dénicher,  v.  tr.et  intr.  V.  tr. 
Enlever  du  nid.  Nido  detra- 
hëre. Virg.  Il  (P.  anal.  Fig.) 
En  pari,  d'une  jeune  fille,  c.-à- 
d.  enlever.  Voy.  ce  mot,  ||  (P. 
ext.)  Fig.  —  l'ennemi  d'un  bois, 
d'une  hauteur  (le  chasser  d'une 
position   où    il    s'était   établi), 

voy.      DÉBUSQUER,      DÉLOGER.        

qqn  (découvrir  une  personne, 
une  chose,  dans  l'endroit  où 
elle  s'est  cachée),  pervestigàre 
aliquem.  Cic.  detegcre  aligaem. 
Curt.  —  de  l'argent,  nammam 
olfacère.  Cic.  Voy.  découvrir. 
1  V.  intr.  Abandonner  son 
nid.  Evolàre,  intr.  Cic.  Ov. 
Nido  migrâre.  Gell.  ||  Fig. 
Famil.  Quitter  son  logis.  Sese 
proripëre  (domo).  Liv.  Voy. 
déloger. 

S.  dénicher,  t.  tr.  Enlever  de 
sa  niche  (une  statue).  Eraëre, 
tr.   Cic. 

dénicheur,  dénicbeuBe,  s.  m. 
et  f.  Celui  qui  enlève  des  oi- 
seaux de  leur  nid.  Qui  (^'ua') 
aves  e  nido  dctrahit.  A.  M 
Fig.  Famil.  Celui  qui  sait  dé- 
couvrir des  personnes,  des  oc- 
casions à  exploiter.  Aaceps, 
capis,  m.  Cic. 

denier,  s.  m.  Ancienne  mon- 
naie romaine,  d'argent,  valant 
primitivement  dix  as.  Dena- 
rias,ïi,  m.(gén.  pl.oramet  plus 
souvent  am).  Cic.  ^  Ancienne 
monnaie  française,  douzième 
partie  du  sou.  Denarias,  Ci,  m. 
.4.  Il  Fig.  —  à  Dieu  (don  en 
argent  fait  à  un  domestique,  à 
un  concierge),  mercedala,  se, 
f.   Cic.   Sen.  1  (Arch.)    Valeur 
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prise  pour  unité  de  comparai- 
son. As,  assis,  m.  Cic.  Le  di- 
Nioine  —  (lo  dixième  do  la  va- 
leur),decin»a  pars.Cic.et  simpl. 
décima  ou  decunxa,  se,  f.  Cic. 
Liv.  Il  La  denier  12,  centesi- 
mte,  arum  (s.-o.  partes),  f.  Cic. 
Le  —  Si,  bin3e  centesimse.  Cic. 
(Emprunt)  au  denier  12.  rfuo- 
Le    — 


dénis  assibus.    Plin. 


fort  (intérêt  qui  dépasse  lo 
taux  légal),  fenixs,  oris,  n. 
Plaut.  Cic.  Voy.  intérêt.  ||  I'. 
Bit.  Denier  de  poids,  la  vingt- 
quatrième  partie  de  l'once. 
Scripuiam,  i,  n.  Varr.  Col.  1 
(Par  ext.)  Somme  d'argent  indé- 
terminée (s'emploie  surtout  au 
pluriel).  Pecunia,  œ,  f.  Cic. 
A'ammi,  am,  m.  pi.  Cic.  Payer 
qqch.  de  ses  — ,  pecaniam  nu- 
merâre  de  suo.  Cic.  A  beaux 
deuiers  comptants,  prsesenti  pe- 
canid.Cic.pra-sentibasnammis. 
Sen.  Deniers  clairs  et  liquides 
(argent  on  nature  dans  uiio 
succession),  pecunia  prsesens 
ou  numérota.  Cic.  nummi.  Cic. 
Les  deniers  publics,  serariam, 
a,  u.  Liv  l'ac.  pecania  pii- 
blica.  Cic. 

dénier,  v.  tr.  Refuser  de  con- 
naître pour  vrai  (un  fait  dont 
on  prétend  nous  faire  conve- 
nir). Negàre,  tr.  Cic.  Oene- 
gâre,  tr.  Cic.  [nfitiari,  dép.  tr. 
Cic.  —  absolument,  pernegàre, 
tr.  Plaut.  Sen.  1  Refuser  d'j 
faire,  da  donner  (ce  que  qqn 
réclame  comme  un  droit).  Ne- 
gàre, tr.  Cic.  Denegàre,  tr.  Cic. 
Abnuëre,  tr.  Cic.  —  formello- 
ment,  pernegàre,  tr.  Plaut. 
Sen. 

dénigrant,  ante,  adj.  Porté 
à  dénigrer.  Une  personne  ^, 
obtrectator,  oris,  m.  Cic.  de- 
trectator,oris,m.Liv.Aas.P.  6}.t. 
Vu  langage  — ,  obtrectationcs 
(malevolorum.)  Cic. 

dénigrement,  s.  m.  Action  d» 
dénigrer.  Obtrectatio,  onis,  f. 
Cic.  Liv.  Detrectatio,  onis,  f. 
Cic.  Liv.  Par  esprit  de  — , 
detrahendi  causa.    Cic. 

dénigrer  (lat.  post.  denigrâre. 
Firm.  math.),  v.  tr.  Dire  du 
mal  de  (qqn).  Obtrectâre  {ali- 
cui). Cic.  Detrahëre  de  aliqao. 
Cic.Maledicëre  {alicui).  Cic.  De- 
trectâre,  tr.  Liv.  (cf.  aliquem. 
Sali,  virtates.  Liv.).  Criminùri 
{aliquem  apud  aliquem).  Liv. 
Rodëre,  tr.  Cic.  Hor.  (cf.  ab- 
sentem  amicum.  Hor.  absol.  in 
conviviis  rodant.  Cic.  Voy.  ca- 
lomnier, NOIRCIR,    rabaisser. 

dénombrement,  •.  m.  Action 
de  compter  et  d'énoncer  les 
parties  qui  composent  une  to- 
talité. Ènumeratio,  onis,  f. 
Cic.  Dinumeratio,  onis,  t.  Apul. 
(au  plur.  Cic).  Faire  le  —,  di- 
numeràre,  tr.  Cic.  Qaint.  — 
(fait  par  lo  censeur  à  Rome), 
rccensio,  onis,  f.  Cic.  Faire  le 
—  des  citoyens,  censam  habâre. 
Cic.  ccnscrc.   Liv.  agère.  Saet. 


DEN 

lastram  agëre.  Liv.  Voy.  re- 
censement. Il  Spéc.  (Logique.) 
linonciation  dans  les  prémisses 
de  diverses  données  dont  dé- 
pend lacoDclusion.  Enantiatio, 
onis,  f.  Cic.  Enameratio,  onis, 

{.    Cic.    Voy.     ÉNONCIATION. 

dénombrer,  v.  tr.  Compter  et 
énoncer  (les  parties  qui  com- 
posent une  total  ité).£numerâpe, 
ir.  Cic.  Nep.  Dinameràre,  tr. 
Cic.  Plin.  j.  R'icensêre,  tr.  Liv. 
l'crcensëre,  tr.  Liv.  Diribère 
(i  compter  en  triant,  dénom- 
lirer  •),  tr.  Cic.  etc.  (cf.  d.  tabel- 
i.is.  Cic.  suffragia.  Varr.).\oj. 

DÉNOMnREMENT. 

dénominatexir  (lat.  post.  de- 
nominator),  s.  m.  (Arith.) 
Celui  des  deux  termes  d'une 
iVaotioD  qui  indique  en  com- 
bien de  jiarties  égales  l'unité 
est  divisée.  Denominatio,  onis, 
f.  Bo'ét. 

dénominatil,  ive  (lat.  deno- 
rïiinat«faJ.Prisc.'i,adj.(Gramm.) 
Qui  sert  à  dé-signer.  A'omina- 
tivaa,  a,  um,  adj.  Prise.  De- 
monstrativus,  a,  am,  adj. 
l'risc. 

dénomination  (lat.  denomi- 
natio. Cad.  Theod.),s.  f.  Nom 
attribué  à  une  classe  de  choses, 
lie  personnes.  Nominatio,  onis, 
f.  Vitr.  AppelLitio,  onis,  f. 
Plin.  (cf.  patris.  l'Un,  au  plur. 
regum  nominationes.  Cic). 
Nomen,  inis,  n.  Cic.  (voy. 
nom).  Etre  compris  sous  la  même 
— ,  eodem  vocabalo  compre- 
hendi.  Sen.  Chose  comprise  sous 
une  —  bien  précise,  res  de- 
nominata.  Qaint.  ||  (Arch. 
Arithm.)  Voy.  dénominateur. 

dénommer,  v.  tr.  Nommer 
(une  personne)  dans  un  acte. 
Nuncapâre,  tr.  Ulp.  1  Attribuer 
un  nom  à  une  classe  de  per- 
sonnes, de  choses.  Nominàre, 
tr.  Cic.  (voy.  nommer).  Deno- 
minâre,tr.Cornif. Qaint. Nomen 
alicai  imponëre  ou  dare.  Cic. 
V^ocafcaium  imponëre  alicairei. 
Hor.  Usurpàre,  tr.  Cic.  Col.  (cf. 
reliqai,  qaos  fratres  inter  se 
agnatosgae  usarpari  atque  ap- 
pellari  videmixs.  Cic.  qai^  sa- 
piens asarpatar.  Cic).  Voci- 
tàre,tr.Farr. Cic.  JVep.  (voy.  APPE- 
LER,  N0.MMER). 

dénoncer,  v.  tr.  Signifier  offî- 
ciellement.  DeDuiâtiâre,  tr. 
Cic.  etc.  {ei.  :  bellam  denan- 
tiâre.  Cic.  voy.  signifier).  —  la 
fin  d'uu  armistice,  la  rupture 
d'un  traité  et  (ellipt.)  —  un 
armistice,  un  traité,  voy.  trêve, 
TRAITÉ.  Il  Notifier  (un  acte 
judiciaire)  à  des  tiers  intéres- 
sés. Voy.  NOTIFIER.  1  Signaler 
qqa  comme  coupable,  particu- 
lièrement à  la  justice. De/erre, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  déferre  no- 
men alicajas.  Cic.  indiciam  ad 
prxtores.  Liv.  huj'as  rei  deta- 
tam  indiciam  ad  ipsum  sap- 
pressit.  Curt.  d.  crimen  ad 
wne.  Cic.  crimina  in  dominam. 
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Cic.  d.  criminel  de  Perseo.  Cic. 
d.  aliqaid  ou  de  aliqna  re  ou 
de  aliqao.  Cic.  hsec  omnia  in- 
dices detulerant.Cic.commodius 
fecissent  tribani  plebis,  Qai- 
rites,  ci  qax  apaa  vos  de  me 
déférant ,  ea  coram  poilus  me 
prxsente  detalissent.  Cic.  voy. 
accuser)  ;  indicâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  t.  conscios.  Cic.  se 
Cic.ind.  de  conjaratione.Sall. 
de  hnmine  [conjurato]  Sall.'r, 
nominàre,  tr.  Liv.  Curt. 
Saet.  (ex.  :  aliqaem  apadprse- 
torem.  Liv.  aliquem  inter  socios 
Catilinse.  Saet.  inter  conja- 
ratos  nemo  me  nominat. 
Cart.)  ;  prodêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  conscios.  Cic.)  ;  &r- 
guére,  tr.  Cic.  (voy.  repren- 
dre, eignaler). 

dénonciateur    (lat.    post.    de- 
nantiator),  s.  m.  Celui  qui  dé- 
nonce,   particulièrement    à    la 
justice.    Index,    icis,     m.    Cic. 
Accasator,  oris,  m.  Jav.  Saet. 
Delator,    oris,    m.    Liv.  Qaint. 
Faire  le  métier  de  — ,  delatio- 
nes  factitare.  Tac.  Voy.  déla- 
teur. 
dénonciation,  s.  f.    Action  de 
sisnifier     officiellement.      Pro- 
naniiatio,  onis,  f.    Cses.  (B.  C. 
II    25,  7).  Denantiatio.  onis,  f. 
Cic.  (cf.  belli.  Cic).  Voy.   pro- 
mulgation,     signification.      1 
Action  de  signaler  comme  cou- 
pable,    particulièrement    à    la 
justice.    Indiciam,    ii,     n.   Cic. 
Delatio,      onis,    t.     Cic.    Tac. 
(cf.   d.  nominis.  Cic).    Prodi- 
tio  (anias  e.v  collegio).  Liv.  Des 
dénonciations,  accasatoram de- 
nantiationes.  Saet.    (Aug.  66). 
—  écrite,    libellas,  i,    m.    Plin. 
j.  Faire  une  — ,    indiciam^  (a_- 
cére    {alicajas    rei).  Cic.   indi- 
càre  {de  aliqaa  re,  alicai) .  Cic. 
indiciam  déferre    (alicajas   rei 
ad  aliqaem).  Tac.  déferre  [ali- 
gaid,  de  aliqaa  re,  de   aliqao, 
ad  aliqaem).  Cic.  Faire  une  — 
spontanément  et   ouvertement, 
indiciam  profiteri.SaU.  Accueil- 
lir  une  — ,    recipëre    cognitio- 
nem.  Plin.    Saet.    ream.    Tac. 
Salaire  de  la  — ,  indiciam.  Cic. 
Ulp.  Voy.  délation. 
dénotation  (lat.    denotatio),  s. 
f.    Désignation  d'une  chose  par 
certaines   marques,  certains  si- 
gnes. TVoïaù'o,  onis,  f.  Cic.  De- 
lignatio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  dé- 
signation. 

dénoter  (lat.  denotâre,  -  mar- 
quer d'un  signe  •>),  v.  tr.  Mar- 
quer (une  particularité).  IB- 
dicâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  hoc 
res  ipsa  indicat.  Ter.  valtas 
indicat  mores.  Cic.  voy.  indi- 
quer, RÉVÉLER!  ;  arguëre 
(.  rendre  évident,  dénoter  •>_), 
tr.  Virg.  (ex.  :  dégénères  ani- 
mos  timor  argaif.  Virg.)  ;  de- 
clarâre,  tr.  Cil-,  (voy.  indi- 
quer) ;  signiScâre.  tr.  Cic. 
(voy.  indiquer)  ;  ostentàre, 
tr.  Varr.    \'ell.    (voy.    manifes- 
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TER,  prouver)  :  olére  [•  sen- 
tir ;  annoncer  par  sou  oderir; 
dénoter  ■•),  tr.  Cic.  Qaint. {ei.  : 
ol.  malilinni.  Cic.  nihil  pere- 
grinam.  (Jic.  verba  oient  alatn- 
num.    Qaint.). 

dénouement  ei  dénoûment, 
5.  m.    Action   de    dénouer.  So- 
(a(io,  onis,  f.    Cic.    Exsolatio, 
onia,  (.Sen.  ||   (Fig.)   Evénement 
final    qui   résout    les  complica- 
tion, d'une   action  dramatique, 
etc.  Ex/<US,ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
mimi,    fibalse.    Cic.    [p.   Cael., 
27,  65].  ut  tragici  poetee,    cum 
explicâre  argamenti  exitam  non 
potestis.  Cic.  [N,  D.  I,  20,53]); 
eventus,    ûs,  m.  Hor.   (A.  P. 
lJi8).    Il    (Par  ext.)  Ce  qui  amène 
la  solutiou  d'une    affaire  diffi- 
cile.   Eventus,    ùs,    m.    Cic. 
etc.     (ex.  :     éventas    rei.    Cses. 
Cart.  eventus  rerum  qai    acci- 
derant.  Cic.  belli.  Cœs.  ev.  f.'- 
lix.  Vell.  prosper.   Liv.)  ;  exi- 
tus,  Ùs.  m.    Cic.  etc.   (ex.  :  hic 
fait  exitas  oppagnationis.Cses. 
au  plur.  tristes   exitat  habêre. 
Cic). 
dénouer,  v.   tr.  Défaire    ca  qui 
est  retenu  par    un  nœud.  So}- 
yëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  •  crines, 
capillos.    Hor.    liball.    vestem. 
Cic.    Hor.)  ;     dissolvëre,    tr. 
Lacr.  etc.     (ex.  :   nodos.    Lacr. 
romns.  Tiball.  capillam.  Plin.); 
resolvére,  tr.    Cic.  etc.   (ex.  . 
capillos.  Ov.  comas.  Tiball.  cri- 
nem.  SU.  crines.  Liv.  vestes  [p. 
vestimenta].  Ov.).  Fig.  —  les  cor- 
dons de   sa    bourse   (donner   dv 
l'argent^  rem  familiarem  rese 
rare. Cic.    \\    Fig.  —  un  hymen, 
mairimoniam    solvëre.  Justin. 
nuptijs     rampére.     Hor.    Voy. 
défaire.    —    la    langue    (faire 
parler),  lingase  nodos    solvëre. 
Cic.lingueenodamrampëre.Gell. 
Sa     langue    sa    dénoua,  vocem 
laxavit.   Justin.     ||    Spéc.    De-- 
gager    les   parties  du    corps  qui 
étaient  nouées,  mollire  (artus). 
Liv.      laxàre    [brachia).    Stat. 
Corps    dénoué,    corpat    habile. 
Vell.    agile.    Plin.    j.      \\      — 
une  action   dramatique,  épiqua 
(en   amener    l'événement    final 
qui  résout  les  complications  de 
l'action),    argamenti    explicâre 
nodam.  Cic.   Voy.   dénouement. 
dénoûment.  Voy.  dénouement. 
denrée,   s.    f.    Marchandise    et 
généralement  produit  destiné  à 
la  consommation.  Merx,  mercis, 
fgén.    plur.    merciam),  f.    Liv. 
Plin.  Annona  se,  f.  Saet.  Prix 
des  — ,  annonse  pretium.    Cic. 
et  (absolt.)  annona.  ee.  f.  Cic. 
Bon  marché   excessif  des   den- 
rées, annonee  iiZitas. Cic. Cherté, 
disette  des  — ,  annonse  caritas. 
Cic.   Transports,  arrivages  des 
— ,    commeatas,    uam,    m.    pi. 
Liv.  Faire   monter    le   prix  des 
— ,     annonam     excandefacère. 
inrendére.       Varr.     (lagellare. 
Plin.    Faire  baisser    le  prix  dos 
—  annonam  levâre  ou  laxàre. 
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lÀv.  Il  (ileilli.)  L'ansambla  d« 
C4  qu  on  poTM  »u  marché.  Voy. 

PROVISIOIIS,    VICTUAILLES.   1    iSpe- 

cialt.)  Au  plar.  Cbacuuâ  das 
marcnandisds  liosi  vendues. 
Sfiteies,  eram  (gén.  iousilé  à 
la  bonas  époque),  f.  pi.  avec 
on  sanj  annonarise ,  Cod.  Just. 
(cf.  piiblicx  species  [•  denrées 
vendue*  au  profit  de  l'Elat  •]. 
ycf.).  Les  denrées  alimeotaires, 
escaUnta,  oram,  a,  pi.  Cic.  ci- 
b^ri^,  oram,  n.  pi.  Varr.  cibi, 
orum,  m.  pi.  Cic.  Denrée» 
culoniales,  merc<;J  transma- 
rinr.     Inscr.     species.      Macr. 

dense,  adj.  (T.  scieutif.l.  Dont 
la  masse  est  considérable  rela- 
tivement au  volume.  Densas, 
a,  om,  adj.  Cic.  //or.  Spissiis, 
a,  uni,  adj.  l'irg.  Plin.  Air  —, 
aer  crtusus.  Cic.  Air  moins — , 
faaas  et  extenuatus  aér.  Cic. 
rariis  aer.  Lucr. 

densité,  s.  f.  CT.  sclentif.)  Qua- 
lité de  ca  qui  est  dense.  Den- 
»ttas,  atis,  f.  Plin.  Spissitat, 
ati$,  f.  Vitr.  Plin.  Spissitado, 
dinis,  S.  Sen.  (cf.  c.  aeria 
crassi.  Sen.).  Crassitado,  inis, 
f.  Cic.  cf.  c.  aéris.  Cic).  La 
substance  des  poumons  a  peu 
de  — ,  in  palmonibas  inest  ra- 
ritas  qasedam.  Cic.  —  d'un 
corps,  crosjior  lolidiorque  mo- 
teria.  Sen. 

dent,  s.  f.  Petit  os  recouvert 
d'émail  euchâssé  dans  la  mâ- 
choire et  servant  à  l'homme  et 
aux  animaux  à  diviser,  à  broyer 
les  aliments.  Dens,  tis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  d.  hominit. 
Plin.  cervi,  crocodili.  Plin.  vi- 
perx.  Plin.  talpx.  Plin.  ca- 
virnx  dentium.  Plin.  crépitas 
dentium.  Cic.  dolor  ou  dolores 
dentiam.  Cels.  evalsio  den- 
tium. Cic.  daplex  ordo  [•  ran- 
gée .]  dentiam.  Val.-Max.  ordo 
tuperior  dentiam.  Plin.  radix 
dentis.  Cels.  raritas  dnntiam. 
Qaint.  vitia  dentiam.  Plin. 
dentet  adversi  [-  de  devant  •] 
ocati  [opp.  à  dentet  intimi, 
qai  genaini  [•  molaires  •.]  vo- 
cantar.  Cic.  dentés  albi.  Plaat. 
dentet  atrati.  Csecil.  boni. 
Plaat.  boni»  dentibas  este. 
Plaat.brochi  [-  proéminentes»]. 
Varr.  cf.  dentiam  brocUitaa. 
Plin.  [XI,  1C9].  d.  candidali. 
Cic.  canini.  Cell.  carioii. 
Phœd.  Plin.  caasarii  [■  mala- 
des •].  Plin.  dens  cavatas  ou 
cavas.  Plin.  dentés  décidai. 
Plin.  dentés  empti  [•  fausses  .]. 
Mart.  dens  exesai.  Cels.  den- 
te» exigai.  Saet.  exserti.  Plin. 
inferiores  [opi).  à  saperiores]. 
Cels.  medii  [•  incisives  •].  Cels. 
molares.  Col.  dente»  primi  ou 
primores  [•  de  devant  •].  Cels. 
puériles  [•  de  lait  •].  Sen.  pa- 
tridi.  Cic.  rari.  Saet.  dens  soli- 
dat  [opp.  à  cofos].  Plin.  dentés 
vitiati.  Plin.  dentibas  fren- 
dire.  Plaat.  amittére  dente». 
Plin.  codant  dentés.  Celi.  Plin. 
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cadant  uJicui  dentés.  Plaat. 
Sen.dentes  destringère  [•  mon- 
trer les  dents  en  parlant  •]. 
Plaut.  alicai  dolent  dentés. 
Mart.  dentem  ejicêre,  evel- 
lére.  Cels.  dentem  mana  ou 
(orcipe  excipére.  Cels.  dentem 
eximère.  Cels.  dentem  «gram 
eximère  aat  re(icére.  Mart.  ex- 
traUère  [•  faire  tomber  •]  den- 
tem [en  pari,  de  remèdes). 
Plin.  fricàre  dentés.  Plin.  la- 
vàre  et  fricàre  dentés.  Plin. 
J.  dentés  bene  haïrent.  Plin. 
dentibas  laniûre  aliqaem.  Liv. 
si  dentts  labant.  Cels.  omnes 
dentés  labefecit  mil\i.  Ter.  la- 
borâre  ex  dentibas.  Celt.  den- 
tet matare  [•  faire  de  nouvelles 
dents  •].  Plin.  dentés  nadâre 
[•  montrer  •].  Cic.  sandre 
dentet.  Plin.  ati  dentibas  emp- 
lis. .Vart.  ati  dentibas  insitis  et 
alienis.  Schol.  Craq.).  Qui  a 
des  dents,  de  longues  — ,  den- 
tatas,  a,  am,  adj.  Cic.  Ov. 
Plin.  Qui  n'a  pas  de  —,  voy. 
ÉDENTÉ.  Une  —  d'éléphant, 
dens  ebarneas.  Liv.  Voy.  dé- 
fense. Faire  ses  dents,  dentlre, 
intr.  Plin.  Une  sans-dents, 
edentala  anas.  Plaat.  Hier. 
Prad.  Qui  n'a  rien  à  se  mettre 
sous  la — ,  qai,  qaod  edal,  non 
habet.  Plaat.  Manger  du  bout 
des  dents,  voy.  dout  (p.  307, 
eol.  1).  Rire  du  bout  des  dents, 
(alsa  gaadia  imitari.  Tib.  Ne 
perdre  pas  un  seul  coup  de  — , 
edacem  esse.  Cic.  J'ai  les  dents 
longues,  milii  dentés  dentiant. 
Plaat.  (mil.  3.'.  .  Mordre  à  belles 
dents,  avidias  vesci.  Saet. 
Montrer  las  dents  (ne  pas  se 
laisser  soumettre),  (renum  ou 
frenos  mordëre.  Cic.  (ep.  XI, 
•JJi,  1;  cf.  23,  'J.).  Sen.  Montrer  les 
—  à  qqn,  cornaa  alicai  obver- 
tère. Plaat.  (Psaad.  1081.)  Avoir 
une  —  contre  qqn,  offendëre 
in  aliqao.  Cses.  En  dépit  de 
ses  —,  malgré  ses  — ,  invitas. 
Cic.  repagnans.  Cic.  Etre  armé 
jusqu'aux  — ,  voy.  cap.  Savant 
jusqu'aux  —,  Omni  eraditione 
et  disciplina  instractas.  Cic. 
No  pas  desserrer  les  dents,  voy. 
DEBSERBEn.  Parler  entre  ses  — , 
massâre,  intr.  Liv.  Prendre  le 
mors  aux  dents,  voy.  .mor=.  Fi  g. 
Etre  sur  les  —,  meure  qqn  sur 

les   — ,    voy.    FATIOUE,      FATir.UER. 

i  (Par  anal.)  Ce  qui  a  la  forme 
d'une  dont.  Dens,  tiS,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  dentés  serrœ.  Vitr. 
Plin.  dentés  irpicis  [•  d'une 
herse  ■].  Varr.  dentés  pectinis. 
Varr.).  Dents  du  râteau,  den- 
talia,  iam,   n.  pi.  Virg.  Col. 

dentaire  (lat,  dentarias.Apal.), 
adj.  (Anat.)  Qui  a  rapport  aux 
dents.  Voy.  dent. 

dental,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient aux  dents.  Voy.  dent.  || 
Consonne  dentale.  £<t;n(aJis  lit- 
tera.  A. 

denté,  ée,  adj.  Garni  do  dents. 
ùentata»,  a,  um.adj.  Plaut.  Ov. 


Mart.    Il  (P.  anal.)  En  pari,  des 

objets.     Denticulatas,    a,    um, 

adj.    Coi.   l'Un.  Voy.    dknteh!. 
dentelaire,      s.      f.      (Botan.) 

Plante  de  la  famille  des  Plom- 

baginées.   Plambago,   ginii,  s, 

f.  Plin. 
dentelé,  ée,  adj.  Dont  le  bord 

est    découpé    de    dents    irrégu- 

liores.    Dentatus,    a,    on»,   atlj. 

Cic.    Plin.    Serratas,    a.    un», 

adj.  Petr.  Plin.  Bords  —  (d'une 

feuille),  serratas  ambitas.Plin. 

Voy.  DENTd.  T  Dont  le  bord  est 

découpé    en    petites  dantt  fines 

et  serrées.  Denticalatas,  a,  am, 

adj.    Col.  Plin.   Pièces  dont  la 

cordon    est     —,     serrati    (».-e. 

nammi),  orum,  m.  pi.  Tac. 
dentelle  ,    s.    f.   Tissu  à  jour. 

Opas  acu  pictam  et  denticala- 

tam.  .i. 
dentelure,  s.  f.   Bord  dentelé. 

/)en<icuius,  i,  m.  Vitr.  (en  pari. 

d'un  ornement  d'une  colonne). 

Incisara,    œ,    f.  Plin.  (en  pari. 

des  ftuilles). 

dentex,  s.  m.  (Zoologie).  Sorte 
de  poisson.  Dentex,  icis,  m. 
Col.  Apic. 

denticule,  s.  m.  (Arohitect.) 
Chacune  des  saillies  à  section 
carrée  qui  soutiennent  la  cor- 
niche ionique,  etc.  £len<icu(ua, 
i,  m.  Vitr. 

dentier,  s.  m.  (Arch.)  Rang  do 
dent».  Voy.  denture.  1  Rang  do 
dents  artificielles. t'entes emptt. 
Mart.  Avoir  un  — ,  ati  denti- 
bas emptis.  Mart.  ati  dentibas 
insitis  et  alienis.  Schol.  Craq. 

dentifrice,  s.  m.  Préparation 
qui  sort  à  frotter,  à  nettoyer 
les  dents.  —  et  adjectivt.  pou- 
dre— ,  denti(riciam,  Ci,  n.  Plin. 
Mart.  Apal.  User  d'un  —,  la- 
vare  (ricareque  dentés.  Plin. 
j.  Cendre  employée  en  guise  do 
— ,  cinis  dentibas  conjectus. 
Plin. 

dentiste,  s.  m.  Praticien  qui 
soigne  les  donts.  P.  appos.  On 
médecin  dentiste.  Qai  dentem 
spgram  eximit  aat  reRcit.  A. 
(d'après  Mart.)  Qai  scalpit,  sca- 
rificat  dentés.  A.  (d'après  PJin.). 

dentition,  s.  f.  Action  par  la- 
quelle se  forment  et  poussent 
les  dents.  Dentitio,  onis,  m. 
Plin.  Dentio,onis,  S.  Plin.  En- 
fants dont  la  —  est  tardive, 
paeri  tarde  dentientes.  Plin. 
Souffrir  beaucoup  du  travail  do 
la  -  -,  txvissimê  dentire.   Plin. 

denture,  s.  f.  Ensemble  dos 
donts.  Dentiam  ordo  ou  séries. 
Plin.  Continai  dentés.  Plin. 
Absolt.  dentés,  iam,  ta.  pi. 
Plin.  T  Fig.  Bord  denté  d'une 
roue.  Voy.  dentelure. 

dénudation  (lat.  post.  denu- 
datio),  s.  f.  (T.  scientif.).  Ac-. 
tion  par  laquelle  qqch.  se  dé- 
nude. Nadatio,  oni»,  t.  Plin. 
Jusqu'à  complèlo  —  do  l'os, 
donec  inlegrum  OS  andiqae  pa- 
teat.    Cels.  —  do  la  tête,    voy. 

CALVITIE. 
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dénuder,  v.  tr.  (T.  scientif.) 
Dépouiller  qqn  de  ce  qui  le  re- 
couvre dans  l'état  naturel.  .Vu- 
dare,  tr.  Varr.  (cf.  radiées  gra- 
minam.  Varr.).  Denadàre.  tr. 
Varr.  (cf.  medallam.  Varr.). 
Hetegëre,  tr.  Luc.  (cf.  ossa.  Lac). 
Voy. DÉPOUILLER,  (j 11  cràiiedén u- 
dé,  nadatam  crine  capat.  Petr. 
Voy.  CHAUVE.  Dénudé  (on  pari, 
d'un  arbre),  decorticatas,  a, 
am,  p.  a.d'].  l'Un.  \oy.  écorcer. 
Il  (P.  ext.)  Un  sol  dénudé 
(sans  végétation). So/am  nada- 
tam. Sen.  Loca  niida  gignen- 
liam.  Sali.  Bois  dénudé,  na- 
dam  nemas.  Sen. 

dénuement  et  dénùment,  s. 
m.  Etat  de  celui  qui  est  dénué 
du  nécessaire.  Inopia,  se,  f. 
Cic.  (ex.:  omnium  reram  et 
simpl.  omnium.  Liv.)  ;  eges- 
tas,  âtis,  f.  Cic.  {<-x.:  in  gam- 
ma egestate.  Cic). Etre  dans  un 
complet  — ,  in  samma  mendi- 
citate  ei$e.  Cic.  omniam.  re- 
ram inopem  esse.  Liv.  omni- 
bus rebas  egcre.  Cic.  Réduire 
qqn  au  — ,  ad  inopiam  aliqaem 
redigëre.  Cic.  egestatem  alicai 
a^erre.    Cic.    Voy.    indigence, 

MISÈRE,    PAUVRETÉ. 

dénuer  (lat.  denadàre),  v.  tr. 
Priver  entièrement.  (Ne  s'em- 
ploie guère  que  comme  verbe 
réfléchi  ;  le  part,  passé  tend  â 
devenir  un  adjectif  indépen- 
dant). Etre  dénué,  carére, 
intr.  Cic.  [et.  aliqua  re.  Cic); 
egere,  intr.  Cic.  (ex.:  aliqaa  re. 
Cic).  Voy.  PRIVER.  Etre  dénué 
de  tout,  omniam  reram  ino- 
pem esse.  Liv.  omnibus  rebas 
nadatam  esse.  Liv.  \\  P.  ext. 
Dénué  d'intelligence,  voy.  inin- 
telligent. Etre  dénué  de  sens 
commun,  communi  sensu  plane 
carére.  Hor.  Qui  est  dénué  de 
secours,  auxilii  inops.  Liv.  au- 
xilio  destitutas.  Liv.  Etre  dé- 
nué de  vraisemblance,  a  vero 
abkorrëre.  Tac.  Absolt.  derelic- 
tas,  a,  am,  p.  adj.  Voy.  aban- 
donné, délaissé,  seul. 
dénùment,  s.  m.  Voy.   dénus- 

ment. 
dépaqueter,  v.  tr.  (Technol.l 
Défaire  ce  qui  est  empaqueté. 
Expedlre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  Mer- 
cariolum.  y4pa!.[apol.6i,extr.]). 
dépareiller  et  arch.  désappa- 
reiller,  v.  tr.  Séparer  (un  ob- 
jet) d'un  autre  objet  de  même 
nature  appareillé  avec  lui.  Dis- 
jungëre  paria.  A.  Dépareillé, 
trancas,  a,  am.  Liv.  Sen.  Voy. 
incomplet. 

déparer,  v.  tr.  Dépouiller  de 
ce  qui  pare.  Detrahêre  orna- 
merita  (alicai  rei).  Cic.  (au 
fig.).  1  Enlaidir  (ce  dont  on 
fait  partie)  en  faisant  désac- 
cord dans  l'ensemble.  Defor- 
jnàre,  tr.  Quint.  Voy.  défigu- 
rer, enlaidir. 
déparier      et      désapparier. 

Voy.    DÉPAREILLER. 

déparler,   v,  intr.  Famil.  Dis- 
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continuer  de  parler  (ne  s'em- 
ploie qu'avec  un.^  neijatioiO.  Ne 
pas  — ,  verba  [andiiare.  Plaat. 

Voy.  BAVARDER,  BABILLER,  JA- 
CASSER. 

départ,  s.  m.  Action  de  mettre 
une  chose  à  part  d'une  autve. 
Faire  le  —  du  bon  et  du  mau- 
vais,     voy.      SÉPARER,      TRIER.     ^ 

Action  de  partir.  Profectio, 
onis,  f.  Cic.  Cses.  Liv.  (ex.: 
qais  de...  ejas  in  Hispaniam 
profectione  cogitât...?  Cic. 
[Sull.  '25,  70].  ut  Cad  Uns:  pro- 
fectione omnia  patefacta  essr 
videatis.  Cic.  [in  Cat.  1,  13. 
321.  consimilis  fagse  profec- 
tio. Os.  [B.  G.  Il,  11,  1].  pro- 
fectionis  consilium.  Cass.  si- 
gno  profectionis  dato.  Cses. 
tempus  profectionis  quifritar. 
Cses.  Cxsaris  profectionem.ad- 
ventum,  Pompeji  docuerunt. 
Cses. profectionem  parure.  Ca-s. 
postqaam  ex  noctarno  fremitu, 
de  profectione  eoram  sense- 
rant.  Cœs.  [B.  G.  V,  32,  IJ)  ; 
abitus,  as,  m.  Ter.  Cic.  etc. 
(S'opp.  à  adventas,  ex.:  ab. 
ejus.  Ter.  post  abitum  hujas. 
Cic.  abitus  hirandinam.  Plin.)  ; 
decessio,  onis,  f.  Cic.  (s'opp. 
à  adventas  ou  i.  mansio,  ex.: 
d.  tua.  Cic.  tarda.  Cic)  ;  di- 
gressio,  onis,  f.  Cic.  (s'opp. 
à  congressio,  cf.  Cic.  [ad  Q.  fr. 
I,  3,  U])  ;  digressus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  congressas 
ou  à  reditas,  e.\.:  digressas  et 
diseessus.  Cic.  digr.  Neronis  a 
Neapoli  [■  desenvirons  de  N.']. 
Velt.)  :  diseessus.  ûs,  m. 
Cic.  (s'opp.  à  reditas,  ex.:  sa- 
bitas  discessas  et  prœceps  pro- 
fectio. Cic.  d.  volantarias. 
Cic.  illius  Alexandreà  [•  d'A- 
lexandrie •]  diseessus.  Cic). 
Voy.  PARTIR.  Il  (Spéc.)  Point 
de  départ,  commencement 
d'une  série,  d'un  mouvement, 
etc.  Caput,  itis,  n.  Cic.  etc. 
(ex.;  qao  invento  ab  eo  quasi 
capite  disputatio  dacitur.  Cic. 
nonne  his  vestigiis  ad  capat 
maleficii  pervenlri  solet  ?  Cic. 
in  ea  [c.-à-d.  in  érgritadiné] 
est    fons  miseriarani  et  caput. 

Cic).      Voy.        ORIGINE,       SOURCE. 

Avoir,  prendre  son  point  de 
—  dans...,  voy.  dériver,  éma- 
ner. 

département,  s.  m.  (Arch.) 
Action  de  séparer,  de  faire  les 
parts.  Voy.  répartition.  T  (P. 
ext.).  Arch.  Le  —  (des  maîtres, 
des  domestiques),  partie  du  lo- 
gis qui  leur  était  assignée.  Voy. 
logeaient.  Le  —  d'un  corps  de 
troupes.  Voy.  quartier.  ^  Par- 
tie de  l'administration  attri- 
buée à  un  haut  fonctionnaire. 
Provincia,  se,  f.  Cic.  Liv.  Ma- 
nus,  eris,  n.  Cic.  Cura,  se,  f. 
Cic.  Liv.  Administratio ,  onis, 
f.  Cic.  Le  —  de  la  guerre,  ad- 
ministratio belli.  Cic.  Le  —  de 
la  marine,  cara  naviam.  Tac 
Ceux  qui    sont   chargés    du   — 
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des  finances,  pr,vAoret  ou  prx- 
fecti  serarli.  Liv.  .Le  —  de  Ja 
justice,  provincia  urbana  et 
fifregrina.  Liv.  Etre  chargé  du 

—  do  la  justice,  «if/nitntstrarc 
jadicia.  Cic.  Voy.  mi.nistère.    || 

Fig.)  Attribution.  Cic.  Voy. 
attribution,  compétence,  res- 
sort. 1  Circonscription  admi- 
nistrativi;  d'uu  pays.  Regio, 
onis,  f.  Par  — ,  regionalim, 
adv.  Liv. 

départemental,  aie,  adj.  Qui 
ajjpartient  aux  départements. 
l'rovincialis,  e,  adj.  Cic. 

départie,  s.  f.  (Arcli.)  Sépara- 
tion, départ.  Voy.  ces  muts. 

départir,  v.  ti .  (Arch.)  Sépa- 
rer une  chose  d'une  autre.  Voy. 
séparer.^  (Avec  le  prou,  rétlé- 
chi.)  Se  —  de  qqch.  (s'en  écar- 
ter, l'abandonner  dans  une  cir- 
constance donnée).  Desistère, 
intr.  Cic.  (cf.  a  ou  de  re  oU- 
qaa  ou  re  aliqaa) .  Cic.  Deve- 
dëre,  intr.  Cic.  (cf.  de  jare 
sao.  Cic.  ex  jure  sao.  Liv.\. 
Recedëre,  intr.  Cic.  (cf.  ab  of/i- 
cio.  Cic).  Ditcedëre,  intr.  Cic. 
(cf.  ab  officio.  Cic).  Ne  pas  se 

—  de  sa  ligne  de  conduite,  te- 
nere  idem,  institutunx  in  omni- 
bus rebus.Cic.  Je  ne  nie  suis  pas 
départi  de  mes  principes  dans 
mes  deux  consulats,  consalatas 
eodem  tenore  gessi.  Liv.  Se  — 
d'une  loi.    Voy.   écarter.  Etre 

—  d'un  hymen.  Voy.  éloigner. 
Il  (Arch.)  Avec  un  iallnitif  pour 
complément.  Desistère.  Cic. 
Desinëre.  Cic.  Voy.  renoncfr. 
T  Assigner  comme  part.  Divi- 
dëre,  tr.  Cic.  (cf.  agros  liritim 
civibus.  Cic).  Trihaér.i,tr.  Cic. 
{cC.prsemia.  Cses.  saani  calque. 
Cic.  gloriam.  Plised.y  Hommes 
à  qui  le  sort  a  départi  une 
plus  haute  culture  intellec- 
tuelle, domines  et  tempora  et 
ingénia  caltiora  sortiti.  Curt. 
Voy  distribuer,  donner,  ré- 
partir. 

1.  dépasser,  v.  tr.  Aller  au 
delà  de  qqn  qui  suit  le  même 
chemin.  Praecedére,  tr.  Virg. 
Sen.  Plin.  (ex.:  nunc  prsece- 
dere  puerum,  nuncseqai.  Plin. 
/.);  preecurrère,  intr.  et  tr. 
Cses.  etc.  (ex.:  p.  ante  omnes. 
Cses.  p.  aliquem.  Sen.)  ;  pree- 
terire,  tr.  Virg.  {et.  En.  IV, 
157  ;  au  pass.  prseterita  est 
virgo.  Ov.  [met.  X,  680])  , 
praetergredi,  dép.  tr.  Cic 
Sali,  (ex.:  p.  primas  suos.  Sali. 
[Jug.  50,  3].  eum.  Sali.  [Jug. 
52,  5]);  praevertëre,  tv.  Virg. 
(ex.:  aliquem  carsa.  Virg.)  ; 
relinquère,  tr.  Qaint.  (ex.: 
post  se  relinquère  aliqaem. 
Quint.).  Voy.  deva.ncer.  || 
(Fig.)  L'emporter  sur  qqn. 
Antecedêre,  intr.  et  tr.  Cic. 
Cses.  Nep.  (voy.  [prendre  le] 
pas  [sur],  SURPASSER)  ;  anteve- 
nire,  tr.  Sali.  (voy.  [1']  empor- 
ter [sur]);  superàre,  tr.  Cic 
(voy.  surpasser)  ;  exsuperâre 
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tr.   Liv.   (ei.:    omneî    Tar^m- 
niofsaperbiù.  Liv.)  ;  prxcur- 
rëre,   tr.    et   iotr.    Cic.    Cxs. 
•Vep.   (ex.:    alûjuem    celeritate. 
Crs.  aliijikem   nobilUiitis.  AVp. 
alicai    studio    [•     en    zèle    •]. 
Cic.]  ;   vjDCëre,   tr.  Cic.    etc. 
(voy.   suRPA?>ER'.  1   (Par     ext.) 
Aller  au  liela  de  qqcb.  Egre- 
di,  dép.  iuir.  Cic.  (ex.:  egredi 
ejcira  Â"<'s.   terminas,  cancel- 
los.  Cic.  [et  Quiuct.  10,  35])  ; 
evebi,  dep.  tr.  Curt.  (au  pro- 
pre, ex.:  evWii  insn/am.  Curt. 
eiedas   OS   amnis.  Curt.)  :  ex- 
cedére,     tr.     Liv.    l'ai.-.Uiw. 
CoL  (ex.:   au  propre,  tern%inos 
agelli  sai  nanqaam  ejccessisse. 
^'al.-Max.  septimam    mensem 
cam   ejccesserunt.    Col.    stata- 
ram   Jastam.    Saet.    sammam 
octogmta     milliam.    Plin.    au 
fig.   exe.    modam.  Liv.  tempos 
pnitam.  Liv.^  ;  prodire,   intr. 
Cic.  (ex.:    e-xtra    modiim    pro- 
dire. Cic.  [Oir.  1,  39,  UO])  ;  su- 
peràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex:    tur- 
ris    saperai    (ontis   fastigium. 
Cses.    ne  samptas  fructum  su.- 
peret.  Varr.  [K.  R.1,53]);  exsu- 
peràre,  tr.  ^a/!.  Liv.  Plin.  ox.; 
niilli  binas  libras  ponduris  ra- 
ro  admodam  e.rsaperant.PUn. 
summam    pecanise    nullius  ne 
lioram   qaidem    magni(iccntix 
operam  fandamenta  exsapera- 
luram.    Liv.    [I,  55,  9].  impen- 
tlia   reditam    exsaperant.  Col. 
magnitudo  sceleris  omniam  in- 
génia exsaperat  ["  dépasse  louto 
imagination-].  Sal/.  maltitado 
Galloram  omnem  sensam  talis 
damni  exsaperans.  Liv.)  \prse- 
terferri,    p:iîs.   Liv.    (au  pr. 
ex.:   simul  latebras  eoram  im- 
provida   prieterlata    acics  est. 
Uv.  [XXI,  55,  9j)  ;   transire, 
tr.    Ctc.    (au    fig.,    ex.:    t.  mo- 
dam.   Cic.  pnem    et    modam. 
Cic.   fines    verecandix.    Cic.)  ; 
transgredi,     dép.    tr.     Vell. 
(ex.:   necdum    daodevicesimum 
transgressas  anniim.  Vell.  an- 
nam  nonagesimam  transgressa. 
Val.-.Max.i  ;     transilire,    tr. 
Cic.    Sen.    (ex.:    t.  lineas.   Cic. 
annos    saos    transilivit.    Sen. 
ouas  nataralem  modam  trans- 
Uiit.  Sen.).    —   les  forces  hu- 
maines,   tapra   hamanas  vires 
ou    tapra  Uominit   vires   esse. 
Cic.  Pour  qu3  notre  obligoance 
no  dépasse  pas  nos  moyens,  ne 
benignitat    noatra    major    sit 
qaam    [acaltas.    Sen.    1    (Par 
anal.)    S'étendre    au    delà     de 
qgch.     Ewinére,     intr.     Ctc. 
Nep.  (voy.  (fair»]  saili-ie,  fon- 
tir);  excedére,  absol.  Cic.  Cels. 
(ex.:    uf  nuUa  pars    excéderai 
altra.   Cic.  excedit   os.  Cels.)  ; 
exstàTe,    intr.  Cœ«.  Liv.  (ex.: 
milites    capite    tolo    ex   aqua 
exstant    [-  df-passent  le  niveau 
de  leau  •).  des.  tantamqaod 
exstaret  aoaà.    Liv.).  Qui    dé- 
passe, eznlneDS,   p.   adj.    Cic. 
etc.    (ex.:    cminenfia    papave- 
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ram  capita.  Flor.  niliH  emi- 
nens.  Ctc.  bas  [trabes]  paallo 
longiores  atqae  eminentiores 
qaan\  extremi  parietes  erant 
effererant.     Cxs.     [B.     C.    U, 

2.  dépasser,  v.  tr.  Faire  sortir 
(qqch.)  de  ce  dans  quoi  il  est 
passé.  Trajicëre  aliqaid  aliqaît 
re.  Cels. 

dépayser,  v.  tr.  Transporter 
(qqn)  dans  un  pays  qui  n'est 
pas  le  sien. Trans/erre  in  alias 
sedes.  Cic.  E.vterminàre  {ex 
arbe,  de  civiiate.  Cic). Etre  dé- 
paysé, patrià  carëre.  Cic.  Fig. 
(en    pari,     d'un     sujet).    Voy. 

TRANSFORMER,     CBANGER.        ||      (P. 

anal.)  Transporter  (qqn)  dans 
un  milieu  différent  de  celui  où 
il  avait  ses  habitudes,  etc.  — 
un  jeune  homme  (le  faire  chan- 
ger de  vie),  voy.  changer.  Se 
—,  (lectere  viam.  Cic.  1  (Par 
ext.).  Déroutor  iqqn)  en  le 
mettant  dans  un  lieu  qui  ne 
lui  est  pas  familier.  Voy.  dé- 
router. Il  P.  anal.  Etre  dé- 
paysé (à  la  cour),  haadqaa- 
qaâm  accommodatas  aalse.Cart. 
Voy.  DÉPLACÉ.  Il  Fia.  Embar- 
rasser (qqn)  en  le  mettant  sur 
un  sujet  qui  lui  est  étranger. 
Voy.  EMBARRASSER.  Etre  dépaysé, 
in  lato  esse  ou  hserëre.  Cic. 
hœsitàre,  intr.  Plaat.  \\  Don- 
ner le  change  à  qqn,  ladifi- 
care,     tr.     ^laat.    Sali.    Voy. 

CHANGE,    TROMPER, 

dépècement,  s.  m.  Action  de 
dépecer  qqch.  Consectio,  onis, 
f.  Cic.  Laniatio,  onis,  f.  Sen. 
Laniatas,  ûs,  m.  Val. -Max. 
Laceratio,  onis,  f.  -Sen. 

dépecer,  v.  tr.  Partager  en 
pièces,  en  quartiers.  Discer- 
përe,  tr.  Cic.  Liv.  (cf.  cordas. 
Enn.  (r.  membra.  Ilor.).  Con- 
cidére  in  partes.  Cic.  Voy.  dé- 
chirer, PIÈCE.  Il  P.  anal.  — 
un  vieux  bateau  (le  démem- 
brer). Voy.  DÉCHIRER,  DÉMEM- 
BRER. Il  F'ig.  —  un  pays,  lace- 
rare  {terram  Italiam  atqae 
vexare).  Cato. 

dépêche,  s.  f.  (Arch.)  Action 
do  dépécher  (qqch,  qqn).  Voy. 
EXPÉDITION.  ^  (Par  ext.).  Com- 
munication (publique  ou  pri- 
vée) adressée  (à  qqn)  par  voie 
rapide.  Une  —  du  gouverne- 
ment, littéral  pablicé  missa-. 
Cic.  epistala,  as,  f.  Cic.  —  pri- 
vée, mandata  (n.  pi.)  alicajas 
mlssa.  Cic.  —  secrète,  mandata 
clam  missa  {de  aliqaa  re).  Cic. 
Le  service  des  —,  carsus  pu- 
blicas.  Cod.  Theod.  Envoyer 
une  —,  litterasoii  pablica  man- 
data scribëre.  Tac. 

dépêcher,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
barrasser de  co  qui  arrête,  re- 
tarde. Voy.  empêcher.  Se  —  du 
ce  qu'on  a  à  faire  (s'en  débar- 
rasser en  le  faisant),  ex  ocea- 
pationihas  se  exsolvêre.  Cic. 
Voy.  DÉDARRASSER.  |1  P.  ext.  Se 
—    do   faire    qqch.    (le  faire  le 
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plus  vite  qu'on  peut),  proper» 
ou  (cstinanter  ajëre  aliqaid. 
Cic.  Voy.  HATER,  .\bsolt.  Se  — , 
(•f  — ,  mafunSrt!,  intr.  Plaut. 
Cic.  Liv.  acceleràre,  intr.  Liv. 
festinàre,  intr.  Cic.  Dépêchez- 
vous,  allons  dépêchons,  maturu, 
move  te  ocias.  1er.  Plaat. 
Age,  move  te.  Nov.  âge,  si 
(Uiid  agis.  Plaat.  Voy.  bâter. 
Travailler  à  dépêche  compa- 
gnon (en  ne  songeant  qu'a 
faire  vite),  approperare  opas. 
Liv,  Voy.  VITE.  Se  battre  à  dé- 
pêche compagnon  (i  outranoL>), 
Voy.  OUTRANCE,  i  Renvoyer 
promptement  (qqn),  son  af- 
faire faite  ;  en  finir  avec  lui. 
.'ibsolvère  {creditorem) .  Plaat. 
Confecto  negotio  dimittère  ali- 
quem.  Liv.  Voy.  expédier.  En 
finir  avec  qqn  en  le  faisant 
mourir,  mortem  alicai  prope- 
rùre.Liv.  ||  (P.anal.)  —  ciqch. 
(l'achever  promptement),  absol- 
vëre,  expedire  negotiam.  Cic. 
Voy.  EXPÉDIER. 1  Envoyer  promp- 
tement (qqn)  pour  porter  un 
message.  Mittère,  tr.  Cic.  (cf. 
de  servis  qaem  habait  fidelis- 
simam  ad  regem  misit.  Nep.). 
Dimittëre,  tr.  Cic.  (i-f.  puero» 
d.  circam  amicos.  Cic.  nan- 
ties d.  in  omnes  partes.  Cxs.). 
Legâre  {aliquem  alicai  ou  ad 
aliqaem).  Cic.  Fig.  —  dans 
l'autre  monde  (faire  mourir), 
properàre,  acceleràre  ou  mata- 
ràre  mortem  alicai.  Cic.  || 
Arch.  —  (un  ordre,  un  mes- 
sage). Mittëre  [nuntiam).  Liv. 
[mandata).  Tac.  Dimittëre  Iper 
provincias).  Liv.  Voy.  expé- 
dier. 
dépeindre,  v.  tr.  (Arch.)  Pein- 
dre. Voy.  ce  mot.  1  Fig.  Re- 
présenter par  la  parole  (une 
personne,  une  cliosM.  avec  In» 
traits  principaux.  Pingére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  Britan- 
niam.  Cic.)  ;  depingere.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  vitam  alicajas^ 
Cir.  verbis  aliqaid.  Cic.)  ;  ex- 
pingëre,  (»  peindre  au  vif-), 
tr.  Cic.  (ex.:  qui  motas  liomi- 
nam,  qai  feraram  non  ita  ex- 
pictas  est,  at...  Cic.  [Tusc,  V, 
30,  IL'i])  ;  describère,  tr.  Cic 
(ex.:  moiierem.  Cic.  hominam 
mores.  Cic.)  ;  efSngére.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  more»  alicajas. 
Cic.  oratorem.  Qaint.);  defor- 
màre,  tr.  Cic.  Sen.  ilte,  qaem 
sapra  deformavi.  Cic.  [Caîc, 
5,  Ul);  exprimêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  e.xprimére  atqae  ef- 
Sngére verbis  cajasqaam  for- 
mam.  Cornif.  mores  alicajas. 
Cic).  —  qqn  comme  un  bandit, 
describère    aliqaem    sicariam. 

Cic    Voy.   DÉCRIRE. 

dépenaillé,  adj.  Qui  est  en 
luqucs.  Pannis  obsitas.  Ter. 
Saet.  Pannosus,  a,  am,  adj. 
Ctc.  Un  costume  — ,  pannas,  i, 
m.  Ter.  tuer.  Sen.  Voy.  dé- 
guenillé,  HAILLON,  LOQUE. 

dépendamment,  adv    (Arch.) 
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D'uno       manière     dépendante. 

Conjanrte  (oam  a(iV/uâ  re).  Cic. 
dépendance,  s.   f.  (lin  parlant 
d'une    chose.)    Le    fait   do   dé- 
pendre d'une  autre  chose.  Con- 
junctio,  onis,  f.  Cic.  Etre  sous 
la   —  deqqch.,  pendèreex  ali- 
qaâ   re.  Cic.  Qui  est  sous  ta  — 
de,   aptas    ex   aligna   re.   Cic. 
sabjectas    alicai  rei.    Cic.    Qui 
est  sous  la  —  de  la  volonté,  vo- 
lantarias,     a.     uni,    adj.    Cic. 
[Tusc,   IV,  37,  7y];   <jaod    to- 
tam     est     itolantariam.     Cic. 
(cf.motusanimiioluntarias.Cic. 
[Tusc.  III,  3.'i.83]).  Qui  est  sous 
la  —   de  l'imagination,  opina. 
bilis,  e,  adj.  Cic.  [Tusc.  111,91, 
7i.).    I!    Spéc.    Syntaxe  de   dé- 
pendance.   Congraentia.    se,  f. 
Gramm.  ^    (Par   ext.).    Ce  qui 
tient  àqqch.  comme  appendice. 
Appendix,   icia,  f.  Cic.  (cf.  ap- 
pendix  animi  est  corpus.  Cic). 
A(ltx\t,    orum,  u.    pi.    Dig.  (cf. 
domur.x       instructam      legai/it 
cum     omnibas     alfxis.    Paal. 
dig.).  '-.e»  —  de  la  ville,  conti- 
nentia  (n.  pi.)  nrbis.  Dig.    Une 
terre  et  ses  — ,  fando  continen- 
tia   qasedam  et  adjiincla.   Cic. 
i  (En  pari,  d'une  parsonne.)  Le 
fait    de    dépendre  d'une   autre 
personne.  Servitns,  iids,  f.  Cic. 
(voy.   sujétion).  Obsequium,  ïi, 
a.    Cic.    ^voy.    subordination). 
Mettre,    tenir   qqn    dans  sa  —, 
aliquerA    sai  Jaris  et  sententix 
esse   non   sinëre.  Cic.   aliqaem 
in  sua  potestaie  ac  dicione  te- 
-nêre.  Cic.  aliqnem  siii  Juris  la- 
cère.   Cic.    aliqnem  sibi  obno- 
xiam    (acëre.    Cic.    Se   mettre 
sous    la  —  do  qqn,  vivre  dans 
l'entière  —  de  qqn,  se  imperio 
aiicajus  sabjicëre.  Cic.  se  saa- 
qae  omnia  aliens' potestatis  la- 
cère. Cic.  ad  alicujus  arbitriam 
et   niitam   totam    se  (ingère  et 
accommodàre.  Cic.  Qui  est  sous 
la  —   de  qqn,   obno.rias  alicai. 
Cic.  sabjectas    atque  obnoxias 
alicai.  Cic. 

dépendant,  ante,  adj.  Qui  dé- 
pend de  qqn,  de  qqch.  || 
Comme  étant  lié  nécessaire- 
ment. AptUS,  a,  U223,  p.  adj. 
Cic.  (ex.:  aptas  ex  aliqua  re. 
Cic.  reram  causée  alise  ex  aliis 
aptœ.  Cic.)  ;  pendens,  part. 
Cic.  {0\.:  pendens  ex  aliqaa  re. 
Cic.)  ;  subjectus,  a,  um,  p. 
adj.  1res  quœ  sunt  subjectis 
sensibas.  Cic.)  ;  positus,  a, 
U22I,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  p.  in 
aliqaa  re.  Cic.)  ;  situs,  a, 
uni,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  s.  in 
re  aliqua.  Cic.)  ;  suspensas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (ex.: 
ex  bono  casa  saspensa.  Cic.) .  || 
(P.  ext.)  Comme  en  étant  l'ap- 
pendice. Continens,  p.  adj. 
Ctc.  Cses.  (cf.  aiicui  rei.  Cses. 
Cic.  cam  aliqua  re.  Cic).  Sab- 
jectas ou  obiioxius  {alicui  rei). 
Cic.  Il  Comme  étant  sous  sa 
puissance.  Subjectus  lalicui). 
Cic.  Obnoxias  {alicui).  Cic.Pa- 
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refis    ou    serviens    {alicai,  ali- 
cui rei).  Cic.  Pendens  (rx  ali- 
qao  ou  ex  arbitrio,    volantate 
alicujas).  Cic.  Etre — ,  non  sai 
Juris    esse.     Cic.      vivëre    ad 
alioram     arbitriam.     Cic.     Se 
rendre  — ,  se  imperio  alicajas 
sabjicére.  Cic.   se  suaque  om- 
nia    aliénée    potestatis    (acëre. 
Cic.  Il  {Arch.)  Substantivt.  Dos 
dépendants,  voy.  sujet. 
1.  dépendre  (lat.  pop.  dispen- 
ders,  p.   dependëre),  v.  tr.   Dé- 
penser  (arch.).    Voy.  dépenser. 
Il     Fig.  Ami  à  vendre  st  à  dé- 
pendre (arch.),  ex  anin\o  ami- 
cas  verêqae  benevolus.  Cic. 
H.   dépendre,   t.   tr.    Détacher 
(une    personne  qui  est  pondue). 
Ex    suspendio    detrahére    ali- 
qaem.   tels.   1    Détacher    (une 
chose    qui  est  suspendue).  Ali- 
quod    pensile   demittëre.   Plin. 
detrahére.  Plin. 
3.    dépendre   (lat.    dependëre. 
Sen.),    V.      intr.   1    (En     pari, 
d'une  chose).  Etre  lie  nécessai- 
rement à    une   personne,  aune 
chose,  comme  ne  pouvant  être, 
se  réaliser  sans  elle.  Pendère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ex  qao  ver- 
bo  tota   illa    causa   pendebat. 
Cic.    spes   pendet   ex  l'ortana. 
Cic.  p.  momento.  Cic.  aliande. 
Cic.  spes  opesque  ex  paire  pen- 
dent. Sali,    non  ex  verbis  ap- 
tam  pendet  jus.  Cic.)  ;  aptum 
esse.     Cic.     etc.    (ex.:     reram 
causa;  aliœ  ex  aliis  aptse  et  re- 
cessitate  nexse.  Cic.  honestam, 
ex    qao     aptam    est    o(§.ciam. 
Cic.  rudentibus  aptam  esse  for- 
tanam.      Cic.)  ;      consistére, 
intr.    Cic.  etc.  (voy.   consister, 
[être]      FONDÉ    [sur],      reposer 
'  url)  ;    constâre.    intr.    Cic. 
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etc.  (voy.  consister)  ;  stâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  stabat  in 
dacibus  Victoria.  Liv.  per  me 
stetisse.  Ter.  non  per  me  stetit. 
Qaint.  stat  ou  non  [nihil]  stat 
per  aliqaem  qaominus  [av.  le 
Subj.].  Cses.  Liv.);  situm 
esse.  Cses.  (ex.:  in  ejas  per- 
nicie  patrise  sitam  patabant 
salatem.  Nep.  quantum  est  si- 
tam in  nobis  [entre  parenth.]. 
Cic);  positum  esse.  Cic.  etc. 
lex.:  omnia  in  Victoria  posita 
existimarent.  Cœs.  [B.  G.  V, 
3i,  I].  id  ne  accidat,  positum 
in  eias  diligentiâ  atque  aucto- 
ritate.  Cœs.  [ib.  VII,  32,  5]); 
continéri,  pass.  Cic.  etc.  le.x.: 
tribus  rebas  animantium  vita 
continetur.  Cic.  honestate  anâ 
vita  continetar  beata  [•-  le  bon- 
heur ne  dépend  que  de  l'hon- 
nête -].  Cic.  [Tusc.  V,  15, 
hli].  cf.  à  l'actif  :  hsec  quœ  vitam 
continent  omnem  [-  d'où  dé- 
pend toute  vie  "],  neglegemus  ? 
Cic.  [Fin.  I,  U,  12]  );  verti, 
pass.  Cic.  Liv.  (ex.:  omnia  in 
unias  potestate  ac  moderatione 
vertentar.  Cic.  [in  Verr.  1,  7, 
20].  in  eo  verti  paellse  salatem, 
si  prœsto  esset.  Liv.  discrimen 


reram   in  bello  Samnitium  et 
c/as     éventa    vertitar.     Liv.). 
Qui  dépond  de,  sUspenSUS,  SI, 
um,    p.   adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ex 
bono     casa     om,nia     saspensa 
sant.  Cic.  non  aliande  pemlère 
nec   exlrinsecas    aat   bene  aat 
maie  vivendi  radoncs  suspen- 
sas   habére.  Cic.  dabii  suspen- 
sœqae    ex    (ortuna    spei.   Liv. 
animi  ex  tam  levibas  momen- 
tis    (ortanse     saspensi.    Liv.); 
subjectus,    a,    um,    p.    adj. 
Cic.  (ex.:  res  quœ  sunt  sabjec- 
tas   sensibus.  Cic.  alvi    natara 
sabjecta  stomacho.  Cic.)  ;  ap- 
tus,   a,    um,    adj.    Cic.  (voy. 
ci-dessus).  Faire    — ,    COBJun- 
gëre,  tr.  Cic.  (ex.:  causam  ali- 
cujus   cum    commani    salate. 
Cic.)  ;    alligàre.    tr.    Quint. 
(ex.:    artem  ad  exitum    ["    du 
succès  »]  alligàre.  Quint.)  ;  po- 
Dère,  tr.   Cic.    (ex.:  aliquid  in 
aliqaa  re.  Cic.  voy.  placer).  T 
(Par  ext.)  Tenir  à  qqch.  comme 
appendice.      Adjanctum     esse. 
Cic.    (cf.    huic  lundo  adjancta 
mercâri.    Cic).     Pertinêre    ad 
aliqaid.  Liv.  (voy.  rattacher). 
1    (En    pari,   d'uno    pers.)  Etre 
sous   la  puissance    de  qqn.  Ob- 
noxiam    esse  alicui.  Cic.   Sab- 
jectum  esse  sub  alicajas  domi- 
nationeni.    Cic.     Voy.     dépen- 
dance, DÉPENDANT. 
dépens,  s.    m.   pi.  Ce  que  qqn 
dépense    (arch.).  Voy.    dépense. 
Il     (Spéc.)    Loc.    prép.  Aux  — 
de  qqn,  pecuniâ  alicajas.  Cic 
alicajas  sumpta.  Cic.  Fig.  (en 
faisant    subir    â   qqn    le  dom- 
mage),   alicujus    malo.    Phsed. 
cam  alicujus  detrimento.  Dig. 
.\ux  —   de  la  vie,  vita!  impen- 
dio.  Sen.  Sauver  la  patrie  aux 

de  nos  jours,  paÉriani  morte 

nostrà    servâre.    Cic.  Rire  aux 

de    qqn,    ladëre    aliqaem. 

Cic.  1  (Spéc.)  Frais  de  justice. 
Litis  œstimatio.Jct.  Voy.  frais. 
dépense,  s.  f.  Action  de  dé- 
penser. Il  Aa  propre.  Action 
de  donner,  d'employer  de  l'ar- 
sent  pour  se  procurer  qqch. 
Erogatio,  onis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  erogatio  pecunise.  Ci^:. 
abs.  erogatio  ['  dépense  pu- 
blique "].  Plin.  j.  nécessitas 
erogationam  [-^  dépenses  obli- 
gatoires '] .  Tac)  :  impen- 
dium,  îi,  n.  Cic  etc.  ex.:  re- 
ditus  et  impendia  [civitatis]. 
Plin.  j.  reqairére  impendia 
quse  maxima  fecit.  Plin.  j.  re- 
poscëre  rationem  impendio- 
ram,  quse  in  edacationem  con- 
tulerit.  Qaint.)  ;  impensa,  œ, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  impensse  cena- 
rum.  Hor.  impensse  itineris. 
Saet.  impensse  publicse.  Tac 
quia  impensa  pecunise  facienda 
erat.  Liv.  impensam  (acéré  in 
aliquid.  Cic.  staltas  et  saper- 
vacuas  impensas  facére.  Qaint. 
decl.  impensam  prœstâre  ali- 
cai. Liv.  impensam  imponêre 
alicai  rei.   Liv.   impensse  par- 
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cire.  Uv.)  :  sasiptus,  ûs.  m. 
Cic.  etc.  (t\.:  tamptas  epala- 
ram.  Cic.  sumptiim  faciy  in 
rem  [ou  impendfre  ou  insa- 
mire  ou  ponère.' .Cic.  samptam 
haarïre  e-v  af.irio.  Cic.  sump- 
tam  siip/j^iiifiire  [•  fournir 
abondainineiit  à  la  dépensa  •] 
a  sociis.  Cic.  sampta  ne  pareas. 
Cic,  Uiantar  tam^n  misera? 
civitates,  guodnallasfait  samp- 
tu3  in  nos  neqae  in  Ujatos 
neçoe  in  gasestorem  neqae  in 
qaemqaam.  Cic.  [ad  Att.  V,  16, 
3).  perpetaos  samptas  sappe- 
ditàre,  née  solam  necessanos, 
sed  etiam  libérales.  Cic.  mo- 
dam  facère  samptibas  [en  pari, 
d'une  loi].  Liv.  minaendi  sant 
samptas.  Cic.  samptus,  qaos 
in  caltam  prxtoram  socii  fa- 
cère soliti  erant,  circamcisi 
aut  sablati.  Cic.  cum  cotidiani 
maximi  ferent  samptas.  Mep. 
ramptai  esse  [•  entraîner  de  la 
dépense  •].  Liv.  samptam  af- 
ferre  alicai  [-  meiira  qqn  en 
dépens?  •]).  ||  (P.  eit.'.  La  dé- 
pense de  la  maison.  Comptes 
J9  — _  raiiones  samptaarix. 
Cic.  Il  (Spec.'.  Dans  un  compte, 
tout  ea  qui  sort  de  la  caisse. 
Expensam,  i,  n.  Cic.  Livro  de 
— ,  code*  expensi  ou  expenso- 
ram.  Cic.  tabalse  expensi.  Cic. 
Porter  qqch.  en  — ,  in  codicem 
expensi  referre,  expensam  ferre 
samptai  ou  simpl.  expensam 
ferre.  Cic.  *  Fig.  Action  de 
donner,  d'employer  son  temps, 
ses  eCforts.  etc.  pour  obtenir  un 
résultat.  Impeudium,  îi,  n. 
Plin.  (ex.:  imp.  opéra».  PUn.]. 
On  fait  une  dépense  de  travail, 
on  »e  met  eu  —  de  travail,  Zo- 
bor  impenditar.  Cic.  Voy.  dé- 
PE.NSER.  *,  I.i^u  où  l'on  serre, 
où  l'on  distribue  les  provisions. 
Cella  penaria.  Cic. 
dépenser,  v.  tr.  Donner,  em- 
ployer (de  l'argent)  pour__  se 
procurer  qqch.  Iwpendëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ei.:  pecaniam  in 
aliqaam  rem.  Cic.i  ;  expen- 
dêre,  tr.  Cic.  o:c.  (ex.:  num- 
mos.  flor.  aori  pondo  centam. 
Cic.)  ;  erogàre  (•  dépenser 
pour  le»  besoins  de  l'Etat  et  par 
ext.  dépenser  •  ,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  pecaniam  ex  serario.  Ci:-. 
pecaniam  in  classem.  Cic.  ande 
pecania  in  eos  samptas  eroga- 
retar.  Liv.)  ;  sumère,  tr. 
Plaat.  {ex.:  minas  m  hisce  re- 
bas  samptamst  tex  minis. 
Plaat.);  absnmêre,  tr.  Sen. 
etc.  (ex.:  pecaniam  iibidine  aat 
aleà.  Sen.  pecaniam  in  scor- 
tis.  P.  Afr.  ap.  Gell.  peca- 
niam in  emptionem  merciam. 
Saet.)  ;  consuznëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  non  debait  is,  qai 
dabat  [pecuniam],  qao  ille,  qui 
accipiehat,  consameret,  qase- 
rére.  Cic.  c.  eam  pecaniam  in 
monumentam.  Jet.  omne  id 
aaram,  in  lados.  Liv.  in  id 
opat  ingentem  pecaniam,  Val,- 
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Max.  bona  paterna  in  opéra 
pablica.  Qaint.  aarum  in  mo- 
namtnto.  Cic.  pecaniam  in 
agroram  coemptionihas.  Cic. 
in  Samo  oppagnanda  mille  et 
dacenta  talenta.  S'ep.)  :  insu- 
mére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  terun- 
ciam  in  aliqaem.  Cic.  sump- 
tam  in  rem.  Cic  ).  —  follement, 
comedêre.  tr.  Plaat.  Cic.  (voy. 
iuNGEB,  disçipeb'*  ;  dUapï- 
dàre,  tr.  Ter.  Ps.  Cic.  ,voy. 
di'Siper);  prodigêre,  ir.  Plaat. 
Sait,  (ex.:  sunni.  l'iaat.  aliéna. 
Sali.)  ;  profandère,  tr.  Cic. 
(ex.:  pr.  patrimonia.  Cic.  epa- 
lis  et  i-isceratioiiibus  pecuniam 
lit  eos  res,  qase...  Cic.  da,  pro- 
fande  [pecuniam].  Cic).  —  li- 
béralement, profundére,  tr. 
Cic.  (ex.  :  p  tantam  pecaniam. 
PUn.  i.  non  modo  pecaniam 
sed  vitam  etiam  pro  patrià. 
Cic).  1  iFigl.  Donner,  em- 
ployer son  temps,  ses  eîTorts, 
etc.  pour  arriver  à  un  résultat. 
Impendére,  tr.  Cic.  (ex.:  non 
erant  tam  amentes,at  operam. 
caram,  pecaniam  impandant 
in  eas  res,  qaos  vobis  gratas 
fore  non  arbitrentar.  Cic.  ad 
incertam  casum  et  eventam 
certas qaotannis  labor  et  certas 
samptas  impenditar.  Cic.]; 
suznére,  tr.  Ter.  Cses.  (ex.: 
operam.  Ter.  abi  intellexit 
frustra  tantam  laborem  sami. 
Cses.  [B.  G.  111,  U,  lj);C0QSU- 
mère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c  ma- 
nas  saas  [au  sens  do  •  peine  ■»] 
non  in  defendenda  re pablica 
sed  in  plaadendo.  Cic.  c.  om- 
ne tempas  in  lilteris.  Cic.  tem- 
pos setatis  omne  in  lastris,  po- 
pinis.,  aléa,  vino.  Cic.  omnem 
vim  ingenii  in  popalari  levi- 
tate.  Cic.  non  mediocrem  a 
primo  tempore  3etatis  in  eo 
stadio  operam,  caramqae  con- 
samère.  Cic.  omnem  laborem, 
operam,  caram,,  studiam  in 
aliqaâ  re.  Cic.  plara  verba  in 
castigandis  matronis,  qaam  in 
rogatione  dissaadenda.  Liv.)  ; 
iasumëre,  tr.  Liv.  (ex.;  ope- 
ram frastra  [•  se  dépenser  en 
pure  perte  ■].  Liv.).  En  se  dé- 
pensant beaucoup,  impensé, 
adv.  Cic.  et', 
dépensier,  ière,  s.  m.  et  f.  et 
adj.  Il  .Sabst.  Celui,  celle  qui 
tient  la  dépense  (dans  une 
communauté,  une  ferme,  etc.). 
Dispensator,  oris,  m.  Cic. 
Promas,  i,  m.  Varr.  Cic.  Cel- 
larias,  ïi,  m.  Plaut.  Sen.  PUn. 
Voy.  Éco.NOME.  1  Adf.  Qui  aime 
à  dépenser.  Prodigas,  a,  am, 
adj.  Plaat.  Cic.  Samptaosas,  a. 
um,  adj.  Ter.  Cic.  (cf.  s.  arni- 
ca. Ter.  homo.  Cic).  Un — , 
une  dépensière,  profasas,  a. 
Cic.  effasas.  a.  Cic.  Voy.  dissi- 
pateur, PRODICtE. 

déperdition,  s.  f.  (T.  scientif.) 
Destruction  graduelle  d'une 
partie  dos  molZcules  d'un  corps. 

Voy.    DÉCHET,   PERTE. 
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dépérir  (lat.  deperire,-  se  per- 
dre, périr  »),  V.  intr.  S'achemi- 
ner vers  la  mort  par  consomp 
lion  liraduello.  t'mori,  inir 
Cic.  Ùonsenescêre,  ir.ir.  Cic 
cf.  conscnescant  vires  atqnc 
dcficiant.  Cic).  Conlabescêre 
intr.  Cic.  (en  pari,  dos  liomm. 
cf.  Tasc.  [III,  31,  75]).  A/urc;s- 
ri'rc,  intr.  Col.  (cf.  m.  morbu. 
(■ol.).^  l'ig.  S'acheminer  vers 
la  destruction,  par  des  détério- 
rations graduelles.  (Eu  pari, 
d'un  bâtiment.)  Rainosam  ef- 
fici  ou  viliam  facère.  Cic.  Di- 
labi  (vetastate).  Liv.  (En  p.irl 
de  végétaux.) lonjiiescc-re,  intr 
PUn.  ;cf.  langaescunt  vitcs. 
PUn.).  Intabesccre,  intr.  Col. 
{ci.intabescit  vitis.Col.).  Inter- 
mori,  dép.  intr.  PUn.  (cf.  in- 
tcrmoriantar  radiées.  PUn.}, 
P.  anal.  La  race  dépérit.  Voy. 
DÉCENTRER.  Spéc.  (Droit.)  Lais- 
ser —  les  biens  de  l'absent. Voy. 

CADUC,    DÉSHKREMCK. 

dépérissement,  s.  m.  Etat  de 
ee  qui  dépérit.  Defectio  viriatn. 
Cic.  Seniam,  ii,  a.  Cic.  {c(. 
mandus  se  alit  senio  sui.  Cic.' 
Tabès,  is,  f.  Cic.  Sali.  Tomber 
dans  le  — ,  depcëre,  intr.  Cic 
defici  a  viribas.  Cses.  conse- 
nescëre,  intr.  Cic.  Liv.  Voy. 
DÉPÉRIR.  La  — des  arbres,  tabef 
arboram.  PUn.  Fig.  L'état  de 
—  où  39  trouve  un  édifice,  voy. 
DÉLABREMENT.  ||  (P.  anal.)  Le  — 
de    la    race     Voy.   décénébes- 

CENCE. 

dépêtrer,  v.  tr.  Dégager  de  ce 
dont  on  est  empêtré.  \\  (.4rcli.) 
Dégager  da  l'entrave  (les  bêtea) 
dans  le  pâturage.  Expedire,  tr. 
Cic.  Compedts  demére.  ./l.  (d'a- 
près Jastin.].^  Dégager  (qqii)  de 
ce  dans  quoi  il  s'est  embar- 
rassé.  Voy.    DÉGAGER,   DÉBARRAS- 

SEB.  Se  — ,  enxergëre,  intr.  Cic. 

dépeuplement,  s.  m.  Action 
de  dépeupler,  de  se  dépeupler. 
Vastatio,  onis,  f.  Sali.  De- 
popalatio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
Vastitas,  atis.  f.  Cic.  Vastitas 
et  solitado.  Tac.  Le  —  des  vil- 
lages, agri  vastati.  Liv.  Voy. 
DÉPOPULATio.s.  Par  ext.  Le  — 
des  forêts,  vastata  lastra.  Val. 
Flacc. 

dépeupler,  v.  tr.  Dégarnir 
d'habitants.  Vacaofacère  ier- 
ram.  Cic.  Nep.  Incolas  terrse 
ejicëre.  Cic.  SoUtadinem  fa- 
crre.  PUn.  j.  .SoUtadines  fa- 
cère. Liv.  La  ville  dépeuplée 
par  des  décès  continuels,  urbs 
l'xhaasta  assidais  faneribas. 
Liv.  Se  — ,  vacueÇieri.  Nep.  Qui 
est  dépeuplé,  désertas,  a,  um, 
p.  adj.  Cnes.  Cic.  vastas,  a, 
um,  adj.  Cses.  Cic.  (cf.  vasta 
ac  déserta  arbs.  Liv.).  vacaas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Voy.  dévas- 
ter. Il  (P.  anal.)  Dépeupler  un 
étang  (par  la  destruction  du 
poisson).  Eluêre,  tr.  Col.  (cf. 
elaëre  Phasim.  Col.  [VIII,  8, 
luj).  —  une   forêt  (par  la  do»- 
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truction  dos  arbres),  sih-am 
ca'dëre.  Cies.  sUvas  dcclilérc. 
Plin.  Forêts  dépeuplées,  vas- 
tala  lustra.  Val.  Hacc.  —  (les 
boutiques  d'un     ouvrage),  voy. 

DKGARNm,        DlirOUILLER,        VIDEU. 

dépiécer,  v.  tr.  Mettre  on  pièces 
(totalement  ou  en  partie). Com- 
minuëre,tr.  Cic.  Discevpire,  tr. 
Cic.  Concldcrc  in  minutas  par- 
tes. Cic.  Plant.  Viir.  Uu  ha- 
bit dépiocé,  lacerata  vustis. 
Ov.    scissa    vestis.    Liv.   Voy. 

PIÈCE. 

dépilatif,    ive,  adj.  (T.  scien- 

tif.)  Qui  l'ait  tomber  le  poil,  les 
cheveux.  Qaod  pilos  detraldt 
ou  absamit.  l'Un.  Quo  tactus 
pilas  delJait.  Plin. 

dépilation,  s.  f.  (T.  seieniif.) 
L'iuito  du  poil,  par  suite  de 
maladie  ou  par  l'application  do 
certaines  substances.  Pili  dc- 
(luentes  ou  efflaentcs.  .'). 

dépilatoire  (T.  scioutif.)  Qui 
fait  tomber  le  poil,  les  che- 
veux. Voy.  DÉPILATIF.  Pâte  — 
et  (substautivt.)  un  — ,  dro- 
pax\  pacis,  m.  Mart.  Cœl.- 
.■iar. 

dépiler  (lat.  depilâre.  Sen.],  v. 
ir.  Faire  tomber  le  poil.  Pilos 
detrahcre   ou   absnmëre.  Ce/s. 

dépiquer,  v.  tr.  Défaire  (uno 
cliose  piquée,  cousue  à  petits 
loiiits).  Dissaëre,  tr.  Plin.  1 
Fig.  Apaiser  (qqn  qui  est  pi- 
qué).   Permulcère  iram  alica- 

JUS  .  Liv.  Voy.  CALMER,  DÉFACHER. 

Il  (Arch.)  Consoler  (qqn)  do  ce 
qui  le  mécontente.  Voy.  conso- 
ler, î  Enlever  (un  plant)  de  la 
couche     pour    repiquer.      Voy. 

DÉPLANTER. 

1.  dépister,  v.  tr.  (Chasse.) 
Reirouver  (le  gibier)  on  sui- 
vant sa  piste.  Investigâre,  tr. 
Cic.  Periestigâre,  tr.  Cic.  In- 
dagàre,  tr.  Cic.  Indagàre  et 
odorari,  tr.  Cic.  1  Fig .  Re- 
trouver  (qqn)    en    suivant    sa 

Mé 
dessus 

2.  dépister,  v.  tr.  Détourner 
de  la  piste.  Canes  eladëre. 
Phœd. —  ceux  qui  poursuivent, 
et  —  les  recherches,  eripëre  se 
sei/uentibas.    Cic.  Voy.  échap- 

PLIt. 

1.  dépit,  ite  (lat.  despectus), 
adj.     (Arch.)   Qui    a  du   dépit. 

Voy.   DÉPITER,    IRRITÉ.     . 

2.  dépit  (lat.  despectus,  -  mé- 
pris "),  s.  m.  Mépris  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  Loc.  prép.  En  — 
de  qqch.,nuHâ  alicajas  rei  ra- 
tiùne  habita.  Cic.  ||  (Par  ext.) 
Faire  qqoh.  en  —  de  qqn,  voy. 
MALGRÉ.  Faire  qqch.  en  dépit 
que  qqn  en  ait  (arch.),  \'oy. 
MALGRÉ.  T  (Par  ext.)  Irritation 
causée  par  le  dédain  qu'on 
nous  témoigne  ou  la  préféreuce 
qu'on  témoigne  à  un  autre. 
Dolor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  inuliehris.  Liv.  magno  cuin 
dolore  alicujus.  Cic.  dolorem 
accipëre  aliqaà  re  ou  ex  aliquà 
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re.  Cic.  dolorem  capcre  ab  all- 
rjua  re.  Ctc.  ex  aliquâ  re.  Cie. 
tanto   dolore    afllci,    at...    Cic. 
dolore   dirumpi    [«    crever    do 
dépit  "].  Cic.  dolorenv  alicai  fa- 
cëre  ou  af^cëre  ou  dure  on  af- 
ferre.    Cic.     dolorem    commo- 
vêre  ['  exciter  ■].  Cic.  dolori:m 
tegëre    [•    dissimuler    •].    Liv. 
hoc     est     milii    dolori.    Cic.)  ; 
stomachus,  i,    m.   Cic.   [ex.: 
stomachi  plena    epistola.   Cic. 
non  sine  aliquo  meo  stomacho. 
Cic.    stomackum   alicui    facëre 
ou   movëre.    Cic.   aliqaid  mihi 
slomacho    est.    Cic.   quœ    mihi 
majori    stomacho    qaam     ipsi 
Quintofaerant.  Cic.  inaliquem 
stomachum  erumpëre  [•.  laisser 
éclater   '].   Cic.)  ;  bilis,  is,  f. 
Plaut.    Cic.    (ex.:    bilem   alicai 
movëre.     Plaut.     commovëre. 
Cic.)  :    indignatio,    onis,   f. 
Liv.   (ex.:    indignationem   ali~ 
cai  ntovëre.  Liv.  au  plur.  indi- 
gnationes   [•  marques  ou  mou- 
vements   de  dépit  "].  Liv.  Sen. 
rh.)  ;  indignitas,  atis.  f.  Cic. 
Liv.  (ex.:  tanta  poterit  esse  in- 
dignitas nostra  ?  Cic.  [ad  Att. 
X,    8,   3])  ;    molestia,   se,   f. 
Cic.    (voy.    ENNUI,   mécontente- 
ment) ;  morsus,  ùs,   m.   Cic. 
Liv.    (ex.:    con^asi   ex   recanti 
m,orsa    animi.  Liv.).  Léger  — , 
iDdignatiuncula,se,!.Plin.j. 
(ex.  :  indignatiunrulam  capëre. 
Plin.j.  [op.  VI,  17,  1])  ;  offen- 
siuncula,  se,  l.  Cic.  fex.:  ve- 
lim,  si  qua  offensiancula  facta 
est   animi  tui  perversitate  ali- 
quoram,    des    te  ad  lenitatein. 
Cic.    [op.   XIII,   1,  h]).  En  lais- 
sant   éclater  son   — ,   indigna- 
bundas    (suivi  du   dise,    indir. 
avec     l'Ace,     et     l'Inf.).    Liv. 
(XXXVIII,    57,  7).   stomachans. 
Çic.    (cf.    haie  ego  jam  stoma- 
chans  (astidiose  :    '   Immo  ex 
Africa    ■>,    inquam.    Cic).   En- 
flammé  de  dépit,  indigne  pas- 
sus.  Cic.  [in  Verr.  Il,  5,  12,  31). 
quod     indigné    ferens.     Curt. 
Plein   de   — ,    stomachosas,    a, 
am,    adj.    Sen.  (cf.    st.  homo. 
Sen.).    Qui    dénote    du    dépit, 
stomachosus,    a,  um,  adj.   Cic. 
(cf.  gênas  acuminis  stomacho - 
sum.  Cic.  stomachosiores  litte' 
rse,    Cic).   Ressentir   du   dépit 
de  ce   que,    indigne  ferre  (av. 
l'Ace,    et    l'Inf.).    iVep.   Pkœd. 
hoc   indigné   ferre  quod  (et  le 
Subj.).  Cic.   Avec   dépit,  œgré, 
adv.     Cic.    moleste,    adv.    Cic 
Avec   grand    — ,    molestissîmê, 
adv.  Cic.   segerrimë,  adv.   Cic 
voy.     [ave;]     peine,    impatiem- 
ment. 
dépiter,    v.    tr.  (Arch.)  Mépri- 
ser.   Voy.     ce    mot.    —  qqn    do 
qqch.,  le  dédaigner  comme  in- 
capable   de    qqch.   Voy.    dédai- 
gner.   1    Donner    du   dépit   (à 
qqn).  Stomacham  alicai  lacère 
ou    movëre.    Cic.    Dépité,   sto- 
macJians.    p.  adj.    Cic.    stoma- 
chosas, a,  am,  adj.  Cic.  Se  — , 
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prendre  du  dépit,  gravius  sto- 
machari,  intr.  Cic  commovëri 
aliqaa  re.  Cic  indignari  lali- 
quid).  Cic.  scgrê  (erre  (aliquid). 
Cic.  Voy.  dépit,  colère. 

dépiteux,  euse,  adj.  (Arch.) 
Qui  a  du  dépit.  Voy.  dépiter, 
mniTÉ. 

déplacement,  s.  m.  Action  da 
déplacer,  'l'ranslatio,  onis,  f. 
Cic,  Il  Action  de  so  dépla- 
cer. Locorum  mutatio.  Cic.Pe- 
regrinatio,  onis,  f.  Cic.  ,\li- 
gratio,  onis,  f.  Cic.  Liv.  Frais 
de  —,su.mptus  ou  impensse  iti- 
neris.  Saet.  viaticum,  i,  n. 
Plaut.  Cic.  Payer  à  qqn  sos 
frais  de  — ,  viaticum  alicai 
dure.  Plaut.  Plin.  j.  \\  Fait 
d'ôter  son  emploi  (à  un  fonc- 
tionnaire).   Voy.     destitution, 

RÉVOCATION. 

déplacer,  v.  tr.  Otor  (qqch., 
qqn)  de  sa  place.  Loco  movëre. 
Cic  Commovëre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  c.  terminos,  limites.  Lex 
vet.  si  ana  littera  commota 
sit.  Cic).  De  loco  demovëre. 
Cic  Se  — ,  iocam  mutare 
(quitter  sa  place).  Cic.  se  domo 
commovëre  (quitter  sa  rési- 
dence). Cic.  —  qqn,  aliquem 
aliquo  demigràre  cogère.  Cic 
Il  (Par  anal.)  Déplacer  un 
fonctionnaire.     Loco     movëre. 

C3PS.      voy.     DESTITUER.       ||       Fig. 

Déplacer  (la  question),  .■ilio 
transferre.  Cic  Etre  déplacé 
(dans  une  position,  dans  un 
milieu,  etc.),  minime  aptum 
esse  ad  aliqaid.  Cic.  non  ido- 
neam  esse  ad  aliqaid.  Cic.  || 
Une  chose  déplacée,  res  absur- 
da  ou  inepta.  Cic  II  ne  me  pa- 
raît pas  —  de  rappeler...,  non 
indignum  videtur  memorâre. 
Sali.  Lettre  — ,  intempestiva 
epistola.  Cic.  Félicitations  — , 
prseposiera  gratalatio.  Cic 
D'une  manière  — ,  inepte,  adv. 
Cic 
déplaire,  v.  intr.  Ne  pas 
plaire.  ||  (En  pari,  des  choses.) 
Displicére,  intr.  Cic.  etc. 
(s  opp.  à  placëre,  arridëre  pro- 
bâri,  ex.:  m.iki  ou  alicui  dis- 
plicet[nv.  l'Inf.].  Cic).  Qui  dé- 
plaît,   ingratus,    a,    am,    adj. 

Cic.  (voy.  DÉSAGRÉABLE,  DÉPLAI- 
SANT), molestas,  a,  am,,  adj. 
Cic.  (voy.  désagréable),  odio- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  (voy.  dé- 
plaisant). Loc.  famil.  Qu'il  ne 
vous  en  déplaise  et  (ellipt.)  ne 
vous  en  déplaise,  pace  tua  ou 
pace  taâ  dixerim.  Cic.  ||  (En 
pari,  des  personnes.)  OlTen- 
dére,  tr.  Cic.  (voy.  choqier, 
FRois-ER,  FACHER)  ;  dispUcére, 
intr.  Cic.  (ordin.  av.  le  Dat.). 
Voy.  MÉCONTENTER.  ^  (Par  ext.) 
Famil.  Se  déplaire  qq.  part, 
c.-à-d.  ne  pas  s'y  plaire,  tœ- 
dium  capëre  (alicujiis  loci). 
Nep.  Il  (Par  anal.)  Se  déplaire 
(en  pari,  de  plantes).  jEgre 
provenire.  Plin. 
déplaùsance,  s.  f.    (Arch.)  Ca- 
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ractere  déplaisant  de  qqn.  de 
iiqch.  Moroûtas,  atif,  (.  i'ic. 
Molestia,  .-r,  f.  Cic.  Voy.  bépi- 
CNANCE.  |[  (P.  e^t.^  Ll'  faii  de 
se  déniaire.  A'iis/idium.  ii,  n. 
Cic.  Txdiam.  ii.  n.  Hlin.  Of- 
fensa,   af.    f.  Cic.  Voy.  dégoût, 

INM'I. 

déplaisant,  anto,  adj.  Qui  est 
de  natui-e  à  déplaire.  A/o/es- 
(o»,  a,  um,  adj.  Cic.  Inja- 
candas,  a.  am.adj.  Cic.  (cf.  inj, 
labor.  Cic.''.  Imjrattis.  a.  um, 
adj.  Cic.  Cœs.  (cf.  in<jr.  vita. 
Hor.y  Odiosus.  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  gênas  Iwminam.  Cic).  Ex- 
térieur —  morositas.  atis,  f. 
Cic.  trisiiti.1,  a?,  f.  Cic.  Voy. 
DiSsACRÉAnLE.  Etre  — ,  voy.  dé- 
plaire. La  chose  est  déplai- 
sante, res  liabet  offensant. 
Quint. 

déplaisir,  s.  m.  Impression 
pénible  que  qqcli.  produit  sur 
nous,  .\folestia  {alicajas  rei, 
alicujus).  Cic.  Txdiiim.  ii.  n. 
Sali.  LÙ'.  Quint.  Fastidiam, 
ii,  n.  Cic.  Vif  — ,  stomachas, 
i,  m.  Cic.  indignatio,  onis.  f. 
Cic.  Voy.  DÉPIT.  Avec  — ,  invi- 
tas,  a,  um,  adj.  Cic.  invita 
animo.  Cic.  ^gré,  adv.  Cic. 
molesté,  adv.  Cic.  Avec  beau- 
coup de  — ,  permeiestê,  adv. 
Cic.  segerrimë,  adv.  Cic.  Sans 
— ,œquo  animo.  Cic.  Causer  du 

—  à  qqn,  afferre  alicui  moles- 
tiam.  Ter.  alicai  offensioni 
esse.  Cic.  Je  trouve  du  —  à 
qqch.,  displicet  iimprobatnr, 
non  probatar)  mihi  aliqaid. 
Cic.  ps-nitet  me  alicujiis  rei. 
Cic.  milii  aliquid  molestum. 
est.  Cic.  aliqaid  xgrê  fero.  Cic. 

déplanter,  v.  tr.  Retirer  de 
terre  pour  planter  ailleurs. 
Transferre,  tr.  Varr.  Col.  (cf. 
t.  brassicam.  Col.].  Transpo- 
nère  larborem  in  locam  alium. 
,  Gell.plantas.Pall.).  ||  (P.  anal.) 
Retirer  (oe  qui  est  enfoncé  dans 
le  sol).  Deplantâre,  tr.  Varr. 
Col.  Plin.  Èxplanlàre,  tr.  Col. 

—  dos  pieu.v,voy.  arracher. 
déplier,  v.  tr.  Etendre  en  re- 
mettant simple  (ce  qui  est  plié, 
mis  en  double,  otc. j.Explicâre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  t/estcm,  vola- 
men.  Cic).  Evolvëre,  tr.  Cic. 
(cf.  vettem.  Ov.  volumcn.  Cic). 
Voy  .DÉPLOYER.  Il  (Absolt.j  Mettre 
la  marchandise  en  étalage.  Ex- 
ponêre  merces.  Plin.  E.vpli- 
cûre  mercem.  Petr. 

déplisser,  v.  tr.  Rendre  uni  en 
défaisant  les  plis.  Effandére 
sinam.  Liv.  1  Friper  de  ma- 
nière  à   défaire  les   plis.  Voy. 

FRIPER. 

déploiement  oa  déplolment, 

6.  m.  Action  do  déployer.  Ex- 
plicatio,  onis  (cf.  expl.  raden- 
tis.  Cic).  Il  (P.  anal.;  Déploi- 
meni  d'une  troupe.  Avec  le  — 
de  toutes  ses  forces,  acie  int- 
trixcta.  Kep.  tota  mole  belli. 
Tac.  Lie  manière  à  empêcher 
le  —    de  ses  Torces  navales,  at 
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ejas  mnifiturfo  naiium  e.vpli- 
cari  non  potaerit.  .Vep.  l-'ig. 
Un  grand  déploiement  de 
luxe,   magnificentia,  af,  f.  Cic. 

Liv.  Voy.   ÉTALAGE,  EXC&S.    A  voc 

un  tel  —  de  forces,  tanta  li- 
rium  ostentatione.  Tac.  Ce 
grand  —  des  forces  de  l'Orient, 
hiec  totias  Orientis  e-rcita  se- 
dihns  sais  moles.  Cart. 
déplorable,  adj.  Qui  est  &  dé- 
plorer. Depiorandus,  a.  um, 
adj.  vorb.  Cic.  Miserandiis,  a, 
um.adj.  verb.  Su/i.  .l/istra()iZis, 
e,  adj.  Cic.  Liv.  Flebilis.  e. adj. 
Cic.  (cf.  fl.  illa  species.  Cic). 
Luctaosus,  a.  um,  adj.  (cf. 
lactaosissimum  bellam.  Cic). 
Situation  — ,  atflictior  condi- 
cio.    Cic.    res   desperatse.    Cic 

Voy.      LAMENTABLE.       ||      (P.      hy- 

perb.)     Famil.     Très    mauvais. 

Voy.  DÉTESTABLE,  MAUVAIS,  PI- 
TOYABLE. Il  iPoét.)  En  pari, 
d'une  personne  dont  le  sort 
est  à  déplorer,  tlebilis,  e,  adj. 
Hor.  Ov.  Miserandas,  a,  nm, 
adj.  verbal.  Cic.  Ov. 
déplorablement,  adv  D'une 
manière  déplorable.  Miserabi- 
liter,  adv.  Cic  Miseram  (ou 
miserandam)  in  modam.  Cic. 
C'est       déplorablement       écrit, 

voy.    PITOYABLEMENT. 

déplorer,  v.  tr.  (Arch.)  Pleurer 
sur  (qqn  qui  est.  ou  qu'on 
croit  perdu).  Amissum  queri 
aliqaem.  Cic  Virg.  Complo- 
rare  {yivos  mortaosqae.).  Liv. 
Lagêre  aliqaem.  Cic  ||  (Par 
exl.)  Considérer  (qqn,  qqch.) 
comme  dans  un  état  déses- 
péré). Deploràre,  tr.  Liv.  (ex.: 
deploratar  in  perpetuum  li- 
bertas.  Liv.  [III,  38,  9J.  deplo- 
ratas  a  rnedicis,  Phn.  [VU, 
lofi].  subst.  deploraii.  Plin. 
[XXVIII,  210])  ;  complorâre, 
tr.  Cic  Liv.  (ex.  :  desperata 
complorataqae  est  respu- 
blica.  Liv.).  Voy.  désespérer.  ^ 
Témoigner  une  profonde  dou- 
leur de  qqch.  Deploràre,  tr. 
et  intr.  Cic.  eic.  (ex.:  hscc  con- 
qaeri  ac  deploràre.  Cic.  d.  ali- 
cajaa  interitam.  Cic.  cseciiatem. 
saam,.  Cic.  multa  divinifus 
["  d'un  ton  prophétique  ■•].  Cic. 
totiens  apad  patronos  de  sais 
miseriis  deplorarant.  Cic  de 
istias  improbitate  deploràre. 
Cic.)  ;  complorâre.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  rnortem.  Cic.  inafili 
lamcntationc  (orlanani  gentis. 
Liv.);  queri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Osliense  incommodam 
alque  illam  labem  atque 
ignominiam  rei  publicx . 
Cic  qaeri  saam  fatam.  Cœs.)  ; 
conqueri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  saam  fatum  aat  for- 
tanam..  Cornif.  iniqaa  Judicia, 
contamelias.  Cic.)  ;  lacri- 
mâre,  intr.  Cic.  (voy.  pleu- 
rer) ;  coUacrimâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  histrio  rasam  mcam 
totiens  collacrimavit.  Cic. 
[Best.   08,  153].  collacrimantea 
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saum  patria-que  cusuni.  Liv. 
[XXVI.  i;.,  i]  )  ;  Jîére,  tr.  Plaat. 
Cic  Sen.  rli.  (ox.  :  (l.  amisiam 
fratrem  [■  la  perte  dn  son 
frère  '|.  8e/».  r/i.  lis  Pisoncm 
verhis  (lens  mifunt  et  rei  pu- 
bticce  ciisum  vex^ivit,  ut... 
Cic  [Sost.  88,  &S].  plus  rare 
que  le  suiv.)  ;  detlére,  tr.  Cic. 
etc.  {ù\.:  inter  se  d.  rasas  im- 
pendentes.  Cic.  conjagis  mise- 
ra- discidiam.  Cic.  jadicio- 
ram  vastitatem  et  fori.  Cic  nli- 
cajus  mortem.  Cic);  dolëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  alicajas  mor- 
tem. Cic.  casum  lactamqae 
ej'as.  Cic  si  idd(ileina$,quoil... 
Cic)  ;  indolescéra  (-  gémir, 
déplorer  ■•},  intr.  Cic.  (ex.  :  quis 
fait  qui  non  indolaeric  [•  u'a 
déploré  que...  "]  tam  sera 
se...  cognoscëre.  Cic  [Phil. 
S,  2.'»,  ei'j)  ;  gemère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.;  /ia°c  gemebant  boni. 
Cic.  quominus  occulte  vestrum 
malum  gemeretis.  Cic.  hic  sta- 
tus unâ  .  voce  omnium  gemi- 
tar.  Cic)  ;  ingemiscère. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  quem  vi- 
dit  nemo  ulli  ingcnùscentem 
maloJ  Cic  poet.  ing.  condi- 
cioni  suas.  Liv.  nwrti  alicajas. 
Curt.  avec  une  Prop.  luf.  </ui<i 
ingemiscis  hostem  Dolabellam 
judicatuiii?  Cic  [Phil.  13,  10, 
S3]^  ;  lamentâri,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.  :  /.  vitan^.  Cic.  cseci- 
tatem.  Cic)  ;  lugêre,  tr.  Cic. 
(ox.  :  l.  mortem  alicajas.  Cic. 
av.  une  Prop.  Inf.  lagêre  ur- 
bcm  e  sais  (aucibas  creptam 
esse.  Cic.  [in  Cat.  S,  l,::]i: 
jnserére,  tr.  Cic  (ex.  :  m.  tilii 
mortem.  Cic.  [Tusc.  I.  Ji8,115]. 
avec  une  Prop.  Inf.  ;  qui  pa- 
triam  nimiam  tarde  conctdërt: 
m.-rrebat.  Cic.  [Sost.  ]1,S51), 
miserâri,  t».  Cic.  (ex.  :  non 
qaeam  satis  nuque  commanem 
omnium  nostrum  condicionem, 
neqae  hujus  eventiim  forlu- 
namqae  miserâri.  Cic.  [Mur. 
27,  5ù]). 

déployer,  v.  tr.  Etendre  (ce 
qui  est  replié  ou  roulé)  do  ma- 
nière A  lui  donner  tout  son 
jeu.  Pandëre,  tr.  Cic. etc. (ex.: 
passa  vêla.  Cic  acicm.  Liv.)  ; 
expandère,  tr.  Col.  Plin.  (ox.: 
alas.  l'Un.  Hier.);  expedire,t.T. 
Cxs.  Liv.  (seul,  dans  Icsoxpress. 
expedire  exercitum .  Liv.  Icgio- 
nes.  Cses.);  explicàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  vestem.  Cic.  pennas. 
Ov.  t.  milit.  explicàre  ordines, 
agmen,  aciem.  Liv.  multita- 
dincm  navium.  Nep.  eqalta- 
tam,.  Auct.  b.  Afr.  se  turma- 
tim.  Cœs.);  distendère,  tr. 
Cœs.  (ox.  :  at  acies  dislende- 
retur  ["  fût  largement  dé- 
ployée -].  Cœs  [Ii.  G.  III,  OS, 
2J)  ;  extendére,  tr.  //or.  Liv. 
(ex.  :  pennas.  Ilor.  t.  techn. 
claslem.  Fronlin.  cornua 
aniei.  Cart.  acicm  in  radicibua 
montis.  Liv.  adversarioram 
équités    scse    extendére   cape- 
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rant.  Aact.  b.  A[r.).  (Marcher, 
vanir)  enseignes  déployées,  in- 
vestis sitjnis.  Cic.  Cses.  Liv.  — 
un  rouloau  (de  papier),  evol- 
vére  volumen.  Cic.  ||  (Par 
0).t.)  Rire  à  gorge  déployée, 
effandi  in  cadiinnos.  Saet.  ef- 
l'asé  ridère.  f'est.  1  (Au  fig-) 
.\let,tre  pleinement  en  action, 
on  évidence.  Exercére,  vr- 
aie, etc.  (ex.  :  ingenium.  Cic. 
jiistitiam.  Plin.  j.)  ;  efferre. 
U-.  Cic.  (ex.  :  quorum  animi 
altius  se  extulerant.  Cic.)  ; 
pro ferre,  tr.  Tac.  (ex.  :  pr. 
inyeniam.  Tac.)  ;  fundére,  tr. 
Cic.  (ex..  :  utramque  eoram 
[virtutes  et  vitia]  fundi  qao- 
dammodo  et  qaasi  dllatari. 
Cic).  —  toute  son  éloquence, 
pandùre  vêla  orationis.  Cic. 
Une  cause  où  puissent  se  dé- 
ployer toutes  les  forces  de  l'é- 
loquence, causa  in  quâ  vis 
eloqaentise  posait  expromi.  Cic. 

Voy.    ÉTALER,    MANIFESTER. 

déplumer,  v.  tr.  Dégarnir   de 

ses  plumes  (l'oiseau  vivant). 
Eripire  pennas.  Phœd.  plu- 
mas avi.  l'Un.  Hirondelles  dé- 
plumées, Itirandines  nudse  at- 
que  déplumes.  Plin.  (X,  70).  Se 
— .plumas  ou  pennas  amitlëre. 
Plin. 

dépolir,  V.  tr.  (Technol.)  Oter 
le  poli  (à  qqch.).  Nitorem  ou 
levorem  alicai  rei  demére  ou 
tôlière.  A. 

déponent,  adj.  (Gramm.  lat.) 
Qui  a  la  forme  passive  et  le 
sens  actif.  Verbe  — ,  deponens, 
entis  (s.-e.  verbam),  n.  Char. 
Diom. Prise.  Commune  verbam. 
GcU. 

dépopulariser,  v.  tr.  Faire 
perdre  la  popularité  (àqqn). 
Oratiam  alicujas  exstingaëre. 
Cic.  Etre  dépopularisé,  offen- 
dëre  apud  plebenx.  Cic.  Se  — , 
m  odium  offensionemqae  po- 
puli  incarrère.  Cic. 

dépopulation,  s.  f.  Le  fait 
d'être  dépeuplé,  de  se  dépeu- 
pler.  'Voy.  DÉPEUPLEMENT. 

déport,  s.  m.  (.■\rch.)  Action 
d'administrer.  Voy.  adminis- 
tration. 1  Action  de  ménager. 
Sans  — ,  voy.  ménagement.  |1 
(Par  ext.)  T.  de  Droit.  Délai. 
Voy.    ce  mot, 

déportation  (lat.  post.  depor- 
talio.  Ulp.),  s.  f.  Peine  afflic- 
tive  et  infamante  qui  consiste 
à  déporter  un  condamné.  Rele- 
gatio,  onis,  f.  Cic.  Liv.  Voy. 
bannisse.ment,  rélégation. 

déportement,  s.  m.  (Arch.) 
Manière  de  se  comporter.  Voy. 
conduite.  1  (Spécialt.)  Mauvaise 
manière  de  se  comporter, 
mœurs  déréglées.  Morum  im- 
frobitas.  Cic.  Flagitia,  orum, 
n,  pi.  Cic.  Voy.  DÉB.iUCHE. 
1.  déporter,  v.  tr.  (Arch.) 
Conduire.  Voy.  ce  mot.  Absolt. 
Se  —  (se  divertir),  voy.  di- 
vertir. 1  (Arch.)  Soutenir,  fa- 
voriser. 'Voy.   ces  mots.    ||    (P. 
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ext.)  E.tempter.  Voy.  ce  mot. 
Se  —  de  qqch.  (y  renoncer), 
voy.  RENONCER.  Ij  Absolt.) 
(Droit.)  Se  —  (s'abstenir,  se 
récuser),  voy.  abstenir,  récu- 
ser. 

2.   déporter,   v.  !  tr.   Conduire 
(un  condamné)    hors   du  terri- 
toire dans  un   lieu    dont    il  ne 
devra  point  sortir.  Relegâre.tr. 
Cic.  Deportâre  {aliqaein  in  in- 
sulam,.  Quint.  Tac. 
déposant,  s.  m.  Celui  qui    fait 
un    dépôt.  Depositor,    oris,  m. 
Boéi.    Depositarius.  i,   m.  Ulp. 
1  Celui,  celle  qui    fait  une  de- 
position    (en   justice).  Voy.  té- 
moin. 
déposer,    v.  tr.    Poser  qq.  part 
(une  chose  qu'on  porte».    ||   Po- 
ser en  un    lieu    qqch.    (qu'on  y 
porte).  Per ferre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex,  :  p.  litteras  ['  déposer  una 
lettre    chez    qqn     -].    C^s.     ad 
me  mihi  exspectatissimas  littera: 
perferantur.    Cic);    statuère, 
tr.  Liv.    etc.  (ex.  :  equus    Car- 
tium    statuit    in   vado.  Liv.)_; 
desiituère.  tr.  Liv.    (es.  :  ali- 
quid  in   litore.    Virg.)  ;  expo- 
Dére,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  :  (ilium 
in  terram.   Cses.  exercitam  in 
terram.  Cxs.  Liv.  aliquem    in 
litas.    Liv.).   Fig.  —    ses  hom- 
mages aux    pieds    de  qqn,  voy. 
hommage.    1    Poser     (ce     qu'on 
porte)    à   une   place    pour    s'en 
débarrasser.  Ponère,    tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  in  tabernaculo  sellam 
auream.  Nep.  anulam  in  sede 
regia.    Cart.)  ;    deponêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  d.  lecticam.  Liv. 
fr.  Suet.   onus.    Cic.)  ;   izapo- 
nére,  tr.    Cic.    etc.    (ex.  :  ali- 
quem in  rogam.  Cic).    Il    (Par 
ext.)    En   pari,    d'un     liquide, 
laisser  aller  au  fond  les   parties 
solides    tenues   en    suspension. 
Sidère,  intr.  Liv.    Plin.  (ex.  : 
gutta    sidens     ad    ima     visa. 
Plin.)  ;  desidére.    intr.  Cato. 
Plih.  (ex.  :  ex  arina  qaod  de- 
sidit.    Cels.  relinqaito    in   imo 
qaod  desedit.    Cato.)  ;  subsi- 
dére,   intr.    Col.    Plin.    (ex.  : 
(asces    gOcB   subsederint.  Col.). 
Il   (Fig.)    Quitter.  Deponêre. 
tr.  Cic.    etc.  (ex.  :    arma.   Cœs. 
Liv.     personam,      accasatoris. 
Cic.      simultates,     inimicitias. 
Cic.\.  1  Poser  (une  chose)  en  un 
lieu  pour  qu'elle  soit  en  sûreté. 
Poaére,   tr.   Cic.  (ex.  :  pecu- 
niam    in    fano  ponère.    Cic.)  ; 
deponêre,  tr.   Cic.    etc.  (ex.  : 
vas     deponêre    Apameœ.    Cic. 
testamentam    depositam   apud 
Virgines  Vestales.   Suet.  peca- 
niam    apad    aliqaem.    Cic.    in 
delabro   pecaniam.     Cic.    am- 
phoras  in  templo  Dianee.Nep.); 
condêre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
eo  sortes.    Cic.  vidulum    intro 
in    arcam.    Plaut.    (r.    lateres 
argenti    atque    aari    in    ara- 
rium.    Varr.    litteras    pablicas 
in   sanctiore   serario    conditas 
habëre.  Cic,  c.  pecaniam. Cic). 
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Il  (Parext.)DéBOSor  uneplainw. 
Nomen  alicajus    déferre.    Liv. 
Voy.  plainte.    ||    Alisol.  Dépo- 
ser devant    un   magistrat.    Pro 
testimonio  dicëre.    Cic.     (Rose. 
Am.  35,  101).    Testificari,  dép. 
abs.  Cic.   (cf.  ut  testificati  dé- 
cédèrent. Cic).  —  eu  faveur  de 
qqn,  laadare  aliquem.  Cic.  (ep. 
I,  y,  19).  1  Fig.    Destituer   qqn 
de  l'autorité   souveraine,  Impc- 
rium    alicai    abrogâre.    Cic    \\ 
(Arch.)  Se  déposer,  c.-à-d.  ab- 
diquer, voy.    ce   mot. 
dépositaire  (lat.  post.  deposi- 
tarius),   s.    m.  Celui   à  qui  on 
remet  qqch.   en  dépôt.  Custos, 
odis,    m.   Cic.  Depositarius,  ii, 
m.    Ulp.  —    d'objets   en  litige, 
seqaester,   tri  ou  tris,  m.  Plaat. 
Gell.    Etre    — ,  servàre,    asser- 
vùre,   castodlre  (aliquid  .    Cic. 
Faire    de    qqn    son    —,     aiicui 
aliquid  servandum    ou    custo- 
diendam    dare.   Cic  apud  ali- 
quem deponêre  I pecaniam,  tes- 
tamentam).   Cic    Suet.    \\     (P. 
anal.)  Gardien.    Voy.    ce    mot. 
Il    (Spéc.)  Religieux,  religieuse 
qui     a      en      dépôt      l'argent, 
etc.    du   couvent.    Voy.    tréso- 
rier.   Il    Fig.  —  des   lois,  prse- 
ses    legam.    Sen.    Etre   —    du 
pouvoir,    imperium    tenére    ou 
exercére.  Cic   Faire  de  qqn  la 
—  du  pouvoir, imperium  oiicai 
permittère.    Liv.    ad     aliqaem 
déferre.  Cic  —  de  tous  mes  se- 
crets,   conscins    mihi  in  omni- 
bus privatis. Cic. —de  tous  leurs 
secrets,      omnium     secretorum 
arbiter.  Cart.  Voy.   confident. 
L'écriture,    —    fidèle    de    l'his- 
toire,   litterse,  custodia  pdehs 
mémorise  reram  gestaram.  Liv. 
Les  lois,  dépositaires  fidèles  de 
l'honneur,    leges,    diligentissi- 
mse  pudoris  custodes.  Quint. 
déposition    (îat.  post.  deposi- 
tio.  Cod.Jast.),  s.  f.  Action  de 
déposer    en  justice.   Testimo- 
nium,   îi,   n.  Cic.    ;bx.;  legite 
testimonia  testiam.  Cic  on  dit 
aussi  dicta  testiam.  Cic)  ;    in- 
diciuni,    ïi,    n.    Plaut.    Ter. 
(ex.:    facére     indicium.    Plaat. 
ter.).    Faire  sa  —,  voy,   dépo- 
ser.   —  à   charge,  voy.  charge. 
Faire  une   —  favorable  à  qqn, 
aliquem     laudàre.     Cic.     Voy. 
déposer).  Recevoir  une  _— ,  tes- 
timonium  aadire.  Cic.  Voy.  té- 
moignage.  1    Action  de  déposer 
un  roi,  un  empereur.  Voy.    dé- 
chéance. 
déposséder,      v.     tr.      Priver 
(qqn)  de  la  possession  de  qqch. 
Pellére,      dejicëre,     detarbâre, 
movêre,    demovêre  aliqaem  d. 
possessione.  Cic.  Expellëre  ali- 
quem possessionibas  ou   bonis. 
Cic  Ejicére   aliqaem  fortunis. 
Cic.  Extarbâre  aliqaem  e  pos- 
sessionibas.   Cic.    Evertëre  ali- 
qaem bonis.  Cic.  Deducêre  ali- 
quem de  fando.  Cic  ex  posses- 
sione.   Liv.   Qui  est   dépossédé 
de  l'héritage  de  ses   pères,  ex- 
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hères  bonoranx  paternoram, 
Cic.  Déposséder  un  roi  du  pou- 
voir,    VOy-     CaA«>ER.     DÉTRÔNER. 

dépossession,  s.  f.Acte  par  le- 
quel qqn  est  dépossédé.  Ademp- 
tio,  onis,  f.  Cic.  [C(.  bonoram. 
Tac.  ).  —  violente,  brutale, 
ereptio.  onis.  f.  Cic.  Etre  vic- 
time d'une  —,  e.i-ui  ou  spo- 
iiari  aligna  re.  Cic.  1  (.\rcli.l 
Acte  par  lequel  on  est  délivré 
du  démon.  Voy.  EXORci-iMB. 

déposter,  v.  ir.  (T.  milit.)  Dé- 
loger ^l'ennemi»  du  lieu  où  il 
s'est  posté.  Voy.  débusquer,  dé- 
loger. 

dépôt  (  lat.  depositam,  part, 
de  deponère).  s.  m.  Action  de 
déposer,  de  mettre  en  lieu  sur, 
en  mains  sures.  Depositio,  onis. 
f.  Veg.  Jet.  (Mais  ce  terme  doit 
être  remplace  par  une  péri- 
phrase où  entrera  un  des  verbes 
cités  à  l'art,  déposer).  Faire  le 
dépôt  d'un  lesiamentj  voy.  dé- 
poser. T  Ce  qui  est  dépose,  re- 
mis à  qqn  pour  être  gardé  par 
lui  et  restitué  plus  tard.  Depo- 
sitam, 1.  n.  Cic.  Mettre  qqch. 
en  —  chez  qqn,  aliqaid  apad 
aliqaem  deponère.  Cic.  Confier 
un  —  à  qqn,  aliqaid  apad  ali- 
qaem depositam  habëre.  Cic. 
aliqaid  alicai  credëre  ou  com- 
mittêre.  Cic.  Fig.  Garder  à  son 
frère  le  —  de  l'empire,  impe- 
riam  fratri  reseriare.  Tac.  1 
Lieu  où  l'on  dépose  qqch.  Cas- 
todia.  X,  f.  Cic.  Thésaurus,  i, 
m.  Liv.  Le  —  des  archives, 
voy.  ARCHIVES.  Mandat  de  — , 
c.-à-d.  ordre  d'incarcérer,  edtc- 
fum  de  cttsfodiendo  aliquo. 
Jet.  Décerner  contre  qqn  un 
mandat  de  — ,  aliqaem  edicto 
castodiendum  jabêre .  Jet .  Dé- 
pôt de  blé,  horream,  i,  n.  Liv. 
T  Résidu  qui  se  dépose.  || 
Amas  qui  se  forme  au  fond 
d'un  liquide.  Sedimentam,  i, 
n.  Plin.  (XX.XVI,  73).  Fœx, 
fsecis.  f.  Cic.  Limas,  i,  m.  Cic. 
fr.  lietrimentam,  i,  n.  Varr. 
Cels.  Il  (Méd.)  Collection  de 
matières  épanchées  dans  le 
tissu  cellulaire.  CoUectio,  onis, 
t.  Sen.  Plin.  (au  plur.  Plin. 
[KXVn,  131]). 

dépoter,  v.  tr.  Tirer  (un  li- 
quide) du  vase  qui  le  contient. 
Tran![andëre,  tr.  Plin.  ^  Oter 
(une  plante)  avec  6a  terre)  du 
pot  ou  elle  est.  Trjns(erre,  tr. 
Plin.     Transponëre    {plantas] . 

Poil.    Voy.     DÉPLANTER. 

dépouille,  s.  f.  l'eau  enlevée  à 
un  animal.  Spoliam,  ti,  n. 
Lacr.  Ov.  'cf.  sp.  leonis.  Ov.). 
Exavise,  aram,  l.  pi.  Virg.Saet. 
Dépouille,  vieille  peau  des  S';i- 
pent»,  exaviœ,  aram,  f.  pi.  tiu-.t. 
tenectn,  œ,  f.  Plin.  sene^tus. 
atis,  f.  Plin.  ||  Fig.  Lo  corps 
considéré  comme  l'enveloppe 
dont  l'âme  est  dépouillée  par 
la  mort.  La  —  mortelle,  corpas, 
oris,  n.  Cic.  fanas,  cris,  n. 
Virg.    Prop.    Voy.    cadavre.   ^ 
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Vêtements, armes  enlevées  à  un 
ennemi  sur  lo  champ  de  ba- 
taille. Spolia,  orum,  n.  pi. 
Lii'.  (ex.  spolia  c.vsorum.  Lii-. 
spolia  opima.  Liv.)  ;  exuvise, 
arum,  f.  pi.  Cic.  \'irç.  (ex.: 
exav.  naaticie.  Cic.  hostiles.  Ti- 
bvUl.).  Il  iPar  ext.).  Butin  fait 
sur  les  etinomis  et  p.  ext.  ce 
qu'on    enlève  .'i  autrui  pour  s-' 

I  approprier.  Spoiia,  OTUJn,  n. 
pi.  Cic.  Liv.  (ex.:  sp.  ciossiom. 
Cic.  hostiam.  Cic.  agrorain. 
Liv.  6^.aliorum  spoliis  nostras 
facilitâtes  aageamiis.  Cic); 
exuviœ,  arum,  f.  pi.  Cic. 
(fig.  ex.:  tu  ornatiis  exaviis 
ejas.  Cic);  manubise,  arum. 
f .  pi.  Cic.  etc.  (ex.  porticam  de 
manabiis  Cimbricis  fecit.  Cic). 

II  Ce  que  laisse  un  mort.  E.va- 
vise,    arum,  f.   pi.  Plaut.   Saet. 

dépouillement,  s.  m.  .action 
de  dépouiller,  résultat  de  cette 
action.  ||  .Action  d'enlever  la 
peau.  Detractio  cutis.  Cic.  T 
Action  d'enlever  à  qqn  ce  qu'il 
possède.  .Spoliatio,  onis,  f.  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Le  fait  de  renon- 
cer  aux    biens    terrestres.  Voy. 

RENONCEMENT.  1   (P.    OXt.)    Action 

d'extraire  d'uuensemble  de  do- 
cuments, les  pièces  qui  le  com- 
posent. Le  —  d'un  scrutin,  di- 
ribitio,  onis,  f.  Cic.  Faire  le  — 
du  scrutin,  tabcllas  diribêre. 
Cic.  Faire  le  —  des  textes 
d'un  ouvrage,  excribëre  aliquid 
ex  libro.  Cic  excerpëre  li- 
bram.  Plin .  j.  excerpëre  verba 
ex   libris.   Suet.  Fronto.    Voy. 

COMPULSER. 

dépouiller,  v.  tr.  Mettre  à  vif 
en  enlevant  la  peau.  Pellem 
detrahëre.  lîor.  Se  —  (en  pari, 
du  serpent),  senectam  exacre. 
Plin.  \\  (Par  ext.)  Dépouiller  les 
os,  denadare  ossa.  Pacav.  1 
Mettre  à  nu  en  on  lovant  ce  qui 
couvre,  et  par  ext.  dégarnir  en 
enlevant  ce  qui  décore,  etc. 
Nudàre,  tr.  Cic.  etc.  (on:  n. 
corpas.  Cic.  hominem...  in  foro 
medio  nadari...  jubet.  Cic. 
[in  Vorr.  Il,  5,  62,  1611,  nodari 
foliis.  Plin.)  ;  denudâre,  tr. 
Cic.  (au  fig.,  ex.:  suo  eam  [juris 
scientiam]  concesso  et  tradito 
[ornatu]  spoliare  atqae  dena- 
dare. Cic.  [deOrat.  I,  55,  235); 
spoliàre,  tr.  Cic.  etc.  ex.: 
Phalarim  vestita  spoliàre.  Cic 
[Off.  III.  6,  29].  corpas  cœsi 
hoslis.  Liv.).^  Déposséder  ((jqn) 
en  lui  enlevant,  pour  80  1  ap- 
proprier, ce  qui  lui  appartient. 
Spoliàre,  tr.  Cic  (ex.:  ali- 
qaem argento.  Cic.  aliqaem 
regno  paterno  atqae  avito.  Cic. 
dignitate.  Cic)  ;  despoliâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem.  Cic 
aliqaem,  armis.  Cœs.  fig.  des- 
poliari  triampho.  Liv.  [XLV, 
36,  7]).  Se  —  do  qqcli.,  se 
exaëre  aliqaa  re.  Sen.  Su  — 
du  pouvoir  souverain,  impe- 
riam  deponère.  Cic.  Se  —  do 
sa    fierté,  supcrbiam    abjicére. 
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Plaat.  1  Dépouiller  qqch.,c.-<i- 
d.  renoncer  à,  se  dépouiller  do. 
AbjicSre,  tr.  Plaat.  Cic.  (voy. 
iïenoncer)  ;  ejicère,  tr.  Ter. 
,ex.:  omnem  cjicëre  animum 
patris.  Ter.)  ;  excutére.  tr. 
-Sen.  ex.:  exe  verecundiaiu. 
Sen.)  ;  exuére,  tr.  Cic.  (ei.  : 
liumanitatem  omnem.Cic  feri- 
tatem.  Ov.  repente  antiqais 
mores.  Z-if.j.liSpéc.)  Dépouiller 
un  compte,  rationes  excutèrc. 
l'Un.  j.  —  un  scrutin,  tabcl- 
las, sajfragia  diribèra.  Cic  — 
un  livre,  librant  evolvère.  Cû-. 
Voy.  dépouillement. 

dépourvoir,  v.  tr.  N'est  plus 
gii>  re  usité  qu'au  part,  passé 
employé  adjectivt.  Dépourvu, 
qui  a  cessé  d'être  pourvu,  et 
pur  ext.  qui  n'est  pas  pourvu. 
—  d'argent, inops  pccuniéB.  Lit'. 
Dépourvu  dos  Liens  de  la  for- 
tune, sine  censa.  Cic  Etre  dé- 
pourvu des  biens  de  la  fortune, 
egëre,  intr.  Cic.  inopia  laborùre. 
Cic.  Voy.  pauvre.  Dépourvu  do 
cheveux, caifus. Cic.  Voy.  chau- 
ve. .\bsolt.  Fort  dépourvu,  om- 
nium reram  inops.  Cic.  Fig.  Ui'- 
pourvu  d'esprit, /it'be(i  ingénia. 
Cic  tardi  ingenii.  Cic.  Voy. 
DÉNUÉ.  Dépourvu  do  sens,  ra- 
tionis  ou  consilii  expers.  Cic.  || 
Loc.  adv.  Au  dépourvu  (dans 
un  moment  où  l'on  n'a  pas  les 
ressources  nécessaires), (a»)  ino- 
pinato.  Liv.  nec  opinato.  Cic. 
improviso.  Cic  Cses.  ex  ou  de. 
improviso.  Cic  Pris  au  —, 
imparatas,  a,  am,  adj.  Cxs. 
Cic.  imparalissimas.  Cses.  (cf. 
omnibus  rebas  imparatissimu.'<. 
Cses.).  improvidas,  a,  am,  adj. 
Cic.  imprudens,  adj.  Cxs.  ino~ 
pinatas,  a,  am,  adj.  Liv.  nec 
opinatas,  necopinans,  ou  neo 
opinans,p.a.dyCicAact.b.Alex. 
yqn  est  pris  au  dépourvu,  nec 
opinanli,  insperanti  aliquid 
alicai  accidit.  Cses.  Pour  qu'ils 
ne  soient  pas  pris  au  dépourvu 
par  mes  questions,  ne  a  me  op- 
primantur.  Cic.  Le  sage  n'est 
jamais  pris  au  dépourvu,  sa^ 
pienti  nihil  improvisam  acci- 
dëre  potest.  Cic.  Voy.  impro- 
viste,  surprendre. 

dépravateur,  trice  (lat.  post. 
depravator),  s.  rn.  et  f.  Celui, 
celle  qui  déprave.  Adjoct, 
Exemple  — ,  influence  dépr.i- 
vatrico.  Voy.  corrupteur. 

dépravation,  s.  f.  Etat  d'un» 
nature  dépravée,  qui  a  pris  l'i 
goût  du  mal.  —  dos  moeurs, 
mores  depravali.  Cic.  corrapti. 
Cic  corraplela,  as,  S.  Cic.  mo- 
rum  perversitas.  Suet.  —  du 
sons  inoral,  dcpravatassensas . 
Cic.  depravatio  animi.  Cic. 
prava  agectio.  Sen.  Voy.  per- 
versité. Il  (Absolt.)  Déprava- 
tion. Pravitas,  atis,  t.  Cic. 
Depravatio,  onis,  f.  Cic. 
Perversitas,  alis,  f.  Cic.  — 
morale,  depravatio  animi.  Cic. 
pravitas,   atis,  t.  Cic.  pervar- 
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litas,  atis.  f.  l^ic.  tarpitaJo, 
inis,  f.  Cic.  La  —  du  siècle, 
corruptisiimani  sn'ciUam.  'lac. 
Voy.  cORnupnoN.  1|  P.  anal. 
La  —  du  jugeuient  (qui  se 
plait  danà  Vorrour),  jadiciam 
corraptam  ot  contaminatam. 
Cic.  perversa  sapientia.  Cic.  La 
—  du  ïoùt,  rorruptio  opinio- 
num.  Cic.  Voy.  oouT.  1  P. 
iixt.  (Médoc.)  Etat  de  co  qui  est 
vicié.  Corraptio,  onis,  f.  {cor- 
poris).  Cic. 

dèpraver.v.tr.Pervertiron  ins- 
piiant  lûgoùtdumaLPeri'erfë- 
re.tr. ^'i■p■{cl.mores.Nep.  civita- 
tem.Nep.].Depravâre,tr.Cic.{c(. 
mores.  Cic.  puerum.  Cic).  Cor- 
rnmpëre,  tr.  Cic.  (cf.  mores. 
AVp.).  Caractère  méchant  et 
dépravé,  inr/eniam  malam 
pravamqae.  Sali.  Mœurs  dé- 
pravées, voy.  DÉPRAVATION. 
Homme  dépravé  ,  peri^ersus 
homo.  Cic.    il     P.    anaL    -    le 

eoÙt.     Voy.     CORROMPRE,     GATER, 

PERVERTIR.  Qui  a  des  mœurs 
dépravées,  vitiis  inqainatus. 
Cic.  libidinosas,  a,  am,  adj. 
Cic.  perditas,    a,  un»,    p.    adj. 

Cic.     Voy.    DKDAUCHÉ. 

déprécatil,  ive  (lat.  post.  de- 
precativas.  Boet.),  adj.  Qui  a 
le  caractère  d'une  dépréca- 
tion.  Voy.  déprécation. 
déprécation.  s.  f.  Prière  pour 
détourner  uu  cUAtiraent,  un 
mallieur.  Deprecatio,  onis,  f. 
Cic.  Hier. 

déprécatoire  (lat.  post.  depre- 
ratorius.  Valg.),  adj.  Qui  a  la 
l'urme  d'une  déprécation.  For- 
mule —,  deprecatio,  onis,  t. 
Cic.  , 

dépréciateur    (lat.    post.    de- 
pretiator.    Tert.),    s.    m.    Celui 
qui  déprécie  qqch.,qqn.Oetrec- 
tci(or,  oris.  m.  Liv. 
dépréciation,    s.     f.    Abaisse- 
ment du   prix,   de    l'estimation 
d'une    chose   ;m-d'>ssous   de   sa 
valeur.  Vilitas,  a(is,  f.  Cic.  (cf. 
vilitas  in  vendendis   fractibas. 
Cic).  Amener    la    —    de    l'or, 
pretia  metallis  aari  detrahére. 
PUn. 
déprécier    (lat.    post.    depre- 
tiare.  Paal.  dig.    Tert.),  v.   tr. 
Rabaisser  en  estimant  au-dessous 
de   sa  valeur.  .-1/icui  rei  vilita- 
tem    (acéré.    PUn.    Alicai     rei 
pretiam   detrahére.    Cic.    PUn. 
Le  blé  est  déprécié,  framentum 
vile    est.    Cic    La    valeur    des 
propriétés  est  dépréciée,  Jacent 
pretia    prsedioram.     Cic.    Fig- 
Alicaj'as   ou    alicajus   rei  pre- 
tiam ou  dignitatem,    prœstan- 
tiam  imminaére.  Cic.  Letrahëre 
de  famâ  alicujas.  Cic.   de  ali- 
qao.    Cic.  Detrectâre,   tr.    Cic. 
(c(.  bonos.  SaU.   virtutes.    Liv. 
poetas.  Tac).  Deprimère    {ali- 
qtiem.).  Liv.  Se  —,  de  se  detra- 
hére. Cic.    Voy.    RABAISSER,  RA- 
VALER. 

déprédateur     (lat.    post.    de- 
prsedator.    Aag.),  s.   m.   Celui 
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qui  commet  une  déprédation. 
Direptor,  oris,  m.  Cic.  E.xpila- 
tor,  oris.  m.  Cic  SpoUator, 
oris,  m.  Cic.  Popalator,  oris, 
m.    Cic    Prxdator,    oris,    m. 

Cic    Voy.   BRIOAND,   PILLARD. 

déprédation  (lat.  post.  de- 
pr,v,latio.  Lact.),  S.  f.  Acte  de 
pillage.  Expilatio,  onis,  f.  Cic. 
Direptio,  onis,  f.  Cic.  Liv.  De- 
popalatio,  onis,  f.  Cic  Liv. 
Prœdatio,  onis,  f.  VeU.  Tac. 
Voy.  PILLAGE,  .\bsolt.  La  —  des 
pirates,  voy.  piraterie.  1  (P. 
oxt.)  Acte  de  rapine,  d'exac- 
tion.   Voy.    concussion,    rapine. 

dépréder  (lat.  post.  deprœ- 
dari.  Jast.  Apal.  Hier.),  v.  tr. 
(Arch.)  Rendre  victime  do  dé- 
prédations. Voy.  spolier,  vo- 
ler. 

déprendre,v.  tr.  Dégager  (qqu, 
qnch.)  do  ce  qui  l'a  pris.  (Ne 
s'emploie   guère  qu'au    figuré.) 

Voy.   DÉTACHER,    SÉPARER.    Se   , 

voy.    DÉGAGER. 

dépression,  s.  f.  Abaissement 
de  niveau  produit  par  uns 
pression  do  haut  en  bas.  Lap- 
sus, lis,  m.  PUn.  Depressio, 
onis.C.  Vitr.  Voy.  chute,  enfon- 
cement. Il  (P.  est.)  Abaissement 
de  niveau.  —  de  terrain,  loca 
demissa.  Cœs.  locas  depres- 
sus.  Frontin.  \\  Fig.  i.a  —  dos 
cours  du  prix  des  marchan- 
dises ,  sur     le    marché).    Voy. 

DAISbE,      DÉPRÉCIATION. 

1.  déprier,  v.  tr.  Prier,  sup- 
plier arch.).  Deprecâri,  tr. 
Cic 

2.  déprier,  v.  tr.  Desinviter 
(une  personne  qu'on  a  invitée). 
Vocatis  renantiâre.  Sen.  Il  dé- 
pria ses  amis,  renantiâre  ami- 
rns  in\peravit.    Sen. 

déprimer,  v.  tr.  Faire  baisser 
de  niveau  par  une  «pression 
exercée  de  haut  en  bas.  De- 
primère, tr.  Cic.  Demittëre,  tr. 
Cic.  Il  P.  ext.  Faire  baisser  de 
niveau,  deprimère,  tr.  Cic.  \\ 
(P.  anal.)  Pouls  déprimé  (si 
bas  qu'on  le  sent  à  peine  sous 
le  doint),  langaidas  venaram 
ictas.  ~PUn.  ||  Fig.  Abaisser 
au-dessous     des      autres.    Voy. 

ABAIS'^ER,      DÉPRÉCIER,     RAVALER. 

dépriser,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
précier. Voy.  ce  mot. 

dépromettre,  v.  tr.  (Famil.) 
Retirer  ce  qu'on  a  promis.  Fi- 
dem  matâre.  Cic 

deptiis,  prép.  A  partir  de.  (En 
pari,  du  temps.)  A  ou  30, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.; 
a  paero.  Platit.  a  pueris.  Ter. 
Cic.  a  paeritia.  Cic.  ab  ineante 
adulesceniia.  Plaat.  ab  urbe 
condita.  Cic  Liv.  ab  aitimo 
principio  asqae  ad  hoc  tem- 
piis.  Cic.  a  mane  ad  noctem. 
VaL-Max.  a  qaarta  ad  deci- 
mam.  Cic  ab  hora  septima'ad 
vesperam.     des.    nobilitas     a 

\  fundamentis  urbis  _  asqae  in 
hsec  tempora  constitit.  Sen.  rh. 
[contr.  II,  1,  17].cu/us  a  mort» 
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hin   tertias    et     tricesimaa    est 
annas.    Cic);    abbinc,    adv. 
Cic  (ex.  :  av.  l'.\cc.  abhinc  an- 
noa  prope  viginti.    Cic.  abhinc 
trienniam.  Cic);  eouex,  prép. 
(av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  ex  eo 
tempore.  Cic.  ex  eo  aie,  qao... 
Cic.  ex  adalescentia  taa.  Cic.  ex 
Kalendis  Martiis  asqae    in  Oc- 
tobres. Col.)  ;  post,  prép.  (av. 
l'Ace.)  Cic.  etc.  (ex.  :   post  ho- 
minam    memoriam.    Cic.  post 
Vejos  captos.  Cic  post  Romam 
condiiam.  Cic.  post   eam  cen- 
sorem.  Cic   post  calamitatem. 
Nep.).  —  trois  jours,  Jamqaar- 
tam    diem.    Cic     Depuis    lors, 
ex   eo    tempore.   Cic    exinde, 
adv.  Cic.  inde.    adv.    Liv.  De- 
puis peu,  non  ita  pridem.  Cic. 
—    lonjtamps,      jamdia.    adv. 
Cic.  jamdadam,  adv.  Cic.jam- 
pridenx,  adv.   Cic  —    quand  .' 
qtxam    pridem?  Cic   —    avoir 
connu    (arch.),    postqaam    co- 
gnovi.    Cic.     \\    En  sous-ent.  le 
comptera.    Depuis,    post,    adv. 
Cic.  postea,    adv.    Cic.     inde, 
adv.  Cic.   H    Suivi  de  -    que  -, 
loc.  conjonct.   —   que,  postea- 
qaam,    conj.     Cic.     postqaam, 
conj.  Sen.  ex  qao.  Cic    \\    (Par 
ext.)    Depuis    que,    c.-à-d.    du 
moment  que  (arch.l,  voy.    puis- 
que. 1  iPar  ext.)    En    pari,    du 
lieu.    A   ou     ab,    prep.    (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  ab  Alpi- 
bas    ad  fretam  Sicalam.    Liv. 
ab    imis    ungaibas     asqae     ad 
verticem  sammam.  Cic). 
dépuratif,   ive,    adj.  (Médoc.) 
Qui    dépure    le    sang,    les   hu- 
meurs. Voy.   PURGATIF. 
dépuration,  s.  f.    (Médec.)  .Ac- 
tion     de     dépurer.     Pargaiio, 
onis,  f.  Cels. 

dépuratoire.  adj.  (Technol.) 
Qui  opère  ta  dépuration.  Qui 
iqaœ,  qaod)  pargat.  A. 
dépurer  (lat.  post.  deparare. 
Gloss.).  V.  tr.  (Technol.)  Débar- 
rasser un  corps  des  principes 
étrangers  qui  en  altèrent  la 
nature.  —  (un  métal), purgâre, 
tr.  PUn.  (Médec.)  —  (le  sang, 
les  humeurs),  pargâre,  tr.  PUn. 
députation  (lat.  post.  depu- 
tatio.  Cassiod.),  s.  f.  Action  de 
députer  qqii,  le  fait  d'être  dé- 
puté, envoyé  par  un  peuple, 
etc.  Legatio.  onis,  f.  Cic  Liv. 
Manas  ou  o^'/icmm  legati,  ieffo- 
tionis.  Liv.  Legatoram  missio. 
Cic  II  II  fut  envoyé  en  —,  (e- 
gatus  missas  est  ou  venit.  Cic. 

Voy.   AMBASSADE.   |1    (P.  6Xt .)  CoUSt 

qui  sont  ainsi  députés.  Lega- 
tio, onis,  f.  Cic.  Legati,  oram, 
m.  pi.  Cic  Etre  à  la  tète  de  la 
— .  legationis  principem  esse. 
Liv.  î  (Néolog.)  Mandat  de  dé- 
puté. Legatio,  onis,  f.  A. 
député,  s.  m.  Celui  qui  est  en- 
voyé par  un  peuple,  un  corps, 
avec  mandat  do  parler  en  son 
nom,  etc.  Legatas,  i,  m.  Cic. 
Orator,  oris,  m.  Cses.  U  en- 
voya des  députés  pour  réclamap 
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l'extradition  d'Ilannibal,  m«- 
sit  qai  Hannibalem  dfposce- 
rent.  Lii-.  ||  (Spécialt.)  Celui 
qui  «t  élu  pour  représenter  la 
uatioQ  daDS  une  a^Âen^ble0  dé- 
libérante. Legatas,  i,  m.  A. 

députer  (lat.  deputare  [•■  des- 
tiner •  ].  Pull.-,  tr.  Envoyer 
(qqn)  avec  mandat  de  parler  en 
son  nom  \en  pari,  d'un  peuple, 
etc.).  Zx'y.îre.  tr.  Cic.  (aliquem 
ad  alùja^m.  Cic).  Mittére  (ali- 
qaem  ad  a/i<jaem\  Cic.  j]  Spé- 
cialt. Elire  ,1'iu)  pour  repré- 
senter la  nation  dans  une  assem- 
blée délibérante. /.ejafoï/ejêre, 
cr-'cire.  .4. 

déracinement,  s.  m.  Action 
de  déraciner  ;  état  de  ce  qui 
«ît  déraciné.  Exstirpatio,  onis, 
f.  Col. 

déraciner,  v.  tr.  Arracher  du 
é.>l  (ce  qui  y  a  pris  racine). 
Cam  radicibas  ou  radicitoi 
eiellére  (herbam).  Col.  Evel- 
lêre,  tr.  Cic.  (cf.  radices.  Cic. 
arbores.  Cic.  Liv.j.  Sabraëre 
(arbores)  a  radicibas.  Cxs.  .ib 
radicibas  imis  eraëre.  Cic. 
Éxstirpàre  {arbores).  Cart.  \\ 
P.  anal.  —  une  dent,  dentem 
radicitas  extraliére.  A.  (d'après 
Plin.).  T  Fig.  Faire  sortir  de 
l'âme  (ce  qui  est  entré  profon- 
dément dans  ses  habitudes,  ses 
croyances).  Noter  lesexpr.:  stir. 
pitas  extrahére  (honc  errorem 
qaasi  radicem  omnium  malo- 
ram).  Cic.  radicitas  extrahére 
[religionem  ex  animis  homi- 
nam).  Cic.  (cf.  capiditas  radi- 
citas tollenda  est  atqae  extra- 
henda.  Cic).  (anditas  toUëre 
(amicitiam  e  l'ita).  Cic.  éxstir- 
pàre {ex  alicajas  animo  tia- 
manitatem.  lifia,  etc.).  Cic.  Se 
— .radicitas  toUi  atqae  extrahi. 
Cic. 

déraidir  et  arch.  déroidir,  v. 
ir.    Faire    cesser    d'être    raide. 

Voy.  ASSOUPLIR. 

déraison,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  s'écarte  de  la  raison.  Slal- 
titia,  se,  f.  Plaat.  Cic.  Insi- 
pientia.  œ,  f.  Plaat. 

déraisonnable,  adj.  Qui  n'est 
pas  raisonnable.  Insipiens,  adj. 
Plaat.  Cic.  Staltas,  a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.  lœtitia.  Sali. 
vita.  8en.  consilium.  Cic). 
Absardas,  a.  am,  adj.  Cic.  (cf. 
abtarda  ratio.  Ter).  Temera- 
rias,  a,  um.  adj.  Cic.  (cf.  con- 
siliam.  Liv.).  A  rations  aver- 
sas.  Cic.  Etre  — ,  desipëre, 
intr.  Lw.r.  Cic  commani  sensu 
carêrc.  //or.  Propos  — .  ineptie;, 
aram,  (.  pi.  Ter.  Il  est  —  de, 
ratio  non  est  (avec  l'infin.). 
Cic.  Il  est  tout  à  fait  —  de, 
minime  rationis  est  (avec  l'in- 
fin.i.  Col. 

déraisonnablement ,  adv . 
I>'un9  mani':r6  déraisonnable. 
Impra/lenter,  adv.  Cx».  ap. 
Cic.  Nep.  Stalté,  adv.  Cic.  In- 
tipi*:ntrr.  adv.  Cic. 

déraisonner,    v.    intr.    Tenir 
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des  discours  qui  s'écartent  de 
la  raison  ,  Ineplirr-,  intr. 
Ter.  .ilacinari,  dép.  iotr.  Cic. 
Hariolari,  dép.  intr.  Phiut. 
Ter.  Dcliràre,  intr.  Ter.  Cic. 
dérangement,  s.  m.  Etat  de 
ce  qui  est  dérangé.  Pertar- 
batio  orjinis.  Cic.  ou  simpl. 
pertarbatio,  onis.  f.  Pertur- 
batas  ordo.  Cic.  Confasio, 
onis,  f.  Cic.  /nferpeHatio.oni», 
f.  Cic  Impedimentan\,  i,  n. 
Cic.  Il  P.  ext.  Causer  du  —  à 
qqn  île  troubler  ilans  ce  qu'il 
fait  ou  dans  ce  qu'il  a  l'habi- 
tude de  faire),  interpellàre  ali- 
qaem.  Cic.  Voy.  dérasger.  A 
l'abri  de  tout  — ,  ab  iis  aux 
aiocant,  abductas  et  liber. 
Plin.  f.  Jour  où  l'on  n'a  pas 
da  — ,  vacaas  ab  intervento- 
ribas  dies.  Cic.  (fat.  1,5;  cf.  se 
oblectàresine  interpellatoribas. 
Cic).  Les  dérangements  (dans 
l'ordre  de  la  nature,  dans 
l'ordre  politique^,  perfurbatio 
mun<it.  îen.  tarba  confasioqae 
reram  omnium.  Cic.  pertar- 
batio temporam.  Cic.  pertar- 
bationes,  uni,  f.  pi.  Cic.  Cau- 
ser un  —  général,  omnia  n\is~ 
cëre  et  tarbàre.  Cic.  Voy.  con- 
Fusio.N,  désordre.  Le  —  d'un 
mécanisme,  laxata  machina. 
Plin.  Spécialt.  —  de  corps,  et 
(absolt.)  —  (diarrhée),  voy.  ce 
mot.  Le  —  de  la  santé,  valeta- 
dtnis  pertarbatio.  Cic.  (ep.  IX, 
lr>).  laletudo  incommoda.  Cic. 
Le  —  de  ses  affaires,  affecta 
res  (amiliaris.  Cic.  affectx  res. 
Cic.  —  d'esprit  (commencement 
d'aliénation  mentale),  mens 
alienata.  Cic  mens  mota.  Sen. 
Avoir  un  —  d'esprit,  in  insa- 
niam  incidére.  Cic.  Voy.  alié- 
nation, folie.  Il  (Absolt.)  Con- 
duite   irregulière.    Voy.    dérè- 

CLEMEiST. 

déranger,  v.  tr.  Déplacer  (ce 
qui  est  rangé).  Demovère  de 
loco.  Cic.  —  (  une  biblio- 
thèque ,  une  chambre,  etc.  ), 
ordinem  (reruml  invertêre. 
Cic.  ou  tarbùre.  Liv.  Fig.  Style 
dérangé,  inversa  verba.  Cic 
Il  (Par  ext.)  Déranger  une  per- 
sonne (pour  passer).  Aliqaem 
movëre.  Cic  Se  — ,  se  movérc. 
Cic.  Il  (Fig.)  Déranger  qqn,  c- 
d-d.  le  troubler  dans  ca  qu'il 
fait  ou  dans  ce  qu'il  a  l'habi- 
tude do  faire.  Commovëre,  tr. 
Cic,  (voy,  troubler).  Inter- 
pellàre, tr.  Cic.  (voy.  thou- 
ni.ER,  oèser).  Avocàre,  tr.  Sen. 
Plin.  j.  1  Faire  sortir  (qqch.) 
de  son  train  régulier.  Commo- 
vëre, tr.  Cic.  Tarbàre,  tr.  Cic. 
Contarbàre,  tr.  Cic.  Voy.  trou- 
oler.  La  machine  se  dérange 
f.iciloment,  fréquenter  vilia- 
tur  organam.  Col.  Spéc.  Avoir 
le  corps  dérangé,  être, dérangé, 
voy.  DIARRHÉE.  (Ses)  affaires 
sont  dérangées,  res  (amiliaris 
affecta  est.  Cic.  Avoir  le  cer- 
veau dérangé,   mente  detarba-  , 
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tam  esse.  Cic.  Absol.  Sa  — ,  c- 
à-d.  cesser  d'avoir  une  con- 
duite régalière,  voy.  diSdai'- 
CHER.  Etrd  de  mœurs  déran- 
gées, nioribiu  incomposirum 
esse.  Qaint. 

derechef,  adv.  Pour  la  seconJo 
fois.  Iteram,  adv.  Cic.  Voy. 
NOUVEAU  (deL 

dérèglement,  s.  ra.  ManiéiM 
d'être  déréglée.  Confasio,  onia, 
f.  Cic.  Pertarbatio,  onis,  t.  Ci<\ 
Le  —  des  saisons,  temporutu 
confasio.  Cic.  inordinata  tein- 
pestatunx  matatio.  Cic.  Le  — 
du  pouls,  inordinatas  venarum 
palsus.  Ccls.  Il  n'y  a  point  do 
—  dans  le  ciel,  in  cxlo  nalla 
erratio  est.  Cic.  —  d'esprit, 
mentis  effrenatio.  Cic.  —  do 
langage,  verboram  immode- 
ratio.  Cic.  —  des  mœurs,  do 
la  vie,  mores  corrupti  ou  dc- 
pravati  ou  perditi.  Cic.  impo- 
tentia,  a?,  f.  Cic.  intemperan- 
tia,  a",  f.  Cic,  incontinentia, 
a?,  f.  Cic.  libido,  inis,  (.  Cic. 
immoderata  morum  licentia. 
Cic  vita  dissolatior.  Cic.  Ab- 
sol. Le  — ,  mêmes  trad. 

dérèglement,  adv.  (Arch.) 
D'une  manière    déréglée.   Voy. 

DÉRÉGLÉ. 

dérégler,  v.  tr.  Mettre  dans 
un  état  où  l'on  ue  suit  plus  do 
règle.  Tarbàre,  tr.  Cic.  Per- 
tarbûre,  tr.  Cic.  Liv.  Cetto 
machine  se  dérègle  souvent, 
fréquenter  viliatur  organam. 
Col.  Voy.  DÉRANGER.  P.  ext. 
Déréglé  (sans  règle),  incondi- 
tus,  a,  am,  adj.  Liv.  Plin.  in- 
compositas,  a,  um,  adj.  Quint. 
confusas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
D'une  manière  déréglée,  nullo 
ordine  ou  sine  ordine  ou  in- 
conditè,  adv.  Ctc.  incompositë, 
adv.  Liv.  Cart.  Voy.  désor- 
donné, IRRÉCULIER.  Imaginatiuu 
déréglée,  mens  mota.  Ov.  alie- 
nata. Saet.  deliralio,     onis,  f. 

Cic.     Voy.        EXTRAVAGANT.      Des 

mœurs    déréglées,  mores  disso- 
latiac  perditi.  Cic.  libido,dinis, 
f.  Cic  Qui  a   des   mœurs  déré- 
glées, uu  homme  — ,  libidinosus, 
Cic  intempcrans.  Cic.  dissolu- 
tas.  Cic.    effrenatas.    Cic.  per- 
dilissimus.  CiC.I'assion  déréglée, 
j    projecta  capiditas.    Cic    libido 
I    effrenata  et  indomita.   Cic.    li- 
I    hidinum    intemperantia.      Cic. 
]    Mener  une  via  — ,  flagitiosë  vi~ 
vire.    Cic.    immoderatë    et  in- 
temperatë   vivèrc.    Cic    D'une 
manière    déréglée,     libidinosë, 
adv.    Cic.    lieentcr,    adv.    Ctc. 
Sa  dérégler,   libidinibas   se  de- 
dëre.  Cic.  effundi  in  laxariam. 

Liv.  Voy.  CORROMPRE,  DÉBAU- 
IIIKR. 

dérider,  v.  tr.  Rendr«  uni  on 
faisant  disparaître  les  rides. 
ICragûre  {cutem) .  Plin.  \\  (Fig.) 
Dérider  le  front  do  qqn  et 
(p.  ext.)  —  qqn  (lui  oter  l'air 
sévère  ,  sérieux)  .  lixplicâre 
frontem.    Hor.     Relaxàre,    tr. 
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■Cic.  (cf..  [risns]  tristitiam  ac 
acventatem    relaxât.   Cic).  So 

la    front    et    simpl.    se  — , 

frontem  explicâre.  Ilor.  remit- 
tcre.  Plin.  relaxâre  tristem 
vnltum.  Sen.  vuUam  in  ki- 
laritatem.  Petr.  \\  V.  ext. 
—   qqn,    l'égayer,  le  faire  rire, 

TOy.    ÉGAYER. 

dérision  (Ut.  post.  derisio. 
Arn.  Lart.\,  s.  f.  Moquerie  jii- 
îiirieuSM.  Irrisio,  onis,  f.  Cic. 
Risus,  lis,  m.  Ilor.  Liv.  Irrisus, 
ûf,  m.  Cic.  Liv.  Derisus,  ùs, 
m.  P/ia-rf.  Qaint.  Sen.  Ladi- 
briam,  ii,  n.  Cic.  Sii<jiUMio, 
onis,  f.  Liv.  Objet  de—,  ladas. 
i,  m.  Ter.  Cic.  (cf.  si  ille  tibi 
indus  (ait.  Cic).  jocus.  i,  m. 
Hor.  (cf.  ne  sis  jocas.  Ilor. 
|s.at.  Il,  5,  37],  risiis,  ùs,  m. 
Hor.  (cf.  magnas  risas  inimi- 
cis.  Hor.).  lisprit  de  —,  dicaci- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Tourner  en  — , 
deridêre,  tr.  Cic.  (cf.  aliqaem. 
Cic   alicajas  benel^cium.  Cic). 

VoV.      MOQUER,      MOQUERIE.       Etre 

toii'rné  en  — ,  devenir  un 
o[i]cX  de  — ,  irrisai  esse.  Cses. 
liulibrio  esse  {aticai).  Cic  risai 
esse  {alicai).  Liv.  Par  — ,  ad 
ou  per  ladibriam.  Liv.  Une  — 
de  la  justice,  s/jecie»  /arts. 
i:ic.  Voy.  SEMBLANT.  ||  Famil. 
C'est  une  —  (c'est  se  moquer 
des  gens),  ridicalam  !  Ter. 
dérides.  Plaat.  Ter.  Voy.  ri?ée. 

dérisoire  (lat.  post.  deriso- 
rius.  Marcian.  dig.),  adj.  Fait 
par  dérision.  Ridicalus,  a.  um, 
adj.  Ter.  Cic.  Contameliosas, 
a.  uni.  adj.Cic.Paroles  — .  adj. 
ludi^catio,  onis,  f.  Liv.  D'une 
fa(,oii  — ,  per  ladibriam.  Liv. 
per  ^ocam.  Liv.  Raison  — ,  ina- 
nis  causa.  Virg.  Ov.  Uns  vertu 
— ,  assimalata  virtatis  species. 
Cic  Une  démence  — ,  inanis 
species  dementise.  Liv.  Grief 
dérisoire,  vanam  crimen.  Tac 
Preuve  —,  nullam  argumen- 
tam.    Cic. 

dérivatif,  ive  (lat.  post.  deri- 
vativas.  Charis.  Cassiod.),  adj. 
(Arch.)  Qui  dérive  de  qqcli. 
Verbes  dérivatifs,  derii.-aeii.-a 
verba.  Charis.  Voy.  dérivé.  ^ 
(l'ar  ext.1  Qui  dérive  qqch.  || 
bpec.  (Médec.)  Qui  attire  le 
sang,  les  humeurs  d'une  partie 
du  corps  vers  une  autre.  Evu- 
catorias,  a,  um,  adj.  Th.  Prise 
Un  remède  —  et  Isub^tantivt.l 
un  — ,  lînimentam  evocato- 
riam.  Th.  Prise  Fig.  —  de  la 
douleur,  levamentam,  ou  medi- 
cina  doloris.  Cic.  Un  —  de  la 
tristesse  (des  pensées),  avoca- 
tio     cogitandi    molesta.     Cic. 

Voy.     CONSOLATION,    DISTRACTION. 

1.  dérivation,  s.  f.  Action  de 
dériver.  Derivatio.  onis,  f.  Cic. 
Liv.  (cf.  derivationes  fiami- 
nam.  Cic).  Dactio,  onis.  f. 
Vitr.  Ulp.  dig.  Dedactio,  onis,(. 
Cic.  (cf.  rivoram  a  fonte.  Cic). 
Dedactas,  iXs,  m.  Cic  Canal  de 
—,  (ossa,  se,  t.  Cato.  Cic  eniis- 
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tariam,  ii,  n.  Cic.  Plin.  || 
(P.  anal.).  Médec.  Action  d'at- 
tirer le  sang,  les  humeurs 
d'une  partie  du  corps  vers  une 
autre.  Transversio,  onis,  f. 
Cœl.-Aar.  (ac.  II.  30.  225).  || 
Fig.  (Gramm.)  Manière  dont 
un  mot  sort  d'un  autre  mot, 
dont  un  sons  sort  d'uu  autre 
sens.  Derji-afio,  onis,  f.  Plin. 
Chj.r.  Declinatio,  onis,  f.  Varr. 
Qaint.  Declinatas,  us,  m.  Varr. 
Originatio,  onis,  f.  Quint.  (I, 
6,  28  ;  voy.  étymolocie).  Tirer 
un  mot  de...  par  — ,  voy.  dé- 
river. Par  — ,  declinativê,  adv. 
Asper.  Denominativë,  adv. 
Mart.  Cap.  (IV,  381). 

2.  dérivation,  s.  f.  Voy.  dé- 
rive. 

dérive,  s.  f.  (Marine.)  Mouve- 
ment d'un  navire,  d'un  corps 
3ui  dérive.  Aller,  être  on  — , 
eferri  {secundo  (lamine).  Liv. 
dellacre  {secundo  (lavio.  Virg. 
secundo  amni .  Liv.  secundo 
carsu.  Sen.).  (lamini  obse<jai. 
Cic.  Voy.  COURANT.  Aller  a  la 
—  (en  pari,  d'un  navire  qui 
n'est  plus  gouverné),  suo  cursu 
decedère.  C'a-s.  cursam  tenêre 
(ou  absol.  tenêre)  non  possc. 
Cxs.  de(erri  (longias).  Cacs. 

1.  dériver,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Faire  sortir  (une  eau  cou- 
rante) de  son  lit  pour  lui  don- 
ner une  autre  direction.  JDe- 
rivàre,  tr.  Plaat.  des.  Sen. 
(ex.  ;  d.  aqaarn  e.v  (lamine. 
Caes.  (lumen  depressis  (assis. 
Hirt.)  ;  deducëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  acjaam  .■ilbanam  ad 
utilitatem  agri  saburbani.  Cic 
Padam,  in  flamina  et  (ossas. 
Plin.)  ;  educére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (acuni.  Cic.  aqaam  in  (os- 
sas.  Plin.  in  (andani.  Jet.)  ; 
emittére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ariuam.  e.r  laça  Albano.  Liv.  la- 
cam.  Cic]  ;  avertère,  tr.  Cic. 
(ex.:  (lamina.  Cic  (lumen  no- 
vo  alveo.  Liv.).  \\  (Par  anal.) 
T.  de  médec.  Attirer  (le  sang, 
les  humeurs)  d'une  partie  du 
corps  vers  une  autre.  Aver- 
tère, tr.  Cels.  (ex.  :  avertenda 
est  concurrens  eo  materia. 
Cels.).  Il  (Fig.)  Faire  sortir  (un 
mot)  d'un  autre  mot  (t.  de 
gramm.).  Derivàre,  tr.  Qaint. 
Gramm.  (très  usité)  ;  incli- 
Dâre,  tr.  Gell.  (ex.  :  ingenio- 
sas,  (ormosus...  qua?  pariter 
ab  ingenio  et  forma  inclinata 
sunt.  Gell.  [IV,  9,  13J.  qaod 
vocabalum  [equit.are]  e  voca- 
bulo  equitis  inclinatum  est. 
Gell.  IXVllI,  5,  9])  ;  ducëre, 
tr.  Cic.  (cf.  verbum  a  verbo. 
Cic)  ;  dedacere,  tr.  Ov.  (ex.  : 
d.  nomen  ab  aliqaa  re.  Ov. 
Lact.).  1  V.  intr.  Sortir  de  son 
premier  lit  pour  suivre  une 
autre  direction  (peu  usité). 
Alveum  matcire  ou  relinquère. 
Jet.  Il  (Fig.)  Sortir  d'une 
chose  comme  de  sa  source,  de 
son    principe.     Dellaère,    intr.  i 
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Cic.  Manàre,  intr.  Cic.  Pro- 
(icisci,  dép  intr.  Cic.  Voy.  dé- 
couler, ÉMANER.  Il  (Spéc.)  Sor- 
tir d'un  mot  par  modificalion 
de  forme  (t.  de  gramm.). 
flexam  esse.  Gell.  Tractum 
esse.  Cloat.  ap.  Gell.  (cf.  verba 
a  Grsecis  tracta.  Cloat.).  De- 
labi,  dép.  intr.  Cic.  (cf.  atquc 
etiam  illa  sant  ab  his  delapsa 
plara  gênera  vocum.  Cic. 
Mots,  verbes  dérivés,  verba 
denominativa.  Prise.  (IV,  I). 
nomina,  verba  derivativa. 
Charis.  Prise. 

2.  dériver,  v.  tr.  Faire  sortir 
de  ses  rives,  faire  déborder 
(arcli.l.  Voy.  déborder.  1  Ecar- 
ter  do    la    rive.    Voy.    rive   et 

ÉCARTER, 

3.  dériver,  v.  tr.  Défaire  ce  qui 

est  rivé.  Clavum  retusam  re- 
(igcre.  D. 

h.  dériver,  v.  intr.  Etre  en- 
traîné par  le  courant.  Voy.  dé- 
rive. 

derme,  s.  m.  (Anat.)  Tissu  fi- 
breux qui  forme  la  couche  la 
plus  épaisse  et  la  plus  profonde 
do  la  peau.  Catis,  is,  f.  Cels. 

dernier,  ière,  adj. Qui  est  après 
tous  les  autres.  ||  Quant  à  la 
succession  dans  le  temps.  Z7i- 
timus,  a.  11223,  adj.  Cic  etc. 
(s'opp.  à  primas,  ex.  :  ultima 
a'stas  [-  le  dernier  été,  l'été  de 
l'an  dernier  "].  Cic  ultimus 
conserto  prselio  excedo.  Liv.)  , 
extremus.  a,  U221,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  e.\-tremus  [-  le  der- 
nier venu  -].  Hor.  extremus 
mensis  anni.  Cic.)  ;  postre- 
znus,  a,  U222,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  lit  qaisque  in  (aga  pos- 
tremas,  ita  in  pericalo  prin- 
ceps  erat.  Cic  fin  Verr.  II,  D, 
3.',,  90])  ;  S!2pre222us,  a,  U2J2, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  suprem.is 
sais  annis.  Plin.)  ;  novissi- 
mus,  a.  U222,  adj.  Cic  (ex.  : 
qui  novissim.as  venit.  Cic).  Le 
—  jour  du  mois  de  mars, />ridie 
Kalendas  Apriles.  Cic.  ||  Le 
plus  récent.  Proximus,  a, 
U222,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  proxi- 
ma  nox.  Ca?5.  proximo  trien- 
nio.  Nep.  proximis  diebas 
Cic.  in  diebus  proximis  de- 
cem.  Sali,  proximis  litteris. 
Cic  prc.ximo  régi  dissimilis. 
Cic).  Dans  les  vingt  dernières 
années,  his  annis  viginti.  Cic 
Dans  les  deux  —  mois,  his 
daohus  mensibus.  Cic).  ||  Le 
plus  récent  de  deux,  propior, 
us.  adj.  C^ic.  (ex.  -.propior  [•  la 
dernière  reçue  -]  epistola. 
Cic);  superior.  us,  adj.  Cic 
(ex.  :  superiore  anno.  Cic.  su- 
perioribus  diebus.  Cic).  La 
dernière  femme  du  roi  .Esal- 
cès,  qasf  proxime  régi  ./Esalci 
nupta  faerat.  Liv.  Le  —  roi,  is 
qui  regnans  decessit.  Liv.  || 
Celui  dont  on  vient  de  parler. 
Hic,  hsec,  hoc,  adj.  et  pron. 
dém.  Cic.  ||  Quant  à  la  posi- 
tion dans  l'espace.  Extremus, 
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a,  um,  adj.  Cic.  8U-.  (ox.  :  e-x- 
trtma    actes    [•    K>s     darniurs 
rangs  •].  •Sa".    cM-trema  pars. 
Cic.    ejctrema    epistolit    [•     les 
derniiTOi  lignai  J'uiia  leurs  »\ 
Cic.  pjyinu   extrema   rpistoLf. 
Cic.  «n  cifrcnij  pjyinu   f/i.r- 
dri.   Cic.)  ;    uilimus,   a,  um, 
adj.  Plaiit.    Cic.  etc.   (ex.  ;  uJ- 
<inw»    or.T.  Wiiot.  orii/itis  au« 
obiruntù     SùUa     uifima?    par- 
toî.  Cic.     lana.  ^oa?    uifi/iia    a 
ca?io  est.  Cic.  in  ultimes  ttrra- 
rum     oriij    Jei-e/iën;     •     rolo- 
guer  •].  Liv.)  ;  postremus,  a, 
UŒ,    adj.    Cic.    etc.    iex.  :  <Jiia 
prima  ponëre,   alla  postrenia. 
Cic.   respondeo    primam    pos- 
tremx    tuse  paginx.  Cic.  fios- 
trema    acies.  àall.)  ;  novissi- 
mas,   a,  um,  adj.   Cœs.  \ex.  : 
novissimi    [•     les    soldats    dos 
derniers   rangs    ••].    Ca-s.).   Les 
deruièrcâ  marchus  de    l'escalier 
(en   montant',   summi   graJus. 
Vitr.    ^en     descendant,!,  in/imi 
gradas.  Vitr.  \\    Quant  au  rang 
dans  une  série.  Postremus,a, 
nm,  adj.  Cic.  Ultimas,  a,  um, 
adj.    Cic.    (cf.    facile  altimtim 
ordinem    habêre    [•    être    bon 
dernier    •].    Cic).    En  dernier 
lieu,  ejctremo,  adv.   A'ep.  Saet. 
novissime,  adv.   Sali,  deniqae 
(pour    terminer   une  énuméia- 
tion),  adv.  Cic.  1  Après  lequel  il 
n'y  en  a  pas  d'autres.  {|   Quant 
^  îa  succession    dans  le  temps. 
Postremus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  Q(  /i/iorum   suoram  pos- 
tremam  spiritam  ore   e.vcipére 
liceret.  Cic.  [in  Varr.  Il,  5,  .'lî., 
118].    adv.    qao    [diej    postre- 
mam  [•  pour  la  d.  foi*  •]  Asa- 
vias  vistis  erat.  Cic.    [Clu.    13, 
38];;  postumus,  a,  um,  adj. 
Cic.    big.    (seul.      p.     siijuifier 
•  dernier  ne  -,  cf.  morCao  pos- 
tamo    filio.     Cic.    [Cœcin.    18, 
53]);  extremus.  a.  um,  adj. 
Cic.    etc.  (ex.  :  extremus    vitse 
dieB.  Cic.  extremus  complexiis. 
Cic.    actremam    manam  alicui 
rei    imponëre.   Cic.     [cf.    lirut. 
33,  196);  supremus,  a,  um, 
adj.  cic.  etc.    (ex.  :    lapremas 
diet.  Cic.  [Phil.  I,  }!>.  3'.].  aa- 
premo  vitae   die.  Cic.  [Tusc.  I, 
59,  71],  saprema  volantas.  Cic. 
taprema  ^adicia   [•    dernières 
Tolontés    •].    Quint,    suprema 
cara.    Saet.).    Rendre    les  der- 
niers   devoirs    à  qqn,  alicai  ou 
alicajat    (aneri    justa   lacère, 
lolvére,  pertolvêre.  Cic.  Avoir 
le  — ,    c.-a-d.   être    touché  par 
l'adversaire    sans      pouvoir    le 
toucher,  inferiorem  etse.  Cana. 
8g.  laisser    l'avantage  à    l'ad- 
v-;r=airo    dans     le    débat,  voy. 
AVANTAGE,  p.  déviation  de  borjs. 
Avoir  le   — ,  c.-d-d.    porter    le 
dernier    coup     à    l'adversaire , 
voy.  COUP  et    (flg.)    répliquer  le 
dernier,  ad extremain  obloqai. 
Cic.    Lit-'.    C'est    mon     df^riiior 
mot,  nil    amptias  addam.  //or. 
Il  (l'arexCjAprètlequeiiln'yen 
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a  plus  qui  existts, qui  reste. Tous 
jusqu'au    — ,  ûmnes  ad  unum. 
Cic.  Tuer    jusqu'au    — ,    occi- 
dione  occidire.    Cic.   ||    Quant 
ik     la     posilioQ     daus     l'espace. 
Extremus,  a,  um,  adj.   Cic. 
etc.  (ox.  :    extrenia    iitse  pars. 
Cic.    extrema    lita    ou   eafrc- 
mum  tenipus  srtatis.Cic.  [Tusc. 
V,  19,  l<6].  t;.i-tremun»  au-i-iiium. 
Cs's.    citremos     finis.      Liv.\  ; 
ultiwus.  a,  um,  adj.  Cic.eic. 
(ex.:     uln'ma"    ferraram    ora'. 
î.if.  spes  altima.  Cic.  recessam 
primis     altiini     non      dabant. 
Cs-s.).  Etre  réduit    à  la  —  ex- 
trémité,   voy.    ExTiiKMiTÉ  .  Etre 
à  la    —  extrémité,  voy.  extré- 
utTB.    Il    Quant    au    rang    dans 
une    série.    Le   —  (en    descen- 
dant),   c.-à-d.     le    plus     bas. 
Postremus,    a,     um,     adj. 
Cic.   Sali.    \,e\.  :  postremi   ho- 
mines.   Cic.  postremus    servo- 
ram    .-irchelaos.    Sali.    (r.    M. 
.t'mi/ius     omnium     pagilioso- 
rani  postremus.  Sali,  /r.)  ;  ul- 
timus,  a,  um,  adj.   Cic.  etc. 
(ex.:  nec   tibi    in    ultimis  Liu- 
dibus    hoc    (uerit.  Liv.'j  ;  j'n/î- 
mus,  3,  um,    adj.     Cic.    etc. 
(ex.  :    qui  iocum  civitatis   in/i- 
mum  tenent.  Cic.   infimi  [-  los 
derniers  citoyens  •].  Liv.);  no- 
vissimus,  à,    um,   adj.  Cic. 
(ex.  :    novissimus  Uistrio  [•■  le 
deruieraescabotinS"]. Cic. 1. 1|  Le 
dernier  (en    montant),    c.-à-d. 
le  plus  liaut,  le    plus    considé- 
rable.  Ultimus,   3,    um,  adj. 
Cic.    (ex.  ;    summum     bonum, 
qaod     ultimum     appello.    Cic. 
ultimum  sapplicium.   Cses.    al- 
tima pnna.    Liv.  ultima  erpe- 
rîri.  Liv.  omnia    ultima    pati. 
Liv.)  ;  postremus,  a,  um.  adj. 
Cic.  (ex.  :  seriitus  omnium  ma- 
lorum  postremum.  Cic);  sum- 
mus,    a,    um,    adj.    Cic.   etc. 
(ex.  :    summa  paapertas.  Nep. 
vixit  ad  summam  senectatem. 
Cic.).  Affaire    de   la   —  impor- 
tance, rea  maximi  ponderis  et 
momenti.     Cic.     Au    —    point, 
ma.Timé,  adv.  Cic. 
dernièrement,  adv.     (Famil.) 
Dans  les  derniors    temps.    ,\a- 
per,  adv.  Cic.    Tout  — ,  modo, 
adv.  Cic.   prnximê,    adv.    Cic. 
noi'issimë,  adv.  Cic.  Sali,  non 
ita  pridcm.  Cic. 
dérobée  (à  la).  Voy.    déroder. 
dérobement,  s.  m.    Action  de 

di:r'jbor  (arcli.).  \'oy.  vol. 
dérober,  v.  tr.  Dépouiller  qqn 
(arch.)  Voy.  dépouiller.  ||  (i  ar 
anal.)  Fèves  dérobées,  nudatir 
fabx.  A.  1  (Sp'C.)  Voler  i|qn 
on  cacliotto.  /1/icui  furlum  (a- 
cére.  Jet.  Alii/wm  omnl  ar- 
Qento  spoliare  alijue  depecu- 
lari.  Cic.  Voy.  voler.  1  (Par 
eit.)    Enluver   en    cachette   (ce 

Îiii  appartient  à  autrui). 
'uràri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
i<!x.  :  uliqaid.  Cic.  hsec,  qu.-e 
ra/mit  et  (aratua  est.  Cic.  pe- 
cuniam  privatam    ex    templo. 
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Quint,    eu    pari,    d'une  ceuTrc 
littéraire:    fururi    librivn      ab 
atiiiaO.Cic.  [ad.   Att.  II,  1,  IJ. 
i-erba    antiqui    Catonis.  /^oet. 
inc.   ap.    Quint.)  ;  surripère, 
tr.  Plant.  Cic.    etc.    (ex.  :    pal- 
lam.      Plaut.       multos    libros 
[  d'une    bibliotliéquo  ].      Cic. 
scypiaim    aureum.    Suet.  v^sa 
e.v    urii-alo   sacra.  Cic.    e  viri- 
dano  pavonem.  Saet.  absol.  si 
qui    clam  sarripiat  aat  eripiat 
p.dam.  Cic.  [in  Vorr.  II,  U,  GO, 
13i],    en    pari,     d'une     œuvre 
litt.  :  qui  a  Xœvio  vel  sumpsisti 
multa,  si  fateris,  lel,  si  negas, 
sarripuisti.  Cic.  [lirut.  19,  7(;j. 
Ennitim    hoc    ait     [gramniati- 
cui]  llomero  surripuisse   Lnnio 
Vergilium.  Sen.  [op.  108,  .3J.])  ; 
abripère.tr.   Ter.   A'ep.  (ex.  : 
quse    régi   portarentur,     abri- 
piebat.    Xep)  ;   amovére,    tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :    boves   per   do- 
lum  amota'.  Ilor.  fraude  amo- 
vére claves  portarum.  Liv.  abs. 
amoiëre   pocu/um.    Cif.  py-ii- 
dem   veneni.  Suet.)  ;  abducô- 
re,  tr.  Cic.  (ex.  :    ciam  a(i>^i<ii/ 
abducëre.    Cic.)  ;    subducere, 
tr.    Cic.    (ex.   :    aliquid    (urto. 
Cic.)  ;  ablgëre,  tr.    Cic.    lex.  : 
farto  abigàre  pecus    [•  dérober 
du  bétail  ■•].    Cic.)  ;   auferre, 
tr.  Cic.     (ex.  :    auferre   occulte 
atiqaid  a  privato.  Cic.  auferre 
regias  gazas.  Liv.)  ;  avertére, 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :    av.    aliquid 
de  publico  qaam   obscurisslme 
per  mayistratam.  Cic.  voy.  oi  ■ 
TOURNER  [à    son    profit])  ;    cle- 
père,  tr.  Lex  vet.  ap.  Liv.  (ne 
s'en)  ploie  il'ép.classiquequ'avoc 
rapère,  et.:  non  modo  ut  .Spar- 
ta^,  rapëre  ubi  pueri  et  clepére 
difcunt.     Cic.    [Rop.     IV,   3])  ; 
depeculari  (princ.   •  dérober 
le    bien  du    l'Etat  -),  dép  .   tr. 
Cic.  (ex.  :  d.    civitates,    régna, 
domos  omnium.  Cornif.  fana. 
Cic.)  ;    detrabère,    tr.     Cœa. 
Liv.  (voy.  s^oustraire)  ;  légère, 
tr.   Z,ucii.  Cornif.    (ex.  :    T.  sa- 
crum. Cornif    omnia    viscatls 
manibus.  Lucil.).    Dérobé,  fur- 
fivas,  a,  Um,  adj.     Plant.    Cic. 
Ilor.  Liv.  Quint,  (cf.  an  [âigna] 
noctu  tani/uam  fartiva  inxra- 
rium  dcportabuntur  ?   Cic.      || 
(Par  oxt.)   Enlever    par   artifice 
a  un  autre  (ce  qui  lui  est    dû). 
Prœripére,     tr.     Cic.     (ex.  : 
alicui  laudem  deatinatam.  Cic. 
aliis    laudem.    Cic.)  ;    subdu- 
cère,  tr.  Cic.  (voy.  sousti.aiue), 
fraudàre,    tr.   Cœs.    Cic.  etc. 
fox.  :    aadebo,    quae    secundum 
naturam  sint,  ùona  appellare, 
nec    Iraudare   suo    veleri    no- 
mine.    Cic.    [Ein.    V,    30,    '.II]. 
stipendium    equitam     frauiln- 
bant.Cses.  [U.  C.    III,. 'i9,  3]). 

Voy.      E.MLKVER,     VOLER.     ||       (P.il 

oxt  )  Prendre  par  surprise  a 
qn  (ce  qu'il  no  vout  pas  accor- 
l'jr).    Prœripére,  tr.    Lucr. 

Cic.    (ox.  :    pr.    oecula    alicui. 

Lucr.).  Voy.    s'emparer.  —    qqu 
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Instant»  pour   écriro,  sarripère 
ali<iaid    tpatii  ad  scrUienclam. 
(Hc.  Moment  «lérnbi-  :uiv    occu- 
pations      snlisern-am    teinpiis. 
fie.    Tache   quo  l'on  fait    à  ses 
heuro»  dérobées,  sabnerii^a  opé- 
ra.   Cic.    (Phil.    S,    '.),    20).    1 
(b'ig.)    Enlovor  (q^n)    à    ce    qui 
l'aitend.  Subtrahère,  tr.  Cic. 
oti\  (ex.  :  cai  jadido  mor»  cam 
salitraxit.  lÀv.  voy.  sou'iTRAïKF.). 
So    —  à     iqqch.),    fuQere  ,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.;  fcii/êre  pericalam. 
Cic);  defug-êre,tr.Cic.otc.(e>;.: 
(/.  prœliam.  Cœs.   Jadicia.  Cic. 
lahorem  Uanc.   Cic.   manus  il- 
lud.    Cic.    illam    Ca-saris  con- 
junction^m.    Cic.    eam   dispii- 
tationem.  Cic.  absol.  sic  inja- 
jarias  (ortanae,  qaas  ferre    ne- 
<meas,    deÇagiendo     relinquas. 
Cic.postulat,ut  rempablicam... 
administrent  ;  sin  timoré    de- 
fiiaiant,  Mis  se  oneris  non  fa- 
turam.  Cœs.  [B.    C.  I,    32,  7]); 
rofugére,  tr.   Cic.  etc.  :    refu- 
ycre  periculum.     Asin.     Poil. 
ap.    Cic.  réf.    a   dicendo  [-    se 
dérober  à  l'obligation   do  pren- 
dre la  parole    -].    Cic);    sub- 
terfugere.  tr.  Cic   (ex.  :    pre- 
nam.    Cic.    pericalam.    Cic.)  ; 
subtrahère     se.   Liv.     (ex.  : 
subt.  se  per  alias  caasas.  Lii.'. 
(voy.  [se]  çoustraire)  ;    subdu- 
cén    se.  Cic.  I.iv.  (ex.  :  hic  se 
felicîtati  sax  subdacëre    ccepit. 
Sen.)  ;    evadêre,      intr.      Cic. 
(ex.  :  ev.  e  pericalo.  Cic.)  .  fu- 
gitàre,    tr.    Plaut.    Ter.   Cic. 
(ex.  ;  liane  provinciam.  Piaat. 
yna^stionem.    Cic.    [Rose.    Am. 
78[)    Qui  se    dérobe    à,   fagax. 
adj.     Ov.    Sen.    (cf.  f.    gloria;. 
Sen.).  Se  dérober  (par  une  fuite 
rapide),    abripëre     se.    Plaat. 
Liv.  Saet.    se  proripêre.  Sali 
Il     (Spéc.)    Sa  dérober,  c.-à-d. 
faire    défaut.  La  sol   se    déro- 
bant sous  leurs  pas,    sabtracto 
solo.  Tac.    Mes  genoux    se  dé- 
robent sous  moi,  genaa  labant. 
Virg.    genaa  saccidunt.    Cart. 
Un    cheval  qui  se  dérobe,   stcr- 
naxeqaas.  Virg.  1   Cacher  aux 
regards.  Condére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.    voiler)  ;    abscondére, 
tr.    Cic.  (voy.  cacher)  ;    amo- 
vêre,  tr.  Liv.  (ex.  :_  aliquid  ab 
hostiam   ocalis.    Liv.  locas   a 
conspecta     amotas.    Liv.).    — 
qqn,  qqch.  aux  regards,    cons- 
pectam  alicajas    anferre.    Liv. 
prospectam    adimëre.  Liv.   be 
—    aux    regards,    e    conspecta 
abire.    Liv.  Les   bois  les  déro- 
bèrent  à    nos    poursuites,   fu- 
gientes  silvœ  texerant.  Cxs.  \\ 
(Par   ext.)   Se   —,    c.-à-d.    s'en 
aller  sans  être  vu.  (César)  con- 
duisit   le   reste  des  légions   en 
se  dérobant  le  plus  qu'il   put, 
qaam  potait  occaltissime  reh- 
qaas  legiones  daxit.  Cees.  Apres 
avoir   traversé    le  fleuve  on  se 
dérobant,    qaam    occoitissinie 
trajerto    amni.    Liv.     \\    Porte 
dérobée,  pseudothyram,   i,    a. 
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Cic.  occalti  cxitua.Liv.  ||  Loc. 
adv.  A  la  dérobée,  fartim, 
adv.  Cic.  Icf.  farlim  inter  se 
aspicère.  Cic).  occulté,  adv. 
Cœs.  Liv.  tecic,  adv.  Cic.  Lire 
à.  la  dérobée,  (imis  ocuiis  ra- 
përe  (tabulas  testamenti).  Ilor. 
Regarder  à  la  —,  limis  orahs 
intaeri.  Plin.  \\  Cacher  à  la 
connaissance  do  iiqii  qui  cher- 
che à  savoir.  CeJâre,  tr.  Cic. 
(ex.:  cel.  aliquem  aliqtiid.Cic). 

Voy.    CACHER 

dérogation, s.  f.  (Droit.)  Action 
de  déroger  à  une  loi,  une  con- 
vention, etc.  Derogatio.  onis, 
t.  Cornif.  (rhet.  II,  15).  Au 
plur.  legam  derogationes.  Cic. 
(pro  Corn.  I,  fr.  11).  Par  —  à 
l'usage,  prsetcr  consaetadinem. 
Cic.  contra  atqae  feri  solet. 
Cic.  —  aux  convenances,  irre- 
verentia,    se,    f.   Plin.    ;.    Par 

aux   convenances,  indecorë, 

adv.  Cic  . 

dérogatoire,  adj.  (Droit.)  Qui 
contient  une  dérogation.  Dcro- 
gatorias,  a,  om,  adj.   Jalian.- 

dérogeance,  s.    f.    Le   fait  de 
déroger    à  la  noblesse    (arch.). 
Dignitatis  imminatio.  Cic. 
déroger,   v.   intr.   S'écarter  de 
co    que    stipule    une    loi,    une 
convention.    Derogâre    aliqaid 
de  lege.  Cic.    \\    (Par  ext.)  S'é- 
carter de  qqn.  Morem  non  ser- 
vare.    Cic.  Contra  morem  ali- 
qaid  facëre.  Cic.    \\    (Spéc.)  Dé- 
roger à  noblesse,  c.-à-d.  perdre 
les    privilèges    de    la   noblesse 
par    l'exercice   d'une  profession 
basse.   Nobilitatem    exaëre.   A. 
Il    (Par  ext.)  Absol.  Manquer  à 
ce   à  quoi    la    noblesse    oblige. 
Indignam    quiddam   nobilitate 
(arère.  A.    ||    (Spéc.)  Fig.  Faire 
qqch.    qui    no  convient   pas  au 
rang,  à  la  condition,  au  carac- 
tère qu'on  a.  Facëre  aliqaid  in- 
decoram.  Cic.  Contra  dignita- 
tem   suam  facëre.  Cic.    Digni- 
tatem    saam    imminaëre.    Cic. 
déroi'Jir.  'Voy.  déraidir. 
dérouiller,   V.   tr.  Débarrasser 
de  la  rouillo.  Robiginem  exte- 
rére.  Plin.  \\    l'i^.  Remettre  en 
état  de   fonctionner   (un    orga- 
ne, une    faculté  qu'on    a   cesse 
d'exercer). Il  faut  —  lésâmes,  ro- 
bigo  animoram  effricanda  est. 
Sen.    Se   —,    sitam   deteruêre. 
Plin.  i.    recreari,  pOiSi._  Ci::.  — 
son  esprit,  revocàre  animam  a 
fatigatione.  Qaint. 
déroulement,  s.  m.  Action  de 
dérouler,  de  défaire  ce  qui  est 
roulé  sur  soi.  E.xplicatio .  onis, 
f  Cic.  Evolatio,  onis,  f.  Cic  — 
d'un  câble,  explicatio  radentis. 
Cic.  (dediv.  I,  7). 
dérouler,    v.    tr.    Défaire    (ce 
qui   est  roulé  sur   soi).   Revol- 
vére,    tr.   Sen.    rh.  {rétro  i'da. 
Sen.  rhet.).  Evolvëre,  tr.  Cic. 
(cf.  voiumen  epistolaram.  Cic). 
E.vplicûre,  tr.  Cic.  _  (cf.  fanem. 
Vitr.    volamen,    Cic).   Sa    — , 


expUcari.  Cic.  —  ses  anneaux, 
se  —  (en  pari. d'un  »ernenti,«a:- 
plicarc  orbes.  Ov.  ||    Fig.  Mot- 
iro    sous    les    yeux    l'une  aprej 
l'autre    (les    parties    d'un    en- 
semble).   —    devant   les  yeux, 
sabjic.ire    aliqaid    ocalis.    Liv. 
sab    oculos.   Quint,   sab  aspcc-^ 
tam.   Cornif.  La    plaine  qui  s) 
déroulait  à  leurs  yeux,  plani- 
ties  latc  sabiecta.  Liv.    ||    Pré- 
senter   à    lesprit    l'une  après 
l'autre  (les   parties  d'un  sujet). 
Evolvëre,   tr.    Virg.    So   —,   sa 
apcrlre  ou  aperiri.  Cic. 
déroute,  s.   f.   Défaite  ou  1  ar- 
mée   vaincue  se   débande.  Fu- 
ea,    ee,    f.    Cic.  etc.  (ex.:  faga 
effasa.    Liv.    Iiostes  in   fagam 
convertëre,  dàre    ou  conjicëro. 
C.VS.     avertëre.     Liv.    vertëre. 
Liv.  se    in  fagam  effandëre  ou 
elfandi  in  fagam.   Liv.  fagam 
lato    facëre.  Liv.  ingentem  fa- 
gam   facëre.    Liv.    fandi  tarpi 
faga.    Liv.    («-dam  fagam  sis- 
tëre.    Liv.    faga     passim    fieri 
cœpta   est   [«    la    déroute  com- 
mença ■  ].  Liv.).  Mettre    en  —, 
fagâre,    tr.   C<es.    Etre   en   —, 
(agôre,  intr.  Cses.  (voy.  ci-des- 
sus). Mis  en  —,  fasi  fagatiqae. 
Cœs.     cxsi    fagatiqae.     Cic.    1 
(Fig.)    Ruine    dos   afFaires,_  des 
projets    de    qqn.   Clades,   is,  f. 

Cic    Voy.    DÉSASTRE,   RUINE. 

dérouter,  v.  tr.  Mettre  (qqn) 
hors  de  la  route.  De  via  deda- 
cëre.  Cic.  \\  (Spéc.)  Faire  perdre 
la  voie.  Voy.  défaut.  |1  Fig. 
Mettre  hors  "de  la  bonne  direc- 
tion. De  via  dedacëre.  Cic. 
Contarbàre,  tr.  Cic  Se  —,  de 
via  decedëre.  Cic.  Voy.  décon- 
certer. 

derrière,  prép.,  adv.    et  s.  m. 
Du  côté  opposé   à   celui  ou    est 
placé  le  visage  d'une  personne, 
la    face    d'une   chose.    ||    Prép. 
Post,   prép.    (av.   l'Ace.)    Cic. 
etc.    (ex.:   post  me  erat  Mglna, 
ante  me  Megara.  Cic.  collocâre 
impedimenta  post  legiones.  Cxs. 
noxio    post    terga    deligantur 
manas.   Sen.    rh.   post  princi- 
pia.    Sali,   post    aliqaem  esse. 
Cœs.  post  eos.   Sali,  relinqaëre 
aliqaem    post   se   [pr.    et  _  fig.]. 
Sen.);  pODe,  prép.    (av.  I  Ace.) 
I  ic.  etc.  (ex.:  pone  castra  ibant. 
Liv.  pone  qaos  aat  ante  laban- 
tar.Cic).  Regarder  —  soi,  rcs- 
picëre,  tr.   Cic   Z.ii'.    (cf.  nas- 
qaam  circamspiciens    aat  res- 
piciens.  Liv.  qaos  abi  rex  res- 
pe.xit  ["  les  eut  aperçus  derrière 
lui  •].  Liv.).   Il  entend    un  en 
-  lui,  ciamorem  o  tergo  acci- 
pit.    Sali.    Laisser   qqn   —  soi, 
voy.  devancer.  1  Adv.  Rétro, 
adv.   Ter.   Cic    (ex.:   est   mihi 
in  altimis  sedibas  conclave  ré- 
tro.   Ter.  qaid   rétro  atqae  a 
*ergo  fieret,  ne  laboraret.  Cic 
homines  daas  manticas  habëre, 
anam  ante  se,  alteram  rétro. 
Porphyr.)  ;    post,    adv.    Cic. 
etc.   (ex.:  gui  post  eront.  Cio. 
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ante,  aat  post  pwjnùre.  Liv. 
neqa»  post  respicinns  n<r>/ue 
ante  prospicUns.  Varr.  .  pone, 
»dv.  Cic.  Virj.  {e\.:  pO'if  se- 
qaens.  Virg.'  :  a  tergo.  '<en. 
(est.:  seqai  a  tergo.  Sen.).  Met- 
tre uns  chos»  sens  devant  — , 
Tov.  fESS,  BEBOiRS.  Par  der- 
rière, rerro,  adv.  Cic.  (Cf.  ré- 
tro respicère.  Cie.)  ;  a  tenjo. 
Cic.  post  tergam.  C:rs.  P'u-eJ. 
Attaquer  l'ennemi  par  — , 
hostiam  terga  impagniire.  Liy. 
aversos  hostes  aggredi.  Cic. 
Fig.  Demeurer  bien  loin  — .  re- 
linqai,  pais.  Sen.  Voy.  dépassbr. 
1  S.  m.  Le  coté,  la  partie  qui 
est  derrière.  Pars  aversa.  Cic. 
Le  derrière  du  corps,  tergam, 
i,  n.  Cic.  Voy.  dos.  Les  paues 
de  — ,  posteriores  pedes.  Cic. 
Fig.  famil.  Une  personne  qui 
est   sur   les   pattes  de   — ,  voy. 

CCINDÉ,         CÉRÉMONIEUX.       Le      

d'une  maison,  posticse  partes 
sediam.  liv.  Une  porte  de  — , 
posticam  ostiam.  Plaat.  ou 
(subit.'  posticam,  i,  n.  Plaat. 
Liv.  Etre  losé  sur  le  — ,  in 
posticis  sedibas  habitàre.  Liv. 
Fig.  Se  ménager  une  porte  de 
— ,  sin^alatam  causam  ou  ex- 
casationem  paratam  hab^re. 
Cic.  Les  derrières  (d'un  3  ar- 
mée), terga.  Liv.  (cf.  prmare 
!.  assurer  •]  terga.  Liv.).  || 
Spéc.)  La  partie  cbarnuo  qui 
est  au  bas  des  reins.  Clanes, 
iam,  f.  pi.  Hor.  Xates,  ium. 
f.    pi.    Mart.    .-inas,  i,  m.  Cic. 

derviche  et  dervis,  s.  m. 
Chez  les  musulmans,  sorte  de 
moine.  Indiens  monachas.  A. 
Les  — ,  in  Indoram  gente  qai 
sapientes  habentar.  Cic. 

des.  art.  pi.  Voy.  de  et  le. 

dès,  prép.  Immédiatement,  à 
partir  d'un  moment  donné.  A 
ou  ab,  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic. 
etc.  (ex.:  a  principio.  Tac.  a 
paeris.  Ter.  a  puerilià.  Cic.  a 
parvulo  [•  dès  l'enfance  »]. 
Liv.  ab  horà  tertià  bibebatur. 
Cic.  jam  inde  a  canabalis.  Liv. 
ab  aarora.  Liv.  statim  a 
prima  lace.  Col.)  ;  ex,  prép. 
(av.  r.\bl.). Cic.  (voy.  depuis). — 
le  matin,  primo  mane.  Col.  — 
longtemps,  voy.  depuis.  —  ce 
moment,  —  à  présent,  Jam 
nanc.  Virg.  —  maintenant, 
voy.  DÉ;oR»cii8.  —  lors,  jam 
ou'  /am  tam.  Cic.  inde. 
Cic.  Il  (Par  eit.)  Suivi 
d'un  nom,  d'un  adverbe  do 
lieu.  A  ou  ab,  prép.  'avec 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (cf.  protinas 
a  paria.  Plin.).  Voy.  [au]  •^oii- 
TiR  [de].  Il  Suivi  'de  -  que  -, 
Joe.  conj.  Aussitôt  que.  Ubi 
primam,  conj.  Cic.  Statim  at, 
conj.  Cic.  Simal  ac  ou  ati^ae. 
Cic.  Voy.  AU5-IT0T.  T  (fis-) 
Par  une  conséquence  immé- 
diate (arcli.)  Inde,  adv.  Cic. 
Dès  que,  dès  lors  que,  prop- 
turea  qaod...  Cic. 

désabuser,   v.  tr.  Tirer  (qqn) 
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de  l'erreur  qui  l'abuse.  £>ro- 
rem  (jticui)  eripëre.  Cic.  ou 
demêre  ou  tôlière.  Cic.  {.ili- 
qaem)  ab  errore  avertëre  ou 
avellëre.  Cic.  errore  liberàre. 
Cic.  Etre  désabusé,  errorem 
deponêre.  Cic.  Grâce  à  toi,  je 
suis  désabusé,  te  aactore  resi- 
più.  Cic.  Voy.  détromper.  Dé- 
sabuser (  qqn  )  d'un  espoir, 
spem  (alicai)  eripëre.  Cic.  ou 
adimère.  Ter.  Cic.  Etre  désa- 
busé d'un  espoir,  spe  labi  ou 
dejici.      Cxs.     destitui.    Cart. 

Voy.    LiROlR. 

désaccord,  s.  m.  La  fait  de 
n'être  pas  d'accord.  ||  (I£n  pari, 
de  pers.)  Le  fait  de  n'<>tre  pas 
d'accord  entre  elles.  Discor- 
dia,  se.  f.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
concorofia,  ex,:  discordia  inter 
consales.  Cic.  Liv.)  ;  dissen- 
Sio.  ODis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
dissentiment)  ;  discidium,  ii, 
n.  Cic.  (voy.  dissentiment)  ; 
simultas ,  atls ,  f.  Cses. 
(voy.  iNiMiTiÉi.  Etre  en  dé- 
saccord ,  dissentire ,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  d.  ab  aliquo. 
Cic.  ab  aliqao  de  aliqua  re. 
Cic.  cam  aliqao.  Cic.  inter  se. 
Cic);  dissidère,  intr.  Cic. 
etc.  (e.\.:  d.  inter  se.  Cic.  ab 
aliquo.  Cic.  cum  aliquo.  Cic. 
re,  non  verbis.  Cic.)  ;  discor- 
dàre,  intr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  inter  se.  Ter.  Cic.)  ;  dis- 
crepâre.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
de  ceteris  rébus  discrepantes 
philosophi.  Cic.  [Tusc,  IV,  28, 
611.  verbo  inter  se  discrepàre. 
Cic.  [Oa.  III,  il.  83].  nulla  in 
re  discrepàre.  Cic.  [in  Verr.,11, 
5,  i6,  122]).  II  y  a  —  (sur  tel 
ou  tel  point),  discrepat,  im- 
pers. Lii'.  (ex.:  d.  inter  scrip- 
tores.  Liv.  cam  de  legibas  con- 
veniret,  de  latore  tantam  dis- 
creparet.  Liv.  illud  haud  qaa- 
quam  discrepat  [avec  une 
Prop.  Inf.l.  Liv.  [XXll,  36.  5]. 
cum  haaa  ferme  discreparet 
gain  [et  le  Subj.].  Liv.  [XXV, 
28,  3],  quantum  militam  in 
African\  transportatam  sit... 
inter  aactores  discrepat.  Liv. 
[XXIX,  2.5,  1]).  Qui  est  en  —, 
discors,  adj.  Cic.  Liv.  (cf.  d. 
cam  matre.  Tac.  secum  ipsa 
discors  civitas.  Liv,).  Voy.  ac- 
cord. 1  (En  pari,  de  choses.) 
Le  fait  de  no  pas  s'accorder  en- 
semble. Discrepantia.  se,  f. 
Cic.  (ex.:d.!cripti  et  volantalis. 
Cic.  majorem  malto  inter Stoi- 
cos  et  Peripateticos  reram  esse 
ajo  discrepantiam  quam  vtr- 
boram.  Cic.  in  actiones  com- 
manemqae  vitam  nallam  dis- 
crepantiam conferre  debemas. 
Cic.)  ;  disseDsio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:  d.  atilium  cam  konestis. 
Cic).  Etre  en  — ,  dissentire. 
intr.  Cic.  (ex.:  d.  a  more.  Cic. 
camtcripio.  Cornif.  qaod  ipsam 
a  se  dissentiat.  Cic);  discre 
pare,  intr.  Cic.  (ex.:  ut  intcl- 
tegas    (acta  ejui  [Epicuri]  cum 
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dictis  discrepàre.  Cic.  [Fin.  ri 
30,  96]).  1  (Spéc).  En  parlant 
d'instruin(>ius  t|ui  ne  sont  pas 
accordés  dans  le  même  ton  ou 
qui  ne  jouent  pas  d'accord. 
Discrepans  in  fidibus  aut  libiis 
concentus.  Cic.  (de  re  publ.  Il, 
69'.  Etre  en  —,  discrepàre, 
intr.  Cic.  (ex.:  at...  in  (iJibus 
aut  tibiis  quamvis  paallam 
discrepent,  tamen  id  a  scientc 
animadverti  solet.  Cic.  [OS.  1 
iO.  1A5]). 

désaccorder,  v.  tr.  Mettre  an 
désaccord.  Dissociàre  (animos 
civiiim) .  iVep.  .ibalienàre  (ali- 
qaem  ab  aliquo).  Cic.  Voy. 
BROUILLER,  DÉSUNIR.  ^  Mettre 
hors  do  l'accord  (un  instru- 
ment). Dissonum  reddère  ali- 
qaid.  Cic. 

déaaccoupler,  v.  tr.  Séparer 
(ce  qui  est  par  couple),  .ibjan- 
gere,  tr.   Tir;;.  Voy.  découpler. 

désaccoutumance,  s.  f.  Ac- 
tion de  désaccoutumer.  Désué- 
tude, inis,  f.  Liv.  (cf.  armo- 
ram.  Liv.). 

désaccoutumer,  v.  tr.  Eloi- 
gner de  ce  à  quoi  on  est  accou- 
tumé. Consuetadine  {alicajus 
rei)  aliquem  abstrahêre.  Cic. 
A  consaetudine  aliqua  abdu- 
cêre  ou  afocûre  ou  abstraliëre 
(aliqaem).  Cic.  Dedocêre  ali- 
quem atiquid.  Cic.  Se  —  de,  a 
consaetudine  (alicajus  rei)  re- 
cedère  ou  abstrahi.  Cic  Dedis- 
cêre  [aliqaid).  Cic.  Deaae^eri, 
Varr.  Desuescëre,  intr.  virg. 
Qui  est  désaccoutumé,  desua- 
tas,  a,  am,  p.  adj.  Liv.  desue- 
factas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
multitado  d.  a  contionibas. 
Cic). 

désaffection,  s.  f.  Etat  oOi  l'on 
a  piTilu  l'affection.  .-Ininias  ab 
aliquo  aliénas.  Cic.  Voluntas 
ab  aliqao  aliéna.  Cic. 

désaffectionner,  v.  tr.  Déta- 
cher do  l'affection  qu'on  por- 
tait à  qqn.  Se  —  de  qqn,  alie- 
nàri  ab  aliquo.  Cic.  se  remo- 
vère  ab  alicajas  amicitia.  Cic. 

désagréable,  adj.  Qui  n'e^t 
pas  agréable.  Injucundus,  a, 
am,  ailj.  Cic.  Ingratas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Cses.  Insuavis,  e,  adj. 
Cic.  Molestas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Gravit,  e,  adj.  Cic.  Odiosas,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  Off.  I,  36, 
130,.  —  (au  Boût),  acerfca»,  a, 
um,  stdj. Liv.  Plin.  Très — , —  au 
dernier  point,/)erociio3as,a,Ufn, 
adj.  Cic.  Etre  —  (à  qqn),  se  ren- 
dre—  (à  qqn),  alicajas  volun- 
tatem  offendére  ou  Isedëre.  Cic. 
No  vouloir  rien  dire  de  — 
(à  qqn),  aaribas  alicajus  par- 
cére.  Cic.  Il  est  —  de  ...,  odio- 
sam  est  (avec  l'Inf.).  Cic.  Etri- 
—,  displicëre,  intr.  Cic.  Uiw 
personne  d'un  commerce,  d'un 
caractère  — ,  et  (elilpt.)  uiio 
personne  — ,  difficilis  {senex). 
Ter.  difficillima  natara.  Nep. 
morosas   vir.   Cic. 

désagréablement,  adv.U'uno 
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maniera  désagréable.  Inju- 
candè,  adv .  Cic.  Molesté, 
adv.  Cic.  Odiosë,  adv.  Cic. 
Incommodé,  adv.  Cic.  Ingrate, 
adv.  Plin. 

1.  désagréer,  v.  intr.  f.\rch.) 
No  pas  agréer  (à  qqn),  lui  cau- 
ser du  déplaisir.  Voy.  déplaire. 

2.  désagréer.  Voy.  DÉoiiiiEB. 
désagrégation,  s.  f.  (T.  sciea- 

tif.  )  Séparation  dos  parties 
agrégées.  Dissolatio,  onis,  f. 
Cic.  Solatio,  onis,  f.  Cic.  Dis- 
sipatio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  d.  ato- 
moram.  Cic). 

désagréger,  v.  tr.  (T.  scientif.) 
Disjoindre  (un  corps)  par  la 
séparation  dos  parties  agré- 
géi-s.  Solvére,  tr.  \'irg.  Sen. 
Dissolvëre,  tr.  Cic.  liesolvére, 
tr.  Virg.  So  — ,  dissolvi  ou  se 
resolvëre.  Virg.  resolvi.  Col. 
Facile  à  — ,  qui  se  désagrège 
facilement,  dissolabilis,  e,  adj. 
Cic. 

désagrément,  s.  m.  Ce  qui 
arrive  de  désagréable  à  qqn. 
Incomnwdum,  i,  n.  Cic.  (cf. 
incommodam  mennx  [•  le  d.  qui 
m'attend  -].  Cic).  Molestia,  œ, 
(.  Cic.  (cf.  molestias  contra- 
hére.  Cic  atferre  ou  cxhibére 
alicai  molestiam.  Ter.  Cic). 
Pompée  a  des  désagréments 
avec  César,  negotium  PompejO 
est  cum  Csesare.  Csel.  ap.  Cic. 
T  (Rare.)  Ce  qui  rend  désa- 
gréable. —  de  la  physionomie, 
de  la  figure,  deformitas  oris. 
Tac.  valtus   importunas.  Cic. 

désaltérer,  v.  tr.  Apaiser  la 
soif  (de  qqn).  Sitim  explêre. 
Cic.  depellëre.  Cic.  restin- 
guére.  Cic  Se  — ,  sitim  ex- 
plêre ou  depellëre.  Cic.  Fig. 
Se  —  dans  le  sang  de  ses  con- 
citoyens, sattirari  sanguine  ci- 
viam.  Cic. 

désancrer,  v.  tr.  et  intr.  |{ 
(Marine.)  V.  tr.  Rendre  libre 
(un  navire)  en  levant  l'ancre 
qui  le  retient.  Ancoram  tôl- 
ière. Cœs.  1  V.  intr.  Lever 
l'ancre.  Ancoram  ou  navem 
solvére.  Cic  Voy.  ancre. 

désanimer,  v.  tr.  (Inusité.) 
Faire  cesser  d'être  animé,  pri- 
ver de  vie.  Vita  privâre.  Cic. 
Désanimé,  voy.  inanimé. 

désappareiller.  Voy.  dépareil- 
ler . 

désapparier.  Voy.  déparier. 

désappointement,  s.m.  (  Arcb.) 
Destitution.  Voy.  ce  mot.  T 
Etat  de  celui  dont  l'attente  est 
trompée.  Frustratio.  onis,  f. 
Plane,  ap.  Cic.  Destitatio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  contrariété, 

DÉCEPTION. 

désappointer,  v.  tr.  (Arch.) 
Destituer.  Vov-  ce  mot.  ^ 
Tromper  (qqn)  dans  son  attente. 
Frustràri  (aliqaem).  Cic  Liv. 
Fallére  spem  {alicajas).  Cic. 
Etre  désappointé,  a  spe  desti- 
tai.  Cic.  Voy.  décevoir. 

désapprendre,  v.  tr.  Oublier, 
ce   qu'on    a  appris.  Dedisccre. 
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tr.  Cic.  etc.  Jcf.  nomen  d,  Cœa. 
d.  lO'jui.  Cic).  Dcdocëri  {ali- 
qaid).  Cic.  Oblivisci,  tr.  et 
intr.  Cic  ||  (P.  anal.)  Per- 
dre l'habitude  de  (qqch).  De- 
suefieri  [alifjaa  re).  Cic. 

désapprobateur,  a.  m.  Celui 
qui  désapprouve.  Reprehensor, 
oris,  m.  Cic.  Voy.  censeur.  (| 
(Par  ert.) /lcf|/ectii/^.Qui  marque 
la  désapprobation.  Objurga- 
torias,  a,  tim,  adj.  Cic.  Mur- 
mure — ,  (remitas  indignan- 
tiam.  Cart.  Voy.  blâme,  désap- 
probation. 

désapprobation,  3.  f.  Action 
de  désapprouver.  Improbatio, 
onis,  f.  Cornif.  Cic  Repre- 
hensio,  onis,  f.  Cic.  Cris  de — , 
indignationes,  (.  pi.  Liv.  (cf. 
secretx  bonorum  indignationes 
exaudiebantur.  Liv.'i.  acclama- 
tio  adversa  {popali).  Cic.  et 
simpl.  acclamatio,  onis,  f.  Cic. 
Liv.  Plin.  j.  divinationis.  Cic 
Témoigner  sa  —  de  qqch.,  ali- 
qaid  explodëre.  Cic.  Faire  en- 
tendre des  cris  de  — ,  recla- 
mâre  [alicai  ou  alicai  rei).  Cic 
obstrepëre  [alicai).  Liv.  Etre 
l'objet  de  la  — ,  improbari. 
Cic  vituperari.  Cic.  in  vitupe- 
rationem  venire.  Cic.  Etre 
l'objet  de  la  —  générale,  om- 
nibus improbari,  omnium  Ju- 
dicio  reprehendi.  Cic.  Ecrire 
une  lettre  de  — ,  cam  repre- 
hensione  scribëre.  Cic. 

désappropriation,  s.  f.  Acte 
par  lequel  on  cesse  d'avoir  la 
propriété  d'une  chose.  Aliéna^ 
tio,  onis,  f.  Dig.  Abalienatio, 
onis,  f.  Cic  Voy.  aliénation. 
ij  (Spéo.)  T.  de  dévotion.  Aba- 
lienatio, onis,  f.  Aag.  Voy.  re- 
noncement. 

désapproprier,  v.  tr.  Dépouil- 
ler de  la  propriété  de  qqch. 
Dejicëre  aliqaem  de  passes- 
sione.  Cic  \\  (Spéc.)  T.  de  dé- 
votion. Voy.  RENONCER. 

désapprouver,  v.  tr.  Trouver 
mauvais  (ce  qui  a  été  fait,  dit 
par  qqn).  Improbàre,  tr.  Cic 
etc.  (cf.  atrumqae  consiliam. 
Cœs.).  Non  probàre,  tr.  Cic. 
(cf.  aliqaem, aliqaid.  Cic).  Ex- 
plodëre, tr.  Cic.  (cf.  scntentiam.. 
Cic).  Reprehendëre,  tr.  Cic. 
(cf.  aliquem.  Cic  consiliam. 
Cses.) .  Vitaperàre,  tr.  Cic.  (cf. 
coiisiZiuni.  Cic.  aliqaem.  Cic). 
—  hautement,  reclamare  [ali- 
cai rei).  Voy.  blâmer.  {|  (P. 
est.)  Trouver  que  qqn  a  tort 
dans  ce  qu'il  fait,  dans  ce  qu'il 
dit.  Damnàre,  tr.  Cic.  Condem- 
nâre,  tr.  Cic.  Calpâre,  tr.  Hor. 
Voy.  condamner,  censurer,  cri- 
tiquer. 

désarçonner,  v.  tr.  Mettre 
hors  des  arçons,  de  la  selle.  (En 
pari,  du  cheval).  E.vcutère,  tr. 
Liv.  Effandére  [aliqaem).  Cic. 
(En  pari,  d'un  adversaire),  de 
equo  dejicëre,  prwcipitàre  [ali- 
quem). Cœs.  Il  Fig.  Mettre  à 
bout    d'arguments.    De    grada, 
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dejicëre  ou  depellëre  [aliqaem). 
Cic.  Voy.  CONFONDRE,  déconcer- 
ter. 

désargenter,  v.  tr.  Dépouil- 
ler (un  objet  argenté)  de  la 
couched'argent  qui  le  recouvre. 
Argentam  [ex  aliqaa  re)  de- 
mëre.  A.  ^  (Famil.)  Mettra  à 
court  d'argent  comptant.  E.x- 
haarîre  arcam  alicujas.  Col. 
Etre  désargenté,  laborâre  pecu- 
nià.  Ter. 

désarmement,  s.  m.  Action 
lie  désarmer  qqn,  de  lui  enle- 
ver ses  armes.  La  —  des  pri- 
sonniers, captivis  arma  ademp- 
ta.  Liv.  —  de  troupes,  jnissio, 
onis,  f.  Liv.  dimissio,  onis,  f. 
Cic.  Voy.  licenciement.  |[  Ac- 
tion do  désarmer  un  navire, 
navis  armamenta  dempta.  Liv. 
Après  le  —  du  navire,  navi 
armamentis  demptis.  Liv. 

désarmer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Dépouiller  (qqn)  do  ses 
armes.  Armis  aliqaem  exuëre. 
Liv.  -■irm.a  alicai  adimëre.  Liv. 
Arma  e  manibus  (alicajus'}  ex- 
torqaëre.  Cic.  Désarme,  dear- 
matas.Liv.  (IV,  10,  7).  inermis, 
e,  adj.  Cic.  ||  (Fig.)  Dépouiller 
de  ce  qui  rend  menaçant,  re- 
doutable. &;ormdre,  tr. Plin.  J. 
(cf.  ex.  :  accasationem.  Plin.  j. 
[ep.  m,  9,  29]).  Il  Absol.  D.^- 
pouiller  de  tout  sentiment  hos- 
tile. Placâre,  tr.  Cic.  Lenlre, 
tr.  Cic  Mitigàre,  tr.  Cic    Voy. 

ADOUCIR,      APAISER,      CALMER.       So 

laisser  — ,  iram  mollire.  Liv. 
Il  Dégarnir  un  vaisseau  de  ses 
agrès,  etc.  Exarmâre,  tr.  Sen. 
1  V.  intr.  (En  pari,  d'un  na- 
vire.) Etre  dépouillé  de  son 
équipage,  de  ses  agrès,  etc.  Ex- 
armari,  pass.  Sen.  ||  (En  pari, 
d'une  nation.)  Diminuer  o<x 
supprimer  son  armement.  .Ar- 
ma ponëre  ou    deponère.  Liv. 

désarroi,  s.  m.  Désorganisa 
tion  complète.  Omniam  rerum 
perturbatio.  Cic  Turba  et  con- 
(asio  omnium  rerum.  Cic.  Etre 
en  — ,  perturbari  ou  con^andi. 
Cic.  La  maison  est  en  — ,  tur- 
batam  est  domi.  Ter.  Mettre 
partout  le  — ,  om,nia  miscêre  et 
tarbâre.  Cic  Les  alTaires  sont 
en  — ,  res  pablica  Jacet  in  per- 
tarbationibas .  Cic.  Voy.  dé- 
sordre, trouble. 

désarticulation,  s.  f.  (Médec.. 
Accident  ou  opération  qui  fait 
sortir  un  os  de  son  articulation. 
Laxatara,  œ,  f.  Marc-Emp. 
Voy.  déboîtement. 

désarticuler,  v.  tr.  Faire  sor- 
tir un  membre  de  son  articula- 
tion. Luxure,  tr.  Cato.  Voy. 
déboîter.  Il  Spéc.  Amputer 
(un  membre)  dans  l'articula- 
tion. Defringêre  articalam  a 
crure.  Apul.  Voy.  amputer. 

désassenJaler,  v.  tr.  (Tech- 
nol.)  Défaire  (des  pièces  assem- 
blées les  unes  avec  les  autres) - 
Dissolvëre,  tr.  Cic.  Compaget 
la.xâre  ou  resolvëre.  Sen. 
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désassortir,    ».    tr.    Désarnir  I 
iqqcti.*  lieo?  qui  lui  est  assorti.  I 
SârTice  désassorti,  Toy.   incom- 
plet. 

désastre,   t.    m.    Malheur   qui  i 
caus»    la    ruiue.  CladiS,  is,    f. 
Lie.    CaJjmifas,    atis.    f.    Cic.  ' 
Exitiam.  ii,  n.  Cic.   Ruina,  ae,  I 
f.   Cic.    Liv.  !cf.    ruina»  prope 
«imilis    rrepiiiiifio.  Z-ii-.'.  Le  —  I 
d«    Cannes.    Cannensi»  dades. 
Lii\    caLxmitas.  Liv.    Voy.    dé-  I 
FAITE.  Désastres  publics,  «vifia  I 
pablica.  Cic.  Causer  un    — ,  in-  ' 
tignem      catamitatem     afferre 
ialicai).    Cic.    lissuyer    un    — ,  ' 
aceipére  cladem.  Cic.  Liv.  Cou- 
rir à  un  — ,  agi  ad  perniciCTn. 
fh.Trf.  in  perniciem.    Plin.  ad 
interitam    raére.  Cic.  —  causé 
par    la    grêle,    les    sauterelles, 

voy.     PÉCtT,     Fl-ÉAU,    RUINE.       Un 

— '  financier,  commercial,   voy. 

B\NQl'EROrTE. 

dësastreusement,  adv.  D'une 
manière  désastreuse.  Perniciosé, 
ndw  Cic.  Plin.  Pestiféré. adv. Cic. 

désastreux,  euse,  adj.  Qui 
amené  un  désastre.  Pernicio- 
sas,  a,  um.  adj.  Cic.  E.vitiosas. 
a,  am,  adj.  Cic.  Exitialis,  e, 
adj.  Cic.  Pestifer,  o,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  redifus.  Cic).  Cala- 
mitosas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
incendiant,  tempestas,  hellam. 
Cic). 

désattrister.  v.  tr.  (Famil.) 
Faire  cesser  d'être  triste.  Voy. 

ÉGAYER.    RASSÉRÉNER. 

désavantage,  s.  m.  Condition 
d'infériorité  pour  réussir.  Ini- 
gaitas,  atis,  f.  Liv.  (et.  loci. 
Liv.}.  Incommoditas,  atis.  f. 
Ter.  Incommodant,  i,  n.  Cxs. 
Le  désavantage  de  la  position. 
inigaas  locas.  Cses.  Voy.  désa- 
vantageux. Défense  où  l'on  a 
le —  de  la  position,  tie/'ensio  ini- 
qaior.  Cic.  Avoir  le  —  (dans  un 
procès),  inferiorem  discedëre. 
Cic.  Sans  —  pour  moi,  sine  in- 
commoda meo.  Cic.  Sans  — 
pour  ton  crédit,  incolami  fuie. 
Cic.  pour  le  devoir,  salvo  of(i- 
cio.  Cic.  pour  l'amitié,  salvo 
jure  amicitise.  Cic.  pour  la 
T)ensée,  sine  detrimento  êen- 
tentiœ.  Cic.  A  mon  grand  — , 
cum  mojno  meo  damno.  Cic. 
Au  grand,  au  très  grand  — 
de  l'Etat,  magno  rei  pa- 
blicsp  malo,  maximo  rei  pa- 
Ulicie  damno  ou  detrimento. 
Cic.  Non  sans  un  grand  — 
pour  l'Etat,  non  sine  magno  rei 
pulilicse  malo.  Cic.  Qqnli.  ar- 
rive à  mon  — ,  aliquid  miki 
fraadi  est.  Cic,  Sans  — ,  sine 
(raade.  Cic  Tourner  au  —  de 
qqn,  damnosam  este  (a(i<-ui). 
Cic.  detrimen(osuna  esse.  Cses. 
detrimcntam  afferre  alicai.  Cic. 
Voy.  PRÉJUDICE.  Combattre  avec 
— ,  alieno  Marte  pugnàre.  Liv. 
Avoir  ie  —  dani  une  affaire, 
malc  pugnare.  Sali,  irictam 
dmcedére.  Sali.  Voy.  battre, 
vainche. 
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désavantageusement,  adv.  ' 
Dune  manière  désavantageuse. 
Incommodé,  adv.  Cic.  (cf.  mc- 
cam  incommorfiu.'  ocfum  est. 
Cic).  Maie,  adv.  Cic.  /ni</iit'. 
adv.  Cic.  (cf.  ad'yuid  interpri- 
tari.  Cic.y  Cum  malo  ou  cum 
detrimento.  Cic.  Parler  —  de  ' 
qqn,  detrahère  de  (ama  (ou 
laarfela/icn/us.Cic.guorfseouius 
lit.  de  aliqao  loqui.  Sen.  (ben. 
VI,  Ui.  5».  i 

désavantageux,  euse,  adj. 
Qni  donne  du  désavantaje. 
Damnosas,  a,  um,  adj.  Cic.  De- 
trimentosas,  a,  um,  adj.  Ca"j. 
Incommodas,  a,  am,  adj.  Cic. 
No.vias,  a,  um,  adj.  Cic.  Malus, 
a,  am,  adj.  (Sic.  Iniqaus,  a, 
um,  adj.  C.TS.  Une  position  — ,  ' 
locas  iniqaus.  Cofs.  ou  aliénas.  ' 
Cic.  (cf.  a/ienissimo  sibi  loco  ! 
pugnôre.  Xcp.).  iniquitat  loci. 
Liv.  Quand  la  situation  était 
si  — ,  in  tanta  reram  iniqui-  \ 
tate.  Cses.  Etre  —  à  l'Etat,  à 
qqn  ou  à  qqch.,  voy.  désavan- 
tage, et  cf.  alicai  damno  esse. 
Cic.  nocère  alicai.  Cic.  ou  ali- 
cai rei.  Cic.  Dire  qqch.  de  — 
sur  qqu,  présenter  qqu  sous  un 
jour  — ,  voy.  désavantageuse- 
ment  Opinion  —  qu'on  a  de 
qqn,  opinio  mala  ou  gravis  de 
aliqao.  Cic. 

désaveu,  s.  m.  Acte  par  lequel 
on  désavoue  qqch.A'cjatio.onis, 
f.  Cic.  Il  (Spéc.)  Désaveu  de 
paternité.  Introduire  une  ac- 
tion en  — ,  denantiàre  malie- 
rem  non  esse  e.x  se  prsegnatem. 
Dig.  T  Acte  par  lequel  on  désa- 
voue qqn.  Improbatio.  onis,  f. 
Cic. 

désaveugler,  v.  tr.  (Fig.).  Ti- 
rer qqn  de  l'aveuglement.  Voy. 

DÉ5ABUSEB.  | 

désavouer,  v.  tr.  Refuser  de 
reconnaître  pour  sien  (qqch., 
qqn).  Abdicâre,  tr.  Liv.  (ox.: 
abd.aliqaem  patrem.Liv.Cart.); 
aspernari,  dép.  tr.  Plaat.  Cic. 
Liv.  (voy.  [ne  pas]  reconnaître, 
renier);  difàtèri  (•  no  pas 
avouer  •), dép.  tr.  P/unc.ap. Cic. 
(ep.  X,f*,i).1  Refuser  d'être  soli- 
daire de  qqn,  d.'  ce  qu'il  a  fait 
ou  dit.  Jmprobàre,  tr.  Cic. 
(voy.  DÉ»APPiioi;vEn)  ;non  COW- 
probâre,  tr.  Liv.  (os.:  si  im- 
peratores  non  comprohasscnt 
factam.Liv.).\\  (Par  ext.)  Con- 
damner, désapprouver.  Voy. 
ces  mots. 

desceller,  v.  tr.  Défaire  (ce 
qui  est  scellé,  formé  d'un  sceau, 
d'un  cachot).  Resignâre  (lit- 
téral). Cic.  Signam  detrahëre 
(alicai  rei).  Cic.  Solvëre  vin- 
calam  (epistalae).  Cart.  1  Dé- 
faire (ce  qui  est  scellé,  fixé 
dans  un  mur, dans  de  la  pierre). 
liffigère,  tr.  Cic.  Virg. 

descendance,  s.  f.  Le  fait  do 
descendre,  d'ctre  issu  do  qqn. 
Origo,  inis,  f.  Cic.  (cf.  crigincm 
ab  aliqao  dacèrc.  Ilor.  trahire. 
Liv.  habére.  Plin.).  Stirps,  stir- 
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pis,  f.  Sali.  .Ve/).  Gênas,  cris, 
a.  Cic.  (cf.  génère  regio  na 
tam  esse.  Cic).  1  Ceux  qui  des- 
cendent, sont  issus  de  qqu. 
S(ir/)j,  is,  f.  .Vt-jo.  Virg.  Liv. 
Progenies,  ex,  f.  Cic.  Liv.  Su- 
boles,  is,  {.  Cic.  Proies,  ts,  t. 
Cic.  Voy.  postérité,  rejeton. 

descendant,  ante,  adj.  Qui 
descend.  Descendens,  p.  adj. 
Cic  La  marée  descendante,  re- 
cessas. Cic  (oppos.  A  accessas). 
A  la  marée  descendante,  testa 
minuenfe  ou  dccedente.  Plin 
Voy.  MARÉE,  REFLUX. Gamme  —, 
dMcensio  «onorum.  A.  (d'après 
]'itr.,  qui  a  dit  scansio  sono- 
rum).  Progression  descendante 
(dont  les  termes  vont  on  dé- 
croissantl.  Voy.  progression.  ^ 
Fi^.  Spéc.  Ligna  descoiidauto 
(dans  une  généalogie,  la  suc- 
cession do  ceux  qni  ont  une 
souche  commun»).  Voy.  ligne. 
Il  Sahttantivt.  Celui,  celle 
qui  descend,  est  issu  de  qqn, 
Progenies,  ei,  f.  Cic  Liv.  (cf. 
Miltiadis.  A'ep.).  Prognatas 
(aliqao,  ab  aliqao^.  Cic.  Orian- 
dus.  Cic.  Liv.  (cf.  liberis  paren- 
tibas.  Cic.  ab  stirpe  regam. 
Liv.).  Ortas.  Cic.  (cf.  ab  illo 
Catone.  Cic.  sorore  ejas.  Liv. 
ex  Tantalo.  Quint.).  ||  (P.  ext.). 
Les  descendants  (ceux  qui  vien- 
dront après).  Posteri,  oram, 
m.  pi.  Cic.  Voy.  postérité. 

descendre,  v.  intr.  et  tr.  || 
r.  intr.  Aller  de  haut  on  bas. 
Descendère,  intr.  Cic.  etc, 
(ex.:  d.  inde.  Plaat.  de  Pala- 
tio.  Cic.  de  Capitolio.  Liv.  d* 
rostris.  Cic.  de  tribunali.  Liy. 
de  castello.  Cic.  ex  eqao.  Cic. 
descendère  [s.-e.  plaatro]  axo- 
rem  ac  paeros  fassit.  Liv.  de 
ctio.  Lw.  alicai  obviam  in 
Pirseam.  Nep.  ad  navicalas 
nostras.  Cic.  in  naies.  Cxs. 
per  qaod  [os  specus]  oracalo 
atentes  sciscitatamdeos descen- 
dant. Liv.  (XLV,  27,  8].  desc. 
in  ou  ad  (oram.  Cic.  ex  sap^ 
rioribus  in  planitiein,  Cass.  ab 
Alpibas.  Liv.  in  œqaam  locam. 
des.  in  seqaum,  in  campum. 
Liv.  abs.  Iiodie  non  descendit 
Antonias.  Cic[Phil.  2,  6,  15]); 
degredi  (•■  descendre  en  mai- 
chant,  d'oii  descendre  ■),  dép. 
intr.  Sali.  Liv.  (s'emploie  d'o- 
pérations militaires,  ex.:  d. 
eàdem  [•  par  le  même  che- 
min •].  Liv.  qaatridao  ascen- 
derat,  bidao  est  degrcssas .  Liv. 
d.  ex  arce,  de  montibas.  Liv. 
monte  cum  exercitu.  Sali, 
colle.  Sali.  Liv.  in  vallcm. 
Liv.  in  xqaum,  Liv.  ad  pedes 
[•  dcscondro  do  clioval»  en  pari, 
do  cavaliers].  Liv.).  —  en  cou- 
rant, decurrcre,  intr.  Cic. 
Liv.  (ex,:  inde  d.  ab  arce.  Liv. 
d.  ex  loco.  Liv,  ad  (lumen, 
Cœs.  ex  montibus  in  vallcm, 
Caes.  voy.  aussi  couRtn).  Fairo 
— ,  deducere,  intr.  Cse$. 
Liv.    (ex.  :    moitlre  ciivoe,   at 
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non  jamenta  solum,  sed  etiam 
elephanii  derfuci  possint.   Liv. 
d.     aliiiaem     conlionari     co- 
nantcrii    de    rostris.    Cxs.    d. 
per    nos    muUitadincm    aliam 
in   sabjectum     iiVr    campam. 
Liv.  alitjaem  in  iiuatuoraecim 
[aux  i]ualorzo  rangées  de  siègos 
ecdipes    par    les   clusvaliors  au 
tliéàtio    ].    Sen.    d.    aciem    in 
planum.  Sali.  Albanam    exer- 
citum  in  camjios.   Liv.   copias 
ex   locis  superioribas  in  cam- 
pam.   Coes.    d.    eqaitatum    ou 
cijuites  ad  pedes.Liv.)  ;  deznit- 
tère,  tr.  Liv.  (ex.:  d.  agman  in 
in(t:riorem  campam,  in  vallem 
inlimam,    in  Thessaliam.  Liv. 
demittëre  se  [•  descendra  .  en 
pari,  d'un  corps  d'arraéo].Ca?s. 
Cic.  (cf.  cum  se  in  vallem  de- 
mitUrent.  Cœs.  [B.    C.  II,   31., 
2]'.    Il    .Mler  au   fond.  Deferri, 
pass.  Cels.  Petr.  (cf.  dcferri  ad 
ima    [opp.    à   in    sammo    ha- 
more  consistêre.  Petr.]).   (Fig.) 
Aller  au  fond  de  qqcli.  pour  la 
mieux    connaître.    Descendêre,  i 
intr.  Pers.  (cf.  in  sese   descen-  . 
dêre.   Pers.    [U,  23];.  —  en  soi- 
même,   in    mentem  saam   in- 
trospioére.  Cic.  \\  Descendre  au 
cercueil,   au  tombeau,  ari  mâ- 
nes    concedêre.     Virg.   \\     (Par 
ext.)  Uoscoudre  de  voiture,  voy.  | 
ci-dessus.    —    dans  une    ville, 
chez  qqn,  c.-à-d.  loger,  dever- 
ti,  pass.    Plaat.  Cic.  Liv.  (voy. 
CITE,   looeb).   —   à  terre  (d'un 
navire),   voy.    DÉnARQUEtt.   (En 
pari,    de   magistrats.)   —    dans  ' 
un  lieu,  y  venir  faire  une  per-  , 
quisition,    voy.    [visite]  domici- 

LIAIRE,      PERQUISITION.       ||       (Fig.) 

Quitter  un  poste,  un  rang  1 
élevé.  —  du  trône,  regno  ce- 
dëre.  Liv.  \\  (Fig.)  S'abaisser. 
Descendêre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  ad  omnia.  Cic.  ad  ac- 
casandam.  Cic.  in  minima. 
Cic.  fr.  quo  deacendam.  Cic.  1 
descend,  eo,  at...  Liv.  epit.  voy.  ] 

(se]  RÉSIGNER  [à],  CONSENTIR  [à], 
en)  VENIR  [à])  ;  delabi  ("  s'a- 
baisser, en  arriver  à  •>]  dép., 
intr.  Cic.  (ex.:  a  sapientiam  ' 
(amiliaritatibvts  ad  valgares 
amicitias  oratio  nostra  delabi- 
tar.  Cic.  [Lœl.Sl,  76].solitus 
est  eo  delabi  interdam,  ut  di- 
ceret  [avec  l'Ace,  et  l'Inf.].  Cic.  ! 
d.  in  hoc  vitiam  scurrile.  Cic. 
[de  Orat.,  II,  GU,  216]);  de- 
voivj,  pass.  Cic.  Liv.  (voy. 
ALLER,  p.  118,  col.  I).  1  Etre 
porté  de  haut  en  bas.  Descen- 
dêre, intr.  Mêla.  Cart.  SU. 
ipeu  usité  en  ce  sens)  ;  de- 
fluêre  (•  descendre  en  cou- 
lant •  ),  intr.  Cic.  etc.  \voy. 
coui-er)  ;  proQuère,  intr. .Ca?s. 
(ex.:  Mosa  pro^lait  ex  monte 
Vogeso.  Caes.)  ;  delabi  {•  des- 
cendre en  glissant  •),  dép.  intr.  : 
Cic.  Mêla.  (voy.  couler)  ;decur- 
rère  (■  descendre  en  coulant  •),  | 
intr.  Liv.  (voy.  couler)  ;  de- 
TDittère  se  et  deznitti,  pass. 
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Ov.  Mêla.  (ex..   Scamander  ab 
Ideco    monte    demissas.    Mêla. 
Arauris  ex  Cebennis  demissus. 
.Mêla);  devolvi  {-  roulor, des- 
cendre  •  ),  pass.  Liv.  Cart.  (ex.: 
velati  monte  priecipiti  dcvnla- 
ias    torrent.  Liv.)  ;    deferri, 
pass.    Ca?j.    (voy.     couler).     || 
(Par     ext.)   S'étendre     en    bas. 
Descendêre,  intr.  Curt.  Petr. 
(ex.    sinus    vestis,  qaem    nodo 
colligunt,    descendit  infra  ge- 
nati.   Cart.  [VI,    5,   27].   captiii 
descendentes    ab     aare.    Petr. 
[18,  il])  ;  deûuére,   intr.   Virg. 
(ex.:  pedes    vestis  deÇ.uxit   ad 
îmos.  Virg.)  Laisser  oa  faire — , 
demittëre,    tr.  Cic.  etc.   (ex.: 
d.    togam    ad    calceos    asqae. 
Quint,  au  passif,  demitti.  ■  des- 
cendre   ",    cf.  laxior   usqae  in 
pedes     demittitar    toga.     Sen. 
rh.  tanicam    demissam  habent 
ad    talos.    Varr.    (r.    asi/ue_  ad 
talos    demissa  purpura.   Cic). 
Qui  descend,  declivis,  e,  adj. 
Cxs.  (ex,:  coUis  ab  summo  se- 
qualiter    declivis.    Cses.    locus 
leniter  declivis.  Cœs.)  -.procli- 
vis,    e,   adj.  Ca?s.  (voy.  pente, 
descente)  ;   devexus,  a,  um, 
adj.   Cic.  etc.   fex.:   ager.  Col. 
litus    molliter  devexum.  Quint, 
lucus  devexas  in  novam  x/iam. 
Cic).     Il    (Fig.)  Venir  par  filia- 
tion    successive    d'une    souche 
primitive.   Descendêre,    intr. 
Jet.  (ex.:  d.   a  patriciis.   Jet.  ; 
mais  on    empl.  plutôt  grogna- ] 
tum  esse,  ortum  esse,  oriundum 
esse.genus  ducëreabaliqao,elc.  [ 
voy.  [être]  issu).    ||    Baisser   de 
niveau.  La  marée  commence  à^ 
— ,    reciprocâri      cœpit    mare,  j 
Cort.  Voy.    nécROiTRE.    ||     En  [ 
pari,    de  la    voix.    Descendêre, 
intr.    Cic.  (cf.  est  item  contra] 
quiddam  in  remissione  gravis- 
simam  quôque  tanqaam  sono- 
rumgraaibusdescenditur.  Cic). 
^   V.  tr.   Parcourir  de  haut  en 
bas.    —   l'escalier,   per  gradas 
descendêre.  A.  Faire  —  à  qqn 
l'escalier   sur  son  dos,  aliquem 
per  gradas    dejicëre.     Liv.    — 
l'escalier  sur  son  dos,  per  gra- 
das   decidëre  ou  labi.   Liv.    — 
une    pente,    une   montagne,  de 
colle,    de  monte  descendêre  ou 
degredi.   Cic.  Liv.    —  le   cours 
j    de  la  rivière,  devehi,  dép.  intr. 
Cic.  (ex.;  Veliam  devectus.  Cic. 
in     fines     Mallorum    secundo 
amne.  Cart.  per  (lumen  in  Oce- 
anum.    Jast.     Rkeno    secundo 
Mogontiacam      devehi.     Tac). 
Faire    —    (par  eau),  demittëre, 
tr.    Liv.    (cf.    navem,   secundo 
amr\i  Scodram.  Liv.  d.  secun- 
do Rheno  arma,  socios.   Tac). 
Fig.  —    peu  à  peu  tous  les  de- 
grés  de  la    misère,    ad    extre- 
mam    inopiam    delabi.  Tac.  T 
Porter  de  haut  en  bas.  Demittëre, 
tr.   Cic  Sali.  (cf.  canes  sportis 
demittëre.  Sali.) .  Deferre,ir.Liv. 
(cf.    materia   infra  Veliam    de 
lata.  Liv.).  Detrahëre.  tr.  Cic. 
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(cf.  aliqaem  detrahire  de  craee. 
Cic 


ic). 
descente,  s.  f. 


Action  do  des- 


cendre. Descensio  j  onis  , 
f.  Cic.  (seul,  dans  1  expr.  d. 
opp.  à  invectioVJ'ibcrina.  Cic. 
Fin.  V,  2'.,  10])  ;  descensus, 
Ûs,  m.  Sali.  Virg.  Liv.  (ox.: 
desc.  facilis  [opp.  i  in  ulterio- 
rem  ripam  minime  iniquus  as- 
censusj.  Liv.  quà  illi  descen- 
sas  erat.  Sall.).La,  — est  facile, 
facile  est  descendêre.  Cic  |{ 
(Spéc.)  Action  de  débarquer 
dans  un  lieu  pour  l'envahir. 
Faire  une  — ,  voy.  dédarquer, 
débarquement,  incursion.  Il  Ac- 
tion d'arriver  dans  un  lieu  pour 
faire  une  perquisition.  Faire 
une  —  de  justice,  voy.  [visite] 

DOMlCtLlAIRE,    PERQUISITION.    Une 

descente.  Voy.  hernie.  1  En- 
droit par  où  descend  qqn  ou 
qqch.  Voy.  pente.  ||  Une  — , 
tuyau  pour  l'écoulement  des 
eaux.  Fistula,  Fe,  f.  Cic. 
descriptif,  ive  (lat  post.  des- 
criptivus.  Fortunat.  rhet.),  adj. 
Qui  sort  à  décrire.  ||  En  énu- 
mérant  les  principaux  traits 
extérieurs  des  choses,  des  per- 
sonnes. Qai  [quse,  quod)  expri- 
mit  atque  ef^ngit  verbis  ou 
describit.  Cic.  Ad  descrihen- 
dum,  aptas.  Cic.  T  Eu  repré- 
sentant des  solides  par  leurs 
lignes  de  projection.  Géométri» 

— ,  voy.    GÉOMÉTRIE. 

description,  s.  f.  Action  d» 
décrire,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Descriptio,  onis,  f.  Cic. 
Jolie  petite — ,  descriptiuncala, 
se,  f.  Sen.  Qui  est  au-dessus 
do  toute  description,  voy.  in- 
descriptible. Faire  une  —  da 
qqch.,  imajinem  exponëre  ali- 
cuj'us  rei.  Cic.  Voy.  décrire. 
Faire  une  —  avantageuse  (da 
qqch.),  commendare  ou  laa- 
dare  {aliqaid}.  Cic.  Faire  une 
mauvaise  — ,  une  —  désavan- 
tageuse de  qqch.,  vituperare, 
reprehendëre  (aliquid) .  Cic. 
déséchouer,  v.  tr.  (Marine.) 
Faire  casser  d'être  échoué.  Voy. 

RENFLOUER . 

désemballage.  Voy.  débal- 
lage. 

désemballer.    Voy.   déballer. 

désembarquement.  Voy.  dé- 
barquement. 

désembartiuer.  Voy.  débar- 
quer. 

désemparer,  v.  tr.  Faire  ces- 
ser d'être  emparé.  ||  (.\rch.) 
Démunir.  —  une  forteresse. 
Voy.  démanteler.  —  un  navire 
(le  mettra  hors  de  service), 
exarmàre,  tr.  Sen.  Voy.  dé- 
gréer, désarmer.  Vaisseau  dé- 
semparé (par  la  tampêto)  nafis 
exarmata,  armamtntis  spolia- 
ta.  Liv.  1  (P.  ext.)  Cesser  d'oc- 
cuper (arch.).  —  un  lieu,  et  se 
—  d'un  lieu,  cedëre,  intr.  Cses. 
exccdëre  ou  decedêre  (loco 
aliquo).  Cic  Voy.  [s'en]  aller 
quitter.    Il  (De  nos  jours.)  Ab 

itO 
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iolt.  Sans  —  iMQ»  quitt«r  la 
place,  sur-le-champ],  e  i-«ttigic, 
ttatim,  continoo.prorintu.  Cic. 
Voy.  CHAUP.  Il  (P.  »xt.':  Arcli. 
—  qqailui  rendre  la  liberté  de 
soi  mouvements).  Voy.  liberté. 
dcsexnplir.  v.  tr.  et  intr.  |{ 
y.  tr.  Rendre  moins  plein.  Dé- 
port, ir.  Col.  Se  —,  se  dif- 
(andire.  Cic.  Voy.  vider.  1  V". 
mtr.  Cesser  d'être  empli.  Voy. 
rLEiN,  viDEiî.  |l  Fig.  Ma  mai- 
son ne  de^ùmplit  pas,  domas 
mtj  ce'ibratar.  Cic.  Théitre 
qui  ne  désemplit  pas,  thea- 
tram  celebritute  rffertissimiun. 

Cic.  VOV.    REMPLIR. 

désenchantement)  s.  m.  Ac- 
tion de  desenchanter.  Fasci- 
natio  repercas$a.  Plin.  Fig. 
Etat,  sentiment  d'une  personne 
désenchantée,  error  per  vim 
demptus.  Cic. 

désenchanter,  v.  tr.  Faire 
cesser  d'èirc  enchanté.  Fascina- 
tionem  repercatére.  Plin.  Fie. 
Errorem  alicai  demére.  Cic.  Je 
(uis  désenchanté,  mihi  hic  er- 
ror, qao  delector,  extorqaetar. 
Cic. 

désencombrer,  v.  tr.  Faire 
cesser  d'èlre  encombré.  Expe- 
dire  (agrum  lapidibus^.  Col. 

désenfler,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  enllé.  Tamorem  sedàre 
ou  tôlière ,  discatëre,  sistère, 
cohibére.  Plin.  —  un  peu,  ali- 
qaid  ex  ttimore  minaêre.  Cels. 
Intransitivt.  Detumescére,  intr. 
Stat.  Il  Fig.  —  le  cœur  (lui 
ôter  un  vain  orgueil),  remit- 
tëre  $piritas.    Cic. 

désenSure,  s.  f.  Le  fait  de  se 
désenfler,  d'être  désenflé.  Ta- 
mor  minuens,  ou  nallua  tu- 
mor.  A. 

désenivrer,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  enivré.  Ebrietatem  ou 
crapalam  discatére.  Plin.  Cra- 
pulam  excutëre.  Liv.  amovire! 
Plant.  Se  — ,  crapalam  edor- 
miviste.  Cic. 

désennuyer,  v.  tr.  Faire  ces- 
»or  d'étrê  ennuyé.  Otii  molet- 
tiam  (allëre.  Cic.  Animam 
aliciijas  a  caris  abdacére  ou 
{alifiuemi  a  sollicitadine  abda- 
cére. Cic.  Tsediam  levàre. 
Qaint.  Se  — .  tempas  fallëre 
aliqaa  re.  Cic.  animam  re- 
laxàre  ou  remittëre.  Cic.  aber- 
ràre  a  miseria.  Cic.  Voy.  dis- 
traire. 

désenrbumer,  v.  tr.  Faire 
cesser  d'être  enrhumé.  Tassim 
levàre.  Cels.  sanàre,  dlscatëre. 
Plin.  Cravedinem  levàre.  Plin. 

désenrouer,  v.  tr.  Faire  ces- 
sur  d'être  enroué.  Haacitatem 
extenaàre.  Plin.  Havim  par- 
gàrç.  Apul. 

désensevelir,  v.  tr.  Faire  ces- 
ser qqn  d'être  enseveli.  Eraëre 
imortuam).  Cic.  Voy.  déter- 
rer, exiiuuEB. 

déBensorc«lér,  v.  tr.  Faire 
cesser  d'itre  ensorcelé.  Extol- 
vire      aligaem      incanlalione. 
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Plin.  Faacinationem  rtperca- 
tére.  Plin.  Voy.  d^sekchanter. 
désensorcellement,  s.  m. 
Action  de  désensorceler,  ré- 
sultat do  cette  action.  Voy.  né- 

SE^C1IA^^TE>IE.NT. 

1.  désert,  arte,  adj.  An-h. 
Abandonné.  Derelicias,  a,  uni, 
p.  adj.  Cic.  Désertas,  a,  am,  p. 
adj.  Lie.  Voy.  abandonner.  ^ 
Abandonné  des  habitants. 
Vastus,  a,  utn,  adj.  Cic. 
{urbs  a  definsoribas  vasta. 
Liv.);  desertus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  [cl.  lajra  ac  déserta  arbs. 
lÀv.  mons  désertas.  Liv.S.  Rues 
désertes,  i-aciMB  Aominnm  oc- 
ctirsa  vise.  Liv.  Propriétés  dé- 
sertas, vacaefactas  possessiones. 
Nep.  Champs  désorts,  soiifarfo 
in  agris.  Cic.  Voy.  dépeupij;r. 
Rendre  — ,  vastâre,  tr.Cic.de- 
vastàre,  tr.  Cic.  vastitatem  e(- 
pcëre.  Cic.  facëre.  Liv.  Voy. 
dépeupler,  dévaster.  Il  (Par 
byperb.)Qui  semble  désert.  Va- 
cùas,  a,am,  adj.  Liv.  (cf.  urbs. 
Liv.)  Forum  — ,  qua;dan\ 
aolitado  in  (oro.  Cic.  Tri- 
bunaux — ,  vaslitas  /adicio- 
rum.  Cic.  Trouver  les  villes 
également  désortes,  eandem  in 
urbibas  solitadinem  invenire. 
Cic.  1  Où  il  n'y  a  pas  d'habi- 
tants. Désertas,  a,  am,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  loca.  Cœs.).  In- 
caltus,  a,  am.  adj.  Cic.  (cf. 
inc.  regio.  Cic.).  Caltoribus 
inanis.  Sali.  Voy.  inhabité.  || 
(P.  e.xt.)  Où  il  y  a  peu  d'habi- 
tants, Infreqaens,  adj.  Liv. 
(cf.  pars  arbis  infreqaens  sedi- 
ficiis.  Liv.  in(reqafntissima  ar- 
bis ['  quartiers  déserts  ■].  Liv.). 
Lieu  — ,  solitado  loci.  Cic. 

2.  désert,  s.  m.  Lieu  inhabité. 
Solitado ,  dinis ,  f.  Cic.  (cf. 
se  in  solitadinem  abdëre. 
Cses.  solitadines  Africse.  Plin.). 
Regio  déserta.  Cic.  Sali.  Loca 
lola.  Cic.  déserta.  Liv.  Locus 
vastas  et  incaltas.Sall.Tnai- 
former  un  pays  on  — ,  regioni 
vastitatem  inferre.  Liv.  regio- 
nem  vastare.  Liv.  solitadinem 
facëre.  Plin.  Plin.  j.  solitadi- 
nes facëre.  Liv.  Laisser  derrière 
soi  un  immense  — ,  vastitatem 
late  facëre.  Liv.  Fig.  Prêcher, 
parler  dans  le  —  (sans  être 
écouté),  surdo  narràre  fabu- 
lam.  Ter.  vana  surdis  auri- 
6u8  canëre.  Liv.  Il  prêche  au 
— ,  verba  ^unt  mortao.  Com.  P. 
hyperb.  Le  forum  était  devenu 
un  véritable  — ,  erat  qasedam 
in  foro  solitado.  Cic.  La  cam- 
pagne était  un  — ,  solitado  in 
agris  {erai).  Cic. 

déserter,  v.  tr.  Rendre  désert 
(arch.j.  Voy.  désert.  1  Aban- 
donner (un  lieu  qu'on  ne  doli 
pas  quitter).  Deserére,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  abandonner); 
relinquére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
abandonner).  Il  (Spéc.)  Aban- 
donner (son  service).  Deserére, 
tr.  Cic.  (ex.:  d.  cxercitum.  Cic. 
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relinqaére  signa  et  dettrére 
castra.  Cic).  —  &  l'onasmi, 
perfugére  {ad  aliqaem).  Cic. 
(\rs.  transfngSre  ad  nostes. 
Plaut.  i\,-p.  Il  (Par  aual.)  Da- 
seràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex,  :  d. 
caasiim.  Cic.  officiam.  Cic. 
curam  belli.  Liv.);  deûcère, 
intr.  Cic.  (ex.:  d.  a  virtate. 
Cic);  desciscere,  intr.Cic.etc. 
(ov.:  d.  a  veritate.  Cic.  a  vir- 
tate. l'eH.). 

déserteur,  s.  m.  Celui  qui  dé- 
serte. Deserlor,  oris,  m.  Sen. 
rh.  icf.  d.  patris.  Sen.  rhet.). 
Qui  de^it  (ab  aliqao  ou  ab 
aliqaa  re) .  Cic.  Déserteur  des 
autels,  ^oi  patria  sacra  dese- 
rit.  Cic.  Voy.  apostat,  rené- 
gat. Fig.  Desertor,  oris,  m. 
Cic.  (cf.  d.  amicoram.  Cic.  com- 
manis  utilitatis.  Liv.).  Trans- 
tapa, se,  m.  Hor.  Mart.  Voy, 
déserter.  Il  (Spéc).  Kn  pari, 
d'un  soldat.  Desertor,  oris,  m. 
Cses.  (cf.  signoram,  castrorum, 
militiœ.  Cxs.  Liv.).  Transfaga,  ' 
se,  m.  Cic.  Perfaga,  se,  m.  Cic. 
Liv.  Voy.  TRANSFUGE.  I|  (Par 
anal.)  Fig.  —  (de  l'histoipe,  de 
la  médecine,  etc.).  Voy.  aban- 
donner, re.noncek. 

désertion,  (lat.  post.  desertio), 
s.  f.  Action  d'?  déserter.  Demi- 
gratio,  onis,  f.  Nep.  Voy.  Ém- 
QRATioN.  Fig.  DeCectio,  onis, 
f.  Cic.  (Tusc.  IV,  9,  22).  || 
Fig.  (Ane.  droit.)  —  d'un  hé- 
ritage. Voy.  ABANDON,  RENON- 
CIATION. Il  (Spéc.  et  absolt.) 
Abandon  par  un  soldat  de  son 
drapeau,  de  son  poste.  Trans- 
fagiam,  ii,  n.  Liv.Transitio  ait 
hostem.  Cic.  Les  autours,  lea 
instigateurs  do  la  — ,  aactores 
signa  relinqaendi  et  deserendi 
castra.  Liv.  ||  P.  anal.  Deser- 
tio (soriorum).    Cic.   Sali.   (r. 

Voy.    ABANDON,    DÉFECTION. 

désespérade,  s.  f.  (Arch.)  Coup 
de  désespoir.  Loo.  adv.  A  la  — , 
(par    un    coup    de    désespoir), 

voy.   DÉ<!ESPOIR. 

désespérance,  s.  f.  Action  de 
ilésespcror.  Despcratio,  onis,  f. 
Cic. 

désespérant,  ante,  adj.  Qui 
désespère  (qqn).  Desperationia 
pleniu.  Cic.  Lactuosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Gravissimas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Calamitosus,  a,  am, 
adj.  Cic.  Etat  — dos  provinces. 
desperatse  provinciaram  re». 
Nep.  Nouvelle — , nuntius  acer- 
bissimus.  Cic.  Voy.  DÉ'iEspÉRER. 

désespéré,  ée,  adj.  Dont  on 
désespère.  Desperatas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Deploratas,a,  um, 
p.  adj.  Liv.  Plin.  Desperatia- 
nis  plenus,  ou  discriminis  pie- 
nas.  Cic.  Etat  — ,  desperalio 
reram  ou  reram  omniuni.  Cic. 
Dans  un  état  — ,  desperalis  ré- 
bus. Liv.  perditis  rébus.  Sali. 
Liv.  in  perditis  rebas.  Cic. 
Affaire  — ,perditum  negoiiam. 
Cic.  Etre  réduit  &  uu  état  — , 
ad   extrema  pervenire.   Cart, 
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ad     «amniam     dctperationem 
venire.    Cic.     Etre     dans    une 
situation  — .  in  extrcmo  ttare. 
Sen.    llommo    doiit    l:i    situa- 
liiMi    n'est   pas   tout   à    l'ait  — , 
homo  non  ad    extremam  per- 
ditus.  Liv.    Il     Spéc.    En     pari, 
d'un  malade,   d'un  Messe,  être 
dans  un  état  — ,    sine    spe   ja- 
o:re.  Cic.    a    medicis   desertam 
ou  deploratam  esse.  Plin.  Etat 
—    d'un     malade,     desperatio 
de  vita  alicujus,  ou  simpl.dtfs- 
peratio,  onis,t'.  Liv.  Val. -Max. 
Malados    dont    l'état     est     — , 
desperali,    orum,    m.    pi.    Cic. 
Un  cas  — ,  morbas  desperatas. 
Cic.  Le  cas    n'est  pas  — ,   non 
res    ea    desperationem    habet. 
Cels.  1  Qui  désespère.  Spe    ca- 
rens.  Cic.  Spe  orbatas    ou    de- 
/ectas.    Cic.  Destilutas   a   spe. 
Liv.  Desperans  rébus  sais.  Cic. 
Plenus      desperationis.       Cic. 
Comme  un  — ,  on  — ,  sine  spe. 
Cic.    desperanter,     adv.      Cic. 
Combattre    en   — ,    comme    un 
— ,  ex    desperatione   pugnâre. 
Frontin.      ||      (P.     e.\t.)      Une 
résolution,  un   parti  —  (qu'in- 
spire   le    désespoir),     ultimnm 
consiliam.   Sen.     Prendra    une 
résolution    désespérée,    descen- 
dere    ad  extrema.   Cic.   Avoir 
recours   à  un   moyen   — ,    des- 
peratissimo  perfugio   ati.   Cic. 
désespérément,    adv.    D'une 
manière  désespérée.    Sine    spe. 
Cic.  Desperantcr,    adv.  Cic.    1| 
(P.  o.\t.).   Extrêmement,    folle- 
ment. Voy.  ces  mots. 
désespérer,  v.    intr.  Jet  tr.    |{ 
\'.intr.  Avoir  perdu  l'espoir  (de 
qqcli.l.Desperare,  intr.  ('  être 
au   désespoir,    désespérer  •)    et 
tr.  (•  désespérer  de  ■>).  (^ic.  etc. 
(ex.  :    intr.   de  re  publica.  Cic. 
de  se,  de  exercita.  Cic.  de  lta~ 
liais  commeatibus.  Css.  despe- 
ratn.m  de  re  publica  esse.  Liv. 
d.  sibi.  Cses.  Cic.  sais  (ortanis. 
Cxs.   salati.   Cic.   oppido.  Cic. 
di(iidëre  ac  d.  rebas  sais.  Cic. 
absol.  [•  n'avoir  plus  d'espoir  »] 
non dcsperamus.  Quint,  sabdij- 
jfdére  cœpi;  postea  vero  despe- 
ravi.  Cic.   tr.   d.  reditam.  Cic. 
pacem.  Cic.  volantariam  dedi- 
lionem.  Liv.  omnia.  Cic.  d.  se 
■  tjux  régi  pollicitas  esset  praes- 
tare  passe.  Nep.  non  desperat 
|remj  impetrari  posse.  Liv.  au 
passif  :  desperatar  tarpiter  gaic- 
i/uid  fieri  potest.    Cic.  despera- 
tis  legibas  et  jadiciis.  Cic.  des- 
perato  aaxilio.  Liv.).  \\  (Spéc). 
Désespérer  do  qqn.  Desperàre, 
intr.   Cic.    Quint,    (^ex.  :    despe- 
rantibus  de  eo  medicis.  Qaint. 
d.  sibi.  Cic.  salati  saœ.   Cic). 
Dont  on    désespère,    despera- 
tus.  a,  um,  adj.    Cic.  (ex.  :  d. 
senes.    Cic.   honiines.    Ca;s.  cf. 
eegrota      ac     psene     Jesperata 
res  pablica.  Cic.  subst.    despe- 
rati.     Cic.    [ad     Att.   XVI,    15, 
5]).    Voy.    DÉSESPÉRÉ.  T   V.    tr. 
Ràduire  au  désespoir.  Voy.  dé- 
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sEspoirt.  Il  (Par  liyperb.)  Etre 
désespéré  deqqch.  Voy.  fâcher. 
désespoir,  s.  m.  Etat  do  celui 
qui  11  ;i  plus  d'espoir.  Despe- 
ratio, onis,  f.  Cic.  etc.  (ex,  :  d. 
recuperandi.  Cic.  magnam  pa- 
cis  desperationem afferre. Cœs.). 
En  —  de  cause,  abscisa  omni 
spe.  Liv.  consilii  inopia  polio- 
ris.  Liv.  Etre  au  —  de  ce  que, 
inserore  seconÇu:ére,qaod...  Cic. 
(La  lune)  a  fait  le  désespoir  des 
observateurs,  ingénia  contem- 
plantiam  torsit.  Cic.  1  Etat  do 
celui  qui  est  désespéré.  Despe- 
ratio, onis,  t.  Cic.  etc.  (ex.  : 
desperatio  reram  ou  abs.  des- 
peratio. Cic.  d.  ultima.  Liv. 
aliqaem  ad  desperationem  ad- 
dacêre.  Nep.  in  desperationem 
agi.  Liv.  au  plur.  desperationes 

1"  actes  de  désespoir  ■].  Cic, 
ep.  II,  16,  6]).  Avec  —,  despe- 
rantcr, adv.  Cic.  (ad.  Att,  XIV, 
18,  3). 

déshabillé,  a.  m.  Vêtement 
aisé  que  l'on  porta  d'ordinaire 
chez  soi.  Voy.  NÉcLioé. 

déshabiller,  v.  tr.  Dépouiller 
(qqn)  de  ses  vêtements.  Exaêre 
alicui  vestem.  Cic.  Detrahère 
alicui  vestem.  Ter.  vestimenta. 
Plaat.  Nadâre  {aliqaem).  Cic. 
Se  —  (quitter  ses  vêtemantsl. 
exaêre  ou  ponëre  vestem.  Cic. 

déshabité,  ée,  adj.  (Arch.) 
Qui  a  cessé  d'être  habité.  Voy. 

DÉSFRT,    VIDE. 

déshabituer,  v.  tr.  Détacher 
d'une  habitude.  A  consueta- 
dine  (alicajus  rei  atiqaem)  de- 
dacëre  ou  abstrahëre.  Cic.  De- 
dacëre  (aiiiyuem  ab  aliijaa  re). 
Cic.  Dedocêre(aliqaem  aliqaid). 
Cic.  —  qqn  de  son  ancien  genre 
de  vie,  a  pristino  vicia  ali- 
qaem abdacêre.Se —  de(qqch.),o 
consaetadine  alicajus  rei  recé- 
dera. Cic.  dediscêre  aiiqaid.  Cic. 
desaefieri  a  re  aliqaa.  Cic. 
(Cl.  AU,  110).  Se  —  peu  à  peu,  in- 
sensiblement de  (qqch.),  con- 
saetudinem  alicajas  rei  sensim 
minuëre.  Cic. 

déshérence,  s.  f.  Absence  d'hé- 
ritiers naturels.  Une  succession 
tombée  en  — ,  cadaca  hereditas. 
Cic.  cadaca  possessio.  Jast. 
Biens  tombés  eu  — ,  bona  va- 
cantia.  Cic.  cadaca  bona  ou 
cadaca,  oram,  n.  pi.  Jet. 

déshériter,  v.  tr.  Au  propre. 
Priver  (qqn)  de  l'héritage  qu'on 
pouvait  lui  laisser.  E.xliereda- 
re  {aliqaem).Cic.  liberos  bonis. 
Qa.  Metell.  ap.  Gell.  (I,  6,  8). 
Aliqaem  exheredem  scribëre. 
Jet.  Abdicâre  \filiam).  Sen.  Dé- 
shérité, exheres ,  adj.  Plaat. 
Qaint.  ||  (P.  ext.)  Dépouiller 
(qqn)  de  l'héritage  auquel  il  a 
droit.  Patriis  fortanis  evertère. 
Cic.  Qui  est  déshérité,  exheres 
{bonoram  paternorum).  Cic. 
Voy.  DÉPOSSÉDER.  ^  (Fig.)  Priver 
des  avantages  que  d'autres  ont 
en  partage.  Exheredâre.  tr.  Cic. 
Orbâre.   tr.    Cic.    Spoliàre,   tr. 
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Cic.  Il  a  été  déshérité  par  la 
nature  (ea  pari,  des  avantages 
physiques),  nataram  maleficam 
nactus  est  in  corpore  fmgendo. 
Nep.  (en  pari,  des  avantagSs 
intellectuels),  nataram  minas 
(aatricem  habait  in  tribaendis 
ingenii  bonis.  Cic.  Déshérité  de 
la  nature,  minus  (ou  param)  a 
natara  instractas  {Iwmo).  Cic. 

Voy.    DISGRACIER. 

désbonnête,  adj.  Qui  viole  les 
bienséances  en  ce  qui  touche  la 
pudeur,  les  mœurs.  Indecorus, 
a,  am,  adj.  Cic.  'i'arpis,e,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  Vita.  Cic.  verbam. 
Ter.).  Inhonestas,  a,  am,  adj. 
Sali.  Liv.  Illiberalis,  e,  adj. 
Cic.  (gênas  jocandi.  Cic).  Pa- 
ram verecandas.  Cic.  (cf.  verba. 
Cic).  Conduite,  manières  —  ,in- 
dignitas,  atis,  f.  Cic.  mores  tar- 
pes.  Cic.  tarpitado,  inis,  f.  Cic, 
Caractère  —  d'une  chose,  indi- 
gnitas.  Cic.  Voy.  indécent,  in- 
convenant, MALSÉANT,  MALHON- 
NÊTE. 

désbonnêtement,  adv.  D'une 
manière  déshonnête.  Indecore, 
adv.  Cic.  Qaint.  Tarpiter,  adv. 
Cic.  Inhonestê,  adv.   7'er.    Cic. 

déshonnêteté,  s.  f.  (Arch.) 
Manière  d'être,  d'agir,  etc. 
déshonnête.  Tarpitado,  dinis, 
f.  Cic 

déshonneur,  s.  m.  Privation 
do  l'honneur.  Dedecus,  oris, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  igaominia  at- 
quededecas.  Cic.  dedecus  atqae 
infamia.  Cic.  flagitiam  atqae 
dedecus.  Cic.  probram  atqae 
dedecas.  Cic.  dedecus  concipcre. 
Cic  vitam  miseram.  per  dede- 
cus amittére.  Sali.)  ;  ignomi- 
nia.,  se,  f.  Cxs.  Cic.  (ex.  :  ign. 
senatas.  Cic.  mortis.  Cic  fa- 
milise.  Nep.  voy.  flétrissure, 
infajiie)  ;  infamia,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex .  :  infamia  flagrâre.  Cic. 
infamiam  babjre.  Cxs.  infa- 
miam  inferre.  Cic.  infamiam 
sarclre.  C^es.  voy.  honte,  in- 
famie) ,  opprobrium.  ii,  n. 
Cic.  Nep.  (voy.  honte, opprobre); 
probrum,  i  (-  déshonneur  qui 
nait  des  vilaines  actions  -),  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  probro  esse.  Cic, 
in  probro  esse.  Ter.  probr-im 
inferre  alicai.  Cic.  alicui  ut 
probram  objicëre,quod. ..  Cic); 
turpitudo,  inis  («  boute,  in- 
dignité, deshonneur  ■),  f .  Cii . 
eLc.  (ex.  :  hinc  pugnat  honestas, 
ilHnc  turpitudo.  Cic.  rei  publi- 
cse  turpitudo.  Cic.  esse  tarpita- 
dini.  Nep.  maximum  tarpita- 
dinem sascipére  vitx  capiditate. 
Cic.  nulla  condicione  hanc  tur- 
pitadinem  subire.  Cic.  ai  mihi 
illa  omnia  immorialem  glo- 
riam  dederint  tibi  scmpiter- 
nam  iarpitadinem  inÇLvevint. 
Cic.  concepta  haie  ordini  tar- 
pitado. Cic). 

déehonorable,   adj.   Qui  n'est 
pas    honorable.    Voy.    déshono- 
rant. 
déshonorant,  ante,    adj.  Qui 


65S 


Di:s 


déshonore.  Ignominioscu.a.am. 
»dj.  (.'Ù-.  Lii-  l'robrosas,  a, 
am,  adj.  fie.  Inlionestas,  a, 
am,  ailj.  Cic.  SM.  Turpis.e, 
adj.  Cic.  Infamis.  e,  adj.  Cic. 
FUi'jitiosas,  o,  «m.  adj.  Cic. 
Uiui  aotioii  —,  (Ui'jitiam.  ii.  n. 
Cic.  dedecas,  oris.  n.  Cic.  tar- 
pttado,  rfinis.f.Cic.  Supplice—, 
tarpitiulo  siippticii.  Cic.  La  pau- 
vreié  était  regardée  comme  dés- 
honorante ,  paapertat  probro 
liaberi.  Sali. 

déshonorer,  v.  tr.    Priver  de 
l'iiûimeur.     DedecorâTB,    tr. 
Plaut.    Ter.   Sali,    (ex.:   d.    se. 
Ter.  d.  aliijiism  ou  se  pajitiis. 
Plaut.     Cic.    mais   on    se    sert 
plus     voient,    des     constr.    oii 
onire  dedecus.  cl.  dedecori  esse 
ou    ^eri.   Plaat.    Cic.  dedecore  ^ 
a((icère.  Cic.  dedecas  concipére. 
Cic.  dedecas  accipêre.  Cic.  de- 
decas admittére.   Cic.  voy.  dé-  | 
fHONSEuR  et  désho.sorast)  ;  de- 
boaestàre,  tr.    I.ii'.    (ex.;    rf. 
tamam  [•■  se  déihonorsr  •].  Lw. , 
vov.  FiiTRin)  ;  deformâre,  tr.  ] 
Cic.  Liv.  [et..:  d.  genus  et  for-, 
tanam  honestam.   Liv.  voy.  dé- 
grader, .iviLiR,  flétrir)  ;  fœ- 
dàre,  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  Romam 
ipsar,.   ((rdavit  adventas  tuas. 
Cic.  [in  P. s.  22.53].  voy.  souil- 
ler, n.ÉTRin,  avilir);  in/amâ- 
re,    tr.    .Ve/3.   (vojf.     diffamer)  ; 
inquinâre.  tr.  Cic.  Liv.  (e\.  :  | 
senatam    libertoram   (iliis    lec- . 
tis.  Liv.   donnesticis  vitiis  atqae' 
flj'jitiis  se  inqainare.Cic.]; ma-  , 
culàre,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  (a-  \ 
mam  macalaridehonestariqae. 
Liv.    vov.    SOOIL1.ER,      ternir)  ; 
oblinèfe,  tr.   Cic.   (ex.  :    obi. 
se  e.xternis  rroribas.    Cic.  [Br. 
13,  51].   sant  omnia  cam  sam- 
mo     dedecorn    ac    tarpitadine  • 
.  tam    singalan  ttultitia    atqae 
inUamanitaie    oblita.    Cic.    [in 
Verr.  II,    3,   i,  8])  ;  polluére, 
tr.   Cic.  (voy.   souiller,  profa- 
wer).  Qui  déshonore,   voy.   dé- 
shonorant.  |l    (3péc.)  Outrager 
(une    femme).    Staprâre,    tr. 
Plant.  Cic.    Liv.  Sen.    rh.  (ex.: 
tt.  aliqaam.  Plaat.   Cic.  Lucre- 
tic  vi    staprata.  Cic.    staprata 
rr.ater  (amiliœ.  Liv.)  ;  consta- 
■pràre,  tr.    Q.  Cic.   Liv.  Cari. 
Haet.  (ex.  :    c.   matronas,    vir- 
gines.    Liv.);    iDCestàre,     tr. 
Haut. Tac.{ex.:paellam. Plaat.); 
vitiàre,  tr.  Ter.  Sen.  rh.  Tac. 
(ex.:  V.  virginem.    Ter.).  Celui 
qui    déshonore,     constaprator, 
oris,  m.    Uv.   (XXXIX,  15,9).  ^ 
(Fig.    fam.)   Oéparor    honteuse- 
ment.   Inquinâre,     tr.    Cic. 
(ex.  :  tplendiditsimis  nominibas 
illumiri.atas  est  versas  sed  pro- 
.rimas  inqainatas  insaaidssima 
littera.  Cic.  [Orat.  Ii9,  1G.3]  . 
desideratum,  au   plur.   desi- 
derata     lat.   desideralam  ,    s. 
rn.    Les    nombreux     doBidarata 
d'un  livre,  malta  in  libro  omis- 
»a,  Vov.  lacune. 
désignâtif,     Ive    (lat.    tchol. 
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ttes!gnativas\  adj.  Qui  a  pour 
objet  de  désigner.  Admodnm 
insignis.  A.  .-tperte  rem  ii«c/ii- 
rans.  .1.  iiiyni/icd<iius,  a,  um, 
adj.  Clp  dig. 
désignation,  s.  f.  Action  de 
desigrior.  iVoIiifio.  or»i>,  f-  Cic. 
icf.  tabularam.  Ciel.  Designa- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Signific^itio. 
onis,  f.  Cic.  Destinatio,  onis, 
f.  Liv.  (cf.  d.  partiuni,  qaibas 
cessaras  aat  non  cessiirus  es- 
set.  Liv.^.  Demonstratio,  onis, 
t.  Cic.  La  —  d'un  objet,  nonxen 
rei.  Cic.  nota,  se,  t.  Cic.  si- 
gnam.  i,  n.  (rerum).  Cic.  1  Ac-  , 
tion  de  déterminer  d'avance  ] 
celui  qui  doit  remplir  une 
fonction.  A'ominafio,  onis,  f. 
Cic.  Liv.  Plin.  ;".  Destinatio, 
onis,  f.  Piin.  i.  (cf.  d.  consa- 
lam.  Plin.  j.).  Designatio,onis, 
f.  Tac.  Saet.  —  du  juge,  jadi- 
cis  datio.  Dig. 

désigner,  v.  tr.  Déterminer  par 
son  nom,  ou  par  qq.   trait  dis- 
tinciif    (la    personne,    la  chose 
dont  on    parle).    Designàre, 
tr.   Cic.    etc.  (ex.:  aliquem  di- 
gilo.  Ov.  notare  et  d.  aliqaem 
ocalis   ad    csedem.    Cic.    alicai 
locam    [une  place,  au  théâtre], 
l'ifr.  par  ext.  Aœc  verbis  desi- 
gnata.  Cic.  hac  oratione  Dam- 
norigem  designari.  Cxs.)  ;  DO- 
tàre,    tr.   Cic.  etc.   (ex.:  n.  ali- 
qaem   ocalis.    Cic.  par  eit.  res 
nominibas.  Cic.    aliqaid  verbis 
Latinis.    Cic.    senatam    gesta. 
Suet.  [Ner.  39]);  denotàre,  tr. 
Cic.  L'.v.  (ex.:  ano  nantio  atqae 
unâ    signi[icatione     litteraram 
cives  Romanos  necandos  traci- 
dandosqae  denotavit.  Cic.  kaud 
dabie    Icilios    dénotante    sena- 
ta.    Liv.)  ;  deBnîre,    tr.    Cses. 
etc.    (e\.:  «uum  caiqae  locam. 
Cses.   tibi,    qaid  (acias,  depnit. 
Cic.)  ;  destinàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  tempas  locamqae  ad  cer- 
tamen.  Liv.  aliqaem   ad  mor- 
tem.    Liv.    alicai    diem    necis. 
Cic.    dehiti  destinatiqae  morti. 
Liv.     operi     destinati.    Cses.)  ; 
moDStràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.    aliqaem   digito.  Hor.  voy. 
iNDiQLER,  montrer)  ;  domons- 
tràre.  tr.    Cic.   Plin.  J.   (ex.: 
non  consal  etiam  abi  qaisqae 
remanire,  qao   transgredi  de- 
beat,    non  tantam  sollemnibas 
verbis  sed  mana  gestaq^ae  de- 
monstrat?  Plin.  j.  aliqaid  digi- 
to.  Cic.   [de  Orat.  II,  66,  ïôe], 
verba    asitata   ac  proprie    de- 
monstranda  ea  qaœ  significiiri 
ac     declarari     volamas.     Cic. 
[.  de  Orat.  III,  13,  <.91)  ;  nowi- 
nàre      (■      désigner      par     un 
nom  •),  tr.  Cic.  etc.  (voy.   nom. 
nommerI  ;   appellàre,   tr.  Cir. 
'nx.:  illi  qaos  nula  signifu:ati'j- 
neqae  appello.  Cic.). Voy.  fii-.na- 
ler,     indi&uer.    1     Déterm'iior 
pour    une    destination.    Desi- 
gnàre.   tr.  Cic.  etc.  (or.:   ut  ii 
dr'r'^mviriitum     habeant     naos 
plcbs    designaverit.    Cic.    [^agr. 
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S,    26].  empl.  surt.  au   passif: 
Julius    ^i/anus,    quod  eo   tetn- 
pore    consul    designatus    erat. 
Sali,      quod    in    cpistala    tua 
scriptuin    erat    me  jam    arbi- 
trari  designatam  esse.  Cic.  no- 
bis  consalibas  designatis.  Cic. 
eodem  tribano  plehis  et  inimi- 
co  consale  ilesignato.   Cic.  de- 
signatus  consul.  Cic.  d.  triba- 
nus  plebis.  Cic.)  ;  destinâre, 
tr.   Liv.   Tac.   (ex.:  d.   aliquem 
consalem.  Liv.  destinatar  alir- 
quis  consal.  Liv.  Tac.)  ;  dàre, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.:  nc(;ue  suc- 
cessorem  sibi  neque  liberis  ta- 
torem    dare  aasus    est.   Cic.)  ; 
edère,    tr.  Cic.   etc.  (t.  de  dr. 
edêre  jadician\.  Cic.  edère  tri- 
bas  [>    désigner    les  tribu»  qui 
fourniront     le    jury    •].     Cic. 
[Plane.    15,  36].    Jadices    editi 
[•     désignés,      portés     sur     la 
liste    .].    Cic.   [Plane.    17,  Jil]. 
edère  aliqaem  sibi  sociam  in... 
Cic.)  ;  Duncupâre  {-  désisnor.j 
instituer    de   vive  voix    comme 
héritier    •),    tr.   Plin.    f.    Tac. 
Saet.  {ex.:  nancapAre  heredem. 
Tac.  Saet.)  ;  scribére.  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:    scribcre  aliqaem  Ite- 
redem.    Cic.    aliquem  heredem 
secandum.  Hor.  aliquem  alicai 
scribére   coheredem.  Sen.    lac. 
in   testamento    alicajas   here- 
dem,  scriptum   esse.    Cvs.  scr. 
aliqaem  tatorem.  Cic.)  ;  ads- 
cribëre,     tr.    Cic.    (ex.:    alicai 
tatorem.   Cic.)  ;   constituère 
tr.    Cic.    etc.    (ex.:   judi,:es    dt 
aliqaa    re.    Cic.  publiée  patro- 
nam    haie    causse.    Cic.    cura- 
tores  legibus  agrariis.  Cic). 
désillusion,  s.  f.  Porte  do  l'il- 
lusion. Voy.  DÉCEPTION,    désen- 
chantement. 

désillusionner,  v.  f.  Retirei 
de  l'illusion.  Voy.  décevoir 
dé-enchanter. 
désincorporer,  v.  tr.  Fair< 
cesser  d'être  incorporé.  Sejun- 
gère,  tr.  Cic.  .Separûre,  tr.  Cic 
(cf.  terram  ab  imperio.  Cic.) 
désinence  (lat.  scholast.  desi- 
nentia),  s.  f.  (Gramin.)  Terrai 
naison  d'un  mot.  Spéc.  ter- 
minaison qui  exprime  l«i 
flexions.  Exilas,  us,  m.  Varr 
Cic.  Terminatio,  onis,  f.  Prise 
Présenter  une  syllabe  longue  I 
la  — ,  longa  syllaba  terminari 
Cic.  Avoir  les  mêmes  dési- 
nences, similiter  cadére.  Cic 
desinére.  Cic.  similes  casas  'la 
6ér«  in  exita,  in  easdem  litte 
ras  exire.  Cic.  Employer  de 
désinences  semblable»,  simililei 
extrema  definlre.  Cic.  Nom 
dont  la  —  est  on...,  nomini 
(fesinentia,  (inita,  terminait 
01)  terminantia  in  (ace.),  frise 
qas;  exeunt  in...  Prise. 
dësintatuer,  v.  tr.  Faire  ccs'^ei 
d'être  infatué.  Retundére  sa- 
perbiam  (alicujas).  Pfued.  .lac 
tationem,  excutére  al  irai.  Cic 
désinfecter,  v.  tr.  D/barrasseï 
de  ce  qui   e't  une  cause    d'il»' 
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foction  (miasmes,  i;tc.).  Mephi- 
tiiii,  conta'jionem,  (œtores  ar- 
cc-raou  clepcUêre.  A.  —  un  oIj- 
ji>l  qui  sent,  mauvais,  odorcm 
fjrai-<:m  [alicujas  rei)  tôlière  ou 
sanârr.  l'Un,  cximëre  {cdirui 
rei).  l'Un.  —  la  boucho,  fcc- 
torcs  oris  emcndâre.  Plin.  — 
l'ail',  vitiam  acrU  parr/àr,:.  A. 
Lo  l'eu  désinfocto  le  sol,  (ly'i» 
per    ignem  excoqaitar  vitiam. 

l''''17-  , 

dtsinfection,  s.    f.   Action    do 
(li'siDroctoi-.    Purgatio,    onis,  t. 
Tr-itjan.  ap.  Plin.  j. 
désintéressé,    ée,    adj.    Non 
iiUérossé.  |1   Qui  n'a  pas  son  in- 
téi-iH   iMigayé    dans  ijqch.    iVon 
parlici-ps  alicujas  rei.  Cic.  Ex- 
sors  aiicajtis    rei.  Cic.    .le  suis 
bien  —   dans  l'alTaiTO,  ea  nildl 
ad  me  attinent.  Cic.  1  Qui  n'a- 
git  pas   en  vue  de  son  iiitérot. 
Innocens,     adj.     Cic.     Absti- 
n.'ns,     adj.     Cic.     Castas,     a, 
um.   adj.  Cic.  (cf.  homo  castas 
ac    non  c.apidas.   Cic.  casUssi- 
inas  liomo  atqae  integcrrimas. 
Cic).  Integer,  gra,    gram,  adj. 
Cic.  (cf.  integer  homo.  Cic.  in- 
tcgcrrima  vila.  Cic).  Omni  ca- 
rens  capiditatc.  Cic.  Il  était  si 
— ,  tantan\   ab(ait  a  capidiiate 
pi-cania'.  Cic.    Amitié  —,  ami- 
citiii    gratuila.   Cic.    Caractère 
—,  litieralitas,  atis,  C.  Cic.  Ca- 
racton    noblo   et  —,  abstincn- 
tiu   et    n\agnitado  animi.  Cic. 
Etre   — ,  sax   atilitatis   imme- 
morem    esse.    Cic.  Ce  fut    un 
prétour    très     —,    in    pra'tara 
modeste  se   gessit  et  abstinen- 
ter.  Cic.  Rendre  un  service  — , 
griitiis    servire.    Cic.    ||     Spéc. 
(Tliéol.)    Amour  —   (amour  de 
Diou    pour    lui-même).    Amor 
grataitas.  A  . 
désintéressement,  s.  m.  Qua- 
lité   do  celui    qui  est    désinté- 
ressé .     Abstineniia,     se,    f. 
Cic.  (s'opp.  à  avaritia,  capidi- 
tas.  Cic);  innocentia,  se,  l. 
Cic.    (s'opp.    à   avaritia.  Cic); 
integritns,  àtis,   f.  Cic.   etc. 
(s'opp.    à   fraus,   cf.  integritas 
et    continentia.  Cic).   Avec  — , 
abstinenter,    adv.    Cic.  Voy.  lo 
mot  suivant. 
désintéressement,   adv.   (Ar- 
ch.)  D'une  manière  désintéres- 
sée.   Innocenter,    adv.    Qaint. 
Tac.  Caste,  adv.  Cic.  Abstinen- 
ter, adv .  Cic.  Gratuite, a.àv.  Sali. 
désintéresser,   v.  tr.   Rendre 
Tjqn  étranger  à  toute  considéra- 
tion  d'intérêt  personnel.  Se  — , 
voy.  INTÉRÊT.  Il   (Néol.)Se — de 
qqcli.,  c.-à-d.  n'y  plus  prendre 
intérêt.    Voy.  intérêt.  Ï  Satis- 
faire iqqnlen  sauvegardant  ses 
intérêts.  Voy.  dédommager. 
désinvestir,   v.  tr.   (T.  milit.) 

(Cesser  d'investir  (une  place 
forte).  Solvëre  obsidionem.  Liv. 
solvére   urbem  obsidione.  Cses. 

Voy.    SIÈGE. 

désinvolte,  adj.    Voy.    lidre, 
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désinvolture,   s.  f.    Tournure 

désinvolte,  ■•^olatas  motas.  Cic. 
Avec   — ,   stans  pcdc    in    ano. 
lier.    Voy.  AISANCE,  dégagé.  I.a 
—    du  siylo,   e.vpedita  et  facile 
carrens  oralio.  Cic. 
désir  et    (arcli.)   désir,  s.  m. 
Action  do  désirer.  Cupiditas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (e\.:  (A;  volan- 
tatc    taa,    at  simal  simas,  vel 
potias  sladio  et  capiditate  non 
dabito.    Cic.  c.   acrior,  acerri- 
ma.  Cic.  c.    tam  cœca.   Cic.  C. 
alicajus    effrenata    et  fariosa. 
Cic.  c.  (lagrans.   Cic.  inc.vple- 
bilis.   Cic.   rapiditates  indomi- 
t,-e  atqae  effrenatse.  Cic.    capi- 
ilitates    in^inits;.    Cic.  c.  pcca- 
niœ.    Cic.    prœda    ac   rapina- 
rum.  Cic.  cognitionis  et  scien- 
tiœ.    Cic.  glorise.    Cic.   imperii. 
Nep.    imperioram.    Cic.    regni. 
Cies.     c.     Platonis     aadiendi. 
Nep.  c.  bellandi.  Nep.  belli  ye- 
rendi.    Cœs.    dominandi.    Cic. 
pugnandi.  Nep.  gratise  reÇeren- 
dœ.   Cic.    alciscendi.     Uv.    c. 
samma    videndi    mei.  Cic.  ar- 
dC-re    capiditate.     Cic.    ardlre 
capiditate  inimims  alciscer^di. 
Liv.    incensam  illius  capidita- 
tem    comprimëre.   Cic.    cfferri 
gloriœ  capiditate.    Cic.  e.vplëre 
capiditates  [saas].  Cic.  anpotest 
cupiditas    finiri  ?   tollenda   est 
atqae     extrahenda     radicitas. 
Cic.  pagrâre  capiditate  [absol.]. 
Cic.  aagràre   œdiam  [alicujus] 
capiditate.  Cic.  imperâre  capi- 
ditalibas    [opp.  à  scrv'ire  capi- 
ditalibus].  Cic.  studio  ac  capi- 
ditati   morem    gerêre.    Cic.    oii 
siinpl.     morem    gerêre     alicai 
[•     contenter    ou    satisfaire    le 
désir  de  qqn,  se  conformer, céder, 
se  rendre  aux  désirs  de  qqri']. 
Cic.    cam  inccndisses  cupidita- 
tem    meam  consaetadinis    aa- 
gendas    nostr^e.     Cic.    inflam- 
mari      incredibili      capiditate. 
Cic.  capiditatum  incendiis  in- 
^ammatas.  Cic.  summa  alacri- 
tas    et   cupiditas    belli  gerendi 
innata  est.    Cses.    [B.    G.  I,  hl, 
L).  sapientis  animas  nunquam 
capiditate    movetar.    Cic.    ali- 
qaem  tanta  cupiditas  tenet  di- 
micandi  cam  aliqao,  at. ..  Liv. 
tenêre  [-  tenir  en  bride  y]   ca- 
piditates saas.  Cic.)  ;  volun- 
tas,    atis,    f.    Cic.    etc.   (ex.: 
ambitiosis  volantatibas  cedëre, 
Cic.  ex  volantate  [•  conformé- 
ment  à    ses   désirs  •].  Cic.  de 
mea   volantate.    Cic.  volantati 
alicaj'as     parère     ou    obsequi. 
Cic.    at    vestrœ    mentes    atqae 
sententiœ    cam  populi  Romani 
volantatibas  saffraniisqae  con- 
sentiant.    Cic.    [Mur.     I,    1  ])  ; 
amor,  oris,  m,  Cic.  etc.  (ex.: 
amor  cognitionis.  Cic.  habendi, 
scribendi.     llor.)   ;    appeten- 
tia,    ee,  f.   Cic.  etc.  (ex.:    app. 
ciboram.    Plin.    laadis    et    ko- 
nestatis  [opp.  à  (uga    tarpita- 
dinis].Cic.elfrenata  appetentia. 
Cic.  [Tusc.  IV,  15])  ;  appeti- 


tlo,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ap- 
petitionesqae,  i/aas  illi  ôp^â; 
non^inant.  Cic.  [  Off.  111,  5, 
18].  pnrterea  natlan\  putest 
esse  animal  in  tjuo  non  et  ap- 
petilio  sit  et  da-.Unatio  natara- 


lis.  Cic.  app.  alieni.  Cic.  prin- 
cipatas.  Cic.)  ;  appetitus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (fx.:  ana  pars  m 
appetita  posita  est,  qa,-e  est 
4m  Gra?ce.  Cic.  [OK.  I.  28, 
1011.  pertarbatio  est  appctitas 
veli'ementior.  Cic.  app.  volap- 
tatis.  Cic.)  ;  optatum,  i,  a. 
Cic.  (voy.  SOUHAIT)  ;  studium, 
ii,  n.  Cic.  (ex.;  voy.  penchant, 
GOUT,  passion).  —  ardent,  pas- 
sionné,    voy.      AliDEUn,      PASSI0S, 

ambition.  —  (appétit  pliysiquji, 
cupiditas,  atis,  f.  Cic.  —-  ins- 
tinctif et  impatient,  aviditas, 
atis,  f.  Cic. 

désirable,    adj.  Qu'on  doit  dô- 
sii'er.    Optabilis,    e,    adi.   Cic. 
Optandas,    a,   um,  p.  adj.  Ter. 
Cic.  Sen.  Desiderahilis ,  e,   adj. 
Cic.  (cf.  niliil  desiderabile  con- 
capiscnnt.    Cic).    li.xpctendas, 
a,  um,  p.  adj.    Cic.  Val. -Max. 
Cette   chose    n'est    pas   du  tout 
— ,  hœc  res  nihil  habet  car  ex- 
petatar.  Cic.  Il  est  —  que,  op- 
tabile  es<(av.  l'Inf.  et  avec  at  et 
lo  Subj.).  Cic.  Voy.  dé^ip.eii.    || 
Spéc.    Qui  pont  inspirer  le  dé- 
sir sensuel.  Voy.  provocant. 
désirer  et  (arcli.)  désirer  (lat. 
desideràre,'  reijretter  -),  v.  tr. 
Tendre  vers    une    cliose   qu'un 
voudrait  posséder.  Cupére,  tr. 
Cic.      etc.      (s'opp.     à     (agëre, 
abhorrêre,  non  velle,  et  s'empl. 
souvent  avec  les  adv.  ardenier, 
ardentissime,     (lagranter,    ^■ 
grantissime,       mire,       mirabi- 
liter,      magno      opère,      sam- 
mé,     ex.    qui    multam    habet, 
plus  cupit.    Sen.    Ccrsarem    id 
samnie  scicbant  cupëre.  Ca'S.  c. 
domum.    agros.     Sali,   pacem. 
Liv.    novas  res.  Sali,  se  cons- 
truit   avec     l'Inf.    capiens     ad 
suos  redire.  Cic.  avec  l'Ace,   et 
rinfin.    eqaidem    cupio    Anto- 
niam    hsec    qaam  primam  aa- 
dire.  Cic.    cupio...  me  non  dis- 
solutam  videri.  Cic.  [in  Cat.  1, 

I,  Ji]  à  côté  de:  dissoluti  si 
capiamas    esse.  Cic.    [in   Verr. 

II,  U,  51,  115]  ;  la  constr.  avec 
at  et  le  Subj.  est  rare)  ;  appâ- 
tera, tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  de- 
clinâre,  aspernâri,  (agëre,  re- 
(agëre,  recusâre,  reformidâre, 
ex.:  regnum.  Cic);  optàre, 
tr.  Cic.  (voy.  souhaiter)  ;  sta- 
dère,  intr.  Cic  etc.  (dans  la 
constr. s(uc/eo  scire,  qaid  eg^'-rit. 
Cic.)  ;  velle,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
vouloir,  souhaiter)  ;  exspec- 
tàre,  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  quod 
ego  exspecto  cupioqae  te  ita 
illad  defendëre.  Cic.  au  part, 
adj.  exspectatx  litterœ.  Cic. 
mihi  tuum  adventam  suavem 
exspectatissimamqae  esse.Cic). 
—  passionnément,  vivement, 
ardemment,  etc.    ardére,  intr. 
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C/rs.  Sali.  {«!.:  ard.  ad  atcia- 
cfndam.  Cars,  mtderi  (ruter- 
nv  invidir  animo  nrdehat. 
Sali.  (Jus-  39.  5));  avère  ou 
iavëre.  tr.  de.  eio.  ,o.\.: 
i\itde  ai-i-o  scire,  qaid  agas. 
Cie.  cam  anus  ijtiisqae  nnn  aa- 
dire  modo  sed  videre  liberta- 
tis  saar  nantiam  averft.  Liv. 
avéra  te  certe  seio  i/ur'i/  hic 
agatar.  Cic.)  ;  concupiscère, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  spcrnêre, 
respuëre,  abna^n:,  confem- 
nére.  pertimescére,  ex.:  non 
pecaniam,  non  opfs.  sed  cari- 
tatem  civiam  et  gloriam.  Cic. 
mortem,  gloriam.  Cic.  omnia 
omnium.  Vie.  cum  est  conca- 
pita  pecania.  Cic.  cam  l.-ytifia, 
o(  adepte  Jam  aliqaid  conca- 
pitum,  eljuratar  ac gestiat.  Cic. 
concapisco  niliil  mihi.  Plane. 
ijp.  Cic.  aliquid  intemperanter. 
.vêp.  signa,  tabalas.  sapellecti- 
lem,  vestem  infinité.  Cic.  hxc 
ad  insaniam.  Cic.  c.  dacére 
aliqaamin  matrimonium.  Cic. 
pervertére  ciiitatem.  fiep.)  ; 
desiderâre,  tr.  Cic.  etc.  (seul, 
dans  les  constr.  ha?c  enim  scire 
desidero.  Cic.  qnid  est  quod 
gaisqaam  ex  vobis  aadire  de- 
tideret,  car...Cic.^;exoptàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  exoptare  ali- 
qaid. Cic.  au  part.  adj.  nihil 
exoptatiis  adventu  tao.  Cic. 
ejcoptatissima  gratalatio.  Cic); 
expetêre.  tr.  Plaat.  Cic.  etc. 
{ex.:  nihil  nisi  qaod  hones- 
tam  tit  aat  optâre  aat  expe- 
têre. Cic.  aliqaid  stadiosê. 
Plaat.  capidë.  Cic.  aammâ  ca- 
piditate.  Cic.  silienter.  Cic. 
mortem,  divitias.  Cic.)  ;  gGS- 
tire.  intr.  Cic.  (avec  llnf. 
gestio  tibi  agëre  gratias.  Cic. 
senatam  delère.  Cic.)  ;  prse- 
gestire,  intr.  Cic.  (ex.:  prse- 
gestit  animas  jam  vidêre  pri- 
miim  laatos  javenes,  deinde 
(ortcs  viros.  Cic.  [Cœl.  2S,  R7]); 
ÎDbiàre,  intr.  Sen.  rh.  Tac. 
(ex.:  lacro.  Sen.  rh.  alicujiis 
hortis,  opibus.  Tac.  regiis  the- 
saaris.  f'ior.).  Se  faire  — ,  de- 
sideràri,  passif.  Hor.  (ex.:  to- 
tam  Sextilem  desideror.  Ilor.). 
Qui  se  fait  — ,abaentiva3.  Petr. 
'3.3,  1). 

désireux,  euse,  et  (arch.1  de- 
Bireux,  euse,  adj.  Qui  acsire 
qqch.  Capidas,  a,  um,  adj. 
ly'ic.  etc.  (ex.:  c.  glorne.  Val.- 
Max.  bellandi.  Cses.  pecania;. 
Cic).  Cupiens,  p.  adj.  Liv.  (cf. 
c.  alicajus  rei.  Liv.).  Sta'Jio- 
taa,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  st. 
venzndi.  Cic).  Appetens,  p. 
adj.  Cic.  (cf.  glome.  Cic.  ho- 
nestatit.  Cic).  Avidas,  a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.  divitiarum.  .S'a/i. 
rognoscendi.  Cic).  Très  —  de, 
flagrant  ou  incensas  capiditate 
(alicajaa  rei).  Cic.  Voy.  DÉ«m. 

désistement,  s.  m.  Action  do 
se  désister.  Ceteio,  onit,  t.  Cic.  l 

Jet.  Concetiio,  onis,  f.  Cic.  Jet. 
—  judiciaire,  detertio,  onit,  t.  I 
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Jet.  Grice  au  —  des  tribuns, 
remittentibus  tribunis.  Liv.  de 
son  collè:;ne,  concedente  colle- 
ga.  Liv.  Voy.  abandon,  renon- 
ciArios. 

désister  ise^  v.  pronom.,  et 
(inasiré)  désister  (lat.  désis- 
terez V.  intr.  (.\rch.)  —  de 
qqch.,  de  fairo  qqcti.,  y  renon- 
cer. Desistëre  a  ou  de  re  aliqaa 
ou  d^sistere  re  aliqaa  ou  facëre 
aliqaid.  Liv.  Voy.  nENONCER.  ^ 
Spec.  t  Droit. 'i  Ilenonoer  à  une 
action  commencée,  i  une  in- 
stance formés  en  justice.  De- 
sistëre, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  de 
petitione.  Liv.  ab  incepto.  Cxs. 
Liv.  accasatione.  Cic.  tr.\  ;  ab- 
SiStère,  intr.  Toc.  (ex.:  ille  ahs- 
titit.  Tac.)  ;  cedére.  intr.  Cic. 
(ex.:  c.  dejare.  Cic):  abscedére, 
intr.  Tac  (ex.:  necille  abscessit. 
I  Tac.  [.Ann.  11,3!.)!;  decedere, 
'  intr.  Cic.  (ex.  :  d.  de  jure  sao. 
Cic.\  ;  deserére.  tr.  Cic.  (ex.  : 
d.  /i(em  inchoatam.  Jet.)  ;  mit- 
tère,  tr.  Cic.  (ex.  :  vadimoniam 
missam  facëre  [•  se  désister  ; 
donner  son  désistement  "J.Cic). 

Voy.   RENONCER    [à]. 

désobéir,  v.  intr.  .Agir  contrai- 
romerit  à  l'ordre  ou  à  la  dé- 
fense de  qqn.  Non  (ou  maie) 
parère  ialicai).  Cic.  Dirto  non 
aadientem  esse  (alicai'.  Cic. 
Nep.  Non  obœdire  [alicai) .  Liv. 
Ne  pas  vouloir  —  ,  non  parère 
nolle.  Cic. 

désobéissance,  s.  f.  Action  de 
désobéir.  Contamaciter factam. 
Liv.  Dedignatio  parendi.  Plin. 
y.  (paneg.  1'^).  .Nos  désobéissan- 
ces, qax  non  parendo  commit- 
timas.  A.  Il  fut  puni  de  sa  -, 
qaod  non  paraerat,  pœnas  de- 
dit.  A.  1  Disposition  à  désobéir. 
Contumocio,  se,  f.  Cic.  —  au 
général,  immodestia,  a?,  f.  .Vep. 
intemperantia,   se,  f.  .\ep. 

désobéissant,  ante,  adj.  Qui 
désobéit.  Dicto  non  aadiens. 
Liv.  Non  ou  Imale)  parens.  Cic. 
Non  ou  (miniis'i  obrediens.  Cic. 
Contamax,  a'ij.  Quint. 

dësobligeamment,  adv.  D'une 
manière  désobligeante,  lllibe- 
raliter,   adv.  Cic. 

désobligeance,  s.  f.  Disposition 
à  désobliger.  Illiberalitas,  atis, 
s.  f.  Cic.  Inhumanitas ,  atis,  f. 
Cic.  On  me  reproche  ma  — , 
meam  o(ficium  accasatar.   Cic. 

désobligeant,  ante.  adj.  Qui 
tend  à  désobliger.  Inofficiosas, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  in  aliq'iem 
Cic).  lUiberalis,  «,  adj.  Cic. 
(cf.  m  aliqaem.  Cic).  |l  (!'.  ext.) 
Parler  d'une  façon  — ,  inhama- 
nias  dicère.  Cic.  acerbissimê 
dicére.  Cass.  Agir  d'une  façon 
— ,  rusticè  agëre.  Cic.  Dos  pro- 
pos — ,  minus  commodi  ter- 
mones  malevoloram.  Cic.  Pa- 
role — .  durum  verbam.  Cic. 

désobliger,  v.  tr.  (Arcli.)  Dé- 
gager d'obligation.  Solvére  {ali- 
qaemi.  Cic  Liberàre  {ali- 
qaem).    Cic.      Voy.      ACQUITTER,! 
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ODLIOATION,  QUITTE.   S»  — ,  s'aC- 

quittor.  Voy.  acquittir.  1 
(P.  ext.)  Traiter  (qqn)  de  ma- 
nière à  se  l'aliéner.  Tractâre, 
habère,  aeeipëre  (aliqaem)  illi- 
beraliter.  Cic.  Offendëre  (ali- 
qaem ou  animum  idicajas).  Cic. 
^en.  Mate  de  aliqao  mereri. 
Cic.  .4licai  offinsioni  esse.  Cic. 
désobstruant,  ante,  adj. 
Arch.  (Medec.)Qui  désobstrue. 
Purgativas,  a,  um,  adj.  del.- 
Atir. 

désobstructif,  ive,  adj.  Voy. 

DÉ?OBSTRUANr. 

désobstruer,  v.  tr.  Faire  ces- 
ser d'être  obstrué.  Dimovère 
obrata.  Liv.  Radera  pargùre. 
Liv.  Expedire  {wjram  lapidi- 
bus).  Col.  Il  Spéc.  i.Médec.)  Faire 
cesser  l'obstruction.  Purgâre, 
tr.  Plin. 

désoccupation,  s.  f.  (Arch.) 
Etat  de  celui  qui  n'est  plu-s 
occupé.  Otiam,  ii,  n.  Cic 

désoccuper,  v.  tr. ,  Arch.)  Faire 
ccsserd'ètra occupé. 0/iun»  dore, 
//or.  Phsed.  Désoccupé.  otiosas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Voy.  oâ^OBuVRÉ. 
Il    Fig.  Voy.  distraire. 

désœuvré,  ée,  adj.  Qui  ne  sait 
pas  s'occuper.  Otiosas,  a,  um, 
adj.  Cic  Liv.  Vacaas  labore, 
negotiis.  Cic  ou  simni.  vacaas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Ùeses,  adj 
Liv.  Desidiosas,  a,  am,  adj. 
Cic.  (et.  cfciiçiiosam  otium  ou 
dcsidiosa  [»,  passa-temps  de 
désœuvré  "jl.'Cic.  Etre—,  ni- 
hil agëre.  Cic  eessàre,  intr. 
Cic.  desidem  demi  sedêre.  Liv. 
Mener  une  vie  de  — ,  desidem 
vitam  agëre,  agëre  vitam  in 
otio.  Ter.  Loisir  — ,  otiosam 
otiam.  Cic  Va  —  a(Tairé,arde- 
lio,  onis,  f.  Phsed.  Substantivt. 
Un  — ,  otiosas  homo.  Cic.  ho- 
mo  desidiosas.  Plin.  j.  Los  — , 
desides  et  otiam  sequentet. 
Phsed. 

désœuvrement,  s.  m.  Etat  de 
celui  qui  est  désœuvré.  Otiam, 
ii,  n.  Cic.  Otium  iners  ae  desi- 
diosum.  Cic.  Otium  otiosam. 
Cic.  Desidia,  se,  f.  Cic.  Iner- 
tia,  se,  f.  Cic  Sen.  Cessatio, 
onis,  f.  Cic.  —  alTairé,  in  su- 
pervacaneis  laboribas  ope  - 
rosa  seduUtas.  Cic.  inquiéta 
inertia.  Sen.  Laisser  qqn  dans 
le  — ,  in  otio  habëre  aliqaem. 
Liv.  Vivre  dans  lo  — ,  voy.  dé- 
soeuvré. Vivra  dans  le  —  le 
pluscomplet, croupir  dans  le  — , 
difduëre  otio.  Cic.  in  otio  he- 
bescere,  Cic.  Voy.  oisiveté,  pa- 

IlESÇE. 

désolant,  ante,  adj.  Qui  dé- 
sole (le  cœur).  Tristis,  e,  adj. 
Cic.  (  cf.  t.  lilterse  nuntiique. 
Cic).  Acerbas,a,  am,  adj.  Cic. 
Lactuosus,   a,    am,    adj.    Cic. 

Voy.    AFFt-IOEANT. 

désolateur  (lat.  po;t.  desota- 
tori,  8.  m.  (Arch.)  Celui  qui 
désole  un  pays.  Voy.  dévasta- 
teur.   1    Celui    qui    désole    le 
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cœur   de  qqn.    Vexator,    oris, 
m.  Cic.  Voy.BOUKREAU. 
désolationllal.  post.  desolatio), 
s.  f.  Dévastation  qui  fait  la  so- 
litude dans  un  pays.  V'astatio, 
onis,  f.  Cic.  Popalatio,  onis.  f. 
Liv.  Cart.Jastin.  Dipopalatio, 
onis,  f.  Cic.  Liv.  apporci^r,  cau- 
ser la  — ,  dans  son  pays,  alicai 
loco    vastitatem     inferre.    lÀv. 
Causer  une  tel  le  —  dans  le  pays 
des  Sabins,  que...,  tantamvas- 
Utatem  in  Sabino  agro  reddere, 
ut,  etc.   Cic.  Voy.  dévastation, 
RAVAGK.  1  Affliction  où  il  sem- 
ble quo  tout  nous  manque.  Mee- 
ror,  oris,  m.  Ter.   Cic.  Lactas, 
as,  m.Cic.Angor,oris,  m  Cio. 
Desperatio,  onis,  f.  Cic.  Plon- 
ger tqqn)   dans   la  —,   tegrita- 
dinem   alicai  afferre...  Cic.  ou 
magnam    et  arcrbam_  dolorem 
commovêre  (alicui).  Cic.  in  lac- 
tam  detradëre  (aliqaern).  Cic. 
JEtre  plongé  dans  la  —,  in  lacta 
jacê.re.  Cic.  in  mœrore  esse  ou 
jacêre.  Liv.  in  maximos  iuctas 
incidëre.  Cic.  Voy.  abattement, 

AFFLICTION,   CIIAGHIN. 

désoler  (lat.  poét.  et  post.  de- 
$olàrc),  V.  tr.  Ruiner  (un  pays) 
en  détruisant,  en  exterminant, 
de  manier»  à  y  faire  la  soli- 
tude, y'astàre,  tr.  Cic.  Liv.  Dé- 
solé, vastiis.  Cic.  Voy.  ravager. 
Il  (Parext.)  Accabler  do  vexa- 
tions. Vexàre,  tr. .  Cic.  etc.  (cf. 
V.     Siciliam.     Cic:     voy.  mal- 

TRAITKIÎ,  VEXATION,  TOL-RMENTEr). 

1  Frapper  (qqn)  d'une  afiliction 
excessive,  où  il  semble  que  tout 
lui  manque.  Marore  aliqnem 
a(fligêre  ou  profiigâre.  Cic.  Se 
— ,  mœrore  se  confrère.  Cic. 
Etre  désolé,  in  lacta  jacêre. 
Cic.  Désolé,  ms;stas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  chagrin,  chagri- 
ner. 

désopilant,  ante  adj.  (Famil.) 
Qui  dé50|iile  la  rate,  et  (fig  ), 
qui  fait  nivi  de  bon  cœur.  Voy. 
amusant,  risible. 

désopilatil,  ive,  adj.  (Médee.) 
Propre  à  dég.igor  les  conduits 
obstrués  dans  l'organisme.  Voy. 

APÉRITIF,    DÉfODSTRUCTIF. 

désopilation,  s.  f.  (Médee.)  Ac- 
tion de  désopilei-.  Pargatio, 
onis,  f.  Plin. 

désopiler,  v.tr.  Arch.  (Médee.) 
Faire  cesser  d'être  opilé.  Par- 
gâre,  tr.  Plin.  Fig.  —  la  rate 
(faire  rire  de  bon  cœur),  risam 
movêre  ou  commovêre  ou  con- 
citâre  (alicai).  Cic. 

désordonné,  ée,  ad.  Qui  n'est 
pas  réglé  avec  ordre.  Inordina- 
tas,  a,  um,  adj.  Liv.  Incompo- 
situs,  a,  um,  adj.  Cic.  Suet. 
Inconditas,  a,  am,  adj.  Liv. 
(cf.  inc.  (uga.  Liv.).  Confusas, 
a,  am,  adj .  Liv.  Intemperans, 
p.  adj.  Cic.  (cf.  int.  libertas. 
Cic.)  Immodestus,  a,  um,  adj. 
Sen.  rh.  (cf.  imm.  largitio. 
Sen.  rhet.).  Effasus,  a.  um, 
p.  adj.  Cic.  (cf.  sumptus.  Cic. 
faga.  Liv.).  Voy.  déréglé,  ex- 
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CESSir,    IMMODÉRÉ.    LUXO    —,  Jo- 

a:aria,  «e,   f.  Cic.  (cf.    l.  convi- 
vioram,  vestium.  .S'en.).  Mou- 
vement  —    (de    l'àme),    motua 
turbidus.  Cic. perturbatio, onis, 
f.  Cic.  Passion,  désir  —,  libido, 
inis,  f.  Cic.  impotentia.  sr,  f,  Cic. 
(cf.    imp.  libidinum.  Cic.].  in- 
temperantia.  œ,  f.  Cic.  (cf.  int. 
libidinum.  Cic).  ||  (P.  ext.)  Qui 
no   règle    pas    les    choses,  avec 
ordre.  Ncgligens,  p.   adj.  Cic. 
Liv.  (cf.  npjjl.   in  re  (amiliari. 
Cic.).Dissoiatus,  a,  um.p.adj. 
Cic.    Egasus,   a,  am,    p.   adj. 
Cic.  Voy.  négligent,  prodigue. 
1  Qui  n  est  pas  conforme  à  l'or- 
dre moral.  Dissolatus,  a,    um, 
p.  adj.   Cic.  (cf.  vita   d.  Cio.). 
Egrenatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(ci. libido  egrenataet  indomita. 
Cic).  Libidinosas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  libidinosa   et  intempe- 
rans adolescentia.  Cic).  Avoir 
une  conduite  —,  moribas  pro- 
labi.  Cic.  Voy. DÉRÉGLÉ,  dis=olu. 
désordonnément,  adv.  D'une 
manière  désordonnée.  Sine  or- 
dine.    Cic.    Incomposité,    adv. 
Liv.  Inconditè,  adv.  Cic. 
désordre,  s.  m.    Absence  d'or- 
dre.   Fertarbatio,     onis,   f. 
Cic  etc.    (ex.  :  p.    Ordinis  [-  le 
désordre  -].  Cic.  cueli  [«   d.  at- 
mosphérique  •  ].  Cic   [Div.   Il, 
U5,  QU].  totias  exercitûs.  Cxs.); 
trepidaiio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  inter  primam  trepidatio- 
nem.  Liv.  num  qase  trepidatio  ? 
num  qui  tumaltas  ?     Cic.  voy. 
effarement,  trouble).    —    do- 
mestique,   neijligentia    rei  fa- 
miliaris.  Cic  —  dans^  la  style, 
confasa  oratio.  Cic.  En  — ,  122- 
comptus,  a,    um.    adj.  Hor. 
Suet.     (ex.  :     incompti   capdh. 
Hor.        incomptior      capillas. 
Saet.)  ;    inomatus,    a,    um, 
adj.      Cic.      (ex.  :     in.    mulier 
[•   femme    dont  les  vêtements 
sont  en   désordre  ■].  Cic.)  ;  in- 
compositus,  a,um.  adj.Z,iir. 
(ex.  :  inc  agmen  [-  troupe  qui 
marche  en  désordre    '].    Liv.j  ; 
inoTdlnatus,  a,  I2in,adj.  Cic. 
(ex.  :  ex  inordinato  in  ordinem 
adducëre  [•   mettre    de   l'ordre 
dans  du  d.  '].  Cic.  [univ.  3,7]. 
dispersi,    inordinati    exibant. 
Liv.    inordinati   atqae  incom- 
positi  [-  dans   le  plus   complet 
désordre    -]   obstrepant  partis. 
Liv.     exercitas     incompositus 
inordinatasqae  incedit.  Liv.)  ; 
inconditus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  acies.    Liv.  ordo  re- 
morum.  Plin.  senatoram  turba. 
Suet.).  Mettre,  jeter  le  —  dans, 
mettre  en  —,  turbâre,  tr.  Cic. 
etc.   (ex.:    ne  quid   ille    tarbet, 
vide    ['    veille    à   ce    qu'il  ne 
mette   rien    en    désordre,  à  ce 
qu'il  ne  commette  aucun  d.  •]. 
Cio.    turbàre    ordines.   Liv.   t. 
novissimos.     Sali.)  ;     contur- 
bâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.;  fortu- 
nam    alicajus.    Ciel.    ap.     Cic. 
rem.  Sali,  annum  a  divo  Jalio 
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ordinatum,   sed  postea  negli- 
gentiâ   contarbatam  et  c<in(a- 
3um  rarsus    ad  pristinam  ra- 
tionem   redegit.    Saet.)  ;  per- 
turbâre,    tr.    Cic.    etc.    (ex.  : 
p.  ordines.    Cses.    aciem.    Sali, 
reliquos  incertia  ordinibus  per- 
tarbaverant.   Cees.    [B.  G.  IV, 
3S,  5;  cf.    ib.,  IV,    12,  I  ;   2G, 
1]  ;    confundère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  signa  et  ordines  pedilam 
atque    equitam.  Liv.    c.  beluas 
["   mettre  le  d.    parmi    les  élé- 
phants '].  Cart.  particulas  mi- 
nutas primam  confasas,postea 
in   ordinem  adductas   a  mente 
divina.  Cic.  confasum    agmen. 
Ilirt.);   effundère,  tr.  Liv.  etc. 
(au    part,     passé    effasus,  ex.  : 
effasum    agmen.      Liv.    e{[aso 
agmine.    Liv.  egaso   exercita. 
s'all.  effaso  cursa  ou  cursu  ef- 
faso  castra  répétant.  Liv.  Cart. 
effusa  (aga,  faga  effusior.  Sali. 
Liv.  subbt.  effusi  [».-o.  milites, 
hostes.   Sali.   Liv.)  ;  miscére, 
tr.  Liv.  (ex.  :    ca»ium  ac  terras 
miscére.    Liv.).    Se    diriger    en 
—  vers  le  camp,   profusë  ten- 
dëre  in  castra.  Liv.   (.\,   36,  7). 
Courant  en  -^,  trépidé  concar- 
santes.   Pheed.  \\  (Spéc.)   Désor- 
dre dans  la  vie  organique.  In- 
jurias, aram,  f.  pi.    Ce/s.  Met- 
tre   le    —    dans    les    intestins, 
alvam  turbâre.    Plin.    \\    (Fig.) 
Perturbation    de    l'ordre    dans 
les  sentiments,  les  idéas.  Per- 
turbatio,   onis,    f.    Cic.   etc. 
(ex.  :  p.  rationis.    Cic.    animo- 
rum.  Cic.  [cf.  motus  animi  tur- 
bidus. Cic].  errorem  perturba - 
tionemqae  aniniisofferre.  Cic). 
Voy.    trouble,    folie,    égare- 
ment. Qui    a    les    idées   on  —, 
perturbatas.    Cic     \\    Désordre 
dans  la     vie  sociale,  politique. 

Perturbatio,  onis,  f.  Cic  etc. 
(ex.  :  perturbatio  omnium  re- 
rum  ["  d.  général  "].  Cic. 
[Flaec.  37,  9ii].  magna  reram 
perturbatione  impendenie.  Cic. 
videtis  in  quo  mota  tempo- 
ram,  quanta  in  conversione  re- 
ram ac  perturbatione  verse- 
mur.  Cic.  [Flacc.  37,  9i.].  nec 
tempestatum  nec  temporam 
perturbatione  mutari  [  -  que  la 
vertu  n'est  sensible  ni  au  trou- 
ble des  saisons  ni  aux  désor- 
dres politiques  •].  Cic.  res  pa- 
blica  jaceat  in  iis  perturba- 
tionibas  in  qaas  eam  ille  in- 
jecit.  Cic.)  ;  turbatio,  onis,  f- 
Liv.  (ex.  :  in  hac  tarbatione 
rerum.  Liv.  [XXIV,  28,  1])  ; 
motus,  ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hic  tantôt  motas  reram.  Cic 
motus  domi  orti.  Liv.  molum 
agerre  rei  publicœ.  Cic.)  ; 
turba,  se,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
quanta  in  turba  viveremas. 
Cic.  maximas  in  castris  tur- 
bas  effecisse  dicitar.  Cic).  Cau- 
ser un  —  général,  omnia  tur- 
bâre ac  miscére.  Cic  (Harusp. 
29.  i6).  Faire  du  —,  tumul- 
tuari,    dép.     inir.     Cic.    Cais. 
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Mettre  le  —  dans  l'Etat,  mis- 
cère  rem  publicam  {malis  ron- 
tionibiu':.  Cic.  miscire  omaia. 
Sali.  cii-Uatem.  Pkxd.  Los  — 
de  la  guerre,  ns  bello  tarbatx. 
lÀv.  Qui  met  la — ,tnrbulentas, 
a,  an»,  adj.  Cic.  Lii-.  (cf.  t. 
cii-es.  Cic.    homines.    Liv.  voy. 

REMUANT.      TIRDULBNT).    QuÎ      eSt 

an  — ,  tarbiJas.  a,  um,  .idj. 
Cic.  etc.  (cf.  tarbidx  res.  Cic. 
hoc  tam  tarbido  tempore.  A'ep. 
voy.  TROUBLÉ),  tarbtilentas ,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  t.  res  pa- 
blica.  Cic.  annaa  turbalentior. 
lÂv.).  Il  (Par  anal.)  Excès  con- 
traire i  la  discipline.  Coin- 
mattre  des  — ,  tarbàre,  absol. 
Cic.  Il  Désordro  de  l.i  vie  mo- 
rale. Lascivia,  a»,  f.  Sa/i.  Tac. 
(s'opp.  à  continentia,  modes- 
tia).  Voy.  dkkéglemknt. 
désorganisateur,  trice,  adj. 
Qui  désoi-ianise  (un  corps  or- 
ganisé). Qai.  qax,  quod  dis- 
solvit.  A.  Tabipcas.  a,  um,  adj. 
tocr.  Cic.  Voy.  destructeur. 
||  (Fig.)  Qui  désorganise  la  so- 
ciété, les  moeurs,  les  croyances. 
Tabificas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Principes  —,  tabificx  pertar- 
bationes.  Cic.  Voy.  destruc- 
teur, DISSOLVANT. 

désorganisation,  s.  f.  .\ction 
lie  déior^anisar.  Solntio,  onis, 
{.  Plin.  Dissolutio,  onis,  f.  Cic. 
Tahes,   is,  f.    Cic.    Liv.     Vov. 

DÉCOMPOSITION,     DESTRUCTION.     ]| 

Fig.  Distarbatio,  onis,  f.  Cic. 
Perlarbalio  reram.  Cic.  La  — 
do  l'Etal,  respablica  qaassata. 
Cic.  —  prochaine  do  l'empi- 
re, rejnufn  (ractum  et  prope 
dissolatam.  Tac.  Voy.  des- 
truction, DISîOLUTlON. 
désorganiser,  y.  tr.  Agir  de 
manier-  à  détruire  l'organisa- 
tion. Dissolvëre,  tr.  Cic.  Re- 
solvere   [in  tabem).  Plin.  Voy. 

DÉCOMPOSER,     DISSOUDRE.     ||      Fig. 

Solvère  militise  disciplinam). 
Cic.  Dissolvére  (societatcm, 
amicitiam].  Cic.  Distarbàre 
[BOcietatem).  Cic.  Etat  où  tout 
est  désorganisé,  rei  pablica  la- 
befactata.  Cic.  Les  services  de 
l'armée  sont  désorganisés,  in 
exercita  cancta  cessant  officia. 

Col.    Voy.    ÉGRANLEIi,     DÉTRUIRE. 

désorienter,  v.  tr.  Faire  ces- 
ser d'être  orienté.  A  recta  via 
abdacëre  {aliqaem).  Cic.  Etre 
désorienté,  errùre,  intr.  Cic. 
deerrûre  in  itinere.  Cic.  Fig. 
Etre  désorienté  (ne  plus  savoir 
de  quel  côté  se  tourner,  dans 
quel  sons  agir),  Iiserêre,  intr. 
Ter.  Cic.  in  lato  esse  ou  Kaerë- 
re,  hsnsitàre.  Plaat.  Je  suis 
tout  désorienté,  kxreo  qaid  f<p- 
ciam.  Ter.  incertai  quia  agam. 

•Sali.  Voy.  DÉCONCERTER,  EM- 
BARBA=-EH,    HÉ-ilTËR. 

désormais,  adv.  A  l'avenir,  à 
partir  du  moment  actuel,  yam, 
adv.  Cic.  Potthac  adv.  Cic.  In 
posteram.  Cic.  Deinde  poitea. 
Cia,  Deinde pott.  Nep.  Qu'ainsi 
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périsse  —  quiconque. ..  sic 
perejt  deinde  quicumque.. . 
Liv.  L'o-poir  do  jouir  désormais 
du  repos,  spea  reliqux  trauijait- 
litatis.  Cic. 

désossement,  s.  m.  Action  de 
désosser.  —  d'un  poulet,  cjros- 
suCus  patins.  Apic. 

désosser,  v.  tr.  Débarrasser 
des  os.  Exossôre,  tr.  Plaat. 
Apic.  [ct.  porcellam.  .ipic). 

désourdir,  v.  tr.  ^^l'cllnol.) 
Défaire  (ce  qui  est  ourdi).  Re- 
texére  (tèiam).   Cio. 

despote,  s.  m.  Monarque  ab- 
solu qui  gouverne  arbitraire- 
ment. Dominas,  i,  m.  Cic. 
[Ssevas)  rc.x,  régis,  m.  Sali. 
Tyrannus,  i,  m,  Cic.  Nep.  || 
Celui  qui  impose  sa  volonté 
aux  autres  comme  une  loi,  /to- 
me saperbas.  Cic.  tyrannus. 
Sen.  Etre  — ,  dominari,  dép. 
intr.  Voy.  tïran. 

despotique,  aJj.  Qui  tient  du 
despote.  7'i/rcmnious,  O,  um, 
adj.  Cic.  Sen.  (cf.  leges.  Cic. 
facinus.  Sen.).  Regius,  a,  um, 
adj.  Cic.  Gouvornomeut,  état 
— ,  et  (subst.)  le  despotique, 
voy.  DESPOTISME.  ||  P'ig.  Impc- 
riosas,  a,  um,  adj.  Cic.  Jcf. 
familia  imperiosissima.  Liv.). 
Saperbas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Pouvoir  — ,  dominatas,  us,  m. 

Cic.    Voy.    TVRANNIQUE. 

despotiquement,  adv.  D'une 

manière  despotique.  Tyrannicë, 
adv.  Cic.  (in  Vorr.  III,  J.8,  115). 
Gouverner  — ,  voy.  despotique. 
1  Fig.  Jtegië,  adv.  <cf.  cradeli- 
ter  et  régie  fieri.  Cic.  [Cat.  I,  15, 
301.  régie  sea  potias  tyrannicë. 
Cic.  [Verr.  II,  3,  i8,  115]).  Su- 
perbe, adv.  Cio.  Impotcnter, 
adv.  Liv.  Voy.  ttranniquement. 

despotisme,  s.  m.  Pouvoir 
despotique.  Dominatio  impo- 
tens  ou  superba.  Cic.  Saper- 
bia,  se,  f.  Cic.  Imperium  impo- 
tens  (ou  superbam).  Cic.  Re- 
gnum  impotens.  Cic.  1  Gou- 
vernement despotique.  Civitas 
in  qaa  libido  (ou  arbitriam 
principis  ou  régis)  pro  legibas 
habetur.  Cic.  Dominatio,  onis, 
f.  Sali.  fr.  Dominatas,  as,  m. 
Cic.  liegnam,  i,  n.  Cic.  \\  Fij^. 
Dominatio,  onis,  f.  Cic.  Do- 
minatas, as,  m.  Cic.  Impolen- 
tia,  X,  f  Cic.  Le  —  aveugle  et 
irréfléclii  que  la  passion  o.^crr.e 
sur  l'esprit,  ca^ca  ac  temeraria 
dominatrix  animi  capiditaa. 
Cic  Voy.  tyrannie. 

despumation  (lat.  post.  des- 
pamatio),  s.  f.  (Pliaim.)  Action 
de  dospumer.  Dcspamaiio, 
onis,  f.  l'crt. 

despumer,  v.  tr.  (Pliarm.)  Dé- 
barrasser (un  li(iuide)  de  l'écu- 
me. Despamàre,  tr.  Viry.  Col. 
Cels. 

dessaisir,  v.  tr.  et  pron.  || 
(Droit.)  V.  tr.  Déposséder 
(qqn)  do  ce  dont  il  est  saisi. 
Voy.  DKi'OShÉni-jH.  —  un  tribu- 
nal d'une  all'aire  (pour  en  con- 
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naître  soi-mènio),  eognitionem 
suscip^re  ou  c.vcipère.  Cic. 
(pour  la  ilonnor  à  un  autre), 
rrjicëre  cuitscim  ad  [senatam). 
Cic.  Il  r.  pron.  Sa  — ,  se  dé- 
posséder volontairement  do  ce 
dont  on  est  saisi.  Cedëre  ^aiicui 
aliqaa  re).  Cic.  Voy.  céder. 

dessaisissement,  s. m. (Droit.) 
.Vctioii  do  dessaisir,  de  se  des- 
saisir. Cessio,  onis,  f.  Cic.  Jet. 
Voy.  cession. 

dessaler,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  salé.  Nimiam  salem  exi- 
mëre  [alicai  rei).  Plin.  Se  des- 
saler, muriam  remittrre.  Col.  1 
Fig.  (Avch.  Au  part,  passé  em- 
ployé adjectivt.)  Dessalé,  qui 
n'est  plus  novico.  Vafer,vafra, 
vafrum,  adj.  Cic.  Sen.  Astatas, 
a,  um,  atlj.  Cio.  Voy.  déniaisé. 

dessangler,  v.  tr.  Desserrer 
ou  Idcliant  ou  en  défaisant  la 
I  sangle.  La.x\ire,  rela-vâre  cin- 
galam  ou  cingahim  [equo].  A. 
Rampëre  eqaoram  cingula. 
Ilor.  (II,  18,  IJi). 

desséchant,  ante,  adj.  Qui 
desséclio  (pr.  et  fig. |.  .\ridas,a, 
um,  adj.  i,ucr.  Virg.  (cf.  sitis. 
Lacr.  febris.  l'irj.j.  Siccus,  a, 
um,  adj.  Cels.  {tussis.  Cels). 
Voy.  dessécher,  émousser,  in- 
sensible, SEC 

dessèchement,  s.  m.  Action 
de  dosséclier.  Siccatio,  onis,  f. 
Plin.  (,\.\XIV,  1211).  1  Etat  do 
ce  qui  est  desséché.  Siccitas, 
atis,  t.  Cœs.  Plin.  (cf.  s.  paiu- 
dam.  Cses.).    .-Iriditas,    atis,    f. 

Cic.  Voy.  DESSÉCHER. 

dessécher,  v.  intr.  ot  tr.  M  V. 
intr.  Devenir  sec  (arch.).  Voy. 
SEC,  SÉCHER.  Il  /■!>/.  Dépérir 
(d'amour).  Voy.  dépérir.  ^  V. 
tr.  Rondro  sec  (en  qui  vil)  en 
tarissant  lo  suc  nourricier.  Sic- 
càre,  ir.  Ov.  (ex.  :  «.  herbas. 
Ov.  aliquid  sole  ou  fumo. 
Plin.)  ;  exsiccâre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  arbores.  Cic).  \\  (l'ar 
anal.)  Rendre  sec.  Arefacére, 
tr.  Cato.  Varr.  (ex.  :  qaod  qui 
arefacit  ardorest  snlis.  Varr.)' 
torrére.  tr.  Varr.  (voy.  brû- 
ler) ;  extorrère,  tr.  Cels. 
(III,  7,  ;!)  ;  roloiTÙre,  tr. 
Plin.  (XIII,  UH)  ;  torrofacëre, 
tr.  Coi.  (VI.  7,  ;,  ;  au  part. 
torrefactas.  Col.  [II,  10,  31)  , 
exurère,  tr.  Sali.  Virg.  Col 
(ex.  :  Zoca  exasta  solis  ardori- 
has .  Sali,  caseas  sole  e.vastas. 
Col.).  Il  Se — ,  arescère,  intr. 
Cic.  Tac.  (ex.  :  herbse  arescunt 
et  interficiunlur.  Cic.  fr.  ares- 
cens  trancas.  Cic);  exaire- 
fierl  ('  «e  desséchr-r  complète- 
ment »),  pasB.  l'Un.  (.\XIV, 
103);  exarescêre,  intr. 
Varr.  Cic.  Suet.  (ex.:  cxares- 
cit  frumentam.  Varr.  lilva 
omnis  exaruit  radicitas.  Saet. 
fi.^.  exustas  flos  siti  vcteris 
abertatis  exaruit.  [Brut.,  h, 
17].  cum  eniiii  inexplebiles  po- 
puli  famés  exaraerant  liber- 
tatis   siti.   Cic.    [Rep.    I,  Ô'JJ)  ; 
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fn^resccre,  intr.  Varr.  Plin.  | 
j.  lox.  :  cain  [lici  matiir;i;)  ina- 
ra'.rant.  l'arr.  lytii  [bulbi  coii- 
irili]  ubi  inaracrant.  Cela, 
hiixas  aperlo  cxln  inarescit. 
J'tin.  j.  in.  in  sole  [en  pari,  ilo 
loiiillos].  ['lin.\  :  perares- 
ccre  {•■  sa  dosst'chei"  coinpIiHc- 
riK-iU  "),  intr.  Varr.  Col.  (ex.  : 
si  ix'i'O  tranci  pars  stcta  solis 
iiùlata  p'cruruit.  Col.  [IV,  2/., 
:i  .  cf.  IVn-r.  [II.  R.  1,  A9,  1]. 
(Jvl.  |.\I,  3,  08;  XII,  5,  U])  ; 
retorrescére,  MUr.  Coi.  (III, 
S,  II)  ;  subarescêre  (•  se  des- 
s.c'cli"r  un  peu  •),  intr.  Vitr, 
iVlI,  3.  5);  exsiccescère, 
inir.  Vitr.  (Il,  9,  3).  Desséché, 
arons,  p.  adj.  Virg.  Sen.  Tac. 
(ex.  :  arentia  loca.  Sen.  Tac. 
arenles  campi.  Qaint.  decl.  ce- 
tera abrupta  atque  arentia. 
'Tac.  subst.  per  arentia  trahe- 
l>at  omnem  bt-llo  utilem  tar- 
ban^.  .^en.  [do  ira,  III,  20,  5])  ; 
aridus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex;  [olia.  Cic.  terra. 
Sen.  voy.  sec)  ;  retorridus, 
a,  un2,"adj.  Varr.  Sen.  Col. 
(ex.  :  prata.  Varr.  planta.  Col. 
ramus.  Sen.  tranca  illa  et 
reiorrida  manas  Macii  [.Scae- 
vokc].  Sen.)  ;  siticulosus,  a, 
uM,adj.  //or.  Coi.  (ox.  :  Apa- 
lia.  Ilor.  solam.  Col.)  ;  tor- 
ridus,  a,  um.  adj.  Liv.  (ex.  : 
campi  siccitate  torridi.  Liv.). 
Etre  dosséclié,  areSeri,  pass. 
Ccls.  l'Un.  (ex.  :  in  (amo  are- 
fieri.  l'Un,  poliam  arcfactam. 
Cela,  ranaram  sanguis  are- 
faclus.  Plin.);  arêre,  intr. 
C(i(o.  Plaat.  Virg.  Liv.  (es.  : 
ubi  tracta  arebant,  compo- 
nito  pariter.  Cato.  aret  herba. 
Virg.  par  oxt.  ^auces  siti  aren- 
tes.  Liv.).  Il  iFig.)  Se  dessé- 
cher, lanijuir.  Tabescère,  \nt,r. 
Cic.  (ex.  :  t.  desiderio.  Cic. 
[Cat.  II,  h,  6).  ex  qaibus  [lit- 
teris]  pcrspicio  nobis  in  liac 
calamitate  tabescendam.  Cic. 
[ad  .^tt.  m,  25i)  ;  contabes- 
cëre,  inir.  Cic.  (Tusc.  III,  31, 
75)  ;  extabescëre,  intr.  Poet. 
ap.  Cic.  Saet.  (ex.  :  corpus 
macie  e.vtabait.  Poeta  ap.  Cic. 
[Tusc.  III,  13,  56].  is  famé  ex- 
tahuit.  Suet.  [Galb.  7J).  Dessé- 
ché, torridas,  a,  am,  adj.  Cic. 
(cf.  homo  vegrandi  macie  tor~ 
ridas.  Cic.  [agr.  2,  93]).  1 
Mettre  à  sec  (un  sol  couvert 
d'eau).  Siccàre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
paladcm  Pomptinam.  Qaint. 
palades.  Cic.  maria.  Sen.  rh. 
in(ima  urbis  loca  cloacis  (as- 
tigio  in  Tiberim  dactis.  Liv.)  ; 
exsiccâre,  tr.  Plin.  (ex.  :  sui- 
C05.  Plin.)  ;  exstÏBguére,  tr. 
Liv.  Cart.  Plin.  'e.v.  :  aqaam 
rivis  Liv.  mammas.  Plin.  su- 
can\.  Cart.)  ;  exurëre.  tr.  Virg. 
Phspd.  (ex.  ;  onxnes  anus  [sol] 
exarit  lacns.  Phsed.  exasta 
palus,  i'irg.).  Se  dessécher, 
exarescêre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    exarescant   amnes.  Cic. 
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fontes.  Ctes.  fig.  exarait  (a- 
ciiltas  orationis.  (Jic.)  ,  ina- 
rescère,  intr.  Plin.  Plin.  i.'Tac. 
(ex.  :  (ons  inarcsrit.  l'Un.  j. 
inarescëre  sole  [on  pari,  de  la 
vase].  Plin.  vi  solis  [on  pari, 
du  goudron].  Tac.)  ;  intera- 
resccre,  intr.  Cic.  (fi^..  voy. 
TARIR)  ;  siccesccre,  intr.  l'irr. 
Plin.  (opp.  à  Inimescëre.  Plin. 
[XVIII,  339J).  Kig.  —  l'imai^i- 
nation,  l'intolliseniïe,  sterili- 
tatementem  afficëre.  Coi.  Avoir 
l'imagination  desséchée,  inopia 
et  siccitate  laboràre.  Cic.  (cf. 
Brut.  82,  285).  Cœur  desséché, 
cornea  fibra.  Pers.  (1,  Ji7). 
Style  desséché,  e.Ksicca(ani  ge- 
nus  orationis.  Cic.  (Brut.  SU, 
2!11). 
dessein,  s.  m.  Idée  suivant  la- 
quelle on  sa  propose  d'exécuter 
qqch.  Mens,  mentis,  f.  Cic. 
(ex.  :  muta  Jam  istam  mcntem. 
Cic.  id  ea  mente  comparavit, 
ut...  Cic.)  ;  animus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  quoniam  nobis  di 
immortales  animam  ostende- 
runt  saum.  Plaat.  cuneatim 
constiterant  hoc  animo,  ut... 
Cses.  eo  ad  te  animo  veni- 
mus,  at...  Cic.)  ;  voluntas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  hanc 
mentem  voluntatemqae  sus- 
cepi.  Cic.  ctim  sint  in  dicendo 
variœ  volantales.  Cic.  [Brut. 
21.  83])  ;  propositum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  propositi  tenax. 
Hor.  Ov.  hoc  proposito,  at... 
Sen.  rh.  propositum  peragëre. 
Nep.  assequi.  Cic.  tenère.  Cic. 
habêre.  Cœs.  a  proposito  de- 
terreri.  Cses.  propositum  mu- 
târe.  Ov.)  ;  coBSilium,  îi,  a. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  in^eli.v.  Liv. 
consilia  mala.  Sen.  coqaëre 
secreto  ab  aliis  consilia.  Liv. 
consilium  erat  hiemando  con- 
tinuàre  bellum.  Liv.  qaid  sai 
ronsilii  sit  proponit  ou  osfen- 
dit.  Cses.)  ;  coDsultum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ordiu.  auplur.,  ex.: 
fada  et  consulta  fortium  et 
sapientium.  Cic.  facta  consal- 
taque  Alexandri.  Sali,  (r.)  ; 
instiiutum,  i,  n.  Cic.  (ex.  : 
non  ad  nostrum  institutam 
pertinet.  Cic).  1  Idée  qu'on  a 
d'exécuter  qqch.  Consilium, 
ii,  n.  Cic.  (voy.  déchion,  ré- 
fOLL'TiON,  projet).  Avoip  — (de 
faire  telle  ou  telle   chose),  voy. 

RÉSOUDRE,        RÉSOLUTION.  DauS 

quel  dessein?  quem  ad  §,nem7 
Cic.  Il  Loo.  adv.  A  dessein  de 
(faire  telle  ou  telle  chose),  eo 
consilio  ut  (et  leSubj.).  Cic. 
Absol.  A  — ,  consilio.  Cic.  con- 
sulto.  Cic.  (opp.  à  casu,  forte, 
sua  sponte).  de  industria.  Cic. 
(cf.  consulta  et  de  industria. 
Cic.  (luv.  I,  53,  102]).  Il 
{Vieilli.)  De  dessain  formé,  c- 
d-d.  de  propos  délibéré,  même 
trad. 

desseller,  v.  tr.  Dégarnir  un 
cheval,  un  mulet,  etc.  de  la 
selle.  Desternëre  equum.    Veg. 
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(mil.  III,  10).  Detrahére  stra- 
mentum  (equo).  Liv. 

desserre,  s.  f.  Action  do  des- 
serrer. lieUixatio,onis,  f.  Scrib. 
Th.-Prisc.  Fig.  Etre  dur  à  la 
—  (à  laisser  partir  l'argeni), 
tenax,  adj.  Cic.  (cf.  pater par- 
cas  et  tenax).  Cic. Voy. déte.ntk. 

desserrer,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
tendre (la  corde  d'un  arc,  d'une 
arbalète).  Laxâre  (arcam). 
Phsed.  Voy.  détendre.  ||  (F. 
oxt.)  Décocher  (une  flèche,  un 
trait).  Voy.  décocber.  Fig.  Lâ- 
cher. Voy.  ce  mot.  1  Rendre 
moins  serré.  Laxâre,  tr.  Ov. 
Plin.  (cf.  retis  foramina.  Plin. 
maculas.  Ov.).  Relaxàre  [tuni- 
caram  vincula).  Ov.  —  les 
cordons  de  la  bourse  (donner 
de  l'argent) ,  rem  familiarem 
reserâre.  Cic.  —  les  rangs,  ex- 
plicâre  ordines.  Liv.  agmen, 
Liv.  diducêre  ordines.  Fron- 
tin.  se  explicûre.  Cses.  —  les 
dents,  diducêre  labra.  Plin.  j. 
En  desserrant  les  dents,  diducto 
ore.  Cela.  \\  Fig.  —  les  dents, 
la  bouche  (parler),  {vix)  didu- 
cêre labra.  Sen.  hiscëre,  intr. 
Liv.  Je  n'ose  —  les  dents,  niinl 
muttlre  aadeo.  Ter.  Il  demeura 
sans  —  les  dents,  mutas  iiico 
(s.-e.  factusest).  Ter. 

dessert,  s.  m.  Ce  qu'on  a  des- 
servi. Voy.  DESSERTE.  ^  (P. 
ext.)  Dernier  service  d'un  re- 
pas. Mensa  secanda.  Cic.  Epi- 
dipnis,  idis,  f.  Petr.  Mart.  Au 
— ,  appositâ  secandâ  mensâ. 
Cic.  Des  hors-d'œuvre  au  — ,  ab 
ovo  ad  mala.  Hor. 

desserte,  s.  f.  .Mets  qui  ont  été 
d.-sservis.  Cenaram  reliqaise. 
Plaat.  1  (P.  oxt.)  Dessert  (ar- 
ch.) Voy.  ce  mot. 

desservant,  s .  m.  Prêtre  char- 
gé du  service  religieux  d'uno 
église-succursale.  Vicarius,  ii, 
m.  Eccl. 

1.  desservir,  v.  tr.  (Arch.). 
Gagner  en  servant.  Annua  ac- 
cipëre.  Plin.j.  Voy.  oage.T  Ser- 
vir avec  exactitude.  Deser- 
vire,  intr.  Cic.  ||  Spéc.  Faire 
le  service  religieux,  rébus  di- 
vinis  operam  dare.  Cic.  sacris 
operare.  Liv.  Voy.  service. 
Qui,  dans  la  famille,  desservait 
l'autel  d'Hercule,  cu/as  ad  aram 
lUrcalis  familiare  sacerdotiam 
faerat.  Liv.  \\  Faire  la  service 
de  communication.  Bateaux 
chargés  de  —  les  environs, 
naves  ad  vicinalem  usum  pa- 
ratse.  Liv.  Faire  —  les  muni- 
cipes,  commeatus  per  muni- 
cipia  disponêre.  Saet. 

2.  desservir,  v.  tr.  Enlever  ce 
qui  a  été  servi  sur  la  table. 
Aaferre  ou  tôlière  (  patinam, 
cibos).  Hor.  P.  ext.  —  la  table, 
et  absolt.  — ,  au(erre,  tollêre 
mensam.  Cic.  Il  l'ait  — ,  men- 
sam  tolli  jubet.  Cic.  Plaut.  | 
Rendre  un  mauvais  service  à 
qqn.  Maie  merëri  {de  aliquo). 
Cic.  Voy.  nuire,  service,  déso- 
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BLicEB.  1  (Par  eit.)  Cherchw  k 
reudra  un  mauvais  s*rvi<:p. 
Abalienàre  {alitjuem  ab  atiqao  ' . 
Cic,  —  compltri«mcni  qqn,  'iJ>- 
quem  in  sammam  ini'idiam 
âddacifre.  Cic.  Etre  desservi  au- 
près d«  qqn.  Aliijaid  de  ejcisti- 
matione  apad  cilii]afm  deper- 
dêre.    Cic.     Voy.    discréditer, 

NVIRE. 

dessiccatif,  ivo,  (lat.  post.  de- 
siccariius),  adj.  Qui  a  la  pro- 
priété: de  dessécher.  Siccativus, 
a,  um,  adj.  Cstl.-Aiir.  'J'h.- 
Prise.  Siccatorius,  a,  am,  adj. 
Th. -Prise.  Siccabilis.  «,  adj. 
Crl.-Aar.  Ongut-nl.  — ,  medi- 
cjm<?nlum  qaod  siccet.  Cets. 

dessiccation  (lac.  post.  des- 
sicatio',  s.  f.  Action  do  dessé- 
ch-r.    ô'iccoJio,   onis,    f.    Ptin. 

Voy.     DEà-^ÉCHbMENT. 

dessiller.  Voy.  décilleb. 

dessin,  8.  m.  Image  dessinée. 
Imago,  inis,  f.  Cic.  Forma,  se, 
f.  tic.  Liv.  Designatio,  onis,  f. 
Y'itr.  Il  (Spec.)  Le  dessin  (par 
opp.  à  la  couleur).  Grapliis,  phi- 
dis  ou  phidos,  f.  Vifr.  Pictura 
lineai^.  Plin.  Louer  le  — , 
lineamenta  laudàre.  Cic.  \\ 
(Spéc.)  Disposition  des  orne- 
ments dans  certains  objets  fa- 
çonnés. Ùcscriptio,  onis,  f.  Cic. 
VUr.  Il  (Absol.)  Art  de  dessi- 
ner. Oraphis,  phidos  (gr. 
YpaK;),  f.  Kitr.  (I,  I,  U  ;  13). 
iWphice,  ès,  f.  Plin.  (XX.W, 
77).  Pictura  linearis.  Plin. 
(XXXV,  15).  Connaître  le  —, 
graphidos  scitntiam  habëre. 
Vitr.  graphido»  peritam  (ou 
non  imperitam)  esse.  Vitr.  ^ 
Tracé  du  P'an  d'une  construc- 
tion, etc.  Depicta  [in  membra- 
nala)  species  {balnearam') . 
VUr.  jj  (lig.)  Plan  d'une  œuvre 
littéraire,  etc.  Voy.  pljin. 

dessinateur,  dessinatrice, 
s.  m.  et  1.  Celui,  celle  qui  pra- 
tique l'art  du  dessin.  Être  un 
bon  — ,graphidis  scientiam  ha~ 
bire.  Vitr.  Voy.  des-ineb. 
dessiner,  v.  tr.  Tracer  sur  une 
surface  l'image  d'un  objet.  De- 
signâre,  tr.  Virg.  Liv.  Tac. 
(ex.:  oppidam  salco.  Tac.  fines 
templo  Jovis .  Liv.)  ;  deli- 
Deare,  tr.  Plin.  (ex.:  arrepto 
carbone  exstincto  e  (ocali 
imaginem  in  pariete.  Plin. 
[XXXV,  89]j  ;  describére,  tr. 
Plaat.  Cic.  (ex.:  formam  alica- 
jos.  Plaat.  spliseram,  aolariam. 
Cic.  geometricas  figuras  in  are- 
na.  Cic.  qiœdam  ou  forma»  in 
palvere.  Cic.  Liv.)  ;  defOT- 
màre,  tr.  Vitr.  (ex.:  d.  tpe- 
ciem  operi»  exemplaribas  pie- 
tis.  VUr.  [l,  1,  AJ).  —  le»  traits 
principaux,  adumbrôre  [ali- 
qaidj.  Cic.  1  (Fig.)  Rendre  ap- 
parent» le»  contours.  Expri- 
mére,  tr.  Tac.  {ex.-.vestis  sin- 
galos  artas  exprimens.  Tac.). 
Se  — ,  eminére,  intr.  Cic.  etc. 
^ei.:  qao  magis  id,  qaod  ent 
tllaminatum,     exst&re     atqae 
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eminère     videcititr,     Cic     [de 
Orat.  III,  ÎMJ,  101)). 

dessoler,  t.  tr.  .Teclinol.l  l)e- 
puuiller  de  la  sole.  Lngalam 
[eqao,  bovi\  detrahére.  A.  litre 
dessolé,  e.\ungulàre,  intr.  Ve- 
get. 

dessouder,  v.  tr.  Faire  cesser 
d  être  soudé.  Heplambare  {ar- 
gentam).  Sen.  (nat.  quîEst.  IV, 
S,  17).  Jet. 

dessous,  prép.,  .%dT.  et  s.  m. 
Il  Prép.  (arcb.l  .\  la  face  infé- 
rieure de  qqcli.  Sabter,  prép. 
(avec  l'Ace. ).t'ic.  Virg.  Liv.  In- 
fra,  prép.  (av.  l'Ace.).  Cic.  Liv. 
Voy.  «JU8.  Il  (Loc.  prép.)  Par 
dessous,  subter.  prép.  (av. 
l'Ace.).  Cic.  Liv.  (ex.:  cupidi- 
tatem  subter  prxcordia  locavit. 
Cic.  supra  sabterque  terram. 
Liv.)  ;  iDfra,  prép.  (av.  r.\cc.). 
Cic.  (voy.  sous).  Fig.  Faire 
qqch.  par  —  la  jambe,  aliqaid 
levi  bracliio  agére.  Cic.  H  De 
dessous,  e  ou  ex,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  e  mari 
emergére.  Plin.).  Sortir  de  — 
terre,  e.rfre  supra  terram. 
Cic).  Faire  sortir  les  nsorts  de 
—  terre,  elirére  inferorum  ani- 
mas. Cic.  1  Adv.  A  la  face  in- 
férieure. Subter.  adv  Cic. 
(ex.:  qaœ  supra  et  subter  sunt. 
Cic.)  ;  infra,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  innumepo»  supra  in^ra, 
dextrà  tinistrà  deos  esse.  Cic. 
earam  [litterarum]  exemplam 
infra  [•  ci-dessous  •]  scripsi. 
Cic.  Sali.].  Qui  est  — ,  infe- 
rior.  as,  adj.  C.rs.  etc.  Placé, 
situé  dessous,  sahjectas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Coudre  — ,  sab- 
saêre.  Hor.  Etre  — ,  sabesse. 
Cic.  tubstûre.  Cels.  Laver  — , 
ïofciaére.  Cels.  Mart.  Mettre 
qqn  —  (en  luttant),  aliqaem 
snpplantàre.  Cic.  Sen.  Tourner 
sens  dessus  — .  sabvertëre.  Ter. 
Sali.  Hor.  Saet.  Fig.  Il  y  a 
qqch.  là  — ,  aliqaid  subest. 
Cic.  dolas  sube$t.  .lastin.  \\ 
(Par  ext.)  Le  passage  ci-des- 
sous, quod  infra  scripsi.  Cic. 
qaod  infra  scriptum  est.  Cic. 
Il  (Loc.  adv.)  Lame  de  — ,  tub- 
lamina,  x,  f.  Ca(o.  (ft.  R.  SI, 
3).  Naître  de  — ,su6najc>,  dép. 
intr.  Ov.  Sen.  Min.  Oter,  retirer 
de  — ,stifed(jcëre,  tr.  Cato.  Cses. 
(cf.  si  ballabit  vinam,  ignem 
subdacito.  Cato.  sabd.  lapides 
ex  tarri.  Cœs).  sublrahêre,  tr. 
Liv.  (cf.  ïubfracto»  Namida 
mortao  superincubanti  Roma- 
no  vivas.  Liv.  [\\\\,  51,  9]). 
Vêtement  de  — ,  «ubacaja,  se, 
f.  Varr.  Hor.  Suet.  Attacher 
«n  — ,  sabligàre,  tr.  Cato. 
Creux  en  — ,  «ubcavti»,  a,  am, 
adj.  Cato.  Lacr.  Grom.  vet. 
Qui  creuse  la  terre  en  — .  iu6- 
ara<or,  ori»,  m.  Plin.  (XVII, 
527).  Enduire  en  — ,  «ab<er(i- 
nire,  tr.  Plin.  (XXVIII,  83). 
Fouir  en  — ,  sabarârc,  tr. 
Plin.  (XVI,  116;  VM)  Joncher, 
tapisser  en  — ,  «obsterraêre,  tr. 
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Cic  Plin.  Laver  en  — ,  tnhla- 
vàre,  ir.  Cels.  Prendre  en 
—  (dérober),  subtegfre,  tr. 
Plaut,  Pousier  en  — ,  sub<«ra- 
gère,  tr.  Cels.  User  en  — ,  »u6- 
terère,  tr.  Cato.  Col.  Etre  vide 
en  — ,  )ahtervaci\re,  intr.  Sen. 
(Nat.  qu.TSt.  VI,  25,  I).  Atta- 
cher par  — ,  »ub/itf<lp«,  tr  Cato. 
substringëre,  tr.  Nep.  Tac. 
Couper  par  — ,  juccii^êre,  tr. 
Enn.  fr.  Car».  Liv.  Entamer, 
manger  par  — ,  subffnare. 
Galba  ap.  Quint.  (VI,  3,  90). 
Laver  par  — ,  sublavâre,  tr. 
Cels.  sabluère,  tr.  Cels.  Mart. 
Maintenir  par — ,  sabtenire,  tr. 
Cato.  Manger,  ronger  par  —, 
«abeiièra,  tr.  Plaat.  ap.  Fest. 
Ov.  Hier.  Tendre  par  — ,  »o6- 
tendére,  tr.  Cato.  ||  (Spéc.) 
Regarder  en  dessous,  limis 
ocalis  aspicére.  Hor.  Agir  en 
— ,  disjimo/anfer  facère.  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Etre  en  dessous. 
natarà  recondità  esse.  Cic.  Lu 
(caractère)  en  —,  tecfus  homo. 
Cic.  1  Sabst.  m.  Face  inférieure 
de  qqch.  Par»  inferior.  Cic. 
Voy.  INFÉRIEUR.  Il  (Par  ext.) 
Le  —  des  cartes,  du  jeu,  altéra 
pars.  Sen.  No  pas  voir  le  —  du 
jeu,  alferam  partem  ignoràre. 
Sen.  Il  Fig.  Infériorité.  Avoir 
le  —  (dans  un  combat),  vinci, 
pass.  Ùic.  Voy.  i.nférioiiité,  dé- 
faite. Il  (Loc.  adv.)  Au-dossous, 
c.-à-d.  à  un  niveau  inférieur. 
Infra,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  in 
superiore  parte  navigâre  tan- 
tam,  infra  etiam  nature  con- 
cessam.Plin.j.).  Un  enfant  au  — 
do  huit  ans,  puer  mino;' O'to  a/i- 
nisnatus. Cit. Il  (Loc.  prép.).  Cou- 
ler au  — ,  suhtcrfluére,  intr. 
Vitr.  Sen.  Ptin.  aubtcrlabi.dép. 
intr. Virg. Ecrire  au  — ,  subscri- 
bëre,tr.6en.(ep.  108, 30).  Inscrip- 
tion mi=eau  —,subscriptio,onis, 
(.  Cic.  Noter  au  —,  sabsignùre, 
tr.  Plin.  Etre  aii-dessou-!  dotiqn, 
infra  aliqaem    esse.  Cic.   Voy. 

INFÉRIFUR. 

dessu,s.m.lPSu(arch.).V.  comot. 

dessus,  adv.,  ».  m.  et  prép.  || 
Adv.  A  la  face  supérieure.  Su- 
pra, adv.  Cato.  Cic.  (ex.: 
oieum  sapra  siet.  Cato.  omnia 
hsec,  qase  supra  et  subter, 
anum  esse.  Cic.)  ;  super,  adv. 
Oses.  Sali.  fr.  (ex.:  super  as- 
tantiam  ^manibus  in  maram 
attoUitar.  Sali.  fr.).  Mettre  — 
(arch.),  se  couvrir  la  tnte,  voy. 
COUVRIR.  Il  Là-dessus,  c.-à-il. 
sur  cela,  sur  ce  sujet,  h.ac  de 
re.  Cic.  his  de  rébus.  Cic.  saper 
hae  re.  Cic.  Là-dossus,  c.-a-d. 
à  ce  moment-là,  tam,  adv. 
Virg.  atqae  ita.  Phsed.  Le  pas- 
sage ci-dessu»,  qaod  sapra 
scripsi.  Cic.  qaod  supra  scrip- 
tum est.  Cic.  1  Subst.  m.  La 
face  supérieure  de  qqch.  Pars 
saperior.  Cic.  Le  —  de  l'eau, 
summa  aqaa .  Cic.  Le  — 
d'une  lettre  (arch.)  voy.  »us- 
CRiPTio».  Un  —  de  table    c.-d- 
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d.  un  surtout,  voy.  es  mot. 
Voix  de  — ,  $amma  ou  acuta 
vox.  Cic.  Il  (l'ig.)  Supériorité 
dans  une  lutte.  Avoir  lo  — ,  ïu- 
peràre,  intr.  Cic.  voy.TiiiOMPiiER, 

VAINCRE,      [!']    EMl'OllTER.    Avoir, 

prendra  le  —  do  qi|ii  (arcli.), 
vincëre,  tr.  Cic.  sapcràre,  tr. 
Cic.  Eilipt.  l'rendro  lo  — ,  re- 
sargëre,  intr.  Cic.  Liv.  \\  (Loc. 
adv.)  Au-dossus,  supra,  adv. 
Cic.  On  1ns  met  au  dessus,  sa- 
periores    habcntar.    Cœs.   Voy. 

SUPâBlORITb',  SUPÉRIEUR,  AVAN- 
TAGE. Il  (Loc.  prép.)  Au  des- 
sus de.  super,  prép.  (av. 
l'Ace.  Cic.  lÀv.  etc.  (ex.:  ctxba- 
bat  taper  regem.  Cart.  hostes 
saper  cap at  imminentes.  Liv.)i 
supra, prép.  (av.  l'Ace.)  Cic.  etc. 
(ex.:  ille  qui  supra  nos  habitat. 
Plaut.  par  ext.  sapra  vvjinti 
m,ilia.  Liv.).  Etra  au  —  des 
autres,  ceteris  antecellëre  ou 
prœstàre.  Cic.  ceteros  antece- 
dire  ou  saperàre.  Cic.  Qu'y 
a-t-il  au  —  de  l'éloquence .' 
qaid  eloqaentià  preestabilius  ? 
Cic.  Mettre  qqn  au  —  de,  ali- 
qaem  [alicai)  anteponëre.  Cic. 
Voy.  PRÉiiiRER.   Les  eufants  au 

—  de  quinze  ans,  liberi  ma- 
jores quam  quindecim  annos 
nati.  Liv.  Qui  est  .lu  —  de 
tout,  qui  omnia  sabter  se  ha- 
bet.  Cic.  Cela  est  au  —  dos 
forces  humaines,  hoc  hamana- 
pum  i-irium  modam,  saperat. 
Liv.  1  (Arcli.)  Prép.  A  la  face 
supérieure  de  (qqcii.).  Voy.  sur. 

Il  (Fig.l  Au  sujet  de.  Voy.  su- 
jet. Il  (Famil.)  Loc.  prép. Par- 
dessus. Super,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  Liv.  (ex.:  saper  so- 
litos  honores.  Liv.}.  Passer  par 

—  les  Alpes,  Alpes  saperàre. 
Liv.  Passer  par  —  las  ruines 
du  rempart,  sapervadëre  rai- 
nas. Liv.  sapergredi  ruinas 
n\anim.entorum.  Cart.  Tomber 
par  — ,  saperincidëre,  intr.  Liv. 
(cf.  raina  superincidentiam  vi- 
rorum  equoram  armoramqae 
est  oppressas.  Liv.  [X.\III,  15, 
13]).  Etre  couché  par — .  super- 

incabàre,  intr'.  Liv.  (.XXII,  51, 
9).  Revêtir  par  —  (d'autres  vê- 
tements), saperindaêre ,  tr. 
Saet.  (Ner.  hS).  Par-dessus  le 
marché,  voy.  [on]  outre.  Ce 
qu'on  donne  par  —  le  marché, 
le  par-dessus,  coroHariam,  ii, 
n.  Cic.  Phied.  Suet.  Par — tout, 
ante  omnia.  Cic.  imprimis.  Cic. 
Il  De  dessus,  desaper,  adv. 
Virg.  Tac.  a  saperiore  parte. 
Col. 

destin,  s.  m.  Destination  (ar- 
ch.).  Voy.  destination.  ||  (Fig.) 
Projet.  Voy.  ce  mot.  T  Sort  ; 
puissance  qui  fixe  par  avance 
l'ordre  des  événements.  Fb- 
tum,  i,  n.  Cic.  Virg.  etc.  (ex.: 
omnia  (ato  péri.  Cic.  alicai 
tatum  est  favec  l'Inf.j.  Cic. 
[Fat.  12,  28J.  SaH.  [Cat.  47,  2]). 
Arrêt  du  — ,  fatum,  i,  n.  Cic. 
(Div.  II,  7,19).  Fin  marquée  par 
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las   destins,  fatuw,  i,  n.  Cto. 
otc.     (ex.;     mutarius    extingai 
qaam   (ato  sao.  Cic.   {ato   ce- 
aëre.    Liv.  ou  conr^dëre.  Plin. 
j.).  Ce  à  quoi  est  attaché  le  — 
de  qqn,  fatum,  i,  n.  <Jic.  (ex.: 
duo    illa    rei  puhlicce  psene  fa- 
ta,  Gabiniam  et  Pisonem.  Cxs. 
[Ssst.    U'à,  93]).     Amené,   m.xr- 
quo,  déterminé  par  le — ,  fata- 
lis,    e,     adj.    tic.     etc.    (ex.; 
fait     aliqais     fatalis     casas..,, 
nanc  si  (juis   erit,    volantarias. 
Cic.    (Pliil.    6,    7,    lU].    meam 
consulatam     ad     salutem    rei 
pablicœ  prope    (atalem    exsti- 
tisse.  Cic.  |Cat.    A,    1,    2].    hic 
annas  fatalis  ad  interitam  ha- 
Jus  urbis.Cic.  [Cat.  3.  U.  9J.^a- 
talis  dax  ad  excidiam  illiiis  ur- 
bis.     Liv.    qaando     fatalis    et 
meus   dies  veniat.  Tac.  A  quoi 
est  attaché    le  —  de  qqch.,  fa- 
talis, e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  fa- 
tale bellam.   Cic.f.  libri.  Liv.). 
Selon    l'ordre  du  — ,  fataliter^ 
adv.    Cic.     Tac.    1    L'ensemble 
des  événements  qui   composent 
le   sort    de  qqn.  Fatum,  i,  n. 
Cic.    etc.   (ex.:  fatum  mihi  ins- 
tat   triste.   Hor.).    \\    Condition 
heureusoou  malheureuse. Sors, 
sortis,  f.  Cic.  (voy.  sort,  con- 
dition) ;    fortuna,  se,  f.  Cic. 
(voy.  fortune,  sort). 
destinataire,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  à  qui  une  chose  est  desti- 
née,    adressée.     Accipiens,    p. 
adj.   Cic.    Qui  {qase)  accipit  ou 
cai  datur.  Cic. 
destination    (lat.    destinatio), 
s.  f.  Arch.  Emploi  fixé  d'avance 
pour    uno    personne.    C'est    là 
notre  — ,   ea   lege   {condicione) 
ou  ita,    hoc  fato    nati   samas. 
Cic.  Voy.  DESTINÉE,   destiner.  1 
Emploi  fixé  d'avance  pour   une 
chose.     Donner    à    qqch.      une 
autre  — ,  destinare  laliqaid)  in 
aliad.  Tac.  \\    (Droit.)  Ùestina- 
tam.,  i,  n.  Jet.  Constitatam,    i, 
n.  Jet.  T  (P.  ext.)  Lieu  où    qqn 
doit  se   rendre,   où   qqch.    doit 
être    porté.    Ma   — ,    iocas   qao 
tendo  ou  intendo.  Cic.  Navires 
à  la    —   de    l'Italie,   naves   in 
Italiam  missse.    Liv.    Conduire 
jusqu'à  — ,   qao    iter   est    (ali- 
cai), pervehêre.  Liv.    Arriver   à 
— ,  ad  locam  constitatam   ve- 
nire.  Suet.  Je  suis  arrivé  à  — , 
eo  qao  tendebam  ou   intende- 
banx,    perveni.    Cic.     Si    nous 
avions  pu  nous  rendre  à    notre 
— ,  si  potaissemus.qao  conten- 
dimus    pervenire.    Cic.    Il    se 
rendit  à  sa  — ,  carsum,   direxit 
qao  tendebat.  Nep. 
destinée,  s.    f.   La  suite    des 
événements  dont  se  compose  la 
vie  de  qqn.   Fatum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  fatum  autem  id  ap- 
pello,  quod   Grœci    Ê!|jiap(Jilvr)v, 
id  est  ordinem  seriemqae  cau- 
sarum,  cum  causa  causas    nexa 
rem    ex  se  gignat.    Cic.    [Div. 
I.   55,    125].     si    enim   fatum 
fait,    classes    popali    Romani 
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6elio    Panico    primo    alteram 
naafragio,    alteram    a    Poonis 
depressam  interire...  Cic.  [Div. 
Il,  8,    20].    si    Danhitœ    fatum 
fait  {'  s'il  était  dans  la  desti- 
née do  D.    "I  ex    pqao    cadëre 
alqae  ita  perire.  Cic.    (Fat.    3, 
5].  fuit  hoc  sive  meum  sive  rei 
pahlicx  fatum,  ut...  Cic.  [Italb. 
2T,    58].   au   plur.   fata.     Virg. 
Tac).  Telle   est   notre   — ,    (ea 
lege  ou  condicione)  nati  samus. 
Cic.  (ad  Att.  .\V,  1).  Voy.   vie. 
Il    Par  anal.)  Sort   heureux   ou 
malheureux  de  qqn,    de    qqch. 
Fortuna,  se,  f.  Cic.  (ex.:  for- 
tanse  cedêre  [  "  s'abandonner  à 
sa  destinée  ■•].    Cic.    voy.  for- 
tune, SORT,  condition).   1    (Par 
ext.)    Le    destin    qui     règle    le 
sort  de  chacun.  Voy.  destin. 
destiner,  v.  tr.  Fixer  d'avance 
dans    l'ordre     des    événemiints 
(arch.).  lieservàre  (ad  aliqaid). 
Cic.  Destiné  à,  pour,  fatalis  aid 
(aliquid).  Cic.  Voy.  destin,    fa- 
tal. ^    Destiner    à    qqn,     fixer 
d'avance  comme  devant  être  en 
partage  à  qqn.  Destinàre,   tr. 
Cic.   etc.   (ex.:    d.    alicai    diem 
necis.  Cic.    Hannibali  provin- 
ciam.  Liv.d.  alicai  filiam  saam. 
Plin.  j.  Lepida  destinata  quon- 
dam   axor.  L.    Csesari,     Tac). 
Voy.  FIXER,  réserver.  ^    Desti- 
ner   à    qqch.,     fixer     d'avance 
comme  devant  être   employé   à 
qqch.     Destinàre,    tr.     Cic. 
Lii'.  etc.  (ex.  :  saxo   aurove   in 
aliad  destinato.   Tac.    domum, 
locam.  destinare  publias   asi- 
bus.  Vell.  Jet.  aliquem  morti. 
Curt.  destinata  morti  j/ictima. 
Flor.  debiti  destinatique  mor- 
ti.  Liv.);   addicère,    tr.    Cic. 
etc.  (ex.:  is  qai  morti  addictus 
erat.  Cic).   Qui    se   destine    à, 
is  cai  animas    est   se    conferre 
ad  (aliquid).  Cic.^  (Arch.)   Dé- 
cider ce  qu'on  fera.    Destinàre, 
tr.   Cses.  Voy.  résolution. 
destituer,  v.  tr.  (Arch.)  Priver 
de  ce  qui  sert  de  soutien.  Des- 
titaêre,  tr.  Cic.  Fig.  Etre  —  du 
sens  commun,  communi  sensa 
plane  carêre.    Hor.  1   (P.    ext.) 
Déposséder  (d'une  place,  d'une 
charge).  Movêre  aliquem   loco. 
Cses.  — qqn  d'un  haut  emploi, 
d'un    commandement,    demo- 
vêre  aliquem.  prœfectura.    Tac. 
alicui     irnperium,      exercitum 
adimére.  Cic.  imperium  abro- 
gàre.  Liv.  —  qqn  d'uno  charge 
publique,  removëre  aliquem   a 
re  pablica.Cicsummovëre  ad- 
ministratlone  rei  pablicœ  ou  a 
re  publica.    Cic.    magistratam 
alicui  abrogàre.Cic.  magistra- 
tu  aliquem  exaêre,  depellëre  ou 
dejicëre.  Cic.  \\  (.•Vbsolt.)  Desti- 
tuer   (un    fonctionnaire),      lui 
ôter  sa   place.    Sammovëre  ou 
removëre  aliquem  (a    procon- 
salata,  a  m.agistratu) .    Liv.   — 
un  préteur,pra?taramaiicaiadi- 
mëre.  Tac.  —  un  préfet,  demo- 
vere  aliqaem  prsefectura.  Tac. 
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dostituUon,  s  f.  Action  Jo 
liesiituer  un  fouctioiinairo.  Ab 
ordine  molio.  Clp. 
destrier,  s.  m.  Cheval  do  ba- 
iiille  »u  moyen  âge-  i-i/uaa 
milituris.   Liv. 

destructeur,  trice  (lat.  post. 
ilcftractor.  Ttrt.  Hier.),  s.  m. 
ei  f  Celui,  celle  qui  détruit. 
Eiersor.  oris  [rcjni.  urbis). 
Cic  Exstinctor  (patrix).  tic. 
Oppressor.  ori$.  m.  Bru(.  op. 
Cic.  \ci-.  vifti'i-^  et  oppresso- 
re)  dominationis.  Brat.  ap. 
Cic.  [ep.  ad  Br.  I,  16,  6]).  Il 
(P.  ext.)  .Uljectivt.  Qui  détruit. 
Confector,  oris,  m.  Cic.  (cf. 
conCector  et  consumptor  om- 
niam  ignis.  Cic.).  Deletrix,  tri- 
cis,  f.  Cic.  Mart.  Sen.  l-  leau 
—  '  labes  atque  pernicies  (pro- 
vincix).Cic.eAitium  ii,  u.  Cic. 
Fléaux  —  de  tous  l."s  grands 
smpires,  {avaritin  et  laxaria). 
q<ue  pestes  omnia  magna  im- 
peria  everterant.  Liv. 
destrucUble,  adj.  Qui  peut 
être  détruit.  Dissolabilis,  e, 
adj.  Cic. 

destructif,    ive     (lat.    post. 
destractivas.  Cspl.-Aar.),    adj. 
Qui  a  la  propriété  de  détruire. 
Tabidas,    a,     um,     adj.^    Virg. 
Tabitlcus.  a,  am,  adj.  Ctc. 
destruction,    (lat.   destractio. 
Saet.  Hier.),   s.    f.     Action    de 
détruire.    Eversio,    onis.    f. 
Cic.  etc.  {-%.:excifio,inl1amma- 
tio    eversio.    Cic.   templorum. 
Qaint.  arbis.   Flor.);   excidi- 
nm,   iU    n.    sali.    Virg     Uv. 
(ex  :    Carthaginis.     Sali,     f- 
arbis.    Cart.    excidia     arbiam 
relictaram.  Liv.  excidia  arbiam 
taaram.  .?en.   ejceidiam   kgio- 
nam.    Tac.    [milimorum.   Jas- 
tin:,,excisio,onis.  f.  Cic.  (ex  : 
tectoram.  Cic.   [dom.  58,  ll-b]. 
arbiam.  Cic.  [Iiarusp.    1,    dj); 
interitus.  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
legam.  Cic.  au    plur.    totaram 
arbiam     interitas.    Sen.    avec 
l'Abl.     exercitâs    nostri    inte- 
ritas ferrn,  (ame,  (rigore,pes- 
tUentià.  Cic.  [Pis.  19,  m:    OC- 
casus,  ÛS,   m.    Cic.    (ex.:    ret 
pobiicœ.  Ciel;  pernicies,   ei, 
f.    Cic.     Phicd.     (voy.     perte, 
rl-ine):    confectio,    onis.    t. 
Cic    (ex  :  c.    valetadinis.   '.ic. 
[Hortens.  fr.7!.]);  consumptio, 
onis,  f.  Cic.  [de  uuiv.  t.,   10)). 
Aprc-3  la  —  de  la  ville,   dirata 
arbe.  Cic.  Liv.  post  eversam  ou 
diratam  arbem.  Cic.  Voy.    dé- 

désuétude,  s.  f.  Abandon  où 
tombe  unecho'ie  qu'on  ce^fi  de 
mettre  en  pratique.  Desw;tarlo, 
dinis,(.  Uv.  Tomber  en  —,  obso- 
Liscére,  intr.  Cic.  Liv.  exoles- 
cC-re,  intr.  Col.  Qaint.  r.onse- 
nescére,  intr.  Cic.  i  cf.  leges 
vftiistate  consenaerunt.  Cic.). 
ijiii  est  tombé  en  —,  obtoletas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  {cf.  obao- 
leta  verba.  Cic).  exoletas,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.   (cf.  exoletui 


mos.  Saet.  revocavit  exoleta 
U  lt>5  usages  tombés  en  d.  •]. 
5iitf. 

désunion,  s.  f.  Cessation  do 
l'union.  ||  (Rare.)  iintre  l-s 
partii-^s  d'un  tout.  Dirt-mprus, 
us,  m.  Diremptio,  onis,  f.  Va(.- 
.U.i.v.  Scrparario  [alicajas  rei 
ab  re.  Cic.  animi  ac  corporis. 

Cic).    Voy.     DliS\ORtCATION,     Sli- 

PARATiON.  1  Entre  les  cœurs,  l<>5 
esprits.  Discordia,  a-,  f.  Sali. 
Dissensio.  onis,  f.  Cic.  Disci- 
dium,  il,  n.  Plaat.Cic.Distrao- 
tio,  onis,  f.  Varr.  Cic.  Mettre 
la  —  parmi  les  citoyens,  dis- 
socijre  animos  civiam.  Nep. 
La  —  se  mit  parmi  eux,  dis- 
cordia  inter  eos  orta  est.  Cic. 
discordes  inter   se  (acii    sant. 

Liv.  Voy.  DÉSACCORD,  DISSENTI- 
MENT,   MÉSINTEIXIOENCE. 

désunir,    v.    tr.    l'aire    cesser 
d'être  uni.    ||    Desunir  les  par- 
ties  d'un  tout.  Dissolvère,    tr. 
Cic.    Disjangére,  tr.   Cic.  Dis- 
trahère,  tr.  Cœs.  1    Désunir  les 
cœurs,    les     esprits.     Disjun- 
gëre,    tr.    Ter.    Cic.    jex.  :   d. 
aliqaem   ab   aliqao.   Ter.  Cic. 
aliqaem    ab    alicajas    amicitià 
ou  familiaritate.  Cic);  disso- 
ciàre,  tr.  Cic.  Nep.  (ox.  :  dis- 
sociatis    animis    civiam.    Nep. 
moram  dissimilitado  dissociât 
amicitias.  Cic);  dissuére,  ir. 
Cic     (es..  :    d.    amicitias.    Cic. 
[am.,21,76;  OIT.   I,  33,  lâO]); 
distrahêre,  tr.   Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :   omnem  societatem   civi- 
iatis.  Cic.  societatem  cam  ali- 
qao.  Sen.    amorem.  Ter.  con- 
riliam    Bœotoram.  Liv.  Pom- 
pcjam     et     Ca-sarem    perfidià 
Uominam  distractos  rarsas  in 
pristinam    concordiam    reda- 
cérc.    Balb.    ap.   Cic.)  ;  disji- 
cère,    tr.    Nep.  (ex.  :  ille   con- 
sensionis    glohas      anias    dis- 
sensione     disjectas    est.    Nep. 
[Att.  8,  !,]). 
détachement,  s.  m.  Action  de 
celui  qui    so    détache,   état   de 
celui  qui  est  détaché   do   qqch. 
Abalienatio,  onis,  l.   Aag.  He- 
ram    liamanarum   contemptio 
ac     despicientia.     Cic.      Vivre 
dans       un      complet     —      du 
monde,    animam     in    sablimi 
semper  habire.  Sen.    Voy.   re- 
noncement.    1     Petite     troupe 
qu'on  sépare    d'un    corps     plus 
considérable.   Vexillard,  oram, 
m.  pi.  Tac  Inscr.  Délecta  ma- 
nus,    et    siinpl.  manus,    as,    f. 
Liv.  Disjecti  milites.  Hor.  Tac. 

envoyé    en    reconnaiisanco, 

explorât oret,  am,  m.  pi.  des. 
1.  détacher,  v.  tr.  Faire  ces- 
ser d'ëiro  attaclié.  ||  Propr. 
Séparer  (une  personne,  une 
chose)  de  ce  à  quoi  elle  est  at- 
tachée. Solvôre,  tr.  Hor.  Ov. 
Cart.  (ex.:  fanem  ab  stipite. 
Ov.  corollas  de  nostra  (ronte. 
Prop.  a  corpore  braclaa  ou 
nexas.  Ov.  Sen.  solvêre  anco- 
ram  ou  navem.  Cic.)  ;  exsol- 


DET 

v5re,    tr.    Plaut.    i'irç.    {ex.: 
aliqaem     vinculis.     Plaut.    se 
corpore.   Virg.)  ;    abscindère 
(-  détacher  on  décliii'.int  -),  tr. 
Cic.  (ex.  :  tanicam  ejas  a  pec- 
tore.     Cic.)  ;    dûtrahbre,    tr. 
Cic.    (ex.  :    aliqaem    de    crace 
[•  du  sibet  •].  Cic.  aliqaem  ex 
suspcndio.    Cels.)  ;   reSgère, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  tabulas.  Cic 
corpus  ["    d.  un   corps  du    gi- 
bet -].  Jast.).  Par  anul.  —  qqn 
de    ceux  (lui    lo    tiennent  em- 
brassé,    aiiqaeni    a    complexa 
(suorum)    distrakëre.    Cic.   Na 
pouvoir    —    ses    yeux    de  qqn, 
ocuios  ab  aliqao  depecière  non 
passe.  Liv.    ||     (Absol.)   Déta- 
cher qqn.    Solvère.  tr.  Plaut. 
Cic.  Sen.  (ox.  :  aliquem.  Plaut. 
Ter.  canem.  Phsed.  teones  so- 
luti    lopp.    à   alligati].    Sen.)  , 
absolvère,    tr.     'V'ac.     >-lpa(. 


Amm.  (ox.:  abs.  asinum.Apal. 
canem   a,ite   tempas.    Amm.)  ; 
resolvère,  tr.  Ov.  Qaint.  {e\.: 
aliqaem    [vinotum].    Col.).     || 
(Par  ext.)  Défaire  ce   qui  tient 
attaché.     Solvère,      tr.     Ov. 
etc.  (ex.:  catcnas.   Ov.  (renam. 
Phœd.      vlncalam      epistolse. 
Cart.)  ;   abrumpère  (•  déta- 
cher   en    rompant    ■),   tr.  Liv. 
(ox  :    abr.    vincala.  Liv.  voy. 
rompre)  ;   abscidère  (■   déta- 
cher   on   coupant    -],    ir.   Cxs. 
(voy.   COUPER).    1    Séparer    une 
clioso  do  ce  à  quoi  ollo  adhère. 
Decerpère,  tr.  Lucr.  Col.  (ex.: 
d.  (icum.  Juv.  (tores.  Lacr.  Co- 
lla ramulorani.  Col.)  ;  StFAll- 
gère.  tr.  Cxs.  Liv.  (ex.  :  lolia 
ex  arboribas.  Cœs.  rabos.Liv.); 
destringère,  tr.    Phsed.  Col. 
(ex.  :    tunica   erat  ab   hameris 
destricta.     Phœd.     d.     oleam, 
bacam.  Col.).  So  détacher,  ca- 
dère,   intr.   Plin.    (ex.  :    (olia 
ex  arbore   cadunt.  Plin.    voy. 
tomoer)  ;      decurrëre,      intr. 
Liv.    fox.  ;  in   clivis,    abi  terra 
decarrit  ['  so   détacho   et  ijlis- 
so    "].  Liv.).  1  (Par  cxl.)    Sépa- 
rer (qqch.) d'un  onsemblo,  iqqn) 
d'un  groupe.  Abrumpiîre,  tr. 
Liv.  (ox.  :  atroxtcmpestas  fus- 
tiyia  aliquot  temploram  a  cal- 
minibas  abrapta  (œdê  dissipa- 
vit.  Liv.  (XL,  %  3])  ;  dûducure, 
tr.    Co(.    (ex.  :   pellis    a   costit 
dedaci  non  potest.  Col.)  ;  dis- 
jungere,    tr.    Cic.    (ex.  ;    (au 
liij.]  :    vita    maxime   disjancta 
a   capiditate.    Cic.)  ;    excer- 
pére.   ir.    Cic.   Hor.   (ex.  :   de 
numéro.  Cic  se   numéro  illo- 
rum.  Hor.  se    vulgo   ou  absol. 
excerpëre   se.  Sen.).  Forts  dé- 
tacliés,     propagnacala,    oram, 
n.  pi.  Liv.    Morceaux  détaches, 
excerpta.    Sen.   (op.   33,  3).  — 
(des    troupes),    subdacëre,    tr. 
Css.  Liv.  {cL cohortes  ex  dex- 
tro  corna.  Liv.  copias  in  proxi- 
mum  collem.  Cœs.\.  dcirahëre, 
tr.   C3!a.  (cf.  d.  ex   tertia  acie 
aingulas  cohortes.  Cses.  [U.  C. 
m,  89,  3;  cf.  B.  G.  111,  S.  31)- 
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Absol .  Envoyer  séparément. 
Prxmittëre,  tr.  Cic.  Cœs.  Liv. 
(voy.  ENVOYER  [eii  avant]).  Se 
—  (pour  attaquer),  procurrace, 
intr.  Cœs.  (voy.  [s')  élancer). 
Fiii.  Des  objets  peints  qui  sa 
détachent  sur  un  l'oud  obscur, 
res  qase  ex  umbra  qaasi  pro- 
carrant.  Cic.  Tout  cela  se  dé- 
tachant sur  un  fond  de  neige 
avait  un  relief  plus  saisissant, 
omnia  /la-c  ex  nive  prominen- 
tia  oculos  acrias  ad  se  con- 
vertebant.  Liv.  Bien  détaché, 
expressusj  a,  um,  p.  adj. 
Qaint.  |(  (Famil.)  Détacher 
un  coup.  Voy.  ASféNER.  1  {Au 
(ig.)  Eloigner  (qqn)  de  ceux 
avec  lesquels  il  a  des  liens  de 
parenté,  d'alTection,  etc.  Di- 
ducére,  tr.  Cic.  (ex.  :  aliqaem 
ab  aliquo.  Cic.  Ov.)  ;  disjun- 
gêre,  tr.  Ter.  Cic.  (ex.  :  ali- 
qaem  ab  aliqao.  Ter.  Cic.  ali- 
qiiem  ab  alicajas  amicitiâ. 
Cic.)  ;  distrabére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  distraki  cam  aliqao 
['  80  détacher  de  qqn,  rompra 
avec  lui  •].  Cic).  Voy.  sépa- 
rer, ÉLOIGNER. 

S.  détacher,  v.  tr.  Débarrasser 
d'une  ou  de  plusieurs  taches. 
Emacalàre  {palliam).  Macr. 
Macalas  auferre  {de  vestibas). 

Ov.    Voy.   TACHE. 

détail,  s.  m.  Action    de   livrer 
la    marchandise     par      petites 
quantités.   Vendre  au   — ,     di- 
vendëre,  tr.  Cic.  Liv.  Tac.  dis- 
trahëre,  tr.  Tac.  Jastin.  (cf.  d. 
merces.    Jaatin.).  Fig.    En    — 
{opp.    à    en   gros),     c.-à-d.  sé- 
parément, en    particulier,  voy. 
ces  mots.  ^   {Fig.)   Partie   d'un 
tout.    Pors,  partis,   f.  Sen.  (cf. 
in    partibiis    magna   vaiHetas. 
Sen.  [ben.    III,  2,  1]).  Res  sin- 
galse.  Cic.  Singulx  partes.  Cic. 
Singala,  n.  pi.  Cic.  (cf.  desin- 
giilis  agêre  [■    entrer    dans  les 
détails   ■>].  Cic.  de  singalis  ré- 
bus scribére.  Liv.  qase  singala 
exseqai  minatioris    est    cura?. 
Aar.    Vict.).    Raconter    en    — , 
enarràre,   tr.    Ctc.    res    expli- 
càre.  Cic.  Nep.    (Pelop.    1,    1). 
Exposer  en  — ,  singala  consec- 
tari  et  colligëre.    Quint.  (VIII, 
6,    88).    Plin.   j.  (pan.    75,    1). 
Avec    trop     de    détails,  mino- 
tias.  Qaint. 
détaillant   et  (arch.)   détail- 
leur,  s.  m.  Celui  qui  vend  en 
détail.  Un  —  et  (par  appos.)  un 
marchand    — ,  propola,  se,  m. 
Piaat.    l-'arr.  Cic. 
détailler,   v.   tr.    Diviser    par 
portions.  In  partes  minutas  ou 
minatatim  concidëre,  Varr.  ou 
consecâre.    Col.    Plin.   Conci- 
dëre minatë.    Col.   I{   (P.  ext.) 
Spéc.    Vendre  une    (marchan- 
dise) par  petites  quantités.  Di- 
vendëre,  tr.  Cic.  Liv.  Tac.  Dis~ 
trahére,   tr.    Tac.    Saet.  Just. 
(opp.    à  coemëre).    f   Enoncer 
avec    toutes   les  particularités. 
Singillatim    dicëre   {de  aliqua 
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re),  ret  explicâre,  diligenter  ou 
per  partes  descrihëre,  expo- 
nëre,  narrâre  {aliqixid).  Cic. 
.'iingala  consectâri  et  colligëre, 
Plin.  j.  Denarràre  alicai  ati- 
qaid.  Ter.  Enarràre  alicai 
{somniam).  Cic.  I  xplicàre  {res 
gestas  narrando  .  Cic.  Exseqai 
{singala).  Saet.  Singala  perse- 
qai.  Cic.  En  détaillant  bien, 
articalatim  distinctêqae.  Cic. 
Un  récit  détaillé,  res  ordine 
narrata.  Cic.  Explication  dé- 
taillée, explicatio,  onis,  f.  Cic. 
Lettre  très  détaillée,  littera;  ac- 
caratissimx.  Cic.  litterse  arga- 
tissimœ.  Cic.  litterse  tuse  qai- 
bas  nihil  potest  esse  explica- 
tias.  Cic.  Faire  un  récit  dé- 
taillé, singala  perseqai.  Cic. 
Voy.  plus  haut. 

détailleur.  Voy.  oéxAiLLANT. 
détaler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Faire  cesser  d'être  étalé.  — 
sa  marchandise  et  (absolt.)  dé- 
taler. Expositas  merces  colli- 
gëre. DD.  1  (P.  ext.  Famil. 
Quitter  la  place.  Facessëre, 
intr.  Liv.  Allons,  détale,  que 
l'on  détale  !  Apage  hinc  !  apa- 
ge  te  a  me  .'et  simpl.  apage.' 
Plaat.  facesse  hinc  !  Com. 
déteindre,  v.  tr.  et  intr.  || 
(Arch.)  V.  tr.  Faire  cesser 
d'être  teint.  Decoloràre,  tr. 
Hor.  Qui  est  déteint,  decolor, 
adj.  Plin.  ^  V.  intr.  Se  déco- 
lorer (perdre  sa  couleur).  Co- 
lorem  amittëre.  Plin.  Decolo- 
rari  {ex  albo\  Col.  Fig.  Fa- 
mil. Cf.  noi-imiis  quosdam,  qai 
maltos  apad  philosophani  an- 
nos  persederint  et  ne  colorem 
qaidem  daxerint  (•  sans  qu'il 
eut  même  déteint  sur  eux  '). 
Sen. 

dételer,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  attelé.  Disj'angëre,  tr. 
Cic.  Col.  (cf.  bovem.  Col.  ja- 
menta.  Cic).  P.  ext.  —  une 
voiture,  jamentis  ou  eqao  j'a- 
gam  demëre.  Ov.  Absolt.  —  à 
un  endroit,  devertëre  in  locam 
aliqaem.  Liv.  Faire  dix  lieues 
sans   —    (d'une    seule    traite), 

voy.    TRAITE. 

détendre,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  tendu.  {|  Lâcher  (ce  qui 
est  dans  un  état  de  tension). 
—  un  arc,  arcum  remittëre. 
Hor.  laxàre.  Phsed.  —  le  doigt, 
digitum  {contrahëre  et)  remit- 
tëre. Plin.  Par  ext.  —  les  traits 
(du  visage),  tristem  valtam  re- 
laxàre.  Sen.  Se  — ,  laxari. 
Cœl.-Aur.  laxàre,  intr.  Cart. 
Câble  détendu,  laxus  (unis 
(opp.  à  contentas).  Hor.  Vitr. 
Fig.  —  l'esprit,  animam  (ex 
longa  contentione)  relaxâre, 
remittëre.  Cic.  laxàre  animum 
{lusa  latruncaloram) .  Plin.  j. 
langaefacëre  {excitatos) .  Cic. 
(de  Leg.  II,  15,  38).  Affaiblir 
l'attention  de  l'esprit,  vires 
animi,  mentis  nervos  fran- 
gëre,  remittëre  {memoriava) . 
Cxs.  Se  —   (en  pari,    de  l'es- 
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prit),  ianjuidum  et  remissam 
fieri.  Plin.  j.  remitti.  Plin.  J. 
langttescëre.  intr.  Quint.  Voy. 
RELACHER.  So  —  (pRrdro  sa 
contention),  diffandi,  pass.  Cic. 
iopp.  à  contraki,  cf.  at  bonis 
amici  qaasi  diffundantar  et  in- 
commodis  contrahantar.  Cic), 
8e  —  (en  pari,  de  la  tempéra- 
ture), mitescére,  intr.  Liv. 
Température  détendue,  remis- 
siora  frigora.  Cxs.  (B.  G.  V. 
IS,  6).  Voy  ADOUcrR.  So  —  (on 
pari,  dos  rapports  de  deux 
personnes  ou  de  deux  Etats). 
Leurs  rapports  se  détendent, 
invicem  remittant  aliquid  ira- 
cunrficT.  A.  (d'après  Cic.).^  Dé- 
faire (ce  qui  forme  tenture). 
8péc.  Défaire  les  tentes  d'un 
campement.  Detendëre  {taber- 
nacula).  Cœs. 

détenir  (lat.  detinêre.  Capit.), 
v.  tr.  Garder  (qqch.)  entre  ses 
mains,  en  sa  possession.  Reti- 
nëre  {alicnarn).  Cic.  *  Garder 
(qqn)  en  prison.  Castodlre{da- 
cem  prœdonum).  Cic.  Habêre 
in  castodiâ  {aliqaem).  Liv.  Voy. 
PRISON.  Il  Au  part,  passé  em- 
ployé substantivt.  Un  détenu, 
une  détenue,   voy.    prisonnier. 

détente,  s.  f.  Action  de  lâcher 
ce  qui  est  tendu.  Remissio, 
onis.  f.  Cic.  Rela.vatio,  onis,  f, 
ScHb.  Th.-PrUc.  ||  (Fig.  Famil.) 
Etre  dur  à  la  —  (à  laisser  par- 
tir l'argent),  voy.  desserre.  ^ 
Fig.  La  —  du  temps  (change- 
ment qui  rend  la  température 
moins  rigoureuse),  mitigata 
jam     et     intepescens      hiems. 

Col.  Voy.  ADOUCIRjTEMPÉRATURB. 

La  —  de  la  maladie  (phase  où 
elle  perd  de  sa  violence!,  mor- 
bas  declinans  ou  se  minaens. 
Plin.  Voy.  décroissance.  La  — 
de  l'esprit  (diminution  de  la 
contention  de  l'esprit),  onimi 
remissio  ou  relaxatio  (opp.  à 
contentio.    Cic.    Amener   un» 

—  dans  les  relations,  redacëre 
distractos  in  pristinam  con- 
cordiam.  Balb.   ap.    Cic.    Voy. 

RÉCONCILIER. 

détenteur,  s.  m.  Celai  qui  dé- 
tient qqch.  Detentor,  oris,  va. 
Jet.  Les  —  du  bien  d'autrui, 
qai  aliéna  tenent.  Cic.  Etre   le 

—  injuste  du  bien  d'autrui, 
retinêre  alienum..  Cic. 

détention,  s.  f.  Action  de  dé- 
tenir qqch.  Detentio.  onis,  f. 
Ulp.  Dig.  1  Action  de  détenir 
qqn,  de  le  garder  on  prison. 
Custodia,    se.  f.  Cic.  Liv.  Voy. 

E.MPRIsONNEMENT. 

détergent,  ente  (lat.  deter- 
gens),  adj.  (Médec.)  Qui  dé- 
terge.  Voy.  détersif. 

déterger  (lat.  detcrgere),  v.  tr. 
(Médec.)  ■-ettoyer  on  amenant 
l'évacuation  de  l'humeur,  du 
pus,  etc.  Pargâre,  tr.  Cels. 
Plin. 

détérioration  (lat.  eccl.  de- 
terioratio),  s.  f.  Action  de  dé- 
tériorer, état  de  ce  qui   est  dé- 
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téiiori.    Injuria,    x,    t. 
Situs,  lis.  m.    Col.  Vov. 


PUn. 

DHUAT, 
DÉCRAaiTlON,    DCl^tBREMKNT. 

détériorer  ^lat.  eccl.  deterio- 
rôrtr  ,  v.  tr.  Mattre  une  clio^e 
ea  si  mauvais  éial  qu'elle  ne 
peut  plu<  servir.  Corrumpêre, 
tr.  Col.  Dturiorem  (ou  déte- 
nus) (acère.  Cic.  Vitiàre  ^fer- 
ramenlani  in  opère).  Col.  Qui 
esi  deiérioré,  corniptas,  a,iim, 
p.  idj.  y/or.  Cxs.  (cf.  c.  (ra- 
meniA.  Cais.).  ruinosas,  a, 
on».  aJj.  Cic.  Se  — ,  corrampi. 
Col.  deteriorem  (ou  deterius) 
fieri.  Col.  Plin.  mat>iri  in  dé- 
tériora. PUn.  (eu  pari,  de  bâ- 
timents),  dilabi.  Liv.  Voy.  db- 

CRADER,     DÉLABI1£R.    |{     Fig.     Que 

sa  sanlé  se  détériore,  ccepisse 
adverse  valetudine  afRci.  Col. 
Santé  détériorée,  valetudinit 
confectio.Cic. perdita  vcdetado. 
Cic. 

déterminant,  ante,  adj.  Qui 
détermine.  Finitiias,  a,  uni, 
adj.  Quint,  (cf.  stata'.  Quint.). 
y  (Spéc.)  Qui  décide  à  pren- 
are  tel  parti.  Motif  —  d'une 
action,  qaod  aUijaem  movet, 
impeltit  at  aliquid  (nciat.  Cic. 
Raison  déterminante,  ratio, 
onis,  i.  Cic.  causa,  se,  f.  {qua 
aius  inductua  aliqaitl  facit). 
Lie.  nxome'dum,  i,  n.  Cic. 

détemiinatlf ,  ive  ,  adj. 
(Gramm.j  Dont  la  fonction  est 
de  s'ajouter  à  une  proposition, 
à  une  partie  du  discours,  pour 
en  déterminer  le  sens.  Mode 
— ,  pnitivaa  modas.  Diom. 
L'article  — ,  et  (substantivt.)  le 
— ,  (initai  articulas.  Varr. 

détermination  (lat.  determi- 
natio  ['  borne,  fin  •]),  s.  f. 
Action  de  déterminer.  Con- 
êtitutio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  summi 
boni.  Cic.  caasse.  Cornif.).  De- 
finitio,  onit,  t.  Cic.  (cf.  homi- 
nam  et  temporam.  Cic.)  Finis 
et  terminas  [cUicajas  rei)  con- 
stUatas.  Cic.  Il  n'y  a  pas  de 
—  précise  de  l'art  oratoire, 
bene  dicére  non  habet  dc^- 
nitam  aiiqaam  regionem.  Cic. 
1  Action  de  se  décider  pour  tel 
ou  tel  parti.  Consiliam,   ii,   a. 

Cic.  Voy.  DÉCISION,  DÉTERMl- 
I<A.*<T,     RÉ-OLUTION.     ||       I  P.     OXL) 

l'arti  auquel  on  s'arri^to.  Con- 
siliam, ii,  n.  Cic.  Sententia, 
X,  t.  Cic.  Prendre  une  — , 
capère  ou  inire  consiliam  [ali- 
cajas   rei).  Cic.   Voy.  décision, 

LÉ-OI.UTION. 

déterminé,  ée.  Voy.  déter- 
miner. 

cî-sterminément,  adv.  En  dé- 
t^rminant'  la  chose  dont  il 
fe'acit.  Definitè,  adv.  Cic.  Plin. 
j.  '  Kn  montrant  un  caract>>ro 
iléterminé.    Voy.     rksolumk.nt. 

déterminer,  v.  tr.  Fixer 
Iqr^ch.)  qui  est  incertain.  S<â- 
ttiere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  st. 
Jus.  Cornif.  sibi  fuxem  consilii. 
Cic.  voy.  rixER)  ;  cODStituére, 
tr.  Cic.  (ex.  :  c.  tcmpas,  diem. 
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Cic.  Tnodanx  credendi.  Cic. 
sammiun  pretiam.  Cic.  voy. 
fixer);  destinàre,  tr.  Lil-. 
voy.  fixer)  ,-  âaire,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.;  f.  tempos.  Cic.  diem, 
locarn.  Liv.  mo^iam.  Cic.  nior.*i 
est  omnibas  (init  t.  Cic .  do  ; 
fuisse  Rnire  senaius  consulta,  i 
ne...  Liv.  [XXXl,  US,  S]  ;  de- 
Ûnire,  tr.  Cic.  (ox.:  d.  riume-j 
rum  signorum.  Cic.  voy.  indi- 
quer [avec  préci-:ion]\  ;  termi- 
nàre,  tr.  Cic.  (ex,  :  nunquam 
tern\in.it  nec  magnitudinis 
nec  diaturnitatis  nxodum.  Cic. 
at  nos  metiendi  ratiocinandi- 
que  utUitate  hujus  artis  ter- 
minavimus  modum.  Ctc.);  de- 
terminâre,  tr.  Cic.  (au  fiij., 
e.\.  :  id  quod  dicit  spirita  non 
arte  déterminât.  Cic).  Déter- 
miné par  le  calcul,  ratus,  a, 
lUB,  p.  adj.  Cic.  (cf.  pro  «•uM 
parte.  Cic).  Déterminé,  réglé, 
FBtus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(ex.  :  motus  [stellarum])  con- 
stitati  et  rati.  Cic.  tam  certi 
ca"/i  mo(tM.  tam  rati  astrorum 
ordines.  Cic.  qaod  ratumfuerit 
certo  tempore.  Ctc.  quorum 
[siderum]  vagi  motus  rata  ta- 
men  et  cerla  sai  cursus  spatia 
defmiant.  Cic.  [Tu-c.  V,'iU,  69: 
cf.  N.  D.  n,  37,  9:>] .  si  nitiit 
^ri  potest  nisi  quoa  ab  orimi 
xternitate  certam   faerit   esse 

futurum  rato  tempore.  Cic. 
Div.  Ii,  7,  19].  illud  certam, 
ratum,  ^-mum,  (Lxum  vis.  Cic. 
[Acad.  pr.  II,  i.6,  lU]);  status, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (e.'w.  ;  qui 
sacrificia  géntilicia,  itlo  ipso 
in  sacello,  stuto  loco,  anniver- 
saria  (actitarint.  Cic.  [bar. 
resp.  15,  39]).  Se  présenter  (à 
l'audience)  au  jour  déterminé, 
fixé,  sistére,  intr.  Cic.  (e.\.  : 
ttistificatur  iste  P.  Qaintiuni 
non  stitisse  et  se  stitisse.  Cic. 
[Quiut.  6,  i5]  .  Il  (Gramm.) 
Déterminé  en  personne.  Par- 
emphatus,  a,  am,  adj.  Macr. 
(de  diir.,  etc.,  19,  1).  1  Faire 
arriver  un  événement  jusque- 
là  douteux.  Id  ferre,  tr.  Ctc. 
etc.  (ox.  :  in(.  moram,  cunc- 
tationem.  Cses.  misericordiam, 
invidiam.  Cic).  Voy.  ame.skr, 
causer,  produire.  T  Fixer  (qqu) 
qui  est  irrésolu.  Inclinàre, 
tr.  Liv.  Quint,  (ex.  :  bsec  ani- 
mum  inclinant,  atcredam... 
Liv.  miseratio  judicem  incli- 
nât. Qaint.)  ;  dacëre,  tr.  Cic. 
Nep.  (voy.  entraîner)  ;  a.ddu- 
cére,  tr.  Cic.  (voy.  amener)  ; 
perducëre,  tr.  Cic.  A'ep.  (ex.: 
cum  perducëre  eam  non  pas- 
sât. Nep.)  ;  commovère.  tr. 
Cic.  Cxs.  (ex.  :  commoveri  et 
amore  (raterno  et  exislima- 
tione  valgi.  Cses.  voy.  décider, 
POUSSER  [à))  ;  compellére.  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  POUSSER  (à]i;  im- 
pellére.  tr.  Cic.  (voy.  pousser/; 
perpellére,  tr.  Ter.  Sali.  Liv. 
(ex.  :  p.  urbem  eo  meta  ad  de- 
ditioncm.  Liv.  p.  aliquem,  at... 
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Sali.  Liv.  ne. . .  Sail.)  ;  per- 
sucidêre,  tr.  ot  intr.  Cic. (voy. 
convaincre.  DEC  ider.persuadbr). 
Je  suis  bien  déterminé  à..., 
mihi  deliberatam  et  constita- 
tum  est  (av.  l'inf.).  Cic.  Voy. 
iiiisoLUTioN,  rj^soudre.  So  déter- 
miner à  qqch.,  c. -à  d.  s'arrêter 
à  un  parti,  voy.  parti,  résou- 
dre, i  (Au  part,  passé  ompl. 
adjectiv.)  Un  homme  déter- 
miné, audens.  Plin.  j.  obsti- 
notus.  Liv.  Un  caractère  plus 
déterminé,  voluntas  obstina- 
tior.   Cic. 

déterminisme,  s.  m.  Doctrine 
suivant  laquelle  toutcaqui  ost 
arrivé  est  déterminé  par  un 
encbainoment  nécessaire  do 
causes  et  d'olTets.  Doctrina 
qaa  reram  universitas  ex  eau- 
sis  aliis  ex  aliis  ncxis  necessa- 
rio  constat.  .1. 

déterministe,  s.  m.  Partisan 
du  détoriniuismo.  Qui  asseve- 
rat  mandam  causis  copulatis 
connexisqae  necessario  adini- 
nistrari  ou  régi.  A. 

déterrer,  v.  tr.  Retirer  ca  qui 
est  oiitorré.  ||  Retirer  ce  qui  sa 
trouva  dans  la  terra.  ECo- 
dére,  tr.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.: 
ferrum,  ses,  argcntam.  Cic). 
M  Fig.  Trouver  une  clioso  ca- 
cnée  ou  peu  connuo.  Eruëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  argumenta. 
Cic.  hoc  tanquam  occultam  et 
a  se  pradenter  erutum  tra- 
dant.  Qaint.  (IV,  S,  Ou])  ;  in- 
vestigâre,  tr.  Cic.  (voy.  dé- 
couvnm)  ;  pervestigàre.  tr. 
Cic.  (ex.:  p.  alirjaid.  Cic).  1 
Retirer  ce  qui  a  été  mis  dans 
la  terre.  ElTodere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  thesaarum.  Plaut.  sa- 
crato  loco  vasa  operis  anti- 
i/ai.  Suet.)  ;  erucre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  mortuaia  [-un  ca- 
davre -].  Cic  kumanoram  cor- 
poram  reliquias.  Tac);  refo- 
dère,  tr.  Col.  Plin.  (ex.:  r. 
Orestis  corpus .  Plin.  [VII,  71i]). 
—  on  labourant,  exarâre,  tr. 
Cic  etc.  ('jx.:  pucrum.  Cic.  ra- 
diées. Plin.).  Une  mine  de  dé- 
terré (p.àlo  et  hâve),  cadavero- 
sa  faciès.  Ter,  \\  Fig.  Faire 
reparaître  au  jour.  Detegère, 
tr.  Cic.  (voy.  découvrir)  , 
eruére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  rem 
ex  annalium  vetustate,  e.r  te- 
nebris.  Cic).  Voy.  REPAR.\iiRE. 

détersif,  ive,  adj.  (Medoc.) 
Propre  à  détei-.qor.  .Smecti- 
cus,  a,  um,  adj.  Plin.  Un  Uni- 
ment ou  topiquo  — ,  amegma, 
atis,  n.  Plin. 

détersion,  s.  f.  (Médoc.)  Ac- 
tion de  déterger.  Detersio, 
onis,  f.  C.-rl.-Aar. 

détestable,  adj.  Qui  doit  être 
dolosté.  Deleslabilis,  e,  adj. 
Cic.  Liv.  Detestandas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Il  (Par  oxag.)  Très 
mauvais.  Pessimus,  a,  am,  adj. 
Cic.  Deterrimus,  a,  am,  adj. 
Cic. 

détestablement,   adv.    D'une 


détonant.  Voy.  explosif. 
détonation.  \?oy.  explosion. 
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maniera  détasUblo.  Ne(arië, 
adv.  eu. 

détestation,  s.  (.  Action  da 
ilùlost.ir.  Dctestatin.  onis,  f. 
Cic.  Summani  odiam  {rai  (Ui- 
cujus).  Cic.  Voy.   iiaitiiEUR. 

détester,  v.  tr.  (Arcli.)  Mau- 
(liro  qiin,  qqoli.  Detestdri, 
ilép.  tr.  Cxs.  (ex.:  d.  Ambiori- 
i/em.  Vses.)  ;  abozninàri,  dép. 
U'.  Liv.  (ex.:  ab.  aiiquid.  Liv. 
abominandum  nomen.  Liv. 
voy.  maudire:).  ^  Avoir  une 
aversion  déclarée  (pour  qqn, 
qiicli.).  Voy.  AVEiisiON,  haïr. 

détirer,  v.  tr.  Tirer  dans  tous 
les  sons  pour  étendre.  Dedacëre, 
tr.  Ov.  Didacëre  (pedem  et 
cr\is).  Cels.  Prodaccre,  tr. 
Plin.  Se  —  (étandre  ses  moni- 
bres) ,  membra  porrigëre .  Cic. 
taxàre     corpus.      Sen.     Voy. 

ÉTIRER,    ÉTENDRE. 

détisser,  v.  tr.  Défaire  (ce  qui 
est  tissé).  —  de  la  toile,  re- 
texëre  telam.  Cic. 

oy.  EXP 
\?oy.  ES 

détoner  (lat.  detonàre),  v. 
intr.  (T.  sciontif.)  Produire  un 
bruit  soudain  par  une  brusque 
détente  do  gaz  :  d'oà  pro- 
duira un  bruit  violent  et  sou- 
dain. Fragorein  dare.  Lacr. 
Ov.  ou  edëre.  Plin. 

détonner,  v.  intr.  S'écarter  do 
l'intonation  (en  pari,  d'un 
clianteur).  Absardé  canére. 
Cic.  Voix  qui  détonne,  vox 
qaasi  extra  modam  absona 
atqae  absarda.  Cic.  ||  P.  ext. 
(en  pari,  do  la  musique).  Qaid- 
dam  ineptum  et  asperam  so- 
nore. Cic.  Discrepâre,  intr. 
Cic.  Il  Fig.  (En  pari,  du  lan- 
gage, du  style.)  Absonam  esse. 
Cic.  {Aliqaid)  absarde  dicère. 
Plant.  Cic.  No  rien  remarquer 
oui  détonne,  niliil  absonam 
aeprehendére    (in    aliqua    re). 

Cic.    Voy.   DISCORDANT. 

1 .  détordre,  v.  tr.  (Aroh.) 
Tordre,  tourner  de  travers. 
Detorqiiëre,  tr.  Cic.  Membres 
détors,  corporis  partes  detortse. 
Cic.  Voy.  TORDRE.  11  Fig.  De- 
pravâre,  tr.  Cic.  Liv. 

2.  détordre,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  tordu.  Evolvêre  ifasos). 
Ov.  Explicâre  (fusos).  Mart. 

détorquer,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
tourner du  vrai  sens  (une 
phrase,  un  passage) .  Detor- 
qaére  {sermonem).  Qaint.  De- 
pravàre    (verba).    Quint.   Voy. 

DÉTOURNER. 

détors,  orse,  adj.  Voy.  1.  dé- 
tordre. 

détortiller,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être    tortillé.  Voy.    détordre. 

détour,  s.  m.  Action  de  s'écar- 
ter du  chemin  direct.  Circui- 
tus,  lis,  m.  Cœs.  Liv.  (ex.: 
Ceesari  circaita  majore  iter 
erat    longius.    Cœs.    longo   [ou 

parvo]  circaita  petêre  aliquem 
locam.  Cœs.  Liv.  brevi  per\ 
monte»    circaita,  pervenire  ad  \ 
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amnem.  Liv.  pons  magnam 
circaitum  habet  [•  oblige  à 
faire  un  grand  d.  »).  Cses.  Asix 
Syriaque  circaita  [.  en  faisant 
un  d.  par  l'A.  et  l'E.  »]  pe- 
têre /Egyplam.  Saet.)  ;  eTTOT, 
oris,  m.  Cic.  Liv.  (ex.:  per 
tortaosi  amnis  sinas  (le.xasuae 
errorem  volvans.  Liv.);  azabi- 
tus,  ÙS,  m.  Liv.  (ox.:  longo 
ambita  circamdacëre  exerci- 
tam.  Liv.).  Faire  un  — ,  flec- 
tëre  iter.  Cic.  circamlre,  abs. 
Quint,  cf.  si  rectum  limitem 
rapti  torrentibus  pontes  inci- 
derint  circamire  cogemar. 
Qaint.  [II,  13,  10]).  Faire  faire 
un  — ,  circumdacëre,  tr.  Cses. 
Qaint.  (cf.  c.  cohortes  quattaor 
longiori;  itinere.  Cees,  agmen 
per  invia  circa  qaamvis  longo 
ambita.  Liv.  pars  devio  salta 
circamdacta.  Liv.).  ||  (Au  fig.) 
Moyen  indirect  do  faire,  de 
dire  qqch.  Ambages,  is  (usit. 
surt.  à  r  Abt.  sing.  et  aux  cas  du 
plur.),  f.  Liv.  etc.  (ex.:  am- 
bages mitte.  Plaat.  missis 
ambagibas  [dicere]  .  Hor. 
[sat.  II,  5,  y),  cum  mittëre 
ambages  dictator  jaberet.Liv.)  ; 
ajifractus,  lis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  Judicioram.  Cic.  Jaris. 
Qaint.  qase  omnia  infinitos  an- 
fractas  habent  [^  comportent 
mille  détours  ■].  Quint.)  ;  cir- 
cuitio,  onis,  (.  Ter.  Cic.  (ex.: 
ita  aperte  ipsam  rem  modo 
locatas  es,  nihil  circuitione 
usas  es.  Ter.  [Andr.  202]. 
qaid  opas  est  circaitione  et 
anfracta?  Cic.  [Div.  II,  61, 
127].  circuitione  qaâdam  deos 
tollens.  Cic.  [Div.  II,  17,  J.OJ. 
circaitio  remplace  circaitas  au 
dat.  sing.,  au  gén.,  au  dat.  et 
à  l'abl.  plur.)  ;  circuitus,  ÙS, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  non  statim 
de  eo,  qaod  in  jadiciam,  venit, 
roqàre  [débet] ,  sed  aliqao  cir- 
caita ad  id  pervenire.  Qaint.). 
Qui  s'exprime  au  moyen  de  dé- 
tours, flexiloqaas,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  oracaia.  Cic.  [Div.  II, 
56,  115]).  ambigaus,  a,  uni, 
adj.  Cic.  (voy.  ambigu].  Sans 
détour,  simpliciter,  adv.  Cic. 
apertê,  adv.  Cic.  Qui  est  sans 
— ,  directus,  a,  am,  adj.  Cic. 
simplex,  aJj.  Cic.  1  Tracé 
d'une  route,  d'un  cours  d'eau 
qui  n'est  pas  direct.  Anfrac- 
tus,  Ûs.  m.  Cœs.Nep.  (ex.:  rec- 
ta regione.  si  nullas  anfrac- 
tas  intarcederet.  Cxs.  [B.  G. 
VII,  h6,  1]);  ûexus,  ûs,  m. 
Liv.  Tac.  |6\.:  Rhenas  m,odico 
(lexu  in  orientem  versas.  Tac). 

Voy.    TOURNANT,  CIRCUIT,    COUDE. 

Il  (Par  ext.)  Passage  d'une  rue, 
d'un  chemin  dans  un  autre 
formant  une  courbure,  un 
coude.  Flexus,  ùs,  m.  Cic. 
Liv.  (ex.:  in  aliqao  flexa  vise. 
Liv.  daros  introitas  habent 
[aures]  maltis  cam  flexibas. 
Cic).  11  (Au  plur.)  Ensemble  de 
routes  dirigées  on  sens  divers, 
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où  l'on  peut  s'égarer  ^pr.  et 
fi^.).  Z)ei/erticuia,  oram,  n.  pi. 
Cic.  (cf.  qass  deverticala  (lexio- 
nesqae  qus'sivisti  ?  Cic  de- 
verticala et  anfractus.  Qaint.]. 
détournement,  s.  m.  Action 
de  détourner  (au  propre).  Le 
—  d'un  cours  d'eau,  deduc- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.;  rivoram 
a  fonte.  Cic.)  iderivaliOiOnis, 
l.  Cic.  Liv.  (ex.:  derivationes 
paminam.  Cic).  Voy.  dériva- 
tion, DÉTOURNER.  Mouvement 
du  corps.  Declinatio,  onis, 
f.  (ex.:  declinatione  et  corpore. 
Cicdeclinatione  corporis. Cic). 
(Fig.)  —  do  mineur.  Voy.  en- 
lèvement, RAPT.  —  de  valeurs 
(soustraction  frauduleuse),  sap 
pressio,  onis,  f.  Cic.  (au  plur. 
Cic).  detractio  [alienij.  Cic 
intervernio,  onis,  f.  Dig.  con 
trectatio,  onis,  t.  Jet,  —  des 
deniers  publics,  peculatus,  ûs, 
m.  Cic.  Liv.  Voy.  vol. 
détourner,  v.  tr.  Ecarter  une 
personne,  une  chose  do  la 
direction  qu'elle  suit.  ||  Ecar- 
ter une  personne.  Avertère. 
tr.  Cic,  etc.  (ex.:  Cœsarem 
ApoUonia  a  directo  itinere 
averterat.  Cœs.  [G.  C.  III,  79,  2]. 
avertère  sese  eo  itinere.  Cass. 
[B.C.  III,  21,  5].  au  pass.  ai/er- 
sus  ab  sao  itinere.  Liv.  [.XXII, 
13,  6]1;  deûectëre,  tr.  Cic.  etc. 
(es.:  defl.  aliqaem  de  via.  Cic). 
Absol.  Se  —  et  (ellipt.)  au  sens 
intr.,  — ,  avertère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  av.  iter  ab  Arari. 
Cses.  iter  in  agrum,  Picenam. 
Liv.)  ;  deverti,  pass.  Cic.  (ex.: 
si  qui  Ebromago  deverterentur . 
Cic.)  ;  devertére,  intr.  Cic. 
(ex.:  devertére  cam  perpaucis 
vià.Liv.at  deverterem  [s.-e.viô]. 
Cic.)  ;  declinàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  d.  de  via.  Cic  paa- 
lam  ad  dexteram  de  via.  Cic), 
ûectère,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  fl. 
viam.  Cic  iter  suam  [•  se  d. 
de  sa  route  -].  Nep.  Liv.)  ;  de- 
Qectére,  intr.  Cic  (ex.:  à.  tan- 
tulam  de  recta  regione.  Cic. 
de  via.  Cic,  aliqaantam  de 
spatio  curriculoqae.  Cic.  in  pe- 
ragranda  ^Egypto  paulo  ad  vi- 
sendam  Apim.  Suer.)  ;circu222- 
ire  (•  faire  un  détour  «), 
intr.  Qaint.  (voy.  détour).  || 
Fig.  Tourner,  diriger  une  per- 
sonne d'un  autre  côté.  Aver- 
tère, tr.  Cic  etc.  (ex.:  se  aver- 
tère ab  aliquo.  Cic.  averti  [^  se 
détourner  •]  ab  aliqao.  Liv. 
avertère  se  a  conspecta  malo- 
ram.  Cic.  av.  aliquem  a  consi- 
liis  pacis.  Liv.  aliquem  ou  se 
ab  alicaj'as  amicitia.  Cses.)  ; 
convertére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  hostem  in  seab  aliqao.  Cart. 
ad  hanc  se  a  Pulione  omnis 
multitudo  [hostium]  convertit. 
Cœs.)  ;  ûectère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  p.  aliquem  a  proposito. 
Liv.  ab  ojnni  stadio  sensuqae 
Pœnorum  tnentes  suas  ad  nos- 
tram       imperium      nomenqua 
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(lexerant.   Cic.  [Balb.  11,  39])  ;  1 
de/JeoIère,   tr.   Cic .  etc.  (ex.: 
te  de  carricalo  petitionis.  Cic); 
abducêre,  tr.    Cic.    etc.  (ex.: 
alid.  aliqaem  a  ^ie.  Cic.  a  ne- 
gotiis.     Plaat.     a     meretncio 
qarsta.   Cic.  [Phil.  S,  18,  UU]. 
ab  institatis  sais .  Cic.)  ;  dedu- 
cère,   tr.    Cic.    etc.    (ex.:    ali- 
qaem    a  pristino    victu.   Aep. 
aiiquem  ab  hamanitate,  a  pie- 
tate,   a   relijione.    Cic.   ab   eo 
[neutre]     deduci     non    potest. 
Cic     d     aliqaem    de   lemtate. 
Cic.   [Cat.   2,    13    98].   de  (ide. 
Cic.)  ;  absterrére  (■  détourner 
en    cCfravant   et  simpl.  détour- 
ner •),  tr.  Cic.  eic.  (ex.:  /»omi- 
nem     a    pecaniis    accipiendis. 
Cic.   ab  urbe  oppagnandà  Pœ- 
nam  absterraere  conspecta  mce- 
nia.    Liv.    eos    abst.  a  tam  de- 
testabili    consiMo-    Liv.)  ;   de- 
terrére    (■     détourner    par    la 
crainte  qu'on   inspire  et  simpl. 
.'.étourner    ••.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qax  eam  res  ab  instituto  con- 
silio    deterreret.    Cxs.    fB.  G. 
V    i   1]    adalescentes  a  dicendi 
stad'io.    Cic.    [de    Orat.    I,    25, 


1171.  sanos  homines  a  scnbeiv- 
do.    Cic.    [Brut.  75,  202].  non 
deterret   sapientem  mors  qao- 
minas  in  omne  tempos  rei  pa- 
blicœ     saisque    consulat.    Cic. 
ITusc,   I,    38,  91].    hos...    im- 
proba   oratione    multitadmem 
deterrére,  ne  framentam  con- 
férant.  C3-S.  [B.   G.  I,  17,  21. 
at  ne  Suessiones  qaidem...  dé- 
terrera   potaerint,    qain     cam 
liis  [Beisis]  consentirent.  Caes. 
[B.    G.     II,   3,  ô].    remarq.   la 
constr.   in  deterrenda  hberali- 
tate.    Cic.    [00.    II,   18,   63]); 
abstrabére    .détourner  d'une 
occupation-),    tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ne  abstrahamixr  ab  hoc  exerci- 
tatione  et  consaetndine dicendi. 
Cic.  [Rep.VI,26,29].ad  obsiden- 
da  ou  oppagnandà  Capaa  abstr. 
Liv.  ingressos  in  castra  ab  di- 
reptione    abstr.    non    poterat. 
Liv.    at  a  nallias  anqaam  me 
commodo    otiam    meam    abs- 
traxerit.  Cic.   a  reba»  gerendis 
senectas  abstrahit.   Cic.  a  ma- 
jore  re  abstrahi  [•    se  laisser 
détourner    •].    Nep.)  i    TetTa- 
bère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  r.  con- 
soles a  (œdere.  Cic.);  avocàre, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.:    qaos  jam 
setai   a  prœliis  avocabat.  Cic. 
[Rose.   Am.   3i,  '.*0).   good  [se- 
nectue]  avocet   a  rébus  geren- 
dis.   Cic.    [Sen.   5,  15].   ne  qao 
externo      terrore    avocarentur 
animi    ab  sanandis  domesticis 
malis.  Liv.  ne  ptebs  (ramenta- 
tionam    caasâ   (reqaentias   ab 
negotiis     avocanitur.     .Suet.)  ; 
auferre,     tr.    Cic.    etc     (ox.: 
abstuierunt    me    velat    de  spa- 
tio  Grsecie  res  immixtx  Roma- 
nis.  Liv.  absol.  ne  te  auferant 
aliorum  consilia.  Cic.  avec  ut  ; 
af   in  foro  statuèrent  [statuas  1 
obstullsti.    Cic.    [in  Verr.  II,  2, 
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59,  U5]^  ;  debortari.  dép.  tr. 
Sa/J.  (ex.:  d.  aliquem  ab 
aliqao.  Sali.)  ;  depellère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  d.  ci/i.;aem  te 
causa  sascepta.  Cic.  \oy.  éckr- 
TEn);  diiaovère,  tr.  Sali.  Liv. 
(ex.:  spes  societatis  eqaites  Ro- 
manos  a  plèbe  dimovet.  Sali, 
terror  dimovet  ^esocios. Liv .); 
probibère,  tr.  Cic.  (voy.  éloi- 

CSER,  ÉCARTER,         REPOUSSER)  ; 

submovére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
a  bello  .■intiochtxm  et  Ptole- 
mœam  reses.Liv.  ut  [parricidce] 
magnitadine  poemc  a  male^cio 
sabmoverentar  Cic .  [Rose. 
Am.25,  70]  .  Fig.  Se  -,  aver- 
sari  ('  détourner  la  tête  et 
par  ext.  [tr.]  •  se  détourner 
[de  qqn]  avec  dédain,  avec  mé- 
pris •  !,  dép.  Plant.  Cic.  Liv. 
(ex  •  abs.  noii  aiersari.  Plaut. 
[trin.  617],  tr.:  av.  niiam. 
liv.  [VIII,  7,  U])  ;  declmàre, 
intr.  Cic.  Quint,  (ex.:  d.  a 
recto  itinere.  Quint.  ;  dever- 
tere,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  recto 
iîinere  lassi  pleramque  dever- 
tant.  Quint,  abs.  deferte're 
[.    se   détourner  de  son  but  -]. 


Cic.  Liv.[-  se  d.de  son  sujet    ^ 
Cic.)       Il     Ecarter    une    chose. 
Avertëre,    tr.   Cic.   etc.    (ex.: 
(lamina.     Cic.)  ;      deflectere, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  quosdam  am- 
nès   in  aliam  carsam  detortos 
et  de[lexos  videmus.  Cic.)  ;  de- 
Tivàre,     tr.     Ca?s.    etc.     (ex.: 
aqaam   ex  (lamine.    Cxs.    /lu- 
men   dépressif    (ossis.    Hirt.). 
Fig.    Avertëre,    tr.   Cic.  etc. 
(ex.:       avertenda^      suspicionis 
caasâ.  Cic.  qaod  omen  di  aver- 
tant  !    Cic.    in  eos  ab  se  iram 
invidiamqae  plebis.  Liv.)  ;  de- 
clinàre,   tr.  Cic.    etc.  (ex.:  d. 
icttw.  Liv.  at  declinet  a  propo- 
sito     de(lectatqae     sententiam. 
Cic.)  ;   deducere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    impellère  volantates  quo 
velit,    unde    aatem  velit  dedu- 
cere. Cic.)  ;  derivàre,  tr.  Cic. 
oto.   (ex.:  culpam  in    ahqaem. 
Cic.   partem    carie   in    Asiam. 
Cic.)  ,    detorquére,    tr.    Cic. 
(ex.:    voluptates  animos  a  vir- 
tate    detorquent.    Cic.)  ;   pTO- 
pellère,   tr.  Liv.  (ex.:  vitœ  pe- 
ricalam  ab  aliqao.  Liv.)  ;  pro- 
pulsàre,    tr.    Cic.  (voy.   éloi- 
gner, écarter)  ;  repeJiere,  tr. 

Cic.     (voy.     CHASSER,   ÉLOIGNER)    ; 

amovêre,  tr.  Cic.  jex.:  suspi- 
cionem  ab  aliqao.  Cic); remo- 
Vère,  tr.  Cic.  (ex.:  a  se  saspi- 
cionem.  Cic.)  ;  redlmérei-  dé- 
tourner au  prix  de...  •),  tr. 
Cic.  (ex.  :  qaam  [acerbitatem] 
ego  a  republica  meis  privatis  et 
domesticis  incommodif  liben- 
tissime  redemissem.  Cic.  [Fam. 
II,  IG,  II])  ;  avocàre.  tr.  Cic. 
(ox  :  a  rébus  occaltis  avocàre 
philosophiam.  Cir..);sevocàre, 
tr.  Cic.  (ox.:  «.  animum  a  lO- 
laptate.  Cic.  animum  a  n^'j/y- 
tio  omni.  Cic. [Tuse.  I,  31,  7o]); 
transferre  (•  détourner  de  ea 
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yéritablo  application  •),  tr.  Cic. 
(voy.  REJETER  (  surJV  —  de  son 
acception  propre,  transferre, 
tr.    Cic.    etc.   lex.:   verba   qa<g 
trans(frantar.  Cic.  \,erba  trans- 
lata.   Quint. 1.   —  le   sons  d'un 
mot,  d'une  phrase,  etc.  detor- 
qaère.    tr.    Cic,    (voy.   dénatu- 
rera. Expression  détournée,  in- 
(lexa  verba    Cic.  Reproche  dé- 
tourné, obliqua  insectatio . Tac . 
(ami.  XIV,  11).  —  lun  raalhflur, 
par    des    prières,    dos  sacrifices 
etc.),  deprecàri.  dép.  tr.  Cic. 
(ex.  :     d.    calamitatem .   Cic.)  ; 
abominâri,  dép.  tr.  Liv.  (ex.: 
ab.  aliqaid.  Liv.);  averrunca- 
re).  tr.  Cato.Cic.Liv.(0Ti.:placait 
averrancandse  deam  irœ  causa 
victimas  cxdi.  Liv.  averr.  pro- 
digia.    Liv.    absol.    dii,  ingnis. 
averrancent.  Cic.  [ad  Att.,  l.\, 
2,  1]);  detestàri,  dép.  tr.  Liv. 
Plin.].  (ex.:  minas  periculaqui 
in  alicujus  capat.  Liv.  [.W.VIX, 
10,    2].  deorum   iram  m  capat 
in'(elicis  paeri.  Plin.  j.  [ep.  II, 
20,  6];   procurâre  (■  dét.  par 
des  SAcnficos  expiatoires  les  me- 
naces du   ciel   -],  tr.  L.^v.  {oj..: 
p.  prodigia.Liv.  [XXII,  1,  la])  ; 
repercutère,    tr.    Plin.   (voy. 
conjurer).   1  Tourner  une  per- 
sonne, une  chose  dans  une  au- 
tre direction.  Il   (Une  personne.) 
Se  —,  se  avertére,  intr.  Cic. 
(ex.:  Lepidas  se  avertit.  Cic.)  ; 
averti,   pass.   Liv.  (ex.:  avers» 
omnes  ad  Tarquiniam  aalatan 


dum^Liv.  [I.'SÛ,  I]).    11    (Une 
chose.)  Avertére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  vuituma  conspecta  ahcu- 
jus.    Cic.    oculos   ab  aliqao  m 
alium     avertére.     Cic.     Liv.)  ; 
deûectère.    tr.    Liv.    (ex.:    d. 
nusguam  ab  aJiguo ocuios. Liv.j. 
—  ses  regards,  despicére,  absol. 
Cic.  (ex.:  ut,  simal    atque   die 
despexerit,  aliqaid  Uujuscemo- 
di  moliantar.  Cic.   [Rose.  Am. 
8,  22]).  Fig.  Avertére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  av.  alicajas  mentem. 
animam,cogitationes  nh  ahqaa 
re.  Cic.).1  Mettre  à  l'écart  une 
personne,    une    chose.   H     dno 
personne.)   Avertére,   tr.  Cic. 
(ex.:  av.    aiiquem,  se   averlcre 
ab  alicujus    amicitiâ.   Cœs.  le- 
giones  ab  alicajusscelere.  Cic); 
abducére,  tr.  Cic.  [ex.:  abd. 
mancipia.  Cic.    abd.  ab  aliquo 
symp/ioniacos  pueros  per  mju- 
riam.  Cic.    ab  aliqao  discipu- 
los.    Cic.    servum  ab  avo.  Cic. 
ab    aliquo  legiones.  Cxs.)  ;  se- 
ducére,   tr.    Cic.  (voy.  débau- 
cher,   séduire),    h    (Une  chose.) 
Avertére,    tr.    Cio.   etc.    (ex.: 
pecuniam  pablicam.  Cic.  omne 
aaram  et  argentam   auferre  et 
avertére  [•    d.    à  son  proht  •]. 
Cic.    hereditatcm.  Cic    faisum 
ab   his  eqaitam  numerum  de- 
ferri    quorum  stipendiumaver 
terent    Cxs.  [B.  G.  III,  5'.l,  .'.])  . 
convertére,   tr.    Cic  (ox.:  c. 
pecuniam     pablicam     domam 
saam.     Cic)  ;    intervertere. 
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tr.  Plaat.  Cic.  Petr.  (ex.:  int. 
arijentain.Plaat.rcgale  donuni. 
l.'ir.  pcciiniam  vestram.  Petr.). 
trahère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tr. 
cleramas.  Cic.  cum  gratiam 
rf.cta  faclorum  sibi  quisqac 
irakat.  Tac);  retrabère.  ir. 
I.iv.  (ox.:  quos  occulëre  aut 
rctrahëre  aliqaid  suspicio  (ait. 
/.il'.  [.\X.\1I,  38,  S]]  ;  abdu- 
Cêre,  tr.  Cic.  (ox.:  abd.  fami- 
iiam.  Cic.  armenta.  Ou.  l'Un.]; 
seducêre,  iv.  ■•^en.  (ex.:  dam 
i.ivai-itia]  sedacëre  aliquid  eu- 
pit  ^Uque  in  suarn  vertcre,  om- 
nia  (ecit  alicna.  .<';n.  [ép.  90, 
'M])  :  sevocàre,  tr.  Cic.  (ox.: 
haad  mediocriler  de  communi 
quicqaid  poterat  ad  se  in  pri- 
vatan\  domnm  sevocabat.  Cic. 
[Quint.  3,  13]),  supprimére 
['  clotourner  à  son  profit,  détenir 
illégalement  -),  tr.  Cic.  lex.: 
pecaniam,  nammos.Cic);  abi- 
gère  {'■  détourner  [un  trou- 
peau] '),  tr.  Cic.  (ax.:  abijére 
pecus.  Cic).  Il  Un  lieu  dé- 
tourné,c.-à-d.  qui  est  à  l'écart, 
dévias  locas.  Cic.  Uuorue  dé- 
tournée, deverticalam,  i,  n. 
Curt.  Vn  chemin  détourné, 
(le.vio,  onis,  !.  Cic.  (surt.  au 
plur.).  Fig.  Des  voie.s  détour- 
nées, deverticala  (lexionesqae . 
Cic. 
détracter,  v.  tr.  Chercher  à  ra- 
baisser.Z.ie£ra/iër«  dealiqao.Cic. 
Nep.  Detrectôre  (virtates).  Liv. 

Voy.  DÉNICnER,  DÉPRÉCIER,  RA- 
BAISSER. 

détracteur  (lat.  detractor. 
Tac),  s.  m.  Celui  qui  détracte. 
Obtrectator,  oris,  m.  Cic.  De- 
trectator,    oris,    m.    Liv.    Voy. 

DÉNIGREUR. 

détraction  (lat.rfe(rac<io  ["  re- 
tranchement -]),  s.  f.  Tentative 
pour  rabaisser. Oft^r^cfafio, onis, 

f.       Cic.      Voy.      DÉNIOREMENt.      ^ 

(Adc.  droit.)  Prélèvemen  fait 
par  l'Etat  sur  des  successions 
recueillies    par    les    étrangers. 

Voy.    AUBAINE. 

détraquer,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
ranger dans  sa  marche.  Impe- 
dire,  tr.  Liv.  —  iqqn)  du  che- 
min,   deducëre    (aliqaem)    via. 

Cic.   Voy.   DÉRANGER,  DÉTOURNER. 

Ij  (Par  ext.)  Déranger  dans  son 
mécanisme.  Luxàrt,  tr.  Cato.  Se 
— ,  tarbari.  Coi.  laxari.  Plin. 
Voy.  DÉRANGER.    ||    Fig.  Famil. 

Voy.    DÉRANGER 

détrempe,  s.  f.  (Peint.)  Couleur 
broyée  à  l'eau  et  détrempée 
avec  de  la  colle  liquide.  PiQ- 
mentam  aqaa  dilutanx.  A.  || 
Fig.  Famil.  Un  style  en  — 
(sans  consistance),  langaidior 
oratio  .Qaint.  Voy.  flasque.  Vnf^ 
ressemblance  en  —  (fugitive), 
similequiddam.  Plin.  Voy.  rt- 
GiTiF,  VAGUE.  L"n  mariage  en 
—      (liaison     éphémère),     voy. 

ÉPHÉMÈRE. 

détremper,  v  tr.  Délayer  à 
demi  (une  substance  solide)  en 
mélangeant    avec    un    liquidj. 


Diluère,  tr.  Crs.  Plin.  fcf.  co- 
loreni.  Plin.).  —  le  mortier, 
calcen\  aqaa  teniperâre.  L'Un. 
Terres  détrempées,  mollit  i  a- 
gri.  Col.  Chemin  détrempé, 
iter  aqaa  factam  corraptias. 
Liv.  Il  (Fig.  arch.J  Amollir. 
Voy.  ce  inot.i  (Arch.)  Mélanger 
(une  liqu'^urj  avec  une  autre 
liqueur.  Temperâre,  tr.  Plin. 
(cf.  acetam  melle.  Plin.).  Di- 
laëre,  tr.  Hor.  (cf.  mella  fa- 
lerno.    //or.).    Voy.    mélanger. 

détresse,  s.  f.  Serrement  de 
CŒur  poignant.  Voy.  a.ngoisse.  1 
Situation  poignante.  .Viseria, 
X,  f.  Cic.  Heram  angastia. 
Tac.  Etre  dans  la  —,  in  an- 
gastiis  esse.  Cic.  Signal  de  — , 
pericali  significatio.  Liv. 

détriment,  s.  m.  Dommage  ré- 
sultant de  ce  qu'on  perd.  Dam- 
nam,  i,  n.  Cic.  Detrimentam, 
i,  n.    Cic.   Incommodam,   i,  n. 

Cic.  Voy.  DÉSAVANTAGE,  DOMMA- 
GE, PRÉJUDICE.  Tourner  au  — 
de  qqn,  esse  malo  ,  fraadi 
alicai.  Cic.  damnosam  ou  de- 
trimentosum  esse  alicai.  Cic. 
C3es.  ferro  inconxmodam  ali- 
cai. Cic.  damnam  ou  detri- 
mentam ferre  alicai.  Cic.  A 
mon  — ,  cajn  magno  meo  dam- 
no.  Cic.  A  ton  — ,  malo  canx 
tao.  Plaat.  A  notre  —,  nosfro 
incommoda  detrimentoqae . 
Cic.  Au  —  d'autrui,  cani  al- 
tirias  detrimento  et  inj'aria. 
Pompon,  dig.  Au  —  de  l'Etat, 
magno  rei  pablicse  malo.  Liv. 
Au —  de  la  santé,  contra  com- 
modam  valetadinis.  Cels.  Voy. 
DÉPENS.  T  (Sens  tombé  en  désué- 
tude.) Amas  de  débris  ou  de 
roches,  etc.  Voy.  détritus. 

détritus  (lat.  detritas),  s.  m. 
(T.  scientif.)  Amas  de  débris, 
de  roches  désagrégées,  de  subs- 
tances végétales  ou  animales 
décomposées.  Fragmenta. rn'um, 
n.  pi.  Cic.  Hadera,  um,  n.  pi. 
Tac. 

détroit  (lat.  pop.  disfrictam), 
s.  m.  Espace  resserré.  ||  (Arch.) 
Défilé,  isthme.  Voy.  ces  mots. 
Il  Fig.  Difficulté  dont  on  a 
peine  à  sortir.  Reram  angas- 
tia. Tac.  ^  Bras  de  mer  res- 
serré entre  deux  terres.  Fre- 
tam,  i,  n.  Ca?s.  Cic.  Liv. Le — , 
faaces,  iam,  f.  pi.  Liv.  'cî.tihi 
prim.am  e  faacibas  angastis 
panditar  mare.  Liv.).  Angas- 
tlv  maris.  Nep.  T  (Arch.)  Dis- 
trict. Voy.  ce  mot. 

détrompement,  s.  m.  (Arch.) 
Le  fait  d'être  détrompé.  Error 
demptas.  Cic. 

détromper,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  trompé,  tirer  de  l'erreur 
où  l'on  est  (au  sujet  de  qqn.  de 
qqch.i.  Voy.  désabuser.  ||  Ab- 
solt.  Tirer  d'erreur.  Voy.  dé^a- 
BijSER.  Se  — ,  revenir  de  son 
erreur,  errorem  deponêre.  Cic. 
ab  errato  discedêrr:.  Cic.  Il 
faut  se  — ,  error  est  eripiendas. 


Cic.     Voy.      DÉSABUSER,     ERREUR. 

détrônement,  s.  m.  Chute 
d'un  ri  dépossédé  de  la  royau- 
té. Après  le  —  d'ilippias  ,  post- 
qaam  Ilippiaa  regno  palsai 
est.  Jastin. 

détrôner,  v.  tr.  Déposséder  d« 
la  souveraineté.  (/1/icui)  re- 
gnam  ou  regni  dignitatem  a- 
dimëre.  Cic.  {Alicai)  regnam 
aaferre  ou  eripëre.  Cic.  I.'ili- 
qaem)  regno  pcllërc,  expellëre. 
Cic.  Détrôné,  regno  palsas. 
Jastin,  Il  Fig.  Déposséder  de 
la  prééminence.  (Aliqaem)  gra- 
du  depellére  ou  de  grada  de- 
jicëre.  Cic. 

détrousser,  r.  tr.  Faire  cesser 
d'être  troussé  (relavé  et  lié  en 
paquet).  —  sa  robe,  se  ^,  cinc- 
tam  vestem  resolvére.  Ov.  — 
un  paquet,  une  malle  (arch.) 
(les  défaire),  voy.  défaire,  dé- 
paqueter. Il  (P.  ext.)  En  pari, 
des  voleurs  de  grand  chemin. 
—  (un  voyageur),  (lui  enlever 
son  bagage,  ce  qu'il  avait  avec 
lui).  Èxpilâre,  tr.  Cic.  Depe- 
calâri  {aliqaem).  Cic.  Voy. 
voler. 

détrousseur,  s.  m.  Celui  qui 
détrousse  les  voyageurs,  qui 
vole  sur  les  routes.  Un  —  de 
grand   chemin,  latro,  onis,  m. 

Cic.  Voy.   BRIGAND. 

détruire,  v.  tr.  Défaire  ce  qui 
est  construit.  Destruère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  œdifii'iam.  Cic. 
templam  prope  (anditas .  Saet); 
evertère  i»  renverser,  détrui- 
re ■•),  ir.  Cic.  (e.x.  :  ev.  arbem. 
Cic.};delére,  tr.  Cic.etc.(ex.  :  d. 
urbes.  Liv.  œdif.cia.  Cic.)  ;  de- 
moliri.  dép.  tr.  Cic.  eic.  (ex.: 
propugnacula  tyrannidis.  Nep. 
voy.  démolir)  ;  diruère  ('  dé- 
molir de  fond  on  comble,  dé- 
truire "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nova  diraant,  alia  œdificant. 
Sali.  dir.  œdificiam.  Liv.  ali- 
cajas  domam.  Cic.  arbem.  Cic. 
Megara  vi  capta  diraére  ac 
diripére  [-  détruire  jusque 
dans  ses  fondements  '].  Liv. 
maros,  maros  arbis.  Nep. 
Liv.):  subruère,  tr.  Liv.  (ex.  : 
marum.  Liv.  maram  ab  imo. 
Liv.  maram,  admotis  testadi- 
nibas.  Liv.)  ;  disjicére  {•■  jeter 
de  côté  et  d'autre  ■.,  par  ext. 
•■  détruire  ■•),  tr.  Nep.  Liv. 
(ax.  :  m.anitiones.  Nep.  alicuj'as 
dnmam.  Vell.  domam  ou  ur- 
cem  a  (andamcntis.  Nep.  dis- 
Jectae  terrse  mota  civitates. 
Suet.  disjecta  tempestate  sta- 
taa.  Liv.)  ;  dissipàte  («  met- 
tre en  morceaux,  cCoii  détrui- 
re "),  ir.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  sta- 
tuam.  Cic.  tecta.  Liv.  tarres 
qaadratas  [en  pari,  de  machi- 
nes]. Vitr.  cancta  distarbâre 
ac  dissipùre  f»  détr.  entière- 
ment ■  en  pari,  du  feu.  Cic.)  ; 
disturbàre,  tr.  Corni(.  Cic. 
(ex.  :  d.  pontes.  Corni(.  xdi- 
f,ciun\.  Cic.  tectum  vHlam,qae, 
Cic.  domam  alicajas.  Cic.  ope- 
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ru.  Cirs.)  ;  excidère  {-  extir- 
per,   abaure,    de  mire    •),   tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  domos.  Cic.  mce- 
nia.    Hor.   arbcm.  lie.  Corin- 
tham.  Saet.y  :  exsciDdère,  tr. 
Cic.    otc.      jex.  :    .\uinantiiim. 
Cic.  urbt-m.  Cic.  Lit-,  cotoniam. 
Cic.Capitolium.  Tac.\;  toUère, 
tr.  Cic.    (ex.  :   (.  CartlLaginem. 
Cic.).  —  un  pont,  pnnxem  dis- 
aotvêre.    C^s.  intercldire.  Lii-. 
inten-ampëre.  Cxs.  Liv.  inters- 
eindère.  Cic.    rescindëre.  C^es. 
fi'ep.   Il    (Fis-)  Défaire   entière- 
mont    ce  qui  est   établi,  orga- 
iiiié.  Destruère,  tr.   Liv.  etc. 
les.  :  rc'jnum  alicajas.  Jastin. 
tyrannidem.  Qaint.  fUS    destr. 
ac  demoliri.  Liv.):  dissolvère, 
tr.    Cic.  ivoy.  annuler,  ANii.*>- 
tib)  ;  evertère.  Cic.  etc.  (ex.: 
ev.  (anditas  civitates.  Cic.   le- 
ges,  testamenta.    Cic.  tribnni- 
ciam  potestat-em.  Sait.);  per- 
vertére,  tr.  Cic.  (ex.  :  p.  Jura. 
Cic.'  ;   subvertêre,    ir.    •S'u/f. 
Tac.    (ex.  :    imperium.  Jastin. 
j'ara,  ieges,    libertaum.  Tac.)  ; 
interimère,  tr.  Cic.  (ex.  : 
int.  sacra.  Cic.)  .exsUn guère, 
tr.  Cic.  (ex.  :  sasceptas  publice 
religiones  exsringacre.  Cic.).  1 
Ruiner  entièrement.  Perdère, 
tr.     Cic.     etc.    (ex.  :     Jvppiter 
{rages  [-  les  moissons   •!    per- 
dit. Cic.  p.  fandiias  civitatem. 
Cic);  interûcére,  tr.  Cic.  etc. 
ex.  :    int.    hcrbas.    Cic.)  ;   ab- 
snmére.    tr.    Cic.   Liv.    (ex.  : 
incendiam   domos    absampsit. 
Liv.  voy.  dbvorer)  ;  consumé- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cam  eam 
[quercum]  tempestasvetastasve 
consumpserit .  Cic.  qase  [aedes] 
priore  anno  incendia  consamp- 
tse  erant.  Liv.  voy.    dévorer)  ; 
conScére.  ir.  Cic.  {oK.:prxva- 
lentia  popali  vires  .se  ipsœ  con- 
jiciarU.     liv.    qaid    ajlcrt,    ut 
tanta  civitas,   si   cadet,  a  liro 
tamen  confecta  videatar?  Cic); 
delére.   tr.   Cic.  etc.   (ex.  :  d. 
alicujas  epistolas.   Cic.  omnes 
Ieges     ana    rogatione .     Cic.)  ; 
evertère,   tr.  Cic.   etc.    (ex.: 
ev.    fanditas    amicitiam.    Cic. 
penitas    virtatem.    Cic.)  ;  per- 
vertére,   Ir    Cic.   etc.  (ex.  :  p. 
amicitiam.    Cic.    mores.    Nep. 
civitatem.  Sep.i  ;  subvertére, 
tr.    Tac.  (ex.  :  sahversa   Cras- 
toram    domos.    Tac.)  ;    exci- 
dère, ir.    Vell.  Tac.  (ex.  :  exe. 
exercitarn.  VeU.\  ;  coznminué- 
re.  tr.  Cic.  Sali.  (ex.  ;  c.  opes 
regni.    Sali,    civitatis.    Cic.)  ; 
imminuère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
libertatem.     Cic.     majestalem. 
Liv.);    confrtDgëre,   tr.   Cic. 
(ex.:   consilia  senatoria.  Cic.)  ; 
infringère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Samnitiam      res      in(ringi're. 
Liv.    alicajas   potenliam.  Tac. 
conatas  adversarioram.  Cœs.); 
percellére,  tr.  Nep.  Tac.  (ex.: 
vnfjeriam.  Sep.  rem  pablicam. 
Tar..\  ;  subruére,  tr.  Liv.  (ex.: 
tibertatem.    Liv.).     ||     (Fig.) 


DET 

Faire  disparaître  complètement . 
Delére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Vol- 
scam  nomen.Liv.  ptene  hostes. 
(.ars.  e.rercHum.  Cic.  senatum. 
Cic.  totum  senatam  de  re  pa- 
blica.  Cic.)  ;  conScère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nihil  est  enim 
opère  et  manu  factam  qaod 
non  alii/aando  conficiat  ant 
consumait  vetastas.  Cic);  con- 
cidère,  tr.  Cic.  \e\.  :  omnem 
auctoritatem  universi  ordinis. 
Cic.  f  ;  excidère.  tr.  VelLTac. 
(ex.  :  genten\  Teutonum.  \'ell. 
Sagambros.  Tac.)  :  evertère, 
tr.  Cic.  (ex.  ;  (anditas  arato- 
res.  Cic.)  ;  exedère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  monimenta  letastas 
exederat.  Curt.  exesis  poste- 
rioribns  parlibusversicaiorum. 
Cic);  exstinguère,  tr.  Ter. 
Cic.  ex.  :  [ormam.  Ter.  poten- 
tiam.  Cic.  forma»  dignitas  aat 
morbo  de(lorescit  aat  vetas- 
tate  exstingaitar.  Cornif.)  ; 
infringère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
alicajas  gloriam.  Cic.  spes  ali- 
cajas inî'ringitar.  Cic..).  ||  (Par 
ext.)  Tuer.  Interûcére,  tr. 
Cic.  (ex.  :  ipse  se  interficit.  Cic. 
inter  se  interficére.  Cic.j  ;  in- 
terimère, tr.  Cic.  (ex.  :  ali- 
qaem.  Cic.)  ;  necà.re,  tr.  Cic. 
(ex.  :  n.  aliqaem.  Cic.se.  Lact.); 
trucidàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  cives 
Romanos  necandos  trucidan- 
dosqae  curavit.  Cic).  \\  (Fig.) 
Mettra  à  bas  (un  rival,  etc.). 
Destruère,  tr.  Vell.  Plin.  J. 
(ex.  :  d.  aliqaem.  Vell.  Qaint. 
Plin.  j.  Tac.)  ;  delére,  tr.  Cic. 
/ex.  :  C.  Curionem  delére  vo- 
laisti.Cic.  [Vat.  11,  2J.]). 
détruisant,  ante,  adj.  Qui 
détruit.  Voy.  destructeur, des- 

TRl'CTIF. 

dette  (lat.  pop.  débita,  p.  de- 
bitum),  s.  f.  Ce  que  qqn  doit 
à  uu  autre  (pour  un  pnH,  pour 
le  prix  d'une  chose  vendue, 
etc.).  Debitum,  i.  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  acerbius  debitum  re- 
poscêre.  Saet.  débita  consec- 
tari  [opp.  à  quod  debeatar  re- 
mittëre.].  Cic.  debitum  cUicai 
solvëre.  Cic  debito  (raadàri. 
Cic.  fi.a.  morbo  debitum  nata- 
rx  reildëre.  Nep.  [reg.  1,  5J)  ; 
pecunia  débita  et  absol.  pe- 
cunia.  se,  C.  Liv.  (X.Xlll,  ]li, 
3i  ;  noaien,  inis  (-  article 
d'un  compte,  dette  "),  n.  Cic. 
(ex.  :  no  mina  exigëre.  Cic.  no- 
mina  sectàri.  Ilor.  nomen 
solvëre, dissolvère.  Cic.  nomina 
expedire,  exsolvêre.  Cic).  Les 
dett'îs,  aes  alienum.  Cic  etc. 
(ex.  :  œs  n\eam  alienum.  Cic. 
levé  xs  alienum  debitorem  fa- 
cit,  grave  inimicum.  Sen.  .ts 
alicnam  facére  ou  contrahf.re. 
Cic.  .•»■»  al.  grande  conpiire. 
Sali,  in  ses  alicnam  incîdêre. 
Cic.  .Ta  alicnam  habère.  Cic. 
non  modo  in  wre  alieno  nutlo, 
eed  in  sais  nummis  mollis 
esse.  Cic  œre  oiieno  demersum 
case.  Liv.  tere  alieno  oppressum 


DED 

f»sc.  Cif.  aliqaem  omni  im 
alieno  liberâre.  Cic.  maltas 
civitates  faiso  <Tre  alieno  libe- 
râre. i  ic.  are  alieno  exire  ou 
expediri.  Cic.  ou  exsolvi.  Liv. 
ses  alienum  solvëre  ou  rfis.^ol- 
vère.  Cic.  in  vetere  sere  alienn 
vacillàre.  Cic.  ses  alienam  ci- 
vitati  contractunx  [•  la  dettt 
publique  -].  Cic.  totam  :es 
alienum  quod  est  ingetxs  civi- 
tatis  dissolvère.  Cic).  Payer 
ses  anciennes  dettes  en  en  fai- 
sant de  nouvelles,  versarâ  sol- 
vëre, dissolvère.  Cic.  (ad  .Vtl. 
V,  15,  21.  T  Devoir  qu'impose 
une  obligation  contractée  en- 
vers qqn.  Acquitter  une  —  de 
reconnaissance,  bénéficia  sol- 
vëre. Cic.  o((iciam  debitam 
reddëre.  Cic.  Payir  sa  —  à  la 
patrie,  patrix  satis(acére.  Cic. 
persolvëre  patrix  quod  debes. 
Cic. 

deuil  (lai.  pop.  doliam),  s.  m. 
Affliction  que  cause  la  mort 
d'une  personne  aimée.  DolOT, 
cris,  m.  Cic.  etc.  (voy.  doc- 
leur,  affliction)  ;  luctus.  ûs, 
m.  Cic.  (ex.  :  aliqaem  luctu 
afficëre.  Cic.  lactas  domesticas. 
Cic  l.  privatus,  publicas.  Liv. 
omnium  nationum  luctus.  Cic. 
afflictas  et  conpictas  luctu. 
Cic.  lactum  mxroremque  sus- 
cipère.  Cic.  in  sordibas  lamen- 
tis  lactaque  lacère.  Cic.  in 
luctu  vivcre.  Cic.  lactum  mi 
nuère  ou  levàre.  Cic.  m<eroreni 
atquc  luclum  deponëre.  Cic. 
lactum  (inire.  Liv.  lactam  re- 
dintegràre  [en  pari.  dHino  cir- 
const. ].  Liv.  in  tantam  luctun 
et  laborcm  detrasam  esse.  Cic. 
luctum  ex  aliquà  re  percipëre 
ou  haarire.  Cic  luctum  ali- 
cui  importâre.  Phsed.  luctu 
atque  arde  omnia  complcntar. 
Sali,  adeo  totam  arbem  opplc- 
vit  luctus,  ut...  Sali,  nec  illa 
tempestate  niatrona  lactùs  ex- 
pers  (aerat.  Liv.\.  Etre  en  —, 
lugère,  intr.  Cic.  (ex.  :  lugct 
senatas,  magret  equester  ordo. 
Cic).  De  deuil,  lactuOSUS,  SL, 
uni  ,  adj.  Cic  (ex.  .  dies  rei 
publicx  luctuosaa.  Cic).  T 
.Marques  extérieures  de  l'afflic- 
tion.  Luctus,  uum,  m.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.:  feminaram  prœ- 
cipue  et  gaudia  insignia  crnnl 
et  luctas.  Liv.  diutarnitas, 
qax  maximos  lactas  [•  les  plus 
grandes  manifestations  de 
deuil  -]  vetustate  iollit.  Cic. 
in  luctibus  ma.ximls  esse.  ('ic. 
in  maximos  lactas  incldën:. 
Cic.)  ;  luctus,  ûs,  m.  Cic.  (ex.: 
erat  in  luctu  senatas,  squale- 
bat  civitas,  pablicn  consilio 
matatâ  veste.  Cic  senatas  con- 
salto  diebas  triginta  lactas 
est  finitas.  Liv.)  ;  sordes, 
ium  (-  vêtements  do  deuil  -i, 
f.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  sordes  lu- 
gubres. Cic  sordes  reorum. 
Liv.  jacére  in  tacrimis  et  sor- 
dibus.    Cie.)  ;   squalor,    oria 
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(•  manifestation  do  dnuil  •), 
m.  Cic.  (ox.  :  srjiialor  et  mieror. 
Cic.  squitlor  eoriirsijur  soclo- 
ram.  Cic.  eu  mulnt.in.io  in 
sQualore  et  Inctu  su/)/</dx  vo- 
bis.  Cic.  in  lacta  et  S(iuatorc 
sam.  Metell.  ap.  Cic.  luctum 
suam  sordiam  ac  S(jiialoris 
fœdittitc  irritàre.  Sen.  lenatus 
eum  tunrlcri  et  squalorem  de- 
poncre  Jiissit.  Cic).  Etroen  — , 
squalére,  intr.  Cic.  (ox.:  sqiia- 
lebat  civitas  puhlico  consilio 
veste  mutata.  Cic.  [Sest.  11, 
23].  lage.t  senatas,  mœret  cques- 
ter  ordo,  tota  civitas  confecta 
senio  est,  sqaalent  mnnicipict. 
Cic.  [Mil.  0,20]).  De  douil,  lu- 
gubris,  e,  adj.  Cic.  etc.  (e\.  : 
/.  lamentatio.  Cic.  sordes.  Cic. 
<;antus.  Cic.  Hor.  vestis.  Ter. 
teri-ebat  et  proximas  anniis 
lagabris  daorum  consuluni 
^uneribas.  Liv.).  Prendre  le  — , 
vestem  mutàre.  Cic.  Quitter 
le  — ,  ad  saam  vestitum  re- 
dire. Cic.  Lettre  de  — ,  tristes 
litterx.  Cic.epistala  luctusnan- 
tia.  Cic.  Fig.  La  nature  est  en 
— ,  nattira  sqaalet.  A.  1  Cor- 
tège funèbre.  Fanus,  eris,  n. 
Cic.  Pompa  fanebris.  Quint. 
Conduire  le  — ,  (anas  dacêre. 
Cic.  Suivre  le  — ,  exsegaias 
faneris  prosegai.  Cic. 
deutéragoniste,  s.  m.  (Autiq. 
grecques.)  Acteur  jouant  les 
seconds  rôles.  Qui  est  secanda- 
ram  partiam.  Cic.  actor  secan- 
daram.  Plin. 

deutéronome,  s.  m.  Dernier 
livre  du  Pentateuque.  Deate- 
ronomium,  ii,  n.  Apal.  Lact. 
Eccl. 

deux,  adj.  et  s.  m.  |1  Adj.  nam. 
card.  Un  plus  un.  Duo,  se,  O, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  duœ  epts- 
tolse.  Cic.  aliquando  ana  res 
pro  daabus  valet.  Cic.  dao 
pondo  torques  aureas  [-  un 
collier  d'or  pesant  deux  li- 
vres "].  Liv.  daas  libras  pondo 
valens.  Varr.  daos  pedes  et 
(juadrantem  [2  1/i]  lonyus. 
\'itr.  duo  sign.  qqf.  •.  tous 
deux  ',  cf.  L.  Gellias  et  Cn. 
Lentalas,  dao  censores.  Cic. 
[Glu.  U%  lâO].  qui  quidem 
jThucydides  et  Theoponipus] 
duo  maledicentiasimi...  in  uno 
ullo  laudando  consenserant. 
Nep.  [Alcib.  11,  1];  -  deux  - 
ne  se  traduit  pas  quand  l'idée 
doit  en  être  exprimée  dans  une 
proposition  subséq.  par  les 
mots  aller...  alter;  cf.  virgi- 
nem  petiere  javenes  [<.  deux 
jeunes  gens  ■>];  alter  virgini 
génère  par,  nobilia  alter.  Liv. 
[IV,  9,  U])  ;  bini,  se,  a,  adj. 
Cic.  etc.  (avec  les  mots  usités 
seul,  au  plur.  :  bina;  litterse 
[p.  duœ  epistolss].  Cic.  bina 
castra.  Liv.  binse  centesimœ. 
Cic.  pour  dés.  un  nombre  qui 
doit  être  répète  plusieurs  fois  ; 
non  didicit  bis  bina  quot  sint. 
Cic. pour  signifier  -  deux  chaque 


fois  •  :  binse  venatinnes  per 
dies  qainque.  Cic.  imicuiqae 
binos  pedes  assigni^tre.  Cic. 
Karthagine  qaotannie  annai 
bini  reges  creabantar.  Nep.  ; 
-  deux  par  deux  ■•  :  singuli 
binique  vclut  cum  parihas 
pagnam  conserùre  cogebantnr. 
Liv.  bini  inredant.  Liv.].  Un 
ou  deux,  unus  alterve.  unas 
aat  alter.  Cic.  Liv.  A  l'oxcop- 
tion  d*un  ou  do  doux  au  plu<, 
excepto  uno  aut  snramam  al- 
téra. Cic.  (Ep.  V,  SI,  11.  L'un 
des  doux  (à  l'exclusion  du  l'au- 
tre), alterutcr,  tra,  tram,  adj. 
Cic.  Un,  deux,  plusieurs  jours 
(se  passent),  unas,  alter,  plurcs 
dies.  Cic.  (in  Verr.  II,  .'.,  Si),  06). 
Les  deux,  tous  deux,  nmbo,  le, 
o,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  alter  am- 
bove  consules.  Cic.  aat  ambo 
imperatores  Romani...  aut  al- 
ter ex  ils.  Liv.  liic,  qui  utram- 
que  probat  ambobus  debuit 
ati.  Cic.  ducp  res  vehemen- 
tissime  in  prsetura  desiderat.v 
sunt  qaœ  ambse  in  consulat'i 
m,ultam  profaerant  :  una...  al- 
téra...; horum  utramqae  ei 
fortuna  ad  consalatus  peti- 
tionem  reservavit.  (Jic.  [Mur. 
18,  37)).  Chacun  des  deux,  tous 
les  deux,  uterque,  traque, 
trumque,  adj.  cic.  etc.  (ex.  : 
uterque  cajn  exercitu  veniret. 
C^s.  aadiente  utroqae  exer- 
cita.  Cœs.  sermones  utriasqae 
linguse.  Cic.  cum  jam  tempns 
esset  dedacendi  ab  Samnio 
exercitas  aat  utriusque  aut 
certe  alterius.  Liv.  [X,  AIi,  6]  : 
au  plur.  avec  les  suLst.  sans 
singulier  :  utraque  castra. 
Cses.  ;  pour  signifier  •  deux 
groupes  d'individus  •  :  guo- 
niam  atriqae  Socratici  et  Pla- 
tonici  volumas  esse.  Cic.  a 
qaibus  utrisqae  aliquid  sum,- 
mittitur.  Cic.  cognoscëre  quid 
boni  utrisqae  [•■  deux  partis  »] 
aut  contra  esset. Sali,  le  plur. 
6'omploie  qqf.  par  attraction, 
ex.;  binos  habebam  [scyphos]  ; 
jubeo  promi  utrosque.  Cic. 
[in  Verr.  Il,  h,  lU,  32]).  Des 
deux  côtés,  des  deux  parts, 
atrinque,  adv.  Cic.  etc.  Dans 
les  deux  endroits,  des  deux 
parts  et  (Ig.  dans  les  deux  cas, 
dans  les  deux  occasions,  utro- 
bique,  adv.  Cic.  Doux  cents, 
dacenti,  se,  a,  .adj.  Cic.  etc. 
Deux  cents  à  la  fois,  deux  cents 
par  deui  cents,  daceni,  se,  a, 
adj.  Cic.  Deux  fois,  bis,  adv. 
Cic.  Deux  fois  autant,  duplam, 
i,  n.  l'Un.  Quint,  (cf.  a  terra 
ad  lanam  ccntam  viginti  sc.x 
milia  stadiorum  esse,ad  solem 
ab  ea  daplum.  Plin.).  alterum 
tantun\.  Cic.  Deux  fois  plus 
grand,  altero  tanto  major. 
Cic.  Dire  deux  fois  la  même 
chose,  iterare  verba.  Cic.  Il  ne 
se  le  fît  pas  dire  deux  fois,  non. 
est  moratas  imperiam.  Liv. 
Espace    de    deux    jours,    deux 


jourf,  bidaum,  i,  n.  Cœs.  Cett. 
icf.  iti  iis  tiperibas  consitiie- 
qae  biduum  ronsumitur.  ('aes, 
unam  aliquem  diem  aat  sum- 
mum ['  au  plus.  "]  bidanm 
eximëre  e.x  menae.  Cic.  bidaum 
ad  considerandam  tempas  pe- 
tére.  Liv.  [XXVII,  a/i,  3].  bi- 
daum in  /u.«ï  loris  rnorari.  Ctfs. 
eo  biduo  [•  pjndant  ces  deux 
jours  •].  Cïc.  [ad  Att.  IV,  1,  6|  ; 
oa  ['  après  ces  deux  jours, 
deux  jours  .après  -].  Cies.  [B. 
C.  I,  J.1,  1;  b7,  /.I).  Le  temps 
do  deux  journées  de  marche, 
Itidnum.  i,  n.  '>,<;.  ici.  bidai 
iter  progressas,  des.).  Espace 
^le  deux  ans,  bienniam,  ii,  n. 
Cic.  etc.  fof.  ad  eas  res  con- 
ficiendas  bienniam  sibi  satis 
esse  du,xerunt.  Cic.  voy.  ani. 
Il  (Famil.)Quolque3.  J'ai —  mots 
à  vous  dire,  te  tribas  [s. -e.  ver- 
bis]  voio.  Plaut.  1  Adjectif 
numéral  pris  au  sens  ordinal. 
Deuxième.  Le  —  du  mois,  al- 
tero die  m.ensis.  Cic.  Voy. 
DEUX1È.ME,  SECOND.  ^  8.  m.  U  a 
deux,  chilTre  qui  exprime  le 
nombre  ■■  deux  ••.  A'umeri  bi- 
naiii  nota.  Aiig.  Le  nombre 
deux,  binarias  nameras.  .iag. 
binio,onis,  m.  Isid.  Le  coup  de 
dés  qui  amène  le  nombre  deux, 
binio.  Gloss. 
deuxième,  adj.  Adjectif  nu- 
méral ordin.il.  Qui  est  immé- 
diatement après  le  premier 
(dans  une  série  de  choses  qui 
se  comptent).  Secundas,  o, 
am,  adj.  Cic.  Plin.  Alter,  tera, 
terum,  adj.  Cic.  Le  vingt- 
deuxième  jour,  altero  vicesijno 
die.  Cic.  La  trois  cent  deuxiè- 
me année  de  la  fondation  do 
Rome,  anno  ti'ecentesimo  al- 
tero qaam  Roma  condita  erat. 
Liv.  Qui  est  dans  sa  —  année, 
secandam  annum  agens.  Cic. 
Etre  le — ,  occuper  la  —  place, 
secundam  locum  obtinëre.  Cic. 
Consul  pour  la  —  fois,  iteram 
consul.  Cic.  Voy.  second. 
deuxièmement,  adv.  En 
deuxième  lieu.  Deinde.  Cic. 
Secundo  loco  et  simpl.  secun- 
do. Cic. 
dévaler,  v.  intr.  et  tr.  || 
(.■\rch.)  V.  intr.  Descendre  une 
pente.  Descendêre  per  clivum. 
Ov.  Il  (P.  ext.)  Transitivt.  —  la 
montagne,  voy.  descendre.  |{ 
Fig.  —  d'un  rang,    dejici.   Cic. 

Voy.     PnÉCTPITER,    RENVERSER.   ^ 

V.    tr.    Faire   arriver'  en     bas. 

Voy.    DESCENDRE. 

dévaliser,  v.  tr.  Dépouiller 
(qqn)  de  sa  valise,  de  son  ar- 
gent, etc.  Voy.  DÉPOUILLER,  VO- 
LER. 

devancer,  v.  tr.  Arriver  avant 

(qqn,  qqch.).  ||  (Dans  l'espace.) 
Antecedére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
legiones.  Cic.  bidao  aliquem,. 
Cic.  nuntios  oppagnati  oppidi 
famamqae.  Cœs.);  antev&- 
nire.  tr.  Plaut.  Sali.  Tac. 
(ex.:    per    tramite»    occaltot 
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eXirfUam  \UteUi.  Sali,  mi-  1 
gnisirineribas  ilitintum.^Salt.  ; 
occupére,  tr.  Cic.  etc.  n-x.: 
Seri'ilias  Ahala  Sp.  ,Vs?liun\ 
regnam  appetentem  occupât  um 
interemit.  Cic.)  ;  prœoccu- 
pàre,  tr.  Csts.  Nep.  (ex.:  ne 
atterater  alteram  prœoccupa- 
ret.  Xep.  timens,  ne  adi-entu 
Cœsaris pr3eoccuparetiir[^  n'ar- 
rivât et  ne  le  devançât  -]. 
Cxs.)  ;  prsecipére  {•  prendra 
do  l'avatice  •),  tr.  Liv.  (ex.: 
pr.  iter.  Liv.  pr.  iter  festinnn- 
d.o.  Cart.  longius  spatiam  ftiiià. 
Liv.)  ;  prsecurrére,  tr.  Co-s. 
Sen.  ie.\.:  aliqaem  celeritate. 
Cfes.  aJi^uem.  Sen)  ;  piseve- 
nire,  tr.  Liv.  etc.  (ex.;  hos- 
tein.  Liv.).  ||  (Dans  le  temps.) 
Antecedère,  tr.  Cic.  ^voy. 
pRtctDER;  ;  aateire,  tr.  Cic. 
Liv.{e\.:  ita,  si  ab  onnis  sep- 
temdecim  ad  senectatem  sem- 
per  vos  xtatem  meam  honori- 
bas  vestris  anteistis,  ego  ves- 
tros  lionores  rebas  gerendis 
pr^ecessi.  Liv.  [XXXVIII,  51, 
11]);  occupâre,  tr.  Cart.  (ex.: 
occ.  ortuin  solis.  Cart.); 
prwcipére,  tr.  Cic.  (ex.:  con- 
silia  liostium.  Cic.  pr.  cogit'.^- 
tione  fatara..  Cic.)  ;  prœcuT- 
rére,  tr.  Cic  (ex.:  aliiaem  se- 
tate.  Cic.  at  certis  rebas  certa 
signa  prxcarrerent .  Cic.)  ; 
prœripére,  tr.  Cic.  (ex.:  lios- 
tium consilia.  Cic.)  ;  prœve- 
nire,  tr.  Liv.  (ex.:  desideriam 
plebis.  Liv.  famam.  Liv.,.  \\ 
(Quant  au  rang.)  Superâre,tr. 
Cic.  (voy.  [prendre  le]  pas  [sur], 

DÉP.iS=ER,    SDRPASSEr). 

devancier,  s.  m.  Personne  qui 
en  a  précédé  une  autre  dans 
ce  que  lait  celle-ci. Prior ou  su- 
perior  (surtout  au  plur.)  Cic. 
(cf.  priores,  um,  m.  pi.  \'irg. 
saperiores,  am,  m.  pi.  Cic  ). 
Nos  devanciers,  majores,  um, 
m.  pi.  Liv.  Qu'il  surpassait  ses 
— ,  eorum,  qai  fuissent,  esse 
principem.  Cic. 
devant,  prép..  adv.  et  s.  m.  || 
Prép.  Du  côté  où  est  la  face 
(d'une  personne,  d'une  chose). 
ADte,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic. 
etc.  (ex.:  post  me  erat  M'jina, 
'  ante  me  Megara.  Salpic.  ap. 
Cic.  ante  pedes.  Cic.  ante  os- 
tiam  ou  fores.  l'iaut.  Ter. 
ante  oppidum.  Cic.  aliquem 
vinctum  ante  se  agère.  iXep. 
ante  aram  staluëre.  Liv.  ante 
signa  progredi.  Liv.  deanxbu- 
làre  ante  vallam.  Liv.-  ;  pro, 
prép.  (av.  r.^bl.)  Cic.  etc.  (ex.: 
sedens  pro  xde  Castoris.  Cic. 
hasta posita pro  œdeJovisSta- 
toris.  Cic.  prxsidia  quœ  pro 
templis  omnibus  ccrnitis.  Cic. 
copias  pro  oppido  coHocave.- 
rat.  Cses.  legiones  pro  casiris 
construit.  Caes.);  priB,  prép. 
(av.îc  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.: 
prx  se  miltére.  SaU.  prx  se 
agère  armentam.  Liv.  villa  a 
tergo  potias  quarn  prie  se  fia 
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men    habeat.  Col.)  ;  oi,   prép. 
(av.  l'Ace). Cic.  etc.  ex.:  i:;nis, 
i;ui    est  ob   os    offusus.    t  ic.)  ; 
praeter,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic. 
etc.    (ex.:    copias   suas   prieter 
castra      Csesaris      transàu.\it. 
C.vs.].    Aller   —   qqn,    anteire 
uiicui.  Cic.  aliquem.  Hor.  .A.me- 
ner    —,    producêre,    tr.   Plaat. 
Cic.  (cf.  aliquem  antea-des  Itac 
foras.    Plaut.  pr.   in   conspec- 
tum    popali.  Cic.).  Chanter  de- 
vant   la    porte   de  qqn,  occcti- 
târe   aliquem.  Plaut.  Chevau- 
cher  —,  obequitâre,  intr.  Liv. 
Cart.    (cf.    ob.    castris,  partis. 
Liv.    Romanis.   Liv.  mœnibus. 
Cart.).  Défiler — le  camp, /jrae- 
ferri       prœter      castra.      Liv. 
tteiidre  un  mouchoir  —  le  vi- 
sage   de  qqn,  obtendére  alicui 
sudarium    ante    faciem.    Suet. 
Etre  étendu  —  les  pieds,  objo- 
cére,   intr.  Liv.  (cf.  saxa  obja- 
centia    pedibas.     Liv.).    Jouer 
(d'un    instrument)  devant  qqn, 
prœcinére,  intr.    Cic.  etc.  lex.: 
et  deorum  pulvinaribas  et  epa- 
lis  magistrataam   (ides  prxci- 
nunt.    Cic.    prœlacêre  (unaiia 
et  prœcinére  sibi  tibias  jussit. 
Flor.).  Faire  luire  — qqn,  proe- 
lucère,    tr.   Cic.  (ex.:  illa  [anii- 
citia]  nimiran\  prsestat   omni- 
bus, quod  bonam  spem  prœlu- 
cet     in  posterum.  Cic.  [Lx\.  7, 
23]).  Marcher  —  qqn,  prxgre- 
di    aliquem.      Liv.    Suet.     ali- 
quem    antecedère.     Coes.    Col. 
Mettre  le   siège  devant,    oppu- 
gnàre,    tr.    Cic.   Se    mettre   — 
qqn    (de   manière   à.  le  s«"t), 
alicui  officère.  Cic.  (cf.  officère 
apricanti.   Cic.    laminibus  ali- 
cajas     [-    les    ouvertures    qui 
donnent  de  la  lumière  •].  Cic. 
Jet.).    Passer    —    (qqn,  qqch.), 
prœterïre,   tr.  Cic.  (cf.  pr.  hor- 
tos.  Cic.   nullas  apertas  fores. 
Sen.).  prxtervehi,    pass.    moy. 
Cœs.  Liv.   Saet.  (cf.  prsetervelii 
Velabrum    [en    voiture].    Suet. 
Locros  classe.  Liv.  naves  .ipol- 
loniam  prxtervectas.Cses.].  Pla- 
cer   — ,  anteponère,   tr.   Plaut. 
Qaint.    (cf.    anteponère    alicui 
prandium.    Plaut.   [Mon.    ilU]. 
plurimum  refert...,  quœ  quibus 
anteponas.  Quint.). prseponère, 
tr.    Cic.    Hor.   (cf.    pr.    altima 
primis.   Hor.).  Porter  —,  prœ- 
(erre,  tr.  Cic.  (cf.  faces  pmto- 
ribus.    Cic.   alicui  funale.  Liv. 
epit.t.  Se  tenir  —  qqn,  obstare 
alicui    (a    soie).    Val.-.Voj:.     \\ 
(Spéc.)    En    face    do  qqn,  en  su 
présence.     Coram,    in-ép.    l'.iv. 
l'Abl.).  Cic.(e%.:  coram  genrro 
meo.     Cic.)  ;     ob,    prép.    (av. 
l'Ace).    Cic.    etc.    (ex.:    lanani 
ob    oculos    habêre.    Plaut.    oh 
oculos    versàri.    Cic.)  ;    nnta, 
prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  etc.    ex.: 
vcrsâri,  obversari  ante  oculos. 
Cic.);prseter,  prép.  (av.  VAco.). 
Cic.  etc.    ex.:  prxter  oculos  (e- 
rebant.    Cic.    praeter    omnium 
oculos.  Liv.)  ;  adversus,  prép. 
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(aT.     l'Ace),    des.    etc.    (voy. 
Ion]  FACE^.  Voy.  kace,  présence. 
lis    comparurent    —   le    sénat, 
in  senata  sunt  positi.  Cic.  Voy. 
coMPARAiTRE.    —    ce    spoctaclo, 
ad  ea  visa.  Cic.  —  un  tel  siwc- 
tacle,   re   tam  terribili  objecta, 
Cic.  Il    iLoc.  prép.)  Par  devant. 
Voy.  [en  j  présence.  De  devant, 
e    conspécia    {alicaius'.  Cic.    || 
Ku  allant  dans  la  direction  qui 
s'étend  en  face  d'une  personne. 
Passer  —  qqn,  voy.  devasceb. 
Marcher    toujours  —   soi,  per- 
gère    porro    ire.  Liv.    Fuir    — 
qqn,  aii'yuem  fagêre.  Liv.  Fij 
11    avait   doux  jours  —  lui,  hi 
duuni  supererat.Cxs.Vn  honiina 
qui   avait    tant  d'argent  —  lui 
cui  tanta  res  erat  et  supererat 
Ter.     Il     En  faisant  face    à  qqn 
pour  l'arrêter.  Se  jeter  —  qqu 
se  alicui  objicëre.  Cic.^  (Arch.i 
Avant.  Voy.  ce  mot.  1  Adv.  Du 
côté  de  la  face  d'une  personne, 
d'une   chose.  Ante,  adv.    Cic. 
etc.     (ex.:    ante    aut  post  pa- 
gnâre.    Liv.    ut  et  aliqui   antt 
et   a   tergo  complares,  qui  se- 
quantur,    retinarulis   eos    [bo- 
ves]       contineant.     Col.     ave< 
mouv.  ante  ingredi.  Cic.  ncqui 
post     respiciens,    neqae     antt 
prospiciens.  Varr.).  Creuser  — , 
obducëre  {fossam)    Cses.  Couloi 
— ,    prœterfluëre,     intr.     Varr 
Cart.  pra'terlabi,  dép.    inir 
Quint.  Se  glisser    —,    prselabi 
dép.    intr.   Cic.  (cf.  prxlabitut 
piscis.  Cic).  Naviguer  —,prx- 
navigàre,  intr.  Sen.  Plin.  Placi 
—  ,      adversus,     a,     am,      adj 
Cic.    Il    En   allant  dans    la   di- 
rection qui  est  on  face  de  qqn 
Prœ,    adv.    Plaut.    Ter.    (ex. 
i  prœ,   sequar;    abi  prœ  stre- 
nue.    Plaut.    Ter.).    Aller    — 
anteire,    intr.    Cic.  antecedère 
intr.    Cic.    prselre,   intr.     Cic 
prxcedëre,  intr.  Cic.  prxgredi 
Cic.  Courir — .prai-currêre,  i n tr 
Cœs.   Envoyer   —,   prœmittërc 
tr.Cic.Cœs.^lvircher  —  .prœgredi 
intr.Cic.  (cf.  u(  lictores prœgred 
viderunt.    Liv.    sequenles    alii 
alii  prxgredientes  amici.  Cic.) 
prœcedére,  intr.  /.ii'.(voy.  précé 
der).  Loc.   ellipt.  Mettre  qqch 
sens  devant   derrière,  circuma- 
gère  in  aversum.  Plin.  Qui  es 
sens   —    derrière,  prœposterus 
a,    um,  adj.  Plin.    ||    Loc.  adv 
Par  —,  a  fronte.  Cic.  Attacher 
lier  par  — ,  pnrligâre,    tr.  Liv 
(cf.  fasces  virgarum  aique  ari- 
di    sarmenti    cornibus    boum 
Liv.).    Etre  blessé   par  — .  fui- 
nas    adverso  pectore  accipère 
Cic.     Blessures    reçues   par  — 
vaincra  adversa.  Cic.  Chamar- 
rer par  — ,  prœtexëre,  tr.  Plin 
Formur    par  —  les  issues,  prœ- 
sœpire    omnem    aditum.    Cœs 
Garnir    par  — ,  prœtexëre,  tr 
l'Un.    Etre    suspendu    par   —, 
prxpendêre,  intr.    Cœs.  (B.  C. 
II,  7,  3,  h).  Tisser  par  —,  prœ- 
texëre, tr.   Plin.  1  (Arcb.)  Au- 
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paravant.  Voy.  ce  mot.  ||  (Loc. 
ailv.)  Ci-(ievaiit,  antea,  adv. 
Cic.  Devant  que,  loc.  conj. 
(arch.),  voy.  avant.  ',  S.  m.  La 
partie  qui  est  placée  devant. 
J'ars  antica.  Varr.  Cic.  Frons, 
f'rontis.  f.  Cic.  (cf.  fr.  a'diam. 
Vilr.  lecti.  Val.-Ma.v.).  Qui 
est  sur  le  devant,  adversus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Le  —  du  corps, 
corpus  advcrsuni.  Ctc.Le  —  du 
temple,  antica  templi  pars. 
Varr.  Les  dents  de  — ,  pri- 
mores  dentcs.  Cic. Los  piods  de 
— ,  priores  pedes.  Nep.  Le  — 
du  rotranchoment,  vallam  e.r- 
terias.  Cœs.    (Vieilli.)  Jusqu'au 

—  des  murs,  ante  maros.  I.iv. 
Fig.  Prendre  les  —,  accapare, 
tr.  Cic.  pr.Toccupàre ,  tr.  Cic. 
prscicnlre,  tr.  Cic.  Voy.  aussi 
INITIATIVE.  Sur  le  devant,  pro, 
prtip.  (av.  l'Abl.)  Cses.  etc.  (ex.: 
pro  sarjgcsta.  Cœs.  pro  tri- 
hanali.    Cic.  pro   mûris.  Tac). 

Il  iLoc.  prép.)  Au  —  de,  ob- 
viam,  adv.  Cic.  etc.  {ox.:  obv. 
alicui  ire  ou  prodire  ou  proce 
dire.  Cic.  proficisci.  Cœs.  se 
ferre.  Cic.  occurrêre.  Liv.  obv. 
alirui  fieri.  Cic.  obviant  mit- 
lërc.  Cic.  fig.  obvîtini  ire  péri- 
calis.  Sali.].  Qui  se  porte  au  — 
de,  obvius,  a,  UW,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  obvium  esse  alicui. 
Cic.  ou  (ieri.  Liv.  se  dare  ali- 
cui obvium.  Liv.  voy.  uen- 
contbe).  Aller  au  devant  de, 
voy.  RENCONTRER.  Aller  au  de- 
vant de  qqn  pour  le  combattre, 
do  qqch.  pour  le  réfuter,  occar- 
rêre,  intr.  Cœs.  (cf.  occ.  Pom- 
pejanis  coTi\modiore  itinere. 
Cœs.  interrogationibus  occar- 
rëre.    Cic).  Pour  qu'il  aille  au 

—  des  objections,  ut  ante  occu- 
pet  quod  patat  opponi.  Cic.  Se 
jeter  au  —  de,  objicëre,  tr.  Cic. 
(cf.  objicëre  se  copiis  hostiam. 
Cœs.  se  telis  hostiam.  Cic.  se 
hosti.  Nep.).  Il  (Loc.  adv.)  Al- 
ler au  devant,  obviam  ire.  Cic. 
Fig.  Aller  au  — ,  c.-à-d.  faire 
les  premiers  pas.  voy.  pas. 

dévastation  (lat.  post.  de- 
vastatio),  s.  f.  Action  de  dé- 
vasior.  Vastatio,  onis,  f.  Cic. 
Liv.  (cf.  vastatio  omnium.. 
Cic).  Populatio,  onis,  f.  Liv. 
Depopalatio,    onis,    f.  Cic  La 

—  des  campagnes,  depopulati 
agri.  Cœs.  La  —  de  l'Italie, 
pervastata  Italia.  Tac  Porter 
partout  la  —  et  l'incendie, 
omnia  ferro     ignique  vastare. 

/.if.  Il  Au  fig.  Voy.  DÉGÂT,  RAVAGE. 

dévaster,  v.  tr.  Ruiner  (un 
pays)  en  détruisant  arbres, 
récoltes,  etc.,  do  manière  i. 
laisser  le  sol  nu.  Vastàre,  tr. 
Cic.  (cf.  omnia  ferro  ignique. 
Liv.).Devastare  {agrum,  fines''. 

Liv.    Voy.    RAVAGER,     DÉTRUIRE, 

RUINER.  Fig.  Les  domaines  dé- 
vastés par  la  guerre,  {posses- 
siones)  vacuelaciœ  belle.  Nep. 
agri  vasti  et  deserti.  Liv   Voy. 

DÉSOLER,   DÉPEUPLER,   RUINER. 
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développement,  s.  m.  Ex- 
tension do  co  qui  était  roulé 
sur  soi-même.  Explicatio, 
onis,  f.  Cic  (ex.:  crpl.  ra- 
dentis.  Cic.  [Div.  1,56,  127|).  || 
(Par  anal.)  Action  de  déployer. 
Voy.  DÉPLOIEMENT.  1  Croissanco 
de  co  qui  est  contenu  dans  un 
germe.  Incrementuin,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ordin.  au  piur.  in~ 
crementa,  oram,  n.  Cic.  Liv. 
Cic.  cLhnlium,  satus,  ortus,  in- 
crenien!a.  Cic  animalia  parvi 
inrrrm-nti.  Col.  herbœ  vali- 
dioris  incrementi.  Col.  abi 
incrementa  consumpta  sant 
["  une  fois  que  le  développe- 
ment est  complet  =].  Sen.  in- 
crementam  capère.  Col.  voy. 
croissance).  Il  (Par  anal.)  Ac- 
tion de  donner  tout  eon  accrois- 
sement à  qqch.  de  naissant 
(pr.  et  fig.).  Progressio,  o- 
DiS,  f.  Cic.  (ex.  :  saa  pro- 
grcssione  usum  ou  suis  pro- 
gressionibus  asos  augëri.  Cic. 
[Fin.  V,  21.  58].  omnium  vir- 
tutum  et  originem,  et  progres- 
sionem  persequi.  Cic.  [de  Fin. 
IV, 9,18].  mi/linon,  satis  viderai- 
niconsideràre  qaoditer  sit  na- 
tarœ  quelque  progressio.  Cic. 
[Fin.  IV,  lA,  37j  i;  progressus, 
ùs, m.  Cic  etc.  {e\.:rerum pro- 
gressus ["■  le  développement 
des  causes  »].  Cic.  [Off.  I,  h, 
11].  voy.  progrès)  ;  incre- 
znenturo,  i-.  n.  Cic.  etc.  (surt. 
au  plur.:  rerum  Romanorum 
lœtissimam  incrementam.  Liv. 
incrementa  virium.  Col.  in- 
crementam  afferrc  alicui  rei. 
Cic  [Fin.,  Il,  27,  88].  incre- 
menta egregiœindolis  Justin.). 
Exposer  le  —  de  qqch.,  le 
suivre  dans  son  — ,  a  qao  ini- 
tio  aliqaid  profectum  sit  per- 
sequi. Cic.  Montrer  à  qqn 
l'origine  et  le  —  de  nos  ins- 
titu'ions,  alicui  nostram  rem 
publicam  et  nascentem  et 
crescentem  ostendëre.  Cic.  Ce 
que  je  cherciie  à  connaître,  c'est 
le  —  de  vos  qualités  oratoires, 
gradus  tuos  et  quasi  processus 
dicendi  studeo  cognoscère.  Cic 
(Brut.  65,  232).  1  Exposition 
étendue.  Explicatio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.  :  tua  rei  explicatio 
[«  le  d,  donné  par  vous  au 
sujet  •].  Cic.  expl.  mira.  Cic. 
quod  qui  factam  sit,  non  longa 
e.vpUcatione  eget.  Cic).  L'art 
du  — ,  vis  e.vplicandi.  Cic  dis- 
serendi  ratio  Cic.  Entrer  dans 
de  grands  ■ — ,  fusius  dicëre. 
Cic.  Sans  entrer  dans  de  longs 
— ,  angastë  dicëre.  Cic  Le  — 
que  vous  donnez  au  sujet  est 
nouveau,  aliud  quoddam  filuni 
oratinnis  tuœ.  Cic.  [Lœl,  T, 
25].  Le  —  d'une  action  dra- 
matique, ductus,  ûs,  m. Quint. 
dV,  %  53). 

développer,  v.  tr.  Etendre  [ce 
qui  était  roulé  sur  soi-même). 
Èxplicâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
volumen.  Cic.)  ;  evolvère,  tr. 
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Cic  etc.  (ex.  :  ev.  volumen. 
Cic);  pandëre  ir.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  vêla.  Cic'  :  expan- 
dère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  exp. 
florem  [en  pari,  de  la  rose]. 
Plin.)  ;   extendére,    ir.    Cic. 

etc.     (voy.      ÉTENDRE;.      ||      (Par 

ext.)  Déployer.  Voy.  ce  mot.  ^ 
(Arch.)  Dégager  do  ce  qui  en- 
veloppe. Evolvère,  tr.  Cic 
(ex.  :  evolutas  iUis  integu- 
mentis  dissimulationis.  Cic.)  ; 
explicàre,  tr.  Cic  (ex.  :  se 
e.rpllrôre.  Cic.  voy.  dégager); 
expedire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
e.rp.  se  e.v  aliquâ  re .  Cic).  \\ 
Tirer  do  ce  qui  enveloppe.  Voy. 
DÉPAQUETER.  |1  (Fig.)  Dégager 
pour  l'esprit  co  qui  est  enve- 
loppé d'obscurité.  Evolvère, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  animi  sui 
complicatam  nol'wnnn.  Cic. 
aliquid  accuratius  in  litteris. 
Cic.)  ;  expedire.  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  res.  Cic.  omnia  clcgan- 
tissime.  Cic.)  ;  explanâre,  tr. 
Cic  etc.  (voy.  éclaircir,  ex- 
pliquer) ;  explicàre.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  expl.  aliquid.  Cic. 
[de  Orat.  1.  3i,  153].  voy. 
démêler),  1  Faire  prendre  toute 
sa  croissance  à  ce  qui  est 
contenu  dans  un  germe.  Au- 
gére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  aug- 
menter, accroître)  ;  alère, 
tr.  Cic,  etc.  (ex.  :  vires.  Cœs.); 
ûrniâre.  tr.  Cic.  (voy.  forti- 
fier) ;    conûrmâre.   tr.    Cic. 

etc.  (voy.  AFFERMIR,  FORTI- 
FIER). Se  — ,  crescére,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  croître)  ;  ac- 
creschre,  intr.  Cato.  Plin.  j. 
(ex.  :  quantum  dcmus,  tantum 
accrescit.  Cato.)  ;  increscère, 
intr.  Liv.  (voy.  grandir); 
adolescère,  intr.  Cic.  (ex.;  is 
qui  adoleverit.  Cic)  ;  prove- 
nire,  intr.  Coi.  Plin.  (ex.  : 
provenit  siirps.  Col.  arbor. 
Plin.l  II  (Par  ext.)  Faire 
prendre  tout  son  accroissement 
à  qqch.  Augére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  augmenter,  accroître)  ; 
alère,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  ho- 
nos  alit  artes.  Cic.  alit  œmu- 
latio  ingénia.  Veli .  cf.  Cic. 
[Brut.  23,  126].  consuetudojai 
est,  quod  leviter  a  natura 
tractum  aUiit  et  majas  fecit 
usas.  Cic  audaciam.  Cic  con- 
saetudinem  perditaram  con- 
tionum.  Cic).  Se  — ,  crescé- 
re, intr.  Cic  (voy.  croItrc)  ; 
succrescere,  intr.  Cic.  olc. 
(ex. .  non  enini  ille  mediocris 
orator  vestrœ  quasi  œtati  sac- 
crescit.  Cic  [de  Orat..  111,  61, 
230].  se  gloriœ  senioram  sac- 
crevisse.  Liv.  [X,  13,  7]);  ado- 
lescère, intr.  Cïo.  etc.  (ox.  : 
'•atio  cam  adoluvit  atqae  per- 
f^cta  est,  nominatur  recte  sa- 
pientia.  Cic.  adolescit  rei 
publica,  res  Persaram.  inge- 
niam.  Sali,  ea  capiditas  ado- 
lescit una  cum  œtatibus.  Cic. 
[Fin.,  X,  20,  55])  ;  invales- 
cère,  intr.  Plin.  j.  (ex. .  man- 
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sU  Ihie  amor],  ivr  refrixit  in- 
dicio,   sed    im-iilui/.     Plin.    j. 
libido     et     lu-viinij     cnjscfJJt* 
T%allo  invalait.  Sa^tA  :  rasita- 
Tescère.    intr.    Lii-.    Plin.   /. 
lox.  :  ffnr^scentibai  vitiis.  mct- 
tarescente  virtute,  Liv.  ai  vit^ 
tutet    javinif    mutarescerent. 
Plin-j.  -.gUscère.intT.Lii.-.  (ex.: 
gliscens  iniidia, Liv.\\>y. gran- 
dir,[prendre  da  rjeiTEN^ioN); 
proâcère,  intr.  Cic.  Quint. 
(vov.     [faire    des]    progrès)  ; 
pailalàre,    inir.    Aep.    (ex.  : 
<ju.T    neqaitia   incipiebat  pal- 
Llôre.   Xep.    [Cat.    â,   3]i.   |: 
iKis.     Exposer    d'une   maDière 
cteôdue.    ExpUcàre,  tr.  Lie 
etc.  (ex.  :  çaun^iwm    a  te  di- 
ligenter  est   e.rpticatam    [•    le 
sujet  a  été  dév.>loppé  •] .    Cic. 
pitysicam    qaiddatn    ejrplicàre 
[-  d.  une    question    de  physi- 
que   •].    Cic.)  ;    dilatàre.  tr 
Cic.     etc.   (3'opp.    4    coartâre. 
{ex.  :  orationem.   Cic.    [Flacc, 
5.  13].  hsec  qti:f   dilatantar  a 
n'obis,  Zeno  sic  premebat.  Cic. 
[S.  U.  II,  T.  ïO].  d.  argamen- 
tum.  Cic.  hxc  duo  proposita. 
Cic.  \  ;  djsserere,  tr.  et   intr. 
Cic.     etc.     lex.  :     disserentem 
[•■       développ.int     cette      idée 
que...    '1    indiicit    ni.'iii     esse 
omnitiO    aninnim.    Cic.  [Tusc. 
I,  10,  ;;l'.  d.  eadem.  Cic.qaod 
in  scnata  plaribas  verbis  dis- 
serui.    Cic.)  ;   peragère,    tr. 
Liv.    (ex.  :    sententiam   suam. 
Liv.)  ;  pertexére.  tr.  Cic.  (ex.: 
pertexe    modo,    quod  exorsas 
es.   Cic).  Voy.  exposer,  déve- 
loppement. 
devenir  (lat.  devenire,  •  arri- 
ver-;,v.  intr.  Commencer  d'être 
qqch.  à  un  moment  donné.Fieri, 
IKiàs.  Cic.  EvMlére.  intr.  Cic.  {ci^ 
evaserat  perfeclas    Epicareas. 
C'R-.'i.  —  grand   (en  pari,  d'une 
personne",      adolescêre,     intr. 
Cic.   adolescentem    péri.  Voy. 
GRANDIR.  —  vieux,  senem  esse 
capisse.  Cic.  senem  fieri.  Cic. 
senescëre,    inir.    Cic.    Voy. 
VIEILLIR.  Tu  deviens  meilleur, 
(û  melior.    Uor.  Il    est  devenu 
savant,    maximam   doctrinam 
sibi  assecutas  est  ou  si6i  com- 
paravit.  Cic.  —  puissant,  po- 
fentiam  conseqai.  Cic.  —  fort, 
robiutum /îeri.  Kep.  $e  corro- 
borareet  corrohorari.Cie.—  si 
forts,  in  tantas   opes  crevisse. 
Liv.  V'oy.  FORTIFIER.  —  fier,  su- 
perbire'  intr.  Cic.   Voy.  enor- 
gueillir.   —    riche,    hominem 
divitem(ieri.  Cic. Voy. enrichir. 
—    impopulaire,    in   invidiam 
incidire.   Sep.  —  consul,  con- 
galem  (ieri,creari.  Liv.  — dicta- 
teur, dictalorem  dici.  Cic.  Liv. 

une    bête,  ex  homine  te  in 

bellwjm  convertêre.  Cic.  — 
une  pierre,  verti  in  lapidem, 
Hys.  Voy.  changer,  mktamor- 
phi^er,  "tran -former.  Devenu 
le  maître  du  monde,  orbem 
terraram  tenent.  Cic.  —  l'ami 


de   qqn,  venîre   in  amieitiam 
alicuf'as.  Cic.  —  l'allie  de  iiqn, 
venire    in     amieitiam     alicui. 
Cses.  —    l'ennemi  de  qqn,  ve- 
nire in    odiam  alicui.   Sep.  — 
uii    des    premiers     comédiens, 
ad  primes  comcrdos  pervenire. 
Cic.  —  un  mendiant,  ad  mcn- 
dicitatem    redigi.    Cic.    D'ora- 
teur   —    rhéteur,    ex    oratore 
rhetorem  (ieri.  Plin.  j.  —  dieu, 
ad    deos    abire.    Cic.    —   une 
proviuc<»    romaine,  in  proiin- 
ciom    redigi.    Cic.    —  la  proie 
de    qqn.    in    pr^dam  alicujas 
cedére.    Liv.  —    le    prix    de    la 
victoire,   bf//i    in   pretiam  ce- 
dére. Tac.  La  ville  est  devenue 
une  villa,  oppidam  in  villam 
abiit.   Plin.  j.    —  la  risée  pu- 
blique, omnium  irrisione  ladi. 
Cic.  in  ora   bominum  pro  lu- 
dibrio  venire.  Liv.  — évident, 
apparêre,    intr.     Cic.  —    nul, 
irréalisable,   ad  irritum  cadè- 
re.  Liv.   Tac.  —  chaud,  cales- 
cére,  intr.  Cic.  Voy.  échauffer. 
—  blanc,  albescêre,  intr.   Cic. 
Vov.    BLANCHIR.    Quo    devien- 
drai-je .'  Quid  de  me  ftet?  Cic. 
Que  deviendra-t-il  ?  Qaid  illo 
(iet?  Cic.  Que  —  ?  Wao  me  ver- 
tam?  Ter.   Qaid   agam  ?  Sali. 
Il    ne    sait  pas  que    — ,  qao  se 
vertat,    nescit.    Ter.     ou    non 
habet.    Cic.    Que    deviens-tu  ? 
(comment  vas-tu  ?)  Qaid  agis  ? 
Plaat.   Tu  vois    ce    qu'est  de- 
venue  cette    affaire,    qaem    in 
locam    res  sit  dedacta,  vides. 
Cic.  —  moins  que  rien,  ad  ni- 
hilam    recidère.    Cic.     ||     Ab- 
solt.  (Philos.)   .A.voir    une  exis- 
tence changeante,    nasc»,  intr. 
Cic.    oriri,     intr.    Cic.    Le     — 
(mode  d'existence    soumis  à  la 
loi      du    changement),     incre- 
mentam  reram.  Cic. 
dévergondage,    s.    m.    Con- 
duite   dévergondée.    Int^mpe- 
rantia.   se,  t7  Cic.    (cf.    libidi- 
num.  Cic).  —  des  mœur^,  im- 
pudicitia,   f.    Plaat.    Saet.    || 
P.  ext.  —  d'esprit,  d'imagina- 
tion   (licence  à    laquelle    l'os- 
prii,      l'imagination      s'ab.in- 
donne),   lirentia  ^ngendi.  (  ic. 
dévergondé,  ée,  adj.   Qui  est 
sans  vergogne.  Impudens,  adj. 
Cic.    Impadicas,     a,    am,  adj. 
Plaat.    Cic.  ProterviiS,  a,  am, 
adj  .  Cic.  Uor.  Un  homme  tout 
à  fait   —   et  (substantlyt.j    un 
— ,  homo  qaem  libidinis  infa- 
mia'qae    neqae     padet     neijae 
tsedet.  Cic. 
dévergonder  (ee),  v.  pronom. 
Ltre  ians    vergogne.  Padorem 
posaisS't.  Cic. 

déverrouiller,  v.  tr.  Faire 
cesser  d'être  verrouillé.  —  une 
porte,  reserare  janaam.  Cic. 
devers,  prép.  Du  côté  de.  |1 
(Kn  parlant  de  ce  côté.)  A  ou 
ab,  prép.  (av.  l'AbU.  i'arr. 
-  rOccident,  ab  Occidente 
versus.  Varr.  Voy.  de,  c<>tk  1 
(En  allant  do  ce  côté.i  Kersu» 
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(et  l'Aoc.).  lÀv.  Voy.  tbrs.  || 
(P.  ext.  En  pari,  du  temps.)  — 
la  fin  do  l'année,  annoexeantt. 

Cic.     Voy.      ENVIRON,      N-ER"!.        Il 

(Loc.  pré'p)  Par  —  soi  (de  son 
côté),  ad  manvan.  Cic  Qoinf. 
prsf  nunu.  Plaat.  prsesto 
(dat.).  Cic.  Chacun  par  —  soi, 
pro  se  qaisqae.  Cic  Avoir 
qqcli.  par  —  soi,  in  prompta 
aliquid  habire.  Cic.  Voy.  côté. 
dévers,  erse  (lat.  dever3a^\. 
adj.  (Technol.l  Qui  penche 
d'un  côté  (arch.).  Obliquas,  a. 
am,  adj.  Plin.  P.  ext.  Une 
pièce  de  bois  déverse  (qui  a 
gauchi),    i-arns,    o,  am,    adj. 

Col.    Voy.    GAUCHIR. 

déversement,  s.  m.  (Tech- 
nol.)  .Votion  de  déverser  (un 
liquide),  /v'/fusio,    onis,  f.  Cic. 

1.  déverser,  v.  tr.  ei  intr.  ||  V. 
tr.  Faire    devenir  dévers.  Voy. 

DÉJETER,      INCLINER.     ^    V.     intr. 

Devenir  dévers  (on  pari,  d'un 
mur.,  fnclin&rc,  intr.  Plin. 
Ventrem  (acéré.  Dig.  Voy.  pen- 
cher. 
S.  déverser,  v.  tr.  Verser  ail- 
leurs (le  trop-plein  du  liquide 
contenu  dans  un  réceptacle). 
Effandëre,  tr.  Plin.  —  les 
eaux  d'un  lac,  lacam  edacêre. 
(  ic  emittêre.  Plin.  Se  —,  e(- 
fandëre  se  (in  Oceanam). 
Plin.  effandi.Plin.  Voy.  jeter. 
Il  Pin.  —  le  trop-plein  de  la 
population  d'un  royaume, 
cronerdre  regnam  maltitudine 
prœgravante.  Liv.  —  sa  colère 
sur  qqn,  e(fundére  iram  in 
aliqaem.  Liv.  —  la  honte  sur 
qqn,  adspergëre  aliqaenx  in(a. 
mià.  Cic.  —  le  blimo  (le  faire 
tomber)  sur  qqn,  in  vitupera- 
tionem  aliqaem  adducëre.  Cic. 

Vov.    DL«ME. 

déversoir,  s.  m.  (Technol.) 
Orifice  ménagé  dansun  bassin, 
dans  une  cuve,  etc.  pour  l'écou- 
lement du  trop-plein.  Voy. 
VANNE.  Il  Uéservoir  destiné  à 
recevoir  le  trop-plein  d'un 
autre.  Emissariam,  ii,  n.  Cic. 
Exilas ,  ùs.  m.  Col.  (cf.  e.vif .  pa- 
ladis.  Col.).  Voy.  écoulement. 

dévêtir,  v.  tr.  Ûépouiller  (qqn) 
do  son  vêtement.  Voy.  désha- 
biller. Se  —,  Vy.  DÉSHA- 
BILLER. Il  P.  anal.  (  Arch.) 
Dépouiller.  Voy.  co  mot.  l'ig. 
Do  raison  dévêtu,  rationis  ejc- 
pers.  Cic.  Spéc.  (Droit).  Se  — 
(se  dessaisir  d'un  bien),  voy. 
DESsAisin.  1  Dépouiller  (qqn), 
d'une  partie  do  son  vêtement, 
le  vêtir  plus  lêsérement, par- 
tem  vestitas  ou  vestium  ali- 
cai  demère.  A.  Se  —,  nadnre 
corpus.  Cic.  tanicam  /lOw'-re. 
Cic.  Devéïii,  succinctus,  a,  am. 
p.  adj.  Plaat.  Hor.  seminudiis, 
a,  am,  adj.  i.ii'.  1  (Areli.  Se 
de[)Ouiller     de  >,son  vêtement). 

Vov.    DKMIAnILLER. 

dév'êtissement,  s.  m.  Arch. 
(Droit.)  Action  de  85   dessaisir. 

Voy.     DBSRAISlWkEMENT        CBSSIOW. 
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déviation  (lat.  posi.  deviatio'j, 
s.  f.  Actiou  do  dèvior.  iJucli- 
natio,  cnU,  f.  Vie.  (cf.  corpo- 
ris.  Cic.].  Avoir  uuh  —  (on 
pari,  d'un  proioctilo),  deerràre, 
iiitr.  l'Un.  Il  Kis.  —  des 
principes,  inconstantia.  aï,  f. 
(Sic.  —  do  sens,  dcvfrl iculiim 
siynUicationis .  Gell.  (IV,  '■',  ,3). 
^  Etat  do  ce  qui  est,  Juviu. 
Dcpravatio,  onis,  f.  àen.  (cf. 
mannam.  articaloram.  Sen, 
[op.  ait,  16]).  fravitas.  atis,  f. 
Cic.  (cf.  mi^mbroram,  rorpo- 
ris.Cic.}. —  des  membres,  prava 
membra.  Cic.  elapsi  in  prai-um 
artas.  l'ac.  (Iiist.  IV,  81).  Voy. 

DÉFOIt.MVTION. 

dévider,  v.  tr.  (Arch  )  Vider. 
Voy.  co  mot.  ^  (P.  e,\t.)  Déve- 
lopper uno  certaine  cjaantiié 
de  fil  réunie  on  masse,  pour  le 
rouler  ou  peloton,  en  bobine, 
etc.  Hevolvëre  (fila).  PUn.  (P. 
o.\t.)  —  (un  cocon),  reilonliri 
[telas,  fila).  PUn.  evolvêre  (l'u- 
sos).  Ov.  Il  Fi^.  e.vplicarc 
[fasos'.  .Mart.  Dérouler,  cvol- 
vëre,  tr.  Cic.  Voy.  déhouler. 
Il  Démêler.  Voy.  ce  mot.  || 
Parcourir  (un  sujet),  voy.  par- 
courir. —  son  chapelet  (fa- 
mil.)  débiter  toute  la  série 
des  choses  qu'on  a  à  dire.  Voy. 

CHAPELET,    DÉBITER. 

dévidoir,  s.  m.  Instrument 
dont  on  se  sort  pour  dévider. 
Sacala,  a?,  f.  Vitr.  .ilabrum, 
i.  n  .  Isid.  (Orig.  XL\,  29,  2). 
Oyrijillus,  i,  m.  fsid. 

dévier  (lat.  post.  deviâre. 
Amm.  Macr.  Aag.],  v.  intr.  et 
tr.  Il  V.  intr.  S'écarter  de  la 
droite  voie,  du  chemin  droit. 
Deerrâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
d.  itinere.  Qaint.  in  navi- 
gando  a  ceteris.  Satl.  d.  in 
itinere.  Cic.  jacalantinm  ictus 
deerrataros  negant.  Plin.  au 
Cg.:  qaœ  [signa]  intacntes  de- 
errara  non  possan\as.  Qaint.); 
declinàre,  intr.  Cic.  etc.  (au 
pr.  et  au  tig. .  ex.:  decl.  de 
via.  Cic.  paiilani  ad  de.vteram 
de  via.  Cic.  recta  via. Qaint.); 
deûectére,  intr.  Cic.  etc. 
(au  pr.  et  au  fîg.,  (ex.  :  tan- 
talam  de  rectâ  regione.  Cic. 
de  via.  Cic.  voy.  [s']  écarter). 
Qui  dévia,  transversas,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (autig.  trans- 
i-ersani  agère  aliqaem.  Sen.). 
Membres  déviés,  elapsi  in 
pravam  artas.  Toc.  (Ann.  IV, 
Si).  Faire  — ,  declinâre,  tr. 
Liv.  (ex.  :  si  qaâ  declinarent 
./ni  agebant  ictam.  Liv.)  ;  de- 
ûectére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
tela.  \'irg.  aliquem  de  via. 
Cic.  voy.  détourner).  ^  V.  tr. 
Ecarter  de  la  direction  nor- 
male. Voy.  ÉCARTER,  et  cf.  ci- 
dessus  [faire]  dévier. 
devin,  devine  (inusité,  p.  de- 
vi.veresfe),  s.  iu.  et  f.  Celui, 
celle  qui  passe  pour  savoir,  par 
des  moyens  surnaturels,  ce  qui 
est    caché  iaus    le   passé,    etc. 
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Vates,  is,  m.  et  f.  Cic.  Virg. 
Divinas,  i,  m.  Cic.  fJivina,  a?, 
f.  Petr.  llariolas,  i,  m .  Plant. 
Corni^.  Cic.  Uariola,  a',  f. 
Plaat.  Conjeclor,  oris,  m. Cic. 
Conjectrix,  tricis,  f.  Plaat. 
(mil.  692).  Aagar,  aris,  m.  et 
f.  Cic.  llaruspex,  spiris,  m. 
Cic.  Prop.  Uaraspica,  ;i\  f. 
Plaat.  Sortilegas,  i,  ni.  Cic. 
Fatidicus,  i,  m.  Cic.  .inas  (a- 
tidica.  Cic.  Da  —,  voy.  pro- 
phétique. E.\ercer  le  métier  de 
— ,  voy.  deviner.  ||  1'.  hyporb. 
Famil.  Etre  —  (prévoir  l'ave- 
nir), divinàre  (de  aliqaa  re\. 
Sep.  Qui  n'est  pas  — ,  nescias 
sortis  (atarœ.  Virg.  Je  no  suis 
pas  — ,  non  sam  OEdipas. 
Ter.  Voy.  avenir,  prévoir. 
deviner,  v.  tr.  Savoir  par  des 
moyens  surnaturels  ce  qui  e^t 
cache  dans  le  temps.  Divinà- 
re, tr.  Cic.  etc.  (voy.  pnÉoniK. 
propuéti?f,r)  ;  vaticinari  , 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (vuy.  prophé- 
tiser). —  certaines  choses,  di- 
vine qaeedam  prxsentlre.  Cic. 
(Div.  I,  55,  12/.).  1  (Par  ext.) 
Découvrir  par  voie  d'inter- 
prétation, etc.  (ce  qu'on  ignore). 
Conjicére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ntim.  iijitar  aat  haraspcx  aat 
aagar  aat  vates  qais  aat  som~ 
nians  melias  conjecerit,  e 
morbo  œr/rotam  evasaram, 
qaam  medicas  ?  Cic.  nain  igi- 
tar  aat  qase  tempestas  inipen- 
deat  vates  meUas  conjiciet 
qaam  gabernator  ;  aat  morbi 
nataram  acatias  qaam  medi- 
cas ?  Cic.  qai  de  matre  sa- 
vianda  ex  oracalo  Apollinis 
tam  acate  arguteqac  conjece- 
rit.  Cic.  [Brut.  l/<,  53])  ;  prse- 
noscère,  tr,  Cic.  etc.  (ex.:  (a- 
tara.  Cic.)  ;  prœsagire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pr.  id  est  (a- 
tara  ante  sentire.  Cic.  ali- 
qaid  aninxo.  Liv.  qaasi  pra^sa- 
yiret.  Cic.)  ;  prsesentire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pr.  fatara.  Cic. 
nihil  in  posteram.  Cic.  plas 
animo  providëre  et  prsesen- 
tire videbatar.  Cœs.)  ;  provi- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaod 
ego,  priasqaam  loqai  ccrpisti, 
sensi  atqae  providi.  Cic.  me- 
dicas morbam  ingravescentem 
ratione  providet.  Cic.  fatara 
eloqaentia  provisa  in  infante 
est.  Cic).  Voy.  conjecturer. 
—  un  rébus,  une  énigme,  voy. 

DEVINEUR. 

devineresse,  s.  f.  Femme  qui 
passe  pour  découvrir  l'avenir 
par   des    moyens    surnaturels. 

Voy.    DEVIN. 

devineur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Famil.  Celui,  celle  qui  devine 
qqch.  Conjector,  oris,  m.  Plaat. 
Conjectrix,  tricis,  f.  Plaat.  Je 
ne  suis  pas  bon  —  de  rébus, 
ccnigmata  non  intelle.x'i.    Cic. 

devis,  s.  m.  Arch.  .action  de 
discourir.  Voy.  conversation. 
^  (Par  ext.)  Etat  dos  parties 
d'un  ouvrage  à  exécuter  et  du 
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prix    da    chacune  d'cllos.   De»- 
criptio  n'dificandi.  Vitr. 

1.  dévisager,  v.  tr.  Endomma- 
ger lo  visage  do  (qqii)-  LleÇor- 
tnâre    valtam    [alicujas).    Cic. 

Voy.    DÉFIGURER. 

2.  dévisager,  v.  tr.  Regarder 
(qqn)  attontivomont  en  plein 
visa.ge.  .-U'riterou  intentis  oca- 
lis  intaëri  aliqaem.  Cic.  Ocu- 
los    defigëre  in  (aliqaem).    Cic. 

devise,   s.  f.  (Arch.)  Action   de 
divisi^r.   Voy.  division.    ||    (Bla- 
son.) Formule  de^  armoiries. Ti- 
talas,  i.   m.  Petr.  ^   (P.  anal.) 
Sentence,  adago.  Sententia,  x, 
f.  Cic.  Dictam,  i,  n.Cic.  ||  P.  ext. 
Sentence,  adage  favori  de  qqn. 
Avoir  pour — ....,  {aliqaid)  sem- 
per  in  ore  habëre.  Cic.  C'était 
leur   — ,  qaod    apad  eos  valgo 
asarpabant.  Cart. 
deviser  (lat.  pop.  devisare),  y. 
tr.  et  intr.  |!   (Arch.)   V.  tr.   Di- 
visor,  distribuer.  Voy.  ces  mots. 
Il     (P.  ext.)    Disposer,  ordonner 
(uno   construction).    Deformâre 
speciem  operis.  Vitr.Designûre, 
tr.  Cic.    Voy.  puN.    ||    Exposer 
par    le   menu.   Voy.  détailler. 
i    (P.    oxt.)  V.  intr.  Discourir. 
■V^oy.  ce  mot. 
dévisser,  v.  tr.  Défaire  ce  qui 
est  t.'nu  par  des  vis.  Excatére, 
tr.  Plin. 
dèvoiement,  s.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion     de      dévoyer.     Dedactio, 
onis,  f.  Cic.  Obliqaitas,  atis,  f. 
Plin.   1  (Médec.)  Deraugomanj 
de    corps,    diarrhée,     Voy,    ca 
mot. 
dévoilement,  s.    f.   Action  de 
dévoiler.  Voy.  dévoiler. 
dévoiler,    v.   tr.    Découvrir    ce 
qui  était  sous  un  voile.  Reve- 
làre,  tr.  Ov.  Saet.  Tac.  (s  opp. 
à  involvëre,    ex.:  caput.  Saet. 
frontem.    Tac.  os.    Ov.  pectus. 
Flor.).   Il    Fis-Montrer  àdécou- 
vert.  Ostendëre,  tr.   Cic.  Pate- 
facëre,  tr.  Cic.  .Manifestam  fa- 
cëre.  Cic.  Sa  — ,  apparère,  intr. 
Cic.    Voy.  MONTRER,  découvert, 
découvrir.    ^   (Fig.)    Découvrir 
ce  qui    était   tenu   secret.  Ape- 
rlre,  tr.  Cic.  Detegëre,  tr.  Cic. 
Patefacëre,  tr.  Cic.  Nadàre,  tr. 
Cic.  l^rodëre,  tr.  Cic.  Sa  — ,  se 
indicdre.     Cic.     Etre    dévoilé, 
patêre,    intr.  Cic.    Voy.  décou- 
vrir. 
1.   devoir,  v.  tr.  Etre    tenu  de 
faire    qqcli.     ||    (Par  nécessité.) 
Necesse  esse.  Cic.  etc.    (voy. 
néces-aire)  ;    oportère,    i  ntr. 
Cic.    etc.  (voy.    falloir,  néces- 
saire),   Il     dut   se    donner     la 
mort,  coactas    est,  ut  vila  ipse 
se  privaret.    Cic.   Les    Campa- 
niens  durent  quitter  les  purtes, 
Campani  portis    egredi    coacti 
sant.  Liv.  Voy.  forcer.    ||    (Par 
ext.)    En  parlant  da  ce  qui   est 
probable.    Milon  doit  avoir  tué 
Clodius,  Milo  Clodiam  interfe- 
cisse    videtar.  Cic.  U    doit  être 
coupable,     i^erisimiie    est   eam 
commisisse.  Cic.  Il  doit  y  avoir 
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U  uo  mensons?.  vereor  ne 
jnendaciam  sit.  Cic.  Conibli»ii 
d'ilosdevaiaiit  être  :iban  don  ncos. 
qaam  multca  cxistimatU  insa- 
las  fssf  désertas  '  <'ic.  (imp. 
Poiup.  11,  3Ï'.  Quolla  ardeur 
pour  la  icienc*  devait  ressentir 


Archimède.    qui. 


</uem  ar- 


dorem  stadii  censetis  ftiifse  m 
Arcliimede,  qui...?  Cic.  ide 
Fin.  V,  20,  50).  Ce  sont  eux 
que  je  devais  citer  comme  té- 
moins, si  les  tribuns  s'oppo- 
saient à  mon  triomphe,  qiios 
ego.  si  tribani  me  triiimpliâre 
proliiberent,  testes  citataras 
fui  rertim  a  me  gestaram.  Lii'. 
(.V.V.\ViIl,  !,7,  U).  Puisque  je 
devais  eu  venir  à  ce  d.^gré 
d'infortune,  quoniam  eo  mi/e- 
riarum  i-enturus  cram.  ^all. 
(Jus-  li.  3;.  Dussé-je  exciter  les 
murmure*,  je  dirai  ce  que  je 
pense,  fremant  omnes  /icef,  di- 
cam  qaod  sentio.  Cic.  (cf.  li- 
cet  lisrcales  undique  omnes  in 
me  terrores  pericalaqae  ini- 
pendeant,  saccarram  atqae  au- 
bibo.  Cic.  [Rose.  Am.  11,  31]).  ll 
(Par  obligation.)  Debére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  homines  qai  ie 
et  maxime  debuerant  et  plari- 
mum  javâre  polaerunf.  Cic. 
eum  patris  loco  colère  debes. 
Cic.  socioram  miseriâ  commo- 
"chamar  ;  qaid  nunc  in  nostro 
sanguine  facëre  debcmus  ?  Cic. 
quis  hoc  homine  scientior  [ait 
aut  esse  debuit  ?  Cic).  (On 
emploie  l'adj.  verbal  en  ndas 
avec  le  verbe  sum,  expression 
qui  sign.  quo  l'action  doit  être 
faite,  ex.:  cotenda  est  virtas 
(•  on  doit  pratiquer  la  vertu  ■•]. 
Cic.  staltitia  et  temeritas  sant 
fagienda  [•■  sont  des  défauts 
qu  on  doit  éviter  •].  Cic.  ge- 
rendus  est  tibi  mos  adulescen- 
tibas  ['  vous  devez  vous  prê- 
ter aux  désirs  des  jîum^s 
gens  •].  Cic.  [de  Orat.  I,  23, 
105].  sac  cuique  judicio  uten- 
dam  est.  Cic.  aguntar  bona 
multoram  cii-ium  qaibus  a  vo- 
bis  consalendum  est.  Cic.  [de 
imp.Pomp.2,  6j.  hxc  via  nobis 
ingredienda  est.  Cic).  Un  bon 
orateur  doit  avoir  beaucoup 
écouté  et  beaucoup  vu,  est  bo- 
ni oratoris  multa  auribas  acce- 
pisse,  mtdta  vidisse.  Cic.  Dois- 
je  parler  d'abord  do  son  orgueil 
ou  de  sa  cruauté  ?  utram  sa- 
perbiam  prias  commemorcm 
an  crudelitatern  ?  Cic  lin 
Verr.  Il,  I,  /i7,  l22,i.  Comme  ce- 
la se  dîvait,  ut  par  erat.  Cic.  Il 
aurait  du  la  support'T,  patere- 
tur.  Ter.  (Heaui.  211;!;.  Tu  n'au- 
raii  pas  dii  le  demander,  ne 
poposciases.  Cù:.  (ad  Att.  Il, 
1,  .i  .  Que  devais-jo  faim  .'  quid 
(acerem  ?  Cic.  Virg.  Quoi  !  je 
ne  devais  pas  lui  donner  l'ar- 
gent ?  non  ego  illi  argentum 
redderem?  Plaat.  i^o  devali-il 
pa»!>cvir  etcontro celui  qui  avait 
reçu    l'argent    ot    contre    ceux  I 
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qui  l'avaisnt  donné?  Non  et 
in  eum  qui  accepisset  (pecu- 
niam^  animadiertisset  et  in 
eos  qui  dédissent  ?  Cic.  lin 
Verr.  II,  3,  23,  57).  Les  Gaulois 
se  consultent  sur  ce  qu'ils  doi- 
vent faire,  Galli,  quid  ag^int, 
ronsalunt.  Cxs.  \B.  0.  Vil,  83, 
1'.  II  fi\a  le  cbiffre  du  tribut 
<|ne  devait  payer  la  lireta^ne, 
quid  vectigalis  Britannia  pen- 
dëret.  constitait.  Csfs  (B.  G. 
VII,  83,  1).  Qqf.  l'idée  de  •  de- 
voir ■■  est  implicitement  con- 
tenue dans  la  contexte  ou  dans 
la  forme  mémo  du  verbe,  'ex.: 
ejas  pertinacix  cessit  [-  dut 
céder  •  '  Catalus.  AV/J.  [Ham. 
11.  conpteor.  Ter.  (Andr.  607). 
(aieor  [•  je  dois  avouer  ■].  Cic. 
[in  Cat.  2,  II,  8].  doleo  [-  je  dois 
déplorer  •].  Cic.  [ad  Att.  VI, 
3,  i].  reprehendo  [-  je  dois 
blâmer  -].  Cic.  (Sull.  10,  32]. 
per(unctas  sam  [t  j'ai  dû  mo 
cliaiiier  ■]  ea  re.  Cic.  [Marc.  10, 
31].  liliquid  subeo['  je  dois  mo 
charger  -].  Cic.  [Sest.  35,  75  ; 
Pis.  18,  UX].  quse  [auctoritas]  ni- 
ai gravis  erit  apad  socios  et  ex- 
teras  nationes,  ubi  erit  imperii 
nomen  et  dignitas  ?  Cic.  [in 
Varr.  II,  It,  II,  S.i].  (jua-  ille 
amentissimus  (aerit  nisi  acce- 
perit  {-  il  doit  l'accopter  à 
moins  d'être  tout  à  fait  fou  "]. 
Cic  [ad  Att.  VII,  17,  2]).  1 
Avoirà  livrer  (qqch.l  à.  un  autre. 
|]  Avoir  à  payer  qqch.  De- 
bére, tr.  Cic  etc.  (ex.:  d.  ta- 
lenta  dacenta.  Cic  grandem 
pecaniam.  Sali,  qaod  debetar 
remittëre.  Cic.  débita  bienni 
pecania.  Cdss.  pecaniam  jam- 
dia  debitam  alicui  solvëre. 
Cic  ei  omne  qaod  debeo  dis- 
solve. Cic.  d.  alicai  pecaniam. 
Cic.  nammam  nemini  [•  rien, 
pas  un  sou  à  personne  •>].  Cic. 
d.  pecaniam  pro  domo.  pro 
Itortis.  Cic  absol.  illi  qaihus 
debeo.  Cic.  ii,  qai  debent.  Cic). 
Il  Le  doit,  c-à-d.  l'ensemble 
du  passif.  Compte  du  —  ot  de 
l'avoir,  coder  (ou  tabalx)  ac- 
cepii  et  expensi.  Cic.  Jet.  \\ 
il-ig.)  Avoir  à  s'acquitter  en- 
vers qqii  dont  on  a  reçu  un 
bienfait.  Debére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  alicai  gratiam.  Cic 
multa  alicui  debcre.  Cic.  id 
nostra;  necessitadini  debére 
me  pato.  Cic.  maxima  debetar 
paero  reverentia.  Juv.  debcre 
alicui  vicissitudinem  eu  vicum. 
etc.).  Je  lui  dois  une  réponse, 
nondam,  ei  respondi.  Cic  non- 
dam  litteris  ejas  rescripsi.  Cic. 
Je  mo  devais  à  moi-même  de 
vous  avertir,  déesse  mild  notai. 
quin  te  admonerem.  Cic  Von-, 
n'oublierez  pas  ce  que  vous  dri- 
vez à  votre  rang,  seiaper  liahe- 
bis  rationem  dignilatis  la:c. 
Cic.  Nous  nous  devons  à  l'Ktat,. 
tribuenda  est  opéra  rei  publi- 
ai. Cic.  Il  (Par  ext.)  ICn  par 
tant  d'une  récoui pense  ou  d'un 
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châtiment  uiéritos  par  qqn. 
Voy.  Dir.NB,  MiînnKR.  Kn  --  S 
q.]!!,  c.-à-d.  avoir  qqch.  à  lui 
reprocher,  voy.  RKpnociiK,  »k- 
ntoruER.  Il  (Par  ext.)  .\voir  i 
attribuer  ù  qqn,  h  qncli.  un 
résultat  bon  ou  mauvai».  De- 
bére. tr.  Cic  etc.  (ex.:  d.  ali- 
cai beni/iciiim.  Cic.  quantum 
calque  deberet.Xep.  at  eos  pro 
datis,  qai  se  vobis  omnia  de 
bSre  judicant.  Ca-s.  alicui  Sii 
iii(em  ou  i-itcini.  Ov.).  Qu'il  11 
(■ormain]  devait  ces  avantage; 
à  SI  libéralité  [à  lui  César]  ot 
à  celle  du  sénat,  illum...  be 
ne(icio  oc  liberalitatc  sua  a( 
senatas  ea  pra^mia  consecu- 
tam.  C.TS.  (B.  G.  I,  1.3,  5).  11 
devait  la  vie  à  cotte  houreusi 
chance,  sortium  beneficio  s< 
esse  incolujnem.  Cœs.  (B.  G.  I 
53,  71.  Il  aimait  mieux  devoir 
son  royaume  à  l'agrément  dt 
César  "qu'i\  leur  faveur,  re- 
gnum...  malle  Cœsaris  conces- 
su  quam  ipsorum  habêre  bene- 
ficio. Ca-s.  (B.  G.  VII,  20,  2' 
C'est  à  eux  qu'il  devait  d< 
vivre,  se  eorum  beneficio  li- 
vëre.  Cses. 
2.  devoir,  s.  m.  Co  à  quoi  qqi, 
est  obligé  par  la  loi  morale 
OfScium.  a,  n.  Cic.  etc.  (ex. 
esse  in  officio.  Cic.  of/icium 
suum  (acère.  Ter.  servàre.  Cic 
exseqai.Cic  oflicio  fangi.  Cic. 
o((icio  satisfacère.  Cic.  of/icium 
prœstàre.  Cœs.  officiam  suum 
deserëre  ou  ab  o(l'icio  disce- 
dëre  ou  officia  suo  déesse.  Cic. 
dolores  quosvis sascipère  malle 
qaam  allam  oflicii  partem  de- 
serëre. Cic.  cessâre  officio.  Liv. 
cessare  in  officio['.dan3  l'accom- 
plissement du  devoir  ■•].  Liv.) 
religio,  onis  ("exactitudes 
remplir  ses  devoirs  ■•),  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  ab  religione  officii 
in    aliqaà   re    declinâre.    Cic. 

voy.    LOYAt'Té,    FOI,    CONSCIENCF.)  ; 

pietas,  atis  (•  sentiment  du 
devoir  -),f.Cic.(partic.  -  devoirs 
envers  les  dieux  •,  ■■  envers  les 
parents  >,  •  la  patrie  •)  ;  mu- 
nus.  eris  {■-  obligation  ■),  n.l 
Cic.  etc.  (ex.:  mimas  atquc  of\ 
ticiam  ou  officiam  munasque 
[«  la  tâche  obligatoire,  le  de- 
voir •].  Cic,  taum  est  hoc  ma- 
nus.  Cic.  munas  principiim  est 
resistère  levitati  mullitadinis. 
Cic}.  Le —  d'un  jeune  homme 
est  de  respecter  la  vioillosse, 
est  adulescentis  majores  natu 
rcvereri.  Cic  II  e-t  de  mon 
devoir,  je  considère  comme 
un  —  ,  c'est  un  —  pour 
moi...,  meun^  est.  meam  esse 
e.ristimo  (av.  l'Inf.).  Cic.  || 
Loc.  prép.  Etra  en  —  de  faire 
qqcli.,  c-dd.  en  disposition 
de  s'acquitter  d'une  obliija- 
tion,  paratum  esse  ad  ali- 
qaid.  Cic.  Se  mettre  en  —  de 
laire  qqch.,  se  parure  ad  ali- 
qaid.  Cic  se  accmgére  ad  opas) 
propositam.    Liv.    \\   (Par  exi. 
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Tâche  d'un  écolier.  Munas  pen- 
samqae.  Cic.  Cara.  se,  f.  'I ac. 
1  (Au  plur.)  Marque  do  poli- 
tojsu,  à  laquolld  on  est  obligé 
onvors  qqn.  OtScium,  ii,  ». 
Cic.  Plin.  f.  (ox'.:  (reqaentiam 
atqae  o[[icmm  alirai  pra-slàre. 
llirt.  arbana  officUi  alicai 
pra-slûre.  Nep.  ISatb.  ap.  Cic. 
o(ficiam  (ancre,  //or.  celcbrârc 
o(liciam  naptiarum.  Saet.  in- 
ter  officia  proseqixentiam .  , 
Suet.  remissii.-  .trircmibas. . ., 
qaœ  ofiicii  causa  ab  domo  pro- 
tecutœ  eranl.  Liv.).  Rendru  ses 

au    consul.  consaUm  sala- 

tàre.  Cic.  \\  Dernier  hominage 
qu'on  doit  rendre  à  un  mort. 
Rendre  les  derniers  —,  justa 
alirui  reddëre  ou  solvére.  Cic. 
dévolu,  ue  (l;it.  devolutas), 
adj.  et  s.  m.  ||  AdJ.  (Droit.) 
Attribué  à  qqn  en  vertu  d'un 
droit  qui  le  fait  passer  d'un 
autre  à  lui.  Qaod  obvenit  {ali- 
cui).  Cic.  Une  succession  —  à 
l'Etat  à  défaut  d'héritiers,  hc- 
reditas  cadaca.  Cic.  (cf.  post 
interitam  'l'atii  cam  ad  eam 
[Romuluni]  potentatus  omnis 
recidisset.  Cic.  [Hep.  II,  !''])• 
L'héritage  leur  était  —  en 
vertu  do  la  loi,  ad  hos  lege  re- 
dibat  kereditas.  Ter.  Causu'S 
dévolues  à  la  juridiction  des 
préteurs,  quœ  a  pra^oribas 
noscebantar.  Tac.  Fonction 
dévolue  à  Rome  au  préteur, 
Jarisdictio,  onis,  f.  Cic.  1 
(Fig.)  Jeter  un  — ,  et  (abusiv.) 
5on  —  sur  qqcli.  (manifester  la 
prétention  de  l'obtenir).  Eli- 
gére  aliqaid.  Cic.  Voy.  arro- 
ger, PRÉTENDRE. 

dévorant,  ante,  adj.  Qui  dé- 
vore (sa  proiei.  Vorax,  adj. 
Cic.  Edax,  adj.  Cic.  (cf.  ani- 
malia  edacissima.  Sen.).  ||  (P. 
ext.)  L'no  faim  dévorante,  ra- 
bies  ventris.  V'irg.  edendi.Virg. 
rabida  famés .  Virg.  Un  appétit 
— ,  edacitas,  atis,  f.  Cic.  1 
(P.  anal.)  Qui  consume.  Edajc, 
adj.  Virg.  (cf.  ignis.  Virg.).  Feu 
— ,  ignis  omnia  haariens.  Cic. 
La  —  haleine  du  vent,  spiritas 
sestaans.  Sen.  ventas  fervidas. 
Plin.  Fièvre  dévoraïUo,  (ehris 
ardens.  Cic.  Soif  dévorante, 
acris  sitis.  Tibull.  Avoir  une 
soif  dévorante,  siti  craciari.Cic. 
Il  Fig.  Dos  soucis  dévorants, 
edaces  curœ.  Hor.  Zèle  — ,  (la- 
grans  stadiam.  Cic.  Son  àme 
est  en  proie  aux  passions  dévo- 
rantes, animas  libidinibus  ar- 
descit.  Tac. 

dévorateur,  trice  (lat.eccl.rfe- 
vorator,  trix).  adj.  (Peu  usité.) 
Qui  dévore.  Voy.  dévorant. 

dévoreur,  euse,  adj.  (Peu 
usité.)  Celui,  colle  qui  dévore. 
Voy.  DÉVORANT.  ||  Fig.  Une  dé- 
voreuse de  livres,  f/ua?  vorat 
litteras.  Cic.  (ad  Att.  IV,  11, 
S'.. 

dévorer,  v.  tr.  Se  repaître  de 
sa  proie.  Voràre,    tr.  Cic.  etc. 
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(ex.  :  animaliam  alia  vorant,  | 
alla  mandant.  Cic.)  ;  devo- 
ràre,  tr.  Sen.  Pha'd.  (ex.  :  de- 
vorandos  servos  objicërc  ma- 
r.-rnis.  Sen.  ne  [canes]  nos 
vil-os  dévorent,  i'hscd.^;  com- 
edere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
ficas  omnes  [on  pail.  d'un 
ànoj.  Val.-Mojc.  alicujas  la- 
certam.  Cic.  par  ext.  c.  ali  ■ 
qaem  [eu  pari,  des  cousins]. 
Cic.)  ;  consumére,  tr.  Cic. 
etc.  angaes  interficére  atqae 
consumére  [en  pari,  des  ibis]. 
Cic.  draconem  [en  pari,  des 
fourmis].  Suet.)  ;  exedére  ou 
exesse,  tr.  Varr.  (ex.  :  (ra- 
mentam,  qaod  carcalioncs 
exesse  incipiant.  Varr.).  1 
Manger  avidement.  CoDie- 
dëre.tr.Cic.elc.le\.:c.exse  no- 
tas [en  pari,  do  Saturne].  Cic); 
consutaére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
marem  capttim.  leniendx  fam,is 
gratin.  Val.-Max.);  mandére, 
tr.  Liv.  etc.  (ex.  :  m.  lora  [en 
pari.  d'affamé<].  Liv.  lora  et 
pelles.  Val.-Max.)  ;  baurire, 
tr.  Col.  Plin.  (ex.  :  cibos  in- 
tegros.  Col.  solidos  cervos. 
Plin.).  Voy.  avaler,  manger, 
RONGER.  Il  (Fig.)  En  pari,  d'un 
objet  qu'on  désire.  Comedère. 
tr.  Mart.  (ex.:  aliqaem  oculis. 
Mart.  [IX,  59,  3])  ;  adedere 
i-  dévorer  en  partie  »),  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  entamer-  ;  de- 
vorâre.  tr.  C'ic.  etc.  (ex.  :  spe 
et  opinions  prscdam.  Cic.  om- 
nianx  locapletiam  fortanas 
spe  atqae  avaritia.  Cic.  ali- 
cajus  hereditatem.  spe  devo- 
ravisse.  Cic.  d.  ocalis  aliqaid. 
Jast.  [.X.\l,5,  Q]): sorbére.  tr. 
Cic.  (ex.  :  s.  aliqaid  animo. 
Cic.)  ;  baurire,  tr.  Cic.  (ex.  : 
quid  eam  non  sorbère  animo, 
qaid  non  liaurire  cogitatione, 
cahis  sangainem  non  bibëre 
sentais  ?  Cic.  [Phil.  11,  5,  !0]). 
Il  (En  pari,  d'un  sentiment 
pénible.)  Devorâre,  tr.  Ov. 
Sen.  (ex.  :  lacrimas,  gemitus. 
Ov.  Sen.).  —  sa  douleur,  do- 
lorem  tegëre.  Liv.  premëre. 
Virg.  —  un  affront,  injuriam 
massitâre.  Ter.  perferre  con- 
tumeliam.  ^Cœs.  (B.  G.  II,  lit, 
3;.  1  Fig.  Épuiser.  Devorâre, 
tr.  Cic.  etc.  {ex.ipatrimoniam. 
Cic.  pecaniam  pablicam.  Cic); 
comedère,  tr.  Cic.  (ex.  -.bona 
alicujas.  Cic.  patrimoniam. 
Cic.)  ;  abligurrire,  tr.  Ter. 
(ex.  :  patria  bona.  Ter.)  ;  ab- 
sumêre,  tr.  Sen.  ex.  :  peca- 
niam libidine  aut  aléa.  Sen.)  ; 
coBsuzaère,tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  omnes  fortanas  socioram. 
Cœs.  patrimonia.  Cic  rem 
familiarem.  Sali,  fr.)  ;  conû- 
cére,  tr.  7'er.  Cic.  (ex.  :  ar- 
gentam  alicajas.  Ter.  patri- 
moniam, suuni.  Cic.  saam  rem 
non  minas  strenue  qaam  pa- 
blicam. Cic.)  ;  exsorbére,  tr. 
Cic.  etc.  lex.  :  quantas  isie 
Byzantiorum . .       prsedas    ex- 
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sorbuit.  Cic.  [har.  resp.  27, 
09].  cum  tût  congiaria  /irinci- 
pum  et  ingens  Capitolii  vec- 
tigal  singulis  comissationibus 
e.xsorbuisset.  Sen.  [ad.  Il.-lv. 
lu,  9]).  Il  (Par  anal.)  Epuiser 
on  un  instant  la  matière  que 
contient  un  livre,  parce  qu'on 
le  lit  rapidement.  Voràre,  tr. 
t:ic.  (ex.  :  nos  hic  voramna 
litteras  cum  homine  miriftco 
Dionysio.  Cic.  [ad  Att.  IV,  11, 
2])  ;  devorâre,  tr.  Cic.  (ex.: 
qaid  tibi  (aciam  qui  illos  li- 
bros  devorasti.  Cic.  [ad  Att. 
VII,  3,  2]).  1  Consumer  en- 
tièrement. Absumére,  tr. 
Liv.  (ex.  :  incendium  domOB 
absampsit.  Liv.  cam  pénates 
ignis  absampsit.  Sen.)  ;  con- 
sumére, tr.  Cic.  etc.  (surt.  au 
pas, if,  en  pari,  des  eflels  du 
feu,  ex.  :  uti  uno  tempore  ag- 
ger,  plutei,  testudo,  tarris.  tor- 
menta  flammam,  concipfri.mt  et 
prias  hsec  omnia  consame- 
rentar,  qaam...  Cœs.  [B.  C. 
Il,  lA,  2].  qaœ  [aîdes]  priore 
anno  incendio  consamptœ 
erant.  Liv.)  ;  baurire,  tr.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  aggerem  ac  vineas 
incendiam  hausit.  Liv.  mal- 
tos  haasit  flamma.  Liv.  Pompci 
theatrum  igni  fortaito  haas- 
tam.  Tac);  exurère .  tr. 
(ex.  :  Lugdunensis  colonia 
e.xasta  est  incendio.  Sen.). 
Feu  dévorant,  rapidas  ignis. 
Ov.  Il  (Par  anal.)  Consumer. 
Perurëre,  tr.  Plin.  j.  (ex.  : 
perari  febre.  Plin.  J.)  ;  exe- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  œgri- 
tado  exest  animam.  Cic.  quos 
nallœ  œgritudines  exectant. 
Cic).  Etre  dévoré,  ûagrâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  cupiditate, 
desiderio.  amore,  odio,  sladio. 
Cic.  libidinibus.  Saet.)  ;  ardére, 
intr.  Cic.  (voy.  brûler). 
dévot,  ote  (lat.  eccl.  devotas), 
adj.  Zélé  pour  la  religion, 
pour  les  pratiques  religieuses. 
Religionam  colens.  Cic.  Liv. 
Plus,  a,  am.  adj.  Cic.  Reli- 
giosas,  a,  am,   adj.   Cic.  Voy. 

PIEUX,   RELIGIEUX.     SubstantiVt. 

Un  — ,  pias  homo.  Cic.  T  Qui 
affecte  le  zèle  pour  les  prati- 
ques religieuses  Rcligiosas,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  religentem 
esse  oportet,religiosam  est  ne- 
fas.  Poet.  vet.  ap.  Gell.).  Voy. 

BIGOT. 

dévotement,  adv.  D'une  ma- 
niera dévote.  Piê,  adv.  C'ic 
Jieligwsê,  adv.  Cic.  Heveren- 
ter,  adv.  Plin.  j.  Voy.  pieuse- 
ment. 1  En  affectant  des  ma- 
nières  dévotes.  Simalata  re- 
ligione    ou   ficta    pietate.    Cic. 

VoV.    HYPOCRITEMENT. 

dévotieusement.adv.  (Arcli.) 

.\vec  grande  dévotion.  Summa 

religione.  Cic. 
dévotieux,  euse,  adj.  (Arch.) 

Qui    a    uno    grande  dévotion. 

Insignis  pietate.  Virg.  Voy.  dé- 

VOTIO.N. 
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dévotion  (lat.  ecclés.  devotio'', 
t.     (.    Zèla   pour    la    religion, 
pour  les   praiii)ua$  religiousej. 
Piftas.   Mis,    {.    Cic.    ILti-jU>, 
onis,  t.    Cic.    Keverentùi   Dei. 
Cic.  Observantia,  a?,  f.  Cic.  (cf. 
observantià  aliqium  vereri    et 
colère.  Cic.    Vov.     piKTt.    1 
(Dans    un     sens    défavorabl*.^ 
AfTactatioa  do  zèle  pour  la  re- 
ligion,   pour   les  pratiques    re- 
ligieuses. Pietas  tiCta  ou  simu- 
lata.  Cic.  1  (P.    ext.)    Pratique 
religieuse.  Religio,  onis,  f.  Cic. 

Voy"!     RITE,     CUUTE,       CÉRÉMONIE. 

1  ^Xrch.^  Dévouement.  Voy.  ce 
mot.  Etre  à  la  —  de  qqn  (lui 
^ire  entièrement  dévoué).  Voy. 

DKVOCER. 

dévouement  et  (rar.^  dé- 
voùment,  s.  m.  (Arch.)  Le 
fait  de  se  vouer,  d'être  voué  à 
la  Divinité  comme  victime 
expiatoiri^  Devotio.  onis,  f. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  d.  i-itse.  Cic. 
[Rab.  Poàt.  I.  Si.  capitis  mei. 
Cic.  idom.  57,  11.5,'.  P.  Decii 
eonaalis.  Liv.).  \\  (Par  anal.) 
Sacri6ce  que  qqn  fait  de  sa 
vie  pour  sauver  les  autres. 
Devotio,  onis.  f.  Cic.  (ex.  : 
tu  Decioram  devotionibas  pla- 
eatos  deos  esse  censés  ?  Cic. 
[N.  D.  ni,  0,  15]).  1  Le  fait  de 
se  vouer,  d'être  voué  au  ser- 
vice, auv  intérêts  do  qqn. 
Voluatas,  atis.  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  egregiam  ejas  in  se  vo- 
lantatem  perspexit.  Cic.  Divi- 
tiaci  summani  in  se  volanta- 
tem  cognoverat.  Cses.  loluntas 
mataa.  Cic.)  ;  studium ,  ii, 
n.  Ctc.  etc.  (ex.  :  st.  rei  pu- 
blics. Cic.  eorum  erga  se 
êtadiam.  Aact.  b.  Afr.  sammo 
ttadio  [•  avec  d.  •].  Cic.  voy. 

ATTACHEMENT,  ZÈLE)   ;    ailimUS, 

t,  m.  Cic.  etc.  (dans  les  e.v- 
press.  suiv.  :  animas  deditus 
alicai,  alicui  rei  ou  studio  ali- 
cajas  rei,  etc.  op.'imaa  animas 
ac  deditissimas  Hbi.  Dolab.  ap. 
Cic.  [ep.  I.X,  9,  11.  (idelis  in 
aliqaem  ou  alicai  animas. 
Cic.)  ;  ûdelitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  (.  erga  patriam. 
Plane,  ap.  Cic).  Servir  qqn 
avec  —,  alicai  deservire.  Cic. 
dévouer,  v.  tr.  Vouer  à  la 
divinité.  Devovére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cum  [  Agamomno  ] 
devoviaset  Dianse  ijaod  in  sao 
regno  palctierrimam  natarn 
Cfset  ilto  anno.  Cic.  [Off.  111, 
25,  95 J).  Voy.  vouer.  |f  (Spéc.i 
Vouer  comme  victime  expia- 
toire. Devovére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  liinc  Kemas  aaspicio  se 
devovet  Cic.  [Div.  I,  /.8,  \(f7\. 
at  qaidam  imperatorei  etiam 
te  ipsos  dis  immortalibus  ca- 
pite  velato  verbis  certis  pro  re 
pablicà  dévouèrent.  Cic.  N. 
IJ.  II.  3.  lù].  pro  salate  popuii 
Romani  se  ac  vitam  stuim  de- 
vovére. Cic.  [.Sost.  31,  it8J. 
devovére  te  pro  pafria  Qairi 
tibaïqae    Itomanis.    Liv.    [V, 
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il,    3] .    rapiU  pro  lalute  ali- 
ca/as    devovére.     V'al.-Ma-v.)  ; 
TOvére,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  te. 
Sali,   capita   aaa  pro    re    pa- 
blicà. Cic).  Se —  pour  qqch., 
caput    offerre    pro    aliqua  re. 
Cic.    (Sull.    30,    W.).   —    pour 
qqn,     vitam    profandëre    pro 
aliquo.  Cic.  (Pbil.  U.    II.  3.1V 
Absoi.    —    qqn,    deiovire  ali- 
qaem.   Nep.    Fig.   —  qqn  à  la 
haine,  à  l'exécration  publique, 
voy.  ToiBn.  T  Vouer  au  service, 
aux    intérêts    de   qqn.  Devo- 
vére,   tr.    Ca't.    Sali   (ex.  :  d. 
se  alicai  ou  alicui  rei.  i>all.  (r. 
caias   se   amicitix  devovisset. 
Cars.  [B.    G.  m,    2S,  3].  part, 
subst.    devoti.    Cses.  cf.    .4dia- 
tannas  cam   dacentis  devotis. 
Cœs.  [B.  G.  III,  ea,  1])  ;  addi- 
cére,  tr.    Cic.  etc.    (ex.  :  add. 
se  senatai.  Cic.  addictus  vobis 
r.    absolument    dévoué   à    vos 
intérêts  •].  Cic.)  ;  dedére,   tr. 
Cic.  etc.  (CI.:  quorum  se  ami- 
citia;   dediderint.    Css.   [B.  G. 
III.    ta,    3].    d.    se    doctrinœ. 
Cic.   se   totam    patries  ou  rei 
pahlicx.    Cic.    A'ep.    au    part, 
passé  :  Csepio    nimis    eqaestri 
ordini    deditus.  Cic.   qaem    si 
nobis,  si    suis,  si    rei  publics 
conservatis,    addictum,    dedi- 
tum,    obstrictum    vobis  ac  li- 
beris    vestris     habetiitis.     Cic. 
[Cx\.  32,  80]);    impendére, 
tr.  Cic.    (voy.   sacrifier,   con- 
sacbeb).  So  —  à,  deservire 
{'  servir    avec   dévouement  •), 
intr.    Cic.     (ex.  :    alicai.     Cic. 
[ep.    XVI,    18,    1  ;    Off.,    I,  30, 
109])  ;  iBCumbére.    intr.  Cic. 
(ex.  :  idem    volnnt    omnes  or- 
dines,  eodem  incamhant  [-  se 
dévouent  à  la    même    lâche  -] 
manicipia,  colonise,  totaltalia. 
Cic.    in    caasam.     Cic.     omni 
stadio  ad  atiqaid.  Cic.  ad  sa- 
latem   rei  publicse.  Cic).  Dé- 
voué, fidelia,  e.  .idj.  Cic.  pius, 
a,  um,    adj.  Cic   (cf.    p.  in  ou 
erga  aliqaem.  Cic).  studiosas, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  st.  alicajas 
ou  alicajus  rei.  Cic).  saas,  a, 
am.  adj.  Cic.  {ci.  alehatar  po- 
pulo   sao.    Cic.    Ambracianses 
tui.  Liv.  reddëre  aliqaem  suum. 
A'ep.). 
dévoyer,  v.    tr.  Ecarter  do  la 
voi'.    Il  (Au  propre.)    Dedacëre 
ou  dellcctêre  {aliqaem)  de  yià . 
Cic.  Voy.    détourner.    Qui  est 
dévoyé,    dévias,    a,   am,    adj. 
Cic.    Voy.  égarer.     ||     P.  ext. 
(l'echnol.)  Ecarter    de  la  ligne 
verticale.    Obliquàre,    tr.    .Sen. 
iieflectére.  tr.  Col.    |l    (Médec.) 
Etre   dévoyé    (avoir  le  dévoie- 
raent,     la'  diarrhée).     Voy. 
diarrhée.  1  Fig.  Détourner  du 
bon    chemin.    De(lectére     {ali- 
qaem I  de  via.  Cic.  Voy.  éoarer. 
dextérité    (lat.    post.  dexteri- 
tas),  s.  f.    Délicatesse,  légèreté 
do    main  pour    exécuter  qqcii. 
]|    Au    propre.  Soltertia,  se,  C. 
Cic.    (cf.   toll.   agendi.     Cic). 
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Art,  artit,  t.  Cic.  Qui  a  da  la 
— ,  Itabilis,  e,  adj.  Cic.  Voy. 
ADRESSE.  Avec  — ,  de.>teré  ou 
dextrè,idv.  Liv.  Sen.  solierter, 
adv.  Cic.  Voy.  adroitement.  1 
Fig.  Tact,  délicatesse  d'esprit 
pour  mener  à  bien  une  affaire. 
.'"'o//t'r(ia  ar,  f.  Cic.  Dexleri- 
tas,  atis,  t.  Liv.  Gell.  Ars, 
artis,  f.  Cic.  (cf.  opus  est  vel 
arte  vel  diligentià.  Cic).  || 
(Arch.)  Au  plur.  Voy. adresse, 
tour. 
dextre  (lat.  dexter),  adj.  et  s. 
f.  (.\rch.)  Adj.  Qui  est  du  côté 
droit.  Dexter,  {tera)  ou  tra, 
Ueram)  ou  trum,  adj.  Ctc. 
Voy.  DROIT.  T  Adroit.  Voy.  ce 
mot.  1  S.  /.  La  main  droite. 
Voy.    DROIT.    T  Le   côié  droit. 

Voy.    DROIT. 

dextrement,  adv.(.\rch.)  Avec 
;le\tériié.  Voy.  dextérité.  || 
Fig.  Voy.  adroitement. 

dey  et  (arch.)  day,  s.  m.  Titre 
dos  anciens  souverains  d'Al- 
ger   Rex,  régis,  m.  A. 

diable  (lat.  post.  diabolos),  s. 
m.  Dans  la  religion  chrétienne, 
l'esprit  du  mal.  Diabolus,  i, 
m.  Eccl.  Le  — ,  Satan.  Voy.  ce 
mot.    Qui  ne  craint  ni  Dieu  ni 

—  (personne),  ne  deorum  qai- 
dem    metaens.     Liv.      \\    (Loc. 

Erov.)  Se  démener  comme  un 
eau  — ,  comme  un  —  dans 
un  béniiior  (s'agiter  violem- 
ment) ,  bacchari  ,  intr.  Cic. 
Une  personne  possédée  du  — 
(obsédée  par  lesprit  malin), 
voy.  POSSÉDÉ.  Fig.  Avoir  le  — 
au  corps  (agir  avec  passion, 
avec  emportement),  insanire, 
intr.  //or.  farère.  intr.  llor. 
As-tu  le  —  au  corps  ?  qaa;  in- 
temperioe  te  tenent  ?  Plaut.  || 
P.  ext.  Faire  lo  —  (se  donner 
beaucoup  do  mouvement  pour 
qqch.).  Concarsàre,  intr.  Liv. 
Faire  le  —  à  quatre  (faire 
beaucoup  de  bruit),  tumul- 
taari,  inlv. Liv.  ||  Donner  son 
àme  au  —  (faire  un  pacte 
d'après  lequel  on  lui  abandonne 
son  âme  après  la  mort),  te 
devovére.  A.  devovére  animan\ 
da-moni.  Eccl.  Fig.  Je  mo 
donne  au  — ,  que  le  diable 
m'emporte,  si...  et  (ellipt.)  — 
emporte,  si..., du—  si...,dispe- 
rcam,  si...  Catull.  llor.  Aller 
au  —  (à  la  perdition),  pessum 
ire.  Plaut.  abire  in  malam 
crucem.  Plaut.  ||  Fig.  Envoyer 
qqn  au  —  (hyperb.  pour  ex- 
primer  lo  désir  d'on  être  dé- 
barrassé;, à  tous  les  —,  aux 
cinq  cents  diables,  diri»  de- 
vovére. Ov.  Au  —  ces  suiurs! 
apage  istas  a  me  torores  I 
Plaut.  Va-t'en  au  —  !  apage  te 
a  me  ou  a  dorso  meo  l  Plaut. 
di  te  perdaint  !  Plaut.    Que  je 

—  t'empf)rte!  maie  sit  tibif 
Plaut.  abi  in  malam  remt 
l'Iaut.  quln  tu  ahis  in  ma- 
lam pestem  malamqae  crucio- 
tum  }  Plaut.   i  in  malam  cro- 
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eem!  Plant.    Donner  (tuut)  au 
— ,  envoyer   (tout)   au   —,  va- 
lëre  (omnia)  jiibKre  ou  dicêre. 
Cic.    Il    (HyporbolK.)  Tour  ni.ir- 
quor   qu'uni)   cluiso  est  puriiuo 
sans   rotour.  L'airairo   s'en    va 
au   diable,  est   à.   tous  les  dia- 
bles,   negotiam  est  penlitam. 
Cic.  deplùrala  spes  est.  Liv.  \\ 
(Hyperbole.)      Pour     marquer 
qu  une    personne,     une     cliosfl 
est  perdue,    tant   elle  est  loin. 
Uenieuror   au    —,    voy.    loin. 
Avoir     des  diables    bleus    (des 
vapeurs).  Voy.  vapeur.   ||    A  la 
—  (d'une    manière    désordon- 
née). Voy.  dk«ordonniS.mi:nt.    || 
Désordre    de    tous  les  diables. 
Voy.   EXTnÉ.viE.   Se  donner    un 
mal  du  — .  cxsadâra  laborem. 
Liv.  Il     fait  un    temps    du  — 
(très  mauvais),    voy.  temps.    || 
Sorte   de  juron.  Que  —  !  Ma- 
lam  !  Plant.  Cic.  î  (Fig.)  Per- 
sonne que    l'on  compare   à  un 
diable.  Un  mécliant  — ,  horno 
sceleraiissimas.Cic.  Iionio   nc- 
Çarius.    Cic.    P.    plaisant.    Un 
bon  — ,    probus  homo.  Hor.  \\ 
Personne  turbulente.    Cet   en- 
fant  est    un    —,   voy.    turru- 
LENT.  Il  Personnage  à  plaindre. 
Un   pauvre  — ,  homo  miser  ou 
miserrimus,    misellas,      homo 
egens   ou  simpl.    igens,  entis, 
s.    m.    Cic.    Il    Personne    d'une 
taille    plus    qu'ordinaire.     Un 
i;rand   — ,    longario,    onis.  m. 
Varr.   loni/us  homo.  Catall.  || 
(P.  anal.)  V\i  —  de  tour,  indi- 
tjnam   (acinas  !  Ter.    11  lui  a 
joué  un  —  de  tour,  illi  egregie 
imposuit.      Cic.     Quel    —    de 
femme  as-tu  pour  épouse  !  Qaid 
mnlieris  iixorcm    habes  l  Ter. 
diablement,    adr.  En  diable. 
Pour  marquer  l'excès  de  qqcU. 
de      mauvais.    Pcssimè,    adv. 
Cic.  Risquer   — ,    voy.    extrê- 
mement. Il   (P.   ext.)  Excessive- 
ment. Voy.  ce  mot.  ||  (P.  anal.) 
Beaucoup.  Voy.  ce  mot. 
diablerie,  s.    f.   Sorcellerie  où 
l'on  a  recours  au  diable.  Malœ 
artes.    Cic.    tValeficia,    oram, 
n.   pi.    Cic.  Voy.  sorcellerie, 
sortilège.     Il     Fig.    M:Lchina- 
tion    diabolique.    Il  y    a    là- 
dessous  quelque  — ,  subrst  do- 
las.  Jastin.  ^  Méchanceté  dia- 
bolique. Nefarium,  ii,   n.   Cic. 
Malej^ciamy  ii^  n.  Cic. 
diablesse,  s.  f.  (Famil.)Femme 
méchante   comme   un     diable. 
Neqaam,    mala    bestia.   Plaat. 
Voy.  ACARIATRE.     ||    Adjcctivt. 
P.  ext.  Une  vertu   qui   ne  soit 
point  diablesse.  Voy.  sauvage. 
^1  (P.  plaisant.)  Une  bonne  — , 
bona,  proba  mnlier.  Cic.   Une 
pauvre  — ,  mulier  m.iserrima. 
Cic.    malier  egens.   Cic.  Voy. 
PAUVRE.     Une     grande    —    de 
femme,  virago^  yinis^  f.  Plaat. 
diablotin,  s.  m.    Petit  diable. 
Dœmoniam,  ii,  n.  Manil.  Tert. 
Il   Fig.  Petit  enfant  turbulent. 
Petulans  paer.  A, 
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diabolique  (lat.  post.  diaho- 
lii-as),  ailj.  Qui  tient  du  diable  . 
LHabolicus,  a,  um,  adj.  Ecrl. 
Diemoniacas,  a,  um,  adj.  Lart. 
Tert.  Il  Fig.  Qui  a  la  malice 
du  diable.  Ni-farias,  a,  am, 
adj.  Cic.  SceleT-ia  plenas.  Cic. 
Fijedas,  a.  um,  adj.  Cic.  Projet 
— .  consiliam  plénum,  sceleris. 
Cic.  Inventions  diaboliques, 
maloe  artes.  Sali.  maleÇicia, 
oram,  a.  pi.  Cic.  ||  (P.  e.\t.)  Si 
difficile  qu'il  semble  que  le 
diable  seul  pourrait  en  venir  a 
bout.  Un  travail  —,  arduum 
opas.  Cic.  res  maltx  operx  ac 
laboris.  l':rs. 

diaboliquement,  adv.    D'une 
manière     diabolique.    Nefariê, 
ailv.  Cic.  Pessimë,  adv.   Cic. 
diacode,  s.   m.   (Pharm.)  Sirop 
calmant  préparé  avec    do  1  ux- 
trait    d'ofiium.   Diacodion  (gr. 
ôià  xwoeiMv),  indécl.    Ptin. 
diaconal,  aie  (lat.  eccles    dia- 
conalis),    adj.  Relatif  à  l'oflico 
de    fliacre.   Fonctions   — ,  dia- 
conliiin,  ii,  n.  Eccl. 
diaconat,  s.  m.  Ordre  de  dia- 
cre, office  de  diacre.  Diacona- 
tas,    ûs,  m.   Salp.-Sev.    Eccl. 
Diaconium,  ii,  n.   Eccl. 
diaconesse,    s.      f.    Fille     ou 
veuve  qui,  dans    l'Eglise    pri- 
mitive, se  consacrait  a   l'entre- 
tien des    temples,    etc.   Diaco- 
nissa,  x,  f.  Cod.-Teod.  Inscr. 
diacre,     s.    m.    (Dans    l'Eglise 
catholique.)   Ecclésiastique    re- 
vêtu du  second  dos  ordres  ma- 
jeurs. Diaconus,    i,    m.    .'1mm. 
Eccl.    Diacon,  onis,  m.    Valg. 
diadème,  s.  m.  Bandeau  orné 
de  broderies,  etc.  dontles  sou- 
verains   se   ceignent   le    front. 
Diadem.a,    m,atis,    n.  Cic.  Liv. 
(cf.  diadema  ou  insigne  regiam 
imponëre  alicui.  Cic.  ou  alica- 
jus  capiti.  Cic).   ||  Fig.  Insigue 
de  la  royauté.    Insigne   regiam 
capitis.    Cic.     (Sest.     27,     58). 
Ceindre    le    —    (devenir    roi), 
regiajn   insigne    suraère.    Tac. 
regnum   adipîsci.  Liv.    Donner 
UQ  —  à  qqu,    regnum  et   dia- 
dema déferre  ad  aliqaem.  Cic. 
Voy.    couRo.NNE.    1    La  royauté 
elle-même.  Regnam,  i,  u.  Cic. 
Liv.  [mperiam,  ii,  n,  Cic.  Regia 
dignitas    ou  potestas.   Cic.     || 
(Fig.  Poét.)  Parure.  ûecas,ori3, 
n .  Cic. 
diadénié,  ée,    adj.  Ceint   d'un 
diadème.  Diadematas,    a,    um, 
adj.  Plin.  Saet. 
diagnose.  Voy.  diagnostic. 
diagnostic,  s.  m.  (Médoc.)  Dé- 
termination d'une  maladie  par 
les     symptômes    qui     lui    sont 
propres.      Cognitio      signoram 
morbi.   A.  Faire   le    —  d'après 
la  respiration  (du  malade),  si- 
gna  habére  ex  spiritu.  Cic. 
diagnostique   et   (arch.)  dia- 
gnostic, ique,   adj.    (Médec.) 
Qui  sert  à  déterminer  une  ma- 
ladie  par   les    syraptôraes    qui 
lui  sont  propres.  Les  signes  — , 
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anguria  valeludinis.  Plin.  Un 
signe — ,  e<  snbst.intivt.  arch.) 
un  — ,  signum,  i,  n.  Cic.  (cf. 
merfici  signa  habent  ex  venis. 
Cic). 

diagnostiquer,  v.  tr.  Détermi- 
ner (une  maladie)  par  les 
symptémos  qui  lui  sont  pro- 
pres. Voy.  DiAriNOiTic. 

diagonal,  aie  (lat.  post.  diago- 
nalis),  adj.  (Géom.)  Qui  va 
d'un  angle  à.  un  angle  opposé. 
Obliquas,  a,  am,  adj.  Ca?3. 
Transversus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Oses.  Une  ligne  —  et 
(substantivt.)  la  diagonale, 
diagonalis  linea  ou  absolt. 
diagonalis,  is,  f.  diagonios  li- 
nea. Vilr.  (VI,  8,  7).  Gromat. 
vet.  diagonus,  i,  m.  Gromat. 
vet.  Doct.    Eu  —,  voy.    diago- 

NALEMENT. 

diagonalement,  adv.  Dans  le 
sons  de  la  ligne  diagonale.  Per 
transversam.  Plin.  Etre  menée 

—  (en  pari,  d'une  ligne),  dia- 
gonion  stractaram  habêre. 
Vitr. 

dialectal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient à  un  dialecte.  Variétés  — 
de  la  langue  grecque,  sermonis 
Gr.vci  dill'erentiœ. 

dialecte,  s.  m.  Variété  régio- 
nale d'une  langue.  Gênas  lin- 
gase.  Varr.  Dialectos,  i  (gr. 
ûiàlextoç),  f.  Saet.  Les  cinq  dia- 
lectes grecs,  quinque  sermo- 
nis Grseci  differentiœ.  A.  Le 
mélange  des  —  dans  le  style, 
mixia  ex  varia  ratione  lingaa- 
ram  oralio.  Saet.   Employer  le 

—  dorion,    doricê    Ipqai.  Saet. 

Voy.     IDIOME,    PATOIS. 

dialecticien,  s.  m.  Celui,  celle 
qui  emploie  les  procédés  do  la 
dialectique.  Dialecticus,  i,  m. 
Cic.  Dispatator,  oris,  m.  Cic. 
Un  bon,  un  grand  — -,  doctis- 
simus  ou  pradentissim,as  in 
disserendo.  Cic.  disserendi  pe- 
ritas  et  artifex.  Cic 

dialectique,  adj.  et  s.  f.  || 
Adj.  Qui  procède  par  raison- 
nemoiits./)iaieciicus,a,um,  adj. 
Cic.  Qaint.  Les  procédés  — , 
disserendi  ratio.  Cic.  Les  re- 
cherches — ,  dialectica,  oram, 
n.  pi. Cic.  1  S.f.  Méthode  par  la- 
quelle on  déduit  des  raisonne- 
ments servant  à  démontrer  ou  à 
réfuter.  Dialectica,  oram,  n.  pi. 
Dialectica  ars.  Cic.  Dialectica 
sapientia.  Plin.  et  simpl.  dia- 
lectica. se,  f.  Cic.  Qaint.  Dis- 
serendi ratio  et  scientia.  Cic. 
Ars  bene  disserendi  et  vera  ac 
falsa  dijudicandi.  Cic.  Pars  phi- 
losophie, quœ  est  in  ratione  et 
in  disserendo.  Cic.  Une  — , 
serrée,  subtile,  disserendi  sab- 
tilitas.  Cic.  Les  finesses,  les 
subtilités  de  la —,  dia/ecficorum 
argutise.  Cic.  qaie  sabtiliter 
dispatantur  ou  dispatata  sunt 
(ab  aliqno).  Cic.  La  stylo  de  la 
— ,  dispatandi  genus.  Cic.  Le» 
sophismes  de  la  — ,  spinse  dis- 
serendi. Cic, 
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dialectiquement,  adr.  En 
employant  les  procédés  de  la 
liialectique. Dia/ec/ic<,  adv.  de. 
Qaint. 

dialogiqne.  adj.  En  forme  de 
dialo^u-.    Ecrit    — ,    voy.    dia- 

10<".IK. 

dialogiser.  Voy.  dialoguer. 
dialogisme,  s.  m.  (Rliétor.) 
Expoàiuou  sous  forme  do  dia- 
logue des  idées,  des  sentiments 
qu'on  prête  à  des  personnages. 
Sermocinatio,  onis,  (.  Cornif. 
Qaint. 
dialogue,  s.  m.  Entretien  entre 
deux  personnes.  Dialogas,  > 
(t.  philos.),  ra.  Cic.  Sermo, 
onis,  ra.  Cic.  Dialogues  (par 
lettres)  avec  des  amis  abssuts, 
colloqaia  amicorum  absentium. 
Cic.  Voy.  COLLOQUE.  Il  P.  anal. 
(Dans  une  œuvre  narrative, 
dramatique.)  Paroles  échangées 
entre  les  personnages  du  récit 
ou  de  la  pièce.  Sermo,  onis. 
m.  \'arr.  Uiverbiam,  ïi  (dans 
les  pièces  de  théàtrO;.  Liv. 
Petr.  Diom.  L'art  du  — ,  ser- 
mo':inatrix,  tricis,  f.  Qaint. 
(traduct.  du  grec  itpo70|i.'.).T,Tix^ 
[t.  de  Hiét.]'.  Faire  parler  qqn 
dans  un  — ,  aliqaem  in  dialo- 
gam  incladère.  Qaint.  Intro- 
duire des  personnages  dans 
un  — ,  sermonem  hominam 
inriacêre.  Cic. 
dialoguer,  v.  intr.  et  tr.  || 
(Faniil.)  V.  intr.  —  avec  qqn, 
s'entretenir  aV2C  un  interlocu- 
teur.    Voy.      ENTRETENIR.      ^      V. 

tr.  Mettre  en  dialogue.  In 
dispatatione  et  dialogo  scri- 
bêre.  Cic.  —  un  récit,  indacêre 
sermonem  hominam  ou  ipsos 
loqaentes.  Cic.  Kn  vers  dialo- 
gues, a/fernis  versibus.  Ilor. 

diamant  (bas  latin  diamas, 
antis\  s.  m.  Pierre  précieuse 
formée  de  carbone  cristallisé. 
Adamas,  antis  (Ace.  anta), 
m.  Plin.  De  — ,  adamanti.^as, 
a,  um,  adj.  Plin.  P.  ext. 
Joyau  en  — ,  gemma,  se,  f.  Cic. 
Ptin.  Voy.  joyau,  pierre.  1 
(Fig.)  En  pari,  de  ce  qui  brille 
comme  le  diamant.  .Splendor, 
oris,  m.  Cic.  Voy.  éclat,  feu. 
En  pari,  d'une  personne,  d'une 
chose  rare  et  parfaite  dans  son 
genre,  comme  le  diamant.  Un 
▼rai  — ,  un  —  do  la  plus  belle 
eau,  rara  avis.  Ilor.  En  pari. 
de  ce  qui  est  dur  comme  le 
diamant.  Adamas,  antis,  m. 
Ov.  (cf.  in  pectore  (erram  ant 
adamanta  gerit.  Ov.).  Celui-là 
fut    sans    douto    armé    do    — , 

qui ,  illi  robur  et  œs  triplex 

circa  peclas  erat,  '/ai. . .  Ilor. 

diamantaire,  s.  m.  et  f.  (.\rch.) 
.S.  m.  Celui  qui  taille,  qui  vend 
des  diamants.  Voy.  lapidaire. 
T  Adj.  Qui  a  l'éclat  du  dia- 
mant hicem  emiltens  {gem- 
ma)  Plin.  Vov.  FEU. 

diamétral,  aie  (lai.  post.  dia- 
metralir.  Grom.  vet.),  adj. 
Géom.;.   Qks'i    suit  le  diamètre. 
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Diamètres,  on.  adj.  Chalcid. 
Tim.  Ligne  —,  voy.  oiAMÈrnE. 
diamétralement.'  adv.  S.-lon 
le  diamètre.  .Id  diametron.  .-1. 
Il   (Fig.)  En  opposition  directe. 

—  opposé  à...,  longe  alias  ab 
•  aliqua  re).  Cic.  Avoir  des  opi- 
nions —  opi>osées  à  celles  de 
qqn,  prorsus  dissentire  \ah  ali- 
</tio).  Cic.  contra  aliquid  pa- 
Ùire.  Cic. 

diamètre  (lat.  post.  diametras. 
Koer.  ,  s.  m.  CGéom.)  Ligne 
d.'oiio  passant  par  le  centre 
d'un  cercle,  etc.  Diametros,  i, 
iplur.  diametrw.  \'itr.],  f.  (gr. 
ôiàiiETpo;,  s.-e.  ypxy.^i,r,).  Vitr. 
Col.  Dimctiens  linea  et  absolt. 
dimetiens,  enlis,  f.  (s.-ent.  li- 
nea;. Ptin.  (Il,  80  sq.).  1  (P. 
anal.)  Dimension  d'un  objet 
rond  ou  arrondi.  —  dos  co- 
lonnes, crassitudo  colamna- 
rum.  Vitr.  Les  murs  avaient 
cinq  pieds  de  — ,  patebat  pa- 
rietum  crassitudo  pedes  qain- 
qae.  Cses.  Qui  a  un  pied  de  — , 
pedalis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  [sol] 
quasi  pedalis.  Cic.  [Acad.  II, 
20,82]).  Voy.  dimen-ion,  mesure. 

diane,  s.  f.  Batterie  de  tambour 
à  la  pointe  du  jour,  pour  éveil- 
ler les  soldats.  Voy.  réveil. 

diantre,  s.  ra.  Famil.  (Par  eu- 
pliéniisrae.)  Diable,  voy.  diable. 
Il  Avec  suppression  do  l'arti- 
cle. —  soit  de  la..., —  soit  do 
cette  folio,  apage  in  dierectam 
a  domo  nostra  istam  insani- 
tatem.  Varr.  {r.  —  soit  1 3  pen- 
dard  !  abi  ou  abin  hinc  die- 
recte  !  Plaat.  Voy.  diaule.  {| 
Sorte  de  juron.  Malam  1  Plaat. 
Voy.  diable. 

diantrement,  adv.  Famil. 
(Par  euphémisme.)  Diablement. 
Voy.  ce  mot. 

diapason  (lat.  diapason.  ]'itr. 
Plin.  [gr.  5ii  itaowv,  ■  par 
toutes  les  notes  do  la  gamme»]), 
s.  m.  (Au  propre.)  Partie  do 
l'échelle  musicale  que  parcourt, 
depuis  la  note  la  plus  grave 
jusqu'à  la  plus  élevée  une 
voix  ou  un  instrument.  Ômnes 
sonoram  gradas.  Cic.  1  (Fig.) 
Degré  où  se  trouvent,  en  bien 
ou  on  mal,  les  dispositions  do 
qqn.  Etre  ou  se  mettre  au  — 
de  qqn,  concinêre  alicui  ou 
cum  aliquo.  Cic.  Voy.  confor- 
mer. Faire  baisser  le  —  à  qqn 
(rendre  ses  dispositions,  ses  pré- 
tentions plus  humbles),  ret'in- 
dërc  superbiam  alicaJas.Phxd. 

diaphane,  adj.  Qui  laisse  pas- 
ser a  iravers  soi  les  rayons  lu- 
mineux. Perlacidas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  transparent.  || 
P.  plaisant.)  Fig.  Une  personne 

—  (mince  à  l'excès),  juncea 
U-irgo).  Ter.  (oun.  3161. 

diaphanéité,  s.  f.  Propriété 
qu'a    un  corps  d'être  diaphane. 

Voy.    TRAN-PARENCE. 

diaphorèse,  s.  f.  (Médec.)  Etat 
où  la  transpiration  est  activéj, 
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moiteur  de  la  peau.  Diaphore- 
fis,  is,  f.  Th.-Prisc. 

diaphorétique,  adj.  (Médec.) 
Qui  active  la  transpiration,  qui 
amène  la  moiteur.  Diapltore- 
ticas,  a,  am,  adj.  Ca-l.-.lur. 

diaphragme(lat.post.rfia/)/iiMy. 
nui.  ('.r/.-,lur.),  s.  m.  (T.  scien- 
tif.i  .Muscle  formant  une  cloi- 
son entre  la  poitrine  et  l'abdo- 
men. Pr^ecordia,  orum,  n.  pi. 
Cic.  Plin.  Transversani  sxp- 
tum  ou  simpl.  sa-ptum,  i,  n. 
Cels.  diss.vptam,  i  (iraduct. 
ilu    grec   ôiifpaYn»),   n.    Macr. 

diaprer,  v.  tr.  .Nuancer  do  vives 
couleurs  variées.  Variàre,  tr. 
Prop.  Distinguëre,  tr.  Hor.  Ov. 
(cf.  distincte  (loribas  herbx. 
Ov.),  Diapré,  varias,  a,  am, 
adj.  Catull.  Ilor.  Ov.  versico- 
lor,  adj.  Prop.  Ov.  Voy.  émml- 
ler,  nuancer.  Il  (Fig.)  Avoir  le 
corps  diapré  de  meurtrissures, 
variari  virgis.  Plaat. 

diaprure,  s.  f.  lùat  de  ce  qui 
est  diapré.  \'^arii  coloras.  Ov. 
La  —  d'un  plumage,  plum,-e 
versicolores.  Cic.  —  des  ailos, 
pennrr  pictse.  Petr. 

diarrhée  (lat.  fiost.  diarrhœa. 
Cœl.-.iar.  Isid.),  s.  f.  iMédoc.) 
Flux  de  ventre,  l'rolhiviam 
alvi.  l'Un,  ventris.  Eatr.  ou 
simpl.  profiavium,  ii,  n.  Cels. 
Huor  ventris  et  (simpl.) 
llaor,  oris,  m.  Cels .  De- 
stillatio  ventris .  Plin.  Pro- 
lavies  alvi.  Lucr.  Col.  ventris. 
Virg.  Col.  Dejectio  alvi.  Cels. 
ou  absolt.  dejectio,  onis,  f. 
Cels.  Dissolatio  stomachi.  Plin. 
Hesolutio  ventris  ou  stomacld 
ou  alvi.  Cels.  Pro/iisio  alvi, 
Cels.  Alvas  (Iricns,  liquida, 
fusa,  cita,  soluta.  Cels.  Col. 
Plin.  Qqn  a  la  — ,  alicui  alvu» 
solvitur.  Cels.  Avoir  la  — ,  pro 
(lavio  laborâre.  Cels.  Causer 
donner  la  — ,  alvum.  ciëre,  mo 
vêre,  solvëre.  Cels.  Qui  a  la  ^, 
fluoré  œger.  Cels.  Si  la  —  per- 
siste, si  alvus  non  constilit. 
Cato.  Arrêter  la  — ,  alvam  as- 
tringërc,  cokibëre, comprinière, 
sapprimëre  firmnrc,  sistëre, 
inhibcre.  Cels.  Plin.  La  —  cessa, 
alvas  per  se  (la:re  desinit. 
Cels. 

diastème,  s.  ra.  (Musique  an- 
tiq.)  liitcrvall:>  simple,  qui  ne 
dépasse  pas  l'octave.  Diasterna, 
niatis.  n.  Mart.-Cap. 

diastole,  s.  f  (Anat.)  Mouve- 
ment do  dilatation  du  cœur, 
dos  artères.  Diiatatio  cordis, 
arteriaram.  A.  ^  (Pliilol.)  Signa 
employé  dans  les  manuscrits 
grecs  pour  séparer  les  dill'é- 
nnlos  parties  d'un  mot.  Dias- 
tole, es,  f.  Prise  Isid. 

diastyle,  s.  m.  f  A  rchitect.)  Sys- 
tème de  colonnad)(où  la  dis- 
tance dos  colonnes  est  do  trois 
lois  leur  diamètre).  Diasiylos 
ordo.  Vitr. 

diathése,  s.  f.  Disposition  gé- 
nérale   de    l'oi'ganisiae   qui   Se 
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manifeste    par  cartaiiias   afTec- 
(.ions.    Voy.    constitution,  tem- 

PÉRylMENT. 

diatonique,  nij-  (Musique.) 
Qai  procéda  salou  la  succession 
nalui'ello  des  tons  et  demi-tons 
de  la  gamme.  DiatoniA:a3,  a, 
am,  adj.  Mart.-Cap.  Genre  — , 
diatonic'i  inoiliilntio.  Mart.- 
Cap.  KclioUe  —,  diMonain,i,  n. 
Vilr.  Macr. 

diatribe  (lat.  post.  diatriba. 
Gell),  s.  f.  (Arch.)  Dissertation 
critique.  Dispatatio,  onis,  f. 
Cic.  Commentatio,  onis,  (.Ci-. 
1  (P.  eut.)  Critique  virulente. 
Conviciam,  ii,  a.  Cic.  Libellas 
contumeliosixa  ou  famosas  ou 
criminosus.  Cic.  Tac. 

dichorée,  s.  m.  iMétr.  anc.) 
Réunion  do  deux  chorées.  Di- 
cliorcas,  i,  m.  Cic. 

dicbotome,  idj.  (T.  scieutif.) 
Coupé  on  doux.  Dimidiatas,  a, 
um,  p.  adj.  Cato.  Dickotomos, 
on,  adj.  Firm.-math.  \\  Spe- 
cialt.  (Astron.)  Lune  —  (qui 
montre  la  moitié  de  son  dis- 
que), lana  dimidiata.  Cato.  di- 
ckotomos. Firm.-matU. 

dichotomie,  s.  f  (T.  scientif.) 
Proprt.  Etat  de  oequi  est  coupé 
en  deux.  |l  Spécialt.  (Astron.) 
Phase  de  la  lune  où  la  moitié 
de  son  disque  est  visible.  Voy. 

DICHOTOME. 

dicotylédone  et  dicotylédo- 
né,  ée,  adj.  (Botan.)  Dont  l'eni- 
bryou  a  deux  lobes  ou  cotylé- 
dons.   Voy.    COTVLtDON. 

dictame.  s.  m.  Plante  aroma- 
tique. Dictamnus,  i,  f.  Cic. 
ûictamnum,  i,  n.  Plin.  ||  (Fig.) 
Arch.  Ce  qui  ijuérit  une  souf- 
franco      morale.     Voy.    b.^ume, 

C0N50LATI0N. 

dictaïuen  (lat.  scliolast.  dicta- 
men  ,  s.  m.  (Arch.)  Ce  qui  est 
dicté,  prescrit  ipar  la  raison, 
la  conscience).  Dictam,  i,  n. 
Cic.  Pnescriptam,  i,  n.  Cic. 
Prseceplum,    i,    n.     Cic.    Voy. 

CONSCIENCE,  LOI,   PRtSCRIPTION. 

dictamne.  Voy.  dictame. 

dictateur,  s.  m.  (Antiq.  roni.) 
Magistrat  axtraordinaire  'il 
temporaire,  revêtu  d'une  auto- 
rité sans  limites.  Dictator,  oris, 
m.  Cic.  Liv.  Nommer  un  — , 
q<ïii  — ,  dictatorsni  ou  aliqaem 
di-tatorem  dicëre.  Cic.  Cies. 
/.il-,  lacère.  Cic.  creàre  ou  (e- 
ll''re.  Liv  ^  (P.  anal.)  Ci'lui 
qui  reçoit  ou  s'arroge  le  droit 
de  concentrer  on  lui  tous  les 
[louvoirs.  Pênes  guem  samma 
ou  omnis  potestas  est.  Cic. 
Uominus,  i,  m.  Cic.  Qai  sam- 
mani    imperii  tenet.    Cic.  Voy. 

aussi    DESPOTE,   M.4ÎTRE. 

dictatorial,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient au  dictateur.  Dictato- 
rius,  a,  um,  adj.  Cic.  Liv.  Fig. 
Imperiosas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Saperbas,  a,  am,  adj.  Cic.  Liv. 
Regias,  a,  um,  adj.  Cic.  Liv. 

dictature,   s.   f.  (Autiq.   rom.) 
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Dignité,  fonction   do  dictateur. 
Dictalura,  x,  f.  Ca'S.  L.iv.  ^  (P. 
anal.)     Concntration      tompo- 
rairo    de    tous  les  pouvoirs  aux 
mains     d'un      individu,     d'une 
ass'jmblée.      .'Jumma      imperii. 
Cic.    Dominatio,    onis,  f.    Cic. 
He'jnam,  i,  a.  Cic. 
dictée,  s.    f.   .\ction  de   dicter. 
Dii-tatio,     onis,    f.    Jet.     Ecrire 
sous    la    — ,    calamo     excipéro 
(aligaid)    ou     simpl.     excipére 
{versas,orationem)  .Saet.  Ecrire 
rapidement  sous  la   — ,  celeri- 
tate    scribendi,    qase  dicantar, 
perseqai.  Cic.  cvcipêre  velocis- 
sime  verba  notis.  tiaet.  1  Exer- 
cice   dicté  par  un  maitre  à  ses 
élèves.    Dos     dictées,    dictata, 
orum,  n.  pi.  Cic.  Hor. 
dicter,  v.  tr.  Dire   (qqcli.)  de- 
vant  qqn,   pour   qu'il    l'écrive 
au    fur  et  à  mesure.  Dictàre, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.  :    d.  alicai 
epistolan\.    Cic.    versas.  Ilor. 
Saet.).^  (Fig.)  laspireràqqmca 
qu'il  écrit, ce  qu'il  dit.jPrasi're, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  verba.  Liv. 
Carmen    [•    une    formule    »]. 
Liv.    sacramentam.    Tac.    ali- 
cai preces.  Cart.  absol.  aliqao 
prœeante.   Liv.  pr.  de  scripto. 
Plin.    incitati    sant    at  vobis 
voce  prxirent    qaid  jadicare- 
tis.    Cic.    [.Mil.  2,  3]).     Il    (P. 
anal.)  L'injustice  dicte  ce  lan- 
gage, in  cas  voces  impellit  in- 
juria. Sen.  C'est  la  besoin  qui 
a  dicté  cette  loi,   inopia  scrip~ 
sit  hanc   legem.  Cic.  Voy.  ins- 
pirer. 1  (Par   ext.)  Formuler  à 
qqn    (ce   qu'on    exige    de  lui). 
Dicère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Wc- 
tis  leges  dicëre.  Liv.  condicio- 
nes   pacis    alicai    dicëre.  Liv. 
[.\.\I.\,  12,  13]). 

diction,  s.  f.  Arch.  Forme,  ex- 
pression qu'on  emploie  pour 
dire  qqch.  Verbam,  i,  n.  Cic. 
1  La  manière  de  dire,  quant 
à  la  correctiou  et  à  la  justesse 
dans  lo  choix  et  l'arrangement 
des  mots.  Elocutio,  onis,  f. 
Cic.  Sermo,  onis,  m.  Cic.  Ora- 
tio,  onis,  f.  Cic.  L'élégance  de 
la  — ,  sermonis  elegantia.  Cic. 
Grande  pureté  de  la  — ,  in- 
corrapta  sermonis  integritas. 
Cic.  Voy.  STYLE.  1  La  manière 
de  dire,  quant  à  la  correction, 
à  la  justesse  du  débit.  Modas 
dicendi.  Cic.  Sermo,  onis,  m. 
Cic.  Dictio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
dictioni   operam   dare.    Cic). 

Voy.    DÉBIT. 

dictionnaire,  s.  m.  Recueil  de 
mots,  de  noms,  généralement 
rangés  par  ordre  alphabéti- 
que, avec  leur  signification, 
leur  emploi,  etc.  Index  verbo- 
ram.  A.  Fig.  Il  <'St  pour  moi 
un  —  vivant,  mi/ii  ille  thésau- 
rus est.  Plin.  j. 

dicton,  S.  m.  Parole  senten- 
cieuse devenue  populaire.  Voy. 

PROVERBE. 

dictum  (lat.  dictam),  s.  m. 
(Arch.)  Partie  d'un  arrêt, d'une 
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sentence,  énonçant  la  décisioa 
du  juge.   Voy.  dispositif. 

didactique,  adj.  Qui  a  trait  à 
renseignement.  Aptas  ad  do~ 
cendam.  Cic.  Gonra  — ,  ars 
docendi.  Cic.  \\  (P.  ext.)  Poème 
—  (où  on  traite  poétiquement 
un  sujet  technique),  carmen, 
in  qao  pnecepta  tradanlar.  A. 

didactiquement,  adv.  D'une 
manière  didactique,  ^ore  opto 
ad  docendam.  A. 

didascalie.  s.  f.  (Antiq.  grec- 
que.) Instruction  que  les  poètes 
dramatiques  donnaient  aux 
acteurs.  Scxnica  institutio.  .4. 
1  P.  ext.  (Antiq.  rom.)  Notice 
placée  en  téta  d'une  pièce,  etc. 
Periocha,  a»,  f.  .'lus.  Les  Di- 
dascaiies,  didascalia,  on  et 
orum,  n.  pi.  (titre  d'ua  ou- 
vrage d'Attius).   Gell. 

diérèse,  s.  f.  (Gramm.)  Pro- 
nonciation en  deux  syllabes 
de  deux  voyelles  consécutives. 
Diœresis.  is,  f.  Serv.  Isid.  \\ 
(P.  ext.)  Signe  indiquant  cetto 
prononciation,     tréma.       Voy. 

TRÉMA. 

dièse,  s.  m.  (Musique  anc.) 
Intervalle  d'un  quart  de  ton. 
Diesis,  eos  (Ace.  in,  Abl.  i),  f. 
Vitr.  Boet.  Macr.  ||  ^.Musique 
mod.)  Intervalle  d'un  demi- 
ton  dont  on  hausse  une  nota. 
Diesis,  is,  f.  Chalcid. 

diésis.  Voy.    dièse. 

1.  diète,  s.  f.  (Arch.)  Régime 
de  nourriture.  Diseta,  ae,  f. 
Cic.  Certas  vivendi  modas  et 
lex.  Cic.  Ratio  victâs.  Cic.  Lax 
qaxdam  ciboram.  Cels.  S'im- 
poser une  —  rigoureuse,  carari 
se  (ortiter  pati.  Liv.  Ne  pas 
observer  la  — ,  rationem  vie-- 
tas  non  servare.  Cic.  1  (Spé- 
cialt.) Régime  consistant  dans 
l'abstinence  totale  ou  partielle 
d'aliments.  Inedia,  se,  f.  Cic. 
Abstinentia.  se,  f.  Ceis.  l'ac. 
Jeianiam,  ii,  n.  Cels.  Famés, 
is,  f.  Cels.  Mettre  (un  malade) 
à  la  — ,  inediam  indicëre  ali- 
cai. Cels.  Je  dois  être  mis  à.  la 
^,  abstinendas  sam.  Sen.  (cf. 
abstinendas  est  a  cibo  seger. 
Cels.).  Prescrire  la  — ,  interdi- 
cëre  cibis.  Sen.  Etre  à  la  — , 
inedianx  sastinere.  Cels.  abs- 
tinëre,  intr.  Cels.  Observer 
une  —  rigoureuse,  ab  omnibus 
abstinére.    Cels. 

2.  diète,  s.  f.  Dans  certains 
Etats  de  l'Europe,  assembléa 
politique  suprême,  etc.  Con- 
ventas,  as,  m.  Cic.  Voy.  as- 
semblée. 

diététique  (lat.  post.  diseteti- 
cas.  Csel.-.\ar.),  s.  f.  ^lédoc.) 
Adj.  et  s.  f.  Il  Adj.  Relatif  au 
régime  de  nourriture.  Ordon- 
na'nce  —,  régime  —,  prœcep- 
tam  Je  corpore  carando  et 
tuendo.  Cels.  Ordonner  un  ré- 
gime — ,  rationenx  victâs  prse- 
cipëre.  Cic.  1  S.  (.  Partie  do 
la  médecine  qui  concerne  le 
régime  de  la  nourriture.  Cor- 
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porit  carandi  taendiqae  Oir$. 
A.    Dixtetioi.   3e   (s.-e.  ars\  et 
liiarletice,      es,      f.    Cn-l-Aar. 
Scrib.  Médecins  qui  piatiquciit 
U    —,  dùetetici,  orum,   m.  jil. 
Câri.-.4ur. 
dieu.  6.  m.  L'Etre  suprèaie.    |1 
iCUez  les  païens.  tDeas,  i,  ui. 
Cic.    etc.  lox.  :    dii  Kospitales. 
Tac.  deus  marinas.  Varr.  saos 
avU    novoi     alienigenas    deos 
colère.  Cic.    aliquem  at  deum 
colère.   Cic.    reges    saos    iitter 
deos    colère.    Cart.     naturam 
tanijuam  deam  seqai.  Cic.  tam 
tapientix  vocem  aadire  i-idear 
eiqa^   qxiasi   deo  paream.  Cic. 
ab  Jove    optimo   maximo  ce- 
terisqae  diis     deabiisqae    im- 
mortalibas    paceni  ac   veniam 
peto.  Cic.  aliqaem  in    dcoram 
namerum    referre.    Cic.     ali- 
qaem inter  deos    referre.   Cic. 
exclamât  .  :    pro    deam  (idem. 
Cic.  Liv.  ita  me  dii  javent  ou 
adjavent   ou    ament!  Cic.   dii 
boni  !  Cic.  dii  immortales'.  Cic. 
Utiniini  dii  ita  (a.\:int.  Com.  ou 
simpl.    uti'nam    [•■     plaise    ou 

filùt  aux  dieux  que...  ■■]  av. 
e  Subj.  Cic.  qaod  omen  deas 
avertat  !  Cic.  ne  id  deiis  sinat 
ou  siverit.  Cic.  Liv.  dti  bene 
variant  !  Plaut.  Ter.  dii  me- 
liora!  Cic.  di  me  perdant,  si... 
Plaut.  Ter.  diis  volentibus. 
Sali,  si  dii  volant.  Cic.  si 
diis  placet.  Plaat.  Liv.  dii  su- 
peri  ou  absol.  stiperi  ['  les 
dieux  du  ciel  •].  Virg.  opp.  à 
dii  inferi  [•  les  dieux  des  en- 
fers •].  Cic.  dii  superi  in(e- 
riqae.  Cic.  dii  majoram  gen- 
tiam  [•  les  dieux  de  premier 
rang  •].  Cic.  dii  minoram 
gentiam  [•  les  dieux  do  second 
rang  -'.  Cic.  dii  pablici  [-  les 
dieux  nationaux  •].  Cic.  dii 
patrii.  Cic.  Liv.  dii  indigetes 
[•  divinités  nationales,  héros 
divinisés  après  leur  mort  •]. 
Cic.  Virg.  dii  novensiles 
[•  dieux  étrangers  mis  au 
rang  des  divinités  nationa- 
les •].  Liv.  [VIII,  9,6].  dii  so- 
ciales [-  dieux  des  alliés  -]. 
Liv.  y.cœlestis.is,  m.  et  f.  Tib. 

iordiii.  au  plur.  cxlestes.  Cic. 
.iv.)  inumen,  iztis  {•■  volonté 
divine  -,  d'oU  •  dieu  -),  n. 
Cic.  Virg.  (ex.  ;  namen  divi- 
nam.  Cic.  simalacra  numi- 
nam.  Plin.  j.)  *,  'Dans  la  reli- 
gion clin-tienne.)  Deus,  i,  m. 
Lact.  Eccl.  lex.  :  Oeum  uniim 
colère.  Lact.  uni  et  vero  Deo 
tapplicàre.  Lact.  1  (Par  liy- 
perb.)  Fig.  Personne,  clio,e 
quiesl  l'objet  d'un  culte.  Deus, 
/,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  te  in  di- 
cendo  svmper  patavi  deam. 
Cic.  audiamasPlatonem  quasi 
qaendam  deam  philosopho- 
ram.  Cic.  unas  illis  deas  num- 
mut  est.  fladr.  imp.  np.  Vo- 
pisc.  sna  caiqae  deas  (it  dira 
cupido.  Virg.}. 
dlftamant,    ante,    adj.    Qui 
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ditTame.      Coniumeliosus,      a. 
um,  adj.  Cic.   Sali.  Suet.  I\i- 
mosas.  a,  um,   adj.   lior.  Yoy. 
DiFK.tMAToiRE.    Dcs    parolcs  — , 
mdltfiiicja,  orum ,    n.    pi.    Cic. 
coniiciii,    orum,     n.     pi.   Cic. 
conlumf/i«  lerborum.  Cic. 
diffamateur,    diffamatrice, 
s  m.  Celui,  celle  qui  dift'amo. 
Homo    maledicas.    Cic.    Con- 
liciator,  oris,  va.  Cic.  Calam- 
niator.oris,  m.  Cic.  Pliœd. 
diffamation  ^lat.    post.  diffa- 
matio.    .-luy.>,    s.    f.    Action  de 
diffamer.    AJaledictio,    onis,   f. 
Cic.  Obtrectatio,  onis,    f.    C'ic. 
(cf.       malevoloram      obtrecta- 
tiones.  Cic).    Intenter  un  pro- 
cès en    — ,  devant    lo    tribunal 
des     pontifes,    calaniniam    ad 
pontifices    afferre.  Cic.  Des  —, 
famic  dtimna.   Liv. 
diilamatoire  \lat.  post.  diffa- 
matorias),  adj.  Qui  a  pour  but 
de    diffamer.   Ignominiosus,  a, 
um,  adj. Cic.  Probrosus,  a,  um, 
adj.     tic.     Tac.    (cf.    carmen. 
Tac).    Famosus,    a,    um,  adj. 
Hor.    [cl.  versas.  Hor.  libellas. 
Tac).    Maledicas,    a,  um,  adj. 
Cic.   \'al.-Majc.  (cf.    m.  sermo. 
Val.-Max.). 
diffamer  (lat.  diffamare.  Tac), 
V .  tr.   Porter  atteinte   à   la  ré- 
putation de  (qqni.  Differre  {ali- 
qaem) turpi  (amà.   Ace  variis 
ramoribas.      Tac.       In[amiam 
{alicai)     aspergëre.     Nep.    In- 
l'amâre        {aliqaem  ) .        Nep  . 
Famam     (alicajus)    inquinâre 
ou    laceràre.  Liv.  De  fama  ou 
cristimatione   {alicajus),  ou  de 
aliquo  detrahére.    Cic.  E.visii- 
mationem  alicujas  oppugnàrc. 
Cic     —     méchamment    (qqn), 
diffamàre  prava.    Tac    (Ann. 
XIV,     2.-;).    Etre     dinamé,_  (la- 
grûre    infamià.    Cic    infamiâ 
opprimi.  Cic.  infamià  aspergi. 
Nep.  omnium  sermonibas  va- 
ptââre.  Cic.\\  Spécialt.  (Drtpit.) 
Imputer    à    (qqn)  un  fait   vrai 
ou  faux  portant  atteinte  à  son 
honneur,     à    sa   considération. 
Maledicére    {alicuï).    Cic    Voy. 
DécRiER.  Il  Fig.   Déshonorer  pu- 
bliquement.   Voy.    DlisilONOOER. 
différemment,      a'iv.      D'une 
manière  différente. /lii(er,  adv. 
Cic     Dissimiliter,    adv.    l'arr. 
Cornif  Dissimili  rationv.  Cir:. 
Les  hommes  jugent    —    sur  ce 
point,    f'e    /lac    re    dissentiant 
komines.  Cic    Ils   pensent  dif- 
féremment,    selon     l'occasion, 
alii    alias  aliud   sentiant.  Cic. 

Vov.     AUTREMENT,     DIVERfEMENT. 

différence,  s.  f.  Caractère  par 
lequel  une  personne,  une  chose 
diffère  d'une  autre.  Diffe- 
rentia,  as,  f.  Cic  etc.  (es.  : 
differentiam  facëre  [■  établir 
une  diff.  -],  dure  ou  afferre. 
Plin.);    discrepantia.   se,   f. 

C'ic.    (voy.    DK8A0C0RDI   J    diSCri- 

znen,  minis,  n.  Cic.  etc.  io.\.: 
délecta  omni  et  discrimine  n:- 
moto.    Cic.   sit   hoc    discrimen 
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inter  gratiosos  cives  atque  for- 
tes, at...    Cic.  discrimina  na- 
lionun»    [»     entre    nations    »]. 
Cart.     interposito    illo    discri- 
mine,   qaod...    [•    avec   cotte 
diff.     que...     •].    Cels.   discri- 
mina ordiniim  dignitatamqae. 
Plin.  j.   in  valgo  non  est  dis- 
crimen   [•■    la  loulo  ne  sait  pa» 
fairj    de    ililVerenco     •].    Cic.)  ; 
dissimilitudo,  diDis,  f.  Cic. 
etc.    (ex.  :    d.     locorum,    c;vli. 
Cic  summas   habére    dissinù- 
litadines.     Cic.     hanc      habel 
(jus  civile]    ab  illis  rébus  dis- 
similitudinem.  qaod...  Cic  if- 
nus  institationum  et  raiionani 
mearam  dissimilitadincm  non 
nuliam    liabet   cani    illius  ad- 
ministralionc   provincix.   Cic 
cam    tanta    sit    inter   oratores 
bonos    dissimilitado.    Cic.    d. 
armorum  aiixiliorumque.   Liv. 
d.  morum.  Cic.)  ;     distantiSL, 
se,  f.  Cic  etc.   (ex.  :  d.  condi- 
cionis.  Quint,    d.   morum  sta- 
diorumque.  Cic  [Lxl.  20,  7.'ijl; 
diversitas,   atis,  f.  Sen.  rli. 
Quint,  (ex.:    d.  ciborum.  Quint, 
supplicii.      Tac.     ingeniorum. 
Quint,   animorum    [-  d.  d'hu- 
mours "].  .Sen.  rh.  Tac.  in  elo- 
qacndo    est   aliqua    diversitas. 
Qaint.)  ;   inaequalitas,    atis, 
f.   Quint,  (voy.    lnécai-ité,    ni- 
vERsiTÉ)  ;  intervallum,  i,  n. 
Cic  (ex.:  quantum  inlervatlam 
sit  inlerjcr.tum  inter  majoram 
nostrorum  consilia  et  inter  is- 
toram.    hominam    dem.entiam. 
Cic    [Leg.  aiir.   %  33,  89J.   cf. 
Cic    [Rab.  Perd.  5,  15]);  va- 
rieras, atis,  f.  Cic.  (ex.  :  sim; 
alla  varietate.  Cic    fCat.  3,  6, 
13J).  —  d'opinion,    dissensio, 
ODiS,  f.  Cic    etc.  (voy.   débac- 
cord).  Faire  une  — ,  mettre  de 
la  — ,  voy.   DISTINGUER.    Il    y  a 
une  — ,     differt,    impers.  C'ic. 
etc.    (ex.  :    vide   qaid    différât 
inter      meam.      opinionem     et 
tuam.  Cic.  [in  Ca;il.    l'J,    Gl]. 
est    qaod   différât   inter  justi- 
tiam,  et  verecundiam.  Cic  [OIV. 
I,   ;!8,  99].  si    niliil    inter  deam 
et  deam  differt.  Cic    [N.  U.  I, 
29,  80.)  dicit  differre  intor   ho- 
nestam  et  tarpe  nimium  quan- 
tum. Cic    [Fin.    IV,    25,    70]j; 
distat,    impers.  Cic.    (ex.  :   at 
distare    aliquid   ["    il    y  a  une 
légère  différence  •]  aat  ex  ali- 
qua   parte    differre     vidcatar, 
alram...  an...  Cic.  nam   du- 
ras   an  obscurus,    m.agistratus 
an  privatus   plurimum   distat. 
Quint.).   Constituer     une  diffé- 
rence,   intéresse,    intr.    C'ic. 
etc.    (ex.  :    cum    inter    inanl- 
mum  et  animai  'loc  maximum 
intersit    [•     il    y   a    cette   très 
(jraiido    d.    "],    ^uoci    animal 
agit  aliquid.  Cic.  hoc  pater  ac 
dominas    interesl    [-    c'est    en 
cela   que    consista    la     d.    en- 
tre. . .     •].    'Ter.    in    his    rehas 
niliil  omnino  interest  [•  il  n'y 
a  pas  la  moindro  différence  •]. 
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Cic.  mterest  aUtiuid  [•  il  y  a 
une  légère  dilTci'i'UCO  ■]  inicr 
iabortm  et  dolorem.  Cic).  A  l.i 
—  près  que,p/'.'*'Crrrf/»a»iguod. 
Cic.  Les  Juifs  n'adoraienl 
qu'un  saul  Uieu,  il  la  —  des 
païniis,  Jail.fi  anum  Dearn 
tantam  colcbant,  in  hoc  a 
gentilihas  diversi.  A. 
cÛiîéreDcier,  v.  tr.  Séparer 
par  quelque  ililÎLivnce.  iiiscer- 
nère,  tr.  Cic.  Vistingiiêfe,  tr. 
Cic.  /ntemoscëre  {aliquid)  ab 
aliga/i    re.   Cic.    res    inter   se. 

Cic.   Voy.   DISTINGUER. 

différend,  s.  m.  Voy.  2.  diffé- 
rent. 

).  différent,    ente,  adj.  quai, 
et  iloterniiualif.   ||   Adj.  qaalif. 
Oui    diffcre      d'une     personne, 
d'une  chose.  Differens,  p.  adj. 
Cic.  (ex.:  d.  gênera.  Cic.  caasx. 
Cic.   inter   se.    Cic.    ab  aliqaa 
re.  Cic.)  ;  dissimilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (o.t.  :  avec   la   Gén.  ve- 
rum  tamen  fuit  tam  sui  dissi- 
milis. Cic.  artificium  esse    hoc 
qaoddani    non    disslrnile   cete- 
roram.    Cic.    quicqaam  dispar 
sai    atqae    dissimile.    Cic.  sni 
dissinxiiior  videbatur  fieri  quo- 
tidie.    Cic.    cives  tiii  dissimil- 
limi.    Cic.    avec   le  Dat.  ;  nildl 
tam     dissimile     quam     Cotta 
Sulpicio.    Cic.  et  erat  huic  ju- 
dicio  longe  dissimilis  illa  con- 
tentio.  Cic.  avec  inter  se,    ex.; 
duo   (uerant  per  idem  tempas 
dissimiles   inter   se,  sed  Attici 
tamen.  Cic.  cum.   inter   vos  in 
dicendo  dissimillimi  sitis.  Cic. 
gai  sant   et  inter  se  dissimiles 
et    alioram.  Cic.  avec  et,  etc., 
ex.  :      dissimilis    est     militam 
causa  et  tua.  Cic.  qaid  est  tam 
dissimile,   qaam    Demosthenes 
et    Lysias  ?  Cic.  absol.   nature 
dissimiles.   Cic.   Gallis    Ilispa- 
nisqae    scata    ejasdem  forma? 
(ère  erant,  dispares  [«  de  pro- 
portions  différentes  ■•]  ac  dis- 
similes [•  d.  de  forme  •]    gla- 
dii.  Liv.)  ;  diversus,  a,  um, 
adj.   Cic.   (ex.  :    gui  a  te   totus 
diversas    est.    Cic.  [Ac.  pr.  li, 
3-2,  101])  ;  dispar,  paris,  adj. 
Cic.    etc.  (ex.  :  his  alii  niultam 
dispares.Cic.  [Off.1,30, 109] .  inter 
$e.  Cic.  haad  dispar  habita  oris 
et  corporis.  Cart.  neqae  liabe- 
ret  in   se  quicqaam  admi.xtam 
.dispar    sai   [>.    sans    aucun  al- 
liage d'une  nature  différente  ■>]. 
.Cic.    [sen.    SI,  78]);  alius,  a, 
ud,  adj.   Cic.  etc.  (voy.  autrei; 
■disjunctus,  a,  ujH,"adj.  Cic. 
etc.  (voy.  ÉLOIGNÉ  [de])  ;    dis- 
.sonus,  a,  um  (<•  qui  ne  s'ac- 
corde pas, différent  •),  adj.  Liv. 
Tac.    (ex.  :  d.    voces.  Liv.  dis- 
*onse  gentes  sermone  et  mori- 
bus.  Liv.  exercitus  lingids  mo- 
ribasque  dissoni.  Tac.  diversi 
postalantiam    habitas  ac  dis- 
sonse  voces.  Plin.  j.  adeo  nihil 
apad  Latinos  dissonam  ab  Ro- 
mana   re  preeter  aninios  erat. 
iiv,);     discOTS,     adj.     Virg. 
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Cart.  Plin.  (ex.  :  discordes 
moribus,  linguis.  Cart.).  Placé 
dans  une  direction  différente, 
diversus.  a,  um,  adj.  C^s. 
(viiy.  oppo^iÉ).  De  couleurs  dif- 
féronius,  discolor,  adj.  Cic. 
{ex.  :  d.  signa.  Cic).  Voy.  bi- 
garré. Différentes  sortes  de..., 
varieras,  atis,  f.  Cic.  (ex.: 
V.  pûmoram.  Cic.  gcntiani. 
Cic.  vocam.  Cic.  in  anitni^ 
e.rsistunt  varietatcs  [•  dos  in- 
clinations différentes  •].  Cic. 
[Div.  H,  3,  91.  tantâ  sant  in 
varietate  ac  aissensione  [•  ils 
ont  des  opinions  si  différentes, 
si  opposées  "].  Cic.  [Div.  I,  1, 
2]).  Do  différentes  espèces,  de 
différente  nature,  varius,  a, 
um,  adj.  Cic.  (^els.  (voy.  di- 
vers). Rendre  un  son  différent, 
discrepâre,  absol.  Cic.  (voy. 
désaccord).  Etre  — ,  differre, 
intr.  Cic.  (voy.  différer)  ; 
discrepâre,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  DiFrÉRER,  [être  en]  désac- 
cord) ;  distàre,  intr.  Cic  etc. 
(ex.  :  nndtum  inter  se  distant 
istse  (acaltates  longeqae  diverspe 
sant.  Cic  [Orat.  1,  iO,  215].  d. 
ab  allquo.  Cic.  qaanqaam  vo- 
cabala  idem  valëre  videban- 
tar,  tamen,  qaia  res  difjere- 
bant,  nomina  rerum  distare 
volaerant.iCic.voy.  différence); 
intéresse,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
différence  et  différer).  ^  Adj. 
déterm.  (devant  un  subst. 
plur.).  Varii,  se,  a,  adj. 
pi.  Cic.  (ex.  :  varia  gênera. 
Cic.''.  Différentes  personnes, 
nonnalli.  Cic.  complwes.  Cic. 
qaidam.  Cic. 
2.  différent  et  (ordin.  mais  à 
tort)  différend,  s.  m.  Désac- 
cord résultant  d'une  diffé- 
rence d'avis,  d'intérêts  entre 
les  personnes.  Contentio,  onis, 
f.  Cic.  Voy.  DÉMÊLÉ,  contesta- 
tion. 

différentier.  Voy.  différen- 
cier. 

différer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Eloigner  l'accomplissement 
de  qqch.  Differre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  tempns.  Cic.  bellam. 
Liv.  contionem.  Liv.  pro(ec- 
tionem,  triampham.  Saet.  sti- 
pendia militam  protrahére  et 
differre  [■■  d.  le  payement  de  la 
solde  '].  Saet.  Jadiciam  cen- 
tamvirale.  Plin.  j.  avec  l'Inf. 
qaserëre  distali.  Hor.  nec  diffe- 
ret  obsides  ab  Arretinis  acci- 
përe.  Liv.  absol.  consai  differ- 
endum  negat.  Liv.)  ;  pro- 
ferre (pr.  "  reculer  > ,  d'où 
ajourner,  remettre,  différer  ■>;, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pr.  diem  aac- 
tionis  la.-cias.  Cic.  res,  nap- 
tias  aliqnot  dies.  Cato  fr.  Ter. 
voy.  ajourner,  reculer,  re- 
mettre) ;  prolatàre  {pr.  •  por- 
ter plus  loin,  prolonger  ■•,  d'oii 
•  remettre,  différer  -■),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  id  [malum]  opprimi 
sastentando  et  prolatando 
nuUo  pacto   potest.  Cic.   con- 
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saltationes.  Saîl.  csmitia.  Liv. 
nihil  pi-olatandanx  ratas,  l^iv.); 
prorogâre.  tr.  <^ic.  etc.  (voy. 
ajourner)  ;    conferre,  tr.   Cic. 
etc.     (ex.:     omnia    in    mensem 
Mt^rliam.  Cic.  voy.  remettre)  ; 
intermittére,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:    non  ille  intermisil  af(ir- 
m./ire     se    sine    morâ    venlre. 
i-'ic.)  ;  rejicère,  tr.   Cic  (voy. 
renvoyer)  ;  remoràri  (<■  faire 
attendre,  différer   ■>),    dép.   tr.. 
Cic.  etc.  (ex.:  num  anamdiem 
postea  L.    Satarninam  aat  '.'. 
.Seri-iiium  mors  ac   rei  pablica- 
pœna  remorata  est?  Cic  .  Sans 
—   {c.-à-d.    sans    tarder),   voy. 
ajourner,    reculer,    remettre, 
suR-EoiR.    T   V.  intr.  Etre  dis- 
semblable.     Differre,     intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  inter  se.  Cic.  ab 
aligna   ou    ab    aliqaà  re.    Cic. 
cum   aliqaa  re.  Cic.)  ;  abhoT- 
rére,  iiur.  Cic.  etc.  (ex.:  teme- 
ritas  tanta,  at  non  procal  ab- 
horreat      ab    insaniâ.      Cic]  ; 
abesse,    intr.   Cic.   (.ex.:  nullâ 
re    magis    absamns    a    natarâ 
feraram.  Cic.  qui  longissimè  a 
te  afait.    Cic.)  ;    discrepâre, 
intr.    Cic.  (voy.  désaccord).   — 
d'avis,   dissidére,    intr.    Cic. 
etc.  (voy.  désaccord). 
difficile,       adj.      Non      facile. 
DifScilis,    e,    adj.    Cic.   etc. 
(ex.:    (1    res.    Ter.    haad    diff. 
in  propinqao  in  tanta  corpora 
icins.    Liv.     qaœ    faciliora    ex 
diflicillimis    animi   magnitudo 
redegerat.  Cœs.   [B.  G.  II,  27, 
5].    en   pari,    de  local.:  d.  via. 
Plaat.  iter.  Sali,  adiias,  ascen- 
sas.  Cses.   locas.  Sali,   transi- 
tas.   Cses.  en  pari,   de  recher- 
ch.  scient.:  res  obscarse  et  di((i- 
ciles.     Cic     contortse     res     et 
ss'pe    di(licHes.     Cic.   di(^ciles 
explicatas   habere.   Cic.  av.  le 
Supin  ,    d.    dicta.    Cic.    intel- 
lectu.    Nep.    avec  ad  et  l'Ace: 
dif(icilias    est  ad  eloqaendam. 
Cic.    difficile  est    [av.  l'Infin.]. 
Cic.    est    difficile    confandëre. 
Cic.  non  faisse  difficile  cavëre. 
Cœs.  in  omni  re   diffi.cillim.am 
est  formam    exponëre  optimi. 
Cic);    arduus,  a,  um  (>  dif- 
ficile   à    gravir,  d'oii  extrême- 
ment difficile  à  atteindre,  dif- 
ficile   -),    adj.    Cic.    etc.    (ex.: 
ascensns     difficilis    atqae    ar- 
daas.  Cic.  ardaus  ac  difficilis. 
Liv.  ascensas    m.inime  ardaas. 
Cœs.   collis  adila  ardaas.  Liv. 
au    fig.    magnam   opas  et  ar~ 
daam.    Cic.    res   ardax    atqae 
difficiles.    Cic.    difficile    atqae 
ardaum  est  [av.  l'Inf. ].  Liv.)  ; 
impeditus,    a.  um    (•    plein 
d'embarras,  difficile  ■•),  p.  adj. 
Cic.    (ex.:    imp.    tempora    rei 
publicse.  Cic.)  ;  scrnpulosus, 
a,    um    (•   rocailleux,  caillou- 
teux, ef    pg.    difficile    •),   adj. 
Cic.    etc.    (ex.:  scr.    cotes.  Cic. 
[Tusc,  IV,  D.,  33]).  1  Difficile  « 
vivre    et    (absol.),  difficile    (dd 
caractère),  difficilis.  Cic.  Diffi- 
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cile,  e.-d-d.  dégoilté,  dédai- 
gneux, deticatas.  tic. 

diifficileinent,  adv.  D'une  ma- 
nière difficile.  Hand  ou  non  fa- 
cile. Cart.  Diffiçalter.  adv. 
Cic.  Magno  nejotio.  Ca^s.  \'ix, 
adv.  .£gré,  adv.  Cic.  Très  — , 
pei\{i((u:iliter.  Cic.  cum  labore 
mcLcimo.  Ter.  summa  vi.  Liv. 
S'altcler  —  à  ui;e  besogne, 
faire  —  qqcb.,  aliqaid  segrëoix 
invitam  (acéré.  Cic.  graiari. 
Cic.  Un  arriva  —  aie  convain- 
cre, lix  ou  sgre  ei  persaasam 
est.  Cic.  Voy.  peine. 

difficulté,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  69t  dii'ficile,  Difûcul- 
tas,  Btis,  f.  Lie.  etc.  (ex.:  d. 
discendi.  Cic.  dic.endi.  Cic.  re- 
ram.  Cic.  navigandi.  Csei. 
hxc  ars  sammam  habet  difp- 
cultatem.  Cic).  Il  a  de  la  —  à 
s'exprimer,  non  prompte  eto- 
qaifar.  Tac.  Avoir  de  la  —  à 
admettre  qqcli.,  aegrë  probàre 
aliqaid.  Cic.  Le  premier  sans 
— ,  facile  princeps.  Cic.  Voy. 
PEINE.  Il  (Par  ext.J  Ce  qui  rend 
une  chose  difficile.  DifScul- 
tas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  dif- 
ficultatem  habëre.  Cic.  [Brut. 
6,  95].  qaantatn  in  agenda  dif- 
fcaltatis...  sit  habitara.  Cic. 
[Glu.  L  2].  delabi  in  dif^ical- 
tates.  Cic.  I  Fat.  17,39].res  jsf  in 
magna  difficaltate.  Cses.  nea- 
tra  in  re  vobisdifficultas  a  me 
erit.  Cic.  in  magnam  diffwal- 
tatem  incarrére.  Cic.  diflical- 
tati  mederi.  Cic.  infringiire 
difficvdtatem  alicujas  rei.  Cic. 
erant  hse  di[ficaltates  belli  ge- 
rendi  qaas  sapra  ostendimas. 
Cœs.  magnam  hsec  res  Csesari 
dif(icuUatem  ad  consiliam  ca- 
piendum  affercbat , . . .  ne... 
Cxs.  [B.  G.  Vil,  10,  1].  voy. 
EMBARRA-)  1  impedimentum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  impedimen- 
ta natarx  diligentià  indus- 
triâqae  saperàre.  Cic.  impedi- 
mentum alicui  (acéré  ou  in- 
ferre. Cic.  voy.  BUBARRAS,  OBS- 
TACLE} ;  negotiura.  ii,  n.  Cic. 
etc.  (voy.  EMnARRA=}  ;  aodus. 
1  (•  nœud,  entrave.diificulté  '), 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  in  di(ficHem 
nodam  incidëre.  Cic.  dum  hic 
nodas  expediatnr.  Cic.  ;  tli- 
cse,  arum  (•  difficultés  qu'on 
soulève  .),  f.  pi.  Plaut.  Cic. 
etc.  (ex.:  quomodo  domesticas 
tricas  [fertj  ?  Cic.  in  his  tricis 
morâri.  Cic.).  Faire  d<i3  diffi- 
cultés pour. . .,  cunc<«ri  (avec 
rinf.).  Cic.  Sali,  dabitàre  (av. 
l'Infini). Cic.  jrai/dri  (.av.  l'Inf.). 
Cic.  Ciei.  11  n'y  aura  de  ma 
part  aucune  — ,  nihil  in  me 
erit  morx.  Cic.  Sans  — ,  com- 
mode, adv.  Cic.  etc.  (cf.  c.  na- 
vigâre.  Cic.  transire  vall-:m 
commodissime.  C'a»».)  expedite 
(s'opp.  à  irnplicite  et  abscun- 
dite).  adv.  Cic.  prompte,  adv. 
Cic.  Ict.  dicére.  Cic.  eloqai. 
Tac.).  Avoir  des  difficultés  avec 
qqn,voy.  oéuâLÉ,  contestation. 
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diffîctiltueuz,  euse,  .idj.  Fn- 
clin  i  soulever  dos  difficultés. 
Scrupalosas,  a,  um,  adj.  t'iin. 
Etre  — ,  nodam  in  scirpo 
qu;rrére.  Ter. 

dlfiorme  (bas  latin  difformis), 
adj.  Dont  la  forme  ipliysique) 
présente  quelque  anomalie 
choquante.  ^Sa  dit  surtout  de 
l'homme,)  Deformis,  e,  ;idj. 
Cic.  jcf.  corpore.  Sen.).  Infor- 
mis,  e.  adj.  Virg.  Hor.  Tiball. 
Praïas,  a,  am,  adj.  Hor.  (cf. 
nasas.  Hor.).  Insignis  ad  de- 
formitatem.  ';ic.  Voy.  informe. 

difforiuer  (bas  lat.  diffor- 
màre',  v.  tr.  (Arch.)  Altérer 
dans  sa  forme.  Voy.  déformer. 

I!     Fig.   Voy.  DÉNATURER. 

diSormité  (Las  latin  diffor- 
mitas).  s.  f.  Caractère  do  ce 
qui  est  difforme.  Deformitas, 
atis,  f.  Cic.  (cf.  corporis.  Cic. 
Sen.  oris.  Tac.  GelL).  Pravi- 
tas  membroram  ou  corporis. 
Cic.  .  I'<fditas,  atis,  f.  Cic.  — 
physique,  deformitas  et  vida 
corporis.  Cic.  ||  Fig.  Désordre 
choquant  dans  l'ordre  moral. 
Deformitas  {animi).  Cic.  t'a-di- 
tas  (^tarpificati  animi).  Cic. 
Pravitas  (animi).  Qu.  Cic. 
(mentis).  Cic. 

diffus,  use,  adj.  Répandu  en 
divers  sens,  Dîffasus,  a,  nm, 
p.  adj.  Cic.  Late  effasus.  Cic. 
Longe  lateque  dispersas.  Cic. 
Il  (Spécialt.)  Lumière,  chaleur 
—  ,  diffusa  lax  (toto  aelo). 
Cic.  Voy.  niiPANDRE.  ||  (Fig.) 
Qui  délaye  la  pensée  en  déve- 
loppements trop  étendus.  l'er- 
bosus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
verbosior  epistola.  Cic.  verbo- 
sissimi  loci.  Quint.).  Ftisus, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  etc.  (cf.  : 
gênas  orationis  (asum  atque 
tractum.  Cic).  Redandans,  p. 
adj.  Cic.  (cf.  redandans  et 
circumflaens  oratio.  Cic).  Dif- 
(laens,  p.  -.itii  Cic  \\  (P.  ext.) 
En  purl.  d'un  orateur,  d'un  écri- 
vain. Mallus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  in  ali'jua  re.  Cic).  Fasus, 
a,  um,  p.  adj.  Quint,  (cf.  fusi 
ac  fluentes  sumus.  Quint.).  Re- 
dandans, p.  adj.  Cic  (cf.  ora- 
tores  nimis  redundantes.Cic). 

diffusément,  adv.  D'une  m:i- 
nièrj  diffuse.  Latë,  adv.  Cic. 
(cf.  latias  loqui.  Cic).  V'erbosê, 
adv.  Cic.  Quint. 

d'ffusion  liât.  post.  diffasio. 
Mart.-Cap.  Cœl.-Aur.),  s.  f. 
Action  do  60  répandre.  La  — 
de  la  lumière,  lux  dilfusa 
{toto  ceelo).  Cic.  La  —  du  sang 
dans  le  corps,  sangais  in  cor- 
poribus  fasus.  Cic  \\  Fig.Voy. 
ExTENsio.N.  1  Caractère  d'un 
stylo  diffus.  Redandans  et  cir- 
cumflaens oratio.  Cic 

digamma,  s.  m.  Letire  d'an- 
ciens al  phabets  grecs.  Ûijanama 
(îjr. ô:Ya|i(<.a),  n.  inrt.  Cic.  Quint. 
Ùigammon,  i  (gr.  ôJyaiiaov,  s.- 
e.  •7Toi/£iov),  n.  Prise. 

digérer,  v.  ir.  Rendre  accessi- 
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ble  en  classant,  en  ordonnant 
Digerère,  ('  classer,  ranger, 
mettre  on  ordre  •),  tr.  cic. 
Quin(.  (ex.:  orationis  partes... 
aliter  ab  atiis  digerantur.  Cic. 
[Orat.  S,  19].  Voy.  classer,  ran- 
r.ER).  T  Elaborer  un  aliment. 
Digerère,  tr.  Sen.  rli.  Cels. 
Quint,  [ex.:  cibum.  Ccis.  Quint. 
[XI,  S,  351.  cibos  mansos. 
Quint.  [X,  1,  19]);  concoquè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cibum. 
Cic.  conchas.  Cic  cibus  facil- 
lîmus  ad  concoqaendum.  Cic. 
au  fig.  voy.  [s'J  assimiler,  p. 
203,  col.  S);  conûcère,  tr. 
Cic.  etc.  l'ox.:  alvus  cibos  non 
conficit.  Plin.  cibus  con(ecta» 
coctusque.  Cic.  confectus  et 
con.'^umptas  cibus.  Cic);  per- 
ûcère,  tr.  Plin.  (ex.:  cibos 
ambu/u^ione.  Piin.aiidë/iatis<a 
difficalter  perficiantur.  Plin.). 
Qui  n'a  pas  digéré,  qui  digère 
mal,  crndus,  a,  um,  adj.  Cato. 
Cic.  Hor.  (cf.  inimicum  ladëre 
crudis  [•  le  jeu  de  paumo  ne 
vaut  rien  à  ceux  qui  n'ont  pas 
d.  ■].  Hor.  qui  de  convii-iis 
aa(crantur  crudiijae  postridie 
se  rursas  ingurgitant.  Cic. 
[Fin.  II,  8,  63].  alvus  cruda 
[••  qui  d.  mal  .1-  Cato  [R.  R. 
ïir,\).  Il  .Fis.)  Se  faire  à  qqch. 
Concoquère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ut  ejus  ista  odia  non  sorbeam 
sûlum  sed  efiam  concoquam. 
Cic  [Ù.  fr.  m,  9,  5].  aliqaem 
senatorem  non  concoquère. 
Liv.);  devoràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  hominum  ineptias  et  stul- 
litias.  Cic.  voy.  esdurer,  sup- 
porter). ^  (Par  oxt.)  Faire  mû- 
rir (un  abcès).  Concoquère, 
tr.  Cato.  Plin.  (cf.  c.  tumida. 
Cato.  siipparviones.  Plin.). 
digestible,  adj.  (ï.  sciontif.) 
Qui  peut  être  digéré.  Facilis  ad 
concor/uendam.  Cic  Aliment 
peu  — ,  cibus  gravis.  Cic.  Voy. 

INOIGE^TE. 

digestif,  ive,  adj.  Qui  sert  à 
la  digestion.  Aptus  ad  conco- 
qaendum. Cic.  Concoctiones 
adjuvans.  Plin.  (.X'XVll,  A8). 
Les  organes  digestifs,  ese  cor- 
poris partes  per  quas  conco- 
quimus.  A.  Tube  — ,  aqaali- 
cutas,  i,  m.  .S'en.  1  Qui  faci- 
lite la  digestion.  Pepticus,  a, 
am,  adj.  Plin.  (XX,  ïOI).  Con- 
coqacndo  utilis.  Plin.  Etre  — , 
concoquendi  vim  habëre.  Plin. 
Substantivt.  Un  — ,  qaod  utile 
est  concoctioni.  Cels.  Le  vin 
est  un  bon  — ,  concoqui  cibos 
vina  cogant.  Plin.  T  (P.  cxt.) 
Qui  facilite  la  suppuration 
d'une  plaie,  la  maturation 
d'un  abcès.  Pus  citans,  con- 
cilans  ou  maturans.  Cels.  Ad 
maturitatcm  perducens .  Cels. 

digestion,  s.  f.  Elaboration 
des  aliments  dans  l'estomac  et 
SOS  dépendances.  Digestio, 
onis,  f.  Quint,  (ex.:  d.  cibo- 
rum  facilis.  Quint. [XI,  3,  l'.l\); 
concoctio,     onis,    t.     CeU. 
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Piin.  (ex.:  c.  tarda,  detcrior. 
Cels.  concoctio  intercïdit.  Cels. 
concoctioncm  impedire.  Cels. 
caior  concoctioncm  prohibet. 
Cels.  concoctioncm  mataràre. 
Plin.  au  plur.  inultamin  sum- 
mo  ciho  concoctinnibus  con- 
fert.  Plin.  [XX,  37].  adjavat 
concoctioncs .  Plin.  [XXVII, 
liS]).  Roscius  n'a  pas  eu  une 
bonne  —  aujourd'hui,  Hoscias 
hodie  crudior  (ait.  Cic.  1  (Fig.) 
Action  lie  so  faire  à  qqch. 
de  rebutant.  Qui  est  d'une  — 
difficile,  di(licilis  ad  conco- 
gaendam  ou  devorandam.  Cic. 
1  (Par  anal.).  UiôSolution  d'une 
substance.  Voy.  dissolution. 

digital,  aie,  adj.  et  subst.  {{ 
AdJ.  (Anat.)  Qui  appartient  au 
doigt.  Diyitalis,  e,  adj.  l'Un, 
Nerf  —,  nervas  digiti.  A.  1 
Sabst.  m.  Clavaire,  sorte  de 
champignon.  Voy.  champignon. 
1  Sabst.  f.  Plante  dont  la  fleur 
a  la  forme  d'un  doigt.  Flos  di- 
gitalis.  A, 

digité,  ée,  adj.  (T.  scientif.) 
Pourvu  de  doigts.  Digitos  ha- 
fcens.  A.  1  Qui  est  eu  forme  de 
doigt.  Digiti  (ormam  habens. 
A. 

digitigrade,  adj.  (Zoologie.) 
Qui  marche  sur  les  doigts.  In- 
sistcns  summis  digitis.  A. 

digne,  a<lj.  Qui  mérite  qqch. 
Dignus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  d.  lande.  Cic.  Hor. 
fide.  Cic.  dignus  es  verberibus 
maltis.  Plant .  aliqaem  di- 
gnam  aliqaâ  re  ducére  ou  j'ii- 
dicùre.  Cic.  o  hominem  mille 
mortibas  dignam  !  Sen.  d. 
odio  ['  d'être  haï  ■].  Cic.  en 
pari,  de  choses  :  et  calta  et 
honore  et  verecandià  digna 
auctoritas.  Cic.  dignam  me- 
moriâ.  Cic.  dicta  memoratii 
digna.  Val. -Max.  nihil  di- 
gnam memoratu  actam.  Liv, 
avec  une  prop.  relat.  gai  mo- 
deste paret,  videtar  qai  ali- 
qaando  imperet  dignus  ['  di- 
gne de  commander  •>]  esse. 
Cic.  dignas  cai  (ides  habeatur 
[•  d'être  cru,  de  créance  •]. 
Cic.  aliqnem  dignum  dacëre 
qai  imperet.  Cic);  idoneus, 
a,  um,  adj .  Cic.  etc.  (ex.  :  rem 
idoneam  de  quà  qaœratur,  et 
homines  dignos  quibascam 
disseratar,  piitant .  Cic.  [Acad. 
pr.  II,  6,  18].  tibi  fartasse  ido- 
neus fuit  nemo  qaem  imita- 
rere.  Cic.  [in  Verr.  II,  3,  16, 
Al].  Etre  digne  de,  voy.  méri- 
ter. 1  Conforme  à  ce  que  mé- 
rite qqn.  DigBUS,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  majoribas  suis 
d.,  dignissimus.  Cic.  en  pari. 
de  ch.  :  facëre  quid  docto  ho- 
mine  et  amico  dignam  fuerit. 
Cic.  genus  scriptarse  non  satis 
dignam  summoram  virorum 
personis.  Nep.)  ;  idoneus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  sœpe 
idoneis  hominibus  indigenti- 
baa  de  re  iamiliari  impertien- 
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dum.  Cir.  [OIT.  ir,  15,  5!,]. 
minus  idoneam  pra:mio  affi- 
cëre.  Cic).  ||  (Ellipt.)  Un 
digne  homme,  vir  gravis  ou 
honestus.  Cic.  ^(Nénl.)  Qui 
montre  le  respect  (lesoi-mêmo. 
Gravis,  e,  adj.  Cic.  Je  crois 
que  c'était  le  fait  d'un  hommo 
— ,  id  arbitrer  fuisse  gravita- 
fis .  Cic. 

dignement,  adv.  D'une  ma- 
nière digne.  Pro  dignitate 
{laudàre  aliquem).  Cic.  Pro 
merito.  Cic.  Digne,  adv.  Cic. 
Il  Fig.  Décoré,  adv.  Cic.  Hall. 
Graviter,  adv.  Cic.  Se  conduire 
— ,  cum  dignitate  agëre.  Cic. 
dignitaire,  s.  m.  Personnage 
revêtu  d'une  dignité.  Les  di- 
gnitaires. Dignitates,  um,  f.  pi. 
Cic.  Liv.  Quint.  Honorati  viri, 
Cic. 
dignité,  s.  f.  Respect  que  mé- 
rite qqn.  Dignitas.  atis,  tr. 
Cic.  etc.  (ox.  :  civitatis  digni- 
tatem  et  deciis  sustinëre.  Cic. 
dignitas  [est]  alirujus  honesta 
et  calta  et  honore  et  verecan- 
diadigna  aactoritas.Cic.[lnv. 
11,55,  166].  plénum  dignitatis 
domum.  Cic.  [OIT.  I,  39,  138]); 
majestas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  maj'estatem  minuëre  est 
de  dignitate  aat  amplitudine 
aut  potestate  populi  aut  eorum 
qaibus  populus  potestatem  de- 
dit,  aliquid  aérogare.  Cic. 
[Inv.  II,  17,  53].  m.  jadicum. 
Cic.  senatas.  Liv.  alienum,  da- 
cëre majestate  sua.  Liv.)  ;  ve- 
neratio,  onis,  f.  .Sen.  Tac. 
Just.  (ex.  :  ijni  manere  tuo 
tantam  venerationem  recepe- 
rat,  ut...  Sen.  ey'us  virtatis 
ac  venerationis  erant  [amici 
Alexandri]  ut  singaloa  reges 
patares.  Just.).  \\  (Par  ext.) 
Respect  de  soi-même.  Digni- 
tas, atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vi- 
vëre  pro  dignitate.  Nep.  non 
esse  suœ  dignitatis.  Cic.  agëre 
cam  dignitate.  Cic.  dignitatem 
servâre,  saam  pristinam  di- 
gnitatem obtinêre,  Cic.)  ;  dé- 
çus, oris,  a .  Cic.  (ex.  :  deco- 
ris  sui  oblivisci.  Cic],  \\  Ma- 
nière d'être  exprimant  ce  sen- 
timent. Dignitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  d.  corporis. 
Nep.  oris.  Plin.j.  paeri  magna 
prœditi  dignitate.  Cic.)  ;  gra- 
vitas, atis,  f.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
oris.  Liv.  souv.  avec  majestas. 
Cic).  Plein  do  — ,  gravis.  Cic. 
Sali.  Avec  — ,  graviter,  adv. 
Cic.  (cf.  aliquid  agëre.  Cic.) .  || 
(Par  ext.)  Caractère  élevé  qui 
conserve  aux  choses  le  rang  qui 
leur  est  dû.  Dignitas,  atis, 
f.  Cic.  (ex.  :  reram.  Cic.  ora- 
tionis.  Quint.);  gravitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  (ex.  :  dicendi.  Cic); 
amplitudo,  inis,  f.  Cic.  etc. 
{ex..ad sammam  amplitudinem 
pervenlre.  Cic.  j'adices,  in  qui- 
bus  samma  auctoritas  est  atqae 
amplitudo.  Cic.)  ;  decus,  oris, 
a,  Cic.  Sali.    (ex.  :   contra    de- 


DIG 


657 


cas  regium.  .Çai/.  decas  omne 
virtulis.  Cic).  1  Fonction  qui 
donne  à  qqn  un  rang  éminont. 
Dignitas,  atis.  f.  Cic.  etc 
(ex.  :  esse  cum  dignitate  [•  êtra 
constitué  en  d.  ■>] .  Cic.  amplis- 
simus  dignitatis  gradas.  Cic. 
regia  dignitas.  Cic.  consalaris 
d.  Cic.  amplissimos  ou  altia- 
simos  dignitatis  gradas  adi- 
pisci  ou  consequi.  Cic.  digni- 
tate augëri.  Cic.  ad  sammam 
dignitatem  perducêre.  Cic)  ; 
honor,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(voy.  honneur)  ;  fastigium.  ii, 
n.  Liv.  etc.  (ex.  :  f.  consalare. 
i'ell.  dictaturœ  altias  fasti- 
gium. Liv.  aliqnem  ad  regium 
fastigium  evehére.  Val.-Max.). 
Hommes  investis  de  hautes  — , 
l'iri  clari  et  honorati.  Cic.  (de 
sen.,   7,    22).    Voy.     fonction, 

HONNEUR. 

digression,  s.  f.  Développe- 
ment qui  s'écarte  du  sujet.  Di- 
gressio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  d. 
a  proposito  ou  a  proposita 
oratione.Cic  et  absol.  digres- 
sio.  Cic.  Quint,  au  plur.  di- 
gressiones.  Quint.  [X,  1,  33])  ; 
digressus,  ùs,  m.  Quint,  (ex.: 
Quint.  [IV,  3,  U].  au  plur. 
Quint.  [X  1,  M])  ;  egressio, 
onis,  f.  Quint,  (trad.  du  grec 
■Kafti-nêotniç.  Qaint.  [III,  9,  U; 
etc.].  au  plur.  Quint.  [XI,  3, 
OU])  ;  egressus.  ûs,  m.  Qaint. 
(IV,  3,  12);  excessus,  ùs,  m. 
Qaint.  (III,  9,  i.  ;  cf.  Plin.  J. 
[IX,  26,  9].  Tac.  [dial.  22])  ; 
excursio,  onis,  f.  Quint,  (ex.: 
ne  qua  ex  oratione  fiât  excur- 
sio. Qaint.).  Une  petite  — ,  de- 
clinatio  brevis  a  proposito. 
Cic.  (de  or.  III,  53,  205).  Qaint. 
(IX,  1,  32).  Faire  une  — ,  abire, 
intr.  Cic  Hor.  (ex.  :  illac,ande 
abii,  redeo.  Hor.)  ;  dever- 
tëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  re- 
deamas  ad  illad  unde  dever- 
timus.  Cic. voy. [se]  détourner); 
digredi,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  a  proposito.  Cic.  a  re. 
Cic.  digr.  ab  eo,  quod  propo- 
saeris.  Cic.  sed  eo,  unde  hue 
digressi  samus,  revertamur. 
Cic.)  ;  declinâre,  tr.  et  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ut  declinet  a 
proposito  deflectatque  senten- 
tiam.  Cic.  intr.  d.  aliquantnm 
■o  proposito.  Cic.  plus  j'asto  ab 
reram  ordine.  Cic.  at  ego  hue 
declinabam,  nec  invitas.  Cic 
ut  eo  revocatar,  ande  hue  de- 
clinavit,  oratio.  Cic.)  ;  eXCÔ- 
dère.  intr.  Liv.  (ex.  :  exe  pan- 
lum.  Liv.  [XXIX,  29,  5]). 
digue,  s.  f.  Longue  construc- 
tion destinée  à  contenir  les 
eaux.  Agger,  eris,  m.  Cœs. 
(ex.  ;  agg.  fluctibas  oppositas. 
Cses.  aggerem  apparâre,  ins- 
truëre,  facëre,  jacëre.  Cees. 
pontes  longi  et  aggeres  palu- 
dibus  impositi.  Liv.)  ;  moles, 
is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  lapidam. 
Cic.  mole  lapidum  a  mari  dis- 
janctus.    Cic.    moles  oppositSB 
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(lactibas.  Cic.  mo/fs  naturalis 
[en  pari,  d'un  banc  de  sablL-j 
objecta.  Cœs.  molcm  et  ange- 
rem  jacère.  Cies.).  —  d'un 
étang,  margo.  inis,  f.  Varr.  \\ 
(P.  anal.)  Poét.  Le  rivage  cou- 
sidéré  comme  une  digue  na- 
turelle. Rompre  ses  —  (eu  pari, 
de  la  mer,  d'un  cours  d'eau), 
claustra  perfringére.  Sen.  En 
rompant  leurs  digues,  raptis 
obicibas.  V'irg.  1  Obstacle  op- 
posé à  ce  qui  tend  à  sortir  dos 
bornes.  Claastra,  orum,  n.  ]il. 
Liv.  Sen.  Voy.  obstacle,  frein. 

dilacération  (lat.  post.  dihi- 
ceratio.  Cod.  Theod.  Valg.),  s. 
f.  Action  de  dilacérer.  Lace- 
ratio,  onis,  t.  Cic.  Laniatus, 
lu,  m.  Cic. 

dilacérer,  v.  tr.  Lacérer  de 
manière  à  mettre  hors  d'usage 
DUacerâre,  tr.  Catali.  Ov.  Dis- 
cindére,  tr.  Ter.  'Voy .  lacérer, 

DÉCHIRER. 

dilapidateiir,  trice,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  dilapide,  ffi- 
rudo  tœrarii).  Cic.  (ad.  Att.  I, 

16,    11).   Voy.    DISSIPATEUR. 

dilapidation  (lat.  posi.  dila- 
pidatio.  Cod.  Theod.).  s.  f.  Ac- 
tion de  dilapider.  'Voy.  dissi- 
pation. 

dilapider  v.  tr.  Dissiper  par 
des  dépenses  désordonnées  (des 
biens  dont  on  a  la  gestion). 
Dilapidàre,  tr.  Ter.  Ps.  Cic. 
Clp.  dig.  Protandëre,  tr.  Cic. 
(cf.  patrimonia.  Cic).  Voy.  dis- 
siper, gaspiller. 
dilatable,  adj.  (T.  scientif.) 
Qui  peut  se  dilater.  Qaod  ex- 
tendi  ou  dilatari  potest.  A. 
iilatation  (lat.  post.  dilata- 
tio.  Tert.),  s.  f.  (T.  scientif.) 
Action  de  dilater,  état  de  ce 
qui  est  dilaté.  ln(latio,  onis, 
f.  Col.  (cf.  stomacld.  Col.  prx- 
cordioram.  Saet.  Csel.-Aar.). 
Il  (Fig.)  Expansion  de  l'âme. 
Effasio  animi.  Cic.  Voy.  ex- 
pansion. Il  (Spéc.)  (Physique.) 
Accroissement  du  volume  d'un 
corps.  Extensio,  onis,  f.  Cœl.- 
Aur. 

dilater  (lat.  dilatare.  PUn.),  v. 
tr.  Opérer  l'extension  d'un 
corps  élastique.  Extendére,  tr. 
Cic.  PUn.  Laxàre,  tr.  PUn. 
Se  — ,  dilatari,  pass.  PUn.  dis- 
tendi,  pass.  Col.  Hier.  \\  (Fig.) 
Donner  de  l'expansion.  —  le 
cœur,  diffandére  animam.  Ov. 
Le  bonheur  d'un  ami  dilate  le 
cœ\iT,  bonis  amiciqaasidi(fan- 
dantar.  Cic.  Joie  qui  dilate  le 
cœur,  e^asa  Isstitia.  Cic.  Se 
—  (en  pari,  du  cœur,,  di(fundi. 
Cic.  Voy.  expansion.  Se  —  (en 
pari,  d'un  peuple;,  dilatare 
tmperiam.  Cic.  Voy.  étendre. 
Il  (Spéc.)  (Physique.)  Accroître 
le  volume  d'un  corps  (par 
l'action  de  la  chaleur).  Exten- 
dëre,  tr.  PUn.  Intendére,  tr. 
Plin.  Le  feu  dilate  l'air,  ignia 
vi  laa  epiritam  intendit.   Hen. 
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L'air  se  dilate,  aer  se  expan- 
dit. Sen. 
dilation,  s.  f.  Action  do  diffé- 
rer qqch.  Dilatio,  onis,  f. 
Cic. 
dilatoire  (lat.  post.  dilatorias. 
GaJ.  dig.),  adj.  (Droit.J  Qui 
retarde  par  dos  délais  (la  dé- 
cision d'un  procès,  l'exécution 
d'un  jugement,  etc.).  Dilato- 
rias. a.  um,  adj.  Gaj.  dig. 
Moratorias,  a,  un»,  adj.  Jet. 
dilayer,  v.  tr.  Arch.  Retarder 
par  des  délais.  Voy.  différer. 
dilection  liât.  post.  dilectio. 
Hier.),  s.  f.  (Théol.)  Amour 
pieux.  Dilectio,  onia,  (.  Tert. 
Vov.  prédilection, 
dilemme  (lat.  post.  diiemmu. 
Serv.\,  s.  m.  Raisonnement  où 
l'on  ramène  tous  les  cas  à 
deux  alternatives  contraires 
qui  conduisent  à  la  conclusion 
qu'on  veut  démontrer.  Com- 
plexio,  onis,  f.  Cic.  (de  luv.  1, 
50,  U  sq.). 

dilettante,  s.  m.  Amateur 
passionne  de  musique.  Masicœ 
studiosas.  Cic.  Itlasicoram  per- 
stadiosus.  Cic.  \\  (P.  ext.)  Celui 
qui  s'occupe  d'une  chose  en 
amateur.  Qui  artem  (ou  stu- 
dia)  ad  volaptatem  tantam 
exercet.  Cic.  Etre  un  —,  faire 
le  _,  artem  [litteras  ou  studia 
ad  volaptatem  tantain  e.ver- 
cêre.  Cic.  ou  bien  primoribas 
tantam  labris  artem  attigisse. 
Cic.  artem  magis  degastare 
volaptatis  caasù  qaam  perdis- 
cëre.  Cic. 

dilettantisme,  s.  m.  Carac- 
tère de  celui  qui  est  dilettante. 

Voy.     DILETTANTE. 

diligemment,  adv.  D'une 
manière  diligente.  Diligenter, 
adv.  Cses.  Cic.  Accaratê,  adv. 
Cic.  Strenaê,  adv,  Plaat.  Cic. 
Impigrè,    adv.    Satl.  Cic.  Voy. 

PROMPTE.MENT  ,       SOIGNEUSEMENT  . 

diligence,  s.  f.  (.^ch.)  Soin 
empressé.  Diligentia,  x,  f.  Cic. 
Sedalitas,  atis,  f.  Cic.  Voy. 
SOIN,  EMPRESSEMENT.  Fairetoutes 
les  diligences  possibles,  pour..., 
non  mediocrem  (ou  omnem) 
diligentiam  adhibére  ad  (et  le 
gérondif,  ou  at  [et  le  subj.]). 
Cic.  samma  ope  cniti  oaomni- 
bas  nervis  contendëre.  Cic.  \\ 
Spéc.  (Droit.)  (Etre  poursuivi) 
à  la  —  deqqn,  alicajas  operà. 
Cic.  accusante  ou  postulante 
alicjuo.  Cic.  Voy.  poursuite, 
REQUETE.  Il  (P.  ext.)  Faire  des 
diligences  contre  qqn  (prendre 
des  mesures  pour  le  poursuivre), 
actionem  postalâre.  Cic.  1  Ac- 
tivité soutenue  dans  l'exécu- 
tion d'une  chose.  Celeritas, 
atis,  f.  Cic.  Indastria,  as,  f. 
Cic.  Faire  — ,  maturàre,  intr. 
Cses.  properàre,  intr.  Cic. 
festinàre,  intr.  Cic.  (es- 
tinationem  adUibere.  Cic.  pro- 
pere  ou  feslinanter  agëre  {ali- 
qaid;.  Cic.  En  —,  properé. 
adv.  Liv.  (estinanter,  adv.  Liv. 
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raptim,  adv.  Cic.  .\ccourir  en 
— ,  advolàre,  intr.  Cic.  accur- 
rère,  intr.  Liv.  propere  con- 
tendëre   {aliqao).     Liv.     Voy. 

HATE,     PROMPTITUDE.       ||       (Spéc.) 

Carrosse  de  —  (arch.)  et  elUpt. 
—  (voiture  publique),  vehica- 
lum  pablicam.  Cod.  rxda  cur- 
sualis.  Cod. 

diligent,  ente,  adj.  Qui 
montre  un  soin  oiuprosso.  Di- 
tigens,  p.  adj.  Cic.  Sedalas,  a, 
am,  adj.    Cic.    Voy.   fOioNEux, 

EMPRESSÉ,     ASSIDU.    SoiUS  ,    di- 

ligentia  industriaqae.  Cic.  as- 
sidaitas  et  diligentia.  Cic.  cura 
atqae  diligentia.  Cic.  acris 
cara.  Quint,  acris  cura  dili- 
gentiaque.  Cio.  1  Qui  montra 
une  activité  soutenue  dans 
l'exécution  d'une  chose.  Impi- 
ger, gra,  sruni,  adj.  Cic.  Stre- 
nuas,    a,    am,  adj.    Cic.    Voy. 

ACTIF,  PROMPT. 

diligenter,  v.  tr.  (.\rch.)  Faire 
agir  (qqn),  faire  exécuter  (qqch.) 
avec  diligence.  Urgêre  (aU- 
qaem).  Asin.  Poil.  ap.  Cic. 
Exercëre  (familiam'j,  Cato.  ser- 
ves. Ter.  Se  —  (agir  avec  dili- 
gence),  voy.    HATER,  PRESSER. 

diluer,  V.  tr.  (T.  scientif.)  Dé- 
layer une  substance  dans  un 
liquide.  Dilaëre  (venenum). 
Liv.  (medican%entarn).  Plin. 

dilution  (lat.  post.  dilutio),  s. 
t.  (V.  scientif.)  Action  de  di- 
luer, résultat  do  cette  action. 
Potio  dilata.  Cels. 

diluvien,  ienne,  adj.  (T. 
scientif.)  Qui  se  rapporte  au  dé- 
luge. Dilavialis,  e,  adj.  SoUn. 
Il  Fig.  Pluie  diluvienne  (sem- 
blable à  un  déluge).  Imber 
ma.ximu3.  Cic.  ou  simpl.  im- 
ber, bris,  m.  Cic. 

dimanche,  s.  m.  Le  premier 
jour  de  la  semaine.  Domini- 
cas  ou  dominica  dies.  Eccl. 
L'office  du  — ,  dominicum,  i, 
n.  (s.-e.  sacrificiam).  Cypr. 
Habits  du  —,  ('estas  vestitas. 
Tac.  Qui  a  mis  ses  habits  du 
—  ,  dieram  solten\niam  orna- 
tam  habens.  Col. 

dîme,  s.  f.  (Antiq.  rom.) 
Dixième  partie  du  butin,  du 
revenu  offert  aux  dieux,  ùe- 
cima  et  plus  ordin.  decuma, 
se,  f.  Varr.  (ou  général  au  plur., 
cf.  vovëre  ApoUini  decamas 
prsedse.  Justin.).  |)  Impôt  du 
dixième  des  produits  annuels. 
Décima  ou  decuma,  se,  f.  Cic. 
(cf.  hordei.  Cic.  (ractaum. 
Aar.-Vict.).  La  —  du  blé,  de- 
camanum  frumentam.  Cic. 
Champ,  territoire  soumis  à  la 
— ,  decumanas  ager.  Cic.  Fer- 
mier dos  dîmes,  decimanas  ou 
decumanas,  i,  m.  Cic.  Imposer 
la  — ,  decimam  ou  decamam 
imperàre.  Liv.  Lover  ou  préle- 
ver la  — ,  exigera  decamam  ou 
decomas.  Liv.  Etre  assujetti  à 
la  — ,  decamam  {decamas)  de- 
bëre.  Liv.  Payer  la  —,  decu- 
mam  ou   decumas  dure.  Cic.  1 
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(Au  moyeu  âge.)  Dixième  et  p. 
ext.  fraction  variable  de  la  ré- 
coUo,  prélevée  par  l'Fijlise  ou 
par  les  seigneurs.  Decama  lior- 
dei,  décima  fractaam.  A. 

dimension,  s.  1'.  Chacune  des 
trois  directions  dilTérontes  sui- 
vant lesquelles  se  mesure  l'éten- 
due. Dimensio,  onis,  f.  IJijg. 
Apul.  Firm.  ^  Mesure  d'un 
corps,  d'une  portion  de  l'espace 
suivant  ces  dill'érenies  direc- 
tions. Mensara,  se,  f.  Ov.  Col. 
Plin.  Uodas,  i,  m.  Varr.  Uor. 
Prendre  les  dimensions  de 
(qqch.  ),  mensuranx  [alicajus 
rei)  (acéré.  Ov .  inire.  Col. 
agère,  agitare.  Plin.  Voy.  me- 
sure, ÉTENDUE. 

dimer,  v.  tr.  Soumettre  au  pré- 
lèvement de  la  dîme.  Voy. 
DÎME.  Il  (Absol.)  Lever  la—, 
Voy.  DÎME.  Il  (Fig.)  S'attribuer 
une  part  sur  ce  qui  revient  à 
un  autre.  Voy.  part,  attri- 
buer. 

dimètre,  s.  m.  (Métr.  anc.) 
Qui  a  deux  mesures  ou  quatre 
pieds.  Dimeter  ou  dimetras,  i, 
va.   Diom. 

dimeur,  s.  m.  Celui  qui  lève 
la  dime.  Decimanas  ou  deca- 
nianixs,  i,  m.  Cic. 

diminuer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Rendre  moindre  par  le  re- 
tranchement d'une  partie.  Mi- 
nuère,  tr.  Cic.  etc.  {ex.:sump- 
tas.  Cic.  au  fig.  laadem  alicu- 
jus  [opp.  à  amplificâre].  Cic. 
Lit',  aactoritatem.  Cxs.  moles- 
tias  vitse  [opp.  à  aagêre].  Cic. 
capiditates  [opp.  à  infiam- 
màre].  Cic.  spem.  Cees.  mœro- 
rem.  Cic.  alicai  animos  [opp. 
à  accendëre.].Liv. potentiamet 
aactoritatem  senatas.  Cic.)  ; 
iznminuêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
copias.  Cic.  namerum  patram. 
Liv.  pretiam.  Plin.  par  ext. 
asstii/orum  tempiis  [-  la  du- 
rée»]. Sali,  multam  enim  in- 
terest,  an  laas  imminaatur  an 
salas  deseratar.  Cic.)  ;  demi- 
Duère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d. 
vires  militam.  Csss.  vectigalia 
[opp.  à  augëre]  Cses.  demina- 
tse  copise.  Cœs.  aliquid  de  tetn- 
pore.  Cic.  par  ext.  qaod  illis 
iicentiam  timor  aageat  noster, 
his  stadia  deminaat.  Cses.  ali- 
qaid  de  j'are,  de  libertate.  Cic. 
aliqaid  ex  regia  potestate. 
Liv.)  ;  detrabêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  de  tota  samma  binas 
qainqaagesimas  [-  diminuer 
le  total  de. . .  '].  Cic.  aliqaid 
de  samma  (ramenti.  Cic.  de 
militam  cibariis.  Quint,  par 
ext.  de  sens  :  d.  pondas  [■  d. 
le  poids  •].  Nep.  et  lacabra- 
tiones  detra.viet  meridiationes 
addidi.  Cic);  extenuâre,  {pr. 
•  amincir  ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
crassitadines  colamnarum. 
Vitr.  au  fig.  sumptas.  Cic.  mo- 
lestias.  Cic.  vires.  Liv.)  ;  Je- 
Vâre  (•  alléger,  aCTaiblir,  di- 
minuer  •},    tr.  Cic.  etc.   ^ex.: 
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annonam  ['  le  pr,  x  dos  den- 
rées -].  Cic.  inopiam.  Cses. 
alicai  metam.  Cic.  luctam,  cu- 
ram,  sollicitadinem.  Cic.  (i- 
dem.  Uor.  aactoritatem.  Cic); 
sublevàre  (•  rendre  plus  lé- 
ger .),  tr.  Cic.  (ex.:  pericula. 
<-ic.  offcnsionem.  Cic.)  ;  ele- 
vàre  [•  rendre  plus  léger  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  nihil  est  qaod 
tam  obtundat elevetqae  segrita- 
ilinem,qaam. . .  Cic.  [Tusc.  111, 
IG,  Si].  m,altœqae  caasse  sas- 
[ncionanv  offensionamqae  ["  et 
de  froissements  "]  dantar,  qaas 
tnm  evitàre,  tam  elevâre,  tam 
(erre  sapientis  est.  Cic.  [Lael. 
il,  88].  el.  alicajas  aactorita- 
tem. Liv.).^  V.  intr.  Devenir 
moindre  par  le  retranchement 
d'une  partie.  Minuére  se  ou 
minui,  pass.  ou  miDuére, 
intr.  Cœs.  Plin.  (s'opp.  à  aa- 
gescëre,  aageri,  crescëre,  in- 
crescëre,  ex.:  minuit  se  mor- 
bus.  Plin.  minaente  sesta.  Ca^s. 
decrescente  redita  etiam  pre- 
tiam minait.  Plin.  j.  Dana- 
bius  reliqao  sestatis  [p.  reii- 
qaa  a^state]  nùnaitar.  Sen.  au 
fig.  m.inuitar  exspectatio  ex- 
ternse  opis.  Liv.)  ;  imminui, 
passif.  Cic.  etc.  (ex.:  imminai- 
tar  aliqaid  de  volaptale.  Cic. 
cuni  hostium  res  tantis  aages- 
cère  incrementis  cerneret,  saas 
imminai.  Liv.)  ;  remitti,  pass. 
se  remittère  ou  simpl.  re- 
mittère,  intr.  Cic.  etc.  (e.v.: 
cam  remiserant  dolores.  Cic. 
febres  remittuntar,  Cels.  dolor 
se  remittit.  Cels.)  ;  levari, 
pass.  Cic.  (ex.  :  annona  leva- 
tar  [c  le  prix  du  blé  dimi- 
nue -].  Cic.  [Mil.  87,72]  i;sui- 
ievai'i,  pass.  Cic.  (ex.:  o(fen- 
sio  sublevatur.  Cic.)  ;  iaxâre, 
intr.  Liv.  (dans  l'express. anno- 
na haad  maltum,  laxaverat. 
Liv.  f.VXVI,  20,  11])  ;  leniri, 
pass.  Cic.  (voy.  adoucir). 

diminutif,  ive  (lat.  post.  di- 
minutivas.  Prise),  adj.  Qui 
indique  une  diminution.  De- 
minatas .  a,  am ,  p.  adj. 
Qaint.  Une  expression  — ,  de- 
minatio,  onis,  f.  Quint.  || 
Substantivt.  Un  —  (ce  qui 
reproduit  une  chose  dans  des 
proportions  moindres),  parva 
imago.  Cic.  La  maison  est  un 
—  de  l'Etat,  domus  pasilla  res 
pablica  est.  Sen.  ||  (Gramm.J 
Mot  qui  désigne  à  un  degré 
moindre  le  sens  du  mot  dont 
il  dérive.  Deminatum  nomen. 
Qaint.  Deminatio,  onis,  f. 
Quint,  ûeminutivam ,  i,  n. 
Prise.  '  Sacellum  •  est  un  — 
de  "  sacrum  ■,  sacellam  ex 
sacro  deminatam  est.  Gell. 
Formation  d'un  — ,  deminatio. 
V'arr.  Former  des  diminutifs, 
deminaére.  Varr.  Enemployant 
la  forme  — ,  deminativê,  adv. 
T-'arr.  Suet.  fr. 

diminution,  s.  f.  Action  de 
diminuer. (Au  propre.)  Demi- 
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nutio.  onis,  f.  Cic.  etc.  fox.: 
laminis.  Cic.  vectigaliwn.Cic). 
La  —  dos  dépenses,  samptus 
levati  ou  ej.-tenoati.  Cic.  La  — 
du  revenu,  ciecrescens  reditas. 
Plin.  j.  La —  du  prix  des  don 
rées,  annome  xililas.  Cic.  an- 
nona levata.  Cic.  \\  P.  ext 
Imminutio,  onis.  f.  Cic.  etc 
(ex.:  maiorufrt.  Quint,  rfisnita- 
fis.  Cic.)  ;  levatio,  onis,  f. 
Cic.[e\.:  levatio  vitioram.Cic). 
La  —  des  forces,  vires  attc- 
naatae.  Cic. 

dinatoire,  adj.  (Arch.)P.  plai- 
sant. Du  dîner,  cjinatorias,  a, 
am,  adj.  Apal.  L'heure — ,  tcm- 
fjas  cenandi.  Gell. 

dinde,  s.  m.  et  f.  Coq,  poute 
d'Inde.  Gaiius  Indicas.  D. 
Gallina  Indica.  D.  \\  (Famil.  au 
fém.)Femme  d'intelligence  bor- 
née. Pecas,  adis,  f.  Cic. 

dindon,  s.  m.  Coq  d'Inde.  Voy. 
DINDE.  Il  (Loc.fam.)Fairelarou6 
comme  un  —  (en  pari,  de  qqn 
qui  se  donne  Sûtteinent  de  l'im- 
portancel,  voy.  pavaner,  rôle. 
Il  iFig.  Famil.)  Homme  d'intel- 
ligence bornée.  Asinas,  i,  m. 
Stipes,  pitis,  m.  'J'er.  de.  Loc. 
prov.  Etre  le  —  de  la  farce, 
(jouer  le   rôle    de    dupe),   voy. 

DUPE. 

dîné,  Voy.  dîner  (p.  660,  col.  1). 

dinée,  s.  f.  (Arch.)  Action 
de  dîner,  particulièrement  eu 
voyage.  Voy.  2.  dîner.  ||  (P. 
ext.)  Station  qu'on  fait  en 
voyage  pour  diner.  Cibas  meri- 
dianas.  Cic. 

I.  diner,  v.  intr.  (Arch.)  Faire 
le  premier  repas  de  la  journée. 
Voy.  déjeuner.  ^  (Auj.)  Pren- 
dre le  principal  repas  de  la 
journée.  Cenâre,  intr.  Plaat. 
Cic.  etc.  (ex.:  cenavi  modo, 
Plaat.  ambalàre  débet,  tam 
angi,  deinde  cendre.  Cels.  ac~ 
cepi  taas  litteras  cenans.  Cic. 
c.bene.  Cic.  melius.  Cic.  Sen. 
c.  libenter,  fragaliter,  recte, 
honeste,prave,  neqaiter,  tarpir- 
ter.  Cic.  at  vix  tricliniam,  abi 
cenataras  ipse  Caesar  esset, 
vacàret.  Cic.  domi.  Plaat.  fo- 
ris.  Cic.  c.  apad  aliqaem.  Cic. 
simal.  Cic.  cam  aliqao.  Cic. 
impers,  neqae  anqaam  apad 
eam  sine  aliqaa  lectione  cena- 
tam  est.  Nep.  au  part,  passé 
cenatas  [»  ayant  dîné  >].  Cic. 
cf.  cenati  discabaerant  ibidem. 
Cic).  Dîner  souvent  ou  ordi- 
nairement, avoir  l'habitude  de 
dîner,  ceDÎtâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  foris.  Cic.  in  publico. 
Saet.  apad  aliqaem.  Cic.  cam 
aliqao.  Val.-Max.  solas  ceni- 
tabat.  Saet.  tricliniam  abi  dé- 
licate cenitaret.  Varr.).  Donner 
à  —  à  qqn,  alicai  cenam  dure. 
Cic  Inviter  qqn  à  — ,  aliqaem 
ad  cenam  invitâre.  Cic.  ali- 
qaem  rogâre  ad  cenam  at  ve- 
niat.  Ter.  aliqaem  ad  cenam 
rogâre.  Cic.  Emmener  qqn  — , 
aliaaem  abdacére    ad   cenam. 
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Cic.  Il  (Arch.l  Au  part.  {Kisàe 
nuise,  «mpl.  subst.  Le  princi- 
pal repas  de  la  journée.    Voy. 

"i.    DINER.  1 

5.  diner,  s.  m.  Le  principal  re- 
pas de  la  jouruée.    CeoB,  se, 
t.  Cic.  eic.  (ex.:   tem/)OJ  cenx. 
Sen.  c.  recta  ['  de  cérémonie  •]. 
Suet.    bona.    Sen.   laatct.   Cic. 
nKi'jnifica  [opp.  à  çuotidiana]. 
Plin.  sumptaosa.   Cic.    ccnam 
apparàre.  Ter.  apponëre   Iju- 
tiorem    cenam.    baet.     alicai 
quotidianam  cenam.  Plin.  ce- 
nas  et  [acère  et  obire.  Cic.  in- 
ter  cenam.    Cic.  post    cenam. 
Cic.  prov.  cenâ  comesâ  venire. 
Varr.  [R.  R.  I,  S,  U]).  1   iPar 
ext.)   Les   mets   qui   composent 
le  dîner.  Vov.  manger,  mets. 
dînette,  s.  f.  (Fam.)  Pctii   di- 
ner. Cenula,  a?,  f.  Cic. 
dîneur,  s.  m.   Celui,  celle  qui 
prend  sa  part  d'un  diner.  Voy. 
CONVIVE,    HOTE.    Un    bcau    —, 
(celui  qui  fait  honneur   au   dî- 
ner ,  edax  hospes.  Cic. 
diocésaîn,  aine,  adj.  Qui  ap- 
partient à  un    diocèse.    Dicece- 
tanas,    a,     nm,     adj.     Cod.- 
Theod. 
diocèse,   s.  m.  Circonscription 
ecclésiastique    d'un   évêché    ou 
d'un  archevêché.  Z)iœce.'is,  eos 
et  is.  (Ace.  in),  f.  Sid.  ^  (Antiq. 
rom.).  Circonscription  adminis- 
trée par  un  vicaire  de   l'empe- 
reur.  DicEcesis,   eos.   f.    Amm. 
Inscr. 
dionysiaque,  adj.   (Antiq. 

frocques.'l  Relatif  à  Dionysos. 
)ionyfiariis,  a,  um.  adj.  Aas. 
dionysies,    s.     f.    pi-    (Antiq. 
grecque. 1  F.-tes  en  l'honneur  do 
DionvsoE.  Dionysiaci  ladi.  Aus. 
diphthérie    et    diphthérite. 
Voy.  CROUP. 

diphtongue  ei  diphthongue, 
6.  f.  (Gramm.)  Réunion  do 
deux  sons,  voyelles  prononcées 
d'une  seule  émission  de  voix. 
Diphthongns ,  i ,  m  .  Apal . 
Mart.-Cap.  Prise.  Former   une 

,  in  unam  sonam  coalescère. 

Qaint. 

diplomate,  s.  m.  Celui  qui  est 
chargé  de   fonctions,    de    négo- 
ciations   diplomatiques   auprès 
d'un   gouvernement    étranger. 
L-gatas,  i,    m.    Liv.    Fig.    Un 
iîu    —,    disposita    provisuque 
civiliam   reram    peritas.    Tac. 
(Hist.  II,  5).  C'est  un—  (il  a  la 
finesse   et   le   tact  nécessaires), 
dexter  agit.  Liv. 
diplomatie,  s.    f.  Branche   de 
la    politique   qui    concjrue  les 
relations    d'un     gouvornemonl 
avec  un  autre.  Reram  civiliam 
cognitio  ou  perilia.  A.   ||   Car- 
rière   de    ceux    qui    sont    em- 
ployés   à   ces   relations.    Faire 
Bon  chemin  dans  la  —,  grâce  k 
son     adresse,     in    re    pai/iica 
propter  ancipHem  [aciendi  di- 
cendigae    sapientiam    parère. 
Cic.  Il  Fig.  tact,  finesse,  habi- 
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loté  qu'on  apporte  dans  la  con- 
duite   d'une     affaire     délicate. 

Voy.    ADRESSE,    TACT. 

1.  diplomatique,  (lat.  scienti- 
fique rfipiomaitous),  adj.  Rela- 
tif au.-w  diplômes,  chartes,  etc. 
Diplomaticas,  a,  um,  adj.  A.  \\ 
Subst.  La  —  ,  doctrina,  qax 
tabalaram  publicarum  (idem 
atque  usam  docet.  D. 

2.  diplomaticiue,  adj.  De  di- 
plomate. Agents  —,  lenati, 
orum.  m.  pi.  Cic.  Fonctions, 
missions  —,  Icjationes,  am,  f. 
pi.  Cic.  (Chargé)  d'une  fonction 
— ,  aactoritate  pablicâ.  Cic. 
Charger  qqn  de  fonctions  —, 
aliqaem  cum  pablicia  litteris 
mittêre.  Cic.  Par  la  voie  —, 
eer  legatos.Liv.  soUemni  more. 
Liv.  Relations  —,  négociations 
— .  negotia  publica  qaœ  pace 
bdloque  inter  popalos  matao 
intercédant .  Liv .  Spéc  .  Le 
corps—,  Icgationes.  Lii'.  |1  Fig. 
Qui  exige  de  la  finesse,  du  tact. 

Voy.    ADRESSE,     ADROIT,     FINESSE. 

diplôme,  s.  m.  (Antiq.)  Pièce 
otiicielle  émanant  d'un  pouvoir 
souverain.  Diploma,  matis,  n. 
Cic.  Sen.  Plin.  j.  \\  (Spéc.)  (De 
nos  jours.)  Acte  émané  d'une 
université,  conférant  un  grade, 
uu  titre.  Littcrse,  aram,  f.  pi. 
A.  CodicilUis,  i,  m.  A. 
dipodie,  s.  f.  (Métr.  anc.)  As- 
semblage de  deux  pieds.  Di- 
podia,  œ  (Ace.  an),  f.  Diom. 
Mar.  Victorin. 

dipsade,  s.  m.  Selon  les  an- 
ciens, serpent  venimeux  d'Afri- 
que. Dipsas,  adis  (Ace.  plur. 
adas).  f.  Plin.  Luc.  SU. 

1.  diptère,  8.  m.  (Antiq.)  Tem- 
ple entouré  de  deux  rangs  de 
colonnes.  Dipteros  œdes.  Vitr. 
(III,  1,  10;  2,  1). 

2.  diptère,  adj.  (Ilist.  nat.).  Qui 
a  doux  ailes.  Bipennis,  e,  adj. 
Plin.  Il  (Spéc.)  Les  insectes  dip- 
tèras,  et  (subs'tantivt.)  les  dip- 
tères, bipennia  insecta.  Plin. 

diptyque,  (lat.  post.  diptycka), 
s.  m.  Réunion  de  deux  tablet- 
tes so  repliant  l'une  sur  l'au- 
tre. Il  (Antiq.)  Double  ta- 
blette d'ivoire  sur  laquelle  on 
inscrivait  les  noms  des  consuls, 
etc.  Diptycham,  i,  a.  Cod.- 
Tltcod.  Eccl. 

dire,  v.  tr.  Faire  connaîtra  par 
lo  langage  (ce  qu'on  a  à  com- 
muniquer à  qqn).  ||  (Par  le 
langage  parlé.)  Dicëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  d.  aliqaid.  Cic. 
Cees.  hoc  cum  voce  magna 
dLvisset.  Cses.  hœc  cum  dlxis- 
set.  Cœs.  ab  lioste  ea  diceban- 
tar.  Cas.  ea,  qaœ  in  conventa 
dixarat.  Cœs.  quos  illeedocae- 
rat,  quic  dici  vellet.  Cses.  [li. 
G.  VII,  38,  I,].  ut  qaœ  diccrct, 
cognoscercnt.  Ca-s.  [B.  G.  I, 
17,  5].  d.  salutem  [«dire  bon- 
jour -1.  Cic.  scnteniiam  ["  son 
avis  '].  Cic.  Ccrs.  ut  dicebalur 
[•  comme  on  lo  disait  •!.  des. 
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de  ha/us  spe  tantum  dico  nul- 
las  a  me  opes    P.  Sullanx   ex- 
spectùre.  Cic.  [SuU.  7,  SI],  qui 
dicerent  sibi  esse  in  animo... 
iter    per    provinciam    facëre. 
des.  [B.  G.  I,  7,  3].   non  irri- 
dicule   quidam...    dùcit,    plus,, 
quam   pollicitas    esset,  Civsa- 
rem    facëre.     Cs'S.    [0.    G.     [, 
Ui,    6].    dtvit    se   dacem   (ore. 
Cœs.   sese  eos  in  fidcm  recep- 
turum    dixit.   Cxs.    loc.   expl. 
die    Cic.   die  mihi.  Cic.   en  c> 
cas   die  est  souvent  rempl.  par 
cëdo,    ex.:  cedo   unam    aucto- 
rem  facti,   anius  profer  e.xem- 
plum.  Cic);  inquam,  abs.  Cic. 
etc.    (les  formes  classiques  sont 
in(/uam,-i3,-it,-ian<.    Cic.    in- 
quies,-et.  Cic.    [in  Varr.  II,  S. 
H,    Ji5].     très  rar.    inqaiebat. 
Cic.    "Top.    13,   51  ;  Ac.  pr.  Il, 
J(7,  lis],  s'emploie  dans  lo  dis- 
cours   direct,    conimo    en    fr. 
.   dis-jo,  dit-il,  etc.  »,  ex.:  Al- 
cibiades,  quoniam,  inquit,  vic- 
torix  répugnas.  Nep.  est   vero, 
inqaam,     signum.    Cic.    haie 
ille:  •  Fallis.  inquit,  verbo  ci- 
ves tuos  '.  A'e^.  [l^p  .5,  3].  in- 
quit    mihi.  Cic.  '  en,  •  inquit, 
..    hic  est,  •  popnlaribus  sais, 
-  qai  legiones  nosiras  cecidit.  . 
Liv.    [XXII,    6,   3].   Socrates, 
cum  rogaretur  cajatem  se  esse 
diceret,  •  Mandanum  ',  inquit 
[s.-e.  esse  me  dico.l.  Cic.  [Tusc. 
V,  37,  108].  <aaa,  Cn.  Pompei, 
te  enim  jam  appeUo,et  eavoce 
ut     me    exaadire  possis,  tuas, 
taas, inqaam,  suspiciones.  Cic. 
[Mil.  S5,    67].    au    lieu  de    in- 
quiant    [•    dit-on  »],  Cic.  em- 
pl.  souv.  inquit  [cf.  in  Verr.  II, 
5,    57,    U.8;    Leg.   II,    21.,   60, 
Brut.,    83,   287  ;  ad   Att.  XIV, 
U,  2])  ;  ajo,  abs.  Cic.  etc.  (au 
sens  de  •  dire  oui  »  [cf.  affir- 
mer], ex.:  Diogenes  ait,  .4ntipa- 
ter    negat.    CÏc.   [OIT.    III,    23, 
yl],  au   sens  do  '  dire  »,  ex.: 
ijuid    ais?  Cic.  ut   ajunt.   Cic. 
[do  Orat.  II,  57,  233].  qaemad- 
modanx    ajunt.     Cic.    [in    Pis. 
28.    09].  quud  ajant.  Cic.  [op. 
VII,  25].    Ennio   delector,   ait 
quispiam  ;      Pacuvio  ,    inquit 
alias.  Cic.  [Orat.  II,  ce],  non 
maie    ait    Callimachus    lacri- 
masse  Priamum.  Cic.  [Tusc.  I, 
39,  93]);  negdre,  (■  dire  non, 
dire   que...    uo...    pas...   -),  tr. 
Cic.  etc.    (ex.:  Antipater  ni-gat 
U  dit  non  •].  Cic.  nego  ullum 
fas   fuisse.    Cic.    negat  verum 
esse  allici  benevolcntiam  cibo. 
Cic.    ibi  vis  (acta  [esse]  nega- 
bitar.  Cic.  (^C-cc.  16,  UU])  ;  dic- 
titàre   {-    dire   souvent  ■•),   tr. 
Cic.  etc.  (voy.  répéter)  ;iogui, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  eodem 
die   vulgo  loqucbantur   Anto- 
niam  mansuram  esse  Casilini. 
Cic.  [ad  Att.  .\VI,  10,  1].    cum 
valgo   loqucrentur  sappositam 
in    ejus    locum  qaem   pro   illo 
probàre  vellcs.  Cic.    [in 
II,     5,    30,     78].     voy. 
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i,ïR,  (s']  exprimer)  ;  edicére, 
('  dire  hautami-nt  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  est  tibi  edicendum, 
qux  sis  ohservataras  in  jure 
liicendo.  Cic.  [Fin.  II,  S2,  Ik]. 
voy.  proclamer)  ;  eloqui,  dép. 
tr.     et     intr.     Cic.    etc.     (voy. 

EXPRIMER,       ÉNONCER  ;      PABLEr)   ; 

proloqui  [pr.  •  dire  à  haute 
voix  •),  dép.  tr.  Plaat.  Ter. 
Liv.  (ox.:  p.  cogitata.  Ter. 
aaod  proloqui  piget.  Liv.  suivi 
de  l'Ace,  et  de  l'Inf.  Liv.  [IV, 
2,  13]);  proStéri  (•  déclarer 
publiquement  •),  dep.  tr.    Cic. 

etc.     (voy.     DÉCLARER,     AVOfER 

f  hautement,])  jjirasdicâre  (■  pu- 
Dlier,  dira  hautement  •),  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  proclamer,  pu- 
blier) ;  pronuntiâre  (•  an- 
noncer à  haute  voix  ■•),  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  ANNONCER,  proclamer, 
publier)  ;  iDdicàre.  tr.  Plaat. 
Ter.  (ex.:  pretiam  indica  [•  dis 
Ion  prix  •].  Plaat.  ind.  rem 
patri.  Ter.).  Ne  savoir  que  — , 
Itsesitàre,  intr.  Cic.  Personne 
ne  dit  mot,  verbam  nemo  fa- 
cit.  Cic.  Ils  n'osaient  dire  mot, 
non  hiscére  aadebant.  Liv.  || 
(Spéc.)  Raconter  un  fait,  une 
nouvelle.  Dicêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  mendacium.  Plant. 
Nep.  ut  dictam  est.  Cic.  Ca?s. 
pars  qaam  Gallos  obtinëre 
dictam  est.  Cœs.  .£scalapias 
dicitar  obligavisse.  Cic.  qni 
dicatar  de  Cyri  morte  nantias- 
se.  Cic.  [Mil.  18,  J.8]).  Voy.  ra- 
conter, RAPPORTER,  ANNONCER. 
Il  Faire  connaître  sa  volonté. 
Dicèie ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
dicam  at  revortatar  domam. 
Ter.  [heaut.  31i0].  dicam  tais, 
■nt  libram  meam  describanl 
ad  teque  mittant.  Cic.  [ep.  XII, 
17,  2] .  misit  qai  diceret  ne  dis- 
cederet.  Nep.). ¥a.ire  dire  à  qqn 
(de  faire  telle  chose),  denun- 
tiare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Lapas 
mihi  denantiavit,  at  ad  te  scri- 
berem.  Cic);  mittère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  Curio  misi  at  medico 
honos    haberetur.   Cic).    Voy. 

COMMANDER,  ORDONNER,  RECOM- 
MANDER, RAPPELER.  Il  ne  se  l'est 
pas  fait  —  deux  fois,  voy.  deux. 
Il  Exprimer  une  opinion.  Di- 
Cëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dicam 
vere,  qaod  sentio.  Cic.  d. 
verum.  Cic.  vera.  Ter.  malta 
dicére  passe.  Cic.  qaid  ins  di- 
cam? Cic.  ut  vere  ou  verius 
dicam.  Cic.  at  dicam,  qaid 
■tentiam.  Cic.  nihil  dico  am~ 
plias.  Cic.  anam  illad  dico. 
Cic.  tantam  dico.  Cic.  tantan% 
dicam  brevi  [•  j'en  dirai  deux 
mots  •].  Cic.  hoc  dicere  volai. 
Cic.  hoc  mis  dictam  est.qai... 
Cic.  cui  bene  dixit  [•  de  qui  a- 
t-il  dit  du  bien  ?  .].  Cic.  ma- 
ledicére  alicui.  Cic).  Voy.  [s'] 

EXPRIMER,      OPINION.       A      qui      lo 

dites-vons?  docium  doces  .Com. 
Cela  va  sans  — ,  id  facile  in- 
lelligitar.Cic.  Qu'en  dira-t-on  .' 
Qai   erit  rumor  popali  ?  Cic 


Braver  le  qu'cii-dira-t-on,  ro- 
more.?  valgi  spcrnëre.  Cic.  \\ 
Avoir  une  opinion,  croire  qqch. 
Dicêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
nes venaticos  diceres.  Cic.  [in 
Verr.  II,  h.  13,  31].  qai  videret 
illa,...  urbcm  captam  diceret. 
Cic  [in  Verr.  IV,  23,  52].  on 
emploie  de  même  crederes, 
patares).  Se  — ,  tecam  repa- 
tàre.  Cic.  (voy.  réfléchir). 
II  se  dit  que...,  hnc  ita  sta- 
tait... Cic. (iii  Verr.  11,3,  23,  58). 
Voy.  croire,  pen=er.  ||  Enon- 
cer une  objection.  Dicére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  dicet  aliqais. 
Cic.  omnia  dicas  et  facias  li- 
cet.  Sen.  dicat  qaam  malta  vo- 
let adversas  hoc.  Cic.  qaid  vis 
dicam  ?  Cic.  nihil  dicis.  Plaat. 
Ter.  Cic).  Mais,  dira-t-on,  at 
enim.  Cic.  Liv.  ||  (Par  anal.) 
Reprendre.  Dicêre,  tr.  Plaat. 
Ter.  (ex.:  caasam  nallam  dico 
[•  je  n'ai  rien  à  d.  à  cela.  •]. 
Plaat.  caasam  haad  dico. 
Ter.).  Voy.  redire,  reprendre, 
BLAMER.  Àrch.  Trouver  à  — 
(qqn,  qqch.),  voy.  regretter. 
Etre  à  —,  c.-d-d.  faire  défaut, 
voy.  manquer,  défaut.  ||  (Par 
la  parole  lue,  récitée,  chantée.) 
Dicêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d. 
orationem.  Cic  allqaid  de 
scripto.  Cic.  versas,  carmen. 
Cic.  Virg.  Hor.  carmina  in 
imperatorem.  Liv.  [S.XXIX,  7, 
3].  Carmen  Christo  qaasi[  deo. 
Plin.j.  [ep.  X,  96,  7])  ;  reci- 
târe,  tr.  Cic.  (voy.  prononcer 
[à  haute  voix],  réciter).  Ab- 
sol.  Débiter.  Dicére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  valere  dicendo  [•  pos- 
séder l'art  de  bien  dire  •].  Cic. 
voy.  débiter).  Il  (Par  le  lan- 
gage écrit.)  Dicére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ai  di.rimas  et  ut  sa- 
pra  dùrimas.  Ca^s.  [B.  G.  111, 
15,  1  ;  VII,  17,  1].  uti  dictam 
est  et  at  ante  dictam  est.  C^s. 
[B.  G.  I,  i9,  3;  I,  16,  2;  III, 
90,  11.  uÉ  paalo  ante  de  Late- 
tia  diximus.  Caes.  [B.  G.  VIT, 
58,  3].  qaem...  complaribas 
con(ectam  vulneribus  diximas. 
Cses.  abunde  dictam  pato. 
Sali.)  ;  scribêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  de  Terentià  non  possum 
commodios  scribêre  qaam  ta 
scribis.  Cic.  voy.  écrire)  ;  ajo, 
absol.  Cic.  etc.  (ex.:  ut  ait  Pla- 
to,  Homeras.  Cic).  Ne  rien 
dire  de  qqn,  de  qqch.,  aliqaem 
ou  aliquid  pra^termittëre  ou 
omittére.  Cic.  ||  (Poét.)  Célé- 
brer en  vers.  Dicére,  tr.  Virg. 
Plin.  (e\.  :  alicajas  (acta. 
amores.  Virg.  nataras  silves- 
trium.  Plin.);  memorâre, 
tr.  Virg.  etc.  (ex.:  il/usa  mihi 
causas  memora .  Virg.).  \\ 
(Par  un  signe,  une  manifesta- 
tion quelconque.)  Indicàre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vultas...  in- 
dicat  mores.  Cic.  [Leg.  I,  9, 
27].  voy.  INDIQUER,  signifier)  ; 
signiScâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
quod    non    nihil  signipcaoant 


tase  litterx  sabdabitàre  te, 
qua  essem  erga  illum  volan- 
tate.  Cic)  ;  loqui,  dép.  intr. 
Cic.  eic.  (ex.:  loqaantar  oculi 
quemadmodam  a([ecti  simas 
(•■  disent  nos  sentiments  •]. 
Cic.  [Leg.  I,  9,  27]).  1|  (Par 
ext.)  Désigner,  nommer.  Di- 
cêre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  equi- 
dem  me  Csesaris  militem  dici 
volai.  Oses,  aadeo  te  sapien- 
tem  dicêre.  Cic).  Sa  —  citoyen, 
(erre  se  civem.  Cic  ou  pro 
cive.  Liv.  S:>  —  médecin,  me- 
dicam  se  pro(itëri.  Cic.  ^  Ren- 
dre plus  ou  moins  bien  la  pen- 
sée par  l'expression.  Dicére, 
tr.  Cic.  etc.  (e.x.:  dapliciter 
dici  [•  se  dire  dans  deux 
sans  •].  Cic.  bene  et  loqai  et 
dicêre.  Cic.  breviter  simplici- 
terqae  dicêre.  Cic.  bene  dicére, 
qaod  est  scienter  et  perite  et 
ornate  dicére.  Cic.  bene  d.,  id 
est  Attice  dicére.  Cic.  bene  La- 
tine dicêre.  Cic.  qui  optime 
dicant.  Cic).  Bien  disant,  di- 
sertas.  Cic.  Mots  qui  ne  se  di- 
sent plus,  obsoleta  verba.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Faire  entendra  plus 
ou  moins  clairement  qqch.  par 
les  paroles  dont  on  se  sert.  Di- 
cére, tr.  Cic,  etc.  (ex.:  ut  ita 
dicam.  Cic.  Romas  a.  d.  XIII 
Kal.  volamas  esse  ;  qaid  dico, 
volamas  ?  Inimo  vero  cogi- 
mar.  Cic.  saperiores  magis 
ad  omne  gênas  apti,  Crassam 
dico  et  Antoniam.  Cic.  [Tusc. 
IV,  30,  106].  nallus  in  impe- 
rio  meo  samptus  (actas  est  ; 
nallani  cam  dico,  non  lo- 
quor  \jr.tç>êo'l.i.-Aû};.  Cic  [Att.  VI, 
2,  !t]).  Ou  pour  mieux  — ,  vel 
potius.  Cic  (cf.  Cato  magnas 
me  hercule  homo  vel  potius 
sammas  et  singalaris  vir.  Cic. 
[Brut.  85.  293]).  C'est  tout  — 
et  (arch.)  c'est  tout  dit,  ut  ano 
verbo  complectar.  Cic.  G'est-à- 
dir»,  id  est.  Cic.  Qu'est-ce  à 
—  ?  guid  hoc  rei  est  7  Liv.  Que 
veut  —  cela  ?  qaid  sibi  vult 
[res]  ?  Cic.  (cf.  qaid  valt  sibi 
hsec  oratio  ?  Ter.  nec  satis  in- 
telle.vi,  qaid  sibi  lex  aat  qaid 
verba  ista  vellenl  ?  Cic.  qaid 
ergo  illse  sibi  stataœ  éques- 
tres inauratse  volant  ?  Cic). 
Soit  dit  entre  nous,  hoc  inter 
nos  liceat  dicére.  Cic.  ou  simpl. 
hoc  inter  nos  sit.  Cic.  Go 
n'est  pas  à  —  que,  non  conti- 
nua. Cic.  (cf.  non  continuo,  si 
me  in  gregem  sicarioram  con- 
tali,  san\  sicarias.  Cic.  [Rose. 
Am.  33,  9i.]).  Vouloir  dire,  si- 
gni(icâre,  tr.  Cic  etc.  {cf.  ca- 
rêre  hoc  significat.  Cic.  voy. 
signifier).  Il  (Par  ext.)  Sa 
faire  comprendre,  goûtar  de 
qqn.  Cela  ne  me  dit  rien,  hoc 
mihi  nullo  modo  placet.  Cic. 
Si  le  coeur  vous  en  dit,  »t  hoc 
tibi  cordi  est.  Cic. 
2.  dire,  s.  m.  Ce  que  qqn  dit. 
Dictum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
dicta  testiam.  Cic.  dicta  (actit 


«a 


DIR 


diîcrepant.  Acr.).  \\  'Spéc.l  Ce 
que  qqn  dit  pour  exprimer  son 
opinion.  Au  —  d'Aristote,  ut 
ait  Aristotiles.  Cic.  Au  —  des 
connaisseurs,  eraditoram  arbi- 
trata  oxxjudicio.  Cic.  \  son  — , 
il  est  plus  que  personne  inno- 
cent, si  verbis  iUius  adhibeas 
tidem.  nemo  illo  est  innocen- 
tior.  Cic. 

direct,  ecte,  .tIj.  Qui  va  droit 
au  but.  Rectos,  a,  nm,  adj. 
Cars.  Directus.  a,  um,  adj.  Cic. 
Le  discours  — ,  recta  oratio. 
Qaiat.  Impôt  — ,  vectigal.  alis, 
II.  Lii'.    (par  opp.  à  tributiim^. 

directement,  adv.  D'une  ma- 
nière directe.  Directe.  adv.Cic. 
Directe,  adv.  Cic.  (cf.  pondère 
et  gravitate  directo  deorsas 
ferri.  Cic.  (N.  D.  I,  25,  69]). 
Recto  itinere.  Cxs.  Rectà  via. 
IJr.  et  absol.  rectâ.  Cic.  Rectê, 
adv.Cic.  (cf.  recte  ferri.  Cic). 
Vers  le  côté  —  opposé,  in 
aversam.  Liv.  Fig.  Mais  cela  le 
regarde  — ,  sed  ipse  viderit. 
Cic.  Cela  ne  me  reg.%rde  pas 
— ,  hoc  nihil  ad  me  pertinet. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  S'adresser  — 
à  qqn  (sans  prendre  aucun  in- 
termédiaire), ad  ipsam  adiré. 
cam  ipso  loqui.  Cic.  Liv.  Lui 
écrire  — ,  ad  ipsam  scribëre. 
Cic.  J'agirai  —,  agam  per  me 
ipse.  Cic.  Dire  qqch.  — ,  apertr- 
irem)  dicëre.  Cic.  nallâ  circai- 
tione  ati.  Ter.  Voy.  ouverte- 
ment,   FRANCHEMENT. 

directeur,  directrice  (lat. 
post.  director.  Interp.  Iren.),  s. 
m.  et  f.  Celui,  celle  qui  dirige. 
Prse(ectVLS,  i,  m.  Cic.  Magister, 
tri,  m.  Cic.  Rector,  oris,  m. 
Cic.  rectrix.  triais,  f.  Sen.  Mo- 
derator,  oris,  m.  Cic.  modéra- 
trice, triais,  f.  Cic.  Oabernator, 
oris,  m.  Cic.  gahernatrix,  tri- 
cis,  f.  Cic.  —  d'une  adminis- 
tration, d'une  maison  de  com- 
merce, magister  societatis  ou 
in  tocietate.  Cic.  —  d'une  ad- 
ministration publique,  prsefec- 
tas,  i,  m.  Tac.  prœses,  sidis, 
m.  Tac.  Suet.  procarafor,  oris, 
m.  Tac.  (cf.  pr.  fisci.  Tac.  ra- 
tionis  privatse.  Inscr.).  —  du 
service  des  eaux,  carator  aqaa- 
ram.  Frontin.  Le  —  d'un  tnéâ- 
tre.princeps  ou  dominas  gre- 
gis.  Ter.  —  de  l'école  impériale 
des  gladiateurs,  procarator 
ladi.  Tac.  Le  —  d'une  école, 
rector  scholx  ou  gymnasii. 
Qaint.  La  directrice  d'une 
école,  magistra  ladi.  Ter.  ^ 
Adj.  Fig.)  Qui  règle.  Mode- 
rator.  Cic.  Moderatrix.  Cic. 
lirection  (lat.  directio.  Qaint. 
Cassian.),  s.  f.  Action  de  di- 
riger. Administratio,  onis, 
t." Cic.  etc.  (ex.:  nai'is.  Cset. 
belli.  Cic.  mandi,  reram,  rei 
pablicêe.  Cic.)  ;  cura,  SB,  t. 
Sali.  Tac.  Saet.  (ex.:  c.   reram 


Duhlicaram.  .^all.  c.  aquaram 
['  du  service  des  eaux  •].  Sue*. 
ooeram  pablicorum  [•  des  bâ- 
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timents  civils  •].  Saet.  c.  na- 
viam  »  de  la  flotte  ••].  Tac.)  ; 
curatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  .V<fm^OPum.  Liv.  negotii  pa- 
blici.  Cic.  qai  propter  setatem 
eius  in  caratione  erant  regni. 
(>s.  ;B.  c.  III,  UU,  \'];  direc- 
tio, oais,  f.  Quinf.  au  fig.: 
rationis  ad  veritatem.  Qainl. 
[III,  6,  30])  ;  rectio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.:  r.  reram  pablica- 
rum.  Cic.  [Fin.  V,  i.,  11].  au 
plur.'  rectiones  reram  pahlica- 
ram.  Cic.  [Fin.  IV,  ii,  6\\  : 
gubernaculuin,  i,  n.  Cic. 
etc.  ordin.  au  plur.,  ex.:  acct"- 
dère  ad  rci  pablicse  gaberna- 
cala.  Cic.  Liv.  ad  aliqaem 
gabernacala  rei  pablicse  dé- 
ferre. Cic.  gabernacala  rei  pa- 
blicse  prehendére.  Cic.  depel- 
1ère  oratorem  a  gabernacalis 
civitatam.  Cic.)  ;  gubernatio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  gab.  senatas 
[.  aux  mains  du  sénat  •].  Cic. 
sammi  imperii  qubernatione 
districtas.  Cic.  [Orat.  III,  32, 
131].  tantaram,  reram  guber- 
natio. Cic.  [Cat.  3,  8.  18])  ; 
magisterium,  ii,  n.  Ctc.  etc. 
(ex.:  m.  moram.  Cic.  m.  e^ai- 
iam.  Saet.);  moderatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ox.:  mandi 
divina  in  homines  moderatio. 
Cic.  [N.  D.  III,  35,  85]).  Char- 
ger qqn  de  la  —  de  lu  guerre, 
prg'Çicére  aliqaem  belio  geren- 
do.  Cic.  (dom.  8,  SU'.  La  haute 
—  de  la  guerre,  sam.ma  belli. 
Cses.  Nep.  .-\voir  la  —  de,  ad- 
ministràre,  tr.  Cic.  etc.  voy. 
diriger);  curare,  tr.  Liv. 
(ex.:  res  Romu;.  Liv.  bellam 
maritim.am.  Liv.);  regère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  diriger'.  Etre 
sous  la  —,  régi,  pass.  Cic.  etc. 
(voy.  diriger)  ;  prseesse,  intr. 
Cic.  (ex.:  rei  pablicêe  praeesse. 
Cic.  [OfT.  I,  83,  79]).  1  Lisne  de 
conduite  qu'on  suit.  Ratio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  comma- 
tatà  ratione  belli.  Cses.  nota 
atque  institutâ  ratione...  opas 
eflicitar.  Cses.  [B.  G.  VI,  9,  U]. 
voy.  CONDUITE,  plan)  ;  via, 
SB,  t.  Cic.  etc.  (voy.  voie,  pro- 
cédé, méthode)  ;  cursus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  carsam  te- 
nêre.  Cic.  voy.  ci-dessous).  || 
Ligne  droite  suivant  laquelle 
un  corps  se  meut  ou  est  dis- 
posé .  Hegio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  hoc  regione.  Plaat.  re- 
gione  Occidentis.  Liv.  au  fig. 
si  qai  tantalam  de  rectâ  re- 
gione deÇlexeril.  Cic.[  in  Verr. 
II,  5,  68,  176].  hsec  tadem  est 
nostrœ  rationis  regio  et  vita. 
Cic.  [in  Verr.  II,  5,  70,  181].  e 
regione  solis.  Cic.  e  regione 
oppidi,  Liv.);  cursus,  ùs, 
m.  Cic.  etc. (ex.:  cursum  tenëre. 
Cic.  carsam  non  tenëre  «u  te- 
nëre non  posse.  Cic.  avertèn- 
(Inminis  carsam.  Liv.  carsam 
ilirigère  ad  aliqaid.  Cic.  nul  ■ 
tam  carsas  sai  vestigiam  in- 
fiectëre.  Cic.  gubernator  nescit 
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1700     dcstinet    cursum.    Cic.)  , 

pars,  partis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  omnes  partes  servos  dimit- 
tère.  Cic.  in  contrarias  partes 
attire.  Cic.  (laère.  Liv.  in  utram 
partem  [•  dans  quelle  direc- 
tion •  ]  /îaa<[- coule  la  Saône  ■]. 
Cses.  [B.  G.  I,  12,1].  in  diversas 
partes.  Cic).  Placé  dans  une 
—  différente,  diversas,  a,  nm, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  oppo?É). 
Faire  changer  de — ,  deflectère, 
tr .  Cic.  (voy.  détourner). 
Dans  la  —  du  nord,  a  sep- 
tentrionibas.  Liv.  Dans  la  — 
de  (avec  mouv.),  voy.   vers. 

directoire,  s.  m.  Ce  qui  est 
destiné  à  diriger.  Voy.  direc- 
tion. ^  Conseil  chargé  do  la 
direction  des  alîairos  publi- 
ques.   Voy.     conseil. 

dirigeant,  ante,  adj.  Qui  est 
chargé  de  diriger.  Dax,  dacis, 
m.  et  f.  Cic.  Ministre —  (chargé 
do  la  direction  principale  de  la 
politique),  princeps  m  regenda 
civitate.  Cses.  Les  classes  diri- 
geantes (classes  éclairées  et  ri- 
ches', optimates.  Cic. 

diriger,  v.  tr.  Fairo  fonction- 
ner suivant  une  certaine  ligne 
de  conduite.  Regère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  m,otam  mandi.  ('ic. 
javenem.  Cic.  domesticam  dis- 
ciplinam.  Saet.  rem  publicam. 
Cic.  sammam  reram.  Cic.)  ; 
administrâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  nai'cm.  Cses.  negotiam. 
Cic.  rem  (amiliarem.  Cic.  do- 
mum.  Cic.  bellam.  Cic.  Cses. 
Liv.  sammam  reriim.  Cic.  exer- 
ritam.  Cic.  nihil  jam  Csesaris 
imperia  spectabant,  sed  per  se 
qase  vldebantar  administra- 
bant.  Cses.  magistratas  ac  re- 
ges  iive,  per  qaos  pablica  ad- 
ministrantar  [•  qui  dirigent 
les  services  publics  -].  Sen.)  , 
curare,  tr.  Liv.  (voy.  direc- 
tion). —  les  opérations  mili- 
taires, bellam  gerêre.  Cses. 
.Vep.  Celui  qui  dirige,  mociera- 
tor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  m.  rei 
pablic.-p.  Cic.  [sol]  eoram  om- 
nium m.  et  dax.  Cic). —  l'Etat, 
tenëre  rem  pablicam.  Cic.  Los 
dirigeants,  qai  tenent  (s.-e. 
rem  pui)iicam).Cic.T  Faire  mou- 
voir dans  un  certain  sens,  vers 
un  but  déterminé.  Dirigère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  ad  castra 
Corneliana  vêla.  Cses.  ad  litora 
carsam  dirigère.  Cses.  ratem 
ad  ou  in  ripam.  Cart.  eqaum 
in  aliqaem.  Liv.  carsam  di- 
nxit,  qao  tendebat.  Nep.  d. 
carsam  eo,  qao...  Cic.  abs. 
[lamina  arcemus,  dirigimas, 
avertimas.  Cic.  (N.  D.  II,  OU, 
152])  ;  regêre,  tr.  Cic  Liv. 
(ox  :  equam.  Liv.  régit  belaam 
qaocamque  valt.  Cic.)  ;  agère, 
tr.  Liv.  etc.  (ex.:  jamenta,  rar- 
ram.  Liv.  Cart.  eqaum  in  hos- 
tem.  Cart.  carras  in  divcr- 
xnm.  Sen.  instractas  qaadri- 
remes  ad  arbem.  Cart.  in  lita» 
naves.  Liv.  rex  claisem  in  di- 
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vcrsam   partem   agi    j'iisserat. 
Curt.)  ;    agitâre,    tr.     Varr. 
AV'p.   Suet.  (ex.:  agito  qaadri- 
gas.    Vurr.  fiaet.  spatium  agi- 
tandi     [s.-e.     eqaos].    Nep.)  ; 
applicàre,  tr.   Cic.   etc.  (ex.: 
naiem   ad   aliquem    [vnn  qqn 
qui    nage].  Cpps.  naves  ad  He- 
rseam.    Liv.  naves  ad  terram. 
des.). —  sa  course  et  sa  — ,di- 
rigéie,    ir.    Cic.    etc.   (ex.:   d. 
iter  ad  Mtilinam.  Cic.  iler  se- 
cunrfum  eas  [navcs]  terra  di- 
rexerant.   Os.);    tendère, 
intr.    Cic.    etc.    (ex.:  t.    Venu- 
siam.    Cic.   ad  aliqaem.  Plin. 
j.    in   Indiam.   Curt.  ad  ou  in 
castra.  Liv.);   contendère, 
intr.  Cic. etc.  (ex.:  qao  conten- 
derat  pervenit.  A'ep.  si  potais- 
semus,  guo  contendimas,  per- 
venire.   Cic.  hac  magno   carsa 
contenderunt.  Csps.   c.  in  Ita- 
liam  maximis  ilineribas.  (^'les. 
ad  Rhenum    (inesqae  Germa- 
norum.    Ca'S.    inde   ad   Ama- 
num.    Cic.   ad  Iwstium  castra. 
Cœs.    per  (ines  Hxdaorum  in 
Lingones.  t'.'i's.  Lacedsemonem . 
Nep.   domum.    Cœs.)  ;   inten- 
dère,    tr.    et    intr.    Cic.    etc. 
(ox.;   int.iter  ad  ou  in...  Liv. 
fagam  eodem.  Curt.  fagam  ad 
Eiiphratem.   Cart.    absol.    quo 
intenderat,    in   Manliana  cas- 
tra pervenit.   Cic.  fig.  ante... 
guam  illac  pro(iciscare,  quo  te 
dicis   intendére.    Cic.)  ;   per- 
gère,  abs.   Ter.  Cic.  Sali,  lex.: 
p.  hue.  Ter.  perges  porro.  Cic. 
domam.   Sali,   eâdem   qaâ  ce- 
teri^   via.   Cic).    Se  diriger  en 
hâte,     adventâre,    intr.    Cic. 
etc.  .ex.:  qao  citm   adventaret. 
Hirt.     ad    Italiam.     Cic.    Ro- 
mam.  Sali.).  Etre  dirigé,  ver- 
gère,    intr.   Cses.  etc.  (ex.:  v. 
ad  (lumen,  des.  ad  ou  in  me- 
ridiem.   Liv.).  \\  (Par    anal.) 
Diriger     (ses    regards)     vers... 
AdficèTe,  tr.   Plaut.  Cic.  etc. 
(ex.:  adj.  aliquo    impadentiam 
oculorum.  Cic.   ocalos  ad  ali- 
qaem.  Plaat.  oculos  cupidita- 
tis   ad   aliguid.    Cic);    conji- 
cére,    tr,    Cic.   (ox.:  oculos  in 
aliquem.    Cic).    \\    (.\u    fig.) 
Tourner  vers  un  but.  Vertère, 
tr.    Cic.  (voy.  tourner)  ;    ad- 
vertëre,   tr.   Cic.  (voy.  tour- 
ner) ;    convertére.     tr.    Cic. 
etc.'  (ex.:    ut  [oculi]  aspectum 
quo  vellent  facile  ronverterent. 
Cic.   animum  ad  arbana  nego- 
tia.    Liv.    omne    stadiam    cu- 
ramque  ad  hanc  scribendi  ope- 
ram.  Cic.  voy.  tourner,  appli- 
quer,   [faire]    servir)  ;    dili- 
gère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  suas 
cogitationes    ad    aliquid.    Cic. 
[Ac.  pr.  II,  20,  66])  :  adjicère. 
tr.   Ter.  Liv.  (ex.:  anim,um  ad 
aliqaem.  Ter.  ad  aliquid.  Liv.); 
conjicére,    tr.   Cic.   (ex  :  ora- 
tionem    fam  improbam  in  ali- 
qaem   Cic.  hsec    omnia  criml- 
na    in   alicajus    nimiam    dili- 
gentiam.  Cic);  applicàre,  tr. 
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Cie.  etc.  (ex.:  animum  appli- 
cat  et  adjungit  ad  aliquid. 
Cic.  voy.  tourner,  appliquer)  ; 
atteDdère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
attention)  ;  intendére.  tr. 
Cic.otc.  (ex.:  animam  int.eo... 
qao...  Cic.  mentem  oa  animum 
m  aliquid.  Cic.  animum  ad 
aliquid.  Cic.  ocalos  mentesque 
ad  pagnam.  Cses.  cogitationes 
ad  aliquid.  Cic.)  ;  confeiie. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  omnes  suas 
curas  cogitationasque  in  rem 
publicam.  Cic.  curam  ad  phi- 
losophiam.  Cic). 
dirimant,  ante  '  lat.  dirimens), 
adj.  (Droit.)  Qui  rend  nul  (un 
mariage).  Rescissorius,  a,  am, 
adj.  Jet.  Voy.  annuler. 
discernement,  s.  m.  .action 
de  séparer  ce  qui  est  confondu 

Barmi    d'autres   choses  (arch.). 
•electus,   ûs,  m.  Cic.  Voy.  sé- 
paration  et  discerner.   T    Ac- 
tion   de    distinguer    qqch.    par 
le  regard.    Voy.    discerner.    T 
Action      de     distinguer    qqch. 
par  la    pensée.  Distinctio, 
onis,  f.    Cic.  etc.   (ex.:  lex   est 
jastorum,    injustorumque  dist. 
Cic.  voy.  DISTINCTION!;!  dijudi- 
catio,  onis.    f.    Cic.  (ex.:  nam 
ista  qaideni  magna  dijudicatio 
est.  Cic.  [Leg.  I,  S1,56J).  Absol. 
Qui  n'a  pas  encore  l'àga  de  — , 
quorum   setas    nondum    novit 
rerum   discrimina.  Sen.  Esprit 
de  — ,  discrimen.  Cic.  (cf.  non 
est  enim  consHium    in    vulgo, 
non  ratio,  non  discrimen.  Cic. 
[Plane,  h,  0]).  Il    (Par  ext.)  Ac- 
tion   de   discerner.    Diligen- 
tia,   se,  t.  Cic.  etc.  (ex.:  omnis 
in    hac   re   habenda  diligentia 
est.    Cic);  Judicium,    îi,    n. 
Cic.    etc.    (ex.:  alicui  judiciam 
nunquan\    devait,    ('ic.    magni 
Jadicii  esse.  Lie.  subtile.  Hor. 
peracre    j.    habére.    Cic).    Le 
manque    de   — ,    imprudentia, 
a?,    f.    Cic.    temeritas,    atis,   f. 
Cic.   Avec  — ,  diligenrer,  adv. 
Cic   caatë,   adv.   Cïc.  Sans  — , 
imprudenter,  adv.  Cic. 
discerner,   v.    tr.   Séparer   ce 
qui    est  confondu   parmi  d'au- 
tres choses   (arch.).  Discernëre, 
tr.    Cic.  Voy.    «éparer.  ^  Dis- 
tinguer   (qqch.)   par    les    sans. 
Discernëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ulba    et    atra    discernëre    non 
posse.Cicnon  disc.suos.  Ca5S.). 
Voy.    DISTINGUER.   T  Distinguer 
(qqch.)  par  la  pensée.  Discer- 
nëre,   tr.    Cic.    etc.   (ex.:    u6i 
discerni  stultus  auditor  et  cre- 
dnhis    ab    religioso  et  $apienti 
judice  possit.  Cic.  d.  atra  pars 
Jastiorem  habeat  causam.Cœs.)  ; 
dijudicàre,  tr.  Cic.  Cses.  (ex.: 
dijudicari     non     potuit     uter 
utri  virtate  anteferendus  vide- 
retur.    Cxs.    d.    vera  et  falsa. 
Cic.  vera  a  falsis  dijudicàre  et 
distingaëre.  Cic).  Voy.  distin- 
guer. 

disciple,  s.    m.  Celui  qui  suit 
les   lei;ons   d'uQ    maître.  Disci- 
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palus,  i,  m.  Cic.  Aaditor,  oris, 
m.    Cic.    Quint.  Plin.  v.  Un  — 
de    Platon,    alumnus  Platonis. 
Cic,  aaditor  et  diecipulas  Pla- 
tonis.   Cic.    Etre  le  —  de  qqn, 
aadîre  aliquem.  Cic.  ati  aliquo 
prxceptore  ou  disciplina  alicu- 
Jas  in  aliquâ  re.Cic.  Etre  le  — 
.issidu     de     qqn,    disciplinam 
alicujus    studiose    sequi.    Cic. 
Il    (P.   anal.)    Les    disciples   de 
Jésus,  (Christi)  discipuh.  Vulg. 
T   Celui   qui    suit    la    doctrine 
de     qqn.    Sectator,     oris,     m. 
Suet.   Les  disciples    d'un   phi- 
losophe,   qui    sunt    ab    aliquo 
ou  ab  alicujus  disciplina.    Cic. 
qui  aliquem  ou  alicujus  aucto- 
ritatem,  sectam  seqauntur.  Cic. 
qui    ab     aliquo  profecti    sunt. 
Cic.    qui    profitentur   discipli- 
nam  alicujus.  Cic.   Les  disci- 
ples   de  Pythagore,  de  Socrate, 
de   Platon,   Pythagorei,  oram, 
m.    pi.   Cic.    Socratici,    orum, 
m.  pi.    Cic.    Platonici,  orum, 
m.  pi.  Cic.  illi  a  Platone.  Cic. 
Les    disciples    de    l'Académie, 
.'icademici,    orum,   m.  pi.  Cic. 
Mes     disciples,     tes    disciples, 
mei,  tai.  Cic. 
discipUnable  (lat.  post.  disci- 
plinabilis.    Cassiod.),    adj.  Qni 
peut  être  discipliné.  Docilis,  e, 
adj.    Cic.    Tractabilis,    e,    adj. 
Cic.    Caractère   peu   — ,  contu- 
macia,  se,  f.  Tac. 
disciplinaire,  adj.  Qui  se  rap- 
porte   à   la    discipline.    Mesure 
— ,  pœna,  se,  f.    Cic  jura  dis- 
ciplinée.   Eccl.    (cf.  jura  disci- 
plinse  contra  aliquem  exercêre 
[•  prendre  contre  qqn  des  me- 
sures d.    ■•].     Eccl.).     Voy.  CHA- 
TIER,   PUNIR. 

discipline,  s.  f.  (Ane.)  Châti- 
ment qui  sert  à  maintenir  la 
règle.  Disciplina,  se,  f.  Eccl.  || 
(Par  ext.)  Instrument  do  fla- 
gellation pour  se  mortifier. 
Voy.  FOUET.  *  Règle  de  subor- 
dination imposée  aux  membres 
d'un  corps.  Disciplina,  se,  f. 
Cic.  Liv.  etc.  (surt.  on  pari,  de 
la  discipline  militaire,  ex.  :  d. 
militaris.  Liv.  dise,  populi 
Romani.  Cic.  dise,  majoram. 
Sali,  milites  disciplina  coer- 
cëre.  Cses.)  ;  modestia,  se,  f. 
Cses.  etc.  (ex:  :  in  milite  mo- 
destiam  et  continentiam  desi- 
deràre.  Cses.  ex  more  et  mo- 
destia militari.  Liv.).  [|  Règle 
imposée  par  qqn.  Disciplina, 
SB,  i.  Cic.  etc.  (ex.  :  severitas 
ac  disciplina  ou  disciplina  et 
severitas  [•  une  d.  sévère  »]. 
Cic.  parentum  disciplina.  Cic 
tristiore  disciplina  eontinèr» 
aliquem.  Cic.  d.  civitatis  [•  qui 
règne  dans  l'Etat  ']._Cic.  dis- 
ciplinam severë  regëre.  Saet. 
acerrimê  exigëre  disciplinam. 
Cic).  Prendre  qqn  sous  sa  — , 
aliquem  regendum  sascipëre. 
Cic.  Il  (Arch.)  Règle  de  l'en- 
seignement imposée  par  un 
maître  à  ceux  qu'il  veut  former. 
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DisclpUna,  te.  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  pliam  alicai  in  diicipli- 
nam  tradère.  Cic.  (Div.  I,  .'.I, 
9i].  disciplinam  pUilosopliise 
seqai.  Cic.  ab  a/iyuo  discipli- 
nam  accipère.  Cic.  /i<tc  est 
frjo  taa  disciplina  ?  sic  tu  ins- 
titais  adolescentes  ?  Cic). 

discipliner,  v.  tr.  (Arch.)  Châ- 
tier. Voy.  ce  mot.  —  la  chair 
(flageller  son  corps},  voy.  fla- 
CBULER.  1  Accoutumer  à  la 
discipline.  (Spéc.)  —  des  sol- 
dats, des  troupes,  disciplina 
assae[acëre  {milites) .  Lii-.fcicère 
oboedientiorem  daci  militem. 
Liv.  ad  militarem  disciplinam 
formàre  militem.  Liv.  Une  ar- 
mée bien,  mal  disciplinée,  mili- 
tes bona,  mala  disciplina  insfi- 
tati.  Liv.  (Soldats  dis<-iplinés, 
disciplinx  tenaces.  Cart.  Dis- 
cipliné (oa  pari,  des  écoliers), 
docilis.  Cic.  Voy.  obéissast.  || 
Fig.  Régler.  Moderâri,  dép.  tr. 
Cic.  (cf.  libidines  nostras.  Plin. 
/.).  Regère,  tr.  Cic.  (cf.  animi 
motas.  Cic.). 

discobole, s.  m.  (Antiq.)  Athlète 
lançant  le  disque.  Discoboles, 
i,  m.   Plin.  Qaint. 

discolore,  adj.  (T.  scientif.) 
Qui  présente  deux  couleurs 
difTérentes.  Discolor,  adj.  Cic. 

discontinu,  ue  (lat.  scholast. 
discontinuas),  adj.  Non  con- 
tinu. Il  Qui  cesse  par  moments 
d'avoir    lieu,    non    continuiw. 

Cic.     Voy.      INTERROMPRE.    ^    Qui 

ne  présente  pas  une  suite  uni- 
forme, [nterruptas,  a,am,  adj. 
Cic.  (cf.  interraptœ  voces. 
Cic.).  Intermissus,  a,  am,  p. 
adj.    Liv.     [intermissa    verba. 

Liv.).    Voy.    ENTRECOUPÉ. 

discontinuation  (lat.  scho- 
last. discontinaatio],  s.  f.  Ac- 
tion da  discontinuer.  Inter- 
missio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  epis- 
tnlaram.  Cic.  febris.  Cses.). 
Interpellatio,  onis,  t.  Cic.  Voy. 

CESSATION,    INTERRUPTION. 

discontinuer  (lat.  scholast. 
discontinaare),  v.  tr.  et  intr. 
U  V.  tr.  Ne  pas  continuer.  In- 
termittêre,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
prœliam.  Cic.  niliil.  Cic.). 
Cessare,  intr.  Liv.  nihil  cessa- 
tam   est  ab  apparatu,  operiim. 

Liv.).      Voy.      INTERROMPRE.       j| 

Avec  un  infinitif  pour  complé- 
ment. Ne  pas  —  de,  pergêre 
oa  perseveràre  (avec  llnfîn.). 
Cic.  Voy.  CONTINUER.  Ne  pas 
—  un  seul  instant  de...,  na2- 
lam  diem  intermittëre  gain  jet 
leSubj.).  Cses.  Voy.  cesser.  1 
V.  intr.  Cesser.  Voy.  ce  mot. 
Sans  — ,  sineinterm,issione.  Cic. 
cùntininter,    adv.    Cxs.    Voy. 

CONTINUELLEMENT. 

discontinmté,  s.  f.  Etat  de  ce 
qui  est  discontinu. /nte/^nisiio, 
onij,  f.  Ce/g. 

disconvenance  (lat.  post. 
disconi/enienfia.  Tert),  s.  f. 
Le  fait  de  ne  pas  convenir  à 
«Jqch.,  à  qqn.  Hepagnantia,  ee, 
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f.  Plin.  Voy.  antipathie,  in- 
compatibilité. 1  Rapport  de 
deux  choses  qui  ne  se  convien- 
nent pas.  Discrepantia,  se,  f. 
Cic. 

disconvenir  (lat.  di«coni-e- 
nfre  [•  être  en  désaccord  •] . 
Hor.  Lact.),  v.  intr.  Ne  pas 
convenir  à  qqn,  à  qqch.  Aon 
convenîre  in  aliqiiem.  CiV. 
.ibhorrëre  {ab  aliqua  re).  Cic. 
Liv.  Voy.  CONVENIR.  1  (Ne  pas 
convenir  (do  qqch.),  (Ne  s'em- 
ploie guère  qu'avec  la  néga- 
tion.) Co  dont  personne  ne 
saurait  — ,  gaod  nemo  eat  in- 
fitias.  Sep.  Je  n'en  —  pas,  non 
nego.  Ter.  non  difliteor.  Cic. 
Ne  pas  —  que...,  non  in^tiari 
(et  la   Prop.   Infin.).  Cic.  Voy. 

AVOUER,    CONVENIR,  RECONNAITRE. 

1.  discord,  s.  m.  (Arch.  et 
poétique.:  Désaccord,  discorde. 
Voy.  ces  mots. 

2.  discord  (lat.  discor»),  adj. 
m.  Dont  les  parties  ne  sont 
pas  d'accord.  Discors,  atij.  Hor. 
Voy.  DISCORDANT.  ||  (P.  ejLt.)  Un 
esprit,  un  caractère  —  (qui 
n'est  pas  d'accord  avec  lui- 
même),  onimuj  a  se  ipse  dissi- 
dens      seciimqae     discordans. 

Cic.   Voy.    INCONSÉQUENT. 

discordance,  s.  f.  Caractère 
discordant.  Discrepantia,  se,  f. 
Cic.  (cf.  in  actiones  omnemqae 
vitam  nallam  dislrepantiam 
conferre  debemas.  Cic).  Dis- 
cordia,  se,  f.  Cic.  etc.  (cf.  ver- 
boram  novoram  ac  veteram. 
Varr.  non  reram,  sed  verbo- 
ram.  Cic.).  La  —  des  Sinti- 
ments,  des  opinions,  disscnsio, 
onis,  f.  Cic.  Qaint.  Voy.  dé- 
saccord. Il  La  —  des  sons, 
absnrdi  soni.  Cic.  vox  absona 
(ou   dissona  ou  absarda).   Cic. 

Voy.    DÉSACCORD. 

discordant,  ante,  adj.  Qui 
présenta  un  désaccord  choquant. 
Discrepans,  p.  adj.  Cic.  Dis- 
sentiens,  p.  adj.  Cic.  (cf.  af- 
fectio  a  se  ipsa  dissentiens. 
Cic).  Discordans,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  animas  a  se  ipse  dissidens 
secumqae  discordans.  Cic).  || 
Voi.x  — ,  vox  absona  {absarda. 
dissona).  Cic.  Instruments  dis- 
cordants, discors  sympkonia. 
Hor.  discrepans  concentas.Cic. 
D'une  façon  discordante,  ab- 
surde, adv.  Cic.  Etre — ,  abso- 
nam  esse.  Cic.  qaiddam  abso.. 
nam  et  asperum  sonâre.  Cic. 
discrepâre,  intr.  Cic. 

discorde,  s.  f.  Dissentiment 
profond  qui  arme  des  person- 
nes les  unes  contre  les  autres. 
Discordia.,  ae,  f.  Cic.  etc.  (ex: 
disrordiam  concitàre.  Cic.  ac- 
cendire.  Sali,  au  plur.  odia, 
discidia,  discordix.  Cic.  dis- 
cordix  civiles.  Sali,  intestins?. 
Liv.).  Il  Personnification  my- 
thologique de  la  discorde.  Dis- 
cordia, sp,  f.  Virg.  Jast.  {et. 
discordisc  malam.  Jast.  [XII, 
15,  llj).  Une  pomme  de  —  (figOi 


DIS 

causa  ctrtaminis  ou  jxirgii. 
Liv. 

discorder,  intr.  (.\rcli  )  Pré- 
senter un  désaccord  choquant. 
Discordcire,  intr.  Cic.  Discre- 
pâre, intr.  Cic.  ||  Spéc.  (Mu- 
sique.) Discrepâre,  intr.  Cic. 
.Ibsonam  esse.  Cic.  Voy.  dis- 
cordant. 

discoureur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  aimn  à  dis- 
courir. Homo  garralus.  Varr. 
Garrala  (anus).  Sen.  Loqaax 
{homo).  Cic  Loquax  (mulier). 
Cic. 

discourir  (lat.  post.  discarrëre 
.Amm.),  V.  intr.  Parler,  s'en- 
tretenir de  choses  diverses. 
Sermonem  habêre  ou  conferre 
cum  alii/ao.Plaat.  Con(abiilari 
{cum  aliqao).  Plaat.  Cic.  Voy. 

CAUSER,  CONVERSER,  [s']  ENTRE- 
TENIR. T  Parler  en  s'étendant 
sur  un  sujet,  en  en  traitant 
les  diverses  parties.  Disserire 
(cum  aliquo  de  aliqua  re) .  Cic. 
hispatûre  {cam  aliquo  de  ali- 
gna re).  Cic.  Voy.  discuter. 
discours  (lat.  discarsas  [•  ac- 
tion de  s'étendre  sur  un  su- 
jet-]), s.  m.  Ce  qu'on  dit  d'une 
manière  suivie.  ||  Ce  qu'on 
dit  en  conversation  et  (spéc.) 
ce  qu'on  dit  (p.ir  opposition  à 
ce  qu'on  fait,  à  ce  qu'on 
pense!.  Serzno,  onis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  et  qaoniam  magna 
vis  orationis  est.eagae  duplex, 
altéra  contentionis,  altéra  ser- 
monis  [•.  d.  familier  "]  :  cori- 
tentio  disputationibus  tribaa- 
tar  jadiciorum,  conlionam, 
senatas  ,  sermo  in  circtxlis, 
disputationibus,  congressioni- 
bus  familiariwn  versetur,  se- 
quatur  etiam  convivia  ;  con- 
tentionis prsecepta  rhetorum 
sunt  ;  nulla  sermonis...  guan- 
qaam  guse  verborum  scnten- 
tiarumqaeprseceptasant,eadem 
ad  sermonem  pertinebunt. 
Cic.  [Off.  I,  37,  132].  sermonem 
institacre  cam  aliquo.  Cic. 
sermonem  ordiri.  Cic.  sermo- 
nem habêre  cam  aliquo.  Cic. 
longior  ab  aliqao  institaitar 
sermo.  Ca?s.  aiscambitur,  pt 
sermo  inter  eos,  Cic.)  ;  voces, 
um,  f.  pi.  Ca?s.  (voy.  propos); 
dictum,  i,  n.  Cic.  etc.  (au 
plur.  dicta  cum  factis  compo- 
nëre.  Sali,  brevitcr  et  commode 
dicta  [=  ànof'li-HLOLxa].  Cic. 
facete  dicta.  Cic);  verba, 
orum,  n.  pi.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
maltis  verbis  ultro  citroque 
hahitis  Cic.  verbis  [opp.  à. 
rel.  Ter.  [Andr.  8ih  ;  P^iorm 
loi],  verbis  [opp.  à  opère]. 
Cic.  [La;l.  20,  72]).  1|  Déve- 
loppement didactique  parlé  ou 
écrit  sur  un  sujet.  Oratio,  onis, 
f.  /I.  Exercice  delà  parole, dic- 
tio,  onis,  f.  Cic.  \\  Développe- 
ment oratoire,  Oratio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  or.  Q.  Metelli 
deprole  augendâ.  Suet.  oratio 
laisse    legationis    [•    sur      la 
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fausse  ambassade  •].  Cic.  plebi 
acceptior.  Liv.  or.  accarata. 
Cic.acris  etvehemens.Liv.  con- 
tamcUosa.  Cic.  eradita  [opp.à 
popalaris].  Cic.  de  horridis  ré- 
bus nitida  est  oratio  tua.  Cic. 
or.  prseparata.  Liv.  or.  sabita 
et  fortmta  [opp.  à  commentatio 
et  cogitatio].  Cic.  orationes  et 
pro  se  et  pro  aliis  et  in  alios. 
Liv.  convertëre  orationes  e  Grx- 
co.  Cic.  Catonis  oratio  scripta 
exstat  Originum  qainto  libro 
inclasa.  lAv.  habêre  orationem 
in  senata.  Cic.  apad  imperi- 
tam  multitadinem.  Cic.  oratio 
mea  interrampitar  interpella- 
tione  alicujus.  Cic.  proferre 
[•  publier  »]  orationem.  Cic. 
recitàre  orationem.  Cic.  ple- 
rœque  scribvmtar  orationes 
habitas  jam,  non  ut  habeantar 
Cic.)  ;  contio,  onis  (•  dis- 
cours public  "),  f.  Cic.  (voy. 
harangue).  Petit,  joli  — ,  ora- 
tiuDCula,  se,  f.  Cic.  (ex.:  ora- 
tiancala  illa  aareola.  Cic.  [N. 
D.  m,  17,  i3].  indicant  ora- 
tiancalx.  Cic.  [Br.  19,  77J). 
Discours  insignifiant,  COO- 
tinncula,,  m,  f.  Cic.  (auplur. 
Cic.  [de  Orat.  1,  11,  IS])-  1  La 
suite  des  mots,  des  phrases 
qui  forment  le  langage  écrit  ou 
parlé.  Sermo.  onis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  s.  qaotidianas.  Cic. 
rasticas,  arbanas,  Liv.  plebe- 
jas.  Cic.  delicatas,  festiviis, 
elegans.  Cic.  sermonis  ele- 
{/antia.  Cic.)  ;  oratio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  oratio  abhor- 
rens  a  persona  gravissimi  ho- 
minis.  Cic.  honesta  oratio  est. 
Cic.  orationem  bonoram  imi- 
tari.  Cic).  \\  (Gramm.)  Partie 
du  discours.  Pars  orationis. 
Gramm. 

discourtois,  oise,  adj.  Non 
courtois.  InarbaniiS,  a,  iim, 
adj.  Cic.  Hliberalis,  e,adj.  Ter. 
Cic.  Inhamaniis,  a,  am,  adj. 
Cic. 
discourtoisie,  s.  f.  Manque  de 
courtoisie.  Inhiimanitas,  atis, 
f.  Cic. 
discrédit,  s.  m.  Diminution 
de  la  confiance  dont  jouit  qqn. 
Fides  affecta  ou  afflicta.  Cic. 
[mminuta  aactoritas.  Cic.  Of- 
{ensio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  totias 
ordinis).   Cic.    Tomber   dans  le 

,  voy.   DISCRÉDITER. 

discréditer,  v.  tr.  Décréditer 
(qqn).  Fidem  (alicaj'as)  minué- 
re.  Cic.  De  (amà  et  existima- 
tione  (alicajas)  detrahére.  Cic. 
Jn  invidiam  addacère  aliqaem. 
Cic.  Etre  discrédité,  maie  aa- 
dire.  Cic.  in  invidia  esse.  Cic. 

Voy.    DÉCRÉDITER. 

discret,  été  (lat.  discretas, 
•  mis  à  pan  -},adj.  Qui  discerne. 
Il  Qui  se  conduit  avec  discerne- 
ment. Verecandas,  a,am,  adj. 
Cic.  Sen.  Modestas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Voy.  RÉSERVÉ.  1  (P.  ext.) 
Qui  ne  l'ait  que  ce  qu'il  con- 
vient   de    faire.    Moderatas,  a, 
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um,  p.    adj.  Cic.    Modicus,  a, 
um,  adj.    éall.    So    montrer  — 
dans     l'usage     qu'on      fait     do 
qqcli.,  modeste,  moderatê,  mo- 
dicê  uti   {aliqaa    re).    Cic.     — 
dans    ses    demandes,    verecan- 
das   in  postalando.    Cic.  Con- 
duite — ,  verecandia,  œ,  S.  Cic. 
Voy.    DISCRÉTION.     Il    (P.  anal.) 
Un  style  —  (qui  n'a  rien   d'ex- 
cessif), dicendi  gênas  tempera- 
tam    ou    modicam.   Cic.    Voy 
TEMPÉRÉ.  1   Qui    no  dit  que  co 
qu'il  convient  da  dire,  qui  sait 
ijardor  un    secret.    Tacitas,    a, 
um,  adj.  Cic.  Epouse  très    dis- 
crète,  axor  omnis   secreti  ca- 
pacissima.    Plin.    j.    Etre    — , 
aliqaid  tacitam  tenêre.  Cic.  Il 
faut   être   — ,  tacito  opas    est. 
Ter.    Il   (P.    ext.)    En  pari,  des 
choses.    Tacitas,    a,    um,    adj. 
Cic.  (cf.  t.  sensus.    Cic).  Porte 
— ,     taciïarnissimiim    ostium. 
Plaat.     (Sens    repris    du     lat. 
class.)  Qui  présente  des  sépara- 
tions  (t.    d'arithm.).  Discretas, 
a,  am,  p.  adj .  /sid. 
discrètement,  adv.  D'une  m.i- 
iiière    discrète.    Modeste,    adv. 
Cic.  Moderatê,  adv.  Cic  Vere- 
candë,  adv.    Cic.   Parler  —   de 
qqch.,  uti  moderatione  dicendi 
de  aliqaa    re.    Cic.   Garder   — 
(un  secret),  {aliqaid)  tacite  ha- 
bêre. Liv. 
discrétion   (lat.    post.   discre- 
tio.   Amm.    Valg.   Eccl.),   s.  f. 
Pouvoir  de  discerner.   ||  (Arch.) 
Discernement.  Voy.  ce  mot.    || 
(Par  ext.)  Réserve  de  celui  qui 
ne  fait  que  ce  qu'il  convient  de 
faire.   Modestia,   se,    f.    Cic. 
etc.   (voy.  RÉSERVE,  tact);  pu- 
dor,    oris,   m.  Cic.    etc.  (voy. 
ré-serve)  ;  verecundia,  se,  f. 
Cic.    etc.  (voy.    réserve,  rete- 
nue). Avec — ,  pudenter,  adv. 
Cic.  (ex.  :  vel  padentias  vel  in- 
vitias   ad  hoc  genus  sermonis 
accedère.     Cic.     padentissime 
hoc  Cicero   petierat.    Cic).    \\ 
Réserve  de  celui  qui  ne  dit  que 
ce  qu'il  convient    de  dire.  Ta- 
citurnitas,  atis,   f.  Ter.  Cic 
(ex.  :  opas   est  (ide  ac  tacitur- 
nitate.  Ter.   te   arbitrer  malle 
ipsum    tacêre  qaam,    tacitarni- 
tatem  nostram  crperlri  ['■  faire 
l'épreuve   de    notre  d.    ■•].  Cic. 
[Br.    5."^    231]).    Montrer   de  la 
— ,  aliqaid   tacite  habêre.  Liv. 
aliqaid   tacitam  tenêre.  Cic.  T 
Pouvoir    do   décider.    Arbi- 
trium,   ii,   n.    Cic  etc.  (ex.  : 
vestri  arbitrii  samas.  Liv.  ali- 
cai   arbitra    fieri.    Sen.).    Re- 
mettre  à  la  —   do,   permit- 
tére,  tr.    Cic.    etc.    (ex.:  p.  se 
in  fidem   ac  potestatem   [-  se 
rendre  à  discrétion  à  »]  popali. 
Cses.  in    dicionem    se    saaqae 
omnia   Romanis.    Liv.    se  po- 
testati  alicuj'as.  Cses.  se  régis 
potestati  ^deique.  Cart.);  com- 
mittére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se 
pdei  ou  libero  arbitrio  victoris 
committëre.   Cic.    Liv.),  Rece- 
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voir  qqn  à  — ,  aliqaem  in  de- 
ditionem  accipère  ou  recipëre. 
Cœs.  Il  (Par  ext.)  Avoir  de 
qqch.  à  sa  discrétion,  aliqaa 
re  abandàre.  Cic.  circamflalre . 
Cic.  A  — ,  affatim,  adv.  Cic. 
Liv.  (cf.  a{[.  edëre,  bibëre,  la- 
dëre.  Liv.  Andr.  aff.  (rumen- 
tam prsebére.  Sali.).  Etre  à  — , 
sappetére,  intr.  Cic  suppedi- 
tàre,  intr.  Cic 

discrétionnaire,  adj.  Qui  con 
fore  le  pouvoir  de  décider 
Pouvoir  — ,  omniam  reram  /as 
atqae  aactoritas.  Cic.  libéra 
mandata.  Liv.  Pouvoir —  (d'un 
juge),  arbitriam,  ii,  n.  Ctc. 

disculpation,  s.  f.  Action  da 
se    disculper.    E.\-cusatio,  onis, 

f.   Cic.    Voy.    JUSTIFICATION. 

disculper,  v.  tr.  Prouver  que 
qqn  est  inculpé  à  tort.  || 
(Comme  n'ayant  pas  fait  ce 
dont  il  est  inculpé.)  Liberàre 
aliqaem  culpâ.  Cic.  Pargâre 
aliqaem  (de  re  aliqaa).  Cic  Se 
— ,  pargâre  se.  Cses.  Liv.  Sa 
—  de  qqch.,  pargâre  aliqaid. 
Cic.  T  (Comme  n'étant  pas  con- 
damnable pour  ce  qu'il  a  fait.) 
Excasàre  (aligaem  de  aliqaa 
re).  Cic.  Pargâre  ou  defendëre 
(aliqaid).  Cic.  Se  — ,  purgâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se  alicai 
pargâre  de  aliqaa  re.  Cic.  [ep. 
Xll,  25,  3].  alicai  pargatam 
esse.  Cses.  [B.  G.  I,  28,  1  ;  B. 
C.  I,  8,  3].  Germani  fréquen- 
tes vénérant  sut  pargandi 
causa,  qaod...  prœliam...  com- 
misissent.  Cses.  [B.  G.  IV,  13, 
5]). 

discursif,  ive  (lat.  scolast. 
discorsivus),  adj.  (Logique.)  Qui 
passe  d'une  idée  à  une  autre, 
qui  procède  par  recherches  suc- 
cessives.   Méthode,    procédé  — , 

voy.    DÉDUCTION,    INDUCTION. 

discussion  (lat.  post.  discas- 
sio.  Macr.),  s.  f.  Action  dédis 
cuter.  Disputatio,  onis,  f 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  hac  disputa- 
tione  de  fato.  Cic.  d.  illa  con- 
tra Gorgiam.  Cic.  au  plur. 
Cic.  [de  Orat.  1,  10,  i3  ;  III, 
16,  61  ;  Ac.  pr.  II,  3,  7  ;  da 
rep.  I,  8,  13].  Plin.  j.  [ep.  I, 
22,  6])  ;  disceptatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cam  qaibus 
omnis  fere  nobis  disceptatio 
contentioqae  est.  Cic.  cam  An- 
tiocho  quia  longior  discepta- 
tio erat.  Liv.  magna  ibi  non 
disceptatio  modo,  sed  altère 
catio  fuit.  Liv.  au  plur.  Cic. 
[de  rep.  IV,  10,  12])  ;  sermo, 
onis  ("  conversation  savante, 
discussion  »),  m.  Cic  (ex.  : 
jermo  oritur  ab  aliqaa  re.  Cic. 
princeps  Crassas  ejus  sermo- 
nis ordiendi  fait.  Cic.  serjno- 
nem  cam,  aliqao  habêre  de 
aliqaa  re.  Cic);  certatio, 
onis,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  relin- 
qaitar  non  mUdcum.  Torqaato, 
sed  virtuti  cam  volaptate  cer- 
tatio.   Cic.)  ;  concertatio,  o- 
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Bis.  f.  Cic.  (voy.  débat)  :  iuc- 
tatiO,  onis  (•  lutte  en  paro- 
les, discussion  'K  f.  Cic.  \e\.  : 
magna  cam  aliquo.  Cic.  [fat. 
6,  1S1.  cam  .-Iciidemicis  inccrlLi 
lùctatio  est.  l'ic.  [Fin.  II,  li. 
i3])  ;  pugna,  as,  f.  Cic.  etc. 
iei.:/)Ui;nas  edëre.  Cic.  qaanta 
pagna  est  doctissimoram  ho- 
minam.  Cic.  [div.  II,  51,  105]); 
coDtroversia.  se,  f.  Cic.  (voy. 
DÉBAT,.  Qui  a  rapport  k  la  —, 
concertatorius.  a,  um,  adj. 
Cjc.  (Br.  83,  287^.  Qui  prête  à 
la  — ,  controversiosus ,  a,  am. 
adj.  Lif.  (cf.  res.  Liv.  [111,  72, 
51.  Sen.  [ep.  85,  SA]).  Votar  uu 
scnatusc.  sans  —,  senatas  con- 
su/(um  facëre  per  discessio- 
nem.  Cic.  1  (Par  cxt.)  Contes- 
tation. Rixa,  se,  f.  Cic.  i.voy. 
qtERELi.E)  ;  altercatio,  onis. 
f.  Cic.  'voy.  dispute).  Voy.  aussi 

CONTESTATION. 

discutable,  adj.  Qui  peut  être 
discuté.  Controversas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Controversiosus ,  a, 
am,  adj.i.iv.  Qui  (çoa;,  gaod)  in 
controversiiint  cadëre  ou  vocari 
potest.  Cic.  Une  cho.'e  qui  n'est 
pas — ,haad  dubia  oucertissima 
res.  Cic.  et  (p.  ext.  famil.)  qui 
ne  mérite  pas  d'être  discutée, 
vHis,  e,  adj.   Cic.  Voy.  mépri- 

f^ABLE. 

discuter  (lat.  discatëre,  -se- 
couer ••  ;  lat.  pose,  discatëre, 
~  discuter  -.  Tert.  Hier.),  v. 
tr.  Examiner  une  question  en 
agitant  le  pour  et  le  contre. 
Disputâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  avec  l'ace,  n.  d'un  pron . 
d.id.  Cic.  [op.  m,  8,  3].  haec. 
Cic.  [ib..]  hoc.  Cic.  [Tusc.  I,  31., 
83].  par  symétrie  .  re  qaa^sitâ  et 
maltam  dispatatâ.  Cic.  [de 
Orat.  1,6,  22].  constr.  ordin.:  d. 
de  aliijaà  re.  Cic.  disputari  in 
atram.qae  partem  ]•  le  pour  et 
le  contre  "V  Cic.  aispatandam 
de  omni  rein  contrarias  partes. 
Cic);  agére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.; 
decondicionibasagére.  Liv. voy 
traiter,  QUESTION;  ;  agitàro, 
tr.  Cic.  etc.  'ex.  :  has  res.  l'ses. 
rem  altro  citroqae.  Liv.  om- 
nibus conduis  eam  rem  agi- 
tari.  Liv.  res  agitata  in  con- 
tionibas,  jactata  in  jadiciis. 
Cic.  agraria  lex  vehementer 
agitabatar.  i.'in.  cam  de  fredere 
Victor  agitaret.  Liv.)  ;  disse- 
Têre,  ir.  et  intr.  Cic.  etc.  fox.: 
qax  Socrates  supremo  vitu- 
die  de  immortalitate  animo- 
ram  disseraisset.  Cic.  d.  de  rr 
pahlica.  Cic.  déteste.  Cic. con- 
tra ista.  Cic.  cam  aliqao.  Cic. 
cam  aliqao  de  aliqaa  re.  Cic. 
in  utramqae  partem,.  Cic.  d' 
aliqaa  re  in  contraria»  partes 
Cic.  varie  diss.  Cic).  Discuté. 
controversas,  a,  am,  p.  adj 
Cic  (cf.  c,  jas.  Cic.  ret  contr. 
et  plena  disnensionis  inter  doc- 
tissimns.  Cic.).  1  (En  pari.  iJ 
plus.  pers.  divisées  d'opinions. 
Echanger  des  arguments  sur  un 
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sujet.  Certàre.  intr.  Cic.  etc. 
^voy.  débattre)  ;  coocertàre, 
intr.  Cic.  ivoy.  débattre)  ;  de- 
certâre.  intr.  Cic.  (o\..  :  qau 
de  re  /are  decertari  oporteret, 
armis  non  coniendëre.  Cic. 
erat  non  j'are,  non  legihas. 
non  disceptando  decertan- 
dam...  armis  (ait,  arn\is,  in- 
quam.  (ait  dimicandam.  Cic); 
disceptâre,  intr. Cic.  etc.  (voy. 
dédattre  !. 

discuteur,  euse.  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  aime  i,  discu- 
ter. Voy.  ergoteur. 

disert,  erte.  Qui  parla  avec 
une  facilité  agréable,  Diser- 
tas,  a.  ajn,  p.  adj.  Cic.  Sen. 
rhet.  Eloqaens,  p.  adj.  Cic. 
Facundas,  a,  um,  adj.  Sali. 
Quint.  Voy.  éloquent. 

disertement,  adv.  D'une  ma- 
nière diserte.  Diserte,  adv.JCic. 

Voy.    ÉLOQUEM.MENT. 

disette,  s.  f.  Rareté  des  choses 
nécessaires.  Penuria,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  omniam  reram. 
Liv.  aqaaram.  Sali.  fig.  sapien- 
tiam  civiam  bonoramqae.Cic); 
egestas,  atis,  f.  Suit.  'i'ac. 
(ex.  :  frumenti.  Sali.)  ;  ino- 
pia,  se,  f.  Cic.  (voy.  manque). 
1  (Abs.)  Rareté  des  vivres. 
Penuria,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
p.  cibi.  Lucr.)  ;  famés,  is,  f. 
Cic.  (voy. famine);  annona,  se, 
f.  Liv.  (ex.  :  annonam  qaeri. 
Liv.  annona  premente.  Liv.  la- 
borare  annona.  Liv.);  inopia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (dans  l'express. 
inopia  rei  [ramentarias.  Cic. 
Cses.). 

disetteuz,  euse,  adj.  (Arcli.) 
Qui  est  dans  la  disette.  Inops, 
adj.  Liv.  Voy.  disette. 

diseur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  dit  habituelle- 
ment certaines  choses.  Un  — 
d'horoscopes,  voy.  horoscope. 
Diseur  do  bonne  aventure,  di- 
vinus,  i,  m.  Cic.  hariolus,  i, 
m.  Plaat.  Uno  diseuse  do 
bonne  aventure,  divina,  se,  f. 
Petr.  hariola,  se,  f.  Plaat.  Un 
—  de  bons  mots,  homo  dicax. 
Cic.  cavdlator,  oris,  m.  Cic. 
Un  méchant  —  do  bons  mots, 
scurra,  se,  f.  Cic.  Un  —  d'i- 
nutiles paroles,  de  riens,  na- 
gator,  oris,  m.  Plaat.  Cic. 
vaniloquus,  i,  m.  Cic.  Un  — 
de  grands  mots,  grandiloqaas. 
Cic.  (Tusc.  V,  31,  H9).  Absolt. 
Un  — ,  c.-à-d.  celui  qui  dit 
plus  qu'il  ne  fait,  voy.  hâ- 
bleur. Un  beau  —  (celui  qui 
se  pique  do  bien  dire),  patidus. 
Cic.  (voy.  prétentieux)  et  (p. 
oxt.)  celui  qui  ne  sait  pas  les 
choses  à  fond,  idiota,  se,  m.  Cic. 
Voy.  superficiel. 

disgrâce,  s.  f.  Perte  dos  bonnes 
ijrâcos,  de  la  faveur  do  qqn. 
Offensa,  œ,  f.  Cic  etc.  (ex. 
in  magnà  olfensâ  esse  apati 
aliqaem.  Cic.  offensas  sablre. 
Plin.  j);  offensio,  onis,  t. 
Cic.  etc.  {en.  :  quod  apud  alios 
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gratiam,  apad  alios  o(fen${o- 
nem  liabet.  Cic.  anam  iltam 
offfnsionen\  sabire.  Cic.  quasi 
de  indasIriCi  in  odium  offen- 
sionemqae  populi  Romani  in- 
carrëre.  Cic.  e(fugëre  alicujua 
offensioncm.  Cic.  timëre  offen- 
sionenx  apad  Romanos.  Liv.)  ; 
invidia,  se,  f.  Cic.  (voy.  dé- 
faveur). Il  (Fig.)  Perte  de  la 
faveur,  do  la  fortune.  OiTen- 
sio,  onis,  f.  Cic.  Cses.  (voy. 
revers)  ;  calamitas,  atis.  f. 
Cic.  etc.  (voy.  malheur  ).  1 
(Rare.)  Manque  de  gr.ice  dans 
les  manières.  Voy.  disgracieux. 
disgracié,  ée,  adj.  (Arch.)  Qui 
manque  de  grâce  dans  les  ma- 
nières. Voy.  disgracieux. 
disgracier,  v.  tr.  Priver  des 
bonnes  grâces,  de  la  faveur  do 
qqn.  Ab  amicitià  aliqaem  re- 
movêre.Cic.Abalienârealiqaem 
ab  aliqao.  Cic.  volantatem  ali- 
caius  ab  aliqao.  Cic.  aliqaem 
alicui.  Etre  disgracié,  venire 
ou  ificurrëre  in  odiam  alica- 
Jas.  Nep.  venlrc  ou  incidëre  in 
invidiam  alic.ajos.  Nep .  ex 
magna  gratia  et  favore  in  in- 
vidiam alicajas  incarrëre.  Cic 
in  offensa  esse  apad  aliqaem.. 
Cic.  Voy.  DISGRACE.  Il  Fig. 
Disgracié  de  la  nature  (que  la 
nature  a  traité  défavorable- 
ment). Il  est  disgracié  de  la 
nature  (au  physique),  nataram 
matc[icam  nactas  est  in  cor- 
pore  fmgendo.  Nep.  (au  moral), 
naturam  minus  faatricem  ka- 
bait  in  tribaendis  ingenii  bo- 
nis. Cic.  arxjustias  ou  minus, 
ou  parom)  ab  natura  instrac- 
tus  est.  Cic. 

disgracieusement.adv.  D'une 
manière  disgracieuse.  Ingrate, 
adv.  Cic.  Sine  venastate  et  le- 
pore.  Cic.  Invenastê,  adv.  Sen. 
rhet.  Qaint.  Plin.  j.  Tarpitcr, 
adv.  Hor. 
disgracieux,  euse.  Non  gra- 
cieux. Indecoras.  a,  am,  adj. 
Cic.  Liv.  Insuavis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  homo.  Ilor.).  Ingratas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  (rons.  Prop.). 
Invenastas,  a,  am,  adj.  Vie. 
(cf.  ac<or  non  incenustus.  Cic. 
[Br.  67,  237]  ). 
disjoindre  (lat.  disjangëre, 
•  séparer  »),  v.  tr.  Ecarter  le» 
unes  des  autres  (des  parties 
jointes  entre  elles).  Dissolvëre, 
tr.  Phsed.  (cf.  navem.  Pha-d.). 
Laxàre,  tr.  Sen.  (cf.  laxatis 
undiqae  compagibas.  Sen.  qaa 
rommissara  se  laxaverat. 
.Son.).  Relaxâre,  tr.  Cels.  (cf. 
cutis  relaxatur  [«se  disjoint,  .]. 
(■ela.).  Voy.  séparer.  1  (Droit.) 
Disjoindre  deux  affaire».  Voy. 

SÉPARER. 

disjonctif,  ive  (lat.  post.  dis- 
junctivus.  Oeil.),  adj.  (Logi- 
c|ue.)  Qui  marque  la  séparation 
des  termes  d'une  propositiori. 
Disjanctus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Particule  — ,  particala  dis- 
janctiva.  Serv.  Proposition  dis- 
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jonctive  (dont  Ibs  tormes  sont 
soparés  par  uiio  particule  dis- 
jonctive),  disjanrrio,  onis,  f. 
l'ic.  liUfunctam,  i,  ii.  Gell. 

disjonction,  s.  f.  Actioa  de 
disjoindre,  résultat  de  cette 
action.  Dhjunr.tio,  onis,  f. 
Cic.  Il  Fig.  (Droit.)  Sépara- 
tion de  deux  affaires,  de  di^ux 
causes  qui  avaient  été  jointes. 
Disjanctio,  onis,  f.  Jet.  1  (Rlié- 
tor.)  Figure  de  mots  qui,  dans 
une  énumération,  supprime  les 
particules  conjonctives.  Dis- 
janctio, f.  Cornif.  Cic. 

dislocation,  s.  f.  (Famil.)  Dé- 
I  placement,  S''paration  violente 
de  parties  jointes.  Distractio. 
onis,  f.  Cic.  Spéc.  —  d'un 
membre  (par  luxation,  déboî- 
tement  des  os),  voy.  ujxation. 

—  d'un  empire,  dissolatio  im- 
perii.  Tac.  Voy.  démembrement. 

—  d'une  armée ,  voy.  dislo- 
quer. 

disloquer,  v.  tr.   Séparer   vio- 
lemment   (les  parties    d'un  en- 
semble).Voy.  SÉPARER.  Il   (Spéc.) 
Déboiter,  luxer.  Dissolvëre,  tr. 
Tac.    (cf.    membra     dissoluta. 
Tac).    Laxàre,   tr.  Cato.    E.v- 
torqw're,  tr.  Sen.  (cf.   extorsit 
articalam.  Sen.).  Les  gens  qui 
ont  le  corps  — ,  distorti.  Saei. 
Il    Fie.  Disloquer    un    empire, 
voy.  DÉMEMBRER.  —  uue  armée, 
copias  in   «-arias  regiones  dis- 
tribaëre.   I.iv. 
disparaître  (cf.   lat.  post.  dis- 
parère. Cassiod.),  v.  intr.  Ces- 
ser  d'être     visible.   Ei-nlâre    e 
conspectu.  Cic.  (cf.   evolabat  e 
conspectu    fere    fagiens    qaa- 
driremis.  Cic).  Cerni  desinëre. 
Cic.    Apparëre    desinëre.    Cic. 
Obscarari,    pass.    Cic.    (cf.  sol, 
lana   obscuratar.  Cic).  Se  ab- 
dëre.  Cic  (voy.   cacher).  Deli- 
tescëre,  intr.  Cic.   Sen.  icf.  en 
pari,     d'un    astre  :   vespertinis 
temporibas    delitescëre  [opp.  à 
matatinis  rixrsum  se    aperire]. 
Cic    lana   aat  parte    «li    aat 
tota  délitait.  Sen.).  Ex  ocalis 
ou  e  conspecta  abire.  Csea.  au- 
ferri.   Cic  recedëre.  Cic  elabi. 
Cic  Abscedcre,  intr.  Cic.  Plin. 
j.    icf.    postqaam    abscesserat 
imago  [•  le   fantôme  ••].   Plin. 
/.).    Ef(liière,    intr.    Cic.   (ex.  : 
tantaest  enim  intimoram  mal- 
titudo  ut   e.r  iis  aliguis  potias 
e(fluat  quanx  novo    sit    aditas. 
Cic  [ep.  VI,  19,  2]).  Faire  — , 
removëre   ex   conspecta.   Caes. 
abducère    e    conspecta.  Plaut. 
Un  épais  nuage   fait  —  le  roi 
aux  yeux  des   assistants,   den- 
sas    nimbas  conspectam    régis 
contioni    aii(ert.    Liv.      \\     En 
pari,  de  choses  soustraites,  dé- 
robées. Aaferri,  pass.  Cic.  (voy. 
SOUSTRAIRE) .     TolH,  pass.    Cic. 
etc.  (ex.  :  mensx    argentese   ex 
omnibus  templis  sablatss  sant. 
Cic).    Il    Fig.    Obscarari,  pass. 
Cic.  (cf.  nammas  in  Crœsi  di- 
vitiis    obscaratar,  Cic.    [Fin. 
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IV,    12,  31]).  Faire   —,  ohsca- 
râre,  tr.  Cic.  (cf.  u(  tuas  taades 
nalla  anqaam   obscaratura  sit 
oblivio.    Cic.    [.Marc.      9,    30]. 
nalla  obscarabit   oblivio.    Cic. 
[Phil.  9,  5,  lOJ).  1  Cesser  d'être. 
Il   (Enétant  détruit,  supprimé.) 
Esse    desinëre.     Cic.    etc.    (cf. 
postqaam  periculam  esse   de- 
sierat.  Liv.).  Evanescëre,  intr. 
Ter.  Cic  etc.  (cf.  necampoeta 
scriptara  evanesceret.  Ter.  is- 
(lae   et    orationes    reliqait,  qui 
j'am  evanuerunt.  Cic  evanescit 
memoria  alicajus.  Cic.  evanes- 
cit   spes.    Cic    qaod     verbam 
[adagio]...    evanait  [•    a  dis- 
paru de    l'usage  ••].    Varr,    [L. 
L.  VII,  31]).    Abire,    intr.   Cic. 
(cf.  malam  in  diem  abiit.  Ter. 
abiit  illad  tempos.  Cic  timor, 
(ides  abiit.  Liv.  abi  vanas  fer- 
ror    abiit.    Liv.    sensas     abit. 
Cic).    Cedère,    intr.    Cic.  etc. 
(cf.   horas  cédant   et  dies.  Cic. 
c.    e     memoria    ou    memoriâ. 
Cic).     Decedëre,     intr.     Ter. 
Sali    Liv.    (cf.   postqaam  invi- 
dia    decesserat .    Sali .    donec 
cara  de    Antiocho    decessisset. 
Liv.  nobis  prias  decedat  timor 
qaam     ultro     aliis    in(eratur. 
Liv.).  Flaëre,  intr.    Cic.    (voy. 
[se]  PERDRE).   Exarescëre,  intr. 
Cic  (cf.    qase  [opinio]  tum  de- 
nique  non  appellabatar  recens, 
ram    vetastate     exarait.     Cic 
[Tusc.    III,    31,  75]).  Exoles- 
cëre,  intr.  Liv.  Saet.   (cf.   exo- 
letse  ['  disparues    de  l'usage  •] 
et  reconditse  voces.  Saet.).  Ex- 
tabescëre,   intr.    Cic.  (cf.  vide- 
mus    ceteras     opiniones  (ictas 
atqae    omnes  diatarnitate    ex- 
tabuisse.  Cic.  [N.  D.    II,  2,  5]). 
Evctdëre,  intr.  Liv.  (cf.  exc.de 
memoriâ.    Liv.),    Emori,    dép. 
intr.     Cic.    (cf.     quorum    laas 
emori  non  potest.  Cic.  [Parad. 
2,     18]).    Intercidëre,    tr.    Liv. 
Quint,  (cf.    intercidant   verba, 
Quint,  int.    memoriâ  alicaj'as. 
Liv.).    Interîre,    intr.    Cic   (cf. 
intereant  sacra.   Cic.  usas  in- 
terit.  Cses,^.    Perire,  intr.  Cic. 
(voy.  [se]  PERDRE,   périr).  Faire 

—  ,"     voy.     BANNIR,    CBASSER.       || 

(En  mourant.)  Perire,  intr. 
Cic.  (voy.  périr).  Obire,  intr. 
Plaat.  Hor.  Liv.  (voy.  mourir). 

disparat  iarch.),  adj.  m.  et 
disparate,  adj.  m.  et  f.  Qui 
offre  une  dissemblance  cho- 
quante avec  ce  qui  l'entoure. 
Dissentaneas,  a,  am,  adj.  Cic. 
(part.  or.  2,  7).  Dispar,  adj. 
Cic,  Il  Sabst.  m.  et  (.  Dis- 
semblance choquante  d'une 
chose  avec  ce  qui  l'entoure. 
Inseqaalitas,  atis,  f.  Varr. 
Qaint.  Voy.   choquant. 

disparate,'  s.  f.  (Arch.)  Acte 
extravagant.  Voy.  extrava- 
gance. 

disparité  (lat.  post.  dispari- 
tas),  s.  f.  Défaut  de  parité. 
Inaequalitas ,  atis,  f.  Varr. 
Quint.  Plin.  Dissimilitudo,  di- 
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nis,    f.    Cic   Voy.     différence, 

DISSEMBLANCE. 

disparition  ,  s.  f.  I.e  fait  do 
disp.araître.  Fuga,  a?,  f.  Cic. 
La  —  d'enfants,  sublecti  (pa- 
rentibus)  paeri.  Plaat.  La  — 
(du  serpent),  (anjuîs)  ea;  oco- 
lis  elapsa.  Liv.  La  —  d'une 
île,    insula  suppressa.  Sen.  La 

—  d'une  coutume,  consuetado 
sublata.  Cic.  La  —  d'une  secte, 
e.rs(inc(a  secta.    Sen.  Après  la 

—  de  l'aréopage,  sablato  areo- 
pago.  Cic.  Avant  la  —  du  so- 
leil, antequam  sol  occideret. 
Liv.  Voy.  disparaître. 

dispendieusement,  adv. 
D'une  manière  dispendieuse. 
Magno  sampta.  Cic.  Samp- 
taosé,  adv.   Cic. 

dispendieux,  euse,  adj.  Qui 
donne  lieu  à  de  grandes  dé- 
penses. Sumptaosas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Voy.  coûteux. 

dispensateur,  trice  (lat.  dis- 
pensator.  Hier.\,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  donne  à  cha- 
cun sa  part  en  distribuant 
qqch.  Divisor,  oris,  lU-  Cic. 
Eatr.  Largitor,  oris,  m.  Pers. 
Fig.  Qui,  quœ  tribuit  aliquid. 
Ci'c 

dispensation,  s.  f.  Actioa  de 
dispenser,  de  donner  â  chacun 
sa  part,  en  distribuant  qqch. 
Dispensatio,  onis,  f.  Liv.  Voy. 
répartition. 

dispense,  s.  f.  Autorisation 
spéciale  exemptant  de  certaines 
charges  ou  obligations.  Ixn- 
munitas,  atjs,"  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnium  reram.  Cœs. 
immanitate  aliqaem  donare. 
Curt.  immunitates  dare,  Cic 
immanitates  vendëre.  Cic. 
rPhil.  3,  12,  30].  i-e(eresimma- 
nitates  adimëre.  Saet.  par 
ext.  ecce  tibi  e  transverso 
Lampsacenus  Strato,  qui  det 
isti  deo  immanitatem  magni 
qaidem  muneris  {et,  cam,  sa- 
cerdotes  deorum.  vacationem 
habeant,  quanta  est  œqaias 
habêre  ipsos  deos  !)  :  negat 
operà  deoram  se  ati  ad  fabri- 
candam  mandam.  Cic  [Acad. 
II,  38,  121])  ;  vacatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (spéc.  -  disp.  de 
service  militaire  •,  ex.:  v. 
militiœ.  Cic  omnium  mune- 
rum.  Cic  [N.  D.  I,  20,  53].  ali- 
cai  dare  vacationem  militise. 
Cic  jadicavit  vacationem  au- 
gures, quo  minas  judiciis  ope- 
ram  durent,  non  habêre.  Cic. 
[Br.  31,  WT].  œtatis  vacationi 
[.  d.  accordée  à  l'âge  •]  con(i- 
tebaris.  Cic  [de  Leg.  I,  3,  llû). 
vacationem  alicujos  rei  acci- 
përe.  Cic.  pretiam  ob  vaca- 
tionem datam.  Cic.  scribëre 
exercitam  sine  ulla  vacationis 
venia.  Liv.  vacationem  emëre. 
Tac.  varjxtiones  omnes  tollëre. 
Cic.  vacationes  ne  valerent. 
Cic)  ;  gratia ,  se,  f.  Plaat. 
etc.  (ex.  :  jurisjarandi  gratiam 
facëre.     Plaat.).     Demander 
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une  —  d'âge»,  petire  ut  legibiu 
so/ia<ar.  Ùi: 
dispenser  ^lat.  dispensare. 
•  repartir  »,  eccl.  •  faire  une 
faveur  •),  v.  tr.  Autoriser  (qqn 
i  enfreindre  une  défense  ecclés. 
et  par  ejct.  faire  remise  des  in- 
fractions à  la  règle.  Remissio- 
nem  ou  leniam  aare.A.  1  Au- 
toriser à  faire  qqch.  (arch.). 
Voy.  AUTORISER.  Il  Autoriser  à 
ne  "pas  faire  qqch.  DODàre,  tr. 
Cic.  etc.  (eji.  :  qaa  (lege]  mer- 
cedes  habitationum  annnas 
condactoribaa  donavit  [•  dis- 
pensa d'une  année  de  loyer  -1. 
Cces.  [B.  C.  m, SI,  l].d.  ali- 
cai  ses  alienam.  Cic.)  ;  excu- 
Sàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cura 
ut  excuser  morbi  causa.  Cic. 
[ad.  AU.  .\II,  13,  2]);  exi- 
mére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  exemp- 
ter ;  remittëre,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.    REMETTRE,    REMISE).  —  qqil 

du  service  militaire,  alicai  dar,' 
vacationem  militi^.  Cic.  Voy. 
DISPENSE.  Etre  dispensé,  va- 
Càre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vacat 
setas  nostra  muneribas  iis. 
Cic.  militise  munere.  Liv.  cf. 
druides  militise  vacationem 
habent  [■  sont  disp.  du  ser- 
vice militaire  »].  Cœs.  [B.  G. 
VI,  li,  1]).  Dispensé,  immunis, 
e,  adj.  Liv.  (cf.  imm.  militiâ. 
Liv.  militariam  operam.  Liv.). 

Voy.   AL'TORIïER,     PERMETTRE.    So 

—  de,  supersedêre,  tr.  Liv. 
etc.  (ex.  :  loqui  apud  vos  su- 
persedeo .  Liv.  sap.  certâre . 
Liv.)  ;  omittëre,  ir.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omittat  urgêre.  Cic.  ca- 
râre  aliqaid.  Cic.  [Csel.  22,  5i]). 
Je  ne  puis  me  —  de  faire..., 
non  possum  non  facëre...  Cic. 
1  Donner  à  chacun  sa  part. 
Dispensare,  tr.  Liv.  Voy.  dis- 
tribuer. 

disperser,  v.  tr.  Séparer  en 
les  poussant,  en  les  faisant  aller 
de  divers  côtés  (des  choses, 
des  personnes  qui  étaient  réu- 
nies). Dispergére,  tr.  Cic.  Dis- 
sipàre,  tr.  Cic.  (cf.  hostes. 
Cic).  Disjicëre,  tr.  Nep.  (cf. 
copias  barbarorum.  Nep.  hos- 
tes in  fagam.  Liv.).  —  l'as- 
semblée   à   coups    d'épée,  dis- 

■tarbâre  contionem  gladiis.  Cic. 

—  les  vaisseaux  (en  pari,  d'un 
coup  de  vont),  disj'icëre  naves 
ou  classem.  Liv.  (Soldats)  dis- 
persés et  on  désordre,  sparsi  et 
tncompositi.  Liv.  sparsi  et  in- 
conditi.  Liv.  sparsi  et  dissi- 
pati.  Liv.  —  et  mettre  en 
fuite,  fandêre  atque  (agàre. 
Sali.  Dispersé  ,  dissipatus,  a, 
om,  p.  adj.  Liv.  dispersas,  a, 
am,,  part.  Cic.  disjectas,  a, 
om,  part.  Caes.  effasus,  a,  um, 
ç.  adj.  Liv.  Se  — ,  dissipari, 
pass.  Hirt.  Liv.  dilabi  (pas- 
tim;,  Liv.  diQugëre,  intr.  Cic. 
te  spargere  (toto  campo)  in 
{ugam.  Liv,  Fig.  —  son  es- 
prit (appliquer  ses  facultés  à 
■aivers  sujets),  distringëre  ani- 
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mum.  ^en.  nnimum  ad  plura 
studio  distrahêre.  Cic.  —  son 
coeur  (porter  ses  affections  sur 
divers  objets),  partiri  dalcem 
caritatem  in...  Phsed. 
dispersion  (lat.  post .  rfispfr- 
sio.  Tert.  Isid.\  s.  f.  Action 
do  disperser.  Distractio,  onis, 
f.  Cic.  I|  Le  fait  d'être  dispersé. 
Dissipatio.  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
hic  error  ac  dissipatio  civium. 
Cic.  [de  rep.  II,  h,  7].  dam 
individuoram  corporum  con- 
cretioncm  (agit .  ne  interitus 
et  dissipatio  consequatar. . . 
Cic.  [N.  D.  II,  55,  71]).  La  — 
d'une  colonne,  dispersam  ag- 
men.  Liv.  ||  Spéc.  (Optique.) 
La  —  de  la  lumière,  lu.r  diffu- 
sa. Cic.  I!  Fig.  La  —  de  l'esprit 
(son  application  à  divers  su- 
jets), animas  alienis  rebas  dis- 
tentus.  Cic.  ou  negotiis  distric- 
tus.  Cic. 

disponibilité,  s.  f.  Le  fait 
d'être  disponible.  Il  Etat  d'une 
chose  dont  on  a  la  disposition, 
l'emploi  libre.  La  —  de  ses 
capitaux,  et  p.  ext.  les  dis- 
ponibilités (fonds  disponibles), 
expeditissima  pecunia.  Cic. 
disponible  (lat.  scolast.  dis- 
ponibilis),  adj.  Dont  on  a  la 
disposition,  l'emploi  libre.  Ca- 
jus  copia  ou  potestas  est.  Cic. 
Quo  Iquibus]  uti  possumus, 
{aliqais)  potest.  Cic.  Paratas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Promptus 
expositasque.  Cic.  Des  fonds, 
des  capitaux  disponibles,  ex- 
peditissima pecunia.  Cic.  Etre 
— , prsesto  esse.  Cic.inprompia 
esse.  Liv.  prœ  manu  esse.  Cic. 
Logement  — ,  sedes  vacaa.  CoL 
dispos  (lat.  dispositus),  adj. 
masc.  Qui  est  en  bonne  dispo- 
sition, en  bon  état  pour  agir. 
Alacer,  cris,  cre,  adj.  Cic. 
Promptus,  a,  um,,  p.  adj.  Cic. 
Végétas,  a,  um,  adj.  Cic.  Erec- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  si 
qais  est  paullo  erectior.  Cic). 
Expeditus,  adj.  Cic.  (cf.  ut  ex- 
peditus  in  Galliam  proficisei 
posset.  Cic.  [Quint.  6.  23]i. 
Integer,  gra,  grum,  adj.  Cœs. 
Liv.  (cf.  int.  miles.  Cses.).  Es- 
prit frais  et  — ,  animas  (ifcer 
et  solatas.  Cic.  Rendre  — ,re- 
novâre,  tr.  Liv.  rep.cëre,  ir. 
Cic.  (Enfants)  que  (le  jeu)  a 
rendus  frais  et  — ,  renovati  et 
récentes.  Quint. 
disposant,  ante,  s.  m.  et  f. 
(Droit.j  Celui,  celle  qui  fait 
une  disposition  en  faveur  de 
qqn  (p.ir  testament,  donation 
entre  vifs).  Voy.  disposer. 
disposer,  v.  tr.  et  intr.  || 
V.  tr.  Poser,  établir  (les  cho- 
ses) de  la  manière  qui  convient, 
on  vue  d'une  destination. X)js- 
ponére  (•  placer  ici  ot  là, 
disposer  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
altaria  utroque  latere.  Curt. 
quse  signa  ad  omnes  colam- 
nas,  [in]  omnibus  etiam  in- 
tercolamniis,  in  ailva  deniqae 
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disposita  sub  divo  vidima$- 
Cic.  [in  Vorr.  II,  1,  19,  51|.  d- 
tabernas  deversorias  per  Utora 
et  ripas.  Suet.  disponit,  qui 
nunticnt...  Plin .  J .  prsesidia 
ad  ripas.  Cst's.  tormenta  in 
mnris .  Cses.  p.  e\t.  ut  sint 
quasi  in  ornatu  disposita  qase- 
dam  insignia  et  lamina.  Cic. 
d.  verba  ita,  at  pictores  varie- 
tatem  colorum.  Cic.  t.  de  rhét. 
ornâre,  disponère.  Cic);  com- 
ponère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
itincra  sic,  ut...  Cic.  sua  rec- 
tius.  Sali.  fr.  p.  ext.  veria 
componère  et  qu(xsi  coagmen- 
tare.  Cic.  componère  et  struëre 
verba  sic,  ut...  Cic.  in  consi- 
derandi  componendûqae caasA 
totun\  diem  ponëre.  Cic.  ex 
senttntià  omnibus  rébus  para- 
tis  compositisque.  Sali.)  ;  lo- 
Càre  (•  placer,  poser,  dispo- 
ser "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  l.  mi- 
lites supra  vallum.  Sali,  mem- 
bra  sao  qu^eque  loco.  Cic.)  ; 
coUocâre ,    tr.    Cic.    Qaint. 

(voy.  .ARRANGER,    p.   I8I1,  col.  3); 

Struëre  (■  disposer  par  cou- 
ches ■>,  d'où  •  arranger,  dispo- 
ser •),  tr.  Cses.  Liv.  (ex.  :  str. 
lateres.  des.  omnes  armatos  ire 
campo.  Liv.  haec  postea  mani- 
pulatim  stracta  acies  cœpit 
[p.  cœpta  est]  esse.  Liv.  post- 
quam  structi  [-  disposés  en 
ordre  de  bataille  •■]  atrinque 
stabant.  Liv.  p.  ext.  struëre 
verba  sic,  at. . .  Cic.  composili 
oratoris  bene  strucla  colloca- 
tio.  Cic.r,  astruëre  (-  disposer 
pour  "),  tr.  Curt.  (voy.  apos- 
ter)  ;  exstruêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  verba  ad  poeticam  guen- 
dam  namerum  exstracta.  Cor- 
nif.);  instruére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  contabalationes  in  pof 
rietes .  Cxs .  apad  aliguem 
epulas.  Liv .  convivium  barbarà 
opalentiâ.  Curt.  par  ext.  ins- 
tructa  sunt  in  corde  consilia 
mea.  Ter.  instr .  exercitam , 
aciem.  Cic.  suas  copias.  Cses. 
exercitam  in  aciem.  Cic.  sta- 
tio  composita  instractague  in 
subitos  tumultus.  Liv.  cf.  ins- 
tructor  [-  celui  qui  dispose  •]: 
hi  sant  conditores  instracto- 
resqae  convivii.  Cic.  [  post 
red.  in  sen.  6,  l.î]);  aptàre 
("  arranger  »),  tr.  Liv.  (ex.  : 
apt.  vêla  et  disponëre  raden- 
tes.  Quint,  apt.  arma.  Liv. 
voy.  ARRANGER,  p.  181,  col.  3); 
formâre,  tr.  Saet.  (ex.  :  co- 
mam  in  gradus.  Saet.)  ;  OTdi- 
nâre,  tr.  //or.  Col.  (ex.  :  ont. 
iHneam  [■  d.  par  files  ■].  Col. 
voy.  ranger)  ;  paràre,  tr.  Cic. 
«te.  (ex.  :  convifium.  Cic.  (ai- 
res .  Caes .  tarres .  Cœs .  voy . 
l'itiipAnER,  apprêter);  appa- 
râre,  tr.  Cœs.  (voy.  apprêter, 
PHÉPAREri);  prseparàre  {-  dis- 
poser d'avance  •),  tr.  Liv.  etc. 
(ex.  :  naves,  scaphas .  Liv.)  ; 
acclDgêre,  tr.  Liv  (voy. 
[mettre   en]    état,    préparer]  ; 
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adornâre,  tr.  Plant.  Cie.  1 
(voy.  PKiÎPAREii)  ;  exornâre,  ' 
tr.  Sali.  (ex.  ;  aciem  [•  il.  l'ar- 
mée on  ordr«  do  batailla  -]. 
Sali.)  ;  designure  (•  disposer, 
régler  •),  tr.  Cic.  (au  fi.^.,  e.\_.  : 
constitaëre  et  designâre.  Cic. 
designàre  et  conficére.  Cic); 
digeréro,  tr.  Cit.-.  etc.  (voy. 
[mettre  ou]  ordre)  ;  dirigére 
(.  placer,  disposer,  ranger,  ré- 
gler "),  tr.  Cic.  (voy.  régler). 
Il  Mettre  (qqn)  dans  l'état  qui 
convient  pour  co  qu'il  doit 
faire.  Componére,  tr.  Qaint. 
(ex.:  c.  animam  ad  omnes 
casas.  Qaint.);  parâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  se  ad  iter.  Liv. 
te  ad  diccndam.  Cic.  voy.  pré- 
parer) ;  comparàre,  tr.  Cic. 
etc.  [ex.  :  c.  se  ad  iter  in  diem 
posteram.  Liv.  se  ad  respon- 
dendam.  Cic.  se  ad  eraptionem 
atqae  omnes  casus.  Cies.  ab 
[•  après  ••]  hoc  colloqaio  U'jati 
Romani  m  Bœotiam  compa- 
rati  sant  [■  sa  disposèreiu  à 
partir  "].  Liv.  [.KLII.  i.3,  i]. 
sic  (aimas  semper  comparait, 
at...  Cic.  ita  comparatam  esse 
hominam  nataram,  at...  Cic. 
Ùv.)  ;  prœparàre,  tr.  Sali. 
(ex.  :  se  ad  prœlia.  Sali.)  ; 
constituére.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
exordiam  est  principiam  ora- 
tionis,  per  qaod  animas  aadi- 
toris  constitaitar  ad  aadien- 
dum.  Cornif.  animas  bene 
constitatas.  Cic.  viri  sapientes 
et  bene  natard  constitati.  Cic. 
[Sest.  65,  137].  qaotas  qaisqae 
philosophoram  invenitar  qui 
lit  ita  moratas,  ita  animo  ac 
vita  constitatas,  at  ratio  pos- 
talat?  Cic.  [Tusc.  II,  U,  11].; 
acclinâre  (■•  disposer  favora- 
blement pour  qqn  »),  intr. 
Liv,  (ex.  :  haad  gravate  se  ac- 
clinataros  ad  caasam  senatas. 
Liv.  [IV,  US.  9]).  Disposé  (da 
telle  ou  telle  manière),  affec- 
tas, a.  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  bene,  maie  affectas.  Cic. 
si  sic  erimas  affecti,  at...  Cic. 
[Off.  m,  5,  21].  sapiens  eodem 
modo  erit  affectas  erga  ami- 
cam,  qao  in  seipsam.  Cic.  [Fin. 
1,20,68]);  animatus,  a,  uin,p. 
adj .  Cic.  etc. (ex. :  bene  animatus. 
A'ep.  Pompejas  animatus  me- 
lias  qaam  paratas.  Cic.  ani- 
matus erga  aliqaem.  Plaat. 
Cic.  [ad  Att.  .\V,  12,  2].  Saet. 
in  aliqaem.  Cic.  [Lœl.  16,  57  ; 
in  Verr.  II,  l>.  67,  151].  Liv. 
[XXI.X,  17,  8])  ;  inclinatus,  a, 
um,  p.  adj.  Liv.  Tac.  (ex.  : 
inclinatse  ad  saspicionem  men- 
tes. Tac.  nikil  magnopere  ad 
patram  aat  plebis  caasam,  in- 
clinaii.  Liv.  animas  ad  pacem, 
inclinatior.  Liv.  plebs  inclina- 
tior  ad  Pœnos.  Liv.); parafas, 
a,  uzn,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
omnium  esse  militaniparatissi' 
mosanintOS.Cses.adomnia  mu- 
Jieris  negotia  paratas.  Cic.pa- 
ratiores  ad  omnia  pericala  su- 
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beanda  esse.  Cœs.  Iiomo  ad 
omne  (acinas  paratissimus. 
Cic.  id  qaod  parati  sant  (a- 
ccre.  Cic.j.liion  disposé  pour..., 
amicus,  a,  ara,  Adi.  Cic.  etc. 
[ex.  :  arnicas  ou  amicissimus 
animas.  Cic.  arnicas  civitates. 
C'a?s.  homincs  sibi  conciliàre 
amiciores.  Cic.)  ;  benevolus, 
a,   UDJ,  adj.    Cic.  etc.  (voy. 

BIKNVEILLA.NT, favorable). Mieux 

disposé  pour...,  propior,  adj. 
Ov.  (ex.  :  propior  Saturnin 
Tarno.  Ov.  [iri,t.  I,  2,  7]).  Mal 
disposé  pour...,aJieDus,a,um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ex  alienis- 
simis  sociis  amicissimos  red- 
dère.  Cic.  aliénas  ab  aliqno 
anim,as.  Cic.  si  est  a  me  alic- 
nior.  Cic.)  ;  aversus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  aversis- 
simo  animo  esse  ab  aliqao. 
Cic. voy.  prévenu  [contre],  hos- 
tile). Tout  disposé  à,  promp- 
tUS,  3,  um,  adj.  Cic.etc.  (ex.  : 
ad  vim  promptas.  Cic.  promp- 
tas  aninius  et  alacer  ad  de- 
fendendam  rempablicam.Cic). 
Etre  disposé  à,  incIÏDâre, 
iuir.  Liv.  (ex.:  inciinant  animi 
ad  bellam,  ad  pacem.  Liv.  voy. 
incliner,  pencher)  ;  ver  gère, 
intr.  5en.  (ex.  :  ad  prava.  Sen. 
[tranq.  I,  !<].  ad  volaptates. 
Sen.  [vit.  beat.  15,  U]\.  Si 
vous  êtes  disposé,  si  aades  ou 
sodés.  Cic.  Se  —  à,  parâre, 
tr.  Cic.  (ex.:  parâre  se  aditer. 
Liv.  ad  dicendam.  Cic.)  ;  pa- 
râre, abs.  Cic.  (ex.  :  nancpu- 
blicas  litteras  Romam  mittêre 
parabant.  Cic.  voy.  apprêter, 
préparer).  Il  (Par  e\t.)  Se  — , 
être  disposé  (à  faire  qqch.),  c- 
à-d.  être  dans  l'intention  de  le 
faire,  voy.  intention.  1  V.  intr. 
Faire  ce  qu'on  veut  de  qqch., 
de  qqn.  Uti,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (utere  me  [••  disposez  de 
moi  •]  ut  voles.  Cic.  voy. 
USER,  employer)  ;  dominâri, 
dép.  intr.  Sali,  {ex.:  (ortana 
in  omni  re  dominatur  [•  dis- 
posa de  toutes  choses  "].  Sali.); 
moderàri,  dép.  intr.  Cie. Saii. 
(ex.  :  tempus,  dies,  fortana, 
cajas  libido  moderatar  genti- 
bus.  Sali,  qaibus  iotis  mode- 
ratar oratio.  Cic).  Il  (Par  ext.) 
Pouvoir  faire  ce  qu'on  veut  de 
qqch.,  eu  avoir  le  libre  em- 
ploi. Voy.  DISPOSITION.  Dont  on 
paut  disposer,  promptas,  a, 
am,  adj.  Cic.  lex.  :  qase  tibi  a 
multis  prompta  esse  scio . 
Cic).  Il  Décider  au  sujet  de 
qqch.  àomparàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  itaque  majores  nos- 
tri  raro  id  accidëre  volaerunt, 
prœtores  ut  considerate  ^eret 
comparaverant .  Cic.  bene  ma- 
jores nostri  hoc  comparave- 
rant, at  neminem  regem, 
qaem  armis  cepissent,  vità 
privarent.  Cornif.  quoniam 
ita  ratio  comparata  est  vitse, 
ut     alla    œtas    oriatur.    Cic.). 

Voy.   DÉCIDER,  RÉSOUDRE. 
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dispositlf,  ive,  adj.  et  s.  m.  || 
(.\rch.)  Adj.  (MéJ.)  Qui  a  li 
propriété  de  disposer  le  corp^ 
à  certaines  maladies.  Quodpro- 
clive  [corpus)  e(fKit.  A.  Voy. 
PRÉDISPOSER.  1  .S.  m.  Partiu 
d'un  projet  de  loi,  d'un  juge- 
ment, qui  contient  les  dispo- 
sitions, les  décisions.  Pronun- 
tiatio,  onis,  f.  Cic. 

diaposition,  s.  f.  Manière 
dont  qqch.  est  disposé  en  vue 
d'une  destination.  Disposi- 
tio.  onis,  !.  Cic.  etc.  (ex.:  lo- 
corum .  i'itr,  colamnaram. 
Vitr.  abs.  Vitr.  [I,  %  1].  .s\-n. 
[tranq.  10,  6].  au  plur.  eediam- 
sacraram  dispositiones.  Vitr. 
t.  do  rhét.  •  la  disposition  ■.. 
Cornif.  [rhét.  I,  2,  3].  Cic- 
[inv.  I,  7,  9).  Quini;.  [III,  3,  2]. 
par  ext.  sideram  disp.  \'itr. 
[IX,  6,  1].  verboram  elegans 
disp.  Vitr.  [V,  praef.  1].  ma- 
ture vitse  dispositionem.  Sen. 
[de  ira,  I,  6.  2].  au  plur.  tem- 
porum  dispositiones.  Sen.  [ep. 
122,  18])  ;  compositio,  onis. 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  o.  sacraram 
ssdiam.  Vitr.  c.  reram  aptis 
et  accommodatis  locis.  Cic.  c. 
membrcam.  Cic.  t.  rhét.  com- 
positio  est  verboram  constrac- 
tio,  qase  facit  omnes  partes 
orationis  œquabiliter  perpoli- 
tas.  Cornif.)  ;  formatio,  onis. 
f.  Vitr.  Sen.  (ex.:  f.  oblonga 
fori.  Vitr.  au  plur.  forma- 
tiones  colamnaram.  Vitr.  se- 
dium  sacraram.  Vitr.)  ;  con- 
formatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  verboram.  Cic.  theatri. 
Vitr.  lineam,entorum,.  Cic.  c. 
gusedam  et  §gara  totias  oris 
et  corporis.  Cic);  désigna- 
tic,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  omnis 
totias  operis  d.Cic);  instruc- 
tio,  onis,  f.  Cornif.  Cic.  (ex.; 
inst.  miliium  [«  la  d.  des  trou- 
pes '].  Cornif.  Cic.)  ;  locatio, 
onis,  f.  Qaint.  (t.  de  rh.,  ex.  : 
l.  verboram.  Qaint.)  ;  COllO- 
catio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  coll. 
sideram.  Cic.  [univ.  9,  26].  t. 
rhét.  c.  verboram.  Cic  Qaint. 
argamentorum.  Cic.  voy.  ar- 
rangement) ;  affectio,  onis, 
f.  Cic  (ex.:  aff.  caeli,  astroram. 
Cic.)  ;  habitas,  ûs,  m.  Cic. 
etc.:  (ex.:  h.  Italiœ.  Cic.  loco- 
rum.  Sen.  rh.)  ;  condicio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  condi- 
tion, état)  ;natuTa,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  natara  loci.  Cses.  co- 
gniiâ  locoram,  natarà.  Cœs. 
consiliumcapit  ex  loci  natara. 
Cœs.  [B.  C.  III,  U3,  1].  tanta 
erat  operis  (irmitado  atqae  ea 
reram,  natara,ut...  Cœs.  [B.  G. 

IV,  17,  7]).  H  (Spéc.)  Etat  de 
corps  ou  d'esprit  où  sa  trouve 
qqn  pour  faire  qqch.  Attec- 
tio,  onis,  f.  Cic  (ex.:  sum- 
mam  bonam  firma  corporis 
affectione  continêri.  Cic.  [Tusc. 

V,  9,  27].  affectio  animi.  Cic. 
ou  abs.  affectio.  Cic.)  ;  affec- 
tas, us,  m.  Cic.  etc.  (ex.,  cor- 
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poris  affectas  [plur.].  Cels. 
affectas   animi.  i<en.    voy.  hv- 

MEIR,      sentiment)  J      CODStHU- 

tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  (irma 
const.  corporis.  Cic.)  ;  babi- 
tus,  us,  m.  Cic.  etc.  (corresp. 
au  cr.  £;[;,  ex.  :  natarx  ip- 
sias  'habita  prope  divino.  Cic. 
in  intcijerrima  letate,  optino 
habita.  Cic.  virtas  est  animi 
habitas  natarie  modo  atque 
rationi  consentaneas.  Cic.cum 
hic  habitas  animorum  esset  in 
rastris.  Liv.^.  Dispositions  na- 
turelleâ,  indoles.  is.  f.  Cic. 
etc.  'ex.:  indoles  i-irtalis  [•  à 
la  vertu  •].  Cic.  [OIT.  III.  A, 
16].  ad  virtatem.  Cic.  [de 
Orat.  13,  il],  abs.  adales- 
centes  bona  indole  prsediti. 
Cic.  [ien.  8,  26])  ;  ingenium, 
ii  {•■  dispositions  actuelles  ap- 
portées en  naissant  ■■).  n.  Cic. 
(ex. .ingénia  [  •  heureuses  dispo- 
sitions   ']  abandâre.  Cic.  voy. 

TEMPÉRAMENT,  TALENT).  d'eS- 

prit,  animus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(es.:  hoc  animo  in  nos  esse  de- 
betis.  Cic.  bono  ou  alieno 
animo  esse  inaliyaem.  Cses.ini- 
mico  animo  esse.  Cses.  qui  qao 
animo  inter  nos  simas  igno- 
rant. Cic.  pro  miituo  inter  nos 
animo.  Cic.  animam  alicajus 
tentâre.  Liv.  animi  commutan- 
tar.  Cic.  animas  infestas  Ro- 
manis. Nep.  aversam,  animam 
flectère.  Sali,  talis  animas. 
Cic.)  ;  inclinatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  incl.  volantatis 
ou  volantatum.  Cic.)  ;  volun- 
tas,  atis.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  co- 
gnitâ  militum  volantate.  Oses. 
con(isas  manicipioram  volun- 
tatibas.  Cœs.  celans,  qaâ  vo- 
lantate esset  in  regem.  Nep. 
samma  ou  egregia  in  aliqaem 
volantas.  Cic.  offensa  est  in 
eam  militam  volantas.  Liv. 
periclitari  hominum  volan- 
tates.  Cic.  in  variis  volantati- 
bas.  Cic.  in  eàdem  sam  volan- 
tate. Cic.  si  propitià  faissent 
volantate.  .Mep.  aliéna  a  te 
volantas.  Cic).  —  favorable, 
benevolentia,  <e.   f.   Cic.  (voy. 

BIENVEILUANCt,   [bou]     VOULOIR). 

—  contraire,  aliéna  volantas. 
Cic.  .  Mettre  dans  '.elle  ou  telle 
— ,  afûcére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaomodo  affecto  cselo  compo- 
sitisqae  siderihas  qaodqaeani- 
mal  oriatar.  Cic.  exercendam 
corpus  et  ita  afpciendam  est, 
ut...  eu.  [OU.  I,  îa,  79].  Syra- 
casanam  civitatem,  at  abs  te 
affecta  est,  ita  in  te  esse  ani^ 
matam  [•  a  pour  toi  les  dispo- 
sitions que  tu  lui  as  précisément 
inspirées  •]  videmas.  Cic.  [iii 
Verr.  If,  .'<,  67,  151j  surt.  au 
part,  passé  empl.  adjectiv.  cam 
simas  ita  mente  a ffecti  [•  dans 
de  telles  disp.  d'isprit  •].  Cic. 
qaomodo  te  affectam  invenio. 
fer.  num  manas  recte  affecta 
est,  cam  in  tamore  est.  Cic. 
qMimodo    ocalas    conturbatai 
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non  est  probe  affectas  ad 
,-uum  niiinus  (angendum.  Cic. 
[l'use.  111,  7,  I5]i  ;  animàre. 
ir.  Cic.  etc.  (au  passif  ;  -  oiro 
dans  telle  ou  telle  disposi- 
tion •  ,  ex.:  perinde  utcamqae 
temperatas  sit  aer,  ita  paeros 
orientes  animari  atqiie  for- 
mari.  Cic.  [Div.  II,  I.:.',  89])  ; 
componère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
bcne  a  natara  compositas,  ad 
aliqaid.  Sen.).  I|  (Arcli.)  Etat 
de  celui  qui  est  aispos  de  corps. 
Comnwda  valetado.  Cic.  Met- 
tre dans  une  —  fâcheuse,  a/jfi- 
cere,  tr.  Liv.  (ex.:  qa3s  [oppu- 
gnatio]  et  ipsos  affecerat.  Liv. 
(voy.  INDISPOSER,  frendrej  ma- 
lade, aftaiblir).  [1  (Par  anal.) 
Etre  en  disposition  de  faire 
qqch.  Sic  esse  affectam  at... 
Cic.  (Off.  III,  5,  21).  1  (Par 
ext.)  Manière  d'être  naturelle 
qui  rend  propre  à  faire  qqch. 
Indoles,  is,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
egregia  qaaedam  indoles  ad  di- 
cendam.  Cic);  facilitas,  atis, 
f.  Cic  etc.  (ex.:  haec  in  bonis 
rebas,  qaod  alii  ad  alla  bona 
sant  aptiores  facilitas  [gr. 
EiSxaxaçop'ia]  nominatar,  in  ma- 
lis  proclii.itas  [gr.  EÙEiiitTudio]. 
Cic.  [Tusc.  IV,  12,  28])  ;  pro- 
clivitas,  atis,  f.  Cic.  (ex.: 
proclivitas  ad  morbos  ou  ad 
œgrotandam.  Cic).  Il  a  des  — 
au  mal,  ilti  pravam  malefi- 
camqae  ingenium  est.  Sen. 
Avoir  des  —  à  qqch.,  ad  ali- 
qaid aptam  esse.  Cic  ad  ali- 
qaid proclivem  esse.  Cic.  ad 
ou  in  aliqaid  pronum  esse. 
Liv.  N'avoir  aucune  —  pour. 
abhorrêre  ab  aliqaâ  re.  Cic. 
Si  au  contraire  il  n'a  absolu- 
ment aucune  disposition,  sin 
plane  abhorrebit.  Cic  (de 
Orat.  II,  20,  85j.  ',  Disposition, 
c-à-d.  préparatifs.  Voy.  prépa- 
RATiF.  1  (Fig.)  Ce  qui  est  posé, 
établi  par  qqn  ;  volonté  ex- 
presse, décision.  Voy.  volonté, 

INTENTION,  décision,  PRESCRIP- 
TION. —  testamentaire,  elo- 
gium,  il,  n.  Cic.  (ex.:  unum 
etiam  est,  qaod  me  mo-rime 
perturbât...  qaod  elogiam  re- 
citasti  de  testamento  Cn. 
Egnatii.  Cic  [Clu.  i.8,  135]). 
Par —  testamentaire,  testamen- 
to. Cic  Loi  dont  les  dispositions 
sont  terribles,  lex  horrendi 
carminis.  Liv.  ^  Pouvoir  de 
faire  ce  qu'on  veut  de  qqch. 
Arbitrium,  il  (-  libre  dispo- 
sition "),  n.  Cic.  Cses.  Liv.  (ex.: 
arb.  alicajas  rei.  Cic.  allcajas 
arbitrio  aliquid  permittëre.Cic 
Caes.y,  facultas,  atis,  f.  Cic 
etc.  'ex.:  Homanos  neqae  al- 
lam  facaltatem  habêre  na- 
viam  neqae..  .Cses.  [B.G.ni,9.6; 
cf.  ib.  12,  3].  qaanlam  naviam 
facaltatem  habebat.  Cses.  [B. 
0.  m,  lit,  ]].  haram  omnium 
reram  (acaltates  sine  allô  pe- 
riculo  pons  llerdx  prœbeliat 
et   loca    trans  flamen  intégra. 
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Cses.  [B.  C.  I,  i9,  2].  at  sais 
omnibus  facultatibas  [•  de 
tout  ce  qu'il  avait  à  sa  d.  -] 
ateretar.  Cxs.  [B.  C.  III,  8ll. 
1].  alteri,  non  magnis  facul- 
tatibas [-  qui  n'avaient  presque 
rien  i,  leur  d.  •]...,  celeriter 
qaod  ftabacrant  consampse- 
rant.  Cses.  [B.  G.  VII,  17,  2])  ; 
potestas,  atis,  f.  Cic.  otc 
(ex.:  potestas  saorum  frac- 
tiium.  Cic.  [in  Verr.  Il,  3,  98, 
227].  qaoties  mihi  certoram 
hominum  potestas  erit  [•  j'au- 
rai à  ma  disposition  des  mes- 
sagers surs  •].  Cic.  facëre  sai 
potestatem  alicai  [•  sa  mettre 
à  la  d.  de  qqn  -].  Cic.  fit  mihi 
potestas  tabalaram.  Cic  ha- 
bêre aliqaem  ou  aliquid  in  sua 
potestate.  Cic.  Liv.  m  alicajas 
poiestatem  aliquid  permittcre. 
Cses.  par  anal,  in  potestate 
mentis  esse.  Cic.  esse  in  saa 
potestate  [-  avoir  la  disp.  de 
soi-même-].  iVep.  exisse  ex  [ou 
de]  potestate  [s.-e.  mentis.]. 
Cic);  usus,  ûs,  m.  Cic,  (ex.: 
alicai  aliqaid  in  usum  tradëre. 
Cic).  Mettra  qqch.  à  la  dispo- 
sition do  qqn,  subjicëre  ali- 
qaid alicai.  Cic  Liv.  commo- 
d&re  aliqaid  alicai.  Cic.  ape- 
rire  aliqaid  alicai  (fiij.)-  Cic. 
Liv.  Etre  à  la —  de  qqn,  prses- 
to  esse  alicai.  Cic  in  prompta 
esse  alicui.  Cic.  Avoir  à  sa  — , 
{aliqaid)  in  prompta  habêre. 
Cic  A  la  —  de,  pênes,  prep. 
(avec  l'Ace).  Cic  cf.  hi  [servi] 
centam  dies  pênes  accasato- 
rem  cam  fuissent.  Cic.}  .  Qui 
est  à  la  —  do,  promptas,  a, 
um,  adj.  Cic. 
disproportion,  s.  f.  Manque 
de  proportiou  entre  deux  ou 
plusieurs  choses.  Ratio  impar. 
Cic.  Inœqaalitas,  atis,  f.  Col. 
Etre  en  —  avec  qqch.  Voy. 
DiSPROPORTioN.NER.  Il  y  a  —  daus 
l'ensemble,  partes  inter  se  dis- 
sident. Cic.  Qu'il  n'y  avait  pas 
entre  eux  une  grancla  —  d'âge, 
nec  setate  dispares.  Liv. 
disproportionné,    ée .    Voy. 

LIsPROl'ORTKiNNKR. 

disproportionnel,  elle,  adJ. 
Qui  n'est  point  proportionnel 
(â  une  quantité).  lYon  demen- 
sas  ad    aliqaid].  A. 

disproportionner,  v.  tr.  Ren- 
dre non  proportionné  (à  une 
chose).  (Aliquid)  impar  ou  in.is- 
qaale  reddëre  (alicai  rei).  A. 
Etre  disproportionné,  imparem 
esse  {alicai  rei).  Cic  esse  ma- 
jus  qaam  pro  (aliqaare).  L'en- 
ceinte de  (cet  édifice)  est  —  à 
l'ensemble,  ambita  majas  est 
{■vdijiciam)  qaam  par  est.  Vilr. 
Prix  disproportionné  à  la  va- 
li-ur  d'une  chose,  pretium  ini- 
qaum.  Jet.  ||  Absolt.  Poids 
disproportionné.  Injustam  ou 
iniqaum  onas.  Cic.  Combat 
— ,  prœliam  dispar.  Liv.  Epéej 
disproportionnées,  dispares  gin- 
dii.  Liv.  (EUo  se  plaignait)  de 
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son    mariage    disproportionné, 
quod  jancta  impari  esset.  Liv. 
D'une    taille  disproportionnée, 
jastu    major    ou    minor.    Cic. 
disputable  (lat.    dispatabilis. 
San.  [ep.   88,  W]),  ailj.  (Arch.i 
Dont  on    peut    disputer.  Qaod 
in  coniroversiam  cadit  ou  vo- 
cari  potest.   Cic. 
disputailler,    v.    intr.   Famil. 
Disputer  sans   cesse  (avec  qqn) 
sur    dos    bagatelles.    Altercâri 
de  minimia  rébus  (cam  alitjao). 
Cic. 
disputant,  s.  m.  (Arch.)  Celui 
qui    disputait  contre    un  autre 
(sur     un     poini;    do    doctrine). 
Dispatator,  oris,  m.  Cic. 
dispute,  s.  f.  Lutte  d'opinion 
sur  un  point  de  doctrine  entre 
deux    ou   plusieurs    personnes. 
Disputatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
^'voy.    DISCUSSION,  débat)  ;  COB- 
troversia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
de   verbo    controversia  est,  de 
re    qmdem    convcnit.  Cic.    est 
controversia  alicaicum  aliqao. 
Plaut.    Cic.    est    c.    inter  ali- 
qaos.  Cses.  nihil  ambigi  potest, 
in  qao  non  aat  res  controver- 
siam  (aciat  aut  verba.  Cic.  ha- 
bêre    controversias    inter    se. 
Cses.  orta   est   inter   eos  c.  de 
principata.    Cses.  verbi  ou  no- 
minis    controversia    [■     d.    de 
mots    •].    Cic.  ex    hac  autem, 
non  rerum,  sed  verboram  dis- 
cordiû  controversia  nata  est  de 
finibas.    Cic.  verbi  ou  nominis 
controversiam   movëre.    Cic.)  ; 
conceriatio.     onis.    f.    Cic. 
{ex.:  sine  jejunà  concertatione 
verboram.   Cic.  concertationis 
stadium.     Cic.     voy.     débat). 
Etre   en   — ,   voy.  disputer.    1| 
(Par    ext.)  Mettre  une  chaire  à 
la   dispute.  Voy.  Concours.   j| 
(P.  anal.)  Lutter  pour  conqué- 
rir   qqch.   Voy.    lutte.  1  Lutte 
violente   entre    deux    ou    plu- 
sieurs personnes.  Altercatio, 
onis.    f.    Cic.    Liv.    (ex.:    ait. 
brevis.  Liv.  Lentali  et  Caninii. 
Cic.    magna    non    disceptatio 
modo,    sed    etiam    altercatio. 
Liv.  cam  res  a  perpetais  ora- 
tionibas  in  altercationem  ver- 
tisset.  Liv.  altercationes  in  se- 
nata  (actas  aadio.  Cic);  con- 
certatio,   onis,   f.   Cic.    (ex.: 
c.    magistrataam.     Cic.    [Sest. 
36,  77])  ;  jurgium,  îi,  n.  Cic. 
etc.  (voy.  querelle);  rixa,  œ, 
f.   Cic.  etc.  (voy.  querelle). 
disputer.v.intr.ettr.  Il  V.intr. 
Engager   une   lutte  d'opinions 
sur  un  point  de  doctrine.  Dis- 
putâre   (•   peser  le  pour  et  le 
contre  ,  d'où  discuter,  avec  un 
autre,    débattre   •),  intr.    Cic. 
etc.  (voy.   discuter)  ;  coijcer- 
târe,    intr.  Cic.  (ex.:  cam  ali- 
guo   ano   verbo.  Cic.  cam  ali- 
qao  de  re.    Cic.  au  pass.  qase 
aat  concertata  aat  dijadicata 
sant.    Cic.)  ;   litigàie,    intr. 
Sf-n.    (ex.:   l.   de  verbis.  Hen.); 
digladiari,  dép.  intr.  Cic. 
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etc.    (ex.:   d.  cam  aliqao.  Cic. 
fr.   cam  aliqao    tôt  voliimini- 
bas.  Cic.  inter  se  de  aliqiia  re. 
Cic.  miserrimum  est  digladiari 
semper  tam  faciendis  tum  ac- 
cipiendis    injariis.  Cic).  Voy. 
discuter,      débat,     débattue. 
1  (Par  ext.)  Lutter  pour  la  pos- 
session   d'une  chose  à  laquelle 
un  autre    prétend.     ||    V.  intr. 
Disputer    de    qqch.    avec    qqn. 
Litigâre,   intr.   tic.  etc.   (e.\:.: 
acerrime  cam    aliqao  pro  ali- 
qao. Cic.  inter  se  de-  aliqaa  re. 
l'iaat.    de    parte    ^'niitm   cum 
vicino.  Saet.);  certâre,    inti-. 
Cic.    etc.    (ex.:   c.  verbis,  ora- 
tione.   Liv.  inter  se.  Cic.   cam 
aliqao   de  aliqaa  re.  Cic.  Sali. 
ut     si    naatx    certarent    guis 
eorum    potissimam    gaberna- 
ret.  Cic.  [OIT.  I,  26,  87]  ;  con- 
certâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
de  aliqaa  recam  aliqao.  Cic); 
ambigére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
a,    qai  ambigant.    Cic.  ambi- 
gére cam  eo  qai  hères  est.  Cic. 
de   hereditate.    Cic.    de     agro. 
Liv.  epit.    de    regno.    Liv.    de 
parte  finian\  camiicino.  Tac); 
contendère,    intr.    Cic.    etc. 
(voy.    [se]  mesurer  [avec],  com- 
battre, lutter,  rivaliser,  dé- 
battre) .    Il     '/.    tr.     Disputer 
qqch.  à  qqn.  Certàre  cam    ali- 
qao de  aliqaa  re.  Cic.  Concer- 
tnre  cam  aliqao  de  aliqaa  re. 
Cic.  Decertàre   cam  aliqao  de 
aliqaa     re.    Cic.     Contendère 
cam  aliqao  de  aliqaa  re.  Cic. 
Le    disputer    à...,   provocàre, 
tr.  Quint.    Plin.  j.  (cf.  pr.  sé- 
nés illos  virtate.  Plin.  j.  elegiâ 
Grsecos   provocamas.    Qaint.). 
AlTaire  vivement  disputée,  res 
per     sammam     contentionem 
acta.    Liv.    Combat    longtemps 
disputé,  prœliam   dia  anceps. 
Liv.    —    la   terrain,  voy.    ter- 
rain. Se  —  (qqch.,  qqn),    di- 
ripére,    tr.   Sen.    Qaint.  (ex.: 
d.    talcs.  Qaint.  toto  [oro,  totâ 
civitate   diripitar   [•    on    sa   le 
dispute  •].  Sen.    [brev.   vit.  7, 
L  ;    de  ira,  III,  23,  5].  diripère 
carnes  objectas.    Plin.).   ^    V. 
intr.  Engager  une  lutte  de  pa- 
roles  violentes   avec  qqn.  Al- 
tercâri,   dép.    intr.    Cic.    etc. 
(ox.:  ait.  cam  aliqao.  Cxs.  ma- 
lieram  rita    inter    nos    alter- 
cante.s.  Liv.)  ;  jurgâre,   intr. 
Ter.   Varr.  Cic  Hor.  (ex.:  corn 
aîiguo.  Ter.  sed  aliad  jargan- 
di  sacccnsendiqae  tempas  erit. 
Liv.)  ,   ri^âri,  dép.   intr.  Cic 
etc.  (ex.:  cum  aliquo  de  aliqaa 
re.  Cic).  H    Tr.    Disputer  qqn 
( famil. ).Voy. QUERELLER.  ||(Néol.) 
Se  disputer   avec  qqn,  voy.  ci- 
dessus  et  cf.    [se]  QLERELLER. 

disputeur,    disputeuse,     s. 

m.  et  f.  Celui,  celle  qui  arrive 
à  disputer.  Certandi  ou  con- 
certandi  cupidas.  Cic.  Rixator, 
oris,  m.  Quint.  Très  —,perpa- 
gnax.    Cic.    Voy.     chicaneur, 
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disque,  s.  m.  (Antiq.)  Lourd 
palet  de  forme  circulaire, qu'on 
cherchait  à  lancer  la  plus  loin 
possible  dans  les  e.\ercicea,  etc. 
Discas,  i,  m.  Plaat.  Hor.  Or- 
bis,  is,  m.  Ov.  1  Co  qui  offre 
l'apparence  d'une  surface  circu- 
laire. Le  —  du  soleil,  soiis  or- 
bis.  Liv.  Vell.  et  simpl.  orbis, 
is,  m.  \'irg. 

discpiisition.  s.  f.  (Arch.)  Re- 
cherche minutieuse  _  sur  une 
question  obscure.  Disqaisitio, 
nnis,  f.  Cornif.  Cic. 

dissection  ilat.  post.  dissec- 
tio),  s.  f.  Opération  par  laquelle 
on  dissèque.  Laceratio  murtao- 
ram.  Cela.  1  (Fig.)  Analyse  mi- 
nutieuse. Intentisaima  conqai- 
sitio.  Liv.  Voy.  analyse. 

dissemblable,  adj.  Qui  n'est 
point  semblable  à  une  per- 
sonne, à  une  chose,  bienqu'ayant 
des  traits  communs  avec  elle. 
Dissimilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  ali- 
cajas    ou    alicai.    Cic).    Voy. 

DIFFÉRENT. 

dissemblablement,  adv. 

D'une  manière  dissemblable. 
Dissimiliter ,     adv.     Cic.    Voy. 

DIFFÉREMMENT. 

dissemblance,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  dissemblable  à 
une  personne,  à  une  chose. 
Dissimilitado,  dinis,  (.  Cic.  (cf. 
cum  aliqao,  alicajas  ou  ab  ali- 
qao. Cic  Nep.).  Voy.  diffé- 
rence. 

dissemblant,  ante, adj. (Rare.) 
Dissemblable.  Voy.  ce  mot. 

dissémination  (lat.  eccl.  dis- 
seminatio.  Tert),  s.  f.  Action 
de  disséminer.  Diffasio,  onis, 
f.  Sen.  Il  Spéc.  (Botan.)  Ac- 
tion par  laquelle  las  semences 
des  végétaux  se  répandent. 
Sparsam,  ou  diffusain  semen. 
A.  Il  (P.  anal.)  La  —  des  troupes 
sur  une  trop  grande  étendue 
de  terrain ,  voy  éparpille- 
ment. 

disséminement,  s.  m.  Etat 
de  ce   qui   est   disséminé.  Voy. 

DISSÉMINATION. 

disséminer,  v.  tr.  Mettra  (des 
personnes,  des  choses)  à.  dis- 
tance les  unes  des  autres,  sur 
un  espace  étendu.  Spargëre, 
tr.  Cic.  (cf.  semen.  Cic.  exer- 
citam  per  provincias.  Tac). 
Dispergère,  tr.  Col.  (cf.  d.  se- 
men. Col.).  Dissipâre,  tr.  Cic 
(cf.  dissipatos  honiines  in  so- 
cietatem  idtœ  convocâre.  Cic 
[Tusc.  I,  25,  62]1.  Constructions 
disséminées,  disjecta  sedi^icia, 
Cses.  Troupe  disséminée,  dis- 
jecta manas.  Cic  —  des  sol- 
dats sur  un  trop  grand  espace, 
latias  diatribaêre  exercitam. 
Liv.  Voy.  DISPERSER,  éparpil- 
ler. Fig.  —  (des  bruits),  apar~ 
gère  rumores  ou  scrmones.Cic. 
disseminâre  (sermonem).  Cic. 
serère  {sermones''.  Virg.  cri- 
mina.  Liv.  Voy.  semeb. 

dissension,  s.  f.  Division  pro- 
fonde   de    sentiments,    d'opi- 
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nions,  d'intérêts.  Dissfnsio, 
onii,  (.  Cic.  cf.  cii-ilis,  ciiio'i». 
Cic.^.  Discordin,  ar,  f.  Cic.  etc. 
(cf.  jau  plur.]  discordix  intes- 
tine. Liv.  discordias  concitâre. 
Cic.  cLCcendêre.  Sali.). 
diesentiment,  s.  m.  DifTé- 
rence  dans  la  maulère  de  voir, 
de  juger.  Dissensio,  onis,  t. 
Cic.  Quint.  Etre  ea  —  avec 
qqn,  dissentire  ou  dissidère 
ab  aliqao  ou  cam  aliquo.  Cic. 
Un  —  les  divise,  les  sépara,  in- 
ter    se   dissentiant.    Cic.  Voy. 

DÉSACCORD. 

disseatir,  v.  intr.  (Arcb.). 
Adopter  une  maniera  de  voir 
(de  juger  différente  de  celle 
d'un  autre) .  Dissentire  [ab 
aliqao  de  aliqaa  re).  Cic. 
disséquer  (lat.  dissecâre^,  v. 
tr.  iMédec.)  Diviser  méthodi- 
quement les  parties  d'un  corps 
organisé,  pour  en  étudier  la 
structura  intérieure.  Aperire 
corpora.  Cic.  Artas  cadaveran\ 
rescindère.  Sen.  \\  Fig.  Ana- 
lyser minutieusement.  Perse- 
càre  (rerujn  causas''.  Cic.  Di- 
viser et  non  —  la  philosophie, 
philosnphiam  in  partes,  non 
in  frasta  di\,-idcre.  Sen. 
dissertateur(lat.post.  disser- 
tator  ,  s.  m.  Celui  qui  a  la 
manie  de  disserter.  Disputator, 
oris,  m.  Cic. 
dissertation  (lat.  post.  disser- 
tatio.  Gell.i,  s.  f.  (Arch.i  Dis- 
cussion. Voy.  ca  mot.  T  Déve- 
loppement sur  une  question, 
sur  un  point  de  doctrine.  Dis- 
putatio,  onis,  (.  Cic. 
disserter  (lat.  dissertare.Cato. 
Tac,  V.  intr.  Présenter  un  dé- 
veloppement sur  une  qu'?stion, 
un  point  de  doctrine.  Oispa- 
tare  de  aliqaa  re.  Cic.  Dlsse- 
rêre  de  aliqaa  re.  Cic.  —  o- 
raloment  sur  l'amitié,  sermo- 
nem  habêre  de  amicitiâ.  Cic. 
Absolt.    Qui    aime   à   —,    voy. 

DISSERTATEUB. 

dissidence  (lat.  dissidentia. 
Plin.  [XXIX,  .5];,  s.  f.  Etat  do 
celui  qui  s'est  séparé  d'une 
communion  religieuse,  d'une 
école  philosophique,  politique, 
fiijjensio,  onis,  f.  Cic.  Disces- 
sio,  onis,  (.Cic.  Etre  en — ,  dis- 
sidére,     intr.     Cic.    Voy.    Dis- 

9ENTIME.HT. 

dissident,  ente  (lat.  dissi- 
dens,,  adj.  Séparé  en  matiero 
de  doctrine,  d'une  communion 
religieuse,  d'une  école  philoso- 
phique, politique.  Dissenticns, 
p.  adj.  Cic.  Substantivt.  Un  — 
(on  matière  religieuse),  qai  $e- 
cas  de  religione  sentit.  A.  Les 
dissidents,  qai  dissident  a  sec- 
ta,  a  religione.  A. 

dissimilaire, adj. Cr.  scientif.) 
Qui  n'est  pas  similaire.  Diver- 
sas,a,  um,  p.  adj.  Cic. 

dissimilitude,  s.  f.  (Rhétor.) 
Figure  de  pensée  où,  après 
avoir  indiqué  les  traits  de  res- 
lemblance,  on  fait  ressortir  lei 
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diffjronC->s  entra  doux  per- 
sonnes, deux  choses.  Dissiinili- 
tudo,  dinis,  f.  L'ic. 
dissimulateur,  dissimula- 
trice (lat.  dissimtilator.  i-'ic), 
s.  ni.  et  f.  Celui,  celle  qui  dis- 
simule. Voy.  DISSIMULER. 

dissimulation ,  s.  f.  .\ction 
de  dissimuler.  Dissimulatio, 
ODis,  f.  Cic.  (ex.:  sinialatio 
[•  la  feinte  ■]  et  dissimulatio. 
Cic.  per  dissimalationem.  Jus- 
tin.). Va  air  de  —,  (icti  simu- 
latiqae  luKas. Cic.  Passé  maître 
en  lait  d'hvpocrisie  et  de  — , 
cajas  rci  ïubet  Simulator  ac 
dissimulator.  Sali.  Avec  — ,  en 
usant  de — ,  dissimulanter.adv. 
Cic.  User  de  — ,  voy.  D15^1MULEB. 
Sans  — ,  verë,  adv.  Cic.  sincère, 
adv.  Cic.  Ne  pas  user  de  — , 
nihil  (inijêre,  nitdl  dissimulàre. 

Cic.    Voy.    FEl.NTE,    HYPOCRISIE.  || 

(P.    est.)    Ce   que    l'on     dissi- 
mule,  lies   dissimalata  [silen- 

tio).    Cic.    Voy.    SECRET. 

dissimuler,  v.  tr.  Ne  pas  lais- 
ser paraître  ses  véritables  sen- 
timents.   Dissimulàre  (•  dé- 
guiser  ' ,  ^c.-à-d.  '  dissimu- 
ler, faire  comme  si  qqch.  n'était 
pas  -).  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Domi- 
tias  dissimatans.  Cses.  [B.  C.  I, 
19,    1].    non    dissimulât.    Cic. 
dissimulandi  causa.  Sali,  dis- 
simulât    se   accipêre    voluisse 
[i.  dissimule  le  désir  qu'il  avait 
eu  de  recevoir  -].  Cic.  [OIT.  II, 
a,  79])  ;   celâre,  tr.  (;ic._  etc. 
(ex.:  celare  aliqaem  aliquid  ou 
de  aliqaa  re.  Cic.  voy.  cacher); 
condère,    tr.   Cic.   etc.     (voy. 
cACHEBi  ;  abscondêre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.    CACHER,  p.    333,  col. 
1)  ;  recoDdère,   tr.    Cic.  etc. 
(voy.    CACHER,    p.  333,  col.  1)  ; 
tegëre,  tr.    Cic.   etc.   (ex.  :  ut 
sententiam    tegeremus.    Cic.)  ; 
occultàre,  tr.   Ctc.   etc.    (ex.  : 
gaadium.  Cic.  voy.  cacher,  p. 
333,  col.   1)  ;   abs'trudère,   tr. 
Cic.  Tac.    (ex.  :   abst.  metum. 
Tac.  nimiam  dia  reconditus  et 
abstrasus  animi    dolor.    Cic.)  ; 
retrudére,  tr.   Cic.   (au   part, 
pass . ,  ex .  :  volantas  abdita  et 
rctrusa  [•    soigneusement  dis- 
simulée    "].    Cic.)  ;   compri- 
mére  (•   taire,  dissimuler,  ca- 
cher -),  tr.  Cic.  (ex.:  odio  com- 
pressa et  tacito.   Cic.);  oppri- 
mère,  tr.  Cic.  .Sen.   (ex.  :  do- 
lorem.   Cic.    desideriam.  Sun. 
iram.   Sen.);    reticÉre,    tr. 
Plaut.  Cic.  etc.   (ox.;   niUil  re- 
ticebo  qaod  sciam.  Flaut. nihil 
reticuit.  Ter.    retic.  cogitatio- 
nes  suas.  Cic.   qaod  ii  qui  ea 
patefacére    possent,    reticuis- 
sent.    Cic.    neque  reticére  quse 
aadierat.  Sali,   nikil    me  sab- 
terfagëre    voluisse    reticendo. 
f^'ic).     Air    dissimulé,     valtus 
[Irti  simalatique.  Cic.    (Cl.  ;l(j, 
li].  En    dissimulant,  dissimu- 
lantcr,  adv.  Cic.  Sans  — ,   non 
(n':que)       dissimulant  cr.     Cic. 
Suet.   apertissimë,  Cic.  Dissi- 


DIS 

niulé  (en  p.\rl.  Je  chos.),  dit- 
simalatus,  a,  ui»,  p.  adj.  Cic. 
obscaras,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
obsc.  odiam.  Cic.  obsc.  simal- 
fa(es.C«c.).occuUas,a,  um,  adj, 
Cic.  (cf.  aliquid  occultum  ferre, 
.'^all.  occultior  cupiditas.  Cic), 
opertas,  a,  am,  p.  adj.  Cic). 
liissimulé  (en  pari,  de  pers.), 
dissimulator.  Sali.  (Cat.  5,  It). 
obscurus  homo  [opp.  à  aper- 
tus].  Cic.  (cf.  obsrurior  natura 
f-  caractère  >].  7'ac.).  occultus 
homo.  Cic.  tectus  et  occultus. 
Cic).  1  No  pas  montrer  à  l'es- 
prit les  choses  telles  qu'elles 
sont.  Dissimulàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  d.  aliquid.  Cic);  oc- 
cultàre, ir.  Cic.  (voy.  cacher); 
légère,  tr.  Cic.  (ex.  :  triumphi 
noinine  tegëre  atqne  velàre  ca- 
piditatem  suam.  Cic.  quod  ne 
mendacio  quidem  tegëre  pos- 
sis.  Cic  ut  turpia  facta  orck- 
tione  tegant .  Sali.);  conte- 
gere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  im- 
pium  pectoris  vuinus  [•  amour 
coupable  •]  pia  dissimulatione. 
\'al.-Max.);  obtegére,  tr.  Cic.  , 
("■x.  ;  tarpitudinem  adulesccn- 
ti.v  obscaritate.  Cic)  ;  prote- 
gère,    tr.     Vell.    Justin,    (voy. 

COUVRIR,       CACHER,       DÉGUISER); 

abscondêre,  tr.  Cic.  (voy. 
CACHER,  p.  333, col.  1).  Il  Nopas 
paraître  voir  les  choses  telles 
qu'elles  sont.  Dissimuler,  c-à- 
d.  refouler,  dévorer,  supporter 
en  silence,  devoràre,  tr.  Ov. 
(cf.  gemitus,  lacrimas.  Ov.)  ; 
mussitàre,  tr.  Plaat.  Ter. 
(voy.  dévorer)  ;  sorbére,  tr. 
Cic.  (ex.  :  aliquid animo.  Cic). 
Il  Se  dissimuler  qqch.,  c.-o-oi. 
ne  pas  voir  les  choses  telles 
qu'elles  sont.  Je  ne  me  —  pas 
que,  noque  me  fallit  (quam 
multa  sint  et  quam  varia  gê- 
nera dicendi).  Cic  haud  ignora 
(avec  une  Prop.  Inf.).  Liv.  T 
Ne  pas  laissor  voir  (aux  yeux) 
les  choses  toiles  qu'elle»  sont. 
Dissimulàre,  tr.  Cic  etc. 
(l'X.  :  d.  morbum.  Cic  aliquid 
silentio.  Cic.  de  conjuratione. 
Sali,  quid  ipse  sim  secutas, 
promam,  neqae  anqaam  dis- 
$imulavi.  Quint.)  ;  abstru- 
dére,  tr.  Cic.  (au  part,  pass., 
i-x.  :  penitus  abstrasœ  insidise. 
Cic);  retrudére,  tr.  Cic.  (au 
part,  passé,  ox.  :  /ia?c  autem 
esse  penitus  in  philosophid  re- 
trnsa  atque  abdita.  Cic.)  ; 
contegère,  tr.  Ter.  Cic  («x.  : 
iiliidines  (ronte  et  snpercHio, 
non  padore  et  temperantià. 
Cic.  c.  (actam  injariam  illi 
miserse.  Ter.);  obtegére,  tr. 
Phsed.  (ex.  :  porcellum  vesti- 
mentis.  Phœd.)  ;  protegére, 
tr.  Vell.  Justin,  (ox.  :  insidias 
risu.  Justin,  nequitiam  super- 
cllio  traci.  Vell.];  comprl- 
mëre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  c. 
quod  scripsarat  ille,  Cic  de- 
ticta  magna.  Cic);  opprimê- 
re,   tr.    Cic.  (ex.:  oppr.  atqae 
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abscondëre  alif/aid  [•■   dissimu- 
ler soignnu? -'iiiuiu  ou  s'attacher 
à    dissimiilor    qqcli.    '].    C'ic.)  ; 
veJàre,  ir.  Cic.  etc.   (voy.  voi- 
ler).   L'ennomi    dissimula    sa 
uiaio.'if  ,  hosHs  (allit  incedens. 
/.il-.   I  cl',    nec    fe(dlU   veniens 
V'usco.mam  rfac.;m  [' il   no  put 
(lisaimul)!-  sa  marche  au  T.  -1. 
Liv.  nec  biirlmros  fe[ellit  sab- 
dactas  ex  acic  [-  on  ne  put  d. 
aux  barbares  que    le   roi    avait 
.piitlé  le  cham|i  (le  bataille  «]. 
l 'urf .). 
dissipateur,  trloe  (lat.    post. 
dissipator.   Prad.    disnpatnx. 
Aag?j,  s.    m.   et   f.   Celui,  celle 
qui  dissipe  le  bion  dont  il  a  la 
disposition.    Ilellao,    onis,    ni. 
7'er.  Cic.Decoctor.oris,  m.  C'ic. 
(iii  Cat.  2,  3,  5;Pbil.2,  18,  U'. 
.vY-rj.  (ep.  81,  2;  ben.  IV,  26,  3). 
l'rodigas,  i,    m.    Cic.    Produja 
mutier.  Cargea  ac  vorago  (pa- 
trimonii).    Cic.   Un   jeune    —, 
ncpos,  otis,m.  Cic.  llor.  (Ad- 
joctivt.)  Prodigas.  a.  nm,  adj. 
Cic.    Profasas,  a,  um,    p.  adj. 
Cic.  Negiigens,  p.  adj .  l.iv.  etc. 
\c!.  adalescentia  negiigens  la- 
.vuriosaqae,  Liv.  [.WVII,  8,  5).  | 
at  si  reas  (nrti  prodigas  dica-  j 
tnr  ouf  negiigens.  Quint.  [VU,  ] 
2,  29],  modo  accrbior  parcior-  j 
que  modo  remissior  negUgen- 
tiorqae.  Saet.    [Galb.   U].  qui] 
(ortasse  de  aliéna  négligentes, 
certe  de  sao    diligentes    erant. 
Plin.  j.   [ep.  IV,  13,8]).  Voy. 

DÉPENSIER,   PRODIGUE. 

dissipation,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion d'anéantir  en  dispersant. 
Dissipatio,  onis,  f.  Cic.  1  Ac- 
tion de  dissiper  de  l'argent,  du 
bien.  Effasio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
liberatitatem    effasio  imitatur. 

Cic).  Voy.  PRODIGALITÉ,  PROFU- 
SION. Il  Fig.  Voy.  ABUS,  ExcÈ=. 
1  (Fig.)  Action  de  laisser  al- 
ler soli  esprit  aux  distractions. 
Voy.  DISTRACTION.  ||  Action  de 
dépenser  le  temps  en  frivolités, 
en  amusements.  Laxaria,  se,  f. 
Cic.  Vivre  dans  la—,  îuxariosë 
vivëre.   Cic.    Voy.    amusement, 

PLAISIR. 

dissiper,  v.  tr.  Anéantir  en  dé- 
pensant (pr.  et  fi^.).  Discu- 
tére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ni- 
vem.  Cses.  nebalam.  Plin.  cali- 
ginem.  Liv.  par  anal.  d.  cœ- 
tas  [•■  dos  attroupements,  dos 
rassemblements  ■.  Liv.  [  II,  28, 
i;  X.KXIX,  16,  10].  au  fig. 
errorem.  Col.  famam  [-  un 
bruit  "].  Tac.discussa  est  caligo 
U  l'obscurité  s'est  dissipée  ••]. 
Cic.  discatienda  sant  ea,  qase 
obscurant.  Cic.  [de  Or.  111, 
57,  215])  ;  dispellére,  tr.  Cic. 
etc.  (au  pr.,  ex.;  sole  ou  inca- 
lescente  sole  dispalsà  neba- 
lâ.  Liv.  au  fig.  d.  caliginem 
ab  anima  tanqaam  ab  ocu- 
lis.  Cic.  [Tusc.  I,  26,  &h].  d. 
molestias.  Cic.)  ;  solvére,  tr. 
Cels.  Quint.  Plin.  j.  (ex.:  noc- 
Um  faces  mal'.ie  variaque  la- 
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mina  lolvebant.  Plin.  j.  solv. 
ebrietatcm.  Ccls.  au  fig.  tris- 
tes ageelus.  Qaint.);  :esol- 
vére,  tr.  Qaint.  (seul,  lu  fi:.:., 
ex.:  r.  ambiguitatcm  [-  l'e- 
quivoque  •].  Qaint.}  ;  nbster 
gère,   tr 
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^ _      'Cic.   (seul,    au    fig., 

6x.:o'mnes  senectatis  molesti'is. 
Cic.  omnem  dolorcm .  Cic.  lac- 
tam  omnem.  Cic.  mihi  omnem 
metam  abstersit.  Cic);  depel- 
lère,  tr.   Cic.   (seul,    au    llg., 
ex.:d.  alicai  metam,  timorem. 
Cic.    suspicionem    a   se.  Cic.)  ; 
expellére,  tr.  Cvs.  (seul, 
au  fig.,  ex.  :  omncni  dabitatio- 
nem.     Ca-s.)  ;   exturbàre,   ir. 
Plaat.  Liv.    (seul,  au   fig.,  ex.  : 
e.v(ur6.    aiicui  ex  animo  œgri- 
tadinem.  Plaat.   omnem  spem 
pacis.    Liv.).    Voy.    disperser. 
Se — ,  vanescêre.  intr.  Plin. 
j.    (ex.  :    nabes   in  latitudinem 
vanescebat.  PUn.j.);  evanes- 
cère,  intr.  Ter.  tic  (voy.   [s'] 
évanouir)  ;  dilabi.  dép.    intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  simul  ac  fortuna 
dilapsaest.Cornif.);  difiluéie. 
intr.    Sali.    Sen.  (au    fig.,  ex.; 
abi  pcr  socordiam  vires,  tem- 
pas,  ingeniam  diffaxere.  Scdl. 
sed    ubi    [vila]   per   laxam    et 
negligentiam    dif^ait.    Sen  i  ; 
deûagràre  {pr.   -   s'en    aller 
en  fumée  »),  intr.  Liv.  (au  fig., 
ex.  :    interdam   spes    animum 
sabibat  defagrare  iras  vestras 
[•    que    vos    ressentiments    se 
dissipaient"],   pargari   saspi- 
ciones  posse.  Liv.    [XL,  8,  9J). 
1  (Par  anal.)   Anéantir  par  de 
folles    dépenses.    Dissipâre  , 
tr.    Cic.  {en.  :   d.  rem  familia- 
rem  saam.  Cic.    [ep.  IV,  7,  oj. 
patrimoniam.  Cic    a.   majori- 
bas  possessiones   relictas  dis- 
perdëre    ac    dissipâre.    Cic.^  ; 
effaDdére,  tr.   Cic.   (ex.:   eff. 
pecaniam.   Cic.    omnes  fortu- 
nas.  Ter.  qaod  adeptas  est  per 
scelas,  id  per  laxariam  effan- 
dëre,    et  consamëre.    Cic.  pa- 
trimonia  eff.  largiendo.  Cic]  ; 
profundère .    tr.    Cic,    (ex.: 
pecaniam,   patrimoniam.   Cic.  j 
[Cat.    2,    5,     10  ;    Off.     II,    16, 
55J);  absumêre.  tr.  Cic.  (voy. 
dépenser   [  p.    612,    col.    1  ])  : 
comedére    Ipr.    "    manger    - 
d'oii  -  dissiper  "),    tr.  Cic  etc. 
(ex.  :    bona  alicaj'as.    Cic.  pa- 
trimoniam. Cic);    devoràre, 
tr.  Cic.    (voy.  dévorer)  ;  dila- 
pidâre,    tr.    Ter.  (voy.   dila- 
pider) ;    disjicére  ,  tr.  Val.  - 
Max.  (ex.  :   pecaniam  pagitils 
disjici.  Val.-Max.)  ;  lacerâre, 
tr.    C'ic.    (ex.  :    l.    rem    saam. 
Plaat.    pecaniam.    Cic.    bona 
saa.    Cic.  [  in  Verr.   II,  3,   70, 
16Ii]).  1  Fig.   Laisser  aller  son 
esprit  aux  distractions.  Distra- 
hëre,  tr.    Cic.    Abstratiëre,   tr. 
Cic.  (cf.  abst.  se.  Cic).  Avocâre, 
tr.  Cic.  Distringëre,  tr.    Phsed. 
(cf.  varietate  reram  distringi- 
tar.    Phxd.).    En    bonne  part. 
Animum    laxâre  ou    relaxâre. 


Cic.    Voy.     DISTRAIIIE,     DI-rilAC- 

TioN.  Un  esprit  dissipé,  vigiis 
et  minime  attentas  animas. 
Cic.  \\  Doponsor  le  temps  on  fri- 
volités. Voy.  AMUSE.MENT,  AMUSER, 

FUTILITÉ.  Un  hommo  dissipe, 
laxariosaa  homo.  Cic. 

dissocier,  v.  tr.  (T.  scientif.) 
Séparer  des  éléments  associés. 
Dissociôre,  tr.  A.  Voy.  séparer. 

dissolu,  ue,  adj.  (Apch.)  Lâ- 
cha, en  pari,  d'un  tissu.  Voy. 
LACHE.  1  Fig.  Dont  les  moeurs 
sont  relâchées.  Dissolatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  .Solatas,  a,  um, 
p.  adj.  Sali.  Justin.  Laxario- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  Intempé- 
rant, p.  adj.  Cic.  Mener  une 
vie  — ,  laxariosê  ou  intempe- 
ratê  vivëre.  Cic.  Voy.  corrompu, 

DÉBAUCHÉ. 

dissolubilité,  s.  f.  (T.  scien- 
tif.) Qualité  de  ce  qui  est  dis- 
solubla.  Prouver  la  —  d'un 
corps,  ostendere  rem  dissohi 
posse.  A.  Voy.  solubilité. 

dissoluble  ,  adj.  (Arch.)  Qui 
peut  être  dissous.  Dissolabilis, 
e,  adj.   Cic 

dissolument,  adv.  D'une  ma- 
nière dissolue.  Libidinosë,  adv. 
Cic.  Laxariosê,  adv.  Cic. 

dissolutit,  ive,  adj.  Qui  a  la 
propriété    do    dissoudre.     Viy. 

DISSOLVANT. 

dissolution,  s.  f.  Action  de 
dissoudre,  état  de  ce  qui  est 
dissous.  Solatio ,  onis,  f.  Cic 
Dissolatio,  onis,  f.  Cic.  [nata- 
rœ.  Cic).  Une  —  de  colle  et  de 
vinaigre,  gluten  in  aceto  Uque- 
factam.  Plin.  Faire  nue  —  de 
résina  dans  de  l'huile,  dissol- 
vëre  resinam  oleo.  Plin.  Voy. 
DISSOUDRE.  Tomber  en  — ,  Sui- 
vi ou  dissoiii.  Cic.  tabescëre  , 
intr.  Lucr.  liqaescëre,  intr.  Ov. 
patrefieri.  Plin.  Qui  tombe  en 
— ,  tabidas,  a,  um,  adj.  Saet. 

Voy.  DÉCOMPOSITION,  PUTRÉFAC- 
TION. La  —  du  corps  après  la 
mort,  dissolatio  natarœ.Cic.  \\ 
Fig.  La  —  d'un  mariage,  ma- 
trimoniam  solatam ,  dissolu- 
tum,  diremptam.  Dig.  matri- 
monii  rescissio.  Dig.  La  —  de 
l'empire  ,  dissolatio  imperii. 
Tac.  Un  empire  qui  menace  de 
tomber  en  — ,  regnam  fractam 
et  prope  dissolutam.  Cic^ 
Etat  dissolu.  Laxaria,  se,  f.  Cic 
Intemperantia  libidinam.  Cic 
Vivre  dans  la  — ,  voy.  dissolu. 
Se  plonger  dans  la  — ,  in  libi- 
dinibas  se  effundëre.  Cic.  la-va- 
rià  difflaëre.  Cic.  Voy.  corrup- 
tion, DÉBAUCHE. 

dissolvant,  ante,  adj.  (T. 
scientil'.)  Qui  a  la  propriété  de 
dissoudre.  Discassorias,  a,  um, 
adj.  Plin.  (XXX,  75).  Le  sel 
ammoniac  est  un — ,  ammo- 
niaci  natara  dissolvit.  Plin. 
Fig.  Cette  doctrine  est  un  — 
pour  la  société,  qase  sentenlia 
omnem  civitatis  societatem  dis» 
trahit.  Cic, 

/.a 
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dissonance  {Ut.  post.  disso- 
nantia.  Boet.),  s.  f.  Réunion  di» 
sons  dissonants.  Dissonum  ali- 
ifaid.  Cic.  Voy.  di>cordanl-e. 

dissonant,  ante,  adj.  Qui 
forme  une  liarmouio  peu  agré- 
able à  l'oreille.  Absardus'  a, 
om,  adj.  Cic.  Diasonas,  a,  ont, 
adj.    Cic.  Discrepanf,   p.    adj. 

Cic     Voy.    DlSCORD.l^T. 

dissoner  (lat.  rfissonare.  lltr.), 
V.    intr.  Rare.  (Musique.)  For- 
mer une    harmonie    peu  agré- 
able pour  l'oreille.    Ineptam  et 
aspfram   sonare.  Cic. 
dissoudre,  v.   tr.  Désorganiser 
un   corps  en   faisant  cesser    la 
cohésion   do   ses   parties.   Dis- 
solvère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  fa- 
cilias  est  apta  dissolvëre  quam 
dissipata       connectëre.       Cic. 
[Orar.  71,  235].opBS  ip$a  soum 
eadcm    yua»  coagmentai-it  na- 
tura    dissolvit.   Cic.  [sen.    20, 
7S].   par   anal.    d.   inflationea. 
Plin.  fig.  d.  disciplinam.  Aact. 
b.     Alex,     regiam    potestatem 
[•  la  monarchie  .].  Nep.  impe- 
rium   con:>nlare.  Liv.);  resol- 
vêre,  tr.  Virg.  Sen.  (ex.:  qaic- 
quid  [natura]  composait,  resol- 
yit,  qaicquid  resolvit,  componit 
iteram.  Sen.  par  anal,  marga- 
ritas    in    tabem.  Plin.);  dige- 
rère,  tr.  Cels.  etc.  (ex.:  nubes 
in  qaas   coit  et  ex  quibas  sol- 
vitar    [aer]   modo  congregan- 
iur,     modo    digeranttir,    nan- 
qaam  immots  jacent.  Sen.  [N. 
Q.  Vil,  35,  1].  par  anal,  mate- 
riam.    Cels.    hamorem.    Cels. 
ad  digerenda  [-  pour  faire  d.  •] 
qu3e  coeant    [•.  les  tumeurs  »] . 
Cels.).   Qui  peut  se  — ,  disso- 
lubilis.    e,  adj.   Cic.  (ex.:  d. 
coagmentatio.    Cic.   [S.    D.  I, 
8,  20].    moriale  omne    animal 
et  dissolabile  et  dividuam   sit 
necesse  est.  Cic.  [S.  D.  III,  i, 
3])-    II   (Spéc.)  Désorganiser  un 
corps  solide  au  moyen  d'un  li- 
quide  qui    le   désagrège.  Dis- 
SOlvëre,    tr.  Lacr.  Plin.  (ex.: 
d.     a?«.    Lacr.     P'-sinam    olvo. 
Plin.     fcl     aqaa    dissolatum. 
Plin.).     Faire     — ,    putrefa- 
cère.  tr.  Liv.  Plin.  (ex.:  saxa 
infaso    aceto.    Liv.    [XXI,    37, 
2].  ttcllionem  in  oleo.  Plin.)  ; 
Temittére  ,     tr .     Virg .    (voy. 
[faire]     fondre).    Se    — ,    col- 
liqueSeri,     pasa.      Cic.    etc. 
(ex.:  rja'jd  [venenum]  si  totum 
colli^aefactajn  in   potione  es- 
tet.  Cic.  [Clu.  62,  173];  tabes- 
cère.    intr.   Cïc.   etc.    [ax.:    et 
aquilonibas  reliquisque  frigo- 
ribus  astrictas  aurescit  hamor 
et  idem   vicissim    mollitar  te- 
pefactas  et  tabescit  calore.  Cic. 
[N.    D.    II,    10,    26].    cong^stœ 
sêsculis    tabaerant  nives.  Sen. 
(N.    Q.    III,   27,  7]).  1  (Au  fig.) 
Dénouer  (arch.).  Voy.  dé.nouer. 
Il    Défaire  le  lien  qui  unit  des 
personnes.      Dissolvére,      tr. 
Ci/:,  (s'opp.  à  conglatinàre,  ex.: 
d.  tocietatem,  amiciliam.  Cic.)  ;  I 
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distrabëre.  tr.  Cic.  Sen.  (ax.: 
d.  omnenx  societatem  civitatis. 
Cic.  societatem  cam  aliquo. 
Sen.  conciliam  Birotorum.Liv. 
collegia  U  des  corporations  ■]. 
Sen.);  dirimére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:     conjagiam.     Jav.    voy. 

RO.MPRE). 

dissuader,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
conseiller (qqcli.)  a  qqn.  Dis- 
saadire  {aliqaid  ou  de  re  ali- 
qua).  Cic.  Dct!:rrêre  {aliquen\ 
de  aliqvui  re  ou  aliqaa  rei. 
Cic.  Voy.  DÉco.NSEiLLER.  Action 
de — ,dis$aasio,onis,{.  Cic.  Ce- 
lui qui  dissuade,  disiiiasor, 
oris,  m.  Cic.  1  Essayer  de  dé- 
tourner (qqn)  d'une  chose. 
Distuadêre  (ne  quis  {aciat  ali- 
qaidK  Cic.  (Cicéron  a  dit  par 
raison  de  symétrie  :  qui  non 
modo  non  censaerit  captivas 
remittendos,  verum  etiam  dis- 
saaserit.  [de  Off.  III,  27,  lOl]!. 
Monêre  aliqaem.  {ne  (aciat  ali- 
qaid). Cic.  Deterrêre  aliqaem 
(a  scribendo  ne  aliqaid  f  aciat). 
Cic.  Dehortâri  aliqaem  {ne  Ra- 
clât aliqaid).  Cic.  —  qqn  de 
défendre  qqn,  mentem,  alica- 
jos  a  dcfensione  avertère.  Cic. 

Voy.    DÉTOUR.NER. 

dissuasion,   s.   f.  (Rare.)  Ac- 
tion  de   dissuader  .  Dissaasio, 
onis,  f.    Cic. 
dissyllabe,    adj.     (  Gramm.  ) 
Qui   a   deux   syllabes.  Disylla- 
bas.  a,   om,  adj.  Quint.  Pri$c. 
Mart.  Cap.  Un  mot  —,  et  (subs- 
tantivt)    un    — ,    disyllabon,  i, 
n.  Lucil.  Mart.  Cap. 
dissyllabique,   aJj.  Voy.   dis- 
syllabe. 
distance  (lat.  disfanii'a.   Vitr.), 
3.    f.  Longueur   de  l'intervalle 
qui  sépare  une  chose  d'une  au- 
tre chose  dans  l'espace.  Intei- 
vallum,  i,   n.   Cic.  etc.  (ex.: 
signi.  Cic.  locoram.  Cic.  inter- 
valla    siderum   a  terra.    Plin. 
pari    intervallo.  Cirs.  [B.  G.  I, 
i3,    2].  ex  intervallo  [•  à  dis- 
tance .].  Liv.  rXLVIII,  ii,  8]. 
oppidum     a    Cor^nio    septem 
milliam  intervallo  abest  [•■  est 
à  une   distance  de    sept  milles 
do  C.  .].  Cœs.  [B.   C.  I,  18,  IJ. 
trabes    paribas    intervallis    m 
solo  colîocanlar.    Caes.    [B.  G. 
Vil,  23,  l].t!7na  intervallo  pe- 
dam  daoram  inter  se  iangehat. 
Cxs.  [B.  G.  IV,  17,  3].  fig.  in- 
tervallam  inter  illa  et  me  ma- 
gnum habai.  Sen.)  ;  spatium, 
a,  n.  Cic.  etc.  (ex.:   qaod  apa- 
tiam  est  milliam  passaum  cir- 
citer    centum  sexaginta.  Cses. 
spatium     inter    muros.     Cœs. 
[B.  C.  II,  \â,Z\.spatiibrevitas. 
Cses.    colles  mediocri  interjec- 
to    spatio  oppidum     cingebant 
Cses.  taleœ  medioi:ribus    inter- 
missis    spatiis    omnibus    locis 
disserebantar.  Cses.  [B.  G.  VII, 
73,  9].  ab  eo  intcrmisso  spatio 
pedum    sescentorum  alter  erat 
vallus.   Cxs.  [H.  C.  111,63,  1]. 
ad  médium  fere  spatium  [mi-  | 
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lites]   constiterant .  Cic.  [B.   C. 
III,    93,     1].    Hibernia. ..   pari 
spatio    transmissûs     atque   e.v 
Uallià  est  in  Britanniam.  Cses . 
[H.    G.    V,     VA,     2].     castra... 
t  Icopatrx  non  longo  spatio  ab 
ejus   castris   distabant.   [B.  C. 
m,    103,    2]).    Etre    à    (telle  ou 
telle)    distance,  abesse,    intr. 
Cic.    etc.'  (ex.:    a   quibus  cum 
paucorum    dierum    iter    [ace] 
abesset.  Cxs.  [B.  G.  IV,  T,  2]. 
Iiic  locus  ab  hoste  circiter  pas- 
sus  sescentûs  aberat.  Cxs.  cam 
reliqux  legiones  magnum  spa- 
tium abessent.  Cxs.  non  longe 
a  Tolosatium   fmibus   abaunt. 
C.Ts.     voy.    [être]      éloigné); 
distare,   intr.    Cic.  etc.    (voy. 
[être]  tLoioNÉ).   A    une  —  de, 
a    ou   ab,    prép.    (av.    l'Abl.). 
Cxs.    Liv.  (  ex.  :    millia   pas- 
saum   tria    ab   eoram   castris 
castra   ponit.    Cxs.  [B.    G.    I, 
22,  5].  a  millibus  passaam  cir- 
citer  daobus  Romanorum  ad- 
ventam  e.vpectabant.  Cxs.  [B. 
G.  V,  32,  1]).  A  une  grande  — , 
voy.    LOIN.    L'astronomie   nous 
apprend    à    quelle    petite  dis- 
tance   de   la   terre  se  meut  la 
lune    qui     touche    presque    la 
terre,    docef  ratio  mathemati- 
corum  quanta  humilitate  luna 
feratur,   terram  pxne   contin- 
gens.   Cic.  (Div.   II,  1.3,  91).   || 
^Spéo.)   Espace    libre  que   doi- 
vent laisser  entre  eux  les  hom- 
mes   d'une  troupe    en   marche. 
iDtervalluiB,  i,  n.  Cxs.  etc. 
(ex.:    copias  generatim  consti- 
tuerunt     paribas     intervallis . 
Cxs.    [B.    G.   I,    51,  2].  ut  rari 
magnisqae  intervallis  prcelia- 
rentur.  Cxs.  [B.  G.  V,  IG,  /.]). 
Tenir  qqn  à  — ,  suomorëre  ou 
arcêre   alii^uem.   Cic.   ||    (Fig.) 
Degré  de  séparation  que   l'iné- 
galité mot  entre  des  personnes 
ou  des  choses.  Intervallum, 
i,  n.  Cic.  etc.    (ex.:  quasi  lon- 
go  intervallo   inierjecto.   Cic. 
vide  quantum  intervallum   sit 
interjectum  inter. . .  et. .  .Cic). 
Etre     à    une    grande    —    de , 
longe    abesse  a...    Cic.  plari- 
mum   distàre  a. . .  Cic.  À  une 
grande   — ,    voy.     loin,    diffé- 
rence. T    LongUBur  de    l'inter- 
valle    qui     sépare    une    chose 
d'une     autre     chose     dans     le 

temps.  Intervallum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  int.  temporum. 
Cic.  voy.  intervalle). 
distancer,  v.  tr.  Voy.  dépasser. 
distant,  ante,  adj.  Séparé  (do 
qqch.)  par  une  distance.  || 
Dans  l'espace.  Distans,  p.  adj. 
Cic.  Liv.  Voy.  éloigné.  Etre 
—,  distàre,  intr.  Cic.  etc.  lex.: 
pedes  octoginta  inter  se  dista- 
bant, Cœs.  castra  modico  inter 
se  distantia  intervallo.  Liv.); 
abesse,  intr.  Cic.  (  ex.  :  ab- 
esse propius  [•.  être  moins  dis- 
tant   ••].   Cic).    Voy.    distance, 

KL01GNE.MENT,  ÉLOIGNER.  ||   (Dali* 

le    temps.  )  Distans,    p.     adj. 
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Quint,  (cf.  (ion  maltam  setaU 
distantes.   Quint.). 

distendre,  v.  tr.  (T.  scientif.) 
Augmenter  (un  corps)  de  vo- 
lume, de  superficie,  par  une 
tension,  etc.  Distendére  (,aU- 
qaid).  A, 

distension  ilat.  post.  disten- 
aio).  s.  f.  (T.  scientif.)  Aug- 
mentation de  volume,  de  su- 
perficie (d'un  corps  élastique) 
par  une  tensinn  en  divers  sons. 
Distentio,  onis,  f.  Cela.  (cf. 
corporum.  Cela.).  Distentas, 
ûs,  m,  Plin.  le!,  d.  catis.  Plin. 
[Vni.  138]).    ' 

distiller  (lat.  post.  deslillare 
[  •  faire  couler  ,  goutte  à 
goutte  '].  Csei.-Aar.  Apic), 
V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr.  Lais- 
ser écouler  goutte  à  goutte  (un 
•uc  qu'on  produit).  Stillàre, 
tr.  Ov.  Plin.  (cf.  Hammoniaci 
lacrimam.  Plin.  nxyrrham. 
Ov.).  Siidâre,  tr.  Virg.  etc.  fcf. 
mella.  Virg.  l/alsamam.  Jus- 
tin.^. Fig.  —  un  venin  dange- 
reux, acerbitatis  viras  evo- 
mère.  Cic.  P.  plaisant.  Se  — 
en  pleurs,  stillàre  rorem  ex 
ocalis.IIor.S'}  — en  excuses,  voy. 
RÉPANDRE.  T  Purifier  (une  subs- 
tance) en  vaporisant  la  partie 
volatile  et  en  la  condensant. 
Decoqaêre,  tr.  Lacr.  De  l'eau 
distillée,  aqaa  decoctione  va- 
porata.  A.  (d'après  Pers.).  || 
(P.  ext.)  Tirer  une  substance 
d'une  autre  on  distillant  la 
partie  essentielle  do  celle-ci. 
Decoquère,  tr.  Lacr.  ||  (P. 
anal.)  Elaborer  certains  sucs. 
Distiller  le  miel,  mel  {acéré. 
Sen.  (ingère.  Virg.  —  de  la 
résine,  juco  resinam  manâre. 
Plin.  |]  Fig.  Tirer  de  l'essence 
d'une  chose.  Voy.  AL.tMBiguER. 
1  (Arcli.)  I'.  infr.  Couler  goutte 
à  goutte.  Stillàre,  intr.  Ov. 
(cf.    de  ilice  stillabant   mella. 

Ov.).   Voy.    DÉGOUTTER. 

distinct,  incte,  adj.  Marqué 
avec  un  caractère  qui  empêche 
de  le  confondre  avec  qqch. 
d'analogue.  Sécrétas,  a,  am,  p. 
adj.  Varr.  (cf.  secretis  voca- 
batis  appellari.  J-'arr.).  Sepa- 
ratas,  a,  uni,  p.  adj.  C'a?s. 
(ex.;  ager.  Cœs.).  Parties  dis- 
tinctes, partes  tpecie  différen- 
tes. Cic.  Sons — ,soni  distincti. 
Cic.  Sans  qu'il  y  ait  rien  de — , 
discrimine  remoto.  Cic.  D'une 
manière  — ,  distincte,  adv.  Cic. 
1  Qui  so  perçoit  nettement. 
Clarat,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
ciara  vox.  Cic).  E-rpressas,  a, 
am,  p.  adj.  (cf.  verba  expressa. 
Qaint.).  Lxplanatas,  a,  am,  p. 
»dj.  Cic.  Qaint.  Une  prononcia- 
tion ^,  os  planam.  Plin.  J. 
ou  explanatam.  Qaint.  Articu- 
lation — ,  explanata  vocum 
impressio.  Cic.  Sons  à  peine 
distinct;,  parumexp/anate  vo- 
ces.  Sen.  \\  Avoir  une  vue  — 
des  choses,  plane  nosse  ac  vi- 
dêre.  Cic.  Vov.  gi.ai«. 
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distinctement ,  adv.  D'une 
manière  distinct.?.  ClaTé,  adv. 
Plaat.  etc.  (ex.:  clan'-  recitàre. 
Pers.clare  ocalia  video. Plaat.); 
articulatim,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  verba  plane  exaadiri  dis- 
cerniqae  articulatim.  Lacr.)  ; 
distincte,  adv.  Cic.  (ex.:  d. 
dicère.  Cic).  Voir,  saisir  — 
(les  choses),  cernëre  et  vidêre. 
Cic.  perspicëre.  Cic.  Penser  et 
s'exprimer  — ,  et  rébus  et  ver- 
bis  explicaté    dicëre.  Cic.  Voy. 

CLAIREMENT. 

distinctit.  Ive,  adj.  Qui  sert 
à  reconnaître  une  personne, 
une  chose  de  tout  ce  qui  n'est 
pas  elle.  Proprius,  a,  um. 
adj.  Cic.  (ex.  :  propria  alica- 
jas  rei  nota  [■  le  trait  d.  d'une 
chose  •].  Cic.  hoc  propriam 
est  hominia.  Cic.)  ;  singula- 
ris,  e,  adj.  Cic.  etc.  {e\.  :  sant 
quœdam  in  te  aingalaria.  Cic); 
iDSignis,  e,  adj.  Liv.  (ex.  : 
vestia.  Liv.  subst.  insignia , 
iam  [■  ornements  distincti fs, 
marques  distinctives  '],  n.  pi. 
Cxs.  Liv.  insigne,  is  [•  marque 
distinctive,  trait  distinctif  •], 
n.  Cic.  insigne  veri.  Cic.  Cas- 
sari  propriam  ac  pecaliare  cle- 
mentiseinsigne.  Plin.^.  Le  trait, 
le  caractère  —  des  personne», 
qaod  caiqae  personse  attribai- 
tar.     Cic.     Voy.    particulier, 

PROPRE,   SPÉCIAL. 

distinction,    s.    f.    Action   de 

distinguer:  état  de  ce  qui  est 
distingué.  DistiDCtio,  onis 
(«  action  d'établir  une  diffé- 
rence "),  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  faci- 
lis  est  d.  ingenai  et  illiberalis 
joci.  Cic.  baram  rerum  facilia 
est  et  expedita  d.  Cic  d.  veri 
a  falso.  Cic  [Fin.  I,  19,  6i])  ; 
discrimen,  inis  (•  ét,-it  de  ce 
qui  est  distingué,  dilTérence  ■•), 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  discrimen 
recti  praviqae.  Quint,  omni 
discrimine  remoto.  Cic.  nallo 
discrimine  setatia  facto.  Liv. 
voy.  différence).  Faire  une  — , 
voy.  DISTINGUER.  ||  (Par  ext.) 
Marque  honorifique  instituée 
pour  récompenser  le  mérite. 
OrDamentum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnia  ornamenta  con- 
gerêre  ad  aliqaem.  Cic.  voy. 
HON.vEUR,  insigne);  beneûcium, 
ii,  n.  Cic  Sali.  Liv.  (en  pari, 
des  magistratures  décernées 
par  le  peuple).  T  (Néol.)  Dis- 
tinction des  manières.  Ele- 
gantia,  se,  f.  Cic.  (souv.  ele- 
gantia  et  integritas  ou  inte- 
gritaa  et  elegantia  alicaj'aa. 
Cic  eleg.  vitse.  Cic.  ingenii. 
Plin.  j.)]  venustas,  atis,  f. 
Plaat.  Cic.  (ex.  :  af(laena  omni 
l'enastate.  Cic). 
distinguer,  v.  tr.  Faire  re- 
connaître lune  personne,  une 
chose)  d'une  autre  par  quelque 
trait.  Distinguère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  vera  a  falsis.  Cic. 
artipcem  ab  inacio.  Cic.  qaid 
inter  nataram  et  rationem  in- 
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terait,  non  dislingaitur.  Cic. 
[S.  D.  III,  10,  -iSJ.  in  civita- 
tibaa...  agnationihns  (amilia- 
ram  distingaantar  statas.  Cic. 
[Leg.  I,  7,  2.J]);  discernêre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  discerner)  ; 
secernëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
hlandam  amicam  o  vero.  Cic); 
sejungére,  tr.  Cic.  (ex.  :  mor- 
ham  ab  fegrotatione.  Cic.  libe- 
ralitatem  et  benignitatem  ab 
ambita  atqae  largitione.  Cic); 
seponére,  tr.  Cic  (ex.  :  a  ce- 
tfris  dictionibas  eam  partem 
dicendi,  qase...  Cic).  Se  — , 
di/Terre.  intr.  Cic  (voy.  dipfé- 
her)  ;  intéresse,  intr.  Cic 
ivoy.  différent,  uifféhence  et 
différer).  1  (Spéc.)  Mettre  qqa 
à  part  des  autres  par  quelque 
trait  de  supériorité.  Secer- 
nëre, tr.  Cic.  etc.  (voy.  [met- 
tre à]  part).  Se  — ,  excellère, 
intr.  Cic  etc.  (voy.  [»']  élever 
,au-des5us  des  autres],  [être]  su- 
périeur, éminent,  exceller); 
ezninére,  intr.  Cit   etc.  (ox.  : 

Dernosthenes  anus  eminet  inter 
omnes  in  omni  génère  dicendi. 
Cic.  voy.  [être]  éminent)  ;  SU- 
perâre,  tr.  Cic.  (voy.  [1']  em- 
porter [sur])  ;  prœstâre,  intr. 
Cic.  (voy.  [!']  EMPORTER  [sur], 
[être]  supérieur; :cODSpiCUUm 
esse.  Liv.  Tac.  [ex.  :  Romanis 
conspicaum  eam  novitas  divi- 
tiœque  faciebant.'  Liv.).  Distin- 
gué, spectatus,  a.  um,  p.  adj. 
Cic  (ex.:  sp.  vir.  Cic  vir  speC' 
tatissimas.  Cic.  femina  spec- 
tatissima.  Cic.)  ;  splendiaus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  sp. 
homo.  Cic  eqaes.  Cic.  Plin. 
/.)  ;  illustris,  e,  adj  Cic.  etc. 
(ex.  :  homo.  Liv.  adalescena. 
Cses.  Xep.  homines  illastres 
honore  ac  nomine.  Q.  Cic)  ; 
egregius,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  lex.  :  civis.  Cic.  egregia 
indoles.  Cic.  egregias  in  bel- 
licalaade.  Cic.  dignitatis  grada 
egregias.  Cic)  ;  eximius,  a, 
um.  adj.  Cic.  (ex.  :  ingeniam. 
Cic.  virtutes.  Cic  Liv.);  ele- 
gans,  adj.  Cic. (voy.  élégant), 
honestus.  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  honestus  homo.  Cic); 
lautus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  : 
homines  laati  et  arbani.  Cic. 
l.  civitates.  Cic)  ;  liberalis, 
e,  adj.  Cic  (voy.  noble)  ;  ex- 
quisitus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  rare,  exquis).  D'une 
manière  distinguée,  egregié, 
adv.  Cic.  Il  Mettre  qqn  à  part 
des  autres  par  des  égards  par- 
ticuliers. Aliqaem  ornàre.  Cic. 
in  honore  habêre.  Cic  Hono- 
rem  alicai  habêre  ou  tribaëre. 
Cic.  Aliqaem  honorificë  exci- 
pére  ou  tractâre.  Cic.  \\  Laisser 
voir  une  inclination  particu- 
lière pour  qqn.  Aliqaem  dili- 
gêre.  Cic  ou  unicé  diligëre. 
Cic.  1  Reconnaître  (une  per- 
sonne, une  chose)  d'une  autrs 
par  qq.  trait.  Dijudicâre,  tr. 
Cic.  (voy.  discerner)  ;  dinoS' 
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cëre,  tr.  Sen.  Col.  (ex.  :  bo- 
nom  malumi^ue.  i^ir».  [ep-  1-^. 
6J.  ïoos  et  aliénas  [puUos]. 
Col.  aliiuid  sapore.  Col.)  ;  in- 
ternoscére,  tr.  Cic.  (ex.  :  ge- 
minos.  Cic.  çiwr  «nftrrnoîci  a 
fd/si»  non  possunf.  Cic.  ut  in- 
ternoscat  visa  vera  sint,  an 
faJsa.  Cic*.  1  Percevoir  d'une 
maaièrs  disiiucie.  Dispicère. 
tr.  Cic.  etc.  ex.:  fig.  popalus 
/iomaniu  libertatem  jam  ejr 
diufind  seriitvUe  dispiciens. 
Cic.iSe5t.,55,n8]);perspicêre, 
tr.  Cic.  eic.  (ex.  :  at  prsc  den- 
êitate  arborum  perspici  cxlam 
n'.v  posset.  Liv.  voy.    aperce- 

ÏOIR. 

1  distique,  s.  m.  (Métr.  anc.) 
Réunion  do  deux  vers.  AUerni 
versas  (longiascali).  Cic.  {cC. 
epigramma  alternis  versibas 
longiascalis.  Cic).  \\  ^Spéd 
Réunion  d'un  hexamètre  et 
d'un  pentamètre.  Distichon,  i, 
0.  Mart.  Suet.  Serv.  Versas 
impares.  Prise.  ^  (P.  ext.  Pro- 
6od.  fran^.).  Petite  pièce  com- 
posée de  deux  vers.  Distichon, 
i .  ^ .  A. 

2.  distique,  adj.  (Botan.)  Qui 
a  le»  rameaux,  las  feuilles,  etc. 
en  deux  séries  opposées.  Disti- 
chas,    a,    um,    adj.    Coi.    (Il, 

9.  16).  ,  ,    ^, 

distordre,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
former, luxer  par  une  torsion. 
Distorqaére,  tr.  Sen. 

distore,  orse,  adj.  (Arch.)  Qui 
est  do  travers  ou  contourné. 
Distortas,  a,  am,  p.  adj.  Hor. 
Depravatus,  a,  um,  p.  adj. 
T'arr.  Cic. 

distorsion,  s.  f.  (Médec.)  Dé- 
formation, luxation  produite 
par  une  torsion.  Distortio,onia, 
(.  Cic. 

distraction  (lat.  distractio 
[•  séparation,  division,  désu- 
nion •  ]),  s.  f.  Action  de  dis- 
traire ;  état  de  ce  qui  est  dis- 
trait. Il  Action  d'écarter.  Dis- 
tractio, onis,  f.  Cic.  (voy.  sé- 
paration). Il  Action  de  dé- 
tourner. Voy.  DÉTOURNEMENT.  ^ 
Etat  de  l'esprit  qui  est  distrait. 
Animas  vagas.  Cic.  Saspensas 
animas.  Cic.  (cf.  tantam  iiiud 
indicium  esset  vagi  animiet 
alacinantis.  Cic.  saspenso,  in- 
quit,  animo  et  occapalo  Cras- 
tam  tibi  respondisse  video. 
Cic.  [de  Orat.  I,  56,  239]).  Les 
distractions,  ea,  qax  avocant 
animam.  St;n.  ou  simpl.  ea 
qase  avocant.  Plin.  j.  (cf.  ab 
iis,  qax  avocant,  abdactas  et 
liber.  Plin.  j-  <.  Donner  des  --  à 
qqn,  cogiladonem  alicajas  im- 
pedire.  Sen.  avocàre  alir^aem 
ou  animam  alicajas.  Plin.  j. 
l|(Par6xt.  )  Amusement  qui 
détourne  l'àme  des  préoccu- 
pationi ,  qui  délasse  l'esprit. 
Aberralio  a  dolore  ou  a  mo- 
jesfii».  Cic.  Animi  relaxatio 
ou  remissio.  Cic.  Oblcctatio, 
onis,  t.    Cic.    (avec   ou  lans  o- 
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nimi).    Oblectamentam,    t,    n. 
Cic.  Cherclier  do»  —,  voy.  [se] 

DISTRAIRE. 

distraire,    v.   tr.    Détourner. 
Voy.    ce  mot.      ||     P.    ext.    — 
unô    somma    (de  l'emploi    qui 
lui   est   assigné\    Averlêre  pe- 
cuniam.  Cic.   intervertére   pe- 
cuiiiam.  Petr.  Voy.  détourner, 
DÉROBER.    1    (Arcli.)    Détourner 
[uaa    personne)     d  un      projet, 
d'une      résolution.     Abducére, 
avertêre,    avocàre   {aliqaem  a 
proposito,    a   sententia).    Cic.  ' 
Plin.  j.  Voy.  détourner.  ^   Dé- j 
tourner    l'esprit    de   ce  à   quoi 
il  est  occupe.  Abstrahëre  iai\-\ 
qaenx  a   negotiis).  Cic.   Disti-  \ 
nëre  ou   dislringëre   (aliijaem). 
Cic.  animam  avocàre  ou  seio- 
cûre  (ab  aliqaa  re).  Cic.  Esprit 
distrait  par  la  multiplicité  de 
ses    occupations,    animas   va- 
rietate    reram    didactas.    Cic. 
Avoir  l'esprit  distrait,  être  dis- 
trait,    se     distraire,    sevocâre 
mentem  ab   ocalis.   Cic.   alias 
res,  aliad  ou  aliéna  agère.  Cic. 
non   attendëre.    Cic.    Etre    — 
dans    sa    conversation,    aliéna 
logui.    Cic.  Qui    a  l'esprit  dis- 
trait, aliad  a'jens.    Cic.  Votre 
esprit  est  distrait,  vestrx  pere- 
grinantar     aares.     Cic.     Voy. 
iSATTENTiF.    Absolt.    Une    per- 
sonne     distraite,     impradens. 

Cic.   Voy.     ÉTOURDI,   IRRÉFLÉCHI. 

Il  (P.  ext.)  Détourner  do  ce 
qui  préoccupe,  délasser  par  qq. 
amusement.  Animam  alicajas 
{a  cara  ou  a  sollicitadine)  ab- 
dacére.  Cic.  Alir/uem  (curis) 
exsolvëre.  Cic.  Aliqiiem  oblec- 
târe.  Cic.  Se  — ,  animam  rela- 
xàre  ou  remittcre.  Cic.  Oblec- 
tari  ou  se  oblectâre  {aliqaa  re). 
Cic.  Ss  —  de  ses  peines,  iac- 
tam  avocàre  {aliqaa  re).  Cic. 
de  ses  malliours,  a  molestiis 
animam  abdacëre.  Cic.  aber- 
rare  a  miseria  ou  absolt.  aber- 
râre,    intr.    Cic.    Voy.    amuser, 

DIVKRTIR. 

distraitement,     adv.     D'une 

manière  distraite.  A'ona((en(e. 
Cic.    Impradcnter,    adv.     Cic. 

Voy.   ÉTOURD1MENT. 

distrayant,  ante,  adj.  Qui 
distrait.  Oblectatorias.  a,  um, 
adj.  Gcll.  Voy.  distraire,  amu- 
sant, DIVERTISSANT. 

distribuable,  adj.  Qui  est  i 
distribuer.  Distribaendas,  a, 
am,  p    adj.  Cic. 

distribuer,  v.  tr.  Divisar  entre 
plusieurs  on  donnant  une  part 
à  chacun.  ||  (Entre  plus,  per- 
sonnes.) Distribui:re,  ir.  Cic. 
Cxs.  etc.  (ex.  :  d.  aliqaid  ali- 
cai.  Cic.  Cses.);  tribuôre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  his  agros in  Gallia 
ex  hostibas  captos  prsemiaqae 
magna  tribaerat.  Cœs.  [B.  C. 
III,  i)9.  S]);  dividëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  dividëre  aliqaid  al i- 
cui.  Cic.  agros  viritim  civibas. 
Cic.  tUesaaros  singalis.  .Suit. 
dolabrat      calonibat .     Liv.)  ; 
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metiri  (•  distribuer  an  mesu- 
rant -',  dop.  tr.  Cic.  (ex.  :  fra- 
tncntum  exercitai.  Cic.)  ;  ad- 
metiri  (•  distribuer  en  mesu- 
rant, distribuer  das  r.itions 
do  •),  dép.  tr.  Cafo.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  rinum  alicut.  Cato.  f-a- 
mentun»  militi.  Liv.  l'rumen- 
tum  alicai  ex  area.  Cic);  Idr- 
giri  ['  donner  larj^omeni  •), 
dép.  tr.  Cic.  (ex.:  qiti  eripiant 
alii  qaod  aliis  larjiantar. 
Cic.  voy.  donner)  :  dilargin 
(•  distribuer  génereusernoiit  •), 
dép.  tr.  Cic.  (ox.  :  qai  omnia 
qaibas  volait  ditar.jitas  t:st. 
Cic.  cetera,  qaa^  caiqae  libais- 
set,  dilargitas  est.  Suet.),  djs- 
pertire,  tr.  de.  (ex.:  pecu- 
niam  judiribas.  Cicj;  psrtiTe, 
tr.  Cic.  et  partiri,  dép.  ti-  Cic 

(    voy.   PARTAGER,    RÉI'ARTIR   ).     ^ 

(Entre  plusieurs  lieux.)  Dis- 
tribuére,  tr.  Cic.  (ox.  :  san- 
gainem  in  corpus.  ,Cic.)  :  dis- 
pertire,  tr.  Lw.  (ex.  :  excrci 
tam  per  oppida.  Liv.)  ;  divi- 
dëre, tr.  Cic.  etc.  (voy.  diviser, 

PARTAGER.      RÉPARTIR    ).     ||     (    Par 

anal.)  Distribuère,  tr.  Csi-s. 
etc.  \ex.  :  copias  in  très  partes. 
Cxs.  ).  Voy.  RÉPARTIR  [j  (  Par 
ext.)  Diviser  on  donnant  à 
chaque  partie  la  place,  la  des 
lination  qui  convient.  Dis- 
pensàre,  tr.  Cic.  (ex.  ;  d.  in- 
venta non  solam  ordine  sert 
etittm  mominto  quodam  atqae 
jadicio  [•  mais  encore  d'après 
l'importance  des  idé^s  et  sui- 
vant certains  principjs  •]. 
Cic.  [de  Orat.  I,  31,  U2])  ; 
disponèTe,  tr.  Cic.  etc.  («x.  : 
qaasi  in  ornata  disposita  in- 
signia.  Cic.  voy.  disposer)  ;  di- 
gerëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  res  com- 
ponëre  ac  digérera  [■  disposer 
et  d.  le  sujet  "].  Cic.  [de  Orat. 
1,  i.l,  86]  i. 

distributeur,  trice  (lat.  post. 
distribntor,  trix.  Hier.),  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  distribue 
qqch.  Divisor,  oris^  m.  Cic. 
Largitor,  oris,  m.  Liv. 
djstributil,  ive  (lat.  post. 
distribativas.  Prise),  adj.  Qui 
donne  à  chacun  la  part  qui 
lui  revient.  Qai  {qax,  qaod) 
tuana  calque  tribuit.  Cic.  La 
justice  — ,  a-quam  jus.  Cic.  se- 
qaitas,  atis,  (.  Cic.  1  (Logique 
et  gramm.)  Qui  s'applique  it 
chacune  des  parties  d'un  tout. 
Distribativas,  a,  um,  adj. 
Prise. 

distribution,  s.  f.  Action  do 
distribuer.  J  (Entre  plusieurs 
personnes. )Partj't/o,onïs,  Cic. 
(ex.:  seqaabilis  prsedœ  parlitio. 
Cic);  largilio,  onis.  S.  Cic. 
etc.  (ex.:  1.  in  cives.  Cic  voy. 

LAROE«E,    LIBÉRALITÉ),     OTOgA- 

tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:j[)ecaniar. 
Cic.);  assignatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ajrorum.  Cic. 
au  plur.  novse  assignalioneê. 
Cic).  Faire  une  — ,  c.-d-d. 
distribuer,  voy.  ce  mot.  1  (En- 
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tro  plusieurs  Vii)u\.)  Disiriba- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Qiûnt.  {n%.  : 
cxli.  Cic.criminum.  Cic.  aqna- 
rum.  Frontin.)  ;  descriptiv, 
onis.  f.  Cic.  i,i>x.:descr.;,-ijaa- 
bilis  sumptàs.  Cic.  a-cIiÇicioriim, 

Cic.    VOy.     RÉPARTITION).      ||     Ui- 

vision  qui  attribue  à  chaque 
chose  la  place  qui  lui  convient. 

Voy.  DISPOSITION. 

distributivenient,  adv.  Eii 
donnant  à  chacun  la  part  qui 
lui  revient,  'i'ribuendo  saum 
ciiiqne.  A. 

district  (lai.  po?t.  districtas. 
Noi-ell.),s.  m.  Circonscription 
territoriale.  Rfgio,  onis,  f.  Cic. 
PagiiS,  i,  m.  Q.  Cic.  Par  dis- 
tricts, regionatim.  Liv.  (.\L, 
51,  9;  NLV,  30.  1). 

dit,  s.  m.  (Arch.)  Ce  que  qqn 
a  dit.  Dictnm,  i,  n.  Cic.  Vox, 
vocis,  f.  Cic.  Voy.  parole.  |1 
(Spéc.)  Parole  donnée  par  qqn. 
Fides,  ei,  f.  Cic.  Voy.  engaciî- 

MIÎNT,    PAROLE. 

dithyrambe,  s.  m.  (Aniiq.) 
Poenio  lyrique  en  l'honneur 
de  Eacchus.  Dithyrambas,  i, 
m.  Cic.  \[  (P.  ext.)  Poème  ly- 
tnousiaste.  Fanaticam 


nque  ent 

Carmen.  Liv.  Fig.  Faire  un  — 
en  l'honneur  do  qqn  (lui  don- 
ner des  louang'S  enthousiastes), 
in  cci'lanilaaclibas  efferre.  î^'ep. 
laudibus  in  astra  tôlière.  Cic. 
dithyrambique,  adj.  Qui  ap- 
partient au  dithyrambe.  Di- 
thyrambicas.  a,  uni,  aJj.  Cic. 
Fis;.  Louanges  —  (enthousias- 
tes'), voy.  ENTHOUSIASTE,  POM- 
PEUX. 

diton,  s.  m.  (Arcli.)  Intervalle 
comprenant  deux  tons.  Dito- 
num,  i,  n,  Boet. 
diurétique  (lat.  post.  diareti- 
cas.  Pa/i.),  adj.  (Médec).  Qui 
fait  uriner.  Mictorias,  a,  um, 
adj.  Ca:l.-Aur.  Mictaalis,  e, 
adj.  Csel.-Aar.  Etre  un  — ,  urt- 
nam  ciêre,  conciîâre,movëre. 
Plin.  urmis  prodesse.  Plin. 
diurne,  adj.  Qui  a  lieu  pen- 
dant le  jour.  Diarnas,  a,  um, 
adj.  Plaat.  Lacr.  Cic.  Sen.  (cf. 
lamen.  Lacr. Sen.  stella.  Plaat. 
itinera.  Cees.  labores.  Cic.].  1 
(Antiq.)  Qui  est  de  chaque 
jour.  Quotidianas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Voy.  QUOTIDIEN.  Spéc.  Les 
actes  —  (sorte  de  journaux 
des  Romains),  acta  diarna  et 
eimpl.  diurna,  oram,  n.  pi. 
Tac.  Saet. 

divagation,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion d'aller  de  côté  et  d'autre 
hors  du  lieu  où  on  doit  se 
lenir.  Discursus,  us,  m.  Cic. 
Concarsatio,  onia,  f.  Cic.  ||  (T. 
de  droit.)  La  —  (des bestiaux), 
qu'on  laisse  hors  du  pâturage, 
erratio,  onis,  f.  A.  evagatio, 
onis,  f.  A.  Il  (P.  anal.)  Diva- 
gations (d'un  cours  d'eau,  qui 
sort  de  son  lit).  Voy.  déborde- 
ment. 1  (Fig.)  Action  de  l'esprit 
qui  va  de  côté  et  d'autre  en 
dehors      du     sujet.    Deliratio, 
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onis,  f.  Cic.  Abcrratio  a  pro- 
posito.  Cic.  Voy.  diore'^ston. 
Les  divagations  d'un  curvo.iii 
malade,  somnia  scgri.  lier,  de- 
liramenta  ,  oram,  n.  pi.  Plaat. 

Voy.  EXTRAVAGANCE,  FOI.IB. 

divaguer  (lat.  po-t.  divagari. 
Lact.  Cod.  Jnst),  v.  _  intr. 
(Arch.)  S'en  aller  de  côté  et 
d'autre  hors  du  lieu  où  l'on 
ilnit  se  tenir.  Discarrëre,  intr. 
Liv.  Concnrsùre,  intr.  Ca's. 
Evagâri,  intr.  Liv.  (En  pari, 
des  bestiaux.)  Errer  hors  du 
pâturage,  evagâri,  dép.  intr. 
Col.  Il  (P.  anal.)  Une  rivière 
qui  divaLjue  (qui  sort  de  son 
lit).  Voy.  déborder.  1  Fig. 
Laisser  aller  sa  pensée  hors  dos 
limites  de  la  raison.  Vagâri  et 
excurrère.  Cic.  Evagâri.  Qaint. 
Aberrâre,  intr.  Cïc.  llariolâri, 
dép.  intr.  Plaat.  Ter.  (Phorm. 
Wâi.  Il  Spéciult.  —  dans  un 
accès  de  délire,  de  folie.  Deli- 
râre,  intr.  Cic.  Voy.  délirer, 
extravaguer. 

divan,  s.  m.  Salle  du  conseil 
chez  les  Orientaux.  Concilium, 
il,  n.  A.  1  Sorte  de  canapé  sans 
dossier  et  garni  de  coussins. 
Lectas,  i,  m.  Cic. 
diva  (lat.  diva),  s.  f.  (Arch.) 
■    P.  ap 
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Ueesse.  Voy.  ce  mot.  M  (P.  ap- 
pos.)  Spéci.ilt.  La  —  liouteille. 
Voy.    DIVIN. 

divergence,  s.  f.  (T.  scientif.l 
Etat  de  ce  qui  diverge  (s'op- 
pose à  convergence).  Diver- 
giam,  ii,  n.  et  Sivergia,  oram, 
n.  pi.  Grom.  vet.  Fig.  —  d'o- 
pinion, l'orie^as  et  dissensio. 
Cic.  (cf.  ianta  sant  in  varie- 
tate  et  dissensione,  at...  Cic). 
Il  y  a  entre  eux  —  d'opinions, 
inter  se  dissentiant.   Cic. 

divergent,  ente.  adj.  (T. 
scientif.)  Qui  diverge.  Diver- 
sas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Didac- 
fas,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  ||  Fig. 
En  pari,  dos  opinions.  Diver- 
sus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Voy. dif- 
férent. 

diverger,  v.  intr.  (T.  scientif.) 
.\ller  en  s'écartant  de  plus  en 
plus.  Divertère,  intr.  Cic.  Di- 
daci,  pass.  Cic.  Fig.  (en  pari, 
des  opinions).  Dissentîre,  intr. 

Cic.  Voy.  DIFFÉRER,  DIVERGENCE. 

divers,  erse  (lat.  diversas, 
.  opposé  '),  adj.  (Arch.)  Qui 
présente  plusieurs  aspects,  plu- 
sieurs caractères  dilTérents. 
larius,  a,  am,  adj.  Cic.  Mul- 
tiplex, adj.  Cic.  (cf.  natara. 
animas.  Cic).  Voy.  multiple, 
VARIÉ.  Il  (P.  ext.)  On  voit  d'un 
œil  — ,voy.  autre.  ^  (Au  plur.) 
En  pari,  de  ciiosss  que  l'on 
compare,  qui  présentent  cha- 
cune un  caractère  différent. 
Farius,  a,  um,  adj.  Cic.  Agré- 
ments —,  varia  volaptas.  Cic. 
On  fit  la  guerre  avec  des  chances 
— ,  varie  bellatam  est.  Liv.  Les 
aspects  —  de  la  politique,  va- 
rieras rerum  publicaram.  Cic. 
1  (Au  plur.)  Adj.    déterm.   (Se 


place  avant  le  -ubst.) Plusieurs 
(personnes  ou  choses)  dénature, 
de    caractère    ililTérent.     Non- 
nalli,  se,  a,  adj.  Cic.    Compta- 
res,  a,  adj.  plur.   Cic.    Les   di- 
verses  versions  d'un    fait,   qace 
aactores  variant  de  aliqaa  re. 
Liv. 
diversement,  adv.  D'une  ma- 
nière diverse.  Kariê,    adv.  Cic. 
Liv.  Non  ano  modo.  Cic  1  Do 
diverses   manières.  Varié,  adv. 
Cic.  Diverse,  adv.  Cic.  Racon- 
ter —   une    chose,  variôri;    de 
[aliqaâ   re).  Liv.   Fait    raconté 
— ,  variata  memoria  actœ  rei. 
Liv. 
diversifier,   v.  tr.   Rendre  di- 
vers. Kariâre,  tr.  Cic.  (cf.  v.ora- 
tionem     et    distingaêre.      Cic 
Hor.).  Distingaêre,  tr.  Cic.  (cf. 
variétatibas    distingaêre  opas. 
Liv.).     Diversifié,     varius,     a, 
am,  adj.  Cic.  Ov.  Plin.  Se   —, 
variari,  pass.  Cic.    Voy.  diffé- 
rencier,  distinoueb. 
diversion  (lat.  post.    diversio. 
Novell.),  s.  f.    Action  qui    dé- 
tourne.   Il    Opération   militaire 
ayant    pour  but    de  détourner 
l'ennemi   d'un   point  qu'il    at- 
taque.    Faire    une    — ,  occuper 
l'ennemi  par    une    — ,  hostem 
distinêre.  Liv.    ou    distrahère. 
Liv.    hostes    distringêre.    Liv. 
Rompre  par   dos  diversions  les 
troupes  ennemies,   adi-crsario- 
rum  manas  didacëre.  Cees.  (B. 
C.    m,    iO,    1).    Voulant    faire 
une  — ,  ut  in  alterias  rei  caram 
converteret    hostiam    animos. 
Liv.  1  .\otion  qui  détourne  l'es- 
prit, le  cœur,  de   ce  qui  le  fa- 
tigue ,    le    préoccupe,   vers   qq. 
autre  objet.   Avocatio.  onis, 
r.  Cic.  (cf.  avocatio  a  cogitandi 
molestiis.    Cic)  ;    aberratio, 
onis,    f.    Cic.    (ex.  :  a   dolore, 
a   molestiis.  Cic.   aliam   aber- 
rationem   a   molestiis    nallam 
habemas.     Cic.)  ;    deverticii- 
lum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  legen- 
tibas  velat  deverticala  amœna 
qaa;rëre.  Liv.  [I.X,  IV,  1]).  F.iire 
—    aux    soucis,    aux    chagrins, 
animum  a  caris  ou  solliciiadine 
avocâre.  Cic  ou  abdacëre.  Cic. 
Faire  —  à  ses  peines,  aberrâre 
a   miseria  et  absolt.  aberrâre, 
intr.  Cic. 
diversité,  s.    f.    Caractère   de 
ce   qui   est   divers.    Varieras, 
atis,    f.  Cic.  (ex.:  vocum.  Cic. 
rerum   pablicarum.    Cic.    ani- 
moram.  Plin.)  ;    diversitas, 
atis,  f.  Sen.  rh.  Qaint.  (ex.:  in- 
geniorum.    Qaint.    animoram. 
Sen.  rhet.  Tac.)  ;  disjunctio, 
onis,  f.    Cic  (ex.:  animorum. 
Cic.  sententiœ.  Cic).  La—  des 
opinions,  varieras  et  dissensio. 
Cic   II    Rare  au   plur.  Des  di- 
versités, dissimilia  ac  diversa. 
Sen.  Voy.  différence. 
divertir,  v.  tr.  (Arch.)  Détour- 
ner (d'un   lieu    vers  un  autre). 
Voy.  détourner.  1  Fig.  (Arch.) 
Détourner    de  ce  qui  occupe. 
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Distrahëre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  aliqaein  a  rmgotiia.  Cic.)  ;  a- 
vocàre,  tr.  Cic.  Plin.  j.    (voy. 

DÉTOUK.'iER.      distraire).      la 

trUta»e,  curai  pelUre.  Cic.  \\ 
(AbsoU.)  Détourner.  Avocàre, 
tr.  Plin.  j.  Distringëre,  tr.  Cic. 
Kstinire,  tr.  Cic.  Esprit  di- 
verti par  la  variété  des  occupa- 
tioas,  animas  varietate  rertim 
didactas.  Cic.  1  (P.  ext.)  Dis- 
traire en  récréant.  Oblectâre 
(aii^u^mou  animam  alicajas]. 
Cic.  delectâre  {aliqciem).  Cic. 
Sa  — ,  animam  retaxare  ou  re- 
mittere.  Cic.  Voy.  amoseb,  dis- 
traire, RÉJOUIR.  Il  Sa  —  aux 
dépens  de  qqn,  et  (ellipt.)  se 
—  de  qqn,  aliifaem  pro  delec- 
tamento  pulàre.  Ter.  aliqaem 
itludêre.  Ter.  Cic. 
divertissant,  ante,  adj.  Qui 
distrait  en  récréant.  Qai  (qax, 
quod)  detectationem  hâbet. 
Cic.  Ladicer,  cra,  cram,  adj. 
Cic.  Festivat,  a,  am,  adj. 
Plaat.  (Cf.  ladi.  Plaat.  coni-i- 
inum.  Plaat.'.  Chose  divertis- 
(ante,  objet  — ,  obtectamen- 
tam,  i,  n.  Cic.  Etre  — ,  detec- 
tationem, oblectationem  ha- 
bére.  Cic.  Voy.  amusant.  || 
Substantivt.  Le  — ,  oblecta- 
mentum,  i,  n.  Cic.  Voy.  amcse- 

ME.NT. 

divertissement,  s.  m.  Action 
de  divertir,  c.-d-d.  de  dé- 
tourner (arch.).  Voy.  détourne- 
ME.NT.  Il  {Fig.  et  arch.)  Action 
de  détourner  momentanément 
de  ce  qui  occupe.  Avocatio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  av.  a  cogi- 
tandi  molettia  et  revocatio  ad 
contemplandat  voluptates.  Cic. 
[Tusc.  III,  15,  33])  ;  avoca- 
meDtum,  i,  a.  Plin.  j.  (ex.: 
ladoram  avocamenta  reqai- 
rére.  Plin.  /.).  Distraction  qui 
récrée.  Delectamentum,  i, 
a.  Ter.  Cic.  (voy.  amusement)  ; 
oblectaznentum,  i,  n.  Cjc. 
etc.  (ex.:  at  illi  haberent  hœc 
oblectamenta  et  solatia  aer- 
vitatit.  Cic.  inveniea  in  qao- 
libet  génère  vitae  oblectamenta 
et  remissionei  et  volaptatei. 
Sen.  voy.  .<museme.nt)  ;  oblec- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  (voy.  amu- 
sEMENTj  ;  ludicrum,  1,  n.  Ca- 
tall.  (cf.  61,  2i<  [gr.  àôupiial)  ; 
ludus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ox.:  no- 
vum  $ibi  excogitant  ludum,. 
Cic.  dare  ladam  aiicui.  Plaat. 
Cic.  lados  $ibi  (acire.  Petr.)  ; 
lusio,  onis.  f.  Cic.  (ex.:  la- 
aionibas  vel  laboriosia  delec- 
tari.  Cic.).  (Par  oxt.)  Inter- 
mède (dans  une  pièce  de  théâ- 
tre). Voy.  INTERMÈDE.  ||  Petite 
pièce  (de  théâtre).  Voy.  pièce. 
dividende  (lat.  dividendui/, 
I.  m.  (Mathém.)  Quantité  à  di- 
TÎier  par  une  autre.  Dividen- 
dot,  i,  m.  (s.-e.  nameras). 
Boet.  1  (Finances.)  Part  de  bé- 
néfice attribuée  à  chaque  asso- 
cié, à  chaque  actionnaire  d'une 
société.    Para,  partia,    t.    Cic. 
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.M.  Partie,  ont»,  f.  Jet.  (cf. 
porticnem  accipére.  Jet.). 

divin,  ine,  adj.  Qui  appartient 
aux  dieux,  à  Dieu.  Divinus. 
a.  uni,  adj.  Cic.  (ex.:  numen 
Lacr.  namen  divinum.  Cic. 
consiiiam  dii-inum.  Cic.  di- 
vina  natara.  Cic.  lis  divina. 
Cic.  diiino  apirita  affatas  ou 
tactaa .  Cic.)  ;  cœlestis  ,  e, 
adj.  Cic.  (voy.  céleste  .  La 
puissance  divine,  numen.  mi- 
nia,  n.  Cic.  Par  la  puissance  ou 
la  volonté  divine,  divinitas, 
adv.  Cic.  divine,  adv.  Plaat. 
Par  une  inspiration  divine,  di- 
vinitas, adv.  Cic.  Saet.  ||  Gracia 
— ,  oracuiiim,  i,  n.  Cic.  res- 
ponsam  dei  ou  rfeorum.  Cic. 
Le  culte  — ,  caltua  deoram. 
Cic.  Dei.  Lact.  Service  — ,  sa- 
cra, oram,  n.  pi.  Cic.  Liv.  res 
divina.  Plaat.  Ter.  Cic.  res 
divinse.  Cic.  Sacrifice  — ,  divi- 
nam,  i,  n.  Liv.  Célébrer  le 
service  — ,  rebua  divinis  inter- 
esse. Liv.  Prendre  part,  assis- 
ter au  service  — ,  sacris  adesse. 
Cic.  Rendre  à  un  homme  les 
honneurs  divins,  aliqaem  divi- 
no  honore  colère  ou  proseqai. 
Cic.  alicai  divinos  honores  ha- 
bëre.  Liv.  Cart.  Le  —  César 
(mis  au  nombre  dos  dieux),  di- 
vas  Jalias.  Saet.  \\  Substan- 
tivt. Le  —  (ce  qui  offre  un  ca- 
ractère surnaturel).  A'aiora  di- 
vina. Cic.  divinam  (illad).  Cic. 
1  (P.  hyparb.)  H'j.  Merveilleu- 
sement bon,  beau.  Divinas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Eloquence  di- 
vine, loqaendi  divinitas.  Cic. 
Qui  a  une  éloquence  divine,  in 
dicendo  dit,inas.  Cic.  Notre  — 
Platon,  deas  ille  noster,  Plato. 
Cic.  1  (Dans  le  langage  de  la 
galanterie.)  .\dorable.  Voy.  ce 
mot.  Divins  petits  pieds,  ao- 
reoii  pedes.  Catall. 

divinateur,  trica  (lat.  post. 
divinator.  Firm.  trix.  Tert.), 
8.  m.  et  f.  (Arch.)  Celui,  celle 
qui  pratique  la  divination.  Va- 
tea,  i«,  m.  et  f.  Cic.  Voy.  de- 
vin. T  Adjectivt.  Qui  devine. 
Divinas,  a,  um,  adj.  Liv.  (cf. 
animas.  Liv.).  Science  divina- 
trice, voy.    divination. 

divination,  s.  f.  An,  opération 
du  devin.  Diiinatio,  onis,  t. 
Cic.  —  par  les  entrailles  dos 
victimes,  haraspicina  l  s.-o. 
ars;,  se,  f.  Cic.  —  par  le  vol 
des  oiseaux,  aagariam,  ii,  n. 
Cic.  augaratio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  aag.  ex  pasieribaa  anno- 
ram.  Cic.  do  div.  [II,  30,  65)). 
Divination  par  les  songes,  in- 
terpretatio  aomnioram.  Plin. 
Voy.  soRTiLÈiiE.  Il  (P.  hyperb.) 
Faculté,  action  de  deviner. 
Conjectura,  œ,  t.  Cic.  Ov. 
Praesensio  reram  (aturarum. 
Cic.  Prêesagitio,  onis,  t.  Cic. 
Qui  est  doué  d'une  sorte  de  — , 
qaiddam  prxsentiens  atqae  di- 
vinans.  Cic.  Par  uno  sorte  do 
— ,    animo   prxaagiente.     Cic. 
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ou  rfiiinanfe.  Ov.  divine,  adT. 
Cic.  (Div.  1.  55,  IS!.). 

divinatoire,  adj.  Qui  tient 
a  la  divination.  Oii'inus,  a, 
an,  adj.  Cic.  l'aticinias,  a, 
um,  adj.  Liv.  Art  —,  divinatio, 
onis,  f.  Cic.  Baguette  — ,  vir- 
gala  divina.  Varr.  Voy.  ma- 
gique. 

divinement,  adv.  D'une  ma- 
nière divine.  Divin?,  adv. 
Plaat.  Divinitas.  adv.  Cic.  || 
\P.  hyperb.)  D'une  manière 
evquise,  etc.  Dtt'ini^as,  adv. 
Cic.  (cf.  scripta  ou  dicta  divi- 
nitas. Cic.  divinitas  loqai. 
Cic).  Divine,  adv.  Ctc.  (vov. 
DIVIN  ;  et  cf.  de  Orat.  1,  10,  AU  ; 
Rep.  I,  89,  1,5  ;  ad  Q.  fr.  II,  8, 
1).  Qui  parle  — ,  in  dicendo 
divinas.  Cic.  Farail.  —  beau, 
divina  forma.  Cic. 

diviniser,  v.  tr.  Revêtir  du 
caractère  divin.  Ex  homine 
deamfacëre  aliqaem.  Cic.  Voy. 
DÉIFIER.  —  (mittre  au  rang 
dos  dieux),  consecrara,  tr. Cic. 
icf.  belaas  propter  benefi- 
ciam.  Cic.  aéra  Janonis  no- 
mine.  Cic.  mentem,fidem,  vir^ 
tatem,  concordiam  consecr.  et 
pablicë  dedicâre.  Cic.  alicajas 
virtates  cons.  et  in  deoram 
namero  collocâre.  Cic.  prin- 
cipes consecrati.  Saet.) .  Action 
de  — ,  consecralio,  onis,  f. 
Saet.  TacDivinisé,  consecratas. 
Saet.  divas.  Saet.  Fig.  —  las 
passions,  capiditates  namero 
deoranx  ascribére.  Cic. 

divinité,  s.  f.  Nature  divin». 
Divinitas,  atia,  f.  Cic.  Liv. 
Sen.  Saet.  .Vatara  divina  ou 
vis  divina.  Cic.  1  Etre  divin. 
ûeas,  i,  m.  Cic.  A'umen  divi- 
nam. Sen.  1  Chacun  des  êtres 
considérés  comme  divins  dans 
le  polythéisme.  Deas,  i,  m. 
Cic.  Namen,  minis,  n.  Virg. 
Voy.  dieu.  Les  divinités  du 
ciel,  cœtestes,  iam,  m.  pi.  Liv. 
cselites,  m.  pi.  Varr.  saperi, 
oram,  m.  pi.  Virg.  Les  divini- 
tés infernales,  inferi,  oram, 
m.  pi.  Cic.  Devenir  une  — , 
voy.  DIVINISER.  Il  Fig.  Puis- 
sance que  les  hommes  adorent. 
Deas,  i,  m.  Cic.  etc.  (cf.  soa 
caiqae  deas  fit  dira  capido 
[  '  chacun  a  pour  d.  la  pas- 
sion -].  Virg.  naturam,  opti- 
n\am  dacem,  tanqaam  deam 
seqai.  Cic).  ||  (P.  hyperb.) 
Dans  le  langage  de  la  galante- 
rie. L'objet  adoré.  Ta  — ,  amo- 
rea  et  delicise  tase.  Cic. 

divis,  s.  m.  (Droit.)  Etat  d'un 
bien  partagé  entra  plusieurs 
propriétaires  (par  opposition  à 
indivis).  Dividaitaa,  atia,  f. 
Gag.  (dig.,  XXXV,  %  80  extr.). 

diviser,  v.  tr.  Faire  plusieun 
parties  d'un  tout  (au  propre)  et 
(par  anal.)  partager  une  quanti* 
té  eu  quantités  plus  petites.  Z)i- 
vidére  (•  diviser  un  tout  entre 
ses  parties  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
si  omne   animal  secari  ac  di- 
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l'idi  potest.  Cic.  exercilam  in 
iluas  partes,  des,  GalUa  est 
omnis  divisa  in  partes  trcs, 
Cses.  d.  spatiam  urbis  in  re- 
(jiones  vicosque.  Saet.  hic  [vi- 
rus] in  daas  partes  flamine  di- 
i-ideretar.  Cses.  bitariam  [-  eu 
lieux  "]  d.  Varr.  tripartito, 
l'ic.  Cses.  conjarati  qaadrifa- 
riam  [■  en  quatre  bandes  •] 
se  diviserant.  Liv.)  ;  pa,rtire, 
tr.  Cic.  et  partiri,  dép.  _tr. 
Cic.  etc.  (souv.  uni  à  dividëre, 
ex.:  JD.  ac  dividëre.  Cic.  voy. 
partager)  ;  distribuëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ejt.:  d.  copias  in  tre» 
partes.  Cses.  scienter  in  daas 
partes  sese  dividant  [équités], 
alii  at...,alii  ut...  Csss.  [H. 
C.  I,  55,  1].  ira  très  partes  dix- 
tributo  exercita.  Cœs.  bipar- 
tite ou  bifariam  distribuera. 
Cic.  tripartito  d.  Cic.)  ;  sepa- 
ràre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  sépa- 
rer) ;  describêre,  tr.  tic.  etc. 
(ex.:  d.  agram  in  Jagera  dena. 
Liv.  annixjn  in  daodecim  men- 
ses.  Liv.  terram  in  regiones. 
Plin.)  ;  concidëre  {-  diviser  à 
l'excès  ■),  tr.  Cic.  (ex.:  c.  mi- 
natatim.  Cic.  voy.  morceler)  ; 
tindère,  tr.  Cic.  (ex.:  hâc  in- 
salà  quasi  rostro  (inditur  Fi- 
brenas  [•  le  cours  du  F.  est  di- 
visé •  ].  Cic.  Faleriis  cselam 
(indi  velut  magno  hiata  vi- 
sum.  Liv.).  Absol.  —  une 
somme  (entre  plusieurs  per- 
sonnes), dividëre  aliqUid  com- 
plaribas.  Cic.  voy.  distribuer, 
PARTAGER.  Il  (Spéc.)  Diviser 
une  quantité  par  une  autre 
(arithm.).  Dividére,  tr.  Aag. 
Boet.  (ex.  :  d.  centam  gain- 
<]uaginta  ira  [■  par  •]  tria. 
Aag.  in  très  partes  totam  il- 
lam  namerum.  Aag.).  1  Mettre 
entre  deschoses,  des  personnes, 
un  intervalle  qui  les  sépare. 
Dividëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
exiguo  divisa  freto  Asia.  Liv. 
Gallos  ab  Aqaitanis  Garamna 
dividit.  Cses.  seniores  a  j'anio- 
ribas.  Cic.  voy.  séparer).  || 
{Spéc.)  Diviser  un  mot.  Divi- 
dëre, tr.  Saet.  (ex.:  d.  verba 
[•  les  mots  en  syllabes  -j.Suet.). 
^  Aa  f,g.  Faire  plusieurs  groupes 
d'un  ensemble  au  moyeu  de 
démarcations.  Dividére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  popalam  ira  doas 
partes.  Cic.  bona  tripartito. 
Cic.  gêna»  aniversam  in  spe- 
cies  certas  partiri  et  dividëre. 
Cic.  hoc  non  est  dividëre,  sed 
frangëre  [•  morceler  »].  Cic. 
accasationistase  membra.Cic); 
partîre,  tr.  Cic.  et  partiri, 
dép.  tr.  Cic.  (ex.:  gênas  ani- 
versam in  species  certas  par- 
tietar  ac  dividet,  Cic.  [Orat. 
33,  117].  au  passif,  pes,  gai 
adhibetar  adnameros, partitar 
[•  se  divise  •]  ira  tria. Cic.  [Orat. 
56,  188].  i^adem  sant  membra 
in  utriasqae  dispatatione,  sed 
paaio  secus  a  me  atqae  ab  illo 
partita  ac  distributa.  Cic.  [de 
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Orat.  m,  30,  119])  ;  disper- 
tire,  tr.  Cic.  etc.  ;ox.:  conjec- 
taram  in  qaattaor gênera.  Cic.i; 
dispertiri,  dép.  tr.  Cic.  (ex.: 
aliqaid  in  infmita.  Cic.  [Leg. 
II.  19,  K?])  ;  digerére,  tr.  Cic. 
Piira.  j.  (ex.:  d.  Jas  civile  in 
gênera.  Cic.  voy.  partager, 
rkpartir)  ;  tribuère,  tr.  Cic. 
ex.:  rem  in  partes.  Cic.  [Br. 
li\,  152].  ira  tempora.  Cic.)  ; 
distribuëre  ,  tr .  Cic.  (ox.: 
popalam  in  qainqae  classes. 
Cic.)  ;  discriminare,  tr.  Cii^. 
Liv.  (ex.:  vigiUarum  somnique 
raec  die  nec  nocte  discrim.i~ 
nata  tempora  [  •  Hannibal 
ne  divisait  pas  son  temps  en 
lieuras  de  veille  et  en  heures  de 
sommeil  d'après  la  succession 
naturelle  du  jour  et  de  la 
nuit  "|.  Liv.  [XXI,  U,  6]);  dis- 
tinguere,  tr.  Cic.  (ex.:  irater- 
vallis  distingai.  Cic.  d.  voccs 
in  partes.  Cic.)  ;  secâre,  tr. 
Cic.  (ex.:  causas  in  plara  gê- 
nera. Cic.).^  Etablir  entre  des 
choses,  des  personnes,  une  sé- 
paration de  direction,  de  des- 
tination. Dividére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  d.  copias  saas.  Cses.); 
diducère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d. 
suas  copias.  Cses.  adversario- 
rum  manus.  Cses.  ejus  copiée  di- 
duci  nonpoterant. Cses. ps^reïit. 
oratio  rivis  diducta  est,  non 
fontibas.  Cic).  ||  (Par  ext.)  Eta- 
blir entre  dos  personnes  une 
séparation  d'intérêts,  de  senti- 
ments. Dividére,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  divisi  ira  (actiones.  Saet. 
divisam  [esse]  popalam,  divi- 
sam  senatum.  Cses.  [l^.  G.  VII, 
32,  5]).  Discordes  reddére. 
Cic.  Liv.  l)issociàre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  dissociatis  animis  ci- 
vium.  Nep.  moram  dissimili- 
tado  dissociât  amicitias.  Cic). 
Distrahëre  (aliquemab  aliqao). 
Cic.  Disjungêre  (aliqaem  ab 
aliquo).  Cic.  Etre  divisé,  dis- 
ccrdâre,    intr.    Cic.    etc.  (voy. 

MÉSINTELLIGENCE, querelle)  .dij- 

trahi,  pass.  Cic.  etc.  (cf.  di3- 
trahi  perfidià  hominum.  Balb. 
ap.  Cic.  distrahi  cam  aliqao. 
Cic.  [Dej.  6,  15]).  Divisé,  dis- 
cors, adj.  Cic.  Liv.  (cf.  civitas 
secam  ipsa  discors.  Liv.  civi- 
tas alioram  alias  partes  fo- 
ventiam  factionibas  discors. 
Liv.  [.XXXIII,  J.8  extr.  ]). 

diviseur,  s.  m.  (Mathém.)  Fac- 
teur connu  par  lequel  on  divise 
le  produit  de  deux  facteurs 
pour  déterminer  le  facteur  in- 
connu. Divisor  numéros  et 
(absolt.)  divisor,  oris,  m.  Bo'ét. 
Par  appos.  Le  nombre  — ,  di- 
visor namerus.  Boét. 

divisibilité,  s.  f.  Propriété  de 
ce  qui  est  divisible.  Sectio, 
onis,  f.  Quint.  —  à  l'infini, 
sectio  in  infinitam.  Cic  Spéc. 
—  d'un  corps,  dividaa  raatura 
alicajas  rei.  Cic. 

divisible  (lat.  post.  divisibilis. 
Tert.),  adj.  Qui  peut  être  divisé. 
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Dividaas,  a.  am,  adj.  Cic.  (N. 
D.  III,  10,  2'J  ;  do  univ.  7,19). 
Coi. (XII, pr.  8).  Qai  lqase,quod) 
dividi  potest.  Cic.  Etre  —,  di- 
vidi  posse.  Cic.  Etre  — à  l'in- 
fini, infinité  dividi  ou  secari 
posse.  Cic.  Facilement  — ,  di- 
visai facilis.  Liv.  f.XLV,  30,  2). 
Il  Spéc.  (Mathém.)  Etre  —, 
sectionem  recipëre.  Boét. 
division,  s.  f.  Action  de  divi- 
ser; état  de  ce  qui  est  divisé. 
Divisio,  onis,  f.  Varr.  Cic. 
Sali,  (ex.:  bipartita.  Varr.  or- 
bis  terrse.  Sali.)  ;  distributio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  distriba- 
tiones  cseli.  Cic).  Faire  la  — 
de  (qqch.),  voy.  diviser.  |{ 
(Spéc.)  La  —  (math.),  divisio, 
onis,  f.  Aag.  Boét.  —  par 
deux,  divisio  binaria.  .iag. 
Faire  la  — ,  voy.  diviser.  —  à 
l'infini,  sectio  in  infinitam. 
Qaint.  Il  Etablir  la  —  par 
centuries,  (nora  viritim,sed  pro 
habita  pecunlaram)  describêre. 
Liv.  —  par  centuries  (mili- 
taires), ceraturiatus,u3,  m.  Liv. 
Faire  la  —  par  centuries  (mili- 
taires), centariâre  [j'aventa- 
tem).  Liv.  —  d'une  armée  en 
quatre  corps,  quadripartitus 
exercitus.  Tac.  La  —  de  l'Ita- 
lie en  onze  régions,  descriptio 
llalise  in  regiones  undecim. 
Plin.  Il  Faire  la  —  d'un  su- 
jet en  livres,  digerére  com- 
mentarios  in  libros.  Quint. 
Faire  une  —  chronologique, 
digerére  in  ordinem.  Quint. 
La  —  des  arts,  artiam  parti- 
tio.  Cic.  La  —  en  plusieurs 
classes,  generum  dispositio. 
Cic  La  —  méthodique  du 
temps,  descriptio  temporam. 
Cic.  Le  discours,  malgré  ses 
divisions  et  subdivisions,  forme 
un  tout,  oratio  rivis  diducta 
est,  non  (ontibas.  Cic.  Divi- 
sions et  définitions  subtiles, 
spinse  partiendi  et  defniendi. 
Cic.  (l'use.  IV,  5,  9).  Voy. 
classement,  classification.  Ab- 
solt.  (Rhét.)  Divisio,  onis,  f. 
Cic.  Partitio,  onis,  f.  Qairat. 
Il  Spéc.  (.\nc.  droit.)  Division 
de  biens  (partasje  entra  vifs 
d'un  héritage).  Divisiones  pa- 
trimoniorum  inter  consortes. 
Paul,  ex  Fest.  Voy.  partage. 
Il  Faire  des  divisions  dans  un 
traité.  Digerëre  in  partes.  Sera, 
ira  partes  dividëre  ou  distin- 
gaëre.  Cic.  Renfermer  le  droit 
civil  dans  des  divisions  métho- 
diques, jus  civile  in  certa  gê- 
nera cogère.  Cic.  ou  digerére 
jas  civile  ira  gênera.  Cic  La 
—  régulière  d'un  sujet,  dispo- 
sitio, onis,  f.  Cic.  —  logique 
d'un  sujet,  distributio  onis,  f. 
Cic.  En  employant  des  divi- 
sions méthodiques,  partitë, 
adv.  Cic.  Il  (P.  ext.)  Chacune 
de  ces  parties.  Capat,  pitit,  n. 
Cic.  Liber,  bri,  n.  Cic.  ||  Spéc. 
Dans  une  armée,  groupa  de 
troupes.    Pars   exercitus.   Cic. 
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Legio,  onis,  f.  Cic.  Généraux 
de  — ,  Ifjiiti.  Tac.  Dans  mu- 
floita  :  partio  d'escadre.  Pars 
classi$.  Liv.  Réunion  de  ùi>u\ 
ou  de  plusieurs  compagnies. 
Manipulas,  i,  ra.  Liv.  \\  Par- 
tie d'un  territoire  placé  sous 
l'autorité  administrative  d'un 
chef  supérieur.  Voy.  district. 
Il  Fig.  La  —  dos  opinions. 
distraclse  (ciiiam)  $ententia\ 
Cic.  liitsensio,  onis,  f.  Cic. 
Scrutin  par  — ,  diiisio,  onis, 
t.  .Ascon.  Faire  voter  par  — , 
dividëre  sententiam.  Cic.  [Mil. 
li  ;  ep.  I,  S,  11.  Sen.  [ep. 
/.  [ep.  VIII.  li, 


!1, 


ep.    I, 
Plin. 


9]  ... 

15]).  Il  (Spéc.)  Séparation  d'in- 
térêts, de  sentiments,  entre 
deux  personnes.  Distractio, 
onis,  f.  Cic.  Dissensio,  onis,  f. 

Cic.    Voy.    DI-CORDE,    MÉ-ISTELLI- 

GENCE.  Mettre  la  —  dans  une 
famille,    voy.   brouiller,    désu- 

:»IR,    DIVISER. 

divorce,  s.  m.  Dissolution  lé- 
gale du  mariage  entre  les 
époux  vivants.  Divortiam,  ii. 
n.  Cic.  Saet.  Abraptio,  onis,  f. 
Cic.  (ad  Att.  M,  3,1'.  Somma- 
tion, avis  de  — ,  niintias,  ii, 
m.  Plaut.  Cic.  Signifier  le— 
(de  vivo  voix  ou  par  écrite, 
nuntiam  remittêre.  Plaat.  Cic. 
repadiam  dicêre  {alicai^.  Tac. 
repadiam  [alicai]  remittêre  (en 
pari,  du  mari).  Plant.  Ter. 
Sen.  rh.  renantiàre  repadiam 
alicai  {en  pari,  de  la  femme  . 
Plaat.  Ter.  Gell.  —  par  con- 
sentement mutuel,  bona  gra- 
tia  dissolatam  matrimoniam. 
Dig.  Fournir  un  cas  de  —  (en 
pari,  de  l'homme  et  de  la 
femme),  caasam  repadii  dare. 
Papin.  dig.  ^  (Fis.  Vieilli.) 
Rupture  de  l'union  entre  pa- 
rents et  concitoyens.  Divor- 
tiam, ii,   n.   Plaat.  Cic.    Voy. 

DÉSUNION,     DISSENSION,    DISCORDE, 

RUPTURE.  ^  Rupture  du  lien 
qui  attachait  une  chose  à  une 
autre.  Distractio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  RUPTURE,  SÉPARATION.  Fairj 
—  avec  qqch.,  voy.  divorcer. 
divorcer,  v.  tr.  et  intr.  H 
(Arch.)  V.  tr.  Séparer  par  le 
divorce.  Dirimére  conjugiam. 
Javen.  naptias.  Saet.  Solvëre, 
ditsolvère,  dirimére,  distra- 
hére  matrimoniam.  Jet.  Voy. 
ANNULER,  casser.  Se  —  d'avec 
■a  femme,  nantiam,  remittêre 
axori.  Cic.  divortiam  facêre 
cam  axore.  Cic.  Une  femme 
divorcée  et  substantivt.)  unedi- 
vorcée,  (emina  a  marito  di- 
gressa.  Saet.  ^  V.  intr.  Se  sé- 
parer par  le  divorce.  Divor- 
tiam (acëre.  Cato.  Dimittêre 
matrimoniam.  Saet.  —  (en 
pari,  du  mari),  nantiam  re- 
mittêre axori.  Cic.  divortiam 
(acéré  cam  axore.  Cic.  —  'en 
pari,  de  la  femme;,  nantiam 
remittêre  marito.  Cic.  ditcedêre 
a  marito.  Cic.  divortiam  facêre 
cam  marito.  Cic.  divertêre  ab 
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aliijao.  Jet.  ou  sinipl.  divertêre, 
intr.  Jet.  Il  Fij.  Rompi-e  tous 
les  liens  qui  nous  attachent  i> 
qqch.  —  avec  la  vertu,  lirdili 
nnnfium    remittêre.  Cic.    Voy. 

RENONCER,     ROMPRB. 

divulgation  ilat.  poit.  dival- 
gatio.  Tcrt.  Casstan.).  s.  f. 
Action  de  divulguer.  Patefac- 
tio,  onis,  f.  Cic.  La  —  de  ces 
faits,  çu.r  vulgata  sermonibiis 
erant.  Liv. 

divulguer,  v.  tr.  Porter  à  la 
connaissance  d'un  grand  nom- 
bre de  personnes.  T'u/jâr«  ([a- 
mam).  Liv.  Pervalgôre  (rem). 
Cic.  Divulgâre  {rem  sermoni- 
bus^.  Cic.  EvalgAre  (Jus  civile). 
Liv.  [injarias.)  Tac.  In  vulgus 
edêrt.  Css.  Cic.  Efferre  aliquid 
foras  in  lalgum.  Cs?s.  ou  in 
valgas.  Cic.  Divulgué,  valga- 
tas.  a,  am,  p.  adj.  Liv.  per- 
lalgatas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
(Cœl.,  3,  &.  divulgatas,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Etre  divulgué,  se 
— ,  valgari.  Cic.  esse  in  valgo. 
Cic.  exire  a* que  m  valgas  ema- 
nSre.    Cic.    Voy.    publier,  ré- 

PANDRr. 

divulsion,  s.  f.  (T.  scientif.) 
Arrachement,  rupture.  Abrap- 
tio, onis,  t.  Cic.  Divulsio,onis, 
f.  Sen. 

dix,  adj.  et  s.  m.  Adjectif  nu- 
méral invariable.  ||  Adjectif 
cardinal.  Decezn,  indécl.  Cic. 
Liv.  (ex.:  exiliam  decem  anno- 
ram.  jVcp.1.  Dix  par  — ,  —  à 
— ,  —  pour  chacun,  déni,  se,  a. 
(génit.  plur.  denorum  et  plus 
souvent  denam},  adj.  CôPS.fex.: 
bis  déni.  Virg.  axores  habent 
déni  daodeniqae  inter  se  com- 
munes. Cses.).  Tu,yaux  dont  la 
circonférence  est  ae  —  pouces, 
denariœ  pstalse.  Plin.  Fron- 
tin.  Le  nombre  — ,  decassis, 
is,  m.  l'itr.  Pièce  de  dix  as, 
decassis,  is,  m.  Varr.  Stat.  Un 
groupe  de  — ,  decnria,  x,  f. 
î'arr.    Vitr.  .?en.  Un  espace  de 

—  ans,  deccnniam,  ii,  n.Apal. 
Qui  dure  —  ans,  decennis,  e, 
adj.  //or.  Qaint.  Plin.  Agé  de 

—  ans,  decem  annorajn.  Nep. 
decem  annos  natas.  Cic.  — 
fois,  deciens  ou  deciet,  adv. 
Cic.  flor.  Dix  fois  autant,  voy. 
décuple.  Qui  contient  —  bois- 
seaux, decemmodias,  a,  um, 
adj.Cof.  Attelé  de  —  chovauN, 
deccmja'jis,e,  adj.  Saet.  Qui  a 

—  rames,  decemscalmas,  a, 
am,  adj.  Cic.  A  dix  rangs  do 
rames,  decemrcmis,  e,  adj. 
Plin.  Il  Pour  désigner  un 
nombre  indéterminé.  Decem, 
ind.  Plaut.  flor.  'cf.  si  decem 
habeas  linguas.  Plaat.  [Baccli. 
lâSl.  decem  vitiis  instractior. 
Hor.  (ep.  I,  18,  25).  —  fois  (un 
grand  nombre  de  foi8\  derifs, 
adv.  Plaut.  etc.  (cf.  decies 
dixi.  Plaat.  deriet  centena  dé- 
disses haie  parro.  llor.).  1  Ad- 
jectif ordinal.  Dixième.  Dé- 
cimas, a,  am,    adj.  Cic.    Cees. 
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(Voy.  dixième).  T  La  quantii- 
formée  de  neuf  plus  un.  D 
cem,  ind.  \'itr.  P.  appos.  1.' 
nombre  — ,  denarius  niimcru.* 
l'itr.  Qui  contient  le  nombi  ■ 
— ,  dcnarius,ci,  um,  adj. /'(in.  * 
Le  dixième   jour  du    mois.    1.- 

—  mai,  sexto  ante  Idas  Ma/as. 
Cic. 

dix-huit,  adj.  et  s.  m.  H  .adjec- 
tif numéral  inviiriable.  ||  Ad- 
jectif cardinal.  Occcm  et  ocjo. 

Cses.  Daodeviginli,  indécl.  Cic 
Par  — ,  ch."iquo  fois  — ,  daode- 
vi'eni,  a;  a,  ailj.  Liv.  (X.\I, 
.'.I,  6'.  1  Adjectif  ordinal.  Dix- 
huit  (=  dix-huitième).  Duode- 
licfsimnj,  a,  am,  adj.  I'arr. 
fr.  Vitr.  Sen.  Plin.^  La  quan- 
tité formée  par  dix  plus  huit. 
Duodeviginti,  ind.  Cic.  1  Le 
dix-huitiome  jour  du   mois.  L» 

—  du  mois  de  mai  et  (oUipt.) 
le  —  mai,  decimo  ante  hal. 
Junias.  Cic. 

dix-huitième,  adj.  Adjectif 
numéral  ordinal.  Qui  en  a  dix- 
sept  autres  avant  lui  (  dan» 
la  série).  Duodei/icesimus,  a, 
um,  adj.  I'arr.  fr.  Plin.  Pour 
la  —  fois,  duodtfi'icesimum. 
Monum.  Ancyr. 

dix-huitièmement,  adv.  En 
dix-liuitii  mo  lieu  idans  un> 
énumération).  Daodevicesimo. 
A. 

dixième,  adj.  et  s.  m.  |l  Ad- 
jectif numéral  ordinal.  Qui  en 
a  neuf  avant  lui  dans  une  série. 
Décimas,  a,  um,  adj.  Cic.  Cses. 
Pour  la  —  fois,  decimam.  Liv. 
Soldat    de    la  —    léginn,   do  la 

—  cohorte,  miles  decamanas. 
Auct.  b.  Afr.  Les  soldats  de  la 

—  légion,  decamani,  oram,  m 
pi.  .4act.  b.  Afr.  Tac.  1  Ad- 
jectif numéral  fractionnaire, 
l.a  —  partio  et  s.  m.  le  — , 
décima  pars.  Col.  et  absolt. 
décima,  x,  f.  Quint.  Impôt  du 

—  ,    voy.    DIME. 

dixièmement,  adv.  En  dixiè- 
me lieu  (dans  une  énuméra- 
tion). Decimo,  adv.  Cassian. 
Cassiod. 

dix-neuf,  adj.  et  a.  m.  Adjec- 
jectif  numéral  invariable.  Un- 
deviginti,  adj.  plur.  indécl. 
Cic.  Liv.  Decem  et  novem.  Liv. 

—  à  la  fois,  qui  sont  par  —, 
andeviceni,  x,  a,  adj.  Quint. 
noveni  déni,  —  cents,  mille  et 
nongenti.  Cic.  Tous  les  —  ans, 
andeiicesimo  qaoqae  anno. 
Cic.  Qui  dure  —  ans,  unde- 
viginti  annoram.  Cic.    Agé  de 

—  ans,  undcviginti  annoram 
ou  andeviginti  annos  natas. 
Cic.  1  Adj'vclif  ordinal.  Uix- 
neuvième.  Vndevicesimas  et 
andevi^esimu»,  a,  um,  adj. 
Cic.  Plin.  L'an  —,  undeiace- 
jinaas  annas.  Cic.  1  S.  m.  La 
quantité  formée  par  dix  plus 
neuf.  IJndeviijinli,  ind.  l'.ic. 
P.  oppos.  Le  nombre  — ,  nu- 
merus  andevicetimas.  /l.  1  L» 
dix-neuviemo  jour  du  moi».  L» 
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—  do  mai,  et.  'ollipt.)  le  — 
inai,'/iar(o  dafimo  ante  Kalen- 
das  .lu  lias.  Cic. 

dix-neuvième,  adj.  et  s.  m. 
Il  Adjectif  naméral  ordinal. 
Qui  011  ailix-lmit  autres  avant 
lui  (dans  une  Si'^rioV  Undevi- 
cesimas,  et  undevigesimiis,  a, 
um,  ailj.  Cic.  Plin.  Soldais  de 
la  —  légion,  undevicesimani, 
orum,  m.  pi.  .■tact.  h.  Alex. 
T'ourla—  fois,  andeiiccsimum. 
A.  T  S.  m.  Le  —,  undevicesima 
pars.  Censor. 

dix-neuvièmement,  adv.  En 
diN-neiivième  lieu  (dans  uno 
énumtTation).  Vndeiicesimo..\. 

dix -sept,  adj.  et  s.  m.  Adjec- 
til  numéral  invariable.  ||  Ad- 
jectif cardinal.  Septemdecim, 
indécl.  Cic.  septem  et  decem. 
Plaut.  Par  —  ou  chaque  fois 
• — ,  septcni  déni.  Cic.  Tous  li'S 
— jours,septimo  decimo  quoqae 
die.  Cic.  —  fois,  septies  decies. 
Cic.  Qui  a    lieu,  qui  se   répète 

—  fois,  septies  decies  repetitns 
ou  (actus.  Cic.  Qui  a —  ans, 
septem  annoram  ou  septem- 
decinx  annos  natus.  Cic.  ^  Ad- 
jectif ordinal.  Dix-seplir-ma. 
Septimas  decinvis.  Liv.  ^  S. 
m.  La  quantité  formée  par  dix 
plus  sept. Septemdecim.Cic.^  Lo 
dix-septième  jour  du  mois.  Le 

—  de  mai,  et  (ellipt.)  le  — 
mai,  sexto  decimo  ante  Kal. 
Janias.  Cic. 

dix-septième,  adj  et  s.  m. 
Adjectif  numéral  ordinal.  Sep- 
timus   decim,as.    Cic.    Pour    la 

—  l'ois,  septimam  decimam. 
Cic.  ^  S.m.  Le  —,  septima  de- 
cinxa  pars.  Cic. 

dix-septièmement,  adv.  En 
dix-septième  lieu  dans  une 
énumeration.  Septimo  deci- 
mo. A. 

dizain,  s.  m.  Assemblage  de 
dix  objets  de  même  nature.  De- 
caria,  se,  f.  Varr. 

dizaine,  s.  f.  (Arithra.)  Groupe 
do  dis  unités.  Numeras  dena- 
riut.  Aug.  Macr.  Decassis,  is, 
m.  Vitr.  ^  Réunion  de  dix  ob- 
jets de  même  nature.  Decuria, 
se,  f.  Varr.  Disposition  par  — , 
decuriatio,  onis,  f.  Cic.  Ré- 
partir en  — ,  decariâre,  tr.  Liv. 
Il  (P.  ext.)  Pour  désigner  ap- 
proximativement une  quantité 
voisine  de  dix.  Une  —  de  jours, 
fere  decem  dies.  Cic.  Une  — 
d'années,  (ère  decem  anni.  Cic. 

dizainier.  Voy.  dizenier. 

dizenier,  s.  m.  (Arch.)  Chef 
municipal  d'une  dizaine,  sub- 
division de  quartier.  Decanus, 
i,  m.  A. 

djinn,    s.  m.  (Chez  les  Arabes). 

Démon.  Voy.  ce  mot. 
dooile,  adj .  Qui  a  de  la  dis- 
position à  se  laisser  instruire. 
DociliS,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
ad  hanc  disciplinam.  Cic.  se 
prsebëre  docilem,.  Quint.).  Etre 
un  écolier  — ,  alicuj'as  disci- 
plinam stadiose  seqai.  Cic.  1 
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Qui  a  de  la  disposition  à  se 
laisser  conduire.  Docilis,  e, 
adj.  t.iv.  (cf.  docile  er/aorum 
gênas.  Liv.).  Facilis,  e,  adj. 
Cic.  Obœdiens,  p.  adj.  Liv.  Ob- 
teqacns,  p.  adj.  ^"en.  (cf.  eqai 
obscqitentes  eqniti.  Sen.).  Il 
n'est  rien  do  plus  —  que  lui, 
niliil  est  eo  tractahilias.  Cic. 
Etre  — ,  dicto  aadientem  esse. 
Plaat.  in\perio  parère.  Ca's.^ 
alicai  ou  alicajas  volantati 
obseqai.    Cic.    Voy.    odéissant. 

docilement,  adv.  D'une  ma- 
nière dooile.  Modeste,  adv. 
Cic.  (cf.  m.  parère.  Cic).  Obœ- 
dienter,  adv.  Liv.  Obseqaenter, 
adv.  Liv.  Ecouter  —  les  leçons 
(d'un  maitre),  (alicujus)  disci- 
plinam stadiose  seqai.  Cic.  se 
docilem,  prscbëre.  Quint.  Il  o- 
béit  si  —  aux  ordres,  tanta 
modestia  dicto  aadicns  (ait 
jassis.  Nep. 

docilité,  s.  f.  Caractère  de  celui 
qui  est  docile.  Docilitas,  atis, 
(.  Cic.  Modestia,  x,  f-  l^'ep- 
Obœdientia,  ar,  f.  Pl{n.  Ob- 
temperatio,  onis,   f.   Cic.  Voy. 

OBÉISSANCE,  SOUMISSION.  AVCC  — , 
voy.    DOCILEMENT. 

dock,  s.  m.  (Arch.)  Bassin  i 
flot  et  à  niveau  pour  la  récep- 
tion des  navires.  Navale,  is, 
m.  Lacr.  Voy.  bassin,  po^it.  |] 
(P.  ext.)  Cale  de  construction, 
de  réparation  pour  les  navires. 
Navale,  is,  n.  Inscr.  (surt.  au 
plur.  navalia,  iam.  Cic.  Cses.). 
Voy.  CHANTIER.  ^  Ensemble  de 
bassins  pour  le  chirgoment  et 
lo  déchargement  des  navires 
de  commerce.  Navale,  is,  n. 
Lac. 

docte,  adj.  Doctas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Voy.  SAVANT. 

doctement,  adv.  D'une  ma- 
nière docte.    Docte,  adv.  Voy. 

SAVAMMENT. 

docteur,  s.  m.  Celui  qui  en- 
seigne des  choses  de  doctrine. 
Doctor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  sa- 
pientise.  Cic.  liberaliam  ar- 
tiam.  Saet.).  Arriver  à  une 
grande  célébrité  comme  — ,  ad 
famam  dignîtatemqae  docendo 
pervenire.  Cic.  Faire  le  —  (en 
mauvaise  part),  arroganter 
prœcepta  dare  [de  aliqaa  re) . 
Cic.  Il  D'un  ton  de  — ,  voy. 
DOCTORAL.  T  Celui  qui  a  obtenu 
la  plus  haut  grade  universi- 
taire dans  uno  faculté.  Doctor, 
oris.  m.  A.  \\  P.  plaisant.  Fie. 
—  dans  l'art  de  feindre,  eradi- 
tas  artificio  simulationis .  Cic. 
—en  stratagème,vefera<or,oris, 
m.  Ter.  Voj^.  maItre.  1  (Spéc.) 
Docteur    médecin,   et    (ellipt.) 

un    —,   voy.   MÉDECIN. 

doctissime,  adj.  (P.  plaisant.) 
Très  docte.  Doctissimas,  a,  um, 
adj.  Cic. 

doctoral,  aie,  adj.  Qui  appar 
tient    au    docteur.  Doctoris  ou 
docendi.    Cic.     \\     (Avec   uno 
nuance      défavorable.)     Parler 
d'un  ton  —    (eu  tranchant  du 
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Cic.  ou 


docteur,  patidè  dicSre. 
loqai.  Sen. 
doctoralement,     adv.     D'un* 

fai;on  doctorale.  Arrùgnntnr, 
adv.  Cic.  Patidè,  adv.  '  ic. 

doctorat,  s.  m.  Orado  de  doc- 
teur. Doctoris  gradas.  A. 

doctrinal,  aie  (lat.  post.  doc- 
trinalis.  /sid.),  adj.  Qui  est 
l'expression  d'une  doctrine. 
Qai  Iqu-r,  qaod)  ad  doctrinam 
pertinet.  A.  Une  exposition  — , 
ratio,  onis,  (.Cic.  Quint.  Voy. 

EN'^EIGNEMENT. 

doctrine,  s.  f.  (Arch.)  Ensem- 
ble de  connaissances  acquises 
que  qqn  possède.  Voy.  science, 
SAVOIR.  1  Ensemble  de  notions 
proposé  par  qqn  comme  devant 
être  enseigné  sur  uno  matière. 
Doctrina,  se,  f.  Cic.  Nep.  cf. 
malis  stadiis  malisqae  doctri- 
nis  totas  civitates  evertëre. 
Cic.  [Log.  II,  15,  39])  ;  ratio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  Platoms. 
Epicari.  Sioicoram.  Cic.  ratio 
civilis  [•.  d.  politique  •].  Cic); 
decretum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaoniam  id  haberent  Acade- 
mici  decretam  —  sentitis^  enim 
Janx  hoc  me  êoyiia  dicêre  — 
nihil  posse  percipi...  Cic. 
[Acad.  pr.  II,  9,  27  ;  59]. 
cl".  Sen.  fep.  9U,  2  sqq.])  ; 
disciplina,  se.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
philosophie  disciplina  [■  une 
d.  philosophique  •].  Cic).  — 
philosophique  d'une  école, secÉo, 
a-,  f.  Cic  cf.  Adopter  une  —, 
sectam  {alicajas)  perseqai.  Cic. 
Enseigner  une  — ,  prœcepta 
tradère.  Cic.  rationem  prœci- 
përe.  Cic.  —  dos  mœurs,  voy. 
MORALE.  Uno  —  sciontitiqua, 
doctrina,  se,  f.  Cic.  scientia, 
se,  f.  Cic.  Uno  —  religieuse, 
doctrina   de   rébus   divinis.  A. 

Voy.    ENSEIGNEMENT,    SYSTÈME. 

document,  s.  m.  (Arch.)  C» 
qui  sert  à  instruira.  DOCU- 
mentum,  i,  n.  Cic.  (voy.  en- 
seignement, LEÇON,  précepte). T 
Pièce  écrite,  relation,  titra, 
etc.,  qui  sert  à  éclairer  au  su- 
jet da  faits  historiques,  judi- 
ciaires, etc.  Litterse,  arum, 
f.  pi.  Cic.  (cf.  /.  publicse  [•■  d. 
officiels  ■].  Cic  litteraram  mo- 
numenta.  Cic  qaod  litteri» 
exstat  [•  d.  historiques  -j.Cic); 
tabulée,  arum,  f.  pi.  Cic  Liv. 
(ex.;  tabulas  pablicas  corrum- 
p ère  ou  commutâre.  Cic). 

documenter,  v.  tr.  Appuyer 
par  des  documents.  Explicâre 
litteris  {pluribas  et  illastriori- 
bus).  Cic.  Se  —,  litteras  testi- 
moniaqae  samëre  {ab  aliqao 
loco).  Cic. 

dodelinement,  s.  m.  Oscilla- 
tion légère  de  la  tête  ou  du 
corps.  Jactatio,  onis,  f.  Cic. 

dodeliner,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Se  balancer  tout  douce- 
ment (du  corps,  da  la  tête). 
Vacillàre,  intr.  Cic.  —  de  la 
tête,  jactàre  cervicalam.  Cic. 
1  Balancer  tout  doucement.  — 
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la  tits,  joctAre  cen-ien.im. 
Cic.  —  un  eiil'ant  tlaus  &d$ 
bras,  voy.  bercer 

dodiner,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Bal^ucer  doucemcui.  —  un 
«ofaDt,  voy.  BERCER.  Il  (Fig.* 
Choyer  douillettement.  Vuy. 
DORLOTER.  1  (Aroh.)  y.  intr. 
Osciller.  Voy.  ca  mot. 

dodo,  s.  m.  Dans  le  langage 
enfantin.  «Sommeil.  Voy.  ce 
mot.  Faire  — ,  voy.  dormir.  ^ 
Lit.  Voy.  ce  mot. 

dodu,  ue,  adj.  Qui  a  un  em- 
bonpoint appétissant.  j\iticlas, 
a.  um.  adj.  A'ep.  ^Eum.  5,  6  . 
Pinj/atcu/os,  a,  am,  adj.  Fron- 

tO,  Voy.   GRAS. 

dogmatique,  adj.  Relatif  aux 
dogmes.  Dogmaticas,  a,  um, 
adj.  Aas.  La  théologie  —  (qui 
traite  du  dogme  chrétien),  e( 
(sutstantiTt.)  la  — ,  doctrina 
ad  pdem  Christianam  perti- 
nens.  A.  1  Qui  admet  en  phi- 
losophie des  dogmes,  des  véri- 
té» certaines  (par  opposition  à 
sceptique.  Dogmaticas,  a,  um, 
adj.  A.  1  (Fig.^  Qui  affirme 
d'une  manière  absolue,  comme 
s'il  énonçait  des  dogmes.  Arro- 
gans,  p.  adj.  Quinr,  Ton  — ,  or- 
rogantia  afprmandi.  Cic. 

dogmatiquement,  adv.  D'une 
manière  dogmatique.  Conli- 
dentcr,  adv.  Cic.  Arroganter, 
adv.  Cic. 

dogmatiser  (lat.  pose,  dogma- 
tizare.  Aag.],  intr.  et  tr.  |!  V. 
intr.  Traiter  du  dogme,  de  la 
doctrine  en  matière  religieuse 
ou  philosophique.  De  rebas 
divinis  ou  philosopldcit  disse- 
rêre.  A.  ||  Fig.  Affirmer  d'une 
manière  absolue  comme  si  l'on 
énonçait  des  dogmes.  Arro- 
gantias,  insolentius  ou  con(i- 
dentiut  Jadicàre  (de  aliqaa  re). 
Cic.  1  (.\rch.)  V.  tr.  Enseigner 
dogmatiquement. Préecepta  (ro- 
dëre.  Cic. 

dogtnatiseur,  s.  m.  Celui  qui 
dogmatise,  qui  affirme  d'une 
manière  résolue,  comme  s'il 
enseignait  dos  dogmes.  Qui 
confiaentias  ou  arrogantiixs 
jadicat  {de  aliqaa  re;.  Cic. 
Arrogant  (homo).  Cic. 

dogmatisme,  s.  m.  Doctrine 
dos    pliilosophes    dogmatiques. 

Voy.    DOGMATIQL-E. 

dogmatiste,  s.  m.  Philosophe 
dognriati'jue.  Voy.  dogmatique. 

dogme,  s.  m.  Point,  article  de 
croyance.  Capixt,  itit,  n.  Cic. 
Locat,  t,  m.  Cic.  \\  (Dans  une 
doctrine  religieuse.  )  Vogma  , 
maiis,  n.  Hier.  Que  leur  — 
principal  est  qu'il  n'y  a  pas  de 
péché,  nihil  nefat  daoire,  hanc 
êummam  inter  eoa  religionem 
este.  Liv.  Devenir  un  — ,  men- 
ti {mentibat)  in(igi  et  penitas 
immaari  ou  inhtssrêrein  men- 
tibus.  Cic.  Il  P.  Oit.  L'ensem- 
ble des  dogmes.  lieligionet, 
um,  f.  pi.  Liv.  1  Dans  une  doc- 
Irino     philosophique.    Dogma, 
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atis,  n.  Cic.  Decretam,  i,  n. 
Cic.  (Acad.  pr.  Il,  9.  27;  Tusc.. 
II,  Ji,  111.  l'rsfceptam,  i,  n.  Cic. 

Voy.  DOCTRINE. 

dogre,  i.  m.  (Marine.)  Petit 
biiiment  de  pêche.  Piscotoria 
naiis.  A. 

dogue,  s.  m.  Chien  trapu,  à 
museau  court,  à  fortes  mâ- 
choires. Molossaa  ccini'j.  //op. 
et  simpl.  molosaas.i,  m.  Virg. 

doigt,  s.  m.  Chacune  des  par- 
ties articulées  qui  terminent  la 
main  et  le  piod  de  I  homme. 
Digitus.  J,  m,  Cic.  etc.  (e.x 
d.  index  [»  le  d.  indicateur  •]. 
Hor.  d.  saUitarii  [même  sens]. 
Saet.  d.  mediai.  Quint,  anu- 
laria.  Isid.  d.  minimo  proxi- 
nius.  iVacr.  d.  minimas.  Gell. 
d.  aaricalaris.  Isid.  breiissi- 
mus  dextrsc  manus  dij^ifus. 
Macr.  digito$  comprimére  p'i- 
gnamqae  facère  [  opp.  à  di- 
gitot  extendére,  digitos  dida- 
cére  et  manam  dilatàre].  Cic. 
aliqiUd  digitis  ou  tribus  di- 
gitis  compreltendêrc.  Min.-Fel. 
Lact.  concrepôre  digitis.  Plaat. 
Cic.  capat  scalpère  digito  nno. 
.Asin  .  Poil,  aliqaid  digito  at- 
tingëre.  Porc.  Licin.  digito  se 
arlum  attigisse  putàre.  Cic. 
digitam  intcndëre  ad...  [•  mon- 
trer du  d.  -].  Cic.  digitam 
tôlière  ['  lever  »]  Cic.  compu- 
târe  digitis.  Plaat.  Plin.  nu- 
merâre  per  digitos.  Ov.  argu- 
menta digerére  in  digitos. 
Quint,  digitis  natuqae  loqai. 
Cic.  [trist.  II,  htâ]) . digito  saa- 
dère  silentium.  Ov.  [cf.  Met., 
I.\,  G91].  demonstrâre  locam 
digito.  Nep.  figaram  digito. 
Cic.  monsiror  digito  praeter- 
eantiam.  Hor.  prov.  qaâ  digi- 
tam proférât  non  habet .  Cic. 
[Caccin.  25,  71].  ne  digitam 
qiidem  alicajas  rei  caatâ 
porrigëre.  Cic.  [Fin.  III,  17, 
57],  aliqaem  digito  uno  attin- 
gère.  Plaat.  [Pers.  703],  Ter. 
[eun.  7ii0].  ou  digito  aliqaem 
attingcre  [•  toucher  qqu  du 
bout  du  d.  •].  Cic.  'Tusc.  V, 
19,  55].  primoribu!  iabris  gus- 
tasse  ttoc  gênas  vitae  et  extre- 
mis,at  dicitar,  digitis  attigisse. 
Cic.  [Ca;).  12,  28]).  ||  Doigt  du 
pied.  Digitus,  i,  m.  Ov.Cels. 
tfen.  (ex.  :  sammit  ambalûre 
digitis.  Sen.  insistcre  summis 
digitis .  Ov .) .  1  La  largeur  d'un 
doigt  prise  pour  mesure.  Di- 
gitus, i,  m.  Cato.  Cxs.  etc. 
(ex.:  digitam  latas.  Cato. 
qaattaor  patcns  digitos.  Cxs. 
tate  digitos  primores  qaattaor, 
alte  digitos  primores  très.  Ca- 
to. prov.  ab  hac  régala  mihi 
non  licet  transversam,  ut  a- 
Jant,  digitam  discedëre.  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Petite  quantité  in- 
déterminée. Voy.  RIKS,   PEU. 

doigtier,  «.  m.  Doigt  de  gant 
isolé.  Digitale,  if,  n.  Closs.- 
Labb. 

1.  doit,  a.  m  (Arcli.  ot  dialeci.) 


l)OM 

Conduit  servant*  récoulemonl 
de  l'eau.  Voy.  cosduit.  ||  (P 
ext.)  Ecluse,  mare.  Voy.  ces 
mots. 

S.  doit.  Vov.  1.  DEVOIR  (p.  6Ii8. 
col.  2). 

dol,  s.  m.  (Droit.)  Tromperi* 
ayant  pour  elTet  de  porter  pré- 
judice aux  intérêts  de  qqn.  Do- 
las  malas.  Cic.  et  absolt.  do- 
las,  i.  m.  Cic.    Fraus,  fraadis, 

(.     Cic.     Voy.    FHAUDE. 

dolabriforme,  adj,  (Botan.l 
lOui  est  en  forme  de  doloire. 
Dolabratas,   a,    um,  adj.  l'ail. 

dolage,  s.  m.  (Technol.)  .\ctioii 
de  dolor,  d'aplanir  avec  la  do- 
loire.    Dolatio,  onis,  (.  Hier. 

dolce,  adv,  (Musique.)  Avec 
une  expression  douce.  .Sono 
molli  et  delicato.  A. 

doléance,  s.  f.  Plainte  répétée 
de  celui  qui  veut  qu'on  s  api- 
toie sur  son  sort.  CoDques- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Sen.  Qaint. 
(ex.:  nalla  conqaestio.  Cic.  au 
plur.  prseteritoram  doloram 
conqaestiones.  Sen.)  ;  quere- 
Ja,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  epis- 
tola  plena  querelaram.  Cic. 
voy.  PLAINTE,  méco.ntentement); 

qùerimonia.,  se,  f,  Cic.  etc. 
^ex.:  populi  Romani  cotidiana 
qùerimonia.  Cic.  voy .  plainte, 
iieproche).  Faire  ses  —  sur 
qqch.,  congneri  de  re.  Cic. 

dolemment,  adv,  (Arch.) 
D'une  manière  dolente.  Dolen' 
ter,  adv.  Cic.  Plin.  j. 

dolent,  ente,  adj.  (Arch.)  Af- 
fecté par  un  sentiment  pénible, 
ûoîens, p.  adj.  Cic.  Mscstas.  a, 
am,  adj.  Cic.  Etre  — ,  dolore 
ou  tristitià  af^ci.  Cic.  Voy. 
TRISTE.  Il  (P.  ext.)  Porté  à  la 
plainte.  Queribandas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voix  dolente,  ton  — , 
vox  (lebilis.  Cic.  qucribanda. 
Cic.  D'un  ton  —,  (Icbiliter, 
adv.  Cic.  Voy.  plaintif.  1  Af- 
fecté par  un  malaise  physique. 
Voy.  souffrant. 

doler,  V.  tr.  (Technol.)  Amin- 
cir, aplanir  avec  uu  instrument 
tranchant.  Dol&re,  tr.  Cic.  — 
dos  peaux.  Voy.  corroïer. 

dolmen,  s.  m.  (.'Vrchéol.)  Mo- 
nument mégalithiquu.  Lapi- 
dum  acervas  ou  oongeries.  A. 

doloire  (lat.  pop.  dolatoria), 
s.  f.  (Technol.)  Lame  à  bord 
oblique,  instrument  du  ton- 
nelier.   Dolabra,  se.  f. 

dolosii,  ive,  adj.  (Droit.)  Qui 
lient  du  dol,  ûolosas,  a,  um, 
adj. 

dom,  8.  m.  (  lat.  dominu?  ).|| 
Arch.  Seigneur.  (Se  place  tou- 
jours avant  un  nom  propre  ou 
un  titre;.  Voy.  seigneur. 

domaine,  s.  m.  Terre  dont 
i(i|n  a  la  propriété.  Ager, 
a.gri,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  pabli- 
cas,  privatas.  Cic.  Liv.  Tascu- 
lanas,  Vejens.  Cic.  voy.  terri- 
toire) ;  possesslo,  onis,  f. 
(  ic.  etc.  (ex.:  (voy.  propriété); 
fundus,    J,   m.    l'cr.  Cic.   etc. 
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(ex.:    fandua    populi    Romani. 
Cic).    l'etit    — ,    aijcllas,  i,  m. 
Cic.    Nep.    Plin.   j.    —    rural, 
ras,  ru'-ij,  n.  Ter.    Cic.  —  iia- 
tioaal,  commune  ,    is  ,    n.  Cic. 
Vaste   — ,   liili(iindium,   ïi,    n. 
Val.-Max.    Sen.    Plin.   ||    Fii;. 
Genus,  erls,   n.  cic.  etc.  (ox.: 
omne  gênas  eloquentiœ.Qaint.); 
pars, partis,  (.  Cic.  etc.  (ex.: 
philosophix,litteraram.  Cic.)  ; 
ratio,  ODis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ut   e/u5    diversa  studia  in  dis- 
simili ratione  perspicëre  possi- 
tis.  Cic.  [in  Cat.  %  5,  9])  ;  re- 
gio,  onis,  f.    Plaat.  Cic.  etc. 
(ox.:  bene  dicëre  non  habct  de- 
ijinitam  aliquam  regionem,  cu- 
jas    terminis    s^epta  teneatur. 
Cic.    [do  Orat.    H,    2,   6].    ana 
est  eloaaentia,  quascumqae  in 
Oras   aisputationis    regionesve 
delata   est.    Cic).  Le  —  de  la 
philosophie,     omnes    philoso- 
phise   toci.    Cic.   universa  phi- 
losophia.  Cic.  Le   —    immonso 
de  ces  sciences,   harum  artium 
pœne    in(inita    vis  et  materia. 
Cic,  Le  —   si   riche  et  si  varié 
de    la    dialectique,    omnis   vis 
varietasque     dUserendi.     Cic. 
Etre  du  —  des  mathématiques, 
mathematicorum      esse.      Cic. 
S'orienter  dans  le  —  de  la  phi- 
losophie,  habêre  omnes  philo- 
sophiœ   notas   et  tractatos  lo- 
cos.  Cic.    Excepté   la  personne 
qui    eût    été     mieux    pourvue 
dans   le   —  de  la   philosophie, 
du    droit  civil  et  de  l'histoire, 
nisi    gai  a  philosophia,  a  /are 
civili,   ab    historia  faisset  ins- 
tractior.    Cic.    (Br.     i3,    161). 
Nous   n'avons    pas  encore  cul- 
tivé  le  domaine    de   l'histoire, 
abest   historia  litteris    nostris. 
Cic.   (Leg.   I,  2,  5).  1  Droit  de 
propriété    de    qqn    sur    qqch. 
Voy.    PROPRIÉTÉ.   Fig.  Etre    du 
—  public,  esse  in  promiscao. 
Liv. 
domanial,  aie,   adj.  Qui  tient 
à   un    domaine.  Possession  do- 
maniale,    latifandiam,    ii,    n. 
Plin.  j.  Il   (Spéc.)  Qui  tient  au 
domaine  de  la  couronne  ou  au 
domaine    de    l'État.   Pablicas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Liv.  Les  biens 
domaniaux,   bonam  pablicam. 
Liv.  ager  pablicas.  Cic.  Liv. 
dôme,   s.    m.  En  Italie,   église 
principale  ou  cathédrale.  Voy. 
CATHÉDRALE.    ^    P.   aual.    (Ar- 
chitect.)    Comble   le  plus  sou- 
vent    en    forme    de    coupole. 
Tholas,  i,  m.  Vitr. 
domestication,   s.    f.    Action 
de  domestiquer.  Mansaefactio , 
onis,  f.  Aag. 

domesticité  (lat.  post.  domes- 
ticitas.  Eccl.),  s.  f.  Condition, 
état  de  domestique,  de  servi- 
teur à  gages.  Famalatus,  ùs,  m. 
Cic.  Servitiam,  ii,  n.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  L'ensemble  des  domesti- 
ques. Familia,  se,  f.  Cato.  Cic. 
Phsed.  1  Etat  d'animal  domes- 
tiqua servant  aux  besoins  ou  à 
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l'agroment  do  l'homme.  Man- 
sueta>io.  inis,  f.  Plin.  j. 
domestique,  adj.  et  s.  m.  et 
f.  Il  Ailj.  (Jui  appartient  à 
l'intérieur  di  la  maison,  de  la 
famille.  Domesticas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Prixatas,  a,  am,  adj. 
Cies.  Liv.  Familiaris,  e,  adj. 
Cic.  Intestinas.  a,  am,  adj. 
Cic.  Liv.  Les  choses  —,  res 
domesticse.  Cic.  ou  (amiliares. 
Sali,  privatœ  res.  Cic.  Occu- 
pations — ,  familiaria  ncgotia. 
Cornif.  Gouvernement  — ,  ad- 
ministratio  ou  cura  rei  (fami- 
liaris).  Cic.  L'n  bon  gouverne- 
ment — ,  severa  domi  disci- 
plina. Cic.  Exercer  le  gouver- 
nement — ,  domam  regëre  , 
adTninistrâre .  Cic.  L'économie 
— ,  ars  privatse  rei  gerendx. 
Liv.  Traité  d'économie  — ,  li- 
ber qai  est  de  taenda  re  fami- 
liari.  Sen.  Devoirs  — ,  officia 
domestica.  Cic.  Un  crime  — , 
intestina  ceedes.  Liv.  Le  foyer 
— ,  (amiliaris  (ocas.  Col.  Les 
dieux  domestiques,  familiares 
lares.  Cic.  ou  simpl.  lares,  um, 
m.  pL  Cic.  pénates,  iam,  m. 
pi.  Cic.  Culte  — ,  domestica 
religio.  Saet.  Fig.  Poét.  Les 
dieux  —  (la  famille],  pénates. 
Cic.  Liv.  Ov.  jl  Fig.  Qui 
appartient  à  l'intérieur  de 
l'homme,  à  son  âme.  Intesti- 
nas, a,  um,  adj.  Cic.  Voy.  in- 
térieur. Chagrin  — ,  privatus 
dolor.  Liv.  \\  (Absolt.)  Le  — 
(l'intérieur  de  la  maison,  la  fa- 
mille).   Voy.  FAMILLE,    MAISON.   ^ 

Qui  vit  près  de  l'homme  et  sert 
à  ses  besoins  ou  à  ses  plaisirs. 
Domesticas,  a,  um,  adj.  Col. 
(cf.  animal.  Col.).  Ciair,  adj. 
Cic.  Mansaetas,  a,  am,  p.  adj. 
Liv.  Un  animal  — ,  animal  ou 
pecus  domesticam,  animal  do- 
mi natam.  Cic.  1  (Arch.)  S. 
m.  et  f.  Personne  attachée  à 
une  grande  maison,  écuyer, 
dams  d'honneur,  etc.  Domesti- 
cas, i,  m.  Cod.  Theod.  Les 
domestiques,  domestici,  orum, 
m.  pi.  Jet.  Il  Fig.  Ceux  qui 
ont  été  élevés  domestiques  de 
la  foi  (attachés  à  la  fui  dés 
l'enfance),  dediti  ou  addicti  (i- 
dei  cli-ristiance  apaeris.  A.\\ 
Serviteur,  servante  à  gages. 
Famulos,  i,  m.  Cic.  Hor.  Fa- 
mala,  œ,  f.  Cic.  l'irg.  Ov.  1 
(Absolt.)  S.  m.  Le  personnel 
des  serviteurs  dans  une  mai- 
son.   Familia,   as,  f.   Cic,  Voy. 

DOMESTICITÉ. 

domestiquement,  adv.  (Ar- 
ch.) Dans  l'intimité  domes- 
tique. Domi.  Cic.  Voy.  inté- 
rieurement, INTIMEMENT.  ^  En 
qualité  de  domestique.  Servi- 
hter,  adv.  Tac. 

domestiquer,  v.  tr.  Rendre 
domestique  (une  espèce  sau- 
vage). Mansaefacëre,  tr.  Coi. 
Plin.  Domestiqué,  cicur,  adj. 
Cic.  Voy.  APPRIVOISER.  Il  Fig. 
Domâre,   tr.  Cic.  (cf.  domitas 
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habêre  cupiditatei.  Cic).   Voy. 

DOMPTER. 

domicile,  s.  m.  La  demeure  lé- 
gale, officielle  de  qqn    Sedes, 
is,     f.     'je.    etc.     (ex.:     seilem 
constitaëre.      Cic.)  ;     doznici- 
lium,  ïi,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  do- 
miciliam  collocàre.  Cic.  consti- 
taëre  in  aliqno   loco.    Nep.  in 
ea  civitate  domicilium  et  si:(lf.i 
collocavit.  Cic.  sedes  ac  domi- 
ciliam.    Cic).    Voy.    demeure, 
RÉSIDENCE.    Assigner    un    —   à 
qqn,  dare  alicai  locam  ad  ha- 
bitandam.  Cic.  aliqaem  aliquo 
loco   constitaëre.    Cses.    a     un 
peuple,  genti    locam   ac  sedes 
paràre.    Cic.    Elire  — ,   iocam 
domicilio    deligëre.  Cic.  Chan- 
gement  de — ,  voy.   déménage- 
ment.   T    (P.    ext.)  La  demeure 
de   qqn.    Dozaus,    US.    (.  Cic. 
(voy.  MAISON,  LOGIS.).  (Recevoir) 
à   — ,    domi  {mese,  tax,    sua;). 
Cic.    (Porter)    à     — ,    domum 
(meam,  taam,  suam).  Cic.  do- 
mos   {meas,    tuas,  suas).    Cic. 
N'avoir  pas  un  —  fixe,  sedibas 
incertis  vagari.  .9all.    Sans  — , 
sinesede.  Cic.  Qui  est  sans  — , 
cui  nallas  est  usqaam  consi- 
stendi    locas.  Cic.  Voy.    asile, 
vagabond. 
domiciliaire,    adj.   Qui    con- 
cerne le  domicile  de    qqn.  Do- 
mesticas,    a,     um,    adj.    Cic. 
Faire  une  perquisition,  une  vi- 
site — ,  inquirére  apud  aliqaem 
ou    in  vasa  alicajas.  Cic.   om- 
nia  in  domo  alicajas  diligen- 
ter  scratari  et  perquirëre.  Cic. 
Voy.   perquisition. 
domicilier,  v.  tr.  Etablir  dans 
un    lieu  servant    de    domicile. 
Collocàre  in  loco  aliquo.  Nep. 
Voy.  DOMICILE.  Etre  domicilié, 
habitàre.  Cic.  sedem  ac  domi- 
cilium habêre  [in  aliqao  loco). 
Cic.    Voy.    habiter.   Se  — ,  do- 
micillam    collocàre    ou  tedem 
p-gëre  in  loco   aliquo.    Cic.  Do- 
micilié, incola,  ée,  m.  Cic.  as- 
tidaus,    i,    m.    Cic.    Jet.  Voy. 
HABITANT.    1|    (P.  anal.)  Animal 
domicilié    (qui  se  fixe  dans  un 
lieu'.    .4nimal   qaod   delitescit 
in  cabilibus.  A.    (d'après  Cic). 
dominant,     ante,     adj.    Qui 
domine    sur     d'autres.    Domi- 
nons,   p.    adj.  Lucr.  Cic.  Prae- 
valens,   p.  adj.  Liv.  Suet.  Un 
peuple   — ,    gens  ceteris  impe- 
rans.   Liv.    Etre  un  peuple  — , 
ceteris    ou    plarimis    gentibus 
imperâre.  Cic.  La  parti  — ,  quae 
pars  (irmior.  Liv.  Etre  — ,  prae- 
valêre,  intr.  Liv.  plus  valéreou 
pollêre.  Cic.  Liv.  ^  Qui  domino 
parmi    d'autres.  Eminens,    p. 
adj.    Cic.    Prœstans,    p.    adj. 
Cic.  Princeps,   adj.   Cic.    N'a- 
voir pas  de  goût  — ,nihil  egre- 
gie  prseter  cetera  stadëre.  Ter. 
Les    défauts  — ,   litia  commu- 
nia.  Cic.  vitia  qaibas  pleriqae 
dediti    sunt.    Cic.  Le  goût   — , 
stadium  commune.  Cic.  ouqao 
plarimi     tenentar.     Cic.     La 
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modoaominante.moi  va/yuru. 
Cie.  Le  bruit  —,  eo  fJ"»»  "?".'»' 
plirosqae  obtint.  Lie.  L  opi- 
'  nion  dominante,  opimo  yal-ji 
ou  omnium.  Cic.  Lhab.tudo 
dominante  des  tribunaux  con- 
«iKîtuJo/'idiciorum.  Cic.  L  opi- 
nion dominante  estqu^...,  vu/30 
ereJunt  ou  opinantar  (av.  la 
Prop.  Inf.V  Cic.  Devenir-  en 
narl.  d'opinions,  de  coutumes. 
Se  mo  les,  etc.),percrebre«o;re, 
intr.  Liv.  . 

dominateur,  tr)ce.  s.  m.  et  r. 
Celui,  celle  qui  domine  sur 
d'autres.  Dominu.«,  »,  m.  Cic. 
Dominator,  oris,  m.Cic.  Uo- 
minatrix,  trici$,  f.  Cic.  Voy. 
MAITRE.  Fig.  Oominuj,  I,  m. 
Cic  Domina,  se,  f.  Cic.  Domi- 
na(ria-,  (ricis,  f.  Cic.  ^cf.  ani- 
mi  cupidifas.  Cic.  fde  inv.  I, 
1,  2\  Il  Adjectivt.  Un  peuple 
—  'popalas  imperator  omnium 
oe'ntium.  Cic.  Puissance  domi- 
natrice, vis  dominatioms.  tic. 
Fia-  Imperiosas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Caractère  —,  domini  m- 
jcnium.  Liv.  taperbas  animas. 

Jaren.  ...        ., 

domination,    s.    f.    Action   de 
dominer    sur  d'autres.  Domi- 
DBtio.    ODiS.  f.  Cic.  etc.  <ex.: 
d    uniiis.  Cic.  d.  in  vos  ou  in 
vobis.  Sali.  (r.  au  plur.  domi- 
nationes    (anestse.     Sen.    [de 
ira,  II,  9,  3].  par  ext.:  ne  [for- 
tuna]    magnam  nimi»   m    nos 
habeat  dominationem.  Cornif. 
hxc    te   omnis  dominatio   re- 
annmqae     judicioram      tanto 
opère   détectât.  Cic.  [in  Verr., 
I,  12,  35].  temperantia  est  ra- 
t'ionis    in    libidinem  firma    et 
moderata      doTninatio.      Cic. 
[inv.  II,  5!.,  I6J.])  ;  domma- 
tus.    ÙS,    m.    Cic.    etc.    'ex.; 
qaas     [legiones]      ab      itinere 
Asise...     ad    saam    potentiam 
domi^riatamqae      convergerai  . 
Cxs.    [B.    G.    I,    i,   5].  qai  [h. 
Brutus]    hune    popalum  domi- 
nata  renia  liberavit.  Crass.  ap. 
Cic.   [de  Orat.II,  55,  525]    cf. 
Cic.   [div.  1,25,  53;  OfT.  Il,  I, 
21     au    plur.  dominatu3.    Cic. 
[rép.  I,  391.  au  Hg.  d.  omnium 
rcrom.'  Cic.    [N.  D.  II.  U,  29]. 
cupidi(a<um.  Cic.  [parad.  0,  3, 
J.0].   animi.   Ci:.  [Uep.  I,  38])  ; 
potentia,  se,  t.  Cic.  etc.  (ex.: 
vic(ori3.    Cic.  rerum  [•  d     su- 
prême •].  Cic.  singalaris  [•  d. 
d'un  seul  -].  Cic.)  ;  potestas, 
atis  <'   pouvoir  •),  f.  Cic.  etc. 
(ex  :  aliqaem  redigère  in  potet- 
tatem   alicajas  ou  juam.  A'ep. 
Liv.    lab  poteitatem  alicajas. 
Nep.  esse   in  alicajas  dicione. 
acpotestate.  Cic.  tenêre  aliqaem 
in     saà    poiestate    ac  dicione 
Cic.)  ;  dicio,  onls,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  sab  illoram  dicione  atqae 
imperio    este.   Cxs.  (acéré   di- 
cionis    tax,  Romanae,  alienx. 
Liv.     redigère    bellicoiissimas 
gentet    in  dicionem  hajat  im- 
perii.  Cic.  redigère  omnes  eat 


DOM 

civitates  in  dicionam  potesta- 
temqae  popiili  Homani.  Cic^  ; 
regnum,  i.  n.  Cic.  etc.  (au 
tl'.  ex.:  sab  rcgno  tihi  esse 
omnt'S  iinimi  partes.  Cic). 
dominer,  v.  intr.  et  tr.  1|  l  . 
intr.  Avoir  la  suprématie  (sur 
qqn).  DominàTl,  dcp.  iiur. 
Cic.  etc.  (e.\..:  d.  in  aliqao. 
Cic.  [op.  IV,  12].  Liv.  [VIll, 
31,  7]  ou  [sans  dilT.  do  sonsl  m 
aliqaem.  Cic.  [son.  11.  3S].  Liv. 
fin,  53,  7].  d.  in  jadiciis.  Cic. 
in  Verr.  I,   10,  2J.].  absol.  do 
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simples  dimanclies).|)race/)<un» 

dominiciim.  Eccl. 
domino    s.  m.  (.\rch.)   Camiil 

noir.  Voy.  cajiaii..  T    Sorte    di< 

jeu.  Latrancali,  opum,    m.    pi. 

A.    Il    Chacune    des    pièces    du 

jeu.  Caic'Wiis,  i,    m.    A.    Faire 

— ,  vinct're,  intr.  A. 
dommage,  s.   m.    Porto 

par  qqii,  ca   qui    le    lèse 

SOS  intérêts.  X>aninun2, 

Cic.    etc.    (ox.  :    hsc 

atqae    damniim.    Cic 


subie 

dans 

i,   n. 

Jactara 

damna 


minante  homme  Junoso.  Cic 
u6i  libido  dominatar,  innocen- 
tise  levé  prsesidiam  est.  Cic. 
[Orat.  65,  210  ;  cf.  sen.  12,  i.1]. 
Lrc  ana  res  in  on.ni  libero po- 
pulo semper  (lorait  temperqae 
dominata  est.  Cic.)  ;  impe- 
ràre.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  com- 
uandeb)  ;  <enére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  imperio  tenêre  aliqaem  o\i 
aliqaid.Cic.  ;  obtinére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  [être]  maître  [de]). 
1  L'emporter  (parmi  divers 
élémonis).    Prsevalére,   intr. 

Cic.        etc.        (VOV.      PRÉDOMINER, 

prévaloir).  Il  (  Àrch.  )  Etre  au- 
dessus  des  objets  environnants. 
ImminSre,  intr.  Liv.  (voy.  ci- 
dessous).  1  V.  tr.  Avoir  sous  sa 
suprématie.  Dominâri,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  ',voy.  ci-dessus)  ; 
tenêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  im- 
perio alicajas  tenêri  [•  être  do- 
miné par  qqn  -1.  Cic.  cf.  te- 
-  ■  ■        '■      '^  dicione  ac  po- 


nêri  in  alicajas 

testate.  Cic.  dolorem  in  potes- 

tiXte    tenêre.    Cic.    ira   tenêri. 

Cic).    Nous    sommes    dominés 

par    les    passions,     capiditaies 

dominationem    in  nos  habent.  ! 

Cic.  Se  laisser  —  par  qqn,  im- 

periam  alicajas  sastinêre.  Cic 

se  régi  ab  aliqao  pati.  Cic.  p.ir 

«iqch.,  serilre  ou  parère  alicai 

rei.    Cic.  Ne    pas    se  laisser  — 

par     qqn,     imperinm    alicajas 

detrectàre.    Cic.  Savoir  se   —, 

si6i     imperâre.   Cic.    animam 

comprimère  ou  coercère.    Cic. 

Voy.    MAiTRii=ER.     Il     Avoir    au 

deisous    do  soi.    Ùespectàre, 

tr.  Sali    (r.  (ex.:  [Taurus]  Ly- 

cise  Pisidiseqae  agros  despectat. 

Sali,   (r.)  ;   imminére,   intr. 

Virg.    Liv.    (ex.:  tumulus  mce- 

nibas    imminens.    Liv.    absol. 

(urris  ingent  imininebat.  Liv.)  ; 

superàre,  tr.  Virg.  (ex.:  supe- 

rant   capite  et  cervicibas  altis. 

Virg).    Qui    domine ,    excel- 

sus,  a,  um,  p-  adj.  Cic.  etc. 

(ex.:    sulst.    exceisum,     i,     n, 

Cic.    au   pr.:  simalacram  col- 

locàre  in   excelso.  Cic.    au  fii;. 

excella  et  alla  iperâre.  Liv.  [1, 

3''.  ^1  •  ,.     ^   • 

dominical,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient au  Seigneur.  Dommi- 
CU4,  a,  am,  adj.  l-xcl.  L'oraison 
dominicale,  oralio  dominica. 
Aug.  ^  Le  jour  — .  Voy.  diman- 
che. Une  instruclion  domini- 
cale, et  (substantivt.),  une  do- 
minicale    (sermon    prêché   les 


ac    detrimenta.    Cic.    libidinis 
lacra  damnajae.  Sen.  d.    ma- 
gnum   ou    ma.vimiim.    Cic.    d. 
infectam  [•  non  subi,  c.-à-d.  à 
venir    •].    Cic.    damna    alea- 
toria.  Cic.   avec    le    gén.    subj. 
sine  damno  alicajas.  l'Un,  in- 
cendioram  damna.  Suet.    ma- 
jore  hominum    damno    qaam 
sao  [•■   à  son  dommage,   c.-à-d. 
en     subissant     qqch.     de     fâ- 
cheux   ■].    Sae(.     avec     l'adj. 
poss.  oum  damno   meo   miixi- 
mo.  Plaat.  av.  le  gén.  obj.    d. 
amissi  corporis.  l'tued.  consir. 
div.    damnam    accipêre.    Ilor. 
Jet.    maximis    damnis    affici. 
Cic.  in  maximis  lacris  paulam 
aliqaid     damni     contraxisse. 
Cic   dare    [-    causer,    être    la 
cause  de  -]  damnam.  Cic.  Jet. 
alicai  damno   esse.    Plin.    ex- 
plére  damna    sua.   Liv.    dam- 
nam (acëre  [opp.  à  iucrum  ou 
aliqaid  lacri  (acëre].  Cic.  qaod 
declamationibus  nostris  oares, 
damni  niliil  (acis.    Cic   dam- 
nam enim  illias  immataro  in- 
terita  res  liomanse   Lalinxqae 
litterse  (ecerant.   Cic.    [Ur.   33, 
125].   magnam    damnam   (ac- 
I    (om  est  in  .•iervio.  Cic  habêre 
'    aliqaid     ['     considérer     qqch. 
comme  •]  in  damno  [opp.  à  pro 
mancre].Liv.  id  haadsegerrime 
damnam   pati  [«     s'accommo- 
dar   de   ce  d.    '].    Liv.    [.X.XII, 
J.l     il],    damnam  pati    [•    su- 
bir .].  Sen.   [ir.  I,  2,  3].   dam- 
nam per[erre.    Cic.    damnam 
prxstâre    emptori   [•■    ijarantir 
lachetour  de  tout  d.  '  J.   Cic.) , 
detrimentum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:   d.capére,  arxipëre, (acèra 
[^  subir   "J.  Cic.    oiicui   jrna- 
mento  et  prxsidio,  non   detri- 
mento   esse.    Cxs.   videant  ou 
provideant  consales,  videat  ou 
provideat  consul    ne   qaid    res 
nabllca    detrimcnti    capiat    ou 
accipiat.    Cic   Cœs.    Sali.  Liv. 
Tac);  fraus.  fraudis,  f.  Ctc. 
etc.  (ex.:  oiicui   (raadem  (ern 
ou     (raadi    esse.     Cic     sme 
(raade  esse  ou  ^ri.  Cic);  ma- 
lum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ox.:  malc 
rei  pablicœ.    Sait,    malo    ess( 
aticai.  Cic);  noxa,  m,  t.  Sait 
Liv.  Tac  (ex.:  no.ras  esse.  Sait 
sine  allias  noxà.  Liv.).    Gravi 
—  ,   calamitas,  atis,  l.    Cic 
etc.  (voy.  CALAMITÉ,   désastre) 
clades,  is,    f.    Cic.  etc.  fvoy 
perte,  malheur,  calamité,  dé 
SASTRE.  fléau).   Qui   cause   di 
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—,  damnosus,  a,  um,  ailj. 
Liv.  (voy.  piiKjuDiciAnLE).  Sans 
— ,  impanc,  adv.  Cic. 

dommageable,  atlj.  Qui  fait 
subir  à  qnii  un  dommago.  Dam- 
nosus,  a,  um,  adj  IJi\  Xoxius, 
a,  um,  adj.  Cic.  Ûeirimentosus, 
a,  um.  Cxs.  Voy.  déjavanta- 
OEux,  NUISIBLE.  Etre  — ,  voy. 
DOMMAGE.  Il  Fig.  Fâcheux.  Voy. 
co  mot. 

dommageablement  ,  adv. 
D'une  maniôro  dommageable. 
Damnose,  adv.  //or. 

domptable,  adj.  (R.ara.)  Qui 
paut  être  dompté.  Qai  {qaa;, 
gaod)  domari  potest,  A.  Etre 
— ,  donxari  passe,  Cic. 

domptage,  s.  m.  (TecUnol.). 
Action  de  dompter.  Domitas, 
ùs,  abl.  a,  m.  tic. 

dompter  (lat.  domitare.  Virg. 
Plin.  Cart.),  v.  tr.  Réduire  à 
l'obéissance  un  animal  farou- 
che. Dojnàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
belaas.  Cic.  feras.  Fhsed.  equo- 
rum  grèges.  Cart.  juvencos. 
Col.);  maDSuefacëTe,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  apprivoiser);  infre- 
nare,  ir.Liv .{o\.:  equam.Liv.). 
1  Réduire  à  l'obéissance  ceux 
qui  refusant  do  se  soumettre. 
JDoznâTe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d. 
Allobroges.  Cic.  gentet.  Cic. 
cetera!  nationes.  Cic.  ab  Ocea- 
no  ad  ortum  solis  omnia.  Sali. 
maximas  virtate  nationes.  Cic. 
omnia  circa  se  domita  armis 
habêre.  Lii'.  libidines  domitas 
habêre.Cic.);edomàre,  tr. Cic. 
(ex.:  vitiosam  naturam  doctri- 
nâ.  Cic);  perdomàre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.:  Latiunx,  Hispaniam. 
Liv.  omni  Gallià  cis  Rhenum 
perdomità.  Sali.  {r.  );  infre- 
Dâre,  tr.  Cic.  (ex.:  horam  alte- 
ram  sic  (aisse  intrenatam  con 
scientià  sceleram  et  (raadiam 
suaram,  ut...  Cic.  [in  Pis.  l'J, 
hh]];  itaDgére,  tr.  Cic.  iVep. 
etc.  (ex.  :  classis  Corcyr^os 
fregit.  Nep.  (r.  se.  Cic.  natio- 
nes, cupiditates.  Cic);  coer- 
cére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ani- 
mum  suam  coercêre.  Cic);  sii- 
bigëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  sou- 
mettre); coinprimère,ir.Cic. 
etc.  (voy.  COMPRIMER,  réprimer); 
reprimére,  tr.  Cic.  (voy.  maî- 
triser). 

dompteur,  euse,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  dompte.  Domitor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  victor 
domitorqae  Persaram.  Cic  tôt 
gentium.  Cart.  maris.  SU.); 
domitrix,  tricis,  f.  Piin.(ex.: 
rerum  omnium  materia.  Plin. 
[XXXVI,  127]).  Un  dompteur, 
une  dompteuse  d'animaux  fé- 
roces, et  (absolt.)  un  — ,  une 
dompteuse,  domitor  (feraram). 
Sen.  domitrix  (feraram).  Grat. 
Inscr. 

dompture.  s.  f.  (Arch.j.  Action 
de  dompter.  Voy.  domptaoe. 
don,  s.  m.  Action  de  donner.  || 
Abandon  qu'on  fait  à    qqn    de 
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la  propriété  do  qqcli.,  sans  rii'ii 
recevoir  en  échange.  Kairc 
—  à  qqn  do  qqch.,  donarc 
aliquem  aliqaâ  re.  Cic  (voy. 
donner).  Il  Fig.  Attribution  à 
qqn  d'une  qualité,  d'un  avan- 
tage, sans  qu'il  ait  rien  fait 
pour  l'acquérir.  Avoir  le  — 
(do  faire  telle  chose),  voy.  ci- 
après.  T  Ce  qu'on  donne.  || 
Ce  dont  on  abandonna  la  pro- 
priété à  qqn  sans  rien  recevoir 
en  échange.  Voy.  cadeal-,  pré- 
fENT.  Il  OITrande.  Voy.  ce 
mot.  Il  Qualité,  avantage  qu'on 
a  reçu  sans  avoir  rien  fuit  pour 
l'acquérir.  DOS,  dotis  (•  avan- 
tage, don  naturel  ■),  f.  Ov. 
Vell.  Sen.  Cart.  (ex.:  dotrs 
corporis.  Sen.  i^el  ingenii  do- 
tes vel  animi  artes.  Sen.);  do- 
num,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  do- 
na  natarse.  Cic.  deorum  dono 
atque  tnunere.  Cic)  ;  munus, 
eris,  a.  Cic  etc.  (ex.  :  velat 
dei  manas.  Justin,  natarse  mu- 
nera.  Cic.  natarx  muneribas 
ornatam  esse.  Cic.)  ;  inge- 
Diuzn,  îi  ("  don  naturel  ••),  n. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  ingenium  ad 
promerendam  omnium  volun- 
taiem  alicai  saperest.  Saet 
[Tit.  1].  in  aliquo  incst  ad  om- 
nia nataralis  ingenii  dexteri- 
tas.  Liv.  [XXVIII,  18,  6]);  6o- 
num,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  na- 
turre  fortanœque  bona.  Cic 
bona,  qaœ  alicai  natarâ  et  for- 
tanâ  data  sant.  Cic  natarale 
quoddam  bonum.  Cic.)  ;  fa- 
cultas,  aiis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
facaltas  dicendi  ['  le  d.  di  la 
parole  •].  Cic  ingenii  facal- 
tates  ['■  las  d.  de  l'esprit  ■]. 
Nep.)  ;  virtus,  utls  (•  don, 
qualité  naturelle  -),  f.  Cic  etc. 
(ex.;  omnibus  belli,ac  togœ  lir- 
tatibus  eminentissimum  esse 
[••  posséder  au  plus  liant  dngré 
les  dons  qui  font  la  général  et 
l'homme  d'Etat  ']:Vell.  facan- 
diœ  virtas  [•  la  don  de  la  pa- 
role -].  Cic).  Le  don  de  la 
clarté,  vis  explicandi.  Cic.  ex- 
plicatio.  Cic.  (cf.  in  disserendo 
mira  explicatio.  Cic).  Le  don 
de  prophétie,  divinatio.  Cic. 
donataire  (lat.  post.  donata- 
rias),  s.  m.  et  f.  Celui,  colle  à 
qui  une  donation  est  faite. 
Cai  bonam  datur.  A.  1  (Abu- 
sivt.)  Donateur,  donatrice.  Voy. 

DONATEUR. 

donateur,  trice,  s.    m.    et  f. 

Celui,  celle  qui  fait  une  dona- 
tion. ^uc<or  bonorum.  Cic.  Do- 
nator,  oris,  m.  Sen.  tr.  Vlp. 
dig.  Donairix,  tricis,  f.  Prud. 
Cod.-Theod. 
donation,  s.  f.  Acte  par  lequel 
qqn  donne  à  un  autre  la  pro- 
priété de  qqch.  sans  rien  rece- 
voir en  retour.  Donatio,  onis, 
f.  Condonatio,  onis,  f.  larr. 
Cic.  Faire  une  —  à  qqn  de 
qqch.,  donâre  aliquid  alicai. 
Cic.   Il   Fig.   —   do    soi-même. 

Voy.   RENONCIATION,   SACRIFICE. 
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donc  (lat.  pop.  dumqae.  ron- 
forcem.  de  dumj.coii].  Marque 
la  conséquence,  la  conclusion. 
Ergo,  conj.  IHaut.  Ter.  Cic. 
Igitur,  conj.  Cic  Itaqae,  conj. 
(pr.  •  ot  ainsi  •).  Cic  1  (Par 
ext.)  Marque  la  surprise  causée 
pur  ce  qui  précède.  Quoi  donc? 
Quid  ergo  f  Cic  \\  .Marque  l'im- 
patience. Dam,  adv.  (.-ipros  un 
impérat.).  Ter.  Cic.  (cf.  âge 
dam.  Cic.  agite  dam.  Liv.  ades 
dum.  Ter.). 

donjon,  s.  m. Tour  maîtresse  do- 
minant un  château  fort.  Tar- 
ris,  is,  f.  A.  1  (P.  ext.)  Petite 
tourelle ,  servant  de  guérite. 
Spécula,  «e,  (.A. 

donnant,  ante,  adj.  Qui  donna 
volontiers.  Largas,  d,  um,  adj. 
Cic.  Liberalis,  e,  adj.  Sali. 
Saet.    Manificas,  a,    um,    adj. 

Cic.      Voy.    GÉNÉREU.X,      LIBÉRAL. 

Qui  n'est  pas  — ,  illibcralis, 
adj.  Liv.  parcas,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Cic.  Voy.  chicue. 

donnée,  s.  f.  Ce  qui  est  donné. 
Il  (.'Vrch.  et  dialect.)  Don  en 
argent  distribué  aux  pauvres. 
ûona(ifum,  i,  n.  Liv.  1  Fig. 
Condition  déterminée  proposée 
dans  l'énoncé  d'un  problème. 
Argumentam  matliematicam. 
A.  1  (Fig.)  Ce  qui  sert  do  point 
de  départ  pour  traiter  un  sujet. 
Argnmentum,  i,  n.  Tac.  Sen- 
tentia  summu.  Cic. 

donner,  v.  tr.  Mettre  on  la 
possession  de  qqn.  |1  Aban- 
donner à  qqn  la  propriété  da 
qqch.  sans  rien  recevoir  en 
échange.  Dâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  dare  donam.  Ter.  Cic. 
dotes.  Nep.  at  haberet  qaod 
statim  daret.  Nep.  si  suum  ma- 
nas, qai  dédissent,  adimëre 
vellent.  Liv.  alicui  aliquid 
dono.  Ter.  Nep.  maneri  ali- 
quid. Nep.  doti  alicui  aliquid. 
Nep.  gaod prsesens  tanqaam  in 
manus  datur  jucandias  est. 
Cic  [de  Off.  II,  17,  60]).  absol. 
convenit  in  dando  mani^cum 
esse.  Cic.)  ;  donâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicui  manus.  Cic. 
prœdam  militibas.  Cees.  ab- 
sol. errât  si  gais  existimat  rem 
facilem  esse  donâre.  Sen.)  ; 
condonâre  (•  donner  en  touto 
propriété,  donner  »),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  pallam  non  condo- 
navi,  sed  utendam  dedi.  Plaat. 
apothecam  hominibus  neqais- 
simis.  Cic  agros  suis  latroni- 
bus.  Cic.)  ;  largiri,  dép.  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  qui  eripiant 
aliis  quod  aliis  largiantar. 
Cic  voy.  [faire  des]  laroesse); 
impertîre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
de  re  familiari  impertiendam 
[•  il  faut  donner  sur  ses 
biens  •]  hominibat.  Cic.  ).  \\ 
(Par  ext.)  Céder  une  chose  à 
qqn  en  échange  de  qqch.  Dare, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  alicui 
assem.  Phœd  .  pretiam  dédit; 
cai  dédit  ?  per  qaem  dédit  ? 
unde  et  quantum   dédit?  Cic. 
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prsemiam  dare  pro  pUtate.  1 
Cic.  cum  ijrannia  mihi  tantii 
pro  hoc  indastria  tint  datj.  \ 
Cic.)  ;  commodâre  r  mettiv  ' 
à  I2  dispo?ilioii  de,  doaaer, 
prêter  •!.  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  ne- 
que  enim  cum  (uâ  caasà  cui- 
piam  conimodfi,  benf/icium  id 
habendam  est.  Cic.  [Fin.  U, 
35.  117].  ut  quicquid  sine  de- 
trimento  posait  commodari 
id  tribaattir  vel  ignoto.  Cic.)  ; 
reddère,  tr.  Cap»,  (ex.  :  suum 
caitjue.  Cic.  pro  vita  hominis 
hominit  vitam  reddère.  Cs?s.)  ; 
tradère,  tr.  Cic.  lei.  :  lillam 
tradére  pretio.  Cic.  voy.  ven- 
dre); solvère,  tr.  Cic.  (ex.  :  u( 
tibi  quod  débet  solvat  [•  qu'il 
ta  donne  ca  qu'il  te  doit  •]. 
Cic.  voy.  paver)  ;  emère,  tr. 
Cic.  (exl:  emil  tanti  qaantivo- 
Itiit  PytAius  [»  il  en  donna  le 
prix  que  voulait  Pytliius  •].  Cic. 
VOY.  acheter).  —  son  eang,  sa 
vie  pour  qqn,  pour  la  patri<3. 
vitam  pro  aliqao,  sangainem 
pro  palria  profundêre.  Cic.  — 
une  chose  pour  une  autre,  ali- 
quid  pro  aliqua  re  ou  alicajas 
rei  loco  dare.  Cic.  Fig.  —qqn 
pour  ce  qu'il  est  ou  pour  ce 
qu'il  n'est  pas),  aliqaem  pro- 
bâre  velle  pro  aliqao.  Cic. 
alicui  alicujas  speciem  inda- 
cére.  Cic.  Se  —  pour  qqn,  di- 
cëre  le  es  je  aliqaem.  Cic.  vo- 
càre  se  aliqaem.  Cic.  se  ferre 
aliqaem.  Cic.  se  pro^eri  ali- 
qaem. Cic.  se  gerêre  pro  ali- 
qao. Cic.  Se  —  faussement 
pour  qqn,  ementiri  aliqaem.. 
Cic.  se  pngére  aliqaem.  Cic. 
simalâre,  assimulàre  aliqaem. 
Cic.  simalâre,  assimalire  se 
aliqaem  esse.  Cic.  Se  —  pour 
naturaliste,  physicam  se  velle. 
Cic.  Se  —  pour  musicien,  se 
haberi  veile  masicam.  Cic.  Il 
ne  s'est  jamais  donné  pour 
meilleur  qu'il  n'est,  nanqaam 
se  minus  qaam  erat  neqaam 
esse  simalavit.  Cic.  \\  Procurer 
qqch.  à  qqn.  Dàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  de  mensa  saa  ossa. 
Ptued.  alicui  venenum.  Cart. 
leges  dare.  Cic.  jara  dare.  Cic. 
Virg.  voy.  loi.  tatorem  liberis 
dare.  Cic.  vitam  dare  [«  don- 
ner la  vie  c.-à-d.  épar"Der  -]. 
Cic.  alicai  civitatem.  Vell.  ali- 
cui qnietem.  Cic,  très  horas 
ex-^r'itai  ad  quietem.  Cêei.)  ; 
ministrite,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
cibos  ministrûre.  7'ac.  Jovi  bi- 
bëre  ministràre.  Cic.);  prsebé- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aqaam. 
Uor.  eqaci.  Liv.  alicai  naves. 
Liv.  panem  alicai.  Nep.];  prse- 
stàre,  ir. Cic.  etc.  (ex.:  eftp-jn- 
dium  exercitai.  Liv.].  Faire  — 
qqch.  â  qqn,  attribuére,  tr. 
Cic.  •■te.  (ex.:  eis  équités  attri- 
bait.  Cœs.  voy.  attridueu.  al- 
utuER,  octrover)  ;  assignàre. 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  aîsicnerj.  — 
le    jour,    la  vi^    à    qqn,    voy. 

ESfANTBR  ,     E.SCEXDKEH.     ||    fig. 
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Attribuer  à  qqn  la  poii3«siou  1 
de  qqch.  Di'cere,  tr.  Cic.  etc. 
ex.  ;  suum  t'as*  a/iiyai<i  dicère. 
Cic.  dicitur  fortunatissimus. 
Cic.)  ;  babère.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tiabëre  aliquenx  beatam. 
Cic.  habetur  (ortanatissimas . 
Cic.  Dalmatx  semper  habiti 
sunt  bellicosi.  Cic.  voy.  tenir 
[pour],  REGARDER  [comme]^; 
perbibére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
i^ui  non  modo  adjntores  in 
prceliis  victori^ populi Romani, 
sed  etiam  nunfii  (aisae  perhi- 
hentar.  Cic.  voy.  rapporter)  ; 
ferre,  tr.  Cic.  \ex.  :  ferre  ali- 
qaem arlis  inventorem.  Cic. 
voy.  rapporter).  Quel  âge  me 
donnes-tu  .'  qaid  tibi  ego  !eta- 
tis  videor  ?  l'iaat.  Voy.  attri- 
buer.—  tort,  raison,  voy.  tort, 
RAISON.  Il  (Par  anal.)  Avec  un 
nom  de  chose  pour  sujet.  Prse- 
bére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  foi'k- 
NiR)  ;  ferre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
piiRTER,  produire);  afferro.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  agri  multo  plus 
afferant.  Cic.  voy.  rapporter, 
produire)  ;  suppeditàre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  fournir  [abon- 
d.imment],  discrétion,  procu- 
rer). 1  Mettra  à  la  disposition 
de  qqn.  ||  Livrer  une  personne 
à  qqn.  Dare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
dare  alicui  aliqaem  virum.  Ter. 
dare  aliqaam  alicui  naptum. 
Xep.  Liv.  dare  alicui  fUiam 
in  matrimoniam.  Cic.  absides 
dare  inter  se.  Cœs.  dare  se  ali- 
cui. Cic.)  ;  dedére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  se  totum  ab  ado- 
lescentiâ  Catoni.  Cic.  voy.  li- 
vrer, consacrer).  ||  Mettre  une 
chose  à  la  portée  de  qqn  pour 
son  usage.  Dare,  tr.  Cic.  etc. 
iex.  :  alicui  libram.  Uor.  Xep. 
pocalum  veneni.  Cic.  populo 
llonxano  /tune  vestitam,  atqae 
arma.  Cic.  alicui  per  fenestras 
gladiam.  A'sp.  [Dion.  9,  OJ. 
ciiicui  librum  legendum  dare. 
Cic.  par  anal.  d.  alicui  ma- 
nam.  Ov.  Quint.)  ;  tradére,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  remettre).  — 
asile,  voy.  asile.  —  le  vivre, 
11)  couvert  à  qqn,  voy.  vivre, 
COUVERT.  —  l'3  bras  à  qqn, 
voy.  BRAS.  —  sa  main  à  qqn, 
voy.  MAIN  et  ÉPOUSER.  —  un 
remède,  etc.,  voy.  présenter, 
OFFRIR.  Fig.  —  une  signature, 
voy.  SIGNATURE.  —  à  qqn  une 
audience,  un  congé,  le  mot 
d'ordre,  voy.  ces  mots.  —  un 
arrêt,  voy.  rendre,  ari.êt.  |I 
(Spéc.)  Proposer  une  condition 
déterminée  dans  l'énoncé  d'un 
problème.  Dare,  tr.  Quint. 
'ex.  ;  data  linea.  Quint.  [I,  10, 
3]).  La  —  belle  à  qqn,  voy. 
BEAU  (p.  275,  col.  I).  —  les 
balles  à  garder  à  qqn  {(ig.),  se 
divertir  à  ses  dépens,  voy.  di- 
vertir. En  —  à  garder  à  qqn 
et  (simpl.)  en  —  à  qqn,  voy. 
DÉRiiios,  MOQUER.  —  du  temps, 
dare  otium,  tempus.  Cic.  et 
(spéc.)  voy.  DÉLAI.  —  les  preu- 
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T»s  (de  co  qu'on  avance),  voy. 
FOURNIR,  PREUVE.  —  lo  champ 
libre  à  qqn,  voy.  champ  (p.  379, 
col.  3).  —  cirrière,  voy.  car- 
rière (p.  355,  col.  3).  —  à  qqn 
l'occasion,  le  moyen  (de  fairo 
qqch.),  voy.  occa-^ion,  moten. 
tUipt.  —  à  qqn  de,  dare  (ali- 
cui) n^..  Cic.  (Ac.  I,  6,  SIi  ;  ad 
Att.  XIV,  3,  A,  3).  Liv.  (XLI, 
8,  9).  Tac.  Aun.  III,  69).  || 
Avec  un  nom  de  chose  pour 
sujet.  Ministràre,  tr.  Virg. 
(ex.  :  m.  ambras.  Virg.)  ;  fa- 
cère,  tr.  Virg.  (ex.  :  facére 
umbros.  Virg.).  Cela  donne  à 
penser,  à  réfléchir,  voy.  pen- 
ser, RÉFLÉCHIR.  —  accès  sur..., 
voy.  AccÈ»  (p.  35,  col.  1).  — 
sur  le  vestibule,  voy.  ouvrir. 
Fjiiêtres  C[ui  donnent  vue,  qui 
donnent  jour  ou  (simpl.)  qui 
donnent  sur  la  rue,  feneslrx 
in  viam  versae.  Liv.  ||  Mettre 
en  les  mains  de  qqn  uns  chosa 
qu'on  lui  confie,  dont  on  la 
ch.irgo.  Dare,  tr.  Cic.ttc.  lex.: 
triremem  alicui.  Nep.  alicui  li- 
bram ad  aliqaem  perferen- 
dum.  Cic.  litteras  ou  epistolam 
alicai.  Cic.  alicai  litteras  ad 
aliqaem.  Cic.  alicui  negotiam. 
Cic.  mandata.  Cic.  alicai  po- 
testatem,  imperiam,  legatio- 
nem.  Cic.  alicui  fasces.  Cic. 
Hor.  alicai  summam  imperii. 
Nep.  alicai  provinciam.  Cic.)  ; 
tradére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
remettre)  ;  déferre,  tr.  Cic. 
etc.  I  voy.  conférer).  1  Faira 
sentir  à  qqn  l'effet  da  qqch.  || 
Faire  qqch.  d'agréabla  ou  da 
pénible  à  qqn.  Dare,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aiieui  oscuia.  Ov. 
basiam.  Petr.  basia  mille.  Ca- 
tall .  alicai  savium.  Plaut.  Ter. 
Cic.  dare  alicui  alapam.  Valg. 
colaptium.  Spart,  voy.  coup, 
ssoifflet).  Donner  un  coup  d'é- 
peron à  un  cheval  et  (eliipt.) 
donner  des  deux,  equo  calcaria 
sabdëre.  Liv.  —  de  la  tête  con- 
tre un  mur,  in  muram  capat 
impingëre.  Cic.  Absol.  —  con- 
tre, dans,  c.-à-ci.  se  jeter 
contre,  incurrére,  intr.  Cic.  etc. 
—  contre  l'aile  droite,  in  dex- 
trum  cornu  irruêre.  Liv.  Toute 
l'armée  donna,  omnis  exerci- 
tus  impetam  fecit.  Liv.  —  con- 
tre un  écueil,  in  scopulum  in- 
currére. Cic.  Fig.  —  dans  le 
piège,  dans  le  panneau,  in  in- 
sidias  devenlre.  Cic.  —  dans 
un  travers,  voy.  travers.  — 
une  bataille,  voy.  bataille» 
livrer.  —  une  fête,  etc.  dare, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicui  ce- 
nam.  Plaut.  Ter.  Cic.  epalum. 
Cic.  alicui  prandiam.  Cic.  la- 
dos.  Saet.munaa  gladiatorium. 
Cic.  (abulam  [  •  une  comédie  ■]. 
Cic.  Menandri  Phasma.  Ter.); 
edére  ,  tr.  Liv.  (ex.  :  lados, 
spectacalam.  Liv.);  facêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  cenos.  Cic.  ludos. 
Cic.)  ;  exbibére,  tr.  Suet.  (ex.: 
gladiatoria  munera.  Suet.  cO' 
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jnoediam  pitblicis  spectacuUs. 
>"utfi.).  —  à  qqn  It)  bonjour, 
voy.  BONJOVR.  —  uaa  leçon  a 
i\<\n,  voy.  LEÇON.  —  des  re- 
i;iets,  voy.  REGRET.  —  ses  soins 
,ï  qqch.,  alicui  rei  caram  dare. 
'.■ic.  —  la  liornière  main  à  un 
ouvrage,  voy.  dernier  et  main. 
Il  (En  eierçant  sur  lui  une  ac- 
tion qui  modifie  sa  inaijiero 
d'être.)  Dâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicui  miilla  solatia.  Cic.  Ixti- 
tiam.  Cic.  lires.  Ov.  Prop.)  ; 
addère,  tr.  Cic.  (ei.  :  alicui 
animes  ou  animam  addire. 
Cic.  virtatem.  Sali.)  ;  afferre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aff.  alicui 
mortcm.  Cic).  Su  —  la  mort, 
mortem  sibi  consciscére.  <  ic. 
—  à  qqri  do  l'ospoir,  de  l'in- 
quiétude, de  la  confiance,  etc., 
voy.  chacun  de  ces  mots.  —  un 
nom,  voy.  nom.  M  iPar  anal.) 
Avec  un  nom  ao  chose  pour 
sujet.  Qui  donne  la  santé,  sa- 
lataris,  e,  adj.  Cic.  (opp.  à 
nocens  et  à  perniciosas) .  La 
défaite  de  sas  concitoyens  lui 
a  donné  une  grande  joio,  gati- 
diam  cepit  ex  civibas  victis. 
Liv.  Cette  affaira  me  donne  du 
souci  (de  l'embarras,  du  tour- 
ment), ex  hac  re  soUicitudint^m 
capio.  Cic. 

donneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  doune.  .lucÉor 
maneris.  Cic.  Qui  (qase)  dat  ou 
dédit  manus.  Cic.  Largitor, 
oris,  m.  Liv.  —  de  louanges. 
voy.  LOUANGEUR.  —  de  conseils, 
voy.   conseiller. 

donques.   Voy.  donc. 

donzelle,  s.  f.  (Arch.)  Dame  ou 
demoiselle.  Voy.  ces  mots.  ^ 
(Ne  s'emploie  plus  qu'avec  une 
nuance  de  mépris.)  Voy.  cour- 
tisane. 

dorade.  Voy.  daurade. 

doradille,  s.  f.  (Botan.)  Céta- 
rac.   Voy.  ce  mot. 

dorénavant,  adv.  A  l'avenir, 
à  compter  du  moment  présent. 

Voy.     DÉSORMAIS. 

dorer  (lat.  post.  deaarâre. 
Tert.  Hier.  Valg.],  v.  tr.  Re- 
couvrir d'une  couche  d'or. 
Inauràre,  tr.  Cic.  etc.  (surtout 
au  part,  passé,  e.\.:  inaarata 
statua.  Cic.  columna  3enea  ex- 
trinsecas  inaarata.  Cic.  aussi 
souv.  employé  que  aaratas  [cf. 
aurata  tecta.  Cic]  au  lieu  de 
inaarare  aligaid  [Vitr.  Plin.], 
on  doit  dire  aaro  integëre  ali- 
quid.  Cic).  Siège  doré,  aarea 
sella.  Cic.  Fig.  —  la  pilule. 
facam  (acëre.  Cic.  —  les  fers 
de  qqn,  saai-itatem  alicajas 
lervitati  (acère.  A.  Langue  do- 
rée, blandas  sermo.  Cic.  Jeu- 
nesse dorée,  javentus  elegan- 
tior.  A.  trossuli.  orum.  m.  pi. 
Sen.  Le  siècle,  l'âge  doré,  œtas 
aurea.  Cic.  1  (Par  anal.)  Revê- 
tir d'une  couche  semblable  à 
l'or.  Aaream  rolorem  illinëre 
ou  indacêre  alicai  rei.  A.  \\ 
Revêtir  d'une  teinte  semblable 
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à  l'or.  Se  dorer  (en  pari,  du 
cinl),  aurescëri\  iiur.  Varr.  {et. 
ab  igné  solis  aarescit  aer. 
l'arr.  [L.  L.  VU,  83J).  Se  — 
(••n  pari,  des  moissons,  etc.), 
llai'escére,  intr.  Lucr.  \'irg. 
l'oisson  doré  et  fém.  doréo,  (\i- 
her,  bri,  m.  Col.  (VIII,  10,  9). 
Plin.  {IX,  68). 

doreur,  s.  m.  Ouvrier  en  do- 
rure. Inaurator^  oris, m.  Firm. 
tnscr.  Deaarator,  oris,  m.  Cod. 
.last. 
dorique,  adj.  (Architect.)  Do- 
ricas,  a,  um,  adj.  \'itr.  L'or- 
dre — ,  et  (substantivt.)  le  — 
(la  second  des  cinq  ordres  d'ar- 
chitecture des  anciens),  dori- 
cum  gen'is.  Vitr.  Colonnes  de 
l'ordre — ,doricx  colamnœ.  Vitr. 
Tomplts  d'ordre  — ,  dorica, 
orum,  n.  pi.  Vitr.  Le  —  ro- 
main,  voy.  TOSCAN. 

dorloter,    v.    tr.    Entourer  do 

soins  tendres  et  délicats.  Fo- 
vêre  in  sinu  (aliqaemi.  Ter. 
Delicatias  tractâre  ialiquemi. 
Sen.  Etre  — ,  educari  in  gre- 
mio  imatris).  Qaint.  Se  — ,  ni- 
miam  indulgere  sibi.  Ter.  dé- 
licate et  moltiter  vivëre.  Cic. 
molliter  se  curare.  Ter.  cura- 
re. Hor.  Voy.  caresser,  choyer. 
dormaiUer,  v.  intr.  (Famil.) 
Dormir  d'un  demi-sommeil. 
Voy.  somnoler. 
dormant,  ante,  adj.  (P.are.) 
Qui  dort.  Voy.  dormir.  ^  Fig. 
Qui  n'a  pas  de  courant.  Sta- 
gnans,  part.  Plin.  (cf.  aqase 
stagnantes.  Plin.). 
dormeur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  dort,  qui  aime 
à  dormir.  Dormitor,  oris,  m. 
Mart.  Cic.  Homo  >mulier)  lon- 
gi  ou  immodici  somni.  Cic. 
Homo  somno  deditus.  Cic.  || 
S.  f.  Dormeuse,  sorte  de  chaise 
longue.  Voy.  chai-e,  sopha.  {| 
Voiture  de  voyage.  Dormitoria 
carrucka.   Jet, 

1.  dormir,  v.  intr.  Etre  dans 
l'état  de  sommeil.  Dormire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dormien- 
tem  excitâre.  Cic.  in  cabicalo 
Phœd.  bene,  assidue.  Cels.  ex 
lassitadine  artius.  Cic.  dormire 
non  posse.  Csel.-Aar.  etiam 
dormiens  vigilo  pro  aliquo. 
Saet.  cantus  alicajas  me  non 
sinit  dormire.  Phxd.  Cic  mi- 
nimum dormire.  Cels.  prov. 
d.  patendbas  oculis.  Cic.  in 
aurem  utramvis  ou  in  aurem 
dextram  dormire  [cf.  gr.  èti' 
àuïOTÉpav  xctf|£'j5îiv].7'er.rhaaut. 
31.2].  Plin.j.  [ep.  IV,  29,  I]. 
bénéficia  dormientibus  defe- 
rantur.  Cic.  [in  Ver-^.  II,  5, 
70,  180].  credebas  dcrmienti 
hsec  tibi  confecturos  dcos. 
Ter.  [Adelph.  693)1:  l'idée  de 
s  dormir  •  se  rend  aussi  par 
une  phéri phrase  avec  somnns, 
cf.  somnum  capëre  hami.  Cic. 
somnum.  petëre  [■  vouloir  d.»]. 
Ov.  Quint,  aliguem  som.no 
prohibêre  [-    empêcher  qqn  de 
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d.  '].  Cic.  aliqucm  somno  pri- 
vâre     [en     pari,    du  chagrin]. 
Cic.  tropseis   se  e  somno  ,«uj- 
citari   [-    que    les    trophées  d» 
.Miltiadal'empêchaient  do  d.  -1 
Cic.  n'use.   IV,  19,  Ai,],  facilis 
est  mihi    somnas   et    difficilis 
mi/ii    est   somnas    [•    je   dors 
bien  •  et  '  je  dors  mal  -].  Cic. 
somnum  vidëre.  Cic.    somnum 
ego  hac  nocte   oculis  non   vidi 
mais.    Plaut.    ego  si   somnum 
capëre  possem.    Cic.    somnum 
capëre  non  posse.  Cic.  ali/juid 
miki  somnum  adimit .  Cic.  som- 
num   inlerruptam    recaperâra 
non   posse.  Saet.  somnum  a(- 
(erre,  conciliâre,  concitàre,  (a- 
cëre,  gignëre,  parère   [•    faire 
d.    »    en    pari,     do    remèdes]. 
Plin.   somnum   afferre  [-  faire 
d._    .    en    pari,  d'une    lettre]. 
Cic.  dare  se  somno  [•   sa  met- 
tre à    d.    .].  Cic.   profidsci  ad 
somnum    [.    aller    d.    .].  Cic. 
brevissimi  esse  somni  ou  bre- 
rissimo   somno    ati.    Cic.  per 
somnum  [«  en  dormant  •].  Cic. 
in   somnis.    Cic.)  ;  edorznire 
(■    bien    dormir,    dormir    tout 
son  saoul,   finir    de   dormir  >), 
intr.  Cic.  {e\.:cnm  [vinolenti] 
edormiverant,  illa    visa  quam 
levia  fuerint,  intelligant.    Cic. 
[■\c  pr.  II,    17,  53])  ;    dormi- 
tàre  (•  avoir  envie  do  dormir, 
par  ext.   dormir   .),    intr.  Cic. 
etc.     lex.  :    ad    lacem  arte    et 
graviter     dormitâre     ccepisae. 
Cic.)  ;    quiescêre,    intr.    Cic. 
voy.    reposer).  —  debout  (voy. 
p.   56ii,  col.    I)    et  (fig.),  extra- 
yaguer,  dormitâre,  intr.  Plaut. 
'cf.     dormitas     senex.    Plaat 
_trin.      981]).     |1      (Par    anal. y 
Dormir   du     dernier   sommeil, 
dormire,    intr.  Plaat.    lAmph. 
313).  Eccl.  1  Fig.  Etre   inactif. 
Dormire,  intr.  Cic.  Un  hommo 
qui    ne   dort  pas,  qui   vigilans 
dormit.  Plaut.  —  sur  sa  tâche, 
in.(iormïre  aiiciti  rei.  Cic.  L'ar- 
gent    dort,    j'acent    pecunise. 
Plin.  j.  Laissez  —  votre  colère, 
sine  ut  ira  quiescat. 
2.  dormir,  s.  m.  Voy.   som.meil. 
dormitif,  ive.  adj.  Arch.  iMé- 
dec.)    Qui    fait   dormir.    Quod 
sopit  ou   consopit.  A,    Un  re- 
mède   — ,  et    (substantivt  )    un 
—,  somnificum  medicamentam. 
Plin.  Voy.  narcotique. 
doronic,  s.  m.  Plante  herbacée. 
Doronicam,  i,  n.   Linn. 
dorsal,  aie    (bas   lat.    dorsalis 
pour    (iorsiiaiis.     ApuL),    adj. 
Qui    appartient    au    dos.     (Se 
rend  par  le   Gén.    dorsi,    voy. 
DOS.)    L'épine    —    (la     colonne 
voptélïrale),  spinaqux  in  dorso 
est.  Gell.   spina  dorti.  .iug.  et 
simpl.  spina,  se,  f.  Varr.  Cels. 
Douze  vertèbres  dorsales,  dao- 
decim  ad  costas  vertebrx.  Cels. 
il    P.    ext.    La  face   dorsale,  I9 
liessus    de     certaines     parties. 
Voy.   oEssus. 
dortoir,  s.   m.   Salle  commune 
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où  couchent  plusieur»  person- 
nes. Cabiculum  dormiton'um. 
Plin.   j.    et    simpl.    dormiio- 
ritim,  ii,  n.  Plin. 
dorure,  s.  f.  Coucha   d'or  dont 
ou  a  iccouvert  un  objet.  Aaratix- 
ra,  a-,  f-  Uaint.  Inaixratara,  x, 
f.  Frontin.  Recouvrir  un  mor- 
ceau de  bois  d'une  —,  indacëre 
aorum  Jiyno.  Plin.   \\    (P.  eM. 
Ornemenis  dores  dont  on  gar- 
nit   les    objets.   Temple    dont 
les  plafonds  sont  recouverts  de 
dorures,     templam    laqueatixm 
aaro.  Liv.  Char  couvert  de  do- 
rures,   aareas  currus.   Cic.    \\ 
\Fig.)  Ce  qui  rappelle  l'éclat  de 
l'or.   La   dorure   éclatante    djs 
épis,  spicx  auro  (iiventes.  Ov. 
^    Opération    par    laquelle    ou 
recouvre  un  objet  d'une  couclie 
d  or.  Auratura,  se,  f.  Quint. 
doryphore,  s.  m.  (Antiq.)  Sol- 
dat armé  d'une    lance.    Dory- 
pliOro$,  i   (Ace.  on  et  am),  m. 
Cart. 
dos   (lat.  pop.  dossum,  p.  dor- 
lam],  s.  m.  Partie    postérieure 
du  corps  de   l'homme,  face  su- 
périeure du  corps  de  l'animal. 
DoTsum,  i,    n.    Plaat.    Cic. 
etc.     (ex.  :   dorsi    spina.    Aag. 
ciipeum  ad  dortuni  accommo- 
dûre.  Platit.  virgis  doria-nde- 
poliet   meum.   Plant,   d.   eqai. 
Plin.  cameli  Bactrix  bina  no- 
tent   tabera   in  dorso,  Arabix 
singala.  Plin.   dorso  onus  sa- 
tire. Uor.    dorsam    demalr.cre 
Jequis].  Liv.  aliqaem  in    dorso 
suo    insidêre  non  pati.  Cart.]; 
tergum,  i,    n-  Cic.    etc.  (ex.  : 
tuas  deas  digito   non   redan- 
dat  [  '   un  doigt   de   trop  <  ] 
$ed   capite...    dorso,    popUti- 
bas.  Cic.  [N.  D.  I,  35,  99].  cum 
manibas  ad     tergam     rejectis 
[.  les  mains   derrière  le  dos  •] 
mambularet.   Asin.   Poil.   ap. 
Cic.  [ep.  X,  3i,  3].  Syras  milu 
tergo    pœnas  pendet    f-  je  me 
vengerai    sur    le   dos  de  S.  •]. 
Ter.  [hoaut.  728].  tergo  ac  ca- 
pite paniri.  Liv.  alicai  tergam 
obvertëre.  Cic.  quorum  [boum] 
ipsa  terga  déclarant,  non  esse 
se  ad  onus    accipiendam  {iga- 
rata.  Cic.  (N.    D.     11,  63,  109]. 
eœ  [grues]  in  tergo  prsevolan- 
tiam  colla  et  capita  reponant. 
Cic.    [N.    D.  II,   Ji9,  135J.    par 
eit.  a  tergo,  a  fronte,  a   late- 
ribas  tenebilur.   Cic.   [Phil.  3, 
13,  2;!].  hostes  terga  verlerant. 
ois.  terga  dare    (•   tourner  le 
dos,    s'enfuir    .].     Liv.    terga 
dare  hosti.  Liv.  \U,  &I,  I].  lios- 
tes  a  tergo  adoriri.  Cses    turga 
cxdére  hostibas.  Liv.); humé- 
rus, i  Ip''-  •  épaule  •),  m.  Cic. 
(au  plur.  dans  l'exprès,  aliqaem 
ou    aliquid    hameris  atto'.l':re. 
Cic).  'rournerlo  —,  je  ou  val- 
tam  avertére.  Cic.  Dès  aue  j'ai 
le  —  tourné,  «imui  ac  discessi. 
Cic.  Tourner  le  —  à  qqn  (fig.), 
ilirai  déesse.  Cic.  aliqaem    de- 
*erére.   Cic.    Etre  sur  le    —  da 
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qqn,  in  tergo  lixrère.  Liv.  ali- 
'cai  molestam  esse.  Cic.  Cou- 
ché ou  étendu  sur  Is  —,  supi- 
nas,  11,  am,  adj.  Hop.  Cels. 
Qui  tourne  le  —,  qui  a  le — 
tourné,  aversus,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Liv.  (cf.  çuend.im  actorem 
ai'ersum  [•  ou  tournant  le  d. 
au  public  •]  so(ifam  esse  di- 
cére.  Cic).  Se  mettre  ou  avoir 
qqn  à  dos,  aversam  aliqaem 
habêre.  Cic.  Sauter  sur  le  — 
d'un  cheval,  insilire  inequam. 
l^^,_  A  —  de  mulet,  malo  cli- 
tellario.  Cart.  Monter  sur  le  — 
de  qqn,  illadêre  alicai.  Cic 
ou  (dans  d'autres  sjns)  :  alica- 
j'as  in  cervicibas  stare.  Liv. 
alicai  esse  gravem  ou  moles- 
tam. Cic.  Je  le  porte  sur  mon 
— ,  milii  grai-is  est.  Cic.  Met- 
tre qqch.  sur  la  —  de  qqu, 
(cuipam)  in  aliqaem  derivàre 
ou  trans[erre.  Cic.  Faire  péni- 
tence sur  le  —  d'un  autre,  ab 
altero  pœnas  repetëre  sui  do- 
loris.  Cic.  Battre  les  uns  sur  le 

des  autres,  pœnas   alioram 

ab  aliis  repetëre.  Cic.  Coni-hn-, 
plier  la  —,  coiion»  damittëre. 
Cic.  Faire  le  gros  —,  ccrvices 
curvâre.  Plin.  Tondre  à  qiin 
la  laine  sur  le  dos,  emangére 
aliqaem.  Ter.  1  (Par  anal.)  Le 
dos  (la  partie  du  vêtement  qui 
couvre  le  dos).  Pars  a  versa. 
Cic.  Le  —  d'un  fauteuil,  voy. 
DOSSIER  Le—  du  papier,  aversa 
charta.  Mari.  Le  —  de  la 
main,    inversa    manu».    Plin 


dosage,  s.  m.  (T.  scientif.)  Ac- 
tion de  doser.  Un  —  à  parties 
égales  de  poix,  de  cire  et 
d'alun,  pari  portione  inter  se 
mixta  pix,  cera,  alamen.  Cels. 

dose,  s.  m.  (T.  scientif.)  Quan- 
tité d'un  médicament  que  le 
malade  doit  prendre  en  une 
fois.  Uaastas,  us,  m.  Plin.  Si 
on  le  prend  à  trop  forte  — , 
sicopiosior  hauriatur  [succus). 
Plin.  Une  forte  —  d'hellébore, 
ellebori  pars  maxima.  Uor. 
Fig.  Pars,  partis,  f.  Cic.  Uiio 
pjtite  — ,  particula,  se,  f.  Cic. 
nescio  qaid.  Cic.  1  Quantité 
qu'on  doit  mettre  dans  un  mé- 
dicament composé.  Portio,  o- 
nis,  t.  Cic.  Modas,  i,  m.  Col. 
(cf.  salis  contriti  lemanciam 
in  eundem  modum  masti  ad- 
iicëre.  Col.).  Une  petite  —, 
portiuncula,  ae,  f.  A  doses  éga- 
les pari  portione.  Cels.  xqais 
pnrtionibus.  Col.  \\  [Fig.]  Voy. 

MÉLANGE. 

doser,  v.tr.  (T.  scientif.)  Mesu- 
rer la  quantité  d'un  médica- 
ment et  de  chacune  des  subs- 
tances qui  doivent  outrer  dans 
un  composé.  Miscêre  inter  te 
(pari  portione).  Cels. 

dossier,  s.  m.  Partie  d'un  fau- 
tjuil,  d'un  canapé,  etc.  contre 
laquelle  celui  qui  est  assis  ap- 
puie son  dos.  Adminicalam,  i, 
n.  Plin.  In  quod  quis  recli- 
natar.  A.  1  Liasse    de  papiers,  I 
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de  titres  concernant  une  m^me 
affaire, ensemble  de  documon'.s, 
de  papiers  relatifs  à  un  sujet. 
Tabellce,  aram,  f.  pi.  Cic.  Lit- 
terse,  arum,  f.  pi.  Cic  Re- 
cueillir un  —,  lUteras  conqui- 
rére.  Cic. 
dot,  s.  f.  Le  bien  qu'une  femme 
apporte  en  mariage  à  son 
époux,  un  époux  à  sa  femme. 
Dos,  dotis,  f.  Cic.  Dig.  (ex.  : 
jamma  dotis.  Jet.  dotem  di- 
cëre  ou  con^icëre  ['  constituer 
une  d.  •].  Cic.  in  dotem  dare 
ou  conferre.  Plin.  j.  dote 
cassa  virgo.  Plaut.).  (Fille) 
sans  dot,  indotata.  l'er.  \\  Fig. 
N'apporter  en  —  que  la  liberté 
et  la  vertu,  nihil  sfcam 
prœter  libcrtatem  pudicitiamr- 
que   afferre.    Liv.    Voy.    aussi 

DOTER. 

dotal,  aie,  adj.  Relatif  à  la 
dot.  Dotalis,  e.  adj.  Cic  /ex.: 
d.  prsdiam.  Cic.  agri.  Hor. 
(andas.  Jet.  matrimonium  do- 
tale [•  fait  sous  le  régime  d.  •]. 
Cic).  Arbitrage  on  matière  —, 
arbitriam  rei  a-xorise.   Cic. 

dotation,  s.  f.  Revenu  assigné 
à  un  ))rince  du  sang,  à  une 
reine,  eic.  Voy.  pensio.n.  1  Fonds 
assignés  à  un  établi3s;ment. 
Pecunia  attributa.  Liv.  \\  (P. 
ext.  Somme  annuelle  allouée 
par  le  budget  i  certains  corps. 

Voy.    RENTE,    REVENU. 

doter  (lat.  dutare.  Saet.).  v. 
ir.  Pourvoir  d'une  dot.  Do- 
tem dare.  Sep.  con^cêre.  Cic. 
Qui  est  bien  ou  ricliemeut 
doié,  dolatas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic  Uor.  1  Pourvoir  d'un  re- 
venu annuel.  Pecuniam  [ali- 
cai ou  aiicui  rei)  attribaëre. 
Liv.  Il  Fig.  Pourvoir  do  cer- 
tains avantages.  Instraêre  ou 
e.ïornâre  {aliqaem  aliqaa  re). 
Cic.  Doter  richement,  aagére 
{aliqn:m  aliqaa  re).  Cic.  Qui 
est  doté,  inj(ruc(u3,  orna(us, 
prseditas  [aliqaa  re).  Cic  Voy. 

DOUER, 

douane,  s.  f.  Administration 
chargi-o  de  percevoir  des  droits 
établis  sur  l'entrée  de  cer- 
taines marchandises.  Porto- 
rioram  condactio.  Cic  Com- 
mis de  la  —,  portitor,  oria, 
m.  Plaat.  Cic.  liureati  de  — -, 
teloncam,  ei  ou  teloniam,  ii, 
n.  Eccl.  Administrateur  des 
douanes,  pablicanas,  i,  m.  Cic. 
Entrer  dans  les  douanes,  accé- 
der* ad  vectigalia.  Cic  Une 
ligne  do  — ,  casiodiae  exigendi 
portorii  causa  dispositx ,  ou 
simpl.  castodix,  aram,  f.  pi. 
Liv.  Affermer,  donner  à  ferme 
les  douanes,  porloriam  locà- 
re.  Cic.  Prendre  à  terme  le» 
douanes  ,  portoriam  conda- 
cére.  Cic  \\  [  P.  ext.  )  Droit 
établi  sur  certaines  marchan- 
dises à  l'entrée  ou  à  la  sortie 
du  territoire.  PortorJum,  ii, 
n.  Cic.  des.  Liv.  (ex.  :  por(o- 
ria  maritima   [-  droits   da  d. 
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dans  les  pons  »].  Liv.  porto- 
riam  exigëre  [•  l'airo  payer  les 
aroita  de  d.  ■].  Cic.  portoriam 
exigëre,  portoriam  pro  aliqaa 
rc  dare.  Cic.  Jet.  iminanis  por- 
torii.  Liv.  sine  portorio  [•  sans 
avoir  à  payer  dos  droits  dod.  •]. 
Cic.  portoriam  vini  institwJre 
[•  établir  des  droits  de  d.  sur 
le  via  '].  Cic.  peregrinaram 
merciam  portoria  institaàre, 
Cic.  aingalis  rebas  certam  por- 
toriam imponére.  Cic.  porto- 
ria Italiœ  tôlière.  Cic). 
!.  douanier,  s.  m.  Employé  do 
la  douane,  cliargé  de  la  sur- 
veillance. Portitor,  oris,  m. 
Plaat.  Cic. 

;î.  douanier,  ière,  adj.    Rela- 
tif à  la    douane.   Tarifs   doua- 
niers. Portoriam,  ii,    n.  Cic. 
double,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
Qui  égale  deux   fois    une   autre 
quantité.    Duplus,    a,    um 
(•     deux    fois    aussi    grand    -). 
adj.   Cic.    etc.    (ex.:   d.    pars. 
Cic.   pecania.    Liv.     Sen.    rh. 
donativam .     Saet .    dapla    et 
tripla    intervalla.    Cic.   subst. 
dapla,  se    [•  double    prix  '],  f. 
Plaat.  Jet.  daplam  dare.  Sen. 
rh.);  duplex,  icis,  adj.   Cses. 
Liv.  (remplace  qqf.   daplas,  cf. 
d.  slipendium.  Cses.  mercedes. 
Qaint.   framentam    [>     double 
ration  '].    Liv.    subst.   d.  cen- 
tarioni   dédit.    Liv.).    ||   (Par 
oxt.)    Qui    est    formé    de    deux 
choses    de    même     nature,    de 
même    valeur.    Duplex,  icis 
(•  plié  en  doux  •,  •  double    ■), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  à.    amica- 
lam.   Nep.   d.    (ossa.    Cses.  d. 
clavas  ['   clou    double,  c.-à-d. 
plus    fort   qu'un   clou  ordinai- 
re  .].   Cato.)  ;    geminns,   a, 
um  (.  double,  forméde  deux '), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  lamen.  Cic. 
portse.     Virg.    legio.    Inscr.)  ; 
geminatus,  a,   um    (•.  rendu 
double  .),  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
sol.  Cic.    Victoria.   Liv.).  A  — 
tranchant,  anceps,  cipîtis,  adj. 
Plaat.  Plin.    (cf.    secaris    an- 
ceps. Ov.).  Ta  lettre  m'a  causé 
une  —   joie,    dapliciter    delec- 
tatas    sam    tais    litteris-    Cic. 
Faire   —    emploi,  bis    eandem 
rem  referre.  Liv.  Voir  —  (adv.), 
daas  ejc  lacerna  (lammalas  vi- 
dêre.  Cic.  ||   (Par  ext.)  Double, 
c.-à-d.  qui    vient,  qui    menace 
de  deux  côtés.  ADceps,  Cipi- 
ils,  adj.    Csss.  Sali.  Liv.    (ex.  : 
anceps     prœliam.    Css.    anc. 
pericalam.  Sali,  malam.   Sali, 
anceps  metas  et  ab  cive  et  ab 
hoste.  Liv.).  \\   Qui   a  une  dou- 
ble nature.  Anceps,  cipitis,  adj. 
Cic.    (cf.  bestise   qaasi   ancipi- 
tes.   Cic.    anceps   faciendi  di- 
cendiqae    sapientia.   Cic.   anc. 
cura  cogitandi.  Cic).  ||  A  dou- 
ble sens,  voy.   ambigu.  V  S.  m. 
Quantité  égale  à  deux  fois  une 
autre.    Dupluza,    i,    u.    Cic. 
etc.  (ex.:  a  terra  ad  lanam  cé»v- 
tam  viginti  sex  millia  stadio- 
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rum  essej  ad  lolem  ab  ea  da- 
plam. Phn.  pœnam  Japti  sa- 
bire  ou  in  daplum  ire  (^'  subir 
le  d.  de  la  peine  "].  Cic).  En 
—,  bifariam,  adv.  Plaat.  Varr. 
Cic  Liv.  (cf  bifariam  aliqaid 
distribaëre.  Cic).  Il  Objet  qui 
forme  le  pareil  a  un  autrf. 
Exemplam,  i,  n.  Cic.  Voy.  co- 
pie. 

1.  doublement,  adv.  D'une 
manière  double.  Dapliciter, 
adv.  Cic.  Il  (Spéc.  Fit;.)  De 
deux  façons,  p:ir  l'action  da 
deux  causes  qui  concourent  au 
résultat.  Dapliciter,  adv.  Cic. 
Etre  —  dans  son  tort,  bis  pec- 
câre.  Phsed.  bis  falli.  Cic.  Etre 
—  heureux,  dapliciter  delec- 
tari.  Cic.  Nous  sommes  —  af- 
fligés, nos  duplex  afficit  solli- 
citado.  Cic. 

2.  doublement,  s.    m.  Opéra- 
,  tion    par     laquelle     qqcli.    est 

rendu   double.    Daplicatio,    o- 
nis,  f.  Vitr.  Ulp.  Voy.  doubler. 
doubler   (lat.   post.   daplàre. 
Jet.),  V.  tr.   et  intr.     ||    r.  tr. 
Rendre    double.    DuplicÀre, 
tr.  Varr.  Cic.  (ex.  :   hoc.    Varr. 
nameram  dieram..  Cic.  naine- 
ram  patram,  eqaitam.  Cic.  ci- 
viam .     Liv.    obsidam .     Cses. 
sammam.  Val.  ~  Max.  domlni 
reditum    [•  le    revenu  •].  Col. 
copias.    Liv.    exercitam.     Cic, 
vires  [•  les  forces  militaires  ■]. 
Liv.     legionibas      stipendiam. 
Saet.  tribata  provinciis.  Saet. 
par   anal.    d.    hastae     modam. 
Nep.    daplicato    carsa    exani- 
mari.  Cses.  daplicato  ejas  diei 
itinere    fcf.    eu    fr.  •    doubler 
l'étape  •].  Cxs.    [Ii.    G.  III,  76, 
U])  ;  geminâre  (-  rendre  dou- 
ble, doubler   •),  tr.  Karr.  Liv. 
(ex.  :  favos.  Varr.  arbem.  Liv. 
mereedem.  Ov.  au  part,  gemi- 
natas.  Cic.  voy.  double).  —  un 
cap,    promuntariam      circam- 
vehi.  Liv.  fleetère.  Cic.   —  une 
île,    insalam    saperàre.     Liv. 
(XXV,  27,  1').  —  la  borne,  me- 
tam   carra   circamvehi.  A.    — 
qqn,  c.-à-d.  lui  servir  de  dou- 
blure, voy.    DOUBLURE.    ||     Fig . 
Augmenter       d'une       manière 
marquée.  Duplicâre,   tr.  Cic 
etc.    (ex.  :    duplicari    sollicita- 
dines.    Cic.     daplicatà    gloriâ 
discessissem.  Cic.  senectas  per 
se  gravis  daplicat  caram.  Sali, 
(r.)  ;     augére,     tr.    Cic.   etc. 
(voy.    augmenter).     —    le   pas, 
addëre   gradam.   Liv.   1  V.  tr. 
Mettre  en  double.  En  doublant 
le  fil,    daobas  Unis.    Col.  T  V. 
tr.    Garnir   de   qqch.  qui  aug- 
mente   l'épaisseur.  — •  un  vête- 
ment, vestimento  alteram pan- 
num   intaa    assaëre.    A.  —  un 
navire ,    carinse   laminam    [se- 
ream]  indacëre.  Q.  1.   V.  intr. 
Devenir  double, Dapiicari,pass. 
Cic.  Geminari,  pass.  Cic.  Voy. 

i     DOUBLE. 
doublet,  s.  m.    (Linguist.)  Mot 
qui     a    la     même    étymologie 


DOU 


im 


qu'un  autre  mot  de  la  même 
langue.  Exemplam  alteram.  A. 
Gemina  forma  ab  eodcm  verbo 
derlvata.  A. 

doublon,   s.  m.   Pièce   d'or  es- 
pagnole.   Nammas    aareas,  et 
simpl.  aareas,   i,  m. 
doublure,  s.  f.  Étofl'e    dont  on 
garnit    l'iniériour    d'un    vête- 
ment. Sabsatas   pannus.  A.   || 
Fig.  Acteur,  actrice  qui  suppléa 
un  chef  d'emploi.  Vicarias,  ii, 
m.  Cic.  Vicaria,  se,  f.  Cic  Ad- 
jator,  oris,  m.  Phsed. 
douçâtre,    adj.    Qui   est  d'une 
douceur  fado    au    goût.  Dalci- 
calas,    a,  am,  adj.    Plaat.  Cic. 
Sabdalcis,  e,    adj .    Plin.    Bois- 
son  —,  dalcicula  potio.  Cic, 
douceâtre.   Voy.  douçâtre. 
doucement,  adv.    D'une    ma- 
nière  douce.    Voy.    douceur  et 
DOUX.    Il    (En    flattant  les  sens.) 
Dulciter,   adv.    Cic.   etc.  (sù- 
perl.  dalcissime.  Cic);  suavi- 
ter,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaam 
saaviter      volaptas       sensibas 
hlandiatar.  Cic.   odor  saaviter 
gravis.  Plin.);  molliter,  adv. 
tJic    etc.    (ex.  :    m.    siste    me 
nanc  ;  cave    ne  cadam.  Plaat. 
molliter  ossa  cabent.  Ov.  m.  et 
délicate    recabàre.     Cic.     aves 
mollissime  nidos    sabsternant. 
Cic).     Il     (En    procurant    une 
jouissance  délicate.)  Délicate, 
adv.  Cic    (ex.  :  d.   ac  molliter 
vivëre.  Cic);   molliter,  adv. 
Cic    etc.    (ex.  :  m.    se  curare. 
Ter.);  suaviter,  a-dv.  Cic. etc. 
(ex.  :  s.loqai.  Cic.  vivëre. Hor.); 
jucundé,  adv.  Cic. (voy.  agréa- 
BLE.MENT).  ^    Modérément,    sans 
violence.    Leniter,    adv.   Cic. 
etc.  (ex.  :    l.    arridens.    Cic  ire 
per  excabias.  Ov.   iter   (acëre. 
Cic.   accedëre.    Aact.    b.    Afr. 
collis   leniter    éditas  ou  aecli- 
vis.  Liv.  Cœs..);  molliter,  a.dv. 
Col.    (ex.  :  colles    ad    orientem 
molliter  devexi.  Col.  m.  pedem 
rej,erre.  Quint.)  ;  placide,  adv. 
Plaat.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  ire. 
Ter.  manâre.  Curt.  colles  pla- 
cide   acclives.    Liv.    pi.   loqui. 
Cic).  Exclam.  Doucement,   s'il 
te     plaît.     Clementer,    qaseso. 
Plaat.    (merc.    852).      1|     Avec 
ménagement    envers    les    per- 
sonnes. Biandê,  adv.  Cic.  (ex.: 
bl.  rogâre.  Cic    blandias  peté- 
re.Cic  blandissimë  aliqaemap- 
pellâre.  Cic);  clementer,  adv. 
Cic.  (voy.  cnÉMENCE,  i.ndulgf.n- 
cE,  DOUCEUR,  BONTÉ)  ;  leDÎter, 
adv.    Plaat.    Cic.  etc.    (ex.  :  /. 
sœvîre.  Plaat.    alloqui.   Liv.  si 
agat  levias.  Cses.  levias    laces- 
sëre   aliqaem.    Cses.    lenissime 
dieëre.  Cic  Qaint.)  ;  placide, 
adv.    Cic.  etc.     (ex.  :  piacidius 
plebem  tractâre.  Sali.). 
doucereusement,    adv.  D'une 
manière  doucereuse.  Blandias, 
adv.  Cic. 
doucereux,  euse,  adj.(Arch.) 
Plein     de     douceur.    Dalcissi- 
mas,  a,  am,  adj.  Cic.  Blandiê- 
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limas,  a,  u/ii.  adj .  Cic.  1  (P. 
e\t.)  Qui  est  d'un»  douceur 
fade.  Voy.  doiçatrk.  1  Qui  est 
d'une  douceur  apprêtée.  lUan- 
dior,  adj.  Cic.  l'roedalcis,  e, 
idj.  Sen.  Quinf.  Blandilotjuen- 
taloi,  a,  am,  adj.  Plaat.  Faire 
le  — ,  bJanJifjjs  {alicai)dicêre, 
Cic.  Plin.  j.  L'a  langage  — , 
blanditise ,  aram ,  f .  pi .  Cic  . 
blanda  verba.  Cic.  Mots  — ,  ver- 
oa  mitiora.  Qaint.  Grâce  fade 
et  —  (du  langage),  datcia  atqae 
decocta  saavitas.  Cic.  (de  Or. 
III,  2(5,  103). 

doacet,  ette.  adj.  et  s.  m.  et 
f.  Il  .idj.  Qui  est  d'un  carac- 
tère tout  doux.  Lenissimas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Blandissimas ,  a, 
om,  adj.  Cic.  T  S.  m.  et  f. 
Personne  d'un  caractère  tout 
doux .  Blandissimui  homo.  Cic. 
Blandissima  [malier).  Plaat. 
doucettement,  adv.  (Famil.) 
Tout  doucement.  Lcniasimi, 
adv.  Cic. 
douceur  (cf.  lat.  eccl.  dalcor. 
Tert.  Valg.),  s.  f.  Qualité  de  ce 
qui  est  doux  (aux  sens).  Dul- 
Cedo,  dinis  (-  saveur  douce, 
douceur  •),?.  Z.ucr.  P/in.  (s'opp. 
à  acerbitas,  ex.  :  d.  vini.  Plin. 
radix  amara  cam  qaadam 
dalcedine.  Plin.)  ;  dalcitudo, 
dinis,  f.  Cic.  (ex.  :  gastatas... 
dalcitadine  prseter  ceteros  sen- 
sas  commovetar.  Cic.  [de  Or. 
III,  25,  99])  ;  leDitas.  atis.  f. 
Cic.  etc.  ^s'opp.  à  asperitas, 
ex.  :  l.  lint,  vini.  Plin.  vocis. 
coloris.  Plin.)  ;  suavitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  s.  odorum. 
Cic.  coloris.  Cic.  vocis.  Nep. 
au  plur.  at  conqairat  undiqae 
suavitates.  Cic.  [OIT.  HI ,  33, 
117]).  Des  douceurs,  cuppedia, 
orum,  n.  pi.  Plaat.  Paal.  ex 
Fest.  scitamenta,  oram,  n.  pi. 
Plaat.  Il  (Fig.)  Impression 
douce.  Dulcedo,  ainis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  d.  orationis.  Cic. 
pacis.  Vell.  d.  gavdam  iracan- 
diœ.  Cic.  irx.  Liv.  dalcedine 
qaadam  glorim  commoli.  Cic. 
[Arch.  10,  Si],  cam  omnes 
lensas  dalcedine  omni  qaasi 
perfasi  moverentar.  Cic.)  ;  le- 
ttitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
l.  audiendi.  Cic.  verboram.  Cic. 
gênas  orationis  cam  lenitate 
qaadam  xqaabili  proflaens. 
Cic.  [de  Or.  II,  15,  6J.])  ;  /évi- 
tas, atis  (•  douceurdii  style»), 
f.  Cic.  Qaint.  (ex.  :  daas  res 
ef^iens,  nameram.  et  levita- 
tem.  Cic.  Griecoram.  Cic.  ver- 
boram. Quint.  jEscUini.  Cic.)  ; 
suavitas,  atis,  f.  Cic. etc. (ex.: 
I.  vitas.  Cic.  me  taas  sonas  et 
êaavitaa  ista  détectât  ;  omitto 
verboram...,  sed  liane  dico 
taavitatem,  quœ  nxit  ex  ore. 
Cic.  [de  Or.  III,  11,  Al],  mira 
qaseaàm  in  cognoscenao  saa- 
vitas et  delectatio.  Cic.  [de  Or. 
I,  A3,  193])  ;  pulejum.  1,  a. 
Cic.  (au  fi^.,  ex.  :  ad  cajas 
rutMn  j,alfjo  mi/ii  tai   sermo- 


nis  utendam  est  [•  à  sa  ru- 
desse il  me  faut  opposer  la 
douceur  do  ton  langug-  ■].  Cic. 
[ep.  .\VI,  S3,  i]).  Dos  douceui-s 
c.-à-d.  des  propos  séduisant;'), 
blanditir,  arum,  f.  pi.  Cic.Ov. 
(cf.  blanditias  adhibire.  Ov. 
blanditias  alicai  dicére.  Cic). 
1  Action  modérée,  absence  de 
violeuce.  Clementia,  se,  f. 
Plin.  j.  etc.  (ne  se  rencontre 
pas  à  l'ép.  cîass.:  cl.  hiemis, 
diei.  Col.  cœli.  Flor.)  ;  leni- 
tas.  atis,  f.  Ca^s.  (ex.  :  .Irar... 
in  Rhodanum  inflait  incredi- 
bili    lenitate.    Ca^s.).    Avec   — , 

voy.    DOUCEME.NT,    DOUX.     ||    (Fig.) 

.Ménagement  envers  les  person- 
nes et  (par  ext.)  motlonition 
aimable  du  caractère.  Dulce- 
do,  dinis,  f.  Vell.  (ox.  :  mo- 
riim  dulredo  et  saavitas.  l'ell.y, 
clementia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  i^  severitas,  atrocitas , 
sœvitia,  cradelitas  ot  se  joint 
souvent  à  un  autre  mot,  ex.: 
facilitas  et  clementia.  Ter.  cle- 
mentia mansuetudoqae.  Cic. 
lenitas  et  clementia.  Cic);  le- 
nitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  asperitas,  ex.  :  patris.  Ter. 
animi.  Cic.  legum.  Cic.  in  de- 
cernendo.  Cic.  eà  sam  mollitiâ 
animi  ac  lenitate.  Cic);  man- 
suetudo,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
(en  pari,  des  animaux  :  m.  del- 
phini.  Plin,  j.  elephanti.  Jas- 
tin.  opp.  à  effcritas,  inliuma- 
nitas,  ex.  :  clementia  nvansac- 
tadoque  imperii  nostri  [  opp  . 
à  cradelitas  inhamanitasque] . 
Cic.  moram.  Cic.  animoram. 
Cic.  in  hostes.  Tac.)  ;  suavi- 
tas, atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ej'as  eximia  suavitas.  Cic.  s. 
qaeedam  sermonam  atqae  mo- 
ra,m.  Cic.)  ;  comitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  et  facilitas 
[opp.  à  severitas,  gravitas]. 
Plaut.  Cic.  c.  in  socios.  7"ac.); 
bumanitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  inliunianitas,  super- 
bia.  ex.  :  h.  edictoram.  Cic.)  ; 
indulgentia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  i  severitas,  ox.  ;  ind. 
nataralis.  Cic.  voy.  complai- 
BANCE, BONTÉ);  remlsslo,  onis, 
f.  Cic.  (ex.;  [adversarius]  tan- 
quam  machinatione  aliqua 
tam  ad  severitatem,  tum  ad 
remissionem  animi...  est  con- 
torqaendai.  Cic,  [do  Or.  II,  17, 
72]).  Avec  —,  clemenier,a.dv. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  severe,  atro- 
citer,  acriter,  sseve,  crudeliter, 
ex.  :  cl.  ferre  aliquid.  Cic.  fa- 
cêre  aliqaid.  Cic.  cl.  et  mode- 
rate  jus  dicëre.  Cic.  cl.  trac- 
tare  aliquem.  Plin.  j.  aliqaid 
clementius  seqao  accipére 
Lacr.)  ;  bumané,  adv.  Cic. 
ete.  (ex.  :  qaam  hamane  no- 
biscam  egerit  hiems.  Scn.)  ; 
mansuete,  adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.  ferre  fortanam.  Cornif. 
aliqaid  mansaete  factam. 
Cic.)  ;  mite,  adv.  Css.  (ex.  : 
qaam  m.itissime  potest  legatos  \ 


appellat.  Cxs.  [B.  G.  VII,  A3, 
i]  ;  molliter,  adv.  Cic.  (ex.  ; 
qaod  fercndam  est  molliter 
sapienli.  Cic.)  ;  placide,  adv. 
Cic,  etc.  (ex.  :  placide  atqae 
sedate  dolorem  ferre.  Cic.)  , 
remisse,  adv.  Cic.  (ox.  :  rc- 
missius  dispatâre.  Cic.  s'opp. 
à  sei'ere,  graviter,  vehementer, 
cf.  Cic.  [de  Orat.  III.  36.  102; 
I,  60,  2Ô5;  Fin.  I.  1,  1]). 
douche,  3.  f.  (Arcli.)  Cliéneau, 
gargouille  pour  l'écoulement  des 
eaux.  Voy.  chéneau-I  Jet  d'eau 
dirigé  sur  telle  ou  telle  partio 
du  corps.  Cataclysmos,  i,  m. 
Ciel.-Aar.  (chron.  I,  1,  k%. 
Prendre  une  — ,  canalibus  a- 
qux  frigidse  corpus  subji- 
cëre.  Os. 
doucher,  v.  tr.  Arroser  avi 
moyen  d'une  douche.  Perfun- 
dëre  (aliqaem)  aqaa  e  canali 
emissa.  A.  Se  —  soi-même, 
voy.  douche.  (Par  plaisant.)  Il 
faudrait  les  doucher,  z.-àd. 
ils  sont  un  pou  fous,  elleboro 
his  bominibas  opas  est.  Plaut. 
doucine,  s.  f.  (Technol.)  Sorto 
do  moulure.  Sima,  a?,  f.  Vitr. 
douelle,  s.  f.  Petite  douve. 
Voy.  DOUVE.  ^  (P.  anal.)  Pare- 
ment d'un  voussoir.  Curvatura 
camerae.    Vitr. 

douer  (lat.  dotare.  Saet.),  v. 
tr.  (Arcn.)  Doter.  Voy.  ce  mot. 
1  Pourvoir  de  certaines  quali- 
tés. Instruëre  ou  aagêre,  or- 
ni'ire,  exornâre  {aliqaem  ali- 
qua  re).  Cic.  Doué  do,  prœdi- 
ditus,  a,  um,  adj.  Cic.  (av. 
l'abl.)  instractas,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  (av.  l'abl.)  affectas, 
a.  am,  p.  adj.  Cic.  (cf.  virtu- 
tibas.  Cic.  vitiis.  Cic).  Riche- 
ment doué  de,  ornatas,  a,  am, 
p.  adj. Cic.  aactaa,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  camalatas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  —  do  raison,  rationis  par- 
ticeps.CicDes  hommes  heureu- 
sement doués,  et  (ellipt.)  de» 
hommes  doués,  Nantis  ingeniis 
homines.  Cic.  Bien  doué,  bona 
indole  prxditas.  Cic.  (son.  8, 
26.) 

douille,  (lat.  ductile),  s.  f. 
(Technol.)  Sorte  do  tuyau.  Tu- 
bas, i,  m.  Voy.  tuyau. 
douillet,  ette,  adj.  Délicate- 
ment moelleux. A;foii(Ssimu3,  a, 
am,  adj.  Cic.  1  (Par  ext.).  En 
pari,  d'une  personne  :  trop  dé- 
licat, trop  sensible  à  la  dou- 
leur physique.  Mollis,  e,  adj. 
Cic.  Moîliculus,  a,  um,  adj. 
Charis.  Delicatus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Fig.  Famil.  Trop  doux 
de  caractère.  Voy.  paidle,  in- 
dulgent. Il  (P.  Oit.)  En  pari, 
d'une    partie    du    corps.    Voy. 

SENSIBLE. 

douillettement,  adv.  D'uno 
manière  douillette.  Molliter, 
adv.  Cic.  Délicate,  adv.  Cic. 
Fig.  Elever  un  enfant  — ,  il» 
fantiam  deliciis  solvère.  Qaint. 
Je  t'ai  élevé  trop  — ,  nimium 
ego  te  habui  delicatam.  Plaat. 
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/■Mon.   1191.  Vivra    —,  deUcatê 
et  mc'liter  vivère.  Cic. 
douilletter,     v.     Ir.     Soign"!' 
((|qn)      douillettemeiit.      Voy. 

DOUILLETTEMENT.        SO      — ,     VOy 
DORLOTER. 

douleur,  s.    f.   Impression   pé- 
nible causée   par  un  mal    phy- 
sique  ou   moral.     ||    Sensation 
pénible  due  à  un  mal  physique. 
Dolor,    oris,     m.    Cic.    etc. 
(ex.:  d.  corporia.Cic.  acer  mor- 
siiS  doloris.  Cic.  totitis  corpo- 
ris  dolores.  Cic.  pedam,  arti- 
caloram.  Cic.    magnos  (irtica- 
loram  dolores  habêre.  Cic.  d. 
coxss.    Cels.  podagrx.  Cic.   fr. 
calcali    dolore    consami.    Liy. 
epit.dûlorem  corporis  pati.  Cic. 
dolorem  morbi  ferre  non  posse. 
Cic.  sine  dolore  curatio.  Cels. 
dolorem  patienter   ferre.  C^s. 
[B.  G.  VII,  77,  5;  B.  C.  I,  Si., 
1]).  Cruelle —,  cruciatus, 
ÛS.    m.    Cic.    voy.    (tourment, 
torture).    Qui     n'éprouve    pas 
de    — ,  dolore   vaccins   ou  va- 
caas.   Cic.  dolore  carens.  Cic. 
non  ou  niliil  dûlens.  Cic.  Ab- 
jenca  de  douleurs,  doloris  la- 
cuitas.  Cic.  doloris  privatio  ou 
amotio.    Cic.  Insensibilité   aux 
douleurs,    indolentia,    se  {gr. 
àvocXYilotot    et    ônovîoc),    f.    Cic. 
(Fin.    Il,  It,   11  ;  Tusc.  III,  6. 
12).  Voy.  insensibilité.  1  Senti- 
ment pénible  du  à  un  mal  mo- 
ral. Dolor,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:   dolore    affici.    Cic.   dolo- 
rem   capére,    accipëre,    perci- 
pêre  ex  aligna  re.  Cic.  dolori- 
bas  premi,  angi,   ardëre,  cra- 
ciari,  distineri  et  divelli.  Cic. 
dolorem  alicai  facëre.  a([erre, 
commovëre    [>  causer  ■>].   Cic. 
acerbam    dolorem    alicai  inu- 
rëre    ['    causer   à  qqn   une  d. 
cuisante  '].    Cic.   [Phil.  II,  15, 
38].  qaasi  faces  doloris  alicai 
admovére.    Cic.     acer    morsas 
doloris  est.  Cic.    [Tusc.  II,  22, 
531.  doloremin  lacrimas effan- 
dere.   Cic.    dolor    infivas  ani- 
mo  hseret.    Cic.   dolore  confici, 
tabescëre.    Cic.  [ad  Att.  II,  21, 
il],     dolores   remettant   ou   re- 
laxant.  Cic.     [Brut.   3i,    130  ; 
Fin.   II,  29,    9h].  dolori  resis- 
tëre.  Cic.  callam  obducëre  do- 
lori   [-    rendre  insensible  à  la 
d.    '].    Cic.  Tusc.    II,    15,  36]. 
anin\a3  meus  ad  dolorem,  ob- 
darait.  Cic.  [ep.  Il,  16,  1].  do- 
lorem  abjicére,   deponêre,  de- 
pellëre .    Cic.    dolorem    alicai 
eripëre.    Cic.    [ad   Att.  IX,   6, 

A]).  Voy.    CHAGRIN,   SOUCI. 

douloir  (se),  v.  pron.  (Arch.) 
Ressentir  de  la  douleur.  Do- 
lêre,    iatr.    Cic.  Voy.  souffrir. 

douloureusement,  adv.  D'une 
manière  douloureuse  (s'emploie 
«urtouten  parlantda  la  douleur 
morale).  Com  dolore.  Cic.  Gra- 
viter {accipëre  ou  ferre  aliquid). 
Cic.  Acerbe,  adv.  Cœs.  Cic.  Do- 
lenter,  adv.  Cic.  Etre  affecté 
—    (par    qqch.),    dolére,    intr. 
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Cic.  œgrë  ferre  ali<iaid.  Cic. 
magnum  dolorem  (ou  magnam 
molestiam)  capére  ex  re  ali- 
qua.  Cic. 
douloureux,  euse,  adj.  Qui 
fait  ressentir  la  douleur.  || 
En  pari,  de  la  douleur  phy- 
sique. Dolorem  effxciens.  Cic. 
commovens.  Cic.  Gravis  mor- 
but  ) .  Cic .  Acerbas  (  sensas  ) . 
Cic.  Sensation  douloureuse, 
sensas  doloris.  Cic.  dolor,  oris, 
m.  Cic.  Eprouver  une  sensation 
très  douloureuse,  condolescëre, 
intr.  Cic.  Etre  — ,  dolëre,  intr. 
Cic.  dolorem  facëre.  Cic.  Qui 
n'est  pas  — ,  dolore  vacuas. 
Cic.  sine  dolore.  Cic.  dolore 
carens.  Cic.  N'être  pas  — ,  do- 
lore carëre.  Cic.  \]  (P.  ext.) 
Qui  est  le  siège  d'une  douleur. 
Toucher  l'eudroit  —,  alcus 
tangëre.  Ter.  Le  point  — ,  id 
quod  dolet.  Cels.  Voy.  sensible. 
1  (En  pari,  de  la  douleur  mo- 
rale.)/Icerfcus,  a,  am,  adj.  Cic. 
(cf.    recordatio.  Cic).   Tristis, 

e.  adj.  Cic.  (cf.  t.  tempora. 
Cic.  nuntii.  Cic.  sors.  Cic.  of- 
(iciam  [exsequiarumj.Ot/.). gra- 
vis, e.  adj.  Cic.  (voy.  pénible). 
Choses  douloureuses,  acerhi- 
tates  ,  una,  f.  pi.  Cic.  (Plane. 
Ui,  101).  Evénements  doulou- 
reux, dolenda,  n.  pi.  Vell.  Sen- 
timent — ,  dolor,  oris,  m.  Cic. 
Etat  —  de   l'àme,  msestitia,  œ, 

f.  Cic.  Regret  —,  desiderium, 
a,  n.  Cic.  Cela  est —  pour  moi, 
res  est  mihi  dolori.  Cic. 
Etre  —  pour  qqn,  dolorem 
alicai  facëre  ou  efficëre  ou 
dure  ou  afferre.  Cic.  Etre  très 
— ,  doloren\  commovëre.  Cic. 
magno  dolore  afficére  aliquem. 
Cic.  Il  ne  pouvait  rien  m'arri- 
ver  de  plus  — ,  nihil  acerbias 
ou  ad  doloren\  acerbias  mihi 
accidëre  potuit.  Cic.  Il  m'est 
—  de,  doleo  qaod,  etc.  Cic.  mo- 
lestam  est  qaod,  etc.  Cic.  mo- 
leste et  segre  graviter  fero  (avec 
r.\cc.  et  rinfin.).  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Qui  exprime  la  douleur. 
Fiebilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  gemi- 
tus.  Cic).  Miserabilis,  e,  adj. 
Cio.  cf.  vox.  Cic.  Voy.  pi- 
toyable. 

doute,  s.  m.  Etat  de  l'esprit 
qui  doute  (d'une  chose).  Dubi- 
iatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
res  habet  dabitationem  [«  fait 
naître  le  doute,  donne  des  d.  ■•]. 
Cic.  sine  alla  dabitatione .  Cic. 
vere  ac  sine  cajasquam  dabi- 
tatione [•  sans  que  personne 
puisse  concevoir  un  d.  ■].  Cic. 
d.  omnium  [•  le  d.  général.  -]. 
Cic.  d.  alicaj'us  rei  ou  de  ali- 
qaa  re.  Cic.  si  quando  dabita- 
tio  accidit,  qaale  sit  id,  de  qao 
consideratar.  Cic.  hic  locas 
nihil  habet  dabitationis  quin... 
Cic  nalla  dubitatio  est  ou 
fuit,  gain...  Cic.  Liv.  nisi  forte 
tanta  abertas  et  varie  tas  po- 
morum  dabitationem  affert, 
quin  hominibus  solis  ea  nata- 


DOU 


691 


ra  donaverit.  Cic  [N.  D.  Il,  63, 
158].  hoc  nalla  est  unqaam  in 
dabitatione  versatum.  Cic  ira 
dabitationem  insanise  non  ha- 
bet [-  il   est    hors  de  d.  que  la 
colère  est  de  la  folio  ■].  Sen.)  ; 
dubium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (seul, 
dans    certaines    formules,    ex.: 
in   dahium  vocâre  ou  revocâre 
aliquid.  Cic.  in  dubio  est  ani- 
mas. Ter.  fidcs  tua  mihi  veni', 
in    dubium.    Cic.    sine    dubio. 
Cic.    in  dubio  relinqaëre.  Liv). 
Sans    doute,   non    [nec]    dabie. 
Cic.   haud  dabie.   Sali,  certe 
Cic.    (cf.    si   deus    scit,    cert: 
[•    sans    doute  possible  ■]  illua 
eveniet.  Cic).  Sans  —   ils  vous 
ont  tous  écrit,  non  dubito  quin 
ad   te   omnes   scripserint.  Cic. 
Etre  en  — ,  voy.   douter.  Il  n'y 
a  aucun    — ,  il    est  hors  de    — 
que. . .,  non  est  dabium,  quin... 
Cic.    satis    constat    (avec    une 
Prop.  Inf.).  Cic.  voy.  douteux. 
Il    est  sans   —  que...    (arch.), 
non  dabiam   est,    quin...    Cic. 
Il      (Par    ext.)      Difficulté     qui 
cause    le     doute.     Dubitatio, 
onis,    f.   Cic.  etc.  (ex.:  dubita- 
tio  mihi  movetur  ou   affertw 
[-  il  me  vient  un  doute  >  ].  Cic. 
dabitationem    alicai    eximère, 
expellëre    ou    tollëre  .     Cic  .  )  ; 
scrupulus,  i  ('  scrupule,  in- 
quiétude,     doute      qui     tour- 
mente ■•),  m.  Ter.  Cic.  (ex.:  at 
mi  anus  scrapulus   etiam  res- 
tât.   Ter.    scr.  tenaissimas  re- 
sidet.  Cic.  scrupulum  ex  animo 
evellëre.  Cic  scrapalum  alicui 
injicëre.   Cic.    scrapalum    exi- 
mëre  alicui.    Plin.    j.)  ;    difS- 
cnltas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
embarras).    Elever    des    doutes, 
ambigëre,  intr.  Cic.  Voy.  con- 
tester,   i    Etat  de    l'esprit  qui 
doute  de  toutes  choses.  Dubi- 
tatio,  onis,   f.    Cic.  (ex.:  illa 
Socratica   dubitatio    de   omni- 
bus re6as.Cic.).Voy.scEPTici3ME . 
douter,  v.  intr.  et  tr.    ||  V.  in- 
tr.   Ne    pas    savoir  laquelle  do 
deux  opinions  contraires  est  la 
vraie.  Dubitâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  honestam    ne    factam  sit 
an  tarpe  dubitant.  Cic.  [Off.  I, 
3,  9].  desinite  dabitare  utram 
sit  atilias  propter  maltos  im- 
probos  uni  parcére    an...   Cic. 
[in   Vorr.    II,  3,  89,  208].  du- 
bito an  non  ventaras  sit  ['  je 
d.  qu'il  vienne  "].  Cic.rion  dubi- 
to quin...  Cic  dubitate   etiam., 
si  potestis,  quin  [c.-à-d.  dabi- 
tare   non  potestis,    qain]  eam 
iste  delegerit.  Cic.  [in  Verr.  II, 
2,  U!,,    109].  dubitatis,  Qairites, 
quinhoctantumboni  inrempu- 
blicam  conferatis?  [c.-à.-d.  non 
dabitare    debetis  quin...].  Cic. 
[imp.  Pomp.  16,  1*9].  non  dabi- 
tare  qain  de   omnibus  obsidi- 
bus...  gravissimam  sapplicium 
samat.  Ca-s.  [B.  G.  I,  31,  15]  . 
I    On     doute    que...,  dubium  est 
ou  in    dubio    est...  Cic.  Voy. 
I    douteux.     Il    i,Par  ext.)  Hésiter. 
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Voy.  M  verbe.  T  Ne  pas  savoir 
s'il  y  a  qqcli.  de  vrai.  Dubi- 
tàre,  intr.  Cic.  etc.  (abèol.  i/u- 
biiant,  hœsitant,  reiocant  se 
interdam.  Cic.  (Ac.  pr.  II.  17, 
53].  avec  un  compl.  a.  de  ali- 
gua  re.  Cic.  au  p;iS5if  impors. 
nihil  dabitatiun  est  de  ^dc 
prsefecti.  Tac.  avoc  l'ace,  n. 
d'uu  pron.  /wrc  non  tarpe  da- 
bitàre  philosophas,  (/tw  ne  ras- 
tici  guKiem  dabitent.  Cic.  [OIT. 
111,  19,  77].  qaod  dabitaripos- 
set.  Cic.  id  hoc  anno  desissc 
dubitari   certum    habeo.  Liv.]. 

Voy.      DOL'TElï     et     DOUTE.    T    1'. 

tr.  Tenir  (qqch.)  pour  douioux. 
suspect  (arch.'i.  Voy.  douteux, 
eUïPECT,  soupço.N,  [se]  défier. 
Il  (Par  est.)  Se  douter  de  q(|ch., 
c.^à-d.  en  avoir  une  vacue 
idée.  Voy.  conjecturer,  [s'] 
IMAGINER,  '  foUPÇO.ssER.  Ne  pas 
se  —  do  qqcli.,  saspicionem 
nullam  habére  alicajus  rei. 
Cic.  {latentis  periculij  igna- 
rum  ease.  Cic.  {impendentis 
mali)  nescium  esse.  Tac.  Sans 
s'en  — ,  impradens.  Cic.  Ne 
pas  se  —  que...,  suspicionem 
nullam  habére  (av.  une  Prop. 
Innii.}.  Cic.  J'imacine  qu'il 
existe  bien  des  peuplades  à  ca 
point  sauvages  qu'elles  ne  so 
doutent  même  pas  qu'il  y  a  des 
dieux  (oo  de  l'existence  des 
dieux),  egaidem  arbitror  mili- 
tas esse  génies  sic  immanitate 
efferatas,  at  apad  cas  nulla 
suspicio  deoram  sit.  Cic.  [N. 
D.  1,  23,  C*]. 

douteur,  s.m.(P.are.)  Celui  qui 
doute.  Qui  (de  re  aliqua,  de 
cmnibas    rebas)  dabitat.  A. 

douteusement,  adv.  D'une 
manière  douteuse,  qui  marque 
le  doute,  ou  qui  fait  naître  le 
doute.  Dubitanter,  adv.  Cic. 
Dabie,  adv.  Cic. 

douteux,  euse,  adj.QuI  laisse 
dans  le  doute.  Dubius,  â, 
ujn,  adj.  Cic.  etc.  (ox.:  d.  Vic- 
toria. Cses.  socii.  Liv.  verbam 
aliguod  dabiie  signipcationis. 
Sen.  dabius  dies  [<.  jour  dou- 
teux, crépuscule  du  matin]. 
Plin.  j.  non  est  dabiam  gain... 
Cic.  gaasi  viro  diibium  tit 
gain...  Cic.  dubiamne  est  ou 
cai  dabiam  est,  gain...  ?  Cic.  et 
nunc  caigaam  credo  esse  da- 
bium  [ironique  p.  credo  ne- 
mini  etse  dabiam]  gain...  Cic. 
[in  Verr.  II,  5,  30,  78;)  ;  in- 
certus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  iNCERTAi.s',  Équivoque)  ; 
aDceps,  cipitis,  adj.  Cic.  etc. 
(«X.;  ancept  belli  (ortuna.  Cic. 
prrRlii  certamen  variam  atgue 
anceps.  Cic);  ambiguus,  a, 
um,  adj.  Brat.  ap.  Cic.  Liv. 
(ex.:  twn  habai  ambigaam. 
Brat.  ap.  Cic.  haad  ambigaam 
regern  alteram  mea  morte  fa- 
ciam.  Liv.  [XL,  8,  18].  homo 
amhijoa;  fidei.  Liv.  homo  am- 
bigui  ingenii.  Liv.)  ;  coDtro- 
versus,   a,  uw,  adj.  Cic.  etc. 
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(ex.:  dubias  controversasgae 
[opp.  à  certas..]  Cic.  Quinr. 
voy.  coNTnovËRSÉ  ,  litigieux  . 
lies  cas  — .  eu  guar  dubitatio- 
nem  afferunt.  tic.  Etre  dou- 
teux, ambigi,  pass.  Cic.  etc. 
(voy.  [faire  question).  11  est 
iior's  de  doute  que  nous  de- 
vons mourir,  mais  ne  sera-ce 
pas  aujourd'hui,  voilà  ce  qui 
est  douteux,  moriendam  certe 
est,  et  ici  incertum  an  hoc 
ipso  die.  Cic.  (sen.  20,  7Ji) . 
Û'nno  manière  douteuse,  dabie, 
adv.  Cic.  Sen.  (cf.  signam  da- 
bie datum.  Cic  splendor  ejus 
dabie  lacet.  Sen).  ^  Qui  est 
dans  le  doute.  Dubias,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  Incertus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  incertain,  irré- 
solu. Il  (Par  ext.)  Qui  se  méfie 
(arch.).   Voy.  défiant. 

douve  (bas  latin  doga^.  s.  f. 
Fossé.  Voy.  ce  mot.  ||  Parti- 
culiert.  Fessé  plein  d'eau.  Voy. 
P05SÉ.  Il  (P.  ext.)  Rebord,  pa- 
roi de  fossé.  Voy.  talup.  1  (P. 
ext.)  Chacune  des  planches 
courbes  qui  forment  le  corps 
d'un  baquet,  d'un  tonneau. 
Lamina,  se,  f.  Plin.  (cf.  dolio- 
ram  laminse.  Plin.). 

doux,  douce,  adj.  Qui  flatte  le 
goiit  par  une  saveur  agréable. 
Dulcis,  e.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
mel.  Plaat.  agaa  [opp.  à  sal- 
sa].  Lacr.  Aact.  b.  Alex.  cibi. 
Plin.  subst.  animal...  sentit  et 
ctdida  et  frigida  et  dalcia  et 
amara.  Cic.  [N.  D.  111,  13,  35]. 
jKir  ext.  d.  piscina  [•  vivier 
d'eau  douce  -].  Varr.  pisces 
d/ufces  [' d'eau  douce  "].  Varr.-, 
dulciculus,  a,  um  («  assoz 
doux  >),  adj.  tic.  (ex.:  daki- 
calae  potionis  aliquid  videa- 
mas  et  cibi.  Cic.  [Tus-.  III,  19, 
i6]).  Spéc.  Vin  doux,  mastunv, 
i,  n.  Col.  Amandes  douces, 
amygdalœ.  Col.  Gland  — , 
glana  edalis.  A.  ||  (Par  anal.) 
Qui  flatte  l'odorat,  l'oreille  ou 
l'œil.  Dulcis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  odor.  Cic.  ;  suavis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  odor  sua- 
vis  et  j'ucandas.  Cic.  [in  Verr. 
II,  3,  9,  23].  coior  «uaiis 
[■  doux  éclat  '].  Cic.  on  peut 
employer  aussi  l'abstrait  saa- 
vitas,  cf.  saavitas  odoram 
['  les  doux  parfums  ■]  gai  a(- 
pantar  a  floribas.  Cic.  [sen. 
17,  59].  voy.  douceur)  ;  leDis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  vocis  gê- 
nas lene,  asperam.  Cic.  Unis 
iox[opp  à  acer  clamor].  Cor- 
nif.).  Avoir  une  —  odeur,  olêre 
suave.  Catall.  jacandè.  Plin. 
Il  Qui  flatte  le  toucher.  Le- 
nts, e,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
asper,  ex.:  sentat  judicat  lene, 
asperam.  Cic.)  ;  mollis,  e, 
.idj.  Cic.  etc.  (voy.  moelleux). 
"  (Fig.)  Qui  procure  une  jouis- 
-ance  délicate.  Dulcis,  e,  adj. 
'-'ic.  etc.  (voy.  agréable, 
'  iiaruant)  ;  delicatus ,  a, 
um,  adj.    Cic.  (voy.  délicat)  ; 


DOU 

lenis,  a,  adj.  Cic.  (ex.:  plaei- 
da  ac  Unis  senectus.  Cic.)  ; 
mollis,  e,  adj.  Cic.  lex.:  mol' 
Um  ac  Jacundam  efficëre  se- 
'  nectutem.  Cic.)  ;  suavis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  guum  soai'ij 
rsset  inter  nos  et  guanta  con- 
junctio.  Cic.  [ep.  .Mil,  S6,  1]. 
sauve  est  [avec  l'Inf.].  Ter. 
Cxi.  ap.  Cic.)  ;  blandus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  cares- 
sant). Subst.  Le  — ,  voy.  agré- 
ment). 1  Qui  a  une  action  mo- 
dérée, sans  rien  de  violent. 
LeDis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
lentus  lenissimus.  Cic.  clivai 
[-  pente  -].  Liv.  (astigiam. 
Cses.  stagnum.  Liv.  Uni  igni 
roguëre.  Plin.);  mitis,  e, 
adj.  Liv.  etc.  (ex.;  cxlo  mitis- 
simo.  Liv.  ntitiores  plagie. 
Plin.)  ,  mollis,  e,  adj.  Cses. 
etc.  (ex.:  m.  [astigiam  [•  pen- 
te ■].  Ca?s.  litus  molle  et  aper- 
tum.  Cses.  cf.  molliant  clivos 
[•  ils  rendent  la  pente  plu» 
douce,  ilsadoucissent  la  pente»]. 
Liv.  [.\.\I,  37,  3]);  remissus, 
a.  um,  adj.  Cses.  etc.  (ex.: 
ventus  remissior.  Cses,  frigora 
remissiora .  Cses .) .  Consonnes 
douces,  mcdisa  consonantes. 
Prise.  Esprit  — ,  spiritus  Unis 
(opp.  à  asper).  Prise.  (II,  12). 
.■idv.  Aller  — ,  voy.  doucement, 
modérément.  Tout  doux  !  C/e- 
menter  !  Plaut.  ?"iler  — .non 
ùbniti.  Cic.  1  (Fig.)  Qui  agit 
avec  modération,  avec  ména- 
gement. Lenis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  acer,  asper,  cra- 
delis,  ex.:  Unis  ateetfacilis 
existimâri  debeo.  Cic.  in  hos- 
tes  lenissimus.  Cic.  ingeniam 
[•  caractère  •]  lene,  Unisai- 
mam.  Ter.  Cic.  verba.  Cic.  vir- 
tates  leniores.  Cic.  leniorem 
sententiam  dicëre.  Cses.  servi- 
lutem  Unem  reddëre.  Plaat. 
oratio placida,  submissa,  lenis 
[opp.  à  fortis],  Cic.)  ;  mitis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  vir  in- 
génia milis.  Vell.  mitis  inge- 
nii  javenis.  Liv.  animas  mitis. 
Cic.  gui»  P.  Sallà  mitior  ?  Cic. 
homa  mitissimus  atgue  lenis- 
simus. Cic.  nihil  vidi  tam 
mite ,  nihil  tam  placatum , 
qaam  meas  frater  erat  in  »o- 
rorem  tuant.  Cic.  non  mitio- 
rem  in  se  plebem,  sed  asperio- 
rem  futuram.  Liv.  en  pari,  de 
chos.  :  m.  dolor.  Cic.  pœna 
mitiar.  Quint,  obitus  [■  mort  •]. 
Tac.  dactrina.  Cic.  [Mur.  29, 
i;n].  mitiora  [■.  impressions 
l-lus  douces  •].  Cic.  [opp.  à 
■  inriora,  cf.  Cic.  Or.  38,  1311)  ; 
7Jioiij's,e,adj.  Cic.etc.(6x.:  pio- 
'  idus  mollisgae  [opp.  ii  yehe- 
mcns  acer^oe].  Cic.  mollior  et 
magis  trita  via.  Quint,  vola 
id  qaam  moUisdmà  via  con- 
segai.  Liv.);  démens,  adj. 
Ci'j.  etc.  (opp.  à  seferus,  atrox, 
S!ei-as,  cruJelis,  ex.:  cl.  ao:0- 
tarurii  ingénia.  Liv.  démens 
iegii  inierpres.  Liv.  animo  be- 
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nijno  in  illam  et  démenti  fui. 
Tir.    elsi  satis  démens  snni  in 
dispMando,     tamrn    intenlnm 
soleo   subirasci.   Cic.  IKiii.   H, 
/i,  12],   en   pari,    do   clios.:   ci. 
aervitas.    Ter.  castigatio.  Cic. 
consHium.Cic.scntentia.  Liv.); 
bumanus,   a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (opp.  à  inhamaniis ,  saper- 
bas.    Cic.   voy.    noN,  compatis- 
sant) ;  mansuetus ,  a,  um  , 
adj.    Cic.     (s'opp.    i  feras,  e\.: 
manswtas  in  senatii...  in  edic- 
tis  (eras.  Cic.  ut  mansuetissi- 
mos  vidcrer.  Cic.)  ;  placidus, 
a,  UM,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.    ^ 
vehemens,  violentiis,   ox.:    ho- 
mo.  Cic.  reddëre  aliqaem  pla- 
cidam.     Cic.)  ;     quietus,     a, 
um,  adj.  Cic.   (voy.   paisible, 
pacifique).   Très  — ,  perindul- 
gens,   adj.  Cic.    (cf.  qai  perin- 
daljens  in  patrem,  idem  acerbe 
severus  in  filiam.  Cic.  [Off.  III, 
13,  1 12]).  litre  —  pour  qqn,  in- 
dalgcre  alicai.  Cic.  Nep.  Voy.  in- 
dulgent. Il  (Par  anal.)   En  pari, 
dos  animau.x.  Voy.  apprivoisé. 
douzaine,    s.  f.    Quantité  con- 
tenant     douze    unités,     douze 
choses   de    mi'me  nature.  Dao- 
decim,     ind.     Cic.    Deux   dou- 
zaines, qaataor  et  viginti.  Cic. 
Cliaque    —,    par   —,    daodeni, 
X,  a,  adj .  Cic.  Le  nombre  qui 
exprime     la    — ,     daodenarias 
naincras.    Varr.    ||    (Sa  vendre) 
à    la   —    (par   quantités),  voy. 
QfANTiTÉ.    Fig.   Une  chose  à  la 
—    (qui    n'est    pas    rare),    voy. 
COMMUN.   Rimeur   à  la  — ,  voy. 
RIMAILLEUR.  Il   (P.ext.)Pour  dé- 
signer approximativement  une 
quantité  voisine  de  douze.  Fere 
daodecim.  A. 

douze,    adj.  et  s.   m.    Adjectif 
numéral   invariable.    |1    Adjec- 
tif   cardinal.    Dix    plus    deux. 
Daodecim,    indécl.    Ca'S.    Cic. 
Par  — ,  douze  chaque  l'ois,  dao- 
deni,   se,   o,   adj.   Css.    Cic. 
Douze    cents,     mille    dacenti. 
Cœs.  Tous  les  —  cents,  milleni 
et  daceni.  Cœs.  —  mille,  dao- 
decim  millia.  Cic.    Tous  les  — 
mille,     daodena    millia.    Cvs. 
Cic.  douze  fois,  daodecies,  adv. 
Cic.    —    fois  autant,  daodecies 
tan(um.    Cic.    —  aussi  grand, 
daodecies    tanto    major.    Cic. 
douze  cents  fois,  millies  et  da- 
centies.  Cic.  —  mille  fois,  duo- 
decies   millies.    Cic.    Qui    dure 
—    ans,    doodecim    annoram. 
Cic.  Agé  de    —  ans,  daodecim 
annoram  ou  daodecim   annos 
natus.  Cic.  1  Adjectif  ordinal. 
Douzième.  Daodecimas,  a,  um, 
adj.  Cic. L'an  — ,daodecimo  an- 
no.  A.  ^S.m.Le  nombre  douze, 
daodenarias  nanieras.  Karr. Qui 
contient    le  nombre  — ,  daode- 
narias, o,  um,  adj.  Varr. ^  Le 
douzième.    Pars    d ao décima  . 
Intérêts  à  —  pour  cent,  cente- 
simse,   aram    (s.-e.  paries),    f. 

Îil.    Cic.  Le  —  d'avril,    pridie 
dus  Aprilei.  Cic. 


douzième,    adj.   et    s.    m.    || 

Adjectif  numéral   ordinal.  Qui 
en  a  ouzo   avant  lui   (dans  une 
série).    Duodecimus,    a,    um, 
adj.  Crs.  Tac.  Pour  la  —  fois, 
duodecimoni,    daodecimo.  Ca- 
pit.  En  —  lieu,  voy.  douzième- 
ment.   1    S.     m.    Le  douzième. 
Pars  daodecima.  Cic.  Le  —   de 
l'unité,  de  la  livre,  uncia,c-B,  f. 
Var.  Plin.  Suet.  Le  —  d'un  se- 
tier,  d'un  hérituso,  d'une  dette, 
ancia,    œ,    f.    Plin.  Sen.  Mart. 
ex  ancia  hères  [>  héritier  pour 
1/12    ■•].  Sen.  cf.  unciarias  hè- 
res   [même    sens].    Ulp.    dig.). 
Intérêt  d'un   —    pour  cent  par 
mois,    ancia,    se,  f.    Scœir.  dig. 
(20,    7,  it7).  Intérêt  d'un  —  du 
capital  par  an,    anciariam    fe- 
ntis .    Lw.    Tac.    Contribution 
d'un    —,   unciaria  stips.   Plin. 
Cinq  — ,    qaincanx,   uncis,  m. 
Hor.  Plin.  Six — ,  semis,mi»sis, 
m.   Cic. 
douzièmement,  adv.  En  dou- 
zième   lieu    (dans  une  énumé- 
ration).  Daodecimo.  Capit. 
doyen,   s.   m.  Dignitaire  ecclé- 
siastique.   Decanas,  i,  m.  Aag. 
1    Dignitaire  universitaire.  De- 
canas, i,  m.  A.    Il    (P.  oxt.)  Ce- 
lui  qui   est    le  plus  ancien  des 
membres  d'un  corps.  Princeps, 
cipis,    m.    .4.  1  (Par  ext)  Celui 
qui  est  le  plus  âgé.  Nata  ma.vi- 
mas.  Cic.  Famil.  Etre  le  —  de 
qqn     (plus   âgé   que  lui),    voy. 

AGE. 

doyenné,  s.  m.  La  dignité  ec- 
clésiastique de    doyen.    Decani 
miinas   ou    dignitas.   A.   ||    (P. 
ext.)  Habitation  du  doyen.  De- 
canicam,  i,  n.  A. 
drachme,   et  (arch.)  dragnae, 
s.  r.  Unité  de  poids  et  de  mon- 
naie   chez    les    Grecs    anciens. 
Drachma,    se,    f.    Cic.    (Génit. 
plur.  ordin.  drachmaram,  qqf. 
drachmam.  Cic).  ||  Arch.  (.Mé- 
dec.  et  Pliarm.'  Gros,  huitième 
partie  de  l'once.  Drachma,  se, 
f.   A.  Sextala,    a?,    f.     Varr.  T 
Monnaie  d'argent  chez  les  Grecs 
modernes.  Denarias,  ii,  m.   A. 
Drachma,  se,  (.A. 
draconoule.    s.    m.   (Zoologie.) 
Dragonneau.  Voy.    ce    mot.   1 
(Botan.)   Armoise   draconcule, 
dracuncuias,  i,  m.   Plin. 
draconien,    ienne,  adj.  D'une 
sévérité  excessive.  Gravissimas, 
a,  am,  adj.   Cic.  Acerrimas.  a, 
um,   adj.    Cic.    (cf.   lex.    Cic). 
dracontium.  Voy.  serpentaire. 
dragée,  s.    f.  Sorte  de  confise- 
rie.    Tragemata,    am,    n.    pi. 
Plin.    Il    Fig.    Qui   tient    la   — 
haute   à  qqn  (qui  est  trop  exi- 
geant pour  lui),  voy.  exigeant. 
T    Mélange    de     divers    grains 
pour  les  bestiaux.  Farrago,  gi- 
nis,  f.  Cic.  Virg. 
drageon,     s.     m.      (.\gricult.) 
Pousse    qui    naît   do   la  racine 
d'un    arbre,    etc.    Sarcalas,    i, 
m.  Virg.  Plin.  Capreolas,  i,  m. 
Coi.   Qui   produit  des  —,  sur- 
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cularis,   e,    adj.  Col.  Voy.  sur- 
geon. 

drageonner,  v.  intr.  (Agri- 
cult.)  Pousser  des  drageons. 
Pallalàre,  intr.  Virg  (cl.  pul- 
lulât ab  radica  densissima  sil- 
va.    Virg.). 

dragme.  Voy.  drachme. 
dragoman.  Voy.  drogman. 
dragon,  s.  m.  Serpent  fabu- 
leux. Draco,  onis,  m.  Cic 
Phsed.  (ex.:  dracones  jancti 
[..  un  char  attelé  de  dragons  •]. 
Vall.  Flacc.  carra  janctis  dra- 
conibus  ou  simpl.  junctis  dra- 
conibas.  A.).  Fig.  Endormir 
la  _  (tromper  la  surveillance 
d'un  gardien  vigilant^,  inten- 
tissimas  castodias  fallëre.  Sen. 
Il  (P.  ext.)  Famil.  Un  —  de 
vertu  (femme  sévère  à  l'excès, 
presque  farouche).  Hastica.  Ov. 

Voy.    FAROUCHE,    PRUDE.   1     {fig.) 

Femme  d'un  caractère  violent, 
indomptable,  aidera  ou  quasi 
altéra  Xanthippe.  Gell.  Voy. 
aussi  MÉGÈRE.  1  Le  serpent  in- 
fernal, figure  du  démon.  Dra- 
co, onis.  m.  Ecd.  Serpens,  en- 
tis,  m.  Èccl.  1  Constellation  da 
l'hémisphère  boréal.  Draco, 
onis,  m.  Cic.  Serpens,  entis,  m. 
Ov.  Hyg.  1  Nom  donné  aux 
soldats  de  la  cavalerie  légère. 
Voy.  cavalier.  ||  Loc.  adi'.  A 
la  dragonne  (avec  une  har- 
diesse,   une  licence  do  soldat). 

Voy.   SOUDARD. 

dragonneau,  s.  m.  Sorte  di 
poisson.  Dracunculus,  i,  m. 
Plin.  Draco,  onis,  m.  Plin. 
drague,  s.  f.  (Technol.)  Instru- 
ment, machine  pour  retirer  du 
fond  de  l'eau  les  graviers,  etc. 
Ferricuium,  i,  n.  Mart.  T  Sorte 
do  filet.  Everricalam,  i,  n. 
Tarr.  Ferriouium.,  i,  n.  Serv. 
draguer,  v.  tr.  (Technol.)  Cu- 
rer (un  port,  une  rivière,  etc.) 
à  l'aide  de  la  drague.  Everrëre, 
tr.  A. 
drain,  s.  m.  (Agricult.)  Ri- 
gole ou  tuyau  pour  recevoir  et 
faire  écouler  l'eau.  Emissariam, 
ii,  n.  Col. 

drainer,  v.  tr.  (Agricult.)  Dé- 
barrasser (un  terrain  humide) 
de  l'eau  surabondante,  au 
moyen  de  drains.  Aqaam  de- 
dacére  ou  emittëre.  Plin. 
dramatique  (lat.  post.  dra- 
maticos.  Diom.  C/iaicid.),  adj. 
Qui  app.irtient  au  théâtre. 
Scœnicas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Liv.  La  poésie  —,  l'art  —,  ars 
scienica.  Hier.  Un  poème  — , 
fabula,  as,  f.  Cic.  Les  représen- 
tations — ,  scsenici  ladi.  Cic. 
Un  poète,  un  auteur  —,  poeta 
saenicus.  Cic.  Un  artiste,  une 
artiste  —,  voy.  comédien.  Le 
genre  — ,  et  substantiv.)  le  — _, 
ars  tragica.  Cic.  fabula,  se,  f. 
Cic.  Les  œuvres  dramatiques,  e» 
quse  ad  scsenam  componantar 
fabalse.  Quint.  Donner  à  uu 
sujet  la  forme  —,  sic  expo- 
nëre  aliqaid,  quasi  agatar  ret. 
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Cic.  Il  (Arch.)  Sabstantiit. 
Les  dramatiques  (les  auteurs  de 
diames  . Pofta-  scstnici  ou  tra- 
gici.  Cic.  trugœdiaram  scrip- 
tora.  Cic.  1  (P.  e\t.)  Qui  a 
une  acticu  propre  à  exciter 
l'intérêt,  à  émouvoir.  Misfra- 
bitis,  e,  adj.  Lii.-.  Aptus  ad 
com mo l'endam  misericordiam . 
Cic.  Etre  — ,  miscrationem  fa- 
cére.  Lii:  commovëre.  Quinr. 
Il  (P.  anal.)  Un  récit  — ,  mi- 
seriinda  aadita.  Liv.  Voy.  p.4- 
TuériQUE.  Il  (Fig.)  En' pari, 
d'événements  de  la   vie  réelle. 

Voy.    PATHÉTIQUE,    TOt'CH.ANT. 

dramatiquement,  adv.  D'une 
maniera  dramatique.  Scxnicê, 
adv.  Qaint.  (VI,  1,  38).  Fig. 
Miserandam  in  modam.  Cic. 

dramatiste,  s.  m.  et  f.  (Rare.) 
Celui  qui  compose  des  pièces 
de  théâtre.    Voy.    dramatique. 

dramattirge,  s.  m.  Auteur 
d'ouvra;:?i   dramatiques.    Voy. 

DRAMATIQUE. 

dramaturgie,  s.  f.  Art  de  la 
composition  des  ouvrages  dra- 
matiques. Ars  scsenica.  Hier. 
drame  (lat.  posi.  drama.  .-lus.), 
s.  m.  Pièce  de  théâtre.  Fabula, 
X,  f.  Cic.  Il  Fig.  (En  pari, 
d'événements  de  la  vie  réelle.) 
Situation  violente  dénouée  par 
une  catastrophe.  Voy.  catas- 
trophe. Il  (Spée.)  Accident, 
crime.  Voy.  ces  mots. 
drap  (lat.  post.  drappas.  Ori- 
bas.),  s.  m.  Etoffe  à  chaîne  et 
à  trama  de  luine.  Pannas,  i, 
m.  Hor.  Pannas  laneas.  Plin. 
Il  Spéc.  Un  drap  mortuaire. 
Stragalam,  i,  n.  Saet.  Petr.^ 
Drap  de  linge  et  (absolt.)  drap 
(toile  de  lin,  de  chanvre,  etc.). 
Linteam,  i,  n.  Cic.  Liv.  Plin. 
Lintea,  n.  pi.  Cic.  Spéc.  Drap 
d'un  lit,  lintea  vestis.  Cic.  ca- 
darcam.  i,  n.  Jav.  Fig.  (Etre) 
dans  de  mauvais  —  (dans  une 
position  fâcheuse),  in  pessimis 
rébus.  Cic.  in  prxcipiti  et  la- 
brico  fstare).  Cart. 
drapeau,  s.  m.  (Arch.  et  dia- 
lect.)  Morceau  de  drap.  Pan- 
nas, i,  m.  Hor.  ^  Morceau  de 
linge.  Linteolam,  i,  n.  Cic. 
Spéc.  Lange.  Voy.  lange.  ||  P. 
ext.  (Technol.)  Débris  de  toile. 
Voy.  CHIFFON.  1  Morceau  d'é- 
tofle  attaché  à  une  hampe  qui 
sert  de  signe  do  ralliement, 
étendard.  Signam  militare. 
des.  ou  simpl.  aignam,  i,  a. 
Cses.  Sali.  Drapeau  d'un  dé- 
t.ichement,  vexillam,  i,  n. 
Cxs.  Arborer  ou  planter  un  — , 
vexillam  proponère.  Cœs.  tôl- 
ière (dans  les  recrutements). 
Cic.  constitaêre  (pour  faire 
halte).  Sali,  fyêre  (en  signe 
d'occupation),  lac. Enrôler  sous 
les  —  (en  faisant  prêter  le  ser- 
ment militaire),  alir/aem  mi- 
litiœ  tacramento  obligâre.  Cic. 
ou  rogr'tre.  Cx$.  Liv.  ou  adi- 
gère.  Liv.  S'enrôler  sous  les  — . 
lacramento     militari    nomina  I 
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saa  offerre.  Val.'.\fax.  Etre 
sous  les  — ,  stipendia  merère 
ou  mererj.  Cic.  Abandonner 
son  — ,  signa  relinqaère .  Sali, 
ab  signis  discedère.  C.vs.  Li- 
vrer ses  —  à  l'ennemi,  aqailam 
hostibas prodêre.  Cxs.  Rappeler 
les  soldats,  les  vétérans  sous 
les  — ,  revocâre  milites.  Cic. 
veteranos.  Tac.  Battre  au  — 
(se  rassembler),  oom-enire  ad 
signa.  Cxs.  Se  ranger  sous  les 
—  doqqn,  rfi\vre  sacramentam 
apad  atiqaen^.  Cxs.  ||  (^Spéc.) 
Enseigne  d'infanterie.  Signum, 
i,  n.  Cxs.  (par  opposit.  à  l'é- 
tendard, enseigne  decavalorie, 
vcrillam,  i,  n.  Cxs.).  \\  (P. 
anal.)  Le  —  d'un  parti,  par- 
tes, iam,  f.  pi.  Cic.  Se  ranger 
sous  les  drapeaux  de  qqn.  par- 
tes seqai  alica/'as,  sequi  ali- 
quem.  Cic.  Liv.  Suivre  le  dra- 
f)»au  de  qqn,  ab  aliqao  ou 
ab  alicajas  parte  stare.  Cic. 
(avère  alicai.  Cic.  RestJr  fidèle 
à  son  — ,  in  fide  permanère. 
Liv.  1  Signal.  Signum,  i,  n. 
Cxs.  Vcrillam,  i,  n.  Liv.  Ar- 
borer le  —  (signal  du  combat^, 
signam  pugnx  proponère.  Liv. 
vexillam  proponère.  Cxs.  Dé- 
ployer le  —  (pour  le  signal  des 
courses),  mappam  miitère.  Saet. 
Mart.  Fig.  Arborer  le  —  (faire 
un  appel;,  signum  tôlière.  Cic. 
draper,  v.  tr.  (Arch.)  Conver- 
tir (une  étolTe  en  laine)  en  drap 
par  le  foulage  et  le  lainage. 
Voy.  FOULER.  1  Revi'tir  de 
drap  un  objet.  Veste  amiclre. 
convestlre,  {aliqaid)  cons  - 
ternère.  A.  ||  (Arch.)  Porter 
le  deuil.  Voy.  deuil.  ^  (P.  ext.) 
Revêtir  (un  personnage)  d'une 
étofTo  flottante  formant  des 
des  plis.  Amicta  velâre.  Virg. 
Vêtement  drapé,  involata  ves- 
tis.  Arn.  Statue  drapée,  si- 
gnum palliatam.  Plin.  P.  anal. 
Se  —  dans  s.a  toge,  amictum 
componèrc.  Sen.  Les  anciens 
ne  se  drapaient  pas  dans  leur 
toge,  veteribas  nuili  sinus. 
Quint.  Fig.  Se  —  dans  sa 
vertu  (en  faire  étalage),  sua 
virtute  se  involvère.  Hor.  Se 
—  dans  sa  dignité  de  juge, 
intra  Judicum  gravitatcm  se 
tenêre.  Plin.  j.  Draper,  c.-à-d. 
étaler,      voy.     étaler,     [faire] 

PARADE. 

1.  draperie,  s.  f.  (Arch.)  Etoffe, 
vêtement  de  drap.  Voy.  dhap. 
T  Etoffe  flottante  formant  dos 
plis.  Palla,  X,  t.  Sen.  Ov.  In- 
volata vestis.  Arn.  Aalxa  to- 
gx.  Juv.  Vestis  (lailans.  Tac. 
Vélum,  i,  n.  Cic.  {vclis  amicti, 
non  togis.  Cic.).^  Ktoffe  do  ten- 
ture. Âulxam,  i,  et  ordin.  au 
plur.  Aalxa,  orum,  a.  Varr. 
yirg.  Voy.  tenture. 

2.  draperie,  s.  f.  Fabrication, 
commerce  du  d.-ap.  Textrina, 
X,  t.  Cic. 

3.  draperie,  s.  f.  Action  do 
draper.  Amictus,  a»,  m.  Cic. 


DRE 

drapier,   s.    m.   Celui   qui   fa- 
brique, qui  vend  du  drap.  l'es- 
tiarias  ncgotiator.Scxv.  dig.ei 
simpl.    vestiarias,   ii,    m.    Ulp. 
dig.  Inscr. 
drastique,    adj.   (Médoc.)   Qui 
purge      éuergiquement.      Voy. 
purgatif.    Un    remèdo    —,    et 
(substantivt.)  un  — ,  voy.  pur- 
gatif. Etre  un  — ,  alvum  dire 
véhément issime.  Plin. 
dressage,    s.    m.     Action     do 
dresser    (un    animal).     Domi- 
tara,  x,  f.  Col.  Plin.  Domitus, 
Abl.  n,   m.  Cic.    L'art  du    —, 
ratio   domandi.    Col.    Douceur 
duo    au    —,    domita    mansae- 
tudo.  Justin. 
dresser    (lat.    pop.    drectiare, 
de  drectus  p.  directas),    v.    tr. 
Mettre    droit  (en  faisant   tenir 
verticalement).    Erigère,    tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    malum   [•    un 
mât  '].  Cic.  scalas  ad   mœnia. 
Liv.  natara    hominem   erexit. 
Cic.  aures.   Cic.   Sen.  se.    Cic. 
erigi   [-    se    d.    .].  in    digitos 
U  sur  la  pointe    des    pieds    -J. 
Qaint.  p.    ext.  petra  in   metx 
modam  erecta  est.  Cart.  tur- 
rem.  Cxs.  aras  e  saxo.  Cart.); 
arrigére.lr. Ter.  Virg.  (ex.: au- 
res. J'er.  Virg .  arrectx auricalx. 
Col.  [V  1,-29,  -î]);  subrigére,  tr. 
Liv.  Sen.  etc.    (ex.:   obeliscum. 
Plin.  korrent    ac  sahriguntur 
capilli.    Sen.};     attoUère,     tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  caput.    Liv.].    Sa 
—,  surgère,    intr.   Cic.    (voy. 
[sa]  lever);   assurgère,   intr. 
Lie.    etc.    (voy.     [sej      ixver); 
exsurgêre,    "intr.      Cic.      etc. 
(voy.  [se]   lever);   insurgère, 
intr.  Liv.  etc.  (ex.:  inde    colles 
insurgant.    Liv.    [.\XII,    .'i,    2]. 
pone  tergum  insurgebat  silva. 
Tac.).  Dressé,  reclus,  a,   um, 
adj.    Cic.    etc.    (voy.     debout, 
vertical).    IJ    (Par  anal.)    Met- 
tre en  position.  Statuëre,   tr. 
Plaat.    Cic.    etc.    (ex.:    st.  sta- 
taam.    Plant.    Cic.    tropxum. 
Cic.      tabernaculam.      Nep.)  ; 
constituére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  tropxa   in    Pyrenxis    /agis. 
.Ça//,  fr.  alicai  publiée  in   foro 
stataam.   Nep.    tabernaculam. 
Auct.  h.  Afr.);  instituére,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.:    arborem.    Suet. 
turrim.  Cxs.  vineas.    Cic.    da- 
pes.     Virg.     convivia.     Suet.); 
struëre,     tr.     Liv.    (au    fig.: 
straèrc  insidias.  Liv.  voy.   e.\i- 
buche)  ;    instruère,    tr.    Liv. 
etc.  (ex.  muros.  Nep.    mensas. 
Virg.  cpulas.   Liv.    conviviani. 
Cart.    au    fig.    insidias.     Liv. 
(raudem.    Liv.);   ponêre,     tr. 
Cic.   etc.    (ex.:    mensam.    Hor. 
mensas  totis  castris.  Cart.  trO' 
pxum.    Cic.     alicai     stataam. 
Nep .  columnam  Daillio  in  fo- 
ro. Qaint.  tabernaculam.  Nep. 
imaginem  tyrannicidx  in  gym- 
nasio.  Qaint.);  coUocâre.    tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    qao    collocato 
[c.-à-d.   xigno  Jovis].    Cic.    [in 
Cat.  3,    y,  21].    ubi   istc  castra 
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taxarUs  collocaverat.    Cic.   [in 
Verr.  II,  5,  37,  90].  tabernacu- 
iam  mihi  in  campo  Martio  col- 
Jocassem.  Cic.  [in  Pis.  20,   61]. 
in,  ipso  aditii   atqae    ore  por- 
tas tabernacala  carbaseis  velis 
intenta   collocabat.     Cic.     [io 
Verr.,  II,  5,  1;!,  30].  M.  Cœitus 
Rafas  tribunal  suom  joxta  C. 
Trebonii,  prœtoris  urbani,  sel- 
iam  coUocavit.  Cses.  [B.  C.  III, 
20,  1]).  —  un  plan,  voy.   plan. 
—  une  cane,   voy.    carte.    — 
un  acte,    scribëre.   Cic.   Jet.   1 
Amener  (un  être)  à  faire  doci- 
lement el  régulièrement   qqch. 
Doraàre,  tr.  Cic.  (voy.  appri- 
voiser); educâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ad  tarpitadinemedacatas. 
Cic.  in  edacando  per(acile  ap- 
paret  ahad  qaiddam    eis  [bcs- 
tiis]   propositum.  Cic);   eru- 
dire,  tr.  Cic.    etc.    (voy.    ins- 
truire,  former);   ÛDgèie,   tr. 
Cic.   etc.    (voy.    former);    fOT- 
mà.Te,  tr.  Liv.  (ex.:  novos  col- 
■Icgas    in    saos    mores.    Liv.); 
instituére,  tr.    Cic.   etc.  (ex.: 
aliqaem  ad  dicendam.  Cic.  voy. 
le   suiv.);    imbuére,    tr.  Cic. 
«te.  (ex.:   nos  ita  a   majoribas 
institati  atqae  imbati  samns, 
at...  Cic.  ad  qaam   Ugem   non 
institati    sed     imbati    samas. 
Cic.  in  litteris  talibusqae  doc- 
trinis    ante    excoli   animos   et 
ad    sapientiam    concipiendam 
imbai  et  prseparari  decet.  Cic . 
fr.);  jnstruére,   tr.   Cic.    etc. 
(ex.:  aliqaem.  Ter.  Cic.  aliquem 
ad  omne   of^cii   manas    [■    à 
remplir    tous    ses    devoirs    "]. 
Cic);  assuefacère,  tr.Cic.eic. 

(voy.        HABITUER,        ACCOUTUMER, 

exercer);  condocefacére,  tr. 
Cic  etc.    (ex.:    c.   belaas.    Cic 
fN     D.   Il,    6i),    61].   animam. 
Cic.  [Tusc.  V,  31,  87]).  1    Ren- 
dre  droit.    Voy .    droit,    ali- 
gner, niveler.  1  Diriger.   Voy. 
ce  mot. 
dresseur,    s.    m.     Ceiui    qui 
dresse  (des  animaux).  Domitor, 
oris,    m.    Cic.    (cf.    eqaoram. 
Cic.  boam.  Col.). 
dressoir,  s.  m.  Etagère  sur  la- 
quelle on  dispose  les  ustensiles 
ilo  table.  Abacas,  i.    m.    Cato. 
Du  dressoir,  abacinas,  a,    am, 
adj.  Plin. 
drille,  s.  m.  (.\rch.)   Soudard. 
Voy.    ce  mot.   T    (Très    famil. 
Fig'.)  Camarade.  Voy.  ce   mot. 
Uu     pauvre    —,    voy.    diadle, 
ïière. 
driller,  v.  intr.  (Arch.). Briller. 
Voy.  ce  mot.  1  Courir.  Voy.  ce 
mot. 
drisse,  s.  f.  (Marine.)    Cordage 
pour  hisser  une  voile,  etc.  Ru- 
dens,  entis,  m.  Cic. 
<irogman    et    (arch.)    drago- 
man,  s.  m.  Interprète    officiel 
entre     les     Orientaux     et     les 
étrangers.  Voy.  interprète. 
drogue,  s.   f.   Ingrédient,   em- 
ployé en  pharmacie,  etc.  Medi- 
camentam,  i,  n.  Cato.  Col.    \\ 


(P.  ext.)  .-Irch.  Epices.  Voy.    ce 
mot.    il    (Spéc.)  Ingrédient  en- 
trant dans  la  composition  d'un 
remède.  Medicamen,    inis,    n. 
Plin.  Col.    Mf^dicamentum,    i, 
II.    Cato.  Col.    Il   P.  oxt     (En 
mauvaise  part.)  Remède.  Voy. 
ce  mot.  Fig.  11  débite  bien   sa 
—   (c'est    un    charlatan),   voy. 
charlatan.  1  Fig.  Très  famil. 
Ce  qui  est  mauvais  à  prendre. 
(Res)  deterrimx  notae.Col.  im- 
probœ    res.    Plaat.   Do   la  — , 
(on  pari,  du  pain),  panis    im- 
probas.    Mart.    (en    pari,     du 
poisson),  neqaam  piscis.  Plaat. 
(en  pari,   du   vin),    vappa,    a-, 
f.  Hor.  Plin.  ||P.ext.  Ce  qui  est 
de  mauvaise  qualité.  Kes  viles. 
Cic.  Ironiqten  pari,  d'une  per- 
sonne. Neqaam,  subst.  indécl. 
Nebalo,  onis,  m.  Cic. 
droguer,  v.  tr.  et  intr.    ||    V. 
<r.  Traiter  (un  malade)    en    lui 
faisant    prendre    beaucoup   de 
drogues.     Remédia      incaïcâre 
{alicai).  Cels.  Se   —,  medica- 
mentis   sa'pias   ati.    A.    \\     P. 
ext.  —  une  maladie,  voy.   soi- 
gner.   1    P.    ext.    Rendre     de 
mauvaise      qualité,       frelater. 
Voy.  falsifier,  frelater. 
droguerie,  s.  f.  Voy.   pharma- 
cie. 

droguiste,  s.  m.  Marchand  de 
drogues.  Pharmacopola,  se,  m. 
Cato.  Cic  Hor. 

1.  droit,  oite  (lat.   pop.   drec- 
fus,  p.  directas),  adj.  Qui  d'un 
bout  à  l'autre  est   sans   dévia- 
tion. Reclus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (opp.    à   curvus,    incarva- 
tas,  recarvatas,  fexas,  (lexao- 
sus,  inclinatas,    etc.,    ex.  :  ar- 
dus et  rectas  prope  râpes.  Liv. 
ut   recta  sint   brachia.   Quint, 
capat  rectum  [opp.  à  dejectam, 
supinam,  in  latus  inclinatam]. 
Quint,    rectus    insistit   ou   in- 
cedit.  Cels.   paella  recta.  Hor. 
tunica     recta.      Plin.      [VIII, 
19i]);  erectus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.  :    erectus   s(a«us.  Cic. 
prorse  admodam  erectse.  Cses.). 
Il    (Par  ext.)  Se  tenir  —,  c.-d- 
d.  debout,  voy.  debout.  (Géom.) 
Ligne — ,  lineadirecta.  Vitr.  An- 
ole   —,   rectus   angulus.    Vitr, 
Qaint.  1  Qui  va  d'un  point  à  un 
autre  sans  déviation .  RectUS,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc. (ex.:  recfo  iti- 
nere    ad    Iberum    contendëre. 
Cses.  recto  itinere   Romam  ad 
consales  et  liberos  fagëre.  Liv. 
rectâ  et  expedità    via  ire.  Liv. 
rectas  cursus  hinc  in  Africarn. 
Liv.  saxa.    qux     rectis    lineis, 
saos    ordines   servant.   Cxs.)  ; 
directus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à   tranversus,  obli- 
quas,   (lexuosus,    ex.  :   trabes. 
Css.  ordo.    Cic.    litus.   Mêla, 
iter.  Cic  via.  Cic).  Rendre  —, 
corrigère,    tr.    Cic.   Liv.  Plin. 
Mettre  —,  erigère,  tr.  Cic  erec- 
tam  constitaëre.  Cic    \\    (Fig.'S 
Qui   suit   sans  s'en    écnrter    la 
règle    du  devoir.    Reclus,  a. 


um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  in  rec- 
tum viam  redire.   Plaat.   rec- 
tissimam  ad  virtatem  viam  de- 
ligëre.  Qaint.  en  pari,  de  pers. 
vir  rectus.  Cic.  rectas  et  sanc- 
tus.  Plin.  j.  prxtorpopali  Ro- 
mani  rectissimas.  Cic).    Voy. 
HONNÊTE,  LOYAL.    ||    Qui  ne  s'é- 
ciirte   pas   da  la  vérité.   Rec- 
tus, a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
consilia   recta.  Ter.   ^"udicium 
rectuna.  Sert,  qnre  sint  in  arti- 
bus    ac    rationibus     recta    ac 
prava.  Cic).  1  (Par  ext.)  Droit 
(opposé   à    S'''"«''®)-    Dexter, 
era,  erum,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  sinister,   lœvus,  ex.  :  ocalas. 
Nep.    manus.     Cic.    humeras. 
Qaint.  corna  [-  aile  droite  de 
l'armée    •].    Cses.   ripa  [opp.  i 
sinistra].     Plin.    Janas    [•     le 
passage  de    droite    »].  Liv.  ab 
dextra  parte.  Cses.  ab  dextro 
latere    hostiam.    Cses.     subst. 
dextra,  se  [»  la  main  droite,  la 
droite,  le  côté  droit   ■],    f.  Cic. 
[opp.  à  sinistra  ou  à  l3eva\.  cf. 
ad  dextram  [«  à  droite  «].  Cic. 
a  dextra  [«    du   côté  droit  _•]. 
Cic.  au  n.  pi.  dextra  [••  le  côté 
droit  »].    Cic.    [univ.    \h,  li2]). 
Etre    le    bras   —    de  qqn,  voy. 
BRAS  (p.  311,   col.  3).  A  droite 
et  à  gauche,    c-à-d.   n'importe 
où,  partout,  voy.    ces  mots.    || 
(Par  opp.  à  revers.)  Voy.  face. 
î  Adv.  En  droite  ligne.    Rectê, 
adv.  Cic.  etc.  (cf.    r.   spectâre. 
Cato.  recte  (erri.    Cic).   Hecta 
lia.    Cic.    Recto   itinere.     Cic. 
Liv.  Directa  via.  Cic.  Aller  — , 
voy.     chemin.      Il     (Fig.)     Sans 
s'écarter   de    la    vérité.  Rectê, 
adv.    Cic.    (cf.    recte  judicâre. 

"<■•)•  r>  ■      .1.     • 

2.    droit,  s.  m.   Pouvoir   d  exi- 
ger   qu'on    nous    rende  ce   qui 
ïious    est    du.    Jus,  juris,    n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  j'ara  communia. 
Cic.  /us    emendi.  Quint,  decl. 
sententis'     dicends.     Liv.     ut 
eodem  jure   essent,    qao  fuis- 
sent. Cic    uxores   eodem  jure 
sunt,  qao  viri.  Cic.  Jure  ['  de 
droit,  à  bon  droit    »].  Cic  suo 
jure.  Cic  justo  jure['  de  plein 
droit  '].  Liv.jure  optimo.Cic. 
omnia  pro  suo  jure  agëre.  Ter. 
Jas  suum  tenëre  ou    obtinêre. 
Cic.    j'as    suum  perseqai.  Cic. 
jas  suum  armis  exseqai.  Cses. 
de  suo  jure  cedëre.   Cic   ou  de 
sao  j'are   decedëre.  Liv.  contra 
jus.    Cic.  jas    est  [av.    l'Inf.]. 
Cato.    Cic.  Liv.    [av.    l'Ace,   et 
l'Inf.  ].  Ter.    [ad.    686].    alicai 
JUS   est   [av.   l'Inf.].    Cic).    Le 
bon  —,  seguam  et  bonam.  Cic 
Contre  tout  —,  prsster  sequum 
et  bonam.    Ter.   injuria.  Cic. 
Donner    —    à  qqn,    faire    —  à 
qqn.a/icui  jas  dure  oxxreddere. 
Cic  Par  ext.  Faire   —  aux  ré- 
clamations   de   qqn,  dure  pe- 
tenti  (acaltatem.  Vell.  La  ques- 
tion de  —,  jaris  qaœstio  (opp. 
à  qaa-stio  i'acti).  Jet.  jus  (opp. 
à  factum)., Cic.  Mil.  Il,  31).   || 
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(Fig.)  Raison  d'ètro  de  qqch. 
A  bon  — ,  jure.  Cic.  merito. 
Cic.  /are  ac  merito.  Cic.  A 
tort  ou  à  — ,  Toy.  tort,  raison. 
1  iSpéc.)  Condition  de  qqn  au 
point  de  vue  légal.  Jus,juris, 
a.  Cie.  etc.  lex.  :  jara  popali. 
Sait,  jos  libertatis.  Sali,  jus 
àvitatis.  Cic.  jas  petendoram 
honoram.  Liv.  epit.  jas  com- 
merça ou  simpl.  commercium 
[•  droit  de  propriété  quiri- 
taire  .].  Cic.  Liv.  jus  filii  ma- 
jorit.  .Ang.  [voy.  aînesse],  ja» 
gladii  [-  droit  de  glaive  •]. 
Jet.).  Droit  (pour  une  femme) 
de  se  marier  hors  de  sa  gens, 
enaptio  gentis.  Liv.  ;X.\XIV, 
S9,  5).  Droit  de  poursuivre,  ac- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Liv.  Droit  de 
faire  passer  du  bétail  sur  la 
propriété  d'autrui,  actas,  as, 
m.  Jet.  Droit  de  revendication, 
vindicatio,  onis,  t.  Cic.  Jet.  |{ 
(Par  ext.)  Pouvoir  de  faire  ce 
qu'on  veut.  Jus,  juris,  n.  Cic. 
(ex.  :  /as  belli.  Cic.  Iwmini  ni 
hil  esse  Jaris  cam  liestiis  [-  sur 
les  animaux  •]  patant.  Cic.)  ; 
potestas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
tex.-.iitœneeisqaepotestas.Cic); 
facilitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  pouvoir).  Il  (Par  ext.) 
Redevance  qu'un  Etat,  une 
ville,  etc.  a'ia  droitde  toucher. 
Vectigal,  alis,  n.  Cic.  Porto- 
riam,  ii,  n.  Cic.   Voy.    doua.se, 

IMPÔT,       IMPOSITIO.N,      REDEVANCE. 

Fig.  Payer  la  —  à  la  nature, 
natarx  debitam  reddère.  .Vep. 
(reg.  1,  5).  T  L'ensemble  des 
lois  qui  déterminent  ce  que 
chacun,  selon  sa  condition, peut 
légitimement  faire,  etc.  Jus, 
Juris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  jas 
hominam  [.  le  d.  naturel  •.] 
Cic.  j'as  gentiam  [«le  d.  des 
gens,  le  d.  international  ■>]. 
Cic.  jas  civile.  Cic.  /as  pabli- 
cam  [-  droit  politique,  public 
ou  constitutionnel  -].  Cic.  jas 
Romantim.  Jet.]. 
droitement,  adv.  D'une  ma- 
nière droite.  Rectê.  adv.  Cic. 
Probe,  adv.  Cic.  Juger  — ,  ve- 
rissime  jadicàre.  Sep. 
droittrre,  s.  f  (Arch.)  Direction 
en  droite  ligne.  Voy,  droit. 
Fig.  (Négocier)  en  — ,  voy.  di- 
rectement. 1  (Fig.i  Qualité  de 
l'àmî  qui  ne  s'écarte  pas  de  la 
règle,  du  devoir.  Fides,  ei,  f. 
Cic.  Simplicitas,  atis,  t.  Plin. 
/.  Probitas,  atis,  f.    Cic.   Voy. 

FRANCHISE,    intégrité,     LOYAUTÉ. 

La  —  du  cœur,  animas  aper- 
tus,  ingenaas.  Cic.  integritas, 
atis,  f.  Cic.  Agir  en  tout  bien, 
en  toute  — ,  rectë  et  bene  fa- 
cére.  Plaat.  recte  facère.  Sali. 
Qui  a  de  la  — ,  voy.  droit.  Avec 
— ,  voy.  DROITEMENT.  1  (Peu 
usité.)  Qualité  de  l'esprit  qui 
ne    s'écarte    pas    de    la    vérité. 

Voy.    RECTITUDE. 

droiturier,     ièro,     adj.    Voy. 

onoiT. 
drolatique,    adj.    Qui    donna 


DRU 

dans    la   drôlerie.  Voy.  drâlb, 

AMr^ANT. 

drôle,  drôlesse,  s.  m.  et  f.  || 
*■■.  m.  Plaisant  coquin.  .Viram 
oii  ridiculam  capat.  Ter.  Arch. 
Faire  de  son  —  ifaire  le  co- 
quin;, voy.  CALANT.  Il  .Adjec- 
tivt.  Qui  a  qqch.  de  singulier 
et  de  plaisant.  Ridicaliu,  a, 
am,  adj.  l'iaat.  Ter.  Cic.Deri- 
diralas,  a,  um,  adj.  Plaat.  Liv. 
Jocosas,  a,  um,  adj.  Cic.  Joca- 
laris,  e,  adj.  Ter.  Cic.  Scarri- 
lis,  e,  adj.  Cic.  Val. -.Max.  — 
de  corps,  drôle  d'homme,  mi- 
ram  ou  ridicalam  capat.  Ter. 
ridiculas  homo.Plaut.  —  d'idée, 
ridicala  res.  Plaat.  —  de  li- 
berté, Jocalaris  licentia.  Cic. 
Quelle  —  d'idée,  ridicalam  I 
Ter.  Voy.  grotesque,  ridicule, 
PLAISANT.  T  s.  m.  et  f.  Coquin, 
coquine  méprisable,  llomo  ne- 
quam.  \'ell.  Plin.  ou  simpl. 
neqaam,  subst.  indécl.  Plaat. 
Homo  infamis  ou  perditus.  Cic. 
l'erbero,  onis,  m.  Plaat.  Ter. 
Cic.  Scelesta.  Plaat.  Pessima. 
Ter.  Oh!  le  drôle!  farcifer! 
Plaat.  Ter.  Cic.  o  perdilum  ho- 
minem  !  Cic.  Un  mauvais  — , 
liomo  nequam  et  improhas. 
Cic.    scelus   viri.    Plaat.    Voy. 


DUC 


COQUIN,  PENDARD.  J|    (Spéc.)    Ulie 

de  mœurs  dé- 


ma- 

adv. 
Cic. 
Jas- 


drôlesje  (femme 
réglées).  Voy.  courtisane. 
drôlement,  adv.  D'une 
nière  drôle.  Ridicule, 
Plaat.  Cic.  Jocosê,  adv. 
Scurriliter,  adv.  Plin.  /. 
tin. 

drôlerie,  s.  f.  Chose  drôle  (pa- 
role,  action,   œuvre).    Ridicala 
et  jocosa  res.  Catull.  Jocosê  ou 
jocalariter  dictum.  Donat.  Ri- 
dicalam   dictam.  Plaut.  Joca- 
laris   narratio.    Cic.    Dire  des 
drôleries,  jocalaria    effandêre. 
Liv.  Voy.   plaisanterie. 
dromadaire  (lat,  post.  drome- 
darias.  Hier.  Valg.),  s.  m.  Cha- 
meau à    une  seule   bosse.  Dro- 
mas  came^us  et  simpl.  dromas, 
madis,  m.  Liv.  Curt.  Camelas, 
i,  m.  f.  Liv.  Vop. 
dropax  et  (arch.)   dropace,  s. 
m.  (Médoo.)    Emplâtre    de  poix 
dont  on  couvre  la  tête  pour  en- 
lever les  cheveux.  Dropax,  pa- 
cis,  m.    .\fart.   Cxl.-.Aar. 
dru,    drue,   adj.   Formé   d'élé- 
mentsnombrauxetserrés.  Spis- 
SUS,   a,    um,    adj.    Virg.   Col. 
Plin.  (ex.  :  coma.  lior.  grando. 
Ov.  crassa  spissaque  corpora. 
Sen.    semen  spissias.  Col.   ar- 
bor  spississima.  Plin.);    den- 
SUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
imber  densissimas.    Virg.  voy. 
épais).     Adv.    Semer    plus   — , 
spissias  serére  sementim.  Col. 
1  (Par  ext.)  Vigoureux.  Voy.  ce 
mot.    Arch.    Une    (fille)    drue, 
virgo  matura  viro.   Virg.  ma- 
tara  naptiis.    Vitr. 
druide,   druidesse,  s.    m.  et 
f.  (Anti'^.)  Prêtre,  prétresse  des 
Gaulois.    Druide   oe  l'emploie 


on    latin  qu'au    plur.    Draidm, 
aram,  m.  pi.  Cie.  Tac.  Druides, 
am,  m.  pi.    des.   Dryas,   adis 
(Ace.  plur.  adas),  f.  Lampr. 
druidique,  adj.  (Antiq.)  Rela- 
tif aux  druides.  La  religion  — , 
draidam  religione».  A. 
druidisme,  s.  m.    (Autiq.)  Re- 
ligion,     doctrine    des    druides. 
Draidam  disciplina.    A. 
dryade  (lat.  post.    dryas),  s.  f. 
(Mythol.)       Divinité      féminine 
présidant  aux  bois.  Dryas,  adta 
(Ace.     plur.    adas),    f.     Mart. 
Ordin.  au  plur.  Dryades,  um,  t. 
Virg. 
du.  Voy.  DB. 

dû,  s.  m.  Ce  qui  est  dû.  Debi- 
tum,  i,  n.  Cic.   (ex.  :  saam  ao 
debitam.  Cic.  debitum  solvêre. 
debito  fraadari.  Cic.  reposcêra 
debitum.  Saet.  on    peut  empl. 
aussi    débita  pecunia,  cf.  debi- 
tam  pecaniam    crigëre.     Cxs. 
pecaniam   debitam    alicai  sol- 
vêre.   Cic).  Je    paye  mon    — , 
qaod  debeo  dissolvo.  Cic.  Fig. 
Ueridro  à  chacun  son  — ,  soum 
calque      reddère.      Cic.     Vov. 
dette. 
dualité     (lat.     post.    daalitas. 
Aag.  Boet.),  s.    f.  (T.    scientif.) 
Caractère    de    ce    qui    présente 
une  double   nature  par  l'union 
de    deux   principes,    etc.    La  — 
de    l'être  humain,    duplex  ho- 
minis    natara.    Cic.  La    —    de 
l'être  chez  certaines  bêtes,  bes- 
tiœ  quasi  ancipites.  Cic. 
dubitatil  (lat.   post.    dubitati- 
vas.    Tert.    Prise),     adj.     Qui 
marque    le    doute.    Qai    (quse, 
qaod)    habet   ou  affert  dubita- 
tionem.  Cic.  Voy.    douteux.   || 
(Gramm.)  Adverbes  dubitatifs, 
aubitativa      adverbia.     Prise. 
(XV,  35).   Sens    —,    dabitativa 
potestas.  Diom.  (/il7,  30). 
dubitation,  s.  f.  (Arch.)  Action 
de    douter.   Dabitatio,    onis,  f. 
Cic.  Voy.  DOUTE.  T  Spéc.  (Rhét.) 
Figure  de    pensée  par  laquelle 
l'orateur  semble    hésiter  sur  la 
manière  de  juger  qqch.    Dabi- 
tatio, onis,  f.  Cornif. 
dubitativement,    adv.  D'un« 
manière    dubitative.   Dubitan- 
ter,  adv.  Cic.  Dubiê,  adv.    Cic. 
duc,  s.    m.    Celui    qui    avait    la 
seigneurie    d'un    territoire  em- 
brassant plus  d'un  comté.  Dax, 
ducis,  m.  Il  (P.  ext.)  Souverain 
de  certains  Etats.   Dax,   ducis, 
m,   ^   Titre    de   noblesse.    Da.x, 
ducis,    m.  ^  Oiseau  de  nuit  de 
la  famille  des   chouettes.    Duc 
et  grand-duc.  Baba,  onis,   ni. 
Virg.  Plin. 
ducal,  aie,  adj.  Qui  appartient 
à     un     duc.     Dacalis,     e,    adj. 
Da  ■■ing. 
ducat,  s.  m.  Ancienne  monnai* 
lior  fin.  Aareas,  i.  Ta. 
ducaton,  s.  m.  Anciennemon- 
nj.'t'i    d'argent.    Nammas,  i,  m. 
duché,    s.    m.    et   (arch.)    fém. 
Seigneurie  d'un  duc.  Dacatat, 
as,  m.  Dacang. 
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duchesse,  s.  f.  Femme  revftua 
>la     la    dignité     de    duc.   Dacil 
uxor     A. 
dactile,  adj.  (T.  sciontif.)  Dont 
la    matière  peut  être  étirée,  al- 
longée, sans  se  rompre.  Lentas^ 
a,  um,  adj.    Virg.    (cf.  massa, 
argentum.    l'irg.).   Du.ctili$,   a, 
adj.  l'Un.  Vulg.   Etre  —,    len- 
tescëre,    intr.    Virg.  Col.    Tac, 
laxias  dilatari.   Plin. 
ductilité,    ».    r.    (T.    scientif.) 
Propriété  qu'a    uno  matiera  de 
pouvoir    être   étirée,    allongée, 
sans  se  rompre,  La   —   de  l'ar- 
gent, itntain   argentum.     Virg. 
duègne,  s.  f.  Eu  Espagne,  per- 
sonne   âgée,    sorte    de  gouver- 
nante.   Psedagoga,  as,    f.  Hier. 
Inscr. 

1.  duel  (lat.  diieUarn),  s.  m. 
Combat  singulier  (où  un  seul 
adversaire  est  opposé  à  un 
autre).  Singahiris  pagna..\lacr. 
Singalare  prœliam.  /lus.  ou  cer- 
tamen.  Eutr.  Provoquer  en  — , 
provocàre  ad  pagnam.  Cic.  ad 
certamen.  Liv.  provocàre  ali- 
■juem  qai  secam  (erro  décer- 
nât. Liv.  Se  battre  su  — ,  ex 
provocatione  dimicàre.  Plin. 
certamine  singalari  (cum  ali- 
qao  ou  inter se)  depugnare.  Cic. 
C'étaient  partout  des  duels, 
singaii    pugnam   conserebant. 

Lii-.    Voy.   SINGULIER. 

2.  duel,  s.  m.  (Gramm.)  Nom- 
bre spécial  qui,  dans  certaines 
langues,  s'emploie  quand  il 
s'agit  de  deux  personnes,  de 
deux  choses.  Dualis  nameras. 
Qaint.  et  subst.  dixale,  is,  n. 
Quint. 

duelliste,  s.  m.  Celui  qui  se 
bat,  qui  s'habitue  à  se  battra 
eu  duel.  Qui  certamine  singa- 
lari  cam  aligne  depugnat  ou 
depugnare  solet.  A. 

1.  duire  (lat.  docêre),  v.  tr. 
(.\rch.;     Dresser.  Voy.   ce   mot. 

2.  duire  (lat.  dàcëre),  v.  tr.  et 
intr.  Il  (Àrch).  K.  tr.  Conduire. 
■Voy.  ce  mot.  |J  (P.  est.)  Atti- 
rer, charnier.  Voy.  ces  mots.  1 
(P.  Oit.)  V.  intr.  Plaire.  'Voy. 
ce  mot. 

duit,    s.    m.    (Arch.)    Conduit. 

Voy.  ce  mot. 
dulciiiant,     ante,     adj .      (T. 

ecientif.)      Qui     dulcifie.    Voy. 

ÊMOLLIENT. 

dulcification.  s.  f.  Action  de 
dulcifier.  Mitigatio,  onis,  f. 
Cxl.-.iar. 

dulcifier  (lat.  post.  dalciCi- 
care.  Eccl.),v.  tr.(T.  scientil'.', 
.adoucir  un  liquide,  en  en  tem- 
pérant la  force,  l'âcreté.  Miti- 
gâre,  tr.  Plin. 

iùment,  adv.  (Droit.)  En  due 
l'orme.  Rite,  adv.  Cornif.  Qaint. 
./et.  Qui  est  —  fait,  jastas,  a, 
um,  adj .  Cic.  Etre  —  convaincu 
d'un  délit,  in  manifesta  pec- 
cato  teneri.  Cic.  ||  Fig.  Famil. 
Comme  il  faut.  Ut  decet  et  par 
est.  Cic.   Satis.  Cic.  Bene.  Cic. 

dune,  9.  f.  Colline  sablonneuse 


DUP 

«ur  le  bord  de  la  mer.  CoUit 
arenosas.  Sen.  Des  dunes,  are- 
nosa,  orum,  n.  pi.  Plin. 
(.X.XXII,  OU).  Itivage  couvert  do 
— ,  litas  arenosam.  Sali. 
duo,  s.  m.  (Musique.)  Compo- 
sition muiicale  pour  deu\  voix 
ou  deux  instruments  concer- 
tants. Daorum  concentas.  Cic. 
Biciniam,  ii,  n.  Isid. 
duodécennal,  aie,  adj.  (T. 
scientif.)  Qui  embrasse  douze 
ans.  Daodecim  annoram.  Cic. 
Période  — ,  duodtcennium,  ii, 
n.  Cod.-Theod. 

duodécimal,  adj.  (Arithm.) 
Qui  a  pour  base  le  nombre 
doute.  Unciarias,  a,  am,  adj. 
/)uodenarias,  a,  am,  adj.  Varr. 
dupe,  8.  f.  (Arcli.)  Huppe.  Voy. 
ce  mot.  1  Personne  qu'on 
trompe  en  abusant  de  sa  naï- 
veté. Stipeê,  pitis,  m.  Ter.  Cic. 
Faire  de  qqn  sa  — ,  voy.  du- 
per, TROMPER.  Etre  la  —  de 
qqn,  illudi.  Nep.  \\  Adjectivt. 
Credtilas,  a,  um,  adj.  Cic.  Stul- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy.  cré- 
dule, NI.1I5.  Qui  est  —  au  der- 
nier point,  staltior  staltissimo. 
Plaat.  Il  ne  faut  pas  être  — 
de  soi-même  au  point  de 
croire,  nec  qaemqaam  hoc  er- 
rore  duci  oportet,  ut...  Cic. 
duper,  V.  tr.  Ptendre  dupe. 
Fraadâre  {creditores).  Cic.  Ôe- 
eipëre,  deladére.  Plaat.  Cic. 
Ladificâre,  tr.  Plaat.  Sali.  De- 
ludi(icàre,  tr.  Plaat.  (rud.  \K7). 
Verba  alicai  dare.  Plaat.  Ter. 
Cic.  Circamdacêre,  tr.  Plaat. 
Dactâre  aliqaem  dolis.  Plaat. 
Admatilûre  aliqaem.  ou  aliqaem 
probe,  aliqaem  usqae  ad  cu- 
tem.  Plaat.  (mil.  58S  ;  7B8; 
capt.  269.  Pera.  829).  Pour  — 
les  créanciers,  in  fraadem  cre~ 
ditoram.  Jet.  Voy.  tromper.  || 
P.  ext.  Etre  dupé  par  sa  pas- 
sion,  occsecari  capiditate.  Cic. 

Voy.   .\BU3ER,    AVEUGLER.     ||    Fig. 

Mon  attente  a  été  dupée,  id 
opinionem  meam  fefellit.  Cic. 
Son  attente  fut  dupée,  (rastra- 
ta  spes  est.  Liv.  Voy.  tromper. 
duperie,  s.  f.  Action  de  duper 
qqn.  Carcamscriptio,  onis,  f. 
C'ic.  Fraai.  fraadis,  f.  Cic. 
Fallacia,  œ,  f.  Cic.  Voy.  trom- 
perie.   Il    Etat  de  celui  qui  est 

dupé.    Voy.   CRÉDULITÉ.   SOTTISE. 

dupeur,  s.  m.  Celui  qui  dupe. 
Fraudator,  oris,  m.  Cic.  Cir- 
camscriptor,  oris,  m.  Cic.  Voy. 

TROMPEUR. 

duplicata  (lat.  daplicata,  s.- 
ent.  iittero),  s.  m.  Double,  se- 
cond exemplaire  d'un  acte, 
d'un  contrat,  etc.  Alteram 
exemplam.  Cic.  —  d'un  testa- 
ment, avec  une  formule  sem- 
blable, testamentam  duplex, 
sed  eodem  exemplo.  Saet.  Voy. 

COPIE. 

duplication,  3.  f.  Opération 
par  laquelle  on  double  une 
quantité.  DapHcatio,  oni»,  f. 
Sen. 
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duplicité  (lat.  post.  daplici- 
tas.  Lact.  Aag.),  s.  f.  Au  pro- 
pre. (Arch.)  Caractère  cle  c« 
qui  est  douole.  Daplex  natara. 

A.      Voy.       DUALITÉ,     DOUBLE.       || 

Fig.     Caractère    de    celui    qui 
monire   certains  sentiments  et 
qui  en  a  d'autres  dans  le  cœur. 
Ingeniam  ambiguam  ou  multi- 
plex.   Cic.    Avec  — ,   ambigaê, 
adv.  Cic.  Voy.  fourberie. 
duquel.  Voy.  lequel. 
dur,    dure,   adj.    Qui    présenta 
au     toucher    une    forte     résis- 
tance.   Durus,  a,    um,    adj. 
Varr.  etc.  (s'opp.  à  mollit,  ex.: 
corium    non    attactu    asperam 
ac  daram.    Varr.    alvas.  Cels. 
par  anal. a7ua['  âpre  à  la  peau, 
impropre  à  la  cuisson   ■].   Cels. 
durum    i-inum    [■■    âpre  au  pa- 
lais ■•].   Cato.   Pall.  dura  vox. 
Qaint.    par    ext.    durum    ver- 
bam.  Cic.  [Brut.  79,  27i.].  dura 
oratio  [•  style  dur  •].  Cic.  Ca- 
lamidis    signa    dura,    sed  ta- 
men    molliora   quam  Canachi. 
Cic.  pictor  darus  in  colorihas. 
Plin.    poeta    durissimus.    Cic. 
at  vita  sic  oratione  duras.  Cic. 
[Brut.     31,     117]).    lùre  coi;ché 
sur    la    dure,    hami  jacêre    ou 
cufcôre.  Liv.  Ceux  qui  couchent 
sur    la  dure,    qaibas  terra  ca- 
bile  est.  Sen.  Devenir  — ,  voy. 
DURCIR,    endurcir.   ^    (Par  ext.) 
Qui     provoque    un     effort    pé- 
nible.   DiiTUS,    a,    um.    adj. 
Cic.    etc.    (ex.:    dura  provincia 
[<■  tâcha   •].    Ter.  prœlium  du- 
rum.   Liv.    hsec     omnis    dura 
culta  et  aspera  plaga  est.  Liv. 
subvectio    ['    charroi  '].  Cxs.). 
Voy.     difficile,    raide,    rude. 
Fig.    Etre  —  à  la  détente,  voy. 
DÉTENTE.   Il    Fig.  Pénible  à  sup- 
porter.   Durus.  a,    um,   adj. 
Cic.    etc.    (ex.:   darius   tempus. 
Cses.    darissimum    anni    tem- 
pus. Cses.  d.  tempestates.  Cœs. 
servitus.  Plaut.  Cic.  vita.  Ter. 
condicio    durior.    Cic.  (ortunâ 
duriore     conflictari.      Cic.     ne 
Dolabella  possit   durius  vobis 
efficëre  negotiam.  Cic.  tempora 
[■•    temps    durs    ■].  Cic.  durum 
est  [av.  l'Inf.  •].  Ca?s.).  Rendre 
à   qqn    la  vie  — ,  nimis  asperè 
tractàre  aliquem.  Cic.  Voy.  pé- 
nible,    AFFLIGEANT.      Vie    dupa 
(vie  de  fatigue  et  de  privations), 
durltia,    se,  f.    Cic.   (souvent 
avec    patientia,    ex.:  patientia 
et  duritia.  Cic.  ab  parvalis  la- 
bori  ac   daritise  ttudëre.  Cses. 
daritise  se  dédisse.  Nep.).  T  Qui 
ne  se  laisse  pas  entamer   aisé- 
ment.   DuTus,   a,    um,    ad}. 
Cic.    etc.  (ex.:  d.    lapis.   Plin. 
ovum    [que  la  cuisson  a  rendu 
consistant].  Cels.  gallina.  Cels. 
corpus.  Cic.Cels.  Ugnam.  Liv.). 
Un   homme  dur  à  cuire,  doru» 
aliqais.   Plin.  j.  Un  aliment  — 
à  digérer,    voy.  indigeste.  Fig. 
Une  "chose  dure  à  digérer  oo  da 
digestion  — ,  voy.  digestion.  1 
(Par  ext.)  Peu  impressionnable. 
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Duras,  a,  um,  aJj.  Cic.  etc. 
(ex.:  homo  duras  ac  priscas. 
Cic.  catis  dura  ou  durata.Cch.). 
Avoir  l'oreille  dure,  ètrf  dur 
d'oreille,  gravias  uaJire.  Cels. 
Qui  a  l'oreille  — ,  lardaster . 
Cic.  Qui  a  la  bouche  — ,  diiri 
oris  {eqaus).  Ov.  (am.  II,  9. 
30).  Dur  a  la  fatigue,  labo- 
ribas  daratut.  Liv.  laboram 
patiens.  Liv.  Avoir  la  vie  — , 
vivacem  esse.  Ov.  (cf.  vivaci-  ' 
tas  tenta.    Plin.).  Rendre  dur, 

VOy.    DURCIR,  ENDURCIR.    {{    .AvOÏr 

la  tête  — ,  dari  ingenii  esse. 
Sen.  (cf.  dari  tibi  videor  inge- 
nii [•  De  pouvoir  rien  com- 
prendre •  ].  Sen.).  Avoir  la  tête 
— ,  c.-à-d.  être  obstiné,  perti- 
nacem  ou  pervicacem  esse. 
Cic.  Liv.  ^  Qui  ne  se  laisse  pas 
attendrir.  Duras,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  mollis,  kpla- 
cabilis,  ex.:  satis  pater  darus 
fait.  Ter.  Varias  est  habitas 
jadex  darior.  Cic.  dariorem  se 
prsebëre  alicai.  Anton,  ap.  Cic. 
animo  agresti  et  daro  esse. 
Cic.  daram  est  negàre.  Plin. 
J.  par  ext.  lex  dura.  Cic).  Voy. 

RIGOUREUX,  I.NSEN3IBLS,  SÉVÈRE, 
IHPITOYABL.E. 

durable  (lat.  darabilis.  Ov. 
Col.  Qaint.),  adj.  Fait  pour  du- 
rer. FirzDus ,  a,  ara,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  amicitia,  spes. 
Cic.)  ;  stabilis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  volaptas.  Cic.)  ;  soli- 
dus,  a,  am.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  structura.  V'itr.  gloria. 
Cic);  diuturnus,  a,  am,  adj. 
Cic.  (ex.:  reipublicœ  status. 
Cic).  Etre  durable,  voy.  du- 
rer. Personnages  dignes  d'un 
souvenir  — ,  memorià  digni 
viri.  Cic.  L'amitié  de  Massi- 
nissa  fut  — ,  amicitia  Massi- 
nissx  permansit.  Sali.  Plin. 
Les  mauvaises  impressions  lais- 
sent des  traces  d'autant  plus  —, 
fixe  ipsa  maxime  pirtinaciter 
hserent  qao  détériora  sant. 
Quint.  Rendre  — ,  (irmàre  (ali- 
(jaid).  Cic  Voy.  affermir,  con- 
solider. Peu  — ,  codacus,  a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.  corpus.  Cic). Voy. 

FRAGILE,     PAi=AGER,      PÉRIS^^ABLE. 

durablement,  adv.  (Rare.) 
D'une  manière  durable.  Fir- 
miter,  adv.  Cic. 

duracin  (inusité),  duracine 
adj.  Qui  a  la  chair  adhérente 
au  noyau.  Ùaracinus,  a,  am, 
•dj.  Cato.  Plin.  .Spéc.  Pêches 
—  et  (subst.)  duracines  (variété 
de  pêche  à  chair  très  ferme), 
daracina  persica.  Plin. 

durant,  prép.  Pendant  la  du- 
réî  de.  ïnter,  prép.  av.  l'Ace. 
Cic.  (ex.:  int.  cenam.  Cic.;  ; 
per,  prép.  avec  PAcc.  Cic.  etc. 
(ex.:  per  hos  dies,  per  daat 
noctes.  Liv.  marque  une  du- 
rée ininterrompue,  depuis  le 
commencement  de  l'action  jus- 
qu'à la  fin).  —  l'été,  xstate. 
Virg.  —  ces  événements,  dam 
hxc  geruntur.  Cic.  —  mon  ab- 
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sence,  me  absente.  Cic.  Voy. 
PENDANT.  (Sa  place  quelquefois 
après  la  subst.)  Sa  vie  — , 
qaamdia  lixit.  Plin.  Quarante 
ans  — ,  qaadraginta  annos. 
Liv.  Il  (Arch.)  Loc.  con;".  —  que 
(pendant   que),    voy.  pendant, 

TANDIS. 

durcir,  v.  tr.  et  intr.  ||  I'.  tr. 
Rendre  dur.  Daràre,  tr.  Virg. 
Cart.  (ex.:  tignam  igné.  Cart. 
hastas  igne.Cart.terram.l'irg); 
iDdaràre,  tr.  Ov.  Plin.  (ex.: 
niiem.  Ov.  acicm (erri.  Plin.). 
Durci,  daratas,  a,  am,  p.  adj. 
Liv.  indaralus,  a,  am.  Cels. 
coneretas,  a,  um.  "Terre  durcie 
par  la  gelée,  constricta  tellas. 
Sen.  Se  — ,  duràre,  intr.  Ov. 
darescére,  intr.  Cic.  (cf.  (ri'jo- 
ribas  darescit  hamor.  Cic). 
concretcère.itnr.Lacr.  (cf.  nit^e 
pruinaque,  (rigore.  Lucr.).  ob- 
darescére,\utr.  Cato.  Varr.  in- 
daràre,  intr.  Cels.  indurescérc, 
intr.  Virg.  Col.  1  Fig.  (Arch.) 
Rendre  résistant  à  la  fatigue. 
Daràre  (se  labore).  Cses.  Voy. 
ENDURCIR,  fortifier.  ^  V.  intr. 
Devenir  dur.  Voy.  plus  haut, 
DURCIR  (se).  Faire  —  des  œufs, 
ova  dura  coqaëre.  Apic. 
durcissement,  s.  m.  Le  fait 
de  durcir.  Duritia,  se,  f.  Plin. 
Moyeu  de  durcir,  daranxen- 
tara,  i,  n.  V^al.-Max.  (Il,  7, 
10;.  Le  —  d'un  corps,  darata, 
indarata,  darescena  ou  inda- 
rescens  {res).  Plin.  Le  —  de  la 
peau,  callositas.  Scrib. 
durée,  s.  f.  .Action  de  durer. 
Continuatio.  onis,  f.  Cœs. 
etc.  (ex.:  c.  imbrium.  Cxs.  la- 
boram. Vell.  Saet.  belloram. 
Vell.)  ;  tenoT,  oris,  m.  Liv. 
(ex.:  pugnœ  idem  ténor.  Liv. 
longas  ténor  felicitatis.  Liv. 
fr.  vitx.  Liv.  sinceram  ejas 
(idem  êeqaali  tenore  fuisse. 
Liv.).  Etre  de  — ,  (irmitatem  et 
stabilitatem  habêre.  Cic.  sta- 
bilem  ac  firmam  esse.  Cic.  De 
durée  égale,  aequalis,  e,  adj. 
Cie.  (ex.:  an  in  omnibus  his 
[viris]  stadiorum,  agitatio  vitêr 
œqaalis  fait  ?  Cic  [sen.  8,  231). 
Longue  — .  diatuTDitas,  atis, 
f.  Cic  etc.  {f)\.:  pacis.  Cic. 
belli.  Cœs.  pagnae.  Cses.  rei  pu- 
blicse.  Cic.  absol.  malas  est 
enim  custos  diaturnitatis  me- 
tus.  Cic  [Off.  Il,  7,  23J)  ;  lon- 
ginquitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  l.  temporis,  temporam. 
Cic.  belli.  Liv.  morbi.  Cic.  se- 
tatis  [•  de  la  vie  •].  7'er.  i. 
Courte  —,  brevitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  diei  brevitas 
[opp.  à  longitudo  noctis].  Cic. 
vitse.  Cic).  De  longue  —,  diu- 
tinus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
ei.;  mansiones  diatinse  Lem- 
ni.  Ter.  labor.  Cses.  bellam, 
militia.  Liv.  servitus.  Cic.\  ; 
diuturnus,  a,  am,  adj.  Cic. 
etc.  fex.:  error  [•.  course  vaga- 
bonde "].  Cic.  bellam.  Cic 
Sali.  jtax.  Cic.   félicitas.    Liv. 
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par  ext.  non  potes  es.-^e  diu- 
turnus. Cic.  fl'liil.  a,  !,U,  113J. 
voy.  LONG)  ;  loDginquus.  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ox.:  obser- 
vatio.  Cic.  tempos.  Nep.  do- 
lor.  Cic.  morbus.  Liv.  ).  !),■ 
courte — ,  brevis,  e.  adj.  Ci.-, 
etc.  (ex.:  brevissimua  cursu.v 
Cic.  voy.  court).  T  Espace  d 
temps  quo  dure  qqch.  Tem- 
pas,  oris,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  r. 
n'fa-.  imperii  on  rcgni.  indu 
tiarum.  Vie.  Liv.)  ;  spatium 
ii,  n.  Cio.  etc.  (ox.:  spatia  or/i- 
nia  temporis  non  numéro  die- 
ram  sed  nootiam  finiunt.  Cses. 
annnam.  (  'ic.  spatio  pw/nse  de- 
fatigati.  Ca^s.  post  s  jcagesi- 
mam  vitse  spatiam.  Plin.).  Du- 
rée d'un  arbre,  arboris  t/ita. 
Plin. 
durelin,  s.  m.  (Dialect.)  Le 
chêne  rouvre.  Voy.  rouvre. 
durement,  adv.  D'une  ma- 
nière dure.  Il  En  opposant  au 
toucher  une  forte  résistance. 
Dure,  adv.  ou  dariter  (opp.  à 
molliter),  adv.  l'itr.  Etre  cou- 
ché — ,  dore  cubiire.  Coi.  ||  . 
P.  anal,  (en  pari,  de  l'oroillo). 
Duré,  adv.  //or.  Asperê,  adv. 
Quint.  Frapper — l'oreille,  aares 
radêre.  Quint.  Voix  qui  frappe 
—  l'oreille,  vox  dura.  Cic. 
Parler  — ,  asperê  loqui.  Cic. 
(de  or.  III,  h'j).  Poète  qui  ver- 
sifie —,  poeta  darissimus.  Cic. 
Peintre  qui  point  — ,  pictor 
duras  in  coloribus.  Plin.  || 
Fig.  D'une  manière  pénible  à 
supporter.  Dure  ou  duriter, 
adv.  Ter.  (ex.:  duriter  vitam 
agëre.  Ter.  parce  ac  duriter 
se  habêre.  Ter.);  asperê,  adv. 
Cic  (ex.:  dicëre.  Cic).  T 
Sans  bonté,  sans  humanité. 
Duriter  ou  duré,  adv.  Cic. 
(ex.:  dariter  facëre.  Ter.  da- 
rius  in  deditos  consulëre.  Liv.)  ; 
asperê,  adv.  Cic.  (ex.:  trac- 
fâre  aliquem.  Cic.)  ;  acerbe, 
adv.  Cic.  (ex.:  acerbissime  di- 
cëre. Cses.  acerbissime  exigera 
pecanias.  Cses.)  ;acriter,  ndv. 
Cic  (ex.;  increpâre.  Curt.)  ; 
severé,  adv.  Cic  (voy.  sévè- 
rement) ;  austère,  adv.  Cic. 
(ex.:  agëre  cum  aliqao.  Cic.)  , 
atrociter,  adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
atrocias  in  aliquem  ssevire. 
Liv.). 

dure-mère,  s.  f.  (Anat.)  La 
plus  épaisse  et  la  plus  consis- 
laiita  des  trois  membranes  qui 
enveloppent  la  masse  cérébrale. 
Membrana  cerebri  Cels. 
durer,  v.  intr.  Subsister  plus 
ou  moins  longtemps  (en  pari, 
des  choses).  Durâre,  intr.  Co' 
lo.  Liv.  (ex.:  uti  qaam  diutis- 
simë  durent  olcse.  Cato.  hoo 
vinam  darabit  tibi  asqae  ad 
solstitium.  Cato.  hominia  seta- 
tem  duratura  magnitado  erat. 
Liv.  [I,  9,  I].  est  rempl.  a  l'ép. 
clasa.  par  un  des  verbes  suiv.)  ; 
manére,  intr.  Cic.  otc.  (ex.: 
m,onamenta      manserant      ad 
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nostram  selaiem.  Nefj.  qaoram 
ornatas  tôt  ssecala  manserat. 
Cic.)  ;  permanére,  iiitr.  Cic. 

»tC.      (VOy.      RESTER,      PEIISISTER, 

[se]  prolonger)  ;  tenêre,  intr. 
/.iv.  etc.  (ex.;  imbf.r  per  totam 
noctem  tenK.it.  Liv.  silcntiam 
in.de  aliqtiamdla,  tenait.  Liv.]. 
Qui  dure  longtomps,  peu,  etc. 
voy.  DORÉE,  l'aire  — ,  conti- 
nuârc,  tr.  Cic.  dacére,  tr.  Cic. 
J     prodticëre,  tr.  Cic.  trahère,  tr. 

Cic.     Voy.     PROLONGER,   TRAÎNER, 

'       LONGUEUR,  TEMPS.  —  aussi  long- 
temps,   xqaale  esse  {alicui  rei). 
Cic.  (sen.  7,  23).  Faire—  aussi 
longtemps,    seqaâre,    tr.    Liv. 
Jcf.     per    somniim    vinumqae 
dics  asqac.re  noctibus.  Liv  ).    || 
Absol.    Subsister.    Esse,     intr. 
Cic.    Stare,    inir.     Cic.    Voy. 
SUBSISTER.  1  (Par  ext.   et  spéc.) 
Se     prolonger      (en     pari,    du 
temps).     Voy.    prolonger.     Le 
temps    lui  dure    et    (ellipt.)    il 
lui   dure  de  vous  voir,  nihil  ei 
longiiis  est  qaam  at  te  vident. 
Cic.     1    (Par     ext.)     Demeurer 
dans    une    certaine    situation. 
Duràre.   intr.  Cxs.  Liv.  (voy. 
TENIR  [bon]);  manére,  intr. 
Cic.   etc.   (voy.  demeurer,  res- 
ter). 
duret,   ette,   adj.   Famil.    Un 
pou    dur,    dariixscalus,  a,  am, 
adj.  Plin.  j.  Sabdaras,  a,  um, 
adj.  Cels. 
dureté,  s.    f.    Caractère    de   ce 
qui  est  dur).  Duritia,  se.   f. 
Plaut.    Plin.    (ex.:  ffrri.    Plin. 
lergi.    Plant.)  ;    durities,   ei, 
f.  Catall.  Lacr.  [as.:  ffrri.  Ca- 
tall.      saxi.      Lacr.)  ;     rigOT, 
oris,  m.  Lacr.  Vïtr.(ex.:  aari. 
Lacr.    ferri.    Vitr.).    La  —   du 
ventre,  daritia  alvi.  Saet.  as- 
trictio.  Cels.    \\    P.  anal.  La  — 
d'une  consonance,  asperiras  so- 
ni.  Tac.  La  —  d'un  vers,  versas 
velat  confragosus.    Qaint.    La 
■ —  du  style,  aspera,  salebrosa 
oratio.  Qaint.  daritas,  atis,  f. 
Cic.  (cf.  orationis.  Cic).  Pein- 
tre   qui    a    de   la   —    dans  ses 
touches,  pictor  daras  in  colo- 
ribas.  Plin.     ||    (Par  eut.)   Ca- 
ractère de  ce  qui  n'est  pas  im- 
pressionnable.     —      d'oreille, 
gravitas  aariam,  aadiendi  ou 
aaditas.  Plin.  tarditas  aariam. 
Plin.    Qui    a   une    certaine    — 
d'oreille,  sardaster,  tra,  tram, 
adj.    Cic.    Avoir    une   certaine 
—    d'oreille,    jrafias     aadire. 
Cels.       tardis      esse     aaribas. 
Cels.    La   —  de     bouche    d'un 
cheval,    darior   eqaas.   Ov.    \\ 
Fig.  Animi  daritia  ou  darities. 
Cic.  Stapor,  oris.  m.  Cic.  Voy. 
INSENSIBILITÉ.    ||    Fig.  La  —  du 
climat,  asperitas  temporis.Cic. 
sœvitia    temporis.   Sali.    cœli. 
Cart.  La  —  de  la  saison,  aspe- 
ritas frigoram.  Tac.  darissima 
hiems.   Cic.    violentia    hiemis. 
Col.    La    —  du    sort,    violen- 
tia (ortanœ.    Sali,  res  asperœ. 
iVep.  La  —  des  temps,  acerbitaê 
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temporis.  Cic.  iemporam  tria- 
titia.  Cic.  asperitates  reram. 
Cic.  atrocitas  temporam.  Sact. 
La  —  du  commandement,  se- 
veritas  imperii.  Cic.  sxyam 
imperiam,.  Liv.  \\  Dureté  de 
cœur.  Animas  daras  ou  animi 
daritia  ou  (absol.)  daritia.  se, 
f.  Cic. —  implacable,  atrocitas, 
atis,  f.  Cic.  Sen.  Qui  a  de  la  — 
do  cœur,  duras,  a,  am,  adj. 
Cic.    Voy.  DUR.  Montrer   de  la 

—  i  qqii,  darum  se  pra;bëre, 
Cic.  Montrer  do  la  —  à  qqn, 
asperè  aliqaem  tractâre.  Cic. 
Avec  — ,  duré,  adv.  Cic.  ou 
dura  animo.  Cic.  asperê,  adv. 
Cic.  Voy.  DUREMENT.  Trait  do 
— ,  dariter  factam.  Ter.  J'ai  eu 
la  dureté  de  l'éloigner  de  moi, 
qaem  ego  feras  ac  (erreas  e 
complexa,  dimisi  meo.  Cic.  — 
do  paroles,  de  langage,  oratio- 
nis acerbitas  ou  asperitas.  Liv. 
Parler  avec  —,  asperê  loqai. 
Cic.  acerbissimê  dicëre.  Cêes. 
Des  duretés  (des  paroles  dures), 
aspera  {s$eva  ou  tristia)  verha. 
Cic.  Dire  quelque  — ,  asperias 
aliqaid  loqai.    Cic.    Ecrira    des 

—  contre  qqn,  atperê  scribére 
in  aliqaem.  Sali. 

durillon,  s.  m.  Induration  de 
la  peau,  particulièrement  à 
certaines  parties  du  corps 
(main,  pied).  Callam,  i,  a. 
Cels.  Callas,  i,  m.  Cels.  Qui  a 
des  durillons,  callosus,  a.  am, 
adj.  Plin.  Avoir  des  durillons, 
callëre,  intr.  Plaat.  (cf.  callvnt 
rare  manas.  Aact.  ^'Etnse.'iQi)). 
Attraper  desdurillons,  occaHes- 
cère,  intr.  Plaat.  Voy.  callo- 
sité. 1  (P.  anal.)  Nodosité  dans 
le  marbre,  le  bois,  etc.  Spira, 
ss,     f.    Plin.    Voy.    nodosité, 

NOEUD  . 

duriuscule,  adj.  (T.  scientif.) 
Quelque  peu  dur.  Dariascalas, 
a,  am,  adj.  Plin. 

duumvir,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Membre  d'un  collège  de  deux 
magistrats.  Daamvir  et  dao- 
vir,  viri,  m.  ordin.  au  plur. 
daoviri  (daamviri),  oram,  m. 
Liv.  (cf.  perdaellionis.  Liv.  sa- 
crorum  ou  sacris  faciandis. 
Cic.  navales.  Liv.  j'ari  dicen- 
do.  Cic). 

duumviral,  aïe'  adj.  (Antiq. 
rom.)  Qui  a  rapport  aux  duum- 
virs.  Daamviralis,  e,    adj.  Liv. 

duumvirat,  s.  m.  (Antiq. 
rom.)  Fonction  do  duumvir. 
Daamviratus,  ûs,  m.  Plin.  j. 
Jet. 

duvet,  s.  m.  Petites  plumes 
fines  et  douces  qui  poussent  les 
premières  chez  l'oiseau.  Tenais 
plama.  Liv.  et  absolt.  plama, 
ee,  f.  Col.  Petr.  Lana,  a?,  f. 
Mart.  Duvet  de  l'oie,  plama 
anseram.  Plin.  anserina  la- 
na. Ulp.  —  du  cygne,  interior 
cycni  lana.  Plin.  Mart.  De  — , 
plameas,  a,  am,  adj.  Cic.  Dor- 
mir sur  le  — ,  dormire  in  pla- 
ma. Mart.  11  Petit  poil  qu'ont  en 
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naissant  la  plupart  des  quadru- 
pèdes.  Lanago,   inia,    i.    Virg, 
l'Un.  Lani,  œ,   f.  Ulp.  (cl.    le- 
porina.  Ulp.).  1  Sorte  de  cotoo 
léger    qui  recouvre  la  tige,   Ik 
fouille,  le  fruit  de  certains  vé- 
gétaux. Lanago    {arandinan\). 
l'Un.  Lana,  se,  f.    Virg.  Barba, 
se,  {.  Plin.  Barbuia,  se,  f.  Plin. 
(cf.  gcritjaxtafilia  velati  bar- 
balas.    Plin.).    Couvert    de  —, 
lanuginosas,  a,  am,  ad].  Plin. 
1  Barbe  naissante,    poil    follet. 
Lanago,  inis,  f.  Cato.  Virg.  (cf. 
prima    lanago.    prima    barbse 
lanago.    Cato.).   Plama,  se,  f. 
//or.  (carm.IV,10,2). 
duveté,  ée,  adj.  Qui  a  du  du- 
vet. Lanuginosas,  a,    am,  adj. 
Plin. 
duveteux,  euse,  adj .  Qui  est  de 
la  natur»   du   duvet.  Plameas, 
a,  um,  adj.  Varr.   fr.  Cic. 
dyade.  s.  f.  (T.   scientif.)  Réu- 
nion   de    deux     principes,     de 
deux  éléments.  Il  Spéc.  (Philos.) 
Dualité   du    premier    principe. 
Dyas,  adis,  t.  Ang. 
dynamique,  adj.  iT.  scientif.) 
Relatif  a    la    force.  Qui    (fyaéc, 
qaod)    ad     vim    corporis  per- 
tinet.    A.    ou    saa  sponte    ali- 
qaid agit,molitur.A.  \\  (Mécan.) 
La  science  —  (arch.)    et    (subs- 
tantivt.)    la   —    (qui      calcule 
les  mouvements  des  corps),  dy- 
namice,  es,  f.  Falg.  (myth.  III, 
10).  Etat  —  d'un  corps  en  mou- 
vement, mo<us,     us,    m.    Cic. 
mobilitas,  atis,  f.  Cic. 
dynamisme,    s.    m.    (Philos.) 
Système  où  la  matière  est  con- 
sidérée comme  formée  de  forces 
douées    d'une   activité   propre. 
Doctrina   qase    est    de  proprio 
reram.  m,ota.    A. 
dynaste.   s.    m.   (Antiq.)    Petit 
souverain  dépendant  d'un  au- 
tre souverain.  Dynastes,  se,  m. 
Cic 
dynastie,  s.  f.  Suite  de  souve- 
rains issus  du  même  sang.  Do- 
mas  principis  ou  domas  regia. 
Liv.  La  —  régnante  des   Héra- 
clides,  gui  ex progenie  Hercalis 
reges  sant. 
dynastique,  adj.  Relatifà  une 

dynastie.  Voy.  dynastie. 
dyscole    (lat.   post.    dyscolas), 
adj,  (Arch.)  Qui   est  d'humeur 
chagrine.  Morosas,  a.  am,  adj. 

Cic.  Voy.   CBAGRIN,    MOROSE. 

dysenterie,  s.  f.  (Médec.)  In- 
flammation du  gros  intestin, 
caractérisée  par  des  tranchées 
vives.  Dysenteria,  se,  f.  Plin. 
Cœl.-Aar.  Dysenterica  passio. 
Cic.  Pall.  Qui  a  la  — .  dysen- 
tericas  ,   a,  um,  adj.   Plin. 

dysentérique,  adj.  (Médec.) 
Qui  a  le  caractère  de  la  dysen- 
terie. Dysentericas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Flux  —,   voy.  flux. 

dyspepsie,  s.  f.  (Médec.)  Dif- 
ficulté à  digérer.  Dyspepsia,  x, 
f.  Cato.  Craditatio,  onis,  f. 
Cxl.-Aar. 


700 


;ai 


l'.VU 


R.VU 


dyspnée  (lit.  dyson-:e.i.  Plin.), 
a  {.  t.Médac.)  Uirô'iilté  a  pjs- 
pipar.  Dffectio  spiritiis.  Cets. 
Atteiac  de  la  — ,  dyspnoieas, 
a.  am,  aJj.  Plin. 

dyasenterie.  dysssatérique. 

Voy.  DV-ENFERIE,    DTEN  rKllliJUK. 


dyasymétrie,  s.  f.  (T.  scien- 
tif.i  Défaut  da  symdtrid.    Voy. 

^TUSTRIB. 

dyssymétriquo,  adj.  (T.scian- 
lii".'  Qui  olTrj  lia  la  dys»yin.<- 
trij.   Voy.    sTMÉTRiqi'B. 

dysurie      (lac.  pose,     dysuria. 


C3)l.-Anr.)  s.  f.  ;.\Io.lec.)  Diffi- 
culté a  urinor.  f.Vina?  dif^- 
caltas.  Cela.  Sen.  i)i/"(ici7is  uri- 
na. Plin.  Atloiiit  dd  — ,  dysu- 
riacas,  a,  uin,  adj.  Firm.nxat. 
dytique  adj.  (T.  sciontif.K  Qui 

plOIlljO.    Voy.    PLONOER. 


E 


e,  !.  m.  Cinquième  lettre  da 
l'alphabet,  i' ou  e  tittera.  Cic. 
litr. 

eau,  à.  f.  Liquide  formé  de  la 
combinaison  de  l'oxygène  et  de 
l'hydrosena.  Aqua,  as,  f.  Cic. 
etc.  (e\.:  osr,  a<]iia,  terra,  va- 
pores,  quo  pacto  fiant.  Lacr. 
aqaa  et  igni  interdicëre.  Cic). 
Ils  se  ressemblent  comme  deux 
gouttes  d'eau,  suât  intt,r  se 
tam  simites  gaam  lac  lacti. 
Plaut.  (mil.  iUQ;  .\mph.  â'.O  ; 
Men.  1089).  cf.  neqae  aqaa 
aqa^...  asqaam  similiast. 
Plaat.  [Men.  1Û89].  nam  ex  ano 
pateo  similior  anqaam  potis 
aqaa  aqase  sami,  qtiam  liœc 
est  atqae  ista  hospita.  Plaat. 
[mil.  ûâl].  videsne  at  in  pro- 
verbio  ait  ovoram  inter  se  si- 
militado.  Cic.  [Acad.  pr.  11,18, 
57j.  lit  sibi  sint  et  nva  ovoram 
et  apes  apium  simillimx.  Cic. 
f  Ac.  pr.  Il,  17,  ûii],  tam  simi- 
lem  sibi  qaam  ovo  ovam.  Sen. 

(apoc.  IIJ).  Il  (Spéc.)  L'eau  de 
a  pluie,  des  mers,  des  fleuves, 
etc.  Aqua,  3e,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
dalcis.  Cato.  plavia.  Cic.  cse- 
lestis.  Sen.  (lavialis.  Col.  ma- 
rina. Cic.  viva.  Varr.  (ontis. 
Sali,  fontana.  Cels.  cister- 
nina.  Sen.  salsa.  Col.  aqaa 
jaçis,  perennis.  Cic.proflauns. 
Cic.  Liv.  itagnans.  Cart.  Plin. 
aqua  ferme  jenas  tenus  [-  jus- 
qu'au genou  "]  alla.  Liv.  sum- 
ma  aqaa.  Cic.  ex  aqaaexstàre. 
Liv.  aqaa  pectas  œqaat.  Liv. 
[se]  ex  of/uû  emergêre.  Cic.  in 
aqaam  conjicëre.  Cic.  aqase 
plenas.  Liv.  in  aqaam  cseci  rae- 
bant.  Liv.  aqaam  dacëre  per 
hortam.  Cic.  aqaam  ex  (la- 
mine derivâre.  Cic.  anaa  s  i- 
li:na  [•  ytl  d'eau  -].  Plin.  j.  au 
plur.  aqa3e,  aram  [•  ma-^se 
d'i-au,  grande  quantité  d'eau  •], 
f.  Cic .  vapor  aqaaram.  Cic.  ma- 
tjnitado  aqaaram.  Liv.  aqase 
dalrea,  marinx.  Cic.  aqase  c:k- 
lestea  [•  les  eaux  de  pluie  »]. 
Liv.  aryaa;  magnx  [•  gran'les 
•aux,    inondations    •]    bia    eo 


anno  (aérant.  Liv.  tanta  tem- 
pestas  cooritar,  at  nanqaam 
illis  locis  majores  aquas  faisse 
constaret.  Cses.  hœ  permanse- 
rant  aqaae  diea  complares. 
Cœs.).  Plein  d'eau,  où  il  y  a 
beaucoup  d'eau,  aqaosas,  a, 
am,  adj. /,iv.  D'eau,  qui  vit,  qui 
se  trouve  dans  l'eau,  voy.  aqua- 
tique. Il  Loc.  div.  Aller  par 
— ,  navigâre,  intr.  Cic,  Par  — , 
navibas,  classe  ou  (opp.  à  ter- 
restri  itinere).  Cœs.  Liv.  Ktro 
dans  les  eaux  de  qqn,  eodem 
mari  ati.  Cses.  Eaux  fermées, 
mare  glacie  daratam.  A.  (d'apr. 
Plin.  j'.).  Haute,  basse  eau, 
voy.  MARÉE.  Voie  d'  — ,  rima, 
se,  f.  Virg.  foramen,  inis,  u . 
Sen.  Vaisseau  qui  a  une  voie 
d'  — ,  perforata  navis.  Liv.  Un 
cours  d'  — ,  amnis,  is,  m.  Cic. 
flavias,  ïi,  m.  Cic.  etc.  voy. 
cot;Rs.  L'administration  dos 
eaux,  aqwiria  provincia.  Fron- 
tin.  Ce  pays  est  sous  1'  — ,  lo- 
cas  late  raslagnat.  Cses.  Tom- 
ber dans  r  —,  c.-à-d.  échouer 
(en  pari,  d'une  affaire),  ad  ir- 
ritam  redigi  ou  cadëre.  Liv. 
Tac.  Revenir  sur  l'eau,  c,-à-d. 
échapper  à  la  ruine,  emergëre, 
absol.  Cic.  Battre  1'  — (faire 
des  efforts  inutiles),  voy.  bat- 
tre (p.  â6S,  col.  3).  Donner  ilc^s 
coups  ti'épée  dans  r — ,  in  aqax 
scribûre.  Catàll.  (70,  3).  N'agor 
en  pleine —  (fig.),  circamlla'ire 
omnibaa  copiia.  Cic.  Eau  tpm- 
ble,  aqaa  tarbalenta.  ['kscd. 
turbida  (opp.  à  para).  Cic.  Pé- 
cher en  —  trouble,  ex  tarba- 
tis  rebas  qasestam  comparàre. 
Cic.  Laisser  couler  1'  — ,  de 
omni  re  secaram  esse.  Cic.  Il 
ne  trouverait  pas  d'  —  dans  la 
rivière  (prov.),  non  frondem  in 
ailvis  cerncret.  Ov.  (Trist.  V, 
II,  y).  l'aire  venir  1'  —  à  son 
moulin,  aliqaid  corradêre.  Ter. 
lacris  domam  locnpletâre.  Cic. 
Porter  do  1'  —  à  la  rivière,  in 
ailvam  ligna  (erre.  Ilor.  || 
Aller  à  l'eau,  aqaam  petére. 
Liv.  aqaatam  ire.  .•iall.  aqaam 


e  pateo  trahëre.  Liv,  Aller 
chercher  de  l'eau,  faire  la  pro- 
vision d'eau  (en  pari,  d'une 
troupe) ,  aqaari,  dép.  intr.  Cses. 
Liv.  Corvée  d'  — ,  aqaatio,  o- 
nis,  f.  Cses.  Endroit  où  se 
trouve  de  1'  — ,  aqaatio.  Cic.  ^ 
l.'euu  servant  à  divers  usages. 
Aqua,  œ,  f.  Cio.  etc.  (ex.  : 
ligua  fervida.  Liv.  ferre  aqaam 
pedibas,  dare  aqaam  mani- 
bus.  Plaat.  os  at/aà  implëre. 
Sen.  aqaam  veliin.  Plaut.  a- 
qaam  petére  sacris.  Liv.  aqaam 
ad  restingaendam  ferre.  Liv. 
aqaam  prsebëre  l"  fournir  l'eau 
qui  doit  (Hro  luolée  au  vin  •, 
c.-à-d.  donner  à  dîner  "].  //or 
[sat.  I,  U,  88].  u(rt;3  et  alla  a- 
qais  idonea.  Sali.  [Jug.  75,  3]. 
penaria  aqaaram,  Liv,  aqase 
inopià  affectam  esse.  Liv.  vi- 
nain  aqad  miscëre  ou  dilaëre. 
Cic.  Plin.  cf.  vinam,  primo  a- 
qaatam,  secando  etiam  mera- 
cam  dare.  Cœl.-.lar.  vinam 
aqaatissimam  [•  de  l'eau  rou- 
gie  -].  Aag.  aqase  calidse  [•  e:\ni 
minérales  "].  Liv.  aqase  medi- 
catœ.  Plin.  aqaaram  sala- 
briam  usas.  Tac.  ad  aquaa  ve- 
ntre. Cic.  /li-^uœ  Calidse,  Ca- 
manse,  Mattiacse,  etc.  Cic. 
Tac.).  Porteur  d'  — ,  aqaarius, 
a,  m.  Ed.  Diocl.  Le  fleuve  où 
ils  faisaient  de  l'eau  (où  ils 
r 'nouvolaient  leur  provision 
d'eau  potable),  (lumen  unde 
aquabantar.  Liv.  (XXVII,  /i7, 
2).  ^  .\om  donné  à  divers  li- 
quides. Sucus,  i,""m.  Cela.  (cf. 
rosœ  suous  [■  eau  de  roses  •). 
Cels.).  ^  Sécrétion  liquide  du 
corps.  Il  Salive.  Faire  venir 
1'  —  à  la  bouche,  salivam  ali- 
cui  movëre  (en  pari,  d'un» 
chose).  Sen.  (ep.  79,  7).  L'  — 
m'en  vient  à  la  bouche,  stoma- 
rliam  meam  lioc  sollicitât . 
Plin.  J.  (1,  2'.,  3).  Il  Sueur. 
Etre  en  — ,  sadore  malto  dif- 
flaëre.  Phsed.  L'  —  qui  coui  i 
de  la  tête  et  du  front,  sador  a 
capite  et  a  fronte  de(laens.  Cic. 
Suer  san^  et     —,   muitum  «u- 


EBA 

dàre.  Uor.  Voy.  sueb.  ||  Urine. 
Làclior  de  r   — ,    urinum   red- 
dire.  Cela.     \\    l/iquido  séreux. 
Aqaa ,    x,    f.    Cic.    olc.    (ex.: 
aqua    inlercas    [*    eau  qui   se 
trouve  sous  la  peau  -  dans  l'hy- 
dropisie].    Vlaut.  Cic).   Phleg- 
tna,  alis,  n.    Pall.    Hier.    (voy. 
CLAiiin).  T    (Au  fig.)     Limpidité 
des   diamants.    i>plendor,  oria, 
m.  Cic.  Famil.  Avare  do  la  plus 
belle   — ,   avarjssimus    homo . 
Cic. 
ébahir,  v.  tr.  Frapper  d'un  pro- 
fond   étonnoment.    Obstupe^a- 
cëre,   tr.  Liv.  Tac.    \\     (Oïdin.) 
S'ébahir,  rester  toutébahi.  Sta- 
pére,    intr.    Cic.  Uor.    Stupes- 
cëre,    intr.    Cic.  Inhiàre,    intr. 
Cic.    (cf.    reclasis  pectoribas. 
Cic).    Qui    est    ou    reste    tout 
ébahi,    stupens    p.     adj.     Cic. 
Obattipefactaa,  a,  am,   p.   adj. 
Cic.    Stapidas,    a,     um,     adj. 

Cic.     Voy.    STUPÉFIER,   STUPÉFAIT. 

ébabissement,  s.  m.  Etat  de 
celui  qui  est  ébahi.  Stupor, 
oria,  m.  Cic.  Liv. 

ébarber,  v.  tr.  Dégarnir  de  la 
barbe,  de»  barbes,  débarrasser 
des  aspérités  d'un  objet.  Hese- 
càre,  tr.  Cic.  Circamcîdëre,  tr. 
Plin.  Ampatâre,  tr.  Cic.  1|  P. 
ext.  (Chirurgie.)  Enlever  avec 
un  instrument  tranchant  les 
productions  morbides.  Voy.  in- 
ciser. 

ébat,  s.  m.  (Arcli.)  Action  de 
s'ébattre,  pour  se  divertir. 
(S'emploie  surtout  au  pluriel.). 
Lustts,  us,  m.  Ov.  Plin.  Lasci- 
via,  se,  f.  Cic.  (cf.  lusus  atque 
latcivia.  Cic).  Voy.  divertis- 
sement. Prendre  ses  ébats,  voy. 
ébattre  (s'). 

ébattement,  s.  m.  Divertis- 
sement que   l'on    prend   à  sé- 
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,   Cir. 
Voy. 


battre.  Hilaritas  >it 
Cic.  Ixtitia  geatiens 
Fig.  Divertissement, 
mot. 

ébattre  (s"),  v.  pron.  Folâtrer 
en  se  donnant  du  mouvement 
sans  contrainte.  Lascivîre,  intr. 
Col.  (cf.  licentiam  lasciviendi 
paasim  permittebat .  Suet.). 
Gestîre,  intr.  Coi.  (cf.  aies 
gestiant.  Col.).  Voy.  folâtrer. 

ébaubi,  ie,  adj.  (Arch.)  Devenu 
bègue.  Voy.  bègue.  ^  (Fig.  fa- 
mil.). Interdit  de  surprise. /itto- 
nitus,  a,  am,  adj  Liv.  Stapi- 
das,   a,    um,    adj.    Cic.    Voy. 

ÉBAHIR. 

ébaubir,  v.  tr.  Très  famil. 
Rendre  ébaubi.  Voy.   ébahir. 

èbaubissementi  s.  m.  (Très 
famil.)  Etat  de  celui  qui  est 
ébaubi.  Voy.  ébabissement. 

ébaucbe,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  ébauché.  /Idumbratio,  onis, 
f.  Cic.  (Or.29,  lOSi.Primffiineas. 
Qaint.  Lineamenta,  orum,  n. 
pi.  Cic.  (cf. adamftratoram  deo- 
ram  lineamenta  etformœ.  Cic.) 
Voy.  ESQUISSE.  Ebauches  infor- 
mes,  rudio  primordia.  Quint. 


Faire  une  —  d'un  portrait,  don- 
ner un  portrait  à  l'état  d'— , 
primas  lineaa  dacërc.Qaint.in- 
rhoâre  imaginem.  Sen.  Laisser 
le  reste  du  corps  à  l'état  — , 
reii^uum  corpus  imperfectum 
ac  rude  relinqucre.  Cic.  Voy. 
ÉBAUCHER.  11  Fig.  Adambratio, 
onis,  (.  Cic.  Lineamenta.  orum, 
n.  pi.  Cic.  OEuvre  à  l'état  d' 
— ,  opaa  inclioatum.  Cic.  Des 
ébauches,  inchoata,  orum,  n. 
pi.  Cic.  (cf.  perÇecta  antepo- 
nuntar  inchoatis).  Cic.  Fai- 
bles —  (en  pari,  d'écrits),  in- 
choata  ac  rudia.  Cic.  Faire  1' 
—,  lineaa  dacëre.  Qaint.  Voy. 

ÉBAUCHER. 

ébaucher,    v.  tr.   Commencer 
(un  ouvrage   en    indiquant   les 
formes,  les  couleurs,    etc.    sans 
que  rien  en  soit  achevé). /îdum- 
brâre,    tr.     Val.-Afax.     Quint. 
Delint-àre,    tr.    Plin.  Inchoâre 
(imaginem).  Sen.  Voy.  esquis- 
ser. Qui   n'est  qu'ébauché,   ru- 
dia,  e,  adj.  Ov.    ||   Spéc.  —  du 
bois,    voy.     dégrossir.     —     le 
marbre,    informàre    marmora 
prima  mana.    Quin<.     H     Fig. 
Imaginem  (ou  speciem,  ou  for- 
mam)  alicujas    rei  informàre, 
describêre,  inchoâre.  Liv.  Cic 
Qaint.  Voy.  esquisser.  Qui   est 
ébauché,  inchoatus,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.    (cf.    cognitio.    Cic). 
adambratus,    a,   um.    p.   adj. 
Cic.   (cf.  imayo   gloriœ.   Cic). 
impolitus,  a,  am,  p.    adj.   Cic. 
(cf.  res.  Cic).    Voy.    inachevé. 
ébauchoir,    s.    m.    (Technol.). 
Instrument  qui  sert  à  ébaucher 
un  ouvrage  (outil  du  sculpteur, 
etc.).  Scàlpram,  i,  n.  Quint. 
ébaudir,  v.  tr.  (Arch.)   Mettre 
en   joie.    Exldlaràre,    tr.     Cic. 
Voy.    RÉJOUIR.    S'    — ,     gestire 
(la;titiCi).    Cic.     lascivire,    intr. 
Coi.   Voy.    FOLATRER.     Ebaudi, 
lascivus,  a.  um,  adj.  Plin.  ges- 
tiens,  p.  adj.  Cic.  Voy.  FOLATRE. 
ébaudissement,  s.  m.  Action 
de  s'ébaudir,  état  de  celui    qui 
est  ebaudi.   Lascivia,se,  f.  Cic. 
Animas    gestions .     Liv.     Voy. 

ÉBAT,  CAÎTÉ. 

ébène,    s.   f.  Bois  de  l'ébénier. 

Ebenus.  i,  f.   Virg.  Plin.    D'— , 

ebenens,  a,  um,adj.  Mart.  Cap. 

ebeninus,   a,    am,     adj.    Hier. 

Noir    comme    1'—,    aplendoris 

nigri.  Plin. 

ébènier,  s.  m.  Arbre  qui  four- 
nit  un  bois  noirâtre,  très  dur. 

Ebenas,  i,  S.  Plin. 
ébéniste,   s.    m.    Ouvrier    qui 

travaille  l'ébène  et  autres  bois 

de  choix.  Inteatinarias,  il,   m. 

Cod.  Theod.  (XIII,  U,  2). 
ébénisterie,  s.  f.  Industrie  de 

l'ébéniste. /ntestinarii  opéra.  A. 
éblouir,   v.    tr.   Frapper  d'un 

éclat   que    les  yeux  ne  peuvent 

soutenir.    Prœstringëre  ocalos. 

Cic.   ou  aciem  ocaloram.   Liv. 

Etre      ébloui,    caligàre,     intr. 

Cels.  1  Fig.  Frapper  d'un  éclat 


qui  trouble  l'âme.  Prseatrin- 
gère  aciem  animi  ou  mentis. 
(.:ic.  (cC.  (ulgor  (erri,  qao  mena 
simal  visusqae  prBcstringitar. 
Quint.].  Voy.  aveugler. 
éblouissant,  ante,  adj.  Qui 
éblouit.  Splendidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (voy.  brillant,  écla- 


tant, resplendissant)  :  purpu- 
reus,    a,   um.  adj.  Virg.  Hor. 
Ov.    (ex.:  olores.  Hor.  lax.  Ov. 
lumen.    Virg.).    Eclat   — ,   acer 
splendor.  Lucr.  (cf.  ocer  rubor. 
.Sen.).  Eclat  —   du   fer,   falgor 
ferri  qao    visus  prsestringilur. 
Quint.     D'une     blancheur    --, 
candido  colore  nitcns.  Cic.  ni- 
mio    candore   futgens.  Cic.  ni- 
veos,    a,    um.    adj.    Cic.    (voy. 
BLANC  et  neiceI.  marmoreas,  a, 
am,  adj.  Cic.  (voy.  marbre). 
éblouissement.    s.  m.  Action 
d'éblouir,   état  de  celui  qui  est 
ébloui.     Scintillatio,     onis,    f. 
Plin.  fcf.  ocuiorum  caligo  scin- 
iillationcsqae.   Plin.  [\X,  80]J. 
Caligatio,  onis,    f.    Plin.  (voy. 
obscurcissement).    Caligo    oca- 
loram ou  {absolt.)ca;i30._  Ce/s. 
Fig.    C.vcitas    mentis.    Cic.    ou 
animi.  Cic.  \\  (Par  ext.)  Trouble 
de  la  vue  produit  par  une  con- 
gestion. Vertigo  ocaloram.  Cic 

Liv.    Voy.   ÉTOURDISfEMENT. 

éborgnër,  v.  tr.  Rendre  borgne 
en  privant  de  l'un  des  deux 
yeux.  Eraëre  alicai  ocalam. 
Sen.  Etre  éborgné,  ultero  oco- 
lo  captum  esse.  Liv.  Eborgné, 
iuscus,  a.  um,  adj.  Cic.  altero 
ocalo  captas.  Liv.  Voy.  borgne. 
Il  P.  anal.  —  des  branches 
(enlever  les  yeux  inutiles), 
voy.  ébourgeonner. 

ébouffer  (s'),  v.  pron.  (Arch.) 
Famil.     S"  —     de     rire,     voy. 

POUFFER,   RIRE. 

ébouillir,  v.  intr.  Diminuer  à 
force  de  bouillir.  Decoqai,  pass. 
Plin. 

éboulement,  s.  m.  Chute  de 
ce  qui  s'éboule  ;  amas  de  choses 
éboulées.  Lapsus,  ûs.  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  lapsus  terrss.  Cic. 
considentis  soli.  Sen.  sabiti 
montiam  lapsus.  Sen.)  jiahes, 
is,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  terrai.  Liv. 
absolt.  labes  [pi.]  aatrepentini 
terraram  hiatus.  Cic.  maltis 
locis  labes  factœ  sant.  Cic)  ; 
ruina,  m,  f.  Cic.  (voy.  écrou- 
lement, effondrement). 
ébouler,  v.  tr.  et  Intr.  ||  V. 
tr.  Faire  tomber  par  affaisse- 
ment. Proruëre,  tr.  Liv.  S' — , 
collabi,  dép.  intr.  Liv.  Suet. 
(voy.  fs']  écrouler),  corraére, 
intr.  Liv.  (voy.  [s']  écrouler, 
fs']  EFFONDRER'."!  V.  intr.  Tom- 
ber eu  s'alTaissaut.  Voy.  ci- 
dessus.  Faire  —,  proruëre,  tr. 
Ca-s.  Liv.  Tac. 

éboulis,  8.  m.  Amas  de  choses 
éboulées.  Voy.  décombres. 
ébourgeonnement,  s.  m. 
Technol.)  Action  d'ébourgeon- 
ner.  Pampinatio,  onis,  f.  Coi. 
Plin. 
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éboargeonner,  v.  tr.  (Tech- 
nol.)  D«barras5or  (un  arbro) 
de»  bourjdoui  superflus.  Fam- 
pinùrt.  tr.  l'ijrr.  Pampinos 
detrahëre  ou  Jetergfre.  PUn. 
Gentmantfm  ocaliun  cœcàre. 
PUn. 

ébourgeonneur,  s.  m.  fTech- 
nol.)  Celui  qui  ébourgsoaae. 
Pampinjtor,  oris,  m.  Col. 

éboarifié,  ée,  adj .  Rebroussé 
tout  autour  da  la  tèta.  Hirsii- 
tas.  a,  iim,  adj.  Cart.  Horri- 
daa,  a,  um,  adj.  Cic.  Impexus, 
o,  am,  adj.  Virg.  Fig.  Un 
hommâ  ébourilTé  (doat  tes 
idées  sont  boulevarséas),  con- 
fusas  homo.  Cic. 

ébranchage.    Voy.     ébranchb- 

MENT. 

ibrancbement.  s.  m.  (Tech- 
nol.)  AciioQ  d'ébranclier.  Inter- 
IvLcalio,  onù,  f.  PUn.  (XVII, 
857).    Ampatatio,  onis,  f.  PUn. 

Voy.    TA1U.B. 

ébrancber,  t.  tr.  (Technol.) 
Dépouiller  (un  arbre)  d'une 
partie  de  ses  branches.  Ramoa 
arboris    ampiitâre.    Cic.    Voy. 

ÉMOSDER,    TAILLER. 

ébranlement,  s.  m.  Action 
d'ébranler,  état  de  ce  qui  est 
ébranlé.  Qaassatio,  onis,  (.  Liv. 
Hen.  Labefactatio  dentii'-m). 
PUn.  (X.\1II,  56).  Concussio, 
oni»,  f.  Sen.  (cf.  mandi.  Sen. 
vasta.  Sen.).  Discassio,  onis,  f. 
Sen.  (N.  Q.  VI,  19,  2).  Succas- 
tio,  onis,  f.  Sen.  (N.  Q.  VI, 
91,  2).  Fia.  Comjuassatio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  c.  totias  laletudinis 
corporis.  Cic.  [Tusc.  IV,  12, 
29]).    Commotio   (animi).  Cic. 

Voy.    ÉBRANLER. 

ébranler,  v.  tr.  Faire  quitter 
l'équilibre.  ||  Mettre  eu  branle, 
en  mouvement.  Movére,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  mouvoir,  rexuer, 
eecoler)  ;  commovére,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  mémis  verbes)  ; 
impellêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
pousser).  S' — ,  c.-à-d.  se  met- 
tre en  mouvement  (en  pari, 
d'une  armée),  commovére  se. 
Liv.  signa  in(erre.  Caes.  1 
Faire  sortir  un  corps  de  son 
assiette  en  lui  imprimant  un 
choc.    Quatère,   tr.    Cic.    etc. 

(voy.  HEURTER,  FRAPPER,  POUS- 
SER) ;  concutère,  tr.  Cic.  Liv. 
etc.  i.ex.:  terra  ingenti  con- 
aissa  mota  est.  Liv.  fig.  rem 
pubUcam.  Cic.  imperiam.  Liv. 
opes  Lacedœmoniortim  [•  la 
puissance  des  L.  •].  Nep.  con- 
casti  orbis  motas.  Tac.  con- 
cassa (ides  [•  fidélité  •].  Tac); 
percutêre,  tr.  Cic  etc.  (au 
fig.  ex.:  unimum  alicajas.  Cic. 
voy.  ÉMOUVOIR  ,  impression)  ; 
quassâre,  tr.  Cic  etc.  au 
lig.  ex.:  res  pabUca  qaassata 
Cic.  [Sest.  M,  73  ;  Marc.  8, 
2^]i  ;  conquassàre,  tr.  Cic. 
etc.  ex.:  cum  Apulia  maximis 
terrx  motibas  conqaassata  es- 
set.  Cic  [Div.  I,  1.3,  97).  fig. 
tonqaattatas  exieras  nationes 
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ilUas    anni  (aron.    Cic.  omnes 
provincix    conijaassata?    siint. 
Salpic.  ap.  Cic)  ;  labefacère, 
tr.    Ter.    Cic.  i"xs.  Sen.  [e\.:  l 
dentés.     Ter.     munimenta    in- 
cassa   arielam    labefieri.    Sen. 
par  oxt.  etfig.:  l.fidem  [•  le  cré- 
dit   -].    Suet.    hsec    si  undiqae 
falciamat  jam   labefacta.  Cic. 
(jaem  natta  unqaanx  vis,  nuila; 
minœ,  ntitla  invidia    labefecit. 
Cic  [Sest.  UT,  101]);  labefac- 
târe.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  l.signum 
vectibas.   Cic  par  ext.  fig.  ali- 
cajas  fdem  pretio.   Cic.  [Clu. 
68,    19J<].  provinciarum  fidem. 
Tac.  amicitiam   aat  iastitiam. 
Cic    [Fin.    m,  21,    701)  ;     mo- 
liri,    dép.  tr.     Liv.    Tac.   (ex.: 
objices  portaram.  Liv.  portas. 
Liv.  Tac.   fig.,    {idem  [•  la   cré- 
dit '].   Liv.)  ;  peTcellère,  (tr. 
Cic.  etc.  (au  fig.  ex.  :  imperiam. 
yep.    ren»  publicam.  Tac.   ali- 
qaem.  Liv.  timoré  percalsa  ci- 
vitas.    Cic.)  ;   sollicitâre,   tr. 
Liv.  (ex.:    pacem.  Liv.   statam 
qaietse    civitatis.    Liv.)  ;    sub- 
ruère,    tr.    Liv,  (voy.    miner). 
Il     (Par    ext.)  Ebranler,  c.-d-d. 
faire  reculer  (l'ennemii,  impel- 
lêre   hostem.    Liv.    S' — ,   c.-à- 
d.  se  disposera  fuir,  pedem  re- 
ferre. Liv.  inclinari,  pass.  Liv. 
Il    Ebranler,  c-à-d.  émouvoir, 
inquiéter,     troubler.     Voy.    ces 
mots. 
ébrécher,    v.   tr.  Endommager 
en     faisant    des  brèches   sur  le 
bord.    —  un  instrument  tran- 
chant,   la  lame  d'un  sabre,  he- 
betâre   aciem   ferri.   PUn.  (er- 
ram.   Liv.  Voy.  émousser.    S' — 
une    dent,     dentem     frangère. 
Plin.    1    Fig.     Amoindrir    par 
qq.  atteinte.  Comminaére  {rem 
familiarem).Cic.  Fortune  ébré- 
chée,  adesa  bona.  Cic 
ébriétè,    s.    f.  Etat   d'une  per- 
sonne   ivre.    Ebrietas,  atis,    t. 
Hor.  Plin.  Voy.  ivre?se. 
ébrouement,   s.    m.  Action  de 
s'ébrouer.     Fremitus,     ùs,     m. 
Liv.  (cf.  (r.  eqaoram.  Liv.). 
ébrouer    [s')    v.   tr.    (Technol.) 
Eternuer    (se  dit  du  cheval,  du 
bœuf,   etc.).  Voy.  eternuer.    || 
Spéc.     Souffler      bruyamment, 
par  peur,    impatience,  etc.  (se 
dit  du  cheval).   Fremêre,  intr. 
Virg . 
ébruiter,  v.  tr.  Livrer  au  bruit 
public    (une    chose    tenue    ca- 
chée).  Valgàre,  tr.  Liv.  Dival- 
gàre,  tr.  Cic  In  valgus  efferre. 
Cic.  S' — ,  vulgûri  ou  divalgâri. 
Cic.    exire  et   in    vatgas  ema- 
nâre.  Cic.  percrebrescére,  intr. 
Cses.    Cic.    Ebruité,     valgatas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  Voy.  divul- 
guer,  BKUIT. 

ébullition  (lat.  post.  eballi- 
tio.  Hier.),  s.  f.  Vaporisation 
produite  dans  l'intérieur  de  la 
masse  liquida.  Fervor,  oris, 
m.  Varr.  Marc-Emp.  Etre  en 
— ,  fervëre;  intr.  Cic  Ov.  bal- 
làre,  intr.  Cato.  Voy.  bouillir. 
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Entrer  en  — ,  effervescëre, 
intr.  Cato.  ||  Fig.  Famil. 
Emotion  vive  et  passagère. 
CommofmncuJa,  »,  f.  Cic.  j£s- 
las,  ùs,  ta.  Cic.  Etre  eo  —, 
(ervère,  intr.  Cic.  effervère, 
intr.  Cic.  Si  son  cerveau  sem- 
ble être  en  — ,  si  oui  effervisse 
videtar.  Cic. 

éburné,  ëe,  adj.  (T.  scientif.) 
Qui  tient  de  l'ivoire.  Ebur- 
neasoi  ebarnus,  a,  um.adj.Cii'. 
l'iry. 

écacher,  v.  tr.  Comprimer. 
Voy.  ce  mot.  Nez  écaché,  voy. 
CAMUS.  ^  Déformer  en  pressant. 

—  n  ne  pointe, n  ne  lamo  (l 'émous- 
ser on  appuyant).  Contandére, 
tr.   Cic.    Voy.    écraser.    ||   Fig. 

Voy.    ÉMOUSSER. 

écaille,  s.  f.  Chacune  des  pla- 
ques qui  recouvrent  la  peau  de 
certains  poissons,  de  certains 
reptiles,  etc.  Squama,  œ,  f. 
Cic  Virg.  Crasta,  œ,  f.  Plin. 
Petite  — ,  sqaamula,  a-,  f. 
Cels.  Plin.  Couvert  d'écaillés, 
sqaamis  obdactas.  Plin ,  voy. 
ÉCAILLÉ.  Il  (P.  ext.)  Lamo 
mince  et  sécha  qui  recouvre 
diverses  parties  do  certaines 
plantes.  Crasta,  œ,  f.  Plin. 
FoUicalus,  i,  m.  Col.  Sen.  || 
(P.  anal.)  Ce  qui  se  détache 
par  plaques  d'une  substance 
qui  s'exfolie.  Lamelle  légère 
qui  se  l'orme  sur  la  peau.  Voy. 
CROUTE.    Fig.    Faire  tomber  les 

—  des  yeux,  voy.  déciller.  1 
Petites  parcelles  qui  tombent 
du  bronze,  du  cuivre  qu'on  met 
en  œuvre.  Sqaama,  œ.  t.  Cels. 
(cf.  œris.  Cels.  ferri.  Plin.).  1 
Croûte  qui  couvre  le  corps  do 
certains  animaux.  ||  En  pari, 
de  chacune  des  doux  valves  de 
la  coquille  de  l'huître,  etc. 
Testa,  se,  f.  Cic.  Plin.  Voy.  co- 
quille. Il  Carapace  de  la  tor- 
tue. Corte.r,  icis,  m.  Plin.  (cf. 
testadinis.  Plin.).  Testadinis 
patamen.  Plin.  ou  abs.  testado, 
dinis,  f.  l'arr.  Virg.  Ov.  En 
— ,  testadineas,  a,  am,  adj. 
Varr. 

écaillé,  ée,  adj.  Recouvert  d'é- 
caillos.  Voy.  écailleux. 

écailler,  v.  tr.  Dépouiller  de 
•es  écailles  (un  poisson,  une 
huître).  Desnuamâre,  intr. 
Plaat. 

écailleux,  euse,  adj.  Qui  a 
des  écailles.  Sqaainis  obdac- 
tas.  Plin.  Sqaameas,  a,  am, 
adj.  Virg.  Ov.  Sqaamosus,  a, 
um,  adj.  Cic 

écale,  a.  f.  Enveloppe  de  la 
coque  des  noix.  Patamen,  mi- 
nis,  n.  Cic.  Plin.  |{  Gousse 
lies  fèves,  des  pois.  Siliqaa,  a», 
f.  Varr.  Voy.  gousse.  ||  (Peu 
usité.)    Coquille     d'oeuf.     Voy. 

COQUILLE. 

écaler,  v.  tr.  Dégarnir  du 
l'écalo.  Cortice  ou  putamine 
naddre  (aliqaid).  Plin.  Châ- 
taigne facile  à  — ,  castanea 
pargabilis.  Plin . 
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tcarlate,  s.  f.  Toulour  d'un 
rouge  éclatant.  Coccum,  i,  a. 
//or.  (cf.  cocco  tingére  Hor. 
conci  color.  Plin.).  D'— ,  rouge 
comme  r — ,coccmiiis,a,um,adj. 
l'Un.  Il  (P.  anal.)  Uu  visage  — , 
siibrabicandus  imitas.  Sen.  Do- 
vonir  — ,  voy.  noLom.  1  (P. 
cxt.)  Etoffe  teinta  eu  éearlato. 
Coccam,  i,  n.  Saet.  Votu  d' — , 
coccinatas,  a,  un»,  adj.  Saet. 
Manteau  d'— ,  cocctncum  pal- 
iium.  Petr.  Vêtemanta  d' — , 
coccina,  orum,  n.  pi.  Mart. 

ùcarlatin,  ine,  adj.  (Arch.)  De 
couleur  écarlate.  Coccineas,  a, 
am,  adj.  Plin.  \\  Siibstantivt. 
Ecarlatin,  sorte  d'étoffe  de 
l-iine  rouge.  Voy.  écarlate. 

écarquiliement  et  (arch.) 
ccsa^illement,  s.  m.  Action 
d'i'carquiller.  Hiatus,  ûs,  m. 
Cic. 

écarquiller  et  (arch.)  écartil- 
1er,  V.  tr.  Famil.  Ouvrir  dé- 
mesurément. —  las  yeux,  di- 
liacëre  ocalos.  Cic.  —  les  jam- 
bes, divaricâre  crara.  Hier, 
podes.  Salp.  Sev. 

écart,  s.  m.  Mouvement  qui 
mot  les  parties  d'une  chosa  à 
une  certaine  distance  les  unes 
des  autres.   Declinatio.  onis,  C. 

Cic.  Voy.  ÉCARTEME.NT.  Fig. 
Voy.    DIFFERENCE,     DISTANCE.      J| 

(Spéc.)  Entorse.  Voy.  co  mot.^ 
La  fait  d'être  à  une  certaine 
distance  de  qqn,  de  qqch.  Aller 
à  r —  sccedére,  intr.  Plaat. 
Cic.  Enfermer  à  I' — ,secladëre, 
tr.  Varr.  Conduire,  emmener  à 
r— ,  sedacëre,  tr.  Cic.  Action 
de  tirer  à  1' — ,  sedactio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  sedactiones  testiam. 
Cic.  [Mur.  2i,  A9]).  A  1'—.  se- 
creto,  adv.  Plant.  Cic.  etc.  (cf. 
miram  qaid  solas  secam  se- 
creto  ille  agat.  Plaat.).  Rester, 
se  tenir  à  1' — ,  ssgregâre  se  a 
ceteris.  Plin.  Tenir  qqn  à  1' — , 
c.-d-d.  ne  pas  l'employer,  voy. 

ÉCARTER,  ÉLOIGNER.  ||     (Par   ext.) 

Localité  écartée.  Secessus,  as, 
m.  Liv.  1  Le  fait  de  s'éloigner 
de  la  direction  qu'on  doit  sui- 
vre. Declinatio,  onis,  f.  Cic. 
Faire  un  — ,  saltani  in  obli- 
qaam  facëre.  A.  \\  (Fig.).  Acte 
par  lequel  on  s'éloigne  de  la 
raison,  etc.  Excessns  a  padore. 
Val.-Max.  (VIII,  2,  U).  Voy. 
EïCÈs,  DÉRÈGLEMENT.  Faire  des 
—  de  conduite,  ab  of^io  re- 
cédera. Cic. 

écartëlement,  s.  m.  Supplice 
par  lequel  ou  écartelait  un 
condamné.  Distractio  cracia- 
tasque  membroram.  A.  (d'après 
Oeil.  XII,  5,  3).  Distracta  in 
diversam  membra.  Sen. 

écarteler,  v.  tr.  Déchirer  eu 
quatre  lo  corps  d'un  condamné. 
Distrahëre  [aliquem)  equis. 
Varr.  fr.  corpas  pastim.  Liv. 
In  diversum  membra  distrahë- 
re. Sen.  Etre  écartelé,  eqais  dis- 
trahi. Virg.  in  diversa  dis- 
traki.  Aar.-Vict. 
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écartement,  s.  m.  Action  d'é- 
carter, action  de  s'écarter  l'une 
de  l'autre  (on  pari,  do  cliosns 
réunies).  —  des  pieds,  didacti 
pedes.  Quint.  Des  crampons 
maintenaient  1' —  dos  poutres, 
tigna  phalis  distinebantar. 
Cœs.  (B.  G.  IV,  17,  0).  Il  Espace 
qui  sépara  une  chose  écartée 
d'une  autre.  Intervallam,  i, 
n.  Cass.  Cic.  Spatium,  ii,  n. 
Cses.  Cic.  —  des  dents,  raritas 
dentium.  Qaint.  Voy.  inter- 
valle. 

écarter,  v.  tr.  Mettre  (les  par- 
ties d'une  chose)  à  quelque  dis- 
tance les  unes  des  autres.  Di- 
ducêre  (•  tirer  en  sens  divers 
d'où,  écarter  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  pedem  et  crus  in  diversa. 
Cels.  labra.  Plin.  j.  d.  circi- 
nam.  Vitr.  stare  didactum 
[-  se  tenir  debout  les  jambes 
écartées  ■.].  Qaint.  sammam 
arenam.  Liv.  [.XLIV,  33,  3])  ; 
differre,  tr.  Cses.  etc.  (ex.;  J. 
arbores.  Plin.  palpebras  digi- 
tis.  Cœl.-Aar.  [chr.  I,  A,  7h\)  ; 
digerére,  tr.  Sen.  Plin.  Plin.  j. 
(ex.:  interdam  [insulse]  Janc- 
tx  copulats'qiie  et  continenti 
similes  sant,  interdam  discor- 
dantibas  ventis  digerantar. 
Plin.  j.  [ep.  VIII,  20,  6].  nabes, 
in  qaas  coit  et  ex  quibas  sol- 
vitar  [aer]  modo  congregan- 
tur,  modo  digerantar,  nan- 
qaam  immotse  jacent.  Sen. 
[N.  Q.  VII,  22,  I])  ;  dimo- 
vëre,  tr.  Ov.  Saet.  (ex.;  d.  ci- 
nerem.  Ov.  plagulas  lecticse. 
Saet.)  ;  submovére,  tr.  Virg. 
(ex.:  submotis  nabibas.  Virg.)  ; 
disciltèrel-'  séparer  en  ébran- 
lant violemment,  écarter  ■■), 
tr.  Csss.  etc.  (ex.:  corticem. 
Ov.    nivem.    Cses.   nabem.  Ov. 

voy.     DISPERSER,     DISSIPER)    J     dl- 

varicare  (•  écarter,  ouvrir 
largement  [les  jambes,  etc.  -]), 
tr.  Cato.  Cic.  Hier,  (ex.:  ta- 
leas.  Cato.  hominem.  Cic.  di- 
varicatis  pediba*  residère. 
Salp. -Sev.)  ;  iaxâre,  tr.  Cœs. 
Liv.  etc.  (s'opp.  à  coartâre, 
ex.  :  /.  manipalos  [■  écarter 
les  m.  les  uns  des  autres  ■•]. 
Caes.  voy.  espacer).  S' — , 
dehiscére,  intr.  Virg.  Liv. 
Sen.  (opp.  à  cohserère,  Janctum 
ou  conjanctam  esse,e\.:  dehis- 
centibas  qase  cohserebant.  Sen. 
dehiscens  intervallis  hostiam 
actes.  Liv.)  ;  dissidêre,  intr. 
Hor.  Qaint.  (ex.:  si  toga  dissi- 
det  impar  [•  si  les  plis  de  la 
toge  s'écartent  et  tombent  iné- 
galement -I.  Hor.  imeqaalia 
dissident  sapercilia.  Quint, 
sapercilia  dissidentia  [opp. 
à  constricta].  Qaint).  Em- 
pêcher de  s'  —  ,  continère  , 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  vu/nus 
[.  les  bords  de  la  plaie  •].  Cels. 
qaas  m,embranas  natara  fecit 
firmas,  ut  continerentur.  Cic). 
Ecarté,  rarus,  a,  nm,  adj. 
Cses.  Liv.  etc.  (s'opp.  à  densas, 
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confcctas,  continaus,  ex.;  rara 
disjectaque   xdi(icia.  Hirt.  rari 
ordines.    Liv.    nanquam    con- 
l'crti  scd  rari  magnisnue  inter- 
vallis   prœliantar.    Cses.    rari 
dispersiqae  pugnant.  Cses.).    1 
Mettre      à      quelque      distança 
d'une   chose,     d'une    personne. 
Arcère,   tr.  Cic.  etc.  (ex.:  co- 
pias  hostiam,.  Cic.  aliqaem  ab 
arbe.    Cic.  Campanos  facile  a 
vallo.  Liv.  hostem  Gallià.  Cic. 
aliqaem  foro.  Liv.)  ;  avertère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hostem  inde. 
Curt.  barbaros  a  portis  castro- 
rum.  Cœs.  pestem  abjEgyptiis. 
Cic.   qaod  omen  di    avenant  : 
Cic.  Voy.  détourner)  ;  probi- 
bére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  p.  prse- 
dones    ab  insulâ  Siciliâ.    Cic. 
vim,  hostiam   ab  oppidis.  Cses. 
lasciviam  a   vobis  prohibetote. 
Liv.    aliqaem   re  pablica.   Cic. 
Voy.  empêcher)  ;  movêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:    movére  aliquem 
a    vero.   Sali.    voy.  éloigner)  ; 
amovére,    tr.  Cic.    etc.    (ex.; 
sacra  avecta  in  (initimas  urbes 
amovimus    ab  hostiam  ocalis. 
Liv.  nefandos  ignés  procal  de- 
lubris.  Liv.    Porcia  lex  virgas 
ab    omnium,  civiam  Rom.  cor- 
pore  amovit.  Cic.locas  a  cons- 
pecta  amotas.  Liv.  aliqaem  ab 
altaribus.    Liv.    tantum,  ab  in- 
juria se  abesse  rati,   quantum 
a  cœtu  congressuque  impoten- 
tium  hominum  se  amovissent. 
Liv.  amolior  et  amoveo  nomen 
meum.  Liv.  comitas  adsit,  as- 
sentatio     procal     amoveatar. 
Cic.)  ;   demovére  (•   déplacer 
de  façon  à  éloigner  ;  écarter  •), 
tr.    Cic.    etc.    (ex.:  demoveri  et 
depelli  de  loco.  Cic.  manu  de- 
motas.  Cic.  culpam  ab  aliqao. 
Cic.   labem   a  re  pablica.  Cic. 
hanc   a    me    molestiam    posse 
demoveri.  Cic.  vigilantem  con- 
sulenx  de  rei  publicse  prsesidio. 
Cic.)  ;    dimovére  {-   mouvoir 
en    des   sens   différents  ;   écar- 
ter  '),  tr.  Plin.  Tac.  (ex.;  oc- 
carreniia    manu.  Plin.    parie- 
tes.     Tac.     dimotis      omnibus 
paalum   requievit.    Tac.)  ;  le- 
movêre,    tr.    Cic.  (ex.:  remo- 
tis    arbitris.    Cic.    aliquid    e.v 
oratione.  Cic.  aliquid  ab  ocu- 
lis.  Cic.  aliqaem.  a  re  pablica. 
Cic.  remoto  j'oco.    Cic.  saspi- 
cionem  a  se  removëre.  Cic.  lo- 
ci  maritimi  an  remoti  a  mari. 
Cic.   ;   cf.    remotio    [  ■     action, 
d'écarter    ■>].    Cic.    ex.:  remo- 
tio  criminis   est  cam   ejus  in- 
tentio  {acti,  quod  ab  adversa- 
rio    infertar,    in  alium  aat  in 
aliad  removetar.  Cic.  [inv.  II, 
29,  86])  ;  semovère,   tr.   Cic. 
(ex.:    gui   antea  voce  prssconis 
a  liberis  semovebantar,tuis  la- 
dis   non  voce,  sed  m-ana  libé- 
ras    a    se    segregabant.    Cic. 
[har.    resp.    12,  26])  ;  su&mo- 
vêre,    tr.    Cic.  etc.   (ex.:    ins- 
tantes.    Ov.     strictis     gladiis 
inertes,    Liv.  aqailonenx  inhi- 
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fcet  gammovetqae.  Plin.  !■  ar- 
bitras,   /.il-.    Curf.    sammoUt 
arbitra.    Liv.    sodm.    lejatoa. 
Liv.  recasantes  nosiros  adio- 
cotos.   Cic.    obvios.  Yal.-yij-y. 
tarbom.    lÂv.    popiilam.     Liv. 
nemo     proturbabMar .      nemo 
sabmovebatLir.Plin.j.)  .abster- 
rère  (•  écarter  ea  effrayaut,  •), 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.;  hottes  saxis, 
tadibus,  pilis.    Z.ii-.    neminem 
a  congressu  meo.  Cic.  voy.  dé- 
TocRNEK  ;   deterrére,   ic.  Liv. 
[ei.:  vima  centoribiis.    Liv.); 
defendère,  tr.   Cic.  etc.  (ex.: 
d.  ictas  ac  repellére.  Oses,  nimi- 
os   solis   ardores.  Cic.   civiam 
pericala.    Cic.    omnes  res  qui- 
bas  ignis  yactiu  ac  lapides  Je- 
(endi    passent.     Cxs.    cum  vi 
vis   illata  defenditar.    Cic.  cf. 
defensor  [•  calui  qui  écarte  •]. 
Cic.  defensor  calamitatam  saa- 
ram.  Cic.  necis.  Cic.  pericaU. 
Cic.)  ;    depellére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:     d.      aliqaem    tribanatu. 
Cic.  voy.  repousser)  ;  propul- 
sàre,  tr.  Cic.  (voy.  repou-seh  ; 
cf.  propcUsatio  [•  action  d'écar- 
ter  •].  Cic.  propalsatio   peri- 
culi.  Cic.    [Sali.  1,  2])  ;  revo- 
càre    (•    rappeler   de  façon   à 
écarter  -),  tr.  Cic.  (ex.:  aliqaem 
a   tarpissimo    consitio.    Cic.)  ; 
sevocâre,   tr.  Cic.  (ex.:  ani- 
mam  a  volaptate.  Cic.)  ;  amo- 
liri  (••  ôter  avec  effort  qqcii  qui 
fait   obstacle  ;    écarter  •;,  dép. 
tr.   Plaat.    Liv.    Tac.    (ex.:  ofc- 
jecta  onera.  Liv.  manibas  sais 
amoliri    ac   diraére  omnia  ty- 
rannidis    vestigia.    Liv.);  ex- 
cludëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
qaem  a   re  pablica.  Cic.  voy. 
exclure)  ;  secludère,  tr.  Cses. 
(ex.:      muniîione      /lumen      a 
monte.  Css.)  ;  segregàre,  tr. 
Cic.    (ex.:   manu  libéras  a  se. 
Cic.  [har.  resp.   là,  26])  ;  reji- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  togam 
ab    hamero.    Liv.    vestem    ab 
ore.     Cart.     pœnalam     [pour 
avoir    les   mains    libres].    Cic. 
Phxd.     sagalam    [pour   saisir 
son   épée].    Saet.   [Aug.    20]); 
extermiDâ.Te,    tr.    Cic.  (ex.: 
qa.Tstiones     physicas.     Cic); 
ablegâre    (■    tenir  à    l'écart, 
ecarf.T   ■),    tr.   Cic.    etc.  (ex.: 
honestos     homines.    Cic.    ali- 
qaem    a  penatibas  sais.  Liv.)  ; 
circuwscribére  (gr.  napaypi- 
fciv,  •  écarter,  faire  abstraciion 
de...    ■),  tr.  Cic.  (ex.:  circam- 
scriptis    igitar      iis    sententiis 
gaas      posai,...      relinqaitar, 
al...    Cic.    [Fin.    III,    1»,   31]. 
hoc     omne    tempos    Sallanam 
ex    accasatione.      Cic.}.     S' — , 
deScére,  intr.  Cic.   etc.  (ex.: 
êi  a    virtate   defeceris.  Cic.    si 
plane   a    nobis   de(icis.  Cic.)  ; 
desciscére,    intr.    Cic.   (ex.: 
a     veritate.     Cic.     a     consae- 
tadine  parentam.  Plin.  J.  a  se 
[•  d  ;  ses  principes  "].  Cic);  des- 
cendêre,     intr.     Qaint.    (ex  ; 
tantam   ab  eo  [Seueca]  deflae- 
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bant,  qaantam  ille  ab  antiqais 
descenderat.  Quint.  [.\,  I, 
126]  ;  degenerâre,  intr.  Cic. 
(ex..;  a  gravitate  paterna.  Cic 
Toy.  [sj  montrer]  INDIGNE  [d.<]); 
abhorrera,  intr.  Cic.  (ex.: 
a  qaa  [vitœ  statu]  mea  longis- 
$ime  ratio  volantasque  abhor- 
ret.  Cic).  ||  \Par  oxt.l  Eloi- 
gner des  endroits  fréquentés. 
Removére,  tr.  Cic.  (cf.  iocus 
ab  arbitris  remotas.  Cic.i. 
Kcarté,  aViUS,  a,  um,  adj. 
Sali.  Liv.  (ex.:  saltas.  Liv. 
noctarna  et  avia  itinera  [•  des 
marelles  de  uuit  par  des  che- 
mins écartés  •].  Sali.)  ;  dé- 
vias, a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  oppidam.  Cic.  saltas. 
Liv.calles.Liv.  tagariam.Liv.]  ; 
reconditus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (dans  l'expr.  reconditus 
locas.  Cic).  1  Eloigner  do  la 
direction     qu'on     doit   suivre. 

Voy.     DÉTOURNER.    S' — ,      deÛBC- 

tére,  intr.   Cic.  (voy.  [se]  dé- 
tourner,   dévier)  ;    recédera, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  qaam  [for- 
mulam]  si  sequemar,  ab  oflicio 
nanqaam     recedemas.    Cic   at 
jam    longias  a   verbo    receda- 
mas,  ab  xqaitate    ne  tantalam 
qaidem.    Cic.     res    ab    asitata 
consaetadine  recedit.  Cic  mi- 
nime  rec  ab    usa  qaotidianu. 
Qaint.)  ;  secedére,  intr.  Plaat. 
Cic.  (ex.:  de  via.    Plaat.  sece- 
dant  improbi.Cic)  ;declinâre, 
intr.  Cic.   etc.    (ex.:  se,    etiam- 
si  in   acie  occarrerit,  decUna- 
taram.  Liv.  Camanx  cohortes, 
arte  adversas  vim  asse,declina- 
vere  paalalam.  Liv.  paalam  d. 
ad  dexteram  de  vià.Cic.d.aCa- 
paà.  Cic  cf.  declinatio  [•  le  fait 
do  s'écarter  •],  gr.  naparpomî  ou 
Ttapéxgaai;.  Cic  Qaint.  voy.  di- 
gression) ;  digredi,  dép.  intr. 
Ter.    Cic.   etc.    (ex.:  d.  officia. 
Ter.    de    caasà.  Cic    a  causa. 
Cic.    d.  ab  eo  qaod  praposae- 
ris.     Cic.     voy .     diorb^sion)  ; 
aberràre  (•  s'écarter  delà  voie, 
do  la  règle  de  la  vérité,  de  son 
but    »),     intr.    Cic.    etc.    (ex.: 
aberrantes    ex    agmine    [•    de 
l'escadre   en  marche  •]   nofes. 
Liv.    aberr.    a    regala.   Cic    a 
proposito.    Cic.)   ;    deerràre, 
intr.    Cornif.  Sali,    (ex.:   angi- 
parla.  Corni(.  in  navigando  a 
céleris.   Sali.  fr.  si   non  deer- 
rabimas    ab    eo  qaod   cœperi- 
mas  exponëre.  Cornif.)  ;  eva- 
gàri,  dép.  intr.  Liv.  etc.  (ex.: 
evagâri     effasë.     Liv.    longias 
[en  pari,  des  poulets).  Col.  fig. 
sed  ne  longias  evager  [•  pour 
Rri   pas    m'écarter  trop  de  mon 
sujet   ■].    Val.-.Max.)  ;    evebi 
(•   se    laisser  entraîner,  s'écar- 
ter de  son  sujet  •),  pass.  moy. 
Liv,  Qaint.  (ex.:  ei'.  inconsui- 
tias.  Liv.  longias.  Qaint.). 
écartillement,        écartiller. 

Voy.         ÉCARQUILLEMENT,       ÉCAR- 
I      QUILLER. 

1  ecchymose,  9.  f.  (Médec,)  Tacha 
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livide  de  la  peau  produite  p«r 
l'extravasaiion  du  sang  dans  le 
tissu  cellulaire.  lïbi.»-,  icis,  t. 
Plin.  Contasu'ii,  i,n.  Ccls.  Sa- 
gillatio,  onis,  f.  Plin.  (.\.\.\1I, 

7;.  .  Voy.  CONTUSION,  MEURTRIS- 
SURE. 

ecclésicste.  s.  m.  Dénomin.i- 
tioii  d'un  des  livres  do  l'An- 
cien Testamint.  Kcclesiastes, 
a»,  et  is,  m.  \'alg. 

ecclésiastique,  adj.  Relatif  ;\ 
1  Eglise,  au  clergi-.  Ecclcsias- 
f icas,  a,  «m,  adj.  £ccl.  ||  Subs- 
tantivt.  Un  —  (UQ  mombro  du 
clergé),  clericaa,  i,  m.  Arn. 
Hier. 

écervelé,  ée,  adj.  Qui  est  sans 
cervelle,  sans  jugement.  ICxcors, 
adj.  Cic.  Insipiens,  p.  adj.  Cic. 
Temerarias,  a,  um,  adj.  Cic. 
Tète  écerveléj  et  (substantivt.) 
un  — ,  vacaam  cerebro  capat. 
Jav.  Voy.  ÉTOURDI,  inconsidéré, 

INSENSÉ. 

échataud,  s.  ra.  Charpentes 
destinées  à  supporter  une  plate- 
forme. Il  Charpente  soutenant 
des  gradins  pour  les  specta- 
teurs. Gradas  spectaculoram. 
Tac  (ann.  XIV,  13).  Suet.  (Cal. 
3.'5).  Elever  un  — ,  jradus  ex- 
straére.  Tac.  ||  (Par  ext.)  Scène 
sur  laquelle  jouent  les  acteurs. 
Palpitam,  i,  n.  Har.  Ov.  Saet. 
Voy.  SCÈNE.  ^  Construction 
dressée  sur  une  place  publique 
pour  le  supplice  d'un  criminel. 
Catasta,  se,  f.  Prad.  Finir  sur 

1'   — .    voy.  BOURREAU,   EXÉCUTER. 

T  Construction  on  charpente 
servant  aux  ouvriers  en  bâti- 
ment. Voy.  échafaudage. 
échafaudage,  s.  m.  Action  de 
dresser,  de  monter  des  écha- 
fauds.  Tabalatio,  onis,  f.  Cœs. 
1  Assemblage  de  charpentes 
pour  soutenir  les  ouvriers  à  di- 
verses hauteurs.  Machina,  se, 
f.  Plin.  Jet.  (ex.  :  moc/vinam 
comparàre.  Plin.  machinse  xdi- 
(icatinnam.  Plin.  machinam 
negligenter  eolligâre.  Jet.  de 
machina  cadére.  Jet.).  ||  Fij. 
Assemblage  de  faits,  de  raisons, 
dont  les  unes  soutiennent  les 
autres.  Moles,  is,  f.  Tac.  —  de 
preuves,  coacervatio,  onis,  t. 
Cic.  'Jaint. 

ëchafauder,  v.  intr.  et  tr.  M 
V.  intr.  Dresser  des  échafaudi 
(pour  la  construction,  la  déco- 
ration d'un  édifice).  Tabala- 
tam  exstraêre.  Cœs.  Machinam 
comparàre.  Plin.  1  V.  tr.  Faire 
la  première  construction  d'une 
œuvre.  Dilineàre,  tr.  Plin. 
Voy.  ébaucher.  Spéc.  En  pari, 
d'un  onsemblo  construit  artifi- 
ciellement. —  un  système,  voy. 

CONSTRUIRE,       ÉLEVER.    1    (Arcll.) 

V.  tr.  Exposer  (un  criminel) 
sur  l'échafaud.  Voy.  échafaud. 
Il  Fig.  Déshonorer,  perdre  do 
réputation.  Voy.  déshonorer. 
échalaa,    s,    ra.    Pieu    fiché  un 

I    terre;  tuteur  des  ceps  de  vigne. 

1    Paius,  i,  m.    Tib.   Col .   Peda- 
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men,  mini$,  n.  Col.  Pcdamen- 
tum,  i,  u.  Varr.  l'Un.  Ailnii- 
niculum,  i,  n.  Plin.  Statamen, 
minis,  n.  Col.  \\  (l'aniil.)  l'or- 
sonno  longue  et  maigre.  Lon- 
gurio,  onia,  m.  Varr.  1  Latte 
pour  treillage.  Voy.  latte. 

échalassement,  3.  m.  (Tech- 
iiol.).  Action  d'échalassor  (les 
C'jps  de  vigne).  Impedatio ,  onis, 
t.  Col.  Pedandas  vinese  cara. 
Col. 

ëchalasser,  v.  tr.  (Technol.) 
Garnir  d'éclialas  (les  ceps  do 
vigne).  Adminicali'tre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  vitem.  Cic.  [Fin.  III. 
59].  Col.  vites  adminicalatse 
ludibits.  Plin.).  Pedàre,  tr. 
Col.  Impedâre,  v.  tr.  Col.  Pa- 
lire,  tr.  Col.  (cf.  vitem.  Col.]. 
Stataminâre,  tr.  Plin. 

échalier  (lat.  pop.  scalariam 
p.  scoJare),s.ra.(Arch.)  Escalier. 
Voy.  ce  mot.  1  Clôture  rusti- 
que de  fagots,  da  branches 
d'arbres,  pour  fermer  un  champ. 
Sxptam,  i,  n.  Coi. 

échalote,  s.  f.  Plante  potagère 
analogue  à  l'ail.  Ascalonia  cj- 
pa.  Plin.  et  simpl.  ascalonia, 
s,  f.  Anthim. 

échancrer,  v.  tr.  Entamer  en 
enlevant  une  partie  du  bord. 
Circumcîrfëre,  tr.  Cic.  Circanx- 
eecâre,  tr.  Cic.  Boucliers  échan- 
crés,  lanatsc  peltcC.  Vinj.  L'os 
est  échancré,  os  sinuatar.  Cels. 
Il  (P.  ext.)  La  lune  échaucre 
son  croissant,  sinaantar  cor- 
nua  lunœ.  Ov. 

échancrure,  s.  f.  Action  d'é- 
cliancrer;  étal  d'un  objet  échan- 
cré. —  do  l'os,  sinus  ossis. 
Cels.  —  d'un  vêtement,  laci- 
nia,  se,  f.  Plin.  \\  (P.  anal.l  Dé- 
coupure d'un  rivage,  d'une 
montagne.  Sinus,   ûs,  m.  Cses. 

échange,  s.  m.  Action  d'é- 
changer. Faire  un  —  avec  qqn, 
iniitâre  aliqaid  cam  aliqao. 
Sali.  —  des  prisonniers,  com- 
matatio  captivoram.  Liv.  epit. 
Faire  1'  —  des  prisonniers, 
captivas  commatàre.  Cjc.  Voy. 
ÉCHANGER.  ^  (Spéc.)  Echange 
des  produits  commerciaux  par 
vente  et  achat.  Muta.tio,onis, 
f.  Solin.  (eï.  :  necessaria  mu- 
tationibas  potias  quam  pretiis 
parant.  Solin.  [XXII,  7]); per- 
mutatio,  onis,  f.  Plin.  J'ac. 
Jet.  (ex.  :  p.  merciam.  Tac. 
[Germ.  5,  U].  absol.  Plin.  Jet.); 
compensatio,  onis,  f.  Jus- 
tin, (ex.  :  emi  singala  non  pe- 
caniâ,  sed  compensatione  mer- 
ciam, j'iissit.  Justin.  [III,  2, 
11]).  Eu  —  de,  pro,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cœs.  etc.  (ex.  :  pro  tri- 
bus corporibus  triginta  milia 
talentam  aari  accipére.  Cart. 
p.  ext.  pro  vitâ  hominis  vi- 
tam  reddëre.  Cxs.).  ^  (Par  a- 
nal.)  Communication  récipro- 
que de  renseignements.  Muta- 
tio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  o^- 
ficiorum  matatio.  Cic);  com- 
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mercium,  ii,  a.  Liv.  Sen.  (ex.: 
coTamerciiinx  sermonam  farére. 
Liv.  epistolaram.  i'ell.  .S«n.  le- 
gationam.  Monam.  .incyr.  ). 
Comme  il  y  avait  entre  eux  un 
fréquent  —  de  messages,  sœpe 
attro  citroqae  cam  Icgati  niit- 
tercntar.  Cœs.  (B.  G.  I,  Ui,  U). 

échangeable,  adj.  Qui  est  sus- 
ceptible d'être  échangé.  Com- 
matandus,  a,  am,  p.  adj .  Cic. 
Cette  marchandise  n'est  pas  —, 
/la'c  res  permutationem  non 
recipit.  Papin.  dig. 

échanger,  v.  tr.  Donner  à  qqn 
(une  chose)  et  recevoir  (do  lui 
une  autre  chose  équivalente). 
Mutâre,  tr.  Sali.  Virg.  Col. 
(ex.  :  mcrces.  Virg.  res  inter 
se.  Sali,  mancipia  cam.  merca- 
toribus  vino  advecticio  et  aliis 
talibus.  Sali,  porcos  sere. 
Col.)  ;  commutâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  captivas.  Cic.  vi- 
nam  pro  oleo.  Jet.  absol.  vin 
commatemus  ?  Plaut.  [trin. 
59])  ;  permuiàre,  tr.  Plaat. 
Liv.  (ex.:  p.  captivas.  Liv. 
[.XXII,  23,  6]).  1  (Par  anal.) 
Faire  un  envoi  réciproque.  Des 
paroles  ayant  été  échangées, 
verbis  aliro  citroqae  habitis. 
Cic.  —  de  bons  olfices,  açci- 
père  beneficiaet  paria  reddëre. 
Sen.  Après  avoir  échangé  les 
compliments  d'usage,  salate 
accepta  redditàqae.  Liv.  mutuiï 
gratulatione  fancti.  Cart.  Voy. 

MUTUELLEME.NT. 

échanson,  s.  m.  Officier  chargé 
de  verser  à  boire  à  la  tabla 
d'un  roi,  etc.  Qui  poeala  mi- 
nistrat  {alicai).  Liv.  Minister 
vini.  Sen.  Minister  a  eyatliis. 
Mart.  —  de  César,  a  eyatho 
Câcsaris.  Inscr.  Etre  — ,  po- 
eala m,inistrâre.  Cic.  alicai 
stare  ad  cyathum  et  vinam,. 
Saet.  Servir  d"  —  à  qqn,  alicai 
bibëre  ministrâre.  Cic. 

échantillon,  s.  m.  Etalon  des 
poids  et  mesures  (arch.).  Légi- 
tima Tnensara.  Frontin.  \\ 
(.\uj.)  Type  réglementaire  de 
certains  matériaux.  Forma,  œ, 
f.  Cic.  1  (Par  ext.)  Morceau 
coupé  sur  une  pièce  de  drap, 
etc.  pour  donner  une  idée  du 
tissu.  Exemplum,  i,  n.  Cor- 
ni^.  (ex.:  parpane.  Cornif.). 
Il  Petite  quantité  de  marchan- 
dises servant  à  faire  juger  de 
la  marchandise  entière.  Exem- 
plum, i,  n.  Cornif.  (ex.:  mer- 
cis,  tritici.  Cornif.  [rh.  IV,  9]. 
exemplam.  alicujas  rei  osten- 
dëre.  Cornif.).  ||  (Par  ext.) 
Partie  d'un  travail  d'après  la- 
quelle on  se  fait  une  idée  de 
l'ensemble.Specj2iien,222iflis, 
n.  Cic.  (ne  s'emploie  jamais  au 
plur.,  ex.  :  ingenii.  Cic.  qua  in 
re  non  modo  ceteris  spécimen 
aliquod  dedisti,  sed  tate  tui 
pericalam  fecisti.  Cic.)  ;  do- 
cumentum,    i,    n.    Cic.    etc. 

(voy.     MODÈLE,    exemple). 

échappatoire,    s.    f.    Subter- 
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fuge  par  lequel  on  essaye  de  se 
tirer  d'affaire.  Ê'/Juyiuni,  ii,  n. 
Cic.  'J'ac.  Pseudothyrum,  i,  lu 
Cic.  (in  Verr.,  Il,  2,  20,  50). 
Chercher  des  —,  <erjii/er»ari. 
Cic.   devertieala   quxrëre.  Cic. 

Voy.    SUBTEllFUGE. 

échappée,  s.  f.  Actioa  da  s'c- 
i-happer.  Effugium,  ii,  n.  Liv. 
Kruptio,  onis,t'.  Plin.  (cf.  eie- 
phanti  eruptionem  tentavere. 
Plin.).  Faire  une  — ,  effagêre, 
iiitr.  Cie.  elabi,  dép.  intr.  Liv. 
Il  Action  d'écliappor  à  qqn,  à 
qqch.  Faga,  a?,  f.  Cie.  Voy. 
ÉCHAPPER,  FUITE.  ||  Fig.  Action 
de  s'échapper,  de  se  laisser  aller 
sans  réfléchir  à  qq.  parole,  qq. 
acte  imprudent.  Temeraria  vox. 
Liv.  'J'emere  factam.  Ca?s.  Voy.. 
IMPRUDENCE. T  (P.  ext.)  Intoriup- 
t ion  d'un  obstacle  qui  intercepte. 
Prospectus,  ûj, m. Cic.  Avoir  une. 

—  sur  la  mer  de  Sicile,  pro- 
spectâre  Sicalam  mare.  Phsed. 
Lieu  d'où  l'on  a  une  large  — , 
loeas  late  prospectans.  Tac. 
Voy.    VUE,       PERSPECTIVE.  Une 

—  de  lumière  dans  un  tableau, 
Zamen,  inis,  n.  Plin.  Une  — 
de  soleil,  voy.  éclaircie.  Fig. 
Avoir  des  —  de  bon  sons,  in~ 
termissionem  habêre.  Ulp.  dig. 
Voy.  LUCIDITÉ,  LUEUR.  Par  — , 
per  intervalla.  Cic.  Par  échap- 
pées (à  la  dérobée),  voy.  déro- 
ber. Il  (Technol.)  Dégagement 
pour  faciliter  certains  mouve- 
ments. Voy.  DÉGAGEMENT. 

échapper.v.pron.intr.et  tr.  ||  V. 
pron.  S'échapper,  c.-à-d.  sa 
tirer  de  ce  dans  quoi  on  est 
pris  (pr.  et  fig.}.  Evadêre.intr. 
Cic.  otc.  (ex.:  e  manibas  lios- 
tiam.  Liv.  e  castodiâ.  Quint.)  ; 
fugère,  intr.  Cic.  (voy.  [s'] 
enfuir)  ;  aufugère,  intr.  cic. 
etc.:(voy.  [s']  enfuir);  defugére 
(t  fuir  précipitamment  >), 
intr.  Liv.  (voy.  [s']  enfuir)  ; 
effugére.intT.  Cic. etc.  (ex.:  e.v 
vinculis  publieis.  Nep.  e  ma- 
nibas. Cic.  e  prœlio.  Cic.  a 
quibas  [ludis]  vix  vivas  effa- 
git.  Cic.  voy.  [s']  enfuir);  pro- 
fugère,  intr.  Cass.  (ex.  :  ex  op- 
pido.  Cœs.  voy.  [s']  enfuir)  ; 
refugère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ex  ca-de  in  castra.  Uirt.  absol. 
réf.  oppido  capto.  Ca?s.,i;  elabi, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  elabi 
e  ou  de  m.anibus.  Cic.  jamen- 
tam  e  manibas  carantium 
elapsum  est.  Liv.  paaci  e.x 
prailio  elapsi  sant.  Cses.  qao- 
tiens  j'am  tibi  extorta  est  sica 
ista  de  manibas  !  quotiens 
vere  excidit  aliqao  casa  et  e- 
lapsa  est  !  Cic.  gladias  ei  e 
mana  elapsas.  Justin,  elabi 
inde.  Liv.  nocte  arbe.  Vell. 
altéra  parte  vilix.  Sen.  rit.  ex 
caede.  Liv.  disciplina  elapsa 
est  de  manibas.  Cic.  nihil  an- 
qaam  vidi  qaod  tam  e  mani- 
bas elaberetur,  quam  mihi  tum 
est  elapsa  illa  causa.  Cic.  [de 
Orat.  II,  50,  202].  e*  is(o  ore 
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vtrrbum  excUlfre  aat  elat>i  po- 
ttiit.  Cic.  e  soceri  manibaf  ac 
(erro.  Cic.  [ad  Att.  X.  -,  3'. 
liber  et  s<:ni  et  stanti  ipgo pon- 
dère elapsiis.  l'Un.  /.  [ep.  II, 
1,  5));  aiiafii,  dep.  intr.  Cic. 
ex.  :  sunt  alii  ptures  (ortasse, 
ted  nxea  nxi'inoria  ciiLibuntnr. 
cjo.  [Pliil.  13,  5,  ll];;prwfer- 
iaÂi,  dép.  iuir.  Cic.  lau  fi^., 
ex.  :  in  n\entem  Judicis  in- 
trare  non  potest  (definitio]  : 
ante  enim  prs-terlabitar  qaam 
percepta  est.  Cic.  [de   Orat.  Il, 

25,  lu9])  ;  efûuére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  una  can\  sanguine 
l'ita  efpait.  Cic.  ne  effiaat  œtai. 
Cic.  efp.  ex  animv  alicujus. 
Cic.)  ;  excidère,  intr.  Cic. 
Ole.  (ex.  ;  onines  ilti  nefarii 
gladii  de  manibus  cradelifsi- 
mis  exciderunt.  Cic.  [in  Pis.' 
9,  21].  at  quodammodo  Victo- 
ria e  manibas  e-vcideret.  Cic. 
[ad  Br.  I,  10,  i].  verbam  e.vci- 
dit  ex  ore  alicujas.  Cic. [Suall. 

26,  72].  de  memorià  excidère. 
Liv.  excid.  ex  animo.  Cic.  ea 
Jam  mihi  exciderunt  [•■  se  sont 
échappées  de  ma  mémoire  ■.]. 
Cic); exi're,  inir.  Cic.  etc.  (ex.: 
ex  ore  exibat  ni/iii.  Cic.  [Brut. 
76,  265].  illae  voces  exeunt  tibi 
[•  lu  laisses  ces  paroles  s'éch. 
de  la  bouche  ■>].  ^en.  menw- 
riâ  exire.  Liv.)  ;  evolàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  e  vincalis.  Cses. 
Cic.  cam  ras  ex  urbe  tanqaam 
e  iHnclis  evolavissent.  Cic. 
[Orat.  II,  6,  22])  ;  praetervo- 
làre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  oc- 
casionis  opportunitas  prpeter- 
volat.  Liv.):  se  eripère.  Cic. 
etc.  (ex.  :  eripère  se  ex  mani- 
bas prsedantiam  militum. 
Cxs.);  se  proripére.  Cic.  etc. 
(ex.  :  proripére  se  e  manibas 
tacrificantiam.  Liv.)  ;  erum- 
père.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ignés 
ex  jEtnxvertice  erumpunt.Cic. 
erumpit  sangais  j'ugulo.  Z,ii- 
can.)  ;  evanescêre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  evanescit  spes.  Cic. 
(voy  [s']  ÉVANOUIR).  Sa  dou- 
leur s'échappa  en  reproches, 
voy.  ÉPANCHER.  ||  (Par  oxt.) 
S'échapper  à  dire,  à  faire  qqch., 
eo  prorampére,  ut..,  Cic .  Il 
s'est  échappé  jusqu'à  dire,  de- 
lapsas  est  ut  diceret...Cic.  S'  — 
de  (av.  rinf.),  eo  intaniae pro- 
cedëre,  at...  Hall.  1  V.  intr. 
Echapper  à,  c.-ci-rf.  cesser  d'Hre 
retenu.  Evadëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ab  improbis  jadici- 
bas.  Cic.  ex  mato.  Cic.  e  p  'ri- 
calo.  Cic.  e  morbo.  Ci'-,  ex 
insidiis.  Cic.  damnalione  col- 
legse  ex  qua  prope  ambustas 
evaserat.  Liv.  [.X.XII,  35,  3])  ; 
fugëre,  intr.  et  ir.  Cic.  etc. 
(ex.  :  fugëre  ex  prcelio  Mati- 
nensi.  Lie.  [ep.  X,  li,  1;.  f. 
aciem  oculoram.  Cic.  nulla 
res  hujas  êcientiam  fagit.  Cic. 
memoriam  alicujas.  Qaint.  il- 
lad  alterum  quam  sit  difficile 
te  non  fagit.  Cic.  [ad  Att.  .\II, 
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iS,  S],  non  fagisset  hoc  ho- 
mines  Grs^cos  .  Cic.  fagit  e^s  et 
pra'tervolat  numerus  [-  le 
rythme  -].  Cic.  lor.  58,  197]); 
a'ufugèTe,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
FUIR,  ÉVITE»)  ;  defugère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pralium.  Crs. 
jadicia.  Cic.  laborem  hune. 
Cic.  muntif  illud.  Cic.)  ;  efTu- 
gère,  intr.  et  tr.  Cic.  etc.  ^ex.: 
pericalam.  Cic.  Nep.  alicajas 
impias  manns.  Cic.  Satl.  oca- 
las .  Sen.  celeritate  impetani 
nostrorum.  Cars,  celeritate  pe- 
riculam.  Cses.  tanta  ista  mala. 
Sali.  n\ortem.  Cscs.  civium  ou 
valgi  invidiam.  Kep.  se  popu- 
lare  incendiani  priore  consu- 
laiu  semustum  effagisse.  Liv. 
[.\.\II,  JiO,  3].  legem,  vitupcra- 
tioncs  effagëre.  Cic):  refu- 
gère,  tr.  Cic.  (ex.  :  impetam 
arnxati  Antiochi  ceterorumque 
tela  atque  incarjus.  Cic.  [C:vc. 
8,  22j.  aliqaem.  Cic.  [It.iic. 
com.  15,  Uî>])  ;  subterfagère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pcenam  aat 
catamitatcm.  Cic.  [Ca;c.  3Ji, 
100].  pericalam.  Cic.    [ep.  XV, 

I,  JtJ.  omnia  quasi  fata.  Cic. 
[l.xi.  10,  35))  ;  labi,  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  nunqaamilli  la- 
bitar  memoria.  Liv.)  ;  elabi, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  [exj 
omni  saspicionc .  Cic.  [in  Vsyv. 

II,  1,  39,  102].  ex  tôt  tantis- 
que   criminibas.    Cic.    [Ac.   Il, 

58,  I.'iS] .  absol.  hic  elapsas  est 
[•  échappa  au  châtiment  ■>]. 
Cic.  [son.  12,  !iV)  ;  prolabi, 
dép.  intr.  Cic.  (ex.  :  ne  qaod 
ab  aliqaa  capiditate  prolap- 
sum  verbam  videatar.  Cic. 
[hont.  13,  28])  ;  efûuère,  intr. 
Cic.  etc.  (os.  :  huic  minime  mi- 
ram  est  ex  tempore  dicenti  so- 
litam  efflacre  mentcm,  [i  la 
pensée,  ce  qu'il  avait  à  dire  -]. 
Cic.  [Br.  61,  219].  absol.  7110 
fit ,  ut  impropria  effluant. 
Quint.  [X,  3.  20^);  excidère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cogitatio 
mihi  non  excidit.  Cic.  verbam 
excidit  alicui.  Cic.  [Phil.  10,  2, 
6].  quœ  pueris  aat  adulescen- 
tulis  nobis  ex  commentariolis 
nostris  inchoata  ac  radia  exci- 
derunt. Cic.  [de  Or.  I,  2,  5]i  ; 
evolàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  e 
periculo.  <Jic.  e  pœni'i.  Cic.  e 
vestra  severitate.  Cic.  [in  Ver  r. 
II,  1,  5,  I3J.  ex  pwnà.  Cic. 
[prov.  cons.  6,  \li].  cum  ego  non 
ex  istoram.  insidiis  ac  macro- 
nibas  eripiar  alque  evolem. 
Cic.  [.Mur.  38,  82])  ;  prxter- 
volàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
sentenlise  sicpe  acutse  non  acu- 
toram  hominam  sensus  prie- 
tervolant.    Cic.    [de    Or.,    III, 

59,  221]);  eripère  se.  Cic. 
etc.  (ex.  :  eripère  se  /tos(i  f'ig". 
Curt.  er.  se  sequcntibas per  an- 
fractas  montis  ignotos.  Liv.  tt 
haie  scrvituii.  Sen.  se  calamita- 
tibas.  'Sen.  se  flammà[c. -îi-d .  a 
la  condamnation]. Cic. seu6  illa 
miseriù.    Cic.    se    ex  infaniiù. 
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Cic.)  :  declinàre.  ti\  Cic.  «te. 
(ex.:  d.  pericalam.  Cic.  Justin, 
victorem  hostium  e.vcrcitam. 
Justin,  inxidin'  impetam.  Cic. 
judicii  laqueos.Cic.  vitia.Cic). 
vitàre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  mor- 
tem  fagâ.  des.  legatione  peri- 
culmn.  Cic.  insidias.  Cic.  Phxd. 
cmnes  suspiciones.  Cses.  non 
vitandi  laboris  mei  cau^â.  Cic. 
i'.  odium  plebis.  Liv.  cosuni. 
Cic.)  ;  devitàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  hoc  malam.  Ter.  pro- 
ccllam.  Cic.  dolorem.  Cic.  tar- 
pia.  Cic.)  ;  evitàre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  tela.  Vell.  suspicio- 
nem.  Cic.  impendentem  tem- 
pestatem.Nep.  hoc  malam  equi 
velocitote.  Hirt.  fagà  perica- 
lam. Xep.)  ;  fallere,  tr.  Liv. 
l'Un.  j.  (ex.  :  fallèrc  aliqaem. 
Liv.  castodias  hostiam.  Liv. 
Sen.  nec  fefcUit  veniens  [«  sa 
marche  11  échappa  point  »]  da- 
cem.  Liv.  hoc  me  Itgentem  fe- 
feltit.  Plin.  j.  neqae  enim  hoc 
te.  Crasse,  fallit,  qaam  malta 
sint  et  qaam  varia  gênera  di- 
cendi.  Cic.  [de  Oral.  I,  60, 
255].  quem  nostram  fefellit  ita 
vos  esse  facturas?  Cic.  [Orat. 
G7,  225])  ;  prieterire,  tr.  Cic. 
etc.  (ex,  :  nescis  qaid  mali  pro"- 
terieris.  Ter.  [Hec.  A19.]  an 
qaicqaam  Parmenonem  pnrter- 
eat  ?  Ter.  nihil  te  prselerirct. 
tic);  decipére  {•  échapper  .i, 
c.-à-d.  no  pas  être  aperçu  •), 
tr.  Liv.  (ex.  :  id  tantam  hos- 
tiam, qaod  ex  adverso  erat, 
conspexit  ;  ab  tergo  et  saper 
caput  decepere  insidiœ.  Liv. 
^XXII,  A,  !,].  Il  Echapper  de, 
cesser  d'être  retenu,  voy.  ci- 
dessus  s'échapper.  Laisser  — , 
amittére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
occasionem.  Ter.  Cic.  tempas 
[■.  l'occasion,  lo  moment  favo- 
rable "].  Cic.  aliquem  prope 
<■  manibas  inter  tamultam. 
Liv.  prœdam  de  manibas.  Cic. 
e.v  oculis  manibasqae.  Liv.)  ; 
dimittére,  tr.  cic  etc.  (ex.  : 
tibram  e  manibas.  Cic.  qaem 
ore  tenebat  ciham.  Phxd.  illas 
fortanas  morte.  Cic.  speratam 
prscdam  ex  manibus.  Cses.  d. 
occasionem,.  Cic.  tôt  maxima- 
ram  rerum  opportunitatem. 
('art.  victoriam.  Cses.)  ;  émit- 
tare,  tr.  Cic  etc.  [ox.  :  manu 
arma.  Cses.  caseum  ore.  Phsed. 
aliqaem  de  manibas.  Liv.  e- 
laissa  de  manibas  res  est.  Liv. 
aliquem  nocta  per  vnllum. 
Cxs.  colambam.  l'arr.  moric- 
ris,  si  voccm  emiseris.  Liv.  ni- 
hil est  tam  volacre  qaam  ma- 
ledictam;  nihil  facilias  emilti- 
tar,  nihil  citias  e.xrlpitar,  la- 
lias  dissipatar.  Cic.)  ;  prseter- 
mittére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nul- 
lam  tai  laadandi  locam.  Cic. 
crcasionem.  Liv.  nonnullas  e- 
Jasmodi  occasiones.  Cses.)  ; 
fundére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  /. 
njnos  inanes.  Cic.  lenarium 
[•    un  vers  iambiquo  •].  Cic). 
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■Ne  pas  laisser  —,  tenere,  tr. 
•Cic.  (i>x.  :  nblatam  occasionem. 
Cic.)  ;  obtinêre,  tr.  Liv.  (ox.: 
munus.  Liv.].  Voy.  OAiiuEit, 
con-:ekver.  7  (Par  ext.l  V.  tr. 
Echapper  qqeh.  c.-à-d.  à  qiich. 
voy.  ci-dessus.  Il  l'a  —  belle, 
voy.  BEAU  (p.  272,  col.  1).  I| 
(Kamil.)  Eohapp.ir  qqch.,  c.-a- 
d.  laisser  échapper  qqch.,  voy. 
ci-iiessus. 

ècharde,  s.  f.  Petit  brin  do 
bois,  de  métal,  etc.  qui  ponùtre 
par  accident  dans  la  peau.  Sar- 
culas,  i,  m.  Cels. 
ècharpe,  s.  f.  Largr»  bande 
d'étolTo  passée  autour  du  corps. 
Fascia,  x,  f.  Liv.  L'  —  du  che- 
valier, baiteus,  i,  m.  .4.  (Arch.) 
Signe  du  ralliement  pour  un 
soldat.  Si^num,  i,  n.  Liv.  Vov. 
DHAPEAU.Fig.  Changerd'  — (Je 
parti),  voy.  parti.  ^  Insigne 
de  certaines  fonctions.  Insignia, 
iam,  n.  pi.  Tac.  Bande  d'etolTo 
que  les  femmesjettentsur  leurs 
épaules.  Balteas,  i,  m.Ov.  Luc. 
1  Bandage  porté  on  bandou- 
lière pour  soutenir  l'avant- 
bras  malade.  Mitella ,  as,  f. 
(--els .  Bras  en  — ,  invoîatam 
Tnitellà  brachiam.  Cels.  Por- 
ter le  bras  en  — ,  saspendëre 
manum.Cels.\\{P.  oxt.)  Direc- 
tion oblique  donné»  à  qqch. 
En  — ,  voy.  obliquement.  ^  Ti- 
rant de  fer  pour  maintenir  les 
assemblages.  Retinacalam,  i, 
Il .    Vitr. 

charper,  v.  tr.  (Technol.) 
Charpir,  diviser  (le  crin,  la 
laine).  Voy.  charpir.  ^  (P. 
mal.)  Mettre  en  pièces.  Dis- 
'-erpère,  tr.  Cic.  Concidëre,  tr. 
Oie.  Voy.  PIÈCE.  ^(P.  ext.)  Cou- 
3er  maladroitemout.  Voy.  dé- 
miQLETER.  Il  (P.  oxt.)  Bala- 
rer.  Voy.  ce  mot. 
chars,  arse,  adj.  (Arch.)  A- 
'are.  Voy.  ce  mot. 
;hasse,  s.  f.Bàton,  portant  une 
orte  d'etrier  de  bois  sur  lequel 
in  pose  le  pied  pour  s'exhaus- 
er.  Grallœ,  arum,  f.  pi.  Varr. 
Sat.  Men.  323).  Marcher 
noutésur  des  — ,  grallis  gradi. 
^arr .  Celui  qui  marche,  monté 
ur  des  — ,  grallator,  oris,  m. 
Haut.  Varr.  j\  (Fig.  famil.) 
'e  par  quoi  Ton  se  guindé  en 
efforçant  de  paraître  plus 
rand.  Voy.  gl'inder. 
:baiibOulure,  s.  f.  Petite 
loque  qui  vient  sur  la  peau. 
'apala,  ss,  f.  Cels. 
hauder,  v.  tr.  (.•Vrch.)  Chauf- 
V  avec  excès.  Voy.  brûler.  ^ 
râler  avec  de  l'eau  chaude. 
'ervente  aqaa  aspergere  ou 
durera.  A.  S'échauder,  fer- 
ente  aqaa  aspergi  ou  adari. 
.  Il  (Fig.l  Faire  pâtir.  Etre 
:haudé,  s'  — ,  maie  malcari, 
ic.  vapalâre,  intr.  Cœl.  ap. 
ic.  1  Passer  à  l'eau  chaude. 
'xcaldâre,  tr.  Marc.-Emp. 
hauffaison,  s.  f.  (Famil.) 
chaulTemaat   du  corps  mani- 


ECH 

festé  par  une  éruption  à  la 
peau.  Impétigo,  inis,  f.  Cels. 
l'Un. 

échauffant,  ante,  adj.  Qui 
échaulTo.  Excalfactorias,  a, 
am,  adj.  Plin.  jj  (Spéc.)  Qui 
constipe.  Adstringcns,  p.  adj. 
Calefaciens,  p.  adj.  Plin.  Voy. 
CON-TIPER.  Des  remèdes  — ,  et 
(subst.)  dos  échaulTauts,  calefa- 
cientia,  iiim,  n.  pi.  Cels.  La 
graissj  est  un  — ,  calefacit  a- 
deps .   C'c/s. 

échauffement,  s.  m.  La  fait 
d'être  échaulTé.Ca/efuc^us,  abl. 
û,  m.  Plin.  Kvcal^artio,  onis, 
f.  Plin.  (au  plur.  Plin.  [XXXI, 
105]).  L'  —  du  sol,  terra  usta 
fervorihas.  Sen.  ||  (Spéc.)  Coin- 
inencomant  do  fermentation  dû 
à  la  chaleur.  Feruor,  oris,  m. 
l'arr.    (cf.    masti.  Varr.).  Voy. 

FERMENTATION.      1      (Spéc.)      Etat 

général  d'irritation  du  corps 
qui  cause  des  démangeaisons. 
Praritas,    as,    m.     Cels.    Voy. 

DÉMANGEAISON.   ||   (Spéc.)    CoUStl- 

pation.  Voy.  ce  mot. 
échauffer  (cf.  lat.  excalfaeëre. 
Plin.  [.XXI,  82;  155;  1631),  v. 
tr.  Cliauffor,  rendre  chaud  par 
degrés.  Tepefacëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  [sol]  non  at  tepefa- 
ciat  solatn  sed  etiani  sa'pe 
combarat.  Cic.  [N.  D.  Il,  15, 
iO])  ;  calefacërè,  tr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  refrigeràre,  ex.  :  c. 
corpas.  Cic.)  ;  fovére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  pallos  pennis.  Cic.)  ; 
accendére.  tr.  Cart.  (ex.  :  va- 
porsoUs  accendit  arenas .  Cart.) . 
—  de  plus  en  plus  on  complè- 
tement, concalefacère,  tr. 
Cic.  (ex.  :  ait  idem,  [Philip- 
pus],  cam  brachiam  concale- 
fecerit,  tum  se  solêre  pugnâre. 
Cic.  [de  Or.  H,  78.  316]).  S'  —, 
caleSeri,  passif.  Cic.  etc.  (ex.: 
minora  balnearia  et  minora  mi- 
liaria  [«.  chaudières  ']  citias 
cale^ant.  Sen.  qao  celerias  et 
calefit  et  frigescit  aqaa.  Cels.); 
coiicaiefieri,  passif.  Farr.  (ex.: 
vertat  ovaut  ^qaaliter concale- 
fiant.  Varr.  [R.  R.  III,  9,  11])  ; 
calescëre.intr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  refrigerari,  refrigescëre,  ex.: 
antequam  calescan6([ aeolipilse], 
non  habent  allam  spiritam  ; 
simal  aatem  at  fervére  coepe- 
rant,  e^ficiant  ad  ignem  vehe- 
mentem  flatam.  Vitr.  [I,  6,  2]. 
aqaa  calescit,  Cart.  qase  spi~ 
rita  in  palmones  anima  daci- 
tar,  calescit  primam.  ipso  ab 
spirita.  Cic^  [N.D.  II,  55,  I38J); 
coDcalescëre  (•  être  tout  à 
fait  chaud,  s'échauffer  complè- 
tement -),  intr.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.  :  prias  abis,  quam  lecti 
ubi  cabaisti  concalait  locas. 
Plaat.  [Amph.  513j.  corpora 
nostra...  ardore  animi  conca- 
lescant.  Cic.  [Tusc.  I,  18,  hi])  ; 
incalescêre,  intr.  Liv.  Sen. 
(ex.  :  sestas  sao  tempore  inca- 
lait. Sen.)  ;  tepescére,  intr.  j 
Cic.    etc.    (ex.  :    maria  agitata  I 
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ventis  ita  lepescait,  at...  Cic. 
(N.  D.  II,  10,  26]  la  part,  est 
remplacé  par  tepe(actas.  cf. 
hamor  mollitar  tepefactas  et 
tabeacit.  Cic.  [N.  D.  II,  10,  26). 
vapores  ex  agris  tepefactis 
excitantar.  Cic.  [N.  D.  II,  ii6, 
118]).  Ij  (Spéc.)  Produire  do 
l'irritation.  la  constipation. 
Calefacërè,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
corpas.  Cic.  alix  res  calefa- 
ciant,  alise  réfrigérant.  Cels. 
calefacit  aqaa  salsa.  Cels.)  ; 
concalefacëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  jamentam  [•  sas  che- 
vaux ■>]  concalefieri  /assit.  Nep 
[Eum.  5,  h]).  S'  — ,  être  é- 
ohauffé  (par  la  marche,  etc.), 
œstaâre,  intr.  Cic.  exiestuàre, 
intr.  Saet.  (Tib.  72).  ||  (Par 
anal.)  Fig.  —  la  bile,  bilem 
movêre  ou  commovêre.  Cic.  — 
les  oreilles,  la  tête  à  qqn,  ali- 
qaem  calefacërè  ou  incendëre. 
Cic.  S'  — ,  incalescêre,  intr. 
Liv.  (ex.  :  vino.  Liv.  mero. 
Cart.).  Quand  ma  bile  s'  — , 
mea  cam  conferbait  ira.  Hor. 
Il  Altérer  par  un  commence- 
ment de  fermentation.  Calefa- 
cërè, tr.  Varr.  S'  — ,  conca- 
lescére,  intr.  Vitr.  Sen.  Col. 
(ex.  :  ita  framenta  non  cito 
poterant  concalescëre .  Vitr 
[VI,  6,  il],  ne  [frumentum]  con 
ccpto  ham.ore  vitietar  et  con- 
caloscat.  Sen.  [brev.  vit.  19,  I] 
ac  ssepe  cam  [fenum]  concalait, 
ignem  créât.  Col.  (Il,  18,  1]).  ^ 
Au  fig.  Animer  par  degrés,  ren- 
dre de  plus  en  plus  vif.  Ac- 
cendëre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  du- 
cibas  plebis  accendit  magis  cer- 
tamine  animas  qaam    minait. 

Liv.    voy.    EXCITER,    ENFLAMMER)   ; 

incendëre,  tr.  Cic.  etc.  lex.  • 
aliqaen\.  Ter.  animas  Jadicam 
in  aliqaem.  Cic.  voy.  enflam- 
mer); calefacërè,  tr.  Cic.  (ex.: 
Gabiniam  ad  popalum  laca- 
lenter  calefecerat  Memmius. 
Cic.  [Q.  fr.  III,  2,  1]).  S-  —, 
être  échauffé,  graiHas  commo- 
veri.  Cic.  incendi.  Cic.  exar- 
descëre.  Cic.  (cf.  desiderio  li- 
bertatis.  Cic.  ad  spem  liberta- 
tis.  Cic).  Il  (Par  anal,  en  pari, 
des  choses.)  Accendére,  tr. 
Liv.  (ex.:  discordiam.  Liv.  do- 
lorem.  Tac.  certamen.  Liv.  cer- 
tamine  accensa.  Liv.).  S'  — , 
exardescére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tempas  illad  exarserat. 
Cic.  e.varsit  seditio.  Tac.  ). 

échauffourée,  s. f. (Famil.)  Coup 
de  surprise  tenté  sans  succès 
contre  l'ennemi,  contre  les  ad- 
versaires. Temere  factam.  Cœs. 
Res  maie  gesta.  Cic. 

écbauffure,  s.  f.  Petite  rou- 
geur qui  vient  sur  la  peau.  Pa- 
pala,  œ,  f.  Cels.  T  (Famil.) 
Constipation.  Voy.  ce  mot.  ^ 
Commencement  de  fermenta- 
tion. Voy.  fermentation. 

échauguette,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion de  faire  le  guet  ;  soldat 
chargé    de  faire  le  guet,  senti- 
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nello.Vov.  ovet,  skxtinelue.  1 
(P  oit.  t'.  milil.)  Guérite  pla- 
cée sur  un  lieu  eleve.  Spécula, 
ar,  f.  Liv.  ,_    .      •  , 

échauler,    v.     tr      (Tfchnol. 
Cl.aul«r    (,10    Sri'ol.     Noy.    co 

échéance,  s.  f-  Date  à  laquelle 
échoit  un  payoïneiil.  DlvS,  ei. 
(      Cic     Jet.    leï.  :     ai"    «O; 

ou  solvendi.  Jato(.  [dis-  XMl, 

131  dies  annaa.  Cic.  <Jit.m 
prafsHtuër«  oa.  dicêre.  Cic.  pro- 
Sicëre  diem  [•  reculer  1  ech  •]. 
Uv  diem  ex  die  dacere.  Ça-s 
altos  non  solvêre,  alioram  diem 
nondum  esse  r  P>'"'"  'Z;^  t""'f 
ce  n'est  pas  encore  1  eoli.  •]■ 
Cic.iii  diem perexi'jaam' -itirei 
courte  échéance    .]  emére,  etc. 

échéant,  antc,  adj .  Qui  échoit. 
Qaod  incidit  ou  usa  venit.J^ep. 
Le  cas  -,  si  casas  inciderit 
Cic.  si  res  ita  intercideru.  Cic. 

1  échec,  interj.  (Aujeu  ditdoi 
échecs.)  Avertissement  donne  a 
l'adversaire  par  le  joueur  qui 
met    son    roi   en    prise.     Cave 

S^'lchec,  s.  m.  (Au  jeu  dit  des 
échecs.)    Coup    par    l-^q^el    .°" 
met  en  prise  le  roi.  Fis.   Faire 
_  à  qqn,  aliqaem   ad    incaas 
ii  -e.    caices)    redigere.   l'iaut. 
Adj.    Etre    —,  ad    incitas    re- 
dioi.  Plant.   Il    Positiou  de  ce- 
lui   à  qui  l'on   fait  échec  ;  re- 
vers momentané  dans    une  en- 
treprise. RepuJsa,  ae,  '■  Jr";- 
etc    (en    pari,    dun    candidat, 
ex    •    r.  consulatâs.    Cic.  sine 
repaUâ(actam  esse  consalem. 
Cic    a  populo  repulsam   (erre 
ou  fabsol.l  repalsam  [erre,  ac- 
cipëre.  Cic.)  ;  otteasio,  oms. 
Ccic.    etc.    (ex.  :     offens.one 
permotns.   Caes.  [B.(. .    11.^7 
*tl);  caiazniias.  atis    f.  C^s. 
etc.  (ex.  :  corn  aliquid  calami- 
iatis  esset   acceptum.  Cses.  m- 
tinnem   calamitatem  pop.   Ho- 
mano    inferre.    Cses.    voy.   Dt- 
pAiTE);   detrimentum,   1,    n- 
Cic.  etc.  (voy.  défaite).  1  I  cti'' 
—,  offensiuncula,  as,  t.   cic. 
(ex.  :  in  ista    xdilitate    o^en- 
tiancalamaccipére.  Cic.[Planc. 
ai    511!.  1  (Au  plur.)    Sorte  do 
jeu.     'Lasixs      latranculoram. 
Varr.  Jouer  aux  —,  latruncalis 
ladére.  Varr.  (L.  L.  X,  22).  -^en. 
"p.  106,  11).  Plin.  (VIII,  2  5,. 
Il  Pièce  du   jeu.    Latrancalaa, 
i.  m.  Sen.        „      ..  .   .., 

écbeUe,  ».  f.  Escaher  portatif. 
Scalx.  arum,  f.  pi-  Cxs.  Cic. 
(ex.:  tollere  gradas  scalarum. 
Cxcin.  ap.  Cic.  scalas  ad- 
movére  maris.  Cxs.  ad  mœnia 
icalat  erigére  ou  mferre.  I.iv 
tcalas  applicâre  mwnibas.Curt. 
posais  scalis  [marot]  ascen- 
dère.  Cx$.  scalis  fmaroj) 
trantcendère.  Liv.  scalis  devol- 


vi.  Scrib.    Curt.).  Après  il  f.iut 
tirer   l'— ■    ""'it'   s'ip'"''   P'"<s' 


tirer   i — .    ""•"    »">""   f — 
esse.    Ter.  Echelle  do  potoiu- 

voy.       GIBKT,       POTENCE.      Sclltir 

r—  (mériU'r  la  poionco».  vov. 
POTENCE.  H  (P.  anal.)  Echelle 
de  corde.  Fiinis,  is,  m.  -1. 
Se  glisser  le  long  d'une  — 
de  corde,  per  fanem  diinilti 
ou  iubi.  Vir<J.  Dérouler  une  — 
de  corde,  fanem  e.vplicare. 
Varr.  Faire  a  qqn  la  courte  —, 

vov.   COURT  (p.  yS3,  col.   a;. 

(Monter)  en  se  faisant  la  courte 
—    sublevantes  invicem  et  tra- 
hentes  alii  alios.   Liv.  1  (Fig.l 
Série    ascendante    ou    descen- 
dante.  L'—   des   êtres,    conti- 
nuatio   sericsdue    rerum.    C'ic. 
L'—  sociale,    (ortanx    gradas. 
Cic      Parcourir  1'—    des    hon- 
neurs, ascendêre  gradibas  ma- 
gistratuam.   Cic.  \\  (.^pec.)  Mu- 
sique.  —   diatonique    (la  série 
des     tons    qui    constituent    la 
gamme),      gradas      sonorum. 
Cic    L.'—   chromatique    (la    sé- 
rie" des   douze  demi-tons  d'une 
octave),  chroma,   atis,  a.  l  itr. 
—  dos  couleurs,  coloram  tran- 
sitas.   Plin.  Voy.  g.vmme.  ^  Li- 
gne divisée  eu  parties  formant 
degrés,   pour  prendre  des  me- 
sures.  Mensura.  se,  f.  A.  Carte 
dressée    à    l'-    d'un  cent  mil- 
lième, tabula   in  qaa  regioncs 
orbis  terraram  eà  ratione  des- 
criptx  sant  ut  (ormam  reram 
pars    spatii    centies  milUsima 
référât.   B.    -  des   eaux  (pour 
faire  connaître  la    hauteur    de 
l'eau),     mensura.    Frontin.    T 
(P     ext.)  Port    où  l'on   débar- 
que   pour  faire    le  commerce. 
Portas,  ûs,    m.     Cses.    Statio, 
onis,  f.  Virg.  . 

échelon,    s.  -  m.    Chacune    des 
traverses   qui  forment   les    de- 
grés do    l'échelle.   Gradas,  us, 
m      C.-KS.    Scalarum    gradas. 
cic.     Il     Fis-    D^Si-é-    Gradas, 
as,  m.  Cic.  Aller  par  -,   voy. 
DEGRÉ.  ■  Il    Fig.    Ce  qui  sert    à 
faire  monter  ou  descendre  d  un 
rans    à  un  autre.  Voy.  decre 
RAsS.    1    P.    anal.    (T.  milit.) 
Disposition    de    personnes,    de 
choses,     de     distance    en    dis 
tance.  Former    des   troupes    en 
—,  disponêre,    tr.    Cxs.  Ran- 
nés  en  —  sur  le  penchant  de  la 
montacnc.   per    acclive  jagam 
connexi.  Tac.  Par  -,  per  m- 
tervulla.  Cxs. 

échelonner,  v.  tr.  Mettre  de 
distance  en  distance;  ranijor 
(des  troupes)  en  échelons.  Uis- 
ponir.,  tr.  Cic.  (cf.  d-inter- 
vallis.  Cart.  et  t.  milit.  dis- 
ponêre. Cxs.  Cic.  Liv.  eqmtes 
disposili  ['  cavaliers  échelon- 
nés sur  une  roote  "].  Cxs.). 
Armée  qui  s'échelonne  sur  les 
collines,  acies  in  colles  exsur- 
gens.  Tac.  Fig.  -  des  guerres, 
dispensàre  bella.  Jastm.  Voy. 

ESPACER.  .        ,     . 

écheniUer,   v.   tr.    (Asrlcult.^ 
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Débarrasser     (un     arbre)    de» 
chenilles   et   des    nids   de  c  in- 
nillos.    Erucoi    decidere.  iFdn. 
écheveau,   s.    m.    Assemblag.' 
do  lils  de  chanvre,  do  soie,ote. 
tournés     régulièrement,     poui 
qu'ils    ne  se    mêlent  pas.   til" 
invohita.A.  Dévider  un  — .vol- 
ivre  {i/um.    Varr.    Fig.   Famtl. 
Dévider  son  —(parler  sans  dis- 
continuer), vcrba    perpetuùrc 
Cic.    (anditare.    Plaat.    \\   v^'i- 
AlTaire  très  longue  et  très  om 
brouilloo.  .Vodos,  «,  m.  Cic. 
échevolé,   ée,    adj.  Oui  a   1- 
cheveux     épars,     en    desordr 
Crinibiis   solatis  ou  resolud, 
Tib.    passis   (signe   de   deuil). 
Liv.  sparsis  (marque  d'une  p:i^- 
sion  furieuse').  Liv.raptllo  pas- 
--     Ter.    ou   dissolato.    I  "'». 


SO.      1er.     yju    v*wo«-— 

Qui  e5t  —,    incomptus,  a,  um, 
adj.  Ilor.  Tac.  ,  ,, 

écheveler,  v.  tr.  (Rare.)  Met- 
tre les  cheveux  ép-ars,  on  dé- 
sordre. Tarbùre  capiUos.  Ov. 
Solvëre  crines  ou  capiUos.  Iib. 

//or .  ,. .       , 

échevin   (bas   latin   scabmas), 
s     m.    Magistrat  municipal  de 
certaines  villes.  Decario ,  onis, 
m.Inscr. 
échevinage,   s.    m.    Fonctions 
d'échevin.     Decarionatus,    ns, 
m.    Inscr.    ||     Corps    dos_  écho- 
vins    d'une    ville.   Decaria,    as, 
f.    A. 
échimose.  Voy.  ecchïmose. 
1     échine,   s.  f.  Partie  du  doi 
de  l'homme,  de  l'animal,  ou  3( 
trouve    la   colonne    vertébrale 
Spina,    X,  f.   Virg.  Plin.  trot- 
ter à  qqn   l'échiné  (à  coups  d( 
bâton),  {faste)  lumbos  ahcajo. 
ou    alicui  dolàre.    lior     Voy 

FROTTER,       ÉTRILLER.        ||         '''S 

Courber,  plier  F—  devant  qçin 

se     submit^re     oiicui.      Cic 

(P.    ext.)    Qui    a    1'-    soupl 

(prêt  à    faire    des     courbettes 

moHis  ou  promptas   m    obse 

qaiam.  Tac.  .  •.„.^ 

1     échine,    s.    f.    (Architoa 

Ornement   en    forme   de    cha 

taigne  ouverte,  sculpté  au  chi 

piteau    de    la  colonne  loniqu 

Echinas,    i,  m.  Vitr.  Voy.  ov 

échiné,    ée,    adj.    (Hist.   nal 

Hérissé  de  jiointes  dures  et  p 

quantos.     Echinataa,     a,    ur 

adj.  Plin.  ,    ,   ,.. 

échiner    ot    (pop.)   échigne 

V    tr.  Famil.  Rompre  léchic 

Delnmbàre,    tr.  Sen.  Tundei 

tr   Ter.  Contandâre  (fastiba 

tr    /'(ao(.  Voy.  assommer,  coi 

ROUER.    Il    (P.    hyperb.    l^mi 

Rompre    de  fatigue,  iuc/iaur 

coroLs.    Sen.     Con^cëre    ar 

mum   {graviore    laborc).    o 

Voy.    épuiser,    éueintek.   b 

c  -à-d.  être  échiné  de  travî 

iaboribus  se  frangëre.  Cic. 

métier    échinant,    voy.    fa' 

échiquier,  s.  m.  Fable  pi 
jouer  aux  échecs  l  abala  _ 
trancalaria.  Sen.  (ep.   11'',  ■ 
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Planter  des  arbres  en  — ,  voy. 
QUINCONCE.  Oriire  d'une  arnic" 
en  — ^  voy,  QUINCONCE.  FiluL 
pour  la  pèche  dos  petits  pois- 
sons, voy.  c.vurelkt.  1  (Insti- 
tut.) Cour  do  justice  en  Nor- 
mandie et  en  Angleterre,  à 
doux  chambres  do  justice.  Voy. 
corB. 

^cho  (lat.  écho  [gr.  Vx"!-  P''"- 
[.\XXVI,  99)),  s.  m.  KéfleNion 
du  son  renvoyé  à  l'oreillo  par 
une  surface  qui  le  répercute. 
Vox  repercassa.  Ta"..  (Ann. 
IV,  51).  reciproca.  Plin.  rcsi- 
liens.  VUr.  |f  Imitation.  Ima- 
go, ginis,  f.  Varr.  Cic.  etc. 
(ex.:  vocia  imago.  Ov.  ou  ab- 
gol.  imago.  Varr.  Cic.  abi  non 
résonant  imagines.  Varr.  laiis 
bonorum  virtati  resonat  tan- 
<iaam  imago.  Cic).  Faire, 
former  — ,  referre  ou  red- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vocem 
reddëre.  Cic.  ibi  septiens  ea- 
dem,  l'o.r  rcdditar.  Curt.  ex 
tortaosis  et  inclusis  locis  aoni 
referantar  ampliores.  Cic. 
theatri  natura  ita  resonans, 
ut  asqae  liomam.  signillcatio- 
ncs  vocestjae  referantar.  Cic); 
resonàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
resonans  theatram.  Cic  res. 
voci.  Cic)  ;  respondére,  iniv. 
Cic.  {es.:saxa  respondent  voci. 
Cic.  respondent  pebile  ripa'. 
Ov.  râpes  pcrsonant  et  respon- 
dent inter  se.  Jastin.).  Repété 
par  r— -,  repercussus,  a, 
uni,  part.  Liv.  Tac.  (ex.:  voces 
repercassse  montis  anjracta. 
Tac.  clamor  jugis  montiam 
repercassas.  Cart.  clamores 
guos  valles  repercassœ  auge- 
bant.  Liv.).  Los  échos  de  la 
vallée,  vallis  argatise  (qaas 
Grseci  r\xo\iQ  vacant).  Col.  (IX, 
5,  6).  T  t'ig .  Parole  répétée  par 
qqn.  Voy.  druit,  rumeur.  || 
(Par  ext.)  Personne  qui  répète 
ce  qu'elle  a  entendu  dire.  Se 
faire  l'êcho  empressé  des  bruits 
relatifs  à  l'Afrique,  ramores 
Africanos  excipëre  et  celeriter 
ad  aliqaem  perferre.  Cic  Se 
faire  1' —  do  qqn,  alicajas  ver- 
ba  re^erre.  Cic. 

échoir  et  (arch.)  écheoir,  v. 
intr.  Arriver  par  une  circons- 
tance que  la  loi  détermine. 
Venîre,  intr.  Cic  etc.  (ex: 
aiicai  hereditas  ab  aliquo  per- 
magna  venit.  Cic  hereditates 
miki  negasti  venire.  Cic. 
utrarfiqiie  bellam.  Plaatio  sorte 
venit.  Liv.  fcf.  XXIX,  2.1,  h]. 
ultro  illi  et  gloriam  et  regnum 
ventaram.  Cic)  ;  evenire, 
intr.  Liv.  Justin,  (ex.;  provin- 
Cî'a  [sorte]  alicui  evenit.  Liv.); 
obvenlre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
hereditas  aiicai  obvenit.  Plin. 
g.  fandas  mihi  hereditate  ob- 
venit. Varr.  ei  sorte  provincia 
obvenit.  Cic);  redire,  intr. 
Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  ejus  morte 
ea  bona  ad  me  redierant.  Ter. 
ad   hos   redibat  lege  hereditas. 


ECH 

Ter.  velle  bonis  aliqaem  af- 
(ici  qaam.  maximis,  etiamsi 
ad  se  ex  ils  nilUi  rcdeat.  Cic, 
samma  rerum  redit  ad  ali- 
qaem. Cscs.  mortao  Tullo  res 
ad  patres  redierat.  Liv.)  ;  ce- 
dére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ut 
ctiam  is  quscstus  huic  ccde- 
ret.  Cic  Ptolemxas,  cai  /F.gqp- 
tas  cesserat.  Curt.);  contin- 
gëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  </uo- 
niam  tantum  habernas  otii, 
quantum  ^am  diu  nobis  non 
contigit.  Cic  ne  quid  ils,  qaos 
amasti,  mali  pâtes  contigisse. 
Cic.  hoc  si  tibi  feliritate  qaa- 
dam,  contigisset.  Cic.  nec  ta- 
men  scio  qucm  reum  illi  de- 
(endére  nisi  se  contigerit.  Sen. 
rh.)  ;  obtingére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  istac  |p.  is(uf/J  tibi  ex 
sententiâ  obtiyisse  laetor.  Ter. 
quod  calque  obtigit,  id  quisque 
tcneat.  Cic.  aiicai  sorte  obti- 
git provincia  aqaaria.  Cic.  ali- 
cui obtigit  consalatas  on  id  ma- 
nus.  Saet.  aliqais  alicui  obtin- 
git  qusestor.  Cic.  Nep.)  ;  se- 
qui,  dép.  tr.  Liv.  Jet.  (ex.: 
arbcs  captœ  Jitolos  sequcren- 
tur.  Liv.).  ||  (Droit.)  Si  le  cas 
y  échoit  ou  echot,  c.-à-d.  s'il  y 
a  lieu,  voy.  lieu.  Le  cas  échéant, 
voy.  ÉCHÉANT.  ^  (En  pari,  d'uno 
chose  due.)  Etre  payable  à  une 
date  déterminée.  Càdëre,  iutr. 
Cic  etc.  (ex.:  in  eam  diem  cà- 
dëre nammos  qui  a  Quinto  de- 
bentar.  Cic.  sed  ei,  e.x  prœdiis, 
ut  cadet,  ita  solvetur.  Cic).  T 
(Arch.)  Echoir  bien  oit  mal,  c- 
à-d.  avoir  bonne  ou  mauvaise 
ciiance.  Voy.  chance,  tomber. 
échoïque,  adj.  (Prosodie.)  Qui 
imite  l'écho.  Echoïcus,  a,  um, 
adj.  Sidon. 

1.  échoppe  et  (arch.)  échople, 
s.  f.  Sorte  de  burin.  Scalpram, 
i,  m.  Liv.  Son. 

2.  échoppe,  s.  f.  Petite  bou- 
tique,faite  d'un  appentis  adossé 
à  une  maison.  Tabernula,  a?, 
f.  Saet.  Une —  do  savetier,  ta- 
berna  satrina.  Tac.  et  simpl. 
sutrina,  se,  f.  Varr.  Plin. 

échopper  et  (arch.)  échopler, 
v.  tr.  (Technol.)  Enlever,  tail- 
ler avec  l'échoppe,  sorte  de  bu- 
rin. Scalpëre,  tr.  Hor.  Vitr. 
E.vsculpëre,tT.Quint.  Voy.  tail- 

LKFv. 

éohoppier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Petit  marchand,  petite  mar- 
chande établie  dans  une 
échoppe.  Tabernarias,  il,  m. 
Cic.  Tabernaria,  se,  f.  Cod.- 
Theod. 

échouage,  s.  m.  (Marine.)  Ma- 
nœuvre par  laquelle  on  fait 
échouer  un  navire,  une  embar- 
cation. Voy.  échouer,  naufrage. 
Il  Situation  d'un  navire  qui 
échoue.  Destitutum  navigiam. 
Curt.  Voy.  échouer. 

échouement,  s.  m.  (Marine.) 
Mouvement  d'un  navire  qui 
échoue.  Voy. échouer, naufrage. 

échouer,  v.   intr.   et  tr.   ||    V. 
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intr.  (En  pari,  d'un  navire.) 
Venir  dans  un  endroit  où  il 
n'y  a  plus  assez,  d'eau  pour  le 
soutenir.  Sidéré,  intr.  Nep. 
Liv.  (ex.  :  ubi  cumbœ  sidèrent. 
Liv.);  bserére,  mtr.  Cart.  (ex.: 
oiassis  in  vado  hxrebat.Curt.) . 
Faire — ,  ejicêre,  tr.  CicCa!s. 
etc.  (ex.  :  eo  navea.  Cœs.  [B 
C.  III,  25,  3].  gabernatorem 
navem  in  terram  ejicëre  co- 
gunt.  Cees.  naves  ad  Chiam. 
Liv.).  Il  (Par  ext.)  En  pari, 
d'un  passager.  Ej'ici,  pass.  Cic 
Liv.  (ex.  :  in  litaa  cjici.  Liv.). 
Il  Fig.  Etre  arrêté  par  qq. 
obstacle  dans  uno  entreprise  e( 
(absol.)  ne  pas  réussir.  Offen- 
dëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  apud 
judicea.  Cic.  qaara  multi  viri 
fortes  offcnderint.  Cic.  tan- 
qaam  Atilias  primo  accessa 
ad  Africam  offenderit.  Liv. 
pass.  impers,  quotiens  culpà 
ducis  vel  tribani  vitio  inexer- 
cita  esset  offensum.  Cses.  \B. 
C.  III,  72,  h]j;  corruère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  eqaitem  lioma- 
num  corruëre  non  sivit.  Cic. 
in  extremo  actu  corruëre.Cic); 
cadère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
maie  [en  pari,  d'une  entre- 
prise]. Ca^s.  en  pari,  de  pors.  : 
turpias  est  privatim  cadéra 
guam  pablicê.  Cic.  graviter  ca- 
dère. Cic.  in  jadicio.  Cic.)  ; 
decidêre,  intr.  Nep.  Sen.  rh. 
Plin.  j.  (ex.  :  sa?pe  illi  bene 
cessit,  ssrpe  decidit.  Sen.  rh. 
[contr.  Vil,  pr.  5].  non  enin% 
virtate  hostiam.  sed  percha 
am,icoram  decidi.  Nep.  [Eum. 
11,  5]).  Qui  échoue  (en  pari,  do 
chos.),  vanus,  a,  um,  adj. 
Liv.  (voy.  infructueux)  ;  irri- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 

vain,         inutile,  INmUCTUEUX, 

[sans]  effet)  ;inanis,  e,  adj. 
Liv.  (ex.:  primiim  inane  cœp- 
tam  evasit.  Liv.).  Faire  — , 
debilitàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
f  rangers  et  debilitàre  ou  immi- 
nuëre  ac  debilitàre  [•  faire 
éch.  complètement  »].  Cicho- 
ram  ego  quotidie  consiliis  oc- 
curro,  audaciam  debilito,  sce- 
leri  résiste.  Cic)  ;  dirimëre, 
tr.  Cic  (voy.  contrarier,  em- 
pêcher) ;  disturbâre,  tr.  Ter. 
Cic.  (voy.  empêcher).  1  (Arch.) 
Faire  écliouer  (un  navire). iVa- 
vem  ejicëre.  Cœs.  impingëre. 
Quint.  S'  — ,  offendëre,  intr. 
Liv.  sidère,  intr.  .\ep.  Les  sol- 
dats forcent  le  pilote  à  s'  — , 
milites  gabernatorem  navem 
in  terram  ejicëre  cogunt.  Cses. 
(B.  C.  III,  28,  i). 

écimer,  v.  tr.  Dégarnir  (un  ar- 
bre) desa  cime,  ûecacuminârc, 
tr.  Col.  Voy.  étèter. 

éclaboussement,  s.  m.  Action 
d'éclabousser.    Voy.    âCLABOUs^ 

SURE. 

éclabousser,  v.  tr.  Mouiller, 
salir  (qqn)  en  faisant  jaillir  de 
l'eau,  de  la  boue.  LutO  spar- 
gère.  Sen.   aspergëre.  Hor.  in- 
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qainàre.  Sen.  oblini-re.  Varr. 
EcUbou^f.  cxno  oblittia.  Cor- 
ni(.  Il  Couvrir  dVclabous- 
sur«s.  Kegpergére  ou  aspergère 
(aliqaem).  Cic.  —  Je  iaug.  res- 
peryëre  sangmne.  craore.  Liy. 
aspergire  \%ram]  sanguine.  Cic. 
—  lésereuient  se*  vêtements, 
aspergére  vestimt^ma  lei-itcr. 
Sen.  S'  — .  reapergi,  pass.  Sen. 
gf  ^gg_)  —  le  monda  étaler 
insolemment  sa  fortune,  son 
luxe),  se  iactôre  in    pecaniis. 

Ci-.     Voy.    ÉT4LER. 

èclabousaxire,  s.   f.  Eau,  boue 
qui  rejaillit  sur  qqn,  surqqch. 
Aspergo,  ginis,    f.    Vitr.    Hm 
i.     Respersas,    ûs,  m.     Plin.  ^ 
iFis-i  Coup  qu'où  reçoit  quand 
on  est  trop  près  da  gens  qui  se 
battent.    Recevoir  des   — ,   re- 
percati.    A.  Voy.  costre-coup. 
éclair,  s.  m.  Lumière  vive  pro- 
duite  par  une    décharge   élec- 
trique.   Falgur,    uris,    a.    Cic. 
Falgaratio,    onis,   f.  Sen.   (N. 
Q.  1,  1,  5).  Les  —  et   les  coups 
de  tonnerre,   (algores   et  toni- 
traa.    Cic.   (Div.    II,    SO,    il.). 
(almina  et  tonitraa.  Cic.  Devin 
chargé    d'interpréter     les     — , 
falgiirator,  oris,  m.  Cic.   Lan- 
cer dei—,(algviràre,  intr.  Cic. 
U   fait  des    —,    falgarai,     im- 
pers.   Sen.  Plin.  1   (Par  anal.) 
vive  lueur.  Falgor.  oris,  m.  Cic. 
^  (Fig.)  Ce  qui  a  la  vivacité  de 
l'éclair.  Ignes,  iam,  m.  pi.  Virg. 
Il    Ce  qui    a    la    soudaineté  de 
réclair.  Comme    un  —,  falmi- 
nit  more.   Cic.     Briller  comme 
un  —,  affalgère,  intr.  Liv.  (cf. 
et  mihi  talis    (ortuna  affalsit. 
Liv.  cam  brève  tempos   liber- 
tas  affalsisset.  Liv.). 
éclairage,    s.   m.    Action  d'é- 
clairer (avec  une  lumière  arti- 
ficielle).   Jllaminatio,  onis,    f. 
Macr.  Huile    d'    —,  oleam  lu^ 
minosum.  Aag.  Qui  a  un  bon 
—,   illastris,    e,    adj.    Cic.    Le 
faible  —  d'un  cachot,  ergasta- 
lam    angastis  illastratam  (e- 
neitris.  Col.  Donner  un  bon  — 
à  un    tableau,   tabalas   pictas 
rollocàre  in  bono  lamine.    Cic. 
éclaircie,    s.    f.    Partie    claire 
dans  un  ciel  chargé  de  nuages 
ou  de  brumes.  Pendant  une — , 
liqaida  jam  lace.  Liv.  Amener 
une  éclaircie,    discatére  caligi- 
nem.    Liv.   Cart.  Voici  une  — , 
aelam    enitait.  Gell.   dissere- 
nat.  Plin.  ^  Espace  découvert 
au  milieu  d'un  Lois.  Voy.  clai- 
rière. 
éclaircir,    v.  tr.    Rendre   plus 
clair.    Il   Rendre    moins  obscur 
pour  la  vue),    lllastriorem  ou 
illastriat    (acéré.  Plaat.  S'  —, 
clarescére,    intr.   Sen.    Le   ciel 
B'éclaircit,     disserenat.      Plin. 
disaerenascit .  Plin.  Le    temps 
s'éclaircit,   nabilo   serena  suc- 
cédant. Sen.  Le    temps  s'étant 
éclairci,  liquida  Jam  lace.  Liv. 
ot/i  cnlam  enitait.  Gell.   ||  Fig. 
Rendre    moin*  sombre.     —    le 


front,  explicùre    (rontem.  Cic. 
—  la  voix  (la  rendre  plus    dis- 
tinctei,  splendorem  voci  affer- 
re.  Plin.  liqaàre  vocem.  Qaint. 
1    Rendre    moins    foncé.   —    le 
teint,   cuti    nitorem    indacëre. 
Plin.  S'    —  ^en  pari,  du  teint), 
nitére,     intr.     Ph^d.    ^     Fig. 
Rendre    moins    obscur      (pour 
l'esprit).    Illustràre,  tr.    Cic. 
etc.     ex.  :  ^os    obscurom.    Cic. 
philosopitiam.    Cic.)  ;    expia-  i 
nàre,  tr.  Cic.   etc.    (ex.  :   rem 
obscaram    interpretando.    Cic. 
aliqaid  conjectura.  Cic);    ex- 
plicàre,  tr.  Cic.    (ex.  :  causa* 
rerum.    Cic);    enodâre,    tr. 
Cic.    etc.  (ex.  :    laqaeos    Jaris. 
Gell.).  Pour  —  l'affaire,  rei  di- 
lucidandx   caasû.   Cic.    S'   — , 
ciarescëre,  intr.  Quint.  Le  mys- 
tère est  éclairci,  res  jam  clara 
(lace  clarior)  est.  Cic.  Jam  rem 
omnem  perspicimas.  Cic.  Tout 
est     éclairci,    tout     s'éclaircit, 
omniu  illustrantar.  Cic.  —  les 
doutes  (de  qqn),  (alicui)  dubi- 
tationem  toUére.  Cic.  ejcimere. 
Cic.  Liv.  Je  t'en  prie,    éclaircis 
mes   doutes,  rogo,    consilio  me 
regas    hxsitantem.     Plin.     J. 
Tous  vos  doutes  s'éclairciront, 
vov.    DISSIPER,     ÉVANOUIR.    At- 
tendons  que  son   sort  s'éclair- 
cisse    (soit    fixé),     voy.      fixer. 
1     (."Vu     propre.)     Eclaircir     la 
vue  (rendre    plus  clairvoyant). 
Claritatem     ocalis    afferre    ou 
facëre.  Plin.    aciem  ocaloram 
ou  visum  exacaére.  Plin.  Voy. 
CLAIRVOYANT.    Fig.   —    qqu    de 
qqch.    (dissiper    ses    doutes    au 
sujet     de     cette     chose,    l'ins- 
truire),  aliquem  cerliorem  fa- 
cére  alicujas  rei  ou  de  aliqua 
re.  Cic.  S'  —  (être  éclairci  d'une 
chose),  comperire  aliqaid  (cer- 
tis  aac(oribus).  Liv.    certiorem 
jieri    alicajus    rei.  Cxs.   ou   de 
aliqaa  re.  Cic.   Voy.  éclairer, 
INSTRUIRE.     T     Rendre     moins 
épais.  Voy.  clarifier,     j)    Ren- 
dre   moins  serré.    —  les  rangs, 
ordines  laxàre.  Tac—  les  rangs 
doj  manipules  (en  les  dévelop- 
pant), laxâre  manipulos.  Cxs. 
Les  rangs  s'éclaircissont,  rores- 
cit  miies. Si/. Rangs  éclaircis, ro- 
rior  ocies.  Tac.  —  (un.    arbre), 
disrarùre,  tr.  Col.  —  (un  bois, 
une    plantation),  co//ucâre,  tr. 
Col.  interputàre,  tr.  C'oto.  Col. 
(les  semis),  intervellére,  tr.  Col. 
Plin.  Voy.  émonder. 
éclairciBsement,    s.    m.    (Au 
propr.)  Action  d'éclaircir.   Ej>- 
tenaatio.onia,  f.  Cic.  Spéc.  L' — 
d'une    forêt,  voy.   éclaircie.  — 
d'une  teinte  rougo,  diiutu*  ro- 
bor.    Plin.  1    (Fig.)    Action  do 
rendre  clair   à    l'.-sprit    ce   qui 
est  obscur.  Explanatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  rcligionia.  Cic. 
explanationem     desiderat     ea 
vox.  Sen.  ordin.  au  plur.    ex- 
planationes  interprelum.  Cic); 
explicatio,  onis,  f.  Cjc.  etc. 
(ex.:    verboram.  Cic.    qaxstio- 
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num  obscurarum.  Vitr.)  ;  eno- 
datio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  f.v- 
plicado  (abularam  et  enoda- 
tio  nominam.  Cic).  Voy.  expli- 
cation. —  d'une  expression  par 
une  autre  expression,  interpre- 
tatio,  onis,  f.  Cornij.  (rhet. 
IV,  38).  Ta  lettre,  qui  n'a 
pas  besoin  d'— ,  tu»  litter.f 
quibas  nihil  potest  esse  expli- 
Ciititu.  Cic.  Fournir,  donner 
des  — ,  e.rplicàre,  tr.  Cic  Voy. 
éclaircir.  1  Explication  avec 
qqn  pour  s'éclaireir  d'une  chose 
dont  on  est  blessé.  Voy.  dis- 
cussion, explication.  Il  (Arch.) 
Un  homme  à   éclaircissements, 

voy.     DUELLISTE,    QUERELLEUR. 

éclaire,  s.   f.   (Proprt.)    Ce  qui 
éclaire.  Lumen,    inis,    n.    Cic. 
Il     Soupirail.   Voy.  ce    mot.  1 
(P.    anal.)  Chélidoine.  Voy.    ce 
mot. 
éclairer    ^lat.   pop.   exclariarc 
p.  exclaràre.  Vitr.),  v.  intr.  et 
tr.     Il      V.     intr.    Répandre    la 
clarté.  Lucère,  intr.  Cic  etc. 
(ex.:    lana    lacet.    Cic)  ;  ful- 
gère,    intr.  Cic.  //or.  lex.:  la- 
na   falgebat.    Ilor.).    —    mal, 
lamen  malignum  prœbëre.    .1 
Insectes  qui   éclairent  dans  1  ■> 
ténèbres,  exigua  animalia  gu  ■ 
ignicali    videntar   in   tenebrii. 
Plin.   Il    (Arch.)  Eclairer  à  qqn, 
c-à-d.    l'accompagner    avec 
une  lumière  ,  voy.  ci-après.   || 
(i^péc.)  Lancer  des  éclairs.  Fiii- 
gêre,   intr.  Cic.  etc.  (ex.:  Jove  , 
ou  cselo  falgente.  Cic  impers. 
sifulserit.  Cic.  au  fig.  cum  [Pe- 
ricles  ]    ab   Aristophane  pocta 
t'algére ,    tonàre    dictas    esset. 
Cic.   [orat.    9,  29]).   Impers.  Il 
—,   (ulgarat.   Sen.    Plin.  1   V. 
tr.    Répandre  de  la    clarté   sur 
(qqn  ou  qqch.).   LuStràre,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:  soi    cuncta  suâ 
iuc«;   lastrat  et  complet.  Cic.)  ; 
collustràre,  tr.  Cic.  etc.  (Ox.r 
soi  omnia  clarissimà  lace  col- 
lastrans.  Cic.   [luna]  solis  la- 
mine collastrari patatar.  Cic); 
illuminâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
lana   ab  eo    [sole]  illuminata. 
Cic).    Il    /-"ïy.  Rendre  clair  pour 
l'esprit.     lUustrâre,   tr.    Cic. 
etc.  (s'opp.  à  obscuràre,  ex.:  ill. 
Jus  obscaram.  Cic).  Voy.  clair- 
(p.  i.16,  col.  1  et  2).  ||(Par  ext.) 
Eclairer    sa    marche    (t.    mil.). 
Loca  et  itinera  explorûre.  Cxs. 

Sali.     Voy.      ÉCLAIREUB,      RECON- 
NAISSANCE. Il  (Arch.)    Surveiller. 

Voy.   ÉPIER,  SURVEILLER.  1    Mot- 

I  tre  en  état  de  voir  clair.  Illus- 
'  trâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  cajas 
[candelabri]  falgore  collacére 
atqae  iliuslrari  Jovis  Oplirni 
Maximi  templam  oportet.  Cic. 
ergastalam  angastis  illastra- 
tam fenestris.  Col.);  illumi- 
nâre, tr.  Cic.  Col.  (ex.:  eo  ^ta- 
bulata] parfis  ab  oriente  singtir 
lis  illuminari  (enestellis.  CuL). 
—  qqn  (en  pari. du  feu), aiiucére 
alicai.  Saet.  (Vitell.  8).  —  qqn 
(avec    une    lumière),  olicui  la- 
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cem  {lacemam,  lanternam,  Çtx- 
cem)  pra-bire.  Cic.  ou  prœ- 
ferre.  Vell.  Eclairé,  illastris,  <;, 
ailj.  Cic.  (cf.  ill.  locas.  Cic.  il- 
lustria  domicilia.  Cic.].lacidas, 
a,  um,  adj.  tien  (cf.  iocus  luci- 
das.  Sen.).  Non  éclairé,  mal 
éclairé,  voy.  obscur,  TKNiinREU.'C. 
Il  {Fi'j.)  Uoiidro  clairvoyant. 
Laman  alicai  prœfcrre.  Cic. 
(cf.  vos  in  tantis  tencbria  er- 
roris  et  inacientix  clarissimam 
lamen  prœtuUslis  munli  mese. 
Cic.  ordo  maxime  est,  qui  me- 
morix  lumen  affert.  Cic.  at 
oralio,  qax  lumen  adhibêre  ré- 
bus débet,  ea  obscaritatem  et 
tenehras  afferat.  Cic).  Eclairé, 
intelligens,  adj.  Cic.  (cf.  doctas 
et  intelligens  vir.  Cic.  on  pari, 
do  chos.  int.  Jadicium.  Lie). 
prudent,  adj.  Cic.  Voy.  clair- 
voyant. 
éclaireur,  s.  m.  (T.  milit.)  Sol- 
dat qu'on  envoie  en  avant  re- 
connaître la  situation  de  l'en- 
nemi. Explorator,  oris,  m.Cœs. 
(au  plur.seul.  signif-  "  patrouil- 
las, coureurs  ■t).i<pecalator,  oris, 
m.  C'a's.  .-Intecursor,  oris,  m. 
Cœs.  (B.  G.  V,  J.7,  1;B.  Cl,  10, 
3,  III,  30,  8).  Prœcarsor,  oris, 
m.  Liv.  (XXVI,  17,  16).  E'xcur- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Marcher  on 
— ,  voy.  RECONNAISSANCE,  jj  Bâ- 
timent de  guerre  envoyé  à  la 
découverte.  Specalatorium  na- 
vigium  ou  specalatoria  nai/is. 
Caes.  Liv.  Exploratoria  scapha 
ou  navis.  Veg.  (mil.  IV,  37;. 
éclancbe,  s.   f.    (."Vrch.)  Gitjot. 

\'oy.  ce  mot. 
éclat,  s.  m.  Fragment  jeté  par 
un  corps  qni  éclate.  Frag- 
mentum,  i,  n.  Cic.  etc.  (o.v.: 
lapidis.  Cic.  acatum  [liastilis]. 
Liv.  pari'uUvn  ossis.  Cels.)  : 
assuia,  as,  f.  ^'en.  Plin.  (ex.; 
percussarum  arboriini  assal^?. 
Sen.  [N.  Q.  II,  31,  3]).  Voler  en 
— ,  in  maltas  partes  dissilire. 
Sen.  Faire  volor  on  — ,  diffi'in- 
gëre,  tr.  Plaut.  perfringàre, 
ir.    Cic.    dirampire,    tr.    Cic. 

Voy.     BRISER,     ÉCLATER.      ^      AC- 

lion  d'éclater  ;  bruit  de  ce  qui 
éclate.  Fragor,  oris,  m.  Liv. 
etc.  (ex.:  cieli.  Sen.  cailestis. 
Quint,  fragorein  edëre.  Plin. 
voy.  BRUIT,  fracas)  ;  clamor, 
oris  (  •  éclat  de  voi.'c  ') ,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  supra  vires  ela- 
tus  clamor.  Sen.  voy.  cri,  vo- 
cifération) ;  strepitus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (voy.  bruit,  fra- 
cas).—  de  rire,  cachinnus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  cachinnos 
irridentiam  commovëre  {•■  faire 
rire  aux  éclats,  exciter  les 
éclats  de  rire  ■■].  Cic.  cachin- 
num,  tôlière.  Cic.  edëre.  Saet. 
effandi  in  cachinnos.  Saet.).  || 
(Spéc.)  Manifestation  soudaine 
et  bruyante.  Tumultus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  sine  tamulta. 
Sali.  Liv.  voy.  agitation,  con- 
fusion, désordre).  Faire  un  — , 
tttrbam  [acêre  ou  concitûre.Cic. 
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tamultaâri,  dép.  intr.  Ter.  Il 
faut  s'attendre  a  qq.  éclat , 
certe  videntur  hcrc  alii/ao  erap- 
tura.  Cic.  Voy.  éclater.  1  Vivo 
lumière  projetée  par  les  objets. 
Claritas,  atis,  f.  S«n.  (ex.: 
cl.  sotis.  Sen.  voy.  clarté);  ful- 
gor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.;  f. 
candeUibri.  Cic.  solis.  Plin.  ar- 
morum.  Itor.);  lux,  lucis,  f. 
Cic.  etc.  (  ex.:  l.  lyclinorum. 
Cic.  gemmx.  Plin.);  splendor, 
oris  i'  éclat  doré,  d'où  éclat  >), 
m.  Plaut.  Cornif.  [o\.:  C3?li. 
Plaut.  aari.  Corni(.);  candor, 
oris  ('  blancheur  éclatante, 
éclat  "),  m.  Cic  elc.  (ex.:  spe- 
cies  candorque  caeli.  Cic.  solis 
candor  illustrior.  Cic);  nitor, 
oris,  m.  Cornif.  (ex.:  nitor 
gemmœ.  Cornif.);  color,  oris 
(•  brillant  coloris,  éclat  ■),  m. 
Cic.  etc.  (voy.  couleur,  colo- 
ris); ignis,  is  ('  feu,  par  ext. 
lumière,  éclat  ■>),  m.  Cic.  etc. 
(  ex.  :  ignés  ocalortim.  Cic. 
[univ.  \h,  ill]).  Il  Fig.  Carac- 
tère brillant  de  la  beauté.  Ni- 
tor, oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
cui  ratio  civiliam  officiorum 
necessitatem,  quandam  nitoris 
[•  do  vivra  avec  un  certain 
éclat  ']  impcnit.  Plin.  j.  [ep. 
VI,  32,  1].  en  pari,  du  style  ; 
n.  orationis.  Cic.  loqaendi  ni- 
tor ille  divinus.  Quint,  scri- 
bëre  non  sine  cultu  ac  nitore. 
Quint.)  ;  splendor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  omnia  ad  glo- 
riam  splendorenxque  revocâre. 
Cic.  spl.  nominis.  Cic  dignita- 
tis.  Cic);  decus,  oris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  decori  esse  alicui 
['  donner  de  l'écl.  i  qqa  •>]. 
Sali,  civitatis  dignitatem  et 
decus  sustinêre.  Cic.  di;cus  at- 
qae  ornam,entam  judiciorum. 
Cic.  au  plur.  décora  ['  actions 
d'éclat  «].  Z.ii'.)  ;  flos,  ûoris 
(-  état  florissant,  éclat,  perfec- 
tion -),  m.  Cic.  £.ii'.(  répond  au 
gr.  àxii:^,  ex.:  in  ipso  Grssciœ 
flore  ["  quand  la  Grèce  était 
dans  tout  son  éclat-].  Cic.  [N. 
D.  III,  33,  82  "])  ;  titulus,  i 
(-  titre,  dignité  et  par  ext. 
éclat  "),  m.  Liv.  (ex.:  par  ti- 
tulo  tantae  glorix  fait.  Liv. 
[VU,  I,  10]).  Qui  ado  1'— ,voy. 
éclatant.  Sans  — .  voy.  obscur. 
Avec  —,  splendidé,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  acta  setas  honestë  ac 
splendidé.  Cic.  dicta  splendidë. 
Cic.)  ;  illuminaté,  adv.  Cic. 
(ex.:  dicëre.  Cic.  [de  Or.  111, 
U,  53]);  insigniter,  adv. 
Cic.  (part.  orat.  2.3,  8Û);  lucu- 
lentè,  adv.  Cic.  (ex.:  l.  scri- 
bëre.  Cic.  [Br.  19,  76]).  Avoir 
de  r — ,  voy.  briller.  Donner 
de  1' — ,  illuminûre,  tr.  Cic. 
Quint,  illustràre,  tr.  Cic.  (voy. 
rehausser). —  emprunté,  fucus, 
i,  m.  Cic.  (voy,  fard,  déguise- 
ment). 
éclatant,  ante  ,  adj.  Qui 
éclate.  Sonans,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.;    concha.  Ov.  [met.  I, 
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333  ].  verba  sonantiora.  Cic. 
[part.  or.  5,  171.  J'iin.  j.  [ep. 
VI,  16,  13]);  clarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  clariore  voce. 
Ca53.  cl.  clamor.  Plaut.  plaa- 
sas.  Plaut./.  Bruit  — ,  fragor, 
oris,  m.  Cic  (voy.  fracas)  ; 
ciangor,  oris, m.Cic.  (en  pari, 
des  cris  ou  des  battements  d'ailes 
des  oiseaux  et  du  son  do  la  trom- 
pette). Voix  — ,  claritas,  atis, 
f.  Cin.  etc.  (  ex.  :  ci.  vocis 
ou  in  voce.  Cic.  ).  Qui  a  de 
l'éclat,  splendidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  color.  Lucr. 
eselum.  Plin.  splendidissimus 
candor.  Cic);  clarus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  toi. 
Quint,  gemma.  Cic.  Stella  cla- 
rissima.  Cic.)  ;  nitens,  entis, 
p.  adj.  Liv.  (ex.:  arma  niten- 
tia  ante  reni,  deformia  inter 
sanguinem  et  vuinera.  Liv.)  ; 
ardens,  entis,  p.  adj.  Virg. 
Plin.  (ex.:  color.  Plin.).  Lu- 
mière— ,  fulgor,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (cf.  solis.  Plin.  armorum. 
Hor.).  nitor,  oris,  m.  Cic.  (voy. 
éclat).  Avoir  une  couleur  — , 
spieijdêre,  intr.  Lucr. {ex.:  spl. 
colore.  Lacr.)  ;  fulgère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  purpura.  Cic. 
auro.  Liv.).  Voy.  briller,  écla- 
ter, étinceler.  Fig.  Beauté  — , 
insignis  forma.  Liv.  amplis- 
sin\a  palcherrimaque  corporis 
forma.  I^ep.  La  beauté  —  d'une 
fleur,  spiendOf^oris.Of.  Qui  est 
d'une  beauté  — .  forma  excel- 
lens.  Liv.  speciosus,a,  um,  adj. 
Ov.  Quint.  Elle  était  éclatante 
de  jeunesse,  de  beauté,  forma 
erat  insignis  et  florentissim.a 
setas.  Liv.  Victoire — ,  egregia 
Victoria.  Liv.  Une  vengeance 
— ,  e.xemplam  ultionis.  Tac. 
Nom  — ,  splendidum  nomen. 
Cic.  Génies  éclatants,  splendi- 
dissima  ingénia.  Cic.  Elo- 
quence — ,  splendida  dicendi 
ratio.  Cic.  Gloire  — ,  fulgor 
gloriae.  Val.-Max.  Eclatante 
pureté  de  son  âme  et  de  sa  vie, 
lulgor  animx  et  rite.  Cic. 
Mérite  — ,  summa  virtus.  Cic. 
D'un  mL'rite  ■ — ,  clarus.  Cic 
(cf.  e.v  doctrina  nobilis  et  cla- 
rus. Cic).  Actions  — ,  res  il- 
lustres. Css.  amplxres  gestsc. 
Cic.  magnifica  (acta.  Sep.  ma- 
gnifier res  gestx.  Sali.  Mon- 
trez-moi qqn  qui  ait  sauvi* 
son  maître  par  un  trait  plu> 
— ,  da  mitii  quemquam  qui 
magnificcntius  dominum  ser- 
vaverit.  Sen.  (beu.  III,  23,  U). 
Récompenses  — ,ampla  pra'mia. 
Cic.  Dans  toute  sa  vie  il  n'y  u 
rien  qui  lui  assure,  plus  que  son 
malheur  même,  une  gloire  écla- 
tante, ejas  in  omni  vita  nildl 
est  ad  laudem  illustrius  quam 
ipsa  caiamitas.  Cic  Person- 
nage qui  a  rendu  des  services 
—  "â  l'Etat,  vir  singulari  officio 
in  rempablicam.  Cic.  Action 
— ,  voy.  éclat.  Malheur  — , 
caiamitas  summa,  maxima  oa 


712 


ECL 


êingalaris.    Cic.    Rendre    k   »»  | 
probité  un  témoignage  —,red- 
dérc  aliciii  /astifsimum    inte- 
gritatis    (estimonium.  Plin.    j. 

Voy.     Cé'.ÈBRB,      1N3ICSE,    REMAR- 
QOtBLE. 

éclater,    v.   tr.  et   intr.   ||    V. 
tr.  Rompre  avec   bruit   (arch.), 
Voy   ROMPRE.  —  un  saule,  dis- 
ciridire    sjlicem.     Cato.    S'—, 
rumpi  ou  dirampi.    Cic.    Fig. 
S' —  de  rire,  risa  dissillre.  Sen. 
Voy.    ci-après.    1    V.    in(r.    Se 
rompre    soudain  avec  bruit  en 
projetant  des  fragments.  Rum- 
pi.   pass.  Cic.  Col.   Plin.  [ex.: 
ne  vasa  rampantur.  Col.  hi  la- 
pides gela  rumpantar'  in  testas. 
Plin.];   dirnmpi.  pass.  Plaut. 
Cic.  {  ex.:  lagamœ  grandes  di- 
rampantar.  Hier.]  ;  dissilire, 
intr.  Plin.  (ex.:  silejc  igni  dis- 
silit.  Plin.);  difûndi,  pass.  tic. 
etc. (ex. :sa,rum  gela  diffmditur. 
Cic.  )  ;    debiscère,  intr.  Plin. 
(Voy.  CREVER  [  p.  535,  col.  SJ]. 
Faire  — ,  difândére ,  tr.  Cic. 
(ex.:  semcn  [•  la  graine  »]  com- 
pressa suo.  Cic.  (sen.  15,  51]). 
Il  (P.   anal.)  So  décharger  sou- 
dain avec  fracas.  CoOTiTi,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  tam  sabito 
tempestates  sant  coorte  ma-ri- 
mae.  Cic.  subito  coorta  tempes- 
tas    cam   magno  fragore  toni- 
tribasqae.    Liv.  qtiod  plaribus 
sin\al  locis  ignés  [•■  dos  incen- 
dies   »  ]    coorti    essent.    Liv.). 
Voy.  FRACAS.     Il     (Fig.)  Se  ma- 
nifester    soudain    avec    bruit. 
Erumpëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
risas    erampit.  Cic.  [de  Or.  II, 
58,  2351.  {aror  eoram  erampet . 
Cic.  béllam  erapit.  Cic.    erapil 
deinde   seditio.    Liv.   [XXVIII, 
2i,    22].    non   dolorem  alifjao 
signo     erampëre    passas    est. 
Sen.  erampat  enim  aliqaando 
vera    et    me    digna  vox  !  Cic. 
par  anal,    cam  illa  conjaratio 
ex   latebris   atqae    ex  tcnebris 
erapisset.    Cic.    quod    [scelus] 
naper   eraperat.    Liv.    si  illas- 
trantar,  si    erumpant    omnia. 
Cic.)  ;  prorumpere,  intr.  Cic. 
etc.  {ex.:  prorampit  pestis.  Cic. 
ira    prorampit.    Liv.)  ;    exar- 
descére,    intr.   Cic.   etc.  (ex.: 
ira,     odiam     exardescit.    Cic. 
bellam  ou   belli  flamma  exar- 
descit.    Cic.)  ;    cooriri,   dép. 
intr.  Cxs.  Cic.  Liv.  (ex.:  pesti- 
lentia     coorta.     Liv.    subilam 
bellam  in  Gallia  coortam  est. 
Cxs.    acrias  de  integro  coor- 
tam,   est  bellam.    Liv.    fœdum 
certamen   coortam.    Liv.  sedi- 
tio coorta.  Cic.  Iisec  cam  dixis- 
set,  risas   omniam  cam.  hilari- 
tate  coortas    est.    Nep.    libéra 
conqaesta  coortx    voces  sunt, 
at  neqae  lamenti»  neqcie  exse- 
crationibas  parceretar.    Liv)  ; 
exoriri,   dép.   intr.  Liv.  Sen. 
(ex.:   exortam  est  bellam.  Liv. 
indignatio    exorta   est.   Sen.)  ; 
apparére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
odiam...    omne  repente  appa- 
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rui(.  Cic.  [ep.  I,  9,  SO],  voy. 
(se)  manifester)  ;  emergère. 
intr.  Oie.  etc.  (ex.:  emergit 
riipsam  dolor.  Cic.  ex  qiio  ma- 
gis  emergit,  qaale  sit  decoram. 
Cic.};  emiDëre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  irii  eminet.  Liv.  cam  pi- 
gritia  et  despcratio  in  omnium 
valta  emineret.  Plin.  j.  toto 
ex  ore  cradelitcis  eminebat. 
Cic.).  Faire  —,  erumpëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  erampère  gaa- 
diam.  Ter.  iram.  Liv.  sfoma- 
chum  in  aliquem.  Cic.  Bibalas 
in  eas  nni-cs  indiligentis;  sax 
ac  doloris  iracundiam  erapit. 
Cxs.  [B.  C.  m,  8.  3])  ;  effun- 
dère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ri.^um. 
Petr.  illam  procellam  eloqaen- 
tix.  Qaint.  (arorem.  Cic.  cam 
inclasum  iilad  odiam  malta- 
ram  ejas  in  me  injariaram, 
qaod  ego  effadisse  me  omne 
arbitrabar,  residaum  tamen 
me  insciente  csset,  omne  re- 
pente apparait.  Cic.  [ep.  I,  9, 
20])  ;  patefacëre,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.  DÉCOUVRIR,  DÉVOILER,  MA- 
NIFESTERA, —  en  reproches,  sto- 
macham  erampëre  in  aliqaem. 
Cic.  verba  edère,  mittèrc  ou 
emi((ëre  in  aliqaem.  Cic.  Ab- 
sol.  J'ai  peine  à  ne  pas  — ,  vix 
me  coniineo.  Ter.  —  de  rire, 
risnm  edêre.  Cic.  (Q.  fr.  II,  8, 
2).  tollére.  Cic.  voy.  éclat.  ^ 
Frapper  la  vue  par  une  vive  lu- 
mière. Fulgére,  intr.  Cic.  etc. 

(voy.  BRILLER,  ÉTINCELER,  RES- 
PLENDIR); splendëre,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  [être]  éclatant,  res- 
plendir, briller).  Faire  — ,  il- 
lujninàre,tv.  Cic.  etc.  (ex.:  ho- 
rum  pdem  Mitylena'oram  per- 
(idia  illaminavit.  VelL).  \\  (Fig.) 
Frapper  l'esprit  par  qqch.  de 
brillant.  Elucëre,  intr.  Cic. 
etc,  {e\.:in  eo...  ingcnium  ela- 
cëre  ejas  iddebitis.  Cic.  [Cael. 
19,15]  ;  enitére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  qao  in  bello  virtas  enitait 
egregia  M.  Catonis.  Cic.  [Mur. 
l'i,  32]).   Faire  —,  voy.   mani- 

I-RSTEIi. 

éclectique,  adj.  (Philosoph.) 
Qui  rassemble  en  un  corps  do 
doctrine  les  vérités  éparscs 
dans  divers  systèmes.  La  phi- 
losophie —,  philosoplûa  eoram 
qai  ex  omnibus  si  qaid  boni 
insit,  excerpant.  A.  (d'après 
Cic).  Un  philosophe  — ,  et 
(substantivt.)  nn—, qui  e (on- 
tibas  aliorum  j'adicio  arbi- 
trioqae  sao,  quantum  quoque 
modo  videtar,  haurit.  Cic.  qui 
libat  e.v  omnibus  disciplinis 
qaodcumqae  cam  ma.xime  spe- 
cie  veritalis  movet.  Cic.  \\  (P. 
ext.)  Qui  admet  plusieurs  gen- 
res, plusieurs  opinions.  Qui  ex 
nmnibas  disciplinis  et  artibus 
jadicio  arbitrioque  quantum 
quoqae  modo  videtar  libat.  A. 

éclectisme,  s.  m.  Doclrino 
ècl'-ctiquo.  Voy.  éclectiquk.  || 
il';ir  ext.)  Uispof,iiion  d'esprit 
éclectique.  Multiplex  ratio  Jadi- 
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candi  reramque  varietas.  A. 
(d'apr.  Cic). 
éclipse  (lat.  eclipsis.  Cornif. 
(rh.  III.  36]),  s.  f.  Phénomène 
astronomique  par  lequel  un 
astre  ce.'^so  exceptionnellenu'iit 
d'être  visible.  Obscuratio, 
OBiS,  (■  Cxs.  (cf.  solis.  Cic.  (r. 
lanx.  Sen.);  defectio.  onis 
f.  Cic.  etc.  (  ex.  :  solis.  Cic 
lanx.  Qaint.  sideris.  Tac.  au 
plur.  defectiones  solis  et  luna: 
Cic.  [Div.  II,  6,  17].  defectio 
perfecta  [•  totale  »].  A-n.);  de- 
fectus,  ùs,  m.  Lacr.  Cic.  (ex.: 
soiis  ac  lanx.  Sen.  lanx.  Liv. 
au  plur.  defectas  solis.  Lucr. 
Virg.  lunx.  Cic.  [N.  U.  II,  20. 
50] î.  Il  y  a  une  —  de  lune,  do 
soleil,  sol,  lana  de(iciunt.  Cic. 
Il  y  a  une  éclipsa  totale  du  so- 
leil, excladitar  totias  solis  as- 
pectas.  Sen.  Pendant  une  — 
de  soleil,  cum  lana  sub  orbem 
solis    subisset.  Liv.  Sujet   aux 

— ,  voy.  ÉCLIPTIQOE.  Il  Fig. 
Dispiirition  momentanée  d'une 
personne,  d'une  chose.  Defec- 
tio, onis.  Cic,  Voy.  disparition. 
Une  —  totale  de  non  sens  et  do 
raison,  mentis  ad  omnia  exci- 
tas. Cic.  Voy.  obscurcissement. 
éclipser,  v.  tr.  Faire  cesser 
d'être  visible  (un  astre).  Obs- 
carûrc,  tr.  Cic.  Premëre,  tr. 
Curt.  (cf.  cum  sole  prémeretur 
lana.  Curt.).  S' — ,  depcëre, 
intr.  Cic.  (voy.  éclipse),  ob»- 
curari,  passif.  Cic.  ||  (Par 
anal.)  Faire  cesser  d'être  vi- 
sible. Occaltàre.  tr.  Cic.  Plin. 
S'—,  cerni  desinëre.  Liv.  || 
Fig.  Faire  disparaître  tout  à 
coup.  Sobducêre,  tr.  Cic.  S' — , 
voy.  disparaître.  Famil.  S' — , 
c.-à-d.  s'esquiver,  voy.  ce 
mot.  1  Cibscurcir  en  répandant 
un  éclat  supérieur.  Obscurôre, 
tr.  Cic.  La  lumière  d'une  lan- 
terne est  éclipsée  p.ir  l'éclat  du 
soleil,  lumen  lacernx  lace  so- 
lis offanditur.  Cic.  Fig.  Obs- 
carâre,  tr.  Cic.  (cf.  quod  non 
obscurari  poiest.  Cic.) .  Obraëre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  farnam  alicor 
^us.  Tac.  [Agr.  17,  3]) .  Of^icère, 
intr.  Cic.  (cf.  meo  nomini  offi- 
cërc.  Liv.). 

écliptique,  adj.  et  s.  f.  || 
Adj.  Qui  a  rapport  aux  éclip- 
ses. Eclipticas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Manil.  ^  S.  f.(Dans  l'an- 
cienne astronomie.)  Orbite 
que  l'on  croyait  décrite  par  le 
soleil  tournant  autour  do  la 
tPrre.  Eclipiica  linca.  Serv. 
éclisse,  s.  f.  l'iaquo  do  bois,  do 
carton,  qu'on  applique  lo  long 
d'un  membre  fracturé,  pour 
maintenir  les  os.  Canalis,  is, 
m.  Cclf.  Canalicalas,i,m.  Cels. 
(cf.  e.T  (erala  canalirnlo  fac- 
to. Cels.).  Ferula,  x,  f.  Cels. 
(cf.  feralis  circamdatis  colliga- 
ta  crara.  Cels.).  *[  Rond  d'osier 
dans  lerjuel  on  met  égoutler  le 
lait  caillé,  lo  fromage.  Fiscella, 
X,  f.  Col. 
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1.  écli88er,v.tr.(Arch.)  Fendre, 
faire  éclater.  Voy.  fendke, 
KCLATEn.  1  (Par  anal.)  Arcli. 
l'aire  jaillir  (de  l'eau).  Voy. 
JAILLIR.  Il  (Par  ext.)  Eclabous- 
ser. Voy.  co  mot. 

'l.  éclisser,  v.  tr.  (Technol.) 
(îarnir  d'éclissos;  spcc.  mainte- 
nir (un  membre  fracturé),  à 
l'iiidu  d'éclissos.  Ferulis  colli- 
gàre.Cels.Feralas  superaccom- 
•nodâre.  Ceh.  ou  circumdars. 
Col.  (Gras)  in  canalem  conji- 
n're.  Cels. 

éclogue.  Voy  écLootiB. 

écloper,  v.  tr.  Rendre  boiteux 
ou  bancal.  (Alicui)  claudicatio- 
nem  afferre.  Plin.  ||  Kclopé, 
eo,  adj.  Qui  marche  pénible- 
mont  en  traînant'  la  jambe, 
rlaadas  ac  debilts.  Liv. 

éclore,  V.  tr.  et  intp.  fl  (Ane.) 
V.  tr.  Faire  sortir.  Exdudrre, 
tr.  Varr.  ||  (Spéc.)  Faire  naître 
len  couvant).  Excludére,  tr. 
Oie.  etc.  (ex.;  oviim.  Hygin. 
pullos  saos  in  nido,  Cic.  tde 
Or.  m,  21,  811.  fêtas.  Qaint. 
III,  16,  16].  absol.  Col.  [VIII, 
5,  Z.  ;  7]).  i  K.  intr.  Sortir  de 
l'œuf.  Èxcladi,  pass.  Cic.  De 
ovo  exire  ou  nasci.  Plin.  Faire 
— ,  excladëre,  tr.  Cic.  (voy.  ci- 
dessus).  Il  (Par  ext.)  S'ouvrir 
pour  laisser  sortir  les  poussins. 
Fetum  fandëre.  Cic.  Les  œufs 
sont  éclos,  ova\['etum  fandant. 
Cic.  Il  (Par  anal.)  Sortir  du  bou- 
ton. Dehiscëre,  intr.  Plin.  (cl. 
rosa  dekiscens.  Plin.  ).  Fleurs 
écloses,  nati  fores.  Ou.  ||  (Par 
ext.)  S'épanouir  (en  pari,  d'un 
bouton  de  fleur).  Voy.  [s']  épa- 
nouir. 1  (fîff.)  Naitre.  In  lacem 
prodire.  Cic.  Voy.  naître,  [se] 

MANIFESTER. 

éclosion  (lat.  post.  exclasio. 
l'h.  Prise.)  s.  f.  Le  fait  d'é- 
t-lore.  fêtas,  as,  m,  Plin.  L' — 
des  poussins,  patli  exclasi.  Ov. 
Avant  —  de  la  fleur,  antequam 
iflos)  de  iollicalo  exeat.  Col. 

écluse,  s.  f.  Bassin  formé  par  des 
clôtures  mobiles  établies  entre 
deux  parties  d'une  rivière,  etc. 
'  ataracta,  se,  f.  et  cataractes, 
a',  ra.  Sen.  Plin.  j.  fep.  X,  61). 
Former  les  écluses,  claadëre  ri- 
vas. Virg.  Il  Fig.  Ouvrir  les 
—  de  son  éloquence,  totos  elo- 
qaentix  aperire  fontes.  Qaint. 
Ouvrir  les  écluses  du  ciel,  ca- 
taractas  cxli  palefacëre  ou  ope- 
rire.  Anxbr. 

écœurant,  ante,  adj.  Qui  é- 
cœure.  Teter,  ira,  tram,  adj. 
Lacr.     Cic.    (cf.    sapor.  Lucr.j. 

Voy.     DÉGOÛTANT. 

écœurement,  s.  m.  Etat  de 
celui     qui     est     écœuré.     Voy. 

DEGOUT. 

écœurer,  V.  tr.  Affadir  le  cœur 
de  dégoût.  Voy.  dégoûter.  || 
(Fig.)     Dégoûter     moralement. 

Voy.   DEGOUTER  . 

école,  s.  f.  Etablissement  où 
l'on  enseigne. ScAoia,  as,  (.Cic. 
Qaint.    (ex.  :    scholam   habëre. 


Cic.  scholam  aperire.  Saet. 
scliolam  dimittëre.  Saet.  in 
scUolas  dedaci.  Tac.  in  alicic- 
jas  scholam  ire.  Saet  alicujas 
scholam  freqaentûrc.  Saet.  in 
scholà  assidêre.  Cic).  Il  en 
tiendrait  école,  c.-à-d.  Userait 
capable  de  l'enseigner,  de  hoc 
scliolam  haberet.  .•!.  Faire  — , 
se  prsebëre  scholasticum.  A. 
Faire  une  — ,  impradentiâ  la- 
bi.  Varr.  D'  — ,  scholasticas, 
a,  om,  adj.  Quint.  Plin.  j. 
(cf.  lex.  Plin.  j.  materia. 
Qaint.]. ^(Spéc.)  Etablissement, 
liou  où  l'on  enseigne  aux  en- 
fants les  premiers  éléments. 
Ludus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:Zii- 
da$  litterartim  [•  école  pri- 
maire »].  Liv.  discendi.  Cic. 
magister  ladi  ou  ladi  magis- 
ter.  Cic.  ladum  habëre.  Cic.  ou 
exerccre.  Tac.  ladam  aperire. 
Cic.  in  ladam  litteraram  itare. 
Plin.).  Faire  1'  —  buissonnière, 
voy.  p.  328,  col.  I  et  2.  ||  Eta- 
blissement d'enseignement  spé- 
cial. Scbola.,  ee,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  e  philosophoram  scholis 
taies  fere  évadant.  Cic.  [Or. 
27,  95].  cf.  Qaint.  [I,  pr.  17]. 
aliqaem  scholaram  freqaentise 
committëre.  Qaint.  [1,  2,  1]. 
schola  medicoram.Inscr.);  In- 
dus, i,  m.  Plaat,  Cic.  etc.  (ex.: 
fidicinas.  Plaat.  gladiatorius. 
.■Emilias  ladas.  Hor.  saltato- 
rius.  Cic).  ^  L'ensemble  des 
disciples  attachés  à  une  même 
école,  c.-â-d.  à  une  même  doc- 
trine et  par  ext.  doctrine. 
Scbola,  ee,  l.  Cic.  etc.  (ex.  : 
clamabant  omnes  piiilosopho- 
ram  scholee.  Cic.  dissederant 
/la?  scholœ.  Plin.)  ;  secta,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  qui  eoram,  id 
est  ex  vetere  Academia,  philo- 
sophoram sectam  secatas  es. 
Cic.  Stoici  et  Epicari  sectam 
secati.  Qaint.  Stoicoram  secta. 
Tac.  Stoica  secta.  Sen.  l'eripa- 
tetica  secta.  Col.)  ;  familia, 
ee,  f.  Cic.  (ex.:  tota  Pcripateti- 
coram.  Cic.  Arisioteles,  Xeno- 
crates,  tota  illa  familia  non 
dabit.  Cic.)  ;  disciplina,  ee, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  es  alamnas 
disciplina:  meae.  Cic.  [ep.  I.\, 
Ih,  2].  in  alicajus  disciplinam 
se  traders.  Cic.  novam aliqaem 
alicai  in  disciplinam  tradëre. 
Cic  dise,  dicendi.  Cic  vir- 
tatis.  Cic.  Pana'tias  princeps 
ejas  disciplina.  Cic.  [Div.  1,3, 
6].  philosophise  disciplina  ou 
[plur.]  disciplinœ.  Cic.  gai  sant 
ab  eo  disciplina  ["  les  tenants 
de  cette  école  •■].  Cic.  d.  Iler- 
niagorœ.  Cic  sammas  doctor 
istias  disciplinas.  Cic).  ||  (Par 
ext.)  Apprentissage.  Scbola, ee, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  scholas  adhac 
operari.  Qaint.  [X,  3,  13].  non- 
dam  e  scliolâ  egressam  esse. 
Qaint.  devertëre  a  scholà  et 
magistris.  Saet.).  11  sent  1' — , 
c.-a-d.  il  a  qqcli.  de  gauche, 
de  pédant  dans    les    manières. 


ex  illlus  liabita  schola  mihi 
videtar  redolërc.  Cic.  \\  (Fig.) 
Tout  co  qui  est  propre  à  don- 
ner la  connaissance,  l'expé- 
rience d'une  chose.  Schola, 
as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  homo  po- 
litus  c  schola.  Cic  [Pis.  25, 
59])  ;  ludus,  2,  m.  'l'ac.  etc. 
(ox.:  impadentiae  ladas.  Tac); 
disciplina,  ee.  f.  Cic  etc. 
(ex.:  mi/ii  disciplina  fait  forani. 
Cic  [de  Or.  III,  20,  7/.].  nalla 
erit  pr^stantior  disciplina.  Cic. 
sab  Scipionis  disciplina  artes 
militise  edoctas.  Liv.  bonà  dis- 
ciplina exercitatam  esse.  Cic). 
A  r —  d'Annibal,  ilannibale 
magistro.  Liv.  A  son  — ,  gaâ 
(sapientia)  prxceptrice.  Cic. 
(Fin.  1,  13,  A3). 

écolier ,ière,s.m.ot  f.Celui.celle 
qui  va  à  une  école.  Discens,  en- 
tis,  m.  .'Sen.  Qaint.  Aaditor, 
oris,  m.  Plin.  j.  Discipulas,  i, 
m.  Scholasticas,  i,  m.  Varr.  fr. 
Qaint.  Voy.  disciple.  ||  (Spé- 
cialt.)  Enfant  qui  va  à  une  é- 
cole  élémentaire.  Discipalas,  i, 
m.  Qaint.  Discipala,x,  l.  Hor. 
Plin.  Qaint.  Fig.  Prendre  le 
chemin  des  écoliers  (s'amuser 
en  route),  voy.  flâner.  Com- 
mettre une  faute  d'  —  (une 
erreur  grossière),  errôre  valdë. 
Cic.  longe  ou  totâ  via.  Ter. 
tarpissime  labi.  Cic.  Un  — 
(un  novice),  radis  et  tiro.  Cic. 
indoctas  et  tiro.  Sen.  Un  avo- 
cat qui  n'est  qu'un  — ,  tiro  in 
foro.  Qaint.  ||  (P.  ext.)  Adj. 
Propre  à  l'écolier.  PaerÙis,  e, 
adj.  Cic. 

éconduire,  v.  tr.  Se  débar- 
rasser par  des  défaites  de  qqn 
qui  demande.  Il  l'éconduisit 
en  disant...,  eam  dimisit  cau- 
sant interponens...  A.  (d'apr. 
Nep.).  ^  Congédier.  Excladëre, 
tr.  Cic. 

économat,  s.  f.  Office  d'éco- 
nome. Dispensatio,  onis,  f.  Cic. 
Saet. 

économe  (lat.  post.  œcono- 
mus  [gr.  oîxovô(jio;].  Hier.  Cod. 
Just.],  s.  m. et  f.etadj.ll  S.  m. 
et  f.  Personne  chargée  de  la 
dépense  dans  une  grande  mai- 
son./)is/)ensa<or,  oris,  ra.  Cic. 
Dispensatrùc,  tricis,  f.  Hier 
Inscr.  1  Adj.  Qui  sait  éviter 
toute  dépense  inutile.  Parcus, 
a,  um,  adj .  Cic.  etc.  (opp.  à 
magnificas,  elegans,  ex.  :  pater. 
Cic.  colonas  parcissimas.  Cic); 
diligens,  entis,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (opp.  à  negligens,  prodi- 
gas,  ex.  :  homo  (rugi  ac  dili- 
gens. Cic.  homo  parcus  et  di- 
ligens [opp.  à  prodigas  et 
hi.variosas].  Cornif.)  ;  frugi, 
indécl.  (ex.  :  homo  fragi.  Cic. 
at  fragalior  sim  qaam  volt 
[pater}.  Ter.  semper  volai  vi- 
deri  fragalior.  Sen.  rh.  colo- 
nas (ragalissimas.  Cic).  Trop 
—,  attentus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  asper  et  atten- 
tas qaœsitis.  Hor.  absol.  atten- 
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tiis  paterfiimilUis.  Cic.  pater. 
Hor.  attenta  vita  et  rasticana. 
CicA  ;  contractus,  a,  um,  p. 
adj.  l'ipy.  ex.  :  <]uis  eninx  con- 
tractior  illoest^  J'iry.  [mor. 
7811  ;  restrictus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  [e\.:  Konxo.Cic.  par- 
eas  et  restrictas.  Cic.)  ;  te- 
nax.  acis,  aJj.  Cic.  ew^  (ex.: 
paler  parcas  et  tenax.  Cic.  da 
capidam.  ax-idum,  tenacem, 
jam  tibi  eam  liberalem  dabo. 
Lii:' .  . 

économie   (lat.  aeconomia  Isr. 
v.xovoiiia].  Qaint.),  s.  f.  Geitioa 
intérieure  d'une   maison,    d'uD 
ménage    (ai-ch.).    Cura    rei  fa- 
miliaris.    Qaint.    1  Ordre  ayoc 
lequel  les  choses  sont  adminis- 
trées. —  domestique,  rei  fami- 
liaris    diligentia.    Qiùnt .    art 
privatx   rei   gerendx.    Uv.  — 
rurale,    res  rastica.  Cato.   cal- 
tiira,  se,  f.  Varr.  Hor.    Col.   \\ 
(Pareït.)  Harmonie  établie  en- 
tre les  diverses partiesd'un tout. 
Dispensatio,  onis.  (.  l'Un.  Com- 
positio,  onis,  f.  Cic.   (cf.  disci- 
plinée c.  [•  économie  d'un  sys- 
tème   philosophique    •].    Cic). 
Constitatio.    onis,    f.    Cic.  (cf. 
rorporis.     Cic.) .     Temperatio, 
onis,  f.  Cic.  {c(.  corporam.Cic. 
corporis.  Cic.  cii/itatis.  rei  pa- 
blicx.    Cic.  natarse.      Cic).    1 
Oestion  où  l'on  évite  toute  dé- 
pense inutile.  Diligentia.  se, 
f.    Cic.    etc.    (e.v.  :    matris   (a- 
miZisE.  Qaint.    non  est  ista  di- 
i'gjntia,  sed   avaritia.  Corni(. 
r.s  familiaris   conservari  [dé- 
bet]   diligenti'i  \et  parsimoniâ. 
Cic);  fragalitas,  atis,  f.  Cic. 
eic.(5'opp.  à  laxariii.liucas,  ex.: 
liomo  sammœ (rugalitatis.Sen. 
nallas    illi  nisi    ex  (ragalitate 
reditas.   Plin.   j.  fragalitatem 
rolire.  Sen.    rh.)  ;  parcimo- 
nia,  se,  f.  Plaat.  Ter.  Cic.  etc. 
(a'opp.  à  largitas,    es.  :  p.  ali- 
cai'is    rei.  Cic).  Avec   —,  fra- 
galiter,  adv.    Plaat.   Cw.    (cf. 
(r.    vivére  [opp.    à  laxuriàre]. 
Sen.  rh.].  parce,  adv.  Ter.  Cic. 
(vov.  CHICHEMENT).  Avec  uae  — 
excessive,    restrictê,  adv.    Cic. 
Il     (Par  ext.)    Ce    qu'on  épar- 
gne.   Compendium,     ii,    n. 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  ligni.  Plin.  c. 
levé.    Cornif.    in   re   aberrimà 
tarpe     compendiam     exagère, 
Cic)  ;    peculium,  ii,    a.  Cic. 
Jet.  (voy.  épabgse). 
économique,  ad  j .  Relatif  à  l'ad- 
ministration   matériollo    d'une 
maison,     d'un     établissement. 
Domesticas,  a,   um,   adj.    Cic. 
Œconomicas,  a,  am.  adj.  Cic. 
La  science  —  et  (sutstantivt.) 
/ém.  (arcb.)  1'  — ,  cura  rei  fa- 
miliaris .  Cic.  cura  reram  do- 
mesticaram.  Qaint.  ars  privais' 
rei  gerendx.  Liv.  disciplina  do- 
mestica.  Saet.  Voy.  économie.  |; 
(P.   ext.)   Relatif    à    l'économi  ■ 
politique.  Pablicas,  a,  am,  adj 
Cic.  La  6ci<;nca  —,  ars  pMiar 
pecanix  dispensandae  et  rei  pu- 


blicx  gerendx.  A.^  Qui  épargne 
la  dépense.  Qui  {qax,  </i!Oii) 
parvo  impendio  constat.  .4. 
<jui  {qax,  qaod)  parvo  sumpta 
ou  exigaù  impensà  (it.  A.  Etre 
très  — ,  minimo  sampta  esse. 
Cic. 

économiquement,     adv.    En 
épargnant    la  dépense  ;     d'une 
manière    économique.     Parce, 
adv.    Cic.  Voy.  économie. 
économiser,'  v.   tr.    Epargner 
en  méuasoant  la  dépense.  Par- 
cire,  intr.  Cic.  etc.  (cf.  pretio. 
Plaat.  impensx.  Liv.  samptai. 
Cic).    Parsimoniam  adb.ibèrc. 
Plaat.  Compendiam  (acère  (a- 
licajas  rei.).  Plin.    Qui  écono- 
mise l'argent,  parcas  pecanix. 
Cic.  Qui  économise  sur  sa  nour- 
riture, parcas  cibi.  Spart,  Fig. 
—  ses  forces,    virifcos   parcëre. 
Hor.  —  son  temps ,  parce  tem- 
pore    ati.    Sen.    tenipas   parce 
dispensâre.  Sen.  Voy.  ménager. 
Absolt.    Faire    des    économies, 
parcëre,  intr.  Ter. 
économiste,   s.    m.   Celui   qui 
s'occupe  de  la  science  do  l'éco- 
nomie   politique.  Qui  i-ersutur 
in     vectigaliam    ceterorami/ae 
pablicoram    et    rei     (ractaam 
administratione.  A. 
écorce,  s.    f.   Enveloppa   de   la 
tise  et  des  branches  decertaiiis 
arbres.  Cortex,   icis  (écorce  ex- 
térieure),   m.  et   f.   Cic.  Liber, 
bri    écorce   intérieure),  m.  Cic. 
Garni  d'  — ,  corticatas,  a,  am, 
adj.    Col.    D'  —,    corticeas,   a, 
am,  adj.    Varr.     ||     Fig.    '  Loc. 
prov.)  Il  ne  faut  pas  juger    du 
bois  de  l'arbre  pari'  — ,sfuitissi- 
mus  est,  qai   hominem  aat  ex 
veste  aat  ex  condicione...  œsti- 
mat.Sen.  (ep .  i7.  Iff)  .1  En  veloppa 
coriace  do  certains   fruits.  Cor- 
tex, icis,  m.   Plin.   Corticalas, 
i,  m.  Col.  Coriam,  ii,  n.  Plin. 
Il    C'"'!?-)    Superficie  des  choses. 
Species,  ei,  f.  Cic.  Faciès,  ei,  f. 
Frons,  [rontis,  f.    Sen.  Qaint. 
(cf.    decipit  (rons  prima  mal- 
tos.  Pttxd.).   Voy.   apparence, 
EXTÉRIEUR.  1  (P.  anal-  et  spéc.) 
Ecorce  terrestre,  «umma  terra; 
ccUis.  Plin. 

écorcement,  s.  m.  Action  d'e- 
corcer;  résultat  de  cotte  action. 

Vov.  DÉGORTICATION. 

écorcer,  v.  tr.  Dépouiller  de 
son  écorce.  Glabëre,  tr.  l'arr. 
etc.  (cf.  aaiictam.  Cato.  ra- 
mos.  Varr).  Delibràre,  tr.Cxs. 
(cf.  cacumi/ia  romorum.  C.3!'s.). 
Decorticâre,  tr.  Plin.  Corticem 
arbori  detrahère  ou  aaferre. 
Plin.  S'  —,  delibrari.  Col. 
Pour  empêcher  l'arbre  de  s'  — , 
ne  cortex  a  ligno  decedat  ar- 
bori. Plin.  Du  boiâ  écorce,  li- 
gna delibrata  ou  decorticata. 
Ps.  Ascon.  Cep  écorce,  rasilia 
palmes.  Plin.  Action  d"  — , 
vov.  DÉcoRTicATioN.  P.  anal. 
—  '(un  fruitt,  decorticâre,  tr. 
l'Un,  deglabére,  tr.  Karr.  Voy. 
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écorcber  (lat.  post.  «afoori- 
care.  .iag.),  v.  tr.  Dépouiller 
un  animal  (mort  ou  viO  d»  «a 
fK>au.  Detralière  pellem  {bet- 
tix  alicui).  Plin.  AUcaJas  cor- 
pori  cutem  detraliëre.  Plin. 
.\iart.  deripèrc.  Ov.  1  Blesser 
on  éraflani  la  peau  sur  une 
étendue  plus  ou  moins  grande. 
Leviter  valneràre  {aliqaem). 
Sen.  rhet.  Radêre,  tr.  Desqaa- 
mâre,  tr.  Plin.  Perstringérj 
(catem).  Curt.  Peau  écorchéo, 
c'otis  vuinerata.  Plin.  Jambej 
écorchées,  descobinata  crara. 
Varr.  Eci-rché  par  le  frotte- 
ment, attritu  e.ToJcerutus.  Plin. 
S'   —,  deglabëre   se.   Varr.  (r. 


Sen.  Ecorcher  le  dos  (de  qqn) 
à  coups  de  verges,  dorsum  (ali- 
cujas  virgis  dcspoliôre.  Plaat . 
(a'icuii  corium  concidëre.  Plaat. 
—  (un  mouton)  en  le  tondant, 
deglabëre  {pecas).  Tib.ap.  Stxet. 
et  fig.  loc.  adv.  Bon  berger  tond 
ses  brebis  et  ne  les  écorche  pas, 
boni  pastoris  est  tondere  pe- 
cas, non  deglabëre.  Tib.  ap  ■ 
Suet.  Dans  un  sens  analogue. 
Etre  écorché  en  payant  (être 
tondu  de  trop  prés,  payer  trop 
cher  ) ,  voy.  tondre.  Ecorcher 
(qqn),  radëre  aliqaem.  Mart. 
ill,  17,  U).  Il  (P.  ext.)  Détério- 
rer un  objet  en  en  éraflant  la 
surface.  Ùelibàre,  tr.  Col.  (cf. 
truncum.  Col.).  Saaciàre,  tr. 
Coi.  Catem  abradêre.  Sen.Voy. 

DÉTÉRIORER,    ENDOMMAGER.    —    lo 

sol    (par    le    labour),    saaciàre 
sammampartem  tcrrx.Col.  || 
(P.  anal.)  —  les  oreilles  (en  pari, 
d'un     son),    valneràre      aares 
{alicajas).    Ov.    radëre    aares 
tdelicatas).  Qaint.  Musique  qui 
écorche  les  oreilles,  symphonia 
discors.    Hor.    Voy.     déchirer. 
Vers  qui  déchirent  les  oreilles, 
versus  conÇragosi.  Qaint.  Ecor- 
cher la   bouche   (en    pari,  d'un 
mot  difficile  à  prononcer),  as- 
perë  sonàre.  Prise.  \\  Fig.  —  un 
mot  (l'altérer  en  le  prononçant, 
Corrampëre,  tr.  Ov.  Qaint.  Slu- 
tilare  {verbam).  Plin.  Voy.  al- 
térer, PRONONCER. 
écorcherie,  s.  f.  Lieu   où    l'on 
écorche  les  bêtes.  Voy.  abattoir. 
écorcheur,  écorcheuse,  s.  m. 
et  f.  Celui  qui  écorche  les  bêtes 
mortes.    Lanius,  Ii,   m.    Cic.  1 
Fig. Celui, celle  qui  écorche, qui 
dépouille  qqn.  hxpilator,  oris, 
m.  Cic.  .'ipoliator,  oris,  m.  Cic. 
Spolialrix,  tricis.  f.  Cic. 
écorchure,  s.  f.  Eraflure  de  la 
peau    ou    des     tissus    externes. 
Perfrictio,    onis,     f.   Veg.     (au 
plur.  dans  Plin.).  Catis  vulne- 
rata.  Plin.  Des  —,  desqaamata, 
oram,  a.  pi.  Plin.  attritx  par- 
tes   ou    attrita,  oram,    n.    pi. 
Plin.  Se  faire    une  —,    aliqaid 
membroram  delibàre.    Varr.  1 
En  pari,    des    végétaux.    Cica- 
trix,  tricis,  f.  Virg.  Voy.  bles- 
sure, entaille. 
écorner,  v.  tr.  Dégarnir  de  sa» 


ECO 

cornes. Cornuu  franr/cre.  Phsed. 
Mutilâre,  tr.  Liv.  licorne,  niit- 
tilns,  a,  um,  adj.  Varr.  Col. 
(cf.  capella.  Col.  bos.  Varr. 
matilis  cornibas.  Cses.).  1  {V. 
ext.)  Endommager  {un  objot.) 
en  en  cassant  un  anglo,  un 
coin.  Delibâre,  tr.  Plin.  ^fllti- 
làre,  tr.  Liv.  ||  (P.  anal.)  En- 
tamer en  qq.  partie.  —  (uno 
propriété),  deminaëre  ou  de- 
tranëre  [aliqiiid  de  aliqaa  re). 
Cic.  Voy.  ENTAMER.  Fig.  —  sa 
fortune  (en  manger  une  par- 
tie), mutilâre  patrimoniam. 
Jet.  cartâre  rem.  Pars.  \\  (P. 
ext.)  Arch.  Ecoruifler.  Voy.  co 
mot. 

écornifler,  v.  tr.  (Famil.)  Ra- 
flur  à  droite  et  à  gauclie  (quel- 
que bon  morceau,  quolqui> 
bonne  pièce  d'argent).  Corra- 
dëre,  tr.  Ter.  (cf.  decem  minas. 
Ter.).  —  des  dîners,  capture 
cenas  {diiitam).  Plaat. 

écorniflerie,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion d'écornifler.  Paraaitatio, 
onis,  f.  Plaat. 

écornifleur,  euse,  s.  m.  ot  f. 
(Famil.)  Celui,  celle  qui  écor- 
nifle.  Laiulicenus,  i,  m.  Plin. 
j.  (op.  II,  IJ.,  5). 

écosser,  v.  tr.  Dépouiller  de  la 
cosse.  Pargàre,  tr.  Petr.  (cf.  p. 
cicer.  Petr.).  Valvolis  eximëre. 
Col.  A  valvolis  separàre.  Col. 
Fève  écossée,  excassa  Çaba.  Col. 

1.  écot,  s.  m.  Ce  que  doit  cha- 
que convive  dans  un  repas  où 
chacun  paye  sa  part.  Collec- 
ta, se  ,  f.  Cic.  (cf.  Varr.  [L.  L. 
VI,  66])  ;  symbola,  se,  f. 
Plaut.    Ter.     (ex.  :    sijmbolam 

dare  [•  payer  son  éc.  •■].  Ter. 
de  symbûlis  [•  en  payant  cha- 
cun son  écot  " ]  edëre.  Ter.]. 
Qui  ne  paye  pas  sou  — ,  asym- 
bolas,  a,  um,  adj.  Ter.  Fig. 
Faire  payer  à  qqn  son  —  (eu 
lui  demandant  de  divertir  la 
compagnie),  collectam  a  con- 
vivâ  exigëre.  Cic.  (de  or.  II, 
57,  233).  Il  (P.  ext.)  Totalité  de 
la  dépense  faite  pour  un  repas. 
Sumptas  convivii  ou  comissa- 
tionis.  Liv.  ^  Ceux  qui  se  réu- 
nissent pour  un  repas  où  l'on 
paye  son  écot.  Compotores,  um, 
m.  pi.  Cic. 

2.  écot,  s.  m.  Tronc  d'arbre, 
rameau  imparfaitement  émon- 
dé.  Voy.  TRONC,  rameau. 

écoulement,  s.  m.  Action  de 
s'écouler.  FIuxus,  ùs,  m. 
Quint,  (ex.:  (l.aquaram.  Qaint. 
[XI,  3,  SI],  sangiiinis.  Justin. 
[\U,  9,  12]);  delapsus,  ûs, 
m.  Varr.  (ex.  :  d.  aquse  [dans 
un  champ].  Varr.  [I,  6,  6]).  — 
continu,  perennitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (au  plur.,  ex.  :  fon- 
tium  gelidœ  perennitates.  Cic. 
[N.  D.II,39,  981).  Il  (Spéc.)  Mou- 
vement d'une  humeur  qui  sort 
d'un  organe.  Fluctio,  onis, 
f.  Plin.  (ex.  :  samjainis  e  na- 
rihus.  Plin.  (lactiones  qaas 
Grseci    rfieumatismoa   vocant. 
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Plin.)  ;  destillatxo,  onis,  t. 
Scrib.  Plin.  (ex.  :  d.  narium. 
Plin.);  efOuvium,  ii,  n.Plin. 
(ex.  :  Uumoris  e  corpore.  Plin. 
[VII,  171].  sangainis  cerebri- 
que    cfflavio    exspirûre.     Vell. 

[II,  120,  il)  ;  pronuvium,  il, 
n.  Lacr.  Col.  (ex.  :  sanguinia . 
Lurr.  Col.  alvi  ou  ventris. 
Cels.  absol.  proflavium.  Cela.); 
profusio,  onis,  f.  Cels.  (ex.: 
pr.  sanguinis.  Cels.).  —  catar- 
rhal,  dcstillatio pectoris.  Scrib. 
—  menstruel,  proflaviiinx  mu- 
lieram.  Plin.  1  (Au  Gg.)  Mou- 
vement de  la  foule  qui  so  dissipe 
peu  à  peu.  Discessai,  ûs,  m. 
Cic.  Voy.  [s']  ÉCOULER.  ||  Vente 
successive  d'objets  en  magasin. 
Voy.  VENTE.  Qui  n'a  pas  d'  — , 
invendibilis,  e,  adj.  Plin. 

écouler  (s"i,  v.  pron.  et  tr.  || 
V.  pron.  S'écouler,  couler  hors. 
DeHuére,  intr.  Cic.  etc.  (cf. 
cam  hiberni  deflaxere  torren- 
tes.  Sen.  [N.  Q.  III,  3]);  ef- 
Quëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  san- 
gais  efpuit.  Cels.  cum  ana  cam 
sanguine  vitam  eÇ[laëre  sen~ 
tiret.  Cic.  [Tusc.  II,  S,'.,  09])  ; 
difïluère,  intr.  Lacr.  Cic. 
(ex.  :  quassatis  andiqae  vasis 
difflaëre  humorem.  Lacr.)  ; 
profluëre,  intr.  Cic.  etc.  (e\.: 
in  mare,  Cic.)  ;  delabi,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ex  atraqae 
parte  tecti  aquadelabitur.  Cic). 
Laisser  —  l'eau,  humorem  de- 
dacére.  Cic.  ||  (Par  anal.)  Se 
dissiper,  s'en  aller.  Flaëre, 
intr.  Cic.  etc.  (e\.:  (lait  tempus 
et  avidissimos  sut  deserit.  Sen. 
cetera  nasci,  occidére,  flaëre, 
labi.  Cic);  deûuére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ubi  salutatio  deflaxit 
["  quand  le  flot  de5  visiteurs 
s'est  écoulé  ■■],  litteris  me  in- 
volvo.  Cic.  [ep.  IK,  20,  3])  ; 
efûuére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
prasterita  œtas,  qaamvis  lon- 
ga,  cam,  elflaxisset.  Cic.  [sen. 
5,  U].  nec  prœteritas  volapta- 
tes  efflaère  patiatar,  earamque 
assidaâ  recordatione  leetetar. 
Cic.  [Fin.  I,  12,  h\]  ;  prœter- 
ûuère,  intr.  Cic.  (ex.  :  nec 
prseteritam  [voluptatem]  prœ- 
terflaëre  sinëre.  Cic.  [Tusc.  V, 
33,  96])  ;  prœterîre,  intr.  Ter. 
Sen.  (ex.  :  prœteriit  tempus. 
Ter.  tertius  jam  prœteriit  an- 
nas.  Sen.):  volàre,  intr.  Cic. 
(ex.  ;  volât  setas.  Cic.)  ;  cedê- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  horse 
qaidem  cédant  et  menses  et 
elles  et  anni  nec  prseteritam, 
tem.pus  unquam  revertitar.  Cic. 
[Sen.  19,  69]);  procedëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dies  proce- 
dens.  Cic.  précédente  tempore. 
Plin.  j.  maltam  diei  proces- 
serat.  Sali.].  Voy.  passer.  1 
(Par  ext.)  V.  tr.  Faire  s'écou- 
ler. ^  les  cuirs,  e  coriis  aquam 
e.rprimëre.  A.  —  (des  mar- 
chandises),  divendëre,    tr.  Cic. 

écourter,  v.  tr.  Rendre  trop 
court.   Breviorem    facëre    ali- 
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qaam  rem.  Cic.  Matilàre,  tr. 
Liv.  Amputàre,  tr.  Cic.  Con- 
trahëre  [orationem],  Qaint. 
(opus).  Quint.  Nimiam  corri- 
përe.  Quint.  Brevi  prsecidère. 
Cic.  Prononcer  quelques  phra- 
ses écourtéos,  mutila  loqui. 
Cic.  Ponsées  écourtéea,  mutila 
quxdam  et  quasi  decartata. 
Cic.(Or.53, 178) .  Pensée  écourtée, 
carta  sententia.  Cic.  Que  le 
récit  est  écourté,  aliqaid  nar- 
rationi     déesse.     Quint.     Voy. 

ABRÉGER,  TRONQUER.     ||     Spéc.    — 

un  chien  (en  lui  coupant  1;^ 
queue  et  les  oreilles),  un  che- 
val (en  lui  coupant  la  queue). 
Decartâre,  tr.  Plin.  Cheval, 
mulet  écourté,  curtus  equus. 
Prop.  mulus.  Hor. 
écoutant,  ante,  adj.  et  s.  m,  et 
f.  Il  Adj.  Qui  écoute.  Audiens. 
Cic.  1  S.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  écoute.  Audiens,  entis,  m. 
Cic.  Auditor,  oris,  m.  Cic.  audi- 
trix,tricis,  f.  Prise.  Voy.  audi- 
teur. Il  (Spéc.)  Dans  la  pri- 
mitive Eglise.  Les  écoutants. 
Audientes,    ium,  m .    pi.  Tert. 

Voy.    CATÉCHUMÈNE. 

1.  écoute,  s.  f.  (Arch.)  Personne 
qui  écoute.  Voy.  écoutant.  1 
[Arek.)  Action  d'écouter.  Aas- 
cultatio,onis,  f.  Sen.  ||  (Spéc.) 
Action  do  l'aire  la  guet.  Èxcu- 
biae,  arum,  f.  pi.  Cic.  Spécula, 
se,  f.  Cic.  T  Fig.  (Do  nos  jours.) 
Etre  aux  écoules  (être  attentif 
à  recueillir  ce  qui  se  dit),  .■ius- 
caltâre  (ad  fores).  Plaut.  Fa- 
cëre aucapiam  aaribus.  Plaat. 
Verba  aacupari.  Sen.  Speca- 
lari,  tr.  Plaat.  Cic.  In  spécula 
esse.  Cic.  Celui  qui  est  aux  é- 
coutes, capfafor  sermonam  [ali- 
cuj'as).  Liv.  Voy.  aguet,  épier, 
GUET.  1  Ce  qui  sert  à  écouter. 
Voy.  OUÏE. 

2.  écoute,  s.  f.  (Marine.)  Grosse 
manœuvre  courante  fixée  au 
coin  des  basses  voiles.  Pes  veli. 
Cic.  et  simpl.  pes,  pedis,  m. 
Virg.  Carguer  les  — ,  colligére 
pedes.  Tibull.  Larguer  les  — , 
proferre  pedes.  Plin.  Larguer 
a  demi  les  — ,  pedem  facëre. 
Virg . 

écouter  (lat.  aascaltare.  Plaut. 
Ter.),  V.  tr.  Donner  attention 
(à  ce  que  dit  qqn),  s'appliquer 
à  entendre  (gr.  àxpoâuOai).  ^d- 
hibëre  aures.  Cic.  Admovcre 
aurem.  Cic.  Aures  ad  alicujas 
vocem.  admovëre.  Cic.  Voy. 
OREILLE.  Il  (Par  ext.)  Ecouter 
qqn,  dare  aures  alicai.  Cic. 
audlre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  ali- 
qiiem  libenter  studiosëque. 
Cic.  a  vobis  sic  aadior,  ut  nan- 
qaam  benignias  neque  atten- 
tias  qaemquam  aaditam  pu- 
tem.  Cic.  Rhodii  cam  silentia 
auditi  sunt.  Liv.  cam  audire- 
tur  silentio  M.  Cselius.  Cic.  au- 
ditas  est  magno  silentio.  Cic. 
qaicqaid  tribunus  plebis  loqai- 
tiir  assuestis  peqai  aadire.  Liv. 
ne    in    senatu    qaidem    aiqais 
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aaribia  aadifhatur.  Lii:).  Ab- 
sol.  lixoutez  tous,  adistote  on\- 
ntt  animis.  Cic,  —  avec  al- 
toaiioQ,  attente  ou  atier.tis- 
timè  aadire.  Cic.  —  aus.  por- 
tes, voy.  1.  ÉCOUTE  e;  écoitei'R. 
S"  —  "parler,  $e  dicenten  ip- 
lam  mirari.  Q.  (d'apr.  Catall.). 
T  (Par  ext.)  Donner  adhésion  à 
ce  que  dit  qqn.  Audire,  tr. 
Cic.  etc.  (ei.  ;  preces  alicajas. 
Cic.  nec  Homeram  atxdio,  qui 
ait...  Cic.  si  vos  audire  vetle- 
mas.  Cic.  si  fabulas  aadire  vo- 
lamas.Cic.non  ou  nihil  aadio. 
Ter.  Cic.  ac  vellcm  a  princi- 
pio  te  aadisse  amicissiniê  mo- 
nentem.  Cic.  [ad  Att.  VII,  1, 
i].  sapentiam.  Cic.  te  aadi, 
tibi  obtempéra.  Cic.  non  fore 
dicto  aadientes  milites.  Cic. 
aut  eos,  qaos  misisset  non  pa- 
raisse, aat  gai  dicto  audientes 
in  tanta  re  non  faissent,  eos 
vinctos  potias  qaam  necjitos. 
Cic).  Voy.  obéir.  |{  (Fig.)  Se 
laisser  aller  à  faire  ce  que  dicte 
un  sentiment.  Parère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  irœ  parère.  Xep. 
voy.  CÉDER,  obéir);  indulgére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  complaire, 

CÉDER,    fs'j   ADASDONSER    [  à]  ,    [Se] 

LIVRER  [à]).  —  son  mal  oa  s' — , 
sibi  indatgére.  Ter.  Voy.  [se  ] 

UÉ.SACER. 

écouteur,  s.  m.  Celui  qui  é- 
eouto.  Il  (Spéc.)  Celui  qui  é- 
couie  par  indiscrétion.  Capta- 
tor  sermonam  (alicajus).  Liv. 
Pour  ne  pas  être  entendu  de 
quelque  écouteur,  ne  qais  nos- 
tro  aaccps  sermoni  sit.  Plaat. 

écoutille,  s.  f.  Ouverture  du 
pont  d'un  navire.  Fori  ostio- 
lum.  A. 

écrabouiller  et  farch.)  écar- 
bouiller,  v.  tr.  (Pop.)  Ecraser 
en  faisant  jaillir  en  morceaux 
de  tous  les  côtés.  Voy.  écraser, 

BOUILLIE. 

écran, 6.  m.  Petit  meuble  dont 
on  se  sert  pour  se  garantir  de 
l'ardeur  trop  vive  du  teu.Ignis 
saHagiam.  A.  (d'après  Win.). 

écrasant,  ante,  adj.  Qui  est 
capable  d'écraser.  Gratissimas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Virg.  Injus- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  onus. 
Cic).  Fia.  Succomber  sous  le 
poicis  —  ^es  affaires,  oneribas 
reram  opprirni.  Cic.  Etre  ca- 
pable de  supporter  le  poids  — 
de  ces  occupations,  posse  toi 
res,  iam  graves  sastinêre.  Cic. 
—  défaite,  e.xitial/ilis  clades. 
Liv.  La  puissance  —  de  l'.ome, 
moles  Romani  ingenii.  \'cll. 
Municipe  qui  succombe  sous  le 
poids  —  des  charges,  manici- 
piam  maximis  oneribas  pres- 
sam.  Cic  Imposer  à  une  pro- 
vince un  impôt,  des  dépenses 
— ,  onerûre  provinciam  tri- 
bato.  .S'en.  Voy.  accablant.  || 
(P.  liyperb.).  f'amil.   Va  succès 

— ,    voy,    EXTHAORDI.SAIItE,  I.SOUI. 

écrasement,  s.  m.  Action  d'é- 
craser un  corps  ;  état  d'un  corps 
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écrasé.  Tritus,  as,  m.  Cic.  Oh- 
fritas,  as,  m.  Plin.  Oppressio, 
onis,    f.     Vitr.     Fig.   — .    Voy. 

ANÉANTISSEMENT,  DESTRUCTION  , 
DÉROUTE. 

écraser,   v.  tr.  Aplatir   et  dé- 
former   un    corps    par  choc  ou 
compression .      TuDdêre,     tr. 
Vitr.  Col.  Plin.   (voy.   piler)  ; 
contuadère,  tr.    Vurr.    Ca-j. 
Cels.  (ex.  :  teneras  arandinam 
radices.    Cœs.    pcam    aridum. 
Cels.  voy.   piler)  ;    terère,  tr. 
l'arr.  etc.    (voy.  broyer)  ;  con- 
terère,     tr.    Col.     etc.    (voy. 
droter)  ;   deterère,  Col.  jex.  : 
in  areà  detrita  frumenta.  Co/.); 
exterêre,  tr.  Sen.  (ox .  :  homo 
magno  pondère  extritas.  Sen.\; 
obterëre,    tr.  l'arr.    Cic.  etc. 
(ex.:  in  stabalo  infantes  [•  en 
pari,    des  bœufs    -J.  V'arr.  ra- 
nas.  Ptta-d.  pueram.  Saet.  ob- 
trili   sant  plares    qaam   ferro 
necati.  Liv.  non  posse  obtritos 
internoscëre.  Cic);  perterére, 
tr.  Coi.  (voy.   broyer);  prote- 
rêre,  tr.  Caes.  Liv.  (ex.  :  equi- 
tatus  aversos    proterêre  inci- 
pit.  Caes.pr.  framentam.  Liv.); 
elidére,  tr.  Cic.  (ex.:  aliqaem. 
Cic);  illidëre,  tr.    Cic.  (ex.: 
serpens  compressa  atqae  illisa 
morietur.    Cic.   [har.  resp.    25, 
05])  ;  oblidére,  tr.   Col.  Plin. 
j.  (ex.:  fêtas.  Col.  oblisus  pon- 
dère. Plin.  j.)  ;  comprimëre, 
tr.  Cic.    etc.    (ex.  :    serpentem. 
Cic.  alicujas  manum  [en  pari, 
d'un  arbre].    Val. -Max.)  ;  op- 
priznére,    tr.    Cic.    etc.   (ex.  : 
trabem   dejicère    et     hominem 
opprimere.  Jet.    ruina  camene 
subito  oppressif  ceteros.  Phscd. 
surt.  au   passif:  ruina  concla- 
vis  opprirni.  Cic.  terra  oppres- 
sas.    Cic.    arenarum    molibas 
oppressas.    Justin).    CBlcàre, 
tr.  Cato.  (voy.    fouler)  ;  pro- 
culcàre,  tr.  Col.  (voy.  fouler). 
Il    (Spéc.)    Uendre  aplati,    bas. 
Nez   écrasé,  simx   narcs.   Sen. 
Une    taille    écrasée,   quadrata 
statura.  Plin.  1  (Au  fig.)   Faire 
succomber     sons     une     charge 
trop     lourde,     trop     onéreuse. 
Preznére,   tr.    Cic.   etc.  (ex.  : 
plerique   magniludine  tributo- 
rum  premantur.  C3es.  sere  a- 
lieno    premi     Cxs.     premendi 
inimici  occasio.  Curt.);  oppri- 
mere,   tr.    Cic    etc.  (ex.  :  op- 
prirni onere  fenoris.  Sali,   op- 
primere  advcrsarios.  Nep.  sc- 
ditionem.    Liv.)  ;  obruére,   tr. 
Cic.    etc.     (ex.  :     obrai    ncgotii 
magnitudine.  Cic).  Voy.  acca- 
bler.   Il    Faire  succomber  dans 
la  lutte  Sûus  une  force  irrésis- 
tible.   Obruère,  tr.   Cic.    etc. 
(ex.:  Vatiniam  dignitate  obrue- 
rat.      Vell.     obraimar     ambi- 
tione  et  foro.  Cic);  opprime- 
re,  tr.    Cic.    etc.    (ex.  :  natio- 
ncm     Allobrogum.     Cic     voy. 
accabler). 
écrémer,  v.    tr.   Dépouiller  de 
sa    crème.    Florem    lactis   dcs- 
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pumàre  ou  delibàre.  A.  QuoJ 
in  summo  (/ac<is)  (laitat,  exi- 
mère.  Plin.  ||  Fig.  Dépouiller 
une  chose  dn  co  qu'elle  conte- 
nait de  meilleur.  Decerpëre  ou 
excerpëre  meliora  ou  optima 
quxque  (ex  aligna  re)  ou  flo- 
rem {alicajas  rei).  A.  Ex  ali- 
qaà  re  excellentissima  quxquj 
libàre.  Cic. 
écrevisse,  s.  f.  Crustacé  qui 
marche  également  bien  en  ar- 
rière et  en  avant.  Cancer,  cri, 
m.  Plin.  Ov.  —  de  mer,  cancer 
marinas.  Petr.  Ca'l.-Aar.  ou 
astacus,  i,  m.Piirv.Il  va  comme 
les  —  (c.-à-d.  à  reculons), 
cancer  est.  Petr.  (1.2,7).  Rouge 
comme  une  — ,  voy.  écarlate. 
T  (P.  anal.^  Ecrevisse,  signe  du 
zodiaque.  Cancer,  i,  m.  Lucr 
Ov.  Il  Sorte  do  vers  grec  ou  latin, 

voy   RÉTROGRADE  ,   RÉCURRENT. 

écrier  (s'),  v.  pron.  Pousser  un 
cri  soudain.  Clamorem  edëre 
ou  tôlière.  Cic.  Exclamàre,  intr. 
Cic.  Conclamàre,  intr.  Cic.  etc. 
(cf.  gaadio.  Liv.).  S'  —  d'ad- 
miration   et  simpl.    s'  — ,   voy. 

RÉCRIER,    ADMIRATION.     1     LanCer 

tout  à  coup  d'une  voix  forte 
quelques  paroles.  iî.rcZamôre, 
intr.  Cic.  etc.  (cf.  nuid  facis  ! 
exclamât. Ov.).Reclamâre,  intr. 
Cic  Vociferari,  àép.  intr.  Cic 
etc.  (cf.  vociferari  Komanos 
i-icisse.  Liv.).   Arch.  —  à  qqn, 

voy.    CRIER. 

écrin,  s.  m.  Coffret,  étui  à  bi- 
joux. Scrinium,  ii,  a.  Plin. 
Localus,  i,  m.  et  ordin.  loculi, 
oram,  m.  pi.  Hor.  Locellus,  i, 
m.  Cœs.    ap.  Charis. 

écrire,  v.  tr.  Figurer  sa  pensée 
au  moyen  de  signes  convenus 
représentant  des  mots.  Scri- 
bère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  litte- 
ram.  Cic.  erat  scriptam  ipsias 
manu.  Cic  itaque  terra  in  au- 
guram  libris  scripta  cum  r 
uno.  l'arr.  nomen  ejas  d  lit- 
terà  scribitur.  Quint,  nostri 
prseceptores  cervam  u  et  o  lit- 
teris  scripserant.  Quint.  [I,  7, 
26].  litteris  grandibas  ou  maxi- 
mis scribëre  aliqaid.  Hier, 
commentarii  minatissimê  scrip- 
ti  ["  notes  écrites  on  carac- 
tères très  fins  ••].  Saet.  super 
[•  au-dessus  de  la  porte  -] 
litterû  quadrata  scriptam  erat. 
Petr.  bas  litteras  scripsit  gal- 
lina  [  BOUS  disons  :  •  écrire 
comme  un  chat  -].  Plaut. 
[Pseud.  20])  ;  ascribere  {-  a- 
joutor  en  écrivant;  écrire  au 
bas  de  •),  tr.  Cio.  etc.  (ex.:  ascr. 
Magno.  Cic.  illud,  qaod  as- 
cripsit.  Cic.  )  ;  coBScribêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  epistola 
Crxcis  litteris  conscripta.  Cœs. 
tabellœ  lepida  conscripiœ  ma- 
nu. Plaut.)  ,  inscribere  {•■  é- 
crire  dans  ou  sur  ■•),  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  in  illis  libellis  nomen 
suam.  Cic);  perscribére  (•  é- 
criro  en  entier;  écrire  en  toutei 
lettres     •),  tr.    Cic    etc.    (ex.  : 
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verbo  non  pcrscrijito.Tiro  ap. 
Oeil,    nûtata,    non    perscripta 
erat  samma.  Suet.);  prsescri- 
bère  (»    écriri»    on    lùto   •),    tr. 
Cic.  etc.    (ox.  ;    nt   prxscripsl- 
mas.    Vell.    aacloritatet    prœ- 
scriptse  [-  les  noms   des  séna- 
teurs présents  écrits  en  tête  du 
sénatuscons.  -].    Cic.  [de    Or., 
III,  1,  5]);  Toscribêre  {•_  écri- 
re de  nouveau  ■■),   tr.  Cic.  etc. 
(ex.  ;    r.    commentarios.    Saet. 
rationcs.    Plin.  /.).  —    d'ordi- 
naire,   scriptitàre,   tr.  PUn. 
Ckaris  (ox.  :    (fuod  ea  qacv  nos 
per  ae  antiqiii  per  ai  scriptita- 
verant.    Vet.  Long,    in  pabna- 
rum  foliii  primo  scriptitatum 
est.  Plin.  [.Mil,  68j).  Ecrire,  c- 
d-d.    tracer    avec    le    poinçon 
de»  caractères  sur   les  tablettes 
de     cire,    exaràre,    tr.     Cic. 
Plin.  j.    (ex.  :    exaravi   ad  te 
harum  exempluin  in  codiciUis. 
Cic.     libram    tertiam    .-Esopi 
stilo.    Phœd.).    —    (qqcli.)sur 
le  bronze,   la  pierre,  etcmcî 
dére  aliquid  {leges,   décréta)  in 
xs,   etc.   Cic.    Liv.    Voy.    gra- 
ver,   INSTRUIRE.    Apprendre    à 
— ,  litteraram  formas   discëre 
Quint.  Qui    no  sait   ni    lire  ni 
écrire,  ncsciiis litteraram.  Varr. 
Ne  savoir  ni  lire  ni  écrire,  lit- 
teras  nescire.    Sen.  (cf.  vcllem 
nescirem  litteras  ou  qaam  vel- 
Um  nescire  litteras.  Sen.  [clem 
II,  1,  2).  Savoir  — ,  scire  litte- 
ras. Plaiit.  Cornif.  l'ifr.  ^  (Par 
ext.)  Consigner  (nqcli.)  en  écri 
van  t.    Scribére,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (assiis  es  Charmidem  de 
disse  aurum  tibi.  —  Scriptum 
qaidcm    [«    oui,   c'est  écrit  "] 
Plaat.  aut   scriptum  aiit  ohsi- 
gnatam    avit    depositam.    Cic. 
nikil  erat  claasum  nihil  obsi- 
gnatum,  nilùl  scriptum.  Cic.)  ; 
conscribère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
hxc    cotivenerant    conscripta- 
que  in    Capitolio  posita    sant. 
Liv.     tesiatnentum.   Cic.    qax 
promissa    maltis,    quœ    cons- 
cripta   faerint    [•■    les    paroles 
qu'il  a  données  à  bien  des  gens 
et    ce   qu'il  a    écrit     "].  Cic.)  ; 
inscribére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquid  in  libre.   Cic.)  ;    per- 
scribére  (»  écrire  en  entier  •>), 
tr.   Cic.    etc.  (ex.  :  epistola  in 
quà    omnia  perscripta    erant. 
Nep.    rationes  sant  perscripta; 
acite  et  littérale.  Cic.  omnium 
judicum,     dicta,      interrogata, 
responsa  perscribëre.  Cic);  re- 
ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  jadi- 
ciam  in  tabulas  publicas.   Cic. 
r.  in  tabulas,  nomen  in  tabu- 
las, in   codicem.  Cic.  acceptas 
pecanias.  .Auct.  b.  Alex,  pcca- 
niam  operi  pablico  [sous  la  ru- 
brique :  •   Pour    bâtiment    ci- 
vil   ■>].     Cic.    illam.   pecaninm 
noniinatim  Flaccodatam.Cic.'^. 
Se  faire   —     chez  qqn   (arch.), 
voy.    INSCRIRE.    T    Faire  savoir 
(qqch.)  à  une  personne  éloignée, 
eu  écrivant.  Scribére.  tr.  Cic. 
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etc.  (an.  :  scr.  ad  aliquem  ou 
alicai.  Cic.  ad  aliquem  de  ali- 
quo  accuratissinxe  ["  écrire  à 
qqn  pour  lui  rocommandor 
chaudement  qqn  •].  Cic.  scri- 
bitur  [-  on  nous  écrit  •]  nobis 
multitadinem  convenisse.  Cic. 
si  quid  ad  me  scripseris.  Cic. 
velim  domum  ad  te  scribas, 
ut  miki  tui  libri  pateant.  Cic. 
collegse  scripsit,  Aquilejam  ut 
veniret.  Liv.  Scipioni  scriben- 
dum,  ne  bellam  remifteret.  Liv. 
scribit  Labieno,  veniat.  Cœs.)  ; 
conscribère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
tabellas  [-  une  lettre  "J.Lii'.epis- 
tolam  alicui  de  aliqua  re.  Cic). 
—  souvent,  scriptitàre,  tr.  Cic. 
{e\ .:  scribas  vel  potius  scripti- 
tes.  Cic.  [ad  Att.  VII,  12,  ^n.]]. 

Voy.     LETTRE,      CORRESPONDANCE. 

1  Composer  un  ouvrage  qui 
doit  être  lu.  Scribére,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  librum  ou  li- 
bres. Cic.  [sen.  1,1].  defensio- 
nem.  Cic.  Iiistoriam.  Cic.  scrip- 
sisse  aliqaidin  Antonium.  Liv. 
fr.  hac  saper  re  scribam  ad  te. 
Cic.  eleganter,  bene,  ornatë 
scribëre.  Cic.  litteram  nallam 
scripsit  ['  il  n'a  rien  écrit  "]. 
Cic  eadem  hsec  avis  scribitur 
conchis  se  solêre  implêre.  Cic 
[N.  D.  II,  i9,  12li]._  scriptum 
invenitarin  libro.  Cic);  cons- 
cribère, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ar- 
tem  eî  prœcepta.  Cic  librum. 
Cic.  [sen.  15,  Si],  topica  Aris- 
totelia.  Cic.  volum,en.  Cic.sce- 
lera  stilo  impudico.  Cic.  li- 
brum grandem  verbis  m,altis. 
Ncp.  libram  de  consalata.  Cic. 
absol.  de  Antonio  quoqae  Bal- 
bus  ad  me  cam  Oppio  con- 
scripsit.  Cic.  de  qaibus  [viris] 
audivi  et  legi  et  ipse  con- 
scripsi.  Cic.  c.  de  ratione  scr^ 
bendi.  Cornif).  ||  (Absol.)  Ex- 
primer sa  pensée  par  le  style 
avec  un  bnnheur  plus  ou  moins 
grand.  Scribére,  abs.  Cic.  Hor. 
Qaint.  (cf.  ad  scribendam  ou 
ad  scribendi  stadiam  se  con- 
ferre.  Cic  [do  Or.  I,  1,  2].  ani- 
mam  ad  scribendam.  appellëre 
ou  applicâre.  Cic.  scr.  recte. 
Hor.). 

écrit,  s.  m.  Le  fait  d'écrire. 
Scriptio,  onis,l.  CicScriptura, 
œ,  f.  Cœcin.  ap.  Cic.  Par  — , 
litteris.  Cic.  per  litteras.  Cic 
scrifito  ou  scriptarâ.  Cic.  Met- 
tre une  chose  en  — ,  marquer, 
noter,  coucher  qqch.  par  — , 
aliquid  perscribëre,  tr.  Cic. 
aliquid  scriptisoa  litteris  man- 
dâre.  Cic.  Il  prend  votre  dé- 
claration par  — ,  ista  in  tabu- 
las refert.  Cic.  Voy.  écrire. 
Exposer  par  — ,  commentari 
(orationem).  Cic  Traiter  un 
sujet  par  — ,  scripturâ  aliquid 
perseqai.  Cic.  Laisser  par  — 
que...  ,  scriptum  relinquëre 
(avec  une  Prop.Infin.).  Cic.  S'en- 
tretenir par  —  avec  qqn,  per 
litteras  colloqui  cum  aliqao. 
Répondre  par  — ,rescribëre  epi' 
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stolam.  Cic  Informer  qqn  par 
— ,  litteris  ou  per  littéral  cer- 
tiorem    facére    aliquem.    Cs-a. 
Komettre    (jqch.  à  q()n    par   —, 
alicai  aliquid   scriptum  édëre. 
Liv.  Donner  dos  ordres  par  —, 
mandata    scriptarâ    dure.  Cic. 
Mettre  qqch.  par  écrit,   litteria 
mandâre    ou    consigw'ire    ali- 
quid.Cic  (Acad.  II,  1,  2).  Trai- 
ter  par    —,     litteris  peraeqni. 
Cic    (Ac.    I,  3,     12).     Il     Spt- • 
(Droit.)  Preuve  par   —  (preu\'  - 
par  titres,  par   documents,   pu 
opposition     i.    preuve  tostim"- 
niale).    Fides    litteraram.    Ci'' 
ou  tabalarum.  Cic.  Auctoritas 
atis,  f.    Cic.  Pouvoirs   par    -7, 
auctoritatea,    am,   f.    pi.    Cic. 
Déposer    (en    justice)     par    — , 
testimoniam  per  tabellam   du- 
re. Cic  1  Ce  qui  est    écrit  sur 
du  papier,  du   parchemin,  etc. 
Scriptum,    i,    n.    Cic.    (cf.    d-; 
scripto    dicêre.  Cic.   [Phil.  10, 
2,  5]).  Scriptio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
ex acriptione interpretari.  Cic). 
Scriptarâ,    se,    f.    Cic     Quint. 
Litterx,  arum.  f.    pi.  Cic.  Li- 
bellas, i,  m.  Cic  Tabula,  a-,  f. 
Cic.  Un  —    do    sa     main,  ii/>tT 
manu  scriptus.  Cic.    chirogra- 
pham,   i,    n.    Cic.  Un  —    (une 
convention  écrite),    syngraplia, 
se,    f.    Cic.    chirograplium,     i, 
n.  Sue*.  S'obliger   par  —,  chi- 
rographum    alicui  dure.    Suet. 
Faire    un    —  (une    convention 
écrite),  facëre  syngraphas  [cum 
aliqao).  Cic.  Signer  un  — ,  no- 
mina  facëre.    Cic.    Poursuivre 
en  vertu  d'un  — ,  agëre  ex  syn- 
graphû.   Cic.    Famil.    Un    mot 
d'  —,  voy.    DiLLET.   1   (P.    ext.) 
Composition    littéraire,   scien- 
tifique.   Scriptum,    i,    n.    Cic 
Scriptio,    onis,  f.    Cic.    Scrip- 
tarâ, se,  f.  Cic.  Liber,     bri,  m. 
Cic.  Litterse,  arum,   f.  pi.  Cic. 
(cf.   l.   grsecse    de  philosophia. 
Cic).    Opas,  péris,    n.   Cic.  Un 
petit  — ,  libellus,  i,  m.   Cic.  o- 
pascalum,i,  n.  Cic.  //or.  Ecrits 
historiques,  monamenta  reram 
gestaram.  Cic.  Réussir  par  son 
enseigciement    et  ses  écrits  à.., 
tam   docendo  qaam  scribendo 
id  agere,  ut  (et  le  Subj.).  Cic 
écriteau,   s.  m.    Placard   por- 
tant   une    inscription    destinée 
au  public,  et    qu'on    place     en 
évidence.  Tabula,  se,  (.  Cic  {ci. 
auctionia  ou  aactionaria.  Cic). 
Libellus,  i,  m.  Sen.  (saspensas 
bonis  ["  annonçant  la  vente  do 
qqn  »]  libellas.   Sen.).  Titulas, 
i,  m.  Plin.  (ex.:  ^aoram  [servo- 
rum]  titalas  per   colla  pepen- 
dit.    Prop.    titulum  impingére 
[-  mettre  un  écriteau  •].  Sen.). 
Mettre    un  —    pour    annoncer 
qu'une    maison  est    à    vendre, 
inscribëre  sedes  vénales.  Plaut. 
oa  tabalam,  proscribere  ae  ven- 
ditarum.  Cic. Mettre  un  —  aune 
maison,  inscribëre   sedes    litte- 
ris. Plaat.    ou   sedes    mercede. 
Ter.  proscribere  domum.  Plin. 
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i-  Annoucer  uuovente,  une  con- 
tiscation  par  un  — ,  prof<'rihère 
prxdiam.  bona,  aactionem. 
Cic.  Voy.  AFFICHE.    Fig.    Mettre 

un   ,  voy.   INDIQUER,    SOTIflER, 

PIBLIER. 

écritoire  (lat.  post.  scripto- 
riiun.  lsid.\  s.  va.  (Arch.)  Sorte 
tl'étui  ooat«nant  ce  qui  était 
uécessaira  pour  écrire.  Rcs  ad 
scribendam  nt^cessariœ.  Cic. 
Locali,  orum,  m.  pi.  tfor.  |1 
(De  nos  jours.)  Encrier.  Voy. 
ce  mot. 

écriture.  =.  f.  Action  d'écrire. 
Scriptio,  onis,  f.  Cic.  (ad 
.\tt.  .\,  IT,  2).  Il  .\rt  d'écrire. 
Litteratura,  se,  f.  Cic.  part, 
or.  7,  26)  :  litterse,  arum.  f. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.,  litteree.  Cic. 
[S.  D.  III,  2â,  56].  litteraram 
usas.  Cic.  litteraram  inven- 
tores.  Tac.  litteraram  scientia 
|.  connaissance  de  l'écriture  -]. 
Paal.  [dis.  XXIX,  2,  93,  ij. 
eos.  gai  discant  litteris  cofi/i- 
sos  minas  memoriêe  stadëre. 
Cxs.  rarx  per  ea  tempora  lit- 
terse erant  [•  l'écr.  était  peu 
connue  '].  Liv.  litteraram  no- 
tas [•  caractères  d'écr.  •].  Cic. 
litterse  grandes maximse  [«  écrit. 
onciale  '1.  Cic.  minatsc.  Plaat. 
Cic.  miriatissimse.  Saet.  ali- 
qaid   litteris    castodîre.   Cic). 

I  iPar  est.)  Manière  d'écrire. 
Manus,  us,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
Alexidis  manam  amabam.  Cic. 

ad  Att.  VIII,  2,  3].  manas  alla. 
Cic.  falso  manam  ejas  imita- 
tas.  EiUr.  lepidà  manu  scri- 
bër«  [•  avoir  une  jolie  écr.  •]. 
Plaat.  voy. écrire).  1  Ce  qui  est 
écrit  sur  un  papier,  etc.  Scrip- 
tura,  ee,  f.  Csecin.  ap.  Cic. 
Plin.  (ex.:  minium  in  voiami- 
nnm  qaoqae  scriptarâ  usarpa- 
tar.  Plin.  mendam  scriptarse 
litarâ  tollatar.  Cxcin.  ap.  Cic.)  ; 
scriptum,  i,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
ÉCRIT,  m.4m;?crit).  Il  (Spéc.) 
Aa  plar.  Ensemble  dos  écrits 
qu'on  fait  â  l'occasion  d'un 
procès.  Scripta,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Litterse,  aram,  f.  pi.  Cic. 
(cf.   litteras  congairére.   Cic). 

II  Ensemble  des  écrits  qu'on 
fait  dans  une  maison  du  com- 
merce, etc.  Litterse,  aram,  f. 
pi.  Cic.  Liber,  bri,  m.  Cic.  Ha- 
tionet,  am,  f.  pi.  Cic.  Commis 
aux.  — ,  a  rationibas.  Inscr. 
Passer  écriture,  perscribére,  tr. 
Cic.  Tenir  les  — ,  voy.  livre. 
1  Ouvrage  écrit.  L'Ecriture 
Sainte,  Sancta  Hcriplura.  Hier. 
Sacrse  ou  Sanctse  Litterse.  Lact. 

écrivailler,  v.  tr.(Famil.)  Pro- 
duire des  écrits  sans  valeur,  il/a- 
lam  aaclorem  esse.  Cic.  Maie 
componëre.  Qaint. 

écrivailleur,  s.  m.  Celui  qui 
écrivaiUe.  Malas  aactor.  Cic. 
Insanas  scriptor.  Cic. 

écrivaùn  (lat.  pop.  tcribanas 
dér.  de  scriba),  8.  m.  Celui 
dont  la  profession  est  d'écrire 
pour  la  compte  d'autres.  Scri- 
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ba,  «P,  m.  Cic.  //or.  Scriptor, 
oris,  m.  Cic.  Tac.  1  Personne 
qui  écrit  des  livres,  auteur. 
Scriptor,  oris,  m.  Cic.  Quint. 
Les  bons  écrivains  latins,  La- 
tinitaiis  aactores.  Cic.  Un  mau- 
vais écrivain  latin,  matas  aac- 
tor Latinitatis.  Cic.  Isocrate, 
écrivain  chez  qui  l'on  peut  ap- 
prendre l'art  d'orner  le  dis- 
cours, Isocrates  orationis  or- 
nandse  aactor,  Cic. 
écrivassier,  s.  ra.  (Famil.)  Ce- 
lui qui  écrit  à  tout  propos,  qui 
a  la  manio  d'écrire.  Voy.  écri- 
vailleur. 

1.  écrou,  s.  m.  (Technol.)  Pièce 
do  bois,  de  métal,  percée  d'un 
trou  dans  lequel  s'engage  lo 
pas  d'une  vis.  Cochlea,  se,  f. 
Vitr. 

2.  écrou,  s.m.et(arch.)  écroue, 
s.  f.  Arch,  Morceau  de  parche- 
min sur  lequel  on  écrit  qqch. 
Voy.  parchemin.  ||  Spéc.  Les 
écroues  de  la  maison  du  roi, 
{c.-d-d.  les  états  de  dépense). 
Voy.  ÉTAT,  DÉPENSE.  ^  (De  nos 
jours.)  Article  d'un  registre  de 
prison  portant  le  nom  du  pri- 
sonnier, etc.  liatio  carccris. 
Cic.Commentarii  castodiaranx. 
Inscr.  Lever  1' — ,  voy.  relâ- 
cher. 

écrouelles  (lat.  pop.  scrofellse, 
p.  scrofalcc),  s.  ra.  Scrofules. 
Voy.  ce  mot. 

écrouer,  v.  tr.  Inscrire  sur  le 
registre  d'écrou.  In  carceris  ra- 
tione  inscribëre.  yl.  ||  (P.  oxt.) 
Mettre  en  prison.  Voy.  empri- 
sonser 

écroues.  Voy.  2.  écrou. 

écrouir,  v.  tr.  (Technol.)  Ren- 
dre un  métal  plus  dense,  en  le 
battant  à  froid.  Cadëre,  tr. 
Hor. 

écroulement,  s.  m.  Le  fait  de 
s'écrouler.  Ruina,  SB,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  domûs.  Cic.  tarris. 
Cts.  pontis.  Saet.);  lapsuS, 
lis,  m.  Cic.  (voy.  chute)  ;  la- 
bes,  is,  f.  C'io.  etc.  (ex.:  ter- 
rse.  Liv.).  Fig.  L' —  de  ta  for- 
tune, rainœ  {ortanaram  taa- 
ram.  Cic.  Voy.  chute.  L' —  de 
ses  espérances,  spcs  sablata. 
Cic.  spes  infracta.  Liv, 

écrouler  (s'j,  v.  pron.  (En  pari, 
d'une  construction .)  Tomber 
soudainement  en  débris  detoute 
sa  masse.  liaére,  intr.  Cic.  Cor- 
raëre,  intr.  Cic.  Labi,  dép. 
intr.  Cic.  Liv.  Collabi,  dép. 
intr.Soe^  Concidëre,  intr.  Cic. 
Voy.  CROULER.  1  (Au  fig.)  Tom- 
ber tout  à  coup  et  tout  entier. 

Voy.    CROULER. 

écru,  ue,  adj.  (Technol.)  Qui 
est  encore  en  son  état  primitif, 
tel  tiuu  la  nature  l'a  produit. 
Cruaas,  a,  am,  adj.  Varr.  Ra- 
dis, e,  adj .  Ov.  {lana.  Ov.  Stat. 
vestis.  Ov.). 

écu,  s.  m.  Bouclier  que  por- 
taient au  moyen  âge  les  hom- 
mes d'armes.  Scutum,  i,  n.  *, 
(P.  ext.)  Blason.  Champ  en  forme 
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d'ècu  où  sont  représentée»  le( 
pièces  dos  armoiries.  Voy.  Écus- 
soN.  Il  P.  c.rt.  Armoiries. Voy.  ce 
mot.  1  (P.  ext.)  Ancienne  mon- 
naie (d'or  et  d'argent).  .Yum- 
fiiiis,  i,  m.  Il  /-".  e.\t.  (  Absolt.  ) 
Pièce  d'or  ou  d'argent  et  (p.  ext.) 
tout  ce  qui  constitue  une  va- 
leur, une  fortune.  A'ommus,  i 
m.  Cic.  (cf.  in  nammis  esse  ou 
lersari  [  »  avoir  dos  écus  •  j. 
Cic).  Qui  a  des  — ,  bene  num- 
matus.  Cic.  Voy.  riche.  Mettre 
—  sur  — ,  voy.  thésauriser.  Il 
n'a  pas  un  —  vaillant,  il  est 
au  bout  de  ses  — ,  cui  pecali 
nammas  non  est  plambcas. 
Plaat.  cai  nihil  (est)  in  localis. 
Hor. 

écueil,  s.    m.  Rocher,  banc  de 
roches,  de  sable,  à  fleur  d'eau. 
Scopulus,    i,  m.  Cic.  (ex.:  ad 
scopulam  inferri.  Liv.  ad  sco- 
patos  allidi.  des.  aQlji.  Cic.)  ; 
saxum,  i,  n.  Virg.  (ex.;  sa.va 
latentia.    Virg.)  ;   cautes,    is, 
(au  plur.   cauk's,   ium,    f.  Cses. 
(ex.:   scopali    caatiam.    Sen.). 
Plein,    semé    d' — ,    scopuiosus, 
a,  am,  adj.  Cic.  Lieux  pleins 
d' — ,  scopalosa,   oram,    n.    pi. 
Plin.     Il    Fig.   Obstacle  dange- 
reux. ScopuJus,i,  m.  Cic.  (ex.: 
libidinis .Cic.rationes  ad  scopa- 
los  appellëre.  Cic.  in  scopalos 
incidère    vitx.    Cic.    scopulam 
offendere.   Cic).   Servius   s'est 
brisé  contre  1' — ,  Serfius  allisa» 
est.  Cic.  Voy.  échouer. 
écuelle  (lat.    pop.    scatella,  p. 
acalala),  s.    f.    Vaso   creux    où 
l'on    sert   du  bouillon    pour  le 
manger.   Gabaia,    se,   f.   Mari. 
Catinas.  i,  m.  Hor.  Scutra,  a", 
f.   Plaat.  Petite  — ,  scatrillas, 
i,  m.  Pompcj.  T  Le  contenu  de 
l 'écuelle. Voy.  bouillon, SOUPE.  || 
Loc.  prov.  Famil.   Qui  mangent 
il  la   même   — ,   contabernales, 
iam,  m.  pi.  Cic.  et  fig.  (qui  ont 
dos  intérêts  communs),  consor- 
tes,  iam,    m.   pi.   Cic.   socii, 
oram,  m.  pi.  Cic. 
éculer,    v.   tr.    Déformer    une 
chaussure.  De(ormare,  tr.  Cic. 
Kculé,  deformis,  c,  adj.  Cic. 
écumant,  ante,  adj.  Qui  jette 
do  l'écume.  Spuzuans,  p.  adj. 
Virg.    Cels.    (ex.:    pocala  spu- 
mantia    lacté.    Virg.  spanian- 
tla  (rena.   Phsed.  sanguis  spa- 
mans.    Cels.);  spuiuosus,   a, 
um,  udj.   Catall.  [ox.:  litora. 
Catall.  andx.  Ov.)  ;  spuzneus. 
a.    um,    adj.    \'irg.  (cf.  sa.xa. 
l'irg.).La  mer  —,  cana  œguora. 
Eni\.  cani  (lactas.  Lacr. 
écume,    s.     f.    Mousse    qui    se 
furnieà  la  surface  d'un  liquido 
qu'on    agite,  etc.  Spama,  se,  f. 
(;ic.  Jeter  do  1' — ,s/)umâre,  intr. 
V'iry.  Se  couvrir  d' — ,  voy.Écu- 
MER.    Oter   1' —  ,    voy.   écumkr. 
l'ouvertd' — ,  voy. écumant. Blan- 
chissant d' — ,  blanchi  d'— ,  ca- 
nal, a,  um,  adj.  Lacr.  spama- 
tus,    a,   am,  p.  adj.   Cic.   Voy. 
aussi  écumant.   ||  Fig.  Amas  de 
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iisns  qui  forment  la  partie  la  plui 
vile  d'une  classô.otc.  Fxx,  xcis, 
f.  Cic.  'cf.  plebis.  Cic.].  Scnti- 
na,  a°,  f.  Cic.  (cf.  reipublicse. 
Cic).  Sordes,  iam,  f.  pi.  Cic. 
(cf.  arbis.  Cic).  Voy.  lie,  re- 
but. T  (P.  ext.)  Cavo  mousseuse 
■  |ui  vient  à  la  gueule  de  cer- 
tains animaux.  Spama,  a?,  f. 
I  ic.  Saliva,  se,  f.  Plin.  (cf. 
•  qui.  f/in.). L'écume  lui  vient  à 
la  gueule,  voy.  écumeh.  ||  Bave 
mousseuse  qui  vient  aux  lèvres 
d'un  homme  irrité  ou  épilap- 
tiquo.  Spuma,  a»,  f.  Cic.  (cf. 
.tpamas  agëvc  in  ore .  Cic). 
Suour  qui  s'amasse  sur  lo  corps 
1  un  cheval,  voy.  suEun.  ^  (P. 
mal.)  Scories,  impuretés  qui 
tlottent  à  la  surface  dos  métaux 
"H  fusion.  Voy.  scorie. 
écumer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
(r.  Débarrasser  de  l'écume.  Des- 
/nimâre,  tr.  Col.  (cf.  mel.  Col. 
'Ujnamsalsam.  Cels.).  Spamam 
auferre,  eximëre  ou  expargàre. 
l'ol.  Fig.  Famil.  —  la  marmite 
le  qqn  (être  son  parasite),  voy. 
.•\RAsiTE.     Il    Fig.   —    le  cœur. 

Voy.    DÉBARRASSER,  NETTOYER.  — 

liS  mers,  les  côtes  (y  exercer  la 
irateriejj/jiraficani  facëre.Cic. 
•  l'cstâre   mare.    V'ell.  Voy.  pi- 
\TERiE.  licumer  les  grands  che- 
iiiins  (y  exercer  le  brigandage), 
Litrocinari,  intr.  Cic.  Voy.  bri- 
gandage.   —    des   dîners,   voy. 
ÉcoRNiFLER.    —    dos   uouvelles, 
ramasculos  aacupâre.  Cic.  Voy. 

AFFUT,     GVETTER.    1     V.    Itltr.   So 

couvrir  d'écume.  Spamâre,  in- 
tr. Virg.  Plin.Spumescëre,ialr. 
Oi/.  (her.  2,  87).  Canescëre,  in- 
tr. Ov.  Fig.  —  de  rage,  spumas 
agërein  are.  Cic. 

icumeur,  s.  m.  Celui  qui  écume. 
Fig.  famil.  Un  — do  marmites, 
■de  tables,  voy.  parasite,  écor- 
MIFLEUR.  1  Pirate  qui  écume  les 
mers.  Un  —  de  mers,  voy.  pi- 
rate. Il  Fig.  Plagiaire  qui  pille 
les  ouvrages  des  autres.  Voy. 
plagiaire. 

écumeux,  euse,  adj.  Couvert 
d'écume. Spumans,  p.  adj.  Virg. 
Spamifer,  fera,  ferum,  p.  adj. 
Prop.  Ov.  Voy.  écumant. 

.écumoire,  s.  f.  Grande  cuillère 
plate  percée  de  trous,  pour  écu- 
mer    le   pot.  Traa,  œ,  f.   larr. 

■écurer,  v.  tr.  Curer  entière- 
mont.  Agaâ  perlaëre.  Plin.  De- 
tergëre,  tr.  Liv.  Commandâre, 
tr.  CoJ.  Dig.  Elaëre  (vasa). 
Plaat.  Voy.  nettoyer. 

écureuil,  s.  m.  Petit  animal  à 
queue  touffue  qui  se  relève  en 
panache.  Sciuras,  i,  m.  Plin. 
Mart. 

écurie,  s.  f.  (Areh.)  Fonctions, 
titre  d'écuyer.  Voy.  écuyer.  || 
<P.oxt.)  L'ensemble  des  écuyers, 
pages,  etc.  qui  forment  la  mai- 
son d'un  roi,  d'un  seigneur.  Co- 
mités,um,  m.  pi. /l.Comi^atas, 
as,  m.  A.  ^  (De  nos  jours.)  Lieu 
destiné  à  loger  des  chevaux,  des 
«uuleta.   Stabulum,   i,  a.  Virg. 


Col.  (cf.  eiiaorum.  Col.).  Eqaile, 
is,  n.  Cato.  Valet  d' — ,  servas 
a  jamentis .  Inscr.  Un  homme 
qui  sont  r —  (grossier  de  ma- 
nières, de  langage!,  tiomo  rus- 
ticasetagrestis.  Cic  Voy.  gros- 
sier. Prov.  Nettoyer  les  — -d'Aii- 
gias, cioacas  Aageœ pargâred^v. 
xa6a''petv  tyiv  xoTtpov  toO  AuyEÎo-j. 
fc<en.  [  apoc.  7,  it]).  ^  Réunion 
dos  chevaux  qui  sont  dans  l'écu- 
rie de  qqn  el  de  ceux  qui  y  sont 
employés.  Eqai,  oram,  m.  pi. 
Cic.  -Stahalam  eqaoram  (Dio- 
medis).  Solin.  Intendant  prépo- 
sé aux  écuries  de  l'empereur, 
C^saris  Aagasti  a  jamcnlis . 
Inscr. 

écusson.  s.  m.  Petit  écu  figuré 
comme  pièce  dans  l'écu  des  ar- 
moiries, p.  e.vt.  écu  d'armoi- 
ries. Scatalam,  i,  n.  A.  ^  (P. 
anal.)  Ecu,  tablette,  cartouche, 
contenant  des  figures,  des  ins- 
criptions, etc.  iJUpeam,  i,  n. 
Hor.  Stiet.  Plaque,  tablette  de 
marbre  servant  d'enseigne  à  un 
marchand.  Voy.  enseigne.  || 
Fig.  (Technol.)  Morceau  d'é- 
corce  portant  un  bouton,  ser- 
vant à  greffer.  Emplastriiin,'i, 
n.  Col.  Plin.  Greffe  en  — ,  scii- 
tala,  as,  f.  Plin.  emplastri  ra- 
tio. Col.  emplastratio,  onis,  f. 
Coi.  Plin.  inociilatio,  onis,  f. 
Plin.  Greffer  en  — ,  voy.  Écus- 
SONNER.  Faire  uu  — ,  corticem 
scalpro  excidëre.  Plin. 

écussonner,  v.  tr,  (Technol.) 
Greffer  en  ér.usson.  Inocalâre 
iarborem).  Apal.  {(icam).  Pall. 
Emplastràre,  tr.  Col.  Pall. 

écuyer,  s.  m.  Au  moyen  âge, 
personnage  attaché  à  un  che- 
valier, pour  porter  son  écu  et 
le  servir.  Armiger,  geri,  m. 
Virg.  Scatarias,  ii,  va.  A.  Sca- 
tigeralas,  i,  m.  Plaat.  1  (P. 
ext.)  —  tranchant  (officier  qui 
coupait  les  viandes),  carptor, 
oris,  m.  Jav.  scissor,  oris,  m. 
Petr.  Grand  — tranchant, scm- 
dendi  obsonii  magister.  Sen. 
Il  (P.  ext.)  Ecuyer  de  bouche 
(officier  qui  range  les  plats  sur 
la  table  de  l'office  d'un  prince). 
Penator,  oris,  m.  Cato.  —  de 
cuisine  (premier  officier  de  la 
cuisine),  archimagiras ,  i,  m. 
Jav.  obsonator,  oris,  m.  A.  P. 
est.  —  de  bouche,  do  cuisine  (le 
maître  d'hôtel  d'une  grande 
maison),  voy.  hôtel.  1  (P.  ext.l 
Titre  inférieur  à  celui  de  cheva- 
lier. Eqaes,  qaitis,  m.  A.  1  Of- 
ficier chargé  d'administrer  les 
écuries  royales.  Magister  sta- 
bali.  A.  Le  grand  — ,  cornes 
stabali.  Cod.-Theod.  ||  (P.  ext.) 
Ecuyer,  écuyère  (celui,  celle 
qui  sait  monter  à  cheval).  Equi 
agitator.  Cic.  Eqaitandi  peri- 
tissimaa.  Saet.  eqaitandi  pe- 
rita.  A.  \\  (Spéc.)  Celui  qui 
enseigne  à  monter  à  cheval  et 
dresse  les  chevaux  au  manège. 
Equiso,  onis,  m.  Varr.  Apal. 
Eqaoram    domitor.     Cic.    fr. 


eqaoruin  gahernator .  Quint. 
Bon  — ,  domandi  peritiis  ina- 
gister.  Sen.  Celui,  celle  qui 
dans  un  cirque  fait  dos  exer- 
cices étjuestres,  desaltor,  oris, 
m.  Liv.  desaltrix,  tricis,  C.  A. 

écuyère,  s.  f.  Voy.  éclyer. 

eczéma,  s.  m.  (Médec.)  .Mala- 
die de  la  peau  caractérisée  par 
l'éruption  de  petites  vésicule,». 
Impétigo,  inis,  f.   Plin. 

éden,  s.  m.  (Dans  l'Ecriture.' 
Lo  paradis  terrestre.  Voy.  pa- 
radis.   Il   Fig.  Lieu   de  délices. 

Voy.    PARADIS. 

édenter,   v.  tr.    Priver   de  ses 

dents.  Edentâre,  tr.  plaat. 
Edenté,  dentibus  carens.  Cic. 
ou  defectas.  Plin.edentalas,  a, 
um,  adj.  Plaat.  Une  vieille  é- 
dentée,  edentala,  a?,  f.  Prad. 
Bouches  édontées,  vacaa  den- 
tibas  ora.  Tac.  —  qqn  (lui  ar- 
racher les  dents),  alicai  dentés 
cxtrahëre  ou  evllëre.  Plin. 
Voy.  DENT.  Il  Dégarnir  (un 
peigne,  une  soie)  de  ses  dents. 
Denadâre  (pectinem)  denti- 
bus. A.  S'  — ,  amissis  dentibus 
tenuari.  A . 

édicter,  v.  tr.  Etablir  par  un 
udit,  par  une  loi.  Edicëre  (le- 
f/ein).  Cic.  Constitaëre,  tr.  Cic. 
Proponère  (pœnas).  Cic.  Pro- 
scribëre  {legem).  Cic.  Decer- 
nère,  tr.  Cic.  Voy.  décréter, 
promulguer. 

édicule,  s.  f.  (Chez  les  an- 
ciens.) Construction  en  forme 
de  petit  temple.  JEdicula,  se, 
f.  Liv.  Plin.  1  (Dans  l'archi- 
tecture chrétienne.)  Eglise  en 
miniature  (tabernacle,  reli- 
quaire). jEdicala,  ee,  f.  A.  \\ 
Petit  édifice,  kiosque,  atc.jEdi- 
cala,  se,  f.  A. 

édifiant,  ante,  adj.  Qui  édi- 
fie, porte  à  la  vertu,  à  la  piété. 
Pias,  a,  am,  adj.  Cic.  Aptas  ad 
sensas  pios  cvcitandos.  .4.  His- 
toire édifiante  pour  la  jeunesse, 
res  prseclara  javentati  ad  dis- 
cendam.  Cic.  Etre  plus  —  qu'on 
ne  le  croirait  à  première  vue, 
non  tantam  habêre  speciem 
quam  religionem.  Qaint.  Vie 
• — ,  exemplam  innocentiœ.  Cic. 
vitse  sanctitas.  Liv.  Homme 
dont  la  conduite,  la  vie  est  — , 
sanctissimas  horno.  Cic.  vitâ 
înnocentissinias.  Vell.  castis- 
simas  tiomo  atqae  integerri- 
mas.  Cic.  Avoir  une  vie  très 
édifiante,  sanctissime  vivëre. 
Cic.  Voy.  PIEUX,  e.xemplaire. 
D'une  manière — ,  pie.  Cic.  ad 
sensas  pios  commovendos.  Cic. 
sancte.  Cic.  honeste.  Cic  Peu 
— ,  improbas,  a,  um,  adj.  Cic 
inhonestas,  a,  am,  adj.  Cic. 
indecoras,  a,  am,  adj. Cic.  Voy. 

HONTEUX. 

édiilcateur  s.  m.  (Rare.1  Celui 
qui  fait  construire,  .t^di^cator, 
oris,  m.  Ae/).  Jav. 

édiScation,  s.  f.  Action  d'édi- 
fier, de  construire  un  édifice. 
JSdilicatio,    onis,  f.    Cic.    Ex- 


730 


EDI 


stractio,onis,  f.  Cic.  Vov.  coss- 
TRDCTioN.  T  Acliou  J'éililior 
qqn.  Il  Action  d'inspirer  par 
la  parole  ou  l'exemple  des  son- 
timenU  de  vertu,  de  pielé. 
.EdipOitio.  oni$,  (.  Tert.  Pie- 
tatis  excitatio.  A.  Pietas.  a(is, 
Î.A.  Religio,  unis,  l"..-!.  Pour  1'— 
de  qqn,  sanctitatis  alendx 
caasâ.  A.  ut  salabriter  monea- 
tur  ali<iuis.A.  Puisse  ceci  servir  à 
votre  — ,  hxc  oninia  in  pieta- 
tis  vestrx  incrementam  cédant. 
A.  1  Action  de  mettre  à  même 
de  sa  prononcer  en  connais- 
sance de  causa  sur  une  per- 
sonne, une  chose.  Voy.  instruc- 
tion, GOUVEBNE. 

édifice,  s.  m.  Bâtiment  monu- 
muQtal.  .^dificium,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ox.:  xdi[iciii  pablica 
privata,  sacra  profana.  Cic. 
exstraëre  sedificiam  in  alicno. 
Cic);  eedes,  ium,  f.  pi.  Cic. 
etc.  (ex.  :  xdes  regix.  Cic). 
Voy.  MONUMENT.  |{  (Par  anal.) 
Bâtir  l'édifice  do  sa  coiffure, 
capot  sedificàre.  Jav.  \\  Fig. 
Vaste  ensemble.  Voy.  ensem- 
ble,  CON>TRICTION. 

édifier,  v.  ir.  Elever  (un  édi- 
fice). .Edificàre  ou  exsedi(icixre, 
tr.  Cic.  Exstraëre    (xdificîam). 

Cic.    Voy.  DATIR,    CONSTRUIRE.    || 

(Fig.).  Composer  uu  vasw  en- 
semble. .Edi(icàre  (rem  pabli- 
cam,  mandani).  Cic.  Ei:xdiÇi- 
câre  (opus).  Cic.  Exstraëre  [dis- 
ciplinam).  Cic.  Voy.  bâtir,  cons- 
truire, ÉLEVER. 1  (Fig.)  Affermir 
dans  la  piélé.  j^diftcâre ,  tr. 
Tert.  Pietatis  sensu  implâre 
(arujuem).  A.  —  au  mal,  voy. 
entraîner,  POUSSER.  Edifié,  tac- 
tas  religione.  Liv.  Une  histoire 
qui  édifie,  voy.  édifiant.  —  par 
aon  exemple,  vivendi  praebëre 
exemplam.  Aa;/.  ad  similia  co- 
hortàri.  Sen.  Voilà  ce  qui  doit 
nous  — ,  quod  imitandam  est 
omnibas.  Cic.  Homme  qui  pour- 
rait vous  — ,  vir  ande  exernpla 
peterentar.  Cic.  Fort  mal  édifié, 
voy.  scandaliser.  T  (P.  ext.)  Iiis- 
truiro  ploinem  mt  sur  une  per- 
sonne, une  chose.  Voy.  ins- 
truire. 
édile,  s.  m.  (Antiq.  rom.).  Ma- 
gistrat qui  avait  l'inspection 
des  édifices,  des  jeux,  etc.  jEUi- 
lis,  is  l'Abl.  sing.  œdilei,  m.  Cic. 
(cf.  ssdiles  pUbeJi,carales.Cic.). 
D'  — ,  concernant  1'  — ,  ssdili- 
cias,  a,  um,  adj.  Cic.  fcf.  mu- 
no*.  Cic.  œdilicia  largitio.  Cic), 
Un  ancien  — ,  œdilicias,  ii,  m. 
Cic.  Il  (P.  anal.)  (Chez  les  mo- 
dernes. )  Magiétrat  municipal. 
JidiUs,  is,  ta.  A. 
édilité,  s.  f.  (Dans  l'ancien  no 
Rome.)  Magistrature  des  édilo»; 
exercice  do  cette  magistrature. 
yEdilitax.atis,  f.  Cic.  (cf.  sedi- 
litate  fangi.  Cic.  ntunus  ledi- 
lilatis.  Cic).  /Ediliciarn  mo- 
no». Cic  Refus  essuyé  dans  la 
demande  do  1'  — ,  œdilicia  re- 
puisa. Cic.  Il  (P.  anal.)  Chez  les 
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modernes,  masistrature  muni- 
cipale.-i'iViiifas,  atis,  f.  .^. 
édlt,  s.  m.  vDaiis  l'aïu-itMim' 
Rome.)  Ordonnance  rendue  par 
un  magistrat  ou  par  l'ompo- 
reur.  Ëdictam,  i,  n.  Cic.  (cf. 
consf  itut-re.  Cic.  proponére.Liv. 
edicto  vetâre.  Ilor.).  ||  iSpéc.) 
Déclaration  par  laquelle  lo 
protour  indiquait  li>s  priiicipus 
qu'il  appliquerait  en  rendant 
la  justice.  Èdictiim.  i,  n.  Cic. 
(  cf.  perpt-iuum.  Af.  edictam 
repcntinam  [édit  publié  par  un 
magistrat  à  propos  d'un  cas 
fortuit].  Cic).  S'écarter  des  rè- 
gles énoncées  dans  1'  — ,  dece- 
dëre  edicto.  Cic.  Ordonner  par 

un  —  do ,  edicère    at   (et  lo 

Subj.).  Liv.  Défendre  par  un  — 
de,  ecficëre  ne  (et  lo  Subj.).  Cic. 
^  Ordonnance  législative  dos 
anciens  rois  de  France,  et,  en 
général, ordonnance  rendue  par 
un  souverain.  Edictam,  i,  n.  A. 
éditer,  v.  tr.  Publier  (le  texte 
d'un  auteur).  Edëre  [libram). 
A.  ^  (P.  ext.)  Publier  et  met- 
tre en  vente  (un  livre),  etc. 
Edëre  {libram).  Cic.  Prof  erre 
{ora(ionem).  Cic  Voy.  puolier. 
éditeur,  s.  m.  Celui  qui  édite. 
Qui  edit  {libram).  Cic.  ||  (P. 
ext.).  Libraire.  Voy.  ce  mot. 
édition,  s.  f.  Impression  et 
publication  d'un  ouvrage.  Edi- 
tio,  onis,  f.  Plin.  (cf.  libelU 
editione  digni.  Plin.  neprsci- 
pitetar  editio.  Qaint.).  Voy. 
aussi  impression.  1  (P.  ext.)  L'en- 
semble dos  exemplaires  d'un 
ouvr,age  publié.  Omnes  libri 
typis  exscripti.  A.  Volamina, 
uni,  n.  pi.  i^iii». 
édredon,  s.    m.   Voy.   couvre- 

PlIiD. 

éducable,  adj.  Apte  à  recevoir 
I  éducation.  Docilis,  e,  adj.  Cic. 

éducateur,  trice,  s.  m.  et  f. 
Celui,  colle  qui  donne  l'édu- 
cation. Educator,  oris,  m.  Cic. 
Edacalrix,    tricis,    f.    Cic  Col. 

éducation,  s.  f .  Action  de  for- 
mer un  enfant;  résultat  do 
cette  action.  Educatio,  onis, 
f.  (^ic  Qaint.  Tac.  (ex.  :  moi- 
lis.  Qaint.  liberoram.  Cic.  eda- 
cationis  dellcise.  Tac.  alicajas 
educaiioniprseesseccepisse.Tac 
edacationi  alicajas  prœcsse. 
Tac.  Iiomo  institalas  liberali- 
ter  edacatione  doctrinar/ae 
paerili.  Cic.)  ;  disciplina,  se, 
t.  Cic  etc.  (ox.:d.  parenlam. 
Cic.  .Faslin.  domestica.  Tac 
paerilis.  Cic.  fUiam  in  c/isci- 
plinam  mittére  aliqao.  Cic 
paeram  alicai  in  disciplinam 
tradère.  Cic.  ab  aliqao  disci- 
plinam accipêre.  Cic.  aliqao  in 
disciplinam  venire  ou  [on  pari, 
de  plus.]  convcnlre.  Cic.  l'Un, 
j.  disciplina  mores  facit.  Col.); 
culius,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ox.  : 
gênas  hominam  ad  hamanila- 
tem  natum  malo  calta  corrup- 
tam.  Cic.  harnili  calta  edwa- 

tas.  Liv.]  ;  bumanitas,  atis, 
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f.  Cic    (ox.  :  poiittorit   humd- 
nilatis  expert.  Cic.  'iamanit<i- 
tis  inops.  Cic.  aliqaem  ad  /lO-    : 
manidifem   informâre  ou  ins- 
titaère.    Cic.    [cf.    Arch.   3.   h]. 
Iiamanitate  politas.  Cic.).Con- 
lior    à    qqn  1'   —   d'un    enfant, 
puerum  aiicui  educamium  (ra- 
tière.   Cic.    Donner   à  qqn   une 
bonne  — ,  liberos    honeste   (ou 
liberaliter,    in;/enuê)    eciuciire. 
.Sen.  Recevoir  dans  une   bonne 
famille  une   oxcellento  — ,  ho- 
nestâ  in  (amiliâ   instilai  et  e- 
dacari  ingenaè.    Cic.    Recevoir 
une  bonne — ,  bene  (ou  lioneste 
ou  liberaliter  ou  ingenaê)  eda- 
câri.  Cic.  Recevoir  une  —  sim- 
ple, edacari  sine  deliciis.  Sen. 
rh.  Qui    a  reçu  uno  bonne  — , 
homo    honeste   edacatas.   Cic. 
komo    bene   edacatas  ou    bene 
doctas    et    edacatas.    Cic.     \\ 
(Spéc.)  Action    de  former   qqn 
aux    bonnes    manières.  Caltas, 
ûs,   m.    Cic.   Disciplina,   se,  f. 
Cic.   Il    Résultat  de  cotte  action. 
Ilamanitas,    àtis,    f.    Cic.    Ur- 
banitas,  atis,  f.  Cio.  Qui  man- 
que d' — ,  in/iumanus.  Cic.  ha- 
manitatis    inops.  Cic.  [Sans  — , 
inarbanas,    Cic.  ^    (Par  anal.) 
Action  de  dresser  dos  animaux 
à  certains  exercices.  Domilura, 
se,   f.  Col.    (VI,   2,  1;    3).  Plin. 
(VIII,    180).   Domitas,  Abl.    a, 
m.   Cic.    (cf.   efficimas  domita 
nostro qaadrapedam  vectlones. 
Cic  [N.  D.  II,  151]).  1  Art  d'é- 
lever,   d'entretenir,     etc.    cer- 
tains animaux.    EducatiO,  o- 
nis,    f.    Col.  (ex.  :    pavonam. 
Col.    voy.    ÉLÈVE,  élevage).    Il 
(En  pari,  do    plantes.)    Educa- 
tio, onis,  f.  Plin. 
édulcoration,  s.  f.   (T.  scion- 
tif.)  Action    d'édulcoror.  Leni- 
mentam,  i,  u.  Plin.  Mitigatio, 
onis,  f.  Cxl.-Aar. 
édulcorer   (lat.     post.     dulco- 
rare.    Hier,  bas    latin   eduico- 
rare),    v.    tr.    Adoucir    par    le 
goût  (un  breuvage)  on   y  ajou- 
tant tlu  sucre,  etc.  Mitiyâre,  tr. 
Plin.Temperàre (acetum  mellc). 
Plin.  Edalcàre,  tr.  Mat.  (r.  ap. 
Gell. 
éduquer,  v.  tr.  (Pop.)  Former 
par   l'éducation.    Edacàre,    tr. 
Cic.    Voy.    éducation,    élever. 
éfaufiler,  v.  tr.  (Tochnol.)  Dé- 
faire   la    trame    d'un  tissu,   on 
tirant  dos  fils.  Voy.    effiler. 
effaçable,   adj.  Qui   peut   être 
■  ■iVacé.    Delebiiis,  e,  adj.  Mart. 
effacement,  s.  m.  Lo  fait  d'être 
effacé.  Litara,  aï,   f.   Cic.   Voy. 

disparition,  oubli,    AFFAIBLI3SE- 

mi:nt. 
effacer,  v.  tr.  Faire  disparaîtra 
ce  qui  est  tracé.  Delère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.;  digito  legata. 
Cic.  scriptam  spongiâ  lin- 
gaàve  delêre.  Plin.)  ;  abolôro, 
tr.  Liv.  ■'^aet.  (ex.:  nomina  reu- 
ram.  Suet.  imago  abolclar 
f"  s'efface  .].Scn.);  expungëre 
["  faire  des  points  sur  une  ta- 
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blotte  (la  cira,  da  façon  à  elTa- 
cor,  d'où,  ollaoor  •],  tr.  IHaat. 
Jet.  (ex.  :  nonxen  [•  uuo  créaii- 
co  •].  Plant,  aliijacm  urhicis 
ratiônibus.  Jet.)  ;  oxsculpére 
(•  onlevor  on  gratl^iU,  gratter, 
elTacer  ■),  tr.  Nep.  (ex.  :  fios 
versas.  Nep.  [Paus.  1,  U])  ;  in- 
ducëre  (-  passer  la  plume  sur, 
bitror,  olfacar  "),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nomina  possimt  indaci. 
Cic.  indacëre  substitati  nomen. 
Jet.);  toUére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alujiiid  liturà  toUére.  Cic.  no- 
men tollëre  de  tabula.  Cie.)  ; 
corrigète  {•  retoucher,  elTa- 
cer  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  litarâ 
eorrirjire  n\endam  scripturœ. 
Cic.).  S"  —,  aboléri,  pass. 
Sen.  (voy.  ci-dessus)  ;  eva- 
nescére,  intr.  Ter.  (ex.  :  ne 
cam  poeta  seriptura  evanes- 
ceret.  Ter.);  exoiescëre,  intr. 
Saet.  (ex.  :  imagancala  psene 
jam  exolescentibas  Utteria  hoc 
nomine  inscripta.  Saet.  [Aug. 
7]).  Voy.  DISPARAÎTRE.  Giseluios 
dont  lo  relief  est  effacé,  asa 
attritx  cœlatarœ.  Plin.  ||  (Par 
anal.)  Faire  disparaître  la  cou- 
leur. Diluëre,  tr.  Ov.  Plin. 
(ex.  :  color  dilaitar.  Ov,).S' — , 
decolorem  Reri.  Plin.  evanes- 
cëre,  intr.  Locr.  (cf.  evanescit 
color.  Lacr.).  Voy.  pâlir.  Fig. 
Le  temps  a  effacé  sa  beauté, 
vetastatepalchritadoejasabiit. 
Liv.  1  (Au  fig.)  Faire  oublier. 
Oblitteràre.  tr.  Cic.  Liv.  (ex.: 
publici  mei  beneficii  memoriâ 
privatam  offensionem  oblitte- 
laverunt.  Cic.  adversam  pros- 
péra pagnâ  oblitteravit  con- 
sal.  Liv.  non  tamen  oblitte- 
ràre famam  rei  maie  gestx 
potait.  Liv.  sao  bene(icio  pa- 
ternas  simaltates  oblitterans. 
Liv.  adversse  pagnse  in  Hispa- 
niâ  nallias  in  animo  qaam 
meo  minas  oblitterari  passant. 
Liv.  res  prope  j'am  oblitterata. 
Liv.  nondam  oblitterata  me- 
moriâ saperioris  belli.  Liv.)  ; 
abolére,  tr.  Liv.  Tac.  {ex.  : 
contameliss  labem.  Tac.  m»- 
moriam.  Liv.)  ;  delére,  tr.  Ter. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  memoriam  ali- 
cajas  rei.  Liv.  tarpitadinem 
fagœ  virtate.  Cses.  delendaest 
vobis  illa  macala  bello  sape- 
riore  concepta.  Cic,  [irap. 
Pomp.  3,  7])  ;  luëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  stapram  morte.  Cic. 
ne  sangaine  liberum  $aoram 
calpa  de(ectionis  laeretar.  Liv.); 
eiuêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ma- 
calam.  Cic.  vitia.  Quint,  ut 
centarionam  profatas  sangais 
elaatar,  nam  elai  prsedicatio 
cradelitatis  potest?  Cic.  [Phil. 
12,  6,  12])  ;  eradére.tr.  Phœd. 
Sen.  (ex.  :  vitia.  Sen.  caram 
habendi  penitas  corde.  Phsed.}; 
exstinguêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
conTumeliam.  Nep.  ea  quse  an- 
tea  scrips'^rat  exstinguêre.  Cic. 
memnri<im  pablicam,  crimina 
ïoo.  Cic);    tôlière,    tr,   Cic. 
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etc.  (ex.  :  discrimen  [•  les  dilTé- 
rencos  •].  Cic.  memoriam  ali- 
cujus  res.  Cic);  corrigera,  tr. 
Liv.  (ox.  :  acceptam  in  lilyrico 
ignominiam.  Liv.).  S'  — ,  &bo- 
lescére,  intr.  Liv.  (ex.  :  ejus 
rei  prope  jam  memoria  abole- 
verat.  Liv.  aliis  omnibus  cla- 
dis  Caadinx  nondam  memoria 
aboleverat.  Liv.);  evanescêre, 
intr.  ï'er.  Cic.  (ux.  :  evanescit 
niemoria  alicajas.  Cic.)  ;  exo- 
iescëre, intr.  Liv.  (ex.  :  multa 
exempla  majoram  e.volescentia 
jam  ex  nostracivitate.  Monum. 
Ancyr.  au  part,  parf.:  exoletum 
jam  vetastate  odiam.  Liv.).  ^ 
.se  pas  laisser  paraîtra.  |{  Em- 
pêcher de  paraître  en  attirant 
le  regard  par  qqch.  de  plus 
éclatant.  Obscurâre,  tr.  Cic. 
etc.  Voy.  ÉCLIPSER.  S'  —  de- 
vant qqn,  cedêre  alicai.  Cic. 
Il  Effacer  le  corps  et  (abs.)  s'ef- 
facer (t.  d'escrime),  declinâre 
impetum.  Cie. 

elfaçure,  s.  f.  Ca  qu'on  a  effacé, 
ce  qui  est  effacé.    Voy.  rature. 

eflaner,  v.  tr.  (Agricult.)  Dé- 
barrasser (une  plante)  des  fa- 
nes, fouillas  superflues.  F'oliis 
nudàre.  Col.    Voy.  effeuiller, 

ÉMONDER. 

effarement,  s.  m.  Etat  da  ce- 
lui qui  est  effaré.  Trepidatio , 
onis,  f.  Cic.  Avec  — ,  trepi- 
danter,  adv.  Saet.  (comparât. 
trepidantias.  Cses.). 

effarer,  v.  tr.  Frapper  d'un 
trouble  qui  produit  une  sorte 
d'égarement.  Perturbàre,  tr, 
Cic.  Effaré,  trépidas.  Cic.  Liv. 
Etre    effaré,     trepidàre,     intr. 

Liv.   Voy.    TROUBLER,    âOARER. 

eilaroucher,  v.  tr.  Rendre  (un 
animal)  farouche.  Consternâre, 
tr.  Cses.  (cf.  consternati  equi. 
Liv.).  Efferàre,  tr.  Cart.  (cf. 
eqaidoloree([erati.Cart.).  Ter- 
rore  injecto  fagàre  {aves).  Col. 
S' —  (prendre  peur),  pavëre, 
intr.  Cic.  expavescére,\atr.Sen. 
Plin.    consternari,    pass.    Sali. 

Ov.     Voy.     EFFBATER,    FAROUCHE. 

Il  Fig.  Mettra  en  défiance  (une 
personne)  de  manière  à  l'éloi- 
gner. Absterrëre  (aliquem).  Cic. 
Deterrère  {aliquem).  Cic.  Pa- 
dorem  afferre  {alicai).  Ov.  S" — , 
pavëre,  in  tr.f,ii'.cf.(/). ad  omnia. 
Liv.).pavescëre,  intr.  Saii.  (cf. 
omni  ttrepita.  Sali.).  On  est 
effarouché,  offenditur.  Cic.  Ce 
qui  effarouche  les  oreilles,  quod 
respaunt  aures.  Cic.  Qui  s'ef- 
farouche, pavidas,  a,  am,  adj. 
Liv.  Prompt  à  s'  — ,  timidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  pudibandas,  a, 
am,  adj.  Hor.  Ov.  Prompt  à 
s'  —  pour  un  rien,  parvis  mo- 
hilis  rebas    animas.  Liv.  Voy. 

PUDIBOND, SAUVAGE. 

effaufiler.  Voy.  éfaufiler. 

effectif,  ive  (lat.  post.  effec- 
tivas.  Quint.  Aug.),  adj.  Qui 
produit  l'effat  qu'on  attand. 
In  re  positas.  Cic.  Veras,  a, 
am,  adj.  Cic.  Secours  —,  prx- 
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sens  aaxilium.  Cic.  Prêter  à 
H'in  un  secours  — ,  aliquem  re 
ou  operà  javàre.  Cic.  Donner 
dos  preuves  — ,  re  probdre. 
Balb.  ap.  Cic.  ||  (P.  ext.)  De- 
niers effectifs,  valeurs  effec- 
tives. Voy.  ESPÈCE.  Il  Sabstan- 
tivt.  {au  masc).  L'  —  d'une 
armée  (lo  nombre  des  indivi- 
dus qui  servent  réellement),  nu- 
meri,  orum,  m.  pi.  7'ac.  L'  — 
do  la  flotte  est  do  300  navires, 
classis esttrecentaram  naviam. 
JVep.  Compléter  1'—  d'une  armée 
avec  de  jaunes  recrues,  sapp/êre 
exercitam  janioribas.  Justin. 

effectivement, adv.  D'une  ma- 
nière effective.  Re.  Cic.  lieapse. 
Cic.  Re  vera.  Cic.  Voy.  réelle- 
ment. Il  (P.  ext.)  En  tête  d'une 
proposition,  se  prend  absolu- 
ment pour  confirmer  une  affir- 
mation. Atqae,  conj.  Cic.  (cf. 
cui  senatusconsalto  ne  inter- 
cédèrent verebatar  ?  de  sappli- 
catione,  credo,  M.  Lepidi.  cla- 
rissimi  inri  ;  atqae  iderat  pe- 
riculam.  Cic.  fl^hil.  3,  9,  23])  . 
Tu  parles  fort  bien:  —  je  vois... 
praeclare  dicis  :  etenim  video... 
Cic.  Voy.    [en]  effet. 

effectuer,  v.  tr.  Mettre  à  effet 
(ce  qui  est  annoncé).  J^fficère, 
tr.  Cic.  Perficëre,  tr.  Cic.  Con- 
(icëre,  tr.  Cic.  Patràre,  tr.  Sali. 
Kvsequi,  dép.  tr.  Cic.  Ad  exi- 
tam  perdacére  {incepta,  con- 
silia  sua,  imperiam).Liv.  Voy. 
exécuter,  réaliser.  —  un  paye- 
ment, voy  PATER.  —  un  débar- 
quement, voy.  DÉBARQUER.  le 

passage  dos  troupes,  tradacëre 
exercitam.  Cses.  Spéc.  —  une 
opération  (d'arithmétique, d'al- 
gèbre) ,  voy .  CALCUL,  opération. 

effémination  (lat.  post.  effe- 
minatio.  Hier.),  s.  f.  Action 
d'efféminer,  résultat  da  cette 
action.    Mores    effeminati.  Cic. 

eSéminer,  v.tr.  Rendre  faible, 
délicat  comme  una  femme. 
MoUïre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  ani- 
mes. Cic.  legionem.  Cic.  vo- 
cem.  Cic);  effeminâre,  tr. Cic. 
etc.  (cf.  animum  alicajas  .  Cses. 
pecania  corpus  animamque 
effeminat.  Sali.).  S' — ,  deve- 
nir efféminé,  molliri.  Cic.  e([e- 
minari.  Cic.  Cses.  remollescëre, 
intr.  Cses.  (B.  G.  IV,  2,  6).  Effé- 
miné, effemîDatus,  a,  um.  p. 
adj.  Cic.  (ox.  :  maltitado.  Val.- 
Max.)  ;  delicatus,  a,  uizi.adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  grex  delicatse 
javentutis.  Cic.  delicatus  ado- 
lescens.  Cic.  paeri  delicati.  Cic. 
libidinosa  et  delicata  inven- 
tas. Cic)  ;  zaollis,  e,  acfj.  Cic. 
(ox.  :  philosophas  tam  mollis, 
tam  langaidas,  tam  enervatus, 
tam  omnia  ad  volaptatem  cor- 
poris  referens.  Cic).  ||  P.  ext. 
En  pari,  des  choses.  Effemi- 
natus,  a,  uza.  p.  adj.  (;ic.( ex.: 
corpora.  Liv.  effeminatissimus 
lan'jaor.  Cic.  ne  qaid  effemi- 
natam  aut  molle  et  ne  qaid 
daram  aut  rusticum  ait.  Cie, 
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vox.Sen.)  ;  delicatus,  a,um.  i 
»dj.  Cic.  etc.  (ex.  :  gretsus. 
Ph^.),  mollis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  disciplina.  Cic.  erfu- 
catio.  Quint.  ■.  fractus,  a,  um, 
p.  adj.  Pctr.  (ex.:  pressas.  Petr. 
(racta  vox.  Jav.)  ;  muliebris, 
e,  adj.  Cic.  (ex.  :  ingeniam. 
Sali.  fr.  muliebris  sententia. 
Cic.V  Vie  efféminée,  moUitia, 
te,  f.  Cic.  .\voir  une  vie  effé- 
minée, délicate  et  molliter  vi- 
vire.  Cic.  Voy.  débaucher,  vo- 

Lt'PTCEUX. 

effervescence,  s.  f.  fT.  scien- 
tif.)  Etat  de  ce  qui  est  effer- 
vescent. Fervor,  orit.  m.  Varr. 

Voy.  éBULLITIOS,  FERMENTATION. 

L'  —  du  sang  (ardeur  du   tem- 

rérament),  (ervidas  animus. 
il',  impetus,  as,  m.  Cart.  Voy. 
ARDEUR.  Il  Fig.  —  de  l'àme, 
fervor  animi.  Cic.  tumaltas 
mentis.  Hor.  L'  —  des  passions, 
ardor  capiditatum.  Cic  —  des 
espriw,  motos,  ûs,  ta.  Cic.  a-s- 
tas,  ât,  m.  Cic.  L'  —  populaire, 

VOV.  AGITATION,  DÉSORDRE,  TROU- 
BLE. Les  comices  sont  en  pleine 
— ,illae  andx  comitioram  effer- 
vescant.  Cic.  Calmer  1'  —,  im- 
petum  reprimére.  Cic.  ardorem 
restingaére.  Cic.  Etre  dans  1' — , 
eQ'ervcscêre,  intr.  Cic.  Voy.  ar- 
deur,   TOLOUE. 

effervescent,  ente,  adj.  (T. 
scientif.)  Qui  bouillonne  par 
suite  du  dégagement  d'un  gaz. 
EServescens.  p.  adj.  PUn.  £s- 
toans,  p.  adj. P(in.  (cf.  vinam. 
Pall.).  T  Qui  s'agite  sous  l'in- 
fluence de  quelque  émotion. 
Effervescens.  p.  adj.  Cic.  (cl. 
iracandia.  Cic).  (ervens,  p. 
adj.  (cf.  animas.  Cic.  natara. 
Amm,.).  (ervidas,  a.  am,  adj. 
Liv.    (cf.    animus.    Liv.).    Voy. 

ARDENT,    BOUILLANT. 

effet,  S.  m.  l'.ésultat  de  l'action 
d'une  cause.  Effectus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  effectas  elogaen- 
tise  est  aadicntiam  approbatio. 
Cic.  [Tusc.  II,  1,  3].  eosdem 
egectas  prœstare.  Cels.  éjecta 
esse  erga  aliqdem.  Cels.  sine 
egecta.  Cic.  sine  allô  e((ectu. 
Cic.)  ;  vis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  vis 
et  egectas.  Cic.  sed  hxc  e/as 
vis  non  idem  potest  apad  om- 
nes.  Cels.  ejasdem  (alminis  vis 
malta  diversa  (acit.  Cic.)  ;  O- 
pus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  cou- 
eas,  qate  qaasi  opas  efficiant. 
Cic.  [top.  16].  opéra  igniam 
PUn.  mira  sant  (alminis  opé- 
ra. Sen.).  Les  onets,  caasaram 
éventas.  Cic.  Les  causes  et  les 
eflets,  caosœ  rerum  et  conse- 
cutiones.  Cic.  (Oft.  I,  l,  II;  Fin. 
II,  H,  Uô).  Conclure  des  causes 
aux  effets,  colligëre  ex  iis  qax 
faciunt  ea  qax  ef^iantar.  Cic. 
Slontrer  la  cause  dans  1'  —  ,  id 
qaod  efficit  ex  eo  qaod  e((icitar 
ostendére.  Cic.  A  la  science  des 
cau8«8  se  rattache  celle  dos  — , 
conjunetas  huic  caosarum  loco 
Ule  locut    est,  qai    e((lcitar  ex 
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caosis.  Cic.  Dans  la  guerre,  de 
petites  causes    produisent  sou- 
vent de  grands  effets,  seepe  in 
bello  parvis  momentis   muyni 
cosus  intercédant.  Coes.  Saisir 
les  rappt>rts  de  cause  et    d'  — , 
conse(/a<rnïi(i    cernère.    Cic.    Il 
eu  résulte   que    la    rougeur  est 
l'effet  de  la   pudeur,  et  que  la 
p.ileur,    le    tremblement   et    le 
claquement  des  dents  sont  les 
effets  de  la  peur,  ex  qao  pt,  at 
pudorem  rabor,  terrorem  pul- 
lor  et  tremor  et  dentium  crépi- 
tas conseqaatar.  Cic.  Voy.  con- 
séquence. Prompt  —  d'un  poi- 
son, celeritas  veneni.  Cic.  Lent 
—  d'un  poison,   tarditas  vene- 
ni. Tac.  Le  remède  produit  son 
— ,    venis   concipitar    medica- 
menlam.  Curt.  Ne  produire  au- 
cun — ,  irritum  esse.  Cic.  ina- 
tilem  [inutile)  esse.  Cic.  Voy. 
efficace  et  INEFFICACE.  Etpe  r — 
du  hasard,  casu  fteri.  Cic.  Qui 
est  r  —  du  hasard,   (ortaitas. 
a,    um,    adj.    Cic.   1  (Par   ext.i 
Réalisation     d'une  chose.  Res, 
rei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  tibi  ver- 
bis  et  re  ostendit.  Cic.   clamo- 
rem  res  est  secata.  Liv.   bene- 
Jîcium  verbis   insitam  re  corn- 
probâre.  Sen.  gratiam  taam  re 
sam  expertas.  Cic);   factum, 
i,  a.  Cic.  etc.  (ex.  :  facta  cam 
verbis  discrepant.  Cic.  ex  fac- 
tis,  non  ex  dictis  amicos  pen- 
sàre.   Liv.)  ;    effectus,  ÙS,    m. 
Cic.  etc.  (ex.:  rem  ad  egectam 
addacère    ['  mettra   une  chose 
à  effet   •].   Liv.    egectu  carére 
U  ne  pas  recevoir  son  effet  "]. 
Phxd.   jadicium  plane    ad  ef- 
fectam    veniet.    Jet.).    Qui    est 
sans — ,  voy.  VAIN.  Avoir,  rece- 
voir son  —,   Sert,    pass.   Cic. 

(VOV.    EFFECTUER,    RÉALI=Er}   ;  ef- 

Scï,  pass.  Cic  (voy.  exécuter). 
Etre  r —  de  qqcli.,  ab  aliqaa  re 
pro(icisci.  Cic  Voy.  résulter. 
Il  Loc.  adv.  En  effet,  c-à-d.  en 
léalité,  re.  Cic.  reipsa.  Cic.  re 
vera.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Absol. 
Pour  confirmer  une  affirmation. 
Nam,  conj.  Cic.  Namque,  conj. 
Cic.  (voy.  car).  Enim  (apr.  un 
mot),  cônj.  CJc.  Etcnim,  conj. 
Cic.  Qaippe,  conj.  Cic.  (cf.  ergo 
ad  cenam  petitionis  causa  si 
quis  vocat,  condemnetur?  qaip- 
pe !  inqait.  Cic.  [Mur.  30,  !!•]. 
recte  igitur  diceres  te  rcsti- 
taisse  ?  qaippe  :  qaid  enim  fa- 
cilias  est  quam  probari  iis,  qai 
. . .  Cic.  [Cœcin.  19,55]).  ||  (Loc. 
adv.)  A  cet  — ,  pour  cet  — ,  ad 
id  e(^iendam.  Cic  \\  (Loc 
prép.)  Al'  —  de,  at  (av.  le 
.Subj.)  Cic.  Voy.  afin.  1  (Spéc.) 
Impression  produite  sur  lecceur, 
sur  l'esprit.  Vis.  f.  Cic.  etc. 
fex.  :  vis  illa  divina  et  virtas 
orationis.  Cic.  qaod  ostentum 
habuit  hanc  vim,  at  ..  Cic.  ha- 
rnm.  litterarum  qaanta  vil  (U'-.- 
rit...  etc.  qaanta  sit  vis  elo- 
qaentix.  Cic).  l'aire,  produire 
1    de  1'—,  animom(ou  animos)mo- 
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vère  OU    commovère.  Cic.  Pro- 
duire un  gr.iiul  —  sur  ippi.  u(i- 
ciijas  animum  vehementer  mO' 
vfre  ou  percutère.   Cic.  Prières 
({ui  fout  toujours  effet    ou  qui 
ont  toujours  de  1'  —  sur  le  cœur 
des   f-rames,  qaœ  ad  maliebre 
ingeniam  efficaces  preces  sant. 
Liv.  Produire  des  —  divers,  va- 
rie animos    a(ficère.  Cic.    Qui 
fait  do  r — ,  conspicuus,  a,  um, , 
adj.    Liv.    De  manière   à   faire  1 
Je  r  — ,    speciosè,    adv.    Hirt. 
cf.  aciem   quam  speciosissimè 
potait  instra.rit.  Hirt.).  Jamais 
départ  ne  fit  si  merveilleux  — , 
nulla  profectio  tanti  spcctacali 
(ait.  Liv.  Jardin    disposé  pour 
faire  de  1' — ,  ad  ocaloram  vo- 
luptatem  apte  dispositas  hor- 
tus.  Cic.  \\  (Spéc.)  V'aire  1'  —  de 
qqch.,  c-a-d.  avoir  l'apparence 
de  cette  chose  par  l'impression 
qu'on    produit,  specicm  habSre 
alicujas  rei.  Cic  Voy.  seuri.er, 
paraître.  Il  (Spéc.)  Impression 
produite  par  une  œuvra  d'art. 
Spectacle  disposé  pour  faire  de 
r — ,  spectacalam  ad   moven- 
dos   ocalos   compositam.   Cir. 
Cela  est  d'un  bol  — ,  hoc  mov<t 
ou  commovet  ocalos  {animam, 
aures).  Cic  hoc  est  in  speciem 
dispositam.  Cic.    Effets  do  lu- 
mière, lamina,  um,  n.  pi.  Cic. 
Elïots  de  style,  Jumina  dicen- 
di.  Cic.  1  (Par  ext.)  Ce  qui  re- 
présente sous  une  forme  effec- 
tive l'avoir  de  qqn.  Ell'ets  mo- 
biliers e<   (absol.)  effets,  r..-d-d. 
les  biens  meubles.  Res,  reram, 
f.  pi.  Cic.  Par  ext.    Vêtements, 
linge,    etc.   Voy.   ces  mots.     || 
Effets  publics.  Chartse  publiex 
Cic.   Sungraphx,    arum,  f.  pi. 
Cic.  Il  Effet  uo  commerça.  Chi- 
rographam,  i,  n    Cic.  Voy.  bil- 
let, obligation. 
effeuillaison,  s.  f.  Action  d'ef- 
feuiller. Voy.  DÉFOLIATION.  L'  — 
de  la  vigne.  Voy.  épamprement. 
effeuiller,    v.    tr.     Dépouiller 
(une  branche,  une  tigo)  do  ses 
feuilles.  —  un  arbre,  arborem 
(oliis  nudâre.  Col.  (olia  strin- 
gêre  ou  decerpêre  arbori.  PUn. 
—  la  vigne,  voy.  épamprer.S' — , 
(oliis  nadari.  PUn.  (olia  deper- 
dëre  ou  dimittëre.  PUn.  Le  sa- 
pin ne  s'effeuille  pas, /oiia  non 
décidant  abieti.  PUn.  ^  Dépouil- 
ler une  fleur  do  ses  pétales.  — 
une  rose,  exColiare  rosam.Apic. 
1  (Areh.)    Diviser  on  feuilles, 
en  lamelles.  In  laminas  tenaâ- 
re.  PUn.    In   laminas    secâre. 
PUn.    S'—,  desfyuamari.  PUn. 

Voy.  EXFOLIER. 

I.  eifficace,  adj.  Qui  a  la  vertu 
lie  produire  l'effet  qu'on  en  at- 
tend. Ef/lcax,  adj.  //or.  Liv. 
'lac  (ex.  :  minus  e((iraces  pre- 
ces. Tac  haud  quaquam  tam 
i'((icaces  preces.  Liv.  e(ficacior 
cliamnanc  est  caratiu .Cels .  qao 
r((icuriores  esseni  preces. Cart. 
pollonfs  nd  id  e((icaces.  Cels.); 
vaieus,  p.  adj.   Cic.  etc.  (o«.  : 


EFF 


i;ff 


EFF 


723 


(ieri  niUil  potest  valentiasCic. 
valentUi  argumenta.  Quint, 
oratio  minas  valens.  Varr. 
(raixs  valentior  r/aam  consi~ 
iiam  meam.  Cic.  aolatinm  va- 
Untissimum.  6cn.);  prsBSens, 
adj.  Cic.  etc.  icx.  ;  remediiim 
prxsentissimam.  Col.  pr.  aaxi- 
liam.  Cic);  prœstans,  adj. 
Plin.  {ex.  :  alius  aaas  prseatan- 
tior  his  non  est.I'Un.j.potens, 
adj.  l'Un.  (ox.  :  herbu  potens 
advtrsus  ranas.  Plin.).  Pou  — , 
in(irmu.s,  a,  um,  adj.  Cic.  Tac. 
D'une  manière  —,  ef^ienter, 
adv.  Cic.  (fat.  17,  3h).  poten- 
ter,  adv.  Val. -Max.  Etre  —, 
vaiêre,  intr.  Cels.  (en  pari,  de 
remèdes,  ex.  :  valère  ad  id,  ad 
omnia.  Cels.  contra  serpentiam 
morsas.  Plin.  adiersas  ani- 
mal nominis  sai.  Plin.  v.  seqae, 
param.  Cels.  v.  eodem.  Cels.'t; 
pollére,  intr.  Plin.  (ex.  :  ad- 
versas  scorpiones.  Plin.  contra 
anginas  ef^acissima.  Plin.)  ; 
prodesse,  intr.  6en.  Plin. 
Plin.  j.  (ex.  :  isatis  contra  i- 
gnem,  sacrum  prodest.  Plin.)  ; 
auxiliâri,  dép.  intr.  Win.  (ex.: 
aax.  quibasdam  morbis.  Plin. 
r.XIlI,  125  ;  cf.  XXV, 63J.  con(ra 
aliqtiid.  Plin.  [XXXII,  Si;  W]). 

2.  emcace  (lat.eftîcacia.  Piin.), 
8.  f.  (Arch.)  Efficacité.  Voy.  ce 
mot.  y  (Spéc.)  Théol.  En  pari, 
de  la  grâce.  Voy.  grâce. 

efficacement,  adv.  D'une  ma- 
nière efficace.    Edtcicnter,  adv. 

Cic.   Voy.    EFFICACE,   EFFICACITÉ. 

efficacité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  efficace.  Elficacitas,  atis, 
f.  Cic.  E(ficientia.  se.  f.  Cic. 
Vis,  vis,  f.  Cic.  Prœstantia,  af, 
f.  Cic.  (cf.  remedii.  Plin.).  Don- 
ner plus  d'—  à  unechose,  majo- 
rem  vim,  addêre  rei.  Cic.  Avoir 
de  r  — ,  voy.  I.  efficace.  Per- 
dre son  — ,  jacêre,  intr.  Cic.  || 
Spéc.  (Théol.)  L'—  delagràce, 

voy.  GRACE. 

efficient,  ente,  adj.  (Philos.) 
Qui  produit  réellement  l'effet 
{par  opposition  à  final,  occa- 
sionnel). E((iciens,  p.  adj.  Cic. 
Confciens,  p.  adj.  Cic.  Causes 
efficientes,  causse  efficientes. 
Cic.  ou  confidentes.  Cic.  quse 
conficiant.  Cic.  qase  vim  ali- 
qaam  ad  conficiendam  avé- 
rant. Cic. 

effigie,  s.  f.  Représentation  de 
la  figure  d'une  personne  (sur 
une  monnaie,  une  médaille, 
etc.).  Effigies,  ei,  f.  Cic.  Imago, 
inis,  f.  Cic.  Simalacram,  i,  n. 
Liv.  A  l'effigie  de...,  effigie, 
ad  effigiem,  in  effigiem.  Tac. 
Plin.  Monnaie  frappée  à  l'effi- 
gie de  (qq),  effigiati  nammi  in 
vultum. . .  .Âmm.  Pièce  qui 
porte  une  Victoire  en  — ,  dena- 
rius  signatas  Victoria.  Plin. 
Une  monnaie  d'or  frappée  à 
r  —  de  Philippe.  Pliilippas,  i, 
m.  Plaut.  Hor.  U:ie  monnaie 
d'or  frappée  à  1'  —  de  Darius, 
Varias,   ii,    m.  Aas.  Voy.   em-  ' 


PREiNTK.  ^  Iinai;i!  à  laquelle  on 
faisait  subirficlivemcnt  lapoiiie 
d'un  condamné  par  contumace. 
aimulacrum,  i,  n.  .1.  Exécuter 
en  — ,  supplicium  lh:tuin  ou  si- 
muiaéam  sumère  {de  aliquo). 
A.  imaginem  sontis  aapplicio 
afficëre.  A.  Exécution  on  — ,si- 
malacrum  sapplicii.  A. 
effiler,  v.  tr.  UétiSser  en  enle- 
vant les  fils,  mettre  en  charpie, 
etc.  Fïlatim  distrahëre.  I.ucr. 
Carpëre  fila.  Liv.  S'—,  filatim 
distrahi.  f,ucr.1  Amincircomme 
un  fil.  Tenuâre,  tr.  Plin.  Ex- 
tenuàre,  tr.  Plin.  Voy.  amj.n- 
ciR.  S'effiler,  tenaàri.  Ov.  at- 
tenuari.  Plin.  \\  i.^u  part,  pas- 
sé employé  adjoctivt.)  Elfilé. 
Tenais,  e,  adj.  Col.  Gracilia,  e, 
adj.  .Saet.  (cf.  crara  gracilti- 
ma.  Saet.).  In  tenuitatem  de- 
sinens.  Plin.  In  gracilitatem 
fastigiatas.  Plin.  Jambes  effi- 
lées, craran^  tenuitas .  Phœd. 
Effilé  (en  pari,  d'un  cheval), 
gracia  corpore.  Col.  Voy.  mince. 
î  (Arch.)  Affaiblir  en  donnant 
moins  de  corps.  Voy.  exténuer. 
Il  (P.  ext.)  Epuiser  de  fatigue. 

Voy.    ÉPUISER. 

effilocher,  v.  tr.  (Technol.)  Sé- 
parer  un    tissu  en  brins.  Voy. 

EFFILER. 

efflanquer,  v.  tr.  Rendra  mai- 
gre des  flancs.  Tenaâre,  tr. 
Virg.  Efflanqué,  strigosas,  a, 
um,  adj.  Liv.  (cf.  canis.  Col. 
eqaas.  Liv.).  Taureau  efflanqué, 
taaras  ventresubstrictiore.  Col. 
Devenir  efflanqué,  ilia  ducêre. 
Hor.  trahëre.  Plin.  tendêre. 
Virg.  Il  (Fig.)  Un  style  efflan- 
qué, eneri'ato  oraiio.  Cic.  jeju- 
na  oratio.  Cic.  Voy.  maigre, 
SEC  II  (Par  plaisant.)  S' —  de 
rire  (rire  à  se  faire  mal  aux 
côtes),  risa  dissolvëre  ilia  sua. 
Petr. 

effleurer,  v.  tr.  Détacher  les 
fleurs  d'une  plante  (arch.)  Flo- 
res carpëre.  Plin.  ^  (Par  anal.) 
Enlever  légèrement  le  dessus 
de  qqch.  (technol.).  Delibàre, 
tr.  Lucr.  Plin.  1  Toucher  à 
peine,  en  passant,  le  bord,  la 
surface  de  qqch.  Delibàre,  tr. 
Cic.  etc.  {eiL.:Jago  arboris  tran- 
cum.  Col.  at  omnes  andiqae 
floscalos  carpam  et  deliben%. 
Cic.)  ;  strîBgére,  tr .  Ov.  Cart. 
(ex.:  samm,as  undas.  Ov.)  ;  de- 
striDgére,  tr.Ov.  Sen.  r/i.(6x.: 
seqtiora  alis.  Ov.  destricta  levi 
vulnere  est  cutis.Sen.rh.).\\  (Par 
ext.)  Prendre  en  effleurant.  — 
un  baiser  sur  la  boucha  (de  sa 
fille),  oscala  libc.re[nat3e).Virg. 
sanima  oscala  delibàre.  Virg. 
1  Porter  une  légère  atteinte  à. 
Leviter  Isedëre.  Cic.  Voy.  at- 
teinte. Il  Examinersuperficiel- 
lement.  Prsetervolâre,  tr.Cic. 
(ex.:  haec  duo  proposita.  Cic); 
delibàre,  tr.  Cic  etc.  {e\.:  phi- 
losophie doctrinas  satias  est 
nunquam  attigisse,  qaam  levi- 
ter et  primoribus,  at  dicitar. 


labiis  delibufsc.  Frontu.  omnia 
narratiune  delibàre.  Qaint.)  ; 
perstringcre.  ir.  Cic.  (ex:  in 
animo  est  leviter  transire  ac 
tuntummodo  perstringëreunam 
(juamqae  rem.  Cic  |Uosc.  Am. 
o2,  '.>!].  ctileriter  reliqaam  lilês 
cursum. Cic);  gustàre,  tr.  Cic 
{aK.:pkysiologiamprimis,atdiri^ 
tar,  labris.  Cic.  [N.  D.I,  8,20J). 
En  effleurant,  strictim,  adv. 
Cic.  (ex.:  sir.  aliqaid  attingëre, 
Cic.)  ;  leviter,  adv.  Cic.  ^;tc. 
(ex.:  leviter  tangëre.  Cic.  at- 
tingëre.  Cic.  transire.  Cic prs' 
stringére.  Sen.);  summatim, 
adv.  Varr.  Cic.  (ex.:  de  uliijua 
re  breviter  ac  sanimatim  per- 
carrëre.  Varr.  perscribëre.  Cic. 
exponëre  aliqaid.   Cic.J. 

offleurir  ou  effleurir  (s'',  v 
intr.  ou  pronom.  (Minéral.)  De- 
venir efflorescent.  Florêre,  iutr. 
Col.  icf.  floret  vinum.  Col.). 

effiorescence, s.f.  iBotan.)  Ap- 
parition sur  une  plante  de  la 
fleur  naissante.  Flos,  fforis,  m. 
A.  ^  (Minéral.)  Formation  de 
parcelles  pulvérulentes  à  la  sur- 
face d'un  corps  s<ilido  qui  se 
décompose.  Situs,  ûs,  m.  Plin. 
Tomber  en  —  (en  pari,  d'un  mé- 
tal), sitam  aut  mucorem  tra- 
hëre. Col.  Voy.  rouiller.  (Par 
ext.)  Cette  matière  pulvéru- 
lente, flos  {vini).  Cato.  Voy. 
fleur.  Etre  couvert  d' — ,  voy. 
EFFLEUBiB.  ^  i.Médec.)  Elevuro 
légère  qui  se  forma  à  la  surface 
de  la  peau.  Voy.  bouton. 

efflorescent,  ente,  adj.  (Bo- 
tan.)  Qui  est  eu  voie  de  florai- 
son. Florens,  p.  adj.  Plin.  Flo- 
rescens,  p.  adj.  Lucr.  Efflorcs- 
cens,  p.  adj.  Cic.  Voy.  florai- 
son. ^  (Minerai.)  Qui  se  trans- 
forme en  matières  pulvérulentes. 
Florens,  p.  adj.  Plin. 

effluenco,  s.  f.  (T.  scientif.)  Ce 
qui  s'écoule  hors  de  qqch.  Ef- 
flavium,  ii,  n.  A.  Efflaentia, 
a»,  f.  A. 

affluent,  ente,  adj.  (T.  scient.) 
Qui  s'écoule  hors  de  qqch.  Ef- 
flaens,  p.  adj.  .4.  Spéc.  (.inc. 
chimie.)  La  matière  effluente 
(l'électricité),  materia  efflaens 
ou  flaida.  A. 

effluve  (lat.  effluviam)  [«  écou- 
lement "].  Plin.),  3.  m.  (T. 
scientif.)  Emanation  des  lieu) 
marécageux.  E^halatio,  onis,  f. 
Plin.  (au  plur.  chez  Cic).  Éx- 
spiratio,  onis.  f.  Cael.-.iur.  (au 
plur.  chez  Cic).  Voy.  émana- 
nation.  1  Emanation  du  fluide 
magnétique.  Effluviam,  ii,  u.  A. 

effondrement,  s.  m.  Action 
d'effondrer.  Fossio,  onis,  f.  Cic. 
{cl.fossiones  agri.Cic).^  Action 
de  s'effondrer.  Raina,  se,  f.  Cic 
Fig.     L' —    d'un    empire,   voy. 

CHUTE,    ÉCROULEMENT. 

effondrer,  v.  tr.  (Agricult.) 
Fouiller  à  fond  (le  sol).  Effo- 
dëre,  tr.  Liv.  ^cf.  eff.  terram, 
agram.  Liv.).  Voy.  fouiller.1 
Faire  manquer  par  le  fond  (a  a 
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turchargeanO.  Fanciam  effrin- 
gire.  Plin.  per(orùre,  tr.  Auct. 
b.  Al.  La  salla  s'eil  ofToiiiliéo 
sur  les  convivas,  iricliniam  su- 
per  coniivas   corriût.    Quint. 

VOV.    [s'I    KCBOULEB. 

effondrilles,  s.  f.  pi.  Dépôt  qui 
est  resié  au  fond  d'un  vase, 
spécialement  après  l'ébullitiou. 
li  </uod  resedit.  Plin.  Voy.  dk- 

POt.    Rt?IDU,   ftDlMEST. 

efforcer  (s'),  v.  pron.  Déployer 
de  la  force  pour  résister  ou  pour 
vaincre  une  résistance.  CoBB- 
ri,  dép.   ir.   Cic.  etc.  (ex.:  co- 
nantar  facère  id  quod  consti- 
taerant.  Cxs.  ii  gui  l^c  délire 
conatimnt.  Cic.  qaod  planum 
(acêre   non  modo  non  possis, 
veram  ne  coneris  qaidem.  Cic. 
[Rose.  Am.  19,  5.'.].îiMreoio- 
b«  pito,  ne  l'rastra  dehortan- 
do  impedire  fcoasilium  meum] 
conemini.  Aep.    nonnu.n(iaam 
interdia,  sa-pias  nocta,  si  per-  , 
rampère  passent,  conati.  Cxs.  j 
[B.  G.  I,  8,  U])  .Diti,  dép.  intr.  | 
Cic.  etc.  (ex.:  niti  prorampére. 
Caps,  perrampére.   Liv.    absol. 
tantam,  quantum  quisque  po- 
test,  nitatur.  Cic.  niti  frustra. 
Sali.  n.  ad  soliicitandas  civi-  \ 
tates.  Cees.);  anniti,  dép.  intr. 
Sali.  Lii'.   (avec  ut.  Liv.  [VIII, 
16,   U;    XX.XVIII.  50,    2]  ;  avec 
ne.  Liv.  [X,  2i.,  8].  Plin.  j.  [pan.  , 
95,  51  avec  Vlnî.i.iv.  [V,  29,  1  ; 
IX,    56.    15;   X,    J.I,  7].    Tae.\ 
(hist.  IV,  8;  V,  8])  ;  conniti, 
dep.  intr.  Cic.  etc.  {ex.:  infan- 
tes connituntar,  sese  uterigant. 
Cic.   ifin.   V,   15,  t2]);   eniti. 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  [faire] 
effort)  ;  moliri,  dép.   tr.  Cic. 
etc.  (e.x.:  mundam  ef^ère  ma- 
liens  deas.   Cic.  [univ.  U,  11]. 
de  quo  moliens  aliqaid  exqui- 
sitias  dicëre.  Cic.  [Or.  15,  37]. 
qase   popalus    Carthaginiensis 
in    nastram    civitatem   facëre 
molitus  est.  Liv.  [XXIX,  87,1.]); 
studére,   intr.   Cic.  etc.   (voy. 

[i        APPLIQUER,    [s']     attacher). 
Vov.    aussi  EFFORT. 

effort,  s.  m.  Action  de  s'effor- 
cer. Il  (En  déployant  de  la  force 
physique.)  Conatus,  ÙS,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  aliqais  sapra 
vires.  Scrib.  conatam  infrin- 
gére  [«rendre  l'effort  inutile  •]. 
Cic.  maximis  canatibas  conti- 
git,  ut  servaretnr.  Cses.)  ;  Dl- 
sus,  ÙS,  m.  Virg.  Plin.  Tac. 
(ex.:  tanquam  nisas  evomentis 
adjavaret.  Tac.  [ann.  XII,  67])  ; 
contentio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  at  enim  membra  nullà 
cantentione  moveantur,  sic... 
Cic.  aliqaamdia  aammà  con- 
tentione  dimicàre.  Hirt.  c.  to- 
tius  corporis.  Cic.  vacis.  Cic. 
tanta  adhibebatur  a  nabis  con- 
tentio. Cic.)  ;  labor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  l.  corporis.  Cic. 
fuga  [-  aversion  pour  •]  labo- 
ris.  Cic.  positam  esse  in  labore 
[•  exiser,  coûter  des  efforts  •]. 
Cic.  re*  est  magni  laborit.  Cic. 
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sine  labore.  Cic.  nulle  labor» 
Cic.    sine    allô   labore.    Liv.)  ; 
Juctatio,   onis.   t.   Cic.    Liv. 
(voy.  LUTTE)  ;  moles,  is.  t.  Virg. 
Liv.  {ei.:  plaastris  transveliam 
naves  haud  magnâ  moU.  Liv. 
voy.  peine)  ;  molimeatum,  i 
(•  grande  peine,  durs  efforts  •), 
n.    Cses.   Liv.  (ex.:  eo  minons 
n\olimentiec^laustraesse['  exi- 
geraient moins  d'efforts  ■].  Liv. 
neqae   exercitum    sine   magno 
commeatu  atque  molimento  in 
unum  locum  contrahëre  passe. 
Cœs.  [B.  G.  I,  3i,  31)  ;  momen- 
<Uin,   J  ('  effort  décisif  -),   n. 
Liv.    (ex.:    quicqaid  Itastes  in- 
genti   mole  agerent,  ipse  pcr- 
levi  momento  ludificaretur  ['  il 
ne  lui  faudrait  pas  à  lui  beau- 
coupd'effortspourlesdéjouer-]. 
Liv.  primo  concursu  haad  ma- 
jore   momento  fasi  Galli  sant, 
qaam  ad  Alliam  vicerant.  Liv. 
incliti  populi    regesqae  perlevi 
momento    victi    sant.    Liv.)   ; 
opus,   eris,  n.   Cic.  etc.  (dans 
les  express,  advorb.  magno  opè- 
re, maxima  apere,  nimio  opère. 
Cic).  Il  (Parext.)  Lésion  prove- 
nant d'une  contraction  muscu- 
laire excessive.  —  dans  lo  toté, 
convalsum  latus.  Suet.   1  (En 
déployant   de  la  force  morale.) 
Contentio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  animi.  Cic.  labor  cor- 
poi^    atque   contentio    animi. 
Cic.  vehementissima  c.  animi, 
ingenii.    Cic.   ab    hac   canten-  \ 
tione  dispatationis  [■  les  efforts 
qu'exige  la  discussion    ']  ani- 
mas   nostro»   relaxemas.    Cic. 
senior  Jam  et  infirmior  quamut 
contentionem  dicendi  sastine- 
ret.   Liv.    effasa  [•  exagéré  •] 
contentio.  Cic.  inanes   conten- 
tiones.  Cic.)  ;  inteotio,  ODIS, 
f.    Cic.  etc.    (ex.:  animi.    Cic. 
cogitationum.  Cic.  sine  inten- 
tione.  Cic.)  ;  cODatus,   ÙS,  m. 
Cic.   Liv.  (ex.:  tamuUas  Galli- 
cus  haad  magno  conata  brevi 
!    oppressas  est.  Liv.  quo  majore 
\    conata  stadioque  agantur,   eo 
leviora  infirmioraqae  existimo. 
Cic.  vani  cunatus.  Liv.  paràre 
conatam  om,nem  in  pernicicm 
alicajus.   Cic.  omnes    alicajas 
motas    conatusque  prohibëre . 
Cic.  alicajas conatusreprimére. 
Cic).  T  Faire  —,  niW.dép.intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  n.  pro  libertate. 
Sali,   pro  aliquo.  Liv.  magna 
vi  uterqae  nitebatar.  Cses.  ad 
gloriam.  Cic.    unas   Miltiades 
maxime   nitebatur,    ut   primo 
aoque  tempore  castra  fièrent, 
'ep.    alii  singalos   ex  senala 
ambiundo  nitebantar,  ne  gra- 
viusineamconsaleretar.  Sali.); 
anniti,    dép.    intr.  Sali.  Liv. 
(ex.:  paulalum,  maxime.  Liv. 
annitimini  mecum[" unissez  vos 
efforts   aux   miens    •].  Sali,   si 
porro   annitantar   [•    s'ils   re- 
doublent d'efforts  •].  Liv.    ad 
obtinendum   hesternum  decus 
[•  pour  soutenir  leur  gloire  de 
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la  veille  •].  Liv.  [XXVII.U,  SJ» 
ad  ea  patranda  summo  studio 
anniti.  Saii. [Jug.  Ii3,  lij);  con- 
niti  (•   se  raidir,  faire  des  ef- 
forts, tous  ses   efforts   •),    dép. 
intr.    Cic.   Liv.    (ex.:   conntxir 
primo   résistant.  Liv.  andiqae- 
omnes    cannisi   liastem    aver- 
tant.  Liv.  in  équestre  prœlium- 
connixi  amni  viperficerent.Liv. 
omnibus  viribus  ou  nervis  con- 
niti,    ut....  Cic.  [in  Verr.  11,  3, 
50,    130])  ;  eniti  (•  faire  effort 
pour  se   dégager,  pour  avancer 
ou   pour   monter  ;  fig.  en  gén. 
faire    tous   ses  efforts   •),  dép. 
iiitr.    Cic.  Liv.    Tac.    (ex.:  per 
adversos  flactus  ingenii  labore 
remigam.    Liv.   per    angastias 
aditus  et  ingruentemmaltitudi- 
ncm.  Tac.  in  verticem  montis. 
Curt.   au   fig.:    eniti  ut...  Cic. 
eniti  et  cantendere  [•  faire  les 
plus  grands  efforts  •]  at...Cic. 
eniti  et   efficêre,  at...   [■   réus- 
sir   grâce   à  ses  efforts    •].  Cic. 
omniopeatque  operà eniti,  at... 
Cic.    eniti   ne...   [•  faire  effort 
pour  ne  pas...  «J.  Sali,  pagnàre 
et  eniti  ne...  Cic.  avec  l'Ace,  u. 
d'un  pron.:  guod  qaidem  certe 
enitar  [.  là  du  moins  se  porte- 
ront mes  efforts  •].  Cic.  guod 
at   enitare   contendasque  [•    à 
supposer  que  tu  diriges  tous  tes 
efforts    de  ce  côté    •].    Cic.    in 
quo  qaid  eniti  et  quid  efficêre 
passim   malo   in   aliaram   spe 
relinqaëre  qaam    in    oratione 
meà  ponère.  Cic.  [div.  in  Cae- 
cil.8,  26,].guan<am  facëre  eni- 
tique  potui.  Cic.  tantam  eniti, 
at...  Cses.)  ;  obniti  (■  faire  tous 
ses   efforts   pour  résister,  pour 
s'opposer  à,  pour  empêcher  •), 
dép.  intr.  Vell.  (ex.:  Paali  vic- 
toriam   impedire.    Vell.    [I,    9, 
6])  ;  contendère  {•  faire  effort 
pour...    •),    intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
guantum  conniti  animo  potes, 
quantum  labore  cantendere,  si 
discendi  labor  est  polias,  quam. 
volaptas,    tantam  fac  ut  effi- 
cias.  Cic.    qui  stadium    currit, 
eniti  et  cantendere  débet,  qaam 
maxime  passit,  at  vincat.  Cic. 
quantum  potero  voce  canten- 
dam,  ut  popalus  hac  Romanas 
exaadiat.   Cic.    cantendere    et 
laborare  ut...  Cic.  cantendere 
et  elahorare   [•    déployer  tous 
ses   efforts    •]    ut...  Cic.  [Verr. 
Il,   3,  56,  130].  avec  l'Inf.  fagâ 
salatem    peière     cantendant . 
Cxs.  hanc  [locum]  ab  omnibus 
partibus  oppagnàre  cantendit. 
Cœs.  vide  ne,  dum  ad  cacumen 
pervenire  cantendis,  cam  ipsis 
ramis,    qaos    comprehendcrit , 
décidas.    Cart.  voy.  [s']  appu- 
quer)  ;  laboràre  (-  se  donner 
de  la  peine,  faire  effort  •),  intr. 
Cic.    (ex.:  l.  in  aliquà  re.  Cio. 
voy.  PEINE,  non  laboràre  [«ne 
faire   aucun   effort    •].  Cic.   id 
contendère  etlaboràre,ut...Cic. 
nihillaboro,nisiat  salvnssis... 
Cic.)  ;eiabor3re  (•  »e  donner 
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"delà  poiiio,  faire  tous  ses  oITortS"), 
intr."  Cic.  etc.  (ex.:  elaboràre, 
at...  Cic.  in  eo  quorjue  elaborà- 
re, ■it...Cic.y,  conâri,  dép.intr. 
Cic.  etc.  (ex.:    frustra   conari. 
Nep.  voy.  [s'J  efforceh);  moJi- 
rj,  dép.  tr.  Cic.  (ax.:  nildl    est 
quod  moliare  [•■  tes  efforts  sont 
vains  "].  Cic).    Qui    demande 
ou  a  demande  beaucoup    d'ef- 
forts, Jaboriosus,  a,  um,  adj. 
Ter.  Cic.    (ex.:    qais    nostram 
exercitationem  uîlam  corporis 
suscipit    laboriosam,    nisi...  ? 
Cic.  nikil  laboriosius.  Cic.  la- 
boriosissimam  optis.Lii/.).  Avec 
— ,  on  faisant  des   — ,  avec  de 
granils  — ,  contenté,  adv. Cic. 
etc.  (ex.:  c.  pro  se  dicëre.  Cic. 
cam  (plaga]  est   missa  conten- 
tias.  Cic.)  ienixé,  adv.  Cœs.Liv. 
(ex.:  aiiqaem  javâre.  Cses.  eni- 
xëpetêre  id,  qnod...Sen.  enixe 
operam  dare,    at...  Liv.  enixe 
operam  navàre  ad    ministeria 
belli.  Liv.  tn.  obstâre.  Liv.  eo 
enixias   ad   belliim    adjavàre. 
Liv.   qao  eni.xias  opem  ferret. 
Saet.)  ;    obnixé,    adv.   Plaat. 
Ter.  Hier,    (ox.;  manibus  pedi- 
basque   obnixè   omnia   facëre. 
7'er.[Andr. 161]). Sans— .guietê, 
adv.  Cses.Liv.{e\.:  bellàre.Liv.) . 
|l   Ellei   produit  par  cet  effort. 
Vis,  f.  Cic. 
effraction  (lat.  post.  effractio. 
Eccl.),  s.  f.  (Droit.)  Bris  de  clô- 
ture d'un  lieu  habité,  dans  une 
intention  criminelle.É'^ractara, 
œ,  f.  Dig.  Ouvrir  avec  — ,  vio- 
ler   un   domicile  à  l'aide  d' — , 
effringêre,  tr.  Cic.  (cf.  egr.  fo- 
res.  Cic.   clausa.   Sali.).    Vols 
avec   — ,  (arta    et    effractiirœ. 
Dig.  Voleur  avec  — ,  eQracta- 
rias,  ii,  m.  Sen.  effractor,  oris, 
m. Dig.  Poursuite  pour  vol  avec 
— ,  e^racturas  crimen.  Dig. 
effraie,  s.  f.  Espèce  de  chouette. 
Alacas,  i,  m.  Serv. 
eSrayaioment,     adv.     D'une 
manièreefTrayante. //orrendum 
in  modam.   Cic.  Formidolosê, 
adv.  Cic. 
eiîrayant,  ante,  adj.   Qui  est 
do  nature  à  effrayer.  Terribi- 
lis,    e,   adj.   Cic.  etc.  (cf.  cla- 
mor.  Liv.  mors.  Cic.  terribiles 
formse    visa    [•    fantômes    ef- 
frayants  "].   Virg.);  borribi- 
lis,   e,    adj.    Cic.  (ex.:  (ormi- 
dines.   Cic.  casas.  Cic.  species. 
■Cses.)  ;  formidolosns,  a,  um, 
adj.  Cic.  Sali,  (ex.:  formidoJo- 
sissimum.  bellam,  Cic). Voy.  af- 
freux, HORRIBLE,  TERRIBLE,  ÉPOU- 
VANTABLE .     Présage    — ,    omen 
niagni  terroris.  Liv.  Nouvelles 
effrayantes,  ofroces  nantii.Tac. 
-Cri  — ,  atrox  clamor.  Tac.  Ob- 
jet — ,    terror,   oris,    m.   Cic. 
D'une   manière  — ,     voy.    ef- 

FRAÏAMMENT. 

«ffrayer,  v.  tr.  Frapper  de 
frayeur.  Terrère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliquem.  Cic.  arbem  in- 
cendiis.   Cic.  aiiqaem  vel   spe 

-«omolarivel  meta  terrëre.Cels. 
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meta  tcrritl  ou  vano  meta  ter- 
riti.   Cnrt.   aiiqaem  mortis  ou 
sapplicii  meta.  Cart.)  ;  conter- 
rére.  tr.    Cic.  etc.  (ex.:  insoli- 
tos  ejas  tamaltus  c.  Romano- 
ram  eqaos.  Liv.  atroxingeniam 
accendêre  co  facto  magis  qaCCm 
conterrêre.  Liv.  hàc  reirritàre 
magis  qaam  c.  animas  barba- 
roram.Liv.  c.latrata  advenien- 
tem.  Col.  c.  loqaacitatem  ali- 
i-ajas   valta    ipso    aspectaqae. 
(-'ic.  his  nuntiis  senalas  conter- 
ritas.  Liv.  prœliam.  cientcs  no- 
vam  pagnx  conterruit  gênas. 
Liv.   qaos   aliqaa    fabala   sine 
aacioresparsaconterrait.Sen.); 
exterrére,   tr.   Cic.  etc.  (voy. 
épouvanter)  ;  perterrére,   tr. 
Cic.    etc.     (voy.    épouvanter]. 
Efl'rayé,   pavidas,  a,   um,    adj. 
Liv.  sollicitas,  a,  am,  adj.  Cic. 
(voy.  inquiet). timefactus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (de OIT.  11,  7,  2Ii).  Etre 
effrayé,  terrêri,  pass.  Cic.  Voy. 
CRAINDRE,  REDOUTER.  S'effrayer, 
extimescére,  intr.  Plaat. 
Cic.    (ex.:    extimait   tam   illa? 
Plaat.    nunqaam   extimescére. 
Cic.  repentinis  sibilis  [abl.  de 
cause]  extimescére  [en  pari,  des 
chevaux].  Cic.  de  fartants  com- 
munibas  extimescére. Cic.  [Dej. 
1,  3]);  formidâre,  tr.  et  intr. 
Cic.  (intr.  voy.  [avoir]  peur  ;  tr. 
voy.REDOuTERj  ;in  et  uere,  tr.  Cic. 
(vay.  CRAINDRE,  redouter)  ;  pa- 
vére,    intr.   Plaat.   Liv.   (voy. 
[avoir]    PEUR,  [être    frappé    d'] 
épouvante)  ;  pavescére,  intr. 
Sali.   Sen.  (ex.:  ad  tactam  [en 
p.arl.  d'animaux].  Coi.  ad  cseli 
fragorem.  Sen.  omni  strepita. 
Sali.)  ;  pertimescère,  intr.  et 
tr.    Cic.    Sali.    {intr.    voy.    [s'] 
épouvanter  ;  tr.  voy.  craindre, 
REDOUTER  [vivemont]). 
effréné,  ée,  adj.  Sans  frein.   || 
Au  propre.  (Blason.)  Cheval  — 
(représenté   sans    frein),  eqaas 
effrenas.  Liv.  1  (Fig.)  Que  rien 
neretient.Effreflatus,  a,  um, 
p.   adj.    Cic.  (ex.  :    furor.    Cic. 
capiditas.  Cic.  libido  effrenata 
et  indamita.  Cic.)  ;  indomi- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (ex.  : 
capiditates.    Cic.    faror.     Cic. 
amor.  Ov.};  immoderatus,  a, 
um,  adj.    Cic.    (ex.  :  libertas. 
Cic.  immoderatissima  laxaria. 
Saet.)  ;  immodicus,  a,  um, 
adj.  Sen.  (ex.  :  immodica  ca- 
përe.   Sen.)  ;  impotens,   adj. 
Nep.    (ex.  :   dominatio.    Nep.). 
Luxe  — ,  intemperans  laxaria, 
Sen.  Passions  effrénées,  intem- 
perantia    libidinam.    Cic.   im.- 
potentia,  œ,    i.   Cic.  prafasis- 
sima  libido. Saet.  [Femme]  d'un 
1  ibertinage  — ,  libidine  accensa. 
Sali.  D'une  manière   — ,  egre- 
naté,  adv.  Cic.   intemperanter, 
adv.  Cic.  immaderatë,  adv.  Cic. 
immodicê,  adv.  Cic.  Se  livrer 
aux  passions  d'une  manière  — , 
effandi  ad  la.variam.  Liv.  Voy. 

FREIN. 

1.   effriter,  v.    tr.     flechnol.) 
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Rendre  le  sol  stérilu  «n  l'épui- 
sant par  la  culture. /^'.v/iaunrtf, 
tr.  Col.  Terres  effritées,  sol 
effrité,  effeti  agri.  Virg.  effe- 
tam  solam.  Col.  Etat  d'un  sol 
effrité,  jejaniam,  ii,  n.  Col.  ■■ 
S'  — ,  fatiscére.  Col.  Voy.  épui- 
ser, stérile. 
2.  effriter,  v.  tr.  Rendre  fria- 
ble; réduire  en  poussière.  In 
palverem  conterère.  Sen.  In 
palverem  minatissimam  rédi- 
gera. Veget.  S'  — ,  resolvi.  Col. 
friari.  Col.  ad  m.inatiam  re- 
digi.    Sen.   (ep.   90,  23).  Voy. 

FRIABLE,    POUSSIÈRE. 

effroi,  s.  m.  Saisissoment  causé 
par  la  frayeur.  PavoT,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  pavor  sima- 
latas  [opp.  à  veras].  Liv.  pa- 
vorem  facëre  [en  pari,  descir- 
const.].  i.ii'.  alicui pavorem  in- 
jicére,  incatére.  Liv.  pavorem 
effandére  incampasitis.  Liv.)  ; 
formido,  inis,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  formidinem  alicai  inji- 
cëre.  Cic.  au  plur.  formidines. 
Cic.  [Tusc.  III, i.,  7],  Liv.  [.\XX, 
28,  S]'  ;  borror,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  dii  immortales,  qai 
me  horror  perfadit  !  Cic.  hor- 
ror  ingens  spectante s  perstrin- 
git.  Liv.);  terror,  oris,m.  Cic. 

etc.    (voy.   TERREUR,  ÉPOUVANTE); 

tremor,  oris  ('  tremblement 
causé  par  la  peur,  effroi  »),  m. 
Cic.  Liv.  (ex.:  pallor  et  tremor 
et  dentiam  crépitas.  Cic). Rem- 
plir d'  ,VOy.  EFFRAYER,    ÉPOU- 
VANTER.  Avec  — ,  pavidê,  adv. 
Lucr.  Liv.  Qaint. 
effronté, éo,  adj.  Qui  n'a  point 
de  honte.    Un  homme   — ,  une 
femme  — ,  et  (substantivt.)  un 
— ,  une  — tpetalans  Iwmo.  Cic. 
petalans    axor.    Sen.    procax, 
acis,  m.  Sen.  protervas  homo. 
Cic.  meretrix  proterva.  Justin, 
aadax  homo.  Cic.  Tu  es  un  — ! 
tu  es  impadens  !  Cic.  Voy.   im- 
pudent,   INSOLENT.  Il    (P,    ext.) 
Qui    marque    de     1  effronterie. 
ImpudeDS,  adj.  Cic.  (cf.  men- 
daciam.    Cic.   impiidentissimse 
litterœ.  Cic);  inverecundus, 
a,  um,  adj.  Sali.  Qaint.  (ex.: 
animas.  Sali,  fr.);  protervus, 
a,  um,  adj.  (.'ic.  (ex.  :  dictum 
aat  factam.  Cic). 
effrontément,    adv.    Avec  ef- 
fronterie. Impadenter, a,dv.  Cic. 
(ex.  :    mentiri.    Cic).    Voy.    im- 
pudemment,   INSOLEMMENT. 

effronterie,  s.  f.  Caractère  d* 
celui  qui  est  effronté.  Impa- 
dentia.  se,  i.  Cic.  Petalantia, 
se,  f.  Cic.  Protervitas,  atis,  i. 
Cic.  Procacitas,  atis,  f.  Cic. 
L'  —  de  tes  demandes,  qaas  ta 
impadenterpostalasti.  Cic.  Cne 
— ,  protervam  dictam,  proter- 
vam  factam.  Cic.  Voy.  impu- 
dence,   INSOLENCE. 

effroyable,  adj.  Qui  cause  de 
l'effroi.  Horribilis,  e,  adj.  Cic. 
Terribilis,  e,  adj.  Cic.  .itrox, 
adj.  Ov,  Visage  effroyable,  l'ui- 
ta:  terribilis,  torvas  ou  trax. 
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Ov.  Qui  a  un  visage  — ,  hor- 
rendat  aspectu.  //or.    horren- 

tiu5  ll'SI*.    Mrg.   Voy.  tFFBATANT, 

ÉP01VANTA8LE.  ||  ^P.  »ual.)  In 
cri  — ,  clamor  terribiiis.  Cic. 
atrox.  Tac.  Qui  fait  uu  cri  — , 
Itorrisonas,    a.    am,    adj.  Cic. 

rirj.  Fig.  Nouvelles  — ,  atro- 
ces nanlii.  Lii-.  Récit  — ,  res 
horrenda  relata.  Ov.  Histoires 
—  ,  immanin.  l'ac.  Nuit  — .  nox 
terribiiis.  Cic.  Voy.  effrayant. 

Il  (P.  hyperb.)  Famil.  Excessif. 
Voy.  ce  mot. 

effroyablement,  adv.  D'une 
manière  effroyable. //orrendum 
n  modnm.  Cic.  Voy.  effratau- 
MENT.  Il  (P.  hyperb.)  Famil. 
Dune  manière  excessive.  Vehe- 
menter.  Cic.  mire.  Cic.  —  laid, 
ad  deformitatem  insignis.  Cic. 

Voy.  EXTRAORDINAIREMENT,  PBO- 
DIClEUfEMENT. 

effusion,  s.  f.  Action  de  ré- 
pandre largement  (un  liquide). 
Ejlusio,  onis,  f.  Cic.  {ct'.aquêe. 
Cic.  [de  nat.  deor.  II,  11,S6I. 
Arrêter  I'  —  du  sany,  sangui- 
nem  cohibêre  ou  sistêre.  Min. 
Spéc .    L'  —    du    sang   dans  les 

tissus,  voy.  ÉPANCHEMENT,  HÉ- 
MORRAGIE, PANC.  L'efTusion  do 
sang  (dans  un  combat,  dans  uu 
carnage),  cruor  et  csdes.  Cic. 
cruor,  oris,  m.  Cic.  sanguis 
eQ'usus,  fusus,  profasus.  Ov. 
Voy.  EANC.  1  iFig.)  Action  de 
communiquerabondammentun 
don.  Effusio,  onis.  f.  A.  L'  — 
de  la  grâce  divine,  voy.  grâce. 
Il  Action  de  donner  une  libre 
issue  aux  sentiments  que  le 
cœur  renferme.  Effusio,  onis, 
f .  Cic.  —  de  tendres«e,  jnmma 
amoris  signi^atio.  Cic.  11  nous 
a  prodigué  des  —  de  tendresse, 
in  nos  suavissime  eff^utaa  est. 
Cic.  Une  —  de  cœur,  efTtxsio 
animi.  Cic.  Dans  1'  —  de  sa 
joie,  Isetitià  effasus.  Liv.  in  Ise- 
tiliam  e([asui>.  Justin.  Avec — , 
effasc,  adv.  Cic.  Chérir  (qqn) 
avec  — ,  diligére  effasissimê. 
f /in./.  Us  s'embrassent  avec — , 
avidis  amplexibus  hserent.  Ov. 
égal,  aie,  adj.  De  même  quan- 
tité ou  de  même  dimension  que 
ce  à    quoi  on  le  compare.   ./É 


qualis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
œquales  [•  d'égale  hauteur  -] 
tamuli.   Liv.    sententiêe    mem- 


bris  xqaalibas.  Qaint.  partem 
pedis  este  œqualem  alteri  parti. 
Cic.  [orat.  56,  188].  Wr(u<e8 
tant  mter  te  eegaalet  et  pares. 
Cic.  creiicus  et  eias  «qaalis 
pxan.  r:ic.  [or.  6.',  215]  jj  m- 
quabilis,  e,  adj.  Cic.eitc.  (ex.: 
xqaabilit  partitio  prsedee.  Cic. 
partes  undiqae  seqaabilei.  Cic. 
o-(juabilis  trtbatio[sr.  'ioovo(iia]. 
C'tc.  /as  semper  quœsitum  est 
af^qaabile  [  -  on  a  toujours  voulu 
un  droit  égal  pour  tous  •].  Cic. 
jus  in  omnes  a-quahile.  Cic.)  ; 
aequus,  a,  um,  adj.  Cic.  Cœs. 
Liv.  {ex.:ssquû  latitudine  atque 
ille  congesticius  agger  [•  amas 
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de  terres  rapportées  •]  fuerat. 
Ctes.  «•</no  l'ère  spatio  abesse. 
Cses.  xquis  portionibus  ou  pen- 
.<ioni{>u.s  [cfare,  lolvère,  etc.]. 
Liv.  cunt  rquam  partem  tihi 
sumpseris  atque  populo  Roma- 
■no  miseris.Cic.tequojure[-  de- 
gal  à  égal  .1.  l  ic.  «c  œqao 
[même  sens].  Cic.  in  lequo  esse 
ou  store  cum  aliquo  ['  être 
l'égal  de  qan  •].  a-qao  Jure 
agère  cum  aliquo  [même sens]. 
Tac.  {eqaum  est  certamen  [-  la 
partie  est  égale  •].  Cic.  non 
afqaaerat  contentio.  Caes.eequo 
prcelio,  sequo  Marte  [•  avec  des 
avaniaaes  égaux  •]  pugnàre. 
Cœs.  aiscedëre.  Cies.  Justin, 
in  soperiores  contumcur,  in  a"- 
qaot  et  pares  (astidiosus  [•  dé- 
daigneux envers  ses  égaux  <], 
in  inferiores  cradelis.  Corni(. 
ne  in  sequo  hostes  vestri  nos- 
trique  apud  vos  sint  [•  n'aient 
à  vos  yeux  des  droits  égaux  •] 
ac  nos  socii,  immo  ne  meliore 
jure  sint.  Liv.  in(ra  deos  su- 
mus,  non  in  sequo  illis  snmus 
[•  nous  ne  traitons  pas  avec 
eux  d'égal  à  égal  •].  Sen.  in 
sequo  eam  duarum  potentissi- 
martirtx  gentiam  summis  impe- 
ratoribus  posuerunt.Liv.); par, 
adj.  CiC.  etc.  (ex.:  par  spatio 
["  en  durée  ■].Cic.  sipar  in  no- 
bis  atque  in  illo  scientia  (ais- 
set.  Cic.  erant  ei  qua'dam  ex 
his  paria  cum  Crasso.  Cic.  pari 
intervallo.  Cscs.  similia  omnia 
magis  visa  huminibas  quam 
paria.  Liv.  pari  jure  [•  d'égal 
a  égal  -i].  Cic.  ex  pari  [même 
sens].  Cic.  haudquaquam  pari 
ccrtamine  [«  la  partie  n'étant 
pas  égale  •].  Liv. par  aiicui.Cic. 
Cxs.armis  se  parem  exittuTnôrc. 
Cxs.  universos  pares  [•  égaux 
en  forces  .]  esse.  Nep.  pares 
paribas  ferebamus  condiciones 
f-  noustraitions  d'égal  àcgal  -). 
Liv.  est  (initimus  oratori  poeta 
ac  psene  par.  Cic.  libertate 
esse  parcm  ceteris.  Cic.  elo- 
quentiâ  parem  Itabuisse  nemi- 
nem.  Cic.  hominem  caivis sum- 
moram  tuse  œtatia  vel  ingenio 
vel  indastriâ  vel  famâ  parcm. 
Cic.  quem  lu  parem  cum  libe- 
ris  tuis  fecisti.  Sali,  eas  [vir- 
tutes]  esse  inter  te  seqaales  et 
pares.  Cic.).Sans  égal,  unicus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (e,v.:  uni- 
cas  dux.  Liv.  unica  liberalitas. 
Cic.  voy.  incomparaule).  Ren- 
dre —  œquàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  œqualo  omnium  pericclo. 
Cses.  aliqaando  sequatus  intcr 
omnet  terror  fuit.  Liv.  inven- 
tam  est  temperamentum,  quo 
tenuiores  cum  principibus  a?- 
quari  te  pâturent.  Cic);  exse- 
quûre,  tr.  Varr.  etc.  (ex.:  cor- 
tirem  cum  cortice.  Varr.  tu- 
mulot  tumulis.  Auct.  b.  Hisp. 
exscquato  periculo.  Sali.].  lie- 
garder  comme  — ,  wquâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  omnium  scelera 
vix  cum  hujus  parvà  parle  se- 
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çuari  con/Vrrigue  posta.  Cic. 
cequare  Hannibali  l'hilippum 
L\v.).  Il  (Loc.  prcp.)A  1'—  ,(o,«i- 
queet...  Cic.  eodem  loco  qao 
Lie.  Il  (Loc.  adv.)Ar-(arch.), 
voy.  EGAIJillENT.  ||  D'  —  (sur 
le  même  niveau),  exirqno.Liv. 
Voy.  PAIR.  Il  (Par  anal.l  Qui 
est  toujours  le  même,  u^qua- 
bilis. e,  adj. Cic. {n.. motus  cer- 
lus  et  a-quabilis.  Cic.  perennis 
amnis  eia'quabilis.Cic).  \l  Dont 
le  niveau  est  partout  le  même. 
.^quus,  a,  uin,  adj.  Ci'c.(ex.: 
.rquus  et  planus  locut.  Cic.)  ; 
œqualis.  e,  adj.  Sali.  (ex.  :  œ- 
qualia  loca.  Sali.).  ||  (Au  (ig.) 
Dont  la  nalure  reste  toujours 
la  même.  ./Squabilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  a'qaahilis  perpe- 
tuaquc  fortuna.  Cic.  xqaabile 
et  temperatiim  gênas  orationii. 
Cic.  pirior  sibi  sequalis.  Plin.); 
sequus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  : 
animus  arquas  f.  humeur  éga- 
le .].  Cic.  irquo  animo.  Cic); 
par,  adj.  Cic.  etc.  {ex.:  ut  par 
[•  égal  à  vous-même  •]  sis  in 
utriusque  orationes  facultate. 
Cic).  i  Qui  est  le  même  à  l'é- 
gard de  personnes,  de  choses 
diverses,  .^quus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.:  concerfo,  et  quodani-  Jj 
mus  sequus  est  et  quia  necesie  I 
est.  Cic.  qaicqaid  tribunus  pie- 
bis  loquUur,  assaestis  sequi 
[•■  avec  une  égale  indifférence  •] 
uadire.  Liv.  sequis  oculit  as- 
picëre.Liv.).  jjQui  est  le  mémo 
pour  qqn  qu'autre  chose.  Cela 
Ini  est  — ,  voy.  indifférent. 
Famil.  C'est—,  c.-d-d.  il  n'im- 
porte, voy.    IMPORTER. 

1.  également,  adv.  D'une  ma- 
nière égale,  .^que,  adv.  Ca-j.        J 
etc.  {ex-idua"  trabes  a'que  Ion-        I 
ja-.  Caes.)  ;  aequabiliter,  adv.         ' 
Cic.  etc.  (ex.  :  dispertire.  Cic.)  ; 
aequaliter,  adv.  Ca-s.  (ex.:s^er- 
ncreundam.  Ov.);pariter,  adv. 

Cic.  etc.  (ex.  :  dispartiantur  bo- 
na.  Afran.)  ;  ex  œquo,  loc. 
adv.  Ov.  Sen.  (voy.  égal)    Etre 

—  distant,  paribus  intervallis 
distare.  Cees.  —    distant,   pari 

interva//o.    Cset.    Partacer   , 

œquàre  {aliquid) .  Cic.  Répandre 

—  le  fumier,  wquare  stercora. 
Col.  —  grand,  a^que  magnas 
Cic.  tequà  magnitudine.  Cœs. 
Rendre  —justice  atout  lemon- 
de,  jarit  œqaabilem  rationem 
tcnêre.Cic  ||  (Fig.)  ^çuê,  adv. 
Cic  Pariter,  adv.  Cic.  Eodem 
modo.  Cic.  Voy.  pareillement, 

^EUBLABLEMENT.   ||  {Fumil.)  AuS- 

si,  voy.    ce  mot. 

2.  également,  i.  m.  (Arch.) 
Action  d'égaler. /Eçuofio,  oni». 
f.   Cic.  Exœqualio,  onis,  t.  Liv. 

égaler,  v.  tr.  Rendre  égal  à. 
Square,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cum  suas  qaisque  opet  cam 
poicntissimis  œquan  videat. 
(  œs.  qui  [(ibril'  te  jam  illit 
fere  aqaarunt.  Cic.  [Off.  I,  1, 
•i])  ;  adeequâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  cam   virtute  (ortanam. 
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Cic.  se  virtate  nostris.  Cr$.)  ; 
exsequàre,  tr.  Cic.  etc  {•'%.  : 
exseqaàre  se  alicai  ou  cnm  ati- 
qu.0.  Cic);  assequi,  dép.  ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mérita  alicujus 
non  asseqai.  Cic.  ingenium  ali- 
cujas  aliqua  e,x  parte.  Piin.j.]; 
consequi,  clép.  tr.  Cic.  otc. 
(ex.  :  nec  majorem  consrqiii  pn- 
terat  [Siscînna]  et  minori  ne- 
cesse  erat  cedi-re.  Cic.  ad  con- 
sequendos  qaos  priores  daci- 
mus  arcendimar.  Vett.  nallam 
partem  alicujas  meritoramgra- 
tià  ccnsequi  passe.  Cic.  avitam 
j/loriam  conseqai.  Cic).  ||  (Par 
ext.)  Considérerqqncommeégal 
&  un  autre.  Exœqaûre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  aliqaem  secunx  exse- 
qaari  noUe.  Cic.  neminem  se- 
cum  (tignitate  exœquari  velle. 
Cic).  Aliqaemalicm  pnrempo- 
nère.  Cic.  Aliqaem  nHcai  in 
«qao  ponére.  Liv.  \\  (Par  ext.) 
Proportionner.  Exœqaâre,  tr. 
Sali.  (cf.  facto  dictis  exa'qunre. 
Sait.).  1  Etre  égal  a.  Adse- 
quàre,  tr.  Cœs.  Liv.  \e\.  :  al- 
titadinem  mari.  Cœs.  quitus 
daobas  operibus  vix  nova  lurc 
magnificcntia  qaicquam  adx- 
tjuare  potait.  Liv.  [I,  56,  S])  ; 
3equiperàre,ir.  Nep.Liv.  (ex.: 
ipsam  arbem dignitate[en  par- 
lant du  port].  iVep.  [Tliem.  6, 
11.  aliqaem  iabore  corporisque 
viribus.  Nep.  [Aie.  11,2]).  Voy. 

tCAL. 

égalisation,  s.  f.  Action  d'é- 
galiser, .liqaatio,  onis,  f.  Cic. 
Exœquatio,  onis,  f.  Liv. 

égaliser,  v.lr.  Rendre  plusieurs 
choses  égales  entre  elles.  .^- 
quâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sor- 
tes. Cic.  pecunias.  Cic);  exse- 
quâre,  tr,  Cic.  etc.  (ex.:  omnia 
jara.  Cic.).^  (P.  ext.  Niveler, 
aplanir.  jÈqaâre  Uocum.).  Cses. 
Exxquâre  (planitiem).  Vitr.lme- 
qaâre,  tr.  Cses.  (cf.  hœc  levibas 
cratibas  terrâqae.  Cses.  [B.  C. 
I,  27,  h]).  Ad  spqaalitatem  redi- 
gëre  (carnes).  Plin.  Voy.  apla- 
nir,   MVELER. 

égalitaire,  adj.  Qui  vise  il  l'é- 
çalité  complète  en  politique. 
ALqaabilitatisstadiosas.  A.  Qui 
seqaas  leges  poscit.  A.  Quand 
le  régime  —  florissait  à  Athè- 
nes, cam  Athenx  (lorerent  ae- 
qais  legibus.  Phaed. 
^alité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui  est 
égal.  jEqaalitas,  atis,  f.  Cic. 
(cl . congraentia  seqaalitasqae. 
Plin.  /.).  JEqaabilitas,  atis,  t. 
Cic.  Jiquatio,  onis,  f.  Cic  (cf. 

fartium.Cic).Ex3equatio,  onis, 
.  Liv.  Libramentum,  i,  n. 
Coi.  (cf.  ventoram  hiemaliam 
et sestivorum.Col.).A —  de  prix, 
tanttdem.  Cic.  L' —  de  poids, 
par  ou  seqaam  pondus  ou  mo- 
mentii,m.  Liv.  Plin.  —  des  jours 
et  des  nuits,  œqainoctiam,  ii. 
a.  Cic.  L' —  d'âge,  seqaalitas, 
atis,  f.  Cic  (cf.  seqaalitas  ves- 
tra  [•  V—  que  l'âge  met  entre 
TOUS  •].  Cic).  —  de  goûts,  eadem 
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ou  communia  studia.  Cic.  — 
d'honneurs,  sequatio  dignitatis. 
Cic.  ou  pares  lionoram  gradus. 
Cic.  —  des  fortunes,  sequatio 
bonorum.  Cic.  —  des  condi- 
tions, par  condicio  (ctviam). 
Cic.  —  de  droits  (entre  citoyens 
d'une  même  cité',  sequabiïitas 
jaris.  Cic.  irqaatio  j'uris.  Liv. 
sequabile  jus.  Cic.  Avoir  1' — 
dos  droits,  aequo  et  pari  cam  ci- 
vibas  jure  vivére.  Cic  Etablir 
r —  des  lois,  seqaâre  leges.  Liv. 
Absolt.  L' —  des  citoyens  devant 
la  loi,  jus  legis  sequale.  Cic.  — 
civile,  aeqaabilitas.Cic  —  poli- 
tique, sequabiïitas  jaris.  Cic.  — 
et  liberté,  samma  et  exsequata 
libertas  ou  sequissima  libertas. 
Quint.  La  liberté  sans  I' — ,  li- 
bertas, si  sequa  non  est...  Cic. 
Etablir  1' — ,  exseqaàre  omnia 
/ara.  Cic.  Sous  le  réijime  de 
r — ,  sequato  jure  omnium.  Liv. 
—  de  droiis  (entre  citoyens  de 
dilTérents  Etats),  seqaa' condi- 
cio reram  publicarum.  Liv.  Sur 
un  piedd' — ,ea;a?gao. /.if.  Traité 
coiiclu  sur  un  piedd' — ,  sequam 
(œdus  ictum.  Liv.  ||  L' —  du 
pouls,  a?goaiis  paisus../4. (d'après 
Csel.- Aar.).  ||  (P.  anal.)—  du 
sol(état  du  sol  dont  le  niveau 
est  partout  le  même).  yEquitas, 
atis,  f.  Aact.  b.  Hisp.  Locus 
seqauset  planus.  Cic  Planifies, 
ei,  f.  Cses.  Exsequata  planities. 
Vitr.  ||  Fig.  —  d'humeur,  de 
caractère.  jEqaitas{animi).  Cic 
jEquus  animas.  Cic  .lEqaanimi' 
tas,  atis,  f.  Sen.  —  du  style, 
sequabiïitas  orationis.  Cic. 
égard,  s.  m.  Action  de  considé- 
rer les  personnes,  les  choses 
d'une  manière  particulière.  Ra- 
tio, onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
cujus  rei  rationem  habère.  Cic. 
suam  rationem  dacére  [•  avoir 
égard  à  ses  intérêts  »].  Cic.  voy. 
considératjon)  ;  respectus,  ûs, 
m.  Liv.  (voy.  considératio.n)  ; 
causa,  se,  f.  Cic.  etc.  (voy.  con- 
sidération). Avoir  —  à,  respi- 
cëre  aliqaem.  Ter.  Cic.  aliqaid. 
Cic.  spectûre  aliqaid.  Cic  tae- 
ri  aliqaid.  Cic.  (cf.  t.  valetadi- 
nem.  Nep.  dignitatem  suam. 
Cic).  intaeri  aliqaid.  Cic  con- 
salére  alicai  rei.  Cic.  consa- 
lëre  ac  prospicëre  alicai.  Nep. 
Voy.  [s']  OCCUPER  [de],  veiller 
[à],  [prendre]  soin  [de],  ména- 
ger. N'avoir  aucun  —  pour,  ne- 
gligëre aliquem,  on  aliqaid.  Cic 
Liv.  nihil  curare  aliqaid.  Cic. 
Eu  —  à,  pro  ratione  alicujas 
rei.  Cic  ou  pro,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  (cf.  pro  tuo  in  me 
amore.  Cic.  pro  nostris  tempo- 
ribas.Cic).  habita  ratione  ali- 
cu/us.  Cses.  alicajua  rei.  Cic. 
Eu  —  à  l'utilité,  si  utilitate 
judicandam  est.  Nep.  (Att.  13, 
3  ) .  Eu  —  à  la  démocratie , 
quod  ad  popalarem  rationem 
attinet.  Cic.  (ep.  I,  2,1.).  Par  — 
à,  par  —  pour,  aliguid  ou  ali- 
qaem respiciens.  Cic.   intaens 
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aliqaid.  Cic.  Par  —  pour  Di- 
vitiacus,  Divitiaci  honoris  caa- 
»û.  Cses.  (B.  G.  Il,  15,  I).  Si 
vous  entreprenez  cela  par  — • 
pour  moi,  si  hoc  honoris  mei 
causa  saiceperis.  Cic.  (ad  Att. 
XV,  H,  3).  Renoncer  par  — 
pour  qqn  à  la  vengeance  qu'on 
voulait  tirer  de  qqn,  animad- 
versionem  et  supplicium  qao 
asarus  eram  in  aliquem  remit- 
tére  alicai  et  condonùre.  Vatin. 
ap.   Cic   (ep.    V,   10,   J.).   Sans 

—  pour,  nallâ  alirajas  ou  ali- 
cajus  rei  ratione  habita.  Cic, 
Selon  un  certain  — ,  aliqaâ  ex 
parte,  Cic.  aliqaid,  ace.  ad- 
verbial. Cxs .  (cf.  quos  tamen 
aliqaid  usas  ac  disciplina, 
qase  a  nobis  acrepissent,  adja- 
varent.  Cses.  [B.  G.  I,  J.0,  5]). 
A  r —  de  cette  affaire,  à  cet 
égard,  qaod  ad  rem  attinet. 
Cic  A  I' —  de,  in,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (cf.  in  hocho- 
mine  non  accipio  cxcusatinnem. 
Cic.  ausaram  se  in  tribanis, 
quod  princeps  {amilise  ausus  in 
regibas  esset.  Liv.  idem  in  bo- 
no  servo  dici  solet.  Cic  in  re- 
liquis  officiis,  cai  ta  tribuisti 
prseter  me  ut  domum  venti- 
tares  ?  Cic.}.  A  tous  égards,  om- 
ninOp  adv.  Cic  ab  ou  e-r  omni 
parte.  Cic.  in  omni  génère.  Cic. 
omnibus  rebas  ou  partibas . 
Cic.  ad  omnia.  Cses.  (cf.  aoi 
omnia  opportanas  locus .  Liv.  ). 
A  1' —  de  qqn,  erga  aliquem. 
Cic.voy.ENVERS.l  Action  de  mon- 
trer à  qqn  qu'on  le  considère 
particulièrement.  Observan- 
ii'a,  se,  f.  Cic  etc.  (ex.:  obs.  in 
regem.  Liv.  obs,  mea  ["  qu'on 
a  pour  moi  ■■].  Plane,  ap.  Cic.)  ; 
reverentia,  se,  f.  Cic.  (voy. 
considération)  ;  pudOT,  oris, 
ra.  Ter.  Cic.  {es..:  pador  patris 
[•  pour  son  père  ■].  Ter.).  Voy. 
considération. 

égarement,  s.  m.  Action  de 
s'égarer.  ||  Au  propre  (peu  usi- 
té). Erratio ,  onis ,  f.  Cic.  Error, 
oris,  m.   Virg.  Liv.  Sen.  ^  Fig. 

—  de  l'esprit,  error  mentis  ou 
simpl.  error.  Cic.  Voy.  erreur. 
Absolt.  —  d'esprit  (aliénation 
mentale),  amentia,  se,  f.  Cic. 
(uror,  oris,  m.  Cses.  Voy.  folie. 

—  do  la  douleur,  voy.  trans- 
port. —  de  l'amour,  error  [ma- 
lus). Virg.  Je  reviens  de  mon  — , 
voy.  erreur.  Les  égarements 
(en  pari,  des  désordres  de  la 
conduite),  errores,  um,  m.pl. 
Cic.  peccata,  oram,  n.  pi.  C^ic. 
Les  —  de  (jeunesse),  (lagitia, 
orum,  a.  pi.  Cic.  Voy.  désor- 
dre,  folie. 

égarer,  v.  tr.  Mettre  (qqn)  hori 
du  chemin  qu'il  doit  suivre.  A 
recta  via  abdacëre.  Cic.  Egaré, 
deerrans.  Liv.  errabundas,  a, 
um,  adj.  Liv.  Cart.  S'égarer, 
errâre,  intr.  Enn.  Virg.  vagari 
et  errare.  Liv.deerrareitinere, 
Quint,  et  abs.  deerràre.  Cic. 
aberrâre,  intr.  Liv.  defectërea 
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via.  Cic.  errore  delabi.  Cart. 
Il  (Arcb.)S'éâarordeqqn,abfr- 
rvire  ab  aliqao.  Plant.  Fig.S'e- 
carerdaU  Jroito  vo\à,de(lectère 
Be  via.  Cic.  Il  (Par  anal.)  PU- 
carune  chose  qq.  part  où  on  na 
la  retrouve  plus.  J'ai  égaré  ma 
clef,  mon  livre,  nfscio  ubi  cla- 
vem  reliquerim,  abi  librum 
deposaerim.  Gs.  La  lettre  s'est 
égarée  en  route,  epistola  exci- 
tUt  in  via.  Cic.  \\  Placer  (une 
chose)  qqP;'»"  où  elle  ne  doit 
pas  être.  In  aliéna  loco  ponère. 


„_  —  _.  _-  ,         _ 

Gs.  —  les  soupçons,  suipicio 
nem  qaserentiam  declinàre.  Cic. 
S'égarer,  deerràre.  intr.  Cornif. 
Qaint.  lac.  (cf.  ^uiasors  deer- 
rabat  ad  param  idoneos  [•  s'é- 
earait  sur  des  cens  peu  capa- 
bles •].  Tac.  (a,.n.  XIII,  2911. 
(Par  ext.)  Laisser  aller  sans  di- 
rection. —  ses  pas,  latias  va- 
gari.  Cic.  Yeux  égarés,  errantes 
ocaii.  V'irg.  F'S-  Pour  empêcher 
le  discours  de  s'—,  ne  vagari 
et  erràre  cogatar  oratio.  Cic. 
S'— dans  d'autres  sujets,  aber- 
ràre  ad  alla.  Cic.  ^  Fig.  Mettre 
l'esprit,  le  cœur,  hors  de  la  voie 
droite.  A  vero  abdacère.  Cic. 
Indacère  aliqaem  in  errorem. 
Cic.  in  (raudem.  Cic.  Trans- 
versum  agère  aliqaem.  Sali. 
Aliqaem  aa(erre.  Cic.  (cf.  ne  te 
aa(erant  aliorumconsilia.Cic). 

l'opinion    publique, _pub/i- 

cum  consiliam  corrampëre.Cic. 
Il  égare  mon  jugement,  meam 
fadiciam  (allit.  Cic.  Etre  éga- 
ré, in  errorem  induci  ou  rapi. 
Cic.  Esprit  égaré,  mens  emota. 
Sen.  (ad  Polyb.  37,  6).  Avoir 
l'esprit  égaré,  mente  alienatum 
ou  captam  esse.  Cic.  Egaré, 
amens,  adj.  Liv.  (cf.  meta  ou 
(errore  amen».  Liv.).  csecas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Liv.  (cf.  ille  ex- 
cas  atqae  amens  tribanas.  Cic. 
ciecas  farore.Liv .).demens,3idj. 
Cic.  (cf.  sammos  vires  desi- 
përe,  delirâre,  démentes  esse 
dicebas.  Cic.  tragico  illo  Oreste 
demenlior.  Cic.) .  lymphatas, 
a,  am,  adj.  Liv.  (cf.  velatilym- 
phati.Liv.].vecors,  adj. Cic.  (cf. 
cam  ille  faribandas  incitatà 
illà  vecordi  mente  venisset.  Cic. 
vecors  de  tribanali  decurrit. 
Liv.). 

égayer,  v.  tr.  Rendre  gai.  Hi- 
larâre,  tr.  Cic.  (cf.  aliqaem. 
Cic.)  Exhilaràre,  tr.  Cic.  Hila- 
rem  (acéré.  Plin.  —  l'esprit  des 
juges,  laxàre  jadicam  animas. 
Cic.  S' — ,  hilarem  se  facëre. 
Ter.  hilarari.  Plin.  gaadêre, 
intr.  Cic.  Voy.  réjouir.  —  aux 
dépens  de  qqn,  ladére   jocasè. 

Cic.    Voy.     MOQUER,    PLAISANTER, 

RAILLER.  Repas  égayé  par  les  li- 
bations, hilare  pocalis  convi- 
viam.  PItxd.  ||  —  (un  sujet), 
hilarâre,  tr.  Cic.  exhilaràre  (co- 
lores).  /^/in.  Couleur  qui  égayé, 
hilaris  colar.  Plin.  \\  Fig.  — 
un  arbre  (en  ôter  les  branches 
qui    l'étouffent).   Voy.  émonder. 


1  (.-Vrch.)  Ebattre.  Voy.  ce  mot. 
égèrie  (lat.  Egeria  ,s.  C.  Femma 

i|ui  donne  de  sages  inspirations. 

\'oy.  o^ME,  providence. 
égiàe,  s.  f.  (Antiq.)  Bouclier  do 

Pallas.  jEgis,  idis  (Ace.  ida).  I". 

Vira.    1    (Fig.)  <-'e  qui  protège. 

Prsesidium,   »,  u.  t'ic.  Tatela, 

a,    f.    Cic.   (cf.  rationis  tatela' 

sabjicêre.  Cic).   Manimentam. 

i,    u.  Liv.  U't.  id  manimentam 

fprtana  arbis  Romanx  habait. 

Liv.).  Etre   à  l'abri  sous  votre 

— ,    ambra  lesfri    uoriiii  tegi. 

Liv.  Prendre  sous  son  — ,  voy. 

DÉFENDRE,    PROTÉGER. 

égilops,  s      m.   (Médec.)   Petit 
ulcoro  qui  se  forme  dans  l'an- 
gle intérieur  des  paupières.  ^E- 
gylaps.  opis    {Ace.   sing.   opa. 
Ace.  plur.  opas),  m.  Plin. 
églantier,  s.  m.  Rosier  sauvage. 
ailvestris     rasa.  Plin.    Cynor- 
rhodon,  i,  n.  Plin. 
ëglantine,  s.  Fleur  de  l'églan- 
tior.  SilveMris  rasa.  Plin. 
ègleûn.  Voy.  2.  aigrefin. 
église,  s.  f.  Assemblée  de  ceux 
qui    adorent  la   Uieu  des  chré- 
tiens. Ecclesia,  a?,  f..-1  mm.  7'er(. 
(cf.  Christianaram.  Vopisc).  || 
(Spécialt.)    L'église  chrétienni-, 
l'assemblée  de  ceux  qui  profes- 
sent la  loi  du  Christ. £.cciesia,a;.f. 
Tert.L' —  universelle,  vov. oecu- 
ménique. Il  Communion  do  per- 
sonnes unies  par  une  même  foi 
chrétienne.  Religiones ,onam,  f. 
pi.  Hier.  l-ides,ei,  (.Hier.  Voy. 

CROYANCE,    RELIGION.     |]     Absolt. 

L'Eglise.  V —  catholique,  voy. 
CATHOLIQUE.  Retrauclior  do  1' — , 

voy.     EXCOMMUNIER.      ||      P.    OXt . 

Entrer  dans  1' — ,  se  faire  d' — 
(arch.)  c.-à-d.  embrasser  l'état 
ecclésiastique,  voy.  ecclésias- 
tique. Les  gens  d' — ,  et  (absolt. 
r —  (les  ecclésiastiques),  voy 
ECCLÉSIASTIQUE.  ^  Edifico  consa- 
cré  au  culte  catholique.  Eccle- 
sia, X,  f.  Aag.  Un  pilier  d'— . 

voy.  DÉVOT. 

églogue,  s.  f.  Petit  poème  où 
Ion  met  on  scène  des  bergers. 
Carmen  ou  paema  bacalicam. 
Gramm.    Ecloga,     x,    f.    Aas. 

Voy.  BUCOLIQUE,  IDYLLE,  PASTO- 
RALE. 

égoXsme,  s.  m.  Disposition  à 
rapporter  tout  à  toi.  Saaram 
reram  stadiam.  Cic.  Privatx 
atilitaiis  stadiam  oacapidilas. 
Cic.  Amor  «ai.  .Sen.  Pratiquer 
I'— ,  «e  ou  se  ipsam  amure. 
Plaat.  omnia  ad  saamcommo- 
dam  referre  ou  amnia  rapère  ad 
se.  Cic.  sais  iantam  cammodis 
inservire,  omnia  saà  caasà  fa- 
cëre. Cic.  Voy.  AMOUR  [propre], 

INTÉRÊT. 

égoïste,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  rapporte  tout  à  soi  et  (ad- 
jectivt.)  un  homme,  unefemmo 
— ,  soarum  rerum  ou  privatx 
utilitatis  ftadiasas.  Cic.  se  ipse 
amans.  Cic.  Etre  —,  voy.  ecoi-- 
ME.  Il  (P.  ext.)  Une  conduite 
égoïste.  Voy.  écoïsmb.  Parsenti- 
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ment  — ,  propter  sai  commodi 
[lacri)  stadiam.  Cic. 
égorgament,  s.  m.  Action  d'é- 
gorger. Cœdes,  is,  f.  Liv.  Voy. 

MASSACRE. 

égorger,  v.  tr.  Tuer  (un  ani- 
mal! en  lui  coupant  la  gorge. 
Jugalàre,  tr.  Cic.  (cf.  ^.  saem. 
Cic.  pecades.  V'irg.).^  Tuer  par 
le  for  (un  être  humain)  en  lu' 
coupant  la  gorge  ou  autrement. 
Jagatàre  {a'iiqaem).  Cic.  (.^(icui) 
jagalam  perfadère.  Tac.  ape- 
rlre.  Jav.  Trucidâre,  tr.  Cic. 
\oy.  MASSACRER.  Etre  égorgé, 
jiigalari  ou  tracidari.  Cic.  Se 
laisser  — ,  alicai  /'agiilam  dare. 
Cic.oa  porrigëre.lIor.S'—,  voy. 
ENTRETUER.1  (Fig.)  Ruinor  (qqn). 
Voy.  ce  mot.  ||  Rançonoer. 
Voy.  ce  mot. 

égo'rgeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  égorge.  Voy.  as- 
sassin,  TUEUR.     Il    (Fig.)    Voy. 

BOURREAU. 

égosiller  (s'j,  v.  pron.  Se  fati- 
guer le  gosier  en  criant,  en 
chantant.Ciamando  defatigàri. 
Cic.  Ad  ravim  clamâre.  Plaat. 

égout,  s.  m.  Action  d'égoutter, 
résultat  dn  cette  action.  Distil- 
latiOyOnis,  f.  Plin.  Stillicidiam, 
ii,  n.  Plin.  Voy.  écoulement.  1| 
(Parext.)  Liquida  égoutté.  Stil- 
licidiam, ii,  n.  Cic.  1  (P.  ext.l 
Cl!  qui  sert  à  faire  égoutter. 
Versant  d'un  toit,  d'un  mur. 
Fastigiam,  ii,  a.  Liv.  Toit  à 
<leux  — ,  tesladinatam  tectam. 
Col.  Il  Canal  de  plomb  qui  re- 
çoit les  eaux  qui  découlent  du 
toit.  Canaiicuius,  i,  m.  KiÉr.  || 
(.Spéc.)  Canal  souterrain  par  où 
s'ecouIent  les  eaux  sales  et  les 
immondices  d'une  ville.  Cloa- 
ca,  X,  f.  Cic.  (cf.  cloacas  da- 
cère.  Liv.  claacœ  fastigio  in  Ti- 
berim  dactx  [•  les  —,  par  leur 
inclinaison  s'écoulaient  dans  le 
Tibre  •].  Liv.).  Canalis,  is,  m. 


Plaat.  Il  (fig.)  Lieu  où  vien- 
nent affluer  les  choses,  les  gens 
les  plus  vils.  Sentina,  x,  f.  Cic. 
(cf.  Komam  sicati  in  sentinam 
conpaire.Sall.).\\  P.  ext.  Con- 
duit qui  amène  les  eaux  sales 
d'une  maison  dans  le  ruisseau. 
Cloaca,  X,  f. 

égoutier,  s.  m.  Ouvrier  qui 
euro  les  égoutsd'une  ville.  Cioa- 
carius,  ïi,  m.  Ed.  Diocl. 

égouttage,  s.  m.  (Technol.)  Ac- 
tion d  égoutter.  Voy.  éoout. 

égouttenient,s.  m.  Action  d'é- 
goutter, do  s'égoutter.  Stillici- 
diam, ii,  n.  Sen. 

égoutter,  v.  tr.  Débarrasser 
d'un  liquide  en  le  faisant  écou- 
ler goutte  à  goutte.  Stillâre,  tr. 
Ov.  Plin.  Destillàre,  tr.  Apic. 
(cf.  oieum.  Apic).  S' — ,  stillari. 
Ov.  percolari.  Cels.  Faire  — , 
percalàre,  tr.  Cels.  exsiccàre. 
tr.  Cal.  Voy.  filtrer,  sécher. 
Fromage  égoutté,  caseas  moi- 
sis vehementer  expressas.  Col. 
Etre  égoutté,  exsadàre,  intr. 
Coi.   —    un   terrain    (en  (aire 
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écoulop  l'excès  d'eau  au  moyen 
de  canaux),  exsiccàre  (su/cos). 
Plin    Voy.  DicssÉCHEit. 

égouttoir,s.m.(Tochnol.)  Pièce 
de  bois,  etc.  sur  laquelle  on  fait 
égouttcr  qqcli.  Voy.  i5cusiE.  || 
Conduit,  canal  pour  l'écoule- 
ment dos  eaux.  Voy.  égout. 

égrainer.  Voy.  égreneii. 

égratigner,  V.  tr.  Déchirer  lé- 
gèrement la  peau.  Radcre  [gc- 
nas).  XII  Tab.  {ap.  Cic).  Lf- 
viter  valnerâre  {aliqaem).  Cic. 
Peratringëre  leviter  (femar  ma 
crone).  Cart.  Egratigné,  leviter 
perstrictus.  Curt.  S' —  les  joues, 
imguc  notàre  gênas.  Ov.  ||  Fig. 
Dlesser  lésèremont  par  qq.  mot 
piquant.  PersÉrinjiîre  {aliqaern 
facetiis).  Cic.  i^ellicàre  (ali- 
quem).  Cic.  1  P.  anal.  (Tecli- 
nol.)  —  le  sol  (le  labourer  très 
légèrement.  Perstringëre  (so- 
lam).  Cic. 

égratignure,  s.  f.  Légère  dé- 
chirure faite  en  égratignant. 
Nota,  œ,  f.  Ov.  Umjuiam  levis 
injectas.    Plin.    Faire   une    — , 

voy.     ÉGRATIGNER.      ||       (P.      OXt.) 

Blessure  légère.  V^ellicatio,onis, 
f.  Sen.  Voy.  piqûre. 

égrener,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.Déaarnir  des  grains,  et  déta- 
cher les  grains  des  épis,  d'une 
gousse.  Excatêre,  tr.  Plin.  S'—, 
excati.  Plin.  ^  (Arch.)  V.  intr. 
Perdre  do  son  grain  (en  pari, 
d'une  pierre,  d'un  métal),  s'é- 
brécher.  Voy.  édrécher. 

égrillard,  arde,  adj.  Qui  est 
d'une  gaîté  un  peu  trop  libre. 
Lascivaa,  a,  um,  adj.  Mart.  (cf. 
iibelli.  Slart.).  Petalans,  adj. 
Plin.  (cf.  pictara.  Plin.).  Pro- 
tervus,  a,  fim,  adj.  Liv.  (cf. 
ocali.  Liv.).  Procax,  adj.  Sali. 
Tac.  (cf.  sermo.  Sali,  scripta. 
Tac).  (Sub3tantivt.)Un — ,  pe- 
talans homo.  Cic.  protervas 
homo.  Cic. 

égrugooir,  s.  m.  et  (arch.) 
égrugeoire,  s.  f.  Instrument,, 
ustensile  à  égruger.  Voy.  mor- 
tier. 

égruger,  v.  tr.  Réduire  en  gra- 
nules. Pinsëre  [far).  Varr.  Pin- 
iâre,  tr.  Varr.  Conterêre,  tr. 
Col.  Terëre  [aliqaid  in  morta- 
rio).  Plin. 

eh.  Voy.  hé. 

éhanché.  Voy.  déhanché. 

éherber.  Voy.  esherber. 

éhonté,  ée,  adj.  Qui  n'a  pas  de 
honte. /nipudens,  adj.  Cic.  Voy. 

EFFRONTÉ. 

éjection,  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
jeter  hors.  Êyectio,  onis,  f.  Vitr. 
(cf.  sangainis.  Vitr.).  ||  (Spéc.) 
Déjection.  Voy.  ce  mot. 

éjouir  (s'),  V.  pron.  (Arch.)  Se 
réjouir.  Voy.  réjouir. 

élaboration  (lat.  elaboratio 
[■  travail  acharné  •].  Cornif.), 
s.  f.  Action  d'élaborer.  Confec- 
tio,  onis.  f.  Cic.  (cf.  escaram. 
Cic).  Dans  1' —  des  aliments, 
in  conpciendo  cibo.  Col. 

élaborer  (lat.  elaborare  [•  tra- 
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vailler,  faire  avec  soin  -J.Cic), 
v.tr.  Transformer,  produire  par 
le  travail.  Con^cére  {escas). 
Cic.  Concoquëre  {hamorem). 
Plin.  S' — ,  concoqui  Col.  Ali- 
ments élaborés, corafecÉas  cibas. 
Cic.  Liv.  Sang  élaboré  par  la 
nourriture,  matarus  conÇecto 
cibo  sanyuis.  Liv.  \\  (Fig.)  Ela- 
borare, tr.  Cic.  Discours  soi- 
gneusement élaboré,  oratio  ac- 
rarate  scripta.  Cic. 
élagage,  s.  m.  Action  d'éla- 
guer, résultat  de  cette  action. 
Ampatatio,  onis,  f.  Cic. (cf.  sar- 
mentoram.  Cic).  Patatio,  onis, 
f.  Varr.  (cf.  arboram.  Varr.). 
Interlucatio,  onis,  f.  Plin.  (XVII, 

257).    Voy.    TAILLE. 

élaofuer,  v.  tr.  Retrancher  (les 
branches  superflues).  Artxpatùre 
{vitem).  Cic.  Circamcidére,  tr. 
Cic  (cf.  arbores.  Plin.).  Collii- 
câre,  tr.  Cato.  Col.  Interlacûre, 
tr.  Plin.  Voy.  émonder,  tailler. 
—  par  places,  interpatâre,  tr. 
Cato.  Col.  Il  {Fig.)  Retrancher 
ce  qui  est  inutile.  Amputàre, 
tr.  Cic  (cf.  sententiarum  cir- 
camcidére et  amputàre  multi- 
tadinem.  Cic).  Recidëre,  tr. 
Hor.  Qaint.  (cf.  malta  ex  ora~ 
tionibas  ejas.  Qaint.  am-bitio- 
sa  ornamenta.  Uor .) .  Voy.  re- 
trancher. 

élagueur,  s.  m.  Celui  qui  éla- 
gue. Patator,  oris,m,  Varr. Col. 
Frondator,  oris,  m.  Catatl. 
Virg. 

1.  élan,  s.  m.  Mouvement  par 
lequel  on  s'élance.  Iznpetus, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  impetam 
capëre.  Liv.  colligëre  [■  pren- 
dre son  élan  •].  Cic  impeta  fer- 
tar.  Plin.  cam  procarsa  impe- 
tam capëre.  Sen.  eodem  impe- 
ta ['  du  même  élan  •].  Liv. 
tam  rarsas  impeta  capto  eni- 
tantar.  Liv.  abjectis  armis  al- 
tim,as  oppidi  partes  continenti 
impeta  petëre.  des.)  ;  cona- 
tus,  US,  m.  Liv.  etc.  (ex.:  gaod 
in  certamine  salienai  fieri  vi- 
demas,  atconatum  longias pé- 
tant [•  prennent  leur  élan  ■>]. 
Qaint.  maltos  ssepe  conatas 
frustra  capëre.  Liv.).  \\  (Par 
anal.)  Mouvement  par  lequel  la 
voix  reprend  avec  plus  de  force. 
Intentio  vocis.  Sen.  Vocis  con- 
tentio.  Cic  \\  (Par  ext.)  Ardeur 
avec  laquelle  qqn  s'élance.  lia- 
petUS,  ÙS,  m.  Liv.  etc.  (ex.: 
impetam,  militam  sapprimère. 
Liv.  ubi  in  omnes  partes  ne- 
qaiquam  impetas  capti  [sunt}. 
Liv.).  1  Fig.  Vif  sentiment  qui 
jaillit  de  l'àme  et  l'entraîne. 
Iznpetus,  ûs,  m.  Cic.  Plin.  ^. 
Tac.  (ex.;  velut  repetito  spatio 
samëre  impetam.  Plin.  j.  resa- 
mëre  impetam  fractam  omis» 
samqae.  Plin.  j.  at  aliter  in 
eâ  [oratione]  nec  impetas  al- 
las nec  vis  esse  possit.  Cic  im- 
petas animi.  Cic.  primo  gaa- 
dentium  impeta  ['  dans  le  pre- 
mier élan  do  la  joie  •].  Toc.)  ; 
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conatus,    ûs,  m.   Liv.  Qaint. 
(ex.:  gcnerosi  conatas.  Qaint.), 

'2.  élan,  s.  ra.  Espèce  do  cerf 
qui  habite  le  Nord.  Alccs,  it 
(Ace.  en),  f.  Cses.  Plin. 

élancement,  s.  m.  Au  propre. 
(Arch.)  Action  de  s'élancor.Voy. 
ÉLAN,  i  {Fig.  et  spéc.)  Mouve- 
ment do  l'âme  se  portant  vive- 
ment vers  Dieu,  fmpetas animi. 
A.  1  (P.  anal.)  Douleur  aign.i 
qu'on  sent  brusquement  mon- 
ter d'une  partie  du  corps.  Panc- 
tio,  onis,  f.  Plin.  (cf.  punctio- 
nemafferre.  Plin.). 

élancer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Lancer  avec  force  (arch.).  Tol- 
lëre  {clamorem).  Cic.  Voy.  lan- 
cer. Il  S'élancer,  c-à-d.  se  lan- 
cer en  avant.  Se  proripère. 
Cic.  etc.  (ex.:  se  subito  prori- 
piunt.  Cass.  prseceps  qaisque  se 
proripit.  Sen.  se  ex  caria.  Cic. 
se  eo  carsa  ex  sacrario,  at... 
Liv.se  a  vestibulo  templi  citato 
grada.  Liv.  se  porta  foras.Cœs. 
se  domo.  Liv.  se  in  pablicam. 
Liv.)  ;  prosilire,  intr .  Cic.  etc. 
(ex.:  ab  sedesaa.  Liv.  repenti;. 
Cic.  ex  tabernacalo.  Liv.  de 
navi.  Justin. incontionem.  Liv. 
inpablicam.  Petr.)  ;  proruêre, 
intr.  Cses.  Cart.  (ex.:  in  hos- 
tem  Cart.  absol.  Css.);  pro- 
Tumpère,  intr.  Cses.  {e\.:per 
medios.  Cses.)  ;  evolâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  e.x  arbe.  Cic.  ev. 
atqae  excarrëre  foras.  Cic.  ex 
omnibus  partibas  silvœ.  Cxs. 
e  senata.  Cic.)  ;  provolàre, 
intr.  Cses.  Liv.{ox.:  subito,  des. 
ad  primores.  Liv.)  ;  procur- 
rëre,  intr.  Cses.  Liv.  (ex.:  ex 
castris.  Cses.  in  pablicam.  Cses. 
in  vias .  Liv .) .  Fig.  Emicàre,  in- 
tr. Sen.  (ex.:  animas  ad  sum- 
ma  emicataras.  Sen.  animas 
in  cogitationes  divinas  emicat. 
Sen.).  Il  (P.  ext.)  S'élancer,  c- 
à-d.  gagner  en  hauteur  seule- 
ment. Crescëre  in  altitadinem. 
Plin.  Elancé,  gracilis,  e,  adj. 
Ter.  Cic.  proceras,  a,  um,  adj, 
Cic.  etc.  (cf.  pr.  collum.  Cic. 
corpas.  Plin.  j.  filias  proceras 
et  excelsus  [opp.  à  brevis  et 
modicus].  Sen.procerissima po- 
pulas  ['  peuplier  "J.Cic.).!  (Fa- 
mil.)  V.  intr.  Etre  le  siège  d'é- 
lancements.Panjëre,  intr.  Piin. 

élargir,  V.  tr.  Rendre  plus  large, 
Dilatàre,  tr.  Cic  Liv.  (ex.:  d. 
castra.  Liv.cî.  d.plagam.  Plin.); 
prolatâre,  tr.  Tac.  (ex.;  vil- 
lam,  agros  [-  ses  domaines  >] 
Tac.)  ;  laxâre.tr.Cic  etc.  (ex. 
forum.  Cic);relaxàre,  tr.  Ov. 
Vitr.  (ex.:  ora  (ontibas.Ov.  me- 
dia  intervalla.  Vitr.)  ;  azn- 
pliâre,  tr.  Cels.  Plin.  Saet. 
(ex.:  plagam  scalpello.  Cels.); 
extendère,  tr.  Cic.  etc.  (nx.  : 
eomua  aciei.  Cart.  valna». 
Plin.);  explicâre,tT.  Cic  etc. 
(ex.:  forum  asqae  ad  Atrium 
Libertatis.  Cic);  proferre,  tr. 
Cic.  etc.  (au  pr.:  fines  agri  pa- 
blici  paalatim.  Liv.  pomeriam- 
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Liv.  munitiùnes,  c^istra.    Cx-s. 
au  fis.:   <in«î  ofjicioru/n  paiito 
longias    çaun»     nafura    i-elit. 
Cic.y,  patefacêre,  tr.  Cit-.otc. 
(ex.:  luMus    latins  patefacêre. 
Cic);  propagâre,  ir.  Cic.  etc. 
(voy.  agrandir).  S' — ,  lativLS  pa- 
tère.Cic.pattScére,  intr.  Z.ù-.(cf. 
via  interest,  peningasta,deinde 
paalo    lalior  patescit    campas. 
Liv.).^  Rendre  plus  ample,  ûi- 
latùre,  tr.  Cic.  Ampli^câre,  tr. 
Cic-.Voy.  ACB.vNDiR.  Il  (Spéc.)fÏ!;. 
Eieiidro.  Oilatâre,  tr.  Cic.  (cf. 
arpumenfum.  Cic.).  Voy.  éten- 
dre. —  le  cœur,  voy.  dilater, 
ÉPANOUIR,  OUVRIR.  1    MettTO  au 
large.  —   un   prisonnier  (on  le 
faisantsortirde  prison),  missam 
facëre  aliquem.  Oses.  ap.   Cic. 
Sep.  captivam  liberam  dimît- 
têre.   Cic.    aliqaem    e    vinculis 
emittére  ou  eximêre.  Cic.  vin- 
calis  levàre.  Cic.  emittére  de  ou 
e  carcere.  Cic.  e  castodià  eda- 
cère.  Cic.  1  (Arch.)  Donner  lar- 
gement.  Larjîri,  dép.   tr.  Cic. 
Elargiri,  dép.  tr.  Cic. 
élargissement,  s.   m.  Action 
d'élargir.    Laxamentum,   i,    n. 
l'itr.  L'—  dos  mailles  d'un  filet, 
laxata  (oramina  retis.  Ov.h' — , 
d'un  domaine,    voy.  agr.vsdis- 
SEMENT.    L' —   d'un    prisoanier. 
missio,  onis,  f.  Cic.  ||  ^P.  ext.l 
.action  do  dilater  ^le  cœur).Voy 
dilatation. 

élasticité,  s.  f.  Propriété  de  ce 
qui  est  élastique.  Intentio,  onis, 
f.  Sen.  (cf.  int.  aeris.  Sen.  [N. 
Q.  II,  è  sqq.  ].  int.  spiritus. 
Sen.\  Avoir  de  1' —  dans  les 
membres,  memhra  nullâ  con- 
tentione  movëre.  Sen.  ||  Fi.^. 
Facilité  àse  relever  après  avoir 
été  abattu.  Agititas,  atis,  f.  Cic. 
(cf.  natarse.  Cic). 
élastique,  adj.Qui  se  contracte, 
s'étend,  se  déforme  sous  un» 
pression,  une  traction,  etc.,  et 
reprend  son  volume,  sa  formn 
première,  quand  cette  action 
cessj.  Mollis,  e,  adj.  (opp.  à 
durtis).  Cic.  Cedens.  part.  .Sen. 
(cf.  aer  natara  cedens  est  ma- 
xime. Sen.  prementi  corpori 
cedens.  Gs.).  Etre—,  prementi 
corpori  ou  diçito  cedére.  .Sen. 
Etre  naturellement  — ,  ex  sese 
ipso  intentionem  habëre.  Sen. 
I  Gomme  — ,  voy.  caoutcbouc. 
Fig.  Une  conscience  — ,  voy. 

LARGE. 

eldorado,  s.  m.  Contrée  imagi- 
naire  où   la  vie   est  heureuse. 

Voy.    COCAGNE. 

électeur  (lat.  elector  [-  celui 
qui  choisit  '].  Cornif.j,  s.  m. 
Celui  qui  élit.  ||  (Dans  l'arj- 
cien  empire  d'Occident.)  Prince 
qui  avait  le  droit  de  concourir 
à  l'élection  de  l'empereur.  £i(;c- 
tor,  oris,  m.  A.^  (De  nosjoura.) 
Ceini  qui  a  le  droit  do  voter 
pour  l'élection  à  une  fonction 
civile,  etc.  Qui  saQra;iiam  ha- 
bet.  Cic.  Electeur  influent,  saf- 
(ragator,  oris,  m.  Cic.  (Mur.  7, 


16,  SI.  ii:  Mil.  13,  3i).  Qui  ost 
— ,  cai  suff'ragiilatio  est.  l'Un. 
Etre    — ,    jVrre  sal[ragia.   Cic. 
N'être  pas  — .jurcsaffragiipro- 
hiberi.  Cic.  Voy.  suffrage 
électif,  ive  (lat.  post.  eifcrii-us 
,•  qui  exprimel'ideede  choix  >]. 
^risc.i,adj.tArch.)Quifaitclioi\. 
Eliijens,  p.  adj.  Cic.  Voy.  caoï- 
S1R.1  Où  on  est  nommé  par  voie 
de   suffrages.  Ceux  qui  ont  des 
charges  —,  deiecti,  orum,  m.  pi. 
C'ic.  Koi  —,  rexnon  natLis,sed 
electas.  Liv.  Etre  roi  — ,  in  re- 
gnam  saffragio  allegi.  Cœs. 
élection  liât,  electio  [-  choix  •], 
s.  f.    .\ction  de  faire  choix  (ar- 
ch.).   Voy.  CROIX.  Il   Faire  élec- 
tion de  domicile, voy.  domicile. 
i   Choix  qu'on   lait  do  qqn  par 
voiedesuffrajes.  Creatio,onis, 
f.  Cic.  (ex.:  cr.    magistrataam 
Cic.  [Le^.  m,  3,  10])  ;  sutTra- 
gium,  li,  n.  Cic.  etc.  {e\.:tii(- 
fragii    latio.     Liv.    sujfrajiam 
dare.   Liv.  voy.  votb.   voter)  ; 
lectio,    onis,  f.  Cic.  (ex.:  lec- 
tio  jadicam.  Cic).  Fi.Kor  le  jour 
do  r —  des  consuls,  edicëre  co- 
mitia  consuiibus  creandis.  Liv. 
Voy.  élire. 

électoral,   aie,  adj.    Relatif  à 
l'élection   ou  à  réligibilité  des 
candidats  à  une  fonction  publi- 
que. Droit —,iusso/îra5ii.  Cic. 
Fraude  —,ambitascomitioram. 
Tac.  (dial.  37).  Voy.  vote,  vo- 
ter, suffrage. 
électoral,  s.  m.  Qualité  d'élec- 
teur. Jas  suffragii.  Cic. 
électricité,  s.  f.  Propriété  que 
certains  corps  possèdent  ou  ac- 
quièrent d'attirer  ou  de  repous- 
ser d'autres  corps.  Vis  electri  ou 
eiectrica.  Gs. 
électrique,  adj.  Relatif  à  l'élec- 
tricité. Electricus,  a,  am,  adj. 
Gs.  Force  — ,    voy.  électricité. 
électriser,  v.  tr.  Développer  sur 
un    corps  des   phénomènes  d'é- 
lectricité.—  qqn  (lui  faireéprou- 
ver  une  commotion  électrique),, 
mota  electrico  qaatire  ou  suc- 
catère    corpas    alicaj'as.  A.     \\ 
Fig.   Communiquer    a   qqn   un 
élan   d'enthousiasme.  Voy.  en- 
flammer. 
électruxn,  s.  m.  Alliage  d'or  et 
d'argent.  Electram,  i,  n.  Virg. 
l'Un. 
électuaire,  s.  m.  (Médec.)  Mé- 
dicament, formé  d'un  choix  de 
substances  divorsos.Hectarium, 
H.  n.  Cml.-Aar.  Isid. 
élégamment,  adv.  D'une  ma- 
.  niere   élégante.    Ornatë,    adv. 
Cic.  (ex.:   io^ui  ou  dicére.  Cic. 
scribêre.  Cic);  politè,  adv  Cic. 
etc.  lex.:  dicére,  scribâre.Cic.  r, 
concifln  ê,  adv. Cic.  etc. (ex.:  7'i- 
mœas  [s.-e.  dixlt].  Cic.)  ;  culte, 
adv.      Sen.    (ex.  :  dicére.  Sen. 
rhet.  Qaint.)  ;  scjté,  adv.  Cir, 
(ex.:  scite  coli  (■  s'habiller  élé 
gamment  -I.  Liv.);  belle,  adv, 
C'ic.  (ox.:  dicére, scribêre. Cic.) . 
Assez  — ,  non  inculte.  Cic.  Ar- 
ranger—  sa  chevelure,  compo-  \ 
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nëre  crincs.  Virg.  Je  ne  m'ex- 
prime  pas  — ,    non  sunt  com- 
posita  verba  mea.  Sali.  Combi- 
ner —    dos    mots,    componere 
verba.  Cic.  Voy.  élkoant. 
élégance,    s.  f.    Qnaliié  do  ce 
qui  est  élés^nt.  Eleg&ntia.se, 
f.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  elegan- 
tia  alicu/us.  fiant,  operis  ela- 
gantia.  Plin.  elegantiœ  arbiler. 
Tac.  el.  vitx.  Cic.)  ;  venustas, 
àtiS,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  veniistas 
et  pnlchritudo  corporis.Cic. ).  || 
(lin  pari,  .lu  langage,  du  stylo) 
Elégant ia,  se  [•■  précision  élé- 
gante et  de  bon  goût  •),  f.  Cic. 
etc.  (ex.;  Socruticorum.  Quint. 
verboram  Latinoram.  Cic.  mi- 
rasermonis.  Qaint. el.loqiiendi. 
Cic)  ;  ornatus,ûs,  ra.Cic.(ex.: 
orationis.    Cic.    [Br.    75,    S62]. 
ivrborum.   C'ic.    [Or.   23,  79J)  ; 
urbanitas,   atis,   f,   Cic.  etc. 
(ev..:  urbanitatis  color.  Cic.  [Br. 
i.6,    171].    urbanitate    qaaaam 
quasi  colorata  oratio .  Cic.  [Br. 
U6,  170].)Avec— ,  ornaté,  adv. 
Cic.  (voy.   élégamment)  ;  scité. 

adv.  Liv.  (vOy.ÉLÉGAMMENT).  Qui 

ost  sans  —,  inconcinnus.  a. 
um,  adj.  Cic.  //or.  (ox.:  qui  in 
aliqao  génère  inconcinnus  ant 
maltus   est.  Cic.  [de    Orat.  Il, 
i,  17])  ;   inelegans,  adj.  Cic. 
(ex.;    non  inelegans.  Cic.  [Br. 
26,  101])  ;  inarbanus,  a,  um, 
adj.    Cic.    etc.  (ex.:    erat    e/us 
[orationis]  quidamtanqaamha 
bitas  inarbanas.  Cic)  ;  inve- 
nustus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
inv.  actor  [opp.  à  iners  et  ini- 
micixs[ori].Cic  [Br.  67,  837)). 
Sans  —,  inculte,  adv.  Cic.  (ex.: 
incu/(.e  horridêqae  dicére.  Cic. 
non  incaltê  dicére.  Cic.)  ;  ine- 
leganter,Sidv.  Cic.  (ex.:  histn- 
ria    non    ineleganter    scripta. 
Cic.  |Br.  26,  lul])  ;  inornatc, 
adv.  Corni[.  (ex.:  dicére.  Cor- 
mf.[rh.  IV,  W|). 
élégant,    ante    (lat.    elegans 
[.  choisi,  exact,  correct,  de  bon 
goût    •].    Cic),   adj.    Qui    pré- 
sente une  distinction  pleine  de 
grâce  et    d'aisanoo.    Ornatus, 
a,  um,   p.    adj.  Cic    etc.  (m.: 
orallo.  Cic.  ornati  homines  in 
dicendo  et   graves.  Cic.    nihil 
ornatias.  Cic.  guis  verbis  aut 
ornatior  aut  elegantior  ?  [•  chez 
qui    l'expression    est-elle    plus 
élégante,   de  meilleur  goût'?  -) 
Nep.  fr.)  ;  distiDctus,  a,  um, 
p.  adj.  Quint.  Tac.  (ex.:  d.  sef'- 
mo.    Quint.    Cicero   distinctior 
[.  Cicéron  a  plus  d'ordre,  plus 
délégance  •].  Tac.)  ;  facetus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ox.:  f.  sermo. 
Cic  aberior  oratio    Crassi  nec 
minas  (aceta. Cic.  Aristophanes, 
facetissimus  poeta  vcteris   co- 
mœdise.  Cic);    expolitus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic  (ox.:  vir  omm 
vita  excaltas   atque  expolitus. 
Cic.)  ;  lautus,  a,  um,  adj. Cic. 
(ex.:  laata  supellex.  Cic.  homi- 
nes lauti  et  arhani.  Cic.)  ;  ur- 
banus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
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q<iiddaTnre$onatarbanias.Cic.y, 
venusius.a,  um,adj,Cic.  (ex.: 

i  cniistua  gestas  et  motas.  Cic.)  ; 
bellus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ox.; 
belli  homines['  les  élégants  ■]. 
Cic.)  ;  concinnus.a,  um  (•  à 
\^  mode  "),  adj.  Cic.  (ex.:  c. 
i"llao_.  Cic.};  cultas,  a,  um, 
'■  .idj.  Cic.  etc.  (ex.:  cu/<i  mt- 
f.Suei.cuiÉas  locerdos./'Zm. 
Iti  femina.  Oi\]  ;  comptus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Qainî.  (ex.: 
nratio  compta.  Cic.  hocrates 
VI  diverso  génère  dicendi  niti- 
<lns  et  comptas.  Qaint.  [\,  1, 
"  '])  idecorus.a,  um, adj. iii'. 
'\.:  arma  habilia  magis  qaam 
"'■cora.  Liv.)  ;  muDdns,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  mundus  ho- 
nii).  Cic.  caltus  j'asto  mandior 
['  costume  tropélégant  ■]. Cic); 
nitidus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
nitidas  homo.  Cic).  Subst.  Un 
—,  oui  cuitai  stadet.  Cic.  homo 
nitidas.  Cic.  Voy.  ci-dessus. 
élégiaque  (lat.  post.  elegiacas. 
Diom.),  adj.  (Antiq.)  Relatif  à 
l'élégie.  Elegeaa  ou  elegias,  a, 
um,  adj.  Diom.  Mar.  Victorin. 
Vers — yversas  impariter  jancti. 
Hor.  elegi,  oram,  m.  pi.  Hor. 
Morceau — ,  elegeion,  i,  n.  Aus. 
Il  (P.  ext.)  Les  poètes  élégia- 
ques  et  (subst.)  les  — ,  elegiarii, 
orum,  m.  pi.  Censorin.  ^  Fig. 
Qui  présente  le  caractère  mé- 
lancolique ou  tendre  de  l'élégie. 
Flebilis,  e,  adj.  Hor.  Ov.  Mise- 
rabilis,  e,  adj.  Virg.  Hor.  Voy. 

MÉLANCOLIQUE,    TRISTE. 

élégie,  s.  f.  (Antiq. 1  Petit  poème 
d'un  caractère  mélancolique  ou 
tendre.  Elegia,  x,  f.  Ov.  Qaint. 
Elegi,  oram,  m.  pi.  Hor.  Ele- 
geion, i,  n.  Aas.  Elegea,  oram, 
n.  pi.  Aas.  Courte  — ,  elegidion, 
Ci,  n.  Pers. 

élément,  a.  m.  Partie  consti- 
tutive d'une  chose.  ||  (Chez  les 
anciens.)  Principe  constitutif 
des  corps.  Elementam,i,  n.  Cic. 
Plin.  (ordin.  elementa,  oram, 
a.  pi.  Cic.  cf.  elementa  reram. 
Cic). Principia, oram,  n.  pi. Cic. 
(cf.  reram.Cic.  natarseoa  nata- 
ralia.  Cic).  Primordia,  oram, 
n.  pi.  Cic.  (cf.  reram.Cic).  Na- 
tara.  se,  f.  Cic.  (cf.  guinta  na- 
tara.  Cic).  L' —  liquide,  voy. 
LIQUIDE,  EAU.  Il  (Spéc.)  Aa  plûr. 
Les  éléments  (les  forces  natu- 
relles qui  agitent  la  terre,  l'air, 
la  mer).  Voy.  force,  nature.  || 
(Spéc.)  L'eau,  l'air,  considérés 
comme  les  milieux  dans  les- 
quels vivent  les  êtres.  L' —  (l'air) 
dans  lequel  nous  vivons,  aer 
circamfaaas.Col.  Voy.  milieu. 
Fig.  famil.  La  cour  est  son  — , 
anlà  unicê  delectatar.  Tac.  Il 
8st  dans  son  —  (il  so  trouve  à 
l'aise  là  où  il  est),  in  hac  re  H- 
bentissimê  versatar.  Cic.  hoc 
ei  unicê  convenit.  Cic  1  (Chez 
les  modernes. ICorps  réputé  sim- 
ple. Atomas,  i,  f.  Cic.  Voy.  a- 
tome,  corps.  1  ^Dans  le  langage 
ordinaire.)  Chacune  des  choses 


dont  la  rminion  ou  la  combi- 
naison l'ormo  une  autre  chose. 
Elementa,  oram,  n.  pi.  Cic. 
lies,  rei,  f.  Cic  (cf.  ex  dissimi- 
libas  rebas  misceri  et  tempe- 
rari.  Cic).  Natara,  a",  f.  Cic. 
(cf.  ex  plaribas  nataris  concre- 
tas.  Cic).  Pars,  partis,  f.  Cio. 
La  nature  désagrège  elle-même 
les  —  qu'elle  a  réunis,  opas  ip- 
sa  saam  eadem,  rjuse  coagmen- 
tavit,  nataradissotvit.  Cic.  Voy. 

SUBSTANCE,     COMPOSER.    La     chail' 

et  les  03  sont  les  —  du  corps, 
homines  nervis  et  ossibas  con- 
tinentar.  Cic.  L'àme  n'est  point 
formée  d' — ,  nihil  est  in  ani- 
mis  coagmentatam .  Cic.  Les 
mots  sont  les  —  du  discours, 
oratio  conficitar  ex  verbis.  Cic 
Jusqu'à  ce  que  ces  — ne  forment 
plus  qu'un  corps,  donec  corpas 
anam  sit.  Cic.  Les  mots  com- 
posés sont  pour  ainsi  dire  for- 
més de  deux  —  qui  n'en  font 
plus  qu'un,  compositœ  voces 
coalescant  e  daobas  quasi  cor- 
poribas.  Qaint.  La  vertuso  com- 
pose de  plusieurs  — ,  virtas  ha- 
bet  plarespartes.  Cic  ||  (P.  ext.) 
Les  éléments  d'une  chose  (pre- 
miers principes^.  Elementa,  o- 
rum,  u.  pi.  Cic.  Qaint.  (cf.  sta- 
diorum.  Tac).  Initia,  oram,  n. 
pi.  Cic .  Qaint.  Radimenta,  0- 
ram,  n.  pi.  Qaint.  En  être  aux 
premiers — ,primas  htteras  dis- 
cere.  Cic  discere  prima  ele- 
menta. Hor.  Vieillard  qui  en  est 
encore  aux  premiers — ,elemen- 
tarias  senex.  Sen. 
élémentaire,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'élément,  corps  simple. 
Les  corps  — ,  primordia  reram. 
Cic  atomi,  oram,  m.  pi.  Cic. 
Que  l'air  est  un  des  corps  — , 
inter  ea  corpora,  in  qaibas  ani- 
tas  est,  aéra  esse.  Sen.  Voy. 
élément,  atome,  principe.  1  Qui 
appartient  aux  éléments  cons- 
titutifs d'un  objet.  Les  parties 
—  d'un  objet,  partes  ex  qaibas 
constat  res.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Qui 
appartient  aux  premiers  élé- 
ments d'une  science.  Traité  — , 
liber  in  qao  tradantar  littera- 
ram.  initia.  Cic.  Enseignement 
— ,  disciplina  qaà  prima  litte- 
raram  initia  tradantar.  Quint. 
Les  mathématiques  élémentaires 
et  (ellipt.)  les  — ,  initia  ma- 
thematicoram.  Cic.  Un  maître 
— ,  magister  qui  prima  littera- 
ram  initia  tradit  ou  qui  pri- 
mas Htteras  docet .  Ascon.gram- 
matista,  se,  m.  Saet.  Qui  n'a 
qu'une  instruction  — ,  elemen- 
tis  litteraram  imbatas.  Tac. 
Il  Famil.  Pour  exprimer  qu'une 
chose  est  sue  de  tous.  C'est  — , 
hoc  etiam  paeri  sciant.  Quin(. 
éléphant,  s.  m.  Mammifère  de 
l'ordre  des  Pachydermes.  Ele- 
phas  et  elephans,  antis  (Ace. 
e/ep/iania,acc.plur.eiep/iantas), 
m.  Hor.  Mart.  Elephantus, 
i,  m.  Cic.  Nep.  ï)' — ,  elephanti- 
nas,  a,  am,  adj .  Saet.  Mel.  Cri 
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de  r — ,  barritas,  ûs,  m.  Apal. 
Fig.  Famil.  En  pari,  d'une  per- 
sonne stupide,  lourde  d'esprit, 
elephanti  corio  circamfentas. 
Plaat.  (mil.  233).  Vnv  .ouno, 
0R05.  Il  P.  anal.  —  de  mor,  voy. 

MOil^E,    PHOQUli. 

élépbantiasis,s.  f.(Med.) Sorte 
do  lèpre.  Elephantiasis,  is,  f. 
l'Un.  Elephas,  antis,  m.  Lacr. 
Atteint  d'— ,  elephantiosas,  a, 
am,  adj.  Apal.   Th.  Prise. 

élépbantin,  ine.  adj.  Propre  à 

I  éléphant.  Elephantinas,  a,um, 
adj.  Saet.  Mel.  \\  Qui  est  lait 
d'ivoiro.  Elephantinas,  a,  am,, 
adj.  Plin.  \\  Spéc.  (Antiq.)  Li- 
vre —  (livre  d'ivoire  où  l'on 
conservait  par  écrit  les  édits  du 
sénat  romain),  elephantinas  li- 
ber. Tac  Vop. 

élevage,  s.  m.  Art  d'élever  les 
animaux  domestiques.  Voy.  9. 
élève. 

élévation  (lat.  elevatio),  s.  f. 
Action  d'élever,  résultat  de 
cette  action.  1|  Action  do  trans- 
porter ,^  un  niveau  supérieur. 
Levatio,  onis,  f.  Sablatio  o- 
nis,  f.  Vitr.  (cf.  oneram.  Vitr.). 
Elatio.  onis,  f.  Vitr.  (cf.  one- 
ris.  Vitr.)  Allevatio,  onis,  f. 
Qaint.  (.XI,  3,83).  L'—  des  eaux 
(dans  un  corps  de  pompe),  ex- 
pressio,  onis,  f.  Vitr.  (au  plur. 
('.vprcssiones  aqaaram.  Vitr. 
[\X,  8,  !t]':.  expressas,  as,  m. 
\'itr.  (VIII,  6,  86).  expressa  in 
altam  aqaa.  Plin.  ||S/)CC.(Mu- 
sique.)  Temps  d' —  (temps  de  la 
mesura  sur  lequel  on  lève  la 
main).  Sablatio,  onis,  f.  Qaint. 
—  des  mains  (pendant  un  sa- 
crifice),eiei'aîio  manaam.  Vulg. 
allevatio  manaam. Hilar.  \\  (As- 
tron.)  —  d'une  étoile,  du  pôle 
dans  un  lieu  (sa  distance  à  1  ho- 
rizon du  lieu).  Voy.  hauteur, 
HORIZON.  Il  [Fig.)  Action  de  met- 
tre plus  haut  quant  à  la  posi- 
tion ;  résultat  de  cette  action. 
Amplificatio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
honoris  et  glorise,  Cic).  Ampli- 
tudo,  dinis,  f.  Cic  (cf.  adsam- 
Tuam  amplitadinem  pervenire. 
Cic).  Ceux  qui  doivent  leur  — 
aux  richesses,  qaos  prodacant 
divitiœ.  Lacil.Ù —  de  a  vieux 
soldat  du  grade  le  plus  bas  à  la 
haute  situation  qu'il  occupait 
alors,  vêtus  miles  ab  hamili  or- 
dine  ad  eam  gradiim,in  qao  tanc 
erat,  promotas.  Curt.  Leur  — 
aux  pi  us  hauts  honneurs, in  sum- 
mum ei'ecti  fastigiam.  Vell.  Il  a 
du  son — à  l'éloquence. ad  som- 
mos  honores  eam  eloqaentia 
provexit.  Liv.  ||  (P.  ext.)  Rang 
supérieur  auquel  qqn  est  élevé. 
Amplitudo,  inis,  f.  Cic  Splen- 
dor.oris.  m.  CicDignitas.atis, 
f.  Cic.  (cf.  aitus  dignitatis  gra- 
das.  Cic.  primas  ou  sammuï 
dignitatis  gradus.  Cic.) .  Alti- 
tudo,  dinis,  f.  Liv.  Voy.  rang. 

II  Action  de  mettre  plus  haut 
dans  l'ordre  moral  ;  résultat  da 
cette  action.  L' —  de  l'àma  ver» 
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Dieu.onimiu  qui  addiiina  eri- 
gitur.Sen.  Les  élévations,  diii- 
nm  meditationes.  A.  Absolt. 
L'—  du  caraciére.  des  senti- 
menu,  elatio,  amplituJo  ou  e-x- 
celsitas  animi.  Cic.  altitudo 
animi.  î-ù .  aiia  indolet.  Liy. 
animas  excelaas  et  etatas.  Cic. 

des  penséet.sensuf  sublimf$. 

Qaint.  Avoir  de  1"—  dans  ses 
psnsées,  ej:«(5ius  sentlre.  Cic. 
nvaynijiccntiiu  cogitùre.  Sen. 
Cette  parole  prouve  une  grande 

,  maijno  hxc  dicta    spirita. 

Sen.— d\iiiy\e, elatio  orationis. 
Cic.  altitudo  orationis.  Cic.  ma- 
gnificentia.  »,  f.  Cic.  granditas 
verboram.  Cic.  majestaa  inora- 
tione.  Cic.  lablimitas.  cUis,  f. 
Ùaint.  Avoir  de  V—  dans  le 
style,  elatè  dicére.  Cic.  Exiger 
plus  d—  dans  U  langage,  su- 
blimias  aliqaidposcêre.  Qaint. 
(Orateur,  poète)  qui  a  de  1' — , 
sablimis.  Hor.  Quint.  Avoir  peu 
d" —  dans  le  langage-,  dans  le 
ttyXe, labmistè  dicére.  Cic.Voy. 

GRANDEUR,     NOBLESSE.    1      ACtlOD 

d'étendre  jusqu'à  ua  niveau  su- 
jwrieur;  résulut  de  celte  ac- 
tion. Altitado.dinif,  f.  Cses.  (cf. 
altitadinet  montiam.Cic.).Ex- 
celaitas,  atia ,  f.  Cic.  Plin.  (cf. 
moniiam.  Cic).  L—  du  ter- 
rain, une  — ,  iocu»  éditas. 
Cses.  tamafos,  i,  m.  Cses.   Des 

loca  saperiora.  Cass.  Faible 

— '  de  terrain,  locas  paalalam 
intumescens.    Col.  Une  —    (en 
pari,  d'une  tribune),  saggestas, 
us,   m.   Cic.    (en   pari,   dt  l'es- 
trade des  magistrats),  tribunal, 
i»,   n.   Cic.   Maison   qui  a  peu 
d'— ,  domas  jacens.  Cic.  Avoir 
de  1' —  au-dessus  du  niveau  de 
l'eau,    super   aqaam   eminêre. 
Col.   Voy.  HAUTEUR.    Il    iSpéc.) 
(i4rc/u<ect.)  Représentation  d'un 
édifice  dans  sa  projection  verti- 
cale. Orthographiia,3S,{.Vitr.\\ 
Fig.  Augmentation  do  quantité, 
de  degré.  L'—  du  prix  desden- 
rées,  annonœ   caritas.    Cic.  et 
simpl.  carifo!,  atii,  f.  Cic.Voy. 
CHERTÉ,  PRIX.    L' —  de  la  tem- 
pérature, voy.  CHALEUR,  TEMPÉ- 
RATURE.   L' —  du   pouls,  puisas 
citatas.  Plin.  L'—  de    la  vo\\, 
contentiovocis.Cic.  vox  acata. 
CorniÇ.  —  du  son  (déterminée 
par  l'accent  tonique),  altitudo. 
Serf.  Il  jT.  de  gramm.)  Eléva- 
tion de  la  voix,  arsis.  Elevatio, 
onis,    f.    Mart.    Cap.    Elatio, 
onis,  f.  Hier. 
«lévatoire,  adj.  (Technol.)  Qui 
sert   à  élever.  Spéc.  Pompe  — , 
(pour   élever   l'eau),  expressio, 
onis,  f.  Vitr. 
1.    élève,  s.  m.   et  f.  Personne 
qui   est   instruite  dans  un   art 
par  un    maître,  qui  en  suit  la 
manière.    (Se  dit  spécialement 
de»  art»  du  dessin. )û»icipu/as, 
i,  m.  Cic.  Alumnus,  i,  m.  Cic. 
Sectator,  is,  m.  Cic.  Voy.  dis- 
ciple. Il  {P.  ext.)    Celui,  celle 
Mjai  reçoit  ou  a  reçu  les  leçons. 


les  initruelions  de  qqn.  .ilum- 
mis,   i,  m.  Cic.  Alumna,  a-,  f. 
Plaut.   i>aet.  Discipulas,  i,  m. 
Cic.  DiscipuJiJ.  «■,  f.  <Juin<.  Etre 
r —  de  qqn,  discipline'»  alicajus 
uti.  Cic.   Il   (Spéc.i  Celui,  celle 
qui  res'oit  l'instruction  dans  un 
établissement  spécial.  Discipu- 
las,  i,  m.  Cic.    discipala,  a\t. 
Saet.    Discens,    entis,  ra.  Cic. 
^(udiosus    (alicajas  doctrinœ). 
Quinf.  Voy.  écolier,  étudiant. 
^  (P.  anal.)  Animal  domestique 
dont  on  a  commencé  l'élevage. 
Pallus,  i,  m.  Plin.    \\    Planta- 
tion nouvelle  dont  on  dirige  la 
croissance.  Semina,  am,  n.  pi. 
V'irg. 
2.  élève,  s.    f.   L'ensemble  des 
opérations   qui  ont   pour  objet 
l'éducation  et  la  multiplication 
des  animaux  domestiques.i.'f'u- 
catio,  onii,   f.  Coi.  (cf.  pavo- 
num.  Col.).   Cura,  se,  f.  Virg. 
(cf.  c.animalia  edacandi.Fron- 
tin.].Cultus,ûs.  m. Col.  Pastio, 
onis.  f.  Col.  (cf.  pecoris.  Col.). 
Res  pecaaria  et  simpl.  pecaa- 
ria,   se,    f.   l'arr.  —    dos  porcs, 
porculatio.    onis,   (.   Varr.  (R. 

R.    II,    l<K    13).    Voy.    ÉDUCATION, 

élever. 

élèvement,  s  .  m.  (.\rch.)  Elé- 
vation. Voy.  ce  mot. 
élever,  v.  tr.  Transpiirter  à  un 
niveau  supérieur.  Tollére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  t.  saxa.  Cic.  ali- 
nuem   in  crucem.    Cic.    Qaint. 
ignem  [en  guise  de  signal].  Cic. 
Liv.)  ;  attollère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  saper  astantiam  manifeaJ 
\n  marum  attolli.  Sali.)  ;  extol- 
1ère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  lever)  ; 
exprimêre,  {pr.  -  faire  mon- 
tLT  par  la  pression  •  doà  •  éle- 
vor  •),  tr.  Cœs.  Sen.  Plin.  [ex.: 
aquam  in  altum.  Plin.  aqaam 
in    altitadinem    summi    clii'i. 
Vitr.  avec  un  suj.  de  chos.:  si 
vertices  isli  terrena  [n.  pi.]  ex 
humili  in  altum  exprimêre  pos- 
sent.  Sen. quantum  has  [turres] 
cotidianus  agger  [•  le  remblai 
qu'on  faisait   tous    les  jours  •] 
expresserat.  Casa.);  allevâre, 
tr.  Sali.  Sen.  (ex.:  quibus  tla- 
queis]  allevali  milites   facilias 
ascenderent.Sall.  allevatis  sca- 
tis.Auct.  b.  Alex,  hic  dcprimitar 
alternis  [se.  i-icibos]  et  extolli- 
tarac  modo  in  c^lam  allevatar, 
modo  defertur  in  terram.  Sen 


[ep.  72,  U])  ;  subJevàre,  tr. 
Cses.  (ex.:  ah  Ht  sablevatas  mu- 
ram  ascendit.  Cses.)  ;  efferre, 
tr.  Ca;s.  (ex.:  eff.  in  altitadinem 
tarrls.Cœs.).S'—,evadére,itiir. 
Sali.  Liv.  (ex.:  inter  virgalta. 
Sali,  in  maros.  Liv.).  S'élev.:r 
dans  les  airs,  sublinae  ou  subli- 
miter (erri.  Cic.  (Tusc.  1, 17,/iOj. 
L'aigle  g'étant  élevé  très  haut 
ilans  les  airs, cum  altissimèevo- 
lasset  aquila.Saet.  ||  (Fig.)  Met- 
ire  plus  haut  quant  à  la  posi- 
tion, au  rang.  Producère.  tr. 
Cic.  (ex.:  aliriw.m  ad  dignita- 
tem.  Cic.  aliqaem  ad  magna  et 


KLI-: 

honorata  ministeria.  Cart.  ali- 
qaem omni  génère  honoris.Liv. 
abs.    pr.    aliquem.  Cic.   Sen.)  ; 
perducàro,  tr.  Cic.  etc. (  ex.:  ad 
dignilali-m.    Cses.     aliquem  ad 
honores  amplissimos.Lic.)  .tôl- 
ière, tr.  Cic.  Ilor.  (ex.:  tôlière 
aliqaem  honoribas.IIor.  et  ab- 
sol.    tôlière  aliqaem.   Cic.  ali- 
quem ad  deos  immortales  Sen .)  ; 
exiollére,  tr.  Cic. etc.  (ex.:  no- 
vos.  Sali,  aliquem  supra  cete- 
ros.  Tac):  evebÔTe,  tr.  Liv. 
etc.  (ex.:  aliqaem  ad  consula- 
tam.    Tac.   ad  tantoa    honore* 
evertas.  Liv.  evehére  arbem  ad 
tantiim  fastigium.  Cart.)  ;  pro- 
vehère,  ir.  Cic.  Liv.  Tac.  (voy. 
[faire]  avancer,  p.  235  [col.  1])  ; 
efferre,  tr.   Cic  (ex.-   aliqaem 
ad    summum  imperium.  Cic). 
Elever  qqn  au  trône,  regnam  et 
diadema    alicui    déferre.  Hor. 
(Carm.  II,  S,  Sa).  —  qqn  au  rang 
équestre,  aliqaem  donâre  anu- 
lo  aureo.  Suet.  S'—,  CODSUr- 
gére,  intr. Liv.  etc.  (oi.:ad  ali- 
cu/us   jloriam.  Liv.    ad  sum- 
mum diqnitatem.  Val. -Max.) , 
insurgere,  intr.  Tac  (ex.:  Cse- 
'   sur  fiaulatim  insurgera.  Tac)  ; 
ascendère,  intr.  Cic.  (ex.:   ad 
honores.  Cic);  conscendére, 
inir.  Val.-Max.  (ex.:c.  mirogra- 
du  ad  consalatum  ex  macella- 
ria patris    tabernù.  Val.-Max. 
[Ill,  it.J.]);  exorir/,  intr.    Cic. 
(ex.:  sic  anuli  bene^io  exortu* 
est  rex   Lydise    U  il  s'élova  au 
ipona  de  Lydie -J.CicJ.  Elevé, 
altus,  a,  ùm,  adj.  Cic.    etc. 
(ex.:    altior   locas    [•  rang  •]. 
Cic.  altior    dignitatis    gradus. 
Cic  altissimus  amplissimasqae 
dignitatis   gradas,  Cic.)  ;    cel 
SUS.  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.:  cel 
sissima sectes  dignitatis  et  hono- 
ris.Cic.  [Sull.  S,5];   excelsus. 
a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (ox.:    in 
excelsiorem    dignitatis     locurr^ 
provehens.  Justin,   in  exceho 
et   illustri  loco  sita  laus  tua. 
Cic.  subst.:  in  excelso  [■  dan 
une  situation  élevée  -]    .vtaten 
agére.  Sali,  excelsa  et  alla  spe 
rare. Liv.  [I,  3I<,9]).  Le  plus,  tri- 

élevé,  summus,  a,  um.  adj 
Cic.  etc.  (voy.  haot  [placé],  il 
lustre).  Il  Mettra  plus  haut  dan 
l'ordre  moral.  ToUére,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  nnimum  Cicanimun 
ad  cœlestia.  A.);  attollère,  tr 
Liv.  Sen.  (ex.:  attollère animo 
ad  apem  consulatus.  Liv.);  ex 
tollére,  tr.  Cic  (ex.  :  animoa 
Cic.)  ;  ériger e,  tr.  Cic.  etc.  (ex. 
mentes.  Cic.  te  erigëre.  Cic 
animum.  Cic  »e  ad  spem  liber 
tatis.  Justin.).  La  raison  non 
élève  au-dessus  dos  bêtes,  ra 
tione  bestiis  antecellimas .  Cit 
S'—,  assurgère,  intr.  Quini 
(oi.:  raro  assortit  Hesiodas 
Qaint.  sublimitate  heroici  car 
minis  animusassargat.Quint.) 
insurgere,  intr.  Quint,  (ex. 
Iloraiius  insargit  aliquandc 
Quint,  insargit  mens,   oratic 
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Qaint.)  ;  crescére,  iotr.  Cic. 
Liv.  (voy.  ORANDiii,  courageI  ; 
evebi,  pass.  Vell.  [ox.  :  animo 
saper  hamanam  et  naturam  et 
fiaem  evectas.  VelL).  Elové,  ai- 
<US,  a,  um,  adj.  Cic.  otc.  {qx.  : 
te  natura  excelsam  qaendam  et 
altam  genuit.  Cic.  magnus  et 
altas  vir,  virallus  et  excellens. 
Cic.  homoattà  mente  prxditus. 
Cic.oai  altiore  animo  sont.  Cic. 
itihil  altam,  nihil  magni^icam 
oc  divinum  suspicên:  jtossant, 
qai. . .  Cic.  altiora  studia  ar- 
tetque.  Plin.  j.  alliores  disci- 
plinss.  Qaint.  altiores  litterœ. 
Sen.)  ;  celsus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Qaint.  (ex.:  relsa»  et  erectas  et 
ea  qase  homini  accidêre  pos- 
tant omnia  parva  dacens.  Cic. 
[Tusc.  V,  l)l,!i2].  que  generosior 
cehiorqae  est.  Quint.)  ;  excel- 
SUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
magnas  homo  et  excehas.  Cic. 
animas  excellas.  Cic.  orator 
grandior  et  qaodammodo  ex- 
celsior.  Cie.  neqae  eos  qaic- 
qaam  excelsam  magnificamque 
delectat.  Cic.  udv .  excelsias 
['  d'une  manière  plus  élevée  -] 
dicëre,  scntlre.  Cic.  [Orat.  3h, 
119])  ;  elatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.  :  animas.  Cic.  [Tusc. 
1,  hO,  6].  animai  magnas  ela- 
tasqae.  Cic.  [Off.  1,  18,  611.  ela- 
tior  ingenii  via.  Quint.  [X,  1, 
UU\);  majgnus,  a,  um  (-  quia 
des  sentiments  élevés  •),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  animo  magno 
esse.  Cic.  animo  magnas. Plin.). 
Il  Mettre  plus  haut  dans  l'opi- 
nion des  autres.  Efferre,  (r. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaid  ou  ali- 
quem  laadibus.honoribus.  Cic. 
qais  est  qai  id  non  maximis  ef- 
Çerat  iaiulibas?  Cic.[Lx\.  1,  «J.]. 
aliqaem  ejferre  sammis  laadi- 
bus  adcœlum  [•  élever  qqn  jus- 
qu'aux nues.juaqu'aux  cieux  -1. 
Cic.  [ep.  I.V,  lU,  1])  ;  toUére, 
tr.Cic.  etc.  (ex.:  laudes  alicajus 
in  astra.  Cic.)  ;  extollére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  laadibus 
ad  ou  in  cœlam.Cic.  [cf.  ep.  XV, 
il,  11]).  Il  Mettre  plus  haut  dans 
sa  propre  opinion.  Efferre,  tr. 
Cic.  (ex.:  e^.  animam.Cic.  quo- 
rum animi  altiaa  seextalerunt. 
Cic.demam  vir  erit,  cu/us  ani- 
mum  neqae  prospéra  [lortuna] 
gii  ûatu  sao  efferet  nec  adversa 
ti  infringet.  Liv.  [XLV,  8,  7]. 
0    Victoria  se   efferre.    Cic.   voy. 

FIER,      EXALTER)    ;     tOllëTe,      tr. 

Plaat.  Ter.  Sall.(ex.:  t.  animos 
[■  s'élever  fièrement  •] .  Sali. 
sablatat  victoriâ.  Cœs.  quia 
paulam  vobis  accessit  pecunise, 
sublati  animi  sunt.  Ter.  [Hec. 
505sq.))  ■,atiollëre,tr.Sen.{ex.: 
animam  nec  atiollant  fortaita 
nec  déprimant.  Sen.)  ;  extol- 
lére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  e.»:(oi- 
lëre  animos  [•  s'élever  fière- 
ment •].  Cie.  se  extollére  [opp. 
à  se  sabmittcre].  Cic.se  magis. 
Sali,  se  sapra  modum.  Qaint.}, 
Voy.  [s']  ENORGUEILLIR.  T  Eten- 


dra jiisqu'à  un  niveau  supérieur. 
Tollëre,  tr.  Cic.  etc.  (ix.:  tec- 
tum  allias.  Cic.  si  jaxta  ha- 
beas  sediÇicia  eaqae  jare  tao  al- 
lias tollas.  Jet.)  ;  augére,  tr. 
Cxs.  etc.  (ex.;  has  munitiones. 
Cœs  .  maros  civitatis .  Tac.)  ; 
exaggerâre  (pr.  •  élever  en 
forme  de  remblai  •),  tr.  Varr. 
Cxt.  (ex.:  quo  manitias  esset 
qaod  exaggerabant.  Varr.  [h. 
L.  V,  liil].  planitiem  aggestâ 
hamo.  Cart.  terram.Plin.).\'oy. 
HAUSSER,  Elevé,  altus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  altiorem  fa- 
rëre  partem  mari.  Cées.).  S' — , 
toUëre  se  ou  toUl,  pass.  (ex.: 
tollere  se  a  terra  aiîius[enparl. 
do  plantes].  Cic.)  ;  attoUëve 
se  ou  attolli,  pass.  Liv.  etc. 
(ex.:  vense  nostrse  modo  sum- 
miltantse,  modo  attollunt.Cels. 
a  terra  senon  aitollëre  [en  pari, 
de  plantes].  Plin.  ex  mediis  a- 
renis  in  cselum  attolli.  Plin. 
Taarus  a  Cappadocia  se  attol- 
lens.  Curt.).  ||  Edifier,  bâtir. 
Erigère,  tr.  Cœs.  Curt.  (ex.: 
petra  in  metœ  modum  erecta 
est.  Cart.  erigëre  turrim.  Cses. 
aras  e  saxo.  Curt.)  ;  excitâre, 
tr.  Cœs.  Cic.  Flor,  (ex.:  tor- 
rim.  Cœs.  seputcram.  Cic.  ar- 
bem.  Flor.)  ;  construëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :cedi/icium.  Cic.  ro- 
gam.  Plin.  aggeres.  Plin.  ali- 
cui  sepulcram.  saxo  qaadrato. 
Liv.ligniscongestis  pyram.Aacl. 
b.  A^r.);  exstruère  {pr-  •  éle- 
ver par  couches  ■•),  tr.  Cic.  (voy. 

BATIR,  CONSTRUIRE, édifier);  j'iJS- 

truére,  tr.  Nep.Sen.  (voy.  cons- 
truire, bâtir)  ;  ponére,  [pr. 
■  dresser,  ériger,  élever  ■),  tr. 
Cic.  (voy.  dresser);  statuére, 
tr.  Plaat.  Cic.  (voy.  dresser)  ; 
obmoliri  {pr.  •  accumuler, 
élever  de  façon  à  faire  obsta- 
cle .),  dép.  tr.  Liv.  (ex.:  nec  in 
prompta  erat  quod  obmoliren- 
tur.Liv.  [XXXIII,  5,  8]).  Fig.— 
un  système,  voy.  établir,  fon- 
der. Il  (Parext.)Tenir  à  une  cer- 
taine hauteur.  Tôlière,  tr.  Cic. 
eic.Attollére,  tr.Qaint.(cf.  ma- 
nas.  Qaint.).  Efferre,  tr.  Liv. 
(cf.  brachia.  Liv.  scutam  saper 
capat.  Liv.)i  Extollére,  tr.  Cic. 
(cH.extollëre  craentam  alte  pa- 
gionem.  Cic).  S' — ,  assurgère, 
intr.  ^iv.  etc.  (ex.-  paulo  latior 
patescit  campus  ;  inde  colles  as- 
sargant.  Liv.  [.X.XII,  li,  2).  mo- 
dicus  collis  assargit.  Plin.  j. 
quod  [jugum  montis  asperi  ac 
prœrupti]  cam  a  mari  assar- 
gat,  velat  sinu  qaodam  (lexa- 
qae  carvatam,  rarsas  altcro 
corna  in  diversam  litas  excar- 
rit.  Cart.  in  ore  portas  insala 
assargit.  Plin.  J.nartliex  assur- 
gens  in  altitadinem.  Plin.)  ; 
consurgère,  intr.  Mcla.  Plin. 
j.  (ex.:  villa  leniter  et  sensim 
clivo  [allente  consargit.  Plin.j. 
caates  ut  gradas  subinde  con- 
sargant.  Meia.)  ;  emergêre, 
iiur.  Plin.  (ex.:  repente  expro- 


(undo  cam  calidis  aquis  insu- 
ta  emersit.  Plin.).  Elové,  aJtus, 
a,  um,  adj.  Cic.  otc.  (ex  : 
mons  a/tas./'ii'.  altas  tamuluf, 
Liv.  alla  tarris.  Cart.  ripa.  Cœs, 
terra.  Curt.  cabicalam.  Cic.)  ; 
excelsua,  a,  um,  adj.  Cœs. 
Cic.  Sen.  (ex.:  mons.  Cœs.  por- 
ticas.  Cic.  ut  [pater]  (iliam  pro- 
ceram  et  excelsam  [•  d'une 
taille  élancée  et  élevée  •]qaam 
brevem  et  modicam  [•  d'una 
taille  courte  et  médiocre  •]  ma- 
gis diligat.  Sen.)  ;  editUB,  a, 
um,  adj.  Cœs.Cic.Sen.{ex.:col- 
lis  paalalam  ex  planitie  éditas. 
Cses.loeasperexcelsus  atqae  édi- 
tas. Cic.  loca  édita  [opp.  à  ja- 
centià].  Sen.  locas  editior.  Cœs. 
collis  editissimus .  Sali,  fr.)  ;. 
procerus,  a,  um,  adj.  Saet. 
(ox.:  homo  procerœ  statarœ. 
Saet.).  Le  plus  élevé,  sum- 
mus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  baux).  Il  S'élever  au-des- 
sus,   superâre,   tr.    Cic.  etc. 

(voy.  SURPASSER,  DÉPASSER  [p. 610, 

col.  1])  ;  excellére,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  [être]  supérieur,  émi- 
nent,  exceller, [se]  distinguer). 
Il  Fig.  Augmenter  de  quantité, 
de  degré.  Augére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  stipendiam.  Liv.  pretiam. 
Plin.  tribataprovinciis.  Saet.);. 
efferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pre- 
tiam alicajas  rei.  Liv.;  on  dit 
aussi  :  pretiam  alicajas  rei  ca- 
rias (acëre  ou  aliqaam  rem  ca— 
riorem  (acëre  ou  carias  ven- 
dëre  aliqaid  ;  voy.  cher)  ;  tôl- 
ière, tr.  Hor.  (ex.:  interdam- 
vocem  comœdia  tollit.  Hor.)  ; 
attollêre,  tr.  Quint,  (ex.:  vo- 
cem [opp.  à  sammittëre].  Qaint. 
vox  attoUitar  [opp.  à  descen- 
dit]. Quint,  orationem  [  •  le  ton 
du  discours  •]  attollêre  [opp.  à 
sammittëre].  Qaint.  cf.  modo 
nimis  se  attollit  [orator],  mo- 
do nimis  deprimit.  Sen.  rh.)  ; 
extollére,  tr.  Liv.  Quint.  Plin. 
j.  (ex.:  hamilia.  Qaint.  aliqaid 
verbis  in  majus.  Liv.  aliqaid' 
in  majas.  Plin.  /.)  ;  exagge- 
ràre{'  élever,grandir->  aa^ig."), 
tr.  Cic.  (ex.:  animas  virtati- 
bas  exaggeratas.  Cic.  posterio- 
ram,  quasi  exaggerata  altias 
oratio.  Cic.  [Br.  17,  66].  oratio- 
nimis  alta  et  exaggerata  [•  dont 
le  ton  est  beaucoup  trop  élevé  •]. 
Cic.  [or.  59,  192]).  Acheter,  ven- 
dre, louer  à  un  prix  élevé,  mo- 
gno  emëre,  vendëre,  conducëre. 
Cic.  Etre  d'un  prix  peu  élevé, 
parvi  esse.  Cic.  Sur  un  ton  très 
élevé,  erecta  et  concitatâ  voce. 
Qaint.  voy.  voix,  ton.  Notes 
élevées,  elati  modi  (opp.  à  in- 
l'eriores).  Qaint.  (XI,  3,  17  ;  cf. 
miscens  elata  sammissis. Qaint. 
(XI,  3,  J.3).  1  (Par  ext.)  Faire 
naître, se  développer.  —  la  voix 
on  faveur  de  qqn,  vocem  pro 
aliqao  mittére.  Cic.  S' — ,  sur- 
gére,  intr.  Virg.  (verbe  poét. 
en  ce  sens,  remplacé  ordin.  par 
les    verbes  suiv.)  ;  OTÎrl,  dép. 
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inlr.  Cic.  etc.  (ex.:  oriturtem- 
pestas.  Sep.oritar  clamor.Ca-f. 
plarimis  simal  locis  circa  foran% 
incendiam  ortam.  Liv.  venluf 
orient.  Sep.  ramor  ortiu.  CiV. 
orta  est  controiersia.  Crs.  o- 
ritur  beilam  Lii'.  voy.  eclatkiî  ■. 
cooriri,  dép.  iiitr.  Csps.  Sali. 
l'Un,  (ex.:  l'entus  coortus  are- 
nam  hamû  excitavit.Sall.maxi- 
mocoorto  lento.  Civa.  ut  ex  ea 
parte  traces  i-enti  eoorùintar. 
Plin.);exoriri,  dep.imr.  Saet. 
(ex.;  (lamma  repente  e  ailvis 
andiqae  exorta.  Suet.)  ;  Obo- 
riri,  dép.  iotr.  Cic.  etc.  (ex.: 
nax  oboritar  et  crassa  caligo. 
Sen.  rh.  oboriantar  tenebrs-. 
A'sp.  fig.  vide  qaanta  lax  libe- 
rafitatiset  sapientioe  mihi  apad 
te  dicenti  oboriatar.  Çic.  [Lig. 
3,  6)).  S' —  en  faveur  de  qqi", 
vocem  pro  aliqao  mittére.  Cic. 
S' —  contre  qqn,  cooriri  in  ali~ 

Zaem.  Liv.  invehi  in  aliqaem. 
iv.  Il  (Fie.)  Susciter.  Exci- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  au-u- 
jiF.R,  prosoquer)  ;  movëre,  tr. 
Cels.  Tac.  (e.v.:  m.  controver- 
siam.  Cels.  Tac.). —  des  doutes, 
des  difficultés,  voy.  doute,  dif- 
ficulté, CONTESTER.  ^  Amener 
(un  être)  à  son  développement 
physique,  intellectuel  ou  mo- 
ral".  Tôlière,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
libéras  ex  Fadiâ.  Cic.  filiam 
Xeronem  ex  Agrippinà.  Saet.); 
educâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
qaem. Cic.  aliqaem  bene  padi- 
cêqae.  Plaat.  (iliam  clam.  Ter. 
aliqaem  liberias.  Sen.  aliqaem 
hamili  calta.  Liv.  pater  mild 
reliqait  parvam  taguriam,  in 
quo  niitas  edacatasqae  sam.  Liv. 
cae/um  qao  notas  edacatasqae 
essem.  Liv.  edacatus  in  domo 
Periclis.  Nep.  voy.  éducatios)  ; 
aJére,  tr.  Ter.  Sali.  Liv.  (ex.: 
illam parvalam  [en  pari,  d'une 
nourrlc3].  7er .  paeram.  Ter, 
is  natus  et  omnem  paeritiam 
Arpini  altos.  Sali,  altos  edaca- 
tasqaeinter  arma. Liv .  aliqaem 
alicui  (artim  alendam  man- 
dâre.  Cart.)  ; nufrire,  tr.Suet. 
(ex.;   natritas    in  armis.  Saet. 

éducation)  ;    innutrire, 

Vell.    Sen.    IHin.  j.  Tac. 

innasci  innutririqae  ar- 
[".   dans  le  métier  des  ar- 

■.].  Sen.).  Bien  élevé,  ha- 
manas,  a,  am,  adj.  Cic.  Mal 
élevé,  rasticas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Homme  mal  élevé,  petalans. 
Cic. 

élevevir,  s.  m.  Celui  qui  élève 
des  animaux  domestiques,  bes- 
tiaux,   chevaux.  Pecaarias,  ii. 
m.  Varr.  Etre  — ,  voy.  ÉLEvtii. 
élevure,   s.    f.    Petite  ampoule 
qui  s'élevo  sur  la  peau.  J'asta- 
la,  X,  f.  Sen.  Voy.  ampoule. 
elle,  -i.  m.  (Mythol.  Scandinave.) 
Esprit  do  l'air.  Cenia«aeria«./1. 
élider.  v.  tr.  (Gramm.)  Suppri- 
mer  dans   la  prononciation    la 
voyelle  finale  d'un  mot  devant 
la  voyelle  initiale  du  mot  iui- 


voy. 

intr. 

(ex.: 

mis 

mes 
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vant.  Uidêre  litteras).  Gell. 
Contrahère{vocales).  Cic.  S'—, 
elidi.  Gell.  ||  Supprimer  daus 
l'écriture  la  voyelle  liuale  d'un 
mot  devant  la  voyelle  initiale 
du  mot  suivant,  eu  la  reniiJla- 
laiit  par    une  apostrophe.  \  oy. 

APOCOPE. 

éligibilité,  s.  f.  Qualité  de  ce- 
lui qui  est  éligibl.'.  Jos  hono- 
ram  petendoram.  Lii . 

ëligibla,  adj.  Qui  remplit  les 
fonctions  requises  pour  pouvoir 
être  olu.  Qui  elegi  potest.  A. 

élimer,  v.  tr.  Râper  (un  vête- 
mont  par  le  frottement,  l'usu- 
re). Voy.  RAPER,  USER. 

élimination,  s.  f.  Action  d'éli- 
miner, résultat  de  cette  action. 

Voy.EXPCLSlON,  RETRANCHEMENT, 
FUPPRE=S10N. 

éliminer(lat.  eiimirvare  [.  met- 
tre dehors  •]),  v.  tr.  Faire  sortir, 

écarter.  —  un  poison,  membris 
venenamagêre.  Virg.  — des  cal-  ! 
culs,  caJcuios  ejicëre.  Plin.  — 
qqn  (de  sa  tribu,  du  sénat),  mo- 
vère  aliqaem  tribu,  senatu.  Cic. 
—  un  candidat,    voy.   refuser. 

élire,  v.  tr.  Choisir  (arch.). 
Voy.  ce  mot.  —  domicile,  voy. 
DOMICILE.  Il  (Théol.;  En  pari, 
de  Dieu,  choisir  celui  qu'il  des- 
tine à  l'accomplissement  de  ses 
desseins.  Eligère,  tr.  Eccl.  Elu 
de  Dieu,  elactas  Dei.  Eccl.  1 
(En  pari,  de  plusieurs  person- 
nes.) Choisir  qgn  par  voie  de 
suffrages.  Eligère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  regem.Saet.imperatorem. 
Saet);  creâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
magistratas.  Liv.  censores.Cic. 
consoles.  Cic.  dacem.Val.-Max. 
interregem.  Liv.  ponti^ces,  aa- 
gares,  sacrificalam  regem.  Lii-. 
decem prœtores  ['  stratègos  -]. 
Nep.prsetores  [-  préteurs  '].Cif. 
Cartnagine  qaotannis  annaos 
binos  reges  |  •  suffètos  •'^.Nep.tri- 
banos  plebis  doos.  Cic.  triba- 
nos  militum  très.  Liv.  comitia- 
(u  [-  dans  l'assemblée  du  peu- 
ple en  comices  •]  consoles  rite 
creâre.  Cic.  magistratas  vitio 
creati.  Cic,  decem  tribani  pic- 
bis  comitiis cariatit  creatisant. 
Cic.  creâre  consoles  e.v  plèbe. 
Liv.  creatis  in  [  -  pour  -j  an- 
nom  magistratibaa.  Liv.  canc- 
tis  popoli  sa([ragiis  rex  est 
creataa  L.  Tarqoinias.  Cic). 
Voy.  CHOISIR. 

ëlision,  s.  f.  Gramm.)  Action 
d'élider,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Elisio,  onis,  f.  P^isc.  Col- 
lisio,  onis,  f.  Macr.  Prise.  —  de 
l'm  {ina.1, ecthlipsis,  is  (Ace.  in, 
Alil.  i),  f.  Charis. 
élite,  s.  f.  Ce  qui  est  choisi  dans 
un  ensemble  comme  le  meil- 
leur. Flos,  ûoris.  m.  Cic.  «te. 
(ex.  :  optimorom  civiam  vel  flos 
vel  robor.Cic.pos  totiat  italiie 
ac  robur.  Cic.  qood  (los,  quod 
roboris  in  javcntate  erat,  aini- 
serunt.  Liv.  flos  nobilitulis  et 
joventulis.  Cic);  robur,  oris, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :   qaod  (ail  ro- 
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boris    duobiis   prœtii!    interiit. 
Csei.  hxc  sont  nostra  robora. 
Cic.  robora  peditam,  centario- 
nam.  Liv.].  D'   —,  lecius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  adiilis- 
cens.   Cic.    («mina    Jectissima. 
Cic.  lectissimas  atqae  ornatis- 
simos  adoU'Scens.  Cic.);  delec- 
tUS,  a,  um,  p.  adj.  Sali.  Cart. 
^ex.:    delecti  pedites.   Sali.   cf. 
delecti  militam  [•  une  élite  de 
soldats  •].  Cart);  electus,  a, 
um,    p.     adj.    Ov.  Sort,    (ex.: 
inanas  [-  troupe  •].  Tac.  eiec- 
tissima  maltitado.  Aact.  b.  Al. 
electissimi  pagiles.  Saet.). 
éliiir,  s.  m.   (Arch.)   La  subs- 
tance la  plus  liue.  la  plus  pure 
que  l'on  e.vtrait  des  corps,  r/os, 
(loris,    m.    Plin.   Voy.   fleur, 
QUINTESSENCE.      j]     Fi^.    Fauiil. 
La    quintessence   d'une   chose. 
Voy.   QUINTESSENCE.  1  Prépara- 
tion pharmaceutique.   .Medica- 
men,  inis,  n.  Ceis.  Voy.  prépa- 
ration.  MÉDICAMENT, 
elle,  pr.  pors.   f.  Pronom  de   la 
3'  personne.    Ea,  ejus,  f.   Cic. 
nia.  illias,  f.  Cic.  ^Quand  •  elle • 
est  sujet  du  verbe,  on  ne  l'ex- 
prime pas  en  latin,  si  l'on  n'in- 
siste pas  sur  ce  sujet  ou  qu'on 
ne    l'oppose   pas    à   uu    autre.) 
Elle-même,  ipsa,  ipsius,  f.  Cic. 
Comme  sujet  réiléohi  d'une  pro- 
position    lofinitive  :    se.    l'ic. 
Elles-mêmes,  se  met  ipsas.  Cic. 
D'elle-même,  saa  sponte.  Cic. 
oltro,   adv.   Cic.  Voy.  sponta- 

NÉMKNT. 

ellébore,  m.  (Chez  les  anciens.) 
Nom  de  plantes  qui  étaient  ré- 
putées guérir  cli>  la  folie.  Elle- 
boram,  i,  n.  Plaut.  Hor.  .Sen. 
Ellehori,  oram,  m.  pi.  Virg. 
Plin.  Veratrum,  i,  n.  Z,ucr.  Col. 
Purger  avec  de  I'— ,  clleborâre, 
tr.  Cœl.-Aar.  Il  leur  faut  [lur- 
ger  avec  quatre  grains  d'— , 
(pour  se  guérir  do  leur  l"oli"'i, 
elleboram  kisc:;  {honiiniliii.'<) 
npas  est.  Plaut.  (Pseud.  llS.i' 
Il  faut  purger  les  avares  av 
une  forte  dose d'—,danrfa  est  (7- 
leifiri  malto  pars  maxima  ava- 
ris.  Hor.  (sat.  Il,  3,  82).  Vin 
d*-  ,  elUhorites,  te,  m.  Plin.  1 
(1)0  nos  jours.)  Plante  herba- 
cée. Elleboram,  i,  u.  Plin. 

elléborine,  s.  f.  (Botan.)  Plan- 
te médicinale.  Elléborine,  es, 
f.  Plin. 

ellipse,  6.  f.  (Gramm.)  Figure 
do  rhétorique  consistant  a  no 
pas  exprimer  un  ou  plusieurs 
mots  que  l'esprit  doit  suppléer. 
Detractio,  onis,(.  Qaint.  (1,  5, 
U(l).  Ellipsis,  is  (Acu.  in),  f. 
Quint.  Prise.  Dejectio,  onis,  f. 
Gell.  (N.  A.  V,  8,  3).  Faire  une 
—,  sabtrahëre  verbam.  Quint. 
II  y  a  —  de  la  conjonoiiu 
conjonctio  eximitar.  Qoinf.  ou 
deest.  Ascon.  1  (Géom.)  .Sorte 
do  courbe.  Ellipais,  is,  f.  A. 

elliptique,  adj.  (Gramm.)  Qui 
présente  une  ellipse.  Phrase — , 
dictamperdetractionem.QainU 
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1  Par  ext.  (Géora.l  Propre  à 
l'ellipse.  Ellipiicus,  a,  um,  adj. 

elliptiquement,  adv.  Gramm. 
U'uno  façon  olIii'Uqui-.  l'er  dc- 
tractionem.  Quint.  P-r  de(ec- 
fionem.  Gcll.  Prsrciso  ou  omis- 
ao  nomine,  etc.  Gramm. 

élocution  s.  f.  Manière  dont  on 
fait  entendre  les  sons  on  par- 
lant. Dictlo,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
Uictioni  operam  dare  [•  soi- 
gner son  élocution  ■].  Cic). 
Dicendigenus.  Cic.  Voy.  débit, 
PRONONCIATION.  AvoiP  Une  — 
nette,  facile,  plané  ou  diserte 
loqui.  Cic.  correcte  et  facile, 
paré  ac  solaté  dicëre.  Cic. 
Avoir  une —  pure,  soignée,  eJe- 
ganter  dicêre.  Cic.  Une  bonne 
— ,  $aavitas  vocia.  Nep.  taavi- 
taa  dicendi.  Cic.  Qui  a  l'—  fa- 
cile, agréable,  disertus.  Cic.  co- 
piosas  in  diccndo.  Cic.  OrSice  de 
r — ,  lepos  dicendi.  Cic.  Avoir 
une  —  dure,  rude,  asperias  di- 
cëre. Cic.  asperé  loqai.  Cic. 
*,  iP.ext.)  Manière  dont  on  ex- 
prime sa  pensée  par  le  choix  et 
rarrangemont  des  mots.  Ser- 
mo,  onis,  f.  Cic.  (cf.  sermonis 
elegantia.  Cic).  Compositio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  c.  dicendi.  Cic). 
Voy.  STYLB.  1  (P.  ext.)  Partie 
de  la  rhétorique  qui  traite  du 
choix  et  Je  l'arrangement  des 
mots.  Elocatio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.   elocationis    ratio.  Qaint.). 

éloge  (bas  latin  ealogiam  [gr. 
eO.OYia,  ■  louange  •]  confondu 
avec  elogiam  [•  inscription  fu- 
néraire "]),  s.  m.  Discours  en 
l'honneur  de  qqn  ou  de  qqch. 
Laudatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  laadatio  taa  [•  l'éloge  pro- 
noncé par  vous  -].  Cic.  quse 
qaidem  laadatio  hominis  tarpis- 
simi  [•  fait  par  un  infâme  ■] 
mi/ii  ipsi  erat  psene  turpis.  Cic. 
[iu  Pis.  29,  72].  laadationes  eo- 
ran\  ['  en  l'honneur  de  ceux  •], 
qai  sant  ab  Ilomero  laadati. 
(^ic.  [Fin.  II,  35,  116].  laadatio- 
nes [opp.  à  objargationes].  Sen. 
[ep.  9i.  39].  laadationes  moda- 
latéc.  Saet.  [Ner.  20].  laadatio 
(anebris.  Cic.  Sen.  rh.  Qaint. 
laadationefanebritpoliari  Cic. 
[Mil.  13,  331.  absol.  exseqai^, 
pompa,  laaaatio  ['  l'éloge  fu- 
nèbre ■].  Cic.  l.  sollemnis.  Liv. 
laad.  mortai.  Liv.  matrona- 
ram.  Liv.  non  nuilœ  mortuo- 
ram  laadationes.  Cic.)  ;  col- 
laudatio,  onis,  f.  Corni(.  Cic. 
(ex.  :  scriptoris  collaadatione 
uti  [•  s'exprimer  avec  éloge  sur 
le  compte  d'un  auteur  ■].  Cor- 
nif.  [rh.  II,  13].  Cic.  [inv.  Il, 
50,  125]).  Orateur  qui  prononce 
un  éloge  funèbre,  laadator,  o- 
ris.  m.  Liv.  (Il,  i7,  11).  Plin. 
j.  (ep.  Il,  1.  6).  Il  (Par  ext.) 
Paroles  par  lesquelles  on  loue 
une  personne,  une  chose.  Laus, 
laudis,  f.  Cic.  etc.  (au  plur., 
ex.:  laades  fanebres.  Liv.  lau- 
des meritie.  Liv.  laades  vers. 


Cic.  ascribére  aliqaem  socium 
alicajas  laadibas.  Cic.  cancre 
tuas  et  imperatoris  laudes.  Cic. 
canére  ad  tibiam  claroram  vi- 
roram  laudes.  Cic.  celebrâre 
alicujus  laudes.  Cic.  déesse  ali- 
cajus  laadibus  [•  se  dispenser 
de  faire  l'éloge  de  qqn  •].  Cic. 
effcrreatiquem  laadibas  ousum- 
mis  laadibus  ad  cxlunx.  Cic. 
efferre  aliquid  laudibas  ou  ma- 
ximis  laudibas.  Cic.e{[.  aliqaem 
suTnmis  laudibas.  Nep.  laudes 
alicajas  ou  alicujus  rei  exsequi 
[•  se  répandre  en  éloges  sur  •>]. 
Liv.  quod  omnes  laudes  habet, 
id  est  optimum..  Cic.  cotidianse 
assida^que  laudes  ab  aliqao  de 
nobis  habentur.  Cic.  implère 
popalares  mentis  laudibas['  se 
répandre  en  éloges  mérités  sur 
ses  compatriotes  ■].  Cic.  one- 
ràre  aliqaem  eximiis  laadibus. 
Liv.  aliqaem  laadibas  haud  im- 
meritis.Cic.ornâre  aliqaem  ve- 
ris  laadibus .  Cic.  ornâre  res  ali- 
cujus  divinis  laadibas.  Cic.  voy. 

LOUA.NGE,    APPROBATION,    APPUIU- 

dis.=ement)  ;  prsedicatio ,  o- 
Dis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  qaam... 
ego...  Auic  pra'coni. . .  acer- 
bam  prœdicationem  (ataram 
puto.Cic.  [leg.agr.II,18,  UH].  re- 
cito...  prœdicationem  amplissi- 
mi  beneficii .  Cic.  f Sest.  î,  10] . 
qu3e  prsedicatio  de  mea  laade... 
prsetermissa  est  ?  Cic.  [dom.  11, 
27]).    Faire   1' — ,    voy.    loubb, 

lOUANGE. 

élogieux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient l'éloge  de  qqn.  Plenas 
laadum.  Cic.  Discours  — .  col- 
laadatio,  onis,  f.  Cic. preedica- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  apologie. 
Paroles  très  — ,ornatissima  lau- 
datio. Cic.  Parler  de  qqn  en 
termes  très  — ,  prxdicâre  hono- 
rificè  de  aliquo.  Cic.  magni(icê 
laadâre  aliqaem.  Cic. 

éloignement,  s.  m.  Action  d'é- 
loigner de  soiqqu  ou  qqch.  ou  ac- 
tion de  s'éloigner.  ||  (Dans  l'espa- 
ce.) Ablegatio,  onis,  f.  Liv. 
Plin.^es.  :  abl.javentutia  ad  Ve- 
liternum  beWum. Liv.  [\'1, 39, 7). 
euphém.  p.  •  exil  •  abl.  Agrippée 
Ptin.  [vn,U9]);  abscessio,  o- 
nis,  f.  Cic.  (Tim. 12,38);  absces- 
SUS,  ûs,  m.  Cic.  Tac.  (ex.:  cau- 
sa abscessâs.  Tac.)  ;  amanda- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  rastica- 
na  relegatio  atque  amandatio. 
Cic.  [Rose.  Am.  21.  UU])  ;  dis- 
cessus,  ùs,  m.  Cic.  (voy.  dé- 
part) ;  abitus,  ùs.  m.  Cic. 
(voy.  départ)  ;  profectio,  o- 
nis,  f.  Cic.  (voy.  départ).  ||  i 
(Dans  le  temps.)  Voy.  absemce. 
Il  [Fig.)  Action  d'éloigner  de 
soi  qq.  action,  qq.  pensée.  A- 
znotio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  am. 
iloioris.  Cic.  [Fin.  I,  15,37  ;II,  i. 
'.'  ).  1  Le  fait  d'être  éloigné  de 
qqn.  ||  (Dans  respace.)jLoDgiD- 
quitas,  atis,  f.  Cic.  Tac.  (ex.: 
longinqaitas  aciem  fallit.  Cic. 
regionnm.  Tac.  [.Agr.  19])  ;  in- 
tervallum,  i,  n.  Cic.  [e-s..:int 


signi.  Cic.  iocoram.  Cic.  voy. 
distance)  ;  abscessus,  ùs.  m. 
Cic.  (ex.:  absc.  solis.  Cic.  abs. 
longinqaas.  Cic).  Dans  un  cer- 
tain —,  proctU,  adv.  Cic.  pro- 
cal  ab  eo  loco.  Cic.  Nep.  Dans 
l' — ,on  — ,c.-à-d.  dans  le  loin- 
tain, voy.  lointain.  Etre  dans 
r — ,  voy.  ÉLOIGNER.  ||  (Daus  le 
temps.)  Longinquitas,  atis, 
f.  Cic  (voy.  distance)  ;  inter- 
vallum,  'i,  n.  Cic.  (ex.:  int. 
temporum  [.  dans  le  temps  ■•';. 
Cic.  voy.  distance).  Il  Fig.  Dé- 
clinatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  d. 
a  malis.  Cic).  j  (Au  fig.)  Dis- 
position à  se  tenir  loin  de  ce  qui 
déplaît.  Voy.  aversion. 
éloigner,  y.  tr.  Mettre,  faire  al- 
ler loin,àdistance.  ||  (Dans  l'es- 
pace.) Movêre,  tr.  Cic.  etc. 
ex.:  se  ex  arbe.  Nep.  se  de  Ca- 
mano.  Cic.  se  istinc  Cic.  voy. 
ÉCARTER,  ôter)  ;  32230  véro,  tr. 
Cic.  (s'opp.  à  admovëre,  voy. 
ÉCARTER,  ôter)  ;d2inovére,  tr. 
Ov.  Tac.  (voy.  écarter)  ;  re- 
njovêre,  tr.  Cic.  (vov.  écar- 
ter) ;  semovére,  tr.  6ic.  (voy. 
écarter);  submovê re.tr.  Cic. 
(voy.  écarter)  ;  amandâre.  tr. 
Cic.  (ex.:  Cicérones  inGrœciam. 
Cic.  [Att.  VII,  13,  3].  aliqaem 
Lilybseam.  Cic.  voy  .  exiler)  ; 
ablegâre.  tr.  Varr.  Cic.  etc. 
(ex.:  Itonestos  homines.  Cic.  eo 
pecas  a  prato.  Varr.  aliqaem 
a  penatibus  sais.  Liv.  Ii.xc  [lo- 
gatio]  a  fratris  adventa  me  ab- 
legat  [•  m'éloigne  au  moment 
où  arrive  mon  frère  »].  Cic.)  ; 
relegàre,  tr.  Cic.  (ex.':  rejecti 
et  relegati  a  ceteris.  Cses,  ter- 
ris gens  relegala  ultimis.  Cic. 
(voy.  bannir,  exiler)  ;32220iir2, 
dép.  tr.  Plaat.  Liv.  Tac.  (voy. 
ôter)  ;  probibére,  tr.  Cic.  (voy. 
écarter,  empêcher)  ;  propuî- 
Sâre,  tr.  Cses.  Varr.  Cic.  (voy. 
écarter,  repousser)  irepellëre, 
tr.  Cic.  (voy.  repoc*5er,  ren- 
voyer, chasser)  ;  secludére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cohortem  a  re- 
liqais.  Cses.  dextram  corna  a 
sinistro.  Cses.)  ;  rejicëre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  écarter,  repous- 
ser) ;  detrahère  (■•  tirer  d'un 
autre  côté  •),  tr.  Cic.  etc.  'ex.  : 
inimicam,  a  Gallià.  Cic.  Hanni- 
balem,  ex  Italiâ  ou  e.v  Italise 
possessione.  Liv.)  ;  abdère.tr. 
Cses,  (ex.  :  pédestres  copias  ab 
eo  loco  abditas...  constituant. 
Cses.  [B.  G.  VII,  79,  2]); 
abjungére  ,  tr  .  Cses  .  Cic  . 
(ex.  :  timebat  abiuncto  Labieno. 
Cœs.);  disjangere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  intervallo  Iocoram  et  tem- 
poram  disjuncti  samaa.  Cic. 
eqaitatus  a  lasvo  corna  brevi 
spatio  disJanctus.Liv.)  larcére, 
tr.  Cic.  (voy.  écarter).  S' — ,  ce- 
dëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ego 
cedam  atqaeabibo.  Cic.  seqai, 
dein  cedère.  Sali,  cedëre  e  pa- 
trià.Cic.  excivitate.Cic.);abs- 
cedêre(- se  retirer,s'éloisn6r.), 
intr.  Liv.  etc.  (s'opp.  à  accédera. 
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«x.;  abtc.procul.  Ov.  e  consptc- 
f  11.  Plaat.  a  ciiriiS,  e  (oro.  Ltv.)  ; 
decedère,  intr.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.:  dtcedamas.  Plaat.  postalo 
ut  mihi  respondeat,  iste  Verra- 
tias  in  Sicilià  sic  an  Jam  de- 
cesserit.  Cic.  aat  decedère  nos 
alicande  coyi/  dut  prohibet  ac- 
cedèrt.  Cic.  relinqaêre  domos 
ac  tedea  saas  et  decedère  e.v 
SiciJûi.  Cic.  decddère  ex  Gal- 
lià  Romam.  Cic.  jamenta  qu:r 
Daream  vehebant  decesaerant 
militari  via.  Cart.  navet  im- 
pradentiù  aat  tempestate  paa- 
talam  suo  caraa  decetserunt. 
Ceci.)  ;  recedére,   intr.   Os. 

etc.    (VOy.  [io]   ItBTIRBR,   RECULER, 

[faire!    retraite;   cf.    •   acuion 
de  s'éloigner  •,  reces$as,  ùs.  m. 
Cma.  et  voy.  retraite)  ;  degre- 
dl,  dép.   intr.  Col.  Plin.  Tac. 
fei.:   a.  Wd.   Plin.)  ;   digredi 
(•  s'en  aller  cbacun  de  son  côie, 
s'éloigner  •),  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(61..  inde.  Aact.  b.  A(r.  ab  ali- 
qao.   Cic.  a  mari.  Cxs.  ex  eo 
loco.Caes.)  ; migràre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  non  solam  inquilini 
sedetiammaresmigrarant.Cic. 
ab   Tarquiniis.    Liv.)  ;    demi- 
grâre,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  par- 
tir); deserëre,  tr.  Cic.  (voy. 
aba:»donner)  ;  avebi,  dép.  intr. 
Liv.  (ex.:   e  castris  est  avecta.% 
[s'opp.  ^plaustro  in  castra  ad- 
vectaa].Liv.cam  citato  eqao  ex 
prœlio  avectas  esset. Liv.}. {Ar- 
ch.)   Eloisner  la  ville,  c.-à-d. 
i' —  de  la  ville,  ex  arbe  dece- 
dère. Cic.E\o\ané,loDginquus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  lon- 
ginqua  Lacedœmon .  Cic.  regio. 
l'œt.    ex  locis  tam  longinqais 
tamqae    divertis.    Cic.    [imp. 
l'omp.  16,  IS].  ex  longinqaiori- 
bas  locis.  Cxs.  externat  hostis 
atqae  longinquai.  Cic.  longin- 
qase  nationes.  Cœs.)  ;  retrac- 
tus,    a,  um,  p.  adj.  Liv.  (.x..- 
retractior  a  mari  muras.  Liv.)  ; 
remotus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:   loci  maritimi  an  rc- 
moti  a  mari.  Cic.  Apatiaab  im- 
peta  belli  remolissima.  Cic.  ho- 
moabagro  remotissimas.Cic.)\ 
semotus,  a,  um,  p.  adj.  Cses. 
(ex.:  locat  a  militibas  semotas. 
Cset.):  disjunctus,  a,  um,  p. 
adj.   Cic.  etc.  lux.:  qux  [.Elo- 
lia]  procal  barbaria  disjancta 
gentibus.Cic.inlocis  disjanctis- 
timis  mcLximêqaediveriit.Cic). 
Etre  éloigné,  abesse,  intr.  Cic. 
{ex.:  nunquam  ex  loco  oh  orbe 
afuiiae  [•  no  s'être  jamais  éloi- 
gné •].  Cic.  [Plane.  37,  67).  paa- 
lam  ab  ejus  villa.  Cic.  ab  arbe 
miliapastaumdacenta.Cic.plas 
mille  paitibas  a  mari.  Liv.  fr. 
qainqae  dieram  iter  ab  Cartba- 
gine.  Liv.  iter  bidai.  Cic.  qwi- 
tridai  iter  lM.odiceà.  Cic.  mqai) 
ipatio.Cœi.  bidai  spatio  ah  •;o 
Cic.  septem  millium  intervallo. 
Csei.qaoniampropius  abes  [•  lu 
n'es    pas   très  éloigni;    •].    Cic. 
longi  gentiam  abette.   Cic.)  , 
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distàre.  intr.  Cies.  Cic. Liv.  (ex.: 
samma  labra  distabant.  Lses. 
urbs  [Troja)  qaam  procal  ab 
domo,  qaot  terras,  qaot  maria 
distans  !  Liv.  castra  modico  in- 
ter  se  distantia  intervallo.  Cas. 
sidéra  multam  inter  se  distan- 
tia. Cic).  Il  (Dans  le  temps. 1 
DilTerre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  a- 
journer)  :proferre,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.  RECULER,  REMETTRE,  AJOUR- 
NER, DIFFERER  ;  prolatàro,  ir. 
Cic.  etc.  (voy.  remettre,  diffé- 
rer,  ajourner).   Eloigné,  iOD- 
ginquus,  a,  um,  adj.  Cic.(ex.: 
in  longinquam  tempos  diQ'erre. 
Cic.)  ;  disjuDctus,  a,  um,  p. 
adj.   Cic.  [ex.:  interi^aWo   lem- 
porum  disjancti.  Cic.);  remo- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (e\.  : 
res    a   memorià  nostrà  remo- 
taf.  Cic).  Etre  éloigné,  abesse, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  te  afuisse  a 
nobis  tamdia  doleo.  Cic.  longe 
tcmpas  aberat.  Cic.  nos  longe 
ab  eo  temporc  absamas.Cic.).^ 
(Au  fig.)  Mettre  à  distance.  Re- 
movére.    tr.   Cic.  etc.  (ex.:  a 
se    saspicionem.    Cic.)  ;    avo- 
càre,  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  senec- 
tas   avocat  a   rebas  gerendis. 
Cic.)  ;  revocâre,  tr.  Cic.  (voy. 
détourner,  écarter);  abstra- 
bëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  détour- 
ner, distraire)  ;  depellère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  écarter,  détour- 
ner) ;  repellëre,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.:   oratorenx  a  gabernaculis 
civitatam.   Cic.  farores  Clodii 
a  cervicibas  civiam.  Cic.  dolo- 
rem  a  se.  Cic);  propulsàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  omnes  saspi- 
ciones  a  se.  Cic)  ;  segregàre, 
tr. Plaat.Cic.{ex.:aliqaem  a  vitâ 
immani  et  fera. Cic. saspicionem 
et  calpam  a  se.  Plaat.).  —  (un 
malheur), averruiicâre,tr. Cic. 
Liv.  (voy.  détourner)  .  S' — ,  de- 
cedère, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  de 
foro   decedère.    Cic.)  ;    àisce- 
dére,  intr.  Cic.  (ex.:  param  dis- 
cedit  a  commani  more  verbo- 
ram.Cic.)  ;  recedére,  intr. Cic. 
etc.    (ox.  :   a    re  publica  rece- 
dére. Cic.)  ;  se  remqvëre.Cic. 
(ox.:  a  nc'jotiis  pablicis.  Cic.)  ; 
se  subtrabére   Cic.  (ex.:  ab 
omni  parte  rei  pablicx.  Cic.)  ; 
se  abiungêre.  Cic.  (ex.:  se  ab 
lioc  dicendi  génère  abjangère. 
Cic.)  ;  digredi,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  o[(icio.  'Ver.  decaasâ. 
Cic.  acaasà.  Cic.  voy.[s']  écar- 
ter, digression).  Kloigné,  dis- 
junctus, a,  um,  p.  aiij.  Cic. 
otc.  (ex.:  çua»  vita  maxime  dis- 
jancta  capiditate  est  et  cumù[- 
(Iciii    conjancta.   Cic.  homines 
Grœci  longe  a  nostroram  ho- 
niinum  gravitate  disjuncti.Cir. 
nihil    est    ab    ea     cogitatione 
disjanclias.  Cic.  a  scelere  dis- 
^anclam  esse.  Cic.)  ;  remotus, 
a,    um.  p.  ailj.   Cic.   etc.   (ox.: 
remotus  a  cupiditatibus.Cicre- 
motas  a  ralpa.  Cic).  Etre  éloi- 
gné, abesse,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
abêtie  longistime  a  vero.  Cic. 


BLO 

abesse  a  culpa   Cic  ille  longs 
aberit,  ut   credat.  Cic.   [Acad. 
pr.  11.  30,  117].  (antum  aberat 
a  bello  at...  Cic.  tantam  a[ait 
ab  insolenliagloriœ,  at...  Nep. 
sperâre    vidcor   tantam  afutn- 
ran\   esse  orationem    nxeam   a 
minima  saspicione  offcnsioni» 
taa\    te    at    potias   objurgem, 
qaam  at  ego...  Cic.   id  tanti.m 
abest  [ab]  o//kio,  ut  nihil  ma- 
gis  ofiicio  posait   esse  contra- 
riam.  Cic.  [off.   I,   12,   J.3].  ego 
vero  istoa  tantam  abcst  ut  or- 
nem  [-  je  suis  si  éloigné  de  les 
vanter   -J,  ut   effici  non  posait 
qain  eos  oderim.  Cic  [Pliil.  11, 
U,  36].  nibii  a  me  abesse  lon- 
gias  cradelitate.  Cœs.  ap.  Cic. 
res  qaae  absant  a  (orensi  con- 
tentione  [•  sujets  qui  sont  éloi- 
gnés oa  s'éloignent  du  gouro  ju- 
diciaire.]. Cic).  Il  (Arcli.)  Bioa 
éloigné  que,    c.-d-a.    bien   loin 
que...,    voy.  loin.  ||  (Spéc.)  Eloi- 
gner qqn  d'une  personne,  c   à- 
d.  lui  inspirer  de  l'éloignement 
pour  elle.  Distrabère,  tr.  Cic. 
(ex.:  aliqaem  ab  aliqao.  Cic)  ; 
disjuDgère,   tr.   Cic.   (opp.   à 
conjangëre,  ex.:  d.  aliqaem  ab 
aliquo.  Ter.  Cic.  voy.  désunir), 
aJi'eDàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  om- 
nes a  se  bonos.  Cic,  voy.  alié- 
ner); abalieDâre,  tr.  Cic.  et; 
(ex.:  aliqaem  ab   aliqao.    Cic. 
voy.   aliéner).  S' — ,  recedëre 
{pr.   •  se   mettre   en    désaccord 
avec   ■),    intr.    Cic.  (voy.    [s'] 
écarter).  Etre  éloigne,  abbor- 
rére,  intr.  Cic.  Liv.  (ox.:  régis 
animas    non   abliorrebat.  Liv. 
voy.  aversion,  répugner). 
éloquemmont, adv.  D'une  ma- 
nière éloquente.    Diserte,  adv. 
Cic.   Eloqaenter,  adv.  Plin.   j. 
Facandè,  adv.  Sen.  rh.  Très — , 
perdisertë,  adv.  Cic.  (do  Oral. 
I,  28,  62). 
éloquence,  s.  f.  Qualité  de  ce- 
lui qui  est  éloquent.  Eloquen- 
tia,   se  (•  talent  de  la  parole, 
éloquence    •),  f.    Cic.   otc.  (ex.: 
erat  in   eo  samma  eloqaentia. 
Cic  vis  eloqaenliœ  [.  él.  puis- 
sante ••  ].  Cic.  [esse]  «ummû  elo- 
quentiï.  Cic.  [l'Ianc.  21,  52])  ; 
I   facundia,  se  (•  don  de  par- 
'    lor  facilement,  éloquence  •),  f. 
Sali.  Quint.  Suet.   {ex.:    mira; 
(acandias    vir.    Qamt.    Romse- 
Memmi  facundia  clara  pollens- 
qae  fuit.  Sali.)  ;  facultas,  a- 
tis    (■    talent   de    parole,   élo- 

3ueno6  '),  f.  Cic.  otc.  (ex.:  f. 
icendi,  eloquendi  facultas  ou 
[abs.]  facultas.  Cic.  (acuUatis 
timor.  Cic.  f.  samma.  Plin.j. 
f.  extemporalis.  Sen.  rh.).  -— 
énergique,  vigoureuse,  vis  di- 
cendi ou  orandi.  Cic.  —  abon- 
danto,  qui  coule  de  source,  co- 
pia dicendi  ou  orationit.  Cic. 
Avec  — ,  voy.  éloquemment  . 
Avoir  de  1'—,  voy.  élociuent. 
Qui  ne  manque  pas  d'-,  non 
indisertus.  Cic  ||  (Spéc.)  Le» 
règle»  de   l'éloquenc*.  Art   di- 
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cendi.  Cic.  Ars  oratoria.  Cic. 
Dicendi  ratio  (tla'oria  do  l'élo- 
quonco).  Cio.  Profosseur  d' — , 
dicendi  magister.  Cic.  Etre  pro- 
losseur  d' — ,  dicfndi  prœcenta 
Iradêre.  Cic.  \\  Cienre  d'élo- 
quence. Genus  dicendi.  Cic.  — 
judiciaire,  jtnus  dicendi  judi- 
ciis  aptnm.  Cic. 
éloquent,  ente,  adi.  Qui  a  le 
talent  de  la  parole.  Diserlus,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  Eioqaens,  p. 
adj.  Cic.  Facundas,  a,  um,  adj. 
Qain.  Dicendi  peritai.  Cic.  Très 
— ,  perfectas  in  dicendo.  Cic. 
Etre — ,  maitvim  valêre  on  passe 
dicendo .  Cic.diserté  dicëre.  Cic. 
N'être  pas  — ,ab  eloqaentià  ab- 
esse.  Cic.  Qui  n'e.-t  pas  — ,in- 
disertiiS,  o,  om,  adj.  Cic.  in- 
fans, adj.  Cic.  Peu  — ,  infacun- 
diis,  u,  tim,  adj.  Liv.  11  n'est 
pas  — ,  il  est  peu  — ,  eloqaen- 
tià nuUa,  exigaa  in  eo  est.  Cic. 
Assez  — ,  non  indisertas.  Cic. 
non  in(acu.ndas.Liv.  \\  (P.  est.) 
En  pari,  des  choses.  Disertas, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  oratio. 
Cic).  Facandas,  a,  um,  adj. 
Sali.  (cf.  facanda  et  composita 
oratio  [■  discours  —  et  plein 
d'art  -j.fe'aii.). Regards  — ,ocali 
arguti.  Ov.  loquaces.  Tib.  Ges- 
tes — ,  natusloqaaces.  Tib. \oy. 

liXPriESSIF,     PASSIONNÉ, 
élu,   Ue.  Voy.    ÉLIRE. 

élucidation,  s.  f.  Action  d'élu- 
cider. Explanatio,  onis,  f.  Cic. 

Voy.  ÉCLAIRCISSEMENT. 

élucider  (lat.  post.  eiucidâre. 
Valg.),  V.  tr.  Rendre  une  inter- 
prétation claire.  Explanâre.  tr. 

Cic.   Voy.   ÉCLAIRCIR,    EXPLIQUER. 

élucubration  (lat.  post.  eiacu- 
fcratio.  Hier.],  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion d'élucubrer,  résultat  do 
cette  action.  Lucabratio,  onis, 
f.  Cic.  Le  fruit  de  ses  — ,  opas 
lucubratam.  Cic.  Plaidoyers 
fruits  des  — ,  caasse  elacabratse. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Ouvrage  d'os- 
•pritainsi  composé.  Lucabratio, 
onis,  f.  Cic.  Opuscaium  iuco- 
hratam.  Cic.  —  poétique,  vigi- 
latum  Carmen.  Ov. 
élucubrer,  tr. Composer  par  un 
travail  prolongé.  Elacubrâre  , 
tr.  Cic.  (Brut.  90,  312).  Tac. 
Lacabràre,  tr.  Cic. 

'éluder,  v.  tr.  Eviter  adroite- 
ment, jj  Au  propre  (rare).  Sab- 
terfagere  {periculum) .Cic. Fras- 
tràri  [castodes).  Liv.  Vell.  Ef- 
ftigëre  (aliqaem  cursu).  Ov.Ela- 
dère  (manat).  Petr.  Evadêre 
ialicajas  nocturnas  insidias). 
Saet.  Voy.  échapper.  1  Sa  sous- 
traira à  (qqch.)  en  employant 
un  artifice.  Eladêre  {vim  legis). 
Saet .  Declinàre  {saspicionem 
qaxrentiam) .  Petr.  trastrâri, 
tr.  Liv.  —  sa  parole,  (idem  fal- 
Jëre.Cic.Fig. — la  question,çaa?s- 
tionemfagitàre.  Cic.  —  une  pro- 
messe, non  facëre  promissum. 
Cic.  —  des  accusations,  crimi- 
nibus  elabi.  Cic.  —  un  traité, 
.i'œdas  violâre  ou  negligëre.  Cic. 
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Eluder  la  loi,  iegi  (raadem  (a- 
crre.  Cic. 

élysée,  s.  m.  (Antiq.)  Région 
dus  enfers,  séjour  des  cienlieu- 
roux.  Eltjsium,  ii,  n.  Virg.  \\ 
(Dans  le  même  scaa.)AdJectivt. 
Los  Champs-Elyséos.fciusii  cam- 
pi.  Virg.  et  (simpl.)  Elysii,  o- 
rum,  m.  pi.  Mart. 

élyséen,  éenne,  adj.  Qui  ap- 
partient à  l'Elyséa.  Elysias,  a, 
um,  adj.  Virg.  Ov.  Abusivt. 
Les  Champs  — ,  voy.  élysée. 

élyBien,adj.m.(Arch.)  Champs 

,    voy.   ÉLY-ÉE. 

émacie,ée,adj.(Médec.)  Amin- 
ci, affiné  pur  ramaigrissemont. 
Confectas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Emaciatas,  a,  um,  p.  adj.  Col. 

Voy.  AMAIGRIR. 

émail,  s.  m.  Vernis  formé  par 
la  vitrification  de  substances 
fusibles  qu'on  applique  par  la 
fusion  sur  les  poteries.  Crusta 
vitrea.  A.  (asilis  argilla.  A. 
smaltam,i,ia.  Oloss.-Pap.D' — , 
smaitinus,  a,  um,  adj.  Anast. 
Hibl.  Il  (P.ext.)Ouvrageémaillé. 
Des  émaux,  opéra  alumine  in- 
crastata.  A.  (d'après  Justin. 
(\XXVI,  15,  1]).  opéra  crustis 
ilistincta.  A.  ||  (P.  anal.)  Subs- 
tance blanche  qui  recouvre  les 
dents.  Alba  dentiam  crasta.  A. 
^  {Fig.)  Variété  de  couleurs  que 
produisent  les  fleurs  à  la  sur- 
face d'un  parterre,  d'une  prai- 
rie. Varise  coloram  picturse . 
Plin.  Omnium  (lorum  varietaê. 
lie. 

émailler,  v.  tr.  Recouvrir  d'é- 
mail. Argillâ  fasili  incrastàre. 
A.  Emaillé,  voy.  émail.  ^  Fig. 
(Eu  pari,  des  fleurs.)  Orner  de 
divarsescouleurs.DisÉJC  g'uëre, 
tr.  Ov.  (ex.:  herbœ  distinctse  flo- 
ribus.  Ov.)  ;  variàre,  tr.  Ov. 
(poét.).  Emaillé,  variai,  a,  um, 
adj.  Cio.  versicoJor,  adj.  Cic. 
Tnaiiicoior,  adj.  Cic.  Prairies 
émai  liées  de  fleurs,  jemmeapra- 
ta.  Plin.  Voy.  nuancer. 
émanation  (lat.  post.  emana- 
tio.  Vulg.),  s.  f.  (Au  propre.) 
Emission  de  particules  impal- 
pables qui  s'échappent  d'un 
corps.  Efpuviam,  ii,  a.  A.  Emis- 
êiOfOnis,  l.A.  Éffusio,  oui»,  f. 
A.  L' —  de  la  lumière,  diffusa 
ou  effusa  lax.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Les  particules  qui  s'échappent 
ainsi.  Afflatas,  ûs,  m.  Cic.  etc., 
(cf.  afp.  ex  terra.  Cic.  corporis 
j'acentis  pestifero  af^ata  vici- 
nâ  regione polluta .  Val. -Max.). 
Halitus,  ûs,  m.  Quint.  Co(. 
Anhelitus,  ûs,  m.  Cic.  Vapor, 
cris,  m. Cic.  {cl.  pestilens.Sen.). 
Odor,  oris,  m.  Virg.  Sen.  (cf. 
i.niinarum  famantium.  Sen.). 
Voy.  exhalaison,  vapeur.  Ema- 
nations putrides,  aspiratio  pes- 
tilens.  Cic.  Voy.  miasme.  || 
(Fig.)  Ce  qui  procède  de  qqn,  de 
qqch.  Qaod  ab  aliqaa  re  ma- 
nat ou  efflait.  Cic.  Nous  avons 
une  âme  qui  est  une  —  de  la 
divinité,  ex  univerta  mente  di- 
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vina  delibatos  animoi  kabc- 
mu8.  ('ic.  L'âme  humaine,  — 
de  la  divinité,  humanut  ani- 
mas dccerptat  ex  mente  divi- 
na.  Cic.  T  Fig.  (Philos.)  Mode, 
transformation,  succession  d'un 
principe  premier,  etc.  Voy.  mo- 
de. 

émar.cipateur,  trice  (lat .  post. 
emancipator  Prud.),  s.  m .  Ce- 
lui,  celle  qui   émancipe.   Voy. 

LIDÉRATEUR. 

émancipation,  s.  f.  Acte  par 
lequel  qqu  est  émancipé. iïman- 
cipatio,  onis,  f.  Quint.  ^  AlTran- 
chissement.  Voy.  ce  mot.  || 
(P.  ext.)  L'  —  (des  esclaves), 
manumissio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 

AFFRANCHISSEMENT,   ÉMANCIPER. 

émanciper,  v.  tr.  (Droit  roia.) 
Affranchir  de  la  puissance  pa- 
ternelle. Emancipàre,  tr.  Cic. 
Jet.  Patria  potestate  liberàre. 
Jet.  A  sua  manu  dimittëre 
(progeniem).  Jet.  Qui  est  éman- 
cipé, gui  est  suse  potestatis,  suas 
tutelœ,  sui  j'uris.  Cic.  Jet.  Etre 
émancipé,  in  suam  tutelam  ve- 
nire  ou  pervenire.  Cic.  \\  (Droit 
mod.)  Atfranchir  (un  mineur) 
de  la  tutelle.  Voy.  plus  haut. 
^  (Fig.)  Airraacbir  des  lois,  des 
devoirs,  dos  bienséances.  Dare 
licentiam  (aiicui).  Cic.  S' — , 
sibi  indalgère.  Cic.  omnia  sibi 
permittère.  Sen.  licenter  agëre. 
Tac.  Il  est  permis  de  s' — ,  las- 
civlre  licet.  Cic.  No  vous  éman- 
cipez point,  a  vobis  lasciviam 
prohibetote.  Liv.  S' —  avec  qqn, 
liberias  ou  lieentias  vivére  cum 
aliquo.  Cic.  S' —  en  paroles, 
garrîre  licenter.  Cic.  maltc  ./- 
centiâ  dicëre.  Ov.  solutissi- 
mx  lingux  esse.  Sen.  Homme 
qui  s'émancipe  dans  ses  écrits, 
homo  ad  scribendi  licentiam 
liber.  Cic.  Voy.  liberté,  licen- 
ce. ^  Affranchir  (un  serf,  un 
esclave).  Voy. AFFRANCHIR. Tj  Fig.) 
Affranchir  de  la  tutelle  d'une 
autorité  supérieure.  Aliqaem 
sui  j'uris  facëre.  Justin,  ali- 
quem  solvëre  {aliqua  re).  Cic. 
Voy.  AFFRANCHIR.  S' — (oQ  pari, 
des  esprits), opiniones  sibi  ej.cu- 
tëre.  Cic.  falsas  opiniones  ex- 
pellëre.  Sen.  Un  homme  dont 
l'esprit  est  émancipé,  qui  ab 
opinionibas  vulgi  secessit.  Sen. 

émaner,  v.  intr.  (En  pari,  des 
particules  impalpables.)  S'é- 
chapper d'un  corps  sans  que  ce 
corps  diminue  sensiblement  da 
substance.  Effiaëre,  intr.  Cic. 
Emanâre,  iutr.  Cic.  ||  (Fig.) 
Procéder  de  qqn,  de  qqch.  Ema- 
nâre, intr.  Cic.  Manâre  {ab 
aliqua  re).  Cic.  Oriri,  dép.  intr. 
Cic.  (cf.  ab  aliqaare.  Cic.).Pro- 
^îsei,  dép.  intr.  Cic.  (cf.  ab 
aliqua  re.  Cic).  Voy.  découler, 
NAITRE,  provenir.  La  divinité 
dont  émanent  les  âmes,  divi- 
nitas  unde  animi  hausti,  Cic. 
Los  causes  dont  ces  effets  éma- 
nent, causs"  quibus  hse  res  con- 
tinentur.  Cic.  1  (Philos.)  Dans 
A" 
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la  doctrine  pancheUcs   de   \'i- 
mmnation.    t'nxanàre,  intr.  A. 
émargement,  s.  m.. Aciion  d'é- 
marger. Voy.  PilEMENT, COMPTE. 

émarger,  v.  tr.  (Spéoi.  Signer 
un  eiat.  pour  touoher  un  trai- 
tement.   Voy.     SIGNKR. 

émasculer '(,Ut.  post.  emascur 
lare.  Apal  Sen:),  v.  tr.  (T. 
scientif.)  Priver  (un  animal 
mlle'l  des  organes  de  la  r«prx>- 
liuction.  Castràrf,  tr.  Plin.  || 
(Fi^.)    Rendra   efféminé.    Voy. 

EPFÉMINER. 

embabouiner,  v.  tr.  (Famil.) 
l'reuJre  par  des  singeries,  de 
fausses     démonstrations.     Voy. 

DUPER.    TROMPER. 

emballage,  s.  m.  Action  d'em- 
baller .Vc-rces  in  cistam  imposi- 
tsr.  A.  Papier  d' — .  emporttica 
charta.  Plin.  tXIII,  76)  Toile 
■  i'— ,  îtyestri;.  iî,    n.  Plin. 

emballer,  v.  tr.  Mettre  en  bal- 
la  (des  objets)  pour  transporter. 
Colligére,  tr.  Lii-.  Petr.  (cf. 
tarànalas.  Petr.  Jav.  vota. 
/.il-.).  |l  P.  ext.)  Mettre  dans 
une  caisse.  Imponère  ou  con- 
dère  {aliquid  in  cistam).  Plin.  \\ 
(Fig.  Famil.  —  qqn,  vov.  Eu- 
PRisosïER.  1  p.  est.  Famil. 
Envelopper  qqn  de  vêtements 
amples,    pour  qu'il  ait   chaud. 

Vov.      ENVELOPPER,       COCVRIB.      1 

(Fi'g.)  circonvenir  par  de  belles 
paroles  captieuses.  Voy.  cir- 
co.NVESiR.  T  P.  ext.  Famil.  S' — 
(en  pari,  d'un  cheval;  prendra 
le  mors  aux  dents),  voy.  em- 
porter). Il  Fig.  Se  laisser  em- 
porter à  l'aveugle  par  un  mou- 
vemeii'.  do  passion. Voy. ['s]  em- 
porter. ENTR.IISER. 

emballeur,  s.   m.  Ouvrie'-  qui 

fait   le   métier   d  emballer.  Qui 

res    in  cistam  imponit.  A.   Qui 

$arcinas  collijit.  A. 

embarcadère,  s.  m.  (Marine.) 
Jetée  avancée  qui  sert  à  l'em- 
barquement des  marchandises, 
des  voyageurs.  Locas  ad  con- 
tcend-  ndam  aptaê  ou  délectas. 
A. 

embarcation,  s.  f.  Bateau  non 
ponté.  !\'avigiam,  ii,  n.  Cic. 
Petite  —,  navicala,  x,  f.  Cic. 
navigiolum,  i.  n.  Aact.  b.  Afr. 
naviginm  parvulam.  Auct.  b. 
A(r.  .^en.  Voy.  barque. 

embargo,  s."  m.  (Droit  marit.) 
Sorts  de  séquestre  mis  sur  les 
navirc-b  d'une  nation  ennemie. 
Hetentio  rxàvi'im.  A.  Mettre 
r —  «ur  un  navire,  retinère  na- 
vem.  IJv. 

embarquement,  s.  m.  Action 
d'embarquer. Corucensio  inno- 
ves. Cic.  Il  sa  chargea  lui-mê- 
me de  r  —  des  troupe»,  milites 
ut  in  naves  conicenderent,  ip- 
$e  eam  sibicaram  sumpsit.  lÀv. 
Après  r —  de»  troupes,  imposi- 
to  in  naves  exercita.  Liv. 

embarquer,  v.  tr.  et  intr.  || 
V.  tr.  Faire  entrer  dan»  une 
barque,  un  navire.  Imponère 
m  naicm  ou   in  naves  ou  («'il 
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«'agit  d'vino    flotte  entière)    m 
classem.    Csts.  Liv.    et  (absol.) 
imponère.    Cses,   Cic.    (cf.    quo 
ma/or  numéral  militam  pos- 
Sff  imponi.  Cses.  per  istos  iju.r 
lolebat  clam  imponenda.  C  ic . 
|Vorr.  II,   1>.   9,   53].  lirandiiii 
ejcercUum  imponère.  Cic.  [Div. 
Il,  iO,   81]).  S'—  et  (absol.)  v. 
intr.  ^,  conscendère  in  navem 
ou  in  naves.  Csrs.  conscendère 
navem,  naves.   Plant.   Cirs.  et 
(absol.)  conscendère.    Cic.   etc. 
(cf.   ta,    i>i   ita  expedit,   velim 
qaam  primam    bonà  et  certà 
tempestate  consccndas  ad  me- 
(jue    ienio«.    Cic.     tanta    erat 
complttis    litoribas  contentio, 
gai  potissimum  ex  magno  nu- 
méro conscenderent ,  ut. .  .Csfs. 
rejectas  austro  sum  in  eum  ip- 
sum    locum,   unde  conscenae- 
ram.  Cic.  ab  eo  loco  conscen- 
di,  ut    in  Siciliam  transmitte- 
rem   [■'  c'est  là  quo  je  me  suis 
embarqué    pour    la    Sicile   •]. 
Cic.   c.    a   Brandisio.  Cic.    c. 
Epheto.  Cir.   c.    aat  Labrone 
aut  Pisis.    Cic.  c.  Thessaloni- 
cx.  Liv.    [XLIV,  ii,  9]).  1  Fig. 
Faire  entrer  dans    une    affaire 
difficile.  Implicàre,  tr.  Cic.  Jm- 
pi'dlre,  tr.  Cic.  Voy.  empêtrer. 
S' —  dans  do  fâcheuses  affaires, 
implicàri  molestis  negotiis.  Cic. 
S' —  dans  un  procès,  se  dcmit- 
têre  in  causam.  Cic. 
embarras,  s.   m.  Action  de  ce 
qui  embarrasse;  état  do  ce  qui 
est  embarrassé.  Impedimen- 
tum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex:  impe- 
dimentam  alicui  (acëre  ou  in- 
ferre.   Cic.    esse    impedimenti 
loco  ou  impedimento.  Ca-s.Cic. 
non    modo    nullo     adjumenlo 
esse,  sed  potias  maximo  impe- 
dimento.   CorniÇ.    [rh.    H,  I6J. 
utrisqaeimpedimentum  ad  rem 
gcrendam  l'ait.  Liv.  Gallis  ma- 
gno ad  pugnam    erat  impedi- 
mento, qaod...Cœs.);  difàcul- 
tas,  aiis,  f.  Cic.    etc.    (ex.:  d. 
reinummarise.  Cic.  rerum.^all. 
domestica  tua  difficuttas.  Cic. 
d.  pecuniaria,  nummaria.Cic.); 
implicatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
impl.  rei  {amiliaris.  Cic.  [Sost. 
i6,  yO]);  wolestia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex..-  aberra(io  a  molestiis 
['  moyen   d'échapper  aux  em- 
barras ■  ].  Cic.  detractio  moles- 
tiaf.    Cic.  liberatio  et  vacuitas 
molestix.  Cic.  a  molestiis  liber. 
Cic.  molestiis  vacuus.  Cic.  va- 
caus,  expers,  solutus  ab  omni 
sumpta,  molestiû,  manere.  Cic. 
afferre  alicui  molestiam.  Ter. 
Cic.    af^ëre    aliqaem     magnà 
molestiâ  [on    pari,   d'une  cho- 
ie]. Cic.  conseqai  nihil  moles- 
tiœ  [•  n'entraîner  aucun  embar- 
ras après  soi  ^].  Cic.  contrabê- 
re   rriolestias    iiberalitate   suri. 
Cic.    id  tibi   affirma    te    in  iis 
molestiis.     in    quibat     et    h  t 
tempore,  non  dtutia»  futarum. 
Cic.  exhibère  alicui  molestiam 
[en     pari,      d'une     personne]. 
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Plaut.    Cic.    aut    expédies  nos 
omni  ntolestià    aut  eris  parti- 
ceps.    Cic.  sed  in  hoc  ipso  ha- 
bent    iidem    fasce»    molestiam 
[  •  me    mettent  dans    l'ernbar- 
i-as  •].  Cic.  laxûrc  se  istis  mo- 
lestiis.   Cic.   levOre   molestias. 
Cic.  magnam  molestianx  siuci- 
pêre    et   minime    nccessariam. 
Cic.  trahëre  maj'orem  e.r  perni 
cie  et  peste  rei  public3e  moles 
tiam.i  ic.vacàre  molestiâ.Cic.) 
moliwentuw,  i,  n.  Cœs.  (ax.: 
neque   e.rercitam    sine   magno 
commeatu  atqae  molimento  in 
nnum  locam  contrahère  posse. 
Cses.    (11.    G.  l,  Jlt,  3])  ;  nego- 
tiuzn,  îi,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  sa- 
lis  negotii  habui  in  sanandis 
vulneribus  proidncix.  Cic.  qaid 
negotii  est  poetarum  portenta 
convincëre  ?  Cic.  negotium  ali- 
cai  exhibère  ou  (acessère.   Cic. 
ou  facêre.  Quint,  sin  [eritis  se- 
cuti]    ilium   alteram    Jsenten- 
tiam],  nescio  an  amphus  mihi 
negotii  contrahatur.  Cic);  OC- 
cupatio,    odIs.   f.    Cic.   (voy. 
oc  cup\tion,afpaire,?oin),- on  us, 
eris  I,'  ehargo,  fardeau,  embar- 
ras "),  n.    Cic.   etc.  (ex.:    oneri 
esse.  Sali.  Liv.    providëre   de- 
bent  quid  oncris  in  prassentiâ 
tollant.  Cic.  \oy.  charge,  far- 
deau) ;  angustia,  se,  (.Cic.  etc. 
(ex.:  esse  in  angastiis.  Cœs.  ali- 
qaem in  angustias  adducëre  ou 
compellëre.    Cic.    in   angasti'is 
addaci.    Cic.  voy.    cê.ne);   an- 
gustum,  i,  n.  Cic.  (ex.:  in  an- 
gustam    venire.    Cic).    Je    mo 
trouve  dan-i  un  plus  grand  — ^ 
angustias  me  habeo.   Cic.  Qui 
donne  de  1'^ — ,  operosus,  a,  um, 
adj.    Cic.     icf.    i-ii^endi    artem, 
tanquam  operosam,  relinquè- 
re.  Cic).  Se  tirer  d' — .scexpedl- 
re.  Cic  Sans  — ,  cxpeditê,  adv. 
Cic.  Qui  est  sans  — ,  crpeditas. 
Cic.   Il    {Fig.)   Famil.  Faire  de 
r —  ou  ses  embarras,  se  vendi- 
târe.  Cic.    ||    (Par  anal.)  Trou- 
ble dans  une  fonction.   Gravi- 
ta!,  atis,    f.    Cels.    Difficaltas 
{spirandi).CeU.  —  delà  langue, 
obtigatio  linguse.  Justin,  tita- 
bantia   lingude.   Suet.    ^Claud. 
30).  1  (Par  o.vt.)  Situation    per- 
plexe. Difâcultas,  atis,  t. Cic. 
etc.    (ex.:  Csesar  magna   diffi- 
cultate     afficiebatur,   quâ     ra- 
tione  ad  exercitum  perveniret. 
Csrs.  magnam  hsec  res   Cssari 
difficultatem  ad  consilium  ca- 
piendum  offerebat,  si. .  ■  Caee.); 
nodus,  i,  m.  Cic  <»\.:  in  dif- 
ficilem  nodam  incidère.  Cic.  ex- 
solvëre   nodam  hajus  erroris. 
Liv.  dum  hic  nodus  expediatur 
[•  en  altondantquecei  embar- 
ras ait  disparu   •].  Cic).  ||  (Par 
ext.)  Gêne  où  l'on  est  quand  on 
ne  «ait    quo  dire  ou  que  faire. 
Dif/icultas,     atis,     i.    Cses. 
(voy.    ci-deisus)  ;    eestus,     ÙS 
(.  indécision,  porpleiilé  •),   m. 
Cir.  etc.    (ei.:   qui    libi    .rslaê. 
qui  error,  qasc  tentbrx  erunit 
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Cîc.  exfjiwa  n'starn  mearn  [-  ti- 
rez-moi d'omburras  -].  t'iin.j  ). 
Jh  suis  dans  I' — ,  inccrtas  ou 
dahias  sam,  quid  (aciam.  Cic. 
Vuy.  iNuiicisioN. 
embarrassant,  ante,  adj.  Qui 
rri'it  dans  l'embarras.  Moles- 
lus,  a,  UŒ,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
■  nus.  //or.  tnnica.  Mart.  Jav. 
l.ibor.  Cic);  incommodas,  a, 
iji22,adj.  Cwt.  {ax.'.onai  Cart.); 
difhcilis.e,u.dj.  Cic.  etc.  (ex.; 
rt:s.  l'cr.  rfs  obscurée  et  àif§.- 
riles.  Cic.  difficiles  explicatas 
habére.  Cic.j  .  impedltus,  a, 
UDJ,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  tempora. 
Cic).  l'oids  — ,  onera  et  impe- 
dimenta. Sen.  Il  Fig.  Question 
très  obscure  et  très  — ,  qasestio 
perdif(icili»  et  perobscura.  Cic. 
l'Iaii  de  défense  bien  difficile 
■t  — ,  pt-rdifficilis  et  labricade- 
lii  fcnsionis ratio.  Cic  Position — , 
anijustisc.  artim,(.  Cic.  difficul- 
tas,  atis,  f.  Cic.  res  angastss 
ou  dabix.Cses.  Liv.  Voy.  embar- 
ras. AfTaires,  circonstances  — , 
dif(ictiUa$  reram.  Sali,  difficil- 
lima  fc'mpora. Cic. Sujets  très  — 
à  traiter,  di(ficiUima  tractata. 
Cornif.  Etre — ,  oneri  es$e  {ali- 
cai).  Sali.  Liv.  11  est  —  de. . ., 
grave  est  (.ivec  i'Infin.).  Ctc. 
Un  adversaire  — ,  gravis  ad- 
versariiis.  Cic  Etre  (eu  pari, 
de  tiqu  ,  voy.  embarrasser. 
embarrasser,  v.  tr.  Gêner  pour 
agir,  se  mouvoir  (pr.  et  fig.). 
Impedire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
te  ipse  impedies.  Cic.  itinera 
impedita.  Cœs.)  ;  implicâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  implicari  re- 
mis. Liv.  implicitas  laqueis. 
Ov.  implicari  negotiis.  Cic  tan- 
tis  rebas  implicari.  Nep.  im- 
plicarifamiliaritatibas.Cicim- 
plicàre    ac  pertarbare    aciem. 

Sali.  [Jus.  5y,  3])  ;  induére, 

tr.  Cic  (ex.  :  ind.  se  in  laqiieos. 
Cic.  se  in  captiones.  Cic.  indai 
confessione  saa.  Cic.  videte  at 
se  indaat.  Cic). —  dans  (qqch.), 
irretire.  tr.  Cic.  (ex.  ;  pœnulà 
irretitas .  Cic.  se  irretire  ali- 
qiia  re  ou  laqaeis  alicnjas  rei. 
tic.)  ;  alligâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  se  aliqua  re.  Cic.)  ;  illa- 
queàre.  tr.  Cic.  (ex.  :  illaqaeari 
aliqaa  re.  Cic  illaqaeari  le- 
gam  pericalis.  Cic  [har.  resp. 
3,  7)  ;  intricâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Chrysippas  intricatur 
I»  s'embarrasse  •]  hoc  modo. 
Cic.)  ;  obstringére,  tr.  Cic 
Liv.  (ex.  :  obstr.  amicos  xre 
alieno.  Brut.  ap.  Cic.  obstricti 
œre  alieno.  Liv.).  Voy.  gêner. 
Embarrassé, jDipeditus, a,  um, 
p.    adj.  Ca?3.  Cic.  etc.    (au  pr. 

V'iy.       ENCOMBRÉ,    IMPRATICABLE  : 

aa  (ig.  cf.  impedita  discepta- 
tio.  Liv.  vox  implicata  [•  pa- 
role embarrassée  •].  Sen.)  ;  au- 
eustus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  res  angustœ.Cic.  angasta 
aefensio.  Cic.  subst.  angastum, 
i  [•  situation  embarrassée  •], 
n.  Cic,  voy.  embarras);  impli- 


ca.tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (ex.: 
im.pl.  partes  orationis.  Cic). 
Non  embarrassé,  expeditus, 
a,  um,  p.  adj.  Uses.  Liv.  (ex.  : 
iocus.  Cœs.  via.  Liv.  iter.Liv.). 
S'embarrasser,  voy.  ci-dessus. 
No  s'  —  de  rien,  nihil  curare. 
Cic  nikil  laboràre.  Cic.  —  la 
modestie  de  qqn,  alicajas  mo- 
dentiam  onerâre.  Liv.  Voy.  con- 
fus, CONFUSION.  Il  (Par  oxt.)  Gê- 
ner le  jeu  d'un  organe.  —  la 
poitrine,  gravitatem  pectori  (a- 
cëre.  Cels.  Respiration  embar- 
rassée, cam  qaodam  impedi- 
mento  tractas  spiritas.  Cels. 
Langue  embarrassée,  lingaa 
hebes.  Sali.  Paroleembarrassée, 
param  explanata  verba.  Sen. 
Il  (Spéc.)  Mettre  dans  une  situa- 
tion perplexe.  Implicâre,  tr. 
Liv.  etc.  (ex.  :  aliqaem  incer- 
tis  responsis.  Liv.)  ;  depre- 
hendère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se 
deprehensam  negare  non  po- 
tuisse.  Cic  testes  depreUensi 
[opp.  à  firmi  et  interriti]. 
Quin(.).  Embarrassé, /ncerïus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (voy.  in- 
certain, irrésolu)  ;  dubius,  a, 
um,  adj.  Cic.  (voy.  incertain, 
indécis,  hésitant).  Etre  em- 
barrassé, eestuàre,  intr.  Cic. 
(ex.  :  in  eo  verbo  sestao  [-  ce 
mot  m'embarrasse"].  Cic.);iias- 
rére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  has- 
rehat  nebalo.  Cic  haerèrehomo, 
versari,  rabère.  Cic.  hsereo 
qixid  (aciam.  Ter.  hœrëre  in 
nominibas.  Cic.)  ;  baesitàre, 
intr.  Cic.  (ex.  :  cun^  >\.eesitaret 
Catilina.  Cic.  non  hœsitans 
respondebo.  Cic.  kaesitans  in 
majorum  institatis.  Cic),  Voy. 
aussi   embarras. 

enibasement,  s.  m.  (Architect.) 
Base  formant  saillie  tout  au- 
tour d'une  construction.  Po- 
dium, ii,  n.  Vitr. 
embastiller,  v.  tr.  Voy.  empri- 
sonner. 

embàter,  v.  tr.  Charger  (une 
bête  de  somme)  d'un  bât.  Im- 
ponëre  clitellas  (asino).  Phœd. 
{bovi).  Comic.  ap.  Cic.  ||  Fig. 
Charger  qqn  du  poids  d'une 
chose  ennuyeuse.  Voy.  en- 
nuyer, incommoder, importuner. 
embatre,  v.  tr.  (Arch.)  Enfon- 
cer, plonger.  Voy.  ces  mots. 
embauchage,  s.  m.  Action 
d'embaucher.  Pactio,  onis,  f. 
Liv.  L'  —  des  ouvriers,  con- 
ductio  ou  conguisifio  merce- 
narioram.  A,  condacti  merce- 
narii.  A.  L'  —  de  soldats,  con- 
qaisitio  militam.  Liv.  Voy.  en- 
rôlement. (Dans  un  sens  défa- 
vorable.) Le  crime  d'  — ,solli- 
citatio,  onis,  f.  Cic  (cf.  Allo- 
brogam.  Cic). 
embaucher,  v.  tr.  Engager  (un 
ouvrier)  pour  travailler  dans 
un  atelier,  etc.  Condacëre,  tr. 
Cic  Voy.  engager,  louer.  1  (P. 
anal.)  Sous  l'ancien  régime  mi- 
litaire, amener  (qqn)  à  s'en- 
rôler   dans    l'armée.    Conda- 


cëre, tr.  Liv.  *i  (1'.  oxt.)  Déci- 
der fun  sold.itj  a  passer  à  l'en, 
nemi.Sollicitare{aliquem).Nep. 
Voy.   suborner. 

embaucheur,  s.  m.  Celui  qui 
embauche.  Condactor,  oris,  m. 
Cic  et  (dans  un  sens  défavo- 
rable) conciliator,  oris,  m.  Cic. 
(cf.  c.  proditionis.  Cic). 

embaumement,  s.  m.  Action 
d'embaumer  un  cadavre.  Con- 
ditara,  as,  f.  A. 

embaumer,  v.  tr.  Préserver 
(un  cadavre)  de  la  corruption 
en  y  introduisant  des  subs- 
tances aromatiques.  Condira 
(mortaos).  Cic  (l'use.  I,  Uh, 
108).  Cadavera  asservàre  me- 
dicata.  Plin.  ^  Parfumer  d'une 
manière  suave.  Voy.  parfumer. 
Il  Abaoh. Saavem  ndorem  spar- 
gére.Cic.  Les  fleurs  qui  embau- 
ment, saavitates  odoram  qai 
afflantar  e  poribas.  Cic.  Voy. 

ODEUR. 

emiaumeur,  s.  m.  Celui  qui 
embaume.  Ungaentarius,  ii, 
m .    A. 

embellie,  s.  f.  (Marin.)  Inter- 
valle de  beau  temps  entre  des 
ondées.  Voy.  éclaircie. 

embellir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Devenir  plus  beau.  Pul- 
ckriorem  ou  (ormosiorcm  (ieri. 
Cic.  Fig.  Fainil.  Ne  faire  que 
croître  et  — ,  crescëre  in  dies. 
Cic.  ^  V.  tr.  Rendre  plus  beau. 
Ornâre  {domam  suam).  Cic. 
Exornàre  [aliqaem) . Plaat.  Cic. 
Excolére  [urhem).  Saet.  Ador- 
nâre  (arbem  monamentis).Saet. 
Decoràre  [oppidum).  Cic  Co- 
konestàre,  tr.  Liv.  |l  P.  ext. 
Embellir  un  discours,  ornâre 
orationem.  Cic.  ornatam  ajfer- 
re  orationi.  Cic.  distinguera 
orationem[sententiis).Cic. Voy. 
ORNER.  —  un  discours  de  traita 
brillants,  illustràre  orationem. 
Cic.  Ce  qu'on  ajoute  pour  — 
un  ouvrage,  illa  quse  in  orna- 
mentamoperis  accédant.  Quint. 
—  (une  histoire),  (y  ajouter  des 
traits  qui  ne  sont  pas  vrais), 
veris  falsa  remiscêre.  Hor.  Avec 
un  nom  de  chose  pour  sujet  : 
Honestàre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  for- 
mam  honestabatpador.  Curt.). 
E.rornâre,  tr.  Cic  Decoràre, 
tr.  Cic.  (cf.  hœc  omnia  vitœ 
decorabat  dignitas  et  integri- 
tas.  Cic).  Decori  ou  ornamento 
esse  alicai.  Cic.  Ce  qui  em- 
bellit, décos  et  ornamentum 
[triumphi).  Cic.  Embellir  (une 
femme),  (alicui)  formam  dure. 
Ov.  Elle  n'avait  rien  pour  1'  — , 
nihil  aderat  adiumenti  ad  pal- 
chritadinem.  Ter.  S"  — ,  for- 
mam aagêre  colendo.  Ov.  S'  — 
par...,  decorem  qaœrere  ab 
[aliqaa  re).  Ov.  S'  — ,  être  em- 
bellie par  la  parure,  cura  for- 
mam adjavàre.  Ov.  Embelli, 
orna^ior.  Cic.  —  l'existence  (en 
pari,  des  arts),  excolëre  vitam 
(per  art  es).  Virg.  S'  —  (avec 
un  nom  de  chMa   pour  (o^et), 
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iplendère,  iatr.  Cic.  splendcs- 
cerf,  iiitr.  Cic.  nitcsc^re,  iutr. 
Cornif.  Voy.  kclat,  li'Stre. 
embeUissement.  s.  m.  Action 
d'embellir.  Exornatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  {e\.:  i/u.t  ad  e-ror- 
notion^m  fa-/)ontfcantur.  Cic. 
.  op.  Col.);  ornatio,  onis,  C. 
Vitr.  (en.  :  doniûs  ornatio. 
Viir.).  Travailler  à  1'—  de  sa 
maison,  ornare  domain  saam. 
Cic.  Il  Le  l'ail  d'être  eaibelli. 
L'  —  des  maisons  par  des  ten- 
tures et  des  statues,  exornata- 
xdes  per  aulxa  et  signa.  Sull. 
(r.  Il  (P.  ext.)  Ce  par  quoi  une 
chose  est  embellie.  Ornatus. 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  urfiis. 
Cic.  ornatam  afferre  orationi. 
Cic.)  ;  orDamentum,  i,  n.  Cic. 
(ex.  :  orationis.  Cic.  elo(^aen- 
tiie.  Qaint.)  ;  decus,  oris,  n. 
Cic.  (ex.  :  decus  atqae  orna- 
mentum  (anorum.  Cic).  Voy. 
ORNEMENT.  Les  —  {d'un  discours), 
foscali,  oram,  m.  pi.  Cic.  (cf. 
(l.  orationis.  Cic).  Interdire 
tous  les  — ,  ornandi  potestatem 
recldère.  Qaint.  Voy.  ornement, 

PARURE. 

emblaver,  v.  tr.  (Agricult.) 
Ensemencer  (une  terre)  en  blé 
ou  autres  céréales.  Framento 
conserére  {agrum).  Col. 

emblavure,  s.  f.  (Agricult.) 
Champ  ensemencé.  Ager  consi- 
tus.  Cic  Sali. 

emble.  Voy.  amble. 

emblée  (d'i.  Voy.  1.  embler. 

emblématique,  adj.  Qui  pré- 
sente un  emblème.  Qui  (gaœ, 
quod)  similitadinis  causa  ex 
alla  re  transfertur.  A.  Figure 
— ,  imago,  inis,{.  Cic.  signam, 
i,   n.  Cic. 

emblème,  s.  m.  (Arch.)  Pièce 
de  rapport.  Emblema,  matis 
(Dat.  et  abl.  plur.  matis),  n. 
Cic.  1  Signes  visibles  pour  re- 
présenter une  idée,  une  chose 
abstraite.  Signa,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Simulacra,  oram,  n.  pi. 
Cic.  (cf.  simalacris  pro  lilteris 
nti.  Cic).  Il  (P.  ext.)  Objet  vi- 
sible pourroprésenl'ir  une  idée; 
figure  rappelant  une  chose  abs- 
traite par  quoique  allusion. 
Imago,  inis,  f.  Cic.  Signam,  i, 
n.  Cic.  Etre  un  —  de,  signi[i- 
cûre,  tr.  Cic.  Voy.  bymbole.  jj 
Attribut  d'une  chose  employé 
pour  la  représenter.  Insignia, 
lam,  n.  pi.  Cic.  Voy.  attribut, 
insigne. 

1.  embler  (lat.  involare),  v.  tr. 
(Arch.)  Prendre,  ravir.  Voy.  ces 
mots.  Il  (De  nos  jours.)  Z.OC. 
adv.  D'emblée  (en  enlevant  la 
chose  du  premier  coup).  Sine 
mora.  Cic.  Confestim.  Cic.  Icta 
primo.  Plin.  Primo  impeta. 
Liv.  (Emporter  une  altaire) 
d'emblée, «me  alla  dimiraiione. 
Liv.  line  uUo  certamine.  Liv. 
(Etre  élu)  d'emblée,  $ine  con- 
irovertiâ  ou  consenta  omnium. 
Cic.  Voy.   cour. 

3.  embler.  Voy.  auoleb. 
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emboire,  v.  tr.  Voy.  imbiber. 
Il  {P.  cxt.)  lin  tableau,  une 
toile  embue  (dont  les  couleurs 
restent  ternes  et  un  peu  con- 
fuses). Voy.  TALE,  terne. 

emboîtement,  s.  m.  (Technol.^ 
Assemblage  do  deux  pièces  qui 
s'emboitenl  l'une  dans  l'autre. 
Coagmentalio,  onis,  f.  Cic. 
Coagmentam,  i,  n.  l'i^r.  Com- 
missura,  se,  f.  Sen.  L'  —  d'un 
os  dansun  autre  os,  insinaatuni 

os.    Ccls.  Voy.    JOINTURE. 

emboîter,  v.  tr.  Faire  entrer 
(une  partie  saillnme)  dans  une 
pièce  creuse  â  laquelle  elle  s'a- 
juste. Coagznentâre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  (Utulii  coagmentata.  Vitr. 
coagmentari  [•  s'emboîter  •]. 
Cic).  S'  —  (eu  pari,  des  os), 
insinaari.  Cels.  inseri.  Cels.  \\ 
(P.  o.\t.)  —  le  pas  (marcher 
derrière  qqn,  de  manière  à  po- 
ser exactement  le  pied  à  la 
place  que  quitte  le  pied  de  ce- 
lui qui  précède),  Alicajus  ves- 
tigiis  instàre.  Liv.  Fig.  —  le  pas 
à  qqn  (faire exactement  ce  que 
fait  qqn),  vestigiis  alicujas  in- 
sistëre.  Cic. 

emboiture,  s.  f.  Position  d'une 
chose  qui  semboîto  dans  une 
autre.  C'oajmentum,  i,  n.Vitr. 
Commissura,  se,  f.  Sen.  —  (con- 
cavité d'un  08  oii  se  fait  1'  — ). 
Acetabalam,  i,  n.  Plin.  Voy. 
joint,  jointure,  1  Ce  dans  quoi 
une  cliose  s'emboîte.  Junctura, 
œ,  f.  Cels.  Commissura,  se,  f. 
Plin.  Il  (Spéc.)  —  d'une  porto 
(les  ais  transversaux  dans  les- 
quels les  autres  pièces  sont  em- 
boîtées.) Compages,  am,  f.  pi. 
Virg. 

embolisme  (lat.  post.  embo- 
lismus  [gr.  tjjigoXiaiJioc] .  Solin. 
Isid.),  s.  m.  Intercalation  d'un 
mois  lunaire  à  certaines  épo- 
ques de  chaque  période  de  dix- 
huit  ans,    Voy.  intercalation. 

embolismique,  adj.  (Antiq.) 
Relatif  à  l'embolisme.  Voy.  in- 
tercalaire. 

embonpoint,  s.  m.  Etat  du 
corps  en  bon  point,  bien  en 
chair,  Coryjuï  suci/jienum.  Ter, 
Corporis  habitas  opimas.  Cic. 
Corpulentia,  se,  f.  Plin.  (XI, 
583),  Solin.  (27,  32).  Qui  a  de 
r  — ,  corpore  amplo.  Cic  pin- 
gais,  e  (opp.  à  macer),  adj. 
Cic.  (voy.  gras),  opimas,  a,  um 
(opp.  à  gracilis),  adj. Cic.  Avoir 
de  r  — ,  corpore  esse  amplo. 
Cic  Prendre  do  1'  —,  corpus 
facëre.  Ter.  Léger  — ,  corpus- 
calamj  i,  n.  Sen.  Traian.  ap. 
Plin.  ].  Prendre  un  léger  — , 
corpusculam,  (acéré.  Sen.  —  ox- 
cessif,  voy.  obésité. 

emboucher,  v.  tr.  Mettre  dan^ 
la  bouche  la  partie  approprién 
d'un  instrument  à  vent).  ArJ- 
movlre  {tibiam)  labris.  Plin 
Adhihêre  [tibiam'  ad  os.  Gcll. 
/n[tûre  {tubam).  Liv.  ||  Fig.  — 
la  trompette  (prendre  dans  .son 
récit     un     ton     épique) ,    ma- 
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gna  sonare.  Hor.  —  la  trom- 
pette guerrière,  bellicum  qno- 
dammodo  canére.  Cic.  et  par 
ext.  ifamil.)  annoncer  qqch.  à 
grand  bruit,  aliquid pnedicàre. 
Cic.  (Que)  tu  iras  —  la  trom- 
pette en  mon  honneur,  te  6u- 
cinatorem  fore  existimationis 
nie.T.  Cic.  1  Muuir  de  qqch. 
qu'on  met  dans  la  bouche.  (Ma- 
nège) —  un  cheval  (lui  mettre 
le  mors),  eqao  frenos  adhi- 
bêre  ou  injicère.  Ctc  Voy.  frein, 
MORS.  —  un  animal  (le  faire 
manger  pour  l'engraisser),  voy. 
engraisser,  cave».  Il  l'ig.  — 
iiqii,  lui  mettre  dans  la  bou- 
che, lui  dicter  les  paroles  qu'il 
doit  dire,  aliqaem  edocêre  qase 
dici  velis.  Cies.  Voy.  leçon.  Une 
personne  mal  embouchée,  voy. 
grossier.  1  Introduiro,  engager 
dans  la  bouche,  l'ouverture. 
Ktre  embouché,  s'  —  (pénétrer 
dans  une  embouchure),  inveki 
(in  portum).  Liv.  ^  Spoc.  S'  — 
(se  déverser  par  une  bouche, 
uneembouchure),  In{iuëre,  intr, 
Cses.  Voy,  S,  déboucher,  [se] 
jeter, 

embouchoir,  s.  m.  (Technol,) 
Bout  d'un  cor,  d'une  trompette. 
Os,  oris,  n, 

embouchure,  s.  f.  Ce  qui  est 
mis  dans  la  bouche,  ||  Partie 
d'un  instrument  à  vent  qu'on 
met  à  la  bouche,  Voy,  embou- 
choir. Il  (P.  ext,)  La  manière 
dont  on  embouche  certains  ins- 
truments à  vont.  l'iatas,  ûs,  m. 
Pksed.  Avoir  uno  forte  — ,  in- 
(lare  vehementer.  Cic  1  Partie 
du  mors  posée  dans  la  boucha 
du  cheval.  Voy.  frein,  mors.  |1 
(P.  ext.)  Manière  dont  la  bou- 
che du  cheval  est  sensible  au 
mors.  Voy.  bouche.  1  Ouver- 
verture  par  oîi  qqch.  entre  ou 
sort.  Il  Ouverture  pratiquée 
dans  un  objet.  Voy.  ouverture 
Il  Partie  d'un  fleuve,  d'une  ri- 
vière, où  ses  eaux  s'écoulent 
dans  la  mer.  Ostiiim,  ii,  n. 
Cic  Os,  oris,  n.  Liv.  Capat, 
itis,  n.  Cses.  (cf.  capita  Rheni. 
Cses.).  Avoir  son  . —  dans,  in- 
(laére  in[{et\'Aco.).Cic  (cf.  ft/ie- 
num  transire  non  longe  a  mari 
qao  inflait  [•  non  loin  de  son 
emb.  •].  C'a?a.  proat  ille  [Nilus] 
magnus  inflaxit  aut  parcior 
['  selon  l'importance  do  son  dé- 
Lit  à  son  embouchure  "].  Sen.). 
effandëre  se  {in  Oceanam  im- 
mense ore).  Tac.  Voy.  2.  dé- 
boucher, DÉVERSER,  [se]  JETER. 
Il  (P.  ext.)  L'  —  d'tin  détroit. 
Faaces,  iam,  f.  pL^if.  (cf.  ufci 
primum  e  faacibus  angastis 
panditar  mare.  Liv.), 

embouer,  v.  tr.  Salir  de  boue. 
Lato  inqainàre  ou  opplère.  Cic. 
Voy.  BOUE,  souiller.  Il  (Toch- 
nol.)  Enduire  de  boue.  Inqai- 
nàre [parietem)  lima.  Vitr.  Voy. 
eniîuire. 

embourber,  v.tr. Engager  dant 
un    bourbier.  M   latam  dedu- 
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tire.  Sen.  S'  —,  in  iimum  de- 
mergi.  Cart.  ||  (Fig.)  Famil. 
Engager  dans  une  clioso  dont 
on  ne  peut  pas  sortir.  Jmpli- 
câre,  tr.  Cic.  Impedire  {aliquem 
aligna  re).  Cic.  Voy.  empêtrer. 
S'  —,  être  embourbé,  in  luto 
esse  ou  hœrêre  ou  hsesitàre. 
Platit.  l'er.  Nous  voici  embour- 
bés, hseret  hœc  res.  Plant. 
embourrer,  v.  tr.  Garnir  de 
Dourro.  Voy.  rembourrer. 
embourser,  v.  tr.  Mettre  dans 
sa  bourse.  In  cramenam  con- 
dére.  Plant.  In  loculos  demit- 
tëre.  Hor. 

embranchement,  s.  m.  Sub- 
division d'une  chaîna  de  mon- 
tagnes, d'une  route,  etc.  en 
chaînes,  routes  secondaires.  Ra- 
mas, i,  m.  Sen.  (cf.  Caacasi. 
Plin.].Divortiam,  ii,  n.  Liv.  (cf. 
itineram.  Lii'.).  A  1'  —  do  plu- 
iieurs  chemins,  abi  plares  di- 
verse semitse  erant.  Liv.  Voy. 
RAMIFICATION.  ||  (P.  e,\t.)  Ces 
chaînes,  ces  routes.  Voy.  chaîne, 
ROUTE,  i  (Fig.)  Grande  division 
d'une  classilicatiou,  et  spéc. 
d'un  règne  de  la  naturo.  Gê- 
nas, neris,  n.  Cic.  Voy.  divi- 
sion, GENRE,  ESPÈCE. 

embrancher,  v.  tr.  Uelier  (une 
voie  secondaire)  à  la  princi- 
pale.    Voy.     RÉDNIR,     RELIER.     || 

Absolt.  S'  — ,  former  un  em- 
branchement. Le  point  où  des 
routes  s'embranchent,  trivium, 
ii,  n.  Cic.  Voy.  embranchement, 
RAMIFIER.  Le  point  OÙ  des  tuyau-\ 
do  conduite  s'embranchent, 
commissara,   f.    1'.    Sen.  Voy. 

EMnOÎTURE. 

embrasement,  s.  m.  Action 
d'embraser,  résultat  de  cette 
action.  Incendiam,  ii,  n.  Cic. 
Deflagraiio,  onis,  f.  Cic.  Exas- 
tio,  onis,  S.  Cic.  Conflagratio, 
onis,  f.  Sen.  L'  —  des  maisons, 
tecta  (lagrantia.  Liv.  Fig.  In- 
cendiam, ii,  n.  Cic.  Deflagra- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Flamma,  x,  f. 
Cic.  Ardor,  oris,  m.  Cic.  L'  — 
de  l'Italie,  fta^i'a  (iagrans  bello. 
Cic.   Voy.    conflagration,  feu, 

INCENDIE. 

embraser,  v.  tr.  Mettre  en 
feu.  ÀccendêTe  (•  mettre  le 
feu  à  •),  tr.  Cic.  etc.  (voy.  feu); 
iDCeadère  (•  mettre  le  feu  à, 
embraser  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
urbem.  Cic.  sedificia  vicosqae. 
Cœs.  alicajas  domam.  fc'en. 
classem.  Cic.  oppida.  Cxs.)  ; 
succendêre  (-  mettre  le  feu 
sous,  brûler  »)itr.Ca;s.  Liv.  le%.: 
Dontem.  Liv.  aggerem.  Cœs. 
sedificia  pro.vima  maro.  Liv.)  ; 
inûammàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
1.  BRULER  [p.  32!-,  col.  S]).  Em- 
brasé, Sagrans,  p.  adj.  Liv. 
(ex.  :  (lagrantia  tecta.  Liv.). 
Etre  embrasé,  ardére,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  2.  brûler)  ;  ûa- 
grâre,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  2. 
brûler).  S'  — ,  ardére  cœpisse. 
Cic.  ardescëre,  intr.  l'iry.  Plin. 
exardescére,  intr.    Cic.   ignem 


EMB 

ou  (lammam  concipëre.  Cic. 
i(jnem  comprehendére .  Cses. 
comprehendi.  Liv.  (cf.  com- 
prchensa  œdi^cia,  comprehen- 
sœ  lautamiœ  et  atriam  regi- 
um.  Liv.  [XXVI,  27,  2;  3]).  H 
[Par  ext.)  Rendre  d'une  cha- 
leur ardente.  Torrére,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.:  sol  torrebai  corpora 
Galloram.  Liv.  solis  ardore 
torreri.  Cic).  Embrasé,  fervi- 
das,  a,  um,  adj.  Ctc.  (cf.  f. 
pars  mandi.  Cic).  Voy.  brû- 
lant et  2.  BRULER.  T  {Fig.)  Li- 
vrer entièrement  le  cœur  aux 
ardeurs  d'une  passion.  Accen- 
dére,  tr.  Sali.  Liv.  Tac.  (voy. 
ALLUMER,  enflammer)  ;  jBceD- 
dère,  tr.  Cic.  (voy.  1.  brûler, 
enflammer).  Embrasé,  fervidas, 
a,  am,  adj.  Liv.  Sen.  Etre  em- 
brasé, ardêre,  intr.  Cic.  (la- 
grâre,  intr.  Cic.  Voy.  brûler. 
S'  — ,  ardêre  cœpisse.  Cic.  in- 
cendi.  Cic.  in(lammùri.  Cic. 
embrassade,  s.  f.  Action  d'em- 
brasser qqn.  S'oy.EMBRASSEMENT. 

embrasse,  s.  f.  (Arch.)  Action 
d'embrasser.Voy.EMBRAS.'^EMENT. 
Il  (P.e.\t.)  De  nos  /ours.  Bande 
d'éioffe,  etc.  embrassant  un  ri- 
deau pour  le  tenir  drapé.  Ve- 
lares  anali.  Plin. 

embrassement,  s.  f.  Action 
d'embrasser.  Complexas,  ùs,m. 
Cic.  Amplexas,  ûs,  m.   Virg. 

embrasser,  v.  tr.  Prendra  et 
serrer  entre  ses  bras.  Aznplec- 
ti,  dép.  tr.  Plaat.Cic.  eic.iox.: 
alicaj'us  genaa.  Plaut.  Petr. 
aram.  Tacaliqaem.  Plaat.  Ter. 
Ov.);amplexâri  (■  serrer  for- 
tement dans  ses  bras,  tenir 
étroitement  embrassé  '),  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aram.  Plaat. 
paeroram  corpora.  Justin,  in- 
ter  se  ample.rari.  Plaat.  ali- 
qaem  familiariter  atqae  hilare. 
Cic.)  ;  circumplecti,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.  :  domini  patrimoniam 
circamplexas  qaasi  thesauram 
draco.  Cic.)  ;  coznplecti,  dép. 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  atroquebra- 
chio  arborem.  Cart.  alicajas 
genaa.  Son.  Qaint.  Cœsarem. 
Cses.  inter  se.  Cic.  Nep.  ali- 
qaem,  arlius.  Cic.  absentem  co- 
gitatione.  Cic.  [ep.  III,  11,  2]. 
aliqaem  médium.  Liv.  fratrem 
comple'.va  tenet.  Cic.  complexi 
aller  alterum.Sen.);  coiapre- 
bendére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
cajo»  gejiaa.  Petr.)  ;  teoère, 
"'c.  It(    '  '"      
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tr.  Ctc.  etc.  (ex.;  aliqaem  co... 
plexa  tenêre.  Cic).  \\  (Fig.)  S'at- 
tacher passionnément  à  qqch. 
Coznplecti,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  philosophiam.  Cic.  virta- 
tem  [opp.  à  aspernari  ac  refa- 
târej.  Cic.)  ;  ainplexari,  dép. 
tr.  Cic.  (ex.  :  volaptatem.  Cic. 
species  [■  la  théorie  dos  idées-] 
miri(ice.  Cic).  Voy.  [s']  adon- 
ner, [s']  appliquer,  [s']  ATTA- 
CHER. Il  (Par  ext.)  Prendre  qqn 
entre  ses  bras  pour  lui  donner 
un  baiser.  .4liqaem  complexa 
tenêre.  Cic.   Etre  embrassé  par 


qqn,  amplexam  alicajus  acci- 
père.    Cic.   Ne    point  se  laiss'sr 
— ,  amplexa  alicajas  se  sabtra- 
hëre.  Cic.  Voy.  I.  et  2.  baiser. 
1  Contenir   ((jqch.)  dans   toute 
son  étendue.    Capére,  tr.  Ci.:, 
etc.   (voy.    contenir)  ;   tenêre, 
tr.  Cic.    etc.  (ex.  :  ejas  [muni- 
tionis]  circaitaa  andecim  milia 
passuam  tenebat.  C^es.)  ;  con- 
tinëre,  tr.  Cic.  (voy.  contenir, 
comprendre);  cowprebendè- 
le,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  knfermi-r, 
contenir,    comprendre)  ;  colli- 
gâre,  tr.  Cic.  (ex.:  memoriam 
annoram  septingentoram  ano 
libro   colligùre.     Cic,    [or.    3U, 
120]).  ||  (Fig.)  Saisir  par  la  vue 
une  chose     dans  son  étendue. 
—  du  regard,  conspicëre,  tr. 
Cic.    Cses.    Liv.   (voy.    aperce- 
voir).   Son    regard   embrassait 
la  plaine,  oculiscampos  iermi- 
nahat.    Liv.     \\    Saisir   par   la 
pensée   une  chose  dans  son  é- 
tenduo.    Amplecti,     dép.    tr. 
Cic.    etc.    (ex .  :    si  jadex   non 
omnia    amplectetar    consilio. 
Cic.  qaodidem  [honestumjin- 
terdam    virtutis    nomine   am- 
plectimar.  Cic.  cum  [gramma- 
lica]  prope  omniam.  maxinia^ 
ram  artiam.  sclentiam  amplexa 
sit.  Qaint.)  ;  complecti,  dép. 
tr.    Cic.    etc.    (ex.  :    anima   ou 
mente  [-  dans  son  esprit  ']  ali- 
qaid.  Cic.  aliqaid    cogitations 
et  mente.  Cic.  hœc  in^nita  at- 
qae nova  memoriâ  complecti. 
Cic  qaod  neqae   ocaiis   neqae 
manibas  neqae  allô  sensa  per- 
cipi  potest,  cogitatione  tanlam 
et    mente    complectimar.    Cic 
absol.  complecti  ista  inname- 
rabilia.  Cic);  comprebendé- 
le,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  memoriâ 
aliqaid.  Cic.);C0BCipéTe  {•  em- 
brasser par  l'intelligence  •),  tr. 
Cic  (voy.  comprendre,   saisir). 
embrasure,  s.  f.   Espace  vide 
ménagé  dans    un    mur,  et  qui 
reçoit    les  battants   des  portos, 
d'une  fenêtre.  Fenestra,  x,    f. 
Cxs.  Lamen,  inis,n.  Cic.  ^  Es- 
pace vide  ménagé  dans  l'épais- 
seur d'un  parapet.  Fenestra,  ee, 
f.   Cœs.  Voy.  meurtrière. 
embrerier,  v.tr.  Salir  do  bran. 
Concacàre,  tr.  Phsed.  Sen. 
embrigader,    v.  tr.  Faire  en- 
trer des  hommes  dans  le  cadra 
d'une    brigade.    Decariâre,  tr. 
Cic.  Voy.  enrégimenter. 
embrocher,    v.    tr.  Traverser 
avec   la   broche   (une   pièce   de 
viande)  pour  la  faire  rôtir.  Ve- 
nt figêre.   Virg,  Sarcalàre,  tr. 
A  pic.  y  (P.  ext.)  Famil.  —qqn, 
lui  passer  une  épée,  une  lanco 
au    travers    du      corps.     Voy. 

TRANSPERCER. 

embrouillement,  9.  m.  Action 
d'embrouiller,  résultat  de  eetta 
action.  Implicatio,  onis,  f.  Cic. 

\0V.   CONFUSION. 

embrouiller,  v.  tr.  Brouiller 
les  choses  les  unes  dans  les  au- 
tres de  manière  Qu'on  ait  peina 
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k  1m  démêler.  Intplicàre,  tr.  • 
Cic.  [mpedire,  tr.  tic.  Intri- 
câr0,  tr.  Cic.  (voy.  embarrasser). 
Intfolvérv,  ir.  P/in.  j.  (cf.  inf. 
*e  façnfis  tam  infidiosse  inter- 
rogationis.  Plin  .J .)  .Intorquère, 
tr.  PiaiJt.  Voy.  emmêler,  estor- 
TttxEB.  Il  Fij.  —  une  affaire,  in- 
tricàre  rem.  ylp-an.  fr.  con- 
turbûre  rem.  Sali.  Tout — ,  om- 
nia  pertarbàre,  miscère.  Cic. 
miscére  omnia .  Sali.  —  des 
comptas,  rationes  contarbàre. 
Cic.  Embrouillé,  confus  us,  a, 
am,  p.adj.  Cic.  (cf. orafio. Cic). 
pertarbattu,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
{ef.oratio.  Cic).  perplexus,  a, 
am,  adj .  Liv.  impeditut,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  (cf.  sotatio.  Cic.K 
tmplicntas,  a,  am,  p.  adj.  Gell. 
confortas,  a,  am.  p.  adj.  Cic. 
nodosas,  a.um.  adj.  A/acr.  Tant 
ces  questions  de  chronologie  sont 
embrouillées,  tanti  errores  im- 
plicant  temporis.  Liv.  Qui  em- 
brouille, turbalentas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  t.  errores.  Cic. 
[N.  D.  II.  28,  70]).  P.  ext.  — 
l'esprit,  la  cervelle  (y  meltro 
la  confusion),  pertarbàre  ani- 
mam .  Cic.  turbâre  animam. 
Cart.  con(andère  animam.  Liv. 
impedire  mentem.Cic.  S' — ,per- 
tarbari  animo.  Cic.  Voy.  trou- 
bler. —  qqn  par  ses  questions, 
interrofjationam  laqaeis  irre- 
tire aliqaem.  Cic.  S' —  dans 
qqch.  (s'embarrasser  au  milieu 
de  qqch.  d'embrouillé),  haerêre, 
intr.Cic.(cf.in  nominibas.Cic.). 
Voy.  embarrasser.  D'une  ma- 
nière embrouillée,  contortë, 
adv.  Cic.(Inv.  I,  11,29J.  impli- 
cite, adv.  (Inv.  11,30,  69).  per- 
plexe, adv.  Ter.  Liv.  | 
embrumer,  v.  tr.  Couvrir  de  : 
brume.  Nubem  ou  caliginem  o(- 

Îundère  {rei  alicai).  Cic.  Nebu- 
à  obscaràre  (cxlam)  Sall.fr .S 
— ,  êtreembrumé.caiijâre.intr. 
Virg.  Voy.  obscurcir.  Embru- 
mé, nebalosas,  a,  am,  adj.  Cic. 

embrun,  s.  m.  (Marine.)  Ciel 
sombre,  couvert  de  brouillard. 
Nebalosam  cselam.  Cic.  ||  Sorte 
de  pluie  fine  que  forment  les 
vagues  en  se  brisant.  Ro$,  ro- 
ris,  m.  Virg.  yEqaoris  imber. 
Ov. 

embruzxir,  v.  tr.  (Arch.)  Ren- 
dre brun.  Voy.  ob^'CL'RCIr,  brun. 

embryon,  s.  m.  (T.  scientif.) 
Germe  naissant  produit  par  la 
fécondation.  Fetas,ûs.  m.  Plin. 
Voy.  FOETUS.  Fig.  Un  —  (un  pe- 
tit bout  d'homme),  homo  pusil- 
la».  Plaat.  homunculas,  »,  m. 
Plaat.  homullalax,  i,  m.  Pris'\ 
M  F%g.  Dessein.  Voy.  ce  mot.* 
Germe  fécondé  qui  commence  a 
se  développer  dans  la  graine. 
Oermen,    inis,    n.    Plin.    Voy. 

GERME. 

embûche,?,  f.  Embuscade.  Voy 
ce  mot.1(Au  fig.)  Artifice  drossé 
contre  qqn.  lDSidise,aTam,  f. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  ir^sidiaram 
expert.  Sen.  intidiarum  adver- 
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SOS  aliqaem  conscius.  Saet.  in- 
sidias  vitx  facëre  ou  ponêre. 
Cic.  insidias  ponère  contra  a- 
liqaem.  Cic.  insidias  alicui  pa- 
ràre.  Cic.  insidias  opponere, 
tendère,  collocâre,  straère,  ad- 
bibire,  comparàre.  Cic.  alicui 
insidias  instraêre,  Justin,  per 
insidias.  Cic.  e.v  insidiis.  Cic. 
insidiis.  Cic.peti  insidiis.  Cic.)  ; 
fovea.  se.  f.  Plaat.  Cic.  (ex.  : 
psene  in  (oveam  decidëre.  Plaat. 
aliqaem  (oveâ  dccipêre.  Plaat. 
irrefatatahspc  tanquam  fox'eam 
prsetergressa  est.  Cic.)  iplaga, 
se  (•  filet  de  chasse,  panneau, 
piège  •!,  f.  Cic.  etc.  [ex.  :  ten- 
dère plagas.  Cic.  voy.  pièce!  ; 
tendicula,  se,  ify.  •  piège  •), 
f.  Cic.  (voy.  PIÈGE).  Dresser  des 
—,  insidiâri,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  insidiâri  alicui.  Cic. 
absol.  Cic). 

embûcber.  v.  tr.  Faire  entrer 
la  béto  dans  le  bois.  M  silvam 
compellêre.  A. 

embuscade,  s.  f.  Lieu  où  l'on 
se   porte  ;    action    de  se  porter  j 
pour    surprendre    un    ennemi.' 
Insidiœ,  arum.f.pl.Côes.  Liv.  j 
'ex.:  insidias  locûre.  Liv.    col-  \ 
locâre.  Cxs.  instraêre.  Liv.  in 
montibus     componère.  Jastin. 
cavêre  ac  straëre  invicem  insi-  '. 
dias.  Liv.  milites  in  insidiis  col- 
locâre.  Cses.  signa    in  insidiis 
ponëre.   Cic.  invadëre  ex  insi- 
diis.     Sali,      insidias    intràre 
[  '  tomber  ») .    Cs?s.  in  insidiis 
deductus  occidilar.  Jastin.    ad 
insidias  trahère  ou  perducëre. 
Liv.).  Dresser  une — ,  insidia-  \ 
ri,  dép.    intr.  Cses.  (.s'emploie  j 
surtout  absol.    voy.    [s']  embus-  [ 
voy.    EM- 


queb).  Mettre  en 
blsqueb.  Soldat  qui  se  tfent  en 
— ,  insidiator,  oris,  m.llirt.  (li. 
G.  VIII,  18,  i).  Auct.  b.  Atr. 
(66,  2).  Jastin.  (Xlil,  8,  6).  || 
Fig.  Artifice  dressé  contre  qqn. 

Voy.    EMBUCIIE. 

embusquer,  v.  tr.  Poster  dans 
un  lieu  pour  surprendre  l'en- 
nemi. In  insidiis  ponëre.  Cic. 
disponére.  Liv.  collocàre.  Cœs. 
Frontin.  Etre  embusqué,  in  in- 
sidiis  esse.  Cses.  in  insidiis  sab- 
siftëre.  Liv.  S' — ,  sabsidëre  in 
insidiis.  Liv.  S'—  contre  qqn, 
insidias  alicui  instraêrse.  Cic. 
Il  (Par  ext.).  Se  porter  dans  un 
coin  pour  surprendre  qqn  au 
passage,  ^e  latebris  occuttùre. 
Cic.  fn  aliquo  loco  deiitescére. 
Cic. 

émender,  V.  tr.  (Droit.)  Amen- 
der, réformer  (un  jugement). 
('orrigére,  tr.  Cic.  (cf.  legis  vi- 
tium. Cic.  sententiam. Cic). Voy. 
amender. 

émeraude,s.  f.  Pierre  précieusu 
d  iapliano.decouleur  verte. Sma- 
ragdus,  i,  m.  Ov.  Plin.  D'—, 
smaragdinus,  a,  um,  adj.  Cels. 

émergent,  adj.  (T.  scientif.  i 
Qui  émerge.  Emergens,  p.  adj. 
<:ic 

émerger,  v.  intr.  (T.  scientif.) 
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Sortir  du  milieu  où  l'on  est 
plongé  et  paraîtra  à  la  surface. 
Emergire,  intr.  Cic.  P.  anal. 
(En  pari,  des  astres.)  Emcrgêre 
intr.  Cic.  Voy.  sortir. 
émeri,  s.  m.  Pierre  dure,  ré- 
duite en  poudre  pour  polir  les 
1  pierres,  etc.  Smyris,  idis,  f. 
Jsid. 

émerillon,  s.  m.  Espace  de  fau- 
con très  petit,  .f.sjion.  unis,  m. 
j  Plin.  Eiiileas.i.  m.  Plin  (\,  21) 
j  émeriIlonné,ée,  adj.  (Famil.) 
Dont    \l^  regard  a  qqch.  de  vif. 
d'animé.  Voy.  vif,  animé. 
émérite,  adj.  Qui  est  à  la  re 
traite  après  avoir  accompli  s.i 
carrière.  Emeritus,   a,  um,  p. 
adj.  Hor.  Voy.  retraite.  ||  (P. 
©xt.)  Versé  dans  la  pratique  de 
qqch.   Un  buveur  émérite,  po- 
tor  acer.  Hor. 
émersion,s.f.Mouvement  d'une 
planète  sortant  de  l'ombre  d'un 
corps  qui  l'éclipsait.  £mersu«, 
ùs.  m.  Plin. 
émerveillement,   s.   m.    Etat 
de  celui  qui  estémerveillé.Sum- 
ma  ou  maxima  admiratio.  Cic. 
Stupor,  oris,  m.  Cic.  Voy.  admi- 
ration, STUPÉFACTION. 

émerveiller,  v.  tr.  Frapper 
d'une  vivo  admiration.  Sum- 
mam  adniirutionem  (alicnjas) 
excitâre.Cic.  {Alicui)  maximam 
admirationem  movêre.  Cic.Ob- 
stapefacère  (aliqaem) .  Cic.  S'— 
de,  être  émerveillé,  admirûri 
vehementer  ou  magnopere  {ali- 
quid).  Cic.  stapére  lin  cliqua 
re).  Hor.  obstupescëre  {aliqua 
re).  Cic.  Emerveillé,  mirabun- 
dus,  a,  am,  adj.  Liv.  stapens,  p. 
adj.  Cic. 

émétique  (lat.  post.  emeticas. 
Ps.  /l/)u(.),  adj.  Qui  fait  vomir. 

Voy.    VOMITIF. 

émétiser,  v.  tr.  Administrer  un 
émétique  à  qqn.  Vov.  vomitif. 

émettre,  v.  tr.  (Arcli.)  Emettre 
un  appel.  Provocationem  inter- 
ponëre.  Jet.  Provocàre,  abs.  Cic. 
1  Produire  au  dehors.  —  un  son, 
emittëre  vocem.  Liv.  effandëre 
(vocem).Virg.dare  sonam.Virg. 
sonitum.  Lucr.  Ov.  mittére  so- 
nitum,  vocem.  Lucr.  edére  vo- 
cem. Cic.  Fig.  —  une  opinion, 
dicëre  qaod  sentias,  dicëre  sen- 
tentiam. Cic.  effandëre  qaœ  sen- 
tis.Voy.  E\PRitâEn.  Il  (Finances.) 
Muttre  en  circulation  des  valeurs 
qu'on  vient  decréer.Producêre, 
tr.  Hor. 

émeute,  s.  f.  Emoi  (arch.).  Voy 
r.MOi.  1  Soulèvement  populaire. 
Motus,  lis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
survilis.  Liv.  popali.  Cic.  domi 
motas  orti.  Liv.)  ;  sedîtio,  O- 
nis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  militaris. 
Liv.  muliebris.  Liv .  sedilionem 
ac  discordiam  concitàre.  Cic 
seditionem  conflàre.  Cic.  facëre. 
Cses.  ea  contentio  cam  prope 
seditionem  veniret.  Liv.  com- 
oonère  seditionem.  Liv.  com- 
primëre  oucoercSre seditionem. 
Liv.    Tac.   seditionem   restin- 


guère.  Cic.  exstinguëre.  Liv.  se-  . 
dàre.  Cic.  seditionemvindicûre.  \ 
[-  punir  '].  Cic.)  ;  consterna 
tiO,  onis,  f.  Liv.  Cart.  'iar, 
(ox.  ;  pripuli.  Val.-Mcuc.  vulgi 
far.  crcditorum.  Val. -Max.  c. 
muliebris.  Liv.). 

émeutier,  s.  m.  Celui  qui  fait 
une  émeute,  qui  excite  un  mou- 
vement populaire  ou  y  prenJ 
yid.rt. Sedilionis  aactor.  Cic.  Liv. 
Tarbse  ac  tamidtns  concitator. 
l'ic.   ^ieditionis  particeps.  Liv. 

émier,  v.  tr.  (Arch.)  Diviser  en 
miettes,  en  petites  parcelles. 
Voy.  ÉMiETTEB.  |J  (P.  ext.)  Ré- 
duire un  corps  friable  en  pe- 
tites parcelles  en  le  frottant  en- 
tre ses  doigts.  Friâ.-e,  tr.  Plln. 

émietter,  v.  tr.  Mettre  en  mi  t- 
tes.  In  micas  [riâre  {aliijuid). 
l'Un.  In  particalas  didacire. 
Sen.    Il    Fig.  Voy.  morceler. 

émigrant,  émigrante,  adj. 
Qui  émigré.  Qui  (qax,  qaod) 
migrât.  Cic.  Labb.  Oiseaux  —, 
peregrinœ  aves.  Plin.  Voy.  vo  v.t- 
GEUR.  Substantivt.  Un  —,  qui 
e  patria  migrât.  Cic.  colonus, 
i,  m.  Nep.  Les  — ,  migrantes, 
ian\,  m.  pi.  Liv. 

émigration  (lat.  post.  emigra- 
liû.  Ulp.  dig.),  s.  f.  Départ  an- 
nuel et  régulier  de  certaines  es- 
pèces animales.  Abitus,  ûs.  m. 
Plin.  (cf.  hirandinum.  Plin.  . 
Peregrinatio,  onis,  f.  Plin.  (cf. 
peregrinatione  lœtari  ou  gaa- 
dëre.  Plin.].  ^  {P.  anal.)  Action 
de  quitter  son  pays  pour  s'éta- 
blir ailleurs.  Migratio,  onis,  f. 
Cic.  Demigratio,  onis,  f.  Nep. 
Locorum  commutatio.  Sen. 

émigré,  s.  m.  et  f.  Personne 
qui  est  sortie  de  son  pays  et  s'est 
établie  ailleurs.  Qui,  qaœ  pa- 
triant  reliquit.  Cic.  Patria  ou 
domo  pro^ugas  (ou  pro(uga). 
Liv.  Patria  extorris.  Cic.  Liv. 

Voy.  aussi  ÉMIGRANT. 

émigrer,  v.  intr.  (En  pari,  de 
oertainesespécesanimales.jQuit- 
ter  par  troupes  unecontrée  pour 
aller  hiverner  ailleurs.  A/igrâre, 
intr.  Cic.  1  (P.  anal.)  Quitter 
son  pays  pour  s'établir  ailleurs. 
Migrâre,  intr.  Cic.  Liv.  Demi- 
grâre,  intr.  Liv.  Emigrâre,  intr. 
Plaut.  Cic.  Cses.  Transmigrâ- 
re,  tr.  Liv.  Sen.  (cf.  ex  loco 
aliquoinlocam  aligaem.Liv.). 
Il  (Spécialt.)  Sortir  de  son  pays 
et  s'établir  ailleurs  pour  une 
cause  politique.  Migrâre  e  pa- 
tria. Liv.  Mutàre  so/um.  Cic. 
locam.  Sali.  —  en  masse,  pu- 
blicê  exsalatam  ire.  Liv.  Voy. 

EXPATRIER,   EXILER. 

émincer,  v.  tr.  (Cuisine.)  Cou- 
per en  tranches  minces.  Con~ 
cidére  [aliquid)  minute.  Col. 

éminemment,  adv.  A  un  de- 
gré éminent..l/ajr!me,  adv.  Cic. 
"Excellenler,  adv.  Cic.  Egregie, 
adv.     Cir.    Eximië,    adv.    Cic. 

Voy.  EXTRÈ.MEMENT. 

éminence(  lat. eminentia  ['Sail- 
lie  ■]),  s.  f.  Ce  qui  s'élève  au- 
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dessus  d'un  niveau.  Collis,  l's, 
m.  Cic.  Tamalas,  i,  m.  Cic.  (cf. 
tcrrenus.  Cic).  Superior  locus. 
Cœs.  Collis  éditas.  Cic.  Agger, 
eris,  m.  Cscs.  Sttggestus,  us, 
m.  Plin  Voy.  élévation,  hau- 
teur, TERTRE.  Il  (P.  anal.)  Elé- 
vation d'un   os   faisant   saillie. 

Voy.     PROTUBÉRANCE,     SAILLIE.    1 

Fig.  Haut  degré  où  se  trouve 
une  personne.  Dignitas,  atis, 
f.   Cic.  Amplitado,  inis,  f.  Cic. 

Voy.  ÉLÉVATION.  GRANDEUR. SpéC. 

Titre  d'honneur.  iiminentia,œ, 
f.  Claad.  Cod.-TliL-od.  Subli- 
mitas, atis,  f.  Cod.-Tkeod.  || 
(Arch.)  Haut  degré  où  se  trouve 
une  chose.  Primas  ou  summus 
gradus.  Cic.  l-'astigiam,  il,  a. 
Cic.  Colam,cn,  inis,  n.  Liv. 
Voy.  DEGRÉ,  FAITE,    i'ar   — ,  en 

— ,   voy.    ÉMINEMMENT. 

I  éminent.  ente,  adj.  (Arch.) 
'  Qui  s'élève  au-dessus  du  ni- 
veau. Eminens,  p.  adj.  Cses. 
Quint.  Voy.  haut,  élevé.  ^  Qui 
est  à  un  haut  degré.  En  pari, 
des  personnes  et  des  choses. 
Excellens,  p.  adj.  Cic.  (ex.  : 
natura.  Cic.)  ;  praestans,  p. 
adj.  Cic.  (ex.:  gravitate  etpra- 
dentiâ.  Cic.  virtus.  Cic.)  ;  exi- 
mius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  vi>(as.  Cic.);summus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  summi  lio- 
m,ines  ac  sammis  ingeniis  prse- 
diti.Cic);  prsecipuus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  p.  in  eloquentia' 
vir.  Qaint.)  ;  eminens,  p.  adj. 
Vell.  (ex.  :  vir.  Vell.  dignitate. 
Vell.)  ;  praestabilis,  e,  adj. 
Cic.  (OX.  :  virtus.  Cic.  dignitas. 
Cic.)  ;  insignis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  virtus.  Cic).  Person- 
nages éminents,  proceres,  um, 
m.  pi.  Cic.  Liv.  primores,  um, 
m.  pi.  Cic.  principes,  um,  m. 
pi.  Cic.  Un  des  caractères  —  du 
çénie,  ingenii  quoddam,  spé- 
cimen. Cic.  Voy.  REMARQUABLE, 
DISTINGUÉ,  SUPÉRIEUR,  EXTRAOR- 
DINAIRE. 

éminentissime,  adj .  Très  émi- 
nent (litre  honorifique).  Emi- 
nentissim.as,  a,  um,  p.  adj. 
Cod.-Jast. 

émir,  s.  m.  Chez  les  Arabes, 
gouverneur  de  province  ;  chef 
de  tribu.  Prœ(ectus,  i,  m.  A. 
Princeps,  cipis,  m,  A. 

1.  émissaire,  s.  ra.  et  adj.  || 
S.  m.  Agent  envoyé  pour  s'ac- 
quitter d'une  mission  secrète. 
Èmissarias,  ii,  m.  Cic.  Vell. 
Secretus  nuntius.  Tac.  Dépê- 
cher des  —  pour,  miltëre  qui 
(et  le  Subj.).  Liv.  1  Adj.  Bouc 
—  (chez  les  Hébreux),  caper  e- 
missarius.  Valg. 

5.  émissaire,  s.  m.  (Technol.) 
Canal  qui  sert  à  vider  un  bas- 
sin, un  lac.  Emissarium,ii,  n. 
Cic. 

émission,  s.  f.  Action  de  pro- 
jeter au  dehors.  ||  Au  propre. 
Enxissio,  onis,  f.  Gell.  (cf.  ra- 
dioram.Gell.).  L' —  des  rayons 
(du  soleil),   emissi  radii.  Col. 
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V  —  de  la  voix,  vox  emiesa, 
Liv.  D'une  seule  —  do  voix, 
ano  tenore.  Cic.  ||  Fig.  Droit 
canon.)  L'  —  des  vœux  ipro- 
iionciationsolennelle  dos  vœux), 

voy.      PRONONCIATION.   1     P.     OXt. 

(Finances.)  Action  de  mottro  en 
circulation  des  valeurs  iiu'on 
vient  de  créer. Voy. circulation. 

emmagasinage,  s.  m.  Action 
d'emmagasiner.  L'  —  des  blés, 
du  vin,  conditafrumenta.  Ilor. 
reconditum,  vinum.  Ilor. 

emmagasiner,  v.  tr.  Mettre 
en  magasin.  Condëre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  (rumentam.  Cic.  c. 
l'ractus  et  reponëre.  Cic).  Re- 
condére,  tr.  Col.  (cf.  (rumen- 
tam. Col.).  Reponëre,  tr.  Cic. 
(cf.  mella.  Col.).  Conferre,  tr. 
Cass. (cf.  frumentom.  Cses.  j.  Fig. 

—  les  bienfaits  de  qqn,  fructaa 
m.eritorum  referre  in  ronditit. 
Eum.    Il   Par  anal.   (Physique.) 

—  delà  lumière,  voy. accumuler. 
emmaigrir,  v.  tr.(Arch.)  Amai- 
grir. Voy.  ce  mot. 

emmaillotter,  v.  tr.  Envelop- 
per (un  enfant)  d'un  maillot. 
Fasciis  ou  pannis  involvëre 
iJnfaniem)./4.Emmaillotté,par»- 
nis  involatas.  Vatg.  L'enfant 
doitêtre  emmaillotté,  pac.ro  fa- 
sciis  opas  est.  Plaut.  \\  \P.  ext.) 
hnvelopper  complètement  un 
membre,  le  corps.  Involvëre, 
tr.  Cic.  Voy.   envelopper. 

emmancher,  v.  tr.  Ajuster 
dans  un  manche.  Manabrium 
aptàre  [alicui  rei).  Col.  Longues 
perches  dont  on  a  emmanché 
des  faux,  {'alces  insertee  d((iKâe- 
qae  longariis.  Cses.  \\  (Peint.) 
Membre  bien  emmanché.  Voy. 
attacher.  Il  S'  —,  s'ajuster  à 
un  manche.  Apte  hserère.  Cic. 
Voy.  ajuster.  Fig.  L'affaire 
s'emmanche  bien  (va  toute 
seule),  res  est  in  cursu.  Cic. 
C'est  une  affaire  mal  emman- 
chée (mal  f.iisie.  mal  commen- 
cée), id  maie  commissam  i est). 
Cic. 

emmêler,  v.  tr.  Mêler  (ensem- 
ble) des  fils.  Voy.  mêler,  em- 
brouiller. Cheveux  emmêlés, 
turbaîi  capilli.  Mart. 

emménager,  v.  tr.  Installer 
dans  un  nouveau  logement. 
Collocâre  aliquem  in  domo. 
A.  S'  —  et  (intransitivt.)  — , 
migrâre  ou  immigrâre  in  do- 
mum.  Cic.  Voy.  installer.  S'  — 
(sa  pourvoir  de  meubles),  in- 
straëredomum.  Cic.^  (Marine.) 
Pratiquer  des  divisions,  des 
compartiments  dans  un  navire. 

Voy.    AMÉ.NAGER. 

emmener,  v.  tr.  Mener  avec 
soi  d'un  lieu  dans  un  autre. 
Addacêre,  tr.  Cic.  Secam  du- 
cëre  aliquem.  Cic.  Abdacère 
[aliquem  ex  acie) .  Cic.  de  coti- 
vivio.  Varr.  e  conspectu.  Plaut. 
in  servitatem.  Liv.  in  secre- 
tum.  Cic.  ad  cenam.  Ter.  De- 
dacëre,  iT.Cic.Abstra.'vireina- 
vem  remulco).  Cœs.  —  «n  voi- 
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(uro  ou  sur  un  navire,  mehêre, 
ir.    /.il',    asportàre,     tr.    Cars. 

Voy.      EMPORTER,      TRANSPORTER. 

—  par  frauda  (le  bétaiP,  abi- 
gire  ipecus).  Cic.  Emmener  de 
force,  abstrahére  (j'timenta) . 
Litf.  abrip^re.  Cic.  ii  abdacére. 

Cic.  Voy.    ENLEVER,     B.TRAiNER. 

emxnenotter,  v.  tr.  Lier  avec 
des  menottes,  des  ft-rs  aux  mains 
fqqn).  Injic^re  alicai  manicat, 
Plaat.  Voy.  menotte. 

emmieller,  t.  tr.  Enduire, 
garnir  da  miel.  Melle  indacêre 
ou  illinêre.  A.  —  {une  tisane), 
met  infundëre  {in  et  l'.Acc). 
Cels.  Fig.  Faire  accepter  avec 
de  bonnes  paroles,  qqch.  dspé- 
nible.  Delenire,  tr.  Cic.  ttlan- 
diri,  dép.  tr.  Cic.  Malcëre,  tr. 
Cic.  Voy.  ADOUCIR.  Paroles  em- 
miellée?* ;dont  la  douceur  n'est 
qu'apparente),  6/andifia».arom, 

f.  pi.  Cic.  Voy.  MIELLEUX,  DOD- 
CERKUX. 

emmitoufler,  r.  tr.  (Famil.) 
Envoloppermoelleusement.Voy. 

ENVELOPPER. 

emmurer,  v.  tr.  Enfermer  en- 
tre des  murailles.  {Hominem) 
in  maram  incladére.  Lii-. 
emmuseler,  v.  tr.  (Arch.)  Mu- 
seler (un  animal).  Capistrâre, 
tr.  Plin.  Voy.  museler.  Fig. 
Faire  taire.  Voy.  taire. 
émoi,  s.  m.  Trouble  causé  par 
la  crainte.  Trepidatio,  onia,(. 
Liv.  Tamaltai,  û».  m.  Cic.  Per- 
tarbatio,  onis,  f.  Cic.  Mettre 
en  — ,  trepidationem  injicère. 
Liv.  perturbationem  afferre  (a- 
nimis).  Cic.  pertarbâre,  tr.  Cic. 
Voy.  ÉMOUVOIR,  troubler.  Etre 
en  —,  trepidàre,  intr.  Liv.  {c(. 
totis  trepidatar  castris.  Liv).^ 
(P.  ext.)  Trouble  causé  par  une 
émotion  quelconque.  Motus  a- 
nimi.  Cic.  Commotio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  animi.Cic).  Voy.  émo- 
tion, trouble. 

émollient,  ente  (lat.  emol- 
liens),  adj.  (Médec.)  Qui  a  la 
propriété  d'amollir,  da  déten- 
dre les  tisîus  enflammés.  Laxa-  ' 
fii'iu,  a,  am,  adj.  Plin.  Malac- 
ticat,  a,  um,  adj.  Th.  Prise. 
Un  remède  —  et,  (subsc.)  un 
— ,  lenimentam,  i,  n. Plin.  Etre 
un  remède  — ,  et  (subst.)  un 
—  .emoUlre  (duritiam  ventris). 
Plin.  moltirelventrem,  alvum). 
Cels.  (etabsol.  cf.  mo//iunta»s 
rxtmhii.'itam,  terra  Eretria,  etc. 
Cels.).  tcnlre  {alvam).  Plin. 

iLmolument,  s.  m.  Avantage, 
profit  rovenant  légalement  à 
qqn.  F.molamentam,  i,  n.  Cic. 
Voy.  profit.  1  Au  plur.  Ap- 
pointements.Voy. appointement. 

émondage,  s.  m.  Action  d'é- 
monder  un  arbre.  Amputatio, 
onii,  f.  Cic.  Interlacatio,  onis, 
f.  Plin.  Voy.  taille. 

émonde,  <.  f.  Action  d'émon- 
der.  Voy.  émondage.  |{  Spéc. 
Aa  plur.  (Agricult.,1  branches 
mortes  coupéeid'un  arbre  qu'on 
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émonde.  Ramalia,   um,    n.  pi. 
>'fn.  Tac.  \'oy.  bois. 
émonder  (lat.emunc(are[>  net- 
toyer complètement   -1.  Sen.], 
V.    tr.    Purger    (un    arLre)  des 
brandies  mortes,  des  branches 
parasites.  Amputàre  {vitem  fer- 
ro).    Cic.    Depatàre    (lineamj. 
Caio.  Col.  Castràre  {arbusta). 
Vitr.  Plin,  Stringëre  (arfcorcsi. 
Col.  Voy.ÉiAODKR,  tailler.  Il  P. 
anal.  —    (des    graines',    excer- 
nêre,    tr.     Coi.    emundàre,  tr. 
Col.    Voy.    vanner,   nettoyer. 
Arch.  —  de  l'orge,  voy.  monder. 
émondeur,  s.  m.  Celui  qui  é- 
monde  les  arbres.  PutafOP,oris, 
m.  Varr.  Col.  Frondator,  oris, 
m.    Virg.  ^   S.  m.  Crible  pour 
émondertes  grains.  Voy.  crible. 
émotion,  s.  f.  Action    d'émou- 
voir ;  résultat  de  cette    action. 
'     Il    (Aa  physique.)    Motio,   O- 
DtS,   f.    Cels.     (•    émotion    de 
i    fièvre  ..  Cels.  [111,5]).  Donner 
de  r  — ,  moi'ëre.  tr.  Cic.  com- 
movëre,    tr.    Cic.  Eprouver  do 
;    r  — ,  mofêri.  Cic.  commovêri. 
Cic.  —   du  pouls,  vegelior  ve- 
naram   pntsus.    Val. -Max.    \\ 
(Par  ext.)    Mouvement  d'agita- 
tion populaire.  MotUS.  lis,  m. 
Cic.    (voy.  émeute  .  ^  (Au  mo- 
ral.) Motio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(au  plur.  mofiones  suaves.  Cic. 
(Tusc.  III,   18,  il])  ;  commo- 
tio, onis,  f.    Cic.  (ex.  :  c.   ;a- 
canditatis    suavis    in    corpore 
;    [défin.de  rV>,v^].  Cic.  f  Fin.  II, 
j    5,  13].  c.  animi.  Cic.  (Tusc.  III, 
i,  8J  au  plur.  commotiones  a- 
nimorum  et  absol.  commotio- 
nes.   Cic.   [Tusc.   IV,  29,   61])  ; 
permotio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
animi  permotio.  Cic.  [Div.    II, 
3,  9]);  motus,  ÙS.  m.  Cic.  (ex.: 
animi   motas.  Cic.  [OIT.    II.  5, 
18].  motus    excitàre   in  animo 
[opp.    à  sedâre,    exstinguére]. 
Cic.  [Or.    1,    ll„  60;  !,7,  202]). 
Exciter    I'   — ,  voy.    émouvoir. 
Eprouver  de  1'  — ,    voy.    Ésiou- 
voiR.    Il   (Spéc.)  Mouvement  de 
sensibilité.    Voy.   attendrisse- 
ment. 
émotionner,  v.  tr.  (Famil.)  A- 
giter  parquelqueémotion.  Voy. 

ÉMOUVOIR. 

émotter,  v.  tr.  {Technol.'i  Dé- 
barrasser (un  champ)  des  mot- 
tes de  terre.  Glebas  frangère. 
l'irg. 

émoucher,  v.  tr.  Débarrasser 
des  mouches  en  les  chassant. 
.Wttscas  abigëre.  Cic.  fagà^e. 
Mart.  Il  P.  anal.  Famil.  — 
qqn,  le  frapper  (comme  pour 
chasser  les  mouches),  faste 
lambot  lalicajus  ou  alicaii  do- 
lâre.  Hor. 

émonchet,  «.  m.  Nom  généri- 
que du  faucon  de  petite  taille. 
A'isas,  i,  m.  Plin. 

émouchoir,  s.    m.  Instrument  I 
pour  émoucher.  Spéc.  Queue  de 
cheval    attachée  k  un  manche. 
Musrarium,  ii,  n.  Petr.    Mart.  ] 

émoudre   (lat.  emolëre],  v.  tr. 
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Aiguiser  sur  la  moule.  Voy.  ai- 
guiser .  (Est  usité  surtout  au 
part,  passé  •émoulu..)  Fig.  Sj 
battre  à  fer  émoulu  (sans  aucun 
ménagement),  depagnûre,  intr. 
Cic.  digladiari,  dép.  intr.  Cic. 
Fig.  Frais  émoulu  (qui  n'a  pa* 
eu  le  temps  do  perdre  la  façon 
qu'il  a  reçue),  recens,  adj.  Cic. 
(cf.  rect-ns  «  provincia.  Cic). 
Frais  émoulu  du  colléi;o,  (ipo, 
onis,  m.  Saet.  (cf.  t.  deductas 
in  forum.  Suct.).  (irancaius, 
i.  m.  Col.  Sen.  ' 

émouleur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
émoud.  Voy.  rémouleur. 
1.  émousser,  v.  tr.  Rendra 
mousse,  non  coupant.  Oblun- 
dëre  (telam).  Lucr.  Retandëre 
Uela.).  Ov.  igladios.].  Plin.  ;. 
Hebetâre  {hastas).  Liv.  {aciem). 
Col.  Prsestringëre  aciem.  Plin. 
Detrahëre  aciem  Igtadio).  Cie. 
Emoussé,  obtusas,  a,  am,  p. 
adj.  Tac.  (et.  pugio.  Tac).  r«- 
tusus,  a,  am,  p.  adj.  Virg.  h«- 
bes,  adj.  Ov.  {c(.  gladius.  Ov. 
iela.  Curt).  S"  —,  hebëre,  intr. 
Liv.  Il  Fig.  Des  arguments  trop 
émoussés,  tela  oralionis  hebe- 
tiora.  Cic.  ^  Fig.  Rendre  moins 
vif,  moins  pénétrant.  Obtun- 
dëre  (mentcm).Cic.  Retandën 
l'mucronem  ingenii).  Quint,  (a- 
caleos  judicii).  Plin.  J.  Hebe- 
târe (ingénia).  Plin.  Prtestrin- 
gère  aciem  ioculoram,  mentis). 
Cic.  Dolori  callum  obducére. 
Cic.  —  le  sens  du  goût,  exsur- 
dâre  palatum.  Hor.  Les  cha- 
grins ont  émoussé  ma  sensibi- 
lité, me  hebetem  moleatiœ  ef- 
fecerunt.  Cic.  Emoussé,  hebes, 
adj.  Cic  (cf.  h.  sensus.  Cic.) 
retasus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
injenium.  Cic).  Homme  d'une 
sensibilité  émousséo,  sensu  he- 
bes. Plin.  Avoir  l'intelligence 
émoussée,  hebeti  ingenio  esse. 
Cic.  Sens  émoussé,  sensàs  sta- 
por.  Cic  Sens  émoussés,  in  sen- 
sibas  gravitas  atque  tarditas. 
Cic.  Etre  émoussé,  hebescëre, 
intr.  Plin.  (cf.  sensus  hebes- 
cant.  Plin.  acies  mentis  hebes- 
cit.  Plin.).  hebetem  fieri.  Cic 
hebetari.  Cic.  Voy.  e.scourdir. 
—  (les  digestifs), voy. affaiblir. 
2.  émousser,  v.  tr.  (Agricult.) 
Débarrasser  de  la  mousse  (un 
arbre,  un  gazon,  etc.).  Emas- 
càre,  tr.  Col.  (XI,  2,  /.I). 
émoustillant,  ante,  adj.  Qui 
emoustille.  Voy.  piquant,  pro- 
voquant. 

émoustiller,  v.  tr.  Provoquer 
à  une  gaîté  vivo.  /Ifacrita(em 
afferre  ou  addëre  (alicui).  Cic 
llilaràre,  tr.  Cic.  Emoustillé, 
hilaris,  e,  adj.  Cic.  alacer,  cris, 
cri,  adj.  Cic.  'cf.  animo  ala- 
cres  samas.  Cic). 
émouvGmt,  ante,  adj.  Propre 
â  émouvoir. Grai'is,e,  adj.  Ôic. 
Animas  vehementer  commo- 
vens.  Cic.  Voy.  touchant,  pa- 
thétique. 
émouvoir  (lat.  pop.  exmovert 
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p.  emovire),  v.  tr.  Faire  sortir 
(un  corps)  do  lequilibro,  du 
re[io3.  Movère,  tr.  Cic.  o(c. 
(ex.  :  aliqaid  movBre  loco.  Cic. 
motum  ex  proÇando  mare. 
Cart.  (lactiis  motos  romponère. 
Virj.)  ;  comniovére.  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  [niottra  cnj  mouve- 
ment); ciére  (•  mettra  on  mou- 
vement -),  tr.  Cic.  loK.  :  na- 
liiraomniii  cicns  etagitansmo- 
tibas  et  mutationibas  suis.  Cic. 
inanimnni  rst  nmnt;  qaod  pul- 
iit  agitalar  cxterno  ;  quod  au- 
tcm  est  animas,  id  mota  cietur 
int  eriore  et  sao.  Cic.  mare  vend 
et  aura;  cient.  Liv.)  ;  conci- 
tare("  mettre  on  mouvoment  •). 
ti'.  Cic.  etc.  (voy.  pousser,  agi- 
ter, «soulever).  Il  (Spéc.)  Agi- 
ter ■  l'un  mouvement  anormal. 
Movére,  tr.  Cels.  (ex.:  acria 
lacrimat  movent .  Cels.urinam. 
Cels.  alicai  biiem.  l'Iaat.Hor.); 
commovére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  alicai  bilem  [«-ém.  labilo  de 
qqn  •,  le  mettre  on  colrroj. 
Cic).  Il  Fig.  Commovére.  tr. 
Cic.  (ex.  :  bellam  aat  tamal- 
tam.  Cic.)  ;  concire,  tr.  Lit/. 
(ex.  :  c.  seditionem.  Liv.].  Il 
s'émut  une  querelle,  orta  est 
controversia.,Cses.^{V3.r  anal.) 
Faire  sortir  du  calme.  JVfovêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  si  vos  tam 
jastam  odiam  nihil  m.ovet,  ne 
iila  quidem,  oro  vos,  movent  ? 
hostiam  clamore  non  territas, 
qui  possum  vestro  moveri  ? 
Veli.  m.overi  nxultitadine  hos- 
tinm.  Justin,  movet  ferocija- 
veni  animum  comploratio  soro- 
ris.Z.iv. [1,26,  Z].dicta  nihil  mo- 
verant  qaemqaam.Liv.moverat 
plebem  oratio.Liv.misericordiâ 
moveri.  Cses.  Roacii  morte  mo- 
veri. Cic.)  ;  commovére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  Judices.  Cic. 
non  solam  commoveri  animo 
sed  etiam  toto  corpore  perhor- 
rescëre.  Cic.  misericordià  com.- 
moveri.  Cic.  ita  animus  com- 
motus  est  meta,  spe,  gaadio. 
Ter.  non  odio,sed  miseratione 
commotus.Cart.  commotus  non 
es,  cum  tibi  mater  pedes  am- 
plexaretur?  commotas  non  es? 
Cornif.  ej'asdem  miseriis  ac  pe- 
ricalis  comm,ovetar.  Cic.  com- 
moti  patres  vice  fortanarum 
humanaram.  Liv.);  permové- 
Te,  tr.  Cic.etc.  (ex.:  p.  aliquem. 
Cic  mentem  j'adicam.  Cic.  per- 
tnoveri  animo.  Cxs.  très  souv. 
au  part,  permotus  meta,  do- 
lore,  iracandiâ,  odio.  Cic); 
inflectére,  tr.  Cic.  (ex.  :  ali- 
qa^m  leviter.  Cic);  percellére 
u  émouvoir  fortement  •),  tr. 
Lir.  etc.  {ex.:  p.  aliqaem.Liv.); 
perpellëre  (•  émouvoir  forte- 
ment -),  tr.  Plaat.  Cic.  Liv. 
(ex.:  p.  animum.  Plaut.  arbem 
eo  meta  ad  deditionem.  Liv. 
eandor  hujus  te  et  proceritas, 
valtas  ocaliqae  perpulerant. 
Cic  [de].  17,  36])  ;  tangère. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  minœ  Clodii 
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modice  me  tangunt.  Cic.  teti- 
gcrat  animum  nxemoria  nepo- 
tu'n.  Liv.).    S"    —    contre  qqn, 

voy.    COLÈRE. 

empailler,   v.    tr.    Garnir   do 

paille.  —  (des  chaises),  con- 
tcxëre,  intexëre  viminiùns.  A. 
(d'après.  Cœa.).  Voy.  trE5?er. — 
(des  animaux),  farcire,  effar- 
cire  palris,  stramentis.  Cœs. 
—  (do  la  vi^rrerie,  de  la  porce- 
laine),(l'entourer  de  paille  pour 
l'omballor),  tegëre  stramentis. 
/l.i d'après  Liv.).  —  (une  plante 
(pour  la  garantir),  vestire  in- 
torto  stramento  [arbores  tene- 
ras).  Plin. 

empaler,  v.  tr.  Transpercer  par 
un  pieu.  Il  (Spéc.)  Supplicier 
en  trans[ier.;aut  d'un  pal,  Per 
médium  aliquem  stipitem  adi- 
gère  (qui  per  os  emergat).Sen. 
per  obscena  {alicajas)  stipitem 
agëre.  Sen. 

empan,  s.  m.  (Arcli.)  Mesure 
de  longueur.  Palmns,  i,  m. 
l'arr.  Vitr.  Spithama,  se,  f. 
Plin.  Il  (P.  oxt.)  Espace  com- 
pris entre  l'extrémité  de  chaque 
main,  les  bras  étant  étendus. 
Ulna,  se,  f.  Plin.   Voy.  brasse. 

empanacher,  v.  tr.Ornerd'un 
panacho.  Cristô.  ornàre.  A.  Em- 
panaché, cristatus,  a,  um,  adj . 
Virg.  Il  Fig.  Empanaché,  celsus, 
a,  um,  adj.  Cic.  magnificas,  a, 
um,  adj  .  Cic.  Voy.  emphatique, 

POMPEUX,    ALTIER. 

empanner,  v.  tr.  (Marine.) 
Mettre  en  panne.  —  un  navire, 
armamentacomponëre.Liv.  na- 
vis  carsum  reprimëre.  Liv.  na- 
vem  supprimëre.  Nep.  Intran- 
sitvt.  —  (être  empanné),  stare, 
intr.  Liv.  Voy.  panne. 

empaqueter,  v.  tr.  Mettre  en 
paquet.  Convasâre,  tr.  Ter. 
Stipàre, tr.  //or. Voy.  emballer. 
Fig.  Famil.  S'  —  dans  des  vê- 
tements,   voy.  ENVELOPPER. 

emparer,  v.  tr.  et  pron.  1|  V. 
tr.  Munir,  fortifier  (arch.).  Voy. 
FORTIFIER.  1  V.  pron.  S'empa- 
rer de  qqch.,  c.-à-d.  prendre 
violemment  possession  de  qqch. 
et  (fig.)  prendre  violemment 
possession  d'une  chose  pour  y 
régner  en  maître.  Potiri,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  urbe.  Cic. 
prœdâ.  Liv.  imperio,  Victoria. 
Cœs.  castroram.  Cic.  illias  re- 
gni.  Cic.  hostium  paucoram. 
iiall.)  ;  capére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  fures  earam  rerum,  qaas 
ceperunt,  signacommutant.Cic 
lubido  rei  pablicœ  capiundae. 
Sali,  oppressa  captâqae  re  pa- 
blica.  Cic.  c.  magnas  prœdas . 
Nep.  juncta  véhicula  mille. 
Liv.  naves.  Nep.  pecuniam  ex 
hostibus.  Liv.  agros  de  hosti- 
bas.  Cic.  signum  Carthagine. 
Cic.  c.  oppidum.  Sali,  arbem, 
castra  hostiam.  Cic.calles.  Cic. 
belli  nefarios  daces.  Cic.  par 
ext.  admiratio,  metus  capit  a- 
liqaem. Liv. non  prias  sumcona- 
tus  misericordiam  commovére 
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quam  misericordià  «um  ipie 
captas.  Cic);  recipëre  (•  con- 
quérir, s'emparer  de  »),  tr. 
Cses.  Sali.  (ex.  :  r.  oppidum, 
civitatem,  Cses.  rem  publi- 
cam  armis.  Sali.  Rhodam,  /E- 
gyptum  Ciliciamqae  sine  cer- 
tamine.  Justin.)  ;  complecti, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  plures 
provincias  complexas  sum 
qaam  alii  urbes  ceperunt.  Cart. 
totum  terrarum  orbem  aat  vic- 
foriis  aat  spe  complexus  [A- 
lexander].  Val. -Max.  cam  ett 
[vis]  idoneam  complexa  nata- 
ram.  Cic.)  ;  comprebendére, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  k  dimittëre, 
emiitëre,  ex.  :  c.  fratres  Lita- 
vici.  Cœs,  servos.  Liv.  (are$. 
Catull.  interfectores  (ugiente$. 
Liv.  prœsidium  Punicum.  Liv, 
belli  duces  captos  et  cojnpre- 
hensos  tenëre.  Cic  voy.  pren- 
dre, saisir);  corripére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  c.  équités.  Cses.  ipti 
fmagi]  corripianiar  a  plaribat. 
Justin,  quos  corripi  atqae  in- 
terfici  jassit.  Cœs.  hominem 
corripi  ac  saspendiin  oleastro 
jassit.  Cic.  pecuniam.  Cic.  pe- 
cunias.  Cic  aliéna.  Plin.  j, 
fasces.  Sali.)  ;  occupâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  iocum.  Cic. poa- 
sessiones.  Cic.  urbem.  Liv.  re- 
gnum.  Cic.  tyrannidem.  Cic. 
par  ext.  animos  eoram,  qui  aa- 
diunt,  magnitadine  rei.  Cic.  ti— 
mor  occapavit  exercitam.  Cses. 
pavor  occupât  animos.  Liv. 
mentes  Sicaloram  occupât  aa- 
perstitio.  Cic.)  ;  prœoccupâre 
[•  s'emparer  le  premier  oo  d'a- 
bord de...  "),  tr.  CôES.  Nep. 
Liv.  (ex.  :  iter.  Cœs.  saltam. 
Nep.  loca.  Liv.).  S'  —  des  at- 
tributions du  sénat,  mania  se- 
natùs  in  se  trahëre.  Tac.  (Ann. 
I,  2).  S'  —  de  la  conversation, 
alios  a  termone  excladére.  Cic. 
S'  —  de  l'esprit,  du  cœur  da 
qqn,  afiguem  ou  animam  ali- 
cajas occupâre.  Cic. 

empâtement,  s.  m.  Action 
d'empâter;  état  de  C6  qui  est 
empâté.  Voy.  pâteux.  ||  Spéc, 
—  d'une  volaille.  SaginoÉio,  o- 
nis,  S.  Plin.  ||  (P.  anal.)  L' — 
de  la  voix  (état  embarrassé  de- 
la  voix  pâteuse),  hsisitatio,  o- 
nia,  C.  Cic.  lingaa  inexplanata. 
Plin,  ou  hebea.  Sen.  —  des 
chairs  (gonflement  mou  des 
chairs),  tamor,  oria,  m.  Plin. 
Voy.  gonflement,  flasque.  || 
Fig.  (Peint.)  Action  d'empâter 
un  endroit  d'un  tableau.  Cir- 
cumlitio,  onis,  f.  Sen.  Plin. 

empâter,  v.  tr.  Couvrir,  rem- 
plirde  pâte,  de  matière  pâteuse. 
Voy.  épaissir,  gluant,  pâteux. 
Une  langue  empâtée,  voy. char- 
ger, PATEUX.  Dans  l'ivresse  la 
langue  s'empâte,  in  vino  lin- 
gaa titabat.  Sen.  Une  voix  em- 
pâtée, vox  prêepinguis.  Quint. 
(XI,  3,  32).  Il  (Spéc.)  Engrais- 
ser do  pâte.  —  une  volaille,  ja- 
ginâre,  tr.   Col.  Voy.  emcrau-- 
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SSB.  Il  Kig.  (feiiu.)  —  losioiis, 
les  carnations,  coloram  ijaater 
pictural  indacêre.  Plin.  Peiii- 
lure  dan»  laqu-lle  ruMi  n'est 
smpdté.  pictura  in  qua  ni/ii/ 
circamlUum  est.  Plin  Styl' 
ompàié,  oblita  oratio.  Cornif. 

Voy.   >L-|lCHAROER. 

empaumer,  v.  tr.  Saisir  adroi- 
tement dans  la  pauma  do  la 
main.  |1  (P.  ext.)  Roci.>voir  en 
pleinoraquotto  (laballo  lancée), 

filam  retorqaére.  Cic.  Fijj.  — 
a  balle  (Saisir  l'occasion  au 
vol),  voy.  OCCASION.  1  Fij. (Chas- 
se.) En  pari,  des  chiens.  —  la 
voie  (saisir  adroitement  la  piste 
de  la  bëte  et  la  suivre  vigou- 
reusement), vestigia  {(erœ)  se- 
qai.  Sen.  perseqai.  Plin.  Voy. 
PISTE.  1  Fig.  bamil.  —  une 
aflaire  (la  prendra  habilement 
on  main  et  la  diriger  vigoureu- 
sement). Rem  siiscipére.  Cic. 
Hem  bene  gerëre.  Cic.  —  qqn 
(se  rendre  habilement  maitro 
de  son  esprit  ,  occitpâre  {ali- 
qœm).  Tae.temperàre  senem). 
Hor.  pellicêre   {aliqaem),    Cic. 

Voy.  ENJOLER. 

empêchant,  ante  (Arch.).  Qui 
est  de  nature  à  empêcher.  Voy. 

GÊNANT. 

empêchement,  s.  m.  Ce  qui 
empêche.  Impedimentum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (os.: impedimentum 
alicai  facère  ou  inferre.  Cic. 
ad  omnes  conatas  régis  impe- 
dimenta esse.  Liv.);  mora,  se. 
f.  Cic.  (ex.:  moram  alicai  rei 
inferre  ou  ajjferre  ou  fixcère. 
Cic.  est  aliqaid  in  mora  quo- 
minus  ou  ne  et  le  subj.  [•.  il  y 
a  qq. empêchement  à  ceque..."]. 
Liv.);  obstaculum,  i,  n.  Sen. 
(voy.  obstacle;.  Les  obstacles 
et  les  — ,  qase  obstant  et  im- 
pediant.  Cic.  Si  vous  n'avez  au- 
cun — ,  si  re  nalla  impedia- 
mini.  Cic.  Je  n'y  vois  pas  d'  — , 
nori  repugno.  Cic.  —  sérieux, 
tontica  causa.  Cato.  Voy.  dif- 
ficulté, onsTACLE.  Spéc.  —  de 
mariage,  —  dirimant  (qui  en- 
traîne   la  nullité  du    mariage), 

voy.    RÉDHIBITOIRE. 

empêcher  (  lat.  impedicàre 
(•  mettre  uneontrave  aux  pieds, 

f  (rendre  au  piège  -1.  ^Imm. 
XXX.  il,  18]),  V.  tr.  Entraver, 
embarrasser  (qqn)  dans  son  ac- 
tion. Impedire,   tr.   Cic.  etc. 

(voy.     ENTRAVER,      EMBARRAS'^EIt, 

gêner).  Ij  (Absol.)  Ernbarrassijr 
par  des  occupations.  Distiné- 
re,  tr.  Cic.  (ex.:  ex  eo  colli- 
gére  poteris,  quanta  occapa- 
tione  distinear.  Cic.  rnaximis 
occupationibas  distincri.  Cic). 
T  Mettre  ob.staclo  à  ce  qu'une 
chose  ait  lieu.  Impedire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  imp.  prospeclam. 
Sali,  alicajaa  profectionem. 
Cœs.  iter.  Liv.  triampkam  [en 
pari,  de  circonst.].  Cic.  tolulio 
impeditar.  Cic.)  ;  prœpedire, 
tr.  Sali.  Liv.  (ex.:  cam  lassitude 
oc    vaincra  (apam    prsrpedis- 
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sent.  Liv.  voy.  arrêter,  entra- 
ver) ;  obstàre  ('  faire  obsta- 
cle»), intr.  Cic.  etc.  (es.:  obst. 
oonsiiii.!  ati'ujus.  Sep.  et  aU 
reliquos  similes  condtiis  vere- 
l'undia  irx  obstabat.  Liv.  [V, 
25,  3].  in  laudem  l'etiisforum 
invidia  non  obstat.  Sen.  [b'-n. 
Vil,  8,  S])  ;  ofïicëre,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  [faire]  obstacle,  gê- 
ner) ;  prohib:re,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  motas  conatasqae  alicii- 
Jas.  Cic.  aditam.  Cœs.);  cobi- 
bére,  tr.  Cic.  etc.  (  voy.  arrêter, 
retenir)  ;  inhibére,  tr.    Cic. 

Liv.     (voy.    ARRÊTER,     RETENIR)   ; 

comprimère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  alicujat  conatus  nefarios. 
Cic.  voy.  RÉPRIMER,  étouifer)  ; 
dirimere  (dans  la  langue  des 
augures),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  co- 
mitia.  Liv.  Tac.  concilia  populi. 
Liv.  rem  susceptam  [«  la  pour- 
suite d'une  entreprise  '].Cic.). 
1  Faire  obstacle  à  l'action  do 
qqn,  de  qqch.  Impedire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  eloquentii  Q. 
Hortensii  ne  me  dicendo  impe- 
diat  non  niliil  commoveor. 
Cic.  [Quinct  1,  1].  aliqaid  me 
non  impcdit  quo  minas . . .  Sen. 
[op.  5(J,  7  ;  vil.  beat.  18,  2]. 
non  impedio,  quo  minus... 
Cic.  nihil  ou  non  impedil  qao 
minus...  Cic.  nulla  re  im.pe- 
dior,  quo  minus . . .  Cic.  non 
impedior,  quo  minas.  Nep.  non 
impediri  edicto  quo  minas... 
Cic.  aliqaid  me  impedit  ne... 
Cic.  impedior  ne...  Cic.  ab  a- 
liqao  impedior,  ne. . .  Sali,  ali- 
qaâ  re  impedior,  ne...  Cic. 
Nep.  Liv.  rur.  avec  quin.  Cic. 
[Att.  IV,  2,  6].  très  rar.  avec 
l'Infin.  Cic.  [OIT.  II.  2,  8].  avec 
ad  et  l'Ace:  quos  [liboros]  ad 
capiendam  fagam  natarse  et 
viriam  infirmitas  impediret. 
Cses.  at  naltius  amicitiâ  adpe- 
ricala  propalsanda  impedire- 
mar.  Cic.  cam  rapiditate  (la- 
minis  ad  transcundum  impe- 
direntar.  Cœs.);probibére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  se  suosque  ab 
injuria  et  malclicio.  Cœs.  ali- 
qaem transita.  Cres.  excrcitum 
itinere.  Cses.  kostem  rapmis 
populationibasqae.  Cic.  ea  fa- 
cère tua  prohibet  prsesentia. 
Ter.  pr.  aliquem  exire  domo. 
Cic.  peregrinos  urbibus  uti. 
Cic.  aliqaem  mori.  Cic.  cir- 
camvallnre.  Cses.  prohibentur 
adiré  ad  fûios.  Cic.  potuisti 
prohibêre  ne  fteret.  Cic.  ne  ias- 
tram pcrÇiceret ,  mors  prohibait 
P.  Furi.  Liv.  nec,  quin  eram- 
peret,  prohiberi  poterat.  Liv. 
kiiimem  credo  prolùbaisse  quo 
minus  de  te  cercam  Uaberemas. 
Cic.)  ;  obstare,  intr.  Cic.  etc. 
(ox.  :  quid  obstat,  qao  minus 
sit  beatus,  si  non  sit  hiprs  ? 
Cic.  ea  ne  impcdirent  trihani, 
dictatoris  obstilit  motas.  Liv. 
[111,29,6]);  afcs/errére,  tr.  Cic. 
Liv.  (voy.  détourner)  ;  deter- 
rére,  tr.  Cic.  etc.  ce.s.  :  d.  ali- 
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qaem  maltis  lerbis  ng, . .  Caff . 
aliqaem  non  d.  quin. . .  Plaat. 
Cxs.  aliqaem  non  d.  quo  mi- 
nus... Cic.  nihil  deterreri  i/uo 
minas...  Liv.  nefarios  ejas  libi- 
dines  commemorûra  deterreor. 
Cic);  morari,  dép.  tr.  Cic.  etc. 

iex.  :  m.  aliquem  ab  itinere. 
Av.  a  fagâ.  Liv.  non  moror, 
qao  minus  in  civitatem  redeant, 
Liv.  [IX.  11,  10]):  <enêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ox.  :  ea  modo  una 
causa,  ne  transirent  (lamcn, 
tenait  liomanos.  Liv.  ne  pcr- 
sequeretur  Mithridatcm ,  fedi- 
tio  milituTn  tenuit.  Liv.  tpit. 
dia  non  perlitatum  tcnufrat 
dictatorem,  ne  ante  mcridiem 
signum  dare  posset.  Liv.  si  te 
dolor  aliqui  corporis  aut  in- 
(irmitas  laletadinis  tenait, quo 
minus  ad  lados  venires.  Cic.)  ; 
abstinêre,  tr.  Liv.  (ox.  :  mili- 
tem  aprxdâ.  Liv.  milites  vino. 
Liv.  aliqaem  bello.  Liv.):COn- 
tinèie,  tr.  Cxs.  Curt.  (ex.  :  c. 
suos  a  prcrlio.  Cxs.  ut  conti- 
nerent  milites,  ne  studio  pu- 
gnandi  lomjias  progredercnlar . 
Ca»s.  nec  contineri  Macedones 
poterant,  quin  carsa  qaoqae 
ad  hostem  contenderent.  Curt. 
at  vix  ab  amicis  quo  minas  oc- 
cideret  eum.  contineretar . 
Curt.);  excludére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquem,  reditu  in  Asiam. 
Nep.  liomanos  ab  re  framcn- 
taria  [■  de  se  ravitailler  -J. 
Cœs.temporibas  U  par  les  cir- 
constances •  ]  exciuiii.  Cic.  ali- 
qaa  re  non  excladi  qao  mi- 
nus... Cass.  ap.  Cic.  [ep.  XII, 
13,  a])  ;  comprimère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  cajus  adventas  Pom- 
pejanos  compressa  [•■  empêcha 
les  P.  de  faire  des  propres  •]. 
Cses.  [h.  C.  III,  65,  2]);  vetâre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  défendre  [p. 
583,  col.  1]).  S'—  de,  voy.f^s'j 

ABSTENIR. 

empêcheur,  euse,  s.  m.  et  f. 

(Famil.)  Celui,  cello  qui  em- 
pêche. Qui  ou  qase  impedit  ou 
obstat.  Cic.  —  de  danser  en 
rond  (ennemi  de  la  gaîté),mo- 
rosus  {et  diflirilis  senex.).  Cic. 

empenné,  ée.   Voy.  empenner. 

empenner,  v.  tr.  Garnir  (une 
flèche)  d'empennes.  Sagitlam 
pennis  instruëre.  A.  Plumis 
obducère  sagittam.  A.  Flèclie 
empennée,  pennigera  sagitta. 
Stat. 

empereur,  s.  m.  Jj  (Dans  l'an- 
cienne Roma.)  "Titre  décerné 
sous  la  république  par  les  lé- 
sions victorieusesà  leurgénéral. 
Imperator,  oris,  m.  Ca^s.  Cic. 
Il  Titre  donné  depuis  Auguste 
au  chef  do  l'ecnpiro  romain. 
Imperator,  oris,  m.  Tac.  Prin- 
ceps,  cipis,  m.  7'oc.  Csesar, 
aris,  m.  Sen.  Tac.  U'  —,  voy. 
IMPÉRIAL.  1  (Au  moyen  âge.) 
Titre  repris  par  Charlomague. 
Imperator,  oris,  m.A.^{V. anal.) 
(jhof  souverain  docerlains  Etats. 
Imperator,   oris,  m.  /I.  1  (Fig.) 
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Nom  donné  par  analogie  à  quel- 
ques animaux.  ||  Espadon .  Vov. 
ce  mot.  Il  Roitelet.  Voy.  ce  mot. 

emperler,  v.   tr.  Voy.   perler. 

empeser,  v.  tr.  Apjirêtor  avec 
de  l'empois.  Ami/lnrc,  tr.  Cscl.- 
Aar.    Isid.     \\    (Fia.)  /lu  part. 

f'assé  pris    adjectivt.  Qui  a  de 
a  raideur  dans   ses   manières. 

Voy.    RAIDB,    OUINDÉ. 

empester,  v.  tr.  Infecter  de 
miasmes  pestilentiels.  Vitiàre, 
tr.  Ov.  (cf.  viliatas  inÇicit  au- 
ras. Ov.).  Pestilentiam  afferre. 
Plin.  Voy.  peste.  Empesté,  pes- 
tilcns,  adj  Cic.  pestifer,  a, 
nm,  adj.  Cic.  Etre  ^,  pesti- 
lentiâ  laborare.  Col.  Voy.  pes- 
tilentiel. Il  (P.  hyperb.)  In- 
fecter d'une  odeur  fétide.  Vi- 
tiàre, tr.  Ov.  Inficëre,  tr.  Plin. 
Voy.  INFECTER.  Empester  l'ha- 
leine, halitâs  gravitatem  fa- 
cére.  Plin.  Empesté,  (œtidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  fœtidam  os. 
Cic).  L'haleine  est  empestée, 
anima  fœtet.  Plin.  (œtent  ora. 
Plin.  Odeur  — ,  voy.  infect, 
FÉTIDE.  (En  pari,  d'une  per- 
sonne.) Voy.  puer.  Il  (Fig.)  Em- 
poisonner les  esprits.  Corram- 
përi-  (mores). Cic.  Etre  empesté, 
in^ici  {vitiis),  imbui  [erroribas, 
saperstitione) .  Cic.  Voy.  empoi- 
sonner. Il  Bouche  empestée. 
Voy.  IMPUR. 

empêtrer    (lat.  pop.  impasto- 
riare     [•    munir    de   l'entrave 
qu'on    met   au    pâturage  •],  v. 
tr.  Entraver   (un    cheval)  pour 
l'empêcher     de    s'échapper   du 
pâturage.  In  compedibus  tenêre 
eganm.  i4.T  Engager  dansqqch, 
d'où  l'on  ne  peut  se  tirer.  Jm- 
plicâre,  tr.  Ci'c.  Irretîre  alitjaem 
aligna  re.  Cic.  S'   — .  inhxres- 
cëre,  intr.  Cic.    hœsitâre,  intr. 
Cic.    Voy.  EMB.»nnASSER,  entra- 
ver.   Il    (Fig.    Famil.)    Engager 
dans  qq.  difficulté  d'où  l'on  "ne 
sait  comment  sortir.  Intricâre 
ou    illaqaeûre  ou  irretire   [ali- 
giitm  aliqua  re).  Cic.  Voy.  em- 
barrasser. S'   — ,  hœrère,  intr. 
Cic.  se  impedlre  ou   implicâre. 
Cic.  se  induère.  Cic.  Tu  vas  toi- 
même    t'   — ,   ipse  te  impedies. 
Cic.   Il    reste   toujours  empêtré 
dans  sa   cause,  hseret  in  causa 
semper.  Cic.  Me  voilà  empêtré, 
in    lato  (medio)  hatreo.  Plaat. 
Voy.  embarrasser,  embrouiller. 
S'  —  de  qqn,  se  implicâre  ao- 
cietate  alicujus.  Cic. 
emphase  (lat.  emphasis  [•  for- 
ce   de    l'expression    »].    Quint 
IVm,  2,  U]),  s.  f.  Exagération 
de   ton,  de   termes,  qui   vise  à 
grandir  les  choses.  A/agni^centia 
verboram.  Cic.  Tumor  [verbo- 
ram).    Sen.  Exaggerata    altias 
oratio.  Cic.    —  qui  lui  est  or- 
dinaire,   qaod    solet    ebullire. 
Cic.  Avec  — ,  tamidê  {dicére). 
Sen.    magni(icê    {loqui).    Sali. 
Avec  trop  d'  — ,  inflatias.  Cœs. 
Parler  avec  — ,  ampallari,  intr. 
Oor.  Voy.  enflure.  1  (P.  ext.). 
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Figure  de  rhétorique  qui  con- 
siste à  donner  à  un  terme  une 
importance  qu'il  n'a  pas  d'or- 
dinaire. Emphasis,  is  (Ace.  im, 
Abl.  il,  f.  Qaint. 
emphatique,  adj.  Qui  a  de 
l'emphase.  laûatus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (ex.  :  verba.  Cic. 
oratio.  Corni[.  orator.  Quint.); 
tumidus,  a,  um,  adj.  Liv. 
(ox.:  lerba.  Liv.):  magniûcus. 
a,  Ui22,  adj.  Ter.  kaet.  (ex.  : 
verba.  Ter.  litterœ.Saet.).  Dis- 
cours —  et  plein  d'enflure,  o- 
ratio  gaœ  turg'.t  et  inÇlata  est. 
Cornif.  Etre  —  (en  pari,  du 
style),  tamére,  intr.  Tac.  Quint, 
turgère,  intr.  Cornif.  Hor.  in- 
(latum  esse.  Cic.  Etre  très  —, 
immodico  tumore  turgére. 
Quint.  Devenir  —  (en  pari,  du 
style),  turgescëre,  intr.  Quint. 
(.\I,  10,  73j.  Il  P.  ext.  (Gramm.) 
Qui  donne  à  un  terme  une  im- 
portance qu'il  n'a  pas  d'ordi- 
naire. Emphaticoteros,  on,  adj. 
Cic.  (ep.  fragm.). 
emphatiquement,  adv.  D'une 
manière  emphatique.  Tamidê, 
adv.  Sen.  Magnipcê,  adv.  Sali. 
!    Liv. 

\  emphytéose,  s.  f.  (Droit.)  Lo- 
cation d'un  immeuble  pour  un 
temps  considérable.  Emphyteu- 
sis,  is,  f.  Jet.  Bien-ronds  en 
— .  emphijteuma,  matis,  n.Cod. 
emphytéote,  s.  m.  (Droit.)  Lo- 
cataire à  emphytéose.  Emphy- 
teuta,  se,  m.  Cod. 
emphytéotique,  adj.  (Droit.) 
Qui  appartient  à  l'emphytéose. 
Empliyteuticus,  a,  um,,  adj.  et 
emphyteuticarius,  a,  um,  adj. 
Cod.-Tlieod.  Bail  — ,  voy.  em- 
phytéose. Qui  a  un  bail — ,  voy. 
emphytéote. 
empierrement,  s.  m.  Voy.  pa- 
vage. 

empierrer,   v.  tr.  Voy.  paver. 

empiété,     ée,    adj.  (Vénerie.) 

I    Qui  a  de  bons   et  beaux  pieds.  , 

I    Pedibus  valens.  A.  j 

empiétement,   s.    m.    Action 

d'empiéter  ;   résultat    de   cette 

action.    Vis   alicui  illata.    Cic. 

Injuria,   œ,  f.    Cic.    Usarpatio, 

onia,  f.  Cod.-Just.  Faire  des  — 

(de  terrain),  pauiatim^nespro- 

(erre.   Liv.  Faire    un    —  sur  le 

'    droit  d'autrui,  violàre  jura  a- 

j    licujus.    Cic.    interpellare  ali- 

qaem  in  iare  suo.    Cic.  Tac. 

Il   (P.  ext.)  L'  —  de  la  mer  sur 

les  terres,  oceani  rapina.  Plin. 

maria  terris  infusa.  Plin.  Voy. 

envahissement.     Il      Fig.     Voy. 

USURPATION. 

empiéter,   v.    tr.    Tenir  entre 
ses  serres  (t.  de  faucon.).  Voy. 
SERRE.  T    S'établir  au    delà  de 
son   terrain  sur  celui   d'un  au- 
tre. .Manas  porrigëre  in  alicu- 
Jus  possessiones.Cic.Manas  af- 
ferre  alienis  bonis.  Cic.  In  a-  j 
lienas    possessiones   invadëre.  ! 
Cic.  ou   irruëre.  Cic.  ou  invo-  '. 
lâre.  Cic.  Par   anal.  —  sur  les 
droits    de  qqn,   aliquem  inter- . 
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pellàre  in  jure  ipsius.  Cic.  ali- 
quid  de  jure  aiicujas  demi- 
nacre.  Cic.  Il  (Par  anal.)  Ga- 
gner du  terrain  (en  pari,  delà 
mer,  etc.).  Incarrëre  in  (agrot, 
etc.).  Cic.^  Fig.  Usurper.  Voy. 
ce  mot. 

empilement,  s.  m.  Action  de 
mettre  en  pile  ;  état  do  ce  qui 
est  mis  en  pile.  Acervatio,  o- 
nis,  f.  Plin.  Straes,  is,  f.  Cart. 

empiler,  v.  tr.  Jlottre  eji  pile. 
Straëre  (arbores  in pyram).Ov. 
Accamalare  {aurum,.  Cic.  Em- 
piler du  bois, struem  lignorum 
facëre.  Liv.  Monceaux  do  bois 
empilés,  aceri^i  struesque.  Curt. 

Voy.    AMONCELER,   ENTASSER. 

empirée.  Voy.  empyrée. 
empire,  s.  m.    Autorité  souve- 
raine. Imperium,  îi,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  dure  alicui  imperiam. 
Cic.  Sali.  fr.  demère.  Sali.  (r. 
regëre  urbem  imperio.  Liv.  de 
imperio  decertàre  ou  dimicâre. 
Cic.  imperiam  in  aliquem  te- 
nêre.   Cic.    imp,    domesticum. 
Cic.);  auctoritas,  aiis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.    AUTORITÉ,    pouvoir)  ; 
poiestas,  atis,   t.  Cic.  (voy. 
pouvoir);  dicio,  onis,  f.  Cic. 
Cses.  etc.  (voy.  domination,  au- 
torité, puissance).  Absol.  Avec 
empire  (arch.),  c.-d-d.  avec  au- 
torité ;    impérieusement,    voy. 
autorité,     impérieusement.      Il 
(Au    fig.)    Domination   exercée 
par  qq.  force  morale.   Impe- 
rium. a,  n.  Ctc.  etc.  (e\.  :  est 
mihi    imperium   in  te.   Plaut. 
animi  imperio,  corporis  servi- 
tio  magis  utimur.  Sali,    impe- 
riam in  aliquem.  Cic.  habére. 
Ter.imperium  sai.Plin.[X\XV, 
8t5J).  Exercer  un  grand  —,  mul- 
tam.  posse  ou  valére  (apud  ali- 
quem). Cic.  Cœs.  Avoir  de  1'  — 
sur  soi-même,  sidimet  ipsi  tem- 
peràre.Cic.  in  se  ipsam  habére 
potestatem.  Cic.    se  Itabère  in 
potestatc.  Cic.    Voy.  pouvoir.  ^ 
(Spéc.)      Autorité      souveraine 
d'un   monarque   qui    porte    le 
titre  d'empereur.  Imperium.  ii, 
n.   Lact.  Principatas,    us,    m. 
Vell.Tac.  (cf.  principatum  ali- 
cui de(erre.  Tac).  \\  (Par  ext,) 
L'Etat  soumis    à  cette  autorité 
souveraine.    Imperiam,    ii.    n. 
Tac.  Principatas,  ùs,   m.  Tac. 
\\  (Dans  un  sens  plus  général.) 
Tout  Etat.  Voy.  état. 
empirer,    v.  tr.   et  intr.   ||    V. 
intr.  Rendre    pire.  Malum  au- 
gëre.  Ter.  aggravàre.  Liv.  Curt. 
Deteriorem  (ou  détenus)  (acëre. 
Cic.   Voy.  aggraver.   Etat  des 
affaires  empiré,  détériores  res. 
Cic.  S'  —  (en  pari,  des  mala- 
dies), injrafescere,  intr.  (cf.  in- 
gravescit    morbus.  Cic).  1    V. 
intr.  Devenir  pire,    plus   mau- 
vais. Deteriorem  (ou   de(erjas) 
fieri.  Cic.  In  pejas  matari.  Tac. 
In  pejus  declinàre.  Quint.  Ag- 
gravàre, intr.Liv.  —  (en  pari. 
des  affaires), détériore  statu  ou 
pejore  loco  esse.  Cic.  La  raala- 
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dis  a  «mpiré,  aacta  eatvUmor- 
bi.  Cic.  La  maladie  empire, 
morbas  ingr,ivescit.  Cic.  yra- 
vescit  malam-  Tac.  P.  ext.  — 
(on  pari,  d'un  malade),  graviiis 
legrotàre.  Cic. 
empirique,  adj.  (T.  scientif.) 
Qui  s'appuie  sur  l'eipérience. 
Voy.ExptRiMENTAL. Méthode — , 
asûs  et  expérimenta.  Cels.  Par 
la  métlioJe  —,  plutôt  que  par 
la  théorie,  e.rperiendo  magis 
qaam  discendo.  Cic.  Comme 
nous  l'apprend  la  méthode  —, 
at  usa  docti  (ou  ut  usa  magis- 
tro)  scimus.  Cic.  ut  usas  rerum 
docet.  Cic.  Etro  un    philosophe 

,ojam  tantam  sibi  idndicâre. 

Cels.  Il  (P.   ext-^i  Qui   s'appuie 
»ur  une  eipérience  incomplète, 
non  scientifique.   E.rperimenta 
tantam  spectans.  Cels.  La  mé- 
decine —,  empirice.  es,  f.  PUn- 
Traités  de  médecine  —,  empi- 
rica,  opum,   n.    pi.  Plin.    (XX, 
ISO).  Toute  la  médecine  est  — , 
medicina    tota    constat    crpe- 
rimentis.    Qaint.    (Subtantivt.) 
Un  —   emniricus,   i,    m.    Cels. 
(au  plur.  Cic.[Ac.  II,  39,  122]». 
empiriqtuement.adv.  (T.scien- 
tif.l    D'une    façon    empirique. 
Usa  ou  exercitatione  [procedé- 
re).  Sen.  Experiendo.  Cic.  2x- 
perimentis.  Cic.  Cels. 
empirisme,  s.  m.  (T.  scientif.) 
Méthode  fondée  sur  l'expérien- 
ce.   Voy.    EMPIRIQUE.     Il     Spéc. 
Doctrine  philosophique  quicon- 
iidère  les  idées   comme  venant 
de  la  seule  expérience. Doctrina 
eoram  qai  patant  omnia  expe- 
rimentis  esse  cognita.  A.   \[  i.P. 
ext.  t  Méthode  non  scientintiue 
fondée  sur  une  expérience  in- 
complète.  Doctrina  quœ  expe- 
rimentis  tota  constat.  A.. 
emplacement, s  m.  Lieu  choisi 

£our   y   établir  quelque  chose, 
ocus,  i,    m.   Cic.  Area,   a?,  f. 
Cic.    .^Olam,  i,  n.  Liv.  La  pro- 
priété  de    r  —  d'une  maison, 
jos  soli.  Dig.  Il  n'y  avait  alors 
de   Rome   que  1'  —  qu'elle  oc- 
cupe aujourd'hui,  ufci  nanc  urbs 
est,    tanc    locas  erat.   Ov.    — 
bien  choisi,  opportanitas   loci. 
Cic.  —   choisi   pour'  une  cons- 
truction,   asdi/icii  solam.    Col. 
Marquer,  fixer  1' — ,  finire  locam. 
Lii.'.  Tracer  UQ  sillon  pour  dési- 
g„,,r  I'  —  d'une  ville,  designàre 
arbem  aratro.    l'irg.    oppidum 
lalco.  Liv.  Choisir  un  — ,  eligire 
locum.  Cic.  Déterminer  r —  des 
temples,  templa  ierminàre.Liv. 
Tracer  1'  —  d'un  camp,  metari 
castra.  Sali.  —  d'une  ville  in- 
cendiée, vestigia  arbis.  Cic. 
emplacer,  v.  tr.  Mettre  en  place 
(arch .  )  Collocàre,  tr.  Cic.  Voy. 

PLACE,    REMPLACER. 

empl&tre,  »•  m.  Médicament 
externe  qui  adhère  aux  parties 
du  corps  sur  les'iuelles  on  l'ap- 
plique. Etnplastram,i,  a.  Cels. 
Plin.  (cf.  emplastram  supra 
dore   [•    appliquer    un    —    •]. 
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Cels.).  Pittacium.  ii,  a.  Cels. 
Medicamen,  inis,  n.  Tac.  (cf. 
[iicies  interstincta  medicanii- 
nibas.  Tac.).  Fij.  Fainil.  Qu'est- 
ce  que  le  serment?  Un  —  sur 
les  dettes,  qaid  est  Jasjiir.in- 
dum  ?  emplastram  sris  alieni. 
Laber.  {ap.  Gell.). 
emplette,  s.  f.  Achat  de  dé- 
tail. Voy.  ACBAT.  Faire  ses  — , 
voy.  ACHETER.  1  (Arch.J  Etre 
en  —  (aller  l'aire  ses  puipletteà). 


Voy.  ACHETER.  ||  (P.  fxt.)  Ce 
qu'on  acheté  ainsi,  hmptam,  i, 
n.  Cic.  Emptio,  onis,  f.  Cic. 
emplir,  V.  tr.  Faire  entièrement 
ocuper  par  qqch.  la  capacité 
d'un  réceptacle.  Complère  ou 
implére  (aliquid  aliqaà  re). 
Cic.  Voy.  REMPLIR.  Il  Intransi- 
tivt.Le  bateau  emplit  (est  gayiie 
par  une  voie  d'eau),  voy.  enfon- 
cer, COULER. 

emploi,   s.   m.    Action    d'em- 
plovor.  Usus,  lis,  m.  Cic.  etc. 
(VoV.   usage)  ;    usurpatio.  o- 
nis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  doctrinse. 
Cic.  vocis.  Liv.  ad   asarpatio- 
nem    vetustatis    [•    d'une    an- 
cienne   pratique    •].  Cic.    voy. 
usage).  Faire  — ,voy.  employer. 
—  d'un  mot  dans  un  sens  par- 
ticulier, tractatio.   Cic.    (part. 
orat.  5,  17).   ||     (Spéc.)  Action 
de  faire  servir  une  somme  d'ar- 
gent à  un    placement  détermi- 
né. Collata  pecunia   ad  qaos- 
dam  samptas.  Cic.    Cxs.  1  Ce 
à  quoi  qqn  est  employé  et  (par 
ext.)   fonction.    OfScium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  civilia  ot^cia 
sectari.  Cic.  voy.  charge,  fonc- 
tion, OFFICE);  âiunus,  eris.  n. 
Cic.  etc.    [ex.:munusadmlnis- 
trùre   ou   gerëre  [•  remplir  un 
emploi   .].    Cic.  [Sest.    37,  791. 
manere  (angi.  Cic.  [Off.  II,  10, 


57].  voy.   CHARGE,  FONCTION,  SER 

vice)  ;  munia,  um,  n.  pi.  Cic. 

etc.  (voy.  OCCUPATIONS,  fonc- 
tions,ODL10ATION?,DEVOIRs[d'Une 

charge]).  Faire  son  —  d'une 
chose,  c.-à-d.  s'y  employer, 
voy.  EMPLOYER.  Etre  sans  — ,  c.- 
à-d.  être  sans  occupation  (voy. 
INOCCUPÉ)  oo  être  sans  fonc- 
tion, esse  inhonoratom.  Cic.  Il 
(Spéc.)  Au  théâtre  :  genre  do 
rôle.  Partes,  ium,  f.  pi.  Cic. 
Chef  d"  —,  voy.  ohep  (p.  395, 
col.  2). 

employer  (lat.  implicare  pris 
pour  applicare),  v.  tr.  Mettre 
en  œuvre  pour  unedestination. 
Adbibére  {pr.  •  faire  servir  à 
une  certaine  fin  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  auctoritas  adidbeatar  ad 
monendam  non  modo  aperte, 
sed  etiam  acriter.  Cic.  [am.  13, 
Wl.  adiiibère  morbis  caratio- 
nes.  Cic.  [OIT.  I,  'V,,  83].  ad 
omnes  res  pradentiam.  Cic. 
(Att.  XII,  U,  2].  fuiem  in  peri- 
calis  amicoram.  Cic.  [Glu.  12, 
118J  i/imaiicai[- contre  qqn  •]. 
Cic.  fRosc.Am.  U,'Si].  iamhiim 
in  (abalis.  Cic.)  ;  inbibére 
(•    exercer,    employer,    appli- 
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3uer  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex,  :  mo- 
um.tii'.  da/iinom  (•  une  poiiie 
pécuniaire    •].    Liv.    imperium 
[•   les  pouvoirs   confères  par  la 
loi     •].    Liv.    supplicia    alicai. 
Cic);  admovére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    remédia.  Hen.  vin\.  Cels. 
carutionem  [•  une  méthode  de 
traitement  •]  ad  aliçuem.  Cic. 
orationem    ad  sensus   animo- 
ram  atqae   mofiis  inpamman- 
dos.  Cic);  advocâre  (•  avoir 
recours  •),lr.C  ic  i'irg.  (voy. re- 
cours);   applicare,     ir.    Cic. 
(dans  les  express,  appl.   se  ad 
eloquentiam  [•■  s'employer,  c- 
d-a.s'appliquorà l'éloquence  •). 
Cic.    se  ad    scribendam  histo- 
riam.   Cic.)  :  sumére  {•  l'aire 
usage  de,  employer  >),  tr.  Plaut. 
Ter.   Cses.  {e\.:  laborem.  Csei. 
diem    rei.    Ter.)  ;   absumère 
(•    employer    mal  à  propos    •), 
tr.   Liv.  (voy.  dépenser)  ;  con- 
sumére,  tr.  Cic.    etc.    (ex.  :  c. 
omne  id  aopum  in  ludos.  Liv. 
omne   tempus  in    litteris.  Cic. 
dies  in  ea  re  novem.    Cses.   0- 
tiam  suum  in  historià  scriben- 
dâ.  Cic.  totum  iter  et  naviga- 
cionem  partim  in  percontando 
a  peritis  partim  in  rébus  ges- 
tis  legendis.  Cic.  omnem  labo- 
rem, operam,   curam,  studiam 
in  salate  alicajus.  Cic.   omne 
stadium  suum  in    Plancii  lio- 
nore.    Cic.    curam    omnem    in 
dialecticis.  Cic.  omnes  curas  in 
aliqao.  Cic.  plara  verba  in  cas- 
tigandis  malronis  qaam  in  ro- 
gations dissuadendâ.  Liv.);  in- 
sumëre  (<■  employer  à,  dépen- 
ser à  •),  tr.  Cic.  etc.  -.{ex.  :  ope- 
ram (rustra.  Liv.)  ;  locâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  tempus  bene  lo- 
câre. Cic.)  ;  collocàre  {-  faire 
valoir;    dépenser  à,    employer 
à  ■),  tr.  Cic.    etc.  (ex.  :  patri- 
moniam    coll.    in   rei  publicse 
salate.  Cic.  [Phil.  3,  8,  3].  bene 
apud  aliquem  tam  multa  pretia 
ac    munera.   Cic.)  ;    conferre 
('    dépenser,     consacrer,     em- 
ployer •),  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  c. 
auram  ad  redimendam  cifita- 
tem  a  Gallis.  Liv.   aarum  ar- 
gentumque   in  pablicam  [•  au 
service,    pour    les     besoins    de 
l'Etat  "].  Cic  voy.  conbaoreb)  ; 
Uti  (-  faire   usage   de   •),  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (on  se  sertJde  ce 
verbe  quand  •  employer  •  n'est 
pas  suivi  de  •  à  •  ;  voy.  usage); 
usurpàre  (•   fairo  usage   do, 
employer,  pratiquer  .),tr./'/ai»É. 
Cic.  (o.\ .  :  verbum  usurpabo  ve- 
tas.    Plaat.  aliquid  [•   une  ex- 
pression   ■]     crebro    usurpàre. 
Cic.)  ;  tractàre,   tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :  verba  vetera.  Qaint.  [XI, 
l,6].ridicuJa[«  les  bons  mots  "]. 
Cic.  Quint.).  —  souvent, ceie- 
bràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  ar- 
tes.  Cic.  nec   unum  gênas   est 
divinationis  pabiice  privatim- 
fjue  celehratum.  Cic.  celebràre 
cum  aliquo  séria  acjocos.Liv, 
[I,  Je,  9]).  Etre  employé,  in  asu 
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esse  oQ  versari.  Cic.  Ëiro  très 
«inpioyé,  in  maximo  usa  esse. 
Cic.  N'être  pas  employé,  sine 
usa  esse.  Cic.  1  Su  servir  cIb 
qr|n  pour  des  travaux  il  faire. 
Adbibére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
arlvocatam.  Cic.  aliquem  ad 
ministerinm  dapemqae.  Liv.)  ; 
admovùre,  tr.  cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  ad  aliquid.  Saet.)  ; 
advocâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
(avoirjREcouRs[à...]).  ||  Aupart. 
passé  pris  subst.  ifii  employé. 
minister,  tri,  m.  Cic.  Il  (Par 
e.\i.)  Employer  qqn,  aiica/as  o- 
perà  ati  bonâ  (ou  singaiari)  in 
aliqua  re.  Cœs.  Vell.  S'  —  pour 
qqii,  en  faveur  de  qqn.pro  ali- 
guo  eniti.  Ter  operam  navâre 
alicui.  Cic.  Voy.  service,  aide, 

CONCOURS. 

emplumer,  v.  tr.  Garnir  de 
plumes,  —  une  flècho,  voy.  em- 
PENNER.  Les  bêtes  empluméâs(les 
oiseaux),  pennati,  orum,  m.  pi. 
Javenc.  (Il,  i.96|.  Fig.  S'  —,  c- 
à-d.  s'enrichir,  voy.  remplumer. 
Il  (P.  ext.)  Orner  de  plumes  (au 
chapeau,  à  la  tête).  Piamjs  ob- 
ducêre  [aliquid)  ou  pennis  ves- 
tire  {aliquid}.  Plin. 

empocher,  v.  tr.  Mettre  dans 
sa  poche.  In  crumenam  con- 
dêre.  Plaut.  In  loculos  demit- 
tëre.  Hor.  Fig.  Famil.  —  des 
coups  (recevoir),  vapulàre,  intr. 
Plaat.  Voy.  coup. 

«mpoigner,  v.  tr.  Saisir  en 
serrant  fortement  la  poigne. 
Prehcndëre,  tr.  Cic.  Apprehen- 
dëre,  tr.  Ter.  Arripëre,  tr.  Cic. 
Corripëre,  tr.  Cic.  Voy.  saisir. 
S'  — ,  conserére  manus.  Liv.  — 
qqn,  voy.  arrêter.  ^  (Fig.  fa- 
mil.)Intéresser,  émouvoir  forte- 
ment.Voy.  INTÉRESSER,  ÉMOUVOIR. 

empois,  s.  m.  Sorte  de  colle 
faite  avec  de  l'amidon.  Amy- 
ium,  i,   n.  Plin. 

empoisonnement, s.  m.  Action 
d'empoisonner;  résultat  de  cette 
action.  Crime  d'  — ,  vene/îciam, 
ii,  n.  Cic.  S'engager  à  commet- 
tre un  — ,  promittëre  se  ali- 
quem veneno  sablaturam  esse. 
Cic.  Commettre  une  tentative 
d'  —  sur  qqn,  veneno  aliqaem 
petëre.  Sen.  Victime  d'un  — , 
veneno  eublatas.  Liv.  inter- 
tmptus.  Plin.  Mourir  d'  — , 
veneno  sumpto  perire.  Cic. 
Traitementemployé  d'ordinaire 
dans  les  — ,  caratio  qase  epoto 
veneno  adhibetur.  Cels. 

empoisonner,  v.  tr.  Tuer,met- 
tre  en  danger  de  mort  en  fai- 
sant absorber  du  poison.  Ve- 
nenum  alicai  dure.  Cic.  Ali- 
attem  veneno  necâre.  Cic.  ou 
mterficëre.  Sali.  (r.  Voy.  poi- 
son. S'  — ,  veneno  sibi  mortem 
conscitcére.  Cic.  venenam  su- 
mére.  Nep.  oubibëre.Cic.  Quint. 
ou  haurire.Liv.  epit.  Suet.Eutr. 
Etre  empoisonné,  veneno  occidi 
ou  intenmi.  Cic.  Plin.  Etre  em- 
poisonné par  qqn,  venenum  ac- 
eipère  ab  aliqao,  Cic.  Chercher 
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à  —  qqn,  aiiçuem  veneno  ap- 
petére,  tenture  ou  aggredi.  Cic. 
alirui    venenum    paràre.     Cic. 
venenam    in    aliqaem   compa- 
riire.  Cic.   \\    (Par  exag.) Famii. 
Donner    à   qqn    qqch.    de    très 
mauvais  à   manger.  Cibos  ali- 
cai ministrare  improbos.  A.  \\ 
(Avec    le  nom  du    poison  pour 
sujet.)  Le  lièvre  marin  empoi- 
sonne, venenam  est  lepus  ma- 
rinas.  Plin.  1  (Au  fig.)    Gâter 
(qqn)  en  lui  communiquant  des 
idées,  des  sentiments  nuisibles. 
InScere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  nos 
ambris,  deliciis,  otio,  langaore 
animum  in(ecimas .  Cic.  qai  te- 
neros  et  rades  cnm  acce/jerant, 
in^ciunÉ    et    (lectunt,  qao    vo- 
lant. Cic.  ut  cupiditatibus prin- 
cipum  et  vitiis  in(ici  solet  tota 
civitas,  sic  emendari  et  corrigi 
continentià.Cic.  qai  hinc  inte- 
gri  et  tinceri  Romam  eunt... 
imbuti  illinc  et  ii'fccti  Itomams 
delenimentis  redeant.  Liv.  ho- 
mmes    saperstitione      infecti. 
Tac).   Voy.  g.vter,  corrompre. 
Il   Gâter,  altérer   (qqcli.)   en  y 
mêlant    qqch.    de   nuisible,  de 
funeste.  —  la  vie   do   qqn,  vi- 
tam  alicajas  insaavemreddëre. 
Cic.  —  la  joie,  gaadiam  segri- 
tudine  contaminâre.  7'er.  (eun. 
552).  Son  plaisir  estempoisonné, 
volaptas   e/as  dolore  corrum- 
pitar.  //or.    (cf.  sat.  1,  2,  39).  1 
Rendre    qqcli.   nuisible     en    y 
mettant  du  poison.  Aliquid  ve- 
neno imbuëre.  Cic.  Sen.  ou  in- 
ficëre.  Plin.    Venenàre,  tr.  Cic. 
(cf.  V.  carnem.  Cic).   Venenis 
violare   {fontes).   Sen.    In(icëre 
(flamina).    Plin.    Empoisonne, 
venenatas.a,  um,  part.  Cic.  etc. 
(cf.    V.    telam.  Cic.   caro.  Cic. 
calix.   Sen.).  Air  empoisonné, 
pestilens   aer.    Vitr.    Voy.  in- 
fect, infecter.    Il  Rendre  dan- 
gereux par  des  idées,   des  sen- 
timents   nuisibles.    Voy.    gâ- 
ter, VICIER.  I|    (P.  ext.)  Présen- 
ter  comme  dangereuses  en  les 
dénaturant  les  paroles  de  qqn. 

Voy.    DÉNATURER. 

empoisonneur,  euse,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  empoison- 
ne qqn.  Kene^cns,  i,  m.  Cic. 
Vene^ca,  se,  m.  Hor.  Ov.  Ve- 
nenarius,  ii,  m.  Saet.  Une  fa- 
meuse empoisonneuse,  famosa 
veneficiis  mulier.  Tac.  Adjec- 
tivt.  Un  bandit  — ,  percussor 
vene^cus.  Cart.  \\  (P.  hyperb.) 
Cuisinier  qui  fait  de  très  mau- 
vaise cuisine.  Improbas  co- 
qaas.  Plaut.  \\  Fig.  Celui  qui 
propage  des  doctrines  funestes. 
Corraptor,  oris.m.Cic.  ||  Adjec- 
tivt.  (Le  charme)  — ,  voy.    sé- 

DUCTEUR. 

empoisser,  v.  tr.  (Arch.)  En- 
duire de  poix.  Voy.  poisser. 

empoissonner,  v.tr.fTechnol.) 
Peupler  de  poisson.  Frequen- 
tare  laças  ou  piscinas.  Col. 
Complêre  lacus  {convectis  ma- 
rinis  seminibus).  Col. 
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emporteuaent,8.m.Au  propre. 

(Arcli.)  Action  d'emportur.  Aa- 
portatio,  onis,  f.  Cic.  Portatio, 
onis,  f.  Sali.  Vitr.  Voy.  trans- 
port. 1  Action  de  s'emporter. 
Mouvement  violent  par  lequel 
l'âme  est  portée  vers  qqch.  Im- 
pelas,  as,  m.  Cic.  (cf.  impetas 
animi.  Cic.  impetas  offcnsionii 
[.  — d'un  coeur  blessé  •].  Tac). 
Impotentia,  se,  f.  Ctc.  Violen- 
tia,  se,  f.  Cic.  Concitatio  anvni. 
Cic.  (cf.  concitationem  animo- 
rum  frangëre.  Liv.  taœ  vche- 
mentiores  animi  concitatio  nés. 
Cic).  L' —  criminel  (qui  pousse 
aux  voies  de  fait  et  à  l'outrage), 
animas  iinpotens.  Cic.  Des  —, 
motus  animi.  Cic.  Voy.  passion. 
Homme  livré  à  tous  les  — ,ho- 
mo  impotentissimas.  Cic.  Se 
livrer  à  tous  les  — ,  se  effan- 
dëre.  Cic.  effandi.  Cic.  Avec 
— ,  impotenter,  adv.  Liv.  Sen. 
effrenatê,  adv.  Sen.  immode- 
ratê,  adv.  Cic.  Voy.  transport. 
Il  (Spéc.)  Mouvement  violent  de 
colère.  ïracundia,  se,  f.  Cic  (au 
plur.  iracundise  [dos  emporte- 
ments]. Cic.  Tac).  Excandes- 
centia,  œ,  f.  Cic  (Tusc,  IV,  9. 
21).  Car.^ctère  sujet  àl' — ,  ani- 
mas in  ou  ad  iram  prseceps. 
Cic.  vehemens.  Se  laisser  aller 
il  de  r — ,  exardescère  iracan- 
diâ.  Cic.  excandescùre.  Cic. 
(Tusc.  IV,  19.  43).  Dans  son  —, 
il  ...,  iracandiâ  elatas...  Cic. 
ira  ardens...  Liv.  Voy.  colèrb, 
transport. 

l.emporte-pièce.s.  m.Proprt. 
Ce  qui  emporte  la  pièce,  la 
morceau.  ||  (Arch.)  Cautère. 
Voy.  ce  mot. 
2.  emporte-pièce  (à  et  à  1"), 
loc.  adv.  En  emportant  la 
I  pièce.  Fig.  Dire  des  mots  à  1'  — 
(très     incisifs) ,    voy.     incisif, 

MORDANT. 

emporter,  v.  tr.  Porter  hors 
d'un  lieu.  Portàre.  tr.  Cœs. 
(ex.  :  qaid  secam  [miles]  por- 
tàre posset.  Cses.  [B.  G.  V,  31, 
Ji]);  aspor tare,  tr.  Plaat.  Cic. 
etc.  (ex.  :  si  qase  asportassent 
reddëre.  Plaat.  is  hoc  [simu- 
lacrum  Victoriae]  e  signo  Cere- 
ris  avellendum  asportandam.- 
qae  caravit.  Cic.  malta  de  sais 
rébus  secam  asp.  Cic.  vehicalis 
regam  res.  Liv.  ex  Siciliâ  lit- 
teras.  Cic.  naves paratss  erant, 
qase  tollerent  atqae  asporta- 
rent  [tegulas  marmoreas].  lÀv. 
[XLII,  3,  3]);  deportâre,  tr. 
Cato.  Cic.  Cses.  etc.  (ex.  :  ligna 
et  oleam  de  fando.  Cato.  cor- 
pas  a  Nola  Bovillas  asqae. 
Saet.  ossa  ejas  in  Cappadociam 
admatrem.  Nep.  d.  omniasaa. 
Cœs.aliad  nihil  ex  tantâ prsedâ 
domam  suam.  Cic.)  ;  expor- 
târe,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  omnia 
signa  ex  fanis  plaastris  evecta 
exportataqae  esse.  Cic.)  ;  ferre, 
tr.  Ca?s.  Liv.  (dans  1  express, 
ferre  et  agere  [gr.  çép-iv  xa\ 
afcty]    eoit    sang   idée  de  vio- 
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lenco  :  r«  ijua-  jVrri  iiyic^uf 
passant.  Lii\  soit  avec  idéa  do 
violence:  cam  (erret  cuncM 
[hoàtis]  atqaeageret.  Liv.post- 

?iuum  rcs  sociorum  ante  oca- 
os  prope  saos  ferri  ajiqae  vi- 
dit.  Lii'-  par  ext.  ferre'  partitn 
prsecUe.  Cic.  responsiim  ab  ali- 
quo.  Cic.)  :  traasferre  {•■  por- 
ter dun  endroit  à  l'autre  •), 
tr.  Plant.  Cses.  Liv.  Sen.  (ex.: 
signa  ex  statione.  Cta.  sima- 
la?rnm  Ccirthaginem.  Liv.  voy. 
TKAN-pûRTEBi;au/erre,  tr.  Cio. 
etc.  \ei.:vos  hxc  intro  aaferte'. 
Ter.  sacra  pablica  ab  incendiis 
procal.  Zji-.  semianimem  inter 
manus  domam  au(erri.  Liv. 
auferri ex  jinrlio prope  exsan- 
gaem.  Liv.commentarios  qiios- 
dam  Aristotelis  aaferre  ['  omp. 
chez  soi  »].  Cic.  inter  manas  e 
convivio  tanquam  e  prœlio  au- 
(erri.  Cic.)  ;  efferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  peciiniam  regiam. 
Cart.  saa.  Nep.  tela  ex  sedibas 
alicajus.  Cic.  aliqaem  ex  acie 
ou  de  templo.  .^ep.  cistellam 
domo.  Ter.)  ;  avehêre,  tr.  Liv. 
(ex.:  dona  domos.  Liv.  simnla- 
cram  seneam  gremio  Tascu- 
lam.  Suet.];  devebère,  tr.  Liv. 
(ex.:  inde  osso[.\lexandri]  Epi- 
rum  ad  Cleopatram  uxorem. 
Liv.);  tôlière,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
prsedam.  Cses.  (ramentum  de 
area.  Cic).  Prov.  Autant  en 
emporte  le  vent,  discerpant 
irritaventi.CatuU.{Gh,lhii.^En- 
lever.  Tollèie,  tr.  Cic.  etc.  ^voy. 
enlever);  rajîêre,  tr.  Cic.  (voy. 
E.NLEVER,  dérober)  ;  abripèrB, 
tr.  Cic.etc.  (vov.enlever, ravir); 
erjpère,  tr.  Cic.  (voy. enlever, 
ravir);  au/erre.  tr.  Cic.  (ex.  : 
Crasiipedis  ambalatio  ablata 
[est],  korti,  tabernx  plarimse. 
Cic).  Emporter  de  vive  force, 
d'assaut,  expugnâre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  ASSAUT,  forcer,  ré- 
duire). Fig.  —  (un  avantage), 
ferre,  tr.  Cic.  etc.  Çvoy.  obte- 
nir, remporter)  ;  auferre,  tr. 
fie.  etc.  (ex.  :  aup.rre  pretium. 
Plaut.  praemiain.  Suet.  tantam 
abstalit,  qaantum  petiit.  Cic. 
t/aod  volamus,  facile  aafere- 
mas.  Cic.)  ;  expugnàre,  tr. 
Cic  Liv.  etc.  (voy.  extorquer, 
ARRACHER,  [finir  par]  obtenir). 
1  Entraîner.  Ferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ox.  :  ad  eum  omni  cv- 
leriiate  ferri.  Cscs.  qaocumqa-: 
(eremur.  Cic.  atellx  circa  ter- 
ram  (erantar.  Cic.  eloqaentia, 
qux  carsa  magno  sonitaque 
(ertur.  Cic.  quia  procliviad  eas 
pertarbationes,  non  quia  lem- 
per  (erantar.  Cic  (erri  crade- 
litote  et  sr.elere.  Cic.  ferri  ava- 
riiiâ.  Cic.  tanto  odio  (erri  in 
Ciaronem,  at...  Nep.);  au- 
ferre, tr.  Cic.  (voy.  entraîner); 
efferre,  tr.  Liv.  (voy,  enthaI- 
VE»  ;  au  fij.  efferri  aliqaà  re 
ft.-i.  Isetitia.  dolore,  studio, 
iracundi'i].  Cic.  voy.  TRANspon- 
TER)  ;     abluére    (en     pari,    do 
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l'eau),  tr.  Sfn.  (e\.  :  terras. 
Sen.  torrens  ablaens  vilLis. 
Sen.)  :  &vebère,  tr.  Liv.  etc. 
(ex.  :  avectas  [s.-e.  eqao]  al> 
sais  Liv.  cam  citato  eqao  e.v 
prcelio  avectas  esset.  Uv.);pro- 
vebère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  pous- 
ser, extraînerI  ;  rapére,  tr. 
Cic.  (voy.  entraîner!;  prori- 
père,  tr.  Cic.  (ex.  :  hominem. 
Cic).  S'  —  (on  pari,  d'un  che- 
val), consfernari,  dép.  intr. 
Liv.  Cheval  qui  s'emporte  ou 
emporté, concifaftts  eqaas.  Cscs. 
S'  —  de  colère  (arch.),  iracan- 
dià  excandescêre .  Cic.  ousim|il. 
excandescére.C<el.  ap.Cic  Sen. 
Saet.  S' —  (contre),  iram (ou. s(o- 
macham)  erampère  in  aliquein 
lon  in  aliquiJ).  Cic.  sœvire  [in 
aliqaem).  Liv.  stomachari,  dép. 
intr.  Cic  Sen.  Absol.  Emporté, 
vebemeDs,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
nimis  es  vehemens  feroxqiie 
natarâ.  Cic.  se  vehementem 
prsebére  in  aliqaem.  Cic),  vio- 
lentus,  a,  um,  adj.  Cic.  jox.  : 
V.  homo.  Cic  viol,  ingeniam. 
Cic.)  ;  commotus,  a,  12m,  p. 
adj.  Cic.  Liv. Tac  {ex.:  animas 
commotior.  Cic);  fervens,  p. 
adj.  Cic.  (voy.  bouillant);  im- 
potens,  adj.  Cic.  (ex.:  homo. 
Cic.  animas.  Ter.)  ;  iracuD- 
dus,  a,  um  {pr.  •  irritable, 
irascible  •),  atlj.  Cic.  (o.\.  :  ir. 
senex.  Cic).  ||  (Spéc.i  En- 
traîner un  dos  [ilateaux  de  la 
balance.  Prœponderàre,  tr. 
Sen.  (voy.  peser  [plus])  ;  de- 
prizaère,  tr.  Cic  (dans  l'ex- 
press, depr.  lancem.  Cic).  El- 
lipt.  L'  —  sur  qqn,  c.-à-d. 
avoir  sur  lui  l'avantage,  prse- 
stâre,  intr.  Cic.  (ex.:  pr.  in<er 
suos.  Cic.  aliquà  re.  Cic.  pr. 
alicui.  Cic.  alicai  aliqaa  re. 
Cic)  ;  superâre,  tr,  Cic  etc. 
(ex.:  omnes  in  re.  Cic.  aliqaem 
doctrinâ.  Cic  at  [Pirœi  por- 
tus]  ipsam  urbem  digmtate 
eeqaiperaret,  atilitate  sapera- 
ret.  Nep.)  ;  exsuperâre,  tr. 
Liv.  (ox.  :  omnes  Tarqainios 
saperbiâ.  Liv.);  prsBcurrère, 
tr.  Cxs.  Cic  (ex.  :  aliqaem  ce- 
leritate.  Cses.  aliqaem  nobili- 
tate.  Nep.  alicai  [datif]  studio 
[abl.].  Cic)  ;  prsevertére,  tr. 
Plaat.  Liv.  (voy.  prévaloip. 
[sur],  TRIOMPHER  [de])  ;  vin- 
cëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  vain- 
cre, triompher).  Absol.  L'  —, 
prsevalére,  intr.  Liv.  (pr. 
l'emporter  en  force  •,  cf.  pra-- 
valens  popalas.  Liv.  prœvalens 
Uostis.  Saet.  par  ext.  ■  l'em- 
porter gur  ■>,  voy.  [être]  supé- 
rieur, prédominer,  prévaloir, 
[avoir  le]  dessus);  vincëre, tr. 
Cic.  (voy.  triompher).  {|  (Par 
ext.)  Entraîner  comme  consé- 
ciunnco.  Habêre,  tr.  Cic  (ex.  : 
infamiam  Uabère.  Cxs.).  Voy. 

tlNTRAÎ.NER,    IMPLIQUER. 

empoter,  v.  tr.  (Technol.)  Met- 
ire  en  pot.  —  une  pl.mte,  plan- 
tam  in  vas  stataêre  ou  conse- 
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rire.  .^.  ||  Fia.  Etre  empoté  (em- 
barrassé,maladroit).  Voy. emuab- 

RV'ï'^É,    OAUCHB,  maladroit. 

empourprar,  v.  tr.  Colorer  en 

Sourpre.Pnnirt'O  colore  tingêre. 
V.  S' — ,purpurasctVe,intr.  Cic. 
Etroompourpré.purpurnre.inlr. 
Col.  Empiiurpré,  porpareus,  a, 
nm.  adj.  Ov.  paniceas,  a,  um, 
adj.   \'irg.  Ov. 

empreindre  v.  tr.  Marquer  on 
creux  ou  en  relief  la  forma 
d'un  corps  dur  sur  une  matière 
plus  molle.  Imprimàre,  tr. 
(^ic  etc.  (ex.:  sigillam  in  cerâ. 
Cic).  Voy.  IMPRIMER.  Il  (Fij.) 
Marquer  profondément  un  sen- 
timent, une  idée  dans  l'expres- 
iion  du  visage,  dans  le  cœur. 
Imprimera  [in  animis  deoram 
notionem).  Cic.  Insère  [ali- 
qaid  menti,  mémorise).  Cic. 
Hemittëre  aliqaid  (in  animam, 
in  pectas).  Cic.  Inscalpëre  (in 
animo).  Cio.  Voy.  oravbr.  La 
cruauté  est  empreinte  sur  son 
visage,  toto  ex  ore  ejas  crade- 
litas  eminet.  Cic  (Un  senti- 
ment) est  empreint  dans  le 
<-iTur,  (aliqaid)  in^xam  hseret 
animo  ou  insitam  est.  Cic. 
Etre  empreint  dans  l'esprit,  in- 
luvrère  in  mente.  Cic.  Le  dis- 
cours est  empreint  de  gravité, 
inest  in  oratione  gravitas.  Cic. 
Il  [P.  ext.)  Marquer.  Voy.  ce 
mot. 

empreinte,  9.  f.  Marque  laissée 
par  un  corps  empreint  dans  un 
autre.  Nota,  se,  f.  Cic  Signam, 
i,  a.  Cic.  L' —  dus  cachets,  im- 
pressa signa,  Liv.  imago  ira  ce- 
rà  expressa.  Plin.  L' —  d'une 
monnaie,  signam,  i,  n.  Liv.  no- 
ta, as,  f.  Hor.  Frapper  (une  mon- 
naie) d'une  — ,  signàre,  tr.  Cic. 
L' —  d'une  roue,  impressa  nr- 
bita  et  simpl.  orbita,  œ,  f.  Cic. 
L' —  des  pas,  vestigiam,  ii,  n. 
Cic  (cf.  pes  facit  vestigiuni. 
Quint.  ).  V—  du  sabot  (  d'un 
animal/,  vestigiam  angalx.Cic, 
Il  (P.  ext.)  Empreintes  des  os, 
parties  saillantes  à  la  surface 
des  03.  Voy.  saillie.  ||  Fig.  Ca- 
ractère dont  un  sentiment,  une 
idée  marque  qqch.  Nota,  x,  t. 
Cic.  Croyons -nous  par  hasard 
que  l'âme  peut  recevoir  des  — , 
comme  la  cire  (des  tablettes)  ? 
.In  imprimi  quasi  ceram  ani' 
mum  putamas  ?  Cic.  Il  a  laissé 
partout  1' —  de  ses  crimes,  ho- 
ram  (lagitioram  iste  vestigiis 
omnia  impressit.  Cic.  Le  génie 
a  laissé  son  — ,  ingenium  for- 
mam  saam  impressit.  Sen. 

empressant, ante,  adj.  (Arrh.) 
l'ressant.  Voy.  ce  mot. 

empressé,  ée,  adj.  Qui  s'em- 
presse. Seduius,  o,  um,  adj.  Cic. 
Navus,  a,  um,  adj.  Liv.  Sta- 
diosas,  o,  um,  adj.  Cic  (cf.  st. 
ad  opas.  Varr.  |  Alacer,  cris, 
cre,  adj.  Cic  Etre  —  à  faire 
qqch . ,  (estinanter  aliqaid  agêre. 
Cic  festini'tre  (in  aliqua  re). 
Cic.  omnia  studia.omnem  ope- 
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ram  (ujère  (in  ali<ju<i.  re).  Cic. 

—  à  obéir,  ad  natum  parafas. 
Cic.  Etre  —  à  obéir,  imperata 
celcriter  (acéré.  Cic.  Etre  —  à 
prom  dttTe,ultropromittëre.Liv. 

—  à  combattre,  cupidus  bel- 
landi.  Cses.  Qui  n  est  pas  ou  qui 
Oit  peu  — ,  {entas,  a,  um,  adj. 
Tac.  segnis,  e,  adj.  Cic.  —  au- 
près de  qqn ,  o({iciosas  in  ali- 
qaem.  Cic.  Etre  —  auprès  de 
qqn,  fovëre  aliqaem.  Cic.  Sub- 
stantivt.  Faire  I' — .trépidé con- 
cursâre.  Phxd.  satagére,  intr. 
Petr.  Un  homme  qui  fait  1' — , 
ardalio,  onis ,  m.  Phaed.  Voy. 
PRESSÉ,  ZÉLÉ.  Il  P.  ext.  Ardeur 
— ,  aiacritas,  atia,  f.  Cic.  Soins 
—,  sediilitas,  atis,  f.  Cic.  sta- 
dium,  ii,  n.  Cic.  sedula  cura. 
Cic.  Avoe  des  soins  — ,  of(iciosé. 
Cic.  Désir  —  de  plaire  à  qqn, 
obseqaiam,  ii.  n.  Cic.  studiam 
alicuJas  ou  alicui  inserviendi. 
Cic.  Civilités  — ,  officia,  oram, 
n.  pi.  Nep.  Voy.  empressement. 

empressement,  s.  m.  Action 
de  s'empresser.  FestiDatio.  O- 
nis,  f.  Lie.  etc.  (voy.  hâte)  ; 
properantia,  as,  f.  Sali.  (Jug. 
3tj,  û).  Tac.  (ann.  XII,  20)  ;  cu- 
ra, se,  f.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  ne- 
gligentia.  ex.:  cura  et  diligen- 
tia  ou  caraac  diligentia  ou  ca- 
ra  diligentiagae.  Cic.  cara  at- 
qae  opéra.  Cic.  stadiam  cara- 
que.  Cic.  c.  pablica[^'  empres- 
sement au  bien  public  •].  Cic. 
cam  cura  omnia  specalari.Liv. 
magnà  cam  cura  atgae  diligen- 
tia aliqaid  facëre.  Cic.)  ;  dili- 
gentia,, se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  in- 
dustrie et  diligentia  ou  diligen- 
tia indastriaqae  ou  assiduitas 
et  diligentia  ou  cura  atque  di- 
ligentia.Cic. diligentia  adhibitâ. 
Cic. non  mediocremadhibëredi- 
ligentiam.  Cses.  diligentiam  ad- 
hibêre  u(  [•  mettre  de  l'empres- 
sement à...  t>]  ou  ne  [■  à  ne 
pas. . .  ■■].  Cic.  Cels.  diligentiam 
alicajas  fagëre  non  posie.  Plin. 
j.  (idem  saam  diligentiamque 
préestàre.  Cic.  nihil  de  diligen- 
tia remittêre.  Cic.)  ;  navitas, 
atis,  f.  Cic.  (ex.:  istam  operam 
taam,  navitatem,  animam  in 
rem  publicam  celeritati  prasta- 
rs  anteponenda  censés.  Cic. 
fep.  X,  25,  1]);  sedulitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  of^cioio. 
Hor.sedulitatem  prœstâre.  Plin. 
j.).  Avec  —,  seaulo,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  s.  aliqaid  (acëre.  Cic. 
très  employé)  ;  naviter,  adv. 
Sisenn.  Liv.  {plutôt  arch.);  pro- 
lixe, adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  de- 
lecta  parumprolixêrespondère. 
Cic.  neque  ille  quse  meam  tem- 
pas  postularet  satis  prolixe  mi- 
ni poUiceretar. Cic.  '.propensé, 
adv.  Lental.  ap.  Cic.  (ep.  XII, 
15,  3  ;  ordin.  au  compar.  pro- 
pensias.  Liv.  etc.). 

empresser,  v.  tr.  Presser  (ar- 
ch.). Voy.  ce  mot.  T  (Auj.)  S'em- 
presser ;'  se  hâter  avec  zèle.  O- 
peram  dare  at. . .    Cic.   Festi- 
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nare  (avec  l'Inf.). Cic.  || Témoi- 
gner du  zèle.  Voy.  zèle. 
emprise,  s.  f.  (Arch.)  Entre- 
prise, et  (spéc.)  entreprise  mi- 
litaire, prouesse.  Voy.  cosmots. 
1  (De  nos  jours).  Spéc.  Action 
de  prendre  des  terrains  par  ex- 
propriation. Voy.  PRÉLÈVEMENT. 

emprisonnement,  s.  f.  Action 
d'emprisonner.  Comprehensio. 
onis,  f.  Cic.  (cf.  c.  sontiam.  Cic 

[Phil.  2,8,  18]).  Voy.  EMPRISON- 
NER Il  Etat  de  celui  qui  est  em- 
prisonné. Captivitas,  atis,  f. 
Sen.  Tac.  {e>i.:pœna  captivita- 
tis.  Justin,  voy.  captivité);cus- 
todia,  as,  f.  Cic.  etc.  (e.\.:  dare 
aliqaem  in  castodiam.  Cic.  ali- 
qaem e  castodià  edacère.  Cic. 
emittère  aliqaem  e  castodià  et 
levâre  vinculis.  Cic.  castodià 
liberari.  Nep.). 

emprisonner,  v.  tr.  Mettre  en 
prison.  —  qqn  ou  faire  —  qqn, 
in  carcerem  conjicëre ,  dàre, 
condëre,  tradére,  incladére  ali- 
qaem. Cic.  aliqaem  carcere  in- 
cladére. Cic.  in  vincula  conji- 
cëre. Sali,  dàre,  tradëre,  incla- 
dére, dacëre,  abripëre  aliqaem. 
Cic  .  in  castodiam  conjicëre  . 
dàre,tradëre, incladére  aliqaem. 
Cic.abdacëre.  Liv .condëre.Tac . 
Etre  emprisonné,  in  castodià 
teneri  ou  esse  in  castodià  (pu- 
blicâ).  Cic.  includi.  Cic.  Tenir 
qqn  emprisonné,aJi(/aem  in  cas- 
todià habêre.  Cic.  in  vincalis 
habére  ou  reiinêre.  Sali.  Voy. 
prison.  Qui  est  emprisonné. Voy. 
PRISONNIER.  Il  (P.  ext.)  Retenir 
enfermé.  S' —  dans  sa  chambre, 
se  in  sais  tectis  abdére.  Liv.  se 
incladére  domi.Cic. —  les  dieux 
dans  des  murs,  incladére parie- 
tibas  deos.  Cic.  —  (un  animal), 
claastris  retinêre.  Liv.  carcere 
coercëre.  Plin.  P.  anal.  —  les 
vents,  ventos  carcere  claadëre. 
Ov.in  carcere  claadëre.Ov.\oy. 
ENFERMER.  ||  Fig.  —  SOU  génie 
dans  l'enceinte  du  forum,  con- 
ssepto  fori  terminare  ingeniam 
suum. Quint. Dieu  a  emprisonné 
l'âme  dans  le  corps,  Deas  ani- 
mam  circamdedit  corpore.  Cic. 
—  sa  pensée  dans  des  vers,  sen- 
tentiam  incladére  versibus.Hor. 
Ceux  qui  se  sont  élancés  hors 
du  corps  où  ils  étaient  empri- 
sonnés, qui  ex  corporum  vin- 
calis evolaverant.  Cic.  Voy.  en- 
fermer. 

emprunt,  s.  m.  Action  d'em- 
prunter. Mataatio.  onis,  f.  Cic. 
Faire  1' —  d'un  objet,  voy.  em- 
prunter. Objet  d'^,  res  crédita, 
Cic.  La  scène  est  ornée  de  dé- 
corationsd' — ,  collaticiis  instra- 
mentis  scsena  adornatur.  Sen. 
Demander  à  titre  d' —  des  vais- 
seaux, ab  aliqao  petere  matao 
(dat.)  naves.  Jet.  Spéc.  —  d'ar- 
gent, mataatio ,  onis,!.  Cic.  ver- 
sura,  as,  f.  Cic.  (ex.:  versaram 
(acëre.  Cic.  Nep.  versurà  sol- 
vëre  ou  dissolvére  [■  payer  en 
faisant  un  nouvel  —  •],  Cic).  || 
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Fig.  Mataatio,  oni»,  f.  Cic.  (cf 
translationes  quasi  mataatio- 
nes  sunt.  Cic.  [de  or.  III,  38, 
156]).  l'ersura,  as,  f.  Sen.  (cf.ciomi 
versara  ftt  [•  c'est  faire  un  —  ft 
soi-même  -J.  Sen.).  Objet  d' — , 
rej  a(iunrfeassamp<o  ou  extrin- 
secat  ascita.  Cic.  Avoir  une  lu- 
mière d' —  ,  lace  lacère  aliéna. 
Cic.  Cheveux  d' — ,  voy.PosriCHB. 
Exorde  d' — ,  translatum  exor- 
diam.  Cic.  Jouer  un  personnage 
d' — ,  ferre  personam  alienam. 
Liv.  Vertu  d' — ,  assimalata  vir- 
tas.  Cic.  Un  nom  d' — ,  voy. 
PSEUDONYME. ICequ'ou  emprunte. 
Mutuuzn,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
exoraremutoam./'iaat.au  dat.: 
muÉno  [•  comme  — ,  à  titre 
d'—  '].PZau(.  Justin.)  ;  rantaa 
pecunia.Cic.{ex.  -.matuam  pe- 
raniam  prsecipéreï'  recevoir  de 
l'argent  à  titre  d' —  •].  Caej. 
qaserëre  pecunias  mutuas  fe- 
nore  [-chercher  â  contracter  un 
emprunt  à  intérêts  »].Z,iv.). Res- 
tituer  des   — ,   voy.  acquitter, 

DETTE  ,     PATER  ,     REMBOURSER.  || 

(Spéc.)  Somme  qu'un  Etat,  etc. 
obtient  par  souscription,  à  la 
charge  d'en  payer  les  intérêts. 
Versura,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
versaram  publiée  (acéré  [•  faire 
un  —  d'Etat -.J.  Nep.  ).  P.  ext. 
Famil.  Faire  un  emprunt  forcé 
iqu'on  est  dans  l'impossibilité 
de  refuser),  voy.  forcer.  ||  Fig. 
Faire  des  — à  un  auteur, sumëre 
aliqaid  ab  aliquo.  Cic.  surripëre 
aliqaid  alicui.  .S'en.  Faire  un  — 
à  Epicure,  versaram  (acere  ab 
Epicaro.  Sen.  Voy.  emprunter. 
emprunter  (lat.  pop.  impra- 
mutare),  v.  tr.  Se  faire  prêter. 
MutuâTi,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.  pecanias.  Csss.  abs.  m.  ab 
aliqao.  Cic.  cogor  matuari.  Cic. 
voy.  emprunt).  Emprunté,  mu- 
tuus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  ;  sa- 
mëre  ab  aliquo  pecunias  mu- 
tuas. Cic.suhst.mutaam  petëre 
[•  demander  à  emprunter  ■  ]  . 
Cic.  3SS  mataam  reddëre.  Sali.). 
1  (Par  ext.)  Tirer  (qqch.)  d'un 
autre.  Mutuàri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aiiunde  aliqaid.  Lact. 
sahtilitatem  ab  Academicis.Cic. 
regem  a  (initimis.  Val.-Max. 
virtas  nomen  a  viris  matuata 
est.  Cic.)  ;  suinére,tr.  Cic.  (ex.: 
samëre  aliande  at  mutaam. 
Cic.)  ;  assumère,  tr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  alteri  detrahëre.  Cic. 
[OIT.  III,  5,  2,  23].  Cereris  sacra 
de  Grœcia.  Cic.  laudemsibi  ex 
Asise  nomine.  Cic.)  ;  depro- 
inëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  oratio- 
nem  ex  j'are  civili.  Cic.  aliqaid 
vel  aperitis  vel  de  libris.  Cic.)  ; 
ducère,  tr.  Cic.  (ex.  :  d.  nomen 
ex  aliquâ  re.  Cic.  Qaint.  voy. 
tirer);  deducére,  tr.  Ov.  Lact. 
(ex.  :  nomen  ab  Anco.  Ov.  [fast. 
VI,  8C3].  nomen  ab  aliquo  ou 
ab  aliqua  re.  Lact.  [IV,  28,  12]); 
petére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  mai- 
ta  a  philosophoram  lectione. 
Cic).  Emprunté,  aliénas. , A, 
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Ujn,  »dj.  Cic.  (ex.  :  lace  lacère 
cUienà.Cic):  adscitus,  a,  uni, 
part.  Cic.  Nep.  («.;  non  adsci- 
tat  lepos.  S'ep.)  :  insitivus,  a. 
um  (pr.  •  greffé  •  ;  d'où  venu 
de  l'étranger;  einprualé  '],  adj 
Cic.  (ex.:  ins.  qaxdam  discipli- 
na. Cic.  (Rep.  11, 19,  31.]);  trac 
tus,  B,  um  \'  qui  tire  sou  ori- 
gine de  •■,  p.  adj.  Cic.  (ex.:ser- 
mo  ab  isto  initio  tractas.  Cic). 
|l  Recourir  à  une  aide  étran- 
gère. Adsciscère,  tr.  Cic.  (voy. 
[s  )  adjoindre).  —  les  talents 
àà  lin,  ingenio  alicajas  ati. 
Tac.  Il  (Par  ext.)  Un  air  em- 
prunte, des  mauières  emprun- 
tées, c.-à-d.  qui  manquent  de 
naturel,  voy.  oaucbe.  Un  honi- 
meempruuté,inepra5  homo.Cic. 
emprunteur,  ense.  s.  m.  et  (. 
Celui,  celle  qui  fait  un  emprunt 
d'argent.  Qai  (qaie)  samit  ab  a- 
liquo  pecanias  mataas.  Cic.  \\ 
Fig.  Plagiaire.  Imitator,  oris, 
w.  .A. 

empuantir,  v.tr. Infecter  d'une 
odeur  puante.  Voy,  infecter, 
PI  EK.  S' — ,  putescére,  intr.  Cic. 
Voy.  POURRIR.  Empuanti,  fati- 
das.  a,  am,  adj.  Cic.  Voy.  plant. 
empuantissement,  s.  m. Etat 
de  ce  qui  s  i-iiipuantit.  Fœtor, 
oris,  m.  Plin.  L' —  de  l'air,  pes- 
tilentia,  x,!.  Cic.  L' — des  eaux, 
sitas.às,  m.  iii-.  Voy. infection, 

PLANTEUR- 

empyrée,  adj .  Ciel  — ,  et  (subs- 
tantivt.)  —  (selon  les  anciens, 
la  plus  haute  dos  sphères  con- 
centriques célestes).  £thra,  x, 
f.  Virg.  P.  ext.  Poét.  L'— ,  as- 
thereœ  arces.  Ov.  Voy.  ciel.  1 
Dans  la  théologie  chrétienne,  le 
eiel  (  séjour  des  bienheureux  ). 

Voy.   PARADIS. 

■empyreumatique  ,  adj  .  (T. 
scientif.)  Qui  tient  de  l'empy- 
reume.  i\idorotas,  a,  am,  aaj. 
Cs-l.-Aar. 

«mpyreume,  s.  m.  (T.  scien- 
tif.)  Saveur,  odeur  désagréable 
de  certaines  substances  cou - 
mises  à  l'action  d'un  feu  trop 
vif.  Nidor,  orii,  m.  Cic. 

ému,  ue.  Voy.  Éyouvom. 

émulateur,  émulatrice,  s.  m. 
et  1.  Peu  usité.iCelui,  colle  qu'a- 
nime un  sentiment  d'émula- 
tion. ./Emalator,  oris,  m.  Cic. 
yEmala,  a»,  f.  Cic.  Voy.  émole. 

«mulation,  t.  f.  Sentiment  par 
lequel  on  se  fait  l'émule  d'au- 
trui.  ./Emulatio,ODis,(.  Nep. 
(ex.:  laadit .  Nep.  glorise.  Liv. 
<UU  xmalatio  ingénia.  Vell. 
mmalatio  lâtiosa.  Cic).  Avoir  de 
r — ,  xmalari  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(cf.  poeri  in  scliolis  xmutantar. 
Qatnt.  sm.  alicai.  Cic.  cam 
<Uigao.  lÀv.).  certàre  {cam  ali- 
qno) .  Cic.  contendére  (cam  ali- 
qao).  Cic.  Voy.  rivaliser.  Don- 
ner de  r — ,  xmalationem  con- 
àtûre.  Col.  ad  œmalandam 
animoi  exdtàre.  Liv.  ttimalot 
alicai  admovêre.  Cic.  ou  sab- 
iUrt.  Liv.  Cela  p«ut  en  quelque 


EN 

façon  donner  de  1' —  aux  sol- 
dats, hxc  ad  militam  nnimos 
stimalandot  aliqaem  acafc-am 
habent.  Liv.  Avec  — ,  certatim, 
adv.  Cic.  Voy.  rivalité. 

émule,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  cherche  i  égaler,  à  surpas- 
ser qqn.^muJui.  i,  m.  Cic.  (cf. 
i^inerum //tfrcuits-  Liv.).  ^ma- 
ta, se,  t.  Cic.  jEmalator,  oris, 
m.  Cic.  Voy.  rival. 

émulsif,  ive,  adj.  (T.  scient.) 
Dont  on  peut  exprimer  de  l'hui- 
le. 0(eosus,  a,  um.  adj.  l'Un. 
OUaceas,  a,  am,  adj.  Flin.  Voy. 

Htll.El'X. 

émulsion,  s.  f.  (T.  scient.)  Li- 
quide laiteux  qu'on  extrait  dos 
semences  émulsives.  Une  —  d'a- 
mandes, amygdalœ  ex  aqaa  po- 
tx.  Plin. 

1.  en,  prép.  Dans  (suivi  d'un 
complém.  pris  au  sens  indé- 
lerm-).  ||  (En  pari,  d'un  lieu.) 
In,  prép.  (av.  l'Ace,  et  l'Abl.) 
Cic.  etc.  (ex.  :  venir*  in  Gal- 
liam.  Cses.  mittcre  in  Asiam. 
Nep.  aliqaem  in  carcerem  as- 
servari  Jabère.  Liv.  in  exsiliam. 
ire  ou  pro(icisci.  Cic.  conjicère 
aliqaem  in  castodiam.  Cœs.  in 
carram  impositas.  Cic.  escen- 
dëre  in  carram.  Cic.  avec  l'Abl. 
esse  in  Siciliâ.  Cic.  coronam 
habère  anam  in  capite,  alte- 
ram  in  collo.  Cic.  collocâre  a- 
liqaem  in  carra  sais  manibas 
Cic.  in  vincalis  et  in  catenis 
esse.  Liv.  consistére  in  loco 
[■-  en  place  •]-  Cic.  in  terra  a- 
liqaem  hamàre.  Cic.  esse  in 
medio  mari  [•  en  pleine  mer  ■] 
Cic.  aliqaem  Kabére  in  casto- 
diâ.Cic).  En  voiture,  carra  vec 
tas.  Cic.  Monter  en  char,  car- 
ram ascendëre.  Saet.  conscen- 
dëre.  Lacr.  Cart.  Etre  en  tête, 
en  queue,  voy.  tête,  queue. En 
face,  eu  avant,  en  arrière,  en 
dessus,   en   dessous,  voy.  face, 

AVANT,  ARRIÈRE,  DESSUS,  DESSOUS. 

En  haut,  en  bas,  en  dedans,  en 
dehors,  voy.  haut,  das,  dedans, 
DEHORS.  En  plus,  en  moins,  en 
sus,  voy.  PLUS,  moins,  sus.  En 
outre,  voy.  outre.  1  Fig.  In, 
prép.  (av.  l'Ace,  et  l'Abl.).  Cic. 
etc.  (ex.  :  in  aliquo  aliqaid 
inest.  Cic.  in  te  spes  omnis  si- 
ta  est.  Ter.  in  aliqao  spem  col- 
locâre. Cic.  reponére  plas  in 
aliqao.  Liv.  qaantum  in  te  est. 
Cic.  in  animo  habère  [•  avoir 
un  projet  en  tête  •).  Cic.  re- 
dite in  memoriam  [  •  reirettez- 
vous  en  mémoire  •],  qax  libidc, 
etc.  Cic.  in  tollicitadinem  versa 
/tducia  est.  Cart.  omne  [•  tout 
son  bien  •]  verterat  [ille]  i" 
(amam.  Hor.  in  vitium  iCber- 
tat  excidit.  Hor.).  En  termes 
choisis,  en  ces  termes,  voy. 
terme.  T  (En  pari,  d'un  temps.) 
In,  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  maltis  annis.  Nep.  in 
omni  œtate.  Cic,  in  sex  men- 
sibas.  Cic.  in  diebas  paacis. 
Ter.  ter  in  mente,  ter  in  anno. 
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Varr.Cic.  in  bello.  Cic. in  pace. 
Cic.    in    itincre.    Csts.    in  viA. 
Cic);  ÏDtra,  prép.  (avec  l'Ace.) 
Cic.    etc.   (ex.  :  in<ra   dies  cen- 
tam  ['BU  moinsdecentjoura  .j. 
Cic).    D'aujourd'hui   eu    huit, 
pojt    diem    septimam.  Liv.  En 
Van    753  av.    J.-C,  anno    a, 
l'hristam    natam  septingente- 
simo  qainqaagesimo  tertio.  A. 
Eu  hiver,  hieme.Cic.Enété.a'sfu- 
<e.Cic.1(En  pari,  d'un  état.)  In, 
prép.  (av.  l'Ace,  et  l'Abl.).  Cic. 
etc.  (ex.  :  Gallia  est  omnis  di- 
visa in  partes  très.  Cses.  in  (a- 
gam  convertére.  Cœs.  in  saam 
dicionem  rédigera.  Cic.  in  in- 
saniam  incidëre.  Cic  redire  in 
gratiam.  Cic.  in  dabiam  vocura 
[•  révoquer  en   doute  -  ].   Cic. 
esse  in  calpà  [•  en  faute  •],  in 
gratià  [■  en  faveur  •].  Cic  e.«se 
infusa.  Cic.  in  mot  a  esse.  tic. 
in  integro  totares  est.  Cic.  «ru- 
dire  aliqaem  in  jare  civili.  Cir. 
esse  in  veste  domestica  [•  en  vi  - 
toments  d'intérieur  •  J.  Cic.  m 
l'ersico  et  valgari  habita.  Cart. 
excabire    in    armis.    Cœs.    in 
prece  totas  eram.Of.). Mettre  on 
mioties,  voy.   émietter.  Mettre 
on  loques,  en  lambeaux,  en  tas, 
etc.  voy.    LOQUE,  lambeau,  tas, 
etc.  En  deuil, aïrafos.  Cic.  Tac. 
Saet.  En    fleur,  (loribas    vesti- 
tas.    Cic.    En    cheveux,    nado 
capite.  Cic.  Eclater  en  gémis- 
sements, palam   mœrêre.    Tac. 
Etre  tout  en  larmes,  vim  iacri- 
marum  profundëre.  Cic.    Etre 
eu  affaires,  negotiari, dép.  intr. 
Cic.    Etre  en  bonne   santé,  op- 
timà   ati  valetadine.  Cic.   Qui 
est  en  appétit,  cibi  ou  edendi 
appetens.  Cic   ||  (Par  ext.  pour 
indiquer  la  matière.)  £  ou  ex, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.: 
signam  ex  aaro.  Cic.  voy.  de). 
Il  (Spéc.)  Suivi  du  gérondif  ou 
du    part.    prés.  ID,    prép.    (av. 
l'Abl.)   Cic.   etc.    (ex.  :   in   pa- 
niendo.   Cic.   in    deliberando. 
Cic.  in  qaœrendis   sais.  Cxs.)  ; 
dum,  conj.  (avec  l'indic).  Cic. 
etc.  (ex.  :  dom  paaca  mancipia 
retinêre  valt  f"    en  voulant  '], 

f'ortunos  omnes  perdidit.  Cic 
Cacil.  17,  06].  dam  Cyri  et 
Alexandri  similis  esse  volait... 
et  L.  Crassi  et  multoram  Cras- 
soram  inventas  est  dissimilli- 
mas.Cic.  [Brut.81,  282]);  CUJD, 
conj.  (avec  l'Ind.)  Cic.  etc.  (ex.: 
concedo  tibi  ut  ea  prœtereo» 
qaœ,  cam  taces  [-  en  te  tai- 
sant •],  nuWo  esse  ~.oncedit. 
Cic.  [Rose.  Am.  19,  5i].  ceteri 
senes...  cam  rem  pablicam... 
defendebant ,  nihil  agebant  I 
Cic.  [sen.  C,  15]).  On  emploie 
aussi  l'abl.  du  gérondif  pour 
signifier  l'instrument  ou  le 
moyen  (cf.  exercenda  est...  me- 
moria  ediscendis  ad  verbam 
[■en  apprenantmotpour  mot  •] 
qaam  plarimiset  nostris  scrip- 
tis  et  alienis.  Cic.  [de  Orat.  I, 
3i,  157])  et  le  participe  présent 
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pour  marquer  dans  quelles  cir- 
oonstancus  l'action  fliiiicipale 
s'est  accomplie  (cf.  peccat  Stoi- 
cas  rti  (alsso  asseniiens.  Cic. 
[Acad.  II,  J.3,  132j).  ||  (Par 
ext.  fîg.)  Etre  eu  peine,  se  met- 
tre en  colère,  etc.  voy.  peine, 
COLÈRE,  etc.  Eu  apparence,  on 
réalité,  en  elTot,  voy.  apparence, 
RÉALITÉ,  effet.  I|  lin,  c.-o-d. 
en  qualité  de,  à  la  manière  de. 
Agir  en  femme,  muliebriter  se 
gerére.  Cic.  Se  conduire  on  es- 
clave, serviliter  agëre.  Cic. 
Traiter  un  citoyen  en  esclave, 
civem  servilem  in  modum  cra- 
ciâre.  Cic.  Voy.  comme.  ||  En, 
c.-à-d.  en  fait  de,  a  ou  ai), 
prép.  (av.  l'Abl.)  Cic.  etc.  lex.: 
firmus  ab  equitata.  Piano,  ap. 
Cic.  mediocriter  a  doctrina  in- 
structas.  Cic). 
5.  en,  adv.  et  pron.  relat.  || 
Adv.  De  là.  Inde,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  non  exeo  Inde  ante 
vesperam.  Cic.)  ;  bine  (•  d'ici 
où  je  suis  "),  adv.  Cic.  etc.  (voy. 
ici);  istÏDC  ('  de  là  où  tu  es,  où 
vous  êtes  "),  adv.  Cic.  elc.  (voy. 
la)  ;  illinc  (-  de  là-bas  où  il 
est  •),  adv.  Cic.  etc.  (voy.  la).^ 
Pron.  relatif.  Do  ceci,  do  cela; 
de  lui,  d'elle,  d'eux,  d'elles. 
Se  traduit  en  latin  par  un 
pronom  mis  au  cas  déterminé 
par  le  verbe,  l'adjectif  ou  le 
substantif  dont  il  est  le  com- 
plément (cf.  ea  re  usas  est  [■  il 
s'en  est  servi  ^].Cic.  de  hoc  non 
tacebo.  Cic.  etc.)  et  souvent  par 
un  adverbe,  quand  le    pronom 

3u'on  attend,  serait  précédé 
'une  prépos.  (cf.  inde  [=  ex 
eâ  re]  omnia  scelera  ac  male- 
ficia  gignantar.  Cic). 

énallage,  a.  f .  (Gramm.)  Cons- 
truction offrant  un  changement 
de  mode  du  verbe.  Enallage,  es. 
(gr.  èvaXXaVTi),  f.  et  enallaxis, 
is  (gr.  êvâXXaÇic),  f.  Claad.- 
Sacerd . 

énamourer,  v.  tr.  (Arch.)  En- 
flammer d'amour.  Incendere  a- 
liqaem  amore.  Cic.  (S'emploie 
surtout  comme  verbe  pronomi- 
nal.) —,  capi  amore  {alicujas). 
Liv. 

encadrement,  s.  m.  Action 
d'encadrer;  ce  qui  encadre.  — 
eu  bois,  lorma  lignea.  Vitr. 
Voy.  cadre. 

encadrer,  v.  tr.  Entourer  d'un 
cadre.  Marginàre,  tr.  Plin.  Voy. 
CADRE.  Il  Fig .  Circonscrire  la  per- 
spective d'un  lieu.  Voy.  enfer- 
mer, FERMER,  ENTOURER.  ||  Faire 

entrer  dans  la  cadre  d'un  corps 
d'armée.  Distribuëre,  tr.  Cs-s. 
(cf.  dist.  in  numéros.  Plin.). 
Voy.  RÉPARTIR,  CADRE.  ||  Faire 
entrer  un  développement,  un 
hors-d'œuvre  dans  l'ensemble 
d'un  ouvrage.  Interponire,  tr. 
Cic.  Incladëre  [orationem  in 
epistolam  ).  Cic.  Voy.  inter- 
caler. 
encager,  v.  tr.  Mettre  en  cage. 
Cavsâ  includëre.  Cic.  Voy.cACE. 
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Il  (Fig.  Famil.)  Mettre  en  pri- 
son. Voy.  emprisonner. 

encaissement,  s.  m.  Action 
d'encaisser  (le  prix  d'une  mar- 
chandise, de  l'argent).  Accepta 
pecania.  Cic.  Coactio,  onis,  f. 
Suet.  I  Etat  de  ce  qui  est  en- 
caissé ;  forme  que  présente  le 
lit  d'une  rivière,  chemin  pro- 
fond dont  les  bords  sont  escar- 
pés. L' —  d'un  fleuve,  amnis  co- 
ercitas  ripis.  Liv.  prspaltœ  ri- 
ps".  Liv.  ripss  abraptissim^\ 
Plin.j.  h'  —  d'un  chomiu,  voy. 
encaisser. 

encaisser,  v.  tr.  Mettre  dans 
une  caisse  (des  marchandises). 
Imponëre  aliqaid  in  cistam. 
Cic.  Condëre  aliqaid  in  cistû. 
Suet.  Il  (Spéc.)  Planter  (des  ar- 
bustes, des  fleurs)  dans  une 
caisse  remplie  de  lerre.  In  lo- 
calamenfam  deponëre  ou  info- 
dëre.  A.  ^  (Commerce,  Finan- 
ces.) Recevoir  et  mettre  dans  sa 
caisse  une  somme  d'argent;  tou- 
cher, etc.  Cogëre  pecuniam.  Cic. 
Exigëre  pecunias.  Cic.  1  Rendre 
profond  (le  lit  d'une  rivière,  un 
chemin),  en  élevant  les  bords. 
Aggere  cingëre   {aliqaid).  CaPS. 

—  une  route  (en  la  creusant), 
marginâre  viam .  Liv.  (XLI,  2'7, 
851.  Encaissé,  ripis  coercitus. 
Liv.  prœaltis  utrinqae  ripis 
clausas  {rivas).  Liv.  A  travers 
des  chemins  encaissés,  per  a- 
brapta.  Plin.  Tac.  Le  fleuve 
coula  profondément  encaissé, 
prœraptas  inter  ripas  flavias 
proflait.  Cœs.  Le  fleuve  coule 
dans  un  lit  profondément  en- 
caissé, amnis  presso  in  solam 
alveo  dilabitur.  Curt.  Voy.  es- 
carpé. S'  — ,  se  demittëre  ou 
demitti.  Liv.  Voy.  creuser,  en- 
foncer. Encaissé(en  pari,  d'une 
ville,  d'une  localité),  locas  ja- 
cens  inter  tamulos.  Liv. 

encan  (du  lat.  in  quantum 
['  pour  combien  ■]  devenu  in- 
qaantam  au  moyen  âge),  s.  m. 
Vante  publique  aux  enchères. 
Audio,  ODis,  f.  Plaut.  Cic. 
etc.  (e.\.  :  funesta  illa  aactio. 
Cic  auctionem  facëre.  Plaut. 
Cic  auctionem  constitaëre.  Cic 
auctionem  proscribère.Cicpro- 
ferre  [»  ajourner  -J.  Cic  pro- 
hibêre.  Cic.  aactioni  Sexti  ope- 
ram  dure.  Cic  consiitutâ  auc- 
tione  vendëre  aliqaid.  Cic.  in 
aactione  emëre.  Cic.)  ;  basta,, 
as  ("lance  plantée  en  terre  dans 
les    ventes    publiques    •    d'où 

-  vente  à  l'encan  »),  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  /i.  venditionis.  Cichasta 
infinita.  Cic.  sab  hasta  ven- 
dëre. Liv.  ou  hastae  sabjicëre. 
Saet.  ad  hastam  pablicam  ac- 
cedëre.  Nep.  emptio  ab  hastà. 
Cic);  sectio,  onis  (•  partage 
do  ce  qui  est  confisqué  ;  vente 
à  l'encan  ■  d'où  «  objets  vendus 
à  l'encan  -),  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ad  illad  sectionis  scelus  acce- 
dëre,  Cic.  sectionem  ejas  op- 
pidi    universam   Cxsar  vendi- 
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dit.  Cass.  voy.  butin).  Faire 
une  vante  à  I'  —,  auctionari, 
dép.  intr.  Cic  etc.  (ex.  .  in 
Gallià.  Cic  hastà  posilà  auc- 
tionari. Cic.  diÇÇicultates  auc- 
tionandi  proponére.  Cœs.). 

encanailler,  v.  tr.  Faire  des- 
cendre (qqn)  de  son  rang,  en 
le  faisant  frayer  avec  la  ca- 
na.iU0.Dehoncstàrealiqaeinper- 

ditoram   hominum   usa.  A.  

une  compagnie  (y  introduire 
des  personnes  qui  no  sont  pas 
faites  pour  être  admises),  in(i- 
cëre  circulam  quasi  contagione 
perditoram  hom,inum.  A.  S'  — 
(descendra  de  son  rang  en 
frayant  avec  la  canaille),  con- 
saetudine  perditorunx  liomi- 
num  contaminari  ou  inquina- 
ri.A.  perditorum  hominum  Ça- 
miliaritates  appctere.  A.  (d'a- 
près Sali.). 

encapuchonner,  v.  tr.  Coiffer 
d'un  capuchon.  CucuUo  velàre 
{capat).  Saet.  Encapuchonné, 
palliolatas,  o,  um,  adj.  Saet. 
Mart.  S'  — ,  cacullam  sumëre. 
Juv.  cucuUo  caputtegëre.  Mart. 

encastrement,  s.  m.  (Tech- 
nol.)  Action  d'encastrer.  Incas- 
tratara,  œ,l.  Valg.  \]  Entaille 
pratiquée  pour  encastrer.  Voy. 
entaille. 

encastrer,  v.  tr.(Techiiol.)  In- 
sérer (un  objet)  dans  un  autre 
objet  entaillé.  Inserëre  aliqaid 
in  aliqaid.  Cic.  Voy.  enchâs- 
ser, insérer. 

encaustique,  s.  f.  (Technol.) 
Chez  les  anciens,  peinture  avec 
des  cires  colorées  liquéfiées  au 
feu.  Peinture  à  1'  —  et  (adjec- 
tivt.)  peinture  —,  pictura  en- 
caustica  et  (simpl.)  encaustica, 
a»,  f.  Plin.  (XXXV,  liii).  cera, 
a?,  f.  Varr.  Stat.  Peint  à  1'  —, 
encausticas,  a,  am,  adj.  Plin. 
encaastus,  a,  am,  adj .  Plin. 
Mart.  Poindre  à  1'  — ,encaasto 
ou  encaasta  pingëre.  Plin.  ^ 
Mélange  de  cire  et  de  téré- 
benthinejenduit  à  base  de  cire, 
etc.  Ceratura,  œ,  f.  Col.  (XII, 
50,  16).  * 

enceindre  (lat.incingere  [.cein- 
dre "].  Liv.),  v.  tr.  Entourer  de 
qqch.  qui  circonscrit.  Ssepire 
{urbem  mœnibus).  Cic.  {urbem 
maris).  Nep.  Circumdare  (op- 
pidum vallo  fossaque).  Uses. 
Voy.  ceindre,  e.ntoureb. 

1.  enceinte,  adj.  f.  Qui  porte 
un  enfant  dans  son  sein.  Femme 
— ,  gravida  mulier.  Cels.  et  ab- 
solt.  gravida,  se,  t.  Plaut. prœ- 
gnans  malier.  Cels.  (En  pari. 
desanimaux), prœgnans,  p. adj. 
Plin.  Devenir  — ,  ingravescëre, 
intr.  Lucr.  Etre  — ,  uteram  ge- 
rëre.  Cels.  (En  pari,  des  fem- 
mes et  des  animaux),  partum 
gerëre  ou  (erre.  Plin.  (En  pari, 
des  animaux),  ventrem  ferre. 
Liv.  Alors  que  sa  mère  était  — 
de  lui,  cam  prxgnans  mater 
hune  alvo  contineret.  Cic. 

2.  enceinte,  i.   f.  Ce  qui  en- 
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ednt.    Circuitas,  as,  m.   Ca-s 
Plin.  S^ptanx,  i,  n.  ("icSiepes. 
U.  f.  Ca-.».  Miir  d"  —,  muras,  i, 
m.Cafj.L"  — d'un-  ville,  mu-nia, 
«um,  n.  pi.  Cic.Uv.  terminiar^ 
bis.  Cic.  Tac.  (cf.  terminas  ut^ 
bis  prop^igait   [•    reculer   1'  — 
d'une    ville    •].    Cic.  Eutourer 
une    ville   d'un  mur  d' — ,    sav 
pire  urbem  mcenibus    Cic.  ur- 
bem    muris.    Nep.  Tiacer   une 
— ,  deii'jnjrf.  pnes  [tcmplo  Jo- 
vù).  Liv.  Tracer   .ivec  la  char- 
rue 1'  —  d'une    ville,    circum- 
dacêre    aratrum.    Cic.    arbem 
ar.tro  designàre.  Hz-g.  Tracer 
1"  —  des  remparts,  d'un  cirque, 
ambitamdeatinàre  maris.  Cart. 
locam     circo     desiynâre.    Liv. 
Etablir  une  —  fortifiée,   urbem 
munitionibas  ssepire.  Cic.  spa- 
tiam  munitionibas  circamplec- 
ti.    Cêes.    L'    —    d'un    théâtre, 
mania  theatri.  Lacr.  1  Espace 
enceint.  Claasira,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Tac.  Dans  1'  —  des   murs, 
tntra   manitionei.    Cars,    intra 
muros.  Cic.  Dans  1'  —    du   sé- 
nat, intra  parietes  curiJ-.  Liv. 
L'    du    forum,     sœptum    fori. 
Qaint.  ||  Fig.  Dans  1'  —  de,  in- 
tra   av.  l'Ace.)  Cic.  Voy.  inté- 
rieur. 
encens   (lat.   ecclés.    incensam 
[proprt.    •   chose    brûlée    ■]),   s. 
m.     Résine     aromatique.     Tas. 
taris,  n.   Cic.  Liv.D'  —  .'ir'ms, 
a,  um,  adj.  Virg.  Ov.  Qui  pro- 
duit de   r  —,  tarifer,  fera,   fe- 
rum,  adj.   Ov.    Plin.   i    Résine 
aromatique    brûlée     dans    cer- 
taines   cérémonies   religieuses. 
Tus.  taris,  n.  Cic.   otc.  (cf.  tas 
incendére.  Cic.  fus   accendêre. 
Liv.  dare    tus.  Ov.     aris    tara 
dure.    Val.-ilax.).  \\    (,\rch.   au 
plur.)  Les  — ,  tara,   um,  n.  pi. 
virg .    Il  (Fig.)  Louanaos  exces- 
sives dont  on  flatro   qnii   (arch. 
au  plur.  ).  6'ummaî  laades.  Nep. 
Diiinse   laades.  <Jic.  Adalatio- 
nes,  um,  f.  pi.  Liv.  Voy.  louan- 
ge, FLATTERIE.    Vfi  çrain  d'  — , 
assentatiancala.  su,  f.  Cic.  Don- 
ner de  r  — .  prodiguer  de  1' —  à 
qqo  fprœdicâre  de  laadibus  ali- 
cu/us.  Cic. 
encensement,    .°.     m.    Action 

d'encenser.  Voy.  b.ncenber. 
encenser,  v.  intr.  et  tr.  (Arch.) 
K.  infr.Iirûler  de  |V-ncens.  Voy. 
ENCE.ss.  1  V.  tr.  Honorer  en 
brûlant  de  l'encent.  Turis  ho- 
norem  tribuére.  Ov.  |l  (Kig.)  Ho- 
.  Colire.  tr.  Cic. 


norer  d'un  culte.   ,„ -.... 

Voy.  BONortEK.  ||  Kit:,  l'iattor  par 
des  louange;,  oxce»»ivo8.  Prxdi- 
càre  de  laadibas  {ali<:a/as).  Cic. 
Nimis  laadâre.  Cic.  Voy.  louer, 

FLATTER. 

encenseur,  encenseuse,  s. 
m.  et  f.  Celui,  cille  qui  encense. 
Voy.  louangeur,  flatteur. 

•ncensoir,  s.  m.  Vase  où  l'on 
brûle  de  l'encens.  Turibulum, 
i,  n.  Cic.  Il  Fig.  Ministère  sa- 
cerdotal. SocercJottum,  ii,  a. 
Ci<:.  Vov.  hinistArb,  jacebdoce. 
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Il  Fig.  Pri-ndre  1"  —  (donner 
des  louanges  outrées),  copiosis- 
simê  on  nimis  laadàre  [ali- 
qaem).  Cic.  Casser  le  nez  àqqn 
à  coups  d'  — ,  lui  donner  de 
r  —  par  le  ner,  au  travers  du 
visage  (lui  donner  en  face  des 
louanges  outrées-,  oiiijucm  co- 
ram  in  os  laadare.  A.  (d'après 
Cic.  et  Ter.).  Voy.  encenser, 
louer,  flatter. 

encéphale,  adj.  et  s.  m.  H 
(Arch.)  Adj.  Qui  est  dans  l.i 
tête.  Cephalicas,  a.  um,  adj. 
Cels.  Veij.  1  S.  m.  L'ensemble 
du  cerveau  et  du  cervelet.  Ce- 
rebrum.i,  n.  Cels.  Voy. cerveau. 

encéphalique,  adj.  iPhysiol.) 
Qui    a    rapport  à    l'encéphale. 

Voy.    ENCÉ1'H-\LE. 

enchaînement,  s.  m.  Carac- 
tère de  ce  qui  enchaîne  ;  suc- 
cession des  choses  enchaînées. 
CoUigatio,  onis.  f.  Cic.  otc. 
(ex.:  c.  nafuraiis.  Cic.  [fat.  \U, 
31].  c.  caasarum  omniam.  Cic. 
(Div.  II,  56,  lin]);  continua- 
tiO,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  c.  series- 
i/ue  rernm.  Cic.  c.  caasarum. 
Cic.  contextas  et  c.  sermonis. 
Qaint.  c.  verboram.  Cic);  or- 
do,  dinis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
rerom.  Cic.  ordo  annaliam 
[•  l'encb.  des  événements  dans 
les  annales  •].  Cic.  vicifsita- 
dines  reram  atqae  ordines. 
Cic.';  séries  (.^cc.  em,  Abl.  e), 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  rerum.  Cic. 
narrationis  alte  repetita  séries. 
Quint.).  Dieu  qui  a  fait  1'  — de 
l'univers,  Deai  qui  cffecit  at 
mandas  apto  vincalo  cohsere- 
ret.  A.  L'  —  des  pensées,  rarto 
qaa  sententiâe  inter  se  exci- 
piant.  Cic.  Avec  — ,  cont&xtë, 
adv.  Cic.  (cf.  omnia  necesse  est 
coUigatione  natarali  conserte 
contexteqae  fieri.  Cic.  [fat.  U, 
311]. 

enchaîner,  v.  tr.  Lier  avec  des 
chaînes.  Alicai  catenas  injicêre. 
Cic.  Aliqaem  catenis  vmcire. 
Cses.  Liv.  Alligâre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  LIER,  attacher).  Cons- 
tringère  aliqaem  vincalis.  Cic. 
(cf.  corpora  constricta  vinca- 
lis. Cic.  Italiam  omnibus  vin- 
calis devinctam  et  constrictam 
tenêre.  Cic). Enchaîné,  catenis 
vinctas.  Caes.  Tac.  catenis  li- 
gatus.  Liv.  in  catenis.  Liv.  (cf. 
aliquemin  catenis  Homam  mit- 
tére.  Liv.).  Etre  enchaîné,  in 
catena  esse.  fSaet.  cam  catenis 
esse.  Plaat.  Voy.  chaîne.  ||  Fig. 
Rendre  esclave.  Constringëre, 
tr.  Cic.  Alligâre,  tr.  Cic.  Voy. 
asservir,  subjuguer.  ||  Fig. 
Rendre  immobile  (poét.).  Voy. 

ARRÊTER,     CONTF.NIR,     MAINTENIR. 

IJ  (Par  anal.)  Fixer  dans  un 
lieu.  Aliqaem  constrictam  te- 
nêre. Cic.  Il  Fig.  S'enchaîner, 
c.-d-d.  s'engager,  s'obliger,  voy. 
ces  mots.  ^  Attacher  qqch.  uu 
moyen  de  chaînes.  Alligâre,  tr. 
Cic.  etc.  Deligàre,  tr.  Liv.  Voy. 
ATTACHER.     ||    (Pap   anal.)  Lier 
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étroitement  à  qqch.  ColligAr*, 
tr.  Cif.  etc.  cf.  [inens]  homi- 
nes  ante  dissociatos  jacandia- 
simo  inter  sesermonxs  vincalo 
colligavit.Cic.  ordiu.  au  passif: 
rcs  omnes  inter  se  apta?  colli- 
gatœque.  Cic).  Nectére,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  alia  ex  aliis  nectantur. 
Cic.  omnes  virtates  inter  se 
nexse.  Cic).  Connectêre,  tr. 
Cic.  etc.  (cf.  pleraqae  connexa 
et  apta.  Cic).  Voy.  lier,  atta- 
cher, UNIR,  RÉUNIR. 

enchaînure,  s.  f.  Enchatue- 
men!  (arch.)  Voy.  ce  mot. 

enchambrer,  v.  tr.  Mettre  en 
chambre,  on  prison.  Voy. cham- 

DRE,    PRISON. 

enchantement,  s.  m.  Action 
d'enchanter,  résultat  de  cette 
action.  Fascinatio,  onis,  f. 
Plin.  (ex.  :  fascinationem  ré- 
percuterez -  chasser,  dissiper  •]. 
Plin.)  ;  effascinatio,  onis,  f. 
Plin.  (o\.:  contra  effascina- 
tionem  auxiiiari.  Plin.)  ;  can- 
tio.  onis  (-  formule  d'enchan- 
tement -),  f.  Cato.  Cic.  (au 
plur.  venepcia  et  cantiones 
[.  philtres  et  formules  d'en- 
chantement ■  ].  Cic.  [Brut.  60, 
217])  ;  Carmen,  inis  (■  for- 
mule d'enchantement  ■•),  n. 
A7/  Tab.  Virg.  Quint,  (ex.:  Car- 
men maîum  incantàre.Xfl  Tab 
ap.  Plin.  [X.WHI,  17]);  incan- 
tamentum.i,  n.  P/in. (XXVIII, 
10;;  devotio,  onis  {-  enchan- 
tement, sortilège  •),  f.  Tac. 
SaeC.  (ex.  :  veneficia  in  princi- 
pem  et  devotionea  objectabat. 
Tac.  [ann.  IV,  52])  ;  maJeiî- 
cium,  ïi,  n.  Tac  (ann.  II, 
69)  ;  medicamentuin,  i,  n. 
Plaat.  Suet.  (ex.:  médicaments 
Peliam  fecit  adolescentalam. 
Plaat.  med.amatoriam.  Suet.); 
veneSciam,  îi.  n.  Cic.  Plin- 
(voy.  philtue)  ;  venenum,  i, 
n.  Cic  etc.  (ex.  :  quasi  veneno 
perficère,  at...  Cic  voy.  phil- 
tre). Il  (Par  hyperb.)  Séduc- 
tion. Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.)  In- 
fluence inexplicable  exercée  sur 
qqn.  Devotio,  onis,  f.  7'ac.  Voy. 

CHARME,    MERVEILLE.    ||    (Par  eXt. 

famil.)  Ravissement  de  plaisir. 

Voy.  RAVISSEMENT. 

enchanter(lat.tncan<are["  en- 
sorceler "]),  V.  tr.  Mettre  dans 
un  état  surnaturel,  par  un  pou- 
voir occulte,  otc.  Fascinàre,  tr. 
Virg.  Plin.  Effascinâre,  tr. 
Plin.  (cf.  (■  ou  effasc.  visa  ou 
lingaà  ou  voce  atque  lingaà. 
Plin.).  Voy.  ensorceler.  || 
(Fig.)  Soumettre  à  une  influence 
irrésistible.  Capëre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  SAISIR,  charmer).  Rapère, 
tr.  Cic  etc.  (voy.  attirer, char- 
mer. CAPTIVER,  ravir).  DcUnire, 
tr.  Cic.  (voy.  charmer,  capti- 
ver). Permalcêre,  tr.  Cic  etc. 
(voy.  charmer).  ||  (Par  hyperb. 
famil.)    Ravir   do  plaisir.  Voy. 

RAVIR. 

enchanteur,  eresse,  >.  ra.etf. 

etadj.  Il  S.  m.  et  f.  Celui,  «elle 
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qui  fait  des  enchantements.  Ve- 
neficas,  i,  m.  Cir.  Magas,  i,  m. 
//or.  Luc.  Venefica,  se.  f.  Ilor. 
Saga,  œ,  f.  Cic.  Los  — ,  effasni- 
nantes,  iarn,  m.  pi.  Plin.  Fis- 
Une  enchantoresso,  malicr  i/c- 
nnstissima.  Cic.  1  AdJ.  Qui  ra- 
vit <to  plaisir.  Un  spoctacio  — , 
res  fraenda  ocalis.  Litf.  Jouir 
d'un  spoctacio  — ,  egregiam 
spectacalutn  capessêre  ociilis. 
Liv.  Etro  un  spectacle  — ,  per- 
malcêre  ociilot.  Ka(. -il/a.ic.  Qui 
a  une  grâce  — ,  affliiens  omni 
leporc  et  venustate.  Cic. Voy.  at- 
trait,    CHARME,     SÉDUCTION. 

enchaperonner,  v.  tr.  CoilTer 
d'un  oliaporon.  Galero  capat 
tegere.  .i. 

enchâsser,  v.  tr.  Mettre  des 
reliques  dans  une  cliâsse.  Reli- 
qaias  capsà  incladére.  A.  || 
Fig.  Conserver  précieuseraent, 
diligentiasimë  ciistodire.  Cic. 
Voy.  CONSERVER.  |{  Ironiqt. 
Faire  — ,  condire,  tr.  A.  Voy. 
EUBAUMER.  ^  Mettre  dans  une 
monture.  Inserére,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  aurais  soleis  inseraerat 
gemmas.  Cart.).  Incladére,  tr. 
Cic.  etc.  (cf.  smaragdam  aaro. 
Lacr.).  —  des  bus-reliefs  sur 
des  coupes,  emblemata  in  po- 
ciitis  illigàrè.  Cic.  Pierrerie  en- 
châssée dans  do  l'or,  gemma 
pressa  in  aaro.  SU.  Voy.  inter- 
caler, ENTREMÊLER. 

enchâssure,  s.  f.  La  manière 
dont  une  chose  est  enchâssée. 
Incastratara,  a?,  f.  Valg. 

enchauler,   tr.  Voy.   chauler. 

enchausser,  v.  tr.  (Teclinol.) 
Chausser.  Voy.  ce  mot.  ||  l'Spéc.) 
—  un  arbre,  une  plante  (cou- 
vrir le  pied  de  terre,  do  paille, 
etc.).  Voy.  COUVRIR. 

enchère,  s.  f.  Dans  une  vente 
au  plus  ofTrantjOlTre  supérieure 
à  la  mise  à  prix,  etc.  Licita- 
tio,  onis,  f.  Cic.  etc.  lex.  :  l. 
maxima{'  laplusforte  «J.Sueê. 
dividèro  ad  licitationem.  Saet. 
licitatione  vincëre  [••  mettre  la 
plus  forte  ench.  -].  Jet.  exqai- 
sitis  palam  pretiis  et  licitatio- 
nibas  (actis.  Cic.  [Verr.  II,  2, 
53.  133]).  Vendre  qqch.  à  1'  — , 
aux  enchères,  auctlOi2arj,dép. 
Cic.  (voy.  e.ncan).  Mettra  une 
— ,  liceri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  liciti  sant  asqae  eo.  Cic. 
tllo  licente  contra  liceri  aadet 
nemo.  Cass.  in  aactione  nemo 
voluit  liceri.  Sen.  rh.  utram 
est  seqaias...  eum,  gai  mana 
gasesierit.  gaam  qui  digito  li- 
citas  sit,  possidère.  Cic.  l.  hor- 
tos  ['  sur  un  parc  .].  Cic.  [Att. 
XII,  38,  U]].  Folle  -,  pretiam 
ab  emptoredatam  qui  solvendo 
non  est.  A.  Fig.  Payer  la  folle 
— ,  temeritatis  pœnas  depen- 
dêre    ou    solvére.  Cic.  Etre    à 

r  — ,  voy.   VÉNAL. 

enchérir,  v.  tr.  at  intr.  ||  V. 
tr.  Rendre  plus  cher.  Pretiam 
augëre.  Cic.  Liv.  1  T'.  intr.  De- 
venir plus  cher.   Cariorem   ou  ' 
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carias  fteri.  Cic.  Plin.  Faire  — 
les  vivres,  caritatem  inferre 
annonœ.  Liv.  Voy.  cher.  T(Dans 
une  vente.)  Mettra  uneenchère. 
Voy.  enchère.  —  sur  qqn,  ali- 
quid  plus  oii  sapra  adjicêre. 
Cic.  contra  liceri. C^^s.aliquem 
licitatione  vincëre.  Jet.  ||  (Fig.) 
Aller  au  dolà  de  ce  qui  a  été 
fait  ou  dit.  On  enchérit  sur  ce 
récit,  Uœc  inflatias  commemo- 
rantar.  Cœs.  (B.  C.  II,  39,  U  ; 
cf.  ibid.  II,  17,  3;  III,  79,  U). 
enchérissement,  s.  m.  Aug- 
mentation de  prix.  Pretiam 
aactam.  Cic.  Caritas,  atis,  f. 
Cic.  (cf.  rei  frumentariœ.  Cic.]. 
Gravitas,  atis,  f.  Tac.  (cf.  an- 
nonœ. Tac).  Amener  1'  — des 
denrées,  annonam  excandefa- 
cêre,    incendëre.    Varr.    Il   y  a 

—  du  blé,  ingravescit  annona. 
Cic. 

enchérisseur,  s.  m.  Celui  qui 
fait  une  enchère.  Licitator,oris, 
m.  Cic.  Licens,  entis,  m.  Cic. 
Cses.  Etre  le  plus  ol^rant  et 
dernier  — ,  licitatione  vincë- 
re. Jet. 

enchevalement,  s.  m.  (Tech- 
nol.)  Chevalement  (d'un  mur). 
Fultara,  se,  f.   Vitr. 

enchevaler,  v.  tr.  (Technol.) 
Chevaler,  étayer  (un  mur,  un 
bâtiment).  Voy.  étayer. 

enchevêtrer  (lat.  post.  inca- 
pistrare.  Apul.),  v.  tr.  Attacher 
(un  cheval)  avec  un  chevétre  (li- 
cou). Capistrâre,  tr.  Plin.  || 
Fig.  Engager  les  unes  dans  les 
autres  les  parties  d'une  chose. 
Implicàre,  tr.  Sali.  (cf.  impli- 
citse  naves.  Sali,  fr.),  Voy.  em- 
barrasser, embrouiller,  entor- 
tiller. Un  style  enchevêtré, 
contorta  oratio.  Cic.  Avoir  le 
style  enchevêtré,  contorté  di- 
cére.  Cic.  \\  (P.  ext.)  S'  —  dans 
un  raisonnement,  dans  des  so- 
phismes,  hssrêre  in  sententia. 
Cic.  se  indaëre   in    captiones. 

Cic.        Voy.       EMBARRASSER,       EM- 
BROUILLER. 

enchifrènement,  s.  m.  Etat 
de  celui  qui  est  enchifrené.  Op- 
pilatio  narium.  Scrib.[h7j.  Gra- 
vedo,  inis,  f.  Cels. 

enchiîrener,  v.  tr.  (Arch.)  Af- 
fecter (qqn)  d'une  irritation  de 
la  membrane  qui  obstrue  les 
fosses  nasales.  Gravedinem  con- 
citâre.  Cels  Etre  enchifrené,  op- 
pilatione  narium  laboràre.  A. 

enchiridion,  s.  m.(Antiq.\  Ma- 
nuel. Enchiridion,  il,  n.  Dig. 

enchymose,  s.  f.  (Médeo.)  Af- 
flux du   sang  à   la  psau.   Voy. 

ECCHYMOSE. 

enclave,  s.  f.  Terrain  engagé 
dans  un  autre  sur  leque  1  il  em- 
piète..43er  extra  fines  porrec- 
tas.  .i.  Locus  intra  terminos 
agri  inclusus.  A.  Voy.  dépen- 
dance. Donner  des —  à. . .,  pro- 
ferre fines  [alicajus  rei).  Cic. 
adjungere  accessionem  (alicai 
rei).  Cic.   Que  la  Syrie  est   une 

—  naturelle    de    la   Phénicie, 
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circamfandi  Syria  PIxaenicen, 
Plin.    Domaines    qui    formant 
des  enclaves,  prsedia  adjuncta. 
Cic. 

enclaver,  v.  tr.  (Technol.)  Fixer 
à  l'aide  d'une  clef,  d'un  bou- 
lon, tnfigère  aliquid  {alicai  rei). 
Cic.  —  une  poutre,  tignum  im- 
mittére.  Dig.  |{  (P.  ext.)  Encas- 
trer. Voy.  ce  mot.  {|  Faire  en- 
trer (une  terre,  un  territoire) 
comme  dépendance  dans  les  li- 
mites d'une  autre  terre,  d'un 
autre  territoire.  Cireamcludëre , 
tr.  Ca?s.  Adjungere  aliquid  (a- 
iicui  rei). Cic.  Etre  enclavé  dans... 
se  immittére  ou  immitti  in  (et 
l'Ace).  Liv.  procurrêre  in  ou 
incarrere  in  (ace).  Cic.  Le  ter- 
ritoire de  Sagonte  enclavé  entiM 
deux  Etats  ,  .Sagantini  medii 
inter  imperia  duorum  populo- 
rum.  Liv. 

enclin,  ineflat.  inclinis  [proprt. 
<■  qui  s'incline,  qui  penche-]!, 
adj .  Porté  par  inclination  à 
qqch.lDclinatus,  a,  um.p.adj. 
Tac.  (ex.:  inclinatx  ad  saspi- 
ciones  m,entes.  Tac.)  ;  propen- 
SUS,  a,  uni,  p.  adj.  Cic.  (ex.: 
ad  misericordiam .  Cic.)  ;  pro- 
clivis,  e,  adj.  Cic.  (ex.:  ad  co- 
mitatem.Cic); prODUS ,B,  UW, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ad poeticam. 
Saet.  ad  credendam.  Aur.-Vict. 
in  obsequiam,.  Hor.)  ;  proznp- 
tus,  a.  ura,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  ad  vim.  Cic.  promptam  in 
adalationem  ingenium..  Tac). 
—  à  l'envie,  à  la  colère,  nata- 
rà  invidas,  iracandus.  Cic.  Tu 
es  —  à...,  taœ  natarœ  est  (avec 
l'Infi n.).PZin.  Voy. disposé, por- 
té, penchant. 

enclitique, adj.  (Gramm.)  En- 
cliticas,a,  um,  adj.  Prise.  Par- 
ticule — ,  mot  —,  et  (substan- 
tivt  au  fëm.  ou  au  masc).  en- 
cliticam ,  i,  a.  Prise.  (.\IV,  6; 
29). 

enclore  (lat.  incladëre  [■  en- 
fermer •]),  V.  tr.  Entourer  d'une 
clôture.  Sœpire,  tr.  Cic.  Con~ 
sœpire,  tr.  Saet.  Claadère,  tr. 
Tac.  Concladére,  tr.  Cic.  Cir- 
cammanlre,  tr.  Col.  Sœpto  cir- 
cum.dare.  Cœs.  Voy.  enfermer, 
ENTOURER.  ||  (P.  ext.)  Enfermer 
dans  une  enceinte.  Incladëre, 
tr.     Cic.    Voy.     enfermer,    en- 

CEINDRE. 

enclos,  s.m.Terrain,  espace  en- 
touré d'une  clôture.  Loeas  sœp- 
tus.  Cic.  Sa'ptum,  i,  n.  Varr. 
Col.Conseeptum,i,a.  Varr. Liv. 
Sœpimentan\,  i,  n.  Varr.  Cic. 
EUipt.  Poét.  Un  —  de  murailles, 
locus  m,uris  ou  moenibas  cinc- 

tUS.    Cic.  Voy.    ENCEINTE. 

enclume,  s.  f.  Masse  de  fer  acié- 
ré  sur  laquelle  on  forge  les  mé- 
taux. Incas,  ûdis,  f.  Cic.  \\  Fig. 
Prov.  Etre  entre  1' —  et  le  mar- 
teau (ne  pouvoir  éviter  les  coups 
d'aucun  côté),  inter  sacrum,  sa- 
xamqae  stare.  Plaat.  (m.  d  m. 
•  entre  la  victime  et  la  pierre 
tranchante-, métaph. empruntés 
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AU  l&ugagddes  sacri6oe»|. Battre 
nuit  et  jour  la  même  —  (faire 
■ausei.'sse  la  mémo  chosa),  ««im- 
dcm  incadem  dUm  noctem<)Uc 
tandêre.  Cic.  (du  Or.  11,39,  IHS;. 
Remettre  un  ouvrage  sur  1" — 
lie  remauier  ,  inciidi  reddêrri 
{mille  rornafos  i'ersas\  //or. 
encocber,  v.  tr.  (Technol. '  En- 
tailler d'une  encoche.  —  le  ta- 
lon dune  flèche,  voy.  entail- 
ler. Il  P.eit.  —  une  flèche  (l'ap- 
rliqiuT  sur  la  corde  de  l'arc  en 
ajustant  dans  la  coche),  ncrvo 
tajittam  aptCire  .  Virg.  impo- 
nèrd.  Ov.  1  P.  ext.  iMarine.) 
Amarrer  (arch.).  Voy.  ce  mot. 
encoSrer,  v.  tr.  SL-rrer  dansun 

coffre.    Voy-EMBALLEB,  EMPAQIE- 

TER,  ENFERME,;.  —  son  argent, 
voy.  ENCAISSER.  |]  (Kig.  Arch.) 
Emprisonner.  Voy.  ce  mot. 

encognure  et  encoignure,  s. 
f.  L-paceque  forme  locoin  d'une 
chambre.  Angalas  parietam. 
Plin.  Le  mur  forme  une  — ,  coit 
marixs  in  cuneam.  Liv. 

encoller,  v.  tr.  (Technol.)  En- 
duire lune  surface'i  d'une  cou- 
che de  colle,  etc.  G/atinâre,  tr. 
Plin. 

encolure,  s.  f.  Dimension  et 
for:ue  du  cou.  ||  (Chez  les  ani- 
maux.) L'—  d'un  cheval,  Cervi- 
ces,  gén.  ptur.  cenicum,  f.  Cic. 
Plin.  Une  —  de  cygne,  collam 
fiexUe.  Sen.  Voy.  aussi  élancé, 
svELTE.  Il  (P.  ext'.i  La  hauteur  de 
1" —  (prise  comme  mesure  de  la 
taille).  Statara,  ee.  f.  Cic.  Voy. 
TAILLE.  1  (Chez  l'homme.)  Col- 
lam. i.  n.  Cic.  Voy.  cou.  ||_P. 
anal.  L" —  d'une  chemise,  d'un 
habit  (largeur  donnée  au  col). 
Voy.coL.  Il  (P.  ext.)  La  manière 
doiit  une  personne  porte  le  cou, 
et,  dans  un  sens  plus  général, 
Ea  tournure.  Voy.  tolknuke.  L'n 
homme  de  robuste  — ,  voy.  sta- 
ture, embonpoint.  Avoir  1' — 
d'un  sot,  voy.  air,  appabencb, 

MANIÈRE. 

encombrant,  ante,  adj .  Qui 

encombre.  Qui  {(jase,  qaod  im- 
pedimenta est.  Cic.  Gravis,  e, 
adj. Cic.  Voy.  embarrassant, cê- 

HANT,   obstacle. 

encombre,  s.  m.  /Farail.)  Em- 
barras causé  par  ce  qui  fait  obs- 
tacle. Impedimentam,  i,  n.  Cic. 

Plin.    Voy.  EM8ARRA?,    GÊ.SE.OB-- 

TACLE.SaiiB  —,sine  o(fen»a.Cic. 
Kevenir  sans  — ,  pedem  ino^fen- 
$um  referre.  Tib.  (I,  7,  6i|. 

encombrement,  a.  m.  (Arch.) 
Action  d'encombrer.  Impeditio, 
onis,  f.  A.  1  (P.  ext.)  Embarras 
cauBe  par  ce  qui  encombre.  L' — 
des  rues,  o6»(''Uc(<r  viœ.  Tac. 
opplettKviss.Plin.J.  L' — d'une 
arm>:e,  impeditam  agmen.  Liv. 

encombrer,  v.  tr.  (En  pari. 
d'un  amas  de  choses.)  Embar- 
rasser en  faisant  obstacle  à  la 
circulation.  Stipàre,  tr.  Cic.  (cf. 
caria patribiis  stipata.  Ou.).lm- 
pedire,  tr.  Cic.  Obstraâre,  tr. 
Ja$tin.  Oppllre,  tr.  Cic.  Com- 


I  plfre,  tr.  Cic.  (cf.  complétas 
mercatoram  carcer.  Cic.  alveus 
l'iberis  complétas  ruderihas . 
■■>uet.).  Replfre,  tr.  Cic.  eic.  cf. 
ten\pla  repleta.  Cic).  Voy.  obs- 
truer, remplir.  Routes  encom- 
brée», itinera  tarbà  referta.Liv. 

Voy.    ENCOMBREMENT. 

encontre,  prep.  et  loc.  prép.  || 
Arch.)   Prép.  Contre.   Voy.    ce 
mot.  1  (Loc.    prép.l    A    I' —    de 
en  opposition  à>,  contra  (avec 
l'Ace.  ).    Cic.     adversus    (  avec 
l'Accu  Cic.  Aller  àl'—  de  qqn, 
alicai    adversam    ire.    ivnirc. 
Plaut.   Lacr.   Fis.   Aller  à  I  — 
de  ce  que  qqn    fait,  adversari 
alicai.   Cic.    .\ller  à  1' —  de  ce 
que  qqn  dit,  infttiat  ire.  Xep. 
encor.  Voy.  encore. 
encorbellement,  s.  m.  (Archi- 
tect.)  Position  d'un  balcon, d'une 
tour>>lle,  etc.    qui  est  en  saillie 
sur  un  mur,  etc.  Voy.  saillie. 
encore  et  (poet.l   encor,  adv. 
A  cette  heure. Adhuc  pr.  •■  jus- 
qu'à  ce  moment,  jusqu'à  pré- 
sent •  ),  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
noram  illad  in  voce  eqaidem 
adhac  non  amisi.  Cic.  [ica.  9, 
28]1;  etiamnuDC,  adv.Cic.  (ex.: 
qa^-e  spes  si  nxanet,  salvi  etiam- 
nanc  esse possamas.  Cic.  [Rose. 
Am.  52.  15UI1  ;  tum  ou  etiam 
tum  (quand  on  fait  retour  au 
passé  ,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  om- 
nes  etiam  tam  retinebant  illam 
Pericli  sucam.  Cic.  [do  Urat.  Il, 
22,  93].  ne  vobis  qaidem  omni- 
bus re  etiam  tam  probata.  Cic. 
[Cat.  2,  2,  A].  easetateL.  Cras- 
sas  ostendit  id  se  in  foro  op- 
time    jam   (acère   qaod    etiam 
tam  poterat    domi  cam    laude 
meditari.  Cic.  [OIT.  11,  13,  i.7]; 
on  emploie  aussi  ad  id  tempas, 
ex.:   hxc  ad  id   tempos  C^sar 
ignorabat.  Cœs.  [B.  C.  III,  79, 
3],.    —   une  fois,  iteram,    adv. 
Cic.   —    longtemps,  dia,  adv. 
Cic.  —  aujourd'hui,  hodie.  Cic. 
(de    Orat.    11,    23,  95).    H    (Par 
ext.)  En  plus.  Etia,in,  adv.  Cic. 
etc.    ex.:  non  solam...  sed  e- 
tiam  ou  veram  etiam.  Cic.  ad- 
dam  et  illad  etiam..  Cic.  etiam 
alii.  Cic.  multo  etiam  gravias. 
Ca"»    tabulas  niliil  profaturas, 
etiam  plus  saspicionisfuturum. 
Cic.)  ;  prseterea,  adv.Cic.  (ex.: 
pr  .  alii  [•  encore  d'autres  ■•]  . 
Cic.  Liv.).  Pas—.nondam,  adv. 
Plaut.  Cic.  1  En  l'état  où  sont 
les  choses.  Encore  8i,«oJ(em  si..., 
l'irg.   Avec  une  seule  légion  et 
encore  était-elle  peu  sûre,  cam 
una  legione  et  ea  qaidem  vacil- 
lante.Cic.Tel  ou  telle  encore  que 
(marquant    une  restriction)..., 
tta  ut. . .  Cic.  (cf.  cujas  ego  in- 
genium  ita  laado  ut  [•  j'ai  une 
estime  telle  encore  que  •]  non 
pertimescam.  Cic.  [in  Caecil.  13, 
UU]).  Il  Encore  que, voy.BiEN  qlb, 

QUOIQl-E. 

encorner,  v.  tr.  Garnir  de  cor- 
ne-,. Cornua  a/)(are  (aficui  reij. 
A.  Encorné,  cornoto*,  a,  um, 
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adj.    l'arr.   corniycr,  géra,  gô- 
ram.  adj.  Cic.  Animaux  encor- 
nés cornigera,  oram.n.  pi. /'/in. 
encourageant,  ante,  a'tj.  Qui 
encourage.  Ad  bortandtin\  ap- 
tus.  Cic.  .•Id/iortationis  plenus. 
Liv.  Paroles  — ,  contioncs  tior- 
rafionesoue.  Cic.  cohortatio,  o- 
nis.   f.    Nep.  hortatus,  lu,   ai. 
i'ar.  Voy.  encourac.ement. 
encouragement,  s.  m.  Action 
d'encourager.  Hortatio,  OBis. 
f.    Cic.  etc.    (ex.  :  h.  remigam 
naiitaramqae.  Liv.   non    eyèrf 
hortationc.  Cic);  adbortatio, 
ODiS,  f.  Cic.  etc.  (voy.  exhorta- 
tion :  cobortatio,  onis,  f.  Cic 
etc.  \voy. exhortation);  exjior- 
tatio,  ônis,  f.  Plane,  ap.  Cic. 
kjaint.  (ox.:  exh.  taa.  Plane,  ap. 
Cic]  ;  hortatus,  Abl.  u.m.Cie. 
etc.  lex.:  Iiajus  horlata.  Cic.  id 
fecissc  alioranx  consilio.  Iiorta- 
ta,  aactoritate.  Cic.)  ;  impul- 
SUS,  ÛS,  m.  Cic.  Cses.  (ex.:  im- 
pulsa meo,  tao,  nostro,  vestro. 
Cic.  impulsa  eoram.  Ca-s.). Don- 
ner des  — ,  voy.  ENooimACER.  ^ 
Ce  qui  encourage.  iDCitameD- 
tuin,i,n.Cic.Tac.{e\.:inc.  labo- 
nim.  Cic.  id  ma.ximum  eratbel- 
lanlibus  incitamentam.  Curt.); 
stimulus.  J,  m.  Cic.  etc.   (ex.: 
iiiicui  stimulas  admovère.  Cic. 
non  egére  stimalis.  Cic.aliqaid 
(acéré  sineullius stimalis.Cic). 
encourager,   v.   tr.   Exciter    à 
montrer  du  .-ourage  (voy.  cou- 
rage). Acuëre,tr.  Cic. etc. (ex.: 
illum   Cic.  simal  ceteras  ad  œ- 
malandas  virtutes.  Liv.  ad  ta- 
tandos  semet  ipsos  et  rem  pu- 
blicam  secam  acaêre   animas. 
Liv.  j uventutem  ad  diccndum. 
Cic.  illos  œmulatio  inter  se  et 
omnes  causa"  acuunf.  Liv.  non 
pneciputi  acuit  ad   cupiditatem 
titteraram  amor  laadis  ?  Cic.)  ; 
concitàre.    tr.  Cic.   etc.  (voy. 
exciter);  incitâre,  tr.  Cic.  etc. 
lex.:  alicajas  animam.  Cic.  ali- 
quem  ad  studiam.  Cic.  aliqaem 
ad  id  bellum.  Cses.)  ;  fîrmàre, 
tr.Cœs.Sall.  (r.  Curt.  Tac  (ex.: 
(.  nostros.  Cœs.  mutaâ  adUorta- 
tlanc  firmati.   Curt.)  ;  cOBGt- 
jDâre.tr.  Cic.  etc.  (vuy.  raffer- 
mir. RANIMER  ;  cf.  conf.  sucs  ad 
dimicandam  anima.  Cses.  c.  se 
ad   conpiijendum  anima.  Ca-s. 
alias  aliam  conûrmare,  ne  no- 
mina  durent.  Liv.  [Il,  2Ii,  2;i; 
impellère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
EXCITER,  pousser).  —  par  dos  pa- 
roles, etc.  voy.  exhorter. 
encourir  (lat'incarr-.'e  [proprt. 
••  courir  sur,  attaquer  -1),  v.  tr. 
Se  mettra  dans  la  cas  do  subir 
(qqch.). /ncurrëre,  intr.  Cic.etc. 
(cf.  inc.  in  reprehensionem.Cic. 
m  c'/ifi  liommam.  Cic).  Susci- 
përe,  tr.  Cic   etc.  (cf.  suscipère 
inimicilias. Cic  odium  alicujus. 
Cic.  vitupérât ionem  inconslan- 
tise.  Cic.  o/fensam.  Cic).  Inci- 
dére{in  odium).  Liv.  Sahlre  (o- 
dium,vitaperalionem).CicCon- 
trahëre  {inimicitias).  Quint.{o( 
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(ensam).  Suet.  —  lo  blàiad,  in 
vitai)«raUonem  venire,  addari 
ou  cadére.  Cic.  No  pas  —  lo  i'j- 
proclio  d'impruiloiice,  a  repre- 
hensione  temeritatis  ubesse.Cic. 

—  la  haiiiJ  ilo  l'année,  colli- 
gëre  odiam  excrcitàs.  Cœs.  En- 
courir les  poiiies  lîxées  par  les 
lois,  obligari  U'jam  pœnis.  Cic. 

—  une  pénalité,  iino  poiiie.pœ- 
nam  committére.  Cic.  /jœnà  te- 
neri.  Cic.  —  ucio  ameuJo,  mal- 
tam  committére.  Cic.  Qui  en- 
court 1  a  pui  no  capitale,  oinojt'us 
crimini  capitali.  Jet. 

encrassement,  s.  m.  Action 
d'encrasser,  de  s'encrasser  ;  état 
decequi  est  encrassé.  Voy. CRASSE, 

SALETÉ,   ROUILLB. 

encrasser,  v.  tr.  Couvrir  do 
crasse.  Voy.  salir. 

encre,  s.  f.  Liquide  dont  on  se 
sert  pour  écrire.  Atramunium, 
i,  n.  Vitr.  (cf.  librarium.  l'itr. 
Plin.  scriptorium.  Cela.).  Fig. 
Famil.  Ecrire  de  bonne  —  à  qqn 
(lui  écrire  une  lettre  où  l'on  ne 
ménage  pas  les  expressions),  as- 
perias  alicai  scribére.  Cic.  —  de 
Cliiiio,  atramentam  Indicam, 
Plin.  sepia,  as,  f.  Pers.  (III,  13). 

—  rouge,  miniam,  »,  u,  riry. 
Plin.  Voy.  vermillon. 

encrier,  s.  m.  Petit  vase  où  l'on 
met  do  Vancxe.  Atramtint<iritxm, 
U,  II.  Hier. 

encroûter,  v.  tr.  Entourerd'uae 
croûte.  Obdacêre  crastis.  Plin. 
Tegêrc  crustâ.  Plin.  S' — ,  voy. 
CUIRASSER.  Spéc.  Enduire  (un 
mur)  d'une  couche  de  mortier, 
Ulinëre  gypso.  Plin.  incrastàre, 
tr.  Dig.  Voy.  enduibu,  mortier. 
Il   Fig.  S' — ,  être   t.^croùté  de 

f  réjugés,  imbui  erroribas.  Cic. 
'esprit  s'encroiite  en  qq.  sorte, 
mens  qiiendam  velat  sitam  da- 
cit.  Qaint.  Voy.  rouiller. 

encuirasser,v.tr.Revétir  d'une 
cuirasse. Voy.  cuirasser.  |{  (Fig.) 
j4rc/i.  Couvrir  d'une  épaisse  cou- 
che de  poussière,  de  crasse.  Pal- 
vere  ou  pluribus  limi  coriis  lo- 
ricàre.  Plin.  replëre.  Liv.  sordi- 
bus  oblinëre.  Jastin.'Voy.  salir. 

encuver,  V.  tr.  (Technol.)  Met- 
tra dans  une  cuve.  Imponére  in 
capam,.  A. 

encyclique,  adj.  (T.  sciantif.) 
Circulaire,  destiné  à  circuler. 
Encyclios ,  on,  adj.  l'if.  Voy. 
CIRCULAIRE.  Lettre  —  et  (substan- 
tivt.)  —  (lettre  circulaire  du 
pape  sur  un  point  de  doctrine), 
encyclia.  orum,  n.  pi.  Casaiod. 

encyclopédie,  s.  f.  Ensemble 
complet  do  connaissances.  Orbîs 
ille  doctrinas,  qaam  Grseci  ïf- 
xuxXov  Ttaiosiav  vocant.  Quint. 
(I,  10,  1).  Il  Ensemble  des  faits 
qu'ombrasse  une  science  spécia- 
le. Corpus,  oris,  n.  Liv.  1  Ou- 
vrage contenant  exposé  l'ensem- 
ble do  toutes  las  connaissances 
humaines  Liber  qui  humana- 
ram  disciplinaram  universita- 
ten\  complectitar.  A.  \\  Fig.  Une 
—vivante  (en  pari,  d'un  homme 
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très  instruit),  i/ui  ulurimaram 
reram  et  artiam  scientium  con- 
secatus  est.  A.  h.omo  pereradi- 
Éus.  Cic 

encyclopédUque,  adj .  Qui  em- 
brasse l'onsomble  des  connais- 
sances. Omnia  complectens  ijen. 
Connaissances — ,qaLtsiorbi3  lit- 
terariim  ou  orbis  doctrinse . 
Qaint. 

endémie,  s.  f.  (Médec.)  Maladie 
dont  certains  Cas  se  présentent 
dans    une    région    determi:iée. 

Voy.    ENDÉMIQUE. 

endémique,  adj.  (Médoc.)  Qui 
a  le  caractère  do  l'endémie.  Do- 
mesticas,  a,  am,  adj .  A.  Mala- 
die — .propria  contagio.  A.  fig. 
pestilentia  qase  statis  tempori- 
bas  in  regionem  incidit.  A. 

endenter,  v.  tr. (Technol.)  Gar- 
nir de  lieuls. Dentés  aptâre{ins- 
tramento).  A.  Au  propre,  (^ui 
est  bien  eudenté,  bene  dentatas. 
A.  (Femme)  mal  endontée,  maie 
dentata.Ov.  ||  (P.e!it.)Etrobien 
endenté  (avoir  un  solide  appé- 
tit). Voy.APPÉTiT.^  Découper  en 
forme  de  dents.  Voy.  denteler. 
1  Assembler  (des  pièces  do  bois) 
à  l'aide  d'adonts. Voy. emboîter. 

endetter,  v.  tr.  Charger  d'une 
dette.  .Ere  alieno  obstringére 
ou  obraére.  Cic.  S' — ,  3:s  alie- 
nam  sascipëre,  contrahëre,  fa- 
cère.  Cic.  conflàre.  Sali,  in  ses 
alienam  incidêre.  Cic.  Tu  as 
craint  de  t'^  davantage,  me- 
taisti  ne  ses  alienam  libi  cre- 
sceret.  Cic.  Etre  endetté,  esse  in 
aère  alieno.  Cic.  ses  alienam  ha- 
bère.  Cic.  Etre  fort  endetté,  œre 
alieno  demersum  esse.  Liv.  op- 
pressam  esse.  Cic.  œre  alieno 
laborâre.  Cses.  N'être  pas  — ,  in 
sere  alieno  nallo  esse.  Cic.  Un 
endetté,  sere  alieno  obstrlctas, 
ou  perditus  (/lomo).   Cic.  Voy. 

DETTE. 

endêvé,  ée,adj.  (Arch.)  Qui  est 
hors  de  soi.  Impotens,  adj.  Cic. 
împos  sai.  Sen.Yoy.  éperdu.  || 
(P.  e.xt.)  Indiscipliné.  Voy.  ce 
mot. 

endêver,  v.  intr.  (Pop.)  Eprou- 
ver une  vive  contrariété,  enra- 
ger. Voy.  enrager. Faire  —  qqn, 
(acëre  aliqaem  ringentem.Petr. 

endiablé,  ée,  adj.  Possédé  du 
diable.  Voy.  diable,  possédé,  fu- 
rieux, ENRAGÉ.  Il  (P.  OXt.)  Pos- 
sédé d'une  passion,  d'une  ar- 
deur du  diable.  Capidissimas 
rei  alicajas.  Cic.  Etre  endiablé, 
capiditate  rei  alicuj'as  flagrâre. 
Cic.  Une  verve  endiablée,  im- 
petas  animi  incitatas.Cic.Sahs- 
tantivt.    Uii  — ,  une  endiablée, 

voy.   DIABLE,   diablesse. 

endiabler,  v.  intr.  Etre  possé- 
dé du  diable.  Voy.  diable,  pos- 
séder. Il  (P.  ext.)  De  nos  jours. 
Etre  furiau.x,  éprouver  un  vio- 
lent dépit.  Voy.  furieux,  enra- 
ger. Faire  — •  qqn,  voy.  endê- 
ver. 

endiguer,  v.tr.  (Technol.)  Con- 
tenir au   moy3n  de  digues  (un 
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fleuvo.  un  torrout,  otc.).A/o;ifcu* 
objectis  COercère.  Cart.  Mihrrn 
■ilactibua]  opponëre.  Cart.  Voy. 
digue. 

endimancher,  v.  tr.  Paivr  1  >< 
vêtements  du  dimanche.  V^iy. 
dimanche.  Il  (P.  ext.)  Etre  '•mii- 
mauché.  Voy.  oauchb,  emprun- 
ter. 

endive,  s.  f.  Chicorée  dos  j.ir- 
ilins.  Intib'im,  i,  n.  Virg.  l'im. 
Intibas,  i,  m.etf.  Cels.  Plin. 

endoctriner,  v.  ir.(Arch.)  Uen- 
dre  instruit.  Voy.  instruire.  1 
(P.  ext.)  Faire  entrer  dans  cer- 
taines opinions,  certaines  iloc- 
trines.  Condoce[acëre  animam 
(lit  et  la  Subj.j.Cic.  Imbai':r;  a- 
liqaem  opimone.  Cic.  .4ddw':re 
aliqaem  in  aententiam.  i-:ses  . 
Voy.  dresser,  circonvenir.  Il 
fait  amener  les  émissaires  qu'il 
avait  endoctrinés,  prodacantar 
ii  qaos  ille  edocaerat  qase  dici 
vellet.  Cses.  Voy.  leçon. 

endolorir,  v.  tr.  Rendre  dou- 
loureux (lo  corps  ou  une  partie 
du  corps).  Dolorem  facëre  ou 
efficëre  ou  commovëre.  Cic.  do- 
lorem a(ferreoti  dare  Icorpori). 
Cic.  Etre  endolori,  dolëre,  intr. 
Cic.  Avoir  l'œil  endolori,  niale 
oculam  habêre.  Cels.  La  partie 
endolorie,  id  qaod  dolet.Sen. 
Voy. douloureux,  douleur,  souf- 
frir. 

endommager,  v.  intr.  Mettra 
en  mauvais  état.  Lsedêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aristas.  Virg. 
(rondes.  Ov.);  corrumpére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  framenta.Cœs. 
vestem.  Liv.);  vitiàre,  tr.  Col. 
(ex.  :  ferramentam  in  opère. 
Col.)  ;  violàre ,  tr.  Cels.  (ex.: 
membranani.  Cels.)  ;  DOCére, 
intr.  Ctc.  (ex  :  alicai  rei.  Cic. 
Plin.).  —  les  murs.lo  faîte  et,  les 
portes.  deform,âre parietes.Cic. 
(astigiam  et  valvas.  Liv.  Voy. 

détériorer,     délabrer,     GATER, 

dommage.  Etre  endommagé  par 
les  pluies,  par  l'humidité, p/ai'tis 
infestari.  Col.  hamore  corram- 
pi.  Col.  Etra  gravement  endom- 
magé (un  pari,  d'un  édifice),  vi- 
tiam  facëre.  Cic.  Bâtiment  en- 
dommagé, sedes  vitiosse.  Jet.  se- 
dificiam  dilabens.  Sen.  Voy.  dé- 
labrer.Chemin  endommage  par 
les  pluies, tierfactum  corraptiaa 
imbri.  Hor.  Non  endommagé, 
integer,  gra,  gram,  adj.  Cic.  (cf. 
pars.  Cses.  loca.  Cses.).  intac- 
tas,  a,  am,  adj.  Cio.  (souvent 
accompagné  de  integer,  ex.:  in- 
teger et  [ou  atqae]  intactas  et 
integer  intactasqae.  Liv.  intac- 
tam  (erro  corpus.  Liv.).  inco- 
lumis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  na- 
ves.  Cais.).  inviolatas,  a,  am, 
adj.  Just    (cf.  statua,  Justin.). 

Voy.    INTACT. 

endormant,  ante,  adj.  Qui  a 
la  propriété  d'endormir.  Som- 
nifer,  fera,   (eram,  adj.  Plin. 

Voy.  NARCOTIQUE,  SOPORIFIQUE.  |{ 

Fig.  Qui  donne  envie  de  dormir 
à  force  d'aunui.  Voy.  ennuïeu.i. 
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endormeur.  endormeuBO.  s. 
m.  01  f.  11  Au  propre.  Uaro.^  Ce- 
lui, celle  qui  endort.  Qai  ou 
^ax]sopito\iconsopit{aliqacm\. 
.'ic.  ou  sommim  ii/JVrt,  conci- 
tat  {alicni>.  Lie.  Voy.  ESDOUMin. 
g  p.  est.  Perionno  qui  donne 
envie  dt-  dormir  4  force  d'i'n- 
nuver.  Voy.  essctevx.  lasgl'i-- 
SANT.  Ktre  un  — ,  somniun  ali- 
eai  <i/ferr?.Cic.1(Fi3.)  Personne 
qui  berce  d'illufion»  laites  pour 
éteindra  la  clairvoyance,  l'acti- 
vité.   Voy.  F1.ATTEIR,  rnOMPEUt. 

endormir,  v.  tr.  l'aire  dormir. 
Sopîre.  tr.  Lu:  ex.:  vino  ane- 
ratvs.  Uv .  lentior  œqaalior- 
qae  accidens  [sonitus  procella-] 
magniiin  partcm  hominum  so- 
pii'it.  Lii-.  au  part,  passé:  so- 
piti  vi'jilfs  .  /.il-,  sopitam  cor- 
pus, tic»;  coDSopij-e ("endor- 
mir d'un  profond  sommeil  •), 
tr.  Cic.  'au  passif  :  Endymion 
a  lanâ  consopitas.  Cic.  somno 
est  consopitus.  Cic.  qiiid  me- 
lias  qtuim  in  mediis  uitœ  labo- 
rihas  obdormiscëre  et  ita  con- 
nivcntemsommo  consopirisem- 
piterno  ?Cic.  [Tusc.  1,  J.9, 1171). 
Voy.  aussi  dormir  et  sommeil. 
S' — ,  obdormiscére,  intr.  Cic. 
dormire  ccepisse.  Cic.  in  som- 
num  labi.  Cic.  Endormi,  dor- 
miens  .  Cic  .  sopitas .  Cic.  Etre 
endormi,  somno  esse  sopitam. 
Cic.Nep.  Il  (Spéc.)  Endo-miri|qn 
(en  pari,  d'un  narcotique). Som- 
num  allicëre.  Cels.  \\  (Par  ext.) 
Donner  envie  do  dormir  (à  force 
d'ennui).  Somnam  a^erre.  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Engourdir  (les  mem- 
bres). Voy.ENCOURDlR.  |l  (AU  fig.) 

Calmer,  faire  cesser.  Sôpire,  tr. 
Cic.  Vell.  Voy.  calmer,  [faire] 
CESSER.^  (Fig.)  Bercer  d'illusions 

qui  paralysent   l'activité.  Voy. 

AMUSER,  tromper.  S'—,  torpcs- 
cëre  ,  intr.  Cic.  Etre  endormi, 
jacëre,  intr.  Cic. 

endosse,  s.  f.  (Arch.)  Ce  qu'on 
a  sur  le  dos.  Voy.  vêtement.  |1 
(Fig.)  Kesponsab'ilité  d'une  chose 
qui  retombe  sur  qqn.  Voy.  res- 
ponsabilité. 

endosser,  v.  tr.  Mettre  sur  son 
dos  'un  vêtement).  Induëre  sibi 
et  simpl.  indaëre  (vestem).  Cic. 
—  l'uniforme,  indaëre  milita- 
rem  ornatam.  Cic.  arma  in- 
daëre.Cart. —  une  cuirasse, /ori- 
cam  indaére.  Curt .  Famil.  — 
le  harnais  (les  vêtements  de  sa 
profession),  insignia  artis  sa- 
mëre.  A.  ||  Fig.  Prendre  sur  son 
compte.  BOU8  sa  responsabilité. 
Recipëre  in  se.  Cic.  Voy.  char- 
ger ,  RE  poNs»BiLiTé.  Kamil.  — 
un  enfant  (s'en  reconnaître  le 
pore),  voy.  reconnaître.  1  Met- 
tre sur  lé  dos  do  qqn.  ||  P. 
anal.  Indaëre  alicai  (vestem). 
Il  Fig.  (t.  de  jeu).  Faire  —  la 
perte  à  qqn,  (rang ferre  in  ali- 
quem  lasoriam  Jacturam.  A. 
1  Inscrire  au  dos  d'un  acte.  Voy. 
■M^iCRine.  Il  P.  ext.  et  spéc.  — 
un  billet,  une  lettre  de  change 
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(mettre  sa  signature  au  dos  du 
billet  pour  le  transmettre  à 
l'ordre  d'un  tiers),  se  sponsione 
o(>sfrin;;(?re.  Cic.  Voy.  signer, 
TRANSFERER.  —  Une  dette,  frflns- 
fcrre  se  in  irs  alienum.  Gaj. 
dij. 

endosseur,  s.  m.  Celui  qui  en- 
dosse un  eflot  do  commerce. 
Consponsor,  oris,    m.  Cic. 

endroit,  s.  m.  Place  qu'on  a 
directement  en  vue  dans  une 
localité.  Locus.  J,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  ad  fum  iocum  (laniinis 
pontem  (acère.  Ca?3.  plur.  loca. 

Cic.      voy.     LIEU,     PLACE,    EMPLA- 
CEMENT).    En    cet  — ,    eo    loco. 
Cic.  ibi.  Cic.    Vers  cot  endroit, 
eo,  adv.  Cic.  Voy.  lieo.  ||  (Par 
ext.)  Localité  qu'on  habite.  Lo- 
cus, i,    m.   fie.  Voy.  localité, 
HABITATION.   Fig.  Il   ost  bien  do 
son  — ,  subagrestis    est.   Cic.  1 
Placeque  l'on  considéredans  un 
objet.  Locus,  i,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
place).    Pars,   partis,    f.     Cic. 
Fig.  Porter  la  main  à  1'  —  sen- 
sible,   manum   ad    id    referre 
quod  dolet.  Sen.  Prendre    qqn 
par  son  —  faible,  vov.  faible. 
I!    Passage    déterminé  que  l'on 
considère  dans  un  ouvrage  Lo- 
cus, i,  n.    Cic.    (au    plur.    loci. 
Cic).  voy.  passage.  ||   Côté  dé- 
terminé quo  l'on  considère  dans 
unepersonneouunechose.  Pars, 
partis,  f.  Cic.  Loc.  adv.  Al'  — 
de  qqn,  voy.  égard,  envers.  En 
mon  —  (arch.),  ^t2orfadmea<- 
tinel.    Cic.  1    Côté  par    lequel 
une  choS'î    doit   être  regardée. 
Kvterior  faciès.  Cic. 
enduire  .lat.  indacëre  [■  met- 
tre d.ins,  sur  --y,  v.  tr.  Mettre 
dans  (arch.);  par  ext.  absorber. 
Voy.    ces    mots.    ||    (Fig.)   Voy. 
digérer.    1     Mettre    sur:    spér. 
couvrir  d'un  enduit.  Illjncre, 
tr.  Cic.   etc.    (ex.  :  aliqaid  ali- 
qua  re.  Cic.    Cels.    Tac.)  ;  cir- 
cumlinëre,  tr.  Col.  (ex.:  ali- 
qaid aliqaa  re.Col.);  oblinére, 
tr.  Cic.    etc.    (ex.  :  alir/uid    ali- 
qaa re.  V'arr.).   Voy.  oindre. 
enduit,    s.    m.    Matière     molle 
dont  on    couvre    la   surface  de 
certains   objets.  Tectoriam,  ii, 
n.  Cic.  Vitr.  Crasta,^;,  f.  Plin. 
—  grossier,  trallisatio,  onis.  f. 
Vitr.  Voy.  crépi.  —  pour  bou- 
cher   un    vase,    une     amphore, 
linimentam,  i,    n.    Pall.  Ton- 
neaux   recouverts    d'un  enduit 
tle    poix,    picata   dolia.    Cato. 
Col.  1  Enduit,  action  d'enduire. 
Litura,  ,-r.  f.  Col.    (IV,   2.'.,  G). 
^'nc(io,  onis.  f.   Plin.    Circam- 
litio,  onis,   f.  Phn.  Mettre,  ap- 
pliquer   un  —  sur, revêtir  d'un 
— ,  voy.    enduire.   ||    (P.  anal. 
Couche  de  matière  gluante  qui 
couvre  accidentellement  la  sur- 
face de  certains  organes.   Un  — 
muqueux,  voy.  mucosité,  visco- 
sité. 

endurance, 8. f.Puissanco  d'en- 
durer arch).  Patient  ia,.v,(. Cic. 
endurant,  ante,  adj.  Qui  en- 
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dure.    Patiens,  p.   adj.   Cic. 
etc.  lex.:  lahoram.  Sali,  frigo- 
ris.  Col.  incommodorum.  Cic.); 
perferens,   p.    adj.    Cic.  etc. 
\i}X.:    injuriarum.   Cic).    Voy. 
patient. Peu  — ,  impatiens,  adj. 
Cic. 
endurcir,  v.  tr.  Rendre  dur  par 
degrés.  Voy.  durcir.  S'  — ,  du- 
rescère,  intr.  Cic.  1  (Fig.)  Ren- 
dre   insensible   par   degrés    (lo 
corps   ou    l'àme).   Duràre,  tr. 
Cic.    Sali.  (ex.  :  se    durare  la- 
bore.    Cees.    [15.    O.  VI,    28,  3]. 
sabacti  atque  darati  bellis.Liv. 
[.\L1I.  52,   10])  ;   edurùre,  tr. 
Col.  (.\I.    1,  7);  indurâre,  tr. 
Liv.    Sen.  (ex.  :  animum.  Sen. 
paeritiam    ad   fatarœ    militUe 
patientiam  [en    pari,   de    l'Eu- 
rotas].  Sen.  rh.  sic  ad  labores 
hellicos     indarantur.     Justin, 
ind.    se   adversas    omnia,quœ 
incidère  passant.  Sen.).    S' — , 
duràre,  intr.  Hor.  Quint.  Tac 
(on    empl.    plutôt  daruin  (ieri. 
Cic.    voy.    iNSEN'iiDLE)  ;    indu- 
rescëre,   intr.   Ov.    Sen.     rh. 
Sen.    Tac.    (ex.  :    sic   veneficiis 
corpus    indurait,  at  saxa    re- 
verberet...  Sen.  rh.  induisit  yi- 
tiis  :  simal    et  emarcuit  et  in- 
durait [homo].   Sen.)  ;   obdu- 
rescère,  intr.   Cic   (ex.  :    ipse 
obdurai.  Cic.  nisi  diuturnà  de- 
speratione   rerum    obdaruisset 
animas  ad  dolorem  noi'um.Cic. 
his  jam  inveÉerafis  [dat.]  con- 
suetudine     obduruimas .    Cic. 
qais  contra  stadia  natarse  tam 
vehementerobdurait,ut...Cic.); 
concallescere,  intr.  Cic.  (ex.: 
locus  ille  animi  nostri,  stoma- 
chus  ubi  habitabat  olim,  con- 
callait.    Cic   [ad   Att.   IV,    16, 
10])  ;  occallescère,   intr.  Cic. 
Coi.    (ex.  :    angor  quidem,  sed 
jam  prorsus    occallni.  Cic.    sic 
mores  occalluere,    ut...     Col.). 
Endurci,  durus,  a,    um,   adj. 
Cic.    etc.     (voy.    dur,    aguerri, 
insensible). 
endurcissement,  s.  m.  Action 
do    s'endurcir.      (En    pari,    du 
corps.)  Duritia  corporis.   IHin. 
j.  Patientia  corporis.  Sali.  L  '  — 
du  corps   qu'ils   devaient    à  la 
pratique  des  armes,  darati  asu 
armoram.Liv.V  —   de  l'armée 
à  toutes   les   fatigues,  exercitus 
omnium  rerum  patientia  dura- 
tas.  Liv.  Voy.  ENDURCIR.  1  (En 
pari.  deràme.)Obdura(io,onis, 
f.  Aag.  Voy.    insensibilité,  im- 
piété. 

endurer  (lat.  post.  indurar» 
[•  s'ondurcir  »].//ifr.),v.tr. Sup- 
porter avec  une  patience  con- 
stante. Ferre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
^erre  aliquid  toleranter.  Cic.f. 
miscrias.  Ter.  confumaciam 
alicajas.  Cic);  per ferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  levé  est  miseriaê 
ferre,  per  ferre  est  grave.  Sen. 
fr.  omnes  indignitates  conta- 
meliasque.  Ca-s.  pcrfer,  si  me 
amas.  Cic.  omnia  pati  et  per- 
ferre.  Cses.  facile  omnes  [•  tous 
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«es  gens-là  •]  perpetioret  per- 
fero.  Cic.  absol.  patietar,  per- 
{cret,  non  sticcumbet.  Cic.]; 
pati,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
toleranter  dolorei.  Cic.  labo- 
rem  vix  pati poste.  Liv.  absol. 
res  est  ad  patiendam  toleran- 
damqae  difficilis.  Cic.)  ;  per- 
peti,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ani- 
mas seger...  neqae  pati  neqae 
perpeti  potest.  Enn.  (r.  dolo- 
rcni.  Cic.  paapertatem  facile. 
Nep.);  tolerÂre,  tr.  Cic.  eic. 
(ex.  :  hiemem.  Cic.  inopiam. 
Sali,  famem.  Cê^s.).  Voy.  souf- 

FRIlt,    JUDIR,    SUPPORTER. 

énergie  (lat.eccl.en<;rgia.//ier.), 
s.  f.  Force  vive  do  l'organisme. 
Vis,  f.  Cic.   Virtas,  atis,  f.  Cic. 
Sans  — ,  languidas,  a,  um.adj. 
Cic.    mollis,  e,   adj.   Liv.    (et'. 
mollia   et  (laida  corpora  Oal- 
lomm.  Liv.   solatas  et   mollis 
in  gesta.Cic).   ||  (Par  est.)  En 
pari,  d'un   remède.  L'  —  d'un 
remède,  remediame(^cax.Cels. 
Sans  — ,  imbecillas,  a,  um,  adj . 
Cic.    (cf.  sed    nescio    qaomodo 
imbccilliormedicinaqaammor- 
bas.  Cic.  lad  Atl.  X,  U,  2).    || 
(Fig.)  L'énergie  des  expressions, 
gravitas   verboram  et  senten- 
tiaram.  Cic.  (or.  9,  32).   L'  — 
d'un  orateur,  vis   ac  virtus  ou 
vis  virtasqueoratoris.Cic.  Plein 
d'  — ,  actuosas,  a,  um,  ailj.  Cic. 
(cf.  sunt...  qaasi  actuosas  par- 
tes   dase    [orationis].  Cic.    [or. 
36,  125]).  Avec  — ,  nervosê  (di- 
■oëre,    disserëre  aliqaid).  Cic.  T 
Force  vive  de  l'àme.  Vis,  l.Cic. 
etc.  (cf.patris  vis  et  acrimonia. 
Cic.  vis  ingens  imperii  ['  dans 
le  commandement  •].  Liv.  vi- 
çet  in  illo  vis  ingenii  consilii- 
gae.   Cic).    Vigor    [ingenii  ou 
animi).    Cic.  Nervi,  oram,  m. 
pi.    Cic.  (cf.  dignam   onas,  in 
quo   omnes    nervos  œtatis  in- 
aastriaeqae  meas  contenderem. 
Cic).    Firmitado    animi.    Cic. 
Fortitado   (opp.  à    ignavia)  in 
pericalis.  Cic.  Impigritas,  atis, 
(.  Cic.  (Rep.  III,  28,  UO].!ndus- 
tria  (opp.  à  socordia)  in  agen- 
da. Cic.  Fortis  et  acer  animas. 
Cic.    IngeniiiTn    vegetum.    Liv. 
Ingéniant  impigram atque  acre. 
Cic.  Montrer  de  1' — ,  voy.  [être] 
ÉNERGiauE.  Enlever  (à  qqn)  toute 
— ,  debilitâre  aliquem  ou    ali- 
cajtis   animam.  Cic.    Ils    n'ont 
aucune  — ,  aucun   ressort   dans 
le  raallieur,  mollis  ac   minime 
resistens  ad  calamitates  perfe- 
rendas  mens    eoram   est.  Cœs. 
Sans  — ,  ignavus,   a,  um,   aJj. 
'  Cic.    iners,  adj.    langaidas,  a, 
um,  adj.  Cic.  [cl.senectas  lan- 
gaida    et  iners.    Cic).  socors, 
adj.  Cic.  Ne  pas  montrer  d'  — , 
ignavê  aliqaid  (acéré.  Cic. dis- 
soluté  facére.  Cic.  Ne  pas  mon- 
trer assez  d'  — ,  non  satis  im- 
pigré  se  movére.  Cic.  .\vec  com- 
bien peu  d'  — ,  qaam  non  ac- 
taosê.  Cic.  (DeOrat.  III, 2à,  102;. 
énergique»,    adj.   Qui    déploie 
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une    force    vive,    agissante.    |1 
(En  pari,  de  l'organisme.)  Fir- 
mus,  a,  um,  adj.  Cic.  l'alidas, 
a,  um,    adj.  Cic.    ||    (Par  ext.) 
En    pari,  de     choses.    Remède 
— ,    medicamentum    acre.  Cic. 
vehemens.Cels.strenuum.  Curt. 
remediam    Çortius.     Tac     (cf. 
ann.  I,    29).  remediam  valens. 
Cels.    (cf.    remédia   nimis    va- 
lentia.  Cœs.).  ||  (Kig.)  En  pari, 
de  l'expression.  Discours  — ,  o- 
ratio   gravitatis    plen%.   Cic  1 
(En  pari,  de  l'àme.  I    Fortis,  e, 
adj.    Cic.  etc.  (cf.  f.    vir.    Cic 
animas.  Cic.  par   ext.   consilia 
["  résolution    •]  (ortia.    Cic). 
Impiger,  gra,  gram,    adj.   Cic. 
(ex.:  imp.ad  belli  labores.  Cic). 
Indastrius,  a,  um    (opp.    à  so- 
cors, ignavus),    adj.    Cic    (cf. 
ind.  in  agendo  ou  in  rébus  ge- 
rendis.  Cic).  Strenuas,  a,  um, 
Cic.    etc.    (s'opp.    à  inerj  ou  à 
ignavus  ;  cf.  str.  in  aliqaa   re. 
Cic  souvent   avec   fortis,   ex.  : 
fortis  ac  strenaus,  strenaus  et 
(ortis.  Cic.  lior.   Liv.    ou    avec 
impiger,  ex.  ;    impiger  et  stre- 
naus. Cic).  Acer,  cris,  are,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  acer  in  rébus  ge- 
rendis.  Cic.  acerrimas   tui  de- 
fensor.  Cic.  vir  acer  et  fortis. 
Cic.  vir  fortis   et   acris  animi. 
Cic.  par  ext.   acerrima  consi- 
lia [opp.  à  inertissima].  Ilirt, 
ap.  Cic.].  Se    montrer   énergi- 
que, être  — ,  impigram  (ou  m- 
dustriom,  strenuum,  acrem)  se 
pra^bêre  [in  aliqaa  re).  Cic. 
énergiquement,    adv.    D'une 
manière    énergique.     Fortiter, 
adv.  Nep.    (cf.   fortiter   curari 
se  pati.    Curt.   bellum    gercre. 
Cic.  (ortius  pagnâre.  Cœs.  for- 
tissimê   resistëre.  Cxs.  fortiter 
atque  aadacter  sententiam  di- 
cere.Cic.).Acriter,  adv.  Cic  (cf. 
acriter  ou  acerrimê  rem  gerëre. 
Cic).  Strenaê,  adv.    (cf.  forti- 
ter ac  strenuë  agére.  Cic.  im- 
pigré  et  strenuë   mandata  sibi 
facëre.    Sen.).  Industrie,   adv. 
Cic  (cf.  aliquid  administrâre. 
Cœs.).  Il   Par  ext.  en  pari,  d'un 
remède.      Voy.     efficacement. 
(Cette  substance)  agit  plus    — , 
acriorem  vim  habet.    Plin.    \\ 
Résister  — ,  acerrimê  resistëre. 
Cses.  fortiter  repagnàre.  Cses. 
énergumène,  s.  m.   Personne 
possédée  du    démon.    Energu- 
menos,  i,  m.  Salp.  Sev.^\F\%.) 
Personne  qui  s'emporte  violem- 
ment.  Farore    correptus.    Cic. 
Furiosas.  Cic  Lympkatus.Liv. 
énervant,  ante,  adj.  Qui  a  la 
propriété   d'énerver.    Corporis 
vires  frangeas.   Plin.  Langai- 
das, a,  um,    adj.    Cic.  etc.  (cf. 
voluptates.  Cic).  \\   Fig.  Animi 
vires  (rangens.    Cic  Donner  à 
l'enfance  une  éducation    éner- 
vante, infantiam  deliciis    sol- 
vére.  Quint.  Voy.  efféminer. 
énervation,  s.    f.    Action  d'é- 
nerver.   Voy.  ÉNERVER. 

énervement,   s.     m.    Etat  de 
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celui  qui  est  énervé.  Languor, 
oris,    m.    Cic.    Voy.    faidle'ïse, 
LANGtEUR.  L'  —   des   courages, 
énerves  animi.  Val. -Max. 
énerver,  v.  tr.  Priver  de  l'usage 
des  nerfs.  Nervos  omnet  exie- 
câre.    Cic.    1    (E'S.)   Priver   de 
nerf,  c-à-d.  d'énergie.   Ener- 
Vâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aiigoem 
[on  pari,   de  l'âge].  Cic.   vires. 
Hor.    corpas   animumque.  Cic 
au   part,    velat   enervata  civi- 
tas.  Liv.  mollis  et  enervata  O- 
ratio.    Cic.)  ;    debilitâre,   tr. 
Cic  etc.  (ex.:  qaod  nervis  om- 
nlhas  arbe  exseclis  arbem  ipsam 
solutam    ac    debilitatam    reli- 
querant.    Cic.    debilitati    stu- 
pris.    Cic.)  ;    delumbàre,   tr. 
Cic.  etc.   (ex.:  ne  minutos  nu- 
méros sequens  concidat  delam- 
betque  sententias.  Cic    [or.  69, 
231]);  eiïerainàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  corpas    animumque  viri- 
lem.  Sali,  animos.  C^'s.    (lagi- 
tiis  e^eminari.  Liv.  effeminari 
cogitationibus  mollissimis.  Cic 
au    part,    effeminata    corpora. 
Liv.);inollire.  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
poetse  moUiunt  animos  nostros. 
Cic.  m.  legionem.  Cic);  emol- 
lire,    tr.    Liv.    Tac.    (ex.  :  em. 
exercitam.    Liv.  qaos  nondam 
longapax  emollierit.  Tac  hos- 
tis  degener  et  en\oUitus  amœ- 
nitate  Asise.    Liv.).  S'  — ,  moJ- 
lescére,  intr.  Cic  langaescëre, 
iatr.    Cic.    Enervé,    mollis,    e, 
adj.    Cic.    Liv.  (laidus,  a,  am, 
adj.  Liv.  (cf.  (l.  corpora.  Liv.). 
(luxas,  a,  um,    adj.    Sali.    Liv. 
Saet.  (cf.  ^a-ra   corpora.    Tac. 
(l.  animas.  Sali,  animi  (laxio- 
ris  esse.  Saet.).  S'  — ,  marcére, 
intr.  Liv.  (cf.  m.  luxarià.  Liv.). 
S'   —  complètement    dans  l'oi- 
siveté, otio  langaêre   et  hebes- 
cëre.    Cic.    (Acad.  pr.  II,  2,  6). 
enfance   (lat.   infantia    [■  bas 
âge   ■].  Cic),  s.  f.   La  première 
période  de  la  vie   de  l'homme. 
Pueritia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
pueritiœ    adolescentia  obrepit. 
Cic.  in  paeritiâ.  Cic  a  pueri- 
tià.  Cic  extremà  paeritiâ.  Sali. 
fr.).  La  première  —,   infantia, 
œ,  f.  Col.  Quint,  setat  puerilis. 
Cic.   setas     parvala.    Cic.    Dès 
1'   — ,  a  parvala  setate.  Cic  a 
parvo.  Liv.  a  parvis  (en  pari. 
de  plus.).  Ter.  Cic.  a parvalo. 
Ter.  ab  parvulis.  Cœs.  apaero. 
Cic  a  paeris.    Cic.   Sortir    de 
r  — ,  ex  pueris   excedëre.  Cic. 
Il  (Par  e\t.)L'6nS6mble  de  ceux 
qui    sont  à  cet  âge.  Paeri,   o- 
rum,    m.    pi.    Cic.  1   (Au   fig.) 
Première    période    d'une    chose 
capable  de  développement.  Pri- 
ma  initia.    Cic.  î    (Par    anal.) 
Etat  de  celui  qui  garde  les  ha- 
bitudes,   les  goûts   de   l'enfant. 
Paerilitas,  atis,  f.    Sen.  More» 
puériles.  Cic.  \\  Affaiblissement 
sénile   qui    rappelle    l'enfance. 
Qui  est  tombé  en   — ,  ca»  (luxa 
senio  mens  est.  Cic 
enfangon,  s.   m.   (Arch.)  Petit 
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en  faut.  Ir.fjns.  antif,  m.  Cas. 
enlaDt  (Ui.  inlans['  qui  ne  par- 
ie pas  encore  •];,$.  m.  Celui  qui 
est  dans  la  première  partie  dans 
la  vie  humaine.  Puer,  eri,  m. 
Cic.  ecc.  i>  toutes  les  époques 
de  la  langue).  L"n  petit  —,  in- 
fons  pt^r.  Cic.  pariulus.  Jus- 
tin. De  tout  petits  — ,  pufri 
infantes  minatuli.  Plaut.  De 
grands  — ,  pacri  majusculi. 
ben.  (ep.  âli,    13''.  Etre  en  mal 

d'  — ,  VOy.  ENFANTEMENT,  ENFAN- 
TER. D' — ,  paerilia,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  p.  crepitticuljet  crepandia. 
Qaint.  lai.-.V.i-v  p.  species. 
Cic.  p.  delcctatio.  Cic).  En  — , 
paeriliter,  adv.  Cic.  Redevenir 
— ,  repueroicêre,  intr.  Cic.  || 
Enfant  gâté,  puer  delicatus. 
Cic.  Enfant  gâté  de  la  fortune, 
fortune  ^lius.  //or.  Qui  a  une 
4me  d'  — ,  cui  animus  est  in- 
corraptus.  Cic.  |{  (Au  fém.) 
Une  enfant,  c.-à-d.  une  petite 
fille.  Paella,  se,  (.  Cic.  1  .Au 
fig.)  Faire  1'  — ,  se  conduire  en 

— ,     VOy.    ENFANTILLAGE.       ||     Un 

boc  enfant,  voy.  garçon.  || 
Hon  enfant  (pour  encourager), 
paer  (voc).  Cic.  //or.  o  bone. 
Hor.^  Fils  ou  fille  (par  rapport 
aux  parents).  Pilius,  ii,  m. 
Cic.  etc.  (surt.  au  plur.  voy. 
fils);  ûlia,  se,  f.  Cic.  (voy. 
fille).  Les  enfants,  libeTï,  O- 
TUm  (•  personnes  libres  nées 
d'un  chef  de  famille,  paropp. 
aux  esclaves),  m.  pi.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  servi  et  à  parentes, 
ex.  :  literi  certi.  Cic.  liberi  par- 
vi.  Cic.  parentes ,  liberi  ac  con- 
joges.  Liv.  conjax  ac  liberi. 
Liv.  libéras  procreâre.  Cic.  li- 
béras sascipére  [-  reconnaître, 
élever  •].  Cic.  liberis  operam 
dare['  engendrer  •].  Cic.  liberis 
aageri.  Plaat.  libéras  ex  alicjua 
[uiore]  habére.  Cses.  libéras 
parvat  habére.  Cic.  ardcnter 
libéras  capêre.  Plin.  /.  sine  li- 
beris decedëre  [•  mourir  •]. 
Qaint.).  Prends  garde  d'être 
moins  avisé  que  moi,  toi  qui 
vas  laisser  après  toi  un  tel  en- 
fant, vide  ne  ta  pejas  consu- 
las,  gai  talem  (s.-e.  ^liarm  ex 
te  natam  relictaras  sis.  Nep. 
(Epam.  10,  1).  L'enfant  de  la 
maison,  ^ias  ou  Çilia  herilis. 
Plant.  Ter.  Enfants  do  bonne 
maison,  nobili  génère  nati.  Cic. 
—  trouvé,  [paer]  expasitus. 
Plin.  f.  Saet.  ||  (Par  anal.)  Kn 
pari,  des  animaux.  Les  bêles 
aiment  àc«  point  l>-urs— que..., 
bestiae...  ex  se  natos  ita  amant, 
ut...  Cic.  Il  (Par  ext.)  Descen- 
^  dant  Progenies,  ei,  f.  Cïc. 
etc.  (ex.  :  veteres  se  pruijeniem 
deoram  esse  dicebant.  Cic.)  ; 
proies,  is,  t.  Cic.  etc.  (ex.:  pr. 
illa  futuroram  hominam.  Cic); 
soboles,  is.  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
subales  imperatorum  [en  pari. 
de  Scipionj./,iv.).l(Fis,)  Cequo 
l'on  conkiuére  comme  rattaché 
n  qqn,  &  qqch.  par  un  lien  mu- 


tuel de  filiation.  La  patrie  dont 
nous  sommes  tous  le>  enfaiils, 
patria  ijux  conimunis  est  om- 
nium nostram parens.  Cic.  Par 
ext.  Les  enfants  de  colère,  voy. 
IRASCIBLE.  Il  (Par  anal.)  Les 
enfants  de  Platon,  Platonis  u- 
iamni.  Cic.  Los  —  de  ma  doc- 
trine, alunxni  disciplinée  mese. 
Cic.  Il  (Par  ext.i  Celui  qui  est 
né  dans  tel  ou  tel  lieu.  —  de 
Troie,  a  Trojâ  oriundus.  Liv. 
Il  Ce  que  l'on  considère  comme 
la  conséquence  d'une  chose.  Id 
qaodab  aliqaa  re  natum  est. Cic. 

enfantement,  s.  m.  Au  pro- 
pre.) .\ction  d'enlauter.  (Se  dit 
presque  exclusivement  de  l'es- 
pèce humaine.!  Partus,  ûs,  m. 
Cic.  Les  douleurs  do  1'  — ,  do- 
lares  puerperse.  Plin.  ou  simpl. 
dalores,  am,  m.  pi.  Cels.  Voy. 
ACCOUCHEMENT.  ||  Fig.  Fetus,  lis, 
m.  Cic.  Virg.  Enfantement  qui 
coûte  tant  de  peine  à  la  repu- 
blique, qaad  conceptam  respu- 
blica  parturit.  Cic.  L' —  d'une 
œuvre  ne  peut  avoir  lieu  que 
si. . .,  neqae  cancipere aut  edere 
partum  mens  potest,  nisi... 
Pctr. 

enfanter,  v.tr.Mettreau monde 
(l'enfant  conçu  et  arrivé  à  ter- 
me). Parère  (libéras  ex  aliqao). 
Cic.  Eniti  Iplares  parlas).  Liv. 
—  deux  jumeaux  ,  ana  porta 
parère  daas  libéras.  Cic.  ge- 
minam  partum  edcre.Liv.  Ab- 
solt.  partam  edère,  eniti  ou 
reddère.  Plin.  parère.  Plaut. 
Cic.  Voy.  ACCOUCHER.  Il  Fig.  Loc. 
prov.  C'est  la  montagne  qui  en- 
fante une  souris,  parturiunt 
montes, nasceturridicalasmus. 
Hor.  T  (P.  anal.)  Faire  naître, 
produire.  Parère,  tr.  Cic.  Gi- 
gnère,  tr.  Cic.  (cf.  ex  maxima 
libertate  gignitur  tyrannus 
['  une  liberté  excessive  onfanto 
le  despiitii^me  -].  Cic),  Partu- 
rlre,  tr.  Cic.  (cf.  ingénies  par- 
turit ira  minas.  Ov.).  La  sot- 
tise enfante  tous  les  maux,  om- 
nium malorum  stullilia  est 
mater.  Cornif. 

enfantillage,  s.  m.  Manière 
d'aï^ir  qui  conviendrait  à  un 
enfant  Paerilitas,  atis,  f.  .*en. 
IneptUr  puériles.  Sen.  C'est  un 
— ,  puérile  est.  Ter.  Faire  dos 
— ,  paeriliter  lacère.  Cic.  inep- 
tlre,     intr.    Ter.    Catall.    Voy. 

PUÉRILITÉ. 

enfantin,  ine,  adj.  Qui  a  le 
caractère  de  l'enfance.  Pueri- 
lis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  blandiliœ. 
Ov.  delectatia.  Cic.).  Jouer  i. 
des  jeux  — ,  paeriliter  ladëre. 
Pha-dr. 

en  fariner,  v.  tr.  Recouvrir  de 
farine.  Fariniï  aspergère  ou 
inspergère.  Plin.  S'  —,  se  fa- 
rina involvère.  Pliœd.  S'  —  le 
visage  (comme  les  acteurs  dans 
certains  rôles),  voy.  crimbr  .  || 
Fig.  Etre  enfariné  d'unescience, 
d'une  doctrine  (n'en  avoir 
qu'une   teinture     superficielle), 


leviter  tinctum  esse  litteris  ou 
artibas  imbutam  esse.  Cic. 
enfer,  s.  m.  (Dans  la  mytholo- 
gie aiicieiino.i  Lieu  souterrain 
liabilépar  les  ombres  des  morts. 
Jnferi,  oram,  m,  pi.  Cic.  Aux 
-•  ,  dans  les  —  (sans  mouve 
ment),  apud  inféras.  Cic.  Des- 
cendre aux  — ,  descendère  ad 
ambras,  ^'irg.  sub  terras  ire. 
\'irg  admanfs cancedëre.  Virg. 
Précipiter  dans  les  ,Orco  mac 
tare.  Liv.  ad  ambras  adigëre. 
l'irg.  Faire  sortir  rappeler 
des  — ,  ab  inferis  excitàre  ou 
revocùre.  Cic,  Voy,  ressusciter. 
De  r  — ,  des  — ,  infernus,  a, 
um,  adj,  Virg.  Voy.  infernal. 
En  —,  au  séjour  des  — ,  apud 
inferas.  Cic.  Les  filles  de  1' — 
(les  furies), infdrna'sorores.Oi'. 
Fig.  famil.  Une  furie  d'  — ,una 
fille  d'  —  (femme  d'une  méchan- 
ceté excessive). ^'uria,  a?,  f. //or. 
Voy.  FURIE,  démon,  T  (Dans  la 
religion  chrétienne,)  Lieu  des- 
tiné au  supplice  des  damnés. 
lnferus{s.-e.  lacuf),  i,  m,  l'u/j. 
/nfernus  (s,-e,  iocus),  i,  m. 
Ambr.  Valg.  Interna  (3,-0.  la- 
ça), arum,  n.  pi,  Lact.  Valg. 
voy,  INFERNAL,  Dcscoridre  aux 
—  (en  pari,  de  Jésus),  descen- 
dère in  infernum  ou  ad  infé- 
ras. ru/j,Précipiteren  — ,  dan» 
les  — ,  dedacère  in  infernum  ou 
inferos.  Valg. Los  tourments  do 
r  ^,  supplicia  qua"  impii  apud 
inferos  perferunt.Ecrl.hes  (eux 
de  r — ,  sapplicium  ignis  Sfter- 
ni.  Aag.  (Fig.  famil.)  Un  fou 
d'  —  (un  feu  très  ardent),  voy. 
FEO,  BRASIER.  ||  (P.  oxt.)  Les  puis- 
sances infernales,  Voy.  diadle, 
DÉMON,  INFERNAL.  ||  (Fis,)Causode 
tourment.  Voy.  tourment.  Me- 
ner une  vie  d' — ,  vitam  miser- 
rimam  agère.  Cic.  Qui  porte 
1'  —  dans  son  cœur  (bourrelé  de 
remords),  (uriis  agitatus.  Virg. 
Ils  portent  1'—  dans  leur  cœur, 
cas  agitant  Furise.  CicWay.  re- 
mords.   Faire    un    métier  d'  — , 

voy.  DUR.    PÉNIBLE,  peiner.    ||(P. 

ext.)  (  hose  terrible.  Mener  un 
train  d'  —,  prœcipitem  ferri. 
Liv.  Un  bruit  d' — ,  voy.  druit, 

VACARME. 

enfermer,  v,  tr.  Mettre  dan» 
uij  lieu  formé.  Claudére,  tr, 
Nep.  Liv. Sen. {o\ . .cl.filium.Nep. 
aliqaem  cum  cane  in  cavea. 
Justin,  aliquem  incuria.  Liv.); 
concludcre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
c.  magnam  hominam  mallita- 
dinem.Cic  bestias  de.^talionis 
causa.  Cic.  condusa  aqua  fa- 
cile corrampitur.  Cic.  cnncl. 
se  in  cellulam  cum  aliqao.  Ter, 
cistellulam  in  virlalum.  Plaat. 
si  forent  canclusi  in  cavea,  ut 
pulli  gallinacei.  Plaut.  au  fig. 
c.  Jus  civile  in  parvum  guen- 
dam  et  angastam  locam.  Cic); 
iDcIudère,  tr.  Cic  etc.  (ex,  : 
parietibus  deos.  Cic.  aliquem 
in  relia  Concardise.  Cic.  diirrs 
hostium  carcerc.  Liv.   propler 
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injastam  dominatus  capidita- 
tem  in  carcerem  quodammodo 
ipsum  eese  inclusisse.  Cic.  incl. 
inpra-donam  custodiaa  tantam 
numerum  civium  Romanoriim. 
Cic.  incladi  in  carcere  intcr 
fares  noctarnos.  Liv.  inrladère 
sese  HerucleiP  [■  s'orif.  dans 
H.  •].  SCSI-  lleraclxam  [.  aller, 
courir  s'eiif.  dans  H.  '].  Liv. 
animas  in  corpore  inrlnsas. 
Cic.  deixs  inclusas  corpore  ha- 
mano.  Cic).  —  à  part,  disclu- 
dére,  tr.  Cxs.  \  irg.  (voy.  sé- 
parer). Il  (Absol.i  Enfermer, 
e.-à-a.  mettra  sous  clef.  CoD- 
dére,  tr.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  aliijaid  in  aliquid.  Cic.  voy. 
çerrer).  Voy.  aussi  renfermer. 
lEntourorcomplètoment.Ciau- 
dère,    tr.  Cic.   Cxs.  etc.  (voy. 

CER.NER,        DLOOCER,        ENTOURER, 

ceindre);  circumcludère,  tr. 
des.  etc.  (ex.  ;  rircumc/iidi 
duobas  exercitibas.  Ca's.  au  lig.  ^ 
Catilina  meis  prsesidiis  ,  meâ 
diligentiâ  circumclasas.  Cic). 
Voy.  entourer.  1  Contenir  en 
«oi.  CoDCludére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  comprendre,  renfermer); 
continêre.  tr.   Cic.  etc.  (voy. 

CONTENIR,   comprendre,    EMDRAS- 

ser);  complecti,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  embrasser). 
enferrer,  v.  tr.  Traverser  (qqn) 
avec  le  fer  do  son  arme.  Trans- 
figére  ou  transfodëre  ou  trans- 
verberâre  {aliqacm)  gladio.Cic. 
S' —  (tombor  sur  l'arme  de  son 
adversaire  de  manière  à  on  f  tre 
transpercé) ,  se  indaêre  hastis . 
Ov.  Les  doux  adversaires  se  sont 
enferrés,  contrario  icta  aterqae 
fixas  est.  Liv.  Voy.  transper- 
cer. Il  Fig.  S' —  (tomber  soi- 
même  dans  ses  propres  pièges, 
se  laisser  prendre  à  ses  propres 
paroles). Se  indaêre  {in  laqaeos). 
Cic\.  Se  irretire  (erratis),  Cic. 

Voy.    EMBARRASSER,   PIÈGE. 

enfiévrer,  v.  tr.  Atteindre  de 
fièvre,  fcbrim  movêre.  CoL  ou 
accend'.re.  Cels.  Voy.  fièvre.  || 
Fig.  Animer  d'une  vive  ardeur. 
Accendëre  aliqaem  ou  animum 
alicajas.  Cic.  Voy.  animer,  en- 
flammer. 
enfilade,  s.  f.  Disposition  de 
choses  qui  se  suivent  sur  une 
même  ligne,  l'une  menant  à 
l'autre.  .Séries,  ei,  f.  Cic.  Une 
—  de  pièces,  continua  cabicala. 
A.  Les  maisons  sont  disposées 
en  —  jusqu'aux  remparts,  con- 
■  tinaantar  asdificia  mœnibas . 
Liv.  Voy.  FILE.  Il  (Fig.)  Uneenfi- 
lade  de  phrases.conù'nuafio  ver- 
fcorum. Cic. Voy.sÉRiE.  ||  (P.ext.) 
Position  d'une  troupe,  d'un  na- 
vire, etc.  que  le  feu  de  l'enne- 
mi traverse  dans  toute  sa  lon- 
gueur. Longas  ordo.   A.    Voy. 

LONGUEUR,    FILE. 

enfiler,  v.  tr.  Traverser  par  un 
fil.  —  une  aiguille,  (ilam  in  o- 
cum  inserére  oaconjicere.  Cels. 
trajicëre  aca  (duo  lina).  Cels. 
immittere  lina  per  acam.  Cels. 
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II  Enfiler  des  perles,  marjori^as 
in  acam  inserére.  A.  (d'après 
Qaint.).  Perles  enfilées,  perla- 
sse in  lineâ  margaritse.  l'tp.  dig. 
Collier  de  perles  enfilées,  linea 
margaritaram.  Jet.  Cordon  de 
perles  enli lées,  Hnam,  i ,  n .  'l'ert . 
Fig.  famil.  —  des  perles  (s'amu- 
ser à  dos  bagatellos),  nugari, 
iiitr.  Cic.  Voy.  bagatelle.  ||  P. 
ext.  —  qqn  (le  traverser,  la 
transpercer   avec   le  fer).  Voy. 

ENFERRER,    TRANSPERCER.    ||     Fig. 

S'engager  tout  droit  dans  une 
voie .  —  un  chemin  ,  inire 
viam.  Cic.  Voy.  chemin,  enga- 
ger. —  la  venelle  'se  -.luver), 
voy.  sauver.  Il  (Artill.)  Prendre 
d'enfilade,  ordines  ou  agmen 
perrumpëre.  A.  (d'après  Liv.). 
Voy.  TRAVERSER.  ||  Famil.  S'en- 
gager dans  qqch.  de  long.  —  un 
discours,  longiorem  sermonem 
instituêre.  Cs^s. 
enfin,  adv.  Pour  marquer  que 
l'on  conclut  après  une  énumé- 
ration.  Denique,  adv.  Cic.  etc. 
(devant  lo  dernier  terme  d'une 
énumération  exprimée  à  l'aide 
des  particules,  primum,  deinde, 
tam,  etc.  Cic.  [ad  Quir.  16  ;  Cat. 
2,  9, 191;  ou  sans  particules.  Cic 
[Rose.  Am.l3,  28  ;  Mil.  36,100; 
de  Fin.  V,  3,  7])  ;  postremo 
(.  enfin,  à  la  fin,  en  dernier 
lieu  -),  adv.  Cic  etc.  (ex.:  om- 
nes  arbes,  agri,  régna  deniqae. 
postremo  etiam  vectigalia  ves- 
tra  venierint.  Cic  [agr.  2,  23, 
62]).  1  Pour  marquer  qu'une 
chose  arrive  après  s'être  fait  at- 
tendre. Tandem  (■■  enfin,  une 
bonne  fois  -),  adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
tandem  aliqaando  Catilinam  ex 
arbe  ejecimas.  Cic.  [in  Cat.  2, 
1,  ]].  dans  les  questions  pres- 
santes :  qaousqae  tandem  aba- 
tere, Catilina, patientià  nostrâ? 
Cic.  [in  Cat.  1,  1,  11.  qaid  tan- 
dem agebatia  ?  Cic.  [Rep.  I,  13, 
19]). 

enflammer,  v.  tr.  Mettre  en 
flamme.  Inhammâre,  tr.  Cic 
etc.  (voy.  allumer,  embraser, 
FEul  ;  accendére,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.     ALLUMER,     FEu);    1110611- 

dère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  inc.  ca- 
pas  pice  refertas.  Ca?s.  voy.  em- 
braser, feu)  ;  succendëre,  tr. 
Cœs.  (voy.  ALLUMER,  incendier, 
BRULER,  FKu).Entlammé,ardens, 
adj.  Cic.  V'irg.  Lancer  des  traits 
enflammés,fer>'efacfa  jacalaja- 
cére.  Cses.  Etre  euflammé,  voy. 
FEU,  FLAMME.  S'enflammer,  c-a- 
d.  prendre  feu,  voy.  feu.  Fig. 
OEil  enflammé,  ardens  ocalas. 
Virg .  (cf.  ardentes  cradelitate 
simul  ac  superbiâ  ocali.  Sen, 
rh.).  1  (Par  ext.)  Mettre  dans 
un  état  inflammatoire.  Inflam- 
mationes  movêre.  Cic  Voy.  É- 

CHAUFFER,  INFLAMMATION.S' — ,eX- 

candescëre,  intr.  Col.  (VU,  5, 
16).  1  (Fig.)  Animer  d'une  vive 
passion.  ÏDÛajnmâie,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  animas.  Cic.  popalam 
in   oii^aem.   Cic.  capiditates. 
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Cic.  in(tammari  ad  capiditate», 
Cic.   in(lan\matas  insolità  Vic- 
toria.   Cic .    nisi    inflammatcu 
ipse  [orator]  et  ardens  accesse- 
rit.  Cic);  accendcro,  tr.  Liv. 
etc.  (ex.:  plebis  animam.  .^all. 
animam  ad  virtutem.  Sait,  ad 
libidinem.Liv.  amoreou  ira  ac- 
census.  Liv.  aliqaenx  accendëre 
contra  aliqaem.  -Saii.)  ;  incen- 
dère,  tr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  a- 
nimos  iadicam  in  aliqaem,.  Cic. 
incendi   amore.    Cic.  incensas 
ira.  Cic.  capiditate  rei  incendi 
[-  s'enfl.  pour  un  objet  •].  Cic). 
S' — ,  exardescére,  intr.  Cic. 
etc.    (ex  :    desiderio   liberfatis. 
Cic  graviter  [•  d'une  violenta 
colère   •].  Cic.  cajas  responso, 
sic  Jadices  exarserant ,   ut . . . 
Cic).  Etre  enflammé,  ardëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  amore,  do- 
lore,(arore.Cic.iracandiâ.  Ter. 
odio  vestri.  Cic.  odioinillam. 
Cic.  capiditate,  desiderio.  Cic. 
om,niaTn  in  illam  odia  ciiiam 
ardebant    desiderio   mei  [•    la 
haine  dont  ils  étaient  enflam- 
més contre  lui  venait  du  regret 
que  leurcausait  mon  absence»]. 
Cic.)  ;  fervêre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  gai  asqae  (ervet  fertarqae 
avaritiâ,at. . .  Cic.)  ;  tlagrâre, 
intr.  Cic.  (voy.  9.  brûler).  Ex- 
pression enflammée,  ardens,  ai 
ita   dicam,  verbam.   Cic.  Elo- 
quence, parole  enflammée, fer- 
làdam  qaoddam  gênas  dicendi. 
Cic.  (Brut.  69,  2J.1). 
enfler   (lat.   inÇlare  [•  souffler 
dans  ']S  V.  tr.  Emplir  d'un  gaz 
qu'on  insuffle.  Vey.  gonfler. — 
les   chalumeaux,    calamos    in- 
(lâre.    Virg.  j  (Par  ext.)   Faire 
augmenter  de  volume.  Inûàre, 
tr.  Liv.  etc.  (ex.:  ragosam  pel- 
lem  [en  pari,  de  la  grenouilla]. 
Phœd.  inflare  se  et  se  validias. 
Uor.  amnis  inpatas  aqais.Liv.); 
augére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  gros- 
sir) ;  tumefacére.  tr.  Ov.  (ex- 
clus, poét.).  S' — ,  iumescêre, 
intr.  Virg.TacOv.(eii.:tames- 
cant  colla.  Ov.  vaincra.  Tac. 
tamescit  mare.    Virg.)  ;  inta- 
mescère,  intr.  Ov.  Sen.  Plin. 
(ex.:  intumescente  (lucta.  Plin. 
intamaerat  sabitis  tempestati- 
bas  mare.  Sen.)  ;crescëre,intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  fromenfum  çood 
coqaendo   crescat.    Plin.    voy. 
croître).  Il  (Spéc.)  Distendre  par 
une  cause  morbide.  Inûàre,  tr. 
Cic.  Cels.  etc.  (ex.:  inp.  catem. 
Cels.  ventrem.   Cic.)  ;  disten- 
dére.  tr.  Plaat.  Virg.  (voy.  dis- 
tendre).  Etre  enflé.   tuméTe, 
intr.  Plaat.  Virg.  Plin.  (ex.:  qaid 
hoc  in  collo  tibi  tamet  ?  Plaut. 
tament  pedes.    Virg.    par  ext. 
(umen<    sacci    malto    hordeo. 
Phœd.);turgêTe,\niT.Virg.Plin. 
(voy.  gonfler).  Enflé,  tuZDidns, 
a,  um,  adj.  Cic.   etc.    (ex.:    t. 
membram.  Cic).  ||   (Par  anal.) 
—  sa  voix,  vocem  attollëre  (opp. 
à  veisammittëre).Qaint.  Tantôt 
,   ils  diminuent,  tantôt  ils  enflent 
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le  soo,  a  qaibas  (actoribut  et 
poetis'  aliguid  ejctenaatar,  in- 
îiator.Cwr.  deOrat.lII.Se.  101}. 
Il  (Fig.l  Grossir.  Voy.  ce  mot.  || 
(En  p«rl.  du  stvle.)  Style  enflé, 
inflata  orjtio  t'ornif".  Etre  en- 
flé, targfre.  intr.  Cornif.  (cf. 
oriifio  qiue  turget.  Cornif.  ). 
S'—,  taryescère,  intr.vuinf.  (cf. 
tjenaa  dict'ndi,  ^aod  immodico 
tumore  taryescit.  Quint. [U.  10, 
TS'K  II  (Par  cit.)  Exalter.  ID- 
ûâre,  tr.  Uv.  etc.  (ex.:  in^. 
animos.  Liv.  animas  spe  fahà. 
Liv.  eoram  animo»  ad  intole- 
randam  insolentiam. Liv.).S' — , 
tumescére,  intr.  Quint,  (ex.  : 
mens  tum'scit  inani  persaasio- 
ne.  Qaint.]:iDtumescère,iniT. 
Plin./.Tac.  {ex..:  int.  statim  su- 
perbià  (irociâqae  Tac.  nun- 
qaam  secandis  rebas  intumait. 
Plin.  /.).  Etre  enfle,  tumére. 
intr.Cic.etc.  (ex.:  aapientis  ani- 
mas nanquam  tamet.  Cic.  t. 
inani  saperbià.  Phxd.). 
enQeurer,  v.tr.  Garnir  de  fleurs 

(arch.l  Voy.  garsih,  fibur. 
enflure,  a.  f.  Etat  de  ce  qui  est 
enflé.  Tumor,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  t.  ocaloriim.  Cic.ma- 
naa  cam  in  tamore  est.  Cic.)  ; 
inûatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  infationem  magnam  ha- 
bère  [•  entraîner  •].  Cic.  infla- 
tionem  facére  ou  parère.  Col. 
Plin.).^(F\S.)  En  parl.dustyle. 
Tuznor,  oris.m.  Sen.  etc.  (ex.: 
verborom  fumor.  Sen.).  Parler 
avec  —,  tamidê  dicêre.  Sen.  rh. 
Enflé,  voy.  boubsocfi-é,  empha- 
tique. Il  (Par  ext.)  Enflure  du 
cœur,  etc.  Tujnor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  t.  animi.  Cic.  e- 
rat  animas  in  tamore.  Cic.  au 
plur.  récentes  quasi  tumores 
animi.  Cic). 

enfonçage,  s.  m.  Action  d'en- 
foncer. Voy.  enfoncement. 
enfoncemënt.s.  m.  Action  d'en- 
foncer, état  de  ce  qui  est  en- 
foncé. Depressio,  onis,  f.  Vitr. 
(cf.  d.  (andamentoram .  Vitr.). 

L' d'un  p\e\i,depactus  palas. 

Plin.  L' —  d'un  coin  dans  un 
arbre,  cuneiw  arbori  adactas. 
Plin.  L'—  des  racines  dans  la 
terre,  radices  penitus  demersœ. 
Col.  L' —  d'une  charrue  dans 
la  terre,  depressam  aratram. 
Virg.  T  (P.  ext.)  Partie  reculée, 
qui  va  vers  le  fond  de  qqch. 
Hecessas,  as,  m.  Cic.  Sinu»,  ûs, 
m.  Liv.  Pré»3nter,  former  un 
— ,  recedcre,  intr.  Virg.  Liv. 
Dans  1'—  du  sanctuaire,  in  in- 
tima sacrario.  Cic.  Voy.  coin, 
FOND.  Il  (Spéc.  Peint.)  Partie  que 
la  perspective  représente  comme 
la  plus  éloignée  du  plan.  Pars 
posterior.Plin.  Iieij:ssus,  as.  m. 
Cic.  Liv.  (cf.  habére  ambram 
aliquem  et  recessam.  Cic.  ubi 
ambra  est  et  recessus .  Cic. 
Fairoparattrefpar  la  perspective^ 
certains  objet»  saillants  etd'au- 
tres  âa.nl\—,aliaeminentiora, 
atia   redactiora  (acéré.  Qaint. 
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enioDcer.  v.  tr.  Faire  aller  vers 
le  fond  ou  jusqu'au  fond.  Fi- 
gére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  cdi- 
i-um.  Liv.  sagittam  in  medio 
crart  .Cwrt.mucronem  in  hoste. 
Cic.  spicalunx  inter  aares  equi. 
Liv.'-  ;  deSgëre,  tr.  Plaat.  Cic. 
etc.  lex.:  (i.  p<iliim  inparietem. 
Plaat.  tigna,  trabes.  Cses.  sab 
aqaà  defixie  sades.  Cses.  ibi  sa- 
des  stipitesqae  prpfacatos.  Cses. 
asseres  in  terra.  Cs-s.  sicam  in 
corpore  consalis.  Cic.  cattrum 
in  corde.  Liv.  cucurbitiilas  sine 
ferro.  Cels.)  ;  inSgère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  gladiam  liosti  in pec- 
tas.  Cic.  signam  [•  enfoncer  en 
terre  le  drapeau  -J.  Cic.l;  pan- 

fère,  tr.  L>v.  (ex.:  p.  clavam. 
iv.<  ;  premère.  tr.   Liv.   Ov. 
(ex.:  pr.  dentés  in  vite.  Ov.  al- 
veus  in  solanx  pressas.  Cart.)  ; 
imprimère,  tr.  Cic.  (ex.:  sal- 
cam  altias.  Cic.  morsiim  [•  ses 
dents   •].  Col.)  ;  deprimére, 
tr.    Cic.    etc.   (ex.:   d.   vites   in 
terram.    Cato.    plantas.    Col. 
saxam  in  mirandam  altitadi- 
nem  depressum.  Cic.  locas  cir- 
citer  daodecim  pedes  humi  de- 
pressus.  Sali,  depressa  conval- 
lis.  Virg.  depressus  locus.Fron- 
tin.)  ;  demittère,  tr.  Cses.  etc. 
(ex.:   hac  teretes  stipites.  Cvs. 
sablicas  in  terram.  Css.  trigin- 
ta   in    pedes     in   terram    tar- 
riamfandamentademissasant. 
Curt.  [V,  1,  31].  taleam  demit- 
tère. Cato.  altias  arbores.  Plin. 
hsec  et  similia  qaaternos  pedes 
oportet  demitti.  Plin.  cuneam 
tenuem. . .  inter  corticem  etma- 
teriem   demittère.  Col.  [V,  11, 
U].  gladiam  in  jagalum.  Plaat. 
ferram  in  pectas.  Ter.  specil- 
lam  in  (istulam.  Cels.  fistulam 
in  iter  arinse.  Cels.)  ;  imzoit- 
tëre,  tr.   Cœs.  (ex.:  tigna  ma- 
chinationibas  in  (lamen.  Cxs.); 
adigere  (-    pousser,  faire  en- 
trer, enfoncer  -),  tr.  Liv.  Plin. 
(ex.:  clavam  in  arborem.  Plin. 
sibi  gladiam.  Liv.  epit.  gladium 
in  os.   h'ior.  pilam  sab  ocu/o. 
Plin.);  déferre  (•  faire  descen- 
dre, enfoncer  ■•),  tr.  Varr.  Cels. 
Petr.   ie\.:  semen  quod  ex  ar- 
bore per  surculos  in  terram  de- 
(ertar.    Varr.  de(erri  in  imum 
[opp.  à  innatare].  Cels.  deferri 
ad  ima  [opp.  à  in  sammo  ha- 
more   consistére]  .  Petr.)  ;  de- 
ponére.  tr.  Col.  (ex.:  d.  mal- 
leolam  in  terram.  Cvl.)  ;  far- 
cire,  tr.    Sen.  (ex.:  f.  pannos 
in  os.  Sen.  lignam  totam  inos. 
.Sen.)  ;  infarcire,  tr.  Cic.  etc. 
(au    fig.,   ex.:   neqae  in(arciens 
verba  qaasi  rimas  expieat.  Cic. 
[orat.ea,  231J);  mergere(-  en- 
foncer   dans    l'eau ,    couler     à 
fond  •},  tr.  Liv.  (voy.  coulf.r)  ; 
deznergêre  (■    enfoncer    daij> 
l'eau   •  ,  tr.  Cic.    (ex.:  demergi 
in  aqaà  [opp.  à  emergëre].  Cic. 

voy.    PLONGER,    fUBMERCER,    COL- 

i,er).  S' — ,  descendére,  intr. 
Liv.  etc.  (ex.;  (errum  in  corpus 
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descendit.  Liv.  in  Jagulos  gla- 
dii  descendebant.  rlor.);  desi- 
dère,  intr.  Cic.  etc.  (voy.    [*') 
affaisser).  Etre  enfoncé,  bw 
rêre,  ii:tr.   Cart.  (ex.:  classis 
in    vado  hserebat.  Cart.)  ;  se- 
dére,  intr.  Ov.  Liv.  \fi\.:  cla- 
va  sedet    in  ore  viri .  Ov.  li- 
brataqae  ctin»   sederet  [i^laus]. 
Liv.).  S' — dans  une  épaisse  fo- 
rêt,   abstradére   se   in    silvam 
densam.  Cic.  Enfonce  dans  une 
chaise  à  porteurs, absfrususjes- 
taloriâ  sella.  Saet.    \\    (.\bsol.) 
Aller  vers  le  fond.jusqu'aufond. 
Penetrâre.  intr.  Cic.  (voy.  pé- 
nétrer ■.iBb3eresccre,'\nt.Cic. 
etc.  (ex.:  in/i.  in  sordibas  Cic). 
Il    (.\u  fii;.)   Enfoncer,    c.-d-d. 
faire  entrer  profondément.  Fi- 
gére,    tr.    Cic.  etc.    (e.\.:   illad 
maneat   atqae  fixam  sit,  quod 
neque  moveri  neqae  mataripo- 
test.  Cic.li.vam  et  slatatamest. 
Cic);  inûgere,lT.  cic.etc.  (ex.: 
cura  erit  in(ixa  animo.  Cic.  res 
memorix  in^xa,  Liv.  in  homi- 
num   scnsibus  positam    alqae 
infitamest.  Cic.i  ;  afûgère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  incilq^.'Er'i.  S'—, 
desc endère,  intr.  Sali.  Liv. 
(e\.:  quod  verbum  in  pectas  Ja- 
gartlise  altias  quam  qais  ratas 
erat  descendit.  .Saii.  cara  de*- 
cendif  in  animai.  Liv.)  ;  iDbse- 
rescére,   intr.    Cic.    etc.   (ex.: 
poetse  inhœrescant  penilas  in 
mentibas.  Cic.  [Tusc.  111,  1,3)); 
penetrâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
nalla  res  magis  pénétrât  in  ani- 
mos. Cic.  voy.  pénétrer).  Etre 
enfoncé,  bserére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  dolor    animo  in(ixas  hœ- 
ret.  Cic.  memoria  rei  in  popa- 
lo  hserebit.  Cic.   U.  in  memo- 
ria. Cic.);inbserére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaid   in  mentibas 
inhscret  .  Cic.  inhseret  in  vis- 
ceribus   illad  malam  .    Cic  .)  ; 
sedére,    intr.    Sen.    Plin.   j. 
(ex.:   sedet  aliqaid  in    animo. 
Sen  .   sedet    aliquid   altias    in 
animo.  Plin.  /.).  ||  (Par  anal.i 
Qui    a    la    tête    enfoncée    dans 
les  épaules,  cerficuià  contrac- 
ta. Qaint.    ||    Enfoncé,  c.-à-d. 
placé  tout  au  fond.    Demissas, 
a,  am,  p.aJj.  Cses.  (cf.  campes- 
tria  ac  demissa  loca.  Ca-s.).  Re- 
conditas ,  a,  uni,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  reconditas  locas.  Ciel. Yeux 
enfoncés,  ocufi  conditi.  Plin.  \\ 
(Kig.)  Etre  enfoncé  dans  qqch., 
s'enfoncer  dans  qqch.,  c  . -o-d. 
se  plonger,  s'absorber  dans... 

Voy.     ABSORBIÎR    et    PLONGER  .     || 

Avoir  l'esprit  enfoncé  dans  la 
matière  ,  hebeti  ingenio  esse  . 
Cic.  i  (Par  ext.)  Pousser  vers 
l'intérieur  et  par  ext.  mettre 
on  déroute.  Èttringère,  tr. 
Plaut.  Cic.  etc.  lox.:  efl".  (ores. 
Plaat.  janaam.  Cic.  Petr  por- 
tam.  Liv.  ualvas.  Cic);  per- 
fringêre,  tr.  Cic.  etc.  («s.:  p. 
aliqaid.  Cic.  phalangem  liot- 
tiam.  Cses.);  refringère,  tr. 
Ca:».   Cic.  (ex.:  portas.  Caet.  et 
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[fig.]  claustra  liberlatis.  Cic.)  ; 
rumpvre,  tr.  Liv.  (ox.:  ordincs, 
mediam  aciem  |^-  lo  coiitro  •]. 
Liv.); perrumpere,  tr.  Cic.cic. 
(ex.;  p.  cosuim.  ('vis.  canros 
Iwstiam.Liv.)  .quatêre.tv.  Liv. 
(ox.:  (jaatrre  muros  arictibas. 
Liv.).  Il  (Par  ext.)  Crousor.  Voy. 
ce  mot.  (Fig.)  —  une  question, 

voy      CltKOSER. 

enfonceur  .enfonceuse,  s.  m. 

t'olui,  colle  (|iii  enfonça  qqt-h. 
Qui, ga.r  ejfringit  [fori's) .  l'iaut. 
Vu  —  lie  portes,  effractarias, 
a,  m.  Sen,  Famil.  Un  —  rie 
portes  ouvertes,  Aomojioriosus. 
Plant.  Cic. 
enfonçure,  s.  f.  Creux  produit 
par  qujlque  enfoncement.  La- 
cuna,  œ,  (.  l'Un.  Voy.  cavité, 

CREIX,    TROU. 

onfondrer,  v.tr.EfTondror.Voy. 
ce  mot . 

enforcir,  V.  tr.  Rendre  plus  so- 
lide.  Voy.   RENFORCER,  =OLID[î.  || 

Rendre  plusvigoureux.Voy  Fdit- 
TIFIER,  VIGOUREUX.  S' —  et  (in- 
transitivt.)  —  (devenir  plus  vi- 
goureu.x),  voy.  vigoureux,  for- 
tifier. 

enfouir,  v.  tr.  Mettre  dans  un 
trou  qu'on  a  creusé  et  rejeter  la 
terre  par-dessus.  Defodére  {si- 
gnam  in  tcrram).  Liv.  fnfoch''re 
(taleas  in  tcrram).  Cœs.Ubraère 
[thesaarum\  Cic.  Les  animaux 
qui  vivent  enfouis  dansla  terr  ', 
animalia  qux  defossa  vivant. 
Plin.  S'  —  (So  cacher  dans  la 
terre),  se  condëre  terra.  V'irg. 
—  un  trésor,  thesaurum  terra 
aondére.  l'iaat.  —  auparavant 
de  Tor,  prœfodëre  aarum.  Ov. 
(met.  XIII,  tiO).  Enfouir  des  ob- 
jets sacrés  dans  le  sol,  celâre 
sacra  terrx.  Liv.  —  les  obj:-ts 
frappés  de  la  foudre  (cérémonie 
reli^.),condére  (algara pablica. 
.lav.  Il  (Spéc.)  Enterrer  (ne  se 
dit  de  nos  jours  qu'en  pari,  d'un 
animal).  Defodère  (cadaver). 
Liv.  Obraëre  [corpora  terra). 
Justin  .  Voy  .  enterrer  .  ^  (P  . 
anal.)  Mettre  au  fond,  eu  en- 
tassant d'autres  objets  par-des- 
6US.  Condëre,  tr.  Cic.  Ùbrixêre, 
tr.  Cic.  Voy.  cacher.  Etre  en- 
foui, latëre,  intr.  Cic.  dclites- 
cëre,  intr.  Virg.  Etre  enfoui  sous 
qqch.,o6rui  (allqua  re).  Cic. 
Enfoui  sous  du  fumier,  stercore 
coopertas.  Val. -.Max.  Voy.  re- 
couvrir. S' — ,  se  abdëre.  Cic. 
ae  abscondëre.  Cic.  Se  tenir  en- 
foui dans  un  marais,  in  pala- 
dem  se  abdëre.  Cic.  Maison  en- 
fouie sous  les  arbres,  domus  ar- 
boribas  obteeta.  Virg.  ||  Fig. 
S' —  idans  un  lieu  retiré),  se 
defodëre  et  abdëre.  Sen.  S'  — 
dans  le  silence  et  l'étude,  ab- 
dëre ou  invoivëre  se  litteris. 
Cic.  Voy.   ensevelir,  cacher. 

enfouissement ,  s.  m.  Action 
d'enfouir,  résultat  de  cotte  ac- 
tion. L* —  dos  \igiïos,  d'un  tré- 
sor, vites  defossse.  Cart.  defos- 
sus  thetaurua    Cic 
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enfouisseur,  s.  m.  Celui  qui 
enfouit.  Qui  dc(odit.   A. 

enfourcher,  v.  tr.  (Au  propre.) 
Percer  d'une  fourclie.  Farcà 
transfigëre.  A.  ^  (Fig.)  Monter 
(un  clioval,  un  àno), s'asseoir  sur 
(un  banc,  etc.)  on  faisant  la 
fourche  avec  ses  jambes.  Diva- 
ricari  in  eqao.  A.  (d'après  Cic). 
—  un  cheval,  cquam  conscen- 
dëre.  Liv.  Voy.  cheval.  Il  lui 
fait  enfourcher  le  cheval  de  la 
statue,  in  statua  hon\inen%  di- 
varicari  jubet.  Cic.  Fig.  —  son 
dada  (revenir  à  soa  sujet  fa- 
vori). Voy.  DADA. 

enfourner,  v.tr.Mettreau  four. 

Jn  fiirnum  conjicëre.  Plin.  ou 
condëre.  Plaat.  \\  (Fig.  Famil. y 
Engager  une  alTairo.  Voy.  enga- 
ger. Absolt. C'est  bien  enfourné, 
c'est  mal  enfourné.  Voy.  faire, 
COMMENCER.  ||  (Arch.)  Loc.  adv. 
Al'  —  (on  oommonçant),  voy. 
COMMENCER,  DÉnuT.  S' —  (s'enga- 
ger dans  une  alfaire  d'où  il  est 
difficile  de  sortir),  se  indaëre  in 
laqaeos.  Cic.  Voy.  engager,  em- 

BAURASSER. 

enfreindre  (lat.  infringcre) ,  v. 
tr.  Ne  pas  respecter  (une  loi,  un 
engagement).  Frangëre  (^dem). 
Cic.  Hampëre  (fœdera) .  Cic.  (ji- 
dem  indutiaram,  panis'f .  Liv . 
(condiciones  pacis).  Vell.  Per- 
rumpëre  leges).  Cic.  Contra  {le- 
gem)  facëre.Cic.  Contra  'degen\) 
committëre.  Cic.  Non  servâre 
[legem,  prsecepta).  Cic.  Solvêre 
{moretn,  imperia).  tien.  —  im- 
punément les  défenses,  trans- 
cendëre prohibita  impane.  Tac. 

Voy.    TRANSGRESSER,    VIOLER. 

enfroquer,  v.  tr.  Famil.  Revê- 
tir du  froc.  Voy.ENCAPUCHONNER. 

enfuir  (s'),  v.  pron.  Fuir  loin 
(de  qqn  ou  de  qqch  ).  Fugére, 
intr.  Cic.  etc.  {a\.:  senex  exit 
foras  :  ego  fagio.  Ter.  cervam 
viderefagêre,sectari  canes. Ter. 
f.  hinc,  a  foro.  Plaat.  priore 
prœlio  eam  [agisse.  Saet.  f.  e.v 
prœlio.  Cic.  e.v  acie.  Suet.  sine 
ducibusperignota  itinera.Liv.); 
confugère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  in  naies.Cœs.  Athenas.Val.- 
Max.  ad  aliquem.  Cic.  voy.  [se] 
réfugier)  ■.au/ug'êre,intr.P?aaf. 
Cic.  Liv.  (ex.:  Jam  atiquantum 
spatii  ex  eo  loco,  abi  pagna- 
tam  est,  aufagerat.  Liv.  absol. 
aafiigit.  Plaat.  Ter.  Cic);  de- 
fugère  ('  fuir  précipitamment, 
s'enfuir  ■•),  intr.  Liv.  (ex.:  cir- 
ca  ripam  Tiberis  qao  armis  ab- 
jectis  totam  sinistram  corna 
defagit,  magna  strages  fada 
est.  Liv.  [V,  38,8]):  diffugëre 
{-  s'enfuir  dans  des  directions 
différentes  '),  intr.  Cic.  (ex.: 
meta  perterriti  repente  diffagi- 
mus.  Cic.  qua  sui  diffagerant. 
Saet.)  ;  e/Tug'ëre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  effagëre  nolle.  Cêes.  Iiuc 
{oras.  Plaat.  istinc.  Ilor.  e.x 
vincalis pablicis.  Nep.  e  prœlio. 
Cic.  per  aversam.  partem  arbis 
via  f^olain  ferente.  Liv.)  ;  pro- 
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fugere,  intr.  Cic.  etc.  (ox..  pr. 
hinc.  Cic.  istinc.  Cic.  ex  nppi- 
do.  Cscs.  e  carcere.  Vell.  domo. 
Cic.  .tdrumetum.  Cvs.  in  Hri- 
tanniam.  Cœs.adBratam.  Cic. 
absol.  Catilina  ipse  pertimuit, 
profagit.  Cic.  nonnulli  judi- 
cium  veriti  profagerant.  Cœs.): 
refugère  (••  fuir  on  revenant 
sur  ses  pas,  s'enfuir,  reculer»), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  r.  .Syraca- 
sas.  Cic.  domam.  Suet.  in  por- 
tum.  Cxs.  ex  castris  in  mon- 
tem.  Cêes.  ad  urbem.  Liv.  per 
devios  tramites.  Sud.)  ;  evo- 
làre  (•■  s'envoler  •  d'où  »  sor- 
tir précipitamment,  s'enfuir  '), 
intr.  C:e3.  Cic.  (ex.:  ev.  e  vin- 
calis. Cœs.  Cic.  tam  repente  e- 
volasse  istos  prœclaros  testes 
sine  nomine.  Cic).  S' —  devant 
(qqn,  qqch.),  fugére,  tr.  Liv. 
(ex.:  cerva  fagicns  lapum.  Liv. 
voy.  fuir),  s'—  à,  auprès  do..., 
confugère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[se]  réfugier).  T  (P.  anal. 1  S'é- 
chapper (du  vaso  qui  le  con- 
tient), en  pari,  d'un  liquide. 
Fugere,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  fa- 
giant  cani  sanguine  vires.  Ov. 
vita  cam.  gemitu  fugit.  Virg.)  ; 
effluère.  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[s']  écouler).]]  (Par  anal.)  En 
pari,  de  temps.  Fugére,  intr. 
Virg.  (ex.:  fugit  irreparabile 
tempus.  I^ir^  );  labi,  clép.  intr. 
Ov.  (ex.:  lahitur  occulte  fallit- 
qae  volubilis  œtas,  ut  celer  ad- 
missis  labitaramnisaquis.Uv.); 
prsetervolàre,  intr.  Ziv.  (ex.: 
occasionis  opportanitas  prseter- 
volât.  Liv.).  \\  (Par  ext.)  Arch. 
S'enfuir  (en  pari,  du  vase,  qui 
contient  le  liquide).  Perflaëre. 
intr.  Ter.  Voy.  fuir. 
enfumer,  v.  tr.  Emplir  de  fu- 
moe.  Famo  imbuëre  {aliquid}. 
Plin.  Enliimé,  plcnus  fumi.Ter. 
fumosus,  a,  uni,  adj.  Cu(o.  (cf. 
ligna.  Cato.).  Cliambro  enfu- 
mée, famariam,  ii,  d.  Col.Mart. 
La  maison  était  enfumée,  do- 
Tnas  famabat.  Liv.  .\ction  d' — , 
famigatio ,  07iis ,  f.  Plin.\\  (P. 
oxt.)  Incommoder  par  la  fumée. 
famigâre  (alvos).  l'arr.  Suffa- 
migâre  (apes).  Varr.  Famam 
immittëre  ou  admovëre  Cels, 
Famo  abigëre  {apes). Plin.  S' — , 
famo  excraciari.  Cic.  On  e5t  en» 
fumé  ,  famas  molestus  est  . 
Plaat.  (most.  878).  Enfumé,  fa- 
midas,  a,  um,  adj.  Plin.  fumo- 
sus, a,  um,  adj.  Plin.  Abeilles 
enfumées,  saffitœ  apes.Cot.Voy. 
fumiger.^  Noircir  par  la  fumée. 
Voy.  FU.MER,  .NOIRCIR.  Enfumer 
du  vin,  famo  vinatingérc.Plin. 
Vin  enfumé,  fameam.  vinum, 
.Mart.  — qqch.  (pour  le  conser- 
ver), famo  siccare  {aliquid). 
Plin.  Mur  enfumé, /umosa.-îpo- 
ries.  Petr.  Jambon  enfumé,  fa- 
mosa  perna.  Hor.  Portraits  en- 
fumés, fumosa?  imwjines  Cic. 
Fig. Un  teint  enfumé,  voy. .noir- 
ci, NOIR.  1  Fig.  Troubler  le  cer- 
veau  par   les  fumées    du    vin, 
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l'esprit  p»r  les  fumèoi  de  l'or- 
gueil. Ebriam  (iieire  oiii^uem, 
fj[erre    cinimum    udcui.     Cic. 

Voy.FlJUiE,  E.MVREB,E.NOBOUEI1-- 
LIR. 

engageant,  »dj.  Qui  engase  (en 
pari,  des  chosesV  Blsuudus.  a, 
Ujn.  adj.  Cic.  aie.  ex.:  blanda 
oracio.  Cic.  minime  bLiniln 
front  Val.-MciX.aspectusblan- 
àiiiùnus.  Plin.)  ;  vendibilis, 
e  (//r.  ••  qui  trouve  facilemout 
acquoreur  ..d'où  •cujjaseaul'), 
adj.  Cil-.  iOx.:  oralio.  Cic.  ii/a 
sait  vindibiliora.  Cic.).  Voy. 
E:<G.\r.EK. 

engagement,    s.    m.     Action 
d'eii-a^'T  ;    c.-d-d.    action    de 
mettre  en   gaie.  Pigneratio, 
onis,  f.   OaJ.  idiS-  20,  1,  9,  1,'. 
1  Action  d'eiisagor,  c.-a-d.  de 
lier  par  une  promesse,  une  con- 
vention ;  d'oo   promesse,    con- 
vention. Obligatio,   onis,   f. 
Cic.  Jet.  ;ex.  ;  est  jufem    gra- 
vior  et  di[ficilior  animi  et  sen- 
tentix  pro  alteroqaampecaniœ 
obligatio  [-  or  il  est  plus  grave 
et  plus  délicat  do  se  porter  cau- 
tion des  intentions  et  des  sen- 
timents d'.iutruiquo  do  garan- 
tir ses  ensaiemeiiis  •].  Cic.  (ad 
Brut.  I,  IS,  à  r,pactio,ODis,  f. 
Cic.  etc.  {e\.:  (acéré  pactwnem 
de  aliqaa  re.    Cic.  in  pactwne 
manère.   -Vep.  pactionea   con- 
Acére    [-     conclure    •].    Cic.)  ; 
cautio,    onis,  f.   Cic.  (ex.  :  c. 
chirographi   [•    eiigag.    par  e- 
crit  .].  Cic.^;  ûdes.   ei,  i.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ftde»  data  et  accepta 
e»t  [•■  lei  engag.  ont  été  pri^  de 
part   et  d'autre  •].  i^all.^  ^dem 
sert. 
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1,-dre  [•  faire  honneur    à  sbs 
ougag.    »].    Cic.   Cœs.   conser- 
vàre.  Cic.  i\ep.   /idem  solvêre 
f.  rompre  ■].   Ter.    l'ianc.  ap. 
Cic.  exsolvére.  Liv.  (idem  ma- 
ture [•■  manquer  àses  engag.  ■•]. 
i,ii^.  (altère   b.oiti  datam  ^dem 
r.  manquer  aux  eng.  pris  avec 
rennomi    •].  Cic.   (idem  (ran- 
gêre  ou  violàre.  Cic.  (idem  pa- 
blicam  postalàre.  Cic.  Lusitani 
contra  interpositam  (idem  in- 
ter(ecti.  Uv.  »i...  (i^em['  on- 
gagoment   formol    -],  de  ea  re 
more  Persaram  dextrâ  [•  p:ir 
une  poignée  de  main    •]  dedis- 
tet.  -Vep.  [Dat.  Il»,  l]j;  dextra. 
SB    (-    poignée    de  main   [âi^ne 
d'engagement  formel  •],(f.  Aep. 
Tac.   (ex.  :  hanc  [dextraml  at 
accepU    a  rege    mitsam.   Sep. 
[Dat.    10  ;   2  :  le   roi    de    l'ei^j 
donnait  une  poignée   de  main 
à  un  ambassadeur,  qui,  en  son 
nom,  allait  la  porter  à  la  por- 
lonue  absente  qui  avait  récla- 
mé cet    engagement   solennel]. 
dextram    ou    dextra»    mitO-re 
[er.  ÔEJiàv  ziiiît-oiv].    Sep.  Tac 
dextram  (erre  [gr.ôt;iàv  çépei/]. 
Jasiin.)  ,  stipulatio,  onis,  f. 
Cic.    Jet.    (terme    juridiquu)  ; 


oexiim,  i,  n.  Varr.  Cic.  Liv 
(ex.  :  tollére  alicajut  nexa  at_- 
foe  heredilatet.  Cic.  [Csec.  30, 


lOS]);  nexus.  ùs.  m.  Cic.  (ox.: 
je  nexa  obligàre.  Cic.  [Mur.  S, 
H]  .poUicitatlo, onis. i.l'laat. 
Corni|.    Cxs.  Sali.    ^voy.    rno 

MEs-E);  promissum.  i,  u.Cic. 

etc.  ^voy.  rROMEiJE)  ;  vadimo- 
Bium.li  ['  engag 'mont  qu'on 
prend  en  donnant   caution   •., 
n.  lie.    etc.  (ex.:  vadimoniam 
concipëre.  Cic).  ||  ^Spec.)  En- 
rôlement volontaire  dan»  l'ar- 
mée. Sacramentam.  i,    n.  Liv. 
Il   Traiié  piir  lequel  on  s'oblige 
à    servir  qqn   moyonuant   sa- 
laire. Auctoramentum.  i,  n. 
Cic.  Sen.  ;ex.  :  aucl.    tarpissi- 
mum.  Sen.  [op.  37, 1]).  1  .\ction 
défaire  outrer  dans  qiich.   qui 
g.>n6  les  mouvements.  L'  —  des 
iroupes  dans   un   dédié,  copi;e 
in  angiistias    demissx.  Liv.  1 
Action  de  commencer  la  lutte; 
combat  parliol  qui  précède  une 
grande  bataille.  Coitio,  oniS, 
f.    Ter.    (ex.  :  prima   coitio  est 
acerrima.  Ter.   [Phorm.  3J.61); 
coUatio,    onis,    f.   Cic.    etc. 
lex.  :  ijai    [imporator]    si   esset 
conatilatus,     tam    adjangere- 
mas   de...  signoram   collatio- 
nibas.  Cic.  [de  Or.  1,1.8,210]); 
congressio.   onis,  f.  Jastm. 
(ex  ■  priiiia  congressio.  Justin. 
[VI,  !.,  12;  Vlll,   1,  12;  etc.])  ; 
dimicatio.  onis,  f.  Cic.   etc. 
(vûv.  COMBAT'.  1  Ce  qui  engage 
qqii.  Voy.  OBLIGATION.  Un — de 
cœur,    amor,  oris,    m.   Ov.     \\ 
{Par  ext.)  Ce  qui  doit    amener 
qqu    à  penser   ou  à  agir   d'une 
façon  déterminée.  Voy.  exhor- 
tation. 

engager,  v.  tr.  Mettre  en  gage. 
Pignerâre,  tr.  Liv.  Jet.  (ox.  : 
p.  liona.    Liv.  ex  aare  detrac- 
tum    anionem.  Suet.  prxdiam 
pigneratam,    (andas  pignera- 
tas.  Jet.  par   ext.  cum...    vclat 
obaidibas  ilntis  pigneratos  ha- 
berent   animos   (••    ils    avaient 
rais  en  qq.  sorte  leurs  affections 
en  i;ago  .].  Liv.  [.V.XIV,  1,  7]); 
oppignerâre.  tr.  cic.  etc.  (ex.: 
libeUus  pro  vino.  Cic.  [Sost.  51, 
110].   vov.    gaceI  ;  opponére, 
tr.  Ter.' Sen.    Jet.  (ox.  :    ager 
op/jositas  est  pignori  ob  deccm 
minas.  Ter.  opponére  res  saas 
ad  securitatcm  creditûris.Sen.) . 
S'  —  pour  qqn,  c.-a-d.  se  por- 
ter   c.iution    pour    qqu,  spon- 
dcre  pro   aliqao.    Cic.   (Plane 
19,  J.7;.  voy.  aussi   caution,    |>. 
m.i  (col.  3).1  (Au  Pig.)  Lier  par 
une  promesse,  uno  convention. 
Alllgâre,     tr.      PiaoC     Ci.-, 
lex.  :      caput    saam    alligabit. 
Plaat.  at   nec    liosciam  stipti- 
latione  alliget  ne<jae  a  Fannio 
iadi':io  se  absolvat.  Cic);  obli- 
gàre,ir.  Cic.  aie \ex.:aliqaem 
tponsione.    Liv.    se    cldrogra- 
pho    ad   aliqaid.  Jet.    obligare 
(œdere.    Liv.  se  nexa.  Cic.  0- 
hligàre  aliqaem  milili.v  sacra- 
mf.nlo.  Cic.  me  t:bi  obligatum 

fore.    Cic.    obligatus    ei    niUil 
.    en    rien    ■]  cram.  Cic.    par 
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ext.  :  ■  donner  on  garantis, 
engager  •:  obi.  prardia  (ratri. 
Suet.  bona  sua  pignori.  Jet. 
proedia  obligata.  Cic.  obi.  fi- 
ciem  suiim  (-su  parole  •].  Cic); 
astringére.  tr.  />r.  Cic.  (ex.: 
/lao  U-gc  .i/ii"uisuam  (ulem.Ter. 
aliqtum  sais  conJicioniiiuj. 
Cic);  obstringère.  ir.  Ciç. 
etc.  (ex.  :  obst.  se  alii  matri- 
monio.  Tac.  alicui  ^dem  suuni 
[.  sa  parole  '].  /'/in.  j.  alirni 
lidem  saam  in  alii/au  re.  Plin. 
sab  ea  tamen  condicione  ne 
cai  meam  (idem  obslringam  : 
omnia  enim  libéra  parentibas 
servo.  Plin.  j.  voy.  lier)  ;  de- 
vincire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  /i- 
dem  cum  uli<yuo.  Cic.  lœdera 
itar  [■  trai- 


^uibos  fides  dcvincitar  [ 
lés  p;ir  lesquels  on  s'engago  ■]. 
Cic);  oppignerâre,   tr.  Sen. 
[es.. -.si  qaod  humilias  verbam, 
qao     se    oppigneret,     invenit. 
Sen.lhin.  111,5,  2j);  addicere, 
tr.  Cie.  (ox.  :  se  senatai  [•  s'en- 
g.agor  envers   le  sénat  •].  Cic). 
S"  —,  pacisci,  dép.   tr.    Cic. 
etc.    (ox.  :  p.  inique.    Cic.   voy. 
[faire  un]  traité,  stipuler;  par 
ext.  :  •  sengager   i   donner  •  : 
p.  pretiam.   Cic.  qui...  stipen- 
dium    popalo    liomano     dare 
pactus   est.   Liv.    [S.\\,  Ul,  9]. 
paclos  [.Etolos]  in  (œdere  suas 
urbes      agrosque      (ore.     Liv. 
[.\.\.\1V,  23,  7]).  pac£i   in<er  au 
at  victorem  res  [•  les  objets  on 
litige     "]      seqaerentur.     Liv. 
[.X.WIU,   21,  5)1  ;    pangére, 
tr.  Plaat.  Cie.  Liv.  etc.  (empl. 
au  parfait  et  aux  formes  qui  on 
dérivent  pour  signif.  •  s'enga- 
ger    à,    promettre    solonnelli- 
menl»,  ex.  :  p.  pacem.  Liv.  ami- 
citiam,  socielatem  cumaliqw). 
Liv.  si  qai  inter  se  pepigerant. 
Cornit.    tanti   [-    à  tel    prix  -| 
pcpigerat.    Liv.    pretiam,    qao 
pepigerant.  Liv.    ducenlis  Plu- 
lippis  ['   moyennant   200    plii- 
lippes  d'or  ']  pepigi.  IHau'..  si 
qais  pepigerit  ne  illo  mcdica- 
mento   usqaam  postea    utcre- 
tur.    Cic.   [UlT.    III,  2i.,  92].  H 
qaoqae    obsides    dare    pepige- 
rant. Liv.);  polliceri  [•  s'en- 
gager à,  pronieiue,  c-à-d.  ac- 
cepter l'obligation  de. ..  -),  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tibi  de  nostro 
amico     placando     aat     efium 
plane     r,:stilaendo    polliceor. 
Cic.  pollicentar  obsides  dare. 
Cœs.  [li.  G.  IV,  21,5;  VI,  9,  7; 
etc.  expression  touto   faito  ap- 
partenant à  la  languo  officielle, 
régul.  il  faut  exprimer  le  sujet. 
se  et    mettre  l'infin.    au  futur  ■ 
dataros  esse],  pro  certo  polli- 
ceor hoc  vobis  et  eonprmo  me 
esse  per(ectaram,ut...  Cic.  ab- 
sol .  com  contra  (ccerint,  quam 
pollieiti  pro[essiqae  sint.  Cic. 
voy.  prometthe)  ;  promittére, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  voy.  promet- 
tre) ;  spondére  (-    promettre 
solennollemont,  prendre  un  ea- 
gigomoiit  •),  tr.  Cic.  etc.  (e».  ; 
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«i  qais,  quûd  spopondit,  ijaa 
in  re  verbo  se  ol'lisavit  uno, 
si  id  non  (acit,  maturo  judicio 
sine  lilla  reliyione  Jiidicis  con- 
demnatar.  Cic.  absol.  qais  spo- 
pondisse  me  dicit  .'  Cic.  cam 
illi  Jacenti  luttera  tanderentur, 
ut  aliqaando  spondere  se  di- 
ceret.  Cic.  [in  Vorr.  II,  5,  5U, 
142])  ;  despondére  (•■  donner 
sa  parolo,  sVngager  à,  promet- 
tre i),  tr.  Cic.  (voy.  promettre). 
Demander  à  qqn  s'il  coneeut  à 
•'engager  (faire  promettra  par 
contrat),  stipulari.  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  reliqaam  est  at 
stipalatam  se  esse  dicat...,  sti- 
pulatas  es?  abi?  gao  prsesente? 
Cic.  [Rose.  cons.  5,  13].  voy. 
stipuler).  Il  (Spéc.)  Lier  qqn 
par  une  convention  qui  lui  im- 
pose une  situation  déterminée. 
Auctorâre,  tr.  Hor.  Liv.  Sen. 
Plin.  (ex.:  aactoratas  [-  comme 
le  gladiateur  qui  s'engage  ■•]. 
Hor.  [sat.  II,  7,  58].  pro.rimo 
munere  inter  novos  aactoratos 
{eralis  vapalare  placet.  Sen. 
par  ext.  eo  pignore  velat  aac- 
toratam  sibi  proditorem  ratas 
est.  Liv.).  S'  — ,  locûre  se  ou 
operam  saam.  Plaat.  locâre  se 
alicai  ad  aliqaid.  Oeil.  S'  — 
comme  soldat, se  mititiœ  sacra- 
mento  obligâre.A.^  Faire  entrer 
dans  qqch.  qui  ne  laisse  pas 
libre. Inserère,tr.Cio.(ex.:  col- 
lum  in  iaqaeam.Cic.)  ;  induê- 
re,tr.Cic.(6x.:se  m  laqaeos.Cic. 
ti:  in  captiones.  Cic.];  immit- 
têre,  tr.  Cic.  voy.  enfoncer, 
[faire]  pénétrer,  [faire]  en- 
trer); inducêre,  tr.  Ter.  Cic. 
etc.lvoy.  amener,  introduire); 
obstringère,  tr. Oses. Liv.  (ex.: 
obst.  amicos  xre  aliéna.  Brut. 
ap.  Cic.  obstricti  œre  alieno. 
Liv.  obstr.  aliqaem  nefario 
scelere.    Cses.)  ;    irretire,    tr. 

Cic.    (voy.     E.MBARRASSER).     S'  , 

inire,  tr.  Liv.  (ex.  :  inire  ali- 
qaam  viam,  qaà...  Liv.);  in- 
gredi,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ingr.  viam.  Cic.  voy.  entrer 
[dans]    et   par    ext.    aborder, 

COMMENCER,   ENTREPRENDRE);    iZl- 

sistère  (•  s'engager  dans  une 
voie  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  perge 
tenëre  istani  viam.  qaam  ins- 
titisti.  Cic.  iter,  quod  insistis 
ego  qaoque  probe.  Liv.  absol. 
in  tanta  gloria  insistentes,  at 
omnia  Itumana  leviora  videri 
debeant.  Cic).  —  des  troupes, 
voy.  [mettre  aux]  prises.  Si  un 
navire  était  engagé  qq.  part, 
ticabinavis  conserta  esset.Liv. 
(XXI,  50,  3}.  Il  (Par  anal.)  Com- 
mencer. Inire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  non  iter,  sed  prœlium. 
Cart.  inire  prœliam.  Cic.  bel- 
lam  cam  aliquo.  Liv.)  ;  com- 
mittère,  tr.C'ic.  etc.  (ex.  :  pa- 
gnam  ou  pagnam  cam  aiiqao. 
Cic.  praHiam.  des.  prœliam 
cam  hostium.  eqaitata.  Cœs. 
bellam.  Liv.  belltim  rommittére 
et  profligàre  J«  en  décider  l'is- 
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sue  .].  Liv.  [\\1,  1,0,  11]).  —  le 
combat,  c.-a-d.   en  venir    aux 
mains,    conserêre    manam  ou 
manus.    Cic.    etc.    par    anal.  : 
conserêre    pagnam.    Liv.    pa- 
gnam cam    aiiqao  ou  int'-r  se. 
Liv.    conserêre  prœliam.    Liv. 
conserêre  prœliam    in  sinistro 
corna.    Liv.    La    bataille  s'en- 
gage  sur   plusieurs  points  à  lu 
fois,    prœliam    simul   plaribas 
locis  conseritar.  Liv.    f.X.XI,  8, 
7],    La  conversatiou     sengage, 
sermo  ori(ur.  Cic.    jj    (Médec.) 
S'    —,    être  engagé,  capi.   Cic. 
laborôre.  Cic.    ^    (Kig.)  'l'âclier 
il'amenor    qqn  à   qqch.  Indu- 
cêre,   tr.    Cic.    etc.  (ex.  :    vide 
qao  me  indacas.  Ter.  aliqaem 
ad    bellam.    Nep.    ad    miseri- 
cordiam.  Cic.  aliqaem,  at  men- 
tiatar.    Cic.    qase  te    caasa  at 
provinciâ     taà    excédera»     in- 
daxit  ?  Liv.  pronxissis,  pretio, 
spe  indacêre  aliqaem,.  Cic.    id 
at    facerem  orationibas    inda- 
cebar  tais.   Cic);  allicère,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :   delectatione  a- 
liqaà    lectorem.    Cic.  oratione 
benignâ    maltitadinis    animas 
ad    benevolentiam.    Cic.    nihil 
fsse  qaod  ad  se  rem  allam  tam 
alliciat  et  tam  attrahat  qaam 
ad  am.icitiam  similitado.    Cic. 
cam  in  hune  sensum  et  alliciar 
benfficiis  et  compellar  injariis. 
Cic);  elicère,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
aliqaem  omni    ratione,    bian- 
ditiis  ad  aliqaid.  Cic.  voy. pous- 
ser,   déterminer)  ;    allectâre, 
tr.    Cic.    (ex.  :  ail.  et    invitâre. 
Cic.  [Lœl.  26,  99J.  invitâre  at- 
one   allectàre.    Cic.  [Cato  maj. 
16,  57]);  invitâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliqaem  in  [-  k  accepter  •■] 
legationem.  Cic.  hostes  ad  de- 
ditionem.    Hirt.  aliqaem  pr^- 
miis  ad  aliqaid.  Cic.)  ;  subin- 
vitàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  sabinv., 
ut...  Cic.    [ep.  VII,  1,  6])  ;  de- 
vocâre,  tr.  Cic.   (ex.  :  non  a- 
varitia   ab    institato  carsa  ad 
prœdam.     aliqaam    devocavit, 
non  libido  ad  valapiatem,  etc. 
Cic.  [imp.  Pomp.  lit,  40]);  pro- 
vocàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  qui 
mecam   non  solam  a  me  pro- 
vocatas,  sed  etiam  saa  spante 
de  te  comm,anicâre  solet.  Cic); 
jubêre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  /u- 
bet  popalam,  bono  anima  esse. 
Liv.  voy.  ordonner);  znonéTe, 
tr.    Cic.  etc.    (voy.  conseiller, 
exhorter)  ;  suadére,   tr.   Cic 
etc.  (voy.  conseiller); trailére, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  pousser). 
engainer,  v.    tr.   Mettre  dans 
une  gaine   In  vaginam  recan- 
dëre.    Cic.    V'aginà    includëre. 
Plin.  Voy.  rengainer. 
engeance,  s.    f.   (Arch.)   Race 
d'animaux  .    Gênas ,    eris,    n. 
Cic.    Voy.  RACE.    Il     (P.    anal.) 
Race    d'hommes.    Gênas,    eris, 
n.  Cic.  Voy.  race.    ||   Spéc.  En 
mauvaise  part.  Xatio,    onis.  f. 
Cic.  (cf.  n.  candidatoram.  Cic. 
famelica  hominam.  Plaat.  ar- 
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dalionam.  Phsed.).  Grex,  gre- 
gis,  m.  Cic.  Gênas,  eris,  ii. Cic. 
(cf.  homines  e^as  generis.  Cic. 
id  genus  Uommam  pessimum. 
Ter.).  Voy.  espèce. 

engeigner,  v.  tr.  (Arch.)Trom- 
P'T.  Voy.  ce  mot. 

engelure,  s.  f.  Rougeur,  tumé- 
faction, gerçure  do  certaines 
[larties  du  corps  que  le  froid  a 
saisies,  etc.  Tamor,  arts,  m.  A. 
—  aux  pieds,  pernio,  onis.  ta. 
Scrib.  Plin.  Petite  —  aux  ta- 
lons, perniancu/as,  i,  m.  Plin. 
(X.WI,   106). 

1  engendrer  (lat.  ingeneràre 
['  créer,  produire  '].  Cic),  v. 
tr.  Produire  par  voie  do  géné- 
ration. (Se  dit  du  mâle.;  Oi- 
gnëre,  tr.  Cic  (cf.  Hercalem 
Jappiter  gênait.  Cic).  Cene- 
rùre,  tr.  Cic.  Creàre,  tr.  Cic. 
Val.-.Vojc.  (cf.  patria  est  anti- 
qaiar  parens,  qaam  gai  crea- 
vit.  Cic.].  Procreàre,  tr.  Cic. 
Nep.  Voy.  procréer.  |{  (Fig.) 
Faire  naître.  Parère,  tr.  Cic. 
etc.  Generâre,  tr.  Cic.  (cf.  terra 
animalia  générât.  Jast.)  .  Ci- 
gnëre,  tr.  Cic.  (cf.  qa^e  terra 
gignit.  Cic).  Creàre,  tr.  Cic. 
(Cl.  omnes  res  qaas  et  créât 
natara  et  taetar.  Cic.  natara 
(ingit  liomines  et  créât  imita- 
tores    et    narrât  ores    facetos. 

Cic).      S'     ,     voy.      NAÎTRE.        Il 

(Fig.)  Causer,  produire,  forëre, 
tr.  Cic.  (cf.  p.  odiam.  Ter.\. 
Gignëre,  tr.  Cic  (cf.  g.  amici- 
tiam.  Cic).  Creàre,  tr.  Cic. (cf. 
nonnanqaamerrorem  créât  si- 
nnlitado.  Cic).  Le  luxe  engen- 
dre la  cupidité,  ex  la.variâ 
existit  avaritia .  Cic.  Il  n'en- 
gendre point  la  mélancolie  (il 
est  d'un  naturel  gaii,  est  in  eo 
inulta  hilaritas.  Cic.  S'  —  (d'un 
liriucipe,  en  pari,  d'une  théo- 
1  ie),  nasci,  oriri  ou  proficisci 
(Rr  aligna  re).  Cic.  principiam 
•  lacère  (ab  aliqaa  re).  Cic\\ 
(Géom.)  Voy.  former. 
2.  engendrer,  v.  tr.  Pourvoir 
d'un  gendre.  Voy.  gendre.  ^ 
Prendre  pour  gendre.  Voy.  gen- 
dre. 
engeoler,    engeoleur.     Voy. 

ENJÔLER,    ENJÔLEUR. 

engerber,  v.  tr.  (Technol.) 
Mettre  (le  blé)  en  gerbes.  In 
manipulas  convolvére.  Plin. 
Voy.  GERBE.  Il  (P.  anal.)  Met- 
tre en  tas.  Manipulatim  com- 
ponëre.  Plin.  Voy.  entasser. 

engin  (lat.  in5enium[/)ro/)rmf. 
-  nature,  propriété  ■]),  s.  m. 
(Arch.)  Esprit  d'invention.  In- 
geniam,  ii,  n.  Cic.  T  (P.  ext.) 
Arch.  aasens  général.iisLchine, 
instrument.  Voy.  ces  mots.  || 
Engin  de  guerre.  Machina,  se, 
f.  Sali.  Virg.  Liv.  Ordin.  au 
plur.  Engins  de  guerre,  ma- 
chinamenta,  oram,  n.  pi.  Liv. 
Engins  de  chasse,  de  pêche, 
instramentam  venatorium.  Cic^ 
instramentam  piscatoriam_ 
Plin.   —  à  prendre  dei    rats. 
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miucipula,  *,  l".  et  mascipa- 
jom.  i,  n.  Lucil.  l'arr. 
englober,  v.  tr.  Faiiû  ontrar 
dans  un  eQSemblo.ConyZobâre, 
ir.  Cic.  —  une  forêt  dans  ses 
domaines,  saltum  posseasione 
circamvenîre.  Plin.  j.  —  U<»f 
les  comptes  dans  un  article  je- 
nérall,  coHiyfPe  owcontrahère, 

jr^    Cic.    Vov.  COMPRENDRE,  RÉCA- 

piTci.BR.  Tous  les  habitautiont 
été  englobés  dans  une  même 
nationalité,  in  corpus  anam 
contnsi  omnes.  Liv.  ttra  englo- 
ba dans  une  condamnation,  in - 
cendio  alieni  Judicii  con(lagrù- 
re.  Cic.  Le  monde  qui  englobe 
tout,  mandas  qai  omnia  corn- 
plexa   sao   coercet.   Cic.  Voy. 

COMPRENDRE,  EMBRASSER,  RENFER- 
MER. . 

engloutir  ;iat.  post.  inglat- 
tirf.  Isid.),  V.  tr.  Avaler  tout 
d'un  coup.  Vorâre,  tr.  PUmt. 
Cic.  {ex.  :  vitulum  [en  pari. 
d'une  baleine].  Plaat.);  devo- 
rare.  tr.  Cic.  etc.  {e\.  ;  oium 
gallinaccum  integrum.  Cato. 
devoravit  iV<?p(anos[plaisamm. 
p.  mare]  trecenties  sestertiam. 
Petr.  ;  sorbère,  tr.  Cels.Plin. 
(ex.  :  ovam.  Plin.)  ;  absor- 
bére,  tr.Hor.  ilela.  Plin.  ex.: 
placentas.  Hor.  sapervolantes 
aves  [en  pari,  du  serpent]. 
Mêla.);  exsorbére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ova.  Plin  )  :  gluttire, 
tr.  Plaat.  Jav.  Vatg.  (ex.;  e- 
palas.  Juv.y,  bauTire,  tr.  Col. 
Plin.  (ex.  :  cibos  intégras.  Col. 
solidos  cervos.  Plin.'.\\  (Fig.) 
Absorber  rapidement.  Devo- 
râre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  patri- 
moniam.    Cic.    voy.    dévoreu, 

DIS.=  IPER,     MANGER,     DÉPENSER).   1 

(Par  anal.)  Faire  disparaître 
soudainement  dans  unyoulTr'', 
un  abîme).  Sorbére.  ;r.  lira. 
Sali.  Sen.  (ex.  :  Charybdis  forte 
Ulata  naxngia  sorbens  gargi- 
tibat  occaltis.  Sali,  (r.exigaam 
est  qaod  terra  sorbeat.  Sen.)  ; 
absorbére.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
oceanas  vix  videtar  tût  re$  ab- 
sorbére  potaisse.  Cic.  qaicquid 
ingerebatar,  prœaltam  absor- 
bebat  mare.  Cart.  absorberi 
terras  et  maria  siccari.  Sen.)  ; 
devoràre,  tr.  Catull.Ov.Sen. 
Plin.  (ex.:  M.  Catonem  si  mare 
devorasset.  Sen.  qaot  oppida 
in  Syriâ,  qaot  in  Macedonià 
devorata  tant.  Sen.);  dezner- 
gére,  tr.  Aact.  b.  Alex.  Liv. 
Saet.  (ex.  :  d.  navigia.  Plin. 
inde  profectam  eam  ad  capita 
qas  vocant  Sari  paminis  (œda 
tempestas  adortiji  prope  cam 
omni  classe  demersit.  Liv. 
[.XXXIII,  i.1,  7]  surt.  au  part, 
passé  :  demersà  nave  périt, 
.lact.  b.  Alex,  parte  Libarni- 
caram  demersà.  Suet.)  ;  sub- 
mergère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
sabm.  navem.  Tac.  au  part, 
passé  surt.  :  lubmersa  navis 
oncrarljL.  Cies.  in  ocalis  om- 
nium dao  majora  navigia  tab- 
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mersa.  Car'.,  sabmersus  eqaus  | 
lorj.jinibus.  Cic).  Qui  englou- 
tit, lorar,  adj.  Cic.  (cf.  iora.r 
Charybdis.  Cic).  ||  Par  exi.) 
Engloutir  le  cœur.  Alicui  nau- 
secTm  (acêre.  Sen. 

engloutissement, s. m.  Action 
dVngloutir.  Que  d  —  de  villes! 
<;uof  oppida  devorata  sant  ! 
Sen.  Voy.  engloitir. 

engluer',  v.  tr.  Enduire  de  glu. 
Viscùre,  tr.  Jui'.  i  isco  obli-xire. 
Varr.  Englué,  liscatus,  a,  uni, 
p.  adj.  Varr.  Ov.  y  Prendre  à 
la  glu.Fadëre  visco  [aves).Virg. 
Etre  onglué,  lixrêre,  intr.  Cic. 
(pr.  et  Bg.)  S' — ,  in  visco  in- 
hserescëre.  Cic.  Ils  s'oogluent, 
omnibtu  pJamis  viscum  illi- 
nant.  Sen.  ||  Fig.  famil.  Pren- 
dre au  piège. /rretîre  {aliqaem\. 
Cic.  Je  me  suis  laissé  engluer  au 
piège  de  l'amour,  tactus  sum 
vehementer  visco.  Plaut. 

engoncer,  v.  tr.  Famil.  Habil- 
ler d'un  vêtement  dans  lequel 
le  cou  est  comme  emprisonne. 

Vov.  EMPRISONNER,  ÉTROIT,  CAR- 
CAN. Il  (P.  anal.)  Avoir  la  taille 
engoncée  (le  cou  enfoncé  dans 
les  épaules),  voy.  enfoncer. 
engorgement,  s.  m.  Action 
d'engorger,  résultat  de  cette  ac- 
tion .  Obtrasio,  onis,  (.  Cœl.- 
Aar.  Th..  Prise.  Prsoccapatio, 
onis  (gr .  e'ji.Tp^'Ti'-'''  >  ^-  ^'^U-  L' — 
d'un  tuyau  do  conduite,  obta- 
rata  ou  obstrucfa  /isfuia.  A.  — 
aux  jambes  (des animaux), suf- 
fusio  pedumet  simpl.  sa^asio, 
onis,  i.  Veget.  Cheval  qui  a  un 
—  aux  jambes,  eqaas  sa^asas. 
Veget. 
engorger,  v.  tr.  Obstruer  (un 
conduit)  par  l'accumulation  des 
matières.  Obtarâre  [(oramina) . 
Plin.  Obstraëre  (rivos,  venas 
aqaarum).  Plin.  Wov.  boucher, 
OBSTRUER.  Il  Vaisseaux  engor- 
gés, jambes  de  cheval  engor- 
cées.  Voy.  engorgement. 
engouement  et  engoûment, 
s.  m.  Action  d'engouer,  résultat 
da  cotte  action.  Strangalatio, 
onis,  f.  P(in.  Voy. engorgement, 

étranglement,    UBJTRUOTION.    — 

du  jabot,  voy.  goitre.  ||  (Fig.> 
Etat  de  celui  qui  s'engoue  d'une 
personne,  d'une  chose.  Prseci- 
puam  stiidiam  et  simpl.  sta- 
dium,  a,  a.  Cic.  (cf.  aiicu/us 
rei.  Cic).  Pravas  (avor  .  Phsed. 
Qui  a  de  1' —  pour,  sïuciiosus,  a, 
um,  adj. Cic.  (c(.  alicajas  ou  ali- 
cu/us  rei  Cic).  Avoir  de  1'  — 
pour,  voy.  e.ngouer. 
engouerî  v.  tr.  Obstruer  le  go- 
sier de  qqn  qui  mange  avide- 
mont.  Voy.  BOUCHER,  engorger, 

ÉTRANGLER,    OBSTRUER.     Le    loUp 

s'étant  engoué  en  avalant  un 
os,  os  devoratum  faace  cam 
hxreret  lapi.  Plixd.  \l  (P.  anal.) 
S' —  à  force  décrier,  voy.ÉTOuF- 

FER,  iTBANGLER.il   Fig.  S'— ,_étre 

engoué  d'une  personne,  d'un') 
cliose  (être  complètement  pris 
par  elle),  insano  amore  (oiico- 
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/us  rei)  capi.  Liv.  ardére  sta- 
dio  {alicajas  rei).  Cic  prseci- 
paé  studére  ou  indalgére  {ali- 
cai  rei).  Cic.  cnm  stadio  {ali- 
quid)  amplfcli.  Cic.  atiqaenx  in 
deliciis  habëre.  Cic  S' —  d'une 
science,  se  (otum  dedère  [alicai 
stadio^.  Cic. 

engouffrer  ,  v  .  tr  .  Précipiter 
dans  un  goulTro.  Sammergére 
voraginibus  .  Cic.  Vorâre,  tr. 
\'irg.  Voy.  engloutir,  gouffre. 
S' —  (en  pari,  d'un  cours  d'eau, 
d'un  torrent),  meryi  (moyen  ré- 
fl.).  Oi-.  Plin.  S'—  dans  la  mer, 
in  mare  deferri.  Plin.  j.  \\  (P. 
anal.)  S' — (en  pari,  du  vent,  de 
l'orage),  roëre  \in  et  l'Ace). 
Plin.  deferri  {in  el  y  Ace).  Sen. 
maximo  impeta  ou  prxcipiti 
curja  penetrùre  ou  irruëre  in 
et  l'Acc.l.  A.  il  (P.  ext.)  Fa- 
mil. —  (une  boisson),  se  vino 
ingurgitcire.  Cic.  —  des  mor- 
ceaux (les  faire  disparaître  dans 
son  estomac),  voy.  engloutir. 
Il  Fig.  S' —  (dans  des  spécula- 
tions) (en  pari,  d'une  fortune), 

voy.  engloutir,  dévorer,  DISPA- 
RAÎTRE,   PERDRE. 

engouler,  v.  tr.  (Arch.)  Pren- 
dre à  pleine  gueule.  A/orsu  up- 
prehendëre.  Plin. 

engoulevent,  s.  m.  Genre  de 
passereau.  Caprimuijus,  i,  m. 
Plin. 

engourdir,  v.  tr.  Rendre  pres- 
que inert'i  et  insensible.  Tor- 
porem  afferre  ou  torpore  affi- 
ccre.Plin.Contrahere.tr  ■Pl'^sed. 
Col.  Suet.  (cl.  digitas  torpens 
contractasqaefrigore.t^aet. ver- 
mas  rigore  contracli  décidant. 
Col.  mori  contractam  [en  pari, 
de  la  mouchii]  cam  te  cogant 
frigora.  Phsed.).  Sopire,  tr. 
Cic.  etc.  (cf.  sopitam  corpas. 
Cic.  impactus  ita  est  saxo,  at 
sopiretar.  Liv.).  Abalienûre,  tr. 
(Joint,  (cf.  abalienata  morbis 
membra.Qaint.parsabalienata. 
Scrib .)  .S'—  ,obstupescëre,  intr. 
Plin.  (cf.  obstupescit  ita  cor- 
pas  nec  sentit  craciatam.  Plin. 
[X.XXVI,  56]l.indormïre,  intr. 
Veg.  'cf.  indormit  membrum. 
Veg.  [V,  23,  15,  J.6,  2]1.  obtor- 
pescëre,  intr.  Cic.  (cf.  et  lin- 
gaam  obmataisse  et  manam 
obtorpuisse.Cic). Engourdi  (par 
le  froid),  rigens.  p.  adj.  Quint. 
Etre  engourdi,  rigêre,  intr.  Cic. 
cf.  r.  (rigore.  Cic)  stapêre, 
intr.  Cic.  etc.  (cf.  cam  semi- 
somnas  stuperet.  Cic.  animo 
rdictos  stapentesqae  frigidâ  a- 
qaâ  spargêre.  Sen.).  torpére, 
intr.  Liv.  (cf.  corpora  rigentia 
gela  torpebant.  Liv.  [Pœni]  tor- 
pentes  gela  in  castra  rediere. 
Liv.  torpentes  rigorenervi.  Liv. 
membra  torpent.  Piin.  ||  (Fig.) 
En  pari,  de  l'âme.  SÉope/acùre, 
tr.  Liv.  (cLprivatos  lactas  sta- 
pefecit  pablicus  pavor.  Liv.). 
S'—,  torpescëre,  intr. Sali.  Tac. 
(cf.  ne  per  otiam  torpescerent 
mana»  aat  animas.  Sali,  deli- 
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dis  ri  desidiâ  torj)escére.  Tac), 
obtorpescére,  iiitr.  Liv.  (cf.  cir- 
camfiisas    undiqac  pavorc  ita 
obtorpuit,  ut...  Liv,  animi  ob- 
torpuerant.   Liv.).    hehescêre  , 
intr.  Cic.  (cf.  )iebe^ccre  nolle. 
Cic.  excitari  gaosUain  ad  me- 
liora  magnitudinc  rerum,  he- 
bescêre  aïios.  Tac),  congelâre, 
intr.  Cic.  (cf.  coni/classe  nos- 
tram   amicum     Is'tahar    otio . 
Cic.  [flp.  II,  13,  3]).  Engourdi, 
marcidas,  a,  uni,  udj.  .Sen.  rh. 
Val.-'Mu.r.    (cf.   marridus  vino 
et  somno.  Sen.  rh,  marcida  se- 
nectas.   VaL-Max.).    somnica- 
losas,a,am,  adj.  Cic.  (cf.  somn. 
senectas.  Cic).  Etro  engourdi. 
frigère,  intr.  Cornif.  Cic  (voy. 
[être]  froid),  hebëra,  intr.  Tac. 
(cf.  hebet  liomo.  Tac). 
engourdissement, s.  m. Sorte 
d'inertie  produite  par  lasuspon- 
sion  do  la  sensibilité  ou  de  l'ac- 
tivité dans  le  corps  ou  dans  un 
membre.  Torpor.  oris,m.Cic. 
etc.  (ex.:  contractio  et  torpor 
Sen.  membrorum  omnianx  tor- 
por.   Sen.   rh.   nervorum  tor- 
por. Sen.)  ;  stupor,  oris,  m. 
Cic.    etc.   (ex.:   stapor   sensûs. 
Cic.  st.  in  corpore.  Cic  st.  to- 
tins   corporis.    Sen.    rh.)  ;  ri- 
gor,  oris,  m.  Liv.  (ex.:  torpen- 
tibus  rigore  membris.  Liv.).  |{ 
(Fig.)  En  pari,  de  l'àme.  Som- 
nus,  i,  in.  Cic.  Sali,  (ex.:  som- 
no   nati.    Cic.   somno    dediti. 
Sali.);   torpédo,  inis,  (.Sali. 
Tac.  (ex.:  t.  animas  oppressit. 
Sali.)  ;  sopor,   oris,   m.  Cœl. 
ap.    Qaint.   Curt.    (ex.:    animi 
corporisqae    sopore    discusso . 
Curt.  [VIII,  6,  -26])  :  laaguor. 
oris,  m.    Cic.  (voy.  mollesse). 
engrais,  s.  m.  Pâture  avec  la- 
quelle on  engraisse  les  bestiaux, 
les  volailles.  Pabixlum,  i,  n.  Ca- 
to.  Pasius,  ùs,  m.  Cic  Voy.  pâ- 
ture,  FOURRAGE.   Mettre   à  1' — , 
voy.  ENGRAISSER.  ^  Matières  or- 
ganiques ou  miaérales  qu'on  dis- 
pose à  la  surface  du  sol  pour  la 
fertiliser.  Fimum,   i,    n.    Plin. 
Stercas,  coris,  n.  Plin.  Lœta- 
men,  inis,  n.  Plin.  Pall.  Mettre 
ou  répandre  de  1'—,  stercorâre, 
tr.  Plin.  Voy.  fumer.  Servir  d'—, 
être    un  — ,  stercorâre  agram. 
Col.lœtificâre agros.  Cic.  ou  30- 
lum.  Plin.  Voy.  fertiliser. 
engraissement,  s.  m.  Action 
de    rendre  gras  (les  animaux). 
Saginatio,  onis,  f.  Plin.  Sagi- 
na,  se,  f.   Varr.  Col.  (cf.  anse- 
ram.  Varr.  vaccarum.  Valg.  a- 
viam.  Col.).  L'—  des  volailles, 
(artara,  œ,    f.    Varr.   V —  des 
porcs,  porcalatio,  onis,  f.  \'arr 
(R.  R.  II,  U.  13).  L'—  de  la  terre, 
êtercoratio,  onis,  f.  Col.  Voy. 
FUMAGE.    Il   (P.  ext.)  Arch.  En- 
grais. Voy.  ce  mot. 
engraisser    ^lat.  pop.  incras- 
siare  [p.  incrassàre.  Eccl.'^,  v. 
tr.  Rendre  gras.  Saginâre,  tr. 
Varr.    Liv.    Sen.    (ex.:    boves. 
Varr.  porcam.    Prop.     terra. 
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qase  copia  reram  omnium  [il- 
los  Ctallos]  saginaret.  Liv.  mu- 
rxnas  sanguini^  Uumano  sagi- 
nari.  Sen.);  opimare,  tr.  (:ol. 
Sid.  (6.\.:  turtares.  Col.)  ;  obe- 
sàre,  tr.  Col.  (VII,  7,/.)  ;pin- 
guefacére,tr.Plin.  {.\VI,2i6)  ; 
farcire,  tr.  Cato.  Varr.  (ex.: 
gallinas  et  anseres  .  Cato.  pa- 
lumbe$.  Varr.)  ;  implëre,  tr. 
Cels.  (ex.:  tenais  homo  implere 
se  débet,  plenus,  extenuâre  . 
Cels.).S'—,pinguescére,  intr. 
Col.  (ex.:  pingaescit  armentum. 
Col.);  crassescére,  intr.  Sen. 
Col.  Plin.  (ex.:  turtures  cras- 
sescunt  milio .Col.); nitescère, 
intr.  Plin.  J.  (ex.:  armenta  ni- 
tescant.  Phn.j.[ep.  II,  17,  3]); 
gliscère,  intr.  Col.  (ex.:  glis- 
cit  asellas,  tartar.  Col.).  En- 
graissé, aitj'ij's.e.adj.  Varr.etc. 
(e\.:  altilei  bovet.  Varr.  ait. 
gallina.  Lex  ap.  Plin.)  ;  farti- 
lis.  e.  adj.  Plin.  (ex.:  f.  anser. 
Plin.\y,  S2]).||(P.  anal.)  S'—, 
c.-d-a.  devenir  huileux  (en  pari, 
du  vin),  crassescére.  intr  . 
Plin.  (ex.:  vinum  vetustatecras- 
sescit.  Plin.);  pin^uescère, 
intr.  Plin.  (ex.:  vma  pingues- 
cant.Plin.).\\  /ntr.Devenirgras. 
Corpus  augëre.  Sali.  Pingaes- 
cêre,  intr.  Col.  Il  a  engraissé, 
implevit  se.  Cels.  Voy.  gras.  || 
(Par  ext.)  Rendre  fertile. Sier- 
corâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  st.  a- 
gram .  Cic .  stercoratuf  ager . 
Col.)  ;  saginâre,  tr.  Coi.  vex.: 
terra  velut  saginata  largion- 
bas  pabulis.  Col.).  S' — ,  pin- 
guescère,  intr.  Plin.  J.  (ex,: 
jEgyptas  non  alio  génère  agua- 
rum  solita  pinguescére  qaam 
gaas  ipsa  devexerat.  Plin.  j.)  ; 
gliscère,  intr.  Col.  (ex.:  terra 
gliscit  stercore,  quasi  pabulo 
Coi.).  Il  (Au  fig.)  Rendre  riclie, 
llorissant.  Saginâre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  sanguine  rei  publicœ 
saginari .  Cic.  )  :  implère,  tr  . 
Cic  etc.  (ex.:  impl.  sese  regam 
sanguine.  Cic).  Eux  qui  s'é- 
taient engraissés  durant  qqs  an- 
nées aux  dépens  de  l'Etat,  guos 
paverat  per  aliquot  annos  pu- 
blicus  peculatus.  Liv.  ^  (Arch.) 
Enduire  d'un  corps  gras.  Voy. 
GRAISSER.  Il  (P.  anal.)  Souiller  de 
graisse,  de  crasse.  Adipe  (ou 
sordibus)  inpcëre.  A. 

engranger,  v.  tr.  (Technol.) 
Mettre  dans  la  grange.  Con- 
dëre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  pabalum 
aridum.  Cat.  framenta.  Cic). 
In  granarium  inferre.  Coi. 

engravement  (Technol.)  Etat 
d'un  bateau  engrave.d'un  ter- 
rain engravé.  Depressio  navis. 
A.  Navis  hserens.  Frontin.  Ter- 
ra glareâ  sabstracta,.  A.  Solam, 
sabulosam.  A. 

1.  engraver,  v.  tr.  (Arch.)  Gra- 
ver. Voy.  ce  mot.  ^  (Technol.) 
Entailler,  Voy.  ce  mot. 

2.  engraver,  v.  tr.  Engager  dans 
le  gravier,  le  sable  (un  bateau),  i 
Aggere  arense   cmgére.    Virg . 
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S'—,  et  intransivit  —,  arenit 
obrui  ou  se  obruire.  A.  [iVa.. 
prés  Cic).  sidère.  Prop.  A'ep. 
Liv.  Navires  engravés ,  naveê 
haerentcs.  Frontin.  1  Recouvrir 
de  gravier,  de  sable.  Glareà 
substruëre  {vias).  Liv. 
engrenage,  s.  m.  Système  do 
roues  dentées  qui  s'engrénoiit 
les  unes  dans  les  autres.  Tym- 
pani  denticuli.  Vitr.  Tympanum 
dentatuni.  Vitr. 

engrener,  v.  tr.  Garnirdegrain 
(la  trémie  d'un  moulin).  Infan- 
dère  grana  in  infundibalum. 
'4. Fig.  —  une  airaire(la  mettre 
en  train),  rem  incipére.  Liv. 
Qui  sait —  une  affaire,  moven- 
dis  rébus  aptus.  Curt.  Bien  — 
une  affaire,  callidè  aliquid  ins- 
tituëre.  Cic.  aliquid  bonis  initiis 
ordiri.  Cic.  Mal  —  une  affaire, 
initia  maie  ponëre.  Cic.  1  Faire 
entrer  (les  dents  d'une  rouo) 
dans  les  espaces  qui  séparent  les 
dents  d'une  autre  roue.etc.Voy. 
EMBOÎTER.  Il  Intransitivt.  S'—, 
convenlre,  intr.  (cf.  saperioris 
tympani  denticuli  conveniant 
denticalo  tympani  in(erioris. 
Vitr.).  1  Engraisser  avec  du 
grain,  pascére  ,  saginâre  (ra- 
mento,  hordeo.  A. 
engrumeler,  v.  tr.  Rendre 
grumeleux.  Voy.  grumeau,  gru- 

MELKR. 

enguirlander,  v.  tr.  Orner  de 

guirlandes.  Sertis  redimire.Cic 
enhardir,  v.  tr.  Rendre  plus 
hardi,  .■inimos  alicai  addëre. 
Cic.  Liv.  Animo  aliquem  con- 
(irmâre.  Css.  Le  peuple  s'était 
enhardi,  plebi  creverant  ani- 
mi. Liv.  Les  nôtre?  s'enhardi- 
rent, nostris  animas  accessit. 
Cic.  S' —  jusqu'à...,  hoc  sibi  su- 
mère,    ut....    Cic.  Voy.    HARDI, 

HARDIESSE. 

enharmonique.adj. (Musique.) 

(Chez  les  anciensGrecs.jCaracté- 
risé  par  l'enharmonie.  En/'ia;-- 
monius,  a,  am,  a.dj.  Macr.i\lart. 
Cap.  Le  genre  —,  et  (substan- 
tivt.  masc.)  1'—  (division  de  la 
quarte  en  trois  quarts  de  ton), 
genus  melodiœ  musics^  enar- 
monium  ou  genus  modulandi 
enarmonium.  Macr. 

enharnacher,  v.  tr.  Revêtir  du 
harnais.  Voy.  harnacher.  ||  (Fig. 
Famil.)  Revêtir  d'un  costume 
ridicule.  Ridicule  habita  exor- 
nâre.  Cic. 

énigmatique ,  adj.  Qui  pré- 
sente une  énigme.  Obscurus, 
3.  UI22,  adj.  Cic.  (s'opp.  à.  pers- 
picuus .  Cic.)  ;  aznbiguus,  a, 
uzn ,  adj  .  Cic.  (voy.  ambigu, 
obscur)  ;  perplexus.  a,  um, 
adj. Z,jv'. (s'opp.  à  apertus.  Liv.); 
obliquus,  a,  um,  adj.  Tac. 
Suet. {es.:orationes.  Suet.).Vna 
chose  — ,  obscuritas  rei.  Cic. 
ambages,  um,  f.  pi.  Virg.  Sens 
— ,  œnigma,  atis,  n.  Cic.  Avec 
un  sens  — ,  per  ambages.  Liv. 

éuigmatiquement.adv.  D'une 

maniera  énigmatique.  .^fi'niymii- 
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ticè,  adv.  Scn.  Obscarf,  adv. 
Cic.  Perplexe,  adv.  Uv.  Per 
ambaget.  Lii-. 

énigme,  s.  f.  Chose  k  deviner 
d'aprrt  une  détîiiilion  obscure. 
./Euigma.aJiS  (dat.eiobl.plur. 
a?nijmati5),n.  Quint.  {«%.:  pro- 
ponire  «niyma.  (jaint .  l  a/y. 
mnigma  non  xntelliijé^e .  Qaint. 
tolvire  xnigmata.  Quint  [cf. 
VI,  3,  51,  9S]^;  ambages, um, 
f.  pi.  Cic.  Liv.  Tac.  (ex.:  am- 
6oyfS  narra*.  Cic.  Appio  inter 
obscaras  vtrboruïïn  ambages  f^i- 
ta  cecinit  [Pythial.  Kai.-.Vo-r. 
tacitis ambagibtx».  iii'.  pur  am 


bages.  Liv.);  qusestio ,  onis. 
t.  Cic.  etc.  (ex.  :  qa^estioncm 
ab  aliqao  propositam  soUire 
non  passe.  Cic).  Une  —  en 
vers,  Carmen,  inis,  a.  Uy- 
gin.  ex.:  carmen  ponëre,  in- 
terpretari,  solvëre.  Hugin.  [fab. 
67  .  Par  exl.  Voilà  lo  mot  de 
l'euigme,  tic  sohitur  xnigma. 
A.  Il  (Au  fig.)  Chose  obscure. 
C'est  pour  moi  une — ,hxc  non 
inielhgo.  Cic. 

enivrant,  ante,  adj.  Qui  eni- 
vre. Qai  (çoa?,  qaod)  tema- 
lentam  fucit.  Plin.  Une  eau  —, 
aqua  qaà  homines  inebriantar. 
Val-Max.  \\  P.  est.  Des  par- 
fums —,   Voy.   CAPITEUÏ.   Il    Flg. 

Des  paroles  —,  blandse  voce$. 
Virg.  Des  louanges  — ,  divinae 
landes.  Cic. 

enivrement,  s.m.Action  d'en- 
ivrer.  Temâlentia,  êe,(.Plin. 
On  a  trouvé  le  moven  do  cau- 
ser 1'—  même  par  l'eau,  inven- 
tam  est  quemadmodam  a^aa 
gaoqae   inebriaret.  Plin.  \oy. 
IVRESSE.    Il   Fig.  L'—  de  l'àme, 
tublatio  animi.  Cic.  (erocitas. 
atis,   f.  Cic.  L'—  de  lajoia,  ia-- 
filia  samma o\i  ejcsultans.  Ci:. 
Istitia   te   saperfundens.   Liv. 
Dan»  1'—  de  la  joie,  Isetitià  e- 
latat.  Cic.  L'—  de  la  passion, 
ordor  capiditatam.   Cic.   Dans 
r —  de  la  prospérité,  (erox  se- 
candit  rebas.  Sali. 
enivrer  i  lat .  inebriare  .  Sen  . 
[ep.   83,    87   H.].   Plin.),  v.   tr. 
Rendre    ivre.     Ebriam    (acëre. 
Cic.  Obraére  aliquem  vino.I^'ep. 
S'—,  vino  te  obraere  ou  obrui. 
Cic.    Voy.    IVRE.   Enivré,    bene 
potas.  Cic.  ebrias,  a,  am,  adj. 
Cic.  vino  gravit, Cic.  ou  gravai 
tat.  Liv.  Voy.  ivbe.  ||  Fig.  Loc. 
prov.  S'—  de'son  vin  (avoir  trop 
bonne  opinion   de  Boi-mêmej, 
insolentem  eibi  fulaciam  arri- 
përe.  PKaed.  Voy.  préïomption 
Il   Exalter  sans  mesure,  ebriam 
(acéré  {aliqaem).Cic.  Enivré  du 
(ang  de  sei  concitoyens,  ebrias 
tangaineciviam.  Plin.  S'—  du 
sang  de  se»  concitoyens,  ciiaJem 
sanyotnem  exsorbêre.  Cic.  S' — 
pour    ainsi    dire    du    vin    pur 
de  la  liberté,  nimit  avidl  me- 
ram   haarire   liberlatem.   Liv. 
11  Fig.  Exalter  follement.  Eni- 
vrer   de  louanges,  efferre  (ali- 
qxiem)  tummii  laadibai.  Nep. 


Enivré  de  celte  victoire,  sabla- 
tiis  /iocfictoriâ.Carj.Voy.EXAL- 
TER,  TRANSPORTER.  ||  La  prospé- 
rité enivri>  son  àme,  prospéra 
fortana  (lata  sao  e/Jert  uni- 
mam.  Liv.  Enivré  de  sa  pros- 
périté, ferox  tecandis  rebas. 
Sali.  S" —  de  ses  prospérités,  re- 
bas «econdisinfamescére.  Plin. 
j.  S" —  do  son  triomphe,  l'icto- 
rià  exsaltàre.Cic.  l^ui  s'enivre, 

voy.    IVRE,  ENOROUEIUJR. 

enjambé.ée,  adj  (Propt.)  Pour- 
vu de  jambes.  Spéc.  Haut  — 
^qui  est  haut  sur  jambes^,  lon- 
gis  craribas.  Plin.  Voy.  jambe. 
enjambée,».  f.Ha»  où  l'on  donne 
aux  jambes  un  grand  écart . 
Passas  .  os,  m.  Cic.  (surtout 
grandis  passas .  Plaut.)  .  .\ 
grandesenjarabées,  pasiu  jran- 
di.  Plaat.  En  faisant  de  gran- 
des — ,  i-apicosë,  adv.  F'est.  At- 
teindre en  une  — ,  (ransultope, 
tr.  Lit'.  ^XX11I.29,  ô'.  Voy.  pa^. 
Il  Espace  d'une  enjambée.  Pas- 
sas, as,  m.  Ca?s.  A  peine  (juol- 
ques  —,  passas  perpaacali.Cic. 
Vov.  PA?. 

enjambement,  s.  m.  (Propr(.) 
.Vction  d'enjamber.  Saltas,  as. 

'"•    ^''-  ■  Il     T/ 

enjamber,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Franchir  ^un  espac?)  en  écar- 
tant les  jambes.  Varicare.  tr. 
V'arr.  Transi/ire,  tr.  Piaut.i-ii/. 
Coi.  (cf.  per  hortam  ad  nos . 
Plaat.).  Voy.  franchir,  bono.  || 
Fi».  _  un  grade  (arriver  à  un 
srade  supérieur  en  passant  par- 
dessus le  grade  inférieur).  Voy. 
FRANCHIR.  1  (P.  ext.)  V.  intr. 
Empiéter,  s'avancer  au  delà.E- 
minére  ,  intr.  Cic.  Voy.  empié- 
ter, SAII-LIE. 

enjaveler,  v.   intr.  Mettre  (le 
blé)  en  javelles.  Voy.  enoebber. 
enjeu,  s.  m.  Argent  qu'on  met 
au   jeu.  Pignas,  orit,  n.  Virg. 
Qaodin  mediamconîcrtar.Cic. 
Qaod  ponitar. Cic.  Sponsio,  o- 
nis  (somme  déposée   dan»  cer- 
tains procès,  qui  revient  au  ga- 
gnant), f.   Cic.    (cf.   «ponsione 
vincêreU  gagner  l'enjeu  -,  en 
parl.de  Paccusatour].  Cic. spon^ 
sionem  vincëre  !'  gagner  l'en- 
jeu-, en  pari,  de  l'accuse  J.  Cic.). 
Mettre    comme  —,  ponëre,  tr. 
Plaat.  Cic  (cf.  ponëre  palliixm. 
Plaat. pocala.  Virg.).  deponére, 
ir.    Virg.  Rotirur  son  enjeu  (re- 
prendre son  argent  en  quittant 
la  partie;,  pianns  de  medio  aor- 
(erre.   A.   Fig.  Retirer   l'argent 
qu'on    avait    engagé    dans  une 
affaire,  «ponsionem  recipire.  A. 
per.aniam  saam  revocàre.  A. 
enjoindre  ;iat.in/unjëre),v.tr 
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tr.  Captiver  par  des  paroles, 
des  manières  llatteuses.  Pelli- 
cére,  tr.  Cic  Indacëre  {aliqaem 
promissisK    Cic  Voy.  cajoler, 

CABE«ER,    TROMPEn,   sénL'IRE. 

eniôleur.et  (arch.)engeoleur, 
euse,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  enjôle.  Palpator,  oris,  m. 
Plaat.  Blandidicus,  i,  s.  m. 
f /aa(.  Biandidica,  af,  f.  Plaat. 

Voy.    CAJOLEUR,    FLATTEUR. 

enjolivement, S. m.  Action  d'en- 
joliver. Erornnfio,  ont»,  f.  Cic 
op.  CoJ.  Il  Ce  qui  enjolive.  Cic. 
Ornamentam,  i,  n.  Voy.  orne- 
ment. 

enjoliver,   v.   tr.  Rendre    plu» 

joli.    Voy.   OBNKB,    JOLI. 

enjoliveur,  enjoliveuae  ,  s. 
m.  et  f.  F'amil.  Celui,  celle  qui 
enjolive.  E.TOrna<or,  oris,  m. 
Cic. 

enjolivure,  s.  1.  Petit  enjolive- 
ment. Vov.  ORNEMENT. 

enjoué, éè, adj. Qui  aune  gaieté 
douce    et  gracieuse,  llilaris,  e, 
adj.   Cic  Jocosas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Urbanas,  a,  nm,  adj.  Cic. 
Jocalaris,  e.  adj.  Cic.  Hiimeur 
eniouéo,/iiIafi<a3,afis,f.Cic  fes- 
tivitas.atis.  f.  Cic.  ||(P.oxt.).  Où 
il  y  a  de  l'enjouement.  Jocosa», 
a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  dicÉa.  Liv. 
verba.  Ov.).    Festivas,  a,  um, 
adj.  Cic  (cf.   (estivas    sermo. 
Cic.].    Une    grâce   enjouée     in- 
connue   avant   lui,     inusitatat 
lepos .    Cic.    Voy.    gai.  D'tine 
manière  —  et  spirituelle,  ricii- 
calé  ac  faceté.  tir. 
enjouement   et  enjoûment, 
s  .    m.     Gaieté   douce    et    gra- 
cieuse,  miaritas,   atis  f.    Cic. 
Festivitas,  atis, (.Cic  (cf.  lepoj 
et  festivitas  [  •  la  grâce  et  I'— "l- 
Cic).Lascivia,  se,  (.Cic  —  qui 
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Imi^oser  prempioireraont  (une 
chose  à  lairo).  Prajdicère  lali- 
qaid  alicai).  Cic.  Injangére  (o- 
fiouid  aiicui).  Ciclmperàre{a- 
liquid  alicaii.  Cic  Prœcipêre 
(a/i'/uid  alicai). Cic—  de,prœ- 
cipére  at  (et  le  subj.).So/i.Voy. 

ORDONNER. 

enjôler  et  (arch.)  engeoler,  v. 


dégénère  en  bouiTo:iuerie,  (e- 
pos  tcarrilit.  Cic  Avec  —,  fa- 
ceté. Cic.  hilare.  Cic.  j'ocoié. 
Cic  lepidé.  Cic.  Voy.  oaieté. 
enlacement,  s.  ni.  Action  d'en- 
lacer, état  do  ce  qui  est  onlacé. 
Nexat,  as,  m.  Cic.  Complexai, 
ût,  m.  Cic. 

enlacer,  v.  tr.  Engager  dans 
des  cordons,  rubans,  otc.  Im- 
plicàre,  tr.  Cic.  Impedlre,  tr. 
Cic  Intexëre,  tv.Ov.  j|(P.anal.) 
ISranclies  enla.ces,  rami  inter 
tese connexi.  Plin.  —  le  tronc 
des  peuplier»  (on  pari,  du  lier- 
re), intexëre  truncos.Of. Feuil- 
les enlacées,  foii  i  inter  se  im- 
plexa.  Plin.  S  -  ,  se  implicâre. 
Plin.  matao  imple.va  jangi. 
Plin.  Serpents  qui  s'enlacent, 
serpentes  inter  sese  implexi. 
Plin.  Bête  autour  do  laquelle 
des  serpents  so  sont  enlacés, 
6e(ua  circamplicata  serpenti- 
bas.  Cic.  Il  P.  ext.  —  qqn  dans 
ses  bras,  impedire  aliqaem  am- 
plexa.  Ov.  amplecti  ou  com- 
plecti  aliqaem.  Cic  Les  mains 
onlacé«s,conïer(ismanibas..^'fn. 
(cf.  ii'e  consertis  manibas  in 
te  redeantiam  [GratLarum]  cho- 
ral.   i>en.).    voy.    emdrasser. 


^TREiNonï.  Il  Fi;;,  irretire,  tr. 
Cic.  (cf.  irretire  u/i//uem  cor- 
raptelaram  illecebrls.  Cic.) .  II- 
laqieùre,  ir. Cic.  ImpUcàre  {ali- 
qixem) .  Liv. 

»nlaidir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Rendra  laid.  Tarpâre,  tr.  Ilor. 
Dcturpâre,  tr.  Suet.  \\  Fig.De- 
[ormàre,  tr.  Liv.  Corrampére 
formam  {neqaitiic  miiUs).Phsed. 
Ce  qui  contibuait  (^uakjue  peu 
à  1' — ,  qnse  res  nonnuÙam  af- 
(erebat  defornùtatem.  C'ic.Voy. 

DÉGRADEIt,     AVILIR  .    ^      V.      intr. 

Devenir  laid.  De('ormem  Jieri. 
Ov.  Formam  perdëre.  Plant. 

enlaidisBement,  s.  m.  Action 
d'enlaidir.  De(nrmatio  corpo- 
ris.  Cic.  ap.  Non.  DeUonesta- 
nientam  (on'j).  Liv. 

enlèvement,  s.  m.  Action  d'en- 
lovor,  d'emporter.  Asportatio, 
onis,  f.  Cic.  (in  Verr.  II,  A,  i'J, 
110).  Detractio,  onis,(.Cic.Vitr. 
Vectio,  onis,  f.  Cic.  Procéder  à 
r —  des  décombres,  qaœ  ruinis 
stratii  erant  obmoliri.  Liv.Xoy. 
DÉBLAiER.  Etre  chargé  de  l'en- 
lèvement, des  boues,  pargandis 
viis  prieesse.  Inscr.  \\  L'—  des 
meubles.  Voy.  déménagement. 
L' —  du  corps  (dans  les  l'uné- 
riilles),  elatain  donio  corpus. 
Liv.  elatio,  onis,  (.  Nep.  Procé- 
der à  r —  du  corps.  n\ortaa,m 
efferre  (oras:  Plaut.  ['unas  en- 
ferre. '1er.  V —  (le  rapt)  d'une 
femme,  raplas,  ûs,  m.  Cic.  L' — 
de  sa  femme,  rapta  uxor.  Tac 
Voy.  RAPT.  L' —  des  troupaau.t, 
abactas,  ûs,  m.  Plin.  j.  (pan. 
20,  U).  L' —  d'une  taciie  d'uu 
manteau,  paHium  emacalatani. 
Macr.  Voy.  détacher.  1  Action 
d'aller,  de  faire  aller  eu  haut. 

Voy.    ASCENSIO.N. 

enlever,  v.  tr.  Lever  pour  re- 
tirer de  sa  place .  Levàre,  tr. 
Liv.  Sen.(e\.:stiperpositunica- 

piti  dectxs.  Liv?);  removëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  opercalam  ca- 
puli  [•  d'un  cercueil  ■]  ou  arœ. 
Plaat.];  demëre  («  retirer,ùter, 
enlever  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
pot. Q.  Cic.  secares  de  fasci- 
bas  .  Cic.  clipea  de  colamnis. 
Liv.  unionein  ex  aare  altéra. 
Val.-Uax.);  eximère,  tr.  Varr. 
Cic.  etc.  (ex.:  favos,  mel.  Varr. 
medallam  e  caale.  Plin.);  de- 
trabère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.-  ali- 
cai  de  digito  analam.  Cic.  de 
malia  stramenta.  Cses.  (renos 
eqais.Liv.atrata  ou  clitellas  mu- 
lis.Liv.copalam  canibas.Phxd. 
vestem.  Cic.  soccos.  Ter.  soc- 
cuium.  Suet.  coria  occisis.  Mê- 
la, pellem.  lior.  Phaed.  cuca- 
meris  semina  detractis  cortici- 
bas.  Cels.);  toUêre,  tr.  Cic. etc. 
(ex.:  t.  oUam  [-  la  marmite  du 
feu  «l.  Coi.  framentam  de  a- 
reâ.  Cic.  patinam.  Hor.  cibos 
[-  les  plats  ■].  Hor.  mensam 
tolli  jabet.  Cic.  signa  toUëre 
[•  enlever  lesétendardsdaterre» 
pour  se mettreen marche]. Cass.); 
subducëro  («  ôter  da  dessous, 
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enlever  -),  tr.   Cato.  Cxs.  etc. 
(ex.:  abi  ballabit  viniim,  ignem 
sabdacito.Calo.lapidca  Cl)  tarri. 
Cses.   aUquem   ex   acie .    Cart. 
gallinx  ovum  sabdacûre.  Col.); 
egerêre.  tr.  Liv.  Col.{o\.:  sar- 
menta.  Col.  tantamnivis  [«uno 
telle  quantité  do  neige  -].  Liv. 
voy.  EMPORTER,  retiuer)  ;    as- 
portàre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.:  si- 
niulacram  Victorix.   Cic.  Pro- 
serpinam.  Cic.);avebére  ("  en- 
lever sur  un  vaisseau,  sur  une 
voiture  ou  sur  un  cliuval  ■•),  tr. 
Plaat.  Liv.  (voy.  emporter,  em- 
mener).  —    le    dessus  d'un   li- 
quide, debaurire,  tr.  Cato.  (R. 
K.  66).  —  {on  creusant),  exbau- 
rire,  tr.  Cxs.  etc.  (ex.:  terram 
manibas  sagalisrjae  exhaarire 
cogebantur.  Cœs.  [B.  G.  V,  h'2, 
3]j.   Des   marchandises  qui  s' — 
l'acilemont,  vendibiles  merces. 
Plin.   Il  Enlever   qqn    (pour   lo 
mettra  en  prison).  Abripére, 
tr.    Cic.  etc.   (ex.:   aliqat^m  de 
convivio  in  vincula.  Cic):  ar- 
ripëre,  tr.  Liv.  etc.  (ex.:    V'ir- 
ginias  arripi  jabet  kominem  et 
in    vincala   abdaci.    Liv.   voy . 
saisir).  Il   Enlever  un  corps,  un 
cadavre,  un  mort.  Efferre,  tr. 
Cic.  etc.   (voy.  enterrer,  [faire 
les]  FUNÉRAILLES  [de]).  Il  Enle- 
ver, c.-à-d.  faire  périr.   Con- 
sumëre,  tr. Cic.  etc.  (ex.:  sime 
vis    aliqaa    morbi  aut  natara 
ipsa  consampsisset.   Cic.  mal- 
tùs   autamni  pcstilentla    con- 
sampsit.  Cxs.  dao  miliu  mili- 
tum    pestis    illa    consumpsit . 
Cart.)  ;  eripëre,  tr.  Cic.   etc. 
(ex.:  C.  Graccho  similiter  occi- 
sio   est  oblata,   qax  viram  rei 
pablicx   amantissimam  sabito 
de  sina  civitatis   eripait .  Cor- 
nif.  axorem  sibi  fato  ereptam. 
Liv.  in  (lore  xtatis  ereptas  ré- 
bus hamanis.  Cart.  mihi  qai- 
dem  Scipio,  qaanqaam  est  sa- 
bito ereptas,  vivit  tamen  sem- 
perqiie  vivet.  Cic.)  ;  interci- 
pére,  tr.  Quint.  Plin.  J.  Tac. 
(ex.:  si  me  fata  intercepissent . 
Tac).  Il  (Par  Cit.]  Faire  dispa- 
raître.  Abstergere  (•  enlever 
en  essuyant   ■),  tr.  Plaat.  Cic. 
etc.   (ex.:  araneas  [-   les   toiles 
d'araignéa  'J.Titin.  com.);ab- 
luère  (•  enlever  en  lavant  •), 
tr.  Plin.  (ex.:  macuias  e  veste. 
Plin.)  ;  tôlière,  tr.  Cels.  (ex.: 
lenticalas  ['  les  taches  do  rous- 
seur  >]  tollit  nitram.    Cels.); 
eluère  {-  enlever  en  lavant  '), 
tr.  Cic.  etc.  (ax.:  macuias  ves- 
tiam.  Plin.  colorem.  Qaint.a- 
tramentam.  Plin.  sangainem. 
Cic). —  (en  balayant), ei/errère, 
tr.Karr.Coi.(of.siercus  ex  œde. 
Varr.).  —  (en  raclant),   abra- 
dére,  tr.  Col.  ||  (Au  fig.)  Dissi- 
per. Abstergere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnes   senectatis   moles- 
tias.  Cic  omnem  dolorem.Cic. 
istà  epistolâ  alicai  omnem  me- 
tum.  Cic.)  ;  demëre,  tr  .  Cic. 
etc.  (ai.:  aiicui   sollicitadines. 
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Cic);  adimère,   tr.    Cic.  etc. 
(ex.:  metum.  'l'er.  alicai  spem 
deditionis.  Cic);  eximêre,  tr. 
(.'ic.  etc.  (ex.:  ex.  dubitationem. 
Quint    illad  qaod  me  angebat 
non  eximis.  Cic);  tollëre,  tr. 
CVs.  etc.  (ex.:  metufn  reditaa 
sui    barbaris.    Cxs.).   ^  (Spéc.) 
l'rondro  par  force  oa  par  ruse. 
Tôlière,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  prx- 
dani.  L'res.  solem  mando.  Cic. 
tig  .  sublatà  amicitiâ.  Cic.  voy. 
supprimer);  trabère,  tr.  Cic. 
Ole.  (ex.:  prxdas  e.v  agris.  Liv. 
voy.  ravir)  ;  detrabere,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:   alicai  de  digito  ana- 
lam. Cic.  torqaem  hosti.  Cic. 
scatam  militi.  Cxs.  Armeniam, 
alicai  [opp.  à  dare\.  Cic.  equi- 
tibus  eqaos.  Cœs.  alicai  fasces 
[opp.  â   déferre].   Cic.  pellem. 
Ilor.  Phxd.  cohortes   daas  [le- 
gioiii].  Cxs.  [B.  G.  m,  2,  3]. 
ex  tertia  acie  singalas  cohortes 
detraxit.  Cxs.   [B.  G.  III,   89, 
h],  par  ext.  d.  de  homine  sen- 
sas.  Cic.  parvis  m,omentis  m,al- 
ta  natara  aut  af^ingit  aat  ma- 
tât aut  detrahit,  nec  detrahens 
quicqaam  vitx  beatx  nec  adji- 
ciens.  Sen.  quod  potait  vis  mi- 
hi detrahére.  Cic .  j  ;extrabêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ferram.  Nep. 
telam.Liv.  telan\  e  corpore.  Cic. 
voy.  extraire,  retirer)  ;  sub- 
trabêre,  tr.  Cic.  etc.  (au  lig. 
m.ateriem  farori  tao.  Cic.)  ;  ra- 
pére,   tr.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.: 
lanceam    ex    manibas    alica- 
jus.  Cart.    ossa  ab  ore   canis. 
Hor.  voy.  ravir,  dérober,  vo- 
ler) ;  abripére,  tr.   Cic.  etc. 
{ex.:  nasam  mordicus   ['  d'un 
coup  do  dent  »].  Plaat.  [Man. 
195].    articaios    morso.  Phxd, 
qax  régi  portarentur,  abripie- 
bat.    Nep.    aliqaem    inda.  Cic. 
voy.  ravir)  ;  deripère,  tr.  Cic. 
etc.  (ax.:  aliqaid  de  manu.  Cic. 
par  ext.  omnia  vitx  ornaTnen- 
ta.  Cic.  quantum  de  mea  aac- 
toritate  deripaisset.  Cic.)  ;  di- 
ripére  {'  tirer  violemment  loin 
da,  enlever  •),  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
arracher,  dérober,  ravir);  de- 
mère,   tr.  Cic.  etc.  (au  fig.  ax.: 
cam  aliqaid  minutatim  et  gra- 
datim  additar  aat  demitur.  Cic. 
plus  dignitatis    comitiis    ipsis 
detractum  est  patribas  ex  con- 
cilio  sabmovendis,quam,  virium 
aat  plebiadditam  est  aatdemp- 
tam  patribas.    Liv.  sax  demp- 
tam  glorix   existimans  ,  quic- 
qaid  cessisset  alienœ.  Cart.  voy. 
retrancher)  ;  adimëre  (•  re- 
tirer, ôter,  enlever,  ravir  ■•),  tr. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  dare,  donâre, 
addëre,reddere  et  tribaëre,ex.: 
adimère  diviti,  addére  paaperi. 
Cic.  adimëre  alicai  vitam,  pe- 
caniam,    Cic.    alicai    ordinem 
[•  le  commandement  d'une  cen- 
turie >].  Cic.  aJicui  régna  [opp. 
à  reddére],  Cic.  alicai  civitatem 
["  la  droit  de  cité  •].  Sali.  f.  ali- 
qaid  Cœsari  adimat,  inde  at 
Pompejo  tribaat.   Cic.  omnia 
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sa  tociis  aJim^re,  qux  victores 
hostibas  reliaoerant.  Cic.i; 
eximère,  tr.  tic.  etc.  (ei.:  aii- 
coi  dcnum.Cela.Saet.calculam 
[.  un  calcul  de  U  vessie  •].  Cds. 
infuntem  concisam  [«le  corps 
d'un  enfant  par  lambeaux  •]. 
Cels.  par  eit.  anum  liit-m  ex 
men*c.(-'ic.voy.RBTBA.NCHER  ;au- 
ferre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mcnscu 
aartas  de  omnibus  delabris.Cic. 
aariciilam  mordicus  [  •  d'un 
coup  de  dent  -j.  Cic.  uni  Pto- 
leniieo  prope  se-x  millia  taUn- 

lum.    Cic.  TOy.  DÉROBER,  RAVIRI  ; 

vellère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  illa 
qoje  velUrat  ex  patetlis.  Cic. 
VOy.  ARRACHER  [p.  182,  col.  3]  S 
aveiière  (•  enlever  de  force, 
arracher  •),  tr.  Cic.  etc.  (ox.: 
e  monte  Taygeto  extrema  men- 
tis quasipuppis  avutsa  est.  Cic. 
[Div.  I,  50,  11S1.  siie  secefur 
aiiguid,siveavellatura  corpore. 
Cic.  sibi  avelli  jubet  ipiculam. 
Cic.  voy.  ARRACHER  [p.  lïJ2-183]  ; 
convel/êre(-enlever  de  force-), 
»r.  Cic.  etc.  (ex.:  convellêre  at- 
qae  aulerre  aliqaid  [•  employer 
toutes    ses    forces  pour  enlever 

?qch.    -1.    Cic.    voy.   arracher 
p.  18Ï-183].  au  fig'.:  gui  me  ex 
nostris  psene  coniellU  liortalis 
dedaxitqae  in  Academiam  per- 
pauculis  passibas.  Cic.  [Leg.  I, 
SI,  bU].  i.  mil.  convellêre  signa 
[•    enlever    de    terre  les  éten- 
dards •  ,  au  moment  du  départ]. 
Cic.  Liv.  Tac.  Saet.)  ;  evellére. 
tr.  Cic.  etc.  (au  pr.  voy.  arra- 
cher [p.  182-183]  ;  au  Bg.:  ali- 
cai  ex  anima  scrapulum.  Cic.]; 
extorquére  (•  enlever,  arra- 
cher en  tordant  ■),  tr.  Cic.  (ex.: 
ext.    arma    e  manibas.  Cic.)  ; 
abscidére  (•  détacher  en  cou- 
pant,   enlever    •),   tr.  Liv.  (au 
fi^.  ex.:  omnium  rtram  respec- 
tum  prœterqaam  victorix  sibi 
abscuière.  Liv.  abscïdèr:  regi- 
basspem  aaxiliisai.  Liv.);pras- 
Cidére  (•  enlever  en  coupant»", 
tr.  Cic.  (au  fig.:  p.  spem.  Cic.  : 
afcducëre,    tr.    Cic.  etc.   (ex.  : 
abd.    D .    Lxliam    ab   Asiatica 
classe.  Cic.  coUegam  vi  de  fo- 
ro.  Liv.  oUiqaem  ex  acie.  Cic.)  ; 
amolirl  (<■  enlever  avec  elToM 
ce  qui  fait  obstacle  •).  dép.  tr. 
Plaut.  Liv.Tac.  (voy. écarter,  ; 
excutêre    (•    enlever   violem- 
ment, arracher  •),  tr.  Cic.  (voy. 
ARRACHER  [p.  188.  col.  3  et  3])', 
légère,  tr.  Ptiaed.  Sen.  Qaint. 
(ex.:  légère  ossa  vivis.  Sen.  [ad 
Marc.    22,    31.    ossa  in  capite. 
Sen.    [ben.    V,    2i,    3].  Quint. 
[Vin,  D,  211.  ossa  c  vulneribas. 
Quint.  [VI,  1,30]); iimâre(- en- 
lever avec  la  lime  •  ou  -  comme 
avec  la  lime  •),  tr.  Cic.  (au  fig., 
ex.:  tantum  alteri  affmxit,  de 
altero   limavit.   Cic.   [de  ûrat. 
III,  9,36).  de  taaprotixû  hene- 
pcùqae  naturà  limavit  aliqaid 
posterior  annas.  Cic.  [ep.  III,  H, 
8]).Enlovor  par  jugement  e<  fig. 
enlever,  abjudicâre,  tr. Plaut, 
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Cic.  ex..Judicabit .ilcxandriam 
régis  e^se  ;  a  popalo  Ron\ano 
ahjudicabil.  Cic.  (Leg.  agr.  2, 
\6.  J43]  .   Enlever  qqch.  à  qqn, 
aliquem  aliquù  reexaëre.  Cic. 
Vov.  DÉPOUILLER.  ||  Eulever,  c- 
à-à.  commet trouu  rapt.  Abri- 
père,  tr.   Cic.  etc.  (ex.:  fami- 
lias.    Cic.   Cererem.  Cic.  cr  eo 
loco  virginem.Cic.);abducère, 
tr.    Cic.   etc.  .ex.  :  pliam  mimi 
Isidoriabdactamesse ab[-  par-] 
Rhodio  libicine.  Cic.  abdacère 
familiam  [-  les  esclaves  '].'pe- 
cus  abigère.    Cic.  iibducèrc  ab 
aliquo['  àqqn  •]  symphonia- 
cos  pacros  per  injuriam.  Cic. 
abaii^uo  discipuios.Cic).  |]  (T. 
milit.).  Enlever,  c.-d-d.  pron- 
der  de  vivo  force.  Capère,  tr. 
Cic.  etc.    (voy.    prendre);  in - 
tercipére,  tr.  Cic.  (ex.:  com- 
meatam  ['  un  convoi  ■].  Cic.   ; 
recipère.   tr.    Cic.  etc.    (voy. 
CONQUÉRIR  ;  occupâre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  [s']  emparer,  [se]  eai- 
?IR  [de]'  [mettre  la]  main  [sur]"; 
expugnare.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
castcllain.  Liv .  per  vim  castel- 
lam   expagniire .    Ca?s.).   1    (P. 
e.\t.i.  Faire  aller  en  haut.  Le- 
vàre,   tr.  Liv.  Col.   (ex.:  l.  se 
alis.  Liv.  Col.};  ferre,  tr.  Cic 
etc  .  (ex  .  :    aliquem    sublimem 
(erre.Plaat.sabtimeferri[-&'cn- 
lever  en  l'air  -].  Cic.];efferre. 
tr.  Cic.  Liv.  (ex..  :  pennis   su- 
blime elatus.Liv.);  rapère,  tr. 
Plaut.  etc.  .,ex.:  si  non  seqai- 
tur ,    rapite    sublimem    foras. 
Plaut.].  S' —  (des  jambes  de  de- 
vant,   en    pari,    d'un    cheval), 
priores  pedcs  erigère.  Liv. —  un 
cheval,  c.-à-d.  lui  faire  pren- 
dre le  galop,  voy.  galop.  ||  (P. 
ext.)   Exécuter  (une   scène,  un 
morceau,   etc.)   avec  élan.   Im- 
petu   quodam  fabulam    agire, 
rem  gerère,  etc.  A.  \\  (Au  fig.). 
Transporter,  exalter.  Rapère, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  ravir);  exci- 
târe,  tr.   Cic.  etc.  (ex.:  oratio 
maltitudinem  universam  exci- 
tai. Cic). 

enlier,    v.   tr.   (Technol.)   Lier 
(les  pierres,  etc.ien  les  joignant 
ensemble,  e*c.  Voy.  lier. 
enUgner,  v.  tr.  iTochnol.)  Met- 
tre en  ligne.  Voy.  aligner. 
enliser,  v.  tr.  Enfoncer  dans  le 
sable  mouvant.  Voy.  ensabler. 
enluminer,  v.  tr.  (Arch.)  Ren- 
dre lumineux.  Voy.  illimineh. 
1  Peindre  de  couleurs  vives,  ap- 
pliquées en  teintes  plates. /'in- 
gére,  tr.  Plin.  Colores  inducêre 
(alicai  rci  .  f/in. Enluminé,  ru- 
bricû  pictas  [m.  à  m.  •  tracé  au 
crayon    rouge    •] .    //or.  ruber, 
bra,    bram.  adj.  Cic.  rabicun- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.   ||    Spcc. 
S'—  (se  mettre  du  rougo  sur  le 
vissage),  voy.  farder.  Qui  s'en- 
lumine, enluminé,   minio  sa[- 
fasas.  Tiball.  miniatas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  (ep.  l.X,  16,  8).  ru- 
I    //ficû  delibatus.  Cornif.  \\  (Fig. 
1     l'eint    enluminé     (échaulTé     et 
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rougi  par  la  buisson),  faciès  ra- 
bida  \e.T  rino/cn(i<)).6'a^t.  Il  a 
le  visaj^e  enluminé,  >nii/(n.<:  1  - 
toto  rubor.  Sen.  Stylo  enliu:: 
ne,  p\:inttnta,  oruni,  n.  pi.  (  ic. 
Voy.  lAiiiit'ii. 
enlumineur,  s.  m.  Celui  qui 
enlumine.  Miniator ,  oris,  m. 
{Can;}.). 
enluminure,  s.  f.  Action  d'en- 
luuiinur.  J'ictaru,  a*,  f.  Plin. 
Il  jP.  ext.)  Couleurs  qui  enlu- 
minenl.  Pigmenta,  oram,  n. 
p\.  A.  Minium,  ii,  o.  A.  Hubri- 
ca,  a",  f.  A.  Colores,  um,  m.  pi. 
A,  Orner  d' — ,  voy.  enluminer. 
Ij  (P.  ext.)  Teint  cnluiniiic  du 
visa^".  f'tctara,  .Y,  f.  Plaut. 
(mosi.  262 >  Il  Fig.  Coloris  ar- 
tificiel, faux  éclat  du  stylo.  Pig- 
menta, oram,  n.  pi.  Cic.  Voy. 
fard. 

ennemi,   ie,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui   est  contraire  à  qqn. 
Inimicus.  i,m.Cic.  etc.  (rep. 
au  gr.  è/'lp6;et  s'opp.  à  amicus, 
ex.:    capitalis  [•  mortel   -]  ini- 
micus.  Cir.  aliquem  inimicum 
suscipëre  ]  •  se  faire  de  qqn  un 
ennemi   ■].    Cic.    aliquem  sibi 
inimicum  reddêreoa  facêre.Cic. 
aliquem  inimicum  reddëre  ali- 
cui.  i\'ep .  omnes  homines  sibi 
capëreinimicos.7'er.  [A  ndr. 695]. 
apertë    alicui     inimicum    esse 
[•  être  l'enn.  déclaré  de  qqn  •]. 
Cic.    sibi  esse  inimicum  atqae 
hostem   [-  être  son  propre  en- 
nemi  -].  Ce.  [Fin.V,  10,  29]. 
suis  rationibus  esse  inimicum. 
Cic.  aliquem  fortem  inimicum 
e.xperlas   est.  Cic.  quis  plenior 
inimicorum    fuit     C  .    Mario  t 
Cic.  nemo  inimicas  ei  inventus 
est.  ^'ep.);  iaiznica,  œ,  f.  Cic. 
(ex.  :    inimira  aticujus  .  Cic.)  ; 
adversarjus,  ii,  m.  Cic.  etc. 
irepond  augr.àvTayajvifJT:^;,  ex.: 
acerrimas    alicujus    adversa  - 
rius  [-  ennemi  acharné  de  qqn  -]. 
Cic.  voy.  adversaire);  adver- 
saria,  se,  t.  Cic.  (•■p.  11,  i,  2'. 
Il  .idjectii .  Inimicus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  animas.  Cic. 
inimicior  eram  liuic  quam  ip- 
si  Csesari.   Cic.  regem  nec  ini- 
miciorem  ulli  popalo  qaam  Car- 
tliaginiensibus   nec  umiciorem 
aam     A'omuno     afÇirmabant. 
)  ;  adversus,  a,  um,  adj. 
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Cic.  etc.  Ivoy.  contraire)  ;  a- 
versus.  à,  um,  p.  adj.  Cic. 
eic.  (ex.  ;  averso  ou  aversissi- 
mo  animo  esse  ab  aliqao.  Cic); 
iafensus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  pertinaciter  infensas  ali- 
cui. Cic.  nullis  tamen  infen- 
sior  quam  vernacalis  et  mallie- 
maticis.  .'Suet.  infensus  nnimns. 
Cic.  voy.  uo-iTiLE)  ;  infestas, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  hos- 
tile). Il  En  —,  Jnimicé,  adv. 
Cic.  etc.  tex  :  aliquem  insectari. 
Cic.  non  inimicë  agêre  cam  a- 
liqao.  Cic.  de  nullis  (juam  de 
vobis  infestius  aut  ininiicius 
consulacrunt .  Liv.  si  inimicis- 
simé  atqae   infcslissimè  con- 
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tendère  U  discuter  •]  perseve- 
ret.  Cic.)  j|  (Par  ext.  Tig.)  Qui 
ost  coulrairo  à  qqcli.  Inimi- 
cus,  i,  m.  ^i^^'  etc-  (o^.:  in»- 
micus  cenis  sumpiuosis.  Cic.)  ; 
fugiens,  p.  udj.  Cses.  (ox.:Ja- 
faoris  fuaiens.  L'xs.).  Etre —  do, 
abhorrére,  iutr.  Cic.  etc.  (voy. 

AVERSION,    ABHORRER,    HORREUR)  ; 

repugnâre,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[êtrej  oppo-iK,  contraire).  |1  Acl- 
ject.  Aversus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (o\.:  avcrsus  a  vero. 
Cic.  a  comitate.  Liv.)  ;  alie- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex..- 
aliénas  ab  alitjiiâ  re  animus. 
Cic.  homo  non  aliénas  a  litte- 
rii.  Cic.  vov.  dbfavoradle).  || 
(Eu  pari,  du  choses.)  Dont  la 
nature  ost  contraire.  Voy.  con- 
traire. Etre  —,  repugnâre, 
iutr.  Cic.  etc.  (ex.:  simuiafio 
anxiciti3erepagnat  maxime. Cic. 
Iisec  inter  se  qiiam  rcpagnent, 
pleriqae  non  vident.  Cic.).  1 
;Spéc.)  Celui  qui  fait  la  guerre 
coutre  qqn.  Hostis,is,  m.  Cic. 
etc.  (répond  au  gr  itoXÉ(j.io?  et 
s'op|i.  à  cii/is,  ex.:  cives  hos- 
tesqae.  Liv.  socii  aiqae  hos- 
tes.  8all.  kostes  atque  cives  per- 
mixti.  Sali,  pacatas  an  hostis 
sit.  Cic,  marilimus  ille  et  na- 
valis  hostis. Cic.  Pompcjas  sse- 
piits  cam  hosie  con(tixit,  qaam 
ijuisqaain  cum  inimico  concer- 
tavit.  Cic.  omnes  ille  nos  sta- 
iiiit  non  inimicos,  sed  hostes. 
Cic.  se,  quam  iirinmm  posset, 
hostem  fore  populo  Romano  . 
Liv.  Hannibal  natus  adversas 
Romanos  liostis  .  Liv.  hostem 
[.  ennemi  public  >]  aii^uem /u- 
dicâre  [-  déclarer  .].  Cic.  par 
ext.  h.  omnium  hominum  [■  du 
genre  humain  •].  Cic.  h.  om- 
nium bonoram.  Sali,  diis  ho- 
minibusque  hostis.  Cic.  [Phil. 
2,  2G,  6h]);  bostis,  is,  f.  Liv. 
Cart.  {es.:  capta  hostis.  Liv. 
[WX,  U,  2].  ille  u.vorem,  tu 
hostem  luges.  Cart.  [IV,  11, i]). 
Passer  à  1'—  ,  transfugére , 
intr.  hlaut.  Nep.  etc.  (ex.:  f. 
ad  hostes.  Nep.  voy.  déserter). 
Prov.  Autant  do  pris  sur  1' — , 
in  lucro  est.  Liv.  Ov.  \\  Adjec- 
tiv.  Hostilis,  e,  adj.  Cic.  (ex.: 
terra  hostilis.  Cic.  [inv.  I,  55, 
108].  pactiones  hostiles.  Cic. 
[OIT.  III,  29,  108J.  hostili  manu 
mteremptus.  Cic.  [Tusc.  I,  35, 
85].  hostilem  in  modum  [•  en 
ennemi  -].  Cic.  [Rab.  perd.  9, 
'2U].  sauf  on  ces  passages,  Cic. 
emploie  le  gén.  hostium ,  ex.: 
hostiam  exercitus,  copi^,  etc.; 
au  n.  pi.  hostilia  facêre.  Sali, 
hostilia  audère.  Liv.)  ;  adver- 
SUS,  a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
adversa pars.  Suet.);  infestus, 
a,  um,  adj.  Liv.  (ex.:  agrum 
ingressus  est  infesto  exercitu. 
Liv.].  En  —,  bostiliter,  adv. 
Cic.  Sali.  Liv.  (ex.:  h.  facêre. 
Cic). 

snnoblir,  v.  tr.  (Arch.)  Rendre 
noble  en    transmettant  ou  en 


conférant  dos  titres  de  noblesse. 
Voy.  anoblir.  T  (Do  nos  jours.) 
Fig  .  Fuira  croître  on  dignité 
morale.  Ornûre,  tr.  Cic.  Illas- 
tràre  {aliqaem  ou  aliquid).  Cic, 
NobilitOre  (novitatem  suam). 
Vell.  Dignilatem  ou  splendo- 
rem  afferre  alicui.  Cic.  Nobi- 
lem  efjicëre  {aliqaem),  Cic.  S' — , 
illustrari.  Vcll.  Vous  qui  pou- 
vez vous  —  par  vos  talents,  qui 
ingénia  et  virtute  nobilitatem 
conseqai  potcstis .  Cic. 
ennui,  s.  m.  (.\rch.)  Peine  que 
l'on  ressent  vivement.  Voy.  cha- 
grin,douleur, peine, souffrance, 
TOURMENT.  L' —  dévoTe  ràme,a5- 
gritado  exest  animum..  Cic,  || 
(P.  pxt.jFamii.  Contrariété. Mo- 
lestia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ha- 
bcnt  fasces  molestiam.Cic.  abs- 
tergêre  omnes  seneciatis  mo- 
iestias,a(ferrealicainiolestiam. 
Ter.  molestiam  exhibera  alicui. 
Cic.)  ;  offensio,  onis,  C.Cic. 
{e\. ■.alicui  o(fensioni  esse. Cic). 

Voy.    CONTRARIÉTÉ,    EMBARRAS.  ^ 

Malaise  que  ressent  l'àme  quand 
«lie  n'a  rien  qui  l'intéresse,  qui 
l'occupe.  Tsedium,  ii,  n.  Cic. 
Sali,  (ex.:  txdium parère.  Quint. 
esse  t^edio  alicui.  Plin.  j.  txdio 
languescére.  Plin.  j.  txdiam 
afferre,  Liv.);  molestia,  as,  f. 
Cic.  etc.  {ex.:molestiam sentire. 
Cic.  vacâre  molestia.  Cic. i. Vov. 
ENNUYER.  L' —  do  la  vio,  fastl- 
dium  vitœ.  Cic.  Voy.  dégoût. 
ennuyant,  ante,  adj.  (Famil.i 
Qui  cause  de  l'ennui.  Voy.  en- 
nuyeux. 

ennuyer  (lat.  pop.  inodiare),  v. 
impers. ettr.  ||  (Arch.)  V. impers. 
i-'auser  de  l'ennui.  Il  m'ennuio 
de...,tedei  me...Cic.  voy.  ci-a- 
près 1  V.  tr.  Afïecter  en  causant 
de  l'ennui.  Ûdium parère.  Cor- 
ni{.  (cf.  ne  novi  verbi  assidui- 
tas  odium  pariât.  Cornif.).  Mo- 
lestiam alicui  alferre  [en  pari, 
d'une  chose].  Ter.  Cic.  ou  exhi- 
6êre[en  pari. d'une  pors.j.Piaut. 
Cic.  Langaorem  afferre  alicui. 
Cic  S' — ,  être  ennuyé,  tsedêre, 
intr.  Cic.  etc.  (cf.  tsedct  nos  vi- 
tx.  Cic.  cujus  imperii  exerci- 
tum  taedêre.  Liv.  tsedet  eadem 
audire  millies.  Ter,),  tœdium 
capëre  alicujus  rei.  Liv.  Ce  qui 
d'ordinaire  m' —  davantage, 
c'est  d'avoir  tant  d'occup;itions 
que...,  illud  magis  mihi  solet 
esse  molestum,  tantis  me  impe- 
diri  occupationibus,  ut...  Cic. 
ennuyeusement ,  adv.  D'une 
manière  ennuyeuse  .  Molesté, 
a.dv.Cart.(cl.m.seduli.  Curt.). 
Odiosê,  adv.  Cic.  Fastidiosè, 
adv.  Cic. 

ennuyeux,  euse, adj. Qui  cause 
de  l'ennui.  Molestus,  a,  um, 
adl.Plaut.  Ter. {eiL. ■.molestus  es. 
Ter.\  ;  odiosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.  :  orator.  Cic).  ||  lEn 
pari,  des  choses.)  Molestus,  a, 
um,  adj  .  Cic  (ex.:  vita,  Cic 
molestunx  est  [avec  l'Infin,]. 
Cic);  gravis,  e,  adj.  Cic.  (voy. 


PÉNIBLE!  ;  odiosus,  a,  um,  adj. 

Cic.  (ex.:  litterœ.  Cic.)  ;  fasti- 
diosus,  a, uin, adj. //or.(ox.:  00- 
pia.  //or.);  putidus,  3,  um, 
adj.  Cic.  Petr.  Hier.  (ex.  :  /i,-ec 
satis  spero  vobis  molesta  et 
putida  videri,  Cic).  La  vie  est 
ennuyeuse  pour  nous,  nos  tœdet 
vitoe.  Cic 
énoncé,  s.  m.  Formule  par  la- 
quelle on  énonce  qqch.  Lnun- 
tiatun\,  i,  n.  Cic.  Dictum,  i.  n. 
Cic.  L' —  d'un  cas  de  contro- 
verse, propositio,  onis,  f.  ./et. 
Ua  simple  —  (sans  développe- 
ment, sans  commentaire),  desi' 
gnatio,  onis,  f.  Cic.  argumen- 
tum,  i,  n.  Cic,  Voy.  canevas, 
SOMMAIRE.  L' —  d'une  proposi- 
lion,  pronun(ia<io,  onis,  t.  Cic. 
(do  fat.  10,  26J.  enuntiatio, 
onis,  f.  Quin^  (au   plur.  Cic). 

Voy.    PROPOSITION. 

énoncer,  v.  tr.  Produire  au  de- 
hors en  lui  donnant  une  forme 
arrêtée  ce  qu'on  a  dans  l'esprit. 
Enuntiâre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.: 
en.  aliqaid  verbis.  Cic  brevi- 
ter  enuntiatcB  sententix.  Cic.)  ; 
eloqui,  dép  .  tr  .  Cic.  (ex.: 
cogitata  prxclarè  eloqui.  Cic); 
prolo  qui  ,  dép  .  tr  .  Plaut  . 
l'er.  Liv.  (ex.:  pr.rogitata  . 
Ter.  quodproloqai  piget.Liv.); 
eSari  ,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
.juod  ita  effabimur:  aat  vivet 
crus  Hermarchus  aut  non  vi- 
vet. Cic.  [Acad.  11,  30,  97]); 
efferre  ,  tr .  Ter  .  Cic  .  (ox  .  : 
si  graves  sententiœ  inconditis 
verbis  efferantar.  Cic]  ;  pro- 
ferre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  exem- 
pla   ominan^i  nota.  Cic).  Voy. 

EXPRIMER. 

énonciatif,  ive,  adj.  Qui  sert 
à  énoncer.  Enuntiativus  ,  a, 
um,  adj.  Sen.  (ep.ll7, 12;.ûiom. 

énonciation  ,  s.  f.  Action  d'é- 
noncer. Enuntiatio,  onis,  (.  Cic. 
L'—  d'uu  jugement,  proposi- 
tio, onis,  f.  Cic.  Voy.  proposi- 
tion. Sou?  forme  d' — ,  pronun- 
tiativë ,  adv.  Vonat.  1  (.\rch.) 
Manière  d'énoncer  sa  pensée. 
Elocatio,  onis,  f.  Cic  Voy.  élo- 

CUTION. 

enorgueillir,  v.  tr.  Rondreor- 

gueiUeux.  Inflâre  {aliquem,  a- 
nimum  alicujus  ad  superbiam). 
Cic.  Superbiorem  (ou  ferocio- 
rem)  facêre  (ou  reddêre).  Cic. 
Spiritas  afferre.  Cic.  facêre  ou 
sabdère.  Liv,  La  bonne  fortune 
enorgueillit,  prospéra  fortana 
flata  suo  effert  animum.  Liv. 
Enorgueilli,  elatus  ou  sublatus 
{aliquâ  re).  Cic.  Liv.  Armée 
enorgueillie  de  ses  succès,  in- 
soiens  exercitas .  Hor.  Enor- 
gueilli de  sa  prospérité,  ferox 
secundis  rébus.  Sali.  Voy.  fier, 
ORGUEILLEUX.  S' — ,  gloriuri, 
moyen  réfl.  Cic.  efferri,  moyen 
réfl.  Cic.  saperbire,  intr.  Cic. 
tnagnos  spiritas  ou  magnam 
arrogantiamsibi  ou  spiritussu- 
nxëre.  Cic  tunxëre  {inani  su- 
perbia).   Phxd.  se  insolentiut 
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efferre.  Ci-.  Voy    enfler,  oh- 

ClUL. 

énorme  (l»t.  enormis  [proprt. 
•  qui  n'est  pat  dans  la  re^\e  •]), 
adj .  Qui  dépaiso  toute  masure. 
Immsuiis,  e,  adj.  Cic.etc.  (ex.: 
facinas  .  i'irj  .  Jjcra  .  Soef .}  ; 
nefyndus.  a.  um.  adj.  Cic. 
(ex.  :  soilas.  Cic).  Voy.  mons- 
TRUEi'i.  Il  (Spéc.)  Qui  dépasse 
tout»  mesure  on  grandeur,  en 
quantité.  Enormis.e.  adj. Tac. 
Suff.  (ex.:  spatiam.  Tac.  hoM- 
ta,gladias.  Tac.  [ne  se  rencon- 
tre pas  à  l'époque  classique])  ; 
imm&Dis ,  e,  adj  .  Cic  .  etc  . 
;ex.:  prxda.  Cic.  corporam  ma- 
gnitado.  Cxs.  pretiam.  P/in.'; 
ijnxneBSus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (e.x.:  magnitado.Cic);  in- 
gens.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  pecu- 
nia.  Cic);  vastus,  a.  um,  adj. 
Cic.  (ex.:  pondas.  \'irg.  Sen.). 
Dépenses  —,  sumptas  e([ast. 
Cic.  Prix  — ,  in^nitam  pretiam. 
A'ep.  Masî-j  — ,  insana  moles. 
Cic.  Poids  — ,  in(initiiin  pon- 
dus, .luîtiii.  Pieds  —,  enornxitas 
pedam.  Sen.  (const.  sap.  18,  1). 

énormément,  adv.  D'une  ma- 
nière énorme.  Enormiter,  adv. 
;îen.  Plin.  (Cictron  empl.  sim- 
pl.  maxime:.  —  haut,  in  im- 
mensamaltitadinem  éditas. Liv. 
énormité  (lat.  enormitas.  Sen. 
Cod.  Theod.),  s.  f.  Qualité  de 
ce  qui  est  énorme.  L' —  d'une 
faute,  d'un  crimu,  et  absolt.  — 
(faute,  crime  énorme),  atroci- 
tas  peccati.  Cornif.immanitas 
sceleris.  Cic.  L'—  da  l'injustice, 
insignis  ou  capitalis  injuria. 
Cic.  L' —   de   sa  demande,  ini~ 

?uapos(u(a(io./l. (d'après  Ter.), 
oy.  EXCE-siF,  E.xAOÉnÉ.  Il  (Fa- 
mil.  Absolt.)  Parole  d'une  sot- 
tise ou  d'un  cynisme  énorme. 
Momtra,  orum.n.  pi.  Cic.lnep- 
tise,  aram,  t.  pi.  Ter.  Racon- 
ter, dire  des  — ,  monsfra  nan- 
ti'ire  ou  dicére.Cic.  Voy.  mons- 
truosité. Il  (Spéc.)  Caractère  do 
ce  qui  dépassa  toute  mesure  en 
grandeur,  en  quantité.  L' —  du 
prix,  pre(ii  immanitas.  Plin. 
L'—  de  SOS  dettes,  seris  alieni 
magnitado.  Tac.  L' —  de  son 
embonpoint  ,  nimia  corporis 
obesitas.  Col.  Enormité  d'une 
construction,  d'un  édifice,  in- 
tana  molet.  Cic. 

enquérant,  ante,adj.  (Arch.) 
Qui  s'enquiort.  Inlerrogans,  p. 
adj.  Cic.  Voy.  acquérir.  Subs- 
tantivt.  Voy.  questionneur. 

enquérir  (lat.  pop.  inqiixrere 
p.  inquirére),  v.  tr.  et  pron.  || 
(Arch.)  V.  tr.  Recliercher  en  in- 
terrogeant, en  examinant.  Voy. 

rechercher,  EXAMI  NER.QUESTtON- 

NER.  Il  (Parext.)  Interroger  (qqn). 
Voy.  ce  mot.  1  V.  pron.  S'on- 
querir  de  qqch  ,  c  -a-d.  «e  met- 
tre à  la  recherche  doqqch.  qu'on 
veut  savoir,  en  examinant,  en 
interrogeant.  Quœrêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  qaxrëre  aliqaid  ab, 
ex   ou   de    aligao.    Cic.    Cxt. 
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Nep.);  exquirère,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.|S']  INFORME»)  .perquirêre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  ;  illa  ab  acca- 
satore.  Cic.  impers,  perquiri- 
tur  a  coactoribus.  Cic.  [Glu.  6U. 
180]);  requirére,  tr.  Cic.  etc. 
voy.  [s']  informer'  ;  sciscitari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy.  [chi>rcher 
à]  SAVOIR, [s'JiNpoRUEiil  .peTCOU- 
tari,  dop.  tr.  Cic.  (voy.  [s']  in- 
former); aspicère  ;•  voir,  exa- 
miner •  ),  tr.  Liv.  (ex.:  res  so- 
ciorum.  Lii:  .i.  Claudiam  lega- 
tam  ad  cas  rcs aspiciendas com- 
ponendasqae  senatus  misit. 
Liv.). 

enquerre.  Voy.  enquérir. 
enquête,  s.  f.  Recherche  pour 
savoir  qqch.  par  interrogation, 
examen,   etc.   Qusestio  ,  onis 
{pr.    •  recliorche  -,  d  où  •  en- 
quête judiciaire  •),f. Cic. etc. îox.: 
Aas  quxstiones  in  senatu  habi- 
tx.    Cic.  qaod  scstivum  tempas 
instantis  bclli.  non  quxstionis 
esse  arbitrabatur .   Ca-s.  oaafs- 
tionem  de  bonis  direptis  decer- 
nëre.  Cxs.  quxstioncm  liabëre 
de   viri  morte.  Cic.  qaxstioni 
prxesse.  Cic);  disquisitio,  o- 
nis    (■    enquête    judiciaire    et 
simpl.  enquête    >),   f.  Cic  etc. 
(au  plur.  disqaisitiones.  Cic)  ; 
in  quisitio  {•■  recherche  des 
moyens    d'établir   une   accusa- 
tion, enquêta  -),f.  Cic  etc.  (ex.: 
inyaisi(îoa/icu/us,c.-à-d.qua;s- 
iio  in  aliqaem  ou  de  aliriao.Cic 
[Mur.  21,  AU  ;  Place.  6,  13  ;  Vorr. 
II,  2,  U,  lit]);  cognitio.  onis, 
L  Cic.  etc.  (ex.:  consulibas  co- 
gnitionem  dare.  Cic.  cognitio- 
nem  de  existimatione  alicujus 
constitaëre.  Cic.  voy.  instruc- 
tion).   Faire  une  — ,   qaxstio- 
nem  {de  aliqaa  re)   habêre  ou 
adliihêre  ou  instituëre  ou  cons- 
titaëre.  Cic.   causam   cognos- 
cëre.  Cic.  Faire  une  —  sur  qqn, 
inqairëre  in  aliqaem  [on  pari, 
de  l'accusateur)  .  Cic.  qasestio- 
nem  habêre  de  aliquo.  Cic  ou 
in  aliquem.  Cic.  Ordonner  une 
—  sur  qqn,  quxstionem  ponëre 
in  aliqaem.  Liv.  (XLII,  22,  2). 
Commission  d' — ,daumviri,tres 
viri.  quattaor  viri,  etc.  qui  an- 
qairanl  {de  aliqua  re).  Cic  Liv. 
Juge  chargé  d'une  — ,  qaxsitor, 
oris,  m.  C'j'c.  Liv. 
enquêter   (s'i  v.   pron.  (Arch.) 
Aller  s'enquérir.  Voy. enquérir. 
enquêteur,  s.  m.  (Arch.)  Juije 
ou   officier   commis    pour    faire 
des  enquêtes.  Qaœsi^or, orij,  m. 
Cic.  Liv.  Sen.  Inqaisitor,  orii, 
m.  Cic  Plin.j. 
enquinauder,   v.   tr.   (Famil.) 
Rendre  quinaud    (dupe).  Voy. 

DUPER. 

enracinement,  s.  m.  Action 
d'enraciner,  do  s'enraciner.  L'— 
dos  vices,  dos  abus,  vilia  {ina- 
liqao)  penitas  de(ixa  atque  hx- 
rcntia.  Cic.  Voy.  enraciner. 

enraciner,  v.  tr.  Fixer  dans  le 
toi  par  des  racines. De/ijcrsraJi- 
cibus  (arborem).  A.  Voy.  plàn- 
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ter.  S' — ,  inotesoére,  intr.V'iry. 
Gell.  coalescire,  intr.  Jet.  Ra— 
dicem  (ou  radiées)  agére.Varr, 
Cato.   S' —    profondément,  ra- 
diées   altiaa  agëre.  Ov.  radie»- 
teneri.  Luc.  Etre  enr.iciné,  ro- 
dicibua    inltxrescëre.  Col.  Ktre- 
profondéniont  <Mir,aciné,  o/<i!î!îi- 
mia  radicibas  defixum  esse. Cic 
altissimis    radicibaa    niti.  Cic. 
Enr:iciaé, radicibas  hxrens.  Luc. 
jj    (Fig  .)    Fixer    profondémonl 
dan*  l'esprit,  dans  le  cœur.  In- 
scrëre  penitas  animo.  Cic.ln^- 
gère  atciiu  (in  aliquo). Sen.Voy. 
iNcuLQUER.Kiiraciué,inre£tfra<ua 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Liv.  penitas 
insitus.  Cic  Vices  enracinés,  vi- 
lia penitus  defixa  atqae  hxren- 
tia.  Cic.  Préjugé  enraciné,  opi- 
nio  con(irmata.  Cic  Abus  pro- 
fondément enracinés,  prxvali- 
da  vitia.  Tac.  Haine  profondé- 
ment enracinée,  odiuminuitum 
animis.   Cic.  Un  homme  d'une 
toUo  constance  et  d'un  crédit  si 
profondément  enraciné,  co  ro- 
bore  vir,  iis  radicibas.  Cic.  Etre, 
enraciné,    profondément  enra- 
ciné,  lixrëre  {in  animo).   Cic 
altissimis  radicibas  de(ixum ease 
Cic.  S' — ,  radiées  agëre.  Cic.  fi- 
gëre.    Sen.   insidére,  intr.  Cic. 
inveterascëre,  intr.  Cic.  invete- 
rari,  passif-moyen.  Cic. 
enrageant,  ante,  adj.  Famil. 
Qui  lait  enrager.  Molestiaaimua, 
a,  um,  adj.   Cic.  Clravissimua, 
a,  um,  adj.  Cic. 

enrager,  v.  intr.  Avoir  la  ragd' 
I  usité  soulement  au  part,  passé, 
ju-is  adjectivt.  ou  suhstaiitivt.) 
Enrage.  Rabiosua,  o,  um,  adj. 
Cic.  (Tusc.  IV,  22,  50).  Plin. 
Habidas,  a,  um,  adj.  Plin.  Ren- 
dre enragé,  in  rabiem  agëre. 
Plin.  Devenir  enragé,  rabldam 
fwri.  Plin.  in  rabiem  agi.  Plin. 
Kig.  famil.  Manger  do  la  vache 
enragée  (mener  une  vie  d'éprau- 
ves,  de  privations), co/«re  vitam 
inopem.  Ter.  \\  Une  personne 
enragée,  et  (substantivt .)  un 
enragé,  une  enragée,  rabidas. 
Sen.  (do  ira,  1,  12,  b).  furiosus 
homo,  (ariosa  mulier.  Cic.  fa- 
rens  {homo, mulier).  (^ic  Com- 
me un  enragé,  rabiosè,  adv.  Cic. 
(cC.  rabiosi  facëre.  Cic.  [Tuac. 
IV,  ^,  Ji9]).  Crier  comme  un  —, 
fortiter  voci(erari.Liv.  latràre, 
intr.  Cic.  Hor.  ^  {Fig.)  Avoir  un 
furieux  désir.  Rabidê  appetire 
{omnia).  Cic.  (Tusc.  V,  R,  IG). 
/Ippetëre  cupidiiaime  {aliqaidj. 
Cxs.  {Alicajua  rei)ttadio  effer- 
ri.  Cic.  Etre  enragé  de.  .,3est»re 
(avec  l'Infin.).  Cic.  J'enrage,  il 
enrage  de  voir,  efferor  studio 
videndi...  Cic.  prxgestit  ani- 
mas videre.  Cic  Enragé,  rabi- 
das, a,  um,  adj.  Virg.  inaanas, 
a,  um,  adj.  Cic.  furiotua,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  orator.  Cic  capi- 
ditaa.  Cic).  effrenatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  (cf.  furor.  Cic  cu- 
piditaa.  Cic).  Un  joueur  enragé, 
studioaiatimai  aleœ  (uaor.  Suet. 
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Sang  enragé,  voy.  AnoEUB.  S  ub«- 
tantivt.  Un  enragé, 'lomo  insa- 
nus.  Cic.  Voy.  fou.  Bruit  en- 
ragé, magnas  strepitas  ac  tu- 
malias.  Cse$.  convicium  acer- 
bum.  f/iasrf.  Dépenses  enragées, 
voy.  EXCE>;siF,  extraordinaire. 
Avoir  un  furieux  dépit,  graiias 
commovëri  {aliqaa  re).Cic.  sto- 
machàri  {aliqaa  re).  Cic.  di- 
rampi  {stomacho).  Cic.  Enra- 
ger de. . . ,  stomackari  quod 

Cic.  Faire  enrager  qqn,  bilem 
commovêre  {aliciii) .  Cic.  {alicai] 
stumachtiml'acëre,  movcre.Cic. 
J'enrago,    crucior.    Plant.  Ter. 

-enraiement  et  enrayement. 
».ra.  Action  d'enrayer,  ^'u/'^îamen 
inis.  n.  Jav.  (8,liiS).  Rota  stric- 
ta.  Jav.  Voy.  areièt. 

l.enrayer,v.tr.(Agricult.) —  (un 
champ),  y  tracer  le  premier  sil- 
lon avec  la  charrue./lratropri- 
mam  salcam  dacëre.  A. 

5.  enrayer,  v.  tr.  Retenir  (une 
roue)  soit  en  barrant  les  rais 
avec  un  bâton,oto.,soit  avec  un 
sabot.  Safflaminare,  tv.Sen.Ro- 
tam  stringêre.  Jav.  Sabot  à  — , 
safflamen,  inis,  n.  Jav.\\{Fig.) 
Arrêter  dans  son  cours  (ce  qui 
suit  une  marche,  un  progrès  ra- 
pide). —  une  maladie,  coer- 
rère  morbam.  Tac.  Voy.  arrê- 
ter,  MARCHE,    PROGRÈS.     |1     ^Ab- 

solt.)  Famil.  En  pari,  de  qqn 
qui  fait  des  excès,  sibi  modum 
constitaère.  Cic.  (en  pari,  d'un 
prodigue),  saniptibus  modam 
constitaère.  Cic.  Voy.  ARBâTKR, 

RÉFRÉNER. 

.].  enrayure,  s.  f.  (Agricult.) 
Premier  sillon  quetracela  char- 
rue dans  un  champ  .  Primas 
salcas.  A. 

S.  enrayure,  s.  f.  Ce  qui  sert  à 
enrayer.  Su((lamen,  inis,  n.  Jav. 
Il  Fig./mpedimentum.i.n.Voy. 

ARRÊT,    EMPÊCHEMENT,    OBSTACLE. 

-^enrégimenter,  v.  tr.  Incorpo- 
rer dans  un  régiment.  Centa- 
riâre  {javentatem).  Liv.  Adscri- 
bëre  legioni  ou  in  legionem.  .-i. 
(cf.  arbanœ  militix  adscribi. 
Tac).  Conscribêre  {inter  septi- 
manos).  Tac.  Voy.  enrôler. 
U  [Fig.)  Faire  entrer  dans  une 
coterie  ,  un  parti.  Asciscère 
[aliqaem)  in  societatem  (scele- 
rit).  Cart.  Ascribëre  in  name- 
ram.  Cic.  S' — ,  se  ad^angëre 
(ad  caasam  alicajas).  Cic.  sec- 
tam   alicajas  sequi.  Cic.  Voy. 

ENRÔLER,    EMBRASER,    PARTI. 

enregistrement,  s.  m.  Action 
d'enregistrer.  Perscriptio,  onis, 
f.  Cic.  L' —  d'un  sénatu»  con- 
sulte, perscriptam  senatascon- 
taltam.  Cic.  Et  que  les  scribes 
ne  suffisaient  pas  à  l'— ,  nec 
scribas  referando  saf^erent . 
Liv.  Actes  d" — ,  tabalse,  arum, 
f.  pi.  Cic.  Dépôt  des  pièces  d' — , 
bureau  d' — ,  tabalariam,  ii.  n. 
Liv.  Receveurs  d' — .  tabalarii, 
oram,  m.  pi.  Capit. 

enregistrer,  v.  tr.  Inscrire  ou 
transcrire  officiellameat  sur  des 
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regi«tro8.  Re(errein  tabulas  pa- 
blicas.  Cic.  ou  in  codicem.  Cic. 
ou  in  cominentariam,  in  libel- 
lam.  Cic.  ou  sinipl.  referre,  tr. 
Cic.  (cf.  senatasconsalta  falsa 
referantar.Cic.).Consignàre  in 
tabulis.  Tabalis  pahlicis  man- 
dâre.  Cic.  Perscribëre  in  taba- 
las  pablicas.  Cic.  et  simpl.p<;r- 
scribëre,    tr.  Cic.  (cf.  qaoniam 
nondam  perscriptam  est  senn- 
tasconsattam.Cic).  —  (en  pari, 
(lu  grand  pontife  de  Romo)  des 
événements, des  prophéties, eLo.. 
referre   in   albam.  Liv.  (1,  32, 
S).  S' — ,  être  enregistré,  consi- 
gnâri.  Cic.  (cf.  consignata  lit- 
ttris  pablicis    memoria.    Cic). 
Fig.  qqch.    dans   sa    mémoire, 
memorix aliqaid  m.andàre.Cic. 
enrhumer,  v.  tr.  Affecter  d'un 
rhume.V'ossim  ('erra.  Plin.  Gra- 
vedinem  facëre  ou  afferre.  Plin. 
ou  creâre.  Col.  Gravedines  des- 
tillationesqae    concitâre.  Cels. 
Etre   fréquemment  —  du   cer- 
veau ,     vexari    destillationibas 
crebris.  Sen.  Enrhumé  du  cor- 
veau,  jravedinosos,  a,  um,  adj. 
Cic.    S' —    (être    atteint    d'un 
rhume),  rheamalizâre,intr.Th. 
Prise.  Voy.  rhume. 
enrichir,  v.    tr.  Rendre  riche. 
Divitem  facSre.  Cic.  Divitiis  or- 
nûre  ou  aagère  (aliqaem).  Cic. 
Locupletem  (acéré.  Cic.  Loca- 
pletàre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  l.  ho- 
mines    (ortanis.    Cic.  maximâ 
aari    argentiqae   prsedâ   loca- 
pletatas.  Cic).  S' — ,  divitem  (ie- 
ri.   Cic.  divitiis  ornari  ou  aa- 
gêri.  Cic.  se  collocapletare.T<ir. 
(haut.    258).   rem   facére.   Ter. 
rem  familiarem  [omni  ratione) 
exaggerâre.  Cic.  rem  saam  ou 
rem   familiarem  ou  facultates 
saas  aagère.  Cic.  S' —  honora- 
blement, bonis  et  honestis  ra- 
tionibas  rem  saam  aagère  {opp. 
à    inhonestè   paràre    divitias). 
Cic.  S' —  à  la  faveur  des  trou- 
bles, ex  tamalta   divitias    sibi 
comparùre.  Cic.  ^  (Fig.)  Garnir 
de  choses   précieuses.  Locaple- 
tàre,   tr.   Cic.    (cf.   L  templam 
pictaris.  Cic).  Ornâre,  tr.  Cic. 
Voy.  embellir.  {|  Pourvoir  abon- 
damment. Voy.  pourvoir.  —  la 
langue,    copiam   sern'-onis  aa- 
gère. Cic. 
enrichissement,  s.  m.  Action 
d'enrichir.iJei farnifiaris  ampli- 
ficatio.  Cic  ||  Fig.L'—  de  la  lan- 
gue (par  l'acquisition   de  mots, 
d'expressions,  de  tournures  nou- 
velles), ditatus  sermo  patrias. 
A.  (d'aprèsi/or.).  Voy.  enrichir, 

ACCROÎTRE. 

enrôlement,  s.  m.  Action  d'en- 
rôler. Conqaisitio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  militam.  Cic). Délectas, as, 
m.  Cic.  (cf.  delectam  indicëre. 
Liv.).  Faire  des  — ,  scribëre  ou 
conscribêre  milites.  Tac  deleC" 
tam  habêre.Liv.  Signer  un  acte 
d'— ,  et,  absolt.  signer  son  — , 
nomen  dare,pro[iteri.Uv.  Voy. 

ENRÔLÉE. 
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enrôler,  v.  tr.  Inscrire  sur  les 
rôles  de  l'armée.  Scribère,  tr. 

Cic  .  etc .   (ex  .  :  milites  .  tiall , 
qaattaor    milia  peditam.    Liv. 
sapplementam  tegionibas.Cic); 
conscribêre,  tr.  Cic  Liv.  etc. 
(ex.:  c.  omnes  qai  arma   ferra 
passant.     Liv.    das;    legiones, 
quas    proximè    conscripserat. 
Cses.).    Il   (Par  oxt.)  Amener  a 
s'engager  dans  l'armée.  Uogàre 
milites  sacramentn.   Cses.  Liv. 
Evocâre,  tr.  Cœs.  Liv.  \\    S'en- 
rôler,   se    faire   inscrire  sur  les 
rôles    de  l'armée.  Nomen  dare 
ou  profitèri.  Liv.  ||    (Par  anal.) 
Amener   à   s'engager  dans  une 
troupe,  dans  un  parti.  Aliqaen\ 
in  alicajas  partes  trahëre.  Cic. 
S' — ,   se  adjangêre  (ad  caasam 
alicajas).  Cic 
enrôleur,  s.   m.  Celui  qui  en- 
rôle   les   soldats.    Conqaisitor, 
oris,  m.  Cic.  Voy.  recruteur. 
enrouement  et  enroûment, 
s.  m.  Altération  de  la  voix  ren- 
due  rauque  et  sourde  par  l'in- 
flammation   du  larynx.  Raaci- 
tas,  atis,(.Cels.  (auplur.Ph'n.'i. 
Ravis,  Ace.  im,  f .  Plaat.  Apul. 
Asperitas    (aticiam    ou   «impl. 
asperitas,   atis,  f.  Plin.  taaces 
raacse.  Qaint. 

enrouer   (lat.  pop.  inraacdre), 
V.    ir.    AlTector   d'enrouement. 
Exasperâre  faaces.  Cels.  Plin. 
Obtundëre    vocem.    Plin.  S' — , 
raacum  fieri .  Plaat.  irraaces- 
cëre  ou  irraacîre,  intr.  Cic  (cf. 
lideo...   /Esopam,  si  paallam 
irraaserit,  e.vplodi.  Cic.) .  vocem 
obtandëre.    Cic.    Liv.    S'—    en 
parlant,  ravire,  intr.  Plaat. S' — 
à    force   de  réclamer,  asqae  ad 
rainm  poscëre.  Plaat.  Enroué, 
raacas,a,  um,  adj.  Lacr.  Gorge 
enrouée,    faaces    rasœ.    Quint. 
Un    peu   enroué,  subraucns,  a, 
am,  adj.  Cic  Avoir  la  voix  en- 
rouée, être  enroué,  ravire,  intr. 
Plaat.  Il  (P.  anal.)  Enroué,  c- 
à-d.  rauque.  Voy.  rauque. 
enrouiller,  v.  tr.  (Arch.)  Lais- 
ser dans  la  rouille.  Voy.  rouil- 
ler. Il  (Fig.)   Laisser   dans    un 
étatdestagnation  intellectuelle, 
morale.  Voy.  rouiller. 
enroulement,  s.  m.  Etal  de  es 
qui  est  enroulé.  Involatio,  o- 
nis,  f.  Vitr.Spira,se  (architect.j, 
f.    V'itr.    L' —  des   nerfs    autour 
des  os,  ossa  circumvolata  ner- 
vis. Sen.  Il  L' —  (des  arabesques 
du  chapiteau),  volata,œ,  f.  Vitr. 
L' —  des  chêneaux,  involati  ca- 
nalet.  Vitr.  L' —  des  cornes  du 
bélier,  convolata  cornaa  arie- 
tnm.  Plin.  Voy.  repli,  spirale. 
enrouler,   v.    tr.    Rouler   (une 
chose  autour  d'une  autre).  Con- 
volvère,\,r.  Vitr.  Plin.  (cf.  spar- 
tam  convolatan\   osseis  cona- 
mentis.    Plin.).   [nvolvére,    tr. 
Varr.  (cf.  filam.   Varr.).  —  do» 
bandelettes  autour  du  bras,  o6- 
volvëre  bracchiam  lanis.  Saet. 
S' —    sur  qqch.   ou    autour   d» 
qqch.  convoivi,  moyen  réfl.Piifi. 
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eircumioiivrf  tf.  PUn.  (cf. 
htrba  circunwolvena  se  arbori- 
but.  .  Plin.  ou  cirriinu-olii. 
inov«n  réfl.  /'/in.  Plusieurs{vei- 
aos^  s'eiiroulsnt  les  unes  sur  les 
autres,  plares  inter  se  obvol- 
vantar.  Sm.  Enroulé,  invola- 
tas,  a,  am,p.  ailj.  Vitr.  (cf.  cir- 
ca  tympanum  involatus  fanis. 
Vitr.  .circnmpliaitas,a,  um,  p. 
adj.  Cic.  [c(.  belua  circampli- 
cata  serpentibas  [•  autour  de 
laquelld  des  serpents  s'étaient 
enroulés  •].  Cic).  cit^amjectus, 
a,  um.  p.  adj.  Cic.  Liv.  (cf.  an- 
■jais  circamiectus  vecteni.  Cic.]. 
Toge  enroulto  autour  du  bras. 
contorta  toga.  Cornif.  1  Rouler 
(une  chose)  sur  elle-mêmo.  Con- 
volvère,  tr.Piin.  Circamvolvëre , 
tr. Ptin.  (cf.  herbx  circamvolat.v 
sibiipsx.  PHn.^.  S' — comme  les 
cornes  d'un  bélier,  circumpli- 
cari  sicat  arirtis  cornua.  Lan. 
Ùbjec  enroulé,  volnrmn,  inis, 
n.  PUn.  Feuilles  do  plomb  en- 
roulées ,  pfambea  volanxina. 
PUn.  Coquillo  d'escargot  enrou- 
lée, helica,  œ,  f.  Cic. 

enrubanner,  v.  tr.  Garnir  de 
rubans.  Fasciàre,  tr.  Mart.  Ca- 
/)i(.  Enrubanné, fiitafus, a, iim, p. 
adj.  SU.  Voy.  hudan.  ||  (P.  plai- 
sant.) Chamarrer  de  rubans  d; 
divers  ordres.  Voy.  chamaf.rkr. 

ensablement,  s.  m.  .•ictioii 
d'ensabler;  résultat  de  cette  ac- 
tion.   Arenaram  congeries.   A. 

ensabler,  v.  tr.  Engager  dans 
le  sable.  Voy.  engraver.  |1  (P. 
ext.)  —  (la  campagne)  (on  pari, 
d'une  rivière), arejvam  spargëre. 
PUn.  S' — ,  obrui  arenis.  Cic.  sa- 
halo  obrai.Cart. 

ensacher,  v.  tr.  Mettro  en  sac. 
■^acco  ingercrt-  {aliijaid)  .  PUn. 

ensanglanter,  v.  tr.  Tacher  de 
sang.  CruentârCt  tr.  Cic.  etc. 
ex.:  rr.  templam.  Cic.  ).  Res- 
pergère  (mana»)  sanguine.  Cic. 
(  aliijaem  )  sangaine.  Cic.  ou 
craore.  Liv.  sangaine  aspergè- 
re.  Cic.  Ensanglanté,  craentas, 
a,  um.  adj.  Cic.  sanguine  res- 
persas  ou  imbatas.  Cic.  san- 
guine tinctusou  madens.  Quint. 
Glaive  ensanglanté,  gladius 
sanguine  obUtus.  Sait.  Vov. 
SANGLANT.  {{  Fig.  SouiUep  par  le 
meurtre.  Craentâre,  tr.  Cic. 
etc.  fcf.  cr.  mansam  hospilis 
sanguine.  Liv.  se  cœde  nefariâ 
cruentàre.  Cic).  Respergëre  {se 
sanguine  nefando).  Liv.  En- 
sanglanté, craentas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Liv.  Etre  ensanglanté,  res- 
pcrgi  sangaine.  Liv.  —  unu  vic- 
toire, arma  craentias  exercêre. 
.S'en . 

enseigne  (lai.  insignia,  n.  pi. 
devenu  fém.),  s.  f.  Signe  auquel 
on  reconnaît  qqch.  (arch.).  .ïi- 
gnam,  >,  n.  Cic.  /ndicium,  ii, 
II.  Cic.  Il  (Loc.  adv.)  A  telles 
enseignes  qu»*,  c.-d-d.  à  preuve 
que,  voy.  preuve.  A  bonnes — , 
c-o-d.'aver.  de  bonnes  preu- 
ve*, en  toulu  èiiieté,  voy.  preu- 
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VE,    OAR4NT1E,    Sl'RET^.   1    (Spéc.) 

Plaque  do  livrée.  Signunx,  i,  n. 
.4.  Il  Eftigie  de  qq.  saint  portée- 
par  dévotion.  Siynum,  i,  n,  .-1. 
Il  Ruban,  faveur.  Voy.  ces 
mots.  ^  Tableau  avec  emblème 
ou  devise  servant  à  un  com- 
merçant à  faire  roconnaitro  sa 
maison.  Signum,  i,  n.  Qaint. 
(ex.  :  scufiim  signi  gratià  po- 
sitam.   Qaint.);  titulus,  i,  m. 

Cic.  etc.  (voy. AFFICHE,  ÉCRITEAU). 

Fig.  (prov.).  Etre  lo^e  à  la 
mémo  enseigne  (que  qqn),  in 
eodem  valetudinario  jacëre. 
Sen.  (ep.  27,  H.  in  eadem  esse 
navi.  Cic.  (ep.  II,  5,  11.  in  eo- 
dem velat  navigio  esse.  Liv. 
(.\LIV,  2;!,  12).  1  Etendard, 
signe  de  ralliement  pour  des 
troupes.  Signum,  i,  n.  Cic. 
des.  Liv.  (voy.  étendard),  ij 
(Par  ext.)  Charge  de  porto- 
drapeau  dans  une  compagnie 
d'infanterie  (arch.).  Signif<:ri 
munus.  A.  \\  Compagnie  d'in- 
fanterie.5iijnum,i,  n.  Cic.  Liv. 
(mais  lemotlatin  signifie  propr. 
.  étendard  [de  la  cohorte  ], 
d'où  •  cohorte  •).  Voy.  compa- 
gnie. Il  S.  m.  Officier  porte- 
enseigne.  Signifer,  feri,  m.  Cic. 

C.TS. 

enseignement,    s.     m.    Pièce 

servant  àétablir  un  titre  (arch.). 
Voy.  DOcii.MENT.  T  Ce  que  qqn 
oiisoigne.  Doctrina.,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  pueriU  doctrina  ab  a- 
Uquo  institai.  Cic.  doctr.  ho- 
nestaram  reram.  Cic.  doctrina 
atqae  optimaram  artiam  stu- 
diis  eruditam  esse.  Cic.  doc- 
irinamad  alicuj'as  naturamac- 
commodâre.  Cic);  disciplina, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex;  in  aticiijus 
disciplina  esse.  Cic.  aliguid pro 
disciplina  et  prxceptis  habire. 
C^s.  [B.  G.  111,  10,  i].  disci- 
plinam  accipëre.  Cic.  alicui 
eam  discipUnam  adhibire.  Cic. 
disciplina  alicujus  ati.  Cic.  pa- 
ribus  disciplinis  et  apad  eos- 
dem  magistros  institai.  Cic.)  ; 
documentum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex,  :  d.  sibi  capëre  ex  aligaà 
re.  Cic.  docamento  esse  [-  ser- 
vir d'ens.  -].  Liv.  aliéna  cala- 
tnitate  documentum  datum  il- 
lis  cavendœ  similis  injuriœ. 
Liv.).  Voy.  précepte,  leçon. 
Donner,  recevoir  un  — ,c.-a-d. 
instruire,  étro  instruit,  voy. 
INSTRUIRE.  1  Action,  art  d'on- 
seignor.  iDSiitutio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ox.:  non  passe  ca, 
fjux  inter  se  discrepant,  iis- 
dem  prsecnptis  atgaa  in  una 
institution';  formari.  Cic.  [do 
Or.  III,  9,  3.'i].  cum  ad  cujas- 
qae  naturam  institatio  docto- 
ris  accomraodaretur.  Cic.  [ib. 
III,  9,  35j.  omnis.  (/u.r  a  ra- 
tions sascipitar  de  aliguà  re 
institutio.  Cic.  [OIT.  I,  2,  7]  ; 
au  plur.  complarrs  Grœcis  insti- 
tutionihus  eruiliti.Cic.  '/u!rdam 
gi:nera  institalionum.  St:n.j; 
praeceptio,  onis,  t.  Cic.  (ex.: 
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pr.  Stoicorum.  Cic.  [OIT.  I,  S, 
6)).  Voy.  INSTRUCTION.  Faira 
payor  son  — ,  mercedo  docire, 
Cic. 
enseigner  (lat.  pop.  insignara 
p.  signare,  •  indiquer  •),  v.  tr. 
Faire  connailre  (qqch.)  par  un 
signe,  une  iiulicaiioii.  Signi- 
ûcàr»,  tr.  Cic.  otc.  (voy.  | faire] 
SIGNE,  indiquer). — à  faii'oqqch. 
et  (arch.)  do  faire  qqcli.,  voy. 
MONTRER. T  Communiquer  À  qqn 
(un  art,  une  science)  pur  des 
iei;ons  régulières.  Docère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  apprendre  [p. 
107,  col.  2]);  tradère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  t.  priecepta.  iien.  prse- 
ct'pta  dicendi  [«  les  règles  do 
l'eloquenco,  l'art  de  la  pa- 
role •  ].  Cic.elementa  loguendi. 
Cic.  A.TC  suhtilias.  Cic.  opti- 
maram arlium  vias  meis  civi- 
bas.  Cic.  [Div.  II,  1,  I].  ali- 
qiiid  artifvio  et  via.  Cic.  [Fin. 
IV,  I<,  10],  equidcm  putabam 
virtutcm  hominibas,  si  modo 
tradi  ralione  possit,institaendi> 
et  persuadendo,  non  minis  et 
vi  ac  meta  tradi.  Cic.  [de  Or. 
I,  5s,  2Ji7].  ea  quœ  dialectici 
nanc  tradant  et  docent,  nonne 
ab  illis  inslitata  sunt  et  in- 
ventai Cic.  [Fin.  IV,  U,  9]. 
malta  desiderihus  atqae  eorum 
motu,  de  mundi  ac  terrarum 
nxagnitadine  disputant  et  Ju- 
ventati  tradunt.  Ca's.  [B.  G. 
VI,  I/t,  6].  Minervam  operum 
atque  arlij}cioram  initia  [^  le» 
éléments  •]  tradëre.  Cxs.  [D. 
G.  VI,  17,  2).  ad  omnia  imi- 
tanda.  quœ  ab  quoqnc  ['  par 
l'un  et  par  l'autre  •]  tradan- 
tar.  Cs-s.  [B.  G.  VU,  22,  I])  ; 
prsecipére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ii/icui  rationem  tempestatam. 
Cic.  absol.  pr.  de  aloquentiâ. 
Cic.  partie,  siibst.  prrecipientcs 
[•  le  corps  enseignant  -].  Quinf. 
fac).  —  publiquement,  proB- 
téri,  dép.  ompl.  abs.  PUn.  j. 
(ex.  :  qui  profùentar.  PUn.  j. 
processus  diu  in  patriâ.  Saet.). 
Voy.  instruire. 
ensemble  (lat.  pop.  insimui, 
Stat.  [Silv.  1,6,  30|),  .i(lv.  et  s. 
m.  Il  Adv.  I,'un  avec  l'autre. 
Unâ,  adv.  Cic.  otc.  (ex.:  ami 
adsunt.  Ter.  qui  unnvencrant. 
Cic.  erimus  unà.  Cic.  qui  anfi 
facre.  Cic);  conjuncté,  adv. 
Cic.  otc.  (ex.  :  conjuncté  cum. 
reliqais  rébus  nostra  contexëre. 
Cic.}.  .le  no  doute  pas  que  la 
république  ne  nous  accorde — , 
illud  non  dubito,  quin  res  pu- 
blica  nos  inter  nos  concilia- 
tura  conjuncluraqae  sit.  Cic. 
(Kp.  V,  7,  2).  Mais  qu'est-ce, 
Catulus'?  qu'avez-vous  — ?  sed 
qiiid  hoc  loco  vos  inter  vos, 
Catule  ?  Cic.  (do  Or.  II,  73, 
295). (Jos  choses  vont— , res  con- 
gruunt.  Cic.  no  vont  pas  ensem- 
ble, non  bene  conveniunt.  Ov. 
Attacher  — ,  colligûre,  tr.  Cic. 
cnnjangëre,  tr.  Cic.  Boire  — , 
combibêre,  abs,   Sen.  (ep.  153, 
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IDj.  Courir  — ,  r.oncurrërc,  tr. 
Cic.  Coller — ,  coni/latinùre,  tr. 
Cic.  IHin.  licriro  —,  conacri- 
bére,  ir.  Cic.  Si  fondre  — , 
coalescêre,  iiitr.  Sali.  Jeter  — , 
conjicâre,  tr.  Cic.  Jurer  — . 
conjuràre,  iiitr.  Cic.  Se  lever 
— ,  consargère,  iiitr.  Cic.  Met- 
tre— ,  coiiccrvàre,  tr.  Cic.  (voy. 
TAS.  entasser).  Nouer  —,  con- 
nectërc,  tr.  Cic.  Placer  —,  com- 
ponire,  tr.  Cic.  conatituëre,  tr. 
Cic.  Pleurer,  so  lamenter  — 
sur...,  complordre,  tr.  Cic. 
Prendre  — ,  comprehendire,  tr. 
f^ic.  llésoniior  — ,  confondre, 
inir.  fetr.  Saluer  —,  consaiu- 
tôre,  tr.  Cic.  Liv.  Tenir  —, 
coniinêre,  tr.  Cic.  Tomber  —, 
coiiabi,  Jé|>.  intr.  Plin.  j.  con- 
cadëre,  iiitr.  Sen.  (N,  Q.  VI,  I, 
8).  Venir  —,  convenire,  intr. 
Cic.  T  L'un  en  même  temps 
que  l'autre.  Simul.  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  s.  omnes.  Ter.  ueni- 
re.  Cic.  esse.  Cic.  commonela- 
cére.  Cœs.).  Voy.  temps.  1  S. 
m.  Réunion  de  personnes  ou  de 
clioses  formant  un  tout.  Uni- 
versitas,  atis,  (.  Cic.  etc.  (ex.: 
generis  kumani.  Cic.  reram. 
Cic.)  ;  totum,  i,  n.  Cic.  Sen. 
{an.'.poniTetotiimnesricf.Hor.); 
coagmentatio,  onis.  f.  Cic. 
(voy.  assemblage)  ;  cozitextus, 
ÙS,  m.  Cic.   etc.  (voy.  liaison, 

ARRANGEMENT, CONTEXTURE)  ;COr- 

pus,  oris,  n.  Cic.  etc.  lex.  : 
iiniversitatis  corpas  [•  l'ens.  de 
l'univers  "|.  Cic.  corpus  omnis 
furis  Romani.  Liv.  c.  scientiœ. 
Col.).  L'  —  du  disi-ours,  tota 
oratio.  Cic.  (voy.  tout).  Dans 
r  — ,in  universum.  Liv.  Tac. 
Il  Réunion  de  choses  qui  se 
font  en  mémo  temps.  Morceau 
d'  — ,  concentiis,  ûs,  m.  Cic. 
Avec  — ,  voy.  [d']  accord. 

enseller,  v.  tr.  (Arch.)  Garnir 
d'une  selle.  Voy.  seller. 

ensenaencement,  s.  m.  Action 
d'ensemencer.  Sementis,  is,l. 
Cic.  Consitio,  onis,  i.  Cic. 
Consitara,  se,  (.  Cic.  Satio,  o- 
nis,  f.  Cic.  Satas  (Dat.  satai), 
m.  Catn.  Varr.  Seminatio,  o- 
nis,  f.  Varr. 

ensemencer,  v.  tr.  Garnir  de 
semences.  Scrére  ou  conserère 
{agrum).  Cic.  Obserëre  \ter- 
ram  (ragibtis).  Cic.  Facère  se- 
mentem.  Liv.  ousementes.  Cses. 
Spargëre  semen.  Cic.  Mandàre 
semen  lerra-.  Cic.  Les  diffé- 
rentes manières  d'  — ,  consi- 
tiones,  iim.  f.  pi.  Cic.  Terres 
iMisimiencéos,  sata.  orum,  n.  pi. 
Virg.  consita,  oruin,  n.  pi. 
Jet.  saliones,  am,  f.  pi.  Cic.  || 
(P.  anal.)  —  une  rivière,  un 
étang  (y  mettre  du  menu  pois- 
son), voy.  EMroi-suNNER  (p.  7;.9, 
col.   2). 

I.  enserrer,  v.  tr.  (Arch.)  En- 
fermer. Voy.  ce  mot.  ||  (P. 
ext.  )  Renfermer,  embrasser 
(au  prop.  et  au  lig.)  Voy.  ces 
mots. 
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2.   enserrer,  v.  tr.  Mettre  en 

serre.  Voy.  serre. 
ensevelir,  v.  tr.  Déposer  dans 
le  tombeau.  Sepelire,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  mortuun».  Cic);  con- 
dère,   tr.    Cic.  etc.    (ex.  :   ali- 
qaem    in     sepalchro.    <.:ic.    et 
simpl.  c.  patrem.  Phsed.  mor- 
taos  cerà  circamlitos.  Cic.) .'Son 
enseveli,  c.-à-d.  qui    reste    ou 
qu'on  laisse  sanssépulture,  voy. 
SEPULTURE.    Il   (P.     ext.)   Enve- 
lopper    d'un      linceul.     Ferali 
veste  involvére  ou  velâre{mor- 
tuum).  Quint,  décl.  Pollingrre 
I*  laver  et  préparer  pour  le  bû- 
cher  -),    tr.  Plaut.    VaL-Max. 
Sen.  1  (P.  anal.)   Faire  dispa- 
raître  sous  un  amoncellomont. 
Sepelîre,  tr.  Cic.  etc. (ex.:  qui 
vos...   incendia  patrise   sepe- 
lire  conatas   est.    Cic.   [Fluco. 
38,  95].  absol.  cerno  animo  se- 
ptiltam  patriam.    Cic.  [Ga t.    U, 
6,  11])  ;  obraére.  tr.  Cic.   ex.: 
miles  nivibas  pniinisque  obra- 
tas.   Liv.  obr.  aliqaem  vivum. 
Sali.    voy.    ENGLouTm)  ;  zner- 
gére,  tr.  Cic.  etc. (voy.  englou- 
tir) ;  demergére,  tr.  cic.  etc. 
(ex.  :  est  enim  animas  cœlestis 
ex  altissimo  domicilio  depres- 
sas  et  quasi  demersas    in  ter- 
ram.  Cic.  patriam    demersam 
extuli.    Cic);    premère    {pr. 
•.  recouvrir,  cacher  -,  d'oà'  en- 
sevelir'),tr.Hor.(ex. :aiirjijiciff>r- 
râ.  Hor.y.  opprimère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  communi patria- ruina 
opprimi  [•.  s'ensevelir  -].    Liv. 
ruina  camerœ    oppressif   cete- 
ro3.  Phsed.).    \\    (Fig.)  Plonger 
dans  une  chose  qui   absorba  le 
cœur,resprit. — sonchagrin  dans 
le  silence,iioiorem  (aciturni(u£t; 
ceiare.  Cic.  Etre  enseveli  dans 
le  chagrin,  in  mserore  jacêre. 
Cic.    in    luctam    detradi.    Cic. 
S'  —  dans  les  livres,  dans  l'é- 
tude,  se   abdère  litteris    ou  in 
litteras.    Cic.   1    (Fig.)   Cacher 
profondément  aux  regards,  à  la 
connaissance  d-ss  hommes.  Se- 
pelîre, tr.  Cic.  etc.   (ex.:  s.  do- 
lorenx.  Cic.  Prop.  h.vc  sant  in 
grem.io  sepalta  consalaîus  tai. 
Cic.  [Pis.  ô,    11).  vestra  virtas 
neqae     oblivione     eoram    qui 
nanc  sunt,  nec  reticentiâ  pos- 
terioram   sepulta  esse  poterit. 
Cic.  [Phil.  U,  12,  33]);  obTué- 
re.  tr.  Cic.    etc.   (ex.  :  aliquid 
oblivione   obruëre.   Cic.    obrui 
oblivione.  Cic);  premère,  tr. 
Sen.    (ex.  :    secretuni    interius 
premère.    Sen.)  ;    recondère, 
tr.    Sen.    (ex.  :  aliquid  in  imo 
pectoris    recessu.   Sen.).  S'   — 
dans  la  solitude,  defodëre  se  et 
abdëre.  Sen.  se  in  solitadinem 
abdère.  Cses.  Etre  enseveli  dans 
l'oubli, /acëre  inobiivione.  Cic. 
ensevelissement,   s.   m.  Ac- 
tion  d'ensevelir.  Sepultura,  se, 
f.  Cic.  Fanas,  eris,  n.  Cic.  Voy. 
enterrement. 
ensevelisseur,  s.  m.  Celui  qui 
ensevelit  les  morts.  PoJiinctor, 


oris,  m.  Plaut.  Mart.  Ulp.  dig. 

ensoleiller,  v.  tr.  Eclairer  des 
rayons  du  soleil.  Illustrûre,  tr. 
Cic  Voy.  ÉCLAIRER.  Il  (Spéc.) 
Au  part,  passé.  Ensoleillé.  /!- 
pricus,  a,  an\,  adj.  Cic. 

ensorceler,  v.  tr.  Soumettre  à 
l'influence  d'un  sortilège.  Can- 
tùre.  tr.  Ov.  Prop.  Apal.  (cf. 
cantatse  herbse.  Ov.).  Decantâ- 
re,  tr.  Apul.  (ex.  :  his  verbis 
decantatus  maritas.  Apul.).  In- 
cantàre,  tr.  Uor.  (cf.  mcantata 
nxulier.  Apul.).  Occantâre,  tr. 
.Ict.  .Ipui.  (cf.  occ  aliquem. 
Paal.  [sont.  V,  23,  15J).  Fasci- 
nùre,  tr.  Virg.  Plin.  Défère, 
tr.  Ov.  Sen.  Plin.  (voy.  en- 
vouterI.  Il  (P.  hyperb.)  Etro 
ensorcelé  (subir  quelque  in- 
fluence inexplicable).  Deligi, 
piss.  Ov.  Sen.  Fig.  Voy.  char- 
mer, tromper.  1  Captiver  par 
un  charme  inexplicable.  Irre- 
tire, tr.  Cic.  lllaqacâre,  tr. 
Cic.    Voy.   captiver,   charmer, 

SÉDUIRE. 

ensorceletir,   euse,  s.    m.    el 

f.  Celui,  celle  qui  ensorcelle. 
Fascinons,  antis,  m.  Plin.  Ve- 
ne(ic(is,  i,  m.  Hor.  venefica,  se, 
f.  Uor.  Voy.  enchanteur.  || 
(Au  fig.)  Voy.  charmeur,  séduc- 
teur. 

ensorcellement,  s.  m.  Action 
d'ensorceler,  résultat  de  cette 
action.  Fascinalio,  onis,  l. 
Plin.  Voy.  enchantement,  sor- 
tilège. 

ensoufrer,  v.  tr.  Imprégner  d« 
soufra,  de  vapeur  de  soufre. 
.Sulfure  in^cëre ou  suffire.  Plin. 
sulfure  vivo  suffumigâre.  Cels. 

Voy.    SOUFRER. 

ensouple  (lat.  post.  insuftu- 
iuni),  s.  m.  (Technol.)  Cylin- 
dre sur  lequel  on  monte  la 
chaîne  dans  un  métier  à  tisser. 
Jugum  {te.vtorium),    i,    n.  Ov. 

ensuite,  loc.  prép.  et  adv.  || 
(Arch.)  Loc.  prép.  A  la  suite 
de.  Dans  l'espace.  Posi,  prép. 
(avec  l'Ace).  Cic.  (ex.:  post  le- 
giones.  Cses.  voy.  après,  der- 
rière). Dans  le  temps.  Post, 
prép.  (av.  l'Ace). Cic.  etc.  (Voy. 
APRÈS,  suite).  T  Par  suite  de. 
Pr  opter,  prép.  (av. l'Ace.) .  Varr. 
Cic.  Plin.  j.  (ex.:  pr.  ici.  Plin. 
j.  pr.  qaod.  Col.  pr.  qax. 
Quint.);  ob,  prép.  (av.  l'Ace). 
(^ic  etc.  (ex.  :  ob  eam  rem. 
Cic).  —  de  cela,  de  quoi,  quo 
facto.  Cic.  qaa  re  facta.  Cic. 
propterea,  adv.  Cic.  T  (Ab- 
sol.) Adv.  A  la  suite,  après 
cola.  Dans  l'espace.  Deinde  oii 
dein,  adv.  Cic.  Venir — ,  scqai 
[aliqaem).  Cic.  et  simpl.  sequi. 
Cic.  inseqai.  Cic.  e.xcipëre.  ab- 
sol. Csss.  (cf.  inde  excepere 
loca  aspera  et  montuosa.  Cses. 
[B.  C.  1,  66,  U]).  Dans  le  temps. 
Deinde  ou  dein,  adv.  Cic.  Post, 
adv.  Cic.  Poslea,  adv.  Cio. 
Le  latin  emploie  qqf.,  au  lieu 
de  Éum,deinda,etc.lo  part.pas^é 
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d'un  varbc  Pi-écéd«iit,  ex.:«a-er- 
citam  fanait  (agatiiue  :  futam 
penequitar  [»  ensuit»  il  en 
poursuit  las  débris  •].  Liv.  [1, 
10,  h]  .  Les  orateurs  qui  vien- 
nent — ,  posteriores  oratores. 
Cic.Dans  les  iroisannéesqui  vin- 
rent— ,  proximo  trUnnio.  Cic. 
Il  dit;  ensuite  le  silence  se  fit, 
cam  dixifset,  silentiamconse- 
catam  «f.  Cic.  Dire  —  que, 
etc.,  addëre.  Sep.  ou  adjun- 
gére  ou  adjicëre  lavec  l'Acc.  et 
î'IaGn.).  Cic.  Voy.  AJOtTER. 

ensaivant.  ensuivante,  adj. 
^\rch.^  Ciui  vient  a  la  suite, 
/'roximuï,  a,  um,  adj.  Cic. 
Voy.  scivant. 

ensuivre  b'\  v.  pron.  |{  (Au 
propre.)  Venir  à  la  suite  de 
qqch.  Voy.  n.'ivRE.  ^  (Fig.)  Ar- 
river par  tuile  deqqcli.  Se^ui. 
dép.  tr.  Cic.  (ex.  :  sequitur 
ut  [et  le  SubjJ.  Cic.)  .conse- 
gui,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  .  e.r 
qixo  \llad  natarà  consequitur 
[•  il  s'ensuit  naturellement  -1 
ut  [et  le  Subj.].  Cic);  efSci. 
pass.  Cic.  etc.  (ex.  :  inde  e((i- 
citar,  at  [et  le  Subj.].  Cic.)  ; 
iîerj  (pass.  de  (acio.  Cic).  (ex.: 
ita  ftatouejc  qao  fit  nt  [et  le 
Subj.].    Cic.  Nep.).    S'ensuit-il 

que ,  confinuone...?    Cic.    11 

ne  s'ensuit  pas  que...,  noncon- 
tinuo...  Cic.  Que  s'ensuit-il? 
Qaid  pottea  ?  Cic.  Qaid  tam  ? 

Cic.   Voy.    RÉSULTER,  SUIVRE. 

entablement,  -  s.  m.  (Tech- 
nol.)  Saillie  qui  régne  au  haut 
d'une  muraille,  d'un  bâtiment, 
etc.  Corona,  «,  f .  Fi<r.  [1  (Spéc.) 
Partie  d'un  édifice  qui  s'élève 
au-dessus  de  la  colonnade. etc. 
Epistylium,  ii.  n.  Vitr.  Plin. 
Contujnatio,  onis,  f.   Vitr. 

entacher,  v.  tr.  Marquer  d'une 
tache.  Voy.  tacher.  ||  (Spéc.) 
Marquer  de  tacbus  morbides 
(arch.j.  Voy.  infecter.  ||  (Fij.) 
Souiller,  gâter.  At(icëre  ma- 
calà  ou  adtpergére  macalis. 
Cic. —  l'honneur  (de  qqn\po(- 
laëre  famam  {alica/as).  Phsed. 
inqainâre  spUndorem  hone$- 
tatis.  Cic.  famam  macalàre  et 
dehonettàre.  Liv.  Voy.  nésao- 
i<ORER,soi)ii.LER.  Entaché  d'ava- 
rice, d'infamie,  mactilosas  ava- 
ritvi,  dcdecore.  Tac.  Entaché 
desupcrstition,tu/>era(i<ionii>as 
infectai.  Tac.  \\  (Spéc.)  Droit. 
Vitiàre,  tr.  Cic.  Jet.  (cf.  vi- 
tiare  aaspicia  [•  entacher  les 
auKpices  d'irrégularité  •].  Mes- 
$ala.  ap.  Oeil,  cenmm  impe- 
dirediebat  vitiandit[-':n  faisant 
entacher  de  nullité  liîs  jours 
fixés  -].  Cic.  [ad.  Att.  IV,  9,  IJ). 
Auspices  entachés  d'irrégula- 
rité, auêpicia  vitio  contacta. 
Liv.  Dont  l'élection  est  enta- 
chée d'un  vice  de  forme,  vitio 
creatat.  Liv.  Consul,  dictateur 
dont  l'élection  est  entachée 
d'irrégularité,  vitiù$as  contai 
oo  dictator.  Cic.  —  do  nullité 
(■m  pari,    d'un    arrêt;,  irritai, 


ENT 

a,  nm,    adj.    Jet.   cadacat,   a, 
um.  adj.  Cic.  Jet. 

entaille,  s.  f.  Coupure  profonde 
t|ui  enlève  une  partie.  Inci- 
sara,  a-,  f.  Col.  Plin.  Sectura, 
a-,  f.  Plin.    Faire  une  entaille. 

Voy.      ENTAILLER.      |{      (SpéC.)    T. 

do  chimie.  Incision  profonde 
faite  avec  un  instrument  tran- 
chant. Voy.  iNCisio.N. 
entailler,  v.  tr.  Couper  pro- 
fondément en  enlevant  une 
partie.  Insecàre,  tr.  Cic.  Liv. 
Plin.  (cf.  inj.  catem.  Liv.).  In- 
cldêre,  tr.  (^les.  Plin.  (cf.  inc. 
i    arborent.  Cts.   manam.    Aact 

b.  Hisp.arborinciditur.  Plin.]. 
—  tout   autour,    circamcidére, 

1  tr.  Cic.  Plin.  ||  (Spéc.)  Sculp- 
I  ter  (arch.).  Voy.  ce,  mot. 
entaillure,  s.  f.  '(Arch.)  En- 
'  taille.  Voy.  ce  mot. 
entame,  s.  f.  Première  partie 
roupée  de  qqch.  qui  se  mange. 
Pnecisam,  i,  n.  Nœv.  com. 
Liicil. 
entamer  (lat.  post.  intami- 
nc'ire  [-  toucher  à,  souiller  ■•]. 
lièges.),  V.  tr.  Toucher  à  (une 
chose  intacte)  en  en  enlevant 
un  premier  morceau.  Acci- 
dére,  tr.  des.  Liv.  (ex.  :  ali- 
gaid.  Cses.  Liv.)  ;  iDCidêre, 
tr.  Cic.  voy.  entailler); sïri'n- 
gëre,  tr.  Vïr<;.  Sen.  (ox.  :  gla- 
dius  stringit  et  perforât,  .ben. 
tela  corpas  stringentia.  Virg.); 
destrÏDgêre,  tr.  Sen.  rh.  (ex.; 
destricta  levi  valnere  est  catis. 
••^en.  rh.);  delibàre,  tr.  Varr. 
Col.  (ex.  :  d.  paulalam  carnis. 
Petr.aliqaid  membrorum.  Varr. 
trancum.  Col.  cenas.  Gell.  ci- 
Oos.  Claud.)  ;  vulneràre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  leviter  vulneràre. 
Cic.  smaragdas  valnerari  ne- 
quit.  Plin.);  rumpére,  tr.  Sen. 
(6\.  :  r.  summam  culem.  Sen.); 
attingère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  a- 
liqaid  scalpello.  Cels.  att.  pit- 
cem  {'  entamer  un  poisson  servi 
sur  la  table  -].  Sen.)  ;  ads- 
dêre,  tr.  Liv,  (ex.  :  adesifavi. 
Liv.).  Qui  ne  peut  être  entamé, 
irapenetrabilis ,  e,  adj.  Liv. 
(ex.  ;  silex  ferro  impen.  erat. 
Liv.).  |{  (Par  ext.)  Porter  at- 
teinte à.  Adedére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  non  adesà  jam,  sed 
abtxndanti  etiam  pecanià.Cic.)  ; 
zainuére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  m. 
eortem  [•  le  capital  •].  Cic.); 
detrahére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ni/ii(  detralu;re  de  vivo  [•  ne 
pas  ent.  lecapital  •]. Cic. fFlacc. 
37,  91]j  ;  resecâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  de  vivo  alifjaid  resecâre. 
Cic.  [in  Verr.  II,  3,  &0,  118]); 
libâre,  tr.  Liv.  (ex.:  nasqaam 
anle  libatx  vires.  Liv.).  \\  (Par 
anal.)  —  un  corps  do  troupes, 
scindére,  tr.  Tac.  fex.  :  se. 
agmen.  Tac.)  ;  perfringére. 
tr.  Cœs.  (ex.  :  p.  pUalangem. 
des).  Etre  entame,  laboràre, 
intr.  Sait.  Liv.  Qu'on  ne  peut 
—,  inexpugnabilis.  e,  adj. 
/us(in.(ex.;  in.  exercituê.  Jai- 
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fin.).  Il  iKig.)  Blesser,  endom- 
mager.  Lsedère,  tr.  Cic.  etc. 
ii'x.:  aticajas  famam.  Cic.  voy. 
endomuacer).  Non  entamé,  j'I/j- 
batus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(t'x.  :  m.  divitix.  Cic.  vires. 
Liv.  taam...  virtatem  nonma- 
yis  laadabis.  si  corpus  illibatam 
fortana  prsestiterit.  quam  si  ex 
aliqaa  parte  malcatum.  Sen. 
(ep. 66,53]);  intactus,  a,  um, 
adj.  Liv.  (ex.  :  int.  infamià, 
capiditate,  religione.  Liv.  in- 
teger  intactasqae.  Liv.);  inte- 
ger,  gra,  grum,  adj.  Cic.  etc. 
[ex.  :  int.  eqaitatas.  Liv.  inté- 
gra tota  res  erat.  Cic.  voy.  b.n- 
TiER,  intact).  Par  ext.  —  qqn, 
c.-a-d.  le  faire  fléchir,  voy. 
FLÉCHIR.  Qu'on  ne  peut  — , 
inexpugnabilis.  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  volamus  eum,  qui  beatus 
sit,  tutum  esse,  inexpugnabi- 
lem,  sseptam  atqae  manitum. 
Cic.  [Tusc.  V,  U,  il]).  1  (P.-ir 
ext.)  Toucher  &,  commeucer 
l'exécution.  Inclioàre,  Ir.  Cic. 
Aggredi,  dép.  tr.  Cic.  Incipëre, 
tr.  Cic.  Voy.  coMiiENCER,  entre- 
prendre. 

entamure.  s.  f.  Première  par- 
tie coupée  de  qqch.  Voy.  enta- 
me. 1  Première  coupure  faite 
sur  une  partie  du  corp».  Cicu- 
trix,  icis,  f.  Cels,  Vulnuscu- 
lam,  i,  n.  Veget,  Voy.  coupure. 

entassement,  s.  m.  Action 
d'entasser,  résultat  de  cette  ac- 
tion, Acervatio,  onis,  f.  Sen. 
(N.  Q.  II,  2,  3).  Plin.  (XI,  98S). 
Coacervatio,  onis,  f.  Sen.  (cf. 
alioram  saper  alios  ruentium. 
.S'en.  [vit.  beat.  1,  3]).  Aggera- 
tio,  onis,  f.  Vitr.  (au  plur.  Jus- 
tin. [11,  1,  20]).  Congestas,  us, 
m.  Col.  Sen.  Quint.  7'ac.  (cf. 
c.  lapidam.  Tac).  Voy.  entas- 
ser. —  de  terre,  aggesta  terra. 
Plin.  aggestus,  ûs,  m.  Tac. 
agger,  eris,  m.  Cas».  Voy.  amas, 
pile,  ta?.  Il  (Par  anal.).  Sti- 
patio,  onis,  f.  Varr.  etc.  (en 
pari,  d'une  foule  d'hommes: 
V'arr.  Plin.  J .  on  pari,  d'ani- 
maux ou  d'obj.  inanimés: 
Plin.).  h'  —  de  la  foule,  con- 
fertissima  turba.  Liv.  \\  Fig. 
—  de  crimes,  acervi  facino- 
ram.  Cic.  —  de  mots.verfcorun». 
strues.  Fronto. —  d'arguments, 
de  preuves,  coacervatio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  coac.  argumentorum. 
Cic).  Un  —  do  lois,  cumuius 
coaceri'ataram  legum.  Liv.\oy. 

ACCUMt;LATION,    AMAS. 

entasser,  v.  tr.  Mettre  en  tas. 
Acervâre,  tr.  Liv.  (moins  usi- 
té que  le  suivant)  ;  coacer- 
vâre,  tr.  Cœs.  Cic  Liv.  (voy. 
ta<^,  amoncrler,amas^rr);  agge- 
rëre,  tr. Phxd.  Sen.  Tac.  {se\il. 
au  fig.,  ex.:  opes  opibus.  Sen. 
falsa.  Tac.  probra.  Tac.  multa 
aggeruntar  etiam  insontibui 
lii:ricalosa.  Tac);  congerëre, 
([ir.  •  porter  on  un  mémolieu»), 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  amasser,  amon- 
celer, accumuler);  cutnulârt. 
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Ir.  Liv.  Cart.  {e\.:  cetera  arma 
in  ingcntem  accrvum.  Liv.  au 
(îg.  cum  alise  saper  alias  cladcs 
camalarcntar.  Liv.  voy.  am*s- 

J^FR,  ACCUMULER,  AMONCELER);  aC- 

cumuldre,  tr.  Cic.(voy.  ama?- 
seu)  ;  struére  {pr.  •  disposer 
par  assises  •  d'où  •  entasser  •), 
tr.  Cxs.  Ov.  (ox.:  lateres.  Cses. 
alla  congestos  ad  sidéra  mon- 
tes. Ov.  au  lig.;  str.  opes.  Petr.); 
astruêre  (»  ontasser  sur  ■',  tr. 
Vell.  Sen.  Plin.  J.  Tac.  Jastin. 
(au  fig.,  ex.:  sicat  ante  secan- 
da  fortana  tôt  victorias  as- 
traxerat,  ita  nanc  adversa  des- 
traens  qaas  camalaverat.  Jus- 
tin.); construère  {-  disposer 
par  couches,  entasser  avec  or- 
dre •  ),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  (enum. 
Plin.  ligna  concisa  arte  cons- 
truère. Ov.  par  ext.  constructa 
et  coacervaia  pecunia.  Cic.  a- 
cervi  corporam  constracti.  Cic. 
copia  ornaTnentoram  constrw- 
ta  ano  in  loco.  Cic.  [de  Or.  I, 
35,  162]);  exstruére  (•  élever 
par  couches,  entasser,  accumu- 
ler -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
gnant acervam  librorum  Dicœ- 
archi  sibi  ante  pedes.  Cic.  par 
ext.  stramenta  in  acervam.  Col. 
aolas  divitias.  Petr.)  ;  stipâre 
{pr.  •  rendre  compact  ■)>  '■■• 
Varr.  Cic.  Virg.  Liv.  (ex.:  ma- 
jorem  nameram  [assium]  ina- 
liqaa  cella.  Varr.  ita  in  arto 
ttipaix  erant  naves,  at...  Liv. 
Grœci  stipati,  quini  in  lectalis^ 
saspe  plares.  Cic);  constipâre, 
tr.  Cic.  etc.  ^ex.:  tantam  na- 
meram hommam  in  agrum 
Campanum.  Cic.  [leg.  agr.  2, 
29,  79]);  CODfercire,  tr.  Varr. 
Liv.  (ex.:  c.  arbanos  et  agrestes 
in  arta  tecta .  Liv.  con^ertœ 
naves.  Liv.);  refercire,  tr. Cic. 
(au  âg.,  ex.:  perf.ce.  at  Crassus 
hsec  ,qax  coartavit  et  peranguslë 
refersit  in  oratione  saa,  dilatet 
nobis  atqae  explicet.  Cic.  [de 
Or.  I,  35,  163])  ;  frequentàre 
(•  réunir  en  grand  nombre,  as- 
sembler, entasser  •),  tr.  Cic.  (au 
fig.  fr.  malta  acervatim.  Cic. 
[Ur.  25,  85]). 

1.  ente  (lat.  pop.  empota  empr. 
du  gr.  ëjiçuTOV  ['  planté  dans  ••]), 
s.  f.  Scion  qu'on  prend  à  un  ar- 
bre et  qu'on  insère  sur  un  au- 
tre. Insitam,  i,  n.  Col.  Voy. 
GREFFE,  SCION.  Il  (P.  oxt.)  Arbro 

t  aur  lequel  on  a  inséré  le  scion. 
Insita  arbor.  Col.  Sarcalas,  i, 
m.  Col.  Apal. 

2.  ente.  Voy.  ante  et  hante. 

entélécbie,  s.  f.  Dans  la  philo- 
sophie d'Arlstote,  forme  spéci- 
fique de  l'être  par  laquelle  il 
tend  à  sa  fin  en  réalisant  ca 
qu'ila  en  puissance.  Entelechia, 
<e,  f.  Tert.  Chalcid.  \\  (P.  ext.) 
L'être  lui-même  considéré  com- 
me ayant  une  forme  spécifique. 
Voy.    Ê.TRE.   1    (P.  anal.)    Voy. 

MONADE. 

entendement,  s.  m.  Aptitude 
à  comprendre.  Intelligentia,  x. 


f.  Cic.  Jadiciam.  ii,  n.  Cic. 
Chose  d'un  —  facile,  res  faci- 
lis  intcllecta.  Cic.  Un  homme 
d' — ,  intelligens  vir.  Cic.  Voy. 

JUGEMENT,   INTELLIGENCE,    SENS.]] 

Spéc.  (Philos.)  Faculté  do  con- 
naître. Intelligentia,  œ,  f.  Cic. 
Intellcctas  animi.  Qaint  .  et 
(simpl.)  intellectas.ùs,u\.Qaint. 
Mens,  mentis,  f.  Cic.  Voy.  in- 

TELLIGFNCE. 

entendeur,  s.  m.  (Arch.)  Celui 
qui  entend  ,  c.-à-d.  comprend 
ce  qu'on  lui  dit.  Intelligens, 
entis,  m.  Cic.  Je  suis  un  bon 
— ,  intclligo  siib  hoc  verbo  mal- 
ta. Sen.  Spéc.  Loc.  prov.  A  bon 
—  pou  de  paroles,  dictaTn  sa- 
pienfi  sat  est.  Plaat.A  bon  — , 
salut  (que  celui  qui  comprend 
bien  ca  que  je  dis  en  fasse  son 
profit),  iilad  te  esse  admonita'n 
volo.  Cic.  hoc  in  te  dictam 
debes  agnoscëre.  A.  (d'après 
Phssd.).  caatam  oportei.  l'iaat. 

entendre  (lat.  intendëre,  •■  por- 
ter son  attention  vers»]),v.  intr. 
et  tr.  Il  V.  intr.  Prêter  atten- 
tion àqqch.  (arch.). Voy.  attf.n- 
tion.  Je  ne  sais  à  qui,  à  quoi 
— ,  cui  ou  cui  rei  primum  ope- 
ram  dem,  nescio.  Cic.  ||  (Par 
o\t.)  Se  prêtera  qqch.  Voy.  [se] 
prêter,  consentir.  T  V.  tr,  A- 
voir  comme  intention  (qqch.). 

Voy.      [se]      DÉCIDER,     RÉ^iOUDRE, 

[prendra  le]  parti  [de], [former 
le]  PROJET  [de]).  1  Percevoir  par 
l'ouie  (voy.  OREILLE,  ouïe).  Au- 
dire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tam  sa- 
pientise  vocem  aadire  videor. 
Cic.  qaidnam  aadio?Ter.qaem 
ego  hic  aadio  ?  Ter.  aadi  cla- 
morem.  des,  galli  cantam.Cic. 
s.fpe  hoc  majores  nata  dicëre 
aadivi.  Cic.  non  eam  queren- 
tem  qaisqaam  aadivit.  Nep. 
s^pe  soleo  aadire  Rosciam,cam 
dicat.  Cic.  abs.  gravias  aadire 
cœpisse.  Cels.  liqaidias  aadire. 
Plin.  apertis  atqae  integris  et 
ocalis  et  aaribas  nec  vidère  nec 
aadire.  Cic.  erat  sardaster  M. 
C-assas  sed  aliad  molestias , 
qaod  maie  aadiebat.  Cic.  [Tusc. 
V,  J.0,  116]).  Il  n'est  pire  sourd 
que  celui  qui  ne  veut  pas  — , 
gardas  aares  palsas.  Cart.  (IX, 
2,  30) .  Il  n'entend  pas  de  cette 
oreille-là,  ista  aares  ejas  res- 
paant.  Cic.  sardse  sant  ad  hoc 
ej'as  aares.  Liv.  \\  Entendre  dire 
qqch.,  —  parler  de  qqch.,  etc. 
audi're,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  ap- 
prendre, p.  116  [col.  2  et  3])  ; 
inaudire,  tr.  Cic.  (ex.:  aliqaid 
de  aliquo.Cic.de aliqaà  reexali- 
quo.  Cic.  mais  ce  varbeest  rare). 
Ja  ne  veux  plus  —  parler  de  lui, 
de  eo  silentiam  sit.  Cic.  eam 
aspernor  ac  respao.  Cic.  Ne 
pas  vouloir  —  parler  de  qqch., 
aliqaid  aaribas  non  admittëre. 
Liv.  (XXIII,  19,  15).  abnuëreou 
recasàre  aliqaid.  Cic.  Je  na 
veux  plus  en  —  parler,  non  ou 
nihil  aadio.  Ter.  fAndr.  863). 
Cic.  (Verr.  II,  3,  79).  ||  Entendre 


p.irler  de  soi  en  bien,  bene  aa- 
dire. Cic.  en  mal,  maie  atidire. 
Cic. Voy. RÉPUTATION.  |l  Kntondro 
distinctement,  exaudi're,  tr. 
Cic.  etc.  (ox.:  mi/i<es  nostrt  r/a- 
morem  exaadiant .  Caea.  non 
c.xaudito  taby;  sono.  Cses.  levi 
in  strcpita  mihi  videor  exaa- 
dissc,  eam  diceres.  Cic.  (it  stre- 
pitas  adeo,  ut  exaadiri  possit 
forts.  Nep.).  Se  faire — ,  audiri, 
pass.  Cic.  exaadiri,  pass.  Cic. 
Cses.  Nep.  auribas  percipi.  Cic. 
Il  Faire  entendre.  Edére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ciomorem  majo- 
rem.  Cic.  voces  [•  dos  plaintes, 
dos  accusations  "].  Cic);  mit- 
tére  (pr.  •  émettre  -),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  m.  vocem pro  aliquo. 
Cic.  vox  de  qaœstarâ  missa 
nallaest.  Cic.  m.  memorem  li- 
bertatis  vocem  aat  in  senafa 
aat  in  populo.  Liv.].  Il  ne  fit 
pas  —  une  parole  de  découra- 
gement, non  vox  param  Çortis 
excidit  ei.Cic.  ||  (Par  ext.)  Prêter 
l'oreille  à  qqn.  Audire,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaem  libenter  stu- 
diosêque.  Cic.  Rhodii  eam  si- 
lentio  aaditi  sant.  Liv.  aadire 
de  ambita  [-  une  ace.  do  bri- 
gue "].  Cic.  aadire  atramqae 
partem  .  Cic.  jam  utrinqae 
quid  diceretur  aadivisti.  Cic. 
qaotidie  ad  aliquem  audien- 
dam  veniitàre.  Plin.  /.).  Voy. 
ÉCOUTER.  Condamner  qqn  sans 
r — ,  aliqaem  causa  indictâ  con- 
demnâre.  Cic.  A  1' — ,  c'est  lui 
qui  fait  tout  cela,  hsec  ait  se 
omnia  {acéré.  Cic.  \\  (Par  anal.) 
Exaucer.  Voy.  ce  mot.  1  Perce- 
voir par  l'intelligence.  Intelli- 
gère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  iin- 
gaam  alicajas .  Cic.  [Tusc.  V, 
ÎO,  116].  Sen.  Petr.  lingaam  a- 
viam.Pacav.aliqaid  m,inus.Cic. 
illa  est  EyTalt'av  in  qua  intelli- 
gitur  ordinis  conservatio.  Cic. 
[Off.  I,  iO,  U2].  intelligo  sub 
hoc  verbo  malta.  Sen.  rh.  (^con- 
tr.  I,  2,  15].  quasi  sangamem 
quid  intelligit?Cic.quid  hoc  lo- 
co intelligithonestam?  [«qu'en- 
tand-il  ici  par  l'honnête .'  •]. 
Cic.  [Fin.  II,  15,  50].  qaem  in- 
telligimus  dii/item  ?  Cic.  qaos 
intelligam  bonos.  Cic.  [Tusc.  V, 
10,  28].  non  habeo  qaod  intel- 
ligam ftonum  illud['  je  na  sais 
ce  que  je  dois  ent.par  ce  bien  »]. 
Cic.  [Tusc.  V,  10,  29].  quse  si 
vobis  pax  et  concordia  intelli- 
guntar  [«si  c'est  cela  que  vous 
entendez  par  paix  et  concorde  »]. 
Sali.  [hist.  fr.  I,  AI,  25].  qualU 
aatem  differentia  sit  honesti  et 
decori,  facilius  intelligi  [•  s'en- 
tendre ■  ]  qaam  explanari  po- 
test.  Cic.  [Off.  I,  27,  9i].  hoc 
ex  se  intelligitar  [«  s'entend 
tout  seul  •].  Cic.  propositio  ex 
se  intelligitar  [«  s'entend  par 
soi-même  '].  Cic.  [Inv.  I,  39, 
70] .  obtrectatio  autem  est  ea, 
qaam,  intelligi  CrjXoTuKÎav  volo, 
a^gritado  ex  eo  quod...  Cic. 
[l'use.   IV,   8,    18].  qaod  paciê 


778 


ENT 


a>(  insignf  et  otii  toga,  hoc  iri' 
telliji  volât  [•  j'»i  voulu  faire 
enieiidro  •],  hélium  ac  tumal- 
rum  paci  uf</iie  otio  conressa- 
runi.  Cic.  [\u  Fis.  30,  TS]'  ;  ac- 
Clpêre,  tr.Oic.etc.  (ex.:yu.r  pa- 
rum  accepi.  Cic./,  interpréta- 
ri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ei:  hsec 
tcientià  continentar  e<S,  qaam 
Grxci  fjTdïiav  nominant,  non 
hanc  qiiam  interpretamur  mo- 
destiani  [-  cô  que  nou>  enton- 
doni  par  modeilia  -J.  C  ic.  [Off. 
I,  10,  US],  dam  sapientiam  in- 
terpretjntar  qaam  adhac  nemo 
mortalis  est  consecatus  [•  ce 
qu'ils  entendent  par  sagesse 
cVst  Uîï  iiieal  qu'aucun  mortel 
n'a  encore  réalisé  ■].  Cic.  [Lael. 
5.  lS]i.  Donner  à  — ,  faire  — , 
signiScâre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
eum  enim  a  dco  significari  ma- 
rum  ligneam.  .Yep.  [Th.  2,  7', 
staltos  senes  si'jnijico  credulos. 
Cic.  qaod  non  nihil  sijni^ico- 
bant  tasp  lit'erx  tabdubitàre  te, 
qa<Jt  etsem  erga  illam  volan- 
tate.  Cic);  dicère,  tr.  Cic.  etc. 
{ex.-.id  solum  dicitar  honestam, 
qaod. . .  Cic.  qtiid  nanc  honestè 
dicit?[-  qu'entand-ilmaintenant 
par   houiiêtement  ?    •]    idemne 

Ïaod  jacnndë  ?  Cic.  [Fin.  II, 
5,  50j.  Hilaram  dico  [•  j'ân- 
tends,  je  veux  dire  •].  Cic.  [Att. 
I,  13,  2]);  accipi  velle.  Qaint. 
Plin.  }.  (ex.;  atqat  hsec  sic  ac- 
cipi volo,  non  tanqaam  asse- 
cu(un>  me  esse  credam.  sed 
tanqaam. . .  Plin.  j.  [ep.  Il,  .[>, 
9]).  Vous  m'entendez  bien,  gaid 
loqaarintelligis.  Cic.  Voy.  com- 
prendre. Il  est  bien  entendu 
que  et  (ellipi.)  bien  entendu 
que,  ita  cunvenit,  at — (Subj.i. 
Cic.  Absol.  Bien  entendu  ou 
s'entend,  sciJi cet,  adv.  Cic. etc. 
(ex.  :  iliad  vero  minime  con- 
tectariam,  sed  imprimis  hebes, 
illorum  scilicet  [»  des  Stoïciens, 
bien  entendu  oa  s'entend  •], 
non  taam.Cic.  [Fin.  IV,  18,  50J. 
nisi  istis  alio  tempore  respon- 
saras  essem,  tam  scilicet,  cam 
tihi.  Cic.  [Fin.  IV,  n,  62]);  Vi- 
delicet ,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
caapo  tamen,  cam  illam  alte- 
ram  lidelicet  qui  nammos  ha- 
beret  animum  advertisset.  Cic. 
linv.  Il,  II,  U].  idem  comitia 
habebit...  atqae  in  iis  se  ipsam 
renanliabit  et  videlicet  cottegas 
tuos  adscriptores  legis  agrarix 
non  repudiabit.  Cic.  [log.  agr. 
5,  9,  23]).  ibans  les  réponses.) 
Ent«ndu,  intelligo.  Ter.  Bien 
entendu,  nempe,  adv.  Cic.  ni- 
miriim,  adv.  Cic.  \\  Entendre  le 
numéro,  c.-à-d.  être  habile, 
callére,  intr.  Cic.  (voy.  con- 
naître, EXPÉRIt.VCE,  savoir).  {| 
Enl/^udre  la  raillerie,  sales  in 
honam  partem  accipëre.  Sen.  || 
'Far  ext.)  S'—  avec  qqn,  c.-à-d. 
ne  mettre  d'intelligence  avec 
qqn.  CoBsentire,  intr.  Cic. 
■Ile.  fex.  :  si  Oallia  omnis  cam 
Germanis  consentiret.  Caes.cum 
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Demade  de  urbe  tradendà  An- 
tipatro.  Nep.  belli  faciendi  cau- 
sa. Cic.  ad prodendam  Hanni- 
bali  urbem  Homam.  Lii:  quod 
consensifset  cum  Hispanis  qai- 
busdanx  eum  comprehendi're  ad 
desaremqae  deducére.  tic  ab- 
sol. consentire  omnem  citerio- 
rem  provinciam.  des.  [B.  C. 
Il,  ïi,  3));  coBspiràre  (•  être 
d'accord.toiidreaunièmobut  •), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  cum  ali- 
quo.  Cic.  ad  liberandam  rem 
puiiiram.Cic.  .S'entendre  bien, 
voy.  [être  d']  accord.  S' —  avec 
qqn,  c.-d.-d.  avoir  avec  qqn  des 
intelligences  secrètes,  collu- 
dère,  intr.  Cic.  Sen.  rh.  .Ict. 
(ex.:  nisi  tecam  colhisisset.Cic. 
[in  Verr.  II,  2,  iU,  58]).  1  Avoir 
l'intelligonco  deqqch.  Intelli- 
gére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  faciunt 
intelligendo  ut  nil  intelligant 
[•  ^  force  de  faire  les  entendus, 
ilsarriventànerienentendro  ■]. 
Ter.  dicère  enim  bene  nemo 
potest,nisi  qui  prudenter  intel- 
ligit  [•  si  l'on  ne  peut  entendre 
les  choses  avec  netteté  et  préci- 
sion .].  Cic.) ;c3ii ère,  tr.et  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  savoir).  S'—  en 
qqch.  ou  à  qqch.,  intelligëre, 
absol.  Cic.  (ex.  :  tamen  non 
multam  in  istis  rébus  intelligo. 
Cic.).  Voy.  HABILE,  VERSÉ  [daus], 

EXPÉRIMENTÉ. 

entendu,  ue,  adj.  Qui  s'entend 
à  qqch.  Intelligens,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  doctas  etint.vir. 
Cic.  homo  ingeniosas  et  intel- 
ligens [opp.  à  idiota].  Cic.  in 
hisce  rebas  intelligentem  esse. 
Cic.  subst.  intelligentes  [opp.  à 
vulgas].  Cic);  prudens,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  expérimenté,  ver- 
pÉ[dans]);  peritus,  a,  um,  adj. 
Cic.  .\'ep.  (ex.:  peritus  alicujas 
rei.  Nep.  voy.  adroit,  habile, 
instruit,  savant);  callidus,  a, 
uzn,adj.Cic.  (voy.  HADiLE,  ver?é 
[dans],  EXPÉRIMENTÉ).  Faire  1' — , 
se  caatam  patùre.  Cic.  se  doc- 
tam  videri  velle.  Cic  Un  qui 
faisait  l'entendu,  quidam  qui 
omniu  «ciret.  Cic.  Voy.ENTENDRE. 

entente 'Ut.  pop.  intenta, part, 
de  intendére) ,  s.  f.  Le  fait  d'en- 
tendre le  sons  de  qqch.  Intel- 
lectus,  ÙS,  m.  Ùaint.  (voy. 
SENS,  sionipication).  Mot  à  dou- 
ble — ,  ambisuom  nomen.  Cic 
Loc.  prov.  L'—  est  au  diseur, 
qui  loqaitur,quid  loquatar  in- 
tdlirjit  .  Cic.  Ij  (Par  anal.)  Le 
fait  d'avoir  l'intelligence  iIh 
qqch.  Intelligeniia,  as,  f.Cic. 
etc.  (ex.:  intelligentiam  Juris 
habêre.  Cic.  voy.  connaissance, 
intelligence).  1  La  fait  do  s'on- 
t'indre  avec  qqn  ;  bonne  intel- 
ligence. Gratja,  se,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  esse  in  gratid  cam  aliquo. 
Cic.)  ;  concordia.  se,  f.  Ci,-. 
etc.  (voy.  accord,  [bonnoliNiEL- 
Lir.KNCE).  —  secrète,  collusio. 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  coii.  cam 
ali'jao.  Cic.  coll.  inter  rapi-r 
palrem  et   raptorem.  Sen.    Wi. 
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[contr.II,  II,  S5). absol. pep  col- 
iuiioncm.  Sen.  rli.  [contr.  V, 
31,  15]!. 

enter, v.tr.Groffaron  insérant  un 
scion.  Inserére  (surcuium).  Col. 
Voy.  GREFKER.  Il  Fig.  lnserêre,tT. 
Cic.  Inculcîire.  Voy.  implanter, 
INCULQUER.  Il  (P.  eit.l  Aiiapter  en 
intercalant,    en    insérant.  Voy. 

ADAPTER,    INSÉRER,    INTERCALER, 

entériner,  v.  tr. (Droit.)  Rendre 
définitif.  valable(un  acte)  en  le 
ratifiant  juridiquement,  ftatum 
(aci're  ou  ratam  esse  /ubêra 
uiliqaid).  Cic.  Consignàre,  tr. 
Liv.  Obsignàre  {aliqaid)  pa- 
blico  signo.  Cic.  Voy.  ratifier, 

ENREGISTRER.  ||  Fig.  Voy  RATI- 
FIER. 

entérique.  adj.  (Médoc.)  Rela- 
tif aux   intestins.  Voy.  intesti- 
nal. 
entérite,  s.  f.  (Médoc.)  Inflam- 
mation de  la  muqueuse  qui  ta- 
pisse   le    canal    intesùnal.  Alvi 
inflammatio.  Cels. 
enterrement,  s. m.  Action  d'en- 
terrer (un  inorti.  Scpultara,x,(. 
Cic.  Ilumatio,  onis,  (.Cic. Plin.  Il 
ne  laissa  pas  de  quoi  suffir  >  aux 
frais    de  son  —,    non    rciiijuit 
unde  ejferrefur.,Ve^.1(Par  ext.) 
Cérémonie  des  funérailles. iirse- 
quiie  (uneris  etsimpl.  exseqaix, 
aram,  t.  pi.  Cic.  (cf.  exsequias 
ire.  Ter.  Ov.).  —  solennel,  fu- 
nas,  èris,  n.  Cic  (cf.  fanus  in- 
dicère,    (acëre.    Cic.    exsequias 
faneris    prosequi.    Cic.    fanas 
alicnjus   exseqai.    Cic.    (anere 
ampliore  efferri.  Liv.).  Voy. fu- 
nérailles, OBSÈQUES, 
enterrer,  v.  tr.  Mettre  dans  la 
terre.  Defodére  ipr.  •  enfon- 
cer dans  la  terre,  enfouir  ■),  tr. 
Cic.    etc.  (ex.  :  cotem  et  noia- 
cuiam  in  comitio.  Cic.  d.  aa- 
ram.  Cic.  thesauram  defossam 
esse  sub  lecto.  Cic);  infodère, 
tr.    Cœs.   Nep.    (ex.  :  tateas   in 
terram.   Cxs.);     obruére,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  thesauram.  Cic). 
Il  (Par  oxt.)  Recouvrir  de  chose< 
entassées.  Obruére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  bnskvelir)  ;  opprimëre, 
tr.     Cic.  etc.  (ex.  :    ruina  con- 
clavis  opprimi.  Cic).  S'  —  sous 
les    ruines  de   sa     patrie,  voy. 
ensevelir.    Il    (Fig.)    Fairo  dis- 
paraître. Abdëre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :    defodére    se    et    abdëre. 
Sen.  [ad  Marc.  2, 5].abd.  se  ras. 
Ter.).   Voy.    cacher,  disparaî- 
tre. 1  (Spéc.)  Mettre    un  mort 
en  terre.  Humâre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :    cœsorom    rcliquias    uno 
(umuio.  Suet.)  ;  defodére,  tr. 
/.il/,    etc.    (ex.  :  cadaver  domi 
apad   P.  .S'estium.  Liv.  Corne- 
Uam  Vestatium  maximum  de- 
fodi  vivam.    l'Un.   J.  Menacia 
Vestalis  viva  ad  portam  Colli- 
nam  dextrù  viam  stratam  [■  à 
dreite  de  la  chaussée  •]  defossa 
est  scelerato  cnmpo.  Liv.);  in- 
fodère   (•     enfouir,    enterrer 
sans  honneurs  -),tr.  Nep.  (ex.: 
1    procul    ab    eo   loco    hominem 
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mortaum.  Kep.) ,  condêre,  tr. 
Cic.  otc.  (ox.  :  c.  in  srpalcrn. 
Cic);  obruère,  tr.  Sali.  Jus- 
fin,  (ox.  :  obr.  aliqiirm  vivam. 
Sali,  mortaorumcor/iora  terra. 
Justin)  ;  efferre  [pr.  .  porter 
en  terre  "),  Ir.  Cic.  etc.  (ex.: 
eff.  aliqaem.  Cic.  aliquem  am- 
plo  (anere.  Nep.  au  passif:  <•/"- 
(erri.  Cic.  (anere  ampliore  it- 
(erri.  Liv.  unde  efferretar  [•  de 
quoi  se  faire  eiuerrer  •  ]  vix 
rfliqait.  Nep.  puhliro  ftmere 
efferri.  Cic.  publico  siimpta  ou 
piiblicé  [»  au.K  frais  de  l'État  •] 
efferri,  Cic.  sno  sumptu  effcrri. 
(..'ic).  Enterr(S,  situs,  a,  uni, 
pan.  Cic.  etc.  (e.v.  :  jEneas  si- 
tas  est  super  Namicium  fla- 
men.  Liv.  <\  Marii  sitœ  reli- 
qui:e  ad  Anienem.  Cic).  Non 
enterré,  m/iumaius,  a,um,  acij. 

Cic,  Voy.  PÉPULTURK,  ENSEVE- 
LIR. Il  Fig.  Mettre  au  tombeau, 
voir  disparaître.  Sepelire,  tr. 
Cic.  etc.  (ox.  :  cuni  Genacio 
anâ  mortuam  ac  sepaltam 
trii>uniciam  potestatem.  Liv.). 
Il  (P;ir  anal.)  Faire  ou  laisser 
mourir.  Sepelire,  tr.  Cic.  \\ 
Voir  mourir  avant  soi.  Efferre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  viram  [-  ton 
mari  »]  extalisti.Sen.). 

entêté,  ée.  Voy.  entêter. 

entêtement,  s.  m.  Etat  de  ce- 
lui (^ui  s'est  mis  qqch.  en  tête 
avec  une  prévention  aveugle. 
Pertinacia,  a-,  f.  C\rs.  Liv.  V'o- 
lantas  o^^rniata.  Cic.  Animas 
obstinatas  ou  of(irn%atus.  Cic. 
Avec  — ,  mordicas,  adv.  Cic. 
pertinaciter,  adv.  Liv.  aninio 
offirmato  ou  oflirmatâ  volan- 
tate.  Cic.  Avec  plus  d'  — ,  per- 
vicacias.  Liv.  \\  (P.  e.\t.)  Ce 
qu'on  s'est  mis  en  tête.  Obsti- 
natio  sententiv.  Cic.  Pervicax 
contamacia.  Col.  Etre  1'  —  de 
qqn,  esse  in  oculis  alicai.  Cic. 

Voy.  ENGOUEMENT.   ^  (P.  e\l.) 

Etat  de  celui  qui  tient  obstiné- 
ment à  son  opinion.  Arrogan- 
tia,  a?,  f.  Cic. 
entêter,  v.  tr.  Affecter  (qqn) 
en  agissant  sur  la  tête.  ||  E- 
tourdiren  portant  à  la  tête.  ^ 
qqn  et  (absolt.)  — ,  caput  ten- 
ture. Plin.  (cf.  vina  capat  ten- 
tant. Plin.).  caput  aggravâre. 
Plin.  Vins  qui  entêtent,  vina 
iniqua  capiti.  Plin.  ^  (Fig.) 
Remplir,  occuper  la  tête  d'une 
prévention  aveugle.  Inflàre  [a- 
nimos).  Liv. Voy.  enorgueillir. 
Etre  —  d'une  chose,  plane  a- 
liquâ  re  captam  esse.  Cic.  S' — 
d'une  chose.capi  re  aliquâ.  Cic. 
Tant  je  suis  entêté  de  cette  opi- 
nion, iia  isti  faveo  sententise. 
Cic.  S' —  de  c\qn ,  f  avère  alicai. 
Cic.  Je  suis  entêté  de  lui,  to- 
tum  me  tenet.  Cic.  S'  —  de  soi- 
même,  sibi  placëre.  Cic.  seqae 
luaqae  mii\iri.  Hor.  Il  est  tout 
à  fait  entêté  de  lui-même,  se 
maximeipse  delectat.  Cic.  Une 
porsonne  entêtée  de  soi-même, 
m\modicas  sui  œstimator.  Cart. 
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Voy.  KNOOUEB.  Etre  entêté  de 
faire  uno  chose,  voy.  préoccu- 
per.   Entêté  de    vanités,    voy. 

ENTICHÉ,  INFATUER,  ENORGUEIL- 
LIR. ^  (Absolt.)  Attacher  obsti- 
nément à  uno  opinion.  S'  — 
dans  uno  opinion,  in  sententiâ 
saà  pertinacit''rper!tàreon  pi'r- 
sistére.  (Jic.  in  incepto  pcr- 
atàre.  Liv.  in  eâdem  sententiâ 
hserère.  Cic.  offirmàre  se.  Ter. 
et  absolt.  offirmâre,intr.Plaut. 
Ter.  S'  —  à  faire  qqch.,  perti- 
naciter aliqaid  facère.Sall.  En- 
têté contre  la  vérité,  obstina- 
tas contra  veritatem.  Quint.  \\ 
(Au  part,  passé  employé  au- 
joctivt.  et  substantivt.)  L'n 
homme  entêté,  une  femme  en- 
têtée, un  entêté,  une  entêtée, 
[homo,  malicr)  of(irmaii  ou 
obstinati  animî.  Cic.  pertinax, 
adj. Cic. obs(ma<u», a, um, p.  adj. 

Cic.  Voy.  OPINIATRE,  [s']  OPINIA- 
TRER. 

enthousiasme,  s.  m.  Excita- 
tion do  l'âmo  sous  l'inspiration 
divine.  Afûatus,  ùs.  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sine  aliquo  afflatu 
divino.  Cic.  oracula  qaœ  ins- 
tincta  divino  af^ataqao  fan- 
duntur.  Cic.  [Div.  I,  18,,S;)].  in- 
flammatio  animi  et  quidam  af- 
flatus  qaasi  faroris.  Cic);  ins- 
tinctus,  ûs.  m.  Cic.  (ex.  : 
instincta  divino.  Cic.  instinctu 
divino  inflataque  (undi.  Cic. 
cœlestis  mentis  instinctus.Cic); 
spiritus,  ûs,  m.  Cic.  (ex.  : 
poetam  qaasi  divino  quodam 
spiritu  in(Iari.  Cic.  [Arch.  8, 
18]).  ^  (Par  o\t.^  Exaltation  de 
l'àme.  Meniu  incitatio  et  mo- 
tus. Cic.  Ardentis  animi  impe- 
tus.  Cic.  Il  (Spéc.)  Transport 
do  joie.  Voy.  TRANSPORT.  ||  (Par 
ext.)  Admiration  passionnée. 
Studiam  ardens  ou  ardentias 
{alicajus  rei).  Cic.  L'  —  des 
Numides  pour  Jugurtha,  sta- 
dia  A'umidarum  in  Jagurtham 
accensa.  Sali.  Voy.  admiration, 

ENTHOUSIASMER. 

enthousiasmer,  v.  tr.  Rem- 
plir  d'enthousiasme.  DiWnogao- 
dam  ardore  incendêre.  Cic.  In- 
flammâreouincendére  [alicuj'as 
animam).  Cic.  (Dans  un  sens 
spécial  :  Isetitià  ou  gaudio  per- 
fandère.  Cic.  totum  ad  se  con- 
veriéreet  rapëre.  Cic). —  pour 
qqch.,  (anin\ur>\  alicajus)  in- 
flammâre  amore  ou  studio  {ali- 
cajus rei).  Cic.  excitàre  ad  caa- 
sam  aliquam.  Cic.  Son  discours 
m'a  enthousiasmé,  miri/ice  m,ihi 
plaçait  oratio  ejus.  Cic.  S'  — , 
alacritate  efferri.  Cic.  Etre  en- 
thousiasmé de  qqn,  de  qqch., 
ardêre  studio  alicujas,  alicajus 
rei.Cic.m.iro  rei  alicajus  amore 
Çagrare.  Cic.  vehementer  (ou 
miram  in  modajn)  admirari  a- 
liqaem,  aliqaid.  Cic.  admira- 
tione  alicajus  ingenti  imbu- 
tam   esse  ou  teneri.   Cic. 

enthousiaste,  s.  m  et  f.  Celui, 
colle   qui   ressent  do  l'onthou- 
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siasmo.  Nimias  admiratur. 
Quint.  Etre  un  — ,  voy.  en- 
thousiasmer. Un  —  de  l'anti- 
quité, antiquitatis  admirator. 
Cic.  Il  Adjectivt.  Etre  — de,  voy. 
ENTHOU'iiASMER.  Uondro  qqn  — 
de  soi,  admirationcm  sai  ali- 
cai injiccre.  Cic,  Un  esprit  — , 
mens  incitata.  Cic.  Un  goût  — 
pour  qqch.,  studiam  ardena 
.alicajus  rei).  Cic.ardor  men- 
'is  ad{gloriam).  Cic.  Démons- 
trations — ,  plausas  maximus 
ou  multiplex.  Cic.  admiratio- 
nrs,  um,  f.  pi.  Cic. 

enthymème,  s.  m.  (Logique.) 
Syllogisme  où  l'unedos  prémis- 
ses est  sous-entendue.  Enthy- 
mema,  matis,   n.  Cic.  Quint. 

enticher,  v.  tr.  (Arcli.)  Envahir 
par  une  tache.  Vitidre,  tr.  Cic. 
Voy.  GATER,  tachk.  Entiché  (en 
fiarl.  des  fruits),  vitiosus,  a, 
um,  adj.  Plaat.  1  (Fig.)  En- 
vahir par  uno  prédilection  ex- 
cessive. —  qqn  do  fausses  opi- 
nions, de  préjugés,  imbaêre  a- 
liqaem  opinionani  pravitate. 
Cic.  Etre  entiché  et  s'  —  do 
qqch.,  insano  rei  alicujas  a- 
more  capi.  Cic.  Je  no  suis  pas 
liommo  à  être  entiché  de  mes 
propres  idées,  non  is  sum  ut 
mea  me  maxime  délectent.  Cic. 
Etre  entiché  do  qqn,  alicui 
prseter  ceteros  indalgëre  ou  /o- 

fëre.CiC.  Voy. ENGOUER, ENTÊTER. 

entier,  ière,  adj.  Dont  on  n'a 
rien  retranché.  Integer,  gra, 
grum,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
truncus,  Icesas,  etc.,  ex.  :  inte- 
ger dies.  Cic.  integer  et  intac- 
tas  ou  integer  intactusque.  Cic. 
signum  [<•  le  sceau  »]  integrum 
erat.  Cic.  annas  integer.  Cic); 
totus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  annus  totus  ["•  uno  année 
entière  »  et  non  pas  seul,  qqs 
mois].  Cic.  totos  sex  menses 
[-  durant  six  mois  entiers  ■■]. 
Ter.  totum.  tridaam  ou  totos 
très  dies.  Cic.  mandas  Idc  to- 
tus. Cic);  plenus,  a,  um  {pr. 
•  complot  -),  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
plenas  annus.  Cic  nameras. 
Cic.  legio.  Cic.  Cxs.  cohortes 
plenissimae.  Cic);  solidus,  3, 
nm  ipr.  '  qui  forme  une  masse 
compacte  "),  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
solidam  apramin  epalis  appo- 
nére.  Petr.  aliqaid  in  mandendo 
solidam  vorâre.  Plin.).  Fève 
— ,  faba  non  fressa.  Ed.  Diocl. 
Noix  — ,  non  fractœ  nuces. 
Col.  Cheval  — ,  admissarius 
eqaus.  Varr.  Nombre  —  et 
(subst.)  un  — ,  totus  numerus. 
Boet.  Il  Tout  entier.  Totus,  a, 
um,  adj.  Cic,  etc.  (ex.  :  t.  ter- 
ra. Cic.  corpus.  Curt.  Italia. 
Eutr.  res  pablica.  Cic.  exerci- 
tas.  Cses.  nox.  Cses.  par  ext. 
sam.  vester  totus  [-  à  vous  tout 
entier  -].  Cic.  plebs  Hanniba- 
lis  tota  est  [-  tout  entière  pour 
H.  -].  Liv.)  ;  solidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  ci-dessus|  : 
omnis,  e  {pr.  dans  son  ou  leur 
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ens<>mble  •),  adj.  Cic.  etc.  (ex.; 
•Gadiii  est  omnia  divisa  inpar- 
tes    très.    Cies.    omnis    insula 
ieritannia].  Cxs.  [B.  G.  V,  13, 
7).  in  omni  vita.  Cic.  omne  cor- 
pas  intendére.  Cic.  non  omnis 
moriiir.  //or.  omnem  accasato- 
ris  orafionem  in  duos  dii'isam 
esse  partes.    Cic.     [Clu.    I,    1] 
omne  ca-Ium  totamqae  cum  u- 
niierso    mari    terram     mente 
complexum.  Cic.   [Fin.   Il,  3!i, 
112))  ;     uDiversus.     a,     um 
4'    reuoi  eu    un,  pris   dans  son 
ensemble  •),  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
instabat  agmen  Cxsaris  atqae 
aniversam  imminebat.Cœa.  [B. 
C.  1,  80,  5].  unii-ersi  exercitùs 
conclamatuine.  Cses.  [B.  C.  II, 
26,  11.  aniversss  Gallix  consen- 
^io.  Cœs.  [B.    G.   VII,  76,  2]. 
«ectionem  ejus  oppidi  aniver- 
sam Csesar  vendidit.    des.  [B. 
G.   Il,  33,  61.   universas  mun- 
dus.    Cic.    {amilia.   Cic.    vita. 
Cic.  tridaam  [•  trois  jours  en- 
tiers '].  Ter.  pro  uno  cive  om- 
ne» privato  consilio  et  aniver- 
sam senatam  publico  consilio 
matasse  vestem.Cic.);cunctus, 
.a,  um  [pr.  '  réuni  ensemble  ■), 
adj.    Cic.    etc.    (ne  s'empl.    au 
sens  de  -  tout  entier  -  qu'avec 
les  singul.  collect.  ei  les  noms 
de  pays    ou  do  provinces   pris 
par  mètonym.  p.   les  habitants 
eux-mêmes,  ex.:  canota»  eqai- 
tatas.  Cses.apad  canctam  exer- 
-citum.  Cxs.  cancta  Gallia.  Cœs. 
canctas   popalus.    Cic.   cancta 
j£gyptas.  CicM  (Fig.)  Qui  n'a 
subi  aucune  altération.   iDte- 
ger,  gra,  grum,^iii.  Cic.  etc. 
(ex.  :  inteyra  fortuna.  Cic.  fa- 
ma.  Sali,  existimatio.  Cic.  non 
scilicet   re    intégra,    sed    certe 
.minas  in(ract&.  Cic.  in  interjro 
res  est  [•■  la  question   reste  en- 
tière  •].  Cic).  Voy.  INTACT.    Il 
Qui  ne  comporte  point  de  res- 
triction. Integ-er,  gra,  grum, 
adj.  Cic.  etc.   (ex.;  in  intégra 
jnilii  res  est   [•    j'ai  encore  li- 
berté entière  sur  ce    point   •]. 
Cic.    integrum  dare  [•  donner 
liberté  entière  ■].  Cic.);  totus, 
a,   um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :    li- 
bertas  tota.  Tac.)  ;  merus,  a, 
um,  adj.  Liv.  (voy.  [sans]  mé- 
lange). 
■entièremeiit,  adv.  D'une  ma- 
nière entière;  sans  diminution. 
Omnino,  adv.  Cic.  Plané,  adv. 
Cic.  Ex  omni  parte.  Cic.  Fun- 
ditas,  adv.  Cic.  (cf.  f.  evertère 
amicitiam.    Cic.).    Presque    — , 
magna  ex  parte,  Cic.  Verser  — 
une  somme,  pecaniam  pernu- 
meràre.  Liv.  Payer  — ,  solidam 
jolvère.  Cic.    Rembourser    — , 
reddére  ad    assem.  l'Un.  Voy. 
TEoRALEMENT.   Boire    — ,   cx- 
haarire  [pocalam).  Cic.    epo- 
tàre  {pocâlam).  Cic.  ebibêre,  tr. 
Petr.  Couper  — ,  persecàre,  tr. 
Cic.  Reconitruire — ,abinchoato 
exstraére.  Col.  Détruire— ,&*»- 
tingaëre  atqae  delëre.  Cic.  Sou- 
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mettre  — ,  perdomàre,  tr.  Cic. 
Vaincre  — ,  deiinccre,  tr.  l.iv. 
Soumettre —  une  province,  pro- 
rinciam  conpcêre.  Cic.  Jocum. 
Cses.  Voilà  ce   qui    rend  la  vie 

—  heureuse,  comptent  ea  vitam 
beatissimam.  Cic.  Chang*""  ~' 
commurâre.  tr.  Cic.  I|  Sans 
restriciion.  Prorsu»,  adv.  Cic. 
Omnino,  adv. Cic. P/ené(^erff<-- 
tas).  Cses.  Plané,  adv.  Cic.  Pe- 
nitus,  adv.  Cic.  Perfectè,  adv. 
Cic.  Probe,  adv.  Cic.  Absolaté, 
adv.  Cic.  S'abandonner  —  à 
qqn,  se  dedére  totiim  altcui. 
Cic.  Je  suis—  à  vous,  »om  ves- 
ter  totus.  Cic.  II  m'est  —  dé- 
voué, mihi  totas  est  deditas. 
Cic.  Se  perdre  — ,  se  ipsan\ 
penitas  perdire.  Cic.  —  sem- 
blable,   par   atqae    idem.    Cic. 

—  achevé,  omnibus  numeris 
absolatas.    Cic.    Voy.    absolu- 

MRNT.COMPLÈTEMESTjTOL'TAFAIT. 

entité,  s.  f.  (Philos.)  Essence 
(d'un  être).  Natura,  a?,  f.  Cic. 
\'is,  is,  (.  Cic. 

1.  entonner,  v.  tr.  (Technol.) 
Mettra  en  tonneau.  Infandère . 
tr.  Cic.  Uor.  Voy.  veuser.  ||  (P. 
e\t.)S' —  (en  pari. d'un  fluide, du 
vent),  c.-à.-d.  entrer  avec  im- 
pétuosité. Voy.    ENGOUFFRER. 

2.  entonner,  v.  tr.  Commencer 
à  chanter  (un  air)  pour  donner 
le  ton  aux  autres.  Prscire  voce 
[alicaî].  Cic.  \\  (P.  ext.)  Com- 
mencer à  chanter  un  air.  Ca- 
nère  incipëre.  Cic.  Prsecinëre, 
tr.  Stat.  —  un  chant  d'allé- 
gresse, Carmen  lœlantiam  mûre 
canère  cœpisse.  Cart.  ||  (P.  ext.) 
—  les  louanges  de  qqn  (se  met- 
tre à  les  chanter),  voy.  chan- 
ter, CÉLÉBRER.  Poet. —  la  trom- 
pette (commencera  chanter  les 
combats),   voy.  emboucher. 

entonnoir,  s.  m.  Tube  pour 
verser  un  liquide  dans  un  ton- 
neau, etc.  Infandibulam,  i,  n. 
Cato.Plin.  Corna, gén.  cornus, 
n.  Virg.  Petit  —  (eu  forme  de 
corne),  corniculam,  i,  n.  Col. 
Il   Une  vallée  en— ,  voy.  ÉVASÉ. 

entorse,  s.  f.  Distension  vio- 
lente des  ligaments  et  des  mus- 
cles de  l'articulation  du  pied. 
Laxam,  i,  n .  Ca(o.  (R.  U.  160). 
.Scrib.  Se  donner  une  — ,  in- 
torquëre  ialum.  Aact.  b.  Uisp. 
talum  torqaëre  ou  extorqaére. 
Sen.  Il  (P.  ext.)  Une  —  au  poi- 
gnet, voy.  FOULURE.  Il  (Fig. 
Famil.)  Action  de  détourner  vio- 
lémmentune chose  du  vrai  sens. 
Detorqaère,  tr.  Cic.  Vertëre,  tr. 
7'ac.  Donner  une  —  au  droit, 
inflectërejas.  Cic.  torquirejus. 
Cic.  Donner  une  —  (à  un  texte), 
perverse  interpretari.Cic.  Don- 
ner une  —  au  bon  sens,  pravê 
Judicàre.  Phœd.  Voy.  fausser, 

FORCER. 

entortillago,  s.  m.  (Rare.)  Ac- 
tion d'entortiller  ;  état  de  ce 
qui  est  entortillé.  Voy.  entor- 
tillement. 

entortillement,  s.  m.  Etat  de 
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ca  qui   s'entortille,   est   entor* 
tillè    autour   d'une   chose,  /m- 
plicatio,  onis,  f.  Cic.  Involatio, 
onis,   f.    Vitr.  Nexas,    us,   m. 
Plin.  Nodas,  i,  m.  Cic.   ||  (Fig. 
Famil.)  Circonlocution  embar- 
rassée.  Contortio,  onis,  f.  Cic. 
{cC.contortionesorationis.Cic). 
entortiller,  v.  tr.  Entourer  on 
tortillant  qqch.  autour.  Impli- 
càre,   tr.    Virg.  Obvolvêre,    tr. 
^a«f .  (cf.  obv.  bracchiam  lanis. 
Suet.  bracchiam  (asciû   obvo- 
latam    [-  autour    duquel    une 
bando  est  entortillée  .).  Suet.) 
Il    Rouler  autour  de  qqch.,  on 
tortillant.  Circumiijiire,  tr.Cic 
(cf.  circumligatum  esse  angui. 
Cic).  Convolvére  {aliquid  ali- 
cui).  Plin.  —  son  manteau  au- 
tour de  son  bras,  voy.  enrouler. 
Voy.  aussi  enl.*cer,  entrelacer. 
Il  (Fig.)Embarrasser   de  circon- 
locutions. —  sa  pensée,  contortë 
aliqaid  dicëre.    Cic.  Entortillé, 
implicatus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  partes  orationis.  Cic).  con- 
tortas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
verba.   Fronto.).    distortus,  a, 
um,p.  adj.  Cic.  Un  peu  en  tor- 
tillé, contorta/as,  a,  um,   adj. 
Cic.  (cf.  conciu»iuncala?.  Cic). 
D'une  manière  entortillée,  con- 
tortë.  Cic   ex.:  /vaîc  conc/ttdan- 
tup   a  Stoïcis  contortias.  Cic). 
Voy.  embrouiller. 
entour,    s.   m.    Espace  qui  est 
autour,  à  peu   de  distance.  Les 
entours  de  (la  place),  loca  qux 
circamjacent.  Liv.  qase  alicui 
loco  circam/acent.  Liv.  Exami- 
ner les   —  de    la  place,    situm 
urbis  undique   adspicëre.   Liv. 

Voy.ALENTOURjENVIRON.  ||  (Spéc.) 

Loc.  adv.  et  prépos.  A  1'  — .à 
r  —  de,  circâ  ou  circum  {ali- 
qaid). Cic.  Voy.  ALENTOUR,  AU- 
TOUR. 1  (Fig-)  Arch..  Personne 
qui  est  habituellement  autour 
de  qqn   (dans  ce  sens  usité  au 

plur.).    Voy.  ENTOURAGE. 

entourage,  s.  m.  Ce  qui  en- 
toure qqch.  —  de  tablettes,  for- 
ma, se,  1".  Vitr.  Voy.  bordure, 
CADRE.  L'  —  d'un  bassin,  d'une 
digue,  crepido,  dinis,  f.  Cic. 
L'   —    d'une    fontaine,    margo 

(OntiS.  Ov.   Voy.  MARGELLE.  L'  — 

d'un  monument,  sa-ptum,  i,  n. 
Cic.  Liv.Voy.  clôture,  enceinte. 
—  pour  les  arbres,  cavea,  se,  f. 
Col.  Pall.  Faire  un  —,  met- 
tre un  —  i  un  bijou,  incladëre 
(smaragdam  aaro).  Plin.  Voy. 
MONTURE.  1  (Fig.)  Ceux  qui  sont 
habituellement  autour  de  qqn, 
qui  l'approchentfamilièrement. 
H  qui  circa  sant.  Cic.  Quos  ali- 
qais  circa  se  habet.  Cic.  Co- 
mités, um,  m.  pi.  Cic.  Comita- 
tus,  ùs,  m.  Cic  m.  pi.  Projcimi 
familiaresqae.  Cic.  Stipatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  Mon  —,  ton  —,  soa 
—,  mei,  tai,  sui.  Cic.  Un  per- 
sonnage de  r  —  du  tyran,  ab 
latere  it/ranni.  Nep. 
entourer,  v.  tr.  Etre  autour  de. 
CiTCumstaTe.  tr.   Enn.  Liv, 
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Tac.  (ex.  :  componi  se  in  lecto 
et    velut  exanimem  a  ciroum- 
ttante     familia  ptangi    jussit. 
Sen.    aellam  circamstare.  Liv. 
curiam.  Liv.); circumsistére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem.Cxs. 
par  ext.  :  •  entourer  [dans  une 
intention    hostile],  cerner,  en- 
velopper ",  ex.  :  plares  paucos 
circumsistebant.  Cxs.  c.  naves. 
Cses.  lectam.  Tac.   navetn  ejas 
tribus  qainqueremibas.Liv.cir- 
camsisti  ab   omnibus  civitati- 
bus.  Cœs.3,hso\.hxccam  maxi- 
me loqueretur,  sex  lictores  cir- 
cumsistant.  Cic);  cingère,  tr. 
'  Cic.  Cxs.  etc.  (ex.:  collem  cingit 
palas.  Cœs.  colles  cingant  op- 
pidam.  Cses.  (lamen  at  circino 
circamdtictiim  psene  totam  op- 
pidum cingit.    Cœs.  urbe  por- 
tus  ipse   cingitur.  Cic.  insalx 
(luctibus  Grxcix   cinctse.    Cic. 
regio     atqae    provincia    mari 
cincta.  Cic.    par   ext.   andiqae 
cinctus  pericalis.  Cic.y,succin- 
gére,  tr.  Cic.  fitc.  (ex.  :  se  ca- 
nibas.    Cic.   [Verr.    II,   5,   56, 
U6].  au   part.  pass.  Carthago 
succincta  portabus.    Cic.  [Leg. 
agr.  2,  35,  87].   saccinctus  le- 
gionibas.    Liv.)  ;    circumve- 
nire  {•   venir  autour  de,  en- 
tourer •),  tr.  Os.   Sali.  Liv. 
Sen.  (ex.:  homines  circamventi 
flammâ.  Css.  [B.  G.  VI,  16,  U]. 
ciroumvenire    nostros.    Cœs.)  ; 
circumfluëre  {pr.  •  entourer 
d'une  nappe  d'eau,  d'où  simpl. 
entourer  .),  tr.  Varr.  Sen.  (ex.: 
cam    aliœ     aquœ   subter^aant 
terras,  alise  circumfaant .  Sen. 
[N.  Q.   III,  30,  li].    tanta  cir- 
cumfiuxit  nos   cervoram  mul- 
titado.    Varr.)  ;   circumfun- 
dère    {pr.    •    entourer     d'une 
nappe  liquide  ou  gazeuse,  d'où 
simpl.  entourer  ■),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaam  [terram]  crassissi- 
mus  circamlandit  aer.  Cic.  [N. 
D.  II,  6,    17].  omnis  terra  qaœ 
colitar  a  vobis...  parva   qaœ- 
dam  insala  est,  circam(asa  illo 
mari,  quod  Oceanum  appella- 
tis.  Cic.  [Rep.  VI,  ao,  21].  cir- 
cumfusun»    esse  caligine.   Cic. 
neqae  enim  stipatus  satellitam 
manu,  sed  circamfasas  undi- 
que  nanc  senatûs  nanc  eques- 
tris  ordinis  fore.  Plin.j.  tarbà 
circamfasas.    Liv.   illis  pabli- 
coram  prsesidioram  copiis  cir- 
camfasas. Cic.  maltis  circam- 
fasas   Stoicoram    libris.    Cic. 
circamfasas  hostium  concarsa. 
Nep.  andiqaecircamfusi.Curt.). 
ï  Garnir  tout  autour.  Cingère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mandus  ["le 
ciel   -]   omnia   complexu    sao 
cingit  et  coercet.  Cic.  cingère 
arbemmaro  lapideo.Liv.sœpta 
excelsà  porlica.  Cic.   c.  andi- 
qae domum.  Cart.  arbem  om- 
nibus copiis.  Liv.  arbem  coronâ 
[•d'une  ligne  d'investissement"]. 
Liv.)  ;  circumdare,  tr.  Cœs. 
Nep.   Liv.   (ex.  :  collem   multo 
opère.  Sali.  fr.  portum  mœni- 
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bu*.  Nep.  omni;m  acicm  suam  1 
redis  '.et  carris.  Cœs.  oppidum\ 
[arbem,  mœnia]  vallo  ou  vallo 
et  [ou  ataae]  fossa  ou  vallo  fos- 
sâque.  Sali.  Liv.  oppidum  co- 
ronâ ["  d'une  ligne  d'invostis- 
semont  •].  Liv.  oppidum  qui- 
nis  castris.  Cœs.  maltitadine 
domam  alicujas.  Nep.  kunc 
montem  muras  circamdatas 
arcem  ef^cit.  Cœs.  [B.  G.  1.38, 
6])  ;  circumsedère,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:    aliquem    vallo.   Cic. 

[Pli.     10,     il.    10].     VOy.     ASSIÉGER, 

bloquer)  ;   claudère,   tr.   Cic. 
etc.  (ex.  :  forum  porticibus  ta- 
bernisqae.  Liv.)  ;  ciTCumclu- 
dëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  parie- 
tes  qui  ciiramcludunt  porticûs 
ambalationes.  Cic.  circumcladi 
daobas  exercitibus.   Cœs.  voy. 
CERNER,  bloquer);  circuiBjre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  oppidi  mania. 
Cart.    sinistram   corna.    Cœs. 
[B.    C.  III,  93,   8].   Namidœ... 
impetam    nostroram    egagie- 
bant  rursusquead  ordines  saos 
se  recipientes  circaibant.  Cœs. 
[B.  C.  H,  hl,  6].  aciem  nostram 
a  latere  aperto   circamire  cœ- 
perant.  Cœs.  circamiri  ab  hos- 
tibus.  Nep.  circamiri  maltita- 
dine. Nep.  fig.  circamiri  totias 
belli  fluctibas.  Cic.  [Phil.  13,  9, 
20]);  circumveDÏre,  tr.  Cœs. 
Sali.  Sen.  (ex.:  circumventi  at- 
qae   interfecti    prœcipitant  ar. 
Cœs.  ne   ab    equitata  circum- 
veniri  posset.  Cœs.  latronibas 
circamventas.  Sen.  circamven- 
tas   insidiis.    Sali.);    ssepire 
(pr.  '    entourer   d'une  liaie   et 
par  ext.   entourer   »),  tr.   Cic. 
etc.  (ex.:  vallum  arboribas.  Liv. 
arbem   mœnibas.  Cic.  ou   mu- 
ris.  Nep.  oppidum  castris.  Cic. 
ea    munimentis.    Liv.   domam 
custodiia.  Nep.)  ;   circumsse- 
pire  {pr.  •  entourer  d'une  clô- 
ture, d'une  barrière,  d'où  en- 
tourer .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  silvœ 
circumsœptœ.  Paal.  dig.  [XLI, 
2,  3,  lit],  loca  circamsœpta  pa- 
rietibas.  Col.  stagnamcircum- 
sseptam  œdificiis.    Saet.   [Ner. 
31].  armatis  corpus  circamsœ- 
pit.    Liv.    cohortibus    armatis 
circumsœptas.  Cic.  iisdem  igni- 
bas   circamssspti.    Cic.     [har. 
resp.   21,  U5])  ;  vallàre  {pr. 
•    entourer   d'une   palissade  •, 
d'oiiengén.'  entourer  •),tr.Cic. 
etc.  (au   fig.  ex.  :  videbant  Ca- 
tilinam...   vallatam    indicibas 
atqae  sicariis.   Cic.  [Mur.  Si, 
hÇl]);circumvallà.re  (■  entou- 
rer de  murs,  de  fossés,  de  circou- 
vallation  •),  tr.  Cœs.  Cic.  Liv. 
(voy.  BLOQUER  [p.  289,  col.  3])  ; 
munire  {p''.  •  entourer  d'un 
rempart  •  d'oà  simpl.  •  entou- 
rer  •  ),   tr.  Cœs.  Liv.    etc.   (au 
pr.  voy.  FORTIFIER,  retrancher; 
,  ex.:  locam  maro.  Cœs. 
vallo     fossâque.    Cœs. 
maceriâ      muniuntur. 
fig.  nimis  undiqae  eam 
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par  ext 
casira 
omnia 
Pli)!,,  j 


[libertatem]     minimis    qaoque 


rebas   maniendo.   Liv.)  ;  cir- 
cummunire,  tr.  Cœs.  (ex.:  eoê 
vallo  fossâque.   Cœs.    montem 
opère.  Cœs.);  amplecti  (■  en- 
tourer de  ses  bras  •  d'oii  simpl. 
•  entourer  •),  dép.  tr.  Cic.  (au 
pr.,  voy.  EMBRASSER  ;  par  exi.  : 
hostium  aciem.  Liv.  Jocum  exe- 
drà  et  porticibus.  Plin.  j.  lo- 
cam  manimento.   Liv.);    cir- 
cuznplecti,    dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ox.:  domini  patrimonium  cir- 
camplexus     quasi     tUesaaram 
draco.  Cic.  qaem  [collem]  prop- 
ter  magnitudinem  circuitus  o- 
nere   circamplecti  non  potae- 
rant.   Cœs.  [B.  G.  VII,  83,  2]. 
(lamma  omnem  comitatam  cir- 
camplexa.  Saet.)  ;  complecti, 
dép.    tr.  Cœs.  Liv.   (ex.  :  guo- 
nium  tantam    esset...  spatium 
complexas  [-  entouré  d'une  en- 
ceinte  .].  Cœs.  [B.  G.  VII,  72, 
2].  totius  circuitam  domùs  ita 
castodiis  complexi  sant,ut  nemo 
inde  elabi  posset.  Liv.)  ;  con- 
tinére,  tr.  Cœs.  (ex.:  gui  vicas 
altissimis    montibas    andiqae 
continetar.  Cœs.  [B   G.  III,  1, 
5].  ita  montibas  angastis  mare 
continebatur,  uti...  Cœs.  [B.  G. 
IV,  23,  3]);  circumjicère  (pr. 
i  mettre  autour  -),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  circum/ec<a   multitudine 
kominam  totis  mœnibas.  Cœs. 
[B.  G.  II,  6,  2].  planities  salti- 
bus  circamjecla.  Tac.  [Ann.  II, 
U]);  circumligâre  {pr.  •  en- 
tourer  d'un  lieu  .    d'oà  -  en- 
tourer .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   c. 
ferram  stappâ.  Liv.  at  circam- 
Ugatas  faerit  angai   [•   qu'un 
sorpint  l'ait  entouré  de  ses  an- 
neaux .].  Cic.  [Div.  II.  31,66]). 
Il  Entourer,  o.-à-d.  enchâsser. 
Voy.  ce  mot.  1|  (Fig.)  Entourei 
qqn  de  soins,  voy.  soin,  pré™- 
nance.  S'  —  de  précautions,  da 
mystère,  voy.  précaution,  mys- 
tère. 
entr'accorder    (s"),    v.    pron. 
S'accorder   ensemble.   Inter  se 
consentlre.  Cic.  Voy.  accorder. 
Il  (P.  ext.)  En   pari,  des  mots. 

Voy.  ACCORD,  ACCORDER,  CONCOR- 
DANCE. 

entr'accuser  (s'),  v.  pron.  S'ac- 
cusor  mutuellement.  (Dans  un 
procès  criminel.)  Invicem  accu- 
sâre  ou crimerv  intentâre.Qaint. 
(Dans  un  procès  civil.)  Invicem 
petére.  Tac.  Maiaam  accusa- 
tionem  intendëre.  Tac. 
entr'acte,  s.  m.  Intervalle  da 
repos  entre  deux  actes  d'una 
pièce  de  théâtre.  Intervallam, 
i,  a.  A.  Il  (P.  ext.)  Intermède 
qui  se  joue  entre  deux  actes 
d'une  pièce.  Emboliam,  ii,  n. 
Inscr.  Voy.  intermède.  1|  Fig. 
Voy.  PAUSE. 

entr'aider  (s'),  v.  pron.  S'aider 
mutuellement.  Ilss'entr'aident, 
alter  alteram  adjavat.  Cic.  ma- 
taas  opéras  sibi  tradant.  'Ter. 
Etre  nés  pour  s'  — ,  in  adjato- 
riam  matuum  generari.  Cic.  En 
s'eiitr'aidant,    mutuis     of^ciis. 
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Cic.  L'actiou  de  s' — ,  mutaum 
inter  st  aiuvilium.  Cic. 
entrailles  (lai.  pop.  inlralUi', 
t.  i.  pi.  (.\u  proure.)  Viscères 
de  râbdomeu.  VUc<u,  iris,  n. 
et  ord.  viscera,  um,  n.  pi.  Cic. 
Exta,  oram,  u.  pi.  Cic.  (cf.  in- 
spicère.  Cic.  tpectàrt.  Curt.\. 
Exuawa  des  —  des  victimes,  ox- 
tùpicium,  ii,  n.  Plin.  Devin 
qui  prédit  l'avenir  d"aprés  l'ins- 
peclioM  des  —  atispejc,  spicis, 
m.  l'drr.  Ij  (Spéc.)  Les  iaitfs- 
tins.  Inteatina,  oram.  a.  pi.  Cic. 
(cf.  ex  intestinis  laborâre  [•  a- 
voir  dos  douleurs  d' —  •].  Ciel, 
.-lii-iis,  i,  f.  Cic.  Il  iSpéc.)  Poét. 
L'estomac,  l'enter,  tris,  m.  Liv. 
Ph3ed.  Voy.  ESToH.tc.  J  eaioiids 
crier  mes  —  à  jeun,  intestina 
mihi  crêpant.  Plaat.  \\  (P.  ext.> 
Sein  do  la  mère,  viscëra,  um, 
n.  pi.  Ov.  Qaint.  alias,  i,  f 
Cic.  venter,  tris,  m.  Liv.  Lu 
fruit  des  — ,  voy.  sein.  Les  — , 
i-ijcera,  am,  n.  pi.  Or.  Cart. 
Fig.  Jeter  au  feu  le  fruit  de  ses 

—  ises  écrits),  v-isc«ra  saa  flam- 
mit  injicére.  Quint.  Ellipc.  Les 

—  (les  enfants),  viscera,  a.  pi. 

Of.  Voy.ESPANT,  PROGB.NITURE.    || 

Fig.  Ne  déchirez  pas  vos  en- 
trailles de  vos  propres  mains,non 
in  viscera  vertite  vires.  V'irg.  Les 

—  de  la  terre  (son  sein),  risceni 
ferra».  Ov.  SU.  sinus,  as,  m. 
Ov.  1  (Fig.)  Le  fond  de  l'âme. 
Viscera,  am,  n.  pi.  Cic.  Sinus, 
as,  m.  Cic.  Prxcordia,  orum,  n. 
pi.  l'irj.  Liv.  Intimam  cor.  Cic. 
/mas  pectoris  secessas.  Sen. 
Prendre  qqn  par  les  — ,  vehe- 
menter  sensas  commovêre.  Cic. 
Chose  qui  nous  prend  par  les 
— ,  res  plena  doloris.  Cic.  res 
animos  vehementer  commo- 
vens.  Cic.  Tirer  de  ses  —  (en 
pari,  d'un  auteur) ,  voy.  en- 
fanter, PRODUIRE.  Il  L'âme.  Af- 
fectas intimi.  Sen.  Voy.  ame, 
AHOUR,  ctKUk.  Des  —  de  pero, 
potrtus  in  liberos  amor.  Cic. 
Qui  a  des — ,  propensas  admi- 
sericordiam  mollissimo  animo. 

Cic.  Voy.  COMPATISSANT,  SENSI- 
BLE. Etre  sans  — ,  omnem  ha- 
manitatem  exaisse  oaabjecisse. 
Cic.  Qui  est  sans  — ,  inhama- 
nas,  a,  am,  adj.  Cic.  daras,  a, 
am,  adj.  Cic.  ferreas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  dur,  inhumain. 
Sentir  ses  entrailles  se  troubler, 
vehementer  commovêri  {aliqaà 
re).  Cic.  Do»  —  de  miséricorde, 

voy.    COMPASSION. 

entr'aimer  (a'),  v.  tr.  S'aimer 
mutuellement,  jnter  se  amàre. 
Cic.  Ne  pas  s'entr'aimer  non 
plus,  ne  amâre  qaidem  aut  a- 
mari.  Cic.  L'action,  le  fait  de 
j'  — ,  amor  mataas.  Cic. 

entrain,  s.  m.  Vivacité  commu- 
nicative.  Alacritas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  alacritate  efferri. 
Cic.  ingens  assensas  alacritas- 

Zae  cancta  approbantiam  fait, 
iv.     tjax    alacritas     civitatis 
[  •  dans  le  peuple  •]  fait  !  Cic.  a- 


lacritas  stadiamqae  pagnandi. 
Cscs.  alacritas  rti  pablic.r  de- 
fendendie[-  4  défendre  l'Etac  •]. 
Cic);  animns,  i,  m.  Cic.  etc. 
(voy.  couR.tcE,  BARDIBS5EI.  Avec 
— ,  animosè,  adv.  Cic.  impigrè, 
adv.  Cic.  strenuê,  adv.  Cic.  Oui 
n'a  pas  d'  — ,  qui  est  sans  —, 
frigidus,  a,  um,  adj.  Cio. 

entraînant,  ante,  adj.  Qui 
eniraiiie.  Omnium  animos per- 
movens.  Cic.  i'eUemens,  adj. 
Cic.  Eloquence  — ,  eiciçuentia 
omnium  animos  aci  se  r^ipiens . 
Cic.  admirabilis  dicendi  vis  et 
gravitas.  Cic.  La  force  —  du 
discours,  de  la  parole,  i^<  et 
incitatio  orationis.  Cic.  Un  o- 
rateur  — ,  orator  ad  animos 
permovendos  aptissimus  et  pa- 
ratissimus.  Cic.  C'esl  la  cliose 
la  plus  —  (du  monde),  hoc  est 
concitafijsimum.  Cic. 

entraînement,  s.  m.  Action 
d'entraîner,  état  de  celui  qui 
est  entraine.  Incitatio,  onis,  t. 
Cic.  Impetas,  ûs.  m.  Cic.  (cf. 
orationis. Cic.  unimi. Cic.j.  L" — 
de  l'exemple,  voy.  contagion. 
L'  —  des  esprits,  concitatio  a- 
nimorum.  Liv.  Les  —  des  sens, 
libidinum  impetas.  Plin.  Sui- 
vre les  —  des  passions,  impeta 
animi  ferri.  Cic.  impeta  rapi 
ad  omnes  impetas.  Cart.  Céder 
à  1'  —  des  soldats,  militam  ar- 
dorem  scqui.  Tue.  Céder  à  1'  — 
des  préjugés,  prono  favore  labi. 
Phsed.  Qui  est  capable  d'  — , 
prœceps  {ad  explendam  cupi- 
dinem\.  Hall. 

entraîner,  v.  tr.  Traîner  avec 
soi.  Hapêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
secam  rapére  aliqaid.  Cic.  rapi 
a  domo  longias.  Cic.  rapére 
aliqaem  hinc.  Liv.);  abripère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  secum  aferi- 
pére  aliqaid.  Cic.  Liv.  abripi  vi 
flaminis.  Cxs.  abripi  tempes- 
tate  ab  .-ifricâ  ad  insalam  .Egi- 
marum.  L.iv,    voy.  enlever  [do 

force],  ARRACHERj  i  proTipêre, 
tr.  Cic.  (ex.:  p.  hominem.  Cic.); 
trabëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pJa- 
res  aecam  in  eandem  calami- 
tatem.  Cic.  [imp.  Porap.  7,  19]. 
/on<7itis  no»  ab  incepto  trahére. 
Sali.)  ;  abstrabère,  tr.  Cic. 
etc.  {ex.:  abstr.aiiqaem  de  con- 
specta  matris.  Cic.  voy.  arra- 
cher) ;  atirabëre.lr.  Cic.  etc. 
(voy.  TIRER,  attirer);  pertra- 
bère,  tr.  Liv.  (es.  :  alûjuem  in 
castra,  Liv.  ratem  ad  ripam. 
Liv.):  nuferre,  tr.  Cic. etc.  'ex.: 
(urbâ  aaferri.  Liv.  aaferri  im- 
peta amnis.  Liv.  rainse  récentes 
pontis  quem  vis  aqase  abstule- 
rat.  Liv.)  ;  déferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  amnet  plarimam  limi 
déférentes.  Plin.  excipëre  do- 
lia,  qaae  amnis  defert.  Liv.  si 
forte  eo  delerret  faga  re- 
g':m.  Liv.  Jamenta  errore  de- 
lata  [•  entraînés  dans  une  mau- 
vaise direction  -].  Cort.  d.  ali- 
qaem  ex  alto  ignotai  ad  terras 
et  in  desertam  lita».  Cic.  si  qao 


casa  in  freto  xstas  morarî 
aat  delerrc  mti-es  in  terram 
posset.  Liv.  dt'terri  longius 
œstu.  Cxs.  [B.  G.  V,  8,  2])  ; 
effarre,  tr.  Liv.  (es.  :  Furium 
lonjiiis  extalit  carsas.  Liv. 
.Vessium  impetas per  hostes  ex- 
talit ad  castra.  Liv.)  ;  agère, 
Liv.  Sen.  {ex.:aHqaid  ad  imum 
f-  jusqu'en  bas  •!.  Sen.  turbi 
fagicntiam  actas.  lÀv.quo  mul- 
titado  omnis  agebatar.  Liv.)  ; 
abigére,  tr.  Cic.  (ex.  :  ab.  pe- 
cas .  Cic.y,  abiuère  (•  entraîner 
des  terres,  etc.  dans  son  cours  •), 
tr.  Sen.  Col.  ie\..  terram.  Col. 
terras.  Sen.  torrens  abluens 
villas.  Sen.)  ;  proîuëre ,  tr. 
Cxs.  Col.  (ex.  :  nives.  Cies.)  ; 
trudère{'  entr. violemment  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  ad  mortem 
tradi.  Cic.).  ||  (Au  fig)  Ra- 
pére, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  infkim- 
matam  capiditate  rapi  ad  ali- 
qaid. Cic.  aliqaem  totam  ad  se 
convertëre  et  rapére.  Cic.)  ; 
trabëre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.:  fra- 
himur  omnes  studio  laadis. 
Cic.  [.\rch.  11,  26).  semper  eo 
tractas  est  qao  libido  rapuit. 
Cic.  [Phil.  6,  2,  U].  omnes  tra- 
himur  et  dacimur  ad  cognitio- 
nis  et  scientix  cupiditatem. 
Cic.  (OfT.  I,  G,  18].  qatd  est  qaod 
me  in  aliam  partem  trahére 
possit?Cic.[ep.  X,Ii,  2]);aftstra- 
bëre,  tr.Cic.  etc. (ex.:  aliqaem 
a  bono  in  pravam.  Sali.  (voy. 

DÉTOURNER,  DISTR.VIRE),' attfalie- 

re,  tr.  Cic.  etc.  (vov.  tirer,  at- 
tirer); ferre,  tr.  ^'ic.  etc.  (ex.: 
Demosthenes  ssepe  in  eam  par- 
tem ferebatar  oratione  ut  dis- 
pataret...  Cic.  omni  cogitatione 
ferri  ad  aliqaid.  Nep.  qui  vo- 
laptatam  libidine  feruntur. 
Cic.  quia  proclivi  ad  eas  per- 
tarbatiOT^s,  non  ^aia  semper 
ferantar.  Cic.  ferri  crudelitate 
et  scelere.  Cic.  ferri  avaritiâ. 
Cic.  tanto  odio  ferri  in  Cicero- 
nem,  ut...  iVep.)  ;  auferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ne  te  auferant 
alioram  consilia.  Cic.  abstu- 
lerant  me  velut  de  spatio  Grsecm 
res  immixtse  Romanis.  Liv. 
admiratione  aaferri.  Cic.);  ef- 
ferre,  tr.  Cic.  aie.  (ex.  :  si  me 
efferret  ad  gloriam  animi  do- 
lor.  Cic.  efferri  [•  sa  laisser  en- 
traîner •  ]  iracundiâ.  Cic.);  a- 
gére,  tr.  Sali.  Curt.  (ox.  :  quo 
ijuemqae  meta»  agebat,  di^a- 
gcrant.  Cart.  agebat  eam  ira 
prxcipitem.  Sen.  transvcrsum 
aliqaem  agére.  Sali.);  ducére, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  errore  duci. 
Cic.  caritate  patrise  ductas. 
.Vep.  voy.  déterminer,  égarer, 
-ÉDUIRE);  evei2ëre,  tr.  Cic,  etc. 
(ex.  :  evehi  [•  so  laisser  en- 
traîner "]  spe  vanâ.  Liv.  e- 
vehi  inconsaltius.  Liv.  longias 
evehi.  Quint.)  ;  provebère,  tr. 
Cio.  etc.  (ex.  :  hxc  spes  prove- 
hit,  ut...  Liv.  qaoniam  me  hae 
provexit  oralio.  Cic.  epalan- 
tiam  comitat  provexit  omnei 
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ad  largias  vinam.  Cart.  studio 
rerum  rasticarum  proveclus 
tam.  Cic.  amore provclior.  Liv. 
provectas  est  intemperantUi 
lingual  in  tnaledicta.  Liv.)\  in- 
citére,  tr.  Cic.  «te.  (ex.  :  inci- 
tari  [•  68  laisser  entraîner  -] 
ira,  amore,  odio.  Cic.  incitari 
ad  iram  aat  ad  odiam.  Cic.)  ; 
perpellère,  tr.  Sali.  Liv.  Tac. 
(ex.:  p.  aliqaem  at[et\o  Subj.J. 
Sali.  Liv.  absnl.  p.  ut  fot  le 
Subj.].  Liv.  Tac.)  ;  propel- 
lére,  tr.  Cic.  (ex,  :  si  paulo  e- 
tiam  longias,  quam  finis  co- 
tidiani  olficii  postulat,  L.  Cûs- 
cilium  pietas  et  fraternus  amor 
propulissct.  Cic.  [SuU.  23,  6.'<]J. 
Se  laisser  —,  prolabi,  dép. 
intr.  Cic.  (ex.  :  pr.  capiditate. 
timoré,  etc.  Cic.  in  misericor- 
diam.  Cic.)  ;  vocàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  v.  in  discrimen  ac 
pericalum.Cic,  in  suspicionem. 
Cic.  in  odium  aut  invidiam. 
Cic.  ad  exitiam.  Cic);  absor- 
bére,  ir.  Cic.  (e\.:  Iiunc  quo- 
qae  absorbait  sestus  quidam 
insolitx  adulescentibas  glorise. 
Cic.  [Brut.  81,  282].  ne  xslus 
nos  consaetudinis  absorbeat. 
Cic.  [leg.  2,  U,  '.  ])  ;  avocàre, 
tr.  Cic.  Liv.  (voy.  détourner). 
1  (Fig.)  Avoir  pour  conséquence 
forcée.  CoDtrabére,  tr.  Cic. 
etc.  (ox.:  si  mcrcatura  queestao- 
sa  in  maximis  rébus  aliquid 
damni  contraxerit.  Cic.  ejus- 
modi  res  et  invidiam.  contra- 
hant  in  vitâ  et  odiam.  in  ora- 
tione,  si  inconsiderate  tractes. 
Cornif.  si  causas  tarpitado  con- 
trahet  offensionem.  Cic).  Voy. 
PROVOQUER,  CAUSER. 1  (Néol.)  Pré- 
parer par  certains  exercices  à  une 
action  énergique.  Voy.  exercer. 
entrait  (lat.  pop.  intractum), 
s.  m.  (Technol.)  Pièce  de  bois 
posée  horizontalement  au-dessus 
des  poteaux  d'un  cintre,  etc. 
Transtrum,  i,  a.  i'itr. 
entrant,  ante,  adj  Qui  entre. 
Intrans,  p.  adj.  Cic.  Les  per- 
sonnes entrantes  et  substantivt. 
les  —,  intrantes,  part,  subst. 
Coi.  Petr.  1  (Fig.)  Qui  s'insinue. 

Voy.    INSINUANT. 

entr'appeler  (s'),  v.  tr.  S'ap- 
peler mutuellement.  Inter  te 
vocàre.  A. 

entrave,  s.  f.  Lien  qu'on  met 
aux  jambes  de  certains  ani- 
maux. Vinculam,  i,  n.  Cic.  En 
pari,  des  esclaves  ou  des  pri- 
sonniers :  conipes,  édis,  S.  (rare 
au  sing.)  ordin.  au  plur.  com- 
pedes  ,  um,  f  .  Plaut .  Cic . 
impedimenta  crurum.  Sen. 
(tranq.  10).  Mettre  des  —  à, 
voy.  ENTRAVER.  {|  (Fig.)  Ce  qui 
retient,  assujettit.  Impedimen- 
tum,  i,  n.  Cic.  Mora,  as,  f.  Cic. 
Vinculam,  i,  n.  Cic.  Voy.  em- 
barras, EMPÊCHEMENT,  OBSTACLE. 

Libre  d'  —,  solutus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Sans  — ,  soiu^ë,  adv. 
Cic.  expeditè,  adv.  Cic.  Voy. 
FERS,    JOUG.   —  (au   pied   d'un 


criminel),  solea,  f.  Cornif.  Cic. 
Dégagé  des  entraves  du  corps, 
corporis  custodiis  libérât  us. 
Cic.  Mettre  des  —  à  l;i  liberté 
de  qqu,  au  droit  do  qqn,  inter- 
pellàre  aliqucm  in  sao  Jure. 
Cass.Cic.  officêre  libertati.  Liv. 
entraver,  v.  tr.  Ketonir  par 
dos  entraves.  Vinclre,  tr.  Cic. 
(En  pari,  des  esclaves  et  dos 
prisonniers).  Compedes  [alicui] 
impingëre.  Plaut.  l'incïre  {ali- 
qiiem)  compedibus  ou  catenis 
compedire  (aliquem).  Varr. 
Pr^pcdlre,  tr.  Plaut.  Liv.  Tac. 
Etre  entravé,  in  compedibus 
esse.  Cic.  compedes  habêre.  Ter. 
Il  (Fig.)  Retenir  par  qqch.  qui 
arrête,  embarrasse.  Impedîre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  in  sao  Jure  im- 
pedlri.  Cxs.  [B.  G.  1,  36,  2j). 
Prœpedire,  tr.  Sali.  Liv.  (cf. 
avaritia  bonus  artes  prsspedit. 
Sali.).  Interpellâre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  aliquem,  in  j'are  suo. 
Cic).  Morâri,  dép.  tr.  Cses.Liv. 
(cf.  morari  [.  entraver  la  mar- 
che de  l'ennemi  »]  atque  impe- 
direiter.  Cses.  obsistëre  ac  mo- 
râri. Liv.).  Demorari,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (cf.  repentinas  eorum 
eruptiones.  Cœs.).  Tardâre,  tr. 
Cic.  (voy.  ralentir).  Constrin- 
gére  {libidinem  alicujusj.  Cic. 
Impedimento  esse  ou  impedi- 
mentum  afferre  {rei  alicui).  Cic. 
Officère    {libertati).    Liv,    Voy. 

EMPÊCHER,     EMBARRASSER,    GÊNER. 

entre,  prép.  Dans  l'espace  qui 
sépare  (deux  ou  plusieurs  por- 
sonnes,  deux  ou  plusieurs  cho- 
ses). Inter,  pvép.  (av.  r.\cc.). 
Cic.  etc.  (ex.  :  inter  Eubœam 
continentemque.  Nep.ager  Tar- 
qainioruni,  qui  inter  urbem  ac 
Tiberim  fait.  Liv.  Fiesulas 
inter  Arretiumque.  Liv.  cam  hse 
[cohortes]  perexigao  intermis- 
so  loci  spatio  inter  se  constitis- 
sent.  Cœs.  inter  daas  acies 
tantum  erat  relictam  spatii. 
Cses.  spatium  inter  m,aros.  Cœs. 
par  ext.  inter  manas  auferri. 
Cic.  inter  manas  proferri.  Cœs. 
aliquid  inter  manas  habêre. 
Plin.j.);  in,  prép.  (av.  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.:  habêre  in  mani- 
bus  aliquem.  Cic.  victoriam,  in 
manibus  vidëre.  Cic).  Qui  se 
trouve  entre  deux,  médius,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  pons  in 
medio['  entre  les  deux  armées  ■.] 
erat.  Liv.  voy.  milieu).  La  plaine 
qui  se  trouve  entre  la  rivière  et 
la  ville,  pionifies,  qase  urbem 
et  flumina  dirijnit.  Liv.  Venir 
sa  placer  — ,  intercedére,  intr. 
Plaut.  Cœs.  Etre  placé  — ,  in- 
tercedére, intr.  Cœs.  (cf.  silvœ 
quœ  intercedunt  inter  ipsos 
atque  Ariovistujri.  Cœs.).  Courir 
— ,  intercurrëre ,  intr.  Cic.  (cf. 
quiintercurrerent  misim,us  très 
principes  civitatis.  Cic.  [Ph.  8, 
6,18]).  Se  jeter — ,  intercursâre, 
intr.  Liv.  (XXI,  35,  1).  Couler 
— ,  interflaëre,  tr.  Liv.  (cf.  iVau- 
pactam  et  Patras.  Liv.  Roma- 


nes Cheruscosque.  'Tac).  Etro 
situé  — ,  s'étendre  — ,  interja- 
cëre,  intr.  Liv.  (cf.  campus  in- 
terjacens  Tiberi  ac  mœniba$ 
liomnnis.  Liv.  mais  cf.  castra 
Punica  ac  Romana  interjace- 
bat  campas.  Liv.  [X.WIl,  il, 
U]\.  Disposer,  jeter,  mettro,  pla- 
cer — ,  interjicêre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  aer  interjectus  mtcr  marc 
et  cœlum.  Cic  regio  intcrjecta 
inter  Romam  et  Arpos.  Liv. 
nasus  ocalis  interjertus[-  place 
entre  les  yeux  •].  Cic.  int.  sa- 
gittarios  inter  équités.  Cœs.). 
Placer  — ,  interponërc,  tr.  Liv. 
(voy.  intercaler,  insérer).  Etre 
placé  — ,  interesse,  intr.  Cic.  (cf. 
cam  Tiberis  inter  eos  interes- 
set.  Cic).  Regarder  qqn  —  les 
yeux,  defigëre  oculos  in  vultu 
alicujus.  Cart.  adversas  ali- 
quem rectos  ocalos  tenére.  Sen. 
Tenir  qqn  —  ses  bras,  voy.  em- 
brasser. Etre  —  les  mains  de 
qqn,  alicui  subjcrtum  et  ob- 
noxium  esse.  Liv.  \\  (Pur  aniil.) 
Dans  le  temps  qui  sépare  (deux 
ou  plusieurs  moments,  deux  ou 
plusieurs  faits).  Inter,  prép. 
(av.  l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.  :  lace 
inter  horam  tertiatu  et  qaar- 
tam,  tenebrœ  obortœ  fuerant. 
Liv.  ^acito  inter  nonas  et  idas 
Martias.  Col.  ut  dies  quinque 
et  quadraginta  inter  bmos  la- 
dos  tollerentar.  Cic.  inter  La- 
vinium  et  Albam  Lonyam  co- 
loniam.  deductam  [»  entre  la 
cok>nisatioii  de  L.  etcelled'AIba 
la  Longue  •]  triginta  fere  in- 
terfuere  anni.  Liv.  inter  liœc 
["  entre  temps  >].  Cic).  Voy. 
ehtre-temps.  Il  (Par  ext.)  A 
distance  égale  de  (deux  ou  plu- 
sieurs personnes,  deux  ou  plu- 
sieurs choses).  Inter,  prép.  av. 
l'Ace).  Cic.  Liv.  Sen.  Tac.  (ex.: 
inter  metum  et  iram  cancta- 
tus.  Tac.  bellum,  inter  et  pa- 
cem  dubitabant.  Tac.  inler  vi- 
tam  mortem,que  medii  detinen- 
tur.  Sen.  cam  inter  pacem  et 
bellum  médium  nihil  intersit. 
Cic.  quod  médium  inter  œqaum 
et  utile  erat,  decrvverant.  Liv. 
medii  inter  duos  cxpectavere 
fortunam. Flor,color['  teint-] 
inter  aqailam  ["  basané  ■>]  can- 
didamqae.  Saet.  craterltis  in- 
ter chrysolitham  et  electram 
colorem  habet.  Plin.).  Qui  est 
—  deux,  —  les  deux,  voy.  in- 
termédiaire, MOYEN,  .MOYLN-Nt:- 
.ment.  —  haut  et  bas,  voy.  [à] 
MI-VOIX.  1  Au  milieu  de  (plu- 
sieurs personnes  ou  plus,  cho- 
ses). Il  En  distinguant  les  unes 
des  autres.  Inter,  prép.  ;av. 
l'Ace).  Cic. etc.  (ex.;  potens  vir 
inter  sai  corporis  homines.  Liv. 
adulescens  inter  saos  et  hones- 
tus  et  nobilis.  Cic.  in  oratori- 
bus  admirabile  est  quanlam 
inter  omnes  anus  excellât.  Cic. 
anus  eminet  inter  omnes  in 
omni  génère  dicendi.  Cic.  ipse 
honestissimas  inter   suos   nu- 
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tner,ibatar.  Cic.   nihil  interfst 
interte  et  ^aadrapedem.Cic.sit 
hoc   diicnmen  inter  gratiosos 
àvfs  atqu4  (orte*.    Cic.   D'  — , 
de.  prép.,av.rAbl.).Cic.etc.(«;' 
hominem  certam  misideconù- 
tibas  meia.  Ci:,  nemo  de  nobis 
Unixs  excellât.  Cic.  de  tribus  et 
àecem  (andis  très  nohilissimos 
fondes    postidire.    Cic.^  ;  e  ou 
ex,  prép.    fav.  l'Abl.).  Cic.  etc. 
[ex.:  a'.icjais  ejr  nobis. Cic.  acer- 
rimuni  ex  omnibtis  nostris  sen- 
gibas  esse  sensam  lidendi.Cic. 
guod  ex  aliis  ei  maximampdem 
habebiit.  Cses.).    ||    En  réunis- 
(aot    les    unes   avec  les  autres. 
Jnter,  prép.   (av.    l'Ace. I.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cum  [Hercules]  inter 
homines  esset.  Cic.  inter  mul- 
tos  saacioa  consul  relictas.  Lii-. 
inter  alia  prodigia    et  carnem 
pluit.   Liv.  cam  Thrasea  inter 
alia   dixisset,    •    vis  ergo...  •. 
Plin.    j.    [ep.    III,  16,    10]).   Il 
(Spêc;  En  parlant  de  personnes 
qui  sont  ensemble.  jDter,  prép. 
(av.  l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.:  guœ 
tsppissime  inter  me  et  Scipio- 
nem  de  amicitiâ  disserebantar. 
Cic.  amicitiam  nisi  inter  bonos 
esse  non  posse.  Cic.  qaod  in- 
ter  nos    sit    [•    soit   dit   entre 
nous   '],   ego    illas    [platanos] 
posaeram.  ,!?en.[ep.  12,  2].gaod 
inter  nos  liceat  dicére.  Cic.  [ad 
Att.    II,   i,    1]).    Cic.  inter  se 
plurirnorum  bona  pablicata  di- 
vidére.  Cic.  ofpcia  partiri  inter 
te.   Cic.  amare  inter   se.  Ter.  \ 
Cic.    hoc  mirabiiias,  qaod  i-os  , 
inter  vos  risam   tenêre  possi-  \ 
tis.   Cic.  colloqni  inter  se.  Cic. 
non  patiar  ut  csedes  civiam  in- 
ter se  (iat.  Cic.    inter  se  non- 
dum    satis    noti.    Liv.).    Nous 
sommes  —    nous,  «oli    samas. 
Cic. — quatre  yeux, voy.(en)  tête 
A  TÊTE.  1   (t'ig.).  Par   relation 
d'accord  ou  de  désaccord.  In- 
ter, prép.  (av.    l'Ace.)  Cic.  etc. 
(ex.:  inter Marcellos  etClaadios 
patricios    judicàre.    Cic.  inter 
has  sententias  dijadicàre.  Cic. 
pacem  inter  daas potentissimas 
civitates  conciliavit.  Nep.  inter 
naos    magna    fait     contentio. 
fiep.    inter  se  repagnâre.  Cic. 
iia  e((ici  complexiones  atomo- 
ram  inter  se.  Cic.  ratio  et  ora- 
tio  conciliât  homines  inter  se. 
Cic.  qax  res  eos  in  magno  dia- 
tamoqae  bellu  inter  te  habait. 
Sali,  res  inter   se  timiles.  Cic. 
maltii    sant    civibus    inter    se 
communia.  Cic).  Que   tout  est 
commun    —   amis,    amicorum 
essecommaniaomnia. Cic.  com- 
munia esse  amicoram  inter  se 
omnia.    Cic.  La    guerre  —   l'îS 
trois  roi?,  triam  regam  bellam. 
Liv.  La  guerre  —  les   Romaias 
et    Philippe,  Homanoram  cum 
Philippo  bellam.  Liv. 
entre-bàiller    ou  entrebâil- 
ler, v.  tr.  Ouvrir  très  peu.  Voy. 

ENTIl'oUVRIR. 

•Dtre-baiser  (b'),  t.   pron.  Se 


ENT 

baiser  mutuellement.    OscalAri 
inter  se.  t'iaut. 
entre-baltre  (s"),  v.  ir.  Se  bat- 
tre l(>s    uns   contre    les    autres. 

Vov.    DATTKE. 

entre-blesser  la'\  v.  pron. Se 
blesser  mutuellement.  Matua 
valnera   accipëre.  Justin.  Voy. 

BLE-I^SER. 

entre-caresser  (a"),  v.  pron. 
Se  caressi-r  mutuellement.  Voy. 

CARESSER. 

entre-céder  (8'),v.  pron.  Céder 
l  un  à  l'autre.  Voy.   céder. 

entrechat,  s.  m.  (Danse).  Saut 
pendant  lequel  les  pieds  battent 
rapidement  l'un  contre  l'autre. 
Scùtus,  us,  m.  Cic.  Faire  un  — , 
in  altum  e.vsilire.  Cic.  \\  Fig. 
Faire   danser  un   —   en   l'air. 

Voy.    PENDRE. 

entre-choquer   (s"),    v.   pron. 
Se  chonuc-r  l'un  contre  l'autre. 
Collidi  inter  se.  Curt.{c(.  colli- 
danturinterse  naves.Cart.).  ou 
(absol.)  collidi,  pass.  Cic.  etc.  (cf. 
dentés  collidantur.  Sen.  amnis 
uterqae  colliditar.  Cart.  si    bi- 
na»    consonantes     collidantur. 
Quint.).    Concurrére  inter  se. 
Cœs.  (cf.  cum  infesiis  caspidi- 
bus.    Liv.    naves   concurrerant 
inter  se.  Liv.).  Confligêre  inter 
se.  Cses.  (cf.   illœ  naves  conHi- 
xerunt    inter    se.     Caes.).    Des 
nuages  qui  s'entrechoquent,  no- 
bes  impacts.  Sen.  \\  Transitivt. 
Entrechoquer.     Cotlidêre   inter 
se  [vasa,  naves,  navigia).  Cœs. 
Il  Fig.  (Avec  ellipse  du  pronom 
pers.)  Faire  — ,    c.-à-d.  mettre 
aux  prises,    voy.  prise. 
entre-colonnê    ou    entreco- 
lonne ot  entre-colonnement 
ou  entrecolonnement,  s.  m. 
(Archit.i  Intervalle    vide  entre 
doux  colonnes  consécutives.  In- 
tercolumnium,    ii,    n.    Cornif. 
Val.-Max.  (Au  plur.  chez  Cic. 
Vitr.). 
entre-comrnuniqjTier  (s'),  v. 
pron.  Se  communiquer  l'un    à 
l'autre.  Conlerre  inter  se.  Cic. 
entre-connaitre  (s'),  v.  pron. 
So  connaître  l'un  l'autre.  Voy. 

CONNAÎTRE. 

entrecouper,  v.  tr.  et  pron.  || 
V.  tr.  Couper,  diviser  par  in- 
tervalles. Intercldére,  tr.  Cic. 
Plaine  entrecoupée  de  collines, 
planilies  collibus  intermissa. 
Cœs.  Champ  entrecoupé  de  fos- 
sés, ager  concisus  fossis.  Plin. 
Justin.  Entrecoupé  par  la  mer 
(en  pari,  d'une  cote,  d'un 
paysj,  voy.  découper.  I|  Fig. 
/nferrumpêre,  tr.  Cic.  — .  Voy. 
interrompre.  Respiration  en- 
trecoupée, conciso»  spirita». 
Plin.  Sons  entrecoupés,  inter- 
raptse  voce».  Cic.  Paroles  en- 
trecoupées de  sanglots,  verha 
singuUarupta.  Ov.  Paroles  en- 
trecoupées de  sons  inintelligi- 
IjIos,  poram  explanatis  vocibas 
termo  prxruptas.  Sen.  Parler 
par  phrases  entrecoupées  et 
tronquées,  infracta  et  ampa- 
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tata  loqai.  Cic.  Voy.  d^couio, 
SACCADÉ.  1  y.  pron.  S'  — ,  se 
couper  l'un  l'autre.  /n(«rsed»- 
vidi.  Cic.  (cf.  in  splixrù  rmuri- 
mi  orbes  medii  inter  se  divi- 
dantur  [•  dans  une  sphère, 
les  grands  cercles  s'entrecou- 
pent .). Cic). Voy. COUPER.  Il  Fig. 
ils  s'entrecoupent  (do  mille 
questions),  alter alteri obstrepit 

Liv.   Voy.     INTERROMPRE.    1    b     — 

la    gorge),    (se  couper    l'un    k 
l'autre  la  gorge).  Voy.   couper, 

ÉOOHCER,    I^S']    ENTRE-TUER. 

entre-croiaer  ou  entrecroi- 
ser,   V.    tr.    Croiser   ensemble. 

Voy.    CROISER. 

entre-déchirer  (s"),  v.  pron. 
Se  déchirer  mutuellement.  In- 
ter se  laniàre.  A.  ||  Fig.  Se 
blesser  mutuellement  par  des 
traits  méchants,  obtrecfâre  in- 
ter se.  Nep.  S"  —  (en  pari,  des 
partis  politiques),  ssevlre  inter 
se  seditionibtts.  Liv. 

entre-demander  (s"),  v.  pron. 
Se  demander  mutuellement 
qqch.  Vov,  demander. 

entre-déposséder  (s'),  v.  pron. 
Se  déposséder    mutuellement. 

Vov.    DÉPOSSÉDER. 

entfedétrtoire  (s'),  v.  pron. 
Se  détruire  mutuellement.  Nous 
nous  entro-détruirons  nous- 
mêmes,  nosmet  ipsi  nos  expa- 
gnaverimus.  Nep.  Pousser  k 
s'  — ,  in  matuam  perniciem 
agëre.  Tac.  Voy.  détruire.  |1 
Fig.  S'annuler.  Voy.  annuler 
entre-deux  ou  entredeui,  s 
m.  (Au  propre.)  Espace  qui  sé- 
pare deux  choses.  Intervallam, 
i,  n.  Cic.  Spatiam  interjectum. 
Cœs.  L'  —  des  colonnes,  voy. 
entre-colon.-je.  L'  —  dos  pou- 
tres, intertignium,  ii,  n.  Vitr. 
L'  —  des  tours,  intertarriam, 
ii,  n.  Inscr.  L'  —  des  sourcils, 
guod  inter  supercilia  est.  Cels. 
L'  —  des  doigts,  intervalla  di- 
gitoram.  Saet.  internodium,  ii, 
n.  Varr.  \\  Fig.  Conserver  l'  — , 
médium  qaendant  carsum  te- 
nêre. Cir.  medtis  consiliis  stare. 
Liv.  médium  se  gerére.  Liv. 
entre-devoir  (s'),  v.  pron.  Se 
devoir    mutuellement   (qqch.). 

Vov.    DEVOIR. 

entro-dévorer  (s'),  v.  pron. 
So  dévorer  mutuellement.  Voy. 

DÉVORER. 

entre-dire  (s'),  v.  pron.  Se 
dire  mutuellement  (qqch.)  Voy. 

DllIE. 

entre-donner  (s'),  v.  pron.  Se 
donner  rautuollementqqch.  Ac- 
'  cipére  et  reddére.  Cic.  Voy.  É- 
CHANGER.  En  s'entre-donnant 
leur  parole,  la  main,  data  ac- 
ceptûqae  fide.  Curt.  datis  inter 
se  dextris.  Liv.  S'  —  des  coups 
de  corne,  inter  te  coratcàre. 
Cic.  ap.  Quint.  S'  —  dos  coups 
de  boc,  et  ellipt.  —  du  bec,  roi- 
tris  inter  te  corruére.  Cart. 
entrée,  s.  f.  Action  d'entrer. 
Introitus,  ûs,  m.  Cic.  etc. (ex.: 
intr.  militam.  Cœs.  iis  invitis. 
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non  potcst  esse  propter  angus- 
tiai  navibas  intr.  in  portam. 
Os.  [U.C.  111,  112,  ;■].  intr.  in 
urbem.  Cic.  intr.  Smyrnam. 
Cic);  in^ressio.  ODi's,  f.  Cic. 
(ex.:  ab  ingressione  (ori  popu- 
Itim  tribanosqae  plebi  propul- 
tari  videres.  Cic.  [Pliil.  5,  h, 
9])  ;  ingressus,  ûs,  m.  Vell. 
{ex.:  ingr.  in  outra.  Vell.  [III, 
63,  2]).  Il  (Spéc.)Action  d'eiUi-or 
avec  un  coiU-go.  Faire  sou  ■ — , 
invebl,  ilép.  tr.  et  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  cursa  in  Capitoliam.  Cic. 
iriumphans  arbem  invehitar. 
Liv.);  intrare,  intr.  et  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  entkkr)  ;  ingredi, 
dép.  intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
sntbeb) ;  2Dire,  tr.  ot  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  in  arbem.  Liv.  arbem. 
Liv.  absol.  ut  ovana  iniret. 
Tac).  On  lui  fit  une  —  magni- 
tique,  voy.  accueil,  réception. 
Faire  àqqu  lecomplimentd'  — , 
intranten\  salatùre  aliqueni. 
Cic.  1  Accès  dans  un  lieu.  Adi- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  mihi 
aditaa  est  ou  patet  ad  aliqnem 
[■  j'ai  mes  entrées  aupivs  de 
qqn  •].  Cic.  nemo  tam  kaniilis 
est,  cai  non  aditas  ad  eam.  pa- 
teat.  Cic.  qaibas  solis  aditus  in 
domam  (amiliarior  erat.  Liv. 
faciles  aditas  ad  eam  privato- 
rum.  Cic.  aditas  in  id  sacra- 
riam  non  est  viria.  Cic.  alicai 
aditam  dure.  Cic.  aditam  com- 
mendationis  [•  do  faveur  «] 
habëre  ad  Csesarem.  Cœs.  [B. 
C.  I,  7ii,  5].  aditam  petentibas 
conveniendinondare.  Nep.].  || 
Somme  à  payer  pour  entier 
qq.  part.  Pecania  qaœ  offerlar 
ob  introitam  ou  peconia  qax 
datar  pro  introita  ou  certam 
aliqaid  qaod  datar  pro  introi- 
ta. Carte  d'  — ,  tessera,  se,  f. 
Jav.  Jastin.  \\  Entrée  interdite, 
hac  introire  nefas  esto  I  \\  Im- 
portation d'une  marchandise. 
Invectio,  onis,  f.  Cic.  (s'opp. 
à  exportaiio.  Cic.  [de  Uff.  II,  5, 
13]).  Ils  défendent  1'  —  du  vin 
dans  leur  pays,  vinam  ad  se 
importari  non  sinant.  Cées. 
Droit  d'  — ,  portorium,  ïi,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  portoriam  vini 
institaêre.  Cic.  peregrinarunx 
merciam  portoria  institaêre. 
Cic.  nova  portoria  constitaëre. 
Vell.  singulis  rebai  certam  por- 
toriam imponëre.Cic.  dare por- 
toriam [•  payer  un  droit  d'en- 
trée "]  pro  aliqaare.  Cic.  Jet.). 
Il  (Par  ext.)  Entrée  en  possession 
d'un  héritage,  aditio  neredita- 
tis.  Jet.  ou  (abs.)  aditio,  onis,f. 
Jet.  Avant  1'  —  en  possession, 
ante  aditam  hereditatem.  Jet. 
Entréeen  matière,adi<us causas. 
Cic.  La  jour  même  de  leur  — 
«n  charge,  eo  ipso  dieqao  ma- 
gistratam  inierant.  Liv.  1  Ce 
qui  donne  accès  dans  un  lieu. 
Aditus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
in  primo  adita  vestibaloqae 
templi.  Cic.)  ;  ÎDtroitus,  ùs, 
jn.  Csei.  (ex.  :  tarrim...    ad  ip- 


sam  introitam portusopposait. 
Cœs.  [U.  C.  III.  39,  2J)  ;  OS,  O- 
ris,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  os  apecàs. 
Liv.  portas.  Cic.  os  l'ibcris. 
Liv.];  ostium,  ïi,  n.  Cic.  oic. 
(ex.:  ostium  iimen^ue  carceris. 
Cic.  pernoctare  ante  ostiam 
carceris.  Cic.  ostiam  portas. 
Cic.)  ;  fauces,  iuzn,  f.  pi.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  faaces  portas.  Clés, 
macelli.  Cic.  in  voile  arta  faa- 
cibas  atrinqae  obsessis.  Liv.). 
Voy.  PORTE,  SEUIL.  ||  (Par  ext.) 
Première    partie    d  une  chose. 

Voy.       COMMENCEMENT.     Al'     — 

du  printemps,  primo  vere. 
Cic.  Al'  —  de  l'hiver,  hieme 
ineunte.  Cic.  Al'  —  do  la  nuit, 
cum  nox  appeteret.  Cses.  Cart. 
\\  (Spéc.)  Mots  qu'on  sertavant 
le  rôti.  Promulsis,  sidis,  (. 
Cic.  (ep.  IX,  16,  «;  20,  1).  H 
(Loc.  adv.).  D'  — ,  c.-à-d.  au 
début,  voy.  début.  D'  —  de 
jeu,  c.-â-d.  dès  le  début  du  jeu 
et  ifig.)  dès  le  début,  voy.  début. 

entrefaite,  s.  f.  Intervalle  do 
temps  où  survient  qqch.Tempus 
interjertam  ou  interposltam. 
Cic.  Tempo»  qaod  interjacet  ou 
temporis  intervallam.  Cic.  ou 
simpl.  spatiam,  ii,  n.  Cic.  Cœs. 
Sur  r  —  (spéc.  au  plur.)  sur 
ces  — ,  et,  arch.,  dans  ces  — ,  in- 
térim, adv.  Cic.  interea,  adv. 
Cic.  inter  hœc,  Liv.  dam  hsec 
gerantar.  Liv.  Voy.  cependant. 

entre-flatter  (s'),  v.  pron.  Se 
flatter      mutuellement.     Voy. 

FLATTER. 

entre-frapper  (s'),  v.  pron.  Se 
frapper  mutuellement,  tctas  in- 
ferre et  accipêre,  A. 

entregent,  s.  m.  (Arch.)  Art  de 
se  conduire  au  milieu  des  gens. 
Ars  se  gerendi  erga  homines. 
A.  (d'après  Cic).  Voy.  adresse, 
TACT.  1  (P.  ext.)  Adresse  à  ma- 
nier les  gens.  Facilitas,  atis.  l. 
Cic.  Calliditas,  atis,  f.  Cic.  Qui 
a  de  r  — ,  dexter,  a,  am,  adj. 
Cic.  callidat,  a,  am,  adj.  Cic. 
ambitiosas,  a,  am,    adj.  Cic. 

entre' égorger  (s'),  v.  pron. 
S'égorger  mutuellement.  Voy. 
égorger. 

entre-hair(s'),  v,  pron.  Se  haïr 
mutuellement.  Inter  se  odisse. 
Saet. 

entre-heurter  (s'),  v.  pron.  Se 
heurter  l'un  contre  l'autre.  Voy. 
[s']  entrechoquer. 

entrelacement,  s.  m.  Action 
d'entrelacer,  état  de  ce  qui  est 
entrelacé.  Implicatio,  onis,  S. 
Cic.  Implexas,  Abl.  à,  m.  Plin. 
Intextas,  Abl.  û,  m.  Plin.  V  — , 
des  doigts,  digiti  inter  se  im- 
plexi.  Plin. 

entrelacer,  v.  tr.  Enlacer  l'un 
dans  l'autre.  Implicàre,  tr. 
Sali.  fr.  Virg.  Liv.  (ex.:  se  im- 
plicàre. Plin.  imphcari.  Plin. 
voy.  enlacer)  ;  nectére.  tr. 
Virg.  Ov.  Liv.  (ex.:  n.  brachia. 
Ov.y,  innectère,  tr:  Virg. Tac. 
(ex.:  inter  se  inntxirami.Liv.]: 
implect»re,ir.Stn.  Plin.{6x.: 


aaramcrinibasimple.vum.Plin. 
manibas  implexis.  Hen.  angaet 
inter  se  cratium  modo  impte.vi, 
Plin.);  intexére,  tr.  Co?s.  Virg, 
Ov.  Cart.  Plin.  (ex,  :  intexére 
vimina.  Cœs.  [B.  G.  II,  33,  2)); 
intertexère,  tr.  Ov.  (ex.:  (to- 
res hederis  intertexti.  Ov.  finot. 
VI,  128]).  Il  (Fig.)  EntortiUar, 
<>mbrouiller.  Voy.  ces  mots. 

entrelacs,  s.  m.  (Techiiol.)  En- 
trelacement (de  rubans,  de  cor- 
dons). \'oy.  entuelacf.mi:nt. 

entrelarder,  v.  tr.  Piquer  de 
distance  en  distance  avec  du 
lard.  Interserére  lardam.  .•!.  || 
(Fig.  Famil.)  Entremêlur,  mé- 
langer.Voy.  ces  mots.  T(Famil.) 
V. pron.  S' —  (se  percer  mutuel- 
lement), voy.  [s'j  entrepkrcer. 

entre-ligne  ou  entreligne,  s. 
m.  Espace  entre  doux  lignes 
(d'écriture).  Voy.  interligne. 

entre-lnire  ou  entreluire,  v. 
intr.  Luire  à  demi,  par  inter- 
valles./nteWucére,  intr. i.ii'.'/'ac. 

entre-manger  (s),  v.  pron.  Sa 
manger  mutuellement.  Voy. 
(s'j  entre-dévorer. 

entremêler,  v.  tr.  Mêler  parmi 
d'autres  choses.  Intcrmiscére 
{aliqaid  alicai  rei).  Liv.  Inter- 
serére {exornationes).  Corni(. 
rhet.  Intexére  {lœta  tristibuf). 
Cic.  —  la  prose  de  vers,  versus 
orationi  admiscêre.  Cic.  —  les 
discours  de  narrations,  interse- 
rére narrationes  orationibas. 
Tac.  Cavaliers  et  fantassins  en- 
tremêlés, interjectas  eqaiti  pe- 
des.  Tac.  Voy.  mêler.  S'  —  (en 
pari,  de  jours),  voy.  intercaler. 

entremesurer  (s'),  v.  pron.  Se 
mesurer  l'un  l'autre.  Voy.  me- 
surer. 

entremet»,  s.  m.  Ce  qu'on  sert 
dans  un  repas  après  le  rôti  et 
avant  la  dessert.  Media  cena. 
A.^  (Arch.  P.  anal.)  Intermède. 
Voy.  ce  mot. 

entremetteur,  euse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  colle  qui  s'entremet. 
Internuntias,  ii,  m.  Cic.  In- 
terpres,  pretis,  m.  Cic.  Seques- 
ter,  tri  ou  fris,  m.  Cic.  (cf.  ae- 
qaestres  corrampendi  jadicii 
[•entremetteurs  chargésd'ache- 
ter  les  juges  •].  Cic).  Concilia- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Transactor, 
oris,  m.  Cic.  Internuntia,  se,  f. 
Cic.  InterpreSyprëtis,  t.  Cic.  Sé- 
questra, œ,  f.  Stat.  Apal.  Con- 
ciliatrix,  tricis,  f.  Cjc.  Conci- 
liatricala,  se,  l.  Cic.  Etre  — , 
conciliataras  exercëre.Sen.nap- 
tias  conciliâre.  Nep.  Voy.  mé- 
diateur, intermédiaire.  Il  (Spéc. 
En  mauvaise  part.)  Intermé- 
diaire dans  une  intrigue  de  ga- 
lanterie. Leno,  onis,  m.  Plaut. 
Conciliator,  oris,  m.  Vopisc. 
Lena,  se,  f.  Ov.  Conciliatrix, 
tricis,  {.  Plaat.  Faire  le  métier 
d'  — ,  lenocinium  (acéré.  Plaat. 

entremettre  (s"),  v.  pron.  So 
mettre  entre  deux  ou  plusieurs 
personnes,  pour  les  servir  dans 
une  affaire  à  conclure,  un  dé- 
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bat  à  vular.  /n««rri:nîre,  iutr. 
Tac.  Saet.  Se  interponèr^  {in 
pacificationern'f.  Cic.  Inttrpo- 
nirf  fUAm  intercessionem.  Liv. 
S'  —  pour  un  mariage,  conci- 
liin;  naptias.  Sep.  S'  —  pour 
(faire  uno  chose),  intercedire, 
at  (et  le  subj.).  Cic.  Qui  s'en- 
tremet, VOy.  ESTREMETTECR,  IH- 
TEB  VENIR. 

entremise,  s.  f.  Action  de  s'en- 
tremettre. Intercessio,  onit,  f. 
Cic.  Interces.ias,  ùs,  m.  V'al.- 
Mjlx.  —  pour  accommoder  un 
ilifférend,  conciliatio,  oni$,  f. 
Cic.  Par  1'  —  de  qqn,  per  ali- 
</acm.  Cic.  aliciijus  operâ.  Cic. 
l»ar  —  du  bourreau,  internon- 
rio  carnilice.  Cic.  Par  1"  —  bien- 
veillante de  qqn,  bene/îcio  ali- 
C!i/(U.  Cic.  Se  servir  de  1'  —  de 
qiu,  pour  obtenir  qqch,  ad  a- 
lijaid  impetrandam  depreca- 
t-re  aliqao  uti.  Cxs.  Voy.  in- 
tercession,  I.NTERVENTION. 

entre-mordre    (s"),    v.    pron. 

Se  mordre  mutuellement.  Voy. 

MORurti:. 
entr'empêcher   (s"),    v.   pron. 

S'empêcliermuluellement.  Voy. 

EMPÊCHER. 

entre-nœud  ou  entrenœud, 

s.  m.  iBotan.)  Intervalle  entre 
deux  nœuds  (sur  une  tige),  une 
branche  d'arbre.  InternoJiam, 
a.  n.  ^tela.  Col. 
entr'eutenclro  (s"),  v.  pron. 
S'entendre    l'un    avec    l'autre. 

Voy.    ENTENDRE. 

entre-nuire  (s'),  v.  pron.  Se 
nuire  mutuellement.  Vov.nuire. 


entre-payer  's"),   v.  pron. 


Sa 


payer  muluellement.Voy.P.tTER. 

ent're-percer  is"),  v.  pron.  Se 
percer  muLuollement.  Matais 
ictibus  se  con[odëre .  D. 

entrepied, s.  m.  Piédestal,  sup- 
port (arch.).  Voy.  ces  mots. 

entreposer,  v.  tr.  Déposer  pro- 
visoirement. Deponére,  tr.  Cic. 

Voy.    DÉPOSER. 

entrepositaire,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  a  entreposé  dos  mar- 
chandises. Accepter,  oria,  m. 
Inscr. 

entreposeur,  s.  m.  Celui  qui 
Oit  préposé  à  un  entrepôt,  hor- 
rearius,  ii,  m.  Ulp. 

entrepôt,  s.  m.  Lieu  où  l'on 
entrepose  des  marchandises. /îe- 
ceptacalam,  i,  n.  Liv.  —  des 
vins,  cella  vinaria.  Varr.  \\ 
(P.  ext.)  Port,  place  de  commerce 
où  les  marchandises  sont  dé- 
posées pour  être  réexportées. 
Receptacalam  peregrinaram 
naviam.  Liv.  Emporiam,  ii,  n. 
Liv.  —  général,  universel,  1' — 
de  toutes  les  nations,  locas  c/uo 
omnes  andiqae  com  mercibus 
atqae  oneribas  commeant.  Cic. 
Nations  dont  cette  ville  est  de- 
venue r  — ,  gentes  quaram 
cornm'ircinrn  in  eum  maxime  lo' 
cam  mutai  usas  contraxere. Liv. 
Il  Fig.  Cett#  ville  qui  était  de- 
venue r  —  du  vol  et  du  pil- 
lage, cti-itou  prxdaram  et  far- 
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forum  receptrix.  Cic.  Voy.  oi- 

POT,    COMMERCE,    MARCHÉ. 

entre-pousser  [o'],  v.  pron. 
Se  pousser  l'un  contre    l'autre. 

Voy.    ENTRECHOQl'ER,    POIS-'ER. 

entreprenant,  ante,  adj.  Qui 
entreprend  hardiment  qqch. 
Prompfns,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  promptas  liomo  et  expe- 
riens  [•  un  h.  entreprenant  •]. 
Cjc.prompfiîsimnj/iomo.  Cic). 
Acer,  acris,  acre,  adj.  Liv.  (cf. 
i-ir  oc«r. Lii'.).5trcnuas.a,ijm, 
adj.  Liv.  .Audens,  p.  adj.  Virg. 
Fidens,  p.  adj.  Cic.  Liv.  Conp- 
dens,  p.  adj.  Cic.  En  mauvaise 
part:  audiwr,  adj.  Cic.  (cf. 
paalo  adfacinas  aurfacior[»  un 
peu  trop  —  •].  Cic.  audor  ad 
conandam.Liv.).Va  homme  — 
à  l'excès,  projectas  ad  aaden- 
dam.  Cic. Il  nousfautun  homme 
actif  et  — ,  expedito  nobis  ho- 
mine  et  parato  opus   est.  Cic. 

Voy.    ACDACIEUX,    DÉCIDÉ,  HARDI, 

RÉSOLU.  Il  (Spéc.)  Hardi  (auprès 
des  femmesK  Voy.  effronté. 
entreprendre,   v.   tr.  Prendre 
en  main  I  une  afFaire\ commen- 
cer à  eiécuter.  Suscipére.  tr. 
Cic.   etc.  (ex.:  sasc.    iter  Asia- 
ticam.  Cic.  laborem.  Css.  ne- 
gotiam.    Cic.    bellam.  Cic.  pe- 
regrinationes.  Sen.    vel   ntyli- 
gentise   in  sasceptis  rebas,  vcl 
perpdise  in  receptis.  Cic.)  ;  in- 
cipère,    tr.   Plaut.    Sali.    Liv. 
(ex.:  inc.  bellum  [opp.  à  depo- 
nére]. Sali.    iter.    Plaut.  opus. 
Liv.  voy.  COMMENCER)  ;  capére, 
tr.    Ter.    (ex.  :    c.    provinciam 
duram    [•    une  rude    tâche  •'. 
Ter.);  cœptàre  (-entreprendre 
avec  ardeur»),  ir. Ter. Cic.  Tac. 
(ex.  :   quid  hic  cœptaa  ?  Ter.)  -, 
capessëre,  tr.    Cic.  Sali.  Liv. 
(voy.  [s']  occoPER  [de]);con3ri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  magnum 
opas  et  ardaam  conamar.  Cic. 
s  opp.    à   facëre,  ef(icëre,    etc.  : 
conantar  [acëre  id  quod  cons- 
tituerant.    Cses.    a    conantibus 
priasquam    id  e((ici  postet,  a- 
desse  Romanosnuntiatur.  Cses. 
Atheniensiam  populam  celerem 
et  supra  vires  audaccm  esse  ad 
conandum.  Liv.  quod  igitur  et 
Cùnari  occaltius  et  ef(icëre  cau- 
tias  potuit,  id...  Cic.  ut  despe- 
reni  se  id  quod  conantar  con- 
sequi  posse.  Cic.  voy.  e^îçaver''; 
moliri    (•    entreprendre    une 
chose  difficile  -),  dcp.    tr.   Cic. 
etc.    (ex.  :  moliri   nulla  opéra. 
Cic.  niliil    est    quod    motiare. 
Cic.  m.  Hislricam  hélium.  Liv. 
moliri peregrinumregnum[-  do 
se  faire   roi    •].   Liv.    de{ectio- 
nem.   Liv.    multa.    Sep.)  ;  au- 
dère,  tr.   Sep.   Liv.    (ex.  :  sibi 
cum  viro  forti  ac   strenao  ne- 
gotium  este,  oui,  cum  cogitas- 
set  (acéré  awJeret,  et  prias  co- 
gitare  quam  conari  consuesset. 
.\ep.  multa  doto ,  pleraque  per 
vim.    Liv.)  ;  adoriri,  dép.  tr. 
Cic.  etc.    (ex.:  boc  ipsum.  Cic. 
ne   conveUêre    adoriamar   eu, 
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mue  non  possint  commovèri, 
Cic.  [de  Or.  II,  51,  805).  oJortu» 
est  urbetn  oppagnàre.  Sep.\  ; 
aggredi,  dép.  tr.  Cic.  etc. (ox.: 
ancipitem  caasam.  Cic.  [de 
Or.  II,  LU,  186J.  (acinus.  Liv. 
majora  et  magis  aspera.    Sali. 

IJug.  89].  aggredi  dicère.  Cic. 
OIT.  II,  1,  I].  oppirfum  altis- 
simis  mœnibus  oppugnùre.  Cxs. 
Jagurtham  beneficiis  vincëre. 
Sali.  voy.  aussi  [se]  mettre  [à];; 
committère,  tr.  cic.  Liv.  (voy. 
engager)  ;  ittcboàre,  tr.  Liv. 

(VOV.      COMMENCER,      INAUGURER)  ; 

infre.  tr.  Cs-s.  Liv.  (ex.  :  in. 
iter.  Curt.  bellam  cum  aliqao. 
Liv.)  ;  instituére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  insf.  [*  onir.  la  construc- 
tion de  •]  (urrim,  pontes,  na- 
ves.  Cxs.  vineas.  Cic.  histo- 
riam.  Cic.  iter.  Cic.  viam.  Cic 
artem  scribëre.Cornif.historias 
scribère.  .Vep.  topica  Aristo- 
telea    conscribére.     Cic.     voy 

COMMENCER,     [se]     METTRE     [àVj  ; 

sumère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  la- 
borem. Cxs.  bellam.  Sali,  qui 
sibi  hoc  sumpsit  at  mores  cor- 
rigat.  Cic);  insequi.  dép.  tr. 
Cic.  (ex.:  nec  te  rhetoricis  qui- 
basdam  libris  inseqaor  ut  e- 
radiam.  Cic.  [de  Or.  II,  3,  10  i. 
Il  (Spéc.)  S'engagfr  en  qualité 
a'entrepreneur  à  faire  certains 
travaux,  etc.  Voy.  entrepre- 
neur. 1  Entreprendre  contre  ou 
sur  qqn,  prendre  des  mesures  à 
son  désavantage.  Attentàre, 
tr.  Val.-Max.  Tac.  (ex.  :  att. 
patriam  nefariê.  Val.-Max. 
aliqaem  vi.  Tac.];  audére,  tr. 
Liv.  (ex.  :  nihil  contra  aliqaem 
audêre.  Liv.  Sen.)  ;  inire,  tr. 
Cxs.  (ex.  :  nihil  se  contra  Se- 
qaanos  consiliiinituros.Cxs). 
—  sur  les  droits  d'autrui,  de- 
trahëre  aliquid  alteri.  Cic.  — 
contre  la  vie  de  qqn,  vitam  a- 
licajus  petëre.  Cic.  1  Se  pren- 
dre à  (qqn  ou  à  qqch.).  Ag- 
gredi, dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Damasippam  velim  aggrediarc. 
Cic.  [ad  Att.  .\II,  33].  voy.  [sej 
prendre)  ;  adoriri,  dép.  tr. 
Ter.  Cic.  Tac.  (ex.  :  Jargio  a- 
liqaem  adoriri.  Ter.  a/ii/uem. 
Ter.  aliqaem  minis.  Tac.  ali- 
qaem tumultuosissimë.  Cic). 
Il  Mettre  hors  d'état  d'agir. 
Debilitàre,  tr.  Cels.  (voy.  af- 
faiblir,     ÉNERVER,      IMPUISSANT, 

Estropier;  attaquer). 
entrepreneur,  euse,  s,  m.  et 
f.  Celui  qui  entreprend  qqch. 
(Peu  usité  au  sons  général).  Qui, 
fjux  [aliquid)  agit,  conatur  ou 
parât.  Cic  .^ctor,  oris,  m.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Celui,  celle  qui  en- 
treprend d'e.\écuter  certains 
travaux,  de  faire  certaine»  four- 
n  itures,  etc.  RedeznptOT,  oris. 
m.  Cic.  (ex.  :  framenti.  Liv. 
cloacaram.  Plin.);  conductor. 
oris,  m.  Cic  (ex.  :  c.  operis. 
Cic).  Entrepreneuse,  conduc- 
trix,  tricis,  f .  Cod.-Just.  —  de 
bitimouts,  xdiftcator,  oris,  sa. 


i:\T 

<Jic.  redemptor  ou  condactor 
operis  (operuni).  Cic.  manccps, 
ipis,  m.  Cic.  —  da  pompes  fu- 
III  brus,  libitinariiis,  ii,  m.Sen. 
Su  cliaraerd'un  travail  commo 
-,  conaacëre   opns.   Cic.  Voy. 

tNTREPniSE. 

entre-presser  (e'),  v.  pron.  Se 

jii'.ssor  l'un  l'autre.  Voy.  pres- 

rn. 

entre-prêter  (s'),  v.  pron.  Se 
|irét,flr  inutuoU'-'moiU  qqch.  Voy. 
i'i:i:TEii. 

eutre-produire  (s"),  v.  pron. 
S)  produire  mutuellement.  Voy. 

riiOI.UIRE. 

entreprise,  s.  f.  Ce  qu'on  en- 
treproud.  InceptuzD,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  temerariam,  vanum. 
Liv.  inc.  non  saccedebat.  Liv. 
speranl  (ore  ut  (ilias  ab  in- 
cepto  revocetar.  (.'ic.  [iu  Verr. 
II,  2,  .^9,  97].  cajus  ego  incep- 
tam  df.prehcndero.  Cic.  [in 
Cat.  %  \%  il],  frastra  id  in- 
ceptum  Volscis  fait.  Liv.  id  si 
fecissent,  incepta  prospéra  (u- 
tara.  Nep.  incepta  patràre. 
Sali,  permanêre  in  incepto. 
Cic.  ou  perstàre.  Liv.  inc<jptani 
omittëre.  Sali,  ab  incepto  de- 
aistére.  Liv.  incepto  absistère. 
Liv.  nec  hac  re  incepto  moveri 
poterat.  Val.-Max.  hostem  ab 
incepto  retinêre.  Sali.  Catilinse 
incepti»  favëre.  Sall.'t  :  incep- 
tus,  ÛS,  m.  Liv.  [i'o\<[<.  a  exi- 
tus  ou  à  (mis,  ex .  :  (ccdam  in- 
cepta. fœdum  e.vitu.  Liv.  [pra;f. 
10])  ;  inceptio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:  inc.  tam  praiclari  operis. 
Cic.  [Ac.  pr.  II,  38,  lit»])  ; 
cœptum,  i,  n.  Liv.  Tac.  (e.x.; 
temere  ccepta.  Liv.  bene  cœpta. 
Vell.  cœptis  instâre.  Tac.)  ; 
cœptus,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
nefarii  cœptas.  Cic.  [in  Cat.  1, 
3,  6].  primos  saos  qaasi  cœp- 
tus appetendi  faisse,  ut. . .  Cic. 
(^Fin.  IV,  15,  il])  ;  coDatum, 
1,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  cuias  ego 
non  modo  factum  secl  incep- 
tam  nllam  conatamve  contra 
patriam  deprehendero  .  Cic.  [in 
Cat.  2,  12,  27].  surt.  au  plur. 
conata  e(^cëre.  Cic.  o\i  perfi- 
cëre.  Liv.  Carthaginiensiam  co- 
nata exponëre.  Liv.  Persei  co- 
natis  obviam  ire.  Liv.);  cona- 
tus,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
consiliuni  [•  projet  ■•]  à  factum 
[•exécution  -],à  e^^ectus  [-  suc- 
cès, résultat  •],  ex.  :  c.  fario- 
sus.  Val.-Max.  conatus  tam 
auda.v  trajiciendaram  Alpium 
et  elfectus.  Liv.  conata  absis- 
tère. Liv.  a  conata  resistendi 
deterreri.  Nep.  hoc  conata  de- 
sistëre.  Caea.  religione  ab  hoc 
conata  repelli.Cic.  furentis  ho- 
minis  conatamatqae  aadaciam 
eomprimëre.  Cic.  au  plur.;  co- 
natus alicujus  eomprimëre.  Cic. 
Liv.  omnes  illoram  conatus 
investigùre  et  conseqai.  Cic. 
omnes  alicujus  motus  cona- 
tusgue  prohibera .  Cic.  alicajua 
loonatas  feprimère.  Cic.);  mo-  I 
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litio,  onis,  f.  Cic  («x.  :  qase 
molitio.  Cic);  institutum.  i, 
n.  Cic.  (ex.;  instituta  per^icëre. 
Cic);  res,  rei,  f.  Cic  (ox.:  rei 
agenda  ou  gerenda.  Cic.  rem 
inchoatanx  destituëre.  Liv.);  o- 
pus,  eris,  n.  Cse$.  Curt.  (ox.  : 
opus  egregiam.  Curt.  magnum 
opus  conari.  Cees.  fr.)  ;  faci- 
nus,  oris,  n.  Cic.  etc.  voy. 
ACTE,  action);  commissum,  i, 
n.  Liv.  (ex.  :  supererat  nihil 
aliud  in  temere  commisso, 
qaam...  Liv.  [.\LIV,  6,  U]). 
Cette  — ,  id.  Cic.  quod.  Nep. 
(Dion,  5,  3).  —  insensée,  amen- 
tia,  SB,  f.  Cic.  —  criminello 
contre  la  sûreté  de  l'Etat,  de- 
lendi  imperii  sceleratas  impe- 
tas.  Cic.  —  militaire,  expeditio, 
onis,  f.  Liv.  ||  Tentative  do 
séduction.  Voy.  séduction.  ^ 
(Spéc.)  Action  de  s'engager  à 
faire  certains  travaux  donnés  à 
l'adjudication.  Redemptura, 
se,  f.  Liv.  Jet.  (ex.  :  redemptu- 
ris  aaxisse  patrimonia.  Liv. 
[XXIII,  ii8,  10].  mercaturas  re- 
demptarasgae  facëre.  f/ip.  [dis. 
XIV,  3,  5,  2]).  Prendre  à  1' — , 
avoir  1'  —  de,  cODducére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  colamnam  fa- 
ciendam.  Cic.  condacëre  pr^e- 
benda  qase  ad  e.xercitam  His- 
paniensem  opns  sant.  Liv.). 
entre  quereller  (s'),  v.  pron. 
Se     quereller       mutuellement. 

Voy.   QUERELLER. 

entre-quitter  (s"),  v.  pron.  Se 
quitter      mutuellement.     Voy. 

QUITTER. 

entrer,  v.  intr.  Aller  dans  un 
lieu.  Il  (En  pari,  d'une  per- 
sonne.) Intrâre,  intr.  et  tr. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  exire,  ex.:  in- 
trâre regnum,  pomoerium,  li- 
men.  Cic  cum  carra  urbem  ac 
deinde  regiam.  Curt.  in  taber- 
naculam.  Cart.  fig.  si  in  hspc, 
quœ  patefecit  oratione  sua 
brassas, intrare  volueritis.  Cic. 
[de  Or.  I,  A7,  20A])  ;  ÏDJre.  tr. 
Cic.Cœs.  (ex.:  in.  domam,  con- 
viviam,  cubile.  Cic.  agram  Ro- 
manam.  Liv.)  ;  introire.  intr. 
et  tr.  Cic  etc.  (ex.:  in  domam. 
Cic.  in  senatam.  Cic.  in  urbem. 
Cic.  in  oppidam.  Cic.  in  Thra- 
ciam.  Nep.  Syracasas.  Nep. 
[Dion,  5,  3]. domam.  Cic.  [Phil. 
2,  28,  68].  ad  amicam.  Ter.  in- 
troire porta.  Cic.  absol.  ut  cam 
velis  introire,  exire  liceat.  Cic, 
fig.  qaem  œquias  faerat,  ut 
prias  introieram,  sic  prias 
exire  e  vità.  Cic.  [ara.  h,  15]); 
ingredi,  dép.  intr.  et  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ingr.  in  templum.Cic. 
in  navem.  Cic  in  fandam.  Cic 
intra  fines,  intra  niunitiones 
ingredi.  Cxs.  ingredi  pontem. 
Cic.  [in  Cat.  3,  2,  6].  urbem. 
Cic.  [Phil.  13,  19]. regnum.  SaH. 
riiist.  fr.  II,  ii5].curiam,repiam. 
iii'.  [XLIV,  19,  7  ;  XL,  8,  1], 
fig.  ingr.  vitam.  Cic.  [Ac.  pr. 
II,  36,  Il-'il.  annam  setatis  vi- 
cesimum.  Quint.).  —  en    ram- 
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pant,  correpére,  intr. Ci(-.{vojf, 
[se]  GLis-Ett,  (S'J  INTRODUIRE  [fur- 
tivement]). —  do  vivo  force  oo 
de  force,  in vadëre,  intr.  et  tr. 
Cic.  (ex.  :  inv.  in  eas  arbes  vi 
cam  exercita  imperioqae.  Cic. 
voy.  envahir)  ;  irruere,  intr. 
7'er.  Cic  etc.  (voy.  [se]  préci- 
piter [dans])  ;  Irruinpére, 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  [se]  préci- 
piter [dans],  [faire]  irruption, 
[se]  jeter  [dans],  envahir);  in 
currére,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
INVASION,  incursion)  ;  inûxiére 
{pr.  •  se  précipiter  sur  [commo 
un  torrent]  -),  intr.  Cic.  (voy. 
[faire]  irruption).  Faire  — ,  in- 
ducére,  tr.  Cic.  (voy.  amené  u 
[dans],  introduire)  ;  introdu- 
cére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  intro- 
duire); conjicére,  tr.  Liv.  Curt. 
(ex.  :  exercitam  in  angastias. 
Cart.  navem  in  portam.  Liv.); 
admittère,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
aliqaem  in  cabicalam .  Cic.  a- 
liquenx  ad  aliqaem.  Nep.  voy. 
ADMETTRB  [auprès  de  soi],  re- 
cevoir, accueillir,  [donner] 
audience)  ;  accipére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  hostem  in  urbem  ac- 
cipére. Cic).  Faire  —  de  force, 
compellëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
aliqaem  domam  vi  et  armis. 
Cic).  Laisser  —  ,lntrowittêre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  introduire, 
[donner]  accès).  Ne  pas  laisser 
—,  submovére,   tr.  Cic  etc. 

(voy.   ÉCARTER,  REPOUSSER);   HOU 

admittère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nemo  admittitar.  Cic);  exclu- 
dere  (pr.  •  empêcher  d'entrer 
en  fermant,  fermer  la  porte  à, 
laisser  dehors  ->),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliqaem  a  domo  saa.  Cic 
aliqaem  a  porta.  Cic.  aliqaem 
manibas.  Cic  exclasieos.  Cic). 
Facilité,  permission,  droit  d' — , 
aditus,  ÙS,  m.  Cic.  (ex.:  alicai 
aditum  dure.  Cic.  alicai  adi- 
tam  negàre.  Nep.  aliqaem  adita 
arcëre.  Nep.  voy.  accès,  en- 
trée). Il  Entrer  (à  cheval,  en  voi- 
ture, en  bateau).  Invebi,  pass. 
Liv.  (voy.  arriver  [p.  189,  col. 
3]).  Il  Fig.  —  en  lice,  venirein 
certamen.  Cic.  ||  (En  pari,  d'une 
chose.  )/ntrâre,  intr.  ettr.  Cic. 
etc.  (ex.:  intrare  portam  navis 
non  potest.  Curt.  signam  arie- 
tis  intrâre  [en  pari,  du  soleil]. 
Plin.  terranx  per  occulta  fora- 
mina  [en  pari,  de  l'air].  Sen. 
in  corpus  [en  pari,  de  l'âme]. 
Cic,  fig.  in  sensum  et  in  men- 
tem  Jadicis  [definitio]  non  in- 
trare potest.  Cic);  penetrâre, 
intr.  Cic.  (voy.  pénétrer  [dans], 
[s']  enfoncer  [dans],  [faire]  im- 
pression [sur])  ;  descendére, 
intr.  Cic.  etc. (voy.  [s'] enfoncer, 
PÉNÉTRER,  [faire  une]  impres- 
sion [profonde]).  Laisser — ,  ad- 
znittèrp,  tr.  Ov.  Plin.  (ex.  : 
lacem  in  thalamos.  Ov.  solem. 
Plin.)  ;  accipére,  tr.  Varr. 
Virg.  Liv.  Curt.  Plin.  i.  (ex.  : 
acc.  iucem.  .Sen.  navis  aii^uan- 
tum  aause  accipit.  Liv.  [XXIV 
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3i,U].nmiscompaa>biMa<;uoin 
aceipit.    Lii:    [XXXV,   S6.    S). 
cryptoporticu3...  pafentibus  /"e- 
nestris  (^woniot  aceipit.    Plin. 
/  [«p.  Il,  17,  19]>.  1  Se  meitre 
dans  un»    situation,   une   ma- 
niera   d'être.    Jntràre,    i"tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  in  possessionem 
fconorum.    Cic.  'Div.  Ca^cil.  17, 
56]:  ire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  in 
malrinxoniiim    ire  [•    entr.  en 
raéiiase   -].  Plaat.):  illire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:munuj  [•  en  fonc- 
tion .1-  Cic.   [Fin.   11.  S2.  7;.l. 
majisfrofum.  Lii-.  [III,  19i  -']• 
tacerdotiam.    Vell.)  ;    venire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  poises- 
sionem  alicajas  rei  i-enire.  Cic. 
[AU.   IV,  5,   3]);  adiré,    imr. 
Cic.   etc.    (ex.  :    aJire    ad   rem 
pablicam    [•    aux    alTairos    •]. 
Cic);  accedère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ace.  adrempublicam.Cic); 
capessère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.    mililiam.  Plin.  c.    rem  pa- 
blicam.  Sali.    Vell.   c.   matri- 
monium.  Geii.).  —  en  convales- 
.cence.voy.covALESCENCE.  ||  (Par 
ext.)  Etre  admis  dans  un  corps, 
une  compagnie.  Venire,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  in  colUgium  veni- 
re. Cêes.y,  pervenire,  intr.  Cic. 
(ex.:in  senatam pervenire.Cic); 
cooptari,    pass.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  coiiejiamcoopfari.  Cic.  voy. 

ADMETTRE,  CH01?1R,  ÉLIRE).  Faîla 

—,  cooptire.  tr.  Cic.  etc.  c.\.: 
aliqaemin  collegiam  aagarum. 
Cic.  gentem    Claadiam  in  pa- 
tricios.   Saet.)  ;   iDducêie.  tr. 
Tac.  (ex.:  aliqaem  in  familiam 
Csesaram.  Tac.).   \\   (Fig.)  In- 
tràre,  int;-.    Cic.  (ex.  :   in  ah- 
cuyui  familiaritatcm.  Cic);  ve- 
nire.   intr.    Cic.  etc.   (ex.  :  in 
contentionem.  Cic.  per  Treve- 
rot    venisse   [eos]  Germanis  in 
amicitiamcognoverat.  Cses.  [B. 
G.VI,5,J.l.  ad  pactionem  veniri:. 
Cic.  in  deditionem  venire.  Cxs. 
voy.     COMPOSITION.    Cic.    V.    in 
colloqaiam  [•  en  pourparlers  ■•]. 
Cic.);  inire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
6el(am  cum  alirjoo.  Liv.  (œdas 
cam  aliqao.  Prop.  societatem. 
Cic.    pactionem     cam    aliqao. 
Jastin.)  ;  ingredi,    d6p.   intr. 
et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  bellum. 
Cic.  ingr.  orationem  [•    entrer 
en  matière, en  propos  •].  Cic); 
se  dare.  Cic.  (ex.  :  se   dare  in 
termonem   cam  aliqao   [  ■    en 
cony<;rsa[ion  avec  qqn  >].  Cic). 
—   en   fureur,    voy.   fureur.   ^ 
Prendre  part  à  qqch. (voy. part). 
Venire,  intr.  Cic  etc.  (ex.  :  v. 
in  partem    alicajoi    rei.   Cic. 
venire   in   societatem  consilii, 
tceleris,  etc.  alicajas  rei.  Cic.)  ; 
accedère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ad  tententiam  alicuiat.  Plaat. 
ad  hoc  consiliam.  Nep.  ace.  ad 
pericalam.    Cic.     ad  Jacinat . 
Cic.);  intrâre,  iutr.  Cic.  (ex.  ; 
in  hêec  {•   dans  ces  idées,  dans 
ces  sentiments  •]  intrâre.  Cic), 
Interesse,  intr. Cic.  (voy.[ctrei 
«ÉSENT    [à],    assister}.    ||  (Par 
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ext.).  Faire  partie  de  qqi-li. 
CoDtinêri,  pass.  Cic.  etc.  io\.: 
(acinas,  in  quo  omnia  varia 
confincri  miAi  atqae  inessi- 1  i- 
dentar.Cic);  inesse,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  tTRE  ou  [se]  troiver 
[dans]).  Faire  —  eu  lijjno  .lo 
compte,  induc^re  aliqaid.  Cic. 
Il  n'entre  pas  dans  mes  projets, 
de...,  non  e«t  mei  consilii  {mv. 
rinf.).  Cic.  non  est  instifafi 
opcris  (av.  l'inf.).  Plin.  Qui  en- 
tre bien  (dans  les  vues  de  qqn), 
aptas,  a,    um,    adj.    Cic.  (voy. 

APPROPRIE,   CONVENABLE  ,   FAIT 

[pour]). 
entre-reg«rder  's"),  v.  pron. 

Se  regarder  mutuellement.  In- 

ter  se  aspicC-re.  Cic. 
entre-répondro  (s'),  v.  pron. 

Se  répondre  l'un  à  Vautre.  Voy. 

RÉPONDRE. 

entre-secoxirir  (s'),  v.  pron. 
Se  secourir  mutuellement.  Voy. 
entr'aider  (s'). 
entre- soutenir  (s"),  v.  pron. 
Se  soutenip  mutuellement.  Voy. 
soutenir. 

entre-suivre  (s'),  v.  pron.  Se 
suivre  l'un  l'autre.  Voy.  suivre. 
entre-taillerou  entretailler, 
V.  tr.  Entrecoup-r.  Voy.  ce  mot. 
entretaillure,  s.   f.    (Art  vé- 
térin.)     lilessuro    d'un     cheval 
ontretuillé.  Intertrigo,  trlginh, 
f.  l'arr.    Plin.   Intertritara,  .t, 
f.  Scsevol.  dig.  Voy.  éoorchuri;. 
entre-temps  ou  entretemps, 
adv.     Dans    cet    intervalle    do 
temps.  /n<erim,    adv.  Cic.    In- 
terea,    adv.    Cic    Voy.    entre- 
faite,  CEPENDANT.    ||    (Substan- 
tivt.)    Intervallum,    i,    n.  Cic 
Tempos  interjectam  ou  inter- 
posilum.  Cic.  Voy.  entrefaite. 
entretènement.  s.  m.  (Arcb.) 
Action  d'entretenir,  do  tenir  en 
bon  état.  Voy.  entretien. 
entretenir,  "v.  tr.    Tenir  en- 
semble (arch.).  Voy.  tenir,  [se 
TENIR  et  maintenir.  1  (Au    fig. 
Tf-nir  dans  lo  même  état.  Sus- 
tinère,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  civi- 
tutis  dignitatem  ac  decas.Cic); 
sustentâre,  tr.  Cic.   etc.  (ex.: 
valetadincm.  Cic.  egestatem  et 
laxariam  domestico  lenocinio. 
Cic.  se  amicoram  liburalitate . 
Cic.  idem   (aer]   spirita  dactas 
alit    ac    sustentât    animantes. 
Cic.  in  qao  naila  re  ejens  [a- 
nimus]  aletur  et  sastentabitar 
isdem  rébus,  qaibas  astrasas- 
teniantar    et    alantar.    Cic); 
tuéri,  liép.  tr.   Cic. etc.    (ex.; 
taeri  valetadinem.  Nep.  se,  vi- 
tam  corpusqae.  Cic.  se  acsaos. 
Liv.  amicitiam.  Cic.);  servàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pacem.  Vi:ll. 
pacem  cam   aliqao.  Cic.  se  in- 
Icgros  castosque.  Cic.  urbem  et 
cives     integros    incolamesque. 
Cic.)  ;    conservàre,    tr.    Cic. 

etc.  (voy.  CONSERVER, UAlNTENlI'.j; 

fovere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  do- 
lores  suos.  Cic.  alicajas  spem. 
Liv.  Mari.  spem.  Liv.  aliqaem 
certa  spe.  Liv.  hanc  amorem  tu 
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fovebis.  Cic.  inç/enia  et  artet, 
Saet.);  adjuvàre,  tr.  /.ii'.  (ex.: 
adj.  ignem  [opp.  à  cxstin- 
gu^'re].   Liv.).    S'  —,    voy.   (se) 

CONSERVER,  SUBSISTER. PERSISTE». 

Il    Fig.  —    qqn    d'illusion,  /u- 
ciincicJ  opinione    oblectare  ali- 
qaenx.  Cic.    —  de   fictions  l'os- 
iirit-   des    lecteurs,  fictis    rebut 
Icgentium     animas    delcctàre. 
i'ic.  —   (son  esprit  do   qqch.), 
p.iscêre,   tr.  Cic.  etc.  (cf.  pas- 
cCre   oculos  in   aliqaa  re.  Cic. 
ocalos  animumqae    aliqaa  re. 
Cic.  hisego  rébus  pascor.Cic). 
Il  (Par  cxt.)  Tenir  en  bon  état. 
Tueri,  dép.  tr.  Cic.  etc.   (ex.  : 
ledem  Castoris.  Cic.  sarta  lecla 
scdium  tueri.  Cic.    absol.   idem 
tam  parcus  intedificando,quam 
diligens  in  taendo.    Plin.  /.). 
Bien  entretenu,  nitiJo»,  a,  um, 
adj.  Nep.  Liv.  (cf.  n.  jumenta.    ■ 
Nep.).  1  Tenir  pourvu  de  ce  qui 
est  nécessaire.  Aiëre,  tr.   Cic. 
etc.  (ex.:  ignem.    Curt.  (lam- 
mam  materià  alëre.  Tac.  ipsis 
in  undis  alitur  incendiam.  Jas' 
tin.  vires.  Cses.exercitam.  Cic. 
[0!T.  I,  8,    25].  exercitam    suis 
fructibas  alëre.   Cses.  duos  di- 
versos    exercitat.    Liv.   eqaos, 
canes  alëre  ad  venandum.  Ter. 
fig.  aiëre  ramores.Liv.  liccntia 
impanitatc   alitur.  Cic.)  ;  nu- 
trire,  tr.  Oi'.    Sen.  Tac.  (ex.  : 
robar.  Sen.  pacem.  Tac);  sus- 
tentâre, tr.  Cic.  etc.   (ex.:  ali- 
cujus    tenaitatcm.    l.'ic.  peca- 
nià     tempora     alicajas     sas 
tentàrc.  Cic.  (amiliam.  Ter.  »» 
amicoram    liberalitate.  Cic.)  ; 
sustinère.  tr.   Cic   etc.  (ex.  : 
ager    non    amplias    liominam 
qainqae  milia  sastinêre  potest, 
Cic.  re  framcntariH  alimur  et 
sastinemar.    Cic).  —   qqn   (de 
qqch.),  suppeditàre,  tr.   Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaid    alicui.  Cic); 
prœbëre,  tr.  Cic  (ex.:  victum 
et  vestitam  prœbëre  alicui.  Cic. 
ut  ei  cotidianus  victas  in  Pry- 
laneo  publiée praeberetur-  Cic). 
1  (Parext.) Tenir  dan?  uno  con- 
versation suivie.  Sermonem  ha- 
bêre  cum  aliqao  de  alirjua  re. 
Cic.  —  le  sénat  (d'une  aflaire), 
aliqaid    referre    ad  senatam. 
Sali.  Venir  —  qqn,  convenir» 
aliqaem.  Cic  Ayant  été  entre- 
tenu, conventas.  Ter.  Cic.  Voy 
ENTRETIEN.   S'  —  avBoqqn,  lo- 
qaicam  aliqao.  Cic.  (cf.  l.  cam 
aliqao   de  aliqaa    re.    Cic.  ja- 
candissimé  cum  aliqao.   Cic). 
colloqui  cam,    aliqao.    Cic.  (cf. 
per  luteras    coi/or/ai  cum   ali- 
qao. Cic.).confabulari  cum  ali- 
qao.   Cic    surmones    conferre 
cumaliquo.  Cic.  liabërc  sermo- 
nes  de  aliqaa   re  cam  aliqao. 
Cic.  S'  —  avec  soi-mf'mo,  secam 
ipsum  toqai.  Cic  Plin.  j. 
entretien,    e.    m.    Action    de 
tenir  dans  lo  même  état  (arch.). 
Voy.  MAINTIEN.  T  (Par  ext.)  Ac- 
tion de  tonir  en  bon  état.  Ta- 
tela,  »,  f.    Varr.   Son.  Plin. 
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Jet.  {ex.  :  villarum.  Plin.  villi 
non  saniplaosâ  tatelâ.  Plin.  J. 
Capilolii.  l'Un.  vise.  Jet.  s^r/i- 
toram.  Varr,  pcciidam  ,\i(i'.s- 
triani.  Col.  boam.  Col.  ascllns 
exi'jax  tatelse  est.  Col.  t.  te- 
naioram.  Saet.  classis.  Jus- 
tin.); cultUS,  ÙS,  m.  Cic.  (i'.\.: 
c.  horti.  Cic.)  ;  cultura,  se,  l. 
Cie.  (ex.  :  c.  agri.  Cic).  1  Ac- 
tion lie  pourvoir  do  co  qui  ist 
néoossairo.  Victus,  lis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  cotidianaa.  Plant.  Cic. 
alicui  victtim  cotidianum  in 
Prytaneo  prsrbére.  Cic.  parure 
ea  ryij.r  eappeditant  ad  victam.. 
Cic);  cultus,  ÙS,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  caitus  et  curatio  corporis. 
Cic.  oves  neqae  ali  neqae  sas- 
tentari  neqae  ullam  iructum 
edëre  ex  se  sine calta  hominam 
et  curatione  passant .  Cic.)  ; 
curatio,  onis,  S.  Cic.  (voy.  le 
mot  precédeai)  ;  sustentatio, 
onis,  f.  Jet.  (ex.  :  ».  malieris. 
Ulp.  (dig.  XXXIV,  3,  22,  9])  ; 
tutela.  m.  f .  Sen.  (ex.  :  terra 
vi.v  ad  tatelam  incolentiam  (er- 
tilis.  tien.).  1  Conversation  sui- 
vie avec  qqn.  Sermo,onis,m. 
Cic.  etc.  (ox.  :  dare  se  in  ser- 
monem  cum  aliqao.  Cic.  ser- 
nxonem  cam  aliqao  habëre  de 
amicitià.  Cic.  sermonem  con- 
ferre  cam  aliqao.  Cic.  sermo- 
nem institaëre  cam  aliqao.  Cic. 
sermonem  incipëre  ou  ordiri. 
Cic.  in  sermonem  ingredi.  Cic. 
sermonem  inferre  de  Mbatio. 
Cic.  de  studio  dicendi.  Cic.  ser- 
monem alio  transferre.  Cic. 
sermo  friget.Cic.  j'acandas mi/ii 
est  sermo  litteraram  taaram. 
Cic.  sine  interprète  non  poterat 
sermo  conseri.  Liv.  f(  sermo 
inter  nos.  Cic.  qasecamqae  eis 
rebas  de  qaibas  hic  sermo  est 
nomina  imponis.  Cic.  nallas 
Tiberio  aat  rarissimas  etiam 
cum  proximis  sermo  [•  Tibère 
n'avait  jamais  d'entr.  ou  du 
moins  u'en  avait  que  très  ra- 
rement même  avec  ceux  qui  lui 
tenaient  de  plus  près  '].  Saet. 
lermonem  abrampëre.Cic.  nam 
sermonem  vestram  aliqaem  di- 
remit  noster  adventas  ?  Cic. 
(voy.  conversation)  ;  collo- 
quium,  îi,  a.  Cic.  etc.  (ex.  : 
colloquiaamicoramabsentiam. 
Cic.  crebra  coUoqaia  inter  se 
habëre.  Cses.  c.  dirimere  [en 
pari,     d'une    circonst.].     Ca?j. 

voy.      ENTBEVUB,      PODBPARLER)   J 

collocutio,  onis,  i.  Cic.  (ex.: 
est  proÇecto  qaiddam  Xlayr, 
qase  habet,  etiamsi  nihilsabèst, 
collocatione  ipsà  saavitatem. 
Cic.  [ad  Att.  XII,  1,  2].  voy. 
aussi  pourparler)  ;  congres- 
sur;,  ûs,  m.  Cic,  etc.  (voy.  en- 
tp£Vue).  —  savant,  scbola,  ee, 
f.  Cic.  etc.  (ex .  :  scholaa  more 
Grsecoram  habëre.  Cic.  voy. 
conférence). 

entretoise,  s.  f.  (Technol.) 
Pièce  de  bois  ou  de  fer  assem- 
blée avec  deux   autres  pour  les 
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lier,  etc.  Tignam  transversam. 
C,TS. Interpensiva,  oram,  n.  pi. 
Vilr. 
entre-toucher  (s'),  v.  pron.  So 
touclior      niutuullemont.     Voy. 

TOUCHER. 

entre-tromper  (s"),  v.  pr^n. 
So  tromper  mutuellemoiit.  Voy. 

TRO.MPI-:it. 

entre-tuer  (s'),  v.  pron.  So 
tuer  mutuel k'inon t.  A/utuâ  CD^tle 
occidére.  ^'en.  tr.  Se  malais 
valncribas  nccidcre.  /Inr.-I'ict. 
,Matais  valncribas  occidére. 
Tac. 

entre-visiter  (b"),  v.  pron.  Se 
visiter  mutuellemont.  Voy.  vi- 
siter. 

entrevoir,  v.  tr.  Voira  demi. 
Qaasi  per  transennam,  aspi- 
cère.  Cic.  (do  Or.  I,  35,  !ti2). 
.•ftrictim  aspicëre.  Cic.  l'idere 
tantum.  Ov.  1  (Fig.)  Soupr;on- 
ner,  deviner.  Prsesaglrealiqaid 
anima.  Cic.  Liv.  Prœsentire  a- 
li'iaid  animo.  Cses.  Saspicione 
aliqaid  asseqai.  Cic.  Conjec- 
tura assequi  ou  conseqai  [qaid 
(ataram,  sit).  Cic. 

entre-voir  (s'),  v.  pron.  (.\rch.) 
Se  voir,  se  visiter  mutuellemont. 
Voy.  VOIR,  visiter. 

entrevous,  s.  m.  (Technol.)  In- 
tervalle d'une  solive  aune  au- 
tre dans  un  plancher.  Interti- 
gniam,  ii,  n.   Vitr. 

entrevue,  s.  f.  Rencontre  con- 
certée entre  personnes  qui  ont 
à  parler  ensemble.  Congres- 
SUS,  ûs,  m.  Cic.  etc.  {e\.:  op- 
tare  congressam,  Cic.  in  ati- 
cajus  congressam  collaquium- 
qae  venire.  Cic.  ad  alicajus 
congressam  cotloqaiamqae  per- 
venire.  Cic.  aliqaid  in  congres- 
sam nostram  reservâre.  Cic.  si 
qais  congressas  (aerit  mihi 
cam  Cœsare.  Cic.  au  plur.  jam 
milites,  Jam  duces  atrmque 
congressas  qaœrëre  ad  coUo- 
qaia [■  pour  entrer  en  des 
pourparlers  •].  Liv.  simulât 
sibi  cam  dea  bgeria  congressas 
nocturnos  esse.  Liv.)  ;  con- 
gressio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
hoc  malum  minas  acerbum  fait, 
quam  (aisset  cam  congressio, 
tam  vero  digressio  nostra.  Cic. 
[adQ.  fr.I,  8,  i.]);  coUoquium. 
li,  a.  Cic.  etc.  (ex.  :  collaqaii 
dies.  Nep.  caUoqaii  tempus. 
Cses.  coUoqaia  nocturna.  Liv. 
clandestina  coUoquia  cum  hos- 
tibus.  Cic.  callaquium  alicajus 
petëre.  jVep.  ou  expetére.  Cœs. 
c.  dare  [•  accorder  •].  Liv.  c. 
denegàre.  Cses.  cam  rege  col- 
loquiam  constitaère.  Cses,  ten\- 
pas  locamqae  colloqaio  sta- 
taère.  Liv.  diem  coUaqaio  de- 
cernërc.  Sali,  occulta  coUoqaia 
habëre  cam  aliqao.  Liv.  ali- 
qaem ad  calloquiam  evocâre. 
Cses.  aUquem  ad  calloquiam 
addacëre[^  amener  avec  soi  •[. 
Cœs.  ad  coUoquiunx  congredi. 
Liv.  in    calloquiam  convenire, 

I    Xep.  in  ou  ad  calloquiam  ve- 
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nire.  Nep.  Cses.  coltoquinm 
differre  in posteram diem.  Liv. 
colloqiiioadcssc.  Liv.  colloqaio 
excluJi.  Liv). 

entr'immoler  (s"),  v.  pron. 
S'immoler  réciproquement.  Voy. 

IMMOIEIt. 

entr'instruire  (s'),  v.  pron. 
S'instruire  mutuellement.  Voy. 

IN-^TRUlnE. 

entripaillé,  ée,  adj.  (Famil.) 
liiMi  jarni  de  tripaille,  ventru. 

Voy.    VFINTRtJ. 

entr'ouïr,  v.  tr.  Ouïr  à  demi. 
iSubaudire,  ir.Apal.  Voy.  ouin, 

ENTENDRE. 

entr  ouverture,  s.  f.  {Peu  a- 
sité.)  Etat  du  ce  qui  est  entr'ou- 
vert.  L'  —  d'une  porte,  sema- 
perta    ou   semitdans  janaa.  A. 

entr'ouvrir,  v.  tr.  tjuvrir  en 
disjoignant  certaines  parties. 
Laxdre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  des- 
serrer, ouvrir).  S'  — ,  hiâre, 
intr.  Cic.  Hall.  (cf.  hiavit  hu- 
mas malta,  vasta  et  profanda. 
Sali,  cum,  terra  aestibas  hiat. 
Col.  concha  hians.  Cic).  de- 
hiscëre,  intr.  Varr.  Virg.  Sen. 
Plin.  (cf.  dehiscentibus  qase 
cohserebant.  Sen.  navigiam 
dehiscens.  Sen.  rasa  dehiscit. 
Plin.  in  eo  loca  dehisse  terram. 
Varr.  nubes  dehiscebat.  Plin.). 
discedëre,  intr.  Cic.  (cf.  disce- 
dit  terra.  Cic.  cœlum  discedit. 
Cic.  [div.  I,  A3,  'Jl  ;  U,  99). 
(indi,  pass.  Liv.  (cf.  cselum  finâi 
velat  magna  Idata.  Liv.).  En- 
tr'ouveri,  hians.  Cic.  1  Ouvrii 
à  demi.  Paalunx  aperire.  Cic. 
Entr'ouvert,  semiapertas.  Liv. 

enture,  s.  f.  (Tcclinul.;  Inser- 
tion d'une  ente  sur  une  tige. 
Insitio,  onis,  f.  Cic.  Col. 

énumérateur,  s.  m.  Celui  qui 
énumère.  Qui  enamerat,  qai 
singala  perseqaitur.  ,4. 

énumératif,  ive,  adj.  Qui  é- 
numère.  In  qao  singala  ena- 
merantar.  A.    Voy.    détaillé. 

énumération,  s.  f.  Action  d'é- 
numérer.  Lnameratio,  onis.  C. 
Cic.  Dinumeratio,  onis,  f.  Cic. 
Qui  écoutaient  1'  —  laite  par 
le  crieur,  (/ui,  quid prccco  ena- 
meraret,  audiebant.  Cic.  I.a 
jour  me  manquerait,  si  je  vou- 
lais faire  1'  — ,  dies  defwiat,  si 
velim,  numeràre.  Cic.  Pour  ne 
pasentrerdans  une  —  détaillée, 
ne  singala perseqaar.  Cic.  Voy. 

DÉNOMBREMENT,      HÉTAIL,        ÈSV- 

MÉRER.  Il  Spéc.  (Rhétor.)  Dé- 
veloppement qui  consiste  à 
analyser  les  circonstances  d'un 
fait.  Enumeratio.  onis,  f.  Cie. 
Quint.  Dinumeratio,  C.  Cic. 
Qaint. 
énumérer,  v.  tr.  Enoncer  une 
à  une  les  parties  d'un  tout. 
Enumerâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
en.  mallitadinem  beneficiorum, 
Cic.  singuloram  namina.  Saet. 
plara.  Nep. qai  qaid  prseco  ena- 
meraret  audiebant.  Cic);  nu- 
meràre. tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
dies  deficiat,  si  velim  namerare. 
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quibas  bonis  maie  evenerit. 
Cic.  n.  aiictores  saos.  Pli^d.)  ; 
coUigére,  tr.  Cic.  eic.  (o\.  : 
sinyiua.  l'Un.  j.  peccata  con- 
suiunt.  Cic.  omniabclla  ciii'ia. 
Cic  ijuos  ta  paulo  onte  mcmo- 
riter  colle jisti.  Cic]  ;  percea- 
sére.  cr.  Cic.  etc.  (ai.  :  locos 
imeniendi.  Cic.  gentes.  Liv.)  ; 
persequi,  dép.  tr.  Cic.  (o.\.  : 
perseijuiiHrinultiioblecttinxenta 
rerum  rasticarum.  Cic.  [sen. 
TB,  59J).  . 

tnvanir  (lat.  pop.  invadire  p. 
laJêre,  v.  tr.  Occuper  brus- 
ent    par  force  ■  uu    terri- 
iDvadère,   intr.  et  tr. 
(ex.  :  in  Asiam.   Cic. 
5'u;  i<jnis  invasit.  Cic); 
përe.  intr.  <'ic.  otc.(voy. 
toNj  ;  irruere,  intr.  Cic. 
IX.  :    in    alienum    locum 
rimmigrasse    in    suum 
,].  Cic.  in  aliénas  posses- 
■   Cic);  incurrère,  inir. 

iV.     (VOy.      INCURSION).      Il 

.)Occupjr  brusquement 

droit.  iBvadëre,  intr.  et 

(o\.:  arbem.  l'irg.Liv. 

Sali. in  alicujas  pra-dia, 

Cic  A'ero   violentis- 

am  .tangais  faciem  ejiis 

■at.  Sen.)  ;  irrumpere, 

Cic.   etc.  (ex.  :    in  asdes. 

Sali,  in  castra.  Cic.  in  (oram 

rx  allerâ  parle.  Liv.    qqf.   tr. 

■  ■ppidum.  Ctes.  domam  alica- 
■^as.    des.    culiicalam  alicajus. 

l'Un.  j.  in  liac  parte  in  terras 
1  in  pari,  de    la  mer].  Plin.   in 

■  dicujas  patrimoniam.  Cic  at 
cran-îlatio]  deducta  esse  in  a- 
ienarn  locam,  non  irrapisse 
ideatar.  Cic).  ||   l-'ig.  Pénétrer 

violemumiu.    iDvadere,    intr. 

^t  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  nec  major 
î\  corpus  meam  vis  morbi, 
•/uam  in  mentes  vestras  inva- 
sit .  Liv.  vis  avaritiœ  in  animas 
eorarn  invasit.  Sali,  pestis  in 
vitam  invasit.  Cic.  pestilentia 
popalam  invasit.  Liv.  aliqaem 
labido,  metas,  terror  invadit. 
.Sa/J.  Liv.)  ;  irrumpére,  intr. 
Cic.  etc.  (es.:  lojcuries  in  do- 
mam irrapit.  Cic. 
envahissant,  ante,  adj.  Qui 
envahit.  Uu.i  [qase)    invadit  ou 

impetam    (acit     ou     irrait    in 

(av.  l'Ace.).  Cic.  Voy.    envahi». 

envahissement,  s.  m.  Action 

d'envahir.     Irraplio,     onis,    f. 

Cic.    Saet.    Incarsio,    onis,    f. 

.Wep.   Voy.  INVASION,  mcuiisios. 

L'  —  des  vices,  vitiorum  erap- 

tio.  Sen.  L'   —  des  eaux,    voy. 

INONDATION,     INVASION. 

envahisseur,  s.  m.  Celui  qui 
rinvaiiit.  Qai  impetam  (aclt  ou 
irrumpit  [in  regionem,  etc.). 
Cic. 

envaser,  v.  tr.  Remplir  do 
vase.  Oblimàre  (agros).  Cic. 
(N.  D.  II,  52,  130).  Envasé, 
ciKno  oblitas.  Cic.  Voy.  vaseux. 
1  Knfoncor  dans  la  vase.  De- 
miitére  vado.  l'Iixd.  Voy.  bn- 
caAvui.  Envasé,  iniatat  vadii. 
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l'hxd.    liiio    envasé,    if»     lu(o 
MSt'  ou  hayrfre.  l'iaut . 
enveloppe,  s.  f.  l'o   qui   sort  i» 
enM'lo^i|nr.    Involucrum,    i,   ii. 
Cic.   ci.  ini .  c/iar(uriiHi.  l'Un.  . 
Tegimentum  et  tegmentam,  i, 
n.    i'«'cn.  Plin.    (cf.    corporum. 
Sen.].    \'elamen(am,  i,  n.  i^en. 
Mettre  (une  lettre)  sous  — ,  ob- 
signàre  et  occladèra.  Cic.  Dé- 
faire r  —  d'une  lettre,  vincula 
epistulx  la.ràre,  rumpére.  S'ep. 
Faire  avecdu  papier  I'  —  d'  (un 
paquet),  chartis  amicîre.  lior. 
Di'faire  1'  —    d'un    paquet,  ex- 
pedlre,    tr.    Apai     Voy.    dépa- 
gLETKR.      Il    ^péc.    (liolan.)   — 
—  du  grain  (de  blé  et  des  au- 
tres graines).    I-'ollicalus,  i,  m. 
Col.  Sen.  Tunica,    »,    f.  Plin. 
(cf.    (rumenti.    Plin.)    Vagina, 
;e.  f.    Tarr.  Voy.  cousue.  —  de 
iioix,o/)erimen(um  nacis.  Plin. 
Il     (Fortifie.)    Ouvrage   qui   en 
entoure,  qui  en  défend  un  au- 
tre. A/um(iont;s,am,  f.  pi.  Ca'S. 
il    Fig.   Ce   qui  couvre   ou    re- 
couvre.   Mioiacram,  i,  n.  Cic. 
Integamentam,  i,  n.  Cic.  Ope- 
rimentam,  i,  n.  Cic.  Velamen- 
rum,    i,   n.    Sen.  Catia,   is,    f. 
Quint,  (cf.  effigies  et  quasi  cu- 
tis virtutis.   Quint.).   La  vérité 
c^icliéesous  une  belle  — ,  verum 
insigni  specie  involatam.  Sen. 
V<iy.  apparence,  extérieur. 
enveloppement,  s.  m.  Action 
il'.-nveloppor.  Voy.  envelopper. 
•  (Par  ext.)  Etat  de  ce  qui  n'est 
fia»  développé  (philos.)  Res  in- 
VI  lat.v.  Cic 
envelopper,  v.  tr.  Entourer  de 
qqch.  qui  couvre  eu  tous  sens. 
Involvère,  tr.  Cic.  etc.    (^ex.  : 
cjpat  jamenti.  Saet.  involutis 
capitibas.  Cic.  inv.  caput  (lam- 
meolo.    Petr.    sinistras    sagis. 
f.vs.  [B.     G.  I,    75,    3].    l;<;vam 
togà.  Qaint.  jnanum  ad  digitos 
ustjue.  Liv.  jugulati  prsecisam 
capat    involatam    veste.    Liv. 
sal  in  linteolo  involatam.  Plin. 
par    exl.  fig.  sua  virtute  se  in- 
volvère.   Sen.      latet    forlasse 
[causa]  obscaritate  nalarse  in- 
voluta.  Cic.  au    part.    adj.  in- 
voluta  elotjuentia.  Sen.  res  om- 
nium   involatissima.  Sen.    res 
involutat  definiendo  explicûre. 
Cic);  obvolvêre.  tr.  Cic.  etc. 
l'.-x.  :  capat  alicajus.    Cic.  ca- 
pat   togà.    Saet.    capite  obvo- 
lato    [■      enveloppée    dans    sa 
to^o  •].  Plaat.  Cic.  Sen.  capi- 
tibas   obvolatis.    Liv.    obvolv. 
brarhiamlanisfasciisriue.  Saet. 
fij.  litium  obvolvêre  viliis  de- 
côris.   Cic);  circumdare,  tr. 
rie.  etc.  (ex.:  totam   arborem 
llanimis.  Plixd.  capat  lacernà. 
\'ell.    fauces    lanà.   Cels.    ipse 
agresti  duplici  amicla  circarn- 
ilatus.  Nep.  ohscurà  nnbe  cir- 
ramdatas.    Liv.)  ;   velâre,    tr. 
/.iv.   Sen.   (ex.  :   pallia  caput. 
■Sen.  caput  velatam  (ilo  [•  d'un 
bandeau  lisse  >•].  Liv.  [1,32,6]); 
amioiTe.  tr.  llor.  (ex.  :  piper 
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et    qaicqaid    chartis   amicitar 
ineptis.    Hor.)  ;     circumftxn- 
dère  pr.  •  répandre  autour  •), 
ir.   Cic.    etc.   (ex.  ;  terram  cir~ 
cum('andit  aer.  Cic.  circamfa- 
sum  este  crussif  tcnebris,  cali- 
gine.    Cic.)  ;    oû'undèi-e  {pr. 
"   répandre  devant  ou    autour 
de  .),  tr.  Cic.  yen.  :  ut  piscibat 
aqaa,  no6i<  aer  crassus  offan- 
ditur.  Cic  [Ac.  pr.  Il,  2.'.,  81]. 
au  fig.:  oaosi  noctem  quandam 
rtbas.   Cic.  [N.  D.  I,  3,  G),  o- 
jiimo    offusa  caligo    est.     Cic. 
(  l'u^o.  V,  S,  6].  tanipuim  fi  o[- 
^iisa  reipublic^ sempitcrnu  no.v 
esset.  Cic.  [Rose.  Am.  22,  91]); 
obducère,  tr.  Cic.    etc.   (ex.  : 
(runci    libro    aut  cortice  obda- 
cantur.  C'io.[N.  D.  II,  lu,  li'Ol. 
caput  ferali  amictu. Quint,  decl. 
vestis    non     tota     Amazonam 
cor-pori  obducitar.  Justin,  ob- 
ducta  nox   ca'lo.  Cic.  obdactie 
nabes  Cêelo.  Liv.  fig.  tenebras  ré- 
bus clarissimis  obdacére.  Cic); 
prseligâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
os  obvolatum  folliculo  et  prrr- 
ligatam.  Cic.  [Inv.  Il,  5U,  1J.9]. 
prœligiîre  capUaveitibus.  Petr, 
[102, 16]).^  Entourer  de  manière 
à  ne  pas    laisser  d'issue.   CiD- 
gère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  entou- 
rer) ;   circumdare,    tr.   Cic. 
etc.     (ex.  :     oppidum     coronâ 
[•d'une  ligne    de  circonvalla- 
tion    ■].     Liv.)  ;    circumfiin- 
dère,  tr.  Nep.  (au  passif  :  cir- 
cum(asu$    ttostiam     concursu. 
h'ep.)  :  circumstàre,  tr.  Cic 
Liv.  (voy.  entourer);  circum- 
sistère,  tr.  Cic.  Cœs.  Liv.  (voy. 
entourer);  circumvenire,  tr. 
Cœs.    Liv.   (ex.  :  nostros.  Cses. 
hostes  a  tergo.  Cees.  in  medio 
circumventi  hostes.  Liv.);  am- 
plecti,  dép.  tr.  Liv.  (ex.:  Iios- 
(iamaciem.  Liif.[XXXI,  21,  lljk 
cJaudêre,   tr.    Liv.   (ex.  ;   cl. 
obsidione  locum.  Liv.).  1  Com- 
prendre   avec   d'autres.    Illi- 
gâre,  tr.    Cic.  Liv.    (ex.  :  illi- 
gari  bello    Homano,   Liv.  voy. 
MÉI.KK  [à]). 

envenimer,  v.  tr.  (Au  propre. 

l'eu  usité).  Rendre  malfaisant 
eu  imprégnant  do  venin.  Ve- 
nenùre,  tr.  Lucr.  Envenimé, 
vencnatas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
veneno  illitus,  in/ccïus.  Cic 
Sen.  Voy.  empoisonner.  ||  Fig. 
Rendre  odieux  on  tournant  en 
nn  mauvais  sons.  Acerbâre,  tr. 
Virg.  Plin.  Tac.  \\  (!'.  ext.) 
Irriter  (une  plaie).  Exulcerân- . 
tr.  Sen.  Voy.  irriter,  enflam- 
mer. S'  — ,  exasperari.  Ceh. 
(cf.  uicera  »anescfrv(ia  e.vas- 
perantur.  Cels.).  \\  Fig.  Rendre 
plus  virulent.  Exutcerùre,  tr. 
Cic.  Plin.  j.  (cf.  dolorem.  Plin. 
j.  animas  exalceratus.  Cic). 
Exacerbâre,  ir.  Liv.  [cL  odiain. 
Liv.).Exasperàre  [rem  verbis]. 
Qaint.  S'  —  (en  pari,  du  la  co- 
lère, de  la  haine,  etc.),  exacer- 
bàri.  Liv.  Rivalités  envenimées 
secrètement    par    le     roi     lui- 
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nfime,  re*  ab  ipsv  rege  clam 
exulceratœ.  Cic.  Plaisauterio 
envea'\mée,venenatas  jocus.Ov. 

enverguer,  v.  tr.  (Marine.)  At- 
taclicr  à  una  verguo.  —  une 
voilo,  $abnectère  velam  an- 
tennis.  Ov. 

envergure,  s.  f.  (Marine.)  Etat 
d'une  voile  enverguée.  Vclam 
contractum.  A.  ||  {P.  exl.) 
Largeur  d'une  voile  déployée. 
Antennaram  amplitado.  Plin. 
1  (Par  anal.)  Etendue  qu'em- 
brassent les  ailes  déployées  d'un 
o'aesiii.  Ejctentx  alœ .  A .  ||  (Fig.) 

"Voy.    ÉTENDUE. 

1.  envers  (lat.  inversas),  s.  m. 
Coté  oppose  à  celui  par  lequul 
une  chose  doit  être  regardée. 
Altéra  pars.  Sen.  L' —  de  qqch, 
aversas  ou  posterior  (avec  le 
■ubstantif  au  même  cas).  Cic. 
L' —  d'un  masque,  posterior 
cai'ema .  Plin.  L' —  du  papier, 
charta  aversa.  Uart.  \\  (Fig.) 
L' —  d'une  chose,  c.-à-d.  ce  qui 
lui  est  opposé,  contraire,  voy. 
CONTRAIRE.  Il  (Loc.  adv.).  A  l'en- 
vers. Perverse,  adv.  Mela.Suct. 
(cf.  sella  caralis  perverse  col- 
locata.  Saet.  [Galb.  8J).  Qui  est 
à,  r — ,  inversas,  a,  uni,  part. 
adj.  Cic.  Mart.  pervcrsus,  a, 
om,  p.  adj.  Cic.  \\  (Par  ext.i 
Sens  dessus  dessous.  Sarsum 
deorsam.  6en. 

5.  envers,  prép.  Vis-à-vis  de. 
Contra,  prép.  ^av.  l'Ace).  Cic. 
Adversas,  prép. (av.  l'Ace.)  Cic. 

Voy.  VIS-A-VIS,  FACE.  Fig.  —  et 

contre  tous,  c.-à-d.  en  dépit  de 

tout,    voy.     DÉPIT,     MALGRÉ.     ^    A 

l'égard  de.  Erga, ,  prép.  (av. 
l'Ace.)  Cic.  etc.  (ex.:  bonitus 
erga  aliqaem.  Plaut.  Cic.  per- 
pétua erga  popalam  Romanam 
fide.  Cses.  Pompe j'i  mérita  er- 
ga me.  Cic.)  ;  in,  prép.  (av. 
î'Acc).  Cic.  etc.  (ex.;  amor  in 
patriam.  Cic.  impietas  in  deos. 
Cic.  severus  in  (ilium.  Cic.  in 
avec  l'Abl.  signifie  "  à  l'endroit 
de,  à  propos  de,  quand  il  s'agit 
de  •  et  non  pas  •■  envers  »)  ; 
adversus,  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.  etc.  (ex.:  adversas  deos 
impii.  Cic.  qaodatn  modo  me 
gererem  adversas  Cœsarem. 
Cic.  ob  egregiam  (idem  adver- 
sas Romanos.  Cxs.'}.  Haine 
envers  un  tyran,  odium  tyran- 
ni.  Virg.  Etre  menaçant,  inso- 
lent ^  qqn,  minis  prosegai 
aliqaem.  Cic.  inseqai  aliqaem 
contameliis.  Cic.  Etre  défiant 
—  qqii,  cavëre  ab  aliquo.  Liv. 
Se  bien  comporter  envers  qqn, 
bene  agëre  cam  aliquo.  Cic. 
Etre  bien  disposé  —  qqn,  bene 
velle  alicai.  Ptaat.  Voy.  égard. 
1.  envi  et  euvis  (lat.  invite), 
adv.    (Arch.)    A    regret.    Voy. 

RBGRET. 

i.  envi,  s.  m.  (Arch.).  Provo- 
cation. Voy.  ce  mot.  ||  (Sptc, 
De  nos  jours;.  Enjeu  par  lequel 
on  enchérit,  ^'oy.  enjeu,  suren- 
chère. 1  (Loc.  adv.).  Al'  —  de 
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(en  lutte,  en  rivalité  avec).  Cer- 
tatim,  adv.  Liv.  (cf.  certatim 
aller    alteri    obstrepêre.  Liv.), 

Voy.      LUTTE,    RIVALITÉ.     ||      Ab- 

solt.  Al'  —  (à  qui  mi)ux 
mieux).  Certatim,  adv.  Cic. 
Se  prodiguer  à  1'  —  des  ci- 
vilités, certare  o(ftciis  intcr  se. 
Cic.  Piller  à  1'  — ,  ingenti  cer- 
tamine  popalari.  Liv.  Etre  vi- 
cieux à  r  — ,  œmalari  vitiis. 
Tac.  Chacun  à  l'  — ,  pro  se 
quisque.  Cic.  Tous  à  1'  — 
s'efTorcent  de  fuir,  quisque  cer- 
tat  evadëre.  Curt. 
enviable,  adj.  Qui  est  à  en- 
vier. Invidendas,  a,  um,  adj. 
verb.  Hor.  (Carm.  II,  10,7; 
III,  1,  Ua).  Sen.  {const.  sap.  lo, 
3).  Le  tour  dignas  cai  invi- 
deatar  serait  plus  classique. 
envie,  s.  f.  Désir  soudain.  Li- 
bido, inis,  C.  Cic.  etc.  (ex.  : 
l.  volaptatum.  Cic.  moriendi, 
ulciscendi.  Cic.  tanta  libido 
cam  Mario  eandi plerosque  in- 
vaserat.  Sali,  par  ext.  aliqaem 
libido  urinas  iacessit.  Gell.)  ; 
animus,  i,  m.  l'iaut.  Ter. 
Cic.  (ex.  :  animo  obseqai  ou 
morem  gerëre.  Plaut.  Ter.  a- 
nimam  suum  explère  [•■  satis- 
faire •  ].  Ter.  expie  iis  ani- 
mum.  Ter.  militum  animis  e.v- 
pletis.  Liv.  animivolaptatisqae 
causa.  Cœs.);  cupiditas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  libido  vcl  cu- 
piditas ou  vel  libido  ici  cupi- 
ditas ou  iifcido  capiditasve.Cic. 
[cf.  Tusc.  IV,  19,  ii].  intempe- 
rans  sam  in  e/us  rei  cupiditate, 
quam  nosti.  Cic.  de  triumpho 
nulla  me  capiditas  unquam 
tenait.  Cic.  capiditas  acerrima. 
Cic.  (lagrans  ou  flagrantissima. 
Cic.  incredibilis.  Cic.  insana. 
Cic.  nimis  magna.  Cic.  c.  Pla- 
tonis  audiendi.  Nep.  dominan- 
di.  Cic.  mercandi.  Sen.  c.  sam- 
ma  videndi  mei.  Cic.  voy.  dé- 
sir) ;  desiderium,  ii.  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  desiderio  alicajas  rei 
magno  teneri.  Cic.  esse  in  de- 
siderio reram  sibi  carissima- 
rum.  Cic.  desiderio  tabescëre. 
Cic.  desiderio  macerari.  Sen. 
en  partie,  d.  scabendi.  Plin. 
voy.  besoin)  ;  scabies,  ei  [pir. 
«  démangeaison,  d'où  envie  •), 
f.  Cic,  lex.  :  cujas  [volupiatis] 
blanditiis  corrapti,  qn?e  natu- 
ra  bona  sunt,  qaia  dalcedine 
hac  et  scabie  carent  [•  n'exci- 
tent pas  notre  envie  •],  non 
cernimus  satis.  Cic.  [leg.  1, 17, 
A7]).  Avoir  —  de,  cupère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  désirer,  convoi- 
ter, souhaiter).  On  al'  —  de, 
libet,  impers.  Cic.  (ex.  :  facite 
quod  libet.  Cic.  voy.  plaire, 
[avoir  la]  faktaisie  [de]i.  ^  Dé- 
sir de  ce  qu'un  autre  possède. 
Voy.  convoitise,  désir.  Porter 
— .  voy.  envier.  Fairo  — ,  cupi- 
ditatem  e.rcitcre.  Cic.  \\  Désir 
d'être  à  la  place  d'un  autre. 
Jeter  des  regards  d' —  sur,  in- 
liiàre,  intr.  Cic.    (voy.  désirer 
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[ardeaiment],co.NvoirER).  Uign» 
d'envie,  dignas  cui  invideatar, 
Cic.  Voy.  2.  ENVIER.  T  Senti- 
ment de  haine  contre  celui  qui 
possède  un  bien  que  nous  n'avons 
pas.  Invidia,  œ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  invidia  non  in  eo,  qui  in- 
videt,  solam  dicitar,sed  etiam 
in  eo  cui  invidetur.  Cic.  (Tusc. 
IV,  7, 16].  nomen  invidix,qaod 
verbam  dactum  est  a  nimis 
intuendo  (ortunam  altcrias. 
Cic.  [Tusc.  III,  9,  20|.  alicut 
invidiam  conflâre.  Cic.  invi- 
diam  alicai  facére  [•  exciter  -]. 
Brut.  ap.  Cic.  invidiam  ka- 
bëre.  Cic.  alicai  esse  invidix. 
Sali.  Liv.  esse  minore  invidia. 
Nep.  in  invidia  esse.  Cic.  Sali, 
plénum  invidise  esse.  Cic.  in 
invidiam  ou  in  invidiam  ma- 
ijnam  venire.  Cic.  in  inviflium 
incidére,  recidére.  Nep.  invidia 
premi.  Cic.  ex  invidia  laborà- 
re.  Cic.  invidia  ardëre  f-  ê- 
tre  victime  des  fureurs  do  l'en- 
vie •].  Cic. /.il-,  invidiam  in  a- 
liquem  commovêre,  concitâre, 
excitâre.  Cic.  invidiam  parëre. 
Cic.  invidiam  aagêre,  inflam- 
mâre.  Cic.  invidiam  vincëre. 
Cic,  invidiam  ponëre,  depo- 
nëre  ["  dépouiller  tout  senti- 
ment d'envie  >].  Cic.)  ;  invi- 
dentia,  as,  f.  Cic.  (ex.  :  non 
di.xi  invidiam  [■■  je  n'ai  pas  em- 
ployé le  mot  invidia  •],  qase 
[uni  est  cum  invidetar  ;  ab  ;n- 
videndo  autenx  invidentia  recte 
dici  potest.  Cic.  [Tusc.  III,  9, 
20],  œgritadini  [subjicitur]  in- 
videntia; utendam  est  enim 
verbo minas  usitato  — . .  .;invi- 
dentiam  esse  dicant  sgritadi- 
nem  sasceptam propter  alterias 
res  secundas,  qaœ  nihil  no- 
ceant  invidenti.  Cic.  [Tusc.  IV, 
7,  16])  ;  livor,  oris,  m.  Brut. 
ap.  Cic.  (op.  XI,  10,  1).  Ov. 
(am.  I,  15,  39).  Plin.  J.  (pan. 
3,  U).  Tac.  (Hist.  I,  1;  etc.); 
obtrectatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
obtrectatio  aatem  est,  eaqaam 
intelligi  i;r,),o-u7tiav  vola,  segri- 
tudo  ex  eo  quod  aller  quoque 
potiatur  eo  qaod  ipse  conca- 
piverit.  Cic.  [Tusc.  IV,  8,  17]); 
malevolentia,  œ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  malevolentia  et  invidia. 
Sali,  malevolentia  et  obtrec- 
tatio [•  l'envie  et  le  dénigre- 
ment •  ].  Cic.  animus  nulld  in 
ceteros  malevolentia  suffusus. 
Cic.)  ;  malignitas,  atis,  f. 
Plaut.  Liv.  (voy.  .mécbanceté). 
Porter  —,  invidére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  invidére  paribas,  in- 
ferioribas,  non  solam  vivis 
sed  etiam  mortais.  Cic.  [cf.  de 
Or.  II,  52,  209  ;  Ac.  pr.  II,  2,  2]. 
virtuti,  laadi  invidére.  Cic.  fcf. 
Balb.  6,  15:  de  Or.  II,  51,2081. 
Liv.  [V,  27,  12].  voy.  envier). 
Qui  excite  1'  — ,  iavidiosus. 
a,  um,  adj.  Vell.  Tac.  lex.  : 
inv.  fortana  Cœsaris.  Vell.  a- 
licajas  opes.  Tac).  Qui  est  de 
nature  à  soulever    1'  — ,  invi- 
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diosns,  a,  um,  aJj.  Cic.  (voy. 

ODIKUX,     RéVOLTiNT  .      [1      Absol  . 

L'envie,  c.-à-d,  les  envieui, 
ini-identes.  Cic.  Voy.  KîtviEV);. 
1  Pellicule  qui  sa  Jetacha  de  la 
peau  autour  des  ongles.  Reda- 
i-isr,  arum.  f.  pl.PIin.  (XXVIII, 
iO  ;  X.\X,  lUJ. 

envieillir,  v.  tr.  Faire  devenir 
vieux  (arch.).  Voy.  vieillir.  || 
(Fig.^  Aa  part,  passé  employé 
adjectiit.  Invétéré.  Voy.  ce  mot. 

1.  envier  (lat.  inii(are),  v.  tr. 
Provoquer  (arch.).  Voy.  ce  mot. 

S.  envier,  v.  tr.  Désirer  (une 
chose  qu'un  autrci  possède).  In- 
vidére,  intr.  Cic.  etc.  ex.  : 
alterias  virtati.    Cic.  [Phil.  10, 

I,  1],  invidetar  commodis  ho- 
minam    ipsoram.    Cic.  [de  Or. 

II,  51,  SÛT).  nuifiiM  eqaidim 
ini-ideo  Uonori.  Liv.  [XX.WIII, 
iiT,  5].  invidére  alicui  aliqaam 
rem  est  contraire  à  l'usage  cl.is- 
sique[cf.  Cic.  Tusc.  111,9,  20]; 
on  dit  ini-idere  alicai  in  ali- 
qaa  re,  cf.  :  in  hoc  tibi.  Crasse, 

faahim  ini-ideo.   Cic.   [de  Or. 
I,    56.  2J81.    offert  parparam 
Turiam    in    gna    tibi   invideo, 
qaod...  Cic.  [Flacc.  29,  7C]).  1 
Désirer  être  à  la  place  (de  qqn). 
Invidére  (alicai).  Cic.  Voy.  en- 
vie.   Il   (P.   ext.)    Avoir    de   la 
haine  (pour   celui    qui    possède 
un  bien  que  nous  n'aTons  pas). 
iDvidêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
unum  illad  aadeo  scribère  ve~ 
hementer    gaosdam     homines 
invidissedignitati  tase  (•  l'avoir 
envié  à  cause  do  ta    dignité  •]. 
Cic.   [ep.    I,  7,    2].  gai  honori 
inviderant  meo.  Cic.  [leg.  agr. 
S,  37,    103].    si   idrtati    vestrœ 
fortana   inviderit.    Sali.  [Cat. 
58,  21).  invident    /.onori  meo, 
crgo   invideant    labori,    inno- 
cjnlix.    pericalis    etiam    meis. 
Sali.  (Jug.  85,  18]).  Etre  envié, 
Inlicai]    mvidise  esse.    Cic.    in 
invidià  eise.  Cic.   Etre  envié  à 
cause  de    qqch.,  invidiam  ha- 
bëre  ex  aliqaare.  Cic.  (de  Or. 
II,  56,  22S).  Voy.  envie,  jaloo- 
fER.  1  Désirer    (une  choses  à  la 
place  do  celui  qui   la   possède. 
Invidére,  intr.  Cic.  Nep.  [on.: 
qaid   mihi    nunc  invideri  po- 
test  ?  Cic.  [ep.  IX,  16,   5].  qaid 
invidendam   Marense    sit   non 
video.  Cic.  [Mur.    UQ,  881  avec 
un  pron .    neut.  nolite  ia  mihi 
dare    qaod     malti    invideant, 
plaret etiam  concupiscant.Nep. 
[Thras.  U,  21.  qaoad  ipfi  id  in- 
x-idere  dii./,ii'.[XXX,  30, 30]  .1  Ne 
pa»   accorder   (une    chose    que 
qqn  désire).  Voy.   refuser. 
envieax,  eu  se,  adj.   Qui  res- 
sent do  l'envie.  Mi'idu»,  a,  um, 
adj.  Cic.  yEmalas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Sali.  (cf.  Carthago  semiUa 
imperii   Romani.   Sallj.  Invi- 
diosax,  a,   um.    adj.   Cic.  Ûv. 
Vov.    JALOUX.    Etre    —  de  qqn, 
invidére  alicai.  Cic.  laade  ali- 
cajai  dolère.  Cic.    Rendre  qqn 
—,  invidiam  alicujas  movêre. 
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San.  Un  caractère  — ,  ingeniam 
pronum  ad  invidiam,  Liv.  1 
Oui  n'accorde  pas  la  chose 
qu'on  désire.  Invidas,  a,  um, 
adj.  Hor.  Ov.  Iniquas,  a,  um, 
adj.  Cic.  fnimicus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Voy.  ENNEMI.  1  5.  m.  i-t 
f.  Celui,  colle  qui  ressent  do 
l'envie.  Invidens,  entis,  s.  m. 
Cic.  (Tusc.  IV,  7,  \6  .  Les  en- 
vieux. Mi-idiosi,  orum,  n.  pi. 
Cic.  Iniàdi  homines.  Cart.  — 
en  paroles,  critique  —,  obirec- 
tator,  cris,  m.  Cic. 
enviné.  ée,  adj.  Qui  sent  le 
vin.  Vinosus,  a,  um,  adj.  Plin. 
icf.  v.  odor,  Plin.\  Voy.  vi- 
NELX.  1  (Fig.)  Aviné.  Voy.  ce 
mot. 

environ,  prép.,  adv.  et  s.  m.  || 
(Arch.)  Prép.  Aux  alentours  do. 
Circam,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic. 
Voy.  ALENTOt'R.    1  Adv.    A  peu 
près.  Fere,  adv.  Cic.eic.  (o.\.  : 
qaintû  (ère  horâ.  Cic);  ferme, 
adv.  Plaat.  Liv.  (ex.:  sex  millia 
f.  passuam  inde  posait  castra. 
Liv.  hoc  [actam  est   (.  abUinr 
bienniam.  Plaat.)  ;  ad,   prép. 
(av.  l'Ace).  '1er.  Cic.  etc.   (ex.: 
[fuimus]  omnino  ad  dacentos. 
Cic.   cum    annos  ad  qainqaa- 
ginta  natus   esset.   Cic.)  ;  ad. 
adv    Ca?s.  etc.   (ex.  :  occisis  ad 
hominam   millibas     qaattaor. 
Cses.  ad  mille  dacenti  eo  prsclio 
ceciderant.  Liv.);  cil  citer, a.<iy. 
Plaat.    Varr.    Cses.    (ex.  :    fen 
pari,    du    temps]    c.    meridie. 
Plaat.    c.    duobas    mensibas. 
Varr.     medià     circiter    nocte. 
Cses.      gaartâ      vigiliâ     circi- 
ter. Cses.  en    pari,    d'un  nom- 
bre approx.  :  c.  qaingentse  spe- 
cies.  Varr.    c.  dacentse  viginti 
naves  eoram  paratissimœ.  Cses. 
locas  c.  passas  sexccntoa  obé- 
rât. Cses.];  circiter,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.   Cses.    (ex.  :  o   me- 
ridiem.  Cses.   c.  Mus   Novem- 
bres. Cic).  T  S.  m.   Les    alen- 
tours. Loca  qase  circamjacent. 
Liv.  Voy.    p.    109    (col.  2).  (Ba- 
teaux) qui    font    lo   service  des 
— ,  ad  vicinalem  asumparatse. 
Liv.    Visiter    les  ^,  explorare 
circa   loca.  Liv.    Tournée  dans 
les  —  do  Home,  suburbana  pe- 
regrinatio.  Liv. 

environnant,  ante,  adj.  Qui 
environne,  Circum^ectus,  a.um, 
p.  adj.  Liv.  Circumj'acens,  f>. 
adj.V'ac.  Qui  {qase,  ijuod)  cirra 
est  ou  simpl.  ctrca.  Liv.  (cf. 
multx  circa  ciintates.  Liv.  om- 
nia  contra  circaqae.  Liv.).  Lo 

pays    — ,    voy.    ENVIUON    et   ALEN- 
TOUR'^. 

environner,  v.  ir.  (Arch.)  Par- 
courir en  faisant  le  tour.  Cir- 
camlre,  tr.  Cic.  Voy.  PAUcouitm, 
T0UR.1  Entourer, dans  un  rayon 
olondu.  En  pari,  des  pers.  Cir- 
ramstâre,  tr.  Cic.  (voy.  entou- 
hek).  Cic.  Circamsislére,  tr. 
Cyj.  (voy.  entourer).  Circam- 
findi,  moyen  réfl  .  Liv  . 
(cf.  Minacio  circam(andebatur 
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multitado.  Liv.).  En  pari,  il  ^ 
pers.  et  des  choses.  Cirrumiiii/ 1- 
{aliqaid  alicai  rei  ou  iiiiijuri  re). 
Cic.  Circumirnirt-,  tr.  C.i-s. 
Cingère,  tr.  Os.  Circamfiin- 
dère,  tr.  Cic.  (cf.  terra  circum- 
fusa  mari  [abl.].  Cic.  (Rep.  VI, 
20,  21].  circam^asus  lace.  Cic. 
[Ac.  pr.  II,  15,  J.6]>.  Circum/u- 
i-cre,    intr.    Liv.    (cf.    Luro^». 

Liv.).    Voy.    ENTOURER.      Il     Hg- 

Les  succès  qui  vousonvironnont,. 
seeunda-  res  qaw  vos  circum- 
(laant.  Cart.  Etre  environné  d* 
gloire,  circamflaére  gloriâ.Cic. 
Environner  qqn  (en  pari,  do  la 
mort),  circamvolàre  aliquem. 
Ov.  Il  (Par  ext.)  —  (uno  ville) 
do  remparts,  voy.  entourer, 
ENCEiNDKE.  Environnés  d'un» 
foule  d'amis,  slipati  gregibas 
amicoram.  Cic.  —  (les  enne- 
mis),   circumfenïre,     tr.    Ca?s. 

Voy.    CERNER,   ENVELOPPER.    S'  

(de'  gens  sans   aveu),    voy.  en- 
tourer. 

envisager,  v.  tr.  Regarder  au 
visage.  Os  ou  vultam  alicajos 
intueri.  Cic.  Qaint.  S' —  l'un 
l'autre,  aspicêre  ou  intueri  ou 
contaeri  inter  se.  Cic.  1  (Au 
fig.)    Considérer.  Voy.    ce  mot, 

et  cf.     EXAMINER,   [s']     INQUIÉTER 

[de].  Manière  d'  —,  interpre- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  |1  Regarder 
on  face.  Aliqaem  ou  aliqaid 
contra  aspicêre  ou  intueri.  Cic. 
Envisager  de  faire  telle  ou  telle 
chose  (arch.),  a  se  ou  ab  animo 
impetrare,at...{3.\.\e%\ih].).Liv. 
envoi,  s.  m.  Action  d'envoyer. 
Missio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.epistoZorum.iejatorum.Cic); 
missus.  Abl.û,  m.  Cses.  (ex.  : 
duos  venisse  legiones  missu 
Cœsarit  cognoscant.  Ca?s.  [B. 
G.  VI,  7,  2;  cf.  V,  27,1;  B.C. 
II.  22,  3])  ;  ditnissio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.  :  dimissiones  liberto- 
ram  ad  fenerandas  diripien- 
dasqae provincias.  Cic.  [parad. 
6,  J46]).  Faire  1'  —  de  qqch., 
voy.  ENVOYER.  Pcosso  l'onvoi  do 
(cotte  lettre),  qaas  velim  caret 
qaamprimam.  ad  me  perferen- 
das.  Cic.  L'  —  d'uno  ambas- 
sade, legatio,  onis,  f.  Cic.  La 
cause  de  cet  —  était...,  causa 
mittendi  erat...  Cses.  Liv.  Par 
1'  —  d'ambassades,  legatos  mit- 
tendo.  Liv.  ||  (P.  ext.)  Ce  qui 
est  envoyé.  Qdod  mittitur.  Cic. 

—  do  marchandises,  merxmissa 
ou    allata.    Plin.  Recevoir    un 

—  de  livres,  iifcros  ad  se  mis- 
ses accipëre.  Cic.  Lettre  d'  — , 
epistala,  se,    f.    Cic.   ||   (Jurid.) 

on    possession  (autorisation 

par  jugement  à  rentrer  en  pos- 
session d'une  chose).  Missio,  o- 
nia,  f.  Dig.  Edit  relatif  i  l'- 
en possession  d'héritages,  edic- 
tam  de  posscasionihas  heredi- 
tatam.  Cic.  ||  (Spéo.)  Vers  pla- 
cés à  la  fin  d  une  pioco  do  poésie- 
pour  en  faire  hommage  à  qqu. 

Voy.   DÉDICACE. 

envoiler  (s'),  v.   pron.  (Tech- 
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nol.)  Se  courber  (on  pari,  d'une 
lame  d'acior).  Voy.  couitnEtt. 

envoisiner,  v.  tr.  Entouror  do 
voisins. Voy.  ENTOURER  et  voisin. 

envolée,  b.  f.  Action  do  s'en- 
voler. Voy.  VOL,  VOLÉE.  Il  (Fig.) 
Voy.  ESSOR. 

envoler  (s'),  v.  pron.  Prendre 
son  vol.  Levure  se  alis.  I-iv.  A- 
volâre,  inir.  Catall.  Saet.  Evo- 
làre,  intr.  Cic.  Ov.  Siiblimem 
abire.  Liv.  ||  Fig.  —  vers  ce 
séjour  (en  pari,  do  l'iime),  per- 
toiare  in  hano  sedem.  Cic. 
Ceux  dont  l'âme  s'est  envolée 
liois  delà  prison,  du  corps,  qui 
ex  corporam  vinculis  evolave- 
runt.Cic.  \\  S' —(en  pari,  d'un 
objot),  sabiimeferri.  Cic.  Faire 
—  (en  pari,  du  vent),  auferre, 
tr.  Cic.  Voy.  enlever.  ||  Lo 
plaisir  s'envoie,  avolat  voliip- 
tas.    Cic.    Voy.    aussi    écouliîr, 

DISPARAÎTRE. 

envoûter,  v.  tr.  Représenter 
(une  personne  à  qui  on  veut 
nuire)  par  une  figure  de  ciip,  à 
laquelle  on  fait  souffrir  le  mal 
qu'on  veut  faire  retomber  sur 
la  personne  qu'elle  représente. 
DeSgêre,  tr.  Ov.  S'en.  Plin. 
(ex.  :  iSagave  Pœnicea  defixit 
nomina  cerâ.  Ov.  [Am.  III,  7, 
S9].  caput  [illius]  sanctam  tibi 
dira  imprecatione  deÇigis.  Sen. 
[ben.  VI,  35,  11.  de]igi  diris 
precationibas.  Plin.  [XXVIII, 
19]1;  devovére,  tr.  Nep.  Quint. 
(ex!  :  d.  aliqaem.  Nep.). 

envoyer,  v.  tr.  Faire  partir 
pour  une  destination  (qqn  ou 
qqch.).  Mittére,  tr.  Ter.  Cic. 
etc.  (ex.  :  [av.  un  compl.  de 
pers.]  m.  servalam  ad  eam  in 
urbem.  Ter.  legati  a  rege  ad 
me  mtssi.  Cic.  equitatum  om- 
nem  ante  se  mittëre.  Cses.  ad- 
venus qaos  mille  jEtoli  missi. 
Liv.  aliqaem  in  exsiliam.  Liv. 
Sen.  rh.  alicai  sabsidium,  aaxi- 
lia.  Cic.  abs.  misit  circam  a- 
micos  [«  il  envoya  de  tous  cô- 
tés chez  sas  amis  •].  Saet.  av. 
un  compl.  de  chos.:  litteras  ad 
aliqaem  ou  alicai.  Cic.  libel- 
lam  ad  aliqaem.  Catall.  alicai 
salatem  [-  le  bonjour  •].  Plaat. 
Ov.  absol.  oui  tamen  de  mensa 
misit.  Cic.  avec  un  compl.  sign. 
le  but  :  liliam  saum  (oras  ad 
propinqaam  saam,  qaendam  ad 
cenam.  Cic.  aliqaem  ad  mor- 
tem.  Cic.  aliqaem  ad  negotiam, 
ad  bellum.  Sali,  aliqaem.  ali- 
cai aaxilio,  sabsidio.Cic.  Ca^s. 
aliqaem  cam  exercita  ad  obti- 
nendas  Hispanias.Sall.  ne  mit- 
tasqaidem  visendi  causa  quem- 
qaam.  Ter.  legatos  de  deditione 
ad  aliqaem.  Cœs.  avec  une  prop, 
finale  :  missas  sum  te  ut  reqai- 
rerem.  Ter.  misit  ad  eamnun- 
tios,  qui  postalarent.  Ca's. 
misi  pro  amicitiâ  qui  hoc  ei 
diceret.  Cic.  legatos  ad  Ca!sarern 
rogatum  aaxiliam.  Css.  ex- 
clasi  eos^  qaos  ta  ad  me  sala- 
tatum  mane  miseras.  Cic.  mit- 


il 


ENV 

lit  rogatam  vasa  ea.  Cic.  mit- 
tére nanlios  [ou  iitteras]  ou 
absol.    mittére   [gr.   èniu-céWeiv, 

•  envoyer  une  lettre  ou  un  mes- 
sage portant  que...  •].  Cic.  Nep. 
Sali.  Liv.  voy.  mander;  par  ext. 
m.    aliquem    in  possessionem 

opp.  à  de  possessione  detar- 
'  are.  Cic.  spéc.  m.  iibram  ad 
aliquem  ['  env.  avec  une  dédi- 
cace '].  Cic);  diraittère  (•  en- 
voyer  de    côté  et    d'autre  •  el 

•  envoyer  loin  do  soi  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  paeros  circam  arni- 
cas. Cic.  voy.  DÉPÊCHER,  expé- 
dier) ;  emittére  (-  envoyer 
hors  de  '),  tr.  Cses.  etc.  (voy. 
[faire]  sortir,  lancer)  ;  ijn- 
mittere  (■  envoyer  dans,  vers 
ou  contre  -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  in  urbem  [opp.  à  emit- 
tére arbe.]  Cic.  servi  in  tecta 
nostra  cam  facibas  immissi. 
Cic.  [ad  Att.  XIV,  10,  I),  serves 
ad  spoliandam  fanum.  Cic.  [In 
Verr.  II,  U,  ii5,  lÛI].  naves  picc 
complétas  in  classem  Pompe- 
janam.  Cœs.  voy.  lancer;  spéc. 
ta  prxtor  in  mea  bona  qaos 
voles  immittes  ?  [  •  tu  enver- 
ras en  possession...  ?  ■].  Cic. 
(Verr.  II,  1,  5Ji,  U2]);  prœmit- 
tère  ("  envoyer  en  avant  ou 
d'avance  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
[av.uncompl.de  pers.]  aliquem. 
Cic.  aliqaem  cum  eqaitatu. 
Cœs.  aliqaejn  can^  navi.  Cœs. 
aliquem  in  Siciliam.  Cic.  legio- 
nes  in  Ilispaniam.  Cœs.  lega- 
tam  cam,  cohortibas  ad  (lumen. 
Sali,  sans  compl.  dir.  ad  eos 
eqaites,  qui  agmen  antecessis- 
sent,  prœmitteret.  Cœs.  [B.  G. 
IV,  11,  2].  avec  une  Prop.  su- 
bord,  prœmittit  ad  Bojos,  qui 
de  sao  adventu  doceant  hor- 
tentargae,  at...  Cœs.  [B.  G. 
VII,  10,  3].  Varro,  cum  itinere 
conversa  sese  Italicam  venta- 
ram  prœmisisset  [•  avait  en- 
voyé dire  -].  Cœs.  [B.  G.  II,  20, 
6].  av.  un  compl.  de  chos.  :  im- 
pedimenta, navic.alam.  Cœs. 
alicai  litteras  odiosas.  Cic.  e- 
dictam  ["  un  manifeste  ■]  ex 
itinere  edictam.  Cœs.  Liv.)  ; 
submittère  (•  envoyer  sous 
main,  secrètement  ■),  tr.  Cic. 
etc.  {ex.:  aliquem.  Cic.  sabsidia 
alicui.  Cœs.  milites  aaxilio. 
Cœs.)  ;  circummittére  ('  en- 
voyer çà  et  là,  de  tous  côtés  •), 
tr.  Cœs.  Liv.  (ex.  :  prœcones. 
Cœs.  [B.  G.  V,  51,  3].  senatores. 
Cœs.  [B.  C.  I,  21,  il],  legationes. 
Cœs.  [B.  C.  III,  55,  3].  scaphas, 
Liv.  [XXIX,  25,  7].  legationes 
in  omnes  partes.  Cœs.  [B.  G. 
VII,  63,  1]).—  (à  diverses  re- 
prises), missitâre,  tr.  Sali. 
Liv.  Plin.  Fronto.  Hier.  (ex.  : 
sapplicantes  legatos. Sall.[}uç;. 
38,  1].  simul  cam  his  aaxilia. 
Liv.  [l.K,  ii5,  5j).  —  c.-d-d.  a- 
drosser,  expédier,  dare,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  d.  litteras  ad  aliquem. 
Cic.  très  epistolœ  eodem  abs  te 
datx  tempore.  Cic.  ut  qao  dem 
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[•  à  quelle    adresse  envoyer  •] 

posthac  litteras  sciam.  Cic.  di$- 

cedens  dabo  ad  te  aliqaid.  Cic. 
dure    litteras    ex  Trebalano  a 

Pontio.  Cic).  —    vers  qqn  (au 

nom  de  l'Etat),  legâ,Te,lr.  Cic. 
(ex.  :  aliqaem.  Cic.  aliquem  ad 
Aproniam.  Cic.  aliqaem  in  A- 

(ricam.  Sali.),  —  vers  qqa 
(pour  débattre  des  intérêts  pri- 
vés), allegàre.  Cic.  etc.  (ex.  : 
necessarios  istias  ad  eam  alle- 
gatos  esse  dicebat.  Cic.  [Verr. 
II,  I,  53,  139j.  homines  nobi- 
les  allegat  eis,  qui  peterent... 
Cic.  [Rose.  Am.  "5,  25].  patrem 
allegando (atigâre.  Liv.).  Subst. 
Un  envoyé,  legatus,  1,  m.  Cic. 
etc.  (voy.  ambassadeur, dépoté); 
nuntius,  ii,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
messager).  —  chercher,  arces- 
sére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  mander, 
appeler).  ||  Envoyer,  c.-d-d. 
lancer,  emittére,  tr. Cœs.  (voy. 
jeter,  lancer);  contorquére, 
tr.  Cari.  (voy. décocher, lancer). 

envoyeur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Vov.  expéditeur. 

éolien,  ienne,  adj.  Relatif  à 
Ëole.  jEolias,  a,  um,adj.  Virg, 
Ov.  Il  (Spéc.)  Harpo  éolienna 
(instrument  à  cordes  vibrant 
au  souffle  du  vent),  œoliam 
psalterium.  A. 

éolipile  et  éolipyle,  s.  m. 
(Physique.)  Boule  creuse  qui, 
remplie  d  eau  chauffée  jusqu'à 
l'ébullition,  la  fait  sortir  sous 
forma  d'un  jet  continu.  .lEoli- 
pilœ,  aram,  f.  pi.  Vitr. 

éon,  s.  m.  (Philos.)  Dans  la  doc- 
trine gnostique,  émanation  d© 
l'Un,  intermédiaire  entre  Dieu 
et  les  Créatures.  jEon,  onis, 
m.  Tert. 

épacte,  s.  f.  (Chronol.)  Nombra 
indiquant  combien  il  faut  a- 
jouter  do  jours  à  l'année  lu- 
naire pour  qu'elle  égalel'annéa 
solaire. £J)acte, arum,  f.  pi. /sid. 

épagneul,  eule  (lat.  pop.  his- 
paniolas),  s.  m.  et  f.  Chien, 
chienne  de  chasse  à  longs  poils 
et  oreilles  pendantes.  Hispanat 
canis  et  hispana  canis.  A. 

épais,  sse,  adj.  Dont  la  ma- 
tière est  dense,  serrée.  Densus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (opp.  à 
rarus,  ex.  :  silva.  Cic.  densio- 
res  silvœ.  Cœs.  sœpes  densit- 
simx.  Cœs.  seges.  Plin.  terra. 
Cic);  pinguis,  e,  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  cœlam  [•  air  -jpin- 
gue.  Cic.  pinguis  toga.  Saet. 
coma.  Saet.  vinam  pingue. 
Hor.  Col.  Plin.);  spissus,  a, 
um,  adj.  Plaat.  Hor.  Ov.  Sen. 
Col.  (ex.  :  coma.  Hor.  solam 
[opp.  à  solutum].  Col.  spissa 
tanica.  Plaat.  semen  spissias. 
Col.);  condensus,  a,  um,  adj. 
Liv.  (ex.  :  c.  acies.  Liv.  vallis 
condensa  arboribas.  Liv.), 
coDfertus,  a,  um  (■  accumulé, 
entassé,  serré,  en  rangs  pres- 
sés "),  p.  adj.  Cœs.  etc.  (ex.  : 
concreti  con(ertiqae  pili.  Cel$. 
confertissima  tarba.Liv. agmen 
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cvnfertUsimum.  Cxs.  acifs  con- 
fertissima.  Cxs.  conferti  mili- 
te». Lii-,  qaod  confertiores  ste- 
terant  [opp.  à  rari  ordinibas 
ionstiCiriint]-  Liv  nunquain 
confc-rri.  $e<i  rari  inayni$</uc; 
inttrvallis  prcetiant  ar .  Cses. 
rari  in  con/Vrroj  itlati.  lÀv.)  ; 
crassus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
is'opp.  k  tenais,  rarus,  liqui- 
das, etc.  ex.  ;  cr.  ca'/ um.  Cic. 
cr.  aer.  Cic.  ptilvis.  Enn.  fr.  cr. 
plam.  Cic.  tenebrx.  Cic.  medi- 
eantentum  crassius.  Sen.)  ; 
concretus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  ^ex.  :  niniis  concreti 
hamores.  Cic.  c.  aer  [opp.  à 
fasiu  et  ejctenuatus].  Cic.  c. 
cœlam.  Cic.  crassam  aelum  et 
concretum  [opp.  à  aer  partis 
et  tenais'.  Cic.  subsi.  niliil  con- 
creti habëre,  nihil  soliJi.  Cic.\. 
D'une  manière  épaisse,  dense, 
adv.  .\tela.  (comparatif:  flin, 
[XVI,  17J].  superl.  Vitr.  [V. 
13,  5])  ;  spissé,  adv.  Col.  {e\.: 
spissë  terére.  Col.)  ;  crassë 
(-  011  une  couche  épaisse  -),  adv. 
Col.  (ex.  :  c.  picari  vasa.  Col.). 
Rendre  épais,  voy.  épahsir.  De 


,  voy 


,  voy.    EPAHSIR.  De- 
.  [S'J  ÉPAISSIR.  Doill 


la  peau  est  — ,callosas,  a,  um, 
adj.  Plin.  Peau  dure  et  — , 
callam,  i,n.Cic.{voy.  durillon). 
Il  Lourd.  Langue  épaisse,  lin- 
gaa  inexplanata.  Plin.  Qui  a 
la  taille  — .  compacto  corpore. 
Plin.  J.  Il  (Fig.)  Grossier.  Tar- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ox.: 
t.  ingeniuni.  Cic.  ing.  tardam 
et  liebes.  Sen.  tardée  mentes 
[•  intelligences  «J.Cic.  Iiebetes 
lili  et  supra  modam  tardi. 
Plin.  j.  \  bebes,  adj.  Sen.  (ox.: 
ing.  tardam  et  hebes.  Sen.)  ; 
crassus,  a,  um,  adj.  \'arr. 
(ex.  :  crassi  senes,  Varr.).  ^ 
Considéré  selon  la  dimeusiou 
opposée  à  la  longueur  et  à  l.i 
largeur.  Crassus,  a,  uxu,adj. 
Caes.  (s'opp.  à  latus,  longus, 
ex.  :  nacleas  crassaa  sex  digi- 
toa.  Plin.  voy.  épaisseur)  ;  ai- 
tus,   a,   um,   adj.     Cic.   Cses. 

(voy.    PROFOND,    haut)  J  pTaBBl- 

tus,  a,  um,  adj.  Liv.  (ox.  :  non 
praealta  nix.  Liv.);  concretus, 
a.  um,  p.  adj.  Liv.  (ex.  :  da- 
rata  et  alte  concreta  glaciet. 
Liv.). 

épaisseur,  s.  f .  Caractère  de  ce 
qui  eét  épais.  Densitas,  atis, 
(.Plin.  (ex.:  d.  cliartse.Plin.hu- 
moris.  Plin.);crassitudo,  di- 
ais,  f.  Cic.  (01.  :  r.  acris.  Cic. 
mellis.  Plin.);  spissitas,  atis, 
t.  VUr.  (II,  9,  2«).  Plin.  (XVIII, 
30J.  .  Voy.  ÔPAis.  Il  Fig.  L'  — 
de  re3prit,in2eniumpinjue.Oi/. 
mens  fiebes.  «^en.  ^  Dimen»ion 
d'un  corps  opposée  à  la  longueur 
et  k  la  largeur.  Crassitudo, 
dïnis,  t.  C  ses.  etc.  {ex.:  quanta 
firmitate facti  [postes] et  quanta 
crassitudine.  Plaut.  teretes  sti- 
pilis [eminis  crassitadine.  Cses. 
patebat  parietam  crassitado pe- 
det  guinqae.  Cses.  bipaime  spi- 


culum  hastili  semicubitali  in- 
/Lvum  erat  crassitadine  diyiti 
\-  de  l'cp.  d'un  doigt  ou  d'un 
doigt  d'épaisseur  »].  Liv.}. 
épaissir,  v.  tr.  lleiidre  plus  é- 
p;ii».Ot'nsâreetciensére,tr.P/in. 
.Iddensâre,  ir.  Plin.  (cf.  aqaam 
radice  eà  addità  addensari. 
Plin.  [X.X,  S3Û]i.  CondensiiPe, 
tr.  l'opr.  Col.  Crassiorem  ou 
crassiiis  facêre.  Cels.  Spissâre, 
ir.  Ov.Cels.  l'Un.  (poét.).  Con- 
spissôre,  ir.  Col.  (Il,  17,  15  ; 
XII,  i.5,  3l.  Cogère,  tr.  Cels. 
Plin.  (cf.  lac  in  duritiem.  Plin. 
sanies  tenais,  non  spissata. 
Cels.  (el  sole  coactum  ad  cras- 
situdinem mellis. Plin.).  \\  P.ext. 
(Poét.)  —  la  rondeur  du  soleil 
(se  la  représenter  comme  ayant 
de  l'épaisseur  I ,  orbem  solis 
crassam  sibi  (ingère.  Plin.  \\ 
S'  — ,  crassescérc,  iiiii'.  Plin. 
(cf.  vinum  vetastate  crassescit . 
Plin.  crassescente  limo  usqae 
in  duritiem pamicis. Plin.).  spis- 
sescëre,  iutr.  Lacr.  (VI,  176). 
Cels.  (V,  97,  U).  concrescère, 
intr.  Cels.  (s'opp.  à  extenuari, 
liqaescére;  au  parf.  concrevisse 
s'opp.  liquêre,  fluére,  ex.  :  si 
quia  humorisintasconcreverit. 
Cels.).  coïre,  iutr.  Col.  Plin. 
(cf.  ut  de^ratum  et  medica- 
menta  coeant.  Col.  bitumen 
spissatar  et  in  densitatcin 
coit.  Plin.).. Epaissi,  concretus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  spissatas, 
a,  am,  p.  adj.  Plin.  Les  ténè- 
bres s'épaississent,  densentar 
tenebrse.  Virg.  \\  Fig.  Rendre 
plus  solide.  Densàre,  tr.  Quint. 
(cf.  orotionem.  Quint.).  Corro- 
boràre,  tr.  Cic.  Voy.  fortifie», 

SOLIDE. 

épaissiasement,  s.  m.  Action 
d'épaissir.  Densatio,  onis,  f. 
Plin.  (XXXI,  8i).  Cœ/.-/lar. 
L'  —  de  l'air,  concretus  aer. Cic. 

épamprage  etéyamprement, 
s.  m.  (  l'echnol.i.  Action  d'épam- 
prer.  Pampinatio,  onis,  f.  Col. 
Plin. 

épamprer,  v.  tr.  (Tech.)  Débar- 
rasser (la  vigne)  des  pampres, 
des  feuilles  inutiles.  Pampi- 
nâre,  tr.  Varr.  Pampinos  de- 
tergére.  Plin.  Pampinis  (vitem) 
spoliare.  Col.  Celui  qui  épam- 
pre,  pampinator,  oris,  m.  Col. 

épanalepse,  s.  f.  Répétition 
(fig.).  Epanalepsis,  is,  S.  Serv. 
iVerg.  yiin.  II,  39J.). 

épanchement.  s.  m.  Action 
d'opaiichor.    Effasio,     onis,    f. 

Cic.    Voy.     ÉCOULEMENT,     VERSER. 

Il  (P.  anal.)  L'  —  des  rayons 
du  soleil,  voy.  émission.  ||  Fig. 
L"  —  (des  Liorifaitsi,  largitio 
beneficiorum.  Sen.  Voy.  prodi- 
guer, RÉPANDRE.  T  Action  do  s'ii- 

panchor.  .Su/fusio,  onis,  f.  Plin. 
(cf.  {ellis.  Plin.].  —  de  sang 
dans  les  yeux,  sulfasi  craore 
ocali.  Plin.  —  do  bilo,  «ufusa 
bUis.  Plin.  \\  Fie.  —  de  cœur, 
animi  effasio.  Cic.  Avec  — , 
e/fu»K,  adv.  i.ic.  Plin.  j.    effa- 


sis  affcctibus.  Sen.  Avoir  pour 
qqn  de  teniires  — ,  in  aliqaem 
saavissimè   effandi.   Cic.  Voy. 

EI-Tl'SION. 

épancher  (lat.  pop.  expandi- 
care,  dér.  àa  expandère),  v.  tr. 
Verser  largement  et  (fig.)  ver- 
ser librement  dans  le  cœur 
■l'un  autre  ce  qu'on  rossent. 
Effundère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
finguinem.  Cart.  lacrimas.Cic. 
par  exi.  segetes  effandunt  frn- 
gcs.  Cic.  fig .  effadi  vobis  om- 
nia,  quie  sentiebam.  Cic.  e/fii- 
dit  omnia  qaœ  tacuerat  [•  il 
s'est  enfin  épanché,  il  a  onliii 
épanché  son  cœur  •].   Cic.  voy. 

VERSER,       répandre);     pTOfUn- 

dcre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aqaas 
.tuft  n\ensas.  Plin.  vim  lacri- 
rnaram.  Cic.  lacrinire  se  pro- 
faderanf.  Cic.  Nilus  elaca  pro- 
fasas.  Plin.  deo  vina  tnnqaatii 
sitienti.  Lact.  omne  odium  in- 
clusam  nefariis  sensibus  im- 
pinram  in  me  profadistis.  Cic. 
pro(.  sese  in  questas  (lebiles. 
Liv.  [XXIII,  20,  5]);  iibàre,  tr. 
Cit'.  etc.  (voy.  veuseu,  répan- 
dre, libation)  ;  evomère,  tr. 
Ter.  Cic.  (dans  l'express,  iram 
omnem  in  aliqaem.  Ter.  non 
timeo,  jadices,  ne  odio  inimi- 
citiaranx  mearum  in^ammatas 
libcntius  lisec  in  illum  evomère 
videar  quam  verias.  Cic.)  ;  e- 
rumpêre,  tr.  Cic.  etc.  (dans 
les  express.  :  gaudiam.  Ter. 
iram.  Liv,  stomaclium  in  ali- 
qaem. Cic). 
épandre  (lat.  expandëre),  v. 
tr.  Répandre  (un  liquide)  sur 
une  étendue.  Effundëre.  tr.  Cic. 
Voy.  RÉPANDRE.  —  le  Sang,  voy. 
verser.  Il  (P.  anal.)  —  du  fu- 
mier, voy.   FUMIER,   il    Fig.  Voy. 

RÉPANDRE,  ÉTENDRE,  PROUU.UER. 

épanorthose  (lat.  posi.  epa- 
nortliosis),  s.  f.  (Rliétor.)  Figure 
par  laquelle  ou  feint  do  se  re- 
prendre pour  renchérir  sur  ce 
qu'on  a  ' 

Cornif. 


I   po 
dit 


qu'on  a  dit.  Correctio,  onis,  S. 


épanouir,  v.  tr.  Ouvrir  (une 
tlour)  en  déployant  les  pétales. 
Apcrlre  (lorem.  Ov.  Expandëre 
fliirem.  Plin.  Solvëre  (loram. 
Col.  Il  .S' — (s'ouvrir),  SL'/jantiëre. 
Plin.  deliiscére,  iiili. Plin.  (o.\.: 
rosadeliiscit.  Plin.).  flurescère, 
intr.  Cic.  se  aperirc.  Plin. 
Fpanoui, cie/iiscens,  p. adj.  Plin. 
Il  (P.  anal.)  Déployer.  E.xjian- 
dëre ,  tr.  Cic.  Voy.  okinoyer. 
Il  Dilater.  —  la  rate  a  qqn, 
exn.atërc  risum  alicui.  Cic.  qaa- 
tére  aliqaem  risa.  Ilor.  S'  —  la 
r.ito,  in  risum  effandi  ou  dif- 
(anili.  Petr.  Voy.  dilater.  Etre 
■épanouie  (en  pari,  de  l'huitro), 
Idàre,  intr.  Plin  Voy.  bailler, 
OUVRIR.  Il  Fig.  Mettre  dans  un 
éi.-it  d'expansion  joyeuse.  Di(- 
fandëre  {vuUum).  Ov.  Sen.  (u- 
nimos).  Ov.  (cf.  boni»  amici 
i/aasi  diffanduntur  [•  le  bon- 
liMur  d'un  ami  fait  —  le  cœur  •] 
Cic).  trittitiam  ac  severitatem. 
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Cic.  S'  —,  di(fundi.  Cic.  re- 
laxâre  tristem  vultum.  Sen.  ou 
vultuni  in  Uilaritatem,  Petr. 
explicàre  frontem.  Hor.  Qui 
est  épanoui,  renidens,  p.  adj. 
Liv.  solutiis  gaudio.  Petr.  Voy. 

DhUIDER. 

épanouissement,  s.  m.  Dé- 
ploiement des  pétales  de  la 
f\aur.  Apertio  foris.  Pall.  ||  (P. 
anal.)  Déploiomout.  Voy.  ce 
mot.  [I  Dilatation.  —  du  cœur. 
Jnimi  effasio.  Cic.  ou  diffiisio. 
Sen.  —  de  la  rate,  caclUnnas, 
i,  m.  Cic.  Il  Fig.  Expansion 
joyeuse.  Relaxatio  animi.  Cic. 
Hilaritas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  ex- 
pansion. 

épar,  s.  m.  Pièce  de  bois,  pou- 
tre, barre,  traverse.  Voy.  ces 
différents  mots. 

éparcet,  s.  m.  Voy.ESPARCETTE. 

éparer  (s'),  v.  proa.  Ruer.  Voy. 
ce  mot. 

épargnant,  ante,  adj.  Qui  a 
l'habitude  de  l'épargne.  Parcus, 
a,  am,  adj.  Cic,  Voy.  économe. 

épargne,  s.  f.  Action  d'épar- 
gner sur  la  dépense.  Farsi- 
raoDia,  se,  f.  Plaat.  Ter.  Cic. 
etc.{e\ .: parsimonia  est  scieniia 
vitandi  sumptas  sapervacaos. 
Sen.  [hen.  II,  3!*].  vov.  éco.mo- 
MiE)  ;  diligentia,  œ]  f.  Cic. 
etc.  (ox.  :  non  est  ista  diligen- 
tiUy  sed  avaritia.  Cornif.  voy. 
économie).  Vivre  d'  —,  parce 
vivére.  Ter.  Cic.  1  Ce  qu'on  a 
épargné.  Compendium,  ïi, 
11.  Cic.  (voy.  ÉCONOMIE  ;  on  peut 
empl.  aussi  une  périplir.  comme 
qaod  aliqais  parsimonia  coile- 
git  ou  qaod  aliqais  de  aligna 
re  comparsit,  etc.);  peculiuzn, 
îi  («  avoir  personnel,  fruit  de 
l'épargne  .),  a.  Varr.  Cic.  Virg. 
(ex.  :  pecaliam  conferre  ou 
transferre  in  aliquid.  Cic). 
Mettre  eu  réserve  toutes  ses 
petites  — ,  omnes  vindemias 
taas  conservàre.Plin.i.  ||  (Fig.) 
Voy.  RÉSERVE.  Il  (Arch.)  L'  — 
du  roi,  c.-à-d.  le  trésor  royal, 

voy.    TRÉSOR. 

épargner, v.tr.  Ménager  (qqch.) 
pour  mettre  en  réserve.  Alica- 
jus  rei  compendium  (acëre.  Cic. 
Condëre  et  reponère  aliquid. 
Liv.  Non  perdére  aliqaid.  Plin. 
i-  [ep.  III,  5,  16).  Parcére,  iatr. 
Cic.  (voy.  MÉNAGER,  économiser). 
Il  (Au  fig.)  Employer  avec  ré- 
serve. Parcére,  intr.  Cic.  etc. 
{ex. -.p.  sumptai.  Cic.  impensx. 
Liv.pecaniai  non  parcére.  Cic. 
nec  impensœ  nec  labori  par- 
cére. Liv.  petit  ne  oui  rei  par- 
cat.  Nep.).  S'  — ,  c.-à-d.  mé- 
nager sa  peine,  segnias  agère. 
Sali.  Il  Ne  pas  imposer  à  qqn. 
Parcére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
p.  aaribas  alicuj'us.  Cic.)  ;  su- 
persedère,  intr.  Cic.  etc.  (ex., 
nt  supersedeas  [■  pour  que  tu 
t'épargnes  •]  hoc  labore  itine- 
ris.  Cic.  [ep.  IV,  2,  A] .  av.  l'Iaf. 
êapersedissem  loqai  [•.  je  me 
serais  épargaé  ua   discours  •], 
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Liv.  au  pass.  impers,  çaod  cum 
acciderei,  omnino  orationc  su- 
persédendam  est.  Cic.  [fnv.  I, 
SI,  301);  omittère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omitle  dahitationem  [•  é- 
pargne-toi  le  doute  -J.  Cic.  mais 
on  dit  mieux  :  noh  dabitare. 
Cic).  Voy.  DISPENSER,  préser- 
ver, [faire]  grâce  [do].  |  Mé- 
nager (qqn)  en  le  traitant  avoc 
indulgence. Parcére,  intr. Cic. 
{as..:  p.  alicui,  sibi.  Cic);  tem- 
peràre,  intr.  Cic.  (ex.  :  sociis. 
Cic.   hostibus  saperatis.  Cic). 

Voy.      MÉNAGER,      INDULGENT.       || 

(Spéo.)    Laisser   vivre,     ne    pas 
faire  de  mal.  Parcére,    intr. 
Cic.  etc.   (ex.  :  ne  reliqais  qai- 
di-ni  nepotibus  parsaras  credi- 
lur.  .^act. parcére œdificiis. Cic); 
temperàre, intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
teinpUs  deum  temperatam  est. 
Liv.f  ;  abstlDère,  tr.    et    intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  abst.   manas   ab 
aliqao  ou  ab  aliqaa  re.  Liv.  ne 
a  me  qaidem  abstinére.  Cic.  ne 
a    miilieribas    qaidem    absti- 
nére. Cœs.).  \\    Ménager  en  pa- 
roles. Cam  aliqao  leniter  agé- 
re.  Cic.  Voy.  ménager. 
éparpillement,  s.    m.  Action 
d'éparpiller,  état  de  ce  qui  est 
éparpillé.   Dispersio,    onis,     f. 
Cic.  Dissipatio,  onis,  f.  Cic.  — 
des   ennemis,  hostes    dispersi. 
Hirt.  —   d'une  troupe,  disjecta 
manas.    Cic.    disjecti   milites. 
Hirt.  Tac. 
éparpiller,    v.     tr.     Disperser 
sans  ordre  de  tous  côtés.  Spar- 
gére,  tr.  Liv.  (cf.  tempus.  6en. 
sparsi  etincompositi.  Liv.spar- 
si  ac  dissipati.  Liv.).Dissipàre, 
tr.    Cic.  Disjicëre,  tr.    Cic.  (cf. 
disjecta    manas.    Cic.) .    S'   — , 
dispergi.  Tac  disj'ici.  Cic.  dis- 
sipari.Cic.  Voy. disperser, dissé- 
miner,étendre, répandre.  Epar- 
pillé, voy.  ÉPARS.  Fig.  —  ses  for- 
cas.dispergére  lares.Cart.  Epar- 
pillé, dissipatas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  d.  oratio.  Cic    dissi- 
pata  connectëre.  Cic).  dissolii- 
tas,  a,    um,  p.  adj.  Qaint.  (cf. 
oratio.  Qaint.). 
épars,  arse.adj.  Jeté,  répandu 
çà   et    là.  Sparsas,    a,    um,    p. 
adj.Z.if.  (cf.  sparsi  crines.Liv). 
Dispersas,   a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Dissipatas,  a,  am,  p.   adj.  Liv. 
Disjectus,  a,    um,  p.    adj.  Cic. 
Effusus,  a,  um,  p,  adj.  Liv.  — 
(en    pari,  de   fuyards),  passim 
palantes.    Liv.   vagi  palantes- 
que    ou   palatique.    i<all.    Liv. 
rari  dispersique.    Cœs.  Troupe 
de  soldats   — ,  agmen  effusum 
ou  incompositam.  Liv.  Femmes 
ayant  les  cheveux  — ,  malieres 
crinibus  passis.  Cœ$.  Voy.  éche- 
VELÉ.   Il  Fig.  Dissipatas,  a,  am, 
p.  adj.   Cic.  (cf.  dissipata  con- 
nectëre. Cic).  disj'ectas,  a,  am, 
p.  adj.  Hor.  (cf.  disj'ecti  mem- 
bra  poet^.  Hor.).    ||  (Resserrer 
dans  des  divisions  précises)  les 
règles  du    droit   civil   qui  sont 
— ,  Jus  civile  qaod  nanc  diffa- 
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«um  est.  Cic.    particuix  erra- 
bandœ.  Varr,  Voy.   oiseÉuiNBB, 
éparpiller,  rare. 
éparvin  et  épervin,  s.  m.  (Art 
vétcrin.).    Tumeur    du    jarret 
cli-z  le  cheval.  Su[[asio  pcdum 
etsimpl.  «u^osio,  onis,  f.  Veget. 
épater,  v.  tr.  Priver  de  l'usage 
d'une    patte.   Voy.    estropier. 
Epaté    (en    pari,    d'un    cliiaii), 
ciaacias  altéra  pcdc.  A.  ^  Faire 
tomber   sur   les   quatre  pattes, 
tout  de  son  long.  Affligëre  ali- 
qaem   ad    terram.  Plaat.  Voy. 
RENVERSER.    LONG.  S'  — ,  sternl 
toto  projectum.  corpore   terrx 
(poét.).   Virg.    \\    (Fig.  Trivial.) 
Ebahir    par    qqch.    de   renver- 
sant. Voy.    ÉBAHIR.   1   (P.   ext.) 
Aplatir  en  élargissant  la  base. 
Voy.  APLATIR.  Nez  épaté,  narei 
simse.  Sen.  fr.    Qui  a  le  nez  é- 
paté,  simus,  a,  um,  adj.  Virg. 
Mart.  Voy.  camard. 
épaulard,  s.  m.  (Hist.  nat.)  Es- 
pècede  dauphin  à  corps  al  longé. 
Orca,  ai,  f.  Plin. 
épaule   (lat.   spathala   [-    spa- 
tule •  puis  »  omoplate  ■].  Plin. 
Val.  Apte),  s.  f.  Partie  du  corps 
par    laquelle    le    bras  s'attache 
au  tronc.  Humérus,  i  (•  os  du 
haut   du    bras,  puis   épaule  "), 
m.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.:  h.  dexter. 
Qaint.    Isevas.    Cart.    demissi» 
humeris  esse.  Ter.  latus  ab  ha- 
meris.    Suet.    sagittae    pende- 
bant  ab  humero.   Cic  pueram 
in    humeros   saos  efferre.  Cic. 
allevati  circamstantiam  hume- 
ris.   Tac.  onera    humeris  por- 
târe  ou   gestâre.    Cic   accipére 
humeris    aliqaid.    Cic    aliqaid 
humeris    subire.    Cic.    au  fig.  : 
comitia  humeris  suis  sastinêre. 
Cic);  scapulae,  arum  {-  omo- 
plates ■>,  d'où  "  épaules  -],  f.  jil. 
Cato.    Plaut.    Ter.    Sen.    (ex.  : 
nudis   scapulis  aut   scmitectis. 
Sen.    scapalas  prœbére  verbe- 
ribas.  Sen.  si  aliquid  inveniat, 
quo  tegat  scapalas,  Sen.)  Mar- 
clier   des    épaules,    cerviculam 
jactâre.  Cic    Elle  nous  portait 
tous  sur  ses  épaules,  nos  ei  mo- 
lesti  eramus  omnes.  Porter  sur 
ses    —    tout    le    fardeau   de    la 
guerre,  totam  molem  belli  sas- 
tinêre. Liv.    Hausser,  lever   les 
épaules,  fastidire,   iatr.   Plaut. 
Regarder  qqa  par-dessus  I'  —, 
aliqaem   despicëre.    Cic.    Faire 
qqch.    par-dessus   I'  — ,  aliqaid 
levi    brachio    agére.    Cic.    (ad 
Att.  IV,  17,  3).  Jeter  qqch.  par- 
dessus son  — ,  aliquid  excutére. 
Cic.  voy.  [se]  débarrasser.  Cour- 
bar,    plier  les   — ,  jagam  acci- 
përe.    Sen.    Donner    un    coup 
d'  — ,    prêter  I'  —  à  qqn,  ali- 
qaem  sublevûre,    Cses.  falcïre. 
Liv.  1  (Chez    les  quadrupèdes.) 
Partie   du   corps   qui   joint   la 
jambe  de  devant  au  tronc.  Ar- 
mus,    i,    m.   Hor.  Plin.   (ex.  : 
uni  homini  humeri  [s.-e.  sunt], 
Cdteris  armi.  Plin.  ex  hameru 
armi  (iant.  Ov.  armi  equi.  Hor. 
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Plin.  leporis.  Uor.  leonis.  pan- 
therse.  Plin.)  ;  humérus,  i,  m. 
Cic.  (ex.:  h.  bovis.  Cic.  très  rare 
en  ce  sens). 

épaulée,  s.  f.  Action  de  pousser 
avec  l'épaule.  Impalsio,  onis, 
{.  Ils  poussent  (un  objet), 
par  épaulées,  hameris  connixi 
tradant.  Virg.  Voy.  POf.-.-ÉE.  || 
Fig.  Famil.  (Faire  une  choi?) 
par  épaulées,  c.-à-d.  en  s'y  re- 
prenant plusieurs  fois,  inter- 
raptè.  adv.  Cic  _    . 

épaulement,  s.  m.  (Technol.) 
Mur  qui  sert  àsoutenir  des  ter- 
res. FuUara  et  $iibstractio. 
Piin.Voy.sov  TÊsEMENT.  Il  Rem- 
part de  fascines,  de  sacs  de 
terre,  etc.  Lorica,  se,  f.  Cses. 
Pluteus,  i,  m.  Cs$.  \\  Fig.  Voy. 

APPUI,  SOUTIEN. 

épauler,  V.  tr.  Blessera l'epaule. 
Vov.  BLESSER,  LUXER.  1  Appuyer 
coijtre  l'épaule.  Applicâre  ad 
hameram.  A.  ||  Fig-  —  m" 
(lui  donner  aide),  voy.  aideb, 
ÉPAULE.  Il  (P.  ext.)  Appuyer  (des 
Boldati)  contre  un  mur  de  terre, 
qui    les  meite  à  l'abri.  Voy.  A- 

BRITER,    COUVBIR. 

épave     (lat    expavidas    [■    ef- 
frayé   •].  Gell.  adj.  et  s.    f.    || 
AdJ.    (Droit.)    Qui  s'est   égare, 
dont  on  ne  connaît  pas  le  pro- 
priétaire. Sine  domino.Jct.  ^S. 
f.  (Ancien   droit.)  Chose  égarée 
oa  dont  le  propriétaire  est  in- 
connu.   Derelictam  aliqaid   ou 
derelic^a  res.   Cic.  (cf.  aliqaid 
pro  derelicto  habêre.  Cic).  Va- 
caa  res.  Cic.  —  maritimes,  res 
(ou   merces)  naafragio  ejectœ. 
D.   Il   (P.  ext.)  Objet  naufragé 
que  la  mer  rejette  sur  ses  bords. 
Naafragiam,    ii,    n.  Cic.  Flor. 
(cf.  totam  inter  Siciliam  Sar- 
diniamqae    pelagai    naa/raffio 
IBO  operire  [.couvrir  de  leurs 
épaves    •].    Flor.   naafragiam 
foum  coltigëre.   Ulp.   [dig.  !>9, 
9,  lai .  nauCragiam  sapprimère. 
Marc.    [dig.   XLVIII,   8,   3,  h]. 
fig.  illa  naafragia  Cœsaris  a- 
micorum.  Cic.  [Phil.  13,  2,  3]). 
—  d'un  vaisseau,  navis  fracta. 
Liv.  navis  ou  navigii  religuiee. 
Sen.  tabula  navis  (ractee.  Sen. 
Droit  d'  —,  Jas   Htorit.  D.   || 
Fig.  Ce  qu'a  pu  sauver  une  por- 
tonne  ruinée.  Naafragiam,  ii, 
n.   Cic.  (cf.  naafragia  rei  pu- 
blicœ.  Cic.  colUgëre.  Cic.  [Seat. 
6,    151.  coUigére   naafragiam. 
Cic.  [in  Verr.   II,  5,   50,  131]). 

Voy.    DÉBRIS. 

épeautre,  s.  m.  Espèce  de  fro- 
ment. Fur,  (arris,  a.  Cato.  Col. 
Olyra,  œ,  f.  Plin. 

épee  (lat.  pop.  spatha  [•  épéo 
large  et  plate  •].  Tac),  s.  f. 
Arme  offensive  formée  d'uno 
lame  aiguë  en  acier.  Gladitis, 
îi  ipr.  •  iabre  [servant  à  frap- 
per d'estoc  et  detaille],glaive  », 
d'où  •■  épée  •),  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
mucro  gladii.  Plin.  gladias  va- 
ginâ  vacaas.  Cic.  gladiai  oui 
ad  secandam  aabtilit  aciet  est. 
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Sfn.  gladio  accinctas.Liv.  Tac. 
saccinctus.     Cornif.     gladiam 
stringëre.     Cxs.     destringérc. 
Cic.   gladiam  [e  vagina]   eda- 
ccre.     Cic.     gladiam     condcre 
[.  rengainer    •].  Tac.  aliqaem 
gladio  insegui.  Cic.  alicai  gla- 
diam   intentûre.    Liv.     gladio 
incambère   [•    se  jeter    sur  son 
épée-]. Tac. yJadiopercuti  [-re- 
cevoir un  coup  d'epée  •].  Cic. 
Cornif.    iransfigère  se   gladio. 
Vell.   transfigére   aliqaem  gla- 
dio per  pectas.  Liv.  au   fig.  ad 
gladios  redire.  Cœs.  Ui.  G.  III, 
93.  '2].  aliqaid  gladio  decernëre. 
Cic.  rem  gladio  gerêre.   Cses. 
Liv.)  ;   ensis,   Is  (•   épée  lon- 
gue •  ),  m.  Varr.  Virg.  Liv.  (ex.: 
régis  ensis.    Varr.  (r.  robigine 
obsiti    enses.   Flor.    in  adve- 
nientis  arma  hostis  vanum  ca?- 
sim  cam  ingenti  sonita  ensem 
dejecit.    Liv.)  ;  ferrum,  i,  n. 
Cic.  Quint,  voy.  fer)  ;  znucro, 
onis,  m.   Qaint.  (soûl,   dans  le 
stylo  soutenu  :  mucronem  ûgëre 
—    ■    lL;cf. 


iri  aliqao.  Quint.   [X,  1,  -     , 
VIII,  6.20]).  Ils  en  sont  aux  é 
pées   et   aux   couteaux,    graves 
inimicitias    inter   se  exercent. 
Cic.  Se   faire  blanc   de  son  — , 
voy.  BLANC   (p.  285,   col.  3).  — 
de  chevet,  pagio,  onis,  m.  Cic. 
C'est  mon   —  de   chevet,  guod 
mihi  maxime  necessariam  [est). 
Cic.  Donner  des  coups  d'—  dans 
l'iiau,  voy.  EAU  (p.  700,  col.  2). 
Brave  comme  son  — ,  (orlis  at- 
qae    strenaas.    Cic.    Emporter 
qqch.  à  la  points  de   1'  — ,  ali- 
qaid per  iim  extorqaëre.  Liv. 
Rendre  son  — ,  arma  tradère. 
Cœs.  Mettre   son  —  au  service 
de  qqn,  ad  aliqaem  militatum 
ire   ou    abire.  Ter.  se   alicajas 
militemfatarum  af^rmâre.Liv. 
Briser   son   — ,  militice   renun- 
tiâre.  Saet.    Les    hommes,    les 
gens  d'  — ,   milites.  Liv.  Pren- 
dre, quitter  r  — ,  capessëre  mi- 
litiam.Plin.  sascipëremilitiarn. 
Liv.  perfanctam  esse  jam  mi- 
titià.    Liv.   1  (Par    anal.)  Lon- 
gue   alêne  de    tisserand  ou   de 
bourrelier.   Spatha,  se,  f.  Sen. 
(ep.  90,  20).  1  Epée  do  mer,  sorte 
du  poisson.  Voy.  espadon, 
épeler,  v.  tr,  (Arch,)  Expliquer 
(unechose,  un  mot) ,  Voy, ce  mot. 
Il  Signifier,  vouloir  dire(enparl. 
d'un  mot).  Voy,  signifier,  1  (P, 
ext,)  Lire   en    décomposant   les 
syllabes  lettre    par  lettre,  Or- 
dinâre     tyllabas     litteraram. 
Qaint.  Litteras  in  eyllabas  col- 
Ugëre. Gramm.  \\  (P,  ext,)  Lire 
lentement  et  avec  peine,  Circa 
formas       litteraram      hserêre. 
Qaint.     Litteras     compatàre. 
Qaint. 
épenthèse,  s.  f.  (Gramm.)  In- 
tercalation   d'une  lettre,  d'une 
syllabe    au  milieu    d'un    mot. 
Lpenthesis,  is,  f.  Serv. 
éperdu,  ue,  adj.  Egaré  par  un 
sentiment  violent.  Amena,  adj. 
Cic.  (cf.  meta,  terrore.  Liv.  do- 


lore.Ov.}.  Graviter  commoia»- 
Cic.  Pertarbatas,  a,  um,  p.  adj. 
Lie.  (cf.  p.  meta.  Cic).  Impos 
siti.  Sen.  .Utonitiis.  a,  um,  adj. 
Liv.Perditas,  a,  am,  adj.Muut. 
(cf.  amore.  P/aat.).  Vov.  ÉGARÉ, 
BOULEVERSÉ,  TROUBLÉ.  Unamour 
—,    insanus   amor.    Hor.    Voy. 

ISS^ENSÉ, 

éperdument,  adv.  D'une  ma- 
nière éperdue.  Perditè,  adv. 
Ter.  (cf.  amare.  Ter.).  Miseré, 
adv.  Plaat.  (cf.  m.  amare. 
Plaat.).  InsanS,  adv,  (cf,  ins. 
am.^re.  Plaat.).  —  amoureux. 
voy,  ÉPERDU,  Aimer  —,  depe- 
rire,  intr,  Plaat.  insanire  ex 
aniore,  Plaat.  Aimor  —  (une 
lomme),  deperire  amore  alica- 
ias.  Liv.  deperire  aliqaam. 
Plaat.  in  aliqaà.  Cart.  perire 
aliqaam.  Plaat. 

éperon,  s,  m.  Branche  de  mé- 
tal qui  s'adapte  au  talon  du 
cavalier,  pour  aisuillonner  le 
cheval.  Calcar,  âris,  n.  Virg. 
(ordin.  au  plur.  calcaria,  lam. 
Liv.  ex.:  calcaria  sabdëre  eqao 
[donner  des  éperons,  faire  son- 
tir  1'  — ,  enfoncer  1'  — ],  Liv. 
calcaribas  concitàre.  Liv.  in- 
re.ndére.  flirt,  calcaribas  sab- 
dilis.  Cart.  eqao  calcaribas 
concito.Cart.).  ||  (Arch.)  Chaus- 
ser les  —  à  qqn  (l'armer   che- 


valier),    voy,   chevalier,    Oou- 
por  les  —  (dégrader  un  cheva- 
lier),   adimëre    alicai  eqaam. 
Liv.  Gagner  308  — (en  pari.  d[un 
nouveau   chevalier,    se   distin- 
quer  à    la  première  affaire,  et 
(ig.  montrer  sa  valeur  à  la  pre- 
mière occasion),  belli  radimen- 
tam  ponëre.    Liv.  Chausser  de 
près    les  —  à   qqn   (poursuivre 
de  près  qqn  qui    s'enfuit),  hse- 
rêre in  tergo  ou  in  iergis  hos- 
iiam.   Liv.    Tac.   Cart.    \\    Fig, 
L'un  a  bosoin  de  frein,   l'autre 
(i'_,    alter    frenis    eget,    alter 
calcaribas.  Cic.  Donner  de  1'—, 
un  coup  d'—  à  qqn  (le  stimu- 
ler),   alicui  calcaria   adhibère. 
Cic  calcar  admovére.  Cic.  ad- 
dëre  calcar.  Uor.  calcaria.  Plin. 
j.  calcaribas  ati  in  aliqao.  Cic. 
alicai  slimalos  admovére.  Cic. 
sabjectàre.  Hor.  sabdëre.  Liv. 
adigëre.  Sen.    acaëre  aliqaem. 

Cic.      Voy,      AIGUILLONNER,     ^    (P. 

anal,)  Ergot  des  gallinacéos, 
Caicar,  àris,  n.  Col.  Aculei 
calcis.  CoL  1  Pointe,  masse 
d'acier  tranchante  terminant  la 
proue  d'un  navire.  Rostram,  i, 
n.  Cxs.  Liv.  Vaisseaux  à  —, 
rostratsK  naves.  Cic.  Plin.  En- 
lever les  —  d'un  navire,  prse- 
cidëre  naves.  Cic.  Colonne  or- 
née des  —  des  navires  pris  à 
l'ennemi,  voy.  robtbal,  1  Ou- 
vrage de  maçonnerie,  destiné  k 
soutenir  comme  contrefort  une 
muraille,  etc,  Dens,  dentis,  m. 
Vitr.  Partie  d'un  contrefort 
d'une  chaîne  de  montagnes. 
Promantoriam,  ii,n.  Liv.  Voy. 

CONTREFORT,   POINTB. 
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éperonné,  ée,  adj.  Muni  d'un 
époron.  Hofiratas,  a,  um,  adj. 
Cir.  Liv. 

éperonner,  v.  tr.  Frapper  do 
l'éperon.  Voy.  éperon.  1  (1'. 
ext.)  Excitor  à  courir.  Fagam 
facëre   alicni.    Cic.    Liv.    Voy. 

EXCITER,     FUITE.     |1     (Fig.)     ExCl- 

ter  à  agir  promptement,  stimu- 
ler,  calcaria   adinbëre     alicai. 
Cic.  Voy.  épEHON,  stimuler. 
épervier  et  (arcli.)  éprevier, 
s.   m.  Espèce    de   faucon  qu'on 
dresse  à  la  chasse.  Voy.   émou- 
CBET,  MoucHET.  ||  (P.  ext.)Nom 
donné  à  divers  oiseaux  rapace^. 
Accipiter,    tris,    m.   Cic.  ^    (P. 
anal.)   Filet  qu'on    lance   pour 
prendre  le  poisson.    Everrica- 
lam,  i,  n.  Varr 
épervière,  s.  f.  (Botan.)  Plante 
herbacée. Accipitrina,  a?,  f .  Apal. 
épervin.  Voy.  éparvin. 
éphèbe,  s.  m.  (Antiq.  grecque.) 
Jeune    homme  de  15    à  20  ans. 
Ephebas,  i,  m.  Cic. 
éphèdre,   s.    f.    (Botan.)    Frêle 
arbrisseau    conifère.    Ephedra, 
œ,  f.  Plin. 
éphélide,  s.   f.  (Médec.)   Petite 
tache  jaunâtre   qui  se  produit 
sur  la  peau.  Ephelis,  lidis  (Ace. 
plur.  lidas),  f.  Cels. 
éphémère,    adj.    Qui  ne    dura 
qu'un  jour.  Unias  diei.  Cic.  Cé- 
lébrer  une    fête   — ,  diem  fes- 
tam  per  unam  diem  agëre.  Cic. 
Spéc.    Insecte   —    et    (substan- 
tivt.)    au,  masc.     un  —    (genre 
d'insectes  qui  nait   et  meurt  le 
même  jour),   bestiola,  qaœ    u- 
num    diem   vivit.  Cic.  1  (Fig.) 
Qui  dure  peu.  Fluxus,  a,  um, 
adj.    Sali.    (ex.  :   (laxa  gloria. 
Sali,  res  humanse  (laxse  et  mo- 
biles. Sali.)  ;  cadacus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  caduca  spes.  Ov. 
res     hamanœ    cadacœ.     Cic.)  ; 
brevis,  e,  adj.  Hor.  (ex.:  vitas 
summa  brexds.  Hor.)  ;  fugax, 
adj.    Hor.    (ex.:  bona  fugacis- 
sima.  Sen.).  Voy.  fugitif,  pas- 
sager. 
éphéméride  s.  f.  (Chez  les  an- 
ciens.) Journal  racontant  jour 
par  jour   les  événements    de  la 
via  d'un  personnage.   Epheme- 
ris,    îdis  et   idos    (Ace.    plur. 
idas),  f.  Cic.  Ov.  Acta  diarna. 
Tac.  Saet.  etsimpl.  acta,oriim, 
n.  pi.  Cic.  Voy.  journal.  ^  Ta- 
bles    astronomiques     donnant 
pour  chaque  jour  de  l'année  la 
position  d'un  astre.  Mathema- 
tica    ephemeris.  Plin. 
épbod,    8.    m.    (Antiq.    hébr.) 
Sorte  de  surplis  que  le   grand- 
prêtre     mettait    par-dessus    la 
robe.  Voy.  surplis. 
épbore,  s.  m.  (Antiq.  grecque.) 
Chacua^des  cinq  magistrats  an- 
nuels de  Sparte,  élus  pour  dé- 
fendre les   intérêts   du  peuple, 
etc.  Ephoras,  i,  m.  Cic. 
épi  (lat.  pop.   spicas,  p.  spica], 
B.    m.    Partie  terminale   de   la 
tige   des   graminées    qui  porte 
lesgraiuei  de  la  plante.  Spica, 
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a?,  f.    Cic.  Darbe  d'  —,  arista, 
œ,  f.  Cic.   Monter  en  épis,  spl- 
cam  concipêre.  Col.  Glaner  les 
— ,     spicas  légère.    Varr.  Gla- 
nage   d'  — ,  spici/eytum,  ii,  n. 
l'arr.    D'épi,    spiceas,    a,     um, 
adj.  Plin.  Couronné  d' — ,  spi- 
ceas, a,  am,   adj.    Tiball.  Ov, 
Il    P.  ext.  (Botan.)  Armer  d'un 
— ,  d'une  pointe  en  forme  d' — , 
spicâre,     tr.     Vitr.    Plin.     (cf. 
grana   spicantar.  Plin.    herbse 
spicatse.  Plin.).  Former   en  — , 
disposer    en    forme    d'  — ,  spi- 
câre, tr.  Plin.  (ex.:  grana  spi- 
cantar. Plin.).  *[  (P.  anal.)  Nom 
vulgaire    de    diverses    plantes 
graminées  ou  autres.  Spica,  ee, 
f.  Plin.  —  celtique  (nard),  spica 
nardi  et   simpl.    spica,    se,    t. 
Scrib.*^  (P.  anal.l  Disposition  en 
forme  d'épis,  carrelage  en  épi. 
Spica   testacea.    Vitr.    Spicata 
testacea.  Vitr.  Spicatam  pavi- 
mentam.    Vitr.   Disposition    de 
poils  en  petites  touffes,   en  pe- 
tites mèches.  Voy. TOUFFE,  mèche. 
épicène,  adj.  (Gramm.)  Qui  dé- 
signe indifféremment  l'être  du 
soxe  masculin  et  l'être  corres- 
pondant du  sexe  féminin.  Epi- 
ccenôs,  on,  adj.  Ov.  Qaint.  Do- 
nat.    Promiscaas,    a,   am,  adj. 
Quint.  Genre  — ,  commane  gé- 
mis. Charis. 
épice,  s.  f.    Substance  végétale 
qui  sertd'assaisonnement.  Spe- 
cies,  ei,  f.   Macr.  Aroma,  atis, 
n.  Col.  Pain  d'  — ,  libam  mel- 
litum.    D.    Un  visage   de    pain 
d'   — ,  gilva  (acies.    G.  1   (Par 
ext.)  Arcii.   Sucreries,  confitu- 
res (qu'on  servait  au   dessert). 

Voy.      SUCRERIE,     CONFITURE.        || 

(Par  ext.)  Epices  des  juges.  Ja- 
dicam  mercedea.  G.  Voy.  ho- 
noraire. 

épicer,  v.  tr.  Assaissonner  avec 
des  épices.  Condîre  (aliqaid  a- 
liqua  re).  Cic.  Voy.  assaissonner. 
Il  (Fig.)  Relover  par  des  saillies 
piquantes.  Facetiaram  lepore 
tamquam  sale  perspergêre  (o- 
rationem).  Cic.  condire  sale 
{orationem).    Cic.  Voy.  saler. 

épicerie,  s.  f.  Epices  en  géné- 
ral. Voy.  ÉPICE.  Il  (P.  ext.i 
Ensemble  de  produits  compre- 
nant toutes  sortes  de  denrées 
de  consommation  courante.  Ci- 
baria,  oram,  n.  pi.  A. 

épichérème,  s.  m.  (Logique.) 
Syllogisme  développé  où  l'on 
accompagna  de  preuve  les  pré- 
misses ou  l'une  des  prémisses. 
Epicherema,  màtis,  a.  Qaint. 
Jal.-Vict. 

épicier,  s.  m.  Celui  qui  tient  un 
com  merce  d'épicerie. Condimen- 
tarias,ii,  m.  Tert.  \\  (En  mau- 
vaise part.)  Homme  à  idées  é- 
troites,  à  goûts  vulgaires. /nur- 
banas.  Cic.  Rasticas.  Cic. 

épicurien,  ienne,  adj.  Qui  suit 
la  doctrine  d'Epicure.  Epica- 
reus,  a,  am,  adj.  Cic.  Suet. 
Philosophe  —  et  {sabstantivt.) 
un  — ,  epicareus,  i,  m.  Cic.   || 


EPI 


797 


(P.  ext.)  Personne  qui  aima  les 
plaisirs  sensuels.  £picureas,i,ra. 
.Sen. Homo  delicatas  oulaxario- 
sas.  Cic.  1  Conforme  à  la  doc- 
trine d'Epicure.  Epicareas,  a, 
um,  adj.  Cic.  La  système  — , 
voy.  ÉPICURISME.  Il  (P.  ext.)  Qui 
favorise  les  plaisirs  sensuels. 
Epicareas,  o,  um,  adj.  Sen.  De- 
licatas. a,  am,  adj.  Cic.  Vo- 
laptarias,a,am,  adj.  Cic.  D'une 
façon  — ,  selon  le  goût  — ,  more 
Epicareoram.  Cic.  delicatë,n.dy. 
Cic.  laxariosê,  adv.  Cic. 
épicurisme  et  (arch.)  épicu- 
réisme,  s.  m.  Système  d'Epi- 
cure. Epicareoram  philosopkia. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Morale  qui  se 
propose  la  recherche  du  plaisir. 
Volaptaria  disciplina.  Cic. 
épicycle  (Dan»  l'astronomie 
ancienne.)  Petit  cercle  inscrit 
dans  un  autre  cercle  plus  grand, 
etc.  Epicyclas,  i,  m.  Mart.- 
Cap.  D'  — ,  epicyclas,  a,  um, 
adj.   Chalcid. 

épidémie  (bas  lat.   epidemia), 
s.  f.  (Médec.)  Maladie  qui  atta- 
que    dans    la     même   lieu    un 
grand  nombre   de  personnes  à 
la  fois,  etc.    Morbus  gai  valgo 
ingruit.  Liv.   Pestilentia,  se,  f. 
Cs-s.  Pestis,  is,  f.  Lii'.  Les  ma- 
ladies et  les  — ,   morùj  ac  pes- 
tes. Col.  Année  où  il  y  eut  plut 
d'épidémies,    annas    pestllen- 
tiof.  Liv.  Voy.  contagion. 
épidémique,  adj.  (Médec.)  Qui 
offre  les  caractères  de  l'épidé- 
mie. Maladie — ,  pestilentia,  se, 
f.  Cic.    La   maladie   devint  —, 
late  vis  morbi  evagata  est.  Liv, 
Voy.  contagieux, 
épiderme  (lat.  post.  epidermis. 
Pelag.),    s.      m.    et    (arch.)    f. 
(Anat.)  Couche  superficielle  da 
la  peau.    Samma  catis.    Cels. 
Plin.    Prima     catis.    Gell.    et 
simpl.  cuits,  is,  f.  Plin.  Fig.  Il 
al'  —  sensible    (il  est  très  sus- 
ceptible), cutis  ei  tenera  est.  A. 
Il    (P.   ext.)  Couche   mince   du 
tissu  qui   sert   d'enveloppe  aux 
plantes  herbacées  et  aux  jeunes 
branches.    Catis,    is,     f.    Plin. 
Tanica,  œ,  f.  Plin.    \\  Pellicule 
qui    revêt   certaines   coquilles. 
Catis,  is,  f.  Plin.  (cf.  c.  nacleo- 
ram.  Plin.)  Voy.  enveloppe.  {| 
Couche   superficielle  qui   enve- 
loppe un  corps.  L'  —  du  globe, 
samma  catis  terrse.  Plin.  Voy. 
croûte. subface. 
épitiictique    (lat.     epidicticas 
[gr.    ÈTtiôaxTixoi:].   Rhet.),   adj. 
Qui    sert    à    montrer.  Voy.  dé- 
monstratif. Genre  — ,  gênas  ad 
ostentationem  ou  ostentationi 
comparatam.  Quint. 
épie,  s.  f.  (Arch.)  Espion.  Voy. 
ce  mot. 

épié,  ée,  adj.  Qui  est  en  forma 
d'épi.  Spicatas,  a,  am,  p.  adj. 
Plin. 

1.  épier,  v.  tr.  Observer  adroi- 
tement et  secrètement.  Explo- 
ràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hostes. 
Cic.   consiliam    [•  les  dessein» 
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de  qqn  •].  Hirt.);  speculari. 
dèp.  ir.  tic.  etc.  ex.:  aliqaem. 
Cic.     alicajaa    consilia.     Sali. 

Vell.\.     Voy.     OBSERVER,     ESPION- 

WER.  r.oETTER.T  (l'ar  e\l .' Cher- 
cher à  saisir.  Capture,  tr.  Cic. 
(ex.  :  c.  ofiM.'ionfm  Cic.);  ao- 
ctipâri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
occasion^m.  Aact.  b.  Afr.  tem- 
pos [•  l'occasion,  le  moment 
favorable»].  Cic).  Vov.oi^etter. 

2.  épier,  ».  intr.  Monter  en  épi. 
:f!pi''iin\  ctm-iprre.  J'Un.  Spi- 
càri,  pass.  Plin. 

épierrago  et  épierremant,  s. 
m.  (Agricult.)  .\ction  d'épier- 
rer,  résultat  de  cette  action. 
Lectio  lapidam.  Col. 

épierrer,  v.  tr.  !.\gricult.)  Dé- 
b.irrasser  (un  terrain)  des  pier- 
r«s  dont  il  est  couvert.  Elapi- 
dâre,  tr.  Plin.  Lapides  rege- 
Tvre.  Plin. 

épieu.  s.  m.  Sorte  de  pique  ar- 
mée d'un  1er  pointu,  pour  la 
ch.asso  du  sanglier,  etc.  Vena- 
bulum,  i,  n.  Cic. 

êpiglotte,  s.  f.  (.\nat.)  Valvule 

filacée  à  la  partie  supérieure  du 
arynx.  Lingaa,  as,  f.  Cel$.  Mi- 
nor  lingaa.  Plin. 

épigone,  s.  m.  (Mythol.)  Cha- 
cwii  des  héros  de  la  seconde 
guerre  de  Thèbes.  Les  — ,  Epi- 
goni,  orum,  m.  pi.  Cic. 

epigrammatique,  adj.Quiest 
propre  à  l'épigramme.  Épigrani- 
maticas,  a,  am,  adj.  .■^part. 
Fig.  Mordax,  adj.  Hor.  Acer- 
btis,  a,  am,  adj.  Cic.  Acerba- 
tiis,  a,  am,  adj.  Cic.  Traits^. 
acalei  lerboram  et  simpl.  acu- 
lei,  oram,  m.  pi.  Cic.  dicferin, 
orim,  n.  pi.  Varr.  Mart.  Voy. 

SARCASME,    TRAIT. 

épigrammatista  (lat.  post.  e- 
pigrammatista.  Sid.),  s.  m.  Ce- 
lui qui  compose  des  épigram- 
mes.  Epigrammatarias,  ii,  m. 
Vopisc . 

épigramme,  s.  f.(.\rch.)P6tité 
pièce  de  vers.  Epigrainma,  mà- 
tis  (Gén.  plur.  epigrammaton, 
Dat.  Abl.  epijrammati»),  n. 
Cic.  Mart.  1  (Spéc.)  Petite  pièce 
de  vers  qui  renferme  un  traii 
piquant.  Epigramma,  m'jtis . 
n.  Mart.  ||  P.  ext.  Trait  satiri- 
que, mordant. /Icalei,  orum,  m. 

pi.      Cic.    Voy.    SARCASME,    TRAIT. 

épigraphe  ,  s.  f.  Inscription 
placée  sur  un  édifice.  Inscrip- 
tio,  onit,  f.  Cic.  Epigramma, 
mâtis,  n.  Xep.  Titalut,  i.  m. 
.S'in.  Plin.  j.  Elogiam,  ii,  n. 
Cir..  Voy.  iMscRiPTio.N.  Il  Courte 
citation  qu'on  met  en  tête  d'un 
livre,  d'un  chapitre,  etc.  Placer 
les  six  vers  suivants  en  —,  hos 
$ex  versai  in  primi  (ronte  li- 
belli  prxponëre.  Ov. 

épilation,  s.  f.  Action  d'épiler, 
d'enlover  les  poils,  les  cheveux. 
Piloram  eviratio.  Plin. 

épilatoire,  adj.  Qui  sert  àépi- 
ler.  Aptus  ad  evellendos  cor- 
poram  pito!  ou  in  evellenJi» 
corporum  pilis.  Plin. 


En 

épilepsie  (lat.  post.  epilepsia. 
l.ampr.  C«/.-.-lur.l,  s.  f.  (Médec.i 
.\lïection  de  l'encéphale  caracté- 
risée par  des  accfS  avec  porte 
de  connaissance  et  convulsions. 
.Vorbus  comitialis.  Cela,  lirium 
comitioie.  i^en.  .\lorbas  major. 
Cela.  Les  épilepsios,  com>(ia/<-5, 
inm  (s.-e.  morfeit,  m.  pi.  Plin. 
Avoir  une  attaque d' — ,  tomlier 
en  — ,  comifùt^i  morbo  corruëre 
ou  labi.  Plin.  Par  le  fait  de 
r  — .    comitialiter,   adv.    Plin, 

épileptiqua  (lat.  post.  epilep- 
ticas.  Cœl.-Aar.),  adj.  (Medoc.) 
Propre  à  l'épilepsie.  Comitia- 
lis, e,  adj.  Plin.  Cadacas.  a, 
am,  adj.  Apal.  1  Sujet  à  l'épi- 
lepsie.  Comiri  i/is,  e,  adj.  l'tin. 
Us  sont  — ,  comifi'ai»  vitio  cor- 
ripi  soient.  Sen.  Substantivt. 
Un  — ,  cadacas  homo.  Jal.- 
Firm.  Les  — ,  comifia'ef,  inm, 
m.  pi.  l'Un, 

épiler,  v.  tr.  Dépouiller  des 
poils,  des  cheveux.  Pilàre,  tr. 
Mart.  Depilàre,  tr.  Sen.  S'  — , 
veltére  (ou  evellére)  capillam 
(ou  capillos)  sibi.  Sen.  Jav.  Se 
faire  — ,  velli.  Saet.  |{  (En  pari, 
d'une  substance.)  Pilos  absa- 
mëre,evelléreoadetrahêre.Plin. 

épilogue,  s.  m.  (Chez  les  an- 
ciens.) Petit  discours  récité  par 
l'acteur  à  la  fin  do  la  pièce. 
Epilogas,  i,  m.  Qaint.  ^  lAuj.) 
Résumé,  conclusion,  placés  à  la 
fin  d'un  poème,  etc.  Epilogas, 
i,  m.  Cic.  Conclasio,  onis,  f. 
Cic.  Peroratio,  onis,    f.  Cic. 

épiloguer,  v.  tr.  i  Arch.)  Réca- 
pituler. Voy.  ce  mot.  ^  (Par 
ext.)  Trouver  à  redire  sur  ce 
que  qqn  fait  ou  dit. —  (sur  les  ac- 
tions d'autrui),  carpëre,  tr.  Cic. 
reprehendëre,  tr.  Cic.calamnia- 
ri|tr.  Cic. Voy.  CRITIQUER. Absol. 
— ,  caxnllari,  dép.  intr.  Plin. 
—  sur  tout,  minatias  et  scrn- 
paloaias  omnia  scratari.  Cic. 
cœlam  vitaperàre.  Phsedr.  Voy. 

CmCANER. 

épilogueur,  euse.  s.   m.   et  f. 

Celui,  celle  qui  épilogue  sur 
tout.  Calamniator,  oris,  m. 
Cic.  Cavillator,  oris,  m.  Qaint. 
fcf.  c.  verboram).  Qaint.  Cavil- 
latrix,  tricis,  f.  Quint.  Voy. 
cnrcANKUR. 

épinard,  s.  m.  Plante  potagère. 
.•<pinacia.  se,  f.  Linné. 

épine,  s.  f.  Arbrisseau  à  bran- 
ches armées  de  piquants.  Spina, 
ae,  f.  Col.  Sen.  d'  —,  vov.  épi- 
NEfX.  —  blanche  (aubépine), 
spina  alba.  Plin.  —  noire  (pru- 
nellier), spinas ,  i,  f.  Virg. 
Pall.  —  aigrette,  voy.  épine-vi- 
.NRTTE.  Buisson  d'épines,  vêpres, 
is,  m.  Ov.  Col.  J'Un.  (Ordin.  au 
plur.  vêpres,  ium,  m.  pi.  Cic). 
veprecala,  œ,  t.  Cic.  damas,  i 
(ordin.  au  plur.  dumi,  oram], 
m.  Cic.  Lieu  plein,  rempli  d' . — , 
veprctam,  i,  n.  Col.  \\  Fit;. 
C'est  un  fagot  d' —  (un  homm^ 
d'un  caractf're  fâcheux),  homo 
asper.  Cic.   Marcher  sur  les  — 
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(^tre  dam  une  situation  diffi- 
cile), per  ignés  incedère.  Ilor, 
l'ire  sur  les  —  (être  dans  une 
vive  anxiété,  dans  une  grande 
impatienc  c),ca'c<i  e.rapec(a(ion« 
pendêre.  Cic.  Qui  est  sur  des 
— ,  animo  ou  animis  pendent. 
Cic.  1  Piqu:int  qui  vient  sur 
certaines  plantas,  ^pina,  a",  f. 
V'iry.  Sen.  Acaleas,  i,  m.  Plin. 
(,cf.  artilcl  cardaoram.  l'Un.). 
Fig.  Loc.  prov.  Il  n'y  a  point  de 
roses  sans  —  (point  de  joies 
sans  déplaisir),  inter  vêpres 
rosse  nascantar.  ,-lmm.  (.\VI, 
7,  U).  rosa  de  spinia(loret.  Hier. 
(Hilar.  1).  J'ai  une  — au  pied, 
tant  nxalta  qase  me  sollicitant. 
Cic.  rirer  ôter  &  qqn  une  — 
du  pied,  (evare  alirjaem  segri- 
tadine,  eximêre  alicai  scrapa- 
lam.  Plin.  j.  S'ôterdu  pied  une 
fâcheuse  —,  spinas  animo  evel- 
lêre.  Hor.  ^  (P.  anal.)  Eminenco 
osseuse  allongée  en  forme  d'é- 
pine (anat.).  Spina,  m,  f.  Cels. 
Plin.  Spéc.  L'  —  dorsale,  1"  — 
du  dos,  oo  absolt.  spina  dorsi. 
Aag.  et  simpl.  spina,  a,  S. 
Varr.  Cels.  Do  1'  —  dorsale, 
apinalis,  e,  adj.  Macr.  ^  Pi- 
quant de  certains  animaux, 
spécialement  dos  poissons.  Spi- 
na,  se,  f.  Cic.  Plin. 

épineux,  euse,  adj.  Qui  a  des 
épines,  .^pinosaa,  a,  am,  adj. 
Varr.  Cic.  Spineai,  a,  am,  adj. 
Ov.  Acaleatas ,  a,  am,  adj. 
Plin.  Hirsatas,  o, om,  adj.  Virg. 
1  Fig.  Qui  présente  des  diffi- 
cultés, ."^pinosat,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  oratio.  Cic.  hsec  spi- 
noaiora.  Cic).  Ce  qui  est  — , 
spinse,  oïTim,  f.  pi.  Cic.  .\rgu- 
meutatioQ — ,  spinse  disserendi. 
Cic.  Les  questions  —  du  stoï- 
cisme, «<oicorom  damcta.  Cic. 
Conjonctures  — ,asperitates  re- 
ram.  Cic.  Voy.  difficile.  {|  Qui 
fait  dos  difficultés  sur  tout. 
Diflicilis,  e,  adj.  7'er.  Cic.  Nep. 
Asper,  a,  um,  adj.  Ilnr.  Carac- 
tère, esprit  — .  aaperitas  nata- 
rse.  Cic.  dif^cilUma  natara. 
Nep.  Homme  — ,  calumniator, 
oris,  m.  Cic.  Voy.  cniCANiEn.  î 
P.  anal.  (Anat.)  Qui  ressemble 
à  une  épine.  Acaleatas,  a,  am, 
adj.  Plin. 

épine-vinetto,  s.  f.  Plante 
couverte  de  piquants,  etc.  Ap- 
pendix  spina  et  simpl.  appen- 
dix,  icis,  t.  Plin. 

épingle  (lat.  post.  spinula 
[•  petite  épine  •]  Am.),  s.  f. 
Petite  tige  de  laiton,  pointue 
d'un  bout,  garnie  d'une  tête 
de  l'autre.  Acaa,  as,  f.  Plin. 
Piquer  avec  une  — ,  pangër» 
aca  (ma/os).  Petr.  \\  Choses 
qui  ne  valent  pas  une  —  (qui 
n'ont  pas  la  plus  petite  valeur), 
vilissimse  rea.  Cic.  Fig.  Tirer 
son  —  du  jeu  (s^  retirer  adroi- 
tement d'une  affaire  délicate, 
mauvaise),  se  expedlre.  Ter, 
Cic.  Tiré  à  quatre— (bien  ajusta, 
bien    paré),   totat  de  capsalA. 


Sen.  Vn  coup  il'  —  ipi'tite  con- 
trariété,petite  ollonseiiui  blesse', 
vulnns  'luod  acu  panctum  i  i  - 
detur.  Cic.  Donner  dos  coups 
d'  —  à  (iqn,  acu  piimjêre  et 
simpl.  pangére  aliijuem.  Cic. 
Se  battre  à  coups  d'  ~,pugnàre 
lOlsellis.  Varr.  (L.  L.  IX,  33). 
Il  Fig.  Les  ^  d'une  femme 
(objets  de  toilette),  voy.  toi- 
LETTK.  Donner  de  l'argont  à 
une  femme  pour  les  —  (comme 
gratification),  maiieri  mundnm 
prsebêre.  Saet.  ||  (P.  ext.)  E- 
pingle  à  cheveux.  .Icus  coma- 
toria.  Petr.  ou  crinalis.  Apul. 
—  de  tête  pour  la  toilette,  aci- 
cula,  se,  f.  Cod.-Theod. 

épinier,  ière,adj.s.  et  m.  etf. 
Ad^'.  Relatifà  l'épine  (dorsale). 
Spinalis,  e,  adj.  .Vcicr.  Moelle 
— ,  medulla  fpinse.  Aag.  ^ 
(Dialect.)  S.  (.  Epinière.  Voy. 
FOURRÉ.^  S.m.  (Vénerie.)  Fourré 
d'épines.  Voy.  fourriS. 

épiphanie,  s.  f.  Manifestation 
de  Jésus  aux  rois  magos  qui 
vinrent  l'adorer.  Apparitin, 
onis,  f.  Ecd.  (cf.  app.  Christi. 
EccL).  Il  Fête  de  l'Eglise  célé- 
brant cette  adoration.  Epipha- 
nia,  orum  n.  pi.  Amm,  Cod.- 
Theod. 

épiphonèmc  (Rhétor.)  Excla- 
mation sentencieuse  qui  ter- 
mina un  développement.  Epi- 
phonèma,  mâtis,  n.  i>en.  Quint. 

épiphora,  s.  m.  (Médec.)  Ecou- 
lement morbide  des  larmes. 
Epiphora  oculi.  Col.  Plin. 

épiploon,  s.  m.  (Anat.)  Grand 
repli  (lu  péritoine  qui  flotte  en 
avant,  de  l'intestin  grêle.  0- 
mentnm,  i,  a.  Ceh.  Plin. 

épique,  adj.  Qui  raconte  en 
vers  une  action  héroïque.  Epi- 
cas,  a,  am,  adj .  Cic.  (cf.  poéta. 
Cic.  [de  opt.  gen.  1  et  II]. 
poéma.  Cic.  Carmen.  Quint. 
|X,  1,62].  Heroas,  a,  um,  adj. 
Prop.{cl.  Carmen. Prop. Quint.). 
Les  poète»  épiques,  epici,  oram. 
m.  pi.  Qaint.  heroici,  oram. 
m.  pi.  Quint.  Poème  — ,  Car- 
men epicum  ou  heroum.  Qaint. 
Il  Propre  à  l'épopée.  Herôus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  versus. 
Cic.  pes.Cic).  Heroîcas,a,  um, 
adj.  (cf.  metrum.  Aas.  versas. 
jlasl.  Tenter,  aborder  la  genre 
^,  experlri  se  heroo.  Plin.  i. 
(ep.  VU,  A,  3).  Il  (P.  ext.)  Digne 
d'être  le  sujet  d'une  épopée.He- 
roicus,a,  um,  adj.  Gramm.  Ac- 
tion — ,  histoire  — ,  voy.  bé- 
RO'iquE. 

épiscopal,  aie,  adj.  Qui  est 
propre  à  l'évêque.  Episcopalis, 
e,  adj.  Amm.  Hier.  (cf.  sedes. 
Amm.  cathedra.  Hier.\.  Dignité 
— ,  episcopi  miinaa  ou  digni- 
tas  .A.  episcopatas,  ûs,  m.  'l'ert. 
Il  (Spéc.)  L'Eglise  —  /angli- 
cane).   Anglorum    ecclesia.   A. 

épiscopat,  s.  m.  Dignité,  fonc- 
tion d'évêqua.  Episcopatus,  ùs, 
m.    Tert.    Erjiscopium,    ii,     n. 
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Aag.    Il    Corps  îles  évêquos.  E- 
fiisropi,  orum,  m.  pi.  Eccl. 

épisode,  s.  m.  vi  {arch.)  f.  Ac- 
tion accessoire  qui  ne  se  ratta- 
che pas  rigoureusement  au  su- 
jet. Ùigressio,  onis,  f.  Cic.  Nar- 
ratio  orationi  inserta  ou  in- 
clasa.  Cic.  Quint.  .Varratio  in- 
lerposita  ou  interjecta.  Qaint. 
Qnœ  ornandicaasâadditasunt. 
Cic.  (Brut,  il,  ^2).  .'\joutpr, 
faire  entrer  un  —  (dans  un  dis- 
coijtrs),  inserëre  ou  incladëre 
aliquid  orationi.  Qaint.  Dos  — 
charmants,  velat  devertirula  a- 
mcena.  Liv.  1  (P.  ext.)  Fait  ac- 
cessoire qui  se  rattacha  plus  ou 
moins  rigoureusement  à  un  en- 
semble de  faits.  Rcs  minor.  Cic. 

épisodique.adj.Qui  appartient 
à  un  épisode.  Interpositas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Quint.  In- 
sertas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  .^e- 
cundarias,    a,    am,    adj.    Cic. 

Voy.       ACCESSOIRE,       SECONDAIHE. 

Una  action  — ,  voy.  épisode. 
Personnage  — ,  voy.  secondaire. 
épispastique,  adj.  (Pharm.) 
Qui  détermine  sur  la  peau  une 
irritation  et  un  afflux  d'hu- 
meurs.Quod/iamorie.T«rahenrfo 
est.  Ceh.  Pommade— ,  et  (subs- 
tantivt.)  un  — ,  emplastram 
nobile  ad  extrahendam.  Cels. 
Etre  un  — ,  humoris  extrahendi 
i-im  linbëre.  Plin. 
epistolaire,  adj.  Qui  a  rap- 
[lort  à  la  correspondance  par 
lettres.  Epistolaris,  e,  adj. 
Mart.  Commerce  — ,  epistola- 
rumcommerciam.  Vell.  Sen.  Il 
y  a  commerce  —  entre  nous, 
commercium  epistolaram  est 
inter  nos  et  mieux  epistolas 
inter  nos  m.ittimas  accipimas- 
que.  Cic.  Le  genre  —  comporte 
deux  divisions, episfo/arumje- 
nera  duo  sunt.  Cic.  \\  {.'^abstan- 
tivt.]  Auteur  qui  cultiva  le 
genre  epistolaire.  Litterarum 
scriptor.  A.  ^Propre  à  écrire  des 
lettres.  Papier  — ,  epistolaris 
charta.  Mart.  Angastana  ou 
(-'laadiana  charta.  Plin. 
épistolier,  ière,  s,  m.  et  f. 
Personne  qui  excelle  dans  l'an 
d'écrire  des  lettres.  Egregias  e- 
pistolaram  scriptor. 'A. 
épistolographe,  s.  m.  Auteur 
dont  on  a  des  recueils  de  let- 
tres. Se  traduira  par  le  grec 
èmiT-coXoYpâçoç. 

épistyle  (lat.  epistylium.  l'itr.), 
s.  m.  (Autiq.)  Architrave.  Voy. 
ce  mot. 

épitaphe  (lat.  post.  epitaphium. 
Inscr.),  s.  f.  et  {arch.)  m.  Ins- 
cription funéraire.  Elogiam, 
ii,  n.  Cic.  (cf.  elogiam  tumalo 
inscalpère.  Saet.).  Titulas,  i. 
m.  Sen.  Plin.  /.  Jav.  (cf.  t.  se- 
pulchri.  Sen.).  Carmen  in  se- 
palchro  incisum.Cic.  ||  (Fig.)En 
pari,  de  celui  quifait  des  louan- 
ges excessives.  Menteur  comme 
une  — -,  voy.  .menteur.  Faire 
r —  de  qqn  (faire  après  sa  mort 
son  éloge  ou  sa  critique),  voy. 
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ORAISON,  Fu.MÊiiiiK.  !|  (P.  eit.)  Ta- 
blette qui  porte  une  inscription 
funéraire.  Lapis  alicujus  mé- 
morisa inscriptus.  A. 

épitase,  s.  f.  Dans  la  rythmi- 
que et  la  musique  ancienne, 
élévation  delà  voii  sur  la  syl- 
labe fr.ippée  de  l'accent  toni- 
que. Elevatio,  onis,  f.  Mart.- 
Cap.  T  (.\rch.)  Partie  d'une 
pièce  do  théltro  qui  contient  le 
nœud  de  l'intrigua.  Epitasit, 
is,  f.  Donat. 

épithalame,  s.  m.  et  (arch.) 
f.  Petit  poome  composé  .a  l'oc- 
casion d'un  mariage.  Epitha- 
lamium,  ii,  n.  Qaint.  Carmen 
nuptiale.   Catall. 

épithème,  s.  m.  (Pharm.)  Tout 
médicament  topiquo  autre  que 
les  onguents  et  les  emplâtres. 
Epithema,  m,atiSf  n.  Scrib.  Pe- 
tit — ,  epithemaliam,  ii,  n. 
Marc.-Emp. 

épithète  {\a.t.epitheton.Qaint .) , 
s.  f.  et  (arch.)  m.  (Gramm.) 
Mot  qu'on  ajoute  à  un  subs- 
tantif pour  mieux  faire  valoir 
l'idée  qu'on  exprime.  Apposi- 
tam.,  i,  n.  Qaint.  Les  épithèt^s, 
verba  ad  nomen  adjuncta.  Cic. 
vocabalaad  nom.en addita.  Cic. 
Epithètesd'ornement,assam/)ta 
verba.  Qaint.  ||  (P.  ext.)  Qua- 
lification élogieuso  ou  inju- 
rieuse donnée  à  qqn.  Nomen, 
inis,  n.  Cic.  Voy.  qualifica- 
tion, LOUANGE,  injure.  Adrosser 
.T   qqn  r  —  de,  voy.    appeler, 

NOMMER. 

épitoge.  s.  m.  (Antiq.)  Manteau 
que  les  Romains  portaient  par- 
dessus la  toge.  Epitogiam,  ii, 
n.  Qaint.  1  (P.  anal.)  Sorte  do 
chaperon  que  les  présidents  à 
mortier  portent  par-dessus  la 
robe  et  p.  anal,  ornement  que 
les  professeurs  portent  par- 
dessus la  robe.  Epitogiam.,  ii, 
n.  A. 

épitomé  at  arch.  épitome,  s. 
lu.    Abrégé     d'un    livra.    Voy. 

ABRÉGÉ. 

épitomer  (lat.  post.  epitomare, 
Veg.),  V.  tr.  Réduire  on  épi- 
tomé, abréger. /n.  angastam  ou 
epitomam  cogère  [librani).  .-lus. 

épître,  s.  f.  (Chez  les  anciens.) 
Lettre  missive.  Epistola,  se,  f. 
Cic.  Litterse,  aram,  f.  Cic.  Voy. 
LETTRE,  MISSIVE.  (Famil.)  Une 
longue  — ,  epistula  ponderosa. 
Cic.  verbosa.  .luv.  ^  iP.  ext.) 
Lettre  en  vers,  k'pistola,  a»,  f. 
Ov.  Sermo,  onis,  m.  Gramm. 
Lettre  dédicatoiie,  voy.  dédi- 
cace. 1  (Dans  la  liturgie  catho- 
lique.) Morceau  ordinairement 
emprunté  aui  épîtres  canoni- 
ques, etc.  i^istoia,  as,  f. 

épitrite,  s.  m.  (Prosodie  anc.) 
Pied  composé  de  trois  longues 
et  d'une  brève.  Epitritus  pes. 
Diom. 

épitrope,  s.  f.  (Rhétor.)  Figura 
qui  consiste  à  accorder  qqch. 
iiu'on  peut  nier,  etc.  Voy.  com- 
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épiEooUe,  ».  f.  ^T.  tcient.)  Ma- 1 
îkdie    épiiléiniquB    qui    frappe 
une  cIas^e  d'animaux  à  la  l'ois. 
Pestis,  U,  f.  Col. 

épizootique,  adj.  (T.  scient.) 
Qui  lient  à  l'epirootie..  P«fi- 
lem,  adj.  Liv.  Maladie  — ,  voy. 

iPIZOOTIE. 

éploré,  ée,  adj.  Qui  e«t  tout  en 

£  leurs,  fiena»  lacrimaram.Cic. 
acrimis  pfrfatm.  Of.  Perfa- 
«tu  /Jeta.  i-ii,-.  In  lacrimas  effu- 
las.  Tac.  Etre  tout  — ,  père  el[u- 
sissimè.  Sen.  Voy.  larue,  pleur. 
Il  Fig.  (en  pari,  des  choses).  FU- 
bilis,  e,  adj.  Virj.  Voy.  désouS, 

GÉMISSANT,    PLAINTIF. 

éployé,  ée,  adj.  (Blason.)  Qui 
a  les  ailes  éieaduos.    Voy.  dé- 

PLOTÉ. 

eplucbage,  s.  m.  Opération 
par  laquelle   on  épluche  qqch. 

Voy.    EPLUCHEJIENT. 

épluchement,  s.  m.  Action 
d'éplucher  qqch.  Pargatio,  o- 
nit,  f.  Col.  Il  Action  d'éplucher 
un   arbre   surchargé  de   fruits. 

Voy.     COEILLETTE,    ÊMO.NDAGE. 

éplucher,  v.  tr.  Nettoyer  en 
enlevant  les  parties  inutiles. 
Pargâre.  tr.  Cato.  Ter.  (cf. 
oleam  a  foliis  et  stercore.  Cato. 
locam.  Cic.  pisces.  Ter.  pra- 
nam.  Plin.  pira,  sorba.  Apic). 
Patàre,  tr.  Varr.  etc.  (cf.  p. 
lanam.  Titin.  vellas.  Varr.Ui. 
R.II,2, 18]).£.Ventiiâre.  tr.  Col. 
(cf.  ev.  fromentum.  Coi.).  —  un 
arbre,  voy.  éuonder.  Fig.  fa- 
mil.  —  des  écrevisses,  in  rebas 
minntisiimis  eaae  occapatam. 
A.  C'est  —  des  écrevisses  que 
de...,  minât ioris ett  curas  (av. 
rinf.).  Cic.  1  (Fig.)  lielever  ce 
qu'il  peut  y  avoir  de  défec- 
tueux chez  qqn,  dansune  chose. 
Excatëre,  tr.  Cic.  Everrëre,  tr. 
Sen.  (cf.  termones  alicajas. 
Sen.).  voy.  exami.ner. 
éplucheur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  épluche  qqch. 
Pargator,  oria,  m.  Inscr.  Fig. 
Famil.  —  d'écrevisses  (celui 
qui  se  livre  à  des  discussions 
minutieuses  sur  des  questions 
futiles),  homo  minatiarum  ata- 
diosas.  A.  ou  in  rébuj  minimia, 
paaillis  (ou  minatis)  occapataa. 
A.  ^  (Fig.)  Celui  qui  examine 
minutieusementqqch.  pour  voir 
ce  qu'il  y  a  de  bien  ou  de  mal. 
Un  —  de  mots,  syllabaram  aa- 
cepa.  Cic.  verboram  pensita- 
tor.  Gell.  exactor  asper  recte 
loqaendi.  Quint. 
épluchuxe,  s.  f.  Ce  qu'on  en- 
levé à  une  chose  en  l'épluchiint. 
Pargamentam,  i,  n.  Heg.  (cf. 
puryamenta  olerum.  Hages.j. 
De»  —  d'asperges,  prxciaurœ 
aaparagorum .  Apic. 
épode,!.  f.  Dans  la  poésie  grec- 

3ue  et  latine,  la  troisième  et 
ernière  division  do  l'ode.  E- 
podoa,  i,  m.  Quint.  1  Second 
vers  (iambe  dimètre)  d'un  dis- 
tique. Dimeter,  tri,  m.  Diom. 
il    {f.  eit.)  Petit    poème  écrit 
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en  distiques  de  ce  genre.  Epo- 
dos,  i,  m.  Quint.  Censor. 

époi.  s.  ra.  (Arch.)  Epieu.  Voy. 
ce  mot. 

ëpoindre,  v.  tr.  (Arch.) Piquer. 
Voy.  ce  mot.  1  (Fig.)  Eprendre. 
Voy.  ce  mot. 

épointer,  v.  tr.  Emousser  en 
cassant  la  pointe.  Wetundêre 
igladioa).Plin.J.  Vov.ÉuoussEit. 
î  (Techuol.)  Effiler  en  taillant 
la  pointe.  Voy.  appointer. 

éponge,  s.  f.  Sorte  de  zoophyto. 
^pongia,  a»,  f.  A.  1  Le  corps  de 
ce  zoophyte,  qui  a  la  propriété 
d'absorber  les  liquides,  etc. 
Spongia,  se,  t.  Cic.  Mouiller 
avec  une  — ,  spongià  humefa- 
cêre.  Plin.  Laver  avec  une  — . 
detergêre  ou  pertergëre  spongiâ 

'  {sadorem,  corpvka).  Cela.  V'aJ.- 
Âlax.  Passer  1'  —  (sur  un  ta- 
bleau) pour  effacer  ce  qui  y  est 
écrit),  abstergêre,  detergêre 
apongià.  Plin.  spongiâ  delére. 
Saet.  Voy.  essuyer.  Fig.  Passer 
r  —  (sur  la  faute  de  qqn,  la 
considérer  comme  effacée,  ou- 
bliée), delére  oblivione.  Cic. 
(alictijas  rei)  memoriam  abo- 
lère.Liv.  oblivione  exstingaère. 

Cic.      Voy.      OUBLIER,       EFTACER. 

Fig.  Qui  boit  comme  une  — 
(qui  absorbe  pleinement  les  li- 
quides), fciboius,  a,  um,  adj. 
Plin.  (cf.  b.  charta.  P(in,).  Fig. 
Qui  boit  avec  excès,  bibalas. 
Uor.  bibax.  Gell. 
éponger,  v.  tr.  Etancher  avec 
une  éponge,  avec  un  corps 
spongieux.  —  de  l'eau,  aquam 
tôlière  spongiis.  Plin.  —  du 
sang,  apongiia  ef^ngëre  sangai- 
nem.  Cic.  cruorem  abstergëre. 

Liv.     Voy.     ÉTANCHER,    SÉCHER.  1 

Essuyer  avec  uneéponge.  i'pon- 
già  detergêre.  Cela,  abstergëre. 
époque  igr.  èito/Tl,  arrêt),  s.  f. 
'l'emps  marqué  par  qqch.  d'im- 
portant dans  l'histoire.  Me- 
znoria,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hiatoricorum  pde  conteatata 
memoria  [•  1'  —  historique  ■]. 
Cic.  philoaophi  htijaa  mémorise. 
Cic.  nostrâ  memoriâ.  Cic.  avo- 
rum  memoriâ.  Liv.  in  omni 
memorià.  Cic);  setas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex. :  iîomuit  œtaa.  Cic. 
Curio  fait  ejasdem  xtatia  (ère. 
Cic.  ab  œtatia  hajaa  memoriâ. 
Cic.  clariasimaa  imperator  siiae 
xtatis.  Liv.  nostrà  sstate.Uiiint. 
heroicis  eetatibas.  Cic.  illus- 
trium  hominum  setatea  et  tem- 
pora.  Cic.  nostra  œtaa  [•  les 
hommes  de  notre  époque,  notre 
époque,  l'époque  contomporai- 
ue  .].  Liv.)  ;  sxculum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  piècle)  ;  tew- 
pus,  oris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hoc  tempore  anni.  Cic.  ex  rjuo 
tempore  [-  depuis  l'époque 
où...  •].  Cic.  per  idem  tempaa. 
Cic.  tuorum  itineram  tempora 
acire.  Cic.  qaœ  erat  pccania 
\  temporibas  illis  maxima.  Cic); 
I  (empestas,  atis,  f.  Cic  otc 
(    (ex.:    eà    tempetlate.     Plaut. 
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Sali,  e&dem  tempestate.  Cicr). 
Pour  quitter  les  temps  fabuleux 
et  arriver  à  1'  —  historique,  u( 
a  (abalis  ad  (acta  veniamtu. 
Cic.  (Rep.  II,  2,  U).  Los  —  de  la 
nature,  nafuraj  setatea  et  tem- 
pora. A.  (d'apr.  Cic).  Faire — , 
ad  rea  insigniorea  Itujaa' {ou 
illiaa)  astatia  pertinère  (litt. 
•  pouvoir  se  ranger  parmi  les 
faits  les  plus  importants  de  cetd' 
époque-ci  [ou  do  cette  époque- 
li)  •).  Faire  —(en  pari,  deqqn), 
familiam  dacère.  Cic  (Phil.  5, 
11,  30).  1  Temps  marque.  Dies, 
ei,  m.  et  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  dies 
pccunise.  Cic.  lana  erat  plena, 
qui  diea...  Cœs.  comittorunt 
diea.  Liv.  alioa  non  solvere,  a- 
lioramdiem  nondamesae['  que 
les  uns  ue  payaient  pas  et  que 
pour  les  autres  ce  n'était  pas 
1'  —  du  paiement  •].  Cic).  Voy. 

TEMPS,    UOMBNT. 

épousailles  (lat.  pop.  sponaa- 
liœ,  f.  pi.  [p.  le  class.  sponaa- 
lia,  11.  pi.),  s.  f.  pi.  (Famil.) 
Célébration  d'un  mariage.  A'up- 
tix,    arum,    f.  pi.  Plaut.  Cic. 

Voy.    MARIAGE,    NOCE. 

épouse.  Voy.  époux. 

épousée.  Voy.  épouser. 

épouser  (lat.  aponsâre  [•  pro- 
mettra eu  mariage,  fiancer  •]. 
Tert.  Aag.  Valg.),  v.  tr.  Pren- 
dre pour  époux,  nubëre  (aiicui). 
Cic.  Liv.  Prendre  pour  épouse, 
dacère  axorem.  Cic.  etc.  da- 
cère aliquam  in  matrimoniam. 
Cic.  (Clu.  Al,  125).  Il  Epousé, 
part,  passé  pris  subst.  au  maso. 
Celui  qui  vient  d'être  pris  pour 
époux.  Voy.  ÉPOUX.  ||  Epousée, 
part,  passe  pris  subst.  au  (érn. 
Celle  qui  est  prise  pour  épouse. 
Voy.  ÉPOUX.  —  les  intérêts  de 
qqn,  commodia  alicajus  scrvi- 
re.  Cic.  —  les  querelles  d'au- 
trui,  ex  aliia  susceptaa  sinxal- 
tatea  habére.  Cic.  1  [Aa  fig.) 
S'attacher  par  choix  à  qqch. 
Voy.  EMBRASSER,  CHOISIR  [volon- 
tairement J,  [se]  LIVRER  [à],  FA- 
VORISER, [servir  les]  INTÉRÊTs[de]. 

épouseur,  s.  m.  (Famil.)  Celui 
qui  cherche  à  se  marier  et  se 
pose  en  prétendant.  Procus,  i, 
ra.  Piaat.  Cic.  Voy.  préten- 
dant. Loc.  prov.  C'est  un  —  à 
toutes  mains,  voy.  séducteur, 
enjôleur 

épousseter,  v.  tr.  Secouer, 
chasser  la  poussière  de  (qqch.) 
avec  une  brosse,  un  plumeau, 
etc.  Palverem  (e  veate)  e.vca- 
tëre.  Ov.  Voy.  nettotër.  Spéc. 
—  un  cheval  (la  nettoyer  avec 
l'époussotte) ,  voy.  brosser.  1 
(Fig.  Famil.)  Secouer,  battre 
(qqn).  Voy.  ces  mots. 

époussetta,  a.  f.  Petit  balai 
pour    épousseter.    Voy.    balai, 

BROSSE. 

épouvantable,  adj.  Qui  épou- 
vante. Terribilia,  e,  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  sona».  Liv.  clamor. 
Liv.  mora  terribilia  eat  iia... 
Cic.  majora  acterribiliora  [•  de* 
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nouvelles  plus  épou'  an  tables  ■] 
ajfcrre.  Liv,  cam  alla  aliis  ter- 
ribiliora  afl'errentar.  Liv.);  a- 
trox,  adj.  Cic.  etc.  (ox.:  res 
sccleata,  atrox,  nefaria.  Cic.  o- 
trox  facinas.  Liv.  csedes.  Liv. 
periciilnm.  Liv.).  Voy.  effroïa- 

BtE,    HORRIBLE,    TCRRIDLE,    Il    6Sl 

—  de,  horror  est  (avec  l'Infin.). 
Plin.  j.   Il   (P.  hyperb.  Famil.) 
Un  tempi  —  (très  mauvais),  a- 
trox    tempestas.    Liv.  Qui   est 
d'uni    laideur    — ,  insif/nis   ad 
delornxilatam.  Cic. 
épouvantablement,        aJv. 
Û'uae    raatiiora    épouvantable. 
Formidolosé,  adv.  Cic.  Horrcn- 
dam  in   modam.  Cic.  Voy.  ef- 
frayant, HORRIBLEMENT,   TERRI- 
BLEMENT.   Il  (i'.  liyparb.  Farail.) 
lîxtrêmornent.  Voy.  ce  mot. 
épouvantail,  s.  m.  Mannequin 
ijrossier,  pour   elïrayer   les    oi- 
seaux. Formido,   dinis,  f.  Cic. 
Hor.  (cf.  (ormido iaram avium- 
qae.    Hor.     [sat.    I,    8,     3]). 
i'erricala,   x,   (.  Afran.  Lucil. 
Sen.  Terricalam,  i,  a.Acc.{Abl. 
plur.    terricalis.  Liv.  [V,  9,  7; 
.\.\.\IV,  11,7)).   Il   (/•■is.)  Ce  qui 
causa    l'épouvante.  Forztxido, 
dinis,  f.  Cic.  etc.    (ex.  :  inferi 
ea?(/ue  formidines.  Cic.    alicai 
(ormidincs  opponëre-Cic.  vana 
liamanse  mentis   (ormido.  Cic. 
alicui  formidines  similiam  in- 
conimodoram  proponère.  Cic. 
e  qaâ  [ignoratione  rerum]  ipsâ 
liorribiles  exsistant  ssspe  formi- 
dines. Cic.  |Fin.  I,  19,  63J);  ter- 
TOT,  oris,  m.  Cic.  Plin.  /.  (ex.; 
daobas  hajus  arbis  terroribus 
depalsis.  Cic.  [Rep.  1,47,  71]. in 
terrorem  hostiam  [■  pourssrvir 
d'  —  aux  ennemis  •].  Liv.). 
épouvante,  s.  f.  Terreur  sou- 
daiiiequi  troublo  profondément. 
Terror,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
definiant  [Stoici]  terrorem  me- 
tam  concatientem.  Cic.  [Tusc. 
IV,  8,  19].  terrorem  alicui  inji- 
cëre.  Cic.  aliqaem   terrore  pe- 
ricaloque  mords  repellére.  Cic. 
teneri    ou    commoveri  terrore. 
Cic.  [Rep.  III,  29,41].  terrorem 
concipère.  Cic.  terrorem  inferre 
alicai.  Cees.  incatëre,  facëre  ou 
objicëre.  Liv.    aliqaem  in  ter- 
rorem,    conjicére.    Cic.      esse 
maximo   terrori    aliciii.    Sali. 
cepit   eus   terror.   Liv.    tantas 
terror  invasit.  Cses.)  ;  pavor, 
oris,    m.   Cic.   etc.  (ex.  :  de/î- 
niant  [Stoici]  pavorem  metam 
mentem  loco  moventem.  Cic. 
[Tusc.  IV,  8,  19].  pavor  ingens 
m    Urbe    [•    l'épouvante    était 
dans   Rome  •].   Liv.  pavorem 
tacëre  [en  pari. d'unscirconst.]. 
Liv.    alicai   pavorem    injicëre 
[ou  incatire\  Liv.  pavorem  of- 
fandëre    incompositis.    Liv.)  ; 
formido,   dinis,   f.   Cic.  etc. 
(ex.  :  [Stoici   detiniuat]  formi- 
diném    metam   permaneniem. 
Cic.  [Tusc.  IV,  8,  19].  formidi- 
nem  alicixi  injicëre .  Cic.  formi- 
do taies  viros  impedit  qaomi- 
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nus...  Cic.[in  Verr.  11,3,23, GS]); 
exanimatio,  onis,  l.  Cic.  etc. 

(ex.  :     exanimatio    [est]   metus 
sabseqaens  et  quasi  cornes  pa- 
voris.  Cic.  [Tusc,  IV,  8,  19]^. au 
plur.  :  in  pertarbationes  atqae 
exanimationes    incidëre.    Cic. 
Off.  I,  38,  131]);  borror,  oris 
frisson  de  peur;  épouvante  ■), 
in.  Cic. etc.  (ex.;  dii  immortales, 
gui    me    horror  perfadit!  Cic. 
horror  ingens   spectantes  per- 
stringit.  Liv.).  Etre  frappé  d'  — , 
paver  e,  intr.   Plaut.  Ter.  Liv. 
Ov.  (voy.  épouvanter). 
épouvantement,  s.  m.  Action 
d'épouvauier.  Voy.  épouvante. 
1   (Arch.^    Ce    qui    épouvante. 
Terror,  oris,  m.  Cic. 
épouvanter   (lat.    pop.   expa- 
ventare),    v.   tr.    Frapper    d'é- 
pouvanta.  Terrére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  effraïer)  ;  conterrére, 
tr.  Cic.    etc.   (voy.   effrayer)  ; 
exterrêre,  tr.  Cic.   etc.  (ex.  : 
Cherascos.     Tac.     vekementer 
exterrêri.  Cses.  prseter  modam 
exterreri.    Cic.    repentino  hos- 
tiam incarsa  exterreri.  Cœs.  au 
part.  :  exterritus   aspecia.  Cic. 
exterritas  sabitee  rai  miracalo. 
Liv.  repentino  pericalo  exter- 
ritas. Cic.  eq ai  sine  redore  ex- 
territi   atit  saacii  consternan- 
tar.  Sali,  fr.)  ;  perterrére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  p.  aliqacm.  Ter. 
aliqaem    magnitadine     pœnse. 
Cœs.  maleficii  conscientiâ  per- 
territas.    Cic.  meta  ou  (imore 
perterritas.  Cic.)  ;    territâre, 
tr.  Csss.  Liv.  etc.   (ax.  :  princi- 
pes civitatis.  Cœs.  consales  Ro- 
manos.  Liv.  aliqaem  sapplicio. 
des.  aliqaem  meta.  Cses.    ali- 
qaem   minis.    Liv.    absol.    sab 
castris    ejas    vagabatar    alias 
colloqaendi     alias     territandi 
causa.  Cses.  [B.  G.  V,  57,  31.  on 
parl.de  chos.  :<ri6unicium  donù 
bcllam  patres  territat.Liv.  aves 
etiam  inanis  fandse  sonas  ter- 
ritat.  Sen.)  ;  constemàre,  tr. 
Cses.  Liv.  (sa  dit  des  animaux 
et  par  ext.  des  hommes;  en  pari, 
des    animaux  : /laîc   velat  pro- 
cella  partim  valneribas  missi- 
liam  andiqae  conjectoram,, par- 
tim   clamoribus    dissonis,    ita 
consternavit  eqaos,    ut...  Liv. 
eqai  consternati.  Liv.  en  pari, 
d'hommes  :   flammis    in  castra 
tendeniibas    ita    consternavit 
hostes,  at... Liv. pavida et  cons- 
ternata  maltitado.  Liv,  cons- 
ternati fagiant.  Uirt.).  Etre  é- 
pouvanté,   pavére,    intr.    Liv. 
etc.  (ex.:  ad  omnia.Liv.  ad  sin- 
galos  nantios.  Liv.).  Etre  épou- 
vanté de...,   pavére,  tr.  Liv. 
(voy.    redouter).    S'    — ,  hor- 
rescëre,  intr.  Cic.  (voy.  fris- 
sonner, trembler);  coborres- 
cëre,    intr.  Cic.   (voy.  frisson, 
frissonner)  ;  perborrescère, 
intr.    et    tr.    Cic.   (intr.   voy. 
frissonner,  frémir;    tr.  ••    être 
épouvanté    de    ",  •   s'  —   de  ». 
Cic.    voy.   redouter)  ;  expa- 
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vescere,     intr.     et    tr.    Liv. 
Son.  l'Un.  j.  (ex.:  absol.  Plin. 
intr.  e.<7).  adid.  Liv.  ad  uccar- 
sam  [.Il  pari,  d'animaux].  Sen. 
ir.  advantam  alicajas  non  c.v- 
pavescëre.  Plin.  j.)  ;  extimes- 
cêre,  intr.    Cic.  (Voy.    [s']  ef- 
frayer) ;  formidâre,   intr.  et 
tr.    Cic.    (voy.   [s']    effrayer)  ; 
pertimescére,  intr.  et  tr.  Cic. 
iWep.  (tr.  voy.  redouter;  intr.: 
tanta  legam  contemptio  nonne 
qaem  habitara  sit  exitanx  per- 
timescit.  Cic.    [Sest.    Hh,    l.ih]. 
tamen     vehementias     arbitror 
pertimescendam,  si...  Cic. [proy. 
cons.  16,  39]). 
époux,     ouse     (lat.    sponsas 
[-  fiancé »]atsponsa["  fiancée"]), 
s.  m.^etf.  Personne  unia  à  une 
autre  par  le  mapiage.  ||  Epoux. 
Conjax,  agis,  m.  Cic.  mariius, 
i,m.Cic.  \  ir,  viri,  m.  Cic.  Voy . 
MARI.    Jeune    — ,    novas    ma- 
ritas.  Cic.  Avoir  pour  — ,  ma- 
ritam    habére.    Cic.     Prendre 
pour    — ,    viro    nabëre.    Cic. 
Voy.    ÉPOUSER.    Leurs    — ,    viri 
cam   qaibas  illœ  naptx  erant. 
Cic.  Qui  n'a  qu'un  — ,  ani  nup- 
ta.  Cic,  Qui  a  pordu  son  époux, 
voy.  veuve.  Il    Epouse.  Conjax, 
agis,  t.  Cic.  Uxor,  oris,  f.  Cic. 
Napta,  œ,  i.  Liv.  D'épouse,  u^o- 
rias,    a,    am,    adj.    Cic.   Jaune 
épouse,  nova  napta.  Liv.  Pren- 
dre (pour  épouse),  dacëre  (ali- 
qaam)  axorem  ou  in  matrimo- 
nium.Cic.  Voy.  épouser.  Avoir 
pour   épousa,  [aliquam)  habére 
axorem     ou    in     matrimonio. 
Cic.  D'ordinaire,  ils  ont  chacun 
plusieurs  épouses, piures  singa- 
lis  naptse  esse  soient.  Cic.  Les 
dauxépoux(lemarietla  femme), 
vir  et  axor,  Sen.   rhet.  conja- 
ges,  am,  m.  pi.  Cato.  Jeunes  é- 
poux,  nova  napta  et  novas  ma- 
ritas.  Varr.  novi  mariti.  Plaat. 
Varr,    ||  (Fig.)  Dans  le  langage 
mystique.    L'épouse  de    Jésus- 
Christ  (l'Eglise),  sponsa,    se,    f. 
Eccl.  L'époux  de  l'Ëglisa  (Jésus- 
Christ),  sponsas  cselestis.  Eccl. 
épreindre  (lat.  pop.  expremëre 
p.    exprimère),    v.    tr.    Presser, 
pour    exprimer  le    jus,  le    suc. 
Premëre,  tr.  Plin.  Voy.  presser. 
Il   (P.  ext.)  Exprimer  en    pres- 
sant,   faire   sortir.     Exprimère 
Isacam  e  semine).    Plin,   Voy. 
exprimer.  1  (P.  anal.)  Sécréter. 
Voy.  ca  mot. 

épreinte,  s.  f.  Action  d'éprein- 
dra.  Kvpressio,  onis,  f.  Pall.  )| 
(Spéc.)  Effort  pour  expulser 
qqch.  du  corps.  Tenesmos,  i,  m. 
Cels.  Plin.  ||  {P.  ext.  Chasse.) 
Fiente  de  certains  animaux. 
Voy.  fiente. 

éprendre, v.  tr.  (ATch.)En pari. 
du  feu.  Saisir,  allumer.Corripë- 
re.tr. Tac. Voy. allumer.  ||  (Dans 
le  même  sens.)  V.  pron.  S'  — , 
voy.  allumer,  prendre.  Epris, 
voy.  allumer.  S'  — ,  être  épris, 
voy.  allumer.  1  (Fig.)  Arch, 
Saisir    l'âme.   Capëre,  tr.  Cic. 
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Corripire.  Hor.  Voy.  captiver, 
«ÉDVinB.  Il  (De  nos  jour*.)  Epris 
J'uu  ardent  courroux,  mcensoj 
ira.  Cic.  Epris  du  çaio,  ijascs- 
tai  deditas.  Sen.  yua-sfa  dac- 
tus.  Cic.  Trop  épris  de  U  s'o'™. 
appetentior  (amse.  Cic.  Etre  é- 
pris  d'une  chose,  fotom  cap*um 
«se  ali<iuà  re.  Ci:,  studio  ou 
umore  alicii/as  rei  teneri.  Cic. 
studio  rei  trahi.  Cic.  \\  ,AbsoU.) 
S'  —  (de  qqn>, s'enflammer  d'a- 
mour. Amore  (liiicu/us  capi  ou 
inandi.  Cic.  ou  /layrâre.  Cic. 
aliqaem  adamâre.  Cic.  Epn?, 
fi  more  captas.  Cic.  ou  incensas. 
l'iry.on  ardens.  Cic.  Elreépris 
follement  (de  qqn),  amore  [ali- 
cajas)  deperire.  Cic. 
épreuve,  s.  f.  Action  d'éprou- 
ver iqnch.  ou  qqn).  Probâtio, 
ODis,  (.Cic.  Plin.  (ex.;  inathle- 
taram  probatione.  Cic.  proba- 
tio  (atura  est  tua,  qui  locas. 
Cic.  de  omnibus  quadrapeJibus 
prima  est  probatio  :  qui  idonei 
sint  boves,  oic,  at  viribus  ma- 
gnis  sint.  etc.  Varr.  [R.  R.  I, 
20,  1].  in  his  probatio  una  ne 
sint  [•  il  n'y  a  qu'un  moyen  de 
les  ni.'ttre  à  1'  — ,  c'est  do  voir 
si  elles  ne  sont  pas  •]  fraçilia 
et  arida  potias  qaam  sicca  fo- 
lia.  Plin.  [XII,  MJ])  ;  tentatio, 
oniS,  f.  Liv.  (ex.  :  mex  perse- 
verantiœ.  Liv.  [cf.  III,  iJS.  7,i  ; 
IV,  1.2,  i]j  ;  experimentum,  i 
(•  essai,  épreuve  •),  n.  Cic. 
(très  rar.).  Tac.  (ex.:  ne  primas 
ipse  ejcperimentam  veneni  es- 
set.  Liv.  etiam  in  aqaa  eit  ex- 
perimentum [-  on  peut  aussi  se 
servir  de  l'eau  comme  —  ■] . 
Plin.  ejcperimentam  alicajas  rei 
capère.  Tac.);  experientia,  œ 
{•  essai,  épreuve,  tentative  •), 
f.  Cic.  etc.  (cf.  Cic.  [Rab.  Post. 
16,  U;  Tusc.  IV,  26,  56]);  peri- 
Culum,  i  (•  essai,  épreuve  .),n. 
Cic.  etc.(ex.:  periculamalicujas 
reiouin  aliqaà  re  (acérel'  met- 
tre qqch.  à  1'  — ,  faire  1'  —  de 
qqch..].  Cic.  alicajus  pericalum 
(acéré  [•  mettre  qqn  à  1' —  •]. 
Ter.  Cxs.)  ;  periclitatio,  o- 
nis,  f .  Cic.  (ex.:  Kerbaram  ati- 
litates  longinqui  temporis  osa 
et  pericUtationepercipimas.Cic. 
[y.  D.  II,  50,  161]).  —  de  1  or 
par  le  feu,  obrussa,  se,  f.  Cic. 
etc.  (au  propr.  :  ex.  ;  auram  ad 
obratsam.  Suet.  au  fig.  adhi- 
benda  tanguam  obrussa  ratio. 
Cic.  /WBC  e/(U  [animi]  obrussa 
est.  Sen.  [ep.  13,  1].  omnia  ar- 
gumenta ad  obratsam  exigire. 
Sen.  [N.  Q.  IV,  5, 1]  ;  specta- 
tio,  oniS,  f.  Cic.  (ex.:  ex  omni 
pecanià  deductionet  fleri  sole- 
bant  :  primum  pro  spectatione, 
etc.Crc.[iuVerr.  1,3,  78,181]). 
Tenter  une  —,  periclitàri, 
dép.  intr.  Cic.  Cses.  (ex.  :  peri- 
clitemar  in  Ht  exemplis.  Cic. 
periclitabatar,  qaid  noitri  au- 
derent.  Cxt.).  Voy.  essai.  Faire 
r  —  de,  mettre  à  1"  — ,  expe- 
riri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tx- 
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pcriamur  yiiid  uterqae  possit 
['  faisons  1'  —  de  nos  forces 
respectives  ■•].  Cic.  exp.  x-im  ve- 
neni in  servo.  Cic.  [Ctel.  i!», 
58].  omnia  quae  dico,  dico  e.x- 
pertus  in  vofais.  Cic.  [Plane.  9, 
Sa] .  aliqaid  experiendant  ac- 
cipi'rel*-  recevoirqqch.  àl'  —  ■•]. 
Jet.  boves,  eqaos  dare  expe- 
riendos.  Jet.  linam  experiri. 
Plin.  in  quo  totas  vires  suas  e- 
loqaentia  experiretur.  Quint. 
Judicium  discipalorum  experiri. 
Quint,  exp.  alicajus  amorem, 
taciturnitatem .  Cic.  eos  [aini- 
cosl  graiis  aliqais  casas  expe- 
riri cogit.  Cic.  [Lx\.  S2,  Si]. 
exp.  grammaticos  qusestioni- 
bus.  Saet.)  ;  periclitàri,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  animum 
alicajus.  Plaut.  belli  (ortunam 
tentàre  ac  periclitàri.  Cic.  [in 
Verr.  II,  5,  50,  132].  in  pericli- 
tandis  experiendisqae  paeris. 
Cic.  [Div.  II,  i6,  97].  au  part. 
passé  passif  :  aliqua  parte  pe- 
riclitatis  moribus  amicoruin. 
Cic.  [Lœl.  17,  63])  ;  tentàre 
{•  toucher,  tàter,  essayer,  met- 
tre à  l'épreuve  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  eqaos.  Cic.  [Lœl.  17,63]. 
tentavi  qaid  possem  [•  j'ai  fait 
r  —  de  mes  forces  ■] .  Cic.  tenta, 
quomodo  tibi  cedat  clemenlia. 
Sen.  t.  alicajus  patientiam. 
Cic.)  ;  spectâre  (•  examiner, 
éprouver,  faire  l'essai  de  •),  tr. 
Plaut.  Cic. Ov  (ex.:cui  nanc  hoc 
[argontum]  dem  spectandum, 
scio.  Plaut.  spectatar  in  igni- 
bas  auram.  Ov.  au  fig.  hune 
igni  spectatum  arbitrantar. 
Cic).  Mis  à  r  — ,  à  toute  —,  c- 
a-d.  éprouvé,  voy.  éprouver. 
—  décisive,  discrimen,  inis, 
n.  Cic.  etc.  (vov.  crise,  p.  53'J 
[col.  1  et  i]).  l'(Spec.)  Afflic- 
tions, tenlaiioas  auxquelles  on 
est  soumis.  Les  —  envoyées  par 
Dieu,  ea  qase  divinitus  accidunt, 
ut  animum  (ou  animas)  pro- 
bent.  A.  S'il  survient qq.  — ,si 
quid  incarrat  adversi,  qaod  a- 
nimam  probet.  Sen.  Au  milieu 
des  —  subies  à  l'époque,  in  illis 
rebas  exercitatus.  Cic.  (ep.  IV, 
5,  2).  Il  Agitations,  chagrins. 
Exercitatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  sapiens  omnia  adversa 
exercitatio  nés  patat.  Sen.)  ;  la- 
bor,  oris,  m.  cic.  etc.  (ex.:  ca- 
jas  erga  me  benevolentiam  vel 
in  labore  meo  vel  in  honore 
perspexi.  Cic.  maltis  variisqae 
perfanctaslaboribus  Sep.  quo- 
niam  in  tantam  luctam  et  la- 
borem  detrasas  es,  quantum 
nemo  anqaam.  Cic);  waluni, 
i,  n.  Cic.  etc.  (voy.  mal,  solf- 
phance;  ;  molestia,  ae,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  chagrin,  ennui)  ;  ae- 
rumna,   œ,    f.  Cic.  etc.  (voy. 

TOURMENT,     PEINE,     TRACAS). 

épris,  ise.  Voy.  éprendre. 

éprouver,  v.  tr.  Soumettre  (une 
choso,  une  personne),  à  certai- 
nes expériences  pour  en  appré- 
cier la   valeur.  Probàre,   tr. 
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Dalb.  et  0pp.  Petr.  (très  latin, 
bien  que  peu  class.  ex.  :  consi- 
lia  ex  eventu,  non  ex  voluntate 
aplerisqueprobari  soient. Balb. 
et  0pp.  ap.  Cic.  [_Att.  I.X,  7,  A, 
1],  maeronen»  ad  buccam  pro- 
bàre. Petr.  ignis  auram  pro- 
bat.  Sen.  au  part.  adj.  proba- 
tum  argentam.  l'iaul.  cetera- 
ram  homines  arlium  spectati 
et  probati  ['  d'un  nièrit.»  réel- 
lement éprouve  •].  Cic);  expe- 
riri, dép.  tr.  Cic,  etc.  (voy. 
épreuve;  le  part,  experlus  [-  e- 
prouvé  •  ]  employé  par  Plane. 
et  Poil.  ap.  Cic.  sa  renc.  très 
fréq.  à  partir  de  T.-Liv9,  ex.  : 
expertus  exercitas.  I.iv.  vêtus 
expertasque  miles.  Liv.  virlas 
experta.  Liv.  Vell.  vir  virtutis 
experts.  Justin,  industriœ  e.v- 
perlse  vir.  Suet.  per  omnia  ex- 
pertus. Liv.);  tentàre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  épreuve);  pertentâ- 
re,  tr  .Petr. Tac.{eii.:  paoioncm 
utramqae.  Tac.  [Hist.  II,  VJ])  , 
periclitàri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  épreuve)  ;  exploràre 
{•  faire  l'essai  de,  éprou- 
ver -},  tr.  Col.  Tac.  (ex.:  gusta 
exploràre  aliquid.  Col.  matu- 
ritatem.  Col.panis  potionisque 
bonitatem.  Col.  epulas,  cibos 
potasqae.  Tac.)  ;  spectàre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  épreuve;  au  part, 
adj.  spectatas  [•  éprouve  •]. 
Cic.  cf.  V.  spectatse  pdei.  Liv. 
sp.  castitas.  Liv.  sp.  homo 
['hommed'un  mériteéprouvé']. 
Cic.)  ;  perspicère,  tr.  Cic. 
(voy.  EXAMINER  ;  au  part.  adj. 
perspectas  [•■  éprouvé  •].  Cic. 
cf.  perspecta  virtus.  Cic.  per- 
spectas animos  in  re  pahticà 
liberandâ.  Cic.  viri  quorum 
vita  in  rebas  honestis  per- 
specta est  [•  d'une  moralité  é- 
prouvée  •].  Cic.  6enei/o/en(ia 
milci  perspectissima.  Cic.)  ;  co- 
gnoscére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
EXAMINER,  reconnaître;  au Part, 
passé  cognitas  [-  éprouve  •]. 
Cic.  cf.  homo  virtate  cognitd. 
Cic  .perspectas  et  cognitas  [  •  tout 
à  fait  éprouvé  •].  Cic.  1  (Spéc.) 
Soumettre  qqn  à  des  afHictions, 
à  des  tentations.  Exercére 
(-  tracasser,  lourmi-nter,  éprou- 
ver •),  tr.  Ctc.  Cels.  (ex.:  meos 
casas,  in  quibas  me  fortana 
vehementer  exerçait.  Cic.  can- 
didati  exerciti  omnibus  iniqai- 
tatibas,  Cic.  ut  paeros  vomi- 
tas,  nocturnaevigiliseexerceant. 
Celi.);afûcère,ir.Cic  etc. (ex.: 
aliqaem  afficëre  malis,  qax  a- 
nimam  probent.  Sen.).  .Maintes 
fois  et  durement  éprouvé,  moJ- 
tis  variisqae  perfanctas  labo- 
ribus.  Nep.  1  Apprécier,  cons- 
tater par  une  expérience  per- 
sonnelle. Experiri,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  omnia  qasedico, 
dico  expertus  in  vobis.  Cic. 
[Plane.  9,  28].  méat  noveram 
vires  nondam,  expertus  tuas. 
Cic.  aliqaem  (ortem  inimicam. 
.Vf/j.  illos  graves   laperbot  in 
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rébus  secandis.  LU',  jiuii  antea 
expertus  sum  paruin  [idri  mi- 
seris  esse.  Sait.  eiiuidi:rn  in  die 
ipso  sxpissimê experior,at  exat- 
bescam  m  principio  dicendi. 
Cic.  [Ua  Or.  I,  %,  1;!1].  voy. 
(coniiaitro  par  1']  expkuienck). 
Il  (Par  ext.)  RossonCir.  Expe- 
rÏTi,  iJép.  tr.  Liv.  Suet.  Jet, 
(ex.  :  nondam  alteram  (orta- 
naTfi  expertus.  Liv. per  tôt  suc- 
cessus  ter  nec  amplias  adver- 
sam  casam  expertus.  Saet.yra^ 
ves  et  pcriculosas  valetudines 
per  oinnem  vitam  aliquot  cx~ 
pertas  est.  Saet.  voy.  essuier, 
subir)  ;  capêre,  tr.  Cic.  {e\.  : 
doloremexali(iuâre.  Cic.  [Ciel. 
U,  33])  ;  accipère,  tr.Cic.{es.: 
dolorem K.valiiiuàre.  Cic.  [dom. 
36,  97])  ;  concipére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  odiam  in  aliqaern. 
Cic.)  ;  percipère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  doiorem  exalirjaà  re.Cic); 
a£Bci,  passif.  Cic.  etc. (ex.:  do- 
lore  affici.  Cic.  magnà  volap- 
tate  affici.  Cic.)  ;  perferre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  endurer)  ;  per- 
peti,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
endurer);  vidére,  tr.  Cic.  otc. 
(ex.  :  nihil  calumitatis  in  i-ità 
vidêre.  Cic.)  ;  babére,  tr.  Cic. 
etc.  {es..:  habait  studia  saorum 
ardentia.  Cic.  [Plane.  S,  iO].  ca- 
pitis  doiorem.  Qaint.  amoren 
erga  aliqaern.  Cic.  odiuin  in  a- 
liquem.  Cic.  timorem.  Nep.)  ; 
sentira,  tr.  Ter.  Ca^s.  Liv. 
(ex.:  qaod  ipse  sensisset  ad  A- 
varicam.  Cœs.  qase  quisque 
Persei  bello  sensisset.  Liv.  sen- 
tiet,  qui  vir  sim.  Ter  ).  Faire 
— ,  aiScére,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.  : 
Isetitià  [ou  gaadio]  aliqaern. 
Cic);  afferre,  tr.  Cic. etc.  (ex.: 
Isetitiam   alicai  a[[erre.   Cic). 

Voy.    RESSENTIR.  j 

éprouvette,  s.  f.  (Technol.). 
Appareil  à  l'aide  auquel  on 
fait  l'épreuve  d'un  instrument, 
l'essai  d'une  substance.  Spéc. 
Sorte  d'instrument  de  chirur- 
gien. SpecHliim,i,  o.  Cic.  Cels. 

eptacorde,     eptagone.    Voy.  ' 

HEPTACORDE,    HEPTAGONE.  [ 

épviisant,  ante,  adj.  Qui  é-  [ 
puise  les  (oeces.Qailquse,qaod)  , 
exixaarit  ou  con^cii  vires.  Cic.  ' 

épuisement,  s.  m.  Action  d'é- 
puiser. Exbaustio,  onis,  f. 
Aag.  (à  remplacer  par  une  pé- 
riphrase avec  exhaario,  voy. 
épuiser).  Pompe  à  —,  exhaari- 
toria  rota.  Isid.  gloss.  1  Etat 
de  ce  qui  est  épuisé.  Egestio, 
onis,  f.  Plin.  j.  Saet,  (cf.  opum 
publicaram  [•  des  finances  pu- 
bliques "].Piin. /.  ondii  mieux: 
exhaastam  œrariam.  Cic);de- 
fatigatio,  onis,  l.  Cic.  etc. 
(ex.  :  bostiam.  Cass.  eqaoram. 
Cees.  exercitationam  [•  causé 
par  les  exercices  '].Cic),defec- 
tiOyOnis,  f. Cic.  (ex.:  d,  viriam. 
Cic;  exinanitio,  onis,  l.Plin. 
(ex.  :  exin.  (lorescendi  [■  l'é- 
puisement des  arbres  par  une 
floraison   excessive  ■  1 .     Plin. 
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[XVn,  13])  ;  lassitado,  inis, 

f.  Cic.  etc.  (ex.:  l.  soti.  Col. 
[on  dit  mieux:  effetam  solam. 
Col.]  lassitudine  e.vartimari ou 
conlici.  Crs.  (laére  lassitudine 
vires sentiunt.  Liv.).  Voy.  épui- 
ser. 

épuiser,  v.  tr.  Mettra  à  sec  à 
foi-co  Uo  puiser.  Exbaurire, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  infundére, 
ox.  :  pateos.  Cic.  voy.  tarir)  ; 
siccàre,  tr.  Hor.  etc.  (voy. 
[mettre  à]  sec,  tarir)  ;  exsic- 
càre,  tr.  Col.  (voy.  dessécher). 
Il  (Au  fig.)  Employer  jusqu'à 
consommation.  £xijaurire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  œrarium.  Cic. 
oinnem  ex  œrario  pecuniam. 
Cic.  facultates  patriœ.  Cic.)  ; 
absiimére,  tr.  Ter.  Sen.  (ex.  : 
oinnem  pecuniam  in  scortis.  P. 
Afr.  ap.  Gell.  pecuniam.  libi- 
dine  aat  aleâ.  i>en.  onmeni  im~ 
petamcogitationis  in  saperiore 
opère  absumpsisse.  \'al.-Max. 
multam  (rustra  orationem 
[«  s'épuiser  en  vains  discours  ■>] . 
Aact.  b.  A(r.  absumptis  [ragum 
alimenlis.  Liv.  sumptuabsumi. 
Ter.);  consumëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  opes.  Sali,  vires  suas. 
Cses.  omniarem.edia. Sen.  frus- 
tra verba  consamére.  Curt. 
consamptàmultâoratione.Sall. 
consamptis  precibus.  Ov.  gain 
etiam  ante  quam.  ad  me  venia- 
tur,  risas  omnis  pœne  consu- 
mitur.  Cic.  consam.  vim  terrse. 
Col.  jaculia  consamptis ,  Si- 
senn.];  exinanire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  exinanitur  abertas  ['la  fé- 
condité s'épuise  ■<].  Plin.  regio- 
nem  omnem  frumento.  Aact.b. 
A(r.  agros,  gentes.Cic);  atte- 
rére,  tr.  Sali,  (ex.:  opes.  Sali.); 
coùterère,  tr.  Cic.  (ex.:  ea 
jam  conirii'imas[  «j'ai  épuisé  ce 
sujet  »].  Cic.)  ;  eiïundêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  effasis  telis.  Liv. 
effandére  œrarium.  Cic);  pro- 
fandère  (•  dépenser  libérale- 
ment, prodiguer  »),  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  pecanias  profandëre  in 
aliqua  re.  Cic.  si  totum  se  ille 
inme  profudisset.  Cic.  [ad  Att. 
VII,  3,  3]).  —  tous  les  maux, 
nihil  relinquëre  qaod  humanis 
supersit  malis.  Liv.  (V,  hO,  3). 
—  tous  les  moyens,  nihil  intac- 
tum  relinqaère.  Cic.  omnia  ten- 
ture. Cic.  —  tous  les  faits  de 
la  cause,  omnia  exseqai  qass 
sant  in  causa.  Cic.  On  a  épuisé 
la  question,  abunde  satisfac- 
tum  est  huic  toti  qaxstioni 
Cic.  1  Réduire  à  un  affaiblis- 
sement complet.  Exbaurire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  homines.  Cic. 
colonoram  vires.  Plin.  j.  pro- 
vinciam  samptibus  et  jactaris. 
Cic.  socios  commeatibus  prœ- 
bendis.  Liv.  arbs  assiduis  ex- 
hausta  est  (aneribus.  Liv.)  ; 
exinanire,  tr.  Plin.  (ex.  :  ar- 
bor  fêta  [•  par  un  excès  de 
production  »]  eocinanita.Plin.); 
conâcére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
aliqaem.  Cic.   Liv.  plares  pro- 
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vincias.Cic.cam  meas  me  mirror 
cotidianus  lacérât  et  con/icit. 
'  ic  mserore  se  conficiens.  (Sic. 
I)rxvalentis  populi  vires  se  ipsx 
conficiant.  Liv.  au  part,  passé: 
ronfectas  cum  corporis  morbo 
tum  animi  dolore  ["  épuisé  p.ir 
les  souffrances  physiques  ei, 
morales  »].  Cic.  (ame,  frigoix, 
inopia  omnium  rerum  con/Vv:- 
tas.  Cic.  connectas  seneclute. 
Cic.  opère,  vigiliia,  vulneribas 
confecti.  Liv.  luctu  conlectam 
tabescëre.  Cic.  absol.  confectus 
et  saucius  gladiator, Cic);  con- 
sumëre, tr.  Col.  (ex.  :  aberlata 
[•  par  excès  de  fécondité  -]  con- 
sumitar  [•  la  vache  s'épuise  -j. 
Coi.);  terëre,  tr.  Liv.  Plin.  j. 
(ex.  :  t.  se  in  opère  longinijuo. 
Liv.  in  foro  verisqae  litibas 
teri.  Plin.  j.);  atterére,  ir. 
•Sali.  Tac.  (ex.  :  attrita  bellis 
.ifrica.  Sali.);  conterëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  con£ri<as  ad  re- 
giam  [•■  s'étant  épuisé  à  plaider 
dans  la  basilique  ■].  Cic.  [Cx- 
cin.  6,  Ih] .  conteri  [ou  confe- 
rëre  se]  in  caasis  et  in  negotiis 
et  in  foro.  Cic.  [de  Or.  I,  M, 
2i9].  cont.  se  in  masicis.  gco- 
metria,  astris.  Cic.  conteri  in 
foro  amicorum  litibus.  Plin. 
j.);  enecâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
siti  enectus  Tantalas.  Cic.  fa- 
mé, frigore,  illuvie,  sqaalore 
enecti.  Liv.  provinciam  enectam 
tradëre.  Cic.)  ;  fatigàre,  tr. 
Cses.  Sali,  (ex.:  neqae  insomniis 
neque  labore  (atigari  [<■  ne  se 
sentir  épuisé  ■>].  Sali,  itinere, 
magno  œstu  fatigati.  Cses.)  ; 
defatigàre,  tr.  Cic.  Cass.  Saet. 
(ordin.  au  part,  passé:  defati- 
gati  carsa  et  spatio.  Cses.  mi- 
les defatigatas  labore.  Curt. 
defatigati  prœlio  et  fugâ.Curt. 
paella  defatigata  petit  a  ma- 
tertera  ut  sibi  concederet  pau- 
lisper  ut  in  ejus  sella  reqaies- 
ceret.  Cic.  integros  [•  des  trou- 
pes fraîches  •]  semper  defati- 
gatis  sabmittere.  Cees.)  ;  ener- 
vàre.  tr.  Cic.  (ex.  :  aliqaem. 
Cic.  au  part.  adj. enervatus. Cic. 
Liv.  velat  enervata  civitas. 
Liv.)  ;exanimâre  (-  faire  per- 
dre le  souffle),  tr,  Cœs.  (ordin. 
au  passif:  duplici  carsa  exani- 
mari.  Cses.  [B.  C.  III,  9S,  2]. 
m.ilites  carsa  exanimati.Cœs.i; 
maceràre,  tr.  Plaat.  Liv.  (ex.: 
maltos  ille  morbas  m.acerat. 
Plaut.  m.  aliqaem  famé.  Liv.]; 
quatére,  tr.  Virg.{\.  poét. 
s'empl.  en  prose  au  part,  passé, 
cf.  anima  quassa  malis.  Sen.). 
S'  — ,  deûcère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  credo,  si  m,eis  horis  in  ac- 
cvisando  uti  voluissem,  vererer, 
ne  mihi  crim^ina  non  suppete- 
rent,  ne  oratio  deesset,  ne  vox 
iHresqae  de^cerent .Cic.  et  simul 
lassitudine  et  procedente  Jam 
die  famé  etiam  deficëre.  Liv. 
medicus  si  deficëre  segrum  non 
intelligit.  Sen.  quamuis  conse- 
naerint  vires  atque  defecerint 
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[•  quel  que  soit  le  degré  d'é- 
puistMueiit  des  forces  •].  Cic. 
e^aos  deficiens  procubait.  Cart. 
opcimas  lirtatis  (inis  est  ante- 
qaam  deficioî  desinëre  [«de 
s'arrêter  avant  d'éire  épuisé  •]. 
i?in.  rh.];  tBbescère,  intr. Cic. 
(ex.:  lacta  confectumtabescêre. 
Cic);  contabescére.  intr.  Cic. 
(ïiiic.  m,  31,  75)  ;  fatiscère, 
intr.  Col.  (ex.;  aolam  (atiscit. 
Col.  oi-ia  (atiscit.  Cot.  le  part. 
fessas  [du  déponent  arch.  fa- 
tis.ir]  s'opp.  à  integer,  recens. 
ex.  :  (essus  Jagartha.  Sali.  (es- 
Mas  itinere  miles.  Liv.  (essas 
vaincre.  Liv.  morbo  et  longi- 
tadine  idée.  Liv.  fessas  inediCi 
flactibasqae,  Cic.  itinere  atque 
opère  castroram  et  prœlio  fessi 
lassiqae  [•  épuisés  de  fatigue  >] 
erant.  Sali.).  Epuisé,  effetus, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  Col.  Plin. 
(ex.  ;  corpas.  Cic.  solam,  ha- 
mns.  Col.  taaras  senio  effetus. 
Col\ 

épulon,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Prétra  présidant  aux  festins 
donnés  eu  l'iionneur  des  dieux. 
Epulj,  onis,  m.  Cic. 

épuration,  s.  f.  Action  d'épu- 
rer. Pargatio,  onis,  C.  Plin.  J. 
n  (Fig.).  Emendatio,  onis,  i. 
Plin.  ,ct.moram.  Plin.  j.  libri. 
Plin.  /.). 

épure,  s.  f.  (Technol.)  Dessin 
au  trait,  avec  indication  des 
mesures.    Designatio,    onis,    f. 

Cic.    Voy.    DESSIN,    PLAN. 

épurement,  s.  m.  Action  d'é- 
purer, résultat  de  cette  action 
(au  prop.  et  au  fig.).  Voy.  lipt- 

HATION,     PURIFICATION,      PURETÉ. 

épurer,  v.  tr.  Rendre  pur  en  é- 
liminant  les  éléments  étran- 
gers. Pargâre,  tr.  Plin.  Liquâ- 
re,  tr.  Hor.  Éliquâre,  tr.  Plin. 
Colâre,  tr.   Col.  Voy.  purifier, 

CLARIFIER,      FILTRER.     Or     epUré, 

param aaram.  Plin.  oarum  ad 
obrassam.  Plin.  S"  — ,  parga- 
ri.  Plin.  defsecari.  plin.  (en 
pari,  d'un  méial'i,  e  fœce  sepa- 
rari.  Sen.  Fig.  Expargâre  [ser- 
monem].  Cic.  Emendâre  (mo- 
res). Cic.  (sermonem).  Cic. 
Cattigôre  (mores  hominum<. 
Liv.  Esprit  épuré,  defœcata 
mens.  Cic. 
épurge,  s.  f.  (Botan.)  Plante 
euphorbiacée,  dont  les  semeii- 
ce>  donnent  une  huile  purga- 
tive.  Voy.    TITHTUALE.    Grande 

,    voy.  RICIN. 

équarrir,  v.  tr.  Rendre  carré, 
if  Tailler  en  forme  carrée,  à 
ancles  droits.  Quadrûre,  tr. 
Cor.  (XI,  2,  13j.  Conqaadrâre, 
tr.  Col.  In  quadram  decidére 
(ligna).  Sen.  Dedolâre,  tr.  Col. 
Plin.  Equarri,  qaadratas,  a. 
am,  p.  adj.  Varr.  Liv.  T  percer 
un  trou  carré  avec  réquarissoir. 
In  quadram  dolâre.  Col.  (VIII, 
3,  7).^  Dépecer  (un  animal)  par 
quartiers.  Voy.  dépecer,  quai.- 
Tœiî. 

équarrissage,    s.    m.    Action 
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d'équarrir,  état  de  ce  qui  est 
équarri,  arbor  qaadrata.  Plin. 
Qui  a  dix  pieds  d'  — ,  dénis  in 
quadram  pedihaa.  Col.  ||  (En 
pari  des  chevaux.)  Voy.  dépè- 
cement. 
équarrissement,  s.  m. Opéra- 
tion par  laquelle  on    équarrit. 

Voy.  ÉQUARRI5-AGE. 

équarrisseui-,  s.  m.  Celui  qui 
équarrit  les  animaux.  Lanius, 
ii,  m.  .-1. 

équateur  (lat.  post.  œqaator), 
6.  m.  (Astron.)  Grand  cercle  de 
la  sphère  terrestre.  Circulas  .f- 

Îainoctialis.  Varr.  (L.  L.  VIII, 
S),  riin.  (II,  177).  Circulas 
meridianus.  Sen.  (N.  Q.  V, 
17,  2). 

équation  (Iat.a»5ua<io,proprmt. 
action  d'égaliser),  s.  I'.  (Algè- 
bre). Formule  exprimant  une 
égalité  entre  deux  quantités  al- 
gébriques, etc.  jEquatio,  onis, 
f.  .4. 

équatorial,  aie,  adj.  Relatif 
à  l'équateur  terrestre.  .Hqui- 
noclialis,  e,  adj.  Varr.  Plin. 

équerre  lat.  pop.  exqnadra], 
s.  f.  Instrument  servant  à  tra- 
cer deg  angles  droits  ou  à  tirer 
des  perpendiculaires.  NoTma.. 
se,  f.  Vitr.  Plin.  (ex.:  anju/i  ad 
normam  respondcntes.  Vitr.j.^ 
(P.  ext.)  An^le  mesuré  à  1'  — , 
angalas  normalis.  Quint.  Me- 
suré, fait  à  r  — ,  normatus,  a, 
am,  p.  adj.  Coi.  ad  normam 
ou  ad  perpendicalam  respon- 
dens.  Plin.  normalis,  e,  adj. 
Manil.  Quint. 

équerrer,  v.  tr.  (Technol.)  Dis- 
poser (une  pièce  de  bois,  etc.), 
selon    l'équerrage    voulu.  Voy. 

ÉQUERRE. 

équestre,  adj.  Qui  représente 
une  personne  achevai.  Eques- 
ter,  stris,  stre,  adj.  Cic.  (ex.: 
eqaestris  statua,  Cic.)  1  (An- 
tiq. rom.)  Relatif  aux  cheva- 
liers. Equester,  stris,  stre, 
adj .  Cic.  (ex.  :  ordo,  censas.  Cic). 

éqmangle,  (lat.  post.  êequian- 
gulas.  Boét.),  adj.  (Géom.) 
Dont  tous  les  angles  sont  égaux 
entre  e\i\./Eqaisangulis.Quint. 

équidistant,  ante  (lat.  posi. 
peqaidistans.  Mart.-Cap.),  adj. 
(Géom.)  Qui  est  à  distance  e- 
gale  do  points  déterminés.  Pari 
intervallo.  Cses. 

équilatéral,  aie  (lat.  post.  se- 
quilateralis.  Censor.  Firm. 
Grom.  vel.),  adj.  Dont  tous  les 
côtés  sont  égaux  entre  eux.  yE- 
qais  ou  paribat  lateribas.  Col. 
Qaint.  (cf.  data  linea  constitai 
triangula  œquis  lateribas  pos- 
sunt.  Quint.  [1,  10,  3]). 

équilatère  (lat.  post.  sequila- 
terus.  Mart.  Cap.),  adj.  Arclt. 
(Géom. jEquilaiéral.  Voy. comoi. 

équilibration  (lat.  post.  a?oui- 
libratio.  Cassiod.),  s.  f.  Miîi! 
en  équilibre.  Voy.  équilibre. 

équilibre,  s.  m.  Etat  d'un 
corps  qui,  sollicité  par  des  for- 
ces égales  et  contraires,  reste  en 
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repos,  .^qiiilibrium,  îi,  a, 
.<en.  (N.  Q.  III,  «5,  5)  ;  mqui- 
libritas,  atis  (trad.  du  ur. 
\6o'.o^lM,  f.  Cic.  (N.  D.  I,  U. 
109);  libranientuni,  i,  n.Sen. 
I  Vj.  (ox.:sub  eodem  libramento 
stare.  Sen.  [N.  Q.  III.  10,  3).  at, 

?aœ  libramento  stant,  insequa- 
itas  turbet.  Sen.  trabes  lon- 
gior  connectitar  eo  libramento, 
ut,  si  anuin  caput  depresseris, 
aliad  erigatar.  \'eg.  [mil.  IV, 
21 1^  ;  libra,  se  (•  balance  .),  f. 
Col.  (ex.:  pari  librà  esse  cum 
aliquâ  re.  Col.  seqaà  utrinque 
librà  [•  en  équilibre  •].  Col.); 
examen  œquum.  Saet.  (Vesp. 
S5.  cf  positus  examine  a»</iio['6n 
ci|uilibie  .].  .suet.)  ;  znoznen- 
tum  par(trad.dugr.î(joppoitia), 
n.  Col.  (ex.:  CoJ.  [III,  IS,  U]. 
pari  momento  libratus.  Cic. 
xquis  ac  paribus  momentis  sus- 
pcnsus.  Ang.)  ;  pondus,  eris 
{pr.  •  poids,  pesanteur  •  ;  par 
eai.  ■  équilibre  •),  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  paribus  examinataspon- 
deriftusf'qiiiest  en  équilibre»]. 
Cic.  suis  librata  ponderibus 
terra.  Ov.  aliquid  velat  in  pon- 
deribus constitutum  [.  mis  en 
étjuilibre  <•]  examinâre.  Sen. 
[N.  Q.  III,  10,  3].  paripondere 
parem  pcnsionem  perficëre. 
Vitr.unde  terra  et  quibus  libra- 
ta ponderibus  sustineatur  f  •  se 
maintient  en  équil.  -].Cic.['rusc. 
V,  17,  51]).  Tenir,  maintenir 
en  — ,  librare  (corpus).  Cic.  Se 
tenir  en  — ,  saa  vi  et  sao  nutu 
tenêri.  Cic.  Perdre  1'  — ,  labi, 
dép.  inir.  Cic.  (ex.:  ubi  lapsi 
resistamus  [•  où  nous  puissions 
reprendre  notre  équilibre  •]. 
Cic.  [Mur.  30,  SU]}.  L'  —  est 
rompu, portionom  dequitastar- 
baiur.  Sen.  m.  Q.  III,  10,  3).  1 
(l'ar  ext.)  Egale  distribution 
d'un  fluide.  Temperatio,  onis, 
f.  Plin.  Libratio,  onis,  f.  Vitr 
T  (Au  pg.)  Distribution  bien 
pondérée  des  choses.  Libra.se, 
f.  Plin.  i.  (ex.  :  quam  pari  li- 
brà gravitas  cotnitasque!  Plin. 
j.);  œquitas,  atis,  t.  Cic.  Sen. 
(ex.:  a^quitatem  animi  turbàre. 
Sen.  cf.  sequus  animus  [•  V  — 
de  l'àrao  »].  Cic.  animas  tan- 
quam paribus  cxaminalas pon- 
deribas  [•  dans  un  parfait —  •]. 
Cic.  [Tusc.  I,  19,  /i3].  cf.  aussi 
mentem  e  saa  scde  et  stata  de- 
movère  [•  déranger  1'  —  de 
l'âme.].  Cic.  [Parad.  I,  3,15]); 
compensatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  seqaabilis  in  civitate 
compensatio  et  jaris  et  officii 
et  muneris.  Cic.  absol.  com- 
pensatio [•  éq.  dans  les  dépen- 
ses -].  Jet.);  sequalitas,  atis, 
f.  Sen.  (ex.  :  pari  œqualitate 
discurrcre  [•  se  distribuer  avec 
—  dans  le  corps  ■].  Sen.). 
équilibrer  (lat.  post.  aeqaili- 
bràre.  Tert.),  v.  tr.  Mettre,  te- 
nir en  équilibre.  Librâre,  tr. 
Cic.  Voy.  ÉQuiLiDiiB.  Il  ^Pa^  a— 
nal.)  —  les  recoltos  et   lot  dé- 
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^1  mees,  dispungSrc  rationesex- 
pcnsoram  et  acceptoram.  Sen. 
Voy.   BALANCE.    Fi!j.    Un  esp:-it 
liion  équilibré,  xijiius  animas. 
t  ic.  animas  tanqaam    paribas 
nDnderibas  examinatas.  Cic. — 
1.^3  pouvoirs  dans  un  Etat,  or- 
dini;s  temperàre.  Liv. 
ôquilibriste,   s.    m.   Bateleur, 
danseur  do  corde.   Petaaristes, 
a-,  m.  Varr.    ap.  Non.  Petaa 
rista,  se,  m.  Ail.  Stilo  ap.  Fest. 
^quin,  ine,   adj.    (T.    didact.) 
ijui  a  rapport  au  cheval,  fî^ui- 
nas,  a,  um,  adj.  Ilor. 
cquinoxe,  s.  m.  (Astron.)  Cha- 
cune d«3  doux  époques  do  1  an- 
née où  le  jour  est  égal  à  la  nuit 
pour  toute    la   torro.  yfe'iyamoc- 
liiim,  H,  n.  Cscs.  Cic.  Mel.  (cf. 
œ.    vernam,.    Col.    aatamnale. 
Liv.  ou  aatamni.  Col.). 
■  équinoxial,  aie,  adj.  Relatif  à 
l'équinoxe.     ji^ijuinoctialis,    e, 
adj.    Cato.    Plin.    \\   Ligne    — 
(l'équateur  terrestre),  xqninoc- 
tialis  circalas.  Varr. 
équipage,  s.  m.    Ce   qui  S'îrt  à 
ci;uipar  un  naviro  (arch.).  Ins- 
iramentam  navale.  A.  [\  (Spéc.) 
Knssmble  des  hommes  embar- 
qués   pour   le  service  d'un  na- 
vire. Homines,  um,  m.  pi.  Liv. 
;cf.  nonnallas  naves   cum  ho- 
minibas  capërr..  Liv.).  Ministri 
navigii.  Liv.  Naaiœ,  arum,  m. 
pi.  Cêes.Liv.  Milites  naatteque. 
Cses.  Omnes  qui  in  nave  sant. 
Liv.  1  Ensemble  d'objets  qu'un 
corps  d'armée  traîne  à  sa  suite. 
Impedimenta,,     orum,    n. 
pl.    Cœs.    Nep.    Liv.  (au  plur., 
ex.  :   totias   exercitus   impedi- 
menta. Cses.  voy.  bagage);  ins- 
trumentum,  1,  n.   Cœs.  (ex.  : 
instr.  militare.  Cses.  eqaus  ta- 
bernacalamque   et  omne  aliad 
instramentam    militare.    Cœs. 
militare  instramentam  redœ  e- 
qaiqae  [■  les  chevaux,  les  voi- 
tures et  tout  r  —  d'un    officier 
supérieur  -].Cœs.  hibernoram. 
Csss.y,  supellex,lectiIis{Ah\. 
lectile  ou    lectili),  f.  Liv.  (ex.  : 
sup.  militaris.  Liv.).  — des  sol- 
dats, vasa,  oram,  n.    pl.  Cœs. 
Liv.  Voy.  BAGAGE.    |1    (Par  ext.) 
Suite  de  chevaux,  voitures,  etc. 
que  qqn  mène  avec  lui  en  voya- 
ge.   Itineris    instramentam  ou 
instramenta.   Cic.    absol.  ins- 
tramentam. Cic.   [ad   Att.  XII, 
32,  fin).    Impedimenta,    oram, 
n.pl.  Cic.  Voy.  bagage.  ||  (Spéc.) 
Cheval    et    voiture.  Eqai   car- 
rasqae.  Cic.  Carpentamet  eqai. 
Liv.    Reda    (ou   redse)  eqaiqae. 
Cic.   Vehicalam  cam  eqais.Cic. 
Avoir  — ,  eqaos    alëre.   Cic.  Se 
distinguer  par  l'élégance  de  ses 
— ,  munditiis  vehicaloram  se  a 
ceteris  disiingaére.  Sen.   Il  n'a 
pas  besoin  d'  — ,  jamento  non 
opas  est.  Sen.  1  L'ensemble  de 
la    toilette,  des  effets  que  porte 
qqn.  Vestitas,  as,  m.  Cic.  Or- 
natas,  ùs,  m.  7'ac.  1  (Par  ext.) 
iiusamble  des  objets  nécessaires 


EQU 

pour  cort.iins  travaux.  Instra- 
mentam, i,  n.   Cœs.  Col. 
équipe,  s.  l.    Suite  de  bateaux 
amarrés  lus  uns  aux  autres,  etc. 

Voy.  FLOTTILLE,  TRAIN.  1  TrOU|)6 

d'ouvriers  attachés  à  un  travail 
spécial.  Familia,  œ,  f.  Cic.  Une 
—  do  gladiateurs,  familia  gla- 
diatoria.  Saet.  caterva,  œ,  f. 
Cœcil.  1  Equipage  d'un  canot 
dû  plaisance.  Voy.  iSquipage. 

équipe,  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
s'en  aller  avec  son  équipage 
pour  quelque  aventure.  Voy. 
AVE.NTuitE.  Il  Fig.  Famil.  En- 
tr.;'prise,  démarche  irréfléchie. 
Temere  factam.  Cic.  Temeri- 
tates,  um,  f.  pl.  Cic. 

équipement,  s.  m.  Action  d'é- 
quiper un  vaisseau.  Apparatas 
navis.  Cic.Voy. armement,  grée- 
MENT.  L'  —  des  navires,  naves 
instractœ  et  paratœ.  Cœs.  Pour- 
voir à  r  —  d'une  flotte,  ins- 
traëre  classem  omnibus  rebas. 
Cœs.  ea  quœ  ad  asam  naviam 
pertinent  providcre.  Cœs.  Voy. 
ÉQUIPER.  Il  L'ensemble  des  ob- 
jets nécessaires  au  gréemont  et 
à  l'armement  d'un  navire.  /Ir- 
ma, orum,  n.  pl.  Ov.  Arma- 
menta,  oram,  n.  pl.  Sen.  Na- 
valia,    iam,   n.   pl.   Cœs.    Voy. 

AGRÈS,   GRÉE.MENT.   1    ActioU  d'e- 

quiper  des  troupes.  Apparatas, 
ùs,  m. Cœs.   Donner  aux  soldats 
leur    — ,    armâre  milites.  Cœs. 
copias. Sali.  exercitum.Liv.  ins- 
traêre  exercitam.  Lii.  Voy.  ar- 
mement.    Il     Ensemble     de     ce 
qu'on  leur  fournit.  Instramen- 
tam,   i,    n.   Cic.   (cf.    militare. 
Cœs.).  Apparatas  belli.Cic.  Ar- 
matara,  se,  f.  Cic.  Arma,  oram, 
n.   pl.  Liv.  Ornatas  militaris. 
Cic. 
équiper,  v.  tr.(Arch.)  S'équiper 
ou  absol.  équiper,  c.-à-d.  mon- 
ter  sur    un    esquif,  prendre  la 
mer.  Navem  conscendëre.  Cœs. 
Navigàre,  intr.  Cic.  ^  (Par  ext.) 
Pourvoir  (un  esquif)  do  tout  ce 
qui  est  nécessaire.  Armâre,  tr. 
Cœs.  (ex.:  naves.    Cœs.    navis 
instracta    et    armata    egregie. 
Liv.  naatico  instrumenta  apta 
et  armata  classis  f-  entièrement 
équipée  •].  Liv.);  instruère,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :  exercitam.  Liv. 
classem.  Qaint.  Jastm.   classis 
instracta  atque  ornata  [-  ar- 
mée et  équipée  ■].  Cic.  classem 
omnis  rébus.    Cœs.)  ;  omàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  classem.  Cic. 
naves.  Liv.  ornatas    myoparo. 
Cic);  adoTDàre,  tr.  Cœs.  (ex.  : 
naves  onerarias.  Cses.);  exor- 
nâre,  tr.  Justin,  (ex.:  classem. 
Justin.)  ;  comparàre    (•  pré- 
parer, équiper  •),  tr.  Cic.  (ex.: 
c.    classem.   Cic).  T  Pourvoir 
(des  troupes)  de  tout  le  néces- 
saire. Instruère,  tr.  Cic.    etc. 
(ex.  :  partem  qaartam  milita- 
ribas  armis.  Sali,  se  instruère 
et  ornâre.  Cic.)  ;  ornàre,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.:  aiiguem  eqao  ta- 
bernaculoque  et  omni  alio  ins- 
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tramcnto  militari.  Cœs.  copias 
omnibus  rebas  ornàre  atque 
instraëre.  Cœs.    abs.  ;  aliquem 

ou  se  instruère  et  ornàre  [eu 
pari,  d'un  cavalier].  Liv.)  ;  ar- 
mâre, tr,  Cic  etc.  (voy.  ar- 
mer); comparàre,  tr.  Cic. etc. 
(ex.  :  n.  milites.  Liv  copias.  Nep. 
equitatam.Cic.  exercitum.Cic.j. 
1  (Famil.)  Habiller  d'une  cer- 
taine manière.  Ornâre,  tr.  Ter. 
Voy. habiller. l(Par ext.)  Pour- 
voir (une  machine,  etc.)  de 
toutes  les  pièces  nécessaires. 
Instruire,  tr.  Cic. 

équipollence  (lat.  post.  œqal- 
pollentia.  Boet.),  s.  f.{Aroh.)E- 
quivalance.  Voy.  ce  mot. 

équipoUent,  ente  (lat.  post. 
n^qaipollens.  Apul.),  adj.  (Arch.) 
Equivalent.  Voy.  ce  mot.  || 
Substantivt.  Voy.  équivalent. 
Il  ILoc.  adv.)  Al'  —  (c.-à-d. 
à.  proportion),  voy.  proportion. 

équipoUer  (bas  lat.  œqaipnllc- 
re),  V.  intr.  {Arch.)  Equivaloir. 
Voy.  ce  mot. 

équitable,  adj.  Qui  a  de  l'é- 
quité. /Eguus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Etre  — ,  servùre  œqaitatem. 
Cic  Etre —  envers  chacun,  suum 
calque  tribuëre.  Cic.  \\  Con- 
forme k  l'équité.  ALqaas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  (e.r.  Cic.  œquœ 
condiciones.  Vell.).  Mquabilis, 
e,  adj.  Cic.  (cf.  ^'os.  Cic.  nilàl  ea 
Jarisdictione  œquabilias.  Cic). 
Caractère  —  d'une  guerre,  œ- 
qaitas  belli.  Cic.  Conclure  des 
traités  à  dos  conditions  — ,  se- 
qaàre  fœdera.  Liv.  Il  est  —  de, 
œqaam  oupar  es((avec  l'Infin.). 
Cic.  L'  —  courroux,  m,eritaira- 
candia.  Cic  Voy.  légitime. 

équitablement,  adv.  D'une 
manière  équitable.  Mquê,  adv. 
Cic,  (cf.  œqaissimë  jadicâre. 
Cic).  Juste,  adv.  Cic.  Jure,  abl. 
adv.  Cic. Intégré,  adv.  Cic  (cf. 
jadicâre.Cic.).Ex  œquo  {et  bc- 
no),  abl.  adv.  Cic. 
équitation  (lat.  eguitaiio.  Plin. 
[XXVIII,  5ii]),  3.  f.  Action  de 
monter  à  cheval.  Vectatio  e- 
qui.  Saet.  (Cal.  3)  ou  absol. 
vectatio.  Sen.  (cf.  vectatio  iter- 
qaevigoremdabant.Sen.[tranq. 
17,  8]).  Il  Art  de  monter  à 
cheval.  Equitandi  ars.  A.  Ap- 
prendre r  —,  eqao  doceri.  Liv. 
eqaitàre  discëre.  Sen.  Enseigner 
r  — ,  aliquem  eqao  docêre. 
Liv.  L'  —  est  chez  nous  en  hon- 
neur, eqaitandi  laus  apud  nos 
viget.    Sen.   Ecole    d'  — ,  voy. 

MANÈGE. 

équité  (lat.  sequitas),  s.  f.  Jus- 
tice naturelle  {par  opposition  d 
justice  légale).  yEquitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (cf.  causse.  Cic.  œ- 
qaitate  uti.Cic).  ^qaum,  i,  n. 
Cic.  (cf.  atilitas  j'asti  mater  et 
œqui.  Hor.  œqaam  bomim  co- 
lère. Plaut.y  (as,  n.  indécl. 
Cic  œquabilitas,  atis,  f.  Cic. 
L'  —  naturelle,  œquum  et  bo~ 
num.  Cic.  V  —  et  la  légalité, 
;us  nataraXe,leges.  Cic.  Le  culte 
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de  la  justice  et  de  1'  — ,  recti 
et  :e<jai  reifrentia.  Cic.  Main- 
lenaot  par  l'esprit  d' —  le  iieii 
qui  unit  les  Lo[nmcs,(ocie(areni 
condicionis  Aumanar  aequt- 
tuens.  Cic.  Selon  V  —,  ex  leqixo. 
Cic.sicat  seqvMm  est.  Cic.  ut  par 
fst.  Cic.  Juger  selou  1'  — ,  e.v 
xqao  et  bono  /udicâre.  Cic.  Sa 
conduire  avec  — .  servàre  œqui- 
tatem.  Cic.  Voy.  équitablement. 
Contre  1'  — ,  prêter  peqauni  et 
bonum.  Cic.  contra  jus  [\if  que. 
Cic.  inique,  adv.  Cic.  Voy.  ini- 
QCEUENT.  Manquer  à  toutes  les 
règles  de  I'  — ,  enfreindre  1'  — , 
s'qaitatem  omnem  reJicére.Cic. 
Cela  est  contraire  à  toute  — , 
/lOC  nuUam  habet  cequitatem. 
Cic.  T  Justice  éi;ale  envers  tous. 
.£qaabilitas  Juris.  Cic.  jEquse 
leges.  Cic.  jÈqvuxbile  Jas.  Cic. 

Voy.  JUSTICE,  IMPARTIALITÉ,  ÉGA- 
LITÉ. 

éq[uivalence,  s.,  f.  Egalité  de 
valeur.  Ratio  par.  Cic.  jEqaa- 
litas,  atis,  f.  Cic. 
équivalent,  ente  (lat.  post. 
3Pquii-alcns],  adj.  et  s.  m.  Qui 
a  la  même  valeur.  Par,  adj. 
Cic.  .Eqaalis,  e,  adj .  Cic.  .£- 
gaabilis,  e,  adj.  Cic.  jiîquas,  u, 
um,  adj.  Cic.  fEn  pari,  do  mots, 
d'espressions), irfem  signi^:ans, 
déclarons.  Quint,  ejasdem  si- 
gni^cationis  ou  notionis. 
Oramm.  1  S.  m.  Ce  qui  a  même 
valeur.  Res  ejasdem  pretii.  Cic. 
Qu'on  donne  1'  —  de  ce  qu'on  a 
toujours  donné,  tantanidem  de- 
tur  quantum  seniper  datum  est. 
Cic.  Etre  1'  —  de,  instar  alica- 
ius  ou  alicujus  rei  esse.  Cic. 
instar  habére.  Cic.  instar  ob- 
tinëre.  Cic.  (cf.  ea  [epistola] 
aux  voluminit  instar  erat.  Cic. 
Plato  mihi  anus  est  instar  om- 
nium. Cic.  qax  navis,  si  in 
prxdonam  pagna  versaretur, 
urbii  instar  habêre  inter  illos 
piraiicos  myoparones  vilere- 
tur.  Cic).  Considérer  ctraime 
I'  —  de,  alicajus  rei  instar  pu- 
tàre  ou  rëri.  Cic.  flin  j.  (cf. 
iJque  si  accidat,  mortis  instar 
putemas.  Cic.  patrocmio  vero 
se  usas  aut  clientes  appellari 
mortis  instar  putant.  Cic. 
équivaloir  flat.  post.  erquiva- 
lénj  ,  V.  intr.  Etre  de  même 
valeur.  Idem,  vilire.  Quint.  |{ 
Fig.  Voy.  VALOm.  Le  peuple 
trouva  que  cela  équivalait  à 
une  grande  victoire,  boc  ptebi 
pro  ingenti  victoria  fuit.  Gela 
équivaut  pour  lui  à  une  con- 
damnation, pro  damnato  est. 
Cic.  Pour  moi,  Caton  équivaut 
lui  seul  à  plusieurs  milliers 
d'hommes,  Calo  est  mihi  unus 
pro  multismitlibus.  Cic.  Pièces 
qui  équivalent  à  des  actes  pu- 
blies, tabnlx  quie  obtinent pu- 
blicarum.  tabularum  aactorita- 
tem.Cic.  Le  mot  becco  —  à  ros- 
trum,    becco      valet    rostram. 

Su'-r,     Voy.     SÏ.MOMÏME,     ÉQUIVA- 
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1  équivoque  lat.  post.  .tçiiii-o- 
riis  .  adj  .^rcli.)  .-lu  propre. 
Eu  pari,  d'une  sorte  de  rime. 
.Imhiguus,  a,  um,  adj.  Subs- 
tantivi.  au  fem.  (vieilli,  masc.) 
J 'U  drt  mots  reposant  »ur  l'iiu- 
mophonid.  Voy.  CALKMnouR.  ^ 
(/•'<?•)  Qui  peut  être  interprète 
on  divers  sens.  Ambigaus,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  verbum.  Cic). 
.inceps,  adj.  Cornif.  Liv.  (cf. 
îen(<?nria,  oraculum.  Liv.  an- 
cipites  verboram  significatio- 
nes.  Cornif.).  Dabius,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  dubium  genus 
causse.  Cic).  Voy.  ambigu,  dou- 
teux. Paroles  — ,  ex  ambiguo 
dicta.  Cic.  Etre  — ,  du6i(a(io- 
nen\  habêre.  Cic.  Ecrire  en  ter- 
mes — ,  média  scriptitùre.  Tac 
Droit  — ,  jus  quoa  ambigitur. 
Cic.  Point  — ,  id  de  quo  ambi- 
gebatar.  Liv.  fcf.  amhigua  li- 
dêre  [-  démêler  •].  Cic.  ambi- 
guum  est, cum... Cornif.).  D'une 
manière  — ,  ambijuë,  adv.  Cic. 
etc.  (cf.  loqui,  dicêre,  scribëre. 
Cic.  respondëre.  Aar.-Vict.) . 
perplexe,  adv.  Z.!i^.  per  amba~ 
ges.  Liv.  ||  Substantivt.  Au 
fém.  arch.  masc).  Ambigui- 
las,  atis,  f.  Cic.  (cf.  verbo- 
rum.  Cic.  relictis  ambiguitati- 
bas.  Sen.  in  ambiguitatem  in- 
cïdëre.  Sen.).  Anibiguuni,  i,  n. 
Cic  Ambages,  um,  C.  pi.  Liv. 
Toute  chose  peut  prêter  à  1'  — , 
omnis  res  habet  nataram  am- 
bigendi.  Cic.  Des  — ,  ambiguë 
dicta.  Cic.  User  d'  — ,  (imbigiiê 
dicêre,  loqui.  Cic.  obscurius  di- 
cêre. Cic.  Voy.  ÉCLAiRciR,  doute. 
1  {p.  ext.)  Qui  peut  être  ex- 
pliqué de  diverses  manières, 
Ambiguus,  a,  am,  adj.  Liv.  Voy. 

INCERTAIN,       DOITEUX.      NoH      — , 

certissimas.  Val. -Max.  conspi- 
cuus.Col.  insignis.Cic.  ||  (Spéc.) 
En  pari,  des  actions  morales, 
Voy.  "^u'Pect.  Dispositions  — , 
ambigai  animi.  Tac.  Fidélité 
— ,  ancfps  ou  ambigaa  {ides. 
Liv.  Allies  dont  la  Âdélité  est 
—,  duhii  socii.  Liv.  Réputation 
— ,  dabia  fama.  Liv.  Homme 
— ,  homo  ambigui  ingenii  ou 
ambigux  fidei  ou  ancipitis  ^a- 
ninxi.  Cic 

équivoquer,  v.  Ir.  Faire  des 
équivoques,  des  jeux  do  mots. 
Ambiguë  dicêre  ou  loqui.  Cic. 
Perplexe  loqui.  Liv.  Ambiguam 
verhis  signiftcationem  atligâre. 
Sen.  Ne  pas  — ,  effagêre  ambi- 
gaum  nomen.  Cic. 

érable  (lat.  pop.  accrarbor),  s. 
m.  Arbre  dont  le  bois  veiné 
est  employé  en  ébénisterie.  A- 
cer,  cris,  n.  Ov.  Plin.  Do  bois 
d'  — ,  acernas,  a,  am,  adj. 
Virg.  //or.  Ov. 

éradication  (lat.  post.  eradi- 
catio),i.  t.  ri',  scientif.)  Action 
d'extirper.  Èxtirpatio,  onis,  f. 
Col. 

érafier,  v.  tr.  Ecorchor  légère- 
ment en  ofdourant.  Leiiter  vul- 
nerùre.  Cic.  Stringêre,  tr.  Virg. 
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I  .''(■n.  l'rxstringëre,  tr.  Cic.  Do- 
lHi.'ire,  tr.  l'arc. 

éraQure,  s.  f.  Légère  écorchuro 
l'aile  par  un  objet  qui  effleure. 
ru/na.«riiliim,  i,  n.  C'ip. 

éraillenient,  s.  m.  ,\cuon  d'é- 
railler.  Lrosio,  onis,  (.  Plin.  || 
Eut  do  ce  qui  est  éraillé.  — 
des  yeux,  erosi  ocali.  Plin.  P. 
ext.  L'  —  de  la  voix,  raacitas, 
atis,  f.  Cels.  Plin. 

érailler,  v.  tr.  (Arch.l  Rouler 
en  dehors.  Dislonjaërelocalos). 
//or.  Il  {P.  ext.)  Dos  yeux  é- 
raillés  (dont  le  bord  est  retour- 
né), erosi  ocali.  Plin.  Poét. 
Vue  éraillée,  bebes  acies  oca- 
loram.  Cic.  1  Détériorer  en  é- 
canant,  en  distendant  Iss  fîls, 
les  mailles  (un  tissu).  Relaxa- 
re,  tr.  Plin.  ,Voy.  défaire,  dé- 
tériorer, user.  Il  (p.  anal.) 
Peau  éraillée.  Voy.  rugueux.  || 
P.  ext.  Une  voix  éraillée.  Raaca 
vox.  Ov.  Sa  voix  s'craille,  <^ras- 
peralur  vox.  Quint. 

éraillure,  s.  f.  (Technol.)  Etat 
de  ce  quiest  éraillé.  Voy.  usure 

érater,  v.  tr.  (Arch.)' Olùr  la 
rate,  dérator.  Voy.  dérater.  1 
(Fig.)  Dégourdir.  Voy.  ce  mot. 

ère  (lat.  post.  sera,  Isid.},  s.  f. 
Epoque  déterminée,  d'où  l'on 
commence  à  compter  les  années 
d'une  nation.  Ratio  temporum. 
Cic.  Depuis  1'  —  do  la  fonda- 
tion de  Rome,  ab  inilio  rerum 
Romanarum.  Cic.  ab  Urbe  con- 
ditâ.  Liv.  Avant  1'  —  chré- 
tienne, ante  Christam  natum. 
Avant  notre  ère,  an(<;/ianc tem- 
porum rationem.  Cic.  ^  (P.  a- 
nal.)  Epoque  remarquable  où 
commence  un  nouvel  ordre  de 
choses.  Initium,li,  a.  Tac.  Ini- 
tiant novam.  Cari.  Il  inaugure 
une  nouvelle  — ,  ab  eo  novus 
quasi  reram  nascilar  ordo.  A. 

érèbe,  s.  m.  (Mythol.)  La  partie 
la    plus    obscure  de  l'enfer,  et, 

par  ext.  l'enfer  lui-même.  Ère- 
bas,  i,  m.   l'iri;. 

érection  (lat.  erectio.  Vitr. 
Vulg.),s.  [.  Action  d'élever  (un 
monument). /ËJi^cafio,  onts,f. 
Cic.  Extructio, onis,  f.  Cic.  L'  — 
d'une  statue,  posita  statua.  Cic. 
Il  (P.  anal.)  Institution,  éta- 
blissjment.  Voy.  ces  mots.  || 
Fig.  Action  d'élever  à  une  cer- 
taine condition.  Amplificatio, 
onis,  f.  Cic  Voy.  élévation.  || 
(P.  ext.)  Action  d'élever  à  une 
position,    à    une    charge.  Voy. 

avancement,  ÉLÉVATION,  PROMO- 
TION. 

éreinter,  v.  tr.  (Arch.)  Rompre 
les  reins  (à  une  personne,  un  a- 
nimal).  Delumbâre,  tr.  Plin. 
Ereinté,  delumbis,  adj.  Plin.  ^ 
P.  ext.)  Excéder  de  fatigue. 
iJefatigâre,  tr.  Cic.  S' — ,fran- 
gère  se  laboribus.  Cic.  se  defa- 
tigâre.  Plaut.  Ereinté,  cxhaas- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic  defati- 
gatns,  a,  um,  p.aJj.  Cic  T  (Fig.) 
Oititjuor  do  m.aniepe  à  détruire 
le  crédit,    la   i'o|jutalion.   Voy. 
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OlÎMICnBn,  DISCRÉDITER,    RABAI5- 

SEU. 

ôréniitique  (lat.  post.  eremi- 
ficus.  h'ccl.),  adj.  Propre  à  un 
ermite.  Voy.  solitaire. 

érésipélateux,       érésipèle. 

Voy.    KHYiIPÉLATEUX,     Éra'«IPÉl.i:. 

ergastule,  s.  m.  (Anticj.  rorn.) 
l'risoii  où  l'on  enfermait  les  «f- 
claves  condamnés  à  des  tra- 
vaux pénibles.  Ergastalum,  i, 
n.  Cic.  Geôlier  d'un  —,  ergaf- 
talarias,  il,  m.  Col.  Amm. 

ergo,  conj.  Donc  (s'emploie  fa- 
milièrement pour  annoncer  la 
conclusion  d'un  syllogismoi. 
Ergo.  Cic.  Voy.  donc.  ||  Sabs- 
tantU-t.  Voy.  conclusion. 

ergot,  s.  m.  Ongle  pointu  qui 
est  à  la  partie  postérieure  du 
tarse  chez  les  mâles  des  galli- 
nacées.  Calcar,  àris,  n.  Col.  || 
(Fig.  Famil.)  Se  lever,  monter, 
être  sur  ses  ergots  (se  montrer 
d'une  humeur  impérieuse  et  me- 
naçante). Arroganter  facëre. 
Cœs.  Elatius  se  gerêre.  Nep.  Se 
tamidias  egerre.  Cic.  Homme 
qui  monte  sur  ses  — ,  {homo) 
minax  atqae  arrogans.  Cic. 

ergotage,  s.  m.  .\ction  d'ergo- 
ter, raisonnement  d'ergoteur. 
Concertationis    stadium.    Cic. 

Voy.    ERCOTERIE,    CHICANE. 

ergoter,  v.  intr.  Famil.  Chica- 
ner par  des  raisonnements  sub- 
tils. Calamniari,  intr.  Cic.  Ca- 
villâri,  intr.  Liv.  Voy.  chica- 
ner. Qui  aima  à  — ,  voy.  er- 
goteur. 

ergoterie,  s.  f.  Chicanerie  so- 
phistique. Cavillatio,  onis,  f. 
Quint,  (cf.  verboram.  Qainf.). 
Calumnia,  a?,  f.  Cic.  Dispata- 
tionam  argutise.Cic.  Captiones, 
am,    f.  pi.  Cic.   Voy.    chicane, 

SOPHISME. 

ergoteur,  euse,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  aime  à  ergoter, à  chi- 
caner par  des  raisonnements 
sophistiques.  Cavillator,  oris, 
m.  Sen.  Calamniator,  oris,  m. 
Cic.  Argatator,  oris,  m.  Gell. 
Ce  sont  de  parfaits — ,nihilest 
qiiod  non  perseqaantnr  sais 
argatiis.  Cic.  Ergoteuse,  cavil- 
latrix,tricis,  f.  Quint.  Se  mon- 
trer — ,pertinacem  esse  in  dis- 
patando.  Cic.  (Fin.  II,  3,  9). 

ergotisme,  s.  m.  [Arch.)  Ma- 
nie  d'ergoter.   Voy.   ergotage. 

ériger,  v.  tr.  Elever  (un  mo- 
nument). Erigére,  tr.  Liv.  Voy. 

dresser,     élever,   BATIR.       |{     (P. 

anal.)  Instituer.  Constitaëre, 
tr.  Cic.  institaère,  tr.  Cic.  Voy. 
INSTITUER,  ÉTABLIR.  ||  Fig.  Ele- 
ver à  une  certaine  condition.  — 
une  province  en. . .,  exprovin- 
cià  facëre  (Ace). Cic. — (qqch.) 
en,  habêre,  ducëre,  accipëre  (a- 
liqaid)  pro  {aliqaà  re).  Cic.  Ils 
érigent  la  ruse  en  sagesse,  ma- 
litiam  sapientiam  jadicant .Cic . 
—  en  divinités  les  passions,cu/)!- 
ditates  namero  deoram  ascribë- 
re.Cic.S' — en  usurpateur ,en roi, 
tymnnidetn  ou  dominatum  oc- 
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eapâre,  regnum  occnpi'ire.  Ni'p. 
S'  —  en  vengeur, /acJâranse  ul- 
torem.  Uor.  S'  —  en  défens<!ur 
de  qqn,  patrocininm  alicujus 
profitcri.  Cic.  S'  —  on  sage,  ar- 
rogare  sibi  sapientiam.  Cic. 

érigne  et  (arch.)  érine,  s.  f. 
(Technol.)  Instrument  de  chi- 
rurgie, sorte  do  pince.  Hamns, 
i,  m.  Cels.  Petite  — ,  hamulas, 
i,  m.  Cela. 

Erinnya  s.  f.  (Myth.  grecque.) 
Furie,  i'rinj/s,  j/os.   \'irg. 

éristique,  adj.  Relatif  à  la 
controverse.  Voy.  controverse. 
T  {Subst.)  Controverse.  Concer- 
tatio  captatioqaeverborani.Cir. 

erminette.   Voy.   herminette. 

ermitage,  s.  m.  Habitation 
d'i'rraite.  Eremitœ  cella.  A. 
Cella,  s-,  f.  Greg.  Tar.  ||  Fig. 
Site  écarté,  solitaire.  Secessas, 
us,  m.  Cic.  Recessas,  as,  m. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Maison  de 
campagne  retirée.  Secessus,  as, 
m.  Virg. 

ermite,  s.  m.  Solitaire  retiré 
dans  un  lieu  désert  pour  s'y 
livrer  à  des  exercices  de  piété. 
Eremita,x,  m.  Salp.-Sev.  Ana- 
choreta,  se,  m.  Eccl.  Vivre 
comme  un  —  (solitaire,  loin  de 
la  société  du  monde),  soii<ariam 
xntanx  agëre.  Qaini.  in  solita- 
dine  vitam  agëre.  Cic. 

éroder,  v.  tr.  T.  scientif.)  Ron- 
ger par  une  action  corrosive. 
Erodëre,  tr.  Cic.  Voy.  rongeh. 

érosion,  s.  f.  (T.  scientif.)  .Mo- 
tion, résultat  do  l'action  d'une 
substance  qui  ronge.  Erosio,  o- 
nis,  f.  Piin.  L'  —  des  arbres, 
crosse  arbores.  Plin.  Substan- 
ces qui   agissent    par    — ,   voy. 

CORRO=IF. 

erotique  (bas  lat.  eroticas  , 
adj.  Relatif  à  l'amour.  Amato- 
rius,  a,  um,  adj.  Cic.  [cl.  poesis. 
Cic.  versas.  Gell.). 

érotiq^ement, adv.  D'une  ma- 
nière erotique.  Amatorië,  adv. 
Cic. 

érotomanie.  s.  f.  Folie  carac- 
térisée par  des  transports  ero- 
tiques. Amoris  œstas.  A. 

1.  errant,  ante  (lat.  pop.  ite- 
rans,  dî  iter),  adj.  Qui  marche 
sans  cesse.  Le  Juif  — ,  Jadseus 
ille  sempiternas  orbis  terraram 
exsal  atqae  peregrinas.  Hier. 
.(cf.  in  Is.  XII,  US.  25  sqq.K 
C'est  la  Juif — ,  caj'as  perpetaa 
est  agitatio  etaliande  alio  com- 
migratio.  Sen.  (ad  Helv.  6,  6\ 

2.  errant,  ante,  adj.  Qui  n'est 
pas  fixé.  Errans,  p.  adj.  Cic. 
(ex.  :  err.  Stella.  Cic.  ;  errati- 
CUS,  a,  um,  adj .  Varr.  Sen. 
(ex.  :  Stella.  Varr.  Sen.)  ;  va- 
gus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.:  v. 
sidéra.  Cic.  v.  stellee.  Cic.  v. 
Gœtali.  Sali.).  Peuples  —,  voy. 
NOMADE.  T  Qui  va  de  côté  et 
d'autre  au  hasard.  Errans,  p. 
adj.  Sali.)  ;  errabundus,  a, 
um,  adj.  Z.ii'.  (ex.  :  agmen. 
Curt.)  ;  vagus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.  :  navita.  Tiball.  mer- 
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ca^or.  Hor.);  erroneus,  a,  om, 

adj,  Sen.  (ex.  :  homo  [à  côté  de 
vagus].  Sen.  [ben.  VI,  11,21. 
opp.  à  assidaus.  Col.  [Vil,  12, 
5Ji.  Vie  — ,  error,  oris,  m.  Cic. 
(cf.  error  ac  dissipatio  civium. 
Cic).  Mener  une  vie  — ,  vagàri 
et  errûre.  Cic.  Qui  mène  une 
vie  — ,  erro,  onis,  m.  Hor.  ,Sen. 
rh.  Des  soldats  — ,  vagi  palan- 
tesque  ou  palatiqae.  Sali.  Liv. 
Il  P.  ext.  Veux  errants,  erran- 
tes ocali.  Cic.  Porter  çà  et  là 
ses  yeux  — ,  circum(erre  ocalos. 
Cic.  Ils  ont  l'imagination  — , 
animo  excurrunt  et  vagantar. 
Cic.  animas  vagatur  errore.  Cic. 

errata  et  erratum,  s.  m.  Liste 
des  fautes  qui  se  sont  glissées 
dans  l'impression  d'un  livro. 
Mendoram  ou  erratorum  typo- 
graphicoram  index.  A.  Errata 
typo'jraphica.  A. 

erratique,  adj.  (T.  scientif.) 
Errant.  Erraticas,  a,  um,  adj. 
Varr.  Oiseaux  — ,  voy.  voya- 
geur. Planètes  — ,  voy.  comète. 
Fièvres  — ,  voy.    intermittent. 

erratum.  Voy.  errata. 

erre,  s.  f.  (Arch.)  Manière  de 
marcher.  Hio,  onis,  f.  Cic.  In  ■ 
gressus,âs,  m.  Cic.  Incessas, ûs. 
m.  Cic.  Voy.  allure,  démar- 
che. Aller  grande  — ,  belle  — 
(marcher  vite,   bien   marcher), 

voy.        MARCHER,      VITE.       Fig.      A 

grand  — ,  voy.  rapidement,  les- 
tement. Il  (P.  ext.)  Vitesse 
d'un  navire  en  marche.  Carsas. 
ûs,  m.  Cic.  Il  Au plar.  (ChsLSSo.) 
Traces  laissées  sur  la  route  par 
la  bête  qu'on  chasse.  Vestigia, 
oram,  n.  pi.  Cic.  Fig.  Suivre 
les  erres  de  qqn.  aller  sur  les 
erras  de  qqn  (suivre  ses  traces, 
sa  modeler  sur  lui),  vestigia  o- 
licajus  sequi.  Liv.  ou  persequi. 
Cic.  vesligiis  alicajas  ingredi. 
Cic.  ou  insistëre.  Cic. 

errements,  s.  m.  pi.  Marche 
que  l'on  suit  habituellement 
dans  ses  actions.  Ratio,  onis,  f. 
Cic.  Via,  se,  f.  Cic.  Institatam, 
i,  n.  Cic.  Vieux  —,  usus  valga- 
ris.  Cic.  Suivre  nos  — ,  suivre 
toujours  les  mêmes  — ,  nostris 
itineribus  ire.  Cic.  tenêre  idem 
institutum  in  omnibus.  Cic. 
Suivre  de  vieux  — ,  viam  val- 
garem,  ingredi.  Sen.  anteceden- 
tiam  gregem  sequi.  Sen.  tritâ 
via  vivêre.  Sen.  Tu  connais 
nos  — ,  nosti  hœc  tralaticia. 
Csel.  ap.  Cic.  Reprendre  les  an- 
ciens — ,  rursus  ad  antiqua  re- 
dire. Liv. 

errer,  v.  intr.  Aller  au  hasard, 
de  côté  et  d'autre.  Erràre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cam  vagus 
et  exsul  erraret.  Cic.  erràre 
circam  villulas.  Cic.  per  lacos. 
Hor.  per  litora.  Sen.  circa  li- 
tora  [en  pari,  de  chiens].  Piin. 
per  urbem  [en  pari,  d'un  che- 
val]. Liv.  en  pari,  d'obj.  inan.: 
stetlse  errantes.  Cic.  par  ext. 
fig.  :  ne  vagari  et  erràre  coga- 
tar  oratio.    Cic.   sententia  er- 
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rans  et  l'aga  lopp.  à  ttiXhilis 
certin]ae].  Cic.)  ;  vagàri,  dty. 
intr.  Cic.  (en  pari,  d'êtres  ani- 
més: in  agris  passim  besticiram 
more.  Cic.  i:  in  foro.  Cornif. 
totà  Asui.  Cic.  circam  licos. 
Saet.  l'olacrei  hue  illac  passim 
vagctntet.  Cic.  fig.  yuorum  ani- 
muî  lagatur  [.  qui  laissent  er- 
rer leurs  pensées  •].  Cic.)  ;  pa- 
làri  ('  errer  çà  et  là,  courir  eu 
désordre  •),  dép.  intr.  Liv.  (ex.: 
agmen  palatar  per  agros.  Liv. 
surt.  au  part,  palantea  ou  pci- 
lati.  Liv.  vagi  palantesqae  [ou 
palatiqae].  Sali.  Liv.).  Laisser 
—  ses  regards,  circum/"erre  ocu- 
los.  Cic.  1  (Au  fig.  S'éloigner 
de  la  vérité.  Errâre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  erravit,  lapsas  est. 
Cic.  vehementer,  valdê.  Cic. 
totà  via.  Ter.  cam  maltis.  Cic. 
errâre  in  hoc.  Cic.  voy.  égarer, 
tromper). 

erreur,  s.  f.  Action  d'error 
(.irch.  poét.).  Error,  oris,  m. 
Cic.  Erratio,  onis,  f.  Cic.  1 
(Fig.)  Action  de  s'éloigner  de 
la  vérité.  Error,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  error  non  magnœ 
rei.  Cic.  nescio  guis  eum  teneat 
error.  Cic.  opinionis  error  pra;- 
bet  errorem,  qaod...  [•  l'er- 
reur vient  de  ce  fait  que...  .]. 
Liv,  Cic.  per  errorem  labi.  Cic. 
in  errore  esse  ou  versari.  Cic. 
errore  captam  esse.  Cic.  errore 
vagari.  Cic.  si  par  forma  aut 
xtas  errorem  agnoscentibas  [•;- 
cerat.  Tac.  magno  [ou  sammo] 
in  errore  esse,  Cic.  magnis  er- 
roribas  tcneri.  Cic.  maltis  er- 
roribas  implicari.  Cic.  aliqaem 
in  errorem  indacère,  conjicëre. 
Cic.  alicajus  errorem  af^rma- 
re.  Cic.  errorem  deponère.  Cic. 
ab  errore  discedère.  Sen.  error 
qai  mihi  jam  sublatas  videtar. 
Cic.  Iiic  error  est  eripiendas. 
Cic.  errorem  sibi  extorqueri 
notant.  Cic.  errorem  stirpitus 
extrahére.  Cic.)  ;  erratum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  erratam  luum 
agnoscêre.  Cic.  non  mei  errât  i 
sed  tai  est  [•  l'erreur  de  calcul 
DO  vient  pas  de  moi,  mais  de 
toi  "].  Cic.  ab  erralo  recedëre. 
Cic.  Varro  patat  in  hoc  erra- 
tam [•  qu'il  y  a  ici  une  erreur 
de  date  ■].  Cic);  falsunoi,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  (atsam  sentire 
[•  être  dans  l'erreur  •].  Cic.)  ; 
fraus,  fraudis  (•  erreur,  mé- 
prise, déception  •),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem  in  (raadem  in- 
dacère ou  impelUre.  Cic.  [ou 
aliqaem  inducére ut  erret.Cic.]. 
in  [raadem  incidëre  [ou  de- 
labi.  Cic.)  ;  imprudentia,  ae, 
t.  Cic.  (voy.  i.nadvehtancl). 
SauT  —  de  ma  part,  niti  m^■ 
(allit  animas.  Cic.  niai  quid  me 
fallit.  Cic.  —  des  sens,  men 
dacium,  li,  n.  Cic.  (ex.:  opi 
nionit  esse  mendaciam,  non 
oculoram.  Cic.  oculoram  reli- 
qaoramqiie  sensaam  mendacia. 
Cic,  mcndacio  constàre.  Sen. 
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voy.    illi'Sion).    —     do    copie, 
memdum.  i,  n.  Cic.  (ex.  :  m. 
scriptara!.  Cic,    voy.  incorrec- 
tion,   faite).    Il    Erreur,   faute 
(isolée).   Erratum,  i.    n.  Cic. 
ivoy.  ci-dessus)  ;  peccatum,  i, 
n.  Cic,    etc.    (voy.   faute)  ;  vi- 
tium.    ïi,    n.    Cic.     etc.    (voy- 
facte)  ;  lapsus,    ûs,    m.  Cic. 
etc.    {o\.  :    cum   sint  pùpulares 
maltis    variique  lapsus.   Liv.). 
Voy.  ERRER.  1  (Spéc.)  Doctrine, 
opinion  qui  n'est  p.^  conforme 
à  la  vérité.  Falsum,  i,  n.Cic. 
etc.  (ex.  :    falsis    non    obstare. 
Tac);  tenebrse,  arum,  f.  pi. 
Cic.  (voy.TÉsÈuREs,  ignorance). 
1(Au  plur.)  Egarements  do  con- 
duiie.    Errata,   orum,  n.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.:  errata  a-tatis  mcx 
[•  de   ma    jeunesse   •].  Cic.  er- 
rata   officiis  superâre.    Sall.'j  ; 
ûagitia,   orum,    n.   pi.  Cic. 
(voy.  éoareuent). 
erroné,  ée    (lat.  erroneas,  qui 
erre),    adj.    Entaché    d'erreur. 
Plenaa  erroris.  Cic.  Falsas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Opinion  — ,  opi- 
nionis error  et  erroris  opinio. 
Cic.  opinio   (alsa  et  simpl.  o- 
pinio.  onis,  f.  Cic.  error,  oris, 
m.  Cic,  Opinions  — ,  opiniones 
et  errores.   Cic.  Avoir  Lien  des 
opinions  — ,muita/'aisoo/)iiâri. 
Cic.  Une  conviction  — ,  persaa- 
sionis  error  ou  erroris  persaa- 
sio.  Cic.   Sa  défaire  de  tous   le» 
jugements  vains   et  — ,    nmpu- 
tàre    et    circamcldére    omneni 
inanitatem  et  errorem.  Cic.  A- 
voir  des  idées  —  sur  la  nature 
du    bien,    in   bonoram   errore 
versari.    Cic.    D'une    façon  — , 
per  errorem.  Cic.  (also.  Cic. 
ers  (lat.  ervum),  s.  m.  (Botan.) 
Genre    de    légumineuses    dont 
l'espèce   type     est    la    lentille. 
Ervum,  i,  n.    Virg.  Cels.   Col. 
erse.  Voy.  herse. 
erte.  Voy.  alerte. 
éructation  (lat.    post.  eruc<a- 
tio.    Eccl.),  s.    f.  (Médec.)  Rot. 
liuctas,  us,  m.  Col. 
érudit,  ite,  adj.  Qui    a  de  l'é- 
rudition. Doctas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Doctrinà    insiructas  ou  e- 
raditus.  Cic.  (Substantivt.)  Un 
— ,    fir  ou  homo    doctas.  Cic. 
\}n  grand  — ,  vir  doctissimui. 
Cic.  Un    parfait  — ,  un  —  dis- 
tingué, vir  prœttantilitteraram. 
scieniid.     Cic.      Un    —     con- 
sommé,virperfecté plancffue  e- 
raditas,  Cic,  homo  omni  doc- 
trine eraditat.  Cic.  Etre  un  — 
distinguo,     prœclarâ    doctrinà 
et  eruditione  esse.  Cic.  Les  — , 
viri  docli    ou   eraditi  et  simpl. 
docii,  oram,  m.  pi.  Cic.  eraditi, 
orum,  m.  pi .  Plin.  Voy.  savant. 
érudition  (lat.  eraditio  [•  ins- 
truction, culture  •].  Cic.),  s.  f. 
Science  d«8   documents  relatifs 
a    telle   ou   telle   des    connaib- 
saiices  humaines.  Doctrinà,  .r, 
f.  Cic,   Eraditio,  onis,   f.  Cic. 
Scientia,  se,  f.  Cic.  Litterse,  a- 
ram,  t.  pi.  Cic.  —  solide,  cioc- 
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trina  exquisita.  Cic.  (Fin.  1,  1 
1).  subtilis  ou  elegans.  Cic.  — 
profonde,  doctrinà    recondita. 
Cic.  Faire  étalage  d'une  grande 
— ,  magnam  doctrinà'  speciem 
prœ    se  ferre.    Cic.    Avoir    de    ( 
r  — ,  voy.  ÉRUDIT.  Travaux,  re- 
cherches'  d'  — ,  «(udia  littera-  \ 
mm  ou  scientia;.  Cic.  Avec  — , 
docte,  adv.  Cic.   eraditi,    a<lv. 
Cic.  T  (P.    ext.)  Recherche  éru- 
dita.    Scientix    pervestigatio.  ^ 

Cic.  Voy.    RECUERCUE. 

érugineux,  euse,  adj.  Qui  a 
l'aspect  de  la  rouille.  jErugi' 
nosas,  a,  um,  adj.  Sen. 

éruptil,  ive,  adj.  (T.  scientii 
\Medoc.)  Caractérise  par  des  é 
ruptions.  PasuJosus,  a,  um 
adj.  Cels.  Impetiginosus,  i\ 
um,  adj.  Ceis.  Plin. 

éruption,!,  f.  Sortie  de  chosoi 
qui  se  dégagent  brusquement 
de  ce  qui  les  contient.  Eruptio, 
onis,  (,  Cic.  (cf.  eruptiones 
.£tnœorum  ignium.  Cic.  [N. 
D.  II,  38,  96]).  Eruptions  vol- 
caniques, incendia  raptis  mon- 
tium    verticibas    effasa.     Sen. 

—  de  sang,  eruptio  sangainis. 
Plin.  —  de  pus,  purulenta, 
oram,  n. pi.  Plin.  —  de  pustules, 
pastulatio,    onis,  f.    Csel.-Aar. 

—  de  pustules  au  visage,impe- 
tas  pitaitx  in  fade.   Sen.    Des 

—  de  pustules,  eruptione»  gua?- 
dam  pastalarum.  Sen.  Erup- 
tion de  dents,  emissio  dentiam. 
Cels.  Il  Spéc.  —  cutanée.  Impé- 
tigo,inis,  f.  Ccis.Les — cutanée? 
aux  mains,  quse  in  manibus 
erampanl.  Plin. 

érynge,  s.  f.  (Botan.)  Genre  de 
plante,  hérissée  de  piquants, 
dont  la  type  est  le  panicaut. 
Eryngë,  es,  f.  ot  erynglôn,  li, 
n.  Col.  Plin. 

érysipélateux,  euse,  adj. 
(Médoc.)Qui  tient  à  l'érysipèlo. 
/m^etijinosus, a,  um,  adj .  ï'/ieod. 
/Vue. 

érysipèle,  s.  m.  (Médec.)  In- 
flammation superncielle  de  la 
peau  avec  gonflement.  Erysipc- 
las,  âtis,  n.  Cels.  Pasala,  œ,  f. 
Col. 

escabeau,  s.  m.  eteacabelle, 
s.  f.  Siège  de  bois  peu  élevé, 
sans  bras  ni  dossier.  Scamnam, 
i,  n.  Hor.  Val.-Max.  Scabellum, 
i,  n.  Cato.Varr.  Quint.  (Arch.) 
Déranger  les  escaboUes  à  qqn 
(mettre  tout  sans  dessus  dessous 
chez  lui),  voy.  bouleverser, 
SENS,  et  fig.  ronvorser  ses  pro- 
jets, voy.  renverser,  projet.  1| 
(1*.  oxt.  De  nos  jours.)  Marche- 
pied. Scabeiium,  i,  n.  Quint. 

escadre,  s.  f.  (Arch.)  Bataillon. 
Voy.  bataillon,  escouade.  1  (P. 
anal.)  Division  d'une  flotte 
'arch.).  Classicula,  se,  f.  Cic.  |1 
(De  nos  jours.) Réunion  de  vais- 
seaux de  guerre  sous  les  ordres 
d'un  amiral.  Classis,  is,  f.  Cic. 
Agmen  naviam.  Liv. 

escadrille,  8.  f.  (Marine.)  Esc*- 
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dre  de  vaisseaux  légers.  Actaa- 
riaram  agmen.  A. 

escadron,  s.  m.  Troupo  de  com- 
battants à  cheval.  7'urma,  a?, 
f.  Cic.  Cœs.  D'  — ,  tarmalis,  e, 
adj.  Stat.  Soldats  d'un  — ,  tar- 
males,  iam,  m.  pi.  Liv.  Par 
—  ,<urmuù'm,  adv.  Cars.  Liv.  \\ 
(De  nos  jouri.)  Spéc.  Division 
d'un  ré^imant  de  cavalerie. 
Tarma,  se,  f.  A.  Chef  d'  — ,  prx- 
fectas  equitum.  Lh:  ^  (fig.) 
Troupe.  Voy.  co  mot.  ||  iPlai- 
sammt.)  Un  —  de  statues  éques- 
tres, «arma  stataaram  eqaea- 
triam.  Cic. 

escadronner,  v.  iatr.  Faire  les 
manœuvres  et  évolutions  pro- 
pres à  la  cavalerie.  Cateri-is 
decarrcre.  Tac.  Dressés  à  — ,  ad 
morem  equestris  pagnx  exer- 
citati.  frontin. 

escalade,  s.  f.  Assaut  d'une 
muraille,  d'une  maison  à  l'aide 
d'échelles.  Ascensas,  ûs,  m. 
Cses.  Impetas  scalis  factus.  Liv. 
Esceniiis,  as,  m.  Tac.  Monter  à 
1'  — ,  muros  scalis  aggredi. 
Sali,  positis  scalis  muros  as- 
cendère.  Csss.  maros  scalis 
transcendëre,  Liv.  Echelle  pour 
r  — ,  ascendens  machina,  i'itr. 
Tenter  1'  — ,  scalas  admovëre 
maris  ou  mcenibas.  Cœs.  Tac. 
scalas  applicâre  mœnibas.  Cart. 
erigëre  scalas  ad  maram  ou 
ad  mœnia.  Liv.  scalis  ascensas 
tenture.  Liv.  Prendre  une  ville 
par  — ,  impeta  facto  arbem 
scalis  capêre.  Liv.  ||  (P.  e.\t.' 
Action  d'entrer  dans  un  bâti- 
ment en  passant  par-dessus  les 
murs,  etc.  Entrer  par  — ,  scalis 
ascendére.  Plin.  Pénétrer  par 
—,  maros  scalis  transcendëre 
ou  mnram  transillre.  Liv. 

escalader,  v.  tr.  Prendre  par 
escalade. Scanrfëre  (in  cff^erem). 
Liv.  Ascendére  positis  scalis 
maros.  Cses.  Maros  scalis  ac- 
capare. Cart.  Scalis  maram 
transgredi.  Liv.  Scalis  maros 
transcendëre.  Liv.  Jmpeta  fac- 
to urfcem  scalis  capêre.  Liv. 
Ayant  escaladé  les  remparts, 
scalis  evecti  in  maram.  Fron- 
tin. Empêcher  les  autres  d'  — , 
alios  prohibëre  ascensa.  Cœs. 
Retranchements  escaladés,cap<a 
ascensa  manimenta.  Tac.  I|  (P. 
ext.)  Franchir  (un  mur).  Tran- 
sillre (marum).  Liv.  Transcen- 
dëre (morun).  Liv.  Abusivt. — 
un    arbre    (y    grimper),     voy. 

CRIUPER. 

escale,  s.  f.  (Marine.)  Lieu  où 
un  bâtiment  pousse  à  terre  une 
échelle,  une  planche,  pour  y  ef- 
fectuer le  débarquement.  La- 
cas ad  egrediendam.  Cœs.  La- 
cas ad  exscensionem  {acien- 
dam  aptas  ou  délectas.  Liv. 
Faire  — ,  voy.  relacber.  ||  (P. 
ext.)  Port  où  un  navire  fait  re- 
lâche pour  trafiquer.  Statio, 
onis,  f.  Virg. 

escaler,  v.  intr.  (Marine.)  Faire 
escale.  Voy.    relâcher. 
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escalier  (lat.  scalare.  Inscr.),  s. 
ni.  Suite  de  degrés  superposés 
qui  servent  à  monter  et  à  des- 
cendre.Sca/œ,  arum,  f.  pi.  Cic. 
Les  marches  d'un  — ,  scalœ,  a- 
rum,  f.  pi.  Mart.  (Vil,  20,  20). 
gradas  scalaram.  Cic.  L'  —  (de 
la  maison)  a  90  marches,  cena- 
cala  ascendantar  npnagenis 
gradibas.  Plin.  D'  — ,  scalaris, 
e,  adj.  Vitr.  Inscr.  En  montant 
un  — ,  con(ra  scalas.  Plin.  Je- 
ter qqn  en  bas  de  1' — ,  aliqaem 
per  gradas  dcjicëre.  Liv.  l'om- 
ber,  dégringoler  de  haut  en  bas 
d'un  — ,  labi  per  gradas.  Liv. 
scalis  dcvolvi,  Scrib.  Cart. 
Rouler  la  tète  en  bas  du  haut 
d'un  — ,per  gradas  prœcipitem 
ire  ou  (erri.  Liv. —  en  colima- 
çon, cochlea,  œ,  f.  Valg.  Hier. 
Fabricant  d'  — ,  scaiarias,  ii, 
m.  Inscr.  ^  P.  ext.  (Technol.) 
Machine  servant  à  élever  l'eau 
par  échelons.  Cochlea,  œ,  f.  Vitr. 

escamotage,  s.  m.  .■\ction  d'es- 
camoter. Prœstigiœ,  aram,  f. 
pi.  Plaat.^  e^'S-)  Voy.  VOL. 

escamoter,  v.  tr.  Faire  dispa- 
raître subtilement  (un  objet) 
par  un  tour  de  main  qui  é- 
chappe  à  la  vue  des  specta- 
teurs. Prœstigiari,  dép.  intr. 
Do.^ith.  (L.X,  18).  Gloss.  Labb. 
Prœstigiis  aaferre  {aliqaid)  e 
conspecta.  A.  \\  (P.  ext.)  Faire 
disparaître,  supprimer  (qqch.) 
devant  qqn  sans  qu'il  s'en  a- 
perçoive.  Clam  subdacëre  {ali- 
qaid).    Cic.    Voy.    DÉROBER,    E.S- 

lever.  Fig.  Sarripëre,  tr.  Cic. 

Voy.  DÉROBER,  ENLEVER,  SOUS- 
TRAIRE.—  un  mot  (en  parlant). 
sabtrahère  verbam.  Qaint.  1 
Dérober  subtilement  (qqch.)  à 
qqn,  sans  qu'il  s'en  aperçoive. 
Farta  aaferre,  sabdacëre,  sar- 
ripëre. Cic.  Sappîlâre  {aliqaid). 
Plaat.  En  escamotant,  fartim, 
adv.  Plant.  Cic.  Voy.  dérober; 
VOLER.  Fig.  Sarripëre  ou  farari 
(aliqaid).  Cic.  Voy.  dérober,  en- 
lever. 

escamoteur,  escamoteuse, 
s.  m.  et  f.  Celui,  celle  qui  es- 
camote. Prœstigiator,  cris,  m. 
Plaat.  Sen.  Ventilator,  oris,  m. 
Qaint.  Pilarias.  ii,  m.  Qaint. 
Prœstigiatrix,    tricis,  f.  Plaat. 

escampativos,  s.  m.  Famil. 
Fuite,    absence     furtive.    Voy. 

FUITE,  ABSE.NCE,  FURTIF.  Faire 
un  — ,   voy.   ESCAMPER. 

escamper,  v.  intr.  (Arch.)  S'en- 
fuir. Voy.  DÉCAMPER. 

escampette,  S.  f.  (Famii.)  Fuite. 
Usité  seulement  dans  l'expres- 
sion figurée  :  Prendre  la  poudre 
d'    — ,    c.-à-d.    s'enfuir,    voy. 

ENFUIR    (s'). 

escapade, s. f.  Actionde  s'échap- 
per d'un  lieu,  de  manquer  à  un 
devoir  pour  aller  s'amuser.  Une 
—  de  jeunesse,  erraium  œtatis. 
Cic.  Faire  une  — ,  aliqaid  li- 
center  facëre.  Liv.  Voy.  équipée. 

escape,    s.    m.  (Architect.j  Fût 
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d'une  colonne.  Scapat,   i,    m. 
\itr. 

escarbot,  s.  m.  Insecte  qui  vit 
dans  les  fumiers,  etc.  i'cara- 
bœas,  i,  m.  Plin. 

escarboucle,  s.  f.  Nom  donné 
par  les  anciens  â  une  variété 
de  grenat  rouge  d'un  éclat  très 
vif.    Carbanculas,  i,  m.    Plin. 

escarcelle,  a.  f.  (Arch.)  Bourse 
pendue  âlaceinture.  Crumena, 
a?,  f.  Hor.  Manticala,  œ,  f.  Fest. 
Voy.  BOURSE.  Il  Fig.  Fouillera 
r  —  (s'apprêter  à  donner  de 
l'argent),  voy.  débourser.  || 
(P.  plaiiant.)  Argent  qui  pleut 
dans  une— ,/)hii'iamauram.Ov. 

escargot,  s.  m.  Sorte  de  lima- 
çon à  coquille  àspirale. Coc/i/ea, 
œ,  l.  Sali.  Plin.  Petit  —,  co- 
chlcala.  œ,  f.  Hier.  Voy.  coli- 
maçon. Escalier  en  —  et  (elHpt.) 
—  (escalier  en  spirale),  cochlea, 
œ,  f.  Valg.  Hier.  \\  Vis  d'Ar- 
chimède,  machine  en  spirale  à 
épuiser  l'eau.  Cochlea,  œ,(.\'itr. 

escarmouche,  s.  f.  Léger  en- 
gagement entre  des  détache- 
ments, des  tirailleurs  de  deux 
armées.  Prœliam  levé.  Cœs.  ou 
parvalam.  Cœs.  Pagna  (ar- 
taita.  Liv,  Procarsatio,  onis, 
f.  Liv.  Cancarsatia,  onis,  f. 
Cart.  Engager  une  — ,  voy.  es- 
CARMOL'cuER.  Comme  il  y  avait 
des  — ,  cam  procursaretar.  Liv. 
On  harcela  1  ennemi  par  de  con- 
tinuelles — ,  nec  cessatam  a  le- 
vibas  prœliis  est.  Liv.  (Arch.) 
Attacher  1'  —  (commencer  le 
premier  combat),  voy.  commen- 
cer,  COMBAT. 

escarmoucber,  v.  intr.  et  tr. 
Il  V.  intr.  Faire  des  escar- 
mouches. Procarsâre,  intr.  Liv. 
Concarsâre,  intr.  Liv.  Levé 
certamen  inlre.  Liv.  Prœliis 
parvalis  cam  hoste  contendëre. 
Cœs.  Hastem,  levibas  prceliis 
lacessëre.  Liv.  Prœliis  parvalis 
inter  se  pugnàre.  Cœs.  — sans 
cesse,  voy.  escarmouche.  ||  V. 
tr.  Attaquer  l'ennemi  par  des 
escarmouches.  Hastem  levibas 
prœliis  lacessëre.  Liv.  Voy.  plus 
haut.  Il  Fig.  En  pari,  des  com- 
bats d'esprit.  S'  — ,  velitari, 
dép.  intr.  Plaat.  Gell.  prala- 
dëre,  intr.  Cic.  (cf.  at  ipsis  sen- 
tentiis,  qaibas  pralaserint,  vel 
pugnàre  possint.  Cic). 

escarmoucbeur,  s.  m.  Celui 
qui  escarmouche.  Prœcarsor, 
oris,  m.  Liv.  (XXVI,  17,  16). 
Procarsator,  ôris,  m.  Liv.  (au 
plur.  Liv.).  Velés,  ïtis,  m.  Liv. 
(ordin.  au  plur.  :  velites,  am, 
m.  Liv.)  Concarsator,  oris,  m. 
Liv. 

escarpe,  s.  f.  (Fortif.)  Pente 
donnée  à  la  muraille  ou  au 
terre-plein  qui  s'élève  au-des- 
sus du  fossé  du  côté  de  la  place. 
Latas  interias.  Cœs.  Liv.  ||  {P. 
ext.)  Talus  extérieur  de  cette 
muraille,  et  par  ext.  talus  d'un 
mur.  Acclivitas,  atis,  f.  Cœ$. 
Amm.  Voy.  talus. 
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escarpé,   ée,   aJj.   Qui  est  en 
peine    rai  de.     Abruptas,    S, 
UUJ,  p.   adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  a- 
hraptissim3e  ripse.  Plin.  per  a- 
liriipta.  TiiC.munita  erat  Roma 
abraptii     montibiis  .      Plin]  ; 
prsdraptus.    a,   um,  p.  adj. 
Lie.    (ex.  :   pr.   sturum.    locas. 
C;es.  fossse.  Tac.   undique  op- 
pidam.   Hirt.    subst.    prserupta 
[.    endroits    escarpés  •].    Lii-. 
Plin.  Cart.   prseruptx  altitadi- 
nis  castelloi.  Sen.)  ;  prœceps, 
ailj.  Cic.  etc.  (ex.:  locas.  Cic); 
deruptus,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
(ex.  :   ripa.   Liv.   deruptior   tu- 
mâlas.  Liv.  au  plur.  subst.  de- 
rapta  [•    endroits   escarpés  •]. 
Liv.  Tac.)  ;  abscisus,  a,  um, 
p.  adj.  Liv.  (es.:  siufum.  Liv.): 
prœcisus,  a,um,  p.  adj.  Sali. 
Virg.  (ex.  :  pr.  iter.  Sali.);  ar- 
duus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
coUis.  Liv.  semita.Liv.  ardaas 
ac  dif^ilis.  Liv.  ascensas  mi- 
nime arduas.    Caet.  ardao  esse 
ascensa  [•  avoir  une  pente  —  -]■ 
Cxs.  collis   adita  arduas.  Liv. 
in  ascensam  arduas.  Sen.). 
escarpement,    s.     m.     Pento 
raide.   Locas  prseraptas.    Cic. 
(cf.    subst.     prserapta,     oram, 
[•escarpements'],  n.  pi.).  Liv. 
Cart.   Ascensas  arduus.    Caes. 
Détectas,  ûs,  m.  Cses.  (cf.  late- 
ris  dejectas  habëre  [•■  présenter 
des  —  sur  les  côtés  •].    Caes.). 
Locas  prxceps.  Cœs.   Ardaum, 
i,  n. Liv.  (et.  per  ardaa  milites 
dacëre.  Liv.).  Ls  approches  do 
la  \'ille  sont  dél  ndues  par  des 
— ,   arbs    tota  ab    omni   adita 
circamcisa    est.  Liv.  1  Versant 
en  pente  raide  d'une  montagne, 
Ardaa,  oram,  n.pl.  Liv.  (cf.  in 
ardaa  evadére.  Liv.). 
escarper,  v.    tr.  Arch.  Couper 
en  poriteraide.  Déclive reddére 
aliqaid.A.  Prxceps  oix  ardaam 
reddére  aliqaid.A. S' — ,  abrap- 
tam  ou  ardaam  fieri.Cic.  ardao 
ascensa  esse.  Cirs.  Voy.E5CARPÉ. 
escarpolette,   s.    f.   Sorte     do 
siège  suspuudu  sur  lequel  on  se 
balance.  Voy.  balançoire. 
escarre.  Voy.  e°chare. 
eschare    (lat.     post.     eschara. 
Ca:l.-Aar),  s.  f.  (>Iédec.)Croûte 
noirâtre  que  forme  la  désorga- 
nisation des  tissus  attaqués  par 
la  gangrène,  ete.   Crasta,  se,  f. 
Cels.  Formation    d'une  —,   es- 
charosis,    ace.  in,  f.  Cxl.-Aar. 
escbarotique,     adj.     (Médec.) 
Qui    produit    une  eschare.  Iis- 
cltaroticas,a,am,3.d'i.Cxl.-Aar. 
escient    (lat.    sciente,  omploy. 
abusiït.  comme  subst.   on  bas 
latin,  ex.;  meo  sciente  pour  me 
sciente),  s.  m.  (Arch.l  Connais- 
sance qu'on  a  de  qqcn,  A  mon, 
ton,  son  — (sciemment).  Quan- 
tum êcio.  Cic.  Qaod  tciam.  Cic. 
Me  sciente.  Cic.Te  sciente.  Cic. 
Te  sciente  et  vidente.  Cic.  Scien- 
ter,  adv.   Cic.    Plin.   j.  A  bon 
—  (en    connaissance  de  causej, 
tciens,  p.  adj.  ^Cic.  pradent  et 
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iciens.  Cic.  (cf. pradens  et  sciem 
ad  pesti-msam  profectas.  Cic). 
fonsH/to.tic.  de  industrie,  (^ic. 
esclandre   ^at.    post.  scanda- 
lah\.  Kccl.),  8.    m.    et  (arch.)  f. 
Arch.)   Scandale,    h'acinas  in- 
dii;nam.  Cic.  Res  mali  ou  pes- 
simi  exempli.  Cic.  Si  l'affaire 
fait    de    1'   —,  hic   si  qaid  erit 
oj^ensiûn.  Cic.  Voy.  scandali- 
ser.   Il    \P.  ext.)   Faire  un  —  à 
qqn    ^lui     faire     une    querelle 
bruvanfî  et  scandaleuse).  7'ur- 
barn    conciére   {alicai).  Plaat. 
Faire  de  1'    —    pour  rien,  ejcci- 
tûre  (lactas  in  simpalo.  Cic. 
esclavage,   s.  m.  Etat   de  ce- 
lui,  de  celle   qui   n'est    pas  do 
condition  libre.  Servitus,  u- 
tis,  f .  Cic.  etc.  (ex.;  jasta.  Ter 
diatina.    Cic.  perpetaa.    Cs-s. 
servitatis  condicio.  Liv.  in  vo- 
luntariam    servitatem     conre- 
dcre.  Tac.  tolerabili  servitatis 
condicione   esse.  Cic.  ipse  me 
dcdi   in  servitatem.  Petr.  esse 
in    servitate.    Cic.   aliqatm  in 
servitatem  abdacëre.  Cic.  con- 
juges  in  servitatem  abstrahëre. 
Cses.  addicëre  aliqaem  in  ser- 
vitatem.   Cic.   perpetase  servi- 
tati.  CcPS.  asserère   aliqaem  in 
servitatem.  Liv.  imponëre  ali- 
cai servitatem.  Sali.  fr.  injan- 
gëre  alicai  miseram   et  onero- 
sam  servitatem.  Saet.  redigëre 
aliqaem  in  servitatenx.  Plaat. 
aliqaem  eximëre  servitate.  Liv. 
exaëre  seridtatem.  Liv.)  ;  ser- 
vitium,    îi,  n.    Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :  seri-i<ium   alicai  minari. 
Ter.  dacëre    aliqaem  in  servi- 
tiam.  Liv.  conjages,  libéras  in 
servitiam  abstrahëre.  Liy.jas- 
tam  pati   servitiam.   Liv.).    1 
(Far  oxt.)  Etat  de  celui,  de  celle 
qui   est  soumis    à  une  autorité 
tyranniquo.  Servitus,  utis,  f. 
Cic.  etc.    (ex.  :  af^cëre  liberam 
popalam   servitate.  Cic.   [Rep. 
I,  Uh,  68].  cadit  libertas  in  ni- 
miam    servitatem   [.   dégénère 
on     escl.     -].     Cic.    servitatem 
perpeti.    Cic.  [Rep.  II,  25,  J.6]. 
natio  nota  servilati.  Cart.  in- 
jangëre    civitatibus  perpetaam 
servitatem.  Cxs.  mittcre  arbe» 
in   servitatem.    Liv.    civitatem 
servitateoppressamteniJre.Nrp. 
patriam  a  triginla  tyrannis  op- 
pressam  e  servitate  in  liberta- 
tem   vindicâre.  Nep.    depellërc 
a  civibas  sais    injastam   illad 
darse  servitatis  jagam.  Cic.de- 
pellëre  a  Syracasanis  invetera- 
tam  servitatem.  Nep.  Grosciam 
servitate  liberâre.    Cic.  rcpel- 
lére  servitatem  a  civibas.  Cic); 
servitium,  ii,  n.  Cic. etc.  (ex.; 
civitatem  a  servitio  abstrahëre. 
Cic.     Gra-cUe  grave  survitiam 
demëre.  Sali.  fr.).  Jou.q  do  1'  — , 
jugum,  i,  n.   Cic.    Liv.   (ex.  ; 
jagam    servile.    Cic.  ou  simpl 
Jngam.    Liv.   jagam    acciprre. 
Liv.    recipëre   imperii    jagam. 
VM.  Jagam  pati.  Cart._  Jagain 
exaëre  ou  Jago  se  exaëre.  Liv. 
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Jagam  e.watëre.  Plin.  j.  Tac. 
ab  alicujas  cervicibus  jagam 
servile  deJiccre.Cic).  \\  (Spéc.) 
i:tat  de  celui  qui  subit  l.i  do- 
mination <rune  amante.  Ser- 
vitus, utis,  t.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
se  alicai  in  servitatem  dicàre. 
Cic).  1  Ktat  de  celui,  de  celle 
qui  subit  la  domination  d'une 
chose.  Servitus,  utis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  s.  o/"(ii.-ii.  Cic.  Jaris. 
Quint.)  ;  famulatus,  ÙS,  m. 
Cic.  (ex.  :  qaam  miser  virtatis 
(amnlatas  servientis  vuluptati. 
Cic.  [OIT.  III,  50,  ni]);  jugum, 
i,  n.  Cart.  (ex.  :  pra-sentis  for- 
funa-  Jagam  pati.    Cart.).  Voy. 

ESCLAVE,   SERVIR, 

esclave,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui   n'est  pas    de  condition  li- 
bre.  Servus,    i,  m.  Cic.   etc. 
(ex.  :  servam  esse.  Cic.  servo- 
rum  manus.  Cic.  servoram  ma- 
nère  fangi.  Cic.  servoram  vin- 
cala.  Cic  servoram  in  modam. 
Cic.  servoram  more  ou  modo. 
Cic);  serva,  ae,  f.  Piaut.  Liv. 
(ex.  :  facta  e  servà   libéra  est. 
Plaat.  pâtre  nallo,  matre  ser- 
và.    Liv.);    mancipium,  ii 
(•  esclave  acheté  oa  achetée  ■), 
n.  Cic.  Ilor.  Liv.  (ex.  :  manci- 
pia    argento   parata.    Liv,    m. 
condicionis  extrema^.  Cic.);/a- 
muius,  J,  m.  Cic.  (voy.  servi- 
teur); famuJa,  se,  f.  Cic.  Virg. 
Ov.  (voy.  servante);  puer,  eri 
(«  petit' esclave  •),  m.  Cic.  (avec 
ellipse  de  puer,  cf.    Paiinorus 
P/i,Tdromi['  P. esclave  do  Ph.»]. 
Inscr.  sous  la  forme  — ,  por  en 
compos.  avec    un    prénom,    cf. 
Marcipor,  oris,  m.  Fest.  Prise.). 
Jeune  — ,  servalas,  i,    m.  Cic. 
servala,   se,  f.  Cic  (ad  Att.  I, 
là,  3).  —   (né  et   élovo  dans  la 
maison    du     maître),     verna, 
ae,  m.  Piaut.  Csel.  ap.  Cic.  lior. 
(le  fém.   verna  ne  se  renc.  que 
sur    les   Inscr.).  Ensemble    dos 
esclaves  appartenant  à  nn  seul 
niaitro,  familia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.;  familiam intelligamas qa:e 
conslet  ex  servis  plaribus.  Cic. 
faiiiiliam  Caionianam  vendi're. 
Cic.    voy.    GKN-i     [do    service], 
mai-on);  servitium,  ii,  n.  Cic 
(par  méton.,  surt.  au  plur.  ser- 
vitia.  Cic    voy.     valetaille)  ; 
familiares,  lum,  m.  pi.  Sen. 
(voy.  CENS  [de  service]).  D'  — , 
servais,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vestis.  Cic.  munas.,Cic  tamal- 
tas.  Cies.  bellam.  Cic.  indoles. 
Liv.  animas.  Tac.  ministeriam. 
Sen.  oificiam.  Cic.  officia  ser- 
vilia  (acëre.  Sen.  servili  impe- 
rio  plebcm   exercera  [-  traiter 
les    plébéien»   on    esclaves    -J. 
Sali,  seruilem  in  modam.  Liv, 
Tac).  En  —,  serviliter,  adv. 
Cic.  (Tusc.  II,  %i.  55).  lin  —  né 
à  la  maison,  verniliter,  adv. 
//or.  (ox.:  V.  offiriis  fangi.  Ihir. 
[sat.  11,6,  108Ji. Condition  d'— , 
servitus,    utis,    f.    Cic.    etc. 
(voy.  esclavage)  ;  famulatus, 
ÙS,  m.   Cic.  (ex.:  qai  aliqaan- 
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dia  propter  ignorationem  stlr- 
pis  et  generis  in  farntilata  faf- 
rint.  Cic.  [Lx\.  19,  70]).  Poli- 
tesse bonne  pour  un — ,  verni- 
Utas.  atis,  f.  Sen.  (ep.  93,  Si 
Etie  esclave,  servire,  intr. 
Cic.  ntc.  (ex.  :  s.  alicai.  Ter. 
apud  aliquem.  Cic,  servisse  di- 
citarf'  il  fut  esclave,  dit-on  •]. 
Suet.).  Marchand  d'  — ,  vena- 
licias,  ïi,  m.  Cic.  (Or.  70,232). 
Plin.  (X.\I,  170).  Suet.  (rh.  1). 
negotiator  rriancipioram.  Jet. 
mango,  onis,  m.  Sen.  rh.  Sen. 
iTommerce  d'  — ,  negotiatio  ve- 
naliciaria  ou  simpl.  venalicia- 
ria,  œ.  f.  Jet.  Esclaves  nouvel- 
lement achetés,  noi'icii,  oram, 
m.  pi.  Cic.  (cf.  grex  novicio- 
rtim.  Cic.  vénales  novîcios  ac- 
cepimus.  Qaint.).  Vendre  qqn 
comme  — ,  aliqaem,  sab  coronà 
vendêre.  Oses.  Liv .  Etre  vendu 
comme  — ,  sab  coronà  vënîre 
ou  venamdan.  Liv.  Acheter  un 
— ,  sab  coronà  emëre  aliqaem. 
Varr.  ^  (Par  ext.)  Celui,  celle 
qui  subit  une  tyrannie.  Serviis, 
i,  m.  Cic.  (cf.  servam  esse  po- 
testatis  alicaias.  Cic).  Serva, 
«,  f.  Cic.  Il  Celui, celle  qui  obéit 
servilement  à  qqn. Servus,  i,  m. 
Cic.  Se  faire  1'  —  de,  servire, 
intr.  Cic.  (cf.  alicai.  Cic.  amori 
alicuj'as.  Cic).  1  (Par  anal.)  Ce- 
lui, celle  qui  subit  l'empire 
d'une  chose.  Servas,  i,  m.  Cic 
(cf.  legnm  omnes  servi  samas. 
Cic).  Famala,  se,  f.  Cic.  (cf. 
virtusfortanœ  (amalaest.  Cic}. 
Etre  esclave  de,  servire,  intr. 
Cic  etc.  (cf.  corpori.  Cic.  cu- 
piditatibas,  Cic!).  deservire, 
intr.  Cic  (cf.  corpori.  Cic). 

escoffion,  s.  m.  (Arch.)  Coiffe 
de  femme.  Voy.  coiffe. 

escogriffe,  s."  m.  Gaillard  de 
mauvaise  mine.  Farcifer,  feri, 
m.  Plaat.  Ter.  Cic.  Voy.  drôle, 

VAURIEN. 

escompte,  s.  m.  et  (arch.)  f. 
Retenue  faite  par  celui  qui  a- 
vance  avant  l'échéance  le  mon- 
tant d'une  somme  due  à  qqn. 
Deductio,  onis,  f.  Cic  (ex.  : 
ex  quà  [pecunia]  ne  qua  dedac- 
tio  (ieret.  Cic  sine  dedactione. 
San.  au  plur.  certis  nominibas 
dedactiones  fierisolebant.  Cic). 
Prendre  son  — ,  detrahëre,  de- 
dacère  aliqaid  de  pecaniâ.  Cic 
dedactionem  de  siimmà  facëre. 
Cic  Payer  sans  — ,  solidam 
solvëre.  Cic. 

escompter,  v.  tr.  Avancer  à 
qqn  avant  l'échéance  le  mon- 
tant d'une  somme  qui  lui  est 
due,  moyennant  une  retenue. 
Dedactionem  de  sammâ  fa  - 
cëre.  Cic.  Voy.  esccmpte.  Fig. 
—  un  événement  heureux,  un 
bonheur,pra?ripëre  rei  lœtitiam 
ou  spem.  Liv.  —  le  bonheur 
qu'il  se  promet,  prœsamère 
gaadiam.  Plin.  j.  —  une  vic- 
toire, prsecipére  animo  victo- 
riam.  Cses.  —  un  héritage  (dé- 
penser, employer  d'avance  l'ar- 


gent qu'on  au  Mid),  voto  et  CO- 
•jitatione  patrim'tniam  ou  hc~ 
rMlitatem  effandëre,  asarpàre 
ou  prsecipére.  A, 
escopette,  s.  f.  Petite  arque- 
buse à  rouet.  Voy.  arqî'ebuse. 
escorte,  s.  f.  Troupe  qui  ac- 
compagne une  personne,  pour 
veiller  à  sa  sûreté  ou  lui  faire 
honneur,  un  prisonnier  pour 
l'empêcher  de  s'évader,  etc. 
Prsesidium.  ïi,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  prsesidia  régis.  Cart.  le- 
giones  qase  prsesidio  impedi- 
mentis  erant.  Cses.  daas  legio- 
nes  pr.-rsidio  relinqaëre.  Ca^s. 
prsesidiam  alicai  dare.  Cses. 
sine  prsesidio.  Nep.)  ;  custo- 
dia,  se,  f.  Cs-s.  !ex.;castodiam 
ex  sais  ac  prsesidiam  sex  mi- 
lia  anà  rcVqaerant.  Cses.)  ; 
[C.  G.  Il,  29,  i.5]  ;  comi- 
tatus,  ùs,  m.  [ex.  :  prsedo- 
nis  improbissimi  societas  et 
comitatas.  Cic.  maliebris  ac 
delicatas  ancillaram  comitatas. 
Cic  comitaia  eqaitam.  Cses.); 
custodes,  um.  m.  pi.  Cic 
etc.  (ex.  :  castodes  dare.  Cic. 
Nep.  cam  castodibas  mittere 
aliqao.  Liv.).  Faire  —  à  qqn, 
servir  d'  —  à  qqn,  voy.  es- 
corter. Sans  — ,  sine  prsesidio. 
Nep.  incomitatas,  a,  um,  adj. 
Varr.  Il  l'envoya  sous  bonne 
— ,  datis  de^ensoribas  {eum) 
dimisit.  Tac.  ||  (P.  anal.)  Bâti- 
ments d'  —  (navires  do  guerre 
qui  accompagnent  les  bâtiments 
de  transports) .  A'aves  longse  ad 
prsesidiam,  dispositse.  Cses.  || 
(P.  ext.)  En  pari,  d'une  seule 
personne.  Faire  —  à  qqn,  ali- 
qaem dedacëre.Cic  Voy.ACCOM- 

P.tGNER,    CORTÈGE,    SUITE. 

escorter,  v.  tr.  Faire  escorte  à 
qqn.  (Pour  le  protéger  ou  la 
garder.)  Prœsidio  ou  castodiss 
esse  alicai,  Cses.  Stipàre  ali- 
qaem. Cic.  (cf.  stipati  gregibus 
aTnicoratn.  Cic).  (Pour  lui 
faire  honneur.)  Proseqai  ali- 
qaem. Plaat.  Cic.  Dedacëre  a- 
liquem.  Cic.  Assectàri  aliqaem. 
Cic.  Il  'Fig.)  Accompagner. 
Voy.  ce  mot. 

escouade,  s.  f.  Fraction  d'une 
compagnie  de  fantassins  ou  de 
cavaliers.  (En  pari,  des  fan- 
tassins.) Manipulas,  i,  m.  Liv. 
(En  pari,  des  cavaliers.)  T'arma, 
a;,  f.  Liv.  Chef  d'  —  (de  cava- 
lerie), decario,  onis,  m.  Liv. 
(d'infanterie),  decanas,  i,  m. 
Veg.  Par  — ,  manipalatim,  adv. 
Sisenn.  Liv.  Tac  catervatim,, 
adv.  Sali.  \\  (Dans  un  sens 
général.)  Manas,  as,  f.  Cic. 
l'arba,  se,  f.  Liv.  Caterva,  se, 
f.  Cic.  Par  — ,  catervatim,  adv. 
Lacr.  Sali. 

escousse,  s.  f.  (Arch.)  Mouve- 
ment par  lequel  on  prend  son 
élan.  Voy.  élan. 

escrime,  s.  f.  E.vercicequi  ap- 
prend l'art  de  faire  des  armes, 
etc.  Ars  pugnandi  ou  ars  armo- 
ram.  Liv.  Ars ladicraarmoram . 


Cic.  Ars  gladii.  Sen,  (ep.  7. 
3).  Ars  ou  exercitatio  gladia- 
toria.  Cic  Apprendre  1'  —,  ar- 
mis  discëre.  Cic  Apprendre 
1'  —  (â  qqn),  aliqaem,  armis 
docëre.  Liv.  Un  maître  d'  — . 
armoram  doctor.  Veget.  gla- 
diatoram  magister.  Cic.  Une 
salle  d'  — ,  palœstra,  se,  f.  Cic. 
Prévôt  de  salle  d'  — ,  lanista, 
se,  m.  Cic.  Une  école  d'  — ,  la- 
das  gladiatorias .  Cic  Une 
séance,  une  l'éto  d'  — ,  ladas 
gladiatorias  ou  simpl.  ladas,  i. 
m.  Cic.  Un  concours  d'  — ,  cer- 
tamen,  spntacalam  ou  manas 
gladiatoriam  ou  gladiatoruTn. 
Cic.  Donner  une  sé.ance,  une 
fête,  faire  un  concours  d'  — . 
gladiatoriam  speclacalam  ou 
gladiatores  edére.  Cic  gladia- 
toriam manas  dare.  Liv.  Ha- 
bile à  r  — ,  armoram  peritas 
Cic.  Ignorant  de  1'  — ,  armorujn 
inscias.  Cic  Etre  habile  à  1'  — , 
armis  optimë  ali.  Cic.  Les  rè- 
gles de  r  — ,  dictata  et  leges. 
Saet.  (Ca;s.  26).  Jav.  (sat.  11. 
8).  Théorie  de  1' — ,  vitandi  at- 
qae  inferendi  ictas  sabtilior 
ratio.  .Sen.  Voy.  combat,  maî- 
tre, EXERCÉ. 

escrimer,  v.  intr.  et  pron.  || 
(Arch.)  V.  intr.  Faire  de  l'e.s- 
crime.  Armis  uti  ou  exercêri. 
Cic.  Radibas  dimicàre.  Tac.  ou 
simpl.  ditnicâre,  intr. Tacbat- 
taëre,  intr.  Suet.  \\  {Fig.  Fa- 
mil.)  Se  livrer  au  maniement 
de  qqch.  Tractàre,  tr.  Cic.  Voy. 
MANIER.  1  (Famil.)  V.  pron.  Se 
servir  de  qqch.  comme  d'une 
arme  contre  un  adversaire. 
Certàre  (pagnis).  Cic.  S' —  (de 
son  épée),  ventilàre  arma. 
Mart.  et  absol.  ventilàre.  Sen. 
rhet.  S'  —  des  pieds  et  des 
mains,  manibas pedibusqae  ob- 
nixë  omnia  facëre.  Ter.  || 
(Fig.)  Se  servir  d'arguments 
contre  qqn  avec  qui  on  dispute. 
Digladiari  cam  aliqao  ou  in- 
ter  se  de  aliqad  re.  Cic.  decer- 
târe  cam  aliqao  de  aliqaà  re. 
Cic  ^  Fig.  Sa  livrer  au  manie- 
ment de  qqch.  Tractàre,  tr.  Cic. 
Uti  aliqaà  re.  Cic.  Voy.  manier, 

[se]    SERVIR. 

escrimeur,  s.  m.  (Arch.)  Ce- 
lui qui  fait  de  l'escrime.  Gla- 
diator,  cris,  m.  Cic.  Un  bon 
—,  armoram  peritissimas.  Cic. 
Etre  un  bon  — ,  armis  optime 
ati.  Cic. 

escroc,  s.  m.  Celui  qui  sait  at- 
traper qqch.  de  bon  sans  qu'il 
lui  en  coûte  rien.  Voy.  écor- 
NiFLEUR.  1  Celui  qui  vole  les 
gens  en  les  dupant.  Voy.  fripon. 

escroquer,  v.  tr.  (Arch.)  At- 
traper (qqch.  de  bon),  sans 
qu'il  en  coûta  rien.  Voy.  écor- 
NiFLER.  Il  Fig.  Déborder.  Voy. 
ce  mot.  i  Voler  (qqch.)  à  qqn 
en  le  dupant.  Fraude  aliqaid 
ab  aliqao  auferre.  Cic.  elicëre 
dolo  aliqaid  alicai.  Cic.  ab  o- 
iiqao  furari  aliqaid,  Cic,  —  d» 
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l'argent  à  qqn,  emu.ng?re  ati- 
ijaem  argentû.Ter.X  oy.DéiiOBsn, 
VOLER.  (P.  ext.  —  qqn  (le  vo- 
ler en  le  dupanO,  emangère  a- 
liqaem.  Hor.  (ratidari  icredi- 
tores).  Cic.  Voy.  duper,  voler. 

escroquerie,  s.  f.  Action  d'es- 
croquer, h'atlacia,  a?,  f.  Cic. 
Circamdactio,  onis,  f.  Plaat.  \\ 
Spéc.  (Droit.)  Vol  commis  à 
l'aide  de  moyens  frauduleux. 
Dolas  malas.  Cic.  et  simpl. 
dolas,  i,  m.  Jet.  Voy.  vol. 

escroqueur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  escroque.  Voy. 

ESCROC,   voleur. 

«aculape.  s.  m.  (Famil.)  Méde- 
cin. .Èsculapiiis,  ii,  m.  Cic. 
lau  plur.  très  ^Escalapii).  Cic. 
[S.  U.  III,  26,  57]). 

«sope  (lat.  jEsopas,  i,  m. 
Plixd.],  ».  m.  (  Famil.)  Bossu. 
Vov.  ce  mot. 

.ésotérique,  adj.  (Philos.)  Qui 
est  l'objet  d'un  enseignement 
particulier,  intime.  (Employer 
le  grec  è'JUTEpixoc.)  Enseigner 
une  doctrine  — ,  prœcepta  qaœ- 
dam  occaltitis  tradére.  Cic.  Les 
— ,  intrinsecas  aa$caltantes. 
Sen.  (ep.  33,  6j. 

«space,  s.  m.  Intervalle  d'un 
point  à  un  autre  vide  de  corps 
solides.  Spatium,  îi.  a.  Cic. 
etc.  (ex.  :  spatium  inane  ou 
{abs.]  inane  [•  espace  vide  ■]. 
tpatiam  angastam  ou  [abs.] 
angasttim  [•  étroit  espace  •>] . 
Liv.   [cf.   in   angasto    tendëre, 

-  camper  à  l'étroit  •.  Liv.].  re- 
ligaam  spatiam,  qaà  (lamen 
intermittit,  mons  continet.  Cxs. 
fpatiam  non  est  agitandi  [•  ne 
permet  pas  de  faire  manœu- 
vrer la  cavalerie  >].  Nep.  Jam 
tamen  ad  impetam  capiendam, 
eqviti  utiqae,  modicam  erat 
fpatiam.  Liv.  laxam  spatium 
res  magna  desiderat.  Sen.  pa- 
ribas  ipatiis  intermissse  trabei. 
Cas».).  —  resserré,  angastiss, 
aram,  f.  pi.  Cic.  Liv.  artam,  i, 
n.  Lacr.  Hor.  Liv.  Plin.  (cf.  in 
arto  ttipatx  erant  navesLiv.). 
Vaste  — ,  laxitas,  atis,  f.  Cic. 
Plin.  (cf.  L  loci.  SaU.  fr.  ar- 
biam.  Sen.  maris.  Plin.  sic  in 
domo  clari  hominis...  adhi- 
benda  cara  est  la.vitatis.  Cic. 
[OCf.  I,  39,  139].  at  omniam 
domos  et  laxitate  et  dignitate 
saperaret.  Cic.  [dom.  iii,  llG]:. 

—  libre,  laxamentam,  i,  n. 
Liv.  Vitr.Sen.  (cf.  lax.sibi  pa- 
rât. Sen.  choragia  laxamen- 
tam habeant.  Vitr.  laxamen- 
tam alicai  dare.  Liv.).  Qui  a 
de  r  — ,  voy.  spacieux,  éte.sdu. 
Sur  un  grand  — ,  spatiosé,  adv. 
Plin.  —  entre  doux  points,  voy. 
ir«TERVALLE.l(Scientif.)Etenduo 
idéale.  ■Spatium,  ii,  a.  Cic.  \\ 
Portion  de  cette  étendue  idéale, 
tpatixun,  Ii,  n.  Cic.  (cf.  lana 
iudem  tpatiis  vagatar,  qaibut 
sol.  Cic).  Locas,  i,  m.  Cic.  (cl". 
corpus  intetligi  sine  loco  non 
fotett.   Cic   voy.   place).    Re- 
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garder  dans  1"  — ,  incerlis  oca- 
lisaspicère.Cic.  Fig.  U  ost  dans 
les  — ,1  iji/nns  soniniat,  l'iaat. 
*i  (Par  anal.)  Portion  de  la  du- 
rée. Spatium,  ii,  n.  Cii-.  etc. 
(ex.:  sp.  annaum.  Cic.  dierum 
triginta.  Cic.  tam  longo  spa- 
tio.  Cic.  hoc  intérim  spatio. 
Cic.  mori  Jussis  non  ampliiis 
quam  horarum  spatiam  aedit. 
Suet.).  Voy.  DURÉE.  Un  asseï 
long  — ,  c.-à.-d.  assez  long- 
temps, voy.  LONGTEMPS. 

espacement,  s.  m.  Action  d'es- 
pacer, résultat  de  cette  action. 
Intervallam.  i,  n.  Cœs.  Spa- 
tium interjectam.  Cic.  V  —  do 
deux  rangées  d'arbres,  interor- 
diniam,  li,  n.  Coi.  —  dos  co- 
lonnes, Voy.  ENTRE-COLONNE- 
MBNT. 

espacer,  v.  tr.  Séparer  p.ir  un 
intervalle.  Intermittére,  tr. 
Cxs.  (ex.;  trabes  paribas  inter- 
missse  spatiis.  Cses.].  Espacer 
des  tonneaux,  intervalla  doliis 
dare.  Plin.  —  régulièrement 
des  plants  de  vigne,  ordinâre 
vineam  paribas  intervallis. 
Col.  Espacé,  distans,  p.  adj. 
Caes.  (cf.  trabes  paribas  inter- 
vallis distantes.  Cses.).  rarus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  rara 
disjectaqae  Bedificia.  llirt.  ra- 
ris  locis  ignés  (ieri.  Liv.  rara 
angustaqae  /oca. Cic). Très  espa- 
cé, magnis  intervallis.  Liv.  Etre 
peu  espacé,  distareinter  se  mo- 
dico  intervallo.  Liv.  Voy.  sé- 
parer,   INTERVALLE.     |1     (P.  OXt.) 

Disposer  sur  un  espace  étendu. 
Diducêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
milites.  Cses.  copias.  Cses.  or- 
dines.  Frontin.  diductis  ordi- 
nibus  Tac.  par  ext.  vastius 
diducuntar  verba  [■  on  espace 
trop  les  mots  '].  Cic.  [s'opp.  à 
asperê  concorrunt])  ;  iaxâre, 
tr.  Cœs.  Liv.  (ex.  :  manipalos. 
Cses.  laxatse  custodise  [•  postes 
espacés  .]  opp.  à  artse.  Liv.). 
Espacé,  rarus,  a,  um,  adj. 
Cses.  Liv.  Curt.  (s'opp.  à  con- 
(t:rtas,  constipatas,  ex.:  r.  or- 
dines.  Liv.  rara  acies  [■•  sol- 
dats espacés  sur  le  front  de  ba- 
taille •].  Frontin.  nunqaam 
conferti,  sed  rari  magnisqae 
intervallis  [-  largement  espa- 
cés •]  prœliantur.  Cses.  rari 
dispersique pagnant.  Cses.  rari 
in  confertos  illati.  Liv.).^  (P. 
anal.)  Séparer  par  un  inter- 
vallo de  tamps.  Interjicére  spa- 
tiam (ad  aliqaid  (aciendam). 
Cses.  Voy.  discontinuer.  Es- 
pacé, rarus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  rarœ  tuas  litterae.  Cic). 

espadon,  s.  m.  Grande  et  lar- 
go épée  à  deu.x  tranchants, 
qu'on  maniait  à  deux  mains. 
Spatha,œ,  f.  Tac.  T  (Escrime.) 
Sabre.  Voy.  ce  mol.  1  P.  anal. 
illist.  nat.j  Poisson  à  michoiro 
prolongée  en  longue  lame  os- 
souso.  Gladius,  ii,  m.  Plin. 

espalier,  s.  m.  Mur  garni  lo 
plus  souvent  d'un  treillage,  le 
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long  duquel  on  plante  des  ar- 
bres fruitiers,  .-liiminicuio,  o- 
riim,  n,  pi.  Col.  Poirier  en  — , 
piras  parieti  applicata.  A.  \\ 
1 1'.  ext.)  Les  arbres  fruitiers 
appliqués  le  long  de  ce  mur, 
arbores  adminiculatm.  A.  (d'a- 
près Plin.). 

espar.  Voy.  épar. 

esparcette,  s.  f.  Voy.  sainfoin. 

espèce, s.  f.  Nature  propre  il  un 
certain  nombre  de  personnes,  | 
de  choses,  qui  permet  de  les 
classer.  Genus,  eris,  n.  Ter 
Cic.  etc.  (ex.  :  iti  Uominam  est 
gênas  pessamam.  Ter.  gênas 
hoc  universum.  Cic.  omne  gê- 
nas coplaram.  Nep.  ejas  ge- 
ncris  homines.  Cic.  istias  ge- 
neris  asoti.  Cic.  omnis  gene- 
ris  homines.  Cic.  gênas  homi- 
nam  agreste.  Sali,  en  pari,  de 
bètas:  multa  gênera  feraruni. 
Cass.  en  pari,  de  ch.  ;  cibi  ge- 
nus. Cses.  g.  loricarum.  Nep. 
(ractaum  gênera,  l'arr.  hoc  a- 
mictûs  gênas.  Qaint.  vasa  orn- 
nis  generis.  Liv.  omne  genus 
(rugum.  Liv.  id  gênas  imperii. 
Cic.  istud  ipsum  orationis  ge- 
nus. Cic.  genus  pœnse  novum. 
Sali,  machinse  omnium  gene- 
ram.  Sall.j;  forma,  SB,  1. 
l'arr.  Liv.  Tac.  (ex.  ;  in/Jnite 
iitium  forma;. Quint,  prima;  for- 
mas ferœ.  Sen.  [prov.  3,  6]).  De 
même  — ,ejusdem  generis.  Cic. 
(mieux  (\aecongener,  adj.  Plin. 
[.\V,  98]).  Do  toute—,  omnis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.;  ofusomne. 
Hor.  omnis  superstitio.  Liv, 
omnescelas.  Cic.  omnes  neces- 
situdines  ['  des  relations  de 
toute  —  •].  Cic.  omnibus  cus- 
todiis  subjectus  orator.  Cic. 
omnia  pericula.Cic.  Voy  .genre. 
En  —  (t.  de  droit  arcli.),  voy. 
[en]  nature.  |{  Personne,  chose 
d'une  certaine  catégorie. Genus, 
eris,  n.  Cic.  Modas,  i,  m.  Cic. 
Voy.  SORTE.  Quelle  —  defemme 
as-tu  épousée?  qaid  mulieris 
u.xorem  habes  ?  fer.  (Je  vous 
dirai)  quelle  — d'homme  c'est, 
quid  hominis  fit.  Cic.  Vue 
pauvre  —  d'écrivain,  librario- 
las,  i,  m.  Cic.  Absol.  Une  es- 
pèce, c.-à-d.  un  drôle,  une 
drolosse,  voy.  ces  mots.  ||  (Par 
anal.)  Personne,  chose  qu'on 
range  dans  certaine  catégorie. 
Pars,  partis,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
plara  de  extremis  loqui  pars 
est  ignavias.  Sen.).  Une  — 
d'homme,  quasi  homo.  Cic.  (cf. 
avec  quasi  :  servis  res  publica 
et  quasi  civitas  domas  est.  Sen. 
qaasi  testamentum  facëre.  Jet. 
renforcé  de  quidam,  ex.  :  om- 
nes artes  quee  ad  humanitatem 
pertinent  nabentquoddam  com- 
mune vinculam  et  quasi  co- 
gnatione  quadam  intersecon- 
tinentur.  Cic.  [Arch.  1,  2].  cf. 
avec  quidam  tout  seul  :  uno 
quodam  societatis  vinculo  con- 
tinëri.  Cic.  [de  Or.  III,  6,21]). 
Deux  —  de  mémoire,  duas   me- 
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morUe.  Cornif.  (Rhat.  III,  16, 
28).  1  (Spéc.1  Substances  végé- 
tales ayant  des  propriétés  a- 
nalogues  et  servant  à  faire  des 
infusions  {méd.ySpecies,  ei,  f. 
Pall.  Fig.  Confondre,  brouiller 

les      — ,      VOy.     EMBROUILLER.      || 

(Finances.)  Espèces  sonnantes, 
pecunia  numrrata.  Cic.  Payer 
en  —  ou  eu  —  sonnante?,  na- 
merato  solvi':re.  Cic.  ||  (Droit.) 
Le  cas  dont  il  s'agit.  Species, 
ei,  f.  Plin.  j.  Jet.  1  (Par  ext. 
t.  de  los.)  Groupe  naturel  d'in- 
dividus que  distinguent  fies 
traits  accidentels.  Species,  ei, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  species  indi- 
vidai)  e.vsistit.  Cic.  au  plur. 
Cic.  remplace  species  par  for- 
mas [ex.:  forma?  sont  in  qaas 
genns  dividitar.  Cic]  ou  par 
partes  [ex.  :  partes  generibus 
subj'ectœ  sunt.  Cic]  toutef.  il 
emploie  species  au  nom.  et  à 
l'ace,  pluriel,  ex.  :  gênas  ani- 
versam  in  species  certas  par~ 
tiri  et  diviaére.  Cic.  [or.  33, 
ll'Tl).^ Groupe  d'individus  sem- 
blables entre  eux  et  issus  d'in- 
dividu» semblables.  Genus, 
eris,  n.  Cic  etc.  (ex.  :  genus 
hamannm.  Cic.  ovium  s'xmma 
gênera  dao,tectnm  et  coloniciim. 
Plin.  viginti  milia  eqaarum  ad 
gênas  faciendam  [•  pour  pro- 
pager r  —  •]  in  Macedoniam 
missa.  fastin.).^  (Philos,  arch.) 
Apparence  sensible  des  choses. 
Species,  ei,  f.  Cic.  Imago,  inis, 
t.  Cic.  Il  (Spéc.  tiiéol.)  Appa- 
rences du  pain  et  du  vin  dans 
l'eucharistie  après  la  transsub- 
tantiation.  Species^  ei,  f.  Eccl. 
espérance,  s.  f.  Disposition  de 
l'àme  par  laquelle  on  croit  à 
la  réalisation  de  ce  qu'on  dé- 
sire. Spes,  ei,  f.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  fidacia,  à  jnetas  ou  à  timor, 
à  desperaiio.ex.  :  spes  vera['  fon- 
dée .].  Cic  si  spes  est  exspec- 
tatio  boni,  mali  e.rspectationejn 
esse  necesse  est  nietum.  Cic. 
[Tusc.  IV,  37,  80].  bona  certa- 
que.  Cic.  falsa.  Ter.  inani 
spe  se  consolari.  Cic.  spe  alla 
teneri.  Cic.  spe,  qaà  jabes,ni- 
temar.  Cic.  spem  alicai  (acëre 
ou  ostendëre  ou  afferre.  Cic. 
spem  alicuj'as  explêre.  Liv. 
spem  alicujas  frastrari.  Saet. 
spem  alicai  dare.  Cic.  spem 
abscïdëre.  Liv.  ou  incldëre.  Liv. 
ou  prœcîdëre.  Cic.  ou  destitaë- 
re.  Liv.  ou  (allëre.  Cic.  ou  eri- 
përe.  Cic.  ou  adimëre.  Ter.  Cic. 
spem  perdëre.  Cic.  tam  spem, 
tam.  mefum  ostendëre.  Cic 
partim  spe,  partim  meta.  Liv. 
prœter  spem .  Cic.  contra  spem. 
Liv.  contra  spem  omniam. 
Cœs.).  Il  (Theol.)  Une  des  ver- 
tus théologales.  Spes,  ei,  f. 
Eccl.  1  Espérance  appliquée  à 
un  objet  déterminé.  Spes,  ei, 
f.  Cic.  etc.  lax.  :  spes  alicajas 
rei  ['  en  qcich.  •].  Cic.  spes  est 
in  vobis.  Cic  in  eo  spem  x-erti 
obsidionis     Liv.  omnem   spsm 
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talatis  in  virtute  ponëre.  Cic. 
in  aliqao  magnam  spem  digni- 
tatis  SU.T  coUocare.  Cic.  ut 
nanc  in  iino  cive  spes  ad  resis- 
tendum  sit.  Cic.  cam  spei  nihil 
ad  resistendam  esset.  Liv.  qaia 
Gallis  ad  tentanda  ea  défait 
spes.  Liv.  spem  cepit  fenoris 
e.rpagnandi.  Liv.  spem  habere. 
in  spem  venire  ou  ingredi  ou 
induci,  spes  me  t-'net  [avec 
r.\ce.  et  rinf.  fut.l  <-'ic.  injecta 
mihispes  esf  [av.  l'.Vcc.  et  rliil'. 
fut.].  Cic) ,  opinio,  onis,  (. 
Cic.  etc.  (voy.  attente]  ;  ex- 
spectatio,  onis,  f.  Cic  etc. 
(voy.  attente).  Les—,  sperata, 
oram,  n.  pi.  Liv.  (XXI,  lt5,  9}. 
Il  (Spéc.)  Attente  avantageuse 
quel'on  conçoit  deqqn.  Spes, 
ei,  f.  C3es.  etc.  (ex.  :  egregise 
spei  (ilia.  Tac.  sammse  spei  a- 
dalescentes.  Cées.  bonam  spem 
de  aliqao  capëre  ou  concipère. 
Cic.  dare  spem  bons  indolis. 
Cic.  nec  unqaam  ante  eam.  ma- 
joris  spei  imperatorem  habae^ 
rant.  Liv.  cf.  de  quo  bene  spe- 
rnre  possis.  Nep.  [Milt.  I,  1])  ; 
opinio,  onis,  f.  Cic  (voy. 
[bonne]  opinion).  Absol.  Etre 
hors  d'  — ,  sans  — ,  desperatam 
esse.  C3es.  Cic.  Qui  est  hors 
d'  —,sine  spe  jacens.  Cic.  cui 
spes  est  nulla  convalescendi. 
Cic.  t  (Par  ext.)  La  personne 
oo  la  chose  qui  est  l'objet  de 
l'espérance  Spes,  ei,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  spes  reliqaa  nostra, 
Cicero.  Cic).  \\  (Par  atial.)  Ce 
que  qqn  attend  tU  héritage. 
Qaod  in  spe  aliqais  habet.  .4. 
Qaod  fatara  hereditas  promit- 
tit.  A. 

e8pérer,v.tr.Considér9r  ce  qu'on 
désire  comme  devant  se  réaliser. 
Sperâre,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
metuëre,  timëre,  ex.:  sp.  pacem. 
Cic.  victoriam.  Cses.  meliora. 
Cic.  sperata  prxda.  Cœs .  spe- 
rata gloria.Cic.  Liv.  avecl'.^cc. 
et  l'inf.  fut.  :  spero  œternam 
inter  nos  gratiam  fore.  Ter. 
spero.  fore  ut  [et  le  Subj.]... 
Cic.  sperare  se  pro  ejus  jas- 
titia  qaœ  petierint  împetrata- 
ros.  Cses.  avec  l'Aoc.  et  l'Inf. 
prés,  quand  l'idée  du  futur  est 
implicit.  contenue  danslecom- 
plém.,  ex.  :  sperabam  taam  ad- 
ventam  appropinqaàre.  Cic. 
[ep.  IV,  6,  3]  ou  bien  quand  on 
considère  comme  s'accomplis- 
sant  déjà  un  événement  qui  ne 
va  pas  tarder  à  se  produire, 
ex.:  magna  me  spes  tenet 
[=  spero],  bene  mihi  evenire 
qaod  mittar  ad  mortem.  Cic. 
[Tusc.  I,  /tl,  97]  ou  enfin  quand 
•  espérer  -  est  synon.  de  «croire», 
ex.  ;  spero  nostrajn  amicitiam 
non  egêre  testibas.  Cic.  [ep.  II, 
S],  id  deos  immortales  spero 
!eqaissimumj'udicàre.Cic.[Ph\\. 
11,  35,  39]  absol.  at  spero.  Cic. 
qaemadmodam  spero.  Cic).  — 
qqch.  de  qqn,  sperare  aliquid 
ab  aliqao.  Cœs.  [B.    C.  III,  96, 
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i).  Cf.  sperare  aliquid  alicai  ab 
aliqao.  Cic.  (ad  Att.  1,  13.  2). 
aliqaid  ab  aliqao  exspectâre. 
Cic.  II  n'y  a  pas  grand'  chose  à 

—  de  ce'tte  armée,  haad  mul- 
tam  spei  est  in  hoc  exercita. 
Liv.  —  qqch.  de  qqch.,  aliquid 
sperare  ex  aliqua  re.  Cses.  Sali. 
(cf.  ex  prœteritis  sais  off^ciis 
reliqua  sperarcnt.  Cses.  [B.  C. 
III,  60,  1].  omnia  sperâre  ex 
Victoria.  Cxs.  [ib.  III,  6,  1] 
sibi  qaisqae  ex  victorià  talia 
sperabat.  Sali.  [C%t.  37,  6]).— 
fermement,  conSdére,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  [avoir]  con- 
fiance,    COMPTER      [sur]      et      cf. 

qaem  [se.  amicissim.am]  me 
tibi  et  fuisse  semper  existimes 
velin\  et  futuram  esse  confidas. 
Cic.  [ep.  V,  16,  6].  id  ita  fata- 
ram  esse  conlido.  Cic.  spero, 
immo  confido  facile  me  impe- 
tratarum,  at...  Plin.  j.  qaod 
Romanos  re  framenfariâ  inter- 
cludi  posse  confiderent.  C^s.). 

—  en  qqn,  en  qqch.  et  (arch.) 
à  qqn,  à  qqch.,  spem  ponëre 
in  aliqao  ou  in  aliqua  re.  Cic. 
(cf.  magna  spes  mihisitaest  in 
fide  populi  Romani.  Csss.).  — 
de  qqch.  (arch.),  sperâre  de  a- 
liqua  re.  Cic  Faire  — ,  osten- 
dëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  futii- 
ros  fractas.  Qaint.  laboranti 
cerium  sabsidium.  Cic.  osten- 
ditar  victnria,  triamphas.Cic); 
spem  afferre.  Cic.  ou  facëre. 
Cic.  (ex.  :  spem  alicajas  rei 
alicai  afferre  ou  facëre.  Cic. 
Liv. spem  facëre  fore  at  [Subj.].. 
Liv.)  ;in  spem  inducèie  ou  ad- 
ducêre.  Cic  Sali,  (ex.:  eà  morâ 
in  spem  adductas  [•  ce  retard 
lui  ayant  fait  —  »]  aat  conp- 
ciendi  belli  aat  terrore  exer- 
citas  ab  rege pecanise  capiandss. 
Sali.  [Jug.  37,  3]).  N"  —  plus 
rien  de  qqch.,  desperâre  de  a- 
liqaa  re.  Cic. 

espiègle,  s.  m.  et  f.  Personne 
malicieuseaveccentillesse.Las- 
civas  puer  et  lasciva  paella. 
Virg.  Festivus  puer.  Cic.  || 
(Adjectivt.)  Lascivas,  a,  um, 
adj.  l'iry.  Petuians,  p.  adj. 
Cic. 

espièglerie,  s.  f.  Caractère  es- 
piègle. Lascivia,  se,  f .  Cic. 
Prôtervitas,  atis,  f.  Hor.  1  Tour 
d'espiègle.  Lascive  factum..  Sen. 
rh.  Faire  une  —  (à  qqn),  per 
lasciviam  ludëre  ou  ladi^âre 
aliqaem.  Cic. 

espion,  espionne,  s.  m.  et  f . 
Celui,  cîlle  qu'on  charge  d'épier 
ceux  dont  on  a  intérêt  à  sur- 
prendre les  intentions,  etc.  E- 
missarias,  ii,  va.  Cic.  Delator, 
oris,  m.  Liv.  Quint.  Espionne. 
Specalatrix,  tricis,  f.  Sen.  || 
(Spéc.)  Celui  qui  épie  ce  qui  se 
passochez  l'ennemi. ï'ajpiorator, 
oris,  m.  Cœs.  Virg.  Specalator, 
oris,  m.  Cœs.  Liv.  D'  — ,  spe- 
calatorias,  a,  um,  adj.  Saet. 
Il  Celui  qui  est  employé  à  la- 
police  secrète  dans  un  pays.  E— 
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miisarius,  ti,   m.   Cic.  Index, 
rficis,  m.  ot  f.   Cic. 

espionnage,  s.  m.  Actioii  d'es- 
pionner. ^Uans  le  sens  général. 
Ûcealt  a  exploratio.Tac. {Comme 
l.   milit.)    Krploratio,    onis,  1. 
Dig.  Specalatio,  onis,  f.  Amii\. 

espionner,  v.  tr.  Observer  en 
espioa.  (Daus  lo  sens  général.) 
Spectilari  {consilia  aiicajus'. 
Sall.Ob$enàrei,iiliijuem).Piaut. 
(T.  milit.)  Specalari,  tr.  Cic. 
Explorùre  [hostiam  consilia). 
CcPS.  —  ce  qu'dU  dit,  (acéré 
aucupium  aaribas.  Plant.  — 
une  couvorsation,  esse  ancix- 
pem  sermoni.  Plaut.  Faire 
—  (l'eonemi),  per  exploratores 
ou  specalatores  cognoscêre. 
Ca?s.  Voy.  épieRjRECO.snaissance. 

esplanade,  s.  f.  (T.  milit. 1 
Terrain  uni  et  découvert,  qui 
dans  les  places  fortes,  s'étend 
entre  les  remparts  et  les  mai- 
sons de  la  ville.  Pomœriam,  ti, 
n.  Uv.  Il  (P.  anal  )  Espace  dé- 
couvert qui  s'étend  devant  cer- 
tains édifices.  Area,  œ,  f.  Vitr. 
Spatium,  il,  n.  Tac. 

espoir,  s.   m.  Voy   espéra.sce. 

esprit,  s.  m.  Souffle.  Spiri- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
souffle).  Il  (T.  bibl.)  Souffla  en- 
voyé par  Dieu.  SpÏPifus,  as, m. 
h'ccl.  Il  Souffla  vital.  Spiri- 
tus,  lis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ne 
cam  sensu,  doloris  aliqao  spi- 
ritus  ei  aaferatar.  Ùic.  [in 
Verr.  II,  5,  là,  1I8J.  eum  spi- 
ritam,  quem  natarx  debeat, 
patrise  rcddére.  Cic.  [Phil.  10, 
10,  20].  extremum  spiritam  e- 
dëre.  Cic.  spiritam  effundére. 
Cic.  [Phil.  li.,  18,  32]);  anima, 
ae,  f.  Cic.  etc.  (voy.  souffle  . 
Il  (T.  de  Gramm.)  —  rude.spi- 
ritus  asper.  Prise.  —  doux, 
spiritas  lenia.  Prise.  ||  _  [Flj.) 
Inspiration  divine.  Spiritus, 
lis,  m.  Cic.  Eccl.(e\.  -.spiritus 
dii/inas.  Liv.  spiritus  Dci.  Valg. 
spiritus  nequitiae  [•  un  —  de 
malice  ■].  EccL).  ||  (Par  ext.) 
Le  Saint-Esprit.  Spiritus  Sanc- 
tas.  Aus.  Veg.  Vulg.  Cod.  Jast. 
1  Emanation  des  corps.  Au 
plar.  :  corps  subtils  regardés 
comme  le  principe  do  la  vie. 
Spiritus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
touj.  au  sing.  ex.  :  sp.  anima- 
lis.  Vitr.  Plin.  spiritum  resu- 
mére  [•  reprendre  ses  esprits  'J. 
Vell.  spiritus  fagiens.  Plin.)  ; 
anima,  se,  f.  l'er.  Cic.  etc. 
(ex.:  anima  me  relinquit.  Cic. 
animam  recipére.  Ter.)  ;  ani- 
mus,  i,  m.  Cic.  etc. (ex.:  mifii 
anima$  etiam  nunc  abeat. 
Plaat.  animas  eum  relinquit. 
Cxs.  animas  redit.  Ter.  linqai 
anim(j.  Curt.  deficientibua  ani- 
mis.  Liv.).  Esprits  qu'on  saut 
défaillir,  codantes  vense.  Sen. 
(cf.  vino  (alcire  ou  reficëre  ve- 
nas  cmientes.  Sen.  [ep.  95,  2â  ; 
bon.  III,  9,  2).  cf.  //or.  [sat.  II, 
3,  IWJ.  Oif.  [ex  Pout.  I,  3, 
10]).  Il  Substauce  qui  s'échappe 
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des  corps  soumis  à  la  distilla- 
tion. Spiritus,  lis,  m.  .i.  —  de 
vin,  spiritus  vini.  .4.  Les  es- 
prits, c.-à-d.  les  alcools  ot  les 
spiritueux,  voy.  spiritueux.  1 
Principe  immatériel.  ||  La 
substance  incorporelle.  Spiri- 
tus, us,  m.  l'irij.  Sen  (ex.:  dum 
spiritus  /lOS  régit  artus.  Virg. 
sacer  intra  nos  spiritus  sedet. 
Sen.  [ep.  41,  1]);  anima,  se, 
f.  Plin.  (ex.  :  anima,  qax  re- 
licto  corpore  erràre  solet.Plin. 
[VII,  17Ji]  ;  animus.  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  /lOmo  niliil  esse  prss- 
ter  animum  videtar.  Cic.)  ; 
mens,  mentis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
totum  e.\:  mente  constare[-  être 
un  pur  esprit  >].  Cic.  deùs  est 
mens  soluta  qasedam  et  libéra, 
segregata  ah  on\ni  concretione 
mûriali.  Cic.  [Tusc.  l,  30,  66]). 
Il  Etre  incorporel.  Spiritus,  ûs, 
m.  Eccl.  Les  —  de  lumière,  les 
—  célestes,  voy.  anoe.  Les  — 
des  ténèbres,  de  l'abîme,  etc. 
voy.  DÉMOS.  Le  malin  — ,  no- 
cens  spiritus.  Lact.  Chasser  les 
— ,  dsemonas  crpellére  ac  (u- 
gâre.  Lact.  Unst.  div.  II,  17, 
11]).  ||  (Par'ext.)  Génie  atta- 
ché à  la  personne  de  qqn.  Ge- 
nius, îi,  m.  //or.  Flor.  .ipul. 
Il  Fantôme,  revenant.  Les  — , 
animœ,  arum,  f.  pi.  Cic.  — 
malfaisants,  larvse,  aram,  f. 
pi.  i'iaut.  Sen.  .-ipul.  manix, 
aram,  f.  pi.  Fest.  lémures, 
um,  m.  pi.  Varr.  ^  Principe 
intelligent  :  principe  de  nos 
résolutions,  de  nos  sentiments. 
Animus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
an.  iracandas.  Plaut.  magnas 
et  excelsus.  Cic.  altus.  Cic.  in- 
genaas.  Cic.  animo  ingenti. 
Sali,  esse  angusti  animi  atqaa 
demissi.  Cic.  imbecillitas  ou  re- 
missio  animi.  Cic.  pasilli  a- 
nimi  est.  Cic.  mala  mens,  ma- 
lus animus.  Ter.  animo  œqao. 
Cic.  animo  iniquo.  Cic.  ani- 
mas alias  ad  alia  vitia  pro- 
pensior.  Cic.  animi  tranquilli- 
tas.  Cic.  animus  quietus.  Cic. 
animo  tremêre.  Cic.  in  animo 
hahére  [av.  l'inf.  ].  Cic.  milâ 
in  animo  est  [-  j'ai  dans  l'esprit 
de...  »]  avec  l'Inf.  Cic.  ad 
omnia  et  animo  et  consilio  pa- 
rafas. Cic.  animum  ad^icére 
ou  adhibëre  alicui  rei.  Liv,  in 
animum  aliqaid  inducëre.  Cic. 
aliqaid  aninxo  suo  proponëre. 
Liv.  prsesentia animi.  Cic.  [Mil. 
23,  62].  animo  prsesenti.  Cic. 
animo  adesse  [•.  avoir  de  la 
présonca  d'  —  -].  Cic.  occu- 
pnre  animos  eoram,  qui  aa- 
diunt,  magnitadine  rei.  Cic. 
animam  prseoccupûre .  Liv. 
animos  permalcére.  Cic.);  VO- 
luntas,  âtis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
naluris  différant,  volantate 
timiles  sunt.  Cic.  voy.  dj-po- 
BiTioNs);  mens,  mentis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  mens  cajasque  is  est 
qaisque.  Cic.  mens  mollis  ad 
perferendas   calamitatea.    Cic. 
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bona  mens.  Sen.  nxens  sana. 
Cic.  ei  in  Gallia  primum  venit 
in  mfntem,  at...  Cic.)  ;  iBge- 
nium,  ii  [pr.  -  naturel,  tem- 
pérament, caractère  •),  n.  Ter. 
Cic.  (vov.  ces  mots).  ||  (Spéc. 
t.  théol.)  L'  — ,  {opp.  a  la 
chair,  spiritus,  ûs,  m.  i.'cc/. 
Il  (Par  ext.)  Un  grand  —,  ani- 
mas magnas  ou  iir  magni  in- 
genii.  Cic.  De  brillants  — ,  cla- 
rissima  ingénia.  Cic.  Dos  — 
communs,  p/tffcf^'a  ingénia.  Cic. 
Un  puissant — ,  ingentis  ingenii 
ou  spiritus  vir.  Sait.  \\  La 
principe  pensant.  Mens,  men- 
tis, f.  Cic.  etc.  (ex.  :  mens,  cui 
regnum  totius  animi  [•  do 
rime  •]  a  natura  tributum 
est.  Cic.  mens  et  ratio.  Cic.  a- 
nimiis  [•  le  cœur  •]  et  mens. 
Cic.  mens  sana  [opp  à  amen- 
tia].  Cic.  esse  sujb  mentis  [-  on 
possession  de  son  —  ■»].  Cic. 
aux  mentis  compotem  esse.  Cic. 
mente  captas  [•■  m.iladod' —  •]. 
Cic.  mentem  amittère.  Cic, 
[har.  resp.  15,31].  n\entecom- 
prehendëre  ou  complecti.  Cic. 
sua  qaem  fraua  de  sanitate  ac 
mente  deturbat[-  à  qui  sa  ma- 
lice troublecomplètementl' — •]. 
Cic.  occurrëre  in  mentem,  Cic. 
nanquam  ea  res  tibi  tam  belle 
in  mentem  venire  potaiiset, 
nisi...  Cic.  qaid  venit  in  mtn- 
temCallistlieni  dicëre  deos  gal- 
lis  signunx  dédisse  cantandi.' 
Cic.  neque  venit  in  mentem 
sais  tergis  "suisque  cervicibas 
vii-gas  nias  securesque  immi- 
nêre.  Liv.)  ;  animus.  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  animi  imperio. 
corporis  servitio  utimur.  Sali, 
omnium  mentes  anim,osqac 
pertarbàre.  Cxs.  aicsemper  in 
animo  habui  te  in  meo  xre 
esse.  Cic.  [ep.  XIII,  62].  ex  a- 
nimo  efflaêre.  Cic.  excidëre  ex 
animo.  Cic.  ex  omnium  ani- 
mis.  Liv.  occurrère  animo. 
Cic);  ingenium,  îi,  n.  Cic 
etc.  (ex.  :  ing.  tardum,  acerri- 
mum,  acutam,  magnum.  Cic. 
palckerrimam.  Plin.  j.  ingenii 
acics  ou  acamen.  Cic.  promp- 
tus  ingenio.  Liv.  vir  ingenii 
j'acandi  et  elegantia  [-  un  bel 
esprit  "].  Cic.  tanta  vis  inge- 
nii. Cic.  ingenium  parvam  ou 
pasillum.  Mart.  homo  parvi 
ingenii.  Cic.  extremi  ingenii 
esse  [•  être  un  —  du  doi-uii^r 
oi'dre  ■»].  Liv.  ingenii  in^irmi- 
tas  ou  im,beciUitaa.  Cic.  ku- 
maniingenii  opua.  Cic.  Quint.). 
Il  (Parext.J  Etre  pensant.  In- 
genium, il.  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ct!pi  volaptatem,  tam  ornatam 
virum,  tamque  excellens  inge- 
nium fuisse  in  noatrâ  civitate.  ' 
Cic.  [Brut.JiO,  lit"!] .  neque  ullam 
ingenium  tantum  exstitisae  di- 
cebat.  Cic.  [Rop.  II,  1,  2].con- 
didisslmas  omnium  magnoram 
ingeniorum  xstimator  Livias, 
■Sen.  rh.  [suas.  6,  22].  id  in  ma- 
gnis    animia    ingeniisqae  pie- 
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rumque  contingit.  Cic.  [OIT. 
I,  22,  7M).  Un  —  fort,  religio- 
nia  negliiji'ns  ou  contemplor. 
(^ic.  Saet.  Uno  fiMiime  bel  — , 
malier  eleyantiorum  lUterarunx 
stadiosa.  A.  \\  (Par  ext.)  Vi- 
vacité piquante  de  l'esprit  ID- 
genium,  ïi,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
irnjenii  acamefi.  Cic.  ingeniam 
venditare  [•  faire  montre  tle 
son  —  .].  Cic.)  ;  acumen, 
minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.;  ubi 
est  acumen  tuam?  Cic.  ac.  dia- 
Ucticoram.  Cic.  au  plur.  acu- 
mina  [•■  traits  d'esprit  •].  Cic); 
dicacitas.  atis,  f.  Cic.  etc. 
(sign.  pr.  '  causticité  d'esprit  -, 
cf.  la  diiTérence  établie  parCi- 
céron  entre  dicax  et  [acetus  : 
non  tam  dicax  fait  quam  (a- 
cetas  :  est  aatem  illud  acrioris 
ingenii,  koc  majoris  artis.  Cic. 
[ov.  '26,  90])  ;  lepos,  oris 
i"  grâce,  finesse  d'esprit  ■),  m. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  cam...  ea  esset 
in  liomine  jacanditas,  et  tan- 
taa  in  jocando  lepos  ut...  [de 
Or.,  I,  '7,27].  (lorait  admirabili 
quodam  lepore  dicendi.  Cic. 
[Ac.  pr.  II,  6,  16j.  inasitatus 
nostris  oratoribus  lepos.  Cic, 
[de  Or.  II.  23,  US],  oratorias, 
non  scarrilis,  lepos.  Cic.  [Brut. 
38,  H31.  (acetiarum  lepos.  Cic. 
[de  Or.I,  'SU,  159].  sententiarum 
tepores.  Cic.  [or.  87,  96])  ;  fes- 
tivitas,  atis  (••  enjouement, 
gaieté,  esprit  «),  f.  Cic.  (ex.  : 
(estivitate  et  (acetiis  C.  Julias 
omnibus  prsestitit.  Cic.  [Brut. 
AS,  177].  nec  iinquam  fuit  ora- 
tio  lepore  et  ^estivitate  condi- 
tion. Cic.  [de  Or.  II,  56,  227]. 
avec  venustas.  Cic.  [de  Orat. 
r,  57,  ?A31.  au  plur.  festivitates 
[•  traitsd'es[iilt,jeux  de  mots  "]. 
Cic.  [or.  52,  176])  ;  sal.  salis, 
m.  Cic.  (ex.  :  conseqai  leporem 
quendam  et  salem.  Cic.  [de  Or. 
II,  23,  98].  spargëre  litteras  /lu- 
manitatis  sale.  Cic.  [ad  Att.  I, 
13,  I].  omnes  sale  facttiisque 
superàre.  Cic.  [Br.  3it,  128].  au 
plur.  sales  [traits  d'  — •].  Cic. 
huic  generi  orationis  aspergêre 
sales.  Cic.  [Or.  26,  87])  ;  ar- 
gutise,  arum  (-  finesse  d'es- 
prit, esprit  et  traits  d'esprit-), 
f.  pi.  Cic.  (ex.  :  Demosthenes 
nihil  Lysise  subtilitate  cedit, 
nihil  argutiis  et  acumine  Hy- 
peridi.  Cic.  hajus  orationes 
tantum  argutiarum,  tantum 
arbanitatis  Uabent,  ut...  Cic); 
urbanitas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  : 
contamelia,  si  petulantius  j'ac- 
tatur,  convicium,  si  facetius, 
urbanitas  nominatur.  Cic. 
[Cael.  3,  6]).  Un  homme  d'  — , 
homo  valde  acatus.  Cic.  dicax. 
Cic.  facetus.  Cic.  (voy.  ci-des- 
sus, au  m.  dicacitas) .  haad  in(i- 
cetas.  Cic.  salsus.  Cic.  (de  Or. 
II,  56,  228).  Trait  d'  —,  fa- 
cetê  dictum.  Cic.  Faire  de 
r  —  aux  dépens  de  qqn,  dicta 
dicëre  in  aliquem.  Cic.  Faire 
de    1'    — ,  à  propos    de    qqch.. 
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aliqaid  transferre  ad  gales. 
Cic.  Avec  —,  [acetè  ou  haad 
in^cetê.  Cic.  non  irridiculi'. 
Cses.  (B.  G.  I,  Ui,  6i.  argutê. 
Cic.  belle  et  (estivê.  Cic.  non 
insulsê.  Cic.  non  inurbanê.  Cic. 
salsê.  Cic.  scité  {loqai).  Liv. 
Sans  — ,  insalsë,  adv.  Cic.  (cf. 
insulsè  loqai.  Cic).  Qui  est 
sans  — ,  friyidus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (cf.  friyida  verba.  Cic. 
friyidi  et  arcessiti  joci.  Suet.). 
in(acetus  ou  infi.cetas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  homo  non  infa- 
cetas.  Cic.  dictum  non  infa- 
cetum.  Saet.).  inarbanas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Hor.  ^  Manière 
de  voir,  de  penser,  de  sentir. 
Il  Impulsion  dominante  qui 
fait  agir.  Anizaus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  servilis  [■•  1'  —  de 
servitude  «].  Cic.  plus  in  deam 
animas  [»  1'  —  de  piété  ■•]. 
Cic.)  ;  mens,  mentis,  f.  Cic. 
etc{e\. '.mens  illiberalis. Quint.]; 
studium,  ïi,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
obloquendi  studium  [•  1'  —  de 
contradiction»]. Cic.  rerum  no- 
varum  ou  novandarum  stu- 
dium. Sali.  Liv.  gloriœ  bellicœ 
studium  ou  studium  bellicum,. 
Ciel.  L' —  d'indiscipline,  ej^re- 
natalicentia.Cic.effrenata  aa- 
dacia.Cic.  \\  Fond  de  sentiments 
ou  d'idées  qui  font  agir  un  indi- 
vidu ou  un  groupe  d'individus. 
Animus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
animi  habitas.  Cic.  cum  hic 
habitas  animoram  esset  in 
castris.  Liv.  Tac.  animi  motus. 
Cic.  talis  animas.  Cic.  hi  animi 
motus.  Cic.  uno  animo  vivant. 
Liv.  ita  animo  affectum  esse, 
ut...  Cic.  animos populi  tentu- 
re. Cic);  ingenium,  ii,  n. 
Cic  etc.  (ex.:  ingenium,  novam 
induëre.  Liv.  antiquum  inge- 
niam obtinére.  Ter.  redire  ad 
ingenium.  Ter.  mores  et  inge- 
nium. gentis  [•  1'  —  natio- 
nal "].  Liv.  mores  et  ingenium 
sinceram  integramque  a  con- 
tagione  accolaram  servârc.  Liv. 
seculiouœtatis  ingenium.  Liv.); 
voluntas,  atis,  f.Cic.etc.  (ex.: 
periclitarivoluntateshominum. 
Cic.  in  variis  volantatibas.  Cic 
offensa  est  in  eum  militam 
voluntas.  Liv.  aetatis  ratio  vo- 
lantasque.  Cic.  [de  Or.  II,  AU, 
92J)  ;  natura,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  natara  atque  ratio  tem- 
poram  civiliam.  Cic.  [ep.  VI, 
6,  8]. natura  gentis  insita.  Cic); 
ratio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  ratio 
atqae  inclinatio  temporis.  Cic 
[Verr.  II,  5,  63,  177].  commu- 
tata  tota  ratio  est  rei  publicee. 
Cic.)  ;  sensus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  s.  cifium,  populi.  Cic. 
Liv.)  ;  mos,  moris,  m.  Cic 
etc.  (ex.  :  ut  constitui  ciiritatis 
mores  passent.  Liv.  novis  mo- 
ribus  (avère.  Liv.  ejus  [ou  hu- 
Jas  ]  sseculi  m.os  [ou  consue- 
tado].  Sen.  [ep.  100,  i].  Sen. 
rh.  [controv.  I,  2,  20].  more 
majorum.  Cic,  Liv.  pro  mori- 
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.  j.  adQu. 
fr.  I,  1,  3,  11].  Sai;.  [Jiig. /i,7]): 
studium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :, 
partiam  studium  [•  V  —  de 
parti  •■].  SalL  ou  simpl.  siadia. 
Sali.);  artes,  ium,  I.  pi.  Cic. 
{os..:quibus  artibaspetieratma- 
gistratuSfiisdem  gerebat.Sall.]. 
Il  Liv.  L'—  du  siècle,  sssculam. 
i,  n.  Liv.  Tac.  (cf.  quœ  nanr 
tenet  ssecalam  ne(iliyentiii. 
deam.  Liv.  [III,  20,  5]].  —  d. 
conduite,  pradentia,  as,  f.  Cic. 
Il  Dans  un  —  de  paix,  non 
abhorrens  aquietis  consiliis  .1 
Direction  générale  que  suit  l'in- 
telligence appliquée  à  certains 
travaux.  Ingenium, Ii,  n.  Ci''. 
etc.  (ex.:  ing.  ad  inveniendam 
sollers  [•  r  —  d'invention  -]. 
Cic.  ad  excogitandam  acatum. 
Cic.  ingenium  sollers.  Cic  ou 
simpl.  sollertia, Be ,  f.  Cic.  —  po- 
litique, prudentia  civilit.  Cic. 
Il  Pensée  dominante  d'une  œu- 
vre, etc.  Voluntas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  voluntas  et  sententia 
legis.  Cic.  Quint,  volunt'is 
[opp.  à  scriptum  ou  litterœ]. 
Cic.  [Csecin.  30,  65].  voluntas 
et  consilium  et  sententia  in- 
terdicti.  Cic.exGrsecorum  scrip- 
tis  quse  dicendi  ratio  volun- 
tasqae  (aerit  intelligere  posse . 
Quint.)  ;  sententia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  sentenliam  seqai 
[»  s'attacher  à  1' —  de  la  loi  »]. 
Cic). 

esquii,  s.  m.  Légère  embarca- 
tion. Cymba,  se,  f.  Cic.  Cym- 
bala,  a?,  f.  Plin.  J.  Voy.  bar- 
que,  CANOT. 

esquille,  s.  f.  (Médec.)  Petit 
fragment  qui  se  détache  d'un 
os  fracturé  ou  carié.  Parvulam 
fragmentum  ossis.  Cela. 

esquinancie,  s.  f.  (Médec.)  Ma- 
ladie, inflammation  de  lagorge. 
Angina,se,  t.  Plaat.  Cela.  Scrib. 

Voy.    ANGINE. 

esquine,  s.  f.  Arch.  (Manège.) 
Echine.  Voy.  ce  mot. 

esquisse,  s.  f.  Premier  trait  des 
principales  lignes  d'un  dessin 
ou  d'une  peinture.  Adambra- 
tio,onis,  f.  Vitr.  Imago  adam- 
brata.  Cic.  Voy.  ébal-cbe.  Faire 
une  — ,  voy.  esquisser.  Esquis- 
ses informes,  rudia  primordia. 
Quint.  Il  Premier  modèle  ea 
cire,  en  terre  glaise,  etc.  d'une 
œuvre  de  sculpture. ÊA-empium, 
i,  n.  Cic  Spécimen,  minis,  n. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Premier  plan 
d'une  œuvre  littéraire.  Adam- 
bratio,  onis,  f.  Cic.  Forma,  se, 
i.  Cic  Voy.  PLAN.  L'  —  d'une 
constitution,  descriptio  formœ 
civitatis.  Cic.Tra.car  ou  faire 
une  —  de...,  voy.  esquisser.  ^ 
(Fig.)  Titre  donné  à  certains 
livres  contenant  des  aperçus 
sur  telle  ou  telle  matière.  Voy. 

ESSAI. 

esquisser,  v.  tr.  Exécuter  eu 
esquisse.  Adambràre  (aliqaid). 
Val.  Max.  Forn\am  ac  speciein 
alicujas  rei  delineâre,  Plin.  || 
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(P.  aoal.)  —  un  buste  (avec  la 
cire,  la  terre  glaise),  imajincm 
<j  cerà,  ex  argillà  (inoère.Plin. 

'  informàre  cerù  [}uneriamK 
Plin.  |l  ^P.  ext.)  Tracf?r  le  pre- 
mier plan  d'une  œuvre  litté- 
raire. AdambrAre,  tr.  Cic.  Pri- 
mas lineas  dacêre.  Quint,  l'e- 
lat  primis  lineis  designàre. 
Qaint.  ||  (Fig.)  Décrire  à  grands 
traits.  Paacis  ou  breviter  ejc- 
ponére.  Cic.  —  la  biographie  do 
qqn,  proponëre  vitx  alicajas 
velut  samma.  Saet. 

esqfuiver,  v.  tr.  et  pron.  ||  I'. 
tr.  Eviter  adroitement.  V'itâre 
{^tela).  Ca?5.  Exagère  (ictumV 
det.  Declinàre  (impetam).  Cic. 
Uctat).  Liv.  Eludëre  [telam). 
Sen.  Il  (P.  ext.)  J'ai  esquivé  tes 
coups,  tuas  petitiones  pan^à 
qaàdam  declinatione  e^aji. 
Cic  —  des  accusations,  crirni- 
nibas  elabi.  Cic.  —  une  ré- 
ponse, derivàre  alio  respon- 
sionem.  Cic.  \\  (Absolt.)  Arch. 
—  [s.-e.  le  danger).  Sabterfa- 
ijére  pericalam.  Cic.  Effajére, 
intr.  Ca?s.  Evadère,  intr.  Liv. 
Faire  — ,  emitlêre,  tr.  Cic.  di- 
mittëre,  tr.  Cic.  Voy.  soustrai- 
re. 1  V.  pron.  S'  —  (so  retirer 
adroitemaiit  d'un  lieu  où  l'on 
court  qq. risques;.  Fugëre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  senex  exit  foras, 
ego  /ujio.  Ter.).  Voy.  [s'I  en- 
fuir,   [se]  SAUVER. 

essai,  s.  m.  Première  applica- 
tion d'une  chose  à  une  desti- 
nation, pour  voir  si  elle  lui  est 
propre.  Tentatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  ÉPREUVE)  ;  experi- 
mentum,  i,  n.  Cic.  (rar.).  Tac. 
(voy.  épreuve)  ;  experientia, 
œ,  "f.  Cic.  etc.  (voy.  épreuve)  ; 
periclitatio,  onis,  f-  Cic.  etc. 
(voy.  ÉPREUVE;  ;  periculum, 
i,  n.  Cic.  etc.  fvoy.  épreuve). 
Faire  1'  —  de...,  voy.  épreuve 
et  ÉPROUVER.  Il  (Spéc.)  Action 
do  goûter  un'mets  pou"  s'as- 
surer qu'il  ne  contient  rien  de 
mauvais.  Faire  1,  —  de  (qq. 
met3),jus<o<a  exploràre  cibum, 
potam  alicaja».  Tac.  ||  Pren- 
dre qqch.  à  1' — ,  aliqaid  rxpe- 
ricndam  accipére.  Jet.  ||  (Mé- 
tall.)  —  de  l'or,  odrussa,  as,  f. 
Plin.  —  (dos  métaux),  specta- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (voy.  épreuve). 
Il  {Fig.)  Mettre  à  1'  —,  faire 
1'  —,  experirl,  dép.  tr.    Cic. 

(voy.  ESSAYER,  ÉPREUVE  OtÉPROU- 

TBR).  1  (Spéc.)  Action  d'aborder 
une  chose  pour  la  première 
fois.  Conatus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  purfectio,  ex.  :  nalla 
est  enim  ixllo  in  génère  laas  o- 
ratoria,  cajas  in  nostris  ora- 
tionibus  non  sit  aliqaa  si  non 
perfectio,  at  conatus  tamcn  at- 
ijae  adambratio.  Cic.  opp.  à 
consi/iam,  à  factam  et  à  effec- 
tat,  cf.  in  ipso  conata  btlli  ge- 
rendi  revocari.  Liv.  a  conata 
resistendi  deterreri.  Nep.  reli- 
gions ab  hoc  conata  repelli. 
Cic.  au  plur.  mattis  ssepe  fras- 
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tra  conatihus  captif,  Liv,  vani 
conatus.  Liv.  voy.  effort,  e.n- 
TREPRiSE^;  coDaium,  i,  n.  Cic. 
etc.  (surt.  au  plur.  opp.  à  con- 
silia,  voy.  tentative).  Faire  un 
— ,  periculum  faccre.  Cic.  Faire 
des — ,experientiâ  tentàre  qui- 
dam. Cic.  Coup  d'  — ,  radi- 
mentam,  i,  n.  Liv.  spécimen 
primam.  Tac.  Faire  son  coup 
d'  — ,  ponêre  tirociniam.  Liv. 
Qui  en  est  à  son  coup  d'  — , 
tiro,  onis,  m.  Liv.  ||  (Parext.) 
Ouvrage  qui  résulte  de  ce  pre- 
mier effort.  Prolasio,  onis,  f. 
Cic.  (in  Cscil,  U,  J.7  ;  cf.  de 
Or.  Il,  80,  325).  Faire  des  -- 
poétiques,  poematis  seexperiri. 
Plin.  j.  (ep.  VII,  h,  3).  Sen  te- 
nir à  des — ,  intra  initia  stare. 
Qaint.  Dans  cet  —  (de  ta  plu- 
me\  in  isto  pericalo.  Cic. 
essaim, s.  m.  Groupe  d'abeilles, 
de  guêpes,  vivant  en  commun. 
B^amen,  (nis,  n.  Cic.  (cf.  apiam 
ou  apum.  Cic.  vesparam.  Liv.) . 
Il  (Spéc.)  Groupe  d'abeillesqui 
quittent  la  ruche  avec  une  nou- 
velle reine,  etc.  Agnatœ  apes. 
Varr.  A'oi'um  examan.  A.  \\ 
Fig.  Examen,  inis,  n.  Cic.  Tur- 
bo, se,  f.  Cic.  1  (P.  ext.) Troupe 
nombreuse  d'insectes.  Examen, 
inis,  n.  Liv.  (cf.  locastaram. 
Liv.).  Voy.  NVÉE.  Fig. Fjcamen, 
inis.n.  Hor.  {cî.j'avenam.  Hor.]. 

Voy.    TROUPE. 

essaimer,  v.  intr.  Former  un 
ou  plusieurs  essaims  qui  quit- 
tent la  ruche  mère  pour  aller 
s'établir  ailleurs.  Examinûre, 
intr.  Col.  (cf.  examinant  alvi. 
Col.  [\IX,  U,  5]).  Les  .ibeilles  es- 
saiment, exit  examen  apiam. 
Varr.  se  profandant  examina- 
Col. 

essanger.  Voy.  échanorr. 

essau-t,  s.  m.  (Agricult.  )  Terre 
dont  on  a  arraché  les  arbres, 
etc.,  pour  la  défricher.  Hamas 
para.  Cic. 

esaartage  et  essartement, 
s.  m.  (Agricult.)  Action  d'es- 
sarter une  terre,  un  taillis.  Voy. 
défrichement. 

essarter,  v.  tr.  (Agricult.)  Dé- 
fricher (un  sol  couvert  de  bois, 
de  broussailles).  Exstirpàre  [a- 
gram).  Col.  Pargûre  {locam). 
Cic.  Voy.  défricher.  Champ  es- 
sarté, humus  para.  Cic. 

essayer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Mettre  à  l'essai.  Experiri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vim  ve- 
neni  in  serve.  Cic.  venenam 
in  hœdo.  Saet,  si  jugalam pers- 
picère  non  possam,  omnia  per- 
tento,  omnia  experior.  Plin.  j. 
cervi  cornua  ad  arbores  sab- 
inde  experientes.  Plin.  se  ex- 
periri heroo  [•  s'essayer  à  l'é- 
popée •].P;in.^'.[ep.  VII,  il,  3]. 
variis  Se  stadioram  generibas. 
Plin.  j.  [ep.  I.\,  2a,  11.  se  in 
(oro.  Qaint.  [XH,  Jl,  6].  in  hoc 
natara,  quid  cfficcre possit ,  vi- 
detar  cxperta.  Nep.  si  iterum 
experiri    velint,  iteram  para- 
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tam  sese  decertàre.  Cm»,  com 
vLv  (ides  esset,  rem  ullo  mo- 
do saccessuram,  ideoqae  ne 
experiri  qaidcm  aaderet  . 
Cic.  sese  omnia  de  pace  ex- 
pertam  [•  essayé  tous  les 
moyens  •].  Cses.  ctperiri  om- 
nia priasqaam...  Ter.  Csea.  ul- 
tima  e.vpcriri  [•  essayer  les 
damiers  remèdes  •).  Cch.  utti- 
ma  aadëre  atq^ae  experiri.  Liv. 
extrsma  omnia  [même  sens]. 
Sali.  cf.  e-rperi mentam  ea- 
pêre  alicaJas  rei.  Liv.  Plin. 
j.)  ;  penclitàri  (■  tenter, 
essayer,  éprouver  •),  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  omnia  pericli- 
tari.  Cic.  perictitandai  [sunt] 
vires  ingenii.  Cic.  cf.  pericn- 
lam  rei  facëre.  Cic.  pericalam 
sai  facère  [•  s'essayer  •].  Cic); 
tentàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  a- 
ciem.  Saet.  opptignationem  e- 
j'asdem  rastelli.  Liv.  iter  per 
vim  tentàre.  Cses.  tentavi  qaid 
in  eo  génère  possem.  Cic.  t. 
omnia  ou  res  omnes  [•  tons 
les  moyens  •].  Cic.  cf.  proverb. 
lapidem  omnem  movêre.  Plin. 
j.);  attentâre,  tr.  Cic.  (ex.:  ut 
[idl  pr3eteriri  ,omnino  (aerit 
satias  qaam  attentatam  deseri. 
Cic);  pertentâre,  tr.  Plin.  j. 
(ex.  :  p.  omnia.  l'Un.  /.)  ;  CO- 
nari  !pr.  •  faire  elTort,  entre- 
prendre  •),   dép.  tr.    Cic  etc. 

Jvoy.    ENTREPRENDRE     6t    cf.   qai, 

cam  cogitasset,  facëre  aaderet 
et  prias  cogitâre  qaam  conari 
consaesset.  Nep.  avec  l'Ace.  : 
id  ne  fieret,  omnia  et  conanda 
et  aadenda  Magnetibas  esse. 
Liv.  vides  profecto  iilam  [De- 
mosthenem]  malta  per^cêre, 
nos  malta  conâri.  Cic.  voy.  ci- 
après)  ;  eniti,  dép.  Cic.  etc 
(s'opp.  à  efficëre,  ex.:  in  quo 
qaid  eniti  et  qaid  efficëre  pos- 
sim,  malo  in  alioram  spe  re- 
linqaëre  qaam  in  oratione  mea 
ponère.  Cic).  Non  essayé,  in- 
tentatas,  a,  am,  p.  adj.  //or. 
.Sen.  (cf.  nil  intentatam  nostri 
liqaere  poetse.  Hor.  videbis  ni- 
hil  hamanae  audacia;  intenta- 
tam. Sen.).  Il  (Par  ext.)  Met- 
tre à  l'épreuve.  Voy.  épreuve, 
ÉPROUVER.  Il  Absol.  (avec  un 
partitif  pour  compl.).  Gustàre, 
tr.  Cic  etc.  (au  fîg.  ex.  :  gas- 
tàre  liberlatem.  Cic.)  ;  degus- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  jenu» 
/loc  ea;erci<a<ionum.  Cic.  visne 
igitar,  Damocle,  quoniam  /ia»c 
te  vita  delectat,  ipse  eandem 
degustàre  et  fortunam  experiri 
meam  ?  Cic).  |J  S'  —  à  ou  dans 
qqch.,  attingere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  forum.  Cic  rempablicam. 
Cic  poeticen.  Nep.);  experiri 
se  (av.  l'Abl.).  Plin.  j.  (voy. 
ci-dessus).  1  V.  intr.  Essayer  do 
et  (arch.)  à  faire  qqch.,  conari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaod 
plannm  facëre  non  modo  non 
possis,  veram  ne  coneris  qai- 
dem.  Cic.  qaare  a  vobis  peto, 
ne    frustra  deliortando  impe- 


ilire  consiliammeumconemini. 
Nep.si  perramfjcrf  passent,  co- 
nati.  Ciss.  [B.C.  1,  8,  k]);  ad- 
oriri,  dép.  tr.  Ter.  Cic.Tac. 
{ex.  :  hanc  pretio  pellicérc  ad- 
ortai.  Liv.  voy.  entrepren- 
ore)  ;  aggredi,  dép.  tr.  Cic. 
Oses.  Sali,  (ex.:  oppidum  al- 
lissimis  mœnibiis  oppagnâre. 
Cœs.  Jagurtliam  beneliciis  vin- 
cire.  Sali.)  ;  Diti,  dùp.  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  fs']  efforcer 
jdo]).  —  de  séduire  qqn,  ten- 
tàre,  tr.  Cic.  (ex.  ;  t.  aliqaem. 
Cic.)  ;  attentâre,  tr.  Cic.  etc. 
.  (ex.  :  Capuam.  Cic.  omnium  ini- 
niicos  diligenter  cognoscëre, 
•■olloqai,  attentâre.  Cic-);  per- 
tentàre,  tr.  Ter.  Liv.  Tac.  jex.: 
aliqaem  gratiâ.  Ter.  animam 
cohoriis.  Tac.  nobiliam  ado- 
leicentiam  animas. Lit/.[lï,3,6]) . 

«ssayeur,  s.  m.  Celui  qui  est 
cbarjjé  de  faire  l'essai  des  ma- 
tières d'or  et  d'argent.  Exac- 
tor  aari,  argenti.  Inscr.  Les 
essayeurs,  spectatores  monetœ. 
Donat. 

«ssence  (lat.  essentia  [  tr.  du gr. 
oùuia].  Cic.  ap.  San.  [ep.  58, 
ii].  Quint.  [II,  IJ-,  2,  etcl),  s.  f. 
Ce  qui  constitue  le  fond  de 
l'être.  Natura,,  se,  C.  Cic.  etc. 
(ex.:  las  et  natara  divina.  Cic). 
Il  L'être  considéré  dans  ce  qui 
fait  le  fond  de  sa  nature.  Sab- 
stantia,  as,  f.  Qaint.  ^  Ce  qui 
constitue  la  nature  propre  d'une 
chosa.Natura,  ae,  f.  Lacr.  Cic. 
(ex.  :  nat.  animi.  Lacr.)  ;  vis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  in  yuo  est  om- 
nis  vis  amicitiie.  Cic.  v.  xdrta- 
tis.  Cic.  natara  atqae  vis  ani- 
mi. Cic.)  ;  proprietas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (e,\.  :  propr.  reram. 
Cic);  genus,  eris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  gênas  ingenii  hamani 
perspicëre.  Cic.  quam  levia  gé- 
nère ipso,  qaam  falsa  re.  Cic). 
V  —  de  l'amitié,  ipsa  ou  vera 
amicitia.  Cic.  \\  (T.  forestier.) 
Nature  propre  de  chacun  des 
arbres  d  une  forêt,  .irboris  ou 
ligni  gênas.  Col.  1  Extrait  con- 
centré de  certaines  substances, 
Liqaar  tenaissimas.  D.  Des — , 
ungaenta  atqae  odores.  Plaat. 
adores,  m.  pi.  Plaat.  Cic  Tac. 
—  de  rose,  sucus  rasœ.  Plin. 
essentiel,  elle  (lat.  post.  es- 
sentialis.  Eccl.),  adj.  Qui  cons- 
titue le  fond  de  l'être.  Inti- 
mas, a,  am,  adj.  Cic  ^  Qui 
constitue  la  nature  propre  d'une 
chose.  Veras,  a,  am.  adj.  Cic 
Praprias,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
Zeno  censetartis  maxime  pro- 
priuw,  esse  creâre  et  gignëre. 
Cic).  Solidas,  a,  am,  adj.  Cic. 
(ex.  :  s.  atilitas.  Cic.  s.  laas. 
Cic).  [n  alicujas  rei  natara 
positas.  Cic.  Ad  rem  ipsnm  ou 
ad  rei  nataram  pertinens.  Cic 
Cam  re  ipsa  ou  cam  rei  natara 
conj'anctas .  Cic.  T  Qui  consti- 
tue la  partie  la  plus  importante 
dans  une  chose.  Prsicipaas,  a, 
uni,   adj.    Cic.  Princeos,    adj. 
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Cic.  Primas,  a,  um,  adj.  Cic 
Maximus,  a,  am,  adj.  Cic  Les 
maximes  — ,  sententiœ  maxime 
ratœ  (xjptai  5o;ai).  Cic.  Les 
points  — ,  sammœ  res.  Cic.  Les 
({ualités  —  do  qqn,  do  qqch., 
natara  alicujas  ou  alicujas  rei. 
Cic.  Ce  qu'il  y  a  d'  —  dans  une 
chose,  qaod  rem  continet.  Cic. 
Si,  pour  bien  vivre,  le  moins  — 
yst  de  vivre,  si  ad  bene  viven- 
dam,  minima  portio  est  vivé- 
re.  Sen.  (ban.  III,  30,  h).  L'  — 
est  de,  tatam  in  eo  est,  at... 
Cic  II  (l'ar  ext.)  Une  personne 
essentielle,  plané   vir.  Cic. 

essentiellement,  adv.  D'une 
manière  essentielle. iVaturâ  ipsâ 
ou  simpl.  natara.  Plin.  Verë, 
adv.  Cic.  Necessario,  adv.  Cic. 
Etre  —  différent,  ipsâ  rei  na- 
ture ou  re  ipsâ  differre,  dis- 
tinctam  esse.  Cic  Défaut  qui 
appartient  —  à  la  vieiUosso, 
propriam.senectatisvitium.Cic. 
Point  qui  se  rapporte  —  à  celte 
discussion,  necessarias  locas 
huic  dispatationi.  Cic.  1  Sur- 
tout. Prsecipae,  adv.  Cic.  {m- 
primis,  adv.  Cic.  Ce  qui  est  — 
le  devoir  d'un  orateur,  caput 
orataris.  Cic  Je  vous  rec  im- 
mande  —  de...,  capat  est  mese 
commendationis  uï   subj.).  Cic. 

essieu  (lat.  pop.  axile,  dérivé 
du  lat.  class.  axis),  s.  m.  Pièce 
de  bois  ou  de  fer  dont  les  extré- 
mités entrent  dans  les  moyeux 
des  roues.  Axis,  is,  m.  Virg. 
Sen.lcC.  rotaram.  Liv.). 

essor,  s.  m.  Exposition  à  l'air 
libre  (arch.).  A  1'  — ,  sab  dio. 
Col.  Fig.  L'  —  d'un  livre,  edi- 
tio  libri.  Qaint.  ^  Elan  d'un 
oiseau  dans  l'air.  Nisus  ou 
nixas.  ûs,  m.  Virg.  Hor.  Pren- 
dre r  —  alis  se  levâre.  Liv.  e- 
volâre,  intr.  Cic.  Ayant  pris 
son  — ,  pennis  sublime  elatas. 
Liv.  Il  (Fig.)  Elan  de  l'esprit. .'Ini- 
miouingenii  cursus.  Cic.  Impe- 
tas  animi.  Cic  Prendre  son  — , 
evolàre,  intr.  Cic.  (cf.  itaqae 
tantos  processas  efficiebat,  ut 
evolare,  non  excarrëre  videre- 
tar.  Cic.  [Brut.  78,  271].  iiios 
autem,  dolent  evolasse.  Cic.  [de 
Or.,  II,  ô2,  509].  evolàre  altias. 
Cic  [ep.  I,  7,  8]).  Donner  l*  — 
à  son  éloquence,  pandëre  vêla 
orationis.  Cic.  \\  (Par  anal.) 
Développement  sans  obstacles. 
Voy.  DÉVELOPPE.MENT.  ]|  (Par 
ext.)  Action  de  se  lancer  à  l'a- 
venture. Impetus,  as,  m.  Liv. 
(cf.  impeta  magis,  qaam  con- 
silio.  Liv.). 

essorer  (lat.  pop.  exaarare, 
«  mettre  à  l'air  •),  v.  tr.  et  pron. 
;i  V.  tr.  iTechiiol.)  Exposer  à 
l'air  libre.  Exsiccare  {vestes). 
Cels.  Voy.  sécher,  éte.ndre.  || 
(Par  ext.)  —  une  terre,  des 
graines,  etc.  Voy.  sécher.  ^ 
(Arch.)  V. pron.  S'élancer  dans 
l'air.  Voy.  [s']  élancer,  essor. 
Il  Fig.  S'élancer.  Voy.[3']  élan- 
cer. ESSOR. 
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essoucher,  v.  tr.  Nettoyer  (un 
tonain)  en  arrachant  les  sou- 
ches. Excodicàre,  tr.  Pail. 

essoufflement,  s.  m.  Etat  de 
celui  qui  est  sssoufdé.  Defectio 
^piritas  oaanimx.  C'eis.  .-In/ie- 
litas,  us,  va.  Plin.  Ankclans 
spiritas.  Col.  .inhelatio,  onis, 
f.  Cels. 

essouffler,  v .  tr.  .Mettre  hors 
il'haleine.  Aniielitam  niovëre 
(alicai).  Cit.  Acrias  spiritam 
concitâre.  Curt.  S'  — ,  ètro  es- 
soufflé, an/ie/âre, intr.  Coi.  mhe- 
litam  ducëre.  Plaat.  ou  trahère. 
Qaint.  exanimari  (cursu).  Cic. 
Un  est  essouftlé,  anhelitas  mo- 
ventur.  Cic. Essoufflé,  anhelans. 
p.  adj.  Cic.  anhelas,  a,  um, 
adj.  Virg.  Plin.  exanimatas,  a, 
am,  p.  adj.  Plaut.  Cxs.  (cf. 
milites  exanimati  cursu   C'.ts.)  . 

essuie-main  (cf.  lat.  post.  ma- 
natergium.  Isid.),  s.  m.  Ser- 
viette pour  s'essuyer  les  mains. 
.Mantele,  is,  n.  Virg.  Plin.  Man- 
teliam,  ii,  n.   Varr. 

essuyer  (lat.  post.  eaisaccâre 
[■■  extraire  le  suc  -l.  Cxl.-Aar. 
Cassiod.).  v.  tr.  Sécher  (un  ob- 
jet mouillé)  à  l'aide  do  qqch. 
qui  enlève  l'humidité  et  ipar 
ext.)  nettoyer  à  l'aide  do  qqch. 
Tergére,  tr.  Cic.  etc.  (moins 
empl.  que  les  compos.)  ;  abs- 
tergére,  tr.  Cic  Liv.Cart.  (ex.: 
craorem.  Liv.  lacrimas.  Sen. 
Curt.  Çletam.  Cic.  labellam 
[■  s'essuyer  la  lèvre  -].  Plaat. 
ocalas  amicalo.  Cart.  (aciem. 
Sen.);detergére,  tr.  Plaat.  Ov. 
Col.  (ex.:  sudorem  frontis  bra- 
chio.  Plaat.  lacrimas  pollice. 
Ov.  mensam.  plaat.  caput  pal- 
lia. Plaat.  labra  spongià.Col.); 
extergére,  tr.  Plaat.  Vitr. 
\6x.:sibimanus.  Plaat.).  \\  {Fig.) 
Avoir  à  supporter  (qqch.  de  fâ- 
cheux). Accipère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  •.injuriam.  Cic.  detrimen- 
tam.  Cses.  cladem.  Liv.);exci- 
père.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  impe- 
tum,  hostiam.  Cœs.)  ;  experî- 
ri,  dép.  tr.  Liv.  Phœd.  (ex.  : 
nondam  alteram  expertas  (or- 
tunam  [••  n'ayant  pas  encore  — 
de  revers  »].  Liv.)  ;  ferre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  repalsam  [-  un 
refus  •]  a  populo.  Cic.)  ;  per- 
ferre,  tr.  Cic.  eic.  (voy.  sup- 
porter, ENDURER,  subir)  J  tOlS- 

ràre,  tr.  Cic.  etc.  (voy  endu- 
rer, 3tn>P0RTER)  ;  stibire,  tr. 
Cic.  etc.  \Vov.  SUBIR,  endu::ek, 
affronter)  . 
est,  s.  m.  Un  des  quatre  (joints 
cardinaux, celui  qui  est  du  côté 
où  le  soleil  se  lève.  Oriens  sol. 
Cxs.  Oriens,  entis,  va.  Cic  Or- 
tas,  as,  m.  Cic.  (cf.  ab  ortaad 
occasam.  Cic).  \\  (Par  ext.) 
Région,  lieu  situe  du  côté  de 
l'est.  Oriens,  entis  (cf.  ad  orien- 
tem  spectare.  Vitr.).  Voy.  le- 
vant, orient.  Il  (Spéc.)  Partie 
d'un  pays  situé  du  côté  de  l'est. 
L'  —  de  la  France,  pars  Gallise 
qasespectat  in  crientem  solem. 
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Cses.  Habiter  1'  — ,  ad  regionem 
orientis  coUre.  Lii: 

estacade,  s.  f.  Systéma  de  dé- 
fense, à  l'aide  do  pieux.  Pâli. 
oram,  m.  pi.  Cses.  Sablicae,  a- 
ram.  t.  pi.  Cxs. 

estafette,  s.  f.  Courrier  por- 
t  uit  les  dépêches  d'une  poste  à 
l'autre.  -Vuntius,  i,  m.  Cic.  E- 
ques  citataa  ou  citas.  Liv.  Dé- 
pêcher à  qqu  uae — ,  accire  a- 
liquem  propero  niintio  ou  pro- 
peris  titteris.  Cic. 

estafier,  s.  m.  Valet  à  pied, 
■    arme.  Voy.  valet. 

estafilade,  s.  f.  Entaille  faite 
avec  le  tranchant  d'un  rasoir, 
etc.,  principalement  au  visage. 
Cicatrix.  icis.  f.  Cic.  Rima,  a», 
f.  Cels.  Voy.  blessure, coupure. 

estafilader,  v.  tr.  (Arch.)  Bles- 
ser d'une  estafilade,  Voy.  bles- 
ser, COUPER. 

estaminet,  s.  m.  Café  où  l'on 
fume.  Popina,  s,  f.  Uor.  Fig. 
Pilier  d"  — ■  (homme  qui  passe 
Eon  temps  à  l'estaminet),  in- 
cola ganeas.  A.  (d'apr.    Gell.). 

estampage,  s.  m.  (Technol.) 
Action  d'estamper,  résultat  de 
cette  action.  Impressio,  onis,  f. 
.4ag  .Voy. IMPRESSION,  empreinti-;. 

estampe,  s.  f.  Image  obtenue 
par  l'empreinte  d'une  planche 
gravée.  Voy.  gravure. 

estamper,  v.  tr.  (Technol.) 
Marquer  île  métal,  etc.»  de 
l'empreiateeu  reliefou  en  creux 
d'un  moule,  etc.  Signàre  [ar- 
gentam).  Cic.  Xotam  [alicai  reï] 
imprimére.  Virg.  Voy.  graver, 

IMPRIMER.    MARQL'ER. 

estampille,  s.  f.  Marque  qu'on 
imprime  sur  un  objet  pour  en 
constater  l'authent  ici  té.  Korma, 
X,  f.  Ov.  Sen.  (cf.  publica  (or- 
ma.  Sen.}. 

estampiller,  v.  tr.  Marquer 
d'une  estampille,  hormâ  fpa- 
blicà)  percatêre.  Sen.  Notam 
imprimére  I dît.) .   Virg. 

ester (lat.  jiare),  v.  intr.  (Droit.) 
—  en  jugement  (se  présenter 
valablement  comme  demandeur 
ou  comme  défendeur  devant 
la  justice).  In  jadiciam  (ou  ad 
j'adicem)  venire.  Cic.  In  Judicio 
adesse  ou  si  m  pi.  adesse.  Cic. 
/\d    vadimoniam  venire.    Cic. 

Voy.    COMPARAÎTRE. 

«sthétique  lat.  philosophique 
.fsthetica),  s.  f.  et  adj.  |[  S.  f. 
Partie  de  la  philosophie  qui 
traite  du  beau  dans  la  nature 
et  l'art.  Z3oc(rina/)a/c/iri(a(/inis 
ou  elegantia;  et  venastatis 
recte  jadicandœ  (ou  intelligen- 
rfa?)  ou  doctrina  nalchri  venui- 
tiqae  recte  jadicandi.  Les  p— 
gles  de  r — ,  artis  priecepta.  Cic. 
Juger  d'après  les  principes  d" 
r  — ,  judiciam  ad  artis  ratio- 
nem  revocare.  Cic.  Un  profes- 
••;urd' — ,  qai  de  palchritadine 
ou  elegantiâ  et  venustate  prse- 
cipit.A.  1  AdJ.  Relatif  au  senti- 
ment du  beau.  Elegans,  adj. 
Cic.  Venaatas,  a,  jxm,  adj.  Cic. 


EST 

Le  sens,  le  goût  — ,  senstis  pal- 
chri  venitstiqae.  Cic.  elegan- 
tiâ, a»,  f.  Cic.  Le  sentiment 
— ,sensiis,U3,  m,  Cic.  Personne 
qui  a  lo  sens,  le  sentiment  — , 
/)u/chrirudinis(ou  eteganti^r]  et 
venastatis  intelligens.  Cic.  D'a- 
près des  principes  — ,  dégan- 
ter, adv.  Cic. 
estimable,  adj.  (.4rc^.)  Dont 
on  peut  faire  l'estimation.  .Es- 
timabilis,  e,  adj.  Cic.  (Fia.  III, 
9,  20).  .lEstimandus.  a,  am,  p. 
adj.  Liv.  1  Digne  d'estime. 
Magni(plarimi,  etc.)  (aciendas. 
Cic.  ^Estimatione  dignus.  Cic. 
llaad  spernendus.  Liv.  {ct.  nc- 

Zaaqaam  spernendus  aactor. 
iv.).  Laadabilis,  e,  adj.  Cic. 
ici.orator.  Cic.).Laudandus,a, 
nm,  p.  adj.  Cic.  Probabilis,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  orator.  Cic.  AVp  ). 
Homme  fort  peu  — ,  homo  mi- 
nimi  prêta.  Flaat. 
estimateur,  s.  m.  Celui  qui 
fait  l'estimation  d'une  chose. 
(Au  sens  propre.)  jEstimator, 
oris,  m.  Cic.  [cl.  rerum,  (ra- 
menti.  Cic.)  —  de  la  fortune 
des  citoyens  à  Rome,  censor, 
orts.  m.  Cic.  (Au  fig.)  Jadex, 
icis,  m.  Cic.  Voy.  appréciateur, 

CONNAISSEUR. 

estimatif,  tive,  adj.  Qui  con- 
tient l'estimation  d'une  chose. 
jEstimatorias,  a,  am.  adj.  Dig. 
Davis  — ,  sestimatio  samp- 
taum.  Jet.  Etat  —  d'un  im- 
meuble,a?5h'ma(io  possessionis. 
Cic.  Faire  un  état,  un  devis  — , 
eestimâre,  tr.  Cic.  Faire  un  état 
—  du  dommage,  damni  taxa- 
tionem  facëre.  Cic. 

estimation,  s.  f.  Action  de 
déterminer  le  prix ,  la  va- 
leur qu'on  attribue  à  unechose. 
Ratio,  onis,  f.  Cic.  JEstimatio, 
onis,  l.  Cic.  {cl.  censas.  Cic. 
(ramenti.  Cic.  au  plur.  eesti- 
mationes  taas  vendëre  [■  ven- 
dre tes  biens  au  prix  de  1'  —  '] 
non  potes.  Cic.  prsedia  inœsti- 
mationem  [•  au  prix  de  l'esti- 
mation "]  ab  aliqao  accipëre. 
Jet.  sestiinationem  {acërc.  Cses. 
Faire  1'  —  d'une  chose,  aesti- 
màre  aliqaid.  Cic.  dacëre  ra- 
tionem  alicajas  rei.  Cic.  ha- 
bère  rationem  alicajas  rei.  Cic. 
Etre  l'objet  d'une  — ,  in  œsti- 
mationem  venire.  Cic.  œstimari 
ou  computari,  pass.  Cic.  Faire 
à  première  vue  une — ,  pretiam 
conficëre.  Cic.  Elever  1'  — ,  pre- 
tiam aagêre.  Plin.  V  —  des 
biens  des  citoyens  à  Rome, 
censas,  ûs,  m.  Cic.  Voy.  éva- 
luation, PRIX,  taxation.  Il  (P. 
anal.)  Calcul.. Esiimatio,  onis, 
f.  Cic.  Faire  une  — ,  œstimàre, 
tr.  Cic.  calcalum  ponëre.  Cic. 
dacëre  rationem  alicaja»  rei. 
Cic.  Voy.  estimkr,  évaluer.  1 
(P.  ext.)  Action  do  calculer  le 
lieu  où  se  trouve  un  navire  en 
mer,  etc.  Voy.  estime. 

!  estime,  s.  f.  Détermination 
faite    par   qqn    du  prix,  de   la 
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valeur  qu'il  attribue  à  unechose. 
.Estimatio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
ESTIMATION.  ||  (Par  ext.)  Calcul 
approximatif.  Ratio,  onis,  t. 
Cic.  [d.  quantam  in  ratione 
est.  Hirt.).  Conjectura,  a",  f.  Cic. 
Lùc.  adv.  .\  1'  — ,  c.-à-d.  au 
juger,  voy.  juger.  ^  (Ei'.l .}  Opi- 
nion de  qqn  sur  ce  que  vaut 
une  pi^rsonne,  une  chose,  .^s- 
timatio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
Sen.  (ex.:  sest.  sai.  Vell.  nimia 
sai.  Sen.  honoris.  Liv.  vera' 
magnitadinis  ejas.  Liv.);  exJS- 
timatio,  onis.f.  Cic.  Liv.  (ex.; 
e.\ist.  tacita.  Cic.  voy.-  appré- 
ciation, jugement).  Il  (Par  ext.) 
Bonne  opinion  qu'on  a  de  ce 
que  vaut  qqu    ou   qqch.  Exis- 

timatio,  onis,  f.  cic.  etc.  (ex.: 
bona,  optima,  intégra,  magna, 
prxclara  existimatio.  Cic.  ei 
simpl.  existimatio.  Cic.  home 
sine  cvistimatione .  Cic.  existi- 
mationem  perdëre.  Cic.  exis- 
timutioncm  colligëre.  Cic.  nul- 
lumdetrimentumexistinxationis 
fecit  [■  il  ne  perdit  pas  dans 
r  —  publique  •].  Nep.).  Faire 
pou,  très  peu,  plus,  Beaucoup 
d'  —  de  qqn  ou  de  qqch.,  ali- 
qaem  ou  aliqaid  parvi,  minimi, 
plaris,  maximi  facëre.  Plaut. 
Cic. etc.  No  faire  aucune  —  de... 
nihilifacëre.  Cic.  Voy.  estimer. 
Avoir  en  haute  — ,  saspicëre, 
tr.  Cic.  (cf.  s.  viros.  Cic.  nihil. 
Cic).  Il  (Arch.)  Bonne  opinion 
dont  on  jouit  chez  les  autres. 
Voy.  CRÉDIT,  réputation,  prix, 
vogue. 

estimer,  v.  tr.  Déterminer  le 
prix,  la  valeur  qu'on  attribue 
à  qqch.  .^stimâro,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  amicitias  inimici- 
tiasqae  non  ex  re,  sed  ex  com- 
mode sestimamas.  Cic.  vere  rem 
xstimâre.  Liv.tenaissimê  [»  très 
bas  '].  Cic.  carè  ou  carias  ses- 
timàre.  Cic.  domam.  Cic.  signa. 
Cic.  aliqaid  ternis  denariis.  Cic. 
prata  et  areas  qaasdam  ma- 
gno.  Cic.  ista  pcrmagno.  Cic. 
ati  ea  [mancipia]  quoqae  de- 
ciens  tanto  plaris,  qaam  qaanti 
essent,  assiimarentar.  Liv.}; 
putàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  si  qaa- 
dringentis  denariis  Capidinem 
illam  patasset.  Cic.  [Vcrr.  II, 
il,  5,  131).  Il  (Par  ext.)  Calcu- 
ler, j^stimâre,  tr.  Liv.  (ex.: 
œst.  secam  qaid  in  (ronte  Da- 
tèrent    [lapides]    singuli.    Liv. 

fX.XV,  S3, 11])  :  judicàre,  abs. 
C:es.  (ex.  :  /.  de  itinare  [•  esti- 
mer la  distance  -].  Cxs.).  \\ 
(Fig.)  Apprécier.  .Xstimâre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  apprécier)  ; 
facëre,  tr.  Cic  etc.  {an.-.ali- 
qaem  ou  aliqaid  parvi.  minimi, 
filaris,  maximi,  nildli.  l'iaat. 
Cic.  au  passif,  tanti  ub  omni- 
bus  fieri.  Cic.  omnes  prse  illo 
parvi  fataros.  Nep.)  ;  ducère, 
tr.  Cic.  (ex.  :  d.  aliqaid  parvi. 
Cic.  plaris.  Cic  pro  niUilo. 
Cic.)  ;  exigêre,  tr.  Cic.  (voy. 
apprécier)  ;    existimâre,  tr. 
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Cic.  etc.  (ex.  :  bene  de  UUs  li- 
bris  Cic.  verede  se.Cic);  pen- 
dêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  ali- 
gaem  non  ex  fortana,  sed  ex 
virtate,  Cic.  nliijaid  magni. 
Hor.  parvi.  Ter.  (locci.  Ter.)  ; 
pensâre,  tr.  Liv.  (ex.:  amicos 
ex  factis.  Liv.).  —  moins,  post- 
habêre,  tr.  Ter.  Cic.  (cf.  p. 
omnes  sibi.  Liv.).  postponère, 
tr.  Cic.  etc.  (c(.p.aliqaemalicni. 

Ov.).VOy.  RÉPUTATION,  PRIX,  VO- 
GUE. 1  (F'S)  Avoir  une  opinion 
sur  ce  que  vaut  une  personne, 
une  chose.  Voy.  avi':,  penser, 
CROIRE,  OPINION.  |{  Suivi  d'un 
adjectif  exprimant  la  qualité 
reconnue  à  qqn,  à  qqcli.  Du- 
cère,  tr.  Cic.  etc. (ex.;  d.  aliquem 
beatum,  Cic.  voy.  juger,  re- 
garder [comme], TENIR  [pour]): 
existimâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
atiijaem  avarum.  Cic.  voy.  te- 
nir [pour])  ;  judicâre,  tr.  Cic. 
(voy.  juger)  ;  putâre,  tr.  Cir. 
etc.  (voy.  REGARDER  [coHime], 
TENIR  [pour]).  Il  Suivi  d'une 
propos,  complétive.  —  que, 
censére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
[être  .1']  AVIS,  penser);  existi- 
mâre, tr.  Cic.  etc.  (voy.  juger); 
putàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  pen- 
ser, croire,  [être  d']  avis);  o- 
pinàri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

CONJECTURER,   PENSER,  CROIRE, 

[être  d']  avis).  ||  (Par  ext.) 
Avoir  bonne  opinion  de  ce  que 
vaut  une  p.»rsoniie,  une  chose. 
Bene  de  aUijao  ou  de  aligna  re 
existimâre.  Cic.  Magni  facëre 
{aliqaem  ou  alii/aid).  Cic.  Se 
faire  —,  probûri,  passif.  Plin. 
laadàri.  Cic.  Plin.  nomen  ha- 
bêre. Cic.  Estimé,  laadatas. 
Cic.  Plin.  probatas.  Cic.  Peu 
estimé,  lilis,  e,  adj.  Cic. 

estival,  aie  (lat.  post.  sestiva- 
lis),  adj.  Propre  à  l'été.  .Esti- 
i/us,  a,  um,  adj.  Cic. 

estoc,  s.  m.  Souche  d'arbre. 
Voy.  SOUCHE.  Il  (Fig.  Arch.)  Tige, 
origine  d'une  famille.  Stirps, 
stii'pis,  f.  Voy.  souche,  famille, 
RACE.  Il  Frapper  d' — (en  droite 
ligne,  avec  la  pointe  de  l'épée), 
panctim  ferlre.  Veget.  D'  —  et 
de  taille,  punctim  ac  csesim. 
Sen.  Fig. (Parler)  d' — etde taille 
(n'importe  comment),  temere 
effutire  {de  aliquâ  re).  Cic.  1 
(Arch.)  B.îton.  Voy.  ce  mot.  i 
(P.  anal.)  Longue  épée  droite. 
Gladius,  ii,  m.  Liv. 

estocade,  s.  f.  Coup  d'épée.  Ic- 
tus gladii.  f,it/.  Recevoir  une  — , 
gladio  cœsim  valnerari.  Liv.  || 
(P.  anal.)  Botte  portée  à  qqn. 
Petitio,  onis,  f.  Cic.  1  (P.  ext.) 
Arch.  Longue  épée.  Voy.  estoc 

estocader,  v.  tr.  (Arch.j  Porter 
des  estocades.  Gladio  ceesirn 
percutëre.  Liv.  Voy.  estoc,  fer- 
railler. Il  (P.  plaisant.)  Ten- 
dre la  main,  mendier.  Voy, 
mendier. 

estomac,  s.  m.  Poche  où  lesa- 
liments  se  transforment  en  chy- 
me.   Stomachus,  i,  m.  Cic. 
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etc.  (ex.  :  stomacho  valëre. 
[-  avoir  un  bon  —  •!.  Juv. 
stomacho  langaentieise['  avoir 
un  mauvais  —  ■].  Ca^l.  ap, 
Cic).  stomacho  laborare. 
[•  soulTrir  de  1' —  •].  Cels.sto- 
macham  Isedëre,  offendëre 
[•  faire  mal  à  1'  —,  dérangt?r 
1'  —  -].  Plin.  stomachum  mo- 
vëre  ['  troubler  1'  —  .].  Plin. 
slomachamaliciijaa  rei  usa  vi- 
tiare  [>  se  gâter  1' —  n].Cels. sto- 
machum re§.cëre  ou  recreâre 
[•  remettre  1"  —  '].  Plin.  sto- 
machum comprimëre .  Cels.cor- 
roborâre,  (irmâre  ou  conpr- 
màre  [•  affermir,  fortitior 
1'  —  ■■].  Cels.  stomachum  ex- 
citàre.  Plin.  sollicitâre  ['  sti- 
muler r — ■.].  Hor.  stomacho  u- 
tilis.  Plin.  stomacho  contrarias, 
inimicas  [•  qui  dérange  I'  — , 
mauvais  pour  1'  • —  »].  Plin. 
stomachi  injuria  ou  vexatio 
[>.  dérangement  d' —  •].Plin.); 
venter,  tris.  m.  Cic.  Liv.  (ex.: 
inanis  venter.  Hor.  onerâre 
ventrem  [<•  se  charger  1'  —  »J. 
Sali.).  D' — ,  relatif  "à  1' — ,  voy. 
stomacbal.  Mal  d'  — ,  faiblesse 
d'  — ,  stomachica  passio.  car- 
diacas  morhus.  Cels.  Voy.  gas- 
tralgie. M  'lade  de  1'  — ,  car- 
diacus,  i,  m.  Cic.  Les  person- 
nes malades  ik-  1'  — ,  stoma- 
chici,  oram,  m.  pi.  Sen.  Voy. 
OASTRALGiQUE.Quia  1'  —  Chargé, 
onustas  cibo.  Cic.  grains  cibo . 
Cic.  Estomac  chargé,  craditas, 
atis,  f.  Cic.  Qui  al'  —  chargé, 
crudas,  a,  nm,  adj.  Cic.  Avoir 
r  —  gâté,  cradam,  esse.  Cels. 
Qui  al'  —  creux,  jejanas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Avoir  un  — d'au- 
truche, esse  capacissimam  cibi. 
Liv.  Voy.  DIGÉRER.  Famil.  (A- 
liment)  qui  est  resté  sur  I'  — , 
indigestiis,  a,  am,  adj.  Cels. 
Voy.  DIGÉRER,  INDIGESTE. ^Partie 
extérieure  du  corps  qui  corres- 
pond à  l'estomac.  Pectus,  oris, 
n.  Plin.  Voy.  poitrine.  Le  creux 
de  1'  — ,  voy.  creux. 

estomaquer,  v.  tr.  (Famil.) 
Suffoquer  d'étonnoment,  d'in- 
dignation. Stomachum  facëre 
ou  movëre  alicai.  Cic.  Voy. 
étonner,  indig.ner,  suffoquer. 
S'  — ,  stomachâri,  dép.  iiitr. 
Cic.  (cf.  st.  aliqaâ  rê.  Cic).  Voy. 
indigner. 

estrade,  s.  m.  (Arch.)  Route. 
Voy.  ce  mot.  Batteur  d'  —  (é- 
claireur  qu'on  envoie  recon- 
naître l'ennemi) .  E.rplorator, 
oris,  m.  des.  Procursator,  o- 
ris,  m.  Liv.  1!  (P.  ext.)  Famil. 
Battre  1'  —  (marauder).  Voy. 
.marauder.  ^  Partie  élevée  au- 
dessus  du  plancher  d'une  cham- 
bre, d'une  salle,  et:.  Sugges- 
tas,  as,  m.  Cic.Palpitum,  i,  n. 
Hor.  Tribunal,  alis,  n.  Tac. 

estragon,  s.  m.  Plante  pota- 
gère qui  sert  d'assaisonne- 
ment. Dracunculas,  i,  m.  Plin. 

estramaçon,  s.  m.  (Arch.)  Coup 
donné    avec    le    tranchant    de 
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l'épée.  Voy.  taille.  [|  (P.  ext.) 
Tranchantde  l'épée.  Voy.  tran- 
chant. ||  (P.  anal.)  Partie  d'un 
biton,  intermédiaire  entre  la 
pointe  et  le  milieu.  Hasta,   se, 

i.  Fig.  Donner  dos  coups  d' , 

voy.  estocade. 

estramaçonner,  v.  tr.  Arch. 
F'rapper  d'un  estramaçon.  Voy. 
estocader. 

estropier,  v.  tr.  Priver  de  l'u- 
sage d'un  membre,  par  bles- 
sure, maladie,  etc.  Debilitâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  memhra  ali- 
eu/as  lapidibas,  (ustibus.  Cir. 
debilitatum  corpus  et  conlra- 
cidatum.  Cic.  contusi  ac  dehi- 
litati  inter  saxa  rapesque.  Liv. 
debilitari  lapsa  [-  s'  —  en  tom- 
bant ••].  Saet.  saacii  siepe  ho- 
mines,  cum  corpore  dehilitan- 
tar,  animo  tamen  non  cédant. 
Cic).  Estropié,  mancus  ac  de- 
bilis.  Cic.  Liv.  Etre  estropié, 
s'  — ,  mancam  ac  debilem,  ou 
claudam  ac  debilem  p.eri.  Cic. 
Liv.  Estropié  des  quatre  mem- 
bres, mancus  et  omnibas  m.em- 
bris  captas  ac  debilis.  Cic.  Etre 
tout  à  fait  estropié,  omnes  cor- 
poris  partes  imminutas  ac  de- 
tortas  habère.  Liv.  L'état  d'un 
homme  estropié,  membres  es- 
tropiés, pravitas  imm.inutioqne 
corporis.  Cic.  [Fin.  V,  20,  i7]. 
corporis partes  detortse.  Cic.  \\ 
(P.  ext.)  Rendre  impotent.  Voy. 
impotent.  Il  Fig.  Mutiler,  dé- 
figurer. Voy.  ces  mots.  —  (des 
mots),  coTTumpére,  tr.  Sali. 
Ov.  .Vêla.  (ex.  :  nomen  eoram 
paulatim  Libyes  corrapere. 
Sali.).  P.  ext.  —  (un  auteur, 
en  l'imitant  de  travers),  per- 
verse, inepte  ou  ridicule  imi~ 
tari.    Cic.    Voy.     contrefaire, 

DÉFIGURER,    SINGER. 

estuaire,  s.  m.  (Géog.)  Sinuo- 
sité du  littoral  laissée  à  décou- 
vert à  la  marée  basse.  ^Estua- 
riam,  ii,  n.  Cses.  ^  (P.  ext.) 
Large  embouchure  d'un  fleuve. 
Ostium,  ii,  n.  Liv.  Voy.  em- 
bouchure. 

esturgeon  et  (arch.)  étur- 
geon,  s.  m.  Gros  poisson  dont 
les  œufs  sont  estimés.  Aripen- 
ser,  ëris,  m.  Cic. 

et,  conj.  Conjonction  de  coor- 
dination, servant  à  unir  des 
mots  et  dos  propositions.  Et, 
conj.  Cic.  etc.- (ex.  :  mater  tua 
et  soror  a  me  diligitar.  Cic. 
répété  pour  insister  sur  l'énum. 
et  mari  et  terra.  Nep.  et  mo- 
neo  et  hortor.  Cic.  et  in  pâtre 
et  in  ^lio.  Cic);  -que  (après 
un  mot),  conj.  Cic.  etc.  (ex.:  te- 
qae  hortor.  Cic.  ex  quibasqae 
rebas.  Cic.  deque  his  rébus. 
Cic  adque  regem.  Nep.  in  fo- 
roqae.  Nep.  après  le  dcrn. 
terme  d'une  énumérat.  patres, 
matres  liberiqae.  Cic.  après 
qui  répété  :  qaiqae  Romœ  qui- 
que  in  exercita  erant.  Liv.)  ; 
ac  (dev.  une  consonne)  et  ai- 
guë   (devant  une    voy.   et  h]. 
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conj.  Cic.  etc.  (ex.:  vitam  parce 
ac  dariter  agebat.  Ter.  genus 
hominum  liberam  atqae  sola- 
tam.  Sali,  rem  dif/ici/em,  dii 
immortalcs  .'i«(/n<^  [•  ft  même  •] 
omnium  diftciltimam.Cic.  ne- 
gotiam  magnam  est  navigàre 
atqaeid['  et  surtout  •]  mense 
QaintUi.  Cic).  \\  (.\rch.)  Même. 
Voy.  00  mot. 

1.  étable,  s.  I.  Eudroit  cou- 
vert où  on  loge  les  bestiaux. 
Stabalam,  i,  n.  Virg.  Col.  Sta- 
tio,  onit,  f.  Pall.  —  à  bœufs, 
bubile,  is,  n.  Col.  —  à  mou- 
tons, oi'ile,  ii,  a.  Varr.  Virg. 
cauia>,  arum,  f.  pi.  Virg.  —  à 
chèvres,  capriU,  is,  n.  Varr. 
—  à  porcâ,  saile,  is.  u.  Varr. 
Col.  hara,  x,  f.  Cic.  Séjour  des 
troupeaux  dans  1'  — .  stabata- 
tio,  onii,  t.  Cet.  Jput.  Vivre, 
habiter  dans  une  —,  slabulàrc, 
intr.  Virg.  stabalari,  dép.  iutr. 
Ov.  Col.  Voy.  ÉCLRiE.  Loc.  prov. 
Les  —  d'.^ûgias,  voy.  écurie. 
5.  étable.  Voy.  étbave. 
établer,  v.  tr.  Loger  dans_  une 
étable.    Stabalàre,    tr.    Varr. 

VOV.    PARQUER. 

établi,  part,  du  v.  établir.  Voy. 
ÉTABLIR.  1(Subst.)Sorte  de  table 
haute  servant  à  certains  arti- 
sans. Mensa  {opi^cis).  A. 

établir  (lat.  stabilire  [•  rendre 
stable,  consolider'],  v.  tr.  Fon- 
der d'une  manière  stable.  Po- 
nère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  fan- 
damenta.  Cic.  Jet.)  ;  jacère, 
tr.  Liv.  etc.  (ex.  :  fandamenta 
arbi.  Liv.  aggerem.  Cses.  val- 
lam.    Liv.)  ;  statuère,  tr.  Cic. 

etc.   (voy.     DRES-ER,   PLACER,    PO- 
SER); cÔDStitaére.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  fandamenta.  Cic.',  insti- 
tuère,  tr.  C.T?s.  etc.  (ex.  :  pon- 
t»fi.  Cœt.y,  iDstruére,  ir.Cses. 
etc.    (ex.  :   contabalationes    in 
parietea.  Cees.   [B.  C.  II,  9,  IJ. 
in   cloacaranx  parietibai  tabu- 
las. Vitr.  fV,  g,  7]  .    Il    (Par  a- 
nal.)  Installer.  Ponëre,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :   castra   inproximn 
colle.  Oses,  castella.  Tac.)  ;  lo- 
Câre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.  :  castra. 
Cic);  coUocàre,  tr.  Cic.  (ex.: 
illa  pars  litoris.  abi  iste  castra 
laxariœ      collocaverat.    Cic). 
Voy.   INSTALLER.   ||     (Par  ext.) 
Mettre   dans   un    lieu    de  rési- 
dence.   CoDStituëre,   tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pediies   in  colle.  Cic. 
sibi  domiciliamMagnesiœ.  Nep. 
ibi    {ortanas    saat   constiluit. 
Cic.  ibi  (ataros  flelvetios,  ubi 
eos   Cœsar  constitaisset.  Ca-s. 
prœsidia  in    Tolosalibas    cir- 
rxirnqae   Narbonem.  Cses.  ple- 
bem    in  agris  pablicis.   Cic.  si 
Campanas  ager  dividatar,  ea- 
tarbari  et  expelli  plebem  ex  a- 
gris,  non  constitui  et  collocari 
[•  n'était   pas  établi  à  demeu- 
re .].    Cic.)  ;    destituére,  tr. 
Liv.  (ex.:  cohortes  extra  vallam 
sine  tentoriis.  Liv.)  ;  ponëre, 
tr.  Cic  etc. (ex.:  legionesBrun- 
ditii,  Cic.  prœiidium  ibi.  Cees. 
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custodias  circn  portas.  Cie.)  ; 
coUocàre,  tr.  t  ic  etc.  (ox.  : 
rfoniic-iiium.  Cic.coloniam.  Cic. 
colonial  idoneis  in  locis.  Vie. 
se  Athen'ia.  Cic.  regem  Ptole- 
maide.  Cic.  [ep.  I,  7,  U].  Bojos 
ibi.  Cses.  Bojos  in  fmibas  sais. 
Ca-s.  gcntem  .■illobrogam  in 
vestigiis  Uajas  arbit  atqae  in 
cinere  deflagrati  imperii.  Cic. 
Sacrâtes  philosophiam  devo- 
cavit  e  csela  et  in  urbibas  col- 
lacavit.  Cic.  ibi  procsidiam. 
Ca?s.  quattaar  legioncs  in  Bel- 
gio.  Uirt.).  —  sous  ...,subji- 
Cère,  tr.  Cses.  Liv.  (ex.:  castra 
urbi.  Liv.  aciem  collibus.Cfrs. 
legiones  castris.  Cœs.  se  ini- 
qais  lacis.  Caes.).  S'  — .  consi- 
dère, intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  hic 
an  Antii.  Cic.  in  (inibas  i'bio- 
ram.     Cœs.    voy.  [s']  arrêter, 

DEMEURER,     RE5TEII    ;  TèSldèTe, 

intr.  Cic.  Nep.  Just.  (ex.  :  loci 
amœnitate  capios  in  iisdcm 
terris  cam  virgine  eos  resedis- 
se.  Justin.  [Xlll,  7,  8])  ;  con- 
sistera, intr.  Cœs.  etc.  (ex.; 
ibi  negotiandi  caasâ.  Cœs.  V- 
ticêe.  yal. -.^^ax.).  Aller  oa  ve- 
nir s'  — dans...,  à...,  znigrâ- 
re,  intr.  Liv.  'ex.  :  m.  Romam. 
Liv.) ,  commigrâre,  intr.  Z-ii-. 
(ex.  :  c.  Ramam);  demigrâre. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  illa  loca. 
Cic  in  arbem  ex  agris.  Lii-. 
Pydnam.  Liv.);  transwigrâ- 
re,  intr.  Liv.  (ex.:«.  Vejos. 
Liv.).  Etre  établi,  residére, 
intr.  Cic.  Tac.  (ex.:  patriis  in 
terris  resedisse.  Tac).  Un  hom- 
me établi  (domicilié),  assiduas, 
i,  m.  Plaat.  Cic.  Quint._  \\  Pla- 
cer à  demeure.  Locàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  homincm  inam- 
plissimo  grada  dignitaiisf"  dans 
une  brillante  position  »|.  Cic. 
aliijuem  in  paterno  solio.  Liv. 
(xliqaem  non  in  patrio  locàre 
regno,  sed  in  Syphacis  regnam 
imponére.  Liv.);  collocàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem  in  am- 
plissimo  statu.  Corni(. aliqaem 
hoc  in  grada  dignitatis.  Cic 
aliquem  in  altissimo  grada  di- 
gnitatis. Cic.)  ;  constituère, 
tr.  Cic.  (ex.  :  ali'iaem  in  hoc 
munere  [•  dans  cette  charge»]. 
Cic).  1  (Au  fig.)  Rendre  solide, 
durable.    Stabilire,   tr.   Cœs. 

(voy.         AFFERMIR,      RAFFERMIR)    ; 

cohstabilire.  tr.  Plaat.  Ter. 
(ex.:  rem  suam.  Plaut.  Ter.)  ; 
fuDdàre,  tr.  Cic  etc.  (ex,:  nos- 
tram  imperiam.  Cic  saasopes. 
Cart.  au  pan.  res  pablica  tam 
prœclarë  fandata.  Cic.  fixas  et 
/"unda(u8[-solidomont  établi»]. 
Cic.  fandatœatque  optimecons- 
titala;  opet.  Cic.  accurate  non 
modo  fandata,  veram  etiarn 
exstracla  disciplina.  Cic.  nVdl 
veritate  fundatain.  Cic.  au 
!-iiperl.  fandatissima  familia. 
(  ic.  [dom.  36,  96])  :  consti- 
tuera, tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  rern 
familiarem  suam.  Cic.  res  (ir- 
miler.    Cic.  bene  constitati  de 
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rebaa  domesticis  [•  qui  ont  su 
bien  établir  leurs  affaires  pri- 
vées •  ].  Cici;  sancire,  tr.  Cic 
etc.    (ex.  :  J.    legcm.    Cic.    qua 
lege    videmus    satis  sanctum, 
nt...  [•  nous  voyons  que  cotte 
loi  a  établi   une  sanction  suffi- 
sante pour  que. . .  •].Cic.sanxit 
edicto,  ne...  Cic.  Salon  capite 
sanxit,si  qui...  [•   Solon  éta- 
blit   la   peine   capitale   contro 
quiconque...]».Cic.);comparâ- 
re,  tr.    Liv.  (ex.  :   naturel   hoc 
ita  eomparatam  est,   ut...  Liv. 
cam  ita  a  naturâ  eomparatam 
sit,    ut...   Sen.);    Bgére,     tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  illud  n\aneat  at- 
que  fixam  sit,  quod  neqae  mo- 
leri  neqae  matari  poteat.  Cic. 
p-mm  et  staiatum   est.  Cic.)  ; 
invetaràre,  tr.  Cic  etc.  (ox.  : 
non   tam   atabilis   opinio  per- 
maneret,  nec  cam  sœcalis  œta- 
tibasque   hominum    invcterari 
potaisset.  Cic.  au   part,  passé: 
inveteratus    error.    Cic).  C'est 
un  usai;e  établi,  positum  id  in 
more    est.    Cœs.   \\    Confirmer, 
prouver,  démontrer.  Afiîrmâ- 
re.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  quod  bre- 
viter  dictam  est  rationibus  af- 
firmatum.    Cic.  affirmare   cri- 
men  [•  établir  la  solidité  d'une 
accusation    »].   Liv.)  ;  consti- 
tuer e,  tr.  Cic  (ex.  :  bonapos- 
sessa  non  esse  constitai   [»  j'ai 
établi  que...  •].    Cic.    consae- 
tudo  eo  deducta  est,  ut  et  con- 
stitaeret,honestam  esse  aliqaid 
qaod  utile  non  esset,   et  utile, 
quod    non    honestam.     Cic)  ; 
probàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  Jadicl- 
bus  [■  devant  les  juges  ••].  Ver- 
rem  contra  leges  pecunias  ce- 
pisse.  Cic.   absol.  hoc   difficile 
est  probatu.  Cic.  voy.  prouver, 
démontrer).  1   Instituer.  Sta- 
tuera, tr.  Cic  etc.  (ex.:r<;jnum 
[.  la  royauté  -].  Cic  ciiem  fes- 
tum.Licin.-Mac.);constituère, 
tr.  Cic.  (ex.:  reges  in  civitate. 
Cic.  Cavarinum  apud  eos  re- 
gem. Cic.  pœnam.    Cic.    caria 
pretia.  Cic.  pretiam  framenlo. 
Cic.  pœnas  capitis.  Cic.)  ;  ins- 
tituera, tr.  Cic.  otc.  (ex.:  por- 
torium.  Cic.  dies    festoa.  Liv. 
pœnam.   Cic.    institutam    est, 
ut...  Saet.);  ponëre,  tr.  Cic 
(ex.:  aliqaem  custodem  in  (ru- 
menta  publieo .  Cic.)  ;  craâra, 
tr.  Liv.   (ex.  ;  tribaniciam  po- 
testatem.  Liv.  nova  Hamœ  di- 
i/nitaa  est  creata,quœ  dictatura 
appellatar.    Liv.    voy.    citÉi:u, 
FONDER,   instituer).    [|    (Par  a- 
nal.)  Disposer,  régler.  Ponëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  rationem 
[.   un   compte   '].  Col.).  Voy. 
DISPOSER,  RÉGLER.  1  Caser  dans 
le  monde.  Z.ocâre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  l.    virrjinem.  Cic.  filiam. 
Cic)  ;  coUocàre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  aliquam.  Cic  ut  filiœaw 
de    communi    œrario    dolibua 
datis  collocarentar. Ncp.  [Ariat. 
3,  3]).  S'  —,  voy.  [se]  marier. 
S'  —,  c.-à-d.  se  mettre  dauslo 
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commerce,  à  son  compte,  mer- 
cataram  instituére.  A. 

établissement,  s.  m.  Action 
d'établir.  Conslitatio,  onia,  (. 
Clc.  Proccdor  à  I' —  d'un  pont, 
pontcm  institaëre.  Cxs.  Voy. 
ÉTABLIR.  Fairo  un  solide  — ,  res 
suas  ^irmitcr  constitiiére.  Cic. 
L'  —  do  l'eniioini  sur  une  col- 
line, /lostes  in  colle  constituti. 
Cxs.  Il  Institution.  Voy.  ce 
mot.  Il  Mariage  {d'une  fille). 
CoUocatio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  coll. 
filiss.  Cic  [Glu.  yu,  190]). n  Ac- 
tion de  s'établir.  Sedes,  is,  f. 
Cic.  Liv.  Voy.  résidence.  ^  Ce 
qui  est  établi.  Institatum,  i,  n. 
Cic.  Il  Colonie.  Fonder  des  é- 
tablissoments,  colonias  consti- 
taëre.  Cic.  ||  Un  établissernoiit 
commercial.  Voy.  commerce. 
Un  —  de  bains,  voy.  bain.  Un 
—  d'éducation,  voy.  école. 

étage,  s.  m.(Arch.)Siation  dans 
uu  lieu.  Voy.  station,  séjour. 
Il  (P.  ext.)  Ce  qui  s'élève  sur 
le  sol  ;  demeure,  voy.  demeure. 
Il  (P.  ext.)  Dans  une  demeura 
formée  de  plusieurs  apparte- 
ments superposés,  chaque  par- 
tie do  plain-pied.  Contignaiio, 
onis,  t. Liv.  Contabulatio,  onis, 
f.  Vitr.  l'abulatam,  i,  n.  Cses. 
Liv.  Tours  à  plusiours  — ,  con- 
tabalatœ  tarres.  Liv.  Rome  dont 
les  maisons  sont  à  plusieurs — , 
Rama  cenacalis  sablata  atque 
suspensa.  Cic.  Les  étages  su- 
périeurs de  la  maison,  auperior 
domas.  Cic.  Le  dernier  — ,  ce- 
nacalum  superius.Apal.  et  ab- 
solt.  cenaculam,  i,  n.  Fest. 
J'habite  au  troisième  —  (dans 
une  mansarde),  scalis  habita 
tribus.  Mart.  \\  (P.  anal.)  Dans 
une  chose  formée  de  parties 
superposées,  chacune  de  ces 
parties.  Gradus,  aum,  m.  pi. 
Cic.  Saet.  Les  —  des  colline», 
dej'ectus,  ûs,  m.Cœs.  Disposer 
une  chevelure  à  plusieurs  —, 
comam  in  gradas  formàre. 
Suet.  (Ner.  5\).capat  in  gradas 
comére.  Quint.  (XII,  10,  i7). 
Par  —,  gradatim,  adv.  Liv. 
per  gradas.  Liv.  gradibas.  Liv. 
Il  (Fig.)  Degré  auquel  une  per- 
sonne ou  une  chose  se  trouve 
placéo  par  sa  condition,  sa  na- 
ture. Gradus,  ûs,  m.  Cic.Ordo, 
dinis,  m.  Cic.  Une  personne  do 
bas  — .  in^mo  loco  natas.  Cic. 
hamillima}  sortis  homo.  Liv. 
Les  gens  do  bas  —,  inpmi,  o- 
ram,  m.  pi.  Cic.  Ceux  du  plus 
haut  — ,  summi,  orum,  m.  pi. 
Cic.  Voy.  CONDITION.  Un  haut 
—  de  vertu,  sum/na  virlus. Cic. 
Voy.  degré. 

étager.  v.  tr.  Disposer  par  éta- 
ges, par  rangs  superposés.  Per 
gradas  distribaére[aliqaid).Cic. 
Etage,  gradatas,  a,  am,  p.  adj. 
Plin.  j.  per  gradus  se  tollens. 
Liv.  S'  — ,  per  gradas  se  tôl- 
ière. Liv.  —  ses  cheveux,  caput 
aedi§.cûre.  Jav.  Voy.  étage,  su- 
perposer. 
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étagère,  s.  f.  Meuble  formé  de 
tablettes  disposées  par  étages. 
Plateas,  i,  ni,  lav.  Sid.  Hapo- 
sitoriam,  ii,  n.  Plin. 

étai,  s.  m.  et  (arch.)  étaie,  s. 
f.  (Technol.)  Pièce  de  bois  pour 
soutenir  une  construction.  ,ld- 
minicalam,  i,  n.  Cic.  Faltura, 
œ,  f.  Vitr.  firmamentam,  i,  n. 
Cœs.  —  en  forme  de  fourche, 
farca,  se,  f.  Vitr. 

étaim  (lat.  stamen  [•  fil  de  la 
quenouille  -],  s.  m.  Longue 
laine  dont  on  fait  la  chaîne  de 
certaines  étolfos.  Lana  pectita. 
Col.  ou  pectinata.  Jet. 

étain  (lat.  pop.  stagnamj,  s. 
m.  Métal  grisâtre  pour  fabri- 
quer des  ustensiles  de  ménage. 
Plambum  albani.  Cels.  ou  can- 
didam.  Plin.  Stannam,  i,  n. 
Plin.  D'  — ,  stanneas,  a,  um, 
adj.  Plin. 

étal,  s.  m.  (Arch.)Table  où  l'on 
exposait  on  vente  les  marchan- 
dises dans  les  marchés  publics. 
Mensa,  as,  f.  Hor.  Voy.  table.  || 
(Spéc).  De  nos  jours.  (Technol.) 
Table  sur  laquelle  les  bouchers 
débitent  la  viande.  Lanionia 
mensa.  Saet.  Laniena,  se,  f. 
Varr.  Liv.  Mensa,  se,  f.  Saet. 
Petit  — ,  laniolam,  i,  n.  Fulg. 
Il  (Par  ext.)  Débit  de  viande. 
Voy.  boucherie. 

étalage,  s.  m.  Action  d'étaler. 
Il  (Au  propre.)  —  de  corps  san- 
glants, acervi  corporum  cons- 
tracti .  Cic.  —  (de  marchan- 
dises), propositas  merces.  Cic. 
res  vénales  advenditioneni  ex- 
positse.  Liv.  Sen.  palam  sas- 
pensse  ou  propositse  res  véna- 
les. Liv.  Mettre  en  — ,  voy.  É- 
taler.  Piller  les  — ,  rapêre  ad 
venditionem  exposita.  Tac.  E- 
tre  en  — (en  pari,  de  la  viande 
de  boucherie),  pendére  ad  la- 
niam.  Phsedr.  ^  (Fig.)  Action 
d'exposer  qqch.  aux  regards  avec 
ostentation.  Ostentatio,  onis, 
[.Cic.  (cf.  ost.  scientise.  Cic). 
Venditatio,  onis,  (.  Cic.  — 
d'érudition,  jactatio  eraditio- 
nis.  Qaint.  Faire —  de  qqch., 
venditâre  (ou  ostentâre,  ou  jac- 
târe)  aliqaid.  Cic.  Voy.  éta- 
ler. Celui  qui  fait  —  de,  os- 
tentator,  ôris,  m.  Cornif.  (cf. 
pecunix  ostentator.  Cornif.). 
L' — du  Iu.\e,  apparatus,  ûs,  m. 

Cic.  Voy.   FASTE. 

étale,   adj.   (Marine.)   Station- 

naire.  Voy.  ce  mot. 
étaler,  V.    intr.  et  tr.  ||  (Arch.) 

V.   intr.   Etre    posé   sur   qqch. 

Voy.   PuRER,  REPOSER.     ||    (P.  OXt.) 

Transitivt.  (Marine.)  Se  main- 
tenir contre...,  VOy.  MAINTENIR. 
^  V.  tr.  Exposer  des  marchan- 
dises à  vendre.  Exponëre  ou 
proponëre  merces  (ou  res  vé- 
nales). Saet.  Aliqaid  vénale 
exponëre  ou  in  jnedio  propo- 
nëre. Liv.  Exponëre  in  vendi- 
tionem. Tac.  Etre  étalé,  vena- 
lem  (ou  vénale)  pendére.  Liv. 
palam  saspensam  ou  proposi- 
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tum  esse.  Cic.  ^  Etendre  cora- 
plotemont  sur  une  surface.  Ex- 
ponëre (lierbam  in  sole).  Col. 
Explicâre  (mercem).  Petr.  Pan- 
dëre{pennasad  solemi.  Virg.[a- 
vas  in  sole).  Col.  Expandère  (a- 
las).Plin.  Etalé,  patuius,  a,  am, 
adj.  Virg.  diffusas,  a,  am,  p. 
adj.  Plin.  (particul.  en  pari,  de 
branches   et   de  fouilles).  Voy. 

DÉPLOYER,   ÉTENDRE.    ||      (Famil.) 

S'  — ,  être  étalé,  corpus  liami 
prosfernëre.Curt.  sternëre  cor- 
pas.  Liv.  Etalé,  porrectus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  projectas 
a,  am,  p,  adj.  Virg.  î  Exposer 
complètement  à  la  vue.  I^onère 
ante  ocalos.  Cic.  Proponëre 
(argentam).  Cic.  Ostentâre  {ci- 
catrices suas).  'Ter.  Prœ  se 
ferre.  Cic.  Pree  se  gerëre  {spo- 
lia). Liv.  — sa  vaisselle,  expo- 
nëre vasa.  Cic.  Plutôt  que  d'  — 
notre  impuissance  à  l'égard  de 
certains  désordres,  potius  qaam 
palam  (iat  qaibas  flagitiis  si- 
mus  impares.  Tac.  —  ses  ta- 
lents en  public,  se  publicàre. 
Saet.  Voy.  exposer,  montrer, 
PUBLIER.  Il  (P.  ext.)  Exposer  avac 
ostentation.  Ostentâre  {pra- 
dentiam) .  Cic.  Venditâre  {in- 
geniam).  Cornif.  —  sa  noblesse, 
Jactâre  nomen   et  gênas.  Hor. 

—  de  vains  mériies,  jactâre 
gloriam.  Phsed.  Celui  qui  é- 
tale  sa  fortune,  ostentator  pe- 
canise.    Cornif.  Voy.  afficher. 

1.  étalon,  s.  m.  Cheval  entier. 
Eqaas  admissarias,  ii,  m.  ou 
siinpl.  admissarias,  ii,  va.  Varr. 
Col. 

2.  étalon,  s.  m.  Type  légal  des 
mesures  et  des  poids  autorisés. 
Mensura  légitima.  Frontin.hes 

—  publics  à  (Rome),  mensurse 
exactse  in  Capitolio.  Inscr. 

étalonnage  et  étalonnement, 
s.  m.  Action  d'étalonner.  Men- 
sarse  exseqaatio.A.  Etre  chargé 
de  r  —  des  masures,  mensuras 
exœquandas  curare.  Inscr. 

étalonner,  v.  tr.  Vérifier  sur 
l'étalon  et  poinçonner  (les  me- 
sures et  les  poids).  Signâre,  tr. 
Frontin.  Forma  pablicà  per- 
catëre.  Jet.  Exsequàre  {mensa- 
ras).  Frontin.  Voy. poinçonner. 

étalonneur,  s.  m.  Employé 
chargé  d'étalonner.  Signator, 
oris,  m.  Inscr.  Exactor,  oris, 
m.  Inscr.  (cf.  aari,  argenti. 
Inscr.). 

étamage,  s.  m.  Action  d'éta- 
mer.  L'  —  de  vases  de  cuivre, 
alban\  plumbam  sereis  ope- 
ribas  incoctam..  Plin.  stannam, 
illitam  akeneis  vasis.  Plin.  Ils 
s'en  servent  pour  toute  sorte 
d'  — ,  ea,  qase  volant,  inco- 
quunt.  Plin.  ||  L'  —  des  glaces. 
spécula  ex  stanno  temperata. 
A 

étamer,  v.  tr.  Recouvrir  un 
métal  d'une  couche  d'airain. 
,'ilbum  iplambum)  incoqaëre {se- 
reis operibas).  Plin.  btannam 
illinëre    (rasis).   Tlin.   Stannn 


8» 


ETA 


fi'osa)  illinère.  PUn.  Elamé, 
incoctilis,  e,  adj.  /'/in.  Dos  va- 
S9S  étamés.  incoctilia,  iam,  n. 
pi.  Plin.  1  Rei-ouvrir  (la  face 
iDterno  d'une  glaco)  d'un  aaial- 
game  d'étain  et  de  mercure. 
Spfcala  ex  atanno  timperàre. 
hid. 

étameur,  s.  m.  Celui  qui  éta- 
mà.Stagnator,  ôrU,  m.  Gloss.- 
Labb. 

1.  ëtamine,  s.  f.  Etoffe  de  laine 
légère,  ^taminea  vestis.  A.  ^ 
Tiàsu  dont  ou  so  sert  pour  fil- 
trer, bluter.  Cribetlam,  i,  n. 
PeUg.  Voy.  filtre.  |{  Fig.  Faire 
passer  par  1'  —  (soumettre  à  un 
examen  minutieux),  minuft'us 
scratâri  (omnia).  Quint,  per- 
scratàri,  ir.Cic.  excatère,  tr.  Or. 

tt.  étamine  (lat.  stamina,  plur. 
de  stamen,  •  filaments  •),  s.  f. 
(Botan.)  Organe  sexuel  màlo 
des  végétaux.  L'  —  de  lis,  sta- 
men, inis,  n.  Plin. 

étamure,  s.  f.  (Technol.)  Ma- 
tière servant  à  étamer.  Stan- 
num  illitam.  Plin. 

I.  étanche,  adj.  (Technol.)  Qui 
ne  laisse  pas  passer  les  liqui- 
des. Aqnam  ou  hamorem  non 
transmittens.  A.  Quod  non  rc- 
cipit  in   se   humorem.  A.  Voy. 

IMPERMÉABLE. 

t!.  étanche,  s.  f.  Voy.  étanche- 

MENT. 

étancbement,  s.  ra.  Action 
d'ctaucliar.  L'  —  d«  la  soif, 
restinctio,  onis,  f.  Cic.  L'  — 
du  sang,  suppressus  sangais. 
Cic. 

étancber,  v.  tr.  Arrêter  (un  li- 
quide) dans  son  épanchement. 
—  lo  sang,  pro(laviam  sangai- 
nis  inhibêre.  Cels.  sanguinem 
tistére,  sapprimêre,  reprirnëre. 
Sen.  cohibére.  Cels.  Plin.  — 
les  larmes  de  qqn,  lacrimas 
alicajas  siccàre.  Ov.  fletam 
abstergëre.  Cic.  ||  (P.  ext.)  —  la 
soif  (la  faire  sécher  en  buvant), 
sitim  rettingaére.  Cic.  explère. 
Cic.  1  (Technol.)  Rendre  étan- 
che. Obtaràre  [(oramen) .  Plin. 

Voy.   BOUCHER. 

étaîiçon,  s.  m.  (Technol.)  Etai 
pour  soutenir  un  mur,  une 
voûte,  etc.  Adminiculam,  i,  n. 
Cic.  Plin.  Voy.  ÉTAr. 

étançonner,  v.  tr.  Soutenir  à 
l'aide  d'étançous.  Falcire  [por- 
ticam.j.  Cic.  Voy.  étayer. 

étang,  s.  m.  Etendue  d'eau  dor- 
mante naturelle  ou  artificielle. 
Stagnam,  i,  n.  Cic.  Lacas,  àa 
(Dat.  abl.  plur.  lacubas),  m. 
Cic.  Palus,  ûJis  (,2én.  plur. 
paladam.  Cses.  paludiam.  Lit/, 
.latt.),  t.  Plixd.  —  à  poissons, 
fiiscina,  X,  t.  Cic.  Voy.  vivier. 

étape,  6.  f.  (Arch.)  Lieu  où  les 
marchand»  apportent  et  vendent 
leum  marchandises.  Voy.  mar- 
ché. Il  (P.  ext.)  Comptoir,  en- 
trepôidecommerce.  Emporiam, 
il,  n.  Liv.  Voy.  comptoir,  en- 
trepôt. ||  Magasin  pour  met- 
tre le»   vivres,  etc.    lieceptaca- 
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lum,  i,  n.  Cil'.  Voy.  entrepôt,  | 
MAGASIN.  Il  (P.'jxt.)  Fournitures 
de  vivres,  do  fourrages,  aux 
trou]ie>  l'ii  marche.  Con\n\eatas, 
ûs,  m.  Cffs.1  (De  nos  jours.) 
Localité  où  les  troupes  en  mar- 
chant s'arrêtent  pour  passer  la 
nuit.  Statio,  onis,  f.  Cœs. 
.Vansio,  onis,  f.  Plin.  Statii'a, 
oram,  n.  pi.  Plin.  Briller  I'  —, 
prêter  locanx  tramire.  Csea. 
e.rerci(am  transdacêre.  Ca-s. 
Voy.  DEPASSER.  1  (P.  ext.)  Dis- 
tance à  parcourir  pour  arriver 
à  l'étape. Iter.ytineris,  n.  Cœs. 
(ex.  :  longam  spatium  itineris 
[-  une  longue  étape  •].  dxs. 
abesse  iter  unias  diei.  Cxs.  mi- 
noribiis  itineribas  [«  à  petites 
étapes  •].  Cses.  magnis  itine- 
ribas ['  à  grandes  étapes  •]. 
Caes.  itinera  extendére  [•  faire 
do  longues  étapes  •].  Cœs. 
Liv.)  ;  castra,  orum,  n.  pi. 
Csea.  Lii/.  (parce  que  les  Ro- 
mains établissaient  leur  camp 
chaque  soiv  :  trinis  castris  [-  eu 
trois  étapes  •].  Cxs.  qaintis 
castris  [•  à  la  cinquième  éta- 
pe   .J?   Cœs.).  Il    Fig.   -   de  la 

vie.  %  Oy.    ARRÊT,    REPOS. 

étapier,  s.  m.  (Arch.)  Celui  qui 
est  chargé  à  l'étape  de  fournir 
des  provisions  aux  triupos  eu 
marche.  Voy.  cantinier. 

état,  s.  m.  Manière  d'être  d'une 
personne  ou  d'une  chose  à  un 
moment  donné.  ||  Maninre  d'ê- 
tre (d'une  pers.).  Status,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  qao  in  stata 
simas,cognoscite.  Cic.sao  stata 
Tnanêre.  Cic.  mentem  e  saa  sede 
et  stata  demovëre  [•  mettre 
qqn  dans  tous  ses  états  '].  Cic. 
[Parad.  1,3.  15].  restitaëre  ali- 
<juem  inpristinam  statuni.  Cic. 
statum  saain  tenëre.  Cic.  iste 
non  dolendi  status  [•  état  qui 
consiste  à  ne  pas  souffrir-]  non 
vocatar  volaptas.  Cic.  [Fin.  Il, 
9,  28]);  habitas,  ùs,  m.  Cic. 
etc.  (ex  .:  optimo  esse  habita. 
Cic);  fortuna,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  niufjnà  fortanà  natas. 
Cic.  pâtre  liberlino,  hamili  for- 
tuna ortas.  Liv.).  Mettre  qqn 
(dans  tel  ou  tel)  — ,  aligaem 
afficëre.  Cic.  Etre  dans  (loi  ou 
tel)  — ,  a{(ici,  pass.  Cic.  Etre 
en  —  (de  faire  telle  ou  toile 
chose),  posse  (avec  l'Inf.).  Cic. 
ita,  affeclam,  esse,  ut...  Cic. 
Etre  hors  d' —  de. . . ,  non  posse 
(avec  l'inf.).  Cic.  Mettre  qqn  en 
—  de...,  alicai facaltatem  du- 
re {ali'juid  (aciendi).  Cic.  Met- 
tra qqn  hor»  d' —  de...,  alicai 
facaltatem  eripêre  (aliqaid  fa- 
ciendij.  Cic.  aliquem  prohibëre 
quominus  (aliqaid  faciat).  Cic. 
J'ai  cru  être  en  —  do...,  (a- 
cultatem  mihi  oblatam  putavi 
(aliqaid  faciendi).  Cic.  ||  Ma- 
nière d'être  (d'une  chose).  Sta- 
tus, ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  cseli 
statua.  Cic.  in  sao  manêre  sta- 
ta. Cic.  [Univ.  13,  iû].  rerum 
ttatat.  Sen.   /loc  statu  reram. 
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Lii'.  eodenx  mancnte stata.  Liv. 
restitaëre  in  pristinam  statum. 
Cic.  cam  in  hoc  statures  esaet. 
Cic.  détériore  statu  esse.  Cic); 
habitus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.; 
h.  locorum.  Sen.  rh.  jastitia 
est  habitus  animi.  Cic.  habita 
corporis  sestimâre.  Quint,  ai  e.v 
habita  novie  fortanse  et  novi,  n 
ita  dicam,  ingenii,  qaod  victo  i 
sibi  indaerat ,  apectetar.  Liv. 
optimo  habita  [•■  état  de  san- 
té •]  ease.  Cic.  malus  corporis 
habitus. Cels. vitia  habitas.  Col. 
corporis  habitiia.  Cic.  habitas 
maris.  Val. -Max.  Jtaltœ  habi- 
tas. Cic.  ia  animorum  habitas 
fuit.  Liv.  pro  habitu  pecania- 
rum  ['  suivant  l'état  do  sa  for 
tune  .1.  Liv.)  ;  attectio,  onis 
{pr.  1  disposition,  état  •),  f.  Cir. 
etc.  (ex.:  aff.  ceeli.  Cic.  astro- 
rum.  Cic.  (irma  corporis  affec- 
tio.  Cic.  [Tusc.  V,  12,  87].  af- 
fectio  est  animi  aut  corporis  ex 
tempore  aliqaû  de  causa  com- 
matatio,  ut  lastitia,  cupiditas, 
metus,  molestia,  morbus,  débi- 
litas. Cic.  [inv.  L  15,  3tî;cf.  II, 
58,  176:  voy.  disposition);  con- 
dicio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  bona.  Cic.  cum  ante  misera 
condicio  vulneris  sit.  Cels.  lo- 
coram  condicw.  Col.  c.  imperii. 
Cic.  c.  agri.  Cic.  prxdia  opti- 
mo condiciône.  Cic.  pro  regio- 
namcondicione.  Justin.);  cons- 
titutio,  onis  (•  état,  constitu- 
tion physique  »),  f.  Cic.  etc. 
(ex.:c.  corporis. Cic.  qaoereba- 
mas  an  [il  faudrait  num]  esset 
omnibus  animalibus  constitu- 
tionis  suœ  sensus.  Sen.);  lo- 
cus,  i  (•  situation,  état  [dos 
affaires]  ■•),  m.  Cic.  etc.(e.x.:9uo 
loco  res  sint.  Cic.  res  erat  eo 
jam  loco,  at...  Cic.  restitaëre 
in  locum  suam.  Sen.  peiore 
loco  res  non  potcst  esse.  fer. 
meliore loco  res  mea-sant.Cic); 
ratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
tempestatam  ratio  et  prsedo- 
num  et  locorum.  Cic.  ratio 
pecaniarum.  Cic);  res,  rei, 
fpr.  ■  situation  [des  affaires], 
état,  condition  »),  f.  Cic.  etc. 
(ox.:  maie  se  res  habet.  Cic.  re$ 
bonse,  malx.  Plaut.  Sali,  se- 
candai.  Cic.  florentes.  Cic.  pro 
re  natà.  Cic.  ou  abs.  pro  re. 
Liv.).  Les  différents  — s  de  la 
santé,  valetadines.  Cic  (Tusc. 
V,  3'J,  113).  Los  Grecs  désignent 
d'un  seul  nom  ces  deux  états, 
hxc  duo  Gneculi  uno  nominc 
appellant.  Cic.  (Tusc.  II,  15,35  ; 
de  même  les  neutres  id,  quod, 
ea,  quœ,  etc.  s'empl.  poursign. 
•  cet  état  '  ou  '  ces  états  >, 
quand  le  sens  est  suffisamment 
indiqué  par  le  contexte).  Tenir 
en  bon  — ,  tuéri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sarta  tecta  rediam 
taeri.  Cic);  conservâre,  tr. 
Cic.  etc. (ex.:  c.  domiciliam  sar- 
tam  et  tectam.  Cic).  En  bon  — , 
integer,  gra,  gram,  adj.  Cic. 
Mettre  qqch.  eu  — ,  aliqaid  pa- 


rare  ou  appar&re.  Cses.  Cir. 
Motire  les  ramp:irts  en  —  ilo 
Uéfeiipo,  firmùre.  tiianlmenta  ou 
*nuros  urhis.  Csca.  l.iv.  Mettru 
unô  routo  ou  — ,  viam  nximlrc. 
lÀv.  Remettre  eu  — ,  reûcére 
(pr.  •  rétablir  dans  son  premier 
état  •),  tr.  Cic.  etc.  (voy.  re- 
faire,    RECONSTRL'IRE,     RÉPARER, 

restaurer);  lestituére  (pr. 
•  ramener  à  l'ancien  état  ■), 
tr.  C'tc.  etc.  (voy.  reconstruire, 
réparer).  La  clioje  est  en  — , 
res  intégra  est.  Cic.  Ordonner 
de  laisser  la  chose  en  1' — ,  ^'u- 
bëre  rem  integrani  esse.  Cic. 
Vin  eu  mauvais  — ,  corraptam 
vinum,  Ulp.  Des  bâti  monts  en 
mauvais  — ,  sedes  vitiosa;  (opp. 
à  incolames).  Jet.  Navire  hors 
d'  —  do  prendre  la  mer,  navis 
inutiiis  ad  navigandam.  Cjes. 
Liv.  Dans  l'état  do  la  cause,  ut 
nunc  res  se  habet.  Cic.  En  tout 
état  de  cause,  quicqaid  est.  Cic. 
tU  ut  sit  res.  Cic.  ||  (Spéc).  Etat 
de  maison.  Avoir  un  grand  — 
de  maison,  spatiosam  domum 
prodacëre.  Sen,  laatë  vivére. 
Nep.  Avec  1' —  d'un  simple  par- 
ticulier, ad  privati  habitani. 
Liv.  Il  (Par  anal.).  Ce  qui  con- 
state l'état  des  choses  à  un  mo- 
ment donné  ;  inventaire.  Ra- 
tio, onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ce- 
do  raiionem  carceris,  qaes  di- 
ligentissimé  con^citar.  Cic. 
[  Verr.  II,  5,  50.  1J.7J  .  rationes 
imperii.  Suet.  [Col.  16]);  ra- 
tioDarium,  ïi,  n.  Suet.  (e.\.  : 
r.  imjoerii.SaeÉ.  [Aug. 28]);  ire- 
viarium,  îi,  n.Sen.  Saet.  (ex.: 
b.  imperii.  Suet).  ||  (Arch.) 
Faire  état,  c.-à-d.  estimer,  pen- 
ser, songer.  Voy.  ces  mots.  Faire 
peu  d' —  de  qqn,  parvi  faccre 
aliquem,.  Cic.  1  Manière  d'être 
d'une  personne  dans  l'ordre 
social.  Il  Condition  civile  d'une 
personne.  Condicio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  cundicio  nas- 
cendi  [•  l'état  que  donne  la 
naissance  ■■].  Cic.  [Cat.  3,  l,2j. 
Sen.  [de  ot.  sap.  31,  IJ.  conrficio 
servitatis.  Cic,  ou  seri/His.  Cic. 
voy,  condition).  Actes  de  1' — 
civil,  acta,  orum,  n.  pi.  Suet. 
Il  Condition  résultant  de  lapro- 
fession.  Condicio,  onis,C.  Cic. 
etc.  (ex.:  qui  siio  j'adicio  essent 
iilam  condicionem  vitee  secati. 
Cic.  voy.  condition);  fortuna, 
33,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  f.  in^ma 
servorum.  Cic.  de  captii/is,  at 
qaisqae  liber  aat  servus  esset, 
suée  fùrtanœ  f  "  en  rapport  avec 
son  état"]  a  quoque  sappliciam 
tumptum.  est.Liv.saœquemque 

J'ortunss  ma.xime  peenitet.  Cic. 
ep.  6,  1,  l]j;  sors,  sortis,  f. 
lor.  Liv,  (voy.  condition, sort); 
ordo,  inis,  m.  cic.  etc.  (ex.  ; 
homines  ejasdem  ordinis.  Cic. 
voy.  rang);  dignitas,  atis,  l, 
Cic.  etc.  (ex.:  d.  regia.  Cic,  I^ep. 
allas  dignitatis  gradus.  Cic). 
Suivre  r —  de  son  pore,  voy. 
profession,  métier.  Il  Condition  ' 
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politique.  Ordo,  inis,  m.  Cic. 
etc.  (  voy.  ordre  )  ;  COrpuS, 
oris,  n.  Liv,  (ex.:  hoc  tertianx 
in  re  pubiica  corpus ^actum  est. 
Liv.  Ackxi  concilii  sai  Lace- 
diemonios  fecerant,  ut  corpus 
tinum,  et  concilium  totius  Pe- 
loponnesi  esset, Liv.).  ||  (Par  oxt. 
au  plur.).  Los  députés  des  états. 
Voy.  DÉPUTÉ.  Il  Assemblée  de 
ces  députés.  Concilium,,  ii,  n. 
voy.  assemblée.  Salle  des  états, 
curia,  a,',  f.  Cic.  ^  Manière  d'ê- 
tre des  hommes  réunis  en  so- 
ciété. Habitus,  ûs,m.Cic,  Con- 
dicio, onis,  f.  Cic,  L'  —  de 
liberté,  libertas,  atii,  f.  Cœs, 
(B.G.  III,  10  :  opp.  à  condicio 
scrvitutis).  —  de  sauvagerie, 
état  sauvage ,  efferitas ,  atis 
(opp.  à  mansuetado) .Cic,  (Sest. 
ÙO,  91).  —  de  nature,  prima 
reram  naturœ  veritas.  Sen.  (cf. 
adlinc  in  prima  reram  natarse 
veritate  vivère.  Sen.),  Les  pre- 
miers hommes  vivaient  à  i'  — 
de  nature,  primi  mortaliam 
nataram  incorrapti  sequeban- 
tar.  Sen,  Etre  en  —  de  gurrre, 
bellum  jerère.  Cic.  Il  (Par  ext.) 
Régime  politique  d'une  nation. 
Forma,  ae,  f.  Cic.  (ex.:  civitatis 
forma.  Cic);  formula,  as,  f. 
Liv.  etc.  (ex.:  Lampsacenos  in 
sociorum  (ormulam  referre. 
Liv.  A(ricam  in  provincia;  (or- 
mulam redigëre.  Vell.  V'  y.  OR- 
GANISATION [poli  tique]);  ci  Vlïas, 
atis,  f.  Cic  etc.  (i-x.  :  regia 
[•  monarchique  •■]  civitas.  Cic 
popuiaris["  républicain  tl.Cic). 
Voy.  monarchie,  tyrannie,  des- 
potisme, république,  démocra- 
tie, DÉ.MAGOGIE).  ||  La  naiion 
considérée  comme  l'ormant  un 
corps  politique.  Civitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  Helvetia. 
Cœs.  c.  Ubiorum.  Cses.  c.  bene 
morata  et  bene  constituta.  Cic. 
descripfio  ["  constitution  ■>]  ci- 
vitatis. Cic.  [Sest.  65,  137].  ci- 
vitates  constituëre  [••  donner 
une  constitution  »].  Cic.  [de 
Or.  I,  19,  86].  civitatis  leges, 
jadicia,  jura  describére  [-  don- 
ner à  I' —  une  constitution  "]. 
Cic.  [Rep.  I,  2,  2).  principem 
civitatis  esse.Cic.  [dom.  S.î,  66]. 
recior  [•  chef  ■]  civitatis.  Cic. 
[de  Or.  I,  iS,  211]);  res  pu- 
biica, f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  disci- 
plina ou  forma  rei  publicse. 
Cic.  [Rep.  I,  33,  50;Tusc.  II, 
15,  36]  rem  publicam  consti- 
tuëre. Cic.  [de  Or.  I,  19,  85]. 
rem  publicam  legibus  et  insti- 
tuas temperâre.  Cic.  [Tusc.  I,  1, 
2].  libéra  res  pubiica.  Cic. 
[Rep.  1,33,  i8].  rem  publicam 
gerére,  administrâre,  regëre, 
gabernàre.  Cic.  [Fin.  111,20,68; 
ad.  Att.  VII,  25;  Rep.  I.  3i, 
51].  tractâre.  S'ail.  [Jug  il,  2]. 
rei  pubiica;  pra'esse.  Cic.  [OIT. 
1, 23,  79].  clavam  rei  pubiica: 
tenëre.  Cic.  [Sest.  0,  20J.  acce- 
dëre  ou  se  conferre  ad  rem  pu- 
blicam. Cic.  rem  pabiicam  au- 
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3«rc.  Liv.  ampli(icûre.  Cic. 
saluti  rei  pubiica;  non  déesse. 
Cic.  rei  publicœ  causa  [-  dans 
l'intérêt  de  1' — -j.Cic.    ICaecin. 

20,  57;  Sest.  i.7,  101],  e  re  pu- 
biica [opp.  à  contra  rem  publi- 
cam]. Cic.  [ep.    XIII,  85;    ani. 

21,  38].  viri  rei  pubiica:  ge- 
rendse  periti  [»  les  hoinni  's 
d'Etat  -J.  Nep.  [Dat,  ><,  U],  viri 
in  re  publicà  prudentes,  Cic, 
[Div.  1,  /i9,  111].  homo  in  re 
publicàexercitatus  f'  un  homme 
d' —  expérimenté  »J.  Cic.  [Div. 
I,  i(9,  111].  vir  vere  civilis  et 
pablicarum  rerum  administra- 
tioni  accommorfatus[" un  véri- 
table homme  d' —  bien  l'ait 
pour  diriger  les  affaires  "j. 
Cic).  De  1—,  civilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  public,  politi- 
que); publions,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  pubiica  vincula 
["  prison  d' —  "].  Nep.  sumptu 
publico  [«  aux  frais  de  1'—  -]. 
Cic.  bonam  publicam.  Sali, 
Liv.  malum  publicam.  .Sali. 
Liv.  convivari  de  publico  [•■  aux 
frais  de  1' —  •'].Cic.  m  publicam 
f"  pour  le  compta  de  1' —  »] 
emëre.  Liv,  voy.  public).  Secré- 
taire d'  — ,  voy.  ministre.  La 
conseil  d' — ,  consilium  publi- 
cam, Cic.  Les  affaires  de  1' — , 
res  civiles.  Cic.  Une  affaire  d' — , 
voy.  affaire.  Un  crime  d' — , 
qaod  in  re  pubiica  peccatum 
est.  Cic.  Voy.  crime.  ||  (Par 
anal.)  Pays  soumis  à  une  même 
loi  politique.  Hes,  rei,  f.  Liv. 
etc.  (ex.:  res  Romana.  Liv,  Hor, 
Albana.  Liv.  res  eorumcivibus, 
moribas,  agris  aacta.  Sali,); 
imperium,  ii,  n.  Cic,  etc. 
(l'état  romain).  Voy.  empire, 
royaume. 

état-major,  s.  m.  Corps  d'of- 
ficiers choisis  pour  être  atta- 
cliés  à  un  officier  supérieur, 
Cohors  prœtoria,  Cic,  ||  L'  — 
d'un  parti,  voy.  chef. 

étau,  s.  m.  (Techuol.)  Instru- 
ment formé  de  deux  pièces 
qu'on  rapproche  à  l'aide  d'une 
vis  pour  serrer  les  objets,  etc. 
Retinacalum,  i,  a,  A. 

étayage  et  étayement  (ou 
étalement),  s.  m.  (Tecnnol.) 
Action  d'étayer.  FtUtara,  œ,  S. 
Vitr. 

étayer,  v.  tr.  Soutenir  à  l'aide 
d'étais.  Fulcîre  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  portfcam.Cic  vitis  (ulta. 
Cic);  adminiculâre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  vitem.Cic.  Col.  Plin.); 
statuminâre,  tr.  Vitr.  Plin. 
(ex.:  vineam.  Plin,);  sascipé- 
re,  tr.  Sen.  (ex.:  faltaris  sus- 
cipëre.  Plin.  j.  labentem  do- 
mum..  Sen.  lapidese  moles  qai- 
bas  porticum  suscipimas.  Sen. 
latera  puteoram  structura  sus- 
cipiat  [e  on  étayera  d'une  ma- 
çonnerie le  tour  du  puits  »]. 
Pall.);  suspendére,  tr.  Cses. 
Cic.  Liv.  (ex.:  terram  colam- 
nis.  Plin.  murum  farcalis.Liv. 
ita    œdi^catam  ,    at    suspendi 
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non  poaset.  Ck.].  |l  (Fig.)  Sou- 
tenir, Fuicire.  tr.Cic.(voy.soi- 
tesir)  ;  adminiculàre  .  tr. 
Varr.  etc.  .es.:  partes  admini- 
calaruii.  \  nrr.  [■  particules 
dont  le  rôle  est  d' —  le  dis- 
cours •  1.  rarr.).  Euyé  sur 
(qqch.).  frétas  (aliqua  re).  Cic. 
sttbnixas  (ciliqiiâ  re) . Tac.  Voy. 

tPPPYER,   SOVTENIB. 

et  caetera,  loc.  Et  le  reste. 
Cetera,  (et  non  et  cetera  [qui 
est  un  tour  moderne  1),  n.  pi. 
Cic.  (ex.:  honores,  divitUe,  vo- 
laptates,  cetera  generis  ejas- 
dem.  Cic.  [Off.III,  10,  U3\.sint 
sane  ista  bona  gua?  putantar, 
honores,  divitise,  volaptates, 
cetera.  Cic.  (Tusc.  IV,  31,66]V 

été,   s.   m.    Saison    chaude    de 
Tannée.    .^Stas,   atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  Arabes  campos  hieme  I 
et  -estate  peragrantes.  Cic.  hie- 
mem  et    œstatem  jaxta    pati.  ' 
Sali,  xstate    ineante  ou   iniu'i  < 
[•  au  commencement  de  1' — ■•]. 
Cic.  somma  a-.'tate  [•  au    foit 
de    r—  ■•].    Cic.    agectâ   Jam 
prope  asiate  [•  vers  la  6n  de 
l'_  .].  Cic.  exita  sestatis['  au  | 
sortir   de   1'—    •].  Liv.   média  j 
sestas    jam    forte    erat.  Liv.  \.  | 
D'— ,   aestivas.  a,  um,    adj. 
Cic.  (ex.:  dies,  menses,  tempe- 
ra. Cic.   nox.  Liv.  vestimenta.  j 
Sen.    cabicalam.    Plin.  J.    au 
plur.  subst.  sestiva,  oram[s.-e. 
castra],  n.  Cic.  [  •  campement  | 
d'été  •]).  Passer  1'—  qq-  part, 
se  rendre  dans  un  séjour  d' — , 
aîsfii'âre,  intr.  Varr.  Hin.Sol- 
Uice  d'— ,  solstitiam  œstivam. 
Sol.  Plin.  et  simpl.  solstitiam, 
ii.  n.  Cic.  Du  solstice  d' — ,  sol- 
stitialis,    e,    adj.    Cic.   1|  Fig. 
L'—  do  la  vie  (ràgo  de  la  force, 
de  la  maturité), mafnra  aetas. 
Virg.  mataritas,  atis,  f.  Plin. 

éteindre  (lat.  pop.  extingère  p. 
extingaëre),  v.  tr.  Faire  cesser 
de  brûler.  Extingaëre.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  incendium.  Cic. 
calcem.  Vitr.  consumptus  ignis 
extingaitar  [■  s'éteint  •].Cic.); 
restinguére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
incendiam.  Ilirt.  au  fig.  chez 
Cic.  cf.  incendiam  belli  civilis, 
belli  Panici.  Cic.  ignem.  Cic. 
[Rose.  com.  6.  17].  aggerem 
[•  l'incendie  de  la  jetée  •]. 
Cœs.  calcem.  Plin.  calx  rcs- 
tincta.  Inscr.  carbo  restinctas. 
Plin.  absol.  ad  restingtiendam 
[«  pour  —  le  feu  ■■]  concur- 
rani.  Cxs.);  coznpescêre.  tr. 
Plin.  J.  (ex.:  incendia.  Plin.  j.); 
premêre,  tr.  Sen.  'ex.:  ignem. 
6'en.  [ep.  95,  68]);  opprimére, 
tr.Cic.  Liv.{ez..:  orientem  ignem. 
Liv.  extirigaére  atqae  oppri- 
mére. Cic).  S'—,  extingai.Cic. 
resiingai.  Cic.  (voy.  ci-dessus), 
emori,  dép.  intr.  Plin.  (cf.  e- 
morient  carbo. Plin.).  intermo- 
ri,  dép.  intr.  Cart.  'c(.  inter- 
morilar  ignii.  Cart.).  Laisser 
le  feu  a'—,  et  fenipt.)  laisser- 
la  feu,  ignem  extingui   tinêre. 
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Liv.    —   U  chaux    (en    la  cou- 
vrant  d'une   couche    de    sabio 
niouillé),   macerare  calcem  ou 
glebas  calcis.  Plin.  (voy.  aussi 
ci-dessus).  ||  (Par  ext.)  Calmer, 
apaiser.  Extinguère,  tr.  Cic. 
eic.    (ex.;    sitim.  Sen.   sedilio- 
nem.    Liv.    farorem    alicajas. 
Cic.^:  restinguére, ir.  Cic. etc. 
(ex.:  sitim.  Lie.  [Fin.  II    3,  01. 
cf.  resfincfio  sitis.  Cic.  [ibid.]. 
seditionem.   Cic.  mentes  audi- 
toram    inftamnxatas .    Cic.    [do 
Or.  I,  51,  210].  animas  [•  l'ar- 
deur det  esprits  •].  Cic.odiam. 
Cic.  [Rab.  Post.  6,  13].  incen- 
sam  capiditatem  [•  l'ardeur  do 
la    passion    ■].    Cic.     omnium 
cupiditatum  ardorem. Cic. [Fin. 
I,  13,  i3J.  animoram  incendia. 
Cic.  [or.  S,27].   hàc  [eloqaendi 
vi]  cupiditatcs   iracandiasqae. 
Cic.  [.N.  D.  Il,  59,  lis]);  oppri- 
jnêre,  tr.    Cic.  Liv.   (ex.:  ta- 
multam.   Cic);    compescère, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  apaiser).  Une 
personne  éteinte,  ianyuifius  ho- 
mo.  Cic.  Voix  éteinte,  vox  ian- 
guida.  Cic.  —  le  son,   voy.  at- 
ténuer. S'—,  Jangnescëre,  intr. 
Cic.  Voy.  [s'î  AFFAIBLIR.  ||  Faire 
cesser  de  vivre.  Extinguère, 
ir.  Cic.    etc.    (ex.:  nolite  hune 
Jam    natara    ipsa  occidentem 
velle  maturius  extingui  vatne- 
re  vestro.  Cic.   [  Cœl.  32,  79  ] . 
.?cauras     Mamercas      in     qao 
Scauroram    familia     extincta 
est.  Sen.  rh.    [suas.  2,  22].  ex- 
tinctx    (amilix.    Sali.).  Voy. 
[faire]   périr,   anéantir.    S' — , 
occîdere,    intr.   Cic.    [deX.  32, 
79;  cf.ci-dessus).  exttngni,  pass. 
Cic.  (cf.  refrigerato  et  extincto 
calore  oecidimus  ipsi  et  extin- 
guimar.  Cic.  [N.  D.  II,  9,  23]). 
Il   Faire    cesser    de    subsister. 
Extinguère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
sermo  ille...  posteritatis  obli- 
vione   crtinguitar.    Cic.  [Rep. 
VI,  25].   tyrannis  institatis  le- 
ges  omnes  extinguuntur  atqae 
tollaniur.  Cic.    [leg.  agr.  3,  2, 
J].  extinguère    nomen    populi 
Romani.    Cic.    [Cat.    U,   h,   7]. 
memoriam  publicam.Cic.  (Mil. 
27,  73).  invidiam.  Cic.   [Balb. 
6,  16]).  S'—,  mori,  dép.  intr. 
Cic.    etc.    (ex.:  suaiassimi  ho- 
minis   memoria   moritur.    Cic. 
antiquœ     sunt    istse    leges    et 
morlase.    Cic.  Caesar  cum  ve- 
nisset    mortuo    plausa,    Curio 
filius    est  insecutus.  Cic);    e- 
mori,  dép.  iiitr.  Cir.  (ex.  :  laus 
emori  non  potest.  Cic);  inter- 
mori,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
civitas  intermoritur .  Liv .   me- 
moriam   prope   intermorlaam 
generis  rcnovâre.   Cic);  OCCÏ- 
dére.   intr.    Cic.   (ex.:  ne  .«a- 
crorum  memoria  occideret.  Cic. 
illius  nomen  occidit.  Cic.  ).    || 
iSpéc.)    Eteindra    (une  dette). 
A'omen    exaolvire.    Cic.    Voy. 
UETTF-.I  Faire  cesser  d'éclairer. 
Extinguère,  tr.  Plin.  (ex.:  si 
ardens    lacerna     extinguatur. 
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Pfin.j.  S'—,  occidére,  intr. 
l'etr.  (ex.:  occidant  lucern.-r. 
Petr.  Il  (Fig.)  Faire  cesser  d» 
briller.  Voy.  affaiblir,  ATTt- 
NUER.  Yeux  éteints,  langaidi 
ocah.  Quint.  Couleur  éteinte. 
languidus  ou  pressas  coJor 
Plin.  Eclat  éteint,  mollis  fal- 
gor.  Quint.  ||  (Par  ext.)  Eclip- 
ser. Voy.  ce  mot. 
étendard,  s.  m.  Drapeau  do 
guerre  Vexillum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ox.:  vexillum  tôlière  [•  sor- 
tir militairement,  —  déployés-, 
pour  aller  fonder  une  colonio 
militaire  ].  Cic.  vexi//am  joro- 
ponëre  [•  planter,  arborer  un 
—  .].  Cn-s.).  L' —  dos  légions. 
signum.  i,  n.  Cxs.  Liv.  (ex.: 
sub  signis  intrare  urbem,  [•  en- 
trer, étendards  déployés,  dans 
la  ville  iiJ.Cts.  tignum  pagnx 
proponëre.  Liv .  [•  arborer  1' — , 
signe  du  combat  •].  \'irg.  signa 
seqai.  Sali,  servâre.  Liv.  sab- 
sequi.  Coes.).  Porte  — ,  vexilla- 
rius,  ii ,  m.  Liv.  signi^er,  feri, 
m.  Cœs.  Il  Spéc.  (Arch.)  Pavil- 
lon de  navire.  Vexillum,  i,  n . 
Liv.  (cf.  navale.  Liv.  voy.  pa- 
viLLO.N.  Il  (De  nos  jours.)  En- 
seigne de  la  cavalerie.  Vexil- 
lum, i,  n.  Tac  \\  Fig.  Suivre 
les  —  de  qqn  se  ranger  sous 
les  — ,  marcher  sous  les  — 
do  qqn  (combattre  pour  sa 
cause), sub  aliquo  militàre.Liv. 
castra  alicnj'as  sequi,  alicajas 
partes,  caasam  ou  sectam  se- 
qai. Cic.  Voy.  drapeau,  parti. 
Lever,  arborer  un  —  (procla- 
mer ouvertement  qu'on  em- 
brasse une  cause),  in  causam' 
[alicujas)  descendère.  Liv.  par- 
tes alicajas  seqai.  Vell.  Lever, 
arborer  1' —  do  la  révolte,  re- 
bellàre,  intr.  Ca's.  Voy.  révol- 
te. Lever  1' —  do  la  liberté, 
bellum  ad  libertatem  tuendam 
ou  recojDerandam  sascipêre. 
Cic 

étendre,  v.  tr.  Développer  en 
longueur,  en  largeur,  ce  qui 
est  plié,  etc.  Extendére,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  digitos,  bra- 
chiam.  Cic  ramos.  Col.  au 
part.  adj.  extentus.  Liv.  castra 
quam,  extentissimà  potest  valle 
locat.  Liv.  [XXI,  32,  9]);  ob- 
tendére  (•  étendre  devant  -), 
tr.  Cart.  (ex.:  coria  munien- 
tibus.  Cart.);  prsetendère 
(•  étendre  on  avant  ou  de- 
vant •),  tr.  Liv.  (ex.:  propa- 
gines e  vite  altias  prœtentœ. 
Fab.  Pict.  ap.  Gell.  (X,  15,  13). 
pr.  cilicia.  Liv.);  protendére, 
tr.  Quint. Tac.  (ex  .:  pr.  manus. 
Tac.  brachio  ab  aura  proten- 
so.  Quint.);  pandêre.  tr.  Cic. 
elc.  (ex.:  manibas  ou  palmis 
passis  [  '  en  étendant  les 
doigts  ■].  Cic.  Cœs.  repente 
vclat  maris  vasti  sic  aniversa 
panditar  planities.  Liv.  arbs 
ea  in  ara  Oceani  sita  est,  abi 
primam  e  faacibus  angastif 
panditar  mare.  Liv.)  :  expan~ 
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dêre,  fr.  PUn.  (ox.:  alas.lHin. 
voy.  DÉPLOïER,  étaler);  expli- 
câre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  déve- 
lopper ,  étaler)  ;  dilatàro 
('  élargir,  ouvrir,  étendra  ■), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  aciem  [■  sa 
ligne  de  bataille  ■].  Liv.  ma- 
nnm  [  opp.  à  comprimëre  ]. 
Ciel;  porrigère.  tr.  '7ic.  etc. 
ex.:  membra.  Cic.  crus.  Liv. 
manam.  Cic,  cf.  au  lig.  p.ma- 
niis  in  amicorum  possessiones. 
.Vep.  porrectis  manibas  susti- 
neri.  Cic.);  exporrigère,  tr. 
^■^itr.  PUn. {ex.:  serpens  expor- 
recta.  Vitr.  polypi  rçsupinati 
e.vporrîgant  se.  PUn.);  fun- 
dère,  ir.  Cic.  etc.  (ex.;  vitis 
fanditar.  Cic);  diiTundêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  ramos. 
PUn.  l'itis  latins  diffanditur. 
Col.  niia?  enim  radiées  angas- 
tius  diffunduntur,  ut  caprcssi, 
aliss  latias,  ut  platani.  Varr. 
ab  ejus  [cornus]  summo,  sicat 
palma;  rami  late  diffandnn- 
tar.  Cœs.  au  part,  di/fasus 
[«  étendu  -].  Cic.  platanas  dif- 
fusa ramis.  Cic.  lata  et  diffu- 
sa planities.  PUn.  j.);  laxàre, 
tr.  Scn.  (ox.:  l.  corpus.  Sen.]; 
pro ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex .  ; 
manum.  Plaut.  dirjitum.  Cic); 
projicëre,  tr.  Cic.  (ex.:  fara- 
chiam.  Cic.  vov.  allonger  [p. 
119,  col.  3]).  |l  (Fig.)  Développer 
dans  toute  son  étendue.  jBx- 
tendëre,  tr.  Lit/.  PUn.  j.  (ex.: 
epistulà  me  extendi  ou  extendi 
epistulam  [«  je  me  suis  étendu 
dans  cette  lettre  -  ].  PUn.  j. 
tanqaam  non  longins  quanx 
l'ite  humanse  spatium  est,  ca- 
pidifas  gtorise  extendatur.  Liv. 
[XXVIIl,  i3,  6]);  dilatàre,  tr. 
Cic  etc.  (  ex.:  argamentam 
!•  son  sujet  •].  Cic.)  ;  expli- 
câre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  Capua 
pianissimo  in  loco  explicata 
[•  qui  s'étend  '].  Cic.  montes 
Asise  nobilissimi  in  hoc  tracta 
se  explicant.  PUn.) .  S' —  (sur 
un  sujet),  latius  se  fandëre. 
Cic  On  s'étend  davantage  sur 
ce  sujet,  sur  cette  question, 
hase  uberius  dispatantar  et  fa- 
sias.  Cic.  S'étendant  davan- 
tage sur  le  reste,  aberior  in 
ceteris.  Cic,  ||  Développer  en 
augmentant  la  longueur,  la 
largeur  Extendère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  chartam  malleo.Plin. 
par  ext.  cornua  [•  les  ailes  de 
son  armée  -].  Liv.)  ;  disten- 
dêre  (•  étendra,  déployer»),  tr. 
Cses.  {ex.:  aciem.  Caes.);  expli- 
càre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  (oram 
laxâre  et  asgae  ad  atrium  Li- 
bertatis  explicâre.  Cic);  pan- 
dére,  tr.  Liv.  (ex.:  b.  aciem. 
Liv.);  porrigère,  tr.  Sali. etc. 
(ex.:  aciem  latius.  Sali,  jubet 
I  aciem  porrigi.  Aact.  0.  Afr.); 
diducére  {  pr.  »  tirer  en  sens 
divers,  «carter,  étendre  ••),  tr. 
Gœs.  Liv.  Tac.  (ex.:  ordines. 
Tac.  Frontin.  cornua  [•  les 
ailes  de  son  armée  •].  Liv.  suas 
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copias.  Cses.  aciem  in  cornaa. 
Liv.);  producére  (-  tirer  sur 
fpour  allonger],  étondre  -),  tr. 
Mart.  Jav.  (ex.:  ferrum  incude. 
Juv.  dentibas  pelles.  Mart.); 
proferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
pomœriam.  Liv.  Oeil,  manttio- 
nes,  castra.  Cses.);  promovè- 
re  ipr.  «  reporter  plus  loin, 
reculer,  étendre  »).  Liv.  etc. 
(ex.:  pr.  cornua  [■  les  ailes  de 
son  armée  •]  utrinqae.  Quint, 
aggerem  ad  ui-bcm.  Liv.).  || 
(l'ar  est.)  -Augmenter  la  quan- 
tité et  diminuer  la  force  d'une 
liqueur  (en  y  ajoutant  do  l'eau). 
Diluère,  Ir.  C^s.  Gels.  (surt. 
au  part,  adj .  dilutus,  ex.;  vi- 
num  dilatius  [•  assez  étendu 
d'eau  ■].  Ca?s.  potio  dilufissi- 
ma.  Ceis.). II  (Par  anal.)  Agran- 
dir, augmenter,  accroître.  Pro- 
ferre, tr.  Cic  etc.  (ex.  :  pr.  fi- 
nes a<jri  publici  paulatim.  Liv. 
au  llg.  Çmea  officiorum  paulo 
longius,  quam  natara  velit. 
Cic);  dilatàre,  tr.  Cic.  etc. 
('au  fig.,  ex.:  gloriam.  Cic.  nn- 
men  in  contincntibus  terris. 
Cic);  prolatâre,  ir.  Tac.  [ex.: 
l'ii/am,  a^ros  [f  son  domaine  ■>]. 
Tac.)  ;  propagâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pr.  imperiam.  Saet. 
fines  imperii.  Cic.  Nep.  fines. 
Cic.  terminos  populi  Romani 
bello.  Liv.  imperium  populi 
Romani.  Liv.);  ampliScàre, 
tr.  Cic.  etc.  (  voy.  élargir, 
agrandir,  augmenter,  accroî- 
tre); ampliàre,  tr.  Liv.  Cels. 
PUn.  (voy.  agrandir,  accroî- 
tre); augêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
agrandir,  accroître);  difTan- 
d'ere,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  Cn. 
Pompeji  sic  late  longeqae  dif- 
fusa laus.  Cic.  ut  prope  in  im- 
mensum  diffundatar  oratio 
mea.  PUn.  y.).  ||  (Fig.)  Rendre 
plus  large,  plus  lâche.  Laxâ- 
re, tr.  Cic.  etc.  (voy.  desserrer, 
élargir).  1  Etaler  sur  un  es- 
pace de  manière  à  le  couvrir. 
Extendère,  tr.  £.ii^.  etc.  (ex.: 
aciem  in  radicibas  montis.  Liv. 
aciem  latius.  Curt.  in  pavi- 
menio  lodicalam  [•  une  petite 
couverture  ■].  Petr.);  sternê- 
re,  tr.  Tac  Varr.  Liv.  (ex.: 
lectum  l'Cstimentis  [-  étendre 
des  couvertures  sur  le  lit  ■, 
m.  à  m.  •  couvrir  le  lit  de  cou- 
vertures étalées  »].  Ter.  dua- 
bas  calcitis  ac  duabus  toros 
plagulis  [même  constr.]  Varr. 
fr.  sternëre  corpora  passim. 
Liv.  strata  sormto  corpora. 
Liv.  quidam  somno  etiamstrati 
(_"  endormis  étendus  à  terre  -]. 
Liv.  sterni  [•  s'étendre  ••]  pas- 
sim feraram  rita.  Liv.  stratus 
humi.  Cic);  consternère,  tr. 
Lii*.  etc.  (voy.  étaler,  couvrir, 
joncher);  prosternère  (■  cou- 
cher en  longueur  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  corpus  [«  s'étendre  ^] 
humi.  Curt.  pr.  corpus  per 
herbas.  Curt.  circa  viam  cor- 
pora ham,i.  Liv.  au  part.:  pros- 


ETE 


8^ 


iratus  humi.  Curt.  ad  pede». 
Cic.  voy.  abattre,  renverser, 
terrasser);  substernére  (•  é- 
tendre,  étaler  sous  ■),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  herham  ovibus.Cato. 
nidos  mollissimê  [•  étendre  au 
fond  dos  nids  un  duvet  moel- 
leux "J.  Cic);  superinsternë- 
re  ("  étendre  sur  '),  tr.  Liv. 
{ex.:  tabulas.  Liv.  [.VXX,  10, 
5]);  supersternêre,  tr.  Liv. 
Cul.  (ox.:  obratus  supersiratis 
Gallorum  cumulis.  Liv.  [X,  29, 
19].  pavimenta  testacea  [•  en 
briques  ■  1  supcrsternuntur. 
Col.  [I,  6,  13]);  porrigure,  tr. 
Liv.  (ex.:  p.  hostcm  [«  étendre, 
coucher  à  terre  son  ennemi  •>]. 
Liv.)  ;  inuDgére  (  •  étendre 
sur    »),    tr.    Varr.    Cels.    (voy. 

APPLIQUER   [un]    LINIUENT)  j      oS- 

ducère,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  cerani 
[•  une  couche  da  cire  ■].  Col. 
au  fig.  callum  dolori.  Cic  te- 
nebras  carissiniis  rébus.  Cic). 
S'—,  accumbére,  intr.  Plaut. 
Nep.  (ex.:  ace  in  acta  cum 
suis.  Nep.)  ;  decuznbère,  intr. 
Cic  (ex.:  d.  honestë.  Cic); 
recumbëre,  intr.  Cic  (ex.;  r. 
in  herbà.  Cic).  Etre  étendu, 
cubàre,  intr.  Cic  etc.  (voy. 
[être]  COUCHÉ,  [être  au]  lit); 
recubàre,  intr.  Cic  etc.  (voy. 
[être]  COUCHÉ)  ;  j'acëre,  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  /.  humi.  Cic.  ad 
alicujus  pedes.  Cic.  in  lecto. 
Cic).  Il  (Par  anal.)  S' — ,  c.-o- 
d.  occuper  un  certain  espace, 
Jacère,  intr.  Liv.  etc.  (ex.: 
campi  qui  Jacent  inter...  Liv. 
jacet  inter  eos  [saltus]  campas. 
Liv.  urbes  in  campis  jacent. 
Justin.);  circuzajacére  ,-s'et. 
autour  de  «},  intr.  Liv.  Tac. 
(ex.:  Pisidia  omnis  et  Cherso- 
nesus  quseqae  circamjacent  Lu- 
ropse.  Liv.  [X.XXVIl,  .5i,  11]. 
circamjacentes  populi.  Tac. 
[.4nn.  II,  7S]  );  interjacére 
("  s'étendre  entre  "),  intr.  Lii'. 
Coi.  PUn.  j.  (ex.:  interjacebat 
campus  ['  au  milieu  s'é;endait 
une  plaine  -].  Liv.  illa  brevis- 
sima  terra  quas  interjacebat. 
PUn.  j.  campas  interjacens  Ti- 
beri  ac  mœnibas  Romanis. Liv. 
id  spatium  qaod  sulcis  inter- 
jacet.  Coi.);  patére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  fines  Ilelvetiorum  qui 
in  longitadinem  milia  passuum 
GCXL,  in  latitadinem  CLX.XX 
patebant.  Cses.  )  ;  patescére 
('  s'élargir,  s'étendre,  prendra 
de  l'étendue  ■),  intr.  Liv.  etc. 
(ex.:  via  interest  perangasta, 
deinde  paulo  latior  patescit 
campus.  Liv.  neqae  enim  po~ 
terat  patescére  acies.  Tac.  mo- 
do occurrentibus  silvis  via 
coartatur,modo  latissimis  pra- 
tis  diffunditar  et  patescit. PUn. 
j.  patescens  fungus.  PUn.); 
tendère,  intr.  PUn.  {ex.:  Tau- 
rus  mons  ad  occasann  tendens. 
PUn.  gala  tendit  ad  stoma- 
chum.  PUn.);  prsetendi,  pas». 
Liv.  etc.    (ex.:  Bœticse  prseten- 
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ditar  [•  s'étend  le  long  de  la 
B.  •]  Ltisitania.  Plin.  absol. 
tenue  pr^^tentam  litas  esse. 
I.iv.):  protendi,  pas».  Plin. 
(ai.:  protenditar  ad  Bactros 
asque  gens  Medoram.  Plin.]] 
pertinére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
implicatio  nervoram  pertinet 
toto  corpore.  Cic.  Bd'jse  perti- 
nent ad  partem  fuminis.  des. 
pertinére  in  omnes partes, Cic); 
pertiDgére,  intr.  Sali.  (e\.: 
collis  in  immensum  pertingens. 
Sali.  [Juj.  A8,  3].  rare  à  lép. 
classique);  poTTigi,  pass.  Cces. 
Liv.  etc.  (ex.:  cubica/am  porri- 
Hitur  in  solem.  Plin.  j.  por- 
recta  in  dorso  [Albani  montis] 
urbs.  Liv  qaem  ad  /înem  por- 
recta  loca  aperta  pertinebant 
['  s'étendait  en  terrain  décou- 
vert .].  Cses.  au  part,  adj.: 
porrectior  Ilva  [opp.  à  brevior 
Sardinia].  Sen.  fr.  porrectior 
acies.  Tac).  Etendu,  patens, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  campi  pa- 
tentes. Sali,  vallis  patentior 
quam  cetera.  Liv.  loca  paten- 
tiora.  Cses.);  patulus,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.  ^ex.:  rami.  Cic.'; 
latus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  locas.  Cic.  (ines.  Cses.  ré- 
gnant. Liv.  latissimx  solitadi- 
nes.  Cœs.];  laxus,  3,  UJD  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  ras.  Sen.  rh.  spa- 
tiam  [opp.  à  modicam].  Liv. 
Sen.  agmen  hixias.  Cic.  tem- 
pos laxias.  Plin.  /.};  atnplus. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
AMPLE,  spacieux};  capsx,  adj 
Varr.  Plin.  /.  (voy.  vaste,  spa- 
cieux); grandis,'  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  epistola.  Cic.  liber.  Nep.). 
Peu  étendu,  brevis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  petit,  étroit, 
uiNCE,  court).  Il  S' — ,  c.-à-d.  se 
répandre,  ewanàre,  intr.  Cic 
Flor,  (esc.:  mala  quss  a  Lace- 
dxmoniis  profecta  emanave- 
rant  latias.  Cic.  rOfl.  II,  35, 
80].  emanabat  latias  malam. 
Flor.  [IV,  9,  5;);  ûuére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  Pythagorse  doc- 
trina  cum  longe  lateque  fae- 
ret.Cic);  fuDdi,  pass.  Cic.  etc. 
(ex.:  utrumqae  eorum  [c.-à-d. 
virtates  et  vitia]  [andi  qaodam- 
modo  et  qaasi  dilatari.  Cic); 
serpére  {pr.  •  se  répandre 
[de  proche  en  proche]  •),  intr. 
Cic.  etc.  {ex.:  si  paalatim  hsec 
comuetado  serpére  ac  prodire 
cœperit.  Cic  sinxulatio  serpit 
in  dies.  Cic.  hoc  malum  obs- 
cure serpens.  Liv.  serpit  hoc 
malam  longias  qaam  patatis. 
Cic.  qaam  facile  serpat  inju- 
ria et  peccandi  consaitado,  vi- 
dete.  Cic).  \\  S' — ,  c.-à-d.  se 
propager,  spatiari,  dép.  intr. 
Sen.  (ex.:  vires  ejus  [morbil, 
antequam  spatientur  .  oppri- 
mére.Sen.);  vagârj,  dép.  intr. 
Cic.  (ex.:  vagabitar  taam  no- 
men  [•  réputation  ■]  longS  at- 
que  lati.  Cic.)  ;  evagàri,  dép. 
intr.  Liv.  (ex.:  late  evagala  est 
vis  morbi.  Liv.);  pervagàri. 


dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  qaoïl 
in  exteris  nationibus  asque  ad 
ultimas  terras  pcrvagatum  est. 
Cic  [in  Verr.  Il,  i.  S8,  iMa]).  || 
(Par  ext.)  S' —  (on  pari,  du 
temps),  voy.  durer.  S' —  (au 
fîg.},  c.-à-d.  so  prolonger  dans 
le  temps,  promiDére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  çiur  [jusiitia]  nec 
maxima  pars  ejas  [gloriae]  in 
memoriam  atque  in  posterita- 
tem  prominet.  Liv.  [.X.WIII, 
AS,  5]).  Il  Autant  que  la  vue  peut 
s' — ,  qaà  visas  est.  Sali  qno 
longissinxe  ocali  conspectam 
ferant.  Liv.  \\  (Fig.)  Appliquer 
à  plusieurs  choses  de  manière 
à  les  embrasser.  Dilatàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  legem  in  or- 
dinem  cunctum  [opp.  à  coan- 
gastàre].  Cic);  intendère,  tr. 
Liv.  etc.  (ex.:  omnem  caram 
intendère  in  aliquid.  Cart.]. 
S' — ,  patére.  intr.  Cic  etc. 
(ex.:  ista  ars  late  pat  et  et  ad 
multos  pertinet.  Cic  hoc  prx- 
ceptam  patet  latias.  Cic);  per- 
tinére, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
ritas  patriee  per  omnes  ordines 
pertinebat.  Liv.  bonitas  ad 
maltitadinem  pertinet.  Cic  ). 
L  tendue,  s.  f.  Portion  do  l'es- 
pace qu'occupe  un  corps  en  su- 
^jerficie.  Spatiujn,  îi,  n.  Caes. 
Cic.  etc.  (ex.:  spatia  locorarn. 
Cses.);  aznplitudo,  dïnis,  f. 
Cic  (ex.:  ur6is.Cic.Z,ii/.l;  iaxi- 
tas,  àtis.  t.  Cic.  Sali.  Sen. 
(ex.:  urbiam. Sen. maris.  Plin.). 
Grande,  vaste  —.magDitudo, 
dinis.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  magni- 
tado  mandi.  Cic.  silvse  magni- 
tadinis  infinitse.  Cses.  magni- 
tadines  regionum..  Cic. i.  Plai- 
nes d'une  immense  étendue, 
imniensitates  camporum.  Cic. 
Domaines  d'une  grande  — ,  la- 
titado  possessionam.  Cœs.  — 
de  pays,  tractas,  ùs,  m.  Plin. 
Qui  a  de  1' — ,  voy.  ample,  spa- 
cieux,    VA=TE,     ÉTENDRE.     Qui     a 

une  grande  — ,  spatiosas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Voy.  immense, 
INFINI.  Avoir  de  r — ,  latê  pa- 
tére. Cic.  Prendre  de  1'  —,  ga- 
gner en  — ,  crescëre,  intr.  Cic. 
Voy.  [s']  ACCROITRE.  Sur  une 
grande  — ,  longe  lateque.  Cic. 
Le  sang  se  répand  par  les 
veines  dans  toute  1' —  du  corps, 
sangais  per  venas  in  omne 
corpas  diffanditur.  Cic.  Le  peu 
d' — ,  exigaitas,  aiis,  f.  Cœs. 
Voy.  EXIOUITÉ.  La  vaste  —  des 
mers,  vaslitas  maris.  Plin.L' — 
des  airs  et  (absol.)  1' — ,  spatiam 
cxli.  Lacr.  Voy.  espace.  || 
'Géom.)  Spatiam,  ii,  n.  Cic. 
L'—  en  longueur,  longitado , 
inis,  f.  Ca?s.  —  en  largeur, 
latitado,  inis,  f.  Cxa.  V  — 
d'un  cercle,  area,  se,  S.  Vitr. 
Qui  n'a  point  d' — ,  non  exten- 
tas.  Cic  II  (Philos.)  Propriété 
qu'a  la  matière  d'occuper  un  ■ 
certaine  portion  de  l'espace. 
.'Spatiam,  ii,  n.  Cic  \\  (Par  ext.) 
La  matière   considérée   comnje 


occupant  une  portion  de  l'es- 
pace.Voy.  MATIÈRE.  Il  (P»ranal.i 
l'artio  "de  l'échelle  musicale 
qu'embrasse  la  voix.  Affnsin 
vocam.  Cic.  Gradas  sonorum. 
A.  Il  Partie  de  la  durée  (]u'em- 
brasse  une  chose.  Spatiam,  ii, 
n.  Cic.  Voy.  durée.  ||  (Fig.1  Con- 
cevoir une  chose  dans  toutes  ses 
propriétés  et  dans  son  —,  qaalis 
et  quanta  res  sit,  intelligëre. 
Cic.  Comprendre  toute  1' —  de 
cette  remarque,  qaam  hoc  latê 
pateat  intelligëre.  Cic.  Délimi- 
ter, circonscrire  1'  —  d'une 
chose,  (erminâre  modam  rei. 
Cic.  Prendre  de  1'—,  ampliji- 
cari,  pass.  Cic.  Gagner  eu  — , 
crescëre,  intr.Cic.  atigéri,  pass. 

Cic.    Voy.     ACCROITRE,    ÉTENDRE. 

Il  (Spéc.)  L'—  d'un  terme.  Voy. 

KXTENSION. 

éternel,  elle  (lat.  post.  seter- 
nalis),  adj. Qui  n'a  ni  commen- 
cement ni  fin.  ./Eternus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  deat. 
Cic.  causa?  [  -principes  '].Cic.). 
|l  (Substantivt.)  L'Eternel. Z>eas 
xternas.  Cic.  Vulg.  \\  (P.  ext.) 
En  pari,  de  ce  qui  tient  à  la 
nature  de  l'Etre  éternel.  /Eter- 
nas,  a,  um,  adj.  Cic.  1  (P.  ext.t 
Qui  n'a  pas  de  fin.  ./Éternus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ex.:  tempaa. 
Cic.  Sen.  [  N.  Q.  IV,  11,  û1); 
sempiternus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  tempas.  Cic.  œ- 
vam.  Cic.).1(P.  anal.)  Dont  on 
n'entrevoit  pas  la  fin.  .^ter- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
ccrumna.  Cic  [p.  red.  in  sen. 
Ii,  3h].  tenebrse.  Cic.  vincula. 
Cic.  [Cat.  il,  5,  10].  6ei;um.  Cic. 
[Cat.  U,  10,  22].  silentiam.  Cic. 
[Tusc.  m,  2G,  63].  gloria.  Cic. 
Cat.  i.  10,  21].  dedecus.  Cic. 
[Font.  21,  J.8].  sollicitudo.  Sait. 
[Jug.  31,  22].  lioates.  Liv.  [111, 
IG,  2] .  Gallis  seternam  injun- 
gëre  servitutem.  Cxs,  [B.  0. 
VII,  77,  15]);  sempiternus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  hiemes. 
Varr.  Cic.  vincala.  Cic.  odia. 
Cic.  memoria  amicitiœ  noatry. 
Cic,  perpétuas  ac  sempiternus 
ignis  V'estx.  Cic);  perpetuus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  pe- 
rennis  atque  perpetaaa  caraus 
stellaram.  Cic.  perpétua  et  œ- 
terna  lex.  Cic.  (irma  et  perpé- 
tua amicitia.Csea.);  perennis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  nive  pe- 
renni  obrala  jaga.  Curt.  [VII, 
II,  8].  par  hyperh.  perennis  lo- 
qaacitaa.  Cic);  immortalis , 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  memoria. 
Cic);  assidnus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:|;'aciatio.  Cic.  ass. 
adversas  finitimos  bella.  Liv. 
assidua  commemoratio.  Cic. 
voy.  continuel).  Eternelle  du- 
rée, perennitas,  atia,  f.  Cic. 
Sa  gloire  est  —,  ejas  gloria 
semper  vivet.  Cic.  ||  (Sub- 
stantivt.)  L'  —  (plante).  Voy. 
lmmortelle. 

éternellement,  adv.D'une ma- 
nière éternelle.  ||  Sans  commau- 
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cernent  ni   fin.    Ex   n-terniiatc. 
Cic.  Kx  oinni  œtcrnituti:.  Cir. 
Ab  œterno  tempore.  Cic.^  Sans 
fin.  In   seternam.  Liv.  In  per- 
petaam.    Cic.  In   sempitcrnam 
tempas.  Cic.  1  [P.  liyporb.)'l'ou- 
jours.   Semper.    Cic.  Perpetao. 
Cic.  Nunqaam  non.  Cic.  Vivre 
—  dans  la  mémoire  dos   hom- 
mes, per    omnium    sxculoram 
memoriam  vivcre.  Cic. 
éterniser,   v.    tr.    Faire   durer 
toujours.  ImmoHalilati{ousem- 
piternœ  memorix)  commendâ- 
re,tradëre.  Cic.Voy.  immortali- 
ser. _—   une   ijuorre,  bdlam  in 
longius  dacère.  Liv.  —  des  re- 
pas, protrahëre  convivia.Saet. 
Il  (P.  hyporb.)  S'—    qq.  part  (y 
rester  trc-s  longtemps),  hxrëre, 
inir.   Cic.   (cf.   h.  circa  maros 
urbis.  Curt.). 
éternité,  s.  f.  Durée  sans  cora- 
miMicement  ni  fin.    JEternitas, 
atis,  l.Cic.lcL  temporum.Cic). 
Tempas  ssternam.  Cic.  De  toute 
— ,  ex  œternitale.  Cic.  ex  omni 
œternitate.  Cic.  ex  œterno  tem- 
pore.   Cic.    Choses   qui  passent 
on  — ,  res   ab  œterno  tempore 
in  œterniim  (laentes.  Cic.    Qui 
est   de    toute   —,  qui    porto  en 
soi    r — ,    œternus,  a,  um,  acij. 
Cic.  Affirmer  r —  de  Dieu,  di.um 
neqae  nattxm  esse  necjue  inter- 
iturum    af^irmare.  Cic.  1  Durée 
,    sans  fin.  .Uternitas,  atis,  C.Cic. 
Tempos    sempiternum,    infmi- 
tum  ou  seternam.  Cic.  L'—  des 
peines,    œternœ  pœnse.    Lacr. 

Pour   r ,    VOy.ÉTEKNELLEMENT. 

Il  (Spéc.)  La  vie  future.  Vita 
leterna.  Vulg.  L'—  malheu- 
reuse,     VOy.      DAMNATION.      L'  — 

bienheureuse,   voy.    béatitude. 
1  (P.  hyperb.)  Famil.  Un  temps 
très  long.  Tempas  nimiumlon- 
gam.  Cic.  Voy.  siècle. 
éternuement,  s.  m.  Voy.ÉTER- 

NUMENT. 

éternuer  (lat.  sternatare),  v. 
tr.  Expirer  brusquement  du  nez 
et  de  la  bouche.  Starnaere, 
intr.  Plaat.  Col.  Hin.  —  à 
plusieurs  reprises,  sternatare, 
intr.  Petr.  Macr.  Faire  —,  don- 
ner envie  d'— ,  sternumentam 
movêre  ou  facëre.  Flin.  ster- 
nutamentam  concitâre,excitd.re 
ou  evocâre.  Cels. 

éternûment,  s.  m.  Action  d'é- 
ternuer.  Sternumentam,  i,  n. 
Cic.  Casl.  Sternatamentam,  i, 
n.  Sen.  Scrib.  Cœl.-Aar.  Ster- 
nutatio,  onis,  f.  Scrib.  Apal. 

étésien  et  (arch.)  étésie,  adj. 
m.  (T.  sciontif.)  Vents  —  (vents 
du  nord  qui  soufflent  dans  la 
Méditerranée  pendant  la  cani- 
cule). Eiesise,  arum,  m.  pi. Cic. 

étêtement,  s.  m.  Action  d'é- 
têter.  Decacuminatio ,  onis,  f. 
Plin.  (XVn,  236). 

étèter,  v.  tr.  Enlever  la  tête 
(de  qq.  objet).  Decacuminàre 
(arborem).Col.  Detrancâre  sa- 
periorem  partem{arboris).Col. 

éteuf,   6.   m.   (Arch.)   Balle   de 
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paume.  Pila,  .-r,  f.  Cic.  Voy. 
BALLE,  PAUME.  ]j  Loc .  prov.  Cou- 
rir après  son  —  (s'olTorcor  do 
rossaisir  ce  qu'on  a  laissé  échap- 
per), voy.  nATïIlAPER,  ItESSAIBIR. 

lieuvoyor   1' —  à  qqii  (riposter). 

Voy.    RIPOSTER. 

éteule  et  éteuble,  s.  f.  (Agri- 
cnlt.)  Cliaume  qui  reste  sur  le 
champ  après   la   moisson.  Sti- 
pula, œ,  1'.  V^arr. 
éther,  s.  m.    La  partis  la  plus 
subtile     de    l'air.    jFÂher,    cris 
(Ace.  ëra),  m.  Cic/Etheriana- 
tar.i.  Ci,'.  Il    (P.  „vt.)  l'oét.  Les 
espaces  célestes. /i.'£/ier,eris,  m. 
Lacr.  Virg.  .Ethra,  se,  f.   Virg. 
/Etherix  aura'.   Virg.  ^   (Phy- 
sique.)    Fluide    impondérable 
(supposé  pour  expliquer  las  phé- 
nomènes de  la  lumière  et  de  la 
chaleur!.    .Etiter,   eris,    \n.    A. 
Sabtilissima  particala  aeris.A. 
éthéré,    ée,   adj.    Qui   tient  à 
l'éther ,    aux    espaces    célestes. 
jEtherias,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
natara.  Cic.  domus.   Ilor.).  La 
voûte  —  (le  ciel),  sapera  con- 
vexa.    Virg.    ||    (FIg.)   Sublime. 
Voy.    co    mot.  ^   Qui   est   de  la 
nature  de  l'éther  ,     fluide    im- 
pondérable, ^t/ierius,    a,  am, 
udj.  A. 
éthique     (lat.    ethicas.    Sen.), 
adj.  et  s.f.  (Philos.).  Il  ^c//.  Qui 
a   rapport    à  la   science    de  la 
morale.    Ad   mores  pertinens. 
Cic.    Moralis,  e,    adj.    Cic.  (cf. 
philosophia.  Cic).  1  S.f.  Scien- 
ce de  la  morale.    Philosophia; 
pars  moralis.  Cic.  Voy.  morale. 
Il  (P.    adj.)    Traité    sur     catto 
science.    Ethice,    es,    f.    Qaint. 
Les  —  d'Aristote,  Ethica  Aris- 
tolelis. 
ethnique  (lat.  post.  ethnicas. 
Hier.),  adj.   (Antiq.  chrét.)  Qui 
appartient  aux    Gentils,  païoii. 
Voy.  païen.  Il  (P.  ext.)  Fig.  Voy. 
ÉTRANGER.  ^  (T.  scieutif.)  Arch. 
Qui  sert  à  designer  une  popu- 
lation. Gentilis,  e,  adj.  7'ao.  || 
Relatif  à    la   race.  Genlilis,  e, 
adj.  7'ac. 
ethnographe,  s.  m.  (T.  scien- 
tif.)   Celui  qui  s'occupe  d'eth- 
nugraphio.  Les  — ,  descriptores 
gentium.  Amm. 

ethnographie,  s.  f.  (T.  scion- 
tif. )  Deseription  des  peuples. 
Relaiio  gentium. Plin.  Descrip- 
tiû  gentium.  A. 
ethnographique,  adj.  (T. 
scientjf.)  Relatif  à  l'ethnogra- 
phie. Qui  ((/Ucf,  quod)  ad  des- 
criptionem  gentium  pertinet. 
A.  Dans  notre  revue  — ,  in  re- 
latione  gentium.  Plin. 
ethnologie,  s.  f.  (T.  scientif.) 
Science  de  l'origine  et  de  la  fi- 
liation des  peuples.  Cognitio 
gentium.  .-1. 

ethnologique,  adj.  (T.  scientif.) 
Relatif  à  1  ethnologie.  Ad  gen- 
tium cognitionem  pertinens. A. 
ethnologue,  s.  m.  (T.  scientif.) 
Celui  qui  s'occupe  d'ethnologie. 
Voy.  ETa.NOGRAPaE. 


éthologie,    s.    f.    (T.   scientif.) 
Science  des  mœurs.  Ethologia, 
m,  f.  Qaint.  Saet.  Voy.  morale. 
éthopée  (bas  lat.  ethopœia),  s. 
f.    (Khétor.)    Figure    de    pensée 
Consistant  à   poindre  on    quel- 
ques  traits    le  caractère  d'une 
personne.  Characterismus    (gr. 
■/c(po(y.Tepi(j[xôç),    i,    m.    Grarnm. 
Ùepictio,  onis,  f.  Gramm.  Des- 
criptio,  onis,  f.  Cic.    In^orma- 
tlo,  onis,  f.  Gramm. 
étiage,  s.  m.  (Technol.)  Niveau 
qu'atteint  une  rivière  aux  plus 
basses  eaux    et  à  partir  duquel 
on  mosuro  les  crues.    Aquarum 
minima  altitudo.  A. 
ëtier    (lai.   sestaarium),   s.    m. 
(Dialect.)    Canal,    fossé   par  le- 
quel un  marais  salant  commu- 
nique avec  la  mer.  /Estaariam, 
a,  n.  Cœs. 
étincelant,  ante,  adj.  (Arcli.) 
Qui  lance  des  étincelles.  Scin- 
tillas emittens    ou     edens.    A. 
(d'apr.  Plin.).  Voy.  étincelle.^ 
Qui  jette  de  vifs  éclats   de    lu- 
mière.   Micans,   p.  adj.   Liv. 
etc.  (ex.:  mirantes  falsere  gla- 
dii.  Liv);  fulgens,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  arma.  Virg.tectaaaro 
fulgentia.    Cic);    stellans,    p. 
adj.    Ov.    (ex.:    gemmse.    Ov.)  ; 
igneus,  a,  um,  adj.  Virg. Plin 
(ex.:  astra.    Virg.  color.  Plin.). 
Voy.  brillant,    éclatant,  res- 
plendissant.   Il   (P.  anal.)  Ar- 
deDS,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  o- 
culi  pammà  ardentes.  Sen.  ar- 
dentes crudelitate  simal  ac  sa- 
perbià  ocali.  Sen.  rh.).  ||  (Fig.) 
Qui  lance  des  traits    brillants. 
Eloquence  — ,  splendida   ratio 
dicendi.  Cic.  (lamma  oratoria. 
Cic.  Discours  —  d'esprit,  oratio 
lepore    et  festivitate    condita. 
Cic.    Avoir    un   style    plein  de 
traits  — ,  distinguère  orationem 
sententiis.  Cic.  Traits  —  (dans 
le    discours),    lamina    dicendi. 
Cic  Trait    d'esprit  — ,  scintil- 
la ingenii.  Cic.    Voy.  brillant, 
éclatant.  Esprit^,  acre  inge- 
niam.  Cic.  ignis  ingenii  et  m,en- 
tis.    Cic.   Voy.    pétillant,  vif, 
feu. 
étinceler  (lat.scin.iii/âre[«scin- 
tiller-].  Plaat.  Virg.),  v.  intr. 
Jeter  do  vifs  éclats  de  lumière. 
Micàre,  intr.  Liv.  {en.:  fulmi- 
na micabant.  Liv.  inter  frago- 
res   [i  les  coups    de  tonnerre  "] 
micare  ignés.  Liv.  micant  gla- 
dii.  Liv.  etiam  si  circa  me  yla- 
dii  micarent.  Sen.);  collucére, 
intr.    Cic.  etc.    (ex.:  quà    mare 
a  sole   collacet.    Cic.    collucére 
fulgore.Cic);  coTuscàre,  intr. 
Virg.  (ex.:  coruscant  apes  fal- 
gore.  Virg.];  fulgére,  intr.  Cic. 
etc.   (ex.:    tecta  ebore   et   aaro 
fulgentia.Cic);  refulgére,intr. 
Liv.{ex.:arma  refalgentia.Liv.); 
vibràre,   intr.  Cic.   etc.   (ex.: 
vibrât    mare.    Cic.     vibrantia 
signa.   Flor.).  I|    (P.  anal.)  (En 
pari,  des  yeux.)  Àrdére,  intr. 
Plaat.  Cic.  Sen.  (ei.:  ocali  ar- 
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dent.  Cic.^;  Oagràre.  într. 
Sen.  (ex.:  /Jjj^rjnt  .ic  misant  o- 
cali.  Sen.  ocvUi  mite  quiddam, 
sed  nihilominas  vivido  igné  /!ii- 
•jrantes.  Sen.  [op.  115,  .'•]'  ; 
micâre.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  o- 
c<Ui»  micat  ii/nis.  Virg.  oeu/i 
micant.  Sen.''},  radiâre,  intr. 
Ov.  h'iin.  Hier,  (ex.:  feliam  in 
.tenebris  (ulgent  radiantqae  o- 
eali.  Plin.\.\\Fis.  Lancer  des 
traitj  brillanu.  Fulgêre,  intr. 
Cic.  Falgarare,  intr.  Cic.Qaint. 
Vibràre,  inir.  Cic.  etc.  (cf.  De- 
mo$thenis  non  tam  vibrarent 
fulmina,  nisi.  .Cic.  oratio  in- 
citata  et  vibrant.  Cic.  senten- 
ti>  vibrantes.  Petr.).Voy.ÈTin- 

CELANT,    BRtU-ER,  ÉCLAT, 

étincelle  (lat.  pop.  stincilla,  p. 
scintilla),  s.  f.  Parcelle  enflam- 
mée, lumineuse,  qui  se  détache 
d'un     corps     on     combustion. 
Scintilla,  se,  f.  Cic.  etc.  /ex.: 
scintillam  levem  ignis  inditam 
planiœ  folle   febrili   ad    caput 
ftstalœ  imposito  (lando  accen- 
derant.Liv.parva  S!ppe  scintilla 
rontempta     excitai-it      incen- 
dium.   Cart.    [VI.  3,    11].    scin- 
tillam    emittére    (en      parlant 
(l'un     corps    en     combustion]. 
W«r».).||(Spéc.)  Parcelle  do  feu 
que  le  choc  d'un  corps  'lur  dé- 
t.iche    d'un    autre    corps    dur. 
Scintilla,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
$iliciscintillame.xcadëre.Virg.'l. 
Il  .Par  anal.)  Eclat  que  jettent 
les    pierres   précieuses.    Scin- 
tilla, se,  f.  l'Un,  (ex.:  scintil- 
las edëre.    Plin.)  ;  igniculus, 
i,  m.  Plin.  (ex.:  ignicnli  gem- 
maram.  Plin.  [XXXVII,  90j).  1 
(Fis-)  Ce  qui  brille   d'un    cclat 
plus  ou  moins  passager.  Scin- 
tilla, se,  t.Plaat.  Cic.  Sen. (ex.: 
belli.   Cic.  [ep.  X,    U,    2].   in- 
genii.  Cic.   [Rop.   II,  31 1.  par- 
tem    ac  velati  scintillas  r/aas- 
dam  sacroram  in  terram  resi- 
laisseatque  aliéna  loco  hsesisse. 
Sen.  [de  ot.  sap.  5,5]);  ignicu- 
lus. 1.  m.  Cic.  etc.  (ex.:  ingenii.  , 
Qaint.  [VI.  proœm.  7].  reliqaa' 
pars  epistolse...  nonnallos  in-\ 
terdam  iacit   ignicalos  viriles . 
Cic.  [ad.  Att.  XV,  26,  2].  igni- 
cali  i-irtatum.  Cic);  ignis,  is, 
m.  Cic.  (ex.:  in  qao  inerat  qui- 
dam    divinui     ignis     ingenii. 
Cic). 

étincellement,  s.  m.  Action 
d'étinceler.  (En  p.irlant  des 
astres.)  Ardor,  oris,  m.  Cic. 
Falgor,  orij,  m.  Cic.  (En  pari, 
des  yeux.)  Ardor,  oris,  m. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  L'— des  pierres 
pri^cieuBeB./jnicu/i  gemmaram. 
Plin. 
étiolement,  s.  m.  (Agncult.) 
Altération  d'une  plante  qui 
croit  dans  un  lieu  obscur. 
Tabès,  i«,  f.  Plin.^  (Par  anal.) 
Etat  chétif  ot  pâleur  maladive 
d'une  personne  privée  de  grand 
air,  d'ftxercico.  Voy.  consomp- 
tion,   DÉPÉRISSEMENT,    LANGUEUR. 

J|(Fig.)  L'—   do  l'intelligence. 


Voy.  AFFAIBLISSEMENT,  APPAU- 
VRISSEMENT,  TORPEUR. 

étioler,  v.tr.  (Asricult.|  Rendre 
(une  plantt»)  grêle  ot  décolori'e 
en  la  faisant  croître  dans  un 
lieu  obscur.  Tabem  a^ferrc 
[alicui  rei).  Plin.  S'—,  lan- 
gaescère,  intr.  Plin.  marces- 
cére,  intr.  Plin.  Ce  végét;il 
s'étiole,  tabès  invadit  plantam. 
Plin.  Voy.  faner,  flétrir,  ué- 
PÉRIR.  1  (Par  anal.'  Rendra  une 
personne  chctive  et  pâle,  on  la 
privant  de  grand  air,  etc.  Voy. 

AFFAIBLIR,     CONSUMER.    S' — ,     ta- 

bescère,  intr.  Cic.  marcescëre, 
intr.  Cic.  —  dans  la  solitude, 
umfcra(i(i  i  i(('i/)ai;<;scëre.Quin(. 
Etiolé,  langaidiis,  a,  am,    adj. 

Cic.      Voy.      CONSUMER,      DÉPÉRIR, 

LANGUIR.  Il  (Fig.l  En  pari,  de 
l'intelligence.  S'—,  kebcscëre, 
intr.  Cic.  (cf.  mentis  acies  he- 
bescit.    Cic).    Voy.    affaiblir, 

APPAUVRIR,   ÉPUISER,   DÉPÉRIR. 

étiologie  (lat.  post.  a'tiologia. 
Gramm.).  s.  f.  (T.  sciontif.)Re- 
cherche  des  causes.  Caasarum 
inqaisitio.  Cic.  Indagatio  ini- 
tioram.  Cic.  ||  (Spéc.)  Partie  do 
la  médecine  où  l'on  recherche 
les  causes  des  maladie5../E(io!o- 
gia,  se,  f.  Isid. 

étique,   adj.    (Arch.)    Continu. 

Voy.      HECTIQUE  et     ÉTISIE.   1    (P. 

ext.)  Amaigri  par  la  consomp- 
tion. Tabidas,  a,  am,  adj. fiin. 

Voy.  PHTISIQUE. 

étiqueter,  V.  tr.  Marquer  d'une 
étiquette.    Notam    ou   signam 
apponère  {alicai  rei).  Cic.  Nota 
distingaére  {aliqaid).  Sen.  Pit- 
taciam    affyëre    [alicai     rei). 
Petr. 
étiquette,  s.  f.  Perche    de    pé- 
cheur,   fichée    en    terre.    Voy. 
PERCHE.  Il  (Par  ext.)  Filet   carré 
suspendu    à  cotte  perche.   Voy. 
FILET.  1  (Ane.)   Marque  fixée  à 
un  pieu.  îitu/us,  i.  m.    Petr.\\ 
(Par  ext.)  Ecritoau  fixé  sur   un 
sac  de  procès  et  contenant  des 
indications   sommaires.    Sitty- 
bos,  i,    m.    Cic.    {propr.    'éti- 
quette de  livre»).     Kig.   (Juger) 
sur  r —  du  sac,  indictâ  caasà. 
Liv.  Il    Affiche.   Voy.  ce  mot.  || 
lAuj.)  Indication    fixée  sur   un 
objet   pour    on    faire  connaitro 
la  nalure,  la  valeur,  otc.A'':'(a, 
œ,  f.  Hor.    Col.    Pittacium,   ii, 
n.Petr.  (3.'i.6).  Charta  alli'jata 
{ad   aliqaid).    Liv.    1  Formule 
consacrée  dans  une  lettre,  dans 
une  pétition,  etc.  Verbasollem- 
nia.  Cic.  jj   Cérémonial    relatif 
au  rang  que   l'on    observe  à  la 
cour.    Aalx  disciplina.    Tac.  || 
(Par  anal.)  Formes  cérémonieu- 
ses entre  particuliers.  Voy.  cé- 
rémonie, CÉRÉMONIAL. 

étirer,  v.  tr.  Allonger,  étendre 
CM  exerçant  une  traction,  une 
f.re.56ion,  etc.  Extendére,  tr. 
l'Un.  Prodacëre,lT.  Jav.  In  fi- 
lain  tenaàre  ou  altenaâre.Plin. 

Voy.    ALLONGER,    ÉTENDRE.     ||     P. 

anal.  S'—,  (étendre  les  jambes. 
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les  bras,  etc.),  manns  ou  brac- 
chia,  crura,  manns  et  crura 
porrigêre.  Cic 

étisie,  s.  f.  (Médec.)  Consomp- 
tion.  Voy.  PHTISIE. 

étoffe,  s.  f.  (Technol.)  Matiéro 
préparée  pour  certaines  fabri- 
cations. Voy.  MATIÈRE.    Il   iFig.) 

Fond.    Argamentum,    i,   n. 
Cic.   etc.  (ex.:  scribi-ndi   argu- 
men(um  habfrc.  Cic).  1  (Spcc.) 
Tissu    dont    on    fait    les    véto- 
monts,  etc.  Te.rtilc,  is,    n.  Cic. 
Te.vtam,  i,  n.  Ov.  Pièce  d'élof- 
fo,  lestis,  is,  f.  Cic.  Voy.  drap. 
l(Par   ext.)  Fig.    Facultés   qui 
rendent    qqn     apte    à    devenir 
qqch.    Materies,    ei,    f.  Cic. 
(ex.:  in  eo  Catonis  materies  at- 
qae  indoles  es«.Cic.|in  Verr.  II, 
3,  00.  100])  ou  materia,  se,  (. 
Cic  otc   (ex.     nikil  materise  in 
viro[-  daiisson  mari  •]  esse  ad... 
Liv.  qaœ  materia  ei  quanta  ad 
maximas    res  opportanitas    in 
animis  inesset  hominum.  Cic). 
Qui  a  assez  d'étoffe,    pas    assez 
d' —  pour. . .,  aptas,aptissimat, 
minime  aptus  ad...  Cic. 
étoffer,  V.  tr.  Façonner  en  em- 
ployant largement  l'étofTo.  Fx- 
orriâre  ialiqiiid).Cic.  Un  vête- 
ment étoffé,   voy.    AMPLE.   Il    (P. 
anal.)  Une  chose  étolTéo  (où  l'on 
n'a    pas    épargné    la  matière), 
laatas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Voy. 

BICHE,     ABONDANT.    ||    Spéc.      (Un 

cheval)  étolTé  (qui  a  des  formes 
amples),  corpore   amplo.Saet. 

Voy.    CORPULENT,   ORAS.UuOVOix 

étoffée  (qui  a  de  l'ampleur), 
voxplena.  Cic.  Voy.  ample.  J| 
(Fig.)  Amitié  étoffée,  amicitia 
firma.  Cic  Voy.  solide. 
étoile  (lat.  pop.  steia,  p.  Stella), 
s.  f.  Tout  astre  qui  brille  dans 
le  ciel  (à  l'except.  du  soleil  et 
de  la  lune).  Stella,  se  f.  Cic. 
Sidas,  eris,  n.  Cic.  (cf.  sol  et 
lana  reliquaqae  sidéra.  Cic). 
],'—  du  matin,  Stella  diarna. 
Plaat.  (Meu.  175).L'— du  soir, 
Stella  Veneris.  Cic  Coucher  à 
l'enseigne  de  la  belle  —  ou  à 
la  belle  —,  sab  divo  ou  sab 
Jove  cabare.  Cic.  1  (Astron.) 
Corps  céleste  sans  mouvemont 
apparent.  Stella  inerrans  (opp. 
à  vaga).  Cic.  Les  étoiles  fixes, 
sidéra  cerds  locis  intiva.  Cic. 
(Tusc.  V,  30,  6'.)).  1  Ktoilo  fi- 
lante.  Voy.    nOLIDE,    AÉROLITHE. 

T  (Astrol.)  Astro  qui  montant 
dans  lo  ciel  à  l'époque  do  la 
naissance  d'une  personne  passe 
pour  exercer  une  certaine  in- 
lluonce  sur  la  destinée  do  cotte 
personne.  .Sidas,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (cf.  sidas  nataliciam.  Cic. 
grave  sidas  habens.  Ov.).  Stel- 
la, œ,  f.  Cic.  (cf.  Stella  ad  or- 
tas  pueroram  salataris.  Cic). 
C'oit  mon  —  de...,  eo  nata.» 
ium,xxt...  Sali.  1  (Fig.)  Objet 
rassemblant  à  une  étoile.  Stel- 
la, a;  f.  Col. 

étoile,  ée,  adj.  Parsemé  d'étoi- 
les.  Aatris  distinclas  et  orna- 
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tas.  Cic.  Stellatas,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  Stellans,  p.  adj.  Cic. 
poet.  Nuit  — ,  nox  illastris  si- 
deribtis.  Tac.  Voy.  étoile.  1 
(Teclinol.)  Disposé  en  rayons. 
Stelh-e  formam    liabens.  Voy. 

RAYON,    ItAYONNANT. 

étoiler,  v.  tr.  Parsemer  d'étoi- 
les. StclUs  ou  astris  distingiië- 
reicœlam).  Cic.  H  Fig-  Distin- 
guëre,  tr,  Cic.  Variùre,  tr.  Sen. 

Voy.  CONSTELLER,  NUANCER.  Etoi- 
le, radiatus,  a,  am,  p.  adj. Cic. 
radians,  p.  adj. P/in.  voy.  étin- 

CELANT,  RAYONNANT,  RESPLENDIS- 
SANT. 

ëtole,  9.  f.  Large  bande  que  le 
prêtre  officiant  se  passe  autour 
du  cou.  Stola,  œ,  f.  (Canije). 

étonnamment,  ad V. D'une  ma- 
nière étonnante.  Miram  in  mo- 
dum,  Cic.  Admirabiliter,  adv. 
Cic.  Mirabiliter,  adv.  Cic.  Nep. 
Miré,  adv.  Cic.  Mirum  qaan- 
tam  (  OduiiasTov  o'ov).  Cic.  Mi- 
ram qaam.  Cic.  Miré  qaam 
(  6auu.o<rtâ>;,  lîiç  ).  Cic.  (ad  Att. 
I,  II,  3). 

étonnant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  produit  une  commotion 
violente.  (Animam)  gravias 
commovens.  Cic.  Voy.  fou- 
droyant, SAISISSANT.  T  Qui  frap- 
pe l'esprit  par  qqch.  d'extraor- 
dinaire. Mirabilis,  e,  adj. 
Cic.  etc. (ex.:  ciipiditas pugnan- 
di.  Nep.  mirabiiem  in  modum. 
Cic.  mirabile  est  qaam  non 
maitam  différât.  Cic.  haud 
mirahile  est  (^avec  l'Ace,  et 
rinfin.].  Ter.Liv.  ista  qao  ma- 
jora ac  mirabiliora  fecisti, 
eo...  Cic.  in  régla  quo  rarior, 
60  mirabilior  clementia.  Sen.); 
admirabilis,  e.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  res  nova  et   admirabilis. 

Cic.  voy.  ADMIRABLE,  EXTRAOR- 
DINAIRE, surprenant);  miran- 
dus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  mirandam  in  modam. 
Cic);  mirus,  a,  um.  adj. Cic. 
etc.  (ox.;  mira  alacritas.  Cic. 
scientia  pagnandi.  Vell.  sibi 
miram  videri  quid  in  saà  Gal- 
liâ  negotii  popalo  Romano  es- 
set.  Cœs.  non  miram  fecit.Ter. 
qaid  miram?  Ter.  miramqae 
esse,  nijam  exteriore  parte  cas- 
tra hostiam  oppugnentar.  Liv. 
sed  ut  in  canis  faerit  angais 
non  tam  est  miram.  Cic.  [div, 
II,  3(D,  66].  valde sit  miram  ne- 
minem  fuisse.  Cic.  [in  Verr.  II, 
1,  Ji5,  117j).  Etre  —  pour  qqn, 
m,iracalo  esse  alicai.  Liv.  Voy. 
extraordinaire.  Il  (Famil.)  (Un 
hommel  étonnant.  Raras,  a, 
am,  adj.  Cic.  C'est  une  ciiose 
— ,  mirum  est.  Cic.  Il  n'a  rien 
fait  là  de  bien  — ,  non  mirum 
fecit.  Ter.  Rien  d'  —  à  cela, 
nec  miram  est. 

étonnement,  s.  m.  (Arch.) 
Commotion  brusque.  Voy.  com- 
motion. Il  Lézarde.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Fig.)  Brusque  commo- 
tion morale.  Stupor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.;  stapor patres  de- 
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fixit.  Liv.  stapor  et  admiratio 
omnes  incessit.  Jastin.].  Frap- 
per d'  —,  obstupefacore,  tr. 
Cic.  Liv.  etc.  (ex.  :  ipso  mira- 
calo  aadacix  obstape^ecit  kos- 
tes.  Liv.  obstapefactis  homini- 
bas  ipsà  admiratwne.  Cic.  obs- 
tap'-'l'acli  audariâ Romanoram. 
Liv.velat  numinis  occarsa  ob- 
stapcfactas.Sen.  Gallos  quoqae 
velat  obstapc(actos  miracalam 
victorise  tam  repentinos  tenait. 
Liv.).  Frappé  d'  — ,  attonitus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  iex.-.qaasi 
(ormidine  attonitas.  Sali.  fr. 
novitate  ac  miracalo  attoniti. 
Liv.  novitate  reiattoniti.  Sen,)\ 
obsiupefactus,  part.  Cic.  Liv. 
(voy.  ci-dessus).  Etre  frappé 
d'  — ,  obstupescére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  postqaam  factamesf, 
obstapai  et  mihi  visas  sam  cap- 
tas esse.  Cic.  sic  enim  obsta- 
paerant,  sic  terram  intacban- 

tar,    ut Cic.     obstupescent 

posteri...  triiimphos  aadientes 
et  legentes  taos.  Cic.  «c  primo 
conspecta  tam  fœdse  rei  mira- 
bandi  paramper  obstapaerant. 
Liv.  cam,  eoram  conspecta  obs- 
tapuisset  babalcas.  Cic).  1  litat 
do  l'esprit  frappé  par  qqch. 
d'extraordinaire.  Admiratio, 
ODis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  omnium 
nostroram.  Cic.  tam  atrocis 
rei  ['  éton.  provoqué  par  une 
affaire  aussi  affreuse  •].  Cic. 
admirationem  alicai  movêre. 
Cic.  [Phil.  10,  2,  U].  admiratio 
consalem  incessit,  quod...  Liv. 
admiratio  orta  est  [av.  l'Ace, 
et  rinf.j.Cic.  (it  clamor  et  ad- 
miratio populi  [avec  l'Ace,  et 
rinf.].  Cic).  Ressentir  de  1'  — , 
voir  ou  se  demander  avec  — , 
mirari,  dép.  tr.  Cic.  (voy.  [s') 
étonner);  admirari,  dép.  tr. 
Cic.  (voy.  [s']  étonner);  de- 
mirari,  dép.  tr.  Cic.  (voy.  [s'] 
étonner). 

étonner  (lat.  pop.  extonâre,  p. 
attonâre),  v.  tr.  (Arch.)  Frap- 
per d'une  commotion  brusque. 
Commovêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
secouer,  ébranler),  y  (Fig.) 
Frapper  d'une  commotion  mo- 
rale. Aliqaem  ou  alicaj'us  ani- 
m,am  con^andëre.  Cic.  perca- 
tëre.  Ter.  in  pertarbationem 
conjicére.  Cic.  Obstapefacëre, 
tr.  Cic.  (voy.  étonnement).  E- 
tonné,  attonitas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  attoniti  concidant. 
Liv.  vigiles  attoniti  et  stupen- 
tibas  similes  procal  stabant. 
Cart.  voy.  étonnement).  ^  Frap- 
per l'esprit  par  qqch.  d'extraor- 
dinaire. Permovêre,  tr.  Cic. 
Cœs.  (voy.  émouvoir,  remuer 
[profondément]).  S' — ,iairâri, 
dép.  tr.  Ter.  Cic.  etc.  (ox.:  mi- 
raretar,  qui  cerneret.  Liv.  m. 
negligentiam  hominis.  Cic.  il- 
lad  jam  mirari  desino,  hune, 
cam  hsec  nesciret,  in  dicendo 
posse  tantam.  Cic.  si  qais  forte 
m,iratar  me  ad  accasandam 
descendëre,  Cic.  hsec  vos  con- 
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capisse  pro  vestra  staltitia  at- 
qua  intemperantia  non  miror; 
sperasse    me    consuls    asseqai 
posse  demiror.  Cic.  mirari  se  a- 
j'ebat,  qaod  non  videret  harus- 
pex,  haraspicem  cam  vidisset. 
Cic.    mirari    licet,  qax  sint    a 
medicis    animadversa     gênera 
f«  on  peut   s'étonner    du  nom- 
bre des    espèces  qui...  ••] .  Cic. 
qaanqaam  miror  illù  saperbià 
atque  importanitate  si  qaem- 
qaam   amicam    habêre  potuit. 
Cic.neqae  non  mirandam,si  non 
facile   ad  credendam    adduce- 
batar.Nep.mirantes['Sodema.u- 
dant  avec  étonnement  >]    quid 
rei  esset.  Liv.  se  mirari,  quare 
jam    tertium,  diem   sic  tenere- 
tar.  Nep.);  admirari,  dép.  tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :   leviter,    vehc- 
menter,    vehementissime,  ma- 
gnopere.etc.  aliqaid  admirari. 
Cic.  quid  est  qaodin  haccaasd 
maxime    homines    admirentar 
et  reprehendantjadiciam  meuni. 
Cic.   [prov.  cons.   II,  26].  nihil 
admirari    [-    ne  s'étonner   de 
rien  ■•].  Cic.  in  aliquâ  re.  Cic. 
de    ahqaa   re,   de  aliqao.  Cic. 
admirari    [av.  l'Ace,   et  l'Inf.]. 
Cic.  admirari    quod,    car,  qao 
pacto,  unde,    etc.  Cic.   in   qao 
admiror,  car...  Cic.  in  qao  ad- 
mirandam  est  [•  il  faut  se  de- 
mander avec  étonnement  '  ou 
•  s'étonner   et  se   demander  ■] 
faerit  ne...  an...  Cic.)  ;  demi- 
rari  {pr.  •  s'étonner  beaucuup 
de,   voir    avec  étonnement,  se 
demander  avec  étonnement  ■), 
dép.   tr.    Cic.  etc.    (ex.  :    qaod 
[•■  c'est  ce  dont  ■]  demiror.  Cic. 
nihil  te  ad  me  postea  scripsisse 
demiror.  Cic.istam  auditama 
te  esse  omnino   demiror.  Cic. 
[ad  Att.  XV,    1,  h],  in  qao  de- 
miror  car   Milonem,    impulsa 
meorem  illam  egisse  dicas.  Cic. 
[Phil.  2,  20,  i9]). 
étoufîade,  s.  <.  Voy.  étouffée. 
étouffant,  ante,  adj.  Qui  fait 
étouffer.  Qui  {qaœ,  qaod)  saf- 
focat.  Cic.  Qui  [quêe,  qaod)  a- 
nimam  (ou  spiritam)  interclu- 
dit.  Cic.  Voy.  étouffer. 
étouffée,   s.    f.    Cuisson   d'ali- 
ments   dans    un   vase    fermé. 
Cuit  à  r  — ,  jaralentus,  a,  am, 
adj,  Cels.  (cf.  /.  caro,  j.  cibus. 
Cels.  j.    res.  Cels.  res    eadam 
magis  alit,  jaralenta  quam  as- 
sa,  assa   qaam   frixa.  Cels.  n. 
pi.    [subst.]   jaralenta    omnia. 
Cels.). 
étouffement,  s.  m.  Action  d'é- 
touffer, de  faire  mourir  en  pri- 
vant   d'air;    le   fait    d'être   é- 
touffé.    Strangalatio,    onis,    f. 
Plin.    (XXIII,    17).   i'uâ'ooatio, 
onis,  f,  Sen.  (ep.   àU,  2).   Phn. 
(au   plur.    Plin.    [.\.\VI,  158]). 
(Périr)  par  — ,  exstingai  spiritu 
obstracto.  Plin.  j.  spirita  in- 
tercluso.  Cart.  \\   Fig.  (  peu  u- 
sité).  L'  —  d'une  insurrection. 
Voy.  RÉPRESSION.  T  (P.ext.)  Dif- 
ficulté  de  respirer.  So^ocarto, 
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onif,  f.    PUn.   lntercla$io  ani- 

n\3P.    CiC.    \'jy.    tTOlTFER.  5UFF0- 
QltR. 

étouffer,  v.  tr.  Faira  mourir  on 
arrêtant  la  respiration.  Su/To- 

i     càre,  tr. Oie.  eic.   e\.:  patrem. 

ï     Cic.      vino    su/focari.     Fest.)  ; 

■j  prsefocâre,  tr.  Jet.  lex.  :  pr. 
'  -.artam.  Paul.  [dig.  .\XV,  3, 
■  ]);  intercludêre,  tr.  farr. 
'  '.if. la/.-.V/iix.  dans  les  espress. 
-uiv.  :  animam  ou  y/jin'ïum  in- 
'ercladére  alicai.  Varr.  Liv. 
[.KXIII,  7,  3!.  tpiritam  et  vo- 
cem.  Liv.  sadario  coartatis  ore 
et  taacibiii  spiritam  intercla- 
dére.  Val.-.\iax.);  oppriznère, 
tr.  I  arr.  Tac.  (ex.  :  ne  gais 
porcellas  a  matre  opprimatur. 
Varr.  oppr.  alignem  injecta 
maltœiestis.  Tac.).  ||  (Parext.) 
Priver  de  vie.  ExaDimàre, 
tr.  Cic.  aie.  (ex.  :  aliquem.  Cic. 
te.  Cxs.)  ;  enecàre.  tr.  Plaat. 
Ter.  (yoy.  tuer).  Que  la  peste 
l'étouffé!  i  in  malam.  Plant,  te 
macto  infortanio.  Plaat.  \\ 
(Spécial.)  Empêcher  le  dévelop- 
pement de...  Comprimére, 
tr.  Cic. etc.  (ex.:  seditionem. Liv. 
teditiones  tribanicias.  Liv.  ma- 
tas. Liv.  tamaltam  [opp.  à 
concire].  Liv.  conjarationes 
complares  priasqaam  invales- 
cant  indicio  détectas.  Saet.  in- 
tellitjo  hancreipablicœ  pestem 
paalisper  reprimi,  non  inper- 
petaam  comprimi  passe.  Cic); 
opprimêre,  tr.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  tamaltam.  Liv.  conjara- 
tionem.  Cic.  sine  tamaltu  rem 
omnem.  Liv.].  ||  Ne  pas  lais- 
ser se  propager,  se  transmettre. 
Suffocâre,  tr.  Qaint.  (ex.  : 
snffacata  vox.  Quint.);  impe- 
dire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vocem 
f'  le  son  de  la  voix,  la  voix  •]. 
Cic.];  iDcludère,  tr.  Cic.  Liv. 
(e.t.  :  vocem.  Cic.  Liv.);iDter- 
cludêre,  tr.  Cic.  etc.  (au  fig., 
ex.:  defensio  interclasa  respi- 
rât. Cic.)  ;  prseclndèie,  tr. 
Liv.  (au  fig.,  ex.  :  pr.  locem  a- 
licai.  Liv.)  ;  obtundére,  tr. 
Cic.  etc.  'ex.  :  abtasa  vox  [opp. 
^  Clara].  Qaint.);  comprimé- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  famam 
captx  Carthaginis  [•  le  bruit 
de  la  prise  de  Carthage  ■]. 
Liv.  c/aod  scripserat  ille.  Cic. 
delicta  magna.  Cic.  );  depri- 
znêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vox 
maxime  sedata  et  depressa. 
Corni[.);  opprimêre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.;  littéral  neqae  exprès- 
SX  neqae  oppressse  [•  pronon- 
ciation ni  alTectée,  ai  étouffée  ■]. 
Cic.  [Off.  I,  50, 133].  oppr.  ejas 
rei  mentionem.  Liv.  mentio- 
nem  memariamqae  contentio- 
nis  hajas.  Liv.];  supprimè- 
re.tr.  Liv.  (ex.:  famam  decre- 
ti.  Liv.  maie  coercitam.  (amam 
supprimentes  aagebant.  Tac.,; 
devoràre,  tr.  Ov.  .ien.  (ex.  ; 
gemitat.  Ov.  Sen.].  1  iPar  ext., 
limpécher  de  respirer.  StrAD- 
gulàre,  tr    "■■ 


PUn.      VOV.     ÉTBA.N- 


aLER];exaDimàre,  tr.  Cic.  etc. 
(Bx.  :  prx  tarbâ  elisi  *xanima- 
tiqae  sant.  Cses.)  ;  suffocâre. 
tr.  Cic.  etc.  fex.  :  ifinn  suffo- 
cari.  Fest.  solidioris  cibi  edulio 
saffocàri.  Hier.)  ;  necàre.  tr. 
PUn.  (ex.  :  catalos  complec- 
tendo.  PUn.)  ;  eoecàre,  tr. 
PUn.  (ex.  :  complexa  enecàre. 
PUn.).  Il  {.Aa  sens  intrans.) 
Pouvoir  à  peine  respirer.  Stran- 
gulari,  pass.  PUn.  [C(.  diffi- 
caltate  spirandi  strangulari. 
Cels.].Examinari,  pass.  Cses.  — 
dechaleur,a'sfttâre,iiitr.  Sen. — 
de  rire,  risu  rnmpi.  .ifran.  risa 
corraère.  Cic.  ou  emori.  Ter.  \\ 
iPar  ext.)  Air  étouffé,  voy.  suf- 
focant. Une  chambre  étouffée, 
c.-à-d.  où  l'on  étouffe,  faute 
d'air,  cabicalam  grave.  Liv.  T 
(Par  anal.)  Priver  les  plantes 
de  l'air  nécessaire  à  la  végéta- 
tion. StroDgulàre,  tr.  PUn. 
Quint.  {e\.: arborem. PUn.  qaod 
velut  laeto  gramine  sata  stran- 
galant. 'Qaint.  [VIII,  pr.  23j)  ; 
necàre,  tr.  Plaat.  Sen.  PUn. 
ex.:  ne  quid  (ortaitan\  et  a- 
greste  succrescat,  qaad  necet 
segetem.  Sen.  necant  inter  se 
[arbores]  ambra  vel  densilate. 
PUn.);  enecàre,  tT.  PUn.  (ex.: 
cicer,  ervam.  PUn.).  \\  Priver 
(le  feu)  de  l'air  nécessaire  à  la 
combustion.  Opprimêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ignem.  Liv.  cum 
aqase  maltitadine  vis  (lammœ 
opprimitar.  Cic).  Voy.  étein- 
dre. Kig.  Comprimére,  tr. 
Cic.  (ex.  :  conscientiam.  Cic.)  ; 
exstinguëre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
caasam  dissensionis  nascen- 
tem  exstingaère.  Cic);  restin- 
guêre,  tr.  Cic.  (ex.  :  studia. 
Cic.  animos  hominam  sensas- 
que  morte  restingai.  Cic.)  ; 
obruére,  tr.  Cic.  Qaint.  (ex.  : 
mentem  ou  ingénia.  Quint,  a- 
liqaid perpetaâ  ablivione.  Cic); 
obtundére,  tr.  Cic.  (ox.:  men- 
tem ou  ingénia.  Cic.)  ;  sepeli- 
re,  tr.  Cic.  (ex.  :  betlam.  Cic). 

étouffoir,  s.  m.  Petit  tampon 
servant  à  étouffer  le  son  dan» 
les  instruments  à  clavier.  Pni- 
geas,  eos  (uviveO;),  ra.  Vitr. 
(X,  8,  3). 

étoupe,  s.  f.  Partie  la  plus 
grossière  des  filament»  du  chan- 
vre ou  du  liu.  Stappa,  se,  i. 
Cses.  Liv.  D'  —,  stappeas,  u, 
am,  adj.  Virg.  Ov.  Apal.  A  — , 
stapparias,  a.  am,  adj.  PUn. 
Kig.  Mettre  le  feu  aux  étoup-s 
(allumer  une  querelle,  exciter 
un   sentiment  passionné).  Voy. 

ALLUMER,    ENFLAMMER. 

étouper,  v.  tr.  Garnir  d'étoupe. 
Stappà  stipàre  ou  reperdre  ou 
obturûre.  A. 

étourderie.  s.  f.  Acte  d'étour- 
di. Imprudentia,  œ,  f.  Cic. 
etc.  {ex.:peccutam  impradentio 
est.  Ter.).  Une  — ,  temere  (an- 
tam.  Ter.  (actum  inconsid'i- 
ratum.  Cic.  Commettre  beau- 
coup   d'  — ,   malta  temere  ou 


cnm  temeritate  facêre.  Cic.  1 
t'aractêre  do  celui  qui  est 
étourdi,  qui  ne  réfléchit  pas 
avant  d'agir.  Levitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (l'x.:  animi,  Cic. 
Cœs.  levitas  temere  assenten- 
tiam.  Cic.  levitaten\  alicaJas 
experiri.  Cic.)  ;  inconside- 
rantia.  se,  C.  Cic.  (ad  Q.  fr. 
111,  9,  S:  gr.  ipXs'fiia);  <eine- 
ritas,  atls,  f.  cic.  (ex.  :  teme- 
ritas  et  negligentia.  Cic.  Liv.). 
Par  —,  per  impradentiam.  Cic. 

Voy.    IRRÉFLEXION,    LÉOÉRBTÉ. 

étourdi,  ie,  adj.  Qui  agit  sans 
rétle.tion.  Levis,  e,  adj.  Ca?s. 
Temerarius,  a,  am,  adj.  Cic. 
Inconsideratus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Inconsaltas,  a,    am,  adj.    Cic. 

Voy.      INCOMSIDÉRé,      IRRÉFLÉCHI, 

LÉOER.  Il  (Substan^ift.)  L'n — , 
homo  inconsaltas  et  temera- 
rius. Cic.  homo  levit.  Cic.  Un 
grand  — ,  homo  sammse  levi- 
tatis.  Cic.  Un  petit  — ,  homo 
levicalas.  Cic.  Une  étourdie, 
(muiier)  levis,  incansalta,  te- 
meraria.  Com.  \\  Loc.  adv.  A 
l'étourdie,  voy.'ÉTOuRDiMENT. 

étourdiment,  adv.  A  la  ma- 
nière d'un  étourdi.  Temere, 
adv.  Cic.  Param  considerute. 
Cic.  [nconsiderate.Cic.  Incaute. 
Cic.  Inconsalte.  Cic.  Impru- 
denter.  Cses.  (ap.  Cic). 

étourdir,  v.  tr.  Frapper  d'une 
sorte  d'engourdissement  du  cor- 
veau  (par  commotion,  vertige, 
etc.).  Obtarôûre,  tr.  Cic.  Tac. 
Percellere,  tr.  Cic.  Torporem 
afferre  alicai.  Cic.  Vertiginem 
(acëre.  Sen.  Sopire,  tr.  Liv. 
cf.  saxo  ita  est  impactas  ut 
sopiretar.     Liv.     sopitas     icta. 

Liv.).      Voy.     ÉTOURDIS'^EMENT.    ^ 

(Par  anal.)  Fatiguer  le  cerveau 
par  le  bruit.  Exsurdâre,  tr. 
PUn.  (ex.:  aares.  PUn.  [XXXll, 
lAlj.fig.aures  carias.  l'al.-Max. 
tantis  clamoribas  exsurdatas. 
Sen.);  tundére,  tr.  Plaat.  Virg. 
(ex.:  t.  aares.  Plaat.  au  pass. 
tandi.  Virg.)  ;  obtundére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aucfitum.  PUn. 
alicajas  aures.  Cic.  obtusis 
Çragare  auribas.  Sen.  absol. 
non  hic  te  obtandet.  Plaat. 
non  obtandam  diatius.  Cic. 
aUqaeingratulando,rogitando. 
J'er.);  obturbâre,  tr.  'J'ac.  (ex.: 
obturbabatur  militam  vocibas. 
'J'ac.  [hist.  III,  10]).  1  (Par  ext.) 
U'tndroqqn  presque  insensible  à. 
r<'  qu'il  éprouve  un  l'empêchant 
•  l'y  penser.  Avocâre  aliqaem  ab 
'iliiiaa  re.  Cic.  ,'Uienàre  men- 
tem  alicujas  ab  aliqaà  re.  Liv. 
Il  (Par  ext.)  Itondro  (qqch.) 
moins  sensible.  Obtundére,  tr. 
l'ic.  (ex.  :  segritudinem.  Cic 
[l'use.  III,  l^,'iU]); stupefacére, 
tr.  Liv.  (e.v.:  privatos  laclas 
stape(ecit  pablicus  pavor.  Liv.); 
obstupefacére,  tr.  Liv.  (ex.  : 
ntsi  metus  mgernrem  obstape- 
faceret.  Liv.  [XXV,  38,  3]). 
étourdissant,  ante,  adj.  Qui 
fatigue  le  cerveau  pat  soa  bruit. 
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Obtandens{aaresalicujas),  Cic. 
Tamaitiiosiis,  a,  tim,  adj.  Cic. 
1  (Fig.}  Qui  cause  de  la  stupé- 
l'action.  Voy,  étonnant,  stopl- 

FIANT. 

étourdissement,  s.  m.  Action 
J'étourdir.  Etat  da  celui  qui 
est  étourdi.  Vertigo,  inis,  f. 
Liv,  Plin.  Stupor,  oris,  va. 
Cic.  Avoir  un  —,  vertigine  cor- 
ripi.  Plin.  La  hauteur  cause 
dos  — ,  altitado  caliginem  ocu- 
Ua  offandit.  Lii-.  Sujet  aux  — , 
vertiginosas,  a,  um,  adj.  Plin. 

Voy  .  ÉBL0UIS5EMENT,  vertige,    [| 

Fig.  Sttipor,  oria,  m.  Liv.  l'er- 
!igo  animi.  Liv.  Qui  resta  sur 
place  frappé  d'—,  torpidiisetu- 
pore.  Liv.  Voy.  saisissement, 
VERTIGE.  Ua  —  volontaire,  voy. 
aveuglement. 

étourneau  (lat.  pop.  starnel- 
iuï),  s.  m.  Passereau  à  plu- 
mage noir  et  blanc.  Starniis,  i, 
m.  Plin.  Stat.  MaH.  ||  {Fig.) 
Homme  d'un  esprit  inconsidéré. 
Voy.  inconsidéré,  étourdi. 
étrange  (lat-  extraneas),  adj. 
{Arch.)  Qui  est  d'un  autre 
pays.  Voy.  étranger.  1  Qui  est 
en  dehors  d9  l'ordinaire.  Inso- 
litas,  a,  um,  adj.  Cic.  Novas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Mirabilis,  e, 
adj.  Cic.  Admirabilis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  au  plur.  n.  subst.  mi- 
rabilia  [^  TtapâSoÇot].  Cic).  Sin- 
gularis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  ex- 
traordinaire. Trouver  (qqch.) 
— ,  mirari,  dép.  Cic.  Etrange  1 
mira  narras  ou  memoras. 
Com. 

étrangement,  adv.  D'une  ma- 
nière étrange.  Miré,  adv.  Cic. 
Miram  in  modum.  Cic.  Voy. 
étonnamment,  extkaordinaire- 
ment.  T  (Par  hyperb.)  Beau- 
coup. Magnopere,  adv.  Cic.  Ve- 
hementer,  adv.  Cic.  Voy.  beau- 
coup, extrêmement. 
I.  étranger,  v.  tr.  Eloigner 
(arch.)  Voy.  ce  mot. 
!.  étranger,  ère,  adj.  Qui  est 
d'un  autre  pays.  Feregrinus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
indigena,  vernaculas,  patrias, 
domesticas,  ex.:/).  navis.Plaat. 
p.  bos  [opp.  à  indigena].  Col. 
pecas  p.  [opp.  à  vernaculam]. 
Col.  volacris.  Pha'd.  arbor. 
Plin.  lingua.  Cic.  Quint,  ver- 
ban\.  Quint,  ritus  [opp.  kpatrii 
n'eus].  Liv.  mores.  Liv.  Jav.  ti- 
mor  ou  terror  [•■  la  crainte  d'un 
ennemi  étranger  ••].  Liv.)  ;  ad- 
vei2a,  se(pr.  .  qui  vient  d'un 
autre  pays,  étranger  •),  adj. Cic. 
etc.  (s'opp. à  indigena,  ex.  :  adv, 
quidam.  Cic.  exsul  advenu. 
Liv.  adv.  cultor.  Liv.  Plin.  dii 
advenss.  Cic.)  ;  exterus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.;  exteras 
nationes  et  gentes  [opp.  à  so- 
cii].  Cic.  nationes.  Cic.  civi- 
tates.  Cic);  externus,  a,  um, 
adj.  Cic  etc.  (s'opp.  à  domes- 
ticas, ex.  :  hostis.  Cic.  bellam. 
Liv.  timor  ou  terror  [-  la 
crainte    d'uu     ennemi    étran- 
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gor    •].    Cic.    scrmo    externus. 
Cic.  verbum  externum.  Quint, 
mores  e.vterni.  Cic.  Liv.  exter- 
nis  moribas  se  oblinêre.  Cic); 
extraneus,  a,   um,  adj.  Liv. 
(s'opp.  à   domi,   ex.  :  si   extra- 
neus deest,  domi  hostem  qarc- 
runt.  Liv.  [.\LIV,  9,  2])  ;  alie- 
nus,    a,  um,  adj.    Cic.    Plin. 
(ex.  :    domi  atqae    in    patria 
mallem.  quant  in   externis  at- 
que  alicnislocis.  Cic);  alieni- 
gena,  se  (-    étranger  de   nais- 
sance   •  ),    adj.    Cic  (s'opp.    à 
indigena.    ex.  :    homo   longin- 
quus  et  alienigena.  Cic.  alieni- 
gense  testes  [opp.  à  domestici]. 
Cic.     suos     deos    aat     novos 
aut   alienigenas.     Cic)  ;  bai- 
barus,  a,  um  (pr.  •■  barbare, 
c.-à-d.     [pour    les     Romains] 
"  celui  qui  n'est  ni  Grec  ni  Ro- 
main    '    et    [pour    les    Grecs] 
-  celui  qui   n'est    pas  Grec    •), 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  servi  agres- 
tes et  barbari.  Cic.)  ;  barba- 
Ticus,  a,um  Ipr.  •  de  l'étran- 
ger, qui  est  en  usage  à  l'étran- 
ger   .),    adj.     Liv.    Sen.    (ex.  : 
barbarica  supellex.  Liv.  b.  ar- 
ma.   Sen.)  ;  advecticius,  a, 
unj.adj.  .•?all.  Amm,.  (ex.  :  vi- 
num    [•    d'importation    étran- 
gère .].  Sali.  [Jug.  hU,5]);  ad- 
venticius,   a,   um,  adj.   Cic. 
etc.    is'opp.  à   vernacalus,  ex.  : 
Senus    uvium.    Varr.   aaxilia. 
Cic  fig.  doctrina  transmarina 
atqae  adventicia  [-  d'importa- 
tion   étrangère     •].     Cic).     |1 
(Sub^t.)    Un    étranger,   pere- 
grinas,  i.   m.   Cic.  etc.  (voy. 
ci-dessous;;    advena,    se,    m. 
Cic  (ex.  :  ne   in  nostra  patria 
peregrini    al'jue    advense   esse 
videamur.    Cic .    [do  Or.  I,  68, 
250]);  alienigena,  se,  m.  Cic. 
(ex.  ;   qaid  alienigenx  de  vobis 
loqui  soleant.  Cic.  ipse  alieni- _ 
gêna.  Nep.    nos    alienigenœ  et 
externi  [opp.  à  illi  ejasdem  na- 
tionis].  Cart.);  alieDUS,  i,m. 
Cic.  etc.    (mais  seul,    au  plur., 
ex.:  cives  potiores  quam  pere- 
grini ['  étrangers  domiciliés  ■■], 
peregrini  quam   alieni.   Cic.)  ; 
barbarus,   i  (voy.   ci-dessus), 
m.  Cic.  etc.  (au  plur.,  ex.:  cam 
barbaris     a'ternum     omnibus 
Grsecis  bellum  esteritque.Liv.]; 
externus,  i,   m.  Liv.  (opp.  à 
civis.  Liv.  [.X.\XIV,   i.9,  lOj.  au 
plur.  Sali,  fr.);  extraneus,  i, 
m.  Liv.  epit.  (opp.  à  Romanus. 
Liv.  [epit.   170].    plur.  [opp.  à 
domestici].  Ps.  Cic.)  ;  bospes. 
pitis,    ra.    Cic.    (ex.  :    adeone 
hospes     hajusce     urbis  ?    Cic 
[Kab.  perd.  10,  28].  vos  hospi- 
îes  in  nostra  urbe  versamini  ? 
Cic.)  ;    bostis,    is,   m.    Varr. 
Cic.  (opp.  à  civis.  l'arr.   [L.  L. 
V,  3].    Cic.  [de  OIT.    I,    12,  37]. 
Macr.    [sat.    I,  16,  lU]).  Etran- 
ger domicilié,  peregrinus,  i, 
m.  Cic.  (ex.;  neqiie  civis,  nerjae 
peregrinus  an  civis  sir.  Quint.). 
Préteur  dos  — ,  peregrinus prse- 
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ior.  Jet.  Charge  do  préteur  de» 
— ,   provincia  peregrina.  Liv. 
tors    inter  peregrinos.  Liv.  E- 
trangère,  une  étrangère,  pere- 
grina, se,  f.  Ter.  Cic.  hospita, 
se,  f.  Ter.  Condition  d'  — ,  pe- 
regrinitas,  atis,  f.  Suet.  Jet.  || 
Mœurs,  habitudes,  coutumes  é- 
trangores,  peregrinilas ,  atis,  f. 
Cic  (cf.  cum  in  arbem  nostram 
est  infusa  peregrinilas.  Cic  [ep. 
L\,    15,   2]).    Prononciation  —, 
accent — , peregrinilas.  [.Quint. 
(XI,  3,  30).   Il  L'  -,  c.-d-d.  les. 
pays  étrangers,  barbaria,  se,  f. 
Cic.    (cf.  omnis  barbaria.  Cic. 
quod  nalla  in  barbaria['  nulle 
part  à  1' —  -]  qaisquam  tyran- 
nas  fecit.  Cic).  AI'—,  pere- 
gre,  adv.    Cic.  etc.  (ex.  :  esse. 
Plant,  habitare.  Liv.  depugnâ- 
re.  Cic);  foris,  adv.  Cic.  (Opp. 
à  domi,  ex.  ;  vir  cum  foris  cla~ 
ras.   tam    domi     admirandus. 
Cic.  [Phil.  2,  S8,  69].  parvi  sant 
foris  arma,  nisi  est  consiliam 
domi.  Cic  [Olf.  I,  22,76]).  Ue 
l'—,peregre,  adv.  Piaut.  Ter. 
Liv.  (ex.  :  advenire.  Plaat.  re- 
dire. Ter.  nantiàre.  Liv.)  ;  fo- 
ris,   adv.   Cic.  (opp.  à  domo. 
ex.  :    ab    alienis  potius   consi- 
liam peterent  quam  a  sais  et 
foris  potius   quam  domo.  Cic. 
[Phil.    2,    11,    26]).   Voyager  à 
I'   — ,   peregrinari,    dép.    intr. 
Cic.  Séjourner  à  1'  — ,  peregri- 
nari,   dép.  intr.    Cic.  Etre  qq. 
part  comme  un  — ,  n'être  qu'un 
— ,  peregrinari,  dép.  intr.  Cic 
(cf.  philosophia...   peregrinari 
Romse  videbatar.  Cic   [fin.  III, 
12,  iO]).    1  (Par   anal.)  Qui  est 
d'une  autre  famille.  Alienus^ 
a,  um,  adj.  Cic  etc.   (s'opp.  à 
meus,  taus,  saus,    ou  propin- 
yaas,    affinis,    sanguine   con- 
junctas,  familiaris,   (amiliaris 
et  necessarius'  ;  externus.  a, 
um,    adj.     Cic.    etc.    lau  plur. 
subst.  externa  libentius  in  tali 
re    quam  domestica   recordor. 
Cic  [OS.U,S,-îl8];  extraneus, 
a,  um,  adj.  Plin.  /.  Suet.  Jet. 
(ex.  :  hères  [opp.  à  domesticas. 
saus].    Plin.   j.    [oan.    37,   11. 
Paul.  [dig.  XXIX,5,  6,  1].  mu- 
lieres   [opp.    à  matres,  (dise  et 
germanse].  Cod.  Jast.  [I,  3, 19]. 
coioni  [opp.  à  familia  rustica] . 
Scœvol.[dis.  XXXIII,  7,  20,  l]\. 
Il   (Subst.)  Un  —,  alienus,  ï, 
m.  Cic    (mais   surt.  au    plur., 
ex.;  in  longinquos,  in  peregri- 
nos, in  alienos,  in  suos  irrue- 
bat.  Cic.  neumalis  alienos  ad- 
jungère   quam   sanguine  con- 
j'anctos    retinére.    Sali,    etiam 
alienissimis  [«  qui  sont  tout  à 
fait  des  étrangers  pour  nous  •] 
in  capitis  periculis  amicissimo- 
rum  officia  et   stadia  prxsta- 
mus.  Cic.  se    saaque  omnia  a- 
lienissimis  crediderant.  Cœs,); 
externus,  i,  m.  Cic.  (seul,  au 
plur.  :  canum   odium  in  exter- 
nos.  Cic.   [S.  D.    II,  63,  158]); 
extraneus,  i,   m.  Plin.  Suet. 
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Jet.  (M.:  Plin-  [XXVUI,  39]. 
opp.  à  domesticoram  iWii;ms. 
5uet.  [CUud.91.  opp.  àjjmidu 
Cyn.  Jiist.  [1,  10,  IM.  opp.  à 
patcr.  Cod.  Jiist.  (Vl.  iâ,  3*]. 
au  plur.  e.v(ranc'i  opp.  à  Uberi. 
Saet.  Gell.  opp.  à  liberi  ac  pa 
renUs.  Plin-  j-  i  anicas  Rlias. 
Tac.  à  amU-i.  Tac.  [.^jr.  Wl.  à 


,ug.   6i]f. 


rfomesfid.   Siief.  [A_„         , 
Qui    n'a    point  da  relation,  de 
rapport  avec  une    personne  ou 
une  chose.   Alienus,   a,  um, 
Cic.  etc.    (à'opp.  à  meus,  taas. 
saas,  noster,  vester,  proprias, 
ei.  :    res  aliénée.    Varr.  alierts 
possessionei.  Cic.  aJiea»  sen- 
tentis".  Cic.  in   aliénas  manas 
incidère.  Cic.);  exterDUS,  a, 
um,  adj.  Cic.   etc.  (ex:  exter- 
nas  et  adventicias   tepor  [opp. 
àe-r  intimia  partibas  excitatus]. 
Cic.  [S.  D.  II,  10,  -26]);  extra- 
rtus,  a,  um,  adj.  Quint.  Sue(. 
(ex.:    extrarias  canis  a  trivio. 
Soei.[Vesp.  ô].accasator.Qaint . 
VII,   h,   9].    volantas  [opp.    à 
ipsias,    qai   periit,     loiunîas], 
Qaint.   [VII,  2,  9))  ;  adventi- 
cias,   a,    um,    adj.   Cic.    etc. 
(voy.    c.-dessus     externas).     || 
(Par  anal.)  Qui  n'est  point  connu 
d'une   personne.    Alienus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.    (ex.:  aliéna 
lingaà   loqui.    Cic.).   Voy.    in- 
connu. 1  Qui  n'a  point  de  part 
à  une  chose.  AJjenus,  a,  um, 
adj.   Cic.  etc.  (ex.  :  aliénas  ab 
aliqaa  re.  Cic);   expers,  adj. 
Cic.  etc.  (ex .  :  expers  eraditio- 
nis.   Cic.  consilii   [•<   au  com- 
plot •].  Tac],  litre  étranger  (à 
qqch.),    abborrêre,   intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ab   aliqaà  re.  Cic.)  ; 
abesse,  intr.  Cic  etc.  (ex:  ab- 
esse   a  civilibas  controversiis. 
Cses.).  Etre   ou  demeurer  —  à 
la  conjuration,  extra  conjara- 
tionemesse.  Cic.  \\  (Par  anal.) 
Qui  n'est  point  initié  à  la  con- 
naissance  de   qqch.   Alienus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Plin   j.  (ox.  : 
hotno   non   alignas   a    lilteris. 
Cic);  bospes.  pitis,  adj.  Cic. 
(voy.   le   siiiv.)  ;  peregrinus, 
a,  um,  adj.    Cic.  (oï.  :  (ateor 
enim  callidam  qaendam  hanc 
et  nalla  in  re  tironern  ac  radem 
nec  peregrinam   atqae    hospi- 
tem  m  agendo  esse  aebére.  Cic. 
[de  Orat.  I,  50,  218])  ;  rudis, 
0,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  rvuiia  in 
re  radis.  Cic  avec  le  Gén.  ra- 
dis rei    militaris.  Cic.  impcriti 
homines  rcram  omniam  rades 
ignariqae.  Cic).    ||   Qui  n'ap- 
partient  point    au    sujet,    à  la 
question.    Alienus,    a,    um, 
adj.  Cic.  etc.  'ax.:  non  alicnum 
est    [avec    l'Inf.].     Cic.    Cses. 
Sep.    Cels.  au  n.    pi.  sabst.  a- 
liena  dicêre  [opp.  à  dicêre  qaod 
caasse  prosit].    Cic.   ^    (Spéc.) 
Qui   s'est   introduit  accidoritel- 
lemont  du  dehors.  Alienus.  a, 
um,    adj.    //or.  (    au    n.  plur. 
aliéna    [•    des  matières  étran- 
gères .].  Hor.  [sat.  II,  A,  57])  ; 
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adventicius,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ox.  ;  aciicnticias  res  [_'  dos  élc- 
ments  étrangers  •].  Cic). 

àtrangeté,  s.f.  Caractère  da  co 
qui  est  étrange.  A'oi-itus  (rei 
alicajas\  Cic.  Une  —,  miracu- 
lam,  i,  n.  Cic  res  mira  ou 
nova.  Cic  Voy.  étrange. 

étranglant,  ante,  adj.  (.\rch.) 
Qui  étraiiïle.  Voy.  ÉTRANct-ER. 
Fig.  (.■\flaires)  —,  nodosx  res. 
Sen.  Voy.  difficile,  embarras- 
sant,   INEXTRICABLE. 

étranglement,  s.  m.  Le  fait 
dêtre  ctranslé.  Slrangalatio, 
onis,  f.  Plin.  1  Arrêt  de  la  res- 
piration par  compression  ou 
obstruction  des  voies  respira- 
toires. Strangalatio,  onis.  f. 
P/in.S(rdnju(atas,  ûs,  m.  Plin. 
TU. -Prise  Vov.  étouffement, 
SUFFOCATION.  "[  Compression 
d'une  partie  qui  devient  trop 
étroite  par  rapport  au  reste. 
Coartatio,    onis,   f.   Liv.  Vitr. 

Voy.  RESSERREMENT,  RÉTRÉCIS- 
SEMENT. —  d'un  défilé,  d'un 
passage,  saltas  in  artas  coac- 
tas  jauctîs.  Liv.  \\  (Fig.)  E- 
tranglement  (d'une  discussion). 

Voy.    ÉTOUFFEMENT,  ÉTOUFFER. 

étrangler  (lat.  stranjuiare 
[.  suffoquer,  étouffer ,  as- 
phyxier .]  Cic.  Plin.  j.  v.  tr. 
Tuer  en  arrêtant  la  respiration 
par  compression  ou  obstruc- 
tion des  voies  respiratoiros. 
Galam  alicai  oblidére.  Cic.  A- 
licai  elidëre  spiritam.  Cels.  [V, 
28,  1]  ou  fauces.  Vell.  Sen.  — 
ave.:  un  lacet,  la^aso  alicai 
gnlam  (rangëre.  !Sall.  fauces 
alicajas  nodo  elidére.  Sen. 
S"  — ,  collam  in  laqaeam  in- 
serëre.  Cic  elidëre  collam  {zo- 
na). Hor.  Il  (Famil.)  Intr.  E- 
tranaler  de  soif,  siti  enecari. 
Cic  jl  (Par  ext.)  Voix  étranglée. 
vox  (asca.  Cic.  Plin.  Qaint. 
Saet.  î  (Par  anal.)  Comprimer 
dans  une  partie.  Strangalàre, 
tr.  Cic.  Coartàre,  tr.  Coi.  Voy 

RÉTRÉCIR,      RESSERRER.     ||      (Fig.) 

Ne  pas  laisser  suivre  son  corps, 
ne  pas  donner  tout  le  dévolop- 
pemant.  Coartàre,  tr.  Cic.  (voy. 

RESTREINDRE,  RÉDUIRE,  abréger). 

Comprimêre,  tr.  Cic.  (voy.  ser- 
rer, comprimer!.  Contraliëre, 
tr.  Cic.  (voy.  abréger,  résumer, 
conden-er). 

étrangleur,  euse  (lat.  post. 
strangalator.  Spart.  [Sav.  U, 
11.  itrangalatrix.  Prad.  [po- 
rist.  X,  11U3]),S.  m.  Celui,  celle 
qui  étrangle.    Voy.  étrangler. 

étrape  et  étrapoire,  s.  f.  (A- 
gricult.)  Faunillo,  serpe  pour 
étraper.    Falcicala,  œ,  f.    Pall. 

étraper,  v.  tr.  (Agricult.)  Cou- 
per à  fleur  de  terre  (le  chaumi 
qui  reste  sur  pied  après  la 
moisson).  Saccldêre,  tr.  Ca»s. 

1.  être  (lat.  pop.  essere  p.  euse), 
V.  intr.  et  subst.  ||  V.  intr. 
qui  exprime  la  réalité.  Esse, 
intr.  Cic.  etc.  (ox.:  esse  eadico, 
qase  cerni  tangivepossant.  Cic 
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omnium  qui  sant,  qui  fatranl, 
i/aifatari  sant .    Cic  nec  enim, 
dum  ero,    angar  alla   re.  Cic. 
adiiuc    samas.     Cic.     fuerunt 
[.    ils    no  sont   plus  •].  Cic). 
Voy.   exister.   1    Verbe   subst. 
qui     lie    lattiibut     au     sujet. 
Esse,  V.  subst.  Cic.  etc.  (ox.  : 
prxclara  res    est,  et   sumus  o- 
tiosi.Cic  tuussum.  Plaat.  nos 
numorus   sumus.    Hor.  domus 
non  eu  es(,   qase...  Cic.     l'el- 
lipse du  verbe  subsi.  à  l'indic. 
est  fréquente   dans  les  prov.  et 
les  sentences:  cf.  summum /tis 
summu    injuria.    Cic.    (Off.    l, 
lu,  33).  omnia  prœclara  rara. 
Cic.  (am.  21,  79)  ;  dans  les  an- 
titli.  fortement  accusées:  divi- 
tias  alii  pneponant,  alii poten- 
tiam,  alii  honores,  multietiam 
volaptates  :     belaaram     [s.-e. 
est]   hoc     qaidem    extren\an\, 
illa  outem  superioro[s.-o.sunt] 
cadaca   et   incerla.    Cic.    [am. 
0,    20]  ;  dans   les    mouvements 
oratoires:    num   igitar    horum 
senectas  miserabilis,  qui  se  a- 
gri  caltione  oblectabant  ?  Cic. 
[sen.  16,56];  dansles  prop.  d'un 
tour    didactique:   cf.   molesta 
Veritas,  si   quidem  ex  eà  nas- 
citur  odiam.  Cic.  (am.  2ii,  W9); 
dans    do   brèves  éuuinérations, 
dans  les  descriptions    rapides  : 
cf.  Lgco  oratione  locuples,  ré- 
bus ipsis  jejunior  ;  concinnus 
deinde  et    elegans  Aristo,  etc. 
Cic  [Fin.  V,  5,  K!).  parafas  ve- 
niebat   Crassus...  non    muUa 
juclatio  corporis  non  inclina- 
tio   vocis,    nalla   inambalatio, 
etc.  Cic  [Brut.  A3,  158]  ;  dan» 
qqs     formules    familières  :    cf. 
nec   miram,    minime    niiram, 
nihil  mirum, etc.  Cio.).1Verb« 
auxiliaire  qui  se   joint  an  par- 
ticipe passé. (Consulter  les  gram- 
maires.) Quand  on  veut  ajouter 
à  la  vivacité  de  l'axpression  on 
emploie,  à   la  place  d'esse,  des 
verbes  plus  expressifs,   cf.  per- 
calsum   et  prostratum  jacùre 
Cic.  (ep.  IV,  il,  2).  abUitum  la 
tire.  Cxs.  (B.  G.  II,  19,  6).  in 
(Lvum   hserère.    Cic.    (Phil.    2, 
26,  aU).  L'ellipse  da  esse  est  ré- 
culière  avec  le  part.  parf.  pas- 
sif après  oportet,  volo,  cupio, 
cf.  totam  remLucullo  integram 
servatam   oportait.    Cic.    (Ac. 
II,  A,  \0\.  Democritam   ab  hoc 
nollem  vituperatum.  Cic  (Fin 
I,  6,   21).    illos   monilos   volo 
Cic  (Cat.    2,    12,    27).   signum 
ablatum    non     oportait.    Cic 
(Verr.    Il,    U,  17,  37).   patriam 
exstinctam  cupit.  Cic.  (Fin.  IV, 
2/4,  66).  1  -  Etre  •  suivi  d'une 
prépos.     I   (Do  la    prép.  -  à  ") 
(En    pari,    d'uno   pors.)    S  être 
donne    à    qqn    par    affection 
esse,    intr.    Ciu.  etc.  (ex.  :  m 
Pompeji  totam  esse.  Cic.  jilehs 
novarum  rurum  atque  Ilanni- 
balis  tota  est.  Liv.  (Formul.  dt 
polit.)  Je  suis  tout  à  vous,  to- 
tus   sam    vester.  Cic.     Etre   i 
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qqn,c.-à-d.  au  sorvica  litiqqn, 
esse  ab  alUiao.  Ter.  l'.ic.  ici'. 
ab  Andrià  est  ancillii  hœc. 
Ter.).  Il  (Kn  pari.  J'uin)  ch.) 
Elro  à  qqii,  l'.-à-d.  lui  ippar- 
tonir,  esse  alicai.  Cic.  'isse  ali- 
ca/as.  Cic.  Cœs.  (cf.  Oallia  est 
Arioviati.  Cxs.).  \\  (Par  anal.) 
C'est  à  vous  de  voir,  est  taam 
vidëre.  Cic.  Voy.  convenir.  — 
à  qqch.,  voy.  [se]  livueb,  [s'J 
OCCUPER.  —  au  travail,  voy. 
TRAVAIL.  —  à  la  diète,  voy. 
DIÈTE,  il  Avec  un  infiu  pour 
compl.  Une  chose  (jui  -jst  à 
louer,  res  laudanda.  Cic.  || 
(Arcli.)  — à  dire,  voy.  manqueu. 
Il  (Avec  la  prép.  .i  de  .).  Eii-e 
de  la  même  époque,  ■•.jasdem 
xtatis  esse.  I^ep.  Qui  est  de 
Syracuse,  oriundus  ab  àyracu- 
sis.  Liv.  Ceux  qui  sont  d'une 
noble  famille,  gai  ab  ingenais 
Oriundi  sant.  Cic.  —  de  la  mê- 
me famille,  ex  eâdem  familià 
exiisse.  Cic,  Cette  comédie  esc 
de  Ménandre,  hœc  est  fabaUi 
Menandri.  —  d'un  grand  prix, 
voy.  PRIX,  VALOIR.  Qui  n  est  pas 
du  complot,  expers  conjara- 
tionis.  Tac.  \\  (Loc.)  Il  n'est 
que  de...,  nihil  melias  oC 
quam  (avoc  l'Inf .  \  [{or  \\  [Xvoc 
la  prép.  •  pour  .).  —  pourqqn, 
esse  pro  ou  ab  aliqao.  Cic.  stare 
cam  aliquo.  Cic.  facëre  cam  a- 
liqao.  Cic.  —  pour  la  révolu- 
tion, essenovaram  rerum.  Liv. 
Il  (Avec  une  prép.,  un  adv.  de 
lieu,  marquant  la  situation.) 
Esse,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  .  fait 
ad  [-  chez  ■>]  mesatis  dia.  Cic. 
(aisti  apad  Lœcam  illà  nocte. 
Cic.  cam  .■ithenis  faissem.  Cic. 
Romse  esse,  Cic.  esse  in  castris, 
in  agro,  in  hortis.  Cic).  N'être 
pas  chez  soi,  domo  ou  a  Jomo 
abesse.  Cic.  (voy.  absent).  — 
là,  adeste,  intr.  Cic.  (voy.  [être] 

PRÉSENT,    ASSISTER    [à]).     SOUS 

la  main,  adesse,  intr.  Cic.  (voy. 
[à  la]  DISPOSITION  [de]).  —  en- 
tre, interesse,  intr.  Cic.  (voy. 
placer).  —  dans,  sur,  inesse, 
intr.  Cic.  (voy.  [se]  trouver). 
—  sous,  sabesse,  intr.  Cic.  — 
proche,  sabesse,  intr.  Cses.  Cic. 
(ex.:  saberat  nions.  Cœs.  hiems. 
Cœs.  dies.  Cic).  ||  (Par  ext.) 
Fanii/.  Aller  (au  prétérit).  Vov. 
ALLER.  Il  (Fig.)  —  dans  l'in- 
quiétude, voy.  mquiÉTVDE  — 
en  laveur,  en  disgrâce,  voy. 
FAVEUR,  DISGRACE.  Ilest  en  moi, 
c.-a-d.  il  dépend  de  moi  ie..., 
in  me  est.  Cic.per  me  stat.Liv. 
Voy  DÉPENDRE.  —  en  dehors 
du  complot,  esse  extra  con/a- 
rationem.  Cic.  —  à  côté  de  la 
vérité,  ab  eo,  qaod  veram  est, 
aberrâre,  Cic,  —  au-dessus  de 
qqn,  aliqaem  saperâre.  Cic.  Tu 
y  es,  c.-o-d.  tu  comprends,  ha- 
he».  Ter.  ^  (Construit  avec  l'anté- 
cédent •  ce •.)  Il  Rappelle  la  per- 
sonne, l'objet  aont  lia  été  ques- 
tion. Voy,  CB.  Il  Désigne  ce  dont 
U  va  être  question.  Voy.  OE. 
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S.  être,  s.  m.    La   réalité  de  ce 
qui  est.  Qaod  est.  Sen.  (op.  58, 
li).     Il     (Par    ext.)     .'Naissance. 
Voy.    NAISSANCE.    ||    lixistonce. 
Voy.  ce  mot.  ||   (Par  ext.).4rc/i. 
Origine,  souche.  Voy.  cas  mots. 
Il    (Par   ext.)  L'essence.    Vis,  f. 
Cic.     Natara,    se,    f.     Cic.    || 
(Par  ext.)    L'état    de  qqn  dans 
le    monde    (arch.).   Voy.  état, 
CONDITION.  I   Ce   qui   est.    Na- 
tara,  œ,    f.    Cic.     Res,   rei,   (. 
Cic.  Etres  vivants  (animaux  oa 
plantes),  animantia,  n.  pi.  Cic. 
Etres  raisonnables,  animantes, 
m.  pi.  Ciç.  Los  êtres  animés  et 
inanimes,  animata  (ou  anima- 
lia.   [Cic.  Top.  18,  6i])  inani- 
maqae.  Cic.   (Tusc.  I,  23,  Si.). 
Il    Faniil.  En  pari,  d'una  pers. 
Negotiam,   ïi,  n.  Cic.  (cf.   fea- 
cris      illa,    lentam    negotiam. 
Cic.    Callisthenes  qaidem  val- 
gare  et  notam  negotiam.  Cic). 
étrécir,  v.   tr.    Rendre   étroit. 
Au    prop.  et   au  fig.    Voy.   ré- 
trécir. 
étrécissement,  s.  m.    Action 
d'étrécir,    le  résultat    de   cette 
action.  Voy.  rétréci=;sement. 
étrein.  Voy.  étrai.n. 
étreindre  (lat.  stringëre  [•  ser- 
rer 'Ji,  v.  tr.  Entourer   enser- 
rant étroitement.  v4mp(ecti.dép. 
tr.     Ci'c.    .implexari,     dép.   tr. 
Cornif.    Cic.    Complecti    [ali- 
qaem  artias).  Cic.  —  (un  ad- 
versaire),com/)/ecria%uem  me- 
diam.Cart.  Étreint,  occapatas 
complexu.  Cart.  Voy.  enlacer, 
SAISIR,  serrer.  —  qqn  dans  ses 
bras,   Voy.    embrasser,  serrer. 
Il    Fig.   Retenir   en  sdrrant.    — 
une  occasion,  occasionem  avide 
complecti.  Plin.  J.    Voy.  occa- 
sion. SAISIR.  Qui  trop   embrasse 
mal  étreint,  difficile  est  conti- 
nêre    qaod  capêre  non  possis. 
Cart.    Resserrer  (les   nœuds  de 
l'amitié).  Voy.  resserrer. 
étreinte,  s.  "f.  .action  d'étroia- 
dre.  Amplexas,  ùs,  m.  Cir,\  (cf. 
serpentis  ou  draconis.  Cic.  ali- 
qaem amplexibas  necare.  Ov.) . 
Il    Fig.  L'  —  d'un  nœud,  artis- 
sima  vincala.  Cic.  Voy.  noeud. 
Il    Etreinte    {c-à-d.  embrasse- 
ment).  Complexas,  as,  m.  Cic. 
Voy.  embrassement. 
étrenne,  s.  f.  Présent  à  l'occa- 
sion du    premier  jour  de  l'an. 
Strena,    se,    t.    Saet.     Symm. 
(S'emploie    ordinairement     au 
pluriel  en  ce  sens,    cf.  strena?, 
aram,  f.  pi.  Symm. ).l Premier 
usage  d'une    chose.    Novas  rei 
usas  A. 
étrenner,  v.  tr.  et  intr.   ||    V. 
tr.    (Peu    usité.)    Gratifier   qqn 
d'étreanes,  de  présents  à  l'oc- 
casion du  premier  jour  de  l'an. 
Strenis  aliqaem  donare,  A.   I{ 
Fig.  Voy.  DONNER,  gratifier."^ 
Faire  faire   à   un  marchand  sa 
première  vente   de    la  journée. 
Primam  emptorem  esse  alicai. 
A.  T  Faire  servir  une  chose  pour 
la   premier»   fois.  Inaagarâre, 
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tr.  Cic.  Apat.  Delibâre.  tr.  Liv, 
—  un  vêtement,  vestem  novam 
indaêre.  A.  Faire  sa  première 
vente  de  la  journée.  Initiam 
(acéré  vendendi.  .4.  ||  Fig.  Voy. 
recevoir.  Il  (Ironiqt.)  Etre 
gratifié  de  qqcli.  de  fâcheux. 
Vapalàre,  intr.  flaat.  Coel.  ap. 
Cic.  Voy.  ROSIER. 

êtres  (lat.  pop.  exterse,  p.  lat. 
class.  extera  [prop.  -  les  par- 
ties extérieures,  les  abords  ■]), 
3.  m.  pi.  Disposition  des  lieu\ 
vdans  un  bâtiment).  Dispositio 
locoram.  Vitr.  Qui  connaît  les 
— ,  locoram  gnaras.  ■'iall. 

étrier,  s.  m.  Sorte  de  triangle 
en  fer,  qui  soutient  le  pied  du 
cavalier.  Stapia,  se,  f.  Inscr. 
Etre  ferme  sur  ses  — ,  hserêre 
in  eqao.  Cic.  Vider  les  —  (être 
désarçonné),  voy.  désarçonner. 
(Courir)  à  franc  —  (en  donnant 
libre  carrièrj  au  cheval),  eqao 
admisso.^Cic.  Cœs.  \\  Fig.  A- 
voir  le  pied  à  1'  —  (commen- 
cer à  faire  son  chemin  dans 
une  carrière),  bonis  initiis  or- 
diri.  Cic.  "Tenir  1'  —  à  qqn, 
voy.    AIDER.  Etre  ferme  sur  ses 

—  (être  l'ermedans  ses  opinions, 
ses  résolutions),  voy.  ferme. 
Perdre  les  —  (se  laisser  décon- 
certer par  un   adversaire),  voy. 

DÉCO.NCERTER. 

étrille  (lat.  pop.  strigala),  s. 
f.  Plaque  de  fer  dentelée  qui 
sert  à  nettoyer  le  poil  des  chu- 
vaux,  etc.  Strigilis,   is,  f.  Hor. 

étriller  (lat.  pop.  strigalàrej, 
V.  tr.  Frotter,  nettoyer  avec  l'é- 
trille. (Eqaum)  strigili  radére, 
sabradêre.  Plin.  1  (Famil.)  E- 
triller  qqn  (le  frotter  d'impor- 
tance, le  battre;.  Maie  malcâre 
{aliqaem).  Plaat.  (Aliqaem)  ca- 
lefactàre  virgis.  Plaat.  Operlre 
(aliqaem)    loris.     Ter.     ||   Fig. 

—  qqn  au  jeu,  dans  un  marché 
(lui  faire  perdre  beaucoup,  le 
faire  payer  trop  cher).  Aliqaem 
em,angëre  argento  ou  (abs.)  ali- 
qaem emangére.  Plaat.  Ter. 
Hor.  Ferire aliqaem.  Plaat.  Ter. 

étriper,  v.  tr.  Oter  les  tripes. 
Exenterâre,  tr.  Jastin.  Etripé, 
evisceratas,a,  am,  p.adj.  Lact. 
Il  Fig.  .-iUer  à  étripe-cheval(à 
toute  vitesse).  Voy.  vitesse. 

étriquer,  v.  tr.  Priver  d'am- 
pleur.  Voy.     RÉTRÉCIR,    .«ERRER. 

Etre  étriqué  (en  pari,  d'un  vê- 
tement), aptias  cohœrêre.  ,1. 
artias  adkœrescére.  A.  Etri- 
qué, contractas,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  contractas  et  exilis.  Plin. 
j.).  sabstrictas,  a,  am,  p.  adj. 
Col.  Il  P.  anal.  .•Istricfior,  as, 
adj.  comp.  Cic.  Contractior, 
as,  adj.  compar.  Cic.  Exilis,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  oratio.  Cic).  De- 
cartatas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Angastus,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
angastœ  et  concisœ  dispata- 
tiones.  Cic.  qaod  si  et  angasta 
qaœdam  atqae  concisa  et  alia 
est  dilatata  et  diffasa  oratio. 
Cic). 
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étrivière,  s.  f.  Courroie  nar  la-  ' 
qu?ll9  rétrier  est  suspendu  âla 
selle.  Stapi»  i-incolom.  A.    || 
Fig.  Allonger  l'  —  (suscitt>r  des 
délais    pour    traîner    qqcli.    en 
longucurl.  Vov.  délai.  1  Lanière 
d>>   cuir    dont  on    se  sert  pour 
châtier.  Loram.  i,  n.  Plaat.Ter. 
cf.  lûris  ca-Ucre  a/ii/ueni.   Cic. 
loris  operiri.  Ti-r.).  Scatica,  se, 
t.    Hor.    Saet.   Fla<jram,    »,   n. 
l'iaat.  Vov.  FOUET, 
étroit,  oite  (lai.  strictas,  ser- 
re ,  adj.   Qui  a  très  pou  de  lar- 
geur. Angustus.  a.  liin,  adj. 
Cic.  etc.     (opp.    à  tatiis.    es.  : 
pons.  Cic.    (eneftra.  Col.  vas- 
cala  oris  angusti.Qaint.  a.  via, 
semita.  l.ii-.  montes.  Cxs.fau- 
Cfsportus  angustissimœ.  Ca?s.); 
artus,  a,   um,  adj.   Cic.  etc. 
(opp.    à    latas,    ex.  :    regioncs. 
Lacr.  loca.  Sall.fr.  vallis.  Lii-. 
via.  semita.   Liv.  itinera.  Tar. 
actitiis.  Cai-t.    fiaces.  Tac.  os- 
tiam['.  embouchurd  •].  Liv. os 
specas.     Curi.     saltas     artior. 
Liv.);  coniractus,  a,  um  {pr- 
•■  resserré,  contracté  ■■',  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  locus  exiguas  at- 
qae    contractas.  Cic.  introitas 
contractiores.  Cic.   Nilas   con-  ^ 
tractior    et  exilior.   Plin.  j.)  ; 
brevis,  e.  adj.  Liv.  (ex.  :  bre- 
i-iore  spatio.  Liv.).  Passage-—,  i 
angastiœ,     a'-um,     f.     pi.    Cic.  \ 

etc.     IVOV.      DÉFILÉ,    GORGE,      DÉ- 
TROIT), "il    (Fig.)    Mesquin,    pe- 
tit,   b3Li.  Angustus,  a,   um, 
adj.  Cic.    etc.   {en.  :  animi  an- 
gusti  est.    Cic.    alii    minati    et 
angasti.  Cic.  angasti  animi  et 
pirii.   Cic.)  ;  contractus,    a,  • 
um,  p.  adj.  Sen.  (ex.  :  parcis- 
simam  tamen  hominem  lOca-  ; 
mas  pasilli  animi  et  contracli.  | 
Sen.  [ben.Il,3's  U];  exiguum,  , 
xi,     n.     Cic.      (ex.:    ingenium,.  i 
Cir.);  tenuis,  e,  adj.  Cic.  (ex.:  ] 
tenais  animi.  Cic).  1  Qji tient 
serré.    Strictus,    a,    um,    p. 
adj.  Ov.  Qaint.  Tac.  (ex.:  ves- 
tis  stricta  et  singalos  artas  e.r- 
primens.   Tac);  astrictus,  a, 
um,  p.  adj.  Ov.  Ceh.  etc.  (ex.: 
vestis  astricta.  Qaint.);  artus,- 
a,    um,    adj.    Sen.  Plin.  (ex.  : 
arta  (opp.  à  la.xa]  catena.Sen. 
complaxas    artiores.   .Sen.  ar- 
titsimi.    Petr.  arlissimo    nodo 
n'nciri.  P/irv.). Souliers  trop — , 
calcei  arentes.  A.  (d'apr.  Ilor.). 
Il   (Fis.)  Serré.  Artus   a,  um, 
adj.  Cic.    etc.  (ex.  :    artioribas 
fille]  apad  popalam liomanam 
laqaeis  tenehitar.  Cic.    vinca- 
lam    ad     astringendam    {idem 
artias.  Cic.  artiisimam  socie- 
tatis  vincalam.  Cic.   artissima 
amicitiœ     vincala.     Cic.    arta 
castodia    f-     survoillanc*     <•]. 
Liv.).    Aliiaoca,   union—,  to- 
cietas  interior  oa  propior(oj.p. 
à  societat  infinita  ou  c/ax  la- 
tissime  pateat.   Cic.  [de  OtT.  1 , 
50,  53;  III,   30,   69]).  Droite, 
voy.  STRICT.   Etre  pris  dans  un 
sens  plus  — ,  chez  les  Grecs  'en 
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pari,  d'un  mot),  angastiiis  va- 
lère  (opp.  a  latius  palire^  apad 
Grircos.  Cic.   Qui  a  une  cons- 
cience   —,   reliyiosiw.   Cic.   1 
^Lo•.  adv.)  .\  l'étroit.  Eu  oc- 
cupant un    espace  étroit.  An- 
gusté,  adv.  Cic.   etc.     lopp.  à 
lati-,    la.re.  ex.  :  ang.  habitàre. 
Val.-Max.     sedêre.    Cic.)  ;    in 
angusto  ou  (suiv.  les  cas)  in 
aagustum,  loc  adv.  Cic.  etc. 
(ex  :  in  angasto  laborare.  Sen. 
inangasto  tendëre\-  camper  •]. 
Liv.    in    angustum   addacère. 
Cic).    Il   (Fis.)  En    étant  g>?né. 
AngUStè,  adv.  Cic.  (ex.  :  an- 
gaste  se  hablre.  Cic.)  ;  in  an- 
gusto ou  (suiv.  les  cas*  in  an- 
gustum,    loc.   adv.    Cic.    etc. 
(ex.  :     esse    in   angusto.     Cses. 
venire  in  angastam.  Cic). 
étroitement,  adv.  Dans  un  es- 
pace très    pou  largo.    Angastè, 
adv.    Cic.    (cf.    Itabitâre.    \'al.- 
Max.  sedêre.  Cic.  angastissimè 
Pompejam  continêre.  Cic).  In 
angasto.    Cses.     In    arto.  Liv. 
Tenir  une  ville  —  bloquée,  ur- 
bem    obsidione  premére.   Cxs. 
Il    P.  ext.  (en  pari,  d'un  vête- 
ment ou  d'une  chaussure). /Ipië, 
adv.  Cic.  (ex.:   ad  pedenx  apte 
coni'enîre['.  chausser  —  sj.Cic.l. 
*,   En    tenant   très   serré.  Artê, 
adv.  Cic.  etc.  (cf.  tigna  hoc  ar- 
tias illigata  tenentar.  Cses.  ar- 
tias astringëre  vincala.  Plaat.). 
En    serrant   —,    astrictê,   adv. 
Cels.  —  serré,  strictas,  a,  am, 
p.  adj.  Cels.  astrictus, a,  am,  p. 
adj.  Cels.  sabstrictas,  a,  um,  p.  , 
adj.    Col.  Embrasser  — ,  artias 
•    complecti  {aliquem).  Cic.  Tenir  | 

qqn    —    embrassé,    hserire    in 

j    complexa  alicuj'us.   Qaint.    Se 

tenir  —  embrassés,   compiexi- 

I    bus  hserêre..  Ov.  \\  (P.  anal.)  Te- 

I    nir  —  enfurmé  (un  prisonnier), 

in    intentiore  castodia    asser- 

vàre.Liv.  Voy.  rigoureusesient, 

I    SÉVÈREMENT.   '||    Fig.   En  tenant 

unies   do    près    des    personnes, 

des  choses.   Apte,  adv.  Cic.  (cf. 

aptissimê    inter    se  cohairêre. 

[en  pari    de  mots   étroitement 

.1    enchaînés].    Cic).  Arté,    adv. 

1    Cic.     (cf.    artissimê    constrin- 

gére    sententiam.    Cic.\.    Con- 

juncté.    adv.    Cic.    (cf.   vivère 

conjanctissimécum  aliqao.Nep. 

voy.    intimement)  .  Etre   —  liés 

d'amitié,     amicitiâ     cohserêre. 

Plin.  j.  Pour  que   nous  soyons 

plus    —    unis,  ut    nosmet  ipsi 

inter  nos  conjuncliores  simas. 

Cic.  En   obligeant  strictement. 

voy.    STIllCTEMENT. 

étroitesse,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  étroit.  Angastisr.  a- 
ram.  f.  pi.  Cic  L' —  de  la  poi- 
trine, angustum  pectas.  Cels. 
Il  Fig.  —  d'esprit,  imbecilUtas 
mentis.  Cic.  hebes  ingeniam. 
Cic.  —  de  cœur,  angustix  pec- 
toris.  Cic. 

étronçonner,  v.  tr.  (Technol.) 
Couper  (un  arbre)  en  no  lais- 
sant que    le  tronc.  Oetranc&re 
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(taperiorem   partem    arboris). 

C'M.    Voy.    tTKTKR. 

étrope  l'iat.   pop.   stroppus^.  s. 
f.    (.Marine.)    Corps  qui  att.acli6 
l'aviron  au  tolet.    Strappas,  i, 
m.  l'itr. 
étude,  s.  f.  Application  do  l'es- 
prit  à    une   chose    (pour  l'ap- 
prendre). Studium,  a.  n.Cir. 
etc.  {e\.:st.jaris.Cii\secunli't:rr.- 
ad  philosopbise  studiam.  Cir. 
stadiam    ou   stndia    doctrimr 
Cic.  pabulam  stadiiatqae  dor- 
trinsc.  Cic.  evigilâre  in  studio. 
Cic  stadiis  se  tradëre.  Cic.  a,i 
littcraram  stadia  se  conferr, 
Cic.   stadiis  teneri.  Cic.  phib' 
sophise  studio  teneri.    Cic.  lit  - 
terarum    studiis   se   oblectfir  . 
Cic).  Gens  d'— ,  studiosi,  oram, 
m.  pi.  Cio.  (opt.gèn. 13). Oui».f. 
(II,    10,    5;  X,  I,   i.5).    PUn.J. 
(ep.  IV,  13,  11  ;  88.  2),  Homme 
sans    étude    (c.-d-d.    qui  n'a|.- 
prend  rien),  homo  parum  sta- 
diosas.    Cic.    {c.-à-d.    qui    n'a 
rien    appris),   komo    sine  dor- 
trina.   Cic^  (Au    plur.)  Exer- 
cico'    gradués    pour    l'instriu- 
tion    da   la  jeunesse.  Studia. 
orum,    n.    pi.  Cic.    etc.  (ex. 
studioram  caasà  agëre  ou  com- 
moràri  lioma-.  Plin.  j.  hama- 
nitatis    studia   atqae    littcra- 
ram.   Cic).    Continuor  ses  —, 
artes  persequi.  Cic.  (Fin.  I,  21. 
72;.    Il    Salle  a'étudo,    audito- 
rium, ïi,  n.  Suet.  (Ellipt.)  I.'é- 
tude,  c.-à-d.  la  sallo  d'études, 
même  trad.   ||   Temps  consaci'O 
à  étudier.  L'  —  du  matin,  ma- 
tatinse  horse  studiis  deditx.  .1. 
—     de     nuit,    lucabratio,    o- 
nis.  f.    Cic.    Sen.  1    (Par  ext.) 
Exercice  de    certains    arts,    de 
cenains  jeux,  pour  on  acquérir 
la     pratique.     Voy.    BXERoirE, 
PRATIQUE.  1  Application  de  l'es- 
prit à  observer  qqoh.  pour  s'en 
rendre   compte.    Studium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (voy.  application); 
tractatio.    onis,  f.  Cic  (ex.  : 
littararamtractatio.  Cic  [Hrut. 
U,  15])  ;  tractatus,  ùs,  m.  l'ic 
(ex.  :  ipsarum    artiam  tractata 
delectàri. Cic);  cognitio,oniS 
{<■  action    d'apprendre    à  con- 
iiailri:,    étude    ■),    f.  Cic    etc. 
(ex.  :  cogn.  juris,  artiam,  his- 
toriaram.   Cic  astrorum.    Cic. 
veteram  oratorum.    .Suet.    co- 
gnitio    contemplatioqae   nata- 
rx.  Cic.    se  totam  coUocùre  in 
cognitione  et  scicntià.  Cic.  quo 
ram.  vita   om,nis  in  rsram  co- 
gnitione versata  est.  Cic);  me- 
ditatio,  onis,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
locos  maltà  commentatione  at- 
qae meditatione  expuditos  hit- 
bëre.  Cic);  elaboratio,  onis, 
f.  Cornit.  (ex.:  non  kœc  vid':n- 
tur   reperiri  posse  sine  elabo- 
ratione  et    consumptione  opé- 
ra;. Cornif.    [ad  lier.   IV,  3JJK 
Mettro  qqch.    à  1'  — ,  alicai  a- 
i    liquid  elaborandum  dare.  Cic. 
j     11  (Par  ext.)  Lieu  où  se  fait  cetts 
I    étude.    Stadiam,    Ci,  n.  Cad.- 
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Theod.  |l  (Par  anal.)  Examen 
attentif  d'une  œuvre  pour  l'in- 
terpréter. Mettra  uuo  pièce  à 
1'  —,  docére  (abalam.  Cic.  Hor. 
Gelt.  Il  (Fig.)  Observation  de  ce 
quefaiiqqn(pour  l'imiter).  Voy. 
OBSERVATION.  ^  Application  do 
l'esprit  à  une  chose  (pour  la 
bien  faire).  Studium,  ii,  a. 
Cic.  etc.  {voy.  application,  ar- 
deur, zèle);  meditatio,  onis, 
S. Cic.  C^aini. (voy. PRÉPARATION). 
Il  (Spéc.)  Travail  d'esprit.  La- 
Dor,  oris,  m.  Cic.  (ex.  :  res  est 
magni  laboris.  Cic);  inquisi- 
tio,  onis,  C.  Cic.  etc.  (voy.  re- 
cherche). —  préliminaire,  com- 
mentatio,  onis,  f.  Cic.  Faire 
une  —  préliminaire  de...,  a- 
liquid  commentari.  Cic.  Voy. 
préparer.  1  Application  en  vue 
d'un  résultat  qu'on  veut  pro- 
duire. Diligentia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  SOIN,  application)  ; 
cura,  œ,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
SOIN);  studium, ii,  u.  Cic.  etc. 
(voy.  SOIN).  Il  (Spéc.)  Ce  qui  est 
contraire  au  naturel.  Voy.  af- 
fectation, RECHERCHE. 
étudiant,  S.  m.  Celui  qui  étu- 
die dans  une  université,  .ido- 
lescens  ou  javenis  bonaram 
litteraram  ou  doctrinœ  studio- 
sas.  Cic.  Scholasticus ,  i,  m. 
Varr.  Qaint.  Etudiants  (dans 
un  discours,  une  apostrophe), 
commilitones ,  m.  pi.  A.  Etre 
— ,  esse  litteraram  stadiosam. 

Cic.  Voy.  ÉTUDIER. 

étudier,  v.  intr.,  tr.  et  pron. 
||  V.  intr.  S'appliquer  (arch.). 
Voy.  [s']  appliquer.  ^  l'.  tr. 
Chercher  à  acquérir  la  con- 
naissance de  qqch.  Studére, 
intr.  Cic.  etc.  (seul,  dans  les 
expressions  :  stadSre  litteris, 
optimis  disciplinis  atqae  arti- 
bus.  Cic.  cf.  stadaisse  ei 
scientiie  [•  s'être  ellorcé  d'ac- 
quérir des  connaissances  en 
cette  matière  -].  Cic.  [  de  Or. 
1,3,  10].  post.  à  Cic.  on  trou- 
ve :  st.  medicinœ.  Qaint.  jari 
civili.  Cross,  fr.  mais  ce  sens 
est  relativ.  moderne  :  dans  Cic. 
stadëre,  sign.  exclus.  -  se  don- 
ner de  la  peine  pour,  s'appli- 
quer à  •  avec  l'inf.  d'un  verbe 
ou  le  dat.  d'un  subst.;  on  rem- 
place ce  verbe  par  les  express. 
litteris,  bonis  litteris  et  arti- 
bus,  doctrinis,  liberalibas  sta- 
diis  se  dare.  Cic.  operam  dare. 
Cic.  deditam  esse.  Cic.  ou  par 
stadia  exercère.  Cic.  in  litteris 
ou  in  doctrinaram  meditatione 
versàri.  Cic.  de  même  -  étu- 
dier avec,  sousqqn  ■■  se  dit  non 
p;is  stadère  apad  aliqaem  [cf. 
cep.  Sen.  rh.  Qaint.  Plin.  /.], 
mais^  aadlre  aliqaem.  Cic.)  ; 
discëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  j'as 
civile  aat  rem  militarem.  Cic. 
palœstram.  Qaint.  ab  [•■  auprès 
de  >]  eo  Stoico  dialecticam  di- 
dicerat.  Cic.  absol.  valent  pae- 
ri,  sfadiose  discant,  diligenter 
docentar.  Cic.    quos    discentes 
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vita  defecii.  Cic.  stadiosos  dis- 
cendi  eradlre  atqae  docëre.  Cic. 
voy.    apprendre).    1    Examiner 
attentivement   (qqch.)    pour  en 
déterminer  le  caractère,  la  si- 
gnification, etc.    Cognoscére, 
tr.  Cic.  etc.    (ex.:  libram.  Nep. 
Servii  orationem.   Cic.    aadire 
oratores    Grsecos    et    cognos- 
cére eoram  lilteras.  Cic.  c.  De- 
mosthenem  totam.  Cic);  per- 
tractàre,    tr.  Cic.    etc.    (ex.  : 
philosophiam.    Cic.   omnis  ho- 
nesti    ^'astique    disciplina  erit 
perlrac.tanda.    Qaint.    res  per- 
tractatas    habêre.  Cic.)  ;    per- 
Spicére,tr.Cic.  (voy. examiner  ; 
observàre,  tr.  Cic.  (voy.  ob- 
server, EXA.MINER);  explôràre, 
tr.  Cic.   etc.  (ex.  :  rem    totam. 
Cic.    régis    animam.    Liv.  .   || 
(Par  anal.)    Examiner  attenti- 
vement  une   œuvre   pour    l'in- 
terpréter,   etc.     Discère,    tr. 
Ter.  (ex.  :  fabalam.    Ter.  par- 
tes [-  un  rôle  ■.].  Ter.);  consi- 
derâre.  tr.   Cic.    etc.   (ex.  :  c. 
opas  pictoris.  Cic).  —  un  mo- 
dèle,   voy.  MODÈLE.    1  Préparer 
soigneusement.  Meditàri.  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaid.  Tac. 
absol.   m.    extra    foram.    Cic. 
Demosthenes  per(ecit  meditan- 
do,  ut...  Cic);  commentari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  oratio- 
nem. Cic.    [Rose.   .\m.  39,  SJ]. 
c.  caasam.  Cic  voy.  préparer). 
Etudié,   fait,   avec  application. 
Accaratas,  a,  am,  p.  adj.  Cic 
Elaboratus ,  a ,  am,,  p.  adj.  Cic. 
Ij    (Par  ext.)  Apprêter.  Voy.  ce 
mot.  T   Préparer    d'avance    un 
effet  qu'on   veut  produire.  Me- 
ditàri,   dép.    tr.    Cic    Compo- 
nère,  tr.  Cic.  Tac.  Voy.  prépa- 
rer.  Il    Etudié,  c.-à-d.  affecté,  | 
recherché,   voy.    affecter,   re-  j 
CHERCHER.  ^  l'.  pron.  S'étudier 
à  et  (arch.)  s'  —  de,  oapour..., 
c.-d-d.  s'appliquer  en  vue  d'un 
résultat   qu'on  veut    produire. 
Studére,    intr.  Cic  etc.  (avec 
l'inf.    voy.    [s']    appliquer,    [s'] 
exercer)  ;  laborâre,  intr.  Ov. 
(avec    rinf.    voy.    travailler, 
[s']  appliquer). 
étui,  s.  ra.  Sorte  de  boîte  adap- 
tée à  la  forme  de  l'objet  qu'elle 
doit  enfermer.  Tkeca,  a>,  (.Saet. 
(cf.  theca  calamaria.  Aat.  gra- 
phiaria  U  à  plumes  et  â  porte- 
plumes  ' J  .  Suet.  Involucram,  i, 
n. Cic. etc.  (cf.  c/iartaruni.Piirv.j. 
—  délivre, n^an^a/e,is,  n.Mart. 
Il  (P.  plaisant.)  Armoire.  Voy. 
ce  mot.   Il  Fig.  Voy.  enveloppe. 
1   P.    anal.    (Hist.    nat.)  Cavité 
dans  laquelle  est  logé  l'aiguil- 
lon de  certains  insectes.  Crasta, 
as,  f.  Plin.  Voy.  fourreau. 
étuve,  s.f.  [Arch.)  Salle,  établis- 
sement de  bains.  Balineain,  i, 
n.   Cic.    Voy.    bain.   ^  [De  nos 
jours.)  Lieu  clos  à  température 
élevée.  Sudatoriam,  ii,  n.  Sen. 
Sadatio,  onis.  t.  Vitr.  Calda- 
riam,  ii,  n.   Vitr.  Hypocaasis, 
Ace.  in,  f.  Vitr.  Propnigeon  ou 
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I  propnign'^um,  i,  n.  Vitr.  Plin. 
—  sèche,  laconicam.  i,  n.  Cic. 
assa  sadatio  ou  assa  balnearia- 
Cic.  —  humide,  caldaria,  a?,  f. 
Marc.-Emp. 
étuvée,  s.  f.  Cuisson  d'aliments 
envase  clos,  p.ir  la  vapeur  d'eau. 
Vaporatio,  onis,  t.  A.  Cuire  de^ 
oiseaux  à  I'  — ,  aves  vaporibus 
coqaére.  Hier.  Cuit  à  1'—,  in- 
poratas,  a,  am,  p.  adj.  Anthim. 
(ep.  3,  p.  9,  10). 
étuver,  v.  tr.  {Arch.)  Baigner 
dans  l'eau  chaude.  Voy.  baigner. 
^  De  nos  jours.  (Technol.)  Faire 
passer  à  l'étuve,  vaporàre,  tr. 
.^.  ||  P.  anal.  (Médec.)  —  (une 
plaie),  (la  soumettre  à  une  lo- 
tion douco).  Fovêre,  tr.  Col. 
Vaporàre,  tr.   Plin.  Cœl.-Aur. 

Voy.    BA3-INER. 

étuviste,  s.  ra.  et  f.  [Arch.) 
Celui,  celle  qui  tient  un  éta- 
blissement de  bains.  Voy.  bai- 

G.NEUR. 

étymologie  (lat.  post.  eUjiao- 
logia),  s.  f.  Filiation  d'un  mot 
par  rapport  à  un  ou  plusieurs 
autres  mots  dont  il  dérive.  Ori- 
go,  inis,  f.  Qaint.  (en  tant  que 
filiation  et  explication  d'un 
mot).  ;Votatio,  onis,  f.  Cic. 
Enodatio  nominam.  Origina- 
tio,  onis.  f.  Varr.  Veriloquiam, 
ii.  n.  Cic.  (traduct.  de  èr^iio- 
'l'jjia).  Informatio,  onis,  C.  Cic. 
Donner  1'  —  des  mots,  donner 
des  — ,  enodâre  nomina.  Cic. 
Donner  à  un  nom  pour  — ..., 
dacére  nomen  a  (et  abl.).  Cic. 
Qaint.  e.x  (et.  abl.)  Qaint. 

étymologique  (lat.  post.  ety- 
mologicas.  Gell.),  adj.  Relatif  à 
l'étymologie.  Ad  originem  ou 
ad  vim  verbi  pertinens.  .i. 
Science  —,  etymologice,  es,  f. 
Varr.  La  signification,  la  va- 
leur—  d'un  mot,  vis  verbi.  Cic. 
Mots  qui  ont  un  rapport  — , 
verba  conjugata.  Cic. 

étymologiquement,  adv. Con- 
formément à  l'étymologie.  Ori- 
gine ou  vi  verbi  spectatà.  A. 
Expliquer  —  des  noms,  enodârt, 
nomina.  Cic. 

étymologiste,  s.  m. et  f.  Celui, 
celle  qui  s'occupe  de  recherches 
étymologiques.  Qui  [qaœ)  sta- 
diosë  exquirit  ande  verba  sint 
dacta.A.  Qui  (quse)  in  enodan- 
dis  nominibus  versatar  ou  la- 
borat.  A.  Etre  ua  bon  — ,  vo- 
cam  origines  rationesqae  pert- 
pectas  habêre.  Cic. 

eucharistie,  s.  f.  Sacrement 
de  la  religion  catholique.  Eu- 
charistia,  œ,  f.  Cypr.  Voy.  com- 
munion. 1  (P.  ext.)  Sacrifice  qui 
représente  et  continue  le  sacri- 
fice de  la  croix.  Voy.  messe. 

eucharistique,  adj.  Relatif  a 
l'eucharistie.  lùicharisticas ,  a, 
am,  adj.  Eccl. 

eucrasie,  s.  f.  (Médec.)  Etat  de 
santé  qui  résulte  du  juste  tem- 
pérament des  humeurs  dans  ie 
corps  humain.  Temperatio  ccr- 

poris.  Plin. 
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enli  ou  beu,  interj.Oaomatupée 
qui  exprima  l'embarras  ou  l'iié- 
sitation.  Hem  .'  Plant.  Wfu 
Plant 


pr 


aut.  1  Onomatopée,  pour  i>x- 
^.  imer   la    toux.  Hem  !   Plant. 

eulogie.  s.f.  (Antiq.  chrétOPain 
bénit. iS'oraploiesurtout  au  plu- 
riel.) Enlogia,  ar,  f.  Aag. 

euménide,  s  f.  ( Ant.  ar.)  Furie, 
divinité  infernale.  Eamenis. 
idis,  f.  5i7.  Stat.  ordin  au  plur. 
Eumenides,    um,    f.   Cic.   Voy. 

FXRIE. 

eunuque,  s.  m.  Gardien  de 
sérail,  de  harem.  Eunachas,  i, 
m.  7'er.  Cic.  Spado,  onis,  m. 
Cart.  Rendre  —,  voy.  châtrer  ; 

CASTRAT. 

eupatoire,  s.  f.  Sorte  de  plante. 
Eapat^ria,  se,  f.  Plin. 

euphémique,  adj.  Relatif  à 
l'euphémisme.  Expressions  — , 
meliora  verba.  Cic.  Voy.  eipiié- 

MI'ME. 

euphémisme,  s.  m.  (Rhétor.) 
Figure  de  mots  qui  consiste  à 
adoucir  une  expression.  Deri- 
vatio,  onis,  f.  Qaint.  III,  ~>  25' ■. 
User  d'  — ,  lenitate  verbi  rei 
tristitiam  mitigâre.  Cic.  tristia 
dicëre    melioribat  verbis.   Cic. 

euphonie  (lat.  post.  eaphonia. 
Donat.  Prise),  s.  f.  Soin  que 
l'on  prend  d'éviter  les  sons  durs 
â  l'oreille.  locaJifas,  atis,  f. 
Qaint.  II,  5,  i). 

euphonique,  adj.  (Gramm.l 
Relatif  à  l'euphonie,  Bene  so- 
nans.  Cic.  Qaint.  Dalds,  e,  adj. 

Cic.    Voy.    HARMONIEtnC. 

euphorbe,  s.  f.  (Botan.l  Plante 
à  suc  laiteux.  Eaphorbia,  a»,  f. 
Plin.  Eapfiorbeum,  i,  n.  Plin. 

eurythmie  et  eurhythmie, 
(lat.  techn.  earhythmia.  Vitr.), 
s.  f.  (T.  didact.)  Disposition  har- 
monieuse des  lignes,  dos  sons, 
des  mouvements.  Convenicntia 
partiam.  Cic.  Concinnitas,  atis, 
f.   Cic.  etc.  Voy.  harmon.e,  st- 

uéTRIE. 

eux.  Voy.  IL. 

évacuant,  ante.  adj.  (Médec.l 
Qui  fait  évacuer.  Voy.  laxatit. 

évacuatif ,  ive,  adj .  Arcii . 
(Médec.)  Qui  provoque  l'éva- 
cuation. Voy.  LAXATIF. 

évacuation  (lat.  evacaatio 
[.  action  de  vider  •].  Csel.- 
Aar.),  s.  f.  Rejet  do  matières 
accumulées  dans  une  partie  du 
corps.  Egestio,  onis,  f.  Saet. 
Macr.  Cxl.-Aar.  (ex.  :  arinœ. 
Cœl.-Aar.);  egestus,  ùs,  m. 
Sen.  (ex.:  corpora  nostra  ad 
egestam  venter  haarit.  Sen.  [N. 
Q.  III,  30,  U]).  ductio,  ODis,  f. 
Ce/8,  (ex.  :  alvi.  CeU.)  ;  pur- 
gatio,  ODis,  f.  Cic.  (ex.  :  pur;/. 
alxn  ou  absol.  pargatio.  Cic.  . 
Amener  1' — ,  voy.  vider.  |I  (1'. 
cxt.)  Matières  évacuée».  Voy. 
DÉJECTION,  PELLE.  ^  Sortie  en 
masse  des  personnes  qui  occu- 
pent un  lieu.  Discessus,  ÙS, 
m.  Cic.  Cxs.  (ex.  :  ab  Dyrra- 
chio  discessus  exercitaum.Cic). 

Voy.    ÉVACUER, 
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évacuer  Jat.    eiacaùre.    Plin. 
C"a•^-.^aP.),  v.   ir.    Rejeter    des 
matières  accumulées  dans  une 
partie    du    corps.    Egerère,    tr. 
Plin.  (cf.  aquam  vomila.Plin.y 
Krinanire  (aJiumV  Plin.  Faire 
—,   evacoAre,  tr.   Plin.  (cf.  al- 
l'um.  P;in.rXX,52;  .\XXn.  UU]). 
pargCire    (biUtn.)  Hor.    detra- 
nère,  tr.  Lacr.  Cels.  Scrib.  ah'um 
solvère  ou    moiére.  Cels.  Voy. 
PURGER.   1  Renvoyer   en  masse 
(ceux    qui    occupent    un    lieu). 
Vacaefacêre  (Scyram).  Xep.— 
des  troupes,  ea-erc«tum  dcducëre 
iloco  ou  ex  loco).  Cœs.  copias 
éducëre  ou  abdacëre  {ex  arbe, 
ex  agris).  Csts.  Liv. —  une  place, 
prs'sidiam  edacére  [ex  oppido). 
Cfs.  T    Quitti-r   en    masse  (un 
lieu  qu'on  occupe).  T'acuum  ou 
vacuum  lacère.  Liv.  (cf.  aliqaam 
partem  sediam  vacuam  (acëre. 
Liv.).Vacuefacëre  [domam).Cic. 
Voy.    QUITTER.    Camp    évacué, 
vacaa  castra.  Cses. 
évader,    v.    intr.    et   pron.    || 
Arch.)  r.  in<r.  S'échapper  fur- 
tivement.   Evadi're,    intr.   Liir. 
(cf.  ex.   :    loco.  Liv.).  Effuncre 
ex  vincalis  pablicis).  Cic.  Pro- 
fugëre,    intr.    Cic.   etc.    (cf.    e 
carcere.   Vell.).  Faire  —,  emit- 
tëre  aliqaem.  Cic.  Evadé,  (ugi- 
tivas,  a,  um,  adj.  Cic.  elapsiis, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Voy.  échap- 
per,  ENFUIR,   ESQUIVER.     {|     (Fi|i.) 

Echapper  à  une  difficulté  en 
l'éludant.  Eladëre  {aliqaid). 
■^aet.  Voy.  échapper,  éluder. 
1  V.  pron.  Même  sens  (au  pro- 
pre et  au  fig.).  Voy.  plus  haut, 
évagation (lat  ei'usatiof  propr. 
••  action  de  s'égarer  •  ] .  Sen. 
Plin.),  s.  f.  (Théol.)  Distraction 
de  l'esprit  qui  erre  loin  de  l'ob- 
jet  auquel    il    doit    s'attacher. 

Voy.     DISTRACTION,     DIVAGATION. 

évaluable,  adj.  Qui  peut  être 
évalué. /Esd'mafciiis,  e,  adj.  Cic. 

Voy.    APPRÉCIABLE,    ESTIMABLE. 

évaluation,  s.  f.  Action  d'é- 
valuer, j^stimatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  census,  (ramenti, 
possessionis.  Cic.  œqaam  xsH- 
mationem  (acëre.  Cœs.);  taxa- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Plin.  (ex.  : 
eius  rei  taxationem  facërc. 
Cic.).L' — des  biens  d'un  citoyen 
romain,  censtis,  ûs,  m. /.if. S'en 
rapporter  à  1'  —  de  qqn,  rem 
sestimandam  alicai  permittëru. 
Cic.  Après  une  — approximative 
do  la  hauteur  du  mur,  altifa- 
dinem  mari,  quantam  proxime 
conjaclarâ  poterat,  permensas. 
Liv.  Faire  V  —  do...,  voy.  éva- 
luer. 

évaluer,  v.  tr.  Déterminer  ap- 
proximativement la  valeur  de 
qqch.  ./^sUmâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  petiverant  ab  eo  civilates, 
at  œstimarel.  Cic.  œst.  framen- 
tam  [■  le  prix  du  blé  •].  Cic. 
domum.  Cic.  signa.  Cic.  aliqaid 
ternis  denariis.  Cic.  prata  et 
areas    qaasdam,    magno.    Cic. 

•  permittite    ut     iiceat,     quanti 
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quisqae  velit,  tanti  lestimat. 
Cic.  ati  ea  [mancipia]  qiioque 
deciens    tanto     pluris,     quum 

âuanti   essent    (•   dix   fois  au- 
essus  do  Iv^ur  valeur  réelle  •], 
3?stimarentar.  Liv.  tiiiyuiii  mi- 
noris    [•    au-de>sous    ao,    plus 
bas  que...  •]  a"s(im(ire.  Cic.  ali- 
tjuid  tenitissimê.  Cic.  [in  Verr. 
Il,   lU,   12,  35].   rem  xstiman- 
dam  alicai  pcrmittère  [•  fain' 
évaluer   qqch.    à    qqn,    laisser 
qqn  éval.  qqch.  ■].  Liv.);    du 
Cère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqnid 
parti,  pluris.  Cic.  voy.  calcu- 
ler, suppputeh)  ;  indicâre,  tr. 
Plaat.  Cic.  (ex.  :  (andam  ali- 
cai ['  le  prix  d'un  bien-fonds  ■). 
Cic.  ut   sciam,  quanti  indicet. 
Plaat.);  putàre,   tr.  Cic.   etc. 
(ex.  :  si  quadringentis  denariis 
Capidincm  illam  patasset.  Cic. 
[in   Verr.  II,  )-,  7,   13J)  ;  repu- 
tàre,  tr.  Cic.  Plin.  (voy.  comp- 
ter,   calculer)  :    taxâre,    tr. 
Plin.    (ex.    :    aliqaid    denariis 
septem.  Plin.  modam  samm.v. 
Suet.).    —  qqch.,    ad    ca/cuios 
vocdre   aliqaid.   Cic.    (am.    16, 
58).   Etre  évalué,  licère,  intr. 
Cic.  (ex.:  quanti  /icaisse['-  com- 
bien   ils   ont  été   évalués  dans 
la  prisée  -]  scribis  hortos.  Cic. 
Il    (Par   ext.)    Déterminer    ap- 
proximativement la  mesure,  le 
poids,  la  durée,  etc.  Putâre, 
tr.    Cic.    etc.    (voy.    calculer, 
compter);  coraputàre,  tr.  Sen. 
Col.  Plin.  (ex.  :  mensuram  fia- 
minam.    Plin.    perfecti   opfris 
rationem.  Col.  si,  quantam  ha- 
beat,  perse  coniputâre  cogelar. 
Sen.  quantum  tempos  inter  Or- 
phea  intersit  et  Homerum,  cam 
fastos  non  habeam,compatabij? 
Sen.);    reputâre,     tr.    Plin. 
(ex.  :  annos  (-  le   nombre  des 
années  •].  Plin.)  ;  pensàre,  tr. 
Liv.    (ex.  :   vires    magis    ocalis 
quam    ratione.    Liv/f  ;    sesti- 
zaâre,    tr.  Liv.  (ex.  :  qaid  in 
fronte  paterent  [■  la  largeur  -] 
sinyuli    [lapides].    Liv.    [X.XV, 
23,  11]). 
évangélique,    adj .     Relatif  à 
l'Evangile.  i,"oanje/iciM,  a,  am, 
adj.  Eccl. 
évangéliquemient,  adv.  D'une 
maniera  evaugéliquo.  Eaange- 
lico  more.  A. 
évangéliser,   v.    tr.    Instruire 
dans  la  doctrine  de   l'Evangi- 
le. Eaangelizare  (euanneliam). 
Eccl.  —    les   gentils,    les    pays 
étrangers,  doctrinam  christia- 
nam  transferre  ad  externos  po- 
pulos. Eccl. 

évangéliste,  s.  m.  Auteur  de 
1  un  des  quatre  Evangile»  ca- 
noniques. Eaangelista,  ee,  m. 
Eccl.  Il  P.  ext.  [Arch.)  Prêtre 
qui,  aux  messes  solennelles,  ré- 
citait des  évangiles,  etc.  ^aan- 
gelizator,  oris,  m.  fîcci.  1(Fiy. 
Celui  qui  annonce  la  vérité.) 
Veritatis  auctor.  A.  Se  faire  — 
de  la  vérité,  veritatem  suadin, 
ou  laudare  A.  Voy.  apotrb. 
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évangile,  B.m.(e<  arcli.)  f.  Doc- 
iririo  et  loi  de  Jésus- Christ. 
Eanngelinm,  ii,  n.   Eccl.   Pn— 

Cliol-     r  —  .     VOy.      liVANr.lÎLl^ER. 

Prédicateur  de  1' — ,  euangeliza- 
tor,  oris,  m.  'l'ert.  prsedicator 
^idri.  Eccl.  1  Cliucuu  dos  livres 
où  la  vie  ilo  Jésus-Christ,  etc., 
a  été  consignée.  Euangeliam, 
ii.  n.  Eccl.  L'  —  selon  saint 
Mathieu,  vlta  Jesa  a  !\latlha'0 
narrata.  Eccl.  eaangdium  Mat- 
thri.  Eccl.  1  Passage  dos  livan- 
giles  que  lit  le  prêtre.  Eaun- 
geliam,  ii,  n.  Eccl.  Fig.  L'— 
du  jour  (la  nouvelle  authenti- 

(]Uel,    VOy.    NOUVELLE. 

évanouir  (s'),  v.  pion.  Dispa- 
raître  sans    laisser    de    traces. 
Evanescëre,    intr.     Varr.    Cic. 
(ex.  :  in  auram.  Virg.  voy.  dis- 
paraître); recidère,  intr.  Cic 
etc.  (dans  re,\.preà3ion  recidère 
ad    nihilam.    Cic);    interire, 
intr.  Sen.  (ex.  :  prima  pumma 
incerta,  modo  intcriuns,  modo 
resurgens.  Sen.);  per ire,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  disparaitiïe;;  di- 
labi,  dép.  intr.  Liv.  (ex.  :  ^tiâ 
[nebulâ]    dilabente.  Liv.)._  Qui 
s'évanouit  et  évanoui,  evanidas, 
a.    am,    adj.    l'itr.    .Sen.    (ex.  : 
(lamma.   Sen.    ignis.    Sen.).  \\ 
(Fig.)     Disparaître.    Evanes- 
cëre, intr.  Cic.  etc.  (ex.  ;   ei'ti- 
nescit  spes.  Cic.  memoria.  Cic); 
abire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.;  spes, 
timor    abit.    Cic);    interire. 
intr.    Cic.    A'ep.    (ex.:   pecunia 
intcrit     largitione     magistra- 
taam.  Nep.);  perire,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  tantam pecuniam  tam 
brevi  tempore  perire  potaisse. 
Cic);    dilabi,   dép.    intr.   Cic. 
etc.  (ex.  :  prarclara  (acies ,  ma- 
gnœ  divltiae.vis  corporis...    di- 
labantar.    Sali.).     Faire     éva- 
nouir, abolére,  tr.  Cic.  tollére, 
tr.  Cic  eximère,  tr.  Cic.  exstin- 
gaëre,  tr.  Cic.  ad  nihilam  redi- 
gëre.  Liv.  Voy.  effacer,  étein- 
dre.   T    Perdre    connaissance. 
Anima  linqai.  Sen.  Intermori. 
Liv.  (cf.  in  contione  intermor- 
taus    paulo    post    exspiravit. 
Liv.).    Animo   defici.    Cart.    Il 
s'évanouit,  animas  eam  rclin- 
quit.      Nep.      Evanoui,     gaem 
{qaam)  animas  relinqu.it.  Nep. 
animo  relictas.  Sen.  intermor- 
tuus,a.um.p.  adj.  ^iv.  Tomber 
évanoui,  coi/abi,  dép.  intr.T'ac. 
évanouissement, s.  m.  Action 
de  s'évanouir,  j]  Action  de  dis- 
paraître sans  laisser  de  traces 
(aa  prop.et  au /îj.).  Voy. dispa- 
rition. 1  Action  de  perdre  con- 
naissance.   {Stibita)   animi  de- 
feclio.    Cels.    Animse  de^ectio. 
Cela,  ou  absolt.   de(ectio,  onis, 
f.    Saet.  Tac.  Defectus   animi. 
Plin.  Revenir  de  son  — ,  redire 
ad  se.  Ter.    animum   recipcre. 
Ter. 
évaporable     adj.    (Physique.) 
Susceptible  d'évaporation.  Djj- 
lipabilii,  e,  adj.  Cic.  (N.  D,  III, 

Ii,  31). 
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évaporation,   s.   f.    llésolution 
d'un  liquide  en  vapeur.  Evapo- 
ratio,  unis,  f.  .Sen.   X'aporatio, 
onis,   f.  Sen.  l'Un.  E.vkalatio, 
onis,  f.  .S'en,   liespiratio,  onis, 
f.  Cic  (cf.  aqaarum.  Cic.  L' — 
de  la  terre,  aspiratio  terraram. 
Cic.  Les  — ,  exspirafiones,  am, 
f.  pi.  Cic  kalitas,  as,  m.  Sen. 
(cf.  aquarum,  terraram.  Sen.). 
Il  (Fig.)  —  d'esprit    et  (absolt.) 
— ,  voy.  légèreté. 
évaporer,    v.   tr.   et  pron.    |{ 
(Arch.)  V.  tr.  Résoudre  en  va- 
peurs. Evaporâre,  v.   tr.   Gell. 
Earkalâre,  tr.  Lucr.  Varr.  Virg. 
Plin.    Il   Fig.   Répandre  au  de- 
hors. —  sa  bile,  effandëre  iram 
{in  aliqaem.).  Liv.    bilem  evo- 
mëre.  Ter.  ou  e^andère.  Sen. 
Voy.    EXHALER.  1    V.  pron.  (Fn 
pari,  d'un  liquide.)  Se  résoudre 
en   vapeurs.    In  vapores  abire. 
Plin.  Vaporâre,   intr.   Plin.    || 
S'exhaler  (enparl.desparfoms). 
Exspirâre,  intr.  Plin.  ^cf.   un- 
guenta  exspirant.  Plin.).  Voy. 
EXHALER.    Il    Fig.     Se    répandre 
au    dehors.     Vanescëre,    intr. 
Quint,  (cf.  cavendam  est  ne  ex- 
positio  vanescat  ['  il  faut  bien 
prendre    garde    que    l'effet   de 
l'exposition  ne  s'évapore  pas  »]. 
Qaint.).    Voy.     dissiper,    ré- 
pandre.   Il    (P.    ext.)  Se   dissi- 
per. Evanescëre,  intr.  Sen.  (cf. 
evanescit  ira.  Sen.).  Deferves- 
cëre,   intr.   Cic.    Voy.    dissiper. 
Il   Etre    évaporé  (avoir  un   es- 
prit,  un  caractère  léger  qui  se 
dissipa  en  paroles  vaines),  voy. 
distrait,  LÉGER.  Au  part,  passé 
[pris  sabstantivt.).  Un  évaporé, 
une  évaporée,  voy.  léger,  étour- 
di, inconsidéré. 
évasement,    s.    m.  Caractère 
de  ce  qui  est  évasé,  partie  éva- 
sée. Paiens  os.  Col.  V—  d'une 
coquille,   Tuargo    conchse  (oris 
effasiis.  Plin. 
évaser,  v.  tr.  Elargir  graduel- 
lement   vers    l'orifice,    l'extré- 
mité. Laxâre  (os,  oram).  Sen. 
Patalam   (ou   patalam)  facëre 
Plin.  Voy.  élargir.  S'  — ,  dila- 
tari.    Plin.  Evasé,   patulas,   a, 
am,  adj.  Cic.  dilfasas,  a,  um,  p. 
adj.   Liv.  Bord  évase  d'une  co- 
quille, margoconckseforiseffu- 
sas.   Plin.  ||    Evaser   un    arbre 
fruitier  (le    tailler  de  manière 
à  ce  que  la  tête  aille  en  s'élar- 
gissant),    diffandëre,    tr.    Plin. 
Evasé,    patulis  diffasus  ramis 
ou  (siinpl.)  diffusas,  a,  am,  p. 
adj.  Plin. 

évasil,  ive,  adj.  Qui  cherche 
à  échapper  à  une  difficulté  par 
quelque  détour.  Ambigaas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Une  réponse  — , 
responsam  médium.  Liv.  Ré- 
pondre d'une  manière  — ,  de- 
rii'âre  responsionem  alio.  Cic. 
évasion  (lat. post.  evasio.l'u/j.), 
s.  f.  Action  de  s'évader,  de  s'é- 
ciiappor  furtivement.  Faga,  a?, 
f.  Cic  Moyen  d'— ,  effagium,  ii, 
n.  Cic.  Sen.  Empêcher  1' —  de 
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qqn,  alicai  (agienti  obsistër». 
i>v.  Voy.  fuite.  1  l'ig.  Moyen 
par  lequel  on  éclia[i|)u  à  une 
ilifficulié  par  qq.  déiour.  Voy. 
détour,     échappatoire,     faux- 

lUÏANT,   subterfuge. 

évasivement,  adv.  D'une  ma- 
nière   évasive.    Per    ambages. 
I.iv.  Ambiguë,  adv.  Liv.  itépon- 
dre  — ,  voy.  évabif. 
évêché.  s.   m.  Juridiction  d'un 
évèque.  Diœcesis,  is  et  eos  (.\cc. 
in),  f.  Sid.  T  Dignité  épiscopalo. 
Episcopatas,  as,  m.  Eccl.  Epis- 
copiam,    ii,   n.   Eccl.   ^    Palais 
épiscopal.    Episcopiam,    ii,    n. 
Cassiod.    Episcopalis    dom,as . 
l'ert. 
éveil,  s.  m.  [Arch.)  Action  d'é- 
veiller qqn,  de  s'éveiller.  Voy. 
RÉVEIL.   î    (Fig-)    Ftat   de  qqn 
qui  est  sur  ses  gardes.  Vigilan- 
tia,    se,    f.   Ter.   Cic.  Intentior 
cura.  Liv.  (cf.  ordo  stationam 
intentioris  carœ erat.  Liv.).  Klro 
en  — ,  viyilcire,   intr.  Cic.   ex- 
cabàre,    intr.    Cic   (cf.  sapiens 
semper   animo    excabat    ["    le 
sage    est    toujours    en    éveil-]. 
Cic).  Qui  est   en   — ,  vigilans, 
antis,  p.  adj.  Cic.  sollicitas,  a, 
am,    adj.    Cic.    (cf.   suspensus 
animas  et  sollicitas.  Cic).  in- 
tentas, a,  am,  p.  adj.  Cses.  Voy. 
attentif.  Tenir  qqn  en  —,  ani- 
mum   alicaj'as    adverlëre    (ad 
aliquid).  Cic.  animoram  inten- 
lionem  excitâre.  Sen.  intentum 
(acëre   aliqaem.    Cic.    aliqaem 
intentam  tenére.  Liv.  Que  l'au- 
diteur soit  tenu  en  — ,erigatar 
aaditor.  Cic.  Ce  souci  tient  l'à- 
ine  en  éveil,  qase  cara  exsas- 
citat  animum.  Cic.  \\   (P.  e.xt.) 
Excitation   à   se    tenir  sur   ses 
gardes.  Admonitio,  onis,  f.  Cic. 
Donner  1' —  à  qqn,   monêre  ou 
prœmonére  aliqaem  ut  caveat. 
Cic    monêre    ut    aliqais    vitet 
aliquid.  Cic. 

éveiller  (lat.  pop.  exvigilare, 
p.  lat.  evigilare  ["  s'éveiller  •]. 
Plin.  j.  Saet.),  v.  tr.  Tirer  du 
sommeil.  Somno  ou  e  somno 
excitâre.  Cic.  Liv.  ou  sasci- 
tàre.  Cic.  Ex  somno  excire. 
Liv.  Exsascitâre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
te  galloram,  illam  bucinarum 
cantas  exsascitat.  Cic.  [.Mur. 
9,  25]).  —  d'un  profond  som- 
meil, gravem  somnam  excu- 
tëre  (alicai).  Cic.  S' — ,  somno 
solvi.  Cic.  expergisci,  dép.  intr. 
Cic  somno  excitari.  Cic  e 
somno  sascitari.  Cic  Etre  éveil- 
lé, rester  éveillé,  vigilàre,  intr. 
Cic  Voy.  VEILLER.  Eveillé,  ex- 
perrectas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
excitatas,  a,  um,  p.  adj.  Nep. 
excitas  somno.  Sali.  S'—  en 
sursaut,  somno  excati.  Cic.  || 
^P.anal.)  Poét.  Tirer  du  repos. 
S' —  (en  pari,  de  la  nature), 
expergisci,  dép.  intr.  Cic.  Voj. 
RANIMER.  Il  Loc.  pron.  —  le  chat 
qui  dort,  suscitâre  ignés  sopi- 
tos.  Virg.  1  rirer  de  l'illusion. 
Voy.  détromper,  illusion.  1  Ti- 
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rer  de  l'iotlilTérence.  Excitare, 
tr.  Cil.-,  ivoy.  STiMrLKRi;  exsiis- 
citàre,  tr.  Cic.  ivoy.  kxcitm!. 
sriHDLER,  étsil).   S' — ,    eflgi, 
pass.  Cic.  etc.  (6\.  :  ad  hancUe- 
(Wtionem  erecti  sont  aliarum 
i-ii-itatam     animi.     tii'.l.      Un 
homme  qui  a    IVspric  toujours 
éveillé,    animo  vir    crsomnis. 
rW(.   Il    Eveillé,    qui  a    uu   air 
éveillé.  Erectus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Alacer,  cris,  cre.  adj.  Cic. 
Eveillée,  petite  éveillée,    peta- 
tans,    p.    adj.    Cic.  ||  iSubstau- 
tivt.l  Un  éveillé,  homo  alacer. 
Cic.  Voy.  plus  haut.  |{  IP.    ext.) 
Une    mine  éveillée.   Alacritas, 
atis,  f.  Cic.  T  Susciter.   Voy.  ce 
mot. 
événement,  s.  m.  Fait  auquel 
vient  aboutir  uue  situation.  £- 
ventuza,  i,  o.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ex  evento  de  alicuj'us  consilio 
e-ristimâre.  Cic.  non  eventis  sed 
factis  cajasgae  fortunam  pon- 
dtfrari.  Cic);  éventas,  ùs.  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  eientiis  rei.  Ca's. 
Cart.  ad  omnem  •ii'entam  pa- 
rafas. Cic.  éventas  [pl.j  varii. 
Cses.   in  rebas  magnis  memo- 
riàqae  dignis  consilia  primum, 
deinde  acta,  postea  éventas  e.r- 
spectantar.  Cic.  [de  Or.  II,  15, 
63]);  Tes,  rei,  f.  Sali.  (ex.  :  sed 
ea    res,   longe  aliter   ac  ra^us 
erat  evenit.  ^all.).  ||  (Par  anal.) 
Fait  qui  dénoue  une  situation 
dramatique.    Eventas,    lis,    m. 
Hor.  (A.  P.  1.8).  1  Fait  d'une 
certaine  importance  dans  la  vie 
d'un  peupla  ou  d'un  individu. 
Eventum,  i,  n.  Cic.  (ox.  :  plu- 
rimoram  sxcaloram  et  evento- 
rum  memoria.   Cic.   [Rep.  III, 
6,  li].  caasœ  eventoram  magis 
me  movent,  qaam  ipsa  éventa. 
Cic.  [ad  Att.  IX,  5,  2])  ;  evezi- 
tas,  ùs,  m.  Ctc.  etc.   (surtout 
dans  le  sens  d''  événement  fa- 
vorable  •  ,    voy.   succès);   res, 
rei,    f.    Cic.  etc.    (ex.  :   bos  in 
Sabinis  nnta  est  mirandà  ma- 
gnitadine  ;    habita   res    [•    cet 
événement  •]  prodigii  loco  est. 
l.iv.    (I,    1(5,    5,].    res    luctaosa. 
<"ic.  nt  ipsa  res  declaravit.  Cic); 
memoria,  se,  f.  Cic.  (ex.  :  re- 
petenda  est    veteris    cajusdam 
mémorise   non  sanc  satis   ex- 
pticata  recordatio.  Lie).  \\  (Par 
anal.)  Cela  a   fait   événement, 
id  movit  admirationem  maxi- 
nxam.  Cic.  C'est  un  — ,  res  ma- 
gna. Liv.    Il  (Loc.  adv.)  A  tout 
événement,  qaemcamqae   fors 
talit  catam.  Cic. 
évent,  s.  m.  Exposition  au  vent, 
a  l'air.  Ventilatio,  onis,  f.  Plin. 
I;    Mettre   à    1' — ,    voy.   éven- 
ter, EXPOSER.    Il    Fig.  Une    této 
à  r — (dont  l'esprit  est  évaporé), 
homo  vanas.  Cic.  Voy.  évapo- 
rer, ^  Altération  subie  par  uno 
substance   trop  longtemps   ex- 
posée à  l'air.  Sitas,  as,  m.  Plin. 
—  du  vin,  du  vinaigre,  macor, 
oris,  m.  Col.  Dig.  Sentir  1'—, 
titam     redolëre.     Plin.     Voy. 
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turo  par  laquelle  certains  cé- 
tacés rejettent  l'eau.  Ora,  um, 
n.  pi.  Plin.  Voy.  ouverture. 
éventail,  s.  m.  Demi-cercle 
d'étoffk-,  etc.  pour  agiter  l'air 
autour  de  soi.  Flabellum.  i,  n. 
Ter.  Aug.  Petit —,  pabellalam. 
i,  n.  Ter.  Suivante  qui  portail 
1'—,  Pabellii'era,  x,  f.  Plaut. 
^  Ce  qui  a  la  forme  d'un  éven- 
tail ouvert.  En  — ,  in  flabelli 
t'ormam   ou   specienx.   A.   Voy. 

ÉVASER. 

éventaire,  s.  m.  Sorte  de  pla- 
teau, que  les  marchands  ambu- 
lanis  portent  devant  eux.  Cra- 
tis,  is,  f.  A.  Voy.  plateau,  cor- 
beille. 

éventer,  v.  tr.  Exposer  au  vent, 
à  l'air.  Aereexponêre  {aliqaid}. 
Cic.  Perpâre  {aliqaid}.  Col.  l'en- 
tilàre,  tr.  Plin.  Eventé,  perpa- 
bilis,  e,  adj.  Cic  —  la  paille, 
ventili'ire  paleas.  fsid.  ^  Rafraî- 
chir en  agitant  l'air  avec  un 
éventail. /•ïabei/oi'enïum^acëre 
alicai.  Ter.  —  doucement  qqn, 
sestaanti  alicui  lene  frigas 
ventilâre.  .Vart.  S' — ,  ventalam 
sibi  facëre.  A.  fiabello  uti.  Ter. 

I  Altérer  (une  substance)  en  la 
laissant  exposée  trop  longtemps 
au  contact  do  l'air,  l'apiduni 
(ou  vapidam)  (acère.  A.  S'  — , 
evanescére,  intr.  Cic.  (cf.  vinam 
evanescit.  Cic  evanescit  odor. 
Plin.).  exanimari,  pass.  Plin. 
(cf.  fœx  vini  cclerrime  exani- 
maiur  [.  la  lie  de  vin  s'évento 
très  vite  .].  Plin.  [X.XIII,  Gi]  . 
Eventé,  vapidus,  a,  nm,  adj 
(viniim).  Col.  Vin  éventé,  vap- 
pa,  se,  f.  //or.  Plin.  A  la  façon 
du  vin  éventé,  vapidë,  adv.. 4aj. 
[ap ,  Saet.).  —  une  mine  ion 
détruire  l'effet  en  l'ouvrant  la- 
téralement par  des  travaux 
souterrains),  transversis  cani- 
calia  {hostium}  cuniculos  exci- 
pêre.  Liv.  cuniculos  aperire. 
Cxs.  1  Fig.  Rendre  sans  effet 
(une  chose  secrètement  prépa- 
rée) en  la  découvr.int.  Aperîre 
(conjurationem).  Sali.  Detegère 
{consilia  alicujas).  Cic  11  a 
éventé  la  mèche,  ilolos  deladit. 
A.  (d'aprt--  Ov.  [liai.  85]).  J'au- 
rais éventé  lu  mine  ou  la  mèche, 
prias  offccissem.  Ter.  La  mè- 
che est  éventée,  hoc  sabolet 
mihi.  Plaat.  prsestigix  patent. 
Plaut.  1 1  Rendre  évaporé  d 'espii  t 
et  de  caractère,  ventosnm  fa- 
cëre. A.  Voy.  ÉVAPORi  R.  Eventé, 
ventotai.  a,  am,  adj.  l'Un.  j. 
{ct.ventosa  natio.  l'Iin.J.).  va- 
nas, a,  um,  adj.  Ctc.  levis,  e, 
adj.  Cic.  Il  Au  part,  passé  pria 
substantivt.  Un  éventé,  homo 
vanus.  Cic.  1  Flairer  (les  éma- 
nations! qu'apporte  le  vent.  Odo- 
rari,  dép.  tr.  tic.  Voy.  flaiuem. 

II  Absolt.  Voy.  FLAIRER,  vent. 
jj  Fig.  Olfacére  {nammam). 
Cic.  Odorari  {cibam).  ilor.  Il  a 
éventé  mon  or,  auram  haie 
olet.  Plaut.   C'est    merveille  si 
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ma  voisine  n'a  pas  éventé  l'af- 
faire, nxiram  ni  sabolet  Juin 
hoc  viciiur  mese.    Plaut.   Voy 

FLAIRER,    SENTIR. 

éventrer.  v.  tr.  Déchirer  on 
ouvrant  le  ventre.  Exenterùre, 
tr.  Petr.  Plin.  Jast.  Eviscerâre, 
tr.  Virg.  Eventré,  evisceratas, 
a,  um.  p.  adj.  Cic.  S'—,  viscera 
spargère.  Sen.  ventrem  sibi 
scindëre.  A. 

éventualité,  s.  f.  Caractère  do 
ce  qui  est  éventuel.  Eventas, 
rei.  Cvs.  Curt.  Id  quod  potest 
evenire.  Cic 

éventuel,  le,  adj.  Qui  peut 
arriver,  se  réaliser,  certaines 
circonstances  étant  données, 
y  ai  {quœ,  qaod)  potest  eve- 
nire. Cic 

éventuellement,  adv.  D'une 
manière  éventuelle.  Voy.  for- 
tuitement. 

éyèque,  s.  m.  Dignitaire  do 
l'Eyliso,  chef  et  premier  pas- 
teur d'un  diocèse.  Episcopus,  i, 
m.  Eccl.  D'  — ,  voy.  ÉriscopAL. 
Il  Loc.  prov.  Disputer  de  la 
chape  à  1' —  (d'une  chose  à  la- 
quelle on  n'a  aucune  raison  de 
s'intéresser),  disputare  concer- 
tationis  studio  ou  grataito.  A. 
Il  (P.  plaisant.)  Arch.  Un  — 
des  champs  (un  pendu),  voy 
PENDU.  Etre  tout  —  d'Avran- 
chos    (avoir    l'air    tout     ahuri), 

voy.    AHURI. 

éversion  (lat.  ei^ersio),  s.  f 
(Arch.)  Renversement,  ruine 
Voy.  ces  mots. 

évertuer  (a'),  v.  pron.  Mettre 
en  jeu  tout  ce  qu'on  a  d'acti- 
vité, d'énergie.  Vires  intendëre. 
Cic.  Omnes  nervos  contendère. 
Cic.  Eniti,  dép.  intr.Cic.  Elabo- 
ràre'inon pro  re  ou  ad  renx'. 
Cic.  Voy.  EFFORCER  (s').  Voyons, 
qu'on  s  évertue,  âge,  move  te! 
Coin.  S' —  à  faire  qqch.,  omni 
cogitalione  et  carà  incumbëre 
in  aliqaid.  Cic.  S'  —  à  crier, 
vov.  lipouMONNER.  S' —  à  nier, 
se<îu/o  negâre.  Ter. 

éviction,  s.  f.  (Droit.)  Dépos- 
session légaloavec  recours  contre 
le  vendeur,  etc.  Evictio,  onis, 
f.  Cod.-Theod. 

évidement,  s.  m.  (Technol.) 
Action  d'évider.  Voy.  creuse- 
ment, DÉCOUPURE. 

évidemment,  adv.  D'une  ma- 
nière évidente.  Evidenter,  adv. 
Liv.  Aperti';  adv.  Cic.  Manifesta 
ou  manifesté,  adv  Cic.  Per- 
spicuê,  adv.  Cic  On  sait  — 
que. . .  apertum  est,  apparet  ou 
manifestam  est  (avec  la  prop. 
Infin.).    Cic.    —   il    se  trompe, 

voy.   CERTAINEMENT. 

évidence  (lat.  evidentia.  Cic. 
Apul.),  s.  f.  Clarté  qui  rend 
qqcli.  visible.  Mettre  en  — , 
ante  ocalos  ponére  ou  propo- 
nère.  Cic.  pro  ferre  in  ln,ci:m. 
Cic.  Etre  eu  — ,  conspicuam 
esse.  Cic.  Se  mettre  en  — ,  cons- 
pici  velle.  Cic.  Mettre  qqch.  en 
évidence,  c.-à-d.  dans  tout  son 
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jour,  alifjuid  [jlanam  [accre . 
Cic.  (cf.  hsec  cmnia  plana  Rece- 
vant. Vie.  planiini  facére  mul- 
tis  teslibas  passe  [avec  l'Aco. 
et  rinf.J.  Cïc).  1  Clarté  que 
présente  la  vérité  à  l'esprit. 
Evidentia,  se,  f.  Cic.  (voy.  lo 
suiv.);  perspicuitas,  atis,  f. 
Cic.)  (ex.  :  nihil  est  darias 
èvapyeia  ;  perspicailatein  aiit 
evideniiam  nos,  si  placet,  no- 
minemus.  Cic.  [Ac.  pr.  II,  6, 
17].  necfae.  ego  in  caasis,  si  qaid 
ei-idens  est,  argamentari  soleo; 
perspicuitas  enim  in  argumen- 
tatione  elevatar.Cic.  [N.  U.  111, 

il,   9]).    Voy.   ÉVIDENT. 

évident,  ente,  adj.  Qui  a  do 
l'évidence.  Evidens,  adj.  Cic. 
(ex .  :  si  quid  est  evidens,  de 
qao  inter  omnes  conveniat .  Cic. 
[N.  D.  III,  U,  9].  guod  in  do- 
mine multo  est  evidentias.  Cic. 
[am.  8,  27]);  perspicuus,   a, 

um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  qnid 
potest  esse  tam  apertam  atqae 
perspicaam  ?  Cic.  [N.  L).  11,  3, 
II],  at  perspiciiiitn  esse  posset, 
hominem  ab  isto  qasesitam  esse. 
Cic.  [ViMT.  1.2,  6].  eariim  cau- 
sarum,  <yiiœ  non  sant  cons- 
tantes, alise  aant  perspicace, 
alise  latent.  Cic.  rem  perspi- 
caam (acëre.  Corni(.);  aper- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
aperta  atqae perspicaa  res.  Cic. 
apertam,  est  aliqaodnainenesse 
prœstantissimse  mentis.  Cic. 
neqae  non  fait  apertam,  si  ille 
non  faisset,  Agesilaam  Asiam 
Taaro  tenus  régi  fuisse  erap- 
tarum.  Nep.);  clarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ea  quai  sant 
Clara  ipsa  per  sese.  Cic.  lace 
clariora.  Cic);  dilucidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.  :  omnia  do- 
centes  et  dilacidiora,  non  arn- 
pliora  lacientas.  Cic);  mani- 
festus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  res  manifestée  ou  manifes- 
tse  et  apertx.  Cic.  m.  crimina. 
Cic.  manifestam  atqae  depre- 
hensam  scelas.  Cic!);  planus, 
a,  uin,  adj.  Cic.  (ex.:  hase  om- 
nia plana  facëre.  Cic).  Il  est  — 
que,  liquet,  impers.  Cic.  (cf. 
cui  [Pytliagora!]  neutram  li- 
caerit,  nec  esse  deos  nec  non 
esse.  Cic.  [N.  D.  I,  J.2,  UVl.cf. 
Val.-Max.  [VIII,  2,  3].  Sen. 
[ben.  VII,  I,7;N.  Q.  VI,  5,  1])  ; 
patet,  impers.  Cic.  (avec  l'Ace, 
et  riiif.  Cic.  [Tuso.  I,  23,  5!.]); 
constat,  impers.  Cic.  Cses.  etc. 
(avec  l'Ace,  et  l'Inf.  Cic.  [Phil. 
2,  Al,  106]). 

évider,  v.  tr.  (Technol.)  Déga- 
ger en  creusant  l'intérieur,  on 
mettant  à  jour.  Cavôre,  tr.  Piin. 
Excavâre,  tr.  Plin.  Voy.  creu- 
ser, DÉCOUPER.  I  Dégager  en 
creusant,  en  échancrant.  Inter- 
radére,  tr.  Plin.  \\  (P.  oxt.) 
—  un  arbre,  voy.  élaguer, 
ÉHONDER.  Evidé,  laciniosus,  a, 
am,  adj.  Plin.  interrasilis,  e, 
adj .  Plin.  Hier. 

évier,  s.  m.  Large   pierre   sur 
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laquoUa  on  lave  la  vaisselle. 
7Vuo,  a»,  r.  Varr.  (L.  L.V,  25, 
118).  ^  Canal  de  pierre  servant 
d'égout  dans  une  cour.  Confia- 
l'iam,  ii,  n .  Varr.  Fasoriam,  il, 
n .  Pull.  Voy.  RIGOLE. 

évincement.  Voy.  éviction. 

évincer  (lat.  jurid.  evincëre, 
mais  ciioz  les  jur.  romains  ei'in- 
cëre  signifie  ■  rentrer  par  juge- 
ment on  possassion  de...  ■•), 
v.  tr.  (Droit.)  Déposséder  léga- 
lement avec  recours  contre  lu 
vendnur.  Evincëre,  tr.  Lat.  jur. 
Il  Déposséder.  Dejicére,  u\ 
Cic  Jet.  (ex.  :  d.  aratores.  Cic. 
aliquem  vi.  Jet.  atiqaem  per 
insidias  vi  de  agro  commani. 
Cic.  aliqaem  de  possessions, 
de  solo,  de  fando.  Jet.  aliqanm 
de  possessione  fandi.  Cic. y, 
detrudëre,  tr.  cic.  (ex.  :  ali- 
qaem vi  de  salta  agroqae  com- 
muni.  Cic.  vi  ex  prxdio.  Cic. 
deturbàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  ali- 
qaem possessione.  Cic).  1 
(P.  ext.)  Faire  exclure  ('nnj 
par  intrigue.  Depellére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  loco. 
Cic.  gradii.  Nep.); dejicére,  tr. 
Cic.  (ex.  ;  ,aliqaem  de  grada. 
Cic). 

éviration,  s.  f.  Castration.  Evi- 
ratio,  onis,  f.  Plin. 

évirer,  v.  tr.  Priver  de  la  vi- 
rilité. Evirâre,tr.  Cato,  Varr. 

évitable  (lat.  evitabilis.  Ov. 
Sen.),  adj.  (Peu  usité.)  Qu'on 
peut  éviter.  Qui  {quœ,  quod) 
vltari  potest.  A. 

éviter,  v.  tr.  et  {arch.)  intr.  || 
V.  tr.  Tâcher  de  ne  pas  ren- 
contrer (qqn),  se  tenir  loin  de. 
Fugère  (•  fuir,  éviter,  se  sous- 
traire à  •.),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
concilia  conventasqae  homi- 
nan\.  Cxs.  conspectam  inalti- 
tudinis.  Cœs.  vesanam  poetam. 
Hor.  percontatorem.  Ilor.)  ;  de- 
fugère,  tr.  Cses.  (ex.  :  adltam 
sermonemqae  alicajas.  Cses. 
[B.  G.  VI,  13,  7]);  profugére, 
tr.  Sen.  Plin.  (ex.  :  conspectam 
civiajn.  Sen.  natos.  Plin.);  re- 
fugère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in- 
stantes. Auct.  b.  A^r.  C.  Cas- 
siam  obvium,  sibi  neque  refugit 
et  comminas  tendens...  Saet.)  ; 
vitàre,  tr. Cic.  etc. (ex.  :  etim... 
faille  cavendo  vitâre  possis. 
Cic.  [Verr.  U,  3,  2,  i].  aspectam 
ou  oculos  hominum.  Cic.  se 
ipsam.  Hor.  eam.  locam.  Cs's. 
non  vitandi  laboris  mei  causa. 
Cic.  avec  ne  et  le  Subj.  deinde 
qaa^.retar  potaeritne  vitari,  ne 
in  eum,  locam  veniretar .  Cor- 
nif.vitandamest  oratoriatram- 
que,  ne  aat  scurrilis  jocas  sit 
aat  mimicas.  Cic.  erit  in  ena- 
meratione  vitandam,  ne...  Cic. 
[part.  orat.  17,60]);  devitâre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  ne  [Cxoar]  se  a 
me  devitatum  patet.  Cic.  [ad 
Att.  l.X,  7,  2]),  declinâre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  arbem  anam 
mihi  amcenissimam.  Cic.  victo~ 
rem    Uosllam   e.verci(uni.  Jas- 
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tin.).  liviter  une  occasion,  oc- 
casione  abstinêre.  Saet.  —  d« 
so  montrer  au  forum,  au  sénat, 
en  public,  foro,  senata,  pu- 
blico  carère.  Cic.  (cf.  Mil.  7,  18). 
Chercher  à  —,  fugëre.  tr.  Cic. 
etc.  Ivoy.  fuir);  ïugitàre,  tr. 
Plaat.  Ter.  Cic.  (ox.  :  aliqaem. 
Plaat.  Ter.  Lact.  alicajas  con- 
spectam. Ter.  par  ext.  «uéesiio- 
nem.  Cic.  [Rose.  Am.  '78]);  de- 
fugêre,  tr.Cio.  (voy.  fuir).  —  do. 

voy.  [s']  ABSTENIR  [do],  [se]  CAR- 
DER [de],  yi'àcher  do  ne  pas  ètri 
atteint  par  qqch.  Vitâre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  tela.  Cses.  fig. 
stuliitiam.  Cic  omnes  suspi- 
ciones.  Cœs.  insidias.  Phsed. 
odiam  plebis.  Liv.  casam.  Cic. 
voy.  aussi  [se]  soustraire  [à])  ; 
devitâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hoc 
malam.  Ter.  procellam.  Cic. 
dolorem.  Cic.  tarpia  [opp.  à 
expetëre  honesta}.  Cic.  alterum 
vilium  [opp.  à  incidêre  in  al- 
terum]. Sen.  rh.);  evitàre,  tr. 
Cic.  oic.  (ex.  :  tela.  Vell.  suspi- 
cionem.  Cic.  impendentem  tem- 
pestatem.  Nep.  fugà  periculum. 
Nep.  voy.  échapper  [p.  706, 
col.  3]);  declinâre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  d.  non  satis  recte  impe- 
tum  [«  une  botte  -,  t.  d'escr.j. 
Cic.  Hg.  invidise  impetam.  Jus- 
tin, j'adicii  laqueos.  Cic.  par 
ext.  aliquid  (opp.  à  perseqai]. 
Cic.  periculum.  Justin,  vitia. 
Cic  scelas.  Justin,  ea,  qase  no- 
cicara  videantur.  Cic);  fugére 
{pr.  •.  chorcher  à  éviter  •>  d'où 
[par  ext.]  ■.  éviter  »),  tr.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  petëre,  expetëre, 
seqai,  ex.  :  ignominiam,  et  dc- 
decas  [opp.  à  expetëre  laadem]. 
Cic.  mala  [opp.  à  sequi  bona\. 
Cic.  nullam  molestiam.  Cic. 
recordationes.  Cic  vitupera- 
tionem  tarditatis.  Cic.  mors 
fagitur  [opp.  à  vita  expetitur], 
Cic.  au  part.  adj.  fagiens  la- 
boris. Cœs.  [ii.  C.  1,  69,  3]) , 
defugére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
prœlium.  Csss.  laborem  hune. 
Cic.  manas  illud.  Cic.  illam 
Csesaris  [«  avec  César  »]  con- 
Junctionem.  Cic.  eam  disputa- 
tionem.  Cic);  re fugère,  tr. 
Cic.  eic.  (ex.  :  impetam  armati 
Antiochi  ceterorumque  tela  at- 
qae incursus.  Cic.  periculum.. 
Asin.  l^ol.  ap.  Cic  sumptum 
['  la  dépenso  »].  Coi.);  eJudëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  hastas.  .Mart. 
latronis  telam  oppositâ  veste. 
Sen.  absol.  eludëre.  Cic.  voy. 
parer);  evadére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  ÉCHAPPER  [p.  706,  col.  1]). 
Parvenir  à  éviter,  voy.  [se]  sous- 
traire [à].  Il  (Par  anal.)  Eviter 
qqch.  à  qqn,  c-à-d.  tâcher  qu'il 
n'en  soit  pas  atteint.  —  des 
malheurs  à  la  république  au 
prix  de  dommages  privés,  redi- 
mëre  acerbitatem  a  re  pablica 
privatis  incommodis.  Cic.  Voy. 
aussi  protéger, [mettre  à  1']  abri. 
Il  Eviter  que  qqch.  se  fass". 
efj,icëre    ou  perficëre    ne    qaid 
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pat.  Cic.  1  (Arch  )  V.  intr.  E»i- 
t^T  k  qqch.,  c.-à-d.  lâcher  île 
n'en  pas  èlre  atteint.  Voy.  ci- 
dessus. 

évocation  (lat.  evocatio\  s.  f. 
.\ctioii     d'évoquer.     |{     Action 
d'appeler  à  soi  par  des  formu- 
les,   etc.    les    démons,    les  om- 
bre* des  morts.  Kiocatio,  onif. 
f.  Plin.  (X.XX,  6).  jVefuomanteti. 
«r,  f.  Plin.  1  Action  de  rappeler 
une  chose  oubliée.  Voy.  rappel, 
foiN-ENiR.  T   iDroit.)   .Action  de 
retirer  à  un  tribunal  la   con- 
naissance d'une  causa  pour  en 
saisir    une    autre    juridiction. 
Evocatio,  onis,  f.  .■i. 
évocatoire    (lat .    evocatorias 
[•    de    convocation,    d'invita- 
tion -1.  Sid.  Cod.  Tlicod.  Cod. 
Jastin.),   adj.  (Droit. ^  Qui  sert 
de    fondement    à    l'évocation . 
fTi-ocatorios,  a,  um,  adj.  Jet. 
évoluer,    v.    intr.   Manœuvrer 
en  tournant  sur  soi-même.  Da- 
cere   gyros.   Ov.   Edëre  gyros. 
Plin.  Voy.   toibneb.  —  de  fa- 
çons   variées,    foriare    gyros. 
Tac.  Faire  —   un  cheval,  cir- 
camagére    equam.    Liv.     ||     P. 
anal. —  (en  pari,  des  troupes), 
decarrëre    in    armis.    Liv.    et 
simpl.    decarrëre.    intr.    Tac. 
Faire  —   des   troup'^s,    milites 
decarrëre  jixbêre.  /.if.    ||    Fig- 
Parcourir  le  cercle  de  son  déve- 
loppement. Decarrëre  spatiam. 
Cic.   Orbem  complére.   Cic.  Le 
genre  humain  évolue  sans  cosse, 
assidaas  generia  hamani  dis- 
cursas  est.  Sen. 
évolution  (lat.  ei-oZnh'o  [•  ac- 
tion  de   dérouler   un    livre   -]. 
eu.  [Fin.  1, 12,  25]),  s.  f.  Action 
de  manœuvrer  en  tournant  sur 
soi-même.  Circuzaactus.  ûs. 
m.  Sen.  Plin.  (ex.:  cum  circum- 
actum    angasliv    non     cape- 
rent.    Plin.    [VIII,   2iJI  ).    ca?ii. 
Sen.  ro<aram.  Plin.).  Faire  faire 
une  —  à  un   navire,   circama- 
gere  navem  Cm  proram).  Plin. 
Il    (Par   est.)    Changement   de 
position.  Motus,  ÙS,  m.  Nep. 
(ex.   :    ut    ad    motas    concar- 
saigae    essent    leviores.    Kep. 
[Iph.  l.i]);  decursio,  onis,  f. 
Saet.  Veg.  (ex.  :  d.  campestrii- . 
Soet.  indiccre  decarsionem  prtf- 
torianis.  Suet.);  decuTSUS,  ûs, 
m.   Liv.    Tac.   (ex.  :  d.  Jastus. 
Liv.  legionam.    Tac.  alios  de- 
'      carsa  edëre  motat.  Liv.  decar- 
libas  coliortium  interesse. Tac): 
sputium,  îi  (•  tour  do  piste, 
évoluli  n  ■•),  n.  Cic.  Sen.  Saet. 
(ex.  :  cam  leptimo  spatio  pal- 
mée appropinqaant.. Sen.). i'aira 
des  -^  'en  pari,   d'un  corps  de 
troupe),  decarrëre  in  arnit.  Liv 
1  (Fig.)   T.    scient.    Action   d; 
parcourir  le  cercle  de  son  de- 
velopp;ment.    Circuitus,    ûs, 
m.  Cels.  Scrib.  (en  pari,  de  la 
fièvre,  ex.  :  eœ  (ebres,  qax  cer- 
tam  liabent  circaitam.    Cels.j. 
—  des  êtres,  voy.  trahsFORMi'me. 
I  (Par  anal.)  Evolution  (d'une 
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science,  d'un  genre  litlèraire, 
etc.).Cursuj,uj,  m.  Cir.  Gradas 
H  œtates.  Cic.  jEtateê  et  tenx- 
pora.  Cic. 

évonyme.s.  m.  (Botan.)  PLinie 
dite  \  ulsairement  fusain. /Tuo- 
nymas,  i,  f.  Plin. 
évoquer,  v.  tr.  Appeler  à  soi 
par  des  formules,  dos  opérations 
magiques  (les  deraons,  les  om- 
bre» des  morts'.  Elicère,  tv. 
Cic.  etc.  (ex.:  carminibas  in- 
(ernas  umbras.  7'iii\  animas 
inferorum  .  Cic.  mânes,  //or.); 
evocàre,  tr.Sae^.  (ex.:  mânes. 
Saet.).  Il  Fig .  Rappeler  une 
chose  oubliée. —  un  souvenir,  re- 
l'OCâre  (in  memoriam)  Cic.W oy . 
RAPPELER.  1  (Droit.)  Uetircr  à 
un  tribunal  la  connaissance 
d'uno  cause  pour  en  saisir  une 
autre  juridiction.  Cognitionem 
excipëre.  Tac.  Judicium  rei 
sascipëre.  Tac.  Judicium  rei 
ab  alit/ao  ad  se  transferre.  .4. 
évulsion,  s.  f.  (T.  scientif.)  Ar- 
rachement. Lvulsio,  onis,!.  Cic. 
ex  (lat.  ex),  adv.  Particule  ad- 
verbiale désiijnant  l'ancien 
état,  l'ancienne  profession  de 
qqn.  Pristinas,  a,  um.  adj.  Cic. 
Qui  olim  erat,  etc.  Cic.  OUm. 
adv.  Ct'c.  (cf.  Gajas  olim  Philippi 
arnicas.  Cic.  Alexandri  olim 
uxor.Cart.'i.Quondam,a.dv.Cic. 
(cf.  Philippi  qaondam  amicus. 
Cic.  quondam  rex.  Liv.  senator 
qaondam. Liv. ).Anica,  adv. ('ic. 
(cf.  amicus  un  fea  Philippi.  Cic). 
Tribonianus  ex-questeur  et  ex- 
consul, Tribonianas  ex  qiises- 
tore  et  ex  consule.  Cod.  Jast. 
Ex-maréchal  de  la  cour,  ex 
magistro  ofpciorum.  Cod.  Jast. 
Un  ex-consul,  consalaris  vir. 
Cic.  etc.  absolt.  consalaris, 
is,  m.  Cic.  Un  e.v-prcteur,  prje- 
torias,  ii,  m.  Cic.  Un  ex-quos- 
tour,  qua^storiaSfii,  m.Cic.  Ex- 
cens'îur,  homo  censorius.  Cic. 
ex  abrupto  (lat.  ex  abrupto), 
adv.  Bruàiiuement,  sans  préam- 
bule. Abrupte,  adv.  Quint. 
(cf.  cadère  abr.  in  orationcm. 
Quint.).    Un  exorde  —,    voy. 

EXORDE. 

exact,  acte,  adj.  Rigoureuse- 
ment conforme  i  la  vérité.  'Ve- 
rus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
sin  aatcm  illa  veriora,  Cic. 
[am.  4,  l.'i].  ai  vera  deferantar 
[.  si  les  ronseignomenis  sont 
exacts  •].Liv.verasant  quienar- 
ravit.  Cic.  vera  imago  (•  re- 
profluction  exacte  •] .  Cic); 
subtilis,  e  (■  précis  et  exact-), 
adj.  Cic.  (ex.  :  definilio.  Cic); 
exactus,  a,  um,  p.  adj.  Virg. 
Liv.  Sen.  rh.  Sen.  Qaint. Plin.  J. 
Saet.  (ex.:  numerus.  Liv.).  J| 
(l'aroxt.)  Qui  a  lo  respect  do  la 
vérité.  DiligeDS,  p.  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  homo,  vir,  orator. 
Cic.  [cf.  ad  Att.  VI,  1,82;  Brut. 
l."i,  O'Il.diligens  veritatis.  .\ep.); 
religiosus,  a,  um,  adj.  Ci.-, 
(liiut.  Il,  hU)  ;  curJosus.  a, 
um,  ailj.  Cic.   etc.   (voy.   soi- 
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CNTVxV  1  Rigoureusement  con- 
firme à  la  régie.  Legitimus. 
a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  no- 
nitras.   Cic.  sonus.    Hor.  Toy. 

NORMAL,     RéOULILR);   jttStUS,     S, 

um,  adj.  Cic.  (voy.  léoal).  Ktre 
—  ,  quadrâre,  intr.  Cic.  (ex.  . 
guomoiYo  e.r  decies  II  S  sescenta 
facta  sint;  qaomodo  scscenta 
eodcm  modo  qaadrarint,  vos 
e.ristimabitis.Cic  [in  Vorr.  Il,  I, 
36,  9'.!]).  I.e  compte  est  exact,  ra- 
tio constat  ou  coni-enit.  Cic.  Ve- 
nir à  l'heure — ,i'enire<fmport;. 
Cic  pnesto  esse  ad  horam.  Cic. 
il  Propre,  précis.  Voy.  ces  mots. 
i;  Soigné. Voy.  ce  mot.  ||  (P.ext.l 
Qui  n'omet  rien  do  ce  qui  a  été 
convenu.  DiligeBS,  p.  adj.  Cio. 
(ex  :  atqaeeliam  Corinthiosyi- 
des pablicisequis  assignandiset 
alendis  orborum  et  viduaram 
tribatis  fuisse  qaondam  dili- 
gentes. Cic.  [Rep.  11,321.  </ueni 
fa  ad  castodiendam  (e  diligen- 
tissimum  fore  patasti.  Cic.  [ Cat. 
1,  8.  l'J]).  \\  Sobre,  précis.  Voy. 
ces  mots.  —  à  remplir  tons  ses 
devoirs,  diligcntissimus  omnis 
offuii.  Cic.  Etre  —  à  t;nir  ses 
proine'^se'i,  satisfaccre  suo  pro- 
miss:'    (  'ic. 

exactement,  adv.  D'une  ma- 
nièn-  px.actc.  Verê.  adv.  Cic.  etc. 
(cf.  r.  dicëre.  Cic.  Li'jures  la- 
trones  verius  qaam  justi  hos- 
ti'S.Liv.).DiUgenter,a.dy.Cic.{c{. 
considerare  aliquid.  Cic).Acca- 
ratê,  adv.  Cic.  Subtiliter,  adv. 
Cic.  (cf.  numerum  exseqai . 
Liv.).  Apte,  adv.  Cic.  (cf.  nisi 
omnia ...  in  istam  [mulie- 
reml  qaadrare  apte  viderentur. 
Cic.  [Cael.  29,  09]).  Appositê, 
adv.  Cic.  Qaint.  (cf.  cefera 
appositê  tibi  mandabo.  Cic). 
Presse,  adv.  Cic  etc.  (cf.  pressé 
vcrba  sequi.  Cic.  itaque  eas 
[  perturbationes]  definiunt  pres- 
sius.  Cic  [Tusc.  IV,  7,  UJ).  |1 
Soigneusement,  avec  scrupule. 
Religioai,  adv.  Cic  otc.  (cf.  pro- 
mittcre  [•  tenir  exactement  ses 
promesses  -].  Nep.).  Cam  fide 
{stipendiam  prseteritum  exsol- 
vëre).  Liv.  Traduire  — ,  ad  ver- 
bum  exprimëre.  Cic.  Venir  — , 
vcnire     tempore.     Cic.     Voy. 

EXACT. 

exacteur,  s.  m.  (Arch.)  Celui 

3ui  exige  d'un  autre  ce  qu'il 
oit.  Exaclor,  oris,  m.  Liv.  || 
(Spéc.)Celui  qui  exige leUmpôts, 
lo  tribut,  lixactor,  oris,  m. 
Ca-s.  (B.  C.  III,  32,  h).  Liv. 
(XXVllI,  25,  9).  Il  (Fig.)  Voy. 
EXIGEANT.  1  Celui  qui  extorijue 
do   rar.çent  à  ses  administrés. 

Voy.    CONCU-aiONNAmE. 

exaction,  s.  f.  (Arch.)  Action 
d'oxigor  d'un  autre  co  qu'il 
doit.  Exactio,  onis,  f.  Cic.  || 
(Spéc.) Action  d'exiger  les  im- 
pôts, le  tribut.  Exactio,  onii, 
f.  Liv.Ict.  pecuniarum.  Liv.fra- 
menti  et  Iribati.Tac).^  (P.ext.) 
Action  d'extorquer  do  l'argent 
aux    administrés   par   abus  d» 
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pouvoir.  Violenta  ejcaclio peca- 
niaram.  Liv .  Accuser  qqn  d'— . 
condamner  qqn  d' — ,  accusûrr, 
damnùre  nligaem  de  pccaniis 
repetundis.  Cic.  Liv.  Accusé 
d' — ,  pecuniaram  repetanda- 
ram  reas.  Cic.  Voy.  concussion, 

rÉCUI-AT. 

exactitude,  s.  f.  Caractère  do 
ce  qui  est  exact.  Veritas,  atis, 
f.  Cic.  Sabtilitas,  atis,  f.  Cic. 
(cf.  sententiartim.  Cic.  mathe- 
maticomm.  Cic).  —  mathé- 
matique, veritas,atis,(.Cic.y  oy. 
vÉRiTi':.  L' —  (d'un  calcul,  d'un 
compte),  recto  ou  jasta  rei 
ratio.  Cic.  J'ai  prouvé  I'  — 
du  compte,  probavi  rationem 
constâre.  Cic.  de  la  mesuri-, 
mcnsiiram  esse  jastam.  Plin 
h' —  (d'uue  reprocluctioii',  veri 
similitado.  Ptin.  Voy.  ressem- 
blance. Il  (P.  ext.)  Soin,  scru- 
pule (en  pari,  d'un  historien, 
d'un  auteur).  Diligentia,  œ,  f. 
Cic.  Religio,  onis,  (.  Cic.  Fides, 
ei,  f.  Cic.  Il  (P.  anal.)  L"— 
(d'une  personne),  c.-à-d.  ca- 
ractère d'une  personnequi  vient 
à  l'heure  convenue  ou  n'omet 
rien  de  ce  qui  est  convenu. 
Diligentia,  a?,  f.  Cic.  Accaratio. 
onis,  f.  Cic.  Religio,  onis,  (.Cic. 
(cf.  ofipcu  religio  [•  à  remplir 
SOS  devoirs  •J.C'ic).  Grande  — , 
accaratissima  diligentia.  Cic. 
samma  cara.  Cic.  Fait  avec  — , 
accuratas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(voy.  SOIGNÉ).  Qui  a  de  1' —  en 
tout,  omnibas  rebas  diligens. 
Cic.  Avec  — ,  voy.  exactement. 

exaèdre.  'Voy.  hexaèdre. 

ex-sequo,  ailv.  Sur  le  même 
rang.  Kx  œqao.  Liv.  Tac.  In 
œqno  (esse  ou  stâre) .  Liv.  Sen. 

ialiquem  alicai  ponëre).  Liv. 

exagérateur,  trice  (lat.  post. 
ejcaggerator.  Hier.),  s.  m.( Arch.  1 
Celui,  celle  qui  exagère  en  par- 
lant. Qui,  qtise  rem  verbis  aa- 
get.  Cic. 

exagératif,  ive,  adj.  (Rare.'i 
Qui  est  empreint  d'exagération. 
Immodicus,   a,   um,   adj.   Cic. 

Voy.    E.XAGÉRER. 

exagération  (lat.  exaggeratio 
[propr.  •■  action  d'entasser  -]. 
(  ic.  Aag.),  s.  f.  Action  d'exa- 
gérer, de  pousser  qqch.  au  delà 
de  la  juste  mesure,  en  paroles, 
en  pensées,  en  actions.  Res  in 
majiis  aucta.  Liv.  Tac.  L' — 
oratoire,  augendi  minaendive 
causa  veritatis  saperlatio  et 
troj'ectio.  Cic.  saperlatio  veri- 
tatis. Cic.  Cornif.  et  simpl.  su- 
perlatio,  onis,  f.  Cornif.  sa- 
prnlatio,  onis,  f.  Cic. Toute  — 
est  une  faute,  iritiam,  est  ubi- 
qae  qaod  nimiam  est .  Cic.  L' — 
du  langage,  verba  saperlata. 
ou  exaggerata  oratio.  Cic.  Se 
laisser  euirainer  à  des  —  de 
lansage.  efferri  immoderatione 
verhùrani,.  Cic.  Parler  de  ses 
bons  offices  avec  —,  veriis  aa- 
gére  ?unm  nxanus.  Cic.  User 
à' — ,  voy.  exagérer.    Sans  — , 
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rnodicê,  adv.  Cic.  verê,  adv. 
Cir.  ilsdnnnaientpar  lettre  cette 
nouvelle  avec  un  luxe  d'ampli- 
fications et  d' — ,  biec  pleniora 
et  aberiora  perscribebant.  Cic. 
I.' —  d'un  compte,  alic/uid  ad- 
jectam  namero.  Liv.  L' —  des 
proportions,  cnormilat,  atis,  f. 
."^en.  l.'—  do  la  générosité,  ni- 
mia  on  immoderata  llbcralitas  ■ 
L' —  de  la  douceur,  lenitas  so- 
liitior.  Sen.  L' —  de  la  joie. 
Irrtitia  exsaltans  o\i  gcstiens  ou 
effasa.  Cic.  L' —  des  dépenses, 
nimii  snmptas.  Sen.  Voy.  pro- 
digalité. L' —  du  luxe,  inso- 
lentia,  se,  f.  Cic.  Sen.  (cf.  hujuf 
sœculi.  Son.).  Avec  — ,  infla- 
tius,  adv.  (au  Comp.).  C'œs.(cr. 
inlJatias  com,memorâre.  Cœs. 
[li.  C.  II,  39,  U].  hsec  ad  eam 
latius  et  inflatias  perscribebat. 
Cs's.  [B.  C.  Il,  17,  3]).  Voy. 
excessif,  immodéré. 
exagérer,  v.  tr.  (Arch.)  Porter 
(qqch.)  au  plus  haut  point. 
Exaggerâre,  tr. Cic.  etc.  (voy. 

ÉTENDRE,     ÉLEVER,     GRANDIR).     ^ 

Porter  qqch.  au  delà  de  la  juste 

mesure.  Exaggerâre  (-  am- 
plifi-r  par  la  parole,  grossir, 
exagérer  ■)  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
se.r(u/am  suam.  Cic.  bene^ciam 
Plancii  verbis  exaggero.  Cic. 
(Plane.  59,  71].  virtatem  [opp. 
à  crtenuàre  cetera  et  abjicére]. 
Cic.  [Tusc.  V,  18,  51]);  augére 
(•  amplifier  par  la  parole  ■),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  crimen.  Cic. 
falsa  per  metum.  Curt.  mu(- 
titadinem  de  indastriâ.  Cart. 
aacta  est  apad  hostes  ejas  rei 
fama.  Tac.  [Ann.  ,\II,  U)].  hos- 
tiam  vim  et  copias  et  (elicitatem. 
Cic. peccatiatrocitatem.  Cornif. 
aagëre  rem  laadando  [•  faire 
de  qqch.  un  éloge  exagéré  -]. 
Cic.  verbis  manas  suum  [opp. 
à  extenaâre].  Cic.)  ;  adaugêre, 
tr.  Cic.  [ex.:  malelicii  magni- 
tudinem.  Cic.)  ;  terre,  tr.  Liv. 
(dans  l'expression  (amâ  incerta 
in  maj'at  vero  ferri  soient.  Liv. 
[cf.  ,\XI,  32,  7])  ;  extoUère 
("grossir  par  l'expression,  exa- 
gérer "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaid  verbis  in  majiis.  Liv.  ali- 
qaid  in  majas  Plin.  j.  Tac. 
[Ann.  XV.  30]).  Expressions 
exagérées,  verba  sviperlata.  Cic. 
(part.  or.  53).  Quint.  (Vlll,  3, 
i.8).  S' —  tout,  omnia  in  majas 
accipëre.  Liv.  ||  Exagéré,  c.-à-d. 
démesuré,  excessif,  voy.  excessif. 
Il  Exagéré  (en  pari,  d'une  pers. 
dont  les  actes,  les  paroles,  les 
sentiments  sont  exagérés).  Ni- 
mius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nijnias  in  honoribas  de- 
cernendis.Cic);  insolens,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ms.  in  aliéna  re. 
[opp.  à  in  saa  re  egentissimus]. 
Cic.  non  fuisse  insolentem  in 
pecanià.  Cic.)  ;  immodestus, 
a,  um,  adj.  Ter. Cic.  Tac.  (ex.  : 
imn\ .  fautores  histrionam. 
'J'ac.].  Voy.  ExcES.=iF,  immodéré. 
exagone.  Voy.  hexagone. 
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exaltation  (lat.  post.  exaltatio 
Iproprt.  élévation].  Hier.),  ». 
f.  (.\rcli.)  Action  d'élever  tré.s 
haut.  Fête  de  1'—  do  la  sainte 
Croix.  Exaltatio,  onis,  f.  A.  || 
FIg.  L' —  d'un  pape  (son  in- 
tronisât ion), voy.  INTftONISATIO.V. 
—  à  un  grade,  lionoris  ampli- 
ficatio.  Cic.  Voy.  élévation. 
1  (Fig.)  Action  d'élever  (qqn, 
qqch.)  au-dessus  (Je  son  état 
ordinaire.  ||  Elévation  du  mé- 
rite do  qqn,  de  qqch,,  à  un 
haut  degré  de  gloire.  Laada- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Prœdicatio, 
onis,  f.  Cic.  Landes,  am,  (.  pi. 

Cic.     Voy.    EXALTER,    LOUANGE.    ^ 

Elévation  d'un  sentiment  do 
l'âme  à  un  haut  degré  d'inten- 
sité. Sublatio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
animi.  Cic).  Une  grande  —  de 
l'âme,  amplitado  animi  et 
qaasi  qasedam  exaggeratio 
quam  altissima.Cic.  Exaltation 
do  l'âme,  voy.  orgueil.  Dans 
1' —  que  lui  causait  sa  victoire, 
elatus  Victoria.  Cs's.  Vov.  eni- 
vrement, ORGUEIL.  L' — du  sen- 
timent religieux,  impetus  di- 
vinus.  Cic.  sacer.  Ov.  Voy.  en- 
thousiasme, ferveur,  piété.  Il 
(P.  anal.)  Surexcitation  de  l'es- 
prit. Jmpetas,  ûs,  m.  Cic.  (cf. 
animi.  Cic.  multitadinis.  Jus- 
tin.). L' — de  la  colère,  impo- 
tentia,  te  f  Cic.  Voy.  enivre- 
ment,     FOUGUE,      surexcitation, 

transport.  Dans  1' —  de  la  co- 
lère, de  la  joie,  il. . .,  impotens 
iras,  Isetitiae.  Liv.  etc.  Calmer 
r —  des  esprits,  conci(a(os  ani- 
mas flectère.  Liv.  langaefacère 
e.rcitalos.  Cic. 

exalter  (lat.  post.  exaltare. 
Vulg.),  tr.  Elever  au-dessus  de 
son  état  ordinaire.  ||  Elever  (le 
mérite  de  qqn,  de  qqch.  à  un 
haut  degré  de  gloire.  Voy.  éle- 
ver. ||(Spéc.)  Elever  très  haut  (le 
mérite  de  qqn)  par  des  louan- 
ges. Efferre,  tr.  Cic.  (ex.:  ali- 
qaem  raaximis  ou  sammis  law- 
dibas  e^erre.  Cic.  [Arch.  7,  15]); 
attollere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
laudibus  aliquemin[ou  ad]cêe- 
lum  e.xtollère.  Cic.  [fam.  XV, 
U,  11]).  Il  (Par  ext.)  Elever  qqn 
à  ses  propres  yeux,  par  un  sen- 
timent d'orgueil.  Efferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  eff.  se  insolenter. 
Cic.  saperbiâ  sese  efferens. 
Sali,  elatus  saperbiâ.  Cic). 
Voy.  ORGUEIL,  enorgueillir.  1 
Elever  (un  sentiment  de  l'àme) 
à  un  haut  degré  d'intensité. 
Accendere,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
enflammer].  Il  (Par  anal.)  Sur- 
exciter l'esprit.  Voy.  SUREXCITER. 
Etre  exalte,  vati'cinari,  dép. 
intr.  Cic  etc.  (ex.:  eos  vatici- 
nari  atque  insanire  dicebat. 
Cic.  [Sest.  11,  23]).  Un  exalié, 
fanaticas  liomo.  Cic.  T  (Arch.) 
Accroître  l'activité  d'une  sub- 
stance./Icrioren^  rem  [ou  acrius 
aliyuid]  facère.  A. 

examen  (lat.  examen,  action 
de   peser),    s.   m.  Action   d'ob- 
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t«rver  minuiieu$'>in«nt,  en  tl>-- 
tail.  Inspectio.  onis,  (■  Qaint. 
i>>\.:  tabularun\.  Quint,  ratio- 
num.  l'rjf.  ap.  Plin.^;  scru- 
tatio.  ODÎs  (•  rfcherviie,  eia- 
meu  attentif  •),  f.  5cn.  (ex.: 
scrutationfm  [domu$}  populo 
prxbêrf.  Sen.  [vit.  beat.  S3,  S]l; 
spectatio.  onis  (•■  examen, 
épreuve,  e^sai  •),  f.  Cic.  (voy. 
essai);  consideratio ,  ODis 
(•  action  de  considérer,  d'exa- 
miner ■  ),  f.  Cic.  (ex.:  conside- 
ratio contemplatioiiue  naturne. 
Cic.  accaratà  consideratione 
[-  après  mûr  examen  •].  Cic.'t; 
coBtemplatio.  onis.  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  summa  ris  infinitatis 
n\a'jnà  ac  diligenti  contenxpii- 
tione  dirjnissima  est.  Cic.^;  ob- 
servatio,  onis,  f.  Ci'-,  (vov. 
OBSERVATION';  cognïtio,  onîs 
(&  action  d'apprendre  à  connaî- 
tre, étude,  examen  •).  f.  Cic. 
lex.  :  cognilio  contemplatioque 
natarœ.  Cic.  voy.  étude):  de- 
liberatio.  onis,  ('  délibéra- 
tion, consultation,  examen  «),  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  res  habet  delibc- 
rationem  '•  mérite  examen  -]. 
Cic.  res  cudit  in  deliberationcni. 
etc.);  Judicium,  ïi,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  ^adicio  [•  après  exa- 
men •]  ahquid  facêre.  Ce.  si- 
ne jadicio.  Cic).  Qui  mérite 
— ,  considerandus.  a,  um,  adj. 
verb.  Cic.  Commission  d' — , 
daamiiri  Uriumviri,  etc.)  ad 
rem  Jadicio  suo  exigcndam 
ptiblice  misii.  Liv.  \\  (Spéc.) 
Examen  de  conscience  (iheol.  . 
Recognitio  sui.  Sen.  (ir.  III,  06, 
5  .  Faire  son  —  de  conscience, 
$e  diligenter  excatère.  Sen.  {{ 
(Abiol.)  Libre  — ,  liberum  ju- 
dicium. .■).  1  Epreuve  à  laquelle 
on  soumet  un  candidat.  Co- 
gnitio,  onis,  f.  Quint,  (ex.:  c. 
discipalorum).  Faire  subir  un 
—  à  qqn,  examinâre,  explo- 
rilre,  exquirëre.  quid  sciât  ou 
qaid  didicerit  aliquis.  A.  Com- 
tnission  d' — ,  duumi-iri  (trium- 
liri,  etc.)  ad  puerorum  scien- 
tiam  tentandam  publicé  misai. 
A.  Il  (Droit).  Interrogatoire.  Voy. 
ce  mot. 

ezaminatear  (lat.  post.  exa- 
minator),  s.  m.  Celui  qui  exa- 
mine. Il  Celui  qui  observe  mi- 
nutieusement en  détail.  Voy. 
OBSERVATEUR.  T Celui  qui  soumet 
un  candidat  a  une  épreuve. 
Inqaisitor,  orit,  m.  A. 
examinar,  v.  tr.  Observer  mi- 
nutieusement, en  détail.  Exa- 
minàre  ipr.  •  peser  •,  d'où 
[RS-]  '  juS^i*»  examiner  avec 
soin  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  maie 
veram  examinât  omnis  cor- 
raptas  judex.  Hor.  (sat.  Il,  2 
8].  dabiam  (jus)  xquitali»  ré- 
gala examinandum  est.  Qaint. 
|XII,  3,61);  pendêre  (•  peser - 
d'où  [63.]  •  apprécier,  exami 
ner>  ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  r«e. 
non  verba.  Cic.);  expendëre, 
tr.   Cic.   etc.    (ex.:    exp.  atque 


œsliinâre  lolaptiites.  Cic,  om- 
nia.  Cic):  perpendére.  ir.  Cii-. 
(ex.:  .V.  C'atoni  ...  diligentis- 
sime perpendenti  momcnta  of- 
ficioram  omnium.  Cic.  [Mur.*! 
3].  sin  perpendére  [ha'C  omnia] 
ad  disciplime  prrcepta  velis 
Cic.  [Mur.  36,  77i);  pensire 
u  peser  ■  d'où  -examiner,  ic- 
fléchir  à,  penser  ft  •),  tr.  Lii . 
etc.  (ex.:  consiliam.  Liv.  singa- 
la  animi  consulta  Cart.^;  pen- 
sitàre,  tr.  Liv.  (ex.:  impera- 
toria  consilia.  Liv.  saas  et  ini- 
micorun\  vires.  Suet.  omnia. 
Plin.  j.  pensitôre  quid  ou  quem 
etc.  [  avec  le  Subj.  do  l'interr. 
ind.].  Plin.  J.);  ponderàre. 
{•  peser  •  d'où  ••  examiner,  ju- 
ger, apprécier  ».),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  verborum  delectum  aa- 
riuni  qaodam  judicio.  Ci«r.  voy. 
JUGER.);  spectàre,  tr.  Plant. 
Cic.  etc.  (ex.:  cui  nunr  /.oc 
[argentum]  dem  spectandum, 
scio.  Plaut.  voy.  éprouver, 
[faire  1']  essai  [de]);  circum- 
spectare  (•  promener  le  regard 
sur. ..,  examiner  *  \  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ora  principunx  aliorum 
alios  intaentiam.  Liv.  patri- 
cioram  valtas.  Liv.)  ;  inspec- 
târe,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  regar- 
der [avec  attention],  obser- 
ver); prospectâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  prospectât,  qaid  aga- 
tar.  Cic.  voy.  penser  [d'avance 
à],  réfléchir  [à]);  circumspi- 
cere  (•  regarder  dans  tous  les 
sms  -,  d'ou[fi3.]  •  examiner -1, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  circamspicite 
cfleriter  animo,  qui  sint  re- 
rum  exilas  consecati.  Cic. 
[leij.  II,  17,  i.2].  i-ide,  qu<-Kre, 
circamspice,  si  quis  est  forte 
ex  ea  provincia,  qui  te  no/if 
périsse.  Cic.  [in  Verr.  II,  3,  77, 
180].  cam  circumspicerent  pa- 
tres, qaosnani  ronsules  face- 
vent,  longe  ante  alios  emine- 
bat  C.  Claudius  .Yero.  Liv. 
[.\.VVII,31i.  11.  arbis  sitam.Liv. 
circumspicite  paulispcr  menti- 
bas  vestris  liosce  liOmines.Cic. 
[Sali.  25,  70].  omnia.  Cic.  om- 
nibus rébus  circumspectis.  Liv. 
se  circumspicére  [•  s'examiner. 
c.-à-d.  considérer  ce  qu'on 
est'].  Cic.j;  conspicere  (••r-- 
garder-  d'oii  [tij.  mor.]  '  con- 
sidérer, examiner  '),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ut  conspicialis  eum 
mentibus,  quem  oculis  non  po- 
testia.  Cic.  carere  me  aspectu 
civium  qaam  infestis  oruli/ 
omnium  conspici  mallem.Cic.}, 
dispicëre,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.: 
res  Romanas.  Cic);  inspicêre 
('  regarder  dans  •  ot'où  [en  gén.; 
•  examiner»),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
signam  publicum.  Cic.  diligen- 
tius  signa.  Peir.  domum  vena- 
lem.  iiuet.  candelabrum.  Cic. 
omnes  partes  corporis  [d'un 
esclave  a  vendre ]..b'en.  rh.rem 
I.iv.  res  soc'iorum.  Liv.  arma 
militis.  Cic  exta  [-  les  entrail- 
les de  la  victime»].  Tac.    ali- 


quem  [un  malade]. P/iio<.i<n»fcr. 
querclan\  [«une  plainte»  en 
pari,  d'un  juge].  Petr.  [15,  S]); 
in<rospicere( -regarder  dans-, 
d'oii  .regarder  attentivement, 
examiner  arond»),tr.  Cic. (ex.: 
penitas  in  onxnes  rei  publicar 
partes.  Cic.  introfpice  m  men- 
tem  (uam  ipse.  Cic  perspicite 
etiam  atque  eticim,  penitas  in- 
trospicite  Catilinêe,  , . .  Ler^tu- 
li  ceteroramque  mentes.  Cic); 
perspicêre  (•  considérer  at- 
tentivement, examiner  >),  tr. 
Cic  etc. (ex.:  domum  atque  œ- 
dilicationem.  Cic.  viam.  Cic. 
opas.  Cic.  qui  visendi  caasô 
venirent  stadiosêque  perspice- 
rent,  qaid  ageretar  et  quo  mo- 
do. Cic.)  ;  consideràre,  tr . 
cic.  etc.  (ex.:  truUam  argen- 
team  diligentius.  Cic.  opas 
pictoris.  Cic.  arma.  Aact.  b. 
.■\fr.  ca-lum.  \'al.-Max.  femi- 
nas  diligenter  ac  lente  mercan- 
tium  more.  Suet.  Cretam  ad 
Gortynios  venit,  ut  ibi,  qao  se 
conferret,  consideraret.  Nep. 
eqaiden%  primunx  considerârr 
soleo.  postuletne  causa.  Cic.  ; 
conteznpluri  {pr.  •  embrassei- 
dans  le  cliamp  de  sa  vue  »,  d'où 
[fi<;.  mor.]  .examiner»),  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  can»  intueor 
et  contempler  unam  qaemqac 
vestram.  Cic.  ea  [ornamenta] 
contemplari  cum  cuperem,  vix 
aspiciundi  potestas  fuit.  Cic  c. 
litaras  codicis.  Cic.  situm  Car- 
tbaginis.  Liv.  ab  omni  parle 
nataran\  loci.  Liv.  ut  totam 
causam  quam  ma.rimc  intentis 
ocuiis,  at  ajnnt,  acerrimè  con- 
templemini,  Cic.  ut  omnia,  qaœ 
cognitione  digna  sunt,  summo 
otio  secum  consideret  et  con- 
templetar.  Cic);  tueri  (•■  avoir 
l'œil  fixé  sur,  examiner  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  nafuram.  Cic 
cœlum.  Lucr.);  contueri  {'  re- 
garder, considérer,  examiner»), 
dép.  tr.  Cic  etc.  (ex.:  aspicite 
ipsam,  conluemini  os.  Cic  cam 
[revocatio  illa]  a  cuntaendis 
nos  malis  avocat.  Cic.  [Tusc. 
III.  16,  3;)]):  intueri  («exami- 
ner avec  attention,  observer»), 
tr.  Cic  (ex.:  int.  aliqaem  ou 
aliquid  Cic);  visêre  {•  voir 
de  près,  examiner  »),  tr.  Cic. 
Liv. (oK. :ad  i/isenda»  res  [«pour 
examiner  la  situation»].  Liv. 
abs.  risendi  causa  venire.Cic); 
pervidére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
intrandam  est  igitur  in  reram 
nutaram  et  penitus  qaid  ea 
postulet,  pervidendam. .  Cic. 
[Fin.  V,  i.'.]);  observâre.  tr. 
Cic  (voy.  observer);  explorâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  sed  explo- 
ra rem  totam.  Cic.  au  part, 
adj.  exploratus  [»  reconnu, 
examiné  »].  Cic.  non  ego  Ksec 
incertis  Jantata  rumoribas,  sed 
comperta  et  explorata  affero 
(idvo!.  Liv.);  scrutarii'  cher- 
cher avec  soin,  examiner  at- 
tentivement»), dép.  ir.  Cic.  etc. 


(ox.:locos,  ex  (juibas  argumen- 
la  f.raamas.  Cir..];  perscrutâ- 
ri  (»*  visitof  soiî^iiousoinoNt, 
examiner  à  fond  •),  dép.  tr.  Cic. 
(ax.:  omnia.  Cic.  tententiam 
scriptoris  domcsticis  aaspirJo- 
iiibus.  Cic);  peragTàrel"  exa- 
miner successivornoïK.  -),  tr.  Cic. 
Hcn.  (ex.trerum  nataram.Scit. 
potiam  omnes  latebrai  saspi- 
cionam  peragrâre  dicendo.  Cic. 
[Cxi.  9S,  53])  ;  percensére 
('  passur  on  revue,  examiner  »), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  locos  inie- 
niendi.  Cic.  captivas.  Liv.  nra- 
tiones  legatoram.  Liv.)  ;  trac- 
tàre  ("  étudier,  examiner,  déli- 
bérer-), tr.  Cic.  (ex.:  t.  df^ini- 
tionem.  Cic.)  ;  pertractàre 
[•  examiner  attentivement  ■)  , 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ea,  qaae  rem 
zontinent.  Cic.  primam  qax 
scripsi  mecum  ipse  pertracto. 
Flin.j.  res  pertractatas  habêre. 
Cic);  inquirére  {<■  regarder 
dans  pour  clierclier-i  d'où  -exa- 
miner-),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  m- 
qairëre  nimis  diligenter  in  ea, 
f/uas...  Cic.  iniy.in  se.Cic.  om- 
n.ia  ordine.  Liv.  in  eun^,  qaid 
lijat,  quem  ad  modam  vivat, 
inqairitar.  Cic.  ciim  inqairitar, 
qaid  [avec  le  Subj.  de  l'interr. 
iiid.].  Cïc);  requj'rêre  («s'en- 
quérir de,  examiner  -),  tr.  Cic. 
ptc.  (ex.:  ratiûnes.  Cic.  impen- 
dia  rei  pablicie.  Plin.  j.  illiid 
qaoque  reqairit,  quà  ratione 
(ecerit.  Cic);  consulêre  (•  te- 
nir conseil  ■  d'oà  'délibérer, 
examiner»),  intr.  Cic.  etc.(voy. 
CONSEIL,  délibérer);  consultà- 
re  {-  considérer  mûrement,  se 
consulter,  examiner  ■)  ,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  délibérera;  de- 
liberâre  (-  délibérer,  réfléchir 
mûrement  à,  examiner-),  intr. 
Cic.  etc.  ((>x.:  spatiam  etiam 
deliberandi  habaerant,  qaem 
potissimam  vitss  carsam  seqai 
vellent.  Cic.  utri  potissimum 
consalendum  sit  deliberetar. 
Cic.  deliberatar  de  Avarico  in- 
cendi  placerai  an  defendi. 
Caes.);  disputâre  (■  examiner 
mûrement  en  soi -même, peser  le 
pour  et  le  contre  .),tr.  et  absol. 
Cic  etc. (ex.:  d.  aliqaid  oa  dea- 
liq aa  re.Cic.neqae  ego  ullam  in 
partem  dispato.  Cic.  ego  enim 
qaid  desiderem,  non  qaid  vi- 
derim  disputa.  Cic);  excutè- 
re  (•'  secouor  [les  vêtements]  » 
d'où  "luaillor-  et  fg.  -exami- 
ner avec  soin»),  tr.  Cic.  etc. 
(ex,:  verbam.  Cic.  probationes. 
Plin.  j.  illad  excutiendam  est, 
ut  sciatur  quid  sit  carere.  Cic. 
tiisi  qaae  delata  essent  excas- 
sissem,  valde  dissimaiatio  mea 
saspectaesse  potaisset.  Cart.); 
audire  (■  écouter  »,  c.-à-d. 
-  examiner»),  tr.  Caîs.  Cic.  {ex.: 
aliis  aadientibus  Jadicibas,  a- 
liis  sententiam  (erentibus.  Cees. 
aadire  de  amhita.  Cic);  co- 
g'TîOScêre  («examiner  [les  piè- 
ces d'un  procès]"),  tr.  Cic.  etc. 


E.\.\ 

(ex.:  causam  ou  causai.  Cir. 
abs.  Caesar  ut  cognosceret,  pos- 
tatarunt.  Cœs.).  ^  Soumettre 
(un  candidat)  à  une  éprouve. 
Alicujas  litteraram  (ou  artis) 
scientiam  tenture.  D.  .Miqaein 
cvperiri  atqae  tenture.  IJ. 
exanthème,  s.  m.  (Médoc  ) 
Irruption  cutanée.  Exanthetna, 
vxatis,    n.     Marc.  -  Eriip.    Voy. 

ÉRUPTION. 

exarchat,  9.  m.  Province  gou- 
vernée par  un  exarque.  Pra?(ec- 
(ura,  ■•>',  f.  .■!.  1  Dignité,  charge 
d'exarque.  Prxlcctara,  as,  1'.  .-1. 
Exarcki  manas.  A. 

exarque,  s.  m.  (Antiq.)  Repré- 
sentant de  l'empereur  d'Orient 
dans  une  province  éloignée. 
Exarckas,  i,  m.  Jastin.  ^  Re- 
jtrcsonlant  du  patriarche  de 
Constantinople  chargé  de  visi- 
ter les  provinces.  Exarchas,  i, 
m.  A. 

exaspération  (lat.  post.  exas- 
peratio.  l'ert.  Macr.  Veg.),  s.  f. 
(Médec.)  Intensité  d'un  mal 
porté  à  son  comble.  Voy.  aiou. 
i  Irritation  morale  portée  à  son 
comble.  Irritatio,  onis,  f.  Liv. 
(cf.  aninwram.  Liv.).  Ira  vehe- 
tnentior  ou  acerbior.  Cic.  Ira- 
cundia,  se  f.  Cic.  Excandescen- 
tia,  as,  f.  Cic.  Etre  dans  un  état 
d' — ,  vehementer  irritari.  Cic. 
L' —  fut  portée  à  son  comble, 
immane  qaantam  exarsere  ani- 
mi.  Sall.L' —  des  esprits,  animi 
ira  exacerbati.  Cic. 

exaspérer,  v.  tr.  (Médec.)  Faire 
arriver  (un  mal)  au  comble  de 
l'intensité.  Exasperâre,  tr.  Ceh. 
Plin.  S' — ,  ingravescëre,  intr. 
Cic.  Voy.  EMPIRER.  ^  Amener 
qqn  au  comble  de  l'irritation 
morale.  Exasperâre  (animos) . 
Liv.  Exacerbàre  (aliquem  ou 
animam  alicajas).  Liv.  Exal - 
cerâre  (animum).  Cic.  Efferâre, 
tr.  Cic.  (cf.  ea  cardes  effera- 
vit  'J'hebanos.  Liv.).  Gravias 
commovêre  aliqaem.  Cic.  Aspe- 
riorem  lacère  (multitadinem). 
Liv.  S' — ,  exardescêre,  intr.  Cic. 
(cf.  exard.  iracundià.  Cic).  E.v- 
candescère,  intr.  Cic.  Ira  exa- 
cerbari.  Cic.  Liv.  Exaspéré,  ira 
efferatas.  Liv.  ou  (abs.)  exacer- 
batas,  p.  adj.  Liv. 

exaucer,  v.  tr.  Satisfaire  (qqn) 
en  lui  accordant  ce  qui  est  l'ob- 
jet de  ses  vœux,  de  ses  prières, 
aadire  {aliqaem  ou  preces  ali- 
cu/us).  Cic.  Exaadire  {preces). 
Plin.  vota.  Virg.  Petenti  alicui 
satis^acëre  ou  non  déesse.  Cic. 
Il  (P.  ext.)  Accomplir  (le  vœu, 
la  prière  de  qqn).  Facëre  qase 
qiiis  optât.  Cic.  Alicujas  vo- 
luniati  satisfacëre  ou  obseqai. 
Cic.  Voy.  ACCOMPLIR,  VŒU.  Mes 
vœux  sont  exaucés,  gtia?  volai, 
mihi  obtigerunt.  Cic.  Voir  ses 
vœux  exaucés,  precibas  aliquid 
assequi.  Cic  Dont  les  vœux  ont 
été  exaucés,  voti  compas.  Liv. 
Ne  pas  être  exaucé,  in  cassum 
mittëre  preces.  Liv.  Prières  non 
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exaucées,  irritée  preces.  Plin.  J. 
excavation,    s.    f.    Action    de 

creuser  sous  terre.  Fossio,  onis, 

f.    Vitr.  (cf.  pateorum.    V'itr.). 

Des  — ,  saffossiones,  um,  f.  pi. 

Vitr.  Sen.  1  Creux  pratiqué  ou 

existant      naturellement     sous 

terre.    Cavatio,   onis,    f.    Varr. 

Excavatio,    onis,    f.    Sen.    (N. 

Q.  IV,  y,  3).  Cai'erna,  a?,  f.  Cic. 

Cavam,  i,  n.  Plin.  Des — ,  loca 

excavata.  Sen. 
excaver,   v.    tr.    Creuser    sous 

terre.    Excavâre,    tr.  Cic.  Voy. 

CItEU-Eft. 

excédant,  ante,  adj.  Qui  ex- 
code. Il  tiui  va  au  delà  d'une 
limite  fixée  (en  pari,  d'un 
compte,  des  recettes).  Justum 
numerum  tuperans.  Saet.  Su- 
perfluus,  a,  um,  adj.  Veget.  Re- 
liquus,  a,  am,  adj.  Cic.  Etre  — 
(en  pari,  des  mesures),  e^ccur- 
rëre,  intr.  Dig.  Veget.  ||  (Arch.) 
Sabstantivt.  Un  — ,  voy.  excé- 
dent. T  Qui  va  au  delà  de  ce 
qu'on  peut  supporter.  Voy.  in- 
supportable. 

excédent  (lat.  eajcedens,"  ce  qui 
excède  •),  s.  m.  Ce  qui  dépasse 
la  quantité,  la  somme  tixée. 
Numéro  jasta  major.  Liv.  Id 
qaod  suparest.  Cic.  Qaod  re- 
dandat  de  aliqua  re.  Cic,  L' — 
il'une  somme,  excarrens  sum- 
mu.  Cic.  (cf.  quod  pecaniœ  sa- 
perarct.Cic).  —  de  frais,  super- 
j,lai  samptas.  Papin.  dig.  La 
ville  pourrait  exporter  1' —  de 
ses  productions,  posset  urbs 
reddëre  quo  redundaret.  Cic. 
Avoir  un  —  de  population,  re- 
dundàre  hominum  m.altitudine. 
Cic  Etre  en  — ,  superesse,  intr. 
Cic.  excarrëre,  intr.  Cic.  redun- 
dôre,  intr.  Cic.  Fournir  un  — , 
adjicëre  ou  addère  aliquid.  Cic. 
Voy.  surplus. 

excéder,  v.  tr.  Aller  au  delà 
d'une  limite  fixée.  Transire 
modum.  Cic.  Superàre,  tr.  Varr. 
Transgredi  {mensaram).  Plin. 
Le  succès  excédant  ses  vœux, 
rebas  sapra  votum  fluentibas. 
Sali.  —  les  forces  humaines,  sa- 
pra hujnanas  {ou  hominis)  vires 
esse.  Cic.  Cela  excède  l'intelli- 
gence humaine,  est  majas  quam 
liom,inam  ratio  conseqai potest . 
Cic.  Que  ta  générosité  n'excède 
pas  tes  moyens,  ne  benignitas 
major  sit  qaam  facultas.  Sen. 
Cela  excède  l'imagination,  id 
ne  cogitari  quidem  potest.  Cic. 

—  la  croyance,  ce  qu'on  peut 
croire,  sapra  humanam  fidem 
esse.  Cic.  Pouvoir  qui  voudrait 

—  les  lois,  potentia  qaee  supra 
leges  esse  velit.  Cic.  Voy.  dépas- 
ser, subpasser.  Il  (Absolt.)  Arch. 
Aller  à  l'excès.  Progredi  ultra 
modam.  Cic.  Voy.  excès.  Rien 
n'excède,  nihil  superest.  Cic.  1 
Aller  au  delà  de  cequeqqn  peut 
supporter.  Exhaurire  vires{ali~ 
cujus\.  Cic.  Excédé  de  fatigue. 
lassitudine    exanimatus.   Cœs. 

Voy.   ÉPUISER,   FATIGUER,    HARAS- 
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sER.  Je  suis  excédé,  mmpor. 
Cic.  Excéder  qqii  k  Torce  de 
questions,  enecâre  aliqaen\  ro- 
gitaniio.  Ter.  Tout  in'oxcède, 
me  t3td(t  omni:im.Ter.  Voy.  en- 

NlYER,    IMPORTUNER. 

excellemment,  adv.  D'une  ma- 
nière excellente,  émiiiemmorii 
bonne.  F.gregii,  adv.  Cic.  K.vi- 
mif,  adv.  Cic.  ExcelUnter,  adv. 
Cic.  Prxclarè,  adv.  Cic.  Lu- 
calenter,  adv.  Cic.  T  Par  ex- 
cellence, en  un  degré  éininent. 
Prsccipai,  adv.  Cic.  Prseter  c«- 
teros.  Cic.  Antc  omnes.  Cic. 
Krimic-,  adv.  Cic.  i'ncu  om- 
niam  mcrime.  .Vep. 

excellence,  s.  f.  Degré  émi- 
neni  dans  le  bien  qu'une  per- 
sonne une  chose  a  en  son  genre. 
Excellentia,  x.  f.  Cic.  Plin. 
Prxstantia,  se,  f.  Cic.  L' —  ré- 
side dans  la  possession  de  tou(i;s 
les  qualités,  qaod  omnes  lan- 
de* liabet,  id  est  optimum.  Cir. 
T  Degré  éminent.  Erce/Zentia, 
a?,  f.  Cic.  Altissimas  ou  sam- 
muj  gradas.  Cic.  Fastigiam,  ii, 
n.  Cic.  Calmen,  inis,  a.  Liv. 
Par  —  (en  un  degré  éminent), 
prsccipaë,  adv.  Cic.  prseter  ce- 
teros.  Cic.  per  excellentiam. 
Cic.  Le  roi  par  — ,  rex  regam. 
Saet.  ou  simpl.  rex,  r^yis,  m. 
Ter.  Nep.  (comme  en  gr.  Sotoi- 
Xev;'.  L'orateur  par  — ,  sommas 
orafor.  Cic.  Le  jurisconsulte, 
l'astrologue  par  — ,  princeps  in 
jure  cii'ili,  in  astrologiu.  Cic. 
Le  souverain  bien  que  j'appelle 
le  bien  par — ,  sammum  bonum. 
qaod  ultimam  appello.  Cic. 
L'être  par  — ,  deas,  i,  m.  Cic. 
visdivina.  Cic.  divinitas,  alis, 
(.  Cic.  vis  ac  natara  dei.  Cic. 
Il  Son  — ,  Votre  —  (titre  ho- 
noriGque  donné  aux  ministres, 
aux  ambas-^adeurs).  Sablimitas, 
atis,  f.  Cad.   TUeod. 

excellent,  ente,  adj.  Qui  a,  en 
inn  genre,  un  degré  éminent 
dans  le  bien.  Egregius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  [o\.  :  civis. 
Cic.  poeta.  Cic);  eximius,  a, 
am,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  inge- 
niam.  Cic.);  excellens,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  natara  exe.  alque 
prœttans.  Cic.  taa  tcientia  exe. 
atqae  singalaris.  Cic);  Cic. etc. 
prœcellens,  p.  adj. Cic .  (su  pari . 
prxcetlentissimas.  Cic.};  pree- 
stans,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  ttitas 
optimas  et  prœstantissimas  di- 
r^ndi  magister.  Cic);  praesta.- 
bilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
fcopÉRip.uB);  pTsaclarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  nec  gaicquam  ex 
omnibas  rebtu  hamanis  aut 
fjrëeclarias  aat  prsestaniias 
gaam...  Cic);  optizDus,  a, 
U222,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  optima 
ratio  dicendi.Cic.  opt.  valetado. 
Cic.  ;  probatus,  a,  um,  p.  ^iJj. 
Cic.  (ex.  :  ceterariim  hominr.s 
artiam  ipcctati  etprnbati.  Cic.  ; 
diviaus,  a,  um,  adj.  Cic.(ei\.: 
nihil  rations  dii,inias.  Cic) . 
—  maitre<  d'éloquence,  artife.\ 


dicendi.  Cic.  —  général,  unicus 
imperator.  Liv.  Un  —  juris- 
consulte.y'uris  peritissimas.  Cic. 
In  —  dialecticien,  pr.rcipous 
acumine  disterendi.  Ctuint.  D'- 
esprits,   magna    ingénia.  Sen. 

—  affaire,  iautam  nejotiam. 
Cic.  Vue  — ,  acre*  ocuii.  Cic. 
Herbe,  —  remède  contre  tel  on 
tel  mal,  herha  ad  ou  adversas 
atiquid  prxcipua.  Plin.  Komùde 

,      voy.      EFFICACE,     SOUVERAIN. 

—  argument,  argnmentum  ma- 
ximum ou  yrarissimum.  Cic. 
Excellen  tes  raisons, ej:(/ai£ifa'ra- 
tiones.  Cic.  Va  —  préie.vte,  Jus- 
tissima  cau^a.  Cic.  Un  —  hom- 
me, homo  humanissimus.  Cic, 
virorum  optimas.  6en.  —  ca- 
ractère,  facillimi  mores.    Cic. 

—  plaisanteries,  argutix  face-  | 
tissimi    salis.     Plin.    Jo    vous 
trouve — ,  c.-à-d.  plaisant,  voy. 
PLAISANT.     Substaiitivt.     L'  — ,  ! 
(ynod  opfimum  est.  Cic.  opiima  ' 
gaxqae.     Cic.    ||    (Spéc  )    For- 
mule honorifique,  j'^of^i/issimus. 
Inscr.  Clarissimiis.  Plin.  l'rx- 
stantissimas.   Inscr.  —   dame, 
femina    generosa    ac    nobilis. 
Jet. 

excellentissime,  adj .  Très  ex- 
cellent (titre  honorifiqueV  Pr.v- 
stantissimas,  a,  um.  adj.  Cic. 
Nobilissimus.  a,  um,  adj.  Cic. 
Il  (Faniil.)  Voy.  e.vcellent. 

exceller,  v.  intr.  Etre,  en  son 
g'^nre,  à  un  doizré  éminent. 
Excellére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
inter  omnes.  Cic  prx  ceteris 
ou  prxter  ceteros.  Cic.  plaribas 
rébus.  Cic  in  arte.  Cic);  prae- 
cellére,  intr.  Suet.  (e.\.  ;  arte. 
Saet.'';  eminère,  intr. Cic. (ex.: 
in  omni  génère  dicendi.  Cic. 
armis  et  robore.  Cart.  inter 
omnes.  Cic)  ;  prsestâre,  intr. 
Cii-.  etc  (voy.  [être]  supérieur); 
ûorère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
re  militari.  Nep.  inadministra- 
tione  reipublicx.  Cic).  —  dans 
la  pointure,  egreyié  pingëre. 
Plin.  Qui  excelle  dans. . .,  prx- 
atans  aliquâ  re.  Cic.  emmens 
aliquâ  re  ou  in  aliqan  re.  Cic 
insignis  aliquâ  re  ou  prxcipaus 
in  aliquâ  re.  Cic  etc.  Voy.  émi- 
nent, remarquable.  Il  Avec  une 
propoàitioninfinitive  pour  com- 
plément. Qui  excelle  à...,  ar- 
ti(ex  (avec  le  Gérond.  en  -ndi). 
Cic  Grâce  à  lui,  ils  excoUfient 
à  faire  la  guerre,  peritiseimos 
belli  fecit.  Nep.  Il  excellait  à 
diriger  une  marche,  erat  in 
agminedanendo  prxcipax  sol- 
lertix.  Liv.  Il  excelle  à  inventer 
dos  plaisirs,  optime  potest  ar- 
ckitectari  volaptates.   Cic 

excentricité,  s.  f.  l'osition  d'un 
centre  qui  s'écarte  d'un  centre 
donné.  ||  .Spéc.  (Ane.  astron.) 
l'osition  dei!  cercles  planétaires 
dont  le  centre  ne  coïncidait  pas 
avec  le  centre  de  la  terre  ou  du 
monde.  Deflcxio,  onis,  f.  A.  \\ 
Fig.  Manière  d'être  do  celui 
qui  est  en  dehors  des  habitude^ 


reçues.  Temeritas,  atis,  f.  Cic. 
Insolentia,  x,  t.  Cic.  ||  (P.  ext. 
l'ami  1.1  Acte  qui  s'écarte  des 
habitudes  reçues.  'J'cmere  ou 
insolenter    factam.    Cic.    Voy. 

ni^ARRERIB,    SINCIULARITÉ.  ^  Eloî- 

giiemont  du  contre  (d'une  el- 
lipse, d'une  planète).  I^orbi- 
tatio,  onis,  f.  A. 

excentrique  (cf.  lat.  post.  ec- 
centros.  Chalcid.  [Tiui.  79J), 
adj.  Dont  le  centre  s  écarte  d'un 
point  donné.  Cercles  — ,  orbes 
majores  circamdacti  minori- 
bus.  l'ifr.  Il  (Fig.)  Dont  la  m.a- 
niere  d'être  est  on  dehors  des 
habitudes  reçues.  Temerarius, 
a,  um,  adj.  Cic.  Manières  - 
(emerifus,  atis,  f.  Cic  insolen- 
tia, œ,  f.  Cic.  1  Qui  s'éloigne 
du  centre.  Voy.  centre.  —  (on 
pari,  des  quartiers  ,  saburba- 
nus,  a,  um.  adj.  Tac. 

excentriquement,  adv.  D'une 
manière  excentrique,  fnsolen- 
ter,  adv.  Cic. 

excepter  (lat. e.rcep<cire.  •.pren- 
dre [du  milieu]  de  ■,  ci  où  •  re- 
cujillir  ■•),  v.  tr.  Laisser  on  de- 
hors des  personnes,  des  objets 
dont  on  affirme  qqcli.  Exci- 
pêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Xeno- 
plianemde  antiquis.Cic. excepta 
Cicérone.  Sen.  rli.  hac  regià 
caosrt  excepta.  Cic);  eximere, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  enlever,  re- 
tirer, ÔTER);  excerpère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  séparer,  [mettre 
à]  part);  excludere,  tr.  Cic. 
(ex.  :  nec  excluait  Pompe jum. 
Cic).  Il  (Spéc. )Auparlicipe passé 
placé  avant  un  nom  et  employé 
prépositivement.  Excepté,  prsB- 
ter,  prép.  (Ace).  Cic  etc.  (ex.  : 
omnes  prxter  Hortensium.  Cic 
ut  locia  (rigidissimis  neque  ves- 
titas  prxter  pelles  liabcrent 
quicquam.  Cxs.);  extra,  prép. 
(Ace).  Cic.  etc.  (ex.  :  extra  tiu- 
cem.  Cic  extra  tamultum  Gal- 
licum  [•  excepté  dans  lo  cas 
d'une  invasion  gauloise»]. Cic); 
nisi,  conj.  Cic  etc.  (ex.:  nemo 
dicère  potest  nisi  qui  intelligit 
[•■  personne  ne  peut  parler  — 
celui  qui  comprend.].  Cic). — , 
c.-à-d.  si  ce  n'est,  preeter- 
quam,  adv.  etc.  (ex.  :  nulias 
iis,  prxterquam  ad  te  et  ad 
Brutumdedi  litteras.  Cic.  [Fam. 
III,  7,  I].  a  qaa,  prxterquam 
de  sueplenâ,  qaid  unquam  mn- 
niti  sumas?  Cic  [Div.  II,  32, 
69J).  —  que,  prxterquam  qaod 
(av.  l'Ind.).  Cic.  —  si, nisi  qaod. 
Cic  ou  simpl.  nisi.  Cic 

exception,  ».  f.  Action  d'excep- 
ter. Exceptio,  onis,  f.  Cic  (cf. 
sine  ullà  exccptionc.  Cic).  Faire 
une  —  on  faveur  do  qqn,  exci- 
përe  aliquem  prxcipuA,  Cic  ou 
nominatim  alicai  tribuére  ali- 
quid.  Cic  Tous  sans  — ,  ad 
unum  omnes.  Liv.  Tout  sans  — , 
niliil    non.     Cic    Par    —,    voy. 

EXCEPTIONNELLEMENT.         ||        LoC. 

prép.  AI' —  de,  voy.  excepta. 
Il  Lois  d' — ,  tribunaux  d" — ,  voy. 


EXC 

EXTRAORUlNAlRE.il  Spéc.  (Droit.) 
Exceptio,  onis,{.  Cir.  <Jod.-Jast. 
OpposiT  une  —  à  'l'l">  e.vcipëre 
adversas  aliqacm.  Dig.  Celui 
qui  alloguo  une — ,  gai  excipit. 
Ùig.  1  Go  qui  est  oxcoptii.  kx- 
ccptio,  onis,  f.  Cic.  Potito  — , 
excfpliancula,  m,  i".  Sen.  Ne 
pas  demander  d' — ,  nihil  sihi 
priecipai  appetêre.  Cic.  Ne  faire 
aucune  —  (à  la  rùgle),  nulliim 
iliscrimen  habëre.  Cic.  La  loi 
ne  l'ait  aiacuno  — ,  /c':i"  ad  ornncs 
sine  allô  discrimine  perlinet. 
Cic.  Il  n'y  a  point  d' — ,  nemo, 
nihil  excipitar.  Cic.  nuUam 
discrimen  est.  Cic.  Il,  cela  fait 
— ,  hoc,  liunc  excipio.  Cic.  hic, 
hoc  excipitur.  Cic.  Faire  —  à 
la  règle,  a  consuetudine  val- 
gari  discedère.  Cic.  a  naturâ 
ou  ratione  ceteroram  abhor~ 
rëre.  Cic.  ex  consuetudine  et 
leije  discurrëre.  Sen.  Cet  homme 
est  une  — ,  excipiendas  est.  Cic. 
Une  —  (on  mauvaise  part), 
monstram,  i,  n.  Ter.  (cf.  m. 
liOminis.  Ter.). 

exceptionnel,  elle,  adj.  Qui 
fait  e.vception.  Exclusorius,  a, 
nm,  adj.f;;p.(dis.  XLIV,1,2,2). 
Voy.  E.vcnj=if.  Une  clause  — , 
exceptiOy  onis,  f.  Dig.  1  Qui  est 
rare.  Prwcipuus,  a,  um,  adj. 
Plaut.  Ter.  tic.  (e.\.  :  non  de- 
bes  aat  propriam  fortanam  et 
prsecipuam  postalâre  aut  com- 
manem  recasâre.  Cic).  Voy. 
RARE.  Il  Famil.  Voy.  extraor- 
dinaire. Il  (P.  oxt.)  (En  bonne 
part.)  Un  liomnie  ~,  insignis 
lir.  Cic.  Etre  un  homme  , 
specien\  ou  visam  liabere  insi- 
gnem.  Cic.  prx  cetens  insignem 
esse.  Cic.  excellëre.  Cic.  (En 
mauvaise  part.)  Monstram,  i,  n. 
Ter,  (cf.  m.  hominis.  Ter.). 

exceptionnellement ,  adv . 
D'une  manière  exceptionnelle, 
par  exception.  Prœcipuê,  adv. 
Cic.  Prse  ceteris.  Cic.  Voy.  ra- 
rement, EXTRAORDINAIBEMENT. 

excès  (lat.  ej;cessus.  Val. -Max. 
Prud.Ènnod.),  s.  m.  Ce  qui  dé- 
passe une  quantité,  dilTcrence 
en  plus.  Qtiod  excedit  ou  excur- 
rit.  Cic.  Jet.  Qaod  redandat  de 
aliijiiâ  re.  Cic  Voy.  excédent. 
^  État  de  ca  qui  dépasse  la 
mesure.  Nimiuzn,  ii,  a.  Cic. 
etc.  (ox.  :  indecoram  est  omne 
nimium.Qaint.  remplacé ordin. 
par  l'adj.  ntmias  en  accord  avec 
la  subst.,  cf.  nimium  frigus. 
Col.  nimia  félicitas.  Sen.  ni- 
mia  fidacia.  Nep.  in  qao  nihil 
nimiam  esse  potest  f-  où  1' — 
est  impossible  -*].  Cic.  voy. 
excessif);  miquitas,  atis,  f. 
Col.  (ex.:  in.  operis.  Col.  [II, 
U,  6]).  —  de  végétation,  laxa- 
ria,  œ,  f.  Plin.  Aller  à  1' — , 
transire  modum.  Cic.  finem  et 
niodam,  transire.  Cic.  extra 
modam  prodire.  Cic.  Al' — -,  voy. 
EXCESSIVEMENT.  Etro  en  — ,  voy. 
SURABONDER.  Avec  — ,  imniorfe- 
ratê,  adv.  Cic.  immodiçê  im- 
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modestêque.  Liv.  insolenter, 
adv.  Cic.  intemperanter ,  adv. 
Nep.  (cf.  int.  concupiscëre. 
Nep.).  licenter,  adv.  Cic.  Sans 
— ,  modeste,  adv.  Cic,  Voy. 
MODiÎRÉMENT.  ^  Acte  qui  dé- 
passe lu  mesure.  Intemper^n- 
tia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ox.  :  int. 
vini.  Liv.  libidinum.  Cic.  absol. 
addicëre  vitam  omni  intempe- 
rantiœ.  Cic.  morbo  et  intempe- \ 
rantià  perire.  Saet.);  insolOD- 
tia.,  SB,  f.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
contineniia,  ex.  :  nihil  de  luxa- 
ria  Apronii  loquor,  nihil  de 
insolentia  [<•  do  l'excès  de  la 
dépense  •].  Cic.  (in  Verr.  II,  3, 
.'ili,  106  ■•] .  miri^ce  enim  Ser- 
l'ius  inajoram,  continentiam 
diligebat,  hajas  sseculi  insolen- 
tiam  vitaperabat.  Cic.  [Pbil.  9, 
6,13]);  liceniia,  as,  t.  Cic.eto. 
(ex.  :  alicujus  licentia  libido- 
qae.  Cic.  noctarni  temporis 
['  commis  à  la  faveur  de  la 
nuit  "].  Cses.  licentia  vocis  et 
linyase.  Liv.  effusa  licentia. 
Liv.);  petulantia,  as,  f.  Cic. 
(s'opp.  à  pador  et  à  modestia). 
Il  (Absol.)  Acte  d'injustice,  de 
violence,  qui  passe  la  mesure. 
Vis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vim  alicai 
adhibëre  ou  afferre.  Cic);  li- 
centia. as,  f.  Cic.  etc.  [ex.  : 
prxsensit  qao  licentiœ  essent 
progressuri  [■  à  quels  excès  ils 
se  porteraient  ^\.Liv.). 
excessif,  ive,  adj.  Qui  dépasse 
la  mesure.  Imniodicus,  a, 
UW,  adj.  Ov.  .Sen.  Plin.  (ex.  : 
frigas.  Ov.  oratio.  Plin.  j.  im- 
peria.  Liv.  volaptas  imniode- 
rata  et  immodica.  Sen.  quarum 
[rerum]  immodica  capido  [p. 
cnpiditas]  inter  mortales  est. 
Liv.  en  pari,  de  pers.  immodi- 
cas  linguà.  Liv.  Tac);  inimo- 
deratus,  a,  uzn,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  -.potas.  Cic.  libertas.  Cic); 
nimius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  celeritas.  Cic.  fortana. 
Cic.  leetitia.  Cic.  en  pari,  de 
pers.  nimius  in  honoribas  de- 
cernendis.Cic.);inteinperans, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  en  pari, 
de  pers.  intemperantis  est  [avec 
rinf.].  Cic.  in  aliquà  re  in- 
temperans.  Cic.  on  pari,  de 
chos.  libertas,  gloria.  Cic.)  ; 
intemperatus,  a,  uzn,  p.  adj. 
Cic.  (ex.  ;  int.  qaœdam  benevo- 
leniia.  Cic.  intemperatissimse 
perpotationes.  Cic);  profusus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  hi- 
laritas.  Cic.  genus  jOcandi.Cic 
profusissima  largitio.  Sue*.); 
elTusus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(ex.:  leetitia.  Cic.  honores.  Nep. 
samptas.  Cic.  libidines.  Cic); 
insolens,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
alacritas.  Cic.  lœtitia.  Hor.)  ; 
indomitus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic  (ex.  :  cupiditas.  Cic);  in- 
Snitus,  a,  um,  adj.  Cic.  Nep. 
(ex.  :  labor.  Cic.  pretiam,  Nep.); 
impotens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
dominatio.  Nep.  injuria,  cra- 
delitas.   Liv.  lœtitia,  postula- 
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tum.  Cic  impotentissimiit  do- 
minatas.  Cic.  impotenlissima 
dominatio.  Liv.).  Donner  à  qqn 
dos  éloges  — ,  nimis  laudes 
efferre  alicajas.  Cic.  \\  Avec 
une  proposition  infinitive  pour 
complément.  —  à  donner  des 
louanges,  effasas  in  laadando. 
Quint. 

excessivement,  adv.  D'une 
manière  excessive,  qui  dépasse 
la  mesure.  Immodicè,  adv.  Liv. 
Immoderatë,  adv.  Cic.  Immo- 
deste, adv.  Plaut.  Liv.  Quint. 
Intemperatë,  adv.  Cio.  Nimis, 
adv.  Cic.  Nimiam.  Cic  Extra 
Iprseter  ou  ultra)  modum.  Cic. 
Intoleranter,  adv.  Cic.  (cf.  do- 
lêre,  gloriàri.  Cic).  Egusë 
(cxsaltâre).  Cic. 

exciper,  v.  intr.  (Droit.)  Ti- 
rer de  (qqch.)  une  exception, 
un  moyen  préjudiciel  d'écarter 
l'instance.  Excipëre,  abs.  Jet. 
(cf.  acii'ersas  aliquem.  Dig.). 
Ta  peux  —  de  ce  quo. . .,  datur 
tibi  exceptio  quod...  Jet.  Voy. 

ALLÉGUER 

excipient  (lat.  excipiens,  •  qui 
reçoit  »),  s.  m.  (Pharm.)  Subs- 
tance dans  laquelle  un  médi- 
cament est  incorporé,  Quodrc;- 
cipit  aliquid.  Scrib. 

exciser,  v,  tr.  (Chirurgie.)  En- 
lever par  excision.  Excidëre, 
tr.  Cels. 

excision  (lat.  excisio  [•  action 
d'enlever  en  coupant  "].Sai/.),s. 
f.  (Chirurgie.)  Ablation  do  par- 
ties d'un  petit  volume,  à  l'aide 
d'un  instrument  trauchaut. 
Exseciio,  onis,   f.  A.  Faire  des 

— ,   voy.    EXCISER. 

excitabilité,  s.  f.  Faculté  qu'un 
organe,  qu'un  être  organisé 
possède  d'être  mis  en  action 
par  une  impression  extérieure. 
Kxcitatio,  onis,  f.  A. 

excitable  (lat.  post.  excitabilis 
["  propre  à  réveiller  »].  Cœl.- 
Aar.),  adj.  Qui  est  susceptible 
d'être  excité.  Qui  {quœ,  quod) 
facile  movetur  ou  excitatur. 
Cic  Voy.  EXCITER.  Caractère 
emporté  et  — ,  animas  iratas 
ac percitus.  Cic. Voy.  irritable. 

excitant,  ante,  adj.  Qui  excite. 
Il  (Médec.)  Qui  produit  sur  un 
organe,  sur  un  être  organisé, 
une  impression  qui  le  provoque 
à  entrer  en  action,  .\voir  une 
propriété  — ,  habëre  vim  conci- 
tatricem.  Plin.  ||  Substantivt. 
Concitamentam.  i,  n.  Sen.  (de 
ira,  III,  9.  2).  Fomes,  itis,  m. 
Virg.  Plin.  Gell.  Des  — ,  irrita- 
menta,  orum,  n.  pi.  Sali.  Liv. 
Tac.  Etre  un  —  pour  l'estomac. 
stomachum  e.vcitâre.  Cels.^  Qui 
éveille  quelque  sentiment  pas- 
sionné. Voy.  PIQUANT,  PROVO- 
CANT,  STIMULANT. 

excitatif,  ive,  adj.  Qui  sert  à 

exciter.  Voy.  e.xcitant. 
excitation  (lat.  post.  excitatio. 

Arn.),    s.  f.    Action    d'exciter. 

Incitatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 

languentis  popali  incitatio  et 
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effrenati  moderatio.  Cic.  [de 
Or.  Il,  9,  35) \;  impulsio, 
onis,  t.  Cic.  ?tc.  (e\.  :  ad  liila- 
ritatem  impuhio  Cic.  [do  Ur. 
111,  53,  SOii].  omnis  aJ  omnem 
animi  motuin  impuhio.  C'io.j; 
impulsus,  ùs,  ui.  '  ic.(st>ul.  à 
l'abl.  impaha.  ex.:  impulsa  li- 
bidinum.  Cic  [Rep.  VI,  86,  88]. 
non  aliéna  impùlsu,  sed  saa 
tponie.Cic.  [S.  D.  Il,  15,  3S]); 
iDStioctus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(à  I  abl.  t>.\.  :  instinclu  divino. 
Cic-,  stimulus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(au  fij.  voy.  aiguillon);  caicar, 
arjs  ipr.'  •■  éperon  •),  i).  Cic. 
tau  tig.  voy.  aiguillo  .  Moyen 
d" — ,incitami;ntum,  i,  u.  con- 
citamentam,  i.  n.  ic-n.  irrita-  \ 
mentum,  i,  n.  Sali.  — à  la  de-  ' 
fobéissance.  solliritalio,  t.'nis, 
t.  Cic.  (cf.  illa  AUobrogam  I 
tollicitatio.  Cic.  (Cat.  3,  9,  22].  | 
au  plur.  liinc  ii/ff  soificifa- 
tiones  servorum  et  minis  et 
promitsiê.  Cic.  [Clu.  67,  191]). 
^  Etat  de  celui  qui  est  excité. 
Concitatio,  onis,  t.  Cic.  etc. 
(voy.  AciTATios)  ;  incitatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  mentis 
incitatione  et  permotione  di- 
vina.  Cic.  [Div.  I,  i.0,  89]»:  ir- 
ritatio,  onis,  f.  Liv.  (px.  -. 
irritatio  animoram.  Liv.].  Voy. 

EXASPÉHATIO.N,    IRRITATION. 

exciter,  v.  tr.  Provoquer  (un 
mouvement)  dans  l'àme,  dans 
l'organisme.  ||  (Dans  l'âme.) 
Excitâre.  tr.  Cic.  etc.  (e.\.  : 
motas  in  animis  hominam  vel 
excitâre  vel  sedâre.  Cic.  libi- 
dinem  alicajus.  Cic.  summam 
alicajas  admirationem.  Cic.  ex 
magnocertamine  magnas  ferme 
excitari  iras.  Liv.);  concitâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  popnli  mise- 
ricordiam.Cic.  iram,  invidiam, 
odiam.  Cic.  invidiam  in  ali- 
qaem.  Cic.  odium  in  ali(iaid. 
Cic.  magnam  odiam  in  ali-  ; 
qaem.  Oc.);  incitàre,  ir.  Cic. 
etc.  lex.:  alicajas  animam  [opp. 
à  sedàre.  lenire].  Cic.  auos  sen- 
sas  voluptarios  omnes.  Cic. 
incitatà  illà  $aâ  vecordi  mente. 
Cic.)  ;  ciére,  tr.  Ctc.  (ox.:  cam 
eam  partent  attingit,  qad,  sen- 
nos  cieri  potest.  Cic.)  ;  citâre, 
ir.  Cic.  (ex.  :  cam. . .  is  [animij 
motus  aut  boni  aut  mali  opi- 
nione  citatar.  Cic.  (Tusc.  111, 
1 1 ,  2A]);  excire  ou  exciére,  tr. 
Liv.  (ex.;  timorem.  Liv.),  zno- 
vére,  tr.  Cic.  (ex.:  ttomacham 
[6ç.].  Cic.  [Mur.  l.S.  28 1.  bilem 
alicai.  etc.);  commovùre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  allcui  misericor- 
diam.  Cic.  tammam  odiam  in 
ali'juem  (en  pari,  do  circonst.]. 
Cic.  invidiam.  Cic.  invidiam  in 
aliijaem.  Cic.  extpectativncm 
soi.  Cic.  omnis  satpicio  in  eos 
tervos  commovebatar.  Cic.  ve- 
hementer  autem  amor  malti- 
tadinu  commovetur  iptà  tamô. 
et  opinione  libertatis.  Cic.)  ; 
fanera,  tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  (. 
alicai  detiderium  alicajas  rei. 
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Liv.  ho$ti  audaciam.  Liv.  (.t- 
diam,  stomacham.  Cic.  irant. 
Quint,  timorem.  Liv.  suspicio-  i 
ncm.  Cic.  exspectationem  eai 
(acéré.  Cic);  moliri,  dép.  tr. 
Cic.  (ox.  :  hfec  (ère  mojcime 
sunt  in  animis  Judicant  ora- 
tione  molienda,  amor,  odiam,  ' 
iracandia,  ini'idia.  Cic.  fdo  Or. 
Il,  51.  81)6]).  Il  (Sppc).  Exciter 
l'envie,  la  pitié,  l'admiration. 
c.-à-d.  être  un  objet  de  pitié, 
etc.  magno  odio,  magna  mise- 
ratione  esse  {apad  aliqacm  . 
Cic.  admirationenx  habëre.  Cic. 

Voy. CAUSER,  PROVOQUFR    ||  (Daiis 

l'organisme.)  Concitàre,lr.Cic. 
les.  :  c.  riiam.  Cic):  excitâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  (letum  alicai. 
Cic.quantos  excitât  risas! Cic.'^; 
commovêre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.: 
c.  risum.  Cic);  irritâre.  tr. 
Cels.  Plin.  (ex.  :  nie/n^rantim. 
Cels.  famem.  Plin.);  facere,  tr. 
Plin.  (ox.:  sitim  facëre.  Plin.  . 
Il  (Par  anal.)  Concitâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  (umuitum.  Os. 
seditionem  ac  discordiam.  Cic. 
Etruscum  bellum  pro  V'ejentc. 
Liv.)  ;  excitâre.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ignem.  Cses.  incendiam. 
Cic.'i;  exsuscitàre,  iv.Liv.iex.  : 
ne  qaandriijae  parvus  liic  ignis 
magnum  incendiunv  exsascitet. 
Liv.  [.\.\l,o,  6]);  suscitâre,  tr. 
Liv.  {ex.  :  bellum.  Liv.};  ciére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qai  tantas 
jam  nanc  procellas,  prœlia  ni- 
que acies  jactando  inter  toga- 
tos  cict.  Liv.  ciére  bellam.  Liv. 
seditionem.  Cic.  vanos  tamal- 
tas.  Liv.);  conciêre,  tr.  Liv.  \ 
(ex.  :  seditionem  largitione  pes-  ' 
simi  exempti.  Liv.  non  miseriis,  j 
sed  licentià  tantam  concitum 
tarbarum.  Liv.  c.  simultatcs 
sibi  ceedibus  rapinisque.  Liv. 
bellum  in  bis  provinciis.  Liv. 
betla  toto  orbe  terrarum.  Liv.  ; 
excire  et  exciére,  tr.  Liv.  lex.: 
tumultam  in  partis.  Liv.  pos-  I 
tulando,  ut  de  re  publica  dicère  ' 
liceret,  tamultum  exclrc.  Liv. 
exrïre  timorem.  Liv.);  COn- 
ûàre,  tr.  (^ic.  etc.  (ex.:  quorum 
operâ  id  conflatum  [esse]  in- 
cendium.  Liv.  c.  tanlam  incen- 
diam, ut...  l'ior.  c.  bellam.  Cic. 
bellum  inter  .Hgyptios  et  Pen- 
sas. Nep.  tumultam  gladiato- 
ram  ac  (ugitivorum.  (Jic.  sedi- 
tionem. Cic.)  ;  ventilâre,  tr. 
Ctc.  (e.v.  :  illiua  linguà,  quasi 
(labello  seditionis,  illa  tant,  est 
egcntium  contio  ventilata.  Cic. 
[Fiacc.  23,  5/<]).  ^  Provoquer 
(qi^n)  à  un  mouvement  de  l'âme 
(suntiment,  résolution,  etc.). 
Hortàrl,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

EXHORTER,  ENCOURAOBR,  POUSSER 

[a]);  adhortâri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  exHORTEii,  encoura- 
ger, POUSSER  [à])  ;  cobortâri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  aliqaem 
ad  virtuti»  studium.  Cic.  ali.sol. 
quis  cobortâri  ad  virtatem  ar 
dentia»,  quis  a  vitiit  acrius 
revocùre  potest  ?  Cic.  [de   Or. 
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II,  IS,    35).    voy.    EXHORTER     (•!- 

veinent],  encourager);  exbor- 
tùri,   dép.  ir.    Virg.   Ov.   Plin. 

(voy.      EXIIOIITER,      ENCOUHAGIR^  ; 

monère,  iv.  Cic.  etc.  (voy.  con- 
seiller, engager);  impellère, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  pous?kr  |à  i  ; 
irritâre,  tr.  Liv.  (e\,  :  atiquem 
ad  certaman.  Liv.);  concitâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  ad 
ali(^uid.  Qaint.  au  passif:  conci- 
tari  alicajus  cohortatione  ad 
studium  cognoscendm  perspi- 
cicnd:vque  virtutis.  Cic.  /ils  in- 
ter se  vocibus  concitati  [miliii-s] 
inférant  pedem.  Liv.);  incità- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  aliiinem 
ad  studium.  Cic.  ad  id  bellum. 
Cxs.);  concière,  tr.  Liv.  (e\  : 
Etrariam  in  arma.  Liv.  per  le- 
gatos  homines  ad  arma.  Liv. 
milites  aat  plebem  ad  repeten- 
dam  per  secessionem  itberta- 
1cm.  Liv.);  excitâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaem  ad  laborem 
et  laudem.  Cic.  aliquorn  ad  vir- 
tutem.  Cses.y,  commovêre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  ;  muUorum  noa 
modo  discendi,  sed  eticm.  sni- 
bendi  stadia.  Cic.  inclinatam 
ad  misericordiam  cantioneni 
rarsus  asperâ  in  Philotam  ora- 
tione  commoirit.  Curt.  commo- 
veri  et  amore  (raterno  et  exis 
timatione  valgi .  C.vs.c.  hominta 
ad  turpe  compendiam.  Carnif.  . 
soUicitâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
scrvos  ad  venenum  dandum. 
Cic.  reliqaas  civitatcs  sollici- 
tant, ut...  Cxs.);  provocâre, 
tr.  Cic  etc.  (voy.  engager,  in- 
viter); allicèrè,tr.  Cic.  (voy. 
engager);  arrigëre,  tr.  Sait. 
Liv.  (ox.  :  suos  hortando  ad 
virtatem.  Sali,  adeo  arrecti  ad 
bellandum  animi  sunt.  Liv.)  ; 
stimulâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
st.  aliquem  in  prœlium.  Justin 
vêtus  nostra  simultas  stima- 
labat  mf.  at  caverem.  Cic.  [op. 

III,  12,  It]).  1  Ueiidre  (un  mou- 
vemoiit  do  l'ûme)  plus  vif.  Ac- 
cendère,  tr.  Sali.  Liv.  (voy. 
attiser);  acuère,  tr.  Liv.  (ex.  : 
bac  moderatione  tam  jasta 
stadia  [•  sympathies  "1.  Liv. 
iram  bosti  ad  vindicanaas  so- 
ciorum.  injurias.  Liv.  voy.  atti- 
rer, Accnoiiui:).  Il  R6ndr)(qiinJ 
plus  vif,  plus  ardent  à  sentir, 
â  vouloir,  etc.  Concitâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  opifices.  Cic. 
mvUtitadinem.  Nep.  jiâUoc  con- 
citât,  Tj6oç  solet  mitigàre.  Quint. 
au  jiassif  :  alteram  quod  CrBeci 
naBïjTixov  nominant,  qao  per- 
tarbantar animi  etconcitantur. 
Cic.  injuriis  contumeliisquc 
concitatas.  Sali.)  ;  arrigëre, 
tr.  Sait.  Liv.  {nx.:  aliquem  ora 
tione  sua.  .Sali.  Uhcrtas  prxtir 
epem  data  arrexit[».-o.  animas]. 
Liv.);  stimulâre.  tr.  Liv.  (ex.: 
aliqaem  incitàre  et  stimulâre. 
Liv.  aliquem  stimulâre  et  ac- 
<i;ndëri'.  l'Un.  j.  animos.  Liv. 
avita  gloria  animam  stimala- 
bat.  Liv.).  Voy.  animer,  aiguil- 
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LONNBR.  Il  (Spéc.)  Incitâre,  ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aiii/uem  in  ali- 
uaem.  Cic.i;  concière,  tr.  U\,\ 
(o.\,  ;  plehcm  conlionibas.  Liv.'. 
exagitàre,  tr.  Su».  Lu:  (ex .  : 
pifbem.  Sali,  valrium.  Sali.); 
jnstigâre,  tr.  ÏVr.  Liv.  Tac. 
{o.\.  :  aiigneni.  Ter.  canein  in 
aliqaem.  Petr.  aliqueni  in  ali- 
tjoem.  Liv  milites  pnpnli  Ro- 
mani contra  rem  pabliram. 
Aaci.  b.  Afr.];  stimulàre,  tr. 
Liv.  (ex.:  injarix  dolor  in  Tar- 
qainium  ipsam  maijis  qaam  in 
Serviam  eos  stimulabat.  Liv.). 
Il  (Parext.)  En  pari,  do  l'orga- 
nisme. Voy.  AGACErt. 

exciteur,  euse.  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  evrito.  Concitor, 
oris,  m.  Liv.  Tac.  Instimulator, 
orii,  m.  Cic.  StimalatrLv,  tri- 
ais, f.  Plaat.  Eccl. 

exclamatif,  ive,  adj.  Qui  mar- 
qua ou  exprime  l'exclamation 
lGramîn.).iurciamo<ii'US,a,um, 
ailj.  Gramnx. 

exclamation,  s.  f.  Cri,  paroles 
brusques  qu'on  laisse  échapper 
pour  exprimer  un  sentiment  vif 
et  soudain.  Exclam,atio,  onis, 
t.Cornif.  Voy.  cri.  ||  (T.  de  rhét.) 
Epiphonema,  mad's,  n.  Sen, 
rh.  Qiiint. 

eiclamativement,  adv. 
(Gramm.).  A  la  fai;on  d'une  ex- 
clamation. Exclamativë,  adv. 
.-Icron.  (ad  Hor.  ep.  II,  2,  23). 

exclamer  (s'),  v.  pron.  Pousser 
une  exclamation.  Voy.s'ÉcniER. 

exclure,  v.  tr.  Mettre  (qqn)  en 
dehors  d'une  chose  comme  ne 
devant  plus  y  participer.  Ex- 
cludère  (•  empêcher  d'outrer 
en  fermant,  fermer  la  porte  à  '), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ab  liereditate 
paterna.  Cic.  colloquio.  Liv. 
/vis  pr^miis  et  honoribas.  Cic. 
Crassas  très  legatos  decernit 
nec  e-xclasit  Pompejam.  Cic. 
aliguem,  a  re  pablica.  Cic.)  ; 
segregàre  ("  séparer  du  trou- 
peau, séparer,  exclura  >),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  a  nu- 
méro civium.  Cic.)  ;  niovère, 
tr.  Cic. etc.  (ex.:  m.  aliquem  de 
senata.  Cic.  [Clu.  i3,  122].  tri- 
ha  centnrionem.  Cic.  [de  Or.  Il, 
67,  272]  :  aliqaem  loco  senato- 
rio.  Liv.  senatu.  Sali.)  ;  sepo- 
Dére  {'  mettre  à  part, exclure  •), 
tr.  'Tac.  Saet.  (ex.:  aliqu'jm  a 
domo  sua.  Tac.)  ;  secernère 
(gr.  àTtExXéysffdat,  séparer  en 
triant,  mettre  de  côté,  exclure 
en  choisissant),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
fragalissimum  qaemqae.  Cic. 
minas  idoneos  senatores.  Suet. 
contraria  non  (agëre,  sed  qaasi 
secernëre.  Cic);  interdicére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicai  aliqaa 
re.  Cic.  voy.  isterdiue)  ;  pro- 
bibëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  écar- 
ter). —  qqn  de  faire  qqoh.,  voy. 

EMPÊCHER, DÉPENDRE, INTERDIRE. 

S' — ■  de  qqch.,  non  accedére  ad 
societatem  alicajus  rei.  Cic.  re- 
cusûre   ou   detrectàre    aliquid. 


Cic.  S' —  du  commerce  des  hom- 
mes, se  /lomtnum  consuetadini 
excerpére.  Sen.  (ep.  0,2).  {|  (Fi^.) 
Kejeter  (une  cho^e)  comme  in- 
compatible avec  une  autre. 
Excludère,  tr.  Cic.  etc.  (ex  : 
capiditatem.  Cic.)  ;  non  Teci- 
pere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
sammo  pericalo  timor  miseri- 
cordiam  non  recipit.  Os.l. 
S'—,  c.-à-d.  être  incompatible. 

voy.    INCOMPATIBLE. 

exclusif,  ive  (lat.  du  moyen 
:iae  exrlusivus) .  adj.  Qui  exclut 
une  chose  comme  incompatible. 
Qui'qaœ,  qaodi  non  recipit{ali- 
qiiid).  Cses.  Voy.  iNco-MP.tTinLE. 
1  ,.\bsol.)  Qui  o.xrlut  toute  autre 
personne,  toute  autre  chose. 
Proprius,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ista  caUmitas  com- 
manis  est  utriusqae  nostram, 
sed  calpa  mea  propria  est.  Cic. 
subst.  proprium  [-  propriété 
exclusive  •].  PUœd.  Mart.)  ; 
prœcipuus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  pr.  j'as.  Cic.  [de  imp. 
Pornp.  22,  58j.  souv.  pra-cipuas 
et  proprius.  Cic.\;  singularis. 
e.  aclj.  Cic.  etc.  (ex.:  impcrium 
singalare.  Cic.);solus,  a,  um, 
adj.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  sotas 
et  anus.  Cic).  Voy.  exclusive- 
ment. 

exclusion,  s.  f.  Action  d'ex- 
clure qqn.  Exclusio,  onis,  f. 
Ter.  l'itr.  Clp. (mol  rare,  à  rem- 

filacer  par  une  périphrase  avec 
es  verbes  excladêre,  e-rimëre, 
se/un^ëre,  etc.  cf.  e.rciusi([-  qui 
a  prononcé  sou  exclusion  "]euna 
e  re  pablica.  Cic.  [Phil.  5,  II, 
29]).  1  (Fis-)  Action  d  exclure 
une  chose  comme  incompatible 
avec  une  autre.  (Employer  une 
périphrase  avec  non  recipère, 
voy.  exclure).  |1  (Loc.  prép.)  A 
r —  de,  i/iocou  eoi  excepto,  ex- 
claso,  secreto.  Cic.  ita  ut  {hoc 
ou  id)  excludatur,  eximatur, 
secernatar.  Cic. 

exclusivement,  adv.  En 
excluant  tout  le  reste.  JPro- 
prie,  adv.  Cic.  Liv.  (voy.  [au] 
PROPRE,  [en]  particulier);  uni- 
ce,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
diligëre  anicê.  Cic.  alicai  unicê 
deditas.  Cic);  demum.  adv. 
Cic.  C?es.  Sali.  (ex.  ;  idem  velU 
atqae  idem  nolle  ea  demam 
[•  voilà  exclusivement  ce  qui 
fait  ■]  (irma  amicitia  est.  Sali. 
[Cat.  20,  ij).  S'occuper  —  de, 
nihil  aliad  nisi. . .  Cic.  (cf.  tri- 
banatns  P.  Sestii  nitiil  aliad 
nisi  meum  nomen  causamqae 
sastinuit.  Cic.  [Sast.  6,  li]). — 
pour  cette  raison  que...,  ob 
nallam  aliam  causam  nisi 
quod...  Cic.  Il  travaille  —  à, 
nihil  aliad  agit  (ou  molitar) 
qaam  ut...Nep.{Atl.  II,  I;  Lys. 
1,  U).  Se  consacrer  —  à,  totum 
se  confcrre  ad...  Cic.  La  répu- 
tation des  Pythagoriciens  était 
si  éclatante  qu'ils  passaient 
pour  être  —  en  poïsession  de  la 
science,  sic  vigui?  Pythagoreo- 


rum  nonxcn,  at  nullt  alii  docti 

viderentiir.  Cic. 

excommunication,  s.  f.  Peins 
occlésiastiquo  par  l.iquelle  on 
est  retranché  de  la  communion 
de  l'Eglise.  Excommanicatio , 
onis,  f.  Hier. 

excommunier,  v.  tr.  Retran- 
cher (qqn)  de  la  communion 
de  l'Eclise.  E.rcojnmuninâre ,  tr. 
//ier.  Etre  excommunié,  comma- 
nione  Ecclesia;  privari.  Prosp. 
Une  personne  excomiTiunié^  et 
(subsiantiv.)  un  excommunié, 
anathema,  atis,  n.  Eccl.  ab  cor- 
pore  Erclesim  avalsus.  Sulp.- 
Sev.  Il  Fait  comme  un  excom- 
munié (on  I  ésordrel.  Voy.  dé- 
sordre. Visage  d'excommunié 
(mauvaise  mine).  Voy.  mine. 

excompte,  s.  m.  Voy.  escompte. 

excompter,  v.  tr.  Voy.  escomp- 
ter. 

excoriation,  s.  f.  (.Médec.)  E- 
corchure  superficielle.  Perfric- 
tio,  onis.  f.  Veget.  (au  plur. 
chez  Plin.).  Intertrigo,  ginis,  f. 
Varr.  Plin.  (produite  par  le 
cheval).  Des  —  ,  desqaamata, 
orum,  n.  pi.  Plin.  attritse 
partes  ou  attrita,  oram,  n.  pi. 
Plin.  Voy.  écorchure. 

excorier  (lat.  post.  excoriare 
\-  enlever  la  psau  »].  Hier. 
Vulg.  Cassiod.),  v.  tr.  (Médec.) 
Ecorcher  supeificiellomînt  en 
n'entamant  quo  la  p>;au.  De- 
sqaamâre,  tr.  Plin.  Leviler  val- 
nerâre.  Cels.  Voy.  écorcheb. 

excrément,  s.  m.  (T.  scientif.) 
Matière  liquide  ou  solide  que 
certains  organes  rejettent  du 
corps.  E^xcrementum,  i,  a.  Col. 
Plin.  Pall.  Voy.  déjection.  || 
(Spéc.)  .-lu  plar.  Déjections  al- 
vines.  Alvus,  i,  f.  Cels.  (cf.  ni- 
gra,  pallida,  rafa.  Cels.  alvus 
non  descendit.  Cels.).  Stercas, 
oris,  n.  Varr.  Cic.  Col.  Retri- 
menta  cihi.  Varr.  Reliqai^, 
aram,  f.  pi.  Sen.  (const.  sap. 
13,  I;.  Voy.  ORDURE.  Il  (Fig.)  Vil 
rebut.  Lutam,  i,  n.  Cic.  Sordes, 
iam,  f.  pi.  Cic.  Caenum,   i,  n. 

Liv.    Voy.     FANGE,   LIE,   RERUT. 

excrétion  (lat.  post.  e-rorefio, 
[proprt.  action  de  séparer]),  s.  f. 
(Physiol.)  Action  par  laquelle 
certains  conduits  rejettent  hors 
du  corps  des  matières  liquides 
ou  solides,  etc.  Egestio,  o^is,  f. 
Csel.-Aar.  (cf.  eg.  urina?.  Cœl- 
.4nr.).  Voy.  évacuation.  \\  (Pai 
ext.)  Les  6xcrétions(les  matières 
rejetéesl,  egestiones  corporis. 
Cassian.  Voy.  déjection. 

excroissance  (lat.  post.  excres- 
centia.  Jal.-l'al.),  s.  f.  (Médec.) 
Proéminence,  tumeur  superfi- 
cielle qui  se  développe  sur  la 
peau,  etc.  Caro  sapercreseens. 
Cels.  ou  excréta,  .'-uei.  —  char- 
nue, ^cus,  i,  m.  Mart.  Voy.  Fie, 
verrue.  Les  — ,  e.xti,iberatio- 
nes.  am,  f.  pi.  Plin.  (XXXî, 
lOh).  e-xcrescentia,  am,  n.  pi. 
Plin.  Former  une  — ,  excrescë- 
rc,  lutr.  PUn.  1  (Bot.)  Proémi- 
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neiu-ô   [iroduitd  sur  Uiv8rs  vé- ] 
géiaux  par  la  piqûre  ilo  certains  . 
insectes.  Brascam,   i,  a.  yiin. 
iXVI,  6S  .  Voy.  c.AixB. 
excursion,   s.   f.   Coursa   ilans 
laquelle    ou    explore   une  cer-  I 
taiueélonduo  de  paj^s.  Bxcur- 
sio,  oniS,  f.  Plin.  j-  (ex.:  cre- 
bria      excnrsionibus     avocari. 
Plin.  j.  [ep.  1,3,  S]  .  Fairo  unej 
oa  des  — ,  excarrirf,  intr.  Cic.  i 
etc.  (ex.:  in  Pompejanam.  Cic.  ! 
f  Atl.   X,   15,  J.51,   in  Grsecianx.  i 
Cic.  [Att.  XIV.  16,  3]).  Il  (Spéc.) 
Course   à    main    .innée   sur    le 
territoire    oniiLMiii.     Excarsio, 
onis,  f.  Ca-s.  Excursus,  us,  m. , 
Cxs.  Incarsio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
INCURSION.  Il  (Fig.)  Partie   d'un 
discours,    etc.    où   l'on  sort  du' 
sujet  pour  s'étendre  sur  quel- 
que point  accessoire.   Voy.  di-  | 
onE^sios. 
excusable,  adj.  (En  pari,  des 
l'ors.).  Qui  mérite  d'être  excuse. 
Excaaatione  ou  veniâ  dignus. 
Cic.  Qtii  (^oa?)  excasaripotest. 
Cic.    Qui   (qasp)    cxcasationem  j 
habet.  Cic.  Mon  ignorance  mo 
rend    — ,  est    miui    excasatio 
inscientia; .  Cic.  U  est  —  à  causa  | 
de   sa  jeunesse,    excusationem 
setatis  habet.     Cic.    Prétendre 
qu'on  est  — ,  en  mettant  les  dé- 
fauts sur  le  compte  de  la  jeu- 
nesse,  excusatione  adulescen- 
tiœ  vitia  de(i:ndëre.  Cic.  Ils  sont 
—  d'avoir. .  .,  venia  lis  danda 
cst,qaod.. .  Cic.  ||  (En  pari,  des 
choses.)  Excusabilis,  e,  adj.  Oi/. 
(ex  Pont.  1,  7,  -M).  Manil.  Hier. 
Excusatione  dignas.  Curt.Cola  ] 
est  — ,  hoc  excasatinnem  habet 
ou  excasari  potest.  Cic.    D'une 
manière     — ,     excasate,     adv. 
Quint.    Commettre    une    faute 
plus — ,ejrcasatiuspeccâre.  Sen. 
ezcusation,  s.  f.  Arch.  (Droit.) 
Motif    légal    allégué  pour    être 
dispensé  d'une  ciiarge  imposée 
par   la  loi.    Excasatio,  onis,  f. 
Jet. 

excuse,  s.  f.  Motif  allégué  pour 
atiéauer  ce  qu'on  reproche  à 
qqn  ou  l'en  justifier.  Èxcusa- 
tio,  onis  ("  action  d'excuser, 
de  justifier  •),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
excasatio  Justa  [■  fondée  -]. 
Cic.  Sen.  honestior.  Cic.  pro- 
babilit.  Cic.  avec  le  Gén.subj. 
Pompei.  Cic.  avec  le  Gén.  obj. 
peccoti.  Cic.  [Am.  II,  37].  avec 
le  Gén.  subj.  et  le  Gén.  obj. 
quod  si  excasationem  iier.  .su/- 
picii  legationis  obeundse  recor- 
dari  volueritis.  Cic.  [Phil.  9, 
i,  8].  avec  le  Gén.  de  cause  : 
ego  Atratino  ignosco  qai  habet 
excasationem  val  pietatis  vel 
necessitatis,  vel  letatis .  Cic. 
[Cael.  1,  8].  compl.  do  verbes  : 
excasationem  accipëre .  (Jic . 
Sappho,  qasr  sablata  prytanio 
Ktt,  dat  tibi  Jastam  excasa- 
tionem. Cic.  si  haec  eadem  in 
excasationem  meam  dixero. 
Plin.  /.  staUitia  excasationem 
^'On  habet.  Cic.  ex  vobis  aadio 
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nemini  ciW  uiiaiii  quo  minus 
adesaet  satis  Jastam  ejccasa- 
tionem  esse  visam.Cic.  [Pis.  15, 
36].  e-i-cusntionem  probAre.  Cic.  ' 
approbùre  [•  fairo  agréer  «l.Cic.  ' 
nuliam  excusationem  recipêre. 
Sen.  excusationem  tentàre. 
Sen.  jastà  et  idoneà  uti  excu- 
satione intermissionis  littera- 
rum.  Cic.  au  plur.  nullse  ist.v 
excasationes  sunt.  Cic.  toile 
igitaristas  excasationes.  Sen.); 
purgatio,  ouis  {•  justifica- 
tion, excusa  •),  f.  Ter.  Cic.  (ex.: 
aiicui  îoam  nu;'jiitioncm  eri- 
përe.  Cic).  Étra  sans  — ,  voy. 

INEXCUSABLE.        TrOUVOT      SOU      — 

dans  <  en  part,  d'une  chose), 
excasari  aliqaa  re.  Cic.  exca- 
sationem alicajas  rei  liabêre. 
Cic.  Il  Demander  —  à  qqn,  voy. 
PARDON,  baltes  — ,  ignoscas pre- 
cor.  Cic.  Il  (Spéc.)  Ueijrots 
qu'on  témoigne  à  qqn  do  l'a- 
voir olTeriso.  SsLtisfactio,  onis, 
I".  Cic.  etc.  (ex.:  satisl'actionem 
accipëre  [•  agréer  les  excuses, 
les  tenir  pour  bonnes  ••].  Cic. 
[ep.  VU,  13,  I].  eorum  satisfac- 
tionem  accipëre.  Cœs.).  Faire, 
présenter  des  —  à  qqn,  satis- 
t'acëre  alicui.  Cic.  Cœs.  (cf.  sa- 
lisfacëre  publicë  [-  présenter 
des  —  officielles  "].  Cic.  omni- 
bus rationibus  de  mjariis.  Cces. 
[B.  G.  V,  I,  7]).  Demander  — 
(pour  une  chose  qui  peut  olTen- 
ser),  prse[ari  honorera.  Cic. 
1  Motif  allégué  par  qqn  pour 
être  dispejise  de  qqch.  Excu- 
satio,  onis,  f.  Cic.  etc.  [es. 
exe.  adolescentise.  Cic.  excusa- 
tionem oculorum  [•  tirée  de  la 
vue  •]  accipëre.  Cic.  excusa- 
tione uti  tcmporis,  valetadinis. 
Cic);  causa,  se  (•  cause  simu- 
lée, excuse,  prétexte  ■),  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  caasam  accipëre.  Cic. 
causam  alicajas  ncgligëre  [-  ne 
pas  admettre  ■>].  Cic.  causam 
afferebat,  quod  [«  il  donnait 
pour  —  que  •].  Cic.)  ;  depre- 
catio,  onis  (•  prière  pour 
éviter  l'obligation  de  faire  une 
chose  ;  excuse  ■),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
deprecatio  (acli.  Cic).  Donner 
comme  — ,  excusâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  .  morbuni.  Cic.  vale- 
tadinem,  setaicm.  Liv.).  Dire 
pour  —  que,  deprecari,  dép. 
tr.  Sali.  (ex.  :  denrecatus  er- 
rasse regem.  Sali.  fJug.  lO/i.ii]). 
excuser,  v.  tr.  Alléguer  en  fa- 
veur do  (qqn)  dos  motifs  poui' 
atténuer  ce  qu'on  lui  reprcch  i 
ou  l'en  justifier.  Excusùre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  «e  opud  ali- 
quem.  Cic.  se  alicui.  Cic.  se 
de  aliqaâ  re.  Cass.  volo  me 
excusatum  alicui.  Cic.  exe  ali~ 
qaem  ou  se  quod. . .  Cic.  Cœs.); 
purgâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se 
alicui.  Q.  Cic.  Liv.  lui purgandi 
causa.  Cœs.  aliquem  de  luxu- 
ria.  Cic.  at  purgaret  se,  qaod 
id  tcmporis  venisset.  Liv.  [I, 
50,  8]).  S'—  sur  qqch.,  excusa- 
tione alicajus  rei  uti.  Cic.  ex- 


casationem  alicajas  rei  affurra. 
Cic,  aliquid  excusâre.  Cic.  (cf. 
morbun»,  laleltidincm  excusâ- 
re. Cic,  Liv.).  Il  (l'aniil.)  S'  —  d» 
faire  qqch,,  c-à-d.  alléguer 
des  motifs  pour  ne  pas  faire 
qqch.,  voy.  décliner.  ^  Accep- 
ter eu  faveur  d^i  (]qn  des  mo- 
tifs qui  att(''uuent  ce  qu'on  lui 
reproche  en  l'eu  justiliaut.  Vi'- 
nijm  alicajas  rei  dure.  Cic. 
l''xcuse/.  ce  que  je  vais  dire, 
pace  tuiS  dùrerim.  Cic.  Cola  no 
saurait  s' — ,  id  nallam  excusa- 
tionem habet.  Cic.  Ij  (Famil.) 
Excuser  qqn,  c-d-a.  accepter 
les  motifs  qu'il  allègue  pour  no 
pas  faire  qqch.  Alicajus  excu- 
sationem alicajas  rei  accipëre. 
Cic.  Voy.  EXCUSE. 

eieat(lat.  exeat  [proprt.  •  qu'il, 
qu'elle  sorte]),  S.  m.  Billet  de 
sortie.  Voy.  coNod. 

exécrable,  adj.  (Arch.)  Accom- 
pagné d'imprécations.  Exse- 
crabilis,  e,  adj.  Liv.  (cf.  e.rï. 
Carmen.  Liv.  [X.\.VI,  17,  9]). 
Un  serment  —  ,e.rsecratio,  onis, 
f.  Cic  T  Qu'on  doit  avoir  eu 
horreur,  comme  digno  de  ma- 
lédiction. (En  pari,  des  pars.) 
/lboniinanaus,a,  uni,  p.adj.Z-ii/. 
Detestabilis,  e,  adj.  Cic.  (cf. 
improbus  ac  d.  senatus.  Liv.). 
Nefarias,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
nc^'<irius  impiasque.  Cic).  Su- 
cer, cra,cruin,  adj.  Plaut.  Plin. 
Sen. [cf. homo, sacra  rcs  homini. 
Sen.  [ep.  95,  33]).  Impias,  a, 
am,  adj.  Cic.  Il  (P.  ext.)  En  pari. 
dos  choses.  Exsecrabilis ,  e,  adj. 
Liv.  Plin.  (cf.  fortana.  Liv.  no- 
men.  Liv.  nihil  exsecrabitius . 
Plin.).  Voy.  abominable,  détes- 
table. Il  (  P.  hyperb.)  Famil. 
Extrêmement  mauvais.  Fœdus, 
a,  am,  adj.  Cic.  Voy.  affreux, 

DETESTABLE. 

ezécrablement,  adv.  D'une 
manière  exécrable.  Fœdé,  adv. 
Cic.  Nefarie,  adv.  Cic. 

exécration,  s.  f.  Serment  ac- 
compagné d'imprécations.  Axse- 
cralio,  onis,  f.  Cic.  Dciestalio, 
onis,  f.  Cic.  Dirœ,  arum,  f.  pi. 
Liv.  Formule  d'  —,  exsecrabile 
Carmen.  Liv.  Cliarger  qqn  d' — , 
imprecari  alicai  diras.  Tac. 
exsccrari  aliquem.  Cic  in  ali- 
quem. Liv.  1  ilorrour  pour  une 
fier.sonne  qui  est  digne  de  ma- 
édiction.  Aversitsimas  ab  ali- 
quo  animas.  Cic.  Summum 
odium  (alirajus,  in  aliquenx, 
alicajas  rei).  Cic  Digne  d'  —, 
voy.  EXÉCRABLE.  Dctestandus, 
a,  am,  p.  adj.  Val-Max.  Avoir 
qqn  en  — ,  voy.  exécrer.  Il  est 
on  —  à  tout  le  monde,  omnes 
euni  detestantur  et  exseeran- 
tar.  Cic. 

exécrer,  v.  tr.  Avoir  en  horreur, 
comme  digne  de  malédiction. 
Exsecrari,  dép.  tr.  Cic.  (cf 
aliqaem.  Cic).  Detestari,  dép. 
tr.  Cic  (cf.  aliqaid.  Cic).  AIjo- 
minari  [aliquid).  Liv.  In  $am- 
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mo  odio  habëre  ali<iuem.  Cic. 
Voy.   détesteh,  mauduik. 

exécutable,  adj.  Qui  peuti'tre 
oxéculé.  Qui  ('/lur,  qaod)  effici 
potcst.Cic.  Facilornonl — ,  (actii 
i'acilis.  Cic.  L'afTairo  me  parait 
irès  boUo  ot  très  —,  res  milii 
videtiir  (acixUate  prxclara  Cic. 

exécutant,  s.  m.  Musicien,  qui 
exécuta  sa  partie  dans  un  on- 
semble.  Symphoniacas,  i,  m. 
Cic.  Un  chœur  d' —  (pour  la  mu- 
sique chorale),  clioras  canen- 
tiam.  Cic.  Dos  —  (pour  la  mu- 
sique instrumentai!'),  fidicines, 
am,  m.  pi.  Cic.  tibicines,  um, 
m.   pi.  C'ic.  Voy.  musjcien. 

exécuter,  v.  tr.  Donner  suite 
ou  effet  à  une  chose  arrêtée, 
résolue.  Facére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  opns.  Ter.  (aciniis.  Cic. 
imperata.  Cic.  Cvs.  Liv.  pro- 
missam,  Cic);  conficère,  tr. 
C'ic.  etc.  (ex.:  mandata.  Cic); 
efScère  (•  venir  à  bout  do  ce 
qu'on  a  entrepris;  exécuter  '), 
II'.  C'ic.  etc.  (ex.:  omne  opas . 
Cœt.  j'assa  paucis  dicbas.  ^'ai/. 
adea  efficienda,  i/ax  polUcetur. 
Nep.  cl'.  ali(jaid  ud  eKectnm 
addaccre.  Liv.  postqaam  ad  ef- 
(cctnm  operis  venlam  est.  Liv.); 
perûcére,  (•  faire  jusqu'au 
bout,  faire  compl'.t'imont  •■), 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  conari  et 
s'emploie  souv.  av.  absolvëre. 
Cic.  ex.  :  malta.  Cic.  coijitata. 
Cic.  conata.  Cafi.  promissa. 
Ter.  mandata.  Liv.);  pera^ê- 
re  (•  faire  jusqu'au  bout,  exé- 
cuter -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  opas. 
iSaet.  mandata.  Ov.);  perse- 
qui  ('  s'occuper  avec  suite 
de...,  exécuter  >),  dép.  tr.  C'tc. 
etc.  {e\.:incepta.  Liv.  jnandata. 
Cic)  ;  exsequi  (-  poursuivre 
l'achèvement  de,  exécuter  »), 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mandata 
vestra.  Cic.  [Phil.  9,  U,  O].pro- 
positan\.  VaL-Ma.v.  aliyuid. 
Cic);  gerëre,  tr.  Cic.  (ex.:  rem. 
Cic.  res  magnas.  Nep.  ;  absol- 
vëre, tr.  Cic.  etc.  (voy.  régler, 

TERMINER,   ACHEVER;   REMPLIR 

(une  promesse]!;  patràre, 
("  accomplir,  6.\ecuter  -),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  promissa.  Cic. 
faciniis.  Liv.pessimam  facinus. 
Sali.);  perpetrâre  (•■  exécuter 
complètement  »),  tr.  Plaut.  Liv, 
(voy.  accomplir);  prsestàre,lt: 
Cic  etc.  (ex.:  suum  munus.  Cic); 
reprseseDtâre  (-  exécuter  sur- 
le-champ  •  },  tr.  Cass.  Cic.  (ex.: 
»e,  qaod  in  longiorem  diem 
coUaturas  faisset,  reprsesenta- 
turam.  Cœs.  [B.  G.  I,  iO,  U]); 
admJDistràre,  tr.  Cic.  etc. 
fvoy.  [s'joccuPKR  [de]);  curare 
(•  veiller  à  l'exécution  de,  faire 
exécuter,  exécuter  .),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  mandatam.  Cic. 
c,  aliqaid  et  aliijaid  faciendan\. 
Cic)  ;  explicàre  (•■  venir  à 
bout  de,  d'où  exécuter  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  consiliam.  Cic. 
mandata.  Cic).  Faire —  un  ar- 
rËt,  jus   exseqai.   Liv.   —  des 
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décrets,    décréta   servilre.    Cic . 

—  une  marucuvre,  voy.  manoeu- 
vre, —des  danses,  mo(us  dare. 
Liv.  —  un  morceau  sur  la 
flûte, /ii/i(>us  canére.  Cic.  ^  (Par 
ext.)  Donner  suite  à  co  qui  est 
décidé  sur  l.i  personne  de  qqn. 

—  un  débiteur,  pixblicnre  bona 
debitoris.  Ctj.  Liv.  epit.  debi- 
torem.  Cic.  —  militairement 
une  ville,  urbi  imperâra  peca- 
niam,  quà  incendium  reaima- 
tar.  Gs.  Il  E.xécuter  à  mort. 
{arch.)  et  (ollipt.i  ^  (un  crimi- 
nel), aliqaem  sapplicio  necâre. 
Cic  aliquem  secari  percatcre 
ou  (erire.  Cic  1  S'exécuter,  c- 
à-d.  se  résoudre  à  faire  qqch., 
en  surmontant  sa  répugnance. 
Animi^m  indacêre  ou  in  ani- 
mam  indacêre  [aliqaid  facérej. 
Cic.  Aliqaid  a  se  (ou  ab  animo] 
impetràre  Cic.  Je  n'ai  pas  pu 
m' — ,  animam  indacêre  non 
potai,  at  id  facërcm.  Cic 

exécuteur,  trice,  s.  m.  et  f.  et 
adj.  Il  6'.  m.  et  ('.  Celui,  celle 
qui  exécute.  Exsecutor,  oris, 
m.  Vell.  (ox.  :  acerrinias  malo- 
ram  propositoram.  \'ell.  o/'^- 
cioram.  ,/c<.):  confector.  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  negotioram. 
Cic);  actor,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  reram.  Cic.  actor  aactor- 
qae.  Xep.  dax,  aactor,  actor 
illaram  reram.  Cic);  minister, 
tri,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  scele- 
ris.  Liv.);  ministra,  se.  f.  Cic. 
etc.  (ei.:  huic  ficinori  taa  do- 
mus  ministra  esse  non  debait. 
Cic).  Désigner  un  —  testamen- 
taire ,  curatorem  testamento 
dare.  .fct.  —  des  hautes  oeuvres 
et  (ellipt.)  — ,  voy.  roukreau. 
1  (Arch.)  Adj.  Exécutif.  Voy.  ce 
mot. 

exécutif,  îve,  adj.  Relatif  à 
l'e.xécution  des  lois.  Le  pou- 
voir — ,  et  (ellipt.)  1'—,  ixa- 
perium,  ii,  n.  Cic.  Liv.  (ex.: 
imperiam  liabêre.  Cic  Liv.  esse 
cam  imperio.  Cic). 

exécution  (lat.  exsecatio.  Sen. 
rh.\  s.  f.  Action  d'exécuter 
qqcli.  Res.  rei,  !.  Cic  etc. 
(s'opp.  à  ratio,  -  le  plan  ",  ex.; 
ratio  excogitata  Larini  est,  res 
translata  Romam.  Cic.  regesta 
['  après  l'exécution  -].  Cic. 
tempore  rei  constitato.  Cœs. 
rei  gerendœ  (acaltatem  dimit- 
têre.  Cses.  ne  res  conficiatar 
obsistêre.  Cic);  confectio, 
onis,  f.  Cic  ;ex.:  c.  libri.  Cic); 
etCectus,  ûs,  m. Cic.  Liv.  (s'opp. 
à  conatas,  e.s..:  conatas  tam  au- 
dax  trajiciendaram  Alpiam  et 
éjectas.  Liv.  hajas  consilii. 
Plana,  ap.  Cic.  aliqaid  ad  ejfec- 
tum  addacère  [•■  mettre  à  exé- 
cution ■■].  Liv.).  —  d'un  mo- 
nument, exœdificatio,  onis,  f. 
Cic.  Moyen  d' — ,  facilitas  (a- 
ciendi.  Cic.  Rapidité  d' — , 
prompta  in  agendo  celeritas. 
Cic  ou  (abs.)  celeritas.  Cic.  — 
d'une  œuvre  d'art  soignée  jus- 
que dans  les  moindres  détails, 
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argatix  operia  castoditx  qau- 
qae  in  minimis  rébus.  l'Un. 
Mettre  â  —,  voy.  Exiii;urEn. 
Procéder  à  1' —  do  q((clt.,  ali' 
qaid  facêre  cœpisse.  Cic.  Pour- 
suivre l' — de  ses  plans,  inceptu 
jiersequi.  Cic.  Homme  d'  -,  voy. 
icÉsoLu.  Il  (T.  d'art.)  Mctniis, 
ûs,  f.  Plin.  .\voir  d.3  I' — ,  cal- 
lère,  intr.  Plaat.  Liv.  ^  Action 
d'exécuter  qqn.  Suppliciam,  ii, 
n.  Cic.  etc.  Voy.  supplice. 
exécutoire  (lat.  post.  exseca- 
torias.  Aag.),  adj.  (Droit.)  Qui 
doit,  légaljment.  êti*o  exécuté. 
Quod  exsequendam  est.  i.iv. 
Qaod  publicé  exseqaendam 
est.  Liv.  ou  exigendam  est.  Cic 

Voy.   EXÉCUTER. 

exégèse,  s.  f.  (T.  didact.)  In- 
terprétation d'un  texte.  Inter- 
pretatio,  onis,  f.  C'ic.  Voy.  e.x- 
plication,  inteuprétation. 

exégète,  s.  m.  (T.  didact.)  Sa- 
vant qui  se  livre  à  l'exégèse  et 
spécialement  à  l'e.xéi^èso  bibli- 
que./nierprej,  etis,  m.  C'ic.  (cf. 
libroram,scriptoram  sacrorum. 

A.).  Voy.  CO.MMENTATEUK,  INTER- 
PRÊTE. 

exégétique,   adj.   (T.   didact.) 

Voy.  explicatif. 

1.  exemplaire  (lat.  e-Tcmpiaris), 
adj.  Dont  l'exemple  p  nu  servir 
de  modèle.  Recti  exempii.  Cic. 
Liv.  Qui  exempii  instar  est. 
Cic.  Mœurs  — ,  emcndati  mo~ 
res.  Cic.  Conduite,  vie  — ,  sani- 
ma  morum  probitas.  Cic.  l'itx 
sanctitas.  Cic.  cvempiam  irt- 
nocenti^.  Cic.  Un  homme  ^, 
vir  nnde  exempta  peterentar, 
Cic.  D'une  manière  exemplaire, 
quasi  e.rempli  caasâ .  Cic.  rec- 
tissimë,  adv.  Cic.  optimê,  adv. 
C'ic.  Etre  — ,  aliis  e.vemplo  esse. 
Cic,  Il  Spéc.  (Philos.)  Forme, 
idée  —  (type,  idéal  d'une  chose). 
Voy.  IDÉAL,  TYPE.  T  Dontl'oxem- 
plrf  doit  servir  de  leçon.  Qaod 
e.rempli  caasà  institaitar.  Cic. 
Exempii  instar.  Cic  Une  pu- 
nition — ,  sapplicii  exemplaïa. 
Cic  Des  supplices  — ,  supplicia 
ad  reliquoram  terrorem.  Liv. 
Punir  d'une  façon  — ,  e.vem^ 
plum  statuêre  in  aliquem.  Ter. 
exempta  in  aliquenx  f^'acêre  ou 
edère.  Cic.  quam.  acerbissimani 
suppliciam  samêre  de  aliqao, 
Cic. 

2.  exemplaire  (lat.  post.  exem- 
plarian\.  Jet.  Eccl.i,s.ra.  [.■\rcli.) 
Ce  dont  l'exemple  peut  servir 
de  modèle.  Exemplar,  aris,  n. 

C'ic.     Voy.     EXEMPLE,     MODÈLE.     {| 

(PWios. jType  idéal  d'une  chose. 
Voy.  TYPE,  IDÉAL.  1  Chacuu  des 
objets  formés  à  l'aide  d'un  typa 
uniquequ'on  areproduit.  Exem- 
plar, aris,  n.  Cic.  Exemplam, 
i,  n.  Cic.  Voy.  copie.  ||  Spéc. 
—  d'un  livre,  exemplar  libri, 
Cic.  Tirer  un  livre  à  miUo  — , 
transcribêre  libram  in  exem- 
plaria  mille.  Plin.  j.  N'être  tiré 
qu'à  un  — ,  anicam  esse.  Plin. 
exemplairement,  adv.  D'uno 
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inaoi«r«  «xemplairrt  1!  De  m»- 
niiTe  X  servir  de  modèle.  Voy. 
ricupuAiRE.  Il  0«  manière  à 
»âi'vir  de  leçon. /CamipH  causa. 

exemple,  s.  m.  Maui«TO  d'ètrt? 
ou  liagir  de  qqo  comidérée 
tomme  pouvant  itro  imitée. 
Exemplum,  i,  n.c.'ie.aic.^ox.; 
uU^iaid  iiiiorum  exemplo  intti- 
tuioqae  (acéré.  Cic.  aUcaJas 
e.wmplam  «i-^iu.  Nep.  plus 
exemple  qaam  piccato  nocent. 
Cic.  dore  e^xemplum  aiiqaid  fa- 
cifndi.  Cie.  7'uc.  tn  exemplum 
proponére.  Cic.  ussamère  aii- 
qnem  in  exempUun.  Qaint. 
exemplo  aiicnjasali^jaid  facire. 
Cic.  inter  e.xempla  me  ou  ha- 
héri.  Sen.  exemplam  (sibij  pe- 
tëre  ex  ou  ab  aliquo.  Cic.  [Off 
lU.  !..  16].  Liv.  IVU.  3S,  ISJ. 
exemplam  capère  de  [ou  ab\ 
alùjUO.Cic.  [iinp.  Pomp.  15.  Wi]. 
tnmire  ab  alii/uo.  Liv.  (1,  Iv, 
S;.  pericaloian\  rxempli  imi- 
tàlionem  [aliis.  reliqiiis)  pro- 
dére.  Cic.  [Place.  Il,  tU].  expo- 
tilà  ad  exemplum  \-  pour  ior- 
vir  d'exemple  -]  nostrâ  re  pa- 
blicû.  Cic.  liberasti  ijr*>^m,ne- 
qae  solnm  ad  tempo*  maxi- 
mum atilitatem  ittiUisti.  sed 
etiam  ad  exemplum.  '^'ic.  [l'am 
IX,  li,  8]).  Il  (Har  axt.)  La  per- 
sonne qui  a  cette  manière  d'ê- 
tre oa  d'agir.  Exemplum,  i, 
B.  Ter.  Cic.  Tac.  voy  modèle). 
Il  CLoc.  prép.)  A  l'exemple  de, 
{alica/as)  exemplo.  Cic.  ad  lali- 
cuyns)  exemplam.  Cic.  ||  (Spéc.) 
On  —  d'écriture.  Prsescriptiim, 
i,  u.  Sen.  1  Ce  que  subit  qqn 
(malheur,  châtiment,  etc.)  con- 
sidéré comme  pouvant  servir 
do  leçon.  Exeznplum,  i,  ». 
Cic.  etc.  lei.:  ea  in  rivitatem 
Cartiuxginiensium  exemplaedè- 
re.  Liv.  exemplam  stataêre  in 
aU'iwm  ou  in  aliquo.  Ter.  Cic. 
ttataite  e.xemplum,  quant?!  pce- 
nx  sint  in  civitate  hominibuM 
istiiis  modi  comparaise.  Cornif. 
e.rempla  in  aliqwAn  far''-re  ou 
edére.  Ter.  Cses.  Liv.  exemplum 
severitatis  edére  {-  faire  un 
exemple  •].  Cic.  Liv.  ut  arcen- 
dis  tcelerioaa  exumptam  nobile 
eatet.  i-iv.i;  documentum,  i, 
n.  Cic.  des.  Liv.  (roy.  i.eijon). 
||fParext.  La  personne  qui  aubit  ; 
ce  malheur, cechàtiment. Kxem- 
/)/um,i,n.  Cic.  V  6  qui  est  arrivé 
considéré  comme  terme  docom- 
jiaraison  pour  c,  qui  peut  arri- 
v;r  de  semblable. Éxemp/uzn. 
/.  n.  Cic.  etc.  (ox.:  çaam  rem 
si  demonstrare  volumas,  tuiuà 
facile  clariaa  |  ou  illualrius] 
exemplum  inveniamu*.  <Jic.  in- 
signe Epponiae  exemplam  suc 
l'ico  reddemas.  Tac.  hsec  supe- 
rioris  setatis  exempta  expiata 
•'<'iiarnini  atqae  Oracchoram 
CLÙbut.  Cxs.  ;B.  C.  I,  7,  5] 
cujas  rei  si  exemplum  non  ha- 
bervmas,  tamen  lihertatis  cautij 
institui    et  poslerit  prodi  put- 
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cherrimam  judicarem.  Cm.  [B 
G.  Vil, 77,  l;l].  aliqnid  est  exfni-  | 
pto.  Oie.  uti  exemplo.  i'ic.).Q\ii , 
ost  sans  — ,  inauûita^,   a,  um. 
adj.  Cic.  inusitaXas,  a,  um,  adi.  | 
Cic.  novuê,  a,  um,  adj.  Cic.  Il  1 
n'est  pas  sans  —  quo...    non-  ' 
nanquam,  adv..  Cic.   \\   j^çec.' 
Fait  qu'on  cite  à  l'appui  d  uno 
assertion.    Exemplum,  i,   n. 
lie.  etc.  (ex.:  exemplam  afferre, 
proferre,  ponire.  (ic.  hisceego 
rebuse-rempla  adjunjcrem. Cic. 
anitiacujusqae  generis  ab  ora- 
tore   bono    aut   poeta   probato 
sumpt um    ponére    exemplum. 
Cornif.    [rhot.   IV.  1.   1:3,  5]. 
exempta  proférant  ab  iis  ple- 
rwnqae,  qai. . .  Cornif.  irh.  IV, 
3,  6).  aliqaid  exemplis  probâre, 
comprobàre,    con^màre.    Cic. 
exempta    multa   m    anum    ou 
exempta  copiosé  cottigére.  Cic). 
Il    (Loc.  adv.)  Pour  servir  d' — , 
exempli   cansà   ou   grutià. 

Cic.  [n«  s'emploie  que  comme 
compl.  d'un  vorbe.  ex,  :  exempti 
causa  paacos  nominari.  Cic. 
[Phil,  13,  2,  2).  cujus  de  perfi- 
dià  satis  est  unam  rem  exem- 
pli  gratiâ  proferre.   Xep.  [Lys. 

S,  llj.Par  —,  verbi  gratiâ  ou 
verbi  causa  quand  un  seul 
mot  est  pris  comme  exemple. 
cl",  dico  miserum  esse  verbi 
caatâ  il.  Crassam,  qui  ittas 
fortunat  morte  dimiserit.  Cic. 
[Tusc.  I,  6,  là],  si  qais  verbi 
causa  oriente  ranicuta  naliis 
eft,  is  in  man  non  morietar. 
Cic.  [fat.  6.12]);  u<(- comme, 
par  exemple  •),  adv,  Cic.  etc. 
ex.:  ea  se  sota  percipére  dicant, 
qa^  tactu  intima  sentiant.  ut 
dolorem,  ut  volaptatem.  Cic. 
eâJi-m  mente  res  dissimitUmaa 
comprehendimas ,  ut  cotorem. 
saporem,  catorem.  Cic);  vel 
(-  quand  ce  ne  serait  que  -; 
.  par  exemple  -),  adv.  Ptaat. 
Cic.  (ex.  :  raras  tuas  qaidem 
sed  suaires  accipio  litteras  :  vel 
qaas  proxime  acceperam  [style 
l'pist.  p.  aorepi].  qaam  pru- 
dentes [s.-e.  erant,  p.  sunt|  !  ( 
Cic.  [ep.  II,  H,  I]';  velut  ou 
veluti  {*■  comme  ;  par  exem- 
ple ").  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  bes- 
tix  qase  gignuntar  in  terra,  ve- 
luti crocodili.  Cic.  [N.  D.  II. 
/.8,  I2J.]);  itaque,  conj.  Cic.{ex.: 
in  re  quod  optimum  sit  qu:e- 
ritur,  in  homine  dicitur  quod 
est  ;  itaque  ticet  dicêre  et  En- 
niumySummum  epicumpoetam, 
si  cai  ita  videtur,  et  Pacuvium 
tragicum,  et  drciliam  fortasse 
comicum.  Cic.  [opt.  tjen.  or.  I, 
S]);  nam  (•  je  veux  dire;  par 
e.xemplo  -).  conj.  Cic.  etc.  (ex.: 
natara  nulla  est  quse  non  tia- 
hiiat  in  suo  gen<:re  res  complu- 
res  dissimiles  inter  se,  qux  ta- 
rnen  consim.ili  tau.de  dignentur; 
nani  et  aaributi  matta  percipi- 
mus...  et  oculis...  coltigan- 
tur..  volaptates.  Cic.  [de  Or. 
111,  7,  %]);  j'n  bis  ou  in  qui- 
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bus  (ex.:  non  solum  in  animn 
libas,  sed  etiam  in  rébus  (>nini 
bus  iis  quas  natara  alit,  auget 
tu«(ur:  in  quibus  viJemas  ea 
quse  gignantur  e  terra  [-  par 
exemple  las  véi^ètaux  >]  multa 
quodam  modo  efficére.  Cic.  [1*'lu. 
V,  1>,  -m]).  Il  (l'amil.)  Par  -! 
(exclamât,  iron,  pour  infirmer 
ce  dont  il  s'agit).  Voy.  vraiment. 
Ij  Pass;ige  d'uu  auteur  qu'on 
cite  À  l'appui  d'une  explication 
grammaticale.  Exemplum.  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  exemplam  af- 
ferre.  Cic.  Quint,  exemplo  uti. 
Cic.  e.x  inftnità  exemplorum 
copitt  unum  [ou  paoca]  sumère 
[ou  eligëre].  Cic.). 
I.  exempt  ijat.  crempcua,  pari, 
de  e.vimcre'f,  adj. Qui  est  affran- 
chi d'une  charge,  d'un  service 
commun.  i'niDîuniS,e('exompt 
des  charges  publiques  ■  d'otien 
gén.  •  exempt  do  »),  ailj.  Cic. 
etc.  (ex.:  portorioriim.  Liv.  ce- 
terorum  jdos  autres  charges]. 
Tac.  miiifit'i.  Liv.  abs.  immunis 
ager  [•  terre  —  de  toute  re- 
devance-]. Cic.  civitatem  ejus 
immanem  esse  Jusserat.  Cses.)', 
vacuus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  V.  on\ni  tribato.  Tac.  v. 
ab  omni  samptu.  Cic);  liber, 
bera,  berum,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  liberi  ab  omni  sumpta. 
Cic.  ab  omni  munere,  Cic.  abs. 
libéra  civilas.  Cic.  liberi  agri. 
Cic. (.Etre  du  service  militaire, 
vaca(ionemmi/i(i.T/ia()érc.',>s. 
Etre  —  des  charges  publiques, 
pubtici  TTViineris  vacationem  ka- 
bëri-.  .Sen.  Etre  —  de...,  vacâre, 
intr. ''ic.  etc.  (ex.:i'.  mant'rifeiis. 
Cic  mititise munere . l.iv.) .  \\  (Par 
anal.i  —  {c.-à-d.  dispensé)  «le 
faire  une  chose.  Voy.  dispenser 
Il  iFig.)  Qui  est  .-itTrauclii  .lu 
sort  dos  autres.  Immunis,  e, 
adj.  Vell.  Sen.  (ex.:  imm.  vitiis. 
Vell.);  liber,  bëra,  érum,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  cunî.  Cic.  omni 
meta.  Liv.  libers  odio  et  gra- 
tta ntentes  [<.  esprits  exempt'- 
d'envie  et  do  complaisance  -]). 
etc.  a  detit^tis.  Cic.'r,  vacuus, 
a,  um,  adj.  Cic.  ex.:  curi.s. 
Cic.negotiis.Cic.  moieeliis.Cir. 
meta.  Cic);  solutus,  a,  um, 
p. adj. Cic.  (ex.:  a  cupiditatiijas. 
Cic.  absol.  securi  solutiqu'i 
[•  exempts  do  crainte  et  d'in- 
quiétude '].  Liv.);  expers,  aiij. 
<'ic.  etc.  (ex.:  exp.  omnis  cur:r. 

Liv.);  intactue,  a,  um,  adj. 
Sali.  fr.  Liv.  Tac.  lex.  :  inl. 
infamià,  capiditate,  religione 
Liv.);  remotus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.:  a  c'dpâ  remotas  est. 
Cic.  ab  sits/micic  reinotissi- 
mas.  Cic).  Être  —  de...,  va- 
câre, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  vitio. 
Cic.  omni  animi  perturbât ione. 
Cic.  meta.  Liv.);  abesse,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  a  cutpû..  Cic.  a 
repreliensione.  Cic.  a  capidilate 
pecunise.  Cic).  Ne  pas  être  — 
do...,  voy  SUJET.  —  do  fain- 
une   chose,    voy.    dispe.nseu.     |( 


(Par«ït.)  Avec  an  nom  Je  chose 
poar  sa/et.  laiznunis,  e,  adj. 
Sen.  {ex..  :  tcrrarum  pars  im- 
manis  a  periculo.  Sen.);  liber, 
bera,  berum,  adj.  cic.   (e\.: 
itt  rei  (amiliaris  liberam  [•  ex. 
di)  dettes  ']  qaicqaam  sit.  Lie.  ); 
vacaas,  a,  uni,  adj.  Cic.  (ox.: 
aninxas   vaciuis   [■  ox.  de   sou- 
cia -J.  Cic.  V.  ac  solatas.  Cic.). 
5.  exempt,  s.  m.  (.-irch.)  Sous- 
orticier  do  cavalerie  (exompt  du 
service  ordiaaire)  commandant 
en     l'absence    du     limitenant. 
Optio,  onis,  va.  \'arr.  Tac.  Veg. 
ISouj-officier  de  la  maréchaus- 
sée. Minister  pabiicas.  Tac. 
exempter,    v.    tr.    AITranchir 
(qqn)  d'une  charge,  d'un  service 
commun.    Liberàre,    tr.   Cic. 
etc.  (ex.;  l.  Byzantios  [•  oxomp- 
tor   d'impôts    les  Byzantins  •]. 
Cic.    liberantar    cmporia  .isix 
portasque    [•     les    ports    étales 
marcilés    d'Asie  sont  exemptés 
de  tout  droit   '].  Liv.).   —  qqa 
des  charges   publiques,   imma- 
nitatem  reranfi  alicai  dare.  Cic. 
—  d'une  imposition,  das  impôts, 
{alicui)  immanitatem  dare.  Liv. 
Exempter  du  service  militaire, 
(alicui)  vacationen\  dare.  Cic. 
{aliqaern)    vacatiom     donàre. 
Cic.    Etre  o.xompté   du    service 
militaire  et  de  toutes  lescharges 
publiques,   niilitiœ  vacatlonem 
et  omnium   rerum   immanita- 
tem habére.   CaPS.  Se  faire    ox- 
«mpter   du   service  on  payant, 
ob    vacationem  pretiam  dare. 
Cic.  Exempté  d'une  charge  pu- 
blique, d'une  imposition,   voy. 
KXE.Mpr.^  ^Par  ext.)  Délivrer  de 
qqch.  de  pénible.  Liberàre,  tr. 
Cic.  etc.  {ex.:  alit-jaem  alîqaâ  re. 
Ci/:,   voy.  délivrer)  ;  soîvêre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaein  carâ 
et  negotio.  Cic).  Voy.  affriin- 
CHIR,    délivrer.   S' —   de   faire 
une  chose,  voy.  dispenser. 
exemption  (lat.  exemptio  fpro- 
prt    •■    action    d'ôter   '].    Varr. 
Col.),    s.    f.     AlTranchissament 
d'une  charge,  d'un  service  com- 
mun.  Vacatio,   onis,  f.  Cic. 
etc.  lex.;  militix.  Cic.  asas  est 
xtaiis  vacatione  [•■  comme  mo- 
tif d'ex,  il   invoqua  son  âge  •]. 
Nep.):  imzaunitas,  atis  {■  ex- 
emption    des    charges     publi- 
ques- d'oà    [fig]    -exemption, 
dispensa  [en  gén.]  •),  f.  Cic.  (ex.: 
omniam   reram    immanitatem 
habëre.   Cses.  au   plur.  imma- 
nitates  dare.  Cic).  Voy.  exemp- 
ter.  Il    Fig.   Affranchissement. 
Liberatio,    onis,    f.    Cic.   Voy. 

AFFR.4NCHISSEadE.NT,    LIBÉRATION. 

exercer,  v.  tr.  Former,  façon- 
ner par  la  pratique.  Exercére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  j'aventatem. 
Cœs.  corpas.  bail,  corpora  per 
opéra.  Sen.  in  hoc  vocem  et 
vires  suas  Cic.  copias.  Cses.  in 
armis  U  au  maniomaat  des 
armes  •]  Macedonas  et  merce- 
narios  milites.  Liv.  regem  ar- 
mavit  atqae  exerçait  adversus 
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ftomanos.  .V.;p.  militvs  in  can- 
po.  Ctc.  milites  ad  omne  gênas 
armorum  e.vercére.  Cic.  vario 
niodo    disripalos.   Saet.    inge- 
niam.    Cornif.    animam.    Liv. 
inycniam    ncmo    sine    corpore 
e.rercebat.  .Sali.  memoriam.Cic. 
stilam.    Cic.    adolescentes    ad 
rojiiam  rketoram.  Cic);  exer- 
cîtare,  tr.  -Ven.  ^ex.;  Uli  exer- 
citari  jabent  liberos  ad  stadia 
ohranda   matare.    Sen.    [prov. 
5,  5].  class.  au  part,  passé  :  ex- 
ercitatas  agris  sabigcndis  [aux 
travaux  agricoles   ■•].   Cic.   ho- 
m.ines  in  armis  crercitati .  Cxs. 
Gcrmani  exercitatissimi  in  ar- 
mis. (Jses.  hom.0  remotas  a  dia- 
lecticis,    in    arithmeticis    satis 
exercitatas .     Cic);     agitàre 
('    donner    du    mouvement    a, 
exercer  ■),  tr.  Sen.  Qaint.  (ex.: 
tempas  idoneam  agitandis  pcr 
studiam  ingerLiis  et  e.vercendis 
per  opéra  corporibas.  Sen.  pars 
corporis   qaam   (reqaens    asas 
agitavit.   Sen.   geonxetrià   agi- 
tari  animos    et    acui   ingénia. 
Qaint.);  assuefacére.  tr.  Cses. 
Liv.  (ex.:  pedites  operi  aliisque 
jastis  militaribas.    Liv.  génère 
qaodam  pagnse  assaefacti.  Cxs. 
assuefacére  se  Persico  sermone. 
Val.-.\Iax.i;formàre,tv.  Qaint. 
(ex.:  setatem  in§rm,am.  Qaint.); 
erudire   \'    instruire,    former, 
dresser  •),   tr.  Cic.   Nep.  Suet. 
(ex.:  tironesin  lado.  .Saet.  mi- 
lites  omni   disciplina    militari 
eradire.  Nep.  milites  sab  tecto 
[«  à  la  caserne  '■]  armis  eradire, 
Liv.    voy.    i.vsTRUiKE,    former, 
dresser;  au  part,  passé  eradi- 
tat.  Cic.  cf.  eraditi  oculi  [•■  yeux 
exercés  "].  Cic.  aures.  Cic.  [or. 
3;i,  lU»]i;  subigére,  (•  dresser, 
exercer,    façonner    •),    tr.    Cic. 
Liv.  (ex.:  ipsi  a  pueris  eraditi 
artibas  militix  tôt  sabacti  at- 
qae darati  bellis.  Liv.   subaoto 
mihi  ingenio  opas  est,  ut  agro 
non  semel  arato,  sed  novato  et 
iterato.  Cic.  [de  Or.  II,  30, 13IJ). 
S—,   exercére  se.  Cic.  (ex.: 
hic  me   exerceo.  Ter.  exercére 
se  in  carricalo.  Cic.  gênas  hoc 
erat  pagnse,    qao   se    Germani 
exercaerant.  Cœs.  [B.  G.  I,  U8, 
U].  se  qaotidianis  commenta- 
tionibas  acerrimë.  Cic.  se  vehe- 
mentissin\ë  in  his  sabitis  dic- 
tionibas.  Cic);  exerceri,  pass.- 
moy.  Cic.  (ex.:  Romanos...  ani- 
mine    causa     cotidie    exerceri 
putatis?   Cses.    [B.  G.   VU,  77, 
10].  exercebatar  plurimam  car- 
rendo,    luctando .    Nep .    dum 
armis  exercetur.  Cic.  cum  exer- 
centar   [athletaej.    Cic.    in    ve- 
nando  exerceri.  Cic.  cum  exer- 
ceretar  inter   équités.    Liv.    in 
campo  exerceri.  Liv.  pueri  dis- 
cuntt  exercentar.  Cic.  rem.   le 
part.   prés,    exercentes  [=:  qui 
oxorcontur].  Cic.  [de  Or.  11,71, 
'!S7]   et   le  gér.  à  sens  réfléchi 
i:vercendi,  cf.  ludicra  exercendi 
aat   venandi   consaetado.  Cic. 
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[Fin.  I,  20,  69)1;  assueBerl, 
pass.  Cic.  etc.  (voy.  AcuouroMÊJ; 
discêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  ap- 
prendre, étudier);  commea- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  (ox.  :  aliqaid 
secum.  Cic  voy.  méditer  [un 
sujet],  préparer)  ;  meditaxi, 
dep.  tr.  Cic.  (ex.:  aliquid.  Cic. 
absol.  ni.  extra  forum.  Cic. 
Dcmosthenes  perfecit  meditan- 
do,  ut...  Cic.);  proludère,  intr. 
Cic.  Sen.  (sign.  <■  »'exercjr  d'a- 
vance ").  Ùroille  exercée,  auras 
«rite.  Cic.  (Brut.  3â,  lih).tere- 
tes  aures.  Cic.  (opt.  gén.  or. 
h,  11).  Voy.  ci-dossus.  "}  Mettre 
à  une  épr-uve  pénible.  Exer- 
cére, tr.  Cic.  (ex  :  ûeus,  qaos 
amat,  exercet.  Sen.  voy.  tra- 
casser,  TOURMENTER,    INQUIETER, 

Éprouver);  tentàre,  tr. Cic. etc. 
|ox.:  alicajas  patientiam.  Cic). 
Voy.    ÉPREUVE   et  éprouver.    |{ 
(.ibsol.)   Etre  exercé    par  toute 
sorte  de  peines  (arch.),  exerceri 
om.nibas     inigaitatibus.     Cic. 
Exercé,  c.-à-d.  éprouvé  par  l'ad- 
versité (arch.), ea;ercitas  (en  pari, 
de  pars.).  Cic.  Plin.  /.  1  Mettre 
en   jeu,    en    usage   (un    moyen 
d'action).   Exercére,    tr.   Cic. 
etc.  (ex.:   cradelitatem  [ou  sœ- 
vitiam]   in  aliqao.   Cic.    [Phil. 
11,   3,    8].    tribuni   multam  in 
plèbe   regnam    exercent   [•   ex. 
un  pouvoir  tyrannique  >].  Liv.); 
adhibére,  tr.  Cic.(ox.;  crude- 
litatenx  in  aliquem.  Cic.  [dom. 
*23,  60].   sœvitiam  in  famalos. 
Cic.);exbibére,  tr.  Plaat.  Saet. 
(ex.:  imperiam.  Plaat.  manifi- 
centiam.  Saet.);  inbibére,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.:  supplicia  alicai. 
Cic.  imperiam  in  deditos.  Liv.}; 
Uti,    dép.    iutr.   Cic.  Liv.    (ex.: 
ciementia   uti  in  aliquem.  Cic. 
Liv.).  —  son    droit,    jus    saum 
obtinêre.  Cic.  jare  sar>  uti.  Cic. 
1  Mettre  en    pratique  (une  oc- 
cupation). Exercére,  tr.  Hor. 
(ax.  artem.   Ilor.)  ;  facére,  tr. 
Cic.    (ex.:  prêeconium  [.  l'ol'fice 
ou  le  métier  de  crieur  public  •]. 
Cic.  argentariam  [•  la  profes- 
sion de  banquier  •].  Cic.   me- 
dicinam.  Phsed.  piraticam  [-  la 
piraterie   -].   Cic);   factitare. 
tr.  Cic  Qaint.  (ex.:  qui  medi- 
cinam  factitat.   Qaint.  accasa- 
tionem  [«le  rôle  d'accusateur»]. 
Cic);  proSteri  (■  exercer  pu- 
bliquement •  ),  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ax.  :    philosophiam.    Cic.    /us. 
Cic.  qui  medicinam,  profitetur. 
Cels.]i  tractâre,  tr.  Ter.  Cic. 
(ex.  :  artem  [•  une  profession  *]. 
Ter.  Cic);  admiaistràre,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.;  sammam  rerum 
['  le  commandement  suprême-]. 
Cic.   munus  saum  [-  ses  fonc- 
tions -].  Cic);  3^ii3re,tr.  Sali. 
(ex.  :  imperium  [•  le  pouvoir  •]. 
Sali.)  ;    colère,   tr.   Cic    (ex.  ; 
munus,  officiam.Cic.);  gerêre, 
tr.  Cic  etc.  (ex    ;  g.  magisira- 
tan\.  Cic.  honores.  Nep,  potes- 
tatem.  Cic.  imperium.   Nep.); 
teaére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  im~ 
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ptrii  san\man\  tenire  [.  ex.  le 
commandement  suprême  ••].  tii" 
(rep.   II,  S^.  àO].   on   dit  :ui>*! 
inip<;ru  «iimm.T  pravssf.   Af/». 
IThem.   U,    !]>.    Cesser  d—   un 
art,    uae    profession,    desinêre 
iirtcni.  Cic. 
exercice  ilat.  post.  e.T«rci(iam. 
W-ll.  'I'ac.Spart.),s.  m.  Action 
dt<   façonner   par    la    pratique. 
Exercitatio.  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  javentutis.  Cic);  nsus,  ÙS. 
m.  cic.   etc.    (es..  :    usas  atgae 
exercitatio.  Cic.  non  sine  longo 
usa.  Cic.  voy.  pratiqi-e.  1)  (Far 
ext.)  Travail  de  corps,  d'esprit, 
destine   à    former,   à    façonner 
par  la  pratique.  ExeTCitatiO, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.;  tantam  , 
osa  cotidiano  et  exercitatione  i 
efRciant.  ut...  Oses,  ormorum 
[.  d'escrime  •].  Veii.  ambulandi.  | 
C'eis.    ambalandi  ciirrendique.  , 
Ceh.rorpora  nostra  mata  atgae 
exercitatione  recalescant.   Cic. 
dicendi.Cic.lingase.Cic.  in  dia-  ' 
leeticis.   Cic.  [Fin.  III,  20.  J.l].  ; 
au  plur.  modics  exercitationes. 
CeU.    honestx    exercitatione!^. 
Cornif.  [rhet.  III,  7, 1^].  sollem- 
net  exercitationes.     l  al. -Max. 
navales.Vell.exercitationes  cre- 
brx.  Cic.  exercitationes  ing?nii. 
Cxs.  [sen.  11,  38];;  meditatio, 
onis.  f.  Cic.  etc.  ex.:  dicendi. 
Qaint.  campestris  [•■  au  champ 
de  Mars  •].  l'iin.j.  Veg.).  Faire 
ou  prendre  de  1' — ,  ufi  ea-erci- 
tatione.  Cels.  Se  livrer  à  1'—  de  ' 
(qqch.),«n  [aliqaa  re)  exerceri.  | 
Cic.  Il   iT.  milit.)  Ensemble  des 
mouvements   d'une   manœuvre  ] 
militaire.  Exercitium,  ii,  n. 
Vell.  Tac.   (ex.  :  e.rercirium  ad 
Jionxame  disciplina  (ormam  re- 
digère  [-   introduire    dans  son 
armée   l'ex.    à    la   romaine  ■]. 
Veli.  [II,  109,  1]),-  meditatio, 
onis,    f.   Plin.  j.  (ex.:  armo- i 
rum  tractandoram   meditatio.  ! 
Plin.  j.).  Faire  1'—,  exerceri  ou  | 
se  exercère  in  armis.  Cic.  Cses. 
jl  Exercices  scolaires.  Voy.  de- 
voirs (de  classe,.  —  de  traduc- 
tion  (en  latin,  en  grec),  pensum  ^ 
Latine   (ou  Grsce)  converten- 
dam.    A.  —  écrit   sur    (qqch.), 
exercitatio  {alicajus  rei)  Utteris 
coniijnata. /4.1i.Arch.,Kpreuve  j 
pénible.  Voy.  épreuve.  ',  Usage  ^ 
d'un  moyen  d'action.  Fanctio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  'ex.:  f.  mu-  . 
neris    illiat.    Cic.  [Verr.    II,  3, 
6,  15]i .   Apres  1'—  de  l'édilité, 
(ancius   manere  œdilicio.  Cic. 
Kmpêcher   1'—    d'un    droit,    in 
sao  jure  interpellàre  aliqaem. 
Cses.  1  Pratique  d'une  occupa- 
tion.  Exercitatio,  onis,  f.  Cic.  | 
Usas,  as,  m.  Cic.  Administrn- 
tio,  onit,  f.  Cic.  (cf.  adm.  artis. 
.Sen.) .  Entrer  on  — ,  voy.  fonc- 
tion,   y     Spéc.)  Exercice   d'un 
culte.duno  religion. Voy.  CULTE. 
Il  (Par  ext.)  Pratique  religieuse. 

VOV.    SACRIFICE,  MTPTÈRE. 

exercitation  (lat.  exercitatio  > , 
1.  f.(Arch.)Exercice.Voy.ce  mot. 
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1  (Spéc.)  Exercice  derliélorique. 
Exercitatio,  onis.  t.  Cic.  \c(.  au 
plur.     exercitationes     crebr.r . 

':ic.\. 

exérèse,  s.  f.  (Chirurgie.''  Ope- 
ration  par  laquelle  on  entrait 
ou  on  retranche  ce  qui  est  étran- 
ger ou   nuisible  à  l'organisme. 

VoV.    ABLATION. 

exfbliation,  s.  f.  (T.  scientif.). 
Action  d'exfolier,  résultat  de 
cette  action.  —  do  l'écorce  d'un 
arbre,  decorticalio,  onis,  f.  .-1. 
desqaamatas  cortex.  Plin.  L' — 
d'un  05,  desqaamata,  orum,  n. 
pi    Plin. 

exfolier     lat.    Post.   exfoliare. 
.■(pic),  V.  tr.  (T.   scientif.)  Dé- 
tacher par  feuilles,  par  lamelles 
(certaines    parties    d'une   sub- 
I    stanca  .  (.-Irborem)  fo/iis  nadô- 
re.    Plin.     Desquamâre     {ali- 
'    çaid).  Pfin.  I!  S'— .des^uamôri, 
passif.      Plin.     L'os     s'e.xfolie, 
sqiiama  ab  osse  seceJit.  Cels.    i 
exhalaison,  s.f.  Ce  qui  s'exhale. 
'    ExhalatiO.  onis.  l'.  Cic.  Sen. 
P/in.  (ex.:  c-r/i.  nebuiosa.  P(in. 
[XXXI,   1.5].   au  plur.  cxhata- 
tiones  tcrrœ.  Cic.  jTusc.  1.  19. 
Ut.  Sen.  [N.Q.  II,  10,*]);  va- 
pôr,  oris,  m.  Cic.  etc.   ex.;  i: 
aquaram.  Cic.  terrenas  vapor 
siccas  est.  Sen.]:    vaporatio, 
onis.    f.  Sen.  Plin.  vcx.  ;  flac- 
taantium  undaram  vapor.i(io. 
Sen.  [N.  Q.  VI,  11]);  evapora- 
tio,   onis    ("    évaporatioii    -), 
f.  Sen.  (ex.:  terrse.  Sen.  [N.  Q. 
I,  1,  6;  VI,  13,  1]);  aspiraiio, 
onis  ('  souffle,   exhalaison   -), 
f.  Cic.    (ex.:    aspiratio    gravis 
ou  pestilens.    Cic.    quse  omnia 
fiant  et  ex  cxli  varietate  et  ex 
disparili  aspiratione  terraram. 
Cic);  exspiratio,  onis,  t.  Cic. 
(au  pi.  e.rspira(iones  terree.Cic 
[N.  D.  II,  33,  83]);  respjraiio, 
onis.  f.  Cic.  (ex.:  refp.    aqna- 
rum.    Cic   [N.  D.   II.  10.  27])  ; 
halitus,    ÙS ,    m.    Sen.    Col. 
Qaint.  (ex.:  terrse.  Qaint.);  an- 
belitus,  ÙS.  m.  Cic.  (-x.:  anh. 
terrx.  vini.  Cic);  odor.  oris, 
m.  Liv.  Sen.  (ex.:  od.  calina- 
ramfamantiam.  Sen.  insolitas 
odor.   Liv.;  nidOT,  oris,  in. 
Cir.  i'ex.   :  n.  ganearam.   Cic). 
exhalation,  s.  f.  (T.  scientif.) 
Action    d'exhaler.     Exhalatio, 
onis,    f.  Cic.  Exspiratio,   onis, 
f.  Cic 
exhaler,   v.   tr.   Dégager  (une 
odeur,   un   gaz.   une    vapeur). 
Exhalàre,  tr.Lacr.  Sen.  Plin. 
ex.:   odores.  Lacr.   caliginem. 
Plin.      moriiferum     spiritam. 
Plin.    animam.   Ov.    Sen.   [ep. 
101,  IJi]);  exspiràre,  tr.Lacr. 
Plin.  (ex.:  odorem  de  corpore. 
Lucr.    intr.    odores    exspirant 
[<  dos    parfums    s'exhalent  >]. 
P(in.[XlII,20i);  afûâre,  tr.  Cic. 
nie.  (ex.:  odores  qui  afflantar  e 
p.oribas.    Cic);  respirâre,  tr. 
fie    (oV.:  antmam.  Cic  (N.  U. 
II.  51.,  136});  ef/lâre,  tr.  ï^laat. 
Varr.  Cic.{o\.:  animam  [•  son 
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dernier  souffle  .].  Cic.  [Mil.  18, 
i8]':  dare,  tr.  Ov.   (ex.  :  gemi- 
tum  ou  gemitus.  Ov.):    edère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:    éd.   geinitiis. 
Ov.  animam.  Cic.  [Sert.  3tt,  83). 
ejr(rt-mum  vitse  spiritnm.  Cic 
[Phil.  12,  9,  Sa]);  reddere,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  cum  aspera  artc- 
ria...    e.xcipiat   animam    eam 
gua?  ducfa  sit  spirita,  eandenx- 
qtie  a  pulmonibiis  rcspiret  et 
reddat.  Cic.  IN.  U.  Il,  5'..  136]; 
fundére,   tr.   Cic.   \e\.:  sonos 
iniines.  Cic):  profundère,  tr. 
Cic.  etc.   (ox.:    animam    [•  son 
dernier    souflle    •]    in    causfl. 
Cic    spiritam    in    acie.     Val.- 
Max.):  einittère,  tr.  .V.,-/).  Plin. 
(ex.:  emittit  terra   lialiiam  di- 
vinam.  Plin.   emittëre  odorem 
rosœ.   Plin.  eniittère  animam. 
Xep.).    Il   —  une  odour   fétide, 
(œtére,  intr.    Plaat.    Col.    Qui 
exhale    une    mauvaisfi    odeur, 
fœtidas,  a.  um.  adj.  Plaat.  Cic. 
Saet.  Il  (Fig.)  Redolére,  tr.  et 
intr.   (ex.:  antiquïtatem   [*  un 
parfum  d'antiquité  ■•]   Cic.  mi- 
ni qaidem  ex  illias    orationi- 
bas  .^tliemx   redolére  videntar 
[•    il   me  semble   cjuo  ses  dis- 
cours exhalent  oa  que    do   ses 
discours    s'exhale    un     parfum 
d'attirismo  -].  Cic).  ||  (Spéc.)  En 
pari,   des  animaux,   des   végé- 
taux, laisser  échapper  a  travers 
les  tissus  certains  éléments  éli- 
minés par  l'organisme.  Exba- 
làre,  tr.  Cic.ïex.:  vinuni.  Cic. 

Phil.  2,  12,  30].  crupa/am.  Cic. 

Phil.    17,  A21);   redolcre,  tr. 

ic.  Qaint.  (ex.:  red.  linom 
[•  une  odeur  do  vin  -].  Cic. 
thymam  [  •  le  parfum  du 
thym    -].    Qaint.).    .S'—,    voy. 

ÉCHAPPEll,      ÉCOULER,     KMANER.  || 

(Fig.)  Laisser  échapper  (un  sen- 
timent). Effundére,  tr.  Liv. 
(ex.:  iram  in  aliqucm.  Liv.); 
profundère,  tr.  Cic.  etc.  (sx.: 
omnc  odiam  in  aliquem.Cic); 
çvojnêre,  tr.  7'er.  Cic.  (ex.: 
iram  omnem  in  aliqui-m.  Ter. 
non  timeo,  jadices,  m:  odio 
inimiciliaram  mearum  inflam- 
matas  libentias  hœc  in  illam 
evomérc  vidcar  qaam  verias. 
Cic y,  expromëre,  tr.  Ter. 
Cic.   (voy.  PROSPÉRER,    pousser). 

S' — ,  voy.  ÉCLATER,  [se]  RÉ- 
PANDRE. 

exhaussement,  s.  m,  .\ction 
d'o.\hausser,  résultat  de  cettu 
action.    Exaggeratio,    onis,    f. 

CJic.    Voy.   EXHAUSSER. 

exhausser,  v.  tr.  Augmenter 
on  liauteur.  Elevàre  Icontaba- 
lationem).  des.  Tollêre  allias 
(tectam).  Cœs.  Adjicire  altita- 
dinem  [xdibas).  Tac.  S' — ,  être 
exhaussé,  se  tollcre  a  terra  al- 
lias. A.  (d'après  Cic.)  inalti- 
tadincm  crescére  ou  altiorem 
fien.  A.  (d'après  Cjc).  j!  (Fig.) 
Elever,  voy.  ce  mot.  1  (P.  ext.) 
Exaucf^r,  voy.  ce  mot. 

exhérédation,  s.  f.  (Droit.) 
Disposition    testamentaire  [«r 
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laqui'llo  011  ebt  ilésliûritù.  Exhc- 
redatio,  onis,  f.  Quinf.  Jet. 
exhéréder,  v.  tr.  (Droit)  Déa- 
lioi'it  !r.  Iixliercdàre,tr.  Cio. Voy. 

exhiber,  v.tr.  Droit.)  Produire 
(uno  pièce,  un  docuiiiorU)  ilo- 
vant  l'autorité,  etc.  I^xInOêri', 
IvJHc.  (ct.tcstamentuni..  Suct.'j. 
Voy.  PnoDuiiiK,  1  Mettre  eu  vue. 
Exhibera,  (r.  Cic.  etc.  (cf.  exh. 
se   nadum.  Ov.).  Ostentâra,  tr. 

(JiC.       (\'"y.       ÉTALER,      MONTRER, 
PROUUIRKJ. 

exhibition  (lat.  post.  exliibitio, 
Gell.),  s.  f.  Actiuu  d'o-xliiber. 
Voy.  ExuiDKR.  ^  AcLiou  de  met- 
tre ou  vue.  Ostentalio,  onis,  f. 

Cic.  Voy.  ISTALAGE,  MO.NTRE,  PA- 
RADE. 

exhilarant,  ante,  adj.  (Pur 
|il;u»:iut.)Qui  réjouit.  Voy.  ké- 
ji)l:i^.^  \n t. 
exhortation,  s.  f.  Discours  pour 
exiioner.  Hortatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (o.\.;  hortationi;  a'jcre 
cam  aUqiio.  Cic.  au  plur.  i_"uu- 
tiones  liortalionesqae.Cic.);ad- 
hortatio,  onis,  I'.  Cic.  etc.  (e.-c.: 
adU.  capcssendi  bclli.  Liv.  omis- 
sa  nostrà  adhortatione.  Cic. 
p/vp  claniore  posccntiani  pu- 
ijnam  ntilla  adhortatiaimpcra- 
toris  aadita  est.  Liv.  au  tdur. 
Liv.  |III,  27,  0].  Sen.  [op.  %, 
3'J].  l'Un.  j.  lop.  I,  8,  IlJ'i;  CO- 
hortatio,  onis,  f.  c:ic.  etc. 
(o.\.;  coll.  tua.  Cic.  inanis  et 
sine  caasâ  sascepta.  Cic.  av.  le 
yen.  subj.  c.  illa  llannibalis. 
Cic.  av.  le  ijén.  obj.  c.  decimx 
leijionis.  Cœs.  militam.  Nep. 
cùlwriationem  militam  ^acèru 
["  adresser  une —  aux  soldats  ■■  ]. 
A'ep.  c.  qassdam,  jadicanx  ad 
honesté  Jadicandam.  Cic.  au 
pluf.  Cœs.  [B.C.  U.Ui,  11.  Cic. 
[doOr.I.61,26S;  11,15,6!.;  Phil. 
12,7,  15;  P.op.  IV,  5]),  exbor- 
tatio,  onis,  f.  Plane,  ap.  Cic. 
Qaint.  (souv.  au  plur.  .S'en.  fep. 
'.li,  21].  Quint.  [X,  1.  1.7J);  hor- 
tatus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ordiu. 
à  l'abl.  sing.,  ex.;  Iiujas  kor- 
tiUu.  Cic).   Faire   une  — ,  voy. 

l:\HORTER,    HARANGUE    et    HARAN- 
CVEll. 

exhorter,  v.  tr.  Chercher  à  en- 
traîner qqn  à  qqcli.  par  des 
diicours  persuasifs.  Exhortà- 
ri,  dép.  tr.  (ce  verbe  qui  ap- 
partient à  la  latinité  impéri.-ile 
[Sen.  Col.  Plin.  Plin.  j.  Tac. 
Saet,  Jet.]  doit  être  remplacé 
par  un  des  verbes  suiv.);  bor- 
târi,  dép.  tr.  Plaat.  Cic.  etc. 
(o.\.:  aliqaem.  Cic.  magnopere 
te  hovtor ,  ut . . .  Cic.  hortatar 
eos  ne  animo  defwiant.  Cœs. 
moneo  hortorqae  vos,  ne... 
Sali,  aliqaenx  ad  deditionem. 
Saet.  popalam  ad  vindican- 
dum..'<all.  saos  [-ses  soldats-). 
Cœs.  Sali,  milites.  Sali.);  ad- 
hoTtàri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
s'opp.  à  dehortari,  ex.,  opines 
cokortes  ordinesqae.  Cêes  mi- 
lites. Liv.  adh.  at.  ..  Cic.  [Phil. 


R.XI 

I,  9,    22  J.     adii.     ne.  ..    Saet. 
[Cœs.    81]);    cohortâri,   dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  luïr.  [elo(|uen- 
tia|  cohortamur,    kac   persaa- 
demiis.    Cic.    inier  se    cohor- 
tati.  Cœs.  populum  liomanam. 
Cic.  saos.  Cœs.  .^all.  Liv.    mi- 
lites, '"ses.  Liv.  aliijaem  ad  vir- 
tatis  stadium.  C'k.  aliqaem  ad 
pacem.    Cic.    mitilum  ad  pr,i-- 
liam.   Quint,   exercilum   mili- 
tari more  ad pugnam.  Cœs.  vos 
ad    libertatem  rccuperandam. 
Cic.  roh.  aliqaem,    ut...  Cœs. 
Cic.  Sali.  c.  ne.  . .    Cœs.  c.  in- 
ter  se  ne...    Cœs.    c.    aliqaem 
ne...     Cœs.     discedentem    ex 
contionc  aniversi  cohortantur, 
mar/no    sit  animo...  Cœs.  [ti. 
C.,II,  33,  2]);  monére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  CONSEILLER,  engager); 
suadére,    tr.    Cic.   otc.   (  voy. 
conseiller);    alloqui,  dép.  tr. 
Liv.  Tac.  (voy.  haranguer). 
exhumation  (ba5-lat.  exkama- 
tio.  C'anj.l,  s.   f.  Action  d'e.shu- 
mer.  Voy.  exhumer.  ||  Fi;.;.    L' — 
do   documents,   tabul.v  è  tene- 
bris  in  larcm  evocatœ  ou  ab  o- 
blivione  vindicafœ  ou  ex  tene- 
bris    erutœ.  .-I.  (d'après  Cic). 
exhumer,    v.    tr.    Retirer   (un 
corps)    de   !a  sépulture  où   il    a 
été   inhumé.  Eraçre{m,ortaam]. 
Cic.    Voy.    déterrer.     ||    (Fig!) 
Tirer  (qqch.)  do  l'oubli  qui  l'on- 
sevelit.  Ab  oblivi)ne  vindicàre. 
Cic.    Eruëre   e.x   tenebris.    Cic. 
Proferre  e  tenebris   in   lacem. 
Cic. 
exigeant,  ante,  adj.  Qui  exi^e 
beaucoup.  Acerbas,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  créditer.  Sen.  fe- 
nerator.  Cic).  Cupidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Etre — ,  so  montrer  — 
(en  pari,    d'un  créancier),    ap- 
pellâre     aliqaem    de    pecunia. 
Cic.  debitam  pecaniam  e.vigêre 
ab  aliquo.  Cœs.  No  pas  être  — , 
remittère  de  summà  Juris.  Liv. 
Voy.   DUR,   intraitadle.  1  (Par 
ext.)    Qui    a   coutume    d'exiger 
beaucoup  des  autres.  Difficitis, 
e,  adj.  Cic.  -Uorosas,  a,  am,  adj. 
Cic.  .isper,  a,  am,  adj.  Cic.  Du- 
ras, a,   am,    adj.  Cic.   Impor- 
tunas, a,  am,  adj.  Cic.  Etre  — , 
se    montrer   — ,    daram   legem 
ponëre.    Sen.   nihil    remittère. 
Liv.  Peu  —  (pour  ses  besoins), 
paulalo  contentas.    Ter.    Etre 
—  (en  pari,   d'un    maître),  ni- 
mis  dura  prœcipère.  Quint.  Un 
maître  —  ,  assiduus  studioram. 
e.ractor.    Quint.  Goût  —  d'un 
auditoire,     aarium    severitas. 
Plin.  j.    Voy.   intraitable,   ri- 
goureux,   SÉVÈRE. 
exigence  (lat.   post.  exigentia. 
Valg.  l's.  Cassiod.),  s.  f.  Action 
d'exiger  qqch.  |]   En  pari,  d'une 
personne.  Postulatum.,  i,  n.  Cic. 
Postulatio,  onis,  f.  Cic.  Expos- 
talatio,  onis,   f.  Cic.  (voy.  ré- 
clamation). Toutes  nos — ',  tan- 
tam  quantum  postulamus.  (Jic. 
Voy.  exiger.    Il    (P.  ext.)  Habi- 
tude   d'exiger     beaucoup     des 
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autres.  Heveritas,  atis,  f.  Cic. 
Morositaa,  atis,  f.  Cic.  .Saet. 
Voy.  rigueur,  sévérité.  ||  E.i 
pari,  d'unrt  circonstance.  IVe- 
cessitas,  atis,  f.  Cic.  lies  neces- 
saria.  Cic.  Céder  au.x  —  du 
moment,   tempori  cedëre.  Cic. 

Voy.  NÉCESSITÉ,   nE?0I.N. 

exigible,  adj.  (Droit.)  Qu'on  a 
le  droit  d'e\igor.  Qai  {qam, 
qa»d)  expostulari  ou  vindicari 
jure  potest.  Cic.  Cetto  créanci 
est  — ,  hanc  pecanianx  creditain 
reposci  ou  e.vigi  licet.  Etre  — , 
deberi. 
exiger,  v.  tr.  Demander  rigou- 
reusement (qqch.)  en  vertu  do 
son  droit,  de  son  autorité,  d.i 
sa  force.  Exigëre,  tr.  Cœs. 
Tac.  (ex.:  equitum  ptditumque 
certum  numcram  a  civitatibus. 
Cœs.);  postulâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  neque  inventas  est  tam 
aadax  qui  posceret,  nemo  tam 
impadens  qui  postularet,  at 
venderet.  Cic.  voy.  réclamer)  . 
deposcêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cœdem  alicajas.  Saet.  voy.  ré- 
clamer) ;  exposcère,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  réclamer)  ;  repos- 
oère,  tr.  Suet.  (ex.  :  debitam. 
Saet.);  flagitâre,  tr.  Cic.  ivoy. 
demander,  réclamer);  impe- 
ràre,  tr.  Cic.  Cœs.  .Xep.  (voy. 
imposer).  ^  Rendre  indispensa- 
ble. Exigera,  tr.  Plin.  'Tac. 
Suet.  (ex.  :  proat  rcs  e.xbjit. 
Plin.  si  qaid  res  exigeret.  .SÙe(. 
si  ita  res  Çamiliaris  exigat.  Tac.)  ; 
postulâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
rkchmer). 
exigu,  uë,  adj.  Insuffisant  à 
cause  de  sa  petitesse.  Parvas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Exigaas,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  joars  terrœ. 
Cic.  .\voir  une  taille  — ,  ha- 
m.ili  staturâ  esse.  Nep.  ||  Fig. 
Exiguus,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
res  (amiliaris .  Cic).  Tenuis,  e, 
adj.  Cic.  Exilis,  e,  adj.  Cic. 
Genre  de  via  — ,tenuitas  victâs. 

Cic.    Voy.   FAIBLE,   MODIQUE. 

exiguïté,  s.  f.  Caractère  de  cj 
qui  est  exigu.    Exigaitas,  atis, 
f.  Cic.  L' — •  de  la  taille,  hum,i- 
litas,  atis,   f.   Cic.    ||    Fig.    7'e- 
naitas,  atis,  f.  Cic.  Eviyaitas, 
f.  Cic.  Cœs.  (cf.  temporis.  Cœs. 
Liv.).    L' —    de   ses    ressources, 
tenuis  censas.  Ilor.  Voy.  exiou. 
exil,  s.  m.  Obligation  de  sortir 
de   sa  patrie,   avec  défense   d'y 
rentrer.  Exsiliura,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :   aliqaem  exsilio  affi- 
cëre   ou  maltàre.  Cic.  [parad. 
h,  31  ;  Cœcin.  Zh,  100].  in  exsi- 
lium  ire  ou   pergëre  ou  pro(i- 
cisci.  Cic  [Cat.  2,  6,   12;   1,  8, 
20;  Mur.  Al,  89].   exsilii  pœna. 
Cic.  aliqaemin  e.-csiliam  ejicëra 
ou  pellêre.  Cic.  [Cat.  2,  6,  lA] 
ou    e.rpellëre.    Nep.   ou  agëre. 
Liv.  aliqaem  revocâre  de  exsi- 
lio.   Liv.   aliqaem,  reducëre  dj 
exàilio.  Cic  redire  de  e.vsilio. 
Plaut)  ;   fuga,   se,   f.  Cic.  etc. 
(ex.:  fuga  Metelli.  Cic  Themis- 
tûcii  faga  redilasqae.  Cic.  pa- 


»'. 


EXI 


EXO 


toit  qtùbasdam  volent ib us  tag>i 
I.  l'exil  voUuiiaira  »]  aat  i" 
ejcsiliam  acti  sunC.  Lii:  sem- 
perne  in  sanjiiine.  (erro,  fuy.i 
venalimur'  SM.-.  Vivre  en  — . 
eisniàre,  intr.  Cic.  (voy.  exi- 
ler, lêire)  Exui.  «  yPar  ext.> 
Séjour  obligé  hors  de  U  patne. 
Exsiiiuni.  il.  »•  Cif-  Sen 
7"oc.  (ex.;  .ytiorfiis  ftrsiiiam  las 
est  opUitias  qxum  patria.  Cic. 
ILi».  11.  33,  cf.  ia  Vatin.9,S5]. 
in  exsUiam  volant^riam  sece- 
dêre.  Sen.y^  Au  fig.l  Oblija- 
tioii  de  vivre  hors  d'un  lieu, 
loin  d'une  personne  qu'on  re- 
grotte. £«i7ium,  «.  u.  Cic.  Voy.  , 

ÉCART,  ÉLUICSEMEST.  {|  :Par  OXV.)  \ 

Oblisal'f"    po"""    l'I'O™'"®    "*  I 
Tivre  ici-bas.  loin  de  la  céleste 
patrie.  Ejcsiliam,  ii,  n.  Eccl. 
exiler,   v.    tr.   Obliger  \qqn'  * 
sortir  de  sa  patrie,  avec  défense 
d'v  rentrer.  £'  patria  e-vire  ja- 
bê're  aiiqaem.  Cic.    Pis.  l''.33' 
Ex  arbe  (ou  ciiitate)  ^ypelUre 
(on  peilére]  aiiqaem.  Cic.  (Mil. 
37,  101;  Sest.    13,  30).  De  on  e 
eii-itaie    aiiqaem   ejicère.   Cic. 
flusc.  U.  10.  27;.  Voy.  bannir. 
S'—,  in  exsiliam  ire.  Cic.  a  pa- 
tria exire.  Cic.  solum   vertere 
ou  matâre.  Cic.  (Caecin.  3ii,  100).  , 
Exile,  extorris.e,  adj.Cic.  etc. 
(ex.  :  hinc  patres  famiUas  ex- 
torres  protagerant.  Cic.  qai  nos  ^ 
extorres    expalit   patria.    Liv. 
exsiilem,    extorrem     popalam 
Romanam  agire  ab  solo  pat rio 
in  liostiam urbem.  [Àv.nv.  l' Abl . 
exforris   patria,    domo.    Sali, 
agro  Romano.  Liv.  regno.Liv.); 

frofagus,  a.  am,  adj.  Sali, 
iv.  (ex.  :  Troj'ani.  Sali,  projo- 
gus  domo,  patria.  Liv.  ab  Her- 
mandicâ.  Uv.  ab  Thebis.  Liv. 
ex  Peloponneso.  Liv.).  Une  per- 
sonne exilée  et  (subst.)  un  exilé, 
une  exilée,  exsul,  cotnm.  Cic. 
etc.   (ex.:  exsales  damnatiqae. 
Cxs.  profectio  e.rsalam.  Nep. 
cum   vagas    et    exsal   errarel. 
Cic.  aiiqaem  exsalem  jadicàre. 
Nep.  exsales  redacantar.  Cic. 
nom  gui  exsales  restiluti?  Cic- . 
Etre    ou    vivre  —,    exsulàre, 
intr.    Cic.   etc.   (ex.  :  Hannibal 
apad  Praxiam  regem  exsalanf. 
Cic.  Saessam  Pometiam  e.xsa- 
latam  ire.  Liv.  in  Volscos  ex- 
salatam     abire.    Liv.).   ||   (Par 
ext.)    éloigner   qqn    d'un    lieu 
avec  défense  d'y  revenir,  Voy. 
BA!«NiR.  Il  (Au  fig.j  Bannir,  écar- 
ter. Vov.  BANNIR.  S'—,  exsala^ 
tam  abire.   Cic.  Kominam  so- 
cietatem  relinqaére.  Cic. 
existant,  ante,  adj.  Qui  existe. 
Qui  iqas!,  qaod)  est .  Cic.  Touti-s 
les    créatures    —,   omnia    qaie 
abiqae  sunt.  Cic. 
existence  '  lat.  post.  ex»i«ten(ia 
Claud.     Mam.),    s.    f.     Le     fait 
d'exister.  Vita.  ae,  f.  Cic    et^, 
(ex.:    vitam   amittére.    Cic.   in 
mea  vita.  Cic.  in  vità  [•  durant 
ma,  ta,  son    existence  •].  Cic. 
Uor.  voy.  vie);  saius,  utis,  t. 


Cic.  etc.  ^«x.  ;  imum  communia  ] 
s  itatis   aax-ilium    in   celeritati: 
piinehat  [-  la  rapidité  était  pour 
lui    le   seul    moyen    do   sauvei 
toutes   ces   existences    ■].    Cses. 
[B.  G.  V,  18,  1));  ortus,  ûs.  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  non  nobis  sotam 
nati    samxis    ortasqae    nostri 
partem    patria    vindicat.    Cic. 
[uff.  1,7. 22;»;  capul.  iris.  n.  Cic. 
etc.  (pour  sien.  -  l'existence  ci- 
vile, l'ensemble  dos  droiu  d'un 
citoyen  >,  ex.:  jiidiciam  capitis. 
Cic).  Donner   T— ,  gijnère,  tr. 
Cic.  Vov.    ENGENDRER,    [mettf* 
au]   jocR,  CRÉER.  Croire  à  1' — 
d'une    personne,    aliqafm    esse  i 
dicère.  Cic.  Nier  1'—  des  dieux. 
deos  esse  negare.  Cic.  U  admet  | 
1'—  des  dieux,  deos  esse  conce- 
dit.  Cic.  Ce  peuple  no  sait  rien 
de  r —  des  dieux,  bxc  gens  deos 
ignoraC Cic. S'apercevoir  del'— 
d'une  conspiration,  vidêre  con- 
/arationem    esse    (actam.   Cic. 
*i    (Spéc.t    La   vie  de    l'hommo 
ici-bas.    Voy.    vie.     condition. 
Moven  d' — ,  necessariti,  n.  pi. 
Sali. 

exister  (lat.  ea-sistëre,  '  pousser, 

naître,  se   produire  ■•),  v.  intr. 

Etre  actuellement.  Esse.  intr. 

Cic.  etc.  (ex. :  esse  ea  dico.  qase 

'    ccrni  fan^ve  possunt.  Cic.  nec 

enim,  dam  ero,  angar  alla  re. 

Cic.  Orpheam  nunqaam  faisse. 

'    Cic.omniaguae  ubiiyuesant.Cic. 

l    esse  desisse  [-  ne  plus  exister  •]. 

Cic.  )  ;  comparéTe,  intr.  Cic. 

etc.    (voy.    [se]    trouver;    [se] 

betbocver):  vivère,  intr.  Cic. 

etc.  (ex.:  si  i-ii-ere£,  i-erba  e^us 

audiretis.  Cic.  en  pari,  de  chos.: 

qaoram  qaamdia  mansit  imi- 

tatio.  tamdia  gênas   illad  di- 

I    cendi    studiamqae    vixit.    Cic. 

(de  Or.  Il,-J3,  9i.]);  vigére,  intr. 

Cic.  (ex.  :  alia  qaxdam  dicendi 

molliora  ac  remissiora  gênera 

vigaerant.   Cic.  [de  Or.  U,  23, 

951);    exstàre,    intr.  Cic.   etc. 

(ex.:  e.rstat  libellas  ['  le   livre 

existe    encore  '].    Cic.   exstant 

ejas  complara  monumenta.Cic. 

sepalchra    exstant.    Liv.    voy. 

SUBSISTER).  Ne  plus  —,  interisse. 

Cic.  Vov.  PÉRIR.  Depuis  que  le 

monde— , post  homines  natos. 

Cic.  post  gênas  hominam  na- 

tam.  Cic. 

1.  exode,  s.  f.  (Ant.  hebr.)  be- 
cond  livre  de  la  Bible,  qui  con- 
tient l'histoire  de  la  sortie  d'E- 
gvpte.  E-todas, i, f. Tert.  1  (l-'ig) 
Emigration  on  masse  d'un  peu- 
ple. Demigratio,  onis,  f.  Liv. 
Hecessio,  onis,  t.  Liv.  Voy.  émi- 
gration. 

a.  exode,  s.  m.  (Ant.  grecque.) 
Dernii;re  partie  de  la  tragédie 
grecque  contenant  le  dénoue- 
ment. Exàdiam,  ii,  u.  Korr. 
Lacil. 
exonération,  s.  f.  Action  d'exo- 
nérer. Exoneratio,  onis,  f.  Jet. 

Vov.    BXEIIPTION. 

exonérer  (lat.  post.  exonerare. 
L'ip.;,  v.  tr.  Décharger  (qqn)  de 


KXO 
qqcb.  d'oiiàreux.  Voy.  oBchar- 

GER,    EXEMPTER. 

exorable.   adj.    (Rare.»    Qu'on 

peut     flc-^hir    par    ses    prières. 

E-xorabilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  exor. 

aficai.  Cic). 
exorbitamment,   adv.    D'une 

niuniéro  exorbitante. Voy. uxce*- 

SIVEMF.ST. 

exorbitant  (lat.  post.  exorbi- 
tans  [/iroprt.  •  qui  sort  do  la 
voie  tracée  •].  Lact.  .-lii;;.!,  adj. 
Qui  sort  des  bornes,  /n/inituj, 
a,  ani,  adj.  Cic.  Voy.  excessif, 

DÉMESURÉ,    EXAGÉRÉ. 

exorciser  (lat.  post.  ejcorci- 
sore.  Ulp.  Aag.),  v.  tr.  (Théol.) 
Faire  sur  les  démons,  pour  les 
chasser  du  corps  d'un  possédé, 
les  prières  de  riCslisc.  Per  Oeum 
dsemones  adj'arâre.  Lact.  .id- 
jaratione  divini  nominis  ex- 
pellcre  ac  (agâre  {d^emonasi. 
Lact.  1  Faire  sur  un  possédé, 
pour  le  délivrer  des  démons,  les 
prières  de  l'Eglise.  Dsemonium 
ab  aliqao  compescëre.  l'uij.  Un 
homme  exorcisé,  is  a  qao  da-- 
monia  e-rierunt.  Valg.  1  (Kis.i 
Adresser  à  qqn  les  prières  les 
plus  pressantes.  Voy.  adjurer, 

prier,    SUPPLIER. 

exorcisme  ilat.  post.  crorcis- 
mus.  Tert.),  s.  m.  (Thcol.)  Priè- 
res, cérémonies  pour  exorciser, 
Vov,  exorciser. 

exorciste  (lat.  post.  exorcista. 
Eccl.  Cod.-Jast.),  s.  m.  Clerc 
ch.irgé  d'exorciser. Qui  (/Tmonas 
adiaratione  divini  nominis  ejc- 
pellit  ac  (agat.  Lact. 

exorde.  s.  m.  (Rliélor.)  Début 
,p...>   rl;ci.^iirs    h.Tcnrdiatn.  ii.  n. 


d'un  discours.  t.rortiium,  ii.  n. 
Cic.  Qaint.  Initiam,  ïi,  m.  Cic. 
cf.  imfium  dicendi  samëre 
[,.  prendre  pour  —  •].  Cic). 
Proœmiam,  ii,  n.  Cic.  Kvorsu.s, 
us,  m.  Cic.  fntroitas,  ûs,  m. 
Cic.  Principiam  dicendi.  Cic. 
Dés  r— ,  ab  inilio  dicendi.  Cic. 
Faire  un  —,  prœfari  ou  prolo- 
qui.  Cic.  Prendre  pour  —  les 
paroles  mêmes  de  son  adver- 
saire, ejcordiri  a  dicto  advcr- 
sarii.  Cornif.  —  insinuant  ou 
par  insinuation,  insinuatio, 
onis,  f.  Cic.  —  ex  abrupto,  voy. 

BRLSyUE, 

exotérique  (lat.  post.  exotc- 
ricus.  Gell.),  adj.  (Philos.)  Qui 
se  fait  en  public.  Ad  valgarem 
popalaremque  sensam  ou  ad 
commane  jadiciam  popalarcm- 
qae  intelligentiam  accommoda- 
tas.  A.  Los  philosoplies  —,  e.x- 
trinsecasaascaltantes.Cic. 

exotique  (lat,arch.otpost.  cxo- 
(icus.  Plaat.  Gell.).  adj.  (llist. 
nat.  )  Qui  n'est  pas  une  pro- 
duction naturelle  de  nos  cli- 
mats. Advecticius,  a,  am,  adj. 
Sali.  Invecticias,  a,  um,  adj. 
Plin.  Adventiciat,  a,  am,  adj. 
Cic.  Importatus,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  artes.  Cic).  Voy.  t- 
TRANCER.  Il  (P.  anal.»  Termes  -, 
externa  verba.  Qaint.  Voy.   é- 


EXI' 

TRANCEB.     Mœurs    — ,    VOV.    BI- 

/.AKRF.    ^TltANfiE. 

«xotianae,  &.  m,  Moeurs  étran- 
^■•ro3.  fcreijriniiaa,  atis,  S.  Cic. 
«xpansibilité,  s.  f.  t  T.sciontif.) 
l'iopriélc  do  co  qui  ust  rxpan- 
aiblo.    Vis  ejctcndendi  ou  dila- 
tandi.  A. 
«xpansible,  adj.  (T.  scientif.) 
Susceptible     d'expansion.     Qui 
((/ua-,  qaod)  extendi  potest.  A. 
ùiffusilis,  e,  adj.  Lacr.  (V,  U(j~). 
«zpansii,  ive,  adj.  (T. scientif.) 
Qui  tend   a   dilater.  Quo  vapo- 
res  expandantur  ou  diiatanlw. 
A.  Force — ,   voy.  expansibilité. 
L'air  a  une  force  — ,  aer  se  ex- 
pandit.    Plin.    ^    Fig.    Qui    no 
sait    pas    renfermer   ses   senti- 
ments,  qui    les   répand   au  de- 
liois.  Affabilis,  e,  adj.  Cic.  Ncp. 
Hen.  Obvias,  a,  am,  adj. /-'/in. y. 
Peu    — ,    rccondilas.    Cic.    (cf. 
natarâ  tristiac  reconditil.Cic.). 
«xpansion  (lat.  post.  expansio. 
Ciel.-.-iar.  fUer,)^  s.  f.  ('!'.  scien- 
tif.) Mouvement  par  lequel   un 
gaz,  une  vapeur,  so  dilate.  Voy. 
DILATATION.    ||    Jlouvemûnt  par 
lequel  une  partie  organique  se 
développe,  etc.  Voy.  développe- 
ment. 1  (Fig.)  Mouvement   par 
lequel  le  cœur  répand  au  dehors 
ses   sentiments.  Dijfasio,  onis, 
(.    Scn.    (cf.    d.    unimi.    Sen. 
|brev.  vit.  5,  \]).Evaijalio,  onis, 
(.  Sen.  (cf.  ev.  animi.  Sen.  [ep. 

65,  16]).  Voy.  ÉPANCHEMENT. 

expatriation,  s.  f.  Action  d'ex- 
patrier, résultat  de  cotte  action. 
Voy.    EXIL. 

expatrier,  v.  tr.  Eloigner  (qqn) 
de  sa  patrie.  Voy.  exilkr.  S'  — 
(quitter  sa  patrie),  voy.  exiler. 

expectant,  ante  (lat.  exspec- 
tans,  qui  attend),  adj.  et  s.  m. 
Il  Adj.  Qui  attend.  Voy.  at- 
tendre. Il  (.\i-ch.)  *'.  m.  Celui 
qui  attend  la  premiài'o  place 
vacante.  Qai proximas  (muneri) 
designatus  est.  A. 

expectatii,  ive,  adj.  Qui  met 
en   droit  d'attendre.   Voy.  at-  I 

TENDRE.  i 

expectation,  3.  f.  Attente  d'une 
chose  qui  peut  arriver.  Exspec- 
tatio,onis,  f.  Cic.  Voy.  attente. 
expectative,  s.  f.  .Attente  d'une 
chose  qu'on  a  le  droit  d'espérer. 
Spes,  ei,  f.  Cic.  etc.  (cf.  mane- 
ris,  saccedendi,  hereditatis. 
Cic).  Etre  dans  I' — .  in  exspec- 
tatione  esse.  Cic.  exspectatione 

animi  pendëre.  Cic.  11  a  en  

un  emploi,  tiesi^najus  est  haie 
maneri.  A.  Il  a  en  —  la  charge 
de  Caïus,  designatus  est  sac- 
cessor  Gaji.  Avoir  le  prochain 
«mplol  en  — ,  proximam  desti- 
nari.  Liv.  Voy.  .attente. 
expectorant,  ante,  adj.  (Mé- 
dec.)  Qui  aide  à  l'expectoration. 
Qai  [qass,  qaod)  exscreationibus 
prodest.  Pl,n.  (Telle  substance) 
est  un  remudo  — ,  et  (siibstan- 
tivt.)  un  — ,  e.vscreationibus 
prodest .  Plin .  exscreationes 
faciles  (acit.  Cets. 
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expectoration,  s.  f.  (Médec.) 
Rejet  de  mucosités  ou  autres 
matières  hors  des  voies  respi- 
ratoires. Exsrreaiio,  onis,  f. 
Plin.  Aiderai'—,  faciliter  1'— , 
e.xscreationes  adjuvàre  ou  (a- 
ciles  l'acèrc .  Plin. 
expectorer  (  lat.  expectoràrc 
[•  rejeter  hors  de  la  poitrine  ■]. 
Ace.  Enn.],  v.  tr.  (Médec.)  Re- 
.joter  horsdes  voies  respiratoires. 
Exscreârc.tr.  Plin.  Kxspaêre,tr. 
l'Un.  Voy.  CRACHIH,  rejeter.  Il 
(Fig./  Arch.  S'—  (parler  à  cœnr 
ouvert),  totam  animam  saam 
aperïre  ou  profandére.  Cic. 
expédient,  ente,  adj.  et  s.  m. 
Il  Adj.  Qui  convient  pour  la 
circonstanca.  Qui  Iquse,  qaod) 
expedit  ou  conienit.  Cic.  Con- 
venicna,  p.  adj.  Cic.  11  est  — 
de,    expedit    (av.    l'Inf.).    Cic. 

Voy.     AVANTAGEU.'i,     IMPORTER.    ^ 

6'.  m.   Moyen   de  se   tirer  d'af- 
faire pour  le  moment.  Via,  se, 
{.Cic.   etc.  (ex.  :   tria  exeandi. 
Cic.  viarn  invenire.  Cic.  viam 
c.onsilii  invenire.  Cic.  exeandi 
l'i/im  nancisci.Cic.  nallam  viam 
saluti  me.TS  invenio.  Cic);  exi- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  nal- 
lias  consilii  e.vitam  invenimas. 
Cic);  consilium.  ii.  n.  Cic. 
Ca-s.  Nep.  Liv.   (ex.:   tali  ron- 
silio  proditores  percatit.  Nep. 
singalari    nostrorum    militam 
lirtati  consilia  cajasqae  m.odi 
Galloram.  occarrebant.  Cœs.)  ; 
ars,  artis,  f.  Ter.  .Sali.  Liv. (ex.  : 
arfe    minime   Romanâ.    [«  peu 
digne    d'un   Romain    ■].  Liv.); 
artiâciam,    ii,    a.   Cic.    etc. 
(ex.:  idqaod  contra  me  locatus 
es,  artificio  qaodam  es  conse- 
catas.   Cic.  non  l'irtute  neqae  , 
in    acie    vicisse  Homanos,  sed 
artificio  qaodam.  et  scientiâ  op-  , 
pagnationis.  Cœs.);  machina,  i 
as,   f.  Cic.    etc.  (voy.  juchina-  | 
TioN,  RU3E,  iNTRiGiiÊ)  ;  macbî- 
natio,  onis,  f.  Cic.  {ex  -.Jadex 
tanqaam  machinatione  aliqaâ 
tam  ad    severitatem,    tam   ad 
remissionem  animi...   est  con- 
torqaendas.  Cic.  [da  Or.  II,  17, 
72]).  Dos  — ,  prsestigisp,  arum, 
f.  pi.  PlavU.  Cic.  Fertile  en — , 
versatas.  Cic.  Trouver  un   — , 
rem  expedire.  Cic.  Etre  à  bout 
à' — ,  qao  se  vertat,  non  haberc 
Cic. 
expédier  (lat.  expedire  f/jroprt. 
-  dégager  de  ce  qui  retient  •)), 
v.   tr.   —  qqn   (la   mettre  hors 
d'affaire,  terminer  son  affaire). 
Voy.     DÉPÊCHER.     Il     (Par    ext.) 
Famil.    En    finir  avec    qqn,    le 
tuer.    Conficére    aliqaem.    Liv. 
Il    iFig.)   Ruiner,    perdre   qqn. 
't'oy.  ces  mots.  T  Expédier  qqch., 
en  finir  avec  une  chose,  la  ter- 
miner promptement.^frsoii'êre, 
tr.  Cic.  (cf.  unamqaidqae  tran- 
sigëre  [.  terminer  -],  expedire 
[-    finir   -'.    absolvêre  [-  expé- 
dier  -].  Cic.\.  Conficére  {nego- 
fiant.).  Cic.  Matarare  (cœpta).  ! 
Liv.  —   une  guane,   profligàre 
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bellum  ac  tollêre.  Cic.  —  an 
récit,  ahsoivêre  aliqaid  qaain 
paacissimis .  Cic.  paucia  da 
aliquà  re.  Sali.  Voy.  dépêcher, 

HATER,     TERMINKtt.      ||      SpéC.     

un  acte,  un  contrat,  etc.  (eu 
faire  une  copia  conforme  à  la 
minute).  Descrihère,  tr.  Cir. 
Tranacribëre  (  testarnentam  ) . 
Cia.  Voy.  copier.  Ecriture  expé- 
diée (sorte  d'écriture  courante). 


voy.      CODRANT. 


(Par    ext.) 


Famil.    Faire  disparaître.  Toi- 
lire,  tr.  Cic.  Voy.  disparaître. 
1  (P.   ext.)  Faire  partir  (qqch., 
qqn),     pour     une    destination. 
Mittére,  tr.Cic.  (voy. envoyer'; 
dimittére  (»  envoyer  dans  dif- 
férentes   directions  -),   tr.  Cic. 
etc.  ^e!i.:  pueros  circam  amicof. 
Cic.  legatos.  Liv.  litteras  pua- 
sim,  in  alias  urbes.  Liv.  tabel- 
lariam.    Cic.     voy.     dépêcher, 
envoyer)  ;   dare,   tr.   Cic.    etc. 
(  ex.  :    dare    litteras    Trallibus 
U   de  Tralles  .].   Cic).  —  qqn 
(pours'an  débarrasser),  oiieyâre 
ou  amandâre  aliqaem..  Cic.  — 
sous  main  (un  émissaire),  sah- 
mittére,  tr.  Cic.  (voy.  envoyer!. 
expéditeur,   s.    m.    Celui   qui 
expédie  des  marchandises.  Qui 
mittit  [aliqaid  ad  aliqaem).  Cic. 
Qui  dat  {aliqaid  ad  aliqaem). 
Cic. 
ezpéditif,  ive,  adj.  Qui  expé- 
die   les     choses,     qui    en     finit 
promptement  avec  ce  qu'il  a  à 
faire.  Strenuas,  a,  am,  adj.  Cic 
(cf.  strenuas  rem  aage.  Hor.' . 
Promptas,  a,  am,  p.  adj.   Cic. 
Properans,    p.    adj.    Cic.    Un 
homme    — ,     expediti    consilii 
homo.  Tac.  Il  faut  être — ,  pro- 
perato  opus  est.  Plaut.  mata- 
rato  opus  est.  Liv.   \\    (P.  ext.) 
En  pari,  des  choses.  Voy.  prompt, 
RAProE.   Des   mesures  — ,    cele- 
riora    ou  prascipitia    consilin. 
Liv.    Jugement    — ,    maturam 
judiciam.  Cic.  D'une  façon  — , 
expeditë.  Cic.  Voy.   précipité. 
expédition,    s.    f.    Action   d'en 
finir    avec  ca   qu'on   a  à  faire. 
Expeditio,   onis,   f.   Cornq. 
(es.:  m.altaram.  reram.  Corni(. 
[rhet.    IV,   68]).  Absol.  Festi- 
natio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
festinatio  alicajas.   Cart.  voy. 
HATE,   eupressemkbt)  ;    celeri- 
tas,  atis.  f.  Cic.  (ex.:  celeritus 
ingenii.    Cic.    voy.    diligence, 
empressement,  promptititoe).  Un 
homme  d' — ,   voy.  expéditif.  || 
(Spéc.)  —  d'un  acte,  d'un  con- 
trat,  etc.    copie  conforme  â  la 
minute.    Exemplum,    i,    n. 
Cic.  (ex..:  scribère  [^  faire  i'ex- 
péd.  d'un  acte  -].  Cic);  exem- 
plar,  is,   n.  Plin.  j.  (ex.  :  tes- 
tamenti.    Plin.  J.    voy.    copie). 
Il    (Arch.)   Aa  plar.   Dépêches. 
Voy.  ce  mot.  1  Action  de  faire 
partir    pour    une    destination. 
Missio.  onis.  f.  Cic.  (voy.  en- 
voi); dimissio,  onis,  (' Cic. 
(ex.:  dimissiones  libertoram  ad 
jferiendas  diripiendasqae  pro- 
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lineioM.  Cic.  [parad.  6,  ii6]).  — 
d'un  convoi  uo  vivres,  rofi>- 
meatus.ùs.m.Cses.  ||  (Spéc.  Ex- 
pédition militaire  envoi  Je  irou- 
^>es  pour  porter  la  îjuerre  dans 
un  pays).  Expeditio,  onis. 
f.  Crs.  etc.  ^o\.:  f-xpr^tiitionetn 
prsrparàre.  i-uet.  pai\:re  in  Aiyi- 
Wiosios.  Curt.  expeditionis  ejas 
comités.  Liv.  hiberna.  Sali.  fr. 
Lii:  noctarna.  Hirt.  milites  (X 
hibernii  in  expeditionenx  e\0- 
•Vire.  i^jH.  iniiitfs  in  expedi- 
tionem  mittére.  Cses.  in  expe- 
ditionem  exercitum  edacère. 
Cic.  in  expeditionem  ire.  Liv.-, 
militia,  se.  f.  l'ell.  ivoy.  cam- 
pagne, ciEBRE'.  —  marilime, 
bellam  maritimum  ou  navale. 
Cœs.transmarina  militia.  Ilirt. 
M  (P.  anal.;  Envoi  d'hommei. 
de  navires,  pour  explorer  une 
région,  etc.  Peregrinatio,  onis, 

f.  Lie.  Voy.  VOYAGE,  DÉCOUVERTE. 

—  maritime,  naiigatio,  onis, 
f.  Cic.  Faire  une  —  dans  les 
pays  inconnus,  longas  terras  et 
ignotas  re'jiones  peragrûre.Cic. 
Il  (Fig.)  Ucm:irclie,  entreprisa 
que  qqn  est  allé  faire.  Voy.  dé- 
marche, ENTREPRISE.  Voilà  Une 

—  manquée,  voy.  corp. 
expéditionnaire,  adj.  et  s.  m. 

Qui    s'occupe    dos    expéditions 
d'actes.    Commis,    clerc    —    et 
fsubst.)  un    —  (commis  chargé 
de  faire  des  copies  d'actes),  scri- 
ba,  œ  m.  Cic.  a  manu  jenus. 
Imcr.  1  Envoyé  en  expédition 
militaire.   Armée  —,  ejrercifas 
in  expeditioncm  edactas.  Cic. 
expéditivement,   adv.   D'une 
manière  expéditive.   Expedite, 
adv.  Cic. 
expérience    (lat.    experientia 
[-  expérience  que  l'on  fait,  es- 
sai,   épreuve     -]',    s.    f.    L'suge 
pratique    d'une    chose.     Usus, 
us,  m.  Cic.  etc.  (ex.;  mu  prx- 
ditum  este.   Cic.  [Clu.   31,  8!.]. 
usas  fjaotidianas.  Cic.  [Caec.  5, 
lil.  magnam   usam  in  aliqaa 
reUabére.  Cas.  (B.  G.  1,39,2]. 
magnam  asum  in    re  militari 
habére.  Cic.  [Sen.  5,  12].  usu» 
rei  pablicse  [•  1" —  politique  •]. 
Cic.  usai  in  re  pahlica  mori- 
maram  rerum,  Cic.  in  castris 
asut.    Cxs.    maltarum    rerum 
usum   habëre    ['    avoir  une  — 
étendue,    variée  •].    Cic.    [Am. 
9,  G],  osas  me  docait.  Ci'.,  [de 
Or.  II,  50,  20.'.]);  res,  rei,  f. 
Cic.  etc.  f^ex.  ;  re  doctut  intel- 
lexi  et  didici.    Cic.    [ep.    XIII, 
15,  I].  res  docait  id  veram  eise. 
Cic);  ilOC(à'appl.  à  ce  qui  suit), 
pron.  n.  Cic.   (ex.  ;    atqae  hoc 
quidem  videre   licet  [•  on  pout 
faire  cette  —  que   •],    eos   qai 
antea  commodii  (aerint  mori- 
btu,  imperio,  potestate,  pros- 
fieris  rebas  immutari.  Cic.[km . 
1.J,  5.'.],.  .Savoir,   connaître  par 
—  ,   experiri.  dep.  tr.  Cic.  etc. 
Ie\.  :  illos  graves,  saperbos  in 
reha»   tecundis.    Liv.   aliqaem 
[ortem    inimicam.    Nep.    jam 
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antea  expertas  lam  oaram  (i- 
dei  miseris  esse.  Sali,  malta 
acerba  e.ipertus  est  [•  Il  a  du 
faim  des^doulouri'uses-  ).  <-  ic. 
eqaidem  in  me  ipso  s.Tpissime 
experior,  ut  e.xalbescam  in 
principio  dtcendi.  Cic.  [do  Or. 
1,  26,  lïll.  absol.  de  me  e.rpe- 
rior  ['  jeu  fais  l'—  person- 
nelle •  ].  Cic.  e.xperiendo  ma- 
gia  qaam  discendo  cojnovi. 
Cic.experti  sciredebemiwf-nous 
devrions  savoir  par  e\p.  .).  Cic. 
[Mil.  20,  G9]K  Sans  —  <ie  la 
guerre,  rei  militaris  radis.  Cic. 
(Ac.  11,  1.  3).  Qui  n'a  pas  1'  — 
du  monde,  rerun»  imperitas. 
Cic.  1  Connaissance  d'une  chose 
acquise  par  l'expérience.  UsuS, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  usum 
a/icuy'us  rei  percepisse.  Cses. 
aliqaid  osa  cognitam  Itabêre. 
Cic.  scientia  atqae  usas  rerum 
naaticaram.  Cic).  ||  (Absol.) 
Connaissance  des  choses  acquise 
par    l'usage,    par    la    pratique 
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.   Cic. 

.  nul- 

.  Cic. 

qaas 

Cic. 


Usus.    ûs,   m.   Cic. 
longinqui  temporis  usas 
magno  usa  prxditas.  Cic 
lias  asûs  [-  sans  oxp.  •  ] 
usam  consf-qui  ex  caasis. 
diximas.  Cic.  usa  carêre 
usa  ipso  perdocias.  Cic.  reram 
omnium     magister    est     usus. 
Cic.   adhibendus  est  usus   ad... 
[.Il  faut  de  1'— pour...  •].  Cic. 
usu  liûcfus.  Ca?s.ouperitu3.Cic. 
ou  exercitatus.  Cic);  pruden- 
tia,  se.  (.  Cic.  etc.  ^ex.  ;  spec- 
tatse  prudentise  vir.  Liv.-.  sa- 
pientia,  se,  (■  Cic.  (ex.  :  fa- 
ciendi      dicendique     sapientia 
|.  1' —  de  l'homme  d'Etat  et  de 
l'orateur  •].     Cic.    [de  Dr.    III, 
16,  59]);  peritia,  se,  !■  Sali. 
Tac.  iPX.  :  (fuibas  peritia  et  ve- 
ram  ingcniam  est.    Sali.    (r.). 
Qui  est  sans  —,  rudts.  Cic.  im- 
peritas. Cic.  1  ('r.  scient.)  Opé- 
ration qu'on  elTectue  pour  véri- 
fier ou  démon iror  qqcli.  par  la 
pratique.  Experimentum,  i, 
n.  Sali.    Cels.   Quint.    Plin.  j. 
(ex.  :    medicina    tota    constat 
experimenlis .    Quint,     expéri- 
menta   agëre.     l'Un,     experi- 
menlis cognitum  est.  .Sa//.;.  || 
iPar  ext.)  Essai  pratique.   Voy. 
ESSAI.   Il  (Par  anal.)  'lunter  une 
e.\périence  sur  qqn,  sur  qqch. 

Vnv.  KPRKl  VE,   KI'UOUVEU.  1     Al>- 

sol'i   Philos.  L'observation    dos 
faits.  Voy.  ob^kiivation. 

expérimental,  aie,  adj.  il'. 
scientif.)  Fondé  sur  l'observa- 
tion dos  faits,  lie  ou  usu  cogni- 
tas.Cic.  Heram  usu  obscrvatus 
Cic.  C'est  une  vérité  —  que. . ., 
rerum  usa  ohservatum  est  (avec 
l'Ace,  et  l'Iiifiri.).  Cjc.  C'est  là 
une  tre»  grande  prouve  —,  hoc 
maximum  est  experimentum. 
Cic. 

expérimentalement,  adv.  (  1 
»cir;ntif.)  D'une  manière  expéri- 
mentale. Observato  reram  usa. 
Cic. Savoir  —,  expertam(in  se, 
in  nobis,  in  aliisi  scire,  Cie, 
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expérinientateur,   s.  m.    (T. 

scioiitif.)  Celui  qui  alTectue  doi 
expériences  pour  vérifier  ou  dé- 
montrer qqch.  par  la  pratique. 
Qui  experiendo  tentât.  A.  (d'à. 
près    Sen.).    Qui    e.rperimenta 
agit.    Plin.    .-I.  (d'après   Plin.). 
Etre  un  — ,  experiendo  tentAre. 
Sen.  e.rperimenta  agëre.  PU')- 
expérimentation,    s.    f.    (T. 
scientir.)  Action  d'effectuer  îles 
expériences.  .-Irs  experiendi.  .1. 
I,a   méthode  d'- ,    ratio  expe.- 
riendi   ou   experiendo    aliqaid 
disccndi.  .1. 
expérimenté,  ée,  adj.  Instruit 
par  l 'expérience.    6'su  perilas, 
et  simpl.  peritus,   a,  um,  adj, 
Cic.  Gnarus,  a.  um  (rei  pabti- 
csf).  Cic.  Exercitatus,  a,  am,  p. 
adj.    Cic.   Cxt.    Prudens,    ailj. 
Cic.  Il  (Absolt.)  Re  (ou  usu)  dor- 
(usiou  fdoc(ns).Cic.  Un  homme 
Intelligent  et—,  vir  usu  sapien- 
tiaqae  prsestans.    Cic.    Homme 
d'Etat  — ,  scientissimus  rei  pu- 
blicse  gerendce.  Cic. 
expérimenter   (bas  lat.  expa- 
rimentare),  v.  tr.  (T.  scientif.) 
Vérilior    par   expérience.    Ten- 
ture, tr.  Cic.  lùcperiri,  dép    tr. 
Cic.    Periclitari,    dép.    tr.    Cic 
Voy.  liPROuvEB.  Il  (Absolt.)  Dans 
les  sciences  d'observation  .  IClToc- 
tuerdos  expériences,  pour  véri- 
fier,   démontrer    qqch.   par    la 
pratique.    E.xperiendo   tenture. 
Sen.  Expérimenta  agëre.  Plin. 
expert,   te   (lat.  e.rper(us,  -  é- 
prouvé  ').  adj.  et  s.  m.  ||    Adj. 
Versédanslaconnaissancod'uno  , 
chose    par  la  pratique.   Malta-  1 
rum  rerum  peritus  in  doctrina. 
l'arp.  Perifus  alicajas  rei.  Cic. 
Gnaras  alicujus  rei.  Cic.  Exer- 
citatus   ou  versatas  in  aliqaa 
re.  Cic.  1  8.  m.  Celui  qui  étant 
verse  dans  la  connaissance  d'il  no 
chose  peut  être  appelé  à  déci- 
der on  cas  de  contestation.  He- 
ram   pradens     ou    intelligens. 
Cic.  .irbiter,  tri,  m.  (Sic. 
expertise,  s.  f.  (Arch.)  Qualité 
de  celui  qui  est  expert.  Peritia, 
se,  f.  Sali.  Pradentia,  œ,  f.  Cic. 
^     (Droit.)    Appréciation    fait- 
par  desoxporla.  Probatio,  onix. 

f.  Cic.  Voy.  ESTIMATION,  ÉVA- 
LUATION. 

expertiser,  v.  tr.  (Droit.)  Sou- 
niettro  à  une  exportiso.  Fallu  — 
q(|ch.,  rem  {alicai)  scstimandam 
permittëre.  Liv.  Voy.  évaluer. 

expiateur,  triée' (lat.  post. 
expiator,  trix.  Eccl.),  adj  (Ita- 
:e.)Propro  à  expier.  Voy.  expia- 
toire. 

expiation,  s.  f.  Cérémonie  re- 
lii;iouso,  sacrifico  fait  pour  pu- 
rifier de  la  souillure  d'un 
crime.  Expiatio,  oniS,  f-  Cic. 
l.iv.  (ex.;  sceleram  in  hominet 
et  impietatum.  Cic.  [Leg.  I,  U, 
Uf\].audiii,quibas  dix  iratis  ex- 
piatio debeatar.  Cic.  (harusp. 
rosp.  10,  21].  a.up]ur.expiatio- 
nes.  Cic.  |Log.  II,  i;.,3/.J.  Sen. 
[N.Q.  11,38,  3]);  piaculuw,!, 
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(pr.  •  sacrifice  expiatoire  •),  n. 
Cic.  etc.  (voy.  eximatoirk)  ; 
procuratio,  onis  \pr.  •  coiv- 

moiiio  expiatoire  ■),  f.  Cic.  Sen. 
(voy.  Exi'iA'roiRE).  Kairo  des — , 
voy.  EXPiEK.  l'urilior  par  cl«s 
—,  expiàre,  tr.  Liv.  Voy.  ex- 
pier. Délournor  des  proilisus 
par  des  — ,  sascipérc  prodigi't. 
Cic.  Un  sacrifice  d — ,  voy. 
EXPiATomE.  1  Réparation  d'une 
l'aute,  d'un  crime  par  la  peine 
qu'on  suliit.  Expiatio,  onis,  f. 
Cic.  .Satisfaclio,  onis,  f.  Cic. 
Imposer  à  qfjn  une  —,  piacu- 
lum  ab  atitjuo  cxiijére.  Liv.  || 
(Spéc.)  Dans  la  religion  chré- 
tienne. Réparation  du  peclié  par 
la   péailonce.    Voy.    pénite.vce, 

REPENTIR. 

expiatoire  (lat.  pose,  expiato- 
riu».   Aag.),  adj.  Destiné  à  une 
expiation    religieuse.    Pia,CU- 
laris,  e,   adj.  Varr.  Liv.    ex.: 
p.    hoslia.     Varr.    p.    sacram. 
Liv.],  depulsorius,    a,   um, 
adj.  P/in.  (e\.:  depalsoria  sa- 
cra. PUn.).  Sacrifice,  cérémonie 
— .  piaciilum,   i,  n.  Cic.  (ex.: 
porco  piaciilam  facëre  ou  dare. 
Cato.  Alacr.  porco  (eminà  pia- 
culampati  [•  faire  offrir  ■].  Cic. 
[cf.    Les.   II.   22,    57;    Att.  XV, 
25]);  procuratio,  onis,  f,  Cic. 
etc.  (ex.:  pr.   prodigii.   Liv.  at 
sue  plenû  procuratio  (ieret.  Cic. 
au    plur.    procarationes.    Cic. 
[Lee.  II,  il>,  3!.]).    l''aire  (ou  of- 
frir]  un  sacrifice  (ou  une  céré- 
monie) —,  procurôre.  Liv.  (saul. 
au  passif  impers.  :  simul  pro- 
caraiam    est,    qtiod    tripedem 
muium  Romx  natixm  esse  nun- 
tiatamerat.  Liv.].piacalare  sa- 
crum   facère.    Liv.    Détourner 
(un  malheur,  un  mauvais  pré- 
sage,  etc.)  par  des   cérémonies 
— ,  procarùre,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
monstra.    Cic.    prodigia.    Liv. 
ûstentam.   Phsd.).    Peine    — , 
piaculam,  i,   n.  Liv.  (cf.  a  vio- 
latoribas  gravia  piacata  exegit. 
Liv.).  Victime  —,  piaculam,  i, 
n.   Liv.  (cf.  piocuium  hostiam 
csedëre.  Liv.  par  ext.  ut  luendis 
periculis   pablicia  piacula    si- 
mus.  Liv.  piaculam  rupti  fœde- 
ris  liannibal.  Liv.). 
expier,    v.    tr.  Purifier    de   la 
souillure    d'un   crime,    par    un 
sacrifice  ou  une  cérémonie  reli- 
gieuse  (arch.).    Expiare   {pr. 
•  purifier  d'une  souillure  pardes 
cérémonies   ■),    tr.   Plaut.   Cic. 
Liv.    Flor.    (Voy.    purifier).  |{ 
(Par    ext.)  Laver  par   une    cé- 
rémonie    religieuse,     etc.,    un 
crime    dont    on    s'est    souille. 
Luère  ("   expier  ou   détourner 
par  des   expiations    •),  tr.  Liv. 
etc.  (ex.:  pericula  publica.  Lii\ 
[X,  28,  13|);  piâre,  tr.  Cic.  Tar. 
(ex.:     (abjura     aique     obstita 
pianto.  Cic.    [I.eg.  11,9,  21].  si 
<juic/  fifci  piandam  [uisset[dom. 
51, 13211. Qui  ne  peut  être  expié, 
inexpiabilis.  e,  adj.  Cic.  (ex.: 
êcelus,  (raus.Cic).  Voy.  expia- 


TioN,  EXPIATOIRE.  ||  (Fig.)  Répa- 
rer une  l'auto,  un  crime  par  la 
peine  iju'on  subit.  Expiàre, 
tr.  Cic.  etc.  'ex.:  scelus  suppli- 
cio.  Cic.  ali''njas  scelus.  Ltv. 
tua  scelera  dii  in  nostros  mi- 
lites expiaverunt  [•  ont  fait 
expier  tes  crimes  a  nos  sol- 
dats •  ].  Cic.)  ;  luère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  stuprum  morte.  Cic. 
delicta  majoram.  Hor.  ne  san- 
guine liberum  saoram  ralpa 
defectionis  laeretur.  Liv.  nunc 
calpam  ma/orum  posleri  laere. 
Curt.  qui  [obsides]  capite  tuè- 
rent, sipacto  non  staretar.  Liv. 
luere pœnas  peccati[litt.  '  subir 
des  châtiments  en  expiation  de 
sa  faute  •].  Cic).  Voy.  rache- 
ter. Il  (Spéc.)  Réparer  le  péché 
par  la  pénitence  (relig.  cbrét.). 

Voy.   réparer,    PÉNITENCE. 

expirant,  ante.  adj.  Qui  est 
près  d'expirer.  Voy.  Mot;RANT. 
Il  (l'ia.)  Mortuus,  a,  um,  p.  adj. 
cic.  Intermortuus ,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (cf.  i-u.x".  Cic). 

expiration  (  lat.  exspiratio 
\proprt.  exhalaison,  vap.-ur),  s. 
f.  (T.  scientif.)  Mouvement  par 
lequel  l'air  est  expulsé  des 
poumon».  Respiratio,  onis.  f. 
Cic.  Une  partie  (de  cet  air) 
est  expulsée  par  1' — ,  e-r  eà  pars 
redditur  respirando.  Cic.  || 
(P.  ext.)  Mouvement  par  lequel 
un  soufflet  chasse  l'air.  Flatus, 
us,  m.  A.  T  [Fig.)  Le  fait  do 
prendre  fin.  Fxitus,  us,  m.  (..  ic. 
A  r —  de  l'armistice,  corn  in- 
datiarum  dies  exiret.  Liv.  A 
r —  de  leurs  pouvoirs,  abeun- 
tes  nmgistrata.  Liv.  A  V —  de 
sa  préture,  prœtarâ  [anctas. 
Vall. 

expirer  ^lat.  exspirare.  Lucr. 
Virg.),  V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
(T.  scientif.)  Expulser  des  pou- 
mons l'air  qui  a  servi  à  la  res- 
piration. Animam  respiràre  et 
reddére.  Cic.  (N.  D.  11.  5i.,  136). 
Animam  reddére  respirando. 
Cic.  Voy.  EXHALER.  ^  (Absol.)  V. 
intr.  Rendre  le  dernier  soupir. 
Exspirare,  intr.  .Sali.  Liv. 
(ex.:  per  singulos  artus  exspi- 
rare. Sali.  (r.  inter  primam 
carationem  exspiravit.  Liv.  [II, 
2  1.9;  cf.  XVI1I,19,12];  ce  verba 
que  Cicéron  n'empl.  pas,  peut 
être  remplacé  par  efflare  ani- 
mam. Cic.  [Mil.  18,  ;.8].  agére 
anin\am.  Cic.  [Tusc.  I,  9,  19j. 
edére  animam.  Cic  [Sest.  38, 
83]  ou  e.vtremum  spiritum  edé- 
re. Cic.  [Phil.  12,  9,  S2]'.  ||  (Fig.) 
Cesser  d'être.  Voy.  périr.  La 
parole  —  sur  ses  lèvres,  excidit 
illi  oratio.  Cic.  La  haine  — 
devant  les  tribunaux ,  invidia 
jacet  in  judiciis.  Cic.  ||  Prejtdre 
fin.  Exire.  intr._  Liv.  lex.: 
exierant  iiiciuii«.£.ii'.).  Etre  sur 
le  point  d' — ,  in  exitu  esse. 
Cic.  Voy.  FIN. 
explétif,  ive,  adj.  (Gramm.) 
Qui  sert  à  remplir  la  phrase,  sans 
être  nécessaire  au  sens.  E.xple' 


li.vr» 


857 


livus,  a,  um,  adj.  Diom.  Donat. 
Prise. 

explicable  i  lat.  explicabilis. 
PUn  [IV,  98].  Aug.),  adj.  (Uar.)  ) 
Qui  peut  être  expliqué.  Qui 
{(]ux,  (jaod)  explicationem  ha- 
bet.  Cic.  ou  explicdri  potest. 
Cic. 

explicateur,  s.  m.  (Rare.)  Celui 
qiii  donne  l'exiilication  deqqcli. 
E.xplicator,  uris,   m.  Cic.  Voy. 

INTERPRÈTE. 

explicatif,  ive  (bas  lat.  expti- 
cativus'i,  adj.  (T.  didact.j  Qui 
a  pour  objet  d'expliquer.  Qui 
{qiise,  quod)  ad  explicationem 
pertinet.  A. 

explication,  s.  f.  Développe - 
mont  destiné  à  éclaircir  le  sens 
de  qqoh.  Explicatio.  onis,(. 
Cic.  etc.  (ex.  :  verborum.  Cic. 
(abularam.  Cic.)  ;  enodatio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.;  enod.  nomt- 
num.  Cic.  [N.  D.  III,  2.'.,  G2|. 
voy.  éclaircissement);  expla- 
natio,  onis  (pr.  •  éclairciss  — 
meut  'i,  f.  Cic.  (ex.:  seqaitatis. 
Cic.  natarse.  Cic.  au  plur.  ex- 
planationes  interpretum.  Cic. 
explanationes  portentoram . 
Cic);  explicatus,  uum,  m. 
pi.  Cic.  (n'est  empl.  qu'au  plur. 
chez  Cic.  ex.  :  difficiles  habëre 
explicatus.  Cic.  [.N.  D.  III,  39, 
93));  interpretatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  jaris.  Cic  verbo- 
rum. Cic.  ostentorum  et  som- 
nioram.  PUn.  hajus  verbi  vis 
et  interpretatio.  Cic.  interpre- 
tationem  rei  adjicêre.  Sen.); 
solutio,  onis,  f.  Sen.  (ex.  : 
non  est  quod  exspectes,  ut  so- 
lutionem  tibi  ostendam,  .sVn. 
[ben.  II,  3i.,  1])  ;  deûnitio, 
onis,  f.  Cornif.  Cic.  (au  plur. 
vsrborum  omnium de^nitiones . 
Cic.  [de  Or.  II,  19,83]).  -  d'un 
auteur,  pratUctio,  onis,  f.  Quint, 
enarratio,  onis,  f.  Quint.  (I,  U, 
2,  sqq).  1  (Par  ext.)  Ce  qui  rend 
raison  d'un  fait.  Causa,  as,  f. 
Cic.  etc.  ^ex.  :  causam  ajjerre, 
qaare...  Cic.  caasam  reddére 
Sen.  rei  caasam  rogitàre.  Tac); 
ratio,  onis,  f.  Cic  (ex.  :  ra- 
tionem  reddére,  cur...  Cic). 
Voy.EXPLiQUER.  Il  (Spéc.)  Compta 
que  l'on  demande  ou  que  Ion 
rend  à  qqn  de  paroles  ou  d'ac- 
tes qui  doivent  être  justifiés. 
Voy.  COMPTE,  [s']expliql"er.  \'ive 

— ,     voy.     CONTESTATION,     DIFFÉ- 
REND,  DÉBAT. 

explicit  (lat.  explicit,  abrévia- 
tion pour  explicitus  est  liber.), 
s.  m.  (Paléogr.)  Formule  de 
scribe  indiquant  la  fin  d'un  ou- 
vrage. Explicit  s.-o.  liber.  Mart. 
[XI.  107,  1).  Hier.  (ep.  28,  J.)- 

explicite  (lat.  expiici(us,  parti- 
cipe de  explicare,  expliquer), 
adj.  (T.  didact.)  Enoncé  com- 
plètement. Expressus,  a,  tim, 
p.  adj.  Cic.  Apertus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic  (cf.  apertissimis  ver- 
bis.  Cic.\.  Argutus,  a,  um,  adj. 
Cic.    (cf.    litterse    argatissimse. 

Cic).  Voy.  CLAIR,  DÉTAILLÉ,  FOK- 
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Msu  II  CiMyanc»  —  (dont  on  a 
fait  profession  dèclaréel.  Aper- 
ciu,   a,   uni.  p.  adj.  Cic.  Voy. 

DtCLARBR,    FRANC. 

explicitement,    adv.    «T.    di- 

•iacL.)  D'uua  manière  explicite. 
Expresse,  adv.  Cic.  Enodaté, 
adv.  Cic.  Apertf,  adv.  Cic.  (cf. 
apertê  icr  inu'icuC.  Cic.;.  Df/î- 
nité,  adv .  Cic.  jcf.  lex  defniic 
potettatem  Pompejo  civitaten\ 
donandi  dederat.  Cic.].  Dési- 
gner qqch.  — ,  nominàre  ali- 
giùd.  Cic.  Demander  —,  appe- 
tère  atqae  deposcére.  Cic.  Sti- 
puler, désigner  —  (en  pari, 
d'une  loi),  ejccipére,  tr.  Cic. 
Plin.  Voy.  expressément,  for- 
mellement. 
expliquer,  v.  tr.  (Propr.)  Dé- 
ployer (arch.).  Explicàre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  déployer).  1  i.Fig.] 
Développer.  Voy.  ce  mol.  {{ 
Déclarer.  Voy.  ce  mot.  S' — , 
c.-à-d.  déclarer  sa  pensée,  men- 
tem  $aam  explicùre.  Cic.  sen- 
tentiam  taam  crplirOre.  Cic. 
aperire  se.  Cic.^  Eclaircir  par 
un  développement  le  sens  de 
qqch.  Explicàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  latentcm  [rem]  explicàre 
definicTido,  obicaram  exptanâre 
intcrpretando.  Cic.  verbam  ex- 
plicàre et  excixtère  [•  expliquer 
et  définir  clairement  «J.  Cic. 
cjxasas  reram.  Cic.  res.  Nep. 
non  alienam  eâse  arbitror  ex- 
plicàre breviter  qxisc  mihi  sit 
ratio  et  coosa  cam  Cxsare.  Cic. 
hoc  igitar  loco,  qaanqaam  a  te 
diLigenter  est  explicatiim  finis 
hic  bonorum  et  qui  a  Stoicis  et 
qaem  ad  modum  diceretar.  ta- 
men  ego  qaoqae  exponam,  at... 
Cic.  absûl.  expl.  de  segritadine 
F-  donner  des  explications  -]. 
Cic.  [Tuïc.  III,  6,  13].  de  reram 
natarà.  Cic.];  expian  are,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  explanabis  Uoc 
dUigentius.  Cic.  itle  tibi  omnia 
explanabit.  Cic.  expl.  alUjiiid 
conjectarâ.  Cic.  absol.  camdo- 
ceo  et  expiano.  Cic.  plane  quid 
sit  non  intelligo  ;  explanabis 
igitar.  Cic.];  enodàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  explanâre  ['  expliquer 
étymologiquemont  -•]  norrUna. 
Cic.  volanlatem  contrarix  le- 
gis.  Corni(.);  expedire,  tr. 
Plaat.  Ter.  Cic.  Suit.  (ex.  : 
priasqaarn  li.ajas  modi  rei  ini- 
tiant expediam.  Sali,  omnia 
expedire  elegantissimé.  Cic. 
[ad  Brut.  I,  15,  H)  ;  interpre- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  :  Jut 
alicai.Cic  falgura,  somni<i.(.'ic. 
(allaciter  portenta.  Cic.  pornœ- 
riam  postmœriam  interpretan- 
tar  esse  [^  ils  6xplif{uerit  po- 
mœriam  farpostmcerium].Lw.i  ; 
solvére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  cap- 
tiosa.  Cic.y,per  solvére,  tr.  Cic. 
(ex.  :  alicai  Uoc  ^i,Tt,y.i.  [-  pro- 
bl.!me  -\  Cin.  [ad  AU.  VII,  3,  ' 
lû]  ;  edissêrere,  (•  expliquer, 
dire  le  fin  mot  de  ••),  tr.  Cic.  I 
(ex.;  neqae  neceste  est  edisseri 
a  nobis,  qui  finis  funestx  fa- 


E.\P 

mili^  fiât.  Cic,  absol.  in  do- 
cendo  edisserendoque  sabtilior. 
Cic.  [Brut.  17,  65].  in  hoc  in- 
terprctandi  [.  explu|uer  le> 
oLiscui-ités  d'un  texte  de  loi  •], 
expUmandi  [.  définir  les  ter- 
mes ■■]  edisserendiqae  [•  discu- 
ter ou  l'expliquant  unequosiiori 
juridique  -J.Cic.  [lirut.a'J,  UB]); 
edissertâre,  tr.  Ui-.  (ex.  :  n«- 
qae  wjgrediar  narràre,  qtue 
edissertando  minora  vrro  fa- 
ciam  Liv.  [X.\1I,  ûi,  8]  ;  enu- 
cJeâre,  tr.  cic.  (ex.:  /i.ec  nanc 
enacleare  non  ita  necesse  est. 
Cic.  [Tusc.  V,  8,  83])  ;  illus- 
tràre,  tr.  Cic.  (ex.  :  Jaa  obsca- 
rum  [.  un  point  de  droit  obs- 
cur •].  Cic.  perspic'iis  dabia 
illastrare.Cic.i.  Celui  qui  expli- 
que, explanator,  oTis,m.Cic. 
(ex.:  oracuiorunt  et  vaticina- 
tiomun.  Cic.  [Div.  I,  51,  116]'. 
—  les  autours  (à  des  élèves,  i 
dos  auditeurs),  praelegére,  abs. 
Quint.  1  (Par  ext.l  Kendre  rai- 
son d'un  fait.  Explicàre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  causas  rerani.  Cic); 
expedire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ta 
non  expédies,  qaare...  Sen.). 
Voy.  RAISON.  Jo  no  puis  m'e.t- 
pliquer  par  quelle  folie...,  con- 
stituére  non possum  quà  amen- 
iià...  Cic.  La  cliose  s'explique 
d'elle-même,  causa  manifesta 
est.  Sen.  {|  (Par  6.\t.)  S'expli- 
quer avec  qqu,  c.-à-d.  lui  don- 
ner ou  recevoir  de  lui  des  éclair- 
cissemeuts  sur  ce  qui  a  besoin 
d'eue  justifié.  Conferre  aliqaid 
cam  aliqao  (•juvriOe^BaL  v.  npo; 
Tivaj.  Cic.  Colloqui  cum  aliqao 
de  aliqaa  re.  Cic.  Explicàre 
alicai  aliquid.  Cic.  (cf.  hoc  mihi 
e.rplices,  velim.  Cic.'f. 

exploit,  s.  m.  Action  d'éclat 
(à  la  guerre).  Facinus,  oris, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  f.  forte,  (  ic. 
egregiam.  atque  mirabile  (aci- 
nas  daoramCartliaginiensiam. 
•Sa//,  forte  ac  memorabile  fa- 
cinus. Cic.  f.  miiiiare.  Liv.)  ; 
facium,  i,  n.  Cic,  etc.  /ex.:  f. 
egregiam,  pulckerrimum.  Cic. 
f.  forte.  Cic.  f.  eijregia,  fortia. 
Sali.];  res.  rei,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
res  bello  geita  ou  simpl.  res 
gesta.  Cic.  res  biUlica.  Hor. 
egregie  reba»  bello  grstis.  Cic. 
res  gerèrc.  Hor.  Liv.  maxi- 
mas  res  in  bello  gerire.  Cic); 
laudes,  um,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.  :  exsuperûre  alicajas  lau- 
des. Lii-,  bellicas  laudes  ex- 
tenuàre  verbit,  Cic.  au  sing. 
cajus  laadia  at  memoria  ma- 
neret,  Nep.);  opus,  eris,  n. 
Cic.  (ex,:  opas  mugnum.  co- 
nari.  Cxs,  opas  beïli.  Cic.)  ; 
vir tûtes,  uia,  l.  pi.  A'ep. 
(Epa.u.  1,  ;.;  Mann.  12.  5).  |l 
Fig.  Famil.  Dos  —  galants,  fa- 
cinora,  um,  a.  pi.  Ter.  T  Acte 
judiciaire  (assi;jnation,  saisie, 
etc. t.  Actio,  onis,  (.  Jet,  Inter- 
peiiatio,  unis,  f.  Jet. 

exploitant,  ante,  adj.  (Rare.) 
Qui    fait    valoir    une    clio^o   en 
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liraiit  p.'trti  du  produit.  Qui 
(</u.i:)  jl'puorum  (ou  qu.vsttlm. 
lacrain)  prrcipU  (ou  sibi  parai) 
ex  re  iiliqaà.  Cic,  Voy.  exploi- 
ter. 

exploitation,  s.  f.  Action  d'ox- 
ploitor,  do  faire  valoir  une 
chose  en  tirant  parti  du  pro- 
duit. /Irfmini.tfrafio.  onis,  f. 
Cic.  Procuratio,  onis,  f.  Cir. 
Cara,  ac,  f.  Cic.  L' —  d'uno  terre, 
d'un  diiniaine,  (undi  cattara. 
Cic.  lillicatio,  onis.  f.  loi. 
L' —  des  mines,  procurutio  me- 
tallorum.  Liv.  Autoriser  1  — 
des  mines  de  fer  et  dô  cuivre, 
mais  interdire  colle  des  mims 
d'or  et  d'argent,  m^lalla  aari 
atque  argenti  non  exercêri, 
ferri  et  icris  permittère.  Liv. 
Se  livrer  à  1' —  de~  mines  d'ar- 
gent, cvercêra  argentifoJinas. 
Varr.  Droit  d' — dos  mines,  /as 
metallorani.  Jet.  Reprendre  1' — 
des  mines,  recolère  metuUa. 
Jet.  Le  rm-enu  de  l' —  dos  mi- 
nes, pecunia  qase  ex  metallis 
redit.  Nep. fructus  metallorum. 
Liv.  Il  (P.  e.Mt.)  Une  —  (une  fer- 
me, une  terre).  Villa,  x,  t.  Col. 
Pra-dium,  ii,  n.  Cic.  (une  fo- 
rêt), sUva  c-vdua.  Plin.  (uno 
mino),  metallum.  i,  n.  i,ii;.  )|  (P. 
ext.)  Action  d'abuser  de  qqn  à 
son  profit.  .-Ifcusus,  ûs,  m.  .4. 
Tout  est  (pour  lui)  matière  à  — , 
omnia  qaiestai  sant.  Cic.  Voy. 
exploiter. 

exploiter  (lat.  pop.  e.rp/icitare 
f"  accomplir  jusqu'au  bout  ■)), 
V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr.  (Arch.l 
Accomplir.  ox/*cuter.  Voy.  ces 
mots,  i  (Par  ext  )  Faire  valoir 
(une  chose)  on  tirant  profit  du 
produit.  Exercère,  tr.  Liv. 
Col.  Plin.f.  Tac.  (ex.:  rus  cX4ir- 
cê.re  et  colère.  Col,  prxdia  ras- 
tica.  Liv.  viiu'as,  campos  cu- 
rûrc  et  exercère.  Plin.  J.  Afri- 
cam  et  jEgyptam,  Tac,  ex,  sta- 
diosius  mare  quam  terras.  Jus- 
tin, figlinas,  argenti  fodinas 
(111/  alla  et  alia  metalla.  l'arr. 
metallum  .Macedonicum.  I.iv. 
metalla  aariatque  argenti.  Liv. 
sûlam.  Flor,  pisirinam.  Saet. 
cauponam  [•  un  fonda  do  ca- 
liareticr  ■■].  Justin,  tabernam. 
\'itr.  Jet,  officinam  promcr- 
calium  m^rciam  ['  un  tonds  do 
commerce  >],  Saet.);  colère,  tr. 
Varr.  i  ex .  :  agruin,  vinela . 
Varr.  .  —  les  passants  sur  les 
grands  chemins, voy. dévaliser. 
Il  Absfil.  lixploitor,  c.-ci^d.  vo- 
ler. Lalrocinari,  dép.  intr.  Cic. 
Il  F.xploiter  la  curiosité  publi- 
que, €X  vuigi  exspcclalione  tu- 
era facëre.  A,  IKParaual.)  Abu- 
ser de  <ii|ii  à  son  profit.  Alicajas 
operà  abati.  Q,  —  l'ignorance, 
qutestam  ex  errore  exercère. 
l-iv,  —  l'Ktat  à  son  profit,  rem 

publiKum  qusestai  haliëre,  Cic. 
lOff.  H,  ta,  77).1  (Arch.)  V.intr. 
S'acquitter  d'un.5  tâche.  Voy. 
[i.')Ar<jniTTER.  Il  (Spi'C.)  Sisoi- 
lier   les    actes  judiciaires.  Voy. 
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eiONiFiEB,  ASSIGNER.  ||  Trans. 
(rare).  —  qqn,  pignore  co'jCtc 
aliqiiem.  Jet. 

exploiteur,  euse,  m.  et  f. 
(Famil.)  Celui,  Cfllo  qui  exploi- 
te.      Voy.      EXPLOITANT.     ||       (En 

mauvaii^  part.)  Qaa?8tuosas  /lo- 
mo.  Cic. 

explorateur,  exploratrice, 
».  in.  01 1'. Celui, cel In  qui  e.\ploio 
(un  pays),  h^plorator,  oris.  m. 
Saet.  Hpecalator,  oris,  m.  Lii-. 

exploration,  s.  f.  Ai-tion  d'o.\- 
plorer.  Exploratio,  onis,  f.  7'ui'. 
L' —  de  l'Afrique,  explorata 
Africa.  Cic.  Un  voyage  d' — 
autour  du  monJe,  voy.  circlm- 
NÂvicATioN.  Il  (Chirurgie).  L' — 
d'une  plaie.   Voy.  sondage. 

explorer,  v.  tr.  Parcourir  (un 
pays)  en  l'étudiant  avec  soin. 
Explorâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
Afncam.  Cic.  ambitum  Afric^a^. 
Plin.);  scrutari,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  domos.  Cic.  Alpes. Cic. 
abdita  loca.  Sali.)  ;  perscru- 
turi,  tr.  Cic.  etc.  (o\.  :  omnia. 
Cic);  adiré,  tr.  Meta,  (ex.: 
maria.  Mêla.);  indagàre,  tr. 
Cic.  (ex.:  vias  inasitatas.  Cic.]; 
perquirére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
vias.  Cœs.)  ;  praeteDtâre,  tr. 
Tac.  (ex.:  xstuaria  ac  sih-as. 
Tac);  riznari,  dép.  tr.  Co;(.ex.: 
stagna  etpalades.  Col.).  Non 
exploré,  irtexploratas,  a,  um, 
adj.  Liv.  (cf.  sed  tam  adeo  id- 
cina  inexplorata  erant.  Liv.]. 
Envoyer  —  une  position  (t.  mi- 
lit.',  qaalis  sit  natura  loci,  qai 
cognoscant,  mittére.  Cses.  Voy. 

RECONNAÎTRE.       ||       Fig  .      VeStl- 

gâre,  tr.  Liv.  (ex.  :  grave  im- 
perium  nihil  inexploratuni , 
qaod  vestigari  volant,  ef^it. 
Liv.  [.\XXIX,  51,  6]);  investi- 
gâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  recher- 
cher, schuter);  pervestigàre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  p.  et  cognoscé- 
re.  etc.);  pertractâre,  tr.  Cic. 
(ex.:/),  philosopliiam.  Cic.  ea, 
qux  rem  continent.  Cic.  res 
pertractatas  habére.  Cic);  ri- 
Zttàri,  dép.  tr.  Cic.  (ox.  :  id 
qaoque  rimatar  quantum  po- 
test.  Cic).  1  (P.  anal.)  (Chirur- 
gie.) Sonder  (une  plaie).  Voy. 

SONDER. 

explosible,  adj.  (T.  scientif.) 
Qui  peut  faire  explosion.   Voy. 

EXPLOSIF. 

explosif,  ive,  adj.  (T.  scientif.) 
Qui  peut  faire  explosion.  Qai 
{qase,  quod)  magno  cam  fragore 
dissilire  ou  dirampi  potest.  A. 

explosion  (lat.e.rp2osto[pro/5rî. 
-  action  de  repousser  bruyam- 
ment -]!,s.  f.  (T.  scientif.l  Ac- 
tion d'éclater  avec  force.  Fra- 
gor  atqae  eruplio.  A.  Eraptio, 
onis,  l.  Cic.  ùirapdo,  onis,  f. 
Sen.  (N.  Q.  II,  15).  Faire  — , 
crepâre,  intr.  Cic.  Juv.  dissi- 
lire, intr.  Sen.  magno  cam  fra- 
gore rumpi.  Sen.  Voy.  éclater. 
Il  (Fig.)  Elan  d'une  passion  qui 
ne  se  contient  plus.  —  do  colère, 
îrœ  impetut.    Sen.  procursus, 


ùs,  m.  \'al.-Ma.v.  (cf.  procur- 
sns  ira',  qai  acerrimus  esse  so- 
lel.  yai.-.\fax.  [VII,  3.  ext.  0]). 
L'indignation  lit  tout  à  coup — , 
indi'/natio  cxorta  est.  Cic. 

exponctuér,  v.  tr.  (l'aléog.) 
Marquer  d'un  point  pour  annu- 
K'r.  Kvpangëre,  tr.   l'IaiU.  Jet. 

exportateur,  s.  m.  Celui  qui 
exporte  dis  marchandises.  Un  — 
et  (p.  appos.)  un  marchand  — , 
qui  exportât  merces.  A. 

exportation,  s.  f.  Action  d'ex- 
porter des  marchandises.  Ex- 
portatio,  onis,  f.  Cic.  (s'oppos. 
â  invectio.  Cic.  [de  off.  II,  6, 13]). 
Droit  d' — ,  potestas  edacendi 
(•'n  pari,  du  transport  des  ani- 
maux;, exportandi  (en  pari, 
des  marchandises).  Varr.  Cic. 
il  (P.  ext.  Les  marchandises 
exportées.  Res  quœ  exportantar. 
Cic.  Les  —  (  déjà  laites)  ar- 
ticles d' — ,  res  cxportatœ.  Cic. 
Les  —  (à  faire),  res  exportandre. 
Cic.  Il  se  fait  dans  cette  ville 
un  fort  mouvement  d' — ,  taaita 
ex  illâ  arbe  exportantar.  Cic 

exporter,  v.  tr.  Transporter  et 
vendre  en  pays  étranger  (les 
produits  du  sol"  ou  de  l'indus- 
trie nationale).  Exportàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  frumentam  aut 
ï'inam.  Varr.  onera.  Sen.  fra- 
mentum,  argentum,  aaram  ex 
Italiâ.  Cic.  res  qaae  e.rportan- 
tar.  Cic);  evebère.  tr.  Varr. 
Cic.  etc.  (ex.:  merces.  l'Un. 
[VI.  66].  lanas  Tarento.  Quint. 
jVII,  8,  U].  au  fig.  e  Pirxo  elo- 
quentia  evecta  est.  Cic). 
exposant,  ante,  s.  m.  et  f. 
(Droit.)  Celui,  celle  qui  expose 
une  requête.  Petifor,  oris,  m. 
Cic.  Petitrix,  triais,  f.  Dig.  1 
Celui,  celle  qui  présente  à  une 
exposition  publique  les  produits 
de  son  industrie  ou  de  son  art. 
Qui  {qaœ)  merces  exponit  ou 
spectandas proponit  merces.  A. 

exposé  (lat.  e.vpositus),  s.  m. 
IT.  didact.).  Développement  où 
l'on  présente  les  diverses  par- 
ties d'un  ensemble.  Expositio, 
onis  {.Cornif.  Explicatio,  onis, 
f.  Cic.  Illastratio,  onis,  f. 
Qaint.  Digestio ,  onis  (gr. 
piEpKTjjiôç),  f.  Cic.  (de  Or.  III, 
S3,  2U5^  Qaint.  (IX.  1,  31  ;  2, 
2).  Expeditio,  onis.  f.  Cornif. 
(cf.  e.rpeditio  est,  ctim  vationi- 
bas  comptaribas  enameratis, 
quibus  aliqua  res  potaerit  (ieri 
aut  non  potuerit,  ca-ters-  tol- 
luntur,  una  relinquitnr.  Cor- 
nif. [rhet.  IV,  29,  AO]).  Propo- 
sitio.  onis,  f.  Quint.  (=  bre- 
vior  narratio.  Qaint.  [IV,  2,  i]). 
Relatio.  onis,  f.  Quint,  (cf.  r.  caa- 
sarum  [gr.  a'.T:o).ov{a].  Qaint.). 
Traditio,  onis,  f.'  Qaint.  (cf 
prope  nada  prxceptorum. 
Qaint.  III,  1.  2;  cf.  III,  1,  3; 
XII,  11,  16).  L" —  sommaire  de 
certaines  idées,  exposita  necex- 
plicata  qasedam.  Cic.  Présenter 
un  —  des  faits,  exponére  quem- 
admodam  res  gesta  sit.  Cic 


exposer,  v.  tr.  Présenter,  pla 
cer  de  manière  à  mettre  eu  vue. 
Exponére,  tr.  Cic.  .au  prop. 
vasa  Samia.  Cic.  magnam  ar- 
gcnti  [•  argenterie  •]  pondus. 
Cscs.expon.  adocalos.  Gell.  au 
fig.  :  exp.  vitam  in  oculis  at- 
que  in  conspectu  omnium.  Cic 
Jdiv.  in  Cstxil.  S,  27).  totam 
caasam  explicemus  atqae  ante 
ocalos  expositam  considere- 
mus.  Cic  [Rose.  Am.  12,  3h]}  ; 
ponêre,  tr.  (-:ic.  (ex.  :  p.  ante 
ocalos.  Cic.  aliqaid  p.  pscne  in 
conspectu.  Cic.  capat  [Cicero- 
nis]  inter  daas  manas  in  ros- 
tris.  Liv.  fr.  tahalam  pictam. 
Plin  ;  proponére,  ir.  Cic.  etc. 
(ex  :  p.  aliquid  ocalis  ou  ante 
ocalos.  Cic.  argfntum.  Cic.  nul- 
lamnon  obsoniigenas[' exposer 
en  vente  toute  espèce  de  mets  •  '. 
Suet.  (Ner.  16].  prop.  aliqaid 
vénale.  Cic.  merces  vénales. 
Saet.  Apelles  perfccta  opéra 
proponebat pergulâ  transeanti- 
bas  [-  a  la  vue  do  ceux  qui  pas- 
saient par  son  atelier  •].  Plin. 
[XXXV.  8i]);  dâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  dare  rerjiam  sellam  in 
conspectam  valgi.  Curt.  dure 
se  alicai  in  conspectam.  Cic. 
au  passif:  palam  ante  oculos 
esse.  Cic.  in  conspectu  valgi 
esse.  Cic.  avec  i-enum,  cf.  ali- 
quid venam  dare  [-  exposer, 
mettre  en  vente  ■>].  .b'aii.  Saet.); 
proferre,  tr.  Cxs.  (ex.  :  pr. 
in  conspectam  Hberos.  Cais.  al- 
tera5[tabuh'c  testament!]  eodem 
e.xemplo  relictse  atqae  obsigna- 
tse  Alexandrise  proferebantur. 
des.'';  coUocàre,  tr.  Cic.  etc. 
(avec  propalam  [«  en  public  -], 
ex.  :  tabulas  et  signa  collocâre 
propalam.  Cic.\-  sabjicére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaid  ocalis. 
Liv.  sab  aspectam.  Cornif.  ali- 
quid prceconi.  Liv.  Sen.  ou  l'O- 
ci  prseconis.  Cic.  ou  sab  prseco- 
nem  [■■  exposer  qqch.  en  vente 
dans  un  encan  ■>].  Cic).  S' — 
aux  regards,  palam  se  ferre. 
Saet.  prsebêre  se  conspicien- 
dam.  Plin.  j.  Etre  —  sur  un  lit 
de  parade,  ^'acëre  in  solio.  Curt. 
—  un  criminel,  voy. carcan,  pi- 
lori. Il  (Fig.)  Présenter  de  ma- 
nière à  mettre  en  évidence.  Ex- 
ponére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vi- 
tam alicajas  totam  [-  toute  la 
biographie  ■»].  Cic.  mores  Gra- 
joram.  Nep.  breviter  consala- 
tum  alicajus.  Cic.  Africie  *'- 
tum  paacis.  Sali,  mandata  in 
senata.  Cic.  exponére,  qui  ou 
qaid  ou  quemadmodam  [av.  le 
subj.  de  l'int-STr.  indir.].  Lacr. 
Cic);  proponére.  tr.  Cic  etc. 
(ex.;  proponat,  quid  dictam  sit. 
Cic.  qaœ  proposueram.  Cic. 
rem  gestam.  des.  consilia.  Cœ-'^. 
de  Galliœ  Germanixqae  mori- 
bus.  Csss.);  aperire,  tr.  Cic. 
(ex.  :  sententiam  [-  un  avis  •]. 
Cic):  ponêre,  tr.  Cic  (ex.  : 
rem  in  inedio  ponêre  [«  exp. 
un  fait  =].  Cic);  expedire, tr. 
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Cic.  (voy.  expliquer)  ,"  expli-  \ 
câre,  tr.  Cic.  (ex.  :  $ententias  ' 
Iverbis]   e-rpJùMre    [•    oxp.     sfs 

idéoi  A-  '-^''-■-  ["J"  '^■■-  Ui  ^'  ^''1- 
res  jestoî  njrrj^ndo.  Cic.  pjn- 
losophiam,  vitam  aitt-riu».  Cic. 
vov.  expliquer'  ;  evolvère,  tr. 
Cic  ex.  :  aliquid  accuraiias  in 
iitteris.  Cic);  promère.  tr. 
Tac.  fox.  :  sententiam.  lac.)  ; 
expromëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
caaiJS  et  ordinem  bWfi.  /jf. 
./uanla  lis  sit  <;Jas  [eloquop- 
lix]  <;j:promére.  Cic.  qaiU  in 
qaamque  sententian\  dici  pos- 
sit,  expromère.  Cic.)  ;  dispu- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  ah- 
qaid.  Cic.  ego  enim  quid  desi- 
derem,  non  quid  liderinx,  dis- 
pato.  Cic.  [or.  101].  voy.  oisjEit- 
TER  'sur]):  disserëre,  tr.  et 
intr.  Cic.  etc.  \es.:  qaodin  se- 
nata  plaribas   verbis  disserai. 

Cic.    vov.     DÉB.*TTRE,    TRAITER!  ; 

<rac(âre,  tr.  Cic.  .ex.:  res  <ru- 
gicas  comice.  Cic.  partem  phi- 
losophie. Cic);  proloqui,  dep. 
intr.  Phxd.    (ex.:  qaam  dulcis 
sit   lib^rtas   paacis  proloqaar. 
Pha-d.);  absolvère,  tr.  Plaat. 
Sali,    ex.:  ano  lerbo  absolvam. 
Plaat.  de  Catilinœ  conjaratio- 
ne  paacis  absolvam.  ---ail.  ce- 
tera qaam  paacissimis  absol- 
vam. Sali,   paacis    sententiam 
ahsoU'it.  Liv.    [X.-CXIII,  12  2]'; 
peragéTe,  tr.  Liv.  (ex.  -.posta-  . 
tata.     Liv.    res    pace    belloque 
gestas.   Liv.    sententiam  de  eo  \ 
paacis.  Liv.  notam  jadicii  (a-  j 
balam.   Liv.)  ;    demonstTàre, 
tr.  Cic.   (vov.  montrer)  ;  com- 
plecti  (pr."'  faire  entrer  daus 
un  livre  on  dans  une  phrase  -),  ■ 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  nallo  mo- 
do posse    omnia   istias    (acta  ' 
aat  memorià  conseqai  aat  ora-  | 
tione  complecli.   Cic.  eo   libro 
omnium  rerum  memoriam  bre- 
iriter  et  perdili'jenter  complecti. 
Cic.  sed   nolo  pluribas,    sum- 
mam    rem  [■    les    grandes    li- 
gnes ']  complectar.  Liv.)  ;  de- 
currère  {•■  parcourir  en  racon- 
tant,   exposer  •),   tr.  Cic.  (ex.: 
ista  qax  abs  te  breviter  de  arle 
decursa  suni.   aadire  cupimas. 
Cic.  [de  Or.  I,  32,  li.8]).  -    l'ac- 
tion, arjumentamifabulac)  nar- 
ràre.  Ter.  1    Présenter,    placer 
do  manière  à  soumettre  a  l'ac- 
tion de  qqch.    Exponére,  tr. 
Col.  Plin.'ox.  :  fenum  Orsecum 
in      sole     aat     in    [urno,     at 
siccescat.  Col.)  ;  opponère,  tr. 
Plin.  (ex.:  nudatas  radiées  hi- 
oerno  frigori.  Plin.);  ponère, 
tr.  Cato.  [ex.:  ponêre  oleas  in 
solem  bidaam.  Cato.)\  osten- 
dére.  tr.  Cato.  Virg.  (ex.:  gle- 
bas    Aqailoni.    Virg.    ager  qui 
soli  ostentat  erit.  Cato.    locux 
ostentus  soli.  Cato.).  —  à  l'air, 
ventilâre,  tr.  Varr.  Col.  l'Un. 
(ex.:  oleas.    Varr.  vinam.  Col. 
ceram  sub  dio.   Plin.).    Expose 
au  êoieil,  apricus,  a,  usi.adj. 
Cic.  etc.    (ex.  :    locui,   hortas. 


Cic.  colles.  Liv.).  Etre  exposé  à, 
c.-<i-d.  être  tourné  vers,  spectà- 
re,  intr.  Cxs.  (ex.  :  ad  orien- 
tem  solem.  C:rs.  ad  meridi^m. 

C\Y3.    voy.    TOURNER,    UECïARDEt:*: 

aspicére,  tr.    Col.*\ex.:   quod 
[tabulatum]  aspiciat  meriaiem. 
Col.K  y  (Par  ext.).  Objicl're, 
tr.  SaÙ.  Cart.   (ex.  :   Lysim^i- 
cham  leoni.  Cart.  objectas  bes- 
tiis.  Sali.).   Il   Exposar   (un  en- 
fantV    exponére,   tr.     Ptaut. 
Ter.  Liv.  Saet.  i^ùx.  :  puellam. 
Plaat.  Ter.  pueram.  Justin,   in 
proximà  aÛavie  pueros.    Liy. 
infantem   ad  janaam    matris. 
Saet.    au    part.  :    ingenaus    in 
Gailià    naîus,     sed    expositas. 
Saet.   subit,  e.rpositum  agnos- 
cëre,  recipëre.  Qaint.).   ||      Par 
anal.)    Mettre    en    danijor  ;   li- 
vrer aux  attaques.  Exponére, 
tr.  Liv.  etc.  (no  s'emploie  en  ci 
sens  qu'au  part,  passé  ;   exposi 
tas  ad  omnes   ictus.   Cart.  ad 
invidiam,   ad   iniarias  exposi- 
tas. Liv. [cf.V.bh.U,  I\,3é,  G]. 
Sen.    Tac.  Saet.    ut  minas   ad 
injurias   l'ortame  simas  expo- 
siti.  S'en,  la coiistr.  avec  leD.it. 
n'est  pas  classique,  mais  se  trou- 
ve  chez    Sen.);  opponère,  tr. 
Cic.    etc.  (ex.  :    qui  se  opponit 
periculis.    Cic.    [Balb.    10,  26]. 
ad    omne  periculum   atqae  ad 
omncm    invidiam  solus    oppo- 
nitar.  Cic.  [Mur.  AO,  S'T]);  pro- 
ponére,  tr.  Cic.  (ex.  :  omnibus 
telis  (ortanx proposita  est  vita 
nostra.  Cic.  [ep.  V,  16,  21.  op- 
pida  proposita  bello.  Liv.)  ;  ob- 
jicére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  consa- 
lem  morti.  Cic.  se  liostiam  telis. 
Cic.    se  liosti  U    aux   coups  do 
l'ennemi    -].    iVep.  caput  saum 
farori  civium.  Cic.  pro  alicujas 
salute  se  in  dimicationes  obji- 
cére.    Cic.    fortunse    objectus. 
Cic.  [Tusc.  I,  UO,  111].  objectas 
ad  omnes  casus.  Cic);  subji- 
cére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  quod... 
infirmis  navibus  hiemi  naviga- 
tionem,  subjiciendam  non  exis- 
timabat  [-  s'exposer    aux  dan- 
gers   d'une  navigation   dans  la 
saison    des    tempêtes    -].   Cœs. 
[B.  G.  IV,  26,  2].  subjicére  (or- 
tunas  innocentium,  fictis  aadi- 
tionibas.  Cic.  au  part,  hicalti-r 
[circulus  terrœl  sabjertus  aqui- 
loni.  Cic.   mare  ventis  subjec- 
tum.    Cic    [Tusc.    IV,    26,  57]. 
virtus   subjecta  sub  varios  in- 
certosqae  casus.  Cic.  [Tusc.  V, 
1,  2]);  dâre,  tr.  Liv.  [ox.:  dur.: 
summum  reram  in  aleam  non 
necestariam  [•■    exposer  la  pa- 
trie sans  nécessité  •].  Liv.)  ;  in 
ferre,  tr.  Cic  (ex.:  se  pro  ali- 
quo  in  periculum  capitis  atqw: 
in  litx  discrimen  in(erre.Cic.); 
offerre,  tr.  Ctc.    etc.   (ex.  :    se 
pro    aliquo    periculis.    Cic.  se 
invidiœ   pericalisque    omnibus 
pro  salute  alicujas.  Cic.  te  pe- 
riculis sine  causa.  Cic.  se  pro 
patrià  ad  mortem.  Cic.  se   in 
discrimen.  Cic.)  ;   mittére,  tr. 
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Cic.  Liv.  (ex.:  m.  iiii^aem  in 
ora  populi  [•  à  la  curiosité  pu- 
blique ■•].  Cic.  m.  aliquem  in 
fabulas  sermonesque  kominnm. 
Cic.  Liv.);  committëre.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  renx  publicani  in 
discrimen.  Liv.  se  committëre 
periculo.  Cic.  se  nusquam  prof- 
lio.  Liv.  persecatis  hosiibus 
nusquam  se  tequo  certamine 
committëre.  Liv.  c.  rem  in  ca- 
sum  ancipitis  evcntûs.  Liv.)\ 
prsebére.  tr.  Liv.  (ex.  :  ali- 
ifuem  liosti  ad  cœdem.  Liv.  se 
telis  hostiam.  Liv.);traducére, 
tr.  Liv.  (ex.:  aliquem  per  ora 
/lominum.).  Liv.  S'  —  à,  op- 
ponère se  ou  opponi,  pas- 
sif. Cic.  etc.  (voy.  ci-dessus)  ; 
adiré,  intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.t 
adiré  ad  pericalam.  C.rs.  adiré 
periculum.  Cic.  voy.AFPRO.sTER); 
obire,  tr.  Cic.  (voy.  ArPRONTEn. 
BRAVER,  subir);  subîre,  tr.Cic. 
etc.  (ex.  :  invidiam.  Cic.  grave 
judiciam  [•  à  un  jugoment  sé- 
vère   •].    Cic.   periculunx.   Cic. 

voy.  =UU1R, ENDURER,    AFFRONTER); 

siiscipère.    tr.    Cic.  etc.  (ex.: 
perioufa.   Cic.    inimicitias.  Cic. 
odiam.  Cic.  voy.  souprir,  subir, 
affronter)  ,    incurrère,  intr. 
Cic.  (ex.:  in   morbos.    Cic.    in 
fraudes.  Cic.   in  hominum  (a- 
cetoram   arbanitatem.  Cic  in 
varias  vitaperationes.  Cic.  [Fin . 
I,    1,  1]).    S' —  (à  faire  telle  uu 
tellechose),com2ni<têre.absGl. 
Cic.    etc.  (ox.  :   non    commilt-t 
hodie,    ut    vapulet.    Ter.    non 
committam  posthac  ut  in  ser- 
monemliominamveniam.Cic). 
Exposé,  expos/tus,  a,  um.  p. 
adj.   Cic.  etc.  (voy.  ci-deasus   ; 
subjectus,    a,    um,    p.    aJj. 
Cic.   (voy.   ci-dessus)  ;    objec- 
tus,    a,     um,    p.     adj.     Cic. 
voy.    ci-dessus);    apertus,   a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (ex.;  hx  aper- 
tiora  sant  ad  reprehendendum 
[•  plus  expoîés  à  la  critique  -]. 
(;ic.)  ;    païens,    p.   adj.    Liv. 
(ex.  ;   vulneribas  patens  equu.-:. 
Liv.);  obnoxius,  a,  um,  adj. 
Liv.  (ex.:ofcn.  ventis. Liv. Col.); 
opportunus,    a,    um,     adj. 
Sali.  Liv    Cels.  (ex.:    opp.    in- 
jarirf.  Liv.  Cels.).  Etre  exposé  à, 
patère,  intr.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.: 
valneri,  Liv.  morbis.  Cels.  in- 
vidia:.   Cart.  ictlbus  tais.  Sen. 
periculis.  Sen.    par  ext.  multa 
patent  in  eorum  vitâ,  qaœ  for- 
tana  feriat.  Cic).    Etre   exposé 
(absol.),  periclitàri,  dép.  intr. 
Cses.  etc.  (ex.:  ut  potius  in  sil- 
vis    Gallorum    vita    quam    le- 
gionarius  miles  perirlitaretar . 
Cxs.  [B.    G.  VI,  31.,  8].  impers. 
si  esset  in  perÇtciendis ponlibuK 
periclitandam.  Cœs.  [B.  G.VIII 
56.   1].   part.    prés,   periclitan.i. 
Curt]. 
exposition,  s.  f.    Action   d'ex- 
poser.   Il  (Do   manière  à  mettre 
en  vue.)  Voy.  exhibition,  expo- 
ser. —  dos  marchandises,  mer- 
ce»  tienditioni   expositx.    Tac. 
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res   veno  posi  (.•>'.    Tac.  —  des 
fleurs,  poi-es  propalam  colloca- 
ti.   A.   —   des  beaux-arts,   artis 
opéra   propalam  collocata.  A . 
Les  pointros  aiment  à  faire  une 
—    cte    leurs    œuvre,,   piclorcs 
saum  opas  a  valgo  considera- 
ri    volant.    Cic.    Faire    une   — 
lie-...,  spectandam   proponëre 
aii(/uid.   Cic.  Voy.   exposer.    || 
Fig.  L' —   du  saint   sacrement 
propositam    adorationi   Chris- 
tianoram    corpus   Christi.    A. 
l'aire   1' —  du  saint-sacrement, 
rorpas  Christi  adorandam  ex- 
Donëre  ou   proponëre.    A.   V — 
d'un    criminel,     voy.     carcan, 
PILORI.   Il    {Fig.)   (De  manière  à 
mettre  en  évidence.)  Ejrpositio, 
onis,  f.  Cic.  Explicatio,  onis,  (. 
Cic.   Argumentam,   i,    n.    Cic. 
(cf.  contionis  aniversam  arga- 
mentam   [»    l'exp.  générale  du 
plan    d'uu    discours     •].    Cic.^. 
—    orale,    enarratio,    onis,    1'. 
Qaint.    Voy.     éclaircissement, 
EXPLICATION.  Méthode  d'— ,  ra- 
tio  docendi.     Cic.    Faire    1'— 
d'une  doctrine,   etc.,    voy.   ex- 
poser.   Une  —  superficielle  des 
faits,   e.x-posita    nec     e.vplicata 
iliurdam.  Cic.  |1  (Spéc.)  Premiè- 
re partie  d'une  œuvre   drama- 
tique. A7-gam,entam,  i,  n.  Ter. 
'/'ac.  (cf.   fahalx.  Ter.   tragœ- 
i/ia».  /ac).  1(De  manièro  à  sou- 
mettre à  l'action  de  qqcli.)  Si- 
tuation. Situs,  ûs,  m.  Plin.  (cf. 
aqailonis     sitas    [•     l'e.xp.    au 
nord  »].  Plin.).  Positio,  onis,  f. 
Quint,    (cf.    locorum.    Quint.}. 
L'—    au   soleil,    apricam,   i,  n. 
Plin.    (surt.    au    plur.    aprica. 
Plin.].  L' —  d'un  jardin  au  so- 
leil, apricus  hortus.  Cic.  Expo- 
sition au   nord,  locas  aquiloni 
pronus.    Col.    Avoir  son  —  au 
midi,  meridiem  spectâre.  Plin. 
porrigi  m  solem.  Plin.  j.  Avoir 
une    exposition    glaciale,     vim 
frigoris  excipëre.  Cic.  Col.  C'est 
un    point    fort   important   que 
l'exposition  des  portiques  d'une 
villa,  permagni  est  villœ   quo 
spectentporticibas.\^'arr.I^oano 
—  d'un  lieu,  opportunitas  loci. 
Cic.  Il  (Par  anal.)  Avoir  une  bel- 
le — ,  situ  ad  aspect um  prœrla- 
ro  esse.  Plin.  Mettre  en  valeur 
des  tableaux  par  une  bonne  — , 
tabulas  pictas  collocàre  in  bo- 
no  lamine.  Cic.  \oy.  éclairage, 
ÉCLAiREii.    L' —    (d'un  chrétien) 
aux  bêtes,  od^ecius  bestiis.Tac. 
Il  L'—  d'un  enfant. Expositio,  o- 
nis,  {.Justin. Loi  sur  les  —  d'en- 
fants, lex  de  e.rpositis.  Qaint. 
1.  exprès,  esse  (lat.  expressus, 
serré,  précis),  adj.  Qui  exprime 
formellement  la  pensée,  la  vo- 
lonté de  qqn.   Certus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  arriLté,  fi- 
xé,  DÉTERMINÉ,    POSITIF)  :    apBT- 

tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (voy. 
manifeste,  évident).  11  y  est 
dit  on  termes  —,  disertissimë 
planissimëqae  in  eo  [décrète] 
scriptum  est.  Cic.  Voy.  expres- 
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SÈMENT,    IORMEL.      ||        (Par     OXt.). 

Etre  exprès,  c.-d-a.  dire  en  ter- 
mes exprès,  voy.    expressément, 

FORMELLEMENT.     ^    (Par  OXt.)    Qui 

est  chargé  spécialement  de  trans- 
mettre la  pensée,  la  volonté  de 
qqn.  Un  courrier  —  et  (subst.) 
un  — ,  tabellarius  data  operâ 
on  dedità  operâ  missas.  Cic. 
carsor  data  operâ  dimissas. 
Plin.  j. 
2.  exprès,  adv.  Avec  intention 
formellu.  Consulta.  Cic.  Con- 
silio.  Cic.  De  industrie.  Cic. 
Voy.  [à]  DESSEIN,  [avec]  inten- 
tion. —  ou  tout  — ,  ad  id  ip- 
sam.  Lii'.  Il  fait — de...,pru- 
dens  et  sciens  [offendit  eum). 
Cic.  Sans  le  faire  —,  impruden- 
ter,  adv.  Cic.  Voy.  [par]  mégar- 
DE.  Qui  ne  le  fait  pas  — ,  im- 
pradens,  adj.  Cic.  C'est  comme 
un  fait  —  ,  quasiob  industriam. 
Plaat. 
express,  adj.  Qui  va  rapide- 
mont  à  destination.  Voy.  ra- 
pide. Un  courrier  express,  nun- 
tias  volucer.  Liv.  Voy.  cour- 
rier, MES=AGE1Î. 
expressément,  adv.  D'une  ma- 
nière expresse,  qui  exprime  for- 
mellement la  pensée,  la  volonté 
de  qqn.  Definitë,  adv.  Cic.  Di- 
serte, adv.  Liv.  Voy.  formelle- 
ment. 

expressif,  ive,  adj.  Qui  ma- 
nifeste vivement  la  pensée,  le 
sentiment.  Expressus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  justitiie 
expressa  ef^gies.  Cic.)  ;  signi- 
fic322S,p.  adj.  Quint. (ex.:  loco- 
rum  dilucida  et  significans  ora- 
tio.  Qaint.  [IX,  'i,hh]);  gravis, 
e,  adj.  Cic.  (ex.  :  oratio.  Cic.)  ; 
vebemens,  adj.  Cic.  (ex.:  ora- 
tor  param  vehemens.  Cic). 
D'une  manière  — ,  signilicanter, 
adv.  Qaint.  Parler  d'une  façon 
— ,  dicëre  expresse.  Plin.  /. 
Yeux  — ,  ocali  arguti  ou  loqua- 
ces.Tiball.  Physionomie  — ,  ar- 
gatix  valtas.  Plin.  Portraits  — , 
imagines  agentes,  acres,  insi- 
gnitse.  Cic. 

expression  (  lat .  earpressio 
[proprt.  action  de  faire  sortir 
en  pressant].  Vitr.Donat.Aug.), 
s.  f.  Action  d'exprimer.  ||  Ac- 
tion de  faire  sortir  d'une  subs- 
tance, eu  la  pressant,  le  suc 
qu'elle  renferme.  Qaod  expri- 
mimus.  Lucr.  Obtenir  par  — , 

voy.  exprimer,  EXTRAIRE.  T(Fij.) 

Manifestation  de  la  pensée,  du 
sentiment  par  la  parole,  la 
physionomie,  etc.  ||  Par  la  pa- 
role. Enuntiatio.  onis,  f,  Cic. 
Significatio,  onis,  f.  Cjc.  Elo- 
catio,  onis,  f.  Cic.  Ta  lettre 
ne  contenait  qu'une  faible  — 
de  tes  sentiments  envers  moi, 
litterse  gaas  ad  me  misisti,  exi- 
guam.  signi^cationem  tuœ  erga 
me  volantatis  habebant.  Cic. 
Comme  si  c'était  1'^  du  senti- 
ment public,  non  aliter  quam 
si  missa  esset  vo.r  publici  affec- 
tas. Tac.  Endurant,  résistant  à 


la  faliijue  au  delà  de  toute  — , 
laboris  ultra  fideni  patiens. 
Sai-t.  Il  (  P.  ext.  )  Forme  de  lan- 
gage qui  manifeste  la  pensée. 
Vox,  vocis,  f.  Cic.  (ex.  :  vox 
viva.  Cic.  non  intrlligëre,  ijaiil 
sonet  hxc  vox.  Cic.  nalla  ta- 
men  vox  est  ab  lis  audila^  po- 
puli  Romani  majestate  indi- 
gna. Cses.);  vocabulum,  i,  n. 
Ci"  (■■/.  '.'  farense,  militare  ou 
castrense,  nauticajn  Cic.  etc.l; 
appellatio.  onis,  f .  Cic.  etc. 
(cf.  omnia  ana  appellatione 
signiÇicâre.  Cic);  verbum,  i, 
a.  Cic.  etc.  (ex.:  verbis  hono- 
ri^cis  de  aliqao  dicëre.  Cic. 
nallis  verboram  contumeliis 
[•■  aucune  expression  injurieu- 
se ']  parcëre.  Cic.  param  va- 
leo  verbo  [«je  ne  trouve  pas 
facilement  l'expression  'J.  Cic. 
si  graves  sententiœ  inconriitis 
verbis  efferantur.  Cic.  verba 
sordida.  Cic.  splendida.  Cic. 
lecta,  qasesita  ou  e.vqaisita. 
Cic.  verba  maxime  cujusque 
rei  propria.  Cic.  electissimis 
verbis  explicare,  exponëre  a- 
liqaid.  Cic.  verbis  illad  dici 
non  potest  [-  cela  passe  toute 
expression  '].  Cic.  immodera- 
tione  verboram  efferri.  Cic. 
[Sull.  10, 30]). C'était  ion—,  sic 
enim  dixisti.  Cic.  Qu'on  me 
pardonne  cette  — ,  venia  sit 
dicto.  Plin.  Passez-moi  1'  —  , 
bonâ  veniâ  tuà  dixerim.  Cic. 
Ces  deux  — ,  hscc  dao.  Cic. 
Cette  —  d'Aristippe.  illad  .4ris- 
tippeum.  Cic.  1  Par  la  physio- 
nomie, le  geste,  l'accent,  etc. 
Signipcatio,  onis,  f.  Cic.  L'— 
de  la  douleur  est  marquée  sur 
ses  traits,  signa  doloris  vulra 
ostendit.Cic.  \\  (P. ext.) Caractère 
de  la  physionomie  qui  manifeste 
le  sentiment.  VultUS,  ÛS.  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vultas  taos  mihi 
expressit  [-  il  m'a  dépeint  1' — 
de  tes  traits  .].  Cic).  Voy.  phy- 
sionomie. Ses  traits  ont  une  — 
de  cruauté,  ex  ore  eminet  cru- 
délitas.  Cic.  Voy.  exprimer. 
Yeux  qui  ont  une  —  farouche, 
ocuii  traces.  Cic.  ou  (on-i.  Ov. 
Il  (P.  anal.)  Saisir  1'—  de  qqn 
(on  pari,  d'un  peintre),  expri- 
mëre  imaginem  alicuj'as.  Cic. 
similitudinem  arripëre.  Cic. 
Voy.  ressemblance.  ||  (Absolt.) 
Faculté  de  manifester  vive- 
ment ce  qu'on  sent.  —  fine  de 
sa  physionomie,  argatiœ  i-al- 
tas.  Plin.  Sa  physionomie  a 
beaucoup  d' — ,  e^'  e/us  vulta 
magna  vis  atqae  vigor  elacet. 
Cic.  Yeux  qui  ont  de  1' — ,voy. 
EXPRESSIF.  (Lire,  parler,  joiior 
avec  — ),   expresse,  adv.   Plin. 

j.    VOV.    EXPRESSIF. 

exprimable,  adj.  (Rare.)  Qui 
peut  être  exprimé.  Qai  (quse, 
qaod)  exprimi  potest.  Cic 

exprimer,  v.  tr.  Faire  sortir 
d'une  substance  en  la  pressant 
^le  suc  qu'elle  renferme,.  Ex- 
primëre,  tr.  Col.  Plin.    e.\.; 
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hamoren\  <-j'  nucibas  amaris. 
Col.  saciim  e  si^mine.  Flin.  îit- 
cum  e  î«iiiiia.  Curt.  oUum 
amyciatis.  Ptin.  l'inum  paltnis. 
PUn.].  1  iFig.t  Manifestor  (la 
penâee,  le  soaiinient)  par  la 
parole,  le  se^te.  un  signe.  || 
^Pa^  la  parole,  i  Exprimère. 
tr.  Cic.  etc.  (ei.;  aliqaid  Liitine. 
Cic.  aliquid  verbis.  Cic.  sensa 
numtis  i^xprimêre  dicendo.  Cic. 
[de Or.  1, 8,321.  a/i<7uùi  versibus. 
Cic.  ^Div.  I,  36,  Ty).  animi  sen- 
tam  qaanx  apertistimë.  Cic.  e.x- 
primére  non  pos$am  quantri 
sim  gaudio  alfertus.  Plin.  f. 
[ep.  V.  15,  5]).  verbi$  expri- 
mère quid  qais  seniiat.  Plin.j. 
[ep.  V,  16,  7]';  dicère,  tr.  '  iV. 
«te.  (ex.:  aliqaid  verbis.  Cic. 
dico  quod  tentio.  Me.  alijuid 
Latine.  Cic.  hoc  his  verbis  a 
Orxcis  didsolet.  Cic);  eloqui, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cogitata 
priectarè.  Cic.  eloquor  quod 
tentio.  Cic.  quod  animo  agita. 
Cic.  id  qaod  sentio  politc  elo- 
qui non  possum.  Cic.  res  dif- 
prilis  ad  eloquendum.Cic.  [OtT. 
I,  126~):  proloqni.  dép.  tr.  Liv. 
(ex.:  qaod  proloqui piget.  Liv.); 
efferre.  tr.  Cic.  etc  (ex.  :  ver- 
bis efferre.  Cic.  [Or.  25,  7S].  si 
graves  sententise  inconditis  ver- 
bis efferuntur.  Cic.  sensus  ani- 
mi efferre.  Hor.  eandem  rem 
alio  atqae  alio  verbo  efferre. 
Cic]  ;  aeclarâre.  tr.  Cic.  etc. 
(ei.  :  tctam  id,  qaod  qassri- 
mas,  quid  et  qaale  sit  verbi 
vie  ipsa  déclarât.  Cic.  verbis 
declarare.  Cic.  •  oportere  - 
enim  déclarât  per(ectionem  o(- 
pcii,  qao  et  semper  utenduni 
est  et  omnibus.  Cic.  nullam 
[verbum]  inveniri  potest,  quod 
magis  idem  declaret  Latin-', 
qaod  Grsecë  rfiarr,.  qaam  dé- 
clarât <■  volaptas  ' .  Cic.  verba 
qaam  maxime  apta,  id  est, 
rem  [•  l'idée  .]  declarantia. 
Cic.  verba  idem  declaranlia. 
Cic);  deznonstràre,  tr.  Cic. 
etc.  fex.:  aliqiiid  verbis.  Cic); 
enuntiâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
aliqaid  verbis.  Cic.  breviter 
enuntiatse  sententix.  Cic  om- 
nis  sermo,  quo  volantas  alir- 
qaa  enuntiatar.  Qaint.)  ;  no- 
tàre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquid. 
Cic.  (Fin.  III,  i,  U;  Tusc.  III, 
5,  10).  aliqaid  plaribas  voca- 
bulis  idem  déclarant ibus.  Cic. 
malio  jnelius  aliquid  notare 
verbis  Latinis  qaam  Orsecis. 
Cic);  signiâcâre.  tr.  Cic  Cei.: 
aliqaid  verbis.  Cic.  qaod  ill' 
i-^pe  mihi  litteris  significavit . 
Cic.';  sigaàie,  tr.  Qaint.  fox.: 
ea  eùdem  appellatione.  Qaint.  ; 
explicâre,  tr.  Cels.  (ex.:  hal- 
butiendo  vix  sensus  suos.  Cels. 
fV,  K,  31]);  expingëre,  (■  ex- 
primer au  vif  par  la  parole  •), 
tr.  Cic.  (ex.  :  qui  motas  homi- 
nam,  qui  (erarum  non  ila  ex- 
pictut  est,    tU. . .?  Cic     fTuji-. 

v,39,  li;,]i;  conip7ecti,  Jép.  tr. 
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Cic.  etc.  (ex.:  ixliqaid  oratione, 
verbis,  litteris.  Cic.)  ;  com- 
prebendëre,  tr.  Cic.  etc.  (o\.: 
verbis  lucalentioribas  et  pluri- 
bu£  rem  eandem.  Cic.  aliqaid 
paucis  verbis.  Cels.  aliquid 
brevi.  Cic.propriis  verbis  solatë 
et  facile  sententiam.  Cic.  bre- 
viter  comprehens3r  gravissinice 
sentcntia-.  Cic.  [Fin.  II,  7.  âOj  ; 
coDsequi.  <lép.  tr.  Cic.  (ex.  ; 
nequeo  verbis  consequi  indi- 
gnitaten\  rei.  Cic]  ;  assigDi- 
Scâre,  tr.  1^  arr.  (t.  de  sramni., 
ex.:  locam,  tempos.  l'arr.  ap. 
Gell.  [X,  I,  6|.  tempora.  Varr. 
(  L.L.VI,36;iÛ].rasus,<empora, 
Varr.  [L.  L.  VIII,  11]).  S'—,  io- 
qai,dép.iiur.Cic.eic.(ex.:Z,a<inâ 
lingaô.Cic.  Grsecâ  lingaà  Nep. 
Latine,  Grsecë.  Cic.  pare  et  La- 
tine. Cic.  voy.  PARLER  ;  dicère, 
absol.  Cie.  etc.  (ex..:  apte  dicère. 
Cic.  nxagis  propric  nilàl  pos- 
sum dicère.  Cic).  S' — ,  à  la  fa- 
i;on  du  peuple,  ad  vulgarem 
sensum  ou  ad  communem  opi- 
nionem  orationcm  accommo- 
ilàre.  Cic.  (de  Or.  I,  23,  108; 
Oir.  II,  10,  35j.  Il  (Par  la  phy- 
sionomie, le  geste,  l'acceut.) 
Exprimère,  tr.  Cic.  (ex.:  pes- 
tas verba  exprimens.  Cic); 
declarare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ipsa  consolatio  litteraram  tua- 
rum  déclarât  summam  benc- 
volentiam.  Cic.  non  manus  so- 
lum,  sed  natus  quoque  décla- 
rant voluntatem.  Quint.);  lo- 
qui,  dép.  Ci'c.  (ex.  :  loquuntar 
ocali  quemadmodam  affecii 
samus  [•  expriment  nos  émo- 
tions, nos  sentiments  »].  Cic.]; 
ostendêre,  tr.  Cic.  (ex.:  signa 
doloris  vultas  ostendit.  Cic); 
prodère,  tr.  Hor.  (ex.  :  va/tus 
prodens  gaudia.Hor.).[\  (P.ext.) 
rion  visage  exprimait  la  cruauté, 
ea'  ore  crudelitas  eminebal.  Cic. 
Il  (Par  anal.)  Représenter.  Ef- 
ângére.  tr.Cic  Tac.  ie\.:  per 
égaras  animaliam  sensus  m.en- 
tis  ['  les  idées  par  des  hiéro- 
glyphes -].  Tac.  alicajas  mores. 
Cic.j.  Il  (Spéc.)  lit'présenter  sous 
una  forme  sensible.  Efângére, 
tr.  Cic.  (ex.  :  oris  lineantcnta. 
Cic)  ;  imitari,  dép.  tr.  Cic. 
/ex.:  penicitlo  luctam  [•  la  dou- 
leur sur  la   toile  ■].  Cic.   voy. 

REPRt-KNTER). 

ex-professo  (lat.  ex-professo 
[proprt.  d'une  façon  déclarée]), 
lue.  adv.  En  ex[x>saDt  doctora- 
lement.  Voy.  doctoral,  expo- 
ser,    SENTENCIEUSEMENT.      1     (P. 

ext.)  En  exposant  avec  compé- 
tence.  Voy.    COMPÉTENCE. 

expropriation,  s.  f.  (Droit.) 
Action  d'exproprier,  de  dépos- 
séder légalement  (qqn)  do  la 
propriété  d'un  bien.  Dejectio, 
onis,  C.  Cic.  Voy.  déposjEssion, 
ÉVICTION.  —  forcée,  voy.  sai'-ie. 

exproprier,  v.  tr.  Déposséder 
légalement  (qqn)  du  la  pro- 
priété d'un  bien.  Oejicère  uli- 
quem  de poisessione  fundi.  Cic 


de  possessione,  de  solo.  Je  fiin- 
do.  Jet.  Movère  aliqaem  posses- 
sionibus.  Cic.  Pellért  ou  expel- 
lêre  aliquem  bonis.  Cic.  La- 
boureurs expropriés,  aratores 
ejecti.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Une 
maison  expropriée,  domas  va- 
rua  Ipofsessoribus''.  Cic.  Do- 
maines expropriés,  bona  va- 
cintia.  Cic. 

expulser,  v.  tr.  Chasser  (qqn 
d'un  lieu  comme  n'avant  plus 
droit  d'y  rostor.  Exigêre,  tr. 
Cic.  (ex.:  reges  e.v  civitate.Cic); 
ejicère,  ir.  Cic.  (ex.  :  aliqaem 
don\o  suA.  Cic.  «essore»  veteres 
urbe  insulâqae.  Nep.  mullos 
sedibus  ac  fortanis.  [■  —  et 
dépouiller  bien  des  gens  >]. 
Cic);  pellére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquem  possessionibas.  Cic); 
depellère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem  e.v  urbe.  Cic.  voy. 
CHAS9ERI  ;  expellère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliquem  domoeaà.  Cic 
patrià.  Cic.  Nep.  domo  patrifi- 
qae.  Cs-s.  aliqaem  ex  patrin, 
ex  urbe,  ex  Italià,  ex  re  pu- 
blicû.  Cic.  part,  subsl.  expulsi. 
Cic.);  extrudére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliquem  in  viam  extr.  et 
ejicërc.  Cic.  extradi  a  senata 
in  Macedoniam.  Cic.)  ;  exter- 
minàre,  tr.  Cic.  (ex.:  aliquem 
ex  arbe  ou  urbe,  de  civitate. 
Cic).  Celui  qui  expulsa,  exac- 
tor,  oris,  m.  Liv.  (cf.  regum. 
Liv.).  expulsor.  oris,  m.  Cic, 
(cf.  bonoram.  Cic).  \\  P.  anal. 
iPhlfsiol.)  Rejeter  hors  de  l'or- 
ganisme. Ejicère  (xalculum). 
Plin.  Respuère,  tr.  Cic.  (cf.  re- 
liquise  cibi  qaaa  natara  re- 
spuit.  Cic). 

expulsion,  s.  f.  Action  d'ex- 
pulser. Expulsio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:  Lœnatis.  Cic  Superbi.Liv. 
epit.);  ejectio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:  mortem  et  ejcctionem  ti- 
memus.  Cic.)  ;  exactio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.;  regam.  Cic).  Après 
r —  des  rois,  post  expalsos  ou 
cractos  ou  éjectas  reges.  Cic. 
Liv.  Il  ^I^  anal.)  Egestio,  onis, 
f.  Csel.-Aur.  V —  dos  calculs  du 
la  vessie,  calculi  per  urinam 
ejecti.  Suet. 

expurger  (lat.  cxpargùra  [pro- 
prt. iiottoyer,  purger]),  v.  tr. 
Epurer  (un  livre)  on  enl')vant 
les  passages  trop  libres.  ||  (P. 
ext.)  Epurer  (un  livre)  ou  enle- 
vant des  passages.  Excatére, 
tr.  Qaint.  (cf.  Henecam.  Quint.). 
i'.mendàre,  tr.  A.  Voy.  corri- 
';er,  kplrkr. 

exquis,  ise,  adj. Raffiné  (arch.). 
Exquisilus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex,:  exquisita  suppli- 
cia. Cic.  voy.  RAFFi>É).  1  Choisi 
parmi  ce  qu'il  y  a  de  plus  dé- 
licat pour  le  goût.  Exqilisi- 
tus,  a,  um,  ]i.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  epatx.  Plin.  au  fig.  exq. 
sententiir.  Cic.  doctrina.  Cic. 
exquisitiai  diccndi  ge.nus.  Cic. 
exqaisitissimis  verbis  laudâre. 
Cic);  bellus,  a,  um,  adj.  Cic. 


B.X'J- 

(«x.  :  hdlissimum  tirium.  Col. 
bella  e/jistola.  Cic.\;  qvivsitus, 
a,  um,  p.  adj.  Sali.  Tar.  (os.: 
epal-r  <iu!rsUissim;i\  S<il!.  fr.). 
li'unp  manièro  — ,  lufllissinn}. 
adv.  suporl.  Cic. 
ezçjuisement,  adv.  (Rare.) 
U'uiie    manière    exqiuiin     Voy. 

EXCE[.Lf:MMI;NT,    ENQltm. 

exsangue,  ailj.  (Mi-d,.,:.)  Qui  a 
jiordu  liflaucoup  do  .saiiçj  par 
liémorragie,  par  blessurn,  otc. 
hxsançuis,  e,  adj.  l.iv.  (cf.  fx- 
sanguismaltisiulixerihiis.Liv.). 
1  (P.  exl.)  Dont  la  pâloiir  indi- 
que l'anémie.  Exsanguis^e.adj. 
Cart.  {cf.  os.  Curt.).  Sine  san- 
gaine.  Cic.  Sanguine  rarens. 
Cels.  Expallidus,  a,  «m,  adj. 
Saet.  \'oy.  uléme,  livide,  pai.e. 
exsudation  (lat.  post.  exsuda- 
tio.  ICcd.),  s.f.(Aivli.)  Transpi- 
ration. Voy.  ce  mot.  1  (Pliysiol.) 
Suintement  d'une  humeur. 6'(i7- 
latio,  onis,  f.  Plin.-Val  Des- 
lillaiio,    onis,    (.    Scrih     Voy. 

SIMNTEMENT. 

exsuder  (lat.  exstidàre  Iprojjrt. 
transpirer],  v.  intr.  (Pliysiol.) 
Suinter  à  la  façon  de  la  sueur. 

Voy.    SUINTER. 

extase  (lat.  post.  ecstasi^s  [grec 
é'it(rco(jt;].  Tert.  Ang.  Hier.).  Ra- 
vissement de  l'àmo,  c|ui  lui  en- 
lève pour  un  moment  la  ■•ons- 
cience  d'ello-même .  St-ccssus 
mentis  atque  animi  n  corpnre. 
Cic.  Animas  absii'actas  a  cor- 
pore.  Cic.  Mens  scvocnta  a 
corpore.  Cic.  ^  (Par  oxt  )  Ra- 
vissement de  joie.  Samnia  vo- 
liiptas.  Cic.  Saavissimtis  rolup- 
tatis  sensus.  Cic.  |j  Raviss»- 
mont  d'admiration  .  .Summo 
admiratio.  Cic.  Stupor,  oris, 
m.   Justin.    Etre  on    — ,    voy. 

E.VTASIER. 

extasier,  v.  tr.  et  prcm.  || 
(Arch.)  r.  tr.  Ravir  eu  extase. 
Animnm  a  corpore  abstrahëre. 
Cic.  Menicm,  a  corpure  sei/o- 
cùre.  Cic.  Vim  animi  a  rorpo- 
ris  sensibus  sejungëre.  Cic.  || 
(Par  oxt.)  Ravir  (arch.)  Voy.  ce 
mot.  1  De  nos  jours.)  V.  pron. 
S'—  (être  ravi  d'admiration,  de 
joie).  Miri(icê  (ou  unicc)  aliqnâ 
re  Iselari.  Cic.  Stapëre  gaudio. 
Cœl.  ap.  Quint.  Extasié,  sin- 
galari  volaptate  perfusas.  Cic. 
incredibili  gandio  elatas.  Cic. 
stapen)!,  p.  adj.  Cic.  ntnpidas 
studio.  Cic. 

extatique  (lat.  eeclés.  ecstati- 
cus),  adj.  Qui  a  le  caractère  de 
l'a.xtase.  Transports  — ,  effusë 
exsaltans  animus.  Cic.  Plaisir 
— ,  suavissima  volaptas.  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Qui  est  ravi  eo 
extase.  Permotus  mente.  Cic. 
Qaasi  qxxodam  gaudio   elatus. 

Cic.   Voy.    E.VTHOVPIASTE. 

exteœporané,  ée,  adj.  (lat. 
inodarne  extemporaneus),  adj. 
(T.  didact.)  Non  préparé.  Ex- 
lemporalis,  e,  adj.  Plin.  Quint. 
Voy.  IMPROVISER.  1  iDroit.)Non 
prémédité.  Voy.  préméditer. 
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extensibilité,  s.  f.  (T.scientif.) 
La  propriété  d'être  o.xtensihlo. 
Extendendi  ou  dilatandi  vis.  A. 
Avoir  do  1'—.  e.vti-ndi  ou  diln- 
tari  pnssc.  Plin. 
extcinsible.  adj.  (T.  scientif.  . 
Qui  peut  s'étendre,  s'allonsjer. 
Qaod  e.vtendi  ou  dilatari  po- 
test.  Plin.  Lentus,  a,  um,  .ulj. 
Virg.  Durlilis,  e,  adj.  Plin.  Kiio 
— ,  extendi  imalleo).  Plin. 
extensif,  ive,  (lat.  post.  ex- 
tensivus].  adj.  Qui  produit  l'e.x- 
tonsion.  Qui  ('juse,  quod)  dila- 
tationcm  facit.  Plin.  Qao  efp,- 
citar  ut  corpora  extendantur 
ou  dilatentur.  Plin.  Une  force 
-;-,  vis  cxtendendi  ou  vis  duc- 
tilis.  A.  Etre  — ,  voy.  extensi- 
ble. Il  Fig.  (Logique.)  Signili- 
cation  —  d'un  mot  (propriété 
qu'il  .1  (le  s'appliquer  à  un  plui 
ou  moins  grand  nombre  d'ob- 
jets).   Voy.    ÉTENDRE,    EXTENSION. 

extension  (lat.  post.  extensio. 
Cœl.-Aur.  Jsid.),  s.  f.  Action 
d'étendre,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Il  Action  de  mettre  dan.î 
toute  sa  longueur,  sa  larqeur. 
ce  qui  est  plié,  contracte?  oti-. 
Porrectio.  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ccleris  brachii.  CorniÇ. 
[rhet.lll,  15,27].di'3ttoram[op- 
pos  ■       •—    —       -•    - 
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à  contractio}.  Cic.  [S.  D 
11,00.  150]);  distentio,  onis, 
f.  Cels.  (rare).  L' —  des  mains, 
passa- manus.Ca?s.  Relâchement 
d'un  tendon  à  la  suite  d'un  ef- 
fort, luxatura,  se,  f.  Plin.  dis- 
torsio,  onis,  C.  Cels.  Voy.  con- 

TOH=ION,  EU  ORT,  LUXATION. 1  Ac- 
tion de  donner  à  qqch.  des  pro- 
portions plus  grandes.  Amplifi- 
catio,onis,  (.Cic.  Prolatio,  o- 
nis,  t.  Liv.(c{.  pr.  finium.Liv.}. 
Propagatio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  ^- 
niutn.    Cic.  Liv.  imperii.  Cic). 

Voy.  ACCR01S?EMENT,  AGRANDISSE- 
MENT. Donner  de  1'  —  à,  voy. 
AGRANDIR,  ÉTENDRE.  Prendre  de 
I'—  exlendi,  pass.  Cic.  latins 
patêre.  Cic.  propagôri,  pass. 
Cic.  Voy.  ÉTENDRE.  L' —  pro- 
gressive de  l'empire  romain, 
res  Romana  in  dies  auclior. 
Liv.  1  Action  de  donner  à  qqch. 
une  portée  plus  générale.  Ac- 
cessio,  onis,  f.  Cic.  —  donnée 
(à  une  clause  de  contrat),  ap- 
pendix,  icis,  f.  iii^.  L' —  que 
prend  une  idée,  notio  late pa- 
ïens. Cic.  V —  donnée  à  la  si- 
gnification d'un  mot,  verbum, 
latius  patens.  Cic.  Donner  de 
1'—  à  la  signification  d'un  mot. 
vim,  quas  in  ipso  locabulo 
inest,  latius  patêre  velle.  Cic.  || 
Spéc.  (Logique.)  Propriété  qu'a 
un  ternie  de  s'appliquera  un  plus 
ou  moins  grand  nombre  d'ob- 
jets. Voy.  COMPRÉHENSION.  Avoir 

de    1'—,    voy.    COMPRENDRE,     EM- 
BRASSER. 

extenso  (in).  Voy.  m  exten.so. 

exténuation,  s.  f.  Action  d'ex- 
ténuer. Il  (Rhétor.)  Adoucisse- 
ment de  la  pensée  par  l'expres- 
sion.  Extcnuatio,   onis,  f.   Cjc. 


Voy.  atténuation.  1  Amaigris- 
sement extrême  par  épuisement 
des  forces.  Tabès,  is,  t.  Cic. 
Consamptio,  onis,  C.  Cic.  l.an- 
guor  corporis.  Cic.  Voy.  affai- 
blissement, DÉPÉRISSEMENT. 
exténuer,  v.  tr.  Rendra  ténu. 
Exteauàre,  ir.Cic.Sen.  (vov. 
amincir);  attenuàre,  tr.  Lii . 
Plin. {voy.  amincir,  amoindrir,. 

Fig.    Voy.  AFFAIBLIR,   ATTÉNUER. 

Il  (Rliét.)  Adoucir  la  pensée  en 
alFaiblissant   l'expression.  Ex- 
tenuàre,  tr.   Cic.  (voy.  atti- 
NUER,    amoindrir!.  1  (Spéc.)  A- 
raaigrir  extrêmement  par  épui- 
sement de  forces.  Extenuàre. 
tr.  Cels.  otc.  (ex.icorpas  famé. 
caris.    Cels.    corpus  inediâ    in 
decimam    diem.   Cels.];  ina.ce- 
râre,  tr.   Plaut.  Liv.  (ex.:  m. 
aliqucm  (ami:.    Liv.);    emace- 
rare,  tr.  .^cn.  l'Un,  (ex.:  mor- 
borum  variis  generibas  emacc- 
rati.  .S'en,  [ad  Marc.  10,  6]).|| 
(Par  ext.)  Mettre  à  bout  de  for- 
ces.   Debilitàre,  tr.   Cic.  etc. 
voy.  affaiblir);  cODScére,  tr. 
Cic.  etc.   (voy.    épuiser).    Exté- 
nué, effetus,  a,  uzn,  adj.  Cic. 
(ox.:  corpus.  Cic). 
extérieur,  eure  (lat.  exterior 
compar.de  exleras,d\x  dehors), 
adj.  et  3.  m.  \\Adj.   Situé  hors 
d'un  corps,  dans   la  portion  de 
l'espace     qui    commenco    où  le 
corps  se   termine.    Extemus, 
a,  uxn,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:    te- 
por.     Cic.    res    externœ     [•  le 
monde  extérieur-].  Cic.  cf.  ex- 
terna,  n.  pi.  Cic.  (Ac.  H,  2,  i]); 
exterus,    a,    um,    adj.    Cic. 
(seul,  au  compar.   exterior  or- 
bis.     Cic.)  ;     extrarias,    a, 
um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  utilita^ 
aat  in  corpore  posita    est  aat 
in    extrariis    rébus.    Cic.  [inv. 
11,55,168])  ;extra.neus,a,um. 
adj.    Cic.  etc.    (ex.:  res    extra- 
nese   [opp.  à  corpus,   animusj. 
Cornif.  [rhet.  IV,  1:..  itS].  Cic. 
[de  Or.  II,  11,  1,6]'.  Le   monde 
— ,  ea  quœ  extra  sunt.  Cic.  res 
extra  positse.  (Jic.  res  humana- 
Cic.  Il  a  donné  à  l'âme  une  en- 
veloppe — .  e.vtrinsecus  vestivit 
animam.  Cic.  \\  (P.  anal.)  Ex- 
temus, a,  um,  adj.    Cic.  orc. 
(s'opp.  à  domesticas,  intestinas, 
ex.:    hostis.    Cic.    bellum.  Liv. 
commoda.  Cic.    externa   visio 
et  adventicia.  Cic.  voy.  étran- 
ger) ;    exter  et  exterus,   a, 
uin,  adj.  Czc.  etc.  (ex.:  externe 
nationes    ou    gentes.    Cic.    au 
compar.   exterior  hostis.  Cic.)  ; 
extraneus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  causa.  Cornif.  orna- 
menta.    Cic.)  ;   extrarius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  étran- 
ger); adventicius.a,  uiu.adj. 
(ex.:   adv.    visio.    Cic).   Com- 
merce  — ,   voy.   étranger,  ex- 
portation.   Relations  —   d'un 
peuple,    voy.  étranger,  rela- 
tion.   Les  biens  — ,    qaae  sant 
extra.    Cic.  (Ne  sa  traduit  pa» 
quand  on  ne  l'oppose  ni  axpli- 
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citement  ni  implicit.  à  intesti- 
nus  ou  à  domestirus .  Cf.  ami- 
ririo;  non  r.x-  rf  sed  c.r  com- 
morfo  [••  d'après  les  avantag'-s 
extérieurs  -]    lesrimare.    Scill. 

tCal.  10.  5].  cf.  aussi  ufi/ifos 
.  avantage  extérieur  •]  .  Cic. 
ineamenta  [•  fortne  extérieu- 
re -^  Cic.  $plendor  [•  éclat  ex- 
térieur •].  Cic).  Manière  d'être 
tout  —,  $pecies,  ei,  (.Cic.  front, 
frontis.  f.  Cic.  Qualités,  pro- 
priétés — ,  coior,  orii,  m.  Cic. 
{cii-itatis).  Luxe,  éclat — ,pom- 
pa.  se,  f.  Cic.  splendor,ons,  m. 
Cic.  Culte  —,  religio.  onis.  f. 
Cic.  Piété  — ,  voy.  hypocrisie.  1 
(P.  ext.l  Situé  (lans  la  partie 
d'un  corps  qui  regarda  cette 
partie  de  l'espace.  Exterior, 
us,  adj.  Ca?s.  (ex.:  colle  exte- 
riore  occapato.Cses.  circamire 
exteriores  mtiniriones.  Cses.  .  1 
5.  m.  La  portion  de  l'espace 
qui  commence  où  an  corps  se 
termine.  Exterior  pars.  Cic.  A 
r—  de,  e.rtra,  prép.  (av.  r.-\cc.\ 

Cic.    etc.    voy.   EXTÉRIEl'BEMENT, 

nORS.  La  paix  régnait  à  1'—  du 
rovaume,  tranqailla  omnia  (o- 
rii  erant.  Cic.  qaietœ  res  ex- 
terne erant.  Liv.  Voy.  dehors, 
ÉTRANGER.  ||  (P.  oxt.)  Ce  qui  se 
passe  hors  de  l'homme,  ses  ac- 
tes extérieurs.  Voy.  apparence, 
DEHORS.  1  La  partie  d'un  corps 
qui  regarde  cette  portion  de 
l'espace.  Exterior  par».  Cic. 
Frons,  frontis,  {.Cic.  Aspect  us, 
ût,  m.  Cic.  L'—  de  la  maison, 
esct'-rior  domas,  Cic.  Voy.  de- 
vant, FAÇADE.  Il  (Spéc.)En  pari. 
d'une  personne.  Ses  traits,  son 
apparence  physique.  Species, 
ei,f.  Cic.  etc.  (ex.:mii/ier  spe- 
cie  lepidâ.Plaat.  ou  bellâ.Plaat. 
specie  capiebat  homines.  Cic.)  ; 
ûgura.,  ae,  f.  Cic.  (ex.:  forma 
nostra  ceteraqnefigara.  Cic.  fi- 
gura muUebris.  Cic.);  forma, 
se,  f.  Cic.  (voy.  conpormationI; 
faciès,  ei,  f.L'ic.' voy.  aspect). 
Sa  tenue,  ses  manières — ,  cal- 
tus,  ûs,  m.  Cic.  habitas,  &s,  m. 
Cic.  Un  —  brillant,  splendor  et 
gpecies.  Cic.  Un  bel—,  corpo- 
ris  dignitas  ou  (absol.)  digni- 
tés, atis,  t.Nep.  Un  beau  main- 
tien et  un  —  élégant,  corporis 
habitas  et  nitor.  Cic.  Un  — 
grave,  imposant,  gravitas.  Cic. 
mnjestas.  Cic. 

extérieurement,  adv.  A  Tox- 
térieur.  Dans  la  partie  de  l'es- 
pace en  dehors  d'un  corps  Ex- 
tra, adv.  Varr.  Cic.  'cf.  intas 
et  extra.  Varr.  extra  falgorem 
spargunt.  Cic).  Forit  (sans 
mouv.),  adv.  Cic.  (ex.:  intra 
vallum  et  foris.  Nep.).  Extrin- 
secus,  adv.  Cic.  (cf.  e*<riniecas 
vestivit  animam.  Cic  ).  Se  mon- 
trer— autre  qu'on  n'esl, pr.-rfer- 
re  speciem  alicujiu  rei.Cart.  ' 
Dans  la  partie  d'un  corps  qui 
regarde  cette  partie  de  l'espa- 
ce. Exterias,  adv.  Col.  'cf.  ea- 
qae  [vasa]  inïeriiM  et  exterias 
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crasse  picari  Jahebat.Col.  [\U. 

exterminateur,  extermina- 
trice lat.  post.  e.i-terminator. 
Hier  K  s.  m.  et  f.  et  adj.  ||  ^^ 
m.  et  t-  Ce'"'  (ceU'-''  1"'  exter- 
mine, £xsfincfor,  oris.  m.  Cic. 
(cf.  stirpis  (ua?.  Sall.\  Deletrix. 
tricis,  f.  Cic.  1  Adj.  Qui  exter- 
mine, Internecivas,  ci.um,  adj. 
Cic.  (cf.  bellam.  Cic.  voy. 
destructeur,  jrei'RTRiEB).  L'an- 
ge  — ,  exterminator,  orif,  m. 
Hier. 

extermination  (lat.  post.  e-r- 
terminafio.  Valg.  Aag.),  s.  f. 
Action  d'exterminer,  de  ch.HS- 
s-r  ou  de  détruire  jusqu'au 
dernier  (d'une  race  ou  d'une 
espèce).  Occidio,  ODis,l.Cxs. 
etc.  (ex.:  occidione  copias  occi- 
dëre.  Cfes.  occidione  occidère 
Jastin.  ;  exstjnctio,  onis,  f. 
<^  ic.  (ex.:  e.rstincrionem  affer- 
rc.  Ctc.  [Tus.-.  l,.'.y,  IIT];;  in- 
ternecio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  Ga//oram.Cic.  civiam.Cic. 
ad  internecionem  deleri.  Liv. 
Lacerini  ad  internecionem  Cfe- 
si.  Liv.  prope  ad  internecio- 
nem gente  ac  nomine  iVeri/io- 
ram  redacto.  Cses.).  Guerre 
il' — ,  bellam  internecivam.Cic. 
Faire  une  guerre  d' — ,  bellam 
ad  internecionem  gerére.  Ci.c. 
Iiello  internecivo  certâre.  Cic. 
exterminer,  v.tr.  ,.\rcli.)Chas- 
ser  jusqu'au  dernier  (d'une  ra- 
ce, d'une  espèce).  E.vterminà- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ex,  de  ou 
aliqao  loco.  Cic.  fig.  aliqaid 
ab  aliqao.   Cic.  [Sest.   13,  30]). 

VOV.   CHASSER,  EXPULSER,   DANNIR. 

'i  Détruire  jusqu'au  dernier 
(d'une  race,  d'une  espèce).  Oc- 
cidione occidërc  Cic.  Ad  in- 
ternecionem csedére.  Liv.  Ab 
stirpe  tollëre.  Liv.  A  stirpe  e- 
vert''-re.  Sali. 

externe,  adj.  Situé  en  dehors. 
Exlernas,  a,  um,  adj.  Cic.  Ex- 
ter  ou  e.r<eru»,  o,  nm,  adj. Cic. 
Voy.  EXTÉRIEUR.  On  soigne  ces 
ma'ladies  par  des  médicaments  I 

,    corporam    adjumenta  ex- 

trinsecus  adUibentar.  Cic. 
extincteur,  s.  m.  (Rare.)  Celui 
qui  étoint.  Exstinctor,  nrit.m. 
Cic.  (cf.  incendii.  Cic.  [Pis.  11, 
26]  .  Fig.  —  d'j  ma  race,  stir- 
pis exstinctor.  Sali.  Voy.  des- 
tructeur. 
extinction  (lat.  post.  exstinc- 
tio.  Boet.  au  fig.  Cic),  s.  f .  Ac- 
tion par  laquelle  qqch.  est  é- 
teint,  cesse  de  briiler.  Voy.  É- 
TE1NDRE.  Il  (Par  ext.)  Moment  où  ^ 
toutes  les  lumières  doivent  être 
éteintes  dans  une  caserne,  etc. 
Voy.  couVRE-FEu.  Il  (Par  anal.) 
Ilelroidissemont  d  une  matière 
incandescente.  Voy.  refroidis- 
sement. Il  Transform.ition  de 
la  chaux  vive  en  hydrate  par 
le  contact  de  l'eau.    Maceratio 


oniê,  f.  Vitr.  \\  Perte  du  la  cha- 
l<îur  vitale.  Voy.  mort.refroi- 
ui9.«EMENT.  1  Fig'.  Action  par  la- 
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quelle  qqch.  cesse  do  vivre. E»» 
srin.-tio,  oniî!,  f,  Cic.  (Tusc.  I, 
.',5,  117).  L' —  des  familles,  ex- 
stinctx  familiie.  Sali.  Survivre 
à  l'extinction  de  sa  race,  «r- 
stinctee  genti  sapercsse.  Liv. 
L' —  des  forces,  ririum  defec- 
tio.  Cic.  —  de  voix,  rauciros, 
atis.  f.  CeJs.  (au  plur.  Plin. 
'.VXII,  10'.];.  Qui  soulïro  d'une 
—  de  voix,  raucus.  Cic.  L'  — 
d'une  dette,  solatio  .vris  alie- 
ni.  Cic.  L  —  d  un  souvenir, 
d'un  sentiment,  memoria  ali- 
cnjos  rei  deleta  ou  exstincta 
ou  obtitterata.Cic.L'—  de  hai- 
nes (séculaires),  inimicttia-  ob- 
litteratse.  Ace. 
extirpateur ,  extlrpatrice 
.lat.  post.  exstirpLitor,  trUv. 
.iag.),  s.  m.  et  f.  (Kare.)Colui, 
celle  qui  extirpe,  qui  détruit 
radicalement  une  chose  établie 
chez  les  hommes.  Vo  .  des- 
tructeur. 

extirpation  (  lat .  extirpatio 
[Col.  II,  i,  13].,  s.f.  Action  d'ex- 
tirper. .En  pari,  d'une  plante.) 
Evalsio,  onis,  f.  Cic.  Plin.-Val. 
En  pari,  d'une  partio  morbid.v 
Evalsio,  onis,  f.  Cic.  Icf.  den- 
tis.  Cic.  IN.U.IlI,â2,  57]).  Voy. 

ARRACHER.    EXTIRPER.   ]|     Fig.    Eli 

pari,  d'une  chos.î  établie  chez 
les  hommes.  —  d'un  préjugé. 
opinio  radicitas  e.rciissa  (ali- 
cai).  Cic.  Voy.  extirper. 

extirper,  v.tr.  Arr.-icher  avec 
les  racines  (une  plante  ,  pour 
qu'elle  no  puisse  repousser.  E.3:- 
stirpâre,  tr.  Coi.  Evelli-re.  tr. 
Cic.  Liv.  Voy.  déraciner.  ||iP. 
anal.)  Enlever  radicalement 
(une  partie  morbide).  Avel- 
lére,  tr.  Cic.  (ex.:  malam.Cic. 
[Tusc.  IV,  10,  2I.J).1  Fig.  Dé- 
truire radicalement  (une  choi-e 
établie  chez  les  hommes).  Ex- 
Stirpâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vi- 
tia.  Cic.  humanitatem  ex  ani- 
mo.  Cic).  Lxtirper(uno  racel, 
ad  internecionem  interimêre 
,tjentem).Cic.  Voy.  exterminer. 

extorquer.  Arracher  qqch.  à 
.(r|ii  par  la  violence  morale 
Extorquére,  tr.  Cic.  (ex.:  ci 
(Jsesare  per  llerodem  talenta 
qainqaaginta.  Cic.  pecaniam 
per  vim  keredibus.  Suet."!-,  ex- 
primère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pe- 
caniam alicai.  Cic.  ab  aliqao. 
Cic.  expressil  ut  polliceretar 
[.il  lui  extorqua  une  promesse"]. 
Cort.);  abradêre,  tr.  Plin.  j. 
(ex.:  nihil  se  ab  A.  Csicina  pas- 
se litiam  terrore  abradêre. 
Cic).  Il  Fig.  S'-  une  manière 
d'être,  s'y  contraindre.  Voy. 
contraindre. 
extorsion  (lat.  post.  extorsio. 
Hier.,,  s.  f.  Action  d'oxtorauer. 
(S'emploie  surtout  en  pari,  de 
taxes,  de  contributions  injuste- 
ment exigées.)  Violenta  exac- 
tio  pecaniaram.  Liv.  Accuser 
qqn  d'— ,  voy.  concussion,  exac- 
tion. . 
extra,  s.  m.  Chosi  qui  dépasse 
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ce  qu'on  a  l'iiabiludo  de  faire. 
Un  —,  laatissima  cena.  l'Un. 
j.  Fairo  des  — ,  apparatias  cc- 
nâre.  Plin.  j.  \\  (Spécial.)  Chose 
qui  est  on  dehors  du  train  or- 
dinairo.  Un  plat,  un  vin  d  — , 
et  (p.  ext.  faniil.  adverbialt. 
un  vin  —,  optimse  notse  l'i- 
nam.  Col.  Mets  —,  epiilx  quœ- 
sUissimœ.  Sali.  Voy.  excelle.nt, 

EXQUIS. 

extraction  (bas  lat.  extractio), 
s.f.Action  de  retirer  une  choso 
d'un  lieu  où  elle  est  enfoncée 
naturellement  ou  accidentello- 
ment.  Exemptio,  onis,  f.  Varr. 
Col.  (cf.  crête.  Jet.).  Effossio, 
onis,  f.  Jet.  L'—  des  pierres, 
excisi  e  terra  lapides.  Cic.  e(- 
fossi  lapides.  Plin.  De  fraîche 
— ,  cradarius,  a,am,  adj.  Plin. 
Il  L'—  d'une  dent,  evalsio  den- 
tis.  Cic.  (N.  D.  m,  22,  Ci7). Opé- 
rer r —  d'une  dent,  voy.  ex- 
traire. Il  L' —  d'un  trait,  ex- 
tractam  telum.  Cels.  Après  1' — 
de  la  pierre,  post  e.vcisos  cal- 
culas. Plin.  Il  (P.  anal.)  Action 
de  tirer  qqn  d'un  lieu  où  on 
l'a  enfermé,  hdactio,  onis,  LA. 
L' —  d'un  prisonnier,  edactas 
e  castodia  captivas.  Cic.  1  Ac- 
tion de  retirer  d'une  substance, 
en  la  décomposant,  un  élément 
qu'on  sépare.  Expressio,  onis, 
f.  Col.  V —  d'un  suc  (d'une 
fleur),  expressus  ((lore)  suças. 
Plin.  L' — de  l'huile  (des  noix), 
saciis  expressas.  Plin.  1  Ori- 
gine d'où  qqn  tire  sa  naissan- 
ce. Stirps,  stirpis,  l.  Cic.  [c(. 
generosa.  Cic).  Gênas,  neris, 
n.  Cic.  (cf.  regiam.  Cic.  am- 
plissimam.Cic).  Noble  — ,voy. 
NOBLESSE.  Basse  — ,  hamilitas 
generis.  Sali.  (Un  homme)  de 
noble  — ,  sammo  génère  natas. 
Cic.  de  basse — ,  tenui  loco  or- 
tas,  hamili  ou  ignobili  loco  na- 
tas. Cic.  de  très  basse  — ,  ex 
ultima   plèbe,    altimœ  plebis. 

Liv.    Voy.  ORIGINE,    NAISSANCE.    || 

Arch.    (Gramm.)  Radix,   dicis, 

f.   Voy.    ORIGINE. 

extrader,  v.  tr.  (Droit  inter- 
nat. )  Livrer  par  ertradition. 
Tradére,  tr.  Liv.  Dedëre,  tr. 
Nep.  (cf.  verens  ne  dederetar. 
Nep.).  Voy.  livrer. 

extradition,  s.  f.  (Droit  inter- 
nat.) Acte  par  lequel  un  gou- 
vernement livre  une  personne 
accusée  d'un  crime,  etc.Tradi- 
tio,  onis,  f.  Liv.  Réclamer  1' — 
de  qqn,  deposcëre  ou  exposcè- 
re  (plus  usité)  aliqaem.  Nep. 
Liv.  On  stipula  en  outre  dans 
le  traité  1' —  d'Hannibal,  de 
Hannibale  dedendo  in  fœdere 
ascriptam  est.  Liv,  Obtenir 
r —  de  qqn,  ef^icêre  at  aliqais 
dedatar.  Liv. 

extrados,  s.  m.  (Technol.)  Sur- 
face convexe  qu'une  voûte  pré- 
sente à  l'extérieur.  Exterior 
pars  camerœ  ou  exterior  con- 
cameratio.  A. 
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extra-fin,  ine,  adj.  Très  fin. 
Voy.  fin. 

extraire,  v.  tr.  Retirer  (une 
choso)  d'un  lieu  où  elle  est  en- 
f.iiicée  naturellement  ou  acci- 
dentellement. Bxtraiëre,  tr. 
Ci'c.  etc.  (ex.:  ferram.  Nep.  te- 
lam.  Liv.  telam  e  corpore.  Cic. 
gladiam  e  vaincre.  Quint,  te- 
lam forcipe.  Cels.  materiam. 
Cels.polypam  anco  (erramento . 
Cels.);  eveiiëre.tr.Cic.etc.  (ex.: 
dentem.  Cic.  telam.  Cels);  cae- 
dère,  tr.  Cic.  Ulp.  (ex.;  lapides 
e.x  lapidicinis.  Ulp.  dig.  lapi- 
dem,  lapides.  Cic.  [Verr.  Il,  1, 
50,  U7j.  marmor.  Ulp.);  exci- 
dére.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  lapides 
e  terra. Cic).  Il  (Par  anal. )'rir6r 
qqn  d'un  lieu  où  on  l'a  enfermé. 
Educère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  e  castodia.  Cic);  ex- 
trahére,  tr.  Cic.  (ex.:  aliqaem 
e  latebra.  Cic).  ||  (Fig.)  'lirer 
d'un  livre,  etc.  un  ou  des  pas- 
sages qu'on  copie.  Excerpere, 
tr.  Cic  etc.  (ox.  :  aliqaid  e  li- 
bro.  Cic.  Quint,  paaca  ex  Gor- 
gia  Platonis  excerpta  légère 
contenti.  Quint.).  \\  Faire  un 
abrégé.  In  brève  cogère.  Liv. 
T  Retirer  qqcli.  d'une  substance. 
Exprimêre,  tr.  Plin.  (ex  :  ha- 
morem  ou  sacum  e  nacibus. 
Plin.). 

extrait  (lat.  extractam  de  ex- 
traho),  s.  m.  (Chimie.)  Elément 
qu'on  retira  d'une  substance  en 
la  décomposant.  Expressas  sa- 
cus.  Plin.  ou  simpl.  suças,  i, 
ra.  Plin.  Oleam,  i,  n.  Plin.  — 
de  myrobolan,  myrobolanam, 
i,  n.  Plin.  Voy.  essence.  1  Pas- 
sage tiré,  détaché  d'un  livre, 
d'un  manuscrit  où  on  le  copie. 
Excerptam,  i,  b.  Sen.  Frontin. 
Quelques  —  du  Gorgias  de 
Platon,  paaca  ex  Gorgia  Plato- 
nis excerpta.  Quint.  Faire  des 
—  d'un  auteur,  potiora  qax- 
qae  ex  libro  excerpere.  Quint. 
Il  (P.  ext.)  Abrégé.  Voy.  abrégé. 
Fig.  Un  —  d'homme  (un  tout 
petit  homme).  Voy.  bout.  || 
(Spéc.)  Copie,  expédition  d'un 
acte.  Voy.  copie. 

extrajudiciaire,  adj.  (Droit.) 
Qui  ne  fait  point  partie  de 
la  procédure,  de  l'instruction 
d'une  instance  judiciaire.  Intra 
privatos  parietes  factus.  Cic. 
Un  arbitre  — ,  domesticus  dis- 
ceptator.  Cic.  honorarias  arbi- 
ter,  Cic. 

extrajudiciairement,  adv. 
(Droit.)  D'une  manière  extra- 
judiciaire. Intra  privatos  pa- 
rietes. Cic.  Procéder  — ,  intra 
parietes  experiri.  Cic. 

extraordinaire,  adj.  et  s.  m. 
Il  Adj.  Qui  est  en  dehors  de 
la  règle  habituellement  suivie. 
ExtraordiDarius,a,um,adi. 
Cic.  etc.  (ex.:  pecania.  Cic.  pe- 
cuniœ  [•■  recettes  •].  Cic.  ladi. 
Suet.  capiditates  [opp.  à  natura 
ac  nécessitas].  Cic.  reai.  Cic. 
bella.  Saet.  consulatûs  petitio. 
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Cic.  munas  [opp.  à  Jastam  et 
l'^gilimam],  Cic.  Saet.  impe- 
riam.  Cic.  potesfates.  Cic.  ho- 
nos.  Cic.  Cses.  eqaites, cohortes. 
Liv.  subst.  extraordinarii,  m. 
pi.  Liv.).  Un  envoyé  — ,  legatas 
e.rtra  ordinem  missas.  D.  Un 
membre  — ,  extra  ordinem  so- 
cietati  ascriptas.  D.  Honneurs 
—,  honores  solito  majores.  D. 
Dépenses  — ,  samptas  extra 
ordinem  {actas.  D.  Imposer  à 
qqn  une  contribution — ,  extra 
ordinem  imperùre  alicai  ali- 
qaid. D.  Il  Qui  est  en  dehors 
de  ce  qui  se  voit  habituelle- 
ment. Extraordinarius,  a, 
um,  adj.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.: 
fructaam  species.  Varr.  peri- 
culum.  Cart.  peu  classique  en 
ce  sens  doit  être  remplacé  par 
un  des  adj.  suiv.);  singularis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  Pompei 
singalaris  eximiaque  virtas. 
Cic.  voy.  éminent);  nOVUS,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  consi- 
liam.  Nep.  genus  dicendi.  Cic. 
ars.  Nep.];  rarus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy. rare);  unicus,  a, 
um,  adj.  Corni^.  (ex.  :  tarpi- 
tudo.  Cornif.);  peculiaris,  e, 
adj.  Cic  (ex.  :p.  edictum.  Cic); 
Inauditus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(voy.  inouï)  ;  insolens,  adj. 
Cic  (voy.  inaccoutumé);  iiJUSJ- 
tatus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  res  inasitatse  ac  novae.  Cic. 
irêe  inasitatse.  Cic.  in.  supplicia. 
Cic.  Il  Qui  est  au-dessus  du  ni- 
veau qu'atteignent  habituelle- 
ment les  choses,  les  personnes. 
iBSigniS,  e,  adj.  Cjc.etc.  (voy. 
indigne);  admirabilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  admirable,  éton- 
nant) ;  divinus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  divinas  ille  vir. 
Cic).  Voy.  éminent,  distingué. 
T  5.  m.  Ce  qui  est  en  dehors 
de  la  règle  habituellement  sui- 
vie. Id  qaod  est  extraordina- 
riam.  A.  ||  (Spéc.)  Arch.  Dé- 
pense imprévue.  Samptas  extra 
ordinem  factas.  D.  ||  Courrier 
en  dehors  du  service  régulier. 
Tabellarias  extra  ordinem.  mis- 
sus.  A.  Il  Ce  qui  est  en  dehors 
de  ce  qui  se  voit  habituelle- 
mont.  Novitas,  atis,  f.  Cic.  In- 
solentia,  a?,  f.  Cic. 

extraordinairement ,  adv. 
D'une  manière  extraordinaire. 
Il  En  dehors  de  la  règle  habi- 
tuellement suivie.  Extra  ordi- 
nem. Cic.  Praster  morem.  Cic. 
Prœter  consuetadinem .  Cic. 
Singulariter,  adv.  Cic.  \\  Au- 
dessus  du  niveau  qu'atteignent 
habituellement  les  personnes, 
les  choses.  Eximie,  adv.  Cic. 
hgregie,  adv.  Cic  Insigniter, 
adv.  Cic  Voy.  supérieurement. 
Famil.  —  grand,  solito  major. 
Liv.  Voy.  extrêmement. 

extravagamment.  adv.  D'une 
manière  extravagante.  Voy.  bi- 
zarrement, folle.ment. 

extravagance,  s.  f.  Cara^tèra 
d'une  chose,  d'une  personne  qui 
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eiiravague.  .jiArch.l  CancttTO 
de  ea  qui  s'écarte  de  la  voie 
Abermtio    a    propoiito.    Cic. 

Voy.    DIGRESSION,    ÉGAREME.ST.    |{ 

(P.  oxt.l  Caractère  de  co  qui 
mauque   de  règle.  Voy.  dé?or- 

DRE,     IRRÉÛULARITÉ.    1    iP.    eM. 

Caractère  de  celui  qui  dans  ce 
qu'il  fait,  dans  ce  qu'il  dit.  est 
en  dehors  du  sens  commun. 
Dementia.  «r,  f.  Cic.  Desipien- 
n'u.  œ,  f.  Lacr.  Yoy.  bizarrerie. 
DKRAisoN.  FOLIE.  ||  (P.  eit.)  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  en  dehors 
du  sens  commun.  Perversitas, 
atis,l.Cic.  (cf.opinionum.  Ctc.!. 
Orgueil  qui  va  jusqu'à  1' — , 
disipiens  arrogantia,  Cic.  Voy. 

FOLIE,  SOTTISE.  1  (P.  OXt.)  ActlOn, 

parole  qui  est  en  dehors  du 
sens  commun.  Deliramentam , 
i,  D.  Plin.  Staltê  ou  inepte 
factam.  Cic.  Ineptise,  arum.  f. 
pi.  Ter.  Faire  des  —,  desipêre, 
intr.  Cic.  deliràre,  intr.  Cic. 
Dire  des  — ,  deliramenta  loqui. 
Plaat.  Extravagance  !  Som- 
niam!  Plant.  Ter.  Voy.  extra- 

VAGLER. 

extravagant,  ante.adj.(  Arch.) 
Qui  est  en  dehors  de  certaines 
limites.    iS'imiua,    a,   um,  adj. 

Cic.     Voy.       DÉMESURÉ,     EXCESSIF. 

1  (P.  ext.)  Qui  est  eu  dehors  du 
sens  commun  dans  ce  qu'il  fait, 
dans  ce  qu'il  dit.  Déliras,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  senex.  Cic). 
Amens,    entis,    adj.    Cic.  Voy. 

DÉRAISONNABLE,        FOU,       INSENSÉ. 

Substantivt.  Un  —, amens  ho- 
mo.  Cic.  Une  extravagante,  dé- 
lira (mater).  Hor.  Les  — ,  in- 
sani,  oram,  m.  pi.  Cic.  C'est 
le  fait  d'un  —  de...,  démentis 
est  (avec  la  Prop.  infin.).  Cic. 
1  (P.  ext.  en  pari,  d'une  chose. 
Amens,  entis,  adj.  Cic.  (cf.  ni- 
hil  amentiiis  dicilar.  Cic.  con- 
siliam  amentissimiim .  Cic). 
Démens,  entis,  adj.  Cic.  (cf. 
temeritas.  Cic.  dementitsimum 
consiliam  et  (actum.  Cic).  De- 
sipiens,  entis,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
arrogantia.  Cic.).  Contes  — ,  »- 
neptise,  arum,  f.  pi.  Cic.  nugae 
arum,  f.  pi.  Cic.  Voy.  sornet- 
te. Tenir  des  propos  — ,  intra 
verba  desipêre.  Cic.  deliramenta 
loqui.  Plaat.  Voy.  extravaguer. 
extravaguer,  t.  intr.  (/Irc/i.) 
Extravaguer  et  s' — ,  c.-d-d. 
s'écarter  de  la  voie.  Errûre 
{via),  intr.  Cic.  Voy.  égarer. 
Fig.  Se  laisser  aller  à  des  di- 
gressions. Aberrâre.  intr.  Cic. 
etc.  (Cf.  a  proposito.  Cic.^.Voy. 
DIGRESSION,  égarer.  ^  Faire  ou 
dire  des  choses  qui  sont  hors  du 
sens  commun.  Desipêre,  intr. 
Plaat.  Cic.  Alacinari,  dép.  intr. 
Cic.    Vaticinari,  dép.  intr.  Cic. 

Voy.    DÉRAISONNER,    FOU. 

exti-avasation  et  extrava- 
aion,  ».  f.  (T.  scientif.)  tpan- 
chemont  du  saog,  d'une  hu- 
mour hors  des  vaisseaux.  Suf- 
futio,  oniê,  t.  Plin.  Voy.  éfas- 

CBKMBNT. 
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extravaeer  (s*),  i.  pron.  (T. 
scientif.'  En  pari,  du  sang, 
d'une  humeur.  S'épancher  hors 
des  vaisseaux.  Suiftindi,  dep. 
iiur.  Piin.  ^ang  extravasé  (des 
yeux) , su^a^i  cruore oculi.Plin . 

Voy.    ÉPANCHER,    RÉPANDRE. 

extrême,  adj.  Qui  est  tout  ^\ 
l'ait  au  boui.  Extremus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  jex.:  eartr«mii 
senectuj.  Cic.  extrem.v  terrse 
nationes.  Liv.  ejrtremi  fines. 
i.ii'.  subsi.  cselam  quod  extre- 
mum  atque  altinxam  est  [•  le 
point  extrême  -]  mundi.  Cic. 
[Div.  II,  i3.  911):  extimus,  a. 
um.  adj.  Cic.  Plin.  ^ex.  :  orbis. 
Lie.  [Rep.  VI,  16, 17]);  ultimns, 
a,  um,  adj.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
airimœ  partes.  Cic.);summus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  «e- 
nectus.  Cic).  \\  (Fig.)  Qui  est  au 
dernier  degré.  Summus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  inscitia. 
Cic.  paapertas.  A'ep.);  extre- 
mus, a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  : 
(âmes.  Cic.  periculam.  Cic.)  ; 
ultimus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
atixilium.  Cic  discrimen.  Cic. 
in  ultime  discrimine  es  et  (or- 
tanse  et  vitae  tuœ.  Cur(.);  ma- 
xi'mus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  calores.  Cic).  Faire  des 
efforts  — ,  omnibus  viribus  niti 
ou  contendêre.  Cic  ||  (P.  hy- 
perb.)Qui  est  à  un  très  haut  de- 
gré. Summus,  a,  um.  adj. 
cic.  etc.  (ex.  :  voluptas.  Cic); 
maximus,  a,   um,  adj.  Cic. 

(voy.  excessif).  .-Vvoir  une  envie 
—  de  combattre,  (Lagrare  mira 
pagnandi  capiditate.  Nep.  Avoir 
une  envie  —  de...,  ve/iementer 
capëre  (avecla  Prop.  infin.). Cic. 
Voy.  vif,  VIOLENT.  Ressentir 
une  joie  — ,  incredibiliter  Ise- 
tari.  Cic.  1  (Fig.)  Qui  pousse 
les  choses  à  la  dernière  limite. 
[mmodicaa,  a,  um,  adj.  Cic  Im- 
moderatus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Intemperans,  antis,  adj.  Cic. 
Effasas,  a,  um,  |>.  adj.  Cic  Voy. 

EXAGÉRÉ,     IMMODÉRÉ.      ||     (P.  6Xt.) 

Etre  —  (en  pari,  des  choses), 
(inem,  et  moduni  tramire.  Cic 
extra  modum  prodire.  Cic. 
Prendre  les  voies  — ,  recourir 
aux  moyens  —  ou  aux  — ,  ulti- 
ma  ou  extremam  auxilium  ex- 
periri.  Cic  ad  altima  auxilia 
descendëre.  Cic.  Amener,  pous- 
ser les  choses  au  point  — ,  rem 
in  altimum  discrimen  [pericu- 
lum)  ou  aci  extremam  certamen 
deducêre.  Cic.  On  eu  est  arrivé 
à  un  point,  à  un  parti  — ,  ad 
extrema  perventam  est.  Cic. 
res  est  ad  extremam  perdacta 
casum.  Cic  ultimam  discrimen 
adest.  Cic.  Substantivt.  Les  ex- 
trêmes, extrema,  oram,  n  pi. 
Cïc.  ultima,  oram,,  n.  pi.  .Cic. 
res  diversissimie.  Cic  1  S.  m. 
La  dernière  limite  d'une  chose. 
Extremam,  i,  ii.  Liv.  Ultimam, 
i,  n.  Cic.  Porter  les  choses  a  I' — , 
extrema  omnia  experiri.  ,'^all. 
ulltma  uadêre.    Liv.    Tomber, 
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passer  d'un  —  dans  l'autre,  ni- 
mis  vt'^emfritt'm  esse  in  utrani- 
que  partem.    Cic.    ||    Aimer  le< 
— ,  contraria  sequi.    Cic.    Loc. 
prov.  Les  —  se  touchent,    plr- 
rumquc  attis  et  excelsis  adja- 
cent abrapta.  Sen. 
extrêmement,  adv.  D'une  ma- 
nière extrême,  &   un  très    haul 
degré.  Summê,  adv.  Cic.  Quam 
ou  vel  miuvimê.  Cic.  Quam  po- 
test  ma.rimë  ou  simpl.  maxime. 
Cic.  Valdc,  adv.  Cic.  Perquam 
(devant  un  adjectif  ou  un  verbe). 
Cic. 
extrême-onction,  s.  f.  Sacre- 
ment    de     l'Eglise     catholiqun 
qu'on   administre  à  un  malad<) 
en  danger  du  mourir.  Inanctio, 
onis,  f.  (Cange). 
extremiB(in).  Voy.  in  extremis. 
extrémité,  s.  f.  La  partie  ex- 
trême d'une  chose.  Èxtremi- 
tas,    atis    (•    extrémité,     fin. 
bord,  contour  •),    f.  Cic.  Plin. 
(ex.  :    extremitas    mundi.    Cic. 
mais    ce     subst.    est    rare;   on 
le    remplace    par    un    des   ailj. 
suiv.  s'acc.  avec  le  nom)  ;  extre- 
mus,   a,    um,  adj.    Cic  etc. 
(ex.  :  insala  extrema.  Cic.  f.v- 
tremus  di^icas.  Cic);  ultimus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  u!(i- 
mœ   terne.  Cic.    aUimœ  terra- 
rum  orœ.   Liv.    ultimus    orbis. 
Cic).  Il  Absol.Lesextrémités(ilu 
corps), summo,  n. pi.  6'erv.  artus 
extremi.   Tac    ||    A  l'extrémité 
de,  c.-d-d.  au  bout,  à  la  fiu  de, 
voy.  BOUT,  FIN.  Il  (Fig.)  La  der- 
nière   limite    à  laquelle    qqch. 
peut  arrivei .  Pousser  les  choses 
à  r — ,   rem  in  summum  peri- 
culam  dedacëre.  Cic.  extrema 
ou    altima    aadêre.    Virg,    On 
est  réduit  à  1' — ,  ad  summam 
desperationemventam  est.  i^en. 
(ben.  m,  23,  1).  Réduire  qcin  à 
I' — ,  aliquem  ad  ultimam  des- 
pcrationem  redigêre.  Nep.  ali- 
qaem   in    summam   discrimen 
adducère.    Cic    ad    extremam 
casum  dedacëre.  Cses.  En  venir 
aux  dernières  — ,  ultima  expe- 
riri. Cic    II    (Spéc.)    Fin    du    la 
vie.    Vitie  pra.-3ens    periculam. 
Liv.    Etre    à    1' — ,   à   toute   —, 
extremam     spiritam     trahëre. 
Phaed.  Voy.  agonie.  ||  (Par  ext.) 
Passer  d'une  —  à  Pautro,   voy. 
EXTRÊME.  1  (Par  ext.)  Excès  par 
lequel  on  pousse  les  choses  à  la 
dernière  limite.  Voy.  excès.    || 
(Spéc.)  Emploi  de   la  violence. 

Voy.     VIOLENCE,    SÉVICE. 

extrinsèque  (lat.  post.  cifrin- 
secus.  Chalcid.  [Tim.  lU]}.  (T. 
didact.)  Qui  est  tiré,  non  de  la 
chose  elle-même,  mais  des  cir- 
constances accessoires,  exté- 
rieures. Extrinsecas  (adv.)  as- 
sumptas.  Cic.  ||  (Rhétor.)  Prou- 
ves extrinsèques  (tirées  des  cir- 
constances accessoires).  Causse 
extrinsecas  allatœ.  Cic  S'ap- 
puyer sur  dos  prouves  —  ,  (oris 
assumëre  ou  extrinsecas  qase- 
rére  argumenta.  Cic. 
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extrinsèquement,  adv.  (T. 
didact.)  D'une  iiiutiioro  oxtiiu- 
soque.  Extrinsecas,  adv.  Cic. 
exubérance  (lat.  post.  exabe- 
rantia.  Uell.].  s.  f.  Excès  de 
fécondité.  JVimia  copiaonaban- 
dantia.  Cic.  —  do  végétation, 
luxaria,  x,  f.  et  luxaries,  ei,  f. 
Cic.  Virg.  ||  (P.  anal.)  Excès 
de  plénitude.  Ubertas,  atis,  f. 
Cic.  L' —  de  la  sève,  luxaria 
kumoria . Plin .  ||  Fig.  —  d'ima- 
gination, aberius  ingeniam  ou 
inrjeniam  laxarians.  Plin.  — 
de  la  joio,  e(fasa  l,Ttitia.  Cic.  — 
de  galté,  profusa  kilaritns.  Cic. 
—  (du  style),  qaoJ  est  diffltians. 
Cic.  ~~  de  mots,  redandantia, 
œ,  f.  Cic.  —  de  mots  dans  un 
discours,  immodica  oratio.Plin. 

j.   Voy.    SURABONDANCE. 

exubérant,  ante(lat.  post.  ex- 
uberans.  Lact.  Tert.  Eccl.  )  , 
adj.  Qui  a  un  excès  de  fécon- 
dité. Luxuriosus,  a,  uzn, adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  luxuriosa  (ru- 
menta.  Cic.  vitis.  Sali).  Arrê- 
ter la  végétation  —  de  la  vigne. 
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l'item  coercère.  Cic.  Etre  — , 
luxuriûre,  intr.  Ov.  Col.  (cf. 
lu-tariat  seges.  Ov.  lu.xariant 
virijx  arborum.  Col.).  \\  (P. 
anal.)  Qui  a  un  excès  de  plé- 
nitude. Laxariosas,  a,  um,  adj. 
Liv.  (cf.  lœtitia.  Liv.).  Redan- 
dans,  p.  adj.  Cic.  Avoir  une 
population  — ,  redundàre  mal- 
titudine.  Cic.  11  montra  une 
—  gaîté,  il  fut  —  dans  tout 
son  plaidoyer,  tola  defensio  rc- 
dandavit  hilaritate.Cic.  ||  Fig. 
Images  — ,  lasciviœ  libidines- 
qan  imaginum.Cic.  Imagination 
— ,  voy.  EXUBÉRANCE.  Stesiclioro 
a  un  stylo  —  et  dilTus,  Stesi- 
chorus  redandat  atqae  effan- 
ditar.  Quint.  Nous  dont  le  style 
était  —,  nos  superflaentes.  Cic. 

Voy.    REDONDANT. 

exulcération  (lat.  exulceratio 
[proprt.  "  ulcération,  ulcère  >]), 
s.  f.  (Médec.)  Ulcération  légère. 
Vlcuscalum,  i,  n.  Sen.  Cels. 
Qui  produit  dus — ,  exulcerato- 
rias,  a,  um,u.t\^.  Plin.{c(.exal. 
medicamenta.Plin.[XXni,litS]). 
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exulcérer,  v.  tr.  Ulcérer  légè- 
rement. Exulcerùrc,  tr.  Pfin. 
Qui  — ,  exalceratrix,  tricis,  t. 
(cf.  vis  septica  et  exalceratrix. 
Plin.  [WVU,  105]). 

exultation,  s.  f.  (Rare.)  Trans- 
port d'allégresse.  Exsaltatio  , 
onis,  f.  Cic.  Liv. 

exulter,  v.  intr.  Etre  transporté 
d'allijgresse.  E.rsaltàre  txtitià 
ou  ijaadio.  Cic. 

eiutoire,  s.  m.  (Médec.)  Ulcère 
artificiel  destiné  à  servir  de 
dérivatif.  Exulcerativam  me- 
dicamentum.  Plin.  ||  (Fig.) 
Moyen  qui  sert  à  écoulei'  qrjch. 
de  mauvais,  à  s'en  débarrassiT. 
Pargatio,  onis,l.  A.  Servir  d' — , 
purgâre.  tr.  Cic. 

ex  veto  (premiers  mots  de  la 
formule  latine  de  dédicace,  cv 
voto  sascepto,  -  d'après  le  vilu 
fait"). Tableau,  figure,  etc.  qu'on 
suspend  dans  une  chapelle  pour 
l'accomplissement  d'un  vœu. 
Tabula,  se,  f.  Hor.  (f'arm.  I,  ô, 
13.)  Pers.  (6,  33).  Tabula  i-o- 
tiva.  Hor. 


i,  s.  m.  Sixième  lettre  de  l'alph. 
F  ou  f  littera.  Gramm.  Double 
f,  f  duo  ou  littera  f  gemina. 
Oramm. 

fabago,  s.  m.  Faux  câprier. 
Fabago,  ginis,  m.  Linn. 

fable,  s.  f.  Sujet  de  récit.  1| 
Suite  des  faits  qui  composent 
l'action  d'un  poème  narratifou 
dramatique.  Fabula,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.;  peragëre  faba- 
lam.  Cic.  [sen.  19,  70].  non 
solam  anum  aclam  sed  totam 
fubulam  con(ecissein.Cic.  fPliil. 
2,  U,  31.].  cf.  //or.(ep.  1,2,  6]); 
fabella,  se,  f.  Cic.  ([ad  Qu. 
fr.  11,16,  3;Cael.  27,6/.]);  Tes, 
rei,  f.  Cic.  Hor.  (voy.  sujet).  || 
Sujet  de  récits,  de  propos  (sur- 
tout railleurs).  Fabula,  se.  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  fabulas  facëre 
apad  devictas  gentes.  Justin, 
fabulam  esse  ou  fieri  [-  être  ou 
devenir  la  fable  ■].  Cic.  Hor. 
in  fabulis  esse.  Cic);  sermo, 
oais,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  hic 
sernio  per  totam  civitatem  esse 
datas.  Cic.  res  erat  in  sermone. 
Cic).  Il  Court  récit  servant  de 
preuve  à  une  leçon  de  morale 
pratique.  Fabula,  se,  f.  Phasd. 
Quint,  (ex.:  hàc  (abalà  deri- 
deri  merito  potest,  gai...  Phsed. 
fabularum   car    sit    inventam 


genus.  PhcCd.  nota  illa  de 
menfibris  kunianis  advt;rsus 
ventrem  discordantibas  fabula. 
Quint,  fabularam  scriptor. 
Quint.):  apologus,  i,  m.  Cic. 
(ex.:  ad  hoc  gênas  ascribamas 
etiam  narrationes  apologo- 
rum.  Cic.  [de  Or.  Il,  66,  26^])  ; 
imago,  inis,  f.  Cornif.  Cic. 
.Sen. (voy.  allégorie,  p.\rabole). 
1  Sujet  de  récit  imaginaire. 
Fabula,  se,  î.  Cic  etc.  (ex.  : 
res  propior  fabulse  quam  his- 
torise.  Cic).  \\  (Par  ext.)  Fait 
controuvé,  nouvelle  menson- 
gère. Fabula,  se,  f.  Cic.  etc. 
(e\.:  ^ctse  reram  fabalœ.  Cic. 
[Fin.  I,  20,  65].  (abulis  credère. 
Cic.  [Div.  II,  55,  113].  fabulis 
habere  fidem.Cic.  [Rep.  Il,  10, 
18].  fabulas  (ingère  inconditè. 
Cic.  [Rep.  II,  10,  19].  fabulx 
de  veterihas  rebas.  Cic.  [Rep. 
II,  10,  18];  fabella,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  commenticise  fabellae. 
Cic.  [Div.  I,  30,  62].  fabella- 
rum  auditione  duci.  Cic.  in 
fabellam  excessi  non  ingratam 
tibi.  Sen.);  commentum,  i, 
u.  Cic.  Liv.  (voy.  invention, 
FICTION  et  cf.  res  comm,enticia. 
Cic.  ex.:  fîctaet  commenticia 
fabula.  Cic  fidem  commenti- 
ciis  rébus  adjungère.  Cic.  [Rep. 


II,  10,   18]);  mendacium,  îi, 

n.  Curt.  (ex.:  mendacia  poeta- 
rum.  Curt.  [lil,  1,  U]).  1  La 
Fable.  Voy.  mytuol<pGie. 

fabliau,  s.  m.  Conto  plaisant 
en  vers,  dans  la  littérature 
française  du  moyen  âge.  Fa- 
bella, œ,  f.  A. 

fablier,  s.  m.  (P.  plaisant.) 
Faiseur  de  fables  (d'apologues). 

Voy.       FABULISTE.      ]|        (P.      eXt.  ) 

Fablier  de  l'enfance.  Fabalée 
ad  pueroram  usum  cxcerptœ 
ou  selecta".  A. 

fabricant,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
brique certaines  catégories  d'ob» 
jets  destines  à  être  livrés  au 
commerce.  Fabricator,  oris^  m. 
Cic  Quint.  Artifex,  ficis,  m. 
Cic. 

fabricateur.fabricatrice  lat. 
post.  (abricatrix.  Eccl.),  s.  m. 
et  f.  Il  (Arch.)  Celui,  celle  qui 
fabrique  qqch.  Fabricator, 
oris,  m.  Cic.  Le  souverain  — 
(le  Créateur), fabricator  mundi. 
Qaint.  ||  (Eu  mauvaise  part.) 
—  de  fausse  monnaie,  adutter 
monetse  ou  solidorum.  Cad. 
Jast.  ou  adulterator  monetse. 
Dig.  —  de  faux  testaments,  tes- 
tamentarias,  ii,  m.  Cic.  (oCf.  III, 
18,  73).  Il  Fig. Fo6ricaÉor,ori», 
m.    Cic.  Opifex,  ficis,  m.  Cic. 
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(cf.  verborum.  Cic).  Aactor, 
oris,  m.  Cic. 
fabrication,  s.  f.  Action  de 
fabriquer.  Fabricatio,  onis,  f. 
Col.  Fabrica,  se,  t.  Cic.  (cf. 
rris,  ferri.  Cic).  Confectio, 
onis,  f.  Cic.  Cels.  Compositio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  fabrivuer.  || 
(En  mauvaise  part.)  Fabrica- 
tio,  onis,  f.  Cic.  ||  (Fig.)  Fa- 
brication de   fausse»   nouvelles. 

VOV.    ISVE.ST10S,  MENfONOE. 

{abricien  et  fabricier,  s.  m. 
Membre  d'un  conseil  de  fabri- 
que. Voy.   MARCLILLIER. 

fabrique  \\iii.  (abrica  \proprt. 
action  de    fabriquer,    de   cons- 
truire), s.  f.  Construction    d'un 
édifice.      Fabricatio,     onis,    f. 
Cic.     etc.     (  ex.  :    t<^bricationes 
ledi^cioram.    Vitr.).  Voy.  con- 
struction. Il   Fig.  (En  pari,  de 
l'univers.)     L'arcliitecte    d'une 
fabrique  si  immense,  architec- 
tas  tanti  operis   tantiqae  mu- 
neris.  Cic.    ||    Spéc.   Construc- 
tion   d'une    église.    Voy.    con- 
6TRCCTI0S.    Il    (P.  ext.)  Revenus 
afToctés     à     l'entretien     d'une 
église.    Vov.     revenu.    Ne    pas 
toucher  à  la  —,    ni/»i(  ex  sacro 
attingëre.  Cic.  Le  conseil  de  — 
et    (ellipt.)  la   —  (réunion   des 
marguilliers),      sacro      aerario 
prxfecti.  A.  "î  Manière  dont  une 
chose    est    fabriquée.   Fabrica, 
X,  f.  Cic.  'N.    D.    II.  i7,   181). 
Optxs,  péris,  n.  Cic.  Voy.  tra- 
V.4II..  Il   (P.  anal.)  Au  fj.  Tra- 
vail. Voy.  TRAVAIL.  1  Ltablissa- 
ment    ou    l'on   fabrique.    Offi- 
cina,  se,    f.  Cic.  (cf.  armorum. 
Cies.).    —    do    tissage,    textri- 
nam,   i,     n.  Cic.  ou  textrina, 
a-,  f.  Apnl.  —  de  draps  fallo- 
nia,  œ,  f  Plaat.  Travail  de  —, 
opéra  fabrilis.  Cic.    ou   si  m  pi. 
opas,    péris,   n.    Cic.    Ville    de 
fabriques, urbso/ificinis  nobilis. 
Cic.  Il  Fig.  Of^ina,  œ.  f.  Cic.  (cf. 
dicendi.Cic.  sapientiœ.Cic.  (al- 
soram  chirographoram .  Cic). 
fabriquer,     v.     tr.     Faire 
avec    des     matières    premières 
mises   en    œuvre    des     articles 
destinés  au  commerce.  Fabri- 
cari,  dép.    tr.    Cic.   etc.   (ei.: 
arma,  signa  [•   des  statues  •]. 
Cic.  au  fig.  Iiominem.  Cic.  en 
mauv.  piTt.  (allaciam.Plaat.); 
fabricàre,  tr.   Sali.  Hor.  Ov. 
Sen.  Suet.  (ex.:  crace»  o/iter  ab 
aliis  fabricaise.  Sen.);  facère, 
tr.  Cic.   etc.    (ex.:   aticai   ana- 
■      lam  .    Cic .    armis      (aciendis 
prxetie.  Cic.)  ;  conficère.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  palliam.   Plant, 
chartam.  Hadr.ap.    lb/(.  tinn- 
liim,palliam,soccossaa  manu. 
V    Cic);  coDtexére,tT.  Cses.  (ex.: 
rontexln     liminibas    membra. 
Cxê.    [li.    G.    VI,   16,    i.].  reli- 
gaam  corpus   naviam    vimini- 
bui    contextum    coriis  inte^e- 
bitur.  Cxs.   [II.  C.  I,    51.,  _2]}. 
fabuleusement,    adv.    D'une 
iiianif:r9    fabuleuse.    Fabalosë, 
*dv.  I^etr.  Plin. 
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fabuleux,  euse.  Qui  a  le  o.i- 
ractoro  d'une  fable.  Fabulo- 
SUS.  a,  um,  adj.  Plin.  Justin. 
^ox.:  de  Prometh^o  omnia  fu- 
bulosa  arbitrer.  Plin.'';  ûctus. 
a,  uzn.p.  adj.  Cic.  eu-,  (ex.:  rcf 
pcta.  Cic.^;  commenticius 
a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  :  rt;.- 
ccninenticia".  Cic.''.  Récits  —, 
fabulœ,  ctram,  f.  pi.  Cic. 
Monde  —,  (abutae,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Il  Fig.  {Famil.)  Qui  n'est 
pas  croyable.  Fabalosus,  a. 
um,adj."A'ior.  (cf. fjba/osaealti- 
tudinis  nives.    Flor.).   Prix  —, 

voy.  EXAGÉRÉ,  EXTRAORDINAIRE. 
INCROTAOLE.    ^   (Spéc.)    Qui    tiOUt 

à  la  Fable,  à  la  mythologie  an- 
cienne. FabuJosas,  a,  am,  adj . 
Plin.  Fabularis,  e,  adj.  Suet. 
(cf.  /iis<oria.  .Su«(.).  Voy.  my- 
thologique. 

fabuliste,  s.  m.  Auteur  qui 
composa  des  fables  (apologues). 
Kibufapum  ou  apologorum 
scriptor.  Cic. 

façade,  s.   f.  Partie   antérieure 
d'un    bâtiment    où    se    trouve 
l'entrée   principale.  Pars     an- 
tica.  Varr.  Cic.  Frons.  frontis, 
f.  Cic.  l'itr.  Qui  est  en  —,  ad- 
versas.  a,  um,  adj.  Cic.  Liv. 
face,  s.  f.  Partie   antérieure  de 
la    tête  de   l'homme.  Faciès, 
ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  alicajas. 
Cic.  rabida.  Sact.  qast    [facta] 
facie   sua  ostenlabat  advorsis 
aliquot   cicatricibus   et  effosso 
oculo.    i^all.  (r.  ap.  Gell.  cica- 
tricosa.     Q'dnt.     souv.     faciès 
vultasqae.  Cic.  in  (acte  vultu- 
qae  vecordiainerat.  Sali.  [Cat. 
15,  5]);  os,  oris,   n.   Cic.  etc. 
(ex.:  os  «utim   non   soJum   os- 
tendère,  scd  eiiamofferre.Cic- 
alicai    os  percutire.  Sen.  pro- 
cambëre  pronum  in   os.    Liv. 
prssbere    os  ad     contamcliam. 
Liv.  souv.    os   vultasque  ou  os 
et  valtas.    Cic.)  ;   vultus,  ùs, 
m.    Cic.     etc.     (voy.     visage). 
Homme    à     double' — ,     homo 
duplex.     Cic.      ||     (  Par    ext.) 
Tempe.  Voy.  ce. mot.   ||    (.Stat.) 
Hauteur  équivalant  à  celle  de 
la  face.   Faciès,  ei,    (.    Plin.    \\ 
(Par  anal.)  En  parlant  do  cer- 
tains   animaux.    Os,    oriS,  n. 
Cic.    etc.    (ex.:    (acies    homini 
tantum  :  ceteris  os  aut  rosira. 
Plin.  [H.  N.  XI,  la»]).  1   (Par 
ext.)  Partie  antérieure  du  corp-, 
par  laquelle    l'homme    se    pré- 
sente. Frons,  frontis,  f.  Cic. 
etc.    (ex.:    et    a    fronie    et    a 
tergo  circamire  hoslem.  des.  a 
fronte  instâre  [opp.  à  a  ia(erc- 
urgère.  Cic);  OS,  oris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaem  coram  in  os 
laudâre.  Ter.  in  adversum  os 
(andà  valneratar.  Cses.  in  ore 
ejus   Jugulari.     Tac.     in    arc 
omnium   cotidie  versùri.  Cic. 
qax  in  ore  atque  in  ocalispro- 
vincix  I  gesta    sunt.    Cic.   ora 
ulicujas  intaeri[-  regarder qqii 
on  face  '].  Cic).  De  face,  qui  b- 
présente   de  —,  adversus,  a 
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liai,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  adver^ 
«um  boi'em  pingère.    Plin.  et 
adversus  et  aversas  impudicus 
est.  Cic.  adversi  redarium  occi- 
dunt.    Cic).    En    face,  contra, 
adv.    Cic  (ox.:    omnia    confra 
plana     hostiam     erant.     Liv. 
Situé  en  — ,  adversus,  a,  um, 
adj.    Cic.     etc.     (ex.  :    adversi 
montes.  Liv.)  ;  contrarius,  a, 
um,  adj.  Cacs.  etc.  lex.:  ab  eo 
(lamine  collis   nascebalur   ad- 
versus hnic  et  contrarius  [•  en 
faco  et  sur    la  rive  opposée  •]. 
Cas.  [B.  G.  II,  18,   S]).  En  —, 
palam,    adv.   Cic.   etc.  (voy. 
OUVERTEMENT);    coram  ,    adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  commoJius  fecis- 
sent,  si  quse  apud  vos    de  me 
deferunt,  ea  coram  potias  me 
présente  dixissent.  Cic.    [Leg. 
agr.    III,   1,    J]);    adversus, 
adv.  A'ep.  (ex.:  adv.  resistére. 
Sep.);    contra,    adv.    Plaat. 
Liv.  (ex.:  atiçaem  contra  aspi- 
cëre  ou   intacri.    Plaat.    Liv.). 
En  —,   à  la   —  de,    coram, 
prép.  (avec    l'Abl.).    Cic.    (ex.: 
corjm  genero  meo.  Cic.)  ;  ad- 
versus, prép.    (av.  l'Ace.)  Cic. 
etc.    (voy.      contre)  ;    cODtra, 
prép.    (av.    l'Ace).    Cic.     (ex.  : 
contra     hostem.    Cses.    contra 
eqaitatam.    Cses.).   Face    à  —, 
voy.  vi=-A-vis.    Faire  —  à  411, 
voy.    [tenir]   tête.    Faire  —  L 
ses  engagements,  voy.  tenir.  1 
Partie  antérieure  d'une  chos», 
Frons,  frontis,    f.   Cic.   eto 
(ex.  :  ante  (rontem    castrorum 
copias  instruit.  Ca^s.  [B.  G.  III, 
37,  1].  coifis  in  (rontem  laviter 
fMtigatus.  Ca?s.  [B.  G.  II,  8,  3]. 
voy.     façade,     front).    La    — 
d'une    monnaie,    pecunise  sig-- 
num.  Liv.  Jouer  à  pile   ou  — , 
voy.  PILE.    Il    (Par  ext.)  Surface 
d'une    chose.    Voy.     surface.  ^ 
Chacun    des    côtés  d'une  chose. 
Frons,   frontis,  f.  Cic.    etc. 
ibi  unâ  fronte    contra  hostem 
castra  maniant.  C.rs.  [B.  C.  II, 
80,    2]);    latus,    eris,  n.   Cic 
etc.    (voy.     coté).     ||     (Spéc.) 
Chacun  des  plans  qui  terminent 
un  solide  (géom.).    Latus,  eris, 
II.  Vitr.  Il    Fig.   Aspect  qu'une 
chose  présente.  Faciès,  ei,  f. 
Cic.  etc.    (ex.:  faciès    locorum. 
Ov.  ripse.  Curt.   lorma  ipsa  et 
tanquam  faciès  lionesti.    Cic). 

Voy.    ASPECT. 

facer,  v.  tr.  (Arch.)  Faire  lace 
à.    Voy.    FACE. 

facétie,  s.  f.  Grosse  plaisanterie 
que  qqn  dit  ou  fait  pour  égayer. 
.locas,  i,  m.  Cic.  Dos  — ,  face- 
tise,aram,  C.  pi.  Cic.j'ocalaria, 
ium,  n.  pi.  //or.  Liv.  Faire  ou 
dire  une  — ,  ridicule  facère 
aut  dicëre  aliquid.  Quint.\oy. 

PLAHkNTEHlE,    TOUR. 

facétieusement.  D'uoe  ma- 
nière facétieuse.  Jocosè,  adv. 
Cic.    Facetë,    adv.     Cic.    Voy. 

PLAISAMMENT. 

(acétieuz,  euse,  adj.  Qui- 
tiint  de  la  facétie,  yocosu»,  a 
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am,  adj.  Lii,-.  Jocalaris,  e,  adj. 
Ilor.  HidiccHas,  a,am,  adj.  Cic. 

Voy.     BOUITON,     COMlyUE,     DRÔIJ!. 

PLAISANT.  Un  trail  — ,  ridif.n- 
lum,  i.  II.  Plaut.  Traits  —, 
jocalaria,  iam,  n.  pi.  llor. 
Lii'  1  Qui  dit  ou  fait  dos  facé- 
ties. Un  homino  — ,  ridiculas, 
i,  m.  Plant. 

facette,  s.  f.  Petite  face.  La- 
tuscalam,  i,  n.  Lacr.  (ex.  ; 
latascala  specalorum.  Lxicr.). 
Insœptio,  onis,  f  .Ven.(au  plur. 
Sen.  [N.Q.  1,  7,  3]).Tailloi-a-, 
voy.  FACETTER,  l'aillé  à  — , 
»cii(u?a<as,  a,  um.adj. /'/in.  || 
Flg.  Stylo  à  —  (qui  n'a  (|ue 
des  traits  brillants),  versicolor 
elocatio.  Quint.  Un  lionimu  à 
■facettes  (d'aspects  divers),  i-er- 
satile  ingeniam.  Liv.  varias 
animas.  Sali. 

lacetter,  V.  tr. Tailler  â  facettes. 
Limando  scatulas   ef^icëre.    A. 

fâcher  (lat.  pop.  (uisticôre 
[-  causer  du  désjoùt  •],  do  fas- 
tas),  V.  tr.  Arch.  Dé;;oûter. 
Voy.  ce  mot.  1  Affecter  péni- 
blement. Molestiam  afferre. 
Ter.  Ogendcre,  tr.  Cic.  Ma 
sottise  me  fâche,  mepiget  stal- 
titUe  meas.  Cic.  Il  est  fâché  de 
ne  pas  être  né  contrefait,  eam 
psenitet  non  cie/brmem.  esse 
natanx.  Cic.  Etre  fâché  de 
qqch.,  œgrë  (molesté  ou  gravi- 
ter) ferre  aliqaid.  Cic.  Je  ne  suis 
pas  fâché  do  m'en  aller,  non 
invitas  abeo.  Cic.  ||  (Arch.) 
11  me  fâche,  c.-à-a.  je  suis 
fâché,  me  piget  ou  pœnitet. 
Cic.  Voy.  rechetteb.  1  Irriter. 
Voy.  ce  verbe.  Se  — ,  voy  [s'] 
IRRITER.  Il  (Par  ext.)  S3  fâcher 
avec  qqn,  c.-à-d,  se  brouiller 
avec    qqn,    voy.    drouiller. 

fâcherie,  s.  f.  (Arch.)  Peine 
que  l'on  ressent.  Voy.  peine. 
^  Brouille.  Voy.  ce  mot. 

iàcheusement,  adv.  D'une 
manière  fâcheuse.  yEgrê,  adv. 
Cic.  Molesté,  adv.  Cic. 

fâcheux,  euse,  adj.  Qui  fâche. 
Il  (Arch.)  Qui  donne  de  la 
peine.  Voy.  difficile,  pénible. 
î  Qui  fait  de  la  peine.  1|  iKn 
pari,  des  choses.)  Molestus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  ^voy. 
désagréablk)  ;  incommodus, 
3,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  in- 
commodam  est  [avec  l'Inf.]. 
Ter.);  iniquus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  iniqao  tempère 
sao.  Liv.);  importunus,  a, 
um,  adj.  Plaat.  Hor.  (ex.  : 
tempestas.  Plaat.  paaperies. 
Hor.);  tristis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(e\.:tristia  tempora.Cic.littera! 
nuntiigae  tristes.  Cic.  tristis 
«ors.  Cic);  acerbus,  a.  uza, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  e.ritas  [-  un 
trépas  "1  tam  acerbus.  Liv.).  \\ 
(En  pari,  des  pers.)  Importu- 
nus, a,  um,  adj.  Ter.  Cic. 
•etc.  {e.i.:  millier.  Cic).  ||  Subst. 
Personne  qui  importune  les 
.gens.  Interpellator,  oris,  m. 
Cornif.  Cic.  (ex.:  abi  se  oblec- 
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tare  sine  intcrpellaforibas pos- 
sei.  Cic^  (de  oir.  III,  1,,  u8])  ; 
interventor.  oris,  m.  Cic. 
(ex.:  liberiore  et  magia  va/:iio 
ab  interventoribas  die.  Cic. 
[fat.  I,  21. 

facial,  aie,  adj.  (T.  sclentif.) 
Qui  tient  à  la  face.  Nerf  —, 
nervas  faciei.  A. 

faciende  (lat. /acienda  [propre. 
•■  Ohosesquidoiventêtre  faites]  , 
s.  f. (Arch.)  Affaire,  occupation, 
Voy.  ces  mots.  1  P.  ext. Vieilli, 
Intrigue.  Voy.  ce  mot. 

faciès,  s.  m.  (T.  scientif. ) 
Aspect,  physionomie.  Faciès, 
ei,  f.  Cic.  11(1'.  plaisant.)  Qui  a 
le  —  comique,  ridicuiuj  (acie. 
Cic. 

facile,  adj.  Qui  se  fait  sans 
peine.  Facilis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  nalia  est  tam  facilis 
res,  gain  difpcilis  sit,  qaanx 
invitas  (acias.  Ter.  gaœ  facilia 
ex  difficillimis  animi  magni- 
tado  fecerat.  Ca's.  ascensus. 
Cic  anam  iter  difj^cile. . .  alte- 
ram  malto  facilias  atqae  expe- 
ditias.  Cœs.  id  facile  ad  cre- 
dendam  est.  Cic.  faciliora  ad 
intelligendam.  Qaint.  /i.rc  ad 
jadicandam  sant  facillima. 
Cic  res  cognita  facilis.  Cic. 
jnateria  facilis  est  in  te  et 
in  taos  dicta  dicére.  Cic.  fa- 
cile est  perficëre,  ut...  Cic.  res 
et  fortunée  taai  mihi  maximse 
curse  sant  :  quse  qaidem  cotidie 
faciliores  mihi  et  meliores  vi- 
dcntar.  Cic.)  ;  expeditus,  a, 
um,p.  adj.  Cic.  (e\.:  iter.  Cic. 
via.  Liv.  expedita  erant  omnia. 
Cic.)  ;  promptus.  a,  U122,  p. 
adj. Cic.  (ex.:  mœnia  haudqua- 
quam  prompta  oppugnanti 
[•■  faciles  à  prendre  ■].  Z.ii'. 
prompta  defensio.  Cic.  nom,ina 
illa  qass  (ingère  atique  Grsecis 
promptissimum  est.  Quint.); 
proclivis,  e  (»  aisé,  facile  à 
faire»),  adj.  Cic.  (ex.:proc/ii'ia 
anteponantar  laboriosis.  Cic. 
alicai  est  proclive  [avec  I'Iq- 
fin.].Ca?s.A^ep.  dictaprocliveest 
[avec  une  Prop.  Infin.].  Cic. 
[OÙ.  Il,  30.  69J).  Style  —,  ^uens 
oratio.  Cic.  prompta  et  pro- 
fliiens  oratio.  Tac.  Cela  est 
plus  —  à  dire  qu'à  faire,  et 
(ellipt.)  cela  est  —  à  dire,  id 
dicta  quam.  re  facilias.  Liv.  ^ 
Qui  fait  (qqch.)  sans  peine. 
Facilis.  e.  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
ingenium.  Qaint.  faciles  in 
excogitando.  Qaint.  facilis  in 
finger-dis  poematibas.  Saet.)  ; 
promptus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Liv.  (ex.:  lingaà.  Liv.  ser- 
mons. Tac).  T  Qui  se  prête  sans 
peine  à  qqch.  Facilis,  e,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  facillimi  m.ores. 
Cic);  tractabilis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  nikil  est  eo  tractabilias. 
Cic  voy.  docile).  Homme  —  à 
vivre,  natarâ  comis  facilisqae. 
Saet.  homo  arbanas.  Cic  Che- 
val —  à  mentor,  eqaus  patiens 
sessoris.  Cœs.  docilis  eqaus.  Ce 
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texte  est  —  à  expliquer, /«oc fa- 
cilem  habet  explicationen.  Cic. 
Il  (Absolt.)  Qui  se  prête  sans 
[)eine  à  ce  qu'on  attend  de  lui. 
Facilis,  e,  adj.  Cic.  (ex.:  da 
modo  te  facilem.  Ter.  prsebet 
se  facilem  in  aadiendii  /lomi- 
nibas.  Cic.)  ;  comis,  e,  adj. 
Cic  (voy.  AiM\BLi:,  doux).  Hu- 
meur —,  facilitas,  atis,  f.  Cic. 
Ij  Famii.  (ICn  mauvaise  part.) 
Une  femme  do  imeurs  faciles, 
une  femme  facile,  voy.  débau- 
ché. 

facilement,  adv.  D'une  ma- 
nière facile.  Facile,  adv.  Cic. 
■Soluté,  adv.  Cic.  (cf.  moveri 
dicëre,  agëre.  Cic).  E.xpeditê, 
adv.  Cic.  Saet.  (cf.  e.rplCc  ir.: 
ou  loqai.  Saet.  celeriler  expe- 
diteque  percipëre.  Cic).  Nallo 
negot.io.  Cic.  Sine  negotio.Nep. 
Commode,  adv.  Cic.  Nep.  — 
pour  vous,  nallo  Libore  tao. 
Cic.  Moins  —,  minore  labore. 
Cic.  Très  --,  facilUme.  Cic 
perfacile.  Cic.  Assez  — ,  parvo 
labore.  Sali.  Cela  se  fait  — , 
id  nihil  liabet  negotii.  Cic. 
Je  croirais  plus  facilement 
l'histoire  de  Scylla,  citiaa  crc- 
diderim  Scyllam.  Liv.  S'expri- 
mer— (dans  une  langue),  e.vpc- 
dité  loqai.  Cic.  Qui  exécute 
aussi  --  qu'il  conçoit,  neqae 
minas  in  rébus gerendis  promp- 
tus quam  excogitandis.  Nep. 
Esprit  qui  désespère  —  ,  facilis 
mens  ad  pejora.  Qaint.  Qui 
supporte—  la  fatigue,  patiens 
laboris.  Quint. 
facilité,  s.  f.  Propriété  do  ce 
qui  se  fait  sans  peine.  Facili- 
tas, atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  nec 
aadendi  facilitatam  asqae  ad 
contemptam  operis  addaxeris. 
Qaint.).  |[  (Par  ext.)  Moyen  qui 
aide  à  faire  qqch.  sans"  peine. 
Opportunitas,  atis,  f.  fie. 
etc.  (ex.:  opportunitas  suas  li- 
beroramqae  œtatis.  .Sali.,  au 
plur.  magnpe  opportimitates  ad 
caltam  hominum  atqae  aban- 
dantiam  aliae  aliis  in  locis  re- 
periantar.  Cic  flaminam  op- 
portunitates.  Cic.  [.\.D.  II,  do, 
132])  ;  commoditas,  atis,  f. 
Cic  etc.  (ex.  :  ad  faciendan\ 
idonea.  Cic  id  [Janiculum]  ob 
commoditatem  itineris  ponte 
sublicio  conjungi  urbi  plaçait. 
Liv.  [I,  33,  a]).  Voy.  aise,  com- 
modité. Il  (Spéc.)  Délai  accor- 
dé à  un  débiteur.  Voy.  délai. 
T  Faculté  de  faire  qqch.  sans 
peine.  Facilitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  in  excogitando.  Qaint. 
(.  œtatis  illias.  Quint,  f.  oris. 
Qaint.  absol.  facilitas  [-  facilité 
à  s'exprimer  -].  Sen.  Qoint.)  ; 
facultas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
facaltas  dicendi  et  copia.  Cic). 
La  —  à  s'exprimer,  celeritas 
dicendi  ou  in  dicendo.  Cic.  Ap- 
pius  Claudius  avait  une  grande 
—  de  parole,  ^ppii  Claudii  vo- 
lubilis erat  oratio.  Cic.  Qui  a 
une  grande  facilité  à  dévelop- 
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p»r  ses  p«ns^«s,  totattu  in  e.x- 
plicandts  stnt--ntiis.  Cic.  Faoi- 
liié  à  eiTïrv.  ruoiliiê  de  style. 
ctleritas  nloijafndi  ou  verbo- 
pom  ou  orarionis.  Cic.  —  u 
comprendre,  —  de  conception. 
celeritas  imjenii  ou  percipifn- 
di.  Cic.  —  a  appienar»,  celeri- 
tas   ad   tiitcenJam.    Cic.    Voy. 

APTITfDE.  D15PO-ITI0N.  ||  Facilité 

à  recevoir  qqn.  Voy.  affabili- 
té, COMPLAISANCE.  T  rop  grauili' 

— ,     voy.    FAIBLE3>E,    INDULGEN'Cr. 

faciliter,  v.  cr.  Rendre  facilo 
V-aciiiorcm  reJdëre  aliquam 
rem  alicui.  Cic.  Vos  affaires  en 
seront  facilitées,  vestnv  res  f^i- 
riliores  erunt.  Liv.  —  à  qqn  l;i 
victoire,  laciliorem  alicai  pa- 
r'tre  l'ictoriam.  Cic.  —  l'entrée, 
expedire  aditam.  Cic.  —  à  nqu 
les  communications,  expedire 
alicai    commeatam.  Ca?s.  Pour 

—  les  communications,  06  com- 
moditatem  itineris.  Liv.  (I,  33, 
fi  .  —  la  fuite,  subleiàre  {agam. 
A'ep.  Pour  —  les  transports,  qao 
expeditiores  essent  commea- 
tas.  Cses.  —  ans  soldats  leur 
besogne,  nxilitum  laborem  sab- 
levàre.  Cxs.    —  un  entretien, 

voy.     MÉNAGER,    PRÉPARER.   la 

digestion,  coacocf ionei  adja- 
i-àre.  l'Un 
façon  (lat.  factio  [•  action  de 
faire  .].  Plaat.  EccL),  s.  f.  Ac- 
tion cfe  donner  une  certaine 
forme  à  une  matière,  do  lu 
mettre  en  œuvre.  Manus,  lis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  cedo  [-  donne  -] 
aurum,  ego  manas  pretiani  I 
dabo  [-  je  paierai  la  façon  -]. 
Plaat.  tantam  operis  in  ista  lo- 
cations (ait,  qaantam  paacœ 
operœ  (abroram  mercedis  ta- 
lerant  et  manas  pretiam  ma- 
chinx.  Cic.  [Verr.  II,  I,  56, 
IWÎhextremaotxsumma  manas 
[•  la  dernier*  façon  ••].  Cic. 
Sen.  vov.  main).    Statue    do   lu 

—  de  Phidias,  simalacrcm  ar- 
tificio  Phidise  perfectam.  Cic. 
Candélabre  d'une  —  antique, 
candelabram  opère  antiquam. 
Cic.  Faire  manger  à  qqn  un 
plat  de  sa  — ,  alicai  cibos  appo- 
nére  qaos  ipse  con(eceris.  Col. 
Fig.  Je  te  servirai  un  plat  du 
ma  — ,  cenabi)  magnam  ma- 
lam.  Plaat.  Voy.  manière.  |] 
(Spec.)  Modification  que  la  cul- 
ture fait  subir  au  soi.  Cultio. 
ODis,  (.  Cic.  etc.  ("x.:  se  agri 
caltione  oblectabant.  Cic.  [sen. 
Il),  .")6],  SI  agri  caltionem  stis- 
taleris.  Cic.  [Verr.  II,  3,  'Jl. 
22(5].  —  du  sol  (pour  la  vigne  , 
pastinatio,  onia,  f.  Col.  Se- 
conda —  donnée  à  la  terre,  re- 
paslinatio,  oni».  f.  Cic.  Col. 
Donner  une  seconde  —  à  un 
champ,  à  sa  vigne,  itenir'i 
agram.  Cic.  repastinârc  vinea«. 
Col.  ||  (Par  ext.)  t'ig.  Ce  qui 
n'a  plus  que  la  forme,  l'appa- 
rence d'une  chose.  .Specie»,  ei,  f. 

Cic.    Voy.    APPARENCE,    ESPÈCE.  1 

Fornif;   d'un  acte  accompli  par 
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qqn.  Voy.  manière.  —  d'agir 
et  de  penser,  mores,  institiiii 
et  facta.  Cic.  (de  Or.  III,  .'.3. 
ISï).  concilia  et  facta.  Cic. 
(prov.  cons.  8,  20).  studia  et 
l'acta.  Cic.  (fin.  Il,  \!i,  ASi.  men- 
tes hominam  et  cogitationes. 
Cic.  (Verr.   II,  5,   U,  35).  A   lu 

—  de,  ritu.  Varr.  Cic.  (ex.: 
Grseco  rita  sacra,  non  Roma- 
no  (acéré.  \'arr.  [1,.  L.  VII, 
88].  erat  ei  vivendam  latronam 
rita.  Cic.  [Phil.  S,  -r>,  6S].  pe- 
cudam  rita.  Cic.  [am.  9,  3S|. 
voy.  manière).  Da  la  — ,  c.-à-d. 
do  la  sorte,  voy  sorte.  De  fa- 
çon que,  voy,  sorte.  En  aucune 

—  t't  (arch.)  en  —  du  monde, 
nullo  modo.  Cic.  neatiqaam. 
Cic.  T  Fornii",  caractère  exté- 
rieur que  présiMite  une  per- 
sonne, une  chose.  Habitas,  ùs, 
m.  Cic.  Liv.  ||  (P:ir  ext.)  Dé- 
monstration extérieure.  Signi- 
(icjtio,  onis,  f.  Cic.  Par  —  si- 
mulatê,  adv.  Cic.  (cf.  mala  et 
impia  consaetado  est  contra 
deos  dispatandi,  sive  ex  ani- 
mo  id  àt,  sive  simulate.  Cic. 
[N.  D.  U,  67,  16S]).  Il  n'y  a 
que  Galba  qui  brigue  sans 
faire  tant  de  — ,  prensat  anas 
Galba  sine  faco  et  fallaciis. 
Cic.  Il  (Aroh.i  Faire  —  d'une 
chose,  rem  aliqaam  tacêre.  Ter. 
Je  ne  fais  point  —  de  cola,  et 
ne  m'en  cache  pas,  illad  apcr- 
te,  nec  dissimulanter  ago.  Cic. 

Il  (Spéc.)  Démonstration  céré- 
monieuse. Voy.  cÉRÉMO.NiB.  Fai- 
re des  —  (avec  qqn),  officio- 
sias  facëre.  Cic.  Je  veux  un  di- 
ner  sans  — ,  sit  cena  expedita. 
Plin.  j.  Point  do  —,  mitte  am- 
bages !  Plaat.  Sans  — ,  simpli- 
citcr,  adv.  Cic.  Vn  peu  trop 
sans  —  sabrasticë,  adv.  Cic. 
Un  homme  un  peu  trop  sans  —, 
Uomo  omnis  politioris  hama- 
nitatis  expers.  Cic. 

faconde,  s.  f.  Elocution  facile 
et  abondante.  ||  (En  mauvaise 
part).  Facandia,  a?,  f.  Qaint. 
Loqaentia,  a?,  f.  Jal.  Candid. 
(ap.  Plin.)  Prob.  [ap.  Gell.). 
Qui  a  de  la  — ,  lingaà  ou  ser- 
mone  promptas.  Cic.  promp- 
tas.  Tac.  \\  (En  mauvaise  part.) 
Loqaax,  acis,  adj.  Cic. 

façonner,  v.  tr.  Mettre  on  œu- 
vre une  matière.  Formàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  materiam. 
Cic.  par  ext.  ea  [verbal  sicut 
mollissimam  ceram  ad  nos- 
tram  arbitrium  (ormamas  cl 
pngimas.  Cic.)  ;  informâre,  tr. 
yirg.  Col.  (o\.:  sarmentis  con- 
nexas  velat  (anis  in(ormabi- 
tar  in  eam  crassitadinem,  at... 
Col.)  ;  Sguràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  œs  illad  in  liabitam  sta- 
taœ.  Sen.  ita  figaratam  corpas, 
ut  excellât  cctcris.  Cic.)  ;  con- 
cinnàre,  tr.  Plaat.  Plin.(o\.: 
vestem.  Plaat.  pelles.  Plin.).  — 
A  la  hache,  dedolàre,  tr.  Col. 
Plin.  (ex.  :  partes  pedamentrj- 
rum    patres.     Col.     arborem. 
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Plin.  [.VVl,  1S8]):  odolâre.lr. 
Co(.  (ex.:  lingaitLS.  Col.  [VIll, 
11,  il).  —  au  tour,  detornàre, 
tr.  Plin.  (ex.  :  anulos.  Plin. 
[.Mil,  «2]1.  —  sur  l'onclume, 
procudère,  tr.  Jastin.  (ex.  : 
a-s.  Jastin.  [.\XXVI,  U,  W.]).  || 
;l';ir  o\i.)  Faire  (une  œuvre)  on 
iruvaillunt  lu  matière.  Fabri- 
Càri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
gladiam.  Cic);  Sguràre,  tr 
Col.  (ex.  :  vas  ansatam  similc 
angustae  o/i,r.  Col.);  SngèTe. 
tr.  Varr.  (r.  Plin.  (nx,:  tega- 
las.  Varr.  (r.  tateres.  l'Un,  ali- 
qaid  cv  argillà.  Plin);  afSn- 
gère,  tr.  Cic.  (ex.:  malta  na- 
tara  aat  affingit  aat  mutât. 
Cic).  Il  (Spéc.)  .-(.^r.  Modifier 
par  la  culture.  Subigêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  (t'rram.  .S'en,  se- 
getes  aratris.  Cic.  fr.  terra» 
(issione  glebaram.  Cic).  || 
(Par  oxt.)  Enricliir  d'ornements. 
Figuràre,  tr,  Cic.  ote,  (ex.  : 
figuratam  opus.  Cic).  EtolTo 
façonnée,  vestes  insignitse.  ,4.1 
(Fig.)  Former  (p3u  à  peu)  par 
l'éducation.  Formâre,  tr.  Liv. 
etc.  (ex.  :  mores  adulescentis 
Sen.  rh.  mores  juventutis. l'Un, 
j.  novos  coHegas  in  suos  mo- 
res. Liv.)  ;  conformâre,  tr. 
f^ic.  etc.  (ex.;  antnium  et  men- 
tem  saam  cogitatione  homi- 
nam excellentium.  Cic.  ani- 
mum  ad  virtutem  a  pueritià. 
Corni(.  se  ad  alirnjas  volan- 
tatem.  Cic);  Bngére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  animos.  Cic  se  to- 
tam  ad  arbitriam  alicajas. 
Cic);  ÎDStruore,  tr.  Cic.  etc. 
[ox.  :  instractas  artibus.  Cic. 
alic^aem  inslraëre  ad  omne  o(- 
ficii  manas.  Cic  instraar  con- 
siliis  idoneis  ad  txoc  nego- 
tiam.Cic);condocefa,cére,  tr. 
Cic.  (ex.  :  c.  animam,  ut...  Cic. 
[Tusc.  V,  26,  57]);  concinnà 
10,  tr,  .Çcn.  (ox.  :  ingcniam 
['  le  caractère  .].  Sen.  [op.  7, 
0]);  subigêre,  tr.  Liv.  (voy. 
exercer,  p.  851,  col.  2).  || 
(Absol.)  Former  aux  habitudes 
du  monde.  Mores  alicajas  ex- 
colëre.  Cic.  II  est  fort  façonné, 
hamanilate  politus  est.  Cic. 
Il  Former  intelloctuollement. 
Eradlre,  tr.  Cic.  Se  — ,  eradiri, 
p,-i8S.  Cic  1  (Uaro.)  V.  intr. 
Faire  dos   façons.    Voy.    façon. 

façonnier,  ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui qui  travaille  à  façon.  Opi- 
fex,  ficis,  m.  Cic.  1  Celui,  colle 
qui  fuit  dos  façons,  dos  déinons- 
irations  affoctéos.  Importuné 
urbanus{oa  arbana).Cic.  \\  ;\il- 
ji'ctivt.  Inaptus,  a,  um,  adj. 
Cic. 

fac-similé  ot  facsimllé  (lat. 
l'ac  simili;  [proprt.  •  fais  uiio 
chose  S'JinhIablo  ■]),  s.  m. 
(Tochnol.).  Itoproduction  fidélo 
d'un  écrit,  otc.  Dcscriptio  ima- 
goque  (litteraram).  Cic.  (in 
Vurr.  II,  2,77,  l'JOj.  Exemplar, 
aris,  n.  Cic.  Exemplam,  i,  n 
Cic, 


^  factage,  s.  m.  Transport  cl«« 
colis  à  domicile;  p.  e.rt.  ontro 
prise  qui  se  charge  de  c- 
transport.  Voy.  transport. 
faoteur  (lat.  arcli.  et  post.  fac- 
tor),  s.  m.  (Aroh.)  Celui  qui  l'an 
(qqcli.)  Aactor,  oris,  m.  Cic.  L05 

—  do  la  loi.  t]ui  obtemperanl 
legibas.  Cic.  1  (Spéc.)  Celui  qui 
fabrique  dos  instruments  Jo 
musique.  —  d'orgues,  orga- 
norani  artifex.  Inacr.  1  Kig. 
(Arilhm.)  Los  facteurs  d'un  pro- 
duit. Voy.  MULTIPLICANDE  et 
MULTIPLICATEUR.    ||    Fig.   Co   SOIlt 

los  deux  facteurs  de  la  richesse 
publique,  hisdoafcus rébus  nixx 
tant  communes  [ortiinx .  A  . 
(d'apr.  Cic.  [de  Or.  II,  27,  115]). 
î  Celui  qui  fait  le  négoce  pour 
le  compta  d'un  autre.  Qui  pro- 
curât alicajiit  rationes  et  ne- 
gotia.  Cic.  ||  (Spec  Celui  qui 
est  chargé  par  l'autorité  muni- 
cipale do  vendre  des  denrées 
aux  enchères,  .^nnonarias,  a, 
m.  A.  Il  Garde-vente.  Voy.  ce 
mot.  Il  Fig.  Celui  qui  a  le  mo- 
nopole du  commerce.  Movotim- 
)t);.  ou  (o).  1  Celui  qui,  dans 
une  entreprisa  de  transports, 
charge,  décharge  l'S  colii.  Opé- 
ra, œ,  f.  Vitr.  (ordiii.  au  plur. 
opéras.  Cic).  T  Celui  qui  porte 
et  distribue  les  lettres.  Tabel- 
larias,  ii,  m.  Cic. 
factice  (lat.  facïtoi'us.  Plin. 
Aug.},  adj.  Qui  n'est  pas  de 
création  naturelle.  Vov.  artifi- 
ciel. Il  Fig.  Feint,  hictas,  a, 
tim,  p.  adj.  Cic.  Simalatas,  a, 
{im,  p.  adj.  Cic.  |;  iPhilos.)  Idée 

—  (élaborée  par  l'esprit).  Infor- 
matio,  onis,  f.  Cic. 

facticement,  adv.  D'une  ma- 
nière factice.  Voy.  artificielle- 
ment,   FAUSSEMENT. 

factieusement,  adv.  D'une 
manière  factieuse.  Factiosê, 
adv.  Cic.  Turbulenter,  adv.  Cic. 

factieux,  euse.  Qui  agit  con- 
tre un  gouvernement  établi. 
Factiosas,  a,  um,  adj.  Cic.  Se- 
ditiosas,  a,  am.  adj.  Cic.  Tur- 
balentas,  a,  am,  adj.  Cic.  Un 
—,  seditionis  aactor.  Cic.  Tar- 
bae  ac  tamaltas  concitator.  Cic. 
Seditiosxis  civia  ac  tarbalentiis. 
Cic.  Voy.  SÉDITIEUX. 

faction  ilat.  arch.  et  post.  (ac- 
tio],  i.  f.  lArch.)  Action  de  faire 
qqch.  Aclio,  onis,  (.  Cic.  (Droit 
rom.)  —  de  testament  (capacité 
de  tester^,  factio  testamenti. 
Cic.  (cf.  fiiftionem  testamenti 
non  habère.  Cic.  [ap.  VII,  211). 
Il  (Spéc.)  Action  de  guerre.  Fa- 
cinus.  oris,  n.  Cic.  Voy.  action, 
ÉCLAT.  1  'P.  est.)  Absolt.  Fonc- 
tion d'un  soldat  qui  est  chargé 
de  vei  lier  à  la  sûreté  d'un  poste. 
Statio,  onis,  f.  Csis.  (ex.  :  in 
statione  esse  ou  coiJocaîum  es- 
te. Cses  stationem  habère.  Liv. 
stationem  agére.  Tac.  in  statio- 
nem succedire  [•  relever  un  oa 
des  soldats  de  f.  ■].  Liv.);  ex- 
cubise,  arum,  f.  pi.  Cic.  (ex.: 


F.\C 

e.vcu6ias  agëre.  Titr.'i.  Etre  en 
— ,  exciibàre.  iiitr.C'aes.^  Grou- 
pe do  personnes  unies  pour  une 
action  politique  violonte.  FsiC- 
tio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  hoec 
inter  bonos  amicitia  est,  inter 
malos  factio.  .Sali,  populas 
paucoram  factione  oppressas. 
Cses.).  Il  P.  anal.  (Antiq.)  lin 
pari,  des  factions  du  cirque, 
etc.).  Factio,  onis,  f.  Suet. 
Inscr.  [ex..:  qui  [adulescentuli j 
dii.isi  in  (actiones  plaasam 
discerent.  Saet.  factio  albata, 
rassata,  veneta,  prasina.  Saet. 
tnscr.). 

factionnaire,  s.  m.  Soldat  en 
faction.   Voy.  sentinelle. 

factorerie,  s.  f.  Comptoir  dos 
facteurs  d'une  compagnie  de 
commerco   on    pays    étrangers. 

Voy.    COMPTOIR. 

factotum  et  (arch.)  factoton 
(lat.  fac  totum  [proprt.  •  fais 
tout  "]',  s.  m.  Fainil.  Celui  qui 
remplit  auprès  do  qqn,  dans  sa 
maison,  toute  espèce  d'office. 
Ad  OTnnia  aîicujas  negotia  pa- 
ratas.  Cic.  Etre  le  —  de  qqn, 
alicai  ad  omnia  negotia  solam 
esse.  Cic.  11  était  son — ,  eam  in 
omni  procaratione  rei  trans- 
actorem  et  ministram  habebat. 
Cic.  (cf.  Verr.  II,  2,  28,  69). 

factum  (lat.  factam  [proprt. 
•  le  fait  ■•],  s.  m.  (Ane.  droit.) 
Mémoire  exposant  les  faits  d'un 
procès.  Voy.  mé.moire.  ^  (P.  ext.) 
Mémoire  pour  attaquer  ou  se 
défendre.  Libellas,  i,  m.  Saet. 

Voy.    APOLOGIE,   PAMPHLET. 

1.  facture  (lat.  factarw,  s.  I'. 
Exécution  tia  la  partie  maté- 
rielle d'une  composition  musi- 
cale, d'un  tableau,  etc.  Manas, 
us,  f.  Cic.  D'une  bonne,  excel- 
lente — ,  prœclaro  opère.  Cic. 
Les  tableaux  da  Nicophane  sont 
d'une  bonne  — ,  concinnus  .Vi- 
cophanes.  Plin.  Ver»  de  bonne 
— ,  versas  concinnior.  Hor.  Vers 
de  mauvaise  — ,  versus  maie 
tornati.  Hor.  —  des  vers,  ver- 
saum  ratio.  Gramm.  Voy.  art, 

COMPOSITION,  EXÉCUTION,  MANIÈRE. 

2.  facture,  s.  f.  (Commerce.) 
.Note  que  la  vendeur  fournit  i 
l'acheteur  des  marchandises 
qu'il  livre.  Litterêe  pretii  indi- 
ces. A.  —  d'expédition,  litterse 
merciam  vehendaram  lou  vec- 
taruTn)  ac  vecturse  pretii  indi- 
ces. D.  D'après  la  — ,  er  empto 
Dig. 

1.  facturer,  v.  tr.  (Arch.)  Fa- 
briquer. Voy.  ce  mot. 

2.  facturer,  v.  tr.  Faire  ou 
dresser  une  factura  des  mar- 
chandises vendues  et  du  prix. 

Voy.    FACTURE. 

facturier,  s.  m.  (Arch.)  Fabri- 
cant. Voy.  ce  mot. 

facultatif,  ive,  adj.  Dont  on  a 
la  faculté  da  faire  ou  de  ne  pas 
faire  usage.  Liber,  era,  eram, 
adj.  Cic.  Liv.  Integer,  gra, 
gram,  adj.  Cic.  (cf.  in  intégra 
mihi  res  est.  Cic.}.    Qui  {quœ, 
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qaod)  fit  arbitrio  ou  arhitrata 
aîicujas.  Cic. 

faculté,  s.  f.  Pouvoir  qu'ua 
être  libre  a  da  faire  ou  de  na 
pas  faire  telle  chose.  Facultas, 
atis,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  habère 
efficiendi  (acaltatem.  Cic.  voy. 
po-siBiLiTÉ,  occasion);  potes/as, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  dare  ati- 
rni  potcstatem  alir/aid  faciendi. 
Ter.  Cic.  voy.  possibilité,  per- 
mission, liberté,  occasion);  co- 
pia, se,  f.  Cic.  Cses.  Sali.  Liv. 
(ex.  :  li  eadem  illi  copia  fieret. 
Sali.  voy.  moten,  possibilité, 
pouvoir).  Avoir  la  —  de,  posse 
(avec  l'Inf.).  Cic.  Si  l'ime  hu- 
maine n'avait  d'autre  —  que 
celle  du  désir  et  de  l'aversion, 
si  nihil  haberet  animas  homi- 
nis  nisi  at  appeteret  et  fageret. 
Cic.  (Tusc.  I,  2;.,  56).  Il  (T.  de 
droit.)  Jus,  jaris,  n.  Cic.  Z^ii'. 
Jet.  T  (Philos.)  Pouvoir  naturel 
qu'un  être  libre  a  d'exercer  telle 
ou  telle  fonction.  —  de  voir, 
visas,  ûs,  m.  Cic.  —  d'enten- 
dre, aadUus,  ùs,  m.  Cic.  Ceux 
que  je  crois  en  possession  da  la 
—  de  juger,  ii  quos  ego  posse 
judicàre  arbitror.  Cic.  Avoir 
la  —  de  penser,  de  connaître, 
do  sentir,  cogitâre,  cognoscére, 
aentire  posse.  Cic.  Les  —  da 
l'âme,  paries  animi.  Cic.  (cf. 
hac  parte  aniini  debilis.  Cic. 
[Br.  61,  219]).  Il  (P.  ext.)  Apti- 
tude naturelle.  Facilitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:/",  dicendi. 
Cic.  ingenii.  Cic.  au  plur.  fa- 
caltates  ingenii  [■  les  f  natu- 
relles "].  Cic.  Nep.].\\Fig.[Pé- 
dag.)  Genre  d'exercice  scolaire. 
Voy.  exercice.  ^  (Par  ext.)  Res- 
sources dont  qqn  peut  disposer 
d'après  sa  fortune.  Facaltates, 
um,  f.  pi.  Cic.  Voy.  ressource. 
T  Corps  de  professeurs  de  l'en- 
seignement supérieur.  Colle- 
giam  ou  ordo  theologorum, 
juris  consultoram,  medicoram , 
etc.  A.  (Le  mot  facultas  est,  en 
ce  sens,  un  barbarisme  qui 
date  du  xii»  siècle.). 

fadaise,  s.  f.  Propos  plat  at  sot. 
Fataitas,  atis,  l.  Cic.  Staltê  ou 
inepte  dictam.  Cic.  Dire  des  — , 
ineptire,  intr.  Ter.  Voy.  sottise. 
Il  (P.  est.)  Bagatelle,  plaisan- 
terie. Voy.  ces  mots. 

fade  {l3.t.vapidas  [proprt.  •  éven- 
té ■•]),  adj.  Qui  est  sans  saveur, 
d'un  goût  plat.  Xallius  sapo- 
ris.  Col.  Fataus,  a,  um,  adj. 
Varr.  Mart.  Insalsas,  a,  am, 
adj.  Coi.  Etre  — ,  sine  sapore 
esse.  Plin.  nihil  sapëre.  Jav. 
Il  (P.  ext.)  Avoir  la  cœur  — 
(affadi,  pris  de  dégoût),  nau- 
seàre,  intr.  Hor.  1  Fig.  Qui  est 
sans  vivacité,  [nsalsas.  a,  am, 
adj.  Cic.  Fataus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Infacetus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Frigidas,  a,  am,  adj.  Cic.  Cho- 
ses —,  res  insulsœ  ou  infacetx. 
Cic.  Vers — ,  versas  inertes.  Hor. 
Grâce  — ,  saavitas  decocta.  Cic. 
Il  Insignifiant.  Voy.  ce  mot. 
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fadement,  adv.  D'uno  manière 
faJe.  Insatsè,  adv.Cic.Frig'uiC-, 
adv.  Cic. 

fadeur,  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
esl  sans  saveur,  d'un  goût  plat. 
Sapor  niUlas.  l'Un.  ^  Kig.  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  insigni- 
fiant. Insulsitas,  atis,  f.  Cic. 
Il  (P.  eu.)  C-e  qu'on  dit  d'in- 
signifîant.  Fatxûtas,  atis,  f.  Cic. 
Ineoté  dictam   Cic. 

fagot,  s.  m.  Faisceau  de  me- 
nues branches  auxquelles  sont 
joints  quelques  brins  plus  gros. 
Fascis,  is,  m.  Liv.  etc.  (es.  : 
sarmentoram .  Liv.  lignoram. 
Tac.).  —  de  sarments,  sarmen- 
(a,  orum,  n.  pi.  Cic.  i.ii-.  (e\.: 
aridii.  Cic.  prseligâre  sarmcnUi 
arida  cornibas  fcoan».  Liv.). 
(Prov.)  Il  y  a  fagots  et  —  (des 
choses  de  'même  sorte  peuvent 
être  de  valeur  bien  différen- 
te), simillima  qaieqae  inter  se 
dissimilia  tant  ou  discrepant. 
D.  Il  Spèc.  (T.  de  fortifie.)  — 
de  sape.  Voy.  fascine.  ||  Sentir 
le  fagot  (courir  risque  de  mon- 
ter sur  le  bûcher  comme  héré- 
tique), aliqaid  ex  hsreticoram 
lecta  olêre.A.  ||  Un  —  d'épines 
(en  pari,  d'une  personne  qu'on 
ne  sait  par  quel  bout  prendre  . 
Vir  tristis  ac  morosas .  Cic. 
acerbus.  Cic.  ||  (Arch.)  Compter 
des  —  pour  des  cotrets  ou  (par 
confasion)  conter  des  —  (dire 
des  choses  fausses'.,  voy.  men- 
fONCE.  1  (P.  anal.)  Assemblage 
d'objets  liés  en  faisceau,  Fas- 
cis,  is,  m.  Cic.  Voy.  faisceau. 
Il  (P.  plaisant.)  Un— de  lettres, 
(ascicalas  litterarum.  Cic.  \] 
Fig.  Etre  fait,  habillé  comme 
un  —  (sans  forme,  grossière- 
ment!, voy.    FAGOTER. 

fagoter,  v.  tr.  Mettre  en  fagot*. 
Aliqaid  in  fasces  (ou  in  fasci- 
calos)  coUi'jâre.  Plin.  1  Fig. 
Disposer  grossièrement,  sans  art. 
Ineleganteriinconcinnëoninep- 
tè)  res  componére.  D.  \\  Spéc. 
Etre  mal  fagoté,  ridicalà  veste 
exornatam  esse.  A. 

fagoteur,  s.  m.  Celui  qui  fait 
des  fagots.  Voy.  facoteb.  IQui 
travaille  sans  goût.  Qui  atiquid 
inscitë  et  ineleganter  facit.  A. 

fagotin,  s.  m.  {Arc^i.)  Singe, 
valet  de  charlatan  ridicule- 
ment accoutré,  etc.  Voy.  boui- 
FON.  Il  (P.  eit.)  C'est  un  vrai 
—  (un  mauvais  plaisant),  voy. 

PI.AI  =  ANT. 

fagoue,  ».  f.  (Arch.)  Ris  de  veau. 
Glandiam,    ii,   n.  Plaat.  Plin. 

faguenas,  !=■  m.  Mauvaise  odeur 
du  corps  échauffé.  Odor  teter. 
Col. 

faible  (lat.  (lebiiis  [pr.  •  pitoya- 
ble •]  ,  adj.  Qui  n'est  pas  en 
état  de  produire  un  grand  effet. 
InÛTiDus,  a,  um,  adj. Cic.  etc. 
(ex.  :  e»«e  in(irmis  viriba»  [•  do 
coraplexion  faible  •].  Cic.  setat 
infirma.  Cic.  valetaao  infirmii- 
âima.  Cic.  lenex  [opp.  àprafva- 
lent  javenis].  Liv.  (Utf  uem  in- 


^rmnm  facère.  Cic.  seras  in- 
firmas. Lact.  par  oit.  infirmas 
sapor.  Col.  cauiiones.  Cic.  res 
infirma  ad  probandum  [•  faible 
argument  •].  Cic.  argumentum 
infirmum  jopp.  à  potendssi- 
niumJ.Qainf.);  invalidus,  a, 
unj,  adj.  Liv.  etc.  (ex.  :  Ca- 
millas  /am  ad  munero  corpo- 
ris  senectà  iniaiirfui.  i.ii'.  fVl, 
8,  S].  Justin,  seras  natarâ  in- 
validas. Cic);  imbecillus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  va- 
lidas, valens,  robustas,  fortis, 
ex.:  (Uias  Cic.  imbecillior  vale- 
tadine.  Cic.  agnas.  Col.  stoma- 
cltas.Cels.oculi.Sen.  par  est.  im- 
becilla  vina  l'Un,  imbecilhim 
regnam.  Sali,  imbecilla  aisen- 
sio.  Cic);  debilis,  e  (■  qui 
manque  de  force  pour  agir  [na- 
turellement ou  accidentelle- 
meru]  •),  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
integer,  firmas,  validas,  ex.  : 
d.  corpus.  Cic.  membra.  Sen. 
cras.  Saet.  senejc.  Cic.  debilis 
po.Cic.  liberos.si  débiles  mons- 
trosiqae  editi  sant,  mergimas. 
Sen.  par  ext.  eqaites  Romani 
quorum  vires  erant  débiles.  Cic. 
mancam  ac  debilem  prseturam 
faturam  snam.  Cic.  iia  est 
utraque  res  sine  altéra  debilis. 
Cic.  tum,  cam  Catilinam  ex- 
terminari  volebam,  eos  qui  res- 
titissent  infirmas  sine  illo  ac 
débiles  fore  putabam.  Cic.  qui 
hac  parte  animi  [«cette  facul  !é  ' , 
c.-d-d.  la  mémoire  ]  tam  de- 
bilis esset,  ut  ne  in  scripto  qai- 
dem  meminisset,  qaid  paalo 
an(eposaisset.Cic.[Br.61,2l9j;; 
impotens,  adj.Cic.(ex.;  homo. 
Cic.  subst.  impotentes,  ium,  m. 
pi.  Cic);  inops.  adj.  Liv.  (vov. 
iMPuissAN  ,  subst.  inops  [•  le 
faible  ■  opp.  à  potens].  Liv. 
[Il,  3,  il],  opp.  à  potentior.  Liv. 
[IX,  I,  8;  XXIX,  8,  8].  au  plur. 
inopes  [opp.  à  potentes].  Sali, 
fr.);  bebes,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aares  hebetiores  [opp.  à  ocuii 
ocres  atqae  acuti].  Cic.  hebes 
actes  ocaloram.  Cic.  hebetes 
visas.  Sen.  hebes  memoria. 
Cic);  iners,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
stomctchus.  .'^cn.  color.  Plin.); 
languidus,  a,  um,  adj.  Cic 
etc.  (ex.  ;  tarda  aliqaa  et  lan- 
guida  pecus.  Cic.  vir  langui- 
dioris  corporis.  Sen.  par  ext. 
venarum  ictus  (•■  le  pouls  •]. 
Plin.  modo  vegetior  modo  lan- 
gaidior  puisas  venaram.  \'al.- 
Max.  color.  Plin.);  teDuis,  e. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  quam  tenui 
[fuitj  aat  nulla  potias  valela- 
dine.  Cic.  [son.  11,  30J.  valetado 
tenaissima.  Cœs.  par  ext.  vox. 
Quint.  1X1,3,  aaj.  «onus.  Quint. 
tenuiseimam  lamen  [opp.  a  plé- 
num]. Cic).  Vin  un  peu  faible, 
vinum  dilatias.  Cela.  Voix  — , 
imbecilla  vox.  Cic.  ||  (Par  ext.) 
Qui  n'est  pas  en  état  de  lutter. 
InSrmus,  a,  um,  adj. Cic.  etc. 
((IX.  :  cam  esscnt  [cives  Romani] 
infirmi  ad  reaiitendam  [•  trop 
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faibles  pour  résiste 
[li.  C.  111,  9.  3].  infirmis  auxi- 
liis  proficisci.  Cs^s.  ciiitas  erat 
exigua  et  infirma.  Cses.  infir- 
mis nai-ibas.  des.  [B.  G.  IV, 
;W. ii].res  publica  infirma.  Cic); 
invalidus,  a,  um,  adj.  Liv. 
(ex.  :  milites.  Liv.  inv.  exerci- 
tas.  Liv.  statio  [•  poste  •].  Liv. 
invalidiores  Persx.  Justin.). 
Les  faibles  mortels,  homuncu/i, 
orum,  m.  p\.  Plaat.  Cic  homi-  ■ 
num  imbecillitas .  Cic.  (cf.  so- 
perstitio  occupât  liominunx  im- 
becillitatem  [.  s'est  emparée  des 
faibles  humains  ■].  Cic.  [Div. 
II,  72,  li.8]).  Une  —  femme, 
muliercala,  se,  f.  Cic.  Subst. 
Le  —,  impotens.  Cic.  Voy.  ci- 
dessus.  Il  Le  côté  —  (ù'une 
placol,  par»  oppidi  qase  miniu 
firma  videtar.  Liv.  urbis  ioca 
aux  parum  munita  sant.  Liv. 
Le  côté  —  et  (subst.)  le  faible 
d'une  chose,  qaod  in  aliqaa  re 
imbecillum  est.  Sen.  alicajas 
rei  l'itiam.  Liv.  Connaître  la 
fort  et  le  — ,  voy.  fort.  ||  Le 
côté  faible  et  (subst.)  le  —  (d'une 
personne),  qaod  in  aliquo  im- 
becillum est.  Sen.  (cf.  scire 
oportet,  quid  in  te  imbecillum 
sit.  Sen.).  1  Qui  manque  de  ca- 
pacité. Imbecillus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  accusator. 
Cic  ingenium.  Cic.)  ;  tardus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
ingenium.  Cic.  nimis  indociles 
quidam  tardiqae  sant.  Cic.)  ; 
hebes,  adj.  cic  etc.  (ex.:  hebeti 
ingenio  esse.  Cic.  homines  he- 
betes [opp.  à  acuti,  ingeniosi], 
Cic).  Par  ext.  Des  vers  —,  ver- 
sus inertes.  Uor.  ^  Qui  est  peu 
considérable.  Tenuis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ^amen  tenui 
fluens  aquà.  Liv.  tenue  patri- 
monium.  Cornif.  tenues  opes. 
Cic.  tenais  scientia.  Cic.  tenais- 
sima de  causa.  Cic.  inanit  et 
tenuis  spes.  Cic  spes  tenuior. 
Cic.  saspicio  tenuis.  Cic.  con- 
solatio  tenais.  Cic.  tenue  dam- 
num.  Cic);  pertenuis,  e,  adj. 
Cic.  (ex.  :  spes.  Cic.  saspicio. 
Cic);  exiguus,   a,   um,  adj. 


Cic. etc. (ex.:  manas  [•  troupe']. 
Cic.  exiguus  fraclus  [•  profit  'J. 
Cic  laus.  Cic.  spes.  Cic.  sump- 
tus.  Cic);  exilis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  exiles  plaasas .  Cic. 
exiles  res  [-  ressources  ■].  Nep. 
hereditas  exilis.  Plin.  j.);  le- 
vis,  e  (-  léger  -,  c-à-d.  faible, 
insignifiant),  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
dolur.  Cic.  causa  belli.  Liv.  re- 
preliensio.  Cic.  pecunia.  Cic. 
scintilla  levis  ignis.  Cic);  re- 
missus,  a,  um  (•  devenu 
moins  vif"),  p.  adj.  Cœs.  (ex.: 
ventus  remissior.  Cses.).  1  Qui 
manque  de  fermeté.  iDÛrmus, 
a,  um,  adj.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
animas.  Ter.  infirmi  animi. 
Cœs.  infirmiore  animo.  Cœs. 
infirmissimihomines.Col.);im' 
becillus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:   imbecillus  animas  atqae 
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<ini7is.  Cic.  [Div.  II,  60,  ISS]. 
imbi^ciltiores  vet  animo  vel  for- 
tunà.  Cir.  [am.  19,70].  mutai 
vero  et  in  odio  esse...  imbe- 
cillum  [»ost  le  fait  d'un  liornmo 
faiblo  .].  Cic.  [Pliil.  1,1/.,  33]); 
mollis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
animas  mollis  ad  tolerandas 
calamitates.  Cic.  in  dolore  mol- 
liores.  Cic.  mollis  et  minime  re- 
siitens  ad  calamitates  perfcren- 
dns  mens  eoram  est.  Cens.  [B.  G. 
III,  19,  6].  mollis  consul,  tiv.); 
dissolutus,  a,  um  (•  trop  in- 
diilgont-),  p.  adj.  Cic.  (e\.  :  cu- 
pio  me  non  videri  dissolutam. 
Cic.  poterone  esse  in  eum  disso- 
lulas.qui.  .?  Cic).  Voy.  indul- 
gent. Etre— pour  qqn  e<(subst.) 
avoir  un  —  pour  qqn,  indul- 
gêre  prscipaè  alicui.  Cic.  ali- 
qaenx  (ovére.  Cic. 
faiblement,  adv.  D'une  ma- 
nière faiblo.  Exiliter,  adv.  Cic. 
Sine  vi.  Cic.  Infirme,  adv.  Cic. 
Languide,  adv.  C^s.  Mollitcr, 
adv.  Liv.  etc.  (cf.  mollias  ali- 
quiJ  abniiêre.Liv.  no  quid  moi- 
lias  consalerelur.  Liv.).  Je  n'ai 
pas  discuté  — ,  in  eo  sermone 
non  remissi  (aimas.  Cic.  Cela 
me  touche  — ,  non  me  id  ma- 
gnopere  contarbat.  Cic.  Voy. 
MÉDIOCREMENT.  Agir  —  (en  pari, 
d'un  discours),  frijcre.  Cic.  Qui 
s'exprime  très  — ,  in  dicendo 
pœne  (rigidissimas.  Cic.  Il  écrit 
—  en  latin,  malas  aacfor  lati- 
nitatis  est.  Cic. 

faiblesse,  s.  f.  Etat  d'une  per- 
sonne, d'une  chose  faible,  ira- 
puissanc:!  à  produire  un  grand 
effet.  iDBrmitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  valetadinis.  Cic.  [op. 
VU,  1,  1].  viriam.  Cœs.  [B.  G. 
■VU,  26,  3].  œtads.  Cic.  paero- 
rom.  Cic.  natane.  Sali,  par  ext. 
pedam,  stomacJii.  Plin.  ocalo- 
ram.  Plin.  /.  lini.  Col.];  irn- 
becillitas.    atis,   f.   Cic.   etc. 
(opp.  à  tortitado,  ex.  :  imbecil- 
litas  viriam  {>■  faiblesse  de  cons- 
titution .].  Cic.  [Brut.  55,2021. 
corporis.   Cic.  [Att.  XI,    6,   h], 
valetadinis.  Cic.  [ep.  VII,  Ji,  5]. 
generis  hamani.  Cic.  [Tusc.  V, 
1,  3]);  débilitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sabita.   Liv.  misera. 
Cic.  lingase.  Cic.  membrorajn. 
Liv.);  fragilitas,  atis.  f.  Cic. 
otc.  (ex.:   generis  haniani  im- 
becillitatemfragilitatemque  ex- 
timescêre.  Cic.  [Tusc    V,  1,  3]. 
fr.  hamana.  Plin.  /.  [ragilita- 
tis  obliti.  Sen.y,  tenuitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  ténuité);  exj- 
litas,  atis,  f.  Cic  etc.  (ex.:  vo- 
cis.  Qaint.);  bebetatio,  onis, 
f.   Plin.  {ex.  :    ocaloram.  Plin. 
[X.XVIII,  58]).   I]   (Par  ext.»  Im- 
puissance à  se  défendre.  InSr- 
mitas,  atis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
militam.  Liv.);  imbecillitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  regni.  Liv. 
sociorun\  [opp.  h  potentia].  Jus- 
tin.); bumilitas,  atis,  f.  Cœs. 
(ex.  :    neqae   nanc  se    illorum 
humilitate  neaae  aligaa  tem- 
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poris  opportunitate  postulare, 
qaibas  rebut  opes  augeantar 
su.-r.  C^s.  [B.  C.  I,  85,  5].  id  se 
facile  ex  humilitate  saûprobâre 
passe.  Cvs.  [B.  G.  V,a7,/.]].  Voy. 
KAiDi-E.  Avoir  une  — ,  c.-à-d.  une 
défaillance.  Voy.  défaillance 
et  DÉFAILLIR.  ^  Polit  nombre. 
Exiguitas,  atis,  f.  Cic  Cœs. 
(ex.:  copiaram.  Cic. Cœs.};  pau- 
citas,  atis,  t.  Cœs.  Nep.  (ex.: 
nai/i(um.  Cœs.  hostiam.  Nep.). 
^  Défaut  do  capacité,  de  mérite. 
InGrmitas,  atis,  f.  Sen.Quint. 
(ex.  :  inf.  discentium.  Qaint. 
mentis.  Sen.  ingenii.  Tue.  mé- 
morise. Jet.  nostra  infirmitas. 
Quint,  aligaid  infirmitati  aat 
invidiœ  assignâre.  Cœcin.  ap. 
Cic).  Voy.  FAIDLE.  1  Défaut  de 
fermeté.  Imbecillitas.  atis,  f. 
Cic.  (ex.:  animi.  Cic.  Cœs.  con- 
silii.  Cic.  mentis  inconstantia, 
imbecillitas,  levitas.  Cic.  imb. 
Niciœnostri.Cir.magistratuum. 
Cic.^\  inUrmitas.  atis,  f.  Cic. 
etc.  fex.  :  consilii.  Cic.  [Mur. 
12,  27J.  in  judiciis  in^rmitas. 
Cic.  animi.  Cic.  [Rose.  Am.  !i, 
10].  abs.  infïrmitas  [-  faiblesse 
de  caractère  •■]  bonorum.  Cic. 
infirmitatem  Gallorum  veritas. 
Cœs.);  mollitia,  se,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  animi  [•  f.  de  caractère  ■]. 
('ic  inertia  et  mollitia  animi. 
Sali,  animi  est  ista  mollitia. 
non  virtus,  paulisper  inopiam 
ferre  non  passe.  Cœs.  [B.  G. 
VII,  7,  51.  cai  rei  propter  ani- 
mi mollitiem,  studëre  omnes 
videret.  Cœfi.  [B.  G.  VII, 20,  5]); 
levitas,  atis,  f.  Cic  Cœs. 
(ex.:  l.  animi.  Cœ$.  jadicioram 
[=  JadicuTn].  Cic.  cuias  opi- 
nionis  levitas.  Cic.  [N.  D.  II, 
17,  i5]);  remissio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.:  in  acerbissima  inju- 
ria remissio  ac  dissolutio  ani- 
mi [- indilTérence  allant  jus- 
qu'à la  faiblesse  »].  Cic.  [ep.  V, 
2,  9]).  —  indulgente,  segnis 
indulgentia.  Ter.  nimia  facili- 
tas.   Cic.    Voy.      INDULGENCE.     || 

(Par  ext.)  Avoir  une  —  pour 
qqn,  pour  qqch  ,  nimium  alicai 
ou  alicai  rei  indalgêre.  Cic.  \\ 
Côto  faible,  défaut,  passion. 
Imbecillitas,  atis.  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  alicajus  imbecillitatem  au- 
capan.  Cic);  error,  oris,  m. 
Cic  otc.  (voy.  défaut). 
faiblir,  v.  intr.  Devenir  faible. 
6'(;  remittére.  Cels.  ou  (absolt.) 
remittëre,  intr.  Ter.  Cœs.  (cf. 
dolores  si  rémittent.  Ter.  re- 
misit  ventas.  Cœs.)  et  remitti 
(pass.  moyen.).  Cels.  Voy.  di- 
minuer, décroître.  Il  Fig.  Lun- 
gnescëre,  intr.  Tac.  (cf.  lan- 
gaescere  paulatim  Vitelliano- 
ram  animi.  Tac).  Senescëre, 
intr.  Cic.  (cf.  senescit  laus. 
Cic.  litterœ  senescentes.  Plin.). 
Enervari,  pass.  Cic.  (cf.  ener- 
vatur  oratio.  Cic.  voy.  affai- 
blir, daisseb,  dlminuer).  Dont 
l'intelligence  avait  quelque  peu 
faibli,    mente    paulalum    im- 
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minuta.  Sali.  T  Se  moniror 
faillie,  céder.  Voy.  céder.  ||  Fig. 
liemittëre  (de  severitate).  Cic. 
Il  faiblit  déjà  (devant  son  fils), 
hic  jam  languescit.  Cic.  —  dans 
ses  résolutions,  mollias  consa- 
lëre.  Liv. 

failli,  s.  m.  Celui  qui  a  faiv 
faillite.  Decoctor,  oris.m.  Cic. 

faillibilité,  s.  f.  Possibilité  de> 
faillir,  do  tomber  en  faute. 
Peccandi  facultas.  A.  \\  (Spéc.) 
Possibilité  do  tomber  dans  l'er- 
reur. Errandi  facultas.  A.  Voy. 

FAinLESSE. 

faillible,  adj.  Qui  peut  faillir, 
tomber    en    faute.     Qui    (f/uae) 
peccare  potest.  A.  Etre — ,  pec- 
care  passe.  Cic   ||   (Spéc.)  Qui 
peut  tomber  dans  l'erreur.  Qui 
iqaœ)  errare  ou  in  errorem  in- 
aaci  potest.  Cic.  Qui  (quœ)  labi 
ou  falli  potest.  Cic.  "Tout  hom- 
me  est    — ,   caj'asvis    hominis 
est  errare.  Cic.  Je  suis — ,  pos- 
sum  falli.  Cic. 
faillir  (lat.    pop.  fallire  p.  fal- 
lère),    ['  tomber,    manquer  •], 
v.  intr.    Faire  fauta,  manquer 
là  où  l'on  serait  utile.  Deûcè- 
re  {•■   faire    défaut  '),   intr.  et 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  die  jam  défi- 
ciente [•  àjour  faillant  -j.Petr. 
déficit  non  valuntas,  sedspes. 
Cic.  si  memoria  defecerat.  Cic. 
deficientibas  animis  [«  le  cœur 
leur  faillant   ■•].  Liv.  tempas  te 
citias  qaam  oratio  deficeret.  Cic. 
voy.    MANQUER)  ;   déesse,    intr. 
Cic.   etc.   (voy.   .manquer).  Loc. 
prov.  Au  bout  de  l'aune  faut  le 
drap,  nallus  flavius  est,  quem 
non  recipiat   mare.    cf.  Plaut. 
(Cure.    86).    Il    (Par  ext.)  Man- 
quer   (an    pari,     d'une    constr. 
ébranlée).  Labi  acprope  cadëre. 
Cic.  Voy.  MANQUER.   Il    Tendons 
faillis,  c.-à-d.  distendus.  Voy. 
distendre.     Il    Faillir  à  qqch., 
c.-à-d.    y  manquer,  voy.  man- 
quer.  Il    (Absol.)  Faire  faillite. 
Voy.    FAILLITE.    {!    (Suivi  d'un 
infin.)  Faillir  faire  et  (arch.)  — 
à  ou   de  faire  qqch.,  c-o-d.  y 
1    manquer  de  peu.  Il  a  failli  mou- 
rir, pœne  ou  propemorfuus  est. 
Cic.  Il    (Arch.)   'l'ransit.    Man- 
quer (qqch.)  que  l'on  vise.  {Des- 
tinata)    non    ferïre.     Curt.    1 
Tomber  en  faute.    Delinquëre, 
intr.  Cic.  otc.  (cf.  si pater  aat 
avus  deliqaisset.  Cic.  philoso- 
phas in   vitœ    ratione  peccan 
hoc  turpior  est,  quod  in  officia 
cujus  magister  esse  valt,  labi- 
tar    artemque   vitœ   professas 
delinqait   in  vita.  Cic).    Labi. 
dép.  intr.  Cic  etc.  (voy.  [faire 
une]  faute).  Peccâre,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  [faire  une]  faute). 
faillite,    s.    f.    Situation    d'un 
commerçant  qui  dépose  son  bi- 
lan et  cesse  ses  payements.  Rai- 
na ou    naafragium,    fortana- 
ram.  Cic  Faire — ,  cedëre  foro. 
Cic.  decoqnëre,  intr.  Cic  con- 
tarbùre,  abs.   Cic.  Jet.  (cf.   te- 
nesne  'nemorià prœtexfatum  to 
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decoxitsf?  Cic.  qtt<rrfns  qao- 
modo  liecoquat.  lien.  souv. 
dfc.  creditori  ou  crfditoribtis 
êuis.Sen.Plin.).  corru^rcr,  intr. 
Cic.  sert  dirui.  Cic.  soliendo 
non  esse.  Cic.  Se  déclarer  on  — , 
bonam  copiam  ejun'ire.  Cic. 
Eviter  la  — ,  incolamem  esse. 
Cic. 

faim,  s.  f.  Besoin  da  manger. 
Famés.  iS,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
cibi  condimentnm  esse  famem. 
potionis  sitim.  Cic.  famé  la- 
borûre.  Cic.  super  morfcum 
etiam  famés  offecit  exerci- 
tam.  LÀv.  famé  argeri.  Sali, 
craciàri.  Lie.  aliqaem  famé 
macerùre  [.  faire  souffrir  qqu 
de  la  faim  .].  Liv.  cum  lon- 
gingaà  obsidione  famés  es- 
set  timenda.  Ca-s.  [B.  G.  V, 
29,  7].  domi  nihit  erat  qao  fa- 
mem tolerarent.  C3?s.  [B.  G.  I, 
28,  3].  pécore  adacto  excremam 
famem  sastentâre.  Cxs.  [B.  G. 
VII,  13,  3].  cibo  famem  depelU- 
re.  Cic.  exptére.  Cic.  obsonàre 
ambulando  (amem.  Cic.  [Tusc. 
V,  3i,97J.  famé  enectas[-  mou- 
rant de  faim  »,  hyperb.].  Cic. 
famc  mori  [au  p'r.].  Ctc.  in- 
terire  ou  perire.  Cic.  famé  ab- 
sami.  consumi,  confici.  necari. 
Cic.aliguemfameconficêre.  Cic. 
interpcére.  Liv.)  ;  inedia.  se 
('  privation  da  nourriture , 
faim  •■),  f.  Cic.  ctc.  (ex.:  cor- 
pus patiens  inédite.  Sali,  vigi- 
liiserinediâ  necatas.Cic.  inedià 
consumi.Cic.  inedià  mori  ou  pe- 
rire. Gell.  per  inedtam  a  vita 
decedëre.  Cic.  inedià  finlre  vi- 
tam.  Plin.  /.).  Avoir  — ,  esu- 
rire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nec 
esariens  ederat  [..  ei  il  avait 
mangé  sans  faim  -J.  Cic.  Qui 
n'a  plus  — ,  voy.  rassasié.  ^ 
IFig.)  Avidité.  Famés,  is,  f. 
Virg.  Hor.  Curt.  (ex.:  aari  sa- 
cra famés.  Virg.  ex  longa  fa- 
mé satiaret  se  ao.ro.  Curt. 
poét.  à  remplacer  par  le  suiv.); 
Sitis,  is  [pr.  •  soif  ■;,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  SOIF,  passion).  Avoir 
—  de  ...,  voy.  DÉfiRER  [vive- 
ment], [être]  AVIDE  [de]. 

faim-valle,  s.  f.  Boulimie  des 
ch»vaux.  Voy.  boulimie. 

faine  et  fène  (lat.  pop.  fagina, 
dérivé  de  fagot,  nétre),  s.  f. 
Fruit  du  hêtre  dont  on  extrait 
l'huile.  Fagea  (et  fagina]  glans. 
Plin.  l-'agam,  i,  n.  Plin.  Fagi 
glans.  Plin. 

fainéant,  ante,  s.  m.  et  f.  et 
adj.  Il  S.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  ne  veut  pas  travailler.  Ces- 
sator,  oris,  m.  //or.  Homo  de- 
tes  ou  detidiosas.  Cic.  Lir. 
Une  fainéante,  marier  de<e<  ou 
desidiosa.  A.  ^  AdJ.  Qui  no 
veut  pas  travailler.  Deses.sidif. 
adj.  Liv.  Desidiotus,  a,  am, 
adj.  Cic.  Voy.  pare?=elx. 

fainéanter,  v.  intr.  Vivre  en 
fainéant.    Desidem    esse.    Liv. 

Voy.    PAREScEtx. 

fainéantise,   s.  f.  Vie  du  fai- 
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néant.  0(»om  iners  ac  desidio- 
sam.  Cic.  Une  —  extrême, 
orium  inertissimum  ac  desi- 
diosissimun\.Cic.  S'abandonner 
à  la  — ,  langaori  et  desidiae  se 
dare.  Liv. 

1.  faire,  v.  tr.  Réaliser  qqrh.  en 
lui  donnant  l'être  ou  une  cer- 
taine manière  d'être.    ||    Créer 

faire  de  rien).  Facère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  faber  non  ipse  facir 
materiam,  sed  ea  utitar  quie 
%it  parata.  Cic.  ap.  Lact.  [II. 
8]';  aediScdre,tT.  Cic.  etc. (ex.: 
mundum.Cic);  e/ïïcère,trC  ic. 

etc.  (ex.:  mundam.  Cic);  /a- 
bricari.  dép.  tr.  Cic.  (ex.:  Itomi- 
nem.  Cic.  (Tusc.l,  25,63]).  ||  Pro- 
duire flaire  d'un  germe).  Facè- 
re, tr.  \arr.  Col.  (ex.:  xolucres 
ova  ac  pullos  faciant.    1  arr.). 

Voy.  ENGENDRER, ENFANT8R,  [met- 
tre] bas.  |I  'Par  cxt.)  Faire  ses 
dents.  Voy.  dent.  ||  (Par  anal.) 
Sécréter  certaines  matières.  Fa- 
cère, tr.  Sen.  (ex.  :  f.  mcl. 
Sen.  flores  ad  mel  faciendam 
idonei.  Sen.).  Fig.  — de  la  bi- 
le, c.-à-d.  s'irriter,  bilem  /la- 
bêre.Sen.  ||  (Par  ext.)  Evacuer 
les  matières  sécrétées.  Facère, 
ir.Col.  \c{.  f.  stercus.  Co/.).Voy. 
ÉVACLER.  Fie.  (ollipt.)  —  dans 
ses  chausses  (arch.l,  concacâre 
se.  Sen.  ||  Construire  (faire  da 
matériaux  assemblés).  Facère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.;  f.  maram  saxo 
qaadrato.  Liv.pontem  in  Isiro 
famine.  Xep.  nidam.  Ov.  mais 
cubilia  sibi  nidosqae  construë- 
re.  Cic.  voy.  construire);  efû- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  {e\.:  pontem 
in  (lamine.  Cses.  urbem  ex  la- 
tcre  [.  en  briques  •■].  Cic).  {| 
Fij.  Composer  (une  œuvre  intel- 
lectuelle). Facère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  orationem,  versas, poema. 
Cic.  de  eo  libros  fecisse  multos. 
Varr.);  efScère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  lilteras  ou  epistolam.Cic). 
Voy.  COMPOSER,  ÉCRIRE.  Conlo 
fait  à  pl.iisir,  ficta  et  commen- 
ticia  fabula.  Cic.  C'est  une 
phrase  toute  faite,  hoc  in  nos- 
tro  sermone  tritam  atque  cele- 
bratam  est.  Cic.  ||  Façonner 
une  matière  avec  art.  Facère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  stutaam.  Plin. 
phalerœ  palcherrimë  factx. 
Cic.)  ;  efècêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  sphieram.  Cic);  fabricâ- 
ri,  dép.  tr.  Cic.  (ex.:  signa.  Cic. 
Capitula  fastigiam.  Cic).  Fait 
do  main  d'ouvrier,  affabre  fac- 
tus.  Cic.  fabrcfactas.  Liv.  Fait 
de  marbre,  marmoreas.  Cic.  || 
(Par  anal.)  F.n  pari,  du  corps, 
l'ied  mal  f.iit,  pes  tarpis.  Hor. 
J:imbe  mal  failo,  criM  malum. 
Ilor.  Bien  fait  de  sa  personne, 
forma  insi^ni.  Liv.  venattâ  fi- 
'jarà  homo.  Nep.  F,n  pari,  d't 
l'àme.  Ame  bien  faite,  animas 
bene  conslitatas.  Cic.  Fsprit 
bien,  mal  fait,  recta,  prava 
mens.  Liv.  Nous  sommes  ainsi 
faits,  ita  sumus  composili.  Sen. 
lin  pari,  du  costume.  Fait,  or- 
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natns.  Ter.  Voy.  ^tat,  accou- 
trement. Il  F.ibriquer  un  pro- 
duit industriel.  Facère,  tr. 
Cic.  Hor.  ctc.  (ex.  :  f.  alicui 
anulam.  Cic.  arma.  Cic.  f, 
«Ciimnam.  Hor.):  conScère,  tr. 
Cic.  Col.  (ex.  :  soccos.  Cic.  ves- 
tes. Col);  fabricari,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  («\.:  gladium.  (Joint.); 
texére,  tr.  Ter.  (ex.:  telam. 
ÏVr.).    Il    (Par  anal.)  Faire  (un 

plut).  Voy.  C0NFKCTI0NNEB,  PRÉ- 
PARER. Il  (Fiy.)  Tirer  une  cho- 
se d'une  autre  en  l'appropriant 
ii  une  destination  nouvelle. 
Facère,  tr.  Cic.  etc.  ex.:  qaid 
de prnfda faciendam  ccnserent  ? 
Liv.  qaidnam  facerent  de  re- 
bas  suis?Aep.  [Them.  2,6] 
quid  hoc  homine  facias?  Cic. 
quid  me  ^t  ?  Cic.  qaid  me  fa- 
turam  est  ?  Cic.  ex  aratore  ora- 
tor  factas.  Cic  fièrent  juvenes 
subito  ex  infantibus  parvis, 
Liv.  adeo  daas  ex  una  civitate 
discordia  fecerat.  Liv.  facère 
de  necessitate  virtutem.  Hier. 
[adv.  Ruf  m.  S]).  —  ses  déli- 
ces d'une  chose,  aliqua  re  Ise- 
tari.  Cic.  deleclari.  Sen.  Sa  — 
un  mérite  do  qqch..  laudi  da- 
cère  aliquid.  Ter.  —  gloire, 
vanité  de  qqch.,  aliquà  re  glo- 
riari.  Cic.  Pha-d.  |1  Fournir. 
Precstâre,  tr.  Sen,  (cf.  annaa 
[•  une  rente  «]  alicui.  Sen.), 
Statuére,  tr.  Tac.  (cf.  an- 
nuam  pecuniam  alicui.  Tac), 
—  les  fonds  d'une  entreprise, 
in  inceptum  opas  pecuniam 
conferre.  Liv.  Sa  —  dos  amis, 
amicitias  paràre.  Sali,  amicot 
parure.  Sen.  Se  —  dos  alliés, 
socios  conciliâre.  Liv,  Se  —  un 
nom,  nomcn  sibi  magnum  fa- 
cère. Liv.  Voy.  ACQUÉRIR.  Fig. 
Se  —  une  idée  do  qqch.,  no- 
tionem  (ou  rationem)  alicujas 
rei  in  animo  informàre  (ou  a- 
nimo  conci/)ëre).  Cic.  (cf.  N.  D. 
Il,  5,  13).  Il  (Par  anal.)  Faire  ses 
provisions  de  voy.igo,  t^iaficum 
congerëre.Cic.  Aller —  du  bois, 
do  Icau,  du  fourrage,  lignàri, 
aqaâri,  pabulùri.  Ccrs.  \\  Faire 
des  bénéfices,  lacrum  facère. 
Cic. (cf.  f.  magnas  pi'runias  ex 
metallis.  Nep).  —  argent  da 
qqch.,  querstui  aliquid  habére. 
Cic.  lOir.  II,  22,  77).  — des  con- 
quêtes, aliquid  acqairére.  Cses. 
(B.  G.  VII,  59,  /4).  —des  prosé- 
lytes, maUis  se  probàre.  Cic.  1 
liéaliser  qq.  manière  d'être.  |{ 
Commettre  un  acte.  Facère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ego  plus  quam 
feci  lacère  non  possam.  Cic. 
iimnia  amici  causa  facère.  Cic. 
(urtam.  Cic.  voy.  commettre)  , 
ef/icëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex  ;  mi- 
rahilia  facinora.  Cic.  voy.  ep- 

FhXTUER,  RÉALISER,  OPERER,  AC- 
COMPLIR, exécuter)  ;  cOBÛcère, 
tr.    Cic  etc.    (voy.   effectuer, 

ACCOMPLIR,  exécuter).  —   Un9 

sottise,  voy.  sottise.  —  une 
fiuto,  voy.  faute.  —  une  fauta 
de  chronologie,  temporiba*  er- 
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rare.  Cir.  Co  qui  ost  fait  est] 
fait,  arta  ne  aganius  .  Cir. 
Aussitôt  (lit,  aussitôt  fiiit,  dir- 
tam  factum.  Ter.  (Aiidr.  381). 
dicto prnpe  citias.  Liv.  (XXIII. 
A7,  G).  Si  fait,  ita  l'cro.  Cic.  ita 
plane.  Cic.  Cela  vaut  fait,  is- 
tac  jam  pro  (acto  habeo,  Cic. 
rem  actam  esse  pata.  A.  C'est 
commn  uu  fait  expri'S,  voy.  ex- 
près. C'est  bien  fiit  pour  lui, 
Jure  ploctiltir.  Cic.  digna  talit. 
Vir<j.  tju'ils  fassent  en  gens  de 
cœur,  se  viros  prœbeant.  Liv. 
■  —  à  sa  ti'te,  de  sud  iinias  ten- 
lentiâ  omnia  gcrëre.  Liv.  — 
qqch.  pour  qqn,  voy.  intérêt. 
.  —  pour  qqn  (arcli.),  facêre  cum 
'  aliqao.  Cic.  —  contra  qqn,  fa- 
cêre contra  aliqacm.  Cic.  — 
qqch.,  voy.  servir.  Que  viont- 
il  faire?  Qaid  sibi  valt?  Ter.  — 
que,  —  en  sorte  que.  (acëre  ou 
ef/ieëre,  ut  (Subj.).  Cic.  Cses.  11 
a.  tant  fait  par  ses  menéesque..., 
cajas  arti^iciis  effectam  est, 
xtt...  Cœs.  Fasse  le  ciel  que..., 
atinam  (avec  le  Subj.).  Cic.  \\ 
Ne  —  que,  c.-à-d.  ne  pas  ces- 
ser, non  desistcre  (aliqaid  fa- 
cêre). i^'ic.  Voy.    CESSER.    Il    No 

—  que,  c.-à-d.  faire  à  peine, 
seulement.  Je  n'ai  fait  qu  aper- 
cevoir Virgile,  Vergilium  vidi 
tantam.  Prop.  \\  Ne  — qu6,c.-à- 
d.  n'avoir  d'autre  résultat  que, 
nihil  agëre  nisi...  Cic.  Nou»  no 
faisons  que  rappeler,  quid  aliad 
qaam  admonemus  ?  Liv.    \\   Ne 

—  que  de...  Il  ne  fait  que  d'ar- 
river, modo  venit.  Cic.  11  no 
fait  que  d'arriver  do  la  provin- 
ce, e  provincia  recens  est.  Cic. 

Il  C'est  à  —  à  lui,  ici  facêre 
potest.  Cic.  Il  Accomplir  un 
dessein,  tenir  une  certaine  con- 
duite. Facëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  verba  (acère  apud  popa- 
lam.  Cic.  f.  fœdas.  Cic.  indu- 
tias,  pacem.  t'ic.  multa  imparê 
atqae  tetrc.  Cic.  quid  faciam? 
Cic.)  ;  efScêre,  tr.  Cic.  (ex.: 
mirabilia  qaxdam  [*•  des  mer- 
veilles '].  Cic.)  ;  agëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  hœc  agens.  Liv. 
Cari,  omnia  qtise  fiant  [•  se 
produit  dans  la  nature  »]  quœ- 
qne  aguntar  [•  ce  que  font  les 
hommes  --J.Cic.  nilnl  agis  quin 
ego  audiarn.  Cic.  nihil  agenda 
bomincs  maie  agêre  discant. 
Cato  ap.  Col.  [XI,  1,  26].  acta 
res  est.  Ter.  Cic.  si  prorogatur, 
actum  est.Cic.actum  est  de  me, 
de  coUo  mco.  Ter.  de  bervio, 
de  imperio.  Liv.).  —  un  com- 
pliment, voy.  COMPLIMENT,  —  un 

serment,  voy. SERMENT. — un  vœu, 
voy.  VOEU.  -  l'aumône,  voy.  au- 
mône.—  un  mir.icle, voy. MIRACLE. 

—  une  lecture,  une  confidence, 
des  excuses,  des  conjectures,  des 
réfle.xions,  voy.  chacun  de  ces 
Bubst.  —  une  politesse  à  qqn, 
voy.  POLITESSE.  Il  Faire  usage 
de  qqch.,  voy.  usage.  —  part 
de,  voy.  part.  —  la  leçon  à 
qqn,    voy.   leçon.    —  sa   cour, 
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voy.  COUR.  —  attention,  voy. 
attention.  Il  Kxocutor  uneproi- 
c.ription, s'acquitter  d'un  olfici!. 
Facëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  im- 
peratal"  les  volontés  do  qqn  ■•]. 
(\v$,  quas  res  neque  solve- 
runt  neque  frcerunt.  Liv.  f.  sa- 
crilicium,  sacra  ou  res  divinas . 
Cic.);efOcère.  tr. Cic.  etc.  (ex.: 
mandata.  Cic.)  ;  conûcére,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  c.  mandata.  Cic.)  ; 
agëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex..-  man- 
data. Cic);  exsequi,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ox.  :  mandata.  Cic. 
officium.  Cic.  voy.  exécuter, 
accomplir)  ;prœstàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ea  pra'stitisse  qax  ra- 
tio prœscripserit.  Cic.  voy.  Ac- 

CCO.MPLIR,  remplir,  [s']  ACQUIT- 
TER [do]).  Il  Effectuer  un  mou- 
vement, pratiquer  une  opéra- 
tion. Facëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
f.  lier  ['  un  voyage»].  Cic. [Div. 
1,  33,  tS].  Cses.  Liv.  iter  anâ 
facëre.  Cic.  iter  pedibus  facëre. 
Cic.  f.  sementeni.  Liv.  semen- 
tes  nxaximas  facëre.  Cass.  [B. 
G.  I,  3,  1].  f.  messem.  Varr. 
Col.)  ;  conilcëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  longam  viam.  Cic.  [sen. 
S,  6]);  agëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
gestum,  agëre.  Cic).  —  une 
manœuvre,  voy.  manoeuvre.  — 
un  détour,  voy.  détour.  —  une 
excursion,  voy.  excursion.  — 
voile,  voy.  voile.  —  saillie,  voy. 
saillie.  —  un  calcul,  voy.  cal- 
cul. Il  Causer,  occasionner  un 
effet.  Facëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
stragem.  facëre.  Cic.  injariam 
facëre  alicui.  Cic.  vim  facëre 
alicai.  Cic.  [Off.  111,  30,  110]); 
atterre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vim 
et  n\anus  afferre  alicui.  Cic. 
damniim,  detrimentum  alicui. 
Cic);  in  ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
vin\  inferre  alicai.  Cic  alicai 
infamiam  [«un  alVront"].  Cic. 
vi  vim  illatam  defendëre.  Cic. 
dam.num  alicui  inferre.  Cic^: 
dare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  alicui 
damnum..  Cic  voy.  causer).  — 
faute,  voy.  faute.  —  défaut, 
voy.  DÉFAUT.  Il  (Par  ext.)  En 
pari,  des  choses.  —  son  effet, 
voy.  effet.  —  un  murmure, 
murmura  dare.  Lucr.  Voy.  cau- 
ser, PRODUIRE.  Il  (Par  anal) 
Eprouver  un  effet.  Facëre,  tr. 
Cic  .  etc  .  (ex.  ;  naufragiam. 
Cic).  —  une  chute,  une  mala- 
die, voy.  cas  mots.  Impers.  S'il 
fait  chaud  ,  si  est  calor.Cic. 
S'il  fait  beau,  si  erit  sadum. 
Cic  II  fait  du  vont,  spiratven- 
tus.  Plin.  Il  fait  jour,  lacet. 
Cic.  Il  se  fait  tard,  advespe- 
rascit.  Cic.  Prov.  —  la  pluie 
et  le  beau  temps,  atramque 
paginam  facëre.  Plin.  (II,  a2). 
Sa  volonté  fait  loi,  voian- 
tas  ejus  pro  lege  va,let.  A.  || 
Faire  l'admiration  de  tous.  voy. 
ADMIRATION.  ||  (Par  ext.)  Avoir 
une  certaine  influence,  une  cer- 
taine importance.  Voy.  pou- 
voir, IMPORTER,  INFLUENCE,  IM- 
PORTANCE. Cela  ne  me  fait  rien. 
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ni/ii(  ad  nos.  Cic  non  laboro. 
Cic  Cela  no  fait  rien  a  l'aiTai- 
ro,  ad  rem  nihil  interest.  Cic. 
nihil  ad  id  de  i/uo  agimas.  Cic 
Il  (.'Vbsol.)  Kairo  uno  réponso. 
Inquan^,  défect.  Cic  (cf.  quid  ? 
inquiet  [«  fera  .]  quisquam. 
Cornif.)  \\  Fixer  un  prix. Com- 
bien d'après  toi  on  a  fait  le 
parc,  quanti  licaisse,  scribis, 
hortos.  Cic.  Il  en  donna  le  prix 
fait  par  Pythius,  (hortos  émit) 
tanti  quanti  volait  l'ytliias. 
(.ic  T  Ûétcrminer  un  être  dans 
sa  manière  d'être.  ||  Former  à 
uno  cortaino  manière  d'i'tre. 
Formâre,  tr.  Cic.  Conformâre, 
tr.  Cic  Fingëre,   tr.    Cic.   Voy. 

FAÇONNER,   FORMER,     ACCOUTUMER, 

DRESSER.  Se  — ,  §.eri,  passif.  Cic. 
voy.  DEVENIR.  Se  —  à  qqch., 
voy.  [s']  ACCOUTUMER.  Se  —  aux 
exigences  de  qqn,  ad  arbitriam 
alicujus  se   fingëre.  Cic.    \\    Se 

—  homme,  adolescëro,  intr. 
Plaut.  Homme  fait,  mataras. 
Hor.  robustior.  Cels.  'Tac  \\ 
Disposer  suivant  une  certaine 
manière  d'être.  —  la  chambre, 

voy.    NETTOYER,    RANGER.     UU 

lit,  lectulam,  sternëre.Cic.  Se  — 
lesongles, ungaes  resecâre.llor. 
Il  Rendre  tel  ou  tel  quant  à  la 
manière  détro,  à  la  condition. 
Facêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
quem  consulem.  Cic  aliquem 
regem  Ëpiri.  Justin,  aliquem 
heredem.  Cic  si  ille  consul  fac- 
tas  esset.  Cic.)  ;  efScère,  tr. 
Cic.    etc.     (voy.     rendre).    Se 

—  belle,  voy.  [se]  parer.  Se  — 
meilleur,   voy.  devenir.  Famil. 

—  vieux,  senescère,  intr.  Cic. 
y   Fait  pour,  aptus.  Cic.  Voy. 

DESTINÉ,     propre,       CAPABLE.       |t 

(Par  anal.)  Donner  pour  tel  ou 
tel.  Facëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
aliquem  unam  ex  ils  facëre, 
qui...  Cic.  f.  verbis  se  locuple- 
tem.  Cic).  Voy.  donner  [pour]. 
Se  —  fort  d'obtenir  qqclv.,  voy. 
FORT.  Il  Constituer  essentielle- 
ment, quant  à  la  manière  d'ê- 
tre. Voy.  CONSTITUER  et  CONSIS- 
TER. Il  (T.  d'arithm.)  Facêre, 
tr.  Col.  Gell.  (ex.  :  actus  qaa- 
dratus  undique  finitar  pedibaa 
centam  et  viginti  ;  hoc  dupli- 
catum  facit  jageram,.  Col.  [V, 
1,  5].  qus"  utrseque  sammœ  in 
se  multiplicatae  quadratorum 
faciunt  pedum  viginti  octo  mi- 
lia  et  octingentos.  Col.  [V,  1, 
G]);  efûcëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ea  tribata  vix  in  fenas  Pompei 
quod  satis  est  efficiant.  Cic. 
qui  modus  sexaginta  armato- 
rum  m,ilia  efficiebat.  Eutr.  ma- 
jor aliquanto  summa  efficitur 
ex...  Liv.).  Il  (T.  de  gramm.) 
Facêre,  tr.  Quint,  (ex.  -.car 
aper  apri,  pater  patris  faciat  ? 
Qaint.  cum  volo  volui  et  vola- 
vi  faciat.  Qaint.  [cf.I,  6,  13, 
sqq.]).  Il  Imiter,  contrefaira 
quant  à  la  manière  d'être.  —  le 
malade,  se  —  malade,  œgrum 
simulâre.  Cic.  Voy.  conthefai- 
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RS,  FEINDRE.  |l  (Spéc.)  Repré- 
s?utor  au  théâtre.  Voy.  jottu, 
RÔLE,  REPRÉSENTER.  ^  Kaipo  [  te- 
nant la  place  d'un  verba  d'ac- 
tion sous-entendu.)  (On  répète 
le  verbe  en  pareil  cas.*  Se  lais- 
ser — ,  omnia  perpeti.  Cic.  1 
Faire  (devant  un  Inf.).  Jubére, 
tr.Ci'c.etc.  (ox../abet  castra  inu- 
niri  [.  il  fait  fortifier  le  camp  ■  ]. 
Csea!);  curare,  tr.  Ci'o. etc. (ex. : 
pontem  l'aciendum  curât  [  •  il 
fait  construire  un  pont  '].Caîs.\ 

—  chanceler,  labefactôre  (pr.  ot 
fig.).  Cic.  —  changer  d'avis,  de 
sent'intia  aliquem  movire  ou  de- 
dacëre.Cic.  — concevoir  à  qqn 
les  plus  grandes  espérances,  in 
maximam  spem  aliquem  addii- 
<ére.  Cic.  (ad.  Att.  II.  Sa,  3).  — 
•croire  qqch  à  qqn,(i^emalicujiis 
rei  facére  alicai.  Cic.  —  croiro  a 
<jqn  que...,  0dem  facêre  aliciii 
(avec  l'ace,  et  l'inf.).  Cic.  (Log. 
-agr.  11,8,  eS).—  échouer  qqch., 
irritam  facêre  ou  reddëre  ali- 
quid.  Cic.  —  jouer  une  pièce. 
fabulam  docére.  Cic.  (Brut. 
20,  78).  —  paraître  qqn  sur  la 
scène,  in  scxnam  prodacëre 
aliqaem.  Cic.  —  parler  q(in, 
<iliqaem  dispatanteni  facêre 
ou    indacëre    ou    (ingère.    Cic. 

—  passer  un  projet  de  loi, 
legem  perferre.  Sali.  (Juj;.  3â, 
5).  —  prêter  serment  à  qqn, 
jurejarando  aliquem  adigërc. 
Cic.  —  prêter  aux  soldats 
le  serment  militaire,  mili- 
tes sacramento  rogàre,  Cœi. 
ou  adigëre.  Liv.  oa  oblir/âre. 
Cic.  (OIT.  I.  II,  36).'—  rire, 
risum  movêre  ou  concitâre. 
Cic.  Chercher  à  —  rire,  ri- 
sum capture.  Cic.  (Tusc.  Il, 
7,  l"?).  —  pleurer  qqn,  lacri- 
maa  (ou  (letam)  alicai  movire. 
eu.  (de  Or.  1,  53,  âSB).  Se  — 
écouter,  {acéré  sibi  aadientiam. 
Cic. 

î.  faire,  s.  ra.  Acte  do  celui  qui 
fait  qqch.  Voy.  acte,  action.  1 
(Spéc.)  La  facture  d'un  artiste. 
Manus,  ùs,  m.  Cic.  Voy.  fac- 
ture. 

laire-le-faut,  s.  m.  (Arch.) 
Chose  qu'on  no  pont  se  dispen- 
ser   de    faire.    Voy.    nbcessité, 

URGENCE. 

faisable,  adj.  Qui  peut  se 
faire.  Qui  [quai,  quod'j  fieri  ou 
etfici  potest .  Cic.Facilis,  e,  adj. 
CiC.  (cf.  resfacla  facilia.  Ter.). 
Cela   est  — ,  /ieri  potest.   Cic. 

Voy.    POS'^IBLE. 

faisan  (lat.  pkasianus  [proprt. 
•  oiseau  du  Phase"]),  s.  m.  Nom 
d'un  oiseau,  fhasianui  (s.-o. 
a/es),  i,  ra.  Suet  ot  pkasiana 
(s.-e.  avis),  se,  f.  Plin.  Do  ^, 
phasiartinas,  a,  um,  adj.  Pall. 
Plin.-Val. 

faisandeau,  s.  m.  Jeune  faisan. 
PUasianinas  pullus.  A. 

faisander,  v.  tr.  Mortifier  II'-, 
faisan,  et  par  cxt.  toute  espèce 
de  gibier).  Vitiàre,  tr. //or.  Voy. 
HORTiFiEB.  Faisandé,  vitiatas,  a, 
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um,  p.adj.  //or.  (cf.  aper.llor.\. 
Se  — ,  corrumpi,  pass.  l'Un. 
lifiari,  pass.  Ilor.  \\  (P.  ext.^ 
De  la  viande  faisandée  tqui 
commence  à  se  corrompre),  voy. 

COEttïOMl'RK,    POURRIR. 

faisanderie,  s.  f.  Lieu  préparc 
pour  l'élevage  des  laisans. 
Ai'iariam  pbasianoram.  A. 

faisandier,    s.    m.    Celui   qui 

tient  une  faisanderie.  Phasia- 
narius,  a,  m.  Paal.  sent. 

faisceau  (latin  pop.  (ascellas, 
diminutif  du  lat.  class.  fascis), 
s.  m.  Réunion  d'un  certain 
nombre  do  choses  semblables, 
de  forme  allongée,  liées  en- 
semble. Fascis,  is,  m.  Cic. 
Fascicahis,  i,  m.  Cic.  En  — , 
fasciatim,  adv.  Quint.  |1  Spéc. 
^Antiq.  rom.)  Assemblage  de 
verges  liées  autour  d'une  haclio, 
porté  comme  symbole  de  l'au- 
torité devant  le  dictateur, 
les  consuls.  Fasces,  ium,  m. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  fasces  prx- 
ferre.  Liv.  [•  porter  les  — 
devant  qqn»].  Liv.  fasces  ha- 
bêre.  Cic.  demëre  secares  de 
fascibas.  Cic.  fasces  tammit- 
tëre  [•  abaisser  les  — •  on  signe 
d'honnouT"].  Liv.  fasces  versi 
[»  faisceaux  renversés  en  signe 
de  deuil  ■•].  Tac.  au  fig,  :  dare 
alicai  fasces  [c.-à-d .  le  consu- 
lat]. Cic.  Hor.  fasces  corripëre 
I"  s  emparer  du  consulat  "J.t-'af/. 
habent  fasces  molestiam  [•  ont 
leurs  ennuis  "].  Cic).  \\  (Par 
oxt.)  Groupe  que  forment,  dans 
un  camp,  les  drapeaux  et  les 
étendards,  fixés  autour  d'un 
piquet.  Signa  vcxillaque.  Liv. 
Tac.  1  Sorte  do  pyramide  que 
les  soldats  forment  avec  leurs 
armes.  Rompre  les  — ,  signa 
tollëre.  Liv.  signa  convellëre. 
C'.TS.  Liv.  Former  les  — ,  signa 
constitaëre.  Cœs.  figére.  Liv. 
locàre.  Liv. 

faiseur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  fait  qqch.  par  pro- 
fession ou  habituel  lomon  t.  Ê/fec- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Aactor,  oris, 
m.  Cic.  Opifex,  (icis,  m.  Cic. 
Artifex,  ficis,  m.  Cic.  (cf.  sta- 
taarum.  Quint.).  Bon  — ,  arli- 
fex,  (icis,  m.  Cic.  Les  bons  — , 
gui  pra-sant  artificio  cuique. 
Plin.  Faiseuse,  effectrix,  tncis. 
f.    Cic.    Faiseur     de    livres    ot 

d'écrits,    voy.  AUTEUR,  ÉCRIVAIN. 

Faiseur  d'horoscope,  voy.  as- 
trologue, HOROSCOPE.  —  de  re- 
montrances, voy. GRONDEUR,  RE- 
MONTRANCES. —  do  conquêtes, 
voy.  CONQUÉRANT. —  de  maria- 
ges, voy.  MARIEUR .  —  d'ein- 
bairas,  voy.  embarras,  van- 
tard. —  do  protestations,  voy. 

PROTESTATION-       de      COUtOS, 

fabulator,  oris,  m.  Scn.  —  do 
phrases,  voy  phraseur.  —  do 
miracles,  voy.  thaumaturge  . 
(Absolt.)  Un  — ,  c.-à-d.  un 
intrigant.  Voy.  ce  mot. 
faisible,  adj.  (Arch.)  Voy.  fai- 
sable* 
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faisselle,  s.  f.  (Technol.).  Pa- 
nier, corbeille,  paillasson, 
Voy.  ces  mots.  1  (Par  ext.) 
Vase  pjrcé  do  trous  où  l'on  fait 
égoutter  le  fromage.  Fiscella, 
œ,  f.  Varr.Col. 

fait,  s.  ra.  Action  de  faire  (jqch. 
Le  —  do  mentir,  mentiri.  Cic. 
Pour  le  —  de,  ob,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  (ex.  :  ob  rem  ja- 
dicandam  [m.  à  m.  «en 
échange  du  fait  do  rendre  tel 
ou  tel  jugement  •]  ou  ob  absol- 
vendum  pecuniam  accipëre. 
Cic.  [in  Verr.  II,  2,  39,  78]). 
Pour  —  de,  propter,  prép. 
(av.  l'Ace).  C»c.(voy.  [à]  cause 
[de]).  Etre  condamné  pour  — 
de  trahison,  proditionis  con- 
demnari.  Cic.  L'intention  est 
réputée  pour  le — ,volantas  pro 
re  ipsâ  putatar.  A.  11  est  con- 
venu do  ses — ,  de  consiliis  con- 
fessas est.  Cic.  Prendre  qqn 
sur  le  — ,  aliqaem  in  mani- 
festo  scelere  deprehendcre.  Cic. 
aliquem  in  recenti  re  ou  in  ipsa 
re  deprckendërc.  Cic.  aliqaem 
deprchendëre.  Hor.  Par  le  — 
de  qqn,  per  aliquem.  Cic.  Du 
—  de  qqn,  ab  atiquo.  Cic.  (cf. 
P.  Sallam  patrem  mortaum 
habebamus;  alii  a  latronibas, 
alii  a  cruditato  dicebant.  Cic. 
[op.  .Wll,  2]).  C'est  le  —  d'un 
honnête  homme  de...,  «ri  boni 
fst  (av.  l'Inf.).  Cic.  Le  men- 
songe n'est  pas  mon  — ,menfiri 
non  est  meum.  Ter.  ||  (Par 
anal.)  Manière  d'agir  propre  à 
qqn.  Mores,  institata  et  fafta. 
Cic.  (do  Or.  111,  /.3,  182).  Con- 
silia  et  facta.  Cic.  (prov.  cons. 
8,  20).,  Il  (Par  ext.)  Affaire.  Voy. 
co  mot.  Ce  n'est  pas  mon  — , 
hoc  non  meam  est  ou  /loc  a 
me  alienam  est.  Cic.  \\  Fig. 
Avoir  son—,  exornatum  esse  e.x 
suis  virtatibus.  Ter.  Tu  lui  as 
dit  son  — ,  aperte  ipsam  rem 
locatas,  nihil  circaitione  usas 
es.  'Ter.  (Andr.  20;J).  ||  Voie  de 
l'ait,  procédé  ou  les  actes  rem- 
placent les  paroles.  Vis,  f.  Cic. 
(cl",  non.  vi  agëre.  sed  precibas. 
Cic).  Il  (Par  oxt.)  Procédé  vio- 
lent, coups  portés  à  qqn.  Inju- 
ria', arum,  f.  pi.  Cïc.  Se  livrer 
sur  qqn  à  dos  voies  de  — , 
alicai  vim  et  manus  inferre. 
Cic.  Voy.  SKViCEa.  ||  Ce  que 
qqn  a  fait.  Faciuzn,  i,  n.  Cic. 
otc.  (ex.  :  meum  factam.Cic.  f. 
egregium,  pulcherrimum .  Cic. 
au  plur.  facta  egregia,  fortia. 
Sali.  [opp.  à  dicta,voce»,  verba, 
décréta,  consilia.  Cic.].  avec 
la  valeur  d'un  participe  :  paùlo 
(ortias  factam.  Cœs.  bene 
facta.  Cic.  recte  facta.  Liv. 
recte  perperamqac  facta.  Liv.). 
Voy.  acte,  action  ot  exploit. 
1  Ce  qui  a  ou  lieu.  Res,  rei, 
(.  Cic  etc.  (ex.  :  res  popiili 
Homani  [•  les  faits  de  l'histoire 
R.  "].  Liv.  conxmeniicia  re» 
["  fait  coMtrouvé  A.  Cic  rem 
gestam  exponërc,  Cic.  ea,  qum 
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rem  continent,  pertractemus. 
Cic.  rationem  Itajiis  rei  hanc 
reddant.  Sen.).  Los  —  accom- 
plis, nas"  jam  facta  sant.  Cic. 
Comme  il  déclarait  qu'il  était 
au  courant  des — ,ciitii  se  scire 

?ux  lièrent  denantiaret.  Cscs. 
B.  G.  V,  5.'i,  1).  Vous  rendez 
plus  vi'aiiemLilablj  1'^  fait  que 
vous  rapportez,  quand  vous  en 
énumtrez  les  circonstances,  est 
probabilias  qaod  Qestum  esse 
dicas,  cam  quemadmodum 
actam  sit  expvnas.  Cic.  (de 
Or.,  II,  80,  3:^).  Faits  divers 
Chresti 


rocuoillis  par  Chrestus,  Chresti 
compilatio.  Cic.  (ep.  il,   8,  i). 
Il  (Spéc.)    Ce    qui  a    lieu  dans 
une  affaire  en  litijie.  Factum. 
i,  a.    Cic.  (s'opp.    à  /us,    ex.  : 
Pompejas    de    jure,    non     de 
'ado    qusestionem    tulit.   Cic. 
Mil.    Il,    31].     (/ua-sd'o    facti 
opp.    à   gxisestio  Jaris].   Jet.) 
res.rei,  t".  Cic.  (s'opp.  à  causa. 
ex.   :  Cn.   Pompejus   et    de    re 
[.  le  l'ait  •,  c.-a-d.  1<;   meurtre] 
et    de    causa    [•  l'appréciation 
juridique  du  fait  >]  judicavit. 
Cic.  [.Mil.  6,  15].  res  aatem  hxc 
est.  Cic).  Prendre  —  et  cause 
pour     qqn,     alicujus  _  (actam 
pra'stare    tuerique.    Cic.    (fig.) 
alicajas  sascipëre  deÇensionem 
ou  caasam.  Cic.  Tac.  1  Ce  qui 
est    réellement,    elTectivoment. 
Bes,  rei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  res 
indicabit.  Cic.  at  ipsa   res  de- 
claravit.  Cic.  aat  consiUo    aat 
re    juvero.     Ter.    rem    opinor 
spectàri  oportcre,    non    verbti. 
Cic.    Iios    deos     non     re    sed 
opinioneesse.Cic.  eum,tamelsi 
verbo   non  aadeat,    tamen   rc 
ipsà  de  maleficio  con§.teri.  Cic. 
hœc  ille,  si  verbis    non   audet. 
re  qaidem  verâ  loqaitur.  Cic.  et 
re  vera  [<•  et  eu  l'ait  '].  Cic). 
Lo  —   est  que...,    constat   (av. 
une    Prop.  Inf.).    Cic.    Au    —, 
at    ctiam.    Cic.    Au    — ,    que 
l'erais-tu     ici  ?   nanx    quid    tu 
hic    agas  ?   Ter.    Voy.     effec- 
tivement,    RÉEL,      RÉELLEMENT, 
RÉ.iLiTÉ.   y    (Par   ext.).  Matière 
dont    il    s'agit.   Etre   au   —   et 
(urch.)  dans  le  l'ait,  voy.  savoir. 
Mettre    qqn.    au    — ,    aiiquem 
erudire    (de    aliqua    re).    Cic. 
Etre    sur    de    sou   — ,    aliqaid 
certun-i    habëre.    Liv.     En    — 
de...,  quod  attinet  ad...  Cic.  || 
(Loc.  adv.)   Tout   à  l'ait.    Om- 
ninOy  adv.    Cic.   'Voy.    absolu- 
ment,      ENTIÈREMENT.       ||       (LoC. 

conj.)  Fait    à  fait  que,    c.-à-d. 
à  mesure  que,  voy.  me-ure. 
faîtage,  s.  m.   (Teclinol.)  Pièce 
de  bois  horizontale  qui    forme 
l'arête  supérieure  d'un  comble. 

Vov.   FAÎTE. 

faîteau,  s.  m.  (Arch.)  Tuile  faî- 
tière.  Voy.  faîtière. 

faite,  s.  m.  .\rête  supérieure 
d'un  comble.  Culmen,  minis, 
n.  l'irg.  Liv.  Sue<.(ox.  :  c.  tecli. 
Virg.  Cart.  c.  domus.  Suet.  c. 
aedis   Jovis.  Liv.).  ^  Partie    la 
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plus  élevi'e  d'un  édifice.  Fas- 
tigium,  ii,  n.Ca?j.  Cari.  lox.  : 
f.  mûri,  mrrnium.  Curt.  sum- 
mum manimcnti  (astigiun\. 
Curt.).  Il  (Par  ext.)  Cime, 
sommet.  Voy.  ces  mots.  1|  (/•'ij.) 
Le  plus  haut  point,  le  plus 
liaut  degré.  Fastigium,  ii, 
n.  Liv.  Quint,  (ex.:  stetisse  ip- 
sam  [Cioeronom]  in  fastigio 
eloquentiœ  {atcor.  Quint.  [.\1I, 
11,28];  mais  à  l'époque  classique 
on  se  sert  do  l'adj.  summas,  de 
la  manière  suivante  :  summâ 
glorià  (lorêre  [■  être  au  faîte 
do  la  gloire  ■>].  Cic.  «ubst.  ad 
summum    venire.    Cic).  Voy. 

COMBLE,  S0.M.MET. 

faîtière,  adj.  et  s.  f.  (Technol.) 
.'idj.  Relative  au  faîte.  |1  (Spéc.) 
Tuile     —     et   (substantivt.)  — 
(tuile  cintrée  dont  ou  recouvre 
le  faîtage  d'un  comble),  imbrex, 
icis,    m.    f.    Virg.   Phn.   Petite 
tuile  — ,  imbricuius,  i,  m.  Isid. 
Lucarne  ou  VU4  — ,et  (substan- 
tivt.)   —  ,  voy.    LUCARNE.  1  S.  f. 
Perche    placée   au   haut    d'une 
lente   pour    soutenir    la    toib. 
Voy.  PERCHE.  Il  P.  ext.  (Marine.) 
Toiture   de    planches,   destinée 
à   abriter    un    navire   en  cons- 
truction. Pluteiis,  i,  m.  Cses. 
faix  (lat.  {ascis,  paquet),  s.   m. 
Charge    pénible    à.  supporter. 
Onus,  eris,  n.  Cic.  Pondus,  e- 
ris,  n .  Cic.  Voy.  charge,  faiî- 
DEAU.  Il  Fig.  Onus,  ëris,  n.  Cic 
Ici',    oneri    cedëre.  Tac.  oneri- 
bas  opprimi.  Cic).   Voy.  far- 
deau, POIDS. 
fakir,  s.  m.  Voy.   faquir. 
falaise,  s.   f.  Escarpement  de 
terre  ou  de  roche   qui  borde  la 
mer.  Cautes,  is,  f.Cœs.  (ordin. 
auplur.  Cses.  Sen.).  Prœrupta, 
orum,  n.  pi.  Liv.  Cart. 
falarique,   s.    f.    (Antiq.  rom.) 
Trait   garni    de    matières   en- 
flammées. Faiarica,  œ,  f.  Enn. 
Virg.  Liv. 
falbala,    s.    m.   (Arch.)  Bande 
d'étolTe  plissée,  sorte  de   volant 
pour    garnir    les   bas  de   jupe. 
las  1  idéaux,  etc.    Instita,  as,  f. 
llor.    Ov.    1   (De    nos    jours.) 
Tout    ornement,    toute   garni- 
ture à    effets    dans   la    toilette 
des   femmes.    Mundus     malie- 
bris.  Liv.  Phxd. 
fallace,  s.  f.  (Arch.)  Disposition 
à  tromper.  Fallacia,   œ,  f.  Cic 
(cf.  simalatio  et  fallacise.Cic). 

Vov.   FOURBERIE,    HYPOCRISIE. 

fallacieusement,  adv.  D'une 
manière  fallacieuse.  Fallaciter, 
adv.    Plin.    Dûlosê,   adv.    Cic. 

Voy.  ARTIFICIEU3E.MENT. 

fallacieux,  euse  (lat.  post. 
fallaciosus.  Gell.  ApuL),  adj. 
Qui  cherche  à  tromper.  Fallax, 
adj. Cic.(cf.f.spes.  Cic. f.conc/u- 
siunculse.  Cic.  oculorum  falla- 
cissimus  sensas.  Cic).  Dolosus, 
a.  um,  adj.  Cic.  (cf.  li.  consilia. 

Cic).      Voy.      FAUX,  MENTEUR, 

TROMPEUR.  Par  ext.  Un   homme 
—,  homo  ad  fallendum   para- 
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tua   ou   instructu*.    Cic.  homo 
fraudulentus.  Cic.  Voy.  fourbe, 

TROMPEUR. 

falloir,  v.  impers.  Manquer. 
Abesse,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
haad  multum  ou  haud  [ou  non 
ou  nec]  procal  abest  ou  non 
longe  abest  ou  paulam  [pau- 
lulum]  abest,  quin...  [Subj.]. 
Cic.  Cses.  paulum  afuit,  quin 
Varum  interficeret.  Cses.  [lï.  C. 

II,  35,  ^j.neque  longius  abesse 
quin...    [Subj.].     Cces.    [B.    G. 

III,  18,  U].  ego  vcro  istos  tan- 
tam  abest  ut  ornem,  ut  effici 
non  possit,  quin  eos  oderim. 
Cic.  tantum  afuit,  ut  injlam- 
marcs  nostros  animas  :  som~ 
num  isto  loco  vûx  tenebamus. 
Cic.  [Brut.,  80,  278;  cf.  Att. 
.\11I.  21,5;  Fin.  II.  17,  5A;  V, 
20, 57]).  1  (Par  ext.)  Etre  né- 
cessaire. Opus  esse,  impers. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  auctoritate  tuâ 
nabis  opus  est.  Cic.  expedito 
liomine  opus  est.  Cic  in  cujus 
laudes  exsequendas  Cicérone 
auctore  opus  (aerit.  Liv.  epit. 
erat  nihil  car  properato  opu» 
esset.  Cic  [Mil.  I'.),  W] .  sibi 
opus  esse  domino  ejas  con- 
vento.  Liv.  quid  opus  est 
affirmare  ?  Cic);  opOTtère, 
impers.  Cic.  etc.  (ex.:  ego  cri- 
m.en  opartet  diluam.  Cic.  hoc 
péri  et  oportet  et  opas  est  [■  il 
faut  et  il  y  a  nécessité  que...»]. 
Cic.  signum  ablatam  esse  non 
oportuit.  Cic.)  ;  necesse  esse, 
impers.  Cic.  (voy.  nécessaire). 
Ne  —  que,  voy.  suffire.  || 
(Absol.)  Comme  il  faut,  ut  par 
est.  Cic.  Des  gens  comme  il 
faut,  belli  liomines.  Cic. 

1 .  falot,  s. m.  Grande  lanterna. 

Voy.    LANTERNE. 

2.  falot,   ote,    s.    m.    et  f.    || 

(Arch.)  S.  m.  et  (.  Drôle,  drô- 
lessa.  Voy.  ces  mots.  1|  Adjec- 
tivt.  Plaisant,  comique.  Voy. 
ces  mots. 

falotement,  adv.  (Arch.)  Drô- 
lement. Voy.  ce  mot. 

falourde,  s.  f.  (Arch.)  Gros 
fagot  de  bûches  liées  par  les 
deux  bouts.  Lignorum  fascis. 
Tac.  Voy.  faoot. 

falsificateur,  s.  m.  Celui  qui 
falsifie.  Adalterator,  oris,  m. 
Dig.  —  d'écritures,  falsarius, 
ii,  m.  Cato.  Suet.  —  de  testa- 
ments,   tesfomentorius,  ii,    m. 

Cic.   Voy.   FAUSSAIRE. 

falsification,  s.  f.  Altération 
volontaire  en  vue  de  tromper, 
.^duiferatio,  onis.  f.  Plin.  Adal- 
teriam,  ii,  n.  Plin.  (cf.  adui- 
teria  mercis.  Plin.).  \\  (P.  anal.) 
La  —  d'un  texte,  d'un  acte. 
Fuisse  et  corraptse  litterse.  Cic. 
Commutatum  judicium.  Cic  \\ 
iP.  ext.)  Fig.  Inexactitude 
historique     volontaire.     Voy. 

INEXACTITUDE. 

falsifier  (lat.  post.  falsipcàre. 
Prud.),  v.  tr.  Altérer  voloQ- 
tairement,  en  vue  de  tromper. 
Adulteràre,    tr.    Cic.    Plinr. 


8:^ 


FAM 


(ex.  :  nummos.  PHn.  gemmas. 
Ptin.  p»r  <>M.  juê.  Cic.^  ;  Vi- 
tiâra.  ir.  Cic.  (»u  pr.  éï.  :  i-. 
peciinias.  Plin.  mercei.  Plin. 
vitiatur  balsamum.  Plin.  par 
ext.  1-.  «cTuitas  consoJta.  £ii-. 
faUiis  «jt-  (  (if t^ros]  et  a  scri- 
6(i  ii'rtafa-s  5iyna/n^u«  [•  le 
sceau  ■■jildalterinam.  Liv.  in- 
sertii  fMsis  vitiatisqiie  com- 
nientariit.  Vell.);  corrampê- 
re,  tr.  Cic.  (au  6g.,  ex.:  taba- 
laa  pabticas.  Cic.  [Rose.  Ara. 
ii,  lïS]';  commutâre.  tr.  Cic. 
(ex.:  c.  tabulas  pablicaa  [-  les 
actes  publics  «J.Cic.  indicium. 
['  le  rapport. le  procès-verbal-]. 
Cic.);  iaterpolâre,  tr.  fi.-. 
[Plin.  (ex.:  tara.  Plin.  (XII,  59], 
semper  aliqaid  demendo,  mu- 
tando,  interpolando.  Cic.  [in 
Verr.  II,  1,  61,  158^,-  depra- 
vâre,  tr.  Cic.  (voy.  faus- 
ser, ALTâitER^.  Marchandises 
falsifiées,  fallaces  et  fucossc 
mercea.  Cic.  Vio  — ,  pcticium 
viniim.  Plin.  Vins  falsifiés, 
i-inn  medicata.  Col.  Monnaie 
falsifiée,  nammas  adalteri- 
ntu.  Cic.  —  un  testament,  tes- 
tamento  fraadem  adhibëre. 
Cic.  testamentam  falso  signo 
obsignnre.  Cic.  testamentam 
interiinére.  Cic. 

fàme  (lat.  fama),  s.  f.  (Arch.) 
Réputation.  Voy.   ce  mot. 

famé,  ée,  adj.  Qui  a  telle  ou 
telle  réputation.  Qai  {bene  ou 
maie)  audit.  Cic.  Voy.  répu- 
TATio.v.  Mal  famé,  famosui,  a, 
um,  adj.  tic.  infamis,  e, 
adj.  Voy.   décrié. 

famélique  (lat.  pop.  (ameli- 
cas.  Plin.),  adj.  Qui,  bien  sou- 
vent, n'a  pai  de  quoi   manger. 

Voy.    AFFAMÉ, 

fameusement,  adv.  D'une 
manière  fameuse.  Insigniter, 
Adv.  Cic.  Il  (Spéc.)Po/).  D'une 
manière  remarquable,  soit  eu 
bien,    soit    en    mal.    Voy.    eï- 

TRAOROINAI  REMENT. 

fameux,  euse  (lat.  (amosas 
[•  dont  on  parle  beaucoup  >], 
qui  a  toujours  un  sens  défavo- 
rable à  l'époque  classique),  a>lj. 
Qui  a  une  grande  réputation 
(en  bien  ou  en  mal).  ||  (En 
bonne  part.)  Clarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  célèbre,  jl- 
LL-sTRE);  prsecidrus,  a,  uzn, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  homo  inphi- 
losophia  prxclarus.  Cic.  prx- 
clarissimum  facinas.  Nep.  voy. 
ILLUSTRE  ;  nobilis,  e,  adj.  Cic. 

(voy.     CÉLÈBRE;   ;     ijlClutUS,      3, 

um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  célè- 
uazj.  Il  (En  mauvaise  part.)  Fa- 
mosus,  a,  uzn,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  <(  ^oa  erat  (amosa.  Cic. 
régis  largitio  (amosa.  Sali. 
voy.  DÉCRIÉ);  DOtus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  (ex.  :  n.  mulier.  Cic. 
qaod  noti  tant.  Cic).  ||  (P. 
ext.)  Pop.  Remarquable  («oit  en 
bien,  soit  en  mal).  Voy.  extra- 
ordinaire. Un  —  imbécile,  »ta/- 
tior  tlaltissimo.  Plaat. 
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familial,  aie,  adj.  Relatif  à  la 
tamille.  Familiaris.  e,  adj.  Cic. 
familiariser,     v.    tr.    Rendra 
qqn)   familier  avec    une    per- 
sonne, une  cliosa.    ||   Apprivoi- 
ser. Voy.  ce  mot.  ||  (Par  ext.)  Se 
—  et  (arch.)  —  avec  qqn,  c.-à-d. 
devenir   trop    libre    avec   qqn, 
(amiliarias  qaam  par  est  cum 
aliqao  agêre.  Cic.  ||  (Kig.)  Ren- 
dre familier  avec  les  choses.  Vov. 
ACCOuTtMER.   T  (Arch.)    Rendre 
qqch.  familier,  c.-o-d.  facile  à 
qqn.  Voy.  .accessible. 
familiarité,    s.    m.    Commerce 
lil>re,  aise  avec  qqn.  Familia- 
ritas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
alicujus  familiaritatem  venire 
ou  intrare.  Cic.  voy.  intimité); 
consuetudo.  iBis\-  commerce 
liabituel  -  .  f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  c. 
lictûs.  Cic.consaetado  ac  fa- 
miliaritas.  Cic.  domesticas  osas 
et  consaetado.   Cic.   insinaàre 
se  in  consaetadinem  alicajus. 
Cic.  permanêre  in  eàdem  ami- 
citise  consaetudine.   Cic.   reio- 
câre  aliqaem  in  consaetadinem 
pristinam.  Cic.  voy.  liaison,  in- 
timité). Etre  dansla —  de  qqn, 
familiariter  cam  aliqao  vivére. 
Cic.  1  Manière    d'être,    parole, 
acte  trop  libre.  Licentia,  ae, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  alicujas  licen- 
tia. Cic.  licentia  arrogantiaqae. 
Cses.  ita  servoram  modo  prœ- 
ter  spem  repente  manamisso- 
ram  licentiam  vocis  et  lingase 
experiri.  Liv.'].  Prendre  des  — 
avec  qqn,  familiarius  qaam  par 
est   cam    idiquo  agëre.   Cic.  \\ 
Manière  de  parier,  d'écrire,  qui 
rappelle  le  ton  de  la  conversa- 
tion. La  —  du  style,  familiaris 
sermo.  Cic.  ||  (Par  ext.)  E.vpres- 
sion   simple,  aisée.    V'erbam  de 
medio  samptum.  Sen. 
familier,  ière,  adj.  Qui  est  do 
la  famille,  Familiaris.  e,  adj. 
Cic.  etc,  (ex,  ;  lares.  Cic.].  (Jé- 
nie  ou  esprit  —,  genias,  ii,  m. 
Cic.  1  (Par  ext.'   Qui    est  avec 
qqn    dans   un  commerce   libre, 
aisé.  Familiaris,  e,  adj.  Cic. 
etc.    (ex.  :    f.  arnicas.    Plin.   j. 
bidao  [actus  est  mihi  familia- 
ris. Cic.  familiarior  nobis.  Cic. 
vir  optimas    niihique  familia- 
rissimus.  Cic.  subst.  familiaris, 
is,  ni.   Cic.  cf.  familiarissimus 
meus.  Cic.  au  1.   exclamât  taa 
familiaris  [•■  votre  familière  •]. 
Cic.  .  Voy.  INTIME.  Il  (Par  anal.) 
Animal    — ,    cirar    beslia.  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Qui  uiKt  les  gens  à 
l'aise    par  la   simjilicité  de   ses 
manières,  Familiaris,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex,  :  familiari  viilta. 
Cic.  f'imdiarior  ailitus.  Liv.)  ; 
commodus,  a,  um,  .idj.  Cic. 
Ole.  tvoy,  DMUX;;   uffabilia,  e, 
adj.  Ter.  Cic.    (voy.    affable), 
Ij  Qui  est  trop  libre.  Voy,  fami- 
liarité.  Il  Qui  a  le  ton  simple, 
aisé.  Familiaris,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  e/jislolx  sécréta;  utfa- 
rniliares.  Quint.)  ;  cotidianus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  c.  ser- 
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mo[>  style  familier .j.Cic.)1  Qui 
est  accoutumé  à  la  praiique,  à 
l'usage  do  qqch.  Exercitatus  ou 
versatus  in  atiqaa  re,  Cic.  Voy. 
VERSÉ,  Il  Dont  la  pratique,  l'u- 
sage est  ordinaire  à  qiin.  JVo- 
tus.  a.  um,  p.  adj.  Liv.  (ex,  : 
loca  illis  nota.  Liv.). \oy.  accou- 

Tl'MÉ,    iiRDlNAlRE. 

familièrement,     adv.    D'uno 
manière  familière.   Familia- 
riter, adv.  Cic.  etc, (ex.:  f.  cam 
u/ifoo  vivëre.  Cic.  familiariter 
sermones  cam  aliqao  conferre. 
i'ic.).    Vivre  —    avec  qqn,   ufi 
aliqao  familiari.   Xep.  ou  ali- 
qao   familiarissimè     uti.    Cic. 
S'exprimer  —,  de  medio  verba 
!>umère.  Sen. 
famille,    s,    f.   L'ensemble   des 
personnes  unies  par  la  sang  qui 
vivent  sous  le   môme  toit.  Fa- 
milia,  œ,  C.  Cic.  etc.  (o.v.:  pa- 
ter  familias.  Cic.  patres  fami- 
lias.    Cic.     ou    familix.    Cees. 
mater    familias.    Cic.    matres 
familias.  Cic);  domus,  ûs,  f. 
Cic.  (comme  en  fr.    •  maison  ■ 
c.-d-d.    »  famille  .;,    Do  la  — 
ou  de  —,  familiaris,  e,  adj, 
Cic.  etc.  (ex.:  interior  ac  (ami- 
liaris  vita.    Cic.    lactus   fami- 
liaris. Liv.  fanas  [-  un  deuil  -] 
familiare.   Liv.    aliqaem   censs 
(amiliari    adhibëre    [-    inviter 
qqn  à  la  table  de  f.  .].  Cic).  || 
(Spéc)    Les    enfants    issus    du 
mariage.  Liberi.  orum,  m,  pi, 
Cic.  etc.   (ex.  :   conjox  ac  liberi 
ou    iLror  et    liberi     [.  ma    fa- 
mille   .].    Liv.  //or,  multoram 
liberorum  parent  [•  père  d'une 
nombreuse  famille  -].  Cic.  nom 
liberis  aactas  es/  [-  avez-vous 
de  la  famille?  .].  Plaat.;  l'idée 
de  «ma,  ta  famille  •  peut  être 
exprimée  simplement   par  mei, 
tai,   etc.);   proies,  is,  f,   Cic! 
(voy,  pROGÉNiTLREj,- pro^eaies, 
ei,  f,  Cic  (ex,:  J'riamamtantâ 
orbatamprogenic.  Cic.};slirps, 
stirpis,  f,  A'ep.  Liv.   (ex,:  stir- 
pem  aagêre.  Liv.  stirpem  ex  te 
relinqaêre.    Liv.    neqae    ttirps 
potest  deesie.  Nep.  omnei  [Po- 
titios]  intra  annam  cam  stirpe 
exf(inc(os./,ii^.).l  Ensemble  tfés 
liersonnes  unies  par  le  sang  ou 
l'alliance.  Familia,  ae,  t.  Cic. 
etc.    (ex.  ;   ^ui  primas  in  eam 
familiam.  qaœ  postea  viris  for- 
tissimis   florait,  attulit  consit- 
latam.  Cic.   [Phil.  9,   2,  i  ;  cf. 
Mur,    8,    17;   Clu,   6,   10;    Rab. 
Post.  I,  2;  otcj,  filias  familias. 
fc-o-d,  •  non  émancipé  .],  Cic. 
(ilii  familiaram.  Sali,  fûia  fa- 
milias. den.);   domuS,    ÙS,    f.' 
'  ic.    (voy.    MAISON);    propin- 
qui,   orum,    m.    pi,    cic   etc. 
fex.  :  conviviam  propinqaoram. 
1-  réunion,  repas  do  f.  .].  Cic. 
Liv.    voy.     parent)  ;     COgnati, 
orum,    m,    pi.    Cic.  etc,    ivoy. 
parent).  De  —,  familiaris,  e, 
ailj.  Cic  etc.  (ex.  ;  f.  negotia. 
Cic.  consilium  familiare.    Cic. 
Jara  famttiaria.  Liv.  Jet.  rei (oh 
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miliarli  controvcrsix  [•  contos- 
talions,  diflérends  de  famille  •!. 
Cic);  domesticus,  a,  um.adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  intra  domestiros 
parictet  [-  en  famille  •].  Cic. 
cf.  cum  res  perugi  inter  pa^ 
rietes  [•  dans  un  conseil  de 
famille  ■]  nemiisset.  Liv.  do- 
mestica  laas.  tic  d.  gloria.  Cic. 
d,  decaa.  Cic.  celcbritas  [■  fête 
de  f.  •].  Cic.  domesticae  res  et 
privâtes  f  •  affaires  do  f.  •].  Cic). 
Sentiments  de  — ,  pietas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  Air  de  — ,  linea~ 
mentorum  similitado.  Justin, 
idem  habitas  oris  tineamenta- 
qiie.  Liv.  ^  Succession  des  per- 
sonnes issues  d'une  même  sou- 
che do  gént^ration  en  généra- 
tion. Familia,  as,  f.  Cic.  etc. 
(syn.  do  gens,  ex.  :  M.  Bruti 
rogatu  Janiam  familiam  a 
stirpe  ad  Uanc  setatem  ordinn 
cnumeravit.  Nep.  (amiliam 
anum  [^c.gentem  Claadiam] sti- 
bisse  civitatis  onas.  Liv.;  bran- 
che d'une  gens,  e.v.  :  familia 
vêtus  et  illustris.  Cic.  nobilis- 
sima.  Cic.  antiqaissima.  Cses. 
sammâ  in  (amitià  natas.  Cic. 
ampla  et  honesta  {  plebeja.  Cic. 
liospes  famitiœ  vcstrae.Cic.com- 
mune  dedecas  familiee.  Cic); 
gens,  gentis  (•  ensemble  dos 
personnes  qui  descendent  d'un 
même  ancêtre,  famille[noble]i>), 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vir  patriciie 
gentis.  Cic.  g.  Cornelia  [com- 
pren.  les  familles  des  Soipions 
et  des  Lentulus].  Liv.  homo 
eine  gente  [-  qui  n'est  pas  de 
famille  noble  ■  ou  ••  de  bonne 
famille  •].  Liv.\\  stirps,  stir- 
pis  (-  souche,  race,  lignée,  fa- 
mille ■),  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  Her- 
calis.  Cic.  extinctam  in  Ale- 
xandre stirpem.  Justin.);  ge- 
nus,  eris  (■  raca,  lignée,  fa- 
mille ■  ),  n.  Cic.  etc.  (ex.:  nobi- 
litas  generis.  Suet.  aactores 
generis  mei.  Cic.  génère  regio 
natum  esse.  Cic.  antiquitate 
generis  (lorêre.  Nep  bono  gé- 
nère natus.  Cic.  nobili  génère 
natas.  Cic);  locus,  i  (•  ori- 
gine, famille,  naissance  •),  m. 
Cic.  etc.  (voy.  origine,  nais- 
sance); domus,  ùs.  l.  Cic  etc. 
(ex.:  honestâ  domo  natas.  Cic). 
De  —,  gentilJcius,  a,  uxn.adj. 
Cicetc. [ex. :sacri(icia.Cic. sacra. 
Liv.  gentilicium  nomen.  Suet. 
ou  abs.  nomen  [•  nom  de  fa- 
mille "]  opp.  à  cognomen.  Cic. 
etc.).  1  Fig.  Réunion  d'êtres 
ayant  une  commune  origine, 
des  intérêts  communs  Genus, 
eris,  n.  Cic.  (cf.  genus  hama- 
num.  Cic);  familia.  se,  f.  Cic. 
etc.  (en  pari,  d'une  école  do 
philos.:/",  tota  Peripateticorum. 
Cic.Aristotetes,  Xenocrates,  to- 
ta illa  familia  non  dabit.  Cic). 
Il  (Pai  anal.)  Famille  de  ma- 
nuscrits. Familia, œ,  f..-!.  (d'apr. 
Quint,  cf.  libros,  qui  falso  vi- 
derentar  inscripti,  tanqaam 
aubditos,  sammovêre  familiâ. 
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Quint.  ;i,  h.  3)).  —  (de  mots), 
genus.  Cic  (cf.  verba  generis 
ejusdem.  Cic.  on  dit  aussi  con- 
Jancta  [ou  conjugata]  verba 
[•  mots  do  mémo  f.  -].  Cic).  || 
(Spéc.)  Famille  d'animaux,  do 
plantes,  etc.  Gênas,  eris,  n. 
i'arr. 

famine,  s.  f.  Souffrance  géné- 
rale causée  par  le  manque  de 
vivres.  Famés,  is,  f.  Cic.  etc. 
(ex.;  in  famé  frumentam  ex- 
portâre.  Cic.  (ame  laboràre. 
Col.  famés  quœ  tam  erat  in 
hûc  meâ  Asià.  Cic.  in  Rhodio- 
ram  inopià  et  famé  sammâque 
annonœ  caritate.  Cic.  famé  in 
(teditionem  sabigére  [•  prendre 
l'ennemi  parla  famine  •].Curt. 
ou  redigere.  /■'to-.). Fig.  Pren- 
dre qqn  par  la  —  (lui  cou- 
per les  vivres),  voy.  col'per  (p. 
ôl6,  col.  3). Crier  —  (se  plaindre 
hautement  d'être  réduit  à  la 
famine),  conqaeri  inopiam.  Liv. 

1.  fanage,  s.  m.  Action  de  fa- 
ner l'iieT'be  d'un  pré.  Fdnisicium, 
ii  (usité  seulement  au  plur.),  n. 
\'arr.  Col.  Plin.  Fenisicia,  se, 
f.  Varr.  Voy.  faner. 

â.  fanage,  s.  m.  L'ensemble  des 
fanes  d'une  plante.  Voy.  fane. 

fanaison  et  fenaison,  s.  f. 
Temps  où  l'on  fane  l'herbe  des 
prés.  Fenisicia,  se,  f.  Varr. 

fanal,  s.  m.  Grosse  lanterne. 
Voy.  i^NTERNE.  Il  Spéc.  (Ma- 
rine.) Nom  donné  aux  lanternes. 
Lumen,  inis,  n.  Liv.  ||  Feu 
placé  au  sommet  d'une  tour,  à 
l'entrée  des  ports.  Voy.  phare. 

fanatique,  adj.  (Arch.)  Qui 
croit  avoir  l'inspiration  divine. 
Fanaticas,  a,  um,  adj.  Cic.  Im- 
peta  quodam  abreptus  ou  ins- 
tinctus.  Cic.  Voy.  inspirer,  pos- 
sédé. T  Qu'un  zèle  aveugle  pour 
la  religion  pousse  à  des  excès 
Fanaticas,  a,  um.,  adj.  Cic.  (cf. 
f.  homo.  Cic.  isti  philosophi 
saperstitiosi  et  psene  fanatici. 
Cic).  Voy.  SUPERSTITIEUX.  Ua 
— ,  fanaticas,  i,  m.  Liv.  Fa- 
naticas, a,  um,  adj.  Hor.  Liv. 
Il  (P.  ext.)En  pari,  des  choses. 
Flor.  (cf.  multitudo  velat  fa- 
natico  instincta  carsa.  Liv. 
vaticinantes  carminé  fanatico 
Liv.).  Il  (P.hyperb.)  Un  admira- 
teur —  de  l'antiquité,  nimias 
admirator  andqaitatis.  Quint. 

Voy.   ENTHOUSIASTE. 

fanatiser,  v.intr.ettr.  ||  (Arch.) 
V.  intr.  Agir  eu  fanatique  (qui 
croit  avoir  l'inspiration  divine) 
Vaticinari  atqae  insanîre.  Cic. 
1  V.  tr.  Rendre  fanatique.  Er- 
rore  (ou  impetu)  qaodam  fa- 
natico abripére  animos.  Cic. 

fanatisme,  s.  m'.  Zèle  aveugle 
pour  la  religion  qui  pousse  à 
des  excès.  Furor  ou  error  fa- 
naticas. Hor.  Flor.  ou  simpl. 
faror,  oris,  m.  Cic.  Les  violen- 
ces du  — ,  farentium  irse.  Liv. 
Saperstitio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
huic  barbarse  saperstitioni  re- 
sistëre.  Cic).  |1  Le — politique. 
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partiam  s(u(/ium.etsimpl.  sta- 
dium,  li,  n.  Cic.  ||  {V.  hypcrb.) 
.Admiration  excessive.  Samma 
admiratio.  Cic.  Voy.  enthou- 
siasme. 

fane,  s.  f.  Feuille  de  la  plante 
(par  opposition  à  la  tigo,  au 
fruit,  etc.).  Voy.  feuille.  ^  (P. 
ext.)  Feuille  tombée  do  l'arbre. 
Deciduum  foliam.  Plin.  ||  (P. 
ext.)  Débris  de  fouilles.  d'Iier- 
bes,  recueillis  pour  servir  de 
litière.  Folia  decidua.  Plin.  1 
Tige  herbacée  et  feuilles  qui 
surmontent  certaines  raci  nés. Ej; 
legaminibas  palm.se.  Col. 

faner,  v.  tr.  Hotourner  (l'herbe 
d'un  pré  fauché)  pour  la  faire 
sécher.  Fenum  convertêre.Col. 
T  Faire  perdre  (à  une  plante,  a 
une  fleur)  sa  fraîcheur.  Marci- 
dam  ou  flaccidutn  efficëre.  .-!. 
Fané,  marcidus,  a,  um,  adj  .Ov. 
(laccidus,  a,  um,  adj.  Plin.  (cf. 
(olium.  Plin.).  languidalas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  corona.  Cic. 
ap.  Quin<.).Etr6  fané,  marcëre, 
intr.  Mart.  Se  — ,  marcescêre, 
intr.  Vitr.  Plin.  emarcfscère, 
intr.  Col.  Plin.  defiorescëre, 
intr.  Coi.  Plin.  Commencer  à 
se  —,(laccescëre,  intr.  Coi.  (cf. 
dum  (laccescat  feniculum.  Col. 
flaccescente  fronde.  Vitr.).  J| 
Fig.  Fané,  \ietas,  a,  um,  adj. 
Cic  Lucr.  (cf.  vestis.  Lacr.). 
Se  faner,  deflorescëre,  intr. 
Cornif.   Voy.   décolorer,  flé» 

TRIR. 

faneur,  s.  m.  Celui,  celle  qui 
fane,  qui  retourne  l'herbe  d'un 
pré  fauché.  Qai  {quec)  fenam 
convertit.  Col.  Voy.   faucheur. 

fanfan,  s.  m.  et  f'  (Terme  en- 
fantin.i  Petit  enfant.  Papas,  i, 
m.  Varr.  Pupulus.i,  m.Catull. 
Il  (P.  ext.)  famil.  Terme  de 
tendresse.  Ma  pauvre  —,  mea 
pupula.  Apal. 

fanfare,  s.  f.  Air  militaire  exé- 
cuté par  des  trompettes,  des 
instruments  de  cuivre.  Tuba- 
ram  cantas  ou  sonitus  ou  clan- 
gor.  Liv.  Au  son  des  — ,  tobis 
accinentibas.  Liv.  \\  [P.  ext.) 
Musiciensqui  exécutentdes  fan- 
fares. Voy.  MUSICIEN.  Il  Fig.  Dé- 
monstration bruyante.  Voy.  dé- 
monstration, Ér.LAT. 

fanfariste,  s.  m.  Musicien  fai- 
sant partie  d'une  fanfare.  Voy. 

MUSICIEN. 

fanfaron  et  fanfaronne,  s.  m. 

et  f.  Il  .S.  m.  Celui  qui  vante 
son  courage,  ses  exploits  réels 
ou  supposés.  Gloriosus.  a, 
um,  adj.  Plaut.  Cic.  (ex.:  ho- 
mo gloriosas.  Cic.  gloriosus 
fuisti.  Cic.  miles  gloriosas 
Plaut.  Cic.  gloriûsa  epislola. 
Plin.  j.  nihil  unqaam  neque  in- 
solens  neque  gloriosum  ex  ort 
ejas  exiit.  A'ep.K  En  — ,  glo- 
riosë,  adv.  Plaut.  Cic.  (ex.:  glo- 
riosê  mentiri.  Cic.  de  se  gto- 
riosius  prsedicàre.  Cic.  insolen- 
tias  ac  gloriosias  se  jactàre. 
Cic).  *t  (P.  ext.)  S.  m.  et  f.  Ce- 
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lui.  calle  qui  S0  vante  de  quali- 
tés réellas  ou  supposées.  Jacta- 
tor  rtfru/n  a  se  gestaram.  Cic. 
Ostentator  factoram.  Liv.  Uo- 
■  riio  lanos.  Cic.  {et.  Cn.  Lenta- 
las  perincertam  stolidior  an 
vanior.  SM.  fr.^.  Une—,  mu- 
lier  verbis  ferox.  Liv.  Voy.  VA^^- 
TARD.  Faire  le  — ,  voy.  vaster. 
En  — ,  comme  un  — ,  gloriosi, 
adv.  Cic.  (voy.  ci-dessus).  |1 
Fanfaron  de  venu.  Verbis  jac- 
tans  i-irtatem.  A.  ||  (P.  anal.) 
Fanfaron  de  vice  (cslui  qui  se 
vante  d'être  plus  vicieux  qu'il 
n'est).  Voy.  f.ffko.sté. 
fanfaronnade,  s.  f.  Vanterie 
de  fanfaron.  \'<;nditatio,  onis, 
f.  Cic.  Glorintio.  onis,  f.  Cic. 
Des  — ,  magniftca  verba.  Ter. 
Voy. JACTANCE,  VANTARDISE. Faire 
des"  — ,  se  Jactâre  [glorià  «t 
pr3ediccttione).  Cic.  Voy  van- 
ter. 

fanfaronner,  v.  iutr.  (.4rch.) 
Faire  des    fanfaronnades.  Voy. 

VANTER. 

fanfaronnerie,  s.  f.  Caractère 
de  celui  qui  est  fanfaron.  Voy. 

JACTANCE. 

fanfreluche,  s.  f.  Petite  chose 
legéiv,  sans  consistance.  Hes 
pana  ou  parvala.  Cic.  Res  le- 
vissima.  Cic.  Pariam  ou  levé 
qaiddam.  Cic.  Naçx,aram,(.pl. 
Plaat.  Il  iP.  ext.)  Ornement  de 
peu  de  valeur,  colifichet.    Voy. 

COLIFiCHET. 

fange,  s.f.  Boue  épaisse.  Limus, 
i,  m.  Cic.  Latam,  i,  n.  (cf.  in 
luto  volatari.  Cic).  Csenu,m,i, 
a.  Cic.  (cf.  res  casno  oblita. 
Cornif.).  Voy.  boce.  ||  (Fig.)  C'o 
qui  est  abject.  Lutam,i,n.P2aut. 
Cic.  Csenam,  i,  n.  Cic.  Liv.  (cf. 
emersas  e  c^no.  Cic.  ex  Cccno 
plebejo  consiilatam  extrahëre. 
Liv.  [.X, 15,9]). Ramper,  se  vau- 
trer dans  la  — ,  voliitàri  in  om- 
ni  dedecore.  Cornif.  in  omni 
génère  (lagitioram.Cic. Couvrir 
qqn  de  —  (d'insultas  grossiè- 
res ,    voy.  BOUE. 

fangeux,  euse,  adj.  Rempli  de 
fanij".  Cxnosas,  a,  um,  adj. 
Col.  Jav.  Hier,  (ex.:  lacas.Col. 
aqaa.  Hier.).  Voy.  boueux,  bour- 
beux. Il  (P.  ext.)Couvert  de  fan- 
ge./.utuienfiu,  a,  um,  adj. //or. 
Il  Fig.  Abject.  Luteaa,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  homo.  Cic);  lu.- 
taïentiis,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  l.  homo.  Cic.  l.vitia.Cic). 

fanion,  s.  m.  (T.  miiit.)  Petit 
drapeau.  V'exillam,  i,  n.  Liv. 
Tac. 

fanir,  v.  intr.  Arch.  Perdre  sa 
fraicheur,  se  faner.  Voy.  paner. 

fanon,  s.  m.  ArcU.  Pièce  de 
toile.  Voy.  toile.  1  {Arch.)  Fa- 
nion. Voy.  ce  mot.  1  Pli  de  la 
peau  qui  pend  sous  le  cou  d<;9 
bceufs.  Palear,  aria,  u.Sen.  ir. 
et  palearia,  «um,  n.  pi.  Virg. 
Ov.  l'Un. 

fantaisie,  t.  f.  Imagination. 
Voy.  ce  mot.  ||   Un  portrait  de- 

.   —,  alicajas  imago  ex  memoriâ 
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descripta.  .■!.  pcta  cogitatione 
imago.  A.  Un  costuma  de  —, 
siriju/uris  et  inusitata  vestis. 
.-{.  Il  (P.  ext.)  Une  fantaisie,  œu- 
vre où  l'on  s'abandonne  à  l'i- 
magination, opa.':  qaasi  ex  tein- 
pore  pctum.  A.  Fantaisie,  c.-d- 
(i. caprice  d'imagination, mons- 
<rum,  i,  n.  Cic.  portentam,  i, 
n.  Cic.  (cf.  portcnta  poetaram 
et  pictoram.  Cic).  1  (Par  ext.l 
Manière  de  voir  qui  nait  d'un 
caprice  de  l'imagination.  Aoi 
mus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.;  ha- 
beo  in  animo  [avec  l'Inf.]. Cic. 
Caps,  aninxam  ou  in  animam 
inducère  [-se  mettre  en  fan- 
taisie-] av.  rinf.  Cic);  mens, 
mentis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  alictii 
mentem  injicêre  ou  dare,  at... 
Cic);  mos,  moris,  m.  Plant. 
Ter.  Cic.  (ex.  :  obœdiens  (ait 
mori  patris.  Plaut.  sine  me  in 
hacremilii  gerêremorem.Ter.). 
On  a  la  —  de,  libet,  impars. 
Cic  etc.  (ex.;  poterit  id,  qaod 
libet,  et  ei  libebit,  qaod  non 
llcet.  Cic.  facile  qaoa  libet.Cic. 
non  libet  plara  scribëre.  Cic); 
collibet,  imp.  Plaat.  Cic.  etc. 
(ex.:  simui  ac  mi/ii  collibitam 
est  de  te  cogitàre.  Cic).  1  (Par 
ext.)  Désir  capricieux.  Libido, 
inis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  libi- 
dinem  [•■  à  sa  fantaisie  •].  Cic. 
ex  libidine  [»  suivant  sa  fan- 
taisie •  ou  •  ses  fantaisies  ■]. 
.Saii.  libidine  l'même  sens].  Cic. 
in  arniis  libidinem.  habebat . 
t^all.  [Cat.  7,  U].  ratio,  qase  in 
libidinem  venit  [-  un  raison- 
nement qu'on  a  ou  la  fantaisie 
do  faire-].  Cic).  Satisfaire  ses 
— ,  libidinosë  facêre.  Sali,  ani- 
mo obseqiii.  Ter.  animum  ex- 
plére.  Cic.  Sa  passer  la —  d'une 
chose,  c.-à-d.  satisfaire  un  ca- 
price, voy.  CAPRICE  et  !-at:s- 
FAiRE.  Il  (Par  ext.)  Ce  qui  plaît 
à  qqn.  Arbitrium,  ii,  n.Cic 
etc.  (ex.:  ad  suum  arbitriam 
vivëre.  Cic.  ad  arbitriam  nos- 
tram  libidinemqae.  Cic.  on  dit 
aussi  «uo  modo  vivëre.  Cic. 
sibi  indalgêre.  Cic);  mes, mo- 
ris, m.  Plaat.  Ter.  Cic.  (ex.; 
alieno  more  vivëre.  Ter.  mo- 
rem  gerëre  alicai.  Cic). 
fantasier,  v.  tr.  Arch.  Imagi- 
ner selon  sa  fantaisie.  Cogita- 
tione res  depingëre.  Cic.  Con- 
cipëre  reram  imagines.  Cic.  || 
(P.  ext.)  Fatiguer  par  l'imagi- 
nation. Mentt-m  exturbùre.  Cic. 
Cerebram  movêre.  i>en. 
fantasmagorie,  s.  f.  Produc- 
tion dans  l'obscurité  do  figures 
lumineuies  dont  les  imagos 
grandissent,  etc.  Ludibriam  o- 
caloram.  Cic  \\  (P.  anal.)  Fig. 
ICmploi  d'images,  de  tableaux, 
propres  k  faire  illusion  à  Ves- 
]irit. Prœsti'jio!,  aram,  f.pl.Cic. 
cf.  verboram.  Cic). 
fantasmagorique,  adj.  Qui 
lient  delà  fantasmagorie.  Fal- 
lax,  acis,  adj.  Cic.  Prœttigio- 
sas,  a,  um,  adj.  Gell. 
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fantasque,  adj.  Qui  agit  par 
fantaisie.  Alorosua,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  qaam  sint  morosi, 
qai  amant.  Cic.  morosua  homo 
[•  un  fant.isque  •].  Cic.  moro- 
sa  malier  [•  une  fanUisqua  •]. 
Cic.  voy.  capricieux);  mobilis, 

e,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  animu*, 
i  o/anfos.  Cic.  voy.  capricieux); 
varius,  a,  uœ.adj.  Cic.  Virg. 
(voy. changeant).  Caractère — , 
varietas  ou  mobilitas  ingenii. 
Cic.  Voy.  caprice,  inconstance, 
LÉoÊRETÉ.  Il  (P.  oxt.)  Kn  pari, 
des  choses.  Voy.  étrange,  ex- 
traordinaire. 

fantasquement,  adv.  D'une 
maniera  fantasque.  Ex  libidine. 

Sali.   Voy.  CAPRICIEUSEMENT. 

fantassin,  s.  m.  Soldat  d'in- 
fanterie. Pedes,  itia,  m.  Cic. 
Cœs.  Liv.  Miles,  itia,  m.  Ca?s. 
Z.ii'.  (par  oppos.  à  eqaes).  Les 
fantassins,  pedi(es,  um,  m.  pi. 
Cœs.  pédestres  copise.  Cic.Voy. 
INFANTERIE.  Les  —  et  les  cava- 
liers, eoui£es  viriqae,  eqai  vi- 
riqac.  Liv.  Un  méchant  — ,  pe- 
ditastellaa,  i,  m.  Plant.  De  — , 
pedcster,  tris,  tre,  adj.  Lii'.  (cf. 
p.  scutam.  Liv.).  Composé  de 
— ,  pedester,  adj.  Nep.  (cf.  exer- 
citus.  Nep.  ordo  [la  classe  des 
citoyens  qui  servent  comme 
fantassins]. /.if.).  Servir  comme 
— ,  pedibus  mercri  {merére)  ou 
stipendia  lacère.  Liv. 
fantastique,  adj.  [Arch.)  Qui 
se  laisse  aller  à  la  fantaisie, 
au  caprice  de  l'imagination. 
Voy.  EXTRAVAGANT.  1  Créé  par 
la  fantaisie,  par  le  caprice  de 
l'imagination,  en  dehors  du 
possible,  du  réel.  Fictas,  a. 
um,  p.  aiij.  Cic.  (cf.  res.  Cic). 
Commenticias,  o,  um,  adj. Cic. 
(voy.  fabuleux).  Portcntoaas, 
a,  am,  adj.  Cic  (cf.  oratio 
portentosisaima.  Sen.).  Fisum, 
i,  n.  Cic.  (au  plur.)  Visio,  o- 
nis,  f.  Cic.  (cf.  V,  adventicia. 
Cic).  Croyances —  dues  à  la  su- 
perstition, somnia  et  simala- 
cra  superstitionis.  Cic.  Récit, 
histoire  — ,  rej  ficta,  commen- 
ticia.  Cic  commentum,  i,  n. 
Cic.  Créations,  inventions  — 
des  poètes  et  dos  peintres,  por- 
tenta  poetaram  et  pictoram. 
Cic. 

fantoccini,  s.  m.  pi.  Voy.  ma- 
rionnette. 
fantoche,  s.  m.  Marionnette. 
Voy.  ce  mot.  ^  Fig.  Individu 
qu'on  no  pont  prendre  au  sé- 
rieux. Maccas,  i,  m.  Diom. 
fantôme  (lat.  pop.  fantoama 
altér.  do  phantasma  [-appari- 
tion .].  Plin.  i.),  s.  m.  Appari- 
tion oITraiit  1  image  d'une  per- 
sonne qui  n'est  plus,  ou  le  si- 
mulacre d'une  personne  réelle. 
Visum,  i,  n.Cic  etc.  (au  plur. 
voy.  apparition);  imago,  inis, 

f.  Cic.  etc.  (ex.:  imagines  mor- 
taoram.  Cic.  cf.  Plin.  j.  [ep. 
VII,  27,7]);  species,  ei,  (-Liv. 
(voy.  APPARITION);  larva,  m,  f. 
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Plaut.  Sen.  (voy.  revenant); 
umhra,  as,  f.  Virg.  Snet.{ii\.: 
un.bris  exai/ifari.  .Siiet.).  Voy. 
sphcTKB.  Il  y'ij.Coqiii  n'a  d'uiio 
pursonno,  d'iiiio  choso  quo  l'ap- 
paronce.  Effigies,  ei,  f.  Liv. 
(ex.:  elÇtfjieSy  iiiimo  ambrx  ho- 
minum.  Liv.  [XXI,  W,  Oj);  Si- 
jnulacrum,  i,  n.  Cic.  oic.(ox.: 
simulacra  reli;iionis  [Div.l,/i7, 
1051.  si  dcniqao  imcujinem  Ja- 
dicioram  aut  simaUicram  ati- 
guod  (utnrum  reliiiunm  credi- 
disset.  Vie.  hscc  simulacra  snnt 
auspicioram,  aaspicia  nallo 
modo.  Cic.)  ;  imago,  inis,  (. 
Cic.  etc.  (ex.:  glorise.  Cic.  ima- 
ginem  rci  pablicx  nallam  reli- 
qaerunt  [•  ils  n'ont  m  "■me  pas 
Jaissé  un  l'antôme  da  républi- 
que •],  Cic).  Fantômes  da  l'i- 
magination,  vanas  imagina. 
.^en.  somnia,  oram,  n.  pi.  Ci'-. 

fanum,  s.ra.  (Antiq.  rom.)Sol 
consacré,  tsmple.  Fanum,  i, 
n.  Cic.  Liv. 

faon  (lat.  pop.  (etonem,  dérivé 
du  lat.  class.  tetus),i.m.{Arch.) 
Petit  d'un  animal.  Voy.  petit. 
1  (Spéc.)  De  nos  Jours.  Petit 
de  la  bicliH,  de  la  daine,  dfl  la 
chevrette.  Hinnuleus,  i.m.Hor. 
Dammula,  se,  f.  Apul.  Hier. 

iaonner,  v.  intr.  Mettre  bas  (en 
pari,  dos  bêtes  fauves).  Fetam 
ponére.  Cic. 

faquin,  s.  m.  Arch.  Portefai.^. 
Voy.  ce  mot.  1(P.  anal.)Figure 
de  bois  mobile  qu'on  clierclio  à 
atteindre  avec  la  lancedans  les 
joutes.  Voy.  mannequin.  1  Fig. 
Plat  personnage  qui  fait  des 
embarras.  Nebalo,  onis,  m. 
Ilor. 

faquinerie,  s.  f.  Caractère, 
acte  d'un  ùiquia.  Inepte  dictam 
ou  (actam.  Cic. 

faquir  ou  fakir,  s.  m.  Moine 
indien.  Les  — ,  gymnosophistse, 
aram,    m.  pi.    Cic. 

farandole,  s.  f.  Danse  proven- 
çale. Voy.  DANSE  [en]  choel'R. 

faraud,  faraude,  s.  m.  et  f. 
{Pop.)  Celui,  colle  qui  se  pa- 
vane dans  ses  boaux  habits. 
Qui  [qas-)  magni(ice  incedit..-!. 
(d'après  Liv.). 

iarce,  s.  f.  Hachis  de  viandes 
épicées,  et  (par  e.\t.)  d'her- 
bes. Farcimen,  înis,  n.  Varr. 
Farticalum,  i,  n.  'l'itin.  Rom- 
pli  de  —,  (arsilis,  e,  adj.  Apic. 
i  Petite  pièce  de  théâtre  bouf- 
fonne. Mimiis,  i,  m.  Cic.  \\  (Ab- 
solt.)  La  —  (ce  genre  de  pièces 
boull'onnes),  mimicam  gênas. 
Sen.  rh.  ||  Fig.  Jouer  une  — , 
mimam  (acère.  Cic.  ('ad  Att. 
Vil,  16,  13).  Sen.  (apoc.  9).  1  (P. 
&ct.)  Chose  boulTonne  qu'on  dit, 
qu'on    fait.    Aies   ridicufa.  Cic. 

Mimicas  jocus.  Cic.  Des  farces, 
apinae,  aram,  f.  pi.  Mart.  (I, 
113,  S;  XIV,  1,7;.  ineptiœ,  a- 
ram,  f.  pi.  Cic.  (cf.  in.  mimi- 

-cœ.  Sen.).  La  bonne  — .'  0  rem 

ridicalam  et  jocosam!    Catall. 

iaisse  lices  —  !  pettantar  inep- 
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Use  !  Plaat.  au(t;r  nugas  !  Plaiit. 
Il  Faire  une  farce  a  qqn  (cher- 
cher à  lui  jouer  un  tour  [ilai- 
sant),iu(ii6rio  habire  aliiiuem. 
l'Uiat.  lepidi  ou  iaa(ë  iuc/i/i- 
rari  aliqaem.   l'iaat. 

farceur,  euse,  s.  m.  etf.  (Arch.) 
l'elui,  celle  qui  joue  des  farces. 
Scarra,  se,  m.  l'I^xat.  Cic.  Mi- 
mas, i,  m.  Cic.  l'arcouse,  mi- 
ma, 35,  t.  Cic.  mimala,x,L  Cic. 
1  (l^,ar  ext.)  Celui  qui  fait  dos 
farces.  Scurra,  s",  m.  Cic.  lii- 
diralas,  i,  m.  Plaat.  Sannio, 
onis,  m.  Cic.  Vulgaire  — ,  ba- 
latro,  onis,  m.  Hor.  (sat.  I,  2, 
2i.  Mauvais  — ,  verna,  œ,  m. 
Plaat.  (Amph.  1033).  Mart.  {l. 
Al,  2).  vernacalas,  i,  m.  Mart. 
(au  plur.  vernacati.  Mart.  [X, 
3,  I].  Saet.  [Vit.  1.'.]).  Il  a  pour 
amis  de  vrais — ,  amicos  habet 
nieras  nagas.  Cic. 

farcin  (lat.  (arcimen  (proprt. 
'  andouille»),  s.  m.  (Art  vété- 
rin.)  Inflammation  des  gan- 
glions et  vaisseaux  lymphaii- 
iiues,  qui  attaque  loi  chevaux, 
les  mulets.  Farciminum,  i,  n. 
Vrg. 

faroineux,  euse,  adj.  (Art  vé- 
térin.)  Qui  a  le  f:ircin.  Farci- 
minosas,  a,  un\.  adj.   Kej. 

farcir,  v.  tr.  Garnir  de  farces 
[de  viandes  hachées).  Farcïre, 
tr.  Varr.  Apic.  {cL  (artam  in- 
tfitinum  e  crassundiis.  \'arr. 
Icpas  farsas.  Apal.  ventricalas 
niriandro  fartas.  Plin.  f.X.XI.X, 
fjOJ).  Porc  farci, /jorcus  Troja- 
nas.  Macr.  Ce  qui  sert  à  — , 
(artam,  i,  n.  Plin.  Farci  de 
chairs  à  saucisses,  isiciatus,  a, 
am,  p.  adj.,4pic.  Volailles  far- 
cies, isiciata,  se,  f.  Anth.  ^  (P. 
anal.)  Bourrer.  Farcïre,  It. Sen. 
icf.  non  implére  ventr'm  sed 
farcïre.  Sen.  [op.  119,  i].  eda- 
ces  et  se  altra  quam  capiant 
farcientes.  Sen.  [ep.  8,  15]).  Ef- 
farcïre,  tr.  Plaat.  Gabion  farci 
(rempli  de  fascines),  voy.  fas- 
cine. Il  Fig.  Voy.  BOURRER,  CHAR- 
GER, REMPLIR,  SURCHARGER.  Farci 

de...,  abandans,  p.  adj.  Cic. 
redandans,  p.  adj.  Cic.  Spéc. 
Pièce  farcie  (où  sont  mêlées 
plusieurs  langues),  satura,  se,  f. 
Varr. 
fard,  s.  m.  Composition  qu'on 
applique  sur  la  paau  pour  em- 
bellir le  teint.  Facas,  i,  m. 
Prop.  Quint.  l'igmentam,  i,  n. 
Plin.  Medican\entam,  i,n.Cic. 
Fard  blanc,  cera,  se,  f.  Plaat. 
Fard  rouge, rabrica, se,  f.  Plaat. 
Cornif.  (cf.  rabricâ  delibutas. 
Cornif.).  parparissam,  i,  n. 
Plaat.  Mettre  du  — ,  voy.  far- 
der. Il  Fig.  Ce  qui  relève  la 
beauté.  Voy.  assaisonnement, 
RAGOUT.  1  lig.  Dehors  spécieux 
qui  colore  ou  déguise  la  vérité. 
Facas,  i,  m.  Cic.  (cf.  coior  ve- 
nastatis  non  faco  illîtas.  Cic. 
sine  (uco  ac  fallaciis.  Cic).  me- 
dicamenfum,  i,  n.  Cic.  {cC.fa- 
cati   medicamenta   raboris  et 
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candorit.  Cic.  [or.93,79]).Sant 
—,  sinceras,  a,  um,  adj.  Cic, 
simplex,  icis,  adj.  Cic.  nudu$, 
a,  um,  adj.  Cic. 

fardeau,  a.  m.  Arch.  Dallot, 
paquet.  Voy.  ces  mots.  ^  Cliosu 
plus  ou  moins  pesante  que  doit 
porter  un  homme,  une  bcto  da 
somme.  Onus,  eris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  onera  transport  are.  Cses. 
accommodatas  oneri  fercn- 
do  [camelusj.  .^'en.  tanto  ap- 
tiora  exportandis  oncribas  tar- 
da jumenta  sant  quam  nobiles 
equi.  Sen.  se  onere  tiberàre. 
Liv.);  sarcina,  se  (•■pattuet, 
bagage,  fardeau  »),  f.  Plaat. 
Cses.  Sen.  (ex.:  sarcinse  in- 
genti  cervices  sapponëre.  Sen. 
sarcinam  ferre,  tien.).  \\  (Fig.) 
Chose  plus  ou  moins  pénible 
que  qqn  doit  supporter.  OilUS, 
eris.  n.  Cic.  etc.  (ex.:  neqac 
eram  nescias  qaantis  oneribas 
premerere  susceptaram.  rerum. 
Cic.  [ep.  V,  12,  2].  <^ua;[senec- 
tus]  plerisqae  sic  odiosa  est,  ut 
onas  se  yEtnc'i  gravitis  dicant 
sustinëre.  Cic.  [sen.  2,  li\.  one- 
ri  esse.  Sali.  Liv.  providêre  de- 
bent,  qaid  oneris  in  prcCsentiA 
t allant.  Cic.  unam  familiam 
[la  gens  Claudia]  subisse  civi- 
tatis  onus.  Liv.  onas  beneflcii. 
Cic.  neque  niiki  quicqaam  one- 
ris sascepi,  cam  illa  dùvi,  qao 
minus  honestë  hanc  caasam  et 
libéré  possem  dcfendëre.  Cic. 
[Clu.  Ii2].  plus  oneris  sastali 
quam  ferre  me  posse  intelligo. 
Cic.  magnum  (ou  ingens)  onus 
alicui  im.ponëre  (ou  injangère). 
Cic.  Liv.  hoc  onas  si  aliqua  ex 
parte  allevabitis.  Cic.  id  onas 
rejicêre.  Cic.  tanto  oneri  im- 
par  es.  Cic.  onus  deponëre.Cic. 
et  prsetori  et  consilio  haad  mé- 
diocre onas  demptam  erat  de 
Scipione  cognoscendi.  Liv.)  ; 
moles,  is,  f.  Liv.  etc.  (ex.:  <o- 
tam  molem  belli  sastinêre. 
Liv.). 

I.  farder,  v.  tr.  Colorer  (la  vi- 
sage) avec  une  composition  des- 
tinée à  l'embellir.  Facàre,  tr. 
Hor.  etc.  (cf.  facata  corpora. 
Quint.).  Fuco  illinëre  [aliqaid). 
Cic.  Se  — ,  faco  tingùre  faciem. 
Prop.  ou  linëre  facien\.  Jav. 
Fardé,  (acatas,  a,  um,  p.  adj. 
Quint,  cerussatas,  a,  am,  p. 
adj .  Cic.  purparissatas,  a,  am, 
adj.  Plaat.  ^  Colorer  ou  dégui- 
ser sous  des  dehors  spécieux  (le 
vrai  caractère  de  qqch.).  Facà- 
re, tr.  Cic.  (cf.  hsec  signa  pro- 
bitatis  non  facata.  Cic).  Colo- 
râre,  tr.  Sen.  Voy.  colorer, dé- 
guiser, dissimuler,  FEINDRE.  Far- 
dé, facatus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  f.  nitor.  Cic.  omnia  facata 
et  simulata  a  sinceris  atqae 
veris  secernëre.  Cic.  [am.,  25, 
95]).fucosus,  a,um,  adj.Cic.(cf. 
amicitia.  Cic).  faco  illitas.  Cic. 
(en  pari,  du  style),  infacatus, 
a,  am,  adj.  Cic.  (da  Or.  111,25, 
lÛO).  Il  Spéc,  —  sa  marchandise 
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(acûre  mer-ces.  A.  cf.  fticosa 
mer.r.  fie.',  et  (fig.)  chercher  à 
fairi'  illusion  aux  gens,  voy.  il- 
lusion. 

S.  farder,  v.  tr.  et  intr.  H  (Arch. 
se  dial'fi.)  r.  fr.  Charger. Vov. 
c«  mol.  1  r.  in<r.  Porter  de 
tout  >oii  poidi.  peser  sur.  Voy. 
HEsER.  |;  Maçonn.)  Coder  sous  le 
fardeau.  Voy.  céder.  {|  P.  anal. 
(Manne  •  Une  voile  qui  farde 
(qui  cède,  qui  s'enfle  sous  l'ef- 
fort du  vent),  ïoy.  enfler. 

f ardier.  s.  m.  (Technol.)  Chariot 
pour  transporter  de  lourdes 
charria.  ;>^rracum,  i,  n.  Cic. 

farfadet,  s.  m.  Sorte  do  lutin, 
d'esprit  follet.  Voy.  lijtin. 

farfotoiller,  v.  inti".  et  tr.  Fouil- 
ler au  milieu  des  choses,  en  les 
mêlant,  eu  les  brouillant. Voy. 

FOUILLER. 

faribole,  s.  f.  Valus  propos,  qui 
ne  saurait  être  pris  au  sérieux. 
Nagse,  aram,  f.  pi.  Plaat.  Cic. 
Iri'^piise,  aram,  t.  pi.  Cic. 

farinacé,  ée  lat.  post.  fari- 
naceus.  Gloss.\.  adj.  (T.  soion- 
tif.)  Qui  a  la  nature  de  la  fa- 
riné. Farinx  similis.  Col. 

farine,  s.  f.  Substance  nutritive 
d--  certaines  graines  céréales 
réduites  en  poudre.  Farina,  a», 
f.  Cato.  Cels.  Plin.  —  de  fro- 
ment, farina,  «e,  f.  Col.  Plin. 
tritici  ou  triticea  farina.  Cels. 
Fleur  de  —,  siligo.ginis,(.Plin. 
Jav.  pollen,  inis,  n.  et  pollis. 
inis.  m.  et  f.  Col.  Plin.  siligi- 
nea  farina.  Cato.  Plin.  La  plus 
fine  fleur  de  —,  simila.  œ,  f. 
Cels.  etsimilago,  ginis.î.Cato. 
Plin.  Tamis  à  — .  farinariam 
cribram.  Cato.  Plin.  \\  (l.oc. 
prov.)  Reprocher  à  qqn  la  — 
(lui  reprocher  de  ne  pas  être 
de  noble  e.\traction),  paternam 
farinam  exprobrûre  alicai.  A. 
Choses  de  même  —  (qui  ne  va- 
lent pas  mieux  l'une  que  l'au- 
trei,  ejasdem  generis.  Cic.  Pui-- 
que  tu  es  un  homme  de  la  mê- 
me —  (que  nous'',  cam  faeris 
noslrse  farinx.  Pers. 

farineux,  euse  flat.  post.  fari- 
nosat.  Veg.),  adj.Qui  produit, 
qui  rontient  de  la  farine.  Qui, 
('/a.Tp,  qaod)  (arinam  dat.  A. 
Los  aliments  —  et  (subst.)  les 
— ,  farinacea.  Ps.  Aag.  (vit. 
ereni.  19  .  t  Qui  a  l'aspect  de 
la  farine.  Frxrinas  similis .  Col. 
Il  Spéc.  Dartre  — ,  impétigo, 
inis,  f.  Plin. 

farinier,  s.  m.  Celui  qui  fait  le 
comrnarce   de    la    farine.    Voy. 

MEUNIER. 

farniente,  s.  m.  Oisiveté  à  la- 
quello  on  39  laisse  doucement 
aller.  Voy.  oisiveté. 

farouch,  s.  m.  Trèfle  incar- 
nat. Vov.  trèfle. 

farouche  (lat.  pop.  feroticas 
tiré  doferox],  adj.  Qui  se  mon- 
tre ombrayeux,  irritable  contre 
ceux  qui  l'approchent,  rébarba- 
tit.  Férus,  a,  um,  adj.  Cic. 
eîc.  (opp.  a  cicur,    mansuetas. 
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domesticas,  ex.:  bcstia.  Cic. 
ec/utu.  Justin,  subst.  fera,  a? 
[s.-e.  desfii»].  Cic.  des.  Lii' . 
par  eM.  Iiomines  feri  ac  bar- 
bari.  Oj.  fera  agrestisqae  li- 
ta.  Cic.  feras  hostis.  Cir.);  fe- 
rox.  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
mitis.  ex.:  equas.  Plaat.  \irg. 
elepltantus  ferocissimiis.  Nep. 
purext.  animas.  Sali.);  imini- 
tis,  e,  adj.  Liv.  Sen.  Saet.[e\.: 
Clodias  natarâ  immilis.  Lit.'; 
rigidus,  a.  um, adj. //or.  fiin. 
/.  (ex.:  Stoicorum  rigidaacvi- 
rilis  sapientia.  Sen.);  sasvus. 
a,  um,  adj.  Tibull.  {ex.:  sseia 
paella.  Tiball.);  tetricus,  a. 
um,  adj.  Varr.  fr.  Liv.  (ex.: 
millier.  Varr.  fr.  paella.  Ov. 
disciplina  Sabinoram.  Liv."; 
torvus,  a,  um,  adj.  l'ir^.Oi-. 
Qaint.  (ox.:  t.ocali.  Ov.  Qaint. 
vultas.  Hor.  t.  faciès.  Col.); 
trux,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  tra- 
ces ocali.  Cic.  t.  valtas.  Hor. 
Tac.  gênas  dicendi  trax  atqac 
violentam.  Quint,  traj:  inge- 
niam.  I.iv.  trax  tribanas  pie- 
bis.  Cic.  traces  et  inconditi  po- 
pali.  Sen.);  truculentus,  a. 
um,  adj.  'Z'er.  Cic.  (ex.:  Érucu- 
lentis  ocalis.  Plaut.  qao  traca- 
lentior  visa  foret.  Tac).  Ren- 
dre —,  efferâre.  tr.  Liv.  (ex.: 
speciem  oris  ['■  donner  au  vi- 
sage un  air  f.  »).  Liv.  aliqaem. 
Liv.  animas.  Liv.).  Rendu—  et 
par  ext.  —,  efferatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  efferata; 
génies.  Cic.  mores  ritasqae  ef- 
feratiores.  Liv.).  Naturel  — , 
feritas,atis,  (.Cic.  D'un  air — , 
tracalentissiniê.  Quint. 
farrago,  s.  m.  (Agricult.)  Mé- 
lange de  diverses  espèces  do 
graines.  Farrago,  ginis,  (.Varr. 
X'irg. 

fasce,  s.  f.  (Architect.)  Bande, 
partie  plate  des  architraves, 
etc.  Fascia,  ôb,  f.  Vitr. 
fascicule,  cm.  (Pharm.)  Une 
certaine  quantité  de  plantes. 
Fascicalas,  i,  m. Cic.  1  Réunion 
de  feuilles  formant  une  ou  plu- 
sieurs livraisons  d'uu  ouvrage. 
Libellas,  i,  m.  A. 
fascinateur,  trice  (lat.  post. 
fascinator.  Eccl.\  adj.  Qui 
fascine.  Voy.  charmeur,  enchan- 
teur, MACiaUE. 

fascination,  s.  f.  Action  de 
fasciner.  Fascinatio,  onis,  (. 
Plin.  Effascinatio,  onis,  (.Plin. 
Il  Prestige   qui    éblouit.    Voy. 

PRESTIGE. 

fascine  (lat.  fascina,  'fagot'), 
s.  f.  ('l'echnol.)  Branchages  réu- 
nis en  fagots  dont  on  se  sert 
pour  comblor  les  fossés  d'une 
place.  Grades,  lum,  (.pi.  Cxs. 
lex.:  cratibas  atqae  aggere  pa- 
tadem  explêre.  Cses.j.  1  Fagot 
de  branchages.  Fatcis  sarmen- 
toram.  Liv. 

fasciner  (lat.  fascinàre),  v.  tr. 
Captiver  irrésistiblement  par 
la  puissance  du  regard.  Fasci- 
nù.re,  tr.  Virg.  Effascinàre,  tr. 
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Plin.  Fig.  Fasciné  par  la  ter- 
reur, dep.vus  pavore.  Liv.  t 
Fiij.Éblouir  par  lu  prestige. /'r.r- 
stringëre  (aciem  oculoram  ou 
mentis).  Cic.  Vuy.   charmer,  é- 

BLOUIR,    ENSORCELER. 

faséole.  s.  m.  (Dialect.)  Nom 
vulgaire  du  haricot,  de  la  fève. 
Phaselas,  i,  m.  Virg.  Col. 

1.  faste  (lat.  fastas  [proprt. 
■  dédain,  morgue,  orgueil  .]), 
s.  m.  Etalage  de  magnifîceuce. 
Magni^centia,  se,  f.  Cic.  Laxa- 
ria,  œ,  (.  et  iu-varics,  e«,  f.  Cic. 
Apparatas  magnifici.  Cic.  Pom- 
pa, X,  (.  Cic.  Splendor,  oris. 
m.  Cic.  Ambitio,  onis,  (.  Nep. 
Tenant  son  rang,  mais  sans — , 
elcgans  non  magnificus.  .Xep. 
Voy.  LUXE.  Il  Fig.  Lilalage  qu'un 
fait  d'une  chose  par  ostenta- 
tion. Magnificentia,  œ,  f.  Cic. 
(cf.  verboram.  Cic).  Pompa,  a'. 
(.  Cic.{c(.  speciem  ac  ponpam 
adhibêre  in  dicendo.  Lie.  . 

2.  faste,  adj.  (Antiq.  rom.jJour 
faste  ^où  il  y  a  audience,  où 
l'on  peut  faire  certains  actes  pu- 
blics et  privés). Oies  fastus.  Liv. 
Ov. 

fastes,  s.  m.  pi.  (Antiq.  rom.) 
Tables  m.arquant  les  jours 
d'audit'ncos,  do  fêtes,  d'assem- 
blées, etc.  Fasti,  orum,  m.  pi. 
Cic  Fastes  consulaires,  fasti, 
oram,  m.  pi.  Cic.  1  (P.  anal.) 
Monuments  écrits  qui  conser- 
vent le  souvenir  des  événe- 
ments. Fasti,  oram,  m.  pi.  Hor. 
Monamenta  reram  gestaram. 
Cic.  Il  Fig.  Inscrire  son  nom 
dans  les  fastes  do  la  gloire. Voy. 

IMMORTALISER. 

fastidieusement,  adv.  D'une 

manière  fastidieuse.  Fastidio- 
sê,  adv.  Cic.  Odiosê,  adv.  l'er. 
fastidieux,  euse,  adj.  Qui 
cause  du  dégoût.  Fastidiosas, 
a.  am,  adj.  Cic,  Hor.  TœJii 
plenus.  Cic.  .Nourriture — ,  cibi 
fastidium.  Cic.  Etre  — ,  fasti- 
dium  parère.  Qaint.  Voy.  dé- 
goût. T  (Fig.)  Qui  rebute  en 
causant  un  ennui  répété  ou  pro- 
longé. Fastidiosas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Molestas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Odiosas,  a,  am,  adj.  Cic.  Lo 
plaisir  est  — ,  voliiptas  fasli- 
diam  parit.  Plin.  Conversation 
— ,  importanam  colloqaiam. 
Cic.  Cos^oditos  seinpiternello» 
sont  — ,  txdet  eadem  aadire 
millies.  Ter,  Pour  que  la  répé- 
tition ne  soit  pas  —,  odiam  ne 
assidaitas  pariât.  Cornif.  llion 
ne  m'est  plus  —  que  de...,nihil 
milii  molestias  est  qaam  (avec 
rinfin.).  Cic.  Voy.  ennuyeux.  || 
(P.  ext.)  En  pari,  dos  personnes. 
Molestas,  a,  am, ail}. Cic. Odio- 
sas, a,  am,  adj.  Cic.  Importa- 
nus,  a,  am,  adj.  Plaat. 
fastigié,  ée,  adj.  (Botan.)  Qui 
80  drosse  au  liou  de  s'étaler. 
Fastigiatus,  a,iim,  p.adj.Piin. 
fastueusement,  adv.  D'une 
manière    fastueuse.    Magnificê, 
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adv.  Cic.  Splendiih',  adv.  Cic. 
Apnarati',   .niv.   Cic.  Voy.   i.u- 

XUKII-EMENT,    bOMI'TUKUSEMENT. 

fastueux,  euse  (lat.  post.  ^'as- 
tu05(is[proprt.  ••  pli'iiui'orgucil, 
dé<lai;jnfHix»]  Mart.  Cap.),  adj. 
CJui  aimu  lu  fasto.  MagniGcus, 
a,  um,  adj.  Sali.  .Xvp.  {ex..:  in 
suppliclis  deorartx  magni[i':i. 
Hall,  cleyuna  non  magnificiia. 
AV"/).);  sumptuosus,  a,  uni, 
ailj.  '  'ic.w'oy .  rnouiGuE);  splen- 
didus,  a,  um,  adj.  yep.  (e\.: 
spl.  Uomo.  Nrp.);  laxuriosus, 
a,  um,  adj.  cic.  etc.  (e.\.:  ho- 
ino.  Cic.  clvitas.  Liv.\;  inso- 
lens,  adj.  cic.  (ex.:  in  aliéna 
re  [-avec  le  bien  d'autrui']. 
Cic).  Il  (Fig.)  En  pari,  des  cho- 
ses. MagniScus,  a,  um,  adj. 
Cic.  [o\.:  villa.  Cic);  ambi- 
tiosus,  a,  um.  adj.  Sen.  (ex.: 
f.vseqiiise.  Hcn.). 

fat,  adj.  et  s.  m.  (Arch.  et  dia- 
lt3Ct.)  adj.  ra.  Sot.  Voy.  ce  mot. 

I  S.  m.  Sot  salisfaitdo  lui-niê- 
rae.  Un  — ,  fataas  ou  ineptus 
homo.  Ter.  Se  conduiro  en  — , 
inepte  se  gerëre.  Cic.  ||  Faquin, 
plat  personnage  qui  lait  dos 
embarras.  Voy.  f.^quin.  1  .'idj. 
m.  Qui  a  une  satisfaction  de 
soi  impertinente.  Voy.  imperti- 
NE.NT.  "1  S.  m.  Celui  qai  a  une 
satisfaction  de  soi  impertinen- 
te. Vuy.  BELLATRE. 

fatal,  aie.  Que  le  destin  rend 
inévitable.  Fatalis,  e,  adj. 
(ex.: iifa  fatalis  necessitas,qaam 
et|j:apiji£vTiv  dicitis.  Cic.  f.  ter- 
minas. Liv.  casas.  Cic.  f.hora. 
Suet.  annns  ad  interitam  ha- 
j'as  urbis  (atalis.  Cic.  (atalis 
dux  ad  cxcidium  illias  urbis. 
Liv.);  Decessarius,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.;  n.  mors.  Cic.  n. 
tempas.  Cic).  L'heure  fatale, 
nécessitas  saprema.  Tac.  fatum 
extremum.  Cic.  (Phil.  3,  I.'j, 
35).  ou  simpl,  ^atum.  Cic.  (Phil. 
9,  il,  9).  Loi  — ,  nécessitas,  atis, 
f.  Cic.  necessitudo,  inis,  f.  Cic. 

II  est  —  que,  fatum  est  at  (et  1j 
Subj.)  ou  (atum  est  (et  la  Prop. 
Infin  ).  Cic.  1  (P.  oxt.)  Qui  en- 
traîne inévitablement  la  ruine. 
Fatalis,  e,  adj.  Virg.  Uor. 
(mot  poét.  en  ce  sens;  à  rem- 
placer par  les  suiv.);  exitio- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
conjuratio.  Cic.  exitiosam  esse 
rei  pablicse.Cic);  exitialis,e. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  exitus.  Cic. 
litterse.  Liv.).  Beauté  — ,  infe- 
lix  forma.  Liv.  Etre  —  à  qqn. 
exitio  esse  alicai.  Cic.  perniciei 
esse  alicai.  Nep.  Fig.  Un  coup 
— ,  falniina  ou  tela  fortanse. 
Cic.  Liv. 

fatalement,  adv.  D'une  ma- 
nière l'dtale,  que  le  destin  rend 
inévitable.  Fataliter,  adv.  Cic. 
Necessitate.  Cic.  Fato.  Cic. (cf. 
omnia  fiant  fato.  Cic).  Etre  — 
antraioé  à  . . . ,  fatali  qaâdam 
capiditatc  ad  aliqaid  abripi  ou 
impe//i. Cic. Général  qui  devait 
amener  —   la  ruine    de   cette 
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ville,  falalis  dux  ad  excidiam 
iltius  urbis.  Liv. 

fatalisme,  s.  m.  Doctrine  qui 
nio  1)  libre  arbiirj.  l'ersaasio 
omnia  fato  régi  (Os.). 

fataliste,  s.  m. et  f.  Celui, cell..- 
qui  admet  le  fatalisme.  Qui 
omnia  fato  ou  fati  nécessitai  ■ 
impelli  et  régi  pro  certo  habrt 
ou  pcrsuasum  hahet.  .4.  L''- 
stoïciens  sont  — ,  stoïri  omniu 
fato  fieri  ou  contineri  dicant 
Cic.  Adjectivt.  La  doctrine  — , 

voy.    FATALISME. 

fatalité  (lat.  post.  fatalitas . 
Cad.  ./ust.),  s.  f.  Force  qui  dé- 
termine d'avance  tous  les  évé- 
nements d'une  manière  inévi- 
table et  (par  ext.)  enchaino- 
mont  inévitable.  Fatum,  i.  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  omnia  fato  ficri. 
Cic.  voy.  destin);  nécessitas, 
otis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  n.  fati. 
Cicn.divina.  Cic.  fatalis.Cic). 

—  pour  l'Etat...,  fatalis  fortu- 
na,  rei pablicse.  Cic.  C'était  une 

—  que...,  erat  in  fatis,  at... 
!^uet.  ^  (Spéc.)  Adversité  inévi- 
table,  fatum,  i,    n.    Cic.   Voy. 

ADVERSITÉ,   MALHEUR. 

fatidique,  adj.  Qui  fait  con- 
nairr»!  les  arrêts  du  destin. 
Fatidicus,  a,  um,  adj .  Cic.  ^cf. 
f.  libri.  Suet.}.  Vaticinas,  a, 
um,  adj.  Liv.  ic{, libri.  Liv.). 
Les  paroles  —  de  la  Sibylle,  fa- 
(a  Sibyllina.  Cic  Sibyllina!  va- 
ticinationes.  Cic. 

fatigant,  ante,  adj.  Qui  fati- 
gue. Laboriosus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  {oK.:exercitatio  corpo- 
ris  laboriosa.  Cic.  vitœ  gênas 
laboriosum.  Cic.  laboriosissi- 
mum  opas.  Liv.  deambulatio 
non  laboriosa.  Ter.  niltil  erit 
laboriosiua  provinciâ.  Cic.)  ; 
operosus,  a,  um,  adj. Cic. etc 
(ex.:  labor.  Cic.  ars.  Cic  artes 
[-  métiers  ■■].  Cic.  opas.  Cic. 
mcdesta  negotia  et  operosa. 
Cic);  gravis,  e,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  alicui  gravis  est  militia. 
Curt.  hoc  si  tihi  grave  est.  Nep. 
hic  dies  nostris  longe  gravissi- 
mus  fuit.  C^es.  alicai  grave  est 
aliquid  facëre.  Ter.  Cic.  gra- 
ve daxi  id  facëre.  Cic);  moles- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ox.: 
m.  provinciâ.  Cic.  m.  labor. 
Cic).  La  chose  était  très  diffi- 
cile et  très  — ,  res  erat  nxultœ 
operse  et  laboris.  Cses.  \\  (Par 
ext.)  Qui  importune.  Molestas, 
a,  um,  adj.  Cic  Gravis,  e,  adj. 
Cic.  Importunas,  a,  am,  adj. 
Plaut.  Je  sais  bien  empêcher 
cette  solitude  de  devenir  fati- 
gante, nec  eam  solitadinem 
languêre  patior.  Cic. 

fatigue,  s.  f.  Action  de  f.ati- 
giior  ;  résultat  de  cette  action. 
"LaboT,  oris,  m.  Cic.  etc. 
iex..-  laborenx  ou  labores  ferre 
ou  sustinêre.  Cic.  firmâre  cor- 
pora  labore  [•  3'endurcir  à  la 
hitigiie  ■•].  Cic.  patiens  laboris. 
Sali,  laboribas  conteri.  Plin.  j. 

voy.  EFFORT,  PEINE,   LABEUR! ; 
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sudor,  oris  'pr,  .  sueur.,  d'où 

■■  ijraiid  oiVoit,  fatigue  ••),  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  hoc  multi  sudo- 
ris  est.  Cic.  hahet  existimatio- 
nem  malto  sudore,  labore  vi- 
giliisqae  collcrtam.  Cic  multo 
e/as  sudore  ac  labore  [-  au 
prix  de  dures  fatigues  subies 
par  lui  ■].  Cic);  lassitudo, 
inis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  sine  ullo 
labore  lassitudo  et  oscitatio  et 
horror  memhra  percarrena. 
.'^'en.  sine  lassitadine  vim  fri- 
goris  esse  porpessum.  Curt.  a 
lassitadine  acquicscëre.  ('art. 
lassitadine  confici.  Can.  milites 
et  animo  perterriti  et  lassitur- 
iline  confecti.  Cxs.  nostros  vi- 
reslassitadinedeficiehant.Ca's. 
fil.  G.  II,  J.1,  7;  cf.  III,  99,  15]. 
carsu  ac  lassitadine  exanima- 
ti.  Cœs.  av.  le  Géu.  subj.  l.  mi- 
litan.  Liv.  ingenii  lassitadi- 
nem  sentlre.  Sen.  rh.  avec  la 
Gen.  obj.  l.  armoram  equitan- 
dive.  Plin.)  ;  fatigatioi'  fati- 
gue extrême,  accablante  ■•),  f. 
Liv.  Sen.  Quint,  (ex.:  alica/us. 
Quint.  Tac.  animi.  Cels.  cum 
fatigatione  equoram  atque  ho- 
minum.  Liv.  omnes  fatigatione 
continaati  laboris  a^fecti.  Cart. 
dolore  et  fatigatione  deficëre. 
Quint,  fatigationem  vitàre. 
Cels.);  defatigatio,  onis  {•  fa- 
tigue extrême  >),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  membrorum.  Cic  hostiam, 
Cœs.  equorum.  Cses.  exercita- 
tionum['  que  causent  les  exer- 
cices '1.  Cic.  en  pari,  de  l'es- 
prit :  a.  nostra.  Cic.  ne  qaa... 
possit  animam  tuam  defatiga- 
tio retardàre.  Cornif.);  vexa- 
tio,  onis,.  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  v. 
l'ia?.  Col.  vulneris.  Liv.  corpo- 
ris.  Cic). 

fatiguer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Abattre  par  la  dépanse  de 
force.  Fatigàre,  tr.  Cœs.  etc. 
(ex.:  f.  se  atroci  pugnâ.  Liv. 
au  pass.:  neqae  insomniis  ne- 
que  labore  faligari.  Sali,  iti- 
nere,  magno  a-sfu  fatigati.Sall. 
fatigati  stando.  Liv.);  defati- 
gàre,  te.  Cœs.  etc.  (ex.  :  auge- 
bat  iter,  ut  sérias  subséquentes 
defatigaret.  Suet.  d.  nostros 
assidao  labore.  Cses.  Pompei 
exercitam  cotidianis  itineribus. 
Cses.  ordin.  au  part,  passif: 
defatigati  carsa  e^spatio  [■•  pai 
la  durée  •]  pugnse.  Cses.  miles 
defatigatas  labore.  Cart.  defa- 
tigati  prœlio  ac  fagâ.  Curt. 
absol.  paella  defatigata  [-  ac- 
cablée de  fatigue  »].  Cic  defa- 
tigati  milites  [opp.  à  integri  ou 
à  récentes  atque  integri].  Cse$.), 
Se  —,  /aÉig^ari,  pass. moy.  Cic. 
voy.  ci-dessus);  defatigarî, 
pass.  moy.|Cic.etc.(voy.ci-des.); 
defetiscî  (•  se  fatiguer  jusqu'à 
épuisement»),  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (employé  surtout  au  part. 
passé,  v.  ci-après).  Fatigué, /es- 
sus,  3,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
f.  viator.  Hor.  fessas  itinere 
miles    [opp.    à    nxiles    recens] 
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lÀv.  (etsas  via.  LivAongà  stan- 
di    moiM.  Val.-Max.  f.  de  ^■i^. 
Cic.  sede.  P^a-J.  f.  p/orjnrfo, 
Cic.  en  pari,  d'anim.:  f.  e'/aas. 
Lii'.v,    defessus,  a,   uai    (d'? 
defetisci  .  p.  adj.  Cic. etc.  (s'opp. 
à   indefessas.    ir.teger,    recens, 
ex::  milites  defessi.  Cxs.  defes- 
sicaltaagroramaratores.Cxs.); 
sadâre  (•  se  donner  beaucoup 
do  peins^  -),  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
peine).   Etre  fatigué,  fatigari, 
pass.  Cic.  etc.  (voy.  ci-dessus; 
defatigari,  pass.  'Cic.  etc.  (voy. 
ci-d65Susl;2aDg'uëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  I.  e  via.  Cic).  Voy. 
FATIGUE.  Il    En  parlant  de  cer- 
tains organes.  06tuncfere.tr. 
Cic.    etc.    (ex.:   locem.    Cic); 
Isedére,  tr.  Piin.  (ex.:  stoma- 
cham.  Plin.);   offendère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aciem  ocaloram. 
Cic);  vexâre,  tr.  Piin.    (ex.  : 
stomachas  quem  vexât  humor. 
Plin.).  Fatigué,  languidus,  a 
um,  adj.    Cic.   etc.  (voy.  fai- 
ble, MALADIF'.  Etre  fatigué,  Jan- 
guère,    intr.    Cic.    etc.    (ex.: 
Ungaien$   ttomacKas.  Csel.  ap. 
Cic.    langaentes    i$tia$    ocati. 
Sen.  rh.  vox  nec  langaena  nec 
canora.    Cic).     \\     (Par  anal.) 
Fatiguer  l'esprit),  fatigàre,tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  anirnam.  Sali.  se. 
Sali.):  defatigàie,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ne   de  eodem  plara  emi- 
merando  defatigemus  lectores. 
Nep.animodefatigatotao.Cic). 
Se  —,   defatigari,  pass.  moy. 
Cic.  etc.  (ex.:  cum  socii  ne  de- 
fatigaretar  |['    ne    se    fatiguât 
pas    à    plaider     leur    cause    -] 
oravUsent.  Cic).   ||   Fig.  Fati^- 
guer  (la  terre),  voy.  épuiser.  Se 
—,  fatiscére,  intr.  Col.  (ex.; 
soium  fatiscit.  Col.).  Terre  fa- 
tiguée, defatigatam  et  e^eiam 
$olam.  Col.  1  Rebutor  par  l'im- 
portunité.  Fatigâre,  tr.  Liv. 
(ex.:  aliqaem  precibaa.  Liv.  [I. 
11,  21.  alitmem  per  aliqaot  dies 
precihus.  Liv.  [IX,  20,  3]);  de- 
fatjgàre,    tr.    Cses.    etc.   (ex.  : 
ille  [ordo]  non  modo  censores, 
$ed  etiam  jadices  omncs  potest 
defatigàre.  Cic);  obtundére, 
tr.  Cic  etc.    (ex.:  aliqaem  lon- 
gis  epistolis.  Cic  aliqaem  gra- 
talando,   rogitando.  Ter.).     || 
Abàol.   Dégoûter,    rebuter.     Je 
suis  fatigué  de...,  me  tenet  {ali- 
cajas  rèi  tatietas.  Cic.  me  pi- 
ijet    (aiicuyus    rei).    Cic.  1     V. 
intr.  Faire  une  grande  dépense 
de    force.    Sudâre,    intr.  Cic. 
(voy.  [se   donner  beaucoup  do] 
peine);  defatigari,  pass.  moy. 
Cic   (voy.  ci-dessus).     I|    Avoir 
à   supporter    un    grand    effort. 
Laborâre,  intr.  Cic. etc.  (ex.: 
navit     laborat     [•    le     navire 
fatigua    à    cause    du    mauvais 
temps  •].  Cœt.). 
fatras,  s.  m.  féle-mêle  de  di- 
vers objets.  Indigesta  moles.  Ov. 
Omnium  reram  pertarbatio  et 
confasio.  Cic   Voy.  confusion, 
péeonoRE.  —  de  parole»,  inani$ 


FAU 

qnsedam  proflaentia   loqaendi. 
<-'ic. 

fatrassier.  fatrassière,  s.  m. 
et  f.  (Faniil.i  CjIuI,  colle  qui 
aime    lo    fatras.    Voy.     désor- 

DONSé. 

fatuité,  s.  f.  Arch.  Sottise.  Fa- 
taitiis,  atis,  f.  Cic.    ||   (P.  ext.' 
Uédec  Sorte  d'aliénation  men- 
tale. Voy.  FOLiF..  1  Satisfaction 
impertinente  de  soi-même.  Le- 
vitaa  et  jactatio.  Cic.  7nsoIenj 
pdacia.  Cic.  (cf.  insolentem  si- 
bi  fidaciam  arripëre.  Ph.vd.).  \\ 
(P.  ext.)  Acte  que  produit  cette 
sottise.  Voy.  sottise. 
faubourg,' s.   m.  Partie   d'une 
villa   située   en    dehors   de  son 
enceinte.  .Saiiurhiam,  ii,  n.  Cic. 
Situé,    qui    habite    dans  le  -;-, 
sabarbanas,  a,    am,  adj.    Cic. 
Maisons  situées  dans  les  — ,  se- 
di/icia  urfcicon<inen(iaou  extra 
urbem.  Liv.    ||  Fig.  Les  —  (les 
habitants),  subarbanijOrum,  m. 
pi.     Ov.    Il     Fig.  (Qui  est)    des 
faubourgs,  ex  ultina  plebu.Cic 
Les   —  "le  menu  peupla),  ple- 
becala,  se,  f.  Cic.  lior.  La  noble 
— ,    gui    majoram  sant    gen- 
tiam.  Cic. 
faubourien,   s.  m.    Celui    qui 
appartient  â  la  population  des 
faubourgs,    i^abarbanas.   i,  m. 
Ov.  Il    (Adjeclivt.)  L'accent  — , 
$onus    sabrasticus.    Cic    loni 
rasticitas.  Qaint.  Los  manieras 
— ,  mores  rastici.  Cic. 
fauchage .  s.  m.  Action  de  fau- 
cher.   Fenisicium.  ii.   n.    l'arr. 
Fcnisicia,   se,  f.  Varr.    Occupé 
au  — ,  in  metendo  occapatus. 
Col. 
fauchaison,    s.    f.   Temps   ou 
l'on  fauche.   Messis,  is.  f.  Cic. 
Après  la  — ,  desecto  pabulo.  Col. 
fauche,  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
fauchor.  Voy.    fauchage.    1  La 
quantité  d'herbe  donnée  j)ar  les 
prés  qu'on  a  fauchés.  Fenisicia, 
se,  f.  Varr. 

faucher  (lat.  pop.  falcàre  de 
faix,  faux),  V.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Couper  avec  la  faux.  — 
l'herbe,  fenam  secàre.  Cato. 
csedére  ou  demetêre.  Col.  (alci- 
bas  herbam  desecàre.Col.  —  les 
prés,  prata  desecârc.  Col.  Ab- 
solt.  falce  saccldére  ou  tecàre. 
l'arr.  Il  Fig.  Retrancher  brus- 
quement. Voy.  moissonner.  1  V. 
intr.  Marcher  en  décrivant  avec 
la  jambe  un  cercle  semblable  à 
colui  que  fait  la  faux,  l'oricd- 
re,  intr.  Qaint. 
fauchet,  s.  m.  (Agricult.)  Sor- 
to  de  râteau  de  bois  qui  sert  à 
ramassor  l'herbe  fauchéo.  l^ec- 
ten,  inis,  n.  Ov.  Col. 
fauchette,  s.  f.  (Agricult.)  Pe- 
tite serps  pour  faire  dos  fagots. 
Falcala,  se,  f.  Ca(o.  Faix,  ci», 
(.  Varr. 

faucheur,  s.  m.  Ouvrier  em- 
ployé à  faucher  l'herbe,  l'a- 
voine. Fenisex,  secis,  m.  Varr, 
Col.  Feniscca,  se,  m  Col.  Feni- 
tector,  oris,  m.  Coi.  (XI, 1,12). 
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faucheux.  Voy.  fauchsbu. 
faucille  (lat.'post.  falcicula. 
l'ail.  Lccl.\  s.  f.  Manette  en 
bois  garnie  d'un  fer  tranchant 
dont  on  se  sert  pour  couper  les 
blés,  les  «eiçles.  Fal.r.  cis 
(cén.  plur.  falciam),  f.  Cala. 
FalcuLi,  a-,  f.  Cafo.  Col.  Seca- 
la,  .T,    f.  l'arr. 

faucillon,  s.  m.  (Agricult.)  Pe- 
tite faucillo  pour  couper  le  me- 
nu bois,    faire  de  l'herbe,  etc. 
Faix  arborca.    Varr.   (enaria. 
Cato. 
faucon,  s.  m.  Oiseau   de   proia 
qu'on  dressait  autrefois  pour  la 
chassa,  falco.   onis,   m.   Serv. 
1  Fig.  (Ane.  artill.)  Petit  canon. 
Voy.  couleuvrine. 
fauconneau,  s.  m.  Jeune  fau- 
con. Falconis  pnllas.  A.  *[  Fig. 
(Ane.    artill.)    Canon    de    petit 
calibre.  Voy.  couleuvrine. 
fauconnier    (lat.   (alconariat. 
Ilincnar\  s.  m.  Celui  qui  élève, 
qui  dresse  et  gouverne  les  fau- 
cons et  autres  oiseaux  de  chasse. 
Qui  (alcones  condoccfacit.  A. 
faufiler,  v.  tr.  (Technol.)  Tra- 
vorsor  ;\   grands  points  par  un 
fîl.    Consuëre,   tr.   Cic.   1    Fig. 
Famil.  Se  —,  et  (arch.)  intran- 
sitivt.   — ,  (s'insinuer  adroite- 
ment), inserëre  se  (turba-).  Oi'. 
irrepëre,    intr.    Cic.    obrepâre, 
intr.  Cic.  arrepëre,  intr.  Cic. 
icf.  arr.  leniter.  lior.  ad  amici- 
(iam.  Cic.).insinucire  se  [in  fa- 
miliarilatem  alicnjas).  Cic. 
faulx.  Voy.  2.  faux. 

1.  faune,  s.  m.  (.\nt.  rom.)  Dieu 
champêtre.  Fauruis,  i,  m.  Virg. 
Ov. 

2.  faune,  s.  f.  (T.  didact.)  Ou- 
vrage contenant  la  description 
des  animaux  d'un  pays.  Des- 
criptio  animantium  {giiœ  (ert 
qaxqae  regio).  A.  ||  (P.  ext.i 
L'ensemble  des  espèces  animales 
d'une  région.  Omnia  animan- 
tium gênera  (i/iu-c  in  qaàdam 
regione  gignantar).  .i.  La  faune 
de  ce  pays,  peculiaria  et  verna- 
cula  lia'jas  loci  animantia.  A. 
(d'après  Col.) 

faussaire,  s.  m  Celui  qui,  dans 
une  intention  frauduleuse,  fait 
une  fausse  sigiKiture,  un  acte 
faux,  etc.  Falsarias,  ii,  m. Cato. 
Saet.  Ulp.  Falsus  signator  et 
tignator  falsi.  Sali.  (En  pari, 
de  ceux  qui  fabriquent  de  faux 
testaments),  tettamentarias,  ii, 
m.  Cic.  (off.  III,  18,93).  ||  Fiç. 
Celui,  celle  qui  altère  la  vérité. 
Voy. faux,  menteur.  ||  Adjectivt. 
Voy.  mensonger. 

faussement,  adv.  D'une  ma- 
nière fausse.  FalKO,  adv.  Cic. 
Fictê,  adv.  Cic.  Simixlaté,  adv. 
Cic.  Dire,  prétendre  — ,  men- 
liri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (cf.  Thra- 
sonem  esse  auciorem  consilii 
mentitas.  Liv.).  Il  l'a  —  accuse 
do  trahir  les  Crées,  qaern  pro- 
dére  rem  Danaam  (Inxit.  Ov. 
Jo  t'avais  renseigné  — ,  ad  te 
(alsam  scripseram.  Cic.  Il  di- 


FAU 

•ait  —  qu'il  y  avait  beaucoup 
de  marcliandisos,  multiplircs 
fuisse  merces  ementicbatar. 
Liv.  Afiirmé  — ,  ementilus.  a, 
um,  p.  adj.  Ctc.  Accuser  —  d'un 
crimo,  fingëre  crimen  sceleris. 
Cic. 

fausser  (lat.  post.  (alsare.  Mo- 
dest.  dig.  Ecct.).  v.  tr.  Kondro 
faux.  Il  DélouiTior  do  la  vérité. 
Depravâre,  tr.  Cic.  oic.  {ex.-. 
ea  jura  consaltoram  ingeniis 
pleratjue corruptu  ac  depravata 
sant.  Cic.  [.Mur.  12,  57].  de- 
pravâre verba  in  Uos  modos. 
Qaint.);  corrumpire,  tr.  Ctc. 
etc.  (ox.:  {illa  tenicraria  laada- 
trix,  [ama  popalaris ,  simala- 
tiona  konestatis  formam  ejas 
[gloriic]  pulchritiidinem<iae 
corrampit.  Cic);  adulteràre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  adalt.  jus.  Cic. 
voy.  itTÉREti).  Sens  faussé  d'un 
mot,depravatio  verbi.  Cic.  —  le 
véritabla  esprit  de...,  circuoi- 
scribëre,  tr.  Plin.  j.Jct.  (ex.: 
leQem..1ct.  testamentum.Plin.  j. 

voy.  ALTÉRER,  dénaturer).   {{    (H. 

ext.)  Rendre  vain.  —  la  foi  ju- 
rée, la  parole  donnée,  (idem 
frangére,  violâre  ou  l^di're. 
Cic.  jas/'arandam  neglegëre . 
Cic,  —  compagnie,  abcssCy  intr. 
Cic.  se  proripére.  Cic.  —  com- 
pagnie à  qqn,  relinqaëre  ali- 
qaem.  Cic.  î  Rendre  non  con- 
forme à  la  justesse,  à  l'exacti- 
tude. —  la  jugement,  tôlière 
jadicium  veri  atqae  adulteràre. 
Cic.  Esprit,  goût  faussé,  pravi- 
tas  mentis.  Cic.  judicii.  Quint. 
Esprits  faussés,  ingénia  inter- 
versa. Sen.  (Marc. î!â, 2).  Homme 
dont  on  a  faussé  l'esprit,  pravie 
mentis  homo.  Liv.  vir  pravus. 
Sen.  Voix  faussée,  absurda  vox. 
Cic.Qui  ont  la  voix  faussée,  voce 
absoni.  Cic.  \\  P.  ext.  —  une 
note,  un  passage  (les  chanter,  les 
jouer  faux),  voy.  faux.  ||  (P. 
anal.)  Rendre  irrégulier  en  dé- 
formant. Voy.  BOSsuER,  défor- 
mer, TORDRE.  Javelots  faussés, 
hastilia  detorta.  Sen. 

fausset,  s.  m.  Voix  aiguë  dite 
voi.x  de  tête.  Falsa  vocala.  Cic. 
(de  Or.  III,  25,  98).  Parler  en 
voix  de  — ,  vocem  atlenuâre. 
Cic. 

fausseté    (lat.    post.    (alsitas. 

■   Arn.  Hier.),  s.   f.  Caractère    do 

I       I  ce  qui  est  faux.  Vanitas,  atis, 

,  f.  Cic.  (ex.  :  v.  opinionum.  Cic. 
[Leg.  I,  10,  29].  imbaimar  erro- 
ribas  ut  vanitati  veritas  cedat. 
Cic.  [Tusc.  III,  1,  2]).  Démon- 
trer la  —  d'une  accusation,  ^al- 
sam  esse  accusationem  osten- 
dëre.  Cic.  Voy.  faux.  ||  (Par 
ext.)  Allégation  fausse.  Fal- 
sum,  J,  n.  Ctc.  etc.  (s'opp.  à 
verum,  ex.  :  ementita  et  (alsa 
plenaqae  erroris.  Cic.  avertit  a 
vero  ftJsi's  pr^eoccapando  men- 
tes hominum.  Liv.  ex  falsis 
veram  efUici  non  patest.  Cic. 
{alsam  respondêre,  dicère,  scri- 
bére.   Cic);  znendacium,  ii, 
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n.  Cic.  (voy.  MrNioNr.E.  |J  (Fig.) 
Pravitas,  atis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  menti».  Cic.  judicii. Quint, 
pravitas  consilii  patuit.  'Jac). 

—  do  la  voix,  vox  absurda  et 
absona.  Cic.  Voy.  faux.  1  Ca- 
ractère  do  celui   qui    est  faux. 

Voy.    DUPLICITÉ,    FnURDERIR. 

faute  (lat.  pop.  fallita,  de  fal- 
lëre,  laillir),  s.  f.  Action  de 
faillir.  1  I.e  fait  do  manquer  où 
Ion  serait  nécessaire.  JDefec- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (voy.  manque); 
desiderium,  ii,  n.  Ctc.  Liv. 
(ex.:  esse  in  desiderio  alicujus 
rei  [-  avoir  faute  de  qqch.  -]. 
Cic.  voy.  RiORETJ  ;  inopia,  se, 
f.  Ctc.  etc.  (ex.  :  alicujus  rei 
inopiâ  laborare  [■  avoir  faute 
de  qqcli.  ■].  Cic.  inopiâ  loci 
[•  faute  de  place  ■).  Cic.  inopiâ 
arjamentorum["  faute  de  preu- 
ves, d'arguments  ■].  Cic.  voy. 
défaut,  manque).  S'il  vient  — 
do  vous,  si  decesseris.  Nep. 
(voy.  mourir).  Faire  — ,  voy. 
manquer.  No  pas  se  faire  —  de 
qqch.,  c.-d-d.  no  pas  s'en  abs- 
tenir, voy.  [9']ad*tenir.  ||  (Loc. 
adv.)  Sans  fauf,  c.-à-d.  sans 
manquer,  scdulo,  adv.  Cic  di- 
ligenter,  adv.  Cic.  (voy.  aussi 
manquer).  Il  (Loc.  prép.)  Faute 
de  et  (arch.)  à  —  do,  c.-à-d. 
par  manque  de,  voy.  manque  (et 
cf.  ci-dessus).  —  de  temps,  tem- 
pore  exclasas.  Cses.  —  d'atten- 
tion,  per   imprudentiam.  Cic. 

—  de  savoir,  propter  inscitiam. 
Oses.  —  do  savoir...,  ignorons 
ou  qaod  nesciret  [causam,  etc.). 
Cic.  T  Le  fait  do  manquer  à  ce 
qu'on  doit.  ||  Manquement  à  la 
morale.  Culpa,  as,  f.  Cic.  etc. 
(ex.;  sum  in  culpà.  Cic.  [Plane, 
h,  10].  culpâ  carëre  ou  vacâre. 
Cic.  prope  abesse  a  culpà  [■  être 
presque  en  faute  -].  Cic.  sibi 
nallias  conscius  calpse.  Liv. 
Plin.j.  culpx  reus.  Cic.  c  aliéna 
[«  d'autrui  '].  Ctc.  c.  tarpis. 
<Jic.  arguére  aliqaem  culpœ. 
Liv.  ea  culpa,  qaam  argao.  Liv. 
non  potes  effagëre  hujas  calpse 
pœnam.  Cic.  ego  culpam  non 
in  naaarcliis,  sed  in  te  fuisse 
demonstro.  Cic.  eam  dédisses 
kominibas  rationem,  qaœ  vitia 
culpamqae  e.xcluderet.  Cic  li- 
beràre  aliquem  culpi.  Cicluère 
culpam  majorum.  Cart.  plec- 
tëre  culpam.  Cic.  vacâre  culpà, 
omni  calpà.  Cic.  versari  in  si- 
mili culpâ.  Cic.  au  plur.  in  hoc 
uno  génère  omnes  inesse  cul- 
pas  istius  maximat  avaritiœ, 
majestatis,  démentis",  libidinis, 
cradelitatis.  Cic.  [Verr.  II,  5, 
17,ii2]);  delictum,  i,n.  Cic.etc. 
(ex.  :  ejas  delicti  reus.  .Vep.  qao 
delictum  majus  est,  eo  pœna 
est  tardior.  Cic.  delictum  ma- 
jus committëre.  Cœs.)  ;  erra- 
tum, i,  n.  Cic.  (voy.  erreur); 
admissuzn.  i.  n.  Cic.  Liv.  (ex.: 
nullo  admisso.  Cic.  [part.  or. 
120].  (a/e  adniissum.  Z.iV.[.\XV, 
23,  5]i;  comniissum,  i,  n.  Cic. 
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(ex.  .  factam  aut  commitsum 
audacius.  Cic);  tnerituoi,  i 
(pr.  -  co  qui  fait  démériter  •, 
d'où,  '  faute  •),  n.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  non  meo  merito.  Cic. 
Caesar  qui  a  me  nullo  meo  me- 
rito  alienus  esse  dehebat.  Cic 
[Sost.  IT,  i'J\);  promeritum,  i, 
n.  Cic  etc.  (ex.  :  quare  hoc  ma- 
jas  est  vestram  in  nos  prome- 
ritum, quod...  Cic);  noxa,  3B 
(pr.  •  co  qui  porto  préjudice  •, 
a'oii  •  faute  »),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
noxoe  reus.  Liv.  in  noxà  esse. 
Ter.  Liv.  in  noxâ  aliqaà  com- 
prehendi.  Ca's.  noxam  merëre. 
Liv.  sine  noxam,  cujus  argai- 
mur,  nos  pargâre.  Liv.  aver- 
tëre  noxam  ab  aliqiiO  ad  aa- 
ctorem  delicti. Liv.);  noxla,ee, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  noxiam  de- 
fendëre  [-se  défondre  d'une  ^ 
f.  "].  Ter.  adeo  neminem  noxise  . 
pxnitebat.  Liv.  au  plur.  noxix 
minimse.  Cic);  peccatum,  i 
(«.  action  répréliensible; faute  -), 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  peccatum 
confiteri  suum.  Cic.  qao  illi 
crimine  peccatoqae  perierant. 
Cic.  fCa;l.  30,  71J);  viti'um,  ii, 
n.  Cic.etc.  (ex.:  nallum  ob  to- 
tias  ville  non  dicam  vitiuni, 
sed  erratum..  Cic.  in  vitio  esse 
[•.  être  en  faute  ■].  Cic.  hoc  est 
in  i/itio[av.l'Inf.l.Ct'c.).||  (Spéc.) 
Une  fille  que  a  fait  une  — , 
puella  pudoris  oblita.  Ov.  j| 
Manquement  à  la  règle.  Vj- 
tium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  vi- 
tium  orationis.  Quint.  [I,  5,  1] 
ou  sermonis.  Quint.  [I,  1,  13] 
ou  absol.  la^iam  [■  faute  de 
langage,  de  langue  •].  Cic.  [de 
Or."l,  25,  116]);  mendum,  i 
('  faute  do  copiste  ••,  etc.),  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sont  enim  libri 
e(fecti  [•  les  manuscrits  sont 
prêts  "],  tantum  librarioram 
menda  tolluntur.  Cic.  mendum 
liturâ  corrigêre.  Cic  cf.  "  faute 
de  calcul  •.  /dus  [Martiœ]  ma- 
gnum mendum  continent  [*  on 
a  commis  une  lourde  faute  aux 
Ides  [de  mars]  en  ne  tuant  pas 
Antoine  en  même  temps  que 
César].  Cic.  [ad  Att.  XIV.  22, 
!]);  peccatum,  i,  n.  Cic.[e\.: 
paucis  verbis  tria  magna  pec- 
cata.  Cic,  [Tusc.  III,  20,  iT]); 
errOT,  oris,  m.  Qaint.  (ex.  : 
sermonis  errore  labi.  Cic.  absol. 
error  [•.  faute  contre  la  gram- 
maire, solécisme  -].  Quint.  [I, 
5,  h"!]);  erratum,  i,  n.  Cic.  (ex.: 
iiiud  de  Flavio  et  fastis,  si  se- 
cas  est,  commune  erratum  est. 
Cic.  [Att.  VI,  I,  18].  voy.  er- 
reur). Plein  do  —,  voy.  défec- 
tueux, FAUTIF,  incorrect.  Sans 
— ,  voy.  CORRECT.  Où  il  n'y  a 
plus  de  — ,  emendatas,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Faire  une  — ,  labi, 
dép.  intr.  Cic  (voy.  [se]  trom- 
per); err3re,intr.Cic.etc.(voy. 
[s] ÉGARER,  [sej  tromper);  pec- 
càre,  intr.  Ctc.  etc.  (ex.:  .\eno- 
plion  paucioribas  verbis  eadem 
fere  peccat    [-   commet   à  peu 
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Srèi  les  mêmes  f.  »].  Cic.  fN. 
.1.  18,31 1.  cf.  guin<.[l,5,i7]). 
Il  Maii(|ueiii<>iit  à  la  prui1euc9, 
à  Ihaljileté.  Culpa,  œ.  f.  Cic. 
etc.  (e.\.:  assijrmrt;  culp^  alica- 
jus  impradenti^qat,  qaod... 
Cic.  avertére  omnein  calpam 
in  frawiem  Carthaginien.iiam. 
Lit.-,  carèrt  calpii.  Pijtlt.  Ter. 
Cic.  conferre  cvUpam  saam  in 
senectatenx.  Cic.  in  qao  non 
modo  calpa  nulla,  sea  ne  siis- 
picio  «/uiu'em  potuit  consistera 
Cic.  corri'jére  virtate  culpam 
saam.  Liv.  derivàre  saam  cal- 
pam in  aliquem.  Cic.  hsec  mea 
culpa  est.  Cic.  taa  summa  cal- 
pa est,  si...  Cic  hominam  esse 
istam  calpam,  non  deoram. 
Cic.  nos  in  ciilpâ  samas.  Cic. 
medicas  magnà  est  in  calpa, 
si...  Cic.  dico  aat  omnes  ex- 
tra calpam  fuisse,  aat,  si  uni 
calpa  attribaenda  sir,  in  eo 
mojcimam  fuisse,  qui  summunx 
imperiam  obtineret,  aat,  si  om- 
nes in  calpâ  faerint,  oportaisst\ 
etc.  Cic.  transferre  calpam  in 
alios.  Cic.  àl'ubl.  calpà  [•  par 
la  faute  (la  •].  Cic.  niliil  milii 
mali  casas  attalit  :omnia  calpà 
[-  par  ma  faute  •]  contracta 
sunt.  Cic.  nusqaam  calpâ  [-  par 
sa  faute  •]  maie  rem  gessit.  Nep. 
calpâ  amittêre  aliqaid.  Liv. 
non  meà  calpâ  [•  ce  n'est  pas 
ma  f.,  si...  •]  S3epe  ad  vos  ora- 
tam  mitto.  ^all.  summà  meà 
culpâ.  Cic);  vitium,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  hoc  si  perveneris, 
meum  vitiam  faerit.  Cic.  si  ali- 
quiJ  modo  esset  vitii.  Cic). 

fauteuil,  s.  m.  Grand  siège  à 
dossier  et  à  bras.  Cathedra,  se, 
f.  Jav.  Hier. 

fauteur,  fautrice,  ?.  m.  et  f. 
Celui,  colle  qui  agit  en  faveur 
de  qqn,  de  qqch.  Faator,  oris, 
m.  Cic.  Qui  iqase)  favet  [alicui 
ou  alicui  reij.  Cic  Aactor,  oris, 
m.  Cic.  (voy.  adhérent).  Etre  — 
de,  voy.  favoiiiser.  Fautrice, 
faatrix,  tricis,  f.  Ter.  Nep.  \\ 
(Spec.)  lin  un  sens  défavorable. 
—  de  troubles,  do  désordres, 
tarbse  ac  tamullâs  concitator. 
Cic 

fautif,  ive,  adj.  Sujet  à  être 
en  faute.  Voy.  faillible.  ^  Qui 
est  en  faute.  Qui  {qase]  peccat 
ou  delinquit.  Cic.  Qui  {qaxj  cal- 
pam committit  ou  in  se  aamit- 
tit.  Cic.  Voy.  coupable.  ||  (En 
pari,  des  choses.)  l'ïtiosiM,  a, 
um,  adj.  Cic.  Mendosus,  a,am, 
adj. Cic.  Corraplus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  corrapta  consaetado 
[•  habitude  de  langage  •].  Cic). 
Atalas,  a,  um,  adj.  Sen.(cf.  li- 
ber. Se».).  D'une  façon — ,men- 
dosë,  adv.  Cic  (cf.  m.  scribére. 
Cic.  mendosissimè  scriptam  es- 
te. Cic).  Vitiosi,  adv.  Cic.  (cf 
V.  concladére.  Cic). 

fauve,  adj.  Qui  est  d'un  jaune 
roux.  Fulvas,  a,  um.  adj.  Virg. 
Plin.  Couleur  —  et  Isubstan- 
tivt.)  le  — ,  faU-us  color.  Plin.  ' 


Il  (Vénerie.)  Les  bétes  —  et 
(subsiantivt.i  les —  (à  poil  fau- 
ve), cervi,  orum,  m.  pi.  des. 
Il  (P.  eit.)  Sabstantivt.  Les 
grands  — ,  les  —  (les  animau\ 
féroces  de  couleur  fauve),  (ersf, 
arum,  f.  pi.  Cic.  Vu  — ,  fera 
bcstia  ou  (abs. )  bestia.  Cic.  ou 
siinpl.  fera,  ne,  f.  Cic. 

fauvette,  s.  I".  Nom  d'une  espèce 
d'ois-aux.  Motacilla  carrâca. 
Linn. 

1.  faux,  fausse,  adj.  et  s.  m. 
Qui  n'est  p.is  vrai  et  ce  qui  n'est 
pas  vrai.  1  Adj.  Qui  nVst  pas 
vrai.  Il  (Par  erreur.)  Falsus, 
a.  uni,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  opi- 
nio.  Cic.  jadiriam.  Cic.  saspi- 
cio.  Cic.  nuntius.  Cic  crimen. 
Cic.  falsis  rumoribus.  Cses.  [li. 
G.  VÎ,  20,  2].  ouœ  qaidem  ejo 
aut  omnino  falsa  aat  certe  mi- 
nora opinione  esse  confido.Cees. 
[B.C.  11,31,5]';  vanus,  a,  uxn, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  v.  sermo 
[-  f.  nouvelle  -].  Liv.);  inanis. 

e,  adj.  C^ic.  etc.  (ex.  :  runvor 
inanis.  Cic).  11  est  —  que..., 
falsam  est  (avec  l'Aco.  et  l'Inf.). 
Cic.  C'est  faux  !  falso  !  Ter. 
I  Andr.  505).  Cic.  (Ûf)-.  III ,  18,  T3). 
Xep.  (Aie.  9,  1).  Il  (Par  trom- 
perie.) Falsus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.  :  f.  testimoniam. 
Liv.  par  ext.  f.  testis,  index. 
Cic).  —  serment,  perjariam, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (cf.  perjario 
se  obstringëre.  Liv.).  Faire  un 
—  serment,  pejerâre.  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  p.  conceptis  ver- 
bis.  Cic.  apertè.  Sen.).  1  Qui 
n'est  pas  réel.  ||  Qui  n'a  d'une 
chose  que  l'apparence.  Simu- 
latus,  a,  um,  part.  Cic.  etc. 
(ex.  :  lacrimœ.  Liv.  amicltia. 
Nep.  sedalitas.  Cic);  assimu- 
latus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  veras,  ex.  :  fumilia- 
ritas.  Cic.  specics  qasedam  vir- 
tatis  assimulatœ.  Cic.  m.alta 
alla  ejasdem  generis,  alla  vera, 
alia  assimalata.  Liv.V.  com- 
menticius,  a,  um,  adj.  cic. 
lex.  :  dii  c.  et  (icti.  Cic.  ficta  et 
c.  fabula.  Cic);  ûctus,  a,  um, 
part.  Cic,  etc.  (ex.  :  gemmx 
lictse  [■  pierres  fausses  '].  Plin. 
au  fig.  jîotiw  dolor.  Cic.)  ;  tal- 
SUS,  a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (ox.: 

f.  pondéra.  Liv.  ou  plutôt  pon- 
déra iniqaa.  Liv.  cf.  iniqaa 
pondéra  adliibëre.  Liv.  au  fig. 
gaadia  falsa.  Virg.  f.  bona,. 
i>en.);  fucatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (opp.  à  sinceras,  ex.  : 
f.  nitor  [u  faux  brillant,  f. 
éclat  '].  Cic.  n.  pi.  subst.  om- 
nia  facata  et  simulata  a  since- 
ris  atqae  veris  secernére.  Cic. 
[am.  25,  95]j;  fucosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  amicitia. 
Cic);  inanis.  e,  adj.  Cic.  (ex.: 
Sfes  inanis.  Cic).  —  attaque, 
comminatio  ,  onis,  S.  Liv. 
'.X.VXIV,  i0,2).  vanseminse.  Liv. 
(cf.  intentis  Etruscis  ad  vanas 
a  certo  periculo  minas.  £.ii'.[IV, 
2S,  CJj.  —    attaque   contre   une 


ville,  comminanda  oppagnalin, 
Liv.[\\\l,  26,  6;  .\LII,  7,  5). 
Fabius  lit  une —  att:ique  de  ce 
Coté,  ab  ea  parte  Fabius  oppa- 
gnationen\  ostendit.  Liv.  (IV, 
59,  ij.  —  air,  —  apparence, 
species,  ei,  f.  Cic  etc.  (cf.  spe- 
cies  fictne  simulationis.  Cic). 
simalatio,  onis.  (.  Cic.  (voy. 
siMULATio.N.  feinte),  jl  Qui  prend 
pour  tromper  l'apparence  d'une 
chose.  Falsus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  [ex.  :  f.  Cxsaris  commen- 
tarii.  Cic.  (alsx  et  corrupf.v  lit- 
ter.v  [•  documents  -J.C'ic.  dcna- 
rias  falsas  [opp.  *  veras].  Plin. 
li.sum.  Cic.\;  adulterinus,  a, 
um,  adj,  Plaut.  Cic.  (ex.:  sj/m- 
bolas  [•  faux  cacliet  •].  Plaat. 
nammus  [opp.  à  bonus].  Cic. 
denarias  [opp.  a  férus].  Plin. 
signam  [■•  signature  ■).  Cic  cla- 
vis  [opp.  k  vera].  Sali,  statera. 
Cic  Aag.);  fallax,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  species  fallax.  Liv.  virtu- 
tis  fallax  imitatio  (•  faux  sem- 
blant de  vertu  •].  Cic):  alie- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
libellas  sab  alieno  nomine  ede- 
re.  Suet.  alienis  capillis  ati. 
Plin.  cf.  dentés  empti  [-  des 
dents  achetées,  c.-à-rf.  fausses»]. 
Mart.).  Il  (P.  ext.)  En  pari,  des 
personnes.  Un  —  ami,  homo  gui 
amicitiam  simulât.  Cic.  Un  — 
Néron,  falsas  Nero.  Tac  Un  — 
Gracchus,  insitivus  Gracchus. 
Cic.  Un  —  prince,  regise  stirpis 
originem  menliens.  Curt.  || 
(Absol.)  Qui  affecte  des  seati- 
ments  qu'il  n'.i  pas.  Falsus, 
a,  um,  adj.  Plaat.  Ter.  .Sa/i. 
(no  se  trouve  pas  chez  Cic); 
fallax,  adj .  Cic.  etc.  (  voy.  trom- 
peur ;  perfide);  fraudulen- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
fourbe,  trompeur).  1  Qui  n'eit 
pas  exact.  Falsus,  a,  um,  adj. 
Cic. etc.(eï..-  ad  te  falsum  scrip- 
seram  de...  Cic.  voy.  ine.xact); 
ma  jus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ov.;  maias  i/ersus[- vers  faux  "j. 
Cic).  Voix  — ,  vox  absona  ou 
absurda.  Cic.  Ceux  qui  ont  la 
voix  — ,  foce  absoni.  Cic.  Chan- 
ter —  (adv.),  absurde  oanère. 
Cic.  ditsonam  qaiddam  canëre. 
Plin.  j.  Il  (P.  ext.).  Qui  n'est 
pas  dans  la  direction  juste. 
Pravus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ox.:  pravum  consiliam  [•  faux 
calcul  >J.  Phsed.  pravae  mentis 
liomo.  Liv.  prai'as  [•  qui  a  l'es- 
prit f.  •]  vir.  Sen.)  ;  perver- 
sus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  aapientia  Tuberonis. 
Cic  recti  verecandia.  Sen.  n. 
subit,  ratio  in  perversam  sol- 
iers.  .b'en.  (vit,  beat.  5,  2]).  Un 
—  pas,  lapsus,  ûs,  m.  Cic. 
prolapsio,  onis,  f.  Cic.  Faire  — 
route,  declinàre  de  via.  Cic. 
Fig.  Etre  dans  une  —  position, 
voy.  équivoque.  Faire  une  — 
dcniarche,  voy.  démarche.  || 
(Loc.  adv.)  A  faux,  frustra, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  frustra  mit- 
tëre  manum  [-  frapper  à  faux»]. 


Sen.\.  Purtor  à  —,  ahire  in  va- 
num.  Scn.  Toute  l'accusation 
111'  portait  pas  a  — ,  ncc  tutu 
rx  vano  criminatio  crut.  I.iv. 
Tire  totam  crimcn  [tdsiim  erat. 
tic.  Il  Fig.  A  —,  /aiso,  ailv. 
'  ic.  etc.  (ex.:  [.  suspioari.  l'cr. 
lerbum  conÇcrre  in  aliqiicm. 
Cic);  perperam,  ailv.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  ructa,  ex.  :  jadicàr,;. 
Cic.  intcrprctari.  Sen.);  per- 
verse, adv.  Cic.  etc.  (ox.  ;  p. 
interpretari.  Cic.  p.  ati  deoram 
bene^cio.  Cic).  ^  S  m.  Ce  qui 
n'est  pas  vrai.  FBlsum,  J,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vera  et  (alaa  [ou 
a  (alsis]  dijadicâre.  Cic.  [Je 
Or.  Il,  3S,  157],  vera  cam  fal- 
sis  confundére.  Cic.  [Ac.  II,  19. 
61J1.  Il  (1'.  oxt.)  Ce  qui  n'est  pas 
vraisemblable.  Voy.  i.nvraisem- 
BLADLE.  1  Ce  qui  n'est  pas  réel. 
Falsum,  i,  n.  Qaint.  Tac.  (ex.: 
lalsam  {acéré  ou  committcrc 
[•  l'aire  un  fau.x  ••].  Jet.  falsi 
dumnatus.  Tac).  Des  faux  en 
écritures,  (al$se  et  corraptx  lit- 
terse.  Cic.  S'inscrire  eu  faux, 
caasam  (alsi  alicui  inferre.  Jet. 
tabulas  accasàre.  Cic.  Fii;.  S'ins- 
crire en  — ,  infitiari,  dép.  tr. 
Cic.  Voy.  NIER. 

2.  faux,  s.  f.  Instrument  qui 
sert  A  couppr  les  fourrages,  les 
céréales.  Fa.lx,  cis  (gén.  plur. 
fdciam),  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  f. 
l'enaria.  Cato.  niessoria.  Pall. 
immissi  cam  (alcibus  multi 
pargarant  et  aperaerant  lo- 
cam.  Cic).  Fabricant  de  — , 
falcarias,  ii,  m.  Cic.  (Cat.  I,  S; 
Sull.  18,  53).  Courbé  en  l'orme 
de  — ,  falcatas,  a,  am,  adj.l'iry. 
Oi'.  Il  (P.  ext.)  Lame  de  fer 
dont  on  armait  les  chars  de 
guerre.  Faix,  cis,  f.  Lacr.  Gell. 
Armé,  pourvu  de  — ,  (alcatas, 
a,  um,  adj .  Liv.  (cf.  (.  qiiadri- 
gse.  I.iv.  (alcati  carras.  Cart.). 
Le  dieu  qui  porto  une  faux, 
armé  de  la  —  (le  Temps),  fal- 
cift;r  senex  ou  deus.  il/art. 

faux -fuyant,  s.  m.  Arch. 
(Chasse.)  Chemin  détourné  par 
lequel  s'échappe  le  gibier.  E.yi- 
tas,  ûs,  m.  Phsed.  (ox.:  dam pa- 
icntes  exitas  notas  pétant. 
PUaed.).  l(Fis-)  Moyen  détourné 
pour  éviter  de  répoudre.  Dever- 
ticaiam,  »,  n.  Cic.  Quini.  (cf.  ad 
elo  /aendi  qasedam  deverticala 
confagére...  Quint.).  Latebra, 
œ,  f.  Cic.  (cf.  qaserëre  latebram 
perjario.  Cic.  latebram  habêre. 
Cic).  Tergiversatio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  t.  et  mora.  Cic).  User  de 
— ,  tergiversari,  dép.  intr.  Cic. 
User  de  —  pour  ne  pas  tenir  sa 
parole,  ambages  (allendae  fidei 
exqairére,    Liv.    Voy.    détour, 

ÉCHAPPATOIRE. 

faux-saunage.  Voy.  saunage. 

faux-saunier.  Voy.  saunier. 

faveur,  s.  f.  Disposition  à  ac- 
corder un  avantage  à  qqn  de 
préférence  aux  autres.  FavoT, 
oris,  m.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.,  (a- 
vor  hominam.  Liv.  popali.  Cic. 
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plrbis.  Liv.  favor  in  aliqur.m. 
Liv.  [KLV.  31,  3].  Tac.  [Arin. 
.\V,  ltS\.  si  dacis  consilia  favor 
sabsecutas  militam  esset.  Liv. 
f.  militaris.  Liv.  cpit.  Cart. 
nataralis.Quint.pruvas.Phrrd. 
in  gratiam  et  favorem  nohili- 
tatis  venire.  Sali,  favorem  ali- 
cai  conciliàre.  Liv.)  ;  gratia, 
se,  f.  Plaat.  Ter.  Cic.  {•  faveur 
que  l'on  témoigne  »,  ex.:  alicui 
gratiam  d'ire.  Ter.  ou  faccre 
[-  accorder  ■•].  Plaat.  gratiam 
dicendi  facëre.  Liv.  in  gratiam 
alicujas.  Liv.  alicajus  gratià. 
Cic;  •  faveur  dont  on  est  l'ob- 
jet ",  ex.  :  gr.  popularis.  Cic. 
gratiam  alicajus  sibi  conciliàre 
ou  colligëre.  Cic.  gratiam 
[maiinam.  summam]  inire.Cic. 
gratiam  inire  ab  aliqao.  Cic. 
apad  aliqaem  ou  ad  aliqaem. 
Liv.  ou  alicuj'as.  Cart.  qaia 
plares  ineunlar  gratix  [•  parce 
que  cela  vous  met  en  faveur 
auprès  d'un  plus  grand  nom- 
bre >).  Cic.  in  gratià,  in  ma- 
.vimâ  gratià  esse  apad  omnes. 
Cic.  se  in  gratià  poncre  apad 
aliijaem.  Cic.  gratiam  qnvrëre. 
Cic.  sequi.  Cxs.);  gratiScatio, 
onis  (-  le  fait  d'accorder  une 
faveur  -),  f.  Cic;ox.  :  in  imbe- 
cillitate  gratificationem  et  be- 
nevolentiam  ponitis.  Cic.  [S. 
D.  I,  W,  122]);  indulgentia, 
33.  f.  Liv.  Curt.  (ex.:  indulgen- 
tia fortunée.  Vell.  [11,  1,  il. 
Sen.  [vit.  beat.  16,  35].  indul- 
gentia fortanae  abati.  Cart.  abs. 
indulgentia  [-  la  faveur  du 
prince  •].  Suet.  [Vit.  5]);  stu- 
dium,  li,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  qaod 
stadiam  secam  attalit  [•  avec 
quelle  faveur  il  fut  accueilli!  "]. 
Cic.  adhibêre  stadiam  et  aures 
[«  la  faveur  de  votre  ou  de  leur 
attention  >].  Cic  [cf.  .Arch.  3,  5; 
Cluent.  2ii,  66j.  stadiam  ac  fa- 
vorem populi  aacapari.  Flor. 
haad  dabiam  erga  Flavianas 
partes  stadiam  addidit  [•  le 
départ  de  Vitellius  donna  au 
parti  Flavien  une  faveur  décla- 
rée -.J.  Tac);  pax,  pacis,  f. 
Cic.  etc.  {ex.  :  pacem.  ah  .-Escala" 
pio  petëre.  Plaut.  ab  Jove  ce- 
terisqae  dis  pacem  ac  veniam 
peto.  Cic.  pacem  veniamqae 
precata  deoram.  Liv.  jassi  pa- 
cem deam  exposcére.  Liv.  dia 
non  impetrata pax  deam.  Liv.); 
venia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  si 
pax  veniaqae  ab  dis  impetrata 
esset.  Liv.  voy.  le  précéd.j;  be- 
nevolentia.  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
parère  sibi  benevolentiam 
[»  prévenir  en  sa  faveur  '].Cic. 
voy.  bienveillance,  BONTÉ).  Let- 
tre de  —  (arch.),  voy.RECO.MMAN- 
DATION.  Donner  par  — ,  grati- 
(icari,  dép.  tr.  Cic  (cf.  nimis 
in  gratificando  jareliber['  trop 
porté  à  sacrifier  le  droit  à  la 
faveur  •].  Cic).  Donné  par  — , 
gratiosus,  a,  um,  adj.  Liv. 
(ex.  :  missio.  Liv.  sententia 
[<■  jugement  rendu  par  faveur  ■•]. 
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Jet.).  Qui  est  en  —,  gratiosus, 
a.  um.  adj.  Cic.  (ex.:  non  gra- 
tiosior  qaam...  Cic.  cives  gra- 
tiosissimi.  Cic.  splendidi  Uo- 
mines  et  aliis  prietoribus  '/ra- 
tiosi.  Cic.  [Vorr.  II,  3,  1.'.,  37]. 
gratiosus  apad  aliquem.  Cjc. 
[ûir.  III,  U,  58].  gr.  in  sua 
tribu.  Cic  in  provincia.  Cic). 
Il  (Loc.  adv.)  Kn  —  de,  gratià. 
abl.  adv.  Cic.  (ex.  :  a£  ipsas 
bestias  Itominum  gratià  gene- 
ratas  esse  videamas.  Cic.  [N. 
D.  II,  63,  158])  ;  pro,  prèp.  [av. 
lAbl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  hoc  non 
modo  non  pro  me,  sed  contr.i 
me  est  potias.  Cic.  sive  illud 
pro  plèbe  sive  contra  plebem 
est.  Liv.  metao  enim  ne  scélé- 
rate dicam  in  te  qaod  pro  Mi~ 
lone  dicam  piê.  Cic);  secun- 
dum,  prép.  (av.  l'Ace.l.  Cic. 
Jet.  (dans  cert.  express,  jurid., 
ox.:  secunciom  causam  nost"am. 
Cic.  pontifices  secunduTU  se  de- 
crevisse  [«•  avaient  décidé  en  sa 
faveur  "J.  Cic  secundum  eam 
[partem)  litem  dare.  Cic.  vin- 
dicias  dare  secandam  liberta- 
tem.  Liv.).  Disposer  qqn  en  sa 
— ,  aliqaem  propitiam  facëre 
ou  reddére.  Plaat.  (cf.  hune 
propitiam  sperant,  illam  ira- 
tam  putant.  Cic).  ^  Avantage 
qu-3  l'on  accorde  à  qqn  do  pi'é- 
feri?noo  à  un  autre.  Favor, 
oris,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  am- 
plecti  aliqaem  favore.  Liv.  au- 
ra favoris  popalaris.  Liv.  [XXII, 
26,  it];  favor  peut  être  qqf. 
remplacé  par  une  métaphore 
avec  aara  ou  ventas;  cf.  aura 
popalaris.  Cic.  [har.  18,  JiS]  aa- 
ram  popularem  capture.  Liv. 
[III,  33,  1].  ventam  popularem 
[in  aliqua  re)  quserëre.  Cic. 
[Cluent.  A7, 130]);  beneScium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  beneficiam 
dare  [»  accorder  •]  alicui.  Cic 
conferre  in  aliquem.  Cic.  be- 
neficio  alicajus  rei  [«  à  la  fa- 
veur de  qqch.  ■■].  Cic.  Cœs.  be- 
neficio  [•  par  faveur  -]  ordines 
["  le  grade  de  centurion  -J 
consecatas.  Hirt.);  donum.  i, 
n.  Cic.  etc.  (ox.  :  deorum  dono. 
Cic.);mtinus,  eris.  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  deorum  niunere.  Cic.  mu- 
nere  dominoram.  Sali.);  prse- 
mium,  îi,  n.  Cic  etc.  lex.  : 
OTixnia  prxmia  donaque  fortu- 
nse.  Cic  licebat  celerius  legis 
uti  prsemio.  Cic.)  ;  venia,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  veniam  dicendi 
ante  alios  e.rposcëre.  Tac.  [ann.  i 
XII,  6].  dedi  veniam  homini  ! 
impadenter  petenti,  at...  Cic] 
datar  hsec  venia  antiqaitati,  ' 
at...  Liv.);  gratiScatio,  onis, 
f.  Cic  (ex.  :  Sullana  gratificatio 
['  les  faveurs  accordées  par  Sy  lia 
à  ses  soldats  ■]  reprehensa.  Cic. 
[.Mur.  20,  i2]).  Profiter  des  — 
de  la  fortune,  occasione  et  be- 
neficio  fortunse  uti.  Cxs.  (B.  C. 
I,  M,  7).  Il  (P.  ext.)  Avantage 
que  l'on  accorde  &  qqn.  Voy, 
avantage.    La   —  des  circoas- 


888  FAV 

tances,  tampons  opporlanitas. 
Lies.  (B.  C.  Il,  34,  i).  La  —  du 
moment,  oroasto  temporit.Crs. 
(B.  C.  lU,  79.  1)  ou  iabs.l  occa- 
sio.  Lii:  (XXV,  38,  13;  18>.  || 
(Z.OC.  adi- }  En  —  de,  c.-à-d.  eu 
considération  de,  voy.  considé- 
ration. A  la  —  de'  et  (arcli.) 
sous  la  —  de,  en  —  de,  c.-à-d. 
en  profilant  de,  per,  prép.  (av. 
l'Ace.),  tir.  etc.  ivov.  [par  le] 
HOTES  (dp].  GRACE  [à]l.^  Eclisr- 
pe,  ruban  donné  par  uno  dame 
â  son  chevalier.  Voy.  éciiARPE. 
Il  (P.ext.)  Ruban  léger  et  étroit. 

Voy.    RUBAN. 

favorable  (lat.  fai-orabilis 
[•  qui  est  on  faveur  -  ef  *  qui 
concilie  la  faveur  •].  Val.-Mit-r. 
Quint.  Tac.  Plin.f.),  adj.  Dis- 
posé en  faveur  de  qqn.  Ami- 
CUS.  a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
homines  sibi  conciliâre  amicio- 
res.  Cic.  caasx  [■  à  un  parti  -] 
amicissimas.  Cic);  benigous. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
qao  nti  benigno.  Cic.  homines 
benefi<'i  et  benigni.  Cic);  be- 
nevolus,  a,  um,  adj.  Cic. (voy. 
bienveillant);  prœsens,  adj. 
Cil--  l'irj.  (e.v.:  pr.  deas.  Cic.^; 
felix.  adj.  Vîrg.  (ex.  :  sis  felLx 
tuis.'Virg.);  propitius,  a,  um, 
adj.  Cir.  etc.  (ex.  :  propitii  dii 
fopp.  à  ira<i] .  Cic.  propitios 
habêre  principes  [opp.  à  iratos 
habêre].  Plin.  /.);  propensus. 
a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pr. 
ad  ou  in  ali'iaid.  Cic.  propen- 
sior  benignitas  esse  debebit  in 
calamitosos.  Cic.  [ûff.  II,  18, 
62]1;  prolixus,  a,  um,  {•■  gé- 
néreux, complaisant,  favora- 
ble •  !,  adj.  Cic.  tox.  :  prolixior 
in  Pompejam.  Cic);  secun- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  lex.: 
tecunda  voluntas  contionis. 
Cic.  secundo  populo. Cic.];  stu- 
diosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  stadiosas  mei.  Cic.  alterius 
partis.  Saet.)  ;  suus,  a,  um, 
(pr.  •  qui  lui  «st  acquis  •  d'où 
•  favorable  ■],  adj.  Cic.  Nep. 
(ex  :  ntebalar  populo  lao.  Cic. 
plares  saos  reddiderat  (•  il  s'é- 
tait rendu  favorables  ■•].  Nep.). 
Etro  — ,  /avère,  intr.  Cïc.  etc. 
's'f'pp.  â  alicui  invidêre,  alicui 
infeslam  esse,  aliqaem  ini-isam 
habêre,  aliqaem  odisse,  alicui 
adversari,  ex.  :  qui  diligebant 
hanc,  illi  (avebant.  Cic.  favëre 
et  capëre  llelvetiis.  des.  popu- 
laret  Polysperchonti  (aiebant, 
optimales  cam  Cassandro  sen- 
liebant.  Nep.  (av.  nobilifati. 
Cic.  (.  Sullanis  partibas.  Nep. 
faveo  orationi  tase  [  •  jo  pr<>to 
une  oreill')  favorablo  à  tes  pa- 
roles •].  /-if.  absol.  dii  faveant. 
Cart.  favenlihus  diis.  Saet. 
maltitado  audiens  favet,  odit. 
Cic.  scmper  dignitutis  iniquus 
judex  est  qui  aat  invidet  aut 
f'xvet.  Cic);  studëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  alicui.  Cic.  alicujaa 
rebut.  Nep.  partes,  qaibus  illi 
êtadent.    Cornif.    abfol.    Sali. 
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[Çat.  51,  1.S]1;  fovére.  tr.  Liv. 
J'ac.  (ex.  :  f.  voluntatem  pa- 
<rum.  Liv.  alias  partes.  Lii-.K 
T  Qui  est  à  l'avantace  de  qqn. 
jSquus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  quod  a-quum  sit  in  Qainc- 
tium.  Cic  locum  se  leqaum 
ad  dimicandam  dédisse.  C^es. 
etsi  non  irqaum  locum  lidebai 
sais.  Neç.  et  loco  et  tcmporc 
xqao.  Cars,  ut  quihus  locus 
a-quior  esset.  iii-.i;  bonus,  a, 
um,  adj.  Plaut.  Ûic.  l.iv.  (ex.: 
nantii  boni.  Plaut.  bona  de 
Domitio,  prœclara  de  Afranio 
fuma  est.  Cic.  bona  initia,  mali 
eientus.  Sali,  bonx  res  [  •  cir- 
constances .].  Plaut.  Cic.  Liv. 
res  et  fortunée  tuse...  qase  qui- 
dem  cotidie  faciliores  mihi  et 
meliores  videntur.  Cic.  auspi- 
rium  bonam.Cic.  qaod  bonum, 
faastam,  felijc  (ortunatumque 
sit!  Cic);  comtnodus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  si  comnxodius 
anni  tempos  esset.  Cic);  /a- 
cilis,  e,  adj.  Cic  Sen.  (ex.  :  fa- 
cilis  occasio.  Sen.  [ben.  III,  1, 
3;);  faustus,  a.  um,  adj.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  faastum  omen.  Liv. 
dies  faustas  alicui.  Cic.];  felix, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  quod  tibi 
mihique  sit  felix!  Liv.);  ido- 
neus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  idonea  tempestat  ad  na~ 
vigandum.  Cic.  idoneum  anni 
tcmpus.  Cic.  locus  idoneus. 
Cpes.  tempos  idoneam,  locus 
opportunas  captas  ad  eam  rem. 
Cic.);^  opportunus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  locus  op- 
portunus. Sali.  l.  opportunas 
atque  idoneus.Cic  opportunum 
tempus.  Cic.  setas  opportanis- 
sima.  Cic.  nihil  ne  tempore 
quidem  ipso  opportanius  acci- 
dére  vidi.  Cic);  prosper,  era, 
erum.  a<lj.  Cic.  etc.  (e.x.:pro5- 
pera  (ortuna.  Cic.  cam  pros- 
péra [lalu  (ortanœ  atimar.Cic); 
secundus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.;  venti  sccundi.  Cic.  se- 
cundis  auribus  accipCre  aliqaid. 
Liv.  auspicia  secundo  evene- 
rant.  Cic.  leges  secunditsimx 
plebi.  Liv.  secundam  prœliam. 
Cses.iecundiore  equitum  prœlio 
nostris.  Cxs.  [B.  G.  II,  'J,  2],  et 
ventum  et  sestum  uno  tempore 
naclus  secandum.  Cses.  [li.  G. 
IV,  23,  6].  piurima  seconda 
proelia  facëre.  Cses.  si  non  om- 
nia  codèrent  secundo.  Cses.  si 
qui  in  bello  omnes  secandos 
rerum  proventus  exspectent. 
Cœs.  [B.  G.  VU,  29,  3]);  suus, 
a,  um,  {pr.  -  qui  est  avatita- 
tjoux  pour  lui  •,  d'où  •  favora- 
ble .  ,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  sestu 
tuo  Locros  trajecit.  Liv.  primo 
varia  fortonù,  mox  pugnavit 
suû.  Vell.  suo  loco  pugnom  fa- 
cëre. Sali.  cf.  Cxs.  tu.  G.  V,  50, 
3;  B.  C.  I,  (;i,  U;  III,  il,  S;  hU, 
0;  8A,  2;  lÛ'J,  2].  soo  maxime 
tempore  atque  aliéna  hostibus 
bellum  incipêre.  Liv.);  noster, 
tra,  trum  {pr,  >  qui  est  avaa- , 
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tageux  pour  nous  •),  adj.  Liv" 
etc.  (ex.:  nostris  lacis  [•  sur  un 
terrain  qui  nous  était  f.  •]  la- 
borayinxus.  Liv.);  tuas,  a,  um 
(•  qui  est  avantageux  pour  toi .), 
adj.  Liv.  (ex.:  tempore  tuo  pu- 
gnasti.  Liv.). 

favorablement,  adv.  D'une 
manière  favorablo.  Benevoli, 
adv.  Cic.  .-Imicè,  adv.  Cic.  (cf. 
audiri,  respondcre.Cic).  Beni- 
gnf,  adv.  Cic.  (cf.  6.  audiri. 
Cic).  Foastê,  adv.  Cic  Pros- 
péré, adv.  Cic.  Voy.  favoradle. 
favori,  ite,  adj.  et  s.  m.  et  f. 
il  Adj.  Qui  est  l'objet  de  la 
prédilection  de  qqn.  Dileclissi- 
mus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  ali- 
cui dilect.  Cic).  Acceptissimu», 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf. uiicui.  Cic). 
Gratiosissimus,  a,um,  adj.  Cic. 
(cf.  jr.  alicui  ou  upad  aliqaem. 
Cic).  Gratissimus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  gr.  alicui.  Cic).  En- 
fant — ,  /de/icia?  patris  (ou  ma- 
tris^.  Cic.  Plin.  j.  Le  séjour  — 
de  qqn,  delicix  alicajas.  Cic. 
Etude  — ,  studium  prsecipaam. 
Cic.  1  S.  m.  et  f.  Obji't  de  la 
prédilection  de  qqn.  Amor  ou 
amores.  Cic.  Delicise  ou  amo- 
res  et  delicise  alicujas.  Cic.  Etre 
le  —  do  sa  mère,  a  matre  plus 
amari.  Cic.  Etre  lo  —  du  peu- 
ple, popularibus  gratam  accep- 
tomque  esse.  Cic.  Il  était  le  — 
du  peuple,  populo  prx  ceteris 
gratus  acceplusque  fait.  Cic. 
nemo  populo  ou  multitadini 
carior  fuit.  Cic.  1  ^Spéc.)  Un 
—  (qui  jouit  de  la  faveur  d'une 
personne  et  spéc.  d'un  souve- 
rain),/lomojratiosus  apud  ali- 
qaem. Cic.  ou  simpl.  gralio- 
sas,  i,  m.  Cic  (Mur.  3,  7).  Etre 
lo—  de  qqn,  graliâ  alicujus  (lo- 
rêre  ou  multiim  valëre  gratiâ 
apud aliquem .  Cic.  Los  —  (d'un 
prince),  dilecti,  orum,  m.  pi. 
Siiet.  Etre  le  —  d'un  prince,  in 
intima  principis  (amiliaritale 
versari.  Saet.  ||  (Spéc.)  La  fa- 
vorite (la  maîtresse  d'un  sou- 
verain). Voy.  MAITRESSE.  || 
Spéc.  Kig.  Un  —  de  la  fortune, 
is  qoem  fortana  fovet  ou  ad- 
javot  ou  complexa  est.  Cic 
(am.  15,  5;.).  fortanm  (iHos. 
//or.  ou  aliimnus.  Plin.  Un  — 
dos  Muscs,  Musis  amicas.  Virg. 
1  6".  m.  —  (touffe  do  barbe  qui 
encadre  les  joues).  —  naissants, 
lanago  prima.  A. 
favoriser,  v.  tr.  Agir  en  fa- 
veur do  qqn  et  (par  oxt.)  aidor 
au  dévoloppiiment,  au  succès 
(do  qqch.).  jPavêre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  favëre  nobilitati.  Cic. 
(nv.  soit.  Cic.  Sullanis  parti- 
bas.  Nep.  favëre  enim  pietati 
fiteiqoe  daos.  Liv.  favëre  ali- 
rujus  industrise gtori.vqae.  Cic. 
(.  Catilina-  inceplis.  Sali.);  fo- 
vére, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  ali- 
qaem. Liv.  fovère  ac  tollére 
aliqaem.  Tac  sustinère  ac  fa- 
vëre aliqaem.  Cic.  cf.  graiià  et 
aoctoritale  suà  stutentûre  ali 


qnem.  Cic);  gratiRcari,  dép. 
ir.  Cic.  etc.  (ox.;  alicai.  Cic. 
alicujas  odiis.  l'ac.  gr.  pro 
aliqiw.  Liv.};  indulgcre,  intr. 
<Jic.  etc.  (ox.;  nihil  [.  on  rien  •] 
'lis  indalsit  aU  Antoniam  vio- 
landum.  Nep.  ardori  alicaj'as. 
Liv.);  juvâre.  tr.  Cic.  etc.  'ox.: 
u/ûyut'/n  in  aliqai'i  rc.  Cic  au- 
dentes  fortana  Javat.  Virg. 
quas  opr»  sua  lirtas  et  dii  ju- 
vent!  Liv.  Titianum  et  Ceisam 
no.v  ^aiit.  'l'ac.  juvante  dco  ou 
diis  javantibas.  Cic.  diia  bcnc 
juvantibus.  Cic.)  ;  adjuvàre, 
tr.  Ter.  Cic.  (ox.;  adj.  aliquem 
in  aliquci  re.  Cic.  (ortuna  for- 
tes adjiivat.  Cic.  [Tusc.  II,  />,!  1  ]. 
Liv.  [VIII,  29,  5;  .\XX1V,  -iV, 
U].  Plin.j.  [op.  VI,  lu,  II).  avec 
ad  :  (/iLani  ad  rem  miUtam  /la- 
militas  navinm  mljuvit.  Cxs. 
absol.  solitudo  aliqaid  adjuvat. 
Cic.)  ;  Btnplecli,  dép.  ii-.  Cic. 
(ex.:  aliquem  favore.  Cic]  ; 
complecii,  dép.  tr.  Cic.  (ex.: 
q nos  fortana  complexa  est.  Cic. 
c.  aliqaen\  summâ  benevolen- 
tià.  Cic.  aliqaen\  hcn-'ficio.  Cic. 
aliqaem  omnibus  stadiis  sais, 
laboribas,  vitx  i>criculis.  Cic); 
aspirâre  (fi?.  -  sout'tlor  dans 
les  voiles  •  d'oà  •.  favoriser  >), 
intr.  Cic.  etc.  (ox.  :  paidalam 
in  rébus  difficdlimis.  Uornif. 
aspiravit  ncmo  corani,  gui... 
Cic.  occapavi  te,  forluna,  om- 
nesque  aditas  tuos  interclusi, 
ut  ad  me  aspirâre  non  passes. 
Cic.  [Tusc.  V,  9,27].  aspirante 
(ortanâ.  Scn.  Curt.)  ;  adesse. 
intr.  Liv.  Tac.  (ox.:  adesse  ré- 
bus Romanis.  Liv.  armis  nos- 
tris.  Liv.  si  fortana  cœptis  af- 
faerit.  Tac);  secundàre,  tr. 
i'irg.  Propi  Tac.  Justin,  (poét. 
et  poster,  à  Aug.)  ;  obsecun- 
dàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  obs. 
alicui.  Cic.  ut  ejas  semper  vo- 
lantatibas...  venti  tempestates- 
qae  obsecandarint.  Cic.  [imp. 
Pomp.  10,  Jt8]  ;  suffragâri{pr. 
•  appuyer  do  son  suffrago  •  et 
[fig.]  •  favorisar  -),  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  suffr.  capiditati 
alicu^'us.  Cic.  sulj'ragante  for- 
tunâ.  Cic.  suffraijante  Thera- 
mene.A'ep.  si  tempas  suffraga- 
tnr.  Q!iin(.).  Celui  qui  favorise, 
fautoT,  oris,  m.  Cic.  (ex.:  f. 
bonoram,  nobilitatis.  Cic.);ad- 
jutor,  oris,  m.  Cic.  (ax.:  faa- 
torcni  et  adjaforcm  esse.  Cic. 
voy.  aide).  Colle  qui  — ,  fau- 
trîx,  triais,  f.  iVep.  (ex.:  na- 
turam  faatricem  liabcre  in  ali- 
qaâ  re.  Nep.);  adjutrix,  tri- 
cis,  f.  Ter.  Cic.  (ex.  :  esse  in 
peccato  adjutricem.  Ter.  voy. 
aide).  T  Gratllier  (qqn)  d'une 
faveur.  Gratiticari,  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  hoc,  nihil  [■  on 
ceci,  on  rien  "],  etc.  Cic.  qui, 
^  de  eo,  qund  ipsis  saperat  [•  de 
ce  qu'ils  ont  do  trop»],  aliis 
gratificari  volant.  Cic.  [Fin.  V, 

15,  ItH]).  Voy.  CRATIFIRR.  Favo- 

risés  par  la  tombée  de  la  nuit. 
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les  vaisseaux   purent    aborder, 

navcs     noctis     intcrvcntti    art 

terram   pervenarant.   Cxs.  (I!. 

G.  III,  15,  5). 

fayence  otc.  Voy.  faïence,  etc. 
féage,    s.  m.    (Féodal.)  Tcnuro 

l'n    fiof.  Prxdii    beneficiarii  ou 

feadi  possessio.  .-1. 
féal,  aie,  adj.(Ai'ch.)I''idolo  à  la 

foi  jurée.    Voy.    fidèlk.    ||    (!'. 

ext.)  Substantivt.  C'est  son  — , 

voy.      INTIME. 

fébricitant,       fébricitante, 

adj.  (Méd.)  Qui  a  la  liovro.  f'e- 
briritans,  antis,  p.  adj.  Sen. 
Siibstaiilivt.  Etro  un  — ,  une  — , 
fi-hri  laboràre.   Cels. 

fébrifuge  (lat.  post.  febrifu- 
rjia,  œ,  f.  Apul.  [horb.  3Ô1), 
adj.  (Médec.)  Qui  a  la  proprié- 
té do  combattre  la  fiovro.  Lc- 
xipurctos,  on  (.\cc.  plur.  us\ 
adj.  Plin.  (.\,\,  201).  Marc- 
Lmp.  [Medicamentum)  quod  fe- 
brim  discatit,  dcpellit.  Cels. 
Substantivt.  Etre  un — ,febrim 
levure,  abigcre,  discutëre.  Cels. 
drprllêre.  Plin. 

fébrile  (bas  lat.  febrilis),  adj. 
(Médec.)  Agité  par  la  fièvre. 
Voy.  FIÉVREUX.  Clialeur  — ,  ar- 
dor  febris.  Plin.  Mouvemnnts 
— ,  œstas  febrisqae.Cic.  AIToc- 
tions  — ,  valetudincs  febriam. 
Plin.  ]l  Fig.  Qui  manifeste 
uno  vivo  agitation.  Vehemens, 
adj.  Cic. Voy.  ardent,  vif.  Mou- 
vements, ardeur  — ,  quasi  qui- 
dam a'st us.  Cic. 

fécal,  aie,  adj.  (Médec.)  Qui 
appartient  aux  grosexcrémonts. 
Matières  —,  voy.  excrément. 

fèces  (lat.  fieces,  plur.  do  fxx], 
s.  f.  pi.  (Pliarm.)  Sédiment  qui 
resta  au  fond.  Fœx,  œcis,  f. 
Plin.  Voy.  pédiment.  ||  P.  ext. 
(Médec.)  Excréments.  Voy.  ce 
mot. 

fécial.  s.  m.  (Antiq.  rom.)  Mem- 
bre d'un  collese  do  prétreschar- 
gés  de  demander  satisfaction  au 
nom  du  peuple  romain,  etc.  Fe- 
tialis,  is,  m.  V'arr.  Liv.  Adjec- 
tivt.  Le  droit — ,fetialeJas.Cic. 
Liv. 

fécond,  onde,  adj.  Qui  a  la 
vertu  productrice.  |]  Qui  peut 
produire  des  enfants,  des  pe- 
tits, des  rejetons.  Fecundas,  a, 
um,  adj.  Cic.  \\  (P.  anal.)  Qui 
peut  donner  du  fruit  (en  pari, 
des  animaux  et  des  plantes). 
hy-uctuarias,  a,  um,  adj.  Varr. 
Plin.  (cf  f.  pars  vitis).  Col.  1  (P. 
ext.)  Qui  peut  fournir  d'abon- 
dantes récoltes.  Fecundus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  terra  fecun- 
dior.  Cic).  Fertilis,  e,  adj.  Cic. 
Ferax,  adj.  Cœs.  Ùber,  eris 
(Abl.  ordin.  uftere),  adj.  Cic. 
Opimus,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
FERTILE.  Rendre  — ,  voy.  fé- 
conder. Il  (P.  anal.)  En  pari, 
des  semences,  des  plantes.  Opi- 
mus, a,  um,  adj.  Plin,  (cf.  op. 
vilis.  Plin.).  Frugifer,  fera.fe- 
rum,  adj.  Coi.  (cf.  surcuJus. 
Col  ).  Vignes  — ,  aber  proven- 
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tus  vinearam.  Suet.  Trop  — , 
/u.rariosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Pluie  — ,  voy.  fécondant.  ^ 
(Fig.)  Abondant.  Fecundas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  injenium. 
Plin.).  Ferax,  adj.  Liv.  (cf. 
iocuJ  [•  sujet  •!  fi'racior.  Cic. 
illâ  .TState  quû  nulla  feracior 
virtatum  fait.  Liv.  ferax  ssecu- 
lum  bonis  artibus.  Plin.  j.). 
Fertilis,  e,  adj.  .^en.  (cf.  inge- 
niam  e.r  se  fertile.. Sen.).  Uber. 
éris,  adj.  Cic.  (ex.:  locas  nal- 
lus  feracior  in  eà  est  [philoso- 
pliia]  nec  aberior  qaam  de  of- 
ficiis.  Cic.  oratoram  eà  œtatc 
ul'errimus  erat.  'l'ac.  $ern\n 
plenior  et  aberior  ad  dicendum 
fait,  Cic.  nullâ  xtate  aberior 
oratoram  fétus  fait.  Cic).  Cette 
annén  a  été  féconde  on  poètes, 
magnum  proventum.  poetarum 
hic  annus  attulit.  Plin.  j.  —  eu 
ressources,  abundans  ingénia. 
Cic.  Esprit  très  — ,  ingéniant 
liTtissimum.  PUn.j.  ingenium 
lu.rarians.  Plin.  Uno  imagina- 
tion — ,  mira  ingenii  ubertas. 
Cic.  Un  écrivain  — ,  n\altarum 
libroram  scriptor.  Cic.  Mon  su- 
jet devient  — ,  crescit  mihima- 
teria.  Cic.  La  philosophie  —, 
(l'agi  f 'ira  philosophia.   Cic. 

fécondant,  ante,  adj.  Qui  fé- 
conde. Fecundas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Fertilis,  e,  adj.  Tibull.  (cf. 
Nilus.  Tibull.).  Genitabilis,  e, 
adj.  Varr.  Lucr.  Genitalis,  e, 
adj.  Tac. 

fécondation,  s.  f.  .action  do 
féconder.  Sem'inat'io,  onis,  i. 
Varr. 

féconder  (lat.  fecundâre.  Virif. 
Pall.),  tr.  Rendre  fécond.  — 
(uno  femelle).  Fecundum  (ou 
fecundam)  facëre.  Idin.  Fecun- 
ditatem  dure.  Plin.  Truie  fé- 
condée, piena  sas.  Cic  Etre — , 
gravescêre,  intr.  Plin.  ||  — 
(la  terra),  fecundam  reddère 
(soJum).  Cic.  fecanditatem  du- 
re [alicai  rei).  Plin.  lœtificâre, 
tr.  Cic.  maritâre,  tr.  Cic.  (cf. 
agros.  Cic).  I, a  terre  fécondée, 
terra  gravidata  seminibus.  Cic. 
Il  Fig.  —  (l'esprit),  aiiîrs  et 
accendëre  [ingenium).  Cic. 

fécondité,  s.  f.  Vertu  produc- 
trice. Il  Faculté  de  produi- 
re des  enfants,  des  petits.  Fe- 
cunditas.  atis.  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  mulirris.  Cic.  equaram 
Justin.).^  Propriété  de  fournir 
d'abondantes  récoltes.  Ferti- 
litas.  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  f. 
agroram.  Cic.  loci.  Cses.  terra 
nullanx  fertilitatem  habens. 
Qaint.)  ;  fecunditas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  terrse.  Auct.  b. 
IJispan.  terraram.  Plin.  j. 
aqaarum  inductionibus  terris 
fecanditatem  damus.  Cic)  ; 
ubertas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
agrorum.  Cic.  voy.  fertilité). 
1(Fig.)  Abondance.  Copis,  se, 
f.  Cic  (ex.:  Periclis  copia  et 
ubertas.  Cic.  materies  digna- 
(acultate    taâ  et   copia.    Cic, 
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cf.  hjce  tetiis  effmtit  hanc  eo- 
piam  [•  tt'lle  fut  la  fécondito 
do  c<j  siéoltf  •].  Cic.);  ubertas. 
atis.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  dicenJi, 
inganii.  Cic.).  Avec — ,  eopiosc, 
adv.  Cic. 

lécula  (lai.  farcufa,  diminutif 
do  fxjc,  fée  'S).  S.  f.  (T.  soiiMitif.^ 
Séaiiiieat  ainvlaoe  que  dépo- 
sant les  sucs  àd  cârtaino$  ma- 
ticrai  végétales,  etc.  Amylam, 
i.  II.  A. 

féciilence  (lat.post.fcecaitntia. 
.Huj.  Sid.),  s.  r.  ^T.  sciautir.) 
Etat  d'un  liquide  épais  qui  dé- 
posa. CrcLssamencum,  i,  n.  Col. 

Voy.       DÉl-ÔT,     SBDUIEST.      ||      (P. 

ext.)  La  —  des  humeurs,  hamor 
pinjuifsimas.  Th.  Prise. 

féculent,  ente,  adj.  (Pliarm.) 
Epais,  qui  dépose,  /•a'cu/entus, 
a,  um.  adj.  Col.  fxcinias  et 
fxcinus.  a,  am,  adj.  Col.  (III, 
2.  ÏU:  -MI,  1.7,  Cl. 

fédéral,  aie,  adj.  Qui  appar- 
lieDt  à  une  fédération  d'Etats. 
Socialis,e.  adj.  Cic.  etc.  (cf.  s. 
lex.  Liv.  (oedas.  Liv.  pdes.  LÀv. 
exerdtas.  Liv.  bellum.  Nep.]. 
Pacta  — ,  (œderis  pactam. 

fédéraliser,  v.  tr.  Orsaniser 
en  fédération.  Fœdere  jangère. 
Liv. 

fédératif.  ive,  adj.  Qui  sj  rap- 
porte à  une  fédération  d'Etats. 

Voy.    FKOhItAL. 

fédération  i  lat.  post.  (cederatio, 
proprt.  -  alliance  -.  Eccl.\  s.  f. 
Système  d'association  porma- 
oanta  d'Etats  particuliers  for- 
mant   un    seul    Etat   collectif. 

Vov.    CONFÉDKRATION. 

fédéré,  ée,  adj.  Qui  appartient 
à  une  fédération.  Ftederatas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Voy.  confé- 
déré. 

fée  (lat.  pop.  (ata  p.  class.  (a- 
tuaj,  s.  f.  Etre  fantastique 
qu'on  se  représente  comme  un 
être  d'un  pouvoir  surnaturel. 
Diva,  œ,  f.  Liv.  Conta  do  — ,  fa- 
bula. Cic.  Une  —  malfaisante, 
voy.  MAGiciE.N.NE.  La  —  Cara- 
bossa  (vieille  fée  bossue  ot  mé- 
chante), mania,  ae,  f.  Feat. 

féerie,  s.  f.  Monde  fantastique 
ou  fii4urent  les  fées.  Voy.  magie. 

féerique,  adj.  Qui  appartient 
au  monde  de  la  féerie.  Voy.  ha- 
ciQfE,  suiisATUREi,.  ||  Fig.  D'u- 
ne   beauté    merveilleuse.    Voy. 

ADMIIIABLE,    MERVEILLEUX. 

feindre,  v.  ir.  Donner  pour 
réelle  une  manière  d'être  dont 
on  prend  l'apparence.  Fingù- 
re,  tr.  Cic.  uic.  (ex.:  ttultitium. 
Saet.  gratiam  in  odio    Justin. 

f'.  6on08  ae  ac  libérales.  t>en. 
ben.  IV,  n  3].  valtat  ftcti  ai- 
malatigae.  Cic.);siinulâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  morfcuni.  (,ic. 
mortem.  Ter.  Cic.  simuluOat 
segram.  Liv.  aliad  agenles, 
aliud  simalantes.  Cic.  simulât 
se  segrolare.  Cic.  simulavit  se 
farvre.  Cic.  se  Tarentam  pro- 
fitai simulavit.  Cic.  manlre 
Us  bellam,  qaod  posilum  <tmu- 


letur.  Liv.  absol.  rton  svi  com- 
mcirfi  Cdusi'i  rimn/<ire.  Cic.  an 
part,  passe  simulatus  [opp.  ft 
i'«rus].Oic.  s.  ticpimœ.Liif.  imii- 
ci'fia.  Sep.  sedalitas.  Cic.  nec 
simalatum  quicquam  potest 
Cîse  diutarniim.  Cic.'i;  assi- 
tuulàre.  tr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
se  amicum,  se  (a'<um.  Ter.  me 
iiasimulem  insanire.  Plaat. 
souv.  au  p.irt.  assimalatus  [opp. 
:\  l'crus].  Cic.  assimalata  (ami- 
liaritas.  Cic.  virtas.  Cic.  malta 
ii/i  i  e/asdem  yencris,  alij  vera. 
alia  assimalata.  Liv.)  ;  dissi- 
tuulâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d. 
aiiguid.  Cic.  Liv.  absol.  non 
dissimulât  [  •  il  ne  se  f,<int  pas, 
c.-a-d.  il  ne  déduise  pas  ses 
sentiments  •].  Cic.  voy.  déci'i- 
SEn,  dissihulerV  Art  de  — ,  ar- 
tificiam  îimu/alionts.  Cic.  Pas- 
se maître  en  l'art  de — ,  cji/us- 
libet  rei  simalator  ac  dissimu- 
lator.  Sali,  arti^cio  simalatio- 
nis  eraditas.  Cic.  \\  (Arcli.' 
Keindre  à  oa  feindre  de  faire 
qqch.,  c.-à-d.  hésiter  k  faire 
qqcli.  Voy.  hésiter.  |j  iPar 
anal.)  Boiter  légèrement  (arch.). 
Voy.  BOITER.  1  Donner  pour 
vraie  (unecliose  qu'onimagine). 
FiDgére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ni- 
Itil  fingam,  nikit  dissimulem. 
Cic.  me,  quse  de  Plancio  dice- 
rem,  mentiri  et  temporis  causa 
fingëre.  Cic.  (.  alia  dissimalà- 
re  deconjaratione.  Sall.),con- 
Sngëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cri- 
men  incredibile.  Cic.  causas 
(atsas  ad  discordiam.  Ter.  cri- 
mina  in  aliquem.  Liv.  id  vos  a 
viro  optimo  cogitatum  esse 
confingitis.  Cic.  [Dej.  8,  16])  ; 
mentiri,  dép.  tr.  Liv.  (ex.:  m. 
auspicium. /.il'.).  D'une  manii'- 
re  feinte,  (ictê.  adv.  Cic.  ficté 
simalatëque.  Cic. 
feinte,  s.  f.  Acte  par  lequel  on 
donne  pour  réelle  une  manière 
d'être  dont  on  prend  l'app.-i- 
rence.  Simulatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  (allax  imitatio  simu- 
latioque  virtulis.  Cic.  agrre 
cam  simulatione  timoris.  C.-es. 
simalatione  stultitise.Cic.  absol. 
ejc  omni  vita  simulatio  dissi- 
mulatioque  tollenda  est.  Cic. 
nihil  ut  opus  sit  simalatione 
et  (allaciis.  Cic.};  dissimula- 
tio,  ODis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  per 
dissimalationem  [opp.  a  apertà 
firofessione].  Justin.).  Avec  — , 
sima/aiê, adv.  Cic.  per  simala- 
lionem.Cic.  ftctè,  adv.  Cic.  Con- 
duire ses  affaires  avec  — ,  simu- 
li'ire  negotia.  Sali.  Sans  —,  ve- 
rii,  adv.  Cic.  sincère,  adv.  Cic. 
sine  fuco  et  (allaciis.  Cic.  ||  (Es- 
crime.) Coup  où  l'on  menaça  un 
l'oté  pour  que  l'adversaire  on 
découvre  un  autre.  Captatio, 
onU,  f.  Quint.  (V,  13,  t,h).  Cal- 
lida  petitio.  Cic.  Emploi  dos 
feintes,  astus,  Abl.  a,  m.  Liv. 
(cf.  major  f-  l'aine  •]  usa  ar- 
moram  et  asta  (acilc  slolidas 
vires    minoris   luperavit.  Liv. 


(.XXVIII,  SI,  lOj).  l'airouna- 
ronadm»  simulOre.  C.rs.  afiua 
ostfndira  qaam  petcre.  Cic. 
1  (Rara.l  Art  d'inia£iner  une 
(iction.  Voy.  fiction. 

feintise,  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
foiiidre.  Voy.  feinti:. 

fi' 1er,  V.  tr.  Keiidro  légèrement. 
Superficiel  Irtraent  (un  objet  cas- 
saut).  Findère.  tr.  Plin.  Voy. 
FENDRE.  Fêlé,  (issus,  u,  om,  adj. 
Cic.  rimo.^us,  a,  um,  adj.  Virg. 
Il  Fig.  C'est  un  pot  fêlé  (une 
personne  valétudinaire),  voy. 
VALÉTi'niNAiriE.  .\voir  le  cer- 
veau, le  timbre  un  peu  fêlé,  fis- 
sile habfre  capat.  Plaat. 

félicitation,  s.  f.  Action  de 
fi-liciter.  Gratulatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (e.\.:  gratulatio  [abs.]. 
Cic.  av.  le  gén.  siibj.  gr.  cii'ium. 
Cic.  av.  le  gén.  obj.  iuadjs  not- 
trœ.  Cic.  victori^v.  Curt.  in  sud 
gratalatione.  Cic.  nxeas  arces- 
sus  hominiim  gratalatione  po- 
rebat.  Cic.  an  plur.  magn;e 
gratulationes  (iebant.  Cic).  Qui 
fait  force  — ,  gralulabundas, 
a,  um,  p.  adj.  Liv.  Saet.  ||  (P. 
ext.)  Recevoir  les  —  de  qqn, 
adresser    ses   sincères    — ,   voy. 

rÉLICITER. 

félicité,  s.  f.  Jouissance  du 
bonheur.  Félicitas,  ati.i,  f.  Cic. 
(au  plur.  félicitâtes.  Cic).  Vita 
beata.  Cic.  Jouir  de  la  — ,  (e 
liciter  ou  beatë  vivêre.Cic.  Voy. 
BONHEUR.  La  —  éternelle,  seter- 
na  ou  summa  félicitas.  Eccl. 
Voy.  béatitude. 

féliciter  (lat.  post.  felic.itâre 
[proprt.  •  rendre  heureux  •. 
Ùonat.  [v.  Virg.  Il]),  v.  tr.  (Arch.) 
Rendre  heureux.  Fortanàre,  tr. 
Cic.  Il  (Intransitivt.)  Etre  heu- 
reux. Voy.  heureux,  réjouir  (se). 
Il  Féliciter  avec  qqn  [c.-à-d. 
la  congratuler).  Voy.  congra- 
tuler. 1  (P.  ext.)Complimenter 
sur  ce  qui  arrive  d'heureux. 
Gratulari,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alicai  de  (ilià,  de  rcdita. 
Cic.  alicai  victoriam.  Liv.  ali- 
cui  afpnitatem  optimi  viri.  Cic. 
alicai  in  aliquà  re.  Cic.  g.  ob 
victoriam.  Liv.  adventum.  Ter. 
alicui  recaperatam  libertatem. 
Cic.  gratulari  [avec  une  prop. 
Iiifiii.l.  Cic.  [avec  quod.].  Cic. 
Sali,  [avec  cum].  Cic). —  qqn 
(par  ex.  à  l'occasion  du  nouvel 
an],  faussa  omnia  precari  ali- 
cai. Cic.  Se  —  avec  qqn  (de 
qqch.),  congTa<uiari,dép.  intr. 
Liv.  (ex. .alicai  ob  aliqaid.Porc. 
Latr,  congratalantar  liberta- 
tem concordiamr/ne  civitati 
restitulam.  Liv.  [III,  SA,  7Jj.  Se 
—  entra  soi,  mutuellement,  mu- 
fuà  gratalatione  fangi.  C'art. 
T  Se  féliciter  (du  qqch.),  c.-à-d. 
s'estimer  heureux  deqqch.,5ra- 
talari  sihi.  Cic.  et  simpl.  jra- 
talari.  Ov.  Cic.  gaadëre  aliquà 
re.  Cic.  Se  —  de  ce  que..,,  fe- 
licem  se  dicêre  hoc  qaod,  etc. 
gaadére  quod...  Cic.  Je  me  fé- 
licite   de   voir   que,  juvat  m« 
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gaod...  PUn.  So  —  vivomcnt 
(lo  qi]Cli.,  aliiiaid  in  riiu;;ii" 
fclicit'Uia  parte  poncre.  t'ii\ 
félin,  ine,  adj.  Qui  est  do  la 
nature  du  i-.hat.  Felinua,  a.  wn, 
adj.  Cds.  (V,  18,  15).  Substaii- 
tivt.  Les  fclins  (famillo  de  car- 
iiassiors  dont  le  typ»*  est  le  i^'»nre 
cliat), /V/inuru  yerms.  A.  ||  Vi'i. 
Qui  a  les  mouveinonts  doux  ut 
souples  du  cliut.  Voy.  soupu;. 
I|  (Lu  mauvaise  part.)Qui  a  une 
douceur    hypocrite.    Voy.  dou- 

CK«KU.\,    Hïl'OOltlTE. 

félon,  onne,  adj.  Déloyal  on- 
vepâ  son  soiijiitiur  et  (par  o.\t.) 
déloyal.  Voy,  DiiLorAL.|{  (Subs- 
taritivt.)  Un    — ,    voy.   traîtiie. 

félonie,  s.  f.  Uéloyautc  d'un 
vassal  envers  sou  soigneur  et 
(par  ext.)  déloyauté.  Voy.  dk- 
LoyiiuTiS.  1    Acte  de  déloyauté. 

Voy.  TRAHISON. 

felouque,  s.  f.  Sorte  do  galère, 
patit  bitiraont.  Actaariola,  se, 
(.  Cic. 

fêlure,  8.  f.  Fente  légère,  su- 
perficielle (dans  un  objet  cas- 
sant). Hima,  de,  f.  Plaat.  l'er. 
etc.  Fissani,  i,  n.  Cela.  Fig. 
Avoir  une  —  (au  crâne),  voy. 
pCler.  Ma  tête  est  sans  — ,  voy. 

SAIN. 

femelle  (lat.  temella  [proprt. 
•  jeune  femme  ou  jeune  fille  •]. 
Ciittill.),  s.  f.  Animal  du  so.\e 
organisé  pour  concevoir  et  en- 
fanter. Femina,  x,  f.  PUn.  — 
des  animaux  sauvagus,  mulier- 
ciila,  ae,  f.  Varr.  PUn.  ||  Spéc. 
(Droit.)  Femme.  Voy.  ce  mot.  {{ 
(Famil.)  Dans  un  «ens  défavo- 
ralile.  MuUercula,  a?,  f.  Cic.  T 
Adj.  Qui  appartient  au  se.xe  des 
fornelles.  t'emineas,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  feniinei  generis 
animaUa.  Scrib.).  Kléphant — , 
(emina  elephas.  PUn.  De»  mu- 
rènes — ,  inurseme  feminini  se- 
xtxs.  PUn.  Il  (  Farail.)  Dans  un 
sens  défavorable.  La  gent  — 
(les  femmes),  voy.  plus  haut.  ^ 
P.  anal,  (liotan.)  Palmier  — , 
femina  palmes.  PUn. 
iéminin,  ine  (lat.  (emininas. 
PUn.  Utp.),  adj.  Qui  est  propre  à 
la  femme.  Maliebris,e,  adj.  Liv. 
(cf.  m,  sexus.  Liv.).  Femineas, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  femineum 
gênas.  Scrib.).  I-emininus,  a, 
um,  adj.  PUn.  (cf.  sexas.  Ulp. 
dig.).  ||(P.ext.)A/uh'ebris,e,  adj. 
Cic.  (cf.  venustas.  Cic).  E^emi- 
natiis,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Liv. 
(voy.  EFFÉMINÉ).  Ij  Substan- 
tivt.  Le  — ,  /timininom,  i,  n. 
PUn.  (.\,  189).  1  (Gramm.)  Qui 
a  la  forme  attribuée  gramma- 
ticalement aux  noms  désignant 
des  êtres  femelles  ou  considè- 
res comme  tels.  Femininas,  a, 
um,  adj.  Varr.  (cf.  nomen,  gê- 
nas, l'orr.).  Maliebris,  e,  adj. 
Varr.  (cf.  focabuium,  (orma. 
Kurr.).  Le  genre  — ,  et  (substan- 
tivt.)  le  — ,  gênas  femininam. 
Varr.  Qaint.  femina,  se,  f. 
aum<.(I,  A,  SA;  IX,  3,  6;  63J. 
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féminiser,  v.  ir.  Rendre  d'ap- 
iiaronc^  féminine.  Effeininùre 
(valtuin),  Cic. 

femme,  s.  f.  (Dans  l'espèce  hu- 
maine.)  Personne  du   !.nxa   or- 
ganisé   pour   concevoir   et  en- 
fantur.  Femina,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ox.;  çua'  [mors]  in  claris  viris 
et  Çeminis  dax  in  c;rlam  solemt 
esse.  Cic.    tax  conjagis,  hon.r 
(cmina:    Cic.    [Phil.   3,  0,  10]. 
pr.-rstantissima  omniam  (emi- 
naram.   Cic.  [op.   V,  8,    V.:    rf 
Pliil.    3.   G,    IG;    Ca!c.   1,,    10])  ; 
mulier,  eris   (••  f.Mnmo  -  en 
âge  d'être  mariée  opp.  à  fille), 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  xqua  virgo  ait 
aat  malier  digna...  Cic.  [Verr. 
II,  I,  2/t,  63].   cras  mulier  erit. 
Cic.    malieres    nostrx    [.    nos 
femmes  •,  c.-à-d.    nos  épouses 
et  nos  filles].  Cic.  [ep.  ,\1V,  18 
1;  ad   Q.  fr.  2,  6.  llj).  —  en- 
ceinte, voy.  ENCEi.vTE.  Vieille  — , 
anus,  ûs,  f.  Cic.  vetala,  x  (avec 
une  nuanco  de  mépris),  f.  Plaat. 
Mart.Juv.  Uonne  — ,anicala,x, 
f.  Cic.  Conte  de  bonne  — ,  anilis 
(abala.  Cic.  Je  na  suis  pas  —  à, 
non  ea  sumqux...  (Subj.). Com. 
Cic.   Une  maitroisô  —,  femina 
qax  sab  spccie  (cminx  virilem 
animum   gerit.    Liv.   —   d'une 
nature   virile,  —  guerrière,  — 
robuste,  virago,  inis,  f.  Plaat. 
Virg.  Lact.  Jeune  —,  paella,  x, 
f.   Hor.  Ov.   PUn.    (cf.  paellas 
honestissimas   in    fiera  primo 
fecanditas  abstalit.  l'Un.  i.  cf. 
Tac.    [Ann.    .\IV,  6i.|).   De   —, 
xnuliebris,  e,  adj     Varr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;   m.   calcei.   Varr.  m. 
vox.  Cic.  vestis.  Nep.    in   mu- 
liebrem    modam  ornatus.  Cic. 
cultus,  ornatas,  mandas   ma- 
liebris. Cic.  venustas.  Cic.  bel- 
lum,   [•   au    nom    d'une    femme 
ou   pour    une    femmo   ■].    Cic. 
certamen    [.   à  cause  da   fem- 
mes "].  Z.ii'.jopp.    à  virilis,  cf. 
m.  inyenium.  Sali.  (r.  m.  sen- 
tentia.Cic):  feznineus,  a,uin, 
adj.    Ov.    PUn.  j.  (remplacé  à 
à  l'ép.  class.   par  le  géu.  femi- 
narum,   cf.  pador  feminarum. 
Liv.  pudor  sanctitasqae  femi- 
narum. Cic.  cœtus  (eminarum. 
Cic.  monasterium  feminarum. 
Eccl.  (eminarum,  mala  [-  ma- 
ladies •].  Cic.   rem  feminarum 
tangère.  Phxd.  [III.  S,  ll].i-ifia 
feminarum.  Cic.  virtas  femi- 
narum. Cic).  Comme  une  fem- 
me, comme  les  femmes,  en  — , 
effeminatè,    adv.    Cic.    mulie- 
briter,    adv.    Cic.   —  de  mau- 
vaise vie,  muliercula,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.;  deperire   amore 
maliercalx.    Liv.    suas    secan\ 
mulierculas    in  castra   ducère. 
Cic);  scortum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.;  se  vulgare.  Cic).  —  pu- 
blique, voy.  COURTISANE.  Passion 
pour  les  — ,    malierositas,  atis 
(trad.de  9i),0Yuvia),f.  Cic. (Tusc. 
IV,  ll,25i.  Adonné  aux — ,  mu- 
Uerosas.  Cic.  (fat.  It,  10).  ^   E- 
pousB.   Uxor,  OTis,  f.  Cic.  etc. 
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(ex.:  vir  et  uxor[.  mari  et  fom- 
mo.].  .s;en.  Wi.  u,vor  et  liberi. 
Flor.   uxor  et  pueri.  Liv.  u,ro- 
rcm  ducère.  Cic.  ducère  iteram 
a.yorem    filiam    L.    Scipionia. 
Cic.  u.vorem  liabêre.  Ter.  daaa 
axorea  habire.  Ter.  Cic.  uxo- 
rcm  in  provincià  prxgnanlem 
rclinqaère    liomaqae    altcram 
ducère.  Cic.   axorem  retinquè- 
re  gravidam.    Liv.);   CODJUX, 
Jugis,  f.  Cic. etc.  (ox.  .-  c.  mea, 
taa,    saa.    Cic.  conjugix   Ube- 
riijue.  Liv.  conjages  et  [ou  ac] 
liberi  ou  liberi  et  [ou  acj  con- 
jugcs.  Cic.  Liv.  conjugem    viro 
reddère  .Curt.).  Une  —  do  qua- 
lité,   matrona,  œ,  f.   Cic.  Liv. 
Une    honnête — ,  purfii.-u  ua:or. 
//or.  Petite  —  (t.  do  moquerie 
ou  do  caresse),  u.vorcala,  x,  f. 
Plaut.    Varr.  [lier.     Do   la  —, 
relatif  à  la  —,  a.vorias,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.    (cf.  sub  impcrio 
a.xorio  esse.  Plaut.  a  re  uxorià 
abhorrêre.    Ter.).    Do  —  (ma- 
riée), matronalis,  e,  adj.   Liv. 
Plin.j.    (cf.   matronale  decus. 
Liv.m.  gravitas.  PUn  f).   ||  (P. 
ext.)    Collo  qui    a   été   m^l'iée. 
Une  —  veuvo,  voy.  veuf.  ^  Do- 
mestique.   Famala,   œ,    f.   Cic. 
Virg.    Ov.    AnciUa,    œ,    f.    Cic. 
—    de  cliargo,  miniatra,  x,    f. 
PUn.  j.   famala,  x,  f.   Cic.  — 
de  chambre,    ornatrix,   tricis, 
f.   inacr.    \\   (Absolt.)  Au  plur. 
Les  femmes,  (amalx,  arum,  f. 
pi.  Cic.  Virg.  Voy.  suivante. 
femmelette,  s.  f.  Femme  fai- 
ble,  ignorante.  Muliercula,  x, 
f.  Cic.   Il    (P.  ext.)  Terme  d'in- 
jure appliqué  à  un  homme.  Ma- 
lier, eris,  f.  Plaut. 
fémoral,    aie   (lat.    post.  fc- 
moralis.    Hier.),    adj.    (Anat.) 
Qui  appartient  à  la  cuisse.   Ad 
femar  pertinens.  A. 
fémur,  s.   m.  (Anat.)  Os  de  la 
cuisse.  Fémur  (gén.  femoris  et 
feminis),  n .  Cic 
fenaison.  Voy.  fanaison. 
fendant,    s.    m.    Donneur    do 
coups  d'épée.  Voy.  batailleur, 
MATAMORE.  Un  hommo  qui  lait 
le  — ,  voy. BRAVACHE.  Adjectivl. 
Voy.  fanfaron.  ||  (P. ext.)  Faire 
le  —  (prendre    des  airs   arro- 
gants), voy.  ARROGANT.  ||  .idjec- 
tivt.    Avoir    des    airs    — ,    voy 
arrogant.   1   (Arch.)    Coup   do 
taille    donné    de   haut   en    bas 
(escrime).  Donner  un  —  ,  cxsim 
petère.  Liv. 
fonderie,  s.  f.  Action  de  fendre. 

V'uV.    FENDRE. 

fendeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 

colle  qui   travaille  à   fendra  le 

bois,  etc.  Voy.  fendre. 
fendiller,  v.  tr.  Diviser  par  de 

petites  fentes.  Findère,  tr.  PUn. 

Se  — ,  fatiscëre,  intr.  \'irg.  ri- 

n\as  agëre.  PUn.  Voy.  fendre. 
fendoir,  s.  m.   (Techuol.)  Outil 

qui  sert  à  fendre  (le  bois,  etc.). 

Voy.  COIN. 
fendre,  v.  tr.   Diviser    dans  la 

sens  do  la  longueur.  Findère, 
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tr.  Cic.   etc.   (ex.  :    f.    lijnum. 
Virg.eqnusangulis  (iisis    -aux 
sabou  fondus-).  Suet.);  dl/fin- 
dère,  lr.Cic.[à\.:sa.ram.  Cic.]; 
SCindêre,  tr.  l'irj.  {ex.:  çoer- 
cum   cuneiî.   rirj.  cervis  tan- 
tam  scissx  aures  ne   velat  di- 
visx.  Plin).  discindére,   tr. 
Cato.  Cic.  Tac.  ,es.:  d.  sMcem. 
Cato.  cotem  novacalâ.  Cic.ali- 
quid  securi.  Tac);  conScère. 
tr.  Cato.  Col.  (ox.  :   ii'ana  ad 
(ornacem.  Cato);   discutère, 
tr.  Lacr.  Caes.   Liv.  (ex.:  fo(a 
columna    ad     imam     (almine 
discussa  est.  Lii-.  discutère  ros- 
tro  Ugnum.  Aact.   b.  .U&x.  ne 
saxa  ex  catapaltis    latericiam 
discaferent.  Cxs.  [B.  C.  II,  'J, 
U]);  dividére.  tr.  Cic.  etc.  ex.: 
médium  diiidëre.   Hor,  caneis 
marmor.Plin.  divisa  est  [■  s]est 
fendue  •]  statua.  Sen.);  scin- 
dère,  tr.   Virg.  (ex.:guercum 
:uneis.     Virg .    cervis    tantum 
scissse  aares  ac   velat  divisa;. 
Plin.)  ;    secâre  (  •   ouvrir  eu 
coupant  -),  tr.  Cels.  (voy.  ou- 
vrir): exsecâre,  tr.  Jet.  (ex.  : 
ejrsecto  ventre.  Ulp.  dig.)\  in- 
cidère,  tr.  Cic.  Cels.  (.ex.:  pui- 
mo  incisas.  Cic.  inc.  corpora 
mortaoram.   Cels.)  ;    interci- 
dëre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mon- 
tem.  Cic.  radiées.  Plin.).  Action 
de  —,  fssio,  onis,  f.  Cic.    (cf. 
pssione  glebaram.  Cic.  [N.  D. 
II,  63,  159]).  Se  —,  debiscere, 
intr.  Karr.  Liv.  Sen.  (ox.:  na- 
vigiam  dehiscens.  Sen.  oppidi 
tarris  dehiscëre  ingentibus  ri- 
mis  cœpit.  Liv.  fr.  voy.  [3']  es- 
tr'oovrib,  [se]  déchiber,  écla- 
terV,  fatiscére,  intr.  Kirj.  (  -x.; 
(atiscit  tellas.  Virg.);  crepâre, 
intr.  Sen.  (ex.  :   abi  tecta  cre- 
paerant.  Sen.  crêpant  xdi§.cia, 
anteqiiam  corraant.Sen.si  crê- 
pant poma.  PalL).  Qui  paut  so 
—,   facilo  à  —,  fissilis,  e,  adj. 
Virg.  Plin.  (cf.  [.  lignam.  Virg. 
(.  arando.  Plin.).  Kondu,  fissi- 
lis, e,   adj.  Col.   (cf.  /.  stipes. 
Col.  adminicalam  [•  échalas  -]. 
Col.\.  sectilis,  e,  adj.  Ov.  Plin. 
(cf.  «.  ebar.Ov.  lamina:.  Plin.). 
Fendu  on  deux,  bi^us,  a,  am, 
adj.  Plin.  (cf.  b.  lingaa.  Plin.;. 
Des    yeux    bien    fendus,    voy. 
[bien]  ouvert.  ||  (P.  anal.)  liou- 
cba    lenduo  jusqu'aux  oroillos, 
os   ad  aares   asqae  rescissum. 
Plin.    Il  (Fis-)  Fendre  la  tête  à 
qqn,  ali'yaem  obtandëre.  Corn. 
(;ic.  _   lo  cœur,  l'âmo  à  qqn, 
alicajus  animam percalcre.  Cic. 
voy.  émouvoir.   En   fendant  un 
clievîu   en   quatre,  epinis  par- 
tiendi  et  defmiendi.  Cic.  (Tuso. 
IV,  5,  9).  1  (P.  oxt.)   Diviser  en 
écartant  les  parties  peu  adhé- 
rentes.   Fiadére,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ventum  in  insalam  est  ; 
hoc   (par  attract.  p.  insalà]  k- 
nim  qaasi   rostro  finditar  Fi- 
brenut  et  divisas  œqaaUter  in 
daat  partes  latcra  hmc  allait. 
Cic.    [Los.    2,   3,    6].    Falenis 


cxlam  pndi  velat  magno  hia- 
ta  visam.  Liv  );  scindére,  tr. 
i>en.  (ox.:nu(»em,  aéra.   Sen.V, 
secàre,  tr.  .Sen.  (ox.:   s.  aéra. 
Sen.);  diverberàre,  tr.   Sen. 
Cari,    (ex.:    d.    terram.    Sen. 
(lactas.   Cart.)  ;  dividére,  tr. 
Cic.     etc.     (ex.;     nenetriire    et 
dividére  omne  coelam.  Cic.  ab 
his  perrumpatur    et  dividatar 
crassus   hic  et    concretas    aer. 
Cic.  [l'use.   1,  13,  A2]l.  So  -, 
dissilire,    intr.     Sen.    (ex. 
dissiliunt   niibes  malto    impe- 
ta.   Sen.);   hiàre,    intr.    Col. 
(ex.  :    'liât  terra.  Col.);  dehis- 
cére.    intr.    V'arr.    etc.    (voir 
plus  haut).    Il    (Arch.)    Fondre 
le    vent,     c.-d.-d.     s'échappor 
au   plus  vite,    se  subito  prori- 
përe.  Cxs.   Il    Fendrd  (la  foule, 
la  presse),  dimovère,  tr.  Hor. 
Tac.  Saet.  (ex.  :  obscantespro- 
pinqaos.    llor.  tarbam.Tac.)  ; 
perrumpère,   intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  per  hostes.  Cses.);  pe- 
netràre,   intr.    Cic.    (ex.  :  ^. 
per  densam  tarbam.  Cic);  eni- 
ti,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  per 
angastias  aditâs  et  ingraentem 
maltitadinem    eniti.    Cic).    \\ 
(Kig.)  Se  —  (t.  d'escrime),  pe- 
titionem  conjicëre  in  aliqaem. 
Cic. 

îène.  Voy.  faîne. 
fenestré,  ée,  (lat.  [enestratas 
[proprt.  '  parce  do  fenêtres^-]), 
adj.  (Botan.)  Percé  à  jour.  Cre- 
bro  perforalam(foliam).  PUn 
fenêtrage,    s.    m.    L'ensemble 
des  fenêtres  d'une  maison,  d'un 
édifice.  Luminaria,  ium,  n.  pi. 
Cic. 
fenêtre,  s.  f.  Ouverture  ména- 
gée dans  les  murs  d'une  cons- 
truction   pour   laisser   pénétrer 
l'air  et  le  jour.  Fenestra,  se, 
f.   Cic.  etc.   (ex.  :    fenestraram 
angastiœ.    Cic.    (■    reticalata. 
karr.  iumirva  fenestrarum  val- 
vata.   Vitr.  fencstra  maro  la- 
pi'teo  exsecta.  Sen.  [ep.  8S,  8]. 
iricliniani  qaod  fenesiris  caret. 
Plin.  J.  ex   tectis   fenestrisque 
prnspectûre.  Liv.  pir  (^nestram 
mittëre    ou    demitlëre.    .\Iacr. 
proiicëre.  Sen.).  Petite  —,  fe- 
nestella,  œ,  f.  Col.   Pourvu  de 
—  ,  fenestratus,  a,  uni,  p.  adj. 
Varr.    (L.    L.    VIK,   *)).    Vitr. 
(.\,  13,  il)-  Jt't.er  l'arjorit  par  les 
—'(le  perdre  en    folles   dépen- 
ses),   egargitâre   domo    argen- 
tam.  Plaat.   \\   (P.  ext.)  Chissis 
vitro  qui  ferme  cette  ouverture. 
Fenestra,  se,   f.  Cic.  etc.  (cf. 
patuia.    Ov.    (.  jancla    [-  for- 
mée -l.  //or.). 

fenêtre,    ée,    adj.    (Toehnol.) 
l'eroé  do  fenêtres.  Fcncslratas, 
a,  am,  p.  adj.  Varr.  Vitr. 
fenil,  s.  m.  Grenier  à  foin,  ie- 
nile,  is,  n.  Coi. 

fenouil,  s.  m.  Plante  aromati- 
que.   Fenicuium,    i,    n.    Cels. 
Plin.    Grand    —,   Idppomara- 
tUram,  i,  n.  Plin. 
fente,   s.  f.  Division  (dans   un 
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corps  résistant)  par  scissioa 
rupture  dans  lo  sons  do  la  Ion 
ijueur.  Rima,  w.  f.  Cic.  (ex.  : 
rima  angasta  llor.  parvala. 
Cels.  rimas  agëre.  Cic.  prœbcre. 
Col.  rimas  e.vplêre.  Cic);  fis- 
sum,  i,  n.  Cic.  Cels.  (ox.  :  (. 
y  L- iris.  Cic.  [Div.  II,  n,  3!,; 
■  11.111,0,  Ih].  ani  fissa.  Cels.v. 
lissara,  iV,  f.  Coi  PUn.  (ex.: 
labroram  fissiirœ.  Plin.);  hia- 
tus. ÙS,  lu.  Cic.  etc.  (ex.:  h. 
oris.  Cic.  i-asti  lùatus  [plur.]. 
Sen.).  scissara,  se,  f.  Plin. 
Plein  do  — ,  rimosas,  a,  am, 
adj.  Virg.  Petite — ,  ri»»uia,  a-, 
f.   Cels.   —    de    muraille,    voy. 

CRKVA'^SE. 

fenugrec,  s.  m.  Plante  légu- 
mineuse  à  grains  odorants,  /'e- 
nam  grœcam.  Col.  Plin.  feria- 
grxcam,  i,  n.  Cato.  Cels.  Sili- 
cia.  se,  S.  Plin.  Siliqaa,  as,  f. 
Col. 

féodal,  aie.  adj.  Qui  appartient 
à  un  fi  ^f.  Feadalis,  e,  adj.  Canj. 
fer,  s.   m.  Sorte  do  métal   dur. 
Ferrum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
metallam  (erri.   Cic.   ferri  (o- 
dina.  Varr.  (abrica  ferri.  Cic). 
Qui   concerne  lo  — ,  relatif  au 
—,  à  —,   forrarius,  a,  um, 
adj.  Plaat.  Plin.  (ex.:  f.  (uher 
[.  qui  travaille  lo  fer  •].  Plaat. 
(.  metalla   [•  mines  do  for  -]. 
Plin.  (.  oÇÇicina  U  où  l'on  tra- 
vaille lo  IVr  '].  Plin.  (.  nego- 
tiator.  Insi-r.  subst.   ferrarias, 
a,  m.  Sen.  [ep.  56,  i].  ferraria, 
a:  [.  mine   de    fer  -],   f.   Cato. 
ap.  Gell.  Cxs.  Liv.).  De  —,  en 
—,  ferreus,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Cces.  Saet.  (ex.:  f.  secaris.  Varr. 
f.  ensis.  Varr.  f.  clavis.  Plaat. 
Cxs.  lorica.  Tac.  catenx.  Val.- 
.Wu.r.  traita.  Liv.).  Garni  do  —, 
ferratus,  a,   um,  adj.    Virg. 
Liv.    (ex.  :  orbes.    Virg.   Iiasta. 
Liv.  arca.  Jav.).  Bardé   do  —, 
ferratus,    a,    um,  adj.    Ilor. 
Claud.  (ex.:  agmina.  llor.  ar- 
mi  [oquorum].    Ciaud.).    ||    (P. 
ext.).  Ago  du  for,  (erream  tx- 
calam.  A.  Chemin   do  fer,   via 
[errata.  A.    \\   (Fig-)  D»  f"""'  <'■- 
a-d.  très  résistant,  ferreus,  a, 
um,  adj.  Liv.   (ex.  :  f.  corpas. 
Liv.).  Du  fer,   c-à-d.  tro^  dur, 
inflexible,  ferrcus,  a,  um,  adj. 
Cic    (ex.  :  Aristo   CIdas,  prx- 
fractas,    Çerreus.    Cic.    (erreas 
essem.  Cic  (.  os.  Cic.  par  o\t. 
sxcalam   ferream   [-   le   sièclo 
de  far,  »  c-à-d.  de  violences  et 
d'inj  usticos].  Lampr.  ferrea  pro- 
leS[inômo  sigtiif.].  Cic.  poet.).'i 
Instrument  on  fer.  Ferrum,  i, 
n.Virg.  llor.  Sen.    sort  à  dési- 
gner une  hache,  llor.  uno  chaî- 
ne. Sen.  dos  ciseaux,  un  rasoirJ| 
Ov.  un  fer  i  friser.  Ov.  un  fer  do; 
charruo.  Virg.).  Un  —  i  friser, 
calamistram,    i,   n.    Varr.    (au 
plur.   cuiamistri,  orum,  m.  cf. 
l'rons  calamistri   notata  vcsti- 
aiis. Cic). Frisé  au  petit  —,  co- 
lamistratas,  a,  um,  adj .  Cic.  (cf. 
c.  coma.  Cic.  [Sost.  9,  18]).  -1 
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rouge  (pour  m.Trquor  les  crimi- 
nels), 'gnea  iamina.  Col.  Mar- 
quer qnri  au   —  rougo,   notam 
alicui  inarére.  Cic.  stir/nxd  ali- 
cui  scribëre.  Quint.  —  Je  cheval 
ou  à  cheval,    solca    ferrea.  A. 
(d'apr.  Col.).  Mettre  un  —  à  un 
cheval,    eqao    soleam   (errcam 
indaére.A.  (d'apr.  Coi. (.Tom- 
ber IfS  quatre  —  on  l'air,  pro- 
cambêre,    intr.   Cic.    en    pari. 
d'un  homme,  porrigère  manas 
et  crara.  Liv.  En  —  à  cheval, 
arcaatas ,    a,    um,    adj.    Liv. 
Plin.  j.  —  de  lance,  spicalam 
hasts;.    Cic.  Liv.  Objet,    outil, 
instrument   en    — ,    ferramen- 
tam,  i,  n.  Varr.  Cii:.  Col.  Mart. 
La  —,  c.-à-d.  l'épée,  ferrum, 
i,  a.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  aliqiiem 
advenitntem     cam    ferro    in- 
vadâre.  Cic.  (Csec,  9,  Ï5].  agros 
ferro    ignique    vastàre,    urbes 
ferro  atqae  igni  vastàre.  Liv. 
huic    arbi    (crro    igniqae   mi- 
nitari.  Cic.   Iiœc   omnia  pam- 
mô  ac  (erro  délire.  Cic).  li.it- 
tre  le  —,  c.-à-d.  pratiquer  l'es- 
crime, voy.  E=crtiME.  Il   (Poét.) 
Le  fer,  c.-à-d.  lo  glaive,  le  poi- 
gnard, ferrum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:    aliqaem    ferro    aggredi. 
Nep.  Drasam  (crro,  Mefelhim 
veneno  sastiderat.  Cic.  [N.  D. 
111,33,81]);  mucro,  onis  [pr. 
•    pointa   d'où    arme    pointue, 
épce  '),  m.  Cic.  etc.  (ex.:  alica- 
jas  macronen\  subire.  Cic.  mu- 
crones   militiim    tremëre.    Cic. 
voy. GLAivK,  poignard).  Il  (Spéc.) 
Chir.     Instrument    tranchant. 
Ferrum,  i,  n.  Sen.  (cf.  ferro 
et  igni  carari.  Sen.)  ;    ferra- 
meDtum,   i,   n.   Cets.  {ex.:  f. 
acutum,    concavum,      rectum, 
etc.  Cels.).  Il  Les  fers,  voy.  for- 
ceps.   1    (Au    plur.)    Menottes, 
chaînes  d'un  prisonnier.    Vin- 
cula,   OTum,  n.  pi.    Cic.  etc. 
(ex.  :    aliqaem  obiortà  gala  de 
convivio    in   l'incula  atqae  in, 
tenebras     abripi    j'abêre.    Cic. 
abrampëre    vincala.    Liv.  con- 
Jicëre  aliqaem  in  vincala.  Cs?s. 
esse  in  vincalis  et  catenis.  Liv. 
onerârc  aliqaen\  vinculis.  Jas- 
tin.  rumpëre  alicajns  vincala. 
Cic.    solvëre    alicuj'as  vincala. 
Cic);    catense.  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  (voy.  chaîne).  1|  (Poét.) 
■  Etre  dans  les  f:;rs.  c.-a-d.  en  es- 
clavage,   voy.  esclavage.    \\  \9. 
ext.)   Eschivâgo  amoureux. Voy. 

CHAÎNE,    LIEN,   ESCLAVAGE, 

fer-blanc,  s.  m.  Tôle  mince 
recuuverie  d'une  couched'étain. 
Lamina,  œ,  f.  A.  Bractea,  œ, 
f.  A. 

fer-chaud,  s.  m.  (Arch.).  Cau- 
tère. Voy.  ce  mot. 

fériable,"adj.  (Arch.)  Qu'on  doit 
fêter,  chômer.  Voy.  chômer. 

férié  (lat.  feria,  ordin.  au  plur. 
feria;),  s.  r.  au  plur.  (Antiq.  rom.) 
Jour  où  l'on  ne  doit  pas  tra- 
vailler. Feriœ,  arum,  f.  pi.  Cic. 
etc.  {c(.  f.  Latinse.  Cic).  Feria- 
tas   dies.   PHn.  j.   1   (Liturgie 
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cathol.)  Nom  donné  aux  jours 
do  la  semaine.  Feria,  se,  f.  Cam/. 

férié,  adj.  t)ù  il  y  a  cessation 
do  travail  pour  la  célébration 
d'une  fte.  Feriatus,  a,  um, 
p.  adj.  Plin.  j.  Jours  — ,  ferise, 
arum.  f.  pi.  Cic. 

férir,  v.  tr.  (.\rch.)  Frapper. 
I N'est  plus  usité  que  dans  qqs 
locutions.)  Sans  coup  —  (im- 
médiatement), voy.  COUP,  IMMÉ- 
DIATEMENT. Sans  coup  —  (sans 
combat),  sine  allô  ccrtamine. 
Liv.  sine  alla  dimicatione.  Liv. 
sine  prcvlio.  Cœs,  ||  (Art  vé- 
térinaire.) (Tendon)  féru.  Voy. 
BLBS?ER.  Il  Fig.  Frapper  au  cœur 
par  SOS  cliarmes.  (Usité  surtout 
au  partie,  féru.)  Féru  d'amour, 
captas  ou  incensas  amore  [ali- 
cajas) .  Cic. 

ferler,  v.  tr.  Plier  (une  voila) 
le  long  de  la  vergue.  Sabdacëre 
vêla.  Aact.  b.  Alex. 

fermage,  s.  m.  Loyer  d'une 
ferme.  .Merces  conductionis. 
Saet.  Contrat  de  —,  voy.  bail. 

fermai!,  s.  m.  Agrafe  (de  man- 
teau), boucle  (de  ceinture),  fer- 
moir (de  livre),  etc.  Voy.  ces 
mots. 

fermant,  ante,  adj.  Qu'on  fer- 
me. Qui  [qa^,  qaod)  claaditar 
ou  obseratur.  A.  (Rentrer)  à 
portes  —  (quand  on  ferme  les 
portes),  dani  claadantur  port^. 
A.  Fig.  A  jour  — ,  i  nuit  —  (à 
la  fin  du  jour,  à  la  nuit  tom- 
bante),    voy.      FIN,     TOMBANT.     ^ 

Qu'on  peut  fermer.  Qui  (qace, 
quod)  claadi  ou  obserari  po- 
tcsl.  A. 

1.  ferme,  adj.,  adv.  et  interj.  || 
Adj.  Qui  ne  fléchit  pas.  FÏT- 
mus,  a,  um,  adj.  Ca?s.  Liv. 
(ex.:  f.  rami.  Cvs.  [B.  G.  VII, 
73,  3].  at  area  (irnia  tempUs 
ac  porticibas  siistinendis  esset. 
Liv.];  stabilis,  e,  adj.  Liv.  (ex.: 
stabilc  solam.  Liv.  stabilis  ad 
insistendam  locas.  Liv.);  soli- 
dus.  a,  um,  adj.  Col.  (ex.: 
solida  prana.  Col.  solidior  ca- 
seas.  Col.);  durus,  a,  um,  adj. 
Cels.  (ex.  :  d.  gallina.  Cels.  d. 
alvas.  Cels.).  \\  (P. ext.)  La  terre 
forme,  terra  continens.  Cic.  ou 
(abs.)  confinens.  Cœs.  ^  Qui  ne 
chancelle  pas.  Firmus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  f.  poples. 
Ov.];  constans,  adj.  Liv.  (ex.: 
eâdem  revertens  similiter  cons- 
tanti  valta  gradaqae.  Liv.  po- 
calam  constanti  dextrà  arri- 
pait.  Val.-Max.  constanti  valta 
potionem,  veneni  e  manu  car- 
ni^cis  accepit.  Val. -.Vax.);  sta- 
bilis, e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
stabilem  gradam  figëre.  Sen. 
manas  stabilis  nec  unqaam  in- 
tremiscens.  Cels.  stabili  grada 
hostem  excipëre,  Liv.  insaetus 
ad  stabilem  pagnam.  Liv.  eqana 
vel  per  medios  gargites  stabi- 
lis. Liv.);  immobilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  canei.  Cart.]; 
iznmotus,a,  um,  adj. Cic. etc. 
(ex.:  immo(a  mansit  acies.  Liv, 
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voy.  inédrani.adi.e);  certus,  a, 
um,  adj.    Cic.  etc.    (ex.:  pcde 
rerto  [•  d'un  pas  ferme  •].  //or. 
ire   ad    mortem    çerto   grada. 
.'<en.);   rectus,    à,    um,    adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  recti  ocali.  Cic). 
Voy.   A-^suRÉ,    inébranlable.    T 
(Fig  )  Qui  ne  faiblit  pas.  Fir- 
mus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
firmas  constansqac animas. Cic. 
(irma   solidaque   mena.   Cic); 
constans,  adj.  Cic.   etc.  (ex.: 
c.  testis.  Qaint.  animas  mens. 
Cic.  (amilix  gravis  et  constans 
disciplina.    Cic.    vir  conslanf. 
Cic.  sant  igitur  firmi  et  stahi- 
les  et  constantes  cligendi  [ami- 
ci].   Cic);   obnixus,  a,   um, 
adj.  Liv.  Sen.  (voy.  fermement); 
obstinatus,  a,  um,   p.  adj. 
cic.  Liv.  Sen.   (ex.:  obst.  ani- 
mas. Liv.  obstinatior  volantas. 
Cic.  obstinatissima  virtas.  Sen. 
malto  obstinatior  adversas  la- 
crimas    malieran\    erat.    Liv. 
obstinato   ad   nxortam  animo. 
Liv.);  ofSrmatus,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Cic.  (ox.  :    animo  forti 
atque  of^rmato .  Piaat  .);teBax. 
adj.  Ilor.  Sen.  Saet.  (ex.:  tenax 
disciplinse   suas.    Sen.   alicajas 
rci  tenacem  esse    Uor.    .Sen.); 
pertinax,   adj.   Liv.  (ex.  :  p. 
virtas.  Liv.  altéra  [turma]  pcr- 
tinacior  in   repugnando.    Liv. 
[.VXI.X,  33,  7]);  certus,  a,  um, 
adj. Cic. (ox.:  animo satiscerto  et 
conprmato  posse  in  hùc  caasâ 
consistëre.   Cic);  coDÛrma- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  sensus    rectas  et  confw- 
matas.     Cic.    confirmatiorem 
aliqaem    efpcëre.    Cœs.^.    Etre, 
tenir  — ,   stâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  stamas  animis.  Cic.  stare 
pacto,  jure  jUrando.  Liv.  stare 
in  pde.  Cic.  stare  in  eo,  qaod 
sit  judicatam.  Cic);  constâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  priasgoam 
totis    viribas     falta    constaret 
kostiam  acies.  Liv.   postqaam 
nullo  loco  constabat  acies.  Liv. 
sibi  constâre  [opp.  à  titabare, 
claudicare].  Cic  sic  fit  at  aat 
constent    sibi    [testes],    aat... 
Quint,  reliqai  sibi  constiterant. 
Cic  absol.  qaâ  in  sententià  si 
constâre   volaissent.    Cic.    [ep. 
I,  9,  H],   cum   constitit  consi- 
liam  [•  quand   il  se  fut  arrêté 
à  une  résolution  ferme  •].  Cic. 
[.-id  .\tt.  VIII,  11,  1].  neqae  sa- 
tis  Brato  vel  tribanis  militanx 
constabat,    qaid    agerent    aat 
qaam  rationem  pnqnse  insistè- 
rent.  C<rs.    [B.    G.  III,  li,  3]); 
consistère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
minimëtjae    in  labrico   versa- 
bitar   et,   si  semel   constiterit, 
nunqaam  cadet.  Cic  in  muro 
consistendi  potestas  erat  nalli. 
Cœs.   atloUe   animas .    adver- 
sas  formidata  consiste.  Sen.)._ 
J'ai    le   —    propos    de...,    mihi 
stat  (avec  l'Inf.).  Cic  T  {Adv.) 
Sans    fléchir,    sans    chanceler. 
Voy.    FERMEMENT.   Se   tenir  — , 
stare,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
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dessus);  consistère.  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  ci-iU>sius).  Tenir  — , 
Stare.  iutr.  Cic.  etc.  (voy.  oi- 
ddsius);  resistère.  intr.  cic. 
etc.  (Voy.  RÉSISTER".  Faire  — , 
coruiitërg  adiersus  hosti'm. 
Csrs.  consistère  (ortiterqae  in\- 
petam  Itosliam  sastinëre.  des. 
Il  (Kig.)  Sans  sa  laisser  ébran- 
ler dans  sa  résolution.  Obsti- 
nato  animo.  Cic.  0[iirmato  a- 
nimo.  Cic.  Voy.  obstinément. 
1  {Interjection.)  Allons,  ferma! 
Macte  virtate!  Cic. 
S.  ferme,  s.  f.  (Proprt.)  -■Vction 
de  rendre  ferme.  Voy.  afpkrmis- 
9EME.NT.  Il  Fig.  Convention  par 
laquelle  un  propriétaire  donne 
à  bail  un  fonds,  un  domaine 
à  qqn.  pour  l'exploiter  moyen- 
nant un  loyer  annuel.  Condiic- 
tio,  oniî,  f.  Cic.  Condactam.  i, 
n.  Cic.  Jet.  Locatio,  onis,  f.  Cic. 
Redemptio,  onis  (en  pari,  d'une 
entreprise),  f.  Cic.  Donner  à  — , 
voy.  AFFbRMiîR,  LOUER.  Prendre 
i,  — ,  voy.  LOUER.  Celui  qui  prend 
à — ,  voy.  FERMIER.  !|  (P.  ext.)  Le 
domaine,  le  fonds  de  terre  donné 
à  ferme.  Fandiis  ou  ager  con- 
dactas.  Cic.  Condactam,  i,  n. 
Pelr.  Prxdium  condactam  ou 
condacendam.  Col.  Prsediam 
rasticam.  Cic.  M.lla,  as,  f.  Cic. 
Métairie,  vicas,  i,  m.  Cic.  (cf. 
ad  me  scribia  te  vicam  vendita- 
ram.  Cic).  colonia,  se,  f.  Col. 
(XI,  1,  23).  Paul.  (dig.  XIX,  '2, 
ai,  i  :  villx  vel  alix  colonise). 
De  — ,  villaris,  e,  adj.  Plin.  (cf. 
gallinx  villares.Flin.  [X,  116]). 
villaticas,  a.  am.  adj.  Varr. 
Col.  Plin.  (cf.  V.  gallinse.  Varr. 
alites.  Plin.  v.  grèges.  ['  trou- 
peaux qui  restent  à  la  ferme  »]. 
L'exploitation  d'une  — ,  villica- 
tio,onis.  f.  Co(.  (XI,  1,13;  127). 
Petr.  .69,  3).  Etre  régisseur, 
administrateur  d'une  — ,  ex- 
ploiter une  — ,  villicâre,  intr. 
Cic.  Relatif  à  l'rtxploitation 
d'une  ferme,  coionicus,  a,  am, 
adj.  Forr.  Les  bâtiments  do  la 
ferme,  villa  rastica.  Varr.  et 
eimpl.  i-illa,  :e,  f.  Cic.  La  cour 
d'une  — ,  voy.  bas=e-cour.  T  (P. 
anal.)  Perception  de  certain» 
revenus  publics,  etc.  donnés  à 
bail.  Redemptio,  onis,  f.  Liv. 
Prendre  à  —  les  impots,  con- 
dacére  vectigalia.  Cic.  ou  por- 
toriam.  Cic.  redimëre  vectiga- 
lia. Cic.  Avùii-  la  —,  voy.  fer- 
mier. Ferme  des  travaux  pu- 
bliée, redemptara,  a-,  f.  Liv. 
Les  fermes  générales  (adminis- 
tration qui  avait  la  ferme  des 
revenu»  publics),  societas  ve.c- 
tigali  l'ù.Tac.  pablicani,  oram, 
m.  pi.  Cic.  1  Ce  qui  rend 
ferme.  Spéc.  —  de  charpente, 
et  (absolt.)  —  (assemblage  de 
pièces  de  charpente  •  destiné 
à  porter  la  comble  •).  l'ecti 
basis.  Vitr.  ^  Ce  qui  ferme  en 
obstruant  une  ouverture.  || 
(Spéc.)  Partiedu  décorqui  ferme 
le  fond  d'une  scène  de  théâtre, 


et  par  ext.  tout  décor  qui  sur- 
git des  trapillons:  l'egnxa,  aris, 
M.  Pha-d. 

fermement,  adv.  D'une  ina- 
ni<rj  ferme.  ||  Sans  chanct<lor. 
Firme,  adv.  Cic.  etc.  \e\. 
firme  insistëre.  ^'uet.)•,  /îraiJ- 
ter,  adv.  Cic.  etc.  (cf.  f.  insis- 
fi-re. Ca?s.).  Etablir — ,  stabHïr<\ 
tr.  Cic.  i  (Fig.)  Sans  faiblir. 
Firme,  adv.  Cic.  Plin.  /.).  (ex.: 
^irnissimë  ali^jaid  asseverùre. 
Cic);  ûrmiter.  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  /.  sfubiiire  aliqaem.  Cic 
in  suo  gradu  f.  collocâri.  Cic.}; 
coDStanter,  adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  et  non  trépidé pagnàre.  Cœs. 
constanter  qaidcm  certe  s.-e. 
fecit  [•  au  moins  est-il  f>rmo- 
ment  attaché  à  son  système  •]. 
Cic.  c.  resistère.  Liv.)  :  fortl- 
ter,  adv.  Cic.  (voy.  courageu- 
sKMiiNT,  résolument).  Tenir  — 
à  une  idée),  rester  —  fidèle  (a 
Hqch.),  voy.  ferme.  Il  soutenait 
—  qu'il  était  Oresto,  perseve- 
ribat  se  esse  Orestem.  Cic.  Je 
suis  —  convaincu,  je  crois  — 
que...,  persaasissin\am  mihi 
fst  (avec  la  Prop.  Infin.).  Cic. 
Je  suis  —  décidé  ou  résolu 
.i...,  stat  mihi  sententia.  Cic. 
fux-am  mihi  istad  oc  delibera- 
tam.  Cic.  certum  est  dclibera- 
tamqae  (avec  l'Inf.).  Cic.  Qui 
est  —  résolu,  obstinatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (voy.  ferme); 
obnixus,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
Scn.  (ex.  :  sed  obnixos  vos  [vo- 
lini)  stabili  grada  impetam 
hostiam  excipcre.  Liv.  [\  I,  12, 
8].  obnixas  animas  ad  perpe- 
tiendos  craciatas  vatneram 
aut  igniam.  Sen.  [ep.  66,  JiO]i. 

ferment,  s.  m.  (F.  scientif.) 
Principe  de  certaines  transfor- 
mations moléculair>-3.  Fermen- 
tam,  i,  n.  Col.  Plin.  ||  Fig. 
Principe  qui  fait  naître  cer- 
tains mouvements  de  l'âme. 
Scmen,  inis,  n.  Cic.  (cf.  semen 
b.lloram  civiliam.  Cic). 

fermentation  (lat.  post.  fer- 
mentatio.  Eccl.),  s.  f.  (Arch.) 
Mouvement  d'effervescence.  Fer- 
vor,  oris,  m.  Cic.  Voy.  bouil- 
lonnement, effervescence.  Il 
(Fig.)Vive  agitation  de  l'àmo,  de 
l'esprit.  Fervor,  oris,  m.  Cic 
(ex.  :  f.  mentis,  animi.  Cic); 
tumor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
t.  animi.  Cic.  erat  animas  in 
tamore.  Cic  au  plur.  récentes 
qaasi  tamorcs  animi.  Cic.  par 
ext.  hic  reram  tumor.  Cic.  [Att. 
XIV,  5,  a]).  Etre  en  —,  tumù- 
re,  intr.  (Jic  etc.  (ex.  :  tamant 
negotia.CicCalUa;  tament.'J'ac. 
tament  animi  plebis.  Plin.  J. 
voy.  effervescence).!  (T.  scien- 
tif.) Transformation  molécu- 
laire produite  par  un  ferment. 
Fermentum,  i,  n.  Sen.  Col. 
l'Un.  'ex.  ;  rcpastinata  hamns 
Viciât  fcrmento  naodam  intu- 
mescit.  Col.  [IV,  1,  7j.  non  sine 
'j'iodamfermento,  quo  in  anam 
diversa  coaleacant.    iSen.   [ep. 


^\.  Ji]>:  fervor,  oris,  m.  Varr. 
Plin.  (ex.  :  f.  masti.  Varr.  cf. 
Plin.  [XIV.  12'.]).  L.1  —  cl.iri- 
lie  le  vin,  in  el^ervescendo  vi- 
niim  se  pargat.  Col.  Entrer  en 
— ,  voy.  fkrmentbr. 

fermenter,  v.  tr.  et  intr.  || 
(.Arch.)  V.  tr.  Mettra  dans  un 
état  de  farment.ition.  Fer - 
mentâre,  tr.  Plin.  (au  passif  : 
/jiinis  ervi  farina  fermcntaba. 
tar.  Plin.).  Faire  — ,  coquèro, 
tr.  Cic.  Plin.  Lad.  (ex.:  calore 
rt  spiritu  omnia  coda  ut  con- 
fcta.  Cic  [N.  D.  II,  5Ii,  136]). 
il  lioisson  d'orge  — ,  humor  ex 
hordeo  corrnptus.  Tac.  ^  V, 
intr.  Etre  en  fermentation. 
Fermentari,  passif.  Plin.  Fer- 
nxentescëre,  intr.  Plin.  Effcr- 
vescère,  intr.  Col.  (en  pari. du 
vin.)  Confervescëre,  intr.  Plin. 
Le  moût  a  cessé  de  — ,  defer- 
bait  mastam.  Col.  L'olive  fer- 
mente, olivam  (racescit.  Varr. 
Col.  Il  (Fig.)  Etre  dans  un  ét.-it 
d'agitation  morale.  Ardëre, 
intr.  Cic.  Tumcve,  intr.  Cic 

fermentescible,  adj.  (T. 
scient.)  Susceptible  de  fermon- 
t.uion.  Qui  iqua",  qiiod)  (er- 
iiit'ntari  potest.  A. 

fermer  (lat.  pop.  firmare),  v. 
tr.  et  intr.  H  V.  tr.  Rendre  fer- 
ma (arch.).  Voy.  affermir,  as- 
surer. Il  (Techn.)  Fermer  une 
voûte,  medio  saxo  fornictin 
alligâre.  Sen.  —  un  bateau, 
''oy.  amarrer.  Drap  fermé,  fes- 
tis  pressa.  ,Sen.  Fig.  Le  roi 
s'était  formé  à...,  c.-à-d.  fer- 
moment  résolu  a...,  voy.  fer- 
mement. !  Fixer'  devant  une 
ouverture  quelque  chose  qui 
l'intercepte.  Ciaudëfe,  tr.Cic. 
etc.  (s'opp.  à  aperire,  pate(a- 
cëre,  reserâre,  ex.:  janaam. 
Cic.  fores  cabicali.  Cic.  claa- 
sse  fenestrm.  Cels.  cl.  portas, 
des.  cl.  portas  alicai.  Cses. 
[opp.  à  aliqaem  sud  urbe  re- 
ripére.  Cic.J.  cl.  Janam  [•  la 
temple  de  Janus  •  quand  la 
paix  régnait  dans  l'empire], 
Liv.  cl.  cabicalum.  Quint,  do- 
mam  alicai.  Plin.  et  [fig.]  do- 
mam  alicui  rei  ou  contra  ali- 
quid  ou  ad  aliqaid.  Cic  cl.  ta- 
bernas.  Cic.  claadi  tabernat 
totâ  arhe  jassit.  Liv.  cl.  ca- 
riam.  Liv.)  ;  occludëre,  tr. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  ostiam. 
Plaat.  tabernas.  Varr.  Cia, 
.■edes.  Plaat.);  prsecludëre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  portas  alicai. 
C-es.  par  ext.  prasclasit  omnea 
negotiatoret  [-  il  fit  fermer 
toutes  b'S  boutlqui!3  •].  Saet. 
[Ner.  32])  ;  operire,  tr.  Ter. 
Catall.  (ex.:  (ores,  ostiam.  Ter. 
domum.  Catall.);  adoperire, 
tr.  Ov.  Plin.  j.  Saet.  (ex.:  (ori- 
bas  adopertis.  Saet.  adopertia 
inferioribas  feneatris.  Plin./.); 
oodëre,  tr.  Ov.  (ex.:  obd.  fo- 
res.Ov.);obsœpire,  tr.Cic.(ex.; 
foramina.  Cic);  obturàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:    foramina.  Plin, 
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voy.  BOiiciiEiO-  Il  (Par  oxt.^  Fi-  ' 
xei-  à  l'aidii  d'un  voirou,  d'iiiio 
e">rruri',  d'una  clùturo,  etc. 
Claudêre.  tr.  Cic.  etc.  {e%.: 
valvx  repa'jutis  clausse.  Cic. 
valvs-  cUiasai  subito  se  ape- 
raerun.t.Clc.  paroxt.  compres- 
tis  ordinibas  claudêre  vias. 
Cic.  omnia  litora  ar  portas 
castodià  clausos  tencri.  Cses. 
clauJC-re  terrestres  aditus  op- 
portune positis  pra'siliis.  Liv. 
forum  ssepietur,  omncs  aditas 
claadentar.  Cic.  ci.  forum  por- 
ticibus  tabernisqae.  Liv.  insula 
ea  sinum  ab  alto  claudit,  in 
qao  Carthago  sita  est.  Liv. 
dextrâ  Ixvàque  [  ace.  pliir.] 
duo  maria  [n.  pi.]  claudant 
[nobisj  nuUam  ne  ad  elfwjium 
quidrn\  navem  hahentibns.  Liv. 
patrfactum  nostris  tegionibus 
Ponlum,  qui  antea  populo  R. 
ex  omni  aditû  clausas  faisset. 
Cic.  tanquam  clausa  sit  .'Uia, 
sic  nihil  perfertar  ad  nos prœ- 
ter  rumores  de  oppressa  Dola- 
bella.  Cic.  clausx  kieme  Alpes. 
Liv.  cl.  transitum  [•  le  passa- 
ge •].  Liv.  maritinios  exitas 
[•les  issues  par  mer»].  Cic. 
porta  custrorum  dacis  prtnci- 
pumqw  fuga  clausa  erat.  Liv.); 
concludère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
conc/usus  locus .  Lucr.  llor. 
conclusum  mare  [opp.  à  vas- 
iissiTi\us  atqae  apertissimus  O- 
ceanus].  Cses.  piscina  portici- 
bus  conclusa.  Saet.);  excludë- 
re  («  empêcher  d'entrer  en  fer- 
mant, fermer  la  porto  à  •>],  tr. 
lie.  etc.  (o\..:  aliquem  a  domo 
sua.  Cic.  cA-clusi  eos  [-  je  leur 
ai  fermé  ma  porte  •].  Cic. 
excl.  aliquem  a  porta  [•  f.  à 
qqn  l'entrée  du  port  •].  Cic. 
cxcludi  reditu  in  .isiam.  Nep. 
excl.  exercitum  [-  f.  l'accès  à 
une  armée  "].  Cic);  includè- 
re  ("  entourer  de,  fermer  -), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  incl.  viam. 
Liv.  demi  se  includêre  [•  se 
fermer  -,  •  fermer  sa  porta  •]. 
Cic);  intercludêre  (-  mettre 
un  obstacle  au  milieu,  fer- 
mer "),  tr.  Cic  Liv.  (o.\.:  viam. 
Cic.  Liv.iter.  Cic.  via  virgul- 
tis  interctusa.  Cxs.  intercl. 
omnia  ilinera.  Cœs.  omnes 
aditas.  L  ir . alicui  exitum.Liv.); 
prsecludére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
raina  ccdi^cioram  prseclusavia. 
Suet.  pr.  exitam  [-  les  issues  »]. 
Sen.  orbem  terrarum  alicai. 
Cic.sibi  cariam.  Cic.  fig.  omnes 
aditus  misericordise  esse  prx- 
ctusos.  Cic.y,  cbdérOy  tr.  Ter. 
flin.  [e\.:  (ores  obditae  ferra- 
tiatrabibas.  Plin.);  obseràre 
(■  fermer  au  verrou  ■),  tr.Ter. 
Liv.  Suet.  (ex.:  obs.  ostium,. 
Ter.  fores.  Suet.  plebis  œdi(i- 
ciis  obseratis,  patentibus  atriis 
principam.  Liv.);  ssepire,  tr. 
Cic.  (ex.:  s^eptus  locus.  Cic. voy. 
enclore);  in tersa5pire("  met- 
tre un  obstacle  entre  "),  tr.  Cic 
etc.    (ex,  :    gaœdum   operibus. 
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Liv.  iicr.  Cic;  obsaepire,  tr. 
Cic.  etc.  (au  liy.,  ex.:  adipis- 
cendi  viam  obs:rpiebant.  Cic. 
plcbi  ad  curules  magistratas 
iter  obss^pit.  Liv.);  obstruère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.;  i<er  Pœnin 
vfl  corporibas  suis.  Cic.  alirni 
omnem  aditum  ad  condito.'t 
fructas.  Cic.  au  fiy.  obst.  per- 
fagia  improborum.  Cic);  obji- 
Cère  (•  mettre  devant,  opposer 
comme  barrière  »',  tr.  Cic.  etc. 
IX.;  navem  faacibus  portas 
-  fermer  par  un  vaisseau  lo 
goulet  du  port  »].  Cœs.  erat  ob- 
jectas partis  ericius  [•  dos  che- 
vaux de  frise  formaient  les  por- 
tas •  ].  Ca's.  objicëre  fores  rap- 
tim  [-  formor  brusquement  la 
porta»],  [.iv.'t.  \\  [Par  anal.) Fij. 
Aristocratie  fermée,  voy.  inac- 
cessible. —  le  scrutin,  urnanx 
claudêre.  A.—  la  discussion,  fi- 
nire  controversiam.  Liv.  finem 
imponêre     contravcrsiie .    Cic. 

—  le  jeu,    voy.  arrêter.   —  la 
marche,  agmen  claudêre.  Cœs. 

—  un  discours,  voy.  terminer. 
Il  (Spéc.)  Rapprocher  des  par- 
ties écartées.  Claudêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  palpebrx  aptissi- 
më  facta;  et  ad  claudendas  pa- 
pulas  et  ad  aperiendns.  Cic. 
cl.  oculas.  Lac);  includêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vocem  alicui 
("  f.  la  bouche  à  qqn  •  ne  pas 
le  laisser  parler].  Cic.  Liv.); 
prœcludére,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
vocem  alicui  ["  f.  la  bouche  à 
qqn  .].  Liv.);  operire,  tr.  Sen. 
(ex.:  oculos  [pour  dormir], Pt'(r. 
oculos  morientis.  Sen.  rfi.  mo- 
rientibus  operire  ocalos  rursus- 
que  in  rogo  patefacëre.  Plin. 
operti  acali.  Sen.)  ;  compri- 
mére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  c  os 
['la  bouclio  »]  digito.  Hier. 
ocuios.  Qaint.  morientis  ocu- 
los. Ov.  labra.  Sen.  compres- 
sa in  pagnam  manus  [opp.  à 
manas  explicita].  Quint,  c.  pa- 
gnum  [opp.  à  palmam  porri- 
gêre].  Cic.  ocah  comprimuntur 
[•  se  ferment  »].  Sen.).  —  les 
veux,  connivére,  intr.  Cic. 
(ex.  :  c.  altéra  aculo  [•  f.  un 
œil  "  ].  Cic.  somno  [«  f.  les  yeux, 
vaincu  par  lo  sommeil  »].  Cic. 
conniventem,  somno  consopiri 
sempiterna.  Cic.  fig.  •  fermer 
les  yeux  sur  [qqch,]  »  :  quibas- 
dam  in  rébus  canniveo  [■  je 
ferme  les  yeux  sur  certaines 
choses  »].  Cic.  cur  interdam  in 
hominuni  sceleribas  maximis 
connivetis?  Cic).  Se  — ,  cofre, 
intr,  Varr.  Qaint.  (cf.  labris 
coeuntibas.  Qaint.  si  palpebrae 
dormienti  non  coeant.  Cels. 
in  eo  loco  dehisse  terram,..,; 
eo  facto  locum  caisse.  Varr.). 
comprimi  (en  pari,  des  yeux, 
voy.  ci-dessus).  Sen.  compri- 
mëre  florem  suam  (en  pari, 
d'une  rose'). Piin.  connivére  [en 
pari,  des  yau.x),  intr.  Cic  (cf. 
canniventibus  somno  aculis. 
Cic).  Il  (Par  anal.)  Fermer  (l'o- 
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roiiie),  claudcro.  tr.  Cic  (ox.: 
aures  veritati.  Cic.  [l'use.  IV, 
I,  21.  assentatoribus.  Cic.  ob- 
treciatoram  scrmonibas  aurea. 
Cic).  —  ("1"  blessure),  clau- 
dêre, tr. Cels.  (ex.:  donec  ex  to- 
to  plaga  claadatar.  Cels.).  \'oy. 
riiATniSER.  Se  —  (on  pari,  d'una 
lilessure),  coalescêre,  intr. 
l'Un.  (ex.  :  coalcscit  vulnas. 
Plin.).  Il  (Par  .-inal.)  —  un  li- 
vre, libram  plicâre.  Valg.  — 
une  lol.rre,  epistolam  compli- 
cdre.  Cic.  obsignàre  [cacheter]. 
Plaut.  Cic  —  les  rideaux,  vêla 
obducëre.  Plin.  j.  Litière  fer- 
mée, lectica  operta.  Cic.  obsata. 
■^iiet.  Voiture  formée,  tectam 
vehicalam.  Liv.  —  un  sac,  une 
bourse ,  saccam ,  m,arsupiam, 
prœligàre.  A.  Fig.  —  sa  bourse, 
rem  familiarem  claudêre.  Cic 
(cf.  nec  ita  claudenda  est  res 
fam.iliaris,  ut  eam  benignitas 
aperire  non  po.'sit.  Cic).  1  K. 
intr.  Se  formor,  être  fermé. Voy. 
ci-dessus.  Une  fenêtre,  une  porto 
(jui  ferme  mal,  qui  ne  ferme 
p.as,  hians  fenestra,  porta.  A. 
Les  portes  de  la  ville  ferment 
à  dix  heures,  urbis  portse  ter- 
lia  claaduntar  vigilià.  A. 
fermeté,  s.  f.  Ltat  de  ce  qui  no 
fléchit  pas.  Firmitas,  atis.  f. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  postium. 
Plaut.  materi^\  Cœs.  corporis. 
Cic)  ;  Srmitudo,  dinis,  f. 
Cœs.  (ex.:  operis  [■  do  la  cons- 
truction »].  Cœs.).  1  Etat  de  ce 
qui  ne  chancello  pas.  Firmi- 
tas.  atis,  f.  Plaut.   Vitr.  (voy. 

SOLIDITÉ);  stabilitas.  atis,  'f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  st.  dentiam. 
Plin.  stirpes  stabilitatem  dant 
ils,  qu!e  sastinent.  Cic).  j|  (Par 
anal.)  Contenance  ferme,  assu- 
rance. Firmitas,  atis,  f.  Cic. 
etc. «(ex.:  vocls.  Oeil,  niemorias. 
Qaint.);  Srmitudo,  dinis.  f. 
Cornif.  (ex.  :  f.  vacis.  Cornif.); 
stabilitas,  atis,  f.  Caîs.  (ex.  : 
peditam  in  prœliis.  Cœs.  fig. 
amicitiœ.  Cic.)  ;  constantia, 
se,  f.  Nep.  lox.:  tantâ  constan- 
tia vocis  atque  valtâs,  ut... 
Nep.  [Att.  22,  I]).  Il  (Par  ext.) 
Caractère  de  celui  qui  ne  fai- 
blit pas.  Firmitas,  atis,  t. 
Cic  (ex.:  animi.  Cic.  sapientis. 
Cic.  amicitia  non  satis  habet 
(irmitatis.  Cic.  [am.  5,  19])  ; 
Srmitudo,  dinis,  f.  Cic.  (ex.: 
(irmitudinem  gravitatemqae  a- 
nimi  tui.  Cic.  [ep.  V,  13,  3]); 
constantia,  œ,  f.  (ex.  :  c.  so- 
ceri  Scauri.  Cic.  c.  mea.  Cic. 
hinc  constantia,  illinc  farar. 
Cic.  irrevocahilis  constantia. 
Plin.  J.  [ep.  111,7,  2].  cf.  iifcem 
contumacia  [la  noble  fermeté 
de  Socrate  en  face  de  ses  juges]. 
Cic);  fortitudo,  dinis.  f.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  ignavia  [•  fai- 
blesse .J.  Cic);  virtus,  utis,  f. 
Cic  (ex.  :  nisi  virtute  et  animo 
restitissem.  Cic.)  ;  animus.  i, 
m.  Cic  (dans  des  express,  c.  /ir- 
mus  constansqae  animas.  Cic); 
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mens,  mentis,  f.  Cic.  (dans 
des  exprei».  comme  prma  soli- 
dcKjae  mens.  Cic.  voy.  rERaE). 
Avac  — ,  Srmê.  adv.  Cic.  etc. 
.ex.  :  jraiittT  et  firme  reapon- 
dère.  Plin.  /.  (irmissimè  asse- 
verùre.  Cic);  constanter,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  «e  gerire.  Cic. 
c.  et  sedMè  [•  avec  une  tran- 
quille fermeté  •].  Cic.  constan- 
ter et  (ortiter  f-  avec  une  cou- 
rageuse fermeté  •]  omnia  di~ 
cére.  Cic).  Donner  de  la  — , 
conSrmâre,  tr.  Cic.  (ex.  :  in- 
geniam  [•  le  caractère  •]  cor- 
raboratar  et  con/irma^ur.  Cic. 

voy.   AFFERMIR,    RAFFEBMIB). 

ierlnettiro,  s.  f.  Ensemble  du 
pièces  qui  servent  à  fermer 
qqch.  Claastram,  i,  n.  et  claus- 
tra, oram,  a.  pi.  Cic.  1  Action 
de  fermer.  —  d'une  porte,  val- 
i-x  claiisx.  Cic.  La  —  des  por- 
tes de  la  ville,  claasx  portœ. 
Liv.  11  ordonna  la  —  des  bou- 
tiques de  tous  les  marchands, 
omnes  negotiatores  prxclasit. 
Sait. 

fermier,  ière,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  pris  à  ferme  vin  do- 
maine, une  terre.  Conducfor, 
oris,  m.  Plin.  j.  (cf.  agroram. 
Plin.  j.).  Colonus.  i,  m.  Coi. 
Fi//icus,  i,  m.  Cic.  Fermlirs  des 
domaines  de  l'Etat,  aratores, 
um,  m.  pi.  Cic.  Fermière,  vil- 
lica,  se,  f.  Col.  colona,  se,  f. 
Ov.  Etre  — ,  viJiicâre,  intr. 
Cic.  1  Celui  qui  a  affermé  la 
perception  do  certains  revenus, 
de  certains  impôts.  liedemptor 
vectigaliam.  Cic.  Manceps,  ipis, 
m.  Cic.  Pablicanas,  i,  m.  Cic. 
—  général,  publicanas,  i,  m. 
Cic.  —  des  dîmes,  decimanas, 
»,  m.  Cic.  —  des  pâturages  pu- 
blics, pecoarius,  ii,  m.  Liv.  — 
de  l'impôt  sur  les  pâturages, 
scriptariarias,  ii,  m.  Lacil. 

fermoir,  s.  m.  Sorte  d'agrafe 
servant  à  tenir  fermé  un  porte- 
feuille, etc.  Offendix,  dicis,  f. 
Isid.  —  d'un  bracelet,  copala, 
œ,  f.  Capit. 

féroce  (lat.  ferox,  •  fougueux, 
farouche  "),adj.  Quiest  d'un  ca- 
ractère cruel,  sanguinaire.  Fé- 
rus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
f.  bestia  ou  bellaa.  Cic.  subit. 
fera,  a:  [s.-o.  bestia].  Cic.  pu- 
cadam  feraramque  ritu.  Liv.  fe- 
ras agitàre.  Cic.  Liv.);  imma- 
nis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  hos- 
tis  et  (erus  et  immanis.  Cic.  tc- 
tra  et  immanis  belaa.  Cic).  Un 
despote  — ,  rex  cradelis  ac  sa- 
peroas.Cic.  ieter  tyrannas.Cic 
Voy.  CRUEL.  Il  iP.  ext.)  En  pari. 
de»  ch.  Férus,  s,  um,  adj. 
Liv.  (ex.  :  (acinus  fœdum  ac  (e- 
ram.  Liv.);  atrox,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ingeniam.  Liv.];  im- 
jnansuetus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  qaid  immansaetias? 
Sen.).  1  (Arch.)  Farouche.  Voy. 
ce  mot. 

férocité  (lat.  ferocitat,  -  carac- 
tère violant  •;,  s.  f.  Caractère 
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cruel ,  sanguinaire.  Feritas,atis, 
f.  Cic.  Immcinitas,  atis,  f.  (ic. 
Ingcnium  ou  animas  fero.r.l'ic 
1    l.^rch.)    Caractère    farouche. 

Voy.   FVROl'CHE. 

ferraUle,  s.  f.  Vieux  fors,  vieux 
outils  de  fer  mis  au  rebut.  Jia- 
menta  ferri.  Plin. 

ferrailler,  v.  intr.  S'escrimer, 
battre  le  fer  contre  un  adver- 
saire sans  résultat.  Voy.  E-- 
CRiME,  E-CRiMEii.  {j  (V.  anal.) 
Ferrailler  envers  et  contre  tou*. 
digladiari,  dép.  intr.  Cic.  || 
((Fig.)  S'escrimer  en  paroles, 
sans  que  la  discussion  aboutisse. 
Digladiari,  dép.  intr.  Cic. 

ferrailleux,  s.  m.  Celui  qui 
aime  k  ferrailler.  Gladiator, 
oris,  m.  Cic.  \\  Fig.  Celui  qui 
aime  à  s'escrimer  en  paroles. 
Ki.vator,  oris,  m.  Qaint, 

1.  ferrement,  s.m.  (Arch.)Ou- 
til  de  for  en  général.  Ferra- 
mentam,  i,  n.  l  arr.^  (Technol.) 
Pièce  do  fer  qui  entre  dans  la 
construction  d'un  navire,  etc. 
Ferramentam,  i,  n.  Vitr. 

S.  ferrement,  s.  m.  Action  d» 
ferrer.  Voy.  ferrer.  Spéc.  Le 
—  d'un  ch-îval,  e^uo  ferrat.v 
soleœ  indatse.A.  (d'après  Plin.). 

ferrer,  v.  tr.  Garnir  de  fer.  [Ali- 
qaid)  ferro  manlre  ou  instraërc 
(DD.)  ou  indacère  ferram  ali- 
cai  rei.  A.  —  par  le  bout,  ferro 
prsefigêre.  Ov.  Ferré,  ferratus, 
a,  um,  adj.  V'irj;.  llor.  —  un 
cheval,  soleas  indaëre  {egao}. 
Plin.  eqno  solearn  ferream  in- 
dacère. Plin.  Fig.  Difficile  à — , 
voy.  INTRAITABLE.  Mulos  ferrées 
d'argent,  mu(.T^  so(eis  argen- 
teis.  Suet.  \\  Fig.  Etre  ferré  à 
glaça,  être  l'erré  sur  un  sujet 
(le  connaître  do  manière  i  ne 
pas  être  pris  en  défaut),  per- 
callêre  (rem). Cic.  Ferré  à  glace, 
ferré,  exercitatus,  bene  versa- 
tas  {in  aliqaà  re).  Cic  Peu 
ferré,  maie  versatas  Un  aliqaà 
re).  Cic  Arch.  —  la  mule  (faire 
dos  profits  illicites),    voy.  cos- 

CUàSIONNAIRE,  EXACTION.   (CàtOn) 

ferré,  ferro  proe^as.  Liv.  Voie 
ferrée,  via  f  errata.  A.\\V.  e.it. 
Eau  — ,  aqaa  ferraria.  Plin. 
Voy.  aussi  ferrlgislux.  Route 
forrce  (dont  le  8ol  a  été  rendu 
résistant  au  moyen  do  cail- 
loux), via  strata  lapide.  Dig. 
ousimpl.  via  strata.  Liv.  Voy. 
PAVER.  Il  Ferrer  le  poisson,  pis- 
cem  inescàre  hamo.  A. 

ferreur,  s.  m.  Celui  qui  ferre. 
Faber  ferraria».  Plin.  Voy.  for- 
geron. 

ferronnerie,  s.  f.  Fabrique  de 
ferrures  pour  bâtiments,  etc. 
Officina  ferraria.  Plin.  ||  (P. 
ext.)  Le»  objets  en  for.  Ferra- 
menta,  oram,  n.  pi.  Col. 

ferronnier,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  fabrique  des  objets  en 
fer.  Faber  ferrarias.  Plin.  1  P. 
ext.  Ferronnière  (chaîne,  ban- 
delette ceignant  la  tête).  Voy. 

BANDELETTE,   OIADÈUE. 
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ferrugineux,  eu^e,  adj.  (T. 
scioiuif.)  l,iui  contient  du  fer. 
Ferratas.a,  um,  adj.  Suet.  (cf. 
f.  aqaa^.  Sact).  Ferragineus ,  a, 
um,  adj.  Plin.  {cS.sapor.  Plin.'. 

ferrure,  s.  f.  Garniture  en  fer. 
lamina,  se,  f.  Liv.  Ferramen- 
tam, i,  n.  Col.  Los  —  des  roues, 
ferrati  orbes.  Virg.  Voy.  fer.  |{ 
Spéc.  Les  fers  d'un  cheval,  so- 
tex  ferre^e.  .i 

fertile,  adj.  ijui  produit  beau- 
coup. Feftilis.  e.  adj.  Cic  etc. 
(ex.  :  ager,  quumvis  (ertilis, 
sine  caltura  fractuosas  esse 
nonpotest.  Cic.  [Tusc.  11,5,  13J. 
.'Isia  tam  opima  est  ac  fertilis. 
Cic.  [imp.  Pomp.  6,  Ih].  agri 
opinxi  et  fertiles.  Cic.  agri  uber- 
rimi  maximeqae  fertiles.  Cic. 
[Vorr.  II.  3.  51,  12U].  fertilis  ac 
fnujifera  terra.  Liv.  ager  fer- 
lilissimas.  Liv.  ea  quse  ferti- 
lissima  Germanise  sant,  loca. 
Cœs.  avec  le  Gén.  maltos  fer- 
tiles agros  alios  alioram  frac- 
tuum.Cic.  Gallia  (ertilis  homi- 
num  fragamqne.  Liv.);  ferax, 
adj.  C.vs.  Plin.  j.  (ex.  :  ager 
feracissimut.  Cses.  avec  le  Gén. 
terra  ferax  arboram.  Plin.  j. 
terra  (ragiferaram  aat  Ixta- 
rum  arborum  ferax.  Sen.  au 
lig.  illâ  létale,  qaà  nalla  vir- 
tatam  feracior  fait.  Liv.);  te- 
cundus,  a,  um  (•  fécond, 
fertile,  productif  •),  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  terra  fecandior.  Cic. 
voy.  féco.nd);  felix,  adj.  Virg. 
Liv.  Plin.  (ex.:  f.  arbor.  Liv.); 
f  rugi  fer,  fera,  ferum,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ager.  Cic  Liv. 
terra.  Liv.);  fructuosus,  a, 
um  (•  qui  donne  beaucoup  de 
fruits  "),  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
productif).  Aucune  autre  épo- 
que ne  fut  plus  fertile  en  ora- 
teurs, nalla  xtate  aberior  ora- 
toraiii  fêtas  fuit.  Cic.  (Brut.  /49, 
182).  hsec  setas  effadit  copiam 
oratoram.  Cic.  L'année  a  été 
particulièrement  —  en  poètes, 
magnum  praventam  poetarum 
annas  hic  attalit.  Plin.  j. 

ferlilement,  adv.  D'une  ma- 
nière fertile  (rare).  Cum  bono 
ou    malto    fructa.    Cic.    Voy . 

ABONDAMMENT. 

fertilisable,  adj.  Qui  peut  être 
fertilisé.  Qui  {qux,  qaod)  fer- 
tilis (ou  fertile)  fieri  potest.  A. 

fertilisant,  ante,adj.Qui  fer- 
tilise.  Voy.  FÉCONDANT. 

fertilisation,  s.  f.  Action  de 
fertiliser.  Ars  terras  fertiles  e/- 
ficiendi.  A.  Les  pluies  sont  uti- 
les à  la  —  des  terres,  terra 
imbribas  aagetar.  Cic 

fertiliser,  v.  tr.  Hendre  fertile. 
Fecandam  (acëre  aliquid.  Cic. 
Fecanditatem  dare  alicui  rei. 
Cic.  Fertilcm  (ou  fertile)  effi- 
cëre.  Cic.  —  la  terre  par  des 
pluies,  aagère  terram  imbri- 
bas. Cic.  L'Indus  fertilise  les 
terres,  Indus  aqaà  lœti^cat 
agros.  Cic.  Voy.  féconder. 

lertilité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui  est 


FlîS 

fertile.  Fertilitas,  atis,  f.  Cic. 
elo.  ("x.iayrocum.C'ic.  toci.Cxa. 
terrant   nutlarn  Uabcna   f,i'rtiîi~ 
talrm.  Qaint.  causa  (crtililutis 
est  kunior.  Col.);  focunditas, 
atis,    I.    <^ic.    (ex.  :    terrarum. 
l'Un.   j.    aitaaram   indartioni- 
bus  tr^rris  (ccundilutein  damas. 
Cic);  ubertas,  atis,  1".  Cic.  .'te. 
(t)x.:  aijrorain.  Cic.   ejas  anni. 
IHin.  J.i.  lixcos  tl(5  — ,  lti.varia, 
X  ot  luxaries,  ei,  f.  Cic.   La   — 
fl'uno  contrô'i  on...,  nattira  rc- 
gionis  (erax  {alicujas  rei).  Cic. 
Liv.    Il    1'.    anal.  Aiirioo    do    — 
{où  la  LoiTo  produit,  boaticoup), 
annas    (ertilis.    Cic.     \\   (Fii;.) 
Kurtilito    d'osprit,     d'imagina- 
tion.  Inijenii  ubertas.  Cic.  In- 
fjenii  vis.  Cic.  absol.  inijenium, 
ii,  n.  Liv.  (XXII,  29,  9). 
féru,  ue.  Voy.  fkrir. 
férule,  s.  f.  Plante  à  haute  tiije 
liorbacéo,    remplie    de     moelle. 
l-'erala,  œ,   f.  l^lin.  Qui  est  de 
la  nature  de  la  — ,  [crataceus, 
a,  um,  adj.   Plin.  Qui  est   l'ait 
avec   la  — ,  (eralaceas,  a,  um, 
adj.    Plin.    (eralaris,    «,    a<lj. 
Mart.  Eclisseen  bois  do  —  (pour 
1rs    chirurgiens),    ftirala.   ^e,    i. 
Ctils.  Il  (P.''ext.)  Palette  do  bois 
ou   de  cuir  pour   frappiu-  dans 
la  main   les  écoliers   en   l'auto. 
Ferula,  re,  f.   Sen.   Mart    .lav. 
(eL:(cralis  vapulàre.  iien.  l'eru- 
là  aliqaem  cxdëre.  Sen.).  ||  Kig. 
Etre  sous  la  —  de  qqn  (sons  la 
sévère  direction  de  qqn),  alica- 
jas  imperio  ou  alicai  obnoxiam 
esse.  Cic.  in  alicajas  potestate 
esse.    Cic.    Tenir   qqn    sous  sa 
— ,   severà  disciplina    coercëre 
ou     continêre    aliqaem.     Cic. 
N'être  plus  sous   la  — ,   exres- 
sisse  ex   magisterio  [alicajas). 
Plaat. 
fervemment,  adv.  (Rare.)  Avec 

ferveur.  Voy.  ferveur. 
fervent,  ente  (lat.  f'eri/ens, 
bouillant),  adj.  Qui  a  une  vive 
ardeur.  Acerrimas,  a,  uni,  adj. 
Cic.  Avoir  un  amour  —  do  l'é- 
tude, litterarani  studio  fla~ 
grâre.  Cic.  Voy.  ardent,  ^  Qui 
a  une  ardeur  pieuse.  Voy.  pieux. 
—  prières,  impensissimse  pre- 
ces.  Suet.  (Tib.  13). 
ferveur  (lat.  fervor  [proprt. 
•  chaleur  -]),  s.  f.  (Arcli.)  Vive 
ardeur.  Studiam  incitatam  ou 
ardens.  Cic.  Voy.  ardeur,  zèle. 
1  Ardeur  pieuse.  Divinus  qui- 
dam ardor.  Cic.  Fervor,  oris, 
m.  Eccl.  Avec  — ,  ardenter, 
adv.  Cic. 

fesse  (lat.  pop.  fissa  [subst. 
particip.  de  findère,  l'eiidre], 
proprt.  '  fente  »),  s.  f.  Partie 
charnue  qui  forme  chaque  côté 
do  la  région  postérieure  du  corps 
de  l'homme  et  de  certains  ani- 
maux. Clanis,  is,  Abl.  e,  m.  i. 
(et  ordin.  au  pi.  dunes,  ium). 
Plaat.  Plin.  Natis,  is,  f.  (ordiu. 
au  pi.  nates,  iam).  Plaut. 
fessée,  s.  f.  Coups  donnés  sur 
les  fesses.   \'irgaram  ictus.  Liv. 
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Uonnn-    la    — ,  scalpêre  natea 

Pompon. 
fesse-mathieu,  s.  m.  (Trivial.) 

IJsui'ior.  Voy.  ce  mot. 
fesser,  v.  tr.  llattre  on  donn.int 

des   coups   sur  los   fesser.    Voy. 

FESSÉE.  Il  Kig. (Trivial.)  Kxpédier 

vivement   (qqch.).    Voy.    exi'é- 

OIER. 

fesseur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
colle  qui  donna  In  fessée.  Voy. 

COnREI.  TEUR. 

1.  fessier,  s.  m.  (Trivial.)  Les 
di>u\    losses,    le   derrière.   Voy. 

DERRrÈRK. 

2.  fessier,  ière,  adj.  (Anat.) 
Qui  appartient  aux  fesses.  Cla- 
nalis,  e,  adj.  Avien. 

festin,    3.    m.    Repas    de    fête, 
d'apparat,  en  l'honnour  de  qqn 
ou  de  qqoli.  Conviviuzn,  ii, 
n    Cic.  etc.   (ex.  ;  c.  soUeinn*^. 
Cic.  voy.  banquet);  daps,  da- 
pis  I"   banquet  religieux    •),  f. 
(Jatû.  llor.  Liv.  (voy.  banquet); 
épuise,  arum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.  :  festêc  ou  sollemnes  épuise. 
Cic.  vino  et  epalis  deditas.  Nep. 
inter  vinam  et  epalas.  Liv.  fa- 
nestas  epalas  fratri  com.paràre. 
Cic.    aliiiuem   epulis   adkibêre. 
Saet.);  epulum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :    aliqaid   celcbr&re  epulo. 
Cic.  alicai  epalum  dare  nomine 
alicajas.    Cic.    voy.    banquet). 
Assister  à  un  festin,  epulari, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  rei'as). 
Faire  un  —   de  lialthazar,  Sa- 
liarcm  in  modani  epalari.  Cic. 
festiner,  v.  tr.  ot  intr.  ||  (Arch.) 
V.  tr.  Fêter  (qqn)  en  lui  oll'rant 
un    festin.    Convivio    excipëre 
{aliqaem}.    Cic.    Voy.    festin, 
traiter.  1    V.   intr.    Faire    des 
festins,  de  bons  repas.  L^pulari, 
dép.  intr.  Cic.  Comissari^  dép. 
intr.  Cic.  Liv. 
festival,  s.  m.  Grande  fête  mu- 
sicale. Ludicram,  i,  a.  Cic.  Voy. 
concert,  fête,  jeu. 
feston,  s.    m.  Knroulement  de 
feuillage  et  de  fleurs  en  forme 
d'arc,   etc.    .Sertam,  i,    n.  Cic. 
(ordin.    plur.    séria,    orum,    n. 
Cic).  Orner  de —  (les  maisons), 
domos  ('esta  fronde  velâre.  Liv. 
Il    (Par  ext.).  Rameau  d'un  .ir- 
bre  courbé  en  feston.  Ai'cas,  as, 
m.  Virg.  Col.  \\  Ornement  d'ar- 
chitecture  courbe    figurant   uu 
feston   de    feuillage,   de    fleurs. 
Encarpa,   orunx,   a.    pi.    Vitr. 
Il    Draperie  de  tenture  relovée 
en  forme  de   feston.  Voy.  dra- 
perie. Il   Découpure  sur  le  bord 
d'un   vêtement.  Lacinia,  œ,   f. 
Cic.   Suet.    Il   (P.  ext.)  Broderie 
qui  borde  cett'  découpure.  Voy. 
broderie.    Il    Fig.    Faire  des  — 
(décrire    des    zigzags   en   mar- 
chant). Voy.   ZIGZAG. 

festonner,  v.  tr.  (Rare.)  Orner 
de  festons.  Voy.  feston.  ||  (P. 
anal.  Découper  en  forme  de 
feston.  Voy.  denteler.  ||  P.  ext. 
Border  d'un  dessin  de  broderie 
(un  contour,  découper  en  fes- 
tons).  Voy.    broder.    Festonné, 


laciniosus,  a,  um,  adj.  Plin.\\ 
Fig.  Absolt.  — (décriro  dus  zig- 
zags en  marchant).  Voy.  zii;/.au. 
festoyer,  v.  tr.  ot  intr.  ||  C.  tr. 
Faire   l'été  (à  qqn).   /•'eativê  ali- 
qaem accipére.  Plaut.  Voy.  ii;- 
tsr.   Il   (P.  ext.)  Fêter  on  f.iisant 
un   l'ejtin.   Convivio    ou   epalis 
e.rcipëre   {aliqaem}.    Tac.  ^   V. 
intr.  \*ivro  'mi  fêt;^  et  en  foStius. 
llelluari,  dep.  intr.  Cic. 
fête,  s.   f.    Solennité    religieuse, 
commémorative,  célébrée  a  cjr- 
tains  jours  de  l'année.  Dies  fes- 
tas,  Cic.   ou  dies  (esti  (o[)p.  a 
dies    protestas,  dies   prol'csti). 
Cic.  (cf.  dies  (estas  agère.  <'ic. 
qui    [diesj    quasi   deorum   im- 
mortaliam  j'esti  alqae  sollem- 
nes apad  oinnes  sant  cetebrati. 
Cic).  h'esta  tempora.  Cic.  Liv. 
Dies  sollemnis  ou  ('estas  ac  sot- 
lemnis.  Cic.  Dies  feriatas  (opp. 
à  pro/'estus).  Cic.  tiollemne,  i.i, 
n.  Liv.  (cf.  sotlemne  pablicum. 
Liv.    Fidei    sollemne    institait. 
Liv.).  De  — ,  festas,  a,  um,  adj. 
Cic  sollemnis,  e,  adj.  Cic  (cf. 
cantus.  Ov.).  Les  —  dt  Bacchns, 
Liberalia,  ium,  n.  pi.  Cic  IJac- 
chanalia   (gen.  ium  et  qqf.  io- 
ram),  n.  pl.Lii'.  Les  —  de  Cerès, 
Cerealia,  ium,  n.   pi.    Cic.    Le» 
—  d'Apollon,  .ipoÙinares  ludi. 
Cic.  Les  —  de  Vulcain,    l'uioa- 
nia,   ium    (ou   ioram),    n.    pi. 
Varr.  Sali.  Plin.  —  des   mois- 
sons, (erise  messium.  Suet.  ào- 
lennisor  des  fêtes,  celebrare  la- 
dos,  l'estos  dies.  Cic.  festos  et 
sollemnes  dies.  Suet.  Fête  fêtée, 
fériée  ou  chômée,  (erias,  arum, 
(.   pi.   Cic.    Il    (P.  anal.)   La   — 
d'une    personne.    Dies   natalis. 
Cic.    (cf.    natalern  festam  ha- 
bêre.  Nep.).  La  —  d'un  vill.tgj, 
paganalia,    ium,   n.    pi.     l'arr. 
Habits    do   — ,  fostus    vestitas. 
Tac.  Habits  do  —  des  l'emmjs, 
dos  hommes,  muncius  m,uliebris 
qui  ad  festos  dies  comparatar. 
A .  virilis  ornatus  dieram  sol- 
lemnium.  A.  .Mettre  ses  habits 
de  —,  voy.  endimancher.  1  Ré- 
jouissance   publique   en  l'hon- 
neur    de     quelque     événi-'iuenc 
mémorable.    Sollemne,    is,    n. 
Liv.    (cf.  triumphi.    Liv.).    Lu- 
di, oram,  m.  pi.  Cic  (cf.  festi 
dies    ludorum.   Cic.  ludos   fa- 
cëre.    Cic).    Les   —   publiques, 
ferix  pablicse.    Cic.  Les   —  du 
couronnement,  sollemnia  gal- 
bas aliquis  diadema  accipit  ou 
regnam    aaspicatar.    A.    Voy. 

AVÈNEMENT,     COURONNEMENT.      — 

nationales,  sacra  gentis  pro- 
pria. Liv.  Les  grandes  —  na- 
tionales des  Grecs,  ma.yimi  illi 
universie  Grxcise  ludi.  Liv.  ^ 
Gala  donné  par  un  roi,  un 
prince,  une  ville,  un  particu- 
lier. Sollemnia,  ium,  n.  pi.  Liv. 
Festse  ou  sollemnes  epulœ.  Cic. 
Convivium  sollemne.  Cic.  Don- 
ner une  —  (pour  l'arrivée  de 
qqn),  diem  (estum  indicëre  {in. 
adventun\).  Justin.  Fête  musi- 

57 


«ys 


FCT 


c»le,  voy.  CONCERT.  1  (Fig.)  La 
nature  ctail  en  fèto,  lempesraf 
riciebat.  Lacr.    La  maison  rtaii 
en    —,   magno  apparaia   la'la 
resonabat   domas.    l'hs-d.    l  " 
air    de   — ,  voy.  jo'\-ei\,  riant 
Faire  U  —,  s'amuser,  helhiari. 
dép.  intr.    Cic.   Ce  ne  sera  pas 
toujours  — .   non  semper  erant 
ScUarnalia.    Sen.    Faire    —    à 
qqn.   àqiioh.    Oui  faire  un  ac- 
cueil    emp^esso^,     voy.    fêter. 
Se  faire  une  —    do  qqch.  (s'en 
promettre    un    grand    plaisirs 
vov.  BÉjociR.  1!    (.^rch.)  Faire  — 
de"  qqch.    à    qqn.    le  lui    faire 
espérer,  vov.  f.jpkbeb.   Se  faire 
de    —    (s'introduire    dans    une 
(êxe  sans    y    être    invité),  voy. 
iNTRi-s.ef  (ng.\  s'entremettre  où 
l'on  n'a  que" l'aire,  voy.  estiîe- 
METTRE,  INTRD5.  Se  donner  une 
—  aux  dépens   de  qqn    (se  di- 
vertir de  qqn),  voy.   divertir. 
Il  ne  s'était  jamais  vu  (trouve, 
à  pareille  — (  il  n'avait  jamais  | 
trouvé  une  si  bonne  occasion\ 
nunijuam    tam  opportana   res 
ei  ceciderat.  A.  (d'après  i^all.). 
fêter,  v.  tr.  Célébrer  (une  fête  . 
Agër'e  festamdiem.Cic.Agitàre 
(estum    diem.   Cic.    —     solen- 
nellement et  souvent,  celebràre 
ilados).   Cic.    (Par   ext.)    —    la 
naissance  de  qqn,  natalem  (es- 
tam  habère.  Xep.  —  l'anniver- 
saire de  sa  naissance,  diem  na- 
talem agère.  Cic.  1  Célébrer  la 
fête    de    (qq.    saint).    Religiosë 
agère  et  celebràre  'dies  festos'. 
y1    Fig.  —  qqn  (lui  faire  un  ac- 
cueil empressé  ,fes<ii-ê  excipére 
aliqaem.  Plant.  Voy.  accoeil. 
Etre  f*té,  (estis  vocibas  excipi. 
Tac.    P.   anal.   —    la    bouteille 
(aimer  à  boire  .  vino  indulgêre. 
Cir.  Voy.  DOiRE. 
Jétiche,   s.  m.   Objet   matériel 
divinisé    par    certains    j-euples 
sauvages.    Res    qaam   pro    deo 
cotant.  A.  Rescai  naturamdi- 
vinam  tribaant.  A .  Un  singe  en 
or,  qui  est  un  —,  effigies  siçri 
aurea  cercopitheci.  Jav.  ||  l'ig. 
Personne  qu'on  idolâtre.  Voy. 

IDOLf. 

fétichisme,  s.  m.  Culte  des  fé- 
tiches. Vana  saperstitio.  Saet. 
Voy.  FÉTICHE.  |(  Fig.  Admira- 
tion aveugle  pour  une  personne. 

Voy.    IDOLATRIR. 

fétide,  adj.  (T.  scientif.)  Qui  a 
une  puanteur  répugnante.  Fie- 
tidat,  a,  um,  adj.  Cic.  Fœtcns, 
entis,  p.  adj.  Col.  Patidas,  a. 
nm,  adj.  Varr.  Txter,  tra,  tram, 
adj.Cic.Voy.NAusÉAnosD,  pi,a>t, 

BEPOLSSANT.    OdOUT    ,    facUtat 

odorit.  Cic.  (cédai  odor.  l'Un. 
Corriger  une  haleine  — ,  f"^c- 
rei  orit  emendàre.  Plin.  Avoir 

uneodeur— ,fœ(êre,intr.Wau?.  ^ 

■    Exhalaison,  émanation  — ,pei-  i 

tilenf  atpiratio.  Cic.  ' 

fétidité,  B.  f.  (T.  scientif.)  Ca-  i 

ractére    de    ce    qui    e?t    fétide. 

Odor  malui  ou  tarter.  C'a?»,  ou  I 


FEU 

fctdua.  Plin.  Fcetor,  ori»,  m. 
Plin.  Fi^rditas  odoris.  Cic. 

fêtoyer.  Voy.  festoyer. 

fétu,  s.  m.  lirin  do  paille,  fes- 
fncii,  a-,  r.  Plin.  Ne  pas  donner 
un  —d'unechose, estimer  moins 
une  chose  qu'on  n'estime  un  — 
.n'en  faire  aucun  cas),  non 
naaci  habëre  aliguid.  Cic.  || 
.Vrcli.  Loc.  prov.  Kompre  le — 
avec  qqn  (se  brouiller  avec  lui), 

voy.    DR0VILI.ER. 

feu  (lat.  pop.  (ocas),  s.  m.  Dé- 
gagement de  chaleur  et  do  lu- 
mière produit  par  la  combus- 
tion dd  certains  corps  :  un  des 
quatre  éléments.  Ignis,  is,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ignis,  principiam 
uniiersi.  Cic.  lapidam  con/Iictu 
af^oe  trita  ignem  elicère.  Cic. 
'N.  I>.  11,  9,  iô].  coUisis  lapidi- 
tus  ignem  exciUère.  Cic.  ignem 
concipcre  ou  comprehendère 
[•■  prendre  feu  >].  Cic.  Ca?s.).Le 

—  (un  des  quatre  éléments}, 
ignea  vis.  Cic.  (N.  D.  111,  U, 
35  .  Le  dieu  du  —,  deaa  ignis. 
Cart.  Viilcanus,  i,  m.  Cic.  \\ 
De  — .  igneus,  a.  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ox.  :  sol  igneas.  Cic. 
sidéra  tota  esse  ignea.  Cic. 
[N.  D.  II,  15,  I.0]1.  (Fig.)  Faire 

—  des  quatre  pieds,  omnia  ex- 
periri.  Cic.  n^anibas  pedibas- 
qae  eniti.  Cic.  \\  (Spéc.  •  Le  — 
du  ciel,  csclestis  ignis.  Tac. 
Le  ciel  était  presque  tout  en 
feu,  ca?(i  magna  pars  arsit. 
Liv.  cxlam  plarimo  igni  ardêre 
lisum  est.  Cic.  Ruisseau  de  — , 
igniom  rivas.  Plin.  (II,  236). 
l'eux  souterraius  jaillissant  de 
la  mer,  e  cavernis  maris  ignium 
eraptic.  Sen.  (cf.  piurima  ioca 
eromont  ignem,  non  (antana 
édita,  sed  etiamJacentia.Sen.). 

—  follet,  voy.  FOLLET.  Fig.  Ce 
n'est  qu'un  —  follet,  ijnicuias 
tantam  est.  A.  ||  (Dans  les  fic- 
tions mythol.).  Ignis,  is.  m. 
Cic.  etc.'  (ex.  :  igncs  eiomère. 
Sen.  Plin.);  flamma.  x,(.  Cic. 
etc.  (ex.  :  (lammas  eractàre. 
Plin.  Justin,  fig.  se  pammû 
eripêre  |«  échapper  au  feu  de 
la  critique  ■•].  Cic).  Fig.  Jeter 

—  et  flamme,  excandescère, 
intr.  Cic.  Lettre  où  l'on  jette 
feu  et  flamme  contre  qqn,  ar- 
dente» in  aliqaem  litterse.  Cic. 

\\  iPoét.}  Ardeur  du  soleil. /jne» 
joiif .  Oi .  diarni.  Oir.  Les  —  de 
l'cié.  wstas,  m.  pi.  Cas.  Liv. 
'  Feu  qu'on  allume  pour  se 
chauffer,  pour  cuire  les  ali- 
ments, etc.  Ignis,  is,  ta.  Cic. 
etc.  (ex.:  ignem  facëre  [-  allu- 
mer du  f.  ■].  Cœs.  Liv.  ignem 
magnum  ou  ingentem  fieri  Ja- 
hêre.  Cas.  Liv.  ignem  exciluri- 
[^  attiser  •■].  Cic.  materiam  igni 
prxbëre.  Liv.  ignis  creicit.  Plin. 
oleam  igni  adjiciire  [prov.] . 
Hier.  [ep.  22.  8;  125,  llj.  ignem 
gladio  scrutari  [prov.  :=  ira- 
tam  animam  verbis  malcdiiis 
lacessëre].  Uor.  [sat.  11,3,  275]. 
tubdittM    ignibat     effervescunt 
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aqusr.  Cic.  ignem  cUére.  Cart 
ignem   admovira   ou  snbjicère 
alicai  rei.  Cic.  ad  ignem  appo- 
nère.  Cic.  est  in  ronciiiri  con- 
rinuu.-.'   ignis.   Plin.  j.  admoto 
igné   refovëre  artas.  Cic.   ali- 
qaem  ab   igni   removëre.   Cic. 
ad  lenem    iijnem   coquère  ali- 
qaid.   Cels.   aliqaid   in  ignem 
conjirere.  Cic.  ignés  facëre  in 
castris.  Cic.   ignibat  c.rtinctis 
Liv.  ignia   in  stipula  [•  fou  de 
paille  -J.  Plin.  hoc  bellam  ci- 
vile, ut  ignia  in  atipulà,  eadem 
celeritate  qaà  exarsit  evanait. 
[fig].  Gros.  [V,  sa,  18]);  focus. 
i,  m.  Cic.  (voy.  foter).  Qui  n'a 
ni  — ,   ni    lieu,    ef'ectus    homo. 
Cic.    Il    (Cliirurg.)  Employer  le 
fer   et   le  — ,    urëre   ac  secûre. 
Sen.  Mettre  le  feu  sous  le  ventre 
(à    un    cheval),    faces    subdëre 
eqao.  Sen.  (Fig.)   Mettre  le  — 
sous  le  ventre  i.  qqn,  injicêre 
icrapalum   alicai.    Ter.   ^   (P. 
ext.)    Incendie.    IgniS,  is,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ignem  tectis  in- 
ferre.   Cxs.  ou   aubj'iccre.  Cic. 
igni  crcmari,  necari.  des.  [B. 
G.    I,    52].    ignem   conclamare 
[-  crier    au    feu!   •].    Sen.   [de 
ira,  III,  U'S,  3].  plaribas  simal 
locis,  et  iia  diversis  ignea  coorti 
sunt.  Liv.  [XXVI,  27,  5].  agros 
ferra  igniqae  vastare  et  arbes 
ferro  atque  igni  vastare  [-  met- 
tre à  f.  et  à  sang  -].  Liv.  voy. 
fer.  domas  ardet  non  casu  ati- 
quo.  sed  injectis  ignibas.  Cic. 
se  in  ignem   injicëre.  Liv.  per 
ignés  tendère  ad  aliquem.  Cic. 
vi  ignium elabi.  Liv .] ;  ùamma, 
se,   f.  Cic.  etc.    (ex.  :    flammia 
correptam  esse.    Liv.    uti    ano 
tempore  agger,  platei,  testudo, 
turris,  tormenta  (lammam  con- 
ciperent.  Cxs.[R.  C.  II,  U,  2]. 
omnia  velut  continenti  (tammâ 
ardére  visa.  Cart.  flammà  fer- 
roqae    ahsumi .    Liv.    ferram 
flammamqae  haie    urbi   mini- 
tantar.    Cic.    flammis    confla- 
gràre.   Cic.    flammajn    oppri- 
mëre.   Cic.  per  se  flamma  ex- 
tincta    est.    Liv.    currëre    per 
flammam.  Cic.];   incendium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  incendiam 
excitàre.  Cic.  conflàre.  Liv.  fa- 
cëre. Cic.  initiam  incendii  fa- 
cëre. Cic.    incendiam  hamanâ 
fraude  factum  est.  Cic.  incen- 
dia   ardére   ou   flagrâre.    Cic. 
cxde  alqae  incendia  [ou  ferro 
incendiisque]    vastare  ou  per- 
vaslàre.  Liv.  casdes  et  incendia 
facëre.  Liv.  sua  aponte  incen- 
diam oritur.  Cic.  diversia  locis 
incendium  ortam  [ou  factum] 
est.  Liv.   in  alicajas  fortanaa 
incendium  excitatum  est.  Cic. 
incendium  ortam  est  ex  sedibaa 
alicujas.  Cic.  incendia  ardére 
ou  flagrâre  ccepiase.  Cic.  incen- 
diam compeacére.  Plin.  j.  rea- 
tinguërc.    Cic.  incendium  crei- 
cit. Cic.  effagëre  ex  incendia. 
Cic.].  Mettre  le  —  à,  accen- 
dère,  tr.  Cic.  Liv.  (voy.  allu- 
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MEtt,  enflammer);  incendère, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  allumuh,  em- 
braser,    ENbXAMMER,    INCENDIER, 

brûler).  Etro  en  —,  ardère, 
intr.  C'tc.  etc.  (ox.:  domas  u/i- 
cajas  ardet.  Cic.  assidue  do- 
mus  Romœ  ardent  [-il  y  a 
toujours  le  feu  k  Romo  «].  '1  ac. 
domas  ardet  in  l'alatio  [•  lu 
fou  est  au  l'alatiu  .].  Tac.  fig. 
cum  arderct  Syria  bcilo  ['  com- 
me la  S.  était  en  feu  •].  Cic. 
voy.  brûler).  Il  Supplico  du 
bùchur.  Ignis,  is,  m.  Cic.  etc. 
(ox.  :  vivos  igni  concrenxôrc. 
Liv.  ijjni  cremari.  Csrs.  ifjni 
necâre  aliqaem.  A.);  rogus,  i, 
m.  A.  (ox.:  damnàre  ad  roijam. 
A.),  lirùlor  q(|n  à  petit— ,diu- 
tino  iijniam  sapplicio  aliqaem 
necùre.  A.  Mourir  à  petit  — , 
dia  inori  ou  perire.  Sen.  Faire 
mourir  qqn  àpotit  — ,  aliqaem 
exercêre.  Cic.  Fig.  Etre  prêt  .à 
mettre  la  main  au  — ,  c.-d-d. 
se  porter  garant,  voy.  garant. 
Epreuve  do  l'or  par  le  feu. 
Ohrassa,  œ,  f.  Cic.  Eprouvé  au 
— ,  igni  perspectus  ou  spectatus 
(au  pr.  et  au  fig.).  Cic.  ||  (Par 
anal.)  Le  feu  étornol  (do  I  en- 
fer), ignis  perpetaus.  Salv.  \\ 
Fig.  Faire  un  —  d'onfer,  voy. 
ENFER.  1  Décharge  de  matières 
fulminantes.  Arme  à  — ,  igni- 
(eram  telam.  D.  Bomba  à  — , 
voy.  CANON.  Faire  —,  tormen- 
tam  ou  fermenta  mittére  (en 
pari,  de  bouclios  à  feu).  D.  Faire 
—  (en  pari,  d'une  troupe),  tela 
conjicêre  in  aliqaem.  D.  Expo- 
ser au  — ,  sab  ictam  dare.  D. 
Etre  exposé  au  — ,  ad  omnes 
expositam  ictus  stare.  D.  sab 
icta  esse.  D.  Aller  au  — ,  sut 
ictam  dari.  D,  ad  teli  conjec- 
tam  venire.  D.  Ils  sa  trouvaient 
entre  doux  — ,  anceps  hostis 
«É  a  fronte  et  a  tergo  urgebat. 
Caes.  Fig.  Etro  entre  deux  — 
(prov.),  Tapam  aaribus  tenëre. 
Saet.  (Tib.  25).  anceps  malam 
arget.  Liv.  (III,  28,  9).  poni 
inter  dao  pericala.  Sen.  rh. 
(contr.  1, 1.  e).  ^  Feu  qui  éclaire, 
lumière.  Ignis,  is,  m.  Cic. 
Jior.  (lumière  des  astres,  feux 
du  firmament,  cf.  astroram, 
ignis.  Cic.  illi  sempiterni  ignés, 
quœ  sidéra  et  stellas  vocatis. 
Cic).  Feux  d'un  navire,  voy. 
FANAL.  Feux  d'une  côte,  voy. 
PHARE.  Feux  de  la  nuit,  ardôr 
steliarum.  Cic.  Feux  de  l'au- 
rore, ignés  aarorse.  Ov.  Voy. 
ÉCLAT,  LUMiâRE.  ||  Fig.  N'y  voir 
que  du  feu,  caligâre,  intr.  Plin. 
T  Feu  symbolique.  Ignis,  is, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ignés  I  este. 
Cio.J.  Il  Fig.  Ardeur  généreuse. 
Avoir  le  feu  sacré,  voy.  enthou- 
siasme. 1  {Aa  fy.)  Ardeur  des 
boissons  alcooliques.  Qui  a  du 
feu,  ardens.  A.  ||  Ardeur  d'un 
sang  enflammé.  Ignis.  is,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  sacer  ignis  [■  lo 
feu  Saint  Antoine  •].  \'irg.); 
.ardor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
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ardeur).  Se  mettre  lo  —  dans 
lo  corps,  voy.  inilaumation. 
Uos  foux,  voy.  ROui.KUR,  bouton. 
—  céleste,  voy.  érysipèle.  — 
porsique,  voy.  zona.  ||  Ardeur 
de  l'àme,  des  passions.  Ignis, 
is,  m.  (-'ic.  etc.  (ex.:  quidam 
divinas  ignis  ingenii  et  mentis. 
Cic.  haie  ordini  novanx  igncm 
sabjeci.  Cic);  ardor,  oris,  ni. 
Cic.  etc.  (ox.  :  capiditatam.  Cic. 
animi,  animoram.  Liv.  voy. 
ardeur);  eestus,  ûs,  m.  Cic. 
etc.  (ox.:  sestas  ingenii.  Cic.  [de 
Or.  111,36,  lii5]);  fervoT,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  œtatis.  Cic. 
[sen.  13,  i*.'3].  mentis,  animi. 
Cic);  animi,  orum,  m.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alicujas  animi 
atqae  impetas.  Cic,  animas  jam 
commotos  vehementiat  incen- 
dère. Cic).  Plein  de  — ,  acer, 
cris,  crc,  adj.  Cic.  (cf.  vehe- 
mens  acerque  [opp.  à  placidas 
mollisqae].  Cic).  Avec— ,  acri- 
ter.  adv.  Cic.  Le  —  de  l'inspi- 
ration, impetas  divinas.  Cic 
Etre  dans  le  —  de  la  colère, 
iracunciirt  inflamrnari  ou  exar- 
descëre.  Cic.  Le  fou  do  l'amour, 
amoris  (lamma.  Ov.  Prendre 
— ,  amoris  flammâ  conpagrare. 
Ov.  Il  Eclat.  Ignis.  is.  m.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  ignis  ocalorum.  Cic. 
[univ.  li,  il],  gemmse.  Mart.); 
ardor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
ocaloram.  Cic.  ardor  valtaum. 
atque  motaum.  Cic.)  ;  vigor, 
oris,  m.  Cic.  (ex.:  acerrim,as 
vigor  ocuiorum.  Cic).  Couleur 
do  —,  i^neus  coior.  Plin. 

2.  feu,  feue  (lat.  pop.  (atutas 
[de  fatum],  »qui  a  accompli  sa 
destiuée  •),  adj.  Dernièrement 
défunt. Les  enfants  du  —  roi.ii- 
beri  ejus  qui  regnans  decessit. 
Curt.  Le  —  roi,  rex  qui  e  vita 
excessit  ou  emigravit.  A. 

feudataire,  s.  m.  Celui  qui  re- 
lève d'un  suzerain  pour  le  fief 
qu'il  possède.  Feadatarias,  ii, 
m. 

feuillage,  s.  m.  Ensemble  des 
feuilles  d'un  arbre,  d'une  plan- 
te. Frons,  frondis  et  (rondes, 
ium,  f.  pi.  Cic.  Folia,  oram, 
a.  pi.  Cic.  Avoir  un  — ,  voy. 
feuille.  De  — ,  frondeus,  a, 
um,  adj.  Virg.  Une  couronne  do 
— ,  corofia  frondea  et  frons, 
[rondis,  f.  Hor.1  Amas  de  feuil- 
les détachées  de  l'arbre.  Frons, 
frondis,  f.  Phœd.  Cadacse 
frondes.  Virg.  Folia,  oram,  n. 
pi.  Plin.  (cf.  substrata.  Plin.). 
\\  (P.  ext.)  Les  rameaux  avec 
leurs  feuilles.  Frondes,  iam, 
f.  pl.Car<.  Un  toit  de  —,  tectam 
frondeum.  Virg.  Un  berceau  do 
—,  nmftracuiom,  i,  n.  Cic.  Un 
berceau  de  —  (dans  la  forêt), 
continenti  fronde  tectse  arbo- 
res. Liv.  Il  (P.  anal.)  Orne- 
ment imitant  le  —  de»  arbres. 
Le  —  du  chapiteau  corinthien, 
folium,  ii,  n.  Vitr. 

feuillaison,  s.  f.  Renouvelle- 
ment annuel  des  feuilles,  et  par 
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oxt.,Tompsoù  les  fouilles  se  re- 
nouvellent. Une  forêt  an  pleine 
— ,sHva  arboram  frondentiam. 
Col.  A  l'opoquo  de  la  — ,  cam 
frondëre  crfperant  {arbores}. 
Col.  timul  ac  folia  agére  cac- 
perit  {arbor).  CoL 
feuille,  s.  f.  LamoUo  verdoyante 
qui  naît  des  tigos,  des  rame;iu\. 
Folium,  ii,  n.  Cic.  Frons,  fron- 
dis, f.  Cic.  Uo  — ,  qui  a  rapport 
aux  — ,  frondarias,  a,  um,  udj. 
Plin.  (.Will.  3i;.,.  Couvert  do 
— ,  frondosas,a,  um,  adj. Karr. 
Virg.  Liv.  frondens,  part.  Virg. 
Col.  Qui  a  la  forme  d'une  — , 
foliaceas.a,  um,  adj.  Plin. .Kvoir 
des  — ,  frondire,  intr.  Virg. 
Hor.  Se  couvrir  de  — ,  frondes- 
cëre,  intr.  Cic.  frondem  agrre. 
Plin.  —  da  vigne,  pampinus, 
i,  m.  Cic.  Abondant  en  — ,  fo- 
liis  dcnsus  ou  abandans.  Cic. 
Sans  — ,  foliis  carens.  Cic.  fo- 
liisnadatus.  Cic.  La  ctiuto  des 
— ,  folia  cadentia.  Plin.  Trem- 
bler comme  la  — ,  toto  corpore 
ou  artubas  omnibus  contre- 
miscëre.  Cic.  —  mortes,  folia 
decidua.  Plin.  cadaca.  Ov. 
frondes  cadacse.    Virg.  Couleur 

—  morte,  ^'uscus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Substantivt.  Le  —  morte 
(la  couleur  feuille  — ),  fuscus 
color.  :suet.  ||  (Par  anal.)  Or- 
nements qui  imitent  dos  feuil- 
les. —  d'acantho,  folium,  ii, 
n.  I'i«r.  Il  (P.  ext.)  Pétale  de 
certaines  fleurs.  Foliam,  i,  n. 
Plin.  (cf.  foliam  rosa?.  Plin.). 
A  cent  — ,  centifolius,  a,  um, 
adj.  Plin.  (cf.  c.  rosa.  Plin.). 
T  Cequi  est  mincoetplat  comme 
une  fouille  d'arbre.  Lamina,  se, 
f.  Suef.  (cf.  l.  argentca.  .Suet. 
l.  ferrea  [-  une  feuille  de  tolo  ■•  !. 
Sali.)  Bractea,  se,  f.  Liv.  (cf. 
argentca.  Plin.  br.  aari  ou  au- 
rea.  Plin.).  Charta,  a?,  f.  Saet. 
(cf.  plumbea.  Saet.).  Feuille 
d'un  parquet,  assala,  se,  f.  Vitr. 
Se  détacher  par  — ,  voy.  exfo- 
lier. Une  feuille  d'or  battu, 
aurum  foliaceam.  Plin.  (.\l.\, 
i2).  Il  Une  —  de  parchemin, 
pergamena  charta.  Plin.    Une 

—  de  papier,  scida,  se,  t.  Cic. 
(ep.  XV.  16,  1;  Att.  I,  20,  7). 
Qaint.  (I,  8,  It)).  charta,  se,  f. 
Saet.  pagina,  as,  f.  Cic.  papy- 
ras,  i,  f.  Jav.  plagula,  se,  f. 
Plin.  (XIII,  77).  Petite  —  de 
papier,  schedala,  se,  f .  Hier.  — 
in-octavo  (qui  forme  seize  pa- 
ges), quaternio,  onis,  m.  Cass. 

Il  (P.  ext.)  Arch.  Gazette,  voy. 
ce  mot.  Les — périodiques,  pu- 
bliques, et  (ellipt.)  les  — (gazet- 
tes, journaux),  voy.  gazette, 
journal.  Il  —  des  bénéfices,  des 
pensions.  Voy.  registre. 

feuille,  ée,  adj.  Garni  de  feuil- 
les. Frondens,  eniii,  p.  adj.  Kirj;. 
Coi.  Frondosus,  a,  am,  adj. 
Varr.  Virg.  Liv. 

feuillée,  s.  f.  Abri  que  forme 
le  feuillage  des  arbres.  Fronf, 
frondis,  f.  Virg.  Umbraculam, 


'AO 


Fi:i: 


i,  n.  Cic.  |l  P.  e\t.  Cabaiia  d.- 
feuillage.  Tectun\  (rondeam. 
Col.  Voy.  rei-iLLÂGE. 

feuille-morta.  Voy.  feuille. 

leuiller.  v.  intr.  et  tr.  ||  l'. 
intr.  So  garnir  de  feuilles,  pous- 
ser des  feuilles.  FroniUscère, 
ioir.  Cic.  Folia  rr.ittëre.  Plin. 
^  y.  tr.  Garnir  de  l'ouillos.  Fo- 
lia addëre  {arboribas).  Ov.  Se 
— ,  frondescère,  intr.  Cic.  ||  P. 
exi.  iTechiiol.i  —  les  arbres  d'un 
paysage  (en  dessiner,  en  pein- 
dre les  leuilles).  Voy.  dessiner, 

PEINDRE. 

feuillet,  s.  m.  Petite  feuille.  || 
Chacunedespartieed'une  fouille 
de  papier  plies  une  ou  plusieurs 
ibis  sur  elle-même.  Scida,  a", 
f.  Cic.  (voy.  felille).  Pwjina, 
X,  f.  Cic.  Plagula,  «,  f.  Plin. 
Tourner  un  — ,  voy.  feuille- 
ter. 1  (Techaol.)  Ce  qui  est 
mince  et  plat  comme  un  feuil- 
let. Il  Chacune  dos  membranes 
qui  forment  l'écorce  d'un  arbre. 
Voy.  MEMBRANE.  |1  Chacuue  des 
subdivisions  d'une  couche  de 
terrain,  d'une  assise.  Voy.  cov- 
CHE,  ASSISE.  Il  Longue  planche 
mince  pour  faire  des  panneaux 
de  menuiserie.  Assula,  se.  f. 
Vitr.  lAjricatio,  onis,  t.  VHr. 
(VII.  1.  5). 

feuilleter,  v.  tr.  Diviser  en 
feuillets,  en  lames  minces.  Voy. 
DÉCOUPER,  DENTELER.  Feuilleté, 
laciniosus,  a,  am,  adj.  Plin. 
Roche  feuilletée  (qui  se  divise 
par  lames),  voy.  exfolier.  1 
Lire  (un  livre,  un  registre)  en 
passant  d'un  feuillet  à  un  au- 
tre. Paginas  libri  ^ou  in  libro) 
percurrére.  Liv.  l  olvëre  {Ca- 
tonis  libros  ) .  Cic .  Evolvère 
[poetas).  Cic.  Replicûre  {memo- 
riam  annaliam).  Cic.  —  assidii- 
ment.perfo/utâre  (libros  alica- 
j'as).  Cic.  (cf.  omniam  tonaritm 
artiam  scriptores  atque  docto- 
res  et  legendi  et  pervolutandi. 
Cic). 

feuilleton,  s.  m.  (Reliure.)  Pe- 
tit cahior.  Voy.  cahier. 
feuillette,    s.    f.    Demi-pièce, 

dcMiii-rCit.  Voy.  tonneau. 
feuillu,  ue,  adj.  Très  garni  de 
leuilles.  Foliis  densus  ou  foliis 
abundans.  Cic.  Frondosas,  a, 
um.  adj.  Virg.  Liv.  Frondeas, 
a,  um,  adj.  Virg.  Ov.  Frondi- 
(ir,  fera,  (eram,  adj.  Lucr.  Sen. 
Etre  — ,  frondére.  intr.  Virg. 
Hor.  Devenir  — ,  (rondescére, 
intr.  Cic. 
feurre,  foerre  et  foarre,  s.  m. 
Arch.j  Paille  de  froment,  de 
seigle,  etc.  Voy.  paille. 
feutre,  s.  m.  Tissu  dru,  snrré, 
fait  lin  laine  ou  de  poil  agglu- 
tiné et  foulé.  Lana  coacla  ou 
coacta,  orum,  n.  pi.  Cses.  Fait 
de  —,  «  lanis  coactit  factas. 
(:et.  coactilit,  e,  adj.  Edict.- 
lAocl.  Un  vêtement  de  feutre, 
v'.^tis  coacla.  Cens .  Des  v'''te- 
munu  de  — ,  coactilia,  lum,  a. 
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pi.  Di;;.   Fabricant  de  — ,  voy. 

FEl'TRIKR. 

feutrer,  v.  tr.  (Technol.)  Ag- 
glutiner et  fouler  le  poil,  la 
laine,  de  manièrt»  à  en  foriiiir 
un  tissu  dru  et  serré.  E  lanis 
coac(ù  facère.  Caes.  Voy.  fou- 
ler, PRESSER.  Etoffes  feutrée*, 
coacta.  orum,  n.  pi.  Cirs. 

feutrier,  s.  m.  (Ti'chnol.)  Ou- 
vrier qui  rabrii|uo  le  feutre. 
Coaftiliariusji.  m.  iMarc.-Emp. 
Coactor  lanariiis.  Inscr. 

fève,  s.  f.  Plante  de  la  famille 
dos  légumineuses.  Faba,  ,v,  f. 
Col.  Petite  — ,  phaseolas,  i,  m. 
Col.  Ue  — ,  ('abaceus,  a,  am, 
aJj.  .\Iacr.  fabaginus,  a,  um, 
adj.  Caio.  fabalis,  e,  f.  Ov.  fa- 
batas,  a,  am,  adj.  Varr.  faba- 
rias,  a,  um,  adj.  Macr.  Tiges 
de—,  (abalia,  iom,  n.  pi.  Fest. 
Purée  de — ,  fabata.  se.  f.  Plin. 
Marchande  de  —,  fabaria.  se, 
f.  Inscr.  Petite  — ,  voy,  ff.ve- 
ROLE.  Il  (P.  ext.)  Dialect.  Nom 
donné  au  haricot.  Voy.  haricot. 
Il  Nomdijiiné  à  diverses  graines 
et  à  la    plante  qui  les  produit. 

—  à  cochon,  voy.  jusquiame.  — 
du    Bengale,    voy.    hyrobolan. 

—  d'Egypte,  voy.  lotos.  —  de 
mer,   voy.  féverolh. 

féverole'  et  faverole,  s.  f.  Va- 
riété de  fève,  plus  petite  que  la 
fève  de  marais.  Fabula,  se,  (. 
Plaut.  Dolichos,  i,  m.  Plin. 

fèvre,  s.  m.  (Arch.)  Ouvrier 
qui  travaille  les  métaux.  Fa- 
ber,  bri,  m.   Cic. 

février,  s.  m.  Second  mois  de 
l'année.  Mensis  februarias.  Cic. 
ou  simpl.  l'ebraarius,  ii,  m. 
Varr.  Qui  appartient  au  mois 
de  — ,  febrnarias,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  kalendœ,  nome,  idus. 
Cic). 

fi,  interj.  Exprimant  le  mépris 
do  qqch.  Pliai  ou  phy  I  Ter. 
Diom.  Prise.  Fi!  fi  donci  fa(ss. 
Cliaris.  —  d'un  pareil  toast  I  a- 
page  istiasmodi  salatem.  Plaut. 
Faire  —  de  qqch,  voy.  dédai- 
gner,  UÉI-RISER. 

fiacre,  s.  m.  Voiture  de  louage. 
l'ehicalam  meritorium  ou  reda 
meritoria.  A.  VclUculam  con- 
ductam.  A. 

fiançailles,  s.  f.  pi.  Promesse 
mutuelle  de  mariage.  Sponsa- 
lia  (gén.  iam.  Plin.  et  lorum), 
n.  pi.  Cic.  (c(.sp.  [acëre.  Cic). 
De — ,  aponsalis,  e,  adj.  larr. 
(cf.  dies.  Varr.).  Le  jour  dos  — , 
dies  sponsaliorum.  Cic.  Le  re- 
pas de  — ,  cena  sponsaliam. 
Plin.  ou  simpl.  sponsalia.  Cic 
(ad  Q.  Ir.  Il,  G,  1). 

fiancé,  ée.  Voy.  fiancer. 

fiancer,  v.  tr.  Engager  par  une 
promesse  mutuelle  de  mariage. 
Spondëre  ou  despondêre  alicui 
aliquam.  Plaut.  Cic.  Se  — , 
sponsalia  [arëre.  Cic.  {En  pari, 
du  jeun.)  homme),  desport- 
d'ire  'Un  aliquam.  Ctel.  a/i. 
Cic.  'VIII,  7,  2).  (En  pari,  .1- 
ta  jeune  fiUe),  detponderi  ali- 
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eui.    Plaut.   Cic.    Etre    fianr*, 
aliqaam  sponsam  bahire.  Cic. 
aliquam  sibi  despondisse.  Cirl. 
ap.  Cic.  Etre  fiancée,    aliqaem 
sponsam    habère.    Cic.    alicui 
desponsam  esse.  Cic.  Turnus  à 
qui  Lavinio    avait  été    fiance, 
Vurnus      cui      porta     Lavini  . 
faerat.  Liv.  Kilo  était  déjà  fian- 
cée à  un  jeune    homme  distin- 
gué, jam  dcsdnata  erat  egregio 
juveni.   Plin.  J.   (op.  V,  lt>.  ti  . 
.\u  part,     passé  employé    sul'- 
stantivt.  Un  fiancé,  sponsus.  i, 
m.  Cic.  Une  fiancée,  spon.-ia,  .<', 
f.  Cic.  Les  fiancés,    sponsi,    o- 
rum,  m.  pi.  Cic.  tponsus  spon- 
saqae.  Jet. 
fiasco,  s.   m.   Echec   auprès  du 
public.  Faire  —.decidère,  intr. 
Sen.  rli.  (contr.  VII,  pr.  5).  Voy. 
ÉCHEC,  échouer. 
fibre,  s.  f.  (T.  scientif.)  Chacun 
des  éléments  ténus  dont   IVi. 
trelacament  constitue  certain 
substances.  Fibra,  SB,  f.  Cic.  'Uc. 
(ex.:  v<:nse  in  prsetenaes  /ibrus 
dispersx.    Plin.).    —    ligneuse, 
stamen.  inis,  n.  Plin. 
fibreux,  euse.adj.  (T. scientif.) 
Composé  de  fibres.  Fibratas,  a, 
um,  adj.  Priap.  Stamineas,  a, 
um.  adj.  Plin. 
fibrille,  s.  f.  Petite  fibre.  Prse- 
tenais   fibra.    Plin.    \\    (Botan.) 
.-lu  plur.  Racines  fibreuses, prap- 
tenaes  fibrse.  Plin. 
fibule,    s.     f.    (Antiq.)    Broche, 
agrafe    de    métal    pour    retenir 
les  extrémités  du  vêtement.  Fi- 
bula,  se,  f.   Virg. 
fie,  s.  m.  Excroissance  charnue. 
Ficus     gén.  j,  et  ûs),  f.    Mart. 
Couvcîrt  do  —,  ^osus,  a,  um, 
adj.  Mart. 
ficeler,  v.  tr.  Lier  avec  une  fi- 
celle.    Funicalis     circamdâre. 
Apul.  ou  funicalis  constringëre. 
Apal.U  (Fig.)  Pop.  Etre  bien  ou- 
mal    ficelé   (bien,  mal    arrangé 
dans    ses  habillements),   e.»:or- 
na(um  esse.  Ter. 
ficelle  (lat.  pop.  ^icella  dérivé 
de  fiium,  fil),  s.  f.  Corde  mince 
de  fils  de  chanvre.    Faniculus, 
i,  m.  Cic.    Rcsticula,  se,  f.  Cic. 
Linea,  œ,  f.  Karr.||  (Spéc.)  Tenir, 
laisser  voir  les  —  (qui  font  mou- 
voir des   pantins,    des   marion- 
nettes),   tenêre,  ostendëre  ner- 
vos  quihus  simulacram  ligneum 
movetur  ou  agitatar.  A.   (d'a- 
près Hor.).  Fig.    Famil.    Celui 
qui  tient  les  —  (qu'on   ne  voit 
pas  agir  et  qui  fait  agir  les  au- 
tres), ^iii  omnes  machinas  oc- 
culta adhibet.  A.  (d'après  Cic). 
qui  latens   negotio  prseest,    A. 
(d'après  CsîS.).  On    voit    la  -^ 
(l'artifice  caché), /raiis  cœpit  cli- 
lacére.  Liv.  Los  —  du    métier 
(procédés  artificiels),  voy.  arti- 
fice. 

fiche,  s.  f.  Morceau  do  bois,  de 
l'.ir,  taillé  en  pointe,  et  destiné 
â  être  fiché  dans  qqch.  Clavas, 
i.  m.  Cic.  .^'captif!,  i,  m.  Vitr. 
—  de  campement,  voy.  piquet. 
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T  (P.  ext.)  Marque  fixée  surqqch. 
Voy.  liTiQUETTE.  ||  (P.  allai.) 
Limj  d'ivoiro,  qui  sort  à  mar- 
qu>r  los  points  que  chacun  ija- 
ijni'.  Lasoria  nota.  A 

ficher  (lat.  pop.  ficcare,  p.  fiiji- 
càre,  lier,  de  /iyô''c),  v.tr.  Fi\"r 
en  enfonçant  par  la  pointe.  Fi- 
gére,  tr.  Cic.  Dcfujrrc,  tr.  des. 
(ct.  asseres  in  tcrrà.  Cses.  sades 
3ab  aqtià.  Caes.).  Infigêre,  tr. 
Cic.  Aaigêre(clavam).  Liv.Atjëre 
(subtictu).  Caïa.  Demittëre  {sti- 
pites).  Cee$.  Pangére  {clavam,. 
Liv.  Etre  fichédans...,  inhwrère, 
intr.  Cic.  (cf.  aliciii  rei.  Cic). 
Voy.  ENFONCEii.  1  Fig.  Fixer  sur 
oo  dans.  Voy.  fixer. 

fichu,  s.  m.  Pointe  d'étoffe,  de 
dentelle,  etc.  dont  les  femmes 
s'entourent  le  cou,  se  couvrent 
les  épaules.  Pallala,  se,  f.  l'iaut. 

fictif,  ive,  aiij.  Imaginé  à  plai- 
sir. Fictas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Commenticias,  a,  iim,  adj.  Cic. 

Voy.    FACTICE,   IMAGINAIRE.^  Qui 

n'a  qu'uno  valeur,  une  réalité 
de  convention.  Imaginarias,  a, 
um,  adj.  Jc<.  (cf.  venJilio.  Vlp.). 
Dette  — ,  lasoHiim  nomen.  Sen. 
(ben.  V,  8.  3).  Héritier  —,  fi- 
duciarias  hères.  Jet.  Achat  à 
titre  — ,  ^duciaria  coemptio. 
Jet.  Poids  —,  iniqaam  pondus. 
Jet. 

fiction,  s.  f.  Fait  imaginé  à 
plaisir.  Hes  ficta  ou  conimen- 
ticia.  Cic.  Commentnm,  i,  n. 
Cic.  —  poétique,  (abula  ficta  ou 
poetica.  Liv.  ou  simpl.  fabala, 
se,  f.  Cic.  mendaciam.  ii,  n. 
Cic.  etc.  (cf.  m.  poetaram  ou 
vatam.  Cic).  1  Réalité  de  con- 
vention. Fiction  légale,  (ictio, 
onis,  r.  Jet . 

fictivement,  adv.  D'une  ma- 
nière fictive.  Fictê,  adv.  Cic. 
Simalatè,  adv.  Cic.  Specie  et 
simulatione.  Cic. 

fidéicommis,  s.  m.  (Droit.) 
Uoii  ou  legs  fait  à  qqn,  confié 
à  sa  bonne  foi,  pour  être  remis 
à  un  autre.  Fideicommissum, 
i,  n.  Qaint.  Suet.  Jet.  Fiducia. 
se,  f.  Cic.  (cf.  formula  (iduciœ. 
Cic.  per  pdacise  rationem.  Cic). 
De  — ,  (idaciarius,  a,  um,  adj. 
Jet.  Confier  par  — ,  (ideieom- 
mittère,  tr.  Jet.  S'engager  par 
— ,  (idepromittére.  Gaj. 

Cdéicommissaire  (lat.  post. 
fideieommissarias.  Jet.),  subst. 
(Droit.)  Celui  qui  reçoit  un  fi- 
déicommis.  Qot  fiduciam  acci- 
pit.  Cic.  Il  (P.  appos.)  Héritier 
— ,  (ideieoinmissarias,  ii,  m. 
Jet. 

Gdéjusseur,  s.  m.  (Droit.)  Celui 
qui  se  porte  garant  de  la  dette 
d'un  autre.  Fidejussor,  oris,  m. 
Donat.  Ambr. 

fîdéjussion.  s.  f.  (Droit.)  Ga- 
rantie doiméô  par  qqn  pour  la 
àetie  d'un  autre.  Fidtjussio, 
onis,  t.  Jet, 

fidéjussoire,  adj.  (Droit. 1  Re- 
latif à  la  fidéjussioii.  Fidejus- 
soriiis,  a,  um,  adj.  Dig. 


fidèle,  adj.  Qui  ne  manque  pas 
a  co  (}u'on  atttMid,  à  ses  onga- 
gemoiits.  Fidelis,  e  (pr.  .  a 
qui  l'on  peut  se  lier  •},  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  f.  arnicas,  f.  amiei- 
tia,  (.  animas.  Cic  socii  ftde- 
liores.  Liv.  fidelissima  eonjax. 
Cic  de  servis  sais  ijuenx  Uabait 
^elissimum.  .\'ep.  f.  aiicai  ou 
m  aliqaem.  i^ic.  f.  in  amiritiis. 
Cic.  subst.  fidèles,  iam,  m.  pi. 
Cic.  [ep.  IV,  I,  2]);  ûdus,  a, 
um  {pr.  '  à  qui  l'on  peut  fe 
fier  •),  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  arni- 
cas probus  fidelis  et  fidus  [-  sûr 
et  fidcle  .].  l'iaat.  amici  fidi 
[opp.  à  infidi].  Cic  fidissima 
atqae  optima  uxor.  Cic.  [op. 
XIV,  il,  G],  re.r  Hiero,  fidissi- 
mas  imperii  Romani  caltor. 
Liv.  exerrilas  fidissimus  et 
constantissimus.  Cic  fi^.  Ro- 
manis pax  pda  eam  Porsena 
fuit.  Liv.  avec  le  Dat.  Abelax 
fidus  ante  Pcenis.  Liv.  qao  sibi 
fidnm  faeeret  [exercitum].  Sali, 
(idum  manére  aiicai.  Liv.);  Sr- 
mus,  a,  um  (•  forme,  constant, 
sur  'j,  adj.  Cic.  etc.  (ex.;  ut  ex 
inpdelissimis  [sociis]  prmissi- 
mos  redderem  Cic);  pius.  a, 
um  {pr.  '  attaché  à  son  de- 
voir --I,  adj.  Cic  etc.  (voy.  dé- 
vouKl.  Qualité  de  celui  qui  est 
—,  Sdes,  ei,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
fidem  servâre  ou  tenêre  [•  être 
f.  ••].  Cic.  in  fide  alicujus  ma- 
nére ou  permanêre  [  •■  rester, 
demeurer  f.  à  qqn  •].  Cic  fi- 
dem non  matare  [même  trad.]. 
Cic).  Etre,  demeurer  — ,  stâre, 
intr.  Cic  etc.  (ex.  :  stare  pro- 
missis.  Cic. I;  coDstàre,  intr. 
Cic  etc.  (ex.;  religui  sibi  eons- 
titerant  [•  furent  f.  à  leurs  pa- 
roles '].  Cic.  ut  constâr'',  in 
vitse  perpetuitate  possimus  no- 
bismet  ipsis  nec  in  ullo  offieio 
claadieâre.  Cic  [OIT.  1,33,  119]); 
perstàre,  intr.  Cic  etc.  (voy. 

PERSISTER,      PERSÉVÉRER,     [être] 

inébranlable);  mBnére  (■  per- 
sévérer •  ),  intr.  Cic  etc.  (ex.  ; 
in  amicitiâ.  Cic  in  voluntate. 
Cic.  in  pactione.  Nep.  in  sen- 
tentia.  Cic);  permanéie  (•  de- 
meurer, persévérer  •),  intr.  Cic 
etc.  (ex.  :  maneo  in  voluntate 
et  quoad  ta  voles  permanebo. 
Cic. p. in  saâ  pristinâ  sententià. 
Cic.  in  officia.  Cxs.  in  veritate. 
Cic.  cives  qui  in  officio  per- 
m.anent  [-  de  fidèles  sujets  »]. 
Cic  p.  in  saâ  erga  aliqaem  vo- 
luntate. Cic);  retinére  {•■  ob- 
server fidèlement  ■•).  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  pristinam  virtatem.  Cses. 
officium.  Cic.  earitatem,  in  pas- 
tores.  Cic  hune  morem  usqae 
adhac.  Cic.  voy.  conserver, 
garder).  Il  est  demeuré  —  à  ses 
idées  religieuses,  religioni  su3e 
proximas  (uit  (pour  ne  minime 
quidem  a  religione  diseessit). 
Cic  (in  Verr.  II,  h,  8,  18).  De- 
meurer —  à  son  caractère,  pro- 
priam  nataram  seqai.  Cic  Ne 
pas  rester  —  (à  qqch.),  deûcê- 
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Te.  intr.  Cic.  etc.  lox.:  d.  a  vir- 
tate.  Cic.  voy.  (s'Jéoarter  [de  ); 
desciscère  (pr.  .  abandonner 
le  parti  de...  .),   intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  d.   a   consuetadine  pa- 
rentam.    Cic.    a    veritate.  Ci'-. 
ÎAc.  II,  15,  A6].  voy.  [s'|kcartkii 
[do]).     Il    (Spéc.)    Probe   envers 
son    maître.   Fidelis,   e,  adj. 
Cic.  (voy.  PRODE,  et  cf.  ci-des- 
sus).   Il    Véridique.    Verus,    a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  teatis 
verus  [opp.  à  fatsas].  Cic.  voy. 
véridiqle)  .     Un     historien    —, 
seriptor  qui  ad  fidem  historia- 
narrât.    Cic    1    (Par   ext.)   En 
parlant  des  choses.    ||    Qui   no 
fait   pas   défaut.    Fidelis,    e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  eonsilium. 
Cic.  [Clu.  31,  85].  fidelis  opéra. 
Cic    et  doctrina  et    domas  el 
ars   et   ager   etiam   fidelis  diei 
potest.   Cic.   [ep.    XVI,    17,    1])  ; 
Rdus,   a,   um,   adj.    Cic   etc. 
(ex.  ;   fida    inter  eos   amieitia. 
Nep.  familiaritates  fidx  aman- 
tian\  nos  amieoram.  Cic  fida 
rannm    custodia.    Cic.)  ;    dili- 
gens,  adj.  Cic.    etc.   (vov.  at- 
tentif, soigneux).  Il  Exact.  Ve- 
rus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
imago  vera  [.  portrait,  image, 
reproduction   fidèle  .].   Cic  cf. 
imitatio  ad  similitadinem  veri 
efficta.    Cic.   voy.    exact).    Une 
mémoire  — ,  voy.  mémoire.  Ta- 
bleau —,  pictara  veritati  simi- 
lis ou  tmayo  veritati  proxima. 
Cic.    C'était    le    miroir   —    des 
vertus  de  son  grand-père  \'.\- 
fricain,  avitis  P.  Africani  vir- 
tutibus  simillimus.  Cic   Faire 
un  récit  — ,  caneta  ex  fide  nan- 
tiâre.  Tac.  Copie  — ,  exemplam 
aecarate    descriptum.    Cic.    Il 
n'est  pas  besoin  d'une  traduc- 
tion — .  non  exprimi  verbam  e 
verbo  necesse  est.  Cic. 
fidèlement,    adv.    D'une   ma- 
nière fidèle.    Fideliter,  adv. 
Cic.  etc.    (ex.  :  f.  operam  dâre. 
Plaat.    f.   litteras  perferre    ad 
aliqaem.  Cic):  Gdissimé,  adv. 
Cic.  (ep.  II,  16,  i);  veré,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  v.  aliquid  referre. 
Cic).  Servir  —  qqn,  observan- 
tissimum.    ou    studiosissimum 
alicaj'as  esse.Cic  Observer  —  ses 
engagements,  sa  parole,  in  fide 
manére.  Cêes.  fidem  servare.Cic. 
Paix  —  obser\ée,  fida pax.  Liv. 
Reproduira  —    qqch.,    persrri- 
bëre    laliquid).    Cic    Traduire 
— ,  aliqaid   ad  verbam  expri- 
mëre.    Cie.    \\    (P.  anal.)  Notre 
mémoire  nous  sert  —  en  ce  qui 
concerne  nos  souvenirs  de  jeu- 
nesse, tenacissimi  samas  eoram, 
quse  rudibas  annis  percepimua. 
Col. 
fidélité,   s.  f.  Qualité  de  celui, 
de  celle  qui  est  fidèle.  Fides, 
ei,  i.  (ex.  :  perpétua  erga  popa- 
lam  Romanum  fides.  Cxs.  fide 
data  et  accepta  [••  s'étant  pro- 
mis  mutuellement   f.   »].   Sali. 
[Jug.  81,  I].  /ure^arando  inter- 
pûsito  aiicai  fidem  obstringëre. 


'JUS 


FI  F. 


("i\-.   Cmsar  provincMun   Sià- 

li  jm  vettrae  folei  commisit.  Cses. 

pdem  et  iaf/ar^inUiun  liar* 
-  pr*l<>r  l»  s«riniMi  i  «i»  f .  •  ]  •<-_*»■ 

trxiCtàre  alitjVU-m  ttn^Jiiliiri  (ide. 

t'io.  (liUm  coUre   ou    lervùm. 

Cic.  ou  conaervàre.  Cses.  Kaiid 

.imbiflud  pde  in  amicitià  fae- 

rtint.'Uv.  aaam  ci  (idem  prses- 

titerat.    Cin.  [B.  O.  V     1.5,  2]. 

pJem  alicu^iis  experin.  C xs.fi- 

dem  alicoios    labefactàre.  Cic. 

|Clu.  68,  19i].  Tac.  ou  moiiri. 

Lii-.  alicaiiu  (idem  solUcitàre. 

Ov.  de  rtau  dedacère  aliqaem. 

Cic.    [Verr.   II,    1,  0,  ri5).   (.de 

alicaias  abdacére  aliifiiem.  Lie. 

[Flacc.  33,  83].  de  (ide  demo- 
veri.  Cic.  ou  addaci  ut  (idem 
nuis  (allât.  Cic.  fidem  violàre 

ou  Uedère.  Cic.  fidem  alicai  da- 
tam   (altère.   Cic.   (ides    dictis 

promissisqae  apud  «os  nalla 
est  [•  il  ne  f»ut  pas  leur  de- 
mander la  moindre  f.  à  la  pa- 
role donnée  •].  Liv.).ûdelitas. 
atis,  f.  Cic.  etc.  'ex.  :  ;'.  er,ja 
amicam.  Plaat.  erqa  patriam. 
flanc,  ap.  Cic.  alicjijus  ope- 
ram  et  àdelitatem  desideràre. 
Cic.  [ep.  XVI,  \i,6].  i.ita  fide- 
Utate  amicoram  conseriata . 
Cic.  [Plane.  29.  71].  alicai  /î- 
delitats  benevolentiâqae  satis- 
(arëre.  Cic.  [ep.  Xlll,  SD]  :  pie- 
tas,  atis,  (■  Cic.  ■hc.  (voy. 
LOYACTÉ);  coDstantia.  se,  r. 
Cic.  etc.  (voy.  fermeté  .  Ser- 
mînt  de  —,  sacramentam,  i. 
n.  Lii:  Jurer  à  qqn  —,  in yerba 
alicajas  juràre.  Cic.  l-^v.  — 
dans  lamour,  /icius  amor.  Ca- 
tuU.—  religieuse,  religio,onis, 
{.  Cic.  La  —  du  chrétien,  (ides, 
et.  f.  Hier.  Voy.  foi.  —  4  ses 
promesses,  à  ses  engagements, 
constantia  dictorum  conven- 
toramqae.  Cic.  —  à  la  loi  jurée, 
custodiasux  relijionis.  Qaint. 


Il  (Spéc.)  Probité  envers  son  maî- 
tre. Fides,  ei,  f.  Cic.  etc.  voy. 
pnoBiTÉi.  Il  Véracile.  V.>y.  vé- 
racité. Il  (Parext.)  En  parlant 
des  choses.  La  — de  la  mémoire, 
prmitas  ou  ienociïas  mimorise. 
Qaint.  memoria  (idelis.  Cic.  ou 
teneur. Quint.  La  —  d'un  témoi- 
gnag.»,  (ides  testimonii.  Jet.  Ka- 
conicr  qqch.  avec  une  —  histo- 
rique, narrare  aliquid  ad  (idem 
historiée.  Cic.  La  —  d'une  ci- 
tation,  d'une  traduction,   voy. 

EXACTITUDE. 

fiduciaire,  adj.  (Droit  rom.) 
gui  è'appuie  sur  la  confiance. 
/•i'Jaciario»,  a.  um,  adj.  Jet. 
,cf.  hères.  Jet.].  \\  Contrat  — , 
pdaeiaria  coemptio.  Jet.  Père 
— .  fiduciarias  pater.  Jet. 

fiel  (lat.  du  moyen  âge  (eadam), 
8. m.  (Hist.) Domaine  nobledont 
te  poisesêour  relève  du  seigneur 
d'un  autre  domaine,  etc.  et  p. 
ext.  propriété  possédée  de  la 
même  façon  qu'un  fiel'.i''eadum, 
i,  n.  Cang.  Prsediam  hene(ieia- 
rium  ou  pdaciariam.  A.  ||  (Fig.) 

Voy.  PRIVILÈGE,  PBOFRlÉTé. 


FIE 

fleSer,   v.  tr.   Donnor  en    fief. 
Donare  feadi  ou  ht-neffii  toco. 
A.  Domaine  lielTé,  pra'dium  be- 
ne(k-iiiriom.  A.  T  Pourvoir  d'un 
fief.  Feudo  donCire  ou  insfruêre 
.aliqaem).  A.   ||  Fig.  Famil.  Ea 
pari,  da  celui    qui   po»Si>da   un 
défaut  au  suprême  Jegre.  iTra- 
duire  en  général  par  le  super- 
latif da  l'adjectif.)  Un  menteur 
— ,  homo  mendacissimas .   Cic. 
Un  impudent— ,  irwiijniter  im- 
pudens.   Cic.   Un  sot  —,  homo 
staltissimas .    Cic.    ou  stultior 
staltissimo.  Plaat.  Un  vaurien 
-  -,  ma>7nus  nebaio.  Ter.  Un  co- 
quin —,  homo  ne^uissimus  ou 
sce/eratissimus.  Cic. 
fiel,  s.  m.  Liquide  amor  v-rdi- 
tre  (nommé  bile  chez  l'homme), 
sécrété  par  le  foie,  chez  l'homme 
et  les  animaux.   (Kn   pari,  des 
animaux).   Fel,  (elils,    n.  l'Un. 
(En  pari,  des  homnms.)  Bilis,  is 
(.\bl.  i  ou  e),  f.  Cic.  La  vésicule 
du  —,  (el,  fellis,  n.  Cic.  De  —, 
chargé   de   —,   (elleus,    a,   um, 
adj.    Plin.     \\    Fig.   Amertume 
qu'on   ressent,  douleur    amère. 
Fel.(elUs.  n.Tiball. .-Imaritado. 
dinis,  f.  Val.-.Max.  Il  Amertume 
qu'on  fait  sentir  aux  autres.  Fel, 
(ellls,  n.  Plin.  J.  (cf.  piurimum 
(ellis  habêre.Plin.  /.).  l'irua,  i, 
n.  Cic.  (cf.  làrus  ucer6i(a(is  sax 
evomére.  Cic).  Voy.  bile.  Rem- 
pli de  —,  amariis,  a,  am,  adj. 
Cic.  acerbas,  a.  um,  adj.   Cic. 
1  P.  anal.  —  de  verre  iniélarige 
de    seU    calcaires    et    d'impu- 
retés).  Voy.    SCORIE.     Il     —   da 
terre.  Voy.  fumetebre,   et  cen- 
taurée. 
fiente  (lat.  pop.  (emita.    dérivé 
du  lat.  pop.  femus,  oris  (class. 
Jimus,  i]),  s.  m.  Excréments  de 
certains   animaux    et  particu- 
lièrement des  oiseaux.  .Sfercus, 
coris,  n.  Karr.  etc.  (cf.  coiuni- 
binam.  Farr.  Plin.    caprinam, 
ovillam,    asininam,    eqainam. 
Varr.).    Plein  de  —,    stercoro- 
siis,  a,  am,  adj. Coi. 
fienter,  v.  intr.  et  tr.  ||  l'.  intr. 
Faire  de  la  fiente.  Caeâre,  intr. 
Phxd.^  V.tr.   Fumer  (la  terre) 
avec    de   la  fiente.    Stercoràre, 
tr.   Karr.   Cic.  Voy.  fumer 


1.  fier  (lat.  pop.  fdare,  dériv. 
de  Mus,  fidèle),  v.  tr.  et  v. 
pron.  Il  (Arch.)  V.  tr.  Livrer  a 
la  foi  do  qqn  en  comptant  sur 
sa  fidélité.  Voy.  confier.  ^  V. 
pron.  .Se  —  a.  e.-à-d.  avoir 
confiance  en,  Sdëre.  lutr.  de. 
etc.  (ex.:  [.  sibi.  Cic.  pruden- 
<iri.  Cic.  hûc  dace.  Cic.);  con- 
âdére,  intr.  Cic.  etc.  {etc..:  sibi. 
Cic.  Ugioni  maximi.  Cxs.  vir- 
tati  alicajas.  Cses.  virtutieon- 
stantixque  alicajas.  Cic.  copia 
et  (acaltate  causa;  connus.  Cic. 
[Rose.  com.  1,  2].'/a<i  artema- 
xime  con(ideret.  Cic.  [Tuic.  V, 
3,  *?] .  c-  al(mitatc  alicajas.  Cxs. 
ceUiritat,!  naviam  et  scienlià 
ijuhernatoram.  Cses.  militaia 
virlute  non  satis  c.  Cic);  cre- 
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dère,  intr.  Cic.  «to.  (ex.  :  cre 
dère  eorum  nemini.  Cic.  u- 
Iramque  litiiun  est,  et  omni- 
bus credfre  et  nemini.  Sen. 
neqae  qaisqaam  crédit  nisi  ei, 
qaen\  (idelent  patat.  Cic.  alicui 
parum  ou  nimiam  credëre.Cor- 
ni(.  Cvs.  consalt'S  nxagis  non 
eonfidère  qaam  non  creiière 
suis  militibas  [•  que  les  con- 
suls sa  défiaient  plutôt  du  cou- 
rais que  de  la  fidélité  do  leurs 
soldats-].  Liv.  prxsenti  (orta- 
n.v  non  credëre.  Liv.  uirtuti 
snoram  ma'jis  credëre.  .Saii.)  ; 
frétant  esse  (•  être  fort  do, 
se  fier  sur»).  Cic.  (ex.:  (retus 
intelliijentiâ  vestrà.  Cic.  opu- 
lantiA.  Xep.  erant  Menapii  loci 
praesidio  (reti.  Cses.).  Voy.  foi, 
CONFIANCE,    [s'anj    remettre    [à 

3qn    du    soin,    (la    la  conduite 
e  qqch.l. 
2.  fier,  iére  (lat.  (eras,   farou- 
che), adj.   Farouclio,    intraita- 
blo  (arcA.).  Voy.  farouchk,    m- 
tbaitable.  1   {.iaj.)    Ijui    laisse 
voir    qu'il    se  croit    supérieur 
aux  autres.  Elatus,  a,  um.  p. 
et  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  quibas 
illi  rebas  elati.  Cses.  elatas  re- 
renti    Victoria .    Cses .    glorià  . 
Cxs.  opibus.  Nep.);   sublatus, 
a,  um,  p.  adj.   Cses.    (ex.:  hàc 
Victoria.    Cœs.)  ;    erectus,    a, 
un2,  p.  adj.    Cic.   etc.   jox.:    e- 
rectas    et   celsas.    Cic.     erecto 
incessu.  Tac);  /erox.  adj.  ('ic. 
etc.    (ex.:  (.  animas.  Sait.  Vic- 
toria eos  ipsos   (erociores    im- 
potentioresqae  reddit.  Cic.  (e- 
rox  viribas.    Liv.  secandis  re- 
bas.   Sali.    Victoria.  Liv.    ex- 
pagnato  décore  muliebri  (erox. 
Liv.  (eroces    qaod  non    (agére 
[parf.].    Sali.);    superbus.    a, 
um, adj. Cic.  etc.  (voy.  orgueil- 
leux); inûatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.etc.  (ex.:  pateali  et  (enerato- 
ram     gregibas.     Cic.    saccessu 
tantse  rei.   Liv.  absol.    ipse  ja- 
venis  haud  dubie    in(latior  re- 
dierat.    Liv.    [X.\XIV,    .^S,  8]). 
Etre   —   de,   superbire,  intr. 
Ov.  Phsed.    Plin.    (ex.:    (ormà. 
Ov.  honore.  Phxd.  annaâ  de- 
signatione.    Tac  );     gloriari, 
dop.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  gloire, 
Gi.oiîiFiEii).    Etre    —,     majno» 
gerëre   spiritas.   Liv.   se    inso- 
lentias  egerre.  Cic.  Devenir—, 
elatias   se  gerére  cœpisse.  Nep. 
magnos   spiritas    ou    magnam 
arrogantiam  sibi  samére.  Cic. 
Rendre  qqn  —,  alicui   spiritas 
agerre.  Cic.  Les  richesses  ren- 
dent — ,    diuitias   (acianl   ani- 
mas. Ov.  1   Soucieux  de  sa  di- 
gnité.  Magnas,  a,  um,   adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  m.  animas.  Cic); 
elatus,   a,   um,   p.  adj.  Ci<:- 
otc.  (ox.:  onirnu»    magnas  ela- 
tusqae.    Cic  animo  eiato  esse. 
Sali.].  1  (Par  oxt.)  Audacieux. 

Animosus,  a,  um,  adj.  C»c. 

etc.  (ex.:  (ortis  et  animosat 
vir.  Cic.  voy.  cookaoeix,  ao- 
uACiEux).    1  (Famil.)  Fig.  Fort. 
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Voy.  ce  mot.  Un  — guoui,  ho- 
rno  nei/utsaimus.  Cic. 
fier-à-bras,    8.    m.      Fannil.  ) 
Fanfaron     do    bravuuro.    Voy. 

KANFARON. 

fièrement,  adv.  U'unu  manié- 
r«  Tiore,  farouclio.  ù'uperbé,  adv. 
Cic.  Inaolenter,  adv.  l'ir,.  Fero- 
citer,adv.Liv.  Arro;ian.ti'r,adv. 
Cic.  Elaté,  adv.  Cic.  etc.  (cf. 
elatius  se  gérera.  Cin.  elatias 
êe  efferre.  Cic).  Magnifiée,  adv . 
Liv,  (cf.  ince*lére.  Liv.  3e  jac- 
tùre.  Cic).  Ils  marchant  —  au 
combat,  celai  in  proelianx  va- 
dant.  Liv.    Voy.  orgukillku^e- 

«BNT,    I.NTRÉPIDKHE.ST.  ||  Ull    por- 

sonnago  —   ir.icô.    Voy    tokte- 

ME.NT.    VIOOUREUSEUENT.  ||  Famil. 

—  bête,  atultissimas.  Cic  Voy. 

E.\TRÉMEMENT. 

fierté  (lat.  feritas  ,  s.  f.  Carac- 
tère d'une  personne  fière.  6'a- 
perbia,  as,  f.  Cic.  Animaa  su- 
perbas  ou  simpl.  animas,  i,  m. 
Cic  (plus  fréquemment  au 
plur.  animi,  oram,  m.  'ïc). 
Spiritas,  lu,  m.  Cic.  etc.  (cf. 
maliebris.  Liv.).  Ferocia,  a",  f. 
Cic  Ferocitas,  atis,  f.  Cic.  Fe- 
rox  animas.  Liv.  Libéra  con- 
tamacia  et  sinipl.  confumatiu, 
«,  f.  Cic.  Etant  donné  ta  — 
bien  connue,  i/ax  taa  gloria 
est.  Cic   .•Vvoir,  montrer  de  la 

—  ,  superbire,  intr.  Ov.  Cola 
trahit  de  la  — ,  c'est  le  propre 
do  la  —  de. . . ,  saperbam  est 
(avec  l'Ace,  et  l'Inf.).  C'ic.  E- 
veiller  la  — ,  animos  (acëre. 
Mettre  sa  —  dans  qqch.  sum- 
mse  glorise  sibi  dacëre  aliquid. 
Cic.  Il  (.^.u  plur.)  .\ctes  de  lierto. 
Saperbè  (oix  mar/nificê  oa  elatê] 
facta.  Liv.  (En  mauvaise  part.) 
Arrogantcr  ou  insoienter  f'ac- 
ta.  Cic.  Fastas,  uitm,  m.  pi. 
Virg.  Tac.  Insolentix,  aram, 
t.  pi.  Phœd.  Il  (P.  ext.)  Dédain. 
FiiStidiam,  îi,  n.  Cic.  h'astus, 
us,  m.  Ov.  Curt.  (cf.  regias. 
Cart.).iipiritas,ùs,  m.  Cic.  etc. 
(cf.  regias.  Liv.  au  plur.  j.  tri- 
banicii.  Cic.spiritas  a[j[erre.Cic. 
(acéré  ou  sabdére.  Liv.  tantos 
sibi  spirilas  sampserat.  Cxs.). 
Contamacia,  se,  1".  Cic.  icf.  res- 
ponsi  lui.  Cic).  Voy.  arrogan- 
ce, DÉDAIN.  Il  Noblesse  de  senti- 
ments. Elatio  et  magnitado  a- 
nimi.  Cic  Magnanimitas,  atis, 
f.Cic. Montrer  de  la — .Tnajnam 
et  excelsain  se  prœbêre.  Cic.  \\ 
Intrépidité.  Ferocia,  x,  (.  Cic. 
Ferocitas,  atis,  f.  Cic  Voy.  in- 
trépidité, ASSURANCE,   COURAGE. 

Il  (Spéc.)    Fierté    du     pinceau. 

Voy.   FORCE,   TODCHE.  VIGUEUR. 

fièvre,  s.  f.  Eut  maladif  ca- 
ractérisé par  la  fréquence  du 
pouls  et  l'élévation  de  la  tem- 
pérature du  corps.  Febris.  is 
(Ace.  em  et  im,  .\bl.  e  et  i),  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  tempus  (ebris. 
Cels,  febriam  ardor.  fiin.  in- 
tentio  febris.  Cels.  remissio 
febris.  Saet.  decessio  ou  de- 
cessas  (ebris.  Cels.  febris  acu- 
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ta  [opp.à  longa].  Cels.  magna. 
Cels.  tenta.  Cela,  in  febrim  sa- 
bito  incidére.  (Jic.  febri  corri- 
pi.  Plin.  febrim  habêre.  Cic. 
febri  carére.  Cic.  Romanx  v:- 
nisse  cam  febre.  Cic  fehrLi  i^r. 
cedit,  decedit,  intermittit.  '  els. 
febris  crescit,  increscit,  auge- 
rar.  Cels.  febris  continaatar. 
Cels.  febris  se  remittit  ou  re- 
mittit.  Cels.  febrim  levàre,  a- 
bigére,  discutére.  l'els.  ■h-prl- 
1ère.  Plin.).  ~  lésera ,  léger 
accès  do  — ,  febricula,  œ,  f. 
Cic.  etc.  (ox.  :  febricula  incipit. 
Cic.  instat,  accessit.  Cels.  fe- 
bricalam  habêre.  Cic.  ex  labore 
in  feèricalam  incidére.  Plane. 
ap.  Cic).  —  palu<lé.inne,  voy. 
PALUDÉEN.  —  tierce,  quarte, 
quartaine,  intermittente,  ré- 
mittente, continue,  voy.  ces 
adj.  Avoir  la  — ,  febrlre.  intr. 
Cels.  (ebricitàre.  intr.  Sen.  Cels. 
^  \^^^3)  Vive  ardeur.  Voy.  .ar- 
deur. Il  Manie.  Insania,  nr,  f. 
Cic.  Voy.  FOUIE,  MANIE.  |l  Fris- 
son de  la  peur.  Frigos,  oris,  n. 
Cic.  (cf.  corpus  frigore  tenta- 
tixr.  Cic),  Horror,  oris,  m.  Cic. 

Voy.    FRISSON. 

fiévreux,  euse,  adj.  Qui  olTra 
les  symptômes  de  la  fièvre.  Fe- 
briculosas,  a,  um,  adj.  i\itaU. 
Agitation  — ,  febriam  ardor. 
Plin.  œstas  febris<iae.  ('i'\  L'n 
malade  --  et  (3ubstantivt>  un 
—  (celui  qui  a  la  fièvre),  fehri- 
citans,  antis,  s.  m.  Sen.  Cels. 
febri  laborans.  Cels.  febriculo~ 
sas.  Cato.  Gell.  \\{P.  ovt.)  Sujet 
à  la  fièvre,  où  règne  la  fievr.ï. 
Fedricuiosus,  a,  um,  adj.  Fron- 
to.  1  Fig.  Qui  a  l'elTervoscence 
de  la  passion.  .■Estaans.  antis, 
p. adj. Cic.  Ardens,  entis, p. adj. 

Cic  Voy.   ARDENT. 

fiévrotte,  s.  f.  (Famil.)  Petite 
fièvre.  Febricala,  as,  f.  Cic. 

fifre,  s.  m.  Petite  flûte  d'un  son 
très  aigu.  Fistnla,  a?,  f.  Cic. 
Gingrina,  œ,  f.  SoUn.  \\  (P.  ext.) 
Un  —  (celui  qui  joue  du  fifre). 
Tibicen,inis,  m.  Cic. 

figement,  s.  m.  Opération  par 
laquelle  un  liquide  se  fige.  Coa- 
3ufa(io,  onis,  f.  Plin. 

figer  (lat.  pop.  ^dicàre  [do  ^- 
dicum,  foie],  proprt.  •  faire  res- 
sembler au  foie  »),  v.  tr.  Coa- 
guler lie  sang).  Spissâre  san- 
gainem).  Plin.  Voy.  coaguler. 
Il  (P.  ext.)  Epaissir,  solidifier 
(un  corps  gras).  Coagalàre.  tr. 
Plin.  Congelâre,  tr.  Coi.  .Spis- 
sâre, tr.  Plin.  Sa  — ,  coire, 
intr.  Varr.  concrescére,  intr. 
Plin.  Tout  le  sang  se  figea  dans 
la  blessure,  omnis  stetit  valne- 
re  sanguis.  Liv.  Voy.  coaguler, 
ÉPAISSIR,  SOLIDIFIER.  ||  Fig.  Gla- 
cer. Defigére,  tr.  Liv.  Voy.  gla- 
cer. 

figiie,  s.  m.  Fruit  du  figuier. 
Ficas,  i  et  ûs,  f.  Cic.  Petite  — , 
^cala.  «,  f.  Plaat.  —  sèche, 
carica,  3s,  f.  Cic  —  tardive, 
qui  ne  mûrit    pas,    grossas,    i, 
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m.  f.  Cato.  Cels.  Petite —  noa 
mure,  grossutus  i,  m.  Col.  Pre- 
mière — ,  ficus  prima,  //or.  D« 
— ,  ficarius,  a,  um,  adj.  Cato 
.Marchand  do  — ,  ficarius,  ii, 
m.  Macr.  I,oc.  prov.  Fig.  .Moi- 
tié — ,  moitié  raisin  (moitié  du 
gré,  moitié  do  force),  aat  vi 
•  lat  volantate.  Livt. 

figuerie,  s.  f.  Liau  planté  du 
li^;uiers.  Ficetam,  i,  a.  Varr. 
l'Un.  Ficaria,  jf,  f.  Gell. 

figuier,  s.  m.  Arbre  qui  porti 
dos  ligues.  .-Irbor  fici.  Cic.  Fi- 
cas,  i,  et  us,  f.  Cic.  Do  — ,  (i- 
calncus,  a,  uni,  adj.  Cat.  Varr. 
firalnus,  a,  um,  adj.  Ihr.  Plin. 
fii:arius,  a,  um,  aJj.  Cato.  — 
sauvage,  caprijfcas,  i,  f.  Varr. 
Lieu  planté  de  —    voy.   fioue- 

RIB. 

fîguline  (lat.  figalina.  Varr.), 
s.  f.  (.-Vrcliéol.)  Vase  do  terre 
cuite.  Fi'jlinani,  i,  n.  Plin.  {cl. 
au  plur.  figlina opéra.  Plin.).  || 
(Spéc.)  Figulines  (poteries  é- 
mailléas).  Voy.  éuailler,  pote- 
rie. 

fîgurable,  adj.  Qui  peut  rece- 
voir une  figuro.Qui  lijase.qaod), 
fijurari  potcst.  .1.  Qui  (qaas, 
quod)  in  formam  alicajus  rei 
redigi  potest.  A. 
figurant,  ante,  adj.  et  3.  m. 
et  f.  Il  .idj.  ^Thcol.)  Qui  repré- 
sente q'-jch.  sous  forme  symbo- 
lique. Voy.  FiGURAriF.  ^  .S",  m. 
et  (.  Celui,  celle  qui  dans  un 
théâtre  sont  engagés  pour  jouer 
des  personnages  muets  ou  tout 
à  fait  accessoires.  Pcrsona  mu- 
ta, .i.  Los  — ,  grex,  gregis,  m. 
Tac. 
figuratif,  ivo  (lat.  post.  f'ga- 
rativits.  FccL),  adj.  Qui  retrace 
la  figure  des  objets.  Qui  [qax, 
quod)  formam  alicajus  rei  re- 
fert.  .i.  Qui  {qax,  ijuod)  ima- 
ginem  alicajus  rei  imitatur.  .-1. 
.-id  simulacram  rei  effictus.  A. 
Ecriture  — ,  voy.  hiéroglyphi- 
que. Plan  — ,  iconographia,  a?, 
f.  iVof.-Tir.  i  ('l'héol.)  Qui  sert 
à  représenter  qqch.  sous  formo 
symbolique,  mystique.  Tectus 
et  opertas.  Cic.  yui  {qaœ,quod) 
simiiitudinii  causa  ex  aliâ  re 
transfertur.  Cic.  Voy.  symboli- 
que. Il  Substantivt.  Les  figura- 
tifs, les  figuratives  (choses  qui 
servent  i  représenter  (qqch.) 
sous  forme  symbolique).  Voy. 
symbole. 
figuration  (lat.  figaratio  [•  con- 
figuration, forma  •]),  s.  f. 
.\ction  da  représenter  qqch . 
sous  forme  visible.  Descriptio, 
onis,  f.  Cic.  1  Ensemble  des 
personnages  muets  qui  parais- 
sent dans  une  pièce  da  théâtre. 

Voy.   COMPARSE. 

figurativement,   adv.     D'une 

manière  figurative.  ||  Eu  retra- 
çant la  figure  d'une  chose.  Fi- 
garatè,  adv.  Schol.  Voy.  figo- 
rément.  Il  (Théo!.;  En  expri- 
mant  ;Uue    chose)   sous   Corme 
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symbolique.    Voy.   fTMDOLiQVK- 

MENT. 

figure,  s.  f.  Forme  visible  d'un 
corps.  Figura,  œ.  f.  Cic.  etc. 
(ei.:  forma  no.'tra  rffera.7ac' 
^ura.  Cic.  [Ufl.  I,  35.  120J. 
non  ob  hominibas  forime  /î- 
oarom  i-enis."  od  rft-Oî.  Cic. 
ÎN.  D.  I,  32,  00].  f.  /lominis. 
Cic.  /lumanâ /ii;urâ.Cic.  f.mu- 
JiVbrif.  Cic.  vena«((i.  Nep.  in 
fijuram     mixliebrem    formiri. 

<  je.  I".  cjfli.  Cic);  rorœa,  «• 

f.  Cic.  etc.  (ex.:  corporU.  Cic. 
voy.  forme);  species,  ei.  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  Iiamanà  specie.  Cic. 
[usi  suntl  specie  et  colore  et  fi- 
gur,i  taari.  Ca-s.  [B.  G.  Yl.  28, 
11.  voy.  forme);  faciès,  ei,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  f.  Homeri.  Cic. 
(.  nova.  Cic.  <frri()i/cs  /"(icicî 
Scytharam  Bactrianoramque. 
Cart.).  11  (Par  ext.)  Forme  visi- 
blt;  repréientéo  p.ir  le  dessin, 
la  peinture,  la  sculpture,  etc. 
Efâgies.  ei.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
axnain  arrjcntœ  effigies.  Cart. 

VOV.  t:EI-Rt.-ENTAT10S,  IMACE,  CO- 

pii.  :  figura,  se.  f.  Cic.  (ex.:  /.ne 
intelliijerem  qu.ile  esset,  si  i" 
in  ceris  fingeretar  aat  fictiU- 
bas  figaris.  Cic.  [N.  D.  I,  26, 
711  ;  imago,  ginis,  f.  Cic.  etc. 

(VOV.     lORTRAIT,      ?TATl  E;  :       SJ- 

gnum.ic- figure  en  relief'},  n. 

Cic.    etc.      (vOV.     IMAGE,     EFFIGIE, 

STATUE);  Statua,  se,  f.  Cic. 'voy. 
statue);   siznulacruzn.    i.   n. 
Cic.  (voy.  nErntSisTATios,  ima- 
ge, portraitV    Petite  —,   ima- 
gancala,  .m,    f.    Sacf.   Tableau 
où  il  y  a  beaucoup  de  — .    nn- 
merosa  pictara.  Plin.  \\  (Géom.) 
Représentation  graphique. For- 
ma, se,  f.  Cic.  otc      (ex.:    for- 
ma" geometricoe.   Cic.    [do  Rep. 
I    17,  29].    in  gcometria  linea- 
rnenta,  forma-,  etc.  Cic.  fdc  Or. 
1, 12,  187].  forma?,  qaas  in  pal- 
vere    descripserat.    Liv.    en  ce 
sen§  figura  est  post-classique); 
descriptio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
nisi    quid    eral    nameris     aut 
descriplionibus     explicandam. 
Cic.  [Tusc.  I,  17,  38]).1(Spéc.) 
Forme  de  visage.    Oris     linea- 
mcnla.    Cic.    \\    (Par   ext.:    Vi- 
sage. Voy.  co  mot.   |1  (Par  ext.) 
Air,  expression  du  visage.  Oris 
habitas.  Cic.  Voy.    Ain,  mise,  [j 
Fig.    Personnage    que     chacun 
joue    dans    le    monde.    Partes, 
iom,  f.  pi.  Cic.  xf.  parum  ho- 
nestas  hahêre  partes  in  aliqaâ 
r€.  A.).    Il    n'a    pas    fait  bonne 
—,   minas  splendidé  se  gesslt . 
A.    Ellipt.     Faire    — .    florère. 
intr.  Cic.  1  {^ig.)    Keprésenln- 
tion    d'une   chose    à  l'esprit,   à 
l'imagination    par  le    langage. 
Figura,  se,  f.   Cic.   etc.    lex.  ; 
sententiis  iisJem  et  earam  for- 
mis,  tanqaixm  figuris  [converti 
orationem].  Cic.  fopt.  gon.  orat. 
II.;  cf.  de  or.  III,  M,  212].    f> 
gnr.-e  orationis.  Quint.   [IX,  2, 
27).  l'Un.  j.  [ep.  J,  2,  2).  (iua- 
rsc  verborum.  Qaint.  [IX,  3,  1] 
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figaras  dicendi  capiiire.  Sen. 
[ep.  108,  3M.  figuras  rariilrf. 
~  'l.X.l.il 


'tîaint'  [l.X,  V  ^T].  dicta  pr.T- 
clarè  per  omnes  figuras  e.rpo- 
nère.  Suet.  [rh.  1]).  ||  (Absol.l 
expression  d'une  chose  dans 
un    langage    a!lt*gorique.    Voy. 

TROPE,     JléTAPHOrtB,      ALL^OOniK. 

Il  (Spéc.)  Théol.  Exprosji"n 
d'une  chosci  sous  une  forme 
symbolique,  mystique,  l'igara, 
a-,  f.  Eccl.  Voy.  symbole,  i  Dis- 
position, groupement  symétri- 
que. Voy.  ARRANGEMENT,  ÉVOLU- 
TION,   MOUVEMENT. 

figurément,  adv.  D'une  ma- 
nière fisurée.  l'er  translatio- 
nem.  Cl-.  Parler  —,  transla- 
tione  uti.  Sen. 

figurer,  v.   tr.  et  intr.  |1  V.  tr. 
(Arch.'i  Façonner  (une  maticre) 
en    lui    donnant    une    certaine 
figure.    Figuràre   (.façonner, 
donner  une   forme  à'),  tr.  (  ic 
etc.  (ex.:  ita  fiijuratum  corpus, 
Bt    excellât     aiiis.     Cic.    hune 
[munduin]  ci  forma  figaravlt, 
quâ  unâ  omnes  forma"  reliqun- 
concladantur.     Cic.     [univ.    G, 
17]);  Sngère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
f.  e  cerà.  Cic.  voy.   façonnera  ; 
afSngère,   tr.    Cic.  etc.  (voy. 
façonner);   formàre,    tr.  Cic. 
etc.    (voy.  [donner  une]    forme 
[à],     façonner).   Il    (Par    anal.'> 
Vous  voilà  plaisamment  figuré, 
mirifKà  es  figura.  A.  1  Repni- 
senter  sous    une  forme  visible. 
11    Représenter    une    personne, 
une  chose,    en    im'tant    par  le 
dessin,  la  peinture,  la  sculptu- 
re, etc.  sa  forme  visible.  Des- 
cr ibère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  for- 
mam  alicajus.  Plaut.sph.vram, 
solarium.    Cic);    exprimére, 
tr.  Cic.  etc.  (ev.:  imaginem  a- 
licajus.  Cic);  ûngére,  tr.  Cic 
etc.     (ex.:    f.    aliquid   in   ccrâ. 
Cic);   efBBgëre,    tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  illum  coloribas,  illum  ce- 
rà,   illam  acre,    illum    argento 
effingit.  l'Un,    oris  lincamenla 
e(fingëre.    Cic).   Voy.    tracrii. 
REPRÉSENTER.  M  (Pap  cxt.)  Offrir 
l'apparence  d  une  chose.  £r/ii- 
hcre  faciem  alicujus  rei.  Cic.  \\ 
Représenter  une  personne,  une 
chose   par  un  signe  de  conven- 
tion.   Eflîngére.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  primi  per  figuras  anima- 
lium    jEgyptii     scnsus    mentis 
effingchar.t.  'J'ac);  notâre  {-  re 
présenter    par   un    signe-.),    tr. 
Quint.   Haet.  (ex.:   notata  [.fi- 
gurée  par    des  chillres-],    non 
perscripta   [■  non  pas  écrite  ■■m 
toutes  lettres  -]  summa.  .Suet.,. 
î  Représenter    à    l'esprit    sous 
certains    traits.    Fjngére,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  fingite  animis... 
fingite  igilar  cogitatione  ima- 
ginem liujus  condicionis  merr. 
Cic.  [.Mil.  29,79).  hornines  an 
tiqui,  qui  ex  saâ  natura    cete- 
ros  fingerent.  Cic   quod  si  qui 
me    astaliorem     fingunt.    Cic. 
jep.  III,  8,  6]);  depingére.  tr. 
Cic.  etc.    (e».;    aliqaid  cogila- 
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»ion«    depingére.    Cic.    [S.    D 
I,  i:>,  30]  1.  Se  —,  credere,  tr. 
(^ic.   etc.    (ex.:    cum    rWioimm 
exerritam    sabsequi     crederel. 
Cn-s.  reteram  credère  illum  ni- 
liil  palanx  aasuram.  Sali.  P(rno 
repisse  Jam  se  urbem  credente. 
tir.  vov.  croire,  PENSE»);  con- 
jicère'  tr.  ('ic.    etc.  'Voy.  coN- 
jecti.rer);    cogitàre.   ir.    Ci.- 
etc.  (voy.   PEN-ERi;    suspicâri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:    placilu- 
ram  tibi  esse  libram  meum  sas- 
pi'-ahar.    Cic);   sibi    persua- 
dére.  tr.  Cic.  otc.  (av.«c  l'Ac.-. 
et  l'Inf.  voy.  PKR«>JAOEn'.  1|  l'-x- 
primor  par' métaphore.   Figu- 
ràre   {•  orner    do    figures,  ex- 
primer on  termes  figurés-),  tr. 
Sen.    rh.    Quint.    Plin.  j.   (ex.. 
phirima    vcro  mutatione  figu- 
ramus.  Quint.    [X,  1,  12].  r>im 
translatis  \.erbis quam propnis 
fii/nratur  oratio.  Quint.  [IX.  I, 
it'|.  quare  illo   intellecla  priore 
et  communi    [.acception    pre- 
mière et  commune-]  nihil  non 
fir/uratum    est.    Quint.    [IX,  1, 
ii  .  fiqurâre  varié.  Plin.j.  [ep. 
111.  13,  31.   f  egregiê.  Sen.  rh 
[contr.  VII,  pr.3]i.  Manière  de 
parler  figurée,   schéma,   matis, 
n.  Sen.  rh.  Quinf.  (voy.  figu- 
re .  Expressions  figurées,    ver- 
horum      immutationes.       Cic. 
iBrut.  17.  67).    i^erba    immtita- 
ta.    f'ic.     (cf.    verba  immutata 
[oa  dico],  in  quibus  pro    verbo 
proprio  sahjicitar  aliad,   quod 
idem  signifiât,  sumptum  e.v  re 
alinua   conséquent^    (^ic    [Or. 
29.  92;  cf.  do  Or.  111,  J.2,  167]). 
Employer  un  mot  au  figuré, i/er- 
bum    assumâre.  Quint.    (XI,  1, 
12l>.  Parler  au  figuré,  transla- 
tione  ati.  Cic.  Sen.  imagine  ou 
similitudinc  uti.  Qaint.  imagi- 
ne et  translatione  uti.  (.'ic.  Sty  lo 
figuré,  figarata  oratio.   Qaint. 
if(Spéc.)  Théol.  Exprimer  sym- 
boliquement,      my.stiquement. 

Voy.      SYMBOLE,       SYMBOLIQUE.      1 

Disposer,  grouper  d'une  maniè- 
re   symétrique.  Voy.  symétrie, 

symétrique,      SYMÉTRl-Elt.      1       V. 

intr.  Faire  figure,  voy.  figure. 
Il  (Par  anal.)  Paraître.  Esse, 
intr.  Cic  etc.  (cf.  esse  in  nu- 
méro. Cic).  Comparire,  intr. 
Cic     (voy.     PARAÎTRi;,  apparaî- 

TrtE),    _'    parmi,    intervenire. 
intr.  .Suet. 
figurine,    s.    f.    (Arch.)    Petite 
fi^ur.-.  Imaguncula,  a-,  f.  Suet. 
•"(P.  ext.)  Statuette  de  très  pe- 
tite dimension.   Sigillum,  i,  n. 
Hor.  Vitr.  —  échangées  comme 
présents    (dans  la  fétu  aux  sta- 
tuettes à  Itoino),    sigillaria,  o- 
rum,  n.  pi.. S'en.  Spart.  Marché 
aux  — ,  sigillaria,  orum,  n.  pi 
.Sue(.  fleli.    Orné  de  —,    ligil- 
latas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
figuriste,  s.  m.  Celui  qui   fait 
des   figures   on  plâtre.  Sigilla- 
rius,  a,  in.  Inscr. 
lil,  s.    m.    IJrin    ténu,    allongé, 
do  matière  textile.  Filum,  »,  n. 
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Cic,  etc.  (sisn-  11  <•«  •'"■  <J® 
laino,  etc.).  Fil  do  lin,  linii'n, 
i,  n.  Plant.  Cic.  Ccts.  l'Un, 
linea,  œ,  f.  l'arr.  l'Un.  || 
Réunion  do  cos  brins  tordus 
onsomblo  en  un  soûl  brin,  dont 
on  80  sort  pour  coudro,  etc. 
Filam,  i,  n.  Cir.  fila,  oriim,  n. 
pl.rtf.  Sen.  liriam,  ii,  n.  \'irg. 
Par  — , fil  à  —,  fil'ili'n.  adv./.ucr. 
De  — ,  garni  do  lil,  st^imineas, 
a,  am.  adj.  Prop.  l'iij.  Donner 
à  qqn  du  —  àrotordro  (diis  ilif- 
ficultés,  des  embarras  i  sur- 
monter), neijntium  aliciii  ex- 
liibOre  ou  (acessrre.  Cic.  ou 
faci're.  Qaint.  Démêler  les  — 
d'une  intrigue,  nodtim  erroris 
exsoU'Ure.  Liv.  No  tenir  qu'à 
\\n  —,  tenui  filo  pendêre.  Oi\ 
Val.-Ma.v.  (cf.  ciinx  admodam 
tenui  ^lo  saspensa  rei  publi- 
cs; salit.i  ex  socioram  (ide  pen- 
derct.  Val.-.Ma.v.  [VI,  h,  I]).  Fil 
à  coudre,  filum.  i,  n.  Ccls.  Fig. 
De  —  en  aiîjuille,  voy.  aiguil- 
le (p.  U7,  col.  3).  Il  Fil  do  qui-- 
nouillo,  de  fuseau,  stamen, 
inis,  n.  Varr.  Ov.  Sen.  sabte- 
men,  inis.  n.  Ter.  —  à  tiisor, 
de  trame,  de  cliaino,  stamen, 
inis,  n.  V^arr.  sabtemen,  inis, 
n.  Ter.  Fig.  Aller  de  droit  — 
(en  ligne  droite),  voy.  licve. 
Il  y  a  un  —  de  manque  (qqcli. 
qui  va  de  travers),  aliqaid 
rlnudical.  Cic.  —  de  remisa,  fil 
de  lacs,  lician%,  ii,  n.  Plin.\\ 
AbsoU.  Toilo  do  —  (de  lin  ou 
do  chanvre),  linam,  i,  n.  Plin. 
Il  P.  anal.  Les  —  d'une  arai- 
gnée, (ila  aranei.  Lacr.  —  do 
la  Vierge,  filum,  i,  n.  Plin.  — 
métallique,    fdam,  i,   n.   l'Un. 

—  d'or,  filam  aareum.  Plin. 
1  (P.  ext.)  Fil  à  plomb.  Linea, 
fp,  f.  Cic.  Perpondiculam,  i, 
n.  Cic.  —  conducteur,  filum, 
i.    n.   Virg.   linum,  i,  n.  Prop. 

—  d'Ariane,  filum,  i,  n.  Ov. 
stamen,  inis,  n .  Prop.  Fig. 
Le  —  du  discours,  du  récit, 
carsus  in  oratione.  Cic.  (Or. 
59,  201).  Perdre  le  —  do  sou 
discours,  longias  labi.  Cic. 
(Div.  Il,  37,  79),  a  proposito 
abire.  Cic.  lonyias  abire.  Cic. 
a  recto  tenore  desciscëre.Val.- 
Max.  Reprendre  le  —  do  sou 
discours,  ad  propositam  re- 
verti.  Cic.  (Fin.  II,  32,  lOi). 
Ne  pas  perdre  le  —  de  son 
récit,  tenorem  in  narrationi- 
bas  servùre.Quint.  Sans  perdre 
le  —,  ano  tenore.  Cic.  Il  perd 
le  —  do  ses  idées,  le  fil  lui 
échappe,  ei  mens  effiait.  Cic. 
Les  —  des  marionnettes  (fils 
qui  servent  à  les  faire  mou- 
voir), nervi,  orum,  m.  pi.  Hor. 
(cf.:  nervis  mobile lignum.  Hor.) 
Tenir  les  —  (faire  agir  les 
autres),  ducem  ou  principem 
esse.  Cic.  omnia  regëre. 
Cic.  Il  (Par  allusion  aux  Par- 
ques.) Le  —  de  nos  destinées, 
de  nos  jours,  de  la  vie,  fila, 
orum,  n.  pi.  Hor.  Ov.  Fronto. 
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ttamen,  inii,  n.  Prop.  Le  — 
de  la  vie,  cursus  viliv.  Cic.  ou 
simpl.  vita.  ,t,  f.  (Jic.  ||  Fig. 
Le  —  du  bois,  Filum,  i,  n. 
Plin.  Venu,  X,  t.  Plin.  Fils  du 
marbre,  voy.  filandiîe,  veink. 
Lo  —  de  l'eau  (la  dirocliou 
que  suit  le  courant),  secund^i 
anua.  Cic.  secundiu  amnis. 
Liv.  Suivro  1h  —  de  l'eau,  in 
secundam  aquam  labi.  Liv.  se- 
cundo (lamine  deferri.  Liv.  lîn 
suivant  le  —  do  l'eau,  se- 
cundo fiaminc.  Liv.  secundà 
arjuà.  Liv.  sccundum  (prép.) 
(lumen.  Cœs.  secundam  (prén.) 
nataram,  (luminis.  Liv.  Aller 
contre  le  —  de  l'oau,  adversn 
(lamine  ire.  Cses,  En  allant 
contre  le  —  de  l'eau,  aJverso 
(lamine.  Cxs.  contra  aqaam. 
Liv.  Fig.  Aller  contre  le  —  de 
l'eau,  obnitiadversis.  Tac. Voy. 
COURANT.  Il  Le  —  d'une  lame, 
actes,  ei.  f.  Plin,  subtilitas,  a- 
tis,  f.  Plin.  (cf.  f'-Tramenforum. 
l'Un.).  Donner  le  —  (à  une  la- 
me, à  un  rasoir),  voy.  Atcui=ER. 
Faire  perdre  le  — ,  voy.  émou-- 
SER.  Qui  a  le  —  (en  pari,  d'un 
couteau),  acuius,  a,  am,  adj. 
Liv.  Passer  au  —  de  l'épée,  fer- 
ra tracidâre.  Cic.  ou  cœdëre. 
Liv.  Fig.  Une  langue  qui  a  le  — 
(acérée,  sarca^tique),  voy.  ces 
mots.  1  (P.  anal,  do  forme.)  — 
do  mer.  Voy.  varech. 

filage,  s.  m.  Action  do  filer. 
Lo  —  de  la  laine,  lanificlam, 
ii,  n.  Col.  Plin.  Justin.  Le  — 
du  lin,  stamina  dacta  filo 
vcrsato.  Plin. 

filament  (lat.  post.  filamen- 
tU7n  [proprt.  «■  ouvrage  formé 
de  fils  '].  Paal.  e.r  Fest.,  s.  m. 
(T.  scionlif.).  Elément  long  et 
délié  dont  sont  formés  certains 
tissus  végétaux,  animaux  ou 
minéraux.  ||  (En  pari,  des  végé- 
taus.)  Fibra,  se,  f.  Cic,  etc.  (cf. 
radicam.  Cic.  tubera  nullis 
nixa  fibris.  Plin.  vense  in  prse- 
tenues  fibras  dispersée.  Plin.). 
Filum.  i,  n.  Plin  Capillas,  i, 
m.  Plin.  Capillamentam,  i.  n. 
Sen.  Col.  Plin.  (cf.  c.  vitis. 
Sen.  radicum.  Plin.).  —  de 
laine,  fioccas.  i,  m.  Cels.  ||  (En 
pari,  dos  animaux.)  Fibra,  a», 
f.  Cic.  Voy.  FiDRE.  Il  (En  pari, 
des  minéraux.)  Voy.  veine. 

filamenteux,  euse,  adj .  (T. 
sciantif.)  Qui  a  des  filaments. 
Capillatas.  a,  um,  p.  adj.  Plin. 

filandière,  s.  f.  (Arch.).  Ou- 
vrière qui  file  (le  chanvrj,  le 
lin,  etc.*.  Voy.  filei-b.  EuiîE.  || 
Fig.  Les  sœurs  —  (les  Parques), 
lanificx  sorores.  Mart. 

filandre,  s.  f.  Fjbi-illo  coriace 
dans  la  viande,  les  légumes. 
Voy.  FIBRILLE.  Ii  (P.  anal.) 
Fibre  charnue  d'uno  plaie. 
Voy.  FIBRE.  T  Fil  do  la  Vierge 
(fil  léger  qui  voltige  dans  l'air). 
Voy.    FIL.  1  Veine    du  marbre. 

Voy.    VEINE. 

filandreux,    euse,    adj.   Qui 
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renfermo  dos  filandre^.  do§  fi- 
brillos  coriaces.  Fibratuf,  a, 
um,  adj.  Priap.  Voy.  riu\ueN- 
TEUX  II  Fig.  Style,  discours  — , 
latior  et  diffasior  oratio.   Cic. 

filant,  ante,  adj  Qii  filo. 
Etoile  — ,  Stella  transvolans. 
.Sen.  Etoiles  — ,  decidua  sidéra 
l'Un,  prosilientes  stellse.  Sen. 
lin  voit  p.is-or  une  étoile — , 
Stella  transvolat.  Sen.  La  cliut'i 
d'une  étoile  — ,  trajectio  slel- 
Ix.  Cic.  Il  En  pari,  d'une  li- 
queur ou  d'une  substance  onc- 
tueuse.) Voy.  visqueux. 

filasse,  8.  '  f.  Matière  textile 
(du  clianvro,  du  lin,  etc  )  non 
encon  filée.  Lanago,  inis,  f. 
Coi.  Il  Partie  la  plus  gros- 
sière do  cette  matière  tex- 
tile. Stappa,  a»,  f.  Lacr.  Liv. 
Plin.  (XIX,  17.)  Il  Fig.  Des 
cheveux  de  —  (emmêlés  comme 
do  la  filasse) ,  capilli  impexi 
ou  incompti.  Hor.  Ov.  {ou  de 
la  couleur  de  la  — ),  voy.  jau- 
nâtre. 

filateur,  filatrice,  s.  m.  et  f. 
Colui,  celle  qui  est  à  la  tête 
d'une  filature.  Linarias,  ii,  m. 
Plaat.  Lintearias,  ii,  m.  Ulp. 
dig.  Filatrice,  lintcaria,  se,  f. 
Inscr. 

filature,  s.  f.  Opération  par 
laquelle  on  filo  les  matières 
textiles.  Lintearia  ars.  Inscr. 
1  Usine  où  l'on  file  les  ma- 
tières textiles.  Une  —  de  coton, 
linaria,  se,  f.  Not.Tir.  Une  — 
de  laine,  lanaria,  se,  f.  Inscr. 

file,  s.  f.  Suite  de  personnes, 
do  choses  qui  vont  l'une  der- 
rière l'autre  sur  une  mémo 
ligne.  Ordo,  dinis,  m.  Cxs. 
Liv.  (ex.:  ordo.  [-  une  f.  de 
soldats  ■•].  Liv.  ordines  servà- 
re.  Cxs.  incertis  ou  tarbatis 
ordinibas.  Cxs.  Liv.  aciem 
ordinesqae  constituêre.  Liv.  or- 
dines instruére.  Cxs.  ordines 
et  tenorem  pugnx  eervâre. 
Liv,).  Marcher  en  rangs  et  en 
— ,  ordinatim  ire.  Brut.  ap. 
Cic.  compositos  et  insfraclos 
procedêre.  Liv.  En  — ,  à  la  —, 
ordine.  Cic.  ordinatim,  adv. 
Cxs.  Par  — ,  tenui  agmine 
militam.  Liv.  Sur  uno  seule — , 
siniplici  ordine.  Liv.  Les 
troupes  marchaient  sur  trente 
— ,  triginta  armatoram  ordi- 
nes ibant.  Curt.  En  longue — , 
agmine  continuato.  Liv.  Ion  - 
gissinio  agmine.  Cxs.  (  Sol- 
dats, légions,  escadrons,  qui 
marchent)  en  serrant  les  — , 
conferti  milites,  ou  sirapl.  con- 
ferti,  orum,  m.  pi.  C.vs.  con- 
ferta  legio.  Cxs.  confertx  le- 
giones.  Cxs .  confertissima 
acies.  Cxs.  confertis  turmis. 
Cxs.  Desserrer  les  — ,  manipa- 
los  laxâre.  Cxs.  \\  Chef  de — , 
celui  qui  est  le  premier  d'une 
— ,  antesignanus,  i,  m.  Cxs. 
ordinarius,  ii,  m.  Veget.  || 
(Fig.)  Personne  que  les  autres 
suivent.  Dux,  dacis,   m.   Cic. 
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Il  Faire  un  fan  Ja  — ,  pil<i 
mittirt,  immitvére,  conjicèrt. 
Car».  Vùrf  par  —  à  droiio. 
ntorquère  agimn  ad  dextram. 
Cxt.  Il  t'u»  loiiguo  —  ils 
voitures,  lorfjiu  ordo  vehicu- 
loram.  t>lin.  A  la  —,  voy. 
plus  haut.  F'renJre  la  —,  voy. 

RANGER. 
filé.    VOV.    FILXR    al   riLST. 

filer  (lat.  post.  {iiùre.  Amob. 
\'en.\  V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Réunir  eu  uu  ûl  continu  (des 
brins  da  matière  textile)  eu 
les  tordant  ensemble.  A'ére,  tr. 
Ov.  (cf.  (Ua.  Oi-.stamina.  Ov.}. 
Torquère  stamina  pollice.  Oi: 

la    laine,    ianan»  nére.   Jet. 

dacére.  Ov.  traii-^re.  Varr.  Qui 
file  la  laine,  ianœ  dedita.  Liv. 
lani^.  Tibull.  Pttxd.  —  le 
lin.  poiire  linu/n  in  (îio.  Plin. 
Du  chanvre  filé  et  ellipt.  du 
filé,  (ilam,  i,  n.  Ov.  —  au 
fuseau,  veraâre  (asiun.  Tiball. 
$tamina  dacére  (aso  versato. 
Catall.  stamina  torqaére.  Ov. 
dedacère.  Tibull.  Fig.  —  doux 
(ne  point  faire  d'éclat,  en 
passer  par  ou  qqn  veut,  sans 
résistance),  leniaa  agëre.  Cic. 
Il  Loc.  prov.  Du  temps  que  la 
reine  Berthe  filait  (au  bon 
vieux  temps)  ,  cum  arbores 
loqaerentar.  .-i .  (d'après  Phxd.) . 
Il  P.' ext.  —  une  quenouille, 
versàre  (asam.  Catall.  — do  la 
toile  lie  lil  destiné  à  faire  de 
la  toile),  texère  telam.  Ter.  — 
des  habits,  voy.  tisser.  —  de 
(la  soie),  voy. 'soie.  1|  Fig.  — 
(on  pari,  des  Parques),  nére 
fda.  Ov.  Tiball.  Tant  qu'il  reste 
encore  à  la  Parque  do  quoi 
— ,  dam  saperest  Lachesi  qaod 
torqaeat.  Juven.  Il  (P.  anal.) 
En  pari,  d'insectes  dont  le 
corps  sécrète  une  sorte  de  fil. 
Filer  sa  toile  (en  pari,  do  la- 
raignée),  (da  dedacère  OJ  te- 
lam ordiri.  Plin.  telam  texère. 
Catall.  rete  texère.  Cic.  En 
pari,  de  ceux  qui  fabriquent 
des  fiU  métalliques,  etc.  —  l'or, 
l'argent,  etc.  (en  tirant  le  mé- 
tal a  la  filièrei,  tenaâre,  du- 
cére  (auram,  argentam)  in  §ila. 
Plin.  De  l'or  filé  et  (subs- 
untivt.)  du  filé  d'or,  aurum  in 
(Uam  lenteicens.  Hier.  —  une 
corde,  (anem  exordiri.  Cato. 
1  (P.  anal.)  Dérouler  d'une 
manière  égale,  suivie.  Expli- 
care  (anem).  Liv.  \\  P.  ext.  — 
qqn.  c.-a-d.  la  suivre  â  son  insu 
sans  le  perdre  de  vue,  initàre 
vettigiis  alicajas.  Liv.  ||  Fig.  - 
la  carte,  voy.  tricher.  —  (une 
période,  un  poème,  une  scène 
(la  développer  jusqu'au  bout 
d'une  manière  progressive), 
continaàre  verba.  Cic.  deda- 
cère Carmen,  lior.  1  V.  intr. 
Prendre  la  forme  d'un  fil.  ||  En 
pari,  d'une  liqueur  ,  etc.  s'al- 
longer en  filets.  Le  miel  file  sous 
les  doigu.  mel  tactu  (ila  prsete- 
nuia  mittit,  Plin.  En  pari,  do 
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la  lumière  dune  lampe,  ou 
d'une  mèche.  Voy.  cbai;don- 
NXR,  Ft'UbR.  1  (En  pari,  d'un 
cordage. I  Se  uérouler  d'une 
manière  suivie.  Explicari, 
pass.  Cic.  Il  (P.  ext.)  Famil.  S'en 
aller  droit  devant  soi,  sans 
s'arrêter.  5e  proripëre.  Cic.  \\ 
Traverser  la  ciel,  en  y  trai;aut 
un  sillon  rapide.  Une  étoile 
file,  Stella  transvolat.  6"en.Voy. 

FILANT. 

1.  filet,  s.  m.  Petit  fil.  Prxtenae 
(ilam.  Plin.  H  (P.  anal.,  Fibre 
ténue.  Voy.  fibrille.  H  Fig.  Ne 
tenir  qu'a  un  filet.  Voy.  fil. 
Tenir  daus  sas  mains  le  —  des 
jours  de  qqn,  vitse  necisqae  ar- 
bitriam  habére.  Sen.  .N'avoir 
plus  qu'on  —  do  vie,  extremam 
spirilam  trahère.  Phxd.  Voy. 
SOUFFLE.  Il  P.  ext.  (En  pari,  des 
plantes.)  Voy.  fil,  filament.  || 
Membrane  étroite  et  mince  qui 
attache  le  dessous  de  la  langue 
à  la  partie  inférieure  de  la  bou- 
che. Nodus  lingax  ou  (abs.) 
nodas,  i,  m.  Gell.  (cf.  nodam 
lingase  r ampère.  Gell,).  On  leur 
coupe  le  — ,  lirtgase  scalpello 
resectae  liberantar.Cic.  P.  plai- 
sant. Avoir  le  —  bien  coupé 
iétre  bavard),  voy.  bavard.  || 
Bridon  léger  pour  ménager  la 
bouche  du  cheval.  Voy.  bride.  1| 
^Cuisine.)  Tranche  mince  do 
viande,  de  poisson.  Lambas,  i, 
m.  Plin.  (cf.  l.  apranas.  Phn.j. 
Lumbellas.  i.m.Apic.  \\  Jet  min- 
ce de  liquide.  Vena,  se,  f.  Hirt. 
Ov.  Aqaala.  x,  f.  Cic.  Faible  — 
d'eau,  rivalas,  i,  m.  Varr.  te- 
nais aqua.  Liv.  Un  —  de  vi- 
naigre, pasUlam  aceti.  .^pic. 
Un  —  do  vin,  ros  vini.  .■\pic. 
Il  Mince  volume  de  voix  que 
qqn  émei.Exilis  vox.  Plin.  Un 
léger  —  de  voix,  (ilum  tenae 
vocis.Calp.^  Trait  délié.  Linea, 
as,  f.  Cic.  Il  Petite  moulure 
plate  ou  lisse,  qui  sépare  des 
moulures  plus  grosses.  Balteas, 
i,  m.  Vitr.  Supercitium,  ii,  a. 
l'itr.  Voy.  listel. 

2.  filet,  â.  m.  Tissu  de  mailles 
nouées,  fait  avec  de  la  ficelle, 
du  fil,  eic.  fteticufum,  i,  n.  l'arr. 
7'ransenna,  a?,  f.  Plaat.  Maille 
d'un  — ,  macala,  x,  f.  Plaat. 
Faire  du  — ,  retia  nectêre.  Ov. 
Fait  en  forme  de  — ,  reticala- 
taa,  a,  an\,  adj.  Varr,  —  pour 
prendre  les  poissons,  rete,  is 
(abl.  e,  génit.  plur.  iani',  n. 
Plaat.  Cic.  etc.  (et.  rete  jacére. 
Plaat.  tendëre.  Ov.  prxtenrlére. 
Plin.  rete  extrahére.  Plaat.  re- 
tia dacére.  Ov.),  reticalam,  i, 
II.  Plaat.  everricalam,  i,  n. 
Varr.  Un  coup  de  — ,  jaclas 
relit.  Dig.  Fig.  Faire  un  bon 
coup  de  —  (une  bonne  prise, 
une  bonne  aubaine),  voy.  au- 
uaine,  prise.  D'un  s'iul  coup  do 
— ,  ano  eodemqae  tempore.Cic. 
Voy.  COUP,  FOIS.  Fut-il  jamais 
dans  la  province  pareils  coup-i 
do  — ?  qaod  anquam  Uajasce- 
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niOiii  eferrtcufuni  illà  in  pro- 
vincUi  (ait?  Cic.  Pris  comme 
dans  un  — ,  quadam  indwjine 
inclasas.  t'ior.  ||  — pour  pren- 
dre les  oiseaux  ou  d'autres  ani- 
maux. Rete.  ia,  a.  Ov.  (cf.  ten- 
dëre retia.Ov.).  Caiiis,  is  (usité 
surtout  au  pi.),  m.  Ov.  Plaga. 
ar,  f.  Plaat.  Cic.  (cf.  plaças 
tendére.Cic.).  Trarisenna,  a»,  f. 
Plaat.  Varr.  (cf.  o  transennti 
tardas  lambricam  petit. Plaat.). 
Il  Fig.  Loijaei,  oram,  m.  pi.  Cic. 
(cf.  /.  Stoicorum.  Cic.  alicai  la- 
qaeos  ponère  ou  disponér».  Ov. 
in  laqaeos  se  indaére.  Cic). 
Insidias,  arum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(  cf.  aftcui  insidias  tendëre. 
Cic.  fiant  mihi  insidiœ.  Cic.  in 
insidias  incidëre.  Cic).  Plag<e, 
arum,  f.  pi.  Cic  etc.  (ex.:  ali- 
qaem  in plagas  conjicëre.  Cic). 
Hete,  is,  n.  Plaat.  Ov.  Prendre 
qqn  dans  les  filets  du  vice,  ir- 
retire aliqaem  corraptelarum 
illecebris.  Cic.  Attirer  qqn, 
faire  tomber  qqn  dans  ses  — , 
aii<7aem  illicère.  Cic.  alicajas 
animam  illecebris  pellicére.  Cic. 
t.  hurchor  à  faire  tomber  dans 
ses  — ,  captâre,  tr.  Cic  ||  Filet 
pour  suspendre  les  objets.  Re- 
ticalam, i,  a.  Ulp.  dig.  ||  Une 
bourse  do  — ,  reticufani,  i,  a. 
Varr.  Un  —  pour  retenir  les 
cheveux,  re(icu(um,  i,  n.  l'arr. 
Pctr. 

fileur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  file  le  lin,  le  chanvre 
ou  toute  autre  matière  textile. 
Qui  (qax)  stamina  dacit  ou 
torquet.  A.  Fileur  de  lin  et  {p. 
appos.)  ouvrier  — ,  linariiu,  li, 
m.  Inscr.  Fileur  de  laine  et  (p. 
appos.)  ouvrier  — ,  lanarias,  li, 
m.  Plaat.  Inscr.  ||  (P.  anal.)  Fi- 
leuse  de  lainoeC, p.  appos.,  ou- 
vrière — ,  iani/îca,  x,  f.  Vitr. 
Phxd.  Vlp.  Il  (P.  anal.)  Fileuse 
et,  par  appos.,  araignée  fileuse, 
aranea  texens  telam.  Catall.  || 
Fig.  Arch,  —  do  laine.  Voy.  fi- 
lou. 

filial,  aie  (lat.  post.  (itialis. 
Aag.],  adj.  Qui  convient  à  un 
fils,  à  une  fille  (à  l'égard  de  ses 
parents).  Pias,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  erga  parentes,  in  patrem, 
in  matrem.  Cic).  Amour,  res- 
poct,  tendresse,  piété  — ,  amor 
in  parentes.  Cic.  pietas  in  ou 
erga  parentes.  Cic.  in  patrem, 
in  matrem.  Cic  caritas  paren- 
tam.  Cic.  ou  siinpl.  pietas,  atia, 
f.  Cic.  Devoirs  filiaux,  pietas, 
atis,  f.  Cic.  Témoigner  à  qqn 
un  amour  — ,  avoir  pour  qqn 
un  respect  — ,  dos  soins  filiaux, 
aliqaem  (  aliqaam)  parentis 
imalrisi  loco  ou  piè  colère.  Cic. 
Lo  devoir  —  consiste  à...,  est 
liberoram  (avec  l'Iuf.).  Cic  \\ 
iFig.)  Subatantivt.  (au  fém.) 
Lus  filiales  d'une  maison  da 
commerce.  Voy.  succursale.  || 
Les  filiales  d'une  charte.  Voy. 

COPIE,    IMITATION. 

filialement,   adv.   D'une  ma- 


KIL 


FIL 


l'IL 


907 


niwro   filiale.    Fiiii    more.  Cic. 
ma,  adv.  Cic. 

flliation,  s  f.  Lien  ilo  Joicou- 
iluuco  immédiato  qui  unit  un 
lils,  une  fille  au  père  et  à  la 
niùro  dont  ils  bont  issus.  Filui- 
tio,  onis,  f.  Mar.-Vict.  Duj 
1  Lion  do  deseondanoo  direct' 
entrocoux  qui  sont  issus  lus  uni 
des  autres  do  père  on  lils.  Co- 
jnutio,  onis  (-  puronto  par  les 
foinmos').  f.  Cic.  Agnatio,  onis 
(•  parenté  du  coté  paternel  ■), 
f.  Cic.  Ot'ntilitaa,  atis,  f.  Cic. 
Qui  ont  la  mémo  —,  ab  eàdem 
gente  ou  stirpe  orianili.  Cic.  || 
(P.  anal.)  La  —  {des  races,  des 
peuples).    Gcnas,   cris,    f.   Cic 

Voy.     DESCENDANCE,     ORIGINE.     || 

Fig.  Liaison  de  deu.\  ou  plu- 
sieurs cliosi'3  qui  sont  sorties 
les  unes  dos  autres.  —  de»  mots, 
VOy.  DÉRIVATION.  —  dc6  idén>, 
dos  événements,  voy.  enchaïne- 

Ml'LNT,    liaison. 

filleule,  s. f.  Petite  fougère.  Fi- 
lirula,  X,  f.  Cato. 
filière,  s.  f.  (Arch.)  Plaque  de 
fer,  d'acier  pour  étirer  les  mé- 
taux,   /nstrumentum    yuo  (er- 
rum  ad  tenaitatem  iili  dcdari- 
tar.  A.    Il   Fig.  Succession   d'é- 
tats que  traverse  une  peraonno, 
une   chose.    SerieSy    ei,   t.    Cic. 
Gradas,  ûs,  m.  Cic.  En  passant 
par  la  — ,  ordinatim,  adv.  Cic. 
,jradatim,  adv.  Cic. 
fille,  s.  f.  Personne  du  soxe  fé- 
minin   considérée  par   rapport 
au  père  ou  à  la  méru.  Filia, 
œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  fdia  pari.-u,la, 
ou  admodam  parva  ou  infans 
;.  en    bas  âge  -].  Cic.  maxima 
nata,   e  (iliis.  Cic.  iilia   herilis 
[..du  maître  de  la  maison-]. Cic. 
(amiliâs  [encore  sous   la   puis- 
sance   paternelle].    Cic.    napta 
[.  mariée,  établie  -].  Cic.  filia 
virijo   [uon    mariée].   Cic.  pia. 
Cic.  Nanxœ  Pompilii  nepos  fi- 
lid   ortus.  Liv.  elhptiq.  Lollia 
Paulina    M.   Lollii    consalaris 
[»   lîlle  du  consulaire  M.   Lol- 
lius  '].  Suet.).  —  légitime,  pa- 
tm  cerlo   nata.    Cic.  —  d'uue 
esclave,  e*  servà  nata.  Cic.  — 
de  Jupiter,  de  Cérès,  Jove,Ce- 
rere  nata.  Cic.  —  chérie,  filio- 
la,  se,  f.  Cic.  carissima  ^liola. 
Cic.    Petite-fille,   neptis,  is,    f. 
Cic.    Saet.    Arriàre-petite-fille, 
proneptis,    is,    f.    Pers.    Saet. 
Fille  de   l'arrière-petit-fils   ou 
de  l'arriére-potite-fille,  abnep- 
tis,  is,  f.  Saet.    Petite-fille  de 
l'arrière-petit-fils   ou   de    l'ar- 
rière-petite-fiUe,  adneptis,   is, 
f.  Jet.    H    (Par  anal.)   —  adop- 
tive,  alamna,  ee,  f.  Plaut.  Cic. 
Saet.   (cf.   nostra   ha-c  alamna 
et   tua  pro(ecto  filia.   Plaat.). 
Traiter  qqn  comme  sa   propre 

^  aliqaam  in  liberoram  loco 

habëre.  Cic.  Belle-fille,  c.-à-d. 
bru,  naras,  ùi,  f.  Cic.  Voy.  bru. 
BoUe-fille  (fille  d'un  autre  lit), 
privigna,  as,  f.  Cic.  Ma  fille  (t. 
d'affection),  voy.  enfant.  ||  (Par 


ext.)  Colle  qui  est  issue  d'une 
famille,    d'une     nation,    d'une 
race.  Voy.  descendant,  is>iu.  Fig. 
poét.  Les  fill'M  de  Mémoire,  doc- 
tx  neptes.  Ov.  Les  lillea  de  l'En- 
fer,  de    l'Achéron    [C.-à-d.    los 
furies),  sorores,   um,  f.  pi.  Oi/. 
Il   (Par  ext.    fig.)    Que    l'amitio 
est    fille   du    besoin,   amicitiam 
ex    inopià    natam.    Cic.    Voy. 
naître,    sortir    [dej.  1   Enfant 
du  sexe  féminin.  Puella,  as,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:/),  paruala  ou  in- 
fans. Cic.  paella  bima,  trima, 
etc.  Plaut.  novem  annoa  nata. 
Cic.  ou  novcni  annorum.    Vep. 
puella  lepida.  Cic.  bella.  .Sen. 
paellam  parère    [•    mettre   au 
monde  une  f.  -J.  Ter.).  1  Per- 
sonne du  sexe  féminin  non  ma- 
riée.  Puella,    SB,    f.  Cic.  etc. 
(bx.  :  aiiaita.  Cic.  puella  ^opp. 
a  virijo  proi'ec^ior].  Cic.)  ;  vir- 
go,  ginis,  f.  Cic.  etc.   ex.  :  Sa- 
binse  honesto  ortie  loco   virgi- 
nei.  Cic.  virgo  regia  [-  de  sang 
royal  '].  Ov.  Curt.   par  appos. 
vir;;ines  régime.  Curt.  virgmes 
anus  [-vieilles  filles-].  .4u3.). 
Rester  — ,  nanqaam  viro  na- 
bëre.    Cic.    Songer    à   sortir  de 
fille  (arch.),  c.-a-d.  3.  se  marier, 
sibi    qaxrére  condicionen\   ou 
maritam.  Plaut.  Cic.  Une  jeune 
—  ,  aduiiiscenfuia,  as,  f.  Plaat. 
Une  vieille   —,  anicala,  «,   f. 
Ter.  Cic.  Do  jeune  —,  viigi- 
nBlis,   e,   adj.   Cic.    etc.     ex.  : 
vestitus.  Cic.  virginali  esse  ha- 
bitu.   Cic).    Avoir    l'air    .l'une 
jeune  — ,  vir(jinis  os  Uabitum- 
que  gerëre.    lirg.    ||    (Dans   un 
sens  défavorable.)  Fille,  c.-à-d. 
prostituée.  Maliercula,  as,  f.  Cic. 
Meretrix,  tricia.  f.  Cic.    Mere- 
tricula,  a»,  f.  Cic.  Voy.  courti- 
sane. 1  Servante.  Puella,  œ,  f. 
Cic.  Famala,  se,  f.  Cic.   —  de 
chambre,    cubicuiaria ,    se,    î. 
Inscr.  Voy.  servante. 
fillette,  s.  f.  Petite  fille.  Puel- 
iuia,  *,  f.  Ter.  Catull.  1  Jeune 
fillo.    Paella,   x,    f.    Cic.    Voy. 

F1LI.£. 

filleul,  eule  (lat.  filiolam  [pro- 
prt.  jeune  fils  »]),  s.  m.  et  f. 
Garçon,  fille,  considères  quant 
au  lien  qui  las  unit  à  leur  par- 
rain et  à  leur  marraine.  Filio- 
las,  i,  m.  (Cange).  Filiola,  se,  f. 
[Cange). 

filon,  s.  m.  Suite  nou  inter- 
rompue d'une  même  matière 
minérale  dans  un  terrain.  Ve- 
na,  se,  f.  Cic.  (ex.:  v.  xris,  ar- 
genti.  auri.  Cic.  metalla,  quo- 
rum in  alto  latet  vena.  Sen.]. 
filou,  s.  m.  Celui  qui  dérobe 
subùlement.  Circumscriptor , 
oris,  m.  Cic.  (in  Cat.  2,  3,  7). 
Sen.  rh.  Jav.  Misérable  — ,  fu- 
ranculas,  i,  m.  Cic.  (ia  Pis.  27, 
66).  Voy.  VOLEUR. 
filouter,  v.  tr.  Dérober  subtile- 
ment. Deasciare.tr.  Plaat.  (mil. 
88A).  Deruncinâre,  tr.  Plaat. 
(capt.  6!4l;  mil.  IIW).  Absolt. 
fartum  facëre.  Cic. 


filouterie,   s.  f.  Manœuvra  d« 

lilou.   Fartam,  i,   n.  Cic. 
fila,  s.  m.  Personne  du  sexe  mat- 
culin  considérée  par  rapport  au 
pèro  «t  à  la  more.  Filius.  il, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  Darius.  Ilys- 
taspis  filius.  Nep.  .lustin.  [elli  pt 
Uasdrubal  Hamilcaris]  •  11.  fi\* 
d'ilamilcar  -.  l.iv.].  filius  prin 
cipis.  Tac.  (.  parvas  ou  parva- 
las.  Cic.  aduttas.  Justin,  ma- 
jor,    minor.    Liv.    maximus    e 
filiis.  Cic.  minimas  e  filiis.  Cic. 
filias  herilis  ['  de  la  maison,  du 
maître  de  la  maison  .j.Tcr.  fa- 
milias  [soumis  encore  à  la  puis- 
sance paternelle].  Cic.  adoptàre 
sibi  aliquem  filium.Cic.  f.  adop- 
Uvas  [opp.    â  nataralis].  Suet. 
Jet.  aliqaem  a  filiis  suis   non 
distingaëre  [-  no  pas   faire  de 
différence  .].  Cic).  —  légitime. 
pu(re  cerfo  natas.  Cic.  Sorvius 
Tullius,  —  d'une  esclave,  Ser- 
viasTullias  ex  servà  natas.Cic. 
Fils  de  Cérès,  Cerere  nati.  Cic. 
(N.  D.  11,21.,  62).  Hercule,  —  de 
Jupiter,  Hercules   Jove    natus. 
Cic.(N.D.IIl,  16,  i.2).Filschen, 
filiolus,  i,  m.  Cic.    Traiter  qqn 
comme  son  — ,  aiiguem  in  libe- 
roram loco  kahére.  Cic.  Potit- 
fils,   nepos  potis,    m.  Cic.   Ar- 
rière-potit-tils,  pronepos,  potis, 
m.  Cic.  Fils  de  l'arrière-petit- 
fils  ou  de   l'arrière-petito-fille, 
abnepos,  polis,  m.  Sen.  Petit- 
fils  de  l'arrière-petit-fils  ou  d» 
l'arrière-petite-fille,     adnepos, 
potis,  m.  Jet.  Beau-fils,  c.-a-d. 
gendre,  voy.   gendre.    Beau-fils 
(c.-à-d.  fils  d'un  autre  lit),  pri- 
vignas,  m.    Cic.     \\    (Par  e.xt.) 
Celui   qui    est    issu  d'une    fa- 
mille, d'une  nation,  d'une  ra- 
ce. Voy.  descendant,  issiî,  ori- 
ginaire.  Il   Fig.  Fils  chéri  de  la 
fortune,   fortunx   filias.    Hor. 
Que  chacun  est  —  de  ses  œu- 
vres,   fabram     esse    qaemqae 
fortame    sua;.    Sali.   1   Enfant 
du  sexe  masculin.  Filius,  ii.-^ 
m.  Cic.  etc.  \,ex.:  filio  [ou  ^iioio] 
aagêri.  Cic.  filium  parère.  Cic. 
filium  amittéreoaperdêre.  Cic); 
puer,  eri.  m.  C\c  (voy.  gar- 
çon).   Désirer   un  —   (en   pari, 
d'une   femmel,  sexam    virilem 
parère  capère.    Liv.    (en    pari, 
d'un   homme),   sexa  virili  aa- 
giri  se  capère.  Liv.  Laisser  des 
— ,  stirpem  ex  se  virilem  relin- 
quére.  Liv.   \\    Beau-fils.    Voy. 
petit-baître. 
filtrage,  s.  m.  Action  de  filtrer. 

Voy.    FILTRATION. 

filtration,  s.  f.  Opération  par 
laquelle  on  fait  passer  un  li- 
quide à  travers  un  filtre,  pour 
le  clarifier.  Percolatio,  onis.  f. 
Vitr.  (VIII,  6,  15).  1  Passage 
d'un  liquide  qui  se  fait  jour  au 
travers  d'un  milieu  perméable. 

Voy.    INFILTRATION. 

1.  filtre,  9.  m.  Corps  poreux  à 
travers  lequel  on  fait  passer  un 
liquide  pour  le  clarifier.  Colam, 
i,  a.  PUn.  Saceus,  i,  m.  Plin. 
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Liquatoriam,    ii.   n.  Ciel.-Aar. 
Liquide  passe  au  — ,  cotatara, 
a?,  f.  C.T!.-.<ar. 
2.  filtre.  Voy.  philtre. 
filtrer,   v.    ir.    Faire  passer  à 
travers  un  filtre.  Colàre,  tr.  Col. 
Percolàre,  tr.  Cato.  Cels.  Col. 
Ptin.  Saccàre,  tr.  l'Un.  Liijiuire 
(l'inom).  //op.  Eliijaàre.  tr.  Col. 
Sen.  (cf.  aqaam  ccrieatem .  Col. 
vinum  a  fiecibus.  Col.).  Filiré, 
colatas,    a,    um,   p.   adj.   Plin. 
1  Donner  passago  à  travers  un 
milieu  imperméable.  Percolàre, 
tr.  Sen.  Se — ,  perfixëre,    intr. 
Plin.    perinanôre,    intr.    Lacr. 
Voy.  INFILTRER.  P.  anal.  Ce  suc 
nourricier  se  —  jusqu'au  foie, 
succas  is   çuo   alimar,  oerma- 
nat   ad  Jecar.  Cic.  ||  Jntransi- 
tivt.   Se  faire  jour  à  travers  un 
milieu  perméable.  Permanûre, 
intr.  Cic.  Voy.  plus  haut.  ||   (P. 
ext.)    En  pari,  de  la  lumière.  Se 
tamiser,  voy.  tamt^er. 
filure,   s.  f.  Manière  dont  une 
matière   textile  est  filée.    FUa, 
oram,  n.  pi.  Cic. 
1.  un,  s.   f.  Terme   auquel    une 
chose   s'arrête   (dans  le  temps, 
dans  l'espace^.  Finis,   is,   m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  f.  vita?.  Cic.  ad 
(inem  i-enire.  Liv.  (inem  facëre 
avec    le    Gén.    cf.    belli.    Nep. 
orandi.  Ter.  bellandi.  (?ses.  vi- 
te. Sali.  fr.  sollicitadinis.  Cic. 
loqaendi,  oppugnandi,  orandi. 
des.   (inem  facëre  dicendi  ou  j 
scribendi.  Cic.  idem  dies  et  vie- 
toribas   imperii   et   victis  vitœ 
(inem  (ecit.  Cic.  vitse  (incmalicai 
afferre.  Cic.  [Ph.  6,  1,2].  (inem 
controvertiœ   constitacre.  Cic. 
pnem  facëre  injuriis.  Cses.  ora- 
tioni   suse   criminibusque  mo- 
dam  aliqaem   et  (inem  (acëre. 
Cic.   pnem   habêre    [•■   prendre 
fin  .].    Cic.  sine  pne   cadentes 
aqvLse.  Sen.  Vejens  bellam  non 
ante  finem  cepit,  qaam...  Liv.'; 
terminus,  i,  m.  Cic.  (ex.  :  se- 
«  nectatis  nallas  est  certus  ter- 
minus. Cic.  [sen.  20,  72].  t.  con- 
tentionam.    Cic.    litœ.    Cic.]; 
exitus,  ûs.  m.  Cic.  etc.  [s'opp. 
^  principiam,  ex.  :  exitus  ora- 
tionis.  Cic.  adducta  ad  exitam 
qaxstio  est.  Cic.  hic  fait  exitus 
oppngnationis.    Cxs.   in   exila 
est    meus   consalatas.    Cic.    in 
exita  jam  annus  erat.  Liv. exitu 
saperions  anni.  Liv.  exitus  vi- 
tx .  Kep.  verum  tamen  videa- 
mas  exitam  [.  mai'-  attendons 
la  fin   -].  Cic.   au  plur.   tristes 
habêre   exitas.  Cic).   Sans    —, 
JnGnitus,  a,   um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  infinitum  bellum.Nep. 
odium.  Cicr,  perennis,  e,  adj. 
Cic.   etc.  lan.:  loijuacitat.  Cic. 
voy.  PE.'IPÉTLEL,   éteknel).  A   la 
— ,  c.-d-d.  au   bout  du   temps, 
ad  ullimam.  Liv.  altimo.  Liv. 
ad  extremum.    Cic.    En    —   do 
compte,  à  la  —  du  compte,  c- 
à-d.  au   résumé,  voy.  nÉaUMÉ. 
I)    (P.  '-xt.)  La  dernier»  partie  1 
a'uoe  chose, cslle  après  laquelle  1 
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il  n'y  a  plus  rien.  Finis,  is. 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :   licebit  eti<in\ 
pnem  pro  extremo  aut   ultimo 
dicère.  Cic.  [Fin.   III,   17,   2ri] . 
voy.  BOi'T.  extrémité).  Qui  est  à 
la  — .  extremus,  a.  um.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alla  prima  [•■  au 
commencement  -J  ponère  alia 
extrema  [•  à   la  tin  -].  Cic.  in 
extremà  epistolâ  [  •  à  la  fin  de 
la  lettre  •].  in  extremà  parte 
epistolse  [même  trad.].  Cic.   in 
extremo  libro.  Cic.  in  extremo 
tertio  libro.  Cic.  crtremo  anno 
Liv.  extremo  n\ense.   Col.   ex- 
tremà hieme.  Cic);    ultimus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ulti- 
ma?  terra".  Nep.    subst.  ultima 
crspectatio.  Cic.  ultima  qaid  re- 
feram  ?0v.  in  a« imis esse [•  tou- 
cher à  sa  fin-].  Sen.  rh.\   La 
nuit   mit   —    au   combat,    nox 
prœliam    diremit.    Cœs.  .Mener 
à  — ,  voy.   terminer,   achever. 
Prendre  — ,  voy.  cesser.  —  d'un 
discours,  c/ausu/aorationis. Cic. 
îvoy.  co.ncli'sion).  Etre  à  la  (ou 
à  sa)  — ,  e^ïre,  intr.    Cic.   (cf. 
exeante   hieme.  Cic.    voy.  [se] 
TERMINER,  finir).  Approciifir  de 
sa    — ,   prsecipitem    esse.    Liv. 
prxcipitâre,    intr.    Cxs.    (voy. 
déclin).  Il   (Spéc.)  Dernière  par- 
tie de  la  vie.   Finis,  is.  m. 
Val.-Max.  Vell.    Tac.  (à  l'épo- 
que classique  on  dit  iiitu"  finis. 
Cic.    vitœ   exitus    Tcf.   hic  vita" 
exitas   fuit    Ilannibalis].   IVep. 
extremum   vitse  tempus.    Cœs. 
cf.  extremo  vitœ  tempore.  Cses 
[B.  C.  II,  Al,  S]);  exitus.  ûs, 
m.  Cic. {ex.:  hamanus.Cic.Seja- 
ni.  Plin.  au  plur.  nonnanqaam 
bonos  e-ritus  liabent  boni.  Cic 
['S.  D.  m.  37,  89]).   Fin  trasi- 
quo,  exitium,  ii,  n.  Cic  (ex.: 
urfcis.  Cic.  orbis  terrarum  [•■  la 
fin  du  monde  ■.].  Cic.  [Cat.  I,  U, 
9]);  excidium,  ii,  n.  Sali.  Virg. 
Tac.    (ex.  :    Carthaginis.    Sait, 
fr.).^  Terme    auquel   tond  une 
action.  Propositum,i,  n.Cic. 
etc.  (ex.  ;  propositum  asseqai. 

Cic.  voy.  BUT,  INTENTION,  DES- 
SEIN, projet;  on  dit  aussi,  par 
ex  :  id  quod  sibi  proposuerat, 
quod  volait,  quod  expetant, 
qaod  conantar.  Cic);  consi- 
lium,  ii.  II.  Cic.  etc.  (voy.  de?- 
sF.iN,  INTENTION];  Bnimus,  i, 
m.  Cic.  etc.  /voy.  intention'; 
zaens,  mentis,  t.  Cic.  etc.  (vov! 
intention);  voluntas,  atis,'i'. 
Cic.  etc.  (voy.  intention).  A 
cette  fin,  à  ces  fins,  c.-a-d.  en 
vue  d'atteindre  ce  but,  ad  eam 
rem.  Cic.  (in  Verr.  II,  i,  15,33). 
Liv.  {XXIU,  31,,  15).  ad  id  ou  ad 
Ipsum  (creatas).  Liv.  (V,  2i,  U; 
II,  UX  5).  id  speclans.  Cic.  A 
quelle  Un?  ad  qaam  rem?  qaid 
spectans?  Cic.  (Tusc.  I,  U,  31). 
A  colle  fia  (arch.)  et  (p.  étymol. 
pop.'  à  souio  fin  do  ou  que..., 
eo  consilio  ou  eà  mente,  ut... 
(Subj.).  Cic.  (voy.  afin).  |I  Ren- 
voyer qqn  des  fins  do  la  plainte, 
voy.  DÉuouTEii.  Jo  ne  vous  oppo- 
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serai  point  une   lin  de  non-re- 
c;*voir,  non  a  me  rcpulsas  rti»i- 
bis.  Sali.    Eprouver   une   —  de 
non-recovoir,    rcpulsam    ferre. 
Cic.    Il    (P.  0x1.)  Uut  auquel  un 
être  doit  tendre,  pour  lequel  il 
a  élé  créé.  Finis,  is,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  domits  (inis  est  usas. 
Cic.  [Off.  1,39,  138].  finis  |eju» 
oratoriic  facultalis)  persaadire 
dictione.Cic.  [inv.  1,5,0].  ut  ra- 
tionem  coUocandi  ad  pnem  cu- 
jasque  accommodem.Cic.  \  part, 
orat.  A,  II].  sit  ergo  in  jure  ci- 
vili   pnis    hic,    légitima-    atque 
usitat,T  in  rébus  causisque  ci- 
l'iam  irquabilitatis  conservatio. 
Cic.  [de  Or.  I,  i.2,  188]). 
2.  fin,  fine   (lat.   popui .  pnus, 
adj.  verb.   de  pnire),    adj.  Qui 
atteint  la  limite   (arch.l.  Il   se 
plongea  au  —  fond  de   la   pro- 
vince, in   nliimam  provinciam 
se  conjecit.  Cic.  (ad  Au.  V,  16, 
II).  Du  —  bout  des  doigis.  ex- 
tremis digitis.  Cic.  (cf.  digitu- 
lis  duobns  primoribus.  Ptaut. 
[Bacch.    675).    Fig.    Le    —    mot 
d'une  affaire,  res  at  est.  Cic.  (cf. 
dicam  ut  res  est.  Cic).  Le  — 
mot  du  métier,  ars  intima.  Cic. 
Dire    le  fin  mot  de,  edisserère 
{aliquid}.  Liv.  1  Qui   est   de  la 
dernière    pureté.    Purus,    a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (seul  ou  avec 
putus,  ex.:  p.  auram.  Cic.  ar- 
gentum.  Cic.  saccharum.  Plin. 
argentum  purum putam.  .llfen. 
fr.);  subtilis.  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  farina.  Plin.).  perles  fines, 
gemmœ  non  pcticix.  Plin.  Fig. 
Kamil.  La  —  fleur,  voy.  élite. 
j]    (P.  anal.)  Qui  est  de  la  ma- 
tière  la  plus  choisie.  Bellus, 
a,  um,  adj.  Col.  (ex  :  bcllissi- 
mum  vinam.  Col.);  bonus,  a, 
um,   adj.   Coi.   (ex.  :   optimum 
oleam.    Col.)  ;    delicatus,    a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  ci- 
bus.  Plin.  delicata  vestis.  Plin.). 
Vin    —,    prinnr    nota;    vinam. 
Col.    Il    Qui   est    du   travail    le 
plus  (in.  Politus,  a,  um,  p.  adj. 
Plin.  j.  Limatus,  a,  um,   adj. 
Cic.  Subtilitcr  perpolitas.  Cic. 
Chaussures  fines,  alatœ  tenuiter 
confectse.  Cœs.  (B.  G.  III,  13,  C). 
Voy.  LIMER,  polir,  travailler. 
1  Qui   présente   des   différences 
subtiles.  Subtilis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  fox.:  s  ibtilis  distinctio.  Cic. 
subtilis  sentuntia.  Plin.  subti- 
lis venastas.  Cic);  tenuis,  e, 
adj.   Cic.   etc.   (ex.:   discrimen 
tenue.    Cic.    tenuis    distinctio. 
Cic);   argutus,   a,   um,  adj. 
Cic.  (e.x,  :   arg.  sententiie.  Cic 
arguti  verborum  ambitus.  Cic. 
dicta  [•  railleries  »]  argutissi- 
ma.  Cic.);acutus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.  :   ac.  sententise.  Cic); 
peracutus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  {cx.:p.sententia  ['  pansée»]. 
Cic);  clegans.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  elegans ^'ocandigenas.Cic 
cf.  disserendi  elegantia  ou  sab- 
tilitas  ["  finedialectiquo  •»].  Cic); 

veaustus,  a,  um  (•  charmant. 
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fin,  élégant  ■),  adj     Cic.  Qaint. 
(ex.  :   venustee  sentenliie.    Cic. 
venustistima    dicta.     Quint.). 
Subst.    Le  —,  voy,   finesse.    1| 
(Parext.)Qui  discoi-no  Us  moin- 
dres nuances.  Acer,  cris,  cre. 
adj.    Cic.    etc.    (ox.  :    nanbus 
acres  canes.  Ov.  [Mot.  VII,  806, 
sc(.].  acres  ocnli.  de.  acre judi- 
cium  [•  goût  '].  Cic.  acris  in- 
rjenii  acies.    Cic.   vir   acri   ou 
acerrimo  inijenio.  Cic.y,   BCU- 
tus,  a,    uni,  p.  adj.  Cic.   etc. 
(o.\.  :  ncufi  ocu/i.  Plaat.  acat.v 
iiares.   Hor.   sensi  popali  lio- 
mani  ocnlos  esse  acres    ati/ne 
acutos.    Cic;   opp.    à    retasas, 
hebes,  insipicns,    cf.  acata  in- 
yenia.  Cic.  homo  acatus  magis 
quam  eraditus.  Cic.  acata  N  qui 
domandont  un  esprit  f.  ■]  stii- 
dia.   Cic);   argutas,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  oeuii.  Cic. 
quis  [Catone]  in  sententiis  ar- 
gatior?    Cic);   delicatus,   a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (es.  :  deiicatœ 
aares.  Qaint.);  elegans,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  élégantes  aares. 
Cic.   elegans  in  dicendo.   Cic. 
homo  in  omni  Jadicio  elegans 
[..    d'un    goiit    toujours   fin    ■.]. 
subst.  élégantes  [-  ceux  qui  ont 
legoùtfin.].  Cic  [Br.  iO,  l.W). 
cf.  elegantia  ['goût  fin  .•].Cii\); 
eruditus,   a,    um,  adj.  c'ic. 
etc.  (ex.:^'rtdicio  eraditissimum 
esse  [■  avoir  le  goût  très  fin  ■.]. 
Cic.  palata  eradita  [•  do  fines 
eueufes  •].  Col.  aares  eradita-. 
Cic);  limaiulus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.:  opas  est  liac  limât alo 
et  polito  tao  jadicio.  Cic  [op. 
VII,  33,  2]);  subtilis,  e,  adj. 
Cic.   etc.    (ex.  :    homo    sabtilis 
palati.  Hor.  homo  gulœ  sabti- 
lioris.    Col.    subtile    Jadiciam 
U  goût  .J.  Cic  Hor.);  sagax. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  canis.  Cic. 
nasas.    Plaat.    sagacior    [•   à 
l'ouïo  plus  f.  ■•]  anser.  Oy.  pa- 
latum   in  gasta  sagacissimam. 
Plin).  Un  fin  connaisseur, /lomo 
oeritissinius  ou  intelligentissi- 
mas.  Cic.  Qui  a  le  nez  —,  na- 
SUtUS,  a,  um,  adj.  Phœd.Sen. 
rh    (ex.  :    homo   nasutissimus . 
Sen.  rh.  [suas.7,  li]];  emunc- 
tus,  a,   um,  adj.  //or.  Qaint. 
(voy.   perspicace).  Subst.  Jouer 
au  —,   au   plus  —,  cum  aliqao 
sollertiâ  contendëre.  A.  Trom- 
per plus  —  que  soi,  cornicum 
ocalos  con^gére.  Cic.  (.Mur.  Il, 
25;  cf.  Flacc.  20,  /.6).  1|  (Par  est.) 
Adroit    (d'esprit).   AcutUS,    a, 
um,  adj .  Cic.  etc.  (ex.  :  acatas 
ad   (raadem    [•  fin   matois  •]. 
iVep.  animas  acatas  atqae  ver- 
satus.  Cic)  ;  astutus,  a,  tim, 
adj.  Cic.  (ex.:  ast.  homo.  Cic'<; 
callidus,  a,  um,  adj .  Cic.  etc. 
(ex.:  homo  callidas  oc  vetera- 
tor  ou  homo  versatas  et  calli- 
das  ou   callidus    et   versatas. 
Cic.  vir  omnium  callidissimas. 
Nep.);  argutus,  a.  um,  adj. 
Cic.   etc.    (ox.  :    arr/nta    malier 
[.fine  mouche  ..].//yr.j.l  Qui  est 


d'uno   extrême   petitesse.    Te- 
nuis,  0,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  te- 
naes  plaviw.   Virg.  subst.  ani- 
mas   ex    tenuissimo    [•    d'une 
substance  extrC-moment  fine  •] 
consfat.  Sen.  [op.  57,  S]);  per- 
tODuis,    e,  adj.  Plin.  («J.  :  p. 
jai>u/um.  Ca(o.  ap.  Plin.  [.\V  UI. 
3l.ii:  minutus,  a,  um,  p.  adj. 
.<en.  (ex.  ;  minulioribus  littena 
scriptas.    Sen.).    Adv.    Moudre 
très  fin,  minatissimê  commolë- 
re.  Col.  1  Qui  ost  extrêraomonl 
mince.  Subtilis,  e,  adj.  Lacr. 
Cicetc.is'o[>p.i>.crassas,e\.:  sub- 
tile lilam.  Lacr.  gladias,  cui  ad 
secandam  subtilis  acies  [•■  tran- 
chant ']  est.  Sen.);  tenuis.  e, 
adj.  Cic    Virg.  Ov.  (ex.:  lana. 
Ov.  acus.  Ov.  vestis  [■  étolT»  ■]. 
Ov.  togufUo  tenaissinxa.  Plin.). 
Il   .Mince  avec  élégance.  Taille 
— .   gracilitas.  Cic.  Qui   a  une 
taille  — ,  gracilis  ivirgo).  Ter. 
flnage,  s.  m.  (Arch.)  Territoire 
que  limite  une  juridiction.  Fi- 
nis ou  limes  agri.  Varr. 
final,  aie  (lat.  post.  (inalis.  Jet. 
Sid.),  adj.  Qui  est  à  la  fin  d'une 
chose.   Extremas,  a,    um,   adj. 
Cic  Ultimas.  a,  am,  adj.  Cic. 
Point  —  (signe  de  ponctuation), 
pancïumimum.  Gramm.  Phra- 
se  —    d'uno     lettre,      ciausuia 
epistalœ.    Cic  Scène   —   (dans 
une    pièce   de    théâtre),     ciau- 
sala,  3!,  f.   Cic.  (cf.    in  hoc  nù- 
mo    clausala    non    invenitar. 
Cic).    Voy.  DÉNOUEMENT.    For- 
mule —,    pensée  —,    voy.    fin,  i 
CONCLUSION.  Substantivt.  La  —  | 
d'un  discours,  peroratio,  onis,  , 
f.  Cic.  extrema  pars  orationis. 
Cic.    La   syllabe   —   d'un   mot, 
et  (substantivt.)  la   finale  d'un 
mot,  syllaba  altima  ou  extre- 
ma. Cic  Que  la  —  est  une  lon- 
gue,  longà  syllabâ  terminari. 
Qaint.  .\voir  la  même  —,simi- 
liter  cadère,    desinëre.   Cic.    || 
Famil.    En    fin   —  (eu  dernier 
résultat),  ad  ultimwn.  Liv.  ad 
extremam.  Cic.  \\  iThéol.)  Im- 
pénitence —,  perpétua  in  sao 
peccato  permansio.  .4.  Fia.  Fa- 
rail.  Rester  dans  l'impéniteace 
—  (ne  pas  renoncer  à  une  er- 
reur, à  un  défaut).  Voy.  obsti- 
ner  (s'),   OPINIATRER    is').    1    Qui 

sert  de  fin,  de  but.  Qui  {,qux, 
qaod)  ad  ^nem  pertinet.  A. 
Spéc.  Cause  —,  (inis,  is,  m.  Cic. 
causa  samma.  Cic  principiam 
ad  qaod  omnia  referuntur.  Cic. 

finale,  s.  f.  (Musique.)  Morceau 
qui  forme  la  dernière  partie 
d'une  symphonie,  etc.  CJoaso- 
la,  se,  f".  /l.  1  Morceau  d'enseni- 
ble  qui  termine  un  acte  d'opé- 
ra. Exodiam,  H,  n.  A. 
finalement,  adv.  En  dernier 
résultat.  Ad  altimam.  Liv.  .4d 
extremam.  Cic.  Voy.  enfin. 
finance,  s.  f.  (Arch./  Ressources 
pécuniaires    dont  qqn  dispose. 

I    Res  familiaris.  Cic.  Pecania,se, 
f.  tic.  Etre  bien  dans  ses  —,}"■ 

'    sais  nummis  muitis  esse.  Cic. 


Qui  est  bien  dans  ses  — ,  bene 
de  rebas  domeslicis  constila- 
tus.  Cic.  Mauvais  état  des  —, 
res  (amiliaris  pertarbata.  Cic 
Il  est  mal  dans  se»  —,  in  re 
(amiliari  valde  est  perturba- 
tas.  Cic.  Il  (P.  anal.)  Argent 
comptant.  Pecunia,  se,  f.  Cic. 
Voy.  COMPTANT.  ||(P.  ext.)  Ma- 
iii'inent  des  afTaires  d'argent. 
Administratio  pecanise.  Cic. 
lies  nammaria  ou  pecaniaria. 
Cic.  Homme  de  —,  voy.  finan- 
cier. Etre  dans  la  — ,  voy.  fi- 
nancier. Il  (P.  ext.)  La  finan- 
ce, c-à-d.  ceux  qui  manient 
ces  affaires,  les  banquiers,  les 
capitalistes.  Voy.  danqcier,  ca- 
pitaliste. H  (Spéc)  Avant  la 
Révolution. Ceux  qui  avai(;nt  la 
forma  ou  la  régie  des  droits  du 
roi.   Pablicani,    oram,    m.  pi. 


Cic.  1  (Au  plur.)  Ressources 
pécuniaires  d'un  Etat.  Vecti- 
galia  pahlica.  Cic  Heditus  pu- 
blici.  Liu.  Organiser  les — ,  rem 
nammariam  constituêre.  Cic. 
Epuiser,  mettre  à  sec  les  —, 
e.^chaarlre  serariam  (litt.  •  le 
trésor  •).  Cic.  L'administration 
des  — ,  administratio  œrarii. 
Liv.  Surintendants  des  -p. 
ministres  des  —  (sous  la  Ré- 
publique), tribuni  œrarii.  Liv. 
(sous  l 'Empire), prajfecti  œrarii. 
Tac.  Surintendant  des  —  do 
la  maison  impériale,  procora 
tor  fisci.  Tac. 

financer,  v.tr.et  intr.  ||  (Arch.i 
V.    ir.    Payer    comptant    (une 
somme) .  iVumerôre  pecaniam . 
Cic.  1  (Famil.)  V.  intr.  Débour 
ser  de  l'argent  comptant.  Sot- 
vère,  tr.  Cic.  Tinnîre  (pr.  ■  fai- 
re sonner  l'argent'),  intr.  Cic. 
(cf.   ecqaid   Dolabella   tinniat. 
Cic  [ad  Att.  XIV,   21,   !>]). 
financier,   ière,  s.  m.  et  adj. 
Il  S.   m.   Celui  qui    manie    les 
airaires    d'argent.  ||  Celui  qui, 
sous  l'ancienne    monarchie,  a- 
vait  la   l'orme  ou   la   régie   des 
droits  du  roi.  Pablicanus,  i,m. 
Cic.    'Voy.  I--ERM1ER.  !1  Banquier, 
capitaliste  qui  fait  des  affaires 
d'argent,    .-irgentarias,   ii,    m. 
Cic.  Voy.  banquier.  1  Celui  qui 
entend  le  maniement  des  affai- 
res d'argent.  Procurator,  oris, 
m.    Cic    Tac.   Rei    nammariœ 
pe'ritas.  A.  1  Adj.  Qui  concerne 
les    finances   de    rEtat._  .Vom- 
marius,  a,  am,  adj.   Cic  (ex.: 
res  nammaria.  Cic.  dif^cultas 
nammaria   ou   rei    nammarise 
[.embarras  financiers-].  Cic). 
Il  Qui  concerne   les  gens  de  fi- 
nance. Pablicanus,  a,  am,  adj. 
Cic  .,    ,. 

finasser,  v.  intr.  famil.  Liser 
do  finesses  grossières.  iVimia 
callidê  agëre.  Cic  Voy.  rusbr. 
finasserie,  s.f.  FamiJ.  Finesse 
grossière.  Astutix.  aram,  f.  pi. 
Plaat.  Cic  Argatise,  aram,  f. 
pi.  Cic.  (cf.  nihil  est,  qaod  ilh 
[Graeci]  non  perseqaantar  sais 
argatiis.  Cic^. 
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&iuiBS«ur,  euse  <h  finassier. 
ière,  s.  m.  ot  l'.  Faniit.  Calai. 
celle  qui  use  de  ruses  grossières. 

Voy,    FtXJRBE. 

finaud,  aude.  s.  m.  et  (.  Celui, 
celle  qui,   sous   un   air  simple, 
cache  de  la  tmesse.    Homo  at- 
tatm  ou    i-ersatas.  Cic.  l\Adj. 
Assez    fin.    Vafer,    vafra,    va- 
{rum.  adj.  Cic. 
finement,  adv.  D'une  manière 
fine.  Subtiliter,    adv.    Cic.  Te- 
naiter,  adv.  Ca?i.  (voy.  fin),  l'e- 
naaté,  adv.  Cœl.  ap.'Cic.  Sen. 
rh.  Quint.  AQabre,  adv.  Cic.  || 
Avec    psrspicacite.     Sagaciter, 
adv.  Cic.  Il  .\i-ec  pénétration.  .4- 
cuté,  adv.    Cic.    Saet.   Argatë. 
adv.   Cic.  Eleganter,  adv.  Cic. 
Callidi,  adv.  Cic.  ||  Avec  esprit. 
Saltë.  adv.   Cic.  Urbanè,  adv. 
Cic.    Il    .\di\>itement.   Callidë, 
adv.  Cic.  X'ersatê,  adv.  Cic. 
finer,    v.    intr.    (.\rch.)    Finir. 
Voy.  ce  mot.  \\  (P.  eit.)  Régler, 
payer.  Voy.  ces  mots, 
finesse,    s.  f.    Caractère   de  ce 
qui  est  fin.     Tenuitas,    atis, 
t.  Sen.    (ex.:    aeris.  Sen.)\  BT- 
gntiae,  a.Tnjn.  f.  pi.  Piin.(ex.: 
opcram[*  finesse  d'exécution  •]. 
Plin.);  elegantia,  se,  f.   Cic. 
etc.  (voy.  DiiTiNCTiON).  Avec — , 
tenuiter,   adv.   Cass.    (voy.  fi- 
nement);   afféibre,    adv.  "  Cic. 
'voy.  fineme.st).  ||  (Par  ext.)Sa- 
gacitas,  atis.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
canam  ad  investigandam  $a- 
gacitat    narium    ['  finesse    de 
l'odorat  ■].  Cic.  sagacitas  [■  fi- 
nesse de,  sens  -].  Sen.    fep.  95, 
58]).  Il  Pénétration.    Acies,  ei, 
f.    Cic.   etc.   (ex.:  acies  ocalo- 
ram  [•  finesse  de  la  vue  -].  Cœs. 
Cic.    bonam     incolumis    acies 
[-la  finesse   de  la  vue  •],    ma- 
lam  C3ecitas.  Cic.  par  e.\t.  aciej 
ingenii.    mentis.     Cic.);    acu- 
men.  minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
ingenii.  Cic.    absol.  abi  eit   a- 
camen  taam  ?  Cic.  acamen  dia- 
lecticoram.   Cic.];   subtilitas, 
atis,  t.  Cic.  etc.    (e.\.:  senten- 
tiarum.    Cic.  disserendi.  Cic); 
argutiae,    arum.  f.  pi.   Cic 
ie\.:  Demosthenes   nihil  Lysi.-n 
sabtilitate  cedit,  nikil  arguliis 
[•traits  d'une  finesse  piquante-] 
et  acamine  Hyperidi.  Cic.  ha- 
jiu  orationes  tantixm  argutia- 
rum,  tantam   arbanitatis  ha- 
bent,  ut...  Cic.):    sagacitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  Uominis. 
Cic.  Nep.);    sollertla.  ee,    f. 
Cic.  etc.  (ex.:  ingenii.  Sali,  co- 
gitandi,  jadicandi.  Cic).  Don- 
ner de  la  — ,   acuëre,   tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  acaère  [opp.  à  obtan- 
dëre]   ingénia     adolescenliam. 
Cic.    geometriâ     acai    ingénia 
['  que    la   géométrie    donne  de 
la  f.  à  l'esprit  -].  (iaint.\  Avec 
—,   subtiliter,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.;  judicùre.   Cic.  dispatâre. 
Plin.  j.   subtilias    f  •  avec   trop 
de  finesse  •]/iœcdis«erére.  Cic); 
acuté,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  aca- 
tè  argatèqae  ad  /laec  respondi- 
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rç.  Cic.  acotitu,  acatissime  co- 
gitare  (.  avoir  une  assez  gran- 
de, une  très  grande   f.  de  pen- 
sée-j.  Cic);  argutê,  adv.  Cio. 
etc.  {ex..:  argutê  contra  Stoicos 
disserère.  Cic.  acuté  argatfqae 
[•avec    une    extrême  finesse  •' 
de    aliqa&    re    coniict-re.  Cic. 
callidi  argutèqae  dicT*.    Cic. 
aligaid  dicëre  aT^utius  f  •  avec 
trop  de  finesse-].    Cic.   de  ali- 
qua  re  argutissimé  dicére.Cic); 
acriter.   adv.    Cic.   (ex.:  acr. 
intelligèrc.    Cic);   in^eniosè. 
adv.    Cic.    (ex.:    res   tngeniosé 
coUocàrc.  Cic).  Sans  —  ,  cras- 
se, adv.    Sen.    (ep.  121,  12).  j| 
Distinction.  Elegantia,  se,  f. 
Cic.  etc.  ivoy.  distinction;,-  ie- 
pos.    oris  (-   finesse,     enjoue- 
ment délicat '),  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
coin. . .  ea  esset  in  homine  /n- 
canditas,  et  tantus  in  jocando 
lepos,  ut...    Cic.    [de  Or.  I,  7, 
27].   facetiaram  lepos.  Cic.  [de 
Or.    1,  31.    159].    sententiarum 
lepores.  Ci.:,  [or.  27,  96]);   hu- 
manitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
[orator]    inops  quidam  hama- 
nitatis   atque  inurbanus.    Cic. 
ea  oast  multum  ab  kumanita- 
te  discrepant.  Cic);  venustas, 
atis,  f.  Cic  etc.  (ex.:  venustas 
somma  [-finasse  du  badinaga-]. 
Cic.  V.  hominis.  Cic).    Qui  est 
sans  —,  inurbanus.   a,  um, 
adj.   Cic.    (ex.:  crat  ejus    [ora- 
tionis]  quidam   tanqaam  habi- 
tas non  inurbanus  [-sou  stvle 
était  d  une  tenue  qui  ne  man- 
quait   pas   do    finesse-].    Cic); 
infacetus   ou   inûcetus,    a, 
um.   adj.    Cic.  etc.    (ex.:  men- 
dacium    non    in^cetam.     Cic. 
dictum  non   infacetam.  Saet.); 
iUepidus.  a,  um,  adj.  Plin. 
j.  (ex.:  dictam  Bseticorum  non 
illepidum.Plin.j.).  ||  Adresse. 
Astatia,  se,  f.   Cic.  etc.  (ex.: 
aliter   legcs,    aliter  p)iilosophi 
tollunt    astutias    [•  las    trait.», 
les  tours  de  finesse.].  Cic.  [OIT. 
III.    17,    68].    quocirca  astatiie 
[•  les  finesses,  c-à-d.  les  finas- 
series»]   tollendas    sunt    eanue 
malitia,  qase    valt  illa  qaiaem 
videri  se  es$e  prud'.ntiam,  sed 
abeal    ab    ea    distatgue  pluri- 
mum.  Cic.  [Off.  111,  17,  71], cf. 
Sali.  [Cat.  26,  2]);  caUiditas, 
atis,    S.  Nep.   Sali.    Liv.    (e.\.: 
vincire  omnet  calliditate  et  ce- 
leritate  ingenii.  Xep.   heec  Ho- 
mana   esse,    non    versutiaram 
Panicarum    ncque    calliditatis 
Gra-c-r.    Liv.   nihil  dolo  (-  par 
atiuc--  -j  factam  ac  magis  cal- 
lidilalc  Jagartkx.  Sali.);    va- 
fritia,  se,   t.    Val.-Max.   Sen. 
f'j\.:  non  vacat  mihi  verba  da- 
bie  cadentia   consectari  et  va- 
fritiam  in  illit  meam  experiri. 
S'-n.  [ep.  /.9,  7]).  Avec  —,  na- 
sutê.  adv.  Sen.  (ex.:  malait  illi 
natati  negare  quam  contama- 
cilKr  aut  superbe.  Sen.  [ben.'V, 
5,  0]  .  Il  Caractère  de  ce  qui  est 
minet.    Subtilitas,    atis,    f. 


FIN 

Vitr.  Plin.  {ex.:  maliebris  (.f. 
de  la  taille  d'une  femme  •]. 
i'itr.  Plin.  linetr  (•  d'un  trait-] 
Plin.):  tenuitas.  atis,  f.  Plin. 
(ex.:  ciifis.  Plin.  Uni.  Plin.  li- 
nea  tcnaitatis  summ.-r.  Plin.); 
gracilitas.  atis,  f.  Cic.  etc." 
(ei.:  crorum.  Suet.  corporis 
[-de  la  taille-].  Cic.  absol. 
gracilitas  [•  f.  de  la  taille- 1 
Cic).  '' 

finet.  ette,  adj.  (An-.h.)  Famil 
Qui  a  une  certaine  finesse  d'es- 
prit. Subdolus,  a,  am.  adj. 
Pliiul.  Sali.  Vcrsutof,  a,  am, 
adj.  Cic.  Voy.  rusé. 
fini.  Voy.  fimir. 

finir,  V.  tr.  et  intr.  |I  V.  tr.    A- 
mener   il  la    fin.   Finire,    tr. 
C.TS.  Liv.    (oïdin.    remplacé    à 
l'époque  clas?ique  par  une  pé- 
riphrase comme  :  ad  (inem  ad- 
ducère   ou   perdacére    aliqaid. 
Cic.  cf.  ille    dies    vitse  fineni  ei 
attalit.    Cic.    [Phil.  6.  1,  2].  f,. 
nem  controiersix  constituére . 
Cic.  voy.  FIN.'.    —   sa  vie,  cur- 
sum  vilae  con^cére.    Cic.  (voy. 
mourir:    ne  se  traduit  pas    par 
finire    vitam.    qui  se  dit   d'une 
mort  violente  ou  d'un  suicide). 
—  .<es  jours,  consumëre  extre- 
mum  tempus  setatis.  Cic.  ||  (Fa- 
mil.) Fig.  C'est  un  homme  fini, 
voy.  USÉ.  Tout  est  fini,  confecta 
Tes    est.    Cic    actam    est.    Cic. 
transactam  est.  Cic.  1  Achever 
en  faisant  la    dernière    partie. 
CotxRcère,  tr.  Cic   etc.  (ex.: 
c.  hélium.   Cic.    voy.  achever); 
perScëre,  tr.  Cic.  etc.   (voy. 
aciievfr);  finire,  tr.  Cses.Liw 
(ex.:  /'.  bellum.  Liv.  rare  à  l'é- 
poque   classique;    à    remplacer 
par  une  des  périphr.  suiv.:    ^- 
nem  alicujas  rei  facère  ou  af- 
ferrc.  Cic.    finem   facère   scri- 
hendi.  Cic  voy.  fin);  absolve- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:    abs.  Car- 
men. Cic.  vov.  achever);  clau- 
dere,  tr.   Cic.   etc.    (e.\.:    iltud 
quo  comœdise  clauduntar  |.  le 
mot  qui  finit    les    comédies-]. 
Quint.);  concludëre,  tr.    Cic. 
etc.    (voy.  ACiiFVER,    terminer, 
clore);  terminàre,  tr.  cir-.etc. 
(ex.:  t.  bellum.  Liv.  orationem. 
Cic.  nameroBè  terminàre  ora- 
tionem. Cic).  Il  (Spéc.)  Technol. 
—   une    pièce,   operi   summam 
manum    imponère.    Sen.  ||  T. 
d'art.  —  (une  œuvre),  limâre, 
tr.  Cic.  (voy.  limer,  polir,  per- 
iection.ner]^;    polire,    tr.    Cic. 
etc.  (voy.   polir,    limer);  per- 
polire,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  {let- 
tre  la    dernière)    main,    polir). 
Au  part,  passé  pr.  «ubst.  Le  fi- 
ni, perpolitio,  onis,  f.  Cornif. 
(cf.  sermonis    insignita  perpo- 
litione.  Cornif.  [rh.  IV,  13,  18]). 
Lo  fini    manque    à   ses  œuvres, 
iwlrema   manus    non   accessit 
(•peribua  ejus.  Cir.  \\   Par  anal. 
Famil.    Un    coquin     fini,    voy. 
FiEPiii.  1  (Arch.)  Limiter,    p'i- 
Dire,  tr.    Cic.    etc.    (voy.   boh- 

KtH,       LIMITER,      péTSRMINER).    || 
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(Au  part,  passé  pris  aiij.)  Fini. 
c.-à-d.  liiniiù  dans  son  êcr", 
circamscriptus,  a,  iim,  p.  ailj. 
Cic.  finitas,a,um.  p.  .idj.  Lat. 
l)hil.  Il  (Gramm.)  Fini,  linitus,a, 
am,  p.  adj.  Prise.  ^  T.  intr. 
Arriver  à  6a  fin.  Finiri,  pa^s. 
Liv.  (rara  au  siécla  clxssiqua  ; 
ft  romplacor  p.ir  uno  dos  pc- 
riplir.  suiv.:  nec  postera  die 
res  ftnem  invenit.  Liv.  in  hoc 
uno  f^sequo  judicio]  falsre 
infamiss  finis  alicai  atqae  e.\i- 
tiis  rcperitiir.  Cic.  IClu.  3,  7). 
nec  ante  linem  sequendi  est 
(actns  qaam...  Liv.  Toy.  fin  ; 
cadëre.  intr. de.  otc.  (oi.:  cam 
iUo  jasta  régna  [-  lo  rogne  do 
la    justice»]    ceciderant.    Liv. 

Voy.      DISPARAÎTnE,     PÉRIR,      vi- 

deamiis  qaorsani  hoc  cadat . 
Cir.  en  pari,  de  la  dés.ri.  d'un 
mot  cadëre.  Cic.  [or.  57,  lOh]-, 
occidëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
acerhas  créditer  nallam  diem 
gratis  occidëre  patitur.  .s'on. 
vila  occidensf-qui  finit']. Cic); 
exire.  intr.  Cic.  otc.  (ux.:  diis 
indatiarum  exiit.  Liv.  quinto 
cxeante  anno.  Cic.  secarus  ti- 
bi  et  Isetas  dies  exit.  Plin.  j.). 
Ainsi  finit  Hannibul, /lie  exitut 
(ait  llannibalis.  Nep.  |{  Eu  finir 
avec  qqn,  avM  qqcU.,  c.-à-d. 
s'en  débarrasser,  voy.  dérar- 
RA«SER.  Il  Suivi  do  la  prép.  •  do  • . 
—  de  parler,  dicendi  (inem  fa- 
cére.  Cic.  \\  .4bsol.  Finir,  c.-d- 
d.  cesser,  voy.  cesser.  ||  (Quand 
on  va  trop  lentement.)  Quand 
elles  se  parent,  elles  n'en  fi- 
nissent pas.  dam  comantar, 
anniis  est.  Ter.  Pour  en  —,  ne 
maltis  morer.  Cic.  Finis-on, 
preecide.  Cic.  On  n'en  finirait 
pas,  on  n'aurait  jamais  fini 
d'expliquer....  in^nifuni  est 
explicâre.  Cic.  Il  finira  par  cé- 
der, ad  extremum  manns  da- 
bit.  Cic.  Voy.  [i  la]  fin.  1  Pren- 
dre fin.  Fiitiri,  pass.Crs.  Liv. 
(ex.:  si  acrias  inseqai  volais - 
tet,  betlam  eo  die  potuisse  fi- 
niri. Cxs.  [B.  C.  III,  51,  3].  rare 
à  l'ép.  class.  à  rempl.  par  une 
des  périphr.  suiv.:  (inem  habë- 
re.  Cic.  imperii  vitseqae  ejus 
finis  idem  fait.  Sali.).  Finir 
par,  voy.  aboutir.  Finir  par, 
c.-à-d  se  terminer  par,  exire, 
intr.  Quint,  (ex.:  in  easdein 
litteras.Qaint.);excidëre,intr. 
Quint,  (ex.:  in  longam  sylla- 
bam.  Qaint.).  Tout  csla  finira 
mal,  omnia  maie  cèdent.  Vell. 
Sen.  Voy.  réussir,  résultat.  || 
(Spéc.)  Périr.  Voy.  ce  mot.  || 
(Par  8Xt.)  Finir  en,  c.-à-d.  se 
terminer  en.  Desinére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  qav  similiter  de- 
sinant.  Cic.  desinëre  inpiscem. 
Hor.  Ov,  tenuissimâ  caudâ  in 
piscem.  Plin.);  deScére,  intr. 
Plin.  (ex.:  talis  figara  macro- 
ne  [■  on  pointe  '1  déficit.  Plin.). 
fiole  (bas  lat. /)/uo2a,  lat.  class. 
phiala,  grec  ç[iXr,l,  s.  f.  Petit 
flacon   de   verre   à    col   étroit. 


Phiala, .T.  f.  Plin.  i\fart.  Javen. 
Lagancala,  m,  f.    l'iin.  j.    ijol. 

fioritures,  s.  f.  pi.  AfTuturie  du 
»tyle.  Calamislri,  oram,  m. 
pi.   Tac. 

firmament  (lat.  ecclés.  firma- 
mentam),  s.  m.  La  voûte  celesto. 
Csclam,  i,  n.  Cic.   Voy.  ciel. 

fisc.  s.  m.  (Arch.)  Trésor  du 
sojiverain.  liscas,  i,  m.  .Scn. 
Tar.  Saet.  ||  (P.  ext.)  Dotation 
accordée  par  le  souverain.  Voy. 
DOTATION.  ^  Trésor  public.  ^"É- 
rariam,  ii,  a  Liv.  Voy.  trésor. 
Il  (P.  ext.  I  Administration  du 
trésor  public,  chargée  de  la 
pnrception  de  l'impôt.  Admi- 
nistratio  srrarii.  Cic.  Dispen- 
satio  3erarii.  Cic. 

fiscal,  aie,  adj.  Qui  se  rappor- 
te au  fisc.  Fiscalis,  c,  adj.  Saet. 
./et.  Droits  — ,  fiscalia.  Inscr. 

fissile,  adj.  (T.  sciontif.)  Qui 
tend  à  se  fendre.  Fissilis,  e, 
adj.   l'irg. 

fissipède  (lat.  post.  fissipes. 
Ans],  adj.  (liist.  nat.)  Qui  a 
les  pieds  fendus  en  doigts.  Di- 
gitatas,  a,  am,  adj.  Plin.  (.'*l1, 
256).  Subst.  Un — ,  hisalcam.i, 
n.  Plin.  (.\I,  255;  ordiu  au 
plur.  bisalca.  Plin.  [\,  109; 
.\I.  25!.  sq.]). 

fissure,  s.  f.  Petite  fente.  Fis- 
sura, 3^,  f.  Cels.  Fissum,  i,  n. 
Cels.  Rima,  se,  f.  Cic. 

fistule  (lat.  /iî(u(a[/)ro/)rr- tu- 
be, flûte  ']),  s.f.  (Médac.)Canal 
accidentel  formé  par  une  ulcé- 
ration, une  cavité  naturelle. 
Fistula,  se,  f.  Cato.  Employé 
contre  les  — ,  fistalaris,  e,  adj. 
Veget.  —  lacrymale,  segilops, 
opis  (.\cc.  sing.  opa,  plur.  o- 
pas),m.  Cels.  Plin.  œgilopiam, 
ii,  n.  Plin. 

fistuleuz,  euse,  adj.  Qui  a 
rapport  à  une  fistule.  Fistalo- 
sas,  a.  um,  adj.  Cato.  1  (Bo- 
tan.)  Qui  présente  un  canal  in- 
térieur. Fistulosas,  a,  um,  adj. 
Sen.  (Q.  N.  III,  25).  Col.  Plin. 

fixation,  s.  f.  Action  da  fixer. 
Il  En  établissant  à  uno  place, 
dans  un  état  déterminé.  Voy. 
FIXER.  Il  En  définissant,  en  ré- 
glant d'une  façon  déterminée. 
Constitatio,  onis,  f.  Cic.  Des- 
criptio,  onis,  f.  Cic.  (Tusc.  V, 
ai,  68).  Definitio,  onis,  f.  Cic. 
Destinatio,  onis,  f.  Liv.  (cf. 
partiam,  qaibas  cessarus  aat 
non  cessaras  esset.  Liv.).  —  ar- 
bitraire du  prix  du  sel,  arbi- 
triam  salis  vendendi.  Liv.  (II. 
9,  6). — d'un  jour  de  fête,  con- 
dictio,  onis,  f.  Serv.  Paal.  e.v 
Fest. 

fixe,  adj.  Etabli,  assujetti  d'une 
manière  durable  à  une  place 
déterminée.  Fixtis,  a,  uzn, 
(pr.  fixé),  p.  adj.  Cic.  etc.ivoy. 
FIXER ,  stable)  :  stabilis,  e, 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.:  st.  sedes. 
Cic.  voy.  FERME,  solide':  im- 
mobilis,  e,  adj.  Sen.  (ex.:  stel- 
L'rimmobilesl' les  étoiles    f...]. 


San.  voy.  iMMoniLB;.  Etre  — , 
Stàre,  intr  Cic.  Htc.  (ox.:  »(e/- 
lan  stantcs.  Sen.  voy.  [être] 
iMUOniLC,  (rester  en]  place)  ; 
baerére.  intr.  Cic.  otc.  (ax.: 
neque  enim  est  qnod  existimes 
septem  [astra]  sola  ditcarrére, 
cetera  hscrire.  Sen.  [ben.  IV, 
23,  h],  hic  hsereo  [•  je  demeure 
ici  à  poste  fîKO"].  Cic);  inbae- 
rére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  sidéra 
scdibus  sais  inhserent.  Cic). 
Voy.  FIXER,  D'un  regard  — , 
redis  ou  intvntis  oculis.  Cic.  ^ 
(Par  ext.  I  Etabli  d'une  manière 
durable  dans  un  état  détermi- 
né. Voy.  STABLE.  Fig.  Qui  a  uno 
idée  — ,  intentas  {ad  aliqaid) . 
Cic.  C'était  chez  lui  une  idée 
j  —  que. .  . .  cai  in  animo  hsese- 
rat   (avec    l'infin.).   Sali.  Voy. 

INÉBRANLABLE,  FERME,  CO.NSTANT. 

*,  Défini,  réglé  d'une  manière 
déterminée.  Status,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  otc.  lex.:  cserimo- 
nise.  Cir.  cursus  siderum.Plin. 
stato  tempore.  l'Un,  stato  in 
eosdcm  dies  mercata.  Tac.)  ; 
certus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  cursus  cer(i  et  constan- 
tes. Cic.  certam  statumqac 
vectigal.  Suvt.  certam  lacram. 
Saet.  alicai  certam  mercedem 
qaotannis  [•■  un  traitement  an- 
nuel et  fixe-J  Irihaëre.  Saet. 
c.  pretiam.  ^'hsnd.  c.  nameras. 
Saet.  c.  ranima.  .Saet.  certa 
dies  ['date  fixe»].  Cic.  certi 
dies  [-jours  fi,xof  •].  Cic.  cer- 
tam prscfinitumqae  tempas. 
Cic). 

fixement,  adv.  D'un  regard  fi- 
xe. Qcatis  rectis  ou  intentis. 
Cic.  Regarder  —  qqn,  qqch., 
oculos  in  aliqao,  in  aliquà  re, 
in  aliquem,  in  alicajas  vultade- 
fir/ëre.Cic.  obtatum  in  re  fiyëre. 
Cic.  intaeri  rectis  ocalis.  Cic. 
acriter  ou  accrrim.c  ou  inten- 
tis ocalis  aUqaeni  intaeri.  Cic 
(Flacc.  11.  26).  acrius  contuê- 
ri  aliquem.  Suet.  (Octav.  79). 

fixer,  V.  tr.  Etablir  d'une  ma- 
nière durable  à  une  place  dé- 
terminée. Figère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  (.clavam.Liv.  vov.assujet- 
tir,attacher)  ;afâgé're{'  atta- 
cher, clouer,  accrocher,  fixer, 
enfoncer  dans  .  .  ■■),  tr.  Cic. 
Cses.  etc.  (ex.:  j'alces  affixse 
longuriis.  Cses.);deSgéTe  (-en- 
foncer solidement,  fixer-),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  asseres  in  terra. 
Cses.  defigëre  ad  extremum 
masculi  ['de  la  machine  de 
siège  f]  tectam  quadratas  rega- 
las [•  des  lattes  ■>].  Ca?s.  voy. 
enfoncer);  al/ig3re(-  attacher, 
immobiliser»),  tr.  Liv.  (ex.: 
sarnienta  ad  cornaa  boom.  Liv. 
epit.  ancora  [Rhodi.Te  navisj 
unco  dente  velut  manu  (erreâ 
injecta  alligavit  alterias  pro- 
ram.  Liv.);  deligâre  (-  atta- 
cher solidement,  fixer,  assujet- 
tir-), tr.  des.  (ex.  :  d.  onera- 
rias  [naves]  ad  ancoras.  Cses. 
tragulam   cam   epistolà  ad  a- 


yia 


FIX 


menium.  des .  sarmenta  in 
cornibus  finencorum  ilflijata. 
A'ep);  religàre.  tr.  Lii-.  [vo\. 

LIER,  ATTACIIKR,  \yARREIt^;  dOS- 

tinàre.  tr.  Ors.  etc.  (ex.:  an- 
tennas  ad  maios.  des.  rates 
ancoris  qaaternis.  C'a?s.  [lî.  C. 
I,  25,  7].  fucc  utraqae  [ligna] 
binis  utringae  ûbaiis  ah  ex- 
trema    parte    aestinabantiir . 

Cses.).  Fixé,  aptus,  a,  um,  p. 
(lie  l'inus.  apio).  Cic.  (ex.:  j/a- 
dius  e  lacanari  setû  ecjiiinâ 
aptas.  Cic.);  Sxus,  a,  un2,  p. 
adj.  Cic.  (ex.  :  [ciini]  lidemus 
globam  (erra-.. .  ^U-am  in  mé- 
dia mandi  universi  loco.  Cic. 
[Tusc.  I,  28,  OS]);  iBûxus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  sidéra 
in^ixa  aelo.  Cic.  sidéra  infuia 
certis  sedibui.  Cic).  —  son  do- 
inicild,  sa  résidence,  cODSti- 
tuêre,  tr.  Cic.  etc.  (e.v.:  domi- 
ciliam  sibi.  Xep.  seaem  ac  do- 
miciliam  [ou  fortanas  saas]  a- 
licabi.  Cic.  [Kop.  I,  S6,  JA].  on 
dit  aussi:  sedem  collocâre  ali- 
ciibi.  Cic.  [Rep.  II,  19,  3-'.]).  Sa 
— ,  adbaerescére,  intr.  Cato. 
Cic.  Hor.  (ex.:  ne  (aex  in  late- 
ribas  dolioram  adhserescat. 
Cato.);insidêre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  cum  semen  insedit  in  lo- 
âs.  Cic.  fig.  insidére  in  memo- 
riâ,  in  animo.  Cic);  cODSiS- 
tëre,  intr.  Col.  (ex.:  si  qua  in 
salcis  constitit  aqaa.  Col.)  . 
Rester  fi.\é,  baerére.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  h.  in  aliqao  loco.  Cic. 
fig.  dolor  animo  infixas  inliœ- 
ret.  Cic.  hxrêre  in  ocalis.  Cic. 
memona  rei  in  populo  hœre- 
bit  [•  ce  fait  restera  fixé  dans 
le  souvenir  du  peuple-].  Cic); 
inhserère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  pétris.  Plin.  fig.  inh.  in 
mentibas.  Cic.  inUxret  in  vis- 
ceribas  illad  maliim.  Cic).  So 
— ,  c.-à-d.  établir  sa  résidence, 
considère,  intr.  Cic.  (cf.  Att. 
V,  1/4,  I;  voy.  [s']  é-ablir); 
CODSistère,  intr.  Cœs.  etc. 
(ex.:  ibi  ne'jotiandi  caasO .Caes. 
nie  Sen.  Uticx.  Val.-Mux.  .  \\ 
(Par  anal.)  Fixer  (les  couleurs), 
alligâre,  tr,  Plin.  fcf.  ita  colo- 
rem  alligat,  at  elai  postea  non 
possit.  Plin.  [XAXII,  66;  cf.  IX, 
13i]).  —  l'imago  do  qqn  sur  la 
toile,  aliqaem  coloribas  reddê- 
re.  Cic.  penicillo  aliqaem  imi- 
tari.  Plin.  Voy.  dessiner,  pein- 
dre. Il  (Par  ext.)  Fixer  les  yeux, 
son  attention,  etc.  Figére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ocaios  in  terram. 
Liv.  Sen.  Tac.  par  oxt,  omnia 
mea  stadia,  omnem  operam, 
curam,  industriam,  cogitatio- 
nem,  mentem  denique  omncm 
in  Milonii  consolata  fixi  et 
iocavi.  Cic,  [ep,  II,  6,  3]);  de- 
ûgére,  tr,  Cic  etc.  (ex.:  ocu- 
los  in  valta  régis  defigëre.Cart. 
animo  et  ocalis  in  terra  defi- 
xia  formam  describére.  Val.- 
.\tax.  stare  ocalis  in  terram 
dKÇucis.  Qaint.  deftxo  in  terram 
vulta.  Val.-Max.  in  caja»  poi- 
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iessione$  atqac  fortanas  non 
impadentissimos  ocalos  spe  et 
nxetu  defiqëre  [oum  oeusoiis]  .' 
Cic.  [Pliii.  II.  5,  10].  p.iram 
defyunt  anin\os  et  intendant 
in  ea,  qa.-r'  perspicaa  sant.  Cic. 
non  modo  in  iiu/-i6us  vestris 
sed  in  ocalis  omniam  ejus  far- 
ta atqae  (lagitia  dep.vitras  sunx, 
Cic.  defigère  aliquid  in  menti- 
bas.  Cic);  iotendère,  tr,  Cic. 
etc,  (ex.:  ocuios  mentemque  ad 
paijnam.  Cees.  animum  eo 
[•vers  ce  point-là-].  Cic.  men- 
tem [ou  animam]  in  aliquid. 
Cic.  ou  ad  aliqaid.  Cic).  — 
son  choix  siirqi|cli.,  voy.  choix, 
CBOifiR.  1  Etablir  d'unn  fai.'on 
durable  dans  un  état  dét  rmi- 
né.  Sistère,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
ARRÊTER,  retenir);  detinëfo, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  arrêter'.  Fig. 
Sistère,  tr.  Ctc.  etc.  (ox.:  (t-'s- 
tificatar  Qainctianx  non  stitis- 
se.  Cic  vix  concordiâ  sisti  pas- 
se. Liv.  puctuationem  meam 
sistère.  Sen.)  ;  detioére,  tr. 
Sen.  (ex.:  [meritoria  artilicia] 
prœparant  animam,  non  deti- 
nent.  Sen.).  Etre  fixé  sur  qiich., 
voy,  ASSURÉ,  CERTAIN.  N'êtrj  pas 
fixé  sur.. .,  voy.  incertain,  in- 
certitude. Je  ne  suis  pas  fixé, 
param  mi/ii  sedet  jadicium. 
Cic.  Jj  ne  suis  pas  encore  — , 
neque  adhac  mihi  stat  quid 
faciam.  Cic.  1  Définir,  régler 
d'une  façon  déterminée.  Fini- 
re  tr.  Cic  etc.  (ex.,  locam  in 
qacm. . .  Liv.  diem  [-la  datO"). 
Liv.  tempas.  Cic.  modum.  Cic. 
mors  est  omnibus  finita.  Cic); 
deûnire,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  tem- 
pas adeandi.  CcPS.  saan\  cui- 
que  locam.  Cses.  tibi,  qaid  fa- 
das, définit.  Cic);  statuère, 
tr.  Cic.  etc,  (ex.:  siln  fmem 
consilii.  Cic.  locam  ou  tempas 
colloquio.  Liv.  diem  comitiis. 
Liv.  pretium  arti.  Ter.  statato 
loco. Cic. dies  est  statatas  comi- 
tiis. Liv.);  constituère,  tr.  Cic 
«te.  (ex.:  ad  diem  constitutam. 
Cic.  [Caîc.  11,  32].  c.  tempas, 
diem.  Cic.  Cses.  consdtuto  die 
caus.v  dictionis.  Cses.);  prœ- 
stituére,  tr.  Cic.  ntc  (ex.  : 
tempus  alicai.  Cic.  diem  operi. 
Cic  diem  alicai.  Ter.  ad  diem 
prsestitatam  venire.  Liv.  nulla 
prsestitata  die  ["date-].  Cic 
prœtor  nunqaam.  petit ori  prse- 
stitait,  qua  actione  illam  uti 
velit.  Cic[Ca;cin.  it,  8]),-  dicê- 
re,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  locam. 
Liv.maltam  ["  l'amende -J.Z-ii^. 
diem.  Cic.  diem  operi. Cic.  diem 
colloqaio.  Cic  diem  naptiis. 
'1er.);  edicére,  tr.  Cic.  on:, 
(ox.:  diem.  Cic  diem  comitiis. 
Liv.  comitia.  Cic);  indicéro, 
tr.  Cic  Liv.  (ex.:  dienx  conci- 
lii.  Liv.  comitia,  Liv.  diem 
comitiis.  Liv.  indlcêre  conei- 
liam.  Cœs.'ti  prodicére,  tr.Cic. 
etc.  (ex.:  diem.  Liv.);  destinâ- 
re,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  tempas  lo- 
camqae  ad  certamen.  Liv,  alicai 
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diem  necis.  Cic).  Voy.    détbii- 
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fixité.  3.  f.  Ktat  d>i  en  qui  est 
fixe.  La  —  du  regard,  intenti^t 
ocaloram.  Plin.  La  —  (dos  a- 
toinos,  de  la  matière),  ftrnxitaf, 
atis,  f.  Cic.  stainlitas,  atis,  f. 
Cic.soliditas,  atis,  f.  Cio.  ||  Fijj. 
— (du  cours  des  .astres),  ténor  et 
irqualitas.  Cic.  ||  Fig.  Perpetai- 
tas,  atis,  (.  Cic.  Constantia,  se, 
f.  Cic.  Stabilitas.  atis.  f.  Cic. 
La  —  dans  le  caractère  des  es- 
pèces,    voy.     INVARIABILITÉ.      — 

dans  les  idées,  voy.  constance. 
.Kyoïr  de  la  —  dans  Iss  idéns, 
sibi  constare.  Hor.  dans  sus 
résolutions,  in  sud  sententiâ 
permanëre.  Cic. 
flaccidité,  s.  f,  (T,  sciontif.) 
ICtat  du  ce  qui  est  flasque.  La  — 
des    chairs,  (laida  raro.  Plin. 

Voy.    FLASQUE. 

flacon,  s.  m.  Petite  boutoillo  à 
laquelle  est  adapté  d'ordinaire 
un  bouchon,  Lagœna,  œ,  f.  Cic 
Lagancala,  se,  f,  Plin.  j.  Col. 
Ampulla,  se,  f.  Cic.  Un  —  d'o- 
deurs, olfactoriam,  ii,  n.  Plin. 
En  forme  do  —,  anipallaceas, 
a,  um,  adj.  J'iin.  ||  (P,  oxt.)  Bou- 
teille. Voy,  ce  mot. 

flagellation  (lat,  posr.  flagel- 
latio.  'l'ert.),s.  f.  Action  de 'fla- 
geller.  Verbera,  um,  n.  pi.  Cic. 

flageller,  v.  tr.  Battre  de  coupa 
de  fouet,  do  vorgos.  Flagellàre, 
tr.  Saet.  Flagris  ou  flaijellis 
csedire  aliqaem.  Sen.  rh.  Ob- 
jargàre  aliqaem  verberibus. 
Sen.  Se  —,  se  flagris  csedSre. 
A.  Fig.  —  le  vice,  insectàri 
vitia.  tic  objargâre  vilia.  Gell. 
—  qqn  (le  maltraiter  en  paro- 
les), carpëre  aliqaem.  Cic  Etre 
flagellé,  vapalare,  intr.  Cic. (cf. 
omniam sermonibas.  Cic). 

flageoler,  v.  intr.  (Arch.)  Jouer 
du  flageolet.  Tibia  canère.  Cic 
IFig.  Famil.  Vaciller  en  mar- 
chant.  Contremiscëre,  intr.  Cic. 

1.  flageolet,  s.  m.  Flûte  à  bec 
percée  de  six  trous.  Gingrina, 
se,  f.  Solin. 

i.  flageolet,  s,  m.  Variété  do 
haricot.  Voy.  haricot. 

flagorner,  v.  tr.  Flatter  bas- 
seni'nt.  .-idalari  aliqaem.  Cic 
ou  alicai.  Nep .  Liv. 

flagornerie,  s.  f.  Flatterie 
basse  et  intéressée.  Sordida 
(ou  humilis)  adalatio.  Liv. 

flagorneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  flagorne.  .Sor- 
didus  adalator  oa  simpl.  ada- 
lator,  oris,  m.  Cornif.  Qaint 
^ue<.  Adalatrix,  tricis,  f.  Ter. 

flagrant,  ante,  adj.  Pro,>rt. 
(Inusité).  Qui  est  en  fou.  Fla- 
grans,  antis,  p.  adj.  Cic.  || 
(Fig.)  Qui  éclate  sous  les  yeux. 
Manifestas,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (cf.  crimen.  Cic).  Aper- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic  Cela  est 
— ,  manifestam  est.  Cic.patet. 
Cic.  apparet.  Cic  —  délit, 
ipsa  res.  Cic.  recens  (ou  ip- 
sum)    delictum.    Cic.    Eu    — 
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■délit,  in  ipsu  re  Ulcprchendi). 
Cic.  in  ipso  faanore  ou  de- 
licto.  Cic.  in  ipsd  rtilpà.  Cic. 
in  rc  prs^send.  Cir.  l'ipndro 
qqn  en  —  délit,  alitjucm  in 
manifesta  sceUre  ileprctwn- 
iiére.  Cic.  et  abaol.  oh'^aeni  de- 
prchendère.  llor.  Tac.  l'rerulre 
un  montaur  en  —  délit,  in 
mendacio  prekcndcre.  *'en.  K- 
tre  pris  en  —  délit  do  vol,  in 
farto  teneri.  Cic.  depreltendi 
in  t'urto.  Oses. 

jQair,  s.  m.  Propriété  du  dis- 
cerner par  l'odeur.  Narium 
sagacitas.  Cic.  Avoir  un  — 
subtil,  olfaccre  sagacissimc. 
Plin.  sagaciter  odorari.  ('ol. 
Chasser  au — ,  vestigiis  odorari, 
Cic.  vestigâre  adore.  Plin.  \\ 
Fig.  i<agacttas,  atis,  f.  Cic.  Qui 
a  beaucoup  de  —  dans  ses  con- 
jectures, sagacitsimus  ad  su- 
fpicandam.  Cic.  Avec  —,  saga- 
citer, adv.  Cic.  Avoir  du  — , 
sagaciter  odorari.  Cic. 

'.Qairer  (lat.  (lagrâre  par  dis- 
similat.  p.  fragrare\  intr.  .\rch. 
lixhaler  (une  odour).  Fra- 
gràre,  intr.  Quint.  Voy.  exha- 
ler, FLEURER.  1  (P.  e.xt  )  Es- 
sayer de  discrner  par  l'odeur, 
et  par  ext.  discerner  par  l'o- 
deur. Indagàre  et  odorari.  Cic. 
odorari,  dép.  tr.  Cic.  Flairer 
(en  pari,  du  tigre),  vestigâre 
odore.  Plin.  Action  de  — ,  odo- 
ratio,  onis,  f.  Cic.  odoratas, 
ûs,  m.  Cic.  Il  Fi".  Discerner 
instinctivement.  Odorari  [pe- 
caniam).  Cic.  Olfaccre  (num- 
taam).  Cic.  Il  a  ttairé  mon  or, 
aurum  )iuic  olet.  Plant.  Je 
sens,  je  flaire  cela,  lioc  subolet 
■  vnihi,  et.  simpl.  subolet  mi/ii 
ou  subo/et.  Piaat. Ter.  On  flaire 
la  dictature,  est  nonnallas 
ador  dictaturay.  Cic. 

Jlaireur,  flaireuse,  s.  m.  et  f . 
(Famil.)  Celui,  celle  qui  flaire. 
Indagator,  oris,  m.  Varr.  Col. 
Jndagatrix,  tricis,  f.  Cic.  01- 
(actrix,  tricis,  f.  Plin. 

.Qamant,  s.  m.  Oiseau  de  l'or- 
dre des  Echassiers.  Phcenicop- 
terus,  i,   m.  Cels.  Sen.  Plin. 

flambant,  ante,  adj.  Qui 
n.imbe.  Flagrans,antis,  p.atlj. 
Cic.  Ardens,  entis,  p.  adj.  Cic. 

Voy.    FL.tMME,   EMBR.ASER.     |{      Qui 

jette  de  la  flamme.  Igneus, 
a,  iim,  adj.  Cic.  Voy.  flamme, 
VOMIR.  Fig.  Tout —  de  joie,  e.v- 
saltans  Lvlitiâ,  gaadio.  Cic. 
Ixtitiâ  gestiens.  Cic.  ou  effasas. 
Liv.  Il  Fig.  (Famil.)  Qui  jette  de 
l'éclat.  Lacalentas,  a,  um,  adj. 
Cic. 
flambeau,  s.  m.  Mèche  enduite 
de  résine  ou  de  cire  servant  à 
éclairer.  Fax,  facis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  defatigatus  cursor 
intégra  facem  tradit.  Cornif. 
[rhet.  IV,  h6,  59].  callucenti- 
bas  facibas.  Ciirt.  (aces  nap- 
tiales.  Cic);  funale.  is,  n. 
Hor.  F/or.  (ex .  :  ('analia  lacida. 
Hor.  prseliicêre  fanalia    ''assit. 
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Flor.);  tseda,  œ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  têcdaê  candentes  accipëre. 
Corni(.  ta'dx  ardentes.  Cic. 
dicitur  in^amniasse  tscdas  ils 
ignibus,  qai  e.ï  ,Ktn,v  lertice 
erumpuni  ;  quas  sihi  rum  ipsu 
prseferret,  orbem  omnern  pera- 
grasse  termrtim.  Cic.j  ;  lazn- 
pas.  padis  (Ace.  padaj,  f. 
y'er.  Cornif.  i'irg.  Ov.  (ex.  . 
lampas  [-  flambeau  nuptial  •]. 
Ter.  nanc  cursa  lampnda  tibi 
trado.  Varr.  [R.  R.  111,  16,  9): 
allus.  à  la  course  aux  flam- 
beaux, cf.  Lucr.  [II,  79])  ;  lu- 
men, minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
lamine  apposito.  Cic.  lamini- 
bus  acrensis.  Plin.].  ']  (Par 
anal.)  Poét.  Lumière,  éclat  (du 
soleil,  de  la  lune).  Fax,  facis, 
t.  Cic.  Hor.  \eK.:  (a-v  Pksebi. 
Cic.  poet.  faces  caylestes  ou 
cœli.  Cic.  absol.  faces,  l'irg. 
l'Un.].  Ij  (Fig.)  Ce  qui  éclaire 
et  par  ext.:  ornement,  gloire, 
etc.  Lumen,  minis,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  vos  in  tantis  tenebris 
erroris  et  inscientiv  clarissi- 
nxum  lamen  pr.vtulistis  menti 
niea-.  Cic.  ali<jaid  pra'noscére 
sine  lamine  animi  non  posse. 
Col.  Corinthas  totias  Gra^cia; 
lumen.  Cic.  qaasi  lumen  ali- 
quod  probitatis  et  lirtutis. 
Cic.];  lux,  lucis.  f.  Cic.  etc. 
fex.:  historia.testis  tenxporum, 
lux  veritatis.  Cic.  Iiœc  urbs, 
lux  orbis  terraram.  Cic). 
1  Torche  qu'on  allume  pour 
embraser.  Fax,  facis.  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  faces  incendOre.  Cic. 
serii  in  tecta  nostra  cum 
facibas  dimiisi.  Cic.  ardentes 
faces  in  tecta  jacëre.  Liv.  lîg. 
sabjicëre  faces  invidiee  ali- 
cajas.  Cic.  Sertorius  belli  fa.v. 
Vell.).  —  de  r,\mour,  fa.v, 
facis, {.Ov.  |1  (Par  exc.i  Flamme 
amoureuse.  Fax, facis,  (.Cic. 
Ov.  etc.  (ex.;  faces  amoris 
alicai  adn\ovëre  .Cic .  cf.  alicui 
ad  libidinem  (acem  prseferre. 
Cic).  1  (Par  ext.)  Ce  qui  sert 
à  porter  des  bougies,  des  chan- 
delles. Lychnuclius,  i,  m.  Cic. 
Saet.  (cf.  lyclinuchus  ligneolas. 
Cic.  [Q.  fr.  III,  T,  -21). 
flamber,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Brûler  en  faisant  une 
flamme  claire.  Flagrâre,  intr. 
i,ii'.  Flammam  edêre.  Cic 
Faire — ,  ignem.concitâre.  Sen. 
Faire  —  une  torche,  ventilâre 
facem.  Prop.  \\  (Arch.  )  A 
l'infin.  employé  substantivt.  Au 

—  du  feu,  voy.  feu.  ^  V.  tr. 
Passer  à  la  flamme  pour  brû- 
ler le  duvet  et  les  poils,  pour 
sécher,  etc.  Vstalare,  tr.  Cato. 

—  des  porcs,  sues  flammalâ 
factâ  glabrâre.  Col.  ^  (Fig.) 
Famil.  Perdre  (s'emploie  sur- 
tout au  part,  passé).  Flambé, 
desperatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic. 

flamberge,  s.  f.  Longue  et 
lourde  épée  de  chevalier.  Voy. 
ÉPÉE.  Mettre  —  au  vent,   voy. 
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DÉOkiSER.  Fig.  Mettre  —  au 
vent,  acringi.  Liv. 
flamboyant,  ante,  adj.  Qui 
flamboie.  hTammeus,  a,  um 
adj.  Ov.  Flagrant,  p.  adj.  Sen. 
Yeux  —,  ocu(i  flagrantes. 
Sen.  Ses  yeux  sont  —,  flagrant 

ac  nxicant  orali.  Sen.  Épee  , 

coruscus  ensis.  Virg. 
flamboyer,  v.  intr.  Jeter  par 
intervalles  une  éclat.infj  lu- 
mière. Coruscûre,  intr.  l'ir;;. 
.Vicàre,  intr.  Sen.  intr.  Fia- 
gràre  et  micâre.  Sen.  Faire  — , 
incendêre,  tr.  Cic.  Virg. 
flamine,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Membre  d'un  coUéjje  de  prê- 
tres. Flamen,  inis,  m.  Cic  Liv. 
flamme,  s.  f.  Combinaison 
de  l'oxygène  do  l'air  avec  les 
gaz  que  dégage  la  combustion. 
Flamma,  as,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
effasa  flamma  pluribas  lacis 
relu.rit.  Liv.  flammam  canci- 
përe.  [■  Ptro  en  flammes  -). 
C-es.  flammam  opprimëre.  Cic. 
flanimam  scdàre.  Cic  noctur- 
nas  flammas  evomère.  Plin.'  ; 
ignis,  is,  m.  des.  Cic.  Liv. 
(ex.:  igni  aliqaem,  necàre  [-li- 
vrer qqn  aux  fl.  du  bûcher  -J. 
Cxs.  plarima  loca  evomunt 
ignem.  Sen.  voy.  feuI.  Fig. 
Jeter  l'eu  et — ,  voy.  feu  (p.  89-, 
col.  2).  Il  La —  (d'une  bougie,, 
igniculus,  i,  m.  Plin.  Antliol. 
\\  La  —  d'un  incendia.  Flam- 
ma, se.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  [lam- 
mà  delêre.  Cic.  flammas  inji- 
cëre.  Curt.  flammis  absumère. 
Liv.];  ignis,  is,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  cun\  ignis  magnitadine 
venti  latius  serperet.  Cxs. 
hune  [ignem]  sic  distulit  ven- 
tus,  at...  Cscs.  voy.  feu,  incen- 
die i.  Livrer  aux  — ,  voy.  in- 
cendier. Etre  en  — ,  voy.  2. 
BRÛLER  (p.  323).  Porter  partout 
le  fer  et  la  — ,  voy.  fer  (p. 893, 
col.  I).  Poét.  La  —  à  la  main 
marcher  au  Capitole,  in  Capi- 
toliam  faces  ferre.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  Les  flammes  de  l'enfer. 
Perpétuas  ignis.  Salv.  Voy. 
feu.  1  (Fig.)  .\rdeur  passion- 
née. Flamma.  as,  f.  cic.  etc. 
(ex.:  amoris  flamrnâ  confla- 
grâre.  Cic.  [Verr.  II,  5,  35,  92]. 
vis  et  quasi  flamma  oratoris 
exstingaitar.  Cic  [Br.  2i,  93]. 
flamma  civilis  discordiie.  Cic. 
[.\VI,  11,2].  flamma  invidiae. 
Cic.  [de  Or.  III,  3,  11]);  fax, 
facis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  faces 
invidix.  Cic.  [Mil.  35,  98].  di- 
cendi  faces  [.■  parole  pleine 
de  fl.  .].  Cic.  [de  Or.  II,  51, 
205]);  ardor,  oris,  m.  Cic. 
Ov.  (voy.  feu,  amour).  1  Par 
anal.)  BanderoUe  qu'on  met 
au  grand  màt  d'un  navire,  etc. 
Vexillum,  i,  n.  Saet. 
S.  flamme,  s.  f.  Grosse  lan-, 
cette  do  vétérinaire.  Circamci- 
sorium,ii,  n.  Veg.  (I,  26,  2). 
flammèche,  s.  f.  Parcelle  an- 
flammée   qui  se  détache  d'un 

S3 


'.»i;i 


FLA 


foyer  Scintilla,  .r,  f.  Plin. 
î^'cintillatci.  a*,  f.  Cic. 
I.  flamnaette,  s.  f.  (Arch.^ 
Peiitf  llaiiiiiie.  h'Iammala,  .v. 
l.  Cic.  Il  i^ïptv-  (l>e  "OS  jours.) 
Hetite  banderolle   termines  en 

poillle.  VOV.     BANDEROLLE. 

U.  flammelte,    s.  f.    Lancette 
de  vétérinaire.  Voy.  2.  flamme. 
flanc,  s.  m.  Partie"   latérale  du 
ventre    entre      le    défaut    des 
côtes  et  la  naissance  do  la  lian- 
che.  LatUS.eriS,   a.   Cic.  etc. 
(e)L.:  latas  pra-bére.    Sen.  iatus 
alicaJastcijêre.Cic.  voy.  côté). 
Etre   sur    le    —,     c.-a-d.    ètie 
alité,  voy.  alité.  ||    Les  —d'un 
cheval,    armi.    oram  ,    m.    pi 
Virg.    Plin.    ilia,    iam,  n.    pi. 
/.il-.    Cch.    (cf.    suffodére    ilia 
equis.    Lii-.    ilia    dacère.    Hor. 
ilia     trahére    ['  se    battre  le» 
flancs,  c.-o-d.  f'ire  essoufflé-  en 
pari,  du  cheval]. P/in.). Pressant 
les  —  de  son  cheval,  eyao  cal- 
caribus  concito.  Curt.  Se  battre 
les  flancs  (pour  s'exciter),  terga 
qaodam       initamento      (la  - 
gellâre    caudii    (  en    pari,     du 
lioui.  Plin.  Fig.    Se   battre   les 
—  (faire    des  "elTbrts    inutiles, 
sadâre  laboraniem.  Cic.  \\  \  P. 
e.\t.^  Poét.  Le  sein,  les  entrail- 
les,   -l/t-u-s  I,  f.    Cic.    Viscera, 
am,  n.  pi.  Virg.  Ov.  Interroger 
le  —  (des  victimes),  exta    ins- 
picére.  Cic.  Percer  le  — de  qqn. 
iatus  fodère  alicai.    Cic.     d'un 
coup  de  lance),   per  latas   ali- 
quem  transfigure.   Liv.  Le  sein 
maternel,  utérus,  i,  m.  Cic.  (cf. 
gestâre    utero.    Plin.).  1  (Fig.) 
Partie  latérale  duue  chose.  La- 
tas,   eris,    n.     Cic.  Costa,    a?, 
f.   Virg.    Plin.   (cf.    costx    na- 
viam.  Plin.].   Le    —   d'un  na- 
vire, ali-as,'i,  t.  Tac.  (hist.  III, 
iti).  aterus,  i,  m.  Tac.  (cf.  na- 
viam.    Tac.;.    Voy.    aussi  plus 
haut.    Il   Flancs   d'une    monta- 
gne. Latas,    eris,    n.  Cic.  Liv. 
Il   (Spéc.)'/".  milit.  Côté   d'une 
troupe  en  ordre  plus  ou  moins 
profond.  Latus,  eris,  n.  Cxs. 
etc.  (ex.:  l.  de.rtram,  sinistram. 
Cses.    Tac.    ub    dextro    latere 
hostiam.  Cœs.  a  latere  ou  late- 
ribus.   Cxs.  e.x  lateribas.  -Sali. 
ab  atroque  latere.  Cces.  équités 
ad  latera  disponire.  Cxs.  hos- 
tem  a  latere  ou  latere    aperto 
aggredi.    Cxs.   latus    hostium 
invadére.  Cxs.invadëre  hostes 
in  transversa  latera.  Cxs.  in- 
carrëre      in    hostes    a    latere. 
Liv.      latera      oppugnantium 
ad    ictus     patescant  .Tac). 
Par    le    —    droit  !     ad    dex- 
Iram     Iparlcm)     ou    depctror- 
§um!  Auct.    b.  A(r.    Liv.    Par 
le    —    gauche  !    ad    sinistram 
'jiartem,  !  sinistrorsum  !   Cxs. 
.Marche    de —,    iter   ohliquum. 
Cxt.  Attaquer  les   ennemis  d^s 
—,  prendre  les  ennemis  en  — , 
transversos    invadére    hostes. 
Liv.  hottem  ex  transverso  ag- 
gredi ou   adoriri.   Liv.   trans- 
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versam    Itostiuni    aciem    ini-a- 
dère.  Cxs.  incarrère  in  (rans- 
lersos    hostes.    Liv.    occursàre 
per  obliqua.   Liv.    En    prenant 
(l'ennemi)  en     — ,     illatis     e.r 
transverso  signis.  Liv.  Inquié- 
ter les  —    de   l'ennemi,   trans- 
lersis   praliis    remorari.  Sali. 
La  nier  couvrait  son  —    droit, 
a  mari   dextram    corna    tege- 
batar.  Cart.   Prêter     lo   —    (le 
laisser  à  découvert  contre  une 
allaquel  ,    /ocum  aperire  hosti 
ad  occasionein.    Liv.  ^en  parl. 
de  navires)  obliquas  se  ad  ic- 
tus prxbêre.    Liv.  Ne  pas  prê- 
ter le   —    à    l'ennemi,    rai'ëre 
necubi  hosti    opportanum  fiat. 
Liv.  Qui  pn'lB  le  —  à  une  atta- 
que, opportunus  eraptioni.  Liv. 
lEn  pari,    d'adversaires    [t.  de 
lutte]).    Prêter  le  — ,  adversa- 
rio  latas  dure  ou  prxbêre.  Sen. 
Fig.  Prêter    le  —  à  ses  adver- 
saires   (leur    donner  prise  par 
qq.    endroit),     latas    apertam 
ohdêre.  Hor.  locum,  occasiorvem 
dare  adversario.  Cic. 
flandrin,    s.    m.    Grand    corps 
mou,   sans   énergie.   Longurio, 
onis,  m.  V'arr. 
flâner,  v.    intr.  Aller  sans  hut 
en     se     laissant    distraire    par 
une  chose,  par  une  autre,  pour 
passer  le    temps.    Otiosam  va- 
'jari.  (^ic. 
flânerie,  a.  f.  -Action  de  flâner. 
Otiûsa    ambulatio.    A.    Heures 
de  —,  ofiosum  otium.  Liv. 
flâneur,    euse,   s.    m.    et     f. 
Celui,    celle   qui   flâne.  Amhu- 
lator,  oris,  m.   Cato.  (cf.  vili- 
cus    ne    sit   amhnlator.    Cato. 
[R.  R.  5,  2]).   Flâneurs,  piliers 
de     place      publique,      sabro- 
strani.Cxl.  ap.  Cic.    (ep.  VIII, 

1,  U).  Citadins  flâneurs,  otiosi 
urbani.  Cic.  —  à  la  bourse, 
sabbasilicanas.  Plaat.  (capt. 
815). 

flanqpier,  v.  tr.  Garnir  sur 
l«s  flancs,  les  côtés  eî  (t.  milit.) 
placer  sur  les  flancs  pour  pro- 
téger.T'ejëreiatera  (mani(iorvi- 
bus).  Cxs.  Objicêre  a  latere. 
Frontin.  (.'ingère latera  (mani- 
tionibas).  Cxs.  Munlre  [latas). 
Cxs.  —  de  tours  (un  mur, 
toute  une  ligne  de  défense), 
circumdare  turres  toto  opère. 
Cœs.  maro  objerlo  tarres  ex- 
citcire.  Liv.  \\  Garnir.  Voy.  co 
mot. 

2.  flanquer,  v.  tr.  Lancer  ru- 
dement. Irapingére  (pagnarn 
in  os).     Plaat.    Voy.    asséneh. 

flanqueur,  s.  m.  Soldat  mar- 
chant en  éclaireur  sur  les 
flancs  d'une  troupe.  Exculca- 
tor,    oris,     m.      Veget. 

flaque,  s.  f.  Petite  mare  d'eau 
sans  profondeur.  Lacuna,  X, 
(.  Virg.  Pall. 

flaquée,  s.  f.  Quantité  do  li- 
quide que  qqn  lance  ou  fait 
jaillir  brusquement.  Effusio 
ou  aspersio  laqux).  Plin.  Res- 
persas,  ûs,  m.  Plin. 


IL.V 

flaquer,  v.  tr.  Lancer  brus- 
quement (une  certaine  quan- 
tité   de    liquide).   Voy.    écla- 

BOl'SSED,    LANCER. 

flasque,  adj.   Dont  le   tissu  est 
lâche,    sans    fermeté.    Flaccus, 
a,  am,  adj.   rarr.(cf.  auricalx. 
l'iipr.).  Flaccidus,    a,  am.  adj. 
Col.  (cf.  dures.  Plin.].  Fluidus, 
II,  um,  adj.  Plin.  (cf.  (1.  caro. 
Plin.).  Flaens,entis,  p.  adj.  Cic. 
(cf.    baccx    ["joues  •■].    Cic). 
Pannosas,    a,    um,    adj.    Scrv. 
.Mart.  (cf.  p.  mammx.  Mart.  p. 
macies.    Sen.).    Vietas,  a,  um, 
adj.  Col.  (cf.  V.  ^cus.  Co;.).  Etre 
— ,  (laccëre,  intr.    Lact.    Deve- 
nir— ,   paccescëre,  intr.    l'urr. 
Cic.    Il    Fig.  Style  — ,  langaida 
oratio.  Quint.  Son  style  deve- 
nait flasque,   (laccescebat  ora- 
tio. Cic.  Dont  le  caractère     est 
—,   sohiti    ac   (luentes.   Quint. 
rt-missi      ac      langaido       ani- 
mo.  Cxs.  Voy.  mou. 
flasquement,  adv.   D'une  ma- 
nière   flasque.    Languide,  adv. 
Cxs.  Col. 
flatter,    v.  tr.  Caresser  avec  la 
mail'.  Palpâre,  tr.    Ov.  A/<i- 
nil.    ou  palpari.  dép.  tr.  Ulp. 
dig.  (ex.  ;  equam.    Ulp.    dig.)  ; 
mulcére.  tr.    Ov.    Plin.   (e.v.: 
colla.  Ov.  vitulum.  Ov.];  per- 
mulcére,    te.  Ov.    Liv.    (ex.; 
aliqaem  mana.Ov.  tactu  blan- 
diente  permalcrre.  Sen.   a^icut 
malas.  Saet.  eqaum.    Ulp.).    \\ 
(Par  ext.)    En   parl.    du    chien. 
Adulari,   dép.    tr.   Sen.  Col. 
(ex.:  adu(.  furem  quoqae.    Col. 
IVII,    li,   ■'].  adal.    dominum. 
.Sen.  [ir.  II,  31,G]).  Fig.  Bian 
diri,    dép.    intr.   Justin,    (cl. 
blandientes     ocali.      Justin. 
[.XXIV,    %    10]).    1  (Par  anal.) 
Manier   avec    douceur.     Dele- 
nire,  tr.  Cic.  etc.  (cf.    d.  do- 
lentem.       Hor.    multitadinem. 
Cic.      dolorem    his     remediis. 
Phxd.    milites    blandê    appei- 
lando.     Cic);    mulcêre ,    tr. 
Catall.  Ov.    (ex.;    aristas.    Ov. 
(poét.    en    ce    sens);  titillàre, 
tr.  .S'en,  (ex.:    t.  ipsam   mxro- 
rem.  Sen.).  Voy.  manier,    tou- 
cher, DÉLICATEMENT, DOUCEMENT. 

Il  (Par  ext.)  Traiter  avec  com- 
plaisance, do  manière  à  en- 
courager. Indulgëre,  intr.  C'ic. 
Morem  gerëre  [alicai).  Ter. 
Cic.  Morigerari  (oiicui  oii  ali- 
cai rei).  l'er.  Cic.  Grati^cari, 
intr.  Cic.    (cf.   gr.  alicai.  Cic. 

voy.  COMPLAIRE,  FAVORl-ER,  SER- 
VIR). 1  Affecter  d'une  manière 
douce,  agréable.  Mulcére,  tr. 
Lucr.  Qaint.{ox.:  sensas.  Lacr. 
aadire,  quod  aures  mulceat. 
Quint.);  permulcére,  tr.  Cic. 
;ex.:  sensum  voluptate.  Cic. 
auret.  Cic.  aliqaem.  Cic.  per- 
malsa  atqae  recreata  est.  Cic); 
blandiri,  dép.  iuir  Cic.  etc. 
(ex.;  voluptas  sensibus  blan- 
ditur.  Cic.  pomi  saavitas 
blanditur  [•  fl.  lo  çioùt  •]. 
Plin.);  titillàre,  tr.  Cic.  {oi.: 
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t.    $ensas.     Cic).    1    Charmer  | 
par  uiB  illusion.  Oblectiire,  tr.  1 
Cic.  Addacëre  aliijiiem  in  spem, 
Cic.     Spem    ostmlàri^     alicui. 
Liv.     Se     —  ,     btaniliri      sibi 
Uneptà  spe).Sen.  (iranq.  H.li). 
Se    —    d'un    espoir,    oblectari 
apecalâ.  Cic.  Se  —    de  (qqch), 
aliquid    sibi     promittëre     ou 
poilicêri.     Virg.    Justin.    Se  — 
de  faire  qqch.,    spernre,    (ore, 
ut...  (Subj.).  Cic.  confulêre  (avec 
l'Ace,  et  rinf.    ou    avec    /ore, 
at   et    le    Sulij.).    Cic.   Qui    se 
tlatt»    lie   qqch.,  frétas   aliijaa 
re.  Cir.  Coinino  je  m'en  tlatte, 
quo  modo  niihipersu'jdeo.  Lie. 
at    spero.    Cic.   ^    Cherclier    à 
séduire  par  des  louanijes  faus- 
ses  ou    exagérées.     BlBndiri, 
dép.  intr.   Cic.  etc.  (ex.:   blan- 
ditur  mi/ii  Appius.    Cic.)  ;    as- 
seDtari,    dép.     intr.    Cjc.  etc. 
(ex.:  [callldus  adulator]    etiam 
adi'crsando    ssfpe     assentatur 
et  litigare  se  simalans  blandi- 
tar.      Cic.   benevolentîam    ci- 
t/ium  bianditiis   et  assentawlo 
coUigère  tarpe  est.    Cic);    ie- 
nocinari,  dép.   intr.  Cic.   etc. 
(ex.:  l.  alirui  [-  fl.qqn,  c.-à-d. 
lui    l'aire  la    cour,   chercher   à 
s'introduire    dans    ses    bonnes 
grâces,    à    le    séduire    -]    Ciel; 
adulari,  dép.  ir.  ou  intr.  Cic. 
etc.  (?x.:  adulari  aliqwm.  I.'ic. 
ou  a/icui.  A'ep./.jv.absol.  aperte 
adalans.  Cic.  voy.  FLAcoRNEit). 
Il  Se    flatter,    c.~a-J.   se    juger 
trop  favorablement,  si'/n  assen- 
tari.  Cic.    sibi    indalgêre.  Cic. 
sibi  hlandiorem  esse.    Plin.  J. 
Il      (Par     ext.)      Flatter     qqn, 
c.-d~d.  le  représenter  en  beau. 
In  melias   (ingëre.  Uor.    (cf.  a 
qaa     [  imitatione]  ,     rogo  ,     ut 
artificem,    ne   in    melias   qai~ 
deni,  sinas  aberrâre.    l^lin.  J. 
(ep.   IV,    2i   fin.l.    Le    portrait 
de  Tarquin  n'a  pas  été    flatté. 
non  in  melias   aberraverunt  ii 
qai    J'arquinii  imaginem    de- 
scripserant.  .4. 

Qatterie.s.  f.  Action  de  flatter, 
de  caresser  par  des  louanges 
fausses  ou  exagérées.  Blandi- 
tia.  se.  f .  Cic.  (ex.  :  in  ciie  e.vct'ïso 
blanditiam...  notant  esse  lei-i- 
tatis.  Cic.  empl.  surt.  au  plur. 
blanditiœ.  Cic);  blandimen- 
tuza,  i,  n.  cic.  (ordin.  au 
plur.  blandimenta,  oram,  n. 
p\.Cic.);adulatio.  ODis.l.  Cic. 
etc.  (ex.:  hamilis.  Liv.  adala- 
tionibas  non  cladére  ostiam. 
Sen.)  ;  assentatio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.:  a.  erga  principem. 
Tac).  Flatterie  intéressée,  am- 
bitio,  onis,  f.  Cic.  Basse  — , 
voy.  FL.\GOR.VERiE.  Avec,  par — , 
assentatoriê,  adv.  Cic.  anxbi- 
tiosë,  adv.  Cic.  Sans  — ,  inge- 
naê,  adv.  Cic  apertë,  adv.  Cic. 
Soit  dit  sans  — ,  noli  patâre 
me  hoc  auribas  tais  dare.  Cic. 
Ouvrir  l'oreille  à  la  — ,  adala- 
toribas  aures  patefacère  ou 
»arem  prœbère.  Cic.  ^  Louange 
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fausse  ou   exagérée.   Blanditix, 
aram.  f.  pi.  Cic.  (ex.:  blanditiat 
alicai  dicère.  Cic.  blanditix  et 
asseniationes.    Cic).   Suffrages 
obtenus  par  dos   — ,   eblandita 
saffragia.  Cic 
flatteur,    euse,    s.     m.    et    f. 
Celui,      celle     qui      flatte,    qui 
cherche    à      séduire      par     dos 
lou.-ingos   exagérées    ou  fausses. 
Homo  blandas    ou    blandiens. 
Cic.  L'n  bas — ,  un   —  rampant, 
adulator,     oris,       m.    Cornif. 
Quint.    .S'uet.    scarra ,    se,    m. 
l'iaat.    Cic.    —     constant,    de 
parti  pris    (qui    approuve    tou- 
jours),    assentalor,     oris,     m. 
Cic  Un  —    patelin,    palpator, 
oris,  m.    Plaut.    palpo,    onis, 
m.  Pers.  Une  flatteuse,    malier 
blandiens.      Cic     assentatrix, 
tricit,  f.   Plaut.  L'autre  partie 
des  —  du  roi.  pars    altéra   ré- 
gla; adulationis.  Liv.  tjui    sent 
la    basse    — ,    adulatorius,    a, 
um,  adj.  Tac    Faire   le  vil  — , 
scurruri,  dép.  intr.  Hor.  En — , 
assentatoriê,  adv.  Cic.   ||    Etre 
—     (en     pari,    des    ch.).     Voy. 

FLATTER,  CARESSER.  TROMPER.     ]| 

(P.    anal.)  Flatteur  (dos    plai- 
sirs). Obsequens,    p.    adj.    Cic. 
Jndulgens,  p.  adj.  Cic  (cf.  ali- 
cui  rei.Cic).  Voy.  complaisa.nt. 
1  Adjectivmt.  Qui  flatte.  ||    Au 
propre  (rare).  Voy.    caressant. 
i    Qui    atTecte    d'une    manière 
douce  et  agréable.    Blandus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Virg.  Jucundas, 
a,  um,  adj.  Cic. Voy.  acrkable. 
Flatteuses    voluptés,      blandi- 
tiie  volaptatum.Cic.  Paroles  — , 
konorifica  verba.  Cic  Compli- 
ments — ,  assentationes  lauda- 
tionesque.    Cic.    Cela   est    très 
—   pour   moi ,    sutnmo    honori 
mihi  duco.  Cic   Avoir  de    qqn 
une  opinion  — ,  optiman\  judi- 
ciun\    facëre    de    aliquo.     Cic 
Distinction  — ,  honos,  oris,  m. 
Cic.  Je  suis,  de  la  partd'Octave, 
l'objet  d'unereoherche  flatteuse, 
nobiscam.  perhonori§.cè    Octa- 
lius     (S. -6.    agit).     Cic.    ^    Qui 
charme   par    une    illusion,    un 
espoir.  Blandus,    a,    um,   adj. 
Cic.   T   Qui   cherche    à   séduire 
par  des   louanges  exagérées  ou 
fausses.    Blandiens,    entis,    p. 
adj.  Cic.  Blandus,  a,  am,  adj. 
Cic.  Bassement — ,adalatorias, 
a,  um.  adj.  Tac.  ||  iP.  ext.)  Qui 
représente  en  beau.   Un  miroir 
— ,     mendax     spéculum.     Ov. 
Voy.  trompeur.  Faire  un     por- 
trait —  de  qqn,  in  melius  aber- 
râre. Plin.  j. 
flatteusement,      adv.     D'une 
manière  flatteuse.  Blandê,  adv. 
Ter.  Per  blanditias.  Cic.  Ho- 
norificë,  adv.  Cic. 
flatueux,euse,adj.(T.  scientif.) 
Qui  produit  des  gaz,  des  vents, 
dans  le  canal  digestif.  Inflans, 
antis,  p.  adj.  Cels.  Tout  ce  qui 
est    — ,   omnia   inflantia.  Cels. 
Etre — ,  inllationem  habëre.  Cic. 
f  acéré  ou  parère.  Col.  PUn. 


flatuosité,    s.    f.   (T.   scientif.) 
Gaz,   vents  accumulés    dans   le 
canal   digestif.  Flatus,  û»,    m. 
Tert.  Infiatio,  onis,  f.  Cic.  Sen. 
Cels.  Plin.    lentns,   i,  m.  Coi. 
flaveacent.  ente , adj . (T. scien - 
tif.)  Dont  la  couleur  tire  sur  le 
jaune.  Flaiescens,  entis,  p.  adj. 
Virg.  Ov.  Plin. 
fléau  (lat.  pop.  (lagellam.Uier.), 
s.  m. Instrument  à  battre  le  blé. 
Fustis,  is,  m.  Col.  (au  plur.! 
parce    que   le   fléau    comprend 
deux  bâtons,  ex.:  fastibas  tun- 
(/(;re['- battre  au  fléau  -j.larr.); 
pertjca,  se,    f.  Plin.    etc.  (au 
plur.,  ex.:  messis perticis  (lagel- 
latar.Plin.).\\  (Par  ext.)  La  par- 
tie du  fléau  qui  sert  de  battoir. 
Voy.  VERGE.  1  (Par  anal.)  Fléau 
d'armes:  masise  de  plomb  larme 
du  moyen  âge).  Vov.  ma^se,  mas- 
sitE.T  (Fig.)  Fléau  deDieu,  c.-d- 
c/.instrument  dos  vengeances  di- 
vines.Voy. ve.ngeur.  Il  (Par anal.) 
Calamité  qui  s'abat  sur  un  peu- 
ple. Calamitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (pr.  •  fléau,  qui  perd  les  ré- 
coltes -,   ex.  :    si  aratio  omnis 
tempestatis  calamitate  sempér 
vacat.  Cic);  pestis,  is.  f.  Cic 
etc.    (ex.  :  pestem    ab  .Egypto 
avertëre.  Cic.i;  clades.  is,  f. 
Cic  etc.  (ex.:  cl.  civitatis.  Cic. 
gens   intégra  a  cladibas   belli. 
Liv.  en  pari,  de  personnes  :  et 
bas  daplices  [il  s'agit  de  Pison 
et  de  Gabinius]  pestes   socio- 
rum,  militam  clades...  tenere- 
tis?  Cic.   fprov.  cens.  6,   13]); 
exiiium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (e.\.  : 
omnia  e.vitia  pablica.  Cic);  fa- 
tum, i,  n.  Cic.  (par  méton.  en 
pari,    de    personnes   :   duo    illa 
reipubUcœ  pœne  fata,  Gabinius 
et  Piso.  Cic.  fSest.  i3,  95]);  fu- 
nus.  eris,  n.'Cic.  (en  pari,  de 
pers.  :  pœne  fanera  rei publicx 
['  Gabinius  et  Pison  ces  fléaux 
del'Etat-].  Cic. );periJiCies,  ei, 
f.  Cic.etc.  (en  pari,  d'une  pars.  : 
Verres,  pernicies   Siciliie.   Cic. 
illa  pernicies.  Cic);  ruina,  se, 
f.  Cic.  (en  pari,  do  pers.:  iHu 
ruina   rei    publicse    [Glodiusj. 
Cic.   rSest.   51,   109].  cf.   prov. 
cons.  ki,  93).    ||    iPar   ext.)    Ce 
qui  est  funeste  à  une  personne, 
à  une  chose.  Pestis,  is,  f.  Cjc. 
etc.  (ex.  :   avaritia   et   luxaria, 
qax  pestes  omnia  n%agna  im- 
peria  everterunt.  Liv.  illœ  in- 
cluse in  re  pablica  pestes.  Cic); 
malum,    i,   n.   Cic.  etc.   (ex.  : 
nxalam,  e.xternum.  Nep.  ne  ma- 
lum  pablicum    pat.    Liv.).    1 
iTechnol.)  Levier  de  la  balance, 
i>capus,  i,  m.  Vitr.  Librile,  is, 
u.  Paul,  ex  Fest.  (116,  i). 
1.  flèche,  s.  f.  Arme  qu'on  lance 
avec   un    arc   ou  une   arbalète. 
Sagitta,  se,  f.  Cic.   etc.    (ex.: 
venenafa.  Cic.  sagittain    colli- 
neàre.  Cic.  [Fin.  111,  6,  25].  sa- 
gittam  jacère.  Tiball.  conjicëre. 
Virg.  conpgére  aliqaem  sagittis. 
Cic  [Ac.  pr.  II,  "28,  S9J.  sagit- 
taram   maltitado  [.  une  grêla 
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do  fl.  .].  Tic.  ;Tusc.  I.I.S,  101]); 
telum.    i,    n.    Lie.    etc.     \voy. 

TRAIT,   javelot'.    BoiS    d'UIlO  —, 

arando,    dinis.    f.    Oi-.    Point* 
d'une   — .  sagitts-   macro,  tic. 
acateiis,  i.  m.  Lii.\  ou  (erram. 
«,  n.  Cic.   Il    Fig.    So  percer  de 
ses  propres  — .  sao  jjlix'io  /u- 
gulari.    Ter.    [\    Les   neclies   de 
rAmour,    tela    Capidinis.  Ov. 
sa-jitix  Veneris.  Liicr.  spicula 
amoris.  Prop.  \\  La  —  du  Par- 
llie   ipar  allusion    aux    Parthes 
qui   fuyaient   en   lançant  leurs 
— ),  Partha  saf/itta.  Oi-.  \\  Loc. 
prov.    Faire    —   de    tout    bois, 
experiri      omnia.      Cic.     nihil 
ine-rpertam  omittêre.    Cart.    1 
Ce    qui    6gure    une    flèche.    || 
Une    aisuille    de    tête,   crinale 
spicalum.  Capell.  La  —  d'une  | 
grille.  Voy.  pointe.  1|  —  tracée  , 
pour  indiquer  la  direction  d'un  ^ 
courant,  d'une  route.  Nota,  a»,  ^ 
t.  A.  î   Ce  qui    se    redresse   en 
pointe.    —    d'une    tour,    d'une 
église,  fastigiam  turris.  ^-  fi^- 
tigium  sedis  sacra».  A.    \\  'lise 
droite    et    form?    de    certaines 
plantes.     Voy.  tige,  ij  Branche 
d'arbre  verticale  dans  la  direc- 
tion   du    tronc.    Sayitta,  af,    f. 
Coi.  1  Ce  qui  se  d^es^e  en  avant 
dans    la    position    de  la   flèche 
posée  sur  l'arc.    —   d'une  voi- 
ture, temo,  onis,  m.  Varr.  l'irr/. 
Col.   Il   —  d'une  charrue,  temo 
aratri.  Col. 
2.  flècbe,  s.  f.  (Technol.)  Pièce 
de  lard  levé  de  l'épaule  jusqu'à 
la  cuisse  du  porc.  Saccidia,  a?, 
f.  Cato.   Varr. 

fléchir,  V.  tr.  et  intr.  |1  V.  tr. 
Faire  plier,  courber  peu  à  peu. 
Flectére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
animal  omne  membra  qaocum- 

?ae  valt  (ledit,  etc.,  Cic.  (Div. 
,  53,  12U].  artas.  Liv.  [\Xl, 
58,  81.  genvL  ou  genua  (lec- 
tère.  Tac.  genixa  (lectére  alicai 
(.  devant  qqn  -].  Ov.  fiexage- 
naa  sammittère.  Ov.)\  inûec- 
tère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum 
ferram  se  inflexisset.  des.); 
curvâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
coLBBEB,  plier).  ||  (Fig.)  Faire 
céder  peu  à  peu.  Flectére.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  suo  namine  (lec- 
tére  prope  [ala  ipsa.  Cic.  [Cat. 
3,  B,  19]./Iectêreanifnos(c.-à-d. 
disposer  à  l'indulgence].  Cic. 
(de  Or.  II,  53,  211].  antmum 
ou  mentem  a/icu/us,  Liv.  |II, 
39,  2  ;  cf.  32,  I21i  ;  inOectére, 
tr.  Cic.  (ex.;  atiqaem  leviter. 
Cic.);  reûectëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  animam.  Cic.  lyuibus 
caasis  mentes  aut  incitantar 
aat  re(lectu.ntar .  Cic.  [de  Or. 
I.  12,  53]);  fraDgëre  [pr. 
•  vaincre  l'obstination  [de 
qqn],  fléchir  ■),  tr.  Cic.  etc. 
^x.  :  Çleta»  (regere  viram.  Liv. 
te  at  alla  res  frangat.  Cic.  ali- 
cajat  misericordiû  (rangi  [■  se 
laisser  fléchir  ■].  Cic.  qtia  re 
Ua  (lecti  animes  atqae  (rangi, 
ot...  Cic.)  ;  placâre  (•  apaiser, 


d'ail  rendre  propice,  flcchir  -', 
tr.  Cic.  etc.  (ex.;  aliquem  cijicui. 
'/'«•r.  Cio.   aliquem  in  aliquem. 
\ep.  Liv.);  vincere   •  vaincre, 
changer  les  dispositions  de,  flé- 
chir -),    tr.  Ter.   Liv.  (ex.;  la- 
bascit    victas  uno  verbo.    Ter. 
viclu;;   patris   precibns.    Liv.)  ; 
evincère  Ipr.    •  iriompher  de 
la  volonté   de  qqn  -).  tr.  Tac.  ^ 
Saet.    (ex.:    ad    miseralionem  . 
et-inci.    Tac.    nec  ut   revocaret  | 
unçuam    uWis  popali  precibas 
potait    evinci.    Saet..   —   qqn  i 
par    d  instantes    prières,    exo-  \ 
rare.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquem.  ^ 
Cic.    aliqaem,    ut...    [•    fléchir, 
qqn   et  obtenir  qu'il...  •].   Cic. 
aliquem,    ne   [-  fléchir   qqn    et 
obtenir  qu'il  ne...  pas...  -].  Cic. 
bene    mcritos    qiiin    colas    nec 
exorari   (as   est    neqae...    Cic. 
[post.  red.   ad  Quir.  9,  23]).  — 
(les   dieux,  etc.),   expiàre.  tr. 
Cic.  tes.-.pœnis  mânes  mortao- 
rum.'  Cic.  [Pis. 7, 16]  !.  Action  de 
—,  placaiio.  onis,  f.  Cic.  ex.; 
qux  [iiosira    civitas]   nunqiiam 
pro(tcto  sine  samma  placatio- 
ne  deorum  immortalium  tanta 
esse  potuisset.   Cic.  [N.  D.  Ill, 
2.  5),.  Qui  sa  laisse  —,  exora- 
bilis.  e.  adj.  Cic.  (opp.  à  im- 
placahilis.  Cic.  [Q.  fr.  I,  1,  13, 
3'J]'.  1  V.  intr.  Plier,  se  courber  i 
peu   à   peu.   Flecti.  pass.  Cic. 
etc.  (ex.;  ramus  (lectitar.  Ov.);  j 
inflecti,    pass.    Cic.  etc.    (voy.  i 
coubbek);    labâre,    intr.    lïrj. 
Sen.  (ei.;  genua  labant.  Virg. 
tremores    labantis   toli.  Sen.); 
succidére,   intr.  Plaut.  Flor. 
(ex.    ;    cam    pons    saccidisset. 
flor.];  pandâre,  tr.  Vi(r.  (e.\.: 
non  pandabit  materies.  Vitr.). 
Il   ,  Fig. 1  Céder  peu  à  peu.  Fiec- 
ti,  pass!  Liv.  (ex.  :  (lecti  animo. 
Liv.);  inûecti,  pass.  Cic.  etc. 
(ex.  ;   qaod    [jus    civile]    neqae 
in(!ecti  gratiâ,  neque  per(ringi 
potentia  potest.  Cic.  [Cax.  20, 
73J);  reûecti,  pass.  Cic.  (voy. 
ci-dessus);    succidére,     intr. 
Sen.  (ex.:  mens  sacridit.  Sen.); 
labâre,   intr.  Liv.    (e\.  :  post- 
qaam  labantem  ana  parte  vi- 
det  aciem.  Liv.);  nutàre,  intr. 
Tac.  (ex.  ;    nu(ans    acies.   Tac. 
[hist.   m,    18]);   succumbêre 
{•■  plier  sous  le  poids,  se  laisser 
abattre  »),  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
succoMBEic.   Sans  — ,  voy.   i\i- 
olei;r,    nicoLREUsEMENT.    Faire 
—,  c.-à-d.  fléchir.T  (T.gramm.) 
Se  — ,  c.-à-d.  se  décliner,  voy. 

DÉCLINER. 

fléchissement,  s.  m.  Action  de 
fléchir.  Flexio,  onis,  f.  Cic.  Jn- 
fe.rio,  onis,  f.  Cic.  Incarvatio, 
onis,  f.  Plin. 

flegmasie.  Voy.  phleoma?ie. 

flegmatique,  adj.  (Médec.)  Qui 
a  en  abondance  la  lymphe  (dite 
autrefois  fl^igme).  Phlegmalicas . 
a,  um,  adj.  7'/i. -/Vise.  1  (P.  ext.) 
Qui  a  un  caractère  calme,  qui 
se  pobbcdo.  Iners,  ertis,  adj.  Cic. 
Lentat,  a,  um,  adj.  Cic. 
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flegmatiquement,  adv.  D'un« 
inanioro  flegmatique.  Lente, 
adv.  Cic. 

flegme  (lat.  post.  phlegma. 
Hall.),  s.  m.  (MéJi'c.)  Ancien 
nom  de  la  lymplie.  l'ituita,  ar, 
f.  Cels.  1  Caractère  de  celui  qui 
est  calme,  qui  as  possède,  l'a- 
tientia.  «r,  (.  Cic.  Sf/nitia,  cr, 
f.  Cic. 

flegmon,    flegmoneux.   Voy. 

PHLEGMON,    PHLEOMONEl'X. 

1.  flétrir,  v.  tr.  Itendre  languis- 
sant, décoloré   (le  feuillage,  le» 
fleurs  d'une  plante,  d'un  arbre 
Decolorare,  tr.  Sen.  Tlaccidam 
(ou    (laccidam)   marcidum    {"ou 
marcidam)  e((icêre.    A.    Flétri, 
^ac'i(/iis,  a,  uni,  adj.  Plin.  (cf. 
(.  (cliam.  IHin).  marcidus.  a, 
um,   adj.   Ov.  Plin.  langaidas, 
a,     um,    adj.    Cic.    Virg.    vie- 
tas,  a,  um,  adj.  Lucr.  litre  flé- 
tri, marcére,  intr.  Mart.  Se  — 
marcescére.     intr.    \'itr.    Plin. 
deflorescêre.    intr.    Cato.    vie- 
srére  ,    intr.    Col.    Commencer 
à  se  — ,   (laccescëre,    intr.  Col. 
\'itr.     marcescëre ,    intr.    \'ilr. 
l'Un.  Voy.    FANER.   L'ige  et   hs 
rides  flétrissent  les  perles,  mcir- 
garit^  sencctà  rugisque  torpcs- 
cunt.  l'Un.  Fig.  —  ses  laurio-r:-, 
mafias   palmas   adeptas  inlto- 
nestâre.    Ov.    ||  (^P.    anal.)   En 
pari,  d'un  fruit.  Vietus,  a.  um, 
adj.  Col.  Roses  à  demi  flétries, 
rosse  vexatx.  Petr.  \\  iP.  anal.) 
Rendre   la  peau  flasque,  déco- 
lorée. Oecoiorâre,  tr.  Cels.  (cf. 
d.   cutem.   Cels.   (laccidam   ou 
(laccidam]    e((icëre.   A.    Flétri, 
decoioratas,  a,  um,  p.  adj.  Cels. 
vietus,  a,  um,  adj.  'Ter.  relor- 
ridas.a,  um.adj.aricius.  a,  um, 
adj.    Cic.   (cf.    exsiccati   attjue 
aridi.  Cic).  Voy.  décharné,  dé- 
colorer,    DESSÉCHER.      jj      Spéc. 
(Chirurgie.)  Se  — (en  pari,  d'un» 
tumeur). Fiaccescérc,  intr.  Cels. 
Voy.  FLASQUE.   Il  (P.  ext.)  Se  — 
(en    pari,    du    teint!,    colorem 
perdére.    Ov.    decolorem    (ieri. 
Cels.  pallêre,  intr.  Voy.  faner. 
Il    P.   ext.    Etoffe   flétrie,    vieta 
vestis.    Lucr.    Voy.    défraîchi. 
1  Fig.  Dépouiller  de  son  éclat. 
De(ormâre,    tr.    Cic.   Turpàre, 
tr.  Liv.  Les  maladies  flétrissent 
la  beauté,  (ormse  dignitas  mor- 
bo  de(lorescit.  Corni(.  Que  l'â- 
me   se   flétrit  en  même   temps 
que    le  corps,   cum  corporibu» 
de(loreecëre  animos.  Liv.  Etre 
flétri  par  la  débauche,  marcére 
luxuriâ.  Liv.  —  la  gloire,  /!o- 
rem  dignitatis  in(ringêre.  Cic 
—  avant  le  temps,  pr:e(lorâre, 
tr.  Liv.    Il   Rendre  languissant, 

VOV.     languissant,    DESSÉCHER. 

2.  flétrir,  v.  tr.  (Arch.)  .Marquer 
d'une  empreinte.  Voy.  emprein- 
te, EMPREINDRE.  ^  (Spéc.)  Mar- 
quer ignom  inieusoment  d'un  fer 
chaud.  Notam  oumaculam  ali- 
cui  ou  (ronti  alicujus  inarêre. 
Cic.  De(ormàre  stigmatum  no- 
tis.  Suet.  Il    (P.  anal.)  Marquer 
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«l'une  t»inpreirilo  hoiitouse.  Voy. 

MARQUER,     STIGMATISER.    1     (FiS  ) 

Fr-i|>pi!i'    (l'igtioiniriio.     .Vodim 
turijitiidinis  ou  in(ami,v   alirui 
ou   vit^  alicajus)  intirrri:.  t'ic. 
Inarére  macalam    gcnti).  lÀv. 
(cf.  mûri  nota  rcnsori.i?  aeveri- 
tatis.    Cic).    iXotûre    {alùiuem 
fiirti  et  capiariirn  pocunuirurn 
nomine),    Cic.    {aU<jtirni    i'jno- 
minià).    Sact.    (cl',     homines 
iijnominià   notatt.  Cic.  a  cen- 
soribus    notatus.    Aur.-\'ict.). 
Dthoncstârtif    tr.    Lit/,    (voy. 
déshonoiieb).   Foedùre,    tr.    ('ic. 
etc.   (cf.  egrcgia  erija  pnpalum 
mérita.    'l'ttc).    On   a   lle:ri    sa 
méinoiro,  notx  mortao  ailjectx 
sant.  Liv.  Flétri,  ignoininiitsas. 
a,  un\,  adj.    Quint.   Tac.   Corn- 
plètemeiit  llétri,  omnilius  notis 
(tarpitadinisj  insiynis.Cic  Ktre 
flétri,     ignominiam    accipëre. 
Cxs.    (voy.    aussi    plus    liaut). 
Laisser    une    mémoire    flétrie, 
ignominiam  nominis  sai  relin- 
(/uëre.  Cic. 

1.  flétrissant,  ante,  adj.  Qui 
flétrit,  qui  rond  llasquo,  lan- 
guissant, décoloré.  Voy.  FLÉTRIR, 

OKCOLOUKR. 

S.  Oétrissant,  ante,  adj.  Qui 
flétrit,  qui  frappe  d'igmimiiiia. 
Ignoniiniosas,  a,  am,  adj.  Cic. 

Voy.    DÉSIIO.NORANT,    IGNOMINIEU.V. 

1.  flétrissure,  s.  f.  (Rare.)  Ac- 
tion par  laquelle  une  plante  se 
flétrit.    Marcor,   oris,  m.   Plin. 

S.  flétrissure,  s.  f.  (Arcli.)  .Mar- 
que isnominieuse  imprimée  à  un 
criminel  avec  un  ter  cliaud. 
Nota,  œ,  f.  Siiet.  Stigma,  ma- 
tis,  n.  Sen.  Qaint.  Voy.  fer. 
1  Atteinte  ignominieuse  portée 
à  l'honnour,  à  la.  réputation  de 
qqn.  Nota,  se.  f.  Cic.  (ex.  : 
omnibus  notis  tarpitadinis  no- 
tatus. Cic.]:  macula,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  nota  ac  macula  tar- 
pitadinis.    Cic.     (voy.      TACHE, 

souillure);  ignomihia.  se,  f. 
Ct'c.  etc.  (ex.  :  ignominiam  ac- 
cipëre. Cœs.  sascipëre.  Cic.  igno- 
miniam alicui  injangâre  ou  in- 
ferre. Liv.  inarére.  Cic.  igno- 
minià  aliqaem  afficëre.  Cic. 
ignominiâ  notàre.  Cic);  labes, 
is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  illa  labes 
atqae  ignominiâ  rei  pablica-. 
Cic.  hœc  est  sœculi  qaœdam  la- 
bes atqae  macula  virtuti  invi- 
dêre.  Cic.  aspergitur  labes  e.v 
indignitate  aliciijas  dignitati 
alicajus.  Cic.  alicui  labem  in- 
ferre. Cic.  au  plur.  hune  ta 
quas  conscientiai  labes  in  ani- 
ma censés  habuisse?  Cic).  Im- 
primer une  — ,  voy.  flétrir. 
Marqué  de  toutes  les  —  du  cri- 
me, omnium  sceleram  notis 
notatissimus.  Cic. 
fleur,  s.  f.  Partie  de  la  plante 
qui  se  développe  pour  produire 
le  fruit.  FIos,  ûoris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  flos  uvse,olii-se,  violas. 
Eccl.  rosœ.  //or.  floram  om- 
nium larietas.  Cic.  flores  co- 
ronasque.   Curt.   flores  ad  mel 


faciendam  itlonei.  Sen.  florem 
mittère.  l'Un,  sepulcram  L.  Ca- 
tilinœ  fliirihas  nrnàre.  ('ic.  flo- 
res  serti   |i)pp.    à  soluti].  Cic. 
totum  itcr  florihus  constcrnëre. 
Curt .    alicui     flores    stcrnëre. 
Curt.]-.  ilosculus,  i,  m.  Cic.  etc. 
ie\.:ficta  omniatanqaam  (los- 
cati  décidant.  Cic.   [olV.   Il,   12, 
li.i]'.  Ftre  en  —,  florére,  intr. 
''ic.    (ex.  :    terra    (loret.    Cic). 
Peindre  des   — ,  flores   picturâ 
imitari.    Plin.  .Marclu!  aux   — , 
foi-am  poram.  A.   employer  le 
langage  dos  — ,  floribits   loqui. 
.^.  fluribus  (ou   corollis)   animi 
sensus  e.vprimëre.  .1.   Fair.î  un 
bouquet    de  —,  flores    nectëre. 
Ov.  —  do  chapiteau,  flos.  Vitr. 
(IV,  1,  I2i.  Pot  do  —,  vas  fictile 
in    quo   flores  seruntur.    Plin. 
(XII.  IC:  .\.VV,  ItiO).  Parterre  de 
—,  floralia  loca.    l'arr.  ^  i  Par 
oxt.l   lifflorescenco.  —  du    vin,  | 
flos  vini.  Cato.  Plin.  Avoir  des 
—,  florére,    intr.   t)v.    (fast.  V,  ' 
270).  Col.  (.\II,  30,   I).   T   (Fig.)  j 
Ce  qui  a  l'éclat,  la  fraiclieur  ou  ,' 
la  fragilitode  la  fleur.  Flos, oris, 
m.  Ov.  Il  (P.  anal.)  Ce  qui  est  sé- 
duisant. Flos,  floris,  m.  Cic. 
etc.  [e\.:  flores  dicendi.  Cic.  [de 
Or.  111 ,  25, 90] .  verboram  senten- 
tiarumqae  flores.  Cic.  florem  et 
colorem  defaisse.   Cic):  flos- 
culus,  i,   m.   Cic.  Quint,  (ex.: 
omnes    undiqne  floscalos  car- 
përe  atqae  delibâre.  Cic.   [.Sest. 
50,1  I9j. /(osouiiorutionis.  Cic). 
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Epanouissement  d'une  cliose 
dans  toute  sa  fraîcheur.  Flos, 
ûoris,  m.  Cic  etc.  (ex.:  flos 
xtatis.Cic  flos  javentutis.  Ter. 
ou  abs.  flos.  Ter.  Plin.  j.  in 
primo  flore  e.vstingui.  Plin.  j.). 
Qui  est  dans  sa  — ,  ûorens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  {es..:  florens  œtas. 
Cic.  [sen.  6,  20].  florentissima 
ejus  erat  êctas.  Liv.  [X.X.X,  12, 
27|.  au  lieu  de  florenti  setate 
esse  on  dit  mieux  florentem 
a'tate  esse.  Cic.  [ep.  II,  13,  1]). 
Il  Fleur  de  l'innocence,  flos, 
IJoris,  m.  Catull.  Saet.  (cf.  flos 
intactus  ou  castas.  Catull.'':.  || 
Fleur  d'une  pèche,  voy.  velou- 
té. Il  La  partie  la  plus  belle, 
la  plus  délicate  d'une  chose. 
Flos,  ûoris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
/!os  farinœ.  Plin.  fig.  flores  re- 
ram  carpëre.  Plin.  optimoram 
civium  vel  flos  vel  robur.  Cic. 
flos  totius  Italia;  ac  robur,  Cic. 
quod  flos,  qaod  roboris  in  Ja- 
ventate  erat,  amiserunt .  Liv. 
flos  nobilitatis  et  Juventatis. 
Cic.  Gallia  est  flos  Italie.  Cic). 
Famil.  La  fleur  dos  pois,  laa- 
tissimi  et  urbanissimi  (l'irji. 
Cic.  T  (Par  ext.)  La  superficie 
d'une  chose.  .\  —  de  terre, 
summo  solo.  Col.  Yeux  à  —  de 
tête,  ocuii  exsilientes.  Sen.  pro- 
mincntes.  Plin.  -Médaille  i  — 
de  coin,  voy.  coin  (p.  J.20,col.l). 
A  —  de  peau,  voy.  superficiel, 
superficiellement. 
2.  fleur,  s.  f.  tFamil.J  Flux  mens- 


truel. (Ne  s'emploie  qu'au  plur.) 
Voy.  Fi.ux,  menstrue.   ||   (P.  axt.) 
Fleur»  blanches   (sorte  de  ma- 
ladie), l'roflavio  alba  femina- 
rum.  l'Un. 
fleuraison  et  floraison,  s.  f. 
Production    lie    la    fl.-ur.    Flos, 
floris,   m.  Col.  Conceplus,  ùs, 
m.  Cic.  Plin.  L'arbre  est  en  —, 
floret  arbor.  Cic.  Etre  en  —,  flo- 
rescëre,   intr.  'ic  florem  ape- 
rire,  pandëre.  Plin.    ||(P.  ext.) 
Moment   où    la    plante    fleurit. 
Flos,   floris,    m.    Cic    C'est   la 
moment  do  la  pleine  — ,  terra 
^    floret.  Cic.  .Avant,  la  —  des  fè- 
I    v^s,  ante  fabas  florentes.  Plin. 
fleurer,    v.  intr.    et    tr.    ||     V, 
j    intr.  i;épandre  une  odeur.  ICe- 
dolêre,  intr.  r'irg.  Voy.  sentir, 
oDËuit.  1  (Arch.)  y.  tr.  Flairer. 
Voy.  ce  mut. 
fleuret,  s.  m.  Sorte  d'épée  san» 
pointa   dont   on  se  sert  à  l'es- 
crime.   Rudis,    is,  m.   Liv.    (cf. 
battuére   [~  faire    un    assaut  .j 
cam  aliquo  rudihas.  .Suei.). 
fleurette,  s.f.  Petite  fleur.  Fios- 
culus,  i,  m.  Cic  ||   Fig.  Propos 
galant.    Dlanditise    amatorise. 
Cic. 
fleurir,  v.  intr.  et  tr.  ||   V.  intr. 
(Au   propr  )   Etre  en  fleur.  F/o- 
rère,  intr.  Cic.  Commencer  à  — , 
florescëre,  intr.  Cic  Fleuri, /!o- 
rens.  entis,  p.   adj.   Cic.  flori- 
dus,    a,    um,    adj.    Cic.    Gazon 
fleuri, /leriiôB  distinctse  floribas. 
Ov.  Etre   —,  florëre.  intr.  Cic. 
Voy.  plus  haut.  ||    Pâques  fleu- 
ries.   Voy.    RAMEAU.    La    saison 
fleurie,  vernum  tempus.  Cic.  *f 
Fig.    Etre   dans  sa   fleur  (dans 
l'éclat,   l.i  fraîcheur  de   la  Jeu- 
nesse). Florére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  œtate  florére.    Cic);  vi- 
gére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  viget 
<etas.    Sali.).   ^  Croître,   s'épa- 
nouir. Efûorescére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  laadibus  ingenii  efflo- 
rescére.    Cic.    tam    efflorescit 
amor.  Cic.   efflorescit  e.v  ami- 
citià  tellus.  Cic).  Barbe  fleurie, 
barba  cana.  Mart.  Etre    frais, 
vermeil,    nitëre,    intr.    Phœd. 
Quint.  Teint  fleuri,  nitor  calis. 
Plin.  Qui  a  un  teint  fleuri,  ro- 
seus,  a.   am,  adj.  Catull.  Voy. 
FRAIS,   VER.MEIL.  ^   Oll'rir  uQ    as- 
pect  riant  et  séduisant.  Voy.  ca- 
resser, CHARMER.  Fleuri,  l'œtas, 
a,  um,  adj.  Cic  Voy.  agréable, 
RIANT.  1  (Fig.)  V.  intr.  Prospé- 
rer, être  en  pleine  vigueur.  Flo- 
rére, intr.  Cic.etc.  {ex.:  florére 
fortunam    gentium     videmus. 
Cic.  res  florentes  ou  florentissi- 
mœ.  Cic.  cum  .•ithenx  florerent. 

Phxdj      voy.    FLORISSANT);      ÛO- 

rescère,  intr. Cic. etc.  {es.:gaa- 
des  quod  patria  nostra  flores- 
cit.  Plin.  j.  adolevit  floraitqae 
arbs.  Tact:  efûorescére,  intr. 
Cic.  (ex.;  e/'^7ore»cat  [lit t. -fleu- 
risse-, c-â-d.  «résulte  comme 
la  fleur  nait  de  la  plante.]  o- 
raiio  ex  reram  cognitione.Cic); 
vigjra,  intr .  Cic .  (ex .  :philosO' 
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plâa  viget.  Cic.  oinifores  liguf- 
rant  Cic.  jaiat  me  qaùd  sfurfia 
vigent.  Plin.  f.)-  Faire  -  (l'a- 
cricuUurcl,   coUre,   ir.   <- ic.    T 
rFamil.)  »".  (r.  Oiner  do  rteurs, 
de   bouquets.    Ornflre  /loriLiw. 
Cic  Fleuri,  (loridas,  a.  um.  adj. 
Cic.  (toribas   vestitas.  Curt.^ 
Fig.   Urner.  Brornâre,  tr.  C  ic. 
Conspersère   (loribus.    <-"^-.>'=l- 
oralio  i/uasi  i-erhopum  poribus 
conspersa.  Cic.\  Fleuri,  /ori- 
dat.  a.  um,   adj.  Ce.  (cf.  flo- 
ridior,  utitadicam,  Demttruis. 
Cic  ttoridias  gênas  fcriptoram. 
Qaint.  [1I..^',1S]).  Coridior  emt 
aliqtuindo  in  declamandoqaam 
in  agendo.  Sen.  rh.  [contr.  \\  , 
pr.  ô]).  Stvle  fleuri,  la^tam  ou 
nitidam  (lentis  orationis,  ver- 
boram.   Cic.  (lorens  orationis 
gênas.  Cic. 
fleurissant,    ante,   adj.    yui 
est  en   fleurs.    Ilorens.    entis. 
p.  adj.  Cic.  rirj.  Voy.    fleur. 
FLEURIR.     Il    (H.  e.U.)     Couvert 
de    fleurs.  Floribas   distinctas 
ou   vestita$.   Cic.   Voy.  fleur, 
FLEURIR.  1  (Fig.)  Arch.   Floris- 
sant. Voy.  ce  mot. 
fleuriste,   s.    m.    et    f.   Ct-lui, 
celle  qui  aime  les    fleurs.  Flo- 
ram  amator    ou    amatri.x.   A. 
i  Celui,  celle  qui    cultiva  spe- 
ci.-ilement    les    (leurs.    Florum 
caitor,    caltrix.    A.     \\     Celui, 
celle  qui  vend  des   fleurs.    Co- 
ronarias,    ii,  m.    Plin.   Coro- 
naria,  se,  f.  Plin. 
fleuron,    s.   m.   Ornement    en 
forme    de    fleur.    Couronne   à 
fleurons,    florea     ou    (loriger-a 
corona.  A.  Fig.  C'est    le    plus 
beau  —  de  sa  couronne,    voy. 
JOTAU,  ORNEMENT.  1  (Arcliitect.) 
Ornement  sculpté  représentant 
une    fleur,    une    feuille.    Flos, 
poris,  m.  Vitr.  1  (Botan.)  Cha- 
cune des  petites  fleurs  dont  la 
réunion  forme  une  fleur   com- 
posée.   Floscalas,    i,   m.    A.    \\ 
Fig.  Propos  galants. Voy.  fleu- 
rette, GALANTERIE. 

fleuve,  s.  m.  Grand  cours 
d'eau  qui  verse  ses  eaux  d.ins 
1.1  mer.  Fiavias,  ii,  m.  Cic. 
Flamen,  inis,  n.  Cér».  Cic. 
Amnis,  is ,  m.  Liv.  Petit 
_,  amnicalas,  i,  m.  Lii/. 
amnis  parvat.  Lit  d'un  — , 
alveas,  i,  m.  Cic.  Les  eaux 
d'un  — ,  aqaa  puminis.  Cses. 
aqaa  flaviatilis.  Col.  Ue  — , 
vov.  FLUviAL.Qui  vit,  se  trouve 
dans    un  ou  sur  le  bord    d'un 

,  (1ut/ia«icus,a,  um,  adj.  V'i(r. 

pdviatilis,  e.  adj.  Col.  \\  (.My- 
ihol.)  Le  — du  Slyx,.s■(l/yla/)a- 
iu«.  Virg.  11  (P.  ext.j  Uiou  qui 
était  considéré  comme  prési- 
dant à  un  fleuve,  l-'lavias,  ii, 
m.  //or.  Une  barbe  de  —  (lon- 
gue), prominens  barba.  Sen. 
barba  promissa.  Nep.  1  Fig. 
(Poét.)  Ce  qui  coule  abondam- 
ment. In  —  de  sang,  pamen 
sangainis.  Lacr.  torrent  tan- 
gainii.    Lacan,    sangais   mul- 
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tas.  Cir.  Voy.  flot,  l'u  vrai  — 
(en  pari,  d'une  personne  qui 
ruisselle  d'eaul,  voy.  rui-*e- 
i.En.  Ui>  —  d'éloquence,  lelut 
pamen  qaoddam  eloqaentia'. 
Cic.  Voy.  FLOT.  Un  —  de  dé- 
lices, voy.  MKIl,  OCÉAN.  Il  Ce 
qui  a  uii  cours  suivi  comino 
un  fleuve.  Le  —  do  la  vin, 
cupsiia  vit.T.  Cic.  Le  —  de 
l'éternité,  res  ab  a-terno  tem- 
pore  pwntet  in  a'ternam.  Cic. 
flexibilité  (lat.  posl.  Pi:vibili- 
tas.  Aag.  Sotin.\  s.  f.  Qualité 
de  ce  qui  est  flexible.  Molli- 
tia,  le,  f.  Cic.  (cf.  m.  ceriicum 
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f   Plin.  (.\V1,    ni.].   Lentitado 
dinis.  f.   lirr.  (Il,  9,  11).  La  — 
des  articulations,  modes  com- 
misfane.  Cic.  Voy.   souplesse. 
Il  P.  anal. La— do  la  cire.  C'epa 
moiiissima.    Cic.  \\    (P.  anal.) 
La  —  de   la  voix,  i-ocis  molli- 
tado.  Cornif.    \\    Fig.   La  -- de 
l'esprit,    varias    animas.  Sali. 
La  —  du    caractère,    (acilitas, 
atis.  f.  Cic.  mu((ipie.v  natura. 
Cic. 
flexible,  adv.    Qui    peut    aisé- 
ment  fléchir.    Flexibilis.    e, 
adj.   Plin.  (ex.:  P-  litis.  Plin.); 
flexilis.     e,    adj.     Sen.    Phn. 
(ex.;  aimas.  Plin.  cervix.Plm. 
collam.  Sen.]]  lentus,a,  um, 
adj.    Vitr.    Col.    (ex.;  l.  sali.x. 
Col.  l.  aimas  et  (ra.vinas.Vitr. 
vimen.  Virg.];  mollis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  m.  jancas.  Virg. 
m.  colla.  Virg.  membra.  Lacr. 
molles    commissarse    et    artas 
digitoram.      Cic);      sequax. 
adj.  Plin. Plin.  /.(ex.:  materia 
seqaacior.    Plin.).  Devenir  —, 
lentescère,    intr.     Col.   Rendre 
—,  mollire,    tr.    Liv.    (cf.    m. 
artas.    Liv.).    Voy.    souple.    \\ 
(P.     anal.)    Voix    —,    pe.ribile 
vocis    genus.  Cic.  vox   tracta- 
bilis.  Qaint.    \\    Fig.    lisprit  —, 
mollis    animas.      Cic.    varias 
animas.    Sali,    versatile   inge- 
niam.  Liv.  Caractère  —,  mal- 
tiplex    natara    ou    ingeniam. 
Cic.  mollis  animas.   Cic.   Voy. 
SOUPLE.    Il   iArch.)  Dont    la  vo- 
lonté   cède.    J-acilis  ,    «,    adj. 
Mollis,  e,  adj.    Cic.    Tractabi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  tr.    virtas. 
Cic.  nihil   est  eo    tractabdtas. 
Cic).  Rendre  —,  pectëre  [ani- 
mam\.  Cic.  Voy.  fléchih. 
flexion,  s.   f.  (T.  didact.)  Mou- 
vement par    lequel    une   chose 
fléchit,  Flexus,   ùs,  m.   Plin. 
(ex.:   nallu    saffrai/inam  \'  d'-s 
jarrels  -]  pexa.  Plin.)  ;  flexio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  lateram.  Cic. 
vocis    ou    modoram.    Cic).    \\ 
Fig.      (Gramm.)     Modification 
qu'éprouve     un     mot    par     le 
changement  de^sog  désinences. 
Flexara,  ;r,   f.    Varr.    (L.L.  X, 
28).    fJeclinatio,    onis,    t.  Cic. 
flexueux,   euse,  adj.    (T.  di- 
dact.)  Qui     presoiile   des  cour- 
bures en  divers  sons.   Voy.   si- 
nuosité. 
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flibuste,  s.  f.  (Arch.)  Piraterie 
des  flibustiers.  Voy.  piraterib. 

flibuster,  v.  intr.  et  tr.  [|  V. 
in(r.  Faire  le  métier  do  flibus- 
tiers. Voy.  pirater.  1  (1-aniil.) 
V.  intr.  F'ilouter.  Voy.  ce  mot. 

flibustier,  s.  m.  Aventurier 
appartiMiunt  à  une  association 
de  pirati<s.  Voy.  pirate.  ||  (P. 
ext.)  Celui  qui  vit  de  rapine. 
i.a(ro,  onis,  m.  Cic. 

flirter,  v.  intr.  En  pari,  de 
personnes  do  sexe  dilVéront, 
échanger  des  paroles  de  coquet- 
terie. Voy.  coquetterie,  cour- 
tiser, galanterie. 

floc   (lat.    poccas),    8.  m.  Voy 

FLOCON. 

flocon,  s.  m.    Petite    touffe  lé 
gère  de  laine,    etc.    Floceas,  i, 
m.  Ccis.  —  do    laine,    lanala, 
,-.•,  f.  Cels,.  (VII,   '27,   au  plur.). 

J(P.  ext.)  Petite  m.isso  peu 
oiise.  Cdcbala,  a-,  f.  Vitr.  —  do 
neige,  nives,  iam,  f .  pi.  Liv.  Vn 
—  de  neige,  glebala  nivis. 
Scrib.  Chutp  des  —  de  neige, 
stiricidiam,  ii,  u.  Cato, 
floconneux,  euse,  adj.  Qui 
est  en  flocons.  Laiiuginosas, 
a,  uni,  adj.  Plin. 
flonflon,      s.    m.      Refrain    de 

chanson.  Voy.  refrain. 
floraison.  Voy.  fleurai-on. 
floral,  aie  (l.i't. /7ora/is[pro/)r«. 
..  do    fleur    "j),     ailj.     iliotan.) 
Qui  appartient  à  la  fleur.  Flo- 
reas,  a.  um,  adj.  A.    Floralis, 
e,  adj.  A.  ^  Jeux  floraux  (con- 
cours littéraire).  Floralia,  iam, 
et  iorani,  n.  pi.  A. 
flore    (lat.    Flora,    déesse    dos 
floursV  s.  f.  (Didact.)  Ensemble 
des    plantes  d'un    pays,    d'une 
région.  Sata  et    arbusta.    Col. 
Herbue,  arum,  f.  pi.  Cic.  La  — 
d'un  pays,    pecaliares    et  ver- 
nacal.v  loci  herbse.  A.   (d'après 
Col.).    |1(,1'.  oxt.l    Livre   conte- 
nant   la    description      do    ces 
plantes.    Liber   in    qao    peca- 
liares et  vernacalse  loci  herbx 
describantar.  A. 
florès,   s.    m.    Faire    florès. 
(Arch.)    Faire    une   manifesta- 
tion   éclatante    do    joie.    Voy.l 
RÉJOUISSANCE.  Il    (De  nos  jours.l 
Avoir    un     succès     d'élégance,! 
de  beauté  ou   do    talent.    Flo-T 
rére    [gratià    et     auc(Opi(a<e)J 
Cic.  1 

florifère,  adj.  (Botan.)  Qu| 
porte  des  fleurs.  Florifer,  ferai 
feram,  adj.  Lacr.  Sen.  T 

florilège,  s.  m.  (T.  didact.! 
Recueil     de     pièces    do     poésiel 

Voy.    ANTHOLOGIE.  I 

florin,  S.  m.  Pièce  do  monnaie 
eu  usage  dans  certains  pays 
étrangers.  Florinas,  i.  m.  A. 

florissant,  ante,  adj.  Qui  pros- 
père, qui  est  en  pleine  vigueur. 
Florens,  entis,  p.  adj.  Cic. 
(ex.:  ietas.  Cic.  Javenta.  Ilor 
civitas.  Cic  forlana.  Cic  gra- 
tià porens.  Cic.  f.  œtate,  opihai 
Cic  homo  florcntissimus.  Cic. 
res    porentet,    porenlissimx. 
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Cie.)  ;  integer,  gra,  grum, 
adj.  Cic.  eic.  (e\.:  i-aictado 
intégra.  Cic).  Dan»  la  pTiocio 
la  plus  —  <lo  la  Grèce,  in  ipso 
flore  Grsecix.  Vie.  Ktre  —,  flo- 
rère,  intr.  Cic.  vigcre,  iiitr. 
Cic.  in  pore  viriam  esse.  Liv. 
cfporescére  [pr.  «êtro  dans  sa 
fleur  •),  intr.  Cic.  Ueveriir  — , 
floreicère,  inlr.  Cic.  Plin.  j. 
(cf.  gaudes.  quod  patria  nostra 
florescit  .  l'Un.  f). 

1.  flpt,  s.  m.  Partie  do  la  sur- 
face de  l'eau  que  lo  vent  et  le 
courant  soulèvent  et  aliaissont 
alternativemiint.  Fluctus,  lis, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  /îuoru  [maris] 
aijui.  Liv.  flacta  operin.  Cic. 
ad  (iactiim  derlamnre.  Cic.  au 
plur.  (ractii  jam  et  noi'issimis 
(Itictihas  altiu.  Plin.  j.  (tactibas 
iactari  [-  être  jeté,  poussé  par 
lesn.-.].CÏc.  [or.  30,  lOT].  (lac- 
tibas  obrai  ou  sabniergi.  Cic. 
flactibus  compleri.  C'.vs.  (lactas 
sedare.  Cic.  fluctus  (rangêre. 
Sen.y,  unda,  as,  f.  Cic.  etc. (ex.: 
maris  anda.  Cic).  \\  (Absol.) 
Au  plar.  Lfs  flots,  c-ct-d.  la 
mer,  fluctus,  uum,  m.  pi.  Cic. 
(ex.:  fluctibus  se  commiltêre. 
Cic.  insnlx  fluet  ihas  cinctx. 
■Cic). Etre  porté,  ballotte  par  les 
{[ols.fluctuâre,  intr. Cic.  fluctaa- 
ri,  dép.  intr.  Z.ii/.  ||  .'lu  sing.  La 
marée  montante,  .^stus,  ùs, 
m.  Cars.  Tac.  (voy.  markeU  || 
(Kig.)  Ce  qui  est  ondoyant.  Flots 
de  cheveux,  fluctuantes  coms'. 
Oeil.  1  Quantité  considérable 
de  liquide  versé  ou  répandu. 
Flumen,  inis,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
fl.  inaniunx  vsrboram.  Cic.  voy. 
RUISSEAU,  torrent)  ;  vis,  f.  Cic 
(ex.  :  profundëre  vim  lacrinia- 
rum.  Cic).  A  —,  effusë,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  effasius  flére 
[u  verser  des  fl.  de  larmes  •]. 
Cart.  effasissimr;  flêre.  Sen.); 
ubertim.  adv.  Sen.  rh.  (ex.  : 
ubertim  flêre.  Sen.  rh.).  Votre 
sang  coulera  à  —  dans  Enna, 
vestro  sanguine  Enna  inunda- 
bitur.  Liv.  \\  (Par  anal.)  Flot 
de  l'air.  Flactus,  ûs,  m.  Cic. 
Fig.  Un  —  de  lumière,  multa 
la.\\  Cic.  1  (Fig.)  Grande  af- 
fluence.  Unda.  se,  f.  V'irg.  (ex.: 
unda  salutantum.  Virg.  mot 
poét.  voy.  FOULE,  affluence). 
■*!  Etat  de  ce  qui  flotte.  Mettre 
un  navire  à  —,  navem  dedu- 
cëre.  Cic.  Remettre  à  —  un  na- 
vire échoué,  scopulo  navem  de- 
tradëre.  Virg.  ^Iett^6  du  bois  à 
— ,  ligna  secundo  flamine  de- 
mittêre.  Plin.  Fig.  Remettre 
qqn  à  — ,  aliguem  restituére. 
Plaat.  Cic. 

2.  flot,  s.  m.  Voy.  ploc. 
flottage,    s.  m.  Transport   par 

eau  de  bois  qu'on  abandonne 
au  courant.  Ligna  secundo  flu- 
minedeniissci..-i.  d'aprèsP/in.). 
flottant,  ante.  adj.  Qui  flotte. 
Fluctuans.antis,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  quadrirenxem  in  salo 
fluctuantem    reliijuerat.    Cic.)  ; 
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Ouitans,  antis,  p. adj. Cic. etc. 

{ex.:  navis  fluitans.  Cic).  Voy. 
FLOTTER.  Char  — ,  carras  sus- 
pcnsus  {in  aqua).  Cic.  Ile  — , 
natans  insuta.  Cic.  Certaines 
îles  sont  toujours  — ,  quayiam 
insulse  semper  fluctuant.  Plin. 
Uélos  longtemps  flottante,  [)e- 
los  diu  fluctuata.  Plin.  ^  (Par 
anal.  jQui  est  ondoyan  t. Fiuens, 
entis.  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ves- 
tis.  i^v.  crinis.  Virg.);  fluc- 
tuons, antis.  p.  adj.  Oeil,  (ex.: 
coniœ  ceriicunx  fluctuantes. 
Gell.);  fluitans,  antis.  p.  adj. 
Lucr.  Tac.  (ex.  :  vestis.  Tac. 
vêla  fluitantia.  Plin.j.);  ûui- 
dus,  a.  um,  a<lj.  Justin,  (ex.: 
p.  vestis.  Justin.);  fluxus,  a, 
um,  adj.  Z.acr.  7'ac.  (ex.:  crines. 
'Tac).  Voy.  épars,  lâche.  ^  (P. 
ext.)  Qui  est  porté  de  côté  et 
d'autre.  Fluctuans,  p.  adj. 
Liv.  (ex.  :  fl.  acies.  Liv.  f. 
labansijae  miles.  Tac).  \\  (P. 
anal.i  Fig.  La  valeur  du  de- 
nier était  — ,  juctabatur  nuni- 
mas.  Cic  ||  Fig.  Qui  va  d'une 
pensée,  d'un  sentiment,  d'un 
projet  à  un  autre,  sans  s'ar- 
rêter à  aucun.  Fluctuans, 
antis,  p.  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
sententia.  Cic.)  ;  inconstans, 
antis,  adj.  Cic  etc.  (voy.  chan- 
geant, MOBILE,  INCONSTANT,  CA- 
PRICIEUX); suspensus.  a,  um. 
p.  adj.  Cic.  Liv.  (voy.  incertain, 
perplexe):  vagus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  errans  et  vaga 
sententia.  Cic). 

1.  flotte,  s.  f.  Troupe,  réunion 
de  personnes  ou  d'objets  de 
même  nature  (arch.).  Voy.  trou- 
pe, RÉUNION.  Il  (Famil.)  De  nos 
^ours.  Multitude.  Voy.  ce  mot. 
ï  (Spéc.)  Réunion  plus  ou  moins 
importante  de  vaisseaux  de 
guerre  ou  de  navires  mar- 
chands. Classis,  is,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  classem  ornàre  [-  équi- 
per-]. Cic.  classem  comparù- 
re.  Cic.  classem.  facëre.  Cses. 
classem  xdiflcàre.  Cic.  classe 
minore  navigâre.  Sali.  (r. 
classem  appellêre  ad  Delam. 
Cic.  classe  proficisci.  Nep.  clas- 
se pugnâre.  Liv.  classe  felicis- 
sinie  geruntur  res .  Liv.}.  \\  (Par 
ext.)  L'ensemble  de  la  marine 
militaire  d'une  nation.  Copix 
navales.  Liv.  Naves,  ium,  f.  pi. 
Cic.  Liv.  Classis,  is,  f.  Liv.  Tac. 
Officier  de  la  — ,  centurio  na- 
valis.  Liv.  Matelot  de  la  — ,  so- 
das navalis.  Cic.  Les  matelots 
de  la  — ,  classiarii,  orum,  m. 
pi.  C^es. 

2.  flotte,  s.  f.  Voy.  BOUÉE. 
flottement,  s.  m.  ( Arch.)  Action 

de  flotter.  Voy.  flottage  et 
FLOTTER.  1  (P.  ext.)  Mouvoment 
que  fait  en  marchant  le  front 
d'une  colonne  dont  les  rangs 
cessent  d'être  alignés.  Vacilla- 
tio.  onis,  f.  Saet.  Mutatio,  onis, 
f.  Plin. 
flotter,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Etre  porté  au  gré  du  flot.  Fluc- 
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tuâre.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  700- 
drireinem  in  salo  fluctuantem 
reliquerat.  Cic.  [Vorr.  II,  0, 1-15, 
91));  fluctuàrl,  dép.  intr.  lAv. 
Sen.  Plin.  (ox.  :  lapidem  inte~ 
grum  fluctiuiri,  comminutum, 
mergi.  Plin.);  fluitâre,  intr. 
Cic.  (ex.:  nuiis  puitans  in  alto 
tempestatibus.  Cic  |Sost.  2U, 
U6\.  arma  fluit'ibant  in  l'iberi. 
Liv.);  innâre,  intr.  Cic.  (ex.: 
partim  submersse,  partira  flai- 
tantes  et  innintes  belaa'.  Cic. 
\S.D.  11,  3'J,  luO].  innare  aquse 
[in  aqua].  Liv.  [X.\I,  26,  9i); 
natàre,  intr.  Cic.  (en  pari,  d'é- 
paves :  Cic  d'une  île  :  Cic)  ; 
innatàre.  intr.  Plin.  /.  (ex.  : 
innatant  insui-e.  Plin.  J.);  jac- 
tari,  pass.  Cil'.  Virg.  (ex.:  jac- 
tari  tempestate  [•  flotter  au  gré 
de  la  tempête  •].  Cic);  susti- 
neri,  pass.  Sen.  (ex.:  sustineri 
aquà  [-  fl.  sur  l'eau  »].  Sen.).  \\ 
(Par  anal.)  Ondoyer  au  gré  du 
vent,  etc.  Voy.  ondoyer.  ^  (Par 
ext.)  Etre  porté  de  côté  et  d'autre 
(pr.  et  fig).  Fluctuâre,  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  fl.  in  suo  décréta, 
sicut  in  ceteris  rébus.  Cic.  [Ac. 
pr.  Il,  9,  89).  abs.  fluctuâre.  Cic. 
[Rose.  An).  "2(3,  72].  acies  Puc- 
tuans.  Liv.  Curt.  p.  inter  varia 
consilia.  Sen.);  fluctuàri,  dép. 
intr. Lif.  etc.  (ex.:  p.  animo. Liv. 
fluctuante  rege  inter  spem  me- 
tunique  rei  conanda^.  Liv.  puc- 
tuatus  animo  est,  atrius...  ou 
utrum...  an...  Liv.  [.X.MII,  33, 
3;  X.V.XII,  13,  .'ip;  fluitâre,  intr. 
Plin.  J.  Tac.  (ox.  :  ancoraram 
{unes  paitabant.  Tac);  natàre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ta  miln  na- 
tàre visas  es.  ('ic  mutatio  vo- 
lantatis  indicat  animunx  na- 
ture. Sen.);  pendére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  animis  spe  et  meta 
pendentibas.  Liv.  pendére  ani- 
mi  [géa.].  Plaat.  Ter.  Cic.  Liv. 
ou  animo  [abi.].  Cic.  fr.  ou 
animis  (en  pari,  de  plus.].  Cic. 
Liv.)  1  V.  tr.  Flotter  du  bois. 
Ligna  pamine  secundo  demit- 
têre.  A.  Bois  flotté,  ligna  se- 
cundo pamine  demissa  ou  de- 
lata.  A. 

flotteur,  s.  m.  Corps  léger  qu'on 
fait  flotter  à  la  surface  d'un 
cours  d'eau.  Voy.  bouée. 

flottille,  s.  f.  Flotte  de  petits 
bâtiments.  Classicula,  se,  t.  Cic. 
Parva  classis.  Liv. 

flou,  floue,  adj.  (Arch.)  Mince, 
fluet.  Voy.  C'îS  mots.  1  (P.  ext.) 
De  nos  jours.  (T.  d'art.)  Dont 
les  contours,  les  surfaces  ont  un 
caractère  adouci.  Mollis,  e,  adj. 
Cic.  Voy.  MOELLBux.  Il  Adv. 
Molliter.  Cic.  ||  Substantivt.  Le 
—  (d'une  peinture,  d'un  carac- 
tère, etc.),  moZiifia,  œ,  f.  et  moi(»- 
ties,ei,S.  Cic.icL  naturée.Cic). 

flouer,  V.  tr.  (Famil.)  Voler  qqn 
en  l'attrapant.  Voy.  duper,  es- 

CROQUÏR. 

flouerie,  s.  f.  (Famil.)  Acte  par 
lequel  on  floue  (qqu).  Voy.  du- 
perie, ESCROQUERIE, 
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flouet.  ette.  »dj.  Yoy.  fluet. 
flouevir.  euse,  ».  m-  et  f.  Colui, 

ivllo    ijui    floue.    Voy.    Escnoc, 

FI  LOI- . 

fluctuant,  onte  (lat.  flaclaans, 
flottant  .  adj.  (Chirurgie.)  Qui 
ie  depl.u-e  par  uu  mouvement 
alternat  if.  Tumeur  — ,  humor 
circtimllM-ns.  A.  (d'après  Cels.  . 

flnctuation.  s,  l.  Mouvement 
do  ce  qui  passe  par  des  al- 
ternalives  opposées,  Flactaatio, 
i-inis.  f,  Liv.  cf.  animorum. 
Lii-.).   Titubatio.  onis,    f.   fie. 

VOV.      HÉSITATION,      INCERTITUDE, 

IRREJOLCTION,  j|  Fluctuatioiis  des 
prix  du  cours  du  blé.  larieta- 
tes  annonse.  Lii:  •  iChirurgie,) 
Mobilité  et  déplacement  alter- 
natif d'un  liquide  reuformé 
dans  une  tumeur.  On  sent,  à  la 
pression  du  doigt,  une  — .  ''tj- 
mor,  si  premitur,  circamfluit. 
I  eh. 
fluctueux,  euse,  adj.  (Arch.) 
Acité  par  des  mouvements  con- 
traires, Flactansas,  a,  uni,  adj. 
P'.aat.  Il  (Fig,)  Un  esprit  fluc- 
tueux, Voy,  O-OTTAST,  IBRÉfOLi;. 

flner  '  lat.  (laêre,  couler'.  V. 
intr.  (Medec.)  Epancher  de  l'hu- 
meur. Voy.  COLLER,  ÉC0L1.ER, 
ÉPANCHER. 

Quet,  ette,  adj.  En  pari,  du 
corps  ou  d'une  partie  du  corps, 
très  mince.  Gracillimus,  a.  am, 
adj.  Cic.  Exilis,  c,  f,  Cic.  Saet. 
Tenaissimus,  a,  am,  adj.  Cic. 
.ittenaatas,  a,  am,  p,  adj,  Cic. 

Queux  (lat.  paor  [•■  écoule- 
ment •  ].  Cels.),  s.  f.  Arch.  (T. 
scientif.).  Au  plur.    Menstrues. 

VoV.    2.    FLEI-B,   MENSTRtE. 

fluide,  adj,  et  s,  m,  {|  (Dans 
le  langage  ordinaire,!  Adj.  Qui 
coule. "/'Vuens,  entit.  p,  adj.  Cic. 
f'iaidas,  a,  am,  adj,  Virg.  Li- 
</utdtts,  a,  um,  adj,  Vinj.  IHin. 
Humidas,  a,  um,  adj.  Virg.  Etre 
— ,  paére,  intr,  tic.  Ut,ui:re, 
intr.  Cels.  Devenir — .  iiçaescê- 
re,  intr.  Cels.  Rendre — ,  liqae- 
(acére,  tr.  Lucr,  ]1  Fig,  Qui  est 
coulant,  limpide,  Profitiens , 
entis.  p.  adj.  Cic.  \cî.  gênas 
orationis  {asam  ac  pro/îuens. 

Cic),     Voy.     COULANT,     LIMPIDE. 

Substantivt.  Le  —  (opposé  à  ce 
qui  esc  permanent),  res  flaxœ 
et  mobiles.  Sali.  Voy,  éphé- 
mère, PA'^ACER,  T  Dun5  le  lan- 
gage scientilique  (par  opposi- 
tion à  solide).  Ad/.  Dont  les 
molécules  cèdent  au  plus  léger 
efTort.  Flaxas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Meabilis,  e,  adj,  l'Un.  (cf.  aer. 
l'Un.).  L'air  qui  est  — ,  aer  <yai 
manat.Cic.^S.  m. Corps  fluide 
(liquide  ou  gaz).  Liyaidam,  i, 
n.  Lacr.  Le»  — ,  gax  natarà 
(laant  alqae  manant.  Cic.  \\ 
Nom  donné  à  la  cause  impal- 
pable de  certains  phénomènes, 

VoV,    ÉMANATION. 

fluidité,  s.  f.  Caractère  do  ce 
qui  est  fluide.  Dans  le  langage 
ordinaire,  Liqaor,orit,  m. Lacr. 
Varr.  {,c(.  l.  aqaae.  Lacr.).  Don- 
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[part.  or.  «3,  81)).  T  (Médec.)' 
Ecoulement  d'un  des  liquides 
do  l'écoiiomie  aitimale,  Flu~ 
XUS,  ÛS.  m.  /'/in  (ex,:  /I,  [•■  fl. 
de  sang  •]  jraiiJapum,  Plin. 
[I.V,  79]):  ûuctio,  onis,  f.  Plin. 
(voy.  ÉcoiLFMENT).  —  di"  ventpe,. 
dejectio,  onis,  f.  ^'t•n,  destilla- 
tio  ventris.  Plin.  (laor  ventris. 
Cels  (IV,  llil  ou  aiis.  flaor,  oris, 
m.  Cels.  (111,  0  extr,),  pro(ln- 
vianx  alvi.  Col.  ou  abs,  proflu- 
l'inni,  Cels.  profasio  i-entris. 
T  (Par  ext.)  Spéc.  Marée  mon- 
tante (opp.  à  loflu.x).  ..t^stus, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex,:  œs(u»  uc- 
cedens  ou  intamescens.  Plin. 
sestas  maritimi  matao  acceden- 
tes  et  recedentes.  Cic.  [N,  U. 
II,  53,  132],  xstus  ex  alto  se  in- 
citât. Cses.  [B.  G.  III,  12]).  Lo 
—  et  le  reflux,  cursus  maris 
alterni  et  recarsas.    Hcn.  Voy. 

MARÉE.  Il  (Fig.)  Voy.  FLUCTUA- 
TION. 

fluxion  (lat.  post.  (laxio  ["écou- 
lement •  ].  Isid.),  s,  f.  (Médec.) 
Afflux  de  sang  ou  d'autres  li- 
qu(des  dans  certains  tissus,  etc. 
7  umor,  oris,  m.  Cic.  etc,  (cf.  t. 
ocaloram  [-  fl.  sur  les  yeux  •]. 
Cic).  —  sur  les  yeux,  lippi- 
tado,  inis,  f,  Cic.  —  do  poitrino, 

voy,    PLEURÉSIE,     PNEUMONIE, 

foc,  s,  m.  Voile  triangulaire  de 
l'avant.  Voy,  voile. 

focal,  aie,  adj.  et  s.  f,  (Géom,) 
Relatif  aux  fuyors  d'une  ellipse, 
d'une  hyperbole,  Focarias,  a, 
am,  adj,'  A.  I|  S,  (.  La  focale 
(sorte  de  courbe),  Focus,  i,  m.  A. 

foetus  (lat,  [œtas,  mieux  (etus\ 
S,  m.  (Physiol.)  Chez  les  ani- 
maux vivipares,  lo  produit  de 
la  conception,  lorsqu'il  com- 
mence à  su  former.  Fêtas,  lis, 
m,  Cels.  Parlas,  ûs,  m.  Tac. 
(cf.  f.  emortaus.  Plin.).  Concep- 
tus,  ûs,  m,  PUn. 

III.     i    lui,.?     j^i  tfaaivi  w—        .      .  !.  .  ]  ,  j 

sifflet.  Voy,  SIFFLET.    fo>.  s    f.    Assurance  donnée  de 


FLU 

ner  de  U  —  à,..,  liquefacère, 
tr.  Virg.  Fig.  La  —  du  style, 
oratio  para,  liquida.  Cic.  Voy, 
LIMPIDITÉ.  1  (Itans  le  langage 
scieiiti6i{ue.)  Liqaor,  oris,  m. 
Z,iicr,  Liquidum,  i,  n,  Z.UCP, 
1,  flûte,  s,  f.  Instrument  à  vent 
perce  de  trous.  Tibia,  ee,  t. 
l'urr.  Cic.  etc.  ,ox.;  t.  dextra-, 
sinistrse  [•  dessus  de  fl.,  basse 
de  fl,  ■•].  l'arr,  pares  ['  deux  fl. 
lie  mi-me  ton  -J.  Vurr.  tibia  ou 
tibiis  canère.  Cm.  tibiam  inflâre. 
Cic.  tibiis  cantâre  ['  jouer  de 
la  double  fl,  •),  Xep.  tibix  can- 
tas.  Cic):  Sstula,  se,  f,  Cic 
(ex,  :  ebiirneoia,  Cic).  De  — , 
tibiciiij,  e,  adj,  Plin.  Joueur 
de  — ,  tibicen,  finis,  m.  Cic 
.loueuse  de  — ,  tibicina,  a',  f, 
Plaut.  Hor.  Etre  un  bon.  un 
excellent  joueur  de  — ,8cienter 
cantàre  tibia  ou  tibiis.  Cic.  Un 
joueur  de  —  ctlobre,  claras  in 
arte  tibiarum.  Qaint.  Chanteur 
accompagné  par  la — ,  autœdas, 
i,  m,  tic.  L'art  de  jouer  de  la 
— ,  fibiciniuni,  ii,  ii,  Cic,  Habi- 
tude do  la  — ,  tihiaram  tracta- 
tio.  Cic.  Enseigner  l'art  déjouer 
de  la  — ,  tibia  ou  tibiis  canère 
docêre.Cic  Au  son  de  la — ,  ad 
tibicinem.  Plaat.  ad  tibirinis 
modos  (saltâre\.  Liv.  Fabricant 
ou  maichand  de  — ,  tibiarius, 
ii,  m,  Inscr.  \\  —  de  Pan  ins- 
trument des  anciens  fait  de 
roseaux  d'inégales  longueurs), 
Fistula  pastoralis.  Plin.  Ca- 
I  iamuj,  i,  m,  Catall.  Virg.  Aran- 
'  do,  dinis,  f.  Virg.  Ov.  1  (P. 
anal.)  Tige  creuse  de  bois  ou 
de  fer.  Frstala,  a»,  f.  Plin.  Voy. 

TIGE. 

2,  flûte,  s.  f.  (Marine.)  Grand 
navire  de  charge.  Oneraria  no- 
vis,  Liv, 

flûte,  ée.  Voy.  fluter. 

flùteau,  s,  m.  Flûte  grossière- 


ment taite, 
flûter.  v,  intr.  et  tr.  Famil.  V. 
intr.  Jouer  de  la  flCito.  Tibiis 
canère.  Cic  Voy.  flûte.  ||  (P. 
ext.)  Fliité  (en  pari,  de  la  voix), 
moKis  et   delicatas.  Cic     Voy. 

DOUX,  HARMONIEUX.    1     V.    tr.     (P. 

plaisant.)  Boire, Voy.  siffler. 
flûteur,  euse,  s,  m.  et  f,  et 
flûtiste,  s.  m.  et  f.  Personne 
qui  joue  do  U  flûte,  artiste  qui 
joue  de  la  fliite,  Tibicen,  cinis, 
m,  Cic.  Tibicina,   œ,   f.  Plaat. 

Voy.    FLUTE, 

fluvial,  aie  (lat,  poét,  (lavia- 
lis.  \'ir'j.  Ov.).  adj.  iT.didact,) 
Qui  appartient  aux  fleuves,  aux 
rivii-res. /■'iui/iatilis,  e,  adj.  Cic, 

fluTiatile,  adj.  [T.  didact.)  Qui 
vit  aux  bords  des  fleuves,  de» 
rivières.  Voy.  fluvial. 

flux,  s.  m.  Action  de  couler 
Fluxus,  ÙS,  m.  Plin.  Qaint 
Jastin.  (voy.  écoulement).  Fir^ 
—  (de  parolesj,  proîluentia, 
f.    Cic 


tenir    un  engagement,   Fides, 
ei,  f,  Cic  etc.  (ex,;  (idem  !<aam 
obligàre.    Cic.    Çidem    servàre. 
Cic.  (idem  alicai  dare.  Cic  fi~ 
dem  conservàre.  Cic.  pdem,  sol- 
vère.  Ter.  exsolvëre.  Liv.  (al- 
1ère   hosti    datant   pdem.   Cic. 
(idem    (rangère,    violûre.    Cic. 
lœdère.  Cses.  (idem  prodère.  Cic. 
Sali,   (ide,    laeà.   Cic.   (idem   ei 
pablicam  Jassa  senalas    dedi. 
Cic.  interpositCi  (nie  pabiicâ  Ro- 
mam  dacére.Sall.  (idem  pabli' 
cam  postalàre.  Cic  (ide  accep^ 
ta  veneral  in  castra  liomana. 
Liv.  Lasitani  contra  interposi- 
tani,  fidem  inter(ecti.  Cic.  qaocui 
(ides  ess'it  data  Csesarem  (ac- 
turam,  quo"  polliceretur.  Cas», 
(idem  ab  imperatore  de  A(ranii 
vitâ  pétant.  Cset.  [Ii.  C.  I,  71*,. 
3] .  alicai  (idem  (acéré  jure  /u- 
rando.  Cxs.    [U,   G.  IV,  11,  3). 
(ac  (idem  te  nihil  nisi  popali 
utilitatem  et  (rartam  qaserère. 
se,    f.    Cic   etc.     lex,  :    inanis  ,    Cic.  [log.  agr,  2,  8,  22)),  Sans 
qaœdam  pro(launtia    loquendi  i     —,  (allax,  adj.  Cic.  in(idas,  u, 
[opp.    à    oratoria    vis].    Cic.      am,   adj.   Sali.    Sur  la   —  d» 
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qqn,  r.-ci-d.  confiant  «n  la  pa- 
ri)lo  do  (iqn,  voy.  kikk,  con- 
KiKii.  Par  ma  loi,  sur  ma  foi. 
me  dius  Ihlias  (  =  ita  riin 
Uius  Kiilius  jiivHt).  Cli:.  Sali. 
I.iv.  Hen.  r/i.  Quint.  IHin.j.  || 
(Par  ext.)  Fidélité  à  qiiii.  Fi- 
des,  ei,  f.  (.'ic.  «te  (opp.  à  pur- 
ildia,  ex.  :  e-v/vH/j/am  anlu/me 
prùliitatis  et  l'idci.  Cic.  fulenx 
priestâre  [-  ijarder  su  loi  i 
qipi  ■•].  Cic.  fulcm  Ixdére.  Cic. 
C'.rs.  pro  l'ctere  ac  perpétua 
enja  poptdum  R.  Çide.  C:es.  in 
fide  munëre.  Ces.  ■'^agunlini 
fida  incluti.  Sali.).  ||  Fidélité 
à  ce  (|ii>î  commanda  la  cons- 
cionco.  Fides,  ei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  fuies  [opp.  à  mala  fides, 
dulus,  freins].  Plaat.  Cic.  Jet. 
cain  l'ide  de^endire.  Cic.  arjêre 
1*  plaider  do  l»onno  foi  »].  Liv. 
jadicia  de  mala  §.de.  Cic.  com- 
mittëre  se  in  fidem  alicajas 
["  laisS'M-  qqn  sur  sa  bonne  IVii  •■]. 
Ter.  Cic).  {|  Assurance  qui  ré- 
sulte do  l'engagement  pris  par 
qipi.  Fides,'ei,  f.  Ter.  Cic.  etc. 
(ex.:  popali  H.  sei/ui  (idem.  Liv. 
conjwjii  fuies.  l'Un,  conferre 
se  in  lUicajtis  fidem  et  cliente- 
laiyi,  in  alicajas  amicitiam  et 
fdem.  Cic).  1  Croyance  assurée 
en  la  lidélito  de  qqn.  Avoir  — 
en  qqn,  fulem  habëre  alicai. 
Cic.  fidërc  alicai.  Cic.  alicai 
confdère.  Cic.  Voy.  confiance, 
FiEit.  Il  (Parokt.)  Pleinacroyanca 
en  la  véracité  de  qqn.  Fides, 
ei,  f.  Cic.  otc.  (ex.  :  fdem  /la- 
bêre  alicai  [•.  ajouter  f.  aux  p.i- 
roles  do  qqn  ■■].  Cic.  miseria 
maa  lerbis  fidem  (acit.  Sali, 
fide  dignus.  Cic).  Uiyno  do  loi, 
diynas  cai  credatar.  Cic.  futas. 
Cic.  verus.  Cic.  locaples  (auc- 
tor).  Cic.  Il  Pleine  croyanco  on 
la  capacité  de  qqn.  Avoir  foi  en 
qqn,  voy.  confiance,  fieh.  1 
Croyanco  assurée  à  la  vérité  do 
Hqcli.Fides,ei,  f.  Cic.  «te.  (ox.; 
(idem  tribaére  ou  adjangëre 
alicai  rei.  Cic.  [Div.  I,  3,  5; 
II,  55,  113].  fdem  habëre  (a- 
balis.  Cic.  [Rep.  II,  10,  18]. 
aactoritalem  afferre  et  fidem 
alicai  rei.  Cic.  [orat.  3h,  120]. 
alicai  rei  fidem  abrogâre.  Cic. 
[Ac.  pr.  II,  II,  36].  fidem  fa- 
cëre  alicajas  rei.  Cic.  Liv.  lit- 
téral fidem  habent  [-  les  lettres 
font  f.  -].  Cic.  alicajas  rei  fi- 
dem imminaëre.  Cic).  Avoir  — , 
credère.  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
CROIRE,  [être]  persuadé  [de]).  1 
(Spéc.)  Croyance  aux  dogmes 
révélés  de  la  religion.  La  —  en 
Diou,  opinio  Dei.  Cic.  (Tusc.  1, 
13,  30).  La  —  (dos  fidèles),  fides, 
ei,  f.  Eccl.  N'avoir  ni  —  ni 
loi,  jas  ac  fas  omne  delêre. 
Cic.  Sans  —  ni  loi,  contra  jas 
fasijae.  Cic.  Sali.  Faire  protos- 
>ion  publiiiue  de  sa  — ,  voy. 
PROFESSION.  Article  do  — ,  capat 
(loctrinœ  sacrœ.  A.  ||  (Parext.) 
Le  dogme  mémo,  les  croyances 
qui  sont  le  fond  d'une  religion. 
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Doctrina,  œ,  f.  Eccl.  Hetigio, 
onis,  r.  Eccl. 
loie  (lat.  pop.  pdicam  altéra- 
tion du  lat.  ficûtam  [prnprt . 
'■  t'oie  d'oie  engraissé  avec  des 
figues  "]),  s.  m.  Viscère  qui  sé- 
créto  la  bile.  Jecar  (gén. /'eooris 
et  jerinoris),  n.  et  jocur,  joci- 
neris,  n.  ('ic.  Virg.  petit  — , 
jecascalam,  i,  n.  Cic.  L)o  — , 
qui  a  rapport  an  — , /i«/)tttious, 
a,  uni,  adj.  Isid.  hepatarias, 
a,  am,  adj.  l'iaat.  Cels.  Mala- 
die de  — ,  morbus  hepatarias. 
l'iaut.  AfTection  du  — ,  hepati- 
cas  morbas.  Cels.  Ceux  qui 
soutTront  du  — ,  hepatici,  orum, 
m.  pi.  Plin.  (XXVIl,  130).  || 
Arcli.  Des  chaleurs  de  —  (dos 
boutons  au  visage),  voy.  bou- 
ton et  (fig.)  des  accès  do  colère, 
jer.ar,  oris,  n.  Ilor.  Jav.  (cf. 
rabie  jecar  incendente  feran- 
tar.  Juv.).  Il  (Cuisine.)  Foie 
de  coruins  animaux,  employé 
comme  aliment.  —  do  porc,  je- 
car porcinam.  Apic.  Plin.  — 
gras  (foio  d'oie),  yecar  anseri- 
num    ou   anseris.  Plin.   Mart. 

—  d'oio  engraissée  avec  des  fi- 
gues, ficaiam,  i,  n.Apic  Marc- 
Emp.  Petits  — ,  hepatia,  orum, 
n.  pi.  Lacil.  Petr. 

1.  loin,  s.  m.  llorboqu'on  fauche 
et  qu'on  fait  sécher  pour  servir 
de  nourriture  aux  chevaux,  aux 
bestiaux.  Fenum,  i,  n.  Varr. 
Col.  (ex.:  feni  manipulas.  Sen. 
fenani  secâre  ou  demeiëre.  Col. 
fenam  convertëre.  Col.  fenam 
vinclre  [,•  bottoler •].  Coi.),  .ac- 
tion de  coupor  le — .fenisiciam, 
ii,  m.  Varr.  Col.  (usité  seul,  au 
plur.)  Récolte  du  — ,  fenisecia, 
a?,  f.  \'arr.  Tas  de — ,  fenisecta, 
orum,  n.  pi.  Varr.  Grenier  à  — , 
fenile,  is,  n.  Col.  (usité  seul,  au 
plur.).  De  — ,  qui  a  rapport  au 

—  ,feneas,  a,  um,  adj.Cic.fena- 
ria$,a,  um,  adj.Caïo.  l'arr.  Mar- 
chand do  — ■,  fenarias,  ii,  m. 
Inscr.  Loc.  prov.  Il  a  du  —  aux 
cornes  (c'est  un  homme  à  évi- 
ter), fenam  habet  in  corna, 
Hor.  Cherclier  une  aiguille  dans 
une  botte  do  —  (une  personne, 
une  chose,  parmi  beaucoup 
d'autres  avec  lesquelles  elle  se 
confond),  aqaam.  a  pumice  pos- 
talàre.  Plaat.  Etre  béto  à  man- 
ger du  — ,  fenam.  esse.  CatuU. 
ap.  Cic.  [de  or.  Il,  57,  233].  || 
(P.  est.)  Herbe  sur  pied  desti- 
née à  être  fauchée  et  séchée. 
lîerbx,  arum,  t.  pi.  Cic.  Faire 
les  — ,  prata  cœdëre  ou  secâre. 
Plin.  ||Fig.  Famil.  Faire  ses  — 
(taire  des  profits),  voy.  profit. 
1  Gros  — ,  voy.  sainfoin.  —  de 
mer,  voy.  varech.  —  grec,  voy. 
fenugrec.  Il  (P.  anal.)  Nom 
donné  à  des  végétations,  à  des 
filandres  qu'on  rotire  do  cer- 
taines substances  comestibles 
pour  les  manger.  Voy.  FILAMENT, 
filandre. 

2.  foin,  interj.  Marquant  qu'on 
no  fait  aucun  cas   de   qqn,   de 
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qqcli.  ,— de  toi,  malc  sit  tibil 
Com.    —  do   lui,   valcat  !  Cic. 

—  d'une  santé  pareille  !  Apage 
istius  modi  salatcm!  Plaat. 
Voy.   FI. 

1.  foire  (lat.  feria  [proprt. 
'  JHLir  férié  •],  s.  f.  Grand  mar- 
elle qui  se  tient  une  ou  plu- 
sieurs fois  cha(]ue  année  dans 
une  localité,  etc.  Mercatus,  us, 
m.Cio.  etc.(ex.:  m',"rca(usOiyn»- 
piacus.  .lastin.  ahire  cam  pa- 
tvi'.  l'arentum  ad  mercatani'. 
Plaat.  status  in  eosdem  diea 
mercatus.  Tac.  [hist.  III,  30]). 
Champ  de  — ,  forain,  i,  n.  C'ie. 
Plin.  Baraque  de  la  — ,  taber- 
na,  se,  f.  Cic.  Aller  aux  — , 
con\mercia  peragràre .  Plir... 
(.X.X.KVII.  /.5).  Il  Loc.  prov.  Ils 
s'entendent  comme  larrons  ea, 

—  ,    voy.    ENTENDRE.     ||     (P.    OXt.) 

Arch.  Cadeau  qui  se  l'ait  au. 
temps  de  la  foire.  Voy.  cadeau. 

2.  foire  (lat.  foria  [proprt. 
"  maladie  dos  porcs,  dévoie- 
mont  '),s.  f.  Trivial.  Diarrhée. 
Voy.  co  mot.  ||  Fig.  Dèfaillanc» 
causée  par  la  peur.  Voy.  faire 
(p.  87i,,  col.  2). 

foirer,  v.  intr.  (Trivial.)  Eva.- 
cuer  dos  excréments  à  l'étac 
presque  liquide.  Voy.  diarrhée, 
EXCRÉMENT.  !|  Fig.  Ûéfaillir  par 
peur.  Voy.  faire  (p.  87ii,  col.  2). 
Il  P.  anal.  (Marine.)  Se  lâchée. 

Voy.    LACHER. 

fois  (lat.  lices,  alternative,  r»- 
tour  périodique),  s.  f.  Chacun 
des  cas  où  un  fait  a  lieu.  Une 
— ,  semel,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
semel  in  mense,  Cic.  semel  di& 
ou  in  die.  Cic.  s.  anno  ou  i» 
anno.  Cic.  semel  in  vita  risit. 
Cic.  [Fin.  V,  30.  92J.  semel  aat 
bis.  Cic.  non  semel,  sed  bis... 
Cic.  semel  jam.  Cic.  semel  aat 
iteram  [-  une  ou  doux  f.  ■].  Cic. 
[lir.  90,  308].  semel  atqae  ite- 
ram [•  plus  d'une  fois  »].  Cic. 
plus  quam  semei[m.  sens].  Cic. 
[Otr.  III,  15,  61[.  non  semel.  sed 
sœpe.  Cic  non  semel  pati  ali- 
ijuid.  Cic.  semel  aat  non  sœpe 
certe.  Cic).  Une  première  fois, 
semel,  adv.  Cic.  (ex.  :  cum  arf 
iden\  ande  semel  procéda  sant, 
cancta  astra  redierint.  Cic. 
[Rep.  VI,  22,  2i]).  Une  —  pour 
toutes,  semel,  adv.  Cic.  (ex.  : 
at  fandas  semel  indicaretar. 
Cic.  at  semel  dicamus.  l^lin. 
nec  hoc  semel  decretum  erat. 
Qaint.).  Une  seule  — ,  semel, 
adv. Cic.  etc.  (ex.:  semel  consul. 
Cic.  [Tusc.  V,  19,  5J.].  nec  semet 
aadisse  sit  satis.  Qaint.  non. 
plas  qaam  semel.  Cic).  Une  — 
plus  grand,  altero  tanto  ma- 
jor. Cic,  Une  —  autant,  alte- 
ram  tantam.  Cic.  Pour  la  pre- 
mière fois,  primam,  adv.  Cic. 
Pour  la  seconde  — .iterum,  adv. 
Cic  Pour  la  troisième  — ,  ter- 
tianx.  adv.  Cic  Pour  la  secondet 
et  la  troisiènîe  — ,  iteram  atque 
tertium.  Cic.  Encore  une  — , 
etiam  atque  etiam  (p.  insister). 
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Cic.Co  fut  U  première  — que..., 
tam  primunx  facttim  est,  ut... 
Cic.  Pour  la  dernière  — ,  alti- 
mam,  adv.  Liv.  Curt.  (cf.  do- 
mos  suas  ut  ultimum  illud  li- 
deant  periajan (ur.  Lii-.  [1.  Si». 
;ll).  pottremam.  adv.  Ter.  Cic. 
hne  autre  — i  aJiiis,  adv.  Cic. 

alto  tfmporv.  Cic.  Cette ci, 

nunc,  adv.  Cic.  hoc  tempore. 
Cic.  L'un»  et  l'autre  fois  ce  ne 
fut  pas  une  loi  mais  leur  ca- 
price qui  arrêta  l'effasion  du 
fanu,  uiriusgne  claclis  non  If.r, 
verâm  lubido  eoram  (inem  /e- 
cit.  Sali.  (Juj.  31,  71.  Cent  —, 
mille  — ,  c.-à-d.  bien  des  — , 
scjccenties,  adv.  Cic.  \\  (Suivi 
de  la  conj.  •  que  >.>  Toutes  les 
—  que,  cum,  conj.  (avec  l'ind.). 
Cic.  quotiescamque,  conj.  av. 
rind.i.  Cic.  si,  conj.  'av.  l'Ind.}. 
Cic.  Une  —  que,  at  seniel  av. 
l'Ind.).  Cic.  cam  semel  (av. 
l'Ind.).  Cic.  Quand  une  —  l'é- 
loquence eut  pris  la  mer  au 
Pirée  pour  se  transporter  à  l'é- 
tranger, at  semel  eloqaentia  e 
Pirxo  evecta  est.  Cic.  Calidius 
une  fois  désigné  fit  voir...,  Ca- 
lidius  statim  designatas  indi- 
cavit...  Cic.  ||  (Dans  les  récits 
légendaires.)  Une  fois,  c.-ad. 
à  une  certaine  époque.  Ali- 
quando,  adv.  Cic.  Qaondam, 
adv.  Cic.  Il  (Loc.  adv.)  A  la 
— ,  uno  tempore.  Cic.  (cf.  ano 
tempore  maltas  accepi  litte- 
ras.  Cic).  simal,  adv.  Cic.  Liv. 
(cf.  trium  simai  belloram  Vic- 
tor. Liv.  [VI,  i,  I]).  eodem  tem- 
pore. Cic.  (cf.  negant  quidam 
eodem  tempore  tradi  omnîa  et 
percipi  passe.  Cic.].  De  fois  à 
autre,  voy.  parfois,  quelquefois. 
1  Chacun  des  cas  où  uue  quan- 
tité rentre  comme  élément  dans 
un  tout.  Six  —  7  font  i2,  septem 
sexies  maltiplicata  fiant  duo  et 
quadraginta.  Col.  Huit  —  8 
font  6J1,  octo  in  se  maltiplicata 
fiant  quattaor  et  sexaginta. 
Col.  Deux  —  deux,  bis  bini. 
Cic.  Quatre  fois  sept,  quater  sep- 
teni.  Cic. 

foison  (lat.  fasio  [-  action  de 
répandre-]), s. f.  Quantité  d'une 
chose    qui    se    multiplie.    Voy. 

MULTIPLICATION,      PULLULEME.NT. 

Il  (P.  anal.iVoy.  abonda.nce, mul- 
titude,   QUANTITÉ.     Il     Loc.    adv. 

A  —  'en  grande  quantité),  aÇ- 
(atim,  adv.  Cic.  cumulatë,  adv. 
Cic.  Voy.  abondamment.  Avoir 
qqch.  à  — ,  abundùre  ali^ioâ  re. 
Cic.  Voy.  abonder,  regoroer. 
loisonner,  intr.  Se  multiplier 
»bondammcnl.  Voy.  pulluleti. 

Il     (Fig.)    Voy.    PROPAGER.     Il     l\'. 

eit.)  Abonder,  regorger.  Voy. 
te»  mot».  1  (P.  anal.)  Augmen- 
ter de  volume.  Voy.  augmenter, 
accroItre. 

loi.  Voy.  FOU. 

folâtre,  adj.  Qui  badine  folle- 
ment, .lorosas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Lascivus,  a,  am, adj.  Virg.fUn. 
Petalans,   anlis,   p.   adj.   Cic. 
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Gaité,  humeur  — ,  Jascifia,  se, 
t.  Cic.  Etre  — ,  voy.  folathkr. 
Il  Substantivt.  (Rare.)  Un  —, 
Aomo  yocosos.  Cic. 

folâtrement,  adv.  D'une  ma- 
nière folâtre.  l'etaljnt<'r,  adv. 
Cic. 

folâtrer,  v.  intr.  Badiner  fol- 
lement. Lascivire,  intr.  Sen. 
Jocari,  dép.  intr.  Cato.  En 
folàtr.int,  voy.  folatrf.ment. 

folàtrerie.  s.  f.  Uadinerie 
fcUe.  Lascivia,  le,  t.  Cic. 

foliacé,  ée,  adj.  Qui  est  en 
forme  de  feuille.  Foliaceus,  a. 
um,  adj.  l'Un.    (.\I.\,  J.2;    1191. 

folichon,  onne.  adj.  (Famil.) 
Qui  aime  à  folâtrer.  Voy.  fo- 
lâtre. 

folichonner,  v.  intr.  (Famil.) 
Faire  le  folichon.  Voy.  folâ- 
trer. 

folie,  s.  f.  Etat  de  celui  qui  a 
perdu  la  raison.  Insania,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  nomen  insa- 
ni:e  signiftcat  mentis  segrota- 
tionem  et  morbam.  Cic.  [Tusc. 
III,  il.  S;  cf.  .'1,9).  faroremesje 
rati  sunt  [Stoici]  mentis  ad 
omnia  csecitatem,  qaod  cun\ 
majos  esse  videatar  qaam  in- 
sania,  tamen  ejusmodi  est  ut 
(aror  in  saplentenx  cadère  pos- 
sit,  non  possit  insania.  Cic. 
[Tusc.  III,  It,  II].  in  insaniam 
incidêre.  Cic.  atiqaid  ad  insa- 
niam concapiscère.  Cic.)  ;  fu- 
TOT,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
ira  faror  brevis  est.  Ilor.  (ère 
ira  et  concitatio  {arori  sant  si- 
milia.  Quint,  (urore  atqae  a- 
mentià  [>  égarement  d'esprit  •] 
impulsas.  Cœs.  in  farore  esse. 
Cic.  idem  faror  Cretenses  la- 
cerabat.  Liv.);  dementia,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  animi  affec- 
tionem  lamine  mentis  caren- 
tem  nominaverant  [StoiciJ 
amentiam  eandemqae  demen- 
tiam.  Cic.  [Tusc.  III,  5,  lOJ). 
Il  (Spéc.)  T.  de  méd.  Maladie 
mentale.  Voy.  aliénation.  1 
(Par  anal.)  Déraison  complète. 
Dementia,  se,  f.  Cic.  Il  (Spéc.) 
Manie.  Voy.  ce  mot.  ||  Passion 
désordonnée.  FurOT,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (voy.  passion,  dé^ir 
[furieux])  ;  Jnsania,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  insania  vestiam 
[•  folie  du  costume,  luxe  in- 
sensé dans  le  costume  •].  Cic. 
villarum..Cic.cam  res  ad  hanc 
insaniam  venerit.  Liv.).  A  la 
— .  vov.  follement.  Etre  pos- 
sédé de  — ,  insanire.  intr. 
Plaut.  Cic.  (ex.:  «Vis.  ex  amore. 
Plant,  voy.  pouj.  ||  (Par  ext.) 
Acte  de  complète  déraison. 
Insania,  ae.  t.  Cic.  (au  plur., 
ex.:  intanix  popalares.  Cic. 
noli  putùre  tolerabiles  horum 
insanias,  este  nec  unius  modi 
fore.  Cic);  dementia,  se,  f. 
Cic.  (au  plur.  ejas  demenlias 
cave  contemnas.  Cic.  [ad 
Att.  I.\,  9,  U]).  C'est  —  de  dire 
de  pareilles  choses  et  d'y 
croire,  ha:c  et  dicuntar  et  cre- 


FON 

dantur  staltissimè.  Cir.  (N.  D. 
II,  as,  70).  I|  (Spéc.)  Ecart  de 
conduite,  trnitum,  i,  n.  Cic. 
(cf.  adolescentù)^  errata.  Cic] . 
Faire  des  folies  pour  dos  af- 
franchies, insanire  in  liberti- 
nas.  Hor.  1  (Par  ext.)  Acte, 
parole  d'une  gaieté  un  peu 
extravagante.  Voy.  k.xtrava- 
r.ANCE  (p.   t-lJO,  col.    I). 

folié,  ée,  adj.  iBotan.)  Garni 
de  fouilles.  Foliatas,  a,  um, 
adj.  l'Un. 

folio  (lat.  folio,  abl.  de  fo- 
lium.  feuille),  s.  m.  (T.  didact.) 
Feuillet  de  registre,  de  manus- 
crit. Voy.  feuillet. 

foliole  (lat.  foliolum,  petite 
feuille),  s.  f.  (Boian.)  Chacun 
des  fragments  qui  consiiluent 
une  feuille.  Fotiolum,  i,  a. 
Apul.  herb. 

follement,  adv.  D'une  ma- 
nière folle.  Dementer.  adv. 
Cic.  Stultê.  adv.  Cic.  Insar^li 
adv.  IHaut.  Hor.  Aimer  (qqu) 
—  (à  en  devenir  fou),  insa- 
nire ex  alicajas  anxore.  Plaut. 
Il  D'une  manière  complète- 
ment déraisonnable.  Stultê, 
adv.  Cic. 

follet,  ette,  adj.  Qui  dit  ou 
fait  des  petites  folies.  Lascivo- 
lus,  a,  um,  adj.  Lsev.  ap.  Prise. 
Il  (P.  anal.j  Esprit  follet  et 
(substaniivi.)  un  —  (sorte  de 
lutin  familier)  ,  voy.  lutin. 
Substantivt.  Des  — ,  mânes, 
iam,  m.  pi.  A.  Une  follette, 
voy.  espiègle,  diablesse.  1  (P. 
ext.!  Hg.  Qui  voltige  do  côté 
et  d'autre.  Poil  —  (première 
barbe  légère),  lanago,  inis,  f. 
Cato.  Virg.  barbula,  ae,  f.  Cic. 
Feu  —  (flamme  erratique), 
ignis  (atuus.  A. 

folliculaire,  s.  m.  (En  mau- 
vaise part.)  Journaliste  de  bas 
étage.  Voy.  pamphlétaire. 

foUÎcule.s.  m.  (l'hy^iol.)  Petit 
sac  membraneux  situé  dans 
l'épaisseur  d'un  tégument.  Fol- 
liculas,  i.  m.  Ca'(. -.'lur.  Mem- 
branula,  se,  f.  Cels.  \\  {V. 
anal.)  Coex>a.  Voy .  ce  mot.  1 
(Botan.).  Fruit  en  capsule.  Foi- 
licatus,  i,  m.  A.  ||  (Par  ext.) 
Gousse  qui  renferme  la  se- 
mence.   Voy.  GOUSSE. 

fomentation  (lat.  post.  fo- 
mentatio.  Ulp.\,  s.  f.  Action 
de  fomenter.  Fotas,  ûs ,  m. 
Plin.  FomenUim,  i,  n.  Cels.  (cf. 
humi</um.  Cels.  siccam.  Cels.). 

fomenter  (lat.  post.  [omen- 
tàre.  Veg.  Cscl.-Aur.).  v.  tr. 
Soigner  (uno  partie  du  corps) 
en  y  entretenant  un  topique 
chaud.  Foi/êre,  tr.  C«Js.1  (Fig.) 
Entretenir.  Alcre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  controversiam.  C^s.  bel- 
Iam.  Cic.  belli  materiam.  Curt. 
seditiones  civitaliam.  Tac). 
—  la  sédition,  subdére  ignem 
seditioni.  Liv.  Voy.  susciter, 
entretenir. 

foncer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Garnir  d'un  fond.  —   uo   ton- 
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neau,  instruira  ou  êtcrnâre 
fando  doUuiii.  A.  ^  l'oussor 
au  fond.  l'igcri;,  l.'ic.  tr.  Voy. 
ENFONCEii.  Il  P.  ;mal.  Creusiir. 
Voy.  en  mot.  ||  Imu.  —  une 
teinte.  Suturare,  tr.  l'itr.  /'"us- 
cnre,lr.  Plin.  l'oricii,  fatrita.a, 
um,  adj.  Cic.  l'Un.  CouUaT, 
teiiito  foncét),  riAor  satar.  Virrj. 
sataratas.  l'Un.  D'un  rouijo 
foncé,  rabens  e  nU/ro.  Plin, 
D'un  vort  foncé,  {/laaco  pinrjai 
similis.  l'Un.  L)'un  vert  phn 
— .  sfiissias  ou  crassias  ri- 
rens.  Plin.  D'un  bleu  —,  iio- 
iaceus,  o,  «m.  ailj.  /'/in.  D'un 
rouga  — ,  ex  rubro  sahniijer. 
Viirr.  Cels.  Jauna  — ,  lateas. 
l'Un.  D'un  noir  foncé,  niger- 
rirnas,  a,  am,  ailj.  Plin.  î  V. 
intr.  l'airo  une  charjje  à  fond 
sur  q(in,  sur  qqch.  Impetam 
facëre  in  aliquem  ou  in  ali- 
qaid.  Liv.  ^  (Arcli.)  Fournir 
des  fonds,  do  l'argent.  —  à 
r.ippo'ntemi^nt  (  fournir  au\ 
dépenses),  suppeditàre  alicai. 
Plant,  ou  alicai  de  thesauris 
sais.  Cic. 

foncier,  ière,  adj.  Relatif  à 
un  fonds  de  terre  (avec  ou  sans 
luàtimentsK  Ad  (andam  ou 
ad  pr^ediam  pertinens.  A. 
Biens  — ,  fandas,  i,  m.  Cic. 
prœdium,  ii,  n.  Cic.  Propriété 
— ,  ayri,  oram,  m.  pi.  Cic. 
possessiones,  um.  f.  pi.  Cic. 
ager,  ayri,  m.  Cic.  Biens  — 
(sans  y  comprendre  les  bâti- 
ments), res  qacr  solo  conti- 
nentar.  Sen.  Plin.j.  res  soU. 
Jet.  Propriétaire  — ,  dominas, 
i,  m.  Cic.  possL'ssor,  oris,  m. 
Cic.  (cf.  posscssor  aijroram. 
Cic.  et  absol.  possessor.oris,  m. 
Cic.  [oir.  II,  2â,  781.  Impôt  — , 
vecliyal  possessoribas  agroriim 
impositam  ou  sim|il.  vectigal, 
is,  n.  Cic.  solariam,  ii,  n. 
Inscr. 

foncièrement,  ailv.  Dans  le 
fond.  Fanditas,  adv.  Cic.  Pe~ 
nitas,  adv.  Cic.  Reipsa.  Ter. 
Re  vera.  Cic. 

fonction  (lat.post.fanciio  [••exé- 
cution. Capit.  »]),  s.  f.  Emploi 
que  doit  remplir  une  personne 
ou  une  chose,  ||  (En  pari,  de 
pers.)  Munus,  eris.  n.  Cic. 
etc.  {ex.:  omnia  exsequi  rf.gis 
officia  et  manera.  Cic.  mnnere 
fangi.  Cic);  ofScium,  îi,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  oQicium  admi- 
nistràre.  Sen.)  ;  opus,  eris, 
n.  Cic.  etc.  (voy.  tachf);  par- 
tes, ium,  f.  pi.  Cic.  etc.  (voy. 
rôle);  vj'CiS  (génit.),  ace. 
vicera,  etc.  (■•  rôle,  fonction, 
office  "),  f.  Cic.  Sali.  fr.  Liv. 
Tac.  (ex.:  ne  sacra  regioj  vicis 
desererentur.  Liv.  vices  alica- 
jus  explére  [<.  faire  les  f.  de 
qqn  .].  Sen.);  curatio,  onis 
("  direction,  d'où  charge,  fonc- 
tion "),  f.  Cic,  (ex.:  caraiio- 
nem,  et  qaasi  dispensationem 
regiam  suscipère.  Cic.  ne  eis 
tapoteatas  curatiove    mande- 


tar.  Cic.  au  plur.:  hoc  idem 
transféra  in  maglstratus,  ca~ 
rationcs, sacerdotia.  ('ic):  mi- 
nistorium,  ii,  n.  Liv.  (ex.: 
caratio  |  ■  exercice  ■]  minis- 
teriisai.  Liv.  ministerio  fangi. 
Liv.),  Il  (Spéc.)  Fonction  pu- 
blique. Magistratus.  ùs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  magistratum 
petcrc,  dare,  mandàre,  kabcrc. 
l'ic,  obtinëre.  Cœs.  gerërc. 
Cic.  inire.  Cic,  Sali,  ingrcdi. 
Sali,  capcre.  Cic.  accipërc, 
Liv.  magistratam  deponëre 
[•  cesser  ses  f.  ■].  Csrs.  magis- 
trata  abirc  [même  trad.].  Cic. 
in  magistratii  manëre.  Liv. 
magistratam  continaâre.  Liv. 
in  magistrata  esse.  Liv.);  mu- 
nus, eris,  n.  Cic.  etc.  (ex..-  /(i- 
dicandi  manas.  Vcll.  e-rplëre 
sasccptarn  rei  pablicx  manus. 
Cic.  consalare  munus  siistt- 
nëre.  Cic.  sedilicio  manere 
fangi.  Cic.  au  plur.  nxanera 
civilia.  Cic.  Jet.  m,nnera  rei 
pablicse.  Cic.  reqaiescens  a 
rei  pablicx  palckerrimis  ma- 
neribas,  Cic.  honoribus  et  rei 
publics  nianeribas  pcr^anctas 
senex.  Cic);  ofGcium,  ii.  n. 
Ctc.etc.(ex.:  off.  pablicam.  Cic . 
aliquem  in  officio  censoris 
constituëre.  Cic):  respublica., 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  rem  pablicam 
gerêre  [-  remplir  de  hautes 
fonctions  dans  l'Etat  ■].  Cic. 
nallam  rem  pablicam  agëre 
[«  n'exercer  aucune  f.  publi- 
que "].  Liv.  rem  pablicam 
nallâ  ex  parte  attingère  [mémo 
trad.].  (Jic)  ;  dignitas,  atis 
(«  f.  officielle  '},  f.  Cic.  (ex.: 
summas  dignitatis  gradas 
[«-  les  premières  f. ,  les  f.  les 
plus  élevées  '[.Cic.  aliquem  ad 
sam.m.am.  dignitatem  perda- 
cëre.  Cxs.);  bonos.  oris,  m. 
Cic  etc.  (ex.:  honores  capëre. 
Cic  honoribus  defanctas.  Cic, 
sammis  honoribus  functus, 
Nep.  voy.  DiCNrrÉ,  charge 
[publique]).  ^  (En  pari,  des 
chos.).  Action  des  organes. 
Munus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
manere  suo  fangi,  Cic);  ofS- 
cium, ii,  n.  Sen.  (ex.:  in  offi- 
cio  esse  [«  faire  bien  s?5  f.  -j. 
Sen.  officiam  mhibêre  [•.  trou- 
bler '].  Sen.).  Il  Action  d'une 
machine.    Motas,    ùs,    m.  Cic 

Voy  .  ACTION,    MOUVEMENT. 

fonctionnaire,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  exerça  des 
fonctions.  Qui  [quse)  munere 
aliquo  fangitur.  A.  Les  — 
publics,  ii  per  qaos  pablica 
administrantur.  .Sue<.  Les  — 
militaires  et  civils,  imperia  et 
potestates.  Cic.  Les  hauts  — , 
dignitates,  am,  f.  pi.  Cic. 
(or.  2i,  89).  Liv.  {XXU,  AO), 
h).  Quint.  (XI,  1,  67). 

fonctionnement,  s.  m.  Ma- 
nière dont  une  chose  fonc- 
tionne.  Voy.   FONCTIONNER. 

fonctionner,  v.  intr.  (En  pari, 
d'un    organe,    d'un    appareil, 


d'une  machine.)  .'accomplir  ta 
foneiion.  Movëri,  pats.  Cic. 
In  ej^ecta  esse.  Liv.  Le  pied 
fonctionne,  pes  nfficium  facit. 
Ter.  (1  Fig.  Faire  sa  fonction. 
Agëre,  absol.  Cic.  Voy.  fonc- 
tion. 
fond,  s.  m.  Le  lieu  le  plus  bas 
de  ce  qui  est  creux.  Fundus, 
i,  m.  Cic,  etc.  (ex.  :  (.armarii. 
Cic.  ollœ.  Phn.  vas  acato 
fando  et  patulo  are.  Donat. 
doliam  a  (ando  pertusum 
Liv,  par  exl.  f,  maris,  Cart, 
amnis.  Plin.  fig.  largitio  non 
habet  fandam[-  la  prodigalité 
est  un  goullVe  sans  f.  *•].  Cic.)  ; 
solum,  i,  n.  des.  etc.  (ex.  :  s. 
fossse.  Cacs.  stagni.  Col.).  Qui 
est  au  — ,  imus.  a,  um,  adj. 
Ctc.  etc.  (ex.:  a!<  imis  faaci- 
bas  [f  du  fond  de  la  gorge  "]. 
Cic  imam,  mare.  Cic).  Bas 
fond,  voy.  p.  25'i  (col. 3).  Au — , 
pessum  ipr.  •.  en  bas,  dans 
ï'abiino,  au  fonil  «),  adv.  Plaut. 
Sen.  (ex.:  abiit  rete  pessum. 
Plaut.  p.  sidéré.  Sen.  cum 
navi  abiissc  pessum  in  altum. 
P/au(.).  .\ller  au  — ,  tomber  au 
— ,  sidère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.are  ita  profundum  est,  at 
nallx  ancorx  sidant.  Liv.  abi 
cymbx  sidebant  ',•■  touchaient 
le  f.  do  l'eau  ••,  à  la  marée 
basse].  Liv.  f.V.WI,  ^5,  7].  cf. 
7'ac.  [ann.  I,  70].  voy.  [se] 
DÉPOsijR  ;  c.    t.    nautique,  voy. 

ÉCHOUER,       SOMUREIl)  .     Coulor      à 

— ,  voy.  COULER  (p.  510,  col.  2). 
Bas  fond  (endroit  où  il  y  a  peu 
d'eau),  vadum,  i,  n.  Cœs.  Liv. 
(voy.  p.  25.'i,  col.  3).  Il  (Par  ext.) 
Couche  inférieure  d'un  liquide. 
Eau  dont  on  voit  le  — ,  per- 
lacentes  ad  imam  aqax.  Sen. 
Le  fond  du  tonneau,  voy.  lie. 
1  (Fig.)  La  partie  intérieure, 
cachée.  Recessus,  ùs,  m. 
Cic  etc.  (ex.:  grammatica 
plus  habet  in  recessa  qaam 
fronts  promittit.  Quint,  cf. 
habeat  illa  in  dicendo  admi- 
ratio  ac  samma  laus  ambram 
aliquam  et  recessum  [■  un  fond 
d'ombre  «],  qao  magis  id, 
quoderit  illaminatum,  exstâre 
atqae  eminëre  videatur.  Cic. 
[de  Or.  III,  2tî,  101]);  Viscera, 
um  (■■  les  entrailles,  le  co'ur, 
la  fond  "],  n.  pi.  Cic.  etc.  (ex  : 
V.  raasœ.  Cic.  inhieret  in  vis- 
ceribus  [-  au  fond  de  notre 
être  ■•]  malam.  Cic  quse  miki 
in  visceribas  hserent  ['■  au  f. 
de  mon  cœur->].  Cic).  Qui  est 
au — ,  intiaius,  a,  uzn,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  intimo  corde 
['■  au  f.  du  cœur  -].  Cic.  in 
pectas  intimam  perspicëre. 
Sen.  intima  philosophia  ["le 
f.  de  la  phil.  -].  Cic).  Au  — 
et  à  —,  penitus.  adv.  Cie. 
etc.  (e\.:  inclusas  penitas  in 
venis,  Cic.  ea  penitus  animis 
vestris  mandate.  Cic,  penitas 
perspicëre,  Cic.  nosse.  Cic. 
vidëre.  Cic).  A  — ,  altê,  adv. 
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Cic.  etc.  (ax.:  allias  perspi- 
cêre.  Cic.i;  peDitus,  aJv. 
Cic.  »tc.  (cf.  ci-J«ssus).  Ap- 
praudre  k—,  pirjiscère,  tr.Cic. 
etc.  pernoscëre,  tr.  Cic  Savoir, 
coDDaitrj  à  — ,  pernoiUse  ou 
(sync.)  pernossf,  ir.  Cic. 
Traiter  un  sujet  ^  —  ,  rem 
perajëre.  Sen.  qiurstionem 
pertractàre.  Ter.  Lin  cheval 
lancé  à  —  (le  train,  citalissi- 
mas  e<jaus.  Lii-.  Charge  à  — , 
voy.  p.  â"^  (col.  1'.  1  Cil  sur 
quoi  qqch.  s'appuie.  SoluHi, 
i,  n.  /.il'.  Carf.  (ex.:  cliias 
Pablicitxs  ad  solam  e.rustas 
est  ['  de  f.  en  comble  -].  Lit.-. 
[XXX,  56,  5J.  urbem  ad  solam 
diruëre.  Curt.  voy.  sol).  — 
solide,  solidam.  i,  a.  Cic.  Virg. 
Sen.(cl".in  solido  esse.  Sert.  voy. 
TEBR.HS).  Loe.  adv.  De  —  en 
comble,  pessum.  adv.  Plaat.  I 
Sull.  ■e.\.:  pessum  dare  [•  rui- 
ner de  f.  en  oombk'  -].  Plaat. 
Sali.)  ;  funditus,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  f.  monumenta  délire. 
Cic.  f.  templam  destraêre. 
Saet.).  De  —  en  comble    (fi^.), 

voy.       COMPLÈTEMENT,       ENTIÈUE- 

MEXT.  Il  (Par  anal.)  Partie  sur 
laquelle  se  détachent  des  fisu- 
res,  des  ornements,  etc.  Lo  — 
d'un  tableau,  recessas,  û» 
(•  les  arrière-plans  ■  ),  m. 
Cic.  (de  Or.  III,  20.  101).  Spéc. 
Couche  de  — ,  color  qao  sabli- 
nitur  (ou  sablitas  est)  aller 
color.  Plin.  (XXXIII,  90).  H 
(Fig.)  Assurance  établie  sur 
qqnousur  qqch.  FirmaBieD- 
tuxn.  i,  n.  Cic.  (es.:  ftrma- 
mentam  ponêre  in  alir/ao. 
Cic.);  ûducia.  ae,  f.  Liv.  (ex.  : 
minimse  Jiducia;  nianus  [•  trou- 
pe sur  laquelle  on  no  peut 
faire  fond  ■■].  Liv.  voy.  co.n- 
fiasce).  Faire  —  sur...,  voy. 
COMPTER.  Il  Partie  essentielle 
d'une  chose.  Principium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  ivoy.  pniNciPEj  ; 
fundamentum'  i,  n.  Cic. 
voy.  BASE,  fondkment)  ;  câput, 
jtls,  n.  Cic.  (o.\.:  nenx  capat. 
Cic.;;  summa,  se,  f.  Cic.  [ex.: 
samma  judicii.  Cic.  voy.  capi- 
tal, essentiel);  nAtum,  se, 
t.  Cic.  etc.  fox.  :  homo  dif^icil- 
limà  natarû.  Nep.  natarà  op- 
timus  [-  qui  a  un  f.  excel- 
lent-]. Sen.  voy.  Es^enge.  ca- 
ractère, tempéramest).  Faire 
le  —  de,  coBtiDére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  (jaod  rem  continet, 
qaœ  rem,  continent.  Cic.  qaod 
maxime  rem  caasamque  con- 
tinet. Cic.  qaod  liane  locam 
continet,  de  qao  agimus.  Cic. 
videamas  de  summo  bono, 
qaod  continet  philosopUiam.. 
Cic.).  Le  —  d'un  Romain  était 
l'amour  de  sa  liberté  et  de  sa 
patrie,  Romanas  totas  eral  et 
patriae  et  liberlatis  amori  de- 
ditat.  A.  Juger  au  — .  jadicio 
stataêre  de  re.  Cic.  Le  fond 
i.e-a-d.  les  idées)  opp.  à  la 
forma  (c.-d-d.   au  style),   ret. 


Cic.  (cf.  rt-rum  enim  copia 
lerboram  copiant  ijignit :  et,  I 
si  est  honestis  in  rebas  ipsis, 
de  qaibas  dicitur,  e.xsistit  e.t 
re  naturalis  qaidam  splendur 
in  lerbis.  Cic.  [de  Ur.  III.  31. 
ISÔl).  1  Le  lieu  lo  plus  reculé. 
Recessus.  ùs.  m.  ijaint.  (ex.: 
r.  oris  [•  lef.de  la  touche-]. 
Qaint.);  sinus,  lis.  m.  SlUI. 
Plin.  j.  '  (ex.:  in  intimo  sinu. 
Sali.  Plin.  ;.).  Qui  est  au  —, 
qui  forme  le  — ,  intimiis,  a. 
um,  adj.  Cic.  \ft\.:  se  abdidit 
in  intimam  .Macedoniam.  Cic. 
on  dirait  aussi  :  se  penitus  in 
.Macedoniam  abdidit.  Cic] . 
Se  cachoi"  au  —  îles  forêts,  se 
in  densissimas  silvas  abdcre. 
Cees.  Placé  au  — ,  penetralis, 
e,  adj.  Cic.  icf.  abditi  ac  pe- 
netrales  foci.  Cic.  [har.  resp. 
27,  57)).  Voy.    écarté,   recllé. 

fondainental  (lat.  po^t.  fan- 
damentalis.  Hier,  .iag.),  adj. 
(Arch.)  Qui  sert  de  fondement  à 
un  édifice.  Primarias,  a,  un», 
adj.  Vitr,  Valg.  Pierres  — , 
sa.va  qaibas  fandamenta  con- 
tinentur.  Cxa.  Voy.  assise. 
Fig.  Qui  sert  d'appui,  soutien. 
Principiam  et  fandamentam. 
Cic.  1  (Fig.)  Qui  constitue  la 
partis  essentielle.  Idée  — ,  pri- 
ma notio  ou  notitia.  Cic.  prin- 
cipiam, ïi,  n.  Cic.  (Leg.  I,  22, 
5'j  .  Condition  — ,  fandamen- 
tam, i,  n.  Cic.  (cf.  intelligentia 
quasi  (andamentam  scientix. 
Cic.  [Leg.  I,  9,  26]).  Loi  —,  lex 
prima.  Cic.  fandamentam  rei. 
Cic.  (OCF.  III,  28,  101».  Propo- 
sition — ,  id  qao  ratio  n\axi~ 
më  nititar.  Cio.  Voy.  essentiel. 

fondamentalement ,  adv . 
D'une  manière  fondamentale. 
Voy.  essentiellement. 

fondant,  ante,  adj.  Qui  fait 
fondre.  ||  Spéc.  (.Médeo.)  Dis- 
cassorius,  a,  am,  adj.  Phn. 
Ktre  un  — ,  dissolvëre.  Plm. 
1  Qui  fond.  Tabescens,  entis, 
p. adj.  Lacr.  (cf.  t.  cera.  Lacr.). 
l\ibïdas,  a,  am,  adj.  I.iv.  (cf. 
t.  nix.  Liv.).  Il  P.  anal.  (F^n  pari, 
d'un  fruit.)  Dont  la  chair  est 
moelleuse.  .Sucosus,  a,  um,  adj. 
Cels,  (cf.  poma.  Cels.  à  l'ép. 
class.on  disait  saci  plenas.Cic). 
Il  Fig.  Fondant  on  larmes.  Voy. 

FONDRE. 

fondateur,  trice  (lat.  poét. 
fandator.  Vinj.),  s.  m.  et  f. 
Celui,  colle  qui  construit  une 
ville.  Conditor,  oris,  m.  Sait. 
Liv.  Saet.  («x.  :  C-  oppidl.  Sali, 
arbis  liomanœ.  Liv.  c.  noster. 
Liv.);  Creator,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  rr.  Uajaa  arbis.  Cic. 
[I!alb.6, 13]  c'est  le  seul  e.xemple 
a  l'ép.  class.);  parens.  entis, 
m.  Cic.  (ex.  :  Romulas  hajas 
arbis  parens.  Cic).  Fondatrice, 
conditor,  oris,  f.  Tac.  (Germ. 
28,.  Il  f  Fig.!  Celui,  colle  qui  éta- 
lilii,  qui  institue  i|qch .  Con- 
ditor, oris,  m.  Liv.  etc.  (ex.  : 
imperii.    Liv.    colonise.    Inscr. 


Aristoteles  c.  Peripateticai  see- 
ta-.  Col.);  auctor,  oris,  m. 
Cic.  Liv.  (ex.:  (enipii.  Liv.  im- 
perii. Plin.  liomanse  libertatis. 
Liv.  L.  Uratas  prseclaras  aac- 
tor  ixobilitalis  tuse.  Cic);  pa- 
rens. entis.  m.  Cic.  (ex.:  phi- 
losopliix.  Cic);  princeps,  ci- 
pis,  m.  Cic.  (ex.  :  Zcno  prin- 
ceps Stoicoram.  Cic.  L.  Bratas 
princeps  nobilitatis  tux.  Cic. 
inventor  et  princeps  .Stoico- 
riim.  (-'ic).  Les  —  do  la  colonie, 
qui  initio  dedaxerant.  Nep. 
fondation  (lai.^untiafio.  l  itr.), 
s.  (.  .\ction  de  fonder.  Sabi- 
tructio.  onis,  f.  Cic.  Cirs.  Vitr. 
Col.  Plin.  i.  Au  plur.  Fonda- 
tions, fandamenta,  orum,  n. 
pi.  Cic.  Voy.  fondement.  ||  (P. 
ext.)  Ce  sur  quoi  on  fond». 
Fundamentum.  i.  n.  Cic.  etc. 
iex.:  titeaCri  fandamenta  locâ- 
re.  Vitr.];  substructio,  onis, 
f.  Vitr.  (voy.  fonde.ment).  || 
Spéc.  Action  de  construire  une 
ville.  Depuis  la  —  do  Rome, a() 
condita  arbe  Roma.  Liv.  a  pri- 
mordio  Urbis.  Liv.  post  Urbem 
ou  Romam  conditam.  Cic.  Avant 
la  —  de  Rome,  ante  Romam 
conditam.  Cic.  L'année  même 
de  la  —  d'Alexandrie,  ipso  an- 
no  qao  .Ue.Yundria  condita  est. 
V'ell.  L'anniversaire  de  la  — 
d'une  ville,  dies  natalis  arbis. 
Cic.  (Div.  Il,  J.7,  99).  Il  Action 
d'établir,  d'instituer.  Institutio, 
onis,  f.  Cic.  L'anniversaire  de 
la  —  d'une  école,  dics  natalis 
scliolx.  Cic.  (cf.  Div.  II,  h7,  99). 

Voy.  ÉTAnLISSEMENT,lNSTITUTIOf«. 

La  —  d'une  colonie,  dedactio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  fonder,  éta- 
blir. Il  (P.  ext.)  Legs  ou  dona- 
tion pour  l'établissement  d'un 
hôpital,  etc.  Voy.  legs,  dona- 
tion. 
fondement,  s.  m.  M.açonnerie 
servant  d'assise  solido  à  une 
construction.  Fundamentum,. 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  fandamt^nta 
Jacére.  Cic.  a  fandamentis  dis- 
jicére  domam,  arcem.  Nep.  a 
fandamentis  diraère  Pteleam, 
Liv.  fig  jacére  pacis  fanda- 
menta. Cic.  ponêre  [anda- 
mentam  philosoplàx .  Cic.  (an- 
damenta  jacëre  fortanœ  ma- 
gnitadinis.  Cic.)  ;  sedes.  i» 
(■  assiette,  emplacement,  fonde- 
ment -),  f.  C'jc.  (ex.:  sais  scdi- 
bas  convulsa  Roma.  Cic.  [Pis. 
22,  .~»2].  montes  mollri  scde  sua. 
Liv.).  Bâtir  sur  dos  —  solides, 
fundàre,  tr.  Cic.  (seul,  au  fig.: 
accaraté  non  modo  (andata, 
veram  etiam  exstructa  disci- 
plina. Cic.  niliil  veritate  fan- 
datam.  Cic).  1  (Au  fig.)  Dans 
un  ensemble,  l'eléineiit  essen- 
tiel sur  quoi  s'appuie  lo  reste. 
Fundamentum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  fun'lamentam,  aatem  est 
jastitise  fides.  Cic  [Off.  I,  7,  23|. 
meo  judicio  pietas  est  f.  om- 
nium virtatant.  Cic.  (Plane.  12, 
29].  narratio  eêt  reram  explir- 
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<atio  et  f]u,Tftum  iiiumi  scdcs  ac 
faruiamiintiiii^  conslitaendx  fi- 
d-i.  (;ic.  [pari.  orat.  9,  'M].  Iioc 
quasi  (andumentum  rst,  ler- 
oorunx  ustm  et  copia  hono- 
rum.  Cic.  [ilo  (ir.  III,  37,  IM]. 
quod  iyitur  ^iindanwnturn  fia- 
JUS  iiim'sfionis  est,  id  pra-clnrë 
Jactum  vidctis.  Cic.  (N.  1).  I, 
17,  hli].  cam  fandamentum  cs- 
sct  pliilosophi:r  jiositmn  in  ji- 
nihus  tinnoram  et  nKdorurn. 
Cic.  [l)iv.  Il,  I,  2].  memoria 
tenetis,  me  lioc  uti  initio  ac 
fundamento  defensionis.  ('ie. 
(Clu.  lu,  30).  effectari  samas, 
at  populas  H.  paupertatem, 
fandamentum  et  caasam  im- 
perii  sui,  reipùrat.  Sen.  [ep.  87, 
/il]);  initiiim,  ii.  n.  Cic.  etc. 
{ex.  :  j'uris  initium  a  naturà 
ductum  est.  Cir.);  sedes,  is,  f. 
iSic.  (nx.  ;  neqtie  verba  sedem 
habêre  passant^  si  rem  sablra- 
xeris.  Cic.  [de  Or.  III,  5,  13]. 
cf.  Cic.  [part.  orat.  9,  31,  pass. 
cité  plus  haut|);  solum.  i,  n. 
Cic.  (ex.  :  verum  tamen  hoc 
quasi  solani  qaoddam  atqae 
fandamentum  est,  verboram 
usas  et  copia  honoram.  Cic. 
(de  Or.  III,  37,  l.M],  snlam  et 
quasi  fundamentum  oratoris 
videis,  locutionem  emendatam 
et  Latinam.  Cic.  [Br.  7it,  258]); 
stirps,  stirpis,  f.  Cic.  (ex.  : 
st.  virtutis,  j'uris.  Cic).  ||  Ce 
sur  quoi  l'ou  appuie  sou  .iuge- 
mont,  son  appréciation.  Fun- 
damentum,  i,  n.  Cic.  (ex.  ; 
nallam  est  fandamentum  ho- 
rum  criminum.  nuUa  sedes. 
Cic.  [Cacl.  13,30].  quitus  initiis 
ac  fandamentis  hœ  tanta:  lau- 
des e.vcitatsc  sint.  Cic.  [Sest.  S, 
5]);  Srznainentuin,  i.  n.  Cic. 
(ex.:  f.  arcusationis.  Cic);  a.T- 
gumentum,  i,  n.  Plaut.  (ex.: 
qao  argumenta.'  Plaut.  [mil. 
1001]"';  ratio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
{ex.iestaliqua  kuj'usce  rei  ratio. 
Cic.  voy.  rai?on}.  Avec  — ,  jure, 
abl.  adv.  Cic.  merito,  abl.  adv. 
Cic.  Sans  — ,  inaniter,  adv.  Cic. 
sine  causa.  Cic.  temere.  adv. 
Cic.  Qui  est  sans  — .  temere 
ortas  {rumor).  Cic.  injastus  ou 
non  j'astus.  Cic.  (cf.  injasta 
quercla.  Cic.].  fàlsus.  Cic.  (cf. 
f.  suspicio.  Cic).  Voy.  futile, 
VAIN.  Il  Ce  sur  quoi  l'on  appuie 
la  confiance  qu'on  a  en  qqu. 
Voy.  FOND.  1  Siège,  c.-à-d.  anus. 
Anus,  i,  m.  Cic.  Cels.  Posti- 
cam,  i,  n.  Varr. 
fonder,  v.  tr.  Asseoir  (une  cons- 
truction) sur  des  fondements. 
Fundàre.  tr.  Liv.  (rare  en 
prose,  à  remplacer  par  fanda- 
menta  aiicajus  reij'acëre.  Cic). 
Il    Absol.  Poser  les  fondements. 

Voy.    BATIR,    FONDEMENT.  1|    (Fig.) 

Asseoir  sur  dos  fondements  so- 
lides. FuDdàre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
accaratë  non  modo  fundatam, 
verum  etiajn  exstructam  disci- 
plinam  [=  système  ■■].  Cic.  [Fin. 
IV,  1,  1]).  Il  Edifier  en  commen- 
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çant  par  les  fondement»,  être 
le  premier  à  édifier  une  ville). 
Condëre.  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
urticrn  liumiim.  ('ic  oppidum. 
Varr.)  \\  iFis-l.  Kiablir,  insti- 
tuer. Condere.  tr.  (^'ic  etc. 
(ex.  :  colonias.  Vell.  cii-itates  c. 
novas  aut  conservnre  conditas. 
Cic.  c.  imperiam.  Flor.  régna. 
Justin,  c  collryium  ad  id  no- 
viim.  Liv.  c.  noi-am  sectam. 
Plin.);  Statuére,  tr.  fie.  lex.  : 
st.  regnum.  Cic);  instituëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rollegium  fi- 
galorum .  l'Un.  bihliotUecam. 
Plin.)  ;  constituére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  coloniam.  Cic.  [I.-eS. 
agr.  I,  5,  16].  ludos  ilUc  quin- 
quennales. Suet.).  1  (Fig  )  .-Vp- 
puver  sur  qqn,  sur  qqcli.  ce 
quon  se  propose,  etc.  j^onére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  omnem  fpcn\ 
salutis  in  i-irtute.  Ca-s.  in  Pom- 
pejo  omnem  spem  otii.  Cic 
sed  quoniam  tantum  in  ea  arte 
ponitis,  videte,  ne...  Cic.  au 
passif:  in  ejus  liberalitale  posi- 
tum  est...  Cic.  pnsita  in  l'i  po- 
tentia.  Cic);  fundàre,  tr.  Cic. 
(ex.:  nihil  veritate  fundatam. 
Cic);  struëre,  tr.  Liv.  (ex.: 
largitione  periculosas  libertati 
opes  struére.  Liv.  voy.  élever, 
édifier).  Se  — ,  niti,  dép.  intr. 
Cic.  (ex.:  n.  aactoritate,  animo. 
Cxs.);  inniti,  dép.  intr.  (Jic. 
etc.  (voy.  appuyer).  Etre  fondé 
sur,  niti,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  omnis  ratio  dicendi  tri- 
bas  ad  persaadendam  rébus  est 
nixa.Cic);  consiâre,  intr.  Ca»s. 
yep.  (voy.  REPOSER  [sur]);  con- 
sistère,  intr.  Ca?s.  Cic.  vvoy. 
CONSISTER  [en],  reposer  [sur]); 
contineri,  passif.  Cic  (ex.  : 
status  rei  puhlicae  nia.ximè  Ja- 
dicatis  rébus  continetar.  Cic. 
exemplis  continetur  ^Usopi  ge- 
nus.  Phsed.  artis  pars  magna 
continetur  imitatione.  Quint, 
quo  more  ceerimonia  contine- 
tur. Cies.  [B.  G.  VII,  2,  2]).  || 
(.\bsol.)  Etablir  (qqch.)  d'une 
manière  solide,  assurée.  Fir- 
aiàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  assu- 
rer). Fondé,  certus,  a,  um, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  c.  crimen. 
Cic.  argumentum  odii  certius. 
Cic);  verus,  a.  um,  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  fictas,  falsus,  ex.: 
V.  nuntius.  Cic.  timor.  Cic.  res 
verior.  Cic.  causa  verissima. 
Cic);  justus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  causa.  Cic  Ulp.  dig. 
timor  justus.  Uirt.  metus.  Ulp. 
dig.).  Votre  blâme  est  - — ,  bene 
reprehendis.  Cic.  Avoir  un  es- 
poir — ,  rectê  sperâre.  Cic  \\ 
(En  pari,  d'une  pars.)  Etre  fondé 
à  faire  qqch.,  justis  de  causis 
facëre  aliquid.  Cic.  Je  suis  tout 
à  fait  —  à...,  non  sine  gravi 
causa  {facio  aliquid).  Cic  Je 
suis  fondé  à...,  est  [mihij  causa, 
qaam  ob  rem  (ou  cur)...  Cic. 
est  quod  ou  cur  (aliquid  fa- 
ciam).  Cic.  Je  ne  suis  pas  fondé 
à. ..,  non  est  mihi  causa,  cur. . . 
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Cic  non  habco  ou  nihil  habeo, 
quod  ou  cur...  Cic.  Il  serait 
plus  fondé  à  se  réjouir  <|u'à  se 
plaindra,  plus  hahet  i/uod  gau- 
deat  quiim  quod  doleat.  '  ic.  || 
(Spéc.)  Une  personne  fouilée  d.i 
pouvoir.  Qui  mandata  hahet  ali 
aliquo.  Cic.  (Subst.)  Un  fonilè 
de  pouvoir,  procurator,  oris, 
m.  C.ir. 

fonderie,  s.  f.  Usine  où  l'on 
lond,  où  l'on  raffine  les  métaux. 
0[Çicina  fahri  :vrnrii  ou  oflicina 
S'raria.  Plin.  .i'^raria  fabrica. 
Plin.  jEraria,  .•»",  f.  I  arr.  ||  (I'. 
ext.)  LaboT-atoire.  Officina,  ,-r, 
f.  Cir.  ^  Fabrique  d'objets  en 
métal   fondu.  Voy.    plus    haut. 

fondeur,  s.  m.  Celui  qui  fond 
les  métaux.  Fusor,  oris,  m . 
Cod.-.lust.  Excussor,  oris,  m. 
Quint.  Conflator,  oris,  m.  Hier. 
—  en  cuivre,  serarius  faber. 
Plin.  —  d'or,  auricoctor,  oris, 
m.Inscr.  Gloss.  Art  du  — ,  con- 
flatura,  a-,  f.  Vulg.  ||  (P.  ext.) 
Ouvrier  qui  donne  issue  à  la 
fonte,  etc.  Flator,  oris,  m.  Dig. 

fondre,  v.  tr.  et  intr.  ]|  V.  tr. 
Liquéfier  (un  corps  solide)  par 
Faction  de  la  chaleur.  Fun- 
dère,  tr.  Aact.  b.  Afr.  Hor. 
V'itr.  Plin.  Qitint.  (ex.  :  pineis 
optime  lignis  ses  ferramque 
(anditur.  Plin.  [.\.\.\lll,  '.H.;  cf. 
XXXIW,  5;  Ufj  sq.]):  liquâre 
ipr.  "  liquéfier,  fondre  -),  tr. 
Vitr.  Cels.  Col.  Plin.  (ex.:  l.  ses, 
vitrum.  Plin.  pirem.  Col.  li- 
quat^c  nives.  Vitr.  lif/uatus  a- 
deps.  Plin.)  ;  liquefacêre,  tr. 
Cic.  Virg.  Plin.  (ex.:  l.  ceram. 
Plin.  glacies  liquefacta.  Cic. 
legam  sera  liquelacta  [par  la 
foudre].  Cic.  [Cat.  3,  8,  19]); 
coquère  [pr.  <■  traiter  par  le 
feu,  fondre  «).  tr.  Luc  Plin. 
Cod.-Theod.  Serv.  (ex.  :  c.  au- 
ram  cam plumbo. Plin. [XXWli, 
60].  immensis  co.vit  fornacibus 
sera.  Lac  [VI,  h05].  quanto plus 
coqaitur  [auruml,  eo  melius  §.t. 
Serv.  ad  Virg.  [.En.  VI II,  6»]); 
excoguêre,  tr.  Win./,  (ex.:  ima- 
gines excoctse  ffammis.  Plin  J. 
[pan.  52, 5]) ; ûàreipr.--  faire  fon- 
dre le  métal  qui  doit  être  mon- 
nayé '),  tr.  Varr,  Cic  Plin.  (ex.: 
(lare  pecaniam.  Cic  [Sest.  30, 
66].  ses  antiquissimam,  quod 
est  flatum,  pécore  est  notatum. 
Varr.  [R.  R.  II,  1,  9].  (l.  num- 
mum  argenteam.  Varr.  [fr.  5]); 
conûâre  Ipr.  fondre  en  une 
seule  masse,  réunir  et  mêler  par 
la  fusion,  et  par  e.vt.  fondre  "), 
tr.  Varr.  Sen.  Plin.  Quint.  Suet. 
(ex.  :  ses  conflàre  et  temperâre. 
Plin.  c.  argentum.  Jet.  c.  ses  et 
argentanx.  Jet.  argentum  locu- 
lis  integris  conflatur  [■  la  fou» 
dre  fond  l'argent  dans  la  bourse 
qu'elle  laisse  intacte  »].  Sen.). 
Se  — ,  voy.  ci-dessous  ■  fondre  ", 
intr.  Faire  —,  conûâre,  tr. 
SoeC  Varr.  (ex.  :  vasa  aarea. 
Suet.  argenteas  statuas  om,nes. 
Suet.  statua  conflata  a  censori' 
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605  [•  fondus  par  ordrs  d«s  een- 
si^ur*  •].  Plin.  i'ictorioi  aareas 
in  osam  belli.  Qaint.):  remit- 
tére,  tr.  Virg.  (eï.  :  calor  niella 
liqoffarta  remittit.  l'iry.  on  dit 
en  prosa  :  liqaUtam  facère).  || 
(P»r  hyperb.'  Le  cial  su  fond  en 
eau,  magna  vis  imbriiim  ejfixn- 
ditur.  Liv.  Ses  yeux  sa  ion- 
dent  en  eau,  magnanx  vim  la- 
crimarum  profandit.  Cic.  || 
(Fig.)  Attendrir.  Mollira,  tr. 
Cic.  (ei.  ;  m.  animos.  Cii:. 
Sali.    voy.    attendrir)  ;   frSLIS- 

fëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  flkchiri. 
i.P.  ext.l  Fabriquer qqch.  avec 
une  substance  en  fusion.  Fan- 
dëre,  tr.  Plin.  (ex.:  f.  litran. 
Plin.\;  coBOâre,ir.  \'arr.  Cic. 
{ex.:  laterea  [•  lingotj  ^]argen- 
tei    atqixe  aarei  primam  con- 
(lati  atqae  in  serarian  conditi. 
Varr.t.  —    d'un    seul  jet,  voy. 
JET.   1   Dissoudre    dans    un    li- 
quide   (une    substance   solide). 
Voy.  DISSOUDRE.    Il    (Fig.)  Mêler 
une   chose   avec    une    autre  de 
manière  qu'elle   ne    fasse    plus 
qu'un  tout  avec  aile.  Confun- 
dére,    tr.   Cic.    etc.    (ev.  ;    duo 
populi  confasi  in  unum  [-  fon- 
dus en  un  seul  ••].  Liv.  nam  in 
corpas    unum    'onfusi    omnes 
[-  aujourd'iiui  fondus  ensemble 
et  ne  formant  plus  qu'un  seul 
corps  •).  Liv.  cuperem  equidem 
(una  dijudicaraj  utrumqae[-  les 
deux  questions  -],  si  posset  ;  sed 
est   difÇioile    confandére   [■•   de 
les   fondre  -].    Cic.  aliquid   in 
totam   orationem   confandére. 
Cic.  [de  Or.  Il,  79,  3i2].  cibas  in 
venam  confanditar.  Cic.  [N.  D. 
II,  55,  137].;  conûàre,  tr.  Cic. 
(ex.:  boram  consensus  conspi- 
rons et  p^ne  conflatas  [-  l'u- 
nion intima  de    ces  frères,  due 
à    la    fusion    do    leurs    senti- 
ments '].  Cic.  [Lig.  12,  Si],   ut 
ana  e.v  daabas  naturis  conflafa 
videatar.  Cic.  quibus  ex  rebas 
conflatar  et   efficitar  [.   de   la 
fusion  de  ces    éléments  naît  •] 
id  quod  qwerimas    honestum. 
Cic.  rnonstram  tirn  ex  contra- 
riis    diversisqae    inter   se    pa- 
gnantibus  natarse  studiis  cupi- 
ditatihasqae  conflatam   [■■  être 
bizarre,    dans   lequel  semblent 
s'être  fondus  les  instincts  et  les 
passions    les  plus  contraires  et 
les  plus  difficiles  à  concilier  -]. 
Cic).  Se  —,  coire,  intr.   C^s. 
etc.    (ei.:    c.    un'i.    C.rs.   c.    in 
anum.  Liv.  c.  in  corpus  unam. 
Sen.):  coalescëre.  intr.  Sali. 
Liv.  Qaint.  '<i\.:  hi  TTrojani  et 
Aborigènes]   incredibile  memo- 
rata  est  qaam  facile coalwirint. 
Sali,  maltitudo  coalescit  in  po- 
pali    uniixs  corpas.   Liv.    t.   d? 
gramm.  quia  sahjecta  sibi  vo- 
c'dis  in   anum  sontim  coales- 
cêreetconfandi  neqairet. Quint. 
[I,  7,  V,]  .  Il   'T.  d'art.)  Couleurs 
bien    fondues,    transitas    colo- 
ram.  Plin.  .XXXV,  99;  XXXVII, 
21].   cf.   Ov.  [m=t.  VI,  Qii],.   Il 
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Diminuer  uns  chose  jusqu'à  ce 
qu'elle  soit  réduite  à  rien.  At- 
tenuâre,  tr.  C.rs.  i«x.  ;  lejii> 
prtxliis  attenuata.  CVs.  lires 
diatino  morbo  attenaatx.Liv.. 
Sa  — ,  dilabi.  dep.  intr,  Cornif. 
lÀv.  (ex.:  simuf  ne  fortuna  di- 
lapsa  est.  Cornif.  exercitas  di- 
tapsus  est.  Liv.].  ||  ^Spoc.i  Méd. 
Résoudre  (un  engorgement). 
Mitigàre.  ir.  f'iin.  (ex.:  cer- 
l'icum  duritias.  Plin.  voy.  ré- 
soudre). 1  r.  intr.  Se  liquénar 
(par  l'artion  de  la  clialeuri. 
LiqueSeri,  pass.  Cic.  (voy.  plus 
haut ;;co7iiquefieri.pas3.  l'arr. 
(ex.:  colliqacfacta  est  glacies. 
\'arr.);  liquescére.  intr.  Virg. 
Liv.  (ex.  :  liquescit  nûv.  Liv. 
cera.  Virg.):liquari,  pas».  l'Un. 
(voy.  plus  haut  1;  resoi Vj'.pass. 
Or.  (ex.  :  nix  resolvitur.  Ôv.)  ; 
conhari,  pas».  Sen.  (voy.  plu^ 
haut';  discuti,  pass.  Curt.  (o.x.: 
nives  discatiuntar.  Curt.);  ta- 
bescëre.  intr.  Cic.  Sen.  (ex.:  et 
aqaiionibas  reliqaisqiie  frigo- 
ribus  adstrictas  durescit  humor 
et  idem  i'icissin\  mollitur  tepe- 
factus  et  tabescit  colore.  Cic. 
[N.  D.  II,  10,  2GJ.  congestx  sse- 
ruii.?  tabuerant  nives.  Son.  [N. 
Q.  III,  S7,  7]).  Il  (Par  hyparb.) 
Fondre  en  larmes,  co/(ai;rimâre, 
inlv. Plaat.fr.ap.Gell.  {l,ih,3'. 
Ter.  (Andr.  IlOi.  Cic.  iRep.  VI, 
9).  Action  de —  en  larnijs,  col- 
lacrimatio,  onis,  f.  Cic.  (de  Or. 
II,  iâ,  190)).  Il  Sa  dissoudre  dans 
un  liquide.  Tabescére,  intr. 
Cato.  Plin.  (ex.:  cœpit  sal  ta- 
bescire.  Plin.  [X.XXl,  95].  donec 
sal  desinat  tabesccre.  Cato.  [R. 
R.  8S,  1].  Cels.  [VI,  15]);  re- 
solvi,  pass.  Plin.  (voy.  dissou- 
dre) ;  coUiqueSeri,  pass.  Cic. 
(Clu.  72,  17.1;  voy.  dissoudre). 
Il  (Fig.)  Sa  réduira  à  rien.  De- 
coqui,    pass.    Liv.    (ex.  :    purs 

Zaarta  argenti  décoda  erat. 
iv];decoquëre,  intr.Coi.(o\.: 
rcs  ipsa  [-  l'avoir  -1  j'am  do- 
mino decoxit.  Col.  [.XI,  1,  2S]. 
quibas  annis  inertiù  Csesaram 
quasi  consenait  atque  decoxit 
[pop.  liomanus].  Fior.  [proii;m. 
8J);  attenuari,  passif.  Cic. 
etc.  (ex.:  vires,  opes  attenuan- 
tar.  Liv.  attenuatus  amore. 
Ov.).  Il  (Spéc.)  Sa  résoudra  (t. 
méd.).  Voy.  ce  mot.  1  V.  intr. 
(Arch.)  S'alTaisser.  Desîdëre, 
intr.  Cio.  etc.  (ex.:  al  terrœ  de- 
siderint.  Cic.  voy.  s'affaisser); 
corruére,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
s'abattre  s'écrouler,  s'effon- 
drer). Il  (Par  oxt.i  S'abattre  sur 
qqn,  sur  qqch.  Irruére,  intr. 
iJic.  etc.  (ex.:  in  aliiiuem.  Cic. 
in  aciem.  Liv,  voy.  [soi  préci- 
piter); irrumpère.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  in  castra.  Cic.  in  par- 
tem  hostium.  Cxs.)  ;  incurrêre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  confer- 
tisiimos  hostes.  Liv.  in  Roma- 
nes. Liv.  in  Macedoniam.  Liv.); 
invadëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  cas  urbi»  vi  cam  exercitu. 
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Cic.  in  Asiam,  in  hostem.  Cic). 
Fig.  S'abattre  sur.  ingruere, 
intr.  /-il',  jex.:  omnes  in  nos 
cliidcs  ingrnunt.  Liv.). 

fondrière,  s.  f.  rrou  bourbeux 
dans  un  chimin  défoncé  par 
los  pluies,  Ljcuna,  ,v,  f.  Virg. 
X'arr.  Curt.  Vorago,  ginis,  f. 
Liv.  Curt.  (cf.  voragines  laca- 
nxqne  ou  voragines  eluviesquG 
ou  illavics  et  voragines.  Curt.]. 
Elavies,  ei,  f.  Cart.  icf.  elavies 
iter  morabantur.  Curt.).  Z,am<i, 
,•»>,  f.  //or.  ]|  P.  anal.  Trou  formé 
par  l'eau  qui  vient  sourdre  dan-j 
un  sol  sablonneux.  Lacuna,3e,(. 
Varr. 

fonds,  s.  m.  Terre  dont  qqn  est 
propriétaire,  qui  est  cultivé  et 
sur  laquelle  on  bâtit,  .igri  so- 
lam,  et  simpl.  solum,  i,  a. 
Cic.  Ager,  agri,  m.  Cic.  Le  — 
et  le  tréfonds  (la  sol  et  la  sous- 
sol),  sedes  ac  solum.  Cic.  Bien 

—  (immeuble;,  (undus,  i.  m. 
Cic.  prxdiam,  ii,  n.  Cic  ager, 
agri,  m.  Cic.  Las  biens  — ,  pos- 
sessiones,  um,  f.  pi.  Cic.  rea 
soli.  Jet.  res  qux  solo  conti- 
nentur.  Sen.  Plin.j.  Placer  son 
avoir  en  bion  — ,  res  in  solo 
collocâre.  Saet.  Riche  en  bien 
— ,  locuples,  etis,  adj.  Ctc.  — 
dotal,  voy.  dot.  ||  (P.  anal.)  Un 

—  de  commerce,  nejotiam,  ii, 
n.  Cic.  negotium  tabernse.  Jet. 
Avoir  un  —  do  commerce,  ta- 
bernam  exercére.  Vitr.  Jet.  Un 
gros  —  do  commerce,  negotia- 
tio.  onis,  f.  Cic.  Un  patit  —  do 
commerce,  negotiolum,  i,  n. 
Cic.  Il  (Fig.)  Principas  do  qua- 
lités, de  tendances  bonnes  ou 
mauvaisDS.  Materia,  SB,  f.  et 
materies,  ei.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
fac...  fuisse  in  eo...  M.  Catonis 
materiem,  atque  indolem.  Cic. 
[Verr.  II,  3,  t>H,  160].  angeha- 
tur  ferox  Tullia  niUil  materi;f 
in  viro  neque  ad  cupiditatem 
neque  ad  audaciam  esse.  Liv. 
qu.v  materia  et  quanta  ad  ma- 
ximas  res  opportanitas  inesset 
in   animis   kominum.  Cic.].  Le 

—  de  chacun,  quid  quisque  ha- 
beat  sui.  Cic.  proprlum,  ii,  n . 
Cic.  Un  —  do  santé  admirable, 
bona  aa  firma  valetudo.  Cic. 
Voy.  santk.  L'n  riche  — ,  silva 
rerum.  Cic.  copia  reram  u- 
berrima.  Cic.  Un  riche  —  (on 
parlant  dos  dispositions  natu- 
relles), facaltas  ingenii.  Cic. 
Un  homme  qui  a  un  grand  — 
d'instruction,  homo  exquisitâ 
doctrinâ.  Cic.  Un  riche  — 
d'instruction,  do  connaissances, 
copia  et  varietas  doctrinâ'.  Cic. 
Avoir  un  grand  —  de,  abun- 
dâre  aliquâ  re.  Cic.  J'avais  pour 
lui  un  —  inépuisable  do  ten- 
dresse, tantus  fait  amor  at  ex- 
Uaariri  nallà  posset  injuria. 
Cic.  Avoir  un  bon  — ,  bonâ 
indole  prreditum  esse.  Cic.  Ti- 
rer toujours  qqch.  de  son  pro- 
pre — ,promëre  semper  aliquid 
e;c  se.  Cic.  Tirer  qqch.  do  notre 
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propro  —,  qa^dam   ex    nostrâ 
monetà    proferre.    Sen.    ^   (['. 
ext.)   Capital  doiii  qqn  disposa, 
qu  il  appliquo    à  toile  ou   tolla 
chose.  Pecunia,  se,  f.  cic.  etc. 
(eï.  :    pecuniani    Itdbên:,    non 
habêre    [•  être,    n'èire    pas    «n 
f.  '].   Cic.     indiijëre    pccuni.-r. 
Cic.   dissipafio  pecuni.v  puhli- 
ex.  (:ic.  creditam  recipcre  pe- 
canianx  [.  rentrer  dans  sos  f.  .]. 
Quint,    conferre   pecuniam  in 
alitjuid  |.  faire  le*  f.   d'une  cin- 
trepriso  ■•].  i.ii,\  rtrsûre  pecix- 
nias  [•  opcror  des  mouvements 
de   f.  .].  Saet.);   nummi,    o- 
Tum,  m.  pi.  C'iV.  (ox.  :  in  suis 
nummis  versari,  csje  [..être  en 
f.  •].  Cic).  Qui  est  en  —,  bene 
nummcUus.  Cic.  Hor.  —  social, 
voy.  lAPiTAL.  —  de  roulemont, 
/lecunia    seposita    ad    neijotia 
oheunda.  A.  Appel  de  —  ,'voy. 
EMPRUNT.  T   1,0  capital  (|iie  qq'n 
possède  (par  opposition  aux  re- 
venus, aux  intérêts).  Caput,  pi- 
lis,  n.  Cic.  Sors,  sortis,  f.  cic. 
Voy.   CAPITAL.   Entamer  ses  —, 
de  livo  detrahëre  ou  resecârc. 
Cic.  Il  (P.  plaisant.)  Argent  pla-  , 
ce  à    -  perdus,    desperata  pe- 
cania.  Cic. 
fongible    (bas  lat.  fangihilisï, 
adj.  (Droit.)  Qui  se  consomme 
par  l'usage  et  ne  paut  étra  res- 
titué on   nature.  Choses  —,  res  ■ 
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(jun-  fanctionem  recipiunt.Jrt. 
fongosité,  s.  f.  (T.  didact.)  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  spongieux 
comme  le  champignon.  Fan- 
gosa  naturâ.  A.  "l  Produc- 
tion d'e.\croi5sances  spongieuses 
comme  des  champignons.  Fun- 
gus,  I,  m.  Tert. 
iongueux,  euse,  adj.  (Itédec.'i 
Spongieux  comme  un  champi- 
gnon. Fanijosus,  a,  am,  adj. 
Plin. 
fongus  ou  fungus  ,  s.  m. 
(T.  sciontit'.)!  hampignon.  Fan- 
gas.  i,  m.  Cic  Vov.  cha.mpi- 
GNON.  1  P.  anal.  (Mcdec.)  Ex- 
croissance charnue,  spongi.nise 
comme  un    champignon,    ^■oy. 

FONGOSITÉ. 

fontaine  (lat.  post.  fontana. 
Vop.  Grom.  vet.),  s.  f.  Eau 
vive  qui  vient  d'une  source. 
Fons,  fontis,  m.  Cic.  Petite—, 
(onticulus,  i,  m.  Hor.  L'eau 
d'une  —,  aqaa  saliens.  Suet. 
Fontaines,  salientes,  iam,  m. 
pi.  Cic.  Poét.  Dans  le  cristal 
d'une  fontaine,  in  spécula  lynx- 
pharum.  Phaed.  ||  Eig.  b'no 
—  de  larmes,  magna  lis  la- 
crimarum.  Cic.  C'est  une  —  de 
larmes,  pelas  erampit.  Quint. 
1  Appareil  qui  versa  par  un 
robinet  l'eau  dont  on  l'emplit. 
A-jua  saliens. Cic.  Des  — ,  aijax 
(istaiis  emicantes.  ]'itr.  —  fil- 
trante, voy.  FILTRE.  Il  Fontaine 
publique.  Fons,  fontis,  m.  Cic. 
(cf.  fontem  inducC-re  [..  éta- 
blir une  f.  .].  Inscr.).  Des  — 
publiques,  salientes  publiri. 
Frontin.     ||     Borne    —,    lapis 


m(in.:tli.<i.    Fest.   —    do   Héron, 

voy.    JKT. 

fontainier.  Voy.  fontenier. 
fontanelle,  s.  t.   (Méd.)    Exu- 

toire,  cautère.  Voy.  ces  mots, 
fontange,  s.    f.  Ajustement  de 
tète   pour   les    dainos,    sorte  de 
ruliaii.    Vitta,  .f,  f.  A. 
I.    fonte,  s.  f.    Action    de  fon- 
dre, de  liquélier.   ||     Opération 
qui  liquélie   par    l'action    d»  la 
chaleur  les  corps  solides,  paiii- 
culiéroinont    les  métaux.     Fu- 
sura.  se,  f.  Plin.  {ax.-.f.  plum- 
bi.     Plin);    fusio,    onis,    f. 
Cod.    Tkeod.    (IX,  '21,  3;  XIII, 
!',  2i:  flatura,  se,  f.  Plin.  (ex.: 
i].  auri.  Plin.   [VII,  197]).  Haut 
fourneau  pour  la  —  du  cuivre, 
srrarins  fornax.    Plin.    Mettre 
à  la  — ,  voy.  fondue.  Remettre 
à  la  — ,     voy.    reiondre.    Fig . 
Remettre  des  vers  à  la  —  (les 
refaire  entièrement),  {maie  lor- 
natos)  incudi    reJdëre    versas. 
Hor.  Du    for   de   —,    et    ellipl. 
de  la  —,    (crram  fasum.  Plin. 
[>«  -,    fusas,  a,  am,    p.    adj. 
Plin.  fusilis.  e,  adj.  Oir.  (cf.  f. 
aurum.    Oi'.).  ||  (P.  ext.)  /Irc/i. 
Alliage    où    domine    le  cuivre. 
.Fris   mixtara.    Plin.  (XXXIV, 
8;  9.'.;  UO).    1  (P.  anal.)  Opé- 
ration   par    laquelle  on    fabri- 
que   certains   objets     avec    un 
métal  eu    fusion,    ^usto,    onis, 
f.    Plin.    Halara,    œ,     f.    Plin. 
Triumvirs  [tréposés   â  la   —   et 
à  la  frappe  d«  l'or,  de  l'argent 
et  du    bronze,    triiimviri  aaro, 
argent o  œri  (lando    feriando. 
[nscr.  Fonte   grâce    à     laquelle 
on    colore    les    pierres   vitrifia- 
bles,  (jaâ  cocturà  lapides  coc- 
tiles  rolorantar.   Sen.    (ep.  90, 
33).  T  Action  de  se  fondre,  de 
se    liquéfier.  Tabès,    is,  f.  Plin. 
(cf.  *.    nii'iam.  Plin.).  A    la  — 
des    neiges,    liqaescente    nive. 
Plin.  Etre  grossi  par  la    —  des 
neiges    (en    pari,    d'un    fleuve), 
ex  nii-ibus  crescère.  Cœs.  Voy. 
F..NDRE.     Il     (P.    anal.)    Arck. 
(Médec.)  —  d'humeur  (évacua- 
tion abondante).  Voy.  évacua- 
tion. —    purulente.    Voy.  sup- 
puration. 
2.   fonte,  s.  f.  Chacun  des  deux 
fourreaux    de    cuir    placés     de 
chaque  côté    du    devant    d'une 
selle,  etc.  Latérale,  is.  n.  Cha- 
ris.  (p.    118.   3Z.;    135,  Uisurt. 
au    plur.    lateralia,      ium,    a. 
Scseï'.  [dig.    XXXIl.  I,  102]i. 
fontenier    et  fontainier,    s. 
m.   Celui     qui    est   chargé    de 
l'entretien  des  fontaines,  ^çua- 
riut,  a,  m.    del.  ap.  Cic.   Ma- 
gister  fontis.  Inscr. 
fonticule,    (lat.      fonticalus, 
proprt.    ■■  petite   fontaine  -),  s. 
m.    Arch.      (.Médec).    Exutoiro, 
cautère.  Voy.  ces  mots. 
fontinal.ale.  adj.  (T.  didact.) 
Relatifuux     fontaines.     Fonta- 
nus.    a.    um,   adj.     Oi-.    Cels, 
Spéc.  Qui   croît   dans   les  fon- 
taines (en  pari,   d'une  sorte  de 


mousse).  Fontigena,  x,  m.  et 
f.  Mart.  Cap. 

fonts,  8.  m.  pi.  (Liturgie.) 
Vaisseau    contenant    l'eau  avec 

laquelle    on     baptise.     Los     

baptismaux,  voy.  baptismal. 
Il  Fig.  Famil.  'l'enir  qqn  sur 
les  —  (l'interroger  longue- 
ment,   ou    parler    longuement 

do    lui).    Voy.    INTERROGER,     PAR- 
LER, longuement. 
for  (lat.   forum),    s.    m.    (Ane.  ' 
droit.)     Juridiction.    Voy.     ce 
mot.    Il    Fig.    La    —    intérieur, 
voy.  co.NsciENCE.    Dans    son    — 
intérieur,      intra    se.     Plin.    ^ 
Lois,    coutumes    locales.    Voy. 
coi;tume,  local. 
forage,  s.   m.  (Tochnol.)  Action 
de  forer.  Foratus,  ûs,  m.   Varr. 
Tert.    Il    p.  ext.    Le    forage    do 
puits.  Fossio  patforam.    Plin. 
forain,  aine,  adj.    Arch.)  Re- 
latif aux  personnes,  aux  choses 
du  dehors.   Voy.    dehors.   Mar- 
chand —  (parcourant   les  villes 
et  les  campagnosi,    circalator, 
oris,  m.  Quint.  \\  (P.  ext.)  Pro- 
vincial. Voy.  ce  mot.  ||  iDe  nos 
Jours.)  Relatif  aux  foires.  Nun- 
dinarias,    a,     am,     adj.     Plin. 
Marchand  —,   et  (substantivt.) 
un  —  (qui  ne  vend    que    dans 
les     foiras),  nandinator,    oris, 
m.   AnUir.     (in    Luc.     I.X,     19i! 
Fest.    Les   acteurs    forains,    et 
(substantivt.)    les    forains    (ac- 
teurs d'un    théâtre    de    foire), 
bateleurs,  voy.  bateleur. 

1.  forban,  s,  m.  (Féodal,  i  Ban- 
nissement. Voy.  ce  mot. 

2.  forban,  s.  m.  Corsaire  qui 
exerco  l.i  piraterie  sans  com- 
mission d'aucun  souverain,  etc. 
Voy.  CORSAIRE.  Fig.  —  litté- 
raire, c.-d-d.  plagiaire  auda- 
cieux.   Voy.  PLAGIAIRE. 

forbannir,      v.     tr.    (Féodal.) 

Bannir.  Voy.  ce  mot. 
forçat,  s.  m.  Celui  qui  subit  la 
peine  des  travaux  forcés.  || 
(Arch.)  Celui  qui  était  condam- 
né à  ramer  sur  les  galères  de 
l'Etat.  Damnatas  ad  trirèmes. 
A.  Il  [De  nos  jours.)  Celui  qui 
est  condamné  aux  travaux  for- 
cés, homo  ad  opas  publicam, 
damnatas.  A. 

1 .  force  (lat.  pop.  fortia,  pi. 
n.  empl.  c.  f.  s.),  s.  f.  Pro- 
priété d'un  corps  ou  d'une  par- 
tie a'un  corps  capable  de 
grands  effets.  ||  (En  pari,  des 
êtres  animés.)  Vis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  vis  vigorque.  Cic.  celeri- 
tas  et  visequoram.  Cic.  magna 
vis  eorum  [urorum]  et  magna 
velocitas.  Cass.  summâ  vi.  Cic. 
Cœs.  vi  contendère  [•  em- 
ployer toute  sa  f.  •].  Cœs.  au 
plur.  vires  corporis  ou  simpl. 
vires  [•  force  corporelle  •]. 
Cic.  [sea.  9,  27].  bonis  esse 
viribus.  Cic.  [sen.  9,  30|.  vires 
colligére.  Cic.  [ep.  XI,  18,  3]. 
recolligère.  Sen.  recipére.  Cure, 
revocâre.  Cic.  vires  [aliquem] 
de^ciant  [•.  qqn    perd   sîs   for- 
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ces  .].  Cic.  [do  Or.  1,  W.  199] ■ 
<(om  rires  suppettxnt.  Cic.  pro 
virihtu    [•    seloQ    sa    fore?   •]- 
Tic.   vires  facfre  [•  donner  .|. 
Cic    omnibus  [ou  totis  ou  sutn- 
mi»l  lirions.   Cic.  omnilnis    o- 
pibiis  ac  liribiw.  Cic.  omnibiw 
viribas  atque  opibas.  Cic.  non 
satis  lirium    est  [nd    a\i.iuulj. 
Cic.  i-'-i  ad  aliqaid  quod  satis 
est  viriam  habeo.  Cic.  c/uni  in 
ofticio    lires  sant    [•  taui  quf 
mes  forces  ue  me  refusent   i>a* 
leurs  services  •].  Cic.   nec  jain 
lires  sof/icère    cajasqaam    nec 
ferre    operis    laborem     posse 
hxs.    [B      G.    VU.  80.  U]-  "- 
riam     infirmitas.    Caes.     con- 
samptisiiribas  [•  (  épuisées  -]. 
Cxs.  vires   deminu^rat  [inopia 
frumenti    -'.  C^s.  redintegra- 
tis  viribas.'Ca-s.  intejns  viri- 
bas.   Cxs.^;  TObuT    oris,    n. 
Cic.  etc.  (ex.:  qui  [Messallaj  si 
iam  satis  .-ctatis  atqae  roboris 
haberet,  ipse  pro   Sex.  Roscw 
diceret.    Cic.    cum     panlulam 
iam  roboris    accessisset   setati. 
Cic);    vigor,    oris     {-  force 
vitale  '),    m.    Virg.    Liv.    etc. 
(ex.:  V.    .vtatis.    Liv.    corpons. 
Plin.  javenes    mo-rime  vigore 
ac  lei-itate  corporam  insignes. 
Liv.^  ;  nervi,    orum,  m.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.;  dignam  onas.m 
qao  omnes    nervos  xtatis  in- 
dastriêeqae      mnx      contende- 
rem.     Cic.      omnibus     nervis 
mitii  contendendam  est.  ut. . . 
Cic);   ûrmitas.  atis,  C.  Cic. 
(ex.:    f.    corporis.    Cic.)  ;   la- 
certi,  orum  ipr.  -  muscles  -), 
m.  pi.  Cic.    (ex.:    neqae   enim 
anquam  ex  te  nobilUatus    es, 
.     sed    ex  lateribus     et    lacertis. 
Cic.    lacertis     et    viribas    pa- 
gnàre.      Cic.  i  ;    latera ,     um 
<»  force  des  poumons  •),  n.   pi. 
Cic.  (ex.:   l'oHs    sonas,   latera, 
vires.  Cic.   lateribus   aut    cla- 
more  contendére.  Cic  [de  Ur. 
I,  60,   S55J.   cum  legem  l'oco- 
niam  voce  magna  et  bonis  la- 
teribas    saasissem.    Cic).    Qui 
est,    de   —    à,   par,    adj.  Cic. 
etc.     (ex.:   oneri  tanto    jiarem 
esse  sastinendo  [o[ip.  à  impa- 
rem].  Cic.  Liv.}.  litre   de  —  a, 
vov.    pouvoiB.     CAPABLE.    Etre 
dans  la  — de  rage,  bond  natale 
cêse.  Cic.    Etre  encore  dans  la 
—  de  l'âge,  xtate  intégra  esse. 
Cic.  Etre  plein  de  —,   Vlgere, 
inlr.  Cic.  etc.  (ex.:  viget  setas, 
<immus    valet.    Sali.  [Cat.  '>■<>, 
10]);    vaJére.    intr.  Cic.    etc. 
(ex.:  si  corpore  valaisset.    Cic. 
[Brut.    20,  77]);  ûorére,    intr. 
Liv.    (ex.:    <toret   setate.    Liv.). 
Etre  dans  toute  sa  —,  vigére, 
intr.    Cic.    'voy.    viguelu,   vi- 
goureux;.   Donner   de  la    —  a, 
corroborâre.    tr.    Cic.     etc. 
(ex.:  cam  is  jam  se  corrobo- 
ravissetet  virinter  virosesset. 
Cic  vov.  FoiiTiFiER)  ;  Srmâre, 
tr.  Cic' etc.   {ex.:    corpus  cibo. 
liv,   corpus     labore.    Cic.    au 
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pasi,  prmatà  jam  letate.  Cic.)  ; 
confirmàre.  tr.  Cic.  etc.  .ex.: 
conf.  corpus.  Cic.  se  conjir- 
mcire  (.  reprendre  dos  f.  ')■  J 
Cic.  .«iilis  fe  mufurt-  licicro  si 
plane  confirmatam  videro. 
"■    '    .acquérir,  prendre   de  U 


—,  corroboràre  se.  Cic.  corroho 
rari.  Cic  (cf.  corroborata  .vtas 
[.  !a  force  de  Page  -1-  ^ic.]. 
con/irmiiri.  Cic.  (cf.  con<irmo- 
fis  œtatibas.  Cic).  Sans  —, 
invalidus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  i\o\.  FAIBLE).  Il  (Par  ext.) 
Intensité    d'un    elTot.  Voy.  m- 

TEN>=lTi;,       ACTION,         EFFET.  || 

(Spéc.)    Emploi  de  la  force  ma- 
lérielle  comme  moyen  de  con- 
trainte.  Vis.  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
i-im  aQerre,  inferre,  adhilu're, 
(acëre     Cic.    vi    et    necfssifafe 
coacfus.  Cic.  vim   alicai  oppo- 
n'jre.  Cic.  [Verr.  Il,  3,  57,  131J. 
aut  vi  aut  voluntate  [^  de  gie 
ou  de  f.   ■).  Cic.  vi  agere.  Cic. 
non    vi  agëre,    sed     precibus 
[•  employer  non  la  f.  inais  Ws 
prières  •].  Cic.  vi  vim    illatain 
defendëre    [  •  repousser    la    f. 
par  la    f.  •].    Cic.   cf.    vim  vi 
vincêre.  Cic   vim  vi  repellire. 
Cic.  jus  vi  obraitur.  Cir.  /us  in 
viribus    habent.    Liv.   iter  per 
provinciam  per    vim   tenture, 
des.  ne  per  vim  oppidum  cx- 
pwjnari  pateretur.  Caes.    non- 
nullas    urbcs   per    vim    e.vpu- 
gnavit.     Caes.     voy.      foiicer' . 
Force  lui  fut   do...,  l'i  coactas 
est  favec  l'Inf.).   Cic.    A    toute 
—,   omni  vi.    Cic.   sammà    vi. 
Cic.    omnium    virium   conten- 
tione.    Cic.    samma    ope.    Cic. 
(cf.  omni  ope   anniti   ou  eniti, 
ut...    Liv.      omni     ope    atqae 
operâ  eniti  [•  vouloir    a    toute 
f.  -1,  ut...  Cic.  summisopibus 
àniiiti  ut...  Liv.  enili  et  con- 
tendére [mëma    trad.|,     ut... 
Cic    laborare    et    contendére, 
ut...    Cic).    Il     Mai-ori    do    — , 
nervus,    i,     m-     l'iaut.     Liy. 
{ex.:  in  nervo  jacëre.  IHaut.  in 
nervis  teneri.  Liv.    eximire  de 
nervo    cives    vestros.    Liv.).  1 
(En  pari,  des  êtres    inanimés.) 
Vis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  vis  atqae 
impetas     paminis.    Cses.     vim 
(luminis    excipëre.     Cses.    qui 
[equitatus]    vim    (laminis    re- 
[ringeret  [■  piit  briser  la  f.  du 
courant  ■].  Cœs.    vim  tempes- 


tatis  pati  non  posse.  C;rs 
ventorum.  Cces.  vis  (lammx. 
^'ep.  vis  (rigoram.  Cic.  v. 
morbi.  Nep.  nec  ideo  [errum 
secandi  vim  perdidit.  Cic.i  ; 
nervositas,  atis,  f.  Wm. 
(ex.:  rv.  fiii.   Plin.];    ûrmitas. 

atis,  f.    Cic.    OtC.fvoy.  ^OLIDITKIi 

ffrmJtudo,  dinis,  f-  Comif. 
(n\.:f.  vocis.  Corni[.);  vehe- 
mentia,  ae.  f.  PHn.  (ex.  :  odo- 
ris.  l'Un,  saporis.  Plin.  vini. 
Plin.).  Le  coeur  bat  avec  —, 
vegetior  est  venaram  puisas. 
Cels.  ou  puisas  arteri.-e  est 
citattis.      Cels.   ".     Faculté    oui 
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fonction     de      làuio      capable 
de    grands     clToris.      Vis.    f 
Cic.      etc.      (ex.:       lis     animi 
[opp.     à    cor/)Oris    ir»/îrmi<as]. 
t'ic.  et  absol.  iiniriius.   Cic    ci. 
nnimiis     f.vcc//ens    J-    f.    d'es- 
prit  supérieur  '].   Cic.    [Arcli. 
1,  ITi],    lim    ingenii    in  aligiià 
re    consuniëre.    Cic.    |Pliil.  .", 
18    i9]     lis    conscientia'.  Cic. 
vis   picnitendi.    Cic);    vigOT. 
oris,  m.   Liv.    (ex.:    i'.  onimi. 
Liv.    primum    itnimus      lipo- 
rem,     deinde    corpu."     quoque 
e.rspectatione   maturius    recu- 
peravit.  Cart.);    robur,  oris, 
n.  Cic.  etc.    (ex.:   quantum   in 
câiasque    animo     roboris    est 
ac  nervoram.  Cic.   quid   robo- 
ris [■  de  force  d'àme  »]  attulc- 
runt.    Cic.    robur    incrcdibile 
animi.   Cic    alter   virtutisro- 
bore  (irmior  quam.i-tatis.  Cic); 
virtus.  utis,  (.  Cic.  etc.  {ex.: 
ut  animi  virtus    i-orports  vir- 
tuti  anteponatar.  '  it'.  jl-in.  \, 
13,  38]);   firmitudo,  dinis.  f. 
Cic.  etc.  (ex.:    |.    animi.  Cic); 
magnitudo,    dinis,  f.    Çic- 
etc.  (ox.:  m.  amoris,  odu.  Cic); 
nervi,  orum,  m.  pi.  Cic.  etc. 
(e.<.:   nerci    mentis    et    animi. 
Cic.  dignum  onas,  in  qao  om- 
nés     nervos  xtutis  indastri.y- 
nae    meœ     contenderem.    Cic. 
[Verr.  1,  12.    3.">].    omnes  ner- 
vos virtutis  elidère.  Cic  [Tusc. 
11,11.22].    expcrictar  consen- 
tientis    senatus    nervos    atque 
vires.    Cic.    [Pliil.    5,     12.  32]. 
legionum     nostrarum    nervos 
nonne  lus  c.onsiliis  incîdimas? 
Cic[Pliil.  12,  3,3]).  Donner  de 
la  — ,  voy.    FORTiFiEU.    Acqué- 
rir   prendre  de  la  —,    corro- 
borari,  pass.  Cic  (ex.:  corro- 
boratis  jam   conlinnatisque  et 
ingeniis  et  œtatibiis.  Cic).  Etre 
dans  toute  sa  —,  être  plein  do 
—,  vigére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
cam    corporibus    vigére  et  de- 
(lorescëre     animas.    Liv.    sue 
occïderit  animus,    sive  yigeat. 
Cic.  animo    vigemas.  Cic).  >" 
plaindre      avec    —,      gj^aviter 
qaeri    ou     conqaeri.      Cic     \\ 
(Spéc.)  Capacité.  Vires,  ium, 
f.  pi.  Cic.  etc.  (ox.  :  conscien- 
tia  virium  saaram.  Liv.  [VIII, 
il,      IG].      vires      suas      probe 
sentiens.       Liv.      conscienlia 
quid     in    se     incsset    virium. 
liv.    fin,    60,   G],    pro   viribus 
[-    selon   ses    f.    '].    Cic.    ali- 
qaid supra    vires    iacuitalum 
saarumaadêra.  Liv.   suis  viri- 
bus    aliqaid     e.vsequi.     Cic)  ; 
pars,  partis,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
pro    sua    quisqae    parte.    Cic. 
pro    tenui     infu-maquc     parte 
[u  avec  mes  faibles   f.  ■].  Cic). 
Par  mes    (tes,  ses)  propres    - , 
per  me    (te,    se)    ipsam.     Cic. 

Vov.  FACULTÉ,  CAl-ACITE,  TA- 
LENT .  Il  (Par  ext.)  Effet  do  la 
force  d'âme,  d'esprit,  etc.  Vis, 
f  Cic  etc.  (ex.  :  orotons  vis 
divina  virtusqae.  Cic.  [do  Or. 
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II,  57,  ISO),  tanla  it  dirëre 
[-  [ilaidor  avec  taiitj  de  f.  •]. 
Cic.  repulsus  veritatis  viribua. 
Cic.  exprimére  quœ  vis  sub- 
iecta  su  vocibas  [•  la  f.  dos 
expressions'.].  Cic);  virius, 
Utis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  prxcipua 
Simonidi$  in  commnvenda 
miseratione  virtus.  Quint.); 
lacerti,  orum,  m.  pi.  Cic. 
•  etc.  (ex.:  a  quo  cum  amcniataa 
hastas  acceperit,  ipse  eus  ora- 
toris  lacerti$  viribasqae  tor- 
quebit.  Cic.  [de  Or.  1,57,  27.2]. 
m  Lysia  sunt  tsepe  etiam 
laccrti  [.  une  force  latente  -]. 
Cic.  [Ur.  IG,  tilt],  cf.  non  athU- 
farntii  toros,  sed  militixm 
Uirerlos.  Quint.  [X,  1,  331); 
nervi,  orum,  m.  pi.  Cic. 
(ex.:  nervos  habcre  [en  pari. 
du  style].  Cic.  horunx  oratio 
nerjue  nurios  neque  aculeos 
oratorios  ac  (orenses  habet. 
Cic.  [Or.  19,  62].  abs.  nervi. 
Cic.  [de  Or.  Il,  22.  91]);  san- 
guis,  inis,  m.  Cic.  etc.  (au 
tig.'  vigueur,  vie,  force  •,  ex.: 
amisimas ,  mi  Pomponi,  om- 
nem  non  modo  sucum  ac  san- 
guinem  [<  uou  seulement  tout 
cequi  faisait  la  vie  et  la  force.], 
sed  etiam  colorem    et  speciem 

firislinam  civitatis.  Cic.  [.\tt. 
V,  18,  2].  sucus  ille  et  san- 
gais  incoiTuptus  usque  ad  banc 
xtatem  oratoram  (ait,  in  qao 
nataralis  inesset,  non  fucatas, 
nitor.  Cic.  [Br.  9,  3(5].  etsi 
enim  [orationis  subtilitas]  non 
plurimi  sangainis  est  [•  n  exige 
pas  beaucoup  de  f..],  habeat 
tamen  sucam  aliquem  oportct, 
ut,  etiamsi  illis  maximis  viri- 
bas  careat,  sit,  at  ita  dicam, 
integrœ  valetadinis.  Cic.  [or. 
23,  76];  gravitas,  atis,  f. 
Cic.  (ex.:  gr.  verboram  sen- 
tentiarumqae.  Cic);  auctori- 
tas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  tes- 
timonii  tui.  Cic.)  ;  pondus, 
eris.  m.  Cic.  etc.  (voy.  poids)  ; 
sucus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
sacus  orationis.  Cic.  omnes 
retincbant  illum  Pericli  sa- 
cam,  sed  erant  paulo  uberiore 
(ilo  ['■  ils  gardaient  la  force 
admirable  de  Péricics,  mais 
leur  manière  était  uu  peu  filus 
riche  -].  Cic.  [de  Or.  Il,  22, 
931).  Avec  —,  nervosè,  adv. 
Plane,  ap.  Cic.  (au  compar. 
nervosias  dicëre.  Cic.  nervo- 
sius  aliquid  disserére.  Cic). 
Sans  — ,  enervatus,  a,  uzn, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  mollis  et 
enervata  oratio.  Cic.  enervata 
muliebrisque  sententia.  Cic). 
1  Puissance.  Potestas,  atis. 
f.  Cic.  etc.  (voy.  puissance).  ^ 
Ressources  d'un  Etat.  Opes, 
uzn,  f.  pi.  (.'ic  (voy.  ressource)  ; 
vires,  ium,  (.  pi.  Cic.  etc. 
(voy.  plus  haut).  Trouver  sa  — 
dans....  vaiêre,  iutr.  Cic.  etc. 
(6x.:  plus  lalêre  equitatu.Cœs. 
armis  valêre.  Cic  sine  veri- 
tate    nomen    amicitix    valêre 
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non  pntesl  [-  no  peut  avoir  do 
f.  ■].  Cic.  sed  hœc  eadem  nuni 
censés  apud  eos  ipsos  vaUre? 
Cic.  ut  valeret  lex,effccit.  Kep. 
ici.  ut  tex,  valet  [•  a  (.  do  loi  -]. 
Cic).  Il  (Spéc.)  I'uis5:inco  mili- 
u'iro. Vires, ium, (.  pi. Ca-s. etc. 
(ex.  :  prœesse  exercitui  at  prœ- 
icr  aucloritatenx  vires  qaoqae 
ad  cocrcendum  liaheret.  Ca?s. 
satis  viriamad  certamen.  Liv. 
qaicqaid  Romanaram  viriam 
erat.  Liv.  undique  contractis 
viribas  signa  cum  Papirio 
confcrre.  Liv.};  opes,  um,  f. 
pi.  Nt'p.  (ex.  :  rcgiis  opihus 
pra^^uturum.  Nep.)  ;  copiée, 
arum,  (.  pi.  Cic  etc.  ex.: 
universas  copias  bellorum  dis- 
crimini  objiccre.  Liv.  omnes 
copias  in  anum  locum  contra- 
hëre.  Liv.  cogère.  Liv.).  La  — 
publique,  ministri  publici.Cic. 
ou  (subst. )  pubZici,  orum, ra. pi. 
Plaut.  (truc.  5U).  La  — 
armoo,  armati,  orum,  ra.  pi. 
Cic  arbana  prsesidia,  n.  pi. 
Cic  1  Quantité.  Vis,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  v.  aari  argentique. 
Cic.  vim  argenti  dure  [••  don- 
ner f.  argent'].  Cic.  vis  maxi- 
ma  ranancalorum.  Cic.  viri- 
bus  valêre  [-  être  en  forces  -]. 
Cic);  numerus,  i,  m.  Cses. 
(ex.:  m.inus  multitadine  mili- 
tamlegionariorum  pro  numéro 
hostiam,  valebat.  C^s.  [B.  G. 
I,  51,  1].  frétas  numéro  co- 
piarum.  Nep.);  copia,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  c  (rwjum.  Cic. 
voy.  abondance);  multitudo, 
dinis,  f.  Cic  (voy.  nombre, 
multitude).  Faire —  de  rames, 
remis   contendëre.    Cic.    Faire 

—  de  voiles,  p/enis  velis  ferri. 
Cic.  Val.  -Alax.  plenissimis 
velis  naviijâre.  Cic.  —  brebis, 
multie  ou  plarimœ  oves.  Cic. 
A  —  de  peine,  multo  labore. 
Cic.  A  —  de  bras,  maltis  ma- 
nibas.  Cic.     voy.  beaucoup.    A 

—  de  prier,  assidais  precibas. 
Cic.  A  —  d'entendement  ils 
arrivent  à  ne  rien  entendre, 
faciant  intelligendo  at  nihil 
intelligant.  Ter.  (Andr.  pr. 
15).  I)  (Famil.)  A  —,  c.-à-d. 
beaucoup.  Voy.  ce  mot. 

2.  force,  s.  f.  Voy.  forces. 

forcément,  adv.  En  subissant 
la  force,  la  contrainte,  l'i.  Sali. 
Liv.  Per  vim.  Cic.  ||  (Fig.) 
D'une  manière  nécessaire.  Voy. 

NÉCESSAIREMENT. 

forcené,  ée,  adj.  (Arch.)  Qui 
est  hors  du  sens,  .imens,  entis, 
p.  adj.  Cic.  1  Emporté  par 
une  rage  aveugle.  Farens, 
entis,  p.  adj.  Cic  Fariosus, 
a,  um,  adj  /.if.  Voy.  furieix. 
Substantivt.  Un  forcené,  une 
forcenée,  homo  furiosiis,  mu- 
lier  fariosa.  Cic.  faria,  a-,  f. 
Cic.  P.  ext.  Une  haine — ,  voy. 
odiam  in(lammatam.  Cic.  Uiio 
attaque  — ,  impetus  prope  ve- 
sanus  ou  vecors.  Liv. 

forcener,  v.  intr.  (.^rch.)  Etre 
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hors  do  sens.  Furére,  intr.  Cic. 
T  (Fig.)  Faire  rage.  Voy.  rage. 

forceps,  s.  m.  (.Médoc.)  Ferre- 
ment double  qui  sert  dans  lo-i 
aciouchemeius  difficiles.  For- 
ceps, ipis,  m.  Cels. 

forcer,  v.  tr.  Faire  céder  par 
force.  Il  Contraindre  (qqn)  par 
force.  Cogère,  tr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  persuadére,  volantate 
impetràre,  etc.  ex.:  aliqaem,  ad 
militiam  [•■  à  faire  son  service 
militaire  ■•].  Sali,  aliqaem  ad 
bellam.  Liv.  oppida  vi  atque 
armis  in  deditionem.  Liv.  in- 
gratis  cogi  ad  depugnandum. 
Nep.  avec  l'inf.  cogunt  illi  eum 
jarâre.  Cœs.  invitos  consistêre 
cogant.  Caes.  te  emëre  coegit. 
Cic.  senatam  cogor  reprehen- 
dëre.  Cic.  necessario  puteos  (o- 
dëre  cogebantar.  Cœs.  avec 
l'Ace,  et  l'Inf.  passif  :  qais  pac- 
tionenx  fieri,  qais  adesse  istos 
coegit?  Cic.  quod  arma  omitti 
cogebat.  Liv.  [X.Xl,  8,  12].  avec 
ut  :  vi  coacturos,  at  per  saos 
fines  eos  ire  paterentar.  Cses. 
avec  l'Ace,  n.  d'un  pron.  :  vos 
id  cogendi  estis  [-  il  faut  vous 
y  f.  "].  Liv.  c.  cives  id  omnes 
imperio  legamqae  pœnà.  Cic. 
persuadére  aliqaid,  non  omnia 
vi  et  minis  cogère.  Cic.  militum 
id  cogebat  voluntas.  Nep.  au 
part.  pass.  auspicinm  coactam 
et  e.vpressum.  Cic.  deditio 
coacta.  Tac.  sans  compl.  vim, 
hoc  quidem  est  afferre;  qaid 
enim  refert,  qaa  me  ratione 
cogatis  ?  cogitis  certe.  Cic.   au 

f)art.  passe  :  invitas  et  coactus 
opp.  ù,  volens,  volantate,  sua 
sponte].  Cic.  Cœs.  cum,  ego  de 
me  nisi  coactas  ac  necessario 
dicerem.  Cic.  coactus  egestate 
ou  inopia.  Ter.  coactas  re  ne- 
cessariâ  ou  necessitate.  Cic.  Nep. 
absol.  invitas  feci;  lex  coegit. 
Ter.  si  res  coget.  Cic);  adi- 
gère,  tr.  Cic  etc.  (voy.  con- 
traindre); subigére,  tr.  Cic. 
etc.  [voy.  contraindre).  —  une 
femme,  expugnare  padicitian\. 
Cic  decus  maliebre.  Liv.  Fig. 
—  la  main  à  qqn.  cogère  ali~ 
quem.  Cic.  (voy.  ci-dessus).  Sa 
— ,  sibi  vim  facëre.  Cic.  natu- 
rœ  repugnâre.  Cic.  Se  —  pour 
(faire  qqch.),  voy.  malgré.  For- 
cer, c.-â-d.  faire  violence  à, 
voy.  violence,  vai>'Cre,  réduire, 
triompher.  Forcé,  coactUS,  a, 
uza,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  coactx 
lacrimœ.  Cic.  voy.  ci-dessus)  ; 
invitus.  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ne  se  dit  que  des  personnes,' 
voy.  [qui  agit  contre  son]  gré, 
MALGRÉ);  necessarius,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.. ex.:  n.  rogationes. 
Cic.  res.  Cic.  voy.  nécessaire, 
inévitable,  indispensable  [ne  se 
dit  que  des  chos.]  cf.  nécessitas 
gaudendi  [»  joie  forcée  ']  opp. 
à  gaudii  (ides.  Plin.  j.  [pan. 
23,  6]).  Il  Ployer,  tordra.  Voy. 
ces  mots.  }|  Enfoncer  qqch.  (par 
force}.  Humpère,  tr.  Liv.  etc. 
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(ex.:  rampire  vium.  liv.  on  dit  1 
jiussi  iter  tenture  p 
uno  route  •].  C\vj. 


jiussi  iter  (endire  per  vim  [•  f. 
:  [B.  G.  l.li]. 

ferro  viam  (licêre  [per  coiilor- 


t05   hostesl.    Scj».    [Catil.    58'. 
Lii:  llll,  i>;6;.  /it  via  li.  Tirs;.); 
perrutnpére.  intr.  et  tr.  c'ic. 
etc.  (ei.:  /).  in  wbem.  Liv.  ppa- 
ladem.  Cses.  castra.  Tac.)  ;  ex- 
pugnàre  (•  emporter  de  vive 
force  .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  urbes. 
Ca»».  voy.  ASSAUT);  effringère 
(•  rompre,    forcer,   enfoncer  •), 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  enkonceb,  p. 
765  [col.  3])  ;  perfriDgére.  tr. 
Cic.   etc.    (ex.  :  carcfrtm.  Tac. 
voy.   ENFoscKR    [ibid.]i.    —   la 
passe,  vim  per  angastias  (acéré. 
Liv.  —  le  passage  d'un   fleuve, 
per  i-im  (nai'ibu^)  /lumen  tran- 
iire.  Liv.  Fig.  Il  avait  forcé  sa 
porte,  ad  eum  adierat  invitatn, 
A.  î  Pousser  à  un  effort  exce«- 
sif.  —  sa  voix,  nimis  imperùre 
voci,  Plin.  j.  En  forçant  la  voix, 
summâ  i^ocis  contentione.  Cic.  i 
—  un  lièvre,  leporem  rtimpëre.  | 
.Mart.  —  un  clisval,  eqaum  cxa-  ; 
ntmâre   lassitudine.  Cars.  —  le 
pas,  gradam  celerâre.  Virg.  ou  ! 
corripëre.  Hor.  gradam  addëre 
(s.-e.    gradui  .    Liv.  Se   diriger 
qq.    part     à    marches     forcées 
maximia  itineribat  aliqao  con- 
tendére.    Cxs.    \\    Fig.   Outrer. 
Voy.  ce  mot.   {|    (.\b50l.)  Forcer 
dévoiles,  deraines,  voy.  1.  force. 
forces,  s.  f.   pi.    ^Technol.)  Ci- 
seaux   qui    se    maniehc    d'une 
seule  main.  For(ex,  pcis,  m.  et 
f.  Cela.  CoL 
iorclore,  v.  tr.  (Arch.)  Exclure. 
Voy.  ce  mot.    |]     Spéc.)  De  nos 
joars.  (Droit.)  Etre  forclos,  dé- 
chu d'un    droit    non  exercé  en 
temps  utile.   Voy.  déchoir. 
forclusion,    s.    f.   (Droit. i    Dé- 
chéance d'un   droit  non  exercé 
en  temps  utile.  Voy.  déchéance. 
forer  (lat.  (orare,  -  percer  ••),  v. 
tr.  (Teohnol.)    Creuser  a  l'aide 
d'un  engin  mù   par    une    force 
mécanii|ue.  Foràre,   ir.   Plaat. 
Celt.  Voy.   PERCER.    I|    Par  ext. 
—    un    puits,    pateam    fodère. 
Cses. 
forestier,  ière,  adj.  Qui  con- 
cerne  les  forêts.    Silvestris,  e, 
adj.  Ov.  Garde  —,  agent  — ,  et 
(subîlantivt.)    un    —     (employé 
préposé    à    la  conservation    des 
forêts  de  l'Etat^  aaltaariai,  ii, 
m.  Petr.  Jet. 
foret,  s.  m,  (Technol.)  Outil  do 
fer    destiné    à    forer.    Terebra, 
X,  f.    Cato.  CoL  Trou   de   — , 
tercbratio,    onis,    f.    Vitr.  (IX, 
8,  9). 

lorët,  s.  f.  Vaste  étendue  de 
terrain  bois*.  Silva,  36,  f.  C'ic. 
etc.  (ex.:  a.  magna.  Cic.  des. 
Tac.  densa.  Cic.  infinita  ma- 
gnitadine.  Cse$.  siifas  conli- 
nentet  [•  qui  se  tiennent  •]. 
Cxt.  I.  csedaa.  CoL  nemora  til- 
vxqae.  Cic.  bUvih  pablicx  [•  les 
f.  domanialïs  •].  Liv.  initiixm 
tUvx.   Cxi.    tilvas    impedita$ 
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vallo  aiqae  (ossà  munire.  Cœs. 
Mcnapii  perpetaia  paladibas 
îihisyue  muni(i.  Caca,  montes 
i-es(iri  (reqaentibuf  silvis.  Liv. 
(iiiam  cxdëre.  Cxs.)  ;  saltus, 
ÙS  [pr.  •  région  montagneuse 
et  boisée,  coupéede  pAturagos  •), 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  Oalli  omntA 
vada  ac  saltas  obtinebant.  Cses. 
ut  ille  [.\mbiorix]  Utebris  aat 
saltibus  se  eriperet.  C'a-s.  saltus 
duo  alti  angasti  sUvosique.  Liv. 
in  eo  saita,  gai  regiis  tum  te- 
neretur  castris,  armentam  pas- 
cëre  solitus.  Liv).  L'ouvert  de 
forêts,  silvestris,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  s.  coUis.  Cxs.  s.  loca. 
Cic);  silvosus,  a,  um,  adj. 
Liv.  (ex.  :  sUvosi  saltas.  Liv. 
[IX,  2, T]"!;  saltuosus,  a,  um, 
adj.  SaU.  Xep.  (ex.  :  s.  regio. 
Nep.).  De  —,  silvestris,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  silvestris  belua. 
Cic.  liomines  ['  vivant  dans  les 
forêts  •].  //or.  s.  gens.  Liv. 
carsus  [•  dans  les  f.  ■].  Liv. 
materia  [•  bois  tiré  des  f.  •]. 
Liv.].  Administration  des  — , 
silvaram  cura  ou  administra- 
tio.  A.  1  (Au  fig.)  Charpente 
formée  d'une  quantité  d'?  pièces 
do  bois.  Voy.  charpente.  |1  Quan- 
tité considérable.  Si'Jva,  as,  f. 
\'irg.  etc.  (ex.:  immanem  xrato 
circumfert agmine  silvam.Virg. 
arida  siccx  silva  comx.  Jav.). 

Voy.    QUANTITÉ,    FORCE. 

forfaire,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Manquer  gravement  à  ",e 
que  l'on  doit.  0([icio  suo  déesse. 
Cic.  Contra  officium  fanêre. 
Cic.  En  pari,  d'un  magistrat, 
prœvaricari,  dép.  intr.  Cic.  1 
(P.  ext.)  V.  tr.  (Féodal.)  N'a- 
voir plus  de  droit  (à  une  char- 
ge,   à  un  bénéfice).    Voy.    e.x- 

CLURE. 

1.  forfait,  s.  m.  Crime  détesta- 
ble. Facinus.  oris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  facinas  scetestum  ou  nefa- 
riuin  ou  simpl.  facinus,  cf.  ('a- 
cinoris  su^picio.  Cic.  Romx 
Namanli:cqae  [•  commis  a  U. 
et  a  N.  •]  (acinora.  SaU.  facinus 
facëre,  obire  committëre.  Cic. 
ou  in  se  atlm.ittëre.  Cxs.  ou 
patrâre.  SaU.  facinus  est,  vin- 
ciri  civem  Roiiianum,  Cic); 
scelus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ac.  nefarium  ou  ^impl.  scclas. 
Cic.  voy.  CRiMBj  ;  nefas,  n.  in- 
décl.  Cic.  (voy.  atte.ntat,  cri- 
ue). 

2.  forfait,  s.  m.  (Droit.)  Enga- 
gf-ment  entre  deux  personnes 
dont  l'une  s'engage  à  prendre 
et  l'autre  à  livrer,  pour  un  prix 
déterminé  d'avance,  certains 
travaux,  etc.  A  — ,  ai'ersione 
ou  per  aversionem  (emëre, 
venaëre,  locàre,  etc.) .  Jet. 

forfaiture,  s.  f.  (Féodal.)  Vio- 
lation de  la  foi,  do  l'Iiommago 
du  au  seigneur.  Voy.  viola- 
tion, FOI.  1  (P.  ext.)  Prévarica- 
tion d'un  magistral.  Voy.  phé- 
vahicatios.  |f  Crime  de  haute 
trahison.  Voy.  tbauison. 
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forfanterie,  t.    f.  (Arch.)  Act« 
de    méchanceté.    Voy.  hécban- 
CETÉ.    1    Vanterie    impudente. 
Oloria,  x,  f.  Cir.  Frivola  jar- 
tatio.  Sen.    rU.  Voy.  fanfaron- 
nade,   VANTEiiiE.  Avec  — ,  glO' 
riosé,  adv.  Cic. 
forge  (lat.  fabrica,  •atelier»  en 
général,    s.     f.   .\telier    oiï    on 
travaille   les    métaux  au  feu  et 
au    marteau.    Fabri     ofSxiina. 
Sen.  Officina  ferraria.  Plin.  ou 
fabrilis.    Treb.    Poil.    .Eraria. 
.r,  f.    V'arr.    Vulcain  dirigeait, 
dit-on,    les  —  de  Lemnos,  V'a(- 
canus     Lemni     fabricx    prx- 
faisse    traditar.   Cic.   Eau  dos 
—  pour  refroidir  le  fer,  ferra- 
ria aqua  ex  oflicinis.  Plin.   Un 
soufflet   d.'    —,    fabrilis  follis. 
Liv.     1     L'sine      où       la    font» 
est  transformée    en    fer.    Voy. 
FONDERIE.     Il     (P.    ext.  )    Haut 
fourneau  où  le  minerai   est  ré- 
duit en  fonte.  Fornax  xraria. 
Plin.  ou    simpl.    fornax,  acis, 
f.  Plin. 
forger  (lat.  fabricàre,  -  fabri- 
quer •),    v.  ir.  Travailler    (un 
métal)  sur  l'enclumo,  au  feu  ei 
au  marteau.  Tundëre  {ferrum\, 
Plin.    Cadère  [ferrum).  Plaur. 
Quint.      Excadëre     (ferram). 
Cart.  Procudëre   [xs).    Justin 
Façonner    sur     l'enclume     (un 
objet  en  métal)  en  lui  donnant 
la  forme  avec  le  marteau.  Mal- 
leo     tundëre    ou     contundëre. 
Col.    Procudëre    (cnses).    Hor. 
Fabricari    (gladiam).    Cic.     || 
Fig.  —  des  fers  pour  qqn,  nec- 
tëre  alicai    compedcs.    Plin.  j. 
ratcnas.    Hor.  —   des   foudres, 
fabricari  fulmina.     Cic.  ^  In- 
venter, créer.  Fabricari  [falla- 
ciam).  Plaat.  Conflàru  (crimcn, 
accasationem) .     Cic.     Fingëre 
icrimina  in   aliqacm.  Cic  fal- 
iacias.  Cic).  Confingëre  {cau- 
sas   falsas).    Ter.    Comminitci 
{mendaciam.    Plaut.      crimen 
ex  re   fortuità.).   Liv.    ||    (Par 
ext.    Imaginer  (une  chose)  à  sa 
fantaisie,     tabricàri     (verba). 
Quint.  Se  —  des  fantômes,  des 
chimères,  inanes  specius  animo 
àgarâre.    Curt.    \\    (Spéc.)    Fa- 
briquer   (un    documout    faux, 
un  ouvrage    apocryphe).    Voy. 

FABRIQUER. 

forgeron,  s.  m.  Celui  qui  forg'î. 
Il  Celui  qui  travaille  les  métaux 
au  l'eu  ou  qui  façonne  à  la  forge 
des  objets  en  fer.  Ferrarius  fa- 
ber.  Plaat.  et  simpl.  ferrarius, 
ii,  m.  Sen.  .Erarias  faber.  Plin. 
Li  métier  de  —,  ars  ferraria 
ou  fabri  xrarii.  Plin.  Atelier 
de  —,  offtcina  ferraria  et 
simpl.    ferraria,  X,  f.  Liv. 

forgeur,  forgeuse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  façonne  à  la 
forge  des  objets  en  fer.  Voy. 
rOKGERON.  Il  Fig.  Celui,  celle 
qui  imagine  une  chose  à  sa 
fantaisie.  Fahricator,  oris,  m. 
Virg.  —  de  mots,  de  paroles, 
arc/iitectus  verboium.  Cic.  Un 
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—  de  contes,  (ahalalor,  orie, 
m.  Suet.  (Auç.  78).  Un  —  du 
criin»'»,  maclunalor  scclcruni. 
Cic.  Une  furguuse  do  crimes, 
macliinatrix  nuitorain  facinO' 
ram.  Sen.    (Med.  200). 

forjeter,  v.  tr.  (  Arcliitect.) 
Fairu  saillir  liors  de  l'aploinb. 
d<i  l'alignement.  Projicere,  tr. 
Jet.  (ex.: /as  ou  aervitus  proji- 
ciendi.  Jet.).  Se — ,  et  (intran- 
silivt.^  — ,  projici.  Cic.  promi- 
nére,  intr.  Val.- Max. proaillre, 
intr.  Piin. 

forlanc«r,  v.  tr.  (Vénerie.) 
Lancer  (la  bête)  hors  de  son 
gîte.  lixcitûre  iferam)  e  cu- 
bili.  l'iaat. 

forlignement,  •.  m.  (Arch.) 
Action  de   tbrlîgiier.    Voy.    dé- 

GbNkKESCENCE,    DÉGRADATION. 

forligner,  V.  intr.  (Aroh.)  Sor- 
tir de  la  ligne  directe  (de  des- 
cendance). Vny.  décéniSrer.  1 
Fig.  S'écarter  de  la  droite  voie. 
Decedére  de  via.  Cic. 

forlonger,  v.  tr.  et  pron.  (Vé- 
nerie.) Distancer,  laisser  en 
aixière.  Voy.  dépasser,  dis- 
tancer. Absol.  — ,  et  (v.  pron.) 
66  —  (avoir  de  l'avance),    voy. 

AVANCE,  DÉPASSER.  {|  Fig.  Se 
— ,  voy.  DÉPASSER.  Il  (P.  e\t.) 
Arcli.  Tirer  en  longueur.  Voy. 
i.oNouEtu.    Se  —   (se   trataer), 

voy.    TRAi.NER. 

formaliser  (se),  v.  pron.  et  tr. 

Il  V.  pr.  Se  —  (pour  qiin)- 
(Arch.)  Prendre  fait  et  cause 
pour  qqu.  Siiscipëre  alicajus 
de(ensionem.  Cic.  \\  (P.  e.\.t.) 
S'opposer,  voy.  opposer.  T  [P. 
ext.)  Etre  blessé  par  un  man- 
quement aux  formes,  à  l'éli- 
quette.  Offendëre,  intr.  Cic, 
etc.  (cf.  aliqiiid  ou  in  atiquà  rc. 
Cic).  Se  formalisant  de  tout, 
accipicns  cancta  in  contamc- 
liam.  Pha?d.  Sa  —  que,  mo- 
leste ferre  quod...  Cic.  Voy. 
FACHER,  OFFEiNsER.  ^  V.  tr.  For- 
maliser qqn  (faire  qu'il  se  for- 
malise). Voy.  FACHER,  OFFENSER. 

formalisme,  s.  m.  Observa- 
tion trop  scrupuleuse  des  for- 
maliiés.  ^i'iniia  ohseri'antia  ou 
simpl.  observantia,  se,  (.  Jet. 
^  Attachement  trop  minutieux 
aux  formes,  à  l'étiquette.  Ni- 
mia  observantia.  Cic. 

formaliste,  adj.  Qui  observe 
trop  scrupuleusemont  les  for- 
malités. Obser.antissimiis,  a, 
um,  adj.  Cic.  Un  avocat  — , 
legulcjas,  i,  m.  Cic.  Un  juge 
— ,  (ornMiUiriiis,  ii,  m.  Quint. 
(Xll,  3,  11).  ^  Qui  est  attaché 
trop  minutieusement  aux  for- 
mes, à  l'étiquette.  .Molestus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Piitidas,  a,  am, 
adj  .  Cic.  Civilité  — ,  mo- 
lesta qasedam  urbanltaa.  Cic. 
Voy.  CÉRÉMONIEUX.  Substautivi. 
Un  —  en  fait  de  langage,  ser- 
monis  observator  diligentis- 
sinias.  Sen.   rk. 

formalité,  s  f.  Forme  réglée 
suivant  laquelle   ou   doit  pru- 


FOR 

céder  dans  l'accomplissomont 
de  certains  actes.  Hitas,  us,  m. 
l'ic.  etc.  (cf.  ri^us  naptiaran\. 
lUg.  [X.XII,  tit.  2]).  ^ortj 
sollemncs.Cic.  Sollemnia,  iuni, 
n.  pi.  (cf.  jaris.  Jet.). —  légale, 
sollemne    jas.    Val. -Max.  Une 

—  légale,  legitimaqiisedam.Cic. 
Accomplir  toutes  les  — ,  omnia 
Jasta  iierCu'ëre.  Cic.   Tout'-s  l'i 

—  sont  ouaorvées,  oninia  jfista 
fiant.  Cic.  Une  —  judiciaire, 
formula,  se,  f.  Liv.  Une  —  re- 
ligieuse, cxrimonia,  se,  f.  Cic. 
En  remplissant  les  —  voulues, 
avec  toutes  les  —  nécessaires, 
rite.  Liv.  (cf.  rite  inire  sacri- 
(icium.  Liv.).  sollemniter,  adv. 
Jet.  Il  (P.  anal.)  Règle  conve- 
nue. Voy.  RÈGLE,  FAÇON,  CON- 
VENTION. 

formariage,  s.  m.  (Féodal.) 
Mariage  entre  deux  personnes 
do  condition  dill'érsiite.  Con- 
nabiam  promiscuam.  Liv. 

format  (lat.  formaJus,  formé), 
s.  m.  Uiineusiun  qu'on  donne 
à  un  livre,  à  un  journal,  etc. 
selon  qu'on  plie  la  feuille 
d'imprimerie  en  deux,  en  qua- 
tre, etc.  Forma,  se,  f.  Plin. 
En  un  —  plus  petit,  minore 
chartd.  Plin.  (cf.  XXXV,  72). 
Feuilles  do  yraiid  — ,  ma- 
crocoUam  volumen.  et  simpl. 
macrocollum,  i,  n.  Cic.  —  in- 
folio, grande  volamen.  —  in- 
quarto,  qaatcrnio,  onis,  f. 
Cass . 

formateur,  trice  (lat.  post. 
formatrice.  Tert.),  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  donne  une 
forme  a  la  matière.  Fietor, 
oris,  m.  Cic.  Fabricator.  oris, 
m.  Cic.  Formator,  oris,  m. 
Sen.  (ad  Helv.  8,  3).  Forma- 
trice, (ictruc,  tricis,  f.  Cic. 
(N.  D.  m,  39,  92).  Il  Adjectivt. 
Qui    donne    une    forme.  Voy. 

FORMER. 

formation,  s.  f.  Action  de 
former,  résultat  de  cotte  ac- 
tion, t'ormatio,  onis,  f.  l'itr. 
Qui  ne  doit  pas  sa  —  à  la 
nature,  non  a  natarâ  confor- 
matus.  Cic.  La —  des  plantes, 
ortas,  ûs,  m.  Lacr.  —  de  taches 
de  rousseur  sur  le  visage,  mo- 
lestiêe  in  facie  enascentes.  Plin. 

—  d'une  membrane  à  l'angle 
de  l'œil,  membrana  oriens  ab 
angalo.  Cela.  ||  (  P.  anal.)  For- 
mation d'un  camp,  d'une  ar- 
mée, etc.  Voy.  ORGANISATION.  — 

d'un  corps  en  bataille,  ins- 
tructio.  onis,  f.  Veget.  acies 
instracta  ou  directa.  Liv.  — 
en  colon  ne  serrée, cuneasfacius. 
Cxs.  —  en  carré,  aginen  qua- 
dratam..  Sali.  —  de  combat 
admirable,  prœlii  forma  mi- 
rabilis. Flor.  La  —  d'un  mot, 
informatio,  onis,  f.  Cic. 
forme,  s.  f.  Apparence  sensible 
que  présente  extérieurement 
un  corps.  Forma,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  fingit  fornxam  quan- 
dan\  et    speeiem  [■■  une   forme 
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et  une  apparence  sensible  •] 
deorum.  Cic.  [N.  D.  I,  U<,  37], 
rorporis  nostri  partes  totaqae 

figura  et  forma  et  statura.  Cic. 
Fin.  V,  12,351.  f.  omnium  ani- 
manlium.  Cic.  [.V.D.  I,  18,  IS]. 
express,  lynon.  forma  ac 
species.  Cic.  [Cœl.  3,  6;  N.  D. 
i;  i;.,  37;  Verr.  II,  U,  58,129). 
figura  et  forma.  Cic.  [Fin.  v, 
12,  35],  species  (ormae.  Cic. 
(Tusc.  V,  39,  11.'.].  in  for- 
mam  panit  redigére.  Col.)  ; 
Ggura,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
f.  hominis.  Cic.  bos,  cervi  fi- 
gura. Cses.  f.  itrsi,  taari.Plin. 
fig.  hamana.  Cic.  f.  maliebris. 
Cic.  venusta.  Nep.  in  figaram 
maliebrem  transferre.  Cic.  nu 
formari.  Cic.  f.  mundi,  csli. 
Cic.  naviuTn  figarà  permoti 
barbari.  Cses.  [U.  G.  IV,  25,  2). 
f.  eorporis  habilii.  Cic);  spe- 
cies, ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.;  esse 
aliquem  humanâ  specie  et  fi- 
gura. Cic.  [Rose.  Am.  22,  63|. 
materia  sine  alla  specie.  Cic). 
L'élégance  des  — ,  forma,  ne, 
f.  Cic  La  beauté  des  — ,  for- 
mositas,  atis,  f.  Cic.  (d«  OIT. 
I,  35,  120).  Vêtement  qui  des- 
sine les  — ,  vestis  artus  ex- 
primens.  Tac.  Donner  une  — 
à,  formàre,  tr.  Cic.  etc.  iex  : 
f.  materiam.  Cic.  signam  in 
maliebrem  figaranx  f.  Cic. 
s'empl.    ordin.    au    fig.    voy. 

FAÇONNER  ,       DISPOSER)    ;      illtOT- 

mâre,  tr.  Varr.  \'irg.  Col. 
Plin.  (au  passif  :  informari 
l-  se  f.  ■].  Varr.  quartâ  heh- 
domade  caput  et  spina,  quie 
est  in  dorso,  informatur. 
Varr.  fr.r,  fîguràre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  ^s  itlad  in  kabitam 
stataœ.  Sen.  hune  [mundum] 
eâ  figura  figaravit  quà  ana 
omnes  formse  reliquce  conclu- 
duntar.  Cic  [univ.  6,  17].  qaa- 
ram  [boum]  ipsa  terga  décla- 
rant non  esse  se  ad  onus  ac- 
cipiendam  figarata  [•  montrent 
par  leur  f.  même  qu'ils  no  sont 
pas  faits  pour  recevoir  des 
fardeaux  ■].  Cic.  [N.  D.  II, 
03,  159]).  Donner  une  —  con- 
venable à,  conformâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mundum  a  na- 
tarâ conformatam  esse  (•  a 
reçus»  forme»].  Cic.  c.  imu- 
ginem  rei  totias.  Cornif.  ad 
majora  qa^edam  nos  natara 
gênait  et  conformavit.  Cic). 
Sans  —,  informis,  e,  adj. 
Cornif.  Liv.  («x.:  res.  Cornif. 
alvei.  Liv.  caro.  Plin.  on  dit 
plut,  sine  alla  specie.  Cic.  ou 
figarà  carens.  Cic).  ||  (Spéc.) 
Forme  grammaticale.  Forma 
verbi.  Granim.  Figura  verbi. 
Varr.  (cf.  non  debaisse  ex 
singalis  vocibas  ternas  voca- 
bulorum  figuras  fieri  ut  albas, 
alba,  album.  Varr.  [L.  L.  IX, 
55]).  Il  {Fig.)  Caractère  sous 
lequel  une  chose  se  manifeste. 
Species.  ei.  (.  Cic.  etc.  (voy. 

ASPECT,    APPARENCE,   EXTÉRIECR). 
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;|  ^Spec.)  CaraclJ-M  sous  le-, 
iliiflse  présente  un  Etat.  For- 1 
ma,  SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  J".  rei 
jouhJica-.  Cic.  [Rep.  I,  3i.  53;. 
in  Jopmamproi'incia?  peJiyèrc 
/.il-.  Saef.  spf«Vm  principutûs 
in  pejni  formam  [-  f.  monar- 
chiquo  •]  coniertére.  Suet.')  ; 
modus.  i,  m.  Cic.  (CX.  :  tr^s 
modi  rerum pablicaram .  Cic). 
Il  Manière  extérieure  dont 
qqn  se  conduit  dans  la  vie  so- 
ciale. Habitus,  ûs,  va.  Cic. 
etc.  (voy.  TEMEi.  Avoir  des  — 
polies,  non  in/iumannn»  esse. 
Cic.  Voy.  POLITESSE.  Il  Manière 
extérieure  de  procéder  suivant 
certaines  formes.  Formes  reli- 
gieuses, ritas,  ûs,  m.  Liv.  — 
Fégale.  ritnj,  ûs,  m.  Dii/.  Dans 
les  formes,  jare.  Cic.  jcf.  jare 
popalam  rogàre.  Cic.)  ex  lege. 
Cic.  [ci.  ejc  lege  agëre  cum 
aliqao.  Cic).  sollemniter,  adv. 
Jet.  Observer  toutes  les 
omnta  Jasta  per^cëre. 
Selon  les  —  légales,  ri' 

Cic.   Jet.   (voy.   LÉGALE.^ 

CULIÈREMEST).  Pour  la  ft- 

suetudinis  ou  moris  ce  ic. 

(cr.a/(era[parsaccusaii  an- 

tammodo  consaetaclinis  ,  lasà 
timide  et  diffidenter  attingére 
[videbatur]  rationem  vene- 
ficii  criminam.  Cic .  [Clu.  I,  1]). 
dicis  caasû.  l'arr.  Cic.  Nep. 
(cf.  provinciœ  qase  eis  ,  dicis 
cau^a  erant  datse.  Sep.  [  Alt. 
8,  5].  specie  (s'opp.  à  reverâ). 
Cic.  simalandi  causa.  Cic.  (cf. 
comitia  isto  prsetore  ne  sima- 
landi qaidem  caasâ  f  aérant. 
Cic.  [Verr.  H,  2,  5i.,  136]).  || 
Manière  d'exprimer  la  pensée. 
Forma,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
/'.  orationis.  Cic  ejas  scripti 
talis  forma  fait.  Tac.  mandata 
régis...  in  eandem  formam 
ajl'erre.  Tac.  qaid  et  qaà  for- 
ma regum  litteris  rescribi  pta- 
ceret.  Saet.)  ;  prescriptio, 
onis,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  illad 
senatas  consaltam  eà  pres- 
criptione  est ,  lit . . .  Cic  [Fin. 
V,  2,  !.]j:  filum,  i,  D.  Cic 
'es.:  f.  orationis  taie.  Cic.  f. 
argamentandi.Cic.  uberiore  (i- 
Jo  [•  sous  une  forme  plus  ri- 
che '].  Cic.\  Lettre  écrite  dans 
une  f.  insolite,  litterse  inasitatê 
script».  Cic  Par  —  de . . . ,  se 
trad.  par  le  gérond.  da  verbe 
approprié  (cf.  illastrioraenim 
sunt  quœ  in  principiis  quam  in 
mediis  causis  dicantar  aut  ar- 
ijaendo  aat  refellendo  [  «soit  par 
f.  d'accusation,  soit  par  f.  de  ré- 
futation .]).  Cic.  [de  Or.  Il,  70, 
323]  .  1  (Technol.)  Moule  en 
relief  ou  en  creux.  Forma,  œ, 
f.  Plin.   (XXXVI,     168).    Voy. 

MOULE. 

lormel,  elle  (lat.  post.  forma- 
lis.  Jet.),  adj  Formulé  avec 
une  précision  qui  ne  permet 
pas  d'éluder.  Definitus,  a,  am, 
p.  adj.  Letexteest — ,  scriptam 
aperte  ett.  Cic.  La  loi  est — ,lex 
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apertè  indicat.  Cic.  Faire  une 
défense  — ,  dilucidè  (ou  planf, 
planissimi)  vetùre.  Cic.  Fn 
termes  — ,  disertis  verbis  ou 
crpressis  verbis.  Cic.  Affirmer 
micli.  en  termes  — ,  liquida 
confirmàre.  Cic.  Affirmer  en 
termes  —  que...,  certum  offir- 
mâre  (avec  la  Prop.  Infin.). 
Lii'.  Affirmer  de  la  manière 
la  plus  — ,  que,  affirmùre  onxni 
asseveratione  (avec  la  Prop. 
Infin.).  Cic.  Faire  une  pro- 
messe — ,  pro  certo  polliceri. 
Cic.  une  déclaration  — ,  pro- 
mittëre  et  confirmôre.  Cic. 
1  Arch.  (Philos.)  Qui  a  la  réa- 
lité actuelle  (par  opposition  à 
matériel).  Qui  (qu^,  quod)  ad 
solam  formam  rei  spectat.  A. 
Voy.  nÉEL. 

forËnellement,  adv.  D'une  ma- 
nière formelle.  Definité.  adv. 
Cic.  Dilucidë,  adv.  Cic  Apertê, 
adv.  Cic.  Plané,  adv.  Cic.  (cf.  lex 
planissime  vetat.  Cic).  Diserte, 
adv.  Liv.  Expresse,  adv.  Cor- 
nif.  Interdire  —  de,  interdi- 
cëre  atque  imperâre  ne  ... 
(Subj.).  Cses.  Je  suis  —  d'avis 
qu'il  faut  supporter  cela,  id 
n\aximo  opère  censeo  perfe- 
rendam.  Cic.  Demander  — ,  ap- 
petëre  atque  deposcëre.  Cic.  Re- 
fuser — ,  pernegâre,  tr.  Sen. 
Nier  — ,  malta  affirnxatione 
abnaëre.  Cart.  \\  (Spéc.)  Philos, 
y^e  ipsà  ou  re  verâ.  Cic.  Voy. 

RÉELLEMENT. 

former,  v.  tr.  Créer  on  donnant 
l'être  et  la  forme.  Formâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.;  utcamqae  tem- 
peratus  sit  aer,  ita  paeros  orien- 
tes animari  atque  formari.  Cic, 
[Uiv.  II,  A2,  89].  abs.  firmàre. 
Cic.  [N.  D.  I,  39,  110],  on  dit 
aussi  [au  lieu  de  formâre]  (or- 
mam  alicajas  facëre.  Cic.  et 
[au  lieu  de  formari]  formam 
capëra  cirpisse  ou  formam  in- 
duêre  [•  se  former  -].  Cic.  voy. 
forme);  conformàre  {-  donner 
une  forme  convenable  à,  for- 
mer... •),  V.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
mundum  a  natura  conforma- 
tam  esse.  Cic.  diebas  qaibus 
animantur  ova  et  in  volacram 
speciem  confnrmantar.  Col.)  ; 
èngère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  na- 
tura  fmgit  hominem.  Cic  voy. 
cnÉEin;  effÎDgëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  nac  ailam  vim  esse  naturx, 
ut  sai  dissimilia  posset  effin- 
gëre.  Cic  [N.  D.  III,  9,  23]); 
ûgurâre,  tr.  Cic  etc.  (voy.  fa- 
çonner, forme);  fabricari,  dcp. 
tr.  Cic.  (ex.:  f.  hominem.  Cic); 
facëre,  tr.  Cic.  eic.  •  voy.  crler, 
faire).  Se  —,  nasci,  d'ép.  intr. 
Ctc.  etc.  (voy.  naître);  enasci, 
dép.  intr.  Karr.  Cws.  Liv.  (ex.: 
molestiœ  [•  dos  taches  do  rous- 
seur»] in  facie  enascentet.  flin. 
voy.  naItre);  Innasci,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  naItrej.  || 
(Au  lig.)  Informâre,  tr.  Cic. 

(ex.  :  Cleantftcs. ..   quattuor  d'i 
cautii  dixit  in  animis  liomi- 
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nam   informatas  deorum  es$e- 
notiones.Cic.[:^.  D.  II,  5,  13); 
iingêre,  tr.  Cic. etc.  (ex.:  f.  sibr 
animo  ou    cogitalione  aliquid 
f'So  former  qq.  idée»].  Cic.  ati- 
litatum  caasâ  f.  amicitiam.  Cic. 
[am.  H.  51).  f.  animo  aliquid' 
[•■  f.  un  projet  •].  Cir.);  eiStl- 
gëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquid 
iinimo["  l'idée  de  qqch.  ■•].  Cic); 
facère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  faire, 
créer);  confîcére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :   c.    e.vcrcitum.   Cic.  voy. 
rassembler)  ;   constituëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  amiritiam  cum 
aliquo.  Q.  Cic.  .Sa/f.  c.  très  le- 
giones.  Cœ$.);  instituère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  notas  societates. 
Cic.  collegium  (igalorum.  .Saet); 
COire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  si  nu(- 
lam  societatem    neque  sceleris 
neqae  pravnii  can\  nomine  alliy 
coieras.  Cic.  [Rose.  Am.  3!i,  96]. 
ne  diatius  tencant,  Judices,  so- 
cietas   coitur.    Cic.  [Rose.   Am. 
7,  20].  c.  societatem  vel  peri- 
culi  vel  laboris.  Cic.  societatem 
caritatis.  Cic.  societatem  cum 
Ca'sare  [opo.   à  societatem  di- 
rimëre].  Cic);   inire,   tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  societatem.  Cic.  con- 
siliUTn.  Cic.  voy.   dessein,   pro- 
jet'. —  des  vœux,  des  souhaits, 
voy.  VOEU, souhait.  Sa  — ,  nasci, 
dép.  intr. Cic. etc.  (voy.  naître); 
innasci,   dép.   intr.   Cic.   etc. 
(ex.  :  in  hac  elatione  animi  cii- 
piditas  innascitur.  Cic.  capidi- 
tas    belli    gerendi  innata    est. 
Cxs.);  oriri,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  oritar  tempestas  ['  il  se  f. 
un  orage  «].  Nep.),  ^  Façonner 
en  donnant  la  forme  à  la  ma- 
tière.   Formâre,   tr.  Cic.  elo. 
(ex.  :  speciem  ita  formavit  oris 
ut  in  eâ  penitas  reconditos  mo- 
res effmgëret.Cic.  [Leg.  1,9,  2(i]. 
verba   nos    sicut    moltissimani 
ceram   ad   nostram   arbilrium 
formamus  et  fingimas.  Cic.  [de 
Or.  m,  L5,  177].  /.   orationem 
eamque  variàre  et  distinguëre. 
Cic.  [do  Or.  Il,  9,  361);   Jîfi"- 
Târe,  ir.  Cic.  etc.  (voy.  forme); 
Sngère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  in 
ceris.  '■ic.[N.  D.  1,26,71].  verba. 
Cic.    (voy.  ci-dessus  formâre). 
Voy.  FAÇONNER.  ||  (Spéc.)  Il  8'i- 
tali  formé  sur  son  coté  une  ex- 
croissance iJo  chair,  caro  ejccre- 
verat  in  latere  ejus.  Suct.  Des 
écailles    se    —     sur    sa    paau, 
tquamm    cuti  (p.  in  cate)   in- 
crescuni.  Ov.  Jeune  fille  formée, 
adulta  virgo.  Cic.  Voix  formée, 
vox  conslitata.  Qaint.    \\    (Par 
anal.)  —  dos  caractères, eararûre 
notas.  Ov.  —   dos  figures  géo- 
métriques,  formas    describëre. 
Cic.  Les  soldats  se  —  en  carré, 
milites    in    orbem   consistant. 
CVs.  L'armée  se  —  en  bataille, 
acics     instraitar.    Liv.    —     les 
temps    dos   verbes,    verba  fUc- 
tère,  conjangëre.  Qaint.  \\  (Kig.) 
Façonner    (qqn)    en    donnant  à 
son  ànie  uiio  certaine  direction 
ou  â  son  corps  certaines  habi- 
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^uJos.  Formâre.  tr.  Cir.  etc. 
(ox.  :  (.  animoa.    Cic.    [Hr.   38, 
\lii].  non.  posse  eaijux  inicrsc 
tliscrepant  Usdcm  pr.-rccpti»  al- 
niic    in    anà    insUtulione   for- 
inari.  Cic.  [ilo  Or.  III,  9,  HJ.].  f. 
se   ad   alicujas    mores.    Liv.); 
conformâre,  ir.  Cic.  etc.  (ox.: 
animum  et   mentem  saam  co- 
ijitadone    lioniinum    e-vccllen- 
tiam.  Cic.  (Arcli.  G,  \li].  c.  mo- 
res  pr.Tceptia.   Cic.  en   oo  sons 
con(.  iist  touj.  suivi  à  l'ép.  class. 
d'un  abl.  c.  artibiii,  (lisci[iUnâ, 
prufceptis,    philosop)iiù,    ulc); 
informâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
artes    r/uihus  irtas  paerilis  ad 
hamanitatcn%  informari   solet. 
Cic.  [Ai-cli.3,  lii]);  fîngêre.  tr. 
■Cic.  etc.  (ex.:  mire  ^nxit  liliam. 
Ter.   summum    oratorem    (in- 
gère. Cic.   [or.  2,  7].  natara  te 
ad    humanitatem    pnxit.    Cic. 
[Mur.  29,  GO]);  instituêre,  tr. 
Cic.    etc.   (os.:   sic  (u   inftitais 
adolescentes  ?  Cic.  [Cœl.  17,  39]. 
inst.    oratorem.    Cic.    aliqaem 
ad  dicendam.  Cic.  ad   scarnam 
r.  1'.  un  actuur  •].  Quint,  l'illos 
inslitaëre  atrjiie  eradire  ad  ma- 
jorum  institata.  Cic.  [Verr.  11,3, 
09,121]);  instruére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  erit  [sapion.s]  instructus  ad 
mortem  contemnendam  [•  for- 
mé au  mépris  do  la  mort  -],  ad 
.e.ïsi/ium,  ad  ipsum  etiam  dolo- 
rem.  Cic.    [Fin.  Il,  17.  57].  au 
part.  adj.  nisi  qui  [-  excepté  la 
personno  (jui...  ']  ab  jure  civili^ 
ab  >iistoria  fuisset  instractior 
[■    aurait   été  i'orméo  par   une 
étude  plus  approfondie  du  droit 
xîivil  et  do  l'iusioire  -].  Cic.  [Br. 
•J.3,  161]);  colère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  animam.  Cic.  voy.  soi- 
«NEH,  [s']  OCCUPER  [de]);  exco- 
lére,  tr.  Cic.  (ex.:  animos  dûc- 
trind.  Cic.  [Arch.  6,  12].  ingé- 
nia disciplina.  Cic.  [or.  15,  Ji8]. 
mentem  peregrinationibus.Sen. 
omni  vita  atqae  victu.  e.rcaltus 
atqae  expolitas  [-  formé  et  af- 
finé par  lo  commerce  des  autres 
hommes  et  lo  régime  domesti- 
que "].  Cic.   [lirut.  25,  95].  e.r 
agresti  immanique  vitâ  exculti 
ad    hamanitatem    et    mitigati 
sumus.   Cic.    [Lag.  II,  Ih,  36])  ; 
erudire,    tr.    Cic.    (ex.:   eam 
[Sjrvium]   sun.mo   studio  om- 
.nibas  iis  artibas...  ad  exqaisi- 
tissimam   consaetadinem.  era- 
.diit.  Cic.  [Rep.  II,  19,  37].  per- 
.multi    diaturnâ     leriitate    ad 
m,altam  assentationem  eraditi. 
Cic.  [Q.  fr.  1,5,16]);  docère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  instruire);  edo- 
cére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem 
militiœ  artes  [■  f.  qqn  aux  exer- 
<;ices  militaires  >].  Cur(.);  con- 
docefacére,  tr.   Cic.  (ex.  :   c. 
.animam,  ut  ea  quss  bona  ma- 
Jave  videantar  possit  contem- 
nëre.  Cic.   [Tusc.  V,  31,  87]  i  ; 
perScêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:/), 
oratorem.    Cic);    acuëre,    tr. 
•Cic.  (ex.;/urficium  [-  le  goût  ■•]. 
"Cic);  procudére,  tr.  Cic.  (ex.: 
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non  enim  solnm  acaenda  no- 
bis    neqae  procadcnda    lingua 
est.  Cic.  [do  Or.  III,  30,  12I]i. 
Etre  formé   à   l'écolo  do  qqn,  u 
disciplina    alicajas    proicctum 
esse.   Cic.    Formé    à    l'écolo  du 
(iqn,    apud  aliqaem   edacatas. 
Cic.  T  Servir  à  constituer  (qqn, 
(iqcli.)  dans  la  forme  qui  lui  est 
propre.    CoBStituère,   tr.  Cic. 
otc.  (ex.:  legio  seplima  consti- 
tata  ex  veteranis.  Cic);  insti- 
tuêre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qaar- 
tam  ariem  sex  coliortium  nu- 
méro. Liv.);  facére,  tr.  Cic.  etc. 
(e\.:  insiilii  inde  farta  est.  lÀi/.); 
efhcëre,  tr.  Cic.  otc.  (ox_.  :  lus 
coliortibus    coactis    efficit    le- 
gionem.  Cses.).  -     l'aile  droite, 
dextram  corna  tenëre.  Cxs.  — 
lo  contre,  in  média   acie  con- 
sislëre.  I.iv.  —  rarrière-garde, 
agmen  claadëre.  Crrs.  (B.  G.  I, 
25,  6).  —  un  tout,  inter  se  co- 
hcerëre.  Cic.  —  un  accord,  con- 
sonâre,    intr.   Cic.    —    des    ilos 
(en    pari,  d'un    fleuve),    moUri 
insulas.   Cart.    Etre  formé   do, 
constâre,  intr.  Cic.  etc.  (vov. 
[so]  COMPOSER  [de]);  contineri, 
pass.  Cic.  etc.    (voy.   contenir, 
comprendre);  cons'istêre,  intr. 
Cic.    (voy.    consister).    Se   — , 
Seri,  pa'is.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dûssus). 
formica-leo,  s.  m.  Voy.  fourmi- 
lion. 
tormicant,  formicanto,  adj. 
(Mé.lec.)  Qui  donne  une  sensa- 
tion analogue  au  picotement  de 
fourmis.    Formicans,  antis,   p. 
adj.  l'Un.  (cf.  f.  percussus  ve- 
naram    [«   pouls    f. ,   pulsations 
f.  ,].   IHin.  [VII,  181]).  Etre  — 
(en  p.irl.   du  pouls),  formicâre, 
inir,  Plin. 

formication,  s.  f.  (Médec.) 
Fourmillement,  sensation  ana- 
logue au  picotement  do  four- 
mis. Formicatio,  onis,  f.  Plin. 
formidable,  adj.  Qui  déploie 
une  puissance  menaçante.  For- 
midandus,  a,  um,  adj.  verb. 
Cic.  Formidabilis,  e,  adj.  Ov. 
Se  rendre  — ,  metaendam  te 
pnebëre.  Cic. 
formidablement,  adv.  D'une 
manière  formidable.  Voy.  ter- 
riblement. 

formique,  adj.  (Chimie.)  Qui 
vient  de  la  fourmi,  formici- 
nijs,  a.  um,  adj.  Plaut. 
formulaire,  s.  m.  Recueil  do 
formules.  Formularum  ou  exem- 
plorum  libri.  A.  —  de  prières 
(contenant  les  noms  des  dieux 
et  les  formules  exactes  appro- 
priées à  chaque  circonstance), 
indigetamenta,  orum,  n.  pi. 
Serv.  ad  Virg.  (Georg.  I,  21). 
Rédiger  un  —,  voy.  formuler. 
Il  (P.  ext.)  Formulaire  de  foi. 
Voy.  profession. 
formule,  s.  f.  Forme  déterminée 
suivant  laquelle  on  est  convenu 
d'exprimer  une  chose.  For- 
mula, se,  f.  Cic  etc.  (ex.:  sti- 
pulationum  et  jadicioram  for- 
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mata»  componëre.  Cic.  [Leg.  J, 
U  fin.],  f.  test  imentoram.  Cic. 
[do  Or.  I,  39,  I8U].  f.  poatula- 
iionam.   Cic.    [Verr.    II,  2,  00, 
llil].    de   dolo    malo   formalx. 
Cic.  [Oir.  III,  Ui,  60].  formutx 
de   omnibus  rebut  constital.r. 
Cic.  [Rose.  cons.  8,  2ii]j;   car- 
men,  minis  (-  formule  de  ser- 
ment,f.  religieuse  ou  judiciaire, 
f.  magiquo  •),  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
exsecrabile  Carmen  [■  f.  d'oxé- 
cration    >].   Liv.    diro    qaodam 
carminé  jarâre.    Liv.   Carmen 
rogationis.  Liv.  alicai  compo- 
nëre.   Cic.    ex    carminé    sacro 
prseeunte  verba  tacerdote  pre- 
cationea  facëre.  Liv.);  verba, 
orum,    n.    pi.    Cic.    etc.   (ex.  : 
concipëre   jarisjurandi    verba. 
Tac.   conceptis   verbis  jarnre. 
Varr.    in   certa   verba   jarâre. 
Cic  verba  qusedam  [•  certaines 
f.  "]  componëre.  Cic,  in  alica- 
jus  verba  jurâre   [-  répéter  la 
f.  de  serment  •].    CuW.    verba 
légitima  nuncapâre.  Cic);  ex- 
emplum,  1,  n.  Nep.  Ulp.  (ex.: 
ex.  ejaa  devotionit.  Nep.  [Aie, 
U,  5]). 
formiuler,  v.  tr.  Mettre  en  for- 
mula. In  formam  redigëre.  Cic. 
Concipëre  (Jusjurandam) .  Cic. 
{vadimonium).  Cic.    [edictum). 
Jet.  —  un  acte,  etc.,  contractai 
(ormam  dare.  Nep.  —  (uno  or- 
donnance   médicale),    conscri- 
bëre,  tr.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Expri- 
mer  avec     la    précision    d'une 
formule.  Voy.  exprimer. 
fornicateur,  trice,  s.   m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  commet  le   pé- 
ché   de    la    chair.   Fornicator, 
oris,    m.    Tert.    Aag.   Fornica- 
trico,  fornicatrix,  tricis,  f.  Aag. 
fornication,  s.  f.   Péché   de  la 
chair.  Fornicatio,  onis,  f.  Tert. 
Hier. 
forniquer,  v.  intr.  Commettre 
le  péché  de  la  chair.  Fornicâre 
et  jfornicari,  intr.  Tert. 
fors    (lat.   foris,    dehors),   adv. 
(Arch.)   Dehors.  Voy.   ce  mot.  ^ 
(Arch.)   Hormis.    Voy.    hormis, 

EXCEPTÉ. 

fort,  forte,  adj.  adv.  et  s.  m.  || 
Adj.  Qui  a  une  puissance  d'im- 
pulsion, do  résistance  capable 
de  grands  effets.  Fortis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  animalium  for- 
tiora.  Nep.);  validus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  corpore  va- 
lidus. Tac.  ut  tenerior  [agnus] 
separetur  a  validioribas,  quia 
robustas  arugit  imbecillam.  Col. 
validior  enecat  infirmum.  Col. 
nondam  ex  morbo  satis  vali- 
das. Liv.);  valens,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  robusti  et  valentes 
satellites.  Cic.  valentissimi  ho- 
mines.  Cic.  viribus  cam  valen- 
tiore  pugnàre.  Cic.  bos  valen- 
tior,  valentissimus.  Col.  bestia- 
valentissima.  Cic  tant  valenti 
resistëre.  Cic);  Srmus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  (irmior  [en 
pari,  d'un  convalescent].  Cic. 
vixdum    ^rn\as    gravi   valetti- 
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dinf.  Saet.  frmior  ad  re$Uten- 
dam.  Sali.  (r.  (irmus  [•  &$>az 
fort  »1  adcastrci  (acienda. Liv.); 
robustus.  a.  um.  adj.  Cic.  etc. 
{e\.:  si  essifs  osa  aut  irtate  ro- 
bastior.  Cic.  rotiastior  fticttis. 
Nep.).  Etre  —,  valère,  iiitr. 
Cic.  etc.  (ex.:  Wribui  muitum  va- 
lire.  Cic.  alioa  velocitate  ad  cur- 
tam,  alios  viribas  adluctandum 
valêrv.Cic.lOiX.  1.  30,  lÛTj).  De- 
venir — .  adolescère.  intr.Cic. 
etc.  (ex.:  is  qai  adoleverit.  Cic. 
voy.  [se]  développer;  on  dit 
auVsi  :  prmum  ou  (irmiorem 
esse  ccepisse.  Cic.  r^bastiorem 
Jîeri.  Sep.  robastam  esie  cœ- 
pisse.  do.!.  Rt<ndrd  — ,  cor- 
roboràre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
FORTIFIER).  Il  (Par  anal.)  En 
parlant  de  certains  organes. 
Validas,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  lalidi  nerin.  Cela.);  bo- 
nus, a,  um, adj.  Cic.  (ex.:  bona 
latera  [•  de  f.  poumons  •].  Cic.'. 
En  pari,  de  la  voix,  magDUS, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  i-o.v 
ma'jna.  Cic.  clamor  magnas. 
Cic.  exclamôre  majas  [•  crier 
plus  f. .].  Cic.  [Tusc.  Il,  ai,  56); 
ingens,  adj.  Liv.  (ex.  :  ing. 
clamor.  Liv.);  grandis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  grandis  et  ple- 
nas  sonas.  Cic.  grandis  vox. 
Cic);  concitatus,  a,  um,  p. 
adj.  Liv.  Qaint.  (ex.:  accidens 
concitatior  clamor.  Liv.  erectâ 
et  concitatà  [opp.  à  sammissà 
et  contracta]  voce.  Quint.];  ex- 
citatus,  a,  um,  p.  aUj.  Cic 
etc.  (ex.  :  sonas.  Cic.  clamor 
excitatior.  Liv.];  plenus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  plena  vox. 
Cic.].  Les  consonnes  fortes,  for- 
tes litterœ.  Isid.  ||  (En  pari,  des 
êtres  inanimés.)  Fortis,  e  (•  ré- 
sistant, fort.  soKde  -i,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  (ortia  ligna.  Ca?s.); 
ûrmus,  a,  um  i>  solide,  fort, 
résistant  -i,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
f.  ramas.  Cses.  f.  corpas  [opp. 
à  imbecillam].  Cic.  nondam 
satis  (irmo  corpore  [•  consti- 
tution .j.  Cic);  robustus,  a, 
am,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  r.  cor- 
pas. Saet.  robaata  cornxxa.  Plin. 
esse  corpore  robuste  [•  d'une 
f.  constitution  •].  Saet.  robas- 
tam corpas  facére.  Cic.  Cels.). 
Il  (En  pari,  des  agents  physi- 
ques.) Fortis,  e,  adj  llor.  (ex.: 
/.  Wrvum.  Hor.i;  Srmus,  a, 
um,  adj.  Varr.  Cels.  (ex.  :  (■ 
[•fort,  nourrissant -Jcibus-Karr. 
[K.  R.  II,  11.21.  f.  esca  [-  ali- 
mentation •].  Cels.);  robustus, 
a,  um,  adj.  Cels.  (ex.;  robas- 
tior  cibas.  Cels.);  valens.  p. 
adj.  Cxs.  Cels.  (ex.:  remédia 
nimis  valentia.Cxs. cibas  [-  ali- 
mentation-] valens. Cels.);  va- 
lidus,  a,  um,  adj.  Cels.  Plin. 
(ex.:  v.cibas['  alimentation  •]. 
Cels.  validas  r^lor.  Col.  vina 
valida  [opp.  à  imbecilla].  Plin.); 
gravis,  e,  ad  j .  Cic.  ux .  :  gr. 
temfjKSfas.  Cic.)  ;  ma^QUS,  S, 
um,   adj.  Cic.  etc.  (ex.:  imber 


mj|;nus  ou  nin.vimiis.  cic.  ven- 
tas  nx.ignas.  Plaat.  magna  lis 
sûlia.  Lacr.)  ;  plenus,  a,  um. 
adj.  Cels.  (ex.:  plénum  i-inum. 
Cels.  pleni  cibi.  Cels.\;  vebe- 
zaens,  adj.  Cic.  etc.  (opp.  :i 
Unis,  placidas,  ex.:  v.  ventas. 
Cic.  v.  capitis  dolor.  Plin.  ca- 
lor  vekemens.  Col.  cf.  vent  as 
increbrescit  [•  le  vent  devient 
plus  f.  .].  Cic).  Il  (l'.-ir  anal.) 
La  mer  est  — ,  voy.  vioLt:>T, 
AOiTB.  Il  Cables  — ,  v'alidi  (ânes. 
Plin.  Il  Fortifié,  munitus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  lex.:  op- 
pidam  manitum.  Caes.  egregie 
manitum.  Caes.  manitissimum. 
Cses.  et  loci  natarâ  et  mana 
manitissifna  castra.  Cxs.  arbs 
sitaipsomanita['  f.d'assiotte-]. 
Liv.  ;  ûrmus,  a,  um.  ;ulj.  Cic. 
etc.  (ex.:  arbs  in  primis  (irma. 
Ca-s.  prœsidiam  firn\am.  Cses.); 
validus,  a,  um,  adj.  Liv.  (ex.: 
V.  sfario  [»  poste  ■].  Liv.  v. 
arbs  praesidiis,  moris.  Liv.  va- 
lidissima  manimenta.  Liv.).  || 
(En  pari,  du  sol.)  Validus,  a, 
um,  adj.  Col.  Plin.  (ex.:  i^.  so- 
him  [•  terre  f.  -].  Coi.  Plin.); 
robustus,  a.  um,  adj.  Coi. 
lex.  :  solum  [  torro  ■]  rofcus- 
tam.  Col.);  densus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  densa  [opp.  à 
rara]  terra.  Cic).  \\  (Par  est.) 
l^>iii  a  une  saveur,  une  odeur 
d.'sagréablo.  Acer,  cris,  cre, 
adj.  Varr.  Lacr.  Plin.  (ex.: 
acetam  acre.  Varr.  fr.  Cels. 
arer  odor.  Lacr.  Plin.  ;  gra- 
vis, e,  adj.  Virg.  Plin.  (ex.: 
gr.  odor.  Virg.  Plin.  gravior 
lialitus  ['  haleine  »] .  Plin.); 
austerus,  a,  um,  adj.  I^Un. 
(e\.:herba  aastero  sapore. Plin. 
balsami  sacas  odore  tantum 
aasteras.  l'Un.  [.\II,  120]).  || 
(Par  ext.)  Déjà  grand.  Gran- 
dis, e,  adj.  Cic.  (ex.  :  grandis 
puer.  Cic);  Ërmus,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  infantes  fir- 
miores.  Saet.).  Devenir  — , 
adolescère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
grandir).  Il  (Au  fig.)  En  pos- 
session de  tous  ses  moyens  ; 
puissant.  Firmus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  valens  e(  f.  civi- 
tas.  Cic.  qax  pars  (irmior  [■  le 
parti  le  plus  f.  •].  Cic  f.  res 
pablica.  Sali.  (.  ab  equitata. 
Plane,  ap.  Cic.  (.  ad  tantam 
bellam  [-  assez  I'.  pour  une  si 
grande  guerre  •].  Liv.  f.  ad 
dimicandam.  Cses .  )  ;  gra  vis, 
e  {-  redoutable  ■),  adj.  Cic. 
(ex.:  gravis  adversarias.  Cic); 
potens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ci- 
vitas.  Cic.  accasator  potentior 
jare.  Qaint.  potentior  habetar 
prior.  Hor.  postqaam  ad  id  pa- 
ram  potentes  erant.  Liv.  \l\, 
a6,  I6]j;  robustus,  a,  um,  adj. 
Xep.  (ex.  :  rex  domesticis  ré- 
bus minus  robustus.  .\'ep.);  va- 
lens, p.  adj.  Cic.  etc.  lex.  :  ro- 
busti  et  valentes  satellites,  Cic. 
qao  valentior  postea  congre- 
deretar.   Nep.   nondam  valen- 


tior înRrmiori  imposuerat  ma- 
num.  i'ell.);  validus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.;  valida  urbs  et 
potens.  Cic.  ducibas  validiorem 
qaam  exercita  rem  liomanam 
esse.  Liv.  hostis  vatidior.  Liv. 
cvercitas  numéro  validus.  Liv.), 
Etre  —,  valére,  intr.  Cic  etc. 
(ex.:  qai  plus  opibas,  armis,  po 
tentiù  valent.  Cic.  imbecillitati 
aliorum  valemus.  Cic  ne  va- 
leret  nimis. Cic);  pollére,  intr. 
Cic.  otc.  (ex .  :  pollens  civitas. 
Cic.  qui  (sonatusj  c«r<e  unu» 
plus  quam  dictatara  tua  potest 
polletque.  Liv.  Etraria  tantum 
pollens  terra  mariqae.  I.iv. 
qaanto  magis  potes  pollesque. 
Liv.).  Le  droit  du  plus  — ,  im- 
panitas  gladioram.  Cic.  Vell. 
1  En  pari,  do  l'àmo  et  de  ses 
facultés.  Il  (En  pari,  de  la  vo- 
lonté.) Fortis,  e,  adj.  Cic  etc. 
(ex.  :  ingénia  (ortia  natarâ. 
Sen.  (.  animas .  Cic  consilia 
(ortia.  Cic);  robustus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  animas  ro- 
bustus. Cic.  [cf.  robur  animi. 
Curt.].  robusta  fortitado.  Cic). 
Il  (En  pari,  du  sentiment.)  Acer, 
cris,  cre,  adj.  Lacr.  Cic.  (ex.: 
acris  ira.  Lucr.  arer  amor  glo- 
rix.  Cic  acris  capiditas.  Cic); 
magnus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  m.  cupiditas  [•  une  f.  en- 
vie •].  Cic.  m.  gaudiam.  Sali,); 
valens,  p.  adj.  Cic.  otc.  (ex.  : 
solatiam  valentissimam.  Sen.). 

Voy.    PUISSANT,     VIOLENT.    {|     (En 

pari,  de  l'intelligunca.)  V'eg'e- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
V.  mens.  Cic.  vegetum  inge- 
niam.  Liv.).  Un  esprit  — ,  voy. 
p.  81i,  col.  1.  Il  (Par  anal.). 
Fortis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
forte  dicendi  genus.  Cic.  voy. 
énekgiql'e);  gravis,  e,  adj. Cic. 
etc.  (ex.:  gr.  argumentam.  Cic 
oratio  gravis.  Cic.  gravissimis 
verbis  [•  dans  les  termes  les 
plus  f.  -].  CiC  cf.  verborum 
gravitas.  Cic.  graviter  dicta 
['  dos  pensées  f.  ■>].  Tac);  ner- 
vosus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  gais  Aristotete  nervosior ? 
Cic  nervosius  dicëre.  Cic.  cf. 
nerci.Cic  voy.  foucb);  valens, 
p.  adj.  Cic  Quint,  (ex.:  in  Lysia 
serpe  sant  etiam,  lacerti  [voy. 
force],  sic  at  nihil  possit  va- 
lentius.  Cic.  argumenta  valen- 
tiora.  Quint.  Diodorus,  valens 
dialecticus.  Cic  (raus  valentior 
quam  consiliam  meam.  Cic); 
vehemens,  adj.  Cic.  etc.  (oi.  : 
V.  dicendi  gênas.  Cic.  v.  argu- 
mentam. Quint.);  potens,  adj. 
■S'en.  Qaint.  (ex.:  argumentum 
panim  potens.  Sen.  argumenta 
potentissima.  Quint.).  Etre  — , 
valére,  intr.  Cic.  otc.  (ox.  : 
satis  valére  in  popalari  génère 
dicendi.  Cic.)  ;  pollére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ubi  plurimum 
pollet  oratio  ["  le  pouvoir  de 
la  parolo  est  le  plus  fort»]. Cic). 
A  plus  —  raison,  ne  et  (surt.) 
nedum  {•■  encore  bien  moins  •), 
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conj.  C'ic.  Liv.  (dans  une  phraso 
ML'ijut.  ou  do  sens  négat.,  ex.  : 
nsscntatio  ne  Ubero  qiiidem, 
ncdum  amico,  digna  est.  Cic. 
.Tijre  [mol  do  sens  iiégat.]  iner- 
nxL'nx  tantam  maltitudineni^ne' 
ilnm  armatam,  Sfisdneri possc. 
Liv.  [VI,  7,  2j.  mo  vero  nihil 
isioram  ne  javeneni  quidam 
nioi-it  umyit'ifH,  n''  nnnc  senem. 
Cic.  [op.  l.\.  2ij,  2];;  nOD  mo- 
do ^(Jans  nno  plira^â  affirmât.) . 
Cic.  l'ic.  (ox  :  secandas  eliam 
res  nostnts,  non  modo  advf.r- 
sas,  pertimcscebam.  Cic.  [ep. 
IV,  U,  a]).  Il  serait  trop  — 
cîo  dira  qu'il  n'y  en  a  pas,  vio- 
lentam  est  nuilu  esse  dicëre. 
Cic.  (Fin.  V,  'Xl>,  72).  Ce  quo 
vous  dites  est  trop  — ,  istad  ni- 
mium  est.  Cir.  ||  (P.  anal.)  Ha- 
bile, capable.  Peritus,  a,  um, 
adj.  L'ic.  etc.  (ex.  :  p.  alicajus 
rei.  Cic.  voy.  habile;;  pergna- 
TUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (%'oy. 
habile).  Il  (Par  ext.)  Se  faire  — 
do,  spondêre,  tr.  Cic.  pro^iteri, 
dép.  tr.  Cic.  (voy.  engagement, 
[s'Jengager).  Se  faire  —  de, 
jactâre  tr.  Liv.  (voy.  [se]  van- 
TEii).  Absolt.  Se  porter  —  pour 
c|qn,  rft!  altero  affirmâre.  Cic. 
Voy.  [s*] engager,  répondre 
[pour].  Il  (Par  ext.)  Faire  — 
sur  (iqu  (arch.),  voy.  compter 
(sur  qqn].  Fort  de,  fretus.  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.;  fr.  cons- 
cientià.  Cic.  opulentiù.  Nep.). 
T  En  pari,  de  ce  qui  est  cousi- 
doiablo  par  l'étendue,  la  quan- 

titù,  etc.  Crassus,  a,  um.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  crassam  (ilam. 
Cic.  cr.  crara.  Col.  cr.  vola- 
men,  ,Suet.  cr.  tenebrœ.  Cic. 
imber  crassus  aqaœ.  Mart.)  ; 
corpulentus,  a,  um,  adj. 
l'iaut.  <'ol.  (en  jiarl.  d»  bes- 
tiaux. Coi.  [VI,  3,  5]);  obesus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  re- 
plet, gros,  obèse)  ;  ampîus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  cor- 
porc  amplo  et  robusto.  Saet. 
amplissiinee  copias  [-  troupes  •]. 
Cœs.  aniplus  exercitas.  Suet. 
numcriis  amplior.  Sali,  ampla 
pecania  [»  une  forte  somme  ••]. 
Cic);  grandis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  ijrandiores  aves  [■  des 
volailles  plus  1".  ']  opp.  à  mi- 
nuta;. Coi.  ijrandis  pecania. 
Cic.  grande  pondas  argenti. 
Cic);  magnus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  a<juci'  magnse  bis 
eo  anno  (aérant.  Liv.  imber 
m.agnas  ou  niaximas.  Cic.  ma- 
gnas exercitas.  Cic.  exercitas 
tribas  partibus  nxajor  [•  trois 
fois  plus  f.  "].  Liv.  maxima 
qaœqae  avis  [-  les  volailles  les 
plus  f.  "].  Coi.  magna  pecania 
["  f.  somme  ■].  Nep.  majore 
pecania  opas  erat .  Liv.  l'im 
["quantité"]  n^ellis  maximain 
exportasse.  Cic);  ingens, a.d]. 
Cic.  etc.  (ex.:  ingentes  aqaee. 
Liv.  ingens  pecania.  Cic.  nn- 
meras  ingens.  Cic);  gravis,  e, 
adj.  Cic.   eio.    (ex.  ;  gr.  alapa 


[»  gifle  •].  f'ha-d.  prrna.  Sali, 
grave  f'-nas.  Saet.  graviavec- 
tigalia  |-  forts  impôts  ■.].  .s'uct.); 
multus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  maltas  soi.  l'Un.  Suet. 
plarimus  s<d.  Ov.  Plin.  j.}; 
plenus,  a,  um,  adj.  rie.  etc. 
(ex.:  pi.  iumen.  Cic.  pleno  filo 
velamenta.  Plin.\;  vastus,  3, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  corpore 
esse  vasto.  Cic.  voy.  énorme). 
Umi  —  maison,  voy.  dispen- 
dieux. Une  armée  —  de  trente 
mille  fantassins,  exercitas  tri- 
ginta  miliam  peditum.  Nep. 
Une  flotte  —  de  cent  vaisseaux, 
classis  centam  naviam.  Liv. 
Poids  — ,  voy.  DRUT.  1  Adv. 
D'une  manière  forte.  Voy.  for- 
tement. Il  (Par  ext.)  Beaucoup. 
Voy.  ce  mot.  ||  Très.  Voy.  ce 
mot.  1  S.  m.  Personne,  chose 
forte.  —  de  la  halle,  bajalas, 
i,  m.  Cic.  Le  fort,  valens  ou 
poteiis.  Cic.  Voy.  ci-dessus  (p. 
933,  col.  3).  Il  (Spéc.)  Fourré 
où  se  retirent  les  DÔtes  sauva- 
ges. Cubile,  is,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  setosx  sais.  Phied.  eu- 
bilia  bestiarum.  Sen.  delites- 
cëre  in  cubilibas.  Cic.  excatëre 
cabilibas  feras.  Plin.  j.  inda- 
gâre  bestiarum  cabilia.  Sen.  ad 
cabilia  (eraram  ire.  Liv.  pro- 
silîre  e  cabili.  Sen.).  \\  (T.  mi- 
lit.)  Ouvrage  fortifié.  Castranx, 
i,  n.  Nep.  (Aie.  9,  3).  Casiei- 
ium,  i,  n.  Uses.  Cic.  Liv.  (cf. 
castellam  in  alto  tamalo  posi- 
tam.  Liv.).  —  détaché,  prnpa- 
gnacalam,  i,  n.  Cic.  ^  C'Hé  par 
lequel  qqch.,  qqn  est  fort.  || 
La  partie  forte  d'uno  chose. 
Pars  prma  ou  valida.  Cic.  \\ 
Fig.  Ce  qui  constitue  la  valeur 
essentielle.  Capat,  pitis,  a.  Cic. 
(voy. essentiel,  principal). yuod 
prajcipiium  est.  Cic.  Le  —  et  le 
fin,  voy.  fin.  Le  —  et  le  faible, 
voy.  faible.  Il  Le  plus  haut  de- 
gré d'une  chose.  Le  —  de  l'hi- 
ver, suTnma  hiems.  Cic.  Au  — 
de  la  tempête,  gravissimâ  tem- 
pestate.  Cic.  Au  —  de  la  guerre 
civile,  cum  bellam  civile  maxi- 
mum esset.  Cic.  Au  —  de  la 
mêlée,  in  ipso  pagnse  discri- 
mine. Curt.  Il  Ce  qui  constitue 
la  supériorité  d'une  personne. 
La  philosophie  est  son  — ,  mui- 
tam  valet  sapientiû.  Cic.  Le  — 
de  Simonide  c'est  le  pathétique, 
prxcipaa  Simonidis  in  com- 
movenda  miseratione  virtas. 
Quint.  Le  —  de  Zeuxis  c'était 
le  portrait  de  femme,  Zeuxis 
muliebri  in  corpore  pingendo 
aliis  preestabat.  Cic.  Voy.  ex- 
celler, [être]  supérieur. 
fortement,  adv.  Avec  force. 
FoTtiter,  adv.  Plaut.  Ov.  (ex.: 
f.  astringëre.  Plaut.);  validé, 
adv.  Plaat.  Phsed.  (ex.  :  vali- 
dias  clamàre  cœpit.  Phœd.  ut 
valide  tonuit.  Plaut.);  ûrmé, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  insittère . 
Saet.  firmissime  stataëre  ali- 
quid.    Vitr.)  ;   ûrmiter,    adv. 


Cses.  Cic.  (voy.  bolidement); 
vebementer,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  V.  astringëre  manus.  Plaat. 
ingemaisse  veliementiui.  Cic); 
acriter,  adv.  Cic.  etc.  (ox.  : 
co'dêre  acriter  virgis.Cic).  Etre 
attaché  —  à  qqch.,  hserère  in 
aliquà  re.  Cic.  adiiserêre  alicai 
rei.  Liv.  En  serrant  — ,  astrictê, 
adv.  Cels.  ||  Fig.  Validé,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  validius  timère. 
Vell.  validius  cruriâre  ali- 
quem.  Qaint.  validlssimè  fa- 
vëre  alicni.  Cn'l.  ap.  Cic.  vati- 
dissimù  diligëre  aliqaem.  Plin. 

j.)  ;  valdo,  adv.  Cic.  (ex.  : 
laudàre.  Cic.  validissimê  dili- 
gëre.  Sen.);  graviter,  adv. 
Cic.  (ex.:  gr,  amAre.  Plaat.  do- 
lère.  Cic.  queri.  Cic.)  ;  ûrmé, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  firmissimé 
asseveràre.  Cic).  Insister  — 
(pour  avoir  qqch.),  deposcëre 
aliqaid.  Cic.  Cola  agit  ai  — 
sur  leur  esprit  que...,  id  tan- 
tam  apad  eos  valait  ut...  Cœs. 
Emouvoir  — ,  permovêre,  tr. 
Çic  Ame  —  trempée,  vividam 
ingeniun\.  Liv.  —  irrité,  ira- 
tissimas,  a,  um,  adj.  Cic. 

forteresse,  s.  f.  Place  fortifiée. 
.4r.Y,  arcis,  f.  Cic.  Castrum,  i, 
n.  S'ep.  Locus  manitus.  Liv. 
Une  petite  — ,  castellum,  i,  n. 
Cic.  Une  —  naturelle,  locas 
natarâ  munitus.  Cses.  Liv. 

fortifiant,  ante,  adj.  Qui 
augmente  les  forces.  Firmus, 
a,  um,  adj.  Varr.  etc.  (ex.:  f. 
cibiis.  l'arr.);  robustus,  3, 
um,  adj.  Cels.  (ex.:  r.  cibas. 
Cels.).  Une  nourriture  — ,  et 
(subst.)  un  — ,  des — ,  cibi  po- 
tionesque  corpori  reficiendo  ap- 
(a".  Cels.  Etre  un  — ,  ad  corpus 
reliciendam  aptam  esse.  Cels. 
Il  Fig.  Qaod  animam  ^rmat 
ou  ingeniam  corroborât.  Cic. 

fortification  (lat.  post.  forti- 
(icatio.Cxl.-Aar.),  s.  f.  Action 
de  fortifier  une  place.  Muni- 
tio,  onis,  f.  A^ep.  Saet.  (ex.: 
m.  oppidi.  Suet,  non  nialtam 
saperesse  manitioni.  Nep.). 
Entasser  les  matériaux  néces- 
saires à  la  — ,  undiqae,  qaod 
idoneum  putarent  ad  manicn- 
dum  congerëre.  Nep.  Des  ou- 
vrages de  — ,  et  (ollipt.)  des 
— ,  n%unimentam,  i,  n.  Cic. 
ordin.  au  plur.  munitiones, 
am,  f.  pi.  Cses.  'cf.  urbem  mu- 
nitionibus  sseplre.  Cic).  mani- 
menta,  orum,  n.  pi.  Cses.  (cf. 
castelli,  oppidi.  Cses.)  opéra, 
um,  n.  pi.  Cses.  (cf.  aditas 
magnis  operibas  prsemunlre. 
Cses.  viam  objectis  per  omnea 
transitus  operibas  inexpugna- 
bilem  facëre.  Liv.).  propagna- 
calam,  i,  n.  Cic.  Front  de  — , 
adversse  munitiones.  Cic.  pro- 
pugnaculum  hostibtis  opposi' 
tam  ou  objcctam.  Cic.  Liv. 
Devant  le  front  de  — ,  pro 
manitionibas.  Cxs.  pro  vallo. 
Cœs.  Entourer  d'un  front  de 
— ,     circamtuiiâre,     tr.    Cœs. 
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Ci'c.  munitiones  circumdùre 
[Oppido).  Ilirt.  Qui  présente 
des  —  uaiurelles  et  artificiel- 
les, et  nctarù  loci  et  opère 
muniriu.  C'a?î.  L'iie  forêt  qu'ils 
utiliî^real  comme  —  naturel- 
le, siha  fo  n<i(iio  miiro  ob- 
jecta. Cset.  Avoir  les  Alpes 
comme  •—  naturelle,  objicëre 
Alpiam  vallam.  Cic. 
fortifier,  il»t.  post.  fordpcàre. 
Aag.  Csel.-Aar.),  v.  tr.  Uemli-e 
fort.  Il  (Le  corps.)  Firmàre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  corpus  la- 
bope.  Cic.  eorpas  cibo.  Lii-.  f. 
laletudinem.  Jac);  CODÛr- 
màre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
l'ire*  [•  le  tempérament  •]. 
Cars,  corpus.  Cic.  nerios  [•  les 
muscles  •].  Cœa.  locem  et 
latxu.  Quint.  con(irmâre  se. 
Cic.  se  plane  c.  Cic.  con(irmari 
[•  se  fortifier  •] .  Cic.  conftr- 
matas  [•  fortifié  •].  Cic.  cf.  /ir- 
miorem  aliquem  (acëre.  Cic. 
(irmius  facère  corpus.  Cic.  hoc 
ejcercitio  lacertis  robur  accres- 
cit  [•  cet  exercice  fortifie  le» 
muscles  des  braS']. CWs.);  robo- 
ràre,  tr.  Lucr.  Val.-Max. 
Plin.  Gell.  (n'est  pas  empl.  au 
§en5  propre  à  l'ép.  classique; 
on  le  remplace  soit  par  ro- 
busliorem  (acëre  aliquem,  ro- 
bustam  (acéré  corpus,  soit  par 
le  verbe  suiv.);  corroboràre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  veteranum 
ac  tironem  militem  opère  assi- 
duo.  Suet.  corroborari  [•  se 
f.  .].  Cic.  corroboratus  [•  for- 
tifié; qui  a  pris  des  forces-]. 
Cic.  voy.  FoiicE,  fort).  || 
(Absol.)  Qui  fortifie,  voy.  nour- 
rissant, fortifiant.  Il  iL'âme.) 
Firmàre.  tr.  Cic.  etc.  {ex.:ani- 
mum  adolescent is  nondumcon- 
silio  et  ratione  (irmatum  pel- 
lexit.  Cic.  (irmùre  memoriam. 
Quint.);  conârmàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  alicajus  animum. 
Cic);  TOborâre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
Catoni  cam  incredibilem  tri- 
buistet  natura  grai-itatem 
eamqae  ipse  perpétua  constan- 
tiâ  roboravisset.  <Jic.  [OfT.  I, 
31,  112]);  coTTOboTàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  ingénia.  Cic. 
[am.  20,  7J.].  virtutem.  Cic. 
IFIacc.  2t),  63]).  Se  —,  ado- 
lescêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ratio,  cam  adolei'it  atqueper- 
(ecta  est,  vocatur  tapientia. 
Cic.  adolescit  ingeniam.  Sali.); 
conûimari,  passif.  Cic.  etc. 
(ex.:  hac  con[irmata  opinione 
timoris.    Cœs.    [B.    G.  III,  18, 

1].     voy.    AFFERMIR,     RAFFERMIR'. 

Il  Développer  les  ressources,  la 
puissance.  Firmàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  (■  rem  pablicam. 
Cic);  conSrmâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pacem.  Cic.  regnurn 
l'ersarum.  A'ep.  conjaratio- 
nem.  Nep.  (actionis  opes, 
.'-'ail.);  roboràre.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  educata  Uajus  nulrimen- 
tit  eloqaentia  ipta  se  postea 
colorât  et  roborat.  Cic.  [or.  13, 
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W]);  corroboràre.  ir.  Cic. 
etc.  (ex.:  r.  pliilosopliiam.  Cic. 
[Ac.  pr.  Il,  10,31).  aurfuWiim 
sceleratissimi  hominis  vetus- 
tate.  Cic.  [.Mil.  19,  32].  conyu- 
rationem  naacentenx  non  cre- 
dendo.  Cic.  [Cat.  I,  12.  30] ». 
Se  —,  coDvalescére,  iiur. 
Cic.  etc.  (ex.:  quà  lege  suffra- 
gioram  i-is  potestasque  oom-ij- 
luit.  Cic.  qaanto  illc  plara 
miscebat,  tanto  hic  magis  in 
die)  convalescebat.   Cic.  [Mil. 

9,  S5]).   Voy.      [s']      AFFERMIR.    Se 

—  tavec  le  temps),  invete- 
rascère,    intr.  Cio.  etc.  (voy. 

[s']     IMPLANTER,    [s']    ENRACI.NEr). 

î  Munir  d'ouvrages  de  défense. 
Firmàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  (. 
castra  munimentis.  Liv.  locum 
munitionibas .  Caes.  [15.  G.  VI, 
29,  3]  et  absol.  locum  (irmàre 
Liv.)  ;  munire,  tr.  des.  t\ep. 
l.iv.  (ex.:  m.  arcem.  Nep.  pa- 
latiam.  Nep.  castra.  Cœs. 
montem.  Cses.  locum  muro, 
vallo,  operibus.  Cues.  m.  cas- 
tra vallo  (oasàqae,  Cses.  mu- 
nire se.  Liv.  au  part.  adj.  mu- 
nitas.  Cic  Ca;s.  cf.  iocas  opère 
[ou  manu]  munitus.  C-vs.  iirbs 
manu  manitissima  [•  très  bien 
fortifiée  par  la  main  des  liom- 
mes  ■■] .  Cic.  et  loci  naturà  et 
manu  manitissima  castra. 
Liv.);  communire,  tr.  Cses. 
Nep.  Liv.  iox.  :  castra.  Cses. 
locum.  Liv.  loca  castellis 
idonea.  Mep.  castra  vallo 
(ossâque.  Liv.  au  fig.  c.  auc- 
toritatem  aulx.  Cic);  emu- 
nire  (»  entourer  de  murs,  for- 
tifier "),  tr.  Liv.  (ex.:  nam  ne- 
que  opère  emunitus  erat  [lo- 
cus]...,  nec...  Liv.  [XXVI, 
iS,  2])  ;  vaiiâre,  tr.  Liv.  (ex.  : 
V.  castra.  Liv.  ce  verbe  peut 
être  remplacé  par  vallo  sse- 
pire.  Liv.  vallo  cingêre.  Cses. 
vallo  circummunire.  Cses.). 

fortin,  s.  m.  Petit  fort.  Castel- 
lum,  i,  n.  Cses. 

fortrait,  aite,  adj.  (Manège.) 
Etroit  de  boyaux  (par  suite  de 
surmenage).  Voy.  fourbu. 

fortuit,  uite,  adj.  Qui  semble 
produit  par  hasard,  sans  des- 
sein. Fortuitus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ox.:  (.  bonum.  Cic. 
effectum  esse  cselum  atque 
terram  nullâ  cogcnte  naturà, 
sed  concarsu  qaodam  (orluito. 
Cic  [N.  D.  I,  ai,  66].  (ortuita; 
res.  Cic.  et  subst.  (ortuita 
[•  événements  fortuits  •],  n. 
pi.  [opp.  à  naturalia]  Cic.fpart. 
orat.  11,  37]).  Une  occasion  — . 
res  (ortailo  oblata.  Cic.  Par 
un  hasard  tout  — ,  temere  et 
casu.  Cic. 

fortuitement,  adv.  D'une 
manii-ru  fortuite.  Fortuite, 
adv.  Cic.  (avec  casu.  Cic.  [Div. 
II,  7,  18]  ou  av.  temere.  Cic. 
[Ur.  55,  1861). 

fortune,  s.  f.Divinité  pai'ennr-, 

f)uiseance     qui      distribue     uii 
lasard  les   biens  et  les    maux. 
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Fortuna,  a?,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
non  enim  soJum  ipsa  Fortuna 
ca-ca  est,  sed  eos  etiam  pie- 
run\que  e((icit  csecos ,  qnos 
compléta  est.  Cic.  [.\m  15 
5;.,  cf.  Phil.  13,  5,  101.  For- 
tanse  rotam  pertimescebat.Ctc 
[in  Pis.  10,  22].  nostri  [Scv- 
th.-e]  sine  pedibus  dicunt  es'se 
Fortunam,  yua*  manu*  et  pen- 
nas  tantum  habet.  Cart.  [VII, 
8,  25|.  Jei'is  est  Fortuna  :  cifo 
reposcit,  qaod  dédit.  Puhl. 
Syr.  [295].  cui  quidem  cliam. 
qase  vim  ma.x-imam  habêre  di- 
citar,  Fortuna  ipsa  cedit.  Cic. 
[parad.  5,  1,  3'.].  (ortes  Fortu- 
na adjavat.  Cic.  [Tusc.  II,  U, 
11].  Fortuna  complcctitur  ali- 
quem.  Cic.  [am.  15,  5iJ.  ludi- 
brium  [.  un  jouet']  tortunse 
Cic.  [Parad.  I,  1,  9.]  Fortanse 
^lias.  Hor.  [sat.  II,  6,  A91); 
Fors.  f.  Ter.  Liv.  Ov.  (ex.  : 
dea  Fors  [personnification  de 
la  Chance].  Ov.  [Fast.  VI, 
T7ô].  sedes  Fortis  Forlun.v. 
Liv.  [.\,  6,  U].  o  Fortuna!  o 
Fors  Fortuna!  Ter.  [Phorm. 
8i.l]).  Il  (Par  e.xt.)  Chance. 
Fortuna,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
(.  secunda,  prospéra.  Cic  ad- 
versa  [-  ennemie  -].  Cic.  altéra 
[■contraire  ■•].  Liv.  nos  du- 
riore  [fortuna]  conflictati  vi- 
demur.  Cic.  [Att.  .\,  1,  i]. 
(lorentissima.  Cic.  [cf.  Pis.  16, 
SS].  intégra  [opp.  ii  a((lictaj. 
Cic.  (ortunse  temeritas.  Cic 
[amie.  6,  20].  adversante  (or- 
tuna.  Cic.  [.\.  D.  III,  37,  8"]. 
belli  (ortanam  tenture.  Cœs. 
hanc  tentandam  fortunam 
non  existimabant.  Cses.  (or- 
tunss  se  ou  omnia  committêre. 
Cic.  (orlanx  se  ou  sua  permit- 
tëre.  Curt.  Sen,  abs.  p.  (ortuna 
secunda,  cf.  (ortanam  a  deo 
petendam.  Cic.  [N.  D.  III,  36, 
88.  cf.  imp.  Pomp.  10,  1,7;  Div. 
I,  20,  39].  ne  tantam  fortu- 
nam ex  manibas  dimittant. 
Cxs.  [B.  G.  VI,  37,  10].  (orta- 
nam sibi  ipsum  (acëre.  Liv. 
[XXXI.V,  AO,  U].  abs.  p.  for- 
tuna adveraa,  cf.  commiserari 
(ortanam  Grœcise.  Nep.  contra 
(ortanam  paratas  armatusque. 
Cic.  miserantur  communem 
Gallise  (ortunam.  Cses.  loc. 
adv.  (orte  (ortana  [•  de  oa 
par  fortune  ■.]  affuit.  Ter.quiil 
est  tandem  quod  casu  fieri 
aut  (orte  (ortuna  patamus  ■' 
Cic  [Div.  II,  7,  18]);  fors,  f. 
f:ic.  (usité  seul,  au  nom.  et  à 
l'abl.  sing.  ex.  :  (ors,  in  qao 
[vorbo]  incerti  casus  signifi- 
riintur  magis.  Cic  [Lng.  II,  H, 
28].  sed  hsec.  ut  (ors  tulerit.  Cic. 
[Alt.  VII,  \U,  31.  abl.  (orte 
[-  de  f.,  par  f.  .]  evenit,  ut... 
Cic  [Glu.  51,  I.'.I]),  H  (Spéc.) 
de  mer,  voy.  ri-que.  Voile, 
mât  de  —,  voy.  improvisé.  — 
d'or,  d'argent,  aurum  (ou  ar- 
i/rntum}  (orte  temerii  e([o>~ 
suTa.   >4.  ^  Ce  qui  ai  I  i\o  d'heu- 
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reux  ou  de  mallji'iiroiix  àqqn. 
Fortuna,  eo,  f.  Cic.  etc.  («x.  : 
eandcm  fortunam  ttilil  Cama- 
logenus.  Cics.  hoc  esse  misr- 
riorem  et  (jraiiorenx  (ortii- 
nam  Seqaanorani  cyuam  reli- 
ynorum.  Cœs.'K.G.  l,'M,l,].  ex- 
tretnam  pati  fortunam.  C.rs. 
in  extremâ  foriiinA.  C'a;»,  for- 
tanam  esse  inriasiria  salite- 
l'andam.  Os.  [li.  C.  III,  73, 
Ji].  au  plur.  de  exila  suarum 
iortunarumconsaltahant.Ca^s. 
[B.  G.  VU,  71,  1).  sese  suas 
exercituS(jae  fortiinas  in  du- 
biam  non  devocataram.  Cses. 
(C.  G.  VI,  7,  6].  voy.  sort).  Il 
Ktat  heureux  ou  nialheuroux 
de  qqn.  Fortuna,  as.  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  fahram  esse  </ucmqae 
fortunœ  sas-.  Sali.  (.  magna. 
Liv.  f.  in(ima  servoram.  Cic. 
gradua  [pi.]  dignitatis  (ortu- 
nseqae.  Liv.  pâtre  libertino 
hamili  fortuna  ortus.  Liv. 
oneratus  fortunsc  apparatibns 
saœ.  Liv.  voy.  condition).  || 
(EUipt.)  Situation  avantageuse. 
Fortuna,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ad  fortunam  inclinât  popalus 
['  le  peuple  suit  la  f.  »].  Liv. 
prospéra  fortanà  uti  [•  être 
en  fortune  »].  Cic).  J|  Situa- 
tion désavantageuse.  Faire  con- 
tre —  bon  cœur,  adversa  pati 
spqao  animo.  A.  ||  (Par  e.\t.) 
Etat  qui  résulte  de  la  posses- 
sion de  biens  considérables. 
Facultas,  atis,  f.  Cic.  etc. (au 
plur.  facaltates  [•  ressources, 
moyens,  fortune  •].  Cic.  ex.  : 
facultatihus  carêre.  Cic.  facal- 
tates acquirëre.  Cic.  magnas 
habêre  facultates,  Cic.  facalta- 
tes augëre.  Cic).  ||  (l^'ar  ext.) 
Biens  considérables.  Fortuna, 
ee,  f.  Cic.  etc.  (ordin.  au  plur. 
ex.:  alicai  bona  fortunasqae 
adimëre.  Cic.  fortunis  locu- 
pletâre  aliquem  [.  faire  la  for- 
tune de  qqn  ■].  Cic.  fortanis 
maximis  ornatas.  Cic);  res, 
rei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  dissipôre 
rem  familiarem.  Cic.  [ep.  IV, 
7,  5].  rem  bene  [ou  maie]  ge- 
rére.  Cic.  [ep.  VII,  tj,  11.  rem 
familiarem  negligére  [»  mal 
administrer  sa  f.  »].  Nep. 
[Th.  1,  2].  res  qax  moveri 
possantoures  moventes['  fort, 
mobilière  -].  Nep.  [Th.  2,  8]. 
Liv.  [V,  25,  6].  rem  facëre. 
Ter,  Hor.  rem  aagére.  Cic. 
privatse  res  [■  f.  privée  »J 
opp.  à  res  publica  [■  f.  publi- 
que ■  ].  Cic.)  ;  opes,  um,  f. 
pi.  Cic.  etc.  (voy.  richesse)  ; 
pecunia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
p.  magna,  maxima  [voy.  2. 
avoir].  Cic.  pecuniam  facère 
ou  acqairëre.  Cic.  ordin.  au 
plur.  pecanise  magnse.  Cic. 
maltse.Cic);  bona,  orum,  u. 
pi.  Cic.  etc.  (voy.  2.  bien);  pa- 
trimoDium,  ii,  u.  Cic.    etc. 

(voy.  Patrimoine);  CODSUS,  ÙS 
(•  fortune,  biens  fonds  indiques 
far  le  cens,  d'où  état  de  for- 
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tune  -),  m.  Cic.  etc.  (ex.:  homo 
sine  cenia.  Cic.  homo  tenui 
censa.  Hor.  census  senato 
rias.  Saet.  census  eqacster. 
■Suet.  mille  quingentam  wris 
in  cenatim  déferre  [•  déclarer 
au  consi'Ur  quinze  cents  as 
comme  montant  do  sa  fortu- 
ne -J .  Liv.).  Qui  a  de  la  — ,  pe- 
caniosas,  a,  um,  adj.  Cic.  lo- 
cuples,  adj.  Cic.  Voy.  romuné, 
iiicHE.  Petite  — ,  nummuli. 
orum,  II.  pi. Cic.  (ex.:  nammu- 
los  saos  curare.  Cic).  Manqu» 
do  — ,   vov.  pauvreté. 

fortuné,  ée,  adj.  Que  la  for- 
tune a  comblé  de  SOS  faveurs. 
Fortanatus,  a,  am,  p.  adj . 
Cic.  Beatus,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Félix  ad  fortunam.  Cic. 
et  simpl.  feli.v,  adj.  Cic.  Voy. 
nEUREux.  Il  (Substantivt.  )  Le 
— ,  fortanatus  homo.  Cic.  fe- 
lix  vir.  Cic.  ||  (P.  anal.)  Ar- 
mes — ,  secundissimum  prœ^ 
lium.  Cxs.  Kntreprises  — ,  res 
secandse.  Cic.  tecandissimœ. 
Cic.  Il  (P.  oxt.)  Jour  —,  faus- 
tas  dies.  Ter.  Siècles  — ,  feli- 
cia  sœcala.  Ov.  Campagne  — 
ras  beatum.  Hor.  Les  îles  — , 
(lieu  où  les  poètes  anciens  pla- 
çaient les  Champs-Elysées), 
Beatorum  insulx.  Cic.  Forta- 
natse  insalse.  Plin.  Forta- 
natoram  insulx.  Plaut.  ^  Qui 
a  de  la  fortune,  de  grands 
biens,  Fortanatus,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  Très  — ,  fortanis 
maximis  ornatas.  Cic. 

forum,  s.  m.  (Antiq.  rom.  ) 
Place  du  marché.  Forum,  i, 
n.  l'arr.  etc.  (ex.:  f.  bovariam 
ou  boariam.  Varr.  Ov.  olito- 
riam.  Varr.  Liv.  Tac.  pisca- 
rium  ou  piscatorium.  Plaat. 
f.  Varr.  cappedinis.  Varr.). 
Du  — ,  forensis.  e,  adj.  Liv. 
(ex.:  f.  tarba.  Liv.).  1  Place  où 
le  peuple  discutait  les  affaires 
publiqut^s.  Forum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (e.x.:  foram  attingëre  [«fai- 
re ses  débuts  au  f.  -].  Cic.) .  Du 
— ,  forensis,  e,  adj.  Cic.  ||  (Fig.) 
Lieu  où  l'on  discute  les  alTaires 
publiques,  toram,  i,  n.  Cic. 
L'éloquence  du  — ,  contionale 
gênas  dicendi.  Quint.  Voy. 
politique. 

forure,  s.  f.  (Technol.)  Trou 
foré.  Terebratio,  onis,  i.  Vitr. 
(I.\,  8,  9). 

fosse,  s.  f.  Cavité  creusée  dans 
le  sol  pour  servir  de  récepta- 
cle. Fossa,  33,  f.  Lucr.  Hor. 
Liv.    Tac.  (ex.;    cantlierium  in 

fossam  !  [«  à  la  fosse  catte  ros- 
se N  c.»à-d.  la  fosse  est  bonne 
pour  cette  rosse -].  Liv.  [,\XIII, 
hS,  7]);  fovea,  ee,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:     ursi    foveis   capti.    Cœs. 

j'acens  in  fovcâ  lapas.  Phsed. 
in  foveam  incidère.  Cic.  fo- 
veam  prsetergredi.  Cic);  scro- 
bis,  is  (•  fosse  pour  planter 
un  jeune  arbre  ■),  m.  et  f. 
Varr.  Virg.  Tac.  (ex.:  scrobem 

fodère.   Varr.  fr,);   scrobicu- 
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lus,  i  (•  petite  losse  .),  m. 
Varr.  fr.  Col.  Plin.  (ex.:  «cro- 
biculum  fodëre.  Varr.)  ;  re- 
ceptaculum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(nx.:  receptaculum  purgamen- 
torum.  Liv.).  —  à  fumi'.-r, 
steri^uiiiniam,  ii,  n.  Col.  fime- 
turn,  i,  n.  /-'iin.(.XVII,  57,etc.). 
Il  Trou  creusé  en  terra  pour 
les  morts.  Sepulcrum,  i,  n.C'ic. 
Avoir  un  pied  dans  la  — ,  voy. 
TOMBE.  Il  liasse  fosse,  carcer 
subierraneus.  A.  |j  (  Spéc.) 
Dans  une  mine.  Fodina,  a;,  f. 
Vilr.  Pateas,  i,  m.  Plin. 
(X.\.\III,  07;  95).  1  (Par  ext.) 
Cavité  (t.  d'anat.).  Cavum,  i,  n. 
Cela.  —  nasale?,  nares,  ium, 
f.  pi.  Cic.  narium  cavernx. 
Cœl.-Aur. 

fossé  (lat.  post.  fossatum. 
Pallad.),  s.  m.  Cavité  longciu- 
dinalï  pratiquée  dans  le  sol 
pour  servir  de  limite,  etc. 
Fossa,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  f. 
vastissima.  Cic.  fossam  clucëre. 
C.-es.  fossam  facëre,  fodëre. 
Liv.  ou  percutcre.  Plin.  j.  ou 
deprimëre.  Hirt.);  canalis,  iS, 
m.  Varr.  Liv.  Sen.  (ex,  :  manu 
canales  facëre.  Sen.)  ;  sulcus, 
i,  m.  Virg.  (ex.  :  sulci  aqaarii. 
Col.)  Petit  —,  fossula,  as,  f. 
Col.  (XI,  3,  si  ;  au  plur.  Catn. 
[R.  R.  Itil,  i.].Coi.[XII,;,6,  3]). 
—  de  décharge,  fossa  incilis. 
Cato.  Jet.  et  incite,  ia,  n.Cato. 
Col.  Fossé  souterrain,  canicu- 
las,  i,  m.  Sen.  —  de  fortifica- 
tion, fossa,  <e,  f.  Csis.  Liv. 
(ex.:  fossam  obdacëre  ou  pras- 
ducére.  Cses.  vallo  et  foasâ 
cingëre.  Cœs.  fossaa  implëre. 
Liv.). 

fossette,  s.  f.  Petite  fosse,  pe- 
tite cavité.  Fosaula,se,(.  Cato. 
Col.^  (P.  anal.)  Petit  creux  sur 
certaines  parties  du  corps.  La 
cana,  a?,  (.  Ov.  {cl.  sintmodici 
rictus  parvœque  atrimque  la- 
came.  Ov.) — de  lajoue(produite 
par  le  rire),  gelasinas,  i,  m. 
Mart.  (VII,  2.'.,  6). 
fossile,  adj.  (T.  scientif.)  Ex- 
trait du  sein  de  la  terre.  Fos- 
silis. e,  adj . Plin.(ct  ebar.  Plin.). 
Fosaicius,  a,  um,  adj.  Varr. 
(cf.  f.arena.  Varr.)  ^  (Spéc.)  Qui 
est  resté  enfoui  dans  les  anciens 
dépôts  sédimentaires  de  Técorco 
terrestre.  Fossilia,  e,  adj.  .4. 
Les  — ,  fossilia,  ium,  n.  pi.  A. 
Il   (P.  plaisant.)  Très   suranné. 

Voy.    SURANNÉ. 

fossoir,  s.  m.  (Technol.)  Sorte 
de  houe  pour  labourer  la  vigne. 
Fossoriam,  ii,  n.  Isid. 

fossoyage,  s.  m.  Action  de 
creuser  une  fosse.  Fossio,  onis, 
t.   Plin. 

Lfossoyer,  v.  tr.  (Arch)  Cein- 
dre de  fossés.  Fossam  circum- 
danëre  [alicai  rei).  Cic 

2.  fossoyer,  v.  intr.  (Arch.) 
Creuser  uns  fosse,  un  fossé.  Fo- 
dëre fossam.  Liv. 

fossoyeur,  s.  m.  Celui  qui  creuse 
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les    fo^as  dans    un   cimatiira. 
Fossor,  oris.  m.  Intcr. 
I.  fou,  (la»,  t'-tliu),  s.  m.  Hêtre. 
Vov.  ce  mot 

î.  fou,  folle    lat.  follis,  .souf- 
flet, ballon  •'  i.  m.  et  f.  et  adj. 
Il  S.  m.  st  f.  Celui,  celle  qui  a 
perdu  la    raison.  L"n  — ,   homo 
mente  captas.   Cic.   ou    mente 
'  alienatai.  Cic.  homo  vesanas. 
Cic.   ou    vecors.    Cic.  Une  —, 
mulier  mente    capta   ou    alie- 
nala.      Cic.     mulier     vesana. 
Cir.    Il  (Par.  ext.)  Fou  de  cour, 
(atuus,  i.  m.  Sen.   (ep.  50,   21. 
morio,  onia,  m.  Plin.J.  (ep.  I.\, 
17,  1;  S).  Il  Celui,  celle    qui  est 
très      déraisonnable.     Insaniis 
homo  et    insjn.i    millier.    Cio. 
etc.  (subst.  auplur.  insani  [-les 
fous-].  Cir.Sen.'i.  Un  vieux  fou, 
aenex  déliras.  Cic.  ou  delirans. 
Ter.   Il    (Par.  ext.)    Celui,    celle 
qui  est  d'une  gaieté  un  peu  ex- 
travagante Faire  le — ,  desipère, 
intr.  Hor.  (arére,  intr.  //or.  (cf. 
dalce    mild    est    (arére.     Hor. 
[carm.  11,7,  28]  K  insanire,  intr. 
Hor.  (cf.  insanire  javat .  Cic.).^ 
Adj.  Qui  a  perdu  la  raison.  A- 
ajens  (■  qui  a  perdu  latêtO'), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  amans  meta, 
ou    terrore.    Liv.   amens  malis 
cor.  Liv.);    delirus,  a,   ura, 
adj  .Cic.  etc.  (ei.;d.  senex.Cic.d. 
mater.     Hor.      qaasi    deliram 
[.■Esopuml  risit.    Phœd.);    dé- 
mens, adj.  Cic.  etc.  (ex.:  tra- 
gico  illo  Oreste  dementior.  Cic. 
subst.   in  tranqaillo  tempesta- 
tem   adversam    optâre  démen- 
tis est.  Cic.  vinum  (almine  ge- 
latam  potam  [•   quand   on    lo 
boit"]  démentes  (acit   [•  rond 
fou  '].  Sen.)  ;  insanus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  ie\.:  Fimbria  inter 
eos,  qui  ipsi  quoqae  insaniant, 
insanissimas.  Cic.)  ;  vesanus, 
a,  um,  .adj.  Cic.  etc.    (ox.:    </. 
remej;.   Cic.    Alexander.  i'en.). 
Rendre — .aliquemad  insaniam 
redig-;re.  Ter.  aliqaem  staltam 
reddére.  Cic.  aliqaem  ou  men- 
tem  alicujas  alienàre.  Liv.  (cf. 
erat    opinio,     pont     censaram 
minas   compotem    fuisse  sai  : 
vulgo  Janonis  iram  ob  spolia- 
tam  templum  aliénasse  mentem 
(erehant.  Liv.  [XLII.SS,  12].  au 
passif:  alienatasdiscordià  men- 
tes hominam  eo   piaculo  com- 
potes   sai    fecisse.    Liv.    psene 
ali-^nata  mente  [•  devenu  pres- 
que fou  •].  CcCS.  velat  alienalas 
sentibus.    Liv.].  aliqaem   info- 
taàre.  Cic.  [Flacc.  SU,  1*7]).  Etre 
—,delirare,  intr.  Cic.  (cf.  sum- 
mos  viros  deliràredicebas.Cic). 
desipère,    intr.    iiicr.    Cic.  (N. 
D.  l.  3.'.,  OU),  f  arére,  intr.  Cic. 
(cf.  (arére  lacta  filii.   Cic.    (do 
Or.  II.  U6.  193,.  insanire,  intr. 
Cic.  (cf.   nisi  ego   insanio   [•  à 
m'iius    que    je    ne  sois    f.    ■]. 
Ci-^.  [Att.  VII,  101.  syn.  do  (a- 
rère.Cic.  (Verr.  Il,   U.  IS,  39;). 
D«v';nir   l'ou,     (urére    cœpisse. 
Cic.  mente  alienari,  Cset.  Liv. 
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in  intaniam  inctdére.   Cic.    || 

(l'ar  a.n.il.>Très  déraisonnable. 
Sfulfus,  a,  um,  adj.  Cic.   etc. 
(ex.  :  hsec  in  (abalis  staltissima 
persona  est    improvidoram   et 
^redalorum  senam.   Cic.    [am. 
*■),  100]);  amens,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  Laodiceni    mallo    amen- 
tiores.  Cic.  amentis  est  (acère. 
Cic).    Il    (En   pari,  de    choses.) 
Amens,   adj.    Cic.    etc.    (ex.  : 
amens  ira.  Sen.  nihil  hoc  amen- 
tius  dicitar  [•  on   ne    peut  rien 
dire  de  plus    f.  •].    Cic.  consi- 
liam    [•    proj-^t  ■]      amcntissi- 
mani.  Cic.i;  démens,  adj.  Cii-. 
etc.  (ex  :  tcmeritas  den\entissi- 
ma.  Cic.  denxentissimam  consi- 
liam  et  factam.  Cic.  timor  de- 
mentissimas.  Sen.)  ;  insanus, 
a,  lim,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  Ire- 
piilatio.Liv.  capiditas  insanior. 
Cic);  stultUS.a,  um,  adj.  Cic. 
etc.    (ex.  :     consiliam    stultam. 
Cic.     consiliam     staltissimum. 
Cic).  Il   (Droit.)  Folle   enchère. 
Voy.  ENCUÈRE.  1    (Spéc.)  Qui   a 
une  passion  déraisonnable.  In- 
sanus. a,  um,  adj.  Cic.   Etre — , 
insanire,       intr.     Cic.      etc. 
(e^.:  e.v    amore.  Plaat.  amore. 
Piin.)  Etre  —  de    qqn,    insanè 
amàrealiquem.Plaut.  \\  (Fainil.) 
Qui  va  à  l'excès.    Etre    pris  de 
—  rire,  miros  risas  edère.  Cic. 
Etre   d'une  gaieté  — ,    omnibat 
Isetitiis  ixtum  esse.  Cœcil.  corn. 
Faire  de  —  dépenses,  insanire, 
intr.  Cornif.  Hor.  (cf.  ins.    in 
Tascalano.  Cornif.    ins.   in  li- 
beWinoi. //or.).  Il  (Par  ext.).Fig. 
Folle  avoine.    Loliam    infelix. 
Virg.     (Georg.  I,     15i).     Plin. 
(.\.\II,  100). 
fouace  (lat.  pop.  focac>a[s.-ent. 
pasta],  proprt.  •  pâte  cuite  sous 
la  cendre  du  foyer  -1,  s.  f.  Ga- 
lette de  froment  cuite    au  four 
ou  sous  la  cendre,  f'ocacius  pa- 
rtis. Isid.  ou   simpl.    focaciua, 
a,  m.  Dynam.  (1,7). 
fouailler,    v.    tr.     Frapper    de 
coups  de  fouet  répétés.  Aliqaem 
(lugellis  cxdëre.  Sen.  rhet.  an- 
diqae    verberâre.    Cic.    —     (un 
cheval),  (lagello   sxpias  admo- 
nére.  Col. 

1.  foudre  (lat.  falgar),  s.  f.  et 
m.  Fou  électrique  qui  éclate  on 
sillon  lumineux  avec  détonation 
violente.  Fulmen,  inis,  a.Cic. 
etc.  (ex.  :  {almine  ictus,  per- 
casius.  Cic.  cf.  tactus  de  cœlo 
ou  e  cxlo  ictus  [•  frappé  do  la 
t..].  Cic.  [Div.  II,  72,  li.9;  I,  10, 
16].  inter  (almina  et  tonitraa. 
Cic.  (almine  exanimari.  Cic. 
ictu  l'alminis  deflagrùre.  Cic). 
Relatif  à  la  —,  falgaralis,  e, 
adj.  Cic  (cf.  f.  libri.  Cic).  La  — 
gronde,  voy.  tonner.  Soudain 
éclata  un  orage  accompagné  de 
coups  do  — ,  sabito  coorta  est 
tempestas  cam  magno  (ragore 
tonitribusque.  Liv.  Action  do 
lancer  la  —  fulminatio,  onis, 
f.  .S'en,  falminum  jactas.  .'<en. 
Objets  fraj.pe»  de  la  —,  (algu- 
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rata,    orum,     n.   pi.   Sen.    En- 
fouir les  objets  publics  frappé» 
do  la  —,    condèro  (ulgura  pu- 
blica.    Javen.    Aruspice  chargé 
d'expliquer  les  présages  relatif» 
à    la  —,  fui^urator,    oris,    m. 
Cic.    Interprétation    des  présa- 
ges de   la   — ,  (ulguratara,  », 
f.     ^'err.    Comme    frappé  d'un 
coup    do  — ,  velat    attonitua, 
a,    am,  p.    adj.    Ov.  Curt.    A- 
vec  la    rapidité    do  la  —,    fal- 
minis  instar,    '.'ic.    Qui    frappe 
comme  la  —,  (almint-aa,  a,  um, 
adj.   \'irg.  Pha'd.  Lancer  les—, 
(ulminùre,  intr.  Hor.  Sen.  Plin. 
1  ri  erre  do  —  ,  voy.  aérolithk. 
il    (Spéc.)    Faisceau    t-nflammé 
qui,     dans    la    mythologie  an- 
cienne, était  l'arme  de  Jupiter. 
Fulmen,    inis,    n.    Cic.  etc. 
(ex.;  jucère  ou  emittère.Cic  mit- 
tëre  ou  excatére.  Sen.  (almina 
contorqaère.   Cic).  1  (Fiç.)   Ce 
qui   frappe  d'un  coup  soudain, 
irrésistible.  Fulmen,  inis,  n. 
Cic  etc.  (ex.:  (ortunee.  Cic.  dao 
(almina    domam    percalerunt. 
Liv.}.  Us  tombentcomme  frappés 
d'ua  coup  de  — ,    attoniti  con- 
cidunt.  Liv.   Les    —    de     l'élo- 
quence   (les     traits    d'une   élo- 
quence qui  subjugua) ,  (almina 
verboram.  Cic.   oratio   incitata 
et  vibrans.   Cic   Lancer   les  — 
de    l'éloquence,     tonâre,     intr. 
Cic.  Les    —  de    la    guerro    (les 
engins  de  de6truction),fuîminea 
arma  ou  tormenta  A.  (almina, 
am,  n.  pl./l.  ||  (Arch.  et  poét.  au 
masc.)  Une  epée  qui  est  un  —, 
(almineas  ensis.  Virg.  ||  (Spéc.) 
De  nos  joars.Va—,  d'éloquence 
(celui  qui    subjugue   ses    audi- 
teurs par  une  éloquence  entraî- 
nante). Qui   verboram  fulmina 
contorqaet.A.  In  dicendo  acer- 
rimas.    A.     Un  —    de    guerre 
(celui  qui  terrasse   ses  ennemis 
par  sa  vaillance),  belli  (ulmen. 
Lacr. 

2.  foudre,  8.m.(Technol.) Grand 
tonneau  de  la  contenance  de 
plusieurs  barriques.  Codas,  i, 
m.  Varr.  Orca,  se,  f.  Karr.  //or. 
foudroiement  et  foudroî- 
meut,  s.  m.  Action  do  fou- 
droyer. /-'uJminatio,  onis,  f.  Sen. 
l'alminis  ictus.  Cic. 
foudroyant,  ante,  adj.  Qui 
fi-appo  (le  la  foudre. f'alminans, 
amis,  p.  adj.  Hor.  1  (Fig.)Qui 
frappe  d'un  coup  soudain  et 
irn->olible  comme  la  foudre. 
Fulmineas,  a,  um.adj.  Virg. 
l'hxd.  Il  Apoplexie—,  voy.  apo- 
plexie. Foudroyants  regard», 
fulmina  ocalorum.  Aar.  Vict. 
Paroles  —  ,  (almina  verboram. 
Cic. 

foudroyer,  v.  tr.  et  intr.  1]  V. 
tr.  Frapper  de  la  foudre,  r^ui- 
ininàre.  tr.  Plin.  (cf.  (alminata 
abiea.  Serv.  au  part,  subst.  tul- 
minati,  oram,  m.  pi.  Plin.  [XI, 
U!j).  Ce  verbe  n'existe  pas  ^ 
l'époq.  classique,  quiompl.fui- 
1    mine  percutére.  Cic).  Foudroyé, 
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fulmine  Mus  ou  /lerciusus.Cio. 
IN.  l>.  III,  22,  57).  e  car.'o 
K-i'us.  Cic.  (Div.  I,  10,  y>).  de 
c.vlo  tacta$.  Cic.  Mourir  fou- 
droyé, fatmine  exaninxiirl.  (Jic. 
1  Krapper  d'un  coup  soudain  ot 
irrèsiitiblo  commo  la  foudre, 
ali'/aem  (ani/uani  fiilmin-:  quo- 
darii  perctltért'..  A.  Kouilroyô, 
attonitas.  a,  ar/v,  p.  adj.  Ùv. 
1  V.  intr.  I.aiici'r  lu  foudro. 
I-'alminare,  iiilr.  //or.  ||  Lancer 
<Ibs  éclats  comme  la  foudre. 
h'iilgaràre,    intr.      Cir..      Voy. 

ÙCI.AIIIElt,   ÉTINCELER.    FijJ.    Ful- 

guràre,  iutr.  l'Un.  (c[.  fultjarat 
vis  eloi/uentix .  l'Un.  fal'/urCirc 
ac  tonitraàre.  Plin.).  ou  tonâre, 
intr.  Cic.  ^  P.  e\t.  (Toclmol.) 
Eclater,   faire   explosion.    Voy. 

ÉCL\TEIl. 

fouée,  s.  f.  Fou  qu'on  allume 
pour  chaullor  un  four.  Voy.  keu. 
Uuo  galette  à  la — ,  voy.  fouace. 
1  Fagot,  faisceau  do  branchages 
pour'lo  feu. Voy.  FAGOT.  ||  Provi- 
sion de  Ijois  a  brûler.  Voy.  B013. 

fouet,  s.  m.  (Arch.)  Faisceau  de 
brandies  (de  hêtre).  Voy.  fais- 
CKAU.  Il  P.  ext.  Faisceau  de  ver- 
g 'S  (pour  chitier).  Fasciculas 
i-irflurum.  Cic.  Virgse,  arum, 
f.  pi.  Cic.  Liv.  1  (P.  ext.)  Châ- 
timent appliqué  à  coups  de 
v.n-gjs,  et,  p.  ext.  avec  la  main. 
Virgse,  arum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(e.x.;  aliqaein  virjjis  cxdcre.Cic. 
Liv.  concldére.  Cic.  virgis  mori. 
Cic.)  ;  verbera,  um,  n.  pi.  Cic. 
etc.  (ii\.:  castigàrealiqaem  ver- 
bcribus.  Cic.  verberibas  lace~ 
rari.  Liv.)  ;  ûagrum.  J,  n. 
Catn.  Liv.  Quint,  (ex.:  flagro 
ca^di.  Cato.  Liv.  (tagris  cœdi. 
Quint,  flagris  objargari  a  pâtre. 
Suct.).  Qui  mérite  le — ,  dignus 
scaticà.  Hor.  (Fig.)  Le  —  de 
la  satire,  acalei,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Brandir  contre  qqu  ou 
qqch.  le  —  de  la  satire,  sa- 
gillâre  (aliqaem).  ii'en.  Déchirer 
qqn.  de  coups  de  —  (en  pari, 
do  la  critique),  acerbius  ouacer- 
bissime  reprehendère,  vitape- 
ràre.  Cic.  1  (P.  ext.)  Cordelette 
pour  ficeler,  pourattacher,  etc. 

Voy.    CORDELETTE,  FICELLE.   1    (P. 

anal.l  Le  —  de  l'aile,  de  la 
queue.  Penna,3e,  f.  Plin.  Voy. 
TouFFf.  T  (P.  ext.)  Lanière,  cor- 
delette dontonsesert  pour  frap- 
per les  animaux.  Flagellum, 
i  n.  Pheed.  Veget.  (ax.;  tcr- 
gnm  flagella  temperâre  lento. 
Pkëed.  flagella  excitâre  jixmen- 
tiim  aat  l'ace.  Suet) ;  stimu- 
lus, i,  m. Liv.  (voy. aiguillon). 
Donner,  allonger  un  coup  de — , 
voy.  FOUETTER.  Fig.  Donner  un 
coup  de  —  à  qqn  (l'exciter  à 
qqch.i,  exagitâre  aliqaem.  Cic. 
Il  Marine.)  Coup  de  —(agitation 
subite  et  violente  de  la  mer). 
..Estas,  as,  ra.Cses.  ||  Fouet  pour 
châtier  les  esclaves  ou  les  crimi- 
nels (surtout  dans  l'antiquité). 
Flagrum,  i,  u.  Cato.  Qaint. 
(ex.:  flagris  cœdi.  Qaint.  {acëre 
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(ervcntem  flagris.  Plaat.);  ûa- 
gellum,  i.  II.  Sen.  etc.  lox.: 
aliqaem  flagrlUs  r.i'Uére.  ."^cn. 
flagellis  sœvire  in  aliqaem.. /av. 
flagcllis  cœdére  admortrm.  Ilor, 
fiagellis  csesas  ou  sectus.  Hor. 
scissam  corpas  flagellis.  Sen. 
rlu:r.);stiinulus.  i,  m.  lex.:  sti- 
muloram  scges.  Plaat.  parce 
stimalis.  Ov.  etimalis  (odëre 
["labourer  à  coups  de  f.  ■]. 
Plaat.];  lorum.  i,  n.  Plaat. 
Cic.  (ex.:  aliqaem  loris  cœdére. 
Cic.)  ;  verbera,  um,  n.  pi.  Cic. 
etc.  (voy.  ci-dessus).  Donner  des 
coups  de  fouet,  frapper  de 
coups  de  — ,  voy.  fouetter.  || 
Le  t'ouiit  d'un  sabot,  d'une  tou- 
pie). Flagellam,  i,  n.  Pers. 
(cf.:  baxam  torquêre  flagella. 
Pers.  [3,  51]). 
fouetter,  v.  tr.  Frapper  avec 
un  fouet  (verges,  lanières  ou 
cordes).  —  (un  cheval  oa  un 
animal), (eguum)  flagella  admo- 
nêre.  Virg.  (jamentam)  flagella 
excitâre.  Veget.  \\  —(un  esclave, 
uncrimim-l),  verberàre  aliqaem 
virgis.  Cic.  loris  o\i  flagris,  fla- 
gella ou  verberibas  csedëre  ali- 
qaem. Cic.  virgis  aliqaem  cse- 
dëre ou  malcàre.  Cic.  flagellâre 
(qaa?starem).  Saet.  —  jusqu'au 
sang,  virgis  csedëre,  ut  maltas 
erumpat  sangais.  Cic.  Faire  — 
qqn  jusqu'à  ce  que  la  mort  s'en- 
suive, aliqaem  verberibas  ne- 
câre  ou  exanimâre.  Cic.  asqae 
ad  necem  loris  cxdëre.  Cic. 
flagellis  ad  mortemcéedére.  Liv. 
Etre  fouetté  à  mort,  virgis  mo- 
ri. Cic.  — -(un  onfanil,  flagellâ- 
re,  tr.  Qaint.  ici'.:  fl.  in  tergam. 
Quint.),  flagris  obj'argâre.Saet. 
paerili  verbere  n\onëre.  Tac.  \\ 
(Fig.)  (En  pari,  de  la  satire.) 
Frapper  de  sarcasmes  (les  vices, 
les  ridicules).  Voy.  flageller. 
^  P.  anal.  —  un  liquide.  Voy. 
battre.  Il  (P.  ext.) —  le  sang  (le 
faire  circuler  plus  activement). 
Voy.  EXCITER,  et  (fig)  —  le  sang 
à  qqn  (le  stimuler),  voy.  sti- 
muler. *1  Cingler  comme  avec 
un  fouet.  Qaatëre,  tr.  Liv.  (cf.: 
ventiis  qaatit  silvas.  Ov.).  Ver- 
beràre, tr.  Hor.  (cf.  :  verberari 
imbre,  ventis,grandini;.  Plin.). 
Flagellàre,  tr.  A/art.  (cf. :  mo/ies 
flagellent  ora  comœ.  il/arï.l.La 
mer  est  fouettée  et  soulevéa 
par  les  vents,  mare  ventoram 
vi  agitatar  atqae  tarbatar.Sen. 
Il  (P.  anal.)  Battre  horizontale- 
ment à  coups  de  canon.  Tor- 
menta,  conjicëre  in  aliquid.  A. 
Il  (P.  ext.)  Lancer  en  cinglant 
comme  avec  un  fouet.  Voy.  je- 
ter, lancer.  ^(Technol.)  Ficeler 
avec  du  fouet.  Voy.  ficeler.  || 
(.Art.    vétérin.)  —  un    animal. 

Voy.    CHATRER. 

fouetteur,  s.  m.  Celui  qui 
fouette.  Lorarias,  ii,  m.  Gell. 
Virgatar,   oris,  m.   Plaut. 

1.  fougade.  Voy.  fougasse. 

2.  fougade,  s.  f.  Elan  capri- 
cieux. Ca?cas  inipetus.  A. 
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fougasse,  s.  f.  (Art  milit.) 
Mine  passagère.  Cunicalas,  i, 
m.  A.  Il  Fig.  Piège,  menée  sou- 
terraine. Fovea,  se,  f.  Cic.  Voy. 
piège. 

fouger  liât,  fodicare),  v.  tr. 
(.\rch.)  Fouiller  lo  sol  avec  le 
boutoir.  Voy.  fouiller,  boutoir. 

fougeraie,  s.  f.  Lieu  planté  de 
fouiieres.  Filictum,  i,  n.  Cal. 
PalL 

fougère  (lat.  pop.  fllicaria  p. 
lat.  class.  fllix),  s.  f.  Plante  her- 
bacée. Filix,  licis,  f.  Plin,  Virg. 
Orné  ou  garni  de  —,  fllicatus 
ou  (elicatas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Lieu  où  croît  la  —,  voy.  fou- 
geraie. 

fougue,  s.  f.  Elan  d'une  ardeur 
impétueuse.  Impetus,  ûs,  m. 
Cia,  etc.  (ex.  :  impetus  animi. 
Cic.  juvenilis.  Cic.  impetum 
alicujus  reprimëre  ou  retar- 
dâre  ou  frangëre.  Cic.  conti- 
nêre.  Liv.  propalsâre.  Sen.  au 
plur.  Marcelli  impetus  resede- 
rant.  Cic);  sestus,  ùs,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  œstus  ingenii.  Cic); 
fervor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
f.  animi,  mentis.  Cic.  setatis. 
Cic);  ferocia,  œ,  f.  Cic.  Liv. 
(ex.  :  [.  militam.  Liv.  cf.  liomi- 
nes  ad  bellandam  féroces.  Liv.); 
petulantia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  pudor,  modestia.  Cic. 
Sen.}.  Une  trop  grande  — ,  vehe- 
mentiar  animi  cancitatio.  Cic. 
La  —  (des  coursiers),  vis  effre- 
nata.  Cic.  Voy.  ardeur,  empor- 

TE.MENT. 

fougueux,  euse,  adj.  Qui  a 
de  la  fougue.  Ardens,  entis,  p. 
adj.  Cic  Fervidas,  a,  um,  adj. 
Cic,  (cf.  f.  adolescentia.  Cic. 
fig.  genus  dicendi  (ervidum. 
Cic).  Vehemens,  entis,  adj.  Cic. 
(cf.  komo.  Cic.  ira.  Cic).  Acer, 
acris,  acre,  adj.  Cic.  Voy.  ar- 
dent, IMPÉTUEUX,  vif. 

fouille,  s.  f.  Action  de  fouiller 
lia  terre).  Fossio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  (.  agri.  Cic).  Fossara,  œ, 
f.  Saet.  Faire  des  — ,  voy.  fouil- 
ler. Il  (P.  ext.)  .Action  d'ex- 
plorer. Inqaisitio,  onis,  f.  Cic. 
Perscratatio,  onis,  f.  .Sera.  Voy. 

INVESTIGATION,  RECUERCHE.  AprèS 

les  —  faites  dans  les  maisons, 
effùssis  domibas.  Cs'S. 

fouille-au-pot,  s.  m.  (Famil.) 
Marmiton.  Voy.  ce  mol. 

fouiller  (lat.  pop.  fadicalàre 
[de  fodicare]),  v.  tr.  et  intr.  || 
V.  tr.  Creuser  (la  terre)  pour 
chercher  ce  qui  peut  y  être  en- 
foui. Fodère,  tr.  Phœd.  Flor. 
(ex.  :  f.  terram  [en  pari,  du 
sanglier]. P/iœd.<erras[on  pari, 
des  chercheurs  d'or].  Flor.  [IV, 
2,  11]);  etfodère,  tr.  Liv.  Qaint. 
Suet.  Tac.  (ex.  :  hamum  ras~ 
tello.Suet.  agram.Tac  terram. 
Liv.  terram  altias.  Quint.); 
eruère,  tr.  Ov.  Phœd.  Plin. 
(ex.  :  terram  [en  pari,  du  re- 
nard]. Phsed.  sepulcra.  Plin.); 
rimari,  dép.  tr.  Virg.  Col.  Sen. 
Tac.  (ex.:  pratu  [en    pari,  des 
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oiseaux].  Vir^.  stagna  et  pala- 
des.  Cot.  palades  [oi\  pari,  du 
porc].  Col.  terram  [en  pari,  de 
i'homme].  Sen.  ipsam  Inimam 
piiU.  Tac.).  Il    (Parexl.)  Creu- 
ser   profondémeiic    les    parties 
de5tiné-»s  à   être   eu  retrait  it. 
d'art.).  Exsculpère,  tr.Cic.  etc. 
(voy.  CISELER,  oraverK   11   (Par 
*xt.)  Explorer  (un  lieu)  eu  tous 
sens.  Effodére,  tr.  Caes.  (ex.  : 
framentiim  omne  conqaisitam 
fpoliatis  effossisqae  eoram  do- 
mibas  per  eqnites  comportarat . 
Cees.  [B.  C.  III,  /.a,  5]i;  scru- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  do- 
mos,    naves.   Cic.    mare.    Tac. 
abdita  loca.  Sali,  au  fig.  omnes 
.tordes.  Cic.  locos,  exquibus  ar- 
gumenta eraamas.  Cic.'i;  pers- 
crutari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  lex.: 
omnia.  Cic.  arculas  maliebres. 
Cic.  au   fig.  penitas   nataram. 
Cic);  rimâri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  id  qaoqae  nmatar  quan- 
tum potest.  Cic.  sécréta.  Tac). 
Il    iSpéc.)  Fouiller  qqn.  Scru- 
târi,  dcp.   tr.   Cic    A'ep.   Tac 
(ex.:   serai,   aliquem.  A'ep.  ta- 
bellarios.  Asin.  Poil.  ap.   Cic 
semianimem.  Tac.  non  excutin 
te,  si  qaid  forte  ferri  habuisti, 
non  scrator   te.   Cic).    Se   — , 
excatëre  palliam.  Plaut.  gre- 
miam.  Petr.  1  V.  intr.  Faire  un 
creux.  Fodére,  intr.  Cic.  etc. 
{ei.:fodit,  invenit  aaram.Cic). 
Il   (Par    ext.)    effodère    (pr. 
'  fouiller  dans  •),  tr.  Liv.  etc. 
(voy.  ci-dessus).  ||  (Par  ext.  fis) 
Faire    une    exploration.    Voy. 

CHERCBER,    EXPLORER. 

iouillis,  s.  m.  (Famil.)  Masse 
confuse  d'objets  qui  ont  été  re- 
mués pêle-mêle.  Voy.  désordre, 
p6le-mèle.  Il  (Fig.)  En  pari. 
d'une  composition  littéraire 
confuse.   Confasa   oratio.    Cic. 

1.  fouine,  loène  et  foine  (lat. 
fascina,  diminutif  de  furca, 
fourche),  s.  f.  (Agricult.)  Four- 
•che  en  fer,  pour  soulever  Ifis 
gerbes,  etc.  Voy.  fourche.  1 
(Pêche.'  Trident  Barbelé.  Fasci- 
na. 5P,  f.  Cic 

3.  fouine,  s.  f.  Maramifèi'e  car- 
nassier, au  corps  mince,  au 
museau  allongé.   Mustela  ras- 

I  tica.  Plin.  A  mine  de   — ,  voy. 

CHAOUIN. 

fouir,  V.  tr.  Creuser  (le  sol). 
todére,  tr.  Tar.  Cic.  Voy.  cbeu- 

SEK. 

iouiage,  s.  m.  Action  do  fouler. 
Le  —  du  raisin,  calcatara,  se, 
(.  Aag.  Le  —  des  étoffes  de 
laine,  politio,  onis.  f.  Fest. 

foulant,  ante,  adj.  Qui  foulo. 
Spec.  Pompe  — ,   voy.  pompe. 

foulard,  s.  m.  Tissu  léger  de 
soie.  .Sericum,  i,  n.  Solin.  ||  (P. 
ext.)  Mouchoir  de  cou  oo  de 
pocDo  en  soie.  Focale,  is,  n. 
Hor.  Sen. 

foule,  t.  f.  Action  de  foul'^r 
(arch.).  Voy.  foulage.  ||  Fig. 
Action  de  pressurer.  Voy.  prkb- 
«iiiïa.  1    (Par  ext.)   Presse  qui 


FOU 

résulte  de    la   présence    d'une 
multitude  de  personnes.  Turha 
ou     mu/<i'udo    conferta.    Cic. 
Voy.    PRESSE.    Il    La    multitude 
elle-même.  Turba,  se,  f.  i-'ic. 
etc.    (ex.  :    aliqaem    vidire    in 
tarbà.    Cic.    <f.v    liac    tarhà   et 
collavione    [hominum]    rfisce- 
dam.    Cic.   tarbam    sabmovere 
[en    pari,    du    licteur].    lÀv.); 
multitudo,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  paacit^s,  ex.:  concla- 
mat    omnis    maltitado.    Cœs. 
magna  atrinqae  multitude con- 
l'enit.  Caes.  omnis  sese  m.  e/- 
fodif.  Cses.);  trequentia,  œ,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  f.  vestrum.  Cic 
frequentiâ  et  multitadine.  Cic. 
maxirnàvalgi  freqaentià.  Xep.). 
Il   (P.  anal.)  Quantité  très  con- 
sidérable de  personnes,  do  cho- 
ses. Multitudo,  dinis,  f.  Cic. 
etc.    (ex.  :    hostiam   multitudo. 
Cœs.  reliqaa  m.  pueroram  ma- 
lieramqae  passini  fugëre  cœpit. 
Cxs.  magna  m.  perditoram  ho- 
minum. Cvs.  liominam  est  in- 
fmita  m.  Cœs.  tanta  erat  m.  tor- 
mentorum,  at...  Cses.);  multi, 
se,  a,  adj.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  m. 
homines.  Cic.  maltœ  rcs.  Cic. 
voy.  beaucoup);  vis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  ingena  vis  liominam,  na- 
vium.  Cic.  Liv.);  copia,  se,  f. 
Cic  etc.  (ex.:  c.  arjomentorum. 
Lacr.  in  magna  copia  reram. 
Sali,  abundàre  cxemploram,  le- 
gum,responsoramcopiû[-  avoir 
i  sa   disposition    un»   foulu   de 
précédents,  do  lois,  de  consul- 
tations •  ].  Quint.);  nuineriis, 
i,    m.  Cic.  etc.  (voj;.  nombre); 
frequentiâ,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
basilicam   habeo,   non   villam, 
frequentiâ  Formianorum.  Cic. 
fr.    sepalcrorutn.    Cic.    creber 
reram  freqaentià  [»  chez  qui  se 
presse  une  foule  d'idées  •].  Cic); 
silva,  se  [pr.  •■  bois,  fourré  ■, 
d'où  »■  grand  nombre  de  choses, 
foule  •),  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  silva 
rerum  [••  d'idées  -].  Cic.  omnis 
abertas  et  qaasi  silva  dicendi. 
Cic  silva  virtatam  et  vitiorum. 
Cic).  Avoir  une  —  do...,  abun- 
dàre, redundàre,  afpuëre  ali- 
qaà  re.  Cic.   La  Grèce   possède 
une  —  de  poètes,  Grxcia  plena 
est poetaram.  Cic  ||  (Loc.  adv.) 
En   —,  cateri/atim,  adv.   i^ucr. 
Sali,  gregatim.  adv.  Cic.  (lous 
les  doux  en  pari,  de  pers.).  acer- 
vafim, ad v.  Cic.  (en  pari,  de  clio- 
sesj.llsaccourenten — ,frequcn- 
tes  conveniant.  Cic  (l'adj.  fre- 
qaens  est  très  empl.  en  ci  sons 
.Se  porter  en  — ,  con(laSre,  intr. 
Cic.  etc.  (cf.  c.  ad  omnia  sp<-c- 
tacula  undiqae.  Saet.).  \\   (Par 
ext.)  Le  commun  des   homims 
pris   indistinctement.    Turba, 
se.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  t.  forcnsis. 
Liv.  admiratio  vulgi  atqae  tar- 
bœ.  Cic.  consul  altcr  velut  unas 
turbin  militaris  erat  [•  semljlait 
appartenir  à    la   f.  dos  simples 
soldats   ■>].  tjv.   turba    navalls 
mixta  ex  omni  génère  Uominam 
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[•  équipages  composés  d'une  f. 
d'hommes   do   toute   espèce  ']. 
Liv.    ut  te  eripias  ex  eu,  qaam 
ego   congessi  in    hanc  sermo- 
nen\,   tarbâ   patronorum.  Cic 
[IM:  07,  33S]  ;  multitudo.  di- 
nis, f.  Cic.  (ex.  :   m.  imperitii. 
Cic.  credula.  Justin.);  vulgus, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  nec  decet  te 
namerari  in  vulgo patronorum 
Cic.  [Br.  97,  332].  non  est  con- 
siliam  in  vulgo,  non  ratio... 
Cic.  magis  bistoricis qaamvalgn 
notus.  iVep.  disciplinam  in  vul- 
gam  efferre.  Cses.  exire  atqne 
in    vulgus   emanâre.  Cic.  qua- 
non  sane  probantar  in  vulgus 
[opp.  à  populo  probabilia].  Cic. 
V.  militum.  armorum.  Liv.  sa- 
pientis  judicium  ajudicio  vulgi 
discrepat.  Cicsedtamen  Itoceve- 
nit,  at  in  vulgus  insipientium 
opinio  l'aJeat  honestatis.  Cic); 
populus,  i,  m.  Cic.  Nep.  (e\.: 
p.  urbanas.  Xep.  malus  poeta 
de  populo.  Cic);  plebs,  bis, 
t.    Cic    (ex.  :  plebs    et    intima 
multitudo.  Cic.  unas  de  plèbe. 
Cic);   multi,   orum,   m.    pi. 
Cic.  (ex.:  non  (ait  orator  unus 
e  multis  [>  un   orateur  qui  ne 
se  tire  pas,  ne  se  distingue  pas 
de  la  foule  .].Cio.  [Br.  69,  27/.]). 
foulée,  s.  f.  Trace  que  les  ani- 
maux    des     bois     laissent    sur 
l'Iierbe,  sur  les   feuilles.  Vesti- 
giam,  ii,  n.  Cic  1  Appui  que  le 
cheval  prend  sur  le  soi,àcliaque 
temps  do  trot,  do  galop.  Nisus, 
ùs,   m.    A.   1   (P.  est.)    Dl-ssus 
d'une    marcho,    partie   sur  la- 
quelle  on    pose   le    pied.  Voy. 
marche.  ^   Action  par  laquelle 
on  presse  un  soufflet.  Voy.  pres- 
sion. 

fouler  (lat.  pop.  fullûre,  tiré  de 
fiillo,    toulon),  v.  tr.  Presser  on 
appuyant  à  plusieurs  reprises, 
etc.  —  le  drap,  des  étoffes,  co- 
gère,   tr.   Plin.    Drap    foulé    et 
(ellipt.)  du  foulé,  vestis  pressa. 
Sen.  —  les  peaux,  subigére  co- 
rium.  Cato.  pelles.  Plin.  —  la 
moisson,proter<;re(ffumen(am.)| 
Liv.  —   des  grappes  de   raisin! 
le  raisin,  calcâre  uvas  [in  tor- 
culario).Cato.  proculcûre  uvas. 
Col.  (XII,  9,  3).  1)  (Absolt.)  Un) 
moulin  k  — ,  preium,  i,  n.  Col. 
Il  (P.  ext.)  Marcher  sur  (qqch.). 
Infistère  [limen).  Plaut.    Virg., 
Procalcàre   (nives).  Curt.   Te-' 
rëre,  tr.  Cic.  (cf.  semitse  liuma-t 
nis  vestigiis  tritse.  Plin.).  Voy.i 
BATTRE.  Il  (Chasse.)  —  une  en- 
ceinte  (l'aire    parcourir,   battre 
le  terrain  par  les  chiens).  Voy. 

BATTRE,  BATTUE.    ||  aUX   picdS, 

sous  les  pieds  (marcher  avec 
violence  sur  qc^n,  sur  (|qch.). 
Obterére,  tr.  C'ic.  oto.  (cf.  in- 
fantes. Varr.  equorum  angulis 
obtcri.  Cic).  Proterère,  tr.  //or. 
Calcâre,  tr.  Tac  (cf.  pecfe  ac 
vestigio  alicajus  calcàn.  Tac.). 
Proculcûre  {segetei).  Col.  Fig. 
Traiter  avec  le  dernier  mépris. 
Calcâre  Jibertatem).  Liv.  Con- 
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culcàre  {laaream).  Cic.  Procal- 
càre  {(lita).  .S'en.  Obterëre  (oni- 
nia  jtira  populi  Homani].  Lit.-. 
{tatiiles).  Curt.  l'rotcrërc  [ali- 
(/aem).  Cic.  Action  de  —  aux 
piods,  procalcatio,  onis,  f.  Sen. 
(cf.  reyni.  Sen.).  ||  (1'.  anal.) 
Presser  d»  manioro  à  froisser, 
à  endommagur.  Calcâre,  tr.  i.V. 

(yOl.     Voy        FltoISSER,      PIKTINER. 

Ktra  foulé,  voy.  puesseii,  ser- 
rer. Il  Spéc.  (Cliasse.)  —  la  bête 
(en  pari,  dos  chiens).  Voy.  ren- 
verser. Il  (Médec.)  Se  —  le 
pied,  le  poigm-t,  avoir  le  pied, 
I  ^  poignet  fimlé.  Voy.  luxer.  || 
Fig.  Up|)rcmer  par  des  mesures 
vexatoires,  des  p.tactions.  des 
impôts  trop  lourds.  Opprimëre, 
tr.  Cic.  Concalcàre  [miseram 
Italiam).  Cic.  Obraêre,  tr.  Cic. 
Onerâre  {ma-rimis  impensis 
provinciam) .  ilirt.  Vexâre,  tr. 

<'iC.   Voy.    PRESSURER. 

foulerie.  s.  f.  (Technol.)  Atelier 
où  l'on  foule  les  draps.  O/'/îcina 
(allonif.  Plin.  Failûnia,  se,  f. 
Plaat.  Fallonica,  a»,  f.  Vitr. 
Machine  à  fouler  les  draps.  Pre- 
lam,  i,  n.  Mart.  Fallonica  pila. 
Cato.  Il  UAtiment  où  l'on  foula 
le  r.-iisin.  J'orcalar,  aris,  n. 
\Vr.  Col. 

[ouleur,  s.  m.  Celui  qui  foule. 

Voy.    FOULON. 

fouloir,  3.  m.  Lieu  où  l'on 
foule;  caisse  où  l'on  foule  le 
raisin.   Voy.  foulerie. 

foulon,  s.  m.  Artisan  qui  feutre 
les  étoffes  do  laine  par  le  fou- 
lage. FuUo,  onis,  m.  Plaat. 
Varr.  Sen.  Do  — ,  qui  a  rap- 
port au  — ,  (allonicus,  a,  um, 
adj.  Cato.fuïionias,  a,  um,  adj. 
Plin.  (cf.  creto  [•  terre  à  f.  -]. 
.çpina  ["  chardon  à  f .  •].  Plin.). 
Moulin,     machine    à    — ,    voy. 

FOULERIE. 

foulonnier,  s.  m.  (Arch.)  Fou- 
lon. Voy.  c^  mot. 

foulque,  s.  f.  Oiseau  de  marais, 
analoguo  à  la  poule  d'eau.  Fa- 
lira,  a?,  f.  Afr.  i'irg.  Plin.  Fu- 
li.x.  icis,  f.  Cic. 

foulure,  s.  f.  Distension  du  li- 
gament d'une  articulation.  La- 
xata,  oram,  n.  pi.  Cels.  l'Un. 
Voy.  LU.'OiTioN.  Une  foulure  au 
pied,    voy.  entorse. 

iouquet,  s.  m.  (.\rch.)  Ecureuil. 
Voy.  ce  mot.  1  Hirondelle  de 
mer.  Voy.  hirondelle. 

1.  four,  s.  m.  Ouvrage  de  ma- 
çonnerie voûté,  où  l'on  fait 
cuire  le  pain,  etc.  Furnus,  i, 
m.  Varr.  etc.  (ex.:  aliqaid  in 
farnam  miltëre.  Varr.  in  furno 
coquère.Varr.  percoqaëre.  Fest. 
torrRre.  Plin.  are[acëre.  Plin. 
famn  torre(acëre.  Col.  Plin. 
cal'-l'acëre  farnam.  Pall.  (arno 
eximëre.  .4pic.  farnam  claa- 
dére.  Pall.);  fornax,  acis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ardens.  Cic). 
Petit  — ,  fornacala,  s,  f.  Vitr. 
De  —,  farnaceas,  a,  am,  adj. 
Plin.(c(.farnaceaspanis[^pa.\n 
cuit  au  f.  .].  Plin.  [XVIII,  105]). 


Fig.(Arcliitect.)  Un  cul  do  four, 
voy.  CUL.  Celui  qui  chaulîo  le 
— ,  (ornacator,  oris,  m.  Paal.- 
.Irt.  Il  (Loc.  prov.)  Il  fait  chaud 
coninio  dans  un  — ,  sic  culct 
tiimi/aam  (amas.  Petr.  Fig. 
Famil.  Un  —  (un  lieu  obscui), 
voy.  onscuR,  ténèdres.  ||  (I'. 
anal.)  Le  —  d'un  poi-le,  d'un 
fourneau,  voy.  foyer.  —  de 
campagne  (sorte  do  four  porta- 
tif), c/t/'anas,  i,  m.  Plin.Tert. 
(cf.  in  clibanis  codas  panis. 
.'ipic).  Pain  cuit  dans  un  — 
piiptatir. /junis  clibanicias.  Isid. 
clibanites.  Plin.  Pièce  de  —  et 
(spéc.)  des  petits — (sorte  de  pâ- 
tisserie légère)  ,6ei/aria,orum,  n . 
pi.  Gell.  Il  (P.  hyporb.)  Une  bou- 
che grande  comme  un  — ,  os 
liians.  Plin.  Ouvrir  une  boucha 
comme  un  — ,  voy.  bailler, 
bayer.  Il  (Loc.  prov.)  Fig.  Ce 
n'est  pas  pour  toi  que  le  — 
chaulTe  (que  la  chose  est  desti- 
née), non  ferram  taan\  in  ifjne 
est.  Sen.  jj  (T.  de  théâtre.) 
Faire  — ,  voy.  échouer.  1  Ou- 
vrage de  maçonnerie  destiné  â 
calciner  la  chaux,  le  plâtre,  etc. 
Fornax,  acis,  f.  Cic.  (cf.  coica- 
ria.  Cato.  seraria.  Plin.).  —  à 
chaux,  calcaria,  œ,  f.  Ulp.  Bri- 
que cuite  au  — ,  testa,  a?,  f.  la- 
ter  coctilis  ou  coc<us.  Cari. 

1.  fourbe,  s.  f.  (Arch.)  Fourbe- 
rie. Voy.  ce  mot. 

2.  fourbe,  adj.  Qui  trompa  par 
des  arti lices.  Dolosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Versatas,  a,  ani,  adj. 
Cic.  Iraudalentas ,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Une  personne —  et  (subs- 
tantivt.)  un  — ,  homo  fraudu- 
lentas.Cic.  circamscriptor,  oris, 
m.  Cic.  (raadator.  oris,  m.  Cic. 
Un  maître  — ,  homo  ad  (raa- 
dem  acatas.  Cic.  veterator,  o- 
ris,  m.  Cic.  homo  totas  ex 
(raade  factas.  Cic.  Etre  un 
maître  — ,  totam  ex  fraade  et 
fallaciis    constàre.  Cic. 

fourber,  v.  tr.  (Arch.)  Tromper 
par  de  bas  artiôces.  Voy.  duper, 

TROMPER. 

fourberie,  s.  f.  Tromperie  bas- 
sement artificieuse.  Fraus, 
fraudis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
fraade  ac  dolo  Hannibalis  , 
Liv.)  ;  dolus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  fraas  ac  dolas.  Cic.  do- 
las  atqae  fallacise.  Cic.  per 
dolam  et  insidias.  Cœs.)  ;  /ai- 
lacia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dessous)  ;  astus,  Abl.  u,  m. 
Plaat.  iiv.  (empl.  seul,  à  l'abl. 
sing.  à  l'ép.class.,  ex.:  perple- 
xam  Panico  asta  responsam. 
Liv.  nihil  asta  agëre.  Justin.); 
astutia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
aat  confidens  astatia  aat  cal- 
lida  aadacia.  Cic);  malitia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  omnem 
malitiam  et  fraadem  versâre 
mentem  saam  cœpit.  Cic).  A- 
vec  — ,  dolosê,  adv.  Cic.  (OIT. 
III,  15,  61).  malitiosê,  adv.  Cic. 
(ibid.).  Il  (Par  ext.)  Acte  de 
tromperie  bassement  artificieu- 


se. Fallacia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (allariatn  facëre.  Ter.  (al- 
laciam  on  (aliaciat  fingëre. 
Plaat.  Ter.  fallaciam  inten^- 
dëre  in  aliqacm.  Ter.)  ;  fraus, 
fraudis,  (.Cic.  de.  (ex.:frau- 
dem  moliri.  Cic.)  ;  doIus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  dolam  pa- 
rure ou  moliri.  Cic.  Liv.  cf. 
dolosè  agëre.  Cic.)  ;  versutia, 
se,  f.  Liv.  (au  plur.  Liv.  [XLll, 
",7]). 

fourbir,  v.  tr.  Nettoyer  en 
frottant  (dos  armes,  etc.).  Po- 
llre,  tr.   Plin.    Voy.   nettoyer, 

POLIR. 

fourbisseur,  s.  m.  (Technol.) 
Celui  qui  finit  les  armes  blan- 
ches,qui  les  polit  et  les  monte. 
Samiator,  oris,   m.  Ed.  Diocl. 

fourbissure,  s.  f.  (Technol.) 
Action  de  fourbir.  Politio, 
onis,  f.  Plin. 

fourbu,  ue,  adj.  (En  pari, 
d'un  animal  de  trait.)  Qui  a 
une  intlammation  au  pied. 
Orthocolas,  a,  am,  adj.  Veg. 
(II,  5i).  Chevaux  boiteux  et — , 
eqai  claadiac  débiles.  Liv.  Che- 
val  fourbu,  fessas  eqaas.  Liv. 
\\Fig.  (En  pari,    de  l'homme.) 

Voy.    UAR.USER. 

fourche,  s.  f.  Instrument  à 
long  manche  de  bois,  terminé 
par  deux  ou  trois  branches 
pointues.  —  à  deux  dents, 
farca,  se,  f.  Liv.  [ex.  :  furcd 
aliqaem  detradëre.  Liv.  ou  ex- 
pfllire.  //or.)  —  à  trois  dents, 
fascina,  se,  f.  Cic.  Une  —  à 
fumier,  ratabalam,  i,  n.  Isid. 
Petite  —,  larcilla,  as,  f.  Varr. 
Cic.  Col.  (arcala,  se,  f.  Liv. 
Da  — ,  qui  a  la  forme  d'une — . 
Voy.  FOURCHU.  Il  (Loc.  prov.) 
Faire  qqch.  à  la  —  {c.-à-d. 
sans  soin),  voy.  soin.  Traiter 
qqn  à  la  —  [c.-à-d.  brutale- 
ment),      voy.     BRUTALEME.NT.      ^ 

(P.  anal.)  Objet  rappelant  la 
forme  d'une  fourche.  Fourches 
patibulaires  (gibet),  farca,  x, 
t.  Plin.  patibalam,  i,  a.  Plaat. 
I|  Fig.  Disposition  en  forma 
de  fourche.  La  —  d'un  arbre, 
bifarcam,  i,  n.  Col.  Un  endroit 
où  le  chemin  fait  la  — ,  bifium, 
ii,  a.  Virg.  Liv.  Plin.  Flor. 
Spéc.  (Antiq.)  Les  —  Caudines, 
Farcse  Caadinœ.  Val.-ilax. 
Farcalse  Caadinse.  Liv.  Fig. 
Passer  sous  les  —  Caudines, 
ad  alicajas  asperrimas  des- 
cendëre  condiciones.  A, 

fourché,  ée,  adj.  (Arch.)  Four- 
chu. Voy.  ca  mot. 

fourche-fière,  s.  f.  (Agricult.) 
Fourche  de  fer  à  deux  dents. 
Farcala,  se,  f.  Col. 

fourcher,  v.  intr.  Se  diviseren 
forma  da  fourcha.  Voy.  bifur- 
quer. 1  Fig.  (En  pari,  de  la 
langue.)  Errare  ou  labi  in  lo- 
qaendo.  A. 

fourchette,  s.  f.  Instrument 
de  table  qui  sert  à  piquer  les 
morceaux.  Fascinala,  se,  f. 
Valg.  —    da  cuisine,   creagra. 
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«.  f.  Mart.  Ciip.  P.  plaUaDt. 
Avoir  un  joli  coup  de  —  et 
p.  ext.)  être  uno  belU  —  un 
grand  mangeur),  plarimi  esse 
cibi.  Cic. 

l.  iourchon,  s.  m.  Chacune 
des  denii  d'une  fourche,  d'une 
fourchette.  Denticalas,  i,  m. 
Col. 

S.  fourcbon,  s.  m.  Enfour- 
cliure  d'un  arbre.  Voy.  enfoub- 

CHURE. 

fourcha,  ue,  adj.  Qui  se  di- 
vise en  forme  de  fourche.  Far- 
C3e  similis.  Cic.  Farcillatas,  a, 
um,  adj.  l'arr.  Bifarcus,  a, 
um,  adj.  Ov.  Col.  Pieux  —, 
farcx.  Liv.  Fi 3.  Chemin  — 
(qui  se  bifurque),  voy.  BiruR- 
CATios.  Pied  —  (pied  fendu 
des  ruminants),  voy.  fendre. 
Qui  a  le  pied  — ,  ^s$ipes,pedis, 
adj.  .-la*.  Un  cheval  aux 
sabots — ,  eqaas  angalis  pssis. 
Suet. 

fourchure,  s.  f.    Voy.  enfour- 

CBtlîE. 

1.  fourgon,  s.  m.  Tige  de  fer 
qui  sert,  à  attiser  le  feu  dans 
un  four,  un  foyer.  Ratabalam, 
i,  a.  Cato.  Fest. 

2.  fourgon,  s.  m.  (T.  milit.) 
Loii^uo  voiture  couverte  pour 
le  transport  des  bagages,  etc. 
Carras,  i,  m.  Cses. 

fourgonner,  v.  iutr.  Remuer 
avec  le  fourgon  les  charbons 
allumés,  etc.  Voy.  tisonner. 

fourmi,  s.  f.  Nom  d'un  insecte. 
Formica,  a?,  f.  Plant.  Sen. 
Plin.  Petite  —,  formicufa,  a?, 
f.  Fronto.  Da  — ,  (ormicinas, 
a,  am,  adj.  Plaat.  Plin.  Plein 
de  — ,  formicosus,  a,  um,  adj. 
Plin.  {X,  206).  Il  Fig.  Avoir 
des  foiu-mis   dans    les  jambes. 

Voy.    FOURUIl-lXMEST. 

fouxmilière,  s.  f.  Habitation 
que  se  font  les  fourmis  dans  la 
terre.  Formicaram  cwviculas 
ou  cai^erna.  Plin.  /"'ormicjram 
nidas.  Plin.  \\  (P.  ext.)  Les  four- 
mis qui  peuplent  cette  habita- 
tion. Formicoe,  arum,  t.  pi. 
plin.  —  en  mouvement,  for- 
micaram discarsas.  Sen.  || 
{Fig.) Famil.  Lieu  où  un  grand 
nombre  de  gens  s'agitent.  Ta- 
multaosas  locas.  Liv.  Etre 
une  — ,  tamulta  strepére.  Liv. 
Il  (P.  ext.)  Grand  nombre  de 
gens  qui  s'agitent.  Maltitado, 
dinis,  S.  Cic.  Agmen,  inis,  n. 
Cic. 

fourmi-lion,  s.  m.  (Hist.  nat.) 
loiecto  qui  se  nourrit  do  four- 
mis, tormica  leo.  A. 

fourmillant,  ante,  adj.  Qui 
fourmille.  Plenissirnas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Hefertas,  a.  uni,  p. 
adj.  Cic.  Hedundans,  antis,  p. 
adj.  Cic.    cf.  aliijaâ  re.  CJc.j. 

fourmillement,  ».  m.  -Mou  - 
vement  de  gens  nombreux 
qui  s'agitent  (comme  des  four- 
mis). Concaraatio,  onis.  (.  Liv. 
Trepidatio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
T  Sensation  analogue  au  pico- 
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tement  des  fourmis,  formico- 
tio,  onis.  f.  Plin. 

fourmiller  v.  intr.  S'agiter 
eu  grand  nombre  (comme  des 
fourrais).  Concarsàre,  intr.  Cic. 
Trepidàre,  intr.  Cic.  ||  iP.ext.) 
Etre  en  grand  nombre.  Voy. 
ABONDER.  1  Etre  plein  d'ètroa 
qui  s'agitent  en  grand  nom- 
bre. K^erv^re,  intr.  Virg.Sca- 
tére,  iutr.  Col.  Priap.  Fig.  — 
de  vie,  voy.  déborder,  exubé- 
rant. 1  (P.  ext.)  Etre  plein  de 
personnes,  de  choses  en  grand 
nombre.  Effervescére,  intr.  Ov. 
Scatére.  intr.  Liv.  Voy.  pcllu- 
LER.  1  Etre  le  siège  d'une  sen- 
sation analogue  au  picotement 
des  fourmis.  Formicàre,  iutr. 
Plin. 

fournaise  (lat.  pop.  farnatia, 
p.  leclass.  (ornax),  s.  t.  Four 
incandescent.  Fornax  ardens. 
Cic. 

fourneau,  s.  m.  Sorte  de  four 
dan-i  lequel  on  fait  cliauffer 
certaines  substances.  Fornax, 
acis,  f.  Plin.  —  de  fusion,  — 
d'usine,  haut  —,  (ornax  œra- 
ria.  Plin.  et  simpl.  fornax,  a- 
cis,  f.  Virg.  caminas,  i,  m. 
\'irg.  Plin.  —  de  bain,  hypo- 
caasis.  is  (Ace.  in),  f.  Vitr.  hy- 
pocaaston  et  hypC'Caastam,  i, 
a.  Plin.  1  AppaVfil  pour  cer- 
taines opérations  chimiques. 
Voy.  ALAMBIC.  1  .appareil  pour 
la  cuisson  des  aliments.  Cliba- 
nus,i,  m.  Tert.  Caminas,  i,  m. 
Virg.  Fornax.  acis,  t.  Cic. 
Petit  — ,  focuius,  i,  m.  Plin. 
ï  (P. ext.)  Fourneau  à  charbon. 
Carbonaria,  <e,  f.  Tert. 

fournée,  s.  f.  La  quantité  de 
pain  qu'on  fait  cuire  en  une 
fois  dans  un  four.  Coctara,  x, 
f.  Col.  1  (Fig.)  Groupe  de  per- 
sonnes qu'on  réunit  dans  nu 
même   traitement.  Voy.    série, 

PROMOTION. 

fournier,  s.  m.  Celui  qui  tient 
un  four  (à  pain).  Farnarius, 
a,  m.  Dig.  1  Celui  qui  tra- 
vaille au  four   (au  pain).  Voy. 

BOULANGER. 

fournil,   s.    m.    Local    où    esi 

&Ucé  le  four,  fumas,  i,  ra. 
or 

fourniment,  s.  m.  Objets  d'é- 
quipement d'un  soldat.  Voy. 
équipement. 

fournir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Remplir.  Voy.  C3  mot.  Une 
chose  fournie,  c.-a-d.  où  la 
matière  abonde,  voy.  abonder. 
Un  bois  bien  fourni,  densissima 
silva.  Cass.  Toison  fournie, 
densam  vellas.  Col.  Voy. 
ÉPAIS.  Pou  fourni,  rartis,  a, 
um,  adj.  Cic.  ||  ^Kig.)  Fournir 
une  course,  une  carrière.  E- 
xnetiri,  dép.  tr.  C«e».  Liv. 
(ex.:  tam  longixm  iter.  Liv. 
anà  nocte  ali'iuantam  U  a-soz 
longue -]  iter  [-étape-].  Liv. 
partie,  parf.  passif,  malto  ma- 
jornm  partem  itim-.ris  eman- 
sam  cernant.  Liv.  toto  emenso 
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tpatio.  Cses.  .  ,|  (Par  ext.)  Pour- 
voir de    ce   qui  est  nécessaire. 
Instruère.  tr     Cic.   etc.   (ex.: 
aliquem  pecanii'i.  Cic.  aliqaem 
liutico.  \'ell.  taberna  omnibus 
rebas    instracta.    Cic.    taberna 
pronxercalibas    rebas   irtstruc- 
tissima.  Col.  Gracia  instracta 
copiis.  Cic);    ornâre,  tr.  Cic. 
Liv.    (ex.:    atiquem   aliqaà  re 
Cic.).   Bien   fourni,     locuple: 
(gén.  pJetJS). adj. Cic. (ex.:  Lus 
cias  et  .Manilius    copiis  rei  fa- 
miliaris  locapletes  et  pecanio- 
si.  Cic.  aiiqua  locaples  et  refer- 
ta  domas.  Cic.).  Voy.  pourvoir. 
^  Livrer  en  quantité  suffisante. 
!|  (En   vendant.!   Vov.    vendre. 
Se — ,  voy.  ACUETER.   Il  (En  don- 
nant.) Prœbére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  pr.    aquam.    //or.    equos. 
Liv.    commcatum.  Liv.    alicai 
naves.  Liv.  xs.  stappam  et  it- 
la.    Liv.    panem    aficui.    Nep. 
magislratibus  mulos  et  véhicu- 
la pubiicë.  Suet.    omnia  largC; 
ad  epulas.  Cart.    alimenta  ter- 
ris. Cart.    fig.    Iisec    stadia  r,-- 
bus  adversis  perfagiam  ac  so- 
latiam  prosbent.     Cic.  prœbOr,: 
locam  peccandi.   Col.  pr.  ejas 
rei    occasionem.     Quint,     pr. 
alicai    (aciliorem    occasionem 
per(iciendi  conata.Stiet.);  mi- 
nistràre,    tr.    Cic.    etc.  (e.v. 
m.victum  alicai.   Varr.);  sub- 
ministrâre   {-  donner   de  la 
main    à   la    main,    fournir  •>, 
tr.  Cic.  etc.    (ex.:   framentum. 
Cses.     aficoi    pecaniam.     Cic. 
auxilia  kostiias.   des.  au  fig. 
kaic  arti  plurima  adjamentu. 
Cic.)  ;     dâre,      ir.     Cic.    etc. 
(ex:    d.  populo  H.    hanc  vesti- 
tum  atqae    arma.    Cic.    alicui 
viaticam.      Plaat.     pecuniam. 
lie.  fig.   muteriarrt   dure  inii- 
dix.    Cic.    [Phil.    11,  10,   21  ]. 
laateriam    omnem    aermonum 
eoram,    qui    de     te    detrahêri, 
vcllenl,  Statiam  dédisse.  Cic. 
[Q.  fr.  1,  2,  3].  dart;  Zocum  pu- 
gnandi.    Cic.     locam    [•    uu-. 
occasion»]  nocendi.   Nep.    lo- 
cam dare    existimandi.    Cic); 
suggerëre,  tr.  Ter.   Cic.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  a'icui    cibam.   Tac. 
Uis    rebas   sumplam  [•  f.  l'ar- 
g'jnt  nécessaire  •].7"cr.  e^o  sab- 
inde  saggeram    qaie  vendatis. 
Liv.  [.V,  17,  6].  au  fig.  invidiœ 
(lammam    ac     materiam     cri- 
minibas  suis.    Liv.    saggerëre 
e.ïcusationes.    Sen.) ,    suppe- 
ditàre   (-     fournir    abondam- 
ment •  ),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
cai (ramentam.Cic.  cibos.  Cic. 
domas  sappeditat   mihi  horto- 
rumamcenitatcm.Cic.  au  passif: 
fistulx  qaibus  aqua  suppedita 
batur  templis.  Cic.  [Cat.  2,  1;!. 
;i5].  au  fig.   sapp.  copiam  di- 
cendi.    Cic).    Ordonner  de  — , 
imperàre,    tr.   Cic.  etc.  (ex.: 
tolâ  Italià   arma  imperantar. 
Cœs.  [li.    C.   I,    0,   K],    imperat 
magnam  numeram     obsidam 
des.     imperàre      Irumuntam 
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Cies.  acerhissimr  imperafse 
pecunise  totà  proi^incià  c.vitjc- 
bantar.  ('aes.).  Fournir  sur 
réciuisition,  praasiâre,  tr.Oj. 
(ox.:  ne  (ramentam  conférant, 
(jixoti  prxstàre  debeant.  CVs. 
tr.  [U.  G.  I,  17, a]);  exbibére, 
Lact.Jct.  (ex.:  operarios  om- 
niaquti,  qiwcamqae  sint... 
nccessaria.  I.act.).  \\  (En  pro- 
duisant.) Dare,  tr.  Cic.  etc. 
(au  fii;.,ex.;  Lysix  scliola  prin- 
cipes oratoriim  dédit.  Cic); 
edëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nul- 
lam  fructum  e.v  se.  Cic.)  ;  mi- 
nistràre,  tr.  V'arr.  I.iv.  (e\.  ; 
capra  pHos  ministr.U  ad  usum 
naaticum.  V'arr.  Crallia  minis- 
trat  cquos.  Liv.)  ;  praebêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  kerbse  prec- 
bêre  pabuliim  poterant.  Liv.). 
1  V.  intr.  Subvenir  à  ce  qui 
est  nécessaire  pour  qqn ,  pour 
qqch.  —  à  qqn  de  qqcli.  {arch.), 
instraëre  ou  ornâre  aliqiiem 
aliqua  rè.  Cic.  atiqaid  aliciii 
sappeditâre.  Cic.  [\  (Spoc). 
Servir  de  ....  Voy.  servir.  || 
(Abiol.)  Subvenir  à  un  besoin, 
à  une  nécessité.  Suppeditâre, 
intr.  et  tr.  (ex.  :  suppeditâre 
snmptas  [•  fournir  aux  dé- 
penses •].  Cic.  sappeditart  ali~ 
cai  samptibas  [•  l.  aux  dépen- 
ses de  qqn  •  1.  Cic);  suppe- 
tère,  intr.  Cic.  etc.  (<x.:  ai 
samptibas  copiœ  suppetant 
[-pour  que  les  ressources  f.  aux 
dépenses  ■]).  Cic;  suggerère, 
tr.  Cic  (ex.:  s.  sumptus  [•  f. 
aux  dépenses  -].  Cic). 

fournissement,  s.  m.  (Arch.j 
Action  de  fournir.  Voy.  four- 
niture. Il  P.  ext.  (Commerce.) 
Action  d'apporter  la  part  qu'on 
doit  au  fonds  commun  dans 
une    association.  Voy.    apport. 

fournisseur,  s.  m.  Celui  qui 
fournit  une  maison  de  ce  dont 
elle  a  besoin.  Sabministrator, 
oris,  m.  Hen.  —  de  vivres 
(aux  agents  qui  voyageaient 
pour  le  service  public),  jora"- 
bitor,  oris,  m.  Cic.  (Oir.  II, 
15,  53).  Il  (Spéc.)  Celui  qui  a 
l'entreprise  des  approvisionne- 
ments. Redemptor ,  oris,  m. 
Liv. 

fourniture,  ».  f.  Action  Je 
fournir.  Sappeditatio,  onis,  f. 
Cic  Se  charger  do  la  —  de 
qqch.,  pra-bendumaZiguid  con- 
dacëre.  Gell.  \\  (P.  ext.)  Ce 
qui  est  fourni.  Prœbita,  oram, 
n.  pi.  Coi.  Suet.  —  militaires, 
commeatas,  aam,  m.  pi.  Cœs. 
Se  charger  des  —  militaires, 
condacére  prsebenda  qax  ad 
exercitum  opas  sant.  Liv.  || 
(Spéc.)  Fines  herbes  qu'on 
ajoute  à  la  salade  pour  l'as- 
saisonner. Condimentoram  vi- 
ridium  fascicalas.  Col. 

fourrage,  s.  m.  Foin  de  prai- 
ries naturelles  ou  artificielles, 
herbes,  végétaux  dont  on  fait 
la  nourriture  des  bestiaux. 
Pabuluzn,     i,    u.    Cic     etc. 
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fex.  .  p.  a-stivam,  hibcrnum. 
Scn.  pabntiirii  bohus  parare. 
(Jato.);  pastus,  us,  m.  Cic. 
o(c.  (ex.:  ad  pastam  accédant. 
Cic.  pastam  capessëre.  Cic). 
Uolalif  au  — ,  qui  sert  au  — , 
pabularis,  e,  adj.  Col.  \\ 
(Spéc.)  7'.  milit.  Le  foin  et 
la  paille  qui  doivent  servir  à 
la  nourriture  dos  chevaux. 
Pabulum,  i,  n.  Cses.  Liv. 
(ex.:  pabalum  secàr»,  conve- 
hi're.  Cpes.).  Fournisseurs  do — , 
pabularii,  oram,  m.  pi.  Inscr. 
Aller  au  — ,  voy.  fourrager. 
Il  (P.  ext.)  Action  d'aller  au 
fourrage;  expédition.  Pabu- 
latio,  onis,  f.  Cses.  (ex.  : 
omnes  nosiras  pabalationes 
observabat  [«  Vercingétorix  é- 
piait   nos    soldats    chaque    fois 

Qu'ils  allaient  auf. -].  Ca-s. 
15.  G.  -Vil,  16,  3].  omni  exita 
et  pabulatione  (<  de  tout  moyen 
de  faire  du  f.  ■>)  interclasi. 
Cxs.  pabulatione  libéra  pro- 
hibitari  hostes  videbantar. 
Cse:  [B.  G.  VII,  36,  5].  eqai- 
fatani  pahalatione  prohibi^re. 
Cxs.);  frumentatio,  onis,  f. 
Cses.  (ex.:  confectà  (rumenta- 
tione.  Cses .  perfacile  esse 
facta  (ramentationibas  paba- 
lationibnsque  Romanos  prohi- 
bëre.Cses.). 

1.  fourrager,  v.  intr.  et  tr. 
Il  I'.  intr.  (T.  milit.)  Faire  du 
ravage  dans  la  campagne  pour 
faire  du  fourrage.  Pabulàri, 
dép.  intr.  Cses.  Liv.  etc.  {as..: 
très  legiones  pabalandi  causa 
mittëre.  Cœs.pabulatam  emit- 
titur  nemo.  Cses.  [B.  C.  I,  81, 
5].  pabulatum  progredi,  ire 
ou  pro^cisci.  Cses.  Liv.).  Ac- 
tion de  — ,  pabulatio,  onis, 
f.  Cses.  (voy.  fourrage).  || 
Fig.  —  dans  qqch.  Faire  main 
basse  sur  tout  ce  qui  s'y 
trouve.  Expilâre,  tr.  Cic  ^ 
(Fig.)  V.  tr.  Ravager.  Voy.  ce 
mot.     Il    Mettra   eu   désordre. 

Voy.    DÉSORDRE. 

2.  fourrager,  fourragère,adj. 
Qui  donne  du  fourrage  pour 
les  bestiaux.  Pabularis,  e,  adj. 
Col.  Des  plantes  — ,  pabularia, 
ium,  n.  pi.  PUn. 

fourrageur,  s.  m.  (T.  milit.) 
Soldat  qui  va  au  fourrage.  Pa- 
balator,  oris,  m.  des.  Fru- 
mentator,  oris,  m.  Liv.  \\  (P. 
ext.)  Maraudeur.   Voy.  ce  mot. 

fourré,  s.  m.  Endroit  d'un 
bois  garni  d'arbrisseaux,  d'ar- 
bustes épais  et  serrés.  Locas 
arboribas  et  rubis  sentibasque 
obsitus.  Cic  Dametum,  i,  a. 
Cic.  —  de  buissons,  fratices, 
um,  m.  pi.  Lucr.   V'arr. 

fourreau,  s.  m.  Enveloppa 
allongée  destinée  à  recevoir 
une  chose  de  même  forma, 
pour  la  préserver.  Vagina,  as, 
t.  Plin.  —  d'épée,  vayina,  se, 
t.  Cic.  etc.  (cf.  ensis  vaginâ 
tectus.  Hor.  gladiarn  e  vaginâ 
edacère.    Cic.     telum     vaginâ 
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nudàre.  Ncp.  in  vaginam  gla- 
dium  recondëre.  Cic.].  Kuinet- 
tro  l'épéo  au  fourreau,  gladium 
condëre.  Quint.  Fig.  Le  —  (on 
pari,  du  corps), i/ayina  anima-. 
Plin.  Il  (P.  ext.)  Enveloppe  do 
l'épi  naisiant.  Vagina,  se,  (. 
Cic 

fourrer,    v.    tr.     Doubler    de 
qqch.  qui  garnit.  Voy.  doubler, 
GARNIR.     Langue   fourrée,   voy. 
FARCIR.    Il    (P,  ext.)   Fourré  (en 
pari,  d'un   pays).  Frutcctosas, 
a,  um,  adj ,    Coi.   Virgaltas,  a, 
um,  ad].  Sali.  fr.  (cf.  v.vallis. 
Sali.  fr.}.  Spissus,    a,  um,  adj. 
Cic  Densus,   a,    arn.  adj.   Cic. 
Voy.   BUISSONNEUX,   il    Fig.  Dou- 
blé   de   malice.    Versipellis,  e, 
adj.  Plaat.  Plin.  \\  Spéc.  Dou- 
bler d'une  peau  d'animal  gar- 
nie de  son    poil.    Ptllibut.    in- 
duëre.   A.    Fourré,  petlitas,  a, 
um,  adj.   Macr.    pellicias.    a, 
um,  a.d}.  Jet.  (cf.  tanica?.  l'ail, 
indumenta.    Isid.].   pelliris,    e, 
adj.  Paul,  ex    Fest.  (cf.  p.  ga- 
leras.  Paul,   ex  Fest.    (p.  iU.'i, 
13]j.  Se  —  de,  c.-a-d.  se   vêtir 
de,    pellibus    invohëre    vesti- 
menta.  Jet.  Sa   —  de  peau    de 
renard,    tergis  valpiam  indai. 
Sen.    Il  (P.  anal.)  En    pari,    do 
l'animal  dont  la  peau  est  gar- 
nis     d'un     poil,     d'un     duvnt 
épais.     Pellitas,    a,    um,    adj. 
l  arr.  1  Doubler  de    qqch.  qui 
déguise.   Voy.   doubler,    hégui- 
SLR.  Fouri'é  (en  pari,  d'un  lin- 
got, d'une   monnaie,   ou  d'une 
médaille),    sabseratas,   a,  am, 
adj.  Pers.    1|   Fig.    Paix  lourrea 
(qui  dissimule  de  mauvais  des- 
seins). Bellum  nomine  pacis  in- 
volatam.    Cic    Pax    simulata. 
Cic.    Il  (Escrime.)  Coup    fourré 
(où  celui  qui  frappe  est  frappé 
en  même  temps).  Ictus  contra- 
rias. Cic.    (cf.     ictii   contrario 
cœdëre.  Cic.    contrario  icta  u- 
terqae    transfixus    est.     Liv.i. 
1  (P.  ext.)  Famil.   Faire  entrer 
(une   chose,  une    personne)     la 
où  elle  ne  doit    pas  être.  Far- 
cire,  tr.   (ex.;  pannos    in    os. 
Sen.)  ;  confercire,    tr.     V'arr. 
l'Un.  (ex.  :    myrram  in   folles. 
Plin.)  ;  infarcire,  tr.  Cic.  etc. 
(au  fig.  inferciens  verba  quasi 
rimas    expleat.    Cic.    [or.    6  ', 
931]);  compingére,  tr.  Plaut. 
Cic    (ex.:   parentes     suos      in 
angusttim  îocam.  Plaat.  se  in 
Apuliam.  Cic);   contrudêre, 
tr.    Varr.  Cic.    (ex.  :  uvarn   in 
dolia.    Varr.    aliqaos    in    bal- 
neas.  Cic)  ;  inserére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;    coiiam  in  laqueam. 
Cic.  cibam  in    os.    Cic);    in- 
fulcire,  tr.   Suet.  (ex.  :   aiicai 
cibam.  Suet.  [Tib.  53]).  1|  Fig. 
—  qqch.  dans    la    tête    de  qqn, 
injicëre   alicai    mentem.    Cic* 
ou   cogitationem.    Cic.    Se    — 
qqch.  dans  la  tête,   in  mentem 
indacëre.    Ter.  Fourre-toi  bien 
cela   dans    la    — ,      illad    tibi 
affige.  Sen.  —  l'alphabet  dans 
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rpsiM-it  d«3  enfanU,  affujère 
litturas  paeria.  Qaint.  —  ili'i 
mou  inuiilesdaiis  un  discours, 
infarcire  rerba.  Cic.  Sa  —  dans 
l'amitié  de  qqii,  se  in.«inu<ire 
in  tamili<iritatemalicaja$.  Ctc. 

^ dans  une    situation     em- 

barrassanio,  se  inJuôrc-    in  la- 
yusos.  Cic.    —  qqu     ^laiis    une 
mauvaise  affaire,  imphcùre  ali- 
^aem  nf'joiio.  Cic.  Pop.  —  de- 
dans, inducére    aliqaem  in  er- 
rorem.  Cic. 
fourreur,      s.    m.     Fabricant, 
marchand  de  fourrures.  Pellio, 
onis,  m.    Piaut.     Boutique    de 
—     pelUari.t     taberna.     Varr. 
(L'.L.  VIII,  05';'. 
fourrier,  s.  m .    (.^rch.)   Four- 
raa.mr.  Yov.  ce  mot.  1  {P.  exl.) 
Officier     précédant    un    prince 
en  voyase  et  chargé     d'assurer 
lelosemênt.    .intecarsor,  oris, 
m.   Cars,  ^ordin.   au  plur.).    1| 
(Fig.)      Arch.      .\vant-coureur. 
Voy.  ce  mot.  1   (P.  eit.)  Sous- 
officior  chargé  da    pourvoir   au 
logement  des  soldats,  etc .  tra- 
menîarius,  ii,  m.   Aar.-Vict. 
fourrière,    s.    f.    (Arch.)  hn- 
droit  où  l'on  sort   le    fourrage. 
Vov.  GBEsiER.    11    P.    êxt.     Dé- 
pendance contenant   la  provi- 
sion de  bois,    etc.   Voy.  dépe.n- 

OASCE,  APPE.-JTIS. 

fourrure,  s.  f.  Doublure  dont 
oQ  garnit  qqch.  H  Peau  de  cer- 
lains  animauï  avec  son  poil, 
préparée  et  confectionnée  pour 
iiarnir.  doubler  des  vêtemenU. 
"Pellis,  is,  f.  l'aT.  Tac.  (ex.: 
pelles  qaibas  involvuntur  ves- 
limenta.Jct.  capraram pelhbus 
vestitos  esse.  X'arr.).  Double 
de  —,  voy.  FOURRER.  Velu  do  —, 
pellita$,  a,  um,  adj.  Lii/.  (cf. 
p.  t>ardi.  Liv.\. 
fotirvoiement,  s.  m.  Action 
de  fourvoyer  qqn,  de  8e  four- 
vover.  Vov.  égarement. 
fourvoyant,    ante,    adj.   Qui 

fourvoie.  Vov.  fourvoyer. 
fourvoyer,  v.  tr.  Mettre  hors 
de  la  voie.  Vov.  égarer.  |1  (P. 
anal.)  Se  —  (s'écarter  du  but), 
vov.  écarter,  [s']  égarer.]! Fig- 
Me'ttre  dans  une  fausse  direc- 
tion, tn  errorem  indacëre  {ali- 
qaem).  Cic.  Voy.  égarer,  trom- 
per. 
fouteau,  8.  m.(Dialect.)  Hêtre. 

Vuy.  ce  mot. 
loyer  Hat.  pop.  focariam  [dé- 
rivé de  focua]),  m.  Partie  de 
1  itra  sur  laquelle  on  fait  le  fou. 
POCUS,  i,  m.  Cic.  etc.  (e.x.  : 
al  (ocam  tedêre.  Cic.  [sen.  lo, 
50].  ante  (ocam.  Vir'j.).  Pain 
cuit  sous  les  cendres  du  — ,  (o- 
caciat  panit.  hid.  [XX,  2,  lu). 
Il  (Technol.)  Partie  de  certains 
appareils  où  se  met  le  feu.  — 
de  forge,  d'un  fourneau,  cami^ 
nat.i,  m.  Ov.Pers.Jav.  \\  (Par 
anal.)  Centre  autour  duquel  te 
réunit  la  famille,  séjour  domes- 
tique de  qqn.  Focu.8,  i,tD,Ter. 
Clc.  etc.  (ex.  :  plaie,  auaing.  [il 


s'agit  d'un  cuisinier)  :  rfomî  (o- 
ciqae  (ac...  ut  memmeris.  Ter. 
[Kun.  815].  ordin.  au  plur.  cf. 
plaraU  tantum  •  foci  •  pro  •  so- 
dibus  el  Penatibus  -.  Diom.  [p. 
àil].  Cliaris.  [p.  5i8).  focis  pJ- 
triis  disqae  Penatibus  aliijaein 
r-alurbiire.    Cic.   [Ilosc.    Ani.  8, 
53].  domo  et  focis  patriis  ixli- 
qaem  ejicëre.  Cic.  est. . .   milti 
tecam  pro  aris  et  focis  certa- 
men.  ùic.   [N.  D.  111,  i.0,  9i]. 
pro  aris   et  focis  dimicâre  et 
pagnCire    [•    combattre    à    ou- 
trance pour  défendre  sas  foyers 
et  ses  dieux  •].  Liv.);  lar,  la.- 
ris  1  ■  dieu  protecteur  du  foyer 
et  par  &.vt.  foyer  ■),  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :   eum  ne  qais  arbe,  tecto, 
mensa,    lare    racipéret.     Liv. 
[.\.\V1,  25,  12].  desertre  iurem. 
Ov.  relinquère  larem.  Liv.  ad 
larem  suam  rei'erfi  Uceret.  Cic. 
;ad  .Kn.  XVI,  U].  sine  lare.  Cart. 
[V,  12,  2].  in  privato  lare.  Sen. 
lar  familiarii    [  •  intimité  du 
fover  •].  Cic.  Liv.)  ;  pénates, 
iùm  i-  dieux  protecteurs  de  la 
famille  et  par  ext.  habitation, 
foyer  -\   m.  pi.  Cic.  etc.  (ex.: 
a  Penatibus  diis  prœceps  éjec- 
tas.   Cic.    relinquère  larem  ac 
pénates.  Liv.);  domus,  lis,  f. 
Cic.  Liv.  (voy.  demeure).  |1    Par 
ext.)     Foyer    de    théâtre.    Exe- 
dra,   a?,  V.  Cic.   Vitr.  Petit  —, 
e.-ceJriam,  ii,  n.  Cic.  (ep.  VII, 
23,  3).  1  (T.  scientif.)  Foyer  d  ■ 
chaleur,  voy.  source.  —  de  lu- 
mière, iocus  e  qao  lumen  emit- 
titur.   A.  Réunir  en    un  —  des 
rayons    luminau.x,   radios   tan- 
qûam  in  focum  qaendam  col- 
ligére.  A.  ||  (Médec).  Foyer  d'un 
mal,  voy.  siège.  —  de  suppu- 
ration, sinus,  ûs,  m.   Plin.    De 
ce  —  d'infection   le  mal  avait 
exercé  les  mêmes  ravages  chez 
les  Romains  et  chez  les  Cartha- 
ginois,  inde  coorta  pestilentia 
incesserat  pari   clade   in    Ro- 
manos   Pœnosque.  Liv.  \\    (Au 
lig.)   Caput,  itis,  n.  Liv.  (ex.: 
libi  Annibal  sit,  ibi  caput  atque 
arcem    liujus    belli    esse.    Liv. 
[XXVIII,  i.2,  16]);  ofËcina,  se, 
f.  Cic.  Liv.  (ex.:  off.  nequitise. 
Cic.  [Rose.  Am.    Iti,  W].  cor- 
rupteîarum  omnis  t/cneris  eam 
o(ficinam  esse.  Liv.). 
fracas,  s.  m.  (Arch.)  Action  de 
se    fracasser.   FroQor.  oris,  m. 
Lucr.  (I,  llû).  Fig.    Ruina,  m, 
f.  Cic.  Clades,  is,  f.  Cic.  1  Bruit 
violent,     comme     celui     dune 
chose   qui    se    brise    en    éclats. 
Fragor,  oris,  m.  Lacr.  Virg. 
Liv.  Sen.  (ex.:/",  cadentis  Nili. 
Sen.  ruentium  domorum.  Liv. 
rgeli.  Sen.  caelestis  [•  le  f.  du 
loiinorre  >].  Qainf.    aquse  per 
gradus  cum   fragore  labentes. 
.Sen.    fragorem   edùre.    Plin.); 
strephus,   ùs,  m.   Cxs.  Cic. 
etc.  lex.:  rolarum.  Cxs.  (lumi- 
num.  Cic.  valvarum.  Ilor.  in- 
terttrepitamtotbelloram.Liv.). 
Fig.  Vain  —  de  paroles,  ver- 
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boram  sonitus  ÏFianis.Cio.  stre- 
pitus,  us,  m.  Petr.  jj  (Fig.) 
.Agitation  bruyante.  Tamaltus, 
lis,  m.  Cic.  Voy.  agitation,  dé- 
sordre. 11  Faire  du  —  (c.-à-d. 
l'aire  beaucoup  de  bruit  pour 
qqch.),  tuma/tuiïri,  intr.  Plaut. 
Cic.  ou  faire  de  l'embarras, 
voy.  EMDARRAS.  ||  P.anal.)Mou- 
vemont  bruyant  de  l'action 
scénique.  Voy.  agitation. 
fracasser,  v.  tr.  Briser  en  éclat». 
Frangère,  tr.  Cic.  Elidére,  tr. 
Plaut.  Liv.  (cf.  tempestate  na- 
ves  eliduntar.  Plaut.  elidam 
tibi  caput.  Plaut.  capat  ta.\o 
elidére.  Liv.  i.  Collidére,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  cotlisa  inter  se  navi- 
gia.  Curt.).  Perrumpëre,  tr. 
Cic.  etc.  (cf.  p.  rates.  Cxs). 
Se  — ,  frangi  ou  confringi.  Cic. 
di^ringi.  Suet. 

fraction  (lat.  post.  fractio. 
Eccl.),  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
rompre.  Fractura,  se,  f.  Cels. 
Voy.  RUPTURE.  Il  (Spoc.)  Litur- 
gie. Action  de  rompre  le  pain 
eucharistique.  Fractio  punis. 
Hier.  1  Partie  d'une  totalité 
prise  à  part.  Pars,  partis,  f. 
Cic.  Voy.  partie,  portion.  H 
Spéc.  (Arithm.)  Une  ou  plu- 
sieurs parties  de  l'unité  divisée 
en  parties  égales.  Pars,  partis, 
•'    Cic. 


fractionnement,  s.  m.  Actioa 
do    fractionner.  Voy.  division. 

fractionner,  v.  tr.  Diviser  (une 
totalité]  on  parties  qu'on  sépare 
les  unes  des  autres.  Voy.  divi- 
ser. 

fracture,  s.  f.  Solution  de  con- 
tinuité produite  violemment 
dans  un  corps  solide.  Fractura, 
35,  f.  Cels.  Il  Spéc.  (Chirurgie.) 
Fractura,  se,  f.  Cuto.  Cels. 
Une  —  de  l'os,  os  fractum.  Cels. 
Réduire  une  — ,  voy.    réduire. 

fracturer,  v.  tr.  Endommager 
par  une  fracture.  Voy.  enfon- 
cer, i-X)RCER.  Il  Spéc.  (Chirur- 
gie.) Perrumpëre  {costam).  Cels. 
Us  fracturé,  os  fractum.  Cels. 

fragile,  adj.  Qui  se  casse  faci- 
lement. Fragilis,  e,  adj.  Virç. 
llor.  Il  P.  anal.)  Qui  se  dé- 
tériora aisément.  DebiUs,e,  adj. 
Cic.  JJ  Fig.  Caducus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Fragilis,  e,  adj.  Cic. 
1  (Fig.)  Qui  succombe  facila- 
inonl  aux  tentations.  Voy.  fail- 
lible,  l'AIDLE. 

fragilité,  s.  f.  Facilité  à  se  cas- 
sar.  Fragilitas,  atis,  f.  Plin. 
(XII,  65).  Il  (P.  anal.)  Facilité  à 
se  détériorer.  In^rmitas,  atis, 
f.  Cic.  Imbecillitas,  atis,  f.  Cic. 
Fig.  Fragilitas,  atis,  f.  Cic. 
(cf.  generis  humani  imbecillitag 
fragilitasque.  Cic).  1  Facilité 
a  succomber  aux  tentations. 
Imbecillitas,  atis,  f.  Cic.  Infir- 
mitas,  atis,  t.  Cic.  Voy.  fai- 
blesse. 

fragment,  s.  m.  Morceau  d'une 
chose  cassée.  Fragmentam,  i, 
n.  Cic.  (usité  surtout  au  plur. 
ex.  :  fr.  lapidii.  Cic.).  —  saiu 
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vabur,  rameniam,  i,  n.  Plin. 
Il  (Liturgie.)  —  do  l'Iiosiio,  voy. 
*'HACTioN.  Il  (P.  anal.)  MiTceau 
d'uiio  clioso  décliiréo,  l'ars,  par- 
tis, f.  Cic.  l'articala,  a-,  f.  Cic. 
Voy.DiSniiis.  MORCEAU.  Il  (Fis  )  Ce 
<iui  rosti)  d'un  ouvrage.  Reli- 
■/aix,  aram,  f.  pi.  fie.  Partica- 
l.f,  arum,  f.  pi.  l'itr.  '[\\  pi\  1). 
Pars  non  intégra  ou  partes 
non  integrx.  Cic.  Qax  restant 
ex  libro  701  periit.  A.  Quoiqu'-s 
—  deiléi\SLiiûro,  truncacjaxUam 
ex  Menandro.  UcU.  \\  .Morceau 
détaché  d'un  ouvraiju.  Locas,  i, 
ni.  Cic.  Voy.  extrait.  ||  Pii'ce, 
morceau  isolé.  Voy.  pièce,  mor- 
ceau. 
fragmentaire,  adj.  Qui  existo 
par  fragments.  \'oy.  i.ncomplet, 

.MOnCEIiR. 

fragmenter,  v.  tv.  .Metiro  en 

iVaijnionts.  Voy.  morceler. 
fragon,  s.  m.    (Bolan.)  Arbuste 

à  leuillus  épiuuusos.  Rascas,  i, 

(.  l'irg.  Col. 
fragrance,  s.  f.  (Rare.)  Parfum. 

I->agrantia,    x,    f.    l  al. -.Vax. 

Voy.    PARFUM. 

fragrant,  ante,  adj.  (Rare.) 
Parfumé.  ]-raijrans,  antis,  f. 
\'irg.  Voy.  paufumé. 

frai,  s.  m.  Pouto  des  œufs  par 
la  femelle  dos  poissons.  Partas, 
as,  m.  A.  Il  Fécondation  par 
la  poisson  mâle  dos  œufs  do  la 
femelle.  Coitas,  us,  m.  Plin.  \\ 
(P.  ext.)  Los  œufs  ainsi  pondus 
et  fécondés.  Voy.  oeuf.  ||  (P.  ext.) 
Très  jeune  poisson  dont  on 
peuple  un  vivier.  Voy.  alevi.n. 

—  de  grenouilles,  gyrinas,  i, 
m.  Plin. 

fraichement,  adv.  D'une  ma- 
nière fraîche,  Tenir  qqch.  — , 
c.-à-d.  au  frais,  voy.  frais;.  || 
(Fig.)  Famil.  Froidement,  c.-a- 
d.  sans  eiiipressemont.  Voy. 
FBOIDEME.NT.  ||  (P.  ext.)  Récem- 
ment.   Voy.   RÉCEMMENT. 

fraîcheur,  s.  f.  Froid  doux  et 
modéré.  Frigas,  oris,  a.  Cic. 
Hefrigeratio,  onis,  f.  Cic.  ||  P. 
anal.  (Marine.)  Vent  faible  qui 
commence  à  souiller.  Voy.  brise. 
Il  (P.  ext.)  Famil.  Refroidisse- 
ment. Voy.  refroidissement.  || 
(Spéc.J  Froid  modéré,  agivablo 
quand  on  a  chaud.  Frigus,  oris, 
n.  \'irg.  Hor.  (cf.  f.  opacam 
capture.  Virg.  frigas  amabile 
prœbcre.   Hor.).   Lieu  plein   de 

—  et  d'ombre,  locus  opacas  et 
{rigidas.  Cic.  Goûter  la  —  à 
l'ombre,  refrljerâri  umbris. 
Cic.  ^  ^Fig.)  Eclat  d'une  fleur 
qui  n'est  point  fanée.  Flos  ni- 
tidas.  Cic.  \\  Eclat  du  teint 
(surtout  dans  la  jeunesse).  Lœ- 
tas  color.  Plin.  Color  egregias 
ou  nitidas.  Cic.  et  simpl.  co- 
lor, oris,  m.  Cic.  Catall.  Virg. 

—  de  la  jeunesse,  de  l'ài^e,  vi- 
riditas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  senectus 
aufert  eam  viriditatem.  Cic.\. 
Il   (P.  anal.)  —  du  style,  nitor 

■orationis.  Cic.  —  du  coloris 
^d'aa    tableau),    fiot    et    color 
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pigmentorum.  Cic.  et  simpl. 
color,  oris,  m.  Quint. 

fraîchir,  v.  intr.  En  pari,  do 
l'état  de  la  tainpérature,  deve- 
nir frais.  Voy.  frais.  Le  vent 
fraîchit,  ventas  increbrescit. 
Cic. 

frairie,  s.  f.  {Arcli.)  Confrérie. 
Voy.  ce  mot.  Î(P.  ext.)  Réunion 
do  confrères  à  l'occasion  d'une 
fête;  festin.  Sodalilas,  atis,  f. 
Cic.    (cf.  sen.   A5).   Etre   de  — , 

voy.      BANQUETER.    ||    (P.  6Xt.)    Do 

nos  jours.  Dialect.  Féto  patro- 
nale d'un   village.    Paganalia, 
iam,  n.  pi.   Varr. 
1.  frais,  fraîche,  adj.  et  s.  m. 
et   f.    ||   Adj.    Qui    a   un    froid 
modère.    Frigidus,    a,    um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.;  potio  (rigida. 
Cels.);  egelidus,  a,  um,  adj. 
Plin.  (ex.:  egelidœ  Albalx  aqax 
[•   les  eaux  do    l'.\.  sont  f.  •]. 
Plin.   [XWl,    10]);   alsus.   a, 
um,  adj.  Cic.  (a^lj.  dont  nii  iia 
trouve  que  le  compar.  n.  Antio 
nildl  alaius.    Cic.  [ad   .\tt.  IV, 
8,  a,_I;  ad  Q.  fr.  111,  1,  2,  :,]). 
De   l'eau  — ,   aqua  recentis  ou 
recentissinii   rigoris.    Col.    Air 
— ,  r^frigeratio  aarse.  Col.  (cf. 
refriyerationem  aurai  captâre. 
Col.    [\l,  l,   16].   me  délectant 
et  refrigeratio   et  vicissim  aut 
sol    aat    ignis    liibernas.    Cic. 
[sen.    iG]).    Se  ranimer  à  Pair 
— ,    libero    aère    rediniegrari. 
Cic.  Il   (Adv.)    Boire  —,   frigidâ 
ati  potione.   Cels.  11   vente  — , 
ventas  increbrescit.  Cic.  ||  (Par 
anal.)  Qui  donne  une  sensation 
de  fraîcheur.  Rendre  la  bouche, 
l'haleine  — ,  halitàs  suavitatem 
commendàre.    Plin.   Des   vête- 
ments — ,  tenais   vestis.  Ov.  ^ 
fFig.)  Qui  a  toute  sa  fraîcheur. 
Il  Qui  n'est  pas  fané.  Recens, 
adj.  des.  (ex.:  r.  ca?spes.  C'a's.'; 
vivus,  a,  um,  adj.  Cass.  (ex.: 
r.   ca-spes.   Cses.).    ||   Qui    n'est 
pas   flétri.    Nitidus,    a,    um, 
adj.   Cic.    etc.   (ex.  :    n.    color. 
Cic.)  ;   bilaris,   e,   adj.   l'Un. 
(ex.:  h.  color.  l'Un.);  vegetus, 
a,   um,  adj.  Cic.  etc.   (ex.  :  v. 
homo  [-  frais  et   vigoureux  ■•]. 
Cic).   Teint   — ,    coior  suai-is. 
Cic.  egregias.  Cic.  (opp.  à  ex- 
sangais.    .Sali.).    ||    /Par    anal.) 
Qui  a  da  l'éclat,  de  la  vivacité. 
Nitidus,  a,  um,  adj. Cic.  (voy. 
éclatant).    Il     Qui    n'est    point 
terni.   Recens,    adj.   Cic.   etc. 
[en.:  recens  toga.  Prop.).  ||  Qui 
n'est  pas  altéré.  Recens,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:piscis.  Plaat.  bu- 
tyrum.    Cels.   Tac.  Ov.  panis. 
Col.  recenti  usa  ostrearam  frui. 
Cf/s.).    Il  (Par  opp.   à   ce  qu'on 
a  séché  ou  sali.)    Viridis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.;  v.  ficus  [opp. 
à    arida].    Cic.    virides    nuces 
[opp.  à  siccx].  Col.)  ;  recens, 
adj.  Col.  \ex.:  pabulam.  Col.); 
crudus,  a,  um,  adj.  C'cZs.  (ex.: 
?olambœ  j'ecar    recens   et  cru- 
dam.  Cels.).  Il  Qui  n'est  pas  fa- 
tigué. Recens,  adj.  Cic.   etc. 
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(s  opp.  à  defatigatai,  (essus  ou 
del'essus.  Cses.  ex.  :  intejri  et 
récentes  ou  récentes  atque  in- 
tegri  [en  pari,  do  soldais,  d« 
troupes,  etc.'.  Cses.  Liv.  r.equi. 
Liv.Ov.);  integer,gra,  grum. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ut  integri  et 
récentes  deÇatigalis  succédè- 
rent. Cœt.  integros  temper  de- 
fatigatis  submittens.  (Jxs.).  * 
Qui  est  tout  à  lait  récent.  Re- 
cens, adj.  Cic.  .te.  (ex.:  recen- 
tia  vestigia  plagaram.  Cic.  re- 
centia  vestigia  fagac.  Cic.  lal- 
nas  recens.  Cic.  recentissima 
tua  est  epistula  hal.  data.  Cic. 
[Alt.  \lll,  l."i,  HJ.  recens  est 
alicujas  rei  menwria.  Cic.  in 
recenti  mc/noriâ  habêre  uli- 
quid.  Cic.  Ilannibalem  reci:n- 
tem  ab  excidiv  Haganti  Iberam 
transire.  Liv.  cum  e  proi-inciâ 
recens  esset.  Cic.  Jtegini  qai- 
dan\  eo  vénérant,  liomà  sane 
récentes.  Cic.  [Att.  XVI, 7,  I|). 
Noblesse  do  —  date,  sabitx 
imagines.  Plin.  j.  Avoir  une 
noblesse  do  fraîche  date,  nobi- 
lem  esse  anà  imagine.  Plin.  J. 
Il   i.\dv.)  Cf.  ci-dessus  et  voy. 

RÉCEMMENT.      ||      (LoC.     adv.)     Do 

Irais,  voy.  noivellement.  Rase 
de  — ,  recens    a    tonstrinâ.  .•!. 

I  Sabst.  Le  Irais,  c.-d-d.  l'air 
frais,  la  fraîcheur.  Frigas,  oris. 
n.  i'irg.  (cf.  frigus  captubis 
opacum.  Virg.).  Voy.  ritAÎcHEi-R. 
Tenir  qqch.  au  — ,  aliqaid  ser- 
vâre  frigidam.A.  ||  (Arch.) Fres- 
que. Peindre  à  — ,  ado  colores 
dlinëre.  Plin.  X.X.W,  i.9).  Faire 
peindre  qqch.  sur  le  — ,  opère 
tectorio  c.vorniire  aliquid.  \'ilr. 

II  S.  f.  La  fraîche,  c.-a-d. 
l'heure  où  il  lait  frais.  Tem- 
pora  diei  friyida.  .1.  ||  Boisson 
fraîche.  Frigida  potio.  Cels. 

2.  frais  (lat.  mérov.  fridam  ou 
fredam,  amende,  frais  judi- 
ciaires), s.  m.  pi.  Ce  que  coûte 
l'e.xécution  d'un  ouvrage,  l'éla- 
blisiemeiit  d'une  chose.  Sump- 
tus,  ÙS  {•  dépense,  frais  •",, 
m.  Cic.  etc.  (ex,  :  ^adiciarii 
sumptas.  Cic.  s.  epuluram.  Cic. 
sumptam  facëre  in  rem  ou  in\- 
pendére  ou  insumère ou  pont-re. 
Cic.  sumptam  sappeditâre  a  so- 
ciis.  Cic.  sao  sampta  fangi  of- 
ficio.  Cic.  sumptu  privato.Liv. 
sumpta  publico.  Inscr.  omn^-m 
sumptam  belli  polliceri  [^  pro- 
mettra do  faire  tous  les  f.  de 
la  guerre  »].  Justin,  levantur 
miserx  civitates,  qaod  nallas 
fit  samptus  in  nos  neque  in  te- 
gatos  ['  elles  n'ont  à  se  mettra 
en  f.  ni  pour  moi  ni  pour  mes 
lieutenants  '].  Cic.  non  sabsis- 
tëre  sumptai  posse.  Cic.  au 
plur.  cum  cotidiani  ma.ximi 
fièrent  san\ptas.  iXep.  minuencii 
sant  sumptas.  Cic.  samptus 
tolerâre.  Cic.  samptus,  qaos 
in  cultam  praetoram  socii  fa- 
cëre soliti  erant,  circamcisi  aat 
sablati.  Cic);  impendium.  ii, 
(•  dépense  •},  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
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sine  impendio.  Cic,  impendio 
prii-atoy  ik  sesf.  •].  Liv.  pario  \ 
impendio.  Cart.  impendio  pa- 
blico.  Liv.  impendiam  ndJêrc 
[-  rembouràtir  ■]  alîcuî.  Cic. 
impendia  sustinire.  Cic);  iffl- 
pensa,  as.  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
imptnsx  t:t;naram.  Hor,  im- 
pemx  itincris.  Suct.  impcnS'im 
(acéré  in  aliqaid  [•  faire  des  f. 
ou  se  mettre  en  (i:  pourqqch.  ■]. 
Cic.  impensiim  pr^stâre.  Liv. 
impcnsà  alicajaa  [•  aux  f.  de 
Hqu.  -].  flin.  Saet.  impensCi 
exi'ju'i  [-  à  peu  de  frais '].  Saet. 
nutlû  impensà.  Cic.  sine  pa- 
blicù  impensà  [-  sans  fr.  pour 
l'Etat  .].  Lii-.).  Faire  ses  —, 
opéra'  pretianx  habêre.  Cic.  A 

—  commuas,  commaniter,  adv. 
Liv.  A  grands  — ,  sumptaosê, 
adv.  Cic.  Qui  entraîne  à  de 
grands  — ,  samptaosas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (voy.  coi;teux,  fOMP- 
TUEix  .  Il  (Fig.;  Uépeuse  de 
peine,  d'efforts  qu'on  fait  pour 
qqcb.,  pour  qqn.  Se  mettre  en 

—  (pourqqch.i.operam.cunim.  ' 
laborem  impendëre  in  aliqaid. 
Cic.  non  parcêre  labori.  Cic. 
ali(fmd  impensé  ou  impensias 
facêre.  Cic.  Se  mettre  en  — 
d'éloquence,  pandêre  vêla  ora- 
tionis.  Cic.  Il  s'est  mis  en  — 
pour  moi,  totam  se  ille  in  me 
profadit.  Cic.  lAlt.  Vil,  3,  3). 
Faire  ses  —,  operse  pretiam  fa- 
cêre. .Sen.  ibon.  111,  23,  1).  Se 
mettre  en  —  pour  que...,  sta- 
diose  operani  darCy  at. . .  Cic. 

Il  A  peu  de  — ,  voy.  facilement. 

fraise  (lat.  pop.  (rasea  p.  lat. 
claîs.  fra-jam).  s.  f.  Fruit  du 
fraisi'-r.  Iragam,  i,  n.  Plin. 
(ordin.  au  plur.  (raga.  Plin.). 
Il  P.aual.  —  en  grappe,  voy.  ar- 
bouse. Il  (Fig.;  Marque  natu- 
relle qui  a  la  forme  naturelle 
d'une  fraise.  lYsevus,  i,  m.  Cic. 
Sen.  Hier. 

S.  fraise,  s.  f.  Mésentère  du 
veau.  Je  l'agnoau.  Lactés,  ium, 
f.  pi.  Plin.  ^  Double  collerette 
à  j'iisempeîés.  Voy.  collerette. 

1.  fraiser,  v.  tr.  (Arch.j  Dé- 
pouiller de  son  enveloppe.  Voy. 

DÉPOUILLER,    ÉCOKCER. 

2.  fraiser,  v.  tr.  Plisser  en 
forme   de  fraise.  Voy.   pll=ser. 

3  fraiser,  v.  tr.  (Technol.) 
Tourner  lia  pàtej  dans  le  pétrin. 
tarinam  iteram  sxxbigêre.  A. 
(d'après  Plin.).  1  Kvaser  circu- 
iairement  l'entrée  d'un  trou, 
etc.  Voy.  ÉVASER.  ||  P.  ext.  Per- 
cer, entailler  (le  métal,  le  bois;. 
Vov.  ces  mots. 

frai'sette,  s.  f.  fArch.)  Petite 
fraise.  Voy.  collerette. 

fraisier,  s.  m.  Plante  à  fleurs 
blanciios  qui  produit  la  fraise. 
t'ra/jam,  i,  n.  Apiil.  (herb.  38). 
Il   (F.  ext.)   Fraisier  en   arbre. 

voy.    ARBOUSIER. 

framboise,  s.  f.  Fruit  du  fram- 
boiitier.  Rabas,  i,  m.  Prop. 
Cal  p. 

tramboisier,  s.  m.  Arbrisseau 
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épineux.  Idseus  rabas.  Plin.  et  ; 
siinpl.  rubus,  i,  ni.  Cxs.  Ov.      \ 
framée    lat.  framciV,  s.  f.  (Ar- 
cheol.)  Arme  des  Francs,  sorte 
de  Ions  javelot,  tramea,  se,  f. 
Tac.  Geil. 

1.  franc,  s.  m.  (Arch.l  Monnaie 
de  compte,  livre  tournois.  Dc- 
nariiis,  ii,  m.  .1.  1  (De  nos 
jours.)  Pièce  d'argent  valant 
vingt  sous.  Denarias,  ii,  m.  A. 

2.  franc,  franque,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  était  de  cotte 
peuplade  de  ùerinauiequi  con- 
quit la  Gaule,  francus,  i,  m. 
Famen.  Franca,  se,  f.  Hier. 
Au  plur.  Franci,  oram,  m.  pi. 
Vop.  Fam.  .^djoctivt.  Francas, 
a.  uni,  adj.  //itfr.  (cf.  Fr.  lingua. 
Hicr.^.  Francicas,  a,  um,  adj. 
Treb.-Poll. 

3.  franc,  franche,  adj.  Qui  est 
de  condition  libre.  iDgenuuS, 
a,  Ujn  pr.  '  de  condition  li- 
bre, né  libre,  do  parents  li- 
bres •),  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  homo 
ingenixtxs.  Cic.  souv.  associé  âi 
liber.  Cic.  subst.  omnis  inge- 
nuoram  adest  maltitudo.  Cic, 
[Cat.it,  7,  15]);  liber,  bera, 
berum,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  li- 
bre). Par  ext.  Franc  arbitre, 
liberum  arbitrium.  Cic.  Franc 
de  porti  voy.  franco.  Avoir  ses 
coudées  franches  {au  pr.  voy. 
p.  510  [col.  3]1  et  (fig.),  liberam 
habêre  aliqaid.  Liv.  (cf.  (iberom 
est  mihi  [aliqaid  facêre].  Cic. 
Liv).  Il  (Fig.)  Libre,  exempt 
de  certaines  charges.  Liber, 
bera,  berum,  adj.  Cic.  etc. 
lex.;  l.  ab  onini  m,anere.  Cic. 
voy.  libre);  immunis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  exempt).  Ville  — 
(e.\empte  de  la  taille),  civitas 
immunis.  Cic.  Port  —,  voy. 
EXEMPT.  Il  (Par  ext.)  Corps  franc. 
\'olones,  um,  m.  pi.  Liv.  (cf. 
XXII, 57,  11;  XXllI,  32,  1).  1  (Par 
ext.)  Qui  dit  librement  ce  qu'il 
pense.  Ingenuus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  lex.:  niUil  apparet  in 
eo  ingenaam.  Cic.  [Phil.  3,  11, 
88]);  liber,  bera.  berum,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  liberrime  Lolli. 
llor.  liber  animas.  Cic.  libe- 
riores  epistolse.  des.  libéra  lin- 
guû  ati.  Plaat.  liberam  vocem 
mittêre.  Liv.  cf.  libéré  dicëre 
ou  liberias  loqai  [■  avoir  son 
fr.  parler  ■].  Cic);  candidus, 
a,  um,  adj.  Hor.  .Sen.  rh. 
Plin.  j.  (voy.  sincère);  intec- 
tus,  a,  um,  adj.  Sall.fr.  Tac. 
(ex.:  intectas  homo.  Sali,  fr.); 
simplex,  adj.  Cic.  '.e\.:  vir 
apertas  et  s.  Cic.  animas  aper- 
tas  ac  s.  Cic.  taas  erga  me  ani- 
mas s.  atqae  arnicas.  Mat.  ap. 
Cic),  verus,  a,  um,  adj.  7'er. 
Cic.  etc.  (ex.:  sam  vfrus.'  Ter. 
nihil  verias  viro.  Plin.  j.).  || 
(Fig.)  Non  douteux.  Vent — ,  voy. 

RtauLIER,  FAVORABLE.  —   alluTO, 

vov.  ASSURÉ.  Il  Pur,  sans  mé- 
lange. SiDcerus,  a.  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex. :  secernére  facata 
et   simalata  a  lincerit    ataae 
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veris.  Cic);  simplex.  adj.  Cic. 
(ex.:  nihil  simpif.v,  nihil  since- 
ram.   Cic);    merus,  a,    um, 
.idj.  Cic.  etc.  (souvent  associé  à 
verus    fof.    i//ci   vera    et    mera 
Gra-cia.    Plin.  j.    [ep.  Vlll,  Si, 
S],  voy.    PUR,  VRAI);  purus,  a, 
um,    adj.   Cic.   etc.   (ex.  :  lapis 
vitio  paras  [•  pierre  Ir.  •].  Vitr. 
hamas     sabacta     atqae     para 
[.  terre    fr.   •].    Cic);    verus, 
a,    um,    adj.    Cic.    etc.    (voy. 
vrai).   Moineau  —,  passer  do- 
mesticas    ou    pirictinns.    Aag. 
Arbre  — ,  non  insifii-a  arbor 
A.  Va  —  coquin,  merus   vete- 
rator    ou    homo    neqaissimiis. 
Cic.    Il    Dont  l'action  est  nette, 
entière.  —   du   collier,  voy.   p 
WO  (col.  1).  Courir  à  —  étrior. 
voy.  p.  833  (col.  3).  De  —  jeu, 
sine  ifallaciis.  Cic.  sine  insidiis. 
Cic.  Uoimir  la  —  matinée,  in 
medios  dormire  dies.  Hor.  Huit 
jours    — ,    voy.    plein,    entier 
Franche     lippéo,     menstruuJei 
epula-.  Plaat.  (capt.  Ji83). 
français,  aise,  adj.  s.  m.  et  f. 
Qui    appartient    à    la    France, 
Gallicus,    a,  um,  adj.   A.  1   S. 
m.  et  f.  Un  — ,  une  Française. 
Gallus,    i,    m.    Cornif.    Saet. 
Galla,   se,  f.  Catall.    \\    Le  —, 
la  langue  française,  lingaa  Gal- 
lica.    A.    En    — ,  Gallicê,   adv. 
Suijo.    Sev.    En   bon  —  (libre- 
ment),   liberias    ou    iifaerrtmê. 
Cic  Entendre  le  —,  voy.   com- 
prendre.    Adverbt.    Parler    — 
(parler  en  français),  Galice  lo- 
qai.   Salp.  Sev.   et,   fig.   parler 
clairement,   voy.  clairement.  1| 
(l.oc.  adv.)  A  la  française,  more 
Galloram   oiiGallico  more.  A. 
franc-alleu.  Voy.  alleu. 
franc-fief.  Voy.  fief. 
franchement,  adv.  D'une  ma- 
nière franche.  En  condition  li- 
bre. Sao  arbitrio  ou  sao  jare. 
Cic   Vivre   — ,   sut   jaris    esse. 
Cic  Terre  qu'on   tient  — ,  im- 
manis  ager.  Cic.  1  Librement, 
sans    arrière-pensée.    Ingenai, 
adv.  Cic  Plane,  adv.  Cic.  (cf 
pi.  dicëre.  Cic).  Aperté,  adv. 
Cic.  (cf.    ingenaë  atqae  aperli 
profiteri.    Cic    aperté    dicëre. 
Cic.   [Rose.  com.   \U,  i3]).   Fi- 
deliter,  adv.  .Sen.  (cf.  ssepepaa- 
perfidelias  ridet.  Sen.).  Libéré, 
adv.  Cic.  etc.  (cf.  /.  dicëre.  Cic. 
liberias   logui.   Cic).    Sincère, 
adv.  Cic  Simpliciter,  adv.  Cml. 
ap.  Cic  Plin.  j.  (cf.  simpliciter 
et  candide.  Cœl.  ap.  Cic). 
franchir,  v.  tr.  et  intr.  |J   V.  tr. 
Keiidre  franc.alTranchir  (arch.). 
Liberàre,   tr.  Cic  etc.   (voy. 
affranchir).   I|  (Par  ext.)  Se  li- 
bérer de  (qqcn.j.  Voy.  liuérer. 
Il    Franchir  l'eau,  voy.  épuifer. 
i  (Par  ext.)  Passer   au  delà   do 
ce  qui    fait   obstacle.     Trans- 
gredi,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  t. 
J'aaram.  Cic  flamen.  Cass.  voy. 
PASSER,   traver^kk)  ;   transire 
(.  aller  au  delà  do...  •),  tr.  Cic. 
'   etc.    (ex.  :   t.   Buphratem.   Cic. 
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Larisum   amnem.    Liv.   mare. 
Cic.  .Upcs.  Nip.  au  passif:  Rho- 
dariits    transit nr.    c'a?s.    Alpes 
transit;!-  Liv.].  transcendure 
(•  pr.  moiitor  par-d(.'âsus  •),  ir. 
Cic.  etc.   (ox.:  macerUim.  C'a»s. 
s.rpem.  Liv.  valles.  Cses.  Caa- 
caaam.  Cic.  maria. Cic.  Hhcnam. 
Liv.  epit.  Tac.);  transilire  {pr. 
'  sauter  par-dossus  ■),  tr.  Liv. 
CoL  (ex.;  fossam.  Col.  obstan- 
tia  fréta.  Plin.  J .  amnem.  Flor.) ; 
superàre  («  s'élovor  au-dessus 
do...,   franchir  ■),   tr.  Cic.  etc. 
{ex.:.'ilpes.  Liv.  regionem.  Cic). 
Faire    —,   traducère,   intr.    et 
tr.  Cic.  etc.  (ex.;  ne  quam.  mul~ 
titadincm    Aominum     amplias 
trans  lihcnum,  in  Galliam  tra- 
diicerrt  [•  faire  franchir  le  Rliin 
pour  1(3S  conduire  en  Gaule  *]. 
Ca-s.  [13.  CI,  35,3].  (lamcn  .Axo- 
nam  cxercitum  tradacére  mata- 
ravit.  Cœs.  [B.  G.  Il,  5,  h],  exer- 
citam  Ligercm  traducit.  Cœs.  [B. 
G.  Vil,  U,  5].  au  passif  :  flumen 
subito  accrevit  et  ea  re  tradaci 
non  potaerunt  [•  on  ne  put   le 
leur   faire    fr.  •].   Cic.  [inv.   Il, 
31,  97|.  tradticlo    exercita  fla- 
men  Centxsam.  Cscs.  [B.  C.  III, 
T6.  1]);  trajicére,  tr.  Cass.  (ex.: 
eqaitum  magnam  partem  (lu- 
men trajccit.  Cses.  [B.  C.  1,  55, 
S))-  Il   ('■"'S-)   Franchir   les  bor- 
nes, etc.  Transire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  t.  fmem  et  modam.   Cic. 
[Off.  I,  29,  lOâ;  Verr.  Il,  3,  95, 
220].  (fines    verecandiœ.    Cic); 
egredi.  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
eijr.  e.rtra  fines.  Cic.  extra  hos 
cancellos  egredi  conabor.  Cic. 
certos  n\ihi  fines    terminosgae 
constituam,  extra  qaos  egredi 
non  possim.Cic);  preetervehi, 
dép.  tr.  Cic.   (ex.  :  emersisse   e 
vadis    et  scopulos  praetervecta 
videtur  oratio  mea.  Cic.  [Cael. 
21,  51]).  —  le  pas,  le  saut,  emer- 
gêre  e   vadis.    Cic.   (voy.  plu» 
haut).  —  le  mot  (arch.),  ver- 
bam    tandem    proferre.    Sen. 
mittëre.  Petr.  ^  V.  intr.  Deve- 
nir  franc,    c.-à-d.  libre.    Voy. 
LIBRE.    Il    Agir    d'une    manière 
franche.  La  vent  franchit,  sta- 
tus est  ventus.  Tac. 
franchise,  s.  f.  (Arch.)  Condi- 
tion  libre,   [ngenaitas,  atis,  f. 
Cic.  Libertas,  atis,  f.  Cic.  Voy. 
LIBERTÉ.   Il   (Fig.)  Etat  de  celui 
qui  n'est  pas  asservi  à  l'amour. 
Libertas,  atis,  f.  Cic.  ||  (P.  est.) 
Auplur.  Les  —  (d'une  province, 
d'une  ville),  immanitates,  ium, 
f.  pi.   Cic.  Villes  qui  jouissent 
dos    plus   grandes  —,  civitates 
libérée  atque  immunet.  Liv.  \\ 
(Spéc.)     E.xemption    de    droits 
d'entrée   et  de   sortie    pour  les 
marchandises      dans     certains 
ports.  Immunitas,  atis,  f.  Cic. 
On   accorde  la  —  aux  ports  et 
aux    marchés  de   l'Italie,   libe- 
rantar   emporia  .isise  portas- 
qae.    Liv.    [|     Inviolabilité    de 
certains    lieux.    Voy.    asyle.   ^ 
Qualité  de  celui  qui   dit  libre- 
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ment,  ouvertement  ca  qu'il 
pense.  Libertas,  atis,  t.  Cic. 
(cf.  loqucndi.  Cic).  Ingenuitas, 
atis,  {.  Cic.  (cf.  vir  ita  mora- 
tus,  at  prse  se  ingenuilatem  fe- 
rat.  Cic.  [Ac.  I,  9,  33.  cf. /'/in. 
[.\XXV,  et;]).  Veritas,  atis,  f.  Ter. 
iiimplicitas,  atis,  t.  Liv.  (cf.  le- 
gatorum  sermo  antiqax  sim- 
plicitatis  fuit.  Liv.).  Sinceritas, 
atis,  f.  Phsed.  Qui  a  do  la  — , 
apcrtior  in  dicendo.  Cic.  Voy. 
FRANC.  Avec  — ,  voy.  fra.vche- 
MENT.  Il  (P.  ext.)  Manière  d'a- 
gir non  douteuse.  Voy.  assu- 
rance. 

francisque,  s.  f.  (Archéol.) 
Sorte  do  hache  d'armes  dos 
Francs.  Francisca,  se,  f.  Oreg.- 
l'ur. 

franco,  adv.  Les  frais  de  port 
étant  acquittés  (par  l'expédi- 
tionnaire). Envoyer  —,  aliquid 
mittëre  vectarx' pretio  solato. 
Gs. 

francolin,  s.  m.  (Hist.  nat.) 
tiiseau  du  genre  perdrix.  At- 
tagen,    genis,    m.    Hor.    Plin. 

\'ûy.    GELINOTTE. 

franc-tireur.  Voy.  3.  franc. 
frange (lat. pop. /rimbiapar  dis- 
simil.  p.  fim6ria),s.  f.  Ornement 
forme  d'une  suite  de  brins,  de 
torsades  pendantes.  Fimbriœ. 
aram,  f.  pi.  Cels.  fcf.  fimbrias 
diducére.  Cels.).  Revimentam, 
i,  n.  l'ronto.  —  appliquée  sur 
la  robe  des  dames  romaines, 
patagium,  ii,  a.  Nsev.  Apal. 
Tert.  cirrus,  i.  m.  Phœd.  (II, 
5,  13).  lacinia,  se,  f.  Plaat. 
Saet.  Fabricant  de  — ,  pata- 
giarius.  H,  m.  Plaut.  \\  (P. 
anal.)  Ca  qui  pend  au  bord  do 
qqch.  Voy.  bordure.  Avoir  une 
—  de...,  prœtexi  {aliquà  re). 
Virg.  Voy.  border. 

1.  franger,  v.  tr.  Découper, 
effiler  sur  le  bord  de  manière 
à  former  des  frangea.  Fim- 
brias diducére.  Cels.  Frangé, 
fimbriatus,  a,  um,  adj,  Suet. 
patagiatus,  a,  u/n,  adj.  Plaut. 
laciniosus,  a,  um.  adj.  Plin. 

2.  franger,  et  (arch.)  fran- 
gier,  s.  m.  (Technol.)  Ouvrier 
qui  fait  la  frange.  Patagia- 
rius,  ii,  m.  Plaat. 

franquette,  s.  f.  Famil.  Façon 
d'agir  toute  franche.  Voy. 
rondeur,  a  la  — ,  voy.  fran- 
ceE.«ENT.  A  la  bonne  — ,  voy. 

RONDEMENT. 

frappant,  ante,  adj.  Qui 
frappe,  qui  fait  une  impression 
marquée  sur  les  sens,  sur  l'es- 
prit. Insignis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  insignis  ad  deformita- 
tem  [.  d'une  laideur  fr.  '].Cic. 
insigne  documentum  [•  preuve 
fr. .].  Liv.);  coDspectus,  a, 
um,  p.  adj.  Liv.  Tac.  (ex.  : 
supplicium  eo  conspectias , 
quod...  Liv.);  conspicuus,  a, 
U222.  adj.  Liv.  Tac.  (voy.  re- 
.marqlable)  ;  expressus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (ex.  :  justitise 
e.xpressa    effigies.   Cic.    timili- 
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tado    mire     expresëa.  PÎin.)  ■ 
nobilis,  e,  adj.   Liv.    (»x.  :  n. 
exemplum.  Liv.);  potens,  adj. 
Quint,    (ex.:  potentissima    ar- 
gumenta. Quint.).  D'une  façon 
—,  miram  in  modum.  Cic. 
frappe,  s.  f.  Empreinte  du  ba- 
lancier   sur  les    monnaies,    les 
médailles.    Signum  ou   imago, 
ou  nota  nummi.  Cic.  1  Matrice 
du  moule  où  on  coule  les  carac- 
tères d'imprimerie.   Forma,  x, 
(.A. 
frappement,  a.  m.    Action  de 
frapper.    Percussio,      onis,    f. 
Cic.  —  du  pied,  sapplosio  pe- 
dis.  Cic. 
frapper,    v.     tr.    Donner    des 
coups.     Verberâre,    tr.    Cic. 
etc.    (ex.:  i^.    os    alicuj'as    [•  f. 
qqn  au  visage  -].  Plin.    j.    os 
manib-as.      Tac.    oculos    Galli 
alis  atqae    anguibus  [en    pari, 
d'un  corbeau].   Eatr.    en  gén. 
verberâre    sign.    •    frapper   de 
verges,  à  coups  de  fouet,  etc.  . 
tandis  que  palsâre  sign.  •  frap- 
per à  coups    do    poing,  etc.  .; 
de  là  des  expr.  c.  aliquem  ver- 
berâre   et    aliquem    verberâre 
ac  pulsâre  ou  palsâre  et  verbe- 
râre.   Cic.    V.    oculos     virgis. 
Cic.  V.    aliqaem  ense.   Ov.  ali- 
quem verberatam  necâre.   Liv. 
verberatos    cracibus    affigëre. 
Liv.);    pellére,  tr.    Cic.  (ex.  : 
puer  puisas    [•  frappé   à  coups 
de    poing  .].     Cic);    pulsàre 
[•  heurter   à  plusieurs   reprises 
oa  violemment,  frapper   .),  tr. 
Ctc.6tc.(ex.:/iumum/)edi6as  [en 
pari,  d'un   homme   en   colère]. 
Sen.    pals,    patrem.    Sen.    rh. 
aliquem  manu  [.  du    poing  •]. 
■Suet.  alicujus  os  palmâ.  Petr.\; 
ferîre,    tr.   Cic.    etc.    (ex.:  f. 
femar    [.   la  cuisse  .].    Plaat. 
frontem.  Cic.  capat  [»   se  f.  la 
tête  .].  Cic.  faciem  [•  f.  qqn  au 
visage  •].    Flor.  adversariam. 
Cic.  parietem.  Cic);  icère,  tr. 
Plaut.  Cxs.  etc.  (ex.:  ic.  femar. 
Plaat.  lapide  ictus.  Cœs.  pugno 
ictus.     Liv.     ictus    (ragmento 
subselli.  Liv.  epit.  carrait  icta. 
Liv.  fulmine  ictus.  Liv.  a  cselo 
ictus.  Cic.)  ;  percutérei,'  frap- 
per brutalement,  violemment-), 
tr.  Cic.    etc.    (ex.  :  p.  aliquem 
lapide.  Cic.  forem   virgâ.  Liv. 
terram    pede.    Cic.    cam  Cato 
percussus  esset.Cic  p.  aliqaem 
fulmine   [en  pari,  de  Jupiter]. 
Cic.    turres  de  cxlo    percassx 
[•  frappées  de  la  foudre-].  Cic. 
percassse     arbores      [•    arbres 
frappés  de    la    foudre  ■•].   Sen. 
percussus     colapho    ou    cola- 
pfiis.  Sen.);  tundêre  [-  frap- 
per à  plusieurs  reprises  avec  un 
instrument  contondant  •],  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  converso   bacillo 
alicai  tundére  oculos  vehemen- 
tissimé.    Cic.)  ;     contundére 
(■  meurtrir,  contusionner,rouer 
de  coups  .1,    tr.    Cic.  etc.  (voy. 
ROVER)  ;  obtuDdére  (■  frapper 
Tiolemmoat  •),  tr.  Plaat.  (ex.: 
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obt.  os  alicui.  Plau<.^;  lan- 
ière, ir.  Cic.    Plin.  (dans  les 
t<spr.:   oJiijacm   fliigfUo.    Hor. 
falmine    tactns.    tic.    Of.    tJt" 
cafio  tMtas.  Cic.  et  abs.  taettu 
[•frappé  de  la  foudre').  Plin.': 
caedère.  tr.Cir.  etc.  (voy.  bat- 
tre) ;  mulcâre   [•  maltraiter, 
battre  •>,  tr.  Cic.  etc.  [os..:  aii- 
çuem  lisgue  ad    mortem.  Ter. 
ita  malcatas  est,   ut  vitam  a- 
miserit  [»  qu'il  en  est  mort  »j, 
ut  litam  amiiteret  [•  qu'il  en 
mourut    •].     Cic.      specalator 
maie  malcatar.  Lii-.  maie  mxil- 
cati    c/ai'M    ac   (astibas.    Cic. 
malcati  inter    se    ipsi    virr/is. 
/,ii-.\  —  qqn   à  mort,  ferire, 
tr.  Cic.   etc.  (ex.:  agnam.  Hor. 
porcam.   Liv.   aliqaem   secari. 
Cic.     bostem.     Sali,     leonem. 
Sall.^;  percutère.  tr.  Cic.  etc. 
(vov.  ci-dessus  );  iangère,  tr. 
Cic.  (dans  l'expr-^ss.  qaamgaam 
oportaisse     tangi.     Cic.     (Att. 
XV,   II,  â);   occidère,  tr.  Cic. 
{ex.  :  aliqaem   oculis    cxdendo 
occïdëre.  Liv.    voy.  tuer);  in- 
teTimère,  tr.    Cic.   etc.    (e.'c.  : 
aliqaem   mono  percassam  in- 
terimêre.    Cic.     aliqaem    (asti 
percassam.  Cic.   aliqaem  gla  - 
dio    percassam.    Cic).    Tom- 
ber   frappé     à     mort,     morti- 
fère iciuconctdêre.  Coi.  Frappé 
au    cœur    (  fig.  ),  saacias    ejas 
animas.  Cic.     \\   Frapper  (une 
monnaie).  Cudére,  tr.  Plaat. 
(most.  891).    Ter.  (heaut.  71.0). 
Treb.  Poil.  (tri?.  21,  3).    Cod. 
Theod.  (I.\,  21,  3);    ferire,  tr. 
Plin.  Inscr.    {ex.:  asses.    Plin. 
[XX.MIl     !>!*].    cf.  Jav.    [7,  55]. 
(riami-ir  aaro  argento  sere  [p. 
«•ri]  (lando    feriando.   Inscr.)  ; 
percutère,  tr.  Sen.  Saet.  (ex.: 
p.  nammum.   Saet.    [Ner.  25]. 
au  fig.    omnia  (acta    dictaqae 
taa  inter  se  congraant  ac  res- 
pondeant  sibi    et    unà  forma 
percassa     sint   [-    frappés    au 
même  coin  ■].  Sen.  [ep.  3Ji,i]); 
signàre,   tr.    Cic.  etc.    (eï. 
pecaniam.  Cic.  (L.'îg.  III,  3,  6  ; 
Verr.  II,  5,  23,  63].   etc.  [expr. 
plus  relevée,  mais  moins  tech- 
nique  que    les    précéd.]).   Fig. 
Frappé   au    bon    coin,    optimo 
signa  signatas.  A.  optimâ  nota 
percassas.   A.     ||      Frapper     le 
drap.    Vov.      fouler.     ||     'Par 
eit.)    Frapper    (l'air,   loraille, 
etc.).    Verberàre,    tr.   Plaat. 
Plin.    (ex.:    mihi     vox    aares 
verberat.    Plaat.   vine^  gran- 
dine    verberatae.    Hor.    verbe- 
rari  sole,  imbre,ventis.  Plin.); 
quatère,  tr.  Hor.    {ex.:fenes- 
tras  [en  pari,    du   vent,    do  la 
grêle].    Hor.);    everberâre , 
tr.    .Sen.    (ex.  :    qaas  [aquai] 
nangaam  aara  liherior  ever- 
berat.  .Sen.)  ;  ferire,    tr.    Cic. 
etc.    (ex.:    nis  spectris  si  ocali 
passent  (eriri.  Cic.  ferit  sethera 
clamor    Virg.  sol    radiis   ferit 
cacamina.      Ov.)  ;    incntére, 
tr.  Liv.  Qaint.    (ex.  :   grando 
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incatitar     tecto  .      Plin.\    ; 
contingère ,  tr.  Lacr.  Saet. 
\ex.:  pœnc  at  radiis  solis  prias 
qaam       terra      contingeretar. 
Saet.);    accidëre,     intr.    Liv. 
(ex.:  cor»ci(a(ior   clamor   in-ci- 
dens    ab    increscente     pagni\. 
Liv.     clamor     deinde      accidit 
[•  frappa    ses    oreilles  -]     no- 
vus.  Liv.);  lacessère,tr.Lacr. 
\'irg.  (ex.:  I.  aares.  Lacr.  sera 
falgent  sole    lacessita.    Virg.); 
pulsàre,  tr.    Virg.   Plin.   (ex.: 
arbores  mari  adveniente  (lac- 
tibas  palsatse.  Plin.  vento  pal- 
sari   et  imbri.   \'irg.  p.    terras 
grandine.  Oi-.^.  ||    (Absol.)  Une 
boisson   frappée,  po(io   nivata. 
Sen.  Il  (Par   ext.)   Frapper  un 
coup,   puJsare,    abs.   Plaat.  — 
onze  heures,  voy.  =osner.    Fig. 
—  un    coup    (décisiO,    gravem 
facëre   pldgam.   Cic.    1   (Fig.) 
.\tteindre  (qqn)  par  les  afflic- 
tions, etc.  Ferire,    tr.    Qaint. 
{ex.:  icta  simiii  feriri.  Qaint.'^  ; 
icère,    tr.   Cic.   etc.    (ex. .;   ibi 
l.aid    secas     qaam     pestifero 
sidère  ictipavebant.Liv.  [VIII, 
9,  12].  domestico  valnere  ictas 
[.    frappé    d'un    coup    funeste 
dans  ses  affections  de  famille-]. 
7'ac.    [Agr.   2J])  ;   percutère. 
tr.  Cic.  etc.  (ex .  :  percussus  ca- 
lamitate.    Cic.   Mar.   2J.,  W])  ; 
afûcére,    tr.   Cic.    etc.    (ex.  : 
cii-es  Rom.  morte.  Cic.   morbo 
gravi   et    mortifero     a([ectam 
esse.  Cic.sipiodolore  meaffec- 
tam  viderint.Cic.  affirmonemi- 
nem  anqaam  tanta  calamitate 
affectam    esse.    Cic.   voy.    at- 
tetncre)  ;    mactâre,    tr.   Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaem    morte.  Cic. 
aliqaem  damna,   gravi   infor- 
tanio.  Plaat.  Ter.);  corripére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  corripi  para- 
lysi.  Saet.  vov.    saisir,  (s'|  at- 
taquer [à]).    Il    (Spéc.)  Attein- 
dre    par    une    condamnation. 
Plectére,  tr.    Cic.    etc.    (seul, 
au     passif,    ex.:     plecti    negli- 
gentià     [•    pour     notre    négli- 
gence  .].  Cic.  [am.  2fi,  87].  ^'ur-e 
plectimar  [•  nous  avons  mérité 
î'ctra  frappés  '].   Cic.  [0(T.   II, 
8,  2S].  at  in  sao  vitia   qaisqae 
plectatur  [-  soit  frappé  où   il  a 
frappé   lui-même,    c.-à-d.    su- 
bisse la  peine  du  talion-J.  Cic. 
[Leg.  III,    20,    J.6].    ne    lisdem 
de  caasis  alii    plectantar,    alii 
ne   appellenta"    qaidem.    Cic. 
[Off.  I,  25,    89]);  afâcère,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    ali'iaem    capi- 
tali  pœnà.  Cic.)  ;  multàre,  tr 
Cic.  etc.  (ex.:  m.  aliqaem  mal- 
tâ.  Cic.  pœnà.  Cic.  voy.  punir); 
animadvertére,  tr.   Cic.  etc. 

(vov     CHATIER,    PUNIR,     SÉVIR).     || 

(Par  ext.)  Atteindra  par  une 
décision  juridique,  adminis- 
trative. —  loi  terres  d'un  im- 
pôt excessif,  vectigal  pergrande 
imponére  agro.  Cic.  (cf.  vec- 
tigal imponére  possessoribas 
agroram.  Liv.  vectigal  dimi- 
diiam    imposi'am    ejas,    qaod 
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régi  pependisscnt .  Liv.).— 
qqn  d'un  tribut,  irrogàre  alicai 
trihatum.  Plin.  j.  Frappé  d'hy- 
pothéqués, obligatas.  Cic.  (cf. 
prsedia  obligata.  Cic).  ^  (Par 
ext.   fig.)    Affecter   d'une    im- 

Eression   soudaine.    Tcëre,    tr. 
iv.  etc.  (ex.  :  ictas    nova    re. 
Liv.  ictas  rebellione.  Liv. meta 
icta.  Liv.);  percutère.  ir.  Cic. 
etc.     (ex.:  percussit    ilico    ani- 
mam.  Ter.    percassas    atrocis- 
simis  litteris.  Cic.  admiratione 
percutère  aliqaem  ou    mentem 
alicajas.      Cic.      qaodcumqao 
animoj    nostros    probabilitate 
percussit,     id    dicimas.     Cic. 
[Tusc.    V,    11,   33].   audii-i    ejc 
Gavio...     Romœ     esse    homi- 
nem  et   fuisse   assidaam;  per- 
cussit animum.    Cic.    [.\\.t.  IV, 
8,  b,    3].    quonam    modo    ille 
vos  vivas    afficeret,  qui    mor- 
taas  inani  cogitatiane  percus- 
sit? Cic.  [Mil.  29,  79]);  pellè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  difpatari 
paterat  sabtiliter,  qaemadmo- 
dam  primo  xisa  nos   pellerent 
[.  frappaient  nos  sens  ••],  dein- 
de    appetitio      ab    his     puisa 
[.  excitée  -]     seqaeretar.    Cic. 
[Acad.      pr.    II,    10,    30].    visa 
enim     cam      acriter     mentem 
sensamve     pepulerant    [■     ont 
frappé  vivement  "liaccipis.  Cic. 
[Ac.  pr.  II,  20,  66|.  ipsum  nul- 
lius  forma    pepulerat  captivs. 
Liv.      qaod      [concluse     atque 
apte  dictum]  cum  animas   lio- 
minum      aaresque     pepulisset. 
Cic);    afScére,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:    admiratione    afficiantur, 
ji,  qui. . .  Cic.  piratœ  non  metu 
aliqao    affecti.     Cic).     —    les 
yeux,  coni/ertëre  omniom  ocu- 
las.  Cic  voy.  attention,  inté- 
rêt). —    l'attention    de  qqn  et 
(absol.)  —    qqn,   voy.    étonné. 
Je  suis  frappé   de  ce    fait,  hoc 
miror.      Cic  .      Avoir     l'esprit 
frappé,  in  cogitatione  defixam 
esse.  Cic.  Se  —  aisément,   sol- 
licitadines    sibi    straire.     Cic. 
Voy.  SOUCI,   inquiétude.  1  (Ab- 
sol.) .^a  sens    intrans.    Plau- 
dére,  intr.    Plaat.    Cic.    (ex.  : 
pi.    manibus    ["    fr.    dans    ses 
mains    .].     Plaat.    Cic.     voy. 
battre);   pulsàre,   tr.   Plaat. 
Ov.  (ex.:  p.   oslium   [■  fr.    à  la 
porte  ■•].    Plaut.    fores   fmêma 
trad.l.    Ov.    (met.    V,    hlH].  p. 
quasi   ostiatim    [•  fr.    à  toutes 
[es  portes  •].  Quin(.    ||     Famil. 
Frapper   sur   qqn,    c.-à-d.     le 
battre,  voy.  battre,  coup. 
frappeur,  s.  m.  i Fami/.)  Celui 
qui  frappe.  Percussor,  oris,  m. 
Cic. 
fraser,  v.  tr.  Voy.  frai«er. 
frasque,    s.    f.  bcart   de  con- 
duite un  peu  extravagant.  Voy. 

écarts,    FREDAINB. 

frater  (lat.  ecclés.  frater, 
frère),  s.  m.  (P.  plai^^ant.) 
Moine.  Frater.  tris,  m.  Eccl. 
^  (Arch.)  Barbier  chirurgieu. 
Tonsor,  oris,  m.  Hor. 


FRA 

fraternel,  elle,  adj.  Rolatif 
au  lii'ii  do  parante  qui  oxisto 
oiitro  iVcTos  L>t  sœurs.  Frater- 
nuj,  a,  am,  adj.  Cic.  1  (P. 
anal.)  lU-l.ilif  au  lion  qui 
oxista  entre  les  hommes  comina 
membres  do  la  famille  hu- 
maine, etc.  Friiterniis,  a,  am, 
adj.  Cic.  Eccl.  ^  Rolatif  au 
lion  (lui  existe  entre  conlrores, 
camarades.   Voy.   camaii.ioerie. 

Iraternellement,  adv.  D'une 
maniera  fraternelle.  Frater- 
nè,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  ab 
aliijUO  amari.  Cic). 

fraterniser,  v.  intr.  Faire 
acte  do  l'ratornilé  (envers  qqn 
qu'on  reconiiait  pour  confrère, 
camarade.)  Fraternè  facëre. 
Cic.  Fraterno  amore  alicui 
esse  conj'anctiim.  Cic. 

fraternité,  s.  f.  (Rare.)  Lien 
do  parenté  entre  frères  et 
sœurs.  Germanisas,  ''tis,  f. 
Cic.  Fraternitas,  atis,  f.  Tac. 
Necessitudo  (raterna.  Cic.  1 
(P.  anal.)  Lien  naturel  entre 
les  hommes  comme  membres 
de  la  famille  humaine,  //u- 
manilas,  atis,  f.  Cic.  Pacte  de 
— ,  fœclas  kuinanam.  Sen.  j| 
Lieu  religieux  entre  tous  les 
membres  do  la  famille  chré- 
tienne. Christiana  (raternitat 
ou  societas.  Eccl.  ou  sinipl. 
fraternitas,  atis,  f.  Cypr.  || 
(P.  ext.)  Ti(re  que  se  donnent 
entre  eux  dos  évèquos,  des 
moines.  Fraternitas  {tua'j.Eccl. 
1  (P.  ext.)  Lien  amical  entre 
confrères,  camarades.  Sodali- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Sodaliciam,  ii, 
n.  Sen.  Spéc.  —  d'armes,  so- 
cietas armoram.  Cic.  commili- 
tium,  ii,  n.Tac.  contiiberniam, 
ii,  n.  7'ac. 

1 .  fratricide  (lat.  post.  fratri- 
cidium.  Tert.  Eccl.)  ,  s.  m. 
Meurtre  d'un  frère,  d'une 
sœur.  CcBdesp-atriS  ou l'raterna. 
Cic.  Liv.  Parricidiam  fra- 
tris  ou  fraternam.  Liv.  (XL, 
Si.,  6).  Cic.  (Clu.  11,  31).  ou 
simpl.  parricidium,  ii,  n. 
Quint.  (IX,  2,  88).  Jastin.  (I, 
9). 

2.  fratricide,  s.  m.  Meurtrier 
de  son  frère,  de  sa  sœur.  Fra- 
tricida,  se,  m.  Cic.  Sororicida, 
se.  m.  Cic. 

fraude,  s.  f.  Acte  de  frauder. 
Fraas,  (raadis,  f.  Cic.  Cir- 
cumscriptio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
TROMPERIE.  Ij  (Spéc.)  Action  (le 
frauder  l'administration. i-Vaas 
transferentis  ou  transferen- 
(iuni.    Liv.    Commettre  des  — , 

voy.    FRAUDER.     ^    Vicj    do     COlui 

qui  commet  des  fraudes.  Frau- 
datio,    onis,    f.    Cic.    (voy. 

TROMPERIE,    fourberie). 

frauder,  v.  tr.  Tromper  ((jqn) 
pour  se  procurer  à  son  détri- 
ment qq  avantage.  FraudiSre, 
tr.  Cic.  (cf.  fr.creditores.  Cic). 
Defraudàre,  tr.  Liv.  Voy. 
tromper.  Il  (Spéc.)  Frustrer 
l'administration  des  droits    de 
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douano,  d'octroi.  Circamscri' 
bëre  [vectii/alia).  Quint.  Mer- 
cem  (merces)  non  profiteri 
{apad  pablicanos).    Cic.   Voy. 

CONTREBANOE. 

fraudeur,  euso,    s.    m.    et    f. 

Celui,  celle  ([ui  fraude,  qui 
fait  passer  les  marchandises 
en  fraude.  Qui  (c/ua;)  rem  ou 
mcrcem  fartivam  transfert 
per    pablicanos.  A.    Voy    co.x- 

ritEDANDIER. 

frauduleusement,  adv.  D'une 
manière  frauduleuse.  Fraada- 
lenter.  adv.  Col.  Fallaciter, 
adv.  Cic.  Dolo  malo,  loc.  adv. 
Cic.  Enlever  —  qqch.  à  qqn, 
defraadàre  aliqaem  aliqaâ  rt. 
Cic. 

frauduleux,  euse  (lat.  post. 
^'raudu/osus.  Ûij.),  adj.  Où  l'on 
emploie  la  fraude.  Fraadaltn- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  f. 
venditio.  Cic).  Spéc.  Faire 
une  banqueroute  — ,  (raadâre 
creditores.Cir.  \\  Qui  emploie 
la  fraude.  Fraadalentas,  a, 
uni,  adj.  Cic.  Ad  (allendam 
paratus  ou  instractas.  Cic. 

fraxinelle,  s.  f.  (Botan.)  Plante 
odorante.  Dictamnam  albam. 
Linn. 

frayant,  ante,  adj.  Qui  occa- 
sionne des  frais.  Voy.  2.  frais, 

COUTEUX. 

I.  frayer  (lat.  fricare,  frotter), 
v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr.  Frotter 
(arch.).  Voy.  frotter.  ||  (Spéc.) 
Excorier.  Voy.  ce  mot.  |1  Po- 
lir. Voy.  ce  mot.  ||  (Par  cxt.i 
Frôler. Voy.  ce  mot. ^Technol.) 
User.  Usa  deterère .  Plin. 
Intr.  L'or  fraye  très  p6u,atjrum 
quam  minimanx  usa  deteri- 
tar.  Plin.  ||  i,Par  anal.)  Ro- 
gner. Voy.  ce  mot.  ||  (Par 
ext.)  Frayer,  c.-ii-d.  creusjr 
une  rainure.  Voy.  creuser,  rai- 
nure. 1  Rendre  (un  chemin) 
praticable.  Munire,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  m.  viani.  Cic  itinera. 
iVep.  rupem  [•.  à  travers  la 
roche  •].  Liv.  au  fig.  m.  alicui 
viam  accasandi.  Cic.  sibi  viam 
ad  aliquid.  Cic.  manita  ad 
consalatam,  via.  Cic  ut  ad  hoc 
nefariam  facinas  accederet, 
aditani,  sibi  aliis  sceleribas 
ante  munivit.  Cic);  pandêre, 
tr.  Liv.  (ex.:  rupem  ferro  [•■  se 
frayer  avec  le  pic  un  chemin 
à  travers  la  roche  -l.  Liv.  au 
fig.  p.  viam.  (ugœ,  salutis.  Liv. 
viam  ad  dominationem.  Liv.)  ; 
facère,  tr.  Sali.  Liv.  (au  fig.  : 
ferro  viam  facëre  per  confer- 
tos  hostes  ['  .se  fr.  avec  le  fer 
un  chemin  à  travers  les  rangs 
ennemis  •].  Sali.  [Cat.  58]. 
Liv.  [III,  5,  6J)  ;  patefacére, 
tr.  Cœs.  etc.  (ex.:  p.  vias,  iter. 
Cœs.  voy.  ouvrir);  aperire, 
tr.  Liv.  (ex.:  viam.  Liv.  voy. 
ouvrir);  sternére,  tr.  Lacr. 
Quint,  (ex.:  stratam  militari 
labore  iter.  Quint.).  Chemins 
frayés,  via  ante  trila.  Liv.  ^  V. 
intr.  Déposer  le  frai.  Fetificâre, 
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intr.  Plin.  1  Vivra  avec  qqn 
dans  de  bonnes  relations.  Cum 
aliquo  concorditer  vivêre.  Cic. 

•Suet.   Voy.    RELATION. 

2.  frayer,  v.  inir.  Arch.  Faire 
des    frais,    déponsjr.    Voy.     2. 

FRAIS,  OÉPENSER. 

frayeur  (lat.  fragor  [proprt. 
'  bruit  violent  -],  s.  1.  Peur 
soudaine.  Pavor,  oris,  m.  Cic. 
7'ac.  Consternatio,  onis,  f. 
Liv.  Terrûr  repenlinas.  Cic. 
Liv.  Voy.  EFFROI,  PEUR.  Saisi 
de  — ,  voy.  effrayer. 

fredaine, 's.  f.  Ecart  de  con- 
duite où  il  entre  de  la  légèreté, 
de  l'étourderie.  Petulanter  fac- 
tum.  Cic.  Faire  des  — ,  las- 
civire,  intr.  Cic.  —  de  jeune 
homme,  juvenililer  faclam. 
Cic.  erratum  setatis.  Cic. 

fredon,  s.  m.  (Arch.)  Agrii- 
m3nt  de  chant  où  la  voix  fait 
plusieurs  notes  sur  une  syllabe 
au  refrain.  Voy.  roulade, 
TRILLE.  1  p.  ext.  Refrain  de 
chanson.  Voy.  refrain. 

fredonnement,  s.  m.  Action 
de  fredonner,  sasurratio,  onis, 
f.  murmur,  uris,  n.  susurras, 
i,  m. 

fredonner,  v.  tr.  (.\rch.)  Faire 
des  fredons.  Vibrissâre,  intr. 
l'aul.  ex  Fest.  \\  (P.  ext.) 
Orner  de  refrains.  Voy.  re- 
frain. 1  Chanter  (uo  air)  à 
mi-voix.  —  un  air  et  (absolt) 
— ,    sasarrare  {cantica).   Mart. 

frégate,  s.  f.  Le  plus  grand 
dos  navires  de  guerre.  Navis 
longa.  Cses.  Major  navis. 
Cses. 

frein,  s.  m.  Partie  do  la  bride 
qui  entre  dans  la  bouche  du 
cheval. Frenum,  J(plur.  plulôt 
freni  que  frena),  n.  Cic  etc. 
(ex.  :  aarei  freni.  Sen.  frenos 
inkibêre  [-serrer"].  Liv.  fre- 
nam  injicére  eqao.  Cic.  fre- 
num accipëre.  Cic.  frenum 
ou  frenos  mordêre  [pr.  et 
fig.].  Cic.  Sen.).  Mettre  un 
—  à,  frenàre,  tr.  Hirt.  (cf. 
eqaos.  Hirt.).  infrenâre,  tr. 
Liv.  Quint,  (cf.  equum.  Liv.). 
1  iFig.)  Ce  qui  retient  l'élan 
impétueux,  excessif.  Frenum, 
i,  a.  Cic  etc.  (ex.:  frenos  dare 
impotenti  naturse.  Liv.  alicai 
frenos  adhibêre  [opp.  à  calca- 
ria  alicai  adkibêre].  Cic.  te- 
m,eritati  frenos  injicére,  igna- 
vise  sabdacére  calcar.  Sen. 
neqae  irato  mihi  kabenas  dedi 
anqaam  [-je  ne  me  suis  jamais 
lâché  la  bride  •]  neqae  capidi- 
tati  non  imposai  frenos.  Varr, 
fr.  voluptates  sab  frenotenëre. 
^'en.[ep.  23, 3]. frenos recipëre. 
Cic.frenisuntinjecti  vobis.Qui- 
rites,  nullo  modo  perpetiendi. 
Val.  .Max.  abrampet  frenos 
pudicitia.  Sen.  [beu.  I,  10,  2]. 
quamdia  sciet  ferre  frenos . 
qnos  si  qaando  abraperit  vel 
aliquo  casa  discussos  reponi 
sibi  passas  non  erit.  Sen. 
[clom.  I,  ti,  2]).  Mettre  un  —  à, 
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Toy.  BBrnSNER.  Sans  — ,  aUïe-  i 
natus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  eff.  hoino.  Cic.  effrcapi- 
ditas.  Cic.);  solutus,  a.  uni, 
p.  adj.  Cic  eic.  (es..  :  prsetara 
sottUa.  Cic.  libido  solatior. 
Lii-.  ut  qai3i{ue  contemptissi- 
miu.  Ha  solutissini^  linjaaf 
r$t.  ^t.-n  ).  1  yP^r  anai.)  Liga- 
inenl  qui  bride.  Voy.  filet.  {{ 
Mécanisme  servant  à  rak^ntir 
ou  à  arrêter  le  mouvement 
d'une  machine.  ^'u/"/!amen, 
inis.  a.  Jai'.Xoy.  5.  enbater. 

frelampier,  s',  m.  (Arch.) 
Homme  qui  n'est  pas  bon  à 
çrand'cliose.  Voy.  vaurien. 

frelatage,  s.  m.  .\ction  de  fre- 
later les  boissons.  Adalteratio , 
onis,  f.  Plin. 

frelater,  v.  tr.  Arch.  Transva- 
ser (Uiio  liqueur).  Vov.  trans- 
vaser. 1  (P.  ext.)  Méfanger  (le 
vin,  les  liquours,  etc.  do  subs- 
tances étrangères),  l'ina  medi- 
camine  instaur\tre.  l'Un,  ^'pu^- 
càre  (itnum).  Jet.  Vin  frelaté, 
sparcam  linum.  Fest.  Voy. 
FAUsipiBR.  Il  Fig.  Altérer  iqqcli.) 
dans  sa  pureté.  Voy.  altérer. 

frelaterie,  s.  f.  Opération  par 
laquelle  on  frelate  les  boissons. 

Vov.    FREl-ATACE. 

freïateur,  s.  m.  Celui  qui  (re- 
late. Adalterator,  oris,  m.Di<j. 

frêle,  adj.  Dont  la  faible  appa- 
rence marque  peu  de  solidité. 
Fragilis,  e,  adj.  Cic.  Tener,  a, 
um,  adj.  Cic.  Voy.  délicat,  dé- 
bile, fairle.  Il  'Fig.  Fra<jilis, 
e,  adj.  Piin.  (cf.  /.  vita.  f'iin.). 
Infirmas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
valetado.  Cic).  Parum  (irmus. 
Cic.  Santé  — ,  imbecillUas  va- 
letudinia.  Cic.  ou  absol.  imbe- 
cilUtas,  atis,  f.  Saet.  Avoir  une 
santé  très  — ,  tenuissimd  va- 
letadine  ease.  Cic.  Un  —  ap- 
pui, voy.  i.sSTABLE.  Frêles  avan- 
tages,  voy.  ÉPHÉMÈRE. 

1.  frelon  (lat.  pop.  (arlo),  s.  m. 
Grande  guêpe.  Crabro,  onis, 
m.  Kiry.Oi.-.  Fuco»,  i,  m.  V'irg. 
l'arr.  Col.  Far,  (aris,  m.  Varr. 

2.  frelon,  s.  m.  Arbuste  à  feuilles 
épineuses.  Voy.  fracon. 

fréluche,  s.  f.  Houppette  qui 
pend  à  l'extrémité  d'un  bouton, 
etc.  Voy.  HOUPPETTE.  ^  Fils  de  la 
Vierye.  Voy.  fil. 

freluquet,  s.  m.  Personne  fri- 
vole, de  mince  yaleur,  Mebalo, 
onit,  m.  Cic.  Criapala»,  i,  m. 
Sen,  Trotaalus,  i,  m.  S'en. 

Irëmir,  v.  intr.  S'agiter  avec 
un  bruissement.  Fremêre,  intr 
Cic.  Voy.  OBO.sDER.  Il  (Spéc.) 
Vibrer  lortoment.  Voy.  vibrer. 
1  S'agiter  convulsivement.  Fre- 
mêre, intr.  V'irg.  Voy.  agiter, 
TREMBLER.  ||  Fig.  Ressentir  une 
vive  agitation  de  l'âme.  Hor- 
rere,  mtr.  Cic.  etc.  [ex.-.horreo 
animo  [-  j'en  frémis  d'hor- 
reur .].  Cic.  horreo  qaemad- 
mod'im  accepiari  titiê  [•  je 
frémis  en  songeant  à  l'accueil 
qae    vous  devrez   faire  •].  Liv. 
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horret  animus,  ne  qaid  ineon- 
suite  ac  temere  ^t.Liv.);  hor- 
rescère,  intr.  Cic.  (ex.:  injecto 
terrore  mortts  horrescant.  Cic. 
[Fin.  V,  11,  31].  oiiorf...  ncmo 
l'ir  aspicëre  non  Korrail  [•  qui 
ne  fieniii  en  rap<>rcevani  •]. 
Cic.  [Iiar.  resp.  17,  37]l;  e.xhor- 
rescere,  intr.  Cic.  etc.  lex.: 
metu.  Cic.  in  ali(jao  [-  en  pen- 
sant à  qqn  .].  Cic);  perbor- 
rescére,  intr.  Cic.  (ex.:  recor- 
datione  consulatas  vestri,  Cic. 
[Pis.  20,  i5]i.  Il  frémit  d'hor- 
reur, horror  eam  perfandit. 
Cic. 
frémissant,  ante,  adj.  Qui 
frémit,  qui  fan  entendre  un 
bruissomoQt  produit  par  l'agi- 
tation des  parties.  Fremens, 
entis,  paît.  Cic.  La  mer  frémis- 
sante, Çrt'niitas  murmarantis 
maris.  Cic.  Les  (lots  — ,  fre- 
mitus  (taminam.  Cic.  ^  Qui  s'a- 
gite d'un  mouvement  convul- 
sif.  Trépidas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Fig.  Arrius  est  tout  frémissant 
de  voir  que  le  consulat  lui  a 
été  arraché,  Jam  vero  Arrias 
cunsulatam  sibi  ereptam  (re- 
mit. Cic.  (Att.  Il,  7,  3). 
frémissement,  s.  m.  Mouve- 
vement  de  ce  qui  frémit.  Fre- 
mitas,  us,  m.  Cic.  etc.  (cf.  ma- 
ris.  Cic).  Voy.    BRUISSEMENT.    || 

Agitation  convulsive.  llorror, 
oris,  m.  Cic.  Fremitas,  ûs,  m. 
Cic.  (cf.  fremitas  hinnitasqae 
eqaoram.  Liv.).  \\  Fig.  Fremi- 
tas, as,  m.  Cic.  Liv.  (cf.  fr. 
egentiam.  Cic.  [Flacc.  10,  23]). 
llorror,  oris,  m.  Cic. 

frênaie,  s.  f.  Lieu  planté  de 
frênes.  Fraxinetam,  i,  n.  Gioss. 

frêne,  s.  m.  .Arbre.  Fraxinas, 
i,  f.  l'irg.  Piin.  De  — ,  fraxi- 
neas,  a,  am,  adj.  Coi.  Javelot 
en  bois  de  — ,  fraxinas,  i,  f. 
Ov.  Frêne  sauvage,  ornu»,  i,  f. 
V'irg.  Col.  Piin. 

frénésie,  s.  f.  Délire  furieux. 
P/irenesi«,  is.  f.  Sen.  Phrenitis, 
tidis  (Ace.  tim),  f.  Cels.  Csel.- 
Aar.  Faror,  oris,  m.  Liv.  (cf. 
lirjines  vetat  captx  farore. 
Liv.).  1  (P.  est.)  Emportement 
furieux.  Faror,  oris,  m.  Cic. 
Avec  — ,  fariosé,  adv.  Cic  Voy. 

EMPORTEMENT,    FUREUR.    ||     Manio 

extravagante.  Deliratio,  onis. 
f.  Cic.  (>urt.  au  plur.). 
frénétique,  adj.  Qui  a  du  dé- 
lire furieux.  Phreneticas  (gr. 
epr<r,Tix4;),  a,  am,  adj.  l'urr. 
fr.  Mart.  Fariosas,a,  um,  adj. 
Cic.  Rabidas,  a,  um,  adj.  Cic. 
(employé  surtout  en  pari,  des 
animaux).  Substantivt.  Un  — , 
phreneticas, i,  m.  Sen. (au  plur. 
Cic).  ^  Qui  marque  un  empor- 
tement furieux.  Fariosas,  a, 
um,  adj.  Cic  (cf.  f.  capiditas. 
Cic).  Se  livrer  à  des  iranspori» 
— ,  être  en  proie  à  dos  trans- 
port! — ,  bacchùri,  intr.  Cic. 
•iaet.  Applaudissements  — ,  iiv- 
credibilis  clamor  plaasasqae. 
Cic. 
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fréquemment,  ndv.  D'une  ma- 
niere  fiéquenlo.  tiiepe.  adv. Cic. 
Fréquenter,  adv.  Cic.  Crebro, 
adv.  Cic.  Voy.  souvent.  Venir 
—  dans  un  lieu,  frequentem  in 
aliqao  loco  esse.  Cic.  Visiter  — 
un  lieu,  voy.  fréquenter.  Usité 
— ,  (Vei/iienrafos,  a,  um,  p.  adj. 
Piin.  —  admis,  frequens,  en~ 
tis,  adj.  Piin.  Charges  —  dé- 
cernées, fréquentes  honores. 
.\ep . 
fréquence,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  S'J  produit  d  une  ma- 
nière fréquente.  Freqaentia,  a", 
f.  Cic.  (cf.fr.  episfo/arun».  Cic). 
/^e<7Uen(atio,  onis,  (.  Cic.  As- 
siduitas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  litte- 
raram.  Cic).  Crebritas,  atis, 
f.  Cic  (cf.  cr.  ZiMerorum.  Cic). 
Il  (Médec.)  La  —  de  la  respi- 
ration. Voy.  haletant.  La  — 
du  pouls.  Voy.  POULS. 
fréquent,  ente,  adj.  Qui  a 
Heu  un  grand  nombre  de  fois, 
à  des  rt3pri5es  très  rapprochées. 
Frequens,  entis,  adj.  Cic.  Cre- 
ber,  bra,  bram,  adj.  C.ts.  ^cf. 
cr.  coUoqaia.  des.).  .Muttas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Usage  — ,  fre- 
qaentatto,  onis,  f.  Cic  Faire 
un  —  usage  de  l.i  métonymie, 
freqaentare  \erbi  translatio- 
nem.  Cic.  Devenir  — ,  crebres- 
cére,  intr.  Quint.  Devenir  plus 
— ,  increbrescëre,  intr.  Cic. 
Peu  — ,  rarus.  a.  am,  adj.  Cic. 
Il  (Médoc.i  Respiration  — ,  cre- 
ber  anhelitus.  Virg.  Pouls  — , 
citatas  arteriarum  puisas.  Piin. 
creber  ictus.  Piin, 
fréquentatif,  iv«,  adj. 
(Gramm.)  Qui  e.vprime  l'action 
comme  fréquente,  répétée.  Fre- 
qaentativas,  a,  um,  adj.  Gell. 
i  biom.  Iterativas,  a,  um,  adj. 
Diom. 

fréquentation  (lat.  freqacn- 
talio.  Aag.),  s.  m.  Action  de 
fréquenter.  ]|  (Kn  pari,  des  cho- 
ses.) Celebritas,  atis,  f.  Cir.  \\ 
(En  pari,  des  pers.)  Assidauê 
usas.  Suet.  Freqaentior  fami- 
liaritas.  Nep.  Voy.  relation. 
fréquenter,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Fréquenter  un  lieu,  y  venir 
en  grand  nombre.  Celebràre, 
dép.  tr.  Cic  etc.  (ex.:  domam 
alicajas.  Cic.  viam.  Cic.  domai 
celebratur  ut  cum  maxime. 
Cic);  frequentàre.  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  ludos,  dies.  ferlas.  Cic). 
Fréquenté,  celeber,  bris,  bre, 
adj.  Cic  etc.  (s'opp.  à  d<:sertus, 
derelictus,  ex.  :  c  iocus.  Cic 
rerjio.  Cornif.  portus.  Cic.  ora- 
calam.  Cic  célèbre  et  frequens 
cmporium.  Liv.)  ;  frequens, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  infre- 
quens,  ex.:  f.  theatrum.  Cic). 
jl  Y  venir  souvent.  Freqaen- 
tare, tr.  Cic  etc.  (ex.:  scho- 
lam.  .Saet.);  ventitàre,  ir.Cic 
etc.  [v.  ad  Scxvolam  [-  la  mai- 
son de  Se.  •].  Cic  in  villam 
alicujus  crebro.  Tac);  ver- 
sari,  dép  intr.  Cic  etc.  (ex.: 
lersori   in  fora.    Cic);  cele- 
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brâre,  tr.  Cic.  otp.  {ex.  :  c. 
tcmpia.  Plln.  J.).  Chomins  pou 
fré<iunnté3,  itin.'ira  prope  dciia. 
Cic.  T  Fréquenter  une  porsoiins. 
fyeqaentem  este  cum  a2ii/uo. 
Cic.  Uti  aliqno.  Cic.  Qu'il  avait 
beaucoup  Iréquenté  Timi'e  de 
Locres,  eam  cum  'l'ims'O  I.ocro 
miiltam  fuisse.  Cic.  (Kep.  I,  10). 
1  (Arcli.)  V,  intr.  Fré(|U6nter 
ilatià  un  lieu,  chez,  qqn,  c.-o-d. 
y  venir  fréquemment,  voy.  ci- 

frère,  s.  m.  Personne  du  sexe 
masculin  qui  est  du  m<°me  père 
et,   d"    la    même    mi-ra,   ou   de 

I  un  des  deux.  Frater,  tris, 
m.  Cic.  etc.  (es.  :  (ratres  soro- 
resque.  Sen.  geminus  frater. 
Plaat.  frater  germanus  [•  Ir. 
de  pcro  ou  de  mère  •].  Cic. 
fratrei  consangainei.  Dig.  fra- 
tres  aterini.  Cod.-Jast.  con- 
salis  frater  matre  eidemgeni- 
tas  ['  le  frère  utérin  du  con- 
sul "J.  Liu.).  Petit — ,  fraterca- 
las,  i,  m.  Jav.  Frère  chéri,  fra- 
tercalat,  i,  m.  Cic.  —  aine, 
puîné,    cadet,    voy.    cos    mots. 

—  du  père,  patruas,  i,  m.  Cic. 

—  lie  la  mère,  aviinculaSy  i, 
m.  Cic.  —  de  la  sraiid'mere, 
magnas  avancalas.  Cic.  — 
de  I  arrière-grand'mère,  major 
avancalas.  Jet.  Frère  de  la 
trisaïeule,  ma.rimas  avancalas. 
Jet.    De  — ,  voy.  fraternel.  En 

,  voy.  FRATERNELLEMENT.  Vi- 
vre en  — ,  voy.  fraterniser.  || 
P.  ext.  —  de  lait  (qui  a  la  mê- 
me nourrice).  Qaem  eadem  na- 
trix  alebat.  Cic.  Colhtctaneas, 
t,  m.  Dig.  ^  (P.  anal.)  Person- 
ne du  saxe  masculin  considérés 
quant  au  lien  qui  l'unit  aux 
autres  membres  de  la  famille 
humaine.  Frater,  fratris,  m. 
Tac.  Consangaineas,  i,  m.  Tac. 

II  Frère  (entre  chrétiens).  Fra- 
ter, (ris.  m.  Aag.  \\  Titre  donné 
aux  religieux  de  certains  or- 
dres. Frater,  tris,  m.  Eccl.  \\ 
Titre  donné  aux  membres  de 
certains  collèges  sacerdotaux 
des  anciens.  Frater,  tris,  m. 
Varr.  (cf.  fratres  Arvales. 
Varr.).  Sodalis,  is,  m.  Inscr. 
(cf.  sodales  Aagastales.  [nscr.). 
i  (P.  ext.)  Considéré  quant  au 
lien  qui  l'unit  à  des  confrères. 
4  des  camarades.  Sodalis,  is, 
m.  Cic.  Voy.  camarade.  Un 
faux —  (celui  qui  trahit  ses  as- 
sociés),  socioram  proditor.  A. 

—  d'armes,  belli  socias.  Cic. 
commilito,  onis,  m.  Cic.  ||  (Fa- 
mil.)  Compagnon  de  plaisir. 
Sodalis,  is,  m.  Cic.  \\  (Spéc.) 
Personne  unie  à  une  autre  par 
un  lien  d'alTection.  Frater, 
tris,  m.  Cic.  //or.  Phsed.  |  Fig. 
Chose  considérée  comme  unie 
à  une  autre.  Frater,  tria,  m. 
Ov.  etc.  (cf.  positi  ex  ordine 
fratres.  Ov.  o  nammi  vos  estis 
fratres.  Jav.).  T  (P.  anal.)  Ob- 
jet appareillé  à  un  autre.  Voy. 

PAIAS. 
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fresque,  s.  f.  Peintura  murale 
i|ui,  faiio  avec  dus  couleurs  à 
l'eau  sur  un  enduit  fr.iis,  sèche 
et  durcit  avec  lui;  p.  ext.  ce 
qui  est  point  par  co  procédé. 
Opai  tectoriam  et  simpl.  tec- 
to7-iam,  a,  n.  Cic.  Vitr.  Pein- 
dre à  la  — ,  udo  colores  inda- 
rére.  Plin.  ado  colores  illinïre. 
Plin. 

freasuro,  s.  f.  (Boucherie.)  Los 
gros  viscères  de  l'animal.  Exta, 
oram,  a.  pi.  Plin. 
fret,  s.  m.  (Commerce.)  Prix  du 
transport  dos  marchandises 
d'un  port  à  un  autre.  Vectara, 
se,  f.  CcBs.  (cf.  pro  vectarà  sol- 
vére.  Cvs.).  Naatam,  i,  n.  Jav. 
^•V'  Il  (P-  8Xt,)  Location  d'un 
navire  à  qqn  pour  transport'^r 
des  marchandises.  Exercitio 
navis.  Ulp.  (dig.  XIV,  I,  h\. 
Donner  à  — ,  voy.  fréter. 
Prendre  à  — ,  voy.  affréter. 
Il  (P.  ext.)  Cargaison.  Voy.  ce 
mot. 

fréter,  v.  tr.  (Commerce.)  Don- 
ner un  navire  on  location.  Lo- 
câre  navem.  .i.  \\  [P.  ext.)  Rare. 
Prendre  un  navire  en  location. 
Voy.  affréter,  noliser.  ^  (P- 
ext.)  Equiper  (un  navire).  Voy. 
ce  mot. 

fréteur,  s.  m.  (Commerce.)  Ce- 
lui qui  frète  (un  navire).  Loca- 
tor  navis.  .i.  Navis  exercitor. 
Ulp. 

frétillage,  s.  m.  Voy.  frétil- 
lemrnt. 

frétillement,  s.  m.  Mouve- 
m«nt  de  ce  qui  frétille.  Palpi- 
tatio,  onis,  f.  Sen.  Plin. 

frétiller,  v.  intr.  S'agiter  par 
petits  mouvements  rapides. 
Palpitâre,  intr.  Cic.  Voy.  sau- 
tiller. 

fretin,  s.  m.  (.-Vrch.)  Menu  dé- 
bris. Ramentam,  i,  n.  Plin. 
Voy.  DÉBRIS.  ^  (P.  anal.)  Menu 
poisson.  Minati  pisces.  Varr. 
Pisricali,  oram,  m.  pi.  Cic.  • 
Fig.  Ce  qui  est  de  moindre 
valeur.  Qaisqailiœ,  aram,  f. 
pi.  Cic. 

friabilité,  s.  f.  (T.  scientif.) 
Propriété  de  ce  qui  est  friable. 
Raritado,  dinis,  f.  Col. 

friable,  adj.  ("r.  scientif.)  Qui 
se  désagrège  facilement  en  par- 
celles, friabilis,  e,  adj.  Plin. 
Pater,  patris,  pâtre,  adj.  Cic. 
Virg.  Terre  — ,  solatam  sohim. 
Plin.  soluta  terra.  Plin.  Terre 
plus  — ,  mollias  solam.  Cart. 
Rendre  — ,  subigëre,  tr.  Cic. 
Etre  — ,  patrescére,  intr.  Col. 
(cf.  solam,  putrescit.  Col.). 

friand,  ande,  adj.  Qui  est  al- 
léché par  ce  qui  est  fia,  délicat 
au  goût.  Guias  fastidiosse  (  ho- 
mo).  Sen.  Fastidii  delicati  {ho- 
mo).  Cic.  Une  personne  — . 
cappes,  edis,  m.  Plaat.  (trin. 
239 1.  Ligarritor,  oris,  m.  .Vacr. 
Paal.  ex  Fest.  Etre  —  deqqch., 
ligarrire  aliqaid.  Cic.  ||  Fig. 
Etre  friand  de  qqch.,  ligarrire, 
tr.  Cic.  Voy.  CONVOITER.  —  de  la 
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lame.  Voy.  nnETTrun.  ^  '  P. 
ext.)  Qui  allèche  par  qqch.  do 
fin,  do  délicat  pour  lo  palais. 
Catillanas,  a,  am,  adj.  .ipic. 
(cf.  c.  patina.  .'Ipic).  Morceau 
— ,  cappediam,  ii,  n.  Varr.  (L. 
L.  V,    U6).    Il    Un    minois   —, 

voy.    GENTIL. 

friandise,  s.  f.  Caractère  do 
celui  qui  est  friand.  Ligarritio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  gourmandise. 
Il  (Fig.)  Voy.  coNvoiTt?E,  désir. 

I  Morceau  fin,  délicat.  Cappe- 
diam, ii,  n.  Varr.  Des  — ,  ha- 
nse res.  Nep.  (Ages.  8,  fil.  ^^ibi 
delicatiores.  Sen .  cappedia , 
oram,  n.  pi.  Plaat.  crastala, 
oram,  a.  pi.  .Mart.  Aimer  les 
— ,  ligarrire,  intr.   Ter. 

fricassée,  s.  f.  Ragoût  de  vian- 
de coupée  par  morceaux  et 
cuite  dans  une  sauce.  Patpa- 
mentam,  i,  n.  Cic.  Palmentam, 
i,  n.  Jastin.  Palmentaris  ci- 
bas.  Plin.  —  de  poulets,  /ml- 
mentam  gallinaceam.  A.  ptUli 
gallinacei  conditi.  A.  \\  (P.  ext.) 
.irch.  Repas  sans  cérémonie. 
Simplex  cena.  Cic.  ||  (Fig.)  Fa- 
mil.  Destruction  soudaine.  Voy. 
capilotade.  Il  Amalgame.  Voy. 
ce  mot. 

fricasser,  v.  tr.  Faire  cuire 
dans  une  sauce  (dos  légumes 
ou  de  la  viande  coupée  par 
morceaux).     Condlre,    tr.    (.'ic. 

II  (Absolt.)  Faire  la  cuisine. 
Voy.  cuisine.  ||  (Ironiqt.)  Famil. 

Voy.     FABRIQUER,     FAIRE.    ^    Fig. 

[Fam.)  Consumer  promptemeiit. 
—  son  avoir,  voy.  dissiper.  Etre 
fricassé,   voy.   perdre,  mourir. 

fricasseiir,  fricasseuse,  s.  m. 
et  f.  (Kn  mauvaise  part.)  C^elui, 
celle  qui  fait  de  la  fricassée, 
gargotier,  gargotière.  Voy.  gar- 
ooTiEH.  il  Fig.  —  d'héritage.  ' 
^'oy.  dissipateur  . 

friche,  s.  f.  Etat  d'une  terre 
laissée  un  certain  temps  sans 
culture.  Cessatio  agri.  Col.  et 
abs.  cessatio,  onis.  f.  CoJ.  (I 
1,  3).  En  — ,  sine  calta.  Cit.. 
Etre  en  — ,  cessâre.  intr.  Ov. 
(cf.  cessant  arva.  Ov.).  qaies- 
cëre,  intr.  Plin.  (cf.  terra 
qaiescit.  Plin.).  reqaiescëre, 
intr.  Plin.  Qui  est  en  — ,  sqaa- 
lidas,  a,  am,  adj.  Ov.  Cart.  \\ 
Fig. Etre  en  — ,  frigëre,intv.Cic. 
Plin.  j.  Un  esprit  qui  reste  en 
— ,  incaltam  ingeniam.  Hor.  || 
(P.  ext.)  Terre  laissée  un  certain 
temps  sans  culture.  Ager  incal- 
tus.  Varr.  Terra  illaborata. 
Sen.  Voy.  jachère. 

fricot,  s.  m.  Pop.  V'iandeen  ra» 
goût.  Pu/merttartum,  il,  n.Plin. 
Palmentam,,  i,  n.  Jastin. 

fricoter,  v.  intr.  ettr.  ||  (Pop.) 
V.  intr.  Faire  du  fricot,  cuisi- 
ner. Voy.  cuisiner.  |)  (P.  ext.) 
Faire  bombanco.  Voy.  bomban- 
ce. ^  V\  tr.  Dépenser  à  faire 
bombance.  Voy.  dépenser,  bom- 
bance. Il  Fig.  Se  ménager  des 
profits  illicites.  Voy.  exaction, 
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fricoteur,  Iricoteuso,  s.  m .  et 
f.  Celui.  ot>llo  qui  fait  une 
cuisine  médiocre.  Voy.  cargo- 
TIE«.  Il  P.  CM.)  Celui,"  celU>  qui 
aime  à  faire    bombance.    Voy. 

BOUB\NCE.      CHÈRE.     ||     FiS-     P"'- 

sonne  qui  sait  S3  ménager  dos 
profiu  illicites.  Voy.  exacteur, 

CONCr-^lONNAlRE. 

friction,  s.  f.  Frottement  qu'on 
fait  sur  une  partie  du  corps 
pour  activer  la  circulation,  etc. 
Frictio,  onis,  f.  Cels.  Fricatus. 
ùs.  m.  Plin.  Unctio,  onis,  f. 
PUmt.  jcf.  unctiones  sadato- 
riar.Plaat.).  L'nctas,  ùs,  m. Plin. 
Peranctio,  onis,  f.  Plin.  Qui 
concerne  les  — ,  ixnctorias,  a, 
um,  adj.  Inscr.  ||  (P.  anal.) 
Faire  une  —  sur  la  tête.  Voy. 

FRICTIOWER,    NETTOÏER.  | 

Irictionner,  v.  tr.  Soumettre 
à  une  friction. fricâre,  tr.  Cels. 
Scrjb.  (cf.  frirôre  aliqaem  post 
(abrem.  Cels.).  ConfricHre.  tr. 
Col.  Inunoëre  {aliqaem''.  Hor. 
Cels.  —  ie  corps  avec  la  stri- 
^\le,destrinfjëre,  ir.Plin.  Mart. 
—  partout,  perangëre,  tr.  Plin. 
Celui  qui  frictionne,  anctor, 
oris,  m.  Plin.  Se  faire  —,  fric- 
iione  uti.  Cels.  Huile  pour  —, 
anctio,  onis,  f.  Plin.  Salle  des 
bains  où  Ion  frictionne,  anc- 
toriam,  ii,  n.  Plin.    Voy.  aussi 

FR^'TTER. 

frigiditô  (lat.  post.  frigiditas. 
Cxl.-Aar.^,  s.  f.  (Médec.)  Froi- 
deur, état  d'inertie  d'un  orga- 
ne.  Voy.  FROIDEUR,    INERTIE. 

frigoriiique  (lat.  post.  frigo- 
ri/icus.  Gell.  [.VV1I,8,U]),  adj. 
(P.  didact.)  Qui  a  la  propriété 
de  produire  le  froid.  Refrige- 
rativas,  a,  am,  adj.  Plin. 

frileux,  euse  (lat.  post.friao- 
rosas.  Sc/ioi.  Jav.),adj.  (Arch.) 
Où  le  froid  se  fait  sentir.  Voy. 
FftoiD,  GLACIAL.  1  Qui  Craint  lo 
froid.  Frigoris  impatiens.  Cic. 
Algoris  non  patiens.  Sali.  Al- 
siosas,  a,  um,  adj.  Varr.  Plin. 
Etre  —,  alsitàre,  intr.  Max. 
Victorin. 

frimae,  b.  m.  Petit  glaçon  pro- 
duit par  un  brouillard  qui  se 
congèle  en  tombant.  Pruino,  se, 
f .  Cic.  (cf.  prainx  ac  nii-es.  Cic. 
aqaa  concreta  prainà.  Cic.). 
Voy.  GIVRE,  GRÉSIL.  La  saison 
des  — ,  prainse,  arum.  f.  pi. 
Virg.  (Georg.  I,  230/.  Couvert 
de — ,  pruinosas,  a,  am,  adj. 
Ov.  prainà  obrutas.  Cic.  La 
terre  se  couvre  de  — ,  terra  hor- 
ret.  Cic.  —  de  la  mer,  voy.  é- 

CUME,    EMBRUN. 

frime,  s.  f.  (Arch.)  Mine.  Voy. 
c>  mot.  H  (Spéc.)  Faire  la  — •  à 
qqn  (lui  témoigner  par  sa  mine 
qu'on  est  mal  disposé  pour  lui). 

Voy.     MISE,    MÉCONTE.NTEMEST.   1 

■  Famil.  Le  semblant  d'un  acte. 
Faire  la  —  de  . . .,  voy.  fein- 
dre. 

frizaousae  et  (arch.)  frimou- 
ae,  ».  f.  (Pop.)  Visage.  Voy.  ce 
mot. 
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fringale,  s.  f.  (KimiJ.^  Besoin 
violent,  impérieux  do  manger. 
nalin\as,  i,  m.  Gell.  Balina, 
,■»•,  f.  P,iu/.  ej:  Fest. 

fringant,  ante,  adj.  Qui  gam- 
bade. Alacer,  cris,  cre,  adj.  Cic. 
(cf.  equus.  Cic.''.  Animosui>,  a, 
un\.  adj.  Of.  (cf.  eqaas-  Of.l. 
1  (Fig.)  Qui  est  d'humeur  très 
vive,  très  sémillante.  Acer,  a- 
cris,  acre,  adj.  Cic.  Vin'dus,  a, 
um,  adj.  Cic. 

fringuer.  v.  intr.  Gambader. 
Vov.  ce  mot. 

1.  friper,  v.  tr.  (Arch.)  Avaler 
goulûment.  Voy.  avaler,  en- 
gloutir. T  Dérober.  Voy.  ce 
mot. 

2.  friper,  v.  tr.  Défraîchir  en 
chiffonnant.  Corrujâre.tr. Coi. 
Comme  ce  vêtement  est  fripé, 
h^c  lestis  ut  ragat!  Plaut. 

friperie,  s.  f.  Habits,  linge, 
meubles  vieux.  Scruta,  oram, 
n.  pi.  Lucil.  Ilor.  Un  magasin 
de  — ,  campsaria,  œ,  f.  Acr.  \\ 
{V.  plaisant.)  Se  jeter  sur  la  — 
de  q(|n.  Voy.  battre.  |1  Fig.  Col- 
lection de  vieilleries.  Voy. 
vieillerie. 

fripe-sauce,  s.  m.  (Pop.)  Goin- 
fre. Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.) 
Mauvais'  cuisinier.  Voy.  cuisi- 
nier. 

fripier,  s.  m.  Celui  qui  revend 
d'occ.ision  du  vieux  linge,  etc. 
Scruta  vcndens.  Hor.  Scruta- 
rias,  ii,  m.  Lucii.  Commerce 
de  — ,  scrataria  (s.-e.  ars),  se, 
f.  Apal.  (cf.  jcrotariam  facëre. 
Apul.).\\  Fig.—  d'écrits  (mau- 
vais écrivain).  Voy.  plagiaire. 

fripon,  onne,  s.  m.  etf.  (Arch.) 
Gourmand.  Voy.  ce  mot.  T  Ce- 
lui, celle  qui  vole  adroitement 
de  petites  choses.  Far,  furis,  m. 
et  f.  Ctc.  Il  (P.  ext.)  Celui,  celle 
qui  fait  des  tours  malicieux. 
Neqaam,  adj.  ind.  Sen.  Voy. 
MALICIEUX.  Un  —  d'enfant,  voy. 
ESPIÈGLE.  H  Spéc.  Personne  e- 
grillarde.  Voy.  égrillard.  [1 
Adjeciivt.  De»  yeux  —,  ocoli 
venerei.  Quint, 

friponneau,  s.  m.  Fripon  su- 
balterne. Faruncaîus,  i,  m. Cic. 
1  Jeune  fripon  égrillard.  Voy. 

ÉGRILLARD. 

friponner,  v.  tr.  Voler  adroi- 
tement(de  petites  choses). fron- 
de aliquid  ab  aliquo  auferre. 
Cic.  11  Fig.  Voy.  dérober,  enle- 
ver. Il  Absol.  —  au  jeu.  Voy. 
TRICHER.  1  Voler  adroitement 
(qqn)  en  lui  prenant  de  petites 
choses.  Aliqaem  largento)  e- 
Plaut.  Ter.  Voy.  es- 


mungere 

CRftQUER. 

friponnerie, 8.  f.  (Arch.)  Frian- 
dise. Voy.  ce  mot.  1  Manière 
d'être  de  celui  qui  friponne, 
Malitia,  se,  f.  Cic.  Faracitas, 
atis,  f.  Plin.  \\  Acte  de  celui  qui 
friponne.    Furtum,  i,    n.    Cic. 

Vov.    ESCROQUERIE,    VOL. 

friquet,    s.  m.    (Arch.)    Frelu- 
qu  jt.    Voy.    ce    mot.  1  Variété 
I    (le  muioeâu.  Voy.  moineau. 


FRI 

frire,  v.tr.  et  intr.  ||  V.ir.  Fair> 
cuire  à  la  poêle  dans  île  la  grai- 
se,  de  l'huile  ou  du  beurro 
bouillant,  frigëre,  v.  tr.  .4pic. 
(cf.  [aseoli  fricti  ex  cenogarn. 
Apic).  F'oéle  à  — ,  sartago,  gi 
nis,  f.  Plin.  (rixorium,  ii,  n. 
Plin.  Il  (P.  ext.)  Famil.  Avoiv 
qqch  à  —  (.1  manger).  Voy. 
MANGER.  Fig.  Il  n'y  a  rien  à 
frire  (aucun  profit  à  fairel,  voy. 
PROFIT.  Famil.  Il  est  frit  (perdu 
sans  ressources»,  voy.  perdre. 
T  V.  intr.  Se  cuire  dans  la 
poêle.  Frigi,  pass.  Hier.  Faire 
—  dans  oa  à  l'huile,  coqaëre 
ex  oleo.  .'\pic. 

1.  frise  (lat.  phrygiam  [s. -eut. 
opus],  •  étoffes  phrygiennes  ou 
brochées  d'or  -I,  s.  f.  Dans  les 
monuments  de  style  grec,  par- 
tie de  l'entabliîment  comprise 
entre  l'architrave  et  la  corni- 
che. Zophortis,  i  (nom.  plur. 
îop'ioru),  m.  Vitr.  ^  (P  anal.) 
Bande  pointe  ou  fculptéo  au- 
tour de  la  partie  supérieure 
d'une  salle,  etc.  Hyperthyrum, 
i,  n.  Mtr. 

2.  frise,  s.  f.  Cheval  de—  (ou- 
vrage de  défense),  eridas,  ii, 
m.  Cœs.  cervus,  i,  m.  Cses.  sH- 
muli,  oram,  m.  pi.  Cse».  stilus, 
i,  va.  Cses. 

friser,  v.  tr.  et  intr.  |1  V.  tr. 
Enrouler  (des  cheveux,  de» 
poils,  etc.)  sur  eux-mêmes.  Cri- 
nes  calamistro  ornàre.  Cic.  ou 
convertëre.  Petr.  Calamistro 
comam  crispàre.  Hier.  (ep.  52, 
5'.  Capillum  crispàre.  Plin. 
(XXI.X,  82).  Comam  in  gradas 
(rangêre  ou  (ormàre.  Quint. 
Suet.  Comëre  capul  in  gradas 
aiqae  anulos.  Quint.  Frisé,  éo, 
calamistratus,  a,  am,  adj.  Cic. 
(cf.  coma  calamistrata.  Cic. 
[Sest.  9,  18]).  Qui  a  les  cheveux 
frisés,  cincinnatus.  Plaut.  Cic. 
Boucles  frisées  (naturellement), 
crispi    cincinni.    Plaat.    Fer   à 

—  ,  calamister,  tri,  m.  Cic.  \\ 
(Par  anal.)  Chou  frisé,  crispa 
brassica.  Cato.  \\  (Fig.)  Passer 
tout  près  de  qqch.,  finilimum 
esse  alicai  rei.  Cic.  non  longe 
abesse  ab  aliqaa  re.  Cic.  (voy. 
approcher,  effleurer,  frôler). 

—  la  potence,  la  corde,  voy. 
près  [de].  T  V.  intr.  S'enrouler 
sur  eux-mêmes  (  en  pari,  do 
cheveux,  etc.).  Crispam  esse. 
Plin.  Une  tête  qui  Irise,  cin- 
cinnatus. Plaat.  (yic. 

frisotter,  v.  tr.  Friser  par  pe- 
tites boucles.  Leviter  crispàre. 
A.  Cheveux  frisottés,  concri- 
spati  cincinni.  Vitr. 

f  risque,  adj.  Vif,  pimpant.  Voy. 
CCS  mots. 

frisquet,  etto,  adj.  (Famil.) 
Un  peu  froid.  Frigidalas,  a, 
am.,  adj.  Calull.  Virg. 

frisson  (lat.  pop.  frictio  [tiré 
do  frigëre,  «frire.]!,  ».  m. 
'["remblemuiit  avec  sensation 
do  froid  qui  précède  un  accè» 
de  fièvre.   HoirOT,  oris,  m. 


Fin 

Cic.  etc.  (ex.:  h.  (ebris.  Cic. 
Itorrore$  (ebrcm  précédentes. 
Scrib.:;  frigus,  oris,  >}■  Cic. 
eu.  (ox.:  f.  (ebriam.  Plin.  ou 
siinpl.  (ngns.  Cels.  (rigori; 
tentari.  Cels.]:  perfrictio,  o- 
nis,  f.  Plin.  (XX,  15G;  au  pliir. 
\X,  197).  Léger  — ,  perÇric- 
tiancala,  $e,  f.  Fronto.  (ad  M. 
îoes.  IV,  0  [p.  69,  9]).  Avoir  lo 
— ,  voy.  FRISSONNER.  ||  (P.  anal.) 
Tn-mblemont  causé  par  le 
iVciiil.  HorroT,  oris,  m.  Litcr. 
'  iV.  utc.  (ux.  :  aquilo  excitât 
liorrores.  Cels.  ciëre  liorrorem 
membris.  Lucr.).  Froid  qui  don- 
nu  des  — ,  tremalum  friijiis. 
l'rop.  Cic.  —  do  l'Ag"  ou  do  la 
mort,  gelu,  as,  n.  Virg.Sen.  || 
(P.  >ixt.)  Ebranlomont  nerveux 
produit  par  une  émotion.  HOT- 
ror.  oris,  m.  Cic.  [e-s..:  horror 
me  perfundit  ou  perstringit. 
Cic).  Ltre  saisi  d'un  —,  voy. 
Fnrs=osNER.  Un —  d'épouvante, 
d'Iiorreur,    horror,    oris,    m. 

frissonnant,  ante,  adj.  Qui 
frissonne.  Coruscus,  a,  uni  (pr. 
-qui  oscille-),  adj.  Virg .  (cf. 
c.  silvx.  Virg.  c.  ilices.  Vinj.]. 
—  de  froid,  horridus,  a,  um, 
adj.  Ov.  Voy.  frisson.ser,  trem- 

ni.VNT. 

frissonnement,  s.  m.  Action 
de  trissounor.  Voy.  frisson. 

frissonner,  Avoir  le  frisson. 
|[  l-'rissonner  do  froid  oa  simpi. 
frissonner.  Horrére,  intr.  J'er. 
Oi'.  (presque  exclus.  poét.);2n- 
borrescère,  intr.  Cels.  Petr. 
|e.\.;  inliorrui  (rigore.  Petr. 
ctim  primum  aliqais  inkorruit. 
Cels.  t.  —  do  tous  ses  memln-es, 
cohorTescére,  intr.  Cic.  (e.\.: 
ex  [-à  la  suite  de-]  qao  [su- 
dore]  cum  cohorraisset.  Cic). 
Qui  fait  —,  (rigidus,  a,  um, 
adj.  Plin.  (cf.  (rigida  ('ebris. 
Pliri.].  Il  (P.  ext.)  AiiÇig.  Etre 
épouvanté.  Horrére,  intr.  Cic. 
Lit,-,  etc.  (ex.:  guas  cum  a  te 
(ractantur,  horrére  soleo.  Cic. 
horreo  quemadmodam  accep- 
tari  sitis.  Cic.  ut,  quorsas  e- 
raptara  sit  [ista  dementia]  hor- 
reamas.  Cic.  eo  plas  horreo, 
ne  ...  [-à  la  pensée  que  . . . 
ne  ...  pas...-].  Lii.);borres- 
cére,  intr.  Ter,  Cic.  (cf.  Cic. 
[Fin.  V,  11,  31].  voy.  frémir)  ; 
cohorrescére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ad  omnia.  Liv.  ad  singu- 
los  nuntios.  Liv.);  exborres- 
cére,  intr.  Cio.  etc.  Ivoy.  fré- 
mir); perborrescére,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  frémir).  Il  frissonne, 
horror  eam  perfandit  ou  prae- 
stringit.  Cic.  —  en  présence 
de.  à  l'idée  de,  borrére,  tr. 
CcPs.  Cic.  (voy.  redoi;ter).  Qui 
fait  —,  bor'rendus,  a,  um, 
I  adj.  Liv.  (ex.:  h.  silva.  Liv.); 
borribilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  k.  l'ormidines.  Cic.  nun- 
tias.  Liv.).    Sans  — ,  voy.  cou- 

RACEUSEMENT,   INTRÉPIDEMENT. 

Faire    —   qqn    (d'admiration). 
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aiiqaem  admiratione  percellé- 
re.  Hor. 

frisure,  s.  f.  Etat  des  cheveux, 
des  poils  frisés.  Capillas  crit- 
pus.  Plin.  —  (artificiello),  ca- 
pilli  in  gradua  et  annulas 
cnmpti.  Qaint.  calamistrata  co- 
ma. Cic.  —  do  l'extrémité  d'S 
clieveux,  fimbria,  a?,  f.  Cic.  (cf. 
cincinnoram  fimbrise.  Cic).  || 
Au  plur.  Avoir  dos  —  (doi  bou- 
cles formées  par  dos  cheveux 
frises).  Voy.  boucle,  friser. 

fritillaire,  s.  f.  Planta  dont  la 
fleur  est  en  forme  de  cornet 
renversé.  Fritillaria,  se,  f.  Lin- 

friture,  s.  f.  Cuisson  de  certains 
aliments  à  la  poêle.  Voy.  frire. 
Il  (P.  ext.)  Aliments  qui  ont 
subi  celte  cuisson.  —  de  pois- 
sons, pisces  ex  oleo  cocti.  Cels. 
Il  Préparation  des  sardines  à 
l'huile.  Conditura,  se,  f.  .'1. 

frivole,  adj.  Trop  vain  pour 
mériter  qu'on  s'y  attache.  JVu- 
gatorius,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  genus  argiimentatio- 
nis.  Cornif.  mala  niigatoria- 
que  aocnsatio.  ''ic;  frivolus, 
a,  um,  adj.  Corni(.  Quint. (e\.: 
f.  sermo.  Cornif.  j'artatio.  Sen. 
rh.);  futilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  futile):  inanis,  e.  adj. 
Cic.  etc.  (inan';s  cogitationes . 
Cic.  voy.  vain)  ;  lévis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  insignifiant,  fu- 
tile); minïitus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.:  m.  causée.  Cic);  va- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
V.  sermo.  Liv.  v.  oratio.  Cic 
V.  spes.  Ov.).  Il  Substantivt.  Le 
— ,  inane,  is,  n.  Cic.  Voy.  fri- 
volité. 1  Qui  s'attache  à  des 
choses  vaines.  FrivoIUS,  3, 
um,  adj.  (ex.:  frlvolo  anienti' 
que  similis.  Sutt.  ^Claud.  15]); 
futilis,  e,  adj.  Cic.  (ex.:  futi- 
lis haraspex.  Cic.  subst.  (ati- 
les,  ium,  m.  pi.  Cic.  qais  non 
odit  vanos,  levés.  fntiles?Cic'i. 

frivolement,  adv.  D'une  ma- 
nière frivole.  Xaqatoriê,  adv. 
Cornif.  (rhet.  IV|  IS). 

frivolité,  s,  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  frivole.  Leviias,  atis,  f. 
Tac.  Fatilitas,  atis,  f.  Cic.  (N. 
D.  11,30,  7Ù).  Vanitas,  atis,  f. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Chose  frivole. 
Frivolam,  i,  u.  Saet.  (Cal.  39). 
Vanam.  i,  n.  Liv.  Ov.  S'atta- 
cher à  des — ,  levia  consectari. 
Tac.  1  Caractère  de  celui  qui 
est  frivole.  Voy.  légèreté. 

froc,  s.  m.  Vêtement  de  moine. 
Monachi  vestis.  A.  ^  (P.  ext.) 
Etoffe  de  laine  grossière  dont 
on  fait  des  vêtements  de  moi- 
ne.   Voy.  BURE. 

1.  froid,  oide,  adj.  Qui  a  peu 
do  chaleur.  Frigidus,  a,  um, 
adj  .  Cic.  otc.  (s'opp.  à  calidas, 
ex,:  f.  ventus.  Cic.  f.  imber. 
Virg.  f.  aqaa.  Qaint.  sab  Jove 
{rigido.  Hor.  f.  tempestas.  Cic. 
hiems  f.  Cic.  annus  frigidas. 
Cic.  (lumen  frigidias.  Cic.  fri- 
gidissima  loca.  Cels.sabst.fri- 
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giilam.  Col.);  gelidus,  a,  um 

('irés  froid-],  adj.  Ct'c.  otc. 
(ex.:  aqua.  Cic.  hiems  gelida 
oc  nivosa.  Liv.  loca.  Liv.  Fi- 
brrnas  l.arem  mullo  gelidio- 
rem  (acit.  Cic.  aquœ  gelidissi- 
m,T.  Plin.);  perfrigidus,  a. 
um,  adj.  Cic  Cels.  (ex.:  erat 
hiems  samma  [«on  était  au 
cœur  de  l'hiver-],  (empestas 
perfrigida.Cic  [Vurr.  II,  h,  27, 
f*(;]i.  il  (En  pari,  do  ce  qui  a 
perdu  sa  chaleur.)  Frigidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Etre  —,  frigè- 
re,  intr.  Ter.Cels.Petr.  {o\.:abi 
[(orrsimonlum]  frigëre  crrpit  ad 
ignem  refertur.  Cels.  [Il,  17]). 
Ùejeunor  — ,  prandium  sine 
mensà.  Sen.  (op.  83,  5).  gusta- 
tio,  onis,  f.  Petr.  Chambre  — , 
conclave  non  calefactam.  Plin. 
j.  Devenir  — ,  voy.  refroidir. 
Loc.  adv,  A  — ,  igné  non  ad- 
moto.  Cic.  Il  (En  pari,  d'êtres 
vivants,  dont  le  sang  manque 
de  chaleur.)  Frigidus,  a, 
um,  adj.  Virg.  Cels.  (ex.:  f. 
anguis.  ^'irg.  f.  caput  et  pedes 
et  nxanus.  Cels.  alii  sunt  cali- 
di,  alii  [rlgidiorcs.  Cels.}.  Etre 
—  ,  frigére,  intr.  Ter.  Cels. 
Petr.  (ex.:  totus  (riget  [•  il  est 
tout  f.  ■•  oa  "  tout  son  corps  est 
1'.-].  Ter.  non  frigent  [summi 
pociesi.  Petr.  ubi  extrema  part 
corporis  friget.Cels.).  Humours 
—,  voy.  SCROFULES.  ^  (Au  fig.) 
Qui  n'est  pas  animé,  passion- 
né. Frigidus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  ille  tentas  in  di- 
cendo  et  p<ene  frigidas.  Cic. 
[Br.  liS,  178].  accusator  frigi- 
dissimus.  Cic.  [Q.  fr.  III,  3, 
3]);  languidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  /.  litterœ.  Cic. 
voy.  MOU, languissant);  lentUS, 
a,  um,  adj.  Vie  etc.  (voy.  in- 
sensible, indifférent).  Une  — ■ 
plaisanterie,  dictum  frigidias. 
Qaint.  frigidas  et  arcessitas 
jocas.  Suet.  Une  personne  — , 
voy.  CALME.  Etre— dans  le  pé- 
ril, voy.  sang-froid.  Demeurer 
— ,  [aliqaâ  rê)  non  movêri.  Cic. 
Avec  une  fr.  résolution,  consi- 
lio.  Cic.  Loc.  adv.  A  — ,  c-à- 
d.  sans  passion,  v.y.  passion.  1 
Qui  ne  montre  pas  d'empresse- 
ment. Frigidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  ie\.:  f.  amicus.  Cic); 
languidus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  indifférent).  Donner 
de  froids  éloges,  frigide  laa- 
dâre.  Cic.  Faire —  mine  à  qqn, 
aiiqaem  immoto  valta  e.rcipë- 
re.  Cic.  Laisser  — ,  frigére, 
intr.  Cic.  {ex.;  f.  ad  popalam 
[*.  trouver  un  f.  accueil  auprès 
du  public-].  Cic.  plane  jam 
frigeo  [-on  ma  fait  f.,  on  ma 
bat  f.  ••].  Cic.  voy.  froidement). 
2.  froid,  s.  m.  Manque  de  cha- 
leur. Frigus,  oris,  n.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  coior,  œstas,  ex.: 
vis  frigoris  et  caloris.  Cic  na- 
dum  esse  in  frigore.  Cic.  fere 
matatinis  temporibas  frigos 
est.   Cels.  f.  magnam.  Cic.  (. 
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Iti-e.  Cic.   tantam  fait   friju* 

I-  il  fit  si  froid  «],  ut  ...  Cic.  j 
Q.  fr.  II.  IS,  1].  au  plur.  (ri-' 
gora  ou  frigoram  lim  pelUre. 
Cic.  [S.  0.  Il,  6J,  i:.l;  OIT.  Il, 
Uj  13].  fri'jora  atqas  a'stas  to- 
lerire.  Cses.  non  sestus,  non 
frigorji  pati  posse.  Lii:  propter 
frigora  ['k  ci  usa  des  froids,! 
c.-à-J.  à  cauio  de  l'iiiver-j.  i 
Cars.  ;  frigidum,  i  \'ce  qui 
est  froid,  le  froid»),  a.  Col. 
(au  plur.  chez  Cic,  cf.  nam  si 
[jus]  esset  [n.iturale],  at  cali- 
da  et  fri.jida  [•  comme  le  chaud 
et  le  froid  -]  et  amara  et  dtxl- 
cia,  sic  essent  jasta  et  injusta 
eadetn  omnibas.  Cic.  [rep.  111, 
8,  13]).  —  glacial,  rigor,  oris, 
va.  Locr.  Liv.  l'al.-Miix.  (ex.: 
torpentibas  rijore  membris. 
Liv.\  1  Sensation  produite  par 
le  défaut  de  chaleur.  AlgOT, 
OTis,  m.  Plaat.  Sali,  (e.v.:  cor- 
pus  patiens  inedist,  algoris, 
vigiliae.  Sali.  [Cai.  5,  3].  par 
eit.  non  et  lites  algore  inter- 
eant?  Plin.  [X\U,  217]);  fri- 
gus,  oris,  n.  Ce/s.  (ex.:  solet 
enim  ante  febres  esse  frigas. 
Cels.  alise  [febres]  protinus  a 
calore  incipiant,  alise  a  frigo- 
re,  alise  ab  liorrore^'  frissor  .]. 
Cels.).  Avoir  —,  algére,  incr. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  sestaâre,  sa- 
dûre,  ex.:  puer  sadavit  et  al- 
tit.  Hor.  sapiens  si  algebis, 
tremes.  Cic.  cam  alsJre  lites. 
Plin.^;  frigére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  friget  homo.  Cic.  frigent 
pedes  [•  j'ai  froid  aux  pieds  •]. 
Petr.).  Prendre  — ,  (rigescëre, 
intr.  (Joint,  refrigescére,  intr. 
Cic.  refrigerari,  passif.  Cic. 
Mourir,  périr  de  — ,  (rigore  mo- 
ri.  Cic.  f rigore  ou  vi  frigoris 
«xanimâri.  Liv.  Etre  transi  de 
— .  (rigore  rigescërc.  Csel.  ap. 
Cic.  [ep.  Vlli,  6,  It].  ou  obri- 
gescëre.  Lacil.  Cic.  Être  raide 
de  — ,  engourdi  par  le  —,  ri- 
gëre  [rigore.  Cic.  Fig.  Qui  n'a 
pas  —  aux  yeu\,  promptas  ad 
omnem  aadaciam.  Cic.  Famil. 
Cela  me  fait  — ,  in  hoc  re  fri- 
geo.  Cic.  Fij.  Cela  ne  me  fait 
ni  —  ni  chaud,  hoc  accipio  in 
atramrjae  partem.  Cic.  ae  hac 
re  non  laboro.  Cic.  Souffler  le 
chaud  et  le  — ,  in  atramrjae 
partem  disterére.  Cic.  in  con- 
trarias partes  dispatàre.  Cic.^ 
(Fig.;  Lléfaut  d'animation,  de 
passion.  Frigus,  oris,  u.  Csel. 
ap.  Cic.  Ov.  {i;x.:  si  Parthi  ni- 
hil  vos  catfaciant,  nof  hic  fri- 
gore  rigescimas  (•  ici  nous  go- 
lon»  de  froid,  c.-à-d.  la  tem- 
pérature politique  est  glacia- 
le .].  Cxi.  ap.  Cic.  [ep.  VllI, 
6,  û]).  Voy.  1.  PROiD.  1  Défaut 
d'emprossoment,  d'intérêt  pour 
qqn.  Frigus,  oris.  n.  Ilor. 
éen.  («X.;  (rigore  alir/uem  (e- 
rirv.    Uor.j.    Voy.  FnoiDEHSKT, 

PROIDBUR. 

froidement,   adv.   D'une  ma- 
niera   Iroide     Uu  est  —  même 


dans  les  maisons,  vix  m  ipsis 
tectis  frigus  litatar.  Cic.  Être 
— •(rigi.-e,  intr.  Cic.  Voy.  froid. 
Il  rig.  Sans  animation,  sans 
passion.  Frigide  (aliquid  agë- 
re).  Cic.  L.entë,  adv.  (cf.;  len- 
tias  dispatàre.  Cic.  \  Faire 
qqch.  — ,  ronsilio  (acêre  ali- 
qnid.  Cic.  Accueillir  qqch.  — , 
aliqiii  re  non  movêri.  Cic. 
Etre  reçu  — .  (rigêre,  intr.  Cic. 
(cf.  plane  jam  (rijeo.  Cic.  ita- 
qae  [prima  coutio  Pompei]  fri- 
gebat.    Cic).     Voy.     1.     froid, 

FROIDEUR,  TIÈDE,  TIÉDEUR. 

froideur,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
manque  de  chaleur.  Frigas.  o- 
ris,  n.  Cic.  La —  de  la  tempé- 
rature, jeJidus  c<rii  status.  Col. 
Voy.  2.  FROID.  La  —  do  la  sai- 
son, voy.  RIGUEUR.  La  —  de  la 
nuit,  gelida  nox.  Liv.  Voy. 
CLACiAt,.  Il  La  ^  du  tempéra- 
ment, langaidas  animas.  Cic. 
La  —  des  sens,  liebes  sensas. 
Cic.  T  Fig.  Manière  d'être  qui 
manque  d'animation,  de  pas- 
sion. Langaor,  oris,  m.  Cic. 
Animas  tentas  ou  frigidas.  Cic, 
La  —  de  l'imagination,  tardi- 
tas  ingenii.  Cic.  La  —  du  style, 
lenlitado,  dinis,  f.  Tac.  tepor, 
oris,  m.  Tac.  Voy.  1.  froid.  ^ 
Manière  d'être  qui  manque 
d'empressement,  d'intérêt  (pour 
qqn,  qqch.).  Frigas,  oris,  n. 
Ilor.  (cf.  nxetao  majoram  ne 
qais  arnicas  frigore  te  feriat. 
ilor.).  Negligentia,  se,  f.  Cic.  (cf 
litteraram.  Cic.  in  accasando. 
Cic).  Lettres  pleines  de  — ,  lit- 
terse  langaidse  ou  (rigidse.  Cic. 
Etre  reçu  avec  — ,  voy.  froide- 
ment. Il  y  a  de  la  —  entre  eux, 
voy.  BROUILLE.  ||  (Au  plur.)Mar- 
ques  de  froideur.  Fastidiam, 
il,  n.  Sen. 

froidir,  v.  intr.  (Famil.)  Deve- 
nir froid.  Voy.  refroidir. 

froidure,  s.  f.  Température 
froide.  Frigas,  oris,  n.  Cic. 
Voy.  2.  FROID,  Il  Saison  du  froid, 
/^rif/ora,  orum,  n.  pi.  Cic.  Cses. 

froidureux,euse,adj,  (Arch.) 
Qui  ramené  la  froidure,  la 
saison  du  froid.  Qui  iquse,  quod] 
hiemes  redacit.  A.  ^  Qui  craint 
le  froid.  Voy.  frileux. 

froissement,  s.  m.  Action  de 
froisser.  (Au  propre.)  Collisio, 
onis,  {.  Diom.  i'alg.  |{  Spec, 
(Chirurgie,)  Tritura,  se,  f.  Gar- 
gil.  .Vart.  (modic.  c.  27;  c.  35). 
T  (Fig.  )  Choc  de  caractères, 
d'intérêts  opposés.  Contentio, 
onis,  f.  Cic.  1  P.  ext.  Mécon- 
tentement de  celui  qui  se  trou- 
ve orfensé.  Offensa,  se,  f.  Sen. 
Offensio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  ué- 

CONTENTE.MEST. 

froisser  (lat.  pop.  frastiare 
[  tiré  de  frastom,  ■  morceau  •]), 
V.  tr.  'Arch.l  Briser  en  menus 
morceaux,  Minutatim  conri- 
dére.  Coi,  T Heurter, comprimer 
brusquement.     Voy.     heurtefi, 

COMPRIMER,    frotter,  MEURTRIIt. 

Il   Fig.  Voy.  ulessbr,  endomma- 


ger, MALTRAITER.  (Chirurgie.) 
contandère,  tr.  Cels.  Un  nerl 
froissé,  voy.  blk^.-f.r,  meurtrir, 
co.NTUsios.  —  une  artcre,  voy. 
COMPRIMER,  Articulations  froia- 
sées,  incassi  articali.  Plin.  ^ 
Fripiîr  brusquement.  Voy.  chif- 
fonner, FRIPER,  Se  — ,  ruji'ire, 
intr.  Plaat.  ^  Fig.  Offenser  par 
un  manque  d'égards.  Off en- 
dire,    tr.    Hor.    Voy.    blesser, 

OFl-ENSER, 

froissure,  s,  f.  Trace  laissée 
p^r  le  froissement.  Voy.  frois- 

SEME.NT, 

frôlement,  s,  m.  .\ction  de 
frôler,   l'actat,  as,  m.  (  io. 

frôler,  v.  tr.  "toucher  léijère- 
ment,  le  bord,  l'extrémité  de 
qqch,  Leviter  tangëre  aliqaid. 
Stringëre,  tr.  ^^en.  Destringëre, 
tr.  Ov.  Sen.  rh.  Perstringëre, 
tr.  Cic.  Cart.  Voy.    effleurer, 

fromage,  s.  m.  Substance  ali- 
mentaii-e  extraite  du  lait.  etc. 
Cûseas,  i,  m,  V'arr.  Cic.  Virg. 
(ex.  :  caseas  a  coacto  lacté. 
Varr.  c.  babalas,  ovillas,  ca- 
prinas.  l'arr,  caseos  (acêre. 
Varr.  figarare.  Plin.  premëre. 
Virg.  sing,  coll.  villa  abun- 
dat  caseo.  Cic).  Petit  — ,  ca- 
seoius.  i,  m,  Virg.  Stat.  De — , 
cascarius,  a,  am,  adj,(/ip.  dig. 
(cf,  c,  taberna.  [•  chambre  où 
le  fr.  est  conservé  ■•].  Ulp.  [dig. 
VIII,  5,  8,  5]i.  Où  il  entre  du 
— .  caseataj,  a,  um,  adj.  .ipal. 
(cf,  polenta.  Apal.  [met.  I, 
J.]). 

fromager,  ère,  s,  m.  et  adj. 
Celui,  celle  qui  fabrique  des 
fromages.  Qui  qase)  caseos  (a- 
cit  ou  vendit.  À.  \\  S.  m.  Vais- 
seau percé  de  trous  où  l'on 
met  le  lait  caillé.  Forma,  se, 
f.  Col.  (ex,:  formis  ba.teis  ca- 
seam  e.vprimère.  Col.).  ^  Rela- 
tif au  fromage.  Casearias,  a, 
am,  adj.    Clp.  (voy.    fromaoe). 

fromagerie ,  s.  f.  Fabrique, 
ma:;asin  de  fromages.  Casearia 
taberna.  Ulp. 

froment,  s.  m.  La  meilleure 
qualité  de  blé  cultivé,  Fru- 
m«ntum,  i,  n.  Cic.  (voy.  ulé). 
Triticam,  i,  a.  Cic.  Far,  far- 
ris,  n.  Karr.  Siligo,  ginis,  f. 
Karp.  Coi.  Une  terre  à  — , 
ager.  Varr.  De  — ,  triliceas,  a, 
am,  adj.  Varr.  Col.  Fig,  poét. 
Se  couronner  de  — ,  voy,  épi. 
Il  (P.  Bxt,)  La  graine  de  ce 
blé  séparé  de  la  tige  par  la 
battage.  Siligo,  ginis,  f.  Col. 
Plin.  De  — ,  fait  de  — ,  siligi- 
neat,  a,  am,  adj.  Col.  Plin. 
cf.  s.  panis.  Karr,).  I|  Fig. 
Style  biblique,)  Le —  dos  élus 
la  nourriture  de  l'âme),    voy. 

NOURKITURB. 

froncement,  s.  m.  Action  da 
froncer.  Contractio,  onis,  t. 
Cic,  (cf.  c,  saperrilioram.Cic). 

froncer,  v,  tr.  Plisser  on  con- 
tractant. Contrahére,  tr, Cic. 
Quint,  (ex.  :  fronlem.  Cic.  |Clu. 
2tS,    7âJ.    sapercilia.    Qaint.)  ; 
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attrabëre,  tr.  Sen.  (seul,  au 
pari.  adj.  ^rons  atlractior. 
Sen.  ^bell.  IV,  31,  3|);  astrin- 
gère,  tr.  Sen.  Quint,  (ux.:  val- 
lum  superciliis.  Quint,  fron- 
tem.  iien.  ;  constringêre,  tr. 
Petr.  Qaint.  (ox.  :  stii>ercilia 
constrictti  [opp.  il  dissiden- 
tia].  Qaint.  ^'runs  con$tricta. 
Peir.);  adducère,ie.  Virg.Ov. 
Sen.  Qaint.  (ox.  :  adducit  ca- 
tem  macie$  Ov.  add.  [opp.  à 
remittére]  (rontcm  [•  fr.  les 
sourcils  "].  Sen.  Quint,  ad- 
dacto  (eri  valta.  Saet.).  Ton 
visaga  se  pliàso  «t  tu  IVoiiCflS  le 
sourcil,  valtaa  tuas  coHigit 
ru'jat  et  tralnt  [rontem.  Sen. 
Faire  —  le  noz,  cormgàre  na- 
res.  llor.  (ep.  I,  5,  ïi).  ||  (P. 
anal.  —  une  étoH'e  (lui  f.iiro 
faire  de  petits  plis).  Ragâre, 
tr.  Plin.  Se  — ,  ragâre,  iutr. 
Plaat.  (Cas.  HO;  voy.  friper). 
eorragari,  passif.  Col. 
frondaison,  $.  f.  (Botau.)  Ap- 
parition     des     feuilles.      Voy. 

FEUILLAGE,    FEUILLE. 

fronde,  J.  f.  Arme  do  jet.  Fun- 
da,  ae,  f.  Cses.  etc.  (ex.  :  (an- 
dam  torqaêre.  Prop.  eminas 
(iindis  pagnâre.  Ca's.  fandà 
graviter  ici.  Liv.).  Balle  de  —, 
fanda,  se,  {.  SU.  Soldat  armé 
de  — ,  voy.  frondeur. 

fronder,  v.  ir.  et  intr.  1|  V. 
intr.  Lancer  avec  la  fronde  (un 
projectile),  fandà  mittére  ou 
excatère  (lapides).  Cart.  li- 
brâre  (saxa).  Cart.  ^  Attein- 
dre par  un  projectile  lancé  par 
la  fronde,  (/l/icyaem)  fandà 
icére.  Liv.  ou  vuinerare.  Cœs. 
1  Fig.  Faire  le  mécontent.  Voy. 
MÉco.NTENT.  1  V.  tr.  Fronder 
une  personne,  une  chose  (trou- 
ver à  redire  en  elle).  Voy.  cri- 
tiquer. 

frondeur,  s.  m.(Archéol.)  Sol- 
dat armé  de  la  fronde.  Fandi- 
tor,  oris,  m.  Cies.  Sali.  Liv. 
(ordin.  au  plur.  ou  au  sing. 
coll.  cf.  Liv.  f.X.WIl,  2,  0; 
XXXVIII,  29,  5]).  Il  Personne 
disposée  à  blâmer  le  gouver- 
nement. Voy  MÉCONTENT,  OPPO- 
SITION. Il  (P.  ext.)  Personne 
disposée  à  blâmer.  V'itapera- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Voy.  criti- 
que. 

front,  s.  m.  Le  haut  de  la  face 
humaine,  depuis  les  sourcils 
jusqu'aux  cheveux.  Frons, 
frontisj.  Cic. etc. (ex.:  f.  alta. 
Cic.lata.Cic.brevis.Cic.nxintTna. 
Cic.  notajn  tarpitadinis  ali~ 
cu^us  (ronti  inurêre.  Cic.).  Qui 
a  le  —  large,  (vonto,  onis,  va. 
Cic.  (N.  D.  I,  38.  80).  lUPar 
ext.)  Le  front  considéré  comme 
siège  de  la  pensée,  du  seuti- 
moiit.  Frons,  frontis.  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  alicajas  attractior 
frons.  Sen.  [ben.  IV,  31,  3], 
frontem  contrahère.  Cic.  [Clu. 
26.  72].  frontem  addacëre  ou 
astringère .  Sen.  frontem  ape~ 
rire.  Cic.  [Plane.  6,  16]  ou  e*- 
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porrigère.  Ter.  ou  explicàre. 
llur.  fcarm.  111,  2H.  I6|  ou 
rernitlt-re  f-  dérider  -J.fim.  j. 
frontem  f-rire.  Cic.  [.\tt.  I, 
1,  1)  oupcrcutére  [-se  frapper 
le  front  •  en  signe  do  dépit, 
d'indignatiun].  C'ir,  [Br.  8U, 
ST8J,  frons  lœta.  Virg.  sollicita. 
Ilor.     verissimà     [•  sincère  ..  ] 

fronte  aliqaid  dicére.  Cic. 
Uab.  Post.  15,  35],  ex  valta  et 
ocalis  et  fronte,  at  ajant,  ali- 
qaid perspicère.  Cic.  f Att.  XIV, 
13.  b.  Ij.  in  fronte  alicujas 
alitiaid  inscriptamest.  Cic.lia;c 
ipsa  fero  fronte  et  valta,  ut 
pato,  b'illisslmë,  sed  angor 
intiniis  sensihas.  Cic.  est  cru- 
delis  /an\  ipsâ  (ronte.  Cic. 
frons  proterva.  Hor.  darior. 
.lav.  inverecanda  frons.  Qaint. 
perfricàre  [*.  endurcir  «]  fron- 
tem. Sen.  Mart.);  OS,  oris,  n, 
Cic.  etc.  (ex.:  ferream  os  [-f. 
d'airain  ■],  Cic.  qao  tandem 
ore  mentionem.  corrupti  j'adi- 
cii  facitis.  Cic.  [Clu.  2Ji,  65], 
eum  os  per[ricaisti  [•■  endurci 
votre  front  ■■].  Cic,  [Tusc,  III, 
18,  il],  ore  darissimo  esse 
[-  avoir  beaucoup  de  f.  ••].  Cic. 
os  hominis  insignemqae  impa- 
dentiam  cognoscitis.  Cic.  [Verr. 
Il,  U,  29,  06].  ^uid  tandem  os 
est  illias  patroni  qui  ad  eas 
causas  sine  alla  scientiâ  jaris 
audet  accedére?  Cic.  [de  (Jr.  I, 
38,  175]);  vultus,  ùs.  m,  Cic. 
etc.  (ex .  :  esse  valta  hilari  atqae 
laeto.  Cic.  [Tusc.  I,  Ui,  luO]. 
valtut  addactus.  Saet.  sere- 
nas.  Saet.  vultum  summittère 
[•  courber  ••].  Sen.  eodcm  valtn, 
quo...  Sen.);  supercilium, 
li,  n.  Cic.  etc.  (voy.  air).  Qui 
a  le  —  levé,  erecïas  et  celsas. 
Cic.  Avez-vous  bien  le — de,,,, 
quâ  confidentià  aades  (avec 
l'inf.).  Cic.  1  (Par  anal.)  Le 
haut  de  la  face  de  certains 
animaux,  FroDS,  frontis,  f, 
Cœs.  etc.  (ex,:  f.  cervi.  Ca^s.tatx- 
ras  torvà  fronte.  Plin.  adver- 
sis  frontibas  concarrëre.  Lacr. 
ou  pagnâre  secun\.  Hor.).  || 
(Par  ext.l  Poét.  Le  haut  d'un 
édifice,  la  cime  d'une  monta- 
gne, etc.  Vertex,  ticis,  m.   Hor. 

Voy.    SOMMET,    CIME,  FAiTE,l(Par 

anal.)  La  face  antérieure  que 
présentent  certaines  choses. 
Frons,  frontis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  f.  eedis.  Vitr.  [III,  2,  I]. 
sedium.  Vell.  [I,  II,  3],  t.  mi- 
lit,  [opp.  à  latas,  à  tergam]. 
Cses.  frons  [munimentorura] 
in  Etrariam  spectans.  Liv. 
frons  [castrorum]  natarà  tata 
erat.  Liv.  unà  fronte  contra 
hostem  munire  castra.  Cxs.  et 
a  fronte  et  a  tergo  circamire 
hostem.  Cass.  a  fronte  instare. 
Liv.  a  tergo.  fronte.  lateribas 
tenebitur.  si  in  Galliam  vene- 
rit.  Cie.  front  d'une  armée  :  f. 
recta  [opp.  à  Isevum  ou  dex- 
tram  cornu].  Liv.  prima  frons 
[•  le    f.    do    bataille  •].     Liv. 
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e-qaa  ou  seqaafà  fronte.  Liv. 
frontem  primant  tcnêre  [•  l'ira 
sur  le  fr.  de  bataille  .J.  Stn. 
in  frontem  dirigëre  [intr.]  ou 
dirigi  [.  faire  fr.  .].  Liv.). 
Sur  le  —  df,  pro,  prép.  (av, 
l'Abl.).  Css.  etc.  (cf.  legiones 
pro  castris  constitait.  Cses). 
Faire  —  contre  l'ennemi  ir 
hostem  obverti.  Liv.  Faire  fair 
un  changement  de  — ,  tign  i 
convertêre.  Cses.  Attaquer  le  i- 
nemi  de  —,  hostes  adversoa 
aggredi.  des.  Attaquer  le  — 
de  l'ennemi,  adversis  liostihas 
occurrëre.  Cses.  ||  (Loc.  adv,) 
De  front.  ||  Du  côté  do  la 
face.  A  fronte.  Cic.  (voy.  ci- 
dessus).  Il  Sur  une  mémo  li- 
gne. Puriter,  adv.  \'irg.  Qaint. 

frontail,  s.  m,  Voy,  fronteau. 

frontal,  aie,  adj.  IT.  didact.) 
Qui  appartient  au  front.  Ad 
frontem  pertinens.  A.  Faire 
une  saignée  à  la  veina — ,  tan- 
gainem  ex  fronte  mittëre , 
C'els. 

fronteau,  s.  m.  Partie  do  la 
têtière  qui  passe  en  avant  do 
la  tête  du  cheval.  Frontale, 
is,  n.  Liv.  Plin.  ^  Petit  fron- 
ton qui  surmonte  une  fenêtre. 
Voy.  fronton. 

frontière,  s.  f.  Limite  qui  sé- 
p.are  le  territoire  d'un  Etat  de 
celui  d'un  Etat  voisin.  Finis, 
is,  m.  Liv.  (ordin.  au  plur. 
fines.). Cic.  controversia  de  (i- 
nibas.  Csss.  de  finibus  certàre. 
Cors,  ou  Htigàre.  Cses.  (ines 
propagàre.  Cic);  conGnium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (px.:  c.  Trcvi- 
roram.  Cses.  Lycise  et  Pam- 
phylisf-.Liv.).—  fortifiées,  limi- 
tes, am.  Tac.  m.  pi.  (ex.:  no- 
vis  limitibus  permunlre.  Tac  ). 
Marquer  la  —  de  l'empire,  de- 
finïre  imperiam.  Cœs.  Voy. 
coNFiN,  LIMITE.  ||  iAdjectivt.) 
Finitimus,  a,  um,  adj.  Cs-s. 
etc.  (ex.:  f.  provincia.  Cses.). 
Pays  — ,  ager  confinis  ou  con- 
finiam,  ii,  n.  Cses.  Point  — , 
finis,  is,  m.  Cic.  (cf.  f.  Mega- 
lopolitaram.  Liv.).  Signe  — , 
limes,  itis,  m.  Tac.  Poteau — , 
stipes  ou  palas  terminalis. 
Amm.  Borne  — ,  terminus,  i, 
m,  Cic.  Fleuve  — ,  famen  qaod 
daas  terras  dividit.  Cses.  Lo- 
calité — ,  iocus  in  confnio  ou 
in  finibus  extremis  situs.  Liv. 
Forteresse,  fort  — ,  castellum 
(arx)  in  finibas  terrse  alicajas 
ou  in  extrema  terra  positum. 
Tac.  Garnison,  poste  — ,  cus- 
todia  ou  prsesidia  armata  in 
^nibas  dlsposita.  Liv.  Ville — ,  , 
arbs  in  confinio  ou  in  extremis 
finibus  sita.  Cic. 

frontispice  (lat.  post,  fron- 
fispicium.  Inc.  auct.),  s.  m. 
Face  principale  d'un  grand 
édifice.  Pars  prior  ou  antica. 
Cic.  Voy.  FAÇADE.  1  (P.  ext.) 
Titre  d'ua  livre  accompagné 
de  vignettes.  FYons ,  frontis ,  f. 
Ov.   Sen.    Mart.    (cf.   volumi- 
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nom    fronies    titulique.     Sen.  ^ 
[traiiq.  9,  6')- 

fronton,  s.    m.  lArchiti^cture.'i  j 
Ornement  surmontant  l'entrée 
dun   édifice.  Kiïlijium,  »i,  n. 
Vitr. 

frottage,  s.  m.  Action  do  frot- 
ter.   Vov.    FROTTtMENr. 

frottement,  s.    m.   Action   do 
frotter.     Tritas,    us,    m.    Cic. 
/•ViciJJura.  a?,  f.   l'ifp.  Colli$as, 
us,  m.  Plin.    —    contra   qqch.. 
a:tritas.  ûa,    m.  Plin.   Ulcéra- 
tion» produites  par  le  — ,    at- 
tritus,  as,  m.  5<fn.  Plin. Zcor- 
fhure  produite  par   le  —,  per- 
frictio,    onis.    I.    Veget.    User 
par  le   — ,    conterère,    tr.    Cic. 
ilelerire,  tr.  Cic.  Usé  parle—, 
iittritus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
frotter,  v.  tr.  et  intr.  ||   V.  tr. 
•Souinattro  un  corps  au  contact 
d'un     autre    corps    qu'on    tait 
passer    sur    lui    en   appuyant. 
Fricàre,  tr.  Plaat.  i>en.  (e\.: 
pavimenta.  Vitr.    costas  arbo- 
re. Virg.   diatias  inter  se    fri- 
cari. Sen.);  cODfricâre.tr. Plin. 
Saet.  (6X.:  dentés.  Plin.  (aciem 
sibi.Saet.):  defricàre  (•  frot- 
ter vigourousement  -),  tr.  Cato. 
Cornif.  Col.  Sen.  (ex.:  ampho- 
ram.  Cato.  dolia.  Col.    boves. 
Sen.  eqaum.  Sen.  csepit,    post- 
quam    perfasas    est    [  -  apros 
son    bain  >],    (ricari.    Cornif. 
fricàre  corpora    pecadam    fou 
hnminani]      quotidie.      Col.)  ; 


perfricàre,  tr.  Cic.  etc.    (ex.: 
p.  aliqaem.  Cels.    aliqaem  le- 
niter  ou  (ei-i^er.  Cels.    ipse    se 
perfriràre    débet.    Cels.    crara 
bracliiaque.   Cels.    os.   Cels.)  ; 
terére,  tr.  Ter.  Ov.  Plin.  (ex.  : 
t.  oculos.  Ter.  dentés    in   sli- 
pite.  Oir.  dentés  inter  se  teren- 
do    siridorem     edére.    Plin.). 
iProv.)   L'.^iio  frotte  l'àne,  ma- 
iaam  muli  scabunt.    Varr.  fr. 
(p.  173  R.).    Il    Enduira.  Fri- 
càre, tr.  Mart.  fox.:  (.    corpus 
oleo.  .Mart.;  coDfricàre,    tr. 
l'arr.  Cic.   {ex.  :    aliqaid    sale. 
Varr.     caput    atque   os    suum 
unguento.  Cic.  [Verr.  II,  3,  27, 
62]);  defricàre,  tr.  Col.  Plin. 
(ex.;     lichenas    pumice.     Plin. 
totam    boam     palatum     sale. 
Col.),    perfricàre.   tr.    Cels. 
(ex.:  p.  adipe.  Cels.  oleo  vête- 
re.    Cels.  saie    contrito.  Cels. 
totam  faciem  alicnjas  (aligine. 
Petr.    (aciem     alicajus    pisce. 
Saet.  totam  corpus  leniter   ex 
oleo.  Cels.);  UDgère   (•  frotter 
d'Iiuilo    ou  d'un  corps  gras  •), 
■  tr.   Plaat.   Cic.    (ex.  :   aliqaem 
anguentis.     Plaat.     Cic.    oleo 
corpus.   Varr.    prias    ungi   ex 
cerassà  pustalx    debent.   Cels. 
absol.     unctus    est    f  •    on     le 
frotta  d'huile  n],accabait.Cic.): 
inungère,     tr.      Varr.     llor. 
Cels.  (ex.:   ocaios.     Varr.  llor. 
oculos      medicamine ,      mel  le. 
Cels.r,   perungére.  tr.     Varr. 
Cic.    Hor.    Suet.    fex.  :    tonsas 
£ove«]  récentes  eodem  die  vino 


et  oleo.     Varr.    corpora   oleo.  | 
Cic.  pedes  sibi   veneno.    Soft, 
peranctas    nardo.  llor.);  Une-  ] 
re,    tr.     Col.    (  ex.  :    opercuUi  1 
<ji/' so.  Col.)  ;    coUittère.    ir. 
Plaat.    llor.  Ov.  (ex.  :  ali7ui'<' 
ii/i./iiâ  re.  -Plaut.   Hor.);  illi- 
nère,  tr.  Cic-      Tac.  (voy.    en- 
DUiRB^  ;  oblinire.  tr.  Cic.  eic 
(ex.:  oblifus  iinauen(is.  Cic.  (r. 
vov.  ENDUIRE^.  Kig-  "  **'  frotte 
de'    littérature,    lilteris    satis 
inqainatas  est.    Petr.    (1.6,  7). 
Il    (Par  ext.)  Se  —  à  qqn,    'ui- 
bire    cum   aliquo    consnetudi- 
nem.  Cic.  commerciun%  hahère 
cum  alûiao.  Cic.   ||    (Par   ext.) 
Frotter  (os  oreilles  à   qqn,  aa- 
rem  alicujas  pen-ellèrc.    Sen. 
—   qqn,  m  ilr  mulcàre  aliquem. 
Plaat.  Cic.    Famil.   —  son  nez. 
qq.    part,    irrepêre,  intr.    Cic. 
Se  —  3.  une  chose,    à  une  per- 
sonne,    c.-à-d.     s'attaquer   à, 
i-e.râre,    tr.    Cic.  lacessère,   tr. 
Cic.    tangère,   tr.  Plaut .    Hor. 
(cf.   mefius    non    tangëre    [-  il 
vaudrait  mieux  ne  pas  s'y  frot- 
ter •].  Hor.    [sat.    II,    1,    ^5]'. 
Qui  s'y  frotte  s'y    pique,    com- 
pedcs  'quas  ipse  (ecit,  ipse  ges- 
tat    (aber.    Aas.  (id.    71).  1  V. 
intr.  Etre  en    contact    avec  un 
autre  corps.  Atteri,  passif. P/in. 
frou-frou,  s.  m.  (Famil.)    liruit 
produit  par  un  froissement  lé- 
t;er.    Fremitus,     ûs,     m.    Cic. 

Voy.     BRUISSEMENT. 

fructification  (lat.  post.  frac- 
tiÇicatio.  Tert.  Serv.),  e.  f.  For- 
mation du  fruit  dans  un  vé- 
[jétal.  Vov.  Frti-iT. 

fructifier  (lat.  post.  fracti^i- 
care.  Calp.  Hier.),  v.  tr.  Pro- 
duira le  fruit  (en  pari,  du  vé- 
gétal.). Fructam  edire.  Cic. 
gignire.  Plin.  afferre  ou  pro- 
ferre. Col.  ferre.  Virg.  Qui 
fructifie.  Voy.  fructueux.  1 
(Fig.)  Donner  dos  résultats 
avantageux.  Fractam  (erre  (a- 
iicui).  Cic.  Provenire,  iiitr.  Cic. 
Plin.  Vov.  RAPPOiiTEK,  profi- 
ter, PIlO-l'ÉRER,  lîÉU-SIR. 

fructueusement,  adv.  D'une 
manière  fructueuse.  Cum  bono 
ou    mu((o    fructa.    Cic.    Voy. 

AVANTAGEUîEMKST,   PROFIT. 

fructueux,  eupe,  adj.  (Rare.) 
Qui  donne  du  fruit.  Fructaa- 
rias.  a,  um,  adj.  Varr.  Fruc- 
tuosus,  o,  um,  adj.  Col.  1 
(Fig.)  Qui  donne  des  résultats 
avantageux.  F™c(uosu5 ,  a, 
um,  adj.  Lie.  (cf.  Jota  philo- 
sophia  (rugi(era  et  (ractuosa. 
Cic).  Qaxstuosus.  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  merca(ura.  Cic).  Voy. 

AVANTAGEUX,  PROFITAHLE. 

frugal,  aie  (lat.  post.  (ragalis. 
/t/)iii.i,adj.Qui  se  contentod'a- 
liinonts  si  m  pies.  Sobn'us,  a,  um, 
adj. Cic.  Il  Fig.  Voy.SJHPLK.  IQui 
consiste  eu  aliments  simples. 
Fragi,  indécl.  Qaint.  Plin.  j. 
fcf.  vicias.  Quint,  cena.  Plin. 
j.).  Sobrias,  a,  um,  adj.  .Sen. 
(cf.  ».  menia.  Sen.).  Table  — , 


l'IîU 

tenais  mensa.  llor.  Nourri- 
ture — ,  tenais  l'ictus.  Cic. 
frugalement,  adv.  D'une  ma- 
nière friiualo.  fruijaliter,  »dv. 
.•^t■n.  rh.  Voy.  souukmknt. 
frugalité,  s.  f.  C,ir,ictoro  dj 
celui  qui  oit  frugal.  Frugalitas, 
atis,  f.  Cic.  (cf.  <go  (rugalita- 
rem,  id  est,  modesliam  et  tem- 
perantiam,  virtulcm  mavimum 
essejadico.  Cic.  nulltif  illi  nisi 
e.v  (rugalitàte  rcditas.  Plin  j.).'i 
Caractère  do  ce  qui  est  frugal. 
Parsimonict  viclûs  ou  tempe- 
rantia  in  victa.  Cic.  Viclùs  te- 
nuitas.  Cic.  ||  (P.  plaisant.) 
Fi'i.  Kxcos  do  simplicité.  Voy. 

■-IMPLlClTli,    PARCIMONIE. 

frugivore,  adj.  ^T.  didact.)  Qui 
ne  sa  nourrit  que  do  substances 
végétales.  Qui  {qua-,qaodi  (ru- 
gibus  vescilur.  A.  ou  (ruges 
consamit.  A. 

fruit,  s.  m.  Production  du   vé- 
gétal   qui    succède   à    la    fleur. 
Fructus,  ÛS,  m. Cic. etc.  (seul, 
au    plur.   pour   désigner  ce  que 
produisent    les   champs   et    les 
arbres,   ex.  :  (ructuum   gênera. 
Varr.  (rugum  (ructuunxqae  re- 
liqaoram  perceptio  et  conser- 
latio.  Cic.  [OIT.  11,  :^,  121.  fruc- 
tus   arboram.    Qaint.    fructus 
percipëre,  demetëre.  Cic);  ba- 
ca,    ee    (■   baie  .   et  •   fruit  de 
l'olivier  .  et  par  ext.  •  fruit  -), 
r.  Cic.  (ex.  :  agricola  cam  (lo- 
rem  oies  videt,  bacam  qaoqae 
se  visurum  patat.  Cic.  arborem 
seret  dili^ens  agricola,  quaram 
aspiciet  bacam  ipse  nanquam. 
Cic    empl.    au   plur.   par    Cic. 
pour    désigner   les   "  fruits  des 
arbres  •   par  opp.  à  (rages  ou 
à  (ructus,   -  productions  de   la 
terre  •,  ox.:  in  arboram  bacis 
ierr.rque  (ructibus.    Cic.    [san. 
i,  5].  nec  (rages  lerrx  bacasve 
arboram. . .  generi  liamano  de- 
disset.  Cic    \  Uiv.   1,   51,  116)); 
pomum,  i  (•   fruit    d'un   ar- 
bre -),  n.   \'arr.   \'irg.  oto.  (dé- 
signe  ordiii.   •    les   cerises,    les 
(ligues,  les  ilattos,  les  noix  »,  etc. 
pos  pomorum.  Col.  poma  lé- 
gère.   Varr.    Col.     magna    est 
abertas  pomoram.  Col.  durant 
[«  se  conservent  "]  poma  [opp. 
à   fagiant],  Cato.    Col.    poma 
décidant.  Varr.   pomis   indul- 
gëre  [>■  aimer  -].  Plin.    avidis- 
simas   pomoram.    l'Un.).  —   à 
noyau,  pomum  cum  osse    na- 
tam.  A.    —    ti    pépin,    pomum 
cum  granis  natam.  A.  Un  arbre 
à  —,  pomu»,  i,  f.   Ca(o.   Plin. 
Qui  porte  des  —,  pomiler,  fera, 
ferum,  adj.  Mêla.  l'Un,  l'ron- 
tin.  (cf.  arbor  pomi(era  [-  ar- 
bre   à    fr.    .].  Mêla.    [II,  %    1]. 
Plin.  [XII,   l.'i;   XVI,  1|.  subst. 


au  plur.  pomi(cr.-e,  arum  [•  ar- 
bres fruitiers  "],  f.  Plin.  [XVII, 
253]).  Il  (Arcli.i  Uo  fruit,  voy. 
DESSERT.  Il  P'ruit  nouveau  po- 
ma prœcoquia.  Col.  Fig.  Cest 
du  —  nouveau,  res  recens  nova. 
Cic.   (op.  XI,  21,  2).   Il    Fruits 


FRU 

«ecs  (conservés  par  la  dessicca- 
tion).  Voy.  SEC.    Il    Fruits  socs, 
c.-à-il-  desséches  (qui  n'ont  plus 
de  qualité  nutritive),  voy.  dec- 
siSCHER.  Fig.  Un  Cruit  soo,  inutilis 
homo.  Cic.  \\  Le  fruit  délondu. 
Vetilam,  i,  n.  //or.  1  (l'ar  oxt.) 
Aiiplur.  Les  productions.  Fruc 
tus,  as,  m.  Cic.  (au  plur.  icrr.-r 
i;rnctiis.    Cic.    voy.    ci-dossuS'  ; 
fruges,  utn  (•  productions  do 
la  terro  •),  f.  pi.  Cic.  etc.  (ex.: 
tcmc  fru'jcs  ou  abs.  fruges.  Cic. 
iiherlas    l'ru'/nm    ufi/ue    fruc- 
taam.  Cia;  fétus,  lis,  m.  Cic 
(ex.  :  quo  meliores  /ctus  possU 
edére   [on   pari,   d'un    cliamp]. 
Cic.  [do  Ur.  11,30,  131]).  T  (Fis.) 
Par  anal,  l.o  fruit  (do  la  mero), 
fructUS,    ÙS,    m.    Varr.    [en.  : 
(ractam    (erre,    l'arr.);   fetUS. 
ÙS,  m. Cic.  (ex  rqua"  nxaltiplices 
procréant   fêtas,    ut   canes,    at 
sues,   iis  mammamm  data  est 
muirifudo.  Cic. [N.D.  Il, 51, l;'.><]. 
fêtas  facëre.  Plin.  fêtas    sixos 
excladêre.  Col.  (etam  ad  imam 
qaercam  ponëre.  Phsed.);  par- 
las, ÙS,  m.  Cic.  Ole.  (ex.:  fera? 
partas  sacs  diligunt.  Cic.  par- 
tan\  ferre  ou  ijercre.  Plin.  par- 
tam  edére.  Cic.  partas  abigère. 
l'ac.  partam  sibi  mcdicamentis 
abigère.  Cic.].  \\  (Fi-.)  Concep- 
tion   de    l'esprit.  Partus,   ÙS, 
m.  Pefr.  (ex  :   neqae  concipère 
aal  edère  partam  mens  potest, 
nisi...  Petr.].    \\    (Par  ext.)   llé- 
sultat  avantageux  que  produit 
<iqch.  Fructlis,  ÙS  (pr.  •  jouis- 
sance,   usage  •   d'où  -  ce  dont 
on  jouit  ■•  et  par  ext.   '  fruit, 
avantage,  profit  "),  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  f'  divitiarum.  Cic.   verx 
virtatis.  Cic.  fractas  capëre  ou 
percipëre   alicajus  rei.  Cic.  ad 
fractam   [ou    ù-actus]  alicujas 
rei  pervenire.  Cic.  omnem  frac- 
tum    vitx   superioris    perdëre. 
Cic.];  frux,   frugis  («fruit, 
produit,  rapport  •),  f.  Cic.  etc. 
(rare  au   sing.  sauf,  à  l'ace,  et 
à    l'abl.,  mais  usité   à  tous  les 
cas  du  plur.,  ex.:  qaants-  fra- 
ges  indastrise  sint  fatarœ.  Cic. 
[Cxi.    31,   76J.   bonam   fragem 
libertatis  ferre.  Liv.  [Il,  1,  S\). 
Avec  — ,  sans  — ,  voy.  profit,  uti- 
lement,    INUTILEMENT,  j]  (Droil.) 

Ce  que  rapporte  qqcli.  FlUC- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  f. 
prxdiorum.  Cic.  metalloran\. 
Liv.  pecani!e.  Ca^s.  voy.  revenu, 

PRODUIT,    rapport). 

fruiterie,  s  f.  Local  où  l'on 
conserve  les  fruits.  Pomariam, 
ii,  n.  l'arr.  Plin.  Pom  aria  cclla. 
Cato.  Cella  fractaaria.  Col. 
fruitier,  ière,  adj.  Qui  produit 
des  fruits.  fruc(uai-ius,  a,  um. 
adj.  Varr.  Fractaosas,  a,  uni, 
'  adj.  Coi.  Jardin  — ,  pomariam, 
(i,  n.  Cic.  .^l-bre  — ,  felix  ar- 
bor.  Cafo.  Il  Local  où  l'on  garde 
dos  fruits.  Voy.  fruiterie.  ^  S. 
m.  et  f.  Celui,  celle  qui  fait  le 
commerce  de  fruits,  de  légumes 
frais,    fomarius,    ii,    m.    llor. 


FUG 

Olitor,  oris,  m.  Col.  Voy.  aussi 
MARAirriER.  Fruit'icTO,  pomaria, 

.T,    f.    A. 

frusques,  s.  f.  pi.  Effets  d'Iia- 
billeuionl  ou  do  mobilier.  Voy. 

NIPPL'^,    MOnILIER. 

frusquin  (arch.)  et  saint- fru8- 

quin,  s.  m.  (Famil.)  Ce  ([ue 
qqn  possède,  son  argent  ou  ses 
nippes.    Voy.    argent,    avoir, 

NIPPES. 

fruste,  iidj.  Dont  l'empreinte, 
1»)  relief  est  usé.  Usa  attritas. 
Plin,  Voy.  user,  effacer.  j| 
Substantivt.  Lo  —  (usure  do 
l'empreinte  du  relief),  détritus, 
as.  m.  Varr.  Voy.  usure.  ^  (Par 
oxt.)  Dont  le  relief  est  rude, 
grossier.  Radis,  e,  adj.  Cic.  Voy. 
grossier,  rude.  Il  Fig.  Un  style 
— ,  rude,  non  poli,  rudis  stilas. 
Qaint. 

frustratoire,  adj.  (Droit.)  Qui 
a  pour  but  de  frustrer,  d'élu- 
der, de  gagner  du  temps.  Fras- 
tratorias,  a,  am,  adj.  Tert.  Dig. 
D'une  maniéro  — ,  frastratorië, 
adv.  Léo.  (ep.  X.MIl.  2). 

frustrer,  v.  tr.  Priver  (qqn) 
d'un  bien,  d'un  avantage  qui 
lui  est  dû.  P'rastrari,  tr.  tic. 
Fraadùre  {aliqa':m)  aliquà  re. 

Liv.  Voy.  DÉPOSSÉDER,  DÉPOUIL- 
LER, PRIVER.  Absol.  —  ses 
créanciers,  fraadàre  credito- 
res.  Cic.  Il  P.  anal.  —  qqn  do 
la  gloire  qui  lui  est  duo,  jrau- 
dâre  aii'/item  débita  laude. 
Qaint.  Ltre  frustré  du  U'iom- 
pho,  despoliari  triumpho.  Liv . 

Voy.   PRIVER,    DÉP0UI1XER.    j]  (P . 

ext.)  Arcti.  —  qqn  de  son  at- 
tente, de  son  espoir  et  (au- 
jourdh.)  qqn  dans  son  espoir, 
dans  son  attente,  ou  l'espoir, 
l'attente  de  qqn,  destitaëre 
spem  alicajas.  Liv.  fallëre  ali- 
cujus  spcm.  Cic.  exspectatio- 
nem  alicajas  decipëre.  Cic.  Je 
mo  vois  frustré  dans  mon  es- 
poir ou  je  vois  mes  espérances 
frustrées,  spes  me  fattit  ou 
frastratur.  Lie.  a  spe  destitaor. 
Cic.  spe  labor.  Ca?s. 
iucus  liât,  fucus  [grec  çOxo;], 
nom  d'un  lichen),  s.  m.  Nom 
scientifique  du  varech.  Voy.  va- 
rech. 

fugace,  adj.  Dont  la  durée  est 

fugitive.  Fagax,  acis,  adj.  Hor. 

Sen.  Voy.  éphémère,  pas-acer. 

fugitif ,  ive,  adj.  Qui  s'enfuit. 

Fugitivus,  a,  um,   adj.  Cic. 

Liv.  etc.  iex.:  f.  sérias.  \'atin. 

ap.  Cic.  ;   profugus,   a,  um, 

adj.  Plaat.  Plin.  lac.  (tx.:  ser- 

vas  profagus  a  domino.  Plaat. 

patrià  profagas.  Tac.  popalus 

e.vtarbatas  et  profagas.  l'ac.]. 

Il  (Poét.)  Exilé,  proscrit.   Voy. 

ces  mots.    Etre  — ,    voy.   fuir. 

Ii  Fig.  L'eau — ,  fugaj:  lympha. 

Hor.    Une  âme  —,  anima    fa- 

giens.    Virg.     Le   sommeil    — , 

somnus  profagas.  Col.  ||  (Sub- 

stantivt.)  Un  —    (en  par),  d'un 

esclave),  /upi(ii-us,  i,  m.  Phnit. 

l'arr.  Cic.    (Dans  un  sens  plus 
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large.)  Un  — ,  une — ,  voy.  i:xi- 

LÉ.  DANNI,    PRO-CRIT.  1(''''Sl  Q"' 

s'écliapp3  rapidement.  Fugax, 
adj.  Cic.  llor.  Plin.  j.  (ex.:  fa- 
gaces  anni.  Hor.  fugaces  blan- 
diti^e.  Plin.  j.  hrec  omnia  bre- 
via,  fagacia,  cadaca  existima. 
Cic.  [ep.  X,  15,  :>].  bona  faga- 
cissima.  Sen.];  fugitivus,  a, 
um,  adj.  Ter.  Varr.  Mart.  '}X.: 
fagitiva  gaadia.  l'ifart.];  volu- 
cer,  cris,  cre,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  V.  fortana.  Cic.  v.  gau- 
dium.  lac.];  Huxus.  a,  um, 
p.  adj.  (ex.:  gloria.  Sali.);  bre- 
vis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  h. 
dolor.  Cic.  voy.  court).  |{  (P. 
anal.)  Poésie  fugitive  (de  courte 
haleine,    petite  pièce  do  vers). 

Voy.    LÉGER. 

fugue  (lat.  faga,  fuite),  s.  f. 
Fuite  momentanée.  Voy.  fuite. 
Faire  une  —  (disparaître  mo- 
mentanément),   voy.    Di-PAriAÎ- 

TRE,    FUIR. 

fuie  (lat.  faga),  s.  f.  (Arch.) 
Fuite,  retraite.  Voy.  ces  mots. 
T  R'Hraite  pour  les  pigeons.  Voy. 

COLOMBIER. 

fuir  (lat.  pop.  fùgîre  p.fûgëre), 
V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr.  S'éloi- 
gner à  la  hâte  pour  éviter  qqu 
ou  qqch.  Fugére.  intr.  Cic. 
eic.  (ex.:  f.  hinc.  J'iaat.  priore 
proAio  eum.  fagisse.  Saet.  fa- 
gientes    persequi.     .Vep.     voy. 

[S'J    ENFUIR,   [s]   éVADEIlj;    au/U - 

gère,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  [s'J 
lnflir);  defugëre  (•  fuir  pré- 
cipitamment »),  intr.  Z.if.  (voy. 
[s']  ENpriR);  dilTugêre  (■  fuir 
de  côté  et  d'autre  '),  intr.  Cic. 
(voy.  [s']  enfuir);  effugère, 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  [s']  enfuir, 
[s']  ÉCHAPPER  [  en  fuyant]); 
profugére,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 

[s']    enfuir,     fs']    ÉCHAPPER,     [s'j 

Évader);  refugère  ('  fuir  en 
revenant  sur  ses  pas  ■<),  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  [s'J  enfuir).  Faire 
—  (mettre  en  fuite),  voy.  fui- 
te.       Qui     fuit,      voy.     FLCITIF, 

FUYARD.  Il  (En  pari,  des  choses.) 
S'éloigner  rapidement.  Fugé- 
re, iutr.  Hor.  (ex.:  carras  fa- 
giens.  Hor.  fagiunt  nabes.  Hor. 
fagëre  ad  puppim  colles  Ccim- 
piqae  i-identar.  Lucr.  portas 
fagiens  ad  litara.  Prop.];  dif- 
fugére,  iutr.  Hor.  (voy.  [se] 
dissiper,  disparaître);  effluè- 
re  \pr.  '  s  échapper  comme  un 
liquide,  fuir  •),  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ef(l.  ex  animo  alicajas. 
Cic.  abs.  qaod  totam  effla.ve- 
rat.  Cic.  voy.  [se]  perdre,  dis- 
paraître'; refugère,  iutr.  Ov. 
Mêla,  (ex.:  visarefagit  liamas. 
Ov.  refagientia  litora.  Mêla.). 
En  pari,  du  temps.  Volàre, 
intr.  Cic.  (ex.:  êetas  volât.  Cic): 
efûuère,  intr.  Cic.  (voy.  [s'] 
écouler).  Se  retirer,  recedere, 
intr.  Virg.  (ex.:  terrse  recédant. 
Virg.].  Qui  fuit,  voy.  fugitif. 
Il  Fuir  (en  pari,  d'un  liquide). 
Manâre,  intr.  //or.  au  fig. 
cf.    omne   superi/acuum  pleno 
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de  peetore  man,jt.  Hor.  [A.  P. 
33TJ).  Par  fxi.  —  [»n  pari,  d'un 
\ase),per(tiiêrt,  iutr.  Ter.  («an. 
llB).  Il  rig.  S'en  aller  <>n  arriè- 
re. Abscedére.  iiur.  \'itr.  opp. 
à  prominëre.  1  itr.  [1,  S,  5.  VII, 
pr.  llj';  refugêre.  inir.  Virg. 
Flin.  j.  ('«x.;  mi.r  lofhfcuïa 
nfagit  quaai  in  cabicalam  i- 
dem  atqaeahad.  Plin.j'.'.  Voy. 
FCYANT.  1  r.  tr.  Chercher  à 
éviter  (une  peràoune,  une  cho- 
sel.  Fugére,  tr.  Cic.  etc.  lox.: 
c^ri-a  fii'jiens  iapam.  Liv.  con- 
cilia conventasqae  hominam. 
Cses.  urbes.  Hor.  (oram  ac  la- 
am  [•■  le  grand  joûr  de  la  place 
pabliiiue  •  ].  Cic.  conspectum 
miiltitudinis.  Cxs.  percontato- 
rcm.  IJor.  fig.  cpp.  à  petere, 
ejcpetere,  sequi,ci.ignominiam 
et  dedecas  [opp.  à  expetére 
laixdeml.  Cic.  mala  [opp.  à  se- 
qui  bond].  Cic.  recordation-s . 
Cic.  pitenda  ac  fagienda. 
Qaint.  avec  l'Inf.  neqae  illad 
(agerim  dicëre  [•  et  je  ne  fui- 
rais pai  da  dire-,  arcA.J.  Cic. 
[de  Or.  ni,  38,  153].  voy.  évi- 
ter. REFusEï!!  ;  defagëre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  éviter);  effu- 
gére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  bcbap- 
PËR  ;  profugère,  tr.  'Cic.  etc. 
(voy.  éviter);  retugère,  tr. 
Cic.  etc.  '  voy.  SORTIR  [de],  évi- 
ter, [se]  DÉROBER  [à]  ;  fugità- 
re.  tr.  Cic.  [voy.  éviter);  de- 
clinàrey  tr.  Cic.  etc.  (voy.  ss- 

Ql'IVER,    ÉCBAPPER   [à],     ÉVITER). 

Qui  fuit,  fugiens]  p.  adj.  Cses. 
(ex.:  (agiens  liiborit.  Cxa.  [B. 
C.  1,  69,  31  .  IJiEn  pari,  dune 
cho»6.1  Echapper  à  qqn.  Fu- 
gére, tr.  Cic.  etc.  (voy.  p.  706, 
col.  1  ;  eftluère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  e[(lviére  ex  animo  alica- 
;uî.  Cic.  voy.  p.  706,  col.  2i.  || 
(Spéc.)  Echapper  à  l'intelligen- 
a.  Voy.  ÉCUAPPER. 
fuite  (lat.  pop.  fâgita,  subit, 
panicip.  de  fùgire,  voy.  fjir), 
s.  f.  Action  de  fuir.  Fuga,  as, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  prxcepi  [•dé- 
sordonnée»]. Liv.  trépida  ['pré- 
cipitée •].  Liv.  faga  timorit 
calliditatisqae  ptena.  Hirt.  fa- 
ga ab  orbe  turpissima.  Cic. 
fugaab  Thermopylit.  Liv.  Ser- 
tori  per  montts  (aga.  Sall.fr. 
ri  hoc  profectiO  et  non  fuga 
est.  Liv.  fagâ  [•  dans  la  f..  ]  sa- 
latem  petére.  Nep.  ex  (agà  se 
recipére.  Cms.  esse  in  fagâ.  Cic. 
hottes  in  fagam  verlëre  [•  met- 
tre et  arch  .  tourner  en  f.-]. 
Liv.  ou  converiêre  ou  ciar«  ou 
ronjicére.  Cses.  ou  impellére. 
Cic.  [(iab.  8,32].  fagam  capé- 
re  ou  petére  [•  prendre  laf.>]. 
Cses.  in  fagam  se  dàre,  se 
conferre,  se  conjicére.  Cic.  fa- 
gae  se  mandàre.  Caes.  ou  dàre. 
Cic.  te  in  (agam  eûandére  ou 
effandi  in  (agam.  Liv.  fagam 
facire  ['te  sauver  à  la  f. - 
arcA.].  Sali.  Liv.  [ou  •  mettr-; 
en  f.»].  Cic.  Liv.  claudêre  fa- 
gam [•  couper  la  fuite  •].  Liv. 
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fiigam  sistfre.  Liv.  l'iil.-.Vo-v. 
fttga  passim  péri  capta  est. 
Liv.  au  plur.  qajntar  in  peri- 
nilis  ftigx  pro.rimoram.  Cic. 
[Mil.  26,  69  .  cf.  proximornm 
dilfii'jij.  Tac.  [hist.  I.  39  .  par 
exi.  6g.  faga  labori»,  beltctndi. 
Cic.).  .Mettre  en  —,  fugàre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  déroute,  re- 
pouf-ER).  Moyen  do  — ,  effu- 
gium,  ii,  n.  Cic.  etc.  ex.:  ef- 
fagia  pennaritm  [•  des  ailes 
lui  leur  perniotteut  de  fuir  •] . 
,ic.  ejfugiam  mortit  assequi. 
Cic.  periiis  nandi  dare  effa- 
giam.  Liv.  ||  (Par  anal.)  .action 
des'échapp'ir.  Fuga, SB,  f.  Hor. 
(ex.  f.  temporam.  Hor.).  \\  (Par 
ext.;  Action  de  s'échapper  par 
une  fente,  etc.  (en  pari,  d'un 
liquide,  d'un  gaz).  Manatio, 
onis,  t.  Frontin.  1  (Fig.)  Arch. 
Faux-fuyant ,  échappatoire  . 
Voy.  ce»  mots. 

fulgural,  aie,  adj.  (T.  diJact.) 
Qui  conci-rne  la  foudre.  Falga- 
ralis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  f.  libri. 
Cic.  [Div.  I,  33,  7i]). 

ful^rant.  ante,  adj.  Qui  pro- 
duit des  Êclairs  Falgarans, 
antis,  p.  adj.  Cic.  IHin.  ||  (Fig.) 
Qui  jette  une  lueur  vive  et  ra- 
pide comme  l'éclair.  Voy.  étin- 
CELANT.  Il  P.  ext.  (Médec.)  Dou- 
leurs fulgurantes,  doiorum  iis 
acerrima.  Plin. 

fulguration,  s.  f.  iT.  scientif.) 
Lueur  électrique  qui  se  montre 
dans  les  hautes  régions  de  l'at- 
mosphère, etc.  Falgaratio,  o- 
nis,  f.  Sen.  (N.  Q.  I,  1,  5). 

fuligine  (lat.  (aligo,  suie),  s.  f. 
(Arch.)  Vapeur  noirâtre  comme 
la  suie  (méd.).  F'aligo,  ginit, 
f.  A. 

fuligineux,  euse  (lat.  post. 
faliginosas.  frad.),  adj.  (T. 
didact.)  Noirâtre  comme  la 
suie.  Faligine  obdactai.  Cic. 
Faligineut.  a,  om,    adj.  Petr. 

fulminant,  ante, adj.  Qui  lan- 
co  la  foudre.  Falminans,  an- 
tis, p.  adj.  Hor.  Plin.  j|  (P.  a- 
nal.)  Légion —  légion  de  chré- 
tiens sous  .Marc-Aurole).  Legio 
falminata.  fnscr.  ^  Qui  lance 
la  menace.  Fulminant,  antis, 
p.  adj.  Petr.  P.egards  — ,  fal- 
mina  ocalorum.  ,4ar.  Vict.  Voy. 

FOUDROVANT.      1    (P.    Oït.j   QuO    la 

chaleur    ou    la  percussion    fait 
détonner.  Voy.  expi.o=if. 

fulmination  (lat.  falminatio. 
Sen.  [N.  Q.  II,  12,  init.]  ■  ac- 
tion de  lancer  la  foudre  •),  s. 
f.  (Hist.  relig.i  Action  de  l'au- 
toriié  religieuso  qui  fulmine. 
Falminatio,  onit.  A.  1  (Physi- 
que.) Explosion  da  substaucea 
détonantes.  Voy.  explosion. 

fulminer  (lat.  falminarg  ■  lan- 
cer la  foudre  ■].  Hor.),  v.  tr 
Lancer  au  nom  de  I  Kglise  (une 
condamnation)  .  Anathematis 
sintentiâ  ferire.  Aug.  Voy.    a- 

N  (THÈME,    FXCÛMMLNIER.  ||  P.ext. 

—  un  arrêt,  pronuntiàre  len- 
tentiam.  Cxt.  1  V.  intr.(Areh.) 
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Lancer  la  foudre.  Falminire, 
intr.  Hor.  Plin.  \\  Kig.  Lancer 
la  menace.  Irù  detonàre.  Val.- 
Max.  Afimu  /actàre.  Cic.  Dt- 
bai"Wi<lri  (in  atiqaem).  Ter. 

1.  fumage,  s.  m.  Action  d'ex- 
posiT  à  la  fuméo.  Safptio,  o- 
nis,  f.  fiin.  Suf{i(us,  as,  m. 
Plin.  Le  —  du  poisson,  pitcia 
ad  fumam  suspentat  ou  famo 
siccMas.  Plin. 

2.  fumage,  s.  m.  (.\gricuU.) 
Action  d'amender  par  le  fu- 
mier. 5<ercora(io,  onis,  f.  t'orr. 
Col.  Le  —  dus  champs,  »terco- 
rufi  a;/ri.  .Mart.-Cap. 

fumant,  ante,  adj.  Qui  laisse 
écliapper  la  fumée.  Fumant, 
antis,  p.  adj-  V'irg.  Ov.  Fumi- 
das,  a,  am,  adj.l'iry.  Ov.  ||  Fig 
Famans,  antis.  p.  adj. Cic.  1  (P. 
ext.)  Qui  exhale  de  la   vapeur, 

Voy.    VAPEUR,      ÉVAPORER.    |{    (P. 

ext.)  Fumant,  antis,  p.  adj. 
Virg.  Ov.  (cf.  e^uum  fanuintia 
colla.  V'irg.  faniantes  eqai. 
Alin.-Fel.).  Lieu  encore  —  du 
sant;  répandu,  récent  tepidà 
Cad»  locat.  Virg.  \\  (P.  anal.) 
Ecume  — .  Voy.  douh-lonhant. 
Il  Fig.  Poét.  —  (da  courroux), 
sstaans,  antis,  p.  adj.  Cic.  xt- 
taosas,  a,  um,  adj.  Voy.  brû- 
lant. 

fumé.  Voy.  fumer. 

fumée,  s.  f.  Produit  gazeux  que 
dégagent  les  corps  en  combus- 
tion. Fumus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  f.  (ornacis.  Valg.  f.  txdœ. 
Apul.  f.  ganearam.  Cic.  fumas 
ingens  evolvitur  ex  his  sedibus. 
Plin.  famo  excruciari.  Cic. 
lignificationem  per  castra  fa- 
mo facére.  Csei.  famo  dare 
tiijnum.  Liv.  famo  tigni^àre 
aliijuid  esse  faciendam  ou  fac- 
tam.  Liv.  \\X\,  27,7;  XXXU, 
12,  1].  ut  famo  atqae  ignibas 
significabatur.  Caes.  [B.  G.  II, 
7,  A],  au  plur.  f  ami  incendia - 
ram  procul  videbantar.  Cxs. 
loc.  prov.  flamma  famo  est 
proxima.  Plaat.  [Curcul.  53]. 
de  famo  ire  ad  flammam  [cf. 
Tov  xâir^ov  ŒEÛYwv  ei;  tô  tiOo 
èvÉTTETev].  Amm.  [XIV,  11,  12J. 
vendére  famos.  Afart.  [IV,  5, 
7j.  alicai  famam  facére.  Cic.); 
sufStus,  lis,  m.  Plin.  (ex.:  hu- 
/us  herbm  suffUam  ore  exd- 
père.  Plin.  [XXI,  1161).  Lieu  où 
l'on  expose  qqch.  à  la  — ,  fa- 
mariam,  fi,  n.  Coi.  (1,  6,  19, 
sq.).  .Mart.  (X,  3fi,  1).  Plein  de 
—,  fameat,  a,  um.  adj.  Virg. 
fumosas,  a,  am,  adj.  Cato.  Ov. 
.Mart,  Noirci  par  la  —,  famo- 
sas,  a,  um,  adj.  Cic.  Hor.  Ov. 
Petr.  (cf.  f.  paries.  Petr.  f.  i- 
maginet  [•  portraits  des  ancê- 
tres-]. Cic.  perna.  Hor.).  Qui 
donne  ou  répand  de  la  — » /•*" 
midiu,  a,  um,  adj.  Virj.  Ov. 
Plin.  famifer,  fera,  feram,  adj. 
Virg.  SU.  Qui  fait  da  la  — ,  fii- 
mifo-.us,  a,  um.  adj.  Plaat.  ap. 
Varr.  [L.  L.  VU,  3»]).  Qui  a 
été  exposé  à  la  —,  fameat,  a, 
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um,  adj.  Mart.  (cf.  f.  t/inam. 
Mart.).  Qui  a  U  couleur  do  la 
— ,  fumidas,  a,  um,  ailj.  Plin. 
(cf.  (.  chrysolithns.  l'Un.  (.  to- 

fiazas.  t'Un.).  yui  a  l'odour  do 
a  —,/'umidiiS,u,  um,  adj.  P(in. 
(cf.  (.  viras.  l'Un.  |X1V,  12T)). 
(unxosus,  a,  uni,  adj.  Plin. 
(XVIII,  319).  Faiio  do  la —.fu- 
mure, iiilr.  Cic.  otc.  (voy.  fu- 
mer). Produire,  répandre  de  la 
— ,  fami'/ûre,  iiur.  Gell.  Vulg. 
il  (Hg.)  Ce  qui  p;isse  ou  s'éva- 
nouit en  un  instant.  Fumus, 
i,  tn.Hor.  (ex.;  omne  verterat 
in  famani  et  cincrcm.  lior.  [op. 
I,  15,  39];;  ventus,  i,  m.  Cic. 
oLc.  iex.:  lentis  tradére  rem. 
//or.).  ^  Vapour  qu'oxhaie  un 
liquide,  un  corps  humide  plus 
chaud  que  l'air.  Vapor,  oris, 
va.  Cic.  etc.  (ex.:  v.  0(/uorum. 
Cic.  terrenas  vapor.  i!en.];ni- 
dor,  oris  («odeur  do  graisse 
ou  de  viande  brûlée,  fumée  qui 
a  une  odeur-),  m.  Cic.  (ex.:  n. 
ganearam.  Cic.  calinss.  Juv.). 
Il  (Spéc.)  Vapeur  produite  par 
la  respiration.  Ilatitiis,  ûs,  m. 
Cic.  Il  (Par  anal.)  Excitation 
produite  au  cerveau  par  les 
boissons  fermontées.  Crapala, 
se,  S.  Cic.  Les  —  de  l'orgueil, 
tumidi  spiritas.  Tac.  tamor, 
oris.  m.  Qaint. 
1.  fumer,  v.  intr.  et  tr.  1|  V. 
intr.  Dégager  de  la  fumée  («n 
pari,  d'un  corps  on  combus- 
tion]. Fumâre,  intr.  Cic.  etc. 
(e,\.;  agijer  (amat.  C^es.  arse 
sacri(iciis  famant.  Liv.  loca 
salfare  (amant.  Virg.  domas 
ipsa  (amabat  [parce  que  les 
fourneaux  y  étaient  allumés] . 
Cic.  [Sest.  10,  iU].  calmen  fa- 
mat.  Virg.  [B.  1,82]).  |i(P.  ext.) 
Qui  fume  (en  pari,  d'une  che- 
minée), fumi^cus,  a,  um,  adj . 
Plaut.  11  fume  (dans  la  cham- 
bre) ,  famus  implt't  ou  infestât 
cabicalum.  A.  î  Exhaler  de  la 
vapeur  (en  pari,  d'un  liquide, 
d'un  corps  humide).  Furaàre, 
intr.  Cic.  etc.  {ex.:  recenti  fos- 
sione  terram  famâre  calentem. 
Cic.  [N.  D.  II,  y,  25].  tepidas- 
qae  craor  famabat  ad  aras. 
Ov.  fumantes  ruinas  ordis. 
Liv.  spamantibas  eqais  atqae 
famantibas. Min.-Fel.y,  vapo- 
ràre,  intr.  Plin.  (post.  class. 
à  remplacer  par  vaporem  émit- 
tére.  Cic).  Il  Fig.  Famil.  —  (de 
dépit,  de  colère).  Voy.  bouil- 
lonner. 1  V.  tr.  Exposer  à  l'ac- 
tion de  la  fumée.  —  un  renard, 
voy.  ENFUMER.  —  (de  la  viande, 
du  poisson,  pour  les  conserver), 
{aliqiiid]  (umo  siccâre  ou  ma- 
cerâre.  Plin.  saspendëre  ad 
famam.  Apic.  ou  in  famo  iper- 
nas)  saspendëre.  Cato.  Fumé, 
fumosus,  a,  um.  adj.  Hor. 
(ex.:  f.  perna.  Hor.);  fumeus, 
a,  um,  Mart.  adj.  (ex.:  f.  li- 
num.  jl/art.).  Il  Fumé  (en  pari, 
d'un  verre),  famigatas ,  a,  um, 
p.  adj.  Gell.  \\  Aa   part.  pass. 


employé  aubstantivt.  Uno  fu- 
mée (dessin  qu'on  fait  sur  une 
carte  noircie  à  la  fumée).  Voy. 
CH.tRBON,  FUSAIN.  ^  Fairo  brtilor 
en  aspirant  la  fumée.  —  du 
tabai!,  fumam  lierbae  Nicotia- 
n<i^  duccre.  Os. 

2.  fumer  (lat.  pop.  fcmàre,  dé- 
rivé du  lat.  pop.  femus,  class. 
fimas,  fumier),  v.  tr.  Amendi-r 
(une  terre)  on  y  mettant  du 
fumier.  Stercorâre,  tr. Cic. Fu- 
mé, stercorosas,  a,  um.  Mart. 
liion  fumé,  stercorosus,  a,  um, 
adj.  Cuto.  Terrain  fumé,  ster- 
coratam,  i,  n.  l'Un.  Fumé,  stcr- 
coratas,  a,  um,  adj.  Mart.  Cap. 
(cf.  s.  agri.  Mart.  Cap.).  Ab- 
solt.  —  (épandro  le  fumier), 
stercorationem  facëre.  Col. 

fumerole,  s.  f.  (Géologie.)  Cre- 
vasse d'un  sol  volcanique,  d'où 
s'échappe  do  la  fumée,  des  va- 
pours.  f'umariolam,  i,  n.  Tert. 

fumeron,  s.  m.  Morceau  de 
charbon  mal  cuit  qui  brille  en 
faisant  beaucoup  de  fumée,  /''u- 
mosam  lignum.  Cato. 

fumet,  s.  m.  Emanation  odo- 
rante de  certains  mets,  de  cer- 
tains vins.  Nidor,  oris,  m.Lacr. 
Odor  calinaram.  Sen.  —  du 
vin,  anima  amphorse.  Phsed. 
1  Emanation  du  corps  des  ani- 
maux.   Voy.   ÉUANATION. 

fumeterre  (lat.  du  moyen  âge. 
fumus  terras  [proprt.- fumée  de 
la  terre»]),  s.  f.  (liotan.)  Genre 
do  plantes  dont  le  suc  est  em- 
ployé comme  fébrifuge.  Cap- 
nos,  i,  f.  Plin. 

fumeux,  euse,  adj. Qui  répand 
une  fumée  épaisse. /•'omosus.  a, 
am,  adj.  Cato.  (cf.  f.  ligna. 
Cato.).  Famidas,  a,  am,  adj. 
Plin.  1  (En  pari,  d'un  breuva- 
ge), qui  fait  monter  au  cerveau 
comme  une  vapeur  enivrante. 
Voy.  ENIVRANT.  Etre  —  (en 
pail.  du  vin),  caput  tentâre. 
Plin.  Il  (P.  ext.)  Enivré.  Voy.  ce 
mot. 

fumier  (lat.  pop,  femariam, 
dérivé  de  ft;mum),s.  m.  Engrais 
formé  de  la  litière  des  animaux 
domestiques  mêlée  à  leurs  ex- 
créments. Fimum,  i,  n.  Liv. 
Plin.  (ex.:  fimam  babulum.Liv. 
caprinum,  ovillam.  Plin.  asini. 
Plin.  fimam  reddère  [•  don- 
ner»]. Col.  dispergëre  ou  dis- 
sipâre.  Col.  digerëre  in  prata. 
Col.  macerâre  (imam  assidao 
liqaore.  Col.);  stercus,  oris, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  sapra  stercas 
injectam.  Cic.  st.  caprinam, 
ovillam,  asininam,  eqainam. 
Varr.).  De  —,  stercorarias,  a, 
um,  adj.  Cato.  Varr.  Plein  de 
— ,  stercorosas,  a,  um,  adj . 
Col.  Trou,  fosse  à  — ,  fimetanx, 
i,  n.  Plin.  Tas  de  ou  fosse  à — , 
sterquiliniam,  i,  n.  Col.  Loc. 
prov.  Il  est  hardi  comme  un 
coq  sur  son  — ,  gallas  in  suo 
sterqailino  plarimam  potest. 
Sen.  Il  (P.  anal.)  Chose  de  re- 
but.Stercus.  coris,a.  Cic.Sor- 


d'-i,  ium.  f.  pi.  Cic.  Vuv.  fan- 
ge, ORDURE.  — I  (t.  d'rnjuro), 
sterqailinam,  n.  Plaut.  Ter. 
fumigation  (lat.  post.  fumi>/a- 
tiij.  Plin. -Val.  Alarc.-h'mp), 
s.  f.  (.Médec.)  Opération  par  la- 
quelle on  expose  â  la  fumée,  à 
la  vapour,  oic.  SaffUio,  onis,  f. 
Coi.  (au  plur.)  Plin.  Saffttus, 
ûs,  m.  (au  plurj  Plin.  Sufji- 
mcnfum,  i,  n.  Cjc.  Faire  des 
— ,  exposer,  soumettre  à  des  —  , 

voy.    FIMIGER. 

fumigatoire,  adj.  (Médec.) Qui 
sort  à  des  l'utnigations.-'su^umi- 
f/atorias,  a,  um,  adj.Caas.-/e/. 

fumiger,  v.  tr.  (Médec.)  Sou- 
mettre à  dos  fumigations.  Fu- 
miyàre,  tr.  Varr.  tiaffire,  tr. 
Prop.  Plin.  (cf.  iocum.  Prop. 
tecta.  Plin.).  —  par -dessous, 
saffamigùre,  tr.  Coi.  Cels. 

fumoir,  s.  m.  (Toclinol.)  Bâti- 
mont  destiné  à  fumer  le  pois- 
son, les  viandes.  Famariam, 
ii,  n.  Col.  Mart. 

fumure,  s.f.  (Agricult.)  Amen- 
dement d'une  terre  par  le  fu- 
mier, l'engrais.  Stercoratio,  o- 
nis,  f.  Varr.  Col. 

funambule,  s.  m.  Celui  qui 
danso  sur  la  corde  raido.  Fu- 
nambalas,  i,  m.  Ter.  Saet. 
Srhœnobates,  se,  m.  Jav.  (3, 
77), 

fune  (lat.  fanis,  s.  f .  (Marine.) 
Cordage.  Voy.  ce  mot. 

funèbre,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  fuiiéraillos.  Funebris,  e. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.;  (anebriajas- 
ta  (•■cérémonie  {.■•].  Liv.  pom- 
pa. Quinf.conriol' oraison  f.  ■]. 
Cic.  [do  Or.  II,  Si.,  3i.I].  Car- 
men. Qaint.  [VIII,  2,  8]  .  f. 
cantas  [-musique"].  Cic.  [Mil. 
32,  86].  laadaiio.  Qaint.  Plin. 
j.  lamentatio.  Cic.  epalam. 
Cic.  ladi.  Liv.  subst.  (anebria, 
iam  [■cérémonies  f.  ■],  n.  pi. 
Cic.  [Leg.  II,  21.,  eu].  Phn. 
[VU,  17,  7]);  feralis.  e,  adj. 
Cic.  Jav.  fac.  (ex.:  (.  cena 
[■repas  (.-].  Jav.  subst.  (era- 
lia,  ium  [>.  les  fêtes  f.,  le  jour 
des  Morts  ■],  n.  pi.  Cic);  lu- 
gubris,  e,  adj.  Cic  etc.  (ex.; 
l.  lamentatio.  Cic.  ejalatio  [ex- 
plic.  de  lessas,  •  lamentations 
f.  .]  Cic.  [Leg.  II,  23,  591.  ves- 
tis.  Ter.  l.  nuntii.  Sait.  (r.). 
Administration,  entreprise  de* 
pompes  — .  Libitina,  œ,  (.Liv. 
(ex.:  pestilentia  tanta  erat,  at 
Libitina     vix     sn((iceret.    Liv. 

iXL,  ly,  .^].  Libitinam  exercire 
-  avoir  l'entreprise  des  pompe» 
f.  •].  Val.-Max.).  Entrepreneur 
des  pompes  — ,  libltinarias,  ii, 
m. Sen.  Voy.  funérailles.  ^  Qui 
se  rapporte  à  la  mort.  Fune- 
bris, e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ( 
vestimentam.  Cic).  Voy.  deoil, 

SOMBRE,    TRISTE. 

funérailles  (lat.  faneralia 
[-choses  funéraires^].  Gloss.), 
S.  f.  pi.  Ensemble  des  cérémo- 
nies d'un  enterrement,  i^unus, 
eris  ('  convoi  funèbre  [gr.  èx- 
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<fOfi],  fuuérailles,  enterre- 
ment»), n.  Cic.  etc.  (t.  géiiér. 
tandis  que  e.rsequix  sign.  •  le 
cortés»  fuiiilire  (i<<s  amis  et 
des  parent»'  et  pompa  «-la 
procession  des  imagi^s  des  an- 
cêtres», ei.:  (unas,  quo  amici 
conveniant  aa  exsequi>.i$  cvbo- 
nettandas.  Cic.  hab^tnit  fanus 
et  exscqaias,  qiialf$  nierait. 
Val.-McLX.  fanas  indicére.  Vie. 
f.  alicai  e-xeeqai  ou  f.ic^re.Cic. 
paterno  faneri  omnia  j'asta 
solvére.  Cic.  alicai  (anas  du- 
cêre  ['faire  célébrer»].  Cic. 
in  fanas  venire.  Cic.  in  fanas 
prodire  [-accompagner  le  con- 
voi funèbre»].  Lu-,  fanas  cele- 
brûre  [mémo  trad.].  Lii-.  effer- 
re  aliqaem  amplo  (anerc  [-fai- 
re à  qqii  de  magnifiques  f-»]- 
Nep.  fanere  amphore  efferri. 
Lii'.  cfferri  $ine  alla  faneris 
pompa.  Nep.  f.  pabiicam  [»  f. 
publiques,  nationales»].  Cic. 
au  plur.  lirorum  fortiam  fa- 
nera. Cic.jastis  faneribas  con- 
fectis.  Cses.];  exsequise,  a- 
rnm  {•■  convoi  funèbre-,  obsè- 
ques»), f.  pi.  Cic.  etc.  ei.:  ex- 
teguias  alicajas  faneris  prose- 
qai.  Cic.  [Clu.  71,  2ul].  exse- 
qaias  cdebràrc.  Liv./.pompa., 
se  pr.  »  procession,  défilé  fu- 
nèbre»), f.  Cic.  etc.  (e.\.:  alicai 
pompam  faneris  honestam  et 
magni^cam  facère.  Cic.  efferre 
aliqaem  sollemni  principam 
pompa.  Saet.];  sepultura,  ae 
{pr.  •action  d'ensevelir,  funé- 
railles»), f.  Cic.  etc.  (ex.:  Iia- 
matio  [•  l'inhumation»]  et  se- 
pattara.  Cic.  [Fuse.  I,  «,  lOi]. 
sepaltarà  aliqaem  afficère. 
Cic.].  1  (Poét.)  La  mort,  t'unas, 
eris,  n.  Cic.  Voy.  mort. 
funéraire  lat.  post.  fanera- 
rias.  Jet.),  adj.  Qui  conct-rne 
les  funérailles,  t'anereas,  a, 
am,  adj.  l'irg.  Feralis,  e,  adj. 
rir^.  Chant  —,  cantas  fane- 
bris.  Lii'.  Jeux  — ,  ladi  funè- 
bres. Liv.  Droiu  — ,  arbilria 
faneris.  Cic.  Frais  — ,  faneris 
impenta.  Plin.  Inscr.  Urne — , 
olla,  as,  f.  Jnscr.  ossaariam  et 
ossariam,  ii,  n.  Clp.  Dig.  Co- 
lonne — ,  cippus,i.  m.  Hor. 
funeste,  adj  .  Qui  apporte 
la  mort.  Funestus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  annales  velut 
fanesti.  Liv.  [Il,  20,  '■']);  fera- 
lis,  e,  adj.  l'irg.  I-'fin.  Tac. 
(ex.:  f.  bellam.  Tac.  Idas  Mar- 
tix  feralet  C-fsari.  I'lin.\.  Voy. 
MORTEL.  1  Qui  apporte  lo  m.il- 
heur.  Funestus,  a.  um,  adj. 
Cic.etc.  (ex.:  f.  tribanatas.Cic. 
f.  fax.  Cic.  dies  fanestior.  Cic. 
(.  rei  paiflicx  pestit.  Cic.  Vic- 
toria f.  orbi  terrarum.  Plane, 
ap.  Cic.);  exitiabilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ox.:  prodigioram  c- 
vent.iis.  Liv.  bellurn.  Cic.  ty- 
rannus.  Liv.);  exitialis,  6. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  exilas.  Cic.i; 
exitiosus  a,  um,  adj.  Cic 
etc.  (ox.:  conjaratio.  Cic.  exi- 
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tiosum  cjs:'  rei  pabliae.  Cic.^; 
infaustus,  a,  um.  adj.  r«r.;. 
Plin.  l'ac.  (ex.:  omen.  l'Un, 
dies.  Tac);  infelix.  adj.  Ci-, 
etc.  (ex.:goi  r<ri  pablicx  sit  in- 
felix. Cic.  forma  paellx  [-beau- 
té f.  »].  Liv.  consiliam.  Liv.]; 
calamitosus.  a,  um.  adj.  OV. 
(ex,;  faga  pafn'.r  calamitosa. 
Cic.  cu/amitosi$simum  bellam. 
Cic);  dirus.  a.  um,  adj.  cic. 
Tac.  (ex.:  d.  alites.  Plin.  aves. 
Tac.  subst.  dirx,  aram  [»  si- 
gnes funestes  •].  f.  pi.  Cic.  Plin. 
cf.  inter  diras  baberi.  Plin.  ob- 
numiiifio  diraram.  Cic.  pi. 
dira,  orum  [même  irad.],  n. 
Cic.  [Le;;.  II,  lû.  21;  Div.  1,  12, 
88]);  luctuosus,  a,  um.  adj. 
Cic.  etc.  {c.\.:  dies  rei  pablicx 
lactaosas.  Cic.  lactaosissimam 
bellam.  Cic):  perniciosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  exenx- 
plunx.  Cic  consalatas.  Cic  lex. 
C!:es.  [opp.  à  egregia].  Cic  fr. 
dimicatio.    Cses.    editio .    Liv. 

perniciosam  fore  videbat,si 

Xep.);  pestil'er,  fera,  ferum, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  civis.  Cir. 
reditus.  Cic);  pestilens.  adj. 
Cic.  Liv.  {ex.:  pestilens  manas. 
Liv.  homo  pestilentior.  Cic); 
tristis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
tempora.  Cic.  litterse  nantii- 
qae.  Cœs.  exitas  tam  tristis 
atqae  acerbat.  Liv.  epit.  t. sors. 
Cic). 

funestement,  adv.  D'une  ma- 
nière funeste.  Perniciose,  adv. 
Cic.  Pestiterë,  adv.  Cic.  (Leg. 
II,  6,  I3j. 

funester,  v.  tr.  (Rare.)  Rendre 
funeste.  Funestûre,  tr.  Cic. 
Magnam  perniciem  afferre  [a- 
licai  rei).  Cic. 

fungus.  Voy.  fongus. 

funiculaire,  adj.  Qui  fonc- 
tionne à  l'aide  do  cordes.  Fa- 
nalis,  e,  adj.  A. 

funin  (la t.  pop.  fanamen,  dé- 
rive de  fanis,  cordages),  s.  m. 
(Marine.;  {Arcli.)  Ensemble  des 
cordages  d'un  navire.  Arma- 
menta,  orum,  n.  pi.  Sen.  Voy. 

ACRES. 

fur  (lat.  foram  [proprt.  -  place 
publique,  marché  •]\,  s.  m. 
(Arch.)  Taux  (t.  de  droit).  Voy. 
ce  mot.  1[  (Spéc.)  De  nos  Jours. 
Loc.  adv.  Au  —  ot  à  mesure, 
voy.  MESURE,  et  (.arch.)  à  —  et 
mesure  (à  proportionj,  voy.  pro- 
portion. 

furet  (lat.  pop.  farritam  Ipro- 
prt.  »  le  petit  voleur  »  dérivé 
de  fur  •  voleur  •]),  s.  m.  Petit 
mammifère  Carnivore,  qu'on 
peut  dresser  à  la  chasse  du  la- 
pin. Viverra.  ar.  f.  Plin.  Faro. 
onis,  m.  tsid.  (Orig.  .XII,  2,39(, 
Il  Fig.  Porsonnoqui  s'introduit, 
qui  fouille  do  tous  côtés  pour 
découvrir  qqch.  Voy.  limier. 

furetage,  s.  m.  Action  de  s'in- 
troduire, ti<!  fouiller  de  tous  o6- 
11-1  pour  découvrir  qqcb.  Scru- 
tatio,  onis,    f.    Sen.    Pervesti- 
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gatio,    onis,   f.   Cic    Voy.   ns- 

CHBRCIIE. 

fureter,  v.  inir.  S'introduire, 
fouiller  do  tons  cotés  pour  dé- 
couvrir qqch.  IHmari,  intr.  Cic. 
E.vcatére,  tr.  Cic.  Indagàre,  tr. 
Cic.  —  partout,  investigare 
on\nia.  Cic  Voy.  fouiller,  ris- 

CHERCHER 

furetetir,  fureteuse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  s'introduit, 
qni  fouille  de  tous  cotés  puni 
découvrir  qqcli.  Investigator, 
oris,  m.  Cic  Indagator,  oris, 
m.  Plaut.  Fureteuse,  indaga- 
triv,  tricis,  f.  Cic 

furetir,  s.  f.  Colère  où  l'on  no 
se  possède  plus.  FurOT,  OTis, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  faror  Cethegi 
in  csede  i.-t;s(ra  baccliantis.  Cic. 
virgines  velat  captée  farore  eo 
cursa  se  ex  sacrario  proripae- 
rant,  ut...  Liv.);  ira,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  ira  excandescëre  [•  en- 
trer en  f.  •].  Cic.  ira  atrox.  Liv. 
gravis.  Cic  ira  incensus.Cic  ; 
ssevitia,  se,  f.  IHin.  Quint. 
(ex.:  s.  feraram.  Quint.);  ve- 
cordia,  w,  f.  Ter.  .•?all.  'lac. 
(ex.:  l'ecordiam  injicëre  alicui. 
Tac);  rabies,  ei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  animi  acerbitas  qasedam 
et  rabies.  Cic  ira  et  ritbies  La- 
tinoram.  Liv.  r.  hostilis.  Liv. 
in  rabiein  ira  versa.  Liv.  Cart. 
ira  deinde  vcrtit  in  rabiem. 
Cart.  ea  desperado  l'ascis  ra- 
biem magis  quam  aadaciam 
arcendit.  Liv,  renuntiarunt 
coerceri  rabiem  gentis  non 
passe.  Liv.  en  pari,  d'animaux  : 
ferai  bestis  cxco  impeta  ac  ra- 
bie  concitatse.  Liv.).  Etre  en  — , 
furëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  us- 
que  eo  commotas  est,  ut  sine 
alla  dabitatione  insanire  om- 
nibus ac  farëre  videretar.  Cin. 
eos  farëre  et  bacchari  [•  dans 
dos  transports  do  f.  »]  arbitra- 
tur.  Cic.  farens  [-  en  fureur  -). 
Cic).  Il  (Au  plur.)  Fureurs,  c- 
à-d.  emportement  violent.  Fu- 
ror,  oris,  m.  Cic  etc.  (ex.:  f. 
multitudinis.  Cic  abjecti  viri 
et  semiviri  faror.  Cic  alicuju:' 
effrenatas  et  prœceps  faror. 
Cic.  tribanicii  farores.  Liv.  ali- 
cajas farorem  frangére.  Cic).  \\ 
(Spoc.)  Folie  qui  pousse  à  des 
actes  de  violence.  FuTor,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  (urore  atijac  j 
amentià  impulsas.  Cses.  idem  I 
faror  et  Cretenses  lacerahat .  ' 
Liv.  dignam  farore  suo  liabnit 
exitum.  Vell-i.  P-xorcor  sa  — . 
ssevire,  intr.  Ter.  Sali.  Liv. 
ex.:  sxvire  in  obsides.  Liv.  in 
ea  délabra,  qase...  Liv.].  ||(Par 
oxt.)  Délire.  Amentia,  se,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  DiiLiuE).  ||  (Poit.) 
Délire  prophétique  ,  poétique. 
Furor,  oris,  m.  Cic.  aie.  (ex.: 
feminx  in  farorem  turbatœ  ad- 
esse  e-riliam  canebant.'J'ac.  nt. 
gat  sine  farore  Democritut  poe- 
tam  magnum  esse  posse.  Cic,  i 
cujus  furor  consederit.  Cic).  ^ 
Il    (!''»•)  Violence   désordonnée 
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fd'uno  chose).  Furor,  oris,  m. 
Virg.  Hor  (ox.  farDrei  et  ra- 
bies  tantacajlimitrisiir.  \'iri/.]; 
ssBvitia,  se,  f.  l'cll.  Scn.  (ex.: 
s.  maris,  l'ell.  Sen.)  ;  rabies, 
ei,  (.  Virg.  l.iv.  (ox.  ;  r.  (nlalis 
temporis.  l.iv.  cieli  mwiK/ue. 
Virg.  venloram.  Ov.i.  li.torcer 
ses  —  ,  saevjre,  intr.  t'a-s.  Lucr. 
Sait.  (e.x.  :  s:ei'it  muri  ventis. 
Sali,  venlas.  Os.)  ||  ^Par  liy- 
porb.)  Impétuosité.  Voy.  ce  mot. 
1  (Par  oïl.)  Passion  ciérégléo 
qu'on  l'ait  éclater  pour  une  por- 
tonnu,  pour  une  cliose.  Furor, 
oris,  m.Catull.  Virg.  //or.  Oi . 
(ox.  :  amenti  Cfca  farore.CatiUl. 
(arori  indulgëre.  Ov.);  furia, 
se,  f.  Coi.  (ex.,  libidinis  e.vsti- 
malari  fariia.  Col.).  Voy.  pas- 
sion,  DÉHliOLB.MENT. 

furfuracé,  ée  (lat.  post.  far- 
(araceus.  l'alg.),  arlj.  Qui  a 
l'apparùnce  de  bdo.  Furfaro- 
sus,  a,  iin\,  adj.  IHiti. 

furibond,  onde.  ;ulj.  Qui  entre 
en  fureur.  Fiiribundus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  f.  I>on\o  uc 
perditas,  Cic).  Voy.  furikux. 
M  (P.  ext.)  Qui  trahit  la  fureur. 
Furibundus,  a,  tim,  adj.  Cic. 
(ex,:  (.  impedis.  Cic). 

furibonder,  v.  intr.  (Rare.) 
Dovauir  l'uriluoud.  Farëre,  intr. 
Cic. 

furiei  s.  f.  Divinité  infernale 
du  paganisme.  FuTia,  se,  f. 
Cic,  etc.  (ordin.  au  plur.  (iiria>, 
arum,  t,  Cic.  etc.  ex.,  l'ari.3;  dex 
siint  spéculatrices,  credo,  et 
vindices  facinorum  et  scele- 
nmi.  Cic,  Furijs  fraternas  con- 
cila.  Liv.  pour  signif.  -  re- 
mords »  :  ut  cos  agitent  insec- 
tenturqiiefurix  non  <irdentibus 
t3edis,  sicut  in  (abulis,  sed  an- 
gore  conscientia;,  Cic.  [Leg.  I, 
U,  J4O;  cf.  Rose.  Am.  i'.,  66]). 
Qui  appartient  aux  — ,  (urialis, 

e,  adj.  Virg.  ||  (Fig.)  Femme 
atiiméo  d'un  sentiment  violant. 
Furia,  a>,  f.  Cic.  (Sest.  U,  33; 
op.  I,  9,  15;  Q.  fr.  III,  1,  ;,). 
Furore  incensa  ,  abrcpta  ou 
capta  mo/ier.  Liv.  1  Mouve- 
ment do  colère  où  l'on  ne  so 
possède  plus.   Ftirise,   arum, 

f.  pi.  Cic.  etc.  (e.x.:  itatjue  eos 
non  ad  pcr^iciendum  scelus, 
sed  ad  laendas  rei pablicse pœ- 
nas,  iariœ  guœdam.  incitave- 
runt.  Cic.  [Sull.  OT,  70].  his 
muliebribus  instinctus  furiis, 
Liv.    furiarum    ac    (ormidinis 

£lena  omnia  ad  liostes  esse, 
iv.);  furor,  oris,  m.  Cic,  etc. 
(voy.  fureur).  Lions  en  — , 
voy.  FURIEUX.  Il  (Fig.)  Mouve- 
ment de  violence  désordonné 
(d'une  chose).  Voy.  fuiîielx.  1| 
(P.  Iiyperb.)  Elan  impituoux. 
Impetas  faroris  ou  simpl.  im- 
petus,  ûs,  m.  Cic.  Avec  — , 
violenter ,  adv.  Col.  1  Elan 
d'une  passion  déréglée.  Insa- 
nia,  se,  f.  Cjc.  Furor,  oris,  m. 
Sen. 
furieusement,  D'une  manière 
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furieuse.  Farioai,  adv.  Cic.  (cf. 
(,atiijuid  agére.  Cic).  ||  (P.  hy- 
p-"rl).)Kamil.  A  l'excès,  Insané, 
adv.  Varr.  Ad  insanianx,  loc. 
adv.  Cic  Klfrenat''-,  adv.  Liv. 
furieux,  euse,  adj.  Livre  à  la 
fureur,  Furiosus,  a,  um,  adj. 
Cic,  etc.  (ox.  :  si  furiosas  est, 
Xlt  'l'ab,  pars  exercitûs  l'uriosa. 
l'ianc.  ap.  Cic,  f,  orator.  Liv. 
mnlier  Jam  non  morbo.  sed 
scetare  furiosa,  Cic.)  ;  furens, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  (.atilina 
farens  audaciâ.  Cic]  ;  furi- 
bundus, a,  um,  adj.  Cic.  voy. 
FI  niDo.xo) ,  iDsanus,  a,  uni, 
Cic  etc.  (ex.  :  homo  (lajiliis 
insanus.  Cic.)  ;  rabidus,  a, 
um,  adj,  Lucr.  Sen,  l'Un,  (ex.: 
elephantas.  l'Un,  leones.  Lacr. 
//or.  fera,  .fastin.  omnia  [ani- 
malia]  quse  naturâ  (era  et  ra- 
Oida  sunt.  Sen.  en  pari,  des 
homm.;  non  inxpulsus  et  rabi- 
dus, Scn,  [de  ira,  I,  12,5]);  ve- 
cors,  adj.  Cic.  etc.  (ex  :  vecors 
du  tribunali  decarrit.  Liv.  cam 
illc  furibundus  incitatâ  illâ  ve- 
cordi  mente  venisset.  Cic.  iste 
vecordissinius.  Cic).  En  — ,  fu- 
renter.  adv.  Cic  {<^\.:  paeri  di- 
cunt  curn  farenter  irasri.  Cic, 
[Att.  VI,  1,  16]);  furiosè,  adv. 
Cic,  (voy.  furieusement).  Etre 
— ,  furére,  intr.  Cic.  'voy.  fu- 
reur); ssevire.  intr.  Liv,  (ex.  : 
s.  cœpcrunt  elephanti,  Liv,). 
Devenir  — ,  irasci,  dép.  intr. 
Cic  (voy.  [s']  irriter).  Rendre 
— ,  elTeràre,  tr.  Liv.  Curt.  (ex.: 
equi  dolore  efferati.  Liv.  odio 
traque  efferati.  Liv.  effuravit 
ea  asdes  Thebanos  omnes , 
Liv.).  Il  (Par  ext.)  Qui  marque 
la  fureur.  Furialis.  e,  adj. 
Cic  Liv.  (ex.  :  f.  incessus.  Liv. 
vox,  Cic);  rabidus.  a,  uzn, 
adj. Corni/.  (ex.:  aspectu  rabido 
circumspectant  kuc  et  illac, 
Cornif.).  Il  (Fig.)  Qui  a  une 
violence  désordonnée.  Furio~ 
sus,  a.  um,  adj,  Cic  etc  jex.: 
cupiditas.  Cic  f.  inceptam.Liv, 
f,  dicendi  genus,  Cicj;  etfera- 
tus,  a,  um,  adj.  î^en.  etc.  (ex.: 
sxvitia,  Val,-Max.  affectas  ef- 
fcratissimi.  Sen.);  ssevus.  a, 
um,  adj.  Cic,  etc.  (ex.:  sxvam 
mare.  Sait,  ssevus  ventas,  Cic); 
insanus,  a,  um,  adj.  Cic  ex.: 
cupiditas  insanior,  Cic.)  ;  i'ra- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Hor,  Petr. 
Plin.  j.  (ex.  :  iratum  mare, 
Hor,  irati  fluctus.  Petr.  Plin. 
J.);  rabidus,  a,  um,  adj.. Sen. 
(ex.  :  atfectus  rabidus  atque 
effrenas.  Sen.  quarum  [fera- 
rum]  concitatus  est  unior  et 
pœne  rabidus.  Scn.',  rabio- 
SUS,  a,  um,  adj,  Cic.  (ex,  :  vide 
ne  fortitudo  minime  sit  ra- 
biosa.  Cic,  [Tusc.  IV,  22,  50]); 
vecors,  adj.  Liv.  (ex.;  v,  im- 
petas. Liv.),  Etre  — ,  ssevire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ixvit  ven- 
tus.  Oses,).  Il  (Par  hyp.)  Impé- 
tueux. Voy.  ce  mot.  1  Livre  à 
une   passion  déréglée.    Farens, 
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p.  adj.  Cic.  Il  (Par  liyp.)  Exces- 
sif. Voy.  ce  mot. 
furole,  s.  f.  Exhalaison  ennam- 
inéd  qui  sort  du  sol  ou  se  mon- 
tre à  la  surface  do  la  mer.  Voy. 

FEU   SAI.NT-ELME,    FEU    FOLLET. 

furoncle,  s.  m.  (.Médoc.)  'l'u- 
mour  inllaminatoire.  Furuncu- 
tus,  i,  m.  Col.  Cels, 

furtif,  ive,  adj.  Qui  so  fait  do 
manière  à  échapper  aux  re- 
gards, à  l'attiMition.  Farlivua, 
a,  um,  adj.  Cic-.  (ox.  :  f.  iter 
per  Itatiam.  Cic).  S'avancer 
d'un  pas — ,obrepêre.inlr.  Plin. 
irrepére,  intr.  Suet.  Jeter  un 
regard  —•  surqqch.,  aliquid  vLx 
ou  strictim  ou  limij  (s.-e.  ocu- 
lis)  aspicêre  ou  apectâre.  Plaut. 
Ter.  Sa  lancer  des  regards  —, 
furtim  inter  se  adspicëre.  Cic 
Il  (P.  ext.)  Prendre  d'une  main 

—  ,clam  furtivê  accipère.  Plaut. 
Il  (Fig.)  Caché.  Fartivus,  a, 
um,  adj.  Virg.  Ov.  (cf.  libertas. 
Ov,  amor,  Catull,  Virg.).  Clan- 
destinus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
scelus.  Cic),  Voy.  cL.kNDEsxiN, 

SECRET. 

furtivement,  adv.  D'une  ma- 
nière furtive.  Fartim,  adv.  Cic. 
(opp.  ^  patain.  Lie...  Furtivê, 
adv.  Plaut.  Sen.  Clam,  adv. 
Liv.  Tacite,  adv.  Cic.  S'intro- 
duire — ,  irrepére,  intr.  Cic. 
Regarder   —  qqn,  qqch.,   voy. 

FURTIF. 

fusain   (lat,  du  moyen  âge  fù- 

sajinem,  dérivé  do  fasus,  fu- 
seau), s.  m.  .arbrisseau  dont  le 
bois  sert  à  fabriijuor  des  fu- 
Sîaux,  etc.  Euonymos,  i,  i.Plin. 

I  Charbon  fait  avec  ce  bois  dont 
on  se  sert  pour  esquisser.  Voy. 
CHARBON,    CRAYON.   Dessiuer   au 

— ,      voy.      CHARBONNIER.      |{      (P. 

ext.)  Esquisse,  dessin  obtenu 
avec  ce  crayon  léger.  Voy.  es- 
quisse. 
fuseau  (lat.  pop.  fusellas,  p. 
class.  fasus),  s.  m.  Tige  de  bois 
amincie  dont  on  so  sert,  en  fi- 
lant la  quenouille,  pour  tordre 
le  fil,  etc.  Fusus,  i,  m.  Plin. 
(ex.;  colas  compta  et  fusas  cam 
staminé.  Plin.  fusum  torquêre. 
Plin.  versûre.Ov.rotâre.  Hier.). 
Fig.  Faire  bruire  ses  —  (faire 
du  bruit  dans  le  monde),  voy. 
BRUIT.  Il  (Mythol.)  —  des  Par- 
ques,  i^usi,  orum,    m.  pi.   Ov. 

II  (P.  hyperb.)  Des  jambes  do 
— ,  crara  gracillima.  Saet. 
Doigts  en  — ,  voy.  fuselé.  ^  Pe- 
tite broche  oii  est  enroulé  le  fil 
pour  faire  de  la  dentelle.  Szu- 
pus,  i,  m.  Plin. 

fusée  (lat.  pop.  fusata,  dérivé 
de  fasus,  fuseau),  s.  f.  (Arch.) 
Quantité  de  fil  roulée  autour  du 
fuseau.  Stamina,  um,  n.  pi. 
Ov.  Fila,  orum,  n.  pi.  Hor.  ^ 
(P.  ext.)  Fuseau.  Voy.  ce  mot. 
Il    Fig.  (Architect.l  Colonne  de 

—  (renflée  au  milieu).  Voy. 
RENFLÉ.  1  Pièce  d'artifice  qui 
lance  des  jets  de   parcelles  en 
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ignilion.  Ardens  (^ix.  A.  —  »»- ] 
laiite,  voLms  ijnis.  A. 
fuselé,  ée,  adj.  Qui.  •?'<"' 
forma  de  faseau.  M  (asi  for- 
mam  ou  îpeci<:m.  A.  ^  >|kc. 
(Arcliitect.)  Fût  <le  colonne  — . 
VOy.    RENFLÉ.     Uoigt     —,    vov. 

BFl-'ILÉ. 

iuser,  v.  iotr.  Se  rcpandro  en 
fondant.  Voy.  fondre. 

lusible.  adj.  ^T.  didact.1  Qui  a 
1.1  propriété  de  Tondre,  ym 
,jtt.v,  </aod)  lii/tifjieri  po<«t.  .4- 

fusiforme  adj.  (V.  didact.) 
Qui  est  en  forme  de  fuseau. 
Vov.  rr?EL.É.  ,.  .    ■ 

JusU  (lat.  pop.  (ocile,  denve 
de  /O'-us.  feu),  s.  m.  Pieie  d  a- 
cier  avec  lequel  on  bat  un  silex 
pour  en  faire  jaillir  des  étin- 
celles. Pyrites,  x,  m.  ^''n-  r 
à  aiguiser,  cos,  cotis,  I.  C»c. 
Faire  jaillir  des  étincelles  en 
battant  le  —,  lapiJam  conPi(-ta 
atqae  trita  elicére  ignem.  Cic.  j 
1  (Par  anal.)  Arme  à  feu  por- j 
tative.    Sdopetam,     i,     n.    D.\ 

Vov.   COVP,   FEU.  I 

fusillade,  s.  f.  Décharse  d  un 
grand  nombre  de  coups  de  tu- 
sil  Teloram  conjcctas.  .1. 
fusiUer,  v.  tr.  Atteindre,  tuer 
par  une  décharge  de  coups  de 
fusil.  Voy.  COUP,  FEU.  1  Repas- 
ser sur    un    fusil    (â    aiguiserj. 

Vov.    AlOUI-ER,    KEPA=SEIl. 

fusion  (lat.  post.  fitsio.    Cod.- 
Theod.),  s.f.  Liquéfaction  d  un 
corps  par    l'action    de    la  cha- 
leur, fusus,  ûs,  m.  Varr.  toc-  ^ 
tara    x,    f .  Vi(r.  ^en.   Confla- 
tara,  a?,  f.  PUn.  Entrer  en  —, , 
Uquiscère.    intr.    Liv.    Etre  en , 
—,Uqae(ieri,    pass.    Cic.\oy. 
FOMORE.  Qui  «st  en  —,    JustUs, 
e    adj.  Ot'.  Mettre  en    —,   i^nij 
«àomâre.     PUn.   ^   Dissolution 
d'un  corps  dans  un  liquide  avec 
lequel  il   se  mélange.  Mlxtara. 
«,  f    i-ocr.  Varr.  PUn.  Opérer 
une  —  (en  pari,  de  deux  sub- 
stances),   vim   saam    misct-re. 
Sen.    Il    (Fig.)  t'nion  intun?  de 
choses   qui    étaient    distincte^. 
Confasio,  onis.  f.  Cic.  (Fin.  V, 
S3,  6~,.Conjanctio,onis,  t.  Cic. 
Etre  le  produit  dune  —,  con- 
fandi,  pasif.  Cic.  (cf.  nec  ejus- 
modi  est    [oratioj,    at  a  plan- 
bas    confasa     videatur.      Cic. 
[Or.  a*".,  100].  ijii3;[rc3publica] 
ex  tribus  generibas  illis,  regah 
et    optimati  et  popalari,    con- 
fasa modici.  Cic.  [Rep.  II,  23, 

^»')-  .  ^  ■        f 

lusionner,  v.    mtr.  Faire    fu- 
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siou.    Confandi     {in     nnum'. 
Liv.     Coalescêre,    intr.      f^all. 

Voy.      FONDRE,      MÉLASGER.    1     V. 

tr.    M.'-lor,    unir.    Voy.    miil-er, 

CO.N'FONDRE,    VNIR. 

fustet,  s.  m.    Espèce  de  sumac, 

arbrisseau       t'otinos.       i,     m- 

PUn. 
fustigation,    s.    f.   Action    de 

fustig-r.      \'crbera.  um,  n.    pi. 

Cic.  i'ip.  Voy.  FouKï. 
fustiger    (bas    lat.     fastigCire], 

V.  tr.  Châtier  à  coups  de  fouet. 

Flagris    ou  loris  cœdére.    Cic. 

Vov.    FOUETTER. 

fut"  (lat.    fusfis    [proprt  •  bois, 
biton     .]  ,    s.    m.    (Arch.)  Tige 
d'arbre.  Voy.  tiûe.  1  (i'echnol.) 
Manche  dune  pique,  etc.   Voy. 
HANCHE.    1     (Architect.).     'l'ige 
d'une  colonne.    Scapas,    i.    m. 
Vitr.    Trancus,  i,    m.  Vitr.    \\ 
(P.  anal.)    Le  fût  d'un  candé- 
labre. Scapas.    i,     m.    PUn.  ^ 
Tonneau.  Doliam,  ii,  n.  Cato. 
lataie,    s.    f.     Bois    où    l'on   a 
laisse  les  arbres  arriver  à    leur 
plus      grand      développement. 
Siii'O    ie£us.   PUn.    Arbres     de 
hante  —,  procerce  arbores.  Liv. 
futaille,  s.  f.  Tonneau,  barri- 
que. Vov.  cas  mots, 
futé,  ée',  adj.    (Arch.)    Qui    est 
rebattu,  excédé  (d'une   chose;. 
Vov.   EXCÉDER.  1  iPar  ext.i  Fin, 
madré.  Voy.  ces  mots, 
futile,  adj.'    Qui    ne    vaut  pas 
la    pjine    qu'on     s'en      occupe. 
Fatilis,e,3.<li.Cic. SaU.fr  PUn. 
(ex.:  f.  caasa.    PUn.  f.    alacri- 
tas.  Isstitia,     sententia.     Cic); 
frivolus,  a,    um,    adj.    Cic. 
etc.  (voy.   frivole);  tenuis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  t.causa.Cii:). 
1    Qui    s'occupe    de    choses    qui 
n'en  valent  pas  la  peine.     Fu- 
tilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  f. 
haraspex.    Cic);    tenuis,     e, 
adj.  Cic  etc.  (ex.,   t.  atque  in- 
firmas   animas.    Cxs.    p.   ext. 
t.  sermo   [-  discours    futile    »]. 
Cic). 
futilement,  adv.    D  une   ma- 
nière futile.  Voy.  frivolement. 
futilité,  s.    I.    Caractère    d'une 
chose:      d'une   personne    futile. 
FatiUtas,atis,!.  Cic  (N.U.  II, 
28    70).  Vanitas,    atts.    f.   Cic. 
Levitas.  atis,  f.  Cic.  .|j(P.ext.) 
Chose  futile.  Vanam,  i,  n.  Liy. 
Ov.  Nagx,    aram,   f.    pi.   Cic. 
Voy.  frivolité. 

futur,  ure,  adj.  et  s.  m.  || 
Mj.  Qui  sîra.  FutuTUS,  a, 
um.     p.    adj.    Cic.     otc.    (ex.  : 
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tempos.   Cic.   res.  Cic.  ssecula- 
Cic);   venturus,  a,  um,  p. 
adj.   Cic.  (ex.:  v.   belUi.  \'irg.). 
Les  races    —,    les    générations 
— ,  posturi,  orum,   m.   pL  Cic. 
Voy.  postérité.  Les  siècles   — , 
postcrilas  omnium  s.rcit(or«m. 
Cic.  L'orateur    — ,   qui    orafor 
fufurns    est.  Cic.  Pour  la  race 
— ,  ad  posteritatis  memoriam 
ou  ad  memoriam  posteritatem- 
qae.    Cic.    Voy.  postérité.   Los- 
chefs  d'Etat  — .^niPfi  pnblica- 
pra-fatari    sunt.    Cic.     Les    — 
consuls,    qai  post  me  (le,  eum, 
etc.)   consules  erant.  Cic.  Ci.» 
toyen    —   (ou     pari,    d'un    en- 
fant qui    n'est    pas   encore    au 
monde),  desiijnaias  ciiis.   Cic 
La  vie— ,  voy.  éternité.  ^S.m. 
Ce    qui    sera.    Fatarum,    i,   n. 
Virg.  Liv.  Sen.   ivoy.    avenir). 
Tempas  fatar'am  oaposteram. 
Cic.  ou     reliqaam.    Ncp.    Pos- 
teritas,  atis,  (.  Cic.  \\  {Philos.\ 
Les  —  contingents    (les    choses 
qui  peuvent  arriver  ou    ne  pas 
arriver).  Qu,-b  ll:riaat  non  (ic- 
ri  passant,  .i.  Qax  fatara  aat 
non  fatara  sant.A.  ||  (Gramm.) 
Temps  d'un  voibe  qui  exprime 
ce  qui  sera.    Falaram  tempas. 
Varr.  Fatarum,  i.  a.  Prise, 
fuyant,    ante,    adj.  Qui    fuit. 
Fagiens,    entif^,     p.    adj.    Cœs. 
Fagitivas,     a,    um,    adj,     Cic. 
Voy.     fugitif,      fuir.    1     (Fig.) 
Qui    va    en   arrière.    Recedens, 
entis,  p.  adj.   Vitr.  Menton    —, 
sappressam      m:ntum.      Varr. 
Voy.    rentrant.    Un    fond    de 
tableau  — .  et  (snbstantivt.)  les 
fuvants    d'un  tableau,    absce- 
de'ntia,  iam',  n.    pi.  Vitr.    qase 
recédant.  Qaint.  Faire  un  fond 
de  tableau — ,rc(/uc(iora  (acëre. 
Qaint.  Voy.  lointain,  perspec- 
tive. 

fuyard,     arde,   adj.    et    B.  m. 
Il    (Arch.).   Adj.    Porté   à  s'en- 
fuir. Faga.x,  acis,    adj.  Plaut. 
Liv.   (cf.    fagacissimus    hostis. 
Liv.    farax,     iuga.K .    Plaat.). 
Pigeons    —      (denii-sauvases), 
fagitlv.-r  colambrr.  PUn.  ^  S. m. 
Celui     qui    s'oiil'uit.    FugieBS, 
entis,  s.  m.  Cic.  etc    (ox.  :  pa- 
vor  fagientiam.  Tac.  fagientes 
perseqai.  Nep.  fagientes  [ace] 
siiva!  texeranl.  Nep.  Cses.  fa- 
gientibas  instare  [-  prussor 
Liv.).    Arrft>r    les    —,    fagarn 
comprimera  ou  i'ey>rim«rc.  Cic. 
Cœs.(B.  G.  Ill,  lU).  li(P.  ext.) 
Arcli.  Conscrit  r jfi-aclaire.  Voy. 
réfractaire. 
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f,  s.  m.  Sopticme  lottro  do  l'al- 
pliabet  français.  G  ou  g  liltera. 
Diom. 

[abare,  s.  f.  (Marine.)  Bate.au 
pour  charger  at  décliurgor  les 
navires.  l'onto,  onis,  m.  Cxs. 
(B.  C.  m,  2:),  3).  Il  Bitiment 
<lo  transport.  Oneraria  navis. 
Cœs.  ou  simpl.  oneraria,  as,  f. 
Cic.  Nuvigium  vectoriam.  Cœs. 
Corbita,  se,  f.  Cic.  1  P.  anal. 
(Pc'che.)  Seine  (filet)  de  grande 
dimension.  Voy.  filet. 
abatine,  s.  f.  Mystification, 
Voy.   ce  mot. 

abegie,  s.f.  (Pop.)  Fraude. Voy . 
L't'  mot. 

abelle,  s.  f.  (Arcli.)  Impôt 
sur  le  sol.  Vecligal  salis  ou  sa- 
Unaram  ou  ex  scile.  Plin,  Itc- 
U[jal  ex  salaria  annonà  («sur 
la  production  annuelle  dusoNU 
Uv.{XXlX,  37,  3).  Il  (P.  anal.) 
Impôt  analogue  sur  d'autres 
ieurées.  Voy.  impôt,  contribu- 
noN.  ^  Grenier  public  pour 
léposer  le  sel.  Voy.  grenier. 
abelou,  s.  m.  Commis  de  la 
jalp.iUe  (arcli.)  et  (auj.)  om- 
iloyo  de  l'octroi,  de  la  douane. 

/Oy.    DOUANIER. 

aber,  v.  tr.  (Arcli.)  Gaber 
iqri,  et  (v.  réfl.)  se  —  de  qqii, 

'Oy.     MOQUER. 

abion,  s.  m.  Grand  panier 
empli  de  terre  employé  par 
e  génie  militaire  pour  proté- 
[er  les  travailleurs.  Genre  de 
léfanse  inconnu  dos  Romains 
ui  seservaijnt  de  masques  ou 
impies  murs  d'abri  faits  de 
layonnages,  platei,  oram, 
n.  pi.  Ca's. 

iche,  3.  f.  Outil  avec  lequel 
:;  maçon  gâche  la  plâtre.  As- 
ia,œ,  f.  Vitr.  \\  (P.  anal.) 
patule  de  pâtissier.  Voy.  spa- 

ULE. 

îcher,  V.  tr.  Délayer  le  plâtre 
vec  de  l'eau.  Asciâre,  tr.  \'ifr. 
'oy.  DÉLAYER.  Il  P.  ext.  Re- 
ouvrir (de  terre).  Conster- 
ëre,  tr.  Cic.  Voy.  recouvrir. 
Fig.  Perdre  faute  de  soin, 
'ordre.  Corrampëre,  tr.  Cic. 
'itiâre,  tr.  Cic.  Voy.  gâter, 
erdre.   —    sa    fortune,    voy. 

ISSIPER. 

icheur,  gâcheuse,  s.  m.  et 
.  Il  S.  m.  Manœuvre,  aide  (d'un 
nvrier).  Voy.  ces  mots.  T  (Fig.) 
'.  m.  et  (.  Celui,  celle  qui 
erd  qqch.  faute  de  soin,  d'or- 
re.  Voy.  BouriLLEUR. 


gâcheux,  euse,  adj.  (Arcli.) 
Détrompe  d'eau.    Voy.    doueu.k, 

DÉTREMrKR, 

gâchis,  s.  m.  Mortier  détrempé 
avec  de  l'eau.  Voy.  mortier.  || 
(P.  anal.)  Boue  déirempéj. 
Limas,  i,  m.  l'ic.  Latam,  i,  n. 

Cic.   Voy.    BOUE,   FANGE.    ||   (Fig.) 

Famil.  Désordre  dans  les  af- 
faii-es.  Tricx  domesticse.  Cic. 
Voy.  DÉSORDRE.  Eti'e  dans  le—, 
m  lato    hserêrc.    Plaat.     Voy. 

Ilt'UiîBIi;R. 

gadouard,  s.    m.    (Arch.)   Vi- 
dangeur. Voy.  ce  mot. 
gadoue,  s.  f.  Engrais  formé  de 
matières  fécales    et   d'immon- 
dices, titercas,  oris,  n.  Col. 
ga0e,  s.  f.   Perche   garnie  d'un 
crochet  pour  pousser  une    bir- 
que,  etc.  Contas,  i,  m.   Virg.^ 
L  roc  pour  tirer  à  terre  las  gros 
poissons.  Uncas,  i,  m.  Cic.  Voy. 
HARPON.  T  Fig.  (  l'rivial.)  Mala- 
dresse. Voy.  cc!  mot. 
gaffer,  v.  tr.  et  intr.    ||    V.  tr. 
(Teclinol.)    Pousser,    tirer   avec 
une    galTs.    Conto    detradëre. 
Saei.  Voy.  accrocher. 
gage,  s.    m.   Objet  déposé  pour 
garantir    le    payement     d'une 
somme    due.  Pignus ,    oris, 
n.  Plaal.  Cic.  Jet.  (ex.:  aliqaid 
pignori  dare.  Jet.   pignori  op~ 
ponërc  se.  Plaat.   pignori  op- 
ponC-re    agranx.      Ter.    aliqaid 
pignori   accipére.    Tac.  pignus 
capére.    Tac.     Jet.).     Donner,! 
mettre  eu  — ,    pigneràre,  tr. 
Liv.  Jet.  (voy.  engagerI;  oppi- 
gnerâre,  tr.  Cic.  (e.x.:  libellas 
pro  vino.  Cic).     ||     (Fig.)    Ga-  ' 
rantie.  Pignus,  oris,  a.   Cic. 
etc.    {e\.:    dare    pignas      ma- 
gnam.  Cic.  pignore  (idem  ohli- 
gàre  [•■  donner   un    gage  dj  sa 
fidélité'].    Cart:    pignori    esse 
["  être  un    gage  »].    Curt.    est 
hoc    melioris    ingenii    pignas 
non    corrainpi   bonitate    ejas. 
Sen.   rh.    [contr.    II,    pr.    !>]). 
Voy.    GARANTIE.     ||    Eiijeu   dé- 
posé. Pignus,  oris,   n.  Val.- 
Max.  (ex.  :  pignas  ponëre  cam 
aliqao  de  aliqao  ou    de  aliqaa 
rc.    ]'al.-.Max.).  |  Prix  convenu 
dont  on  paye  un  serviteur.  Voy. 
SALAIRE.    Homme    à    — ,    mer- 
cennarias ,  îi,  m.  Cic.  Prendra 
à  — ,  {aliqaem)  condacëre.  Cic. 
Se  mettre  aux  —  de   qqn,  tri- 
baëre  se  mcrcennariam  [comi- 
tem)  alicai.  Cic.  Casser  qqn  aux 

— ,    voy.  CONGÉDIER,  RENVOYER. 


gager,  v.  tr.  Aïoli.  (Droit.) 
Saisir  (des  meubles)  comme 
gage  d'une  dette.  \'oy.  saisir. 
1  Dans  une  contestation  avec 
qqn,  déposer  (qqch.)  comme 
gage.  Ponère,  tr.  Plaat.  (ex.: 
palliam.  Plaat.  vitam  pignori. 
Plaat.);  deponëre,  tr.  Virg. 
(ex.:  d.  vilalam.  Virg.);  op- 
ponére,  tr.  Plaat.  (dans  l'ex- 
pression opp.  pignori.  IHaat.); 
pigneràre,  il.  Liv.  Jet.  (voy. 
ENGAGER,  gage);  oppigneràre, 
tr.  Cic.  (voy.  engvc.kii,  gage). 
(Dans  les  procès  civils),  spon- 
sionem  facëre  {de  aliqaa  re). 
Cic.  Il  (Absolt.)  Parier.  Dare 
pignas.  Plaat.  Pignore  certare 
ou  contendcn .  Citait.  Virg. 
Voy.  PARIER.  ^  Payer  (un  ser- 
viteur) par  an,  par  mois,  etc. 
d'un  prix  convenu.  Condacëre, 
tr.  Cic.  Etre  gagé,  mercedem 
acclpëre.  Cic.  S)  — ,  locare  se 
ou  operam  saam.  Jet.  Gens 
gagés, mercennarji,  oram,  m.  pi. 
C'tc.  Plaat.  opérai,  aram,  m. 
pi.  Cic.  Il  (P.  anal.)  Payer 
pour  qq.  fonction,  qq.  service. 

Voy.    PAYER. 

gagerie,  s.  f.  (Droit.)  Acte  par 
lequel  un  créancier  s'assura  un 
gage.   Voy.  saisie. 

gageur,  euse,  s.  ni.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  fait  une  gageure. 

I     Voy.    PARIEUR. 

gageure,  s.  I.  Convention  entre 
I  parties  contestantes  de  déposer 
un  enjeu  devant  revenir  à 
celui  qui  a  raison.  Sponsio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  spon- 
sionem  facëre.  Cic.  sponsione 
lacessëre  ou  provocâre  ali- 
qaem. Cic.  sponsione  ou  spon- 
sionern  vincëre.  Cic.  sponsione 
Vinci.  Cic).  Voy.  pari. 

gagiste,  s.  m.  Celui  qui  est 
gagé.  Opéra,  se,  m.  Cic. 

gagnage,  s.  m.  (Agricult.)  Pà- 
turaga  pour   les  bestiaux.  Voy. 

PATURAGE. 

gagnant,  ante,  adj.  Qui  gagne 
(au  jeu,  etc.).  Qui  (qass)  vincit. 
Cic  La  personne  — ,  et  (subs- 
tantivt.)  le  — ,  victor,  oris,  m. 
Liv. 

gagne-denier,  s.  m.  (Arch.) 
Homme  de  peino.  Opéra,  se, 
m.   Col. 

gagne-psiin,  s.  m.  C'a  qui  sert 
à  gagner  sa  vie,  instrument  de 
travail.  Qaod  ad quœstam  vitse 
refertar.  A.  Gênas  qaœstùs. 
Phsed.  Ars  in  qwi  non    libéra 
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obUeLitio,  $eJ  utilita»  çu-rri- 
lui"  necessaria.  tic. 
gagne-petit.  Voy.  rémoi-lei-r. 
flagner    .lit.    merov.     l'uada- 
nian  .  v.  intr.  at  tr.    ||  V.  intr. 
(Ane.  fran«;»is.)  P»tire.  Voy.  ce 
mot.    Il     iPir    ext.l    Faire    du 
butin.  Voy.  BCTi».  1  (Par   e\l  ) 
!•'.    tr.     C'ouquérir     (un    terri- 
toire, une  ville).  Voy.  cosqié- 
niB.    Fig.    Croyant    avoir    villa 
gagnée,  ratua  se  omnia  tenère. 
Cic.  \\  (Par   e\t.)    Occuper   (  un 
lieu).  Petëre  tpr.  •  chercher  à 
atteindre    •,   d'où   •  gagner  •*. 
tr.  Cic.  etc.  .ex.:   Dyrrachiam. 
Cic.    non     ccistra,   ted    naves. 
Nep.  loca  calidiora  [on    pari, 
des  grues].  Cic.  iter  a  l'if-ona 
Brandisium  f^rril  petëre  con- 
tendi.    Cic.^,  nancisci,    dép. 
tr.     Cic.     etc.    (ex.  :    Germani 
tammam   jugam    nacli.    Css. 
locam  opère  et   natara   muni- 
tam.  Cxs.  ex  magnis    rapibas 
nacti    planitiem.     Css.     nacti 
portam.    Ces.  vitii  clavicalis 
tais   gaiciaid   est   nacta  com- 
plectitar.Cic.];  tenére  (•  occu- 
per, aborder,  parvenir  à  •],\r. 
Cic.  etc.     ex.  :  regionem.  Liv. 
portam.  Liv.  terram.   Cic.  re- 
mis    terram.   Liv.)  ;    venire, 
intr.  Cic.    efc.    (voy.    arriver  ; 
pervenire,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
PAR\-EMR'  ;     apisci    (•   attein- 
dre   •  ),    tr.    l'iaut.    Cic.   (ex.  : 
maris     apiscendi    causa.    Cic. 
[Ati.  VIII,  li,  3])  ;  attingére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :    Asiam.  Cic. 
Tov.    atteindre)  ;  capëre.   ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :    msalam.    Cxs. 
portam.    Cxs.   montes   pro.xi- 
mos  tan'i  cardant  [«.cherchent 
à  g.-].  Liv.    [IX,  i3,  20].   cam 
ignorarent  qaem  locam  veliqaœ 
[naves  J  apissent.   Cxs.)  ;  ca- 
pessére,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  c. 
Melitam.  Cic.  par   ext.    fig.  a- 
nimas  saperiora   capessat  nc- 
cesse  est.  Cic);  evadére,  intr. 
Cic.     etc.     (ex.    :      in     terram. 
Liv.  in    verticem    collis.    Liv. 
primo    Prxneste,  deinde  Nea- 
polim.     Suet.).    —     la    porte, 
le  larga,  etc.,    (artim  di'jredi. 
Cic.  clam    se    labdacère.    Cic. 
aafagêre,   intr.    Cic.    Absol.  — 
au  piod,  se  abripëre  ou  prori- 
pére.  Cic.    \\    (Fig.)  Atteindre. 
Invadére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
hoc    malam    in    rempablicam 
invatit.  Cic.  voy.  envahir);  iD- 
cessëre,    tr.   Liv.   (ex.  :    cura 
patres  incesserat.  Liv.)  ;  OCCU- 
pâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  fimor 
occapavit  exercitam.  Cxs.  pa- 
vor  occupât  animos.Liv.mentet 
Sicaloram  occupât  superstitio. 
Cic.  o'-capati  meta.Cart.i;  op- 
primére.  tr.   Cic.  Liv.  (ex.  : 
aliquem  lax  ou  nox  oppressit. 
Cic.    Liv.     aliqaem     opprimit 
tantôt  improvisomorbas.  Cic. 
La    nuit     gagne     gqn,     a(icui 
nox  obrepit.    lier.  1    (Par  ext.) 
V.     tr.    .■Vcqflérir    (un     profit). 
Quœrére,    tr,    Cic.    etc.   (ex.: 


GKC, 

victam  [•  sa  vie  -]  tanU  ac 
telA.  Ter.  [Andr.  iS\.  pecuniam 
[.  do  l'argent  •].  Cic);  acqui- 
rêro  (•  gagner  un  avantage 
qui  s'ajouta  àcequ'on  adéjà  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mi/ii  qaidem 
ipsi  qaid  est  qaod  Jam  ad  vitx 

fractanx  possit  acqniri  ?    Cic. 
Cat.    3,    la,   28].   dabitas   de 
possessione   detrahère,    acqai- 
rêre  ad  Rdem  [•  gagner  en  cré- 
dit-] .'  Cic.[Cat.2,8,  ISi]); inve- 
nire,    tr.    Cic.    etc.    (ex.:  ma- 
gnam   pecaniam    bono   modo. 
Cic.    vicfum    sordide    compa- 
randismalis  et  vehiculis.Gell.); 
merére  (•  gagner   un    salaire, 
acquérir  [qqch.]   par  son  tra- 
vail •  '.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  me- 
rére H  S  vicenos.  Varr.   fr.  m. 
non    amptius   duodecim  xris. 
Cic.    mentis    lacris.    Liv.     hoc 
faber  in    diem  meret  [•  gagne 
cela  par  jour-].   Sen.l;  deme- 
rëre  I-  gaguer  de    l'argent    -), 
tr.    Plaat.    etc.    (ex.:  grandem 
pecaniam.  Gell.);   facére,   tr. 
Cic. etc.  :ex..:aliqaà  repecaniam 
sibi  (acëre.  Cic.  magnas  peca- 
nias    ex    metaliis    (acire.   Cic. 
qaa-stam  (acéré  aliqaù re.  Cic); 
proScère.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
pr.  aliqnid.Cic.  voy.  profiter'; 
lucrâri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aari  decem  pondo  [•  dix  livres 
d'or-],    stipendiam.  Cic);  lu- 
cri  facére,  tr.  Cic.  (avec  l'ace, 
de  la    somme    gagnée    ou     du 
profit  réalisé,   voy.  gain,    pro- 
fit; parère,  tr. 'Cic.  etc.  (ex.: 
parta  bona.    Cic.  part,    subst. 
porta,  orum  [•  ce  qu'on   a  ga- 
gné -],    II.    pi.    Ter.  Sali.    voy. 
GAIN,  profit).  —   l'enjeu  do  la 
partie     et    lellipt. )    la    partie, 
vincëre,  absol.  Sen.  (cf.  licisse 
qainqaaginta  milia  nammum. 
Sen.).  —  qqn  au    jeu, /jrospe- 
riore  aleâ  ati.  Saet.  —  l'enjeu 
d'un  pari    et   (ellipt.)  un    pari, 
une     s^S^ure,     sponsione  _  ou 
sponsionem  vincëre.  Cic.  Voy. 
ENJEU.  1  Conquérir  (un  succès). 
Parâre,  tr.  Cic.  (voy.  procu- 
RFR';  parère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
sibi  consulatam.  Cic.)  ;   ferre, 
tr.  Liv.  (ex.:  victoriam  exali- 
qao.  Liv.  nihil  aliad  ex  certa- 
mine.  Liv.);  adipisci,  dép.  tr. 
Cxs.  etc.  (ex.:  victoriam.    Ca-s. 
incruentam   victoriam.    Sall.^. 

—  une  bataille,  superiorem 
discedére.  Cxs.  in  prœlio  ou 
in  pagnà  vincëre.  Cic.  Iiostem 
vincëre  prœlio.  Cic.  —  un  pro- 
cès, une  cause,  caasam  ou  li- 
tem  obtinêre.  Cic.  (ep.  I,  i.  1  ; 
Rose.    Am.     U,     10)     et    (fi;.:.) 

sa  cause,  obtinêre  {aliqaidj. 

Cic.  —  le  prix  (dans  une  luttu, 
etc.),  palmam  ferre.  Cic.  prx- 
miam    aaferre.    Cic.    Par  ext. 

—  qqn  de  vitesse,  voy.  devan- 
cer, PRÉVENIR.—  barre  sur  qqn, 
voy.  AVANTAGE  (p.  237,  col.  3). 
Fig.  —  lo  dessus,  voy.  [1']  em- 
porter. Le  —  sur  qqn,  contre 
qqn  (arch.),  même  sent.  —  le» 
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devants,  du  lorrain,  du  payJ 
et  ,arch.)  —  pays,  voy.  [pren- 
dre de  r)  AVANCE.  —  du  ter- 
rain, voy. AVANCER,  [s']  ETENDRE 

Absol.  L'eau  :.;.i:;na.    aqaa  ser- 

pit.    Col.      L'incendie     gagne, 

latê     incendiiim      pervagatar. 

Sen.    it    (Absol. I    Fig.    Etre  en 

pro.^rès.  Voy.   proorès.  1  Obt.v 

nir(un    avantage).    Adipisci. 

dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  s(oriani. 

iVep.  laadem.  Cic.  gloriam    ce 

aliqaa  re.  Xep.  quod   adeptus 

est  per  scelas.  Cic.   adip.  im- 

mortalitalem      qaandanx     per 

vos.  Cic):  parâre,  tr.  Cic.  etc. 

(vov.  acquérir);  com parâre, 

tr.  'Cic.  etc.    (voy.    [se]  proci;- 

RER,   acquérir);    parère,    tr. 

Cic.  etc.  (ex.:  sibi  laadem.  Cic. 

gratiam  ab  aliqao.Sall.  (r.  in- 

gentenx  gratiam  apud  aliqaem. 

Liv.    sibi    amicitiam  cam  ali- 

qao.   Xep);  invenire,  tr.  Cic. 

etc.    (ex.  :    nomen.    cognomen. 

Cic.    sine     invidia      facillimr 

laadem.  Ter.  gloriam  ex  calp  ■ 

Sali,  ex  qao  illi  gloria  opesqn  ■ 

inventx.  Sali.);  assequi,  de|' 

tr.    Cic.  etc.   { voy.   obt<:nir 

coUigère,    tr.  Cic.  etc.  (voy. 

RECUEILLIR,    [s")     ATTIRER);    COll- 

ciliàre.  tr.  Cic.  etc.    (ex.:  a- 
nimos  sibi  conciliare.  Cic.  ani- 
mes  [hominum,    plebis,    etc.} 
conciliiire    ad    benevolentiam 
erga  aliqaem.  Cic.  aliqaem  ou 
aïicujas    animam      conciliâre 
[•  aasner  qijn  ■].    Cic.    c.  sibi 
jadicém    ou    Jadicis    animam 
Cic);  pellicère,  tr.   7'er.  Ci 
(ex.:  animam  adalescentis.  Ci 
malierem  ad   se.  Cic.  voy.  sé- 
duire). Chercher  à—  du  temps, 
tempus  dacëre.  Cic.  —  qqn  à 
sa    cause,     aii^uem    ad    saarn 
sententiam     perdacëre    ou    in, 
saam      sententiam    addacëre. 
Cic  et    (en    pari,    de   qqn    qui 
était  do   l'opinion  d'un  autre), 
aliqaem  ad    saam    sententiam 
tradacère.    Cic.    —    qqch.   sur 
qqn,  sur  l'esprit  de  qqn,  avec 
qqti,  auprès  do  qqn,  impetrùre 
aliqaid  ab   aliqao.  Cic.    impe- 
trare  ab  aliqao  ut  aliqaid  (a- 
ciat.    Cic.    voy.  fléchir,    obte- 
nir. —  sur  soi    de...,   animam 
indacëre  ou   in  animam  indu- 
cére    (avec    l'Iuf.).     Ter.     Cic. 
Liv.    (avec     ut     et    lo   Subj.).. 
IHaut.    Cic.  Liv.    ||     Gagner  i, 
q<ich.,    c.-à-d.     y     trouver  un 
avautage.Proficére,  intr. Cic. 
etc.    (ex.:  ita    qaiddam    sperO' 
nobis  profici  [•  nous  y  gagnons 
qqch.  •].  Cic.    avec  l'Inf.  per— 
maltam  profv.iet  illad  démons-' 
trare,  qaemadmodam  scripsis- 
set,  si...  Cic.  [inv.  11,41,  12"]); 
assequi,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaa    in    re   nihil    aliad   asse- 
qaêris,    nisi  at...    Cic).    Que 
gagiie-t-on  à   mourir?  qaid  lu- 
crtestmori?  Cic  Je  no  ga-na 
rien  à  co  que  tu. . .,  nallam  in 
eo  facio  qaxstam,  c\iod  ta..., 
Cic.  Ou  gagne  à  ni   pas  s'éloi- 
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gner,  prodest  nusqaam  disce- 
dére.  Q.  Cic.  Voy.  avantage. 
Alisol.  —  près  du  qqn,  pluris 
este  apad  aliqaem.  Cic.  \\ 
(Iroii.)  Kn  pari,  d'un  désavan- 
tage. Contrahvre ,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  morhum.  Cic.  au 
passif  contrahi[^  go  gagner  •]. 

l'Un.).    Voy.  CONTRACTER. 

çra^neur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  gagne,  qui  fait 
UM  profit.  Qui  ('/«.•>■)  merci .  A. 
—  d'argent,  quxstuosus  liomo. 
Cic.  Il  P.  anal.  —  do  batailles, 
Victor,  oris,  m.  lAv. 

gai,  gaie,  adj.  Qui  est  d'iiu- 
nn-ui'  riante.  HilariS,  6,  adj. 
Cic.  Ole.  (s'opp.  à  tristis,  ma"s- 
tas,  ex.  :  /i.  Uomn.  Varr.  (r. 
animus  hiUiris.  Cic.  esse  ani- 
mo  hilari  [-  avoir  le  caractère 
jj.,  être  naluri'lloment  g.-]  .Cic. 
/i.  coni/ii^a.  Cic.  Uilarissinias 
coniiia.  l'iaat.  Iiilarum  esse. 
Cic);  Isetus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  tristis  et  estasso- 
cié  souv.  à  liilaris,  ex.  :  hilaris 
«t  Isetas.  Cic.  Iii  vagantur  Iseti 
otgue  erecti  passim  toto  foro. 
Cic.  laftos  modo,  modo  pavi- 
dos  animadverteres.  Sali. (rente 
isftas,  pectore  anxias.  Tac); 
festivus,  a.  um,  adj.  Cic.  etc. 
{ex  :  puer.  Cic  f.  caput  [-  un 
gai  compagnon  ■].  Cic).  Assez 
— ,  liilarulas.  Cic.  {.\U.  XVI, 
H,  8|.  Il  Famil.  Un  pou  gai, 
ebriolas.  Plaut.  T  (Par  ext.) 
Où  règno  la  gaieté.  Hilaris,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  h.  vita.  Cic. 
cena.  Cic.  hilariores  lilterœ. 
Cic.  esse  viiltu  hilari  atqae 
icCto.  Cic.  h.  ocali.  Cic);  lae- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
vultvts.  Ciel. ocali.  Val-Max.). 
Assez  — ,  hilariculus  {vultas). 
Sen.  (ep.  23,  .'.|.  ||  Qui  a  un 
aspect  riant.  Hilaris,  e,  adj . 
Cic.  etc.  (ex.  :  Uilaris  color. 
Plin.);  yucundus,  a,  unj,  adj. 
Cic.  etc.  (voy .  aorkable:  uiANT). 
Il  Interj.  Gai  !  Gaadeamaa  ! 
A. 

gaîac  ou  gayac,  s.  m.  (Botan.) 
Arbre  exotique  à  bois  dur. 
Gaai/ocum,  i,  n.  A. 

gaiement  ou  gaiment,  adv. 
iJ'uiie  manière  gaie.  Hilare, 
adv.  A[r.  (cf.  se  hilare  prdc- 
bêre.  -"ffr.).  Hilari  ou  alacri  a- 
nimo .  Cic.  Hilarem  in  modam. 
Cic    Festivè,  adv.  Plant. 

gaieté  ou  gaité.  s.  f.  Humeur 
riante.  Hilaritas.  atis,  f.  Cic. 
«te.  (ox.:  hilaritatem  excitâre. 
Cic).  .'Inimus  Isetas  ou  hilaris. 
Cic.  Alacritas.  atis,  f.  Cic. 
Mettre  en  — ,  hilarâre,  tr.  Cic. 
exhilaràre  ,  tr.  Cic.  Voy. 
ÉGAYER.  Se  mettre  en  — ,  hila- 
rescire,  intr.  l'urr.  Cic.  \\ 
Famil.  Etre  en  —  (être  mis  eu 
belle  humeur  par  le  vin), 
ebriolam  esse.  Plaat.  C'est 
principalement  le  vin  qui  le 
met  en  — ,  est  in  vino  prxci- 
puc  lascivas.  Plin.  \\  Un  che- 
val qui    a  pris   de  la  — ,   voj , 
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OAMBADER.  ||  (P.  hyperb.)  /..oc. 
adi\  Do  —  de  coeur  (do  bonne 
volonté,  sans  y  être  oblige), 
ultro,  adv.  Cic."  libenter,  aiiv. 
Cic.  ex  animo.  Cic.  animo  li- 
benti.  Cic.  ||  P.  ext.  Un»  — 
(un  acte  <ie  —  ),  petulanter  fae- 
tam.  Cic.  ||  (Spéc.)  Petite  com- 
position littéraire  amusante. 
Jortis,  i,  m.  Mart. 

gaillard,  arde,  adj.  (Arch.) 
riolideniont  ét.ibli.  Mandatas, 
a,  um,  p.  adj.  Virg.  .•>tabilis,  e, 
adj.  Lii:  Voy.  solide.  Cliàtoau 
—  (cliiioau  fort),  castellnm,  i, 
n.  Cœs.  Il  .-^pér.  (Marine.)  (Châ- 
teau —,  et  (ellipt.)  —  (château 
qu'on  élevait  à  l'avant  et  à 
l'arriére  des  grands  vaisseaux), 
castellam  ,  i,  n.  Cange.  (  De 
nos  jours.)  Parties  extrêmes  du 
pont  supérieur  d'un  navire.  — 
d'avant,  voy.  avant.  —  d'ar- 
rière, voy.  ARRIÈRE.  ^  Vif  et 
réjoui.  Alacer,  cris,  cre,  adj. 
Cic.  Jocosus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Salsus,  a,  um,  adj.  Cic.  (de 
Or.  II,  06,  228  .  Une  personne 
— ,  et  (substantivt.)  un  — ,  une 
gaillarde,  ffstixmm  capat.  Ter. 
petulans  (/lomo,  malicr).  Cic. 
tasciva  Imalier).  Cic.  Une  gail- 
larde lune  forte  femme),  vira- 
go, inis,  f.  Plant.  Un  solide  — , 
végétas  homo.  Cic.  '.\tt.  .\,  16, 
6).  Il  (P.  e.vi.)  D'une  çaîté  un 
pi-u  libre.  LascivaSi'a,  um, 
adj.  Mart. 

gaillardement,  adv.  D'un? 
manière  gaillarde.  Fes^ivë,  adv. 
CiC. 

gaillardise,  s.f.  Manière  d'être, 
propos,  écrit  d'une  gaieté  un 
peu  libre.  Procacitas  lepida. 
Cic.  Petalantia,  a?,  f.  Cic.  .Sen. 

gaillet  (Dérivé  du  latin  galiani, 
grec  yi).:'i-i),  s.  m.  Sorte  de 
plante.  Galeopsis,  is,  f,  Plin. 
Aparine,  es,  f.  Plin. 

gaiment.  Voy.  gaiement. 

gain,  s.  ra.  .\ction  de  gagner. 
Le  —  d'une  bataille,  par'a  fic- 
toria.  Cic  ou  abs.  Victoria.  Cic. 
Avoir  —  de  cause,  caasam  vin- 
cëre.  Cic.  litem  obtinêre.  Cic. 
Donner  —  de  cause  à  qqn,  li- 
tem, dare  secundum  aliqaem. 
Cic.  ^  Ce  qu'on  gagne.  Lu- 
crum,  i,  n.  Cic  etc.  (s'opp.  à 
damnum,  ex.:  lacri  causa.  Cic. 
accepta  lacro  discedëre.  Cic. 
cum  aligaanto  plus  ipsi  lacri 
aaferant,  qiiam  quantum  po- 
pulo R,  aecamaram  nomine 
daturi  sunt.  Cic.  ponëre  in  lu- 
cro  ou  in  lucris.  Cic.  voy.  bé- 
néfice, profit)  ;  quœstus.  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  emendi  aut 
vendendi  qusesta  et  lacro  daci. 
Cic.  [Tusc.  V,  3,  9].  forensis. 
Cic.  framentarius.  Cic.  medio- 
cris  [«  modéré  ^].  Cic  mediocri 
qas'sta  contentum  esse.  Cic. 
pretio  quœstuqae  duci.  Cic. 
medicis  gravis  annus  [-  une 
année  d'épidémie  •]  in  quses- 
tam  est  [•  est  une  source  de 
gain   •].    Sen.   fartis    quxstam , 
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(acère  [•  réaliser  de»  g.  frau- 
duleux ■.].  Cil-,  voy.  profit); 
eznolumentutn,  i,  n.  Cic.  eic! 
(ex.  :  emolumenta  rerum  falla- 
cibus  judiciis  vident...  pirnam 
non  vident.  Cic.  [Off.  111,  H, 
36].  in  hominum  aocictate  et 
emolumenta  et  df<rimenfa[-los 
gains  et  les  pertes  •] .  qua- 
ioft>r)\ioita  et  fD.âiijiiTa  appel- 
lant, communia  esse  volaerant 
Cic.  [Fin.  III,  51,69].  associé  a 
prsemium.  Cic.  [de  Or.  II,  8.0, 
3/-6],  à  atilitas.  Cic.  fde  Or.  I, 
H,-SU]). 

gaine,  s.  f.  Etui  de  la  lame 
d'un  instrument  tranchant  ou 
aigu.  Vagina,  se,  f.  Cic 

galté.  Voy.  gaieté. 

gala,  s.  m.  Apparat  d'une  fête. 
Apparatus,  us,  m.  Cic.  Pompa, 
a-,  f.  Cic.  De  — -,  voy.  pompeux. 

galamment,  adv.  i)'une  ma- 
nière galante,  avec  bonne  gr&ce. 
Festivé.  adv.  Cic.  Belle  et  fes- 
tivë.  Cic.  Vrbanë,  adv.  Cic.  Vers 
tournés  — ,  (estivam  poema. 
Cic.  lepidi    versus.  Cic.  Lettre 

—  écrite,  litteras  humanè  scrip- 
tse.  Cic.  'Voy.  finement,  élégam- 
ment,   SPIRITUELLEMENT.     ||     Fig. 

De  bonne  grâce.  Libenter,  adv. 
Cjc.  etc.  (cf.  libentissimë  alicui 
commendare.  Cic).  Voy.  grâce, 
voi.oNTiER»:.  ^  En  cherchant  à 
plaire.  Amatorië,  adv.  Plaut. 
lilande,  adv.  Cic. 
galant,  ante,  adj.  (Arch.)  ViC 
entreprenant.  Voy.  ces  mots.  || 
Substantivt.  Voy.  les  même» 
mots.  Il  (Arch.)  Verts  galants, 
galants  de  la  feuillée  (voleur» 
qui  se  tenaient  dans  les  bois). 
Voy.  BRIGAND.  Il  (P. ext.)  Fig. 
Un  vert  —  (un  homme  entre- 
prenant), muiierosus  homo. 
Cic.  et  subst.  mulierarius,  ii, 
m.  Cic.  1  Qui  a  bonne  grâce 
Elegans,  antis,  adj.  Cic.  Ur- 
banus,  a,  am,  adj,  Cic.  Délias, 
a,  am,  adj.  Cic.  Lepidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (en  pari,  do  la 
toilette).  Mundas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Il  Substantivt.  Voy.  galan- 
terie. Il  .\\-ec  l'adj.  avant  le 
subst.  Qui  a  des  procédés  dé- 
licats. Liberalis,  e,  adj  Cic. 
Ingenuas,  a,  um,  adj.  Cic.  Va 

—  homme,  lir  imjcnuus.  Cic. 
En  —  homme,  ingenaë,  adv. 
Cic.  honesté,  adv.  Cic.  Un  — 
homme  (un  homme  du  monde), 
urbanas  homo.  Cic.  bellus  ho- 
mo. Cic.  Ne  pas  agir  en  — 
homme,  illiberaliter  facëre.  Cic. 
1  Empressé  à  plaire  aux  femmes. 
Delicatas,  a,  um,  adj.  Plaat. 
Cic  II  (P. ext.)  En  pari,  des  cho- 
ses. Amatorius,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  sermo.  Cic.  poesis.  Cic). De- 
licatas, a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  ser- 
mo. Cic.  versus.  Cic).  Une  let- 
tre — ,  epistola  amatorië  scrip- 
ta.Cic.  Une  femme — ,meretrix, 
tricis,  f.  Cic  Voy.  courtisane. 
Il     Substantivt.  'Un    —    (celui 

qui  courtise  une  femme),  assen- 
tator  malierum.  Cic  ||  (P.  ext.) 
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Un  amoureux.  XmiMias,  ii.  m.  | 
Plaat.  Am.itor,  oris,  m.  lij.      I 
galanterie,  s.  f.  C»riCt-io  de  i 
co  qui    »  l)Onn»  jrica.  iJc-yan-  ] 
tia,  as,  f .  <-"i<-'-  ^'ov.  cbiice,  tLt-  I 
ciNCB.  Il   (P-  ext.rAcie  qui  a  co  ' 
caractère.     LrpUif    ou     arbarnr 
(actum.  Ci-.    ;|    Rusa.  Voy.  co 
mot.  1  Liupratiement  à   plaire 
à  une    iViume.    JJsjrttS   U  "lor. 
Ov.    H    (ï".    ext.)    Coinpliineiiti 
ll.iiteurs  i»  uuo  femme.  Biandi- 
(ia  amatori^r.  Cic.  \\  Pièce  Je  ce 
caractère.  Delicati  i-ersuj.  Cic. 
il  (P.  eii.^  Intrigue  amoureuse. 
.imore»,  um,  m.  pi.  Cic. 
galaatin,  5.  m.  Celui  qui  veut 
..lire  lo  galant  auprès  des  fem- 
mes. Aniitorcalas.i.  m.Plaat. 
Amasiiis,  ii,  ni-  Plciat. 
gadantiser,  v.  tr.  ÎArch.^  Trai- 
ter   avec    çalauterie.    Blandiri 
(mulieri).  Cic. 
galaxie    (^rec    faXi;!»;).   s.    f. 
lAstron.)    La   voie   lactée.    Ga- 
laxia,  X,  m.  Macr. 
galbanum,    s.     m.      Pharm.) 
Gomme-réiine  balsamique.  Gal- 
banam.  i,  n.  Col.  PUn.  U?  —, 
fialbanens,  a,  um,  adj.   l'irj.  || 
Fig.  ,.\rch.'  Donner  du  —  a  qqn 
•  l'amadouer),     voy.    am.idoler. 
galbe,    s.    ra.    Contour,    profil 
^dun    vase,    d'une  figure,  d'un 
corps).  Vùv-  ces  mots. 
gale,  s.  m.' Maladie  couiagieuse 
de  la  peau.  ^cabie$,  ei,  f.  \'irg. 
Scabrities.    ei,    f.    Col.    Psora. 
X,   {.  et  l'Sors;   arum,    f.   pi. 
PUn.  (XX,  I.;.    Il    (Par  anal.)  — 
du  porc,  la  rogne.  \  oy.  ce  mot. 
—  des  végétaux,  scabies,  ei,  f. 
PUn. 
galéace    oi    galéasse,   s.    f. 
Marine.;  ("■.ili-re  de  grande  di- 
mension. QjLinquiertmiî,    i»,   f. 
/.il-. 
galée,  s.  f.  (.\rcU.)  Galère.  %  oy. 
ce  mot. 

galène  (grec  YaXJjvi)),  s.  f.  iMi- 
neral.)  Sulfure  de  plomb  natif. 
Galena.  a»,  f.  PUn. 
galéopsis  'grec  Ya'/.io'{'i;[prû/)r(. 
.  œil  de  belette  •]),  s.  m.  .Nom 
scientifique  du  chanvre  bâtard. 
Galéopsis,  is,  f.  PUn. 
galer,  v.  tr.  (Arcli.)  Gratter, 
frotter.  Voy.  ces  mots.  H  Fig. 
Battre.  Voy.  ce  mot. 
galère,  s.  f.  Naviro  de  guerre 
des  ancieiiS.  Triremis.  is  (abl. 
e  et  i),  f.  Cic.  1  Navire  do  guerre 
i.  rames,  employé  surtout  dans 
la  Méditerranée.  Triremis.  is,  f. 
A.  l|(Loc.  prov.)  Vogue  la  —  ! 
(laissons  :iller  les  cho=e3),  bene 
fors  vertat  !  Cic.  bonam  (aix- 
tlanuiae  lit  I  Cic.  Voy.  chamce. 
Ramer  sur  le»  —  du  roi  et  el- 
Upt.  être  condamné  aux  —  (c- 
d-d.  aux  travaux  fopesy,  remo 
pablicm  triremis  alC^gi.  Val.- 
Max.  Fig.  l'.amer  sur  la  même 
— ,  in  eodem  pistrino  vivère. 
Cic.  Il  'P.  e.vt.)  Bagne.  Voy.  co 
mot.  Il  Fig.  Mener  une  vie  de  — 
(très  pénible),  molis  operam 
dare.  Cic. 
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galerie,  s.  f.  Espace  couvert  qui 

règne  autour  d'uu   bâtiment  ut 
sert  de  lieu  de  promenade,  etc. 
Ambalatio,  onis,  f.  Cic.  Tecta 
umbutatiuncuia.  Cic.  iAtt..\in, 
29,  i).  —  à  colonnes,  porticas. 
as,  C.  Cic.  —  terméo  i mettant 
i  l'abri  du  soU'il\  cryptopor- 
ticas,  ùs,  f.  PUn.  j.  L'ue  —  de 
tableaux,    pinacotheca.    x,    i. 
Varr.  Vilr.    \\    iSpéc.)    Uaus  un 
jeu   de  paume,   allée  d'où   l'on 
regarde    les  joueurs.  .Vj/s(us,  i, 
n.  Cic.  P.  ext.  Ceux  qui  regar- 
dent jouer,   Cûrona,  ve,  t.  Cic. 
(cf.  ad  coronam  venire  [•  con- 
sulter   la    g.    sur    un   coup  •]. 
Sen.).  Former  la  — ,  et  (ellipt.) 
faire  galerie,  circumsdirtf,  iutr. 
Cic.    circums«<i«re,    iiitr.    Sen. 
Fig.   Famil.   S'inquiéter   do    la 
—  ide  Popinion  publique^,  vov. 
pfBLic.  T  (P.  ext.)  Sorte  de  bal- 
con qui  couronne  l'arriére  d  un 
navire.  Foras,  i,  m.  Enn.  Gell. 
(au  plur.  Cic).  ||  Balcon  en  sail- 
lie qui  règne  autour  d'une  mai- 
son,  d'un  monument.    Msenia- 
nam,  i,  n    Cic.  (ordiu.  au  plur. 
Cic).  Il  (P.  ext.)  Les  places  d'en 
haut   dans  un    théâtre.  Cavea 
altima  ou  samma.    Cic.    ysen. 
lU,  US).   Il    ;P.  anal.)  Ornement 
I    en    rebord    d'un     meuble,  etc. 
Voy.  BORDURE,  REBORO.  ||  Passago 
souterrain    pratiqué    dans    une 
mine.    Cunicalas,    i,    m.  Cœs. 
Arragia.  x,  f.  PUn.  ||  Passage 
souterrain  voûté  pour  l'écoule- 
ment des  eaux.  Specas,  ûs,  m. 
rie 
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viande*  en  ragoût.  Voy.  pri- 
CASSKK.  Il  ^P.  oxt.)  Mets  qui  pi-é- 
sente  un  mélange  peu  appétis- 
sant. Popina,  X,  t.  Cic.  (Pis. 
1.  21. 

galimatias,  s.  m.  Discours, 
écrit,  offrant  un  mélange  con- 
fus, ininielligible.  Perpl&xi  ser- 
mones.  Liv.  Obscaritas  verbo- 
ram.  Cic, 

galion,  s.  m.  Bâtiment  de  charge 
^employé  spécialement  pour 
rapporter  l'or  des  mines  du  Pé- 
rou'. Oneraria  navis.  A. 

galiote.  Petite  galère.  Voy.  ga- 

LÈUK. 

galle,  s.  f.  Excroissance  pro- 
duite sur  les  feuilles  par  la  pi- 
qûre de  certains  insectes.  Galla, 
X,  f.  PUn.  Galle  du  chèiio  et 
noix  de  —,  galla,  x,  f.  PUn. 

gallicisme,  s.  m.  l'orme  de 
langage  propre  à  la  langue 
frani,-aiso.  Locatio  ('alUca.  A. 
Employer  des  — ,  Gulloranx 
consaetudinem  loquendi  imi- 
tari.  A. 

gallinacé.  s.  m.  pi.  llist.  nat.) 
Ordre  de  la  classe  des  oiseaux 
de  basse-cour.  Gallinaceum  gê- 
nas. Col  ■ 

galoche  (lat.  pop.  galopia,  dé- 
I    rive  de  galopas,  transcription 
I    du    grec    xiaoïio-j;,    •    pied    de 
bois     ■     [cf.    calopodes    solex. 
Scliol.  llorat.,  sat.   Il,  8,  77]), 
s.   m.    Chaussure    à  semelle  d(~ 
bois.  GaUica,  x  (s.-ent.  solea 
f.  Cic.  (Phil.  i,  30,  76).  Fabri 
cant  de  — ,  galUcarias,  ii,  ra 
lUer. 


i 


galérien,  s.  m.  Celui  qui  a  été    galochier  et  galocher,  s.  m 


condamné  a  ramer  sur  les  ga 
lèros  du  roi.  liemo  pablicx  tri- 
remis af^vas.  \'al.-Ma.r.  ||  (P. 
ext.)  Forçat.  Vov.  ce  mot.  Fig. 
Mener  une  Tie  Je — ,  voy.  ga- 
lère. 

galerne,  s.  m.  (Marine.)  Vont 
du  nord-ouest.  Circias,  ii,  m. 
Sen.  Caaras,  i,  m.  Lucr.  C.->-s. 
gcUet,  8.  m.  Caillou  déposé  par 
la  mor  sur  le  rivage  et  généra- 
lement arrondi.  Des  — ,  lapides 
marini.  Cxl.-Aur.  ^  (Tecliuol.) 
Disque  servant  À  divers  usages. 
Voy.  DISQUE.  Il  (P.  ext.)  Bouée. 
Voy.  ce  mot. 
galetas,  s.  m.  Logement  sous 
Jes  toits.  Csnacuium,  i,  n.  .Saet. 
Vivre  dans  un  —,  sub  tecto  ou 
su6  tegalis  liabitàre.  Suet.  ^ 
Logement  misérable.  Cella,  x, 
f.  Sen. 
galette,  s.  f.  Sorte  de  gâteau 
rond  et  plat.  Placenta,  x,  (. 
Varr.  j 

galeux,  euse,  adj.  Atteint  de 
la  gale.  Scaber,  ira.  bram,  adj. 
Coi.  Scabiosus,  a,  um,  adj.  Col. 
Fig.  Brebis  galeuse  (personne 
corrompue  dont  le  contact  est 
dangereux),  lujmo  contamina- 
tas.  Cic.  scabiosus  homo.  Pers. 
Il  (P.  ext.)  En  jiarl.  dos  végé- 
taux. Scaber,  bra,  bram,  adj. 
Col.  Scabiosus,  a,  um, adj .  Pers. 
galimafrée,    ».    f.    Itestcs    de 


.Marchand,    fabricant   de   galo- 
ches.  GalUcarias,  ii,   m.    Hier. 

galon,  s.  m.  Tiasii  dont  on  orne 
des  uniformes,  des  costumes, 
etc.  Limbas,  i,  m.  Virg.  Ov. 
Petit  —  d'or  cousu  sur  les  ro- 
bes des  femmes.  segm,entum,  i, 
n.  Oi:    Val.-.Max. 

galonner,  v.  tr.  Orner  de  ga- 
lon. Segmenlis  prrvtexëre  ou 
ornâre.  .-1.  Galonné,  segmen- 
tatas,  a,  um,  adj.  Juv. 

galop,  s.  m.  L'alluro  la  plus 
rapide  du  cheval.  C'ursus  inci- 
tatissimas.  Cxs.  Au  — ,  au 
grand  —  (en  pari,  d'un  seul 
cheval),  e^uo  citato.  Cxs.  ou 
admisso.  Cic.  (en  pari,  de  plu- 
sieurs chevaux),  e^uis  ritatis  ou 
admissis.  Cic.  Cxs.  effasis  ha- 
benis.  Liv.  Arriver,  accourir, 
être  lancé  au  — ,  effasis  e<iuiê 
advolàre.  Liv.  S'élancer  au  — 
contre  qqn.  equo  citato  in  ali- 
quem  accarrère.  Liv.  Chevaux 
lancés  au  — ,  inc.itali  cqui.  Cxs. 
Lancer  les  chevaux  au  grand 
— ,  vehenientissimè  eqaos  inci- 
tare.  <:^s.  1  l'ig.  Chassez  le 
naturel,  il  revient  au  — ,  na- 
laram  expellas  Çarcà,  tamen 
usque  recurret.  Ilor.  (ep.  I.  10, 
2Ii).  Prendre,  courir  lo  grand  — 
(aller  trop  vite),  voy.  vite.  1  Fig. 
l'op.  Vivo  réprimande.  Voy. 
hépriuanob. 
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galoper,  v.  inlr.  oi  ir.  ||  V. 
intr.  Allor  au  galop,  lù/ao  ci- 
tato  ou  iidmissu  (ei/uis  citutis 
ou  ui/missi»)  vchi  ou  carivre. 
Cxs.  Liv.  Cursa  incitatiasimo 
(erri.  Cic.  C'ommoiicur  à  —, 
eijuum  adnxiltnrc.  Liv.  (V.n 
pari,  du  cluvul.)  Qnadrupcdo 
carrëre.  Fronlo.  ||  Fi,^.  Vuv. 
couiUR,  [so]  iiATEit.  1  (Famil.)  \>'. 
tr.  Fairo  aller  au  ^alop.  —  un 
«lioval,  incitâre  ou  admitU're 
equam.  Liv,  Fig.  Muuijr  (pii'li. 
grand  traiu.  Voy.  tiiain.  ||  (P. 
oxt.)  La  fièvre  (Id)  ijulop»,  (e- 
bris    inciirSiit.    C'tfi».    Voy.   AS- 

SAELl.m. 

galopin,  s.  m.  Petit  sari;ori  quo 
Fou  oavoio  fairo  los  conr»'-*s. 
Serins  npedihiis.  Cic.  \\  (!'. 
oxt.J  Lîarniu  <iui  court  los  ruos. 
\'oy.  t;\MiN. 

galoubet,  s.  m.  Sorte  do  tlùto 
a  trois  irous.  Gimjrina,  :e,  (. 
liolin. 

galvauder,  v.  tr.  (Arcli.i  Hu- 
milier par  di"5  roprocliiîs.  Voy. 
iiiLMiLiEit.     1     Avilir.    Voy.     cj 

lUOt. 

gambade,  f.  f.  Saut  où  l'ou 
aijile  l"S  jauibos.  .^altus,  ûs,  m. 
Cic.  li.\'si.dtutio,  onis,  f.  Cic. 
Faire  dos  gambadus,  voy.  oa.m- 

DADER. 

gambader,  v.  iutr.  F'aire  des 
Sauiliados.  ."^idire,  iutr.  Cic. 
Iripudiiire,  iutr.  San.  Exsul- 
tûrtf,   intr.  Ov. 

gamelle  (lat.  camélia,  vase  en 
bois),  s.  f.  OranJn  écuolle.  6'cu- 
tru.  .1",  f.  PUmt.  Voy.  écuelle. 

gamin,  s.  m.  Petit  gari;ou,  pe- 
tite lille,  qui  jouo  dans  les  rues, 
qui  fait  des  espiègleries.  Pasio, 
onis,  f.  Jiiv.  Cicaro,  onis,  m. 
Petr.  (i.0,  3). 

gamma,  s.  m.  Nom  de  la  3° 
lettre  de  l'alpliabet  grec.  Gam- 
n>ci,  a-,  f.  .lus. 

gamme,  s.  f.  Série  dos  sept 
notes  de  l'échelle  musicale, 
disposées  dans  leur  succession 
naturelle,  etc.  GruJus  sono- 
rum.  Cic.  Diagranima,  matis, 
u.  \'ilr.  Action  de  monter  la 
— ,  scunsio  sonorain.  Viti\  Je 
parcours  'oute  la  — ,  omncs  so- 
noriirn,  iain  intendens  vocenx, 
tuin  reinittens,  tjradas  pers-i- 
qaor.  j|  Fig.  Chanter  toujours 
fa  mémo  — ,  canlilenam  ean- 
dem  canére.  Ter.  Changer  do 
—  (de  ton),  niatâre  personam. 
PUn.  Voy.  TON.  ^  (.■Vrch.)  Crier 
à    haute    —    (très    haut),     voy. 

CRIEIi,    HAUT.    Il     iP.  0.\t.)    Un    fou 

lie  haute  — (uu  fou  achevél.5(u/- 
tior  stuUissimo.  Plant.  Mettre 
liors  de  — ,  voy.  déco.ncerter. 
1  (P.  ext.)  —  dos  couleurs  (sé- 
rie do  couleurs  graduées),  colo- 
ram  (ruusitus.  Plin. 
ganache,  s.  f.  Mâchoire  infé- 
rieure du  cheval.  Voy.  MACHOIRE. 
Il  Fig.  Vn  homme  qui  a  la  ga- 
nache pesante  (l'esprit  lourd), 
hebcti  inijenio.  Cic.  \\  (P.  ext.) 
Une  —  (une  personne  iucapa- 
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blo,  un  imbécile).  Voy.  cmoé- 
CILE.  Il  (l'ho^ltr».)  Rôle  do  bar- 
boQ  imbécile.  6imo,  onis,  m. 
Plant,  llor. 

gandin,  s.  m.  Jeune  dandy. 
Trossnlus,  i,  n.  Sen. 

ganglion  (grec  yàYyXiov),  s.  m. 
(Arjat.)  rumeur  globuleuse. 
tninijlion,  ii,  n.    Vcij. 

gangréne(grec  yiyypaiva,  pour- 
riture), s.  f.  (.Médec.)  Désorga- 
nisation putride  dos  tissus  ani- 
maux. Canijra^na,  a;,  f.  Cels.  — 
des  o<,  voy.  .sÉcnosE.  ||  Fig.  Cor- 
ruption morale.  Gamjrxna,  sr, 
f.  Varr.  [cf.  per  omncs  artica- 
los  populi  hanc  gangrsenam 
pcnncasse.  V'arr.),  Voy.  conta- 
gion,    COURUPTION,     POURRITURE. 

gangrener,  v,  tr.  (.Médjc.)  .af- 
fecter de  la  gangrené.  Gan- 
ijra^nà  vitiâre.  Cela.  Se  — ,  <a- 
bêre,  intr.  Cic.  tabcsccre,  iutr. 
Cic.  Il  Fig.  Corrompre  mora- 
lement. Contaminàre,  tr.  Cic. 
Vitiis  suis  inficérc.  Cic.  Se  — , 
patrcscvre,  intr.  (Sels,  compa- 
trescère,  intr.  Cels.  Etre  gan- 
grené, vitiis  injici.  Cic.  imbui 
Uitiis.  Cic.  Ne  pas  se  laisser  — 
par  ses  voisins,  inyeniam  sin- 
ceram  intcijrunxima  ab  conta- 
(jione  accolaratn  scrvàre.  Liv. 

gangreneux,  euse,  adj.  (Mé- 
dec.) Qui  est  de  la  nature  de 
la  gangrène.  Tabidas,  a,  un», 
adj.   l'inj. 

gangue,  s.  f.  (Technoi.)  Matière 
étrangère  où  se  trouve  engagé 
uu  minerai  ou  une  pierre  pré- 
cieusi.  Sijaama,  x,  f.  Plin.  (cf. 
lapidam.  Plin.). 

ganse,  s.  f.  Cordonnet  rond  qui 
sert    a    border.     Voy.     cordo.n, 

TRESSE. 

gant,  s.  m.  Enveloppe  de  peau, 
etc.  qui  reeouvre  hi  paume  de 
La  main.  Di'jitaU,  is,  n.  Gloss.- 
Labb.  Di'jitabularn,  i,  n.  Uloss. 
Il  (Fig.)  Jeter  le  gant  à  qqn, 
voy.  PROVOQUER.  Rolevor  le  — 
(accepter  le  défi),  voy.  défi.  || 
(Loc.  prov.)  Aller  comme  un  — 
(très  bien),  apte  convenlre  ad... 
Cic.  Souple  comme  un  —  (d'un 
caractère  docile),  tractabilis . 
Cic.  Il  (Spéc.)  Coune  main. 
Voy,  CHANCE.  .Vvoir  les  gants 
de  qqch.  (en  avoir  le  profit), 
voy.  PROFIT.  Il  (P.  ext.)  Se  don- 
ner les  gants  de  qqch.  ^s'en  at- 
tribuer le  mérite).  Voy.  attri- 
buer. 

gantelet,  s.  m.  Gant,  recouvert 
de  lames  d'acier,  faisant  partie 
de  l'armure  d'un  chevalier. 
Cxstus,  ûs,  m.  (Jic. 

ganter,  v.  tr.  Recouvrir  d'un 
gani  (la  main).  X'elâre  manam. 
Col.  Sans  èire  ganté,  nadâ 
mana.  Col.  \\  Fig.  Famil.  — 
(aller  bien,  être  juste  ce  qu'il 
faut),  apte  convenire.  Cic.  ap- 
tam  esse.  Cic.  Voy.  convenir. 

garage,  s.  m.  (Toclinol.)  Action 
de  garer.  Declinatio,  onis,  f. 
-•1.  Dellexio.  onis,  f.  A.  Bassin 
de  — ,  voy.  à.  care. 
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garance,  a.  [.  Piaule  dont  la  ra- 
eine  l'oui'iiit  une  teinture  rouge. 
Unliia,  X,  f.  i'itr. 
grarancer,  v.  tr.  (Tcchnol.) 
l'eiiidro  en  garance.  Rabiù  in- 
ficcre.  Plin. 

garant,  ante,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne, chose  qui  assure  qiirli. 
i  qqn.  En  gén.  Sponsor,  cris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  sponsorcnx 
este  pro  aliquo.  Cic).  Dans  los 
ulTairos  criminelles  ol  aussi  au 
fig.,  vas,  vadis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  vadern  /ieri.  Cic.  vadem, 
vadea  dure.  \'arr.  vadet  pa- 
blici.  Liv.  vades  accipëre.  Cic. 
vades  poscëre.  Cic.  vades  de- 
serëre.  Liv.).  Lï.ans  les  airaires 
civiles  et  au  fig.,  pr3es,dis,  m. 
C'io.etc.  (ex.:  pr;rdern  esse  ou 
fieri.  Cic.  prxdem  esse  pro  ali- 
</uo.  Cic.  prxdcs  dare.  Cic.  au 
fig.  vestram  virtutcm  rerum 
qaas  (/estaras  sarn  vadern  prx- 
demqaa  habco.  (.'art.);  auctor, 
cris,  m.  l'ic.  etc.  (ex.;  (ama 
nantiabat  te  esse  in  ^yriâ  :  aa<:- 
tor  erat  nemo.  Cic.  boni  nan- 
tii,  non  optimis  tamen  aacto- 
ribus.  Cic.  ccrtis  aactoribus 
conperisse.  Cic);  confîrma- 
tor,  oris,  m.  cic.  (ex.:  c.  pc- 
cunix.  Cic.  [Clu.  10,  72]).  Se 
porter  —  pour  qqn,  spondêre 
ou  intercedëre  pro  aliqao.  Cic. 
Au  fig.  Etre  —  de,  voy.  ga- 
rantir. Se  porter  —  de,  reci- 
përe,  tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (cf. 
de  xstate  polliceris  vel  potias 
recipis.  Cic.  [Ait.  .\I1I,  I,  'X]. 
pro  Cassio  et  te,  si  qaid  me 
velitis  recipëre,  recipiam.  Cic. 
[ep.  .\I,  1,  J.|.  absol.  qui  aat 
deponêre,  aat  accipëre,  aiit  re- 
cipëre soient.  Cic  fVerr.  1,  12, 
3bJ.  voy.  garantir).  Prendre  qqu 
à  —  (lui  demander  d'être  — ), 
vadari  aliqaem.  Cic.  Liv.  prxS' 
tare,  tr.  Cic.  etc.  icf.  p.  .Mes- 
sallam  Cxsari.  Cic).  ||  Adjec- 
tivt.  Qui  assure  qqch.  à  qqu. 
Vas,  vadis,  m.  ot  f.  Cic  Prxs, 
prœdis,  m.  et  f.  Cic.  Voy.  ci- 
dessus.  Rendre  — ,  voy.  répon- 
dre. 

garantie,  s.  f.  Action  de  ga- 
rantir. Il  Engagement  par  le- 
qujl  on  assure  qqch.  à  qqn  et 
par  e.vt.  ce  qui  sert  de  gage. 
Cautio,  onis,  f.  Cic.  Jet.  (ex.: 
c.  cUirojrapki  [■  de  ma  signa- 
ture •■].  Cic.  caaiionem  cavëre 
['  donner  une  garantie  »].  Jet. 
cautionern  idoneam  o[ferre.Jct. 
caationetn  interponëre.  Jet.); 
sponsio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
sponsionem  facëre,  Cic.  voy. 
cage);  satisdatio,  onis  {•■  ac- 
tion de  donner  une  caution, 
garantie  •>),  f.  Cic.  (ex.  :  sant 
aliqaot  satisdutiones  secandum 
mancipiani.  Cic.  [.Ku.  V,  1,  2]); 
pignus,  oris,  n.  Plaat.  Cic. 
Jet.  (ex.,  pignas  capëre.  Tac. 
Jet.  voy.  gage);  auctoritas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  a.  pabli- 
caram  tabalarunx.  Cic.  aucto- 
ritas venditoris.  Jet.  aactori- 
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totem  habère.Cic.  auctoritatem 
pr.imiff.=r«.   i^^n^  ;  securitas. 
atis.  r.  v^fn.  (.b»ii.  111.   1^.  ï'- 
Se  fïirs  donner  ùes  —,  cavêre. 
tr.  Cic.  etc.  (*x.:  qui  in  Oratoi-i 
tao  cavfs  tiOi  ptr  Bratam.eu. 
Cic).  Donner  des  —,  cavêre. 
tr.  Cic.  etc.  («s.:  ab  s(fc  caveat. 
cic.  (ibi  fgo  non  «olium,  nisi 
priu»  a  «ï  cavero  (•  avant  que 
tu    ne    m'aies    donné    cette   g. 
que  •]  ampliiu  eo  nomine   ne- 
minfm,  cu/us  pefitio  si(,   «se 
p<>(ifurum.  Cic.    [Brut.  5,    l»>j. 
caiere  nrardibus  ef  pryrfdS  po- 
pa(o.  Cic.  c.  obsidibus  de  peca- 
nià    [•   donner    des   otages  en 
earaiitie   du    payement    de    la 
somme   •]■    ^*»-    *=•    obsidibus 
inter  se.  Os.).  Avec  ma  —,  me 
aac(ore.  Cic.  S.ins  ma  —,  sine 
me  .tarfore.  Cic.   Appeler  qqn 
en  —,  aliqaem  auciorem  citùre. 
lir.  aJi'/aem  ut  fponsorem  ap- 
pelUire.  Cic.  T  Moyen  par  lequel 
on    asiure  contre    ce    qui    peut 
arriver  de  fâcheux.  Fides,  ei,  \ 
f  Cic.  etc.  'ex.:  interposità  (ide  | 
pablicâ.  Sàll.  Cxs.).  Voy.  assu- 
rance,   scRETÉ.    Etre    une    —,  ! 
prs-sidio  esse  (alicui).  Cic.  Liv. 
Piin.  j.  I 

garantir,  v.  tr.  Assurer  a  qqn 
une  chose  sous  sa  responsabilité. 
Cavêre,  tr.  et  abs.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  alicai.  Cic.  in  jare.  Cic. 
capite  pro  aliijaii  re  [•  g.qqch.  \ 
lur  sa  tête  -].  f(in.  procarator 
U  que  le  mandataire  -1  cayeat 
ratam  remdominum[- locréan- 
cier  réel  •]  habilorum.  Gaj. 
[inst.  IV,  Si.],  au  part.  adj.  quo 
mulieri  esset  res  caatior.  cura- 
vit.  at...  Cic.  (Ca-cin.  I',  H]. 
vov. GARANTIE  ;praBS<âre  (-être 
responsable  de,  repondre  pour, 
se  porter  garant  de,  garantir  .), 
tr  l'are.  Cic.  (ex.  :  emptori 
damnam.  Cic.  abs.  pr.rttàre 
[•  g.  un  achat,  une  maichan- 
di»9  •].  Varr.);  recipère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ea  qiUK  tibi  pro- 
mitto  ac  recipio.  Cic.  voy.  ci- 
après)  ;  spondére  (-  se  porter 
garant  d3  repondre  de  -).  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  répondre).  |1  (Par 
ext.ï  Certifier  sous  sa  responsa-  i 
bilité.  Spondére.  tr.  Cic.  etc.  | 

(vov.  PROMETTRE,  REPONDRE);  76- 

cipére.  tr.  Cic.  etc.  /s'opp.  à' 
polUceri  et  à  promittêre  [-  pro- 
mettre -,  c.-d-d.  '  assurer  de 
•a  bonne  volonté  •],  tandis  que 
recipère  [-  g.  le  succès  -V.  f. 
Cic.  etc.  $i  ille  tcte  [acluram 
recepisset.  Cic.  [Rose.  Am.  39. 
11^].  miki  in  Cumano  dili'ien- 
titsimé  te  ut  annai  •ssemas 
de(ensaram  receperat.Cir.f  Alt. 
V,  17,  51  prnmilto  in  meqae 
recipio  f- je  garantis  form'llt- 
inetit  •]  (ore  eam  «ibi  et  voUp- 
tati  et  usai.  Cic.  [ep.  -Mil,  1'), 
3].  tpondeo  in  meqae  recipio 
tôt  este  M.  Curii  mores.  Cic. 
(ep.  Xril,  17,  3].  farlurum  qaod  | 
milites  vellent.  te  reci-pit.  Liv. 
promillo,  recipio,  spondeo   C.  . 
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CiMOPcm  f.Wt  m  semper  fore  ci-  ' 
vem,  qiuitis  liodie  sit.  Cic.  /idem 
récépissé  tibi  et  ipsum  et  .Ap-  | 
pium  de  me.  Cic.  quid  sibi  is 
de  me  recepisset.  Cic.  memi- 
nepo...  me  récépissé  qnos  de- 
(f-nderenx.  Cic.  [Verr.  11,  S,  73, 
IT'.i".  neqae  de  (ide  bjrbaro- 
rnm  qaicqtxam  recipère  aat  a(- 
prmàrepotet.Lii-.y,  afârxnâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qucd  br<"iifor 
dictum  est  rafionibus  af(irma- 
tum.  Cic.  aff.  transfa.jaram 
dicta.  Liv.  aflirnu'tre  niliil.  Cic. 

vov.    AFFIRMER,    A==fRER,    CERTI- 

fie'r'j  asseverâre,  intr.  Cic. 
les.:  de  re.  Cic.  voy.  affirmer 
[sérieusement],  as-^urer,  certi- 
fiera 1  Asiuri>r  (une  personne, 
une   choseï    contre  qq.   événe- 
ment radieux.   Cavêre  {-  pren- 
dre garde  ■),  intr.    et  tr.  Cic. 
etc.  ("voy.  garde,  [se]  garer,  cf. 
part.  adj.  caufus.   Cic.  in  eam 
partem  potias perçant,  quse  est 
caatior.    Cic.    [Rose.    Am.    20, 
56]';  servàre.  tr.  Cic.  etc  (ex.: 
naiem  e.v  hieme.  Nep.  aliqaem 
e.v  /udicio.  Cic.  corpora  vestra 
conjagum    ac    liberoram    les- 
troram  inviolata.  Liv.);    mu- 
Bire,   tr.   Cic.  etc.   (ex.:  se  ab 
aliqaa  re.  Liv.  hortam  ab  in- 
cessa hominam.  Col.  qaœ  [her- 
bescens  viriditas]  contra  aviam 
minorum  morsas  manitarvallo 
aristaram.  Cic.   au   part.    adj. 
mani(as.  Cic.    nihil    tam    mu- 
nitam    [est].    Cic.    non    latera 
manitiora  (aère   qaam    ter'ja. 
Curt.);  prsemunire,  tr.  Cses. 
Gell.  (ex.  :  pr.  aditus  operihas. 
Csps.  capat  et  os  suam  manibas 
oppositis.    GelL);  defendére, 
Cic.  etc.    (vov.  défendre,  pro- 
téger) :   tegëre,    tr.   Cic.   etc. 
(vov.    protéger)  ;    protegére, 
tr.  Cic.  etc.   voy.  adri,  coivrir, 
protéger);  iuéri.  dép.  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    domum    a   faribus. 
Phsed.     liberoram     nosiroram 
paeritiam  contra  improbitaten\ 
magislrataam.   Cic);    tutari, 
dep  tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  (.  ocalos 
ab   ['  du   côté   de  -]    inferiore 
parte.    Cic.  vera  arma   veras- 
qae  lires,  qaibiis  ab  iraRoma- 
noram  vestra  tataremini,  in- 
veniflis.  Liv.  [VI,  S6,  T.  t.  pe- 
ricala  [•■  clierclier  à  se  g.   des 
périls    ■].    Sali.    cf.    inopiam. 
Cœt.';  vjndicâre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  se  non  modo  ex  saspicione 
tanti  sceleris,  veram  etiam  ex 
omni   hominam   sermone  non 
armis,  sed  patrimonio  suo  vin- 
dicavit.  Cic.  ISull.  20,  09].. 
garce,  s.  f.  (Arch.)  FilU.  Voy. 
ce    mot.   1    II',   ext.)    Fille   do 
mauvaise  vie.  Vov.  courtisane. 
garcetto,    i.    f.    (Arch.)     Petite 

fille.  Voy.  FILLE, 
garçon,  s.  m.  Enfant  du  sexe 
masculin,  l'aer,  eri,  m.  Cic. 
Avoir  un  — ,  marem  edère. 
.'•uet.  virilem  sexam  parère-. 
l'Un.  L'n  petit  —.paeralus,  i.  m. 
Val.-ldax.  pasio,  onis,  m.  Juv. 
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Fig.  Traiter  fout  l«  monde  en 
petit  — ,  hominem  pri»  se  ne- 
minem  palàre.  Cic.   Un  çraïul 
— ,  puer  a-tate  adaltà.  Cic.  ou 
siinpl.  pnfr.  eri,  m.  Cic.  1  (P. 
ext.'  Jeune  homme.  Adaleicen- 
tulas.  i.   m.  Cic.   Un   beau  --, 
formosus    aditlescens.   Nep.  \\ 
Fia.  (Ironiql.)  J'ai   été  joli  —, 
(ui  eijo  bcllas.  l'iaut.  Un  bon 
— ,    festivum  capat.    Ter.    Un 
brave  — ,  voy.  orvvk.  Un  mé- 
chant—,ncbido,onis,  m.  Plaul. 
1   Personne    du   sexe    masculin 
non    mariée.   Caelebs,    ibis,    m. 
Cic.  Un  vieux  — ,  qui  ad  tene- 
ctatenx  artebs  pervenit Tac.Wo     • 
de  —,  ca'lehs  i-ita.  Ilor.  1  Jeune     I 
ouvrier     travaillant     pour     lo     1 
compte   de  son    niaitre.    Paer, 
eri,    m.    Cic.    Servulas,    i,    m. 
Sen.    Il    (P.    ext.)    Un   employé 
subalterne.   6Vriiu,  i,   m.  Cic. 
Famalas.  i,  m.  Cic.   (En  pari, 
d'un  service  public.)  v4ppari(or, 
oris,  m.  Liv. 
garçonnet,  s.  m.  Petit  garçon. 

Voy.    GARÇON. 

1.  garde,  s.  f.  Action  de  garder, 
c.-à-d.   de  veiller  à  co  qu'une 
personne,    une   cliose    ne   parte 
pas,    ne  se   perde   pas.    CustO- 
dia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  (av.  le 
Gén.  subj.:]  c.  pastoris.  Col.  c. 
(ida   canam.   Cic.  îav.   le  Gén. 
obj.:l  mei  capitis.  Cic.  corporis. 
Cic.  ijnis  [Vestne].  Cic.  rei  pu- 
blics. Cic.  urbis.  l'ei/.  express, 
div.   aliqaem    diligenti  ou  in- 
tentiore     castodiâ     asservàre . 
Liv.  Cart.  sacra  fideli  castodiâ 
asservàre.  Liv.  committère  ali- 
cai  castodiam  pecaniae.  Cart. 
confinëre  tabulas  privatâ  cus- 
todià.  Cic.    dimittère  [-  aban- 
don lier,  renoncer  à  -]  cusfodiam 
mei  capitis,  provincisp.  Cic.  ré- 
gis  filiam    non   sab    hospitam 
nxo'ht  privaforam  castodiâ,  sed 
pahlicse   eliam  carse    ac    velat 
tut  Ise  efse  velle.  Liv.  eloquen- 
tiam  orbam  domi  tenêre  safp- 
tam    liberali    castodiâ.    Cic.  t. 
milit.:  e.rcttbise  et  casiodise.  Cic. 
avec  le  Gén.  subj.:  c.  mililam. 
.S'uet.  hsec  a  cattodiis  classiam 
loca  ma.rime  vacùre.  Cses.  [B. 
C.  111.  25,  J.].  avec  le  Gén.  olij.; 
isdem  custodiam  naviam  lon- 
garam     tradidit.    Cses.    certas 
caiqae  partes  ad  castodiam  ur- 
bis  attrihait.  Cses.  remitterent 
ipsl    de    marilimis     rustodiis. 
Cses.  (B.C.  III,  17,  J.].  castndix 
ou  su;b  castodix  raasâ  Gailos 
équités  circum  se  liabère.  Cxs. 
ugère  urbis  custodiam.  Liv.  agi- 
tare  /lie  ("  monter  ici  -]  custo- 
diam. l'iaut.   committère  cus- 
todiam corporis  (''ris  barhnris. 
Cses.   credère  aluni    castodiam 
illiim  !•  en  coiilier  la  g.  à  qqn  •] 
ou    alicajus.  Nep.  inde  inten- 
lioris  custodisn  utramqac  esse. 
Liv.  poni-re  navem  ad    casto- 
diam.   Cses.  ponére  miiitein  ad 
castodiam  aditus.  Liv.  prxei- 
te  cuttodix  portât.    Liv.);  tu- 


tein,  se,  t.  Cir.  etc.  (ox.:  t.  ac 
pr.miiliiim  bellirx  virtaliê. 
Cic.  sit  in  ejus  tntrlu  Gallia. 
Cic.  ciijtis  (A[)olliiiisl  in  tn- 
tela  Allienas  anti'iiii  historici 
esse  voluitrunt.  Cic.  dii  qao- 
riimtutcl.-e  ca  loeaerant.  Lii/.); 
prsesidium,  U,    n.   Vie.  etc. 

(  VOy  .      Dlil-ENSE  ,      PIIOTECTION  )  ," 

excubiae.  arum  {•  action  da 
couclmr  doliors  par  cxt.  action 
de  veillur,  <l'i  niontor  la  gar- 
de -),  f.  pi.  (Jic.  etc.  (ox.:  o  e;t- 
riihids  tuas,  o  (labilcs  viijitias  ! 
(Jic.  adi'ersas  inrendia  e.vcahias 
nnctarnas  vigilesqae  conimi- 
nisri  [•  imaginer  •].  Saet.  evo- 
cati,  t/ai  e.rcuhias  circa  prin- 
cipis  cubirulam  vice  militam 
aijerent.  Suet.  |Galb.  5UJ);  vi- 
gilia,  as.  f.  Cic.  etc.  (ox.  :  vi- 
yilias  agëre  ad  xdes  sacras. 
Cic.  in  porta.  Liv.  scutarn  ferre 
in  i-iijiliam.  Lit/.);  statio.  onis 
I-  action  da  so  tonir  debout 
pour  monter  la  garde,  garde  >), 
I'.  ''.TS.  Liv.  {ex.  :  fjai  erant  in 
slatione  [•  étaient  de  g.  •]  pro 
rastris.  Ca?s.  stationcm  ayrre. 
Tac.  alii  saccedant  in  stalio- 
ncm  [-  vont  monter,  prendre 
la  garde  »].  Liv.  in  stationenx 
firoredcre  [«  mont'^r  ",  c-à-d. 
'  aller  prendre  la  garda  '].  Liv. 
an  lig.  de  prxsidio  et  statione 
vit:i'  decedcre.  Cic.  [s5n.  20, 73]'. 
Avoir,  prendra  sous  sa  — ,  eus- 
todîre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.:  ali- 
ï/iU'm.  t'ic.  aliijïi-'jn  alicai  tra~ 
dcre  castodienduni  f-  rjiiietti'e 
«lUn  sous  la  garde  de  qqn,  con- 
fier à  qqn  la  g.  do  qqn  ■].  Cic. 
ciistodire  corpas  domamqae 
alicujas.Cic.  voy,  oaudeh.  veil- 
LEK,  suKVEU.i.Kiti.  Monter  la — , 
c.-à-d.  être  de  — ,  excubàre, 
intr.  Cic.  C\rs.  Sali.  Sen.  (ex.: 
in  armis.  Ca's.  pro  castris.  Cœs. 
prn  v(dlo.  Sen.  ad  mare.  Sen. 
ad  portam.  Cœs.  in  porta.  Sait. 
fig.  e.vcabàre  pro  alii/ao.  Cic. 
voy.  veiller).  Celui,  celle  qnî 
a  la  —  de,  custos,  odis,  ni. 
et  f.  Cic.  etc.  (ex.;  canis  castos 
|-  cliien  do  garda  •].  Col.  voy. 

04IIDIEN,    GAiiDIENNE,     VE[LLER'. 

De  bonne  — ,  voy.  vigilant.  Etre 
lie  bonne  — ,  vi'jilàre,  intr.  Cic. 
(voy.  VEILLER,  [être]  vigilant). 
Il  Ho  corps  de  garde.  Vigilia,- 
Tium.  21,  n.  8cn.  fep.  57,  h); 
excnbitorium.  ïi,  n.  P.  Vic- 
tor \ii  1  roiîion.  urb.  KomLC  epi- 
lo^  c.vtr.);  spécula,  ae,  f.  Cic. 
Liv.  I-  corps  dj  gardo  •  situé 
sur  une  hauteur,  voy.  o»<;ehva- 
toireI.  Il  Prendra  en  garda  ^des 
fourrures,  etc.).  Voy.  garder, 
coN-ERVER.  Qui  est  de  — ,  con- 
ditivas,  a,  nm,  adj.  Col.  (en 
pari,  do  IVuits;  voy.  con.^erve, 
coNSKitvER).  1  i,liscriuie.)  Action 
d^éviter  un  coup.  Se  mettre  en 
■ — ,  projicêre  gladiam  ou  fer- 
ram.  Liv.  ou  liaetan\.  Nep. 
gradam  componcre  ad  pagnan- 
dam.  Liv.  statam  pugnantis 
componère.  Liv.  En~^5  en  — ,  in 
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grada  stare.  Ov.  ||  (Fig.)  Ss 
mettre  on  —  contro  qqn,  contra 
qqcli.,  cavére,  intr.  et  tr.  Cic. 
oti;.  (ox.  :  c.  ab  aliipio.  Cic.  a 
veneno.  Cic.  ab  irraptioni- 
bas.  C'.rj.  ab  insidiis.  ■•^all.  av. 
l'Ace,  c.  omnia.  Cic.  au  pas- 
sif :  cavenda  etiam  glorise  ca- 
piditas.  Cic.  aliqnot  Uies  ra- 
vendis  ac  struendis  in  vicem 
insidiis  trahcre.  Liv.  qaod 
maltis  rationihas  caveri  po~ 
test.  Liv.).  Sa  donner  — ,  pren- 
dre — ,  et  (arcli.)  so  donner  de 
— ,  cavére,  intr.  et  tr.  Cic.  etc. 
(ox.  :  oai-e  canem.  Varr.  Petr. 
c.  aliqaem.  Cic.  cavit  m  qiiâ 
in  re  jare  caveretar.  Nep.  ca- 
vcndam  est,  ne  e.rtra  modam 
samptu  et  magni[iccntiâ  pro- 
deas.  Ci'\).  Etre  sur  ses  — , 
prœcavére,  intr.  Plant.  Cic. 
(ex.  :  providens  et  prœcavens. 
Cic.  id  ne  acciderct  Cœsar  prse- 
cavendum  esse  e.vistimabat. 
Cœs.);  custodire  se.  Cic.  (ex.; 
c.  se  diligentissim'''.  Cic.  [ep. 
IX,  U,  8;  ad  Att.  .\IV,  17,  a,  8|. 
n'^qai  enim  se  as'jaam  casto- 
dit  magis  jadex.  (Uaint.  [IV,  2, 
150]).  Qui  n'est  pas  sur  ses  — , 
incautus,  a,  um.  adj.  Cic. 
Liv.  (Voy.  i.mprudknt).  Qui  ne 
prend  pas  — ,  incautus,  a. 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  inc.  a 
fraude.  Liv.).  Etre  hors  do  — , 
imparem  esse  cavendo  sibi  ou 
aggrediendo.  A.  Prenez  —  à 
vous  et  (ellipt.)  —  à  vousl  at- 
tende ou  attendite!  A.  \\  (Par 
oxt.)  Prendre  —  à  qqn,  à  qqch., 
c.-à-d.  faire  attention  à.  (jqn,  à 
qqch.  Voy.  attention  (p.  ÏÏlû). 
N'avoir  —  (défaire  qqch.),  non 
committêre  at. . .  (av.  la  Subj.). 
Cic.  Voy.  [être]  éloigné.  ^  Ce 
qui  sert  à  garder,  jj  Personnes 
qui  gardent;  ceux  qui  montent 
la  garde.  Custodia,  ee.  f.  Cic. 
etc.  (ex.; au  sing.coll.  custodiam 
ex  sais  ac  pra^sidiam  sc.v  milia 
hominam  unâ  reliqaerant.  Uses. 
fB.  G.  II,  29,  J.].  paaci  de  cas- 
todià  Germani.  Saet.  [Col.iS]. 
au  plur.  castodiie  stationesqae 
ou  stationes  castodixqae.  Liv. 
castodi.v  vigilis-qae  ou  ac  vigi- 
liœ  [•*  les  g.  de  jour  et  de  nuit  -]. 
Z,it'.  pra'sidia  castodia^qae.  Liv. 
nocte  dieqae  ja.vta  parata  ins- 
tracluijae  on%nia  castodiis  ac 
vigiiiis  erant.  Liv.  propter  cas- 
todias  Menapioramctam  trans- 
ire  non  posse.  Caes.  defendêre 
saa  tecta  castodiis  viglliisqae. 
Cic.  disponére  castodias  dili- 
gentias.  Cœs.  castodias  in  por- 
tis,  vigilias  vicatim  exigére. 
Liv.  alias  castodias  fallère. 
Liv.  ponëre  castodias  circa 
portas.  Liv.  sœpire  domam 
castodiis.  A'ep.);  statio,  onis. 
{.Cvs.  Liv.  lex.:  stationes  par- 
tis disposait.  Liv.  ante  statio- 
nes, qaœ  pro  porta  stabant. 
Liv.  mler  stationes  evailëre. 
Liv  fore,  at  mimis  intentx  in 
custodiam    arbis    diarnse  sta- 
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tionct  ac  nocfum.v  vigitiœ  es- 
tent. Liv.);  vigilia,  se,  f.  Cic. 
Sali.  fo\.:  ai  excahix,  si  vigilise, 
si  délecta  javentas.  Cic.  urbs 
vigiiiis  manita.  Cic.  vigilias 
ponëre.  .Sai/.  vigilias  ncgli'/en- 
tias  circaire.  Sali.);  excubiae, 
arum,  r.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  e.t- 
cabise.  Cic.  [Mil.  2G,  G'7].  inter 
e.tcabias  militam  pernoctavit. 
Saet.  [Cl.  10]).  Il  La  gardo, 
c.-à-d.  los  soldats  do  police, 
publici  ministri.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  Patrouille.  Voy.  ce  mot.  || 
|1  Craud'gardo.  Statio,  onis, 
f.  Cses.  etc.  (ox.  :  in  statione 
esse.  Cœs.  longiore  circaita  cas- 
todias stationesqae  eqaitam 
vitabant.  Cœs.).  \\  Soldats  c]ui 
gardent  un  chef,  un  souverain, 
etc.  Cohors,  ortis,  f.  Cic.'l'ac. 
{6\.:  coliors  imperatoris,  quam 
deleclam  manamprœsidii  causa 
circa  se  habet.  Liv.  [II,  '20,  5]. 
c.  prœtoria  [•  du  général  en 
chef  "].  Cic.  Liv.  Tac.  cokortes 
pr.vtoriana;  ou  milites  prœto- 
riani  [••  la  garde  impériale  »]. 
l'ac.  regia  cohors  [•  la  g. 
royale  •].  Liv.'.  \\  Choses  qui 
gardent.  —  d'une  épco,  d'un 
poignard,  capalas  (-  poignée  •) 
gUvIii,  pagionis.  .--aet.  (cf.  ma- 
nanx  ad  capalam  referre.  Petr. 
Tac). 

S.  garde,  s.  m.  et  f.  Celui,  cells 
qui  a  la  garde  de  qqn,  de  qqch. 
Custos,  todis,  m.  et  f.  Cic. etc. 
^voy.  GAUOIEN,  gardienne).  Il 
Soldat  de  la  garde  il'uu  souve- 
rain. Satelles,  litis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  satellitam  tarbâ  sti- 
patam  esse.  Cic);  stipator, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (i-x.:  stipa- 
tores  corporis  constitait  eos- 
dem  mitiiftros  et  satellites  po- 
testatis.  Cic.  \  leg.  agr.  2, 13,  32]); 
custos.  todis.  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
corporis  custodes.  Cic).  ||  Garde 
de  nuit,  vigiles,  um,  m.  pi.  Cic. 
(avec  ou  sans  noctarni).  ^  S.  f. 
Une  garde,  qaœ  curam  habet 
œgri  ou  œgrorum.  Cels. 

garde-bois,  s.  m.  Agent  chargé 
do  garder  les  bois  d'un  do- 
maine. .Saltuarias,  il,  m.  Petr. 

garde-corps,  m.  (.Marine.)  Ba- 
lustrade qui  garnit  la  bord 
d'un   navire.  Voy.  garde-fou. 

garde-fou,  s.  m.  Balustrade, 
parapet  dont  on  garnit  le  bord 
d'un  fossé,  etc.  Lorica,  œ,  f. 
Cart.  Plateus,  i,  m.  Cœs. 

garde-magasin,  s.  m.  Em- 
ployé chargé  de  garder  ua 
magasin.  Ce/iarias,ii,  m.  Plaat. 
Conservator  horreoram.  Inscr, 

garde-malade,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  garde  les  ma- 
lades. jEgri  ou  œgrorum  mi- 
nister  (ministra).  Cels.  — 
dans  un  hôpital,  nosocomus, 
i,  m.  Cod.  Jast.  Garde-mala- 
des et  infirmiers,  assidentes 
carantesque.  Cels.  Etre  le  — 
de  qqn,  alicai  ou  alicajas  va- 
lelaiiini  assidêre.  Cic. 

garde-manger,  s.  m.  Lieu  où 
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l'oQ  conserve  las  aliineiiis.  i 
Cella  penaria.  Cic.  Cella  i 
protnptajria.  Plaat. 

garde-meuble,     s.    m.     Onî-  , 
ciiT    cliarjje   de    la    jartlo    dt's  | 
iiieublei  d~i)  la  couronao.  A  su- 
oelUctile.    Inscr.   SapellectiCi.i- 
rias.  il, m.   Clp.  dig.  \au  plu-.  . 

gsrder.v.  iQir.,tr. et pton.^  1'. 
iiitr.  Evitt-T  que  qijcu.  ail  li-^u. 
Cavére,  intr.  Cic.  etc.  (o\.  : 
cai-e  ne  decipiaris.    Cic.    ynv. 

[sa]    GARER,  PRÉCAUTION);     Vldè- 

re.  tr.  Cic.  etc.  lox.  :  vide  ne 
id  Jufurum  sit.  Cic).  ||  (Par 
e.vi.)  Veiller  à  éviter  de  faire 
qqch.  .Yoré  comniiltere  ut  — 
(Subj.).  Cic.  Voy.  veiller. 1  1'. 
pron.  Sa  garder  de,  o.-u-d. 
éviter  de  faire  qcicli.  Cavire, 
intr.  Cic.  etc.  \ox.:  cat'e  ne 
mdntiaris.  Cic.)  ;  pracavére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pecrita,  t/uœ 
difpcillime  prsecaventar.  Cic. 
rcs  mi/ii  tofa  prxcaata  est. 
Cic.'-.  vidére.  tr.  Cic.  etc.  (ox.: 
vide  ne  hareos.  Cic.  lide  ne 
post  mortemmeammentiariste 
vicisse  [»  gagné  la  partie  •]. 
Sen.).  Voy.  [s']  abstenir.  1| 
Voilier  à  se  piéierverde  qqch., 
de  qqn.  Cavêre,  tr.  et  intr.  : 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  a/iyaem.  Cic.  , 
omnia.  Cic  c.  ab  ali'juo  ou  ab 
aligna  re.  Cic.'^.  Voy.  '^se]  dé- 
fendre, [se]    GARANTIR.  1    1'.    tP. 

Préserver  de  qfich.  Servâre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  pré-ekver;  ; 
tueri,  (iép.  tr.  Cic.  (ex.  :  [mes 
taos  ab  incarsionibus  et  latro- 
ciniis.  Cic.  voy.  protéger,  db- 
fenore);  defendere,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  d.  aliqaem  ab  alir/aa  j 
re.  Cic.  voy.  protéger,  défi;s-  ; 
dre);  protégera,  tr.  Cic.  Cas. 

(voy.         PROTEGER,        DÉFENDRE). 

Absol.  Dieu  nous  garde  ! 
di  meliora!  Cic.  di  averran- 
centlCic.  ||  (Absol.)  Préiorvor 
qqch.  —    des    fruits,    du     vin, 

etc.    (voy.   CON-ERVER,    Rt>ERVE    . 

Qui  peut  se  — ,  durabilis,  e, 
adj.  Coi.  Quint,  (ex.:  d.  liijtior. 
Col.  d.  ui/x.  Col.  voy.  conser- 
ver). Il  Préserver  qrin.  CuS- 
todire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cvaod 
[Plaiicius]  me  vel  vi  palsam 
vel  ratione  cedcntern  receperit, 
fuiverit,  castodierit.  Cic.  [l'Ianc. 
10,  ai),  abi  me  non  solum 
amicoram  pdelitat,  sed  etiam 
unii-ersap  civitatit  ocali  custo- 
diunt.  Cic.  [Phil.  12,  'J,  2:!]. 
jine  dominarn  custodiat.  .Sen. 
rli.  tcontrov.  VII,  6,  Iji.  || 
darder  pour  défendre.  Custo- 
dire,  tr.  Cic.  etc.  (ox.:  prouin- 
ruim  Macedoniam  taeri,  de- 
fendere. castodire.  Cic.  do- 
mum  alicajas.  Cic.  locurn  in- 
tentias.  Liv.  eam  maritinmm 
oram  i-i'jinti  navibui  lon>jis. 
Liv.\;  obtinêre,  tr.  Cœs.  Liv. 
(ox.:  obt.  varia  custodiis.  C>s. 
citeriorem  ripanx  armii.  Liv.)  ; 
pnesidéro,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
huic  imperio.  Cic.  urhi  f-n 
pari. d'une  armée,  d'une  flotte]. 
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Lit",  classe  [•  avec  une  flotta  •] 
Urandisio  Calabrixqae  cirr.» 
[adv.]  Utoribas.  Liv.  voy.  pro- 
téger. DÉFENDRE^    leS     tTOU- 

peaux,    greijes     pascère.      Cic. 
Col.  —    les    balles    (lî;;.},    voy. 
BALLE   (p.  S5i  [col.  3:i.  Ln  don- 
ner ik  —  à  qi".     alicai     verbu 
diire.  Ter.    \\     Gardor    un    ma- 
lade.   Assidére,     intr.    Uor. 
Liv.  (ex.:  Iiabei    qui    assideat. 
Uor.     assidentea     carantesiiae 
e>.ideni  vi    morbi    repleli.    Liv. 
assidére  crgro.6en.3''jrx.Petr.) . 
Il     Garder    la    personne     d'un 
souverain,  etc.   Custodire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  cust.  corpus  uli- 
cajus.  Cic.    voy.     1.    garde   ut 
protéger).    Il     (Par    ext.l    V.m- 
péclier  de   partir.    Cusiodire, 
tr.  Cic.  eic.     (ex.  :     boniitiam. 
Cxs.  absides    £duis    castodi- 
endos    tradêre.    Cxs.     c.     ali- 
qaem pablicê  [•  dans  la  prison 
d'kitat  '].  Cic.   legatos    separa- 
tim.    Liv.  ne.yae  in   pru.vimani 
noctem  abi  satis  talo  caslodi- 
retar  e.vpediebant .  Liv.  casto- 
diri  in  carcere .  Saet.  castodiri 
Syracasis.  Cic.}  ;   servâre.  Cr. 
Cic.  (ex.:  aliqaem  Ubcrâ     cas- 
todiâ.    Cic);    asservâre,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aH'iuem    inten- 
tiore  castodià  [■•  étroitement-]. 
Liv.  aliqaem    domi    suœ.    Cic. 
aliqaem    vinctam.  Pluat.   Ter. 
aliqaem    nocte    claasum.   Liv. 
Vitravium  in  carcerem  asser- 
vari  Jassit.  Liv.   asservari  pa- 
blici$ castodiis.  Cic);  retinère, 
tr.    Cic.    etc.     (ex.:  r.    aliqaem  ; 
obsidem.      Cœs.      inconsaltias 
axor    assumpta,    rctenta    pa- 
tientias.  l'Un.  J.  voy.    conser- 
ver').   Il    .Ne  pas  quitter  .  —   son 
chapeau, voy.  p.383  col.  3).   En 
gardant  ses  gants,   velata  ma- 
nu. Col.    Il    (Au  fig.)  No  pa*  sa 
dessaisir.    Custodire,    tr.  Cic. 
etc.     (ex.:    id     qaod    tradatar 
passe  perçipère    anima  et   me- 
morià  castodire.  Cic.    [de  Or. 
I,  28,    137))  ;    tuéri.    ■tep.    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:    beneliciam  [-le 
souvenir  d'un  bienfait  •].  Cic. 
mores    et    institata    vitse    me- 
lius  et  lanlias.   Cic.  voy.    con- 
server); servâre,  tr.  Cic.  etc. 
{e>i.:constantiam  [-soncaline']. 
Cic.    modam    [-  une    certaine 
mesure,  do  la    mesure  -].     Cir. 
fiilem.     Ter.    Cic.    Çidcnx    jaris 
jurandi  cam  hoste.  Cic  s.  or- 
((intfm  (■  un    certain    ordre-]. 
Liv.    concentam    [•■   l'accord    • 
en  pari,  d'un-;  lyio].  Cic.    con- 
suetadinem.  (Sic.  volamen  epis- 
tolaram   diiujentissimê.    Cic.)  ; 
asservâre,  tr.  Cic.   etc.  (ex.  : 
tabulas  diliuentias.  Cic.   sacra 
(uieli  castodià.  Liv.)  ;  coaser- 
vàre,   tr.    Cic.   etc.    (ox.  :    ri;s 
suas.  Nep.  memoriam  rei.  Cic. 
orJinem  [•    l'ordre,  un  certain 
ordre  ■].    Cic.    Jas    jarandam. 
Cic.  fuiem.  Nep.  (idem errjaim- 
fjeratoremsaam.C.-fS.pristinam 
animam  [•   anciennes  disposi- 


:s  et  impertam. 

Ïi  g.  obstine- 
,  Cic.  mxs- 
iv.  lex,    qu:e 
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tions  •]  erga  popnlam  Roma- 
num.  Liv.  prislinam  suam 
enja nliquem  lolantatem.Cic); 
observàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
leijes.  Cic.  prieceptam.  Cks.)  ; 
tenire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  suuni 
[.  leur  bien  •]  diligenter  te- 
nent.  Cic.  ordinem  ienére. 
Cic.  t.  carsam  ['  la  direction 
prisa  ■]  Cic.  Cxs.  t.  modam. 
Cic.  [Oir.  1,30,  106].  silentium. 
Liv.  (idem.  Cic.  propasitam. 
Cxs.  Iixc  tccanx  tene.  Cic); 
continêre  (•  garder  par  de- 
vers soi  -).  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
rfii<;uos  libros.  Cic.  [Att.  XIII. 
SI,  !i].  qux  vera  audivi  taceo 
atqae  contineo  optimé.  Ter. 
petimas  ab  -•Intonio,  at  eaqux 
continet  ncqae  adbac  protalit, 
e.vplicet  nobis.  Cic.  aliquid 
[dolorem,  gaudium,  etc.]  taci- 
tum  continêre  ou  continêre 
non  passe.  Liv.  (XX.\,  17,  û  ; 
\L,  3,  ôj)  ;  obtinêre,  Cic.  etc. 
{on.:  perpétua  eqacstrem  ordi- 
nem. Nep.  (ascas  et  imperiam. 
Liv.  silentiam  '  ~  ">--•■""- 
ment  le  silence 
tum    silentium.   —  ,     ,    _ 

in  conviviis  Orxcaram  obti- 
nebatar.  Cic);  retinère,  tr. 
Cic.  etc.  (ox.  :  arn\arum  parte 
tertiâ  celatà  atqae  in  oppido 
retenta. Cxs.  r.  statiim  suum. 
Cic.  r.  madum  [-  g.  de  la  me- 
sura .].  Cic  [ciir.  I,  29.  lOi.]. 
aliquid  meniorià.  Cic.  voy.coN- 
skrver);  habëre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
saam  sibi  Uabeat  (ortanam. 
Cic.  hxc  tu  tecam  habeto.Cic). 
—  rancune  à  qqn,  voy.  ran- 
cune. Il  (Par  ext.  )  Réserver. 
Voy.  ce  mot.  ||  Ne  p;is  quitter 
un  lieu.  Servâre,  tr.  Cxs. 
(ex.  :  ordines  [•■  les  rangs  -]. 
Cxs.);  conservâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  ordines.  Cxs); 
observàre.  tr.  Hall.  (ex.  :  or- 
dines. Sali.).  —  le  lit,  lecto 
teneri.  Cic.  (in  Verr.  II,  5,7, 
16).  —  les  arrêts,  libéra  con- 
clavi  servari.  Liv. 
garde-robe,  s.  f.  Chambre, 
armoire,  ov'i  l'on  sorro  les  robes, 
les  Ijabits.  Vestiaria  arca.Cato. 
Vestiariam,  ii,  n.  Plin.  \\  (P. 
oxt.)  Les  robes,  les  habits  d'une 
personne,  Vestimenta,  oram, 
n.  pl.  Cic.  lestis,  if,  f.  Cic 
Valet  de  la  — .  a  veste  ou  ab 
veste.  Inscr.  ad  vestem.  Inscr. 
vesliarius,  ii,  m.  Inscr.  vesti- 
spicus,  i,  m.  Non.  Inscr.  Olli- 
ciur  do  la  —  de  l'<nnporenr, 
romes  sacrx  vestis.  Cad.  Theod. 
Celle  qui  a  la  surveillance  do 
la  —,  vestispica,  x,  f.  Plaut.  1 
Cotte  mémo  chambre  oii  l'on 
mettait  uno  chai>e  porcéo,  d'où 
cabinet  d'aisances.  Latrina,  x, 
f.  Plaut.  Col.  Aller  &  la  —, 
voy.  ï^ELLB.  Il  Evacuation.  Voy. 
ce  mot. 

gardeur,  euso,  s.  m.  et  f. 
C';lui,  C"lle  qui  garde  qqcli. 
Cuxtos,  odis,  m.  et  f.  Cic.  Voy. 

GARDE,   gardien.       |1     (SpéC.)      CB- 
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lui,  cellt  qui  yarcJe  las  ani- 
maux. Pustor,  oris,  m.  Varr. 
otc.  {cC.  pavonuiii.  i'arr.  galH- 
narum.  Col.  unsurum.  Jrt.\. 
iiardouso,  fcmina  i/uii?  pascit 
(oi-i's,  etc.).  Varr. 
garde-vaisselle,  s.  m.  OITi- 
cior  qui  a  la  s-""''»  ''"  la  vais- 
sollo  (d'un  priiioo;.  Voy,  aruun- 

TlEli. 

gardien,  ienne,  s.  m.  et  f. 
Colui,  collo  qui  a  la  yai-Je,  l.i 
survaillunco  iiuéi'ioure  d  un 
bâtiment,  d'un  lieu  public. 
Custos,  odis.  m.  ot  f.  C'ic 
etc.  (e.\.:  c.  liminis.  Plurd.  c. 
Iiortorum.  t?aet.).  —  d'un  ré- 
servoir d'aquuduc,  casteliurias. 
ii,  m.  l'Yontin. —  d'un  tuniplo, 
3edUuuSy  i,  m.  Plant,  i'arr.  — 
d'un  magasin,  horrearlus,  a, 
m.  Ulp.  diij.  Inscr.  —  do  nuit, 
vitjil  noclurnas.  Liv.  (dans  un 
camp),<.'.V(-uiiror,  oris,  m.  Cœs. 
(surt.  au  plur.).  —  des  scellés, 
seqaester,  tri  ou  tris,  m.  C'ic. 
'I  Fig.  Dél'onsour,  protecteur. 
Voy.  ces  mots. 

1.  gare,  intorj.  Famil.  Avertis- 
sement d'avoir  à  se  garor.  — 
à  toi!  —  à  vous!  cave.  Ilor.  cH' 
vèie.  Cic.  —  à  c<*lui  t|ui  tou- 
chera à  la  quatrième  part,  nialo 
afficititar  si  tjui$  qaartaia  tuti- 
ijurit.  Phxd.  —  1  mes  épau- 
les! vx  tenjo  meo!  Plaat.  — 
au  chien  !  cave  caneml  Varr. 
Crier  — ,  prxclamâre,  intr. 
Plant.  Fig.  Sans  dire  — ,  im- 
provisa, adv.  Cic.  immaturr, 
adv.   Sen.    ex  inopinato.    tic. 

Voy.    I.MI'ROVISTE,    1N0P1NI-;.MENT. 

2.  gare,  s.  f.  Bassin  naturel  ou 
artificiel  qui  sort  do  poit  dans 
les  rivièi'os.  Statio ,  onisy  f. 
Caes.  Voy.  bassin.  ^  (H.  e.\t.) 
l^mplacement  ménagé  sur  un 
chemin  do  fer  pour  le  charge- 
ment des  marchandises  ou 
l'embarquement  des  voyageurs. 
Statio,  onis,  f.  A. 

garenne,  s.  f.  (Arch.)  Lieu  do 
réserve  pour  la  pioche,  lâchasse. 
(Pour  la  ch.asse.)  Vivarium,  ii, 
n.  Plin.  lioborariani,  ii,  n. 
Scip.  .41,'vican.  i^Pour  la  pèche.) 
Vivarium,  ii,  n.  Ilor.  Sen. 
Plin.  Il    Par  anal.  — ,  à  poisson. 

Voy.  RÉSEKVOIR,  PISCINE. i(Spéc.) 

Lieu  entouré  de  murs  et  peu- 
plé de  lapins.  Vivarium,  ii,  a. 
Wirr. 
garer,  v.  tr.  Mettre  hors  de 
l'atteiutô  de  qqch.  Se  —  de 
qqch.,  cavëre  {aliiiaid  ou  ab 
aliijaa  re).  Cic.  vitâre,  tr.  Cic. 

Voy.      PRÉCAUTION,        ÉVITER.       ^ 

(Spéc.)  Mettra  (un  bateau)  à 
l'abri  dans  un  bassin  et  (un 
convoi)  à  l'abri  sur  la  voie 
ferrée,  in  stationenx  dacëre  ou 
declinâre.  .1. 

gargariser,  v.  tr.  Humecter 
(l'entrée  de  la  gorge)  avec  un 
liquide,  etc.  Os  elarre  ou  coi- 
laère  {aliqaâ  re).  Cels.  Plin. 
Gargarizationes  focêre.  Cels. 
Se  —  la  gorge,    et  (ellipt.)    se 
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—  ,  gargarizàre  {ali'iaà  re  ou 
e.v  alifiaii  re  ou  ali'jaid].  Col. 
Action  do  so  — .  jargariiaiio  , 
onis,  f.  Cela.   Plin. 

gargarisme  (lat.  post.  garga- 
rismit,  Marc.-Emp.\,  s.  m. 
Liquida  préparé  pour  .garga- 
riser la  gorge.  Gargarizaiio, 
onis,  f.  Plin.  Prendre  un  — , 
voy.  f:ARGAiiisi-;R. 

gargotage,  s.  m.  Cuisine  som- 
blaLle  a  collo  qu'on  t'.iit  dans 
une  gargote.  Popina,  :r,  (.  Cic. 

gargote,  s.  f.  Restaurant  de 
bas  étage.  Po/iina.  .v.  f.  Cic. 
Gurgastiam,  ii,  n.  Cic.  Saet. 
Caaponala,  œ,  f.  Cic.  (Phil.  2, 
31,  77).  Uanea,  .-r,  f.  Tac. 

gargoter,  v.  iutr.  (Arch.)  Faire 
du  bruit  en  bouiUrjunant.  Cre- 
pitâre,  intr.  l'Un.  ^  Frequoiiter 
les  gargotes.  Popinari,  dép.  intr. 
'l'reh.-l'nll.  (iriy.  tyr.  iil,  1). 

gargoterie,  s.  i'.  (Àrch.)  Gar- 
goto.   Voy.  ce  mot. 

gargotier,  ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, collo, qui  tient  une  gargote. 
Popinarius  ,  ii,  m.  Lampr. 
Popinaria,  ,v,  S.  Inscr.  \\  1-  ig. 
Celui  qui  fait  la  cuisine  comme 
on  la  fait  dans  une  gargote. 
Coquus  improbns.    Plaat. 

gargouille,  s.  f.  Uégorgooir  on 
saillie  par  lequel  l'eau  des 
gouttières  tombe,  etc.  i^ollici-v, 
arum,  f.  pi.  Vitr.  ^  iP.  anal.) 
Tuyau  do  funte  pour  l'écoule- 
ment des  eaux.  Voy.  rigole. 

gargouillement,  "s.  m.  Bruit 
que  fait  l'eau  en  toniltant  d'une 
gargouilla,  et,  p.  anal.,  bruit 
que  produit  lo  déplacement  do 
certains  liquides  dans  l'esto- 
mac, etc.  Strepitas,  ûs,  m.  Plin. 

gargouiller,  intr.  Produire  un 
bruit  semblable  à  celui  do  l'eau 
qui  tombe  d'une  gargouille,  et, 
spéc.  en  pari,  du  canal  digestif 
où  certains  liquides  se  dépla- 
cent. Strepêre,  intr,  Plin.  Mar- 
maràre,  intr.  Plin.  (ex.  intes- 
tina  murmurant.  Plant.). 

gargouillis.   Voy.   gargouille. 

garnement,  s.  m.  (.4rch.)  Ce 
qui  garnit,  protège.  Voy.  gar- 
niture, garde,  défensi:.  1  (P. 
ext.)  Un  mauvais,  un  méchant 
— ,  et  (ollipt.)  un  —  iun  mau- 
vais sujet),  homo  net/uam  ou 
niliili.  l'iaut,  Cic.  Iiumo  per- 
ditus.  Cio,  nebulo,  onis,  m. 
Cic. 

garnir,  y.  tr.  Entourer  de  qqch. 
qui  protège.  Saepire.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  natura  oculos  meni- 
branis  vestivit  et  sft'psit.  Cic. 
qaonianx  unum  omnibus  (inem 
natura  vel  [erro  sseptis  statuit. 
Sali,  fr.);  muDire,  tr.  Cic.  etc. 
ivoy.  entourer,  protéger,  abri 
TER,  garantir);  complére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  maros  armatis 
compleverunt.  Ca.'s.).  Se  — ,  ou 
être  garni  (contre  le  froid), 
muniri,  pass.  Saet.  (voy.  ga- 
rantirI.  T  Compléter  (une  choie) 

en  V  mettant  cequ'ell;;  est  des- 
tinée à    contenir.   Instruère, 
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tr.   Cic.   otc.    (ex.  ;  domiciliam 
insiractum  rébus  omnibus  ne- 
cessarii».    Cic.    absol.    domus 
inatructa    ou    a-des    instractx 
[•  maison  garnie  ■].  Cic);  or- 
nàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  orn&re 
convivium.    Cic);   exornâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  anulis  digitos. 
Sen.  e.vornare  tricliniam.  Cic.]. 
Voy.  RE.Mi'LiR.  Avoir  la  bourse, 
le    gousset    bien    garni,    bcne 
nummatum  esse.   Cic.    ||   .Salle 
garnie  do  spectateurs,  tpissum 
theatrum.    Flor.    Voy.     plein, 
REMPLIR.    La    vigne    se    garnit, 
implant  se  vites.  Col.  1  (ora- 
pléter  une  chose  en  y  ajoutant 
dos  accessoires,  dos  ornements. 
—  un  habit,  vestimento  insuëre 
aliquid.   Varr.   Il   se   fait  —  un 
lit,   lectam    sibi  ornari  jabet. 
Cic.    Nids  garnis  d'une  couche 
moelleuse   de    plume  ot  de  du- 
vet,    nidi    constrati    mollibas 
plamis  (loccisque.  Col.  Coussin 
garni  do    ros'-s,  pulvinus    rosà 
fartus.   Cic.   Javelines    garnies 
d'or  au  bout,  spicula  auro  prœ- 
(ixa.  Curt.  (cf.  Jarula  prse^xa 
(erro.  IJv.  hastx  ferro  pr.-rp,xx. 
Curt.  Togo  oa  tunique   garnie 
d'une  bordure  do  pourpre,  toga 
ou    tunica  purpura    prxtexta. 
Liv. 
garnison,   s.  f.   (Teclinol.)   Ac- 
tion de  garnir  de  qqch.  Orna- 
tio,  onis,   f.   Vitr.   "J   Ensemble 
des    troupes  qui    occupent    une 
place  de  guerre.  Preesidium, 
ii,  n.   Cic.  otc.   (ex.  :  prœsidia 
in  urbes   inducère.  Caes.  ou  in 
urbibas  collocâre.  Cic.  praesi- 
dium in  arbem  accipëre.    Liv. 
praesidium   validam    in\ponére 
oppido.  Liv.  tenère  urbes  prae- 
sidiis.  Liv.  urben\  prœsidio  oc- 
cupâre.  Liv.  esse  in  praesidio. 
Cœs.  ibi  praesidium  relinqarre. 
Liv.    prxsidio     quingentoram 
militum  tcneri  [»   avoir  une  g. 
de  cinq   conts   hommes  -].  Cic. 
urbs    valido   prxsidio    (irmata 
est   [■.  la  ville  a  une  forte  g.  -]. 
Liv.  prssidium  ex  urbe  abda- 
cére.  Liv.  deducëre.   Liv.).  Qui 
forme  la  — ,  prœsidiarius.  Liv. 
(cf.    milites    pr.vsidiarii,    Liv. 
[WIS.,  8,7J).  Ville  sans  —,  op- 
pidum vacuum  ab  defenioribus. 
Caes.    Il    (P.  ext.)  Ensemble  des 
troupes  qui  sont  casernées  dans 
une  ville.  Preesidium,  ii.  n. 
Cic.  Caes.  Liv.  otc.  (ex.:  in  op- 
pido   praesidium    ponëre,    lo- 
càre,     collocâre,     constituëre. 
Caes.  Cic.  prmum  praesidium  ibi 
Parthinorum  habebat   [•  avait 
sous  ses  ordres  •].  Cic.  ubi  prae- 
sidium    ab     Ciesare     relictum 
erat.  Ca's.   praesidium   maj'ori- 
bus  copiis  firmàre  [•  renforcer 
la   g.   -1.  Liv.    locam  praesidio 
confirmâre.  Cars,  praesidio  nu- 
dâre.  Ca^s.  nullum    esse    intus 
praesidium.    Cars,    id    oppidum 
C.  Considius  Longus  anius  le- 
gionis  praesidio  taebatar,  Caes. 
[B.  C.  II,  23,  ,'.]). 
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garniture,  s.  f.  Ensembls  des 
accessoires  q ui  complètent  une 
chose  ou  serwnt  i  la  dccorer. 
Ornamentam,  i,  a.  Cxs.  —  de  , 
robe,  instifa,  .t.  f.  Hor.  —  de  , 
l'éiemeiu,  rtiinx^ntam,  i,  n. 
Fronto.  —  de  lit,  strutam,  i, 
n.  l'irg.  Plin.  Voy.  couvertuhe, 
TAPI-.  P.iche  —  de  lit,  Uctas 
lepide  stralas.  Plaat.  \\  La  — 
d'un  plat.  Condimentam,  i,  n. 

CiC.  Voy    ASSAISONNEMENT.    ||    La 

—   d'uii    mât.    Voy.    cordage, 

AC.IIÈ  =  . 

1 .  garoa,  s.  m.  (Arch.l  Loup-sa- 
rou.  Voy.  loup.  1!  «ria)  Courir 
le  —,  allor  en  qucti  d'aventu- 
res nocturnes,  de  débauche. 
Vuv.  aventure. 

2.  gaiou.  s.  m.  (Botan.)  Nom 
TulLjaire  de  plusieurs  variétés 
de  daphné.  Cneoron,  i,  n.  Plin. 

1.  garrot,  s.  m.  (.\rcli.)  Bâton. 
Vov.  ce  mot.  ||  (Spéc.)Bois  d'une 
flèche,  trait  d'arbalèu.  Vov. 
FLÈCHE,  arbalète.  ||  Morceau  de 
bois  qu'on  passa  dans  une  corda 
pour  la  serrer  en  tordant. Faste 
confortas  (unis.  A.  Supplice 
du  —  en  Espagne  (à  l'aide  d'un 
collier  de  fer),  voy.   strangu- 

LATIO!t. 

2.  garrot,  s.  m.  Chez  le  cheval, 
le  boeuf,  etc.  partie  saillante 
située  entre  l'encolure  et  le 
dos.  .Wercorios,  ii,  m.  \'eg. 

garrotter,  v.  tr.  S.-rrer  forte- 
ment (un  fardeau)  à  l'aide 
d'un  garrot.  Circamvinclre ,  tr. 
Plaut.  (rud.  732).  ||  (P.  exl.) 
Serrer  fortement  qqn)  avec  des 
liens.  Arté  coifiaiire.  Plaat. 
Etro  garrotté,  restringi  vinca- 
lis.  Tac.  Voy.  attacher,    lier, 

serrer,    ENCHAINER.    |l     Fi^.    .ir- 

tias  astrin'jére.  Cic.  Voy.  lier, 

EnCHAi-NEK. 

gars,  s.  m.  Garçon.  Voy.  ca 
mot. 

garum  (grec  fâpo').  s-  ro.  (An- 
tifj.)  Saumura  de  poissons  salés 
et  aromatisés  que  les  Romains 
employaiont  comme  assai^on- 
nement.  Garon  et  garam,  i,  n. 
Plin.  llor.  Sauce  —,  liqaamen, 
inis,  n.  Apic.  Sauce  au  vin  as- 
eaisonnéo  de  — ,  garœnam,  i, 
n.  Apic. 

gascon,  onne,  s.  m.  et  f.  (Fa- 
mil.)  Hâbleur  (comme  certains 
Gascons).  Voy.  hâbleur,  fanfa- 
ron. Il  (Adjoctivt.)  Voy.  fan- 
faron, VANTARD. 

gasconnade,  s.  f.  fFamil.)  Hâ- 
blerie d^  Gascon.  Voy.HAOLERiE. 

gasconner,  v.  tr.  et  intr.  || 
(Arcb.)  V.  tr.  Voler,  dérober. 
Voy.  ces  mou.  1  V.  intr.  (Arcb.) 
Hibler,  Voy.  habler. 

gaspillage,  s.  m.  Action  de 
gaspiller.  Voy.  dii-ipation,  i-ho- 

DIOALITÉ,   PnOFU-ilON. 

gaspiller,  v.  tr.  Consommer, 
dépenser  inutilement  par  une 
profusion     déiordonnée,     Voy. 

DISSIPER,     dépenser.     DILAPIDER. 

—  en  dépenses  inutiles  ou  fri- 
volas,   intervertére,   tr.  Cic. 
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etc.  (ex  :  argentam.  Plaat.  re- 
gale donam.  Cic.  pecanianx  \c- 
ttram.Petr.  pablica  vecrigili^i. 
Saet.  noiies  mi(/i«  HS  P  ;|»- 
cisstmis  miînsibas.  Tac.).  ||  Kig. 
Ahati,  dép.  intr.  (cf.  ab.  m'di- 
tam  satiijiûne.  Cxs.).  Perdére, 
tr.  Cic.  (voy.  perdreI.  —  la 
temps,    tempore    prodige    ati. 

Sen.    \'oV.    PRODIGUER. 

gaspilleur,  euse,  s.  m.  et  f. 

Celui,  celle  qui   gaspille.  Voy. 

DI--IPATEUR. 

gastralgie,  s.  f.  (Médec.)  Affec- 
tion nerveusa  de  l'estomac.  .Sfo- 
machi  dolor  ou  injuria.  Cic. 
Atteint  de  —,  stomacMcus,  a, 
um,  adj.  Sen.  Plin.  Une  per- 
sonne qui  souffre  de  la  — ,  car- 
diu-as,  i,  m.  Cic. 


gastrique,  adj.  Qui  appartient 
à    l'estomac.    StomacUicas,    a, 
om,  Csel.-Aar.  Causer  un   em- 
barras — ,  s^omac.'iunï  moi'ëre. 
Plin. 
gastrite,  s.  f.  (Médec. i  Maladie 
inflammatoire     de     l'estomac. 
5(oma-/ii  in/Iammatio.    Plin. 
gastronome,   s.   m.  Cslui  qui 
est   exp3rt    dans    l'art    do  faire 
bonne  chèrj.  Homo  sabtilioris 
palati.   .^"ei.    Les    —,   proreres 
gal(e.   Plin.    Il    y   a  eu   des  — 
tels    que...,    (aérant    nonnalli 
gala;  sic  dediti,  at  ..  Sen. 
gastronomie,  s.  f.  Art  de  faire 
bonne  chère.  Gala,  se,   f.  Sali. 
gastronomique,   adj.    Relatif 
â    la    gastronomie.    Qai    {qase, 
qaod,ad  galam  ou  ad  palatam 
pertinet.  A. 

gâteau,  s.  m.  Mélange  de  fa- 
rina, de  beurre,  d'œufs,  réduit 
en  p'.'ifi,  cuit  au  four,  etc.  Pla- 
centa, oe,  f.  Cato.  Hor.  Jav. 
Libam.  i,  n.  Liv.  Crastam,  i, 
n.  l'ir^.  Hor.  Petit  —,  crasla- 
lam,  i.  n.  Hor.  Sen.  1  (P.  ext.) 
Masse  d'une  substance  analogue 
à  de  la  pite.  Massa  de  cire  où 
les  abeilles  déposent  leur  miel, 
favus,  i,  m.  Varr.  Virg. 
gâter,  v.  tr.  Dévaster  (Arch.) 
Vastâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  oé- 
va-ter).1  L)étériorer(une  chose, 
une  personne)  en  l'altérant. 
Corrunjpcre,  tr.Cic  etc.(voy. 

ENDOMMAGER,    DÉTÉRIORER;  ;    VJ- 

tiâre,  tr.  Hor.  Sen.  (ex.  :  sto- 
mackas  morbo  vitiatas.  Sen. 
ossa  vitiata.  Cels.  voy.  corrom- 
pre, endommager);  infuscâre, 
tr.  Cic.  Col.  (voy.  dénaturer). 
Le  tempj  se  gâtî,  t-itnpeilai  lit 
tarbida.  Cic.  caelam  fit  tarbi- 
dam.  Plin.  /.  —  les  affaires, 
rem  deleriorem  facëre.  Cic. 
Cité,  corruptus,  a,  um,  p. 

adj.  Cxs.  .S'aii.  Hor.  (ex.:  cor- 
raptas  dens.  <  els.  c.  Uordeam. 
Cxs.  iter  factam  corraptius 
imbri.  Hor.),  mutatus,  a,  um, 
part.  Hor.  ex.:  matatam  vi- 
nam.  Hor.  [sat.  H,  2.  58]);  sa- 
prtiS.  a,  um.  adj.  Plin.  (ex  : 
«.  caseu».  Plin.  tX.VVIU,  132. ■; 
vitiosus,  a.  um,  adj.  (ex.  : 
vitioax  partes. Cic.}.  \\   Uétério- 
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rer  an  salissant.  InquinàrOi 
tr.  Ci-,  etc.  (voy.  salir,  souil- 
ler). Il  Détériorer  en  pourris- 
sant. Corrtimpêre,  i  ■.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  framenta.  Cxs.  ali- 
menta. Cart.  pjbalam.  Sali. 
prandiam  corrampitar.  Ter. 
caro  assa  non  farile  corram- 
pitar. Cefs.)  ;  vitiâre,  tr.  Cic. 
etc.    (voy.    CORROMPRE).    Se  — , 

f)atescére,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
se]   corrompre)  ;  putrescére. 
intr.  Plin.  {:ix.: parrescunt  den- 
tés. Plin.  voy   pourrir,  corrom 
preI.  Qui    se  gâta,  tabidas.  a, 
uni.  Liv.  Saet.  Gâté,  putidus. 
a.  um,  adj.  Cic.  {ex.:  p.  caro. 
Cir.  uiii.  Varr);  putridus.  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  •ok.:  p.  den- 
tés. Cic.   [Pis.   I,  1],  p.  pisces. 
Sen.  si  qtiid  in  nucleo   patridi 
fa^rit.Plin.  [.X.VllI,  8S)).  ||(Par 
hvp^rb.)  Gâter  qqn.  Corrum- 
p'ére,  ir.  CiC.  (ex.:  aliqaem  in- 
dalgeUiâ.   Cic);   depravâre, 
tr.   Cic.  etc.   (ex.  :  paeram  in- 
dulgentiâ.  Cic).  Gâté,  delica- 
tus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
nimiuni      te    htbai    delicatam 
Plaît.  [.Men.  11'.»].  tam  deUcati 
esse  non  possamas.  Cic.  fVerr. 
11,  J.,  &7,  12;].  cl'.  Petr.  [hô,  3]. 
f/in.^'.  [ep.Vill, 21, 5]i.  L'enfant 
gâté  de  la  fortune,  (ortanx  (i- 
liiis.  Hor.  Il  (lin  pari,  di   l'es- 
prit, du  cœur,  etc.)  Corrum- 
pére,   ir.  Cic.  et-,  (voy.  cor- 
rompre,! ;   i'mmutâre.   tr.   Cic. 
etc.  {•!},.•.  prosperis    rebas  im- 
matari.   Cic);  infuscâre,  tr. 
Cic.  iBrut.  7ii,  255;  voy.  déna- 

TUKERI. 

gâterie,  s.   f.   Acte   par  lequel 
on  gâte,  on  choie  à  l'excès.  De- 
licix,    aram,    f.    pi.    Cic.    etc. 
(ax.:  in(antiam  solvëre  deliciis. 
Quint.]. 
gàte-Sîuce,  s.  m.fFamil.)  Mau- 
vais   cuisinier.    Improbas    co- 
qaas.  Plaat.  \\  (P.  ext.)  Marmi- 
ton. Voy.  ce  mot. 
gâteux,"  euse,  s.  ra.  et  f.  Per- 
sonne qui  a  l'intelligence  pres- 
que éteinte.  Voy.   idiot. 
gattilier,   s.   m.    Agnus  castus, 

plante.  Vitex,  icis,  m.  Plin. 
gauche,  adj.  Qui  présente  une 
déviation.  Pravus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  [de]  tra- 
vers); fastigatus,  a,  um,  p. 
adj.  Cxs.  Liv.  (voy.  incliné, 
[en]  pente).  Fig.  Jugement-, 
fudiciam  pravam.  Cic.  Opinion 
— ,  perversa  sententia.  Cic. 
opinio  depravata.  Cic.  Avo.r 
un  jugement  ,  perperam  ja- 
diciire.  Cic.  1  (l'ar  anal.)  Qui 
s'y  prend  de  travers.  Lsevus, 
a,  um,  adj.  Virg.  Hor.  (ex.:  o 
ego  Ixvasl  Hor.);  pravus,  a. 
um,  adj.  Cic.  otc.  (ex.  ;  qao 
nravias  nlhil  esse  possit.  Cic. 
[ruic.  111,33,  8U]).  Il  (Parext.) 
.Maladroit,  embarrassé.  Inep- 
tus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
inepti  gestas.  Cic);  durus,  a, 
um  {'  raide,  sans  grâce  •),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  liorridioret,  ai- 
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periorcs,  dariores  et  oratione 
et  nwribui.  Cic.  et  mpribas  et 
ipso  Uicendi  ijenere  Junior.  Cic. 
lit  vita  sic  oratione  dariis,  in- 
culfas,  liorridas.  Cic.  [Br.  31, 
117].  ne  i/uid  darum  et  rusti- 
cum  lit.  Cic.  dari  tibi  videor 
ingenii.  Sen.).  1  (Par  oxt.)  Kii 
parlant  du  bras  qui  est  du  colé 
du  coeur  (parco  que  moins  em- 
ployé quo  l'autro  il  ost  par  là 
moins  adroit).  Sitiister,  ira, 
trum,  adj.  cic.  etc.  (ox.  :  s. 
manas.  Nep.  s.  oculas.  Plin.  j. 
s.  calceas.  Saet.  s.  ripa.  Ilor. 
l)  irs  [•  côté  -J.Cirs.  au  lompar. 
ilexterias  et  iinisterias  corna, 
intlb.  ap.  Cic.  subst.  sinistra, 
œ  ['  la  main  gauclia  ■],  1".  Oj. 
ju/)râ  in(rù,  dextrâ  sinistrd 
[.  à  droite,  à  gaucho  -].  Cic. 
miles  de.xlrâ  ac  sinistra  muro 
tectas.  Cxs.  au  plur.  sinistri, 
ornm  [•  l'aile  ijaucha  ■■  opp.  à 
rfe-ïfrd  pars].  Liv.  [IX,  27,  '.)]); 
lœvus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  l.  manus.  Cic.  subst.  Iseva, 
œ  [s.-e.  manas],  f.  Cic.  cf.  Ise- 
van\  pciëre  [•  prendre  sa  g.  ■]. 
Cic.  ad  ixiam  [-  vers  la  gau- 
cho .].  Cic.  Ixvâ  [•  à  gauclie  ■]. 
Liv.). 

gauchement,  adv.  D'une  ma- 
nier' gauche,  maladroite.  Lajrë, 
adv.  Hor,  Inepte,  adv.  Cic. 
gaucher,  adj.  Qui  so  sert  de  la 
main  gaucho  la  oiï  les  autres 
se  servent  do  la  droite.  Sinistra 
manu  promptior.  Liv.  Etre  — , 
sinistra  munu  esse  a'jiliore  ac 
validiore.  flin.  sinistrd   manu 

firomptiorem  esse.  Liv.  Un 
lomma  —  et  (substantivt.)  un 
— ,  scseva,  œ,  m.  Sen.  rh.  con- 
irov.  III,  pr.  10).  Clp.  ^dig.  XXI, 
1.  12). 

gaucherie,  s.  f.  Manière  d'agir 
gaucho.  Sinistcritas,  atis,  f. 
P(in.  f  (op.  VI,  17,  3:  IX,  5,2). 
Inscitia,  se,  f.  Cic.  Liv.  Qaint. 
(cf.  insc.  in  pro(erendis  pedi- 
bas.  Quint. ).lneptia,  a",  f.  l'iaat. 
Ter.  liasticitas,  atis,  f.  Ov. 
Suet.  Il  (P.  ext.)  Action  gauche. 
Inepté  factam.  Cic.  Faire  des 
— ,  imperitë  ou  inscité  agëre. 
Cic. 

gauchir,  v.  intr.  Se  détourner 
de  la  position  qu'on  a,  du  che- 
min qu'on  suit.  DecUnâre,  intr. 
Cic.  DcÇtectère,  intr.  Cic.  \\  Fig. 
Détourner.    Deterrcre,  tr.   Cic. 

Voy.  DÉTOURSER,  ÉCARTER.    \\  (P. 

anal.)  Subir  une  déviation. Voy. 

DÉVIER.    Il    (Arch.)   Transitivt. 

—  uu   obstacle   (l'éviter).  Voy. 

ce  mot.   Il    Fig.  Biaiser.  Voy.  ce 

mot. 
gauchissement,  s.  m.  Action 

de    gauchir,    résultat    de   cette 

action,  ûeclinatio,  onis,  f.  Cic. 
gaude,  s.  f.  (Botan.)   Espèce  de 

réséda.  Latum,  t.  n.  Vitr.Plin. 

5   (P.  anal.1  Bouillie   de   maïs. 

Polenta,  x,  f.  A. 
gaudir    (se),   v.    pron.   (Arch.) 

S'égayer.  Gaadêre,  intr.  Cic.  etc. 

(voy.   ÉGAïER,   réjouir).   ||    (P. 
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ext.)  Se  —  de  cqn  (s'égayer  à 
ses  dépen»).  Voj.  AoxrEK,  mo- 
quer. 

gaudriole,  •.  f. (Famil.)  Piopos 
d'une  gatté  un  pou  libre.  Verba 
improba.  Ov. 

gaufre,  s.  f.  Gâteau  deciro  des 
abeilles,   fafas,  i,  m.  Plin. 

gaule,  s.  f.  Longue  perche.  Per- 
tica,  a",  f.  Coi.  ||  (P.  ext.)  Hous- 
sine.  Voy.  ce  mot. 

gauler,  v.  tr.  Battre  avec  une 
gaule.  Perticâ  deculëre.  Plin, 
Il  (Fig.)  Arch.  Kavager.  Voy. 
ce  mot. 

gaulis,  s.  m.  (Technol.)  Grande 
branche,  jouno  brin  d'un  tail- 
lis. Sarculas,  i,  m.  Cic.  Palmes, 
itis,  m.  Cic. 

gaulois,  oise,  adj.  Qui  appar- 
tient au  vieux  temps  (do  la 
France),  simple,  grave.  Voy. 
ANTIQUE.  1  [P.  ext.)  Qui  a  la 
gatté  un  pou  libre  du  vieux 
temps.  Voy.  i.idrk. 

gauloisement,  adv.  Simple- 
ment. Voy.  ce  mot. 

gauloiserie,  s.  f.  (Famil.)  Acte, 
langage  un  peu  libre.  Voy.  li- 
ci:nce. 

gaupe,  s.  f.  (Arch.)  Souillon. 
Voy.  ce  mot.  ||  Adjectivt.  Voy. 

SALE. 

gausser  (se)  et  gausser,  v. 
pron  .  et  tr.  Se  moquer  de  qqn 
à  sa  barbe.  {Aliqiicm)  ladibrio 
habire.Cic.  Lu.di[icCire,  tr. Plaut. 
Sali,  (absol.  Cic. [Quinct. 20,  51.]). 
Voy.    MOQUER.    Il    Abàolt.    Voy. 

MOQI  EU.    RAILLER. 

gausserie,  s.  1'.  (Famil.)  Acte 
par  lequel  on  so  gausse  de  qqn. 
Ladificatio,   onis,    S.   Cic.  Liv. 

Voy.    MOQUERIE. 

gausseur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Famil.  Celui,  celle  qui  aime  à 
se  gausser.  Voy.  moqueur. 

gaver,  v.  tr.  Gorger  de  nourri- 
ture (la  volaille  qu'on  veut  en- 
graisser). Voy.  CORCER,  ENGRAIS- 
SER. P.  ext.  Se  —  (manger  avec 
excès),  se  ingurgitâre.  Cic.  (Fin. 
111,8,231. 

gavion,  s.  m.  (Arch.)  Famil. 
Gosier.  Voy.  ce  mot.  En  avoir 
jusqu'au   —    (être   gorgé),   voy. 

GORGER. 

gaz,  s.  m.  (Chimie.)  Fluide  aéri- 
forme  (à  la  température  ordi- 
naire'). Vapor,  oris,  m.  Vitr. 
Spirilas,  ùs,  m.  Vitr,  —  mé- 
phitiques, délétères,  voy.  EXHA- 
LAISON,   DÉLÉTÈRE,     MÉPHITIQUES. 

Il  (P.  ext.).  Vapeurs  qui  se  dé- 
veloppent dans  l'estomac,  dans 
les  intestins.  Voy.  flatuosité. 
gaze,  s.  f.  Etoffe  d'un  tissu  lé- 
ger, transparent.  Nabea,  is,  f. 
Quint,  (decl.  1, 17).  Ventas  tex- 
tilis.  P.  Syr.  (ap.  Petr.  [55,  6, 
v.  15]).  —  de  lin,  linea  nebula. 
Laber.  Etoffe  de  — ,  te.rtam  te- 
naissimo  lino.  A.  \\  (Fig.)  Ce 
qui  voile  légèrement  la  pensée, 
sous  une  forme  transparente. 
Nabes,  is,   i.  Hor.    Voy.  voile, 

TRANSPARENT. 

gazéifier,  v.  tr.  (Chimie.)  Faire 
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passer  à  l'état  gazeux.  Voy.  va- 
poriser. 

gazéiforme,  adj.  (Chimie.)  Qui 
est  à  l'état  gazeux,  aeriiimili$. 
Voy.  vaporeux. 

gazelle,  s.  f.  Espèce  d'antilope 
qui  habite  l'Afriquo  et  l'Asie. 
Oryx,  rijgis,  m.  Col.  Plin.  Dor- 
cas,  cailis  (Ace.  cada),  t.  Mart, 
(X,  05,  13;  XIII,  '.'8,  1). 

gazer,  v.  tr.  Couvrir  d'une 
uaz.e,  d'une  étoffe  légère  et 
transparente.  Velâre  perlacid% 
ou  tenui  veste.  A.  ^  Fig.  Voiler 
(ce  qu'on  dit,  ce  qu'on  écrit), 
sous  une  forme  transparente. 
Veicire,  tr.  Plin.  j.  Tac.  'légère, 
tr.  Cic.  Gaz-',  obscarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ecliis,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  t.  verba.  Cic.  sermo 
verbis  tectus.  Cic). 

gazetier,  s.  m.  (Arch.)  Celui 
qui  compose,  publie  une  ga- 
zette. Voy.  journaliste.  ||  (Fig.) 
Colporteur  de  nouvelles.  Voy. 

NOU\'ELLI^TE. 

gazette,  s.  f.  Publication  pé- 
riodi(|U6,  etc.  Voy.  journal.  || 
(Fig.)  Colportage  de  nouvelles. 
Voy.  nouvelle.  ||  (P.  ext.)  Une 
— vivante  len  pari,  d'un  hom- 
me, un  colporteur  do  nouvel- 
les).  Voy.     NOUVELLISTE. 

gazeux,  adj.  Qui  est  do  la  na- 
ture du  gaz,  oa  qui  contient 
du  gaz.  Voy.  vaporeux. 

gazon,  s.  m.  Herbe  menue  qui 
forme  sur  le  sol  comme  un  ta- 
pis de  verdure.  Graiaen,  mi- 
nis,  n.  l'irg.  Liv.  (ex.:  grami- 
nis  herba  para  [-  gazon  frais 
et  jeune  •>].Liv.  gramen  molle. 
Hor.);  herba,  as,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  herba  se  abjicëre  [■  s'é- 
tendra sur  le  g.  •].  Cic.  in 
herbà  recambëre.  Cic).  De  — , 
gramineas,  a,  um,  adj.  \'irg. 
Motte  de  —,  cœspes,  itis,  m. 
Cxs.  Tac.  Saet.  (ex.  :  cadaver 
ejas  levi  csespite  obraobat. 
Saet.  primam  e.vstruendo  tu- 
malo  cxspitem  Cœsar  posait. 
Tac.  au  plur.  rccentibas  côb- 
spitibas  constrata  tabernaca- 
la.  Cxs.  gladiis  cxspites  cir- 
cumcldëra  [•  tailler  et  lever  •]. 
Cxs.  ad  aggerem  cxspites 
comportâre.  C^es.  non  esse  ar^ 
ma  cxspites  atqae  glebas. 
Cxs.).  Revêtir  de  —,  voy.  ga- 
zonner. 

gazonner,  V.  tr.  et  intr.  ||  (Tech- 
nol.) V.  tr.  Revêtir  do  gazon. 
ConsÉernëre  cxspitibas.  Cxs.^ 
V.  intr.  Pousser  en  gazon.  Lu- 
xariàre  in  herbas.  Virg.  Voy. 
POUSSER,  HERBE.  ||  Sa  c^uvrip 
de  gazon.  Herbescëre,  intr. 
Cic.  6'e  vestlre  gramine.    l'irg. 

gazouillement,  s.  m.  Action 
de  gazouiller.  Garruli  cantas 
(iuscinia-).  Plin.  Carralitas, 
atis,  f.  Plin.  Le  —  (des  petits 
oiseaux),  minurritiones,  um,  f. 
pi.  Paul,  ex  Fest.  Le  —  (des 
moineaux),  gannitas,  us,  m. 
Apal.  P.  oxt.  (En  pari,  d'un 
ruisseau;,  sasurrus,i,  m.  Virg. 
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gaxouiller,  v.  ir.  Eu  p»rl. 
Jjs  petits  oi>»aux,  faire  en- 
f»iidr»  un  eliant  léjer.  f'rigat- 
tire,  intr.  i"arp. /-Vifinnlre,  intr. 
Varr.  /Ja/')Hire,  iuir.  Ptin. 
(X,  SS).  PipiUtre,  intr.  CatuU. 
Tinnire,  iutr.  Calp.  Tinnitâra, 
intr.  Aact.  carm.  de  Philom. 
(?.).  Zin:UaL\re,  intr.  Anthol. 
(En  p»rl.  (lu  rossignol.)  Gar- 
rïre,  intr.  Apat .  (Kn  pari, 
surtout  des  hiiN)nd(5ll«s  et  des 
colombes  1  .minurrïrcr,  i  uir.Suef. 
Il  P.  anal.  Produire  un  murmure 
(en  coulant).  Lcni  marmure  de- 

.  labi  ou  paère.  Virg.  SasarrAre. 
intr.  \'ir<j.  I.eniter  son'ire. 
Plin.  j.  (cf.  fons  /eni(i;r  so- 
nantis  a^iiiy.  Plin.  j.K  ||  (P. 
ext.'  Famil.  En  pari,  d'un  petit 
enfant.)  Vag'tre,  intr.  Cic.  Bal- 
biitlre,  intr.  Plin.  Voy.  bé- 
gayer. 

gazouillis,  s.  m.  Bruit  d'oi- 
seaui  qui  gazouillent.  Voy. 
GAZOUILLEMENT.  \\  Fig.Murmure. 
Voy.  ce  mot. 

geai,  s.  m.  Oiseau  formant  un 
genre  vo-sin  de  celui  des  cor- 
heaux.  Gracuius,  i,  m.  Plu-ed. 
Plin.  Qaint. 

géant,  géante,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonnage d'une  taille  dèmesa- 
rée.  Il  (.Mythol.)  Les  Géants  (êtres 
fabuleux,  fils  de  la  Terre,  qui 
essayèrent  de  détrôner  Jupi- 
ter).'Gisantes,  gigantam  (Ace. 
gigantas)y  m.  pi.  Cic.  Des  — , 
giganteas,  a.  am,  adj.  Ov.  ^ 
Homme,  femme  qui  dépasse 
la  taille  ordinaire.  Homo,  vir 
(mulier)  corporis  injentis  ou 
imminis  magnita  Unis  ou 
eximià  corporis  magnitadine. 
Cic.  Vir  (mulier)  mjjor  qtiam 
pro  hamano  habita.  Liv. 
Ingens  vir.  Cic.  Do  — ,  exi- 
mix  lingentis  immanis  ou 
vastae)  magnitadinis.  Cic.  Voy. 
oiGASTE-QiE.  Uue  taille  de 
— ,  eximia  ou  mira  ou  in- 
gens ou  imm:inis  magnitu- 
do.  Cic.  Cxs.  Liv.  Un  corps  de 
— ,  corpas  immane.  Cic.  ou 
magnitadine  eximian.  Cic. 
Travail  de  — ,  moles,  is,  f.  Liv. 
(VU,  2i,  1).  II  Fig.  Dai  pas  de 
— ,  gradas  ingens.  Liv.  Mar- 
ch-r  à  pas  de  —  (faire  des  pro- 
grès rapides),  maximos  ou 
ingénies  ou  oùlmirabiles  pro- 
gressas facëre.  Cic.  1  (f*.  anal.) 
Adjectivt.  Fourmis  — ,  Uerca- 
lanex  (armiez. Plin.  Une  ville 
— ,  urbs  immensa  ou  arbs  in- 
mensx  magnitadinis.  Liv.Xov. 

COLO-iSAL,    OIOANTE-Q'-E. 

gecko,  s.  m.  Genre  de  ta'iriens. 

Stellio,  onis,  m.  Col.  Plin. 
géhenne  (grec  YÉEv/a),  s.  f.  (T. 

biblique.)   Enfer.  GeUenna,  se, 

1".  Valg.  De   la  — ,   getiennidii, 

e,  adj.  Cassiod. 
geindre  (lat.yemére),  V.    intr. 

'Farnil.)  Se  lamenter  à  plaisir. 

Voy.    GfJMIR. 

gel  (lat.  gela),  t.  m.  Voy.  ce- 


GEL 

gelée  (lat.  pop.  yelata  [tubst 
particip.  Aigelàre,  •  geler  •]  . 
s.  f.  Etat  de  la  température  uu 
l'eau  S's  solidifio.  Geiu,  ÛS.  n. 
l'irç;.  Liv.  Plin  (ex.  :  gHii  ri- 
gère.  Liv.^  ;  gelatio.  onis,  f. 
Pli'i.  (ex.:  magna  gelatio  con- 
secala  est.  Plin.  [.VVII,  23  i]  : 
congelatio.onis,  (.Col.  Plin.  i 
(au  plur  :  brama»  congelati>in  s  ' 
[•  le<gelées  dusolsticod'hivet-]. 
Col.  [IV,  8,  2]).  —  blancli  •, 
pruina,  ar,  f.  Cic.  gelicidiam, 
il,  n.  l'apr.  (au  plur.  Cato. 
Col.).  Avant  les  — ,  anteqaam 
gelet.  Plin.  1  Suc  de  substance 
animale  qui  a  pris  de  la  con- 
sistance en  refroidissant.  Gari- 
mMiam,  ii,  n.  r/i.-ZVisc.  ||  (P. 
anal.)  Suc  de  fruit  congelé.  Li- 
(/aam^n,  init,  o.  Col-  Voy.  con- 
fiture. 

geler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Transformer  en  glace.  Gfeiâre, 
tr.  Plin.  l'arr.  (e»..:  g.  ali'iiiid. 
Plin.  gelatus  amnis.  Plin.)  ; 
COngelàrB.ir.  Varr.  Plin. i'^x.:  c. 
cadentes  prainas.  Plin.  [.WUl, 
277].  mare  congelatam.  Varr.); 
glBCiàre.  ir.  //or.  Plin.  (ex.  : 
j;/acia(,ie  moles  fini  Plin.). 
Eau  gelée,  aqaa  concreia.  Liv. 
Il  (Par  anal.)  Durcir  par  la 
gelée.  La  terre  est  .?elée,  terra 
obrigait  nive  prainâqae.  Cic. 
{S.  D.  I,  10,  2!.).  Il  (Par  ext.) 
Altérer  un  corps  organisé  par 
l'action  du  froid.  Urêre,  tr. 
Plin.  (ex.  :  iis,  qax  l'rigas  us- 
serit.  remédia  sant.  Plin.); 
perurére.  tr.  Cato.  Col.  (ex.: 
herbse  gelicidiis perastae.  Col.); 
infestâre,  tr.  Coi.  (ex.;  gelici- 
diis infi^stari.  Col.).  \\  (Par 
hyperb.  I  litre  .celé,  c.-d-d.  avoir 
froid.  t'rigore  rigêre.  Cic. 
(Tusc.  I,  2i,  69).  aJjêre,  intr. 
Cic.  Il  Fig.  Rendre  contraint. 
Voy.  GLACER.  1  V.  intr.  Se 
transformer  en  glace.  GeJâre, 
intr.  Plin.  (ex.:  marinse  ai/iiv 
tardias  gelant.  Plin  );  gela.ri, 
pafs.  Col.  (ex.:  gelatar  aqaa. 
Col.);  coDgelàre,  intr.  Ov. 
(ex.:  Ister  congdat.  Ov.  [trist. 
111,10,  30]);  congelarl,  pass. 
Col.  (ex.  :  conijelatar  oleam. 
Col.)  ;  concrescére,  intr.  Cic. 
etc.  l'ex.:  aqaaconglaciatfrigo- 
ribas  et  nive  prainâqae  con- 
crescit.  Cic.  mare  concrescil 
glacie.  Ov.  au  part,  vinurn  fri- 
gore  conrretam.  Plin.)  ;  COO- 
Stringi,  pajiif.  Cart.  (ex.  : 
gela  et  perpetao  psene  rijnre 
comtrictx  nives.  Cart.)  ;  du- 
rescëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
frigoribas  darescit  hamor. 
Cic. I.  Impersonn.  Il  gèle,  ge- 
lascit.  Plin.  (.XIV,  132).  11  a 
gelé,  gelavit.  Plin.  Il  a  gelé 
lilanc,  terra  obrigeacit  prainl. 
Varr.  ||  (Par  ext.)  S'altérer  par 
un  froid  excessif.  Adari,  pa>3. 
l'Un.  La  vigne  gelé,  frigas  vî- 
tes adaril.  Plin.  Voy.  ci-dej- 
sus.  Il  (Par  hyb.)  Avoir 
grand  froid.  Algére,   ialr.  Cic. 
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geline  (  lat.  gallina).  a.  t. 
(.■\rcli.)  Poule.  Voy.  co  mot. 

gelinotte,  s.  f.  Sorte  de  poule 
d'eau.  Att^igen.  genia,  m.  Hor. 
Plin.  ou  atlagena,  ar,  f.  l'iirr. 
.Wiirf. 

gémeau,  gémelle  (lat.  gc- 
mellas  ,  s.  m.  et  f.  (Arch.)  Ju- 
meau. Voy.  le  mot.  ||  (Spéc.) 
Aajoard'li.  i.\stron.)  Les  Gé- 
meaux (Castor  ot  PoUux,  un 
des  douze  signes  du  zodiaqtie). 
'fe/nint,  ornr/i.   m.  pi.  iHin. 

géminé,  ée.  adj.  Qui  a  ui 
double.  Geminatus,  a,  um,  p. 
adj.    ]'^irg.  Hor.  Voy.     dol'Blb. 

DOLflLEH,    REDOUDLER. 

gémir,  v.  intr.  Pousser  une 
plainte  inarticulée.  Gemère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  hos  pro  ma 
lagêre,  hos  gt'mëre.  Cic.  incla- 
matio  tôt  miliam  sab  gladio 
gementiam.  Sen.  ssrpe  indo- 
lescére,  at  exatcerata  et  segra 
corpora,  qax  ad  tactas  levis- 
simos  gcmant.  Sen.  gemère 
desidf^rio  alicajas.  Cic);  inge- 
Zttiscère  (•■  pousser  des  gémis- 
sements "),  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nemo  ingemait,  nemo  incla- 
mavil.  Cic.  piieri  Sparliatsr 
non  ingemiscant  verberam 
dolore  laniati.  Cic.  cam  inge- 
maissent  vehementias  ccteri. 
Cic.  injemaistis  modo  voce 
liajas  audità.  Liv.  velat  telo 
confixas  ingemait.  Jastin.  puto 
t't  in  hoc  [•  ti  ce  propoi  •]  aat 
risisse  aat  ingemai^sc.  Cic.  ana 
ilUi  in  re  servitatis  oblita  civi- 
tas  ingemait.  Cic.  qaotiescam- 
qae  me  viderit,  ingemiscet. 
Cic.  qaantam  ingnmiscant  pa- 
ires nostri,  si  videant. ..  Liv.); 
deploràre,  intr.  Cic.  (ex.  :  af- 
pictas  et  jacens  et  lamentabili 
voce  deplorans.  Cic.  [fuse.  Il, 
13,  32].  toti^ns  apad  patronos 
de  tais  miseriis  deplurarant. 
Cir.  [Verr.  II,  2,  /.,  10]  ;  eju- 
làre,  intr.  Plaat.  Cic.  (ex.  : 
cur  ou  qaid  ejalas  .'  Plaat. 
magnitadine  doloram  ejalans. 
Cic).  Gémir  sur,  gemère,  tr. 
Cic. etc.  (voy.  diSplorer);  com- 
miserari,  "dép.  tr.  CorniÇ. 
Nep.  (ex.  :  c.  (ortanam.  Nep. 
in  commiseranda  re.  Cornif.). 
Il  {Par  anal.)  Faire  entendre 
un  chaut,  un  bruit  plaintif. 
Gomére,  intr.  \'irg.  Plin.  j. 
(ex.:  tartar  gémit.  Virg.  plau- 
stra  gemant.Virg.  gabernacala 
ij'imiint.  Plin.  j.  gémit  yICtna. 
''»'■?■)•  Il  (F'S)  Se  sentir  op- 
pressé. Voy.    OrPBlMER.    OPPRES- 

gémissant,  ante,  adj.  Qui 
cémit.  Gemens,  entis,  p.  adj. 
Cic.  Qaeralas,  a  am,   ailj.    Ov  . 

gémissement,  s.  m.  Plainte 
(I J  qqn  qui  gémit.  Geioitus, 
lis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  gemitas 
morientiam.  Liv.  gemitas  fit. 
Cic.  gemitamoa  gemitas  dare. 
Ov.  au  plur.  flebiles  clamores 
gemilasqac.  Liv.  rep:titi  alte 
gemitas.  Sen.  tracti  altias  ge- 


mitai,  f^cn,  iUi  ejnlafas  et  ge- 
mitas  l'iiilorteto'.  Cic.  quantos 
et  mulicranx  et  viroruni  gemi- 
tas  esse  (nctos.  ('ic);  lamen- 
tatio.  onis,  f.  Cic     etc.   (voy. 

I-AMKNTATIONi;)  ;     lamOIltlt,       O- 

Tum,  n.  pi.  Cic.  elc.  (voy.  la- 
mentation-;); questus,  ùs.  m 
Cic. etc. (voy. Pi.AiNTKl.  (P.  an.il.) 
Le  —  do  la  tminoroUo,  qae- 
rcla,  X.  f.  Virg.  ||  V.  en.) 
Bruit  d'une  clinso  qui  gémit. 
Gemitus,  ûs,  m.  l'irj;.  (ex.  : 
g.  pclaiji.  Virg.  tellus  dut  ijc- 
mitum.  Virg.  gemitam  dedere 
cavriim.  Virg.). 
gemmation  (bas  lat.  gemma- 
tin],  (Hotaii.)  Vormation  et  <lé- 
voloppomont  du  bourgeon  dans 
les  plantes.    Voy.    bouboeonne- 

MENT. 

gemme,  s.  f.  Pierre  précieuse. 
Cicmma,  se,  f.  Cic.  ||  Adjectivt. 
Pierre  — ,  gemma,  se.  f.  Plin. 
Sel  —  (qu'on  trouve  dans  le 
sein  do  la  terre),  sal  fossiiis. 
Varr.  ou  fossicius.  Varr.  T 
(Botan.)  Bourgeon,  Gemma,  se, 
f.  Cic. 

gemmule,  s.  f.  (Botan.)  Rudi- 
ment do  la  tige.  Gemmula,  se, 
f.  Apal. 

gémonies,  s.  f.  pi.  (Antiq.) 
Kàcalior  où  l'on  exposait,  à 
Koine,  le  corps  des  suppliciés. 
Oemonise  scal.v.  ]'al.-Max.  et 
BÏmpl.  gemonia^,  ai'um,  f.  pi. 
Tac.  Il  Kig.  Trainor  qqn  aux 
—  (l'accabler  d'outr:iges) .  Voy. 

OUTHACE. 

génal,  aie,  adj.  (Anat.)  Qui 
appartient  aux  joues.  Se  rend 
par  lo  génît.  gense  ougenaram, 
ou  malse,  malaram.  L'os  — , 
os  malaram.  Cels. 

gênant,  ante,  adj.  Qui  gfne. 
Molestus,a,  am,  adj.  Cic.  Gra- 
vis, e,  adj.  Cic.  Est-ce  que  cela 
serait  —  pour  vous  que  je 
m'approche  ?  num  vobis  est 
molfstij,  me  adiré!  Plant. 

gencive,  s.  f.  Tissu  charnu  qui 
j2arnit  les  arcades  dentaires. 
Gingiva,  se,  f.  Cels.  (au  plur. 
Catull.  Cels.). 

gendarme, s. m. (Areh.)  Homme 
d'armes.  .Armatas,  i,  m.  Ccrs. 
iii'.  Il  Spéc.  auj.  Soldat  chargf 
de  veiller  il  la  sécurité  publi- 
que. Miles  ou  eqaes  tecuritati 
publicse  prsepositiis.  A.  Miles 
ou  eques  cai  securicatis  publicœ 
cura  defertar.  A.  \\  Fig.  Per- 
sonne qui  contrôle  tout.  Voy. 
INQUISITEUR.  l'emme  qui  a  l'air 
viril,  ^'irwjo,  inis,  t.  Ov. 

gendarmer  (sel,  v.  pron.  Se 
mettre  sur  la  défensive  contre 
qqn,qqch.  Recalcitràre,  iutr. 
Hor.  Stomichari,  dép.  intr. 
Cic.  (cf.  aZif/iui  re  ou  ob  ali- 
quid.    Hor.  aliquid.  Cic). 

gendre, s.  m.  Celui  qui  a  épousé 
une  fille,  par  rapport  au  père 
ou  à  la  mère  de  celle  qu'il  a 
épousée.  Gêner,  eri,  m.  Cic. 

gêne,  s.  f.  Aveu  (anc.  fr.)  Voy. 
AVEU.   Il    (Spéc  }    Aveu    arraché 


oi:.\ 

par  la  torture.  Confessio  cru- 
ciata  e.rpn'sna.  Saut.  J|  (Par 
cxt.)  Question,  torture  (arcli.). 
Voy.  ces  mots.  I|  Tourment. 
Voy.  ce  mot.  ^  Slalaise  f|u'ori 
éprouve ,  quand  on  est  serré, 
oppressé.  Angor,  oris,  m. 
I.ncr.  Cic.  etc.  (Voy.  ancoisseI; 
angustiw,  urum,  f.  pi.  Cic. 
(ex.  ;  angasti.f  spiritas.  Cic. 
de  Or.  m.  Ur,,  181]1.  ^  (l'i;;.) 
Kniharras  où  l'on  met  qqn. 
Voy.  EMiiARRA<!.  ||  Embarras 
on  met  le  manque  d'areont. 
Angusiiœ,  arum,  f.  pi.  Cic. 
etc.  (ex.:  nngnstin'  pecunin-, 
srrarii,  rei  fumiliaris.  Cie.  esse 
in  angnstiis.  Coes.);  difficul- 
tas,  tatis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
peciiniaria,  ntintmaria.  Cic. 
domestica.  Cic.  rei  nummariae. 
Cic).  Il  Contraint*  qu'on  s'im- 
pose. Nécessitas,  tatis,  f. 
Plin.  j.  Tac.  (ex.:  n.  gaiulendi 
fopp.  à  ^des  gaadiif  •  joie  sin- 
cère ••] .  Plin.  J.  ).  —  en  pré- 
Sfince  de  qqn.  pudor  alicujus. 
Ter.  Sans  gène,  libcrë.  adv. 
Cic.  (cf.  liberius  loqai.  Cic). 
solaliore  animo.  Cic.  Qui  est 
sans  — ,  iiber,  bera,  beram, 
adj.  Cic.  etc.  Voy.  libre. 

généalogie  (lat.  ceci,  genea- 
logia.  Vixh.i.),  s.  f.  Filiation 
d'une  ou  de  plusieurs  person- 
nes, établie  par  la  succession 
de  leurs  ancêtres.  Origo  (ami- 
li!f  ou  fiimiliaram.  Cic  Nep. 
Propagines,  um,  f.  pi.  jVejo.  (cf. 
sic  familiaram  originem  sabte- 
xuit,at  e.r  eo  claroram  viroram 
propagines  possimas  cognoscë- 
re.  Nep.  [Att.  18,  2]).  Faire  ou 
drosser  la  —  de  la  famille  dos 
Jules, .Aah'am  familiam  a  stirpe 
enarràre.  ISaet.  ||  (P.  e.xt.) 
Science  de  la  généalogie  des 
familles. Scienïia  (ou  doctrina), 
qnœ  in  oriyine  gentium  in- 
qairendd  et  exponandù  versa- 
tar.  A.  Il  Fig.  Voy.  enchaî- 
nement,    SUITE. 

généalogique,  adj.  Relatif  à 
la  généalogie.  Propaginam  or- 
dine  descriptas  ou  dispositus. 
A.  Arbre  — ,  stemma,  atis,  n. 
Sen  Jav.  Saet.  Voy.  généalo- 
gie. Rameau  — ,  ramus,  i,  m. 
Pers.  Il  L'arbre  —  des  scien- 
ces. Voy.  enchaîneme.nt. 

généalogiste,  s.  m.  Celui  qui 
s'occupe  à  dresser  la  généalo- 
gie des  familles.  Genealogas, 
i,m.  Cic.  (N.  D.  I!I,  17,  !,!,). 

gêner,  v.  tr.  Mettre  à  la  tor- 
ture. Voy.  TORTURER.  {|  Tour- 
menter. Voy.  ce  mot.  ^  Mettre 
mal  à  l'aise,  en  serrant,  en 
oppressant.  Impedire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  naatica  ministe- 
ria  [-  manœuvres  '].  Liv.  qaos 
[liberos]  ad  capiendam  fugam 
natarss  et  viriam  infirmitas 
impediret.  Cses.  voy.  empêcher, 
EMnARRAssER);  artâte.tr.  Vell. 
Plin.  {e\.:vitis  contineri  débet 
viniinc,  non  artari,  Plin.)  ; 
coartàre,U\  Cic.   [en.:  Pum- 


r,i:N 


yra 


pejus  adhac  inoppiJis  d'arta- 
tna.  Cic.  voy.  ktiioit).  Respi- 
ration gêné),  spirilas  angiii' 
tus.  Cic.  Soldats  gênés,  milites 
in  artam  compatsi.  Liv.  in  an- 
gustam  loram  conrlati.  Liv.  \\ 
(Fig.)  Kmb.irrassor,  contrain- 
dre. Molestam  esse.  Cic. 
(ex.  :  nisi  mol'Stum  est  [•  si 
cela  ne  vous  gène  pas  -',  cx- 
surge.  Cicmilii  rno^;s(am[e^t|. 
V'iT.);  inquietûre,  tr.  iSen. 
(ex.:  convivas  taos.  Sen.)  ; 
interpellùre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  int.  aliqiiem  in  jure  suo. 
Cic.)  ;  incommodàre,  intr. 
Cic.  (ex.  :  inc.  inimicis .  Cic. 
[Q.  fr.  I,  2,  3,  101.  nihilalteri. 
Cic.  (Quinct.  16,  01].  ab-ol. 
ipsâ  scicntiâ,  ctiamsi,  incom- 
modatara  sit.  gandent.  Cic. 
[Fin.  V,  19,  5'l]);  obesse,  intr. 
Cic  etc.  (ex.  ;  suhjicimiis  id, 
quod  aat  nobis  adjamento  fa- 
tarum  est,  aut  olfaturam 
["  doit  gêner  ■]  t//is  e  contra- 
rio. Cornif.  sajjii'ntia  sine  elo- 
qaentia  param  proilust  civita- 
tibus.  cloqaentia  vero  sine  sa- 
pientià  nimiam  ohest  pleram- 
qae.  prodest  ntinqaam.  Cic); 
OfScére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
commodis  alicajas.  Sali.  o(Çi- 
cére  et  obstâre  alicui.  Cic); 
obstrepère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  quee  res  fecit  ut  tibi  litte- 
7-is  ['■  en  l'écrivant  ■]  obstre- 
père non  aaderem.  Cic  [ep. 
V,  U.  1].  obstrepère  sibi  ipsi. 
Cic  [de  Or.  III,  13,  50]).  litre 
gêné  (vis  à-vis  do  qqn*.  vere- 
candiâ  vinci.  Liv.  Absol.  Etre 
gêné,  c.-à-d.  avoir  des  embar- 
ras d'argent,  voy.  emrarras, 
GÊNE.  Se  — ,  c-à'd.  s'imposer 
une  contrainte,  se  cocrcùre. 
Cic  contrahi,  passif.  Cic  Voy. 
co.NTRAiNDttE.  Sans  Se  — ,  li- 
béré^ adv.  Cic. 
général,  aie,  adj.  Qui  se  rap- 
porta à  un  ensemble  de  per- 
sonnes, de  choses.  Generalis, 
e,  adj.  Varr.  Cic  Sen.  Quint. 
(ex.:  casiw.  Sen.  Quint,  g. 
qaoddam  décorum.  Cic.  g. 
qaœstio.  Quint.);  uHiV ersus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
proprius  [-  particulier,  spé- 
cial •].  Cic.  ex.  :  natura  (-  la 
n:iture9n  général  •].  Cic.  pu- 
gna  [-  une  mêlée  générale  •]. 
Liv.  neqae  universo  periculo 
summa  rerum  committebatur. 
Liv.  aniversum  totias  urbis 
incendium.  Cic  le.v  aniiersa, 
Cic.};  publicus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  Ic\.:facis  ad  rempu- 
blicam  [■.  dans  l'intérêt  géné- 
ral •].  Cic  opinio  publica. 
Cic.  publicas  error.  Col.  pu- 
blica querela  est.  Cic);  com- 
muDis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
commanis  hominum  in^rmi- 
tas.Cic.  communis  utilitas.A^ep. 
opinio  c.  Cic.  communis  notio 
[•  idée  .].  Cic  peut  être  rem- 
placé par  le  gén. omniom  ou  ho- 
minum, c(.pertarba(io  omnium 
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rtram  [•  bouleversement  g-  •]• 
/.il-,  omnium  risiu  [•  risée  j.  •]. 
Cic.  terror  omniam.   Cic.    hxc 
ana  vox  omnium  est.  Cic.  om- 
niam opinio.Cic.  omniam  (tima 
[•  le  bruii   général  .].    Lii-.   ut 
opinio  «t    hominum.    Cic.    ou 
par  un  autre  cas  du  plur.  om- 
nes,c(.  omnes  uno  ore  consen- 
tiant  [•  du  conàentemeiit  g-  ■]• 
Cic.    hic    termo    omnibus   est 
in  ore    [-c'est  la  conversation 
g.-].  Cic.   apad   omnes  [•■  d'un 
ujiga  g.  •].  Cic.   hoc  ancogni- 
tum  est  ab  omnibus?  Cic.    ab 
omnibus    JauJjri   ou  omnibus 
probari  [•  recevoir  l'approba- 
tion g.  •].  '-"ic.   et    late    patire 
et  ad  omnes   pertinëre    [•  être 
d'un  iniérêi  g.  •].   Cic.)  ;  per- 
petuus,  3,    um  (•  qui  s'etand 
à    tout,    gênerai  •],    adj.    Cic. 
etc.  (ex.:  perpétua  ejus  consae- 
tudo    [•    son    habitude    g.    •]- 
Cic.    prxscriptam    in     perpe- 
tuum.    Cic.     nec     id    quiaem 
perpetaum  est    ['  ce    n'est  pas 
une  r.>.=l9g.   •].  Cels.    perpetui 
et     u'iiversi    generis    quxslio 
[.  question  g-  '].Cic.  perpétua 
qu.vstio.  Cic.  [or.  3o,  120];  in- 
Snitus,  a,  am    ^•  non  déter- 
miné •  ),    adj.    Cic.    etc.     (ex.   : 
pes    ou  guêestio   infinita  [-  su- 
jet    g.    'J.     Cic.    VOy.     ISDÉTER- 

mst)  ;  pervagatûs,    a,    um 
(.  très  répandu  ■•),  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  p.  (iima.  Cic.  p.  ser- 
mo.  Cic.  pars  aatem  est  perva- 
gatior.  Cic.[inv.lI,lJi,  Wj;  vui- 
garis,  e,  adj.  Cic.   etc.    (voy. 
cojiMcs).  Subst.    Le   —    (t.    de 
logique),  jenos,    eris,    a.    Cic. 
(opp.  à  species).    \\    (Loc.    adv.) 
En  — ,  c.-d-d.  au  point  de  vue 
— ,  in  universum.  Liv.  in  ani- 
verso.  Cic.  {ci.   ut,  qaod  in  a- 
niverso    sit    probatum,    id   in 
parte  sit  probari    necesse.  Cic. 
[or.    li,    iô]).     universê ,    adv. 
Cic.(cf.  nam  qaid  ego  de  ceteris 
ciiium    liomanoram   suppliciis 
singillatim  potius  qaam  gene- 
ratim  atque    aniverse  loqaar  ? 
Cic.  ;  Verr.  II.  5,  55,  1A3].  cetera 
oniierjë    mandari,    illud  pro- 
priê  [•  en    particulier,    spécia- 
lement »].  Cic.     [Atl.  V,  2.  I]). 
omnino,  adv.  Cic.  (cf.    de  ho- 
minum génère  aut  omnino  de 
animalibus     loqai.    Cic.    [Fin. 
V,     11,    3a].    generatim,    adv. 
Cic.ict.g.de  dliqua  re  loqai.  Cic. 
s'opp.  à  singillatim.  Cic.  [Verr. 
11,  ô,  55,  li3j  ou  à  nominalim. 
Cic.  [Att.XI,  6,2]).yenera(i(<;r, 
adv.  Cic.  (cf.    g.   de^nire.   Cic. 
[inv.  I,  10,  39].  s'opp.  à  specia- 
liter.  Quint.    [V,   7,  U  ;  etc.]_ou 
a  proprié.  Quint.    [111,    7,  "]). 
summatim,  adv.  Cic.  (cf.  »um- 
matim    dicire     ou     exponire. 
Cic).    commaniler,    adv.    Cic. 
Liv.  (opp.  à  separatim  ou  kpro- 
prii).  La  philosopiiioon  — ,  uni- 
l'crsa  plaloiopUia.  Cic.  Traiter 
une  question  en  —,  de  re  ani- 
versà  agére.  Cic.  Si  nous  consi- 


dérons   l'afTaire  en  — ,   si    rem 
oninem  tpectamus.  Cic.  S'il  est 
vrai  qu'tu  — ....  ou  particulier 
..  .,cum. .  .fam  outum  n\a.\imê 
. , .  Cic.  (cf.  cam  nosJrorum  ho- 
minum virtutes  soles  admirari, 
tam  ma.vime  in  studiis. . .  Cic. 
cum    plurinuis     commoditates 
amicitia    contineat,    tam    illa 
prcestat...  Cic).     ||    (Par    ext.» 
D'une  manière  générale  l'ami  1.), 
voy.  ORDiSAiRBMENT.  T  CJui  em- 
brassa  l'ensemble  d'un  service, 
d'une     administration,      d'un 
commandement.  Summus,  a, 
um,  adj.    Cic.    etc.    (voy.    su- 
prême).   Quartier    — ,    pra-lo- 
rium,  a,    n.   Cses.    Liv.   Cotn- 
mandant  — ,  summus  dux.Cic. 
Intendant    —,    prerfectas     fa- 
bram.  Cic.  Officiers  —,    duces. 
Cic.  (cf.  eaercitûs  duces    sum- 
mi.  Liv.).  Il  Subst.  Un  —,dux, 
ducis.  m.  Cic.  Cxs.  Liv.  L'n  — 
on    clief,   imperator,    oris,    m. 
Cic.  Cxs.  Liv.  Au    feni.  La  gé- 
nérale, ducis  axor.  Cic. 
généralat,  s.  m.  Grade  da  gé- 
néral d'arméo.     /mperinm,    ii, 
n.    Cts.    .Summa  imperii.  Liv. 
Ducatus,  ûs,  111.  Liv.  Ducis  ou 
imperatoris  munus    ou   dijnt- 
tas.  Cic. 
générale.  Voy.  gé.viîrai-. 
généralement.    Au    point  de 
vue    général.    Omnino,   adv. 
Cic.    lex.  :  omnino    de    aliquà 
re    loqui.   Cic);    generatim, 
adv.  Cic.  (ex.:  generatim   loqui 
de  aliquâ  re.  Cic):  generali- 
ter,  adv.  Cic.     (voy.  CÉSÉR.VL); 
universé,   adv.   Cic.    ex.:    de 
suppliciis  universë  loijui.Cic.\ 
1  D'une  maniera  générale.  Fe- 
ré,  adv.  Cic.  Ca»s.  (s'opp.  à  ra- 
ro,  interdum,  cf.  ft  enim  fere, 
ut...  Cic.    hoc  jam   sic    f.  fieri 
solëre   accipimas.  Cic.  at  sunt 
f.  domicilia  Gallorum.  Cœs.). 
\'algo,    adv.  Cic.    Plerumque, 
adv.  Cic.    Inter  ou  apud  om- 
nes. Cic.  Gomma  on  le  croit  — , 
u(  opinio  est  omniam   ou   ho- 
minum.    Cic.    On    convient  — 
que...,    apud  omnes     constat. 
Cic.    ou    sa(is   coni-enit.    Liv. 
(avec  la  Prop.  Infin.).    C'est  un 
bruit  —  répandu  que...  (ama 
vulgatior  est   (avec     la   l'rop. 
InCn.:.  Liv. 
gènéralisateiir,    trice,    adj. 
Qui  généralise.  Qui  [qux)  gene- 
ratim amplectitur  {omnia),  A. 
ou    revocat    ad   gênas   ou   ad 
nataram  universam.  A. 
généralisation,  s.  f.  Action  do 
se  généraliser.  La  —  d'une  er- 
reur,  di/fasus  late  error.  Cic. 

Voy.     PROPAGATION,      VLLGARIBA- 

Tio.s.  1  (Logique.)  Action  de 
généraliser.  lies  ad  genus  re- 
vocata.  .4.  .1rs  s  :mel  plura 
complectendi.  A. 
généraliser,  v.  tr.  Rendre  gé- 
néral, applicable  i.  l'ensemble. 
—  les  notions  les  plus  connues, 
yenerafim,  ea  qux  maxime 
nota  sunt,   exponére.  Cic.   — 
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un  précoplo,  in  aniversam  pr:r- 
cipère  a!i</uid.    (Juint.    —   un» 
discussion,  ad  uniiersi  gêner,} 
disputationem  re(erre  âliquid. 
Cic.  —  une  définition,  genera- 
liter  depnire  aliquid.   Cic.  — 
une  idée,  aiiquid  universi  di- 
cère.    Cio,    Nous    voulons    par 
examplo  — .  exempli  causd  po- 
natur  aiiquid  quod  pateat  la- 
tias.  Cic.  So  —,  increbreseêre, 
intr.   Cic.   (cf.   increbpuit    con- 
suetudo.Cic).  Cela  n'est  pas  gé- 
néralisé, hoc  non  cognitum  est 
ab   omnibus.    Cic.    Généralisé, 
valgatus,a,  um,  p.  adj.Cic.vul- 
yaris,  e,  adj.  Cic.  latius  patens. 
Cic.  Voy.  OKNÉRAU  1  (Logique.! 
Réunir  sous  une  iJéo,  uno  ex- 
pression   générale,    c«   qui    est 
commun  à  divers  termes.   />'«- 
vocàre  aiiquid  ad  genus  et  ad 
naturam  universam,   Cic.  Ge- 
neratim complecti  i,omnia).Cic. 
généralissime,  s.   m.   (T.  nu- 
lit.)   General    chargé  du   com- 
mandement en  chef.  Imperator. 
oris,    m.     Liv.    Administrator 
belli   gerendi.  Cic.  (cf.   consfi- 
tuère  aliqaem  administratorem 
belli  ijerendi.   Cic.    alicai  pcr- 
mittère  summum  imperii  belli- 
que  adniinistrandi  [•  confiei"  a 
qqii  les  fonctions  Je  g.  •].  Cic). 
généralité  (lat.  post.  generali- 
tas.   .Serf.),   s.   I.  Caractère  do 
ce  qui  est  général.  Pour  exposer 
le  fait  dans  sa  —,  at  de  re  ani- 
versù   dicamas.  Cic.    Mots  qui 
ont  trop  de  — ,  verba  commu- 
nia.  Cic  Voy.   oénéral.   1  (P. 
ext.)  Idée  générale.  Communes 
rerum  sammx.  Cic.  Loci  com- 
munes. Cic.  Voy.  ctNÉRAL,  coa- 
HUN.  ',  Le  plus  grand  nombre. 
Valgas,  »,  n.  7'er.  Cic.  l'iurimi, 
se,  a.  adj.  Cic.  Plerique,  œqae, 
aque,   adj.    Cic  T  (Arch.)  Cir- 
conscription administrative  du 
rovaume  de  France.  Voy.  pro- 
vi.NCE.    1     Etat-major     général 
d'une  armée.  Voy.  état-muor. 
générateur,  trice  (lat.  gene- 
rator  [.  qui  engendre  •].  Cic 
IHin.    generatrix.    Aay.),    adj. 
Qui  sert   à  la  génération.   Ge- 
netivus,  a,  um,  adj.  l'arp.  Ce- 
nitalis,  e,  adj.  Col.  Tac.  Orga- 
nes — ,  genitalia,  ium,  n.  pi. 
Sen.  Plin.  1  (Fig.j/îui  sert  à  la 
formation    de    q^ich.    Qui,  qax 
quod  générât  ou  gignit.  A.  Un» 
causo   génératrice,   fundamen- 
tum,  i,  n.  Cic. 
génératif,  ive,  adj.  (T.  didact.) 
Rolaiif   à   la    génération.   Voy. 

GKNtRATEUR. 

génération  (lat.  generatio. 
l'Un.),  s.  f.  Production  d'un 
être  vivant  par  des  «'trej  de 
même  nature.  Procreatio,  onis, 
f.  Cic.  Organes  de  la  —,  voy. 
ot.s^RATEUR.    Propre   à    la    —, 

VOV.  CÉ.NÉBATEUR.     ||     (SpéC.)    Ac- 

tion  d'engendrer.  Vov.  fécon- 
dation. 1  (Fig.)  Création.  Voy. 

CRÉATION,  FONDATION,  FOKMATION. 

T  (P.  ext.)  Ceux  qui  descendent 
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<1e    qqn    par    filiation    dirocto. 
Ilominam  i/isniis.  Cic.  Subo/ci, 
ij,  f.  Cic.  l'rogcniea,  ci,  f.  Liv. 
Stirp$,  ttirpis,    f.  Litr.   (cf.    aU 
terliim    sttrpem     descendrri; . 
/.il'.).    Il    (P.    anal.)    C'nix    qui 
vivent    dans    le    miim  >    tinips 
(ôvalué  à  la  iluréo  nioyonn'i  do 
la  vis  liumaina).  ^tas,  atis, 
1".  Cic.  etc.  (ex.  :  tertiam  œÉa- 
tem  liominum  i-ivëre.  Cic.  h-iec 
(•   actuolla  .J   œlas.  Cic.  pr.r- 
sens    eetas.    Cic.    htijas    setatis 
hominea.  Cic.];   sseculiim,   i, 
n.  Cic.  Liv.  {ox.:  milita  axcala 
hominam.  Cic.  cf.  Liv.  |III,âO, 
5]).   La  jeune  — ,  recentioram 
hominam  ;;eauj.  Cic.  Los  grncS- 
rations  futures,  posteri,  oram, 
m.   pi.   Cic.  posteritus,  atis,  I'. 
Quint, 
généreusement,   adv.    D'ane 
maniera  généralise.  ||  Avec  no- 
blesse  de    sentiments.    Magno 
animo.    Cic.    Liberaliter,   adv. 
C'icTVoy.  NOBLEMENT.  T  Kii  don- 
nant   plus    qu'on   u'ost  tenu  d-^ 
faire.  Large,  adv.  Cic.  Libcra- 
liter,  adv.  Cic.  Manificè,  adv. 
Cic.  Bénigne,  adv.  Cic. 
généreux,    euse,  adj.   (.4rcli.) 
Qui  est  do  noble  race.  Genero- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  (voy.  no- 
ule).  Il  (P.  anal.)  En  pari,  d'un 
cheval .  Oenerosas,  a,  am,  adj. 
Virg.    (cf.    g.    pallaa.    Virg.). 
Nobilia.   e,   adj.    Sen.    (cf.    n. 
eqnas.  Sen.).  "j  (P.  ext.)  Qui  a 
de    nobles   sentiments.    Majno 
■animo  prxditat.  Cic.  Magna- 
nimus,  a,  txm    adj.  Cic.  Libe- 
ralis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  magna- 
nime,    NOBLE.     Il     Substantivt. 
Faire  la  — ,  animo  magno  for- 
tique  esse.  Cic.  animum  altam 
pras  se  gerére.  Cic.    \\    P.  e.vt. 
En  pari,  des  choses.  Voy.  noble. 
T    Qui    donne    plus    qu'il    n'est 
tenu  dfi  faire.  Largus,  a,  uza, 
*dj.  Cic.  (a.x.  :    /.   in  aliquem. 
Cic.];  liberalis,   e,  adj.  Cic. 
(ex.  :  l.  in  aliquem.  Cic);  mu- 
niïicus,  a,  um,  adj.  Cic.  {ex.: 
m.  in  dando.  Cic);  benignus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (e.\.  :  b. 
in  aliquem.  Cic).  Etre  très  — , 
magna    liberalitate   esse.    Cic. 
Il    (P.  oxt.)  En  pari,  d'un  don. 
Amplas,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 

MAGNIFIQUE,      RICHE.      ||      Fig.    Vn 

sol   —,  uher  solum.   Curt.    Un 
vin  — .  Voy.  réconfortant. 
générique,  adj.  (T.  didaot.)  Qui 
tient  à  un  genre.  Generalis,  e, 
adj.  Cic. 

générosité  (lat.  generositas. 
Plin.),  s.  f.  Noblesse  de  senti- 
ments. Animi  magnitado.  Cic. 
Magnanimitas,  atis,  T.  Cic.  Ani- 
mas magnat  et  ejccelsut.  Cic. 
^Disposition  à  donner  plus  qu'on 
n'est  tenu  de  le  faire.  Liberali- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Manificentia,  le. 
t.  Cic.  Benignitas,  atis,  f.  Cic.  || 
P.  ext.  Une  —  (un  acte  de  gé- 
nérosité). Liberalitas,  atis,  f, 
Plin.  j.  Largitio,   onis,   f.  Cic, 

Voy.    LARGESSE. 
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genèse  et  (aroli.)  genésie,  «.  f. 

(T.  didact.)  Génération.  Voy. 
ce  mot.  Il  Production  des  êtres 
organisés.  Voy  ckkation,  ori- 
gine. Il  Fig,  "Voy.  FORMATION, 
NAI«iVNCE. 

genêt,  s.  m.  Arbrisseau  à  fleur 
jaimo.  Genista.  le,  f.  Plin.  — 
d'Kjpagiie,  cytisas,  i,  m.  ot  f. 
Col.  —  épineux,  eckinopua,  po- 
dis,  m.  Plin. 
genêt,  s.  ra.  Petit  cheval  do 
race  espagnole.  .Mannas,  i,  iii. 
//or.  .-Iftarco,  onis,  m.  Plin. 
généthliaque  (lat.  post.  genc- 
tkliacas.  Am.),  adj.  et  s.  m.  || 
.■Id^.  K.>latif  i  la  naissance  (d'un 
enlantl.  .\'atalis,  e,  adj.  Cir.. 
Natalicias,  a,  um,  adj.  Cic. 
Poi-mi  —,  genetUliacon,  i,  n. 
iîtat.  ^  S.  m.  Astrologue  qui 
drossi  un  horoscope.  Genetklia- 
cas,  i,  m.   Varr, 

genévrier  ot  genévrier,  s.  m. 
Arbusta    à   baies    aromatiques. 
Janiperus,  i,  f.  Varr.  Virg.  Plin. 
génial,  aie,  adj.  Qui  est  inspire 
par  le  génie.  Ingeniosas,  a,  am, 
adj,  Cic.  Voy.  génie. 
génie,  s.  m.  (Antiq.)  Esprit  bon 
on   mauvais  qui  présidait  à   l.i 
destinée  des  humains.  Genius, 
il,    ra.    Varr.   Uor.   (ex.  :    tuas 
n\alus  genitis.  t'ior.  [IV,  7,  SI. 
genius  liomse.  Liv.  [XXI,  62,  9]. 
geni'im piàre  ou  placàre,  Ilor.}; 
spiritus,    ùs,   m.   Sen.   (dans 
l'express,  sacer  spiritus,  cl.  su- 
cer  intra    nos   spiritus    aedet, 
maloram  bonnramqae  nostro- 
ram  observator  et  custoa.  Sen. 
[ep.  il,  2]).    Il    (P.  anal.)   Etre 
surnaturel   (dans  les  contes   de 
fées).  Genius,  Ci,  m.  A.  \\    (Par 
ext.)  Etre  allégorique  personni- 
fiant une  idée  abstraite.  Deus, 
i,  m.  Cic.  Dca,  œ,  f.  Cic.  Le  — 
de  la  liberté.  Libertaa,  atis    f. 
Cic.  (N.  D.  II, 23, 61). Z,îV.  (.\X1V, 
16,  19).  Le  —  de  la  guerre,  dea 
bellica.  Ov.  ^  Disposition,  ta- 
lent naturel.    Ingenium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  ing.  accusato- 
ris.    Cic.    ad  (ingendum.    Cic. 
ingeniis    magnis  prœditi.   Cic. 
[Fin.   IV,  U,  10].  homines   ex- 
cellentes ingeniis.  Cic.  [de  Or. 
I,  23,  1U6].  oratorium  ingenium 
[•   le   génie   de   l'éloquence   »]. 
Cic.  inijenium  ad  maie  facien- 
dam  excrcêre  [«  avoir  le  g.  du 
ma!  "j.  Sali,  non  maximi  esse 
ingenii.  Cic.)  ;    natura.    se,    f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  admirabilis  na- 
tara  ad  dicendum.  Cic).  (Par 
ext.)  Tendance    propre.    Le  — 
da  notre,   de  ce  siècle,  hi  [ilU) 
mores.  Cic.    (Q.    fr.    I,    I,   II). 
s^vcalum,  i,  n.  Liv.   (XXVI,  22, 
l.'i).  natara  sxcali  ou    tempo- 
ris.  Cic.  ratio  atqae  inclinatio 
temporis   (ou    temporum).  Cic 
(Verr.  II,  5,  6il,  177;  Piano.  39, 
9h\.  Le  —  d'une    langue,  pro- 
prietas    ou    natara    sermoni.t, 
lingax.  Cic  Son  collègue  était 
absent,  mais  son  génie  condui- 
sait toutes  les  affaires,  absentis 
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colleg.v  consilia  omnihaa  ge~ 
rendis    intererant    rebaa.    Liv. 

(.V,  39,  1).  Il  Aptitude  supé- 
rieure que  certains  esprits  tien- 
nent lie  l't  nature.  Ingenium, 
li,  n.  Cic.  etc.  (ox.  :  magmijn 
est  ejus  ini/enium.  Cic.  cajus 
tantum  est  ini/enium.  Cic.  pr.-e- 
stantis  ingenii  via.  Cic).  Un 
hornmo  de  —  et  (ollipt.),  un 
génie,  vir  magni  ingenii.  Cic. 
vir  ingénia  prsestans.  Cic.  ma- 
gno ingénia  prœditaa  homo. 
Cic.  T  .Application  des  sciences 
à  la  fortification,  etc.  ||  Le 
corps  du  génie,    (abri,    am,  m, 

pi.  Cic.    Commandant    du    , 

prxfectua  fabram,  ij.-rs. 
genièvre  (lat./nnjpenjs),  s.  m. 
Genévrior.  Voy.  ce  mot.  ||  Fruit 
du   —,  janiperaa,   i,   f.    Virq. 
Plin. 
génisse  et  génisse  (lat.  pop. 
Junicia,  adj.  tiré  du  lut.  clasi. 
Junix,  icis,  f.  Plaat.  Pers.\  s.  f. 
Jeunevache  qui  n'a  point  porté. 
Bucixla,  se,  f.  Tirj;.  Javenca,  se, 
f.   i^'arr.    Virg.  Javeni.K  ou  ia- 
nix,  icis,  f.  Plaat.  Pers. 
génital,  aie,  adj.  (T.  scientifi- 
que Qui  sii-t  à  la  génération. 
Genitalis,  e,  adj.  Plin.  Les  par- 
ties — ,    r/enitalia,  ium,  n.  pi 
Sert.  Plin. 

génitif,   s.   m.    Cas  auquel  on 
met    un    mot   dé^dinable    pour 
exprimer    son    rapport    à    un 
autre    mot.    Gerte(irijs    casas. 
Quint,   et   siinpl.   genetivus,   i, 
m.    Quint.    Possessivas   casas. 
Prise,  Patrius  ou  paternaa  ca- 
sas. Gell.  Prise. 
génitoires,   s.   ra.   pi.    (Arch.) 
Organes  génitaux  du  m.lle.  Ge- 
nitalia,  ium,  n.  pi.  Sert.  Plin. 
génlture   (lat.  genitara.  Plin. 
Valg,},  s.  f.  (Arch.)  Progéniture. 
Voy.  ce  mot, 
genou  (lat.  pop.  genacalum  [p. 
geniculum.  Varr.  Tert.  Valg,]), 
s.  m.  Articulation  de  la  jamba 
avec  la  cuisse,  à  la  partie  an- 
térieure.   Genu,   ûs,    a.    Cic. 
Quint,  etc.  (ex.;  infarttiam  per 
manus  et  genua  reptatio.  Quint. 
[I,   12,   10].  aqaa  ferme  genus 
tenus  alta.  Liv.  alibi  umbilico 
tenus  aqaa   erat,    alibi   genua 
vLv  superavif.  Liv.  genua  flec- 
têre  ou  carvâre  ["  plier  •].  Ov. 
obnixo   genu  scuto   [•  le  bou- 
clier  appuyé    contre    le   g.    ■]. 
Nep.  in  genu  procambêre.  Curt. 
ou  abs.  procambêre.  Cœs.  ge- 
nibus  niti.  Liv.  genibus  nixam 
esse.    Liv.    nixî  genibaa  a  se- 
nata  petierant.  Liv.  [XLIII,  S, 
2].  ad  genua  alicujas  pracidëre. 
Sen.  rh.    [contr.    Vil,    17,    ISI. 
posito  genu  supplicâre.  Sen.rh. 
accïdêre  [.  tomber  •]    genibus 
alicajus.  Liv.  alicai  ou  alicuj'as 
ad    genua   procambêre.    Petr. 
attingëre   alicajus    gêna.    Liv. 
amplecti  ou  complecti  alicajas 
genua.  Petr.  Sen.  comprehen- 
dére  alicajus  genaa.  Petr.  genu 
terram  tangêre  [•  mettre  un  g. 
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en  torro  •].  Cic.    gêna  ponirv 
[.  plier  •].  San.  rh.  aponte  .)«mi 
sabmittère.    Cart.     oHqii<-n\     n 
•lenibat  sui$  rtp'^Uêre.  Cic.  [s«n . 
7,  IT).   linqai   animo  et  sum- 
mitti  gêna  arpU.  Cart.   signa 
pagn»  dato  farocissimo  militi 
paalam     genaa     tremaerant. 
j>>n.K  Au  lieu  de  jcnua.Cicéron 
emploie  ordin.  pedes  dans  des 
phrases  comme    celles-ci    :   «e 
nliVoi  ad  pedet  ou  te  ad  alicu- 
j  1»  pedes   ahficère.    Cic.   (Alt. 
\  111,  9,1;  rV,  S,!.;  ep.  IV.i.  3.. 
genouUlade,  s.  f.  (Arch.)  Gé- 
nufle\!"n.  Voy.  ce  mot. 
genouillère,    s.  f.  0-'  qu'on  at- 
tache sur  la  genou  pour  le  pré- 
server. Genaale,  is,  n.  Or. 
genre,   s.   m.    Group»    naturel 
d'êtres   qui  se  ressamblent  par 
certains  traits  e>sentieU.    Ge- 
nus,    neris,  n.  Cic.  etc.  -ex.: 
ijenera  et  partes  generibas  sab- 
/■:ctse.   Cic.    gênas    in   apecies 
partiri.  Cic).  Par—,  genera- 
tim.  Cic.   Il    (P.  eit.)  Le  —  hu- 
main, genixs  hamanam  ou  Ao- 
minum.    Cic.  1    Idée    générale 
sous  laquelle  l'esprit  reunit  ce 
qui  est  commun  à  divers  ter- 
mes. Gênas,  neris.  n.  Cic.  Uni- 
lersitas,  atis,  t.  Cic.  Voy.  gé- 
néral, GÉNÉRALITÉ.  1  Ensemble 
des  caractères  essentiels  d'une 
chose. Genus. neris,  n. Cic.  etc. 
(ex.:  liO':  amictas  gênas   [-un 
manteau  de  ce  genre  •].  Quint, 
alia  id  gênas  [•  d'autres  choses 
de  ce  g.  -].   Suet.).  De   ce   —, 
ei'as   modi.   Cic.    hajas   modt. 
Lie.  talis,  e,  adj.  Cic.  (voy.  tell 
De  plusieurB  —,  mu/tijyenos.  a, 
am,    adj.    tacr.    De    tout    — , 
omnij  5-;n«ris.  Cic.  Liv.  (cf.  om- 
nia  generia  liomima.  Cic.  [dom. 
75".    omnis   generis  tormenta. 
Liv.   r.W.XlI.,   16,  10;  cf.  XXII, 
9,  3;  XXVI,  1.6,  10;  XXVII,  5, 
9.  etc.];.  —  de  vie,  vitse  gênas. 
Cic.  ou  simpl.  vita,  a?,  f.  Ctc. 
i-ic<a»,    as,    m.  Cic.  —  de  vie 
habituel,    consuetado    i-ictas. 
Cic.  ou  simpl.  conaaetado  Vi- 
vendi.   Qaint.    vitic.    Cic.    ou 
simpl.  consaetado,init,  t.  Cic. 
Famil.  Avoir  bon,  mauvais  —, 
Voy.  MANIÈRE.  Kllipt.  Se  donner 
des  — ,  avoir  de»  manières  af- 
fectées,  voy.    AFFECTER.    Avoir 
du  —  (une  manière  d'être  élé- 
gante, distin.îuée),voy.  dlstinc- 
TiON,    ÉLÉOANCE.   Lo   grand  —, 
voy.  MONDE.  Il  En  tout  —,  omni- 
bus in  rebas.  Cic.  —  de  mort, 
via    leti.   Liv.    gênas    mortia. 
Cic.  mortia  via  ou   ratio.  Cic. 
Genres  de  mort,  mortes,  iam,  f. 
pi.  Cic.  Plin.  /'.  Un  nouveau  — 
de  supplice,  inatiUUam  aappli- 
ciam.    Cic.  —  de  style,  gena.^ 
acribendi  ou    dicendi.  Cic.    ou 
simpl.  jenos,  erîj,   n.  Cic.  etc 
(cf.   g.  /Esopi.    PKxd.).   Ecrire 
qqch.  dans  li  même  —,  alitai/ 
id   gênas   acribére.  Cic.  —  de 
di^cours,  d'éloqueçce, orationis 
genus  ou    figura.    Cic.    Le    — 


I    tempéré,  médiocre  dicendi  ^e- 
I    nus.  Cic.  mediorris  oralio.  Cic. 


modicam  genus.  Cic.  L'an- 
cien —  d'architecture,  antiqa.'r 
stractarx  genus.  Cic.  Le  —  di- 
dactique, carmrn  in  qao  prœ- 
repta  tradantar.  Qnint.  Le  — 
Ivrique,  poesia  lyrica  ou  me- 
lica.  Plin.  lyra,  se,  f.  Wor.  Le  — 
épique,  cpicum  carmen.  Qnint. 
Peinture  de  —,  picfora  minor. 
Plin.  pictura  tiumilis.  Plin. 
(XXXV,  111).  Peintre  de  —, 
pictor  hamikam  reram  ou  pic- 
taras  minores  pingena.  Plin. 
(XXXV,  US)  Tableaux  de  —, 
hamilia  ou  res  liamilea.  Plin. 
(XXXV.  llSi.1  iGranim.)  Forme 
spéciale  employée  pour  distin- 
euer  lo  sexe.  Genus,  erts.  n. 
Qaint.  Gramm.  lex.  :  g.  mas- 
calinum.  Paul,  ex  Fest.  in  no- 
minibus  tria  gênera.  Quint. 1. 
Qui  a  les  deux  — .  epicoenos, 
on,  adj.  Ov.  Qaint.  Voy.  com- 

1.  gêna,  s.  m.  et  f.  pi.  Nombre 
indéterminé  de  personnes  pri- 
ses collectivement.  Homines, 
um,  m.  pi.  Cic.  etc.  lex.  :  nan- 
qaam  inter  honùnes  fuisse  [n'a- 
voir jamais  fréquente  les  g.  ■•]. 
Cic.  paacorum  hominam  esse 

f.  ne   fréquenter    que    peu   de 

g.  •).  Cic);  vuig'us,  i,  n.  Cic. 

etc.      (VOV.      FOLLK.       MULTITUDE, 

public).  Bien  des  —,  multi.  Cic. 
Plus  de  — ,  plares.  Cic.  Un 
assez  grand  nombre  de  — ,  com- 
plarea.  Cic.  La  plupart  des  —, 
pleriqae.  Cic.  Un  très  grand 
nombre  de  —,  plarimi.  Cic. 
Tous  les  —,  omnes.  Cic.  11  y  a 
des  —  qui  prétendent...,  sunt 
quidicant.Cic.  Les  —  disent..., 
dicant.  Cic.  Voy.  on.  1  Une 
certaine  catégorie  de  personnes. 
L.63  —  de  la  maison,  habitato- 
res.  Liv.  (XXI,  6S,  3).  Les  —  de 
la  ville,  oppidani.  Coes.  Les  — 
du  pays,  cives.  Cic.  Les  —  du 
village,  vicani.  Liv.  (.XX.XVllI, 
30,  8).  Les  —  de  la  campagne, 
rtwtici.    Cic.  pagani.    Cic.   Les 

do  la  montagne,  montani. 

Cic.  Les  jeunes"—,  natu  mi- 
""wïores.  Liv.  hominea  adoles- 
centes ou  adolescentali.  Cic. 
ou  abs.  adoîesoentes.  Cic.  ado- 
lescentali.    Cic.     Les     vieilles 

,    natu    majores.    Cic.    se- 

nea.  Cic.  Les  —  de  bien,  boni. 
Cic.  Les  —  de  lettres,  voy.  lit- 
térateur. Les  —  d'armes,  ar- 
mati.  des.  Los  —  du  mon  Je, 
hominea  urbani.  Cic.  hominea 
morum  periti.  Cic.  Los  —  de 
chez  nous,  no.stri.  Cic.  ||  Absol.) 
Ceux  qui  sont  sous  les  ordres 
de  qqn.  Homines,  um,  m.  pi. 
Plaat.  Cic.  lox.  :  arcuase  hom\- 
nes.  Plaat.  a  tais  hominihas 
abesee.  Cic.-,  famuU,  orum, 
m.  pi.  Cic.  (vov.  SERVITEUR); 
tamilia,  x.  l.'Cic  etc.  (ex.: 
cuminjimu/ureturfamiiiaeyas. 
Cic.famUiamCatonianam  ven- 
dére.  Cic.  famiWi  privatù  in- 
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eendia  e.rstinguère.  \'ell.);  fA- 
miliares,  ium.  m.  pi.  Plaat. 
Liv.  Sen.  (cf.  Plaat.  [mil.  17'.: 
etc.].  Liv.  |1,  38.  S],  i-'tfn.  [ep. 
i.7,  U]];  ministrl,  orum,  m. 
pi.  Cic.  ivoy.  serviteur);  co- 
mités, uni.  m.  pi.  Cic.  Liv. 
(vov.  compagnom';  milites,  um, 
m.  "pi.  Cic.  (voy.  soldat).  Mes 
-,  mci.  Plin.  j.  (ep.  V.  6,  J.6).  J 
S.  gens,  s.  f.  (Antiq.  rom.)  Fa-  I 
mille  ou  réunion  da  familles 
d'une  souche  commune,  pairi- 
cienne.  Gens,  gentis,  f.  Liv. 
(ex.:  g.Cornelia.  Liv.).  Qui  con- 
cerne une  — ,  de  la  — ,  genti- 
licias,  a,    am,    adj.    Liv.  Voy. 

PAUI1.LE. 

1.  gent,  s.  f.  (Arch.)  Nation. 
Gens,  gentis,  f.  Cic.  Voy.  na- 
tion. Il  (Spec.)  Auj.  Au  pliir. 
Droit  des  —,  /as  gentium.  Liv. 
fas  gentiam.  Tac.  1  (Famil.) 
Race.  Gens,  gentis,  f.  Sen.  Na- 
tio.  onia,  f.  Pha-d.  Voy.  j«ace. 

2.  gent,  gente  (lat.  pop.  gen- 
tam,  contraction  de  jenifam, 
participe  do  gignire,  engen- 
drer), adj.  (Arch.)  Gentil.  Voy. 
ce  mol. 

gentiane,  s.  f.  (Botan.)  Plante 
à  suc  amer.  Gentiona,  a^.f.Plm. 

1.  gentil  (lat.  eccl.  gentilia),  ». 
m.  Celui  qui  appartient  aux 
n.^tions  païenne».  (S'emploie  sur- 
tout au  plur.)  Les  —,  gentiles, 
ium,  m.  pi.  Vulg.  gentea,  mm 
(cf.  en  grec,-:»  îb^r,),  t.  pi.  Vutg. 
gentilitas,  atis.  f.  Vulg.  Comme 
les  —,  gentiliter,  adv.  Vulg. 
Il  Adjectivt.  Voy.  païen,  bar- 
bare. 

2  gentil  (lat.  sentiJul- de  race, 

de  famille  .]),  adj.  (Arch  )  No- 
ble. Voy.  ce  mot.  ||  (P.  anal.) 
En  pari',  d'un  pavs.  Gencrosn», 
a,  am.  adj.  Cic'  ||  (Kig.)  Gé- 
néreux. Voy.  ce  mot.  1  iP.  ext.) 
Qui  a  un'  agrément  délicat. 
Bellas,  a,  um,  adj.  Cic.  Lepi- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  Pulchel- 
las,a,  am.  adj.  Cic.  rennstu», 
a,  um,  adj.  Cic.  venuatulaa,  a, 
am,  adj.  Plaat.  \\  Ironiqt.  Un 
—  garçon ,  saavis  homo.  Ter.  \\ 
Fig.  Bo>»  gentil.  Cneoron,  i,  n. 
PÙn. 

gentilhomme,  s.  m.  Homme 
de  naissance  noble.  Homo  no- 
bilis .  Cic.  Vir  nobili  génère  ou 
honesto  loco  natua.  Cic.  Dipne 
d'un  —,  homine  nobilidignas. 
Cic.  En  —,  lit  hominem  nobi- 
lem  dccet.  Cic.  ut  homine  no- 
bili dignum  eat.  Cic.  GentiU- 
lioitimes  de  nom  et  d'arme» 
(nobles  do  race),  patricii  ma- 
joram  gentiam.  Cic.  Gentils- 
hommes do  parchemin  (rotu- 
riers anoblis), patricii  minonmi 
gentium.  Cic.  hominea  novi. 
Cic  11  Loc.  pi-ov.  Vivre  en  — 
(«ans  travailler).  Voy.  oisif.  || 
(Spéc.)  Gentilshommo»  de  la 
chambre.  Voy.  chamoei.lan. 
gentilhommerie,  ».  f.(I'ainil.) 
Qualité  do  celui  qui  est  «enlil- 
hommo.  Vov.  noblbss».  1  Réu- 
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"lion  de  gonlilshmnmas.  A'obi- 
litas,  ath,  f.  Cic. 
gentilliommiëre,  s.  f.  (Fiiniil.) 
l'otii  duinaine  dojjeniilliomme. 

V'oy.    CA4TEL. 

gentilité.  s.  f.  Ensemble  des 
a"iitils.  Oentilitas,  atii,  f.  Valj. 

V'oy.     GENTIL. 

gentillâtre.  •;.  m.  (En  mauvaiao 
part.)  Geniilluimme  do  petko 
uoblesso.  Voy.  HOnEREAO. 

gentilleaae,  ?.  f.  (Arch.)  No- 
blesse. Voy.  ce  mot.  1  Agrément 
délicat.  Festivitas,  atis,  f. 
Cic.  {ex.  :  infans  insigni  (csti- 
vUate.  Suet.):  venus  tas.  atis, 
(.Cic.  {a\.:v.  samma.  Cic.  l'iaut. 
afflaens  omni  venustate.  Cic). 

\oy.      AORÉMKNT,     OllACE.     ||      (P. 

e,\t.|  Action,  parole  qui  a  un 
agrément  délicat.  Faccte  dh-ta. 
Cic.  Facetim,  aram,  f.  pi.  Cic. 
lepores,um,m.  pi. Cic.  Ironiqt. 
Facetiof,  aram,  f.  p|.  cic.  A'e- 
i/uitia.  a-,  f.  Mart. 
gentillet,  ette,  adj.  (Famil.) 
Assez  senti).  Venastulas,  a,  om, 
adj.  Plaut. 
gentiment,  adv.  D'une  manièro 
Seiitill».  Btllé.  adv.  Cic.  Lepidr, 
adv.  Plant.  Festivè,  adv.  Ci.-. 
V'cnusie.  adv.  Plin.  j.  Humanê, 
adv.  Cic.  Hen.  (cl",  humanê  (e- 
cit.  Cic.  f/uani  /lumané  nobis- 
ciim  er/erit  hiems.  Sen.). 
gentleman, s. m. Homme  comme 

il  faut.  V'ir  honestas.  Cic. 
génuflexion  (bas  lat.  yenu- 
flexio),  s.  t.  Action  de  tlecliir 
le  genou.  Genna  flexa  ou  cur- 
lata.  Ov.  (cf.  alii/item  ad  genaa 
admittère.  Saet.).  Faire  des  —, 
genua  ponère.  6"en.  rket.  Voy. 
OENOU.  1  Fig.  Famil.  Civilités 
e.Kagérées.  Voy.  cérémonie,  ci- 
vilité. 

jéode  s.  f.  Pierre  creuse  conte- 
nant des  cristaux,  etc.  Géodes 
(Ace.  en),    m.    Piin.    i^XXXVl, 

jéodésie,   s.    f.    Science   de   la 
mesure  du  globe  ou  de  ses  par- 
ties. Gromatica,  œ,  (.  Casstod. 
Orbis  terrarum  mensara.  .1. 
féodésique,  adj.  Qui  a  rapport 
à  la   géodésio.    Gromaticas,  a 
um,  adj.  Cassiod. 
réographe  (lat.  post.  geogra- 
phas  [grec  yt.uypi.yo;].  .-Imm.), 
s.     m.    Celui    qui    s'occupe   de 
géographie.  Qui  terrât  (ou  re- 
giones)  describit.  A.  Terraram 
descriplor.  .i. 

réographie,  s.  f.  Science  qui  a 
pour  objet  la  descripcion  de  la 
surface  du  globe.  Terrarum  ou 
'egionum  descriptio.  Cic.  (de 
Or.  II,  10,  63U  Geographia.  œ, 

'xv's  '"^"^  ^''  '"'  ^''  '■'""'*• 

éographique  (lat.  post.  g^'o- 
7raphicus.  Amm.),  adj.  Qui  se 
•apporte  à  la  géographie.  Ad 
lescriptionem  terrarum  pvr- 
inens.  A.  Connaissances  —, 
■egionum  terrestriam  aat  ma- 
■itimaram  srientia.  (^ic.  (de 
)r.   I,  ii5,  187'.  Une  erreur 
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vitiam   in  descriptione   terra- 
rum. lie.   Carte,   tracé  — ,   ta- 
bula, a-,   f.  Cic.   (cf.  t.  Dicear- 
cla.  Cic.  [Au.  VI,  i,  .3]).   Faire 
l'esquisse  —  d'une    région,  si- 
tnm    terrœ    paacis    exponrre. 
.y  cl  a . 
geôle  (lat.  pop.  caveola,  dimi- 
nutif de  cavea  \m  cage  •]!,  s.  f. 
(Arch.)  Cage.    Voy.    ce    mot.    1 
Prison.  Voy.  ce  mot. 
geôlier,  s.    m.   Gardien    d'une 
prison.    Janitor  carceris.    Cic. 
Custos  carceris.  Munit.—  d'une 
prison  d'esclaves,  erjastu/ariiis, 
ii,  m.  Coi.  Amm.  Métier  do  — 
carcerarias  tjaoestus.  Plaut. 
géomance    et   géomancie, 
s.    f.   .\rt    de    deviner    l'avenir 
d'après    les    figures  que   forme 
une  poignée    de  terre   jetée  au 
hasard.  Geomanlia,  le,  f.  Isid. 
géomancien,   s.   m.  Celui  qui 
s'occupe  de  georaancie.Geoman- 
tis,  is,  m.  ^erv. 
géométral,    aie,     adj.     Vov. 

CÉOMÉTRlQfE. 

géométralement,    adv.  Voy. 

GÉOMÉTRIQUEMENT. 

géomètre,  s.  m.  Celui  qui  est 
versé  dans  la  géométrie.  Géo- 
mètres, te,  va.  Cic.  P.  appos. 
Arpenteur  —,  vov.  arpenteur. 
(p.  182,  col.  !i).  Il  (Arch.)  Ad- 
jectivt.   Esprit  géomètre.    Voy. 

MATHÉMATIQUE. 

géométrie,  s.  f.  Science  qui  a 
pour  objet  la  me.sufe  de  l'éten- 
due et  des  parties  qu'on  y  peut 
concevoir.  Geomoiria,  ^.t'.Cic. 
Quint.  Geometrica ,  oram,  n. 
pi.  Cic.  (cf.   geometrica    didi- 

cisse.    Cic).   Problèmes  de  , 

geometrica,    oram,    n.    pi.  Cic. 
géométrique,  adj.  Relatif  à  là 
géométrie.    Geometricus ,  a, 
um.  adj.  Cic.  (ex.  :  g.  (ormae 
r  "    figures    '  ].    Cic.    rationes. 
Qaint.    [I,  10,    i.9].   argumenta 
philosopfioram.  Cic.)  ;    linea- 
ris,  e,  idj.  Quint,  (ex.:  i.  pro- 
bationesl'  démonstrations  g.  -]. 
Qaint.).  Figures  —,  descriptio- 
nes.   Cic.    Problèmes  — ,    geo- 
metrica, oram,  n.  pi.  Cic. 
géométriquement,  adv. D'une 
manière    géométrique.   Geome- 
tricè,    adv.    V'itr.     Démontrer 
qqch.  —,  aliquid  descriptioni- 
bus  explicàre.  Cic.    Cela   ue  se 
peut    démontrer    que    — ,   koc 
probaii,  nisi  geometrœ   adju- 
verint,  non  potest.  Cic. 
gérance,  s.  f.  Fonction  d»  gé- 
rant. Procuratio,  onis,  f.  Cic. 
Cura  negotii  alicujus.  Cic. 
géranium      (grec    yepâviov 
[proprt  .  bec  de  grue  .]),  s.  m. 
(Botan.)    Plante    de    jardin    à 
leui Iles  arrondies.  Geranion   ii 
n.  Plin.  ' 

gérant,  gérante,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  administre 
pour  le  compte  d'un  autre  un 
domaine,  une  entreprise  indus- 
trielle, etc.  Negotiorum  cura- 
tor.  Cic.  Procurator.  oris,  m. 
Cic.  Gérîute, procufatri.v,  tri- 


cis,  f.  Cic.    Etre  le   —  de  qqn 
ahcajus  rem  ou    negotiam  ge- 
rére.  Cic.  Voy.  gérer. 
gerbe,  s.  f.  Faisceau  il'épij  cou- 
pes. Merges,\gitis,H-irg.lG    II 
517).  Plin.  (XVia,  î!'J«iJ.    Mani. 
pulus.i,  m.   Vurr.Col.  (cf.  ma- 
nipuloê    colligére.      Varr.) .  — 
d'épis,  fascis   spicarum.  Varr 
fcn  —,  manipulatim.  Plin.  fus 
ciatim.  Quint.  ||  (P.  anal.)  Uiu 
—  do  (leurs.  Voy.   botte,  bou- 
quet. Fig.  Une  —  de  feu.  Voy 
PU'^ÉB.     Une     —     d'eau      (eaux 
jaillissantes  en  gerbe),  vov.  jet 
gerbée,   s.  f.    Hotte    de    paille, 
de    tige»    de   céréales,    de   sar- 
ments. Voy.  botte,  faisceau. 
gerber,  v.  tr.  etintr.   ||    V.  tr. 
Mettre    on    gerbe.     Manipulas 
colligcre.   Varr.    ou  vincire  ou 
nectcre  ou    obligâre.  Col.  ||  (P. 
anal.)  Mettre  on  tas.  Voy.  em- 
piler,   ENTASSER.   ^   V.  in'tr.   Se 
mettre    en    gerbe.     Manipulas 
péri.  Varr.  Spcc.  —   (en    pari, 
d'un   jet    d'eau).    Voy.    fuser, 

JAILLIR. 

gerbo,  s.  m.  et  gerboise,  s 
f.  (Hist.  nat.)  Petit  mammi- 
fère rongeur.  Albas  mas.  Plin 

gerce,  s.  f.  Fente  légère  pro- 
duite par  la  dessiccation  dans  le 
bois.  Rimula,  a-,  (.Lact.  Boét. 
1  Teigne  qui  ronge  les  étoffes. 
Teredo,  dmis,  f.  Plin. 

gercer  (lat.  pop.  carptiâre  fti- 
""    '"  ''^     -'  -        dé- 


re  du  lat.  class.  carpère  «<=- 
chirer]),  v.  tr.  Fendiller.  5cin- 
dere,  v.  tr.  Mart.  (cf.  scissu 
humus.  jWar<.).  Voy.  CREVAsstR, 
fendiller.  Se  —,  rimas  facêre' 
VUr.pndi,  pass.  Cic.  Etre  gercé 
par  le  froid,  rumpi  gela.  Plin 
Gercé,  rimosas,  a,  um.  adj. 
Plm.  Il  Lorsque  les  chaleurs 
ont  gorcé  la  terre,  cam  terra 
œstibas  hiat.  Col. 
gerçure,  s.  f.  Fente  légère  que 
le  froid  produit  sur  la  peau,  la 
sécheresse  sur  le  bois,  etc  Fis- 
sura, œ,  f.  Plin.  (ex.  :  labro- 
ram  fissarœ.  Plin.);  rima,  œ, 
l.  Plin.  (ex.  :  rimas  perdacêrè 
ad  cicatricem.  Plin.)  ;  rbaga- 
des,  um  (Ace.  as),  f.  pj.  PHn. 
(.\.\ill,  7ii;  87);  ou  rhagadia, 
orum.    n.    pi.   Plin.    [\\iu 

gérer,  v.  tr.  Administrer  pour 
le  compte   d'un    autre  (un  do- 
maine,   une   entreprise    indus- 
trielle.etc).  /l/ica/us  rem  ou  ne- 
gotiam gerére.  Cic.  Resalica/as 
curare. Cic.  Alicujus  resnegotia- 
que  procuràre.  Cic.  Alicajas  ne- 
gotiam administràre.  Cic. —  un 
domaine,  des    propriétés,  bona 
procuràre.     Cic.     Un     homme 
chargé  de  —   les  propriétés  de 
qqn,   voy.    gérant,    intenoant. 
Il   P.  anal.  —  une  tut3llo,   tu- 
telam    gerére.    Liv.  Dig.   ||    p. 
ext.  Bien  —   ses    affaires,    dis- 
pensâre  rectë.  Uor.  Voy.  admi- 
nistrer. 

germain,    aine,    adj.  Né   du 
même   père    et     de    la    même 
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mère.    Germanus,    a,    uni, 

»dj.  Cio-W-:!/- ("'■'""■•''•  '"•'■'"■■ 
ah.  Frère—,  germanus,  i,  m. 
Plctut.  l  irj.  Sœur,  —,  aerm.i  - 
na.  îr,  f.  >''aut.  lira.  Soror  e.v 
ii$dem    parenubas  nata.    Lu . 
Il     Subitanlivt.     Deux    Ireres, 
deux  —,    germani,    orum,    m. 
pi    PUat.  1  P.  eil.  Cousiii    — . 
cousine  germaine,    cousin    lisu 
de    —,  vov.  cocsis. 
aermandfée,     s.    m.   (Botan.) 
Plante    à    fleurs  purpunnes  ou 
jaunes.  Fistala  *,  f.  /'''"u  Pe- 
tite —,  chamsedrys,  «".'•/.''"• 
cAamaropJ.opis,!'.  Piin.tru.a- 
«0,  oinii,  f.  PUn.  ^eoet. 
germanisme,  s.  m.    Gramm.^ 
Façon  de    parler   propre    à    la 
langue     allemande.    Germani- 
cam  idioma.  ■^-  „    ,.         .     j- 
aerme     s      ">■    Rudiment    de 
lembr'von  destiné  à  reproduire 
la   plante,    l'animal.    Lu   pari, 
des  plantes.    Germen,  mis,    n. 
Cic.    Arrêter,  étoulTer   le  déve- 
loppement dune  semence  dans 
son  —,    Utam    reprimere.  Lie. 
En  pari,  des  animaux.  Semen, 
inis,  n.  Lacr.  Germen,  mu,  p. 
Ov.  Œufs  sans   -,  ova   irrita. 
iteriUa.  urina,  zephyria.  Plin. 
Accoucher  d'un    faux  — .   voy. 
AVORTER.  1  iP.  ext.)    Rudiment 
de  certaines  parties  organiques. 

Vov.  RUDIMENT,     RACINE.  1  P"-'"" 

cip'e     élément    du    développe- 
ment  d'une   chose.    Germen, 
Tnis.  n.  Lucr.  (IV,  10-or,  se- 
xnen,  inis,  n.  Cic.  (ex..:  maio- 
rum.    Cic.   belloram    civilmm. 
Cic.);  igDiculus.  J,.  m.   Çic. 
(ex   ■  quasi  virtatum  igmculas. 
Cic).  Etouffer   les  —  de    la  ré- 
volution,   la     révolution    dans 
son  —,  aeditionem  m  ipso  ortu 
ou  orientemreprimireou  simpl. 
exstingaère.  Cic. 
germer,  v.    intr.    et  tr.   H    V 
intr    (En  pari,  delà  semence.) 
Faire  paraître  le    germe.   Ger- 
minare,  intr.  Ilor   P'^.^'Ser- 
minàre,  intr.   Col.    ||    Fig.  On 
voyait  -  ces  semences,  «cmma 
IJbetcebant.    Plin.   1    (P.  ext.) 
ta  pari,  de  la  plante.  Se  mon- 
trer en  germe.  Germinàre,  intr. 
Col    Voy.  BOURGEONNER.  —  hâ- 
tivement, prxgerminâre,    intr. 
Plin.  (X\i,U'J;.  Faire -,efO- 
cùre,  tr.  Col.   11   FiS-  Commen- 
cer   à    se    développer.    £nasc(, 
intr.  Cic.    Crescëre,  intr.    Cic. 
Pubejc«;re,    intr.      Cic.      Plm. 
Adolescëre,     intr.    Cic.     Voy. 

CROITRE,    DÉVELOPPER,     GRANDIR. 

Faire-,  aiere,  tr.  Cic.  evo- 
âre,  tr.'CoJ.  1  V.  tr.  Produire 
en  développant  le  germe,  l  ro- 
ferre,  tr.  Plin.  Voy.  PROotiRE, 

UtIR.  Il  (Fig.)  ^Oy.  LEVER, 
PRODUIRE.  , 

oermination.  s.  f.  (T.  didac  .) 
production,  accroissement  clu 
germe,  de  Temlirvon  végétal. 
Germinatio,  onis,  (.  l'Un.  Cer- 
minatut,  Ahl.  o,  m.  Plm.  li 
(P. ext.) Premier  développement 


de  la  plante.  C<;rminû<io,onjs,f. 
l'un. 
gëro&e.  Vov.  oirofle. 
gérondif,  s",  m.  iGramm.  lat  ' 
Sono  diiifinilif  déclmabl  >.eio. 
Cleruniiium,  il".  n.Diom.  Pr'SC. 
Gerundi  moJus.  ^f"-.  lielaiif 
au  —,  de  —,  parfici/îuifis,  e, 
adj.  Oramm. 

géronte,  s.  m.   (Famil.)   %  le.l- 
lard  débonnaire, crédule,  iimo, 
onis.  m.  Piaut.  Ter. 
gerzeao,     s.      m.     (Agricult.) 

NielK'.  Vov.  ce  mot. 
gésier,  s.  '  m.  Second  estomac 
des  oiseaux.  Gigeria  et  gneria, 
orum,  n.  pi.  Lucii.  Petr. 
qésine,  s.  f.  (Arch.)  Couclios 
d'une  femme).  Pacrpenum.  ii, 
11.  Plaut.    Voy.    ACCOUCHEMENT, 

COUCHE?.  , 

gésir,    V.     intr.    Etre    couche 
étendu.    Jacêre,    intr.    Cic.    1 
(Spéc.)    Etre    couché   dans    la 
tombe.     Jacère,     intr.     Cic. 
Qoifsct're,  intr.    Vtrg.  Ov.    lie- 
naiescëre.  intr.  Cic.  Ici  git,  ci- 
gît  (un  tel,  une  telle),  (formule 
des  épitaphes),  hic  iacet...  Au- 
tan.   Inscr.      hic    requiescit... 
Petr.    hic   situs    est...    Jibull. 
Inscr.  hic   sita    est...  Inscr.   \\ 
(P    ext.)  S'étendre.  Jacêre,  intr. 
Cic.    Il   (Fig-)  ^e  trouver.  Esse, 
intr.     Cic.    Sitam     esse.    tic. 
C'est    là  que    git   la   dilficulte, 
aqua  hœret.  Cic.  hxret  hsec  res 

Plaut.       .  ,,         . 

gesse,  s.  f.  Plante  légummouse, 
Cicera,  ».  f.  Coi.  —chiche,— 
odorante  (pois  de  «enteur;,  ci- 
cera,  œ,  f.  Col.  cicercula,  a?,  1. 

gestation,  s.  f.  (Hist.  nat.)  Sé- 
jour du  fœtus  dans  le  sein  de 
la  mère.  En  pari,  de  la  fem- 
me. Onus  ou  pondas  uten.  Uv. 
Partus  gerendi  tempus.  I  Un. 
En  pari,  des  animaux.  Pry- 
gnatio,  onis.  t.  Karr.  La  durée 
de  la  —  est  de  quatre  mois,  do 
dix  ^ns. prxgnans  est  quattaor 
menses.  Varr.  decem  annos 
nestat  in  utero.  Piin.  Pendant  la 
durée  de  sa  —,  dam  prsegnans 
ou  aravidaest.  Plin.  \\  (l'ig.) 
La  —  (d'un  poème).  Voy.  con- 
ception, ENFANTEMENT,  PRODUC- 
TION. ^         •  ,.^ 

1  geste  (lat.  gesta  [partie, 
pasîe  au  pi.  n.  de  gcrera, 
.  faire,  accomplir  -1),  s.  '■ 
(Arch.)  Action  mémorable./  rœ- 
clarum  facinus.  Soi/,  ou  simpl. 
facinus,  oris,  n.  Cic.  Les  ges- 
te» res  oes(a?.  Cic.  gesta,  o- 
rum,  n.  pi.  -Vep.  Célébrer  es 
—  des  héros,  (orlium  laades 
canére.  Cic.  \\  Spéc.  Chanson 
de  —,  poëmo  epicam.  A.  Voy. 
ÉPIQUE.  ÉP0PÉE.1(De  nos  jours.) 
Los  faits  et  —  de  qqn  (toute  sa 
conduite).  (S'emploie  on  mau- 
vaise part.)  l'acta,  oram,  n. 
pi.  Liv.  Nos  —  et  gestes,  naî- 
tra. Cic.  guae  gestimus.  Uc. 
■}.  geste,  s.  m.  Mouvement  du 
bras,  de    la  main,    de    la  tcte, 
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etc.      qui     exprime      certainoi 
pensées,  etc.  Gesfus,    ûs,    m. 
Cic.  (s'opp.  à   motus,  qui   s'ap- 
plique   au  corps    tout    entier, 
ox.:    motus     gesiusqiie.     Suet. 
/lisfrionum    non    niûU    gesius 
[au  plur..  parce  qu'il    s'agit  de 
plusieurs].  Cic.    in    gesta  pec- 
càre.     Cic.    gestum    [touj.   au 
«ing.]   agère.   Cic.    [do   Or.U, 
57.    233].    gestum    componcre. 
Qiiint.',:  DUtUS,  ÙS  ('  signe  <1" 
tète,  ceslo  -),m.  Cic.  etc.  (voy. 
signe".  Gestes  et    débit   de    1  o- 
rateur,    actio,   onis,    f.    Cic. 
(vov.  action);  motus,    ùs,    m. 
Cic.  (voy.   action). 
gesticulateur,  trice,  s. m. et  l. 
Qui  s-slie>'le-    Ctfsticuiaior,    o- 
ris.  m.  roi.  Qui  [qax)  nimium 
ncstnm  ii.'/i'-  --L  .        . 

gesticulation,  s.    f.  Action  de 
gesticuler.  Ges(us,    lis,  m.  (.ic. 
Gcjticaiafio,  onis,  f.  Saet. 
gesticuler,  v.  intr.  Faire  beau- 
coup de  gestes.  Gestum   agere. 
Cic   ou  (acëre.  Quint.  Gesticu- 
lari,  dép.    intr.  Saet.   -   de  la 
main,  crerct're  manum.  Sen. 
gestion,    s.  f.  Action  do  gérer. 
Gestic,  onis,  f.  Cic.  (do  inv.  1, 
26,  38;  II,    13,    39;    à    rcmpl. 
plutôt  p.ir    une    périphr.    avec 
gerëre.  fangiou  administrure) . 
Procaratio,  onis,   f.  Cic.  Cura 
neaotii    alicujus.    Cic.    Admi- 
nistratic,  onis.  f.  Cic.  (cf.  adm. 
nriiatanim  pii6iicarum<juerc- 
rum.  Qaint.).  Sage  —,  dispen.- 
satio,  onis,  f.  Cic.  Avoir  la   - 
de,  vcy.  gérer.    Confier   à  qqn 
la'—  d'une   entreprise,  prag- 
cére  aliqaem   negotio.   toi.   Si 
charaerd'une- ,  negotium  sas 
cipêre.  Cic.  1  Manière  de  gérer 
/l((nunistrcmc/i  ratio,  ou  simpl 
administratio ,    onis,     f.    Cic 
Une     mauvaise    —,     nejoduir 
maie  gestum.    Cic.   procuratu 
maie    gesta.    Cic.    Actions    d 
çrâces  pour   la    bonne    —     de 
intérêts    do    l'Etat,    grafuluti^ 
reipublicx  benc  gestx.  Cic. 
geyser,  s.  m.  (Géologie.)  Sourc 
I    d'eau  bouillanto  qui    jaiUit 

une  grande  hauteur.  Caiic 
'  fontes.  Lucr. 
qibbeux,  euse  (lat.  post.  gii 
bosus.  Firm.  malh.  Isid.),  ad 
(T.  didacl.)  En  pari. d'une  pe 
Bonne  qui  a  une  bosse  (au  dos 
Voy.  BOSSU.  1  (En  parl-  <|'i' 
chose  qui  est  on  bosse.)  Gibbe 
a,  am,  adj.  Varr.  Tuberosa 
a,  am,  adj.   Varr.    Petr.     \o 

BOMBÉ,    DOiSELÉ. 

gibbosité,  3.  f.  (T.  didaci 
Bosse  de  l'épino  dorsale.  \  o 
BOSSE  1  Proéminence  on  foni 
do  bosse.  Voy.  dosse,  protld 

RANCE. 

gibecière,  s.  f.  Rrand  sac  _ 
cuir  pour  inotira  le  gibier.  H 
ticulam.i,  u.llor.  \\  (P-ana 
Sac  où  le*  péchoura  mette 
lo  menu  poisson.  Rclicalum, 
n.  A.  Il  Sac  pour  mettre  i 
provisions.  Pcra,  se,    I.    i  "a 
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Voy.  oK=ACE.  Il  (Sp(5c.)  Sao  d'es- 
caniutour.  Voy.  sac. 
gibet,  s.  m.  l'oteiicD.  Voy.  co 
iiiu! .  Il  (l*.  oxt.)  Itois  sur  ioquMl 
on  niouait  en  ci'oi^,  rlioz  los 
amùoiis.  Voy.  CRO(x.  ^  Four- 
cho.>  p.atibiilairoa.  Voy.  four- 
(  in:,  PATiDULAinE. 

gibier,  s.  m.  (Arch.)  Cliasse. 
Voy.  eu  mot.  1  (I'.  oxt.)  Aiii- 
Miuiix  (|u'on  piorul  à  [a  cliasSL». 
IVnati'o,  onis,  f.  Sen.  Uno 
pièce  do  — ,  fera,  as,  f.  Cic. 
Gros  —  ,  (erse,  avum,  f.  pi.  Cic. 
(cf.  feras  excitàre.  Cic).  Gi- 
bier Lue,  venatas,  as,  m.  Plin. 
(cC  lenatit  et  uitcupio  [»  do  ;;. 
À  poil  et  à  pluuK'â  nj  l'cscl. 
/•■/in,. [Vil,  sa],  l'cnalio,  onis,  f. 
Liv.  voy.  venai'On).  ^erina  ca- 
ro.  Sait,  ou  (erina,  su,  f.  l  ir7. 
Ils  so  nourrissent  de  — ,  alan- 
tar  lenaniio.  Mêla.  ||  (Ki,^.) 
Personne  qu'on  cherche  à  pren- 
dre, à  gagner.  Voy.  dupe.  — 
'le  poti.'nce,  Çiircifer.  Ptaat.  — 
d'onrer,  Achcruntis  pabulam. 
l'taut. 

giboulée,  s.  f.  Coup  do  vent 
acconipa;^né  d'averse,  et  bien- 
tôt suivi  d'une  eclaircie.  ISubi- 
tas  (0\i  subito  coortaa)  imber. 
Liv. 

giboyer,  v.  iiitr.  Chasser, 
prendra  du  gibier.  Voy.     chas- 

SErt. 

giboyeux,  euse  adj.  Qui 
abonde  on  gibier.  Ptenus  fera- 
riitn.  Liv. 

gifle,  s.  r.  (Arch.)  .loue.  Voy.  ce 
mot.  1  (Faniil.)  Tape  donnée 
sur  la  joue  do  i\q«.  At.ipa.  a', 
r.  Ph^cd.  (cf.  alapani  alicai 
ilurcre  yravem.  Plixd.). 

gifler,  v.  tr.  (Famil.)  l'rapper 
HHin)  sur  la  joue  avec  la  main. 

Voy.    SOUFFLETER. 

gigantesque,  adj.    Qui    passe 
(le  bnaucoupla  granilnur  ordi- 
naire. Eximia;    ^ou  mira^}.    in- 
j/eniis  (ou  immanis)    ma'jnita- 
dinis.  Cic.  E.tiiiiià  (ou  immani) 
corporis       magnitadine.     Cic. 
Imiiiani  corpore.    Cic.    Corpo- 
re   iwjens   ou  (simpl.)    inijens, 
eniis,    adj.    Cic.    Immanis,    e, 
adj.    Cic.    Un    corps    — ,     une 
taiUo  —,  corpus  immane.  Liv. 
ingens.    Cic.   vastum.    Cic.    ou 
magnitadine      e.\:imian\.     Liv. 
Une  cuustrnctiou  — ,  3^dip.catio 
immanis.   Liv.    sedificii  molfs, 
ou   sinipl.    moles,    is,.    f.    Liv. 
Forces  — ,   vires    corporis    ma- 
ximœ.     vires    majores    qaam 
pro    luimano    habita.    Liv.    || 
(Fig.)  Qui    passe    do    beaucoup 
la  mesure  commune.  Miras,  a, 
am,    adj.     Cic.   Ingens,    entis, 
adj.     Cic.      Immanis.    e,   adj. 
Cic.  Travail  — ,  labor   ingens. 
Cic.    moles,    is,    t.    Liv.  Puis- 
sance   — ,    immanis    potentia. 
Cic.    Former     des    projets    — , 
majora  concapisccre.  .Ve/j. 
gigantesquement,  adv.  D'une 
maiiière   gigantesque.  Immane 
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qaantnm.  //or.  Sen.  Immen- 
snm  (jaanlam.  Plin. 
gigot,  s.  m.  Uuisso  do  mouton, 
d'ai^nean,  etc.,  préparée  pour 
être  cuite.  Vervccina  clunis. 
.-I.  Vervecia  coxa.  O.  ||  (P. 
plaisant.)  Jambe  d'une  per- 
sonne.   Voy.    JAMUE.     Il      (P.   BXt.) 

(/Irc/i.)  Archer  du  guet.  Voy. 
aiîchkh. 

gigoté,  ée,  adj.  IFamil.)  Forte- 
ment, membre.  Voy.    MEMniiEit. 

gigoter,  v.  intr.  {Famil. i  Agi- 
ter les  jambes.  Jactâre  pedes. 
A.  Il  (P.  plaisant.)  Danser. 
Voy.  ce  mot. 

1.  gigue,  s.  f.  (Famil.)  Jambe. 
Voy.  ce  mot.  Une  —  de  che- 
vreuil, voy.  CUISSE. 

2.  gigue,  s.  f.  Air  de  danse, 
danse  d'un  mouvement  rapide. 
Tripadiuin,  ii,  n.  A. 

gilet,  s.  m.  Partie  du  costume 
qui  se  porte  sans  manches. 
'fkora.v,  racis,  m.  ./av. 

gille,  s.  m.  Dans  le  théâtre  de 
la  foire,  celui  qui  joue  les  rôles 
do  niais,  titu/iidas,  i,  m.  Ca- 
pit.  Inscr.  ||  Fig.  Un—,  un 
niais.  Voy.  niai?."1  (Loc.  proy.) 
Arch.  Faii-o—,  c.-d-d.  déloger. 

Voy.    DÉLOGER. 

gingembre,  s.  m.  (liotan.) 
PUiito  à  racine  aromatique. 
Zingiher,  bëris,  n.  Cela.  Plin. 
Zingibere,  n.  indéol.  Plin. 

ginguet,  ette,  adj.  [En  pari, 
du  vin.)  Suret.  \oy.  ce  mot.  T 
(Fig.)  De   mince  valeur.    \'His, 

e,  adj.  Cic. 

girafe,  s.  f.  (HIst.  nat.)  Mam- 
mifère à  très  long  cou  et  a 
robe  mouchetée.  Cameloparda- 
lis,  is  (Ace.  ini),  f.  Varr.  Ca- 
melopardalas,  i,  m.  ]'op.  Ca- 
melopardas,  i,  m.  Isid. 

girandole,  s.  f.  Chandelier  à 
plusieurs  branchas.  Candela- 
brani,  i,  n.  Cic.  Lychnachas,  i, 
m.  Cic. 

girasol,  s.  m.  Pierre  précieuse 
analogue  àl'opale.  Voy.  astéhie. 
1  (lioian.)  .-Irf/i.Tourïiesol.  Voy. 
ce  mot. 

giratoire,  adj.  (T.  didact.) 
Qui  fait  tourner.  Voy. TouiiNA.NT. 
iMouvement  — ,  vibratio,    onis, 

f.  Paul,  ex  Fest. 

girofle  et  gérofle,  s.  m.  Bou- 
ton de  lu  fleur  du  giroflier. 
Caryophyllon,  i,  u.  Plin.    (.\II, 

giroflée,  s.  f.  Plante  à  fleurs 
blanche?,  rouges  ou  jaunâtres. 
Leacoion.  ii,  n.  Col.  j|  (P.  plai- 
sant.) Fig.  Une  —  à  cinq  feuil- 
les.  \'oy.   SOUFFLET. 

giroflier,  s.  m.  (Botan.)  Arbre 
dont  la  fleur  en  bouton  est 
employée  comme  épice.  Cari/o- 
phyllôn,  i,   a.  Plin.    (XII.    à(.l). 

giron,  s.  m.  (Arch.)  Pan  de  vê- 
temetit  allant  de  la  ceinture 
aux  genoux.  *inus,  fis,  m.  Cic. 
1  Partie  qui  s'étend  de  la  cein- 
ture aux  genoux  cli^z  une  per- 
sonne assise.  Gremium,  ii, 
u.  Cic.  (ex.:  in  gremio   matris 
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tedire.  Cic.    in  gremio  alicajua 
ponêre.  Cic.  tiberoa    e    gremio 
parentam    diripëre.  Liv.)  ;  si- 
nus, us,  m. Cic.  etc.  (ex.:  libe- 
ros  e  sina  et  compli;.va  paren- 
tam   rapêre.    i:ic.).   ||     Fig.  La 
sein,  (iremiunx,  ii,  n.   Cic.    i<i- 
nas,  ùs,  m.  Tac.  [ct.    in    aina 
avi.  Tac.)  Voy.  fein. 
girouette,  s.  f.  Flèche,  bande- 
rollo  de   for   mobile,  qui,  tour- 
nant au  gré  du  vent,  en  indi- 
que la  direction,  i'entoaam  (ou 
ventnram]  mobile  signum.  A. 
\'ersatile   signam.    A.     \\     Fig. 
Personne    qui    cliange    souvent 
d'opinion,  //omo  ventosissimuf. 
Brut.   an.  Cic.    \'i:rsatile   inge- 
niam.   Liv.  Ad  omnem  auram 
mobitis.  Liv.  -Uesaltor,  oris,  m. 
tien.    Uno   vraie    —,    volaticaa 
ac  levia.  Sen.  Qui  sont  de  vrajes 
— ,   qai  (olio   factiias   moven- 
tur.    Cic.    Etre    une    vraie    — , 
animum    matàre    proat     talit 
ventas.  Sen. 
gisant,  ante,  adj.  Etendu  sans 
mouvement.   Jacens,    entis,    p. 
adj.  Cic.   Etre  — ,  Jacére.  intr. 
Cic.     Il     P.     anal.    Navire    — 
(échoue).  Voy.  échouer.  En  pari, 
du  bois,  des  feuilles.  Decidaas, 
a,  am,  adj.   Plin.   Cadacas,   a, 
am,  adj.  Cato.  Ov. 
gisement    et    (arch.)    gisae- 
ment,  s.  m.  (.Marine.)  tfii  nation 
d'une  côte  relevée  par  les  cal- 
culs   nautiques,    .^itus,    ûs,   m. 
Liv.   T    (Mines.)   Position  qu'af- 
fectent les  couches  d.i  minerai. 
Vense  metailorum  ou  ji(us  i^c- 
naram.    A.    ||    (P.  oxt.)   Filon. 
1  ena,  se,  f.  Cic.  Voy.  ce  mot. 
gîte,  s.  m.   Lieu  où  l'on  trouve 
à  se  coucher,  à  se  loger.  Man- 
aio,    onis.    f.   Suet.    tocus    re- 
quiescjae.  Cic.  Ilo^pitiam,  ii,  a. 
Cic.  (cf.  Uospitiam  prscbCre  ali- 
cui.     Plaat.    aliqaem    hospitio 
accipëra  ou  excipére.  Cic.  Liv.}. 
Trouver,    prendre    son    —    qq. 
part,  manëre  aliquo   loro.  Cic. 
devei^sdri,  dép. intr. Cic.  Prendre 
—  à   l'auberge,  deverti  in    ta- 
bernam.  Plaat.  Chez  des  amis, 
chez  un  hôte,  devertëre  ad  aii- 
qaem  in  kospitiam,.  l'iaut.  pri> 
hospitibus    ad     amicos    suo» 
Cato.  fr.  apad  aliqucm  deverti. 
Liv.  Arch.  —  d'étape  (lieu  dé- 
signé pour  étape  à  dos  soldats 
en   marche).    Voy.  étape,  can- 
tonnement. Il  Spéo.  Retraita  des 
animaux.  Cabile,  is,  n.  Cic.  — 
habituel  des  animaux,  assactse 
sedes  animaliam.  Qaint.  \\  Fig. 
Demeura   de    l'homme.    Sedes, 
is,   f.   Cic.    Revenir   au   —,    ad 
larem  suam  reverti.  Cic.  ||P. 
plaisant.  La  dernier  — ,  domi- 
ciliam  seternam.  Inscr, 
gîter,  v.  intr.  et  tr.    ||   V.  intr. 
Avoir  son  gite  iqq.  part).  Voy. 
GITE,  LOGER.   ||    Spec.  (Eu  paW. 
du  lièvre,  des  animaux.)    Voy. 
TERRER,    TERRIER.    ^    (Marine.) 
Etre  giié  (en  pari,  d'un  navire). 
Voy.   tCHoiER   ^     l'.  tr.  Mettra 
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BKRGER,    LOGER. 

givre,  s.  m.  Oeléo  blanche,  eon- 
j;«Ution  de  l:i  rosée,  etc.  Prai- 
na,  te,  f.  Cic.  Couvert  d»  — . 
pruinosas.  a.  um.  adj-  Ov. 
nrainis  obratus.  Liv. 

givré,  ée,  a.lj.  Couvert  de  s>- 
vre,  de  gelée  blanche.  Voy.  ci- 

glabre,  »dj.  (T-  didaet)  Dé- 
pourvu de  poils,  de  duvet.  G<u- 
(,fr,  bra.  hram,  adj.  Col.  (Ko 
pari,  des  pl.iDtes.)  AWus  (oliis. 
Cic.  .     , 

glaçant.  Bnte,  adj.  Qui  glace. 

\OV.    CLAClAt.. 

glace,  S.  f  Eau  conselée  par  le 
froid.  Glacies,  ei,  f.  Cic.  etc. 
(ex  :  dura  et  alU  concreta  gla- 
cic»  [•  s'-  i*"™  "'  d'une  grande 
épaisseur  ■].  Liv.  j//acie«  te 
frdnpit.  Sen.  glaciem  solvcre, 
exsolvère.  Lticr.  glacie  ado- 
pertas  ou  obtectus.  Liv.f.  Se 
transformer  en  —,  voy.  glacer. 
Froid  comme  la  —,  voy.  gla- 
cial. Montagne  de  — ,  montis 
instar  conglaciata  moles.  Liv. 
Rafraîchir  de  l'eau  avec  de  la 

^    nivem  i-ino  diluëre.  Mart. 

Eau  rafraicliie  avec  de  la  — , 
aqaa  ex  nive  aat  glacie.  Gels, 
nivea  aqaa.  Mart.  Boissons  ra- 
fraîchies avec  de  la  —,  frappées 
à  la  —,  nivats  potionet.  ben. 
Rompre  la  —  (faire  ouvrir  le 
chemin),  viam  aperlre.  Liv. 
Morceau  de  —,  moles  glariata. 
Liv.  Il  (P.  ext.)  Degré  de  tem- 
pérature, auquel  l'eau  se  con- 
gèlî.  Gela,  ns,  n.  Cic.  Etre 
aelé  à  —,  être  à  —,  Cùn'jla- 
ëiari.  Plin.  P.  anal.  Boire  à  la 
—,  bibëre  glacie.  Plin.  Ellipt. 
Des  glace»,  nivatse  potiones. 
i>en.  1  (Fig.)  Froideur  extrême. 
yrigus,  oris,  n.  Qaint.  l'Un.  j. 
Vov.  rBOiDELB.  De  —,  (rigi- 
da's,  a,  um,  adj.  Cic.  Etre  de 
— ,  frigère,  intr.  Cic.  (ex.  :  in 
Te  frigidissimà  calet,in  (erven- 
tinBlmà  (riges.  Cornif.).  \\  En- 
gourdissement de  la  vieillesse. 
Les  glaces  de  l'agi,  tenectas 
languida.  Cic.  Se  ressentir  des 

—  de  l'âge  (*"  P»""'-  •*"  ''"'' 
prit),  (rigére,  intr.  Liv.  ||  Con- 
trainte dans  l'abord,  l-rigas, 
oris,  n.  Uor.  Fondre  la  —  (ren- 
dre l'accueil  plus  engageant) 
et  rompre  la  —  (faire  cesser  la 
froideur,  la  contrainte),  (rigus 
compescère.  Sen.  Afin  que  dans 
eei  entretien  la  —  soit  rompu'i 
antre  nous,  qao  minor  $it  inter 
nos  huja»  f:rmonie  verucun- 
dia.  Liv.  T  Plaque  de  verre,  vi- 
tre.   Voy.    Mlllillll,     VITRE,     li      p. 

ext.  Fabricant  de  —,  tpecala- 
riai,  a,  m.  Cod.-Theod.  Miroir 
d.) — ,  voy.  micoiii.  1  (Cuiiiiiie.; 
Couche  de  golee.  Voy.  celée. 
glacer,  v.  tr.  kefroidir  (un  li- 
■  luide)  do  manière  à  le  conver- 
tir en  glace,  fjlariùre,  tr.  IHin. 
(jelùre,  tr.  Plin.  Voy.  comgei.ek, 
tELEii.    Se  —,  voy.  CELER.  La 


t«rr«  est  glacée,   terra  horret. 
Cic.  Glacé,  glacie  ou  gela  da- 
ratus.    Uor.    Sen.    gelalas,    a, 
um,    p.  adj.    Plin.    {ci.   amnis , 
Plin.).    rigidaa.    a,    um,    adj. 
Virj.  pracgelidui,    a,   um,  adj. 
Liv.  Plin.   Il    iP.    ext.)    Rendre 
très  froid.  Astringère,  tr.  Cur(. 
(cf.  corpora  i-i»  frigoris  ita  as- 
trin.rerat,    nf...    Cart.).    Froid 
qui  glace,  aJjor,  oris,  m.  Plin. 
(au    plur.).    Lacr.    Etre    glacé. 
Algêre,    intr.     JWart .     trigore 
obrigescère.  Lwil.Frigire.  intr. 
Ter.  liigêre,  intr.  Cic.  Que  sîs 
mains  sont  glacées,  pra^rijuisse 
manus.Tac. Glacé,  gela  torpens 
ou  ri'/ens.  I-iv.  gelidas,  a,  um, 
adj.  Liv.  (cf.   liiems   gelida  ac 
nivosa.  Liv.  aqase  gelidissimx. 
Plin.).  nimio  (rigore  ohstape- 
(actas.  Vai.-A/oJ.-.  Lacr.  1  Frap- 
per  du    (roid    de   la    mort,  du 
frisson  de  la  crainte.  Voy.  es- 
COLRDIR.  1  (Fig.)  Paralyser  par 
la    crainte,   l'émoiion,  etc.  Les 
assistants   sont    glaces   d'effroi, 
ingens  liorror  spectantes   per- 
stringit.    Liv.    Etre    glacé    dé- 
pouvknte,    olitorpescère  pavo- 
re.  Liv.  Glacé  d'effroi,  d  épou- 
vante,   meta    rigens.    *en.    fi 
(Spéc.)    Rendre     sans    ardeur, 
sans  passion.    Refrigeràre,   tr. 
Cic.  Voy.  FROID,  RËFiioiDiR.  Etre 
clacé,   rigire.    intr.    Mart.  fri- 
gère, intr. Cornif.  Glacé,  (rigi- 
das,  a.  am,  adj.  Cic.  \\  Engour- 
dir par  la   vieillesse.    Voy.  en- 
GOUKDIR.    Il  Rendre  d'un  abord 
froid. /^frijerâre,  tr.  l'e».  fcf. 
refrigeratus  ab  Antonio.  1  ell.j. 
Etre    glace,    (rigére,    intr.    Sil. 
Glace,  frigidas,  a.  um,  adj.  Cic. 
Recevoir  un    accueil  glace,  (n- 
gore  (eriri.  Uor.  1  (P.  anal.l  Re- 
vêtir d  un  vernis  poli,  transpa- 
rent,   qui    a  l'apparence    de  la 
gUce.    Lei-iyârt;,  tr.  Plin.  Voy. 

l.r-TREfl. 

glacial,  aie,  adj.  Qui  a  la  tem- 
peralnre  do  la  glace.  GeliduS, 
a.  um,  adj.  li'fl.  Plin.  ex.: 
nox.  yirg.);  frigidissimus, 
a,  um.  adj.  C!Pt.  (ex.  :  (.  loca. 
Cels.);  elacialis,  e,  adj.  \irg. 
Ov.  Col.  (ex.:  oceanas.  Juv. 
liiems.  Virg.  frigas.  Ov.  rigor. 
Val. -Max.  regio  Col).  Froid 
—,gela,  us,  n.  Ctc.  1  (Fig.jtjui 
est  sans  ardeur,  sans  p.iSsion. 
Frigidus,  a,  um,  adj. Cic. etc. 
(ex.  :  [.  in  dicendo.  Cic.  ora- 
tor  frigidissimus.  Cic).  ||  Qui 
est  d'un  accueil  contraint.  Fri- 
gidus, a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  (.  lillenf.  Cic.:.  Etre  — , 
(rigére,  intr.  Cornif.  ||  P.  ext. 
Recevoir  un  accueil —,  friyo- 
re  fcriri.  Uor.  Voy.  fboid,    in- 

DlFFKIiENT. 

glacier,  s.  m.  Amas  de  glace 
permanent  qui  se  forme  dans 
les  hautes  vallées  de  coitaim^s 
montagne».  Mons  perpelaâ  gla- 
cie rigens.  Liv.  Moles  nii-ium 
[ri'jf^trihas  conglaciata.  Plin- 

glacière,    ».    f.    Cavité   soulcr- 


GLA 

raiue  où  Ion  conserve,  où  l'on 
produit  de  la  glace  à  rafraichtr. 
Pateus  in  i/uo  (ou  cella  in  qiK't) 
glacies  conditar.  A.  Fig.  Lieu 
très  froid.  Voy.  froid,  glacial. 
i  (Arch.)  Amas  do  glace.  Voy. 

OUACE. 

glacis,  s.  m.  Terrain  on  pente 
unie.  Soy.  talus.  ||  Spéc.  Ponte 
douce  d'une  fortification.  La- 
fera  (ossarum.  Cacs.  T    l'einte 


légère"  qu'on   applique  sur    une 
partie  déjà  teinte.  Color  dila- 
tas. Plin. 
glaçon,  s.  m.  Morceau  de  glace 
d'une  certaine  dimension.  Mo- 
les glaciata.  Liv.  —  (qui  pend 
qq.  part),    chandelle  de  glace. 
Glacies     pendens    ou  abs.  gla- 
cies.   l'iry.    Stiria,    se,  (.   \irg. 
Plin.  1   (Fig.)  Froideur,  défaut 
d'ardeur.  Voy.    froideur,    apa- 
thie.   Il    Personne   froide,  (ans 
ardeur.  Voy.  apatiiioue. 
gladiateur,  &.  m    (Antiq.  rom.) 
llucnnie  qu'on  faisait  CA>mbatire 
dans    le    cirque   pour    l'amuse- 
ment du  peuple.    Gladiator, 
oris,    m     tic.   etc.    (ex.:  gla- 
dialores  dare.  Ter.  Cic.  edère. 
Saet.).  Le  maître,  le  directeur 
des  — ,  lanista,  x,  m.  Cic.  Or- 
moram  doctor.  Cic.  gladiato- 
runi  maiiister.Cic.Qu'i  concerne 
les  —,  de—,gladiatOTius,  a, 
um,  adj.  Cic. etc. (ex.:  g.  manus. 
Cic.    spectacalam.  Cic.    cerla- 
men.  Cic.  ladi  consessixs  [•  réu- 
nion pour  assister  à  un  combat 
do  gl.  -].  Cic.  locas  [•  salle  ou 
place   ponr    combat   de  gl.  "l- 
Cic.  gladiatorio  more  [•  comme 
un    gl.    •]■    Flor.].   1    (P.    ext. 
Arch.    Duelliste.    Voy.   ce  mot. 
Il  Fig.  —  de  plume.  Voy.  pam 

PHLÉ  TAlItE. 

gla  eul,   s.   m.   (Boian.)    Plante 
voisine    de    l'iris.   Oladiolus,    i, 
m.  l'Un. 
glaire  (lat.  pop.  claria  [tiré  de 
ciurus,  clair]),  s.  f.  Le  blanc  de 
l'œuf    lorsqu'il    n'est   pas    cuit. 
Album   ovi.    Cels.  1  (P.  anal. 
Toute     humeur    visqueuse    du 
corps,  l'itail'.i,  a",  f    Ccis. 
glaireux,   euae.   adj.    Qui    est 
do   la   nature  de   la  glaire.  Pi- 
tuitosus,    a,    uni,    adj.    Marc- 
Emp. 
glaise  (lat.  pop.  glitia  [tiré  de 
gUa,    glitis.    •  terre   tenace  •]), 
s.  f.  Argile  grasse.  Voy.  argile. 
(P.  appus.)    De  la  terre  — ,  ar- 
gilla,  se,  f.  Cic.  etc. 
glaiser.    v.   tr.  (Technol.)    En- 
duire, corroyer  avec  de  la  glaise. 
.^rgillû.    circamlinêrc.    l'Un.    ^ 
Amender,     fumer    avec     de     la 
glaise.    Argillitm     injicére    ou 
inspergère.  Plin. 
glaiseux,  euse,  adj.  (Technol.) 
yui    est    do    la    nature    de    la 
glaise.  Argillaceus,  a,  um,  adj. 
Plin.   Glatinosas,  a,    um,   adj. 
Col.  fcf.  gl.  terra  Col.). 
glaive,  t.  ni.  Poét.  Epée.  Gla- 
dius,  a,  m.  Cic.   Voy.   épée.  || 
Spec.  Le  —  du  bourreau,  et  p_ 
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ext.  (fîg.)  le  —  Uo  la  justice  et 
(ellipi.)  lo — ,  «ecurit,  is.S.Cic. 
(cf.  Siicurt  ou  securi  illa  fancstà 
percati.  Cic.).  \\  t'ii;.  Nous  Uis- 
soiiâ  s'éinoussoL'  lo  — -  d-i  leur 
aului'iié.  patimar  kehcacëre  a- 
ciem  horutn  aucturitatis.  Cic. 
Lo  — •  d(j  «loulour,  stimuli  do- 
torii.  Cic.  Voy.  aiguillon,  tour- 
ment. 

glanage,  s.  m.  Action  do  gla- 
iior.  iipicilegiuni,  ii,  n.    yarr. 

gland,  ».  m.  l'ruii  du  cliéui;. 
Glan$,  glandia,  S.  Lacr,  Uor. 
l'Un.  De  —,  i  — ,  ijtandiiriiis, 
a,  um,  adj.  Caio.  i\trr.  (Jui 
porte  dos  — ,  glandifer,  icra, 
(r.ram,  adj.  Cic. 

glande,'  s.  f.  Orgaae  qui  elTec- 
lue  l:i  st^crétioa  de  certains  ii- 
quidus.  Le»  —  du  cou,  tjlan- 
dulx,  aram,  {.  pi.  Cels.  Pleiu 
de  — ,  glandulosus,  u,  um,  adj. 
Col.  —  do  porc,  glandium,  ii, 
II.  Plaat.  glandalx,  aram,  f.  pi. 
Mart.  Il  P.  anal.  (Uotau.)  Cal- 
Iules  dos  vé^étauk.  Voy.  cel- 
lule. ^  i^P.  ext.)  Tumeur  fonnéa 
dans  une  glande,  faber,  baris, 
n.  Plin.  Voy.  tumeur. 

1.  glandé,  ëe,  adj.  Qui  porte 
des  glands.  Voy.  uland. 

2.  glandé,  adj.  (Art  vétérin.) 
')ui  a  des  tuninurs  glandu- 
leuses. Glanduiosus,  a,  um,adj. 
Col. 

glandée,s.  f.  Récolta  de  glands. 
Pcrcuptio  glandiam.  Cic.  Rb- 
venir  de  la  —  (on  pari,  des 
porcs),  glande  redire.  Virg. 

glandulaire,  adj.  Voy.  glan- 
duleux. 

glandule,  s.  (.  (Anat.)  Petite 
iîlaiide.  Glandula,  as,  f.  Cels. 

glanduleux,  euae,  a<ij.(Auat.) 
Qui  est  de  la  uature  des  glands. 
Glanduiosus,  a,  um,  adj.  A. 

glane,  s.  f.  Poignée  d'épis  ra- 
massés dans  le^  ciiauips  après 
la  moissoa.  HcUcturam  spica- 
ram  merges  ou  fascicalas.  A. 
Il  (P.  ext.)  Bouquet,  poignée. 
h'ascicalus,  i,  m.  Cic.  Voy.  bou- 
quet,   POIGNÉE. 

glaner,  v.  tr.  Recueillir  dans 
un  champ  (les  épis  qui  restant 
après  la  moisson).  Spicas  légère 
ou  coUigëre.  Valg.  Spicas  ré- 
manentes colligére.  Valg .  \\ 
(AbsoU.)  Fig.  Recueillir  ce  ijui 
a  été  laissé  par  d'autres.  Omiè-sa 
ou  prxtermissa  colligére  ou 
supplêre.  A.  —  après  uu  autre 
auteur,  racemàri,  dép.  iutr. 
Varr.  (R.  R.  lU,  9). 

glaneur,  euse,  's.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  glane.  Qui  (ou 
qax)  reliccas  spicas  legit  ou 
colligit.  A.  Il  Fig.  Qui  omissa 
colligit.  Voy.  plagiaire. 

glanure,  s.  f.  Ce  qu'on  glane. 

Voy.  GLANAGE,    GLANE.   Fig.    OoZ- 

lectanea  dicta  ou  absol.  coiiec- 
tanea,  n.  pi.  Prise. 
glapir,  v.  iutr.  (En  pari,  de 
certains  animaux.)  Faire  en- 
tendre un  cri  aigu  ou  précipité. 
Gannire,  intr.  Saet.  \\  (P.  ext.) 


GLI 

En  pari,  do  l'homme,  l'oce 
ruucû  sonàre.  Cic.  Slridire, 
intr.  Cic.  Gannire,  intr.  l'er. 
Voy.  oniAiLLErt.  Il  Fig.  Vov. 
AuorEii,  cRiAiLLEK.  ||  (Trausi- 
tivt.)    Vocilerâri,  ir.  Cic.  Voy. 

OÉGLAMKR,   MUItLEIt. 

glapissant,  ante,  adj.  (jui 
glapit.  Qui  (qase)  gannit.  Sa^U. 
Oanniens.  Saet.  \\  (Fig.)  <:ia- 
mosas,  a,  um,  adj .  Cic.  .^tri~ 
du/ us,  a,  um,  adj.  Virg.  Voix 
—,  acerba  vox.  Quint,  tinnula 
vox.  Pompon. 

glapissement,  s.  m.  Cri  d» 
l'animal  qui  glapit.  Gannitus, 
us,  in.Z,ucr.  ||  (Fig.)  Voy.  auoik- 

MENT,   CRIAILLERIES. 

glas  et  (arch.)  glais  (lat.  clas- 
sicam,  *.  sounarie  de  trom- 
pette •),  s.  m.  (Arch.)  Soiinorio 
de  toutes  les  clociies  d'une 
église.  Viiy.  CARILLON.  1  Tinte- 
ment lent  de  la  cloche  d'une 
église  pour  annoncer  la  mort 
de  qqa.  Fanebris  tinnitas  as- 
rts.  A. 

glatir  (lat.  glattlre),  v.  intr. 
(Aroli.)  Glapir.  Voy.  ce  mot. 

glaucome,  s.  m.'  Maladie  do 
l'ieil.  Glaucoma,  atis,  n.  Plin. 

glauque,  adj.  Qui  est  ds  cou- 
leur vert  de  mur.  Giaucus,  u, 
um,  adj.  l'ir;;.  Col. 

glèbe,  s.  f.  Motte  de  terre.  Gie- 
ba,  se,  f.  Cic.  Qui  a  rapport  à 
la  — ,  glebarius,  a,  um,  adj. 
Varr.  \\  (P.  ext.)  Poét.  Champ, 
terre.  Voy.  champ,  terre.  j| 
Spéc.  (Féodal.)  Etre  atcaché  a 
la  —  (en  pari,  d'un  serf),  agris 
qaasi  ascriptum  eese.  A.  Fig. 
Attacher  â  la  — ,  voy.  asservir, 
assujettir. 

glette,  s. f.  (Arch.)  Ecume,  bave. 
Voy.  ces  mots.  (Technol.)  Li- 
tliarge.  Voy.  ce  mot. 

glissade,  s.  f.  Action  de  se  lais- 
ser gliSser.  Lapsus,  ùs,  m.  Cic. 
F'aiie  une  — ,  voy.  oli-ser.  ^ 
(Fig.  famil.)  Action  da  se  lais- 
ser entraîner  insensiblement. 
Lapsus,  û»,  m.  Cic.  Voy.  chute, 

ENTRAINEMENT.  ^  Aclion  de  glis- 

ser  sur  la  glace,  sur  une  surface 
lissa.  Cursas  in  lubrico.  A.  Voy. 
GLISSER.  Il  (P.  ext.)  Surface  unie 
où  l'on  glisse.  Labricus  locus. 
Plaat.  Labricam,  i,  u.  Plin. 
glissant,  ante,  adj.  Qui  t'ait 
glisser.  Lubricus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  assidao  labricas 
imbre  lapis.  Mart.  labrica  yla- 
cies.  Liv.);  instabilis,  e,  adj. 
Tac.  iflx.  :  locas  ad  gradam 
instabilis.  Tac).  Terrain  — ,  en- 
droit — ,  lubricum,  i,  n.  Cic. 
Plin.  (ex.:  in  labrico  versari. 
Cic).  Rendre  — ,  iubricâre,  tr. 
Jav.  (sat.  11,  173).  ij  (P.  ext.) 
Qui  glisse.  Lèvis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.  :  l.  concursas  verboram. 
Cicj.  Il  (Fig.)  Lubricus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  via 
vits  l.  ac  prseceps.  Cic.  subst. 
in  lubrico  versari.  Cic.  Sen. 
in  prsscipiti  et  labrico  ttare. 
Cart.}. 
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glissement,  k.  m.  Action  d« 
glisser.  Lapsus,  ùs,  ni.  Cic.  etc. 
(cf. i.  rot.aram.Virg.\.  Allapsas, 
us,  m.  Uor.  Val.-!ila.v.  ||  (Gw- 
logio.)  Glissement  d'une  cou^-h» 
de  terrain.  Lapsus  continuas 
soli.  A. 

glisser,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Etre  mù  ou  sa  mouvoir  d'uno 
manière  continue  sur  la  surf.ici) 
d'un  corps  lisse,  l'impulsion 
une  fois  donnée,  et  par  ext.  m; 
pas  être  reienu,  échapper  (en 
pari,  d'un  corps  lisse,  etc.;. 
Labi,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.; 
labi  semanimem  ou  morihan- 
dum  ex  eqao.  Liv.  multi  la- 
bentes  ex  equis  aut  desilientes. 
Liv.  labentibas  super  corpus 
armis.  Liv.  par  ext.  brevitate 
et  celeritate  syllabaram  labi 
putant  verba  prodiviits.  Cic. 
sunt  [vitia]  in  labrico  incita- 
taque  semel  proclivi  labuntar 
sastinerique  nullo  modo  pas- 
sant. Cic.  civitatum  mores  lapsi 
ad  mollitiem.  Cic.)  ;  allâbi, 
dép.  intr.  Liv.  (ex.:  anyues  dao 
ex  occulto  allapsi.  LÎv.);  de- 
la.bi,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
de  manibas  delapsa  arma.  Cic 
delabi  ex  eqao.  Liv.  ad  pedes 
['  au  pied  du  lit  ■].  Cels.  per 
(aaces  cavi  montis  vitineis  de- 
lapsi  vincalis.  Flor.  anulas  de 
digito  delapsas.  Spart.);  elabi, 
dép.  intr.  Plaat.  Cic.  etc.  (ex.: 
anguis  ex  colamnà  ligneà  elap- 
sas.  Liv.  angailla  est  :  elabitar 
[•  il  vous  glisse  dos  mains  •). 
Plaat.  quoLies  excidit  [sica 
ista]  aliqao  casa  et  elapsa  est. 
Cic.  quicquid  incidit,  fasligio 
[•  sur  la  pente  ••]  musculi  ela- 
bitar. Cœs.  corn  in(estit  cu- 
spidibas  concarrissent,  Manlii 
cuspis  saper  galeam  liostis,  .Me- 
ta  trans  cervicem  eqai  elapsa 
est.  Liv.  au  fig.  :  disciplina 
elapsa  est  de  manibas  f  ^  leur 
a  glissé  dos  mains  •].  Cic.,; 
illa,bi,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ouo  [c.-à-d.  in  stomacham]  il- 
labantur  ea,  qum  accepta  sunt 
ore.  Cic.  [N.  D.  II,  5!.,  1,15].  au 
fig.  pernicies  illapsa  civium  in 
animos.  Cic.  [Leg.  II,  15,  3'.'). 
quse  [voluptas]...  ad  eos  [sen- 
sus]  cum  saavitate  af(laeret  et 
illaberetar.  Cic.  [Fin.  I,  11, 
HO].;  peilabi,  dép.  intr.  iii! 
Tac  (ex.:  in  sedem  Jovis  fori- 
bas  ipsis.  Lit'.  [X.VVIII,  11,  2]); 
praelabi,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex,:  prêelabitar  piscis.  Cic); 
prolabi  (-  glisser  en  avant  -), 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  collap- 
sas  pons  asque  ad  alterias  ini- 
tium  pontis  prolabi  eum  [ele- 
pliantum]  leniter  cogebat.  Liv. 
alii  [elephanti]  pedibas  insis- 
tentes,  alii  clunibus  sabsiden- 
tes  prolabebantur.  Liv.  velut 
si  prolapsus  cecidisset.  Liv, 
prolabi  e.v  eqao.  Liv.);  ûuèTB, 
intr.  Cic.  (ex.:  excident  gladii, 
(laent  arma  de  manibas.  Cic 
[Pfail.    19,    3,   8]);   deauére 
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(•  glisMr  à  bas  •^,  intr.  Cie.  etc.  ' 
iax.-.jam  ips*  depucbant  coro- 
nr.  Cic.  ju-ba  cum  régis  ccipiti  | 
[p.  in  cctpiit]  incidisaet  nsotuta 
atflaxit.  Cart.  ne  qaid  excidat 
aut  ne  ^uiJ  in  terram  Jr/Iiia*. 
Cic.  moribanJas  liomanus  ta- 
bentibas    super    corpus    armis 
ad  terram    deflaxit  [»  glisj»  à 
bas  de  son  cheval  •].  Lii-.  cor- 
pas  ejc  eguo  deftaxit  in  lerram. 
Curf .1;  e/jfluère,  intr.  Cic.  (•x.; 
eff.  de  manibas  Cic).  Faire  — , 
fallëre.  tr.  tii-.  etc.  (es.-  gla- 
cies  /unit  pedes.  Lii\  [XXI,  36, 
7].  ijradas  inslabilis  fallit  ali- 
auein.  Cart.  fVII,  16,  16].  saxa 
lubrica  vestigium  (allant.  Cart. 
IV,  9,  18].  d'où  au  passif /'aHi 
■  glisser  '].  Lie.  vestigio  falli. 
iv.).    Qui    fait    —,   iubrjCUS, 
a,  UiD,  aJj.  Cic.  oic.  (voy.  cli?- 
5AMTU   Laiîter  —,  deznittère. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  toyam  ad 
calceos   usqae.   Quint,  fanibas 
per  maram  demitti  ou  demit- 
tére  se.  Liv.).  \\  (Spéc.)  Se  lancer 
«ur    la   glace    en    so    tenant  en 
équilibre.  Voy.  patiner.  1|    Fif). 
Ne  pas  faire  impression  surqqn. 
Sensam    alicaj'as    leiiter   mo- 
vëre.   Cic.  Voy.  imprbssio.n.    |{ 
Ne   pas    s'appesantir  sur  qqch. 
Voy.   EFFLEURER.  1  V.  tr.  Faire 
entrer,    sortir    insensiblement. 
Inserère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  coi- 
lam    in    laqaeam.    Cic.    pedem 
in  calceum.  Sen.  caput  in  ten- 
torium.  Liv.)  :  imzoittére,  tr. 
Cic.    (ex.  :    aliqaid  in  aliqaid. 
Cic).  Se  —,  repère,  intr.  A'ep. 
(ex.  :  qaà    unas  homo  lix  po- 
terat  repère.  A'ep.);   ar repère 
(•  se  glisser  vers  «i,  inir.  Varr. 
Cic.  (ex.  :  arr.  ad  columbaria. 
Varr.    [R.  U.  III,  7,  2).  au   fig. 
qaibas  rebas  non  sensim  atqae 
moderatê  ad  amicitiam  arrep- 
serat.  sed...  Cic.  [Veir.  II,   3, 
68,    158]);    correpére,    intr. 
Varr.  Cic.  Col.{ex.  :  c.   in  one- 
rariam  navem.  Cic.  intra  ma- 
ram.   Varr.    Col.    in   dameta. 
Cic);  irrepëre,  intr.  Cic.  Haet. 
(ex.:  irr.ad  aliqaem.Saet.  absol. 
\nterim  [Gabinius]  ipso  decimo 
die  irrepsitU  s'y  glissa  •  c.-dd. 
au  sénat].  Cic.  iîg.  irr.  in  men- 
tes hominam.  Cic);  obrepère, 
intr.  Cic.  IHin.  (ex.:  obr.  alicai 
[•  vers  qqn  ■]  qaam  levissimis 
vestigiis.  Plin.  au  fig    obr.  ad 
honores.    Cic.    nallae  imtit/ines 
obrepant    in  mentes  dormien- 
tiam  extrinsecus.  Cic);  subre- 
pêre,  intr.  Cic.  eto.  (ox.;  sabr. 
m    ali^uid.    Ov.    sab    tabulas. 
Cic  au  fig.  alicajas  sententix 
dalcedo    sabrepit.    Sen.    rh.)  ; 
serpëre,  intr.  Liv.  (ex.:  (lam- 
ma  per  continua  serpens.  Liv.); 
insinuare  se.  Cic.  etc.   (ex.: 
quâ  le  insinaaveris  rétro    via 
repelenda.  Liv.  insinuare  se  in 
(orum.  Cic.  te  inter  corpas  et 
arma.    Liv.    se    inter   eqaitum 
tarmas.  Cxs.  au  fig.  se  in  ali- 
cajas  familiaritatem  ou    con- 
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suetttdinem.  Cic.  [cf.  Varr.   II, 
3,  68.  157]). 

glissoire,    s.    f.   Surface    unie, 
frayée  sur  la  neige,  sur  la  glace. 
Z.ii6ricu<  iocut.  Cic  Labricum, 
i,  n.  Plin. 
globe,    s.    m.   Corps   de    forme 
sphérique  ou  spliéroïdalo.  Glo- 
bus,  1,  m.  Cic.  etc.  fox.:  ■;.  jolis 
et  terrx.  Lacr.  stellarum.  Cic. 
terrx.  Cic.  ignis.  Sen.\  ;  pilu, 
SB,  f.  Varr.  (ex.:  p.  terrae.  Varr.). 
(En  pari,  d'un  globo  artificiel). 
Sphsera,  se,  f.  Cato.   Petit  —, 
<;ioi>uIas,   i,  m    Plin.  Qui  a  la 
forme  d'un  — ,  globosas.  a,  uni, 
adj.   Cic    En    forme   de  —,  in 
qlobi   ou    in   sphxrat   specicm.  i 
Plin.  Donner  la  forme  d'un  — ,  | 
iilobàre.  tr.  Plin.  Le  —  terres- 
tre et  ellipt.,  le  —,   orfcis  ter-  i 
rarum.  Cic.  et  sirapl.  orbis,  is,  | 
m.  l'irj    Un  —  terrestre  i globe  | 
sur    lequel    on    représ!»nte     la  j 
terre),  sphœra,  se,  f.  Cic.  Le  —  ; 
céleste,  sphxra,  in  quâ  solis  et  \ 
lunx  motas  insunt.  Cic.  Los  — 
(en  pari,    des  astres),  voy.  as-  ^ 
TRE.   Le   —    de   l'œil,    pupilla, 
X,  f.    iucr.    Cels.   Plin.    orbis, 
is.    m.    Ov.   Voy.    oeil. 
globulaire,    ad'j.     (T.    didact.) 
Qui    est    de    forme    spliérique, 
sphéroïdale.  Globosus,   a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  sphéfiique. 
globule,  s.  m.  (T.  didact.)  Cor- 
puscule do  forme  sphérique  ou 
sphéroïdale.    Ciobuius,     i,    m.  ; 
Plin. 

globuleux,  euse,  adj.  (T.  di- 
dact.) Formé  de  globules.  Glo- 
bosus,   a,  um,    adj.     Cic.    Ex. 
globulis  consistens.  A.  \ 

gloire,  s.  f.  Eclat  de  la  célé- 
brité. Gloria,  œ.  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  est  enim  gloria  solida 
qaoenam  res  et  expressa,  non 
adumbrata;  ea  est  consen- ^ 
tiens  laas  bonorum,  incor- 
rupta  vox  bene  jadicantium 
de  excellente  viriute;  ea  lir- 
tuti  resonat  tanqaam  imago. 
Cic.  [Tusc.  111,2,  3].  gl.  maxi- 
ma,  amplissima,  prsestantissi- 
ma,  samma,  eximia,  singala- 
ris.  Cic  gl.  belli  [•  gl.  mili- 
taire •).  Ca?».  dortrinœ  et  in- 
genii.Cic.  dicendi.  Quint,  esse 
in  gloriâ  sempitemâ.  Cic.  [Att. 
XIV,  11,  I].  U10S  bis  rempli- 
blicam  servavi,  semel  glorià, 
iteram  xrumnà  meù.  Cic. 
[Sest.  22,  U9].  in  summum  g lo- 
riam  venire.  Cic.  gtoriam  ha- 
bère,  consequi.  capère,  acqui- 
rëre.  Cic.  gioriam  seqai.  Cic. 
aliqaem  glorià  afficêre.  Cin. 
omnia  ad  gioriam  revocàre. 
Cic  gloriœ  servire.  Cic.  appe- 
tens  glorix  atque  avidas  lau- 
dis.Cic  i/loria;  deditus.  Cic.  sit 
xternà  glorià  Marias  [•  gloire 
éternelle  à  Marins!  •].  Cic. 
[Cat.  U,  10,  21J);iaus,  iaud/s, 
1.  Cic.  etc.  (ex.  :  beilica  laus. 
Cic.  bellicx  laudes  [-  gl.  mili- 
taire •].  Cic.  l.  (alsa.  Cic.  im- 
peratoria.  Cic.  insignis.  Quint. 
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nascens.   Cic.  prxcipaa.  Nep. 
abundans     bellicis     (audibo.^. 
Cic.  laudis   avidus.    Cic   Sali, 
laudis   cupidus  .    Cic    omnes 
tai  ad    laadem    impetas.   Cic. 
adipisci  laadem.    tic   asseqai 
alicajas   laudes  [•    atteindra  H 
la  gl.  de  qqn   .].  Liv.  tua  laus 
pariter  cum  re  pablicà  cecidit. 
Cic.  canére   suas  et  imperato- 
ris  laudes    [en    pari,    cies    sol- 
dats,   au    jour    du    triomphe]. 
Liv.    capêre    ex    bac     unà    rc 
maximum  laadem.  Cic.  conce- 
dére  alicui    summum    dicendi 
laaJem.    Cic.     si  Fabio    laadi 
dalum  esset,   quod   pingeret... 
Cic.    laadem   ajferre  [-  donner 
de  la  gl.  •].  Cic.  eripere  liujus 
generis  laudem  jam   languenti 
Cr.f'cias  et  transferre  in    hanc 
urbem.    Cic.      ut     sempiternx 
laadi  tibi    sit   iste    tribunatus. 
Cic.  cum  populo  Romano  et  in 
laude  et    in  gratiâ   esse.   Cic. 
excipêre  laudem  exeo,  quod... 
Cic   exsaperàre  alicujus  lan- 
des. Cic.   {avère  alicujus  nas- 
centi  laudi.    Cic.  (lorère   laude 
ou  laudibus.    Cic.     imminuère 
alicajas  laadem.    Cic    incam- 
bère  toto  pectore  ad   laadem. 
Cic.    iniiaùre    hiudi    alicajas. 
Cic  minuëre  alicujus  laadem. 
Cic.  Liv.  cum  laude  mori.  Cic. 
obteritur  laus  imperatoria  cri- 
minibus    aiaritiae.      Cic.    ejas 
laus  perfertur  ad  nos  nec  oos- 
curo  nec  varia  [•  mêlé  ■]  ser- 
mone,  sed  et  clarissimà  et  ana 
omnium   [■  unanime  •]    voce. 
Cic.  sibi  parère  ma.vimam  lau- 
dem ex  aliqua  re.  Cic.  qux  est 
ista  laus,  quse  possit  e  macello 
peii  ?  Cic.  alicui  prseripëre  des- 
ponsam   Jam     et     destinatam 
laudem.  Cic.  rcjerre  [•  renou- 
veler •  ]  veterem  Valeri^r  gentis 
in   liberandà    patriâ    laadem. 
Cic.   servire  in   eo  magis  su» 
qaam   vestrœ  laudi  existima- 
tionique.  Cic);  claritas,  àtis, 
(.  Cic.    etc.  (ex.   :  c.    Iiominis. 
Cic.  nominis.  Cic.    viri    clari- 
tate  praistantes.    Nep.   num  te 
claritatis  psenitait  ?  Cic.  clari- 
tas laas  est  a  bonis   bono  red- 
dita.   Sen.);    decus,    oris,    n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  decori   esse  ali- 
cui. Sali,    quando    decus   belli 
pênes  alios  esset.  Liv.);palzna, 
as,  f.  Liv.  (ex.:  eijrcgiam  islam 
belli  Panici  patratipetis.Liv.  ut 
vos   de   P.    Afrirano    palmam 
pcteretis.  Liv.).  Petite-,  glo- 
riola,  as,  f.  Cic.    (ex.  :  virum 
glorià    suà   perÇrui.    Cic.    [ep. 
V,  12,9]).   Mettre   sa   —  à,    so 
faire   —    do,    gloriari,    dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :    mi/ii   qao- 
qae  licet  in  hoc  qaodam  modo 
gloriari.  Cic.  propter  virtutem 
enim  Jure   laudamur,    in  vir- 
tute  recte  gloriamur.  Cic.  avec 
l'Ace,  et  rinf.     is    mihi    etiam 
glorial/itur ,  se    omnes    magi- 
stratus  iinerepulsà  assecutum? 
Cic  [l'is.  1,5],  id  te  reperiite 
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Cattias      yloriiibatar.     Celi.). 

Voy.     OLORIFIEI».       (P'UIipéî),      U 

gloire  ds  l'ainpii'a  Humain, 
imperii  liomani  decas  ac  lu- 
m/a.  Cic.  (cf.  splendor  ordi- 
nis,  dectis  ati/ae  ornamtntum 
/ailicioram.  Cic).  Sam  — ,  in- 
^lorius,  a,  um,  nlj.''tc.  (ox.: 
ingl.  liOnio.  tic.  ingl.  vila. 
Cic);  obscurus,  a,  um,  ailj. 
Cic.  (on  pari,  'les  pori.  et  Jos 
choses).  Il  (l'opt.)  Képutalioii. 
Nobilitas,  atisj.  l'Uat.  Cic. 
Sep.  (voy.  nipUTATioN,  renom- 
uùi,  c^liîbritë}  ;  fSkUiB,  se,  (. 
Cic.  etc.  (ex.:fa'>iam  collectam 
seri-àre.  Cic.  famam  juum  Ix- 
dére.  PUn.J.  voy.  iuSpltation). 
Il  Par  oxt.)  Prix  qu'on  atta- 
che 4  la  réputation.  Glori3s 
cupiditoî  ou  aviditas.  Cic. 
glorix  laadisqae  capidita). 
Cic.  ab»ol.  gloria,  se,  f.  Cic.  (cf. 
gloriâ  daci.  Cic.  [.\i'ch.  U,  ;!6). 
<tiniu2ii  glorix  concitari.  Cic. 
[Arcli.  Il,  2'J]).  Mauvaise  —, 
valus — ,  voy.    va.nitiJ.  Par  — , 

voy.     OSTENTATION.    ^     (PaP   OXt.) 

Eclat  ds  la  grandôur.  Decus, 
orls,  u.  Cic.  etc.  (ex.  :  civitatis 
dignitatem  et  decas  siistini-re. 
Cic);  splendor,  orls,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  omnia  ad  gloriam 
iplendoremque  revocâre.  Cic. 
splendor  noininis.Cic.  imperii. 
Cic.  vitse.  Cic.  summo  splen- 
dore  homo  ac  firtute  prsedi- 
tas.  Cic.  eo  negotio  M.  Catonit 
spUndorem  macalâre.  Cic.  ca- 
;as  splendor  omnii  liii  mori- 
bas  olisolei/it.  Cic).  \\  (Spéc.) 
Spleudeitr  ds  la  majesté  di- 
vine. Oloria,  x,  f.  t'cci.  Ren- 
dra —  à  Dieu,  Dei  gloriam  e- 
narràre.  Vulg.  ||  (Par  anal.) 
(îloire,  auréole  lumineuse.  /*a- 
diif  oranx,  ni.  pi.  l'iry.  Caput 
radiatam.  l'Un.  i.  Corona  ra- 
diata.  Sixet.  ||  (Par  ext.) 
Gloire  éternelle,  céleste.  Glo- 
ria, se,  f.  Eccl. 

gloriousement,  adv.  D'une 
manière  glorieuse.  Cloriosê, 
adv.  Cic.  Splendidé,  adv.  Cic. 
A/ayni/icê,  adv.  Cic.  Clarê,  adv. 
.\'ep.  l'rseclarè,  adv.  Cic. 

gloi'ieuz,  adj.    Qui   donne   ds 
1.1  gloire.  Gloriosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  [ex.  :  gloriosissiinam 
faclain.  Cic);  splendidus,  a, 
um,  adj.    Cic.    (ex.  :    nomen. 
Cic);    prseclarus,     a,    um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  prxclarissi- 
mam  fuctam.  .\ep.).  U  est— de, 
gloriosam     ou     palckerrin\uin  j 
est,  laas  est  ou  laadis  est  (avec  | 
rinlin.).  Cic.  Ce  sura   glorieux, 
erit  gloria.  Lacr.   Etre  —  pour 
qqn,    aiioui    iauJi    (on    glorix)  ; 
esse,  gloriam  a^erre.  Cic  Rem- 
porter une  victoire  — ,  magni-  j 
ficê  vincére.Cic.y,a  nom  d'Han- 
nibdl  était  partout — ,lIanniba-\ 
lis    riOiaen    erat    magnà    apad 
omnes  gloriâ.  Nep.  ||  P.    anal.) 
Qui  a  acquis  de  la  gloire.  Cla- 
ras,  a,  um,  adj .  Cic  Prsectaras, 
a,  am,  adj.  Cic.  Spiendidos,  a, 
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am,  adj.  Cic.  Magnifirus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Troi  —,  gloriiï  cir- 
campnens.Cic.  omni  laude  prx- 
stans.Cic.Vn  $i  — jeune  homme, 
tanls»  glorix  adalcscens.  Cic. 
litre  — ,  gloriam  meraisse.  Cic 
l|  (P.  exc.)  Qui  le  Tait  gloire 
ds  qqch.  Ferox.  ocis,adj.  Ela- 
las,  a,  am,     p.  adj.    Cic.   Voy. 

FiEn,  ENORGUEILLIR,  ORGUEIL- 
LEUX. ||  (Kn  mauvaise  part.  Qui 
a  la  vanité  de  paraitrs.  Giorio- 
sas,  a,  uni,  adj.  Cic.  Stupide- 
ment —  do  sa  force  physique, 
robore  corporis  stolide  ferox. 
Tac.  Voy.  vain.  ||  (Spéc.)  Qui 
participa  4  la  splendeur  divine. 

Voy.     BIENHEUREUX.      CoPpS      , 

voy.  CORPS  (p.  001,  col.  3). 

glorification  (lat.  post.  glori- 
jicatio.  Eccl.),  s.  f.  Action  de 
glorifier.  Laadatio,  onis,  f. 
Cic.  La  —  des  héros,  voy.  apo- 
théose. La — qu'on  fait  de  soi- 
même,  gloriatio,  onis,  f.  Cic. 
La —  des  crimes,  scelera  pro 
gloriâ  ^'ahita.  Sen.  ||  La  —  ds 
Uieu.  eiuri,.cu<io,  onis,  f.  .'luj. 
|{  La  —  dus  élus,  glori^catio, 
onis,  f.  .-tag. 

glorifier  (lat.  eccl.  glorificâre. 
Hier.),  v.  tr.  Honorer  (qqn, 
l'œuvre  de  qqn)  en  lui  don- 
nant une  éclatants  célébrité. 
Prsedicâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
CËLKBuER,  louer)  ;  celebrâre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  celebrâre  ali- 
quem  ou  ali^uici  laadibas.  Srn. 
nomen  alicajas  scriptis.  Cic. 
aliiiaid  carminibas.  Cic.  totâ 
Grxcià  famà  celebrari.  Xep.)  ; 
ornàrj,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  ali- 
qaeni  laadibas.  Cic.  on  dit 
aussi  aliqacm  efferre  ou  tôl- 
ière laadibas.  Cic.  ou  encore 
aliquem  laade  a^^cëre.  Cic  ad 
ca'/um  laadibas  elferre. Cic.].  Sa 
— eiJerrese.Cic.  (dan  s  l'axpress. 
yloriâ  et  prxdicativne  sese  ef- 
ferre.  Cic.)  ;  gloriari,  dép. 
intr.  Cic.  otc.  (ex.  :  u(  qaibas 
rebas  glorlemini  in  vobis,  ca- 
dem  in  aliis  reprehendatis. 
Cic.  [Lig.  7,  20].  non  padet 
pldlosûpham  in  eo  gloriari, 
qaod...  Cic.  [Tuso.  I,  21,  .'.8]. 
vellem  equidem  iden\  posse 
gloriari  qaod  Cyras.  Cic.  [aen. 
10,  32].  beata.  absol.  ta  ipse 
miki  gloriari  videbare.  Cic. 
[Fin.  II,  16,  î>ï]);  Jactàre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  vanter, prôner); 
ostentâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
ÉTALER, [faire]  paradel^  (Spéc.) 
Honorer  Uieu  en  publiant  sa 
grandeur.  Gtorificàre,  tv.Uier. 
Il  (Par  ext.)  .\ppoler  ^las  élus) 
à  partager  la  gloire  célesta.Gio- 
rilicâre,  tr.  Eccl. 

gloriole ,  ».  f.  Vaine  gloire 
(qu'on  tirades  petites  choses). 
Gloriola,  X,  f.  Cic.  Inanis  $a- 
perbia.  Phsed. 

glose  (lat.  giosja,  grec  -{kûiaax. 
\proprt  '  langue,  idiotisme  •]), 
s.  f.  ^Rare.)  Mot  vieilli  ou 
obscur  accompagné  dune  expli- 
cation.     GJossema,      atit,      n. 
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Gramm.  ^  (P.  oxt.)  Explication 
dos  mots  vieillis  ou  obscurs 
d'un  autour.  Gloisa,x,(.  Varr. 
Il  l'ig.  Voy.  explication,  inter. 
PRiifArioN.  Sans  —,  voy.  faci- 
lement. Il  fP.  oxt.)  Commen- 
taire malvoillant.  Voy.  crit'- 
guE. 

gloser,  v.  tr.  ot  intr.  ||  (Arch.) 
V.  ir.  Eclaircir  par  une  glose. 
fnterpretari,  tr.  Cic.  Voy.  ex- 
PLiduKR,  interpréter.  ||  FIl'. 
Critiquer.  Voy.  co  mot.  T  V. 
intr.  Donner  dos  explications 
sur  un  terme,  un  passage  obs- 
cur. Classas  scribëre.  Varr. 
Voy.  EXPLIQUER,  interpréter.  || 
(Kig.)  Faire  dos  critiques.  Cu- 
villari,    dép.    iutr.    Cic.    Voy. 

BLA-MEU,  CRITIQUER. 

gloseur,  euse,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne (|ui  a  la  manie  de  glo- 
ser.   Voy.  CENSEUR,   CRITIQUE. 

glossaire,  s.  m.  Dictionnaire 
des  mot»  vieillis  ou  obscurs 
qui  ont  besoin  do  glose.  Glos- 
sariam,  ii,  a.Gell.  (.\.  A.  .WIII, 
7,  3).  1  (P.  ext.)  Nomenclature 
des  mots  qui  composent  une 
langue.  Voy.  dictionnaire. 

glossateur,  s.  m.  Celui  qui 
fait  ou  recueille  dos  glosas.  Qui 
glossas  scribit,  etc.  A. 

glosse.  Voy.  glose. 

glotte,  s.  f.  (Aaat.J  Fente  du 
larynx  qui  sert  à  I  émission  de 
la  voix.  .Ueatas  spirandi.Plin. 

glouglou,  s.  m.  Bruit  que  f,iit 
le  vin  quand  il  sort  du  goulot 
d'une  bouteille.  Glatjjlat,  in- 
décl.  Antkol.  Lat.  îiingultas, 
os,  m.  Plin.  Faire  —  (en  pari, 
d'une  amphore),  bilbêre,  intr. 
Glosa.  Faira  —  (en  pari,  de 
l'aau  qui  sort  d'une  ouverture), 
singaltàre,  intr.  Sid. 

gloume.  Voy.  glu.\ie. 

gloussement  et  I arch.)  glos- 
sement,  s.  m.  Cri  de  la  poule. 
Singaltas,  us,  m.  Col.  Clan- 
gor,  oris,  m.  Plin. 

glousser  et  (arch.)  glosser, 
V.  iutr.  (Eu  pari,  delà  pjulo.) 
Faire  entendre  son  cri.  Gloci- 
re,  intr.  Col.  (VIK,  5,  /.).  Cris- 
pire,  intr.  Saet.  Singaltire, 
intr.  Col.  Gracillâre,  intr, 
Jnthol.  Lat. 

glout,  gloute,  s.  m.  et  f.  Voy. 
glouton. 

glouteron,  s.  m.  (Botan.)  Nom 
vulgaire  ds  la   bardane.    Voy. 

BARDA.NK  . 

glouton,  onne  (lat.  post. 
glatto,  onis.  Anthol.  Lat.'-,  s. 
m.  et  f. Celui,  celle  qui  englou- 
tit les  morceaux,  qui  mangs 
avec  avidité.  Homo  edax  ou 
galosas.  Ter.  Cic.  vorax  ou 
inu/(i  cibi.  Cic  Bdo,  onis, 
m.  \'arr.  Larco,  onis,  m. 
Plaat.  Une  gloutonne.  Malier 
edax  ou  galosa.  Ter.  ou  matti 
cibi.  Cic.  Il  (.\djectivt.)  Edax, 
acis,  adj.  Cic.  Galosas,  a.  am, 
adj.  6t:n.  Voy.  vobace.  ||  (P. 
ext.)  Appétits—,  voy.  glouton- 
nerie, voracité. 
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gloutonnement,    &ilv.    D'uas 
maniera     gloutoaae.     Galosi, 
adv.  Col.    Manger  — ,    voràre. 
Cic.  larcùre.  Varr. 
gloutonnerie  et  (areh.'  glou- 
tonnie,  s.   f.  Caractère  d«  ce- 
lui qui  est    gloutoa.  Eclaitas, 
atis,    f.  Cic.    Gala,    se,  (■  Jm-, 
Inglavia,   ei,    f.     Hor.    Pou&se 
par  ^a  — ,  improbà  (aaci  inci- 
tatas.  Phxd.  Voy.  voracité. 
glu  vlat.  glaa.  glatis' .  s.  1".  Sjù- 
siaaea  vi^queu^a.    Viscam,    i, 
u.  Cic.  eic.{e\..:   te  visco   obli- 
nère.  Varr.  in    visco   inlixres- 
cêre.  Cic.   fig.    tactas  son»   ve- 
hemenUr    visco.     Win.).     En- 
duire de  —,    viscàre,   tr.    Jav. 
gluant,    ante.    adj.    Visqueux 
et  collant  comme  la  glu.  Len- 
tas,  a,    uni,   adj.   ^'irJ.    Glati- 
nosas,     a,     um,    adj.    Cels.    || 
(P.  ait.)  Enduit    de  glu.    l'isca- 
tas,  a,  um,   p.    adj.    Virj.    Au 
fig.    Maini  —   (qui    demeurent 
collées  à  ce  qu'elles    touchaai), 
viscatx  manus.  Lacil.  fr. 
gluau  et  (arch.)    gluon.  s.  m. 
Potitâ  brandie  enduita  do  glu, 
qui  sert    à    prendra   les    petits 
oiseaux.    Viscata  virga.    Virg. 
gluer,  v.    ir.    (Arch.)    Enduire 
de  glu.   Viscàre,  ir.  Jav.   Voy. 
ENGLUER.    Il    (p.    e\t.)    Enduire 
d'une  substance  visqueuse.  Vis- 
càre. tr.  Prise. 

glume  et  (arch.)  gloume,  s. 
f.  Enveloppa  florale  de  cha- 
cun des  épillets  qui  forment 
l'épi  des  graminées.  Clama,  x, 
f.  Varr. 
gluten,  s.  m.  (T.  scientif.) 
Substance  tenace  qai  colle  les 
parties  divisées  des  corps  soli- 
des. Glaten,  inis,  n.  A.  Gtati- 
nam,  i,  ii.  .-i. 
glutinatif.  ive{lat.  post.  gla- 
tinativas.  Apal.^,  adj.  (Médec.) 
Qui  a  la  propriété  d'aggluti- 
ner.   Voy.    AGGLOTINATIP. 

glutineiix,  euse,  adj.  Qui  est 
de  nature      visqueuse    et     col- 
lante. Glatinosas,  a,  um, 
Cels. 

glyphe  (gr.  t/.jçt)),  s.  m. 
nure,  cannelure  (archit.J 
naliraJas,  i,  m.    Vilr. 

glyptique,  adj.  iTechnol.)  Art 
de  qraver  les  pierres  6ne6. 
Scalptara,  ae,  f.  Plin. 

gnome,  s.  m.  Petit  génie.  Voy. 
GÉNie. 

gnomique  (lat.  post.  gnomi- 
coi.  Jal.  Vol.),  adj.  Qui  est 
sous  forme  de  sentences,  iSo 
traduira  par  le  grec  y'W^.ixô;.) 

gnomon,  s.  m.  Tige  verticale 
dont  l'ombre,  se  projetant  sur 
un  plan,  fait  connaître  par  sa 
longueur  la  hauteur  du  soleil. 
Gnomon,  onis,  m.    VUr. 

gnomonique,  adj.  et  s.  f.  || 
Adj.  Relatif aui  gnomons. Gno- 
monicas,  a,  am,  adj.  Vitr.  *, 
S.  [.  Art  de  construire  des  gno- 
monî.  Gnomonica  (s.-e.  arsi, 
m,  f.  Gell.  et  gnomonicc,  et,  f. 
VUr.  Plin. 
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gnose,  s.  f.  ^Théol.)  Perfection 
do  la  science  chrétienne,  tînos- 
fi«,  es,  l.  Falg.    ||     Fig.    Voy. 

DOCTBIXK. 

gnosticisme,  s.  m.  (Thiol.) 
Enseuilile  des  doctrines  de  la 
gnose.  Voy.  gmo-^«, 

gnostiquè,  >.  m.  Celui  qui  a 
la  penociion  de  la  doctrine 
chrétienne;  adepte  de  la  gno- 
se. Les  — ,  Gnostici,  oram,  m. 
pi.  Aag. 

go  et  larch.'  gob,  loc.  adv. 
Tout  de  — ,  c.-à-d.  tout  d'un 
trait,  voy.  trait.  1  (Fig.)  Toat 
droit,   s.ins    préparation.    Voy. 

DIR£CTEUSST. 

gobelet,  s.  m.  Vase  à  boire, 
sans  anse.  Pociltam,  i,  n.  Cato. 
Liv.  Calicalas,  i,  m.  Cato.  Ca- 
lathas,  i,  m.  Virg.  .Vart.  Cya- 
thas,  i,  m.  l'urr.  Cic.  \\  (Arch.) 
Office  de  la  maison  du  roi  com- 
prenant la  charge  du  vin  et  du 
pain.  Voy.  bouche.  ||  Officier  du 
— ,  voy.  ÈcHAN?os.  1  (P.  anal.) 
Vase  en  fer-bla;ic  dont  se  ser- 
vent les  escamoteurs.  Acetaba- 
lam,  i,  a.    6'en.    Un  joueur  de 

— ,   voy.    ESCAMOTEUR.     DdS    tOUTS 

de  — ,  vi>y.    e-camotage. 

gobe-moucbes,  s.  m.  et  f. 
Celui,  collé  qui  accepte  crédu- 
lement  tout  ce  qu  il  entend 
raconter.  Voy.  crédule. 

gober,  v.  tr.  Manger,  avaler 
sans  prendre  le  temps  de  mâ- 
cher. Sorbêre,  tr.  Plaut.  De- 
voràre  [ovani'-.  Cato.  ICxsor' 
bère  (ova).  Plin.  \\  Fig.  — 
l'appât,  le  morceau,  l'Iiameçon 
(se  laisser  attraper),  llamam 
vorâre.  Plaat.  \\  —  les  mou- 
ches (accepter  credulement  tout 
c)  qu'on  entend  raconter),  a- 
vidis^im-f  credére.  Plin. 

goberger  se  ,  v.  pron.  (Arch.) 
S'amuser  do  qq").  Voy.  amu- 
ser, moquer.  1  rie  donner  des 
aises.    Indalgëre   genio.    Pers. 

Vov.    AI^E. 

gob'et,  s.  m.  Bouchée.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Fig.)  Prendre  qqn  au  — 
(par  surprise),  voy.  surprendre. 
ï  Celui  qui  gobe.'  Fig.  Un    bon 

,    voy.    CRÉDULE. 

godelureau,  s.  m.  Jeune  ga- 
lantin.    Cruptilas  liomo.    Sen. 

godet,  s.  m.  Petit  bassin,  pf-tit 
vase.  /Icelafeufam,  i,  n.  Plin. 
Il  Récipient  dans  une  ma- 
chine à  élever  l'eau.  Voy.  AU- 
GET.  Il  Entonnoir.  Voy.  c« 
mot.    Il   Egout   d'un    chéneau. 

Voy.    ÉIJOUT,    RIOOLE. 

godiveau,  s.  m.  Sorte  d'an- 
douilleite.  Voy.   andouillette. 

goëland,  s.  m'.  (Hist.  nat.l  E^- 
péce  de  grande  mouette.  Catu- 
racta,  x,  f.  Jaha  ap.    Plin. 

goëmon,  s.  m.  Varech,  plante 
marine.  Voy.  varech. 

gogo  'à',  loc.  adv.  (Famil.)Tout 
îon  soûl.  Voy.  boul. 

gogue,  s    f.  tie-^se.  Voy.  ce  mot. 

goguenard,  arde,  a'dj.  Qui  a 

l'air    de    se    moquer   des    gens. 

,    Voy.  ii0<)UEUB.    Il    Substantivt. 


GûN 

Va    — ,    irrisor,   oris,   m.  Cic. 
c.nillator,  oris,  ni.  Cic. 
goguenarder,  v.  intr.  Faire  le 
goguenard.  Voy.  «oauER,   rail- 

LEU. 

goguenapderie,  s.  f.  Action 
de  goguenarder.  Voy.  moquerie, 

RAILLERIE. 

goguette,  s.  f.  (Famil.)  Joveu- 
sete.Voy.  ce  mot.  ||  (P.  oxt.)  Etre 
eu  —,  esse  ebriolam.  Plaat.  || 
(Ironiqt.)  Chanter  -  (ou  go- 
guettes) à  qqa  (lui  faire  dos 
reprochas),  voy.    reproche. 

goinire,  s.  m.  (Arch.)  Soldat 
maraudeur.  Voy.  maraudeur.  1 
Parasite.  Voy.  ce  mot.  1  Goulu. 
Voy.  CLOUTO.N.  Los  — ,  edacef, 
iam,  m.  pi.  Sen.  Mangea,  —, 
vivite,  ventres.  Lacil. 

goinfrer,  v.  intr.  Manger  s»"- 
lûmeut.  Vorâre!,  iutr.  Plaui. 
Cic. 

goinfrerie,  s.  f.  Avidité  goulue. 

Vov.    OLOUTO.NNERlfc. 

goître,  s.  m.  Tumeur  à  !a  par- 
tie antériouio  du  cou.  Gattur 
tumidam.  Jav. 

goîtreui,  euse,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  du  ^oit^o.  Oalla- 
rosas,  a,  am,  adj.  Oig.  ^,  Qui 
a  un  goitre.  Cai  gattar  lumi- 
dam  est.  A. 

golfe,  s.  m.  Partie  de  mer  for- 
mant un  large  enfoncement 
dans  les  terres.  Sinus  marifi- 
mu«  (ou  maris),  ou  simpl.  ti- 
nas,  ûs,  ra.  Cic. 

gomme  (lat.  pop.  gammi,  grec 
y.ouLfj-O.  s.  f.  Substance  qui  dé- 
coule de  certains  arbres  et  dont 
on  se  sert  pour  coller,  etc. 
Cammi,  indécl.  Plin.  et  cuni- 
mis  (Ace.  im,  Abl.  i,  Gén.  pi. 
ium),  f.  et  m.  Col.  Plin.  Jeter 
sa  —  (on  pari,  de  certains  ar- 
bres), cumminôri,  intr.  P'itl- 
Qui  contient  de  la  — ,  qui  a 
jeté  sa  — ,  cunimatus,  a,  uni, 
adj.  Pall.  Il  (Par  eM.)  Subs- 
tance semblable    à   la   gomme. 

—  résine,  lentiscas,  i.  ni.  Cato. 

—  des  funérailles,  voy.  bitume. 

—  d'une  espèce  de  'baumier, 
cancamam,  i,  n.  Plin  —  de 
Perse,    «arcocoifa,    as,    f.    Plin. 

—  élastique,    voy.  caoutchouc. 
gommer,    v.    tr.    Enduire    de 

comme.  Gummt  linëre.  Col. 
Action  de  — ,  cummifio,  oni.^, 
f.  Col.  1  Délayer  avec  do  la 
comme.  Gammi  dilaëre.  A. 

gommeux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient de  la  gomme.  Cumniutus, 
a,  um,  adj.  l^all.  Camminosus. 
a,  um,  adj.  Plin.  1  Qui  a  la 
nature  de  la  gomme.  (Traduire 
par  le  gén.  cummis  ou  par  une 
périphr.  :  lalis  materia  t/ualia 
est  gummi  [•  une  substance 
gommeuse  •].  Col.). 

gond  flat.yomp/iu».  grecyô|i^o:, 
cheville),  8.  m.  (Technol.)^  Fi- 
che de  fer  sur  laquelle  s'em- 
boîte et  tourne  une  penturo 
de  porte, etc.  Cardo,  diais,  m. 
//or.  V'i<r.  Plin.  (ex.  :  cardines 
effringére.  Plin.  cardines  mo- 
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vire.  Wor.).  Uolatif  aux  —  de 
la  porte,  cardinulia,  e,  aiij. 
Vitr.  (V,  C,  ;.).  Il  Fi;..  Mettre 
(q<|ii)  hors  dos  —  (hors  ilo  lui- 
même),   VOy.    INDK^NEn,   IRltlTtn. 

Sortir  de*  — ,  iracundia  eQ'erri. 

Cic.   Voy.   EMPORTEIl.    IBltlTEll. 

gondole,  •.  f.  Batoau  lé(;or, 
long  oc  plat,  etc.  Kavis  cabi- 
culata.  éen.  ThaUimrgas,  i,  f. 
Suet.  (Cjcs.  m.)  Il  ([■.  anal.» 
Vase  &  boiro,  sans  piud  ni  anso. 
Voy.  COBKLET.  Il  Soucoupe.  Voy. 
ce  mot.    Il    Uiçjolo  pavée.  Voy. 

RICOLB. 

gondoler,  v.  intr.  (Tochnol.) 
Se  recourber  dans  certaines 
parties.  Voy.  iiucoufibi:». 

gondolier,  s.  m.  liatelier  qui 
conduit  une  gondole.  Ma;iisler 
navis  cabicalatx  ou  tliaUimc- 
:ii-  A. 

gonfalon  et  gonfanon,  s.  m. 

Voy.    BANNlÉltE. 

gonfalonier  et  gonf«nonier, 
s.  m.  Celui  qui  porte  le  gonfa- 
non.  VexUhtrius,  ii,  m.  A. 
gonflement,  s.  m.  Etat  do  ce 
qui    est    gonfle.    ï'umor.    oris, 
m.  Cic.  —  des  veines,  tori  l'e- 
narum.   Cela.   —  de  l'eau,  in- 
flatio,  onia,  f.  Viir. 
gonfler  (lat.  conclure  {proprt. 
•  souffler  dans   •),   v.   ir.    Ois- 
tendre  en   tous  sens  {un   corps 
élastique)  par  une  pression  in- 
térieure.  ïnOàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :   fcuccas.  Hor.)  ;   sufûàre, 
tr.   Plaat.    l'Un,    (ex.:    baccas. 
Plaat.    cutis    saipata.    PUn.)  ; 
distendère,  tr.  Plaut.   M.rrj. 
Cels.  (ex.:  ventrem.  Plaat.].Voy. 
ENFLER.  Gonflé,    tumidus,  a, 
um,  adj.   Cic.   Hor.    etc.    (ex.: 
uva.  Hor);  sttfSatus,  a,  um, 
p.  adj.    Varr.  (ex.  :  s.  corpus. 
Varr.);  distentus.a,  UM.p.adj. 
Hor.  (ex.:  uberdisientias.Uor.). 
Etregonfli-,  tumëre, iuiv.  Plaat.  , 
Virg.    (voy.    tuméfier).    Se    —,  | 
turgëre,    intr.    (i^umcnta  tar- 
gent.    Virg.  uva   tunjet    mero.  I 
Mart.);  iurgescère,  intr.  Ov. 
PUn.  (ex.:  semen   turjjescit    in 
agris.  Ov.  targescant   virgalta 
['  la  sève  fait  gonfler  les  bran- 
ches "1 .  PUn.);  intumescère, 
intr.  Ov.  Cels.  PUn.  (ex.:  si  par- 
tes   corporis  in  vesicas    intu- 
muerint.  PUn.  cf.  Cels.   [IV.  2; 
15;  16 ;  V.SOJ);  fermentescère, 
intr.  PUn.  (en  pari,  de  la  terre, 
voy.  foisonner).  |1  (P.ext.llinfler. 
Inûàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  car- 
basas    in(latus    aastro.     Virg. 
amfiis  inpatu!:.  Ov.  inflare  se. 
Phsed.].   Gonflé,   inflatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  col- 
lum.  Cic);  tumidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  serpens  tumidis 
cervicibas.   Cic.    tumida    vêla. 
Hor.);  targidus,  a,  um,  adj. 
Hor.  (ei.  :  vêla  targida  vento. 
Hor.  flui'ias  hiberna  nive  tar- 
gidas.  Hor.).    Etre  gonflé,    fu- 
mlre,  intr.  Cic.  etc.  Se  —,  tu- 
mescère,  iutr.  Ov.  (ex.  :  co(ia 
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tamescunt.Ov.);  intumescère, 
intr.  PUn.  (ii\.  ;  intamcacnte 
(lacta.  PUn.).  Voy.  E.NFUtR,  cno»- 
oiu.  Il  l'ijj.  Uomplir  (qqn;  du 
sontimont  do  sou  importance. 
InOâre,  tr.  Cic.  etc.  (»urt.  au 
part.  i/i/îa(u»  jactatione.  l.iv.). 
Gonflé  (d'orgueil),  tumidus, 
a,  um,  adj.  //or.  Tac.  (e\.:  tu.- 
midi  spiritas  [-  cœur  Konfle 
d'orgueil  .].  Tac);  inûalus, 
a.  um,  p.  adj.  Cic.  et.:,  (vi.v. 
ci-dossusj.  Etre  gonfle  d'un 
vain  orgueil,  inani  saperbul 
tumëre.  Pha'd.  \oy.  enoi!<;i:eil- 
LiR.  1  Uoinpllr  d'un  seiuiniont 
qu'on  a  poine  k  contenir.  In- 
Ùàre.  tr.  Cic  etc.  (surt.  an  par- 
ticipe, ex.:  inflatus  Ixlitia.  Cic. 
infalus  animas  [-  cœur  gonflé 
de  coliTo  .].  Cic).  Etre  gonaé 
de  colère,  tumëre  ira.  Liv. 
Avoir  le  cœur  gonflé  de  tris- 
tesse, et,  atisoll.  avoir  le  cœur 
gonflé  lavoir  envie  de  pleurer), 
Voy.  GROS. 
gonin,  s.  m.  Maître  gonia,  c- 

à-d.  fourbe.  Vog.  fourbe. 
gonorrhée,  s.  m.  (Méduc.)  Ecou- 
lement de  la  nieoibraiie  géiiito- 
urinaire.  Conorrhea,  as,  i.Cœl.- 
Aar. 
gordien.  Voy.  noeud. 
goret,  s.  m.  Petit  cochon.  Por- 

culas,  i,  m.  Plaut. 
gorge  (lat.  pop.  gorga),  s.  f. 
Partie  antérieure  du  cou.  Ju- 
gulum,  i.  n.  Cic.  etc.  (ox.: 
jagulanx  alicui  dàre.  Cic.  juga- 
lum  porrigëre.  Hor.  prsebire. 
Sen.  ojfcrre  alicui  jugalam. 
Cic.  j'agulum  prœcidëre.  Cic.  ou 
confodêre.  Sali,  demittëre  gla- 
dium  in  j'ugulam.  Plaut.  jugu- 
lum  pctêre  f»  viser  à  la  g.   >]. 

Cic);  fauces,  fauoium.l.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.:  fuuces  opprimère 
\'  serrer  la  gorge,  serrer  qqn  à 
'»  gorge  »].  Sen.  (aaces  pre- 
liendére  alicui.  Plaat.  cum  ^au- 
cibas  premeretur.  Cic);  gula, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  gulam  la- 
queo  frangëre.  Sali,  sibi  gulam 
pra-secâre.  Sen.];guttur,  uris, 
n.  Hor.  PUn.  (ex.:  gattur  ali- 
cui frangëre.  Hor.).  Couper  la 
—  ,  jugiilàre,  tr.  cic  etc.  (,ex.: 
se  tradire  jagalandanx  [-  ten- 
dre la  gorge  au  couteau  •].  Cic. 
voy.  égorger).  Il  (Spec.)  En 
pari,  des  oiseaux.  Gattur,  uris, 
n.  Ov.  Couleur  —  de  pigeon 
(à  reflets  changeants),  versico- 
lor,  adj.  Ov.  ||  (P.  ext.)  Rouge- 
— ,  voy.  co  mot.  ||  Kig.  La  — 
d'une  poulie.  Voy.  cannelure. 
La  —  d'un  plat  à  barbe.  Voy. 
ÉcuANCRURE.  ||  (Spéc.)  Canne- 
lure. Voy.  ce  mot.  1  (P.  ext.) 
Seins  de  la  femme.  Voy.  sein. 
1  Gosier,  intérieur  de  la  gorae. 
Faux,  faucis  (usité  seulement 
au  Nomin.  et  à  l'Abl.  sing.J,  f. 
Hor.  (ex .  :  arente  faace.  Hor.)  ; 
fauces,  ium,  C.  pi.  Cic  etc. 
(e\.  :  e.vscreàre  ex  faucibas. 
Plaut.  e.rasperatx  ou  scabr.r 
faaces  [-  mal  dégorge  ,].  PUn. 
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faaces  arit  sitis  [•  j'ai  la  o. 
desséchée  par  la  soif  .].  Hnr.) , 
gurgulio.  onis,  m.  Cic.  (voy. 
i.AHtNx).  Avoir  une  bonne  — , 
in  clamando  robastam  este. 
Cic.  Crier  k  ploine  — ,  à  gorge 
déployée,  ctamorem  tôlière. 
Cic.maximâ  voce  clamàre.  Cic. 
Rire  ii  —  déployée,  cachinnàre. 
Cic.  cacliinnum  tôlière.  Cic. 
ou  e</crc.  Suct.  albis  dentibua 
ridére.  Plaat.  Avoir  la  —  al- 
térée, arêre  titi.  Sen.  Pren- 
dre à  la  —  (en  pari,  d'une 
od'ur),  spiritum  prsfcladére . 
PUn.  11  ou  a  menti  par  la  — 
(ouvertement),  voy.  ouverte- 
ment. Il  P.  ext.  (Kauconn.)  Ce 
qui  entre  dan»  la  gorge  de  l'oi- 
seau. Voy.  coRGÉE.  —  chaude, 
caro  cruda.  A.  Donner  gorge 
—  ,  exta  projicëre  {avi).  PUn. 
Faire  gor^e  —  et  curée,  voy. 
repaItre,  gorger.  Fig.  Faire  — 
chaude  do  qqn  (s'en  donner  de 
plaisanter  à  ses  dépens).  Voy. 
MOQUER,  RAILLER.  ||  Rendre  — 
(vomir  les  aliments),  voy.  vo- 
mir, et  (fig.)  restitunr  par  furce 
ce  qu'on  a  pris,  eioméro  peco- 
niam  devoratam.  Cic.  Faire 
rendre  — .furtam  manibas  ex- 
torijur-re.  Liv.*i  Entrée  plus  ou 
moins  étroite.  ||  Entrée  d'un 
ouvrage  fortifié.  Fauces,  ium,  S. 
pi.  Ca-s.  Il  Passage  étroit  eniro 
deux  montagnes.  Faaces,  ium, 
f.  pi.  Cic.  Angasiiœ,  arum,  f.  pi 
Cic.  Voy.  DÉFILÉ. 
gorge-de-pigeon,    s.    f.    Voy. 

gorge . 
gorgée,  s.  f.  Co  qu'on  peut  ava- 
ler   de     liquide    en    une     fois. 
Haustus,  lis,  m.  Liv.  Ov.  (ex.: 
h.  aquse.  Ov.  exigais  hauatibas 
bibëre.   Ov.);   gustus,    ÛS,    m. 
Petr.  (ex.:  g.  vini.  Petr.j.  Boire 
d'une  seule  — ,  ano  potu  hau- 
rire.  Cic  A  petites  — ,  sorbilo, 
adv.    Plaat.  Boire  à  petites  — , 
sorbilàre,  tr.  Ter.  ^  (Fauconn.) 
Ce  dont  on  gorge  l'oiseau.  Pas- 
tus,  ÛS,  m.  A. 
gorger,   v.  tr.  Emplir  jusqu'à 
la  gorge  (do  nourriturei.  Far- 
CÎre,  tr.   Cic.  etc.   (vov.  bour- 
rer);  refercire,   tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :   refertas   epalis.  Cic).  Se 
—   de    nourriture,   se    ingargi- 
tàre.  Cic.  (Fin.  III,  8,  23(.  ||  (Par 
ext.)  Gorger  une  volaille.  Far- 
Cire,  tr.  Cato.  Varr.  (ex.  ;  gat- 
linas  et  anseres.  Cato.  palam- 
bes.  Varr.).  Voy.   bourrer,  ga- 
ver. Il  (Par  anal.)  Gorgé,  c.-à-d. 
gonflé.  Voy.  engorger.  T  'Fig.) 
Repaitre,   remplir.  Saturàre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  homincs  ta~ 
turati  honoribus,  Cic.    [Plane. 
8,  20].  mens  erecta  satarata- 
que     bonarum      cogitationum 
epalis.  Cic.  [Div.  I.  '29,  61],  voy. 
rassasier)  ;    saginâTe    (•    en- 
graisser •),    tr.   Cîc   etc.    (ex.  : 
sanguine  rei  publics  saginari. 
Cic.  velat  saginatus  nuptiali- 
bas   cents.    Cic).    Gorges  d'or, 
de  butin,  onusti  aaro,  prœdà. 
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Cari.     Gwri 
fjjuri.  Cic. 
gorgerette,  s.  f.  (Arch.)  Coll»- 
reiio  U«  rduima  (couvrant  une 
partie  de  la  gorje  .  ^IropSiiim, 
ii.  II.  Lattili.  Fascij,  x,  f.  Liv. 
gorgerin,    s.   m.  (Arch.)  Pièce 
(le  iariiiurt)  couvrant  le  (levant 
du  coii.  C'j/ians  thorax  ou  Jo- 
ricu.   A.  Ja-jali   muniment am. 
A.  1  ^P.  anal.   Collier  de  cliien. 
Voy.cûLLiEB.  1  Fig.  (Architect.) 
P;»i"  tie  étroite  du  cbapitdau  do- 
rique au-deSÂUi  de  1  astragale. 
Hypûtrachiliam,  ii,  n.   l  itr. 
gosier,   s. m.    Partie   intorieure 
de  la  jorgo.     Prolongsment  du 
pharynx  quî  communique  avec 
l'œsophago.     Faux,     faucis, 
(usité  seulement  au   Nom.  et  1 
l'Abl.    sing.».    f.    ,6X.  :    arente 
faace.  Uor.  os  (aace  cam  hx- 
reret    lapi.    PUxd.)  ;    fauces, 
ium.  f.  pi.   tic.  (voy.  corok); 
guJa,  se,  f.  Cic.  (voy.  cobce). 
Avoir    le   —    sec    (être    altéré), 
»oy.   GORGE.   Ij   Fig.  Grand  — , 
voy.    PÉLICAJ*.  1   Prolongement 
du    [jharyax    qui    communique 
avec  le  larynx.  Garyaiio,  ont», 
m.  V'arr.  Cic.  (r.  Voy.  larynx. 
Coup  ile  — ,  voy.  tuissioN,  iouf- 
FLE.  D'un  seule  up  de  —,  uno 
tpiiita.  Cic.  Avoir  un  bon  coup 
de   — .    robastum  esse  in   cla- 
mando  ou  in  canendo.  Cic.  \\ 
Fi::.   Tuyau    d'un   orgue,   d'un 
•ouiflet.  Voy.  tcvau. 
gossampin,    s.    m.     iBotan.) 
Grand  arbre  exotique.  Gossj/pi- 
nas.  i.  f.  ou  gossypiniim,  i,  n. 
01  uossypion,  ii,  n.  Plin. 
gothique    (lat.    post.    yothiciu 
.  r--laii:  aux  Goths-),  adj.  Qui 
appartient  au    moyen  âge,  su- 
ranné.   Gol/iioas,   o,    um.  alj. 
A.  Voy.  -LKAN.NÉ.    Il    (Technol.) 
Peinture  ou    l'on   emploie   des 
couleurs  délayées,  etc.  .-Irs  pin- 
gendi  dilatis'  coloriba».  A.  P. 
ext.  Ur.e  —    tableau  peint  à  la 
— ,.    tabula    dilatis    coloribas 
pirta.  A. 

gouailler,  v.  intr.  (Famil.)  Se 
moquer  grossièrement.  .tUrujai 
ou  oiicui  oî   tublinêre.  Plaal. 

Voy.    UOQUER,    RAILLER. 

gouailleur,  euse,  s.   m.  et  f. 

iFamil.i  elui,  celloqui  gouail- 
le. Vov.   UOijUEUR,    RAILLEUR. 

Mélanse    de 
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fandistimiu    [»    sans    fond    ■]. 
Cic);   vorago,    inis,   f.   Cic. 
(ex.:  voraginet  elaiifsijue.Cart. 
profund.-r  topayincs. Liir-.);  fau- 
ces. ium,  f.  pi.  Cic.  (ex.  :  pa- 
i^l'actis  terrx   (auciba*.  Cic.]; 
hiatus,  lis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
repentini  terraram  hUilus.  Cic. 
whs    terrm    /liafu   Itausta    est. 
Sen.).  Un  —  s'ouvrit  au  milieu 
du     marché,     forum     médium 
speca   t'<M<0  coUapsum    est   in 
immensam    altitadinem.    Liv. 
Précipiter  qqn  dans  un  — ,  ali- 
qaem  ad  prscceps  dâre   ou    in 
prstceps    jacêre.    Cic.   Tomber 
ilans  un  — ,  in  prxceps  deferri. 
Cic.  Voy.  ADiuB.   ||  Fig.  .^bime. 
Gurge's.  itis,  m.  Cic.  etc.  lex.: 
turpidinis.     i'al.-M^uv.    libidi- 
num.  Cic.)  ;   vorago.  inis,   f.  ] 
(ex.        vos    geminx    lorwjines 
reipublicx.  Cic.    [Pis.    18,  i.1]. 
immensa   vorago   est    et  gar- 
ges     vitiorum.    Cic.    [Verr.    II, 
3,  9,  S31).  Précipiter  qqn   dans 
la  — ,  atiquem  dare  ad  prxceps. 
Cic.   Se   précipiter  dans   le  — , 
in   apertam   perniciem   incur- 
rère.    Cic.    Un    —    de    misères, 
inopia  pro(andissima.  Cic.   j| 
P.  ex[.  Un   —  d'argent    (dissi- 
pateur elTiéné),  gurges  ac  vo- 
rajo  patrimonii.  Cic.  (Sest.  52, 
111). 
gouge  (lat.  gubia,  ■  burin  •),  ».  f. 
(Technol. 'i  Tranchet  de  cordon- 
nier.   Scalprum,   i,   n.   Ilor.    \\ 
Citeau  do  chirurgien.Scai/jrum, 
i,  n.  Cels. 

goujat,  s.  m.  Valet  d'armée. 
Calo,  onis,  m.  Cxs.  LLxa,  a;, 
m.  Sali.  Liv.  1  (Fig.)  Homme 
grossier,  mal  élevé.  Homo  rus- 
ticas  et  agrestis.  Cic.  Voy.  oROi- 

SIER. 

1.  goujon,  s.   m.  Petit  poisson 
comesrible.  Cobius,  ii,  m.  Lu-  1 
cil.  Gobio,  onis,  m.  Coi.  Plin.  \ 
Fig.  Avaler  le  —  (croire  à  une 
bourde),  voy.  bourde. 

2.  goujon,  s.  m.  (Technol.)  Pe- 
tite gouge  à  l'u^ago  des  sculp- 
teurs, iicalpellum,  i,  n.  Plin. 
'i  Broche  qui  unit  les  doux  par- 
ties d'une  charnière.  Fibala,  je, 
r.  ri(r. 

goule,  s.  f.  (Mythol.  orientale.) 
Génie  qui  dévore  les  corps 
morts.  Larva,  x,  f.  A. 


goudron.    ..    m.    .«e.ange    ue  j^e,  s.   1'.  ^Famil.)  Ce  quon 

esinause  et  de  sucs  extraits  I  a""^"^"'  >  '       ...^ 
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du  sapin,  etc.  employée  parti- I 
culieremont  a  enduire  la  carène 
d'un  navire.  Pix  liquida  ou 
sirapl.  pix,  icis,(.  Min.* (Arch.) 
(T.  milit.i  Fascine  enduite  de 
poil.  Pix,  picis,  f.  Cic. 

goudronner,  v.  tr.  Enduire  de 
goudron.  Pice  oblinêre  ou  mu- 
nire  aliqaid:.  Plin.  Piràre,  ir. 
Calo.  Carène  goudronnée,  un- 
cta  carina.  Hor. 

gouet.s.m.  ^Botan.)  Arum.  Voy. 
cr  mot. 

goufire,!.  m.  Cavité  béante  où 
l'on  serait  englouti.  Gurges, 
gitis,  m.  Cic.  (ex.;  gurges  pro- 


vale.  IJaustus,  û>,  m.  Cic. 

goulet,  s.  m.  (Arch.)  Goulot 
d'une  bouteille.  Voy.  goulot. 
1  Entrée  en  entonnoir.  Fauces, 
ium.  f.  pi.  Cxs.  (cf.  fauces  por- 
tas. Cxs.).  Os,  oris,  n.  Cic.  (cf. 
os  porlCis.  Cic).  Voy.  entrée. 

goulette.  Voy.  ooulottb. 

goulot,  8.  m.  Col  d'une  bou- 
teille. Collam,  i,  n.  Cato. 
Phxd.  /•'iin.  Cruche  à  —  étroit, 
tjuttas,  i,  m.  Juv.  Oeil.  \\  (P. 
ext.)  L'entrée  d'un  conduit.  C'er- 
ticu/a,  X,  f.   Vitr.  Voy  ouvkr- 

TI  RB. 

goulotte,  s.  f.  (Technol.)  Rigole 
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sur  la  cimaise  d'une  corniche. 

Vov.    RIOOLE. 

goiilu,  ue  (lat.  yu/osuj),  adj 
ijui  mange  gloutonnement. 
Voy.  ci.oi'ToN. 

gotilùment,  adv.  D'une  ma- 
nière goulue.  Voy.  oloutonne- 

UENT. 

goupil  (lat.  pop.  vulpiculus. 
p.  vulptcala,  diminutil'de  i-u/- 
pes.  renard),  s.  m.  {Arcli.)  Uo- 
uard.  Voy.  ce  mot. 

goupille,  s.  f.  (Tochnol.)  Che- 
ville qui  assemble  les  pièces 
des  charnières.  Vov.  cheville. 
Il  iP.  ext.)  Clavetie.  Voy.  ce 
mot. 

goupillon,  s.  m.  Bâton  garni 
de  poils  pour  répandre  l'eau 
bénite.  Aspersorium,  ii,  n. 
Thés.  nov.  lat.  As/>ergillum,i, 
n.  G(os».-  Labb.  Fig  Famil. 
Donner  du —  à  qqn  (lui  donner 
de    l'eau  bénite  do  cour),  voy. 

ENCENSER,  BÉNIT. 

gourbi, S.  m.  Hutte  arabe  (d'Al- 
gérie). 7'ujurium,  ii,  n.  6all. 
Mapalia,  ium,  u.  pi.  Sali.  || 
Réunion  de  huttes.  Magalia, 
ium,  n.  pi.  Virg.  Mapalia,  ium, 
n.  pi.  :iall. 

gourd,  gourde  (lat.  gurdus), 
adj.  [ArcU.]  Enflé.  Voy.  ce  mot. 
Il  Fig.  Qui  ne  peut  pas  se  re- 
muer, agir.  Voy.  engourdi. 

1.  gourde  (lat.  cucurbita),  s.  f. 
Espèce  de  courge.  Voy.  courge. 
Il  (P.  ext.)  Courge  séchée  et  vi- 
dée pour  y  mettre  de  U  bois- 
son. Zdjcena,  a-,  f.  Col. 

gourdin,  s.  m.  Oros  bâton. 
Fusils,  is,  m.  Cic.  otc.  Clava, 
X,  f.  Plin.  (VIII,  93;  XXV,  75). 

Voy.    BATON. 

gourgandine,  s.    f.  Femme  do 
maïuaisu  vie.  Voy.  courtisane. 
gourmade,  s.  f.  Coup  de  poing 
sur  la  figure.    Colaplius,  i,    m. 
Plaut.  Voy.  POING. 
gourmand,    ande,    adj.    Qui 
aime  les  bons  morceaux. Guio- 
sus,  a,  um,  adj.    Mart.    Abdo- 
mini  suo  natas.  Cic.  Gulx  pa- 
rens.  Hor.  Voy.  friand,   glou- 
ton. Substaniivt.  Un  —,  iurco, 
onis,  m.  i-ucii.  Plaut.  Fig.  Lec- 
teur    trop    — ,  lector     nimiam 
gulosus.  Mart.    ||     Suivi    d'un 
complément.  Etre —  deqqch., 
appetire   libentissimè   aliquid. 
i    Coi.    Il    P.  ext.  Uuo  branche —, 
un  rainoau  — ,  et  ^ubslantivt.) 
un  — (rumas).  giiiomnefT»  su- 
I    cum  aufert.  Plin. 
gourœander,   v.   intr.    et   tr. 
Il     (Arch.)     V.     intr.     Agir    on 
gourmand.  Ventri  servlre.  Vie. 
îleltaûri,    dép.    inir.     Cic.  1   V- 
tr.  Cousoinmor.    Voy.    ce    mot. 
Il  Fig.  —son  bien.  Voy.  dissi- 
per,    ENGLOUTIR.     —      des    li- 
vres (les  lire  avidement),    voy. 
LIRE,  DÉVORER.  En    pari,  de    la 
fièvre.  Voy.  coNsuMEn,  dévokkk, 
ÉPUISER.    1  (P.    ext.)    Dominer. 
Domàre,  tr.   Cic.  (cf.    domitas 
habùre  cupiditatei.   Cic).  Voy. 

RErilÉNER,     RÉi'RIMEK. 


DOUINER, 
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—  la  bouche  d'un  clioval  (la 
manier  duromoiitl ,  ora  Crcixia 
continêrespamantibus.  l'Iia'd. 
Un  carré  do  mouton  gourman- 
de do  por^il,  voy.  a'^-aisonneu, 
nELEVKR.  T  (P.  o\t.)  Reprondro 
sévèroinont.  Objiiryâre,  tr.  Cic. 
lifprchendëre,  tr.  Cxs.  Incre- 
pûrc  aliqaem  voce  gravissimà. 
Saet.  Incrcpitâre  ati(]iiein  ver- 
bis.  Liv.  (cf.  incr.  vocibas, 
quod...  C.vs.  [B.  C.  II,  30,  3]. 
incr.  atque  incusàre  rdiquos 
Belgas,  gui  (ot  le  Subj.].  Os. 
[B.  G.  II,  15,  r>]).  Corripérc, 
tr.  Cxi.  Liv.  Phn.  j.  (cf.  ali- 
qaem  non  inimicë  corripërc, 
sed  pxns  patrie  mr>n!ire.Qu,int. 
aliquam  graviter.  Saet.).  In  a- 
liqtiem  acerbias  ou  acriter  in- 
vehi.  Cic.  Curt.  Verberûre,  ir. 
Cic.  —  les  vico3,  voy.  atta- 
quer,  CENSURER. 

gourmandise,  ?.  f.  Caractère 
de  celui  qui  est  gourmand. 
Gala,  ee,  i.  Hor.  Abdomen, 
inis,  n.  Cic.  (cf.  abdominis  vo- 
laptates.  Cic).  —  iusati:iblo, 
inexplebilis  epatarum  libido. 
rac.  \\  (P.  ext.)  Friandise. 
Ligarritio,    onis,   f.    Cic.  Voy. 

FRIANDISE.  Il  Fig.  Voy.  DÉSIR, 
CONVOITISE. 

gourme,  s.  f.  Phlegmasie  de 
la  muqueuse  nasale  chei  les 
jeunes  chevaux,  l'itaita,  a»,  f. 
DD.  Il  (P.  anal.}  E.\anthème 
de  la  faco  et  du  cuir  chevelu. 
Voy.  EXANTHÈME.  |{  Fig.  Jeter 
sa —  (faire  des  folies  de  jeu- 
nesse), ferociam  exacre.  Liv. 
Il  a  jeté  sa  — ,  adalescenliœ 
capiditatea  deferbaerant.  Ter. 
adalescentia     deferbait.     Ter. 

gourmer,  v.  tr.  Brider  un 
(cheval)  en  lui  mettant  la 
gourmette.  Voy.  brider.  I| 
("Fig.)  Une  personne  gourmée 
(qui    a    des    manières   raidos). 

Voy.   COMPASSÉ,  RAIDE.  1  (P.  OXt.) 

Frapper  à  poing  fermé  (sur  la 
figure).  y4itoui  colapham  icëre. 
ou  Plaat.  colapham  incatëre. 
Jav.  ou  dacëre.  Qaint.  Se  — , 
pagnis  certâre.  Cic. 

gourmet,  s.  ra.  Dégustateur  de 
vin.  Voy.  dégustateur,  vin.  ^ 
(P.  ext.)  Fin  gourmand.  Homo 
sabtilioris  palati.  6'en.  Saga.x: 
in  gasta  palatam.  Plin.  Les 
fins  — ,  proceres  gâte.  Plin. 
Palais  de  —,  palatam  sabtile. 
Hor.  doctam  ou  eraditam.  Col. 
sabtilior  gala.  Col. 

gourmette,  s.  m.  Chaînette 
qui  fixe  le  mors  dans  la  bou- 
che du  cheval.  Lapata,  oram, 
n.  pi.  Virg.  Fig.  Làchar  la  — 
à  qqn,  voy.  dride.  Rompre  sa 
—  (ne    plus    être    tenu),    voy. 

BRIDER.    TENIR. 

gousse,  s.  f.  Enveloppe  des 
graines  des  plantes  légumineu- 
ses. Follicalas,  i,  ra.  Col.  Sen. 
Siliqaa,  as,  f.  Virg.  Vesicala, 
SB,  f.  Cic.  Valvolse,  oram,  f. 
pi.  Col.  Scrib.  Petite  — ,  sili- 
cala,   te     f.    Karr.    Se  couvrir 
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d'une  — ,  «voir  des  — ,  st/i- 
qaari,  dép.  iiitr  Plin.  1  (P. 
oxt.)  Fruit  des  léguminousos 
formé  de  doux  cosses.  Voy. 
co'^E.  Il  (P.  anal.)  Uno  —  d'ail, 
naclcas.  alii.  Plin. 
gousset,  s.  m.  (Arch.)  Creux 
de  l'aisselle,  /lia.  se,  f.  Hor. 
Sentir  le  — ,  olêre  liircum. 
Hor.  Il  (P.  ext.)  Pièce  d'une 
chemise  qui  unit  la  manche  à 
l'épaule.  Manica,  se,  f.  .4. 
1  (Arch.)  Petite  bourse.  Marsu- 
piam,  il,  n.  Plaat.  Voy. bourse. 
Il  (De  nos  jours.)  Petite  poche  à 
la  ceiniure,  et,  p.  ext.,  poche 
de  gilet.  Sinus,  us,  m.  Cic 
Voy.  POCHE.  Il  Fig.  Avoir  le  — 
vide    (être   sans    argent),   voy. 

ARGENT,    VIDE. 

fioût  (lut.  pop.  gusfas  [p.  gas- 
tatas].  CeU.  [IV,  261.  Col.  [I, 
8,  181.  Gell.  [VI,  7,  1;  -MX,  2, 
1].  Macr.  Ambr.  Aa;/.),  s.  m. 
Sens  par  lequel  on  perçoit  les 
saveurs.  GustatUS ,  ÙS,  m. 
Cornif.  Cic.  etc.  (ex.  :  gasta- 
tas...  sentire  eoran\  qaihas 
vescimar  gênera  débet.  Cic. 
[N.  D.  11,0,  61);  palatum,  i 
{pr.  •  palais, siège  du  goût;  par 
ext.  goût  ■•).  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
p.  subtile.  Hor.  eraditam  ou 
doctum.  Col.  volaptatem  pa- 
lato  percipëre.  Cic.  palatam 
non  kabère.  Cic).  T  Saveur. 
GustatUS,  ÙS,  m.  Cic.  (ex.  : 
g.  pomoram.  Cic  [.N.  D.  II, 
03,  158].  uva  peracerba  gasfatu. 
Cic);  saper,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  jacando  sapore  esse. 
Cic.  voy.  saveur).  Avoir  un  — , 
sapère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Jacandê  sapëre.  Cic).  Donner  à 
la  viande  un  —  agréable,  dé- 
licat, saavitatem  afferre  car- 
nibas. Cic. De  haut — ,voy.  épicé. 
1  Sensation  agréable  que  pro- 
duisent certainessaveurs.  Pren- 
dre —  à  qqch.,  aliquâ  re  de- 
lectari.  Cic.  Mettre  en  — ,  sa- 
livam  alicui  movêre.  Scn.  Voy. 
APPÉTIT.  1  (Fig.;  Discernement 
des  qualités  et  des  défauts  dans 
une  œuvre  d'art.  Sensus,  ûs, 
m.  Cic  etc.  (ex.:  mirari  sole- 
bam  istum  in  his  ipsis  rebas 
allqaem  sensam  habêre.  Cic. 
[Verr.  II,  U,  \h,  33]);  iage- 
nium,  a  {•  goût  naturel  »), 
n.  Cic.  etc.(ex.:  injenium  ma- 
lam  et  inconstans.  Cic);  judi- 
ciuza,  ii,  n.  Cic  etc.  (ex.  :  i. 
intelligens.  Cic.  [opt.  gen.  U, 
11],  subtile.  Hor.  elegans,  ex- 
qaisitam  [•■  exact,  délicat  •]. 
Cic.  jadiciam  acaëre  [-  former 
le  g."] .  Cic  magni  Jadicii  esse. 
Cic  peracre  jadiciam  habêre. 
Cic.  ei  jadiciam,  nanquam  de- 
fait.  Cic.)  ;  intelligentia,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaà  es  intelli- 
gentia. Cic);  aores,  ium,  f. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  tritœ  aures 
hominam  nostroram.  Cic.  te- 
retes  aares  intelligensqae  jadi- 
ciam. Cic.  aures  alicajas  im- 
plére    [-  satisfaire    pleinement 
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le  g.  •].  Cic).  (loùt  lin, délicat, 
et   (oUipt.)    goût,    c.-a-d.    bon 
goût,  elegantia,  as,  f.  Cic.  etc 
(ex.:    excalta   qaxdam  elegan- 
tia.   Cic);  humanitas.   atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  orator  inops 
hamanitatis   atqae  inurbanas.' 
Cic);  urbanitas,  atis.  f.  Cic' 
etc.   (ex.  :    arhanitate   f/aûdanX 
qaasi     colorata     oratio.    Cic 
flir.  /i6,  170]);   sanitas.   atis, 
f.  Cic.  etc.   (ex.  :    s.    orationis. 
Cic.  [Br.  8â,  28.'.]1.   —  difficile, 
fastldium,    îi.    n.     Cic.    etc. 
(ox.:  (.  delicatissimam.  Cic.  cf. 
fasfic/iosas  [-  qui  a  le  g.  diffi- 
cile -].  Cic).  Mauvais  — ,     itt- 
scitia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  insc. 
alicajas  [gén.    subj.]   alicajas 
rei  [gén.  obj.].  Cic);  insulsi- 
tas,  atis,  f.  Cic  etc.  (ex.,  ins. 
orationis.  Cic  [Br.  82,  ^s;.].  ins. 
vill;r.    Plin.).     Avoir    du    —, 
sapère,   intr.    Cic.   etc.  (ox.  : 
recrê  sapère.  Hit.   sap?rii  eam 
plus    quam    ccterns.   Cic.    av. 
l'Accus.    de    qualif.    s.    recta. 
Cic.  exigaam.  Plin.  j.) .  Qui    a 
du  — ,  qui  fait    preuve  (le    — , 
politus,  a,    um,  p.   adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  p.   homo.  Cic);  ele- 
gans,   adj.  Cic.  etc.   (ex.  :   in 
omni    jaclicio    elegantissimus. 
Cic.     in     epularum    apparata 
elegans.     Cic)  ;  intelligens, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  hotiio  in- 
geniosas   et    intelligen!!.     Cic. 
subst.    au    plur.     intelligentes 
[•    les   gens   de  goût  '].    Cic). 
De  bon  — ,    où    il    y   a   du  —, 
politus,  a,  um,  p.  adj.  Varr. 
Pha'd.    Plin.   j.    (ex.  :   (iomus. 
Phsed.  cabicalam politissimam. 
Plin.     j.)    ;     elegans,     adj. 
Cic      etc.     (ex.     :    verboram 
délectas.  Cic.  loqaendi  genus. 
Cic);  urbanus,   a,   um,  adj. 
Cic.    etc.     (ex.    :     urb.    sermo. 
Cic.    urb.  saies.  Cic);  venus- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
v.  sermo.  Cic.  sententi»'.  Cic). 
Avec  —.polité,  adv.  Cic.  {ex.: 
p.  dicëre.  Cic.  eloqai.  Cic.  icri- 
bëre.    Cic):    oleganter,   adv. 
Cic.  (ex.  :  el.  scribëre.  Cic.  La- 
tine toqui  eleganter  ou  elegan- 
tissimê.  Cic);  cODCinné,  adv. 
Plaat.  Cic  Vitr.  (ex.:    ornata 
at  concinnê!  Plaat.)  ;  intelli- 
genier,  adv.  Cic.  Plin  j.  (ex.: 
lectitâre.    Plin.  j.)  ;    venustè, 
adv.  Cic  etc.    (ex.  :  Jlispanas 
hanc  colorem  venastius  [adhi- 
buit].  Sen.  rh.    [controv.    I,  1, 
20])  ;  scité.  adv.  Cic.  etc.  f  ex.: 
capella    scite  iacta.  Cic.    scitè 
exornâre  conviviam.  Sall.acitë 
coli  [-sa  vêtir-].  Cic).  Qui  n'a 
pas  de  — ,   ineptus,   a ,  um, 

adj. Cic  etc.(ex.:  ineptus  homo. 
Cic.  subst.  au  plur.  inepti.Cic. 
[de  Or.  11,  8,  17]);  intîcetus. 
a,    um,    adj.    Cic    etc.    (voy. 

FINESSE,  ESPRIT);  JiUpOiitUS,    3, 

um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ^enus 
hoc  eoram,  qui  sibi  eraditi  vi- 
dentar,  liebes  atqae  impoli- 
tam.  Cic.  Timseas  ipsa  eompo- 
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sitione  verborun  non  impoli- 
tas.  Cic.);  illepidns,  a,  am, 
adj.  Plaat.  l'Un.  j.  (voy.  n- 
KE--SE,  EsTRiTi.  Qui  «st  saûs  — , 
ineptus,  a,  am.adj.  Cic.  etc. 
lex.  :  ineptii  ratio  dicendi.  Cic. 
nihil  habêre  insoltms  aat  in''p- 
latn.  Cic.];  inelegans.  aJj. 
Cic.  etc.  (ei.  :  ratio  non  ine- 
legans.  Cic.  aemo  non  inele- 
gans.  Saet.  copiaorationis  non 
intUgans.  Cic.\.  Sans —  (adv), 
inepte,  ad».  Cic.  etc.  (ex.,  di- 
c^n  ou  scribëre.  Cic);  inele- 
gcinter,  adv.  Cic.  ler.  :  hisco- 
ria  non  ineleganter  icripta. 
Cic.);  illepidë,  adï.  Plaat. 
Gell.  (ex.  :  cjrmen  illepidë 
compositam.  Cei!.).  Le —  du 
momenr,  hxc  ratio.  Cic.  hoc 
in'junium.  Cic.  hic  mot.  Cic. 
Le  —  Uuuiain,  ingenium  Ro- 
manum.  Cic.  Dans  la  —  des 
Grecs,  Oraecoram  more  ou  ritu. 
Cic.  Au  —  moderne,  novo 
rita.  Cic.  Le  faux  —  l'emporte 
sur  le  bon,  vicit  veritatem  ra- 
tio falsa.  Cic.  ||  (Par  anal.) 
ObsTvation  des  convonances. 
Vrbanitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  iRDANiTÉ  .  Do  bon  — , 
elegam.  Cic.  arOanas.  Cic. 
Plaisanterie  de  bon  — ,  Jocaa 
ingenaai  ou  liberalis.  Cic.  De 
mauvais  — ,  illiberalit.  Cic.  1 
Manière,  style  d'une  œuvre 
d'art.  Stilus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  orationea  pasne  Attico 
ttilo  scriptse.  Cic);  manus, 
lis.  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  Alexidia 
manum  amabam.  Cic.  manas 
alia.  Cic.  tabala  qaaai  Apellis 
mana  picta.  A.).  Le  —  antique, 
antiquitas.  Cic.  T  Preleronce 
donnée  à  certaines  clioses,  à 
certaines  personnes. S<udiuin, 
il,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  venandi. 
diicendi  [.  de  ou  pour  l'é- 
tude -J.  Cic.  tao  quisqae  stu- 
dio maxime  dacitar.  Cic.  ali- 
cujas  atadiis  obseqai  ou  inser- 
vire.  Ter.  Sep.  artiam  libera- 
liam  ttudiam  ou  simpl.  stu- 
diarn  [.  le  g.  des  aris  .].  Cic. 

voy.     PE.S'CHAMT,     PASSION)  ;  stO- 

jnacbus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ladi  apparat istimi,  sed  non 
lui  itomachi;  conjectaram  e- 
nim  facio  de  meo.Cic.  [ep.  VII, 
1,2].  non  rationem,  ted  stoma- 
cftam  tibi  narro.  Cic.);  volun- 
tas,  atis.  t.  Qaint.  (ex.  :  v. 
recti  generis  [»  le  g.  du  classi- 
qu«  dans  l'art  •].  Quint.  [X.  I, 
SI»)).  Avoir  du  —  pour. .  .,stu- 
dére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  st. 
jari.  Cic.  [Leg.  I,  U,  13] i. 
Prondro  —  â. . . ,  alif/uû  rc 
gaudére  ou  delectari.  Cic.  N'a- 
voir aacuD  —  pour...,  ab  ali- 
qu&  re  abhorrëre.  Cic.  tao 
«enta  non  gaatàre  aliquid. 
Cic.  Cela  n'est  point  démon — , 
non  ett  mei  itomachi.  Cic.  non 
id  mese  elegantise  videtar  etae. 
Cic.  Il  n'a  pas  mes  goûts,  non 
mecum  si-ntit.  Cic.  C'est  un 
bomme  qui  était  de  mon  goût 
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mais  qui  est  maintenant  selon 
mon  cœur,  homo  temper  ille 
ijiiidem  mihi  aptut,  nunc  htû 
<rli<.im  auaiis.  Cic.  Los  —  sont 
différents,  non  omnibus  anum 
est  qou)d  placet.  Cic.  Pour  mon 
— ,  quant un\  ego  tapio.  Cic. 
pro  meù  sapientià.  Ter.  (ad. 
Itïi).  meo  /adicio.  Cic.  \\ 
(Spéc.)  inclinatioa.  Voy.  ce 
mot. 
goûter,  v.  tr.  et  intr.  Perce- 
voir la  saveur  do  (qqch.).  Pa- 
lato  percipëre.  Cic.  (Fin.  II, 
10,  29) .  Il  (spéc.)  Percevoir  la 
saveur,  en  vue  d'apprecior.  Gas- 
tdto  explorâre.  Cic.  ||  Fig. 
Apprécier  la  saveur  de  iqqch.). 
Gustàre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
physiologiam  primis,  ut  dici- 
tur,  labris.  Cic.  [N.  D.  I,  8, 
20J.  partem  ultam  voluptatis. 
Cic.  [Fin.  I,  18,  58;.  brevia 
prxcepta.  Cio.  [de  Or.  I,  32, 
litô],  hxc  neqae  atlingëre 
neqae  sensu  nostro  gustàre. 
Cic.  [  Arcli.  8,  IT  ]  ;  es- 
père, tr,  Cic.  etc.  (e.K.  :  som- 
nam  capëre  non  passe.  Cic. 
non  partem  uUam  qaietis. 
Cic.);frui,  dép.intr.  Cic.  etc. 
(voy.jOfiR  [de]';  perfrui.  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  joumfplei- 
nemont  de],[se]  «a^sasier  [de])  ; 
experiri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  éprouver).  Faire  —  qqch. 
àqqn,  a/igaem  aliçaâ  re  ob- 
lectàre.  Cic.  sensum  alicuj'as 
rei  alicai  dare.  Cic.  et  par  ex  t. 
probâre  aliquid  alicai.  Liv. 
(voy.  approuver).  1  V.  intr. 
Goûter  (à  qqch.).  Gustâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aquam.  Cic.  le- 
porem  et  gallinam.  Cses.  g. 
sangainematicujas.  Cic);  de- 
gustâre,  tr.  Cato.  l'arr.  Plin. 
\ei..:  carnem  eam.  Plin.  vi- 
nam.  Cato.  Jet.  (astidientis 
est  stomachi  matta  degastâre. 
Sen.).  Goûter  d'avance  ou  par 
avance,  prsegustàre,  tr.  Ov. 
Sen.  rh.  Justin,  (ex.:  cibos.  Ov. 
omnes  cibos.  Sen.  rh.  potam 
régis.  Justin.).  ||  (Absol.) Faire 
un  léger  repas  entre  le  déjeu- 
ner et  le  diiier.  Merendam  ca- 
përe. Plaut.  SuLst.  Le  — ,  me- 
renda,  as,  f.  Plaut.  Isid.^  Goû- 
ter (de  qqch.),  en  manç^jr  pour 
la  première  fois.  Gustàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  g.piacem.  Sen.)  ; 
attingère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
bestise ,  quœ  tantum  scelas 
[•■  d'un  pareil  monstre  •]  atti- 
gissent.  Cic).  \\  (Fig)  Faire 
pour  la  première  fois  l'épreuve 
d'une  chose.  Degustâre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  genus  huc  exer- 
citationam.  Cic.  visne  igitur, 
Oamocle,  quoniam  liœc  te  vila 
delectat,  ipse  eandem  degus- 
târe et  forlunam  experiri 
meam  ?  Cic.  d.  summatim  in- 
génia maximorum  hominum 
["l'fi.  à  tota  inspic'.re,  tota 
traclàre].  Sen.  nt  vellem  ali- 
quid dc/iiftasses  de  fabalis. 
Brut.  ap.  Cic.  ex  quû  [oratio- 
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ne]  licet  paaca  dégustes.  Cic). 
goutte,  s.  f.  Petite  quantité  de 
liquide  qui  se  détache  sous 
forma  do  globule.  6u<(a, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  guttœ  tm- 
fcrium.  Cic.  gutta  plui-ia.  Cic. 
gattx  pleniores  (•  grosses  g.  do 

?luio  •].  Cic.  gutta  sanguinea 
'lin.  gattx  sangainis.  Curt.)  , 
stilla,  se  (en  pari.  surt.  d'un 
corp-s  gras  ou  visqueux),  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  st.  murix.  Cic,  cra- 
oris  humani.  Sen.).  Suer  i 
grosses  — .sudore  manàre.  Cic. 
ou  difllaëre.  Phsed.  —  à  — . 
guttatim,  adv.  Enn.  stillatim, 
adv.  l'huer.  Qui  tombe  —  à  —, 
stillaliciiis,  a,  um,  adj.  Plin. 
.Action  do  couler  —  à  — ,  stil- 
licidium,  ii,  n.  Lacr.  Sen.  Li- 
quide, oau  qui  tombe  —  à  — , 
stillicidium,  ii,  a.  Varr.  Plin. 
Couler  —  à  — ,  stillàre,  intr. 
I-'arr.  Cic.  roràre,  intr.  Cic. 
(voy.  dégoutter).  Faire  tomber 

—  à  — ,  vov.  distiller.    Verser 

—  à  —,  stillàre,  ir.  Cic.  llor. 
instillàre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  o- 
leam  luntini.  Cic).  ||  (P.  ext.) 
Petite  quantité  d'un  liquide. 
Gatta,  X,  f.  P^aut.  Stilla, 
X,  f.  Mart.  Ne  pas  boire 
une  — ,  ne  minimo  quidem 
hausfu  bibëre.  Plin.  Boire  jus- 
qu'à la  dernière  — ,  exhaarire 
(pocalam).  Cic.  extorbêre,  tr. 
Sen.  exsiccàre,  tr.  Hor.  || 
>lère  goutte  (lo  premier  vin,  le 
premier  cidre  qui  coule  de  la 
cuve  avant  qu'on  ait  pressé), 
muséum  lixivam.  Cato.  Vin  do 
— ,  vin  de  mère  — ,  protro- 
pam  vinam,  ou  simpl.  protro- 
pum,  i,  n.  Vitr.  (VIII,  3,  15'. 
«in.  (XIV,  85).  Il  (P.  hyporb.) 
Prêta  verser  son  sang  jusqu'à 
la  dernière  —  pour  la  patrie, 
vitam  pro  patriâ  profundëre 
paratas.  Cic  Pas  une  —  de 
sang,  nihil  sanguinis.  Cic.  No 
pas  VL'i-sor  une  Seule — do  sang, 
nallam  stillam  cruoris  humani 
mittëre.Sen.  Qui  n'a  plus  une 
goutte  do  sang  dans  les  veines, 
exanimus,  a,  um,  adj.  Virg. 
Hor.    Voy.    glacer.    |]    Famil. 

—  au  nez,  stiria,  œ,  f.  Plin. 
Il  C'est  la  dernière  —  (celle  qui 

fait  déborder),  in  pocalis  su- 
perflait  quod  superest.  Plin. 
addita  émanant.  Varr.  Il  me 
ressemble  comme  deux — d'eau, 
neijue  lac  lacti  magis  simile 
qaam  ille  mei.  Plaat.  Ressein- 
bl'jr  àqijn  comme  deux  gouttes 
d'eau,  este  tam similem  {alicai) 
qaam  ovum  ovo.  Sen.  \\  Goutte 
(plis  comme  petite  quantité 
négligeable).  Ne  tantillum  ou 
ne  minimum  qaidem.  Cic.  N« 
vuir  — ,  niliil  cernére.  Cic.  o- 
calit  non  satis  proapicère.  Cic 
.No  voir  ni  n'entendre — ,  ncqui- 
ocalis  neque  aaribua  aaii< 
competére.  fac  Fig.  Jenevoi-» 

—  dans  toute  cotte  airairo,dan< 
tout  ce  raisonnement,  latent 
omnia  craaais  occultata  et  cir- 
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cum(a3a  tenebris.  Cîc.  T  (I*. 
anal.)  Dentictiles,  oriioiiieiits 
sou»  lo9  triglyplios.  Guttn',  a- 
ram,  f.  pi.  Vilr.  ||  Gomie 
d'aau.  Voy.  topaze.  '[  Nom  de 
(Iivtn-403  maladies.  Maladio  des 
.'trtii'iil.atioai,  morbas  articula- 
rias.  l'Un,  dolor  ou  dolorea 
arliculoram  ou  artuum.  (Sic. 
Atteint  de  la  — ,  voy.  gout- 
teux. —  aux  inuius,  cidra'jra, 
a?,  f.  Cels.  Sen.  —  aux  pieds, 
podagra,  as,  f.  Cic.  etc.  (cf. 
ardère  podagnr  doloribus. 
Cic.  podaijr»  maxinxis  dolori- 
bus cruciari.  Ciel,  pedam  do- 
lor ou  dolores.   Plin.  Qui  a    la 

—  aux  mains,  relatif  à  la — aux 
mains,  c/ara;7rîcus,  a,  ur/i,  adj. 
Cels.  Accès  de  —  aux  pind-i, 
podagrm,  aram,  f.  pi.  Cels.  — 
crampe,  voy.  crampe.  —  scia- 
tique,  voy.  sciATiQuF..  —  se- 
reine, voy.  AUAunoâii:.    — rose, 

voy.     COUPEROSE. 

gouttelette,  s.  f.  Petite  goutte 
d'un  liquide.  Gattala,  x,  f. 
IHaut. 

goutter,  v.  intr.  Laisser  tom- 
ber des  gouttes.   Voy.    coutte, 

DISTILLER. 

goutteux,  euse,  adj.  Qui  a  la 
goutte  (maladie  de.s  articula- 
tions), adj.  Arthriticus,  a. 
um,  adj.  Ciel.-Anr.  Les  — ,  ar- 
thritici,  oram,  m.  pi.  Ctel.-.iur. 

—  aux  mains,  cliiragricas,  a, 
om,  adj.  Cels.  —  aux  pieds, 
pedibui  eeger.  Sali,  podagri- 
cus,  a,  um,  did}.Vitr.  iien.  po- 
dagrosas,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Un  —  (aux  pieds],  podagricas, 
i,  m.  Laber.  Sen.  De  —  (aux 
pieds),  podagrosiis,  a,um,  adj. 
Plant,  (cf.  p.  pedes.  Plaat.). 
Etre  — ,    voy.  goutte.  Devenir 

—  (aux  pieds),  in  podagrse  mor- 
hum  incidêre.  Sen. 

gouttière,  s.  f.  Bord  d'un  toit 
par  lequel  s'égoiitte  l'eau  de 
pluie.  Siiggrtinda  ,  se  {pr. 
•  avant-toit  .),  f.  Vitr.  ||  (P. 
ext.l  Canal  au  bord  d'un  toit 
pour  recueillir  l'eau,  etc.  Col- 
licix,  aram,  f.  pi.  Cic.  Vitr. 
Eau  de  — ,  stillicidium,  ii,  u. 
Cic. 

gouvernable,  adj.  Qui  peut 
être  gouverné.  Qui  {qaœ,  qaod) 
gabernari  ou  régi  potest.  Cic. 
etc.  Gabernabilis,  e,   adj.  Sen. 

gouTernail,  s.  m.  Pièce  mobile 
placée  à  l'arrière  d'un  navire 
pour  le  dirlyer.  GU/bernacu- 
lum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  ad 
gabernacalam accedére  ['pren- 
dre le  g.  •].  Cic.  gabernaca- 
lam regëre,  tenére,  tractâre. 
Cic.  gabernacala  retorqnëre. 
Plin.  navis  gubernacali  impa- 
tiens [•  navire  qui  résiste  au 
g.  "].  Cart.  clavas  [«  barre  -] 
yafternacuii.  Serv.  ou  simpl. 
clavas,  i,  m.  Cic.  clavam  te- 
nére, ou  regëre.  Virg.).  Tenir 
le  — ,  gubernârc,  intr.  Cic. 
(voy.  aussi  plus  haut).  ',  Fig. 
Gubernacula,   orum,  n.   [d, 
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Cic.  etc.  (ox.  :  rei  puhlicx,  ei- 
^•itatis  ou  imperii  gahfrnacala. 
Cic.  ad  gabernacala  accedére 
f"  prendre  en  mains  le  g.  de 
l'Etat  »).  Cic.  ad  gabernacala 
rei  publiav  sedëre  ou  gaber- 
nacala rei  pablicse  tractâre, 
Cic.  a  gubernarulis  rei  pa- 
blicse recedëre.  Cic.);  ciavus, 
1,  m.  Cic.  etc.  (ox.  :  clavam 
imperii  tenëre.  Cic).  Celui  qui 
tientnn  mains  le  —  de  l'Etat, 
rei  pablicse  gabernator.  Cic, 
Voy.  pilote. 

gouvernance,  s.  f.  (Arch.) 
Gouvernement.  Voy.  ce  mot.  || 
Tribunal  présidé  par  un  gou- 
verneur./V,T<oriun>,  ii,  n.  Cic, 

gouvernant,  ante,  adj.  ot  s. 
m.  et  f.  Adj.  (rare).  Qui  gou- 
verne. Gahernans,  antis,  p.adj. 
Cic.  Gabernator,  oris,  m.  Sali. 
Gabernatrir,  triris,  f.  Cic.  Rec- 
tor,  oris,  m.  Plin.  Rectrix,  tri- 
cis,  f.  Sen.  Plin.  Moderator, 
oris,  m.Liv.  Moderatrix,tricis, 
f.  Cic.  Subitantivt.  Un  — ,  ga- 
bernator, oris,  m.  Cic.  (cf.  rei 
pablicse).  Cic.  rector,  oris,  m. 
Cic.  Liv.  (cf.  civitatis.  Cic). 
moderator,  oris,  m.  Cic.  ^cf. 
m.  rei  pablicx.  Cic.) .  L"S  — , 
principes,  am,  m.  pi.  Cic.  ii  qui 
rem  pahlicam  gabernant.  Cic, 
qai  prsesant,  t\'ep.  ^  S.  m.  et  f, 
(Arcli.)  Celui,  celle  qui  a  le 
gouvernement  d'une  ville,  d'un 
pays.  Voy.  gouver.neur.  1  Colle 
i  qui  est  confiée  l'éducation 
d'un  enfant  Magistra,  se.  S, 
Cic.  Psedagoga,  œ,  f.  Hier. 
Inscr. 

gouverne,  s.  f.  Action  de  diri- 
ger une  embarcation.  Gaber- 
natio,  onis,  f.  Cic.  1  Action  de 
diriger  de  telle  ou  toile  ma- 
nière. Ratio  vit3;.  Cic,  fnstita- 
tam,  i,  n.  Cic.  Je  vous  dis  cela 
pour  votre  —,  hoc  te  moneo 
ou  prsemoneo.  Cic. 

gouvernement,  s.  m.  Action 
de  gouverner  une  embarcation. 
Gubernaiio,  onis.  f.  Cic,  (cf. 
Fin.  III,  7,  Si  ;  IV,  27,  76).  1  Ac- 
tion de  gouverner,  de  diriger 
la  conduite  des  choses,  des  per- 
sonnes. Gubernatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  g,  tantarum  re~ 
ram.  Cic.  [Oat.  3,  8,  18])  ;  ad- 
ministratio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  mandi,  reram  Cic,  pri- 
vataram  pablicaraimiae  re- 
ram, Qaint,)  ;  moderatio, 
onis,  f.  Cic,  (ex.:  muncii.  Cic); 
procuratio,  onis,  f.  Cic,  etc. 
(ex.  :  p.  reram  hamanaram. 
Cic.  [N.  D.  I,  2,  31).  Voy.  gou- 
verner. Il  Action  de  gouverner 
(un  pays),  etc.  Gubernatio. 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  sammi 
imperii  gabernatione  distric- 
tas.  Cic.  [de  Or.  III,  32,  131]. 
av.  le  gén.  subj.  g.  senatas. 
Cic.  avec  le  pén.  obj.  g.  reram. 
Cic.)-,  administratio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  rei  publicœ. 
Cic);  rectio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
r.  l'erum/jubficarum.  Cic.  [Fin. 
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V,  h.  II),  au  plur.  rectiones 
reram  pnblicarum.  Cic.  [Fin. 
IV,  -2i,  OIJ);  regimen.  minis, 

n.  Liv.  (ex.:  r.  on\nian\  reran,. 

Liv,)  ;  procuratio,  onis,  (, 
Cic,  etc.  (ex.:  rei  pablicse,  Cic 
[Acad.  I,  3,  111).  Avoir  la  —, 
être  à  la  tête  (lu  — ,  voy.  cou- 
vermer.  IJentrer  on  possession 
du  ^,  rem  pablicnm  recaperûn- 
(en  pari,  de  la  noblesse).  Cic.  || 
(Spéc.)  Direction  politique  et 
militaire  d'uno  province,  d'une 
ville  (exercée  au  nom  du  sou- 
verain). Adm/TJ/siraiio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  adm.  provin- 
cise.  Cic);  provincia,  se,  f. 
Cic,  etc.  'ex.:  sortiri  provin- 
cias  inter  se.  Liv.  partiri  pro- 
vincias.  Liv.  cam  ambo  consa- 
les  .■ipaliam  provinciam  obti- 
nerent.  Liv.  ab  aliqao  provin- 
ciam accipère.  Cic.  provinciam 
alicai  dare.  Cic.  Liv.)  ;  pree- 
fectura,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex. 
pr.vfectaram  petëre.  Cic.  prse- 
fectaram  samëre.  Cic.  pr.  Ai- 
gypti.  Suet.  pr.  Urhis,  Plin,).  || 
La  province,  la  ville  ainsi  di- 
rigée. Voy.  province,  ville.  || 
Résidence  du  gouverneur.  Oo- 
mas  prsetoria.'cic,  Prsetoriam, 
ii,  n.  Cic.  (Verr.  II,  i,  28.  6.5;  5. 
3.5,92).  Il  (Par  ext  )  Ceux  qui 
ont  la  direction  politique  de 
l'Etat.  Reram  pablicarum  rec- 
tores.  Cic.  ou  moderatores.  Cic, 
Qui  rem  pablicam  regant  et 
moderantar.  Cic.  Consiliam 
pablicam.  Liv.  Au  nom  du  — , 
pablicé,  adv.  Cic.  1  (Par  ext.) 
Forme  politique  suivant  la- 
quelle un  Etat  est  dirigé.  Res 
pablica.  Cic.  Civitas,  atis,  f. 
Cic.  Civitatis  forma.  Cic.  Re- 
ram pablicarum  forma.  Cic, 
(cf.  gui  formam  reram  pabli- 
carun-i  Grsecise  dederant,  Cic). 

—  républicain,  popalaris  civi- 
tas. Cic.  —  monarchique,  re- 
gnam,,  i,  n.  Cic  —  despotique, 
dominatio,  onis,  f.  Cic.  domi- 
natas,  as,  m.  Cic,  Changements 
de  — -,  civiles  comm,utationes , 
Liv,  Voy-  rèvolutio.n. 

gouvernemental,  aie,  adj . 
Relatif  au  gouvernement.  Pa~ 
blicas,  a,  uni,  adj.  Cic.  Science 

,    voy.    POLITIQUE. 

gouverner,  v.  tr.  Diriger  à 
l'aide  du  gouvernail  (une  em- 
barcation). Gubernàre,  tr. Cic. 
etc.  (ex.:  naven\.  Enn.  absol.: 
at  SI  naatse  certarent,  qais 
eoram  potissimum  gubernaref. 
Cic  [Ûlî.  I,  25,  87].  au  fig.:  in 
tanta  tempestate  te  gubernàre 
non  passe.  Cic.  jam  pridem 
gubernàre  me  tsedebat.  Cic. 
non  est  loqaendam.  sed  guber- 
nandam.  Sen,);  regére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  r.  navem.  Ov.). 

—  (dans  une  direction),  navem 
dirigëre  ad...  Curt.  —  vers..., 
(navem)  applicàre  ad...Cic.  Un 
bâtiment  qui  —  bien,  navis 
gabernacala  parens.  Sen.  || 
(Par  anal.)  Gouverner  un  ohe- 
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gouverneur,  s.  m.  Celui  qui 
Mt  chargé  de  la  direction  po- 
litique et  militaire  d'une  pro- 
vince. Proconsal,  u/is.  m.  Cic. 
Propr^etor,  oris,  m.  Cic.  Pra"- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Liv.  Prsrfrc- 
tas.  i,  m.  Tac.  Saet.  (cf.  p.  .E- 
gypti.  SnetX  Legatas,  i,  m.  Tac. 
Hector,  oria,  m.  Tac.  (cf.  r. 
Syrise.  Tac.)  Prx$es  proiin- 
cùr.  Suet.  Plin.  Les  —,  pr.rpo- 
siti,  orum,  m.  pi.  >"uet.  ^C•;^lb. 
15  .  —  chez  les  Perses,  satra- 
pes, a",  m.  .Vep.  Fonctionnaire 
délégué  dans  les  fonctions  de 
— ,  vice  — ,  procarator,  oris, 
m.  Tac.  pro  le'jato.  Inscr.  vica- 
riat, a,  m.  Inscr.  Charge  de 
—  de  province,  provincia,  ee,  f. 
Cic. Etre  — d'une  province,  ^ra;- 
esse  in  DroiHncià.  Cic.  obtmére 
proi-inciam.  Cic.  Faire  qqn  -- 
d'une  province,  prarficire  ali- 
qaem  proiincise.  Cic.  ||  (P. 
anal.)  Celui  qui  est  chargé  de 
la  direction  du  commandement 


val.  egaam  moderari.  C«f*.  re- 
gire.  Liv.  Fig.  Qui  sait  gou- 
verner sa  barque,  rerum  sua- 
rum  pradens.  Cic.  1  (Par  ext. 
Diriger  la  conduit-  d?s  choi,>s, 
des  personnes.  GuheTBàTe,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  orhem  terraram. 
Cic.  [Rose.  Ara.  1.5,  131].  teqae 
hortor  ut  omnia  qubemes  ac 
moderere  pradenhà  taA  Cic. 
[ep.  11,7,  if.cajas  fortanat  nos. 
ou<inrum  humano  consilio  e(- 
pci  poterit,  molam  ratione 
gaadam  gtibemabimas .  Cic. 
[Att.  XVIIÎ,  i,   I].   g.  domam. 

Cic.  consiliit  aligaem.  Cic.  vi- 

tam  U  g.  sa  vie,  se  gouverner  .]. 

Cic.  Ca?*or  mets  consiliis  aUhac 

gabernataa.  Cic);  regére,  tr. 

Cic.  etc.  (ex  :  consiliis  aliquem. 

LÀv.  animi  motos.  Cic.];    &d- 

mlDistràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 

nejo(ium.Cic.  rem  (amiliarem. 

tic.  domam.  Cic.];  imperàre, 

intr.  Cic.  etc.  (ei.:  liberissixis. 

Ter.  oui  muiier  imperat.  Cic. 

capiditatibaa  [•  te»  passions  •].      dans    une    ville,    un    château. 

Cic.  sibi  [•  se  g.  •].  Cic.  anima      Prsetectus  arbis.   Liv.  ou  urbi. 

sao.    /if.)  ;    znoderari,    dép.  '    l'arr.  Etre  —  d'une  ville,  de  la 

intr.  et  tr.  Cic.  etc.  ^e\.■.  tem-  [    citadelle,  urbi  precesse  ou  prx- 

pas,  dies,  fortana,  ca/as  libido  ,    feetum  esse.  Cic.  arci  prxesse. 

moderatar  gentibas.   Sali,  se-  '    Cses.  \\     P.  anal.)  Celui  qui  est 

natat,  cai  populos  moderandi  }    charge  de  la  direction  de  cer- 

ac  regendi  sai  potestatem  gaasi      taines  grandes  administrations 

çuosdam  halunas  tradidisset.      financières.  Magisler  êocietatis 

Cic.  deas  qui  régit  et  modéra-  '    ou  in   societate.   Cic.    1  Celui 

tar   et    movet    id   corpus.  Cic.      qui  est  chargé  de  la  direction 

actor  moderatar  ac  (ingit  non  ^    morale  d'un  jeune  homme.  Ma- 

modo   mentem  ac    voluntates,      gister,    tri,     m.     Ter.    Casios, 

sed  psene  valtui  eoram  apad      odis,  m.   Ter.   Hor.  t^en.  Pse- 

qaos  agit.  Cic.  at  eus  [res  rus-  j    dagogus,  i,  m.  Cic.  Nutricioi, 

licas]   non   ratio   neque   labor  ,    H,  m.  Cses.  .        .  -,        ■      ■     • 

sed  venti  tempestatesqae  mo-  j  grabat,    s.    m.    Lit    misérable.      Qui  manque  de  —,  qui  n  a  pas 

derentar.  Cic.sententiam,  tan-      Grabatas,  i,  m.  Cic.  ||  .P.  ext.)      de  —,  mvenustus,  a.  um,  adj. 

qaam  aliqaod  navigium  atqae      Lit  de  malade.  Grabatus,  i,  m.  [    Cic.  incomfjOsUas.  a,  um,  adj. 

cursum,  ea  rei  publicse  tempes-  j    Cic.  Lectus  xgrotantis.  Cic. 

iate.  Cic.    non   voluptate,   sed  ^  grabataire    (lat.   post.    graba- 

of(i-:io  consilia.  Cic);  procu-  ,    tarius    [proprt.  •  fabricant  de 

rare,  tr.  Cic.  etc.  (ex:  a/icu/us  ,    lits  ■•].  67oss.),  adj.  Qui  garde 

le    lit.    Voy.    ALITER. 

grabuge. s.  m.(Famil.)  Dispute. 

VOV.    DISPUTE. 
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plentu  /ucuncfitafis.    Cic.    Qui 
n'a  pas  de  —,  qui   est  sans  — , 
inwnus(U3,    a.    um,    adj.    Cic. 
inconcinnus,    a,    um,   adj.    (cf. 
gni  in  ali'yuo  grnere  inconcin- 
nus   aat  multus     est,  Cic   [de 
Or.  Il,  U,   171).   Avec  —,    bellr. 
adv.  Cic.   (cf.   diccre  ou   scri- 
bére.  Cic).  decenter,  adv.  Ov . 
Sen.  (cf.  d.  mscsta.  Ov.  d.  la- 
crimàre.  Of.  d.  altilia  secUrc. 
Sen.).    (estivi,    adv.    Cic.   (or- 
mosê,    adv.    Prop.    Quinf.    (cf. 
saltàre.  Prop.  comparai,    for- 
mosias.    QuinJ.    [VIII,   3.   10]). 
Sans  — ,  inclcganter,  adv.  Cio. 
invcnastf,  adv.  Sen.  Wi.  Quint. 
Plin.j.  Fig.  Avoir  mauvaise  — 
à  faire  qqcli.,  aJiguid  non  belli 
(acère.  Alart.  Vous  avez  mau- 
vaise —  à  . ..,  te  minime  decet 
(Inf.).  Cic.   De   bonne  — ,  voy. 
PLAi'^iR,    VOLONTIERS.    De    mau- 
vaise— ,  repujnanter,  adv. Cic. 
(am.    55,    91).      gravats,    adv. 
Plaut.    Cic.    H     Agrément    ré- 
pandu dans  les  choses.  Venus- 
tas,  atis,  f.  cic  etc.  (ex.:    v. 
samma.  Cic.  signa  eximià  ve- 
nustate.  Cic);  lepos,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  sermonis   lepos. 
Cic.  voy.  agrément);  elegan- 
tia,  as, "f. Cic. etc.  ivoy.  fine-se); 
jucunditas,  atis,  f.  Cic.  etc. 

jVOy.       AGRÉMENT);       SUaVÎtaS, 

atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  suavital 
I  oris.  A'ep.  a/Jerre  suai'itatein. 
Cic).  Qui  a  de  la  -,  venustus, 
a,  am,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  v.  ges- 
tus.  Cic).  elegans,  adj.  Cic. 
(cf.  «rat  ingénia  et  sernwne 
eleganii.  Cic).  Voy     oracieix. 


dans  une  personne.  Gratia,  se, 
f.  Prop.  Uv.  Plin.  Quint.  Plin. 
j.  (sous  poét.  e;  post.  à  l'époq. 
class.);  venustas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  v,  maliebrls.  Cic.  v. 
et  palchritado  corporis.  Cic. 
afflaens    omni  venasiate.  Cic. 


negotia.  Cic.)  ;  teznperàre, 
intr.  Cornif.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
tibi.  Ceeg.).  ||  Gouverner,  c- 
à-d.  diriger  I  éducaiion  de  qqn. 
Hegére,  tr.  Cic.  Voy.  gouver- 
neur. Il  iPar  anal.)  Imposer  tel 
cas  ou  tel  mode  (gramm.  .Jonji 
ou  conjangi  cam  aliqua  re. 
Cramm.  Adjangi  alicai  rei. 
Gramm.  Recipère  aliqaid  (en 
pari,  d'une  couj).  Gramm.  Le        __ 

verbe potior —  l'ablatif, potior  ,  ajjerre  venastatem.  Cic.)\  de- 
jungitur  ou  con^unjitur  cum  cor,  oris,  m.  Ov.  Sen.  Curt. 
ablativo.  Gramm.  La  coujonc-  !  Tac.  'ex.:  paerilia;  maximus  in 
tion  at  —  le  subjonctif,  at  re-  '  exilu  décor  est.  Sen.  fUia  ejas 
cipit  tubjuncliva.  Gramm.  ^  ^  eximiâ  corporis  specie  et  de- 
Diriger  les  afl'aires  de  l'Etal,  core  liabilàs  in  barbarii  raro. 
Rem  pablicam  gerire  ou  admi- \  Curt.);  elegantia,  se,  t.  Cic. 
nisfrdre.  Cic.  (Fin.  III,  aO,  G8).  etc.  (ex.:  elegantia  Uominis. 
tjerère.  Cic.  (Att.  VII,  25,  1).  Cic);  festivitas,  atis,  f.  Ter. 
traclàre.  Sali.  (Jug.  Al,  5).  gu-  Suet.  (ex.:  in(ans  insigni  (fjs- 
bernàre.  Cic.  (Rep.  I,  34,  51).  ;  fiw'tate.  Suet.)  ;  bumanitas, 
Rei  publicx  prœesse.  Cic.  {Oit. '.  "  '  "' 
I,  23,  79|.  Se  —  soi-même,  soi 


Liv.  Val.-Ùax.  Claint.  (cf.  mo- 
tus corporum.  Val.-Max.  ver- 
sus. Liv.  oratio.  Quint.).  Voy. 
DHCRACiEux.  ||  (Myiliol.)  Lo» 
Grâces  (Agiaé,  Tlialio,  Eupliro- 
syne).  Gratia»,  arum,  f.  pi.  //or. 
(carm.  I,  i,  G).  Quint.  (.'ï,  1,  82). 
grâce,  s.  f.  Agrément  qui  réside  I    "|  Disposition    &    être  agréable. 


jurit  esse.  Cic.  ||  (Absol.)  Le 
consul  prétend  qu'il  ne  peut 
gouverner  avec  le  sénat  actuel, 
consut  dicit  hoc  senata  se  rem 
pablicam  gerére  non  patte  .Cic. 


atis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  fineosk. 
[bon]  oouTi;  lepos,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  af(laeni  omni 
lepare  et  venustate.  Cic.  nati- 
vas  lepos.  Nep.).  Qui  a  de  la 
— ,  renusta»,  a,  um,  adj.  Cic. 
Sen.  (eslivus,  a,  um,  adj.  Cic. 


Gratia,  se,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
in  gratiam  redire  cum  aliquo. 
Cic.  aliquem  apad  aliyuem  po- 
nêre  in  gratta  ou  tn  gratia 
maximà.  Cic  este  in  gratia 
cam  aliqao  [•  être  en  gr.  au- 
près de  qqn  •].  Cic.  in  gratiam 
reducëre  ou  restituère  ou  redi- 
gëre.  Ter.  gratiam  alicajas  sibi 
conciliàre.  Cic.  inire  ab  aliqao 
gratiam  [•  se  mettre  dans  le« 
bonnes  gr.,  gaçnor  les  bonnes 
gr.  do  qqn  •].  Ùic.  gratiam  ali- 
cajas sequi  [  •  rechercher  les 
bonnes  gr.  do  qqn  •].  Cœt.  aa- 
capari  [•  capter  -].  Cic);  vo- 
luatas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
rccapcràre  alicajui  volanta- 
tem.  Cic).  Voy.  uienveillancb. 
Il  (P.  ext.i  Chose  qu'on  accorde 
à  qqn  pour  lui  être  agréable 
sans  qu'elle  lui  soit  duo.  Gra- 
tta, SB,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  p'-li- 
vit  in  burieftcii  locu  et  graCur. 
Cic.  alicai  gratiam  dicendi  (a- 
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eére.  Liv.];  beneûcium,  il,  a. 
Cic.  otc.  (ox.:  beneûcium  ro;/<tre 
aliqucm.  Cic.  beneficium  a/iciii 
dare  ou  alicai  triburre  ou  trl- 
baére  et  dare.  Cic.  bcncficiam 
te  dédisse  arbilratar,  cum... 
Cic.  concedcrc  per  bene/icium 
et  gratiam.  Cic.  in  sammo  be- 
nc^cio  ["  comino  une  grando 
Sr.  -]  impetrâre.  Cic.];  venin, 
ae,  f.  Cic.  etc.  (o\.  :  date  nobis 
liane  venian\,  ut...  Cic).  De- 
maiulor  en  — ,  orùre  atqae  ob- 
testiiri.  ut...  Cic.  Voy.  supplier. 
Uo  — ,  tjuœso.  Cic.  Il  (Spéo.)  Se- 
cours suriiaturol  que  Dieu  ac- 
corde a  riiommo.  Gratia,  ec,  f. 
Eccl.  Parla — des  dieux, deorum 
beneficio.  Cxs.  ^  Remise  d'une 
pnine  accordée  bénéToIement. 
VeDja,  as,  f.  Cic.  otc.  (eï.  : 
venia  est  pœnse  meritœ  remis- 
lio.  Sen.  [clera.  II,  7,  1].  ve- 
niam  petcre  errori  atqae  ado- 
lescentise.Liv.veniamimpetràre 
peccati.  Cic.  dare  veniam  et  im- 
punitatem.  Cic.  veniam  impe- 
tn'ire  a  victoribus.  Liv.  veniam 
invenire  ab  Uoste.  Cic,  subUita 
est  spes  l'entas  [■  il  n'y  a  plus 
do  gr.  à  attendre  •].  Cic).  Let- 
tres de  —,  absolatoria  tabella. 
Suet.  Faire  — ,  voy.  épargner, 
PARDONNER.  Demander  — ,  de- 
precâri,  dép.  tr.  Cic.  (cf.  depre- 
cari  vitam  alicujas  [•  deman- 
der jr.  pour  qqn  ']  ab  aliquo. 
Cic.  deprecàri  samjuinenx  et 
mortem  innocentissimi  civis. 
Cic.  [Verr.  II,  5,  i.7, 125]).  Trou- 
ver —  devant  qqn,  aiicui  pla- 
cêre.  Cic.  Voy.  indulgence.  Ne 
trouver  aucune  — ,  nallam  mi- 
sericordix  locam  habère.  Cic. 
Il  (Par  anal.)  Coup  de  grâce. 
Plaga  extrema  ou  mortifera. 
Cic.  Donner  le  coup  de  —  à 
qqn,  aliqaem  conficëre.  Cic. 
Cela  lui  a  donné  le  coup  de  — , 
ea  vis  cum  consampsit.  Cic.  || 
Remise  de  qqch.  Gratia,  ae, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  gratiam  facëre 
omnium,  quœ...  Liv.).  Voy.  re- 
mise. Faire  —  do  qqch.,  remit- 
tëre  aliqaid.  Cic.  Voy.  remettre. 
Faites-moi  grâce  des  lieux  com- 
muns, desine,  qaœso,  commu- 
nibus  locis.  Cic.  Faites-nous 
grâce  du  reste,  omitte,  qaseso, 
cetera.  Cic.  1  Action  de  recon- 
naître un  bienfait  reçu.  Gra- 
tia, se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  gra- 
tiam habëre.  Cic.  camulatis- 
timé  mihi  gratiam  rettulerunt. 
Cic.  [ep.  .\ni,  U,  1].  touj.  au 
sing.  avec  liabêre,  re(erre,  de- 
bêre;  au  plur.  grattas  agëre. 
Cic.  agëre  gratias  magnas.  Ter. 
ou  miri(icas.  Cic.  senatai  pro 
aliquo  ijratias  agëre.  Cic.  alicai 
pro  sao  sammo  bénéficia  gra- 
tias  agëre.  Cic.  gratiaram  ac- 
tio.  Cic.  dis  gratia,  cam  ita  ut 
voio  est.  Ter.  dis  gratia  [s.-o. 
esi].Ter.Ov.).  i|(Par  anal. |  Grâce 
à,  per,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic. 
etc.  (e.x.:  per  très  populos  Gal- 
ilée potiri.  Cœs.  per  me,  per  te. 
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I  etc.  Cic);  beneâcio,Ah\.  adv. 
I  Cic  etc.  (ox.;  tua  bénéficia.  Cic. 
aortiam  bénéficia.  Cœs.  nostri 
consulatus  bénéficia.  Cic.  anali 
bénéficia.  Cic);  oporâ,  abl. 
adv.  Cic  etc.  (ox.:  meà  operà. 
Cic  ejas  operù.  Liv.). 

graciable,  adj.  Qu'on  peut  par- 
don ii'îr.  Voy.  PARDONNABLE. 

gracier,  v.  tr.  Exempter  (qqni 
de  la  peine  à  laijunllu  il  a  été 
condamné,  l'eniam  delicti  ali- 
cujas alicai  dàre  ou  tribuërf. 
Cic.  Delicti  gratiam  facëre  ali- 
cai. Cic.  Liberâre  aliqaem  pœ- 
nâ.  Cic.  [gnoscëre  alicai.  Cic. 

gracieusement,  adv.  D'une 
manière  gracieuse.  ||  Avecgrâco. 
V'enastë,  adv.  Cic  Belle,  adv. 
Cic  Lepidé,  adv.  Cic  ||  Avec 
obligeance.   Urbanë,   adv.   Cic. 

Voy.     OBLIGEAMMENT,      POLIMENT. 

gracieuser,v.tr.(.\rch.)  Traiter 
gracieusement.  (.îliquem)  béni- 
gne accipërc.  Liv.  \\  (P.  ext.) 
Féliciter.  Voy.  ce  mot. 

gracieuseté,  s.  f.  Acte  par  le- 
quel on  traite  gracieusement 
qqn.  Officium,  ii,  n.  Cic.  Libe- 
ralitas,  atis,  f.  Cic.  Faire  des 
—  à  qqn,  officia  conferre  in 
aliqaem.  Cic.  gratum  facëre 
alicai.  Cic.  Tu  ne  poux  pas  me 
faire  une  plus  graiide  — ,  nihil 
miki  gratius  (acëre  poteris.  Cic. 

gracieux,  euse,  adj.  Qui  a  de 
la  grâce  (agrémenta  Venus- 
tus,  3,  um,  adj.  Cic  (ex.:  v. 
gestus  et  matas  corpnris.  Cic); 
lepidus,  a,  um,  adj.  Ter.  Cic. 
{e!i.:l.puetla.Ter.);festivus,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.;  femina. 
Plaat.};  decens,  adj.  Ov.  Sen. 
Quint,  (ex.  :  deq^ntior  equus 
cujas  astricta  ilia.  Quint.);  de- 
corus,  3,  um,  adj.  Sali,  (ex.; 
d.  facics.  Hor.);  elegans,  an- 
tis,  p.  adj.  Cic);  coDcinnus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (voy.  grâce). 
Une  composition  dans  le  genre 
— ,  et  (substantivt.)  le  — ,  ve- 
nustissima  materia.  Quint.  ^ 
Qui  témoigne  do  la  grâce  (dis- 
position à  être  agréable  à  qqn). 
HumaDus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(e.x.  :  h.  erga  aliqaem.  Cic); 
comis,  e,  adj.  Cxc  etc.  (ex.  : 
comi  hospilio  accipi.  Liv.);  be- 
nignus,  a,  um,  adj.  Cic  (voy. 
bienveillant)  :  urbanus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  urb.  homo. 
Cic);  festivus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  f.  puer.  Cic  ho- 
mo. Cic).  Voy.  AIMABLE,  OBLI- 
GEANT, prévenant.  1  Qui  fait 
une  grâce  à  qqn  (lui  accorde 
une  chose  qui  ne  lui  est  pas  due). 
Gratiosus,  a,  um,  adj.  (ex.: 
g.  n\issio  [>■  mission  conférée 
à  titre  gr.  ■],  Liv.).  Votre  — 
Majesté, sanciissime  Imperator. 
Plin.  j.  Accorder  qqch.  à  titre 

— ,     voy.    BÉNÉVOtXMEXT. 

gracilité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  grêle.  Gracilitas,  atis, 
S.  Cic.  i.'.rilitas,  atis,  l.  Qaint. 
Tenaitas,  atis,  (.  Phsed. 

gradation,   s.   f.    Progrès   vers 
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ua  terme  dont  on  sa  rapproche 
on  passant  par  tout  les  inter- 
médiaires. Gradus.  ûs,  m. 
Cic  (ex.  ;  gradus  sonaram  vo- 
cis.  Cic),  La  —  des  couleurs. 
varietas  coloram  l'Un.  T.  de 
rhét.  gradatio,  anis,  f.  Cic  — 
croissante,  aucfus,  ûs,  m.  A. 
incrementam,  i,  n.  A.  —  dé- 
croissante, dcscensus,  ûs,  m. 
.1.  decremenium,     i,  n.  A.  Par 

— ,  voy.  GRADUELLEMENT. 

grade,  s.  m.  (Arch.)  Degré  do 
dignité.  Gradus  dignitatis.  Cir. 
ou  honoris,  ou  simpl.  gradas, 
as,  m.  Liv.  (cf.  honoris  gradu 
saperior  [.  ayant  l'avantage  du 
grade  ■•].  Cic  .  ^  Degré  do 
commandement  dans  l'armée. 
Ordo,  dinis,  m.  Cœs.  Liv. 
(ex.;  primorum  ordinam  cen- 
turiones.  Cœs.  inferiares  ordi- 
nes.  Liv.  amplioris  ordinis 
fieri  [.  monter  en  grade  •].  6'en. 
centariones  transducti  ex  in- 
feriaribut  ordinibas  ad  supe- 
riores.  Cœs.)  ;  locus,  i,  m. 
Cœs.  {ex.:  loca  movit  signiferas. 
Cœs.).  Grade  de  centurion,  cen- 
turionatus,  ûs,  m.  Suet.  Avoir 
le  —  de  centurion,  ordinem 
ducëre.  Cœs.  Centurion  du  plus 
haut  — ,  primus  pilus.  Liv.  et 
primipilus,  i,  m.  Cœs. 

gradé,  adj.  Qui  a  un  grade  in- 
férieur dans  l'armée.  Inferio- 
rum  ordinam  {centuria).  Cœs. 
Un  soldat  non  — ,  gregariat 
miles.  Cic.  Substantivt.  On  — , 
centario,  onis,  m.  Cœs.  Liv. 
ordo.  dinis,  m.  Cœs.  Liv. 

gradin,  s.  m.  Degré  d'un  sup- 
port en  étages.  Gradus,  lis, 
m.  Cic.  (ex.  :  subitarii  gradas 
[•  gr.  improvisés  '].  Tac.  gradu 
post  me  sedet  ano.  Hor.).  — 
de  théâtre,  gradas,  uam,  m.  pi. 
Cic  ordines,  um,  m,  pi.  Cic 
(ex.;  in  qaatuordecim  ordinibus 
sedêre.  Cic). Les  —  du  peuple  a'i 
théâtre,  papularia,  ium,  n.  pi. 
Suet.  Construction  en  — ,  gra- 
datio, onis,  f.  Vitr.  Disposé  en 
— ,  gradatas,  a,  um,  p.  adj. 
Plin. 

graduation,  s.  f.  (T.  scientif.) 
Détermination  d'une  série  de 
degrés,  de  divisions  égales. 
Gradus.  ûs,  m.  A. 

graduel,  elle,  (lat.  scholast. 
gradualis,  dérivé  de  ^ada», 
degré),  adj.  Relatif  aux  degrés 
(du  temple).  Gradatas,  a,  uni, 
p.  adj.  Plin.  M  Fig.  Qui  a  lieu 
par  degrés.  Qui  (fua?,  qaod) 
gradatim  increscit  ou  qui  {quœ, 
quod)  per  gradas  crescit  ou 
aagetur  ou  procedit.  .4.  Etre  — , 
per  gradas  crescëre.  Sen.  Pro- 
grès —  du  discours,  gradas  et 
processus  dicendi.  Cic 

graduellement,  adv.  D'une 
manière  graduelle.  Gradatim, 
adv.  Cic.  Gradibas,  abl.  adv. 
Cic  Per  gradus.  Sen.  Pedeten- 
tim,  adv.  Cic.  S'élevant  —  aux 
honneurs,  ascendens  gradibat 
magistrataam.  Cic. 
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graduer  (l»l.  scholast.  yra- 
iiu<ii-e\,  T.  tr.  Marquer  d'une 
Mria  de  degrés.  Gradaiim  ou 
per  yradas  liitidére  ou  distri- 
haire.  A.  GraJué,  jrjrfafui,  a, 
um,  p.  adj.  Win.l  Fig.  Soumet- 
tre à  une  jjradaiion.  Disponère 
gradibas  ou  per  ijradas.  A. 
graffite.  s.  m.  (Arcbéol.)  Ce 
qu  o:i  trouve  écrit,  dessiné  sur 
les  murs  des  édifices  des  villes 
auiitiuos.  Voy.  cbarbon,  craton. 
graillement,  v.  inlr.  Son  de 
voix  rauque.  Raacit<u,  atis,  t. 
Plin. 

grailler,  v.  intr.  Faire  entendre 
un  son  rauque.  Raacam  lonare. 
Virj.  Voy.  RAUQUE. 
graillon.'s.  m.  Odeur  de  graisse 
brûlée.  Xidor.  oris,  m.  Cic.  || 
Fij.    Pop.    Femme    malpropre. 
Nidor.   Plaat.    Voy.    «ouillon 
1  (P.  ext.)  Rognure  de  viande. 
Voy.    ROC.NURE.    Il    Restes   d'un 
repas.   Voy.  reste.    ||    Rognure 
de   marbre.  Hamentam,   »,   a. 
Vitr.  Scobis,  is,  m.  Plin. 
1. grain,  s.  m.  Chacun  des  fruits 
contenus  dans  l'épi  des  céréales. 
GraDum,  i,  n.  Plant.  Cic.  etc. 
(ex.:  tritici.  Plaat.).  —  de  blé, 
(ramentam,  i,  n.  Cic.  Petit  — , 
granalam,  »,  n.  Plin.  De  —  de 
blé,  yraneas,  a,  um,  adj.  Cato. 
Plein  de   — ,  ijranosas,  a,  um, 
adj.    Plin.     ||    Céréales.    Fru- 
menta,  oram,  n.  pi.  Varr.  Cxs. 
Fragei,  a/n,  f.  pi.  Ci'c.  (cf.  uber- 
tasfragam.  Cic).  Voy.  blé,  cé- 
réales.   —     légumineux,    t^ga- 
men.  inis,  n.  Cic.  Commerce  de 
— ,  negotiatio  (rumentaria.  Cic. 
Poulet    de  —  (nourri    avec  du 
grain),  pallas   grano   ou   fra~ 
mento    saginatas.    A.    ||    Fig. 
Dans  le  —  (dans  l'abondance). 
Voy.   ABOND.tNCE.    1|    Spéo.    Ce 
fruit  devenu  semence.  Voy.  se- 
UBUCE,  GRAINE.  ^  (P.  ext.)  Fruit 
ou  semence  grenue  de  certains 
fruiu.  Granum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  g.  avse.  Ov.  Val.-Max.  (ici. 
Cic);    aciDum,   i,    n.     Varr. 
(•    grain    de    raisin    •).    Qui    a 
beaucoup    de  — ,  granatas,  a, 
om,  p.  adj.  Col.  Plin.  Plein  de 

—  de  raisin,  semblable  aux  — 
de  raisin,  acinosui,  a,  um,  adj. 
Plin.  Manger  —  à  —  une  gre- 
nade, carpëre  e  malo  Panico. 
Varr.  \\  Spéc.  —  d'orge.  Petit 
furoncle.  Voy.  orgelet.  1  (P. 
anal.)  Morceau  grenu  d'une 
substance  quelconque.  Mica, 
3B,  f.  Plin.  (ex.  :  m.  ealit.  Plin. 
m.  tarit.  Plin.);  graaum,  i, 
n.  Plin.  tex.  :  g.  piperia,  pa- 
paverii.  Plin.  »alii.  Plin.  are- 
nse.  Plin.).  Grains  de  sel.  Ba- 
lte, iam,  m.  pi.  Varr.  Col.   || 

—  de  verroterie,  d'ambre.  Voy. 
PBRLE.  Un  —  de  chapatet,  gra- 
nam,  »,  n.  A.  globalas,  ».  A. 
Voy.  chapelet.  1  Aspérité  gre- 
nue d'une  surface.  Grains  de 
petite  vérole,  voy.  pustule.  Un 

—  de  beauté,  voy.  tache.  || 
(AbsoU.)  En  pari.  d''une  pierre, 


d'uu  métal,  cîriinum,  i,  n.  ri<r. 
(cf.  marmoreum  granam.  Vitr.). 
Scintilla,  ae,  f.  Plin.^  Fig.  Très 
petite  quantité  de  qqch.  Tan- 
tillunx,  »,  n.  Cic.  Paalalam,  i, 
n.  Cic.  Nonnihil  (et  le  génit.). 
Cic.  Uncia,  se,  f.  Jav.  (cf.  e6o- 
ris.  Juv.).    Pas   le   moindre  — 
de  délicatesse,  natJa  mica  sa- 
lis. Catall.  Avoir  un  —   de  fo- 
lie. Voy.  eïtbavacuer.  Il  Arcli. 
Employé  pour  renforcer  la  né- 
gation.   Voy.    ooutti.   1    Petit 
poids.  Siliqaa,  se,  f.  Veg.  Grani- 
ma.maloj,  n./sid.  ||  (Fig.)  Voy. 
RIEN.    Cela   ne   pèse  pas  un   — 
(n'a  pas  d'importance),  voy.  im- 
portance. Il  ne  pèse  pas  un  — 
(il  se  sent  léger),  voy.  léger. 
S.  grain,  s.  m    (Marine.)  Grain 
de  vent  (bourrasque  soudaine). 
Nimbas,     »,     m.     /'(tf>.     Inibcr, 
bris  (Abl.  ordin.  bri),  m.  Lucr. 
Voy.  bourrasque. 
graine  (lat.  pop.  grana,  pluriel 
du  neutre  graniim,  grain),  s.  f. 
Partie  du  fruit  de  la  plante  qui 
sert   à    la   reproduire.    Semen, 
inis,  a.  Cic.  (ex.:  semen  mana 
spargêre.  Cic.  semen  mandàre 
terrx.  Col.  in  semen  abire  ou 
e.rïre    ['    monter  -].  Plin.  fra- 
ticesinaemen  sabmittëre[-  lais- 
ser montei'  en  graine  ■].  Col.^; 
granum.  i,   n.  Cic.  (voy.  se- 
mence). 1  Cette  partie  du   fruit 
considérée    comme   servant    de 
nourriture.  Granam,  i,  a.  Cic. 
grainer.  Voy.  greneb. 
graineterie,  grainetier.  Voy. 
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grainette.  Voy.  grener. 

grainier,  ière,  s.  m.  et  f.  (Toch- 
nol.)  Celui,  celle  qui  vend  dos 
graines  à  semer.  Legaminarius, 
a,  m.  Gloss.  Phil.  Grainièro,  le- 
gamentaria  negotiatrix.  Inscr. 

graissage,  s.  m.  Action  de 
graisser.  Unctio,  onis,   f.  Plin. 

graisse,  s.  f.  (lat.  pop.  crassia, 
dérivé  de  crassas,  •  gras  •),  s.  f. 
Substance  onctueuse,  répandue 
dans  le  corps  de  l'Iiomme  et 
des  animaux.  Adeps,  dipis,  m. 
et  f.  Karr.  Plin.  Pingae,  is,  n. 
Plin.  De  —,  voy.  adipeux.  || 
(Spéc.)  Cotte  substance  deve- 
nue abondante.  Caro  pingais. 
Cic  Pingaedo.  dinis,  f.  Plin. 
Sagina,  se,  f.  Jast.  Pingaitado, 
dinis,  f.  Varr.  Ob'^sitas,  ati»,  f. 
.Suet.  .4deps,  ipis,  m.  et  f.  Cic. 
(cf.  Cassii  adeps.  Cic.  [Cat.  3, 
8,  16)).  Voy.  embonpoint,  obé- 
sité. Prendre  de  la  — ,  voy.  en- 
CRAitiSER.  Chargé  de  —,  noyé 
dans  la  —,  adipatai,  a,  um, 
adj.  Z.uci/.  adipibas  obesat. 
Col.  Voy.  ODÈ^E.  Etre  étouffé 
par  la  — .  nimio  adipe  perire. 
Plin.  1  Cotte  substance  em- 
ployée en  cuisine,  en  industrie. 
Adeps.  ipis.  m.  et.  1.  Varr.  Plin. 
Ici.  suilla.  Varr.  ou  aaillas.Plin. 
ijnserinus,  arsinas.  Plin.).  Sé- 
bum. ».  II.  l'Un.  Ungaen,  inis, 
n.  Cato.  Virrj.  Graisse  fondni^, 
adeps,  dipii,  m.  et  f.  Col.  li- 
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quamen adipis.Cot.  Accommodé 
à  la  —,  adipatas,  a,  um,  adj. 
Lucil.   Sauce  préparéo    avec  do 
la  —  de  piiisson.  iiqiuimen,  inis, 
n.    Vop.    .-ipic.    Pâtisserie    pré- 
parée  avec  de  la  —,  adipata, 
oram,  n.  pi.  Jaw   Mettre  trop 
de  —   dans   les    choux,    ungère 
c-aules  impensiu».  Pers.  Graisse 
à  essieu,  graiss'-   de    porc  poMT 
pommade,  axangia,  x,  f.  Plin. 
Tache  de  —,   voy.  tache. 
graisser,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Oindre    de    graisse.    (Aliquid) 
adipe  perangére.  Plin.    Ungère 
ou  illinëre  {aliqaid  aliqaà  re). 
Plin.    —    la    patte    à  aqn    (lui 
mettre    de     1  argent    dans    la 
main   pour  le  corrompre),  ex- 
pagnàre  aliqaem  pecaniù.  Cic. 
corrampère   aliqaem    pecanià, 
mercede,  pretio.  Cic.  1  Tacher 
de     graisse.    .4dipe    macal&re. 
Col.    vfoy.    SALIR.    1    V.    intr. 
Tourner    en     graisse,     devenir 
huileux.  Pingaescére,  inlr.  Plin. 
Voy.  huileux. 
graisset,  s.  m.  Rainette  cora- 
MUine,  dite  grenourlle  d'arbre. 
Rana    rabeta.    f.    Prop.    Plin. 
.luv.   et,    simpl.    rabeta,    se,   f. 
Prop . 

graisseux,  euse,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  de  la  graisse.  Pin- 
gais,  e,  adj.  Virg.  Unctus,  a, 
um,  p.  adj.  Plin.  Tissu  —, 
adeps,  ipis,  m.  et  f.  Plin.  ^ 
Taché    de    graisse.    Voy.    sale, 

TACHER. 

gramen,  s. m. (T.  scientif.)  Herbe 
à  gazon.  Gramen. inis,  n.  Plin. 

graminées,  s.  f.  pi.  (Uotan.) 
Famille  de  plantes,  ayant  pour 
tige  un  chaume  creux  à  fleurs 
en  épi.  Herbx  ou  herbaram  gê- 
nas. Cic.  Graminese  herbse.  Cic. 

grammaire,  s.  f.  Science  des 
règles  du  langage.  Ars  gram- 
malica.  Cornif.oti  simpl.  gram- 
matica,  se,  f.  Cic.  Leges  ou  pras- 
cepta  jrammaticorum.  Cic.  Lit- 
teratara,  se,  f.  Sen.  Qaint.  Litte- 
ratio,onis,  f.  Varr.Litteratoria, 
œ,  f.  Quint.  Maître  de  —,  gram- 
maticas,  i,  m.  Cic.  littcrator, 
oris,  m.Fronto.  Enseignement 
de  la  — ,  institatio  gramma- 
tica.  Qaint.  Apprendre  à  qqn 
la  —  latine,  instituêre  aliqaem 
Latinis  litteris.  Cic.  Règles  ie 
—,  lex  loqaendi  ou  sermonis  re- 
gala. Qaint.  Conformément  aux 
règles  de  la  —,  secandum  legem 
grammaticam.  Qaint.  Faute  de 
— ,  vi(ium  sermonis  ou  oratio- 
nis,  ou  simpl.  vitiam,  ii,  u. 
Cic.  error,  oris,  ui.  Cic.  1  Livre 
où  ces  règles  sout  exposées.  Ars, 
artis,  f.  Uramm.  Voy.  traité.  || 
(P.  anal.)  Livre  où  sont  exposées 
les  règlesd'uu  art,  d'uuascience. 
Voy.  traité. 
grammairien,  s.  m.  Celui  qui 
s'eecup)  de  uiainrnaire.  Gram- 
malicas,  »,  ra.  Cic.  Lilterator, 
oris,  m.  Saet.  Fàre  un  bon  —, 
re»  grammalicse  pcritam  este. 

I     Cic. 
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grammatical,   aie   (lat.   post. 
gramiixalicalis),  ailj.  Uulatil  ou 
conTorme     à     la     grammairo. 
Grammaticas,  a,  uni,  adj.  Cor- 
ni^.     lior.    Connai^jsancos    — , 
grammatica,  oram,  n.  pi.  Cic. 
grammaticalement,      adv. 
D'une   maniiM-o   grammaticale. 
Grammaticè,  adv.  Quint. 
grammatiste.  Celui  qui  en- 
seitjnait    à    lire    et    à    écrire. 
Grammatista.   as,    m.    Suet.   1 
(P.  8xt.)  Grammairien    à    idées 
étroites.    Litterator,    oris,    m. 
Suet.  Gell.  Voy.  péoa.nt. 
gramme   (lat.   gramma,  grec 
'pdi|jilj.i,    •  lettre  «,   et   •    poids 
1  un  scrupule  •),  s.  m.  (Antiq.) 
Vingt-quatrième  partie  de  l'on- 
ce.  Gramma,  atii,    n.    /sid.    1 
Unité  de  poids  du  système  mé- 
trique. Scripalam,  i,  n.    Varr. 
(Le    scrupule    valait     environ 
1  gr.   137).    Oix  S''*™™^*-  sept 
centigrammes,  decem  scripala. 
Varr. 
grand,    ande    (lat.    grandis 
[•  d'une    belle   venue,   grand, 
fort  •]),  adj.  Qui   passe  les  di- 
mensions   ordinaires    (sure,    en 
hauteur  ou  en  longueur).  Ma- 
gnus,   a,   um,  adj.   Cic.  etc. 
(s'opp. .  à  parvus,  brevis,  ex.: 
major  humanà  specie.  Liv.  vir 
major  quam  pro  humano  ha- 
bita. Liv.    m.   insula.    Cic.  m. 
mare.  Sali,  maximum  (lamen. 
Curt.    navis    mayna    [opp.    à 
/jarvt»].  Hor.  m.  et  pulclira  do- 
nxus.  Cic.  oppidum  ma.vimam. 
Cses.   m.    oculi.    ['arr.    litterse 
[•  caractères  d'écriture  •]  maxi- 
mas.  Cic.  epistola  maxima  [opp. 
à  minuscula].  Cic.  m.  aceri/as. 
Cic.  capillas  et  barba  mayna. 
Varr.    capillatior   qaam   ante 
et  barbà  majore.  Cic.  maximà 
barbà  et  capillo.  Cic);  gran- 
dis,   e,   adj.   Varr.   Cic.   Nep. 
(ex.  :    or.   ce/(a.    Varr.    ijr.  pa- 
tella.  Cic.  gr.  vas.  Cic.  gr.  epis- 
tola. Cic.  grandiores  fêtas  agri. 
Cic.   yrandissima  seges.  \'arr. 
grandes  oculi.  Suet.),  amplus, 
a,    um    (■   étendu,    spacieux; 
grand  .),  adj.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  exiguus,  parvus,  ex.:  ampla 
domas.  Cic.  cubicalum  amplis- 
simum.  Plin.  j.  voy.  spacieux); 
procerus,  a,  um  (•  long,  al- 
longé, de  haute  taille  .).  adj. 
Cio.   etc.  (voy.  haut);   celsus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  cor- 
pore  celsus  [•  homme  gr.,  de 
grande  taille  •!.  Liv.];  excel- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
e.rcc(sas  mons.  Cses.  excelsiora 
crara    [.    grandes    jambes    •]. 
Plin.)  ;  longus,  a,    um,   adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  l.  spatium  [•.  gr. 
espace  •].  Cses.  epistola  longa. 
Cic.  longior  qaam  sum  videri 
volo.    Plaat.).    Qui    a   une  — 
bouche,    baccalentus,    a,    um, 
adj.   Plaat.  (merc.  639).  Qui  a 
UQ  —  nez,  nosatus,  a,  am,  adj. 
Lucil.  Hor.  Loc.  prov.  Il  a  les 
yeux  plus  —  que  le  ventre,  ocuii 
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avidioret  tant  qaam  venter. 
A.  Loc.  adv.  En  — ,  in  majas 
{reficére,  restitaère).  Plin.  j. 
Justin.  Combien  — ,  quantuSf 
a,  um,  adj.  Cic.  Aussi  —  que..., 
tantas  (a.  am)  . . .  quantas  (a, 
um)...  Cic.  ou  qaantus,a,  um, 
adj.  Cic.  Extrêmement  — ,  in- 
gens,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  k.nur- 
ME,  immen-e).  Démesurément  —, 
immanis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(vuy.  01CA.NTESQUE);  vastus,  a, 
um  (■  d'une  étendue  démosu- 
reo  •),  adj.  Cic.  etc.  (voy.  vaste. 

IMMENSE,     ÉNORME,    COIOSSAL).      || 

(Par  anal.)  Qui  a  atteint  toute 
sa  dimension.  Grandis,  e,  adj. 
Cic.    etc.   (ex.  ;  gr.  puer.  Cic); 
adultus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  ad.  virgo.  Cic.  plur.  subst. 
adulti  [opp.    à  pueri].  Cic.  (r. 
Plin.  par  ext.  puer  setate  adaltà 
['  un  gr.  garçon  -].  Cic).  De- 
venir   —  ,    adolescëre,    intr. 
Cic.  etc.  (voy.  grandir).  ||  (Par 
ext.)  Les   —  parents,  ai.i.  Cic. 
avas   et    avia.    Cic.    —    père, 
avus  {paternut  ou  maternas). 
Cic.  —  mère,  avia  {paterna  ou 
materna).   Cic.   —   oncle   (pa- 
ternel),  paCruiu  magnus.   Jet. 
(maternel),  afuncuius  ma<;nus. 
Cic.  Jet.  —  tante  (paternelle), 
amita    magna.    Jet.    (mater- 
nelle),  maternera  magna.  Jet. 
Il   (Par  ext.)  En  pari,  des  eaux. 
Magnus,  a,  uni,  adj.  Liv.  (ex.: 
aqaas  magnse  bis  eo  anno  (aé- 
rant. Liv.  Il  (Par  anal.)    Ma- 
gnus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ax.: 
magna  pars.    Cic.  magnis  iti- 
neribus  [•  à  grandes  journées"] 
contendére.  Cxs.);  plenus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  plein, 
fort);  bonus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.    (voy.  p.  293,  col.  3).  Au  — 
jour,  iuce  ciarâ.  Liv.  ou  simpl. 
lace.    Cic.    Voy.    jour.    Au    — 
air  (voy.  p.  102,   col.  I).    1  Qui 
passe   la  mesure  ordinaire  (en 
quantité,  en  qualité).  Magnus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.,  fru- 
nienti    magnus,  mcucimas  nu- 
meras.  Cses.  Cic.  qaam  maxi- 
mas    numéros.   Cses.   m.  copia 
pabuli.  Caes.  m.  pecunia.  .\ep. 
magnas  pecunias  in  proiincià 
collocatas   habêre.  Cic.   maxi- 
mum   pandas    auri,    magnam 
numeram  framenti,  vim  mellis 
maximum  exportasse.  Cic.  m. 
m,altitudo  peditatûs.   Cses.  ma- 
gno  cam  comitata.  Cses.  major 
freqaentiorqae  legatio  [-  am- 
bassade •].  Lif.  major  pars. Cses. 
magnà.  parte  veteram  tnilitam 
diniissà.     Liv.     magnâ    parte, 
maximà  parte.    Sali.   Liv.   ou 
magnam    [maximam]  partem 
[.  en  gr.  partie,  [our   la  plus 
gr.   partie  •].  Cic.  Cses.  orna- 
tas   muliebris  pretii    majoris. 
Cic.  magna  manera  et  majora 
promissa.  Sali,  magnus  ventas. 
Plaut.  m.  clamor.  Cic.  cum  es- 
set   magno  natu.  A'ep.  magno 
natu  principes.  Liv.  fiiius  maxi- 
mo  nata.  Nep.   major  patria 
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f'  la  gr.  patrie  •  en  pari,  d'une 
métropole].   Cart.   [IV,  3,  22]. 
magni  et    maximi   ludi  [•   lot 
grands  jeux  •,  célébrés  &  Kome 
le  7  sept.].  Cic.  m.  mercatura 
[•  commerce  .].  Cic.  magna  et 
ampla  negotia.  Cic.  ssepe  par- 
vis momentis  magni  casas  in- 
tercédant.  Cses.   res    magnam 
habet  casam  [•  risque  -].  Plane, 
ap.   Cic.  magnam  opus  et  ar- 
Juum.  Cic.  magnum  qaoddam 
est  onas  [-charge-]  at^ue  mu- 
nu».    Cic.     bellum    m.    atque 
difficile.  Cic.  au  plur.  n.  subst. 
magna  curant  dii,    parva  ne- 
gligunt.  Cic.  malto  majora    et 
meliora  fecii.  Cic.  illa  maxima 
atque  amplissima.  Cic.)  \gran- 
dis,   e,   adj.  Cic.  etc.   (ex.:    gr. 
pondus   argenti.    Cic.  gr.  pe- 
cunia.   Cic.     gr.    ses     alienam 
[-dettes-].  Cic.  grandis,  gran- 
dior  natu.  Cic.  grandis  f-  d'un 
gr.    âge  •].     Cic.     gr.    vitium. 
Cic.  res  grandiores.  Cic.  gran- 
dioribus   exemplis    ati.    Cic); 
amplus,  a,    um,    adj.    Cic. 
etc.     (ex.  :    pecania     [•  somme 
d'argent   •]    amplissima.    Cic. 
ampliores  copise  [•  de  plus  gr. 
forces    militaires  •].   Cses.  nu- 
merus    amplior.    Sali,    ampla 
spes.  Sali,  ampla  prsemia.  Cic. 
amplse    res    gestse    [-    actions, 
exploits  -].  Cic.  amplum  fanus 
[•  gr.   enterrement  •].    .Vep.)  ; 
celeber,  bris,  bre  (-  où  il  y 
a   foule  •),  adj.   Cic.  etc.   (ex.: 
ceieherrimas    i-irorum    malie- 
rumque  conventas  [•  un  grand 
concours  d'hommes  et  de  fem- 
mes ■].  Cic);  frequens  (-  nom- 
breux -),  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  fr. 
legatio  [-  grande  ambassade  -]. 
Cic.    fréquentes    [-en    grand 
nombre  »]  f  aimas.  Cic);   ve- 
hemens,   adj.   Cic.  etc.  (voy. 
FORT,  violent;;  gravis,  e.  adj. 
Cic.  etc.  (voy.   fort,  violents 
Aussi  ^  que...,  quantus,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (av.  l'anté- 
céd.   tantas,   ex.:   nullam   un- 
quajn  vidi  tantam  [oontionem], 
quanta  nunc  vestrum  est.  Cic. 
sans   l'antéc.    tantas,    ex.  :    ut 
ab  eo  acciperent  exercitum  et 
pecuniam,qaantamvellent.Cic. 
quantus    non    unqaam    antea 
exercitas    ad    Sutrium    renit. 
Liv.;  avec  passe,  l'antéc.  tan- 
tas pouvant  être  ou  n'être  pas 
exprimé,  ex.  :  quanta  maximà 
celeritate  potui  [•  en  faisant  la 
plus   gr.  diligence    possible  -]. 
Liv.    quanta    maxime  poterat 
vi.  Liv.).  Combien  — ,   quan- 
tus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
quoi,  qaantas,   qaam   incredi- 
biles   fiausit  calamitates  !  Cic. 
qui     sermo,     qass    pnecepta! 
quanta    notitia    antiqaitatis  ! 
Cic.).  Aussi  —,  tantus,  a,  um, 
adj .  Cic.  etc.   (ex.  :  tanta  pe- 
cania. Cic.  voy.  AUSSI,  autant). 
Si  — ,   tantus,   a,  um,   adj. 
Cic.  etc.   (ex.:  nvUla  est  tanta 
vis,    qase   non   (rangi   possit. 
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Cic.    in    tjntis    matationibas. 
Cic.    tôt    tantaçuif  ii(ia.    (.'ic. 
tjm   maltx    rei   atqiie   t^ntx. 
Cii:.\  Très   — .    summus,   s, 
um.  adj.Cic.  etc.  ie\.:  somma 
paupirtas.  Sep.pericalam  sam- 
mam.  .N>p.   s.  prudentia.   Cic. 
Tov.    KXTRtME).    ||    (Par   anal.) 
Magnus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ei.:  majniM  nebalo.  Ter.  ma- 
gnas far.  Cic).  Uu  —  homme 
d'état,    rei    pablicx     gerendsr 
sUnt'issimas.  Cic.  Un   —  par- 
tisan   des     nobles,    nobilitatis 
stadiotissimas.  Cic.  Un  —  en- 
nemi, (aiica>uj  ou  aJicai'i  jm- 
micùsimus.  Cic.  Un  —  bavard, 
homo    loqaacissimas   ou    om- 
nium   Joguacisjimas.  Cic.   Un 

savant,  homo  ou  vir  litte- 

rafisjimui,  docfissimas.  Cic. 
homo  nobiîis  et  claras  ex  doc- 
trinà.  Cic.  Hippocrate,  grand 
médecin ,  Hippocrates  claras 
arte  medicinâ.  Cic.  1  Qui  passe 
le  niveau  ordinaire  (par  le  rang, 
la  condition).  Magnus,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  propter  sam- 
mam  nobilitatem  et  singala- 
rem  potentiam  magnus  erat. 
Cic.  maximam  hanc  urbem  fe- 
cerant.  Lii:];  amplus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ax.:  amplas  homo 
[.  un   gr.  personnage  •].   Cic. 


amplx  et  honestse  (amilice.  Cic. 
amplissimo  génère  natas  [•  issu 
d'une  grande  famille  •].  Cses. 
amplissimi  cives.  Cses.  amplis- 
simas  honor  [en  pari,  du  con- 
sulat]. Cic);  summus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  optimus  et 
summus  vir.  Cic.  summi  ho- 
mines  ac  sammis  ingeniis  pree- 
diti.  Cic.  cam  par  honos  habe- 
tar  sammis  et  infimis.  Cic).  Le 

monde,    nobiles    homines. 

Cic.  homines  laaii  et  arbani. 
Cic.   Il   Terme  honoriBque.  I-e 

—  Seigneur,  le  —  Turc,  im- 
perator  Turcicas.  A.  —  duc, 
magnas  dax.  A.  —  duchesse, 
magni  dacis  axor.  A.—  duché, 
magnas  dacatas.  A.  —  vizir 
(chez  les  Parthes),  sarena,  a?, 
m.  Tac.  Amm.  —  chancelier, 
magnus  regni  cancellarias.  A. 

—  écuver,  magisler  stabali.  A, 

—  maréchal,  cui  permissa  est 
lumma  imperii  bellirjae  admi- 
nislrandi.  A.  —  amiral,  toti 
o((icio  maritimo  prxpositas.  A. 

—  maître,  maynus  ou  mo-Tt- 
ma»  magister  {eqaitam  Mcli- 
tensium;.  A.  —  maître  de  l'U- 
niversité, toli  oÇÇu-Ào  Academico 
prxpositat.  A.  \\  (Subst.)  Per- 
sonnage élevé   en    dignité.    Un 

,  vir  primarias.  Cic.  Les  — , 

principes,  um,  m.  pi.  Cic.  pro 
ceres,  am,  m.  pi.  Cic.  Liv 
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j/7Ia(u    diiino    unguum   fuit. 
(.'ic.  magnas  in  hoc  belto  Thc- 
mistocffs    fuit,    nec   minor   in 
pace.   Sep.    souv.   avec  claras. 
cf.  magnas  et  claras  ou  claras 
et  magnas.  Cic.  Sali    avec  un 
nom    propre.:    Pompejas     Ma- 
gnas, .ilexander  Magnus.  Cic 
etc.;  au  plur.:  Magnos  et  Feli- 
ces  et  ,4ugasfos  diorimus  [•  nous 
avons    appelé    l'un    le    Grand, 
l'autre  l'Heureux,   le   troisième 
Auguste  .].  .Sen.  [clem.  I,  U, 
21).Très—,  summus,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  summus  vir. 
Cic.  voy.  éminbst).  Si  —,  tan- 
tus,  a.'um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  | 
non  fui(  rantus  homo,  ut  de  eo 
potissimam  conqacramar.  Cic 
homo    fantas    et    talis.    Cic). 
("ombien  —,  quantus,  a,  um, 
adj.    Cic    etc.  (ex.  :    guot    et 
qaanti  poetse.  Cic.\  Etre  —  par 
ou  dans...,    magnam    esse   m 
(aligaâ    re).    Cic.   ciarum   esse 
(pkilosoph'iâ).    Cic.    excellère 
{aliqaâ  re).  Cic.  (ou  in  aii^ud 
re).  Cic  (lorêre  {aliqaà  re).  Cic. 
valére  (dicendo).  Cic  \\  (Spéc.) 
Qui    a   de    l'élévation    morale. 
MagBus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  fuit  et  animo   magno  et 
corpore.   Nep.    animo    magno 
fortigoe  esse.  Cic.   qaemqaam 
stabiii  et  prmo  et  magno  ani- 
ma, qaem  fortem  viram  dici- 
mus,  e/fici  posse.  Cic.  en  pari. 
des  pers.:  nihil  magno  et  prse- 
claro  viro  dignias  placabilitate. 
Cic).  H  (Subst.)  Le  grand,  c.-à- 
d.  ce  qui  est  élevé.    Magna   ou 
summo.  Cic.  (cf.  in  eo  omnia 
summo  erant.  Cic). 
grand-chambre.   Voy.   cbam- 

BRE. 

grand -duc,    grand -ducal, 
grande-duchesse.  Voy.  duc, 


pri- 
morès  civitaiis.  Liv.  Loc.  adv. 
A  1»  grande  (arch.),  more  pro- 
cerom.  A.  Vivre  à  la  —,  laatè 
vii-ére.  Nep.  1  Qui  passe  le  ni- 
veau ordinaire  pour  le  mérite. 
Magnns,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(e.\.;  o  magnam  homineml  Cic. 
nemo  vir  magnas  sine  aliquo 
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grand-duché.  Voy.  grand. 
grandelet,  ette,  adj.  Qui  com 
monce  à  devenir  grand.  Gran- 
diusculus,    a,   um,    adj.    Ter. 
(Andr.  8U).  Jam  grandis.  Jav. 
Grandior.  Cic.  .Iduita.  Cic. 
grandement,  adv.  Au  delà  de 
la    mesure    ordinaire.   ||  Beau- 
coup, extrêmement.  Vaidê,adv. 
Cic.  Magnopere,  adv.  Cic.  Maxi- 
me, adv.  Cic.  Vehementer,  adv. 
Cic  Voy.    BEAUCOUP,    extrême- 
ment. Il  Spacieusement.  Etre   — 
logé,  iaxé  habitàre.   Cic.    Voy. 
SPACIEUSEMENT.    ||     Maguifiquo- 
monl    somptueusement.  Lauté, 
adv.j'Ve/j.(cf.  l.vivëre.  Nep.).Ma- 
nnikcé,  adv.  Cic.  (cf.  m.  habità- 
re.Cic  vivére.  Cic).  Faire  les 
choses  —,  splendidê  se  gerëre. 
Vell.  Je  vis  un  peu  plus  gran- 
dement que  je   ne  faisais,  vii'O 
pauio  iiberalius  qaam  solebam. 
Cic  Recevoir  —,  copiosS  ou  ii- 
beraliter  accipére.  Cic  Voy.  ma- 
gnifiquement,   SOMPTUEUSEMENT. 
11    est   —   temps,    voy.    tout  a 
FAIT.    Il    D'une  manière  élevée, 
noble.  Excelsê,  adv.  Cic.  Pen- 
ser —,  erecto  animo  esse.  Cic. 
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sentlre    m^ignifice    (de    aliqaA^ 
re).  Cic.  Voy.  noblement,  élé- 
vation. 
grandeur,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui    ou    grand.    Afag-nitudo, 
dinis,    f.    Cic  etc.    (ex.  :   m. 
mandi.  Cic.  ^Juminis.  Cxs.  si- 
gna [•  statues  -]  ingentis  ma- 
gnitudinis   [•   d'une   gr.   colos- 
sale .].  Liv};  amplitudo.  di- 
nis,   f.   Cic.   etc.    (ex.  :   ampl. 
membroram.  Varr.  urbis.  Cic. 
Liv.).     Il     (Astron.)    Etoile    de 
première,  de  deuxième  — ,  stella 
prims,  secandse  magnitadinis. 
l'Un.    Il   (Par  ext.)    Dimension 
dans  loi  ou  tel  sons.  JUosnitudo, 
dinis.  (.  Cic  De  —  égale,  par, 
adj    Cic.  (cf.  specuZam  par  tott 
corpori.  Piin.).   |1  (Spéc.)  Hau- 
teur, stature.  Magnitudo,  di- 
nis, f.  Cic  etc.  (ox.:  m.  ingens 
corporam.    Cses.    alii    immani 
magnitadine     simalacra     ha- 
bent.  Cxs.)\  amplitudo,  di- 
nis,   f.   Cic.    etc.    (ex.  .    fimu- 
lacram    modicâ    amplitudine. 
Cic);  proceritas,  atis,  t-Cic. 
etc.  (ex.  :  corporis  pr.  I^lin.  j. 
pr.   colloram.   Cic).    Fig.   Re- 
garder qqu  du  haut  de  sa  — , 
superne  despicére  aliqaem.Sen. 
Il   (Absolt.)   Quantité  continue 
susceptible  d'accroissement   ou 
de    décroissement    (malhém.). 
Magnitudo,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
(au    plur.   ma;;ni(udines  [•  les 
gr.  géométriques  '].  Cic).  Voy. 
SuANTiTii.  1  (AU  fig  )  Haut  de- 
gré,  importance.  Magnitudo, 
dinis,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  m.  pe- 
canix.  Cic.  qmestâs.  Cic  bene- 
ûcii.  Cic  reram  gestaram.  Nep. 
amoris.  odii.  Cic.  pericali.  Cic. 
supplicii.    Cxs.   ingenii.    Cic.); 
amplitudo,    dinis,    f.    Cic 
etc.  (ox.  :  ampl.  nominis.  Cic. 
reram  gestaram.  Nep.  triam- 
phi.    Vell.).    H    Haut  degré  de 
puissance.    Amplitude,    di- 
nis, f.  Cic  etc.  (ex.  :  maxima 
cam  gratia  et  glorià  ad  sam- 
mam  amplitadinem  pervenire. 
Cic);  majestas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  m.  deoram.  Cic  oi- 
vina.  Saet.  m.  popali  iiomani. 
Cic);  magnitudo,  dinis,  !. 
Sali.  Tac  (ex.:  m.  rei  P"t>li- 
cx.   Sali,   imperatoria.  'lac); 
dignitas,    atis,   f.   Cic.    etc. 
(voy.  DIGNITÉ).  Les  —,  c.-a-d. 
les  dignités,  les  honneurs^  etc., 

voy.  DIGNITÉ,  HONNEUR.  ||  (SpCC.) 

Elévation  morale.  —  d'ame, 
magnitado  animi.  Cic.  magnus 
animus.  Cic.  magnanimitas. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Titre  honoriB- 
quo.  Magnitado,  dinis,  f.  Cas- 
siod.  Cod.  Jast.  (cf.  AJaanitudo 


tua.  Cod.  Jast.  Ù,  ti,  ij). 
grandesse,    s.    f.    Dignité    do 

grand    d'Espagne.    £mtnentia, 

X,  (.   A. 

grand'garde.  Voy.  garde. 
grandiose,   adj.  Qui    a  un  ca- 

laclcro  de  grandeur  imposant. 

Amplas,  a,  am,    adj.    Cic.  etc. 
I    (cf.  a.   triomphas.   Nep.).    In- 
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^ens,  adj.  Cic.  MiKjnipcai.  a, 
um,  adj.  Cic.  (voy.  mai.nihui^e, 

éclatant).  GranJif.  t,  adj. 
Cic.  icf.  grandia  minula  dicef. 
Cic).  D'une  manière  —,  ample, 
adv.  Cic.  (cf.  sui;(utë  ump/ë- 
çue  dicëre.  Cic.). Qui  alTocie  des 
expressions  —,  ijrandiloifiiiis.  a, 
um.  adj.  Cic.  Caractère  — ,ma- 
gnifmenlia,  as,  f.  Cic.  Aspect  — 
d'un  portique,  diynitas  porti- 
cus.  Cic. 

grandir  (cf.  lat.  arch.  gran- 
illre.  C>ito.[R.  U.  l-M  .  S]),  v. 
iutr.  et  tr.  |{  V.  intr.  Devenir 
plus  grand.  Crescère,  imr. 
Cic.  etc.  (o.\.:  cam  lanâ  pariler 
crescère.  Cic.  en  pari,  d'un 
enfant;  in  cuias  domo  crève- 
rai. Saet.  juo  Aristûtele  crc- 
vit.  Jastin.  crevisti  sub  rio- 
verca.  Sen.  mais  en  ce  sens 
Cicéron  emploie  le  verbe  suiv.i; 
adolescère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
is  gai  adoleverit.  Cic.  par  ext. 
viriditas  Uerbescens  qase  sen- 
tim  adoletcit.  Cic).  Qui  gran- 
dit, adaiescens,  entis,  p.  aJj. 
Cic.  Quia  grandi,  grandis,  e, 
adj.  Cic.  Enfant  qui  a  grandi, 
puer  xtate  adaltâ.  Cic.  Voy. 
cnoiTitE,  POUSSER.  Il  (Fig.)  J)e- 
venir  plus  grand.  Crescère, 
inir.  Cic.  etc.  (ex.:  eorum  anii- 
citiacrevit.  Nep.)\  adolescère, 
intr.  ^all.  (ex.  :  adoUscit  res 
pablica.  SoJi.).  Voy.  accboitre, 

AlIGMENTEIl,      DÉVELOPPER.    1     V. 

tr.  Rendre  plus  !;rand../4uyêre, 
tr.  Cic.  Magnum  ou  majus 
facëre  aliquid.  Cic.  Se  — ,  voy. 
HAUSSER.  Grandir  les  choses, 
rem  vei-bis  augëre  ou  in  majus 
extoUère.  Cic.  Voy.  exagérer, 
grossir.  Il  Fig.  Rendre  plus 
élevé  (moralement'.  Majorem 
ou  excelsiorem  facëre.  Cic.  Ef- 
ferre,  tr.  Cic.   Tôlière,  tr.  Cic. 

Voy.  AGRANDIR,  ÉLEVER,  EN- 
NOBLIR.   Se  — ,  se   ell'erre.   Cic. 

Voy.    ÉLEVER,      GLORIFIER. 

grandissime  (lat.  grandissi- 
mus),  adj.  Très  grand.  Maxi- 
mas,  a,  um,  adj.  Cic. 

grand'maman.    Voy.  maman. 

grand'mère.  Voy.  grand  ;p. 
9;io.  col.  â). 

grand-oncle.  Voy.  grand  (p. 
995,  col.  2). 

grand-père.  Voy.  grand  (p. 
995,  col.  S). 

grand'rue.  Voy.  rue. 

grand'tante.  Voy.  grand  (p. 
995,  col.  -2). 

grange  (lat.  pop.  grania,  dé- 
rivé de  granum,  grain),  s.  f. 
Lieu  où  l'on  sème  les  gerbes, 
où  l'on  bat  le  blé.  Horreum,  i, 
n.  Cic.  farrarium.  ïi,  n.   Vitr. 

granit,  ».  m.  (Géologie.)  Roche 
ignée,  de  feldspath,  de  mica, 
de  quartz,  réunis  en  masse 
compacte.  Granités  lapis.  A, 
—  rouge,  Syenites    lapis.  Plin. 

granitique,  adj.  (Géologie.) 
Qui  est  de  la  nature  du  gra- 
nit. Voy.  granit. 

.granivore,    adj.    (T.    didact.) 
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adj.  Qui  se  nourrit  de  grains. 
Qui  ((/ua-,  guod)  granis  vesci- 
lur.  A. 

granulaire,  adj.  (T.  didact.) 
Qui  est  en  petits  grains.  Ora- 
nosas,  a,  um,  adj.  Plin. 

granule,  s.  m.  (T.  didact.)  Pe- 
tit grain.  Granalam,  i,n.Plin. 
1  (Pharm.)  Pilule  extrêmement 
petite.  Pilula,  ae,  f.  Scrib. 

granuleux,  euse,  adj.  (T.  di- 
dact.) Qui  présente  de  petits 
grains.  Voy.  granulaire.  Cen- 
(rosus ,  a,  um,  adj.  Plin. 
(.X.XXVII.  98). 

graphique,  adj.  (T.  didact.) 
Qui  trace  au  moyen  du  dessin. 
drapliicus,  a,  um,  adj.  Plin. 
Repré?(;ntation  —  d'un  plan, 
detcriptio  scdi(icandi.  Cic.  Un 
dessin  —  ,  et  (substantivt)  un 
—  (tracé  d'une  coupe,  d'un 
plan),  descriptio,  onis,  t.  Cic. 

graphite,  s.  m.  (Minéral.) 
Substance  dont  on  fait  les 
crayons.   Voy.  plombagine, 

grapin.  Voy.  grappin. 

grappe,  s.  f.  (Teclinol.)  Cro- 
chet, crampon.  Voy.  ces  mots. 
1  (P.  anal.)  Assaniblage  de 
fleurs,  de  fruits  étalés  sur  un 
pédoncule  commun.  Uva,  se,  f. 
Plin.  —  de  raisin,  racemas,  i, 
m.  Plin.  uva,  se,  f.  Cic.  Chargé 
de  — ,  raci?mosuj,  o,  um ,  adj 
Plin.  racematas,  a,  um,  p 
adj.  Plin.  (.WIII,  51).  Qui 
porte  des  — ,  couronné  de  — 
(en  pari,  de  Bacchus),  race 
mifer,  fera,  ferum,  adj  Ov.  .\ 
— ,  racemarius,  a,  um,  adj. 
Coi.  (cf.  pam/jini.  Col.  [III,  1*<. 
h]).  I)  Vin  de  —  (qui  sort  de 
la  grappe  non  foulée),  mustum 
lixivum.  Cato.  Fig.  Mordre  à 
la  —  (accepter  en  bloc  tout  ce 
qu'on  propose),  hamum  vo- 
riire.  Plaut.  1  Ce  qui  est  en 
forme  de  grappe.  Uva,  se,  f. 
Plin.  Qui  est  en  forme  de  — , 
racemosas,  a,  um,  adj.  Plin. 

grappolle,  s.  f.  Voy.  ghateron, 
la.mpourde. 

grappillage,  s.  m.  Action  de 
erappiller.  Racematio,  onis,  f. 
Tert. 

grappiller,  v.  intr.  et  tr.  || 
V.intr.  Cueillir  les  grappillons 
laissés  par  les  vendangeurs. 
Racemàri,  dép.  intr.  Aag.  \\ 
Fig.  Faire  de  petits  profits  sur 
ce  dont  on  a  la  gestion,  l.a- 
celli  aliqaid  facëre.  Ang.  1  V. 
tr.  Prendra  en  grappillant. 
Racenxâri,  dép.  tr.   Varr.   Voy. 

GLANER. 

grappin    ou     grapin,    s.    m. 

Crochet  d'abordage.  Manus 
ferrea.  Cses.  (cf.  manus  fer- 
reas  innavem  imm.ittere.Cses.]. 
Harpago,  onis,  m.  Cses.  (cf. 
harpagones  in  navem  immit- 
tère.  Cses.).  Lapas,  i,  m.  Liv. 
Veg.  Des  — ,  iupi  ferrei.  Liv. 
copalse,  arum.,  f.  pi.  Css.  ap. 
Oeil.  (III,  13,8).  Il  Fig.  Mettre 
le  —  sur  qqn,  manum  injicére 
aiicui.  Sen,  Voy.   ACCAPiUtsR.  ^ 
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(Marine.)     Ancre    de  chaloupe. 

Voy.    ANCRE. 

gras,  asse  (lat.  crosjus),  adj. 
Qui  renferme  de  la  graisse. 
Pinguis,e,  ndj.  Cic.  Virg.  Plin. 
Partie  — ,  adeps,  dipit,  m.  et  f. 
Piir».  Laine  — ,  «ucida  tana. 
Varr.  Cels.  Tissu  —,  caro,  car- 
nis,  f.  Cels.  Voy.  graisseux.  || 
Spéc.  En  pari,  des  aliments. 
Adipatas,  a,  um,  adj.  (cf.  adip. 
puis.  Lacil.  ap.  Charis.).  Du 
lard  — ,  laridum  pingae.  lior. 
Pâté  — ,  adipata,  oram,  n.  pi. 
Juv.  Gras  (en  pari,  des  choux, 
accommodés  à  la  graisse),  adi- 
patas, a,um,  adj.  Lucii.  Choux 
— ,  caules  uncti  impensiiis. 
(.4.  d'après  Per».).  Fig.  Faire 
ses  choux  gras  de  qqch.  (s'en 
accommoder  volon tiers), inrfui- 
gêre  (aiicui  reij.  Cic.  Lampr. 
Il  Substantivt.  Le  —  (la  par- 
tie grasse  de  la  viande),  voy. 
GRAISSE.  Les  aliments  gras,  eu- 
ro, carnis,  f.  Cic.  etc.  (cf.  carne 
vesci.  Sali,  carnem  ou  carnes 
edëre  [■  manger,  faire  gras  -). 
Hier.).  P.  ext.  Jour  —  (où  il  est 
permis  de  faire  gras),  p.  ex. 
Mardi  —,  qaadragesima  in- 
trans.  Cange.  \\  (P.  ext.)  Cno 
cause  —  (graveleuse).  Voy.  gra- 
veleux, î  (Par  ext.)  Qui  a  d.i  la 
graisse  en  abondance.  Pin- 
guls,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex  : 
bos.  Col.  gallina.  Col.  agnas. 
Plaut.  hsedas.  Juv.);  opimus, 
a,  um,  adj.  Ctc.  (ex.:  op.  bos. 
Cic.)  ;  obesus,  a.  um,  adj. 
Cels.  Suet.  (ex.;  corpas.  Cfis. 
cervix.  Suet.  venter.  Plin.); 
nitidus,  a,  um,  adj.  Nep. 
(Eum.  5,  6).  Un  peu — ,  sappin~ 
guis,e,  adj.  Ceis.  —  àlard,/jra?- 
pingais.  Plin.  (VIII,  129).  Hom- 
mes —  à  lard,  aitiies  homines. 
Tert.  Devenir  gros  et  — ,  pin- 
gaescëre,  intr.  Coi.  Plin.  ni~ 
têre,  intr.  Phsed.  Voy.  engrais- 
ser. Rendre  — ,  pingaefarëre, 
tr.  Plin.  Voy.  engraisser. 
Bœufs  — ,  altiles  boves.  Varr. 
Oie — ,  fartas  anser.  Col.  Chien 
bien  — ,  perpastas  canis.  Phsed. 
(III,  6.  2).  Tuer  le  veau  —,  ser- 
vir ce  qu'on  a  de  meilleur  pour 
fêter  le  retour  de  qqm,  opiparê 
apparâre  conviviam.  Cic.  || 
Substantivt.  Tourner  au  — 
(commencer  à  prendre  de  la 
graisse),  voy.  engraisser.  1 
Oint  de  graisse.  Unctus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Il  Taché  degrni-se. 
Unctus,  a  um,  p.  adj.  //or. 
(ex.  :  unctse  manas.  hor.\.  ^ 
(P.  anal.)  Qui  a  une  consis- 
tance onctueuse.  Pingais,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  (imas.  Virg. 
vinam.  Hor.).  Terre  — ,  r/lati- 
nosa  terra.  Col.  Jambes  couver- 
tes d'une  boue  — ,  pimjuia 
crara  lato.  Jav.    P.  ext.    l'.ivé 

,    voy.    BOUEUX,    GLISSANT.      \     Il 

— ,  voy.  HuiuEox.  Il  Substan- 
tivt. Le  —  (état  d'altération  du 
vin),  voy.  viscosité.  Ce  via 
tourne  au —  (devient  huileux)^ 
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Toy.  Bviuii'x.  Q  (P.  ext.l  Avoir 
la  poitrine  —  (expectorer  beau- 
coup do  mucosité»),  voy.  muco- 
sité. L'ne  toux  —  ioù  Von  ex- 
pectore beaucoup  de  mucositéâ\ 
voy.  oniREix,  MCQi'Ki'x.  Avoir 
la'laiisue  — .  le  parler  — ,  et, 
(adverLi.\ Parler  — ,  ine.vplana- 
tat  iinjiix  esse.  P(in.  Qui  a  la 
lancue  — ,  hebes  lingiiA.  Ps. 
Sali.  >',  (Spoc.)  Parler  — ,  c.-a- 
d.  crasâeyer.  Vov.  gbaçseïeb.  T 
(P. 'ext.)  Epais.  Voy.  ce  mot. 
Il  (En  pari,  des  végétaux,  des 
plantes.)  Carnosat.  u,  um.adj. 
Plin.  (cf.  (olia.  radiées.  Plin.). 
Voy.  CHARNU,  PULPEUX.  En  pari, 
du'bois.  Sucosiw,  a,  am,  adj. 
Plin.  Voy.  juteux,  mou.  En  pari, 
d'une  peinture,  d'une  couleur. 
Pinguis,  e,  adj.  Plin.  (cf.  p. 
color.  Plin.].  Voy.  épais,  char- 
ger. Il  Substantivt.  Le  —  de 
la  jambe  (le  mollet',  aara. 
X.  f.  Cic.  Il  (Fig.)  Abondant. 
Cnisstis,  a,  am,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  cr.  terra.  Cic).  Pingais,  e, 
id'j. Plin.Hor.Plin.{ex..pinrju.ior 
campas.  Ilor.  p.  pabala.  Viry.). 
Opimus,  a.  um,  adj.  Plin.  (cf. 
messù.  Plin.).  Lxtaa,  a,  um. 
adj.  Virg.  (cf.  lactx  segetes. 
Virg.).  Terra  très  —,  prsepin- 
gais  terra.  Col.  pnepingae  so- 
lam.Virg.  Fig.  Dotronde  at  — , 
dos  altilis  atqae  opima.  Plaut. 
Dormir,  faire  la  —  matinée 
(fort  avant  dans  la  matinée), 
dormîre  in  medios  dies.  Hor. 
1  Libre,  grossier.  Voy.  ces 
mots.  Adverbt.  Parler  —  (dire 
des  mots  trop  libres),  obsccena 
dicêre.  Cic.  Des  contes — ,verba 
obsccena.  Cic.  versas  obscœni. 
Cic. 

gras-double,  s.  m.  (Bouche- 
rie.i  Membrane  do  l'estomac  du 
bœuf.  Omasam,  i,  n.  llor. 
Val-Ma.v.  Plin. 
grassement,  adv.  D'unj  ma- 
ni';re  grasse,  abondante.  En 
pari,  du  sol.  Pirvjuifer,  adv.  Co/. 
Plin.  1  [Famil.)  D'une  manière 
grasse, large.  Opin^(3, adv.  Plaut. 
Varr.  Laatê.  adv.  Nep.  Opiparê, 
adv.  Cic.  Voy.  bicbement,  lar- 
gement. Payer  — ,  voy.  géné- 
reusement. 
grasset,  ette,  adj.  (Famil.)  Un 

peu  gras.  Voy.  orassoi;ill.bt. 
grasseyement,  s.  m.  Ma- 
nière de  prononcer  de  celui  qui 
grasseyé.  Gravitas  lingax.  Cic. 
grasseyer,  v.  intr.  Prononcer 
do  la  gorge  la  lettre  r.  Aaperé 
loqai.  Cic. 

grassouillet,  ette,  adj.  (F'a- 
mil.)  Qui  a  un  léger  embon- 
point. Sappinguis,  e,  adj.  Cels. 
Pinguicatas,  a,  am,  adj.  Fron- 
to. 

grat,  s.  m.  (Endroit  où  les 
poules  grattent).  Fig.  Envoyer 
qqn  au  —   (arch.),  voy.  écon- 

DUIRE. 

grateron,  s.  m.  Nom  vulgaire 
de  plusieurs  plantes  accrocnan- 
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tes.   Asperago,  ginis,   f.    Plin. 
.-iparine,  es.  Plin. 

gratification  vlat.  gratificatio 
[•  faveur,  bienfait  •!.  tic.),  s. 
f.  Argent  donné  à  qqn  comme 
témoign.ig»  de  satisfaction.  Be- 
Deûcium.  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  beneÇii-iis  ad  serariam  dela-\ 
tas  est  [•  il  a  été  porté  sur 
l'état  de  ceux  qui  devaient  re- 
cevoir une  gr.  •].  Ciç.'\  ;  znu-l 
nus,  eris,  n.  (ic.  etc.  (voy. 
PRÉSENT);  coDgiariuzn,  h,  n. 
Cic.  Liv.  Sen.  [don  on  vivres, 
puis  en  argent  fait  au  peuple?  ; 
corollariuzn,  ïi,  n.  Cic.  Petr. 
lex.:  c.  accipére.  Petr.). 

gratifier  (lat.  posi.  gratiftctre. 
Cussiod.),  V.  tr.  Enrichir  d'une 
libéralité.  DonCtre  {atiquem 
aliqaâ  re).  Cic.  Aagère  {ali- 
qaem  aliqaà  re).  Cic.  Afficëre 
[aliqaem  magnis  muneribus, 
amplissimis  prxmiis.).  Cic.  Fij. 
Aagère,  tr.  Cic.  Aflicëre  {ah- 
qacm  honore).  Cic.  Ornâre, 
tr.  Cic.  Camulàre  (  aliqaem 
omni  laade).  Cic.  \\  Absolt.  Voy. 

combler,    RÉCOMPENSER. 

gratiole  (bas-lat.  gratiola,  di- 
minutif de  gratia,  grâce),  s. 
f  (Bûtan.)  Plante  de  marais. 
Gratiola,  x,  f.  Linnée. 

gratis  (lat.  gratis,  gratulte- 
mt^nt),  adv.  Sans  avoir  rien  à 
p^iyer.  Voy.  gratuitement.  || 
(i;ilipt.)    Un  spectacle  — ,  voy. 

GRATUIT. 

gratitude  (lat.  modem,  grati- 
lutiûj.s.f.  Sentiment  affectueux 
pour  celui  dont  on  est  l'obligé. 
Animas  gratas  ou  beneficii 
{bene(icioram)  memor.  Cic. 
Sen.  Sentiment  do  — ,  pietas, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  reconnais- 
sance. 

grattage,  s.  m.  .Action  de  grat- 
ter.    Rasara,  se,  f.  Col. 

gratteleux,  euse,  adj.  (Fa- 
mil.) Qui  a  la  grattello.  Impe- 
tiginosas,  a,  um,  adj.  Ulp. 
dig. 

grattelle,  s.  f.  (Famil.)  Gale 
légère,  l'raritas,   ûs,     m.  Cels. 

gratte-papier,  s.  m.  (Famil.) 
Expéditionnaire,  copiste.  Voy. 
cas  mots. 

gratter,  v.  tr.  Frotter  en  ra 
clant  la  superficie.  Radcre, 
tr.  Plaut.  Plin.  (ex.  :  parietcs. 
Plin.  tabera.  Jav.  terram  pe- 
dibas.  Plaat.);  scalpère.  tr. 
llor.  (ex.  :  terram  unguibas . 
Hor.).  —  avec  le  ciseau,  scai- 
pére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sma- 
ragdos.  Plin.).  Oter  en  grat- 
tant, ahradëre,  tr.  Col.  (cf. 
abr.  vetera.  Col.  Plin.).  ex- 
sculpére,  tr.  Cic.  —  une  lettre, 
du  papier,  voy.  effacer,  ratu- 
rer, l'apier  gratté,  palimpses- 
tos,  i,  m.  et  f.  (Jatall.  Cic. 
Il  Gratter  un  endroit  qui  dé- 
mange (avec  ses  ongles).  Scai- 
père,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  verru- 
cam.  aaet.  palmam  alterna 
mana.  Plin.capiit  digito  «no. 
Jav.).;    scabbre,      tr.     Lucil. 
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Plin.  [ex.:  ctares.   Plin.    capat. 
Lacil    Hor.).  Se  —  latcte(pour 
se    donner     une      contenance), 
perfricàre  cipiif   {sinistra  ma- 
na). Cic.  Il    le  gratte  par   où  il 
so  démange  |il  caresse  ses    fai- 
blesses),   ei  scahit   aures.  Sen. 
—    l'épaule    à     qqn,     —    QM". 
scabère    aures.    Sen.     ||     (Loc. 
prov.)    Un    .Ane    gratte    l'autre 
(deux  ignorants  so  flattent  l'un 
l'autre),  mu(i  mu(uiim  scabant. 
\'arr.  —  la   terre  du    pied    (en 
p.irl.    dos   chevaux,     en     signe 
il'impatience),     scabère     tella- 
rem  pedibus.    Virg.  Fig.  —  du 
pied    (en  pari,  d'une   personne, 
montrer  ao  l'ardeur),  voy.  ar- 
i>EUR.   Il  (Famil.)  —  do   la  gui- 
tare   (pincer    les  cordes).     Voy. 
PINCER.    Il    Gratter    à    la    porte 
(pour  faire  entendre  qu'on  dé- 
sire   entrer),    scalpcre    osiiam. 
Sisenn.fr. Il  (Famil.) Grappiller. 
\'oy.  ce  mot. 
grattoir,  s.  m.  Instrument  qui 
sert  à  gratter,  canif  pour  grat- 
ter l'écriture.    Scalprum,    i,  n. 
Suet.  Scalpellam,  i,  n.  Vulg. 
gratuit,    uite,    adj.    Dont    on 
jouit  sans  payer.  Gra.tuitus,a,, 
um,  adj.   .Sue<.  (ex.:  sine  (ru- 
mento    stipendioqae,    gratuita 
opéra.  Suet.  gratuita  in    circo 
loca.  Suet.   gratuita  subsellia. 
Saet.  gratuita  iai'a<io["bains-J. 
Inscr.).  Service   — ,    honoraria 
opéra.  Cic.   \\    [P.  ext.)  Donné 
bénévolement,  voy.  volontaire. 
Don    — ,     voy.    donation,    lar- 
gesse. A  titre  — ,  nullû  impen- 
sâ.  Cic.  Il  Fig.  Non  motivé.  Gra- 
tuitas,    a,  um,    adj.    .Sen.    (cf. 
odium.   Sen.).    Ta    crainte   est 
— ,  vanas  est  metas  taus. 
gratuité  (lat.    post.   gratuitas. 
EccL),  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
est   gratuit.   —    des    places  de 
théâtre,  grataita  in  circo  loca. 
Suet. 
gratuitement ,     adv.     D'une 
manière   gratuite.   Gratiis   pt 
gratis,  adv.  Cic.  etc.   (ex.  :  ai 
non  pretio,  at  gratiis.  Ter.  gra- 
tiis e(ficëre  navem..  Cic.  gratis 
habitàre.  Cic);  gratuito,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  gratuito    aat  levi 
fcnore.    Saet.    gratuito    alicai 
civitatem    impertire.  Cic.    gra- 
tuito     aliqaem       obstringëre. 
Saet.   on  dit  aussi:  sine  mer- 
cede  ou  nallà  mercede.  Phsed. 
sine  pretio.  Curl.).  \\  Fig.   Sans 
motif.    Gratuito,    adv.    Sen. 
(ex.:  g.  malus  et  cradclis   erat. 
Sen.)  ;  frustra,  adv.  Cic.    etc. 
(ex.:    laborare.    Cic);    nequi- 
quam,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  n. 
exterrita  civitas.    Liv.).    Voy. 
inutilemf.nt. 
gravatif,    ive,    adj     (Médec.) 
Qui    produit    un    sentiment  de 
pesanteur.  Voy.  pesant. 
gravats  et  gravois,  s.   m.  pi. 
Plâtras,   ploiros    provenant  de 
démolitions,     liudus    vetas    et 
(absol.)   rudus,    deris,  n.    Tac. 
radera,  am,   n.    pi.    Suet.  Do 
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— ,    rudcraius,    a,     um,    adj. 
riin. 

grave,   adj.    fArcli.:    Qui    teml 
vers   lo  conti'o   tio   I;i   tnrro,  en 
vertu  do  la  pesanteur.  Gravis, 
e,  adj.  Cees.  Sen.  (voy. pesant). 
^  (Do  nos   jours.)    Fi;/.    Qui    a 
do   l'impiirtanco.    Gravis,    o, 
adj.  Cic.  etc.  (e\.:  gr.auctori- 
taa.  Cic.   aaetor.  Cic.   hittori- 
eus.  Nep.    auctoritate  gravio~ 
re«.  Cic.  gr.   r.aasa.  Cic.   mor- 
but.    Nep.    gr.    vu/nus.    Ca?s. 
ijr.  injarisc.  Cic.  pcena  gr.  Sali. 
ne    qiiid   graviua    in    fratri;n\ 
atatueret.    Cxs.    qaod    si  qtiiil 
ei  a  Corsare  graviits  accidisact . 
Csi's.);  inaghus.  a,  um,   adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  res  magni  pon- 
deris.  Cic.  voy.  important).   |1 
Qui  donne  de  l'importance  aux 
choses.  Gravis,    e,    adj.   Cic. 
etc.    (ex.    ;   gravior  [Cato]    in 
laadando.  Cic.  gravissimi  do- 
mini.  Cic.  g'-.  sopoTci/ium  [»air 
gr. --l.  l'iin.j.  geniis    epistola- 
rum  scveram  et  grave    [opp.  à 
familiare.     à    /ocosum].    Cic. 
gr.  gênas  dicendi  [•  le  grave  •] 
ou    gr.    oratio    [■  stylo  gr.  ■•]. 
Qaint.  tam  graves  sumns,  tam 
aabtiles.  Cic).   Voy.  sérieuï.  1 
(Par  anal.)  Masiqae.  Qui  appar- 
tient aux   doerés    inlériours  de 
l'échelle  musicale.  Gravis,  e, 
adj.  Cic.  etc.    (ex.  :    gr.    voa-. 
Cic.  gr.  soniis  [opp.  àacatus]. 
Cic).    Il      Gramm.)  Accent  — , 
accentus    gravis.  Quint. 
graveleux,    euse,     adj.     Qui 
contient  du  gravier.  Glareosus, 
a,  um,  adj.  Col.  Plin.     \\    (P. 
anal.)  Urine  — (chargéedecon- 
crétions),  arenosa  urina.  Plin. 
et,  p.  eict.  (substantivt.j  un  — , 
une     graveleuse     (celui,    celle 
dont    l'urine    est    graveleuse), 
calculosus,i,m.  (surt.au  plur.i. 
Cela,  calcalosa  malier.  Cels.  T 
(Fig.)    Qui  contient  des  choses 
licencieuses,  Obscccnus,  a,  um, 
adj.  Ov.  Voy.  licencieux. 
gravelle,    s.    f.    (Arch .  )  Gra- 
vier. Voy.   ee   mot.    1   (P.  ext.) 
Concrétion  qui    se   forme  dans 
les  reins.  Calculus,  i,   m.  Cela. 
Lapillus.   i,     m.    Plin.     \\    (P. 
ext.)    Maladie    où     l'urine    se 
charge  de  ces  concrétions.  Cal- 
calorummala.  Plin.  ou  calra- 
loranx    valetudo.  Plin.  Lapilli, 
oriim,  m.  pi.    Plin.    Guérir  de 
la  — ,    arenanx  renibus    extra- 
liëre.  Plin.arenas  pcllèrc.  Plin. 
1   (1*.  anal.)  Tartre,    lie  de  vin 
desséctiée.  Voy.  tartre. 
gravelure,  s.  f.  Propos  grave- 
leux.   Obscœna,   orum,    a.  pi. 
Ov.  Qaint. 
gravement,    adv.   D'une  ma- 
nière  grave.    Graviter,   adv. 
Cic.  etc.  (voy.  sérieusement).  Il 
Fortement,  beaucoup.   Gravi- 
ter, adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  segro- 
târe.  Cic.)  ;  vebementer,  adv. 
Cic.  etc.  (es.  :  v.    erràre.  Cic). 
Tomber  —  malade,  in  gravem 
morbam    incidëre.   Cic  gravi 
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morho  afflirtari.  Liv.  Très  — ,  ! 
pergraviter.     Cic.    Voy.    beau- 
ooi'p,  fortement.  I 

graver,    v.  tr.   Tracer  (une  fi- 
gure, une  inscription,  etc.)  sur 
une    matière    dure    au    moyen 
d'un  outil  approprié.  Scalpè- 
re  (gr.  JÉEtv),  tr.  Cic.  (ex.:  apta 
manua  eat  ad  fingendum  ['mo- 
deler-], ad  acalpcndum.    Cir. 
apparet  scalpi    etiam    smarag- 
doa    aolitoa.     Plin.     vetuit    in 
gemma  se  ab  alio  acalpi,  quam 
a  Pyrgotele.  Plin.):   sculpère 
fgr.  yX'Jipeiv),  tr.  Cic.   rtc.  (ex.  ; 
scyphos  .    Plin.    denticaloa   in 
coronis.      Vitr.      ancoram     in 
gemma.  Justin.)  ;  cselâre   (gr. 
Tops'jeiv),  tr.  Cic.  etc.   (ex.:  apc- 
ciem  cselare  argento.  Cic.    cse- 
latam  aurum  et  argentam.Cic. 
voy.     ciseler)  ;    exsculpére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  .-iiexandrum 
Magnum,  in  anulis  et  argento 
e.v.fcalptam  habêre.Treb.  Poil.): 
insculpére,  tr.  Uor.  Liv.  Plin. 
Quint.  Suct.  (ex.  :    sua    et  pa- 
trum    nom,ina.  .Justin,     sum- 
mam     patrimonii     [in]    saxo, 
[{or.  elogium  [in]  tamulo.  Suet. 
avec   l'Abl.    loc.  fo'dus   inacal- 
ptum  cohimnâ  éeneâ.   Liv.  [II, 
33,  9]);  incidére,  tr.  Ctc.  etc. 
(ex.:  inc.  [li'gos,  décréta]  in  pes. 
Cic.  Liv.    nomina  civitate  do- 
natorum   in    tabula.     Cic.    in 
basi  grandibus  litteris  P.  .Ifri- 
cani    nomen.     Cic);    inscri- 
bére,  tr.   Cic.    etc.   (ex.  :  ves- 
tris  monumentis  nonxen  suum. 
Cic.  aliquid   in    basi.  Cic.  ali- 
quid  in  alicuius sepalcro.  Cic). 
Action  de  — ,    scalptura,  a»,  f. 
Plin.    i,\.\.\VII,     lUA).     1    Fig. 
Rendre  manifeste    dans   qqch. 
l'idéa    d'une    personne,    d'une 
chose.  Insculpére,  tr.  Cic  (ex.: 
natura  in  mentibus  insculpsit. 
Cic  (cf.  N.  D.  I,  il,  12;  17,  hô]. 
res  insculptas  in  anima.  Cic); 
insignire ,    tr.    Cic    (ex.  :  in 
animotanquam  insignitœnotx 
veritatia.  Cic.    [Div.   I,  30.  61]. 
quorum  reram    nulium    subest 
quasi  corpus,  est    tamen   qaœ- 
dam       conformatio     inaignita 
et      impressa     in     intelligen- 
tia,     qaam      notionem     voco. 
Cic.  [top.  27]);  imprimére,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:  visant  objectum 
imprimet    illad    qaidem    et  si- 
gnabit    in  animo    saam     spe- 
ciem.    Cic.     voy.     empreindre, 
imprimer).     Il      Rendre     qqch. 
durable  dans   l'esprit,    dans   le 
cœur.  Inscribére,  tr.  Cic  etc. 
{en.iorationem  in  animo. Cic); 
afSgêre,    tr.    Cic   (ex.  :  vidit 
Simonides     ea    maxime    af^gi 
animis  nostris,    quse   essent  a 
sensu  tradita  atque  impressa. 
Cic);  inSgére,  tr.    Cic.   (ex.  : 
in  honxinum  sensibus  positum 
atque  in^um  est.  Cic)  ;  inu- 
rére   (-  graver     profondément 
dans  ■■),   tr.    Cic.    (ex.  :  odium 
inustum  animis  hominum.Cic.'' . 
Sa  — ,  insidére,  intr.  Cic.  etc. 
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(ex.:  ins.  in    memorià.    Cic  in 
animo.    Cic);    bscrôre,    intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  memoria    rci  in 
popalo  h.-erebit  [-  restera  .(;ra- 
vé     '].    Cic.    h.    in    memorià. 
Cic). 
graveur,    s.  m.  Celui    dont  la 
profession  est  de  graver,   •'^ralp  - 
(or,    oris,    m.    I^lin.    Cxlator, 
oris,  m.    Cic   —   sur    métaux, 
âur  pierre,    acalptor,    oris,    m. 
Plin.  —   on    pierres    fines,   sur 
vases,      gcmmarum      acalptor. 
PUn.      acalptor      vasculariua. 
Inscr.  Burin    du  — ,    cxlum,  i, 
n.    Varr. 
gravier,    s.     m.  Sable  à   gros 
urains.  Olarea,  a",  f.  Cic.  Plin. 
(cf.    lirts      glareâ     aabstraëre. 
Liv.  Plin.).   Plein    de   —,    voy. 
graveleux.     Il       (Spéc.)      Gros 
sable   que  l'oa   étale    dans    les 
allées  d'un    jardin.     Armais, 
arum,  f.  pi.  Plin.  Sahutum,  i, 
n.  Plin.  Sabalo,  onis,m.Varr. 
Voy.  SABLE.  Il  (P.  anal.)  Concré- 
tion   qui    se     forme    dans    les 
reins.  Voy.  gravelle. 
gravir,    v.    intr.   et    tr.    |1   V. 
intr.  (Arch,)S'él6ver  avec  effort 
sur   une   pente    escarpte.   Voy. 
ci-après.    Il    V.  tr.   Même  sens. 
Scandére,  intr.  Liv.  (ex.  :    in 
aggerem.    Liv.);     ascendére, 
iiîtr.  et   tr.     Cic.    etc.  (ex.  :  in 
jugum  montis.  Curt.    in  verti- 
cem  Hsrni   nxontis.  Liv.    mon- 
tem.  Sali.  Jugum  montis.  Cses. 
ripam    equo.    Cic.  au  pass.    si 
mons  erat  ascendendusCses.  ; 
escendëre,     intr.     Cic     etc. 
(ex.:  in  rostra.  Cic.    voy.  mon- 
ter);  erepére.  tr.  Sen.   Saet. 
(ex.:  per  aspera.  Sen.    a    tergo 
insulse  per  aspera  et  dévia  ad 
alinuem.  SueÉ.).evadëre,  intr. 
,Sa;i.  Liv.  (ex.  :    per    virgalta. 
Sali.):  subîre,  \atr.  Liv.   (ex.  : 
in    adiersos     ntontes.    Liv.)  ; 
conniti,  dép.  intr.  Cses.  (ex.  : 
c.   in    sum,mam  jugum,.  Cœa). 
Faire  — à  ses  tr->upe3  le  Jani- 
cule,  erigëre    Janiculo    aciem. 
Liv.  Difticile  à  — ,  ascenso  dif- 
ficili  ou  ardao.  Cic. 
gravitant,  ante,    adj.  (T.  di- 
dact.)   Qui   gravita.  Voy.  gra- 
viter. 
gravitation,  s.  f.   (T.  didact.) 
Force  par     laquelle    les    molé- 
cules   s'attirent    en   raison    ds 
leur  masse.   Vis  et  gravitas.  A. 
Pondus  et  gravitas.  A.    Natus 
ne    pondus      alicujas    rei,    ou 
simpl.  nu(us,   us,  m.  Cic  Voy. 
attraction. 
gravité,    s.     f.    Tendance    des 
corps  vers  le  centre  de  la  terre. 
Gravitas,    atis,   f.  A.  Voy.  at- 
traction, pesanteur.  Centre  de 
— ,  momentum,  i,   n.  A.    ||    (P. 
ext.)  —  d'un  son,  gravitas  so- 
nt. .\fart.  Cap.^  Fig.  Caractère 
de   ce  qui   a    de    l'importance. 
Gravitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (cf.  g. 
inj'arise.  Sali.).  .Magnitado,  di- 
nia,  f.  Cic.  Pondus,  eris,  n.  Cic. 
Momentam,  i,  n.  Sali.  Via,  via,  f 
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Cic.  Voy.  IMPORTANCE.  La —  des 
circonstances. di'/iiou/f as  rertim. 
Sali,  ditfwillima  tempora.  Cic. 
afptritates  rerum.  Cic.  Voy. 
CRiTiQiE,  DU^'icuLTÉ.  Sa  mala- 
die preud  de  la  — ,  ingravescit 
morfcns.  Cic.  Maladie  sans  — , 
mansaftum  ma'am.  Liv.  La 
maladie  sera  loiisue,  mais 
sans  — ,  longiim  id,  sed  sine 
pericalo  (utaram  est.  Cels.  T 
Manière  d'être  de  celui  qui 
attache  aux  choses  de  l'impor- 
laiice,  <;(  (p.  ext.)  maintien  sé- 
rieux. Gravitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (cf.  oris.  Liv.  gravitaie 
mixtjU  lepos.  Cic.  gravitatis 
severitatis(jue  personam  sastt- 
nêre.  Cic).  i^everitas,  atis, 
f.  Cic.  Austeritas,  atis ,  f. 
Quint.  Tristitia,  s.  f.  Cic.  Voy. 
SÉRIEUX.  —  du  visage,  vultas 
severior.  Cic.  .\ir  de  — ,  gravi- 
tas, atis.  t.  Liv.  majestas,aiis, 
f.  Liv.  —  du  maintien,  digni- 
tas  corporis.  AVp.  ||  (Par  exi.) 
La  —  du  maintien,  dignitas 
corporis.  Nep.  Avoir  do  la  — 
dans  sou  maintien,  magnilicë 
incedêre.  Scn.  Je  me  compose 
un  maintien  plein  de  — ,  in- 
cessum  ftngo  qao  gravior  vi- 
dear.Sen.  La  —  du  langage, 
du  style,  gravitas  verborum 
ou  dicendi.  Cic.  verboram  pon- 
dus. Cic.  —  des  pensées,  gra- 
vitas sentcntiamm.  Cic. 
graviter,  v.  intr.  (T.  didact.) 
Obéir  à  la  gravitation.  Perri 
gravitate  in  médium  locam, 
mandi.  Cic.  Moveri  gravitate 
et  pondère.  Cic.  Sao  nuta 
ferri.  Cic.  ||  (P.  ext.)  La  terre 
gravite  autour  du   soleil.   Voy. 

TOURNER,     RÉVOLUTION.     1|     (Fig.' 

Ceux  qui  gravitent  autour  de 
toi,  qui  ex  te  pendent.  Cic. 
Les  points  autour  desquels  gra- 
vite toute  la  question,  circa 
quaj  videatar  versari  qaœstio. 
Qairit. 

gravois,  s.  m.  pi.  Voy.  gra- 
vât?. 

gravure,  s.  f.  Sillon  fait  en 
gravant.  Voy.  sillon.  ||  Spéc. 
(Architect.)  Sculpture  peu  pro- 
fonde. Voy.SOULPTUIiE,  ENTAILLE. 

1  Action  de  graver.  Scalptara, 
X,  f.  Quint.  Suct.  ||  Art  de 
graver.  Ars  scalpendi.  Plin. 
Cxlatara,  se,  f.  Quint.  \\  La  — 
»ur  pierre.  Scalptara,  a»,  f. 
Plin.  sur  métal,  cxlamen,inis, 
n.  Ov.  Il  (P.  ext.)  Ouvrage 
gravé.  Cxlatura,  a»,  f.  Saet.  || 
Eitampo.  Voy.  ce  mot. 
jTé  (lat.  gratam,  chose  agréa- 
ble), s.  m.  Satisfaction  qu'on 
trouve  dans  qqn  ou  qqch.  In- 
clinatio  volantatis.  Cic.  Pren- 
dre en  —  qqch.,  boni  consa- 
lére  aliqaid.  Qaint.  Que  l'on 
prend,  que  l'on  a  en  gré,  gra- 
tus,  3,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
ista  Veritas,  etiam  si  jacanda 
non  est,  mihi  tamen  grataest. 
Cic.  voy.  ci-dessous,  et  cf.  agréa- 
ble,    BIENVENU,     charmant).      || 


Volonté,  désir.  Voluntas.  atis. 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  pro  vuluntiite 
(•  au  gré  •]  Claentii.  Cir. 
omniij  ad  voluntatem  milti 
succédant.  Cnrt.';  arbitratus 
(.\bl.  u),  m.  Cio.  etc.  (no  s'em- 
ploie qu'à  l'ablatif  avec  les 
adj.  meo,  tao,  suo,  rar.  avec 
un  gén.  pour  conipl.  on  dit 
nxeo,  tao,  sao  arbitratu,  quand 
il  faut  insister  sur  l'iilée  de  la 
pers.  qui  a  satisfaction,  cf.  Cic. 
I  Fin.  1,8,  28].  .Sen.  [bon.  II,  11, 
1]  et  arbitrata  meo,  tao,  etc. 
quand  arbi^radi  l'opp.  à  casa, 
necessitate,  etc.  cf.  Cic.  [Phil. 
6,  S,  i  ;  l-'in.V,  20,  89;  cp.  VII,  1, 
5;  Q.  fr.  II,  i,  \].Sen.  [ben.  II, 
18,  7])  ;  arbitrium,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  arbitrio  meo  ou  meo 
arbitrio.  Cic.  même  obs.  que  p.  ' 
arbitratu»  ;  sententia,  œ.  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  e.r  sententia. 
Cic.  Sali.);  mos,  moris.  m. 
Cic.  etc.  (à  l'abl.  ex.  :  vivère 
suo  more.  Cic.'\.  Au  gré  des 
vents,  proat  talit  ventas.  Sen. 
Au —  de  ses  désirs,  e.r  voto. 
Sen.  Au  —  de  son  caprice,  ut 
libido  fert.  Cic.  ^  Satisfaction 
avec  laquelle  qqn  se  porte  à 
faire  qqch.  De  plein  —,  volun- 
tate  (opp.  à  imperio,  à  vi  ou 
vi  ac  necessitatc.  ou  à  invi- 
tas et  coactas).  Cic.  {meà,  taà, 
etc.)  sponte.  Cic.saâ  sponte  et 
volantate.  Cic.  altro,  adv.  Cic. 
saâ  sponte  et  altro  (opp.  à 
j'assu  alicaj'as).  Cic.  Qui  agit 
de  bon  —,  votens.  Cic.  non 
coactas.  Cic.  non  invitas.  Cic. 
Contre  son  — ,  segrê.  adv.  Cic. 
gravats,  adv.  Cic.  Voy.  mal- 
gré. De  gré  ou  de  force,  bon  — , 
mal  gré,  aut  vi  aut  voluntate. 
Cic.  velim  nolim,  velit  nolit, 
velint  nolint,  etc.  Cic.  De  —  à 
— ,  inter  se.  Cic.  Liv.  1  Satis- 
faction que  qqn  témoigne  à 
celui  qui  a  fait  qqch.  pour  lui. 
Gratia,  se,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
reco.nnaissance).  Dont  on  sait 
—,  gratus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  mihi  id,  naod  (ecisti, 
est  gratissimam.  Cic.  gratissi- 
mam  mihi  (eceris,  si  curaris, 
ut...  Cic.  quod  si  eam  interfe- 
cerit,  multis  sese  nohilibus 
principibasque  populi  Romani 
gratum  esse  factarum.  Cses. 
(jratam  est  [av.  l'Inf.].  Cic. 
gratam  ou  gratissimam  mihi 
est  quod...  ou  si...  Cic). 
grec,  grecque,  adj.  et  s.  ra.  || 
.■idj.  Relatif  à  la  Grèce.  Grse- 
CUS.  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
litterx.  Cic.  res.  Cic.  calendx. 
Soet.).Les  auteurs  —  et  latins, 
auctores  atriasque  lingua\ 
Suet.  1  S.  m.  La  langue  grec- 
que. Litterx  Grxcx.  Cic.  (cf. 
litteras  Grxcas  discëre.  Sali.). 
Sermo  Grxcas.  Liv,  lingua  Grx- 
ca.Grxca  oratio.Cic.).Grxcam, 
i,  n.  Qaint.  Le  —  et  le  latin, 
jcrmones  atriasqae  lingao". 
Ilor.  En  — ,  Grxcé,  adv.  Cic. 
(cf.  Grxce    «cire    [•■  compren- 


dre le  grec  ■•].  Cic).  Parler  —, 
Grxce  ou  Grxcà  linguâ  ioqui. 
Cic.  Faire  du  —,  s'occuper  de 
grec,  Gra'carnm  iifterarum 
sfuiiiosu/n  esse.  Cic.  Fig.  C'est 
du  —  (je  n'y  entends  rien), 
Gr.Tcum  e*f.  A.  ||  (P.  ext.) 
Arch,  Celui  qui  sait  le  grec,  et 
(p.  ext.)  qui  est  très  savant  en 
qi|ch.  Voy.  SAVANT.  ||  Adjec- 
tivt.  Habile.  Voy.  ce  mot.  |{ 
(De  nos  jours.)  Celui  qui  triche 
:iujon.  Gr:vcidus,  i,  m.  A. 
gredin,  ine,  s.  m.  et  f.  {Arch.) 
Mendiant,  ants.  Voy.  mendiant. 
Il  Kig.  .\uteur  famélique.  Esu- 
riens  scriptor.  A.  ^  Mauvais 
garnement. //omoperdituj.  Cic. 

Voy.    GARNEMENT. 

gredinerie,  s.  f.  Action  de  gre- 
din, de  mauvais  garnement. 
Ftagitiam,  ii,  n.  Cic. 

gréement.  Voy.  oréubnt. 

gréer,  v.  tr.  Garnir  (un  navire) 
de  mâts,  de  vergues,  cordages, 
etc.  .-Irniâre,  tr.  Cxs.  Instraëre, 
tr.  Cxs.  Armamenta  aptûre 
ou  coiiocâre  et  aptCire.  Liv. 

1.  greffe,  s.  f.  (Arch.)  Stylot. 
Graphiam,  ii,  n.Ov.  Sen.  Voy. 
STÏLET.  T  (P.  anal.)  Pousse  d'ar- 
bre. Voy.  POUSSE.  Il  (Spéc.) Pousse 
d'une  plante  qu'on  insère  sur 
une  autre.  Surcuius,  i,  m.  Cic. 
Insitam,  i,  n.Coi.  Insitio,  onis, 

f.    Col.   Voy.  ENTE,  SCION. 

2.  greffe,  s.  m.  Lieu  où  l'on 
dépose  les  minutes  des  actes 
judiciaires.  7'aba(arium,  ii,  n. 
Tac.  (au  plur.). 

3.  greffe,  s.  f.  Action  de  greffor. 
Insitio,  onis,  f.  Cic.  Les  diver- 
ses sortes  de  — ,  insitiones.  Cic. 

—  en  éeusson,  empfastratio, 
onis,  f.  Coi.  Plin.  —  par  bour- 
geon on  en  éeusson,  inocalatio, 
onis,  f.  Col  Plin.  Obtenu  par 
la  — ,  insitivas,  a,  am,  adj. 
Hor.  Ilocevoir  par  la  — ,  adop- 
tûre,  tr.  Coi. 

greffer,  v.  tr.  Soumettre  à  l'o- 
pération de  la  greffe.  Inserëre, 
tr.  Col.  (cf.  ins.  arborem.  Col.). 

—  en  éeusson,  emplastràre,  tr. 
Coi.  Pall.  Temps  où  l'on  grelTe, 
insitio,  onis,  f.  Ov.  \\  (P.  ext.) 
Insérer  (un  rameau,  un  bour- 
geon) sur  une  autre  tigo.  Inse- 
rëre [sarculum.  Col.  pirum 
bonam  in  pirum  silvaticam. 
Varr.).  Voy.  enter.  ||  Fig.  Se- 
ri:re,  tr,  Cic.  Liv.  (cf.  cnmina 
alla  ex  aliis  serëre.  Liv.).  In- 
serëre, ir.  Cic.  Admiscëre,  tr. 
Cic.  Se  —  sur  qqch.,  nasci  ex 
aliquà  re.Cic.  Voy.  compliquer, 
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i^reffe  sur  un  autre  (on  erigen- 
(irc  un  autre).  Voy.  engendrer. 

greffeur,  s.  m.  Celui  qui  greffe. 
Insitor,  oris,  m.  Prop.  Plin. 
(Eu  pari,  de  la  grcffo  en  éeus- 
son), inoculator,  oris,  m.  Plin. 

greffier  (lat.  graphiarius,  pro- 
prt.  •  de  style  à  écrire  •),  s.  m. 
(officier  public  préposé  au  greffe. 
Snriba,  x,  m.  Cic.  Tabalariai, 
ii,  m.  Sen.  Exceptor,  oris,  m. 
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dp.  Etro  — ,  scriptum  facëre. 
Liv. 

greffoir,  s.  m.  (Tochnol.)  Cou- 
teau à  gralVer.  Scalpellam,  i, 
n.  Plin. 

grégeois,  adj.  [Arch.)  Grec 
Spoc.  Feu  — ,  Gr.vcas  ignis.  A. 

grègue,  s.  f.  (Arch.)  Culotte 
sans  braguette.  (S'emploie  sur- 
tout au  plur.)  Voy.  culotte. 
Loc.  prov.  Tirer  ses  —  (se  reti- 
rer), voy.  C'3  mot. 

1.  grêle,  adj.  Trop  minca. 
Gracilis,  e,  adj.  Liv.  (ex.  : 
crara  gracillima.  Saet);  exi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  {ex..  :  art  us. 
Ov.).  Voy.  FLUET.  Jambes  — , 
tenuitas  crurum.  Plised.  exili- 
tas  craram.  Sen.  Très  — ,  per- 
t/racilis,  e,  adj.  Plin.  (XXV, 
159).  Il  (Anat.)  L'intestin  —, 
tenaias  intestinum.  Cels.  Une 
voi.x  — ,  exilis  vo.v.  Cic.  exilitas 
vocîs.  Qaint.  ||  Adverbt.  Son- 
ner — ,  et  (substantivt.)  sonner 
le  — ,  voy.  AIGU. 

2.  grêle,  s.  f.  Pluie  congelpo 
qui  tombe  en  grains.  Grando, 
dinis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  g.  mi.vta 
imbri.Cic.  tempestas  cam  ijran- 
dine  demissa.  Liv.  au  plur. 
grandincs,  um,  f.  pi.  Plin.  ri- 
gescêre  in  ijrandines.  Plin.  cre- 
berrimx  grandinis  modo  ou 
in  modam  grandinis  [-  dru 
comme  gr.  "].  Cic).  Chargé  de 
— ,  grandinosas,  a,  um,  adj. 
Col,   Il    Fig.    Grando   quantité. 

Grando,  dinis,  (.Aact.  b.Afr. 
(ex.  :  saxea.  Aact.  b.  Afr.  sn.ro- 
rum.  SU.);  ninibus,  i,  m.  ftor. 
(ex.  :  lapidam.  P'ior.  teloram. 
SU.);  imber,  bris.  m.  Virg. 
(ex.:  teloram.  T'ir.;.).  Une  — 
de  coups,  crebri  ou  densi  ic- 
tus. Cic,  Une  —  de  traits,  de 
javelots,  velat  nubes  /acalo- 
ram.  Liv.  Une  —  de  flèches,  do 
pierres,  ingens  vis  sagittaram, 
lapidum.  Liv.  —  de  pierres,  la- 
pidatio,  onis,  f.  Cic.  Faire 
pleuvoir  uns  —  de  traits,  ma- 
gnanx  vim  teloram  superfan- 
dère.  Tac.  Sous  une  —  île 
traits,  maltis  saperincidenti- 
bas  telis.  Liv. 

grêler,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Faire  de  la  grêle.  Grandinâre, 
intr.  Sen.  Il  grêle,  grandinat, 
impers.  Sen.  grando  cadit.  Cic. 
grandines  ruant.  Plin.  Il  grêle 
fortement,  degrandinat,  im- 
pers. Ov.  1  V.  tr.  Frapper  de 
la  grêle.  Grandine  verberâre. 
Hor.  ou  vexâre.Plin.  Ktre  .çrêlé, 
grandine  excati.  Plin.  j.  La 
moisson  a  été  grêlée,  segetem 
grando  percassit.  Sen.  Les 
fruits  seront  grêlés,  fractam 
grando  decatiet.  Sen.  \\  (P. 
anal.)  Etre  grêlé  (couvert  de 
marques  de  la  petite  vérole). 
Visagî  grêlé,  sparsum  os.  Ter. 
Il  (Fig.)  Etre  grêlé  (maltraité 
par  la  fortune).  Voy.  maltrai- 
ter. 

grelin  et  guerlin,  s.  m.  Cor- 
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daço  plus  petit  que  le  câble. 
Voy.  CABr^. 

grêlon,  s.  m.  Grain  de  grêle. 
Grando,  dinis,  (.  Cic.  (au  nlur. 
l'Un.]. 

grelot,  s.  m.  Petite  boule  do 
métal  creuse,  renfermant  un 
battant  mobile,  qui  la  fait  ré- 
sonner. Tintinnabalum,  i,  n. 
Plaut.  Phœd.  Plin.  ||  (Fig.)  At- 
tacher le  —  (se  charger  d'un  • 
tentative  périlleuse),  discrimcn 
e.vperîri.  Cart.  Voy.  OANCErt. 
Il  Fig.  Famil.  (Arch.)  Trembkr 

le   ,    voy.    GRELOTTER. 

grelottant,     ante,    adj.    Qui 

grelotte.  Voy,  FRISSONNANT. 

grelotter,  v.  intr.  Trembler  de 
froid.  Horrcre,  intr.  Cic.  Al- 
gëre,  intr.  Jav.  Frigore  tre- 
malo  qaati.  Cic.  Froid  qui  fait 
— ,  tremalam  (rigiis.  Cic.  Voy. 

FRI-SONNER. 

grément  et  gréement,  s.  m. 
(.Marine.)  Action  do  gréer.  Voy. 
ARMEMENT,  ÉQUIPEMENT.  ||  En- 
semble di3S  agrès.  Armamenta, 
oram,  n.  pi.  Sen.  Voy.  acres. 

grémil,  s.  m.  (Botan.)  Plante 
à  graines  lisses  et  dures.  Litho- 
spermon,  i,  n.  Plin. 

grenade  (lat.  granatam,  dé- 
rivé de  granum.  grain',  s.  f. 
Fruit  du  grenadier.  Malum 
granatam.  Plin.  ot  simpl.jrn- 
natum,  i,  n.  Col.  malan\  Pa- 
nicam.  Cels.  Des  grains  de  — , 
grana  Panica.  Ov. 

grenadier,  s.  m.  Arbuste  qui 
produit  la  grenade.  Panica 
malus.  Plin.  ou  arbos.  Col. 

grenat,  s.  m.  Pierre  fine  d'un 
roug'»  vineux.  Carbanculas,  i, 
m.  Plin.  ^  Couleur  de  cette 
pierre.  Panicas,  a,  um.  adj. 
Prop.  Ov.  Substantivt.  Le  — , 
panicas  color.  Ov. 

grener,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Produire  de  la  graine.  In  se- 
men  abire  ou  e.rîre.  Plin.  Pro- 
ferre semen.  Plin.  Greiié,  gra- 
natas,  a,  am,  p.  adj.  Col.  Plin. 
1  1'.  tr.  Réduira  on  grains.  Voy. 
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gréneterie,  s.  f.  Commerce  de 

grains,  fourrages,  etc.  Negotia- 
tio  framentaria.  Cic. 

grénetier.  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  vend  des  grains, 
des  fourrages.  Frumeniarius, 
ii,  m.  Cic. 

grenette,  s.  f.  Petite  graine. 
Granulam,  i,  n.  Coi. 

grenier,  s.  ra.  Partie  d'un  bâ- 
timent destinée  à  conserver  les 
grains,  le  foin,  etc.  —  et  — à 
blé.  Granarium,  ii,  n.Plaat.  (au 
plur.  Plaat.  Varr.).  Horream, 
i.  n.  Cic,  Petit  — ,  horreolam,  i, 
n.  Val. -.Vax,  —  à  fourrage,  à 
foin,  (enile,  is,  n.  Col.  tabala- 
tam,  i,  n.  Col,  ||  Fig.  Ce  qui  ali- 
mente. Rei  framentarise  sabsi- 
dium,  Cic.  Cella  penaria.  Cic. 
(cf.  Sicilia  est  cella  penaria  Ro- 
mœ.  Cic,  et  simpi  cella,  œ,  f. 
Cic), Cella  et  horreum,  Cic,  Hor- 
ream, i,  n.  Cic.  1  Partie  la  plus 
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haute  d'une  maison.  Cenaco- 
lum,  i,  n,  Fest.  Habiter  un  — , 
sub  tegalis  habitàre.  Suet.  Voy. 
MANSARDE.  De  la  cave  au  — 
(depuis  le  bas  de  la  maison 
jusqu'en  haut),  voy.  haut  et 
BAS.  Il  (Pop.)  —  à  coups  de 
poing,  —  à  coupi  de  fouet, 
slimaloram  seges,  Plaut.  gym- 
nasiam  flagri.  Plaut. 
grenouille  (lat.  pop.  rannou/a, 
p.  class.  rannnculas),  s.  f.  Ba- 
tracien qui  recherche  le  voisi- 
nage des  eaux.  Hana  arjaatica 
et  simpl.  rana,  a-,  f.  Virg.  Plin, 

—  de  pluie,  diopetes.  is,  f. 
Plin,  —  verte,  calamités,  a», 
ra.  Plin,  Petite  — ,  voy.  cre- 
NouiLLETTE.  Fig.  Prov.'c'cst  la 

—  qui  veut  s^  faire  aussi  grosse 
que  le  bœuf,  in(lat  se  tantjuam 
rana.    Petr. 

grenouillère,  s.  f.  Lieu  maré- 
cageux, terrain  humide.  Palus, 
udis,  f.  Pksed. 

grenouillet,  s.  m.  (Botan.)  Re- 
noncule  aquatique.  Voy.   gre- 

NOUII.I.ETTE. 

grenouillette,  s.  f.  Petite  gre- 
nouille. Ranuncalus,  i,  m.C'ic. 
Il  Spéc.  Rainette  verte.  Cala- 
mites,  se,  m.  Plin.  ^  Tumeur 
sous  la  langue.  Rana,  a»,  f.  Col, 
\'eg,  T  Renoncule  aqJktique 
Hunancalas,  i,  m.  Plin, 

grenu,  ue,  adj.  Riche  en  grains. 
Granatas,  a,  am,  p.  adj.  Col. 
Plin,  Epis  — ,  granatse  aristse. 
^"■ff-  i  Parsemé  de  petits 
grains.  Granosus,  a,  um  adj. 
Plin,  Voy.  rugueux.  Substan- 
tivt. Le  —  du  marbre,  do  la 
pierre,  voy.  grain,  rugosité.  || 
Racine  —  (formée  do  petits  tu- 
bercules),  voy.  tubercule. 

grès.  s.  m.  Roche  composée  de 
grains  de  sable  quartzeux.  Gres- 
sias,  ii,  m.  Lat.  moy.  âge.  || 
(Loc.    famil.)   Arch.    Casser  du 

—  à  qqn  (l'envoyer  promener), 
voy.  PROMENER.  ^  Pavé  fait  avec 
cette  roche.  Voy.  pavé,  ^  Terre 
sablonneuse.  Voy.  sable.  ||  (Par 
ext.)  Poterie.  Voy.  ce  mot. 

grésil,  s.  ra.  Brouillard,  pluie 
fine  qui  se  congèle.  Gelicidiam, 
ii,  n.  Cato.  Voy.  givre. 

grésillement,  s.  m.  Crépita- 
tion de  ce  qui  est  saisi  par  un 
feu  vif.  Crépitas  [ignis  ,  Liv, 

1.  grésiller,  v.  intr.  Faire  du 
grésil.  S'il  grésille,  si  gelici- 
dia  erunt,  Cato. 

i,  grésiller,  v.  tr.  Faire  crépi- 
ter et  racornir  sous  l'action 
d'un    feu    vif   qui   saisit.    Voy. 

CRÉPITER. 

grève  (lat.  pop.  grava),  s.  f. 
Terrain  uni,  sablonneux  au 
bord  de  la  mar  ou  d'un  fleuve. 
.Irena,  x,  f.  Cic.  ||  Banc  de 
sable  raobilo.  Voy.  banc  ||  (P. 
ext.)  Cessation  de  travail.  Ces- 
satio,  onis,  f.  Cic.  Etre  en  — , 
se  mettre  en  — ,  cessâre  in 
opère.  Cic.  in  officia.  Cie.  ou 
simpl.  cessâre,  intr.  Cic, 

grever,  v.  tr.  (Arch.)  Oppresser 
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par  qqcti.  de  péaibli?.  Gra- 
vure, ir.  Cic.  Yoy.  oppresser. 
Imparsonmt.  Il  lui'  grève  de..., 
moitfîtum  «1,  jrarB  «t.  a-yrë 
ou  mofifîtê  fert  (avec  l'iafin.t. 
Cic.  Vov.  pésiBLE.  1  Charger  de 
qqch.    (i'onéreux.  Gra\-àre,    Ir 


Cic.  Oneràre.  tr.  5u«f.  Oneri 
esse  a/icoi.  Cic.  Opprimère,  tr. 
C'ic.  —  d'impôts,  onera  gra- 
viora  in/angére.  Cic.  Impôts 
dont  on  est  grevé,  gravia  vec- 
tigatia.  Suïtr Grevé  d'hypothè- 
ques,  vov.    HTPOTHÈQVE. 

griblettê.  s.  f.  (Cuisine.)  Petit 
morceau  de  viande  qu'on  fait 
griller.  Vov.  grill.\de. 

gribouillage  et  gribouilliB. 
t.  m.  (Famil.)  Ce  qui  est  écrit, 
dessiné,  peint  confusément. 
C'est  du  — ,  has  litteras  ou  ta- 
bala!   gaUina    scripsit.    Plant. 

gribouiller,  v.  tr.  (Famil. 1 
Ecrire, dessiner,  peindr6(qqch.) 
d'une  manière  confuse.  Mcom- 
positê  ou  confuse  scribëre,  de- 
lineâre    ou    pingêre.    A.    Voy. 

BARBOUILLEE. 

gribouiUis,    ?-  m.    Voy.    cri- 

BOUILL\GE. 

grièchellat.Grœcam),  adj.  fém. 
{Arch.)  Grecque.  Voy.  grec.  || 
(De  no$  ipars.)  Usité  seulement 
dansfortie-grieche  et  pie-griè- 
che.  Voy.  ces  mot*. 

1.  grief,  iève,  adj.  (lat.  gra- 
vis ,  adj.  (Arch.)  Grave.  Voy. 
ce  mot. 

2.  griei,  s.  m.  (.\rch.)  Dommage 
qui  grève.  Grave  onas  et  simpL 
oniu,  eris.  n.  Cic.  Molestia, 
se,  f.  Cic.  Voy.  dommage.  1  Grave 
sujet  de  plainte.  Querimonia, 
ae,  f.  Cic.  [es.  :  socioram  qae- 
rimonias  déferre  ad  aliqaem. 
Cic);  querela,  ae,  f.  Liv.  (ex.: 
ad  aliquem  qaerelas  déferre. 
Liv.);  cTimen,  minis,  n.Cic. 
etc.  'Cx.  :  sermones  pleni  cri- 
minam    in    patres.    Cic.    voy. 

plainte,    BÉCRIMI NATION).    ExpO- 

ger  les  —  de  la  cité,  exponire 
qax  civitas  queratur.  Cic.  .4voir 
des  —  contre  qqn,  offendëre 
in  aliqao.  Cic.  J'avais  bien  dos 
— ,  maltis  rebas  meus  offen- 
debatar  animas.  Cic.  Voy.  mé- 

CONTENrEMENT. 

grièvement, adv.  .Arch.) D'une 
manière  grieve.  Graviter  (se 
valneràre) .  Cart.  Etre —  blessé, 
gravi  vaincre  af/ici.  Ca?s.  Voy. 
dangereusement,  gravement. 

grièveté  (lat.  gravita»),  s.  f. 
.irch.  Gravité.  Voy.  ce  mot. 

griffade,  s.  f.  Coup  de  griffe. 
1   Voy.  éorationubë. 

griffe,  s.  f.  Ongle  aigu  et  re- 
courbé de  certains  carnassiers, 
de  certains  oiseaux  de  proie. 
UDguis,  is,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
■  anci  angaes.  Lacr.  ungaibus 
certâre.  Cic);  digitus,  i,  m. 
Varr.  (moins  usité  que  le  pré- 
cédent). Il  (Fig.)  Montrer  U:i 
—  et  les  dents,  voy.  menacer. 
I]   (P.  eit.)   La   —,    le»  grinsi 


il 


GRI 

pacité).  i'ngiila,  x,  t.  Plaut . 
Voy.  rapacité.  Tomber  sous  la 
—  "do  qqn,  in  iminus  alicujas 
ventre.  Cic.  Arracher  qqch.  des 
^  do  qqn,  e.r  manihas  ou 
(aacibas   alicajas   eripêre    ali- 

âuid.    Cic.    Donner    dos    coups 
e  —,  aliqaem  lacessêre.  llor. 
1  .Appendice  au  moyen  duquel 
s'accrochent    cert.iia>s    plantes 
grimpantes.    Voy.     vrille.     || 
Kaciiies  tubéreuses.    Des  griffes 
d'asperge,    sativi  asparagi   se- 
mina.    Col.    1    Insirumout    en 
forme  de  griffe  d'animal.  Voy. 
CROC,  CROCHET.  1  Empreinte  qui 
reproiluit    la    signature    d'une 
personne.  Voy.  cachet,  sceau. 
griffer,    v.  tr.    Frapper    de    la 
griffe.  L'ngaes  con^'icëre  in  ali- 
qaem. Plin.  Cngaibas  aliqaem 
petëre.  .i  Griffe,  ungaibus  saa- 
cias.    Petr.     ||     (l>.    anal.)    En 
pari,    de  l'homme.  Frapper  de 
l'ongle.  Voy.  égratigner. 
griffon,   s.' m.    Nom    donné    à 
divers  grand»  oiseaux  de  proie. 
Grypas,  i,  m.    \'alg.  1  .\nimal 
fabuleux,  moitié  aigle  et  moitié 
l'ion.  Gryps,  grypis  i  Ace.  pi.  gry- 
pas). m.    Plin.    Grypus,    i,    m. 
.Mêla.  Plin. 
griffonnage,    ».    m.    Ecriture 
dont    les  lettres  sont  mal  for- 
mées, peu  lisibles.  Mfornaes  ou 
rades  ou  incompositse  ou  obs- 
cur,-B  litterse.  Cic.  ||   Fig.  Ecrit 
composé   à    la    hâte.  Opas  ne- 
glegenter  factam  ou  scriptam. 
A. 

griffonner,  v.  tr.  Ecrire  en 
formant  mal  les  lettres.  Liite- 
raram  notas  inscitë  inscribère. 
A.  Aliqaid  illinëre  (chartisy 
Hor.  Voy.  barbouiller.  ||  (P. 
ext.)  Ecrire  avec  précipitation. 
NegVfjentias  scribëre.  A.  Con- 
scribiliire.  tr.  Varr.  ||  Fig. 
Composer  i  la  hâte. 
griffonneur  et  (arch.)  grif- 
lonnier,  s.  m.  Celui  qui  grif- 
fonne. Voy.  barbouilleur. 
grignoter,  v.  tr.  Ronger  par 
petit'S  parcelles,  du  bout  de» 
dents,  .irrodëre,  tr.  Cic.  (cf. 
ut  illa  ex  veprecalis  extrada 
nitedala  rem  publicam  cona- 
retar  arrodëre.  Cic).  Corro- 
dëre,  tr.  Cic.  Circomrodëre, 
tr.  Cic. 
grigou,  s. m.  Pop.)  Ladre,  avare 

sordide.  Voy.  ladre. 
gril  (lat.  post.  craticuJas),  s.  m 
Ustensile  de  cuisina  sur  lequel 
on  fait  griller,  rôtir.  C'ratico(a, 
se,  f.  Mari.  En  forme  de  — , 
craticalalim,  adv.  Veg.  Mettre, 
faire  cuire  sur  le  — ,  voy. 
GRILLER.  Il  Fig.  (Famil.)  Etre 
sur  le  — ,  sestaâre,  intr.  Cic. 
trepidàre,  intr.  Plaut.  Cic.  1 
(Technol.)Instrumf-nt  en  forme 
de  clairevoie.  Cratis,  is,  f.  Col. 
grillade,  s.  f.  Cuisson  sur  le 
gril,  aliment  cuit  sur  le  gril, 
et  ipéc  viande  grillée.  De  la 
viande  en  — ,  assa  caro.  Varr. 
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0  qqn  {»a  méchanceté,  sa  ra-      asium,    i,    n.    Cic.    assatarx, 


aram,   f.    pi.    '''op.   Une   —    d» 
bœuf,  ajja  babufa.   Plaat. 
grillage,  s.  m.  Garniture  de  fil 
do    fer  qu'on    m-t   devant   une 
fenêtre,    etc.     Heticalam,  i,  n. 
larr.  Voy.  grille.  Former  d'un 
—,  clatràre,  tr.  Col.  Garni  d'un 
— ,    clatratas,  a,    um,    p.   adj. 
Plaut.   Jnscr.    Voy.   griller.   1 
Ouvrage    en    formo     do    grille. 
Cratis,  is,  (.Col.  ||  Barrage  d'une 
écluse,  fiieptum,  i,  n.  Ulp.  dig. 
grillagé,    p.    adj.    Garni    d'un 
grillage.  Clatrutus,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Cancellatas,  a,  am,  adj. 
l'Un. 
grille  (lat.  craticala),  s.  f.  As- 
semblage à  claire-voie  de  bar- 
reaux de  fer  ou  de  bois.  Can- 
cclli,  orum,  m.  pi.  Coi.  CJatri. 
orum,   m.  pi.  llor.  Hcticalam, 
i,  n.  Varr.  Fest.   En    forms  de 
— ,  canrelloram  (ou  cJatrorum 
instar  factas.  Col.  reticalatiis . 
a,  am,  p.  adj.   Plin.  Forcer  la 
—   d'un  château,   les  —    d'une 
prison,  voy.  forcer.   Etre  sous 
les  — ,    voy.  pri=on.  La  —  d'un 
couvent,    voy.    clôture.    ^   (P. 
anal.)     Ouvrage    à   claire-voie. 
Cratis,    is,    f.    Col.  1   Sorte  do 
carton     présentant    des     jours 
pour  écrii'e  les  messages  secrets. 
.•^cytala.  œ,  f.  et  scytale,  es,  f. 
A'ep.  Gell. 

1 .  griller,  v.  tr.  Saisir  par  un  feu 
vif  un  aliment  mis  sur  le  gril. 
In.cralicalà  assàre  ou   sabas- 
sùre.  Apic.  in  pranis    coqaëre. 
Apic.    Torrêre    (fruges).    Virg. 
Icastaneas).   Plin.  Faire  —   du 
pain,     adarëre     panem.     Hor. 
ijrillé,    assu.«,    a,   um,    p.  adj. 
l'arr.  (cf.  ajja  caro.  \'arr.\  tos- 
tas,  a,  am,  p.  adj.  Varr.    \\  (P. 
anal.)  Saisir   brusquement  par 
le  feu./ldurëre,  tr.  Cic.  Se— les 
cheveux,   adarëre     sibi    capil- 
lam.  Cic. Voy.  brûler.  ||  (P.  ext.) 
Brûler  (en  pari,  du  soleil  ou  du 
froid).  Urëre, tr.  Ov.  Plin.  Exa- 
rëre,  tr.  Virg.  Torrêre,  tr.  Cic. 
(cf.  ardore  salis  torriri.  Cic). 
hetorrère,  tr.   Plin.  Grillé  (en 
pari,  d'un  végétal),  retorridus, 
a,    am,    adj.   Col.    Se    — ,  être 
grillé,  retorrescëre,   intr.    Col. 
(P.hyperb.)Etre  grillé  du  soleil 
(éprouver  u  ne  chaleur  excessive), 
sestaùre,  intr.  Cic.   \\   Fig.  Fa- 
mil. —  d'impatience  (se  consu- 
mer  d'impatience),  et  (dan»  le 
même  sens)    —  dans   »a  peau, 
sestaâre,   intr.  Cic.  —  d'envie, 
de    désir,    srstanre    desiderio. 
Cic.  —  de...,  yestire  (arec  l'in- 
fin.).  Cic 
2.  griller,    v.  tr.  Garnir  d'une 
grille  (une  ouverture).  Cancel- 
làre,  tr.  Co(.  Clatrûre,  tr.  Col. 
Grillé,  ciatra^a»,  a,  om,  p.  adj. 
Plaat.  Heticalatus,  a,  um,  adj. 
Varr.   (cf.  r,   fenestra.    Varr.). 
Grillé  en  pari,  d'un  tissu,  refi- 
calatas,    a,    am,    adj.    Plin.    1 
(Arch.)  Enfermer  dans  un   lieu 
garni  d'une  grille.  Voy.  enfer- 
mer, MURER, 
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grillon  (l:it  pop.  i/rtllio,  p.  lat. 
niass.  (irillns),  3.  m.  liisoct»  dii 
vulgairi«nioru  cri-cri.  (-iryllus, 
i,  m.  l'Un. 
grimaçant,  ante,  aiij.  Qui 
grimace.  Distortus,  a,  um,  p. 
adj.  Qaint.  (cf.  vultus.  Qaint.). 
Dcprai-'utiis,  a,  um,  p.  adj.  Stin. 
(cf.  fai-ics.  Sen.).  Fiç;.  VnUiio- 
sus,  u.  um,  adj.  C'ic.  (cf.  ne 
quid  ini'ptam  aut  vultaosam 
sit  [■  pour  nue  ton  discours  na 
présiMuo  ri»ii  d'alTecté  ou  do 
gr.  .].  Cir.).  Il  (P.  ext.)  Qui 
fait  dos  plis  irréguliers  (en  pari, 
d'un  vi'Leinont).  Ragosas,  a, 
am,  adj.  Win. 
grimace,  s.  f.  Contorsion  de  la 
ligurn.  Os  distortum.  Cic.  Des 
— ,  dfpravatio  oris.  Cic.  Dé- 
clanialion  accompagnée  de  — , 
valtuosa  pronuntiatio.  Qaint. 
Avec  force  — ,  vultiwsS,  adv. 
Donat.  Quolle  —  il  faitl  os  uf 
sibi  detorsit.  Ter.  Faire  la  — 
(être  mécontent),  dacrre  os. 
Cic.  —  faite  pour  se  moquer. 
sanna,  a',  f.  Pers.  .lav.  Faiseur 
de  — ,  sannio,  onis,  m.  Vie. 
Faire  la  —  à  qqn,voy.  narguer. 
Faire  la  —  à  qqn  (lui  faire 
mauvais  visage|,  aliqwm  mn/o 
vnha  c.ycipêre.  Sen.  \\  (Fig.) 
Miiii3  par  laquelle  on  singe  dos 
sentiments  qu'on  n'éprouve  pas. 
Ostentafio.  onis,  f.  Cic.  {^ima- 
Uitio,  onis,    f.     Cic.     Imitatio, 

onis.    f.    \'o}'.    FEINTE. 

grimacer,  v.  intr.  Faire  des 
grimaces.  Os  distorqiiêre.  Ter. 
Daccre  os.  Cic.  Qaint.  Distor- 
qiiëre  labra.  Quint.  Faire  —  les 
ligures,  torqaêre  ora.  Cic.  |{ 
(Fig.)  Pour  na  rien  faire  —,  ne 
qaid  vultaosam  sit.  Cic.  \\  (I*. 
ext.)  Fiij.  Faire  des  plis  irrégu- 
liers (eu  pari,  d'un  vêtement). 
Ragâre,   intr.  Rlaat. 

grimacier,  ière,  adj.  Qui  fait 
liabituoUament  des  grimaces. 
\'altaosas,  a.  um,  adj.  Cic. 
Substantivt.  Un  — ,  sannio, 
onis,  m.  Cic.  ||  Fig.  Qui  singe 
un    sentiment.    Imitator,  oris, 

m.    Cic.    Vo\'.    HYPOCRITE. 

grimaud,  s.  m.  Ecolier  qui  en 
est  au.\  éléments.  Tiro,  onis, 
m.  Qaint.  Tirancalas,  i.  m. 
Qaint.  Il  (P.  e.xt.)  Pédant  do 
collège.   Voy.  pédant. 

grime,  s.  m.  (Théâtre.)  Person- 
nage de  vieillard  ridicule,  lii- 
dicalas  senex.  Plaut.  Simo, 
onis,  m.  Plaat.  Ter. 

grimelin,  s.  m.  (.4rch.)  Petit 
écolier.  Voy.  écolier  ||  (P.  plai- 
sant.) Mesquin.  Voy.  ce  mot. 

grimer,  v.  tr.  (Théâtre.)  Mar- 
quer (qqn)  de  rides,  pour  lui 
donner  l'air  vieu.\.  Voy.  rider, 

DÉGUISER. 

grimoire,  s.  m.  Livre  en  ca- 
ractères mystérieu.v  dont  se 
servaient  les  sorciers.  Carmina. 
um,  n.  pi.  Ov.  Magicse  lingase. 
Uv.  Magicas  liber.  A.  ||  Fig. 
Ce  qui  est  indéchiffrable.  Vov. 

INDÉCHIFFRABLE,  ININTELLIGIBLE. 
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grimpant,  ante,  adj.  Qui  aime 
a  grimpnr.  Voy.  grimper.  Ij  (P. 
anal.i  lui  pari.  d.'S  plantes. 
Serpent,  p.  adj.  rie.  Vigne  — , 
vitts  serpens  maltipUci  tapsa 
atqae  erratico.  Cic.  Clavicalis 
inhrvresccns  (alicai  rei).  Col. 
Lierre  —,   heli.v,  licis,  (.  Plin 

grimper,  v.  intr.  S'élever  en 
s'.iccrochant  àcequi  peut  aider, 
et  (p.  ext.)  monter  péniblement. 
Eniti,  dép.  intr.  Cic.  etc.  («x.: 
in  altam  eniti.  Liv.)  ;  conniti, 
dep.  intr.  Tac.  (ex.  :  in  pr.val- 
tam  arborem.  Tac):  évadera, 
intr.  Liv.  (ex.  :  in  maros.  Liv 
per  ardaa.  Liv.).  —  pénible- 
ment, erepêre  i per  ardaa).  .'Sen. 
Voy.  ESCALADER,  GRAVIR.  Grim- 
per sur,  voy.  jucher.  ||  (En 
pari,  d'une  plante.)  Monter  on 
s'accrochant  aux  corps  voisins. 
Serpcre,  intr.  Cic.  Scander.-, 
tr.  Plin.  Clavicalis  inhserescèri; 
{alicai  reti.  Col.  F.n  grimpant, 
reptata.  Plin.  (XIV,  13). 

grincement,  s.  m.  Action  de 
grincer.  Crépitas,  us,  m.  Plaat. 
(cf.  cardinam.  Plaat.).  Stri- 
dor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  serrx. 
Cic).  Spéc.  —  de  dents,  stri- 
dor  dentiam.  Plin. 

grincer,  v.  intr.  Frotter  de 
manière  à  produire  un  son 
aigre.  Stridëre,  intr.  Virg. 
Grinçant,  stridalas,  a,  um, 
adj.  Virg.  Oi:  —  dos  dents,  et 
(arch.J  transitivt  —  les  dents, 
frendere  dentibas.  Plaat.  on 
simpl.  frendere,  intr.  Liv.  (cf. 
fr.  ira.  Liv.  Cart.).  infrendêre 
dentibas.  Virg.  dentibas  stri- 
dorem  facëre.  Cels. 

grincheux,  euse,  adj.  {Famil.) 
Qui  est  d'humeur  désagréable. 
Morosiis,  a,  am,  adj.  Cic. 

gringalet,  s. m. (Famil.)  Homme 
de  corps  grêle,  chétif.  Voy.  dé- 
bile,  CHÉTIF. 

gringotter,  v.  intr.  Gazouiller. 
Voy.  ce  mot.  1  Fredonner.  Voy. 
ce  mot. 

grippe,  s.  f.  (Arch.)  Fantaisie 
soudaine.  Voy.  fantaisie,  ca- 
price. Il  Spéc.  De  nos  jours. 
Prévention  soudaine.  Offensa, 
a?,  f.  Cic.  Offensio,  onis,  f.  Cic. 
Prendre  qqn  en  — ,  alienari  ab 
aliquo.  Cic.  offcnsam  esse  in 
aliqaem.  Cic.  Etre  pris  en  — , 
offendëre    apad   aliqaem.    Cic. 

I  Fig.  Sorte  de  catarrhe  épidé- 
mique.  Voy.  catarrhe. 

gripper,  v.  tr.  Saisir  avec  les 
griffes.   Ungaibas  corripëre.  .1. 

II  (P.  anal.)  Saisir  violemment. 
Inancâre,  tr.  Lucil.  Arripëre, 
tr.  Cic.  Corripëre,  tr.  Voy. 
SAISIR.  T  (P.  anal.)  Froncer. 
Voy.  ce  mot.  Se  — ,  rugàre, 
intr.  Plaat.  ||  Spéc.  (Médec.) 
Contracter.  Voy.  ce  mot.  ^ 
(Arch.)  Accrocher.  Voy.  ce  mot. 

grippe-sou  s.m.(Famil.)  Celui 
qui  fait  misérablement  de  pe- 
tits profits.  Qui  nammos  innn- 
cat.    Lacil. 

gris,   ise,   adj.   Qui   est   d'une 
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couleur  intermédiaire  entre  le 
blanc  et  le  noir.  —  (blanc), 
canus,  a,  um,  adi.  Cic.  etc! 
(ex.  ;  canus  lapa)  [•  loup  au 
pelago  giis  blanc  •].  Ov.  ca- 
ni  capilli.  Cic),  Etre  —  (blanc), 
canëre,  intr.  l'irg.  Ov.  Etre 
d'un  (blanc)  gris  (tirant  sur 
le  jaune),  rai-us,  a,  um,  adj.  . 
l  urr.  //or.  PUn.  gilvus,  a,  am, 
I  adj.  Varr.  Virg.  —cendré,  ci- 
nereas,  a,  um,  adj.  Plin.  leaco- 
I  phseus,  a,  am,  adj.  Vitr.  PUn. 
—  (de  souris),  murtnus,  a,  am, 
adj.  Varr.  Col.  Qui  est  gris 
(foncé),  pu/Zas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Cheveux  — ,  cani,  oram,  m.  pi. 
''io._  canities,  ei,  f.  Ov.  Avoir 
la  tête  — ,  être —  (on  pari,  des 
cheveux),  canêre,  intr.  l'iri;.  De- 
venir — ,  canescére,  intr.  Plin. 
Tête  — ,  canas.  Tib.  Sen.  Qui 
a  la  barbe  — ,  {liomo)  canâ 
barbâ.  Sen.  Sel  — ,  sal  popa- 
lare.  Cato.  Un  temps  — ,  voy. 
couvert,  sombre.  Faire —  mine 
â  qqn  (lui  faire  un  médiocre 
accueil),  e.rciprre  aliqw;m  malo 
valta.  Sen.  Il  m'a  fait  grise 
mine,  i7/ius  vultas  aversior  vi- 
sas est.  Sen.  Voy.  mine.  ||  Fig. 
Légèrement  ivre.  Ebriolas,  a, 
am,  adj.  Plaut.  ||  Substantivt. 
La  couleur  grise.  Canus  color. 
Plin.  Le  —de  souris,  murjnus 
color.  Col.  —  cendré,  cinera- 
ceas  color.  Plin.  Le  —  jaune 
(en  pari,  d'un  cheval),  color 
gilvas  (eqai).  Pall.  Le  —  (vê- 
tement %T\i),  pullam,  i,  n.  Ov. 
(met.  .XI,  i8).  Il  EUipt.  Qui  est 
vêtu  de  — ,  qui  porto  du  — , 
leucophaeatas,  a,  am,  adj.  Mart. 
Il  Petit  —  (fourrure  de  l'écu- 
reuil). Voy.    FOURRURE. 

gris  (vert-de-).  Voy.  vert-de- 
gris. 

grisaille,  s.  f.  Peinture  grise. 
Cineraceus  ou  cinerictus  color. 
Plin. 

grisâtre,  adj.  Qui  tire  sur  le 
gris.  Cineraceas,  a,  am,  adj. 
Plin.  Voy.  gris. 

griser,  v.  intr.  et  tr.  ||  (Arch.) 
V.  intr.  Devenir  de  couleur 
grise.  Voy.  grisonner.  T  V.  tr. 
(Fig.)  Rendre  gris,  à  demi  ivre. 
Ebriolam  (acéré  aliqaem.  A. 
Se  —,  voy.  ENIVRER.  Il  (P. 
anal.)  Famil.  Etourdir  en  exci- 
tant. Voy.  étourdir.  ||  Fig.  Voy. 

AVEUGLER,  ÉBLOUIR,  TRANSPOR- 
TER.   Se  — ,    efferri.    Cic. 

griset,  otte,  adj.  Arch.  Qui 
tire  sur  le  gris.  Voy.  grisâtre. 

grison,  onne,  adj.  et  s.  m. 
Il  .Adj.  Qui  est  un  pou  gris. 
(Ne  sa  dit  guère  que  de  la  b.ar- 
be,  des  cheveux).C'anenj,p.adj. 
Virg.  Voy.  gris.  ||  Sabstantvt. 
Un  —  (un  homme  qui  grisonne), 
canus,  i,  m.Ttft.  Le  —  (la  teinte 
grisâtre),  canities,  ei,  f.  Cic.  ^ 
(Famil.)  Ane.  Voy.  ce  mot. 

grisonnant,  ante,  adj.  Qui 
grisonne.  Ravas,  a,  um,  adj. 
Hor.  Plin.  Canens,  p.  adj. 
l'irg. 
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grisonner,  v.  intr.  Commen- 
cer i  devenir  gris  (eu  pari,  des 
chevaux,  de  1»  barbe|.  Canes- 
cëre,  intr.  Plin.  Incanescére. 
intr.  i?i(.  Vu/y.  Qui  grisonne 
avant  l'iae.  pnecanas,  o,  am, 
adj.  //or."ep.  I.  2,  23'. 
grive,  s.  f.  Oisô.iu  du  genre 
merle.  Tardas,  »,  m.  l'arr. 
Hor.  Plin.  —  de  la  petite  es- 
pèce, tardela,  x,  f.  l'arr.  Faute 
de  arives,  on  prend,  on  mange 
des'merles  ;  faute  de  mieux,  on 
prend  cequ'on  trouve), çuonian» 
non  ootest  id  furi,  qaod  vis, 
id  velis,  qaod  possit.  Ter. 
(Andr.  305). 
grivelé,  ée,  adj.  Mêlé  de  blanc 

et  de  brun.  Voy.  crNOBÉ. 
grivelée,    s.    f.    (Arcli.)    Profit 
illicite.  Improbum  lacram.Cic. 
Partis  qaiestas  factuj.  Cic. 
griveler,  v.  intr.  (Arch.]    Faire 
des  profits    illicites.    Jmprobam 
lacram    facêre.      Cic.      Fartis 
qoêestam  (acéré.  Cic. 
grivèlerie,  s.  f.   (Arch.)  Action 
de  criveler.  Voy.    escroqueuje. 
griveletir,   euse,    s.    m.  et   f. 
(Arch.)  Celui,  celle  qui  fait  Jes 
profits  illicites.  Voy.  e?croc. 
grivois,    oise.    s.    m.  et    f.  et 
adj.    H   S.  m.    Soldat  allemand 
au  service  de  la  France,  et,    p. 
ej(., soldat.  Voy.  mercenaire.  || 
(P.  anal.)  Homine,  femme  d'hu- 
meur hardie.  Protervas   ou  pe- 
tulans  homo.  Cic.  Proterva  ou 
procax  (emina.  Cic.  1  Qui   est 
d'une   gaité    immodeste.    |{    En 
pari. des  personnes.  Lascivat,  a, 
am,  adj.    Oi/.  Petalans,   antis, 
p.  adj.  Cic.  Procax,  acis,  adj. 
Cic.  Il  En  pari,  des  choses.  Pro- 
cax.adj.SaH.(cf.  p.sermo.Sall.) 
grognard,    arde,    adj.    Qui   a 
la    manie    de      grogner.     Voy. 

OROGSON. 

grognement,  s.  m.  Action  de 
grogner.  En  pari,  du  porc. 
Grunditas,  as,  m.  Cic.  Porcina 
vox.  Sen.  P.ext.  Le— du  chien, 
fremitascanis.  Col.  —  plaintif 
du  chien,  hirritas,  û»,  m.  Sid. 
Pousser  des  —  plaintifs  (en 
pari,  du  chien),  hirrlre,  intr. 
Sid.  Paul,  ex  Fest.  \\  Fig.  Mur- 
mure par  lequel  on  exprime 
son  mécontentement.  Fremituj, 
ôï,  m.  Cic.  Vf>y.  murmure. 

grogner,  v.  intr.  En  pari,  de 
certains  animaux,  pousser  un 
petit  cri  sourd,  (En  pari,  du 
porc.)  Grandire,  intr.  Claad. 
Qaadr.  Spart,  ou  <jrannire. 
intr.  Plin.  Saet.  Degrannlre, 
intr.  Phœd.  (En  pari.  de 
l'ours),  ancAre,  intr.  Saet.  En 
pari,  du  chien),  muïtire,  intr. 
Valg.  —  d'une  façon  plaintive, 
voy.  CROGNKMEST.  1  ^P.  anal.j 
En  pari,  des  personne»,  mur- 
murer en  signe  de  méconten- 
tement, voy.  MURMURER.  —  Con- 
tre qqo  et  (arnil.  transitivt.  — 
qqn  (lui  exprimer  son  mécon- 
t«ritem'înt),  obyannire  alicui. 
flaut.  Ter. 


grogneur,    euse,    adj.   Qui  a  | 

l'habituile    de    grogner.  .Uopo-  ] 
snj,  a,  un»,    adj.    Cic. 
grognon,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  est  toujours  disposé    à  gro- 
gner.  Voy.  GROGNEUR. 

groin  (lat.  pop.  yrannium,  tiré 
du  latin  grunnire,  grogner),   s. 
m.   Museau  du  cochon,  du  san- 
glier, liostram.  i,  n.  Cic. 
grommeler,  v.   intr.    Murmu- 
rer entre    ses    dents.    .Muftïre. 
intr.     Plaat.      MassCire,    intr. 
Plaat.  Massitàre,   intr.    Plaat. 
Murmarâre    (secum).    Plaat.  ^ 
(Transitiv.)  Voy.  mi'rmi'rer. 
grondant,  ante,  adj. Qui  gron- 
de. Fremens,  p.  adj.  Cio.  Voy. 
GRONDER.    Il  (Fig.)  En  pari,  des 
choses.      Marmarans,    p.     adj. 
Cic.  (cf.  m.  mare.  Cic). 
grondement,  s.  m.  Son  mena- 
çant,sourd  et  prolonge  que  font 
entendre  certains  animaux    ir- 
rités.  Afurmur,  is,  n.  Varr.  fr. 
Liv.  Fremitas,  ûs,  m.   Co;.   (cf. 
canis.  Col.).  \\  Fig.  Le  —  de  la 
foudre,    marmar,    is,    n.  V'irg. 
Le  —  des  flots,  marmar.  is,  n. 
Cic.  Fremitas, as,  m.  Cic. 
gronder  (lat.  grandire.  proprt. 
•  grogner  •),    v.  intr.  En  pari, 
de    certains    animaux     irrités, 
faire   entendre    un    son   mena- 
çant, sourd    et  prolongé.     Fre- 
mére,    intr.    Cic.   Fig.  Marma- 
ràre,  intr.  Cic.  etc.  (cf.    fremi- 
tus  maris  marmarantis.  Cic). 
Fremêre,    intr.    Cic    Strepère, 
intr,  Cic.  Fig.  L'ora|e    gronde, 
minatur  tempestas.Sen.  1   (P. 
anal.)  En  pari   de  l'homme.  Se 
plaindre  entre  ses  dents.    Mat- 
tire,    intr.   Plaat.  Marmarâre, 
intr.  Plaat.    Varr.    Massitàre, 
intr.  Plaat.  Liv.  \\  Se    plaindre 
avec     humeur.     jargCire,    intr. 
Varr.  \\  (Transitivt.)  Képriinan- 
der     avec     humeur.     Grai-iter 
aliqaem    ohjargàre.  Cic. 
gronderie,   s.  f.  (Arch.)  Action 
de    gronder    (au    propre).  Fre- 
mitas, ûs,  m.   Cic.    Voy.   gron- 
dement. 1  (Famil.)  Plainte,  ré- 
primande   faite   avec    humeur. 
Objargatio,  onis,    f.     Cic 
grondeur,    euse,    adj.    Qui   a 
Ihabitude  de    gronder.    Qaera- 
las,  a,  am,  adj.  Hor.  Di(jlcilis, 
e,  adj.    Ter.    {cL  senex.    Ter.). 
Acerbas,  a,  am,  adj.    Cic.     Un 
—,   objarfjator,    oris,    m,    Cic. 
M  Fig.    (Kare.)  .Mer    grondeuse. 
Voy.  grondant,  mugissant. 
grondin,  s.  m.    (Dialect.)  Rou- 
get commun,  poisson.  Rabellio, 
onis,  m.  Plin. 
groom,    s.    m.    Jeune    laquais. 
.'<ervalas,  i.  m.  Plaat.  Cic. 
gros,  osse  (lat.    pop,   grossus. 
Cassiod.Kui3.),adj.et  s.  m.etl. 
Il    Adj.  Qui  dépasse  le    volunio 
ordinaire.    Crassus,    a,    uni, 
adj.  Ter.    (ex.  :  homo   crispas, 
crassas,  cxsias.Ter.  [liée.  Ji'.OJ. 
crasjun^    (dam.    Cic.    crassior 
arbor.      Plin.      crassa     restis. 
Plaat.     imber     crassse    aqaœ. 
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^^art^,  corpulentus,  a.  um, 
»dj.  Plaat  Col.  (en  pari,  des 
hommes:  Plaat. Quint,  en  pari, 
du  bét.ail  :  Col.  [VI,  3,5]*;  am- 
plus,  a,  um,  adj.  Coi.  Suet. 
(ex.  :  corpore  amplo  et  robas- 
to.  Saet.  amplissimi  corporis 
[canis].  Col.);  obesus,  a,  um, 
adj.  Cel».  Quinf.  (en  p.trl.  dos 
hommes  [opp.  iflraci/is].  Cels. 
en  pari,  des  animau.\  [opp.  i 
strigosas].  Ilor.  Qaint.  en  pari, 
du  corps  et  des  part,  du  corps  ; 
ob.  corpas  [opp.  à  gracile]. 
Cels.  ob.  ceri/ices.  Saet.  venter 
obesissimus.  Plin.);    pinguis, 


e.    adj.  Cic.    etc.    (voy.  giiasJ  ; 
plenus.a,  um,  adj.  Cic. Cels. 
(ex.:  pi.  Iwmo    [opp.    à  exi/isj. 
Cic.  Cels.  gattse pleniores. Sen.); 
grandis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
gr.  liber.  Nep.  gr.  bestia  ['  une 
gr.  bête  -,  t.    de    chasse].    Liv. 
grande    capat.    Plin.    grande$ 
litterse  [•  gr    caractères-].  Cic. 
grandibas    litteria    conscribëra 
["  écrire  en  gr.  caractères  •   oa 
ellipt.  •  écrire   gr.  •].    Cic.  — 
sable,  sabalo,   onit.   m.    Varr. 
sabarra.  x,  f.  Virg.  Liv.    Faire 
le  —  dos,  voy.  p.   688   (col.  2). 
Les  —  murs,  mûri,    oritm,    m. 
pi.  Cic.  Devenir  —  et  gras,  cor- 
pas  (acère.  P/ia?d.  Aussi  —  que, 
quantus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  parère  ova  qaanta  anseri'S 
[s.-c.      pariant].      Plin.      voy. 
GRANDI.    Il    Fig.  —  pain,    panis 
secandas.  Hor  ou  secunfiarias. 
Saet.    —     miel ,     secandariam 
mel.  Col.  —  vin,  vinum  ciba- 
riam.  Varr.  (r.  Le  —  bon  sens, 
pradens  sinceramqae  Jadiciarn. 
(jic     —     gaieté,      cac/»'nna(io, 
onis,  f.  Corni(.    (rhét.  111,  25i. 

—  rire,    caclnnnas,    i,  m.   Cic. 

—  mots,  maledicta.  Cic.  ||  (Par 
anal.)  Qui  dépasse  la  mesiiru 
ordinaire,  en  quantité,  en  in- 
tensité, etc.  Magnus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  comitatas 
[.  escorte  -],  Cas.  magna  n:-- 
golia.  Cic.  res  magnam  habrt 
casam  [•  comporte  de  gr.  ris- 
ques ^\Planc.  ap.  Cic  magnam 
opas  [■  gr.  entreprise  '].  Cic. 
magnam  est  [•  c'est  une  gr.  af- 
faire -  ]  rficére...Cic.  voy,  t;nANii, 

IMPORTANT,  NOMBREUX,  CONSlDi:- 
RABI-E,    FORT,    violent);  gTAViS, 

e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  gr.  mor- 
bas.  Cic.  voy.  grave,  impor- 
tant). 1  Qui  dépasse  le  volume 
d'une  autre  chose.  Les  —  dents, 
gerviiini  dentés.  Cic.  dentés 
maxillares.  Cels.  ou  molares. 
Col.  Les  —  pois,  majora  pisa 
(opp.  à  minora).  Coi.  Lo —  ba- 
gage, impedimenta,  orum,  n. 
pi.  C^T^s.  —  cavalerie,  eqailfs 
gravis  armatarse.  A.  —  comme 
un  pois,  magnitadine  pisi.  Plu]. 
—  comme  lo  doigt,  cra»siÉU(/i- 
ne  digitali  ou  digiti.  Plin.  (voy. 
grosseur).  Famil.  —comme  le 
bras,  voy.  largement.  1|  (Pur 
anal.'i  En  pari,  des  personne 
Considérable.  Amplus,a,um, 
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idj.  Ci<-.  Ole.  (voy.    cos'^iDéitA- 
m.E). -- capitalistu,  liomopeca- 
niosissimus.  Cic.    Un   —   mar- 
chand, qui  magnam    mercatu- 
ram  (acit.  Plant.    Cic.  Une    — 
béto    (imbécile),    stipes,    pitis, 
m.  'l'er.  Cic.  1  Qui  dépasse  son 
volume    habituel.     Les     eaux 
étalent  — ,  mar/nx  ou  ingentcs 
erant  aqax.    Liv.  Une  —  met', 
mare    (lactaosam.    Plant,    ou 
turbatias.    Plin.  j.   —    temps, 
tarbalenta    tempestas.  Cic.  A- 
voir  le  cœur    — ,    animo  con- 
trahi.   Cic.     J'ai    le   cœur   —, 
e$t  in  tamore  animas.   Cic.    |{ 
(f^péc.)  Grosse,  c.-à-d.  enceinte. 
Grarida,  adj.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
ctim  j'am  easet  gravida   Aaria, 
fratris    uxor.    Cic.    gravidam 
reddêre.     Lacr.    cam    Aar/usto 
gravida  nupsisset.Suet.)  ;  prse- 
gnans,  adj.  f.  Cic.  etc. (ex.  :  p. 
ti-vor.  Cic.    malien.  Cels.].   Fi;;. 
Etre—  de...,  parturire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  res  pablica  par- 
tarit  periculam.  Cic.  fiMur.  30. 
SU],  ut  aliqaando  dolor  popali 
Romani  pariât,  qaod  jam   dia 
partarit.  Cic.  [Phil.  2,1.6,118). 
cf.  Liv.  [XXI,  18,  fin.]).  Qui  esc 
—  de,  fêtas,    a,  um,   adj.    Cic. 
(av.   l'Abl.  cf.    Cic.    [N.   D.  Il, 
62,  1S6]).  1  S.  m.  La   partie  la 
plus  grosse  d'une  chose.    Le   — 
de  l'arbre,  truncus,  i,    m.    Cic. 
Fig.  Se  tenir  au  —   do    l'arbre, 
se  in  tato  continêre.  Cic.  ||  Le 
gros,   c.-à-d.   la  grosseur,  voy. 
r.RossEUR.    Il     Le  gros,   c-d-a. 
l'écriture  en  gros.  Ecrire  en  — , 
grandihiis    litteris  conscribëre. 
Cic.  Il    Le  gros  de  l'eau,  c.-à-d. 
la  pleine  mer.  Voy.  mer,  plein. 
Il     La    plus    grande    quantité 
d'une  chose.  Afaxima  pars.  Cic. 
Le  —  do  l'armée,  summa  exer- 
cilCis.  Cxs.  Le —  do  la  nation, 
valgas,  i,  n.  Cic.  Marcher  avec 
le   — ,    antecedentiam    gregem 
sequi.  Cic.  \\    Grande  quantité. 
Un  —    de   cavalerie,    equitum 
globas.    Cses.   Fig.    Un   —  d'a- 
mertume, malta  acerbitas.  Cic. 
Il     Adv.    Gagner    — ,    multam 
lacri  facëre.   Cic.    Coucher  — , 
sponsione    magnâ     provocâre 
[aliqaem).  Macr.   Il    y    a  —  à 
parier    que...,    verisimile    est 
(avec    une    prop.   Infin.).   Cic. 
Payer—,  voy.  cher.  ||  (Spéc.)  Le 
gros,   c.-à-d.    le   commerce  en 
gros,    mercatara  magna.    Cic, 
negotiatio,  onis,  l.  Sen.    Saet. 
Jet.   Acheter  ou  vendre  en  — , 
aversione   (ou  per  aversionem) 
emëre  ou  vendére.  Jet.   ||   Fig. 
La  partie  la    plus  considérable 
d'une    chose.    Capttt,    itis,    n. 
Cic.    Samma,    se,    f.    Cic.  (cf. 
summa  rei.  Cic).  ||  (Loc.  adv.) 
En  gros.  Aceruatim,  adv.    Cic. 
(cf.  acervatim  reliqaa  dicëre.) . 
Sammatim,    adv.     Cic.     Voir 
l'affaire   en    — ,     rei   sammam 
vidêre.  Cic.  Voilà  l'affaire  en  — , 
/lar    ferS    sunt     on-^nia.    Cic. 
Considère-les  en  gros  et  en  dé- 
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tail,  recognoica  singalos  ani- 
versosque.  Sen.  Tout  en  — , 
tantam,  adv.  Cic.  voy.  sïulb- 
MKNT.  Il  Mesure  do  poids.  Se- 
mancia,  x,  f.  Karr.  ||  Ancienne 
monnaie.  Grossas,  i,  m.  Lat. 
mod.  1  S.  f.  Grosso,  écriture 
en  gros  caractères.  Grandes 
litter.i;.  Cic.  ||  (Commerco.) 
Douze  dou/..unos.  Voy.  dou- 
zaine. 

gros-bec,  s.  m.  (Hist.  nat.)  Oi- 
soau  à  bec  court,   gros  et  dur. 
Frin'/iHa,  x,  f.  Mart. 
groseille,   s.    f.    Fruit   du  gro- 
seillier.   Rliamni    racemas.    .-1. 
De  couleur  — ,et   (ellipt).    — , 
cerasimas,  a,    um,    adj.    Petr. 
Il    —  à  maquereau,    grossala- 
rix  acinas.  [D.D.). 
groseillier,  s.    m.    Arbuste  de 
la    famille    des     grossulariées. 
Rhamnas,  i,  f.  [mot  da  moyen 
âge].  —  à    maquereaux,    gros- 
salaria,  x,   f.  (mot   moderne). 
grosse,  s.  f.  Voy.  gros. 
grossement,     adv.   En     gros, 
sans  s'attacher  au  détail.  Sam- 
matim, adv.  Cic.  Voy.  gros. 
grossesse,    s.    f.    Etat     d'une 
fomma  qui  est  grosse  (enceinte). 
Graviditas,    atis,  f.    Cic.    Pen- 
dant sa   — ,  dam  prxgnam  ou 
gravida  est.  Cic. 
grosseur,    s.     f.    Volume    qui 
passe  la  mesure  ordinaire.  Cor- 
pus amplam.  Cic.  Eximia  ma- 
gnitado.  Cic.    Liv.    —  démesu- 
rée,   enormitas,  atis,    f.    Sen. 

Voy.         EMBONPOINT,        ÉPAISSEUR, 

TAILLE.  Il  P.  oxt.  Enflure. 
Voy.  ce  mot.  1  Volume  consi- 
déré par  comparaison.  Magni- 
tado,  dinis,  f.  Cic.  (cf.  ad  ma- 
gnitadinem  fabx.  Cels.  ma- 
gnitadine  ciceris.  Plin.).  Cras- 
titado,  dinis,  f.  Cxs.  (cf.  tere- 
tes  stipites  feminis  [•  do  la 
cuisse  '].  crassitadine.  Cxs.). 
grossier,  ère,  adj.  Fait  d'une 
matière  commune  ou  façonné 
imparfaitement.  Crassus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ele- 
mentoram  crassissimam.  Cic. 
cr.  aer.  Cic.  cr.  cxlam.  Cic.  cr. 
toga.  Hor.  cr.  vestitus.  Laber. 
corn.);  birtus,  a.  um.  adj. 
Nep.  Qaint.(e-s..:  h.toga.Qaint. 
tanica.  Nep.);  bispidus,  a, 
um,  adj.  Hor.  Sen.  (ex.  :  h. 
vestis.Sen.);  borridus.a.  um, 
adj.  Plin.  (ex.  :  h.  pomam 
[fruit  à  la  chair  gr.  -].  Plin. 
[XUI,  h3]  -,  asper.  era,  erum, 
adj.  Cic.  etc.  (es.  :  asp.  victas 
[.  nourriture  "1.  Cic.)  ;  rudis, 
e,  adj.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.  :  r. 
atqae  infecta  materies.  Petr. 
saxam  rade.  Qaint.  lana  ra- 
dis. Ov.  veslis.  Ov.);  cibarius, 
a,  um  (•  qui  sert  à  la  nourri- 
ture ordinaire;  de  qualité  in- 
férieure; grossier  »],  adj.  Varr. 
Cic.  (seul,  dans  les  express,  ci- 
barium  vinam.  Varr.  fr.  panis 
cibarias  [■  gr.  pain  d'orge  • 
opp.  à  panis  candidas].  Varr. 
fr.  Cic;  ;  plebejus,    a,    um, 
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adj.  Cic.  Plin.  (ex.  :  vinam. 
Plin.);  promiscuus,  a,  um, 
adj.  Plin.j.  Tac.  (ox.rpromis- 
cua  et  vilia  mercari.  Tac.  pro- 
miscaam  capère  cibam.  Plin. 
y-  )_  fia.  —  ébauches,  incliOata 
ac  radia.  Cic.  1  Dont  la  rudes- 
se n'a  pas  été  adoucie  par  la 
culture  et  par  ext.  qui  sa  ref- 
soiit  du  défaut  de  culture.  In- 
cultus,a,  um,  ailj.  Cic.  etc. 
[a\.:  indocti  incaltiqae.  Sali. 
Cxlali  asperi  incaltiqae.  Sali, 
homo,  ut  vitâ,  sic  oratione 
duras,  incaltus,  Itorridas.  Cic. 
incalti  mores  .  Sali,  inculta. 
at qae rastica parsimonia.  Cic.); 
impoliius,  a,  um,  adj.  Cic. 
Uaint.  (ex.  :  forma  ingenii  ad- 
modam  impolita  et  plané  ru- 
dis. Cic);  incoDditus,a,  um, 
adj.  Cic.  (oï.:  inc.  dicendi  gê- 
nas. Cic.  incond.  consaetado. 
Cic);  indoctus,  a,  um.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  7'/iemis(ociescurtV 
in  epalis  recasaret  li^ram  ha- 
bitas est  indoctior.  Cic);  inuT- 
banus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  : 
nofi  essem  tam  inarbanas  ac 
pxne  inhamanas.  Cic.  [de  Or. 
Il,  00,  3t35])  ;  iabumanus.  a, 
um  (•  mal  élevé  •),  adj.  Cic 
(ex.:  si  qaid  attentias  cogitet 
non  reprehendatar;  at  hoc 
idem  si  in  convivio  faciat,  in- 
hamanas videatar.  Cic.  [OIT.  I, 

hO,  UU]);  borridus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  Marias  hir- 
tas  atqae  horridas.  Vell.  h.  vi- 
ta.  Cic);  agrestis.e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  rusfica  vox  et  agres- 
tis.  Cic.  subst.  aliqais  agrestis 
[opp.  à  doctissimas  /lonio]. 
Cic  non  modo  docti  scd  etiam 
agrestes.  Cic)  ;  subagrestis, 
e  ('un  peu  grossier  ■),  adj. Cic. 
etc.  (ex.  :  sabagreste  qaiddam 
planêqae  sabrasticam.  Cic.)  ; 
rusticus,  a,  um,  adj.  Cic 
(ex.  :  homines  rastici  et  agres- 
tes. Cic);  barbarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  gui  alus 
inhamanas  ac  barbaras,  isti 
uni  commodas  ac  disertas  vi- 
deretar.  Cic.  homines  barbari 
atqae  imperiti.  Cic.)  ;  bratus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Sen.  (ex.  : 
adolescentia  bruta  atqae  hebes. 
Sen.  [ben.  III.  37,  I.]);  illibe- 
ralis,  e,  adj.  Cic.  (ex.  :  illibe- 
rale  gênas  jocandi.  Cic)  ;  im- 
pexus,  a,  um,  adj.  Tac.  (ex.  : 
imp.  antiqaitas.  Tac.  [dial.  âO. 
3]  ;  plebejus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  pi.  sermo.  Cic);  vas- 
tus,  a,  um  ("  inculte,  d'où, 
groiiier '),  ^di-  Cic  etc.  (ex.: 
vastas  homo  atqae  fœdas.  Cic. 
sant  quidam  valtu  motuqae 
corporis  vasti  atqae  agrestes. 
Cic  vasta  oratio.  Cornif.  om- 
nia  vasta  esse.  Liv.) .  ||  (Par- 
anal.)  Qui  dépassa  la  mesure. 
Magnus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  magnum  ni^ndaciun».  Cic. 
magna  calpa.  Cic.  maximal 
error.  Cic);  summus,  a,  um, 
adj.  Cic.    (ex.  :  summa    rerum 
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omniunt  iynorotio.  Cic.)  ;  <ur- 
pis.  e,  adj.  Cic  (oi.:  t.  error. 
Cic.^:  impudens,  adj.  Cic.  (c\.: 
imp.  mcndaciam.  Cic.)  ;  iDde- 
corus,  a,    um,  aJj.  t'io.  (voy. 

INDÉCENT,     choquant).     1    (Arcll.l 

Qui  vead  en  gros.  Marchaud 
— ,  voy.  o.ROs. 

grossièrement,  adv.  D'une 
maiiit-Td  grossière.  |i  En  pari, 
de  ce  qui  est  fait  d'uae  maniè- 
re commune  ou  façonné  impar- 
faitement. Infabré,  adv.  Llv. 
(ex.  :  vasa  non  infabre  facta. 
liv.  [X.XXVl,  iO,  2].  jnf.  scu//)- 
tum.Hor.  [sat.  II,  3,  Si]);  in- 
facetè,  adv.  Plin.  (ex.  :  picJui 
inf.  saHuj.  P«n.  [XXXV,  25]). 
Vêlement  —  fait,  radis  vestis. 
Ov.  —  vêtu,  hirtà  logn  inJutiu. 
Tac.  Il  (Par  ext.\  Inscitê,  adv. 
Cic. Crasse,  adv. //or. /ncom/)0- 
sifê,  adv. (Joint,  /nvcnustê,  adv. 
Qaint.  P<in.  ;.  1  En  pari,  de 
celui  qui  parle,  agit  comme 
s'il  était  sans  culture.  Raatici, 
adv.  Cic.  Vaste,  adv.  Cic. 
Horridè,  adv.  Cic.  Incaltë,  adv. 
SaH.  (cf.  incaltiusvivère.  Sali.). 
Raatico  more.  Sen.  Inurbanê, 
adv.  Cic.  Parler  —  à  qqn,  in- 
jurier —  <jqn,  asperi  aliquem 
alloqui.  Cic.  asperi  (ou  conta- 
meliosèj  in  aliqaem  invehi.  Cic. 
Outrager  —  qqn,  gravem  ou 
insignem  inJariam  alicui  in- 
ferre. Cic.  Il  (Par  anal.)  Sa 
tromper  — ,  erràre  totà  via. 
Ter.  tarpi$siTnê  labi.  Cic.  Men- 
tir — ,  voy.    IMPUDEMMENT. 

grossièreté,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  grossier,  de  celui  qui 
est  grossier.  ||  En  pari,  des  cho- 
ses. Crassitàdo,  dinis,  t.  Cic. 
(et. cr.aeris.  Cic.).A>peritas,atis, 
f.  Cic.  La  —  d'une  étoile  de 
laine,  d'un  vêtement,  d'un  tis- 
sage, rudis  lana.  Ov.  Stat.  rade 
textam.  Ov.  hispida  vestis.  Sen. 
Il  En  pari,  des  pers.  Inha.nani- 
tas,  alis,  f.  Cic.  Asperitas, 
atis,  i.  Cic.  (cf.  asp.  animi. 
Cic.  asp.  agrestis.  //or.).  Rus- 
ticitas,  atis,  t.  Quint.  —  do  la 
vie,  des  mœurs,  do  l'esprit, Jera 
a'jrestisque  vita.  Cic.  mores 
incalti  ou  rustici.  Cic.  incaltam 
inyeniam.  Sali.  C'est  la  — 
même,  ras  meram  hoc  qaidem 
est.  Plaat.  Se  conduire,  parler 
avec  — ,  voy.  cbOssIèp-ement.  || 
(Famil.)  Un  acte,  une  parole 
grossière.  Asperé  ou  rusficê 
factam.  Cic.  Illiberale  facinas. 
Ter.  Des  — ,  verba  rastica.  Cic. 
convicia  rustica.  Ov .  male- 
dicta,  oram,  n.  pi.  Cic.  Faire 
une  — ,  ru3(icë  (acéré.  Cic.  Dire 
des  —  à  qqn,  asperé  aliquem 
alloqai.  Cic.  Voy.  orossièiie- 
ment. 

grossir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V, 
intr.  Devenir  gros.  Crasses- 
cêre,  intr.  Plin.  Col.  (voy. 
tlpAisïiR);  plDguescère,  tr. 
Plin.  (voy.  engrais'-eh;  ;  cres- 
Cére,  intr.  Plin.  (ex.  :  cr.  in 
amplitadinem.  Plin.)  ;  auges- 
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cère,  intr.  Cic.  (e\.  :  ava  ex 
calore  solis  augescit.  Cic).  Ceux 
qui  veulent  — ,  corpuj  aU'jire 
volentes.  Plin.  Voy.  aussi  dé- 

VELOrPEMKNT,  DÉVELOPPEit,  AUG- 
MENTER. Il  (Spéc.)  En  pari,  de 
l'eau.  Crescère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  cum  .-ilbanas  laças  prseter 
modam  creiisset.  Cic.  Liger  ex 
nii'ibiu  creveraf.  Cses.);  ac- 
crescère,  intr.  (  ic.  etc.  (ex.  : 
/lumen  subito  accrevit.  Cic.); 
augeri,  passif.  Sali.  Plin.  (e\.: 
fons  eodem  qao  .\ilus  modo 
ac  pariter  cam  eo  decrescit 
aaijetarve.  Plin.  neque  jam  sas- 
tineri  poterat  immensam  aacto 
mari  et  vento  gliscente.  Sali. 
fr,).  Il  (Par  anal.  I  Devenir  plus 
considérable.  Crescére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.;  non  mihi  absenti 
crcvisse  amicos  [  •  que  le  nom- 
Lrede  mes  amis  n'a  pasgrossi  •]. 
Cic.  crescit  in  dies  simjalos 
liostiam  numerus.  Cic.  tarba 
infantiam  aagetar  qaotidie  et 
crescit.  Plin.  j.  crcscens  in  dies 
multitado  hostiam.  Liv.  cres- 
cebat  in  dies  Sallie  exercitas. 
Vell.  crescentibas  jam  provin- 
ciis  [•  le  nombre  des  charges 
publiques  ■].  Liv.  eorum  ses 
alienam  maltiplicandis  asuris 
crescére.  Nep.  reliqaa  [■  l'ar- 
riéré •]  creverant.  Plin.  j.  voy. 
augmenter)  ;  ÎDcrescëre,  intr. 
Liv.  (voy.  augmenter':  augéri, 
passif.  Cic.  etc.  (ex.:  in  simja- 
tos  dies  nostrse  opes  aagentur. 
Cic.  qaibas  rebas  opes  aagean- 
tur.  Ca;s.);  augescére,  intr. 
Enn.  Cato.  Lacr.  Liv.  (ex.:  cum 
hostiam  res  tantis  aagescëre 
rebas  cerneret,  saas  imminai. 
Liv.  ignoscando  pofiali  Homani 
magnitadinem  auxisse.  Sali, 
l'r.);  gliscêre,  intr.  Liv.  {ex.: 
invidiam  eam  saa  sponte  rjlis- 
ccntem  insignis  anias  calami- 
tas  accendit.  Liv.  gliscente  in 
hit  seditione.  Liv.).  ^  V.  tr. 
Rendre  gros.  Majorem  ou  ma- 
Jas  (acéré.  Cic.  Voy.  oro?,  épais. 

Il  (Par  anal.)  —  sa  voi,\,  vocem 
ou  voce  contendére.  Cic.  || 
(Spéc.)  En  pari,  des  eaux.  Au- 
gtire,  tr.  Cic  etc.  (ox.: /Icesin-js 
Indam  aaget.  Cart.);  incitâre, 
tr.  Liv.  (ex.  :  amnis  incitatas 
plaviis.  Liv.  [XLIV,  8,  CJj;  in- 
flàre,  tr.  Liv.  (ex.:  amnis  in- 
(latas  aqais.  Liv.  voy.  gonfler). 

Il  (Par  anal.)  Faire  paraître 
gros.  Aliqaid  ma/as  osten- 
tàre  ou  ostendére.  Liv.  |j  (Par 
anal.)  Rendre  plus  considéra- 
bl'î.  Augére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
numeram.  Cic.  exercitas,  co- 
pias. Sali,  maynam  qaendam 
camalam  seris  alieni.  Cic.  (r. 
alicajas  censam  [opp.  à  exte- 
naâre].  Cic.  voy.  augmentcrj  ; 
cumulûre,  tr.  Liv.  (ex.  :  œs 
allenamcamalatamasaris.  Liv. 
id  e((iciebat  multiplex  gaadiam 
cumulatioremqae  gratiam  rei. 
Liv.);  multiplicdre.  tr.  des. 
.\ep,  Liv.  (ex.  ;  exercitas.  Liv. 
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srs  alienam.  C.tî.  usuras.  Nep.). 
Il  (Par  ext.)  Exagérer.  Voy.  ce 
mot. 

grossissant,  ante,  adj.  Qui 
devient  gros,  t'rtfscens,  p.  adj. 
Cic.  .iccrescens,  p.  adj.  Cic. 
Aactas,  a,  um,  p.  adj.  Sali. 
Voy.  GROSSIR,  i  Qui  fait  pa- 
raître gros.  Ostendens  majora 
[spéculum] .  Sen. 

grossissement,  s.  m.  Accrois- 
sement de  volume.  Aactas,  u», 
m.  Liv.  Plin.  Tac.  [et.  (luminis, 
aqaaram.  Plin.  J'ac).  Jncre- 
mentam,  i,  n.  Cir  \'ny.  ac- 
croissement, AGRANDISSEMENT.  || 
(Spéc.)  Accroissement  apparent 
de  volume.  .impli(icatio ,  onis, 
f.  A.  La  nuit  donne  aux  objets 
un  certain  — ,  noo;  omnia  ma- 
jora ostentat.  Liv. 

grosso-modo  (lat.  scliolast. 
grosso  modo,  d'une  manière 
grosso),  loc.  adv.  iFamil.)  En 
gros.  Voy.  gros. 

grotesque,  et  (arcb.)  Grotes- 
que, s.  t.  et  adj.  Il  (Arch.)  S.  (. 
Urnement  capricieux  à  l'imita- 
tion des  anciens.  Pcrsonse,  a- 
ram,S  pi. Plin. Comicxtabellm. 
Plin.  Grytli,  orum  iqr.  YpjXioi)i 
m.  pi.  l'Un.  (XXXV,  lU).  1 
(Fig.)  Adj.  Kisible  par  son  ap- 
parence bizarre.  Atiras,  a,  um, 
adj.  Cic.  Ridicalus,  a.  am,  adj. 
Cic.  Subtantivt.  Un  — ,  ridtcu- 
las  homo.  Cic. 

grotesquement,  adv.  D'une 
manière  grotesque.  Ridicalë, 
adv.  Cic. 

grotte  (lat.  crypta  [-  crypte  •], 
cf.  crypta  A'eupo/ituna.  Sen.), 
s.  f.  Excavation  pittoresque, 
naturelle  ou  de  main  d'homme. 
Specas,  ûs  (abl.  pi.  specabas), 
]n.  Virg,  Liv,  Spelanca,  ae,  i, 
Cic,  Antram,  i,  a.   Virg. 

grouillant,  ante,  adj.  Qui 
Si'cuillo.  Scatens,  p.  adj.  Cic. 
Redandans,     p.  adj.  Cic.  Voy. 

GROUILLER. 

grouillement,  s.  m.  Mouve- 
ment dû  ce  (jui  grouille.  Voy. 

FOURMILLEMENT.    1     BrUit     de     CO 

qui  grouille.     —  îles  inlostins, 

voy.    DOROORVI.ME. 

grouiller,  v.  intr.  Présenter  une 
agitation  confuso.  E((ervëre, 
intr.  Lacr.  (cf.  cernimus  vermes 
e([ervëre  [•  sortir  on  grouil- 
lant-]. Lacr.),  Voy.  fourmiller. 
Il  (P.  ext.)  Remuer.  Voy.  co 
mot.  1  Produire  un  bruit  con- 
fus (on  pari,  des  intos'ins).  Crti- 
pàre,  intr.  Plaat.  .Marmurdre, 
intr.  Plaat.  (cf.  intestina  mur- 
murant, Plaat.), 

groupe,  s.  m.  (T.  d'art.)  En- 
semble de  personnages.  Tur- 
ma,  SB  (>  gr.  de  statues  éques- 
tres .),  f.  IHin.  (fXXXlV,  Ci);  cf. 
Cic,  fAtt.  XI,  1,  17].  Velt.  fl. 
11,  3J);  symplegma,  matis 
(.  gr.  de  lutleurs  •),  n.  Plin. 
(XXXVI,  2J.;  35).  Le  —  des  trois 
Grâces  aux  mains  enlacées,  très 
Oratire  manibas  implixn.  Sen. 
(bon.  I,  3,  3;.  Le  —  des  Uràce» 
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dansantes,  illc  conserlis  mani- 
bas  inseredeantiumOratinrum 
clioras.  Sen.  (ben.  I,  3,  ii).  || 
(P.  ext.)  Un  groupa  do  colonne». 
Voy.  COLONNADE.  Las  —  d'uno 
classification.  Voy.  espèce,  gen- 
re. 1  Un  certain  nombre  de 
personnes,  da  chosos  uua  qqch. 
de  commun  rapproche.  Glo- 
bas,  i,  m.  l.iv.  Tac.  Vn  —  de 
personnes,  Iwmincs  congrcjati 
ou  conglobati.  Cic.  Un  —  de 
montagnes,  monte»  continenter 
et  quasi  de  indattria  in  ordi- 
nem  e.rpnsiti.  l'Un.  Un  —  d'î- 
les, in.'iul.Ti  complarea  et  quasi 
in  ordinem  expositos.  Plin.  ou 
simpl.  insufa',  urum,  f.  pi.  Liv. 
Ras^oniblor  en  un  seul — ,  i;io- 
merùrt;,  tr.  Cic.  Se  lormer  en 
groupes,  circtitàri,  dèp.  intr. 
Cœa.  (li.  (J.  1,6'.,  3).  Il  Fia.  Réu- 
nion de  porsoniiases  ayant  dos 
vues  communes  ou  un  intérêt 
commun.  Un  groupe  politique, 
c»rcu/u3,  i,  m.  Liv.  (ex.  :  sermo- 
nes  inter  se  serentiunx  circuit. 
Liv.  [.\.\V!11,  25,  5]). 

groupement,  s  m.  Action  de 
grouper. Oisyjositio,  onis,  (.Cic. 
Congregatio,  onis,  f.  Cic.  (Fin. 
II,  33,  109). 

grouper,  v.  tr.  Rapprocher  an 
vertu  de  qqch.  de  commun  et 
mettre  à  part  dus  autres.  Ag~ 
gregâre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.:  eo- 
dem  ceteros  undiqae  collcctos 
nau(ragos.  Cic.  cam  aut  vin- 
centibas  spes  aat  pulsis  ira 
aggregat  suos.  Liv.);  glome- 
râre,  tr.  \'irg.  Tac.  (ejL.  :  gl. 
agmina.  V'irg.  gl.  se.  Virg. 
legiones  in  testadinenx  glome- 
rabantur.  Tac),  conglobâre, 
tr.  Cic.  SalL  Liv.  (ox.  :  utiqae 
qaosque  (ors  conglobaverat. 
Sali,  in  testadinem  conylobati. 
Tac.  cam  se  in  unanx  con- 
globassent.  Liv.  maltitaJo  in 
anum  n\eta  conglobata.  Liv.). 

—  un  cercle  autour  de  soi, 
circuiari,  dép.  tr.  Cic.  (lir. 
54,  200).  Se  — ,  circalari,  dép. 
iatr.  Oses.   (B.  C.  1,  CI.,  3).    || 

—  les  porsoiiuuges  d'ua  ta- 
bleau, disponëre,  tr.  Cic.  Des 
colonnes  groupées,  voy  accou- 
pler. —  des  lettres,  conjungêre, 
tr.  Cic.  —  dans  sa  mémoire, 
colligére,  tr.  Cic. 

gruau,  s.  m.  Partie  du  froment 
qui  enveloppe  le  germe  du  grain. 
tar,  (arris,  n.  Col.  Tragos,  i, 
ra.  l'Un.  (XVUl,  93)  ou  tragam, 
i,  n.  Cels.  (II,  10).  Plin.  (.WIII, 
76).  Farine  de  — ,  far  subtile. 
Cato.  Pain  do  — ,  panit  siliyi- 
neut.  Col. 

grue,  s.  f.  Grand  oiseau  voya- 
geur. Crus,  gruis,  m.  et  plus 
souvent  (.Cic. Gruis, is,C,Ph.œd. 
Il  Fig.  Famil.  Une  —(une  per- 
sonne sotte),  voy.  sot.  T  (Fig.) 
Appareil  pour  soulever  les  far- 
deaux. Carchesium,  ii,  n.  Vitr. 
Machina,  se,  (.  Cœs. 

gruger,  v.  tr.  (Arch.)  Egruger. 
Voy.   ce  mot.   1   (Spéc.)  Briser 


GUE 

avec  les  dents.  Morsa  divellëre 
ou  (tividére.  Cic.  Dentibus  (ran- 
gùre.  Cic.  \\  (P.  anal.)  t'roquer. 
Voy.  ce  mot.  Fig.  —  (iqn  (dé- 
vorer C!  qu'il  posàedo),  devo- 
rûre  aliqaem.  Plaut.  comedCre. 
Ter.  (oun.  1087).  1  (P.  anal.) 
(Fechnol.)  Diminuer  an  enle- 
vant   des  éclats.  Voy.    aminciu. 

RADOTER. 

grumeau  (lat.  pop.  grumellus, 
diminutif  de  grumus],  s.  ni. 
Petite  masse  de  substance  pul- 
vérulente agglomérée  ou  do 
substance  liquide  coagulée.  O- 
fella,  ee,  (.  èer.  Samm,  —  do 
sang,  voy.  caillot.  Former  des 

,   voy.    CHUHELER. 

grumeler,  v.  tr.  Mettre  on  gru- 
meau,\.  Coagul'ire,  tr.  flin.  (cf. 
c.  lac.  Plin.).  Sa  — ,  colre,  intr. 
Varr.   condensari,    pass.    Col. 

Voy.    CAILLER. 

grumeleux,  euse,  adj.  Qui  a 
des  grumeaux.  Spissatus,  a, 
um,  p.  adj.  Plin.  ||  P.  ext.  (En 
pari,  d'un  fruit.)  Qui  contient 
des  parties  pierreuses.  Scaber, 
bra,  bram,  adj.  Plin. 

guano,  s.  m.  Engrais  puissant 
produit  par  des  amas  da  tieuta 
d'oiseaux  de  mer.  Stercas,  o- 
ris,  n.  A. 

gué,  s.  m.  Endroit  d'un  cours 
d'eau  que  l'on  peut  traverser  à 
pied.  Vadam,  i,  n.  Cses.  Liv. 
(ex.  :  vado  trajicère,  transire. 
Liv.  exercitam  vado  transda- 
cére.  Cêes.).  Qu'on  peut  passer 
à  — ,  voy.  GuÉABLE.  Fig.  Sonder 
le  —  (bien  examiner  une  af- 
faire  avant    de    s'y    eagager), 

voy.   SONDER. 

guéable.  adj.  Qu'on  peut  passer 
à  gué.  Vadosus,  a,  um,  adj. 
Cy».  Qui  iqase,  quodi  pedibas 
iransiri  potest.  Cic.  La  Rhoiio 
est  —  on  plusieurs  endroits, 
Rhodanas  nonnallis  locis  va- 
do  transitar.  Cœs. 

guèbre,  s.  m.  Nom  donné  à 
ceux  qui  suivent  la  religion  de 
Zoroastre.  Zorastreas  ou  Zo- 
rastreœ  religionis  i^ou  (idei)sec- 
tator.  A. 

guède,  s.  f.  Plante  tinctorial», 
et  couleur  extraite  de  cotte 
plante.  Voy.  pastel. 

guéer  (lat.  post.  vadâre.  Veg, 
Sulp.  Sev.),  V.  tr.  Passer  à  gué. 
—  uua  rivière,  vado  transire 
(ou  saperârej  famen.  Liv.  ^ 
(P.  ext.)  Baigner  un  cheval  dans 
un  gué.  Voy.  baig.ner.  ||  (P. 
anal.)  —  du  linge.  Voy.  rincer. 

guenille,  s.  f.  Vêtement  eu 
lambeaux.  Pannus,  i,  m.  Ter. 
Sen.  Qui  est  en  — ,  pannosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  pannis  obsi- 
tas.  Ter.  [\  iP.  plaisant.)  Eu 
pari,  du  corps,  partie  mépri- 
sable. Qaisqailiœ,  aram,  f.  pi. 
Cic. 

guenillon,  s.  m.  Petite  gue- 
nille. Pannulas,  i,  m.  A. 

guenon,  s.  f.  Femelle  du  singe. 
Simia,  se,  f.  Plin.  ^  Genre   de 
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singes  à  lonpue  quouo.  Pilht- 
cium,  ii,  n.  Plaut. 

guenuche,  s.  f.  Voy.  cueno.n. 

guêpe,  s.  f.  Insecte  presque 
semblable  à  l'ahnillo  l'espa, 
œ,  f.  Varr.  Liv.  l'hxd.  (cf.  vet- 
parum  examen  ingens.  Liv). 
Fig.  Une  taille  da  —  (chez  une 
femma),  ronde  et  fine.  Voy. 
fin,  fi.uet. 

guêpier,  s.  m.  et  (arch.)  guê- 
pière,  s.  f.  Nid  do  guêpes. 
.Mdus  vcsparum.  Plin.  \\  Fig. 
Tomber,  donner,  :^e  fourrer  la 
tête  dans  un  —  (au  milieu  do 
personnes  ou  .le  choses  mena- 
çantes), crabri'nes  irrilâre. 
Plaut.  (Amph.  707). 

guerdon,  s.  m.  (Arch.)  Récom- 
pense. \'oy.  ce  mol. 

guerdonner,  v.  tr.  (Arch.)  Ré- 
compenser. Voy  ce  mot. 

guère  et  guères,  :idv.  Beau- 
coup. Voy.  ce  mot.  Il  S'emploie 
surtout,  avec  la  négation  nk  au 
sans  de  «pas  beaucoup  ■.  Pa- 
rum,  adv.  Cic.  Modicê,  adv. 
Cic.  Leviter,  adv.  Cic.  Medio- 
criter,  adv.  Cic.  (cf.  m.  versa- 
tum  esse  in  re.  Cic).  yon 
maltan\.  Cic.  Mon  satis.  Cic 
Devant  un  subst.  plui .  —  de, 
pauci,  se,  a,  adj.  Cic.  Devant 
un  subst.  sing.  —  de,  parvus, 
a,  um,  adj.  Cic.  cxiguixs,  o, 
am,  adj.  Cic.  non  ita  tnagnas. 
Cic.  Devant  un  adverbe,  non 
ita.  Cic.  non  adeo.  Cic.  Ne... 
guère,  c.-à-d.  pas  souvent,  ra- 
rement, voy.  RAREME.NT.  .\)... 
guère...  que,  c.-à-d.  pas  sou- 
vent, si  ce  n'est...,  voy,  sou- 
vent et  SI.  Ne...  guère  (devant 
un  adjectif  au  comparatif*,  non 
malto  ou  non  longe.  Cic.  Voy. 
beaucoup.  Ne  servir  de  — ,  pâ- 
ram  pro^cêre.  Cic.  Il  ue  s'en 
faut  da  —  que...,  pauUin\  ou 
non  miiitam  abeit  qain  (et  la 
Subj.j.  Cic.  Voy.  falloir.  Il  n'y 
a  —  de  temps  que  j'étais  par 
ici,  nec  diu  hic  fai.  Plaut.  Na 
plus   — ,    non    diu.    Cic.    Voy. 

DÉSORMAIS,    L0NCTE.MPS,    PLUS. 

guéret,  s.  m.  Terre  labourée 
non  ensemencée,  .irvum,  i,  n. 
Cic.  Seges.  getis,  f.  et  orjin. 
au  plur.  segetes,  um,  f.  pi .  ■ 
Cic.  Il  (P.  anal.)  Terra  laissée 
en  jachère.  Vervactum,  i,  n. 
Plin.  \  urr.  Col.  Novalis,  is,  (. 
Varr.  \'irg.  et  Navale,  is,  n. 
Ov.  Plin.  Il  (P.  ext.)  Poét. 
Champ  cultivé.  Arva,  orum,  n. 
pi.  Virg. 

guéridon,  s.  m.  Table  ronde  à 
un  seul  pied.  Orbis,  is,  m. 
Mart.  Juv. 

guérilla,  s.  f.  (T.  milit.)  Baude 
da    partisans.    Voy.    partisan. 

guérir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Délivrer  d'une  maladie.  Sa- 
Dàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  s.  ofi- 
quem.  A'ep.  vomicarn.  Cic.  tu- 
morem  oculoram.  Cic.  dolores. 
Plin.  vulnas.Piin.  on  dit  aussi 
aci  sanitafem  redacërealiquein. 
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Cic.    ad   sanitatem   perducère] 
aliqaid.  Sen.  ou  encore  ali^atm 
sanum   (acéré.    Cic.    [cf.  ji  co 
medicamento  tanua  (actus  est. 
Cic.].   aliquid    scimim    [acéré. 
Cato.^\   coDsanàre,  tr.   coi. 
(IV,  5^,  S!  ;  fie.  ;  medêri,  dép. 
inir.  Cic.  etc.  (ex.:  en  pari,  du 
médecia  :  m.   morbo.  Cic.  en 
pari,  des  remèdes  :   m.    ocalis 
aut   vulneribiis.  Quint,  dolori 
dendtim  [•  le  mal  de  dents  •]. 
Plin.  alicai.  Plin.sibi  aliqaa  re. 
Cic);  relevàre,  tr.  Cic.   etc. 
(ex.:  r.  morbum.  Cic);  discu- 
tère,  lT.Cel$.Plin.{ei..:  en  pari. 
du  médecin  :  niorbam,  (ebrem. 
Gels,  en  pari,  de  remèdes  :  cra-  ■. 
palam,  ebrietatem.  Plin.    voy.  j 
dissiper).  —  entièrement,  com- 
ï.lètement,  persan  are,  tr..5^<:n.  1 
Plin.  (ex.:  p.  alcera.  Sen.  l'O- 
micas.  Plin.);  percuràre,  tr. 
Lii:  Col.  Sen.  ^ex.:  p.  mvete- 
rata  et  desperata  a  medicis  vi- 
tia  [en  pari,  des  eaux  therma- 
les]. Sen.  lUdum  sati»  percu- 
rato  lalnere.  Liv., .  Qu'où  peut 
—,  sanabilis,  e.  adj.  Cic.  etc. 
(vov.    GUÉRISSABLE;.    Qu'on    ne 
peut  pas  —,  iasaDabilis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  ivov.  inûlérissa- 
BL«).  Il    (Au  fis-)  Délivrer  d'un 
mal.  Sanare,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.: 
partes  seijras  rei  publicae.  Cic. 
valnera   avaritiae.    Cic.  avari- 
tiam.    Sen.    discordiam.    Liv. 
mentes  consceleratas.  Cic.  cu- 
jus   caasa  non   sanari  potest. 
Cic.  litterx  me  sanaranl.  Cic. 
anias     orationis     salaberrimù 
medicinà  sanatas.  V'al.-Max); 
mederi,    dép.    intr.    Cic.   etc. 
(ex.  :  m.  maio,  rei  pablicae  af- 
pictse,    incommodis     omnium, 
religioni.    Cic.    inopise.    Cxi. 
ttaltis.   Cic).    —   entièrement, 
percuràre,   tr.  Sen.  (ex.  :  p. 
mentem   xgram  et  vitiis  libe- 
ràre.  Sen.  quicjaid  imbecillam 
in   anima  nec  percaratam  est 
exalcerat.  Sen.).  1  V.  intr.  Etre 
délivré  d'une  maladie.  Sana- 
ri, passif.  Cic.  (voy.  plus  bas); 
sanescère,    iatr.    Cels.     Col. 
Plin.    {en  pari,    de  pers.    Cels. 
en  pari,  do  ch.  :    corpus  sane- 
scit.  Cels.    valnera    sanescant. 
Col.  ulcéra  di(^cile  sanescant. 
Plin.);     cODsanescére,    intr. 
Cic  Col.  (ex.;  (acta  ulcéra,  dam 
consanescant,  ûrjalari  cretà  li- 
nantur.  Col.  [VIII, '2,  3;  cf.  IV, 
27,  3J;  en  pari,  de  pers.:  plen- 
uw.       ubi    consanuerant,    lo- 
laàntur.    Cels.     [VII,    12,  M)', 
cODvalescëre,  intr.  Cic.  (ex.: 
non  omnes  qui  carantar  con- 
val-tscunt.  Cic).  I|  (Aulîs)  Etre 
délivré  d'un  mal.  Consaaes- 
Cére,  intr.  Cic.    (ex.:  nanc  aa- 
tem    hoc    tam    gravi    vulnere 
etiam  illa,  qaae  consanuisse  vi- 
debantur,    recradescant.     Cic. 
[ep.  IV,  6,  21);  sanari,   passif. 
Cic.    (ex.:  sanabimar.  ti    vole- 
mus.  Cic.  [Tusc.  III.  6,  13].  ut 
convalescire   aliquando  et  ta- 
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nari  civitas  posset.  Cic.  [SuU. 

2~,Ti;]). 

guèrison,  s,  f.  Action  de  gué- 
rir. Sanatio,  onis,  t.  Cic.  etc. 
ex.:  corporum.  Cic.  (Tusc.  III, 
S,  5]i;  curatio.  onis,  f.  Cic. 
Cels.  (ex.  :  curatio  vaUtadinis 
[•   un    moyeu   do  g.  •].   Cic); 
sanitas.  atis,  f.  cic.  etc.  (ex.: 
s.  assis.   Cels.  ulcéra   sanitati 
restituère.  Plin.  sanitas  debe- 
tur  medico  [-  on  est  redevable 
de  la  g.   au   médecin   -].   Sen. 
on  dit  aussi  valetuilo  restituta 
ou  reddita.  Cic.  valeludo  con- 
prmata.  Cic);  salus,  utis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  medicinà  ad  sa- 
latem  reducère.  Cic).  Possibi- 
lité de  la — ,  medendi  facaltas. 
Cic.    Moyeu,    méthode   de    —, 
curandi  ou  medendi  ratio.  Cic. 
curationis  modus.  Cels.  cura- 
tio,   onis,  f.   Cic.  .iprès  sa  — , 
'    laletadine  restitutâ.  Cic  post- 
1    qnam  convaluit.  Cic.   Désespé- 
rer de   la  —  de  qqn,   aliquem 
ou  alicujus  salutem  desperâre. 
Cic.  Etre  en  voie  de  —,  conva- 
lescère,  intr.  Cic  Etre  un  em- 
pêchement, être  contraire  à  la 
— ,  impedire  valetudinem.  Cic. 
Opérer  une  —,  voy.  guérir.    || 
(Fis.)Action  de  se  délivrer  d'un 
mal.   Sana<jo,  onis,   f.    Cic. 
(ex.:  ».  malorum.   Cic.   [Tusc. 
IV,   12,  35].   hsec  est   certa   et 
propria  sanatio.  Cic.  [Tusc.  IV, 
-.25,  60]);   salus,   utis,   f.  Cic 
(ex.  :    nulla    salus    reipublicse 


reperiri  potest.  Cic);  medi- 
cinà, se,  f.  Cic.  (ex.:  temporis 
medicinam  exspectàre.  Cic.  me- 
dicinam  quccrëre  alicui  rei. 
Cic  ad  medicinam  rei  publiC3e 
accedére.  Ciel.  Entreprendre  la 
—  de,  mederi,  dép.  iutr.  Cic. 
(voy.  guérir). 

guérissable,  adj.  Qui  peut  être 
guéri.  Sanabilis,  e,  adj.  Cic. 
(au  pr.  :  s.  vulnas.  Ov.  dolor 
sanabilior.  Cels.  plaga  mihi 
sanabilis,  illi  pestifera.  Cic. 
au  fig.  iracundi  sanabiles.  Cic. 
qui  ad  pldlosopkorum  scholas 
aut  sanior  redeat  aut  sanabi- 
lior. Sen.).  Etre  — ,  curationem 
admittëre.  Cic.  sanari  passe. 
Cic. 
guériasenr,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  colle  qui  guérit.  Qui,  çuœ 
sanat  ou  medetar.  Cic.  —  de 
bestiaux,  mcdicus  pecoram. 
Cels. 

guérite,  s.  f.  Logette  ou  une 
sentinelle  se  mot  à  couvert. 
Spécula,  X,  f.  Liv. 
guerre,  s.  f.  Lutte  à  main  ar- 
mée entre  deux  peuples.  Bel- 
lum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  b.  so- 
ciale. Liv.  piraiicum  [■  contre, 
avec  les  pirates  -].  Varr.  Cic 
navale  [•  sur  mer  ■].  Cic.  ter- 
restre. Liv.  Jaslam,  piam  ou 
justum  piamqae  ['  régulière, 
légitime  •].  Liv.  impium.  Liv. 
segne.  Liv.  grave  et  pericalo- 
sum.  Cic.  acerhum.  Cic.  inter- 
nccivam[<-  i  mon,  à  outrance -J. 
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Liv.  Africam.  Ca;s.  Parthicam. 
Cic.  transalpinam    Cic.  Ilispa- 
niense  [•   on   Espagne  •].    Cic 
/'eioponnesiiicum.    Cic    Pelo- 
ponnesium.  Kep.  Punicam.  Cic. 
b.  Sanxnitiam  {•  avec  les  Sam- 
nites   •].    Liv.  bella   triam   re- 
gam  [•  avec   trois  rois  •].   Liv. 
servile  [•  contre  les  esclaves  •]. 
Cic.    pro    religionibus    sascep- 
tum   [•   g.   de  religion  •].   Cic. 
[Font.   9.  20].    b.   Honianoram 
cam  Philippo.  Liv.  novum  cam 
/Infioc/io  instabat  bellum.  Liv. 
e.ritas  erant  bellorum  aut  mi- 
tes aat  necestarii.Cic  omnium 
belloram  terra  mariqae  gaies. 
Liv.    abesse    bello.    Liv.    toto 
bello.  Cses.  bellum  vello  [•  sou- 
haiter •].    Cic   bellum   jubère 
[•  ordonner,  vouloir  la  g.  •  en 
pari,    du   peuple].    Cic.  bellam 
decernëre  [•  déclarer    la  g.    on 
pari,   du   sénat].   Cic.  aliqaem 
mittêre    ad    bctlam.    Sali.   (r. 
propcisci  ad  ou  in  bellum.  Cic. 
Liv.  bellum  facère.  Cic.  bellam 
(acéré  alicui.  Nep.  bellum  con- 
citâre,  excitâre,  suscitûre.  Cic. 
b.  movêre,  commovére.  Cic.  b. 
conflàre.  Cic.  moliri.   Liv.  de 
bello  cogitâre.  Cœs.  ad  bellam 
animum  intendëre.  Sali,  totus 
et  mente   et  animo  in  bellum 
insista.  Cxs.  in  bellum  incam- 
bëre.   Cses.   bellum  parure  ou 
compaïvire.   Cic    6.   apparare. 
A'ep.   b.    instraëre    ou    bellum 
(acêre    atqae    instraëre.    Cic. 
bellum  nuntiare,  b.  denuntiare, 
bellum  indicëre,  bellum  denan- 
tiùre    et    indicëre  [•   faire  une 
déclaration   do  guerre   .].  Cic. 
bellam  inire  cum  aliqao,  Liv. 
belli  initium  capëre.  Cœs.  bel- 
lum habâre  [-  otra  en  état  de 
g.    "].   Cic    alicui  bellam  cam 
aliqao    contraliërc    [-  engager 
qqii  dans  une  g.  contre  qqn  >]. 
Liv.    sibi    bellam    cam    aliquo 
contrahëre.  Liv.  bellam  laces- 
sëre  (-  faire  la  g.  avec  achar- 
nement  -].    Cic.   [imp.   Pomp. 
9,  2.^].  b.  alicai  interre.    Cic. 
bello  persequi  aliquem.  Cic  bel- 
lam   administrâre    [•    diriger, 
do    "].  eu 


avoir   la   direction 


■  ].  Cic. 


Ca-s.  bellam  agère  [-  mener, 
conduire  .],  gerêre.  Cic  b.  ge- 
rère  cam  aliquo  \  '  faire  la  g. 
à  qqn  ■].  Cic.  bellam  conjan- 
gëre  [-  faire  la  g.  en  commun  ■]. 
Cic.  [imp.  Pomp.  9,  20].  bellum 
dacère  f-  traîner  la  g.  en  lon- 
gueur .].  Cic  [ep.  VII,  3,  2]. 
hélium  trahcre  ou  extrahëre 
[mémo  trad.].  Sali.  [Jug.  36, 
3],  beiium  ultra  in(erre  ['  faire 
une  g.  ofTonsive  .].  Cxs.  (B.  G. 
I,  iili,  6].  bellum  illatam  de(en- 
dëre\-  faire  une  a.  défensive  -]. 
Cxs.  [B.  G.  I,  Ml,  6].  bellam 
premère  [■  faire  la  g.  avec 
acharnemout»].  Cses.  [B.  G.  IV, 
1].  bellam  ponëre  [•  cesser  •]. 
Sali.  Liv.  ou  deponère.  Cic.  ou 
omittëre.  Liv.  bellum  campa- 
nêre.  Cic.   bellam  ambalando 
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conficëre.  Cic.  bcllam  patrûrc. 
Sali,  bcllam  perÇicëre.  Liv.  pro- 
(li;/atum  hclliirn  ne  prfne  snb- 
latam.  Cic.  cl',  [en  pari,  do^ 
trois  suorros  l'iiiiii|uo7,]  :  primo 
temporc  cotntnissum  est  bcl- 
lam, profli'jntam  secando,  tcr- 
r  tio  vero  con(':i:tam.  t'ior.  [II, 
15,  2].  /).  exstinr/ncre  ou  restin- 
gaêrc.  Cic.  bcllam  renovàre  ou 
reciinleijriire.  Cio.  b''ltam  in- 
staurâre.Liv.  bcllam  impendct. 
Cic.  ou  imminct.  !Àv.  b.  e.vsis- 
tit.  Cic.  h.  oritur,  exoritar,  nus- 
cilar.  Cic.  b.  renascitar.  Cic. 
ou  redit.  Liv.  in  bcllo.  l'ic. 
bclli  temporc.  Cic.  in,  bello . . . 
in  pace...  Sali.  Liv.  Purrhi 
bello  [-  dans  la  g.  avec  P.  •.]. 
Cic.  Vejcnti  bello  [•  dans  la  g. 
contre  V.  •  |.  Cic.  bello  Africo. 
Liv.  vel  domi  vel  betli.  Cic, 
bclli  domiqae.  Liv.  maçjnus 
bello  nec  minor  pace.  Cic.  in- 
ter  paceni  et  hellam  mcdiam 
nihil.  Cic.  bellum  alifjaundo 
sine  tamnlta;  at  sine  bello  tu- 
maltas  nttnquain.  Cic.  abi  ud 
bcllam  et  castra  vcntam  sit. 
Cic.  fasaas  est,  non  prœlio  mo- 
do se,  sed  bello  victam.  Liv. 
Tliacydidcs  res  gestaa  et  hclla 
narrât  et  pra-lia.  Cic.)  ;  arma, 
orum.  n.  (il.  Cic.  Liv.  (ox.  : 
Gain  intcr  (errum  et  arma 
nati.  Liv.  aactor  armoram. 
Cic.  arma  inicrre.  Liv.  Cra'cix 
[•  coutra  la  G.  •]  arma  movëre. 
Cart.  arma  pro(erre  lom/ias 
ab  arbc.  Liv.);  militia,  se,  t". 
Cic.  etc.  (dans  l'expros-sioii  mi~ 
liti.T  [.  en  guerre  •].  Sali.  [Jug. 
8i,  S|  et  surtout  :  domi  mili- 
tixi/ae.  Cic.  et  domi  et  mililire. 
Cic).  Faire  la  —,  bellire.  intr. 
Cxs.  Cic.  {e.x.:  homines  bellanili  j 
capidi.  Cxs.  bellâre  cani  ali-\ 
quo.  Cic,  adversas  aliqaem. 
Nep.  pro  aliqao  adversas  ali- 
(jacm.  Liv.  bellatam  rnittére 
ali(iaem  in  Asiam.  Nep.  neqae 
prias  bellâre  dcstitit,  qaam... 
Nep.);  belligeràre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  qui  isti  par  in  belli- 
'jcrando  esse  possit.  Cic.  socii 
noslri  cam  belligeràre  nohis- 
cam  vellent...  Cornif.  impers, 
ciim  Galtis  tamaltaatam  re- 
rias,  qaam  belligeratam.  Liv. 
(/aoniam  nobis  non  solarn  cam 
his  sed  ctiam  cam  i'ortanà  bel- 
liijerandam  fait.  Cic).  Do  — , 
militaris,  e,  adj.Cic.etc.  (ex.: 
res  militaris  [■  métier  de  la 
guerre  ■•].  Cœs.  rei  militaris 
scientia  [■  l'art  ou  la  science 
do  la  g.  "].  Ca^s.  vir  ou  homo 
militaris['-  liornme  de  g.-J.LtV. 
m.  eqaas.  Pall.  voy.  [de]  sol- 
dat, militaire);  bellicus,  a, 
uni,  adj.  Cic.  etc.  (ox.  :  tor- 
menta.  Varr,  Liv,  tormenta 
operaqae  [•  machines  et  tra- 
vaux de  guerre  »].  Liv.  res  bel- 
iica.  Cic.  b.  disciplina  [«  science 
do  la  guerre  ou  tactinuadeg.  ••]. 
Cic.  b.  jas  ["  droit  de  la  g.  ■•]. 
Cic.  condictiones  pactionesqae 
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bellicse  et  hostiles  [•  lea  accords 
conclus  avec  l'onnemi  en  temps 
do  s-  "J.  C'ic).  De  —  lasso,  [a- 
tigatas,  Sen,  l(  (Paroxt.)  Lutte 
à  main  armée  entre  citoyens 
d'un  même  Etat.  Bellum,  i, 
n.  Cir.  etc.  (ex.:  b.  domesticam. 
Cic.  intestinam.  Liv,  domesti- 
cam et  intestinam,  Cic,  belln 
ilomestica  et  cxterna.  Cic.  bclli 
rivilis  initia  invitam  tascipërc, 
c.x'trema  non  libentcr  persequi. 
(.'ici.  ^(Au  fig.)  Ktat  de  guerre, 
Bellum,  i,  n.  Cic,  etc.  (ex.:  b. 
tribuniciam  [•  avec,  contre  les 
droits  des  tribuns  -].  Liv.  bcl- 
lam indicëre  pkilosopliis.  Cic. 
canx  omnibas  improbis  o^tcr- 
num  bellum  esse  susceptam. 
Cic.  bellam  tjerimas,  sed  non 
pari  condicione,  contra  arma 
verbis.  Cic.  miluo  est  qaoddam 
bcllam  qaasi  natarale  cam 
corvo.  Cic). 
guerrier,  ière,  adj.  et  s.  m.  et 
1'.  Adj.  Rolatif  â  la  guorra.  Bel- 
licas,  a,  am,  adj.  C'ic.  Milita- 
ris, e,  adj.  Cic,  Travaux  — , 
opéra  (n.  pi.)  belli.  Cic,  labores 
belli.  Cic,  Divinité  — ,  dcas 
bclli.  Cic.  dea  belli.  Cic.  Atti- 
rail — ,  belli  instramcntanx  et 
apparatas.  Cic.  Trompette  —, 
classicam,  i,  n.  Virg.  Liv.  (ox.: 
cl.  inflare  [•■  emboucher  la  trom- 
pette g.  .].  l^irg.).  Il  Porté  â  la 
guerre.  Bellicas,  a,  um,  adj. 
Cic,  etc.  (ex.:  cii'itaj.  Vell,). 
Bellicosas,  a,  am,  adj.  C'ic. 
(ex.  :  b.  animas.  Cic).  .-Icer, 
acris,  acre,  adj.  Cic.  Des  iiis- 
tincis  — ,  belli  amor  ou  s^a- 
rfium.  Cic.  Passion  —,  bellandi 
stadiam  ou  capiditas.  Cic.  Voy. 

BELLIQUEUX,     MARTIAL.     ^    S.    m. 

et  f.  Celui,  celle  qui  fait  la 
guerre  (par  devoir  ou  nécessité). 
Miles,  itis,  m.  Cic.  (par  tempé- 
rament), beltator,  oris,  m.  C'ic. 
Un  grand  — ,  vir  in  bello  ou 
bello  magnas.  Cic.  Vaillant  — , 
vir  strenuas  bello,  Nep,  Etre 
un  —  fameux,  distingué,  bellicà 
laade  fiorëre,  Cic,  Guerrière, 
bellatrix,  tricis,  f.  Virg,  || 
(Spéc.)  La  caste  des  —  (dans 
i'Inda),  corpus  militam.  .-i, 
yenas  militare,  ou  simpl.  mili- 
tes, am,  m.  pi.  .4. 

guerroyant,  ante,  adj.  Qui 
guerroie.  Bcllam  gerens,  Cic 
Bcllans,  p.  adj.  C'ic.  Pagnax, 
adj.  Sen. 

guerroyer,  v.tr.  et  intr.  ||  V.tr. 
Faire  une  guerre  do  partisans 
(à  qqn).  .■iliqaenx  impagnùre. 
Cic.  Lacessëre  aliqacm  bello. 
Cœs.  T  V.  intr.  Faire  la  guerre. 

Voy.    GUERRE. 

guerroyeur,  s.  m.  Celui  qui 
aime  à  guerroyer.  Pagna.\' 
(homo),  Sen,  Belli  ou  bellandi 
capidas  (honxo),   Cic, 

guet,  s.  m.  Action  de  guetter. 
\'igilia,  se,  l,  Cic,  Insidise, 
aram.  f.  pi.  Cic,  Specala,  se,  f. 
Cic.  Faire  le  — ,  être  au  — , 
avoir  loreilla  au  — ,  avoir  l'œil 
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au  — ,  insidiâri,  dép.  intr.  Cic. 
in  insidiis  esse,  Cic,  speculari, 
dép.  intr.  C'ic.  insidiâri  et  ob- 
servàre  Cic,  vigilàre,  intr.  C'ic. 
Kilo  fait  le  gU'it  tout  lo  jour, 
prospicit  toto  die,  l'hsrd.  \\ 
(Spéc).  Survoillaiico  do  nuit 
dans  uns  ville,  dans  une  place 
de  guerre.  (Jaslodia  noctarna, 
Cic,  V'igiliœ  noctarnse  ou 
simpl.  vigiliv,  aram,  f.  pi.  Cic, 
ICI',  vigilias  agëre,  Cic).  Kr- 
cubise,  aram,  f.  pi.  Tac.  (cf. 
excabias  agëre.  Tac).  Faire  le 
— ,  excabùre,  intr.  Cses.  casto- 
diam  habére.  Liv,  in  custodiâ 
ou  in  castodiis  esse,  Cic,  Mili- 
ces chargées  do  faire  lo — ,  voy. 
plus  bas.  Aroh.  —  de  ni'-r, 
navis  specalatoria,  Liv,  Faire 
le  —  devant  un  port,  portam 
tenëre  castodiis  naviam,  Liv, 
Il  (P.  ext.)  1.6^,  les  archers  du 
— ,  ceux  qui  font  le  guet.  Vi- 
giles noctarni,  Cic  ou  simpl. 
vigiles,  am,  m,  pi.  Sact,  Ex- 
cabisr,  arum,  f.  pi.  Cic.  Cliova- 
lior  du  —  (chef  des  archers 
du  g.),  qui  custodix  ou  c.i:cu- 
biis  ou  vigiliis  pra'l'ectas  est.  A. 
Mot  du  —  (mot  dî  passe),  si- 
griam,  i,  n.  Sen,  tcssera,  se,  f. 
Liv. 

guet-apens,  s.  m.  Embûche 
dressée  pour  tuer,  voler,  par 
surprise.  Insidiœ,  aram,  (,  pi. 
C'ic.  (cf.  insidias ponëre,  collo- 
càre,  straëre  alicai  ou  vitse  ali- 
cajas.  Cic.)  Voy.  embûche. 

guêtre,  s.  f.  Enveloppe  de  drap 
ou  de  cuir  qui  couvre  le  dessus 
du  soulier  et  le  bas  de  la 
jambe. Pero,  onis,  m.Cato.Virg. 
Ocrea,  se,  f.   l'ir^. 

guêtrer,  v.  tr.  .Munir  de  guê- 
tres. Ligàre  pedem  fasciâ  c»u 
ocreâ.  A.  (d'après  Phxd.). 
Guêtre,  peronatas,  a,  um,  adj. 
Pers.  (5,  102).  ocreatas,  o,  uhi, 
adj.  Hor.  l'Un. 

guetter ,  v.  tr.  Surveiller 
patiemment  pour  surpren- 
dre (qqn,  qqch.).  Obscrvùrc 
[  aliqacm,  ).  Plaat.  SpecaU  ri 
(aliqaem),  Cic,  Aacupâri,  dOu, 
tr.  Cic,  —  sa  proie  (en  pa'  1. 
d'un  animal),  voy.  affût.  ||  Fig. 
Captâre  (occasionem),  Liv.  .1  i- 
capàri  (tempas).  Cic.  Insidiiri 
\tempori).  Liv.  Intentam  esse 
ad  omnes  occasiones.  Cic.  .'o 
guetterai  l'occasion  do,  spec  i- 
labor  ande...  Plaat, —  l'occ.:- 
sion  de  fuir,  la  moment  de  fa; :o 
défection,  circamspectâre  i'.i- 
gam.  Ter,  tempus  defcctionis, 
Liv,  —  un  changement  de  for- 
tune, specalâri  Çortanam,  VelL 
Celui  qui  guette  l'occasion, 
subsessor,    oris,    m.   Kai.-.Vii.c. 

guetteur ,  s.  m.  Celui  qui 
guette.  .Specalator,  oris,  m.  C'ic. 
Insidiator,  oris,  m.  Cic,  Sub- 
sessor, oris,  m.  Val,-Max,  Fig. 
yai  captât  [sermones alicaj as], 
Cic,  Sen,  Aaceps  {scrmoni  ali- 
caj'as).  Plaat.  1  (Spéc).  Celui 
qui  se  tient  dans  le  belTi-oi  pour 
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ïonaer   lalaimo     et  celui   qui 
•urveilla  dans  un  sémaphore  c« 
qui    sa    passe  en    mer.    Cusros 
turris.  A.Specaliitor,oris,  m.  A. 
gueule   (lac.  gala,   œsophaso), 
t.  i'.  La  bouolie  dd  certains  ani- 
maux.   Os,   oris,    u.    Cic.    Fig. 
Venir  se  même  dans  la  —  du 
lion  ou  du  loup  (se  mettra  im- 
prudemmeut  au  milieu  dudan- 
ger  ,  Sise  in  periculum  in(erre. 
C'ic-  indiiére  se  in  laqaeos.  Cic. 
prxcipitàn    in     insidias.  Liv. 
1  (Trivial.)  En  pari,  dune  per- 
sonne. Grande  bouclie.  Rictus, 
ùs,  m.  Plin.  —  fendue  jusqu'aux 
oreilles.  Hiatus,  ùs.  m.  Vie.    || 
P.    ext.    La    fac.-.    Os,    oris,  n. 
fiant,   'cf.    impinj're  pugnum 
in  os.  Haut,    os  obtandire  ou 
percatéreaUcai,Ptaat.].^i,Spéc.) 
La    bouche     de    ces    animaux, 
considérée    comme     serrant    à 
crier.  Os,  oris,  n.  Cic.  Gattar. 
aris.    0.    Cic.    (  cf.    trio     gut- 
tura  pandenê  Cerberus.  Virg). 
Va  chien  qui  chasse  de  —  \en 
abovuiit),  Toy.  aboïeb.   I[   Poét. 
Voy.  VOIX.    Il  (Trivial.)  Ln  par- 
-    »' — "onne.  V""    i  a^- 
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gueuser,  v.  inlr.  et  tr.  ||  V. 
iiKr.  l'aire  le  gueux.  Voy.  guki>x. 
Il    r.  tr.  Mendinr  (au  propr.  et 

au    fig.)    Voy.    MENDIER. 

guouserie.'j.  f ■  Met  ier  de  gueu  x . 

VOV.     INDIGENCE,      MENDICITÉ.      || 

Fig.  Qtiisqililix,  aram,  1".  pi. 
cH.  Vilia.  Uor. 
gueux,  euse,  s.  m.  et  f.  Vil 
mendiauc.  Mendicus,  i,  m.  Cic. 
Liueuse,  m^ndica.  a-,  f.  C'ic.  mu- 
licr  inendicans.  Ter.  Voy.  men- 
diant. Il  (Fig.).  En  parlant  d^uii 
auteur.  Insânas  scriptor.  Cic. 
il  Adjectivt.  Voy.  pauvre.  || 
(Fig.)    Mesquin.    Voy.    ce    mot. 


laut  d'une  personne.  Voy.  lan- 
gue, VOIX.  Qui  a  do  la  —,  fort 
en  —,  voy.  braillard,  —   fer- 
rée  (personne    qui    parle  gros- 
sièrement),    voy.      GROSSIER.     Il 
(Arch.).     Ues  mots   de   —    (pa- 
roles grossières).  Voy.  gro=?ieb. 
1  La    bouche   de    ces    animaux 
considérée     comme     servant    à 
dévorer. Os,  oris,  n.  Cic.  Ridas, 
ûs,  m.   Ov.  —  béante  du  lion, 
rictos,  ûs,  m.  Ov.   Avoir  la  — 
béants,  hiàre,  intr.  Cic.  Saisir 
dans  sa  —  ipour  dévorer),  dente 
corrinére.  Phxd.  avidis  rapëre 
dcntibas.Plixd.  ||  (Trivial.)  En 
pari,  d'une  personne.  A  la  —  '■ 
afTamée,  rictum  didacens.  Jav. 
Une  6no  — ,  voy.  bouche,  cour-  ^ 
MET.Loc.  prov.La— ,  voy.  glou- 
tonnerie. 1  (1'-   anal.).  Ouver- 
ture. La  —  d'un  four,  prœfur- 
niam,    ii,    n.    l'itr.    —    dune 
cruche,    voy.    goulot.    —   bee, 
VOV.  VAN.NE.  1  Moulure  k  double 
courbure.  Voy.  doucine,  cimaise, 
talon.    1    Ce    qui    rappelle    le 
museau  d'un  animal.  Gueule  de 
lion,  oro  leonis.  Col.  leontope- 
talon,  i,  11.  Plin. 
gueulée,  s.   f.  (Trivial.)  Grosse 
bouchée.    Voy.  bouchée.  1  Gros 
mots,    paroles    grossières.    Voy. 
orio-i^iErt.  . 

gueuler,  v.  intr.  et  tr.  ||  (Tri- 
vial.j  V.  intr.  Crier  fort.  Voy. 
CRIER.  1  V.  tr.  (Chasse.)  Saisir 
avec  la  gueule.  TolUre  morsa. 
Plin.  liafiére  dentibas.  Phsrd. 
gueusaille,  •.  f.  (Trivial.)  Mé- 
ti.  r  de  gueux.  Voy.  canaille. 
gueusalUer,  v.  intr.  fTrivial.i 
Faire  le  métier  de  gueux.  Voy. 

MENDIER. 

gueusard.    arde.    s.  m.  et  r. 
Celui,  celle  qui   vit  de  gueusc- 

rio.    Vov.    GUEUX,    MENDIANT. 

gueuse,   s.  f.  'Technol,-  Masse 
de  1er  fondu.  .Massa  (erri.  Col. 


1  (p.  ext.)  Vil  personnage,  llo 
mo  perditiis    ou    ne(/uan».  Cic. 
Des     pauvres     diables     et    des 
— ,  egentes  acperditi.  Cars. 
gui,  s.  m.   Plaute  ligneuse  qui 
vit  en  parasite  sur  certains  ar- 
bres. J'iscum,  i,  n.  Plaut.  Virg. 
Plin. 
guichet,  s.  m.  Petite  porte  pra- 
tiquée dans  une  grande.  Portu- 
U,  X.  f.  Liv.  (XVV,  9,  9;  13). 
guichetier,    s.    m.    Celui    qui 
garde    le  guichet  d'une  prison. 
Janitor  carceris.  Cic. 
guide,   s.    m.   et  f.  ||   S.  m.  (et 
arch.  (.).  Personne  qui  accom- 
pagne qqn  pour  lui  montrer  le 
chemin.    Dux,    ducis,    ni.    f. 
Cic.  etc.  (ex  :    dux  vise.    Curt. 
dax  itineris.  Cses.  viaram  atqae 
itineram  dax.  Cses.  [  B.  G.  VI, 
17,  1  ].  diiïfocorum  [  -  sur  le 
terrain  •].  Liv.  uti  aliquo    iti- 
neris duce.  Cart.  uti  aliqu-o  du- 
ce.dvs.polliceri  se  itineris  da- 
cem.Ca^s.  vëni,me  duce  f-viens, 
je  serai  ton  guide  ■  )■  Ov.  du- 
cemaliquemàdkibCre['ptendve  J 
qqn  pour  g.-].  Cic.  habére  daces  , 
Gallos  [  •  avoir  les  G.  pour  g.  •  ]. 
Liv.).   Etre    —,    servir    de    —, 
ducëre,  tr.  Cic.  etc.   (ex  :  du- 
centiam  [raas.   Liv.   voy.  gui- 
der).   Il    (Spéc.)    Celui   qui    ac- 
compagne une  troupe  en  marche 
pour    lui    montrer    le  chemin. 
Dux,  ducis,  m.  Cœs.  Liv. Curt. 
(voy.     ci-dessus).      ||      Soldat, 
sous-officier  qui  règle  les  mou- 
vements des  autres.  Signifer, 
feri.  m.  Cic.  (ex  :  [au  lig.  )  ca- 
ianiitosorum.    Cic.   Javentutis. 
Cic).    il    (Fig.)    Celui    qui    met 
(qqn)  dans  une  certaine  direc- 
tion intellectuelle,  morale,  etc. 
Dux,  ducis,  m.  et  f.  Cic.  etc. 
(ex  :  nataram  sequi  dacem.Cic. 
d.  impietatis.  Cic.  diis  dacibas. 
Cic.   ma'jistrâ  ac  duce  natarà. 
Cic):    rectOT,    oris,   m.  Cic. 
etc.  (ex  :  r.  et  gabernatorcivi- 
tatis.    Cic.    animas   ille    rector 
dnniinusqae    nostri.    Sen.i.    1 
(Parext.)  Obiet  servant  àdinger 
un  mouvement.  ||  .S.  m.  Balise. 
Voy.  ce  mot.  |1  S.  f .  Lanière  de 
i    cuir   ou  cordelette,  qui  sert   à 
'    diriger      les     chevaux    attelés. 
Habena,    as,  f-    Cic.  etc.  'no 
b'empl.     correct,    qu'au     plui., 
ex  :    habena»  adducëre,  remit- 
•■     tére.  Cic.)  ;   lorum,  i,  n.  Liv. 


GUI 
(ex  :  Joro  ducëre  equam.  Liv.) 

Voy.   BRIDB. 

guider,    v.    tr.    Accompagner 
qqn  pour  lui   moiuror   le    che- 
min. JD u cere,  tr.  Cic.  etc.  (ex; 
ducère    aliqaem.    Cic.    on    dit 
plutôt  ductm  esse  vise  ou   iti- 
neris.    Cic.     voy.     conduire  )  ; 
prieire,  tr.  Liv'.  Tac.  (ex  :  aii- 
qnem   per    avia.    Tac.  [     Ann. 
VI,  ai  J).    Il    (Fig.)  Mettre     qqi) 
dans     une    certaine     direction 
intelleetuello,  morale,  etc.  Du- 
cëre,   tr.    Cic.  etc.    (voy.  con- 
duire) ;    regère,   tr.    Cic.  etc. 
;ex  :  r.  Juvenem.  Cic.  consiliif 
alicajas  régi  [  •  se  laisser  g.  •  ]. 
Liv.);  prasire,    tr.    Cic.  (ex: 
prœeante  natarà.  Cic).  1  Aidei 
qqn    à  reconnaître    le  chemin, 
et  (ig.    à  choisir   une  direction. 
Monstràre,    tr.    Knn.    Cart. 
(ex  :  alicai  viam.  E'nn.  brevius 
iter.  Curt.);  demonstrâre,  tr. 
Cic    eic.    (ex  :    d.  itinera.  Cic. 
itinera   cum   carà.   Liv.  viam. 
l'Un.}.  Voy.  GUIDE, 
guidon,  s.  m.  {Arch.)  Etendard 
de  cavalerie.    Voy.     étendard. 
il    De  nos /ours.  Petit  drapeau. 
Flammala,  se,   f.   Veg. 
guigner,  v.  tr.  (Famil.)  Regar- 
df.v  3.  la  dérobée  (une  chose  que 
l'on  convoite).    Limis  oculis  ou 
simp.    limis   aspiccre   ou  spec- 
tàre.  Plaut.  Ter.  Voy.  lorgner, 
—  un    héritage,    capture  testa- 
mcntum.  Uor.  Voy.  convoitbi  . 

ÉPIER,    GUETTER. 

guignon,  s.  m.  (Famil.)  Mau- 
vaise chance  qui  poursuit  qqn. 
Voy.  chance. 

guilleret,  ette,  adj.  Qui  est 
en  gaité.  .-liacer,  cris,  cre,  adj. 
Lie.  Voy.  GAI. 

guillotine,    s.    f.    Instrument 
'     pour    traiichsr  la  tète  des  coii- 
I    d.unné3  à  mort.  Securis  morti- 
[era.  Cs. 
guillotiner,    v.    tr.    Décapiter 
j    au  moyen  de  la  guillotine.  Uo- 
minem    secari  mortiferâ   per- 
cutera. 


guimauve  (lat.  pop.  vitcomal- 
va),  8.  f.  (IJotan.)  Plante  muci- 
laaineuse.  Ilibiscam,  i,  n.  Virg. 
Cëls. 

guimpe,  s.  f.  Sorte  de  fichu. 
Voy.  FICHU. 

guindage,  s.  m.  (Technol.)  Ac- 
tion do  guinder.  Voy.  ÉLÉVATION. 
il  Apparaux  qui  servent  a  guin- 
der.   Voy.    GRUE. 

guinder,  v.  tr.  Elever  avec 
effort  (un  fardeau)  au  moyen 
d'une  machine,  .'^ursum  tor- 
quêre,  ou  attollëre.  Cic.  E%tol- 
lére  (onera).  l'arr.Voy.  élever, 
HISSER.  Il  P.  anal.  Se  —  (mon- 
ter, grimper).  Voy.  ces  mots. 
Il  Fig.  tiever.  voy.  ce  mot. 
1  (Fig.)  Hausser  artificiolloment 
(qqn)  à  un  niveau  intellectuel, 
moral  qui  le  dépasse,  lùctol- 
lêre,  tr.  Cic.  Se — .seattollére 
nimis.  .Scn.  rhet,  se  extollëre 
supra  modam.  Quint.  Guindé, 


HA 

contrirliis,   a,  um,  p.  adj.    Cic. 

Voy.     AKPECTK. 

guingois,  s.  m.  (Farail.)  Posi- 
lioii    de    travers.    De    — ,    voy, 

TRAVERS. 

guinguette,  a.  f.  (Famil.)  Ca- 
baret de  barrière.  Voy.  cabaret. 
Il  (P.  oxt.)  Piod-à-torre  (à  la 
campagne).  Voy.  ce  mot. 

guipure,  s.  f.  Dentelle  dont  les 
dessins    forment   le   tissu.  Voy. 

BRODFUIB,  DENTBLLE. 

guirlande ,    s.    f.    Chatn»    de 

fl-urs,  do  feuillages  tressés,  que 
l'on  snipend  comme  ornement. 
— do  tlaurs,  serta,  oram,  n.  pi. 
Cic.  —  de  roses,  textilia  serta. 
Mart.    —   de    feuillage,  (rons, 
(rondif,  t.  Cic. Voy,  feuillage.  || 
P.  '.'Xt.  —  de   faux,  voy,  cordon, 
guise ,    i.    f.    Manière    d'être, 
d'ai^ir,  propre  à  une  personne, 
à  une  chose,  Mos,  moris,  m. 
Cic.  etc.  (ex  :  morem  alicai  pa- 
rère  [  .  laisser  qqn  faire  à  sa 
g.  '  ]    Cic.    sine  me  »>i  hac  re 
mihi  gerére  morem.  fer.  meo, 
tao,  sao  more.  Cic.)  ;  modus, 
i,  m.  Plaat.  Ter.  (ex  :  non  tuo 
hoc  [ii-t  modo.  Plaat.  sine  nanc 
meo    me    livére  interea  modo. 
Ter.  voy,  manièrei  ;    arbitra- 
tus,    Abl.  û,  m.  Cic.  etc.  (vov. 
ORÉ)  ;    arbitrium,  ji,    n.  Ci'c. 
etc.  (ex  :  meo  arbitrio.Cic.  voy, 
ORÉi.    Il   Loc.  adv.  En  —   do  et 
(arch.)  à—  de,  pro,  prép.   (av. 
l'Abl.)  Cic  etc.    (ex  :  pro  vallo 
carros  objicëre.  Cses.  }  :    vice, 
abl,   adv,  Plin.    (ex  :    in  pane 
salis  vice  iitantar  nitro.  PUn.). 
Loc.    conj.    De  —  que    (arch.), 
c.-a-d.    da    manière   que,    voy. 

MANIÈRE. 

guitare,  s.  f.  Instrument  ana- 
logue au  violon,  fides,  iam, 
f.  pi.  A.  Cithara.  a»,  f.  .-i.  || 
Fig,  Redite  monotone.  Cantile- 
na,  a?,  f.  Ter. 

guitariste,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  joue  de  la  guitare. 
f'idicen,  cinis,  m.  Cic.'Citha- 
rista.  a?,  m,  Cic.  Fidicina,  a", 
f.  Plaat.  Ter.  Citharistria,  x,  f. 
'Ter. 


gutta-percha,  i.  f.  Matière 
ijomineuso ,  employée  comme 
substance    imperméable.     Voy. 

CAOUTCHOUC,    GOMHE. 

guttural,  aie,  adj.  (T.  didact.) 
Qui  appartient  au  gosicT.  Tra- 
iluire  par  le  gén,  (aaciam  ou 
gattaris.  Cic.  ||  (Spéc.)  Dont 
le  son  semble  partir  du  gosier. 
Ex  imo  gattare  tractas  ou  dac- 
tas.  A.  Avoir  line  prononoia- 
t  ion  — ,  in  gattare  loqai.  Hier. 
gymnase,  s,  m,  lAntiq,)  En- 
droit public  où  les  anciens  se 
livraient  à  des  exercices,  etc, 
('•ymnasiam,  ii,  n.  Cic.  Palces- 
Ira,  œ,  f.  Cic.  De  — ,  voy.  cym- 
NiquB.  Il  (P.  anal.)  Chez  les 
modernes,  lieu  ou  l'on  s'exerce. 
Comme  plus  haut.  1  (P,  anal.) 
l.ieu  d  exercice  intellectuel. 
Gymnasiam,  ii,  n.  Cic.  (cf,  g. 
Academiœ.  Cic.,.  Palsestra,  se, 
f,  Cic.  Academia.  a»,  f,  Liv.  || 
(Spéc).  Collège  en  Allemagne, 
Gymnasiam,  ii,  n.  .1.  Le  direc- 
teur d'un — ,  gymnasii  rector. 
.i.  Elève  d'un  — ,  gymnasii 
alamnus.  A. 

gyxnnasiarque,  s,  m.  fAntiq.) 
Celui  qui  a  la  direction  et  la 
surveillance  des  gymnases  pu- 
blics, Gymnasiarckas,  i,  m. 
Cic. 

gymnaste,  s.  m.  (Antiq.)  Ce- 
lui qui  dirige  les  exercices  do 
ceux  qui  fréquentent  le  gym- 
nase. Palsestricas,  i,  m.  Qa'int. 
Palsestrita,  ae,  va.  Cic.^  De  nos 

jours.  Professeur  de  gymnasti- 
que. Comme  plus  haut.  ||  Ce- 
lui qui  fait  en  public  des 
tours  de  force.    Voy.  acrobate, 

ATHLÈTE. 

gymnastiq[ue,  adj.  Qui  sert  à 
assouplir  et  à  fortifier  le  corps. 
Gymnasticas,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Gymnicas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Palxstricas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Exercices  — ,  palœstra,  œ, 
f,  Cic.  P.  ext.  Pas  — ,  passas 
citutas.  Liv.  ^  S.  f.  Ensemble 
des  exercices  propres  à  assou- 
plir et  à  fortifier  le  corps.  Ars 
gymnastica.    Plaat.     ou  palœs- 
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trica  (s.-e.  ars),  ;e,  f.  Qnint. 
Pala-stra,  œ,  t.  Cic.  (cf.  arlifi- 
ciam  palocstrx  [•  les  principe» 
de  la  g,  .],  Cic).  Les  oxercice» 
de  la  —,  palœstra,  se,  f.  Cic. 
exercitatio  in  gymnasiis.  Cic 
Faire  de  la  —,  se  exercère, 
corpas  exercêre  ou  aimpl .  exer- 
cère. Liv.  Maître  do  — ,  prse- 
ceptor  certaminis  gymnici. 
Sael.Voy.  aussi  gymnaste.  ^  P. 
ext.)  Lieu  où  l'on  fait  ces  exer- 
cices. Gumnasiam,  ii,  n,  Cic. 
Aller  à  la  — ,  palœstrœ  ope- 
ram  dare.  Cic. 
gymnique,  adj,  (Antiq,)  Qui  se 
rapporta  aux  travaux,  aux 
luttes  des  athlètes.  Gymai- 
eus,  a.  um,  adj.  Cic.  i>tc.  ox.: 
ladi.  Cic  certamen.  Cic.)  ;  pa- 
leestricus,  a,  um,  adj.  cic. 
etc.      (ex.   :   p.    motus.    Cic), 

Substantivt.    au     fém.    La  , 

palœstra,  se,  f.  Cic.  palœstri- 
ca,  œ,  {.  Quint.  Voy,  athl^ti- 
Que. 
gymnosophiste,  s.  m,  (An- 
tiq,) Philoiopho  d'une  an- 
cienne secte  indienne  contem- 
plative. Los — ,gymnosophistœ, 
arum,  m.  pi.  Cic. 
gynécée,  s.  m.  {Antiq.)  Partie 
de  la  maison  réservée  aux 
femmes.  Oynxceum,  i,  n.  Cic. 
et  gynsecium,  ii,  n.  Cic.  Gy- 
nseconitis,  idis,  f.  Nep.  Vitr. 
Il  (Fig.)  De  nos  jours.  Lieu  où 
travaillent  habitU3l|r;mont  qqj 
femmes.  Comme  plus  haut, 
gynécocratie,  s.  f.  Etat  gou- 
verné par  des  femmes.  Impe- 
rium  (eminx.  Cart.  Le  gou- 
vernement des  Mèdes  est  une 
— ,  Médis  imperat  maliebris 
sexus.  Cart. 

gypse,  s.  m.  (Minéral.)  Pierre 
à  plâtre.   Gypsam,  i,  n.  Cato. 
Plin. 
gypseux,  euse,  adj.    Qui    est 
de  la  nature  du  gypse. G(/pseas, 
a,  am,  adj.  Spart.  Hier. 
gyratoire,  voy.  giratoire. 
gyrovague  (lat.  eccl.   gyrova- 
gus.  Reg.  Bened.),  s.  m.  (Rare.) 
Vagabond.  Voy.  vagabond. 


H 


h,  s.  f.  ou  s.  m.  La  huitième  let- 
tre de  l'alphabet.  H  ou  h  litte- 
ra.  Vitr. 

ha,  interj.  Interjection  de  sur- 
prise. Ah  !  ou  a  !  Ter.  O!  Plaut. 
(cf.  ofactam  bene!  Ter.).  Hea! 
Plaat.  Hem  !  Ter.  Pro  !  Cic. 
Eia.' Plaut.  ||  Substantivt.  Faire 
l'aire  des  /la.'  ha!  (exciter  l'ad- 


miration), voy. admiration,  sur- 
prime. Des  —  !  euge  [taam). 
Pers.  Mériter  des  ha!  (des  bra- 
vos. Voy.  BRAVO.  1  Interjection 
exprimant  le  soulagement.  Voy. 
OUF.  Il  Substantivt,  Un  —  !  (un 
soupir  de  soulagement),  voy, 
SOUPIR.  Faire  un  grand  — !  Voy. 

REfPIREIt,    SOILACER. 


habile  (lat.  habilis,  maniable, 
commode),  adj.  Propre  à  qqch. 
Aptus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Epicaras,  hoiiio  non  ap- 
tissimas  ad  jocandam.  Cic. 
gênas  ad  omnia  imitanda  et 
e([icicnda,  quse  ab  qaoqae  tra- 
dantur,  aptissimam.  Cœs.nalla 
videbatar  aptior  persona  quie 
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de  ilU  xt-ite  loqufretur  ti,\. 
idoneus.  a,  um,  adj.  Cic.  ct^. 
fvoy.    rr-oPRE).   -    à  .succéder. 

CAPABix.  1  ^Par  «"■f^r'^Ro 
réuss.r  dans  ce  qu  il  fait.  iiO- 
BUS,  a.um,  adj.  C.c.etc.^ox.; 
b  gabernaJor,  gladiator,  impe- 
rator.   Cic.  non  boM.  sedxm- 

f.  les  habiles  •].  Lu",  [lu^c. 
I  0,  UOÎi;  artifex.  Sas.  m. 
et  f.  ai.  eic.  (ox.:  ar(./ices  sce- 
nici.  Cic.  Sen.  Suet.  avec  le 
Gén.  tam  artifices  saltadon.s, 
u(...  Saet.  \Jit-.].  hominestalis 

51  pinsendi  /inaendiqae  idem 
nlirus  artifex  [■  merveilleuse- 
meui  habile  en  peinture  comme 
en  sculpture  •)•  Qumt.  l>.ll. 
10  61  Grsci  dicendi  arli^ct.v 
et'doctores.  Cic.];  peritus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  av  leGen., 
ex-  p.  reram.  Cic.  et  /ans  et 
litieraram  et  antiqmtatis.  tic. 
n  belli.  Liv.  nandi.  Liv.  pen- 
tior  rei  navalis.Cies.iams  péri- 
tissimus.  Cic.  peritisjtmos  belh 
fecit  Atliemenses.  Aep.  abso  . 
e%  :  peritas  [opp.  à  imperitas]. 

duces.  Ca-s.  [B.  G.  III,  |3,;J]> 
exercitatus,  a,  um.  adj  t,ic. 
etc.  (ex.:  e^erci(a(us  m  a/i^ua 
re.  Cic.  voy.  bxercé  [qui  a  la] 
PRATiacE  [de]);  eruditus,  a, 
um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  erudi(a 
manas.  Sen.y.  dexter.  iera, 
terum,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  ; 
homo.  Li.:  [VIII,  36,  71 S  doc-  1 

tus,  a.  um,  P-  ,adj.  cw.  etc. 

(ex.:    dodus      aligna   re.    Cic. 
absol.    ea:ercita(us    et    doctus. 
Sen.y,  sollers,  ertis  {pr.  •  in- 
dustrieux •  \  adj.  Cic.  etc.  lox.: 
t  agricola.  Cic.  qao  qaisqaeest 
sollertior  et    inyeniosior,   hoc, 
etc.  Cic.).  C'est  un  -  joueur  de 
nûte,    scienïer     tibiis    cixntat. 
Nep.  Etre  un  —  danseur,  com- 
mode saitâre.  ^'ep. 
habilement,  adv.   D  une  ma- 
nière habile.     Il     [Arcli.)    D.h- 
gemmont,    promptement.   Noy. 
ces  mots.   1  Adroitement,  avec 
art,    de  manière  à   réussir  sa- 
vaimenl.     Pente,     adv.     Cic. 
Docte,  adv.  Cic.  ScierKer,  adv. 
Cse$  Xep.  Commode,  adv.  iVep- 
(cf  'c.    saJtùre.    A'ep.).    i^ene, 
adv.   Cic.   (cf.   b.    interrogâre. 

habileté  (lat.  habitas,  apti- 
tude, talent;,  s.  f.  Qualité  do 
ce  qui  est  propre  à  qqch.  \oy. 
CAPACITÉ.  ^  Qualité  de  celui 
qui  est  propre  à  réussir  dans 
?e  qu'il  fait.  £o/Ier(.a,  a-,  f. 
Cic  An.  artii.  f-  Cic.  ^Ir  ./i- 
cium,  a.  n.  Cic.  DexUrUaa, 
alis.t.Liv.  Gell.  Peritia  :e. 
f  Sali.  Calliditat,  atis,  t.  Aep- 
—  de  main,  manua  eradita. 
Sen.    Voy.    Aone^'E.    Avec  — , 

VOV.    IIAOILEMEST. 

habilité   (lat.   habilitas),   s.  r. 
(Lroit.)      Capacité     légale     de 


faire  qqch.  L'—  Je  succoder. 
capacittx!.  u<is,   f.  Dig. 

hafciliter,  v.  tr.  (Uioit^  Ren- 
dre léi.ilement  capable  do 
faire  qq'ch.  Capacem  aii^uem 
/cict're  {alicajas  rei).Jct. 

habillage,  s.  m.  (  Technol.) 
\cùou  dhabiller,  de  mettre 
en  état  pour  une  desunation. 
.■\pparatio,  onis,    f.  Cic.    Voy. 

l'IlÉPARATloN,  NETTOYAGE. 

habillement, s.  m.  .\ction  d  ha- 
LiU.>r  ivéïir).  L'-  des  troupes, 
icstita-  copix.  Liv.  Prépose  à 
l'_  a  veste,  /nscr.  Frais  d—, 
suniptos  icsdum.  Cic.  Voy. 
TOILETTE.  1  Ce  qui  sert  à  ha- 
biller. V'esritus,  ûs.  m-  <^'^- 
res(is  habifus.  Liv.  [XMV,  o, 
31  rcs(is,is,  f.Cic.  Voy.  HABIT, 
vÈTiiMENT.  Il  Arch.  -  de  tête, 
(c-vimen(uni  capids.  ben. 
habiller,  v.  tr.  Mettre  on  clal 
pour  une  destination,  voy.  ap 
PRÊTER,  PBKPARER.  —  uno  Vo- 
laille, un  poisson,  voy.  de 
FOUILLER,  VIDER.  —  Une  belc  de 
boucherie,  voy.  écobcher.  vi- 
der. —    un    arbre,    voy.    ela 

GUER,     ÉMOSDER,     TAILLER.    —    le 

chanvre,   voy.   peigner.  —   d 
cartes  à  jouer,  voy.  enluminer 
_   un  cuir,    voy.    corroïer.  T 
Couvrir  (qqu)  do  ses  vêtements 
habituels.  /ndue>e  vestem  aii- 
cai.  Cic.  ou  veste  ahqiiem  ves- 
tire.l'lin.  (cf.  seri/uios  a  guibus 
veitiatar.   PUn.    [ep.  Hl,   16]). 
S'  —     calceot    et    vestimenta 
'sumire.  Cic.  indaére  sibi  ves- 
tem. Ter.  vestiri,  passif.    Cic. 
Habillé    complètement   comme 
il  était,  ita  ut  calceatus    vesti- 
tiisqneerat.    Cic.    Voy.    Revi.- 
TiR    VÊTIR.  1  Couvrir  (qqui  de 
ses    vêtements     de    cérémonie. 
Ornàre(aliqaem  optimâ  veste). 
Yen.  Exornàre,    tr.   Cic.    Voy. 
^ARER.    S'-,     ornari,    moyen 
lén.  Plaat.  finji,    moyen    refl. 
Piaut    S'—  (pour  une  cérémo- 
nie!,   colligère   cuKam    saum. 
Petr.  corpus  ornàre.  Ov.  poli- 
tiorem   habitam  indaëre.   Liv. 
P  ext.  Un    vêloinont,    un   cos- 
tume habillé,    mundus,    i.    m. 
Liv.    cuitus,  ûs,    m.    Cic.   soi- 
lemnis  ornatas  ou  Aabitus.Cic. 
Voy.  TOILETTE.  Fig.  —  les  pon- 
tées, vestlre  atqae  ornàre  sen- 
tentlas    oralione.    Cic.  vesUrc 
res  verboram    habita.    Qamt. 
Voy     ORNER,    BEVÈTiR.  1    Cou- 
vrir (qqn)  d  un  vêtement  d  une 
forme,  d'une    nature  détermi- 
née. Vestlre,  tr.    Cic.jcf.  bena 
ou  opïimê  vestitua.  Cic    vesti- 
ri hon,-stë.  Cato  ap.  Gell.  maie 

vestiri  ou  veatitum  esse.  Cic). 
Un  homme  bien  habillé,  vir 
mandas  et  elegana.  Cic.  (Un 
homme)  qui  ne  sait  pas  s—, 
qui  Cil  mal  habillé,  non  bene 
caltua.  Ov.  S'-  i  neuf,  novam 
«ibi  parure  vestem.  1er.  htre 
habillé  à  la  mode,  novè  veati- 
«um  esse.  Sen.  r/v.  Il  (H.  6X1  ) 
Ce     costume   m  habille     bien. 
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hxc  vestis   me    decet.    Plaut. 
Qu'un  manteau   de    laina  l'ha- 
billait bien,  (iineum  (amicuJum) 
eam    satis    decere.     Val.-.VaJC. 
Habille  d'or,  auivifus,    a,    um, 
adj.  Cic.  Un  homme  habillé  de 
noir,  et  (substantivt.)    un    ha- 
billé de  noir,  atratiis.  Cic.    P. 
cxt.  Habillé  de  fer,  ^erraïus,  a, 
um,adj.//or.Habillé  en  femme, 
maliebri     veste    indutus.    Cic. 
Soldats     habillés    on    bergers, 
mi/i<es  pastorum    babiiu.   Liv. 
Il  pjg.  _  q,]n    en    brigand  (lo 
représenter  sous  les  traits  d'un 
brigand),  indtiëre  cdigut-m  ape- 
cie  latronis.  Liv.—  b'S  anciens 
à  la  moderne,  vefusds  novita- 
tem  dâre.  Quint.    Voy.  repré- 
senter.    Il     Ironiqt.    Famil.  — 
qqn  do  louies  pièces  (l'arranger 
de  la    belle    manière,    en    dire 
du    mal),    voy.    arranger.    — 
le  visage  d'un   masque,  perso- 
nam    capili    indiiêre.    Fronto . 
Voy.  COUVRIR.  1  (P.  anal.)  Cou- 
vrir,     envelopper.     Voy.      ces 
mots.    Il     —   son    visage.  Voy. 
FARDER.  1  Fournir  do  vêtements. 
/ns(ruére    ou    donâre   aliquem 
vestita.Cic.Alicui  vestitam  sup- 
nediiâre.Cic. Dépenser  trop  pour 
,•_      nimio  vestltu  induhjere. 
Ter     Habiller    bien    (eu     pari, 
d'un  tailleur),  i/es(e3  bene  con- 
fio're.  A. 

habilleur,  euse,    s.  m-  «'  '• 
Celui,  celle    qui     liabiUo    qqn 
Voy     tailleur,    couturière.  T 
Speo.  Habilleuse    (de    théâtre), 
ornatri.v,   tricis.    f.    Ov     ^aet 
habit    (lat.     habitas     [proprt. 
manière  d'être,  et,  p.  c.xt.   vê- 
tement!), s.  m.  Vêtements  quon 
met     par-dessus    le    ling»     de 
corps.  V'eslis,   is.   m.    Cic.  (cf. 
vestem    mutûre.    Cic).    I^csu- 
men(um,  i.   n.  Cic  Voy.  vête- 
ment. Un  -  de  fête,  fesius  cui- 
tiis.  Tac.  Voy.  i-éte.    Un  —  de 
chasse,  habitas  venatoriaa.  Vo- 
pisc.  Voy.  COSTUME.   Un    ---    de 
deuil,   ves(is    ou  ciiUus    lur/u- 
bris.  Cic.    Voy.    deuil.    Mettre 
de  beaux   —,    politiorem  cal- 
tum   indaëre.    Liv.     Faire    de 
erandes  dépenses  eu  —,  nimio 
vestita  indalQêre.Ter.  Le  luxe 
dans  les  -,   vestiam    sumptus 
ou  ia.ïuria.  Cic.  Sous  des  —de 
bercers,  pasiorum  babita.  Liv. 
Mettre-  bas,  vesfemdeponere. 
Cic.    saccinyère    vestem.  Ov. 
Voy.  RETROUSSER.  Un  marchand 
d'  _      vestiariuJ,    u,    m.  Ulp. 
diii.  Inscr.  Marchand  de  vieux 
_,  voy.  FRIPIER.  H  Fis-  Eu  par'- 
d'oiseaux.      Voy.    plumage,     jj 
Spéc.  Une   partie   du  vêtement 
d'homme.    Vestimentam,  i,    n. 
Cic.  (cf.  V.  sumere.  Cicj-I  vê- 
tements de    religieux,  de  loli- 
nieuse.    Sacerdotale  ou  mona- 
ihicam  veatimentam.  A.   Voy. 
ROBE.  Prendre   1'-   (entrer   en 
religion),  voy.  ordre,  religion. 
Prise  d'—  (entrée  en  religion), 

voy.  PRISE. 


habitable,  adj.  Où  l'on  pont 
iiabiter.  IlahitabUis,  e,  arij. 
Cic.  atilis  ad  habitandum.  Cil- 
Qui  n'ost  pas  — ,  voy.  iniiari- 
TADLE.  Ktr«i  — ,  habitari  possti. 
Cic.  La  toiTo  — ,  voy.  iiABiTi:it. 
Que  la  luno  est  — ,  kabitari  in 
(un.i.  Cic.  (Ac.   pr.  II,  HO,  lâ:S). 

habitacle,  s.  m.  (Siylo  biljli- 
quo.)  ll.iliiiatioii.  Ihibitaculam, 
i,  n.  /lu;/. 

habitant,  ante,  acij.  et  s.  m. 
et  r.  (Arc.li.)  aiy.  Qui  habile. 
Qui  (70»')  incûUt  alitjucm  /o- 
cum.  A.  Il  Spéc.  (Droit.)  Voy. 
DCMiciLiEit.  1  8.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  habite  on  un  lieu. 
Incola,  X,  f.  Cic.  Accola,  a>,  1'. 
Cic.  —  de  la  campaijne,  par/a- 
nos,  i,  m.  Cic.  Voy.  paysan. 
Les  —d'une  ville,  oppidani,  o- 
ram,  m.  pi.  Csfs.  Liv.  Los  — 
do  la  ville  (do  Rome),  d'une  ca- 
pitale, urbani,  orum,  m. pi.  tic. 
Los  —  d'un  Etat,  cii'es,  ium,  m. 
pi.  Cic.  Los —  d'un  villai;o,  li- 
cani,  orum,  m.  pi.  I.iv.  paga- 
ni,  orurn,  m.  pl.Lif.  Tac.  Les 

—  d'une  province,  provincia- 
les, ium,  m.  pi.  Cic.  —  d'une 
propriété,  d'une  maison  {pr. 
locataire),  ini/uiiinas,  i,  m.  Cic. 
Les  —  (en  général),  homines, 
um,  m.  pi.  tic.  Sali.  (cf.  Usée 
reyio  maltos  alit  homines. 
Cart.).  sessorcs,  atn,  m.  pi. 
iVe/).  Les  —  des  colonios  grec- 
ques d'Asie,  Gra^cà  lingaâ  lo- 
qaentes  qui  Asiam  incolant . 
Nep.  Los  —  de  Tusculum,  de 
la  Grèce,  Tascalani,  oram,  m. 
pi.  Cic.  Grs^ci,  orum,  m.  pi. 
Cic.  Les  premiers  —  de  l 'Ita- 
lie, gai  initio  Italiam  tenaa- 
rant.  Liv.  Habitante,  incola, 
œ,  f.    Phsed.   civis,  is,  f.    Ter. 

Il  (Spéc.)  Celui  qui  possé.le 
un  domaine  dans  une  colonie. 
Colonas,  i,  m.  Cic.  Voy.  colon. 

Il  Poét.  (En  p:irl.  des  animaux.) 
Les  —  des  eaux,  aqaaram  in- 
cols:.  Cic.  Uno  habitante  d'un 
marécage  (une  grenouilla), 
stagni  incola.  Phsed.  L'habi- 
tante d'une  forêt  (une  louve, 
etc.),    silvestris  betua.  Cic.  Liis 

—  de  l'air  (les  oiseaux),  ani- 
mantiam,  genus  aeriam.  Cic. 
Les  —  de  l'Olympe,  superi, 
orun%,  m.  pi.   \'irg. 

nabitation  (lat.  post. ha!)i(a(io. 
Pall.),  s.  f.  Action  d'habiter 
dans  un  lieu,  séjour  à  demeu- 
re. Sedes,  is,  f.  Cic.  (ex.  : 
sedem  constituêre.  Cic.  sedem 
capëre.  Vell.  sedes  ac  domici- 
liam  collocàre.  Cic);  domici- 
lium,  ïi,  n.  Cic.  (voy.  demeure, 
résidknce).  Il  (P.  anal.)  En 
pari,  des  animaux.  Sedes.  is, 
f.  Quint,  (cf.  s.  animaliam. 
Quint.).   Latibalam,  i,    n.  Cic. 

Voy.  REPAIRE,  RETRAITE,  TA- 
NIÈRE. ^  Endroit,  maison  où 
l'on  habite.  Sedes,  is,  f.  Cic. 
Domiciliam,  li,  n.  Cic.  Damas, 
us,  f.  Cic.  Ilabitaiio,  onis,  f. 
Cses.    Voy.   demeire,  domicile,  i 
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f  MAISON.  Avoir  uno  —  conforta- 
ble, magninijne,  habitnre  bene. 
Nep.  magnificè.  Cic  Une  toute 
petite—,  voy.  maisonnette.  || 
I'.  anal.  (Ilist.  nat.l  Région 
particulièrement  occupée  par 
uno  espèce  végétale  on  animale. 
Lacas,  i,  m.  Cic.  Voy.  ui'ioion. 
habiter,  v.  intr.  et  tr.  tl  V- 
intr.  Fairo  un  séjour  à  dci- 
meuro  (dans  un  lieu).  Habi- 
tàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  h.  ibi. 
Liv.  alibi.  Liv.  peregrc  [-  à 
l'étranger  •].  Liv.  pagatim 
[•  par  bourgades  '].  lÂv.  ad  ou 
apud  aliqaem.  Cic.  ciim  aliijaa. 
Cic.  popalus  liabitat  daabas 
arbihus.  Liv.  h.  lacis  pestilen- 
tibas.  Varr.  h  Atkcnis.  Nep. 
Romse,  Capase.  Liv.  jaxta  fo- 
rum, intra  palatiam.  Suet. 
sab  iegulis.  Saet.  in  casis  et 
tuguriis.  Varr.  in  Co  insula. 
Quint,  in  via  [opp.  à  d;vium 
esse].  Cic.  in  mantibas  vicatim. 
Liv.  gratis  in  aliéna.  Cic.  pas- 
sif imp'rs.  habitari,  ait  .\eno- 
crates.  in  lunâ.  Cic.  ibi  habi- 
tabatar  fréquenter  [-  la  con- 
trée était  très  peuplée  •].  Liv. 
quibas  [vicis]  freqwnter  habi- 
tabatar  [•.  cjui  étaient  bien 
habités  -].  Liv.  fig.  metus  ha- 
bitat in  vità  beatâ.  Cic.)  ;  co- 
lère, abs  Liv.  Curt.  (ex.  :  hic. 
Plaut.  cirra  utramqae  ripam 
Rhodani.  Liv.  prope  Oceanam 
adversus  Gades.  Liv.};  inco- 
lère, intr.  C.i'S.  Sali.  Liv.  etc. 
(ex.:  cis  ou  trans  fihenam.Cxs. 
circa  Tirinam  amnem.  Liv. 
inter  mare  Alpesquc.  Liv.  ne- 
qu'-^  longius  anno  rémunère 
uno  in  luco  incolendi  causa 
licet.  Cœs.).  —  près  de,  acco- 
lére,  tr  Cic.  Liv.  (ex .  :  mare. 
Liv.  Tiberlm.  Liv.  viam.  Liv. 
locnm.  Cic.  gentes  quse  Mace- 
doniam,  accolant.  Liv.  cf.  ac- 
cola ripse  ,  ejas  loci  [•  qui  ha- 
bite prés  de  la  rive,  près  do 
cet  endroit  '].  Liv.).  —  au- 
tour de,  circumcolère,  tr. 
Liv.  (ex.  :  sinus  maris.  Liv. 
[V,  33,  l'I]-  Boeben  paladem. 
Liv.  [.■<.\X1,  i.1,  h]).  Il  (Par 
anal.)  En  pari,  des  animaux, 
des  plantes.  Habitâre  in  ali- 
qao  loco  (lin  pari,  des  êtres 
vivants).  Plin.  Reperiri  in  ali- 
qua  loco  (en  pari.  di'S  êtres  vi- 
vants et  des  plantes).  Cic. 
Crescëre  ou  provenire  in  ali- 
quo  loco.  Cic.  ^  l'.  tr.  Faire 
un  séjour  à  demeure  dans  (un 
lieu).  Colère  (■■  cultiver,  d'oii 
occuper  comme  habitant,  ha- 
biter '),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
urbem.  Cic.  reyionem  ultra 
Istram  jacentem.  Cart.  Rheni 
ripam.  Tac.  qai  [homines]  has 
nobiscum  terras  ab  oriente  ad 
occidentem  colant.  Cic.  illi  qui 
insulas  colant.  Liv.  en  pari, 
des  divinités  :  Jano  regina gaœ 
nunc  Vejas  colis.  Liv.  dii,  qui 
hanc  urbem,  lias  sacralos  lo- 
cos  lucosque  colitis.  Liv.);  in- 
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colère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  De- 
lam.  Cic.  urbem.  Cic.  en  pari. 
desdivinités  :  sanclissimtr  deai, 
ijurr  nias  llennenaes  taras  la- 
rasque  incoUlis.  Cir.  |Vorr.  II, 
5,  72,  1H8J),  habitâre.  tr.  Liv. 
Tac.  (très  rare  ot  étranger  à  la 
[>roso  cla.ssii|ue).  ||  (Par  an.'il.) 
l'^n  pari,  des  animaux, otc  Vny. 
ci-dessus.  ^  (Par  ext.)  Ne  pas 
bouger  d'un  endioit  qu'on 
nccupi.  Habitâre  ,  iinr.  <Jic. 
etc.  (o\.:  in  fora.  Cic.  in  câ- 
lina, l'etr.).  Fig.  Insidire. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  siège,  sé- 
jour). 

habitude,     s.     f.      Disposition 
générale     du     corps.     Hahi- 
tudo,    dinis,  f.  Cornif.    Eccl. 
(ex.:  corporis    bonam    habita- 
dinem.   Cornif.  [rhet/ IV,  15])  ; 
babitus,  ûs,  m.  C'ic.  eic.  (ex.  : 
h.  corporis.  Cic.    voy.  disposi- 
tion, état).  ^  (Par  ext.)  Dispo- 
sition,   raanièro    d'être    usuelle 
contractée    par  qqn.    Consue- 
tudo,  dinis.  f.  Cir.  etc.  (ex.  : 
consuetucio   exercitatioqae  fa- 
cilitatum  maxime  parit.  Haint. 
consuetudine  quasi  altéra  qase- 
dam     natara      effiritur.     Cic. 
[Fin.  V,  25,  7I1].  vêtus  consue- 
tudo  obtinet  vim  naturœ.  Cic. 
[Inv.  I,  1,  3].  mi/ii  bene  facEre 
jam  e.v  consuetudine  in  natu- 
ram  vertit.    Sali,     depravatio 
consaetadinis.  Sali.  c.   Grscco- 
rum.  Cic.  c.   majoram.    Cic.  c. 
medicorum.  Cic.    c.  incommo- 
dorum.  Cic.    c.  p'-ccandi.    Cic. 
dicendi,    scribendi,    loijuendi. 
Cic.    Qaint.  quœdam    barbara 
consuetudo.  Cœs.  c.  bona,  ma- 
la.  Cic.  c.  vetas.  vulgaris.  Cic. 
addacëre    aliquf.m,    [ou  sel    in 
eam  consaetudinem,  ut...  Nep. 
Cœs.  ad    qaam    nos  consaetu- 
dinem   a  familiaribus    nostris 
adducli.    Cic.    hanc   consueta- 
dinem  libenter  ascivimas.  Cic. 
assimulâre  castrarum  consae- 
tudinem. Nep.  plerumque  au- 
tem    parentum    prprceptis  im- 
bati  ad  earam.   consaetudinem 
moremque  deducimar.  Cic.  est 
consuetudo    Siculorum    cetera- 
ramqae    Grœcorum,  ut...    Cic. 
doctoram    est     ista    consaetu- 
do     eaque     Griecorum,     ut... 
Cic.    est    hoc  Gallica:    consue- 
tudinis.    ut...     Cœs.    non    est 
meœ    consuetudinis    rationem 
reddère,  quâ  de   causa.  ..  Cic. 
non   esse    consaetadinem  po~ 
pâli     Romani      accipêre       ab 
hoste      armata     condirionem. 
Cees.    at    est   consuetudo.   Cic. 
majore     strepita    et    lumulta 
qaam  populi  Romani  fert  con- 
suetudo, castra    moveri  jubet. 
Cœs.      hœc    consuetudo,    quœ 
increbrait.  Cic.   hanc   consue- 
tudinem    inveterascëre    nolle. 
Cœs.  ejus  rei  nannullam  con- 
saetudinem nancisci.  Cic.  06- 
darescère  alicaius  rei    consae- 
tedine.    Cic.    lango    intervallo 
veterem     consaetudinem     re- 
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ferrf.  Cic.  tenaiam  ad  pritti- 
ncun  vir(u<«m  consii-fluJincm- 
que   pei-ocârd.    t'ii'.    si    pju/ii- 
f  im  hapc  consu-^tuJo  serpère   ac 
prodire  cceperit.  Cic.  qaod  jam 
in  consaetudinem  lenit   [■  est 
passé    en    habitucio  ••].   Cic.  in 
eam  Jam  binignitatis   conaae- 
tadinem  venisse    [-  avoir    pris 
une  toile   h.    de    la   bionveil- 
UnM  .].u<...  Cic.  ad  consue- 
tudinem  Grxcoram   disputâri-. 
Cic.  ad    nostram    consiietiidi- 
nem.    Nep.    <-r    consiietadine. 
Sali,     ex     consttetudine    saà. 
Ca-s.    consaetadine  [•  par    ha- 
bitude,   selon  sou    h.    •].   Cic. 
consaetadine  sua.    Cxs.    con- 
saetudine  popali  Romani.Cses. 
consaetadine  peccandi    libéra. 
Cic.     prseter      consaetadinem 
[.  contre  l'h.    •].    Cic.  ii    qaid 
contra  morem  consaetadinem- 
qae    civilem    fecerint.  Cic.    ad 
taperiorem  consaetadinem  [-à 
ses  anciennes    habitudes,    à  sa 
première  manière  de  vivre  ■]. 
Cic.    imitari     Persaram    con- 
saetadinem. Nep.);  BIOS,  mo- 
ris.  m.  Cic.  etc.  (ex.:  de  more 
sao  decedère  [-  s'écarter  de  ses 
h.  •!.  Cic.    ut  mo3  est    amico- 
rom'.  Cic.  ut    mos  (ait   Bithy- 
nix    rejibas.    Cic.      magorum 
mos  est   non    humâre  corpora 
suoram.  Cic.  hic  mos  erat  pa- 
trius  Academiœ,adversarisem- 
per    omnibus    in     dispatando. 
Cic.    quibas    inter   acerrimam 
ssepe  pagnam   in    recentem  e- 
quum      ex  [esso     transsaltàre 
mos  erat.   Liv.    negavit    moris 
esse  Grscoram,  ut  in  conyivio 
xnroram accamberent  malieres. 
Cic.   (ecerat  sibi  morem    [•  il 
avait  pris  l'h.  -]  cam   tyranno 
inter    paucos  ordines    circam- 
eundi.     Liv.      qaibas    peractis 
mos  iis  fuit  discedendi.  Flin.  j. 
in  morem  venire    [•  passer  en 
h.  •].  Liv.    retinére    eam    mo- 
rem. Cic.  eam   morem    tenêre. 
Cic.  morem    traditum    esse    a 
majorihus,  ut...  Liv.    omniam 
Latine  loqaentiam    more.    Cic. 
meo,  tao,  suo    more.  Cic.  asi- 
tato  more.    Cic.  ex  more  Per- 
saram. Nep.)  ;  Institutum,  i, 
n.  Cic.  etc.    (voy.    osace,  cou- 
tume). Avoir    r— ,    voy.    habi- 
tuer. 1  Relation  avec  qqn  que 
l'on   fréquente.    Consuetudo,  . 
dinis,  i.  Cic.  etc.  (ex.  :c.  i-ic-| 
tûs.    Cic.    c.    ac    familiaritas. 
Cic.  domesticas    usas  et    con-  < 
taetado.    Cic.      c.    paacorarn 
dierum.    Cic.    c.     saperiorum 
annorum.    Cœs.     dure    se    in 
coniaetadinem.       Cic.      revo-  j 
càre     ali'janm    in   consaetadi- 
nem prislinam.   Cic.  au    plur. 
eonsactadines  victâs  non    esse 
possant  cam  multis.    Cic.  con- 
suetudinee.    amicilia»,   res  ra- 
tioniisqae  jangire  cum  aliquo.  \ 
Cic.    Atticas    noster   majorem 
mitii   cam  Cassinio  consaetu-  i 
dinemfecit.  Cic.).  I 
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habituel,  elle,   adj.    Passé  en  | 
liabitudo  clioi:  qqn.  Consaetas 
a,  «m,  p.  adj.  :iall.  (ex.  :  con- 
suK-tissin\a  cuique  verba.  Ov.). 
.<aitas,    a,    un»,    p.    adj.    Cic. 
[c(.  s.  contaberniam.T.ic.].  As- 
saetus,    a,    am,    p.    aJj.    Cic. 
(cf.  assucfam  preestàrc  vicem. 
l'hxd.).  Solitus,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  s.  mos.   Sen.).    Usita- 
tas,    a,  am,    p.  adj.  Cic.  5ol- 
lemnis,   e.  adj.  Cic.  etc.  (cf.  of- 
(iciam.  Cic.  mos.  Saet.).    Mot, 
expression  devenue  — ,  verbam 
usi(a(um    et  tritam.    Cic.    Vio 
—,   vita  qaotidiana.    Cic.  Son 
occupation  — ,  saun»  negotiam. 
Cic.    Devenir  —,  in  morem  ou 
in  consaetadinem  venire.  Cic. 
Cela  était  —,  erat  hoc  factita- 
tam  semper.  Cic.  Etre  —  à  qqn, 
in  consaetadine  alicajas  esse. 
Cic.  Il  montrait  en  cela  son  é- 
tourderie  — ,  eadem,  qase  sole- 
bat,    fait  ejus    levitas.  Cic.    Il 
employa    ses   procédés   — ,  iis- 
df m,  qaibas  uti  solebat,  artibas 
usas  est.  Cic.   Selon  son  insou- 
ciance et  sa  négligence  —,  pro 
cetera  socordiâ  neglegentiâque.  I 
Cic.  Cette  expression  est — au.\  | 
poètes   et    aux    orateurs,    iiiud 
et  poetis  et  oratoribas  freqaens. 
Quint.  \.e  cortège  — ,    assaeti, 
oram,  m.   pi.   Cart.    1  Qui    se 
trouve    le  plus  souvent ,    pres- 
que toujours  en  qqn,  en   qqch. 
l'roprius,     a,    uni,     adj.     Cic. 
L  ommanis, e,3.di.  Cic.  Usitatas, 
a,  am,  p.    adj.    Cic.  Valgatas, 
a,  am,  p.  adj.   Cic.  Pervalga- 
tus,  a,  am,    p.  adj.    Cic.  Voy. 

COMMUN,  ORDlNAiriE,  PARTICULIER. 

habituellement,  adv.  D'une 
manière  habituelle.  Ex  more 
ou  consueiuf/ine.  Cic.  Ul  est 
consuetudo.  Cic.  Ut  fieri  solet 
ou  assolet.  Cic.  Ut  fU.  Cic. 
Valjo,  adv.  Cic.  Pli-ramqae, 
adv.  Cic.  Fere,  adv.  Cic.  Il  est 
—  vainqueur,  vincère  solet  ou 
consuei'it.  Cic.  On  demande  — , 
qaseri  solet.  Cic.  Comme  on  dit 
— ,  ut  coniuetuf/o  ioguitar. 
Cic.  Faire  — ,  factitàre,  tr.  Cic. 
(cf.  qaod  ne  Grseci  qaidem  ve- 
teres  factitaverant.  Cic).  Sa 
trouver  —  en  compagnie  de 
qqn,  cam  aliquo  freqaentcm 
esse.  Cic.  'Voy.  ordinairement. 
habituer  (bas  lat.  habitaàre), 
v.  tr.  Amener  à  une  disposition, 
à  une  manière  d'êtra  usuelle. 
Assuefacêre  aliqaem  aliqaâ  re. 
Cic.  S'—  à  qqch.,  consuescçre 
aliqaâ  re.  Cic.  se  asswfacêre 
alii/aâ  re.  Cic.  assaescxre  ali- 
qaâ re.   Cic.    Etre  habitué     à 

j  qqch.,  consaevisse  aliqaâ  re. 
Cic.  Habitué  à  qqch.,  assue- 
factas  aliquà  re  Cic.  'lac.  as- 
saetas  aliquà  re.  Cic.  insue- 
factas,  a,  am,  p.  adj.  Cses. 
Voy.  accoutumer.  Suivi  de  la 
préposition  «à»  (ou,  arch.,  de  lu 
préposition  "do-,  et  d'un  infini- 
tif, assaefacëre  aliqaem  {pa- 
rère   imperio).  Cic.    consaefa- 


c<V«  aliqaem  (avec  l'IiiPiu.). 
l'er.  Sali  (avec  ut  et  le  Subj.)- 

I  arr.  (avec  ne  et  la  Subj  ). 
l'er.  S'—  à,  consaescère  (avec 
riafin.).   des.     assaescér»  (av. 

II  nf .).  Cic.  se  assuefacêre  (avec 
l'Infin.).  Cic.  discère  (avec  l'in- 
fin.).  Cic.  se  in  eam  ronsuela- 
dinem  addacêre,  ut  (el  la 
Subj.).  Cxs.  Qu'on  s'habitue 
seulement,  on  parlant  et  en  é- 
crivant,  à...,  oonsurtucir)  morfo 
illa  sit  scribendi  alqae  dicendi, 
at  (et  le  Subj.).  Cic.  Etre  ha- 
bitué à,  consaevisse,  assueiis- 
se,  didicisse,  solëre  (avec  l'In- 
fin.>.  Cic.  Voy.  accoutumer. 
Substantivt.  Un  —,  freqaens. 
Cic.  Voy.  A«5iDU.  Etre  l'habitué 
d'une  maison,  frcqaent.ire  do- 
mam.  Cic.  Etre  un  habitué  du 
forum,  vivëre  in  foro.  Sen.  1 
^Arch.)Etabli^  ^  demeure  dans 
un  lieu.  Voy.  demeure,  domi- 
cilier. 

bâbler,  v.  intr.  Se  vanter  avec 
emphase.  De  se  ipso  gloriosias 
ou  magni^centias  loqai.  Cic. 
Gloriosë  mentiri.  Cic.  De  se 
gloriosius  prydicâre.  Cic.  In- 
solentias  se  jactâre.  Cic. 

hâblerie,  8.  f.  Langage  de  celui 
qui     hàblo.    V aniloqaentia,    se, 

f.  Liv.   Voy.  FANFARONNADE. 

hâbleur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui   qui    aime    à    hùbler.    Voy. 

FANFARON,    MENTEUR,    VANTARD. 

hache,  s.  f.  Instrument  do  fer 
s>5rvant  à  couper  ou  à  fendre. 
Securis,  is  (Ace.  im,  Abl.  i),  f. 
Cic.  \'irg.  (ex.  :  comminaëre 
fores  secaribas.  Plaat.  bipen- 
nis.  Varr.  anreps  [•  i  deux 
tranchant»  ■•].  V'urr.  fr,).  —  à 
deux  tranchants,  hipennis,  is 
(Ace.  em  ou  im,  Abl.  e  ou  i),  f. 
l'orr.  Petite  —,  voy.  hachette. 
Fig.  famil.  Ouvrage  fait  à  coups 
de  —  (fait  grossièrement  et  à 
la  hâte),  opas  infabrê  factam. 
Liv.  Une  —  de  bùclieron,  se- 
curis, is,  f.  Virg.  Voy.   cognée. 

—  de  sapeur,  dolabra,  se,  f.  Liv. 

—  de  charpentier,  ascia,  se,  f. 
Fitr.  Plin.  —  d'armes,  securij, 
is,  f.  Virg.  Hor.  bipennis.  is,  f. 
Veg.  La  —  des  licteurs,  securis, 
is,  f.  Cic.  —  du  bourreau,  se- 
curis, is,  f.  Cic.  (cf.  secari 
mortiferâ  farïre  ou  percatére. 
Cic).  Fig.  Périr  sous  la — ,  voy. 

ÉCHAFAUD. 

hacher,  v.  tr.  Couper  en  mor- 
ceaux avec  une  hache,  un  cou- 
peret, etc.  h'erro  dividère.  Cic.'. 
Membratim  cœdëre.  l'Un.  Con- 
cidëre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  aliqaid 
minute.  Col.  alUiuid  in  frasta. 
.Scrib.).  Consecùn:,  tr.  Crtto. 
l'aille  hachée,  sabtrilse  palex. 
Col.  Loc.  prov.  —  menu  comme 
chair  à  pité  (mettre  eu  mille 
petits  morceaux),  minutatim 
consecàre.  Varr.  ou  concldêre. 
Col.  Il  —  qqn  en  pièces,  voy. 
PIÈCE.  Se  faire  —  on  pièces 
(80  défendre  jusqu'à  la  mort, 
jusqu'à  rextermiuation),aU  in- 
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ternecioneni    ca'di.    I.iv.    Vciv. 
PIÈCE.    Il    (i\    anal.)     Découpm- 
grossièrement    ai    malaUroii»- 
ment..    Laniùre,    tr.    C'ic.   Ui- 
laniàre,   tr.  Cic.  \\  Détruire    en 
coupant,   on    brisant  en  menu^ 
morceaux  («n  p.irl.  do  la  grêle  . 
Contandére,  tr.  //or.  Obtert're, 
tr.    Col.    1    Entailler    A    l'aide 
d'une  hache,  d'un  ciseau.  Voy. 
K.NTAiLLER,  Diîc.Ro-sm.  1  Sillon- 
ner   de    pntits     traits     qui     se 
croisent     les     uns    las   autres. 
Spargêre    Uneas    intus.    l'Un. 
(XX.\V,     IG).     Il   Fis.     Couper, 
morceler.    Concidêre,    tr.  Cic. 
etc.     {cf.     c.    $enlentias.     Cic. 
concisum  genus  sermoni$.Cic.). 
Discerpére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  </. 
rem.    Cic).     Carpére,    tr.    Cic. 
(cf.  membris  minutioribas  ora- 
tionem.     Cic).    Employer     un 
style  liaolié,    infracta  et  ampu- 
tatii  /of/ai.  Cic. 
hachereau,  s.  m.  Petite  cognée. 
Securicnla.   x,    f.    Haut. 
hachette,    s.    f.    Petite    hache. 
Secaricula.  «,  f.  l'iaut.  Fabri- 
cant do  — .    secariciilarias,  ii, 
m.  f'iaat.  Afart. 
hachis,    s.    m.   (Cuisine.)    Mets 
de    viande,    de    poisson     cuit, 
haché  menu.   Minutai,  alis,  n. 
Piin.  .Mart.  Juv.  (U,  129). 
hachoir,  s.  m.  Sorte  de  coupe- 
ret pour  hacher  la  viande.  Voy. 

COUPERET. 

hachure,  s.  f.  Traits  employés 
dans  le  dessin  et  la  gravure, 
pour  marquer  les  demi-teintes 
et  les  ombres.  Linex  intas 
sparss-.  -•(.  Voy.  h»cher. 

hagard,  arde,  aJj.  Dont  l'as- 
pect a  qqch.  de  farouche  et 
d'étrang'5.  Trux,  tracis,  adj. 
Cic.  Tracatentas,  n,  am,  adj. 
Plin.  Air  — ,  vesanas  vultas. 
Liv.   Yeux  —,  (œdi  oculi.  Sali. 

hagiographe  {har/iographa, 
orum  [.  les  livras  hagiogra- 
phes  •  de  l'Ancien  Tastament]. 
n.  pi.  L'ccl.),  adj.  et  s.  m.  Adj. 
(T.  didact.)  Qui  traite  des  chosus 
saintes.  Ad  res  sacras  ou  divi- 
nas  pertinens.  A.  1  Auteur  qui 
raconte  la  vie  des  saints.  Sanc- 
toram  vitœ  scriptor.  A. 

hagiologjque,  .idj.  (T.  didact.) 
Qui  concerne  les  chuses  saintes. 

Voy.    UAGIOORAPHE. 

hai.  Voy.  hé. 

haie,  s.  f.  Clôture  d'un  champ, 
d'un  jardin,  faite  d'arbrisseaux 
entrelacés.  Saepes,  ou  sepes. 
is,  f.  C^es.  etc.  (ex.  :  sœp.  viva. 
Col.  a!Fp.  silvestrit  [-  une  h. 
naturellu  •].  Col.).  Une  —  d'é- 
pines, vêpres,  is,  m.  Col.  Plin. 
Entourer  d'une  — ,  saepire,  tr. 
Liv.  Col.  Il  Fig.  Obstacle  formé 
d'une  file  de  choses.  Voy.  bor- 
dure, FILE.  S'avancer  entre 
deux  haies  de  soldats,  sa-p/um 
armatis  incedére.  Tac.  Border 
•a  —,  taire  la  — ,  former  la  — , 
être  rangé  en  —  (en  pari,  de 
soldats),  voy.  file,  lic.ne,  rang.  I 
Ra.ngke.  Il  (P.  anal.)  Una  —  dé  I 
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baïonnettes,    de  piquet,    a>-!et. 
ei,  f.  Liv.  Une  —  de  boucliers, 
lestudo.  dinis,  f.  Liv. 
haïe,    interj.  Cri   du  charretier 
pour    aiiim>r   son    cheval.    Êia 
i'^ae)  !  l'iaut. 
haillon,  s.  m.  Vieux    lambeau 
d'étoir.)  et  do   toile.   Pannus, 
1,  m.  Ter.  Lucr.  Sen.  {ei.:  fnin- 
nis  obsitaa.   Ter.).   Couvert  de 
—  ,  pannotua,  a,  um,  adj.  Ctc. 
hain  (lat.  hamus),  s.  m.  Ilams- 
i;on  (arch.).  Voy.  ce  mot. 
haine,  s.   f.    M.ilv.'illance    pro- 
fonde. Odium,  ii,  n.  cic.  etc. 
(ex.  :    odium   in    omnes.    Cic. 
erga  Romanos.   .\ep    adversus 
Persea.  Liv.    inlestintim    inter 
patres  plebemqae  odiam.  Liv. 
avec  le  Gén.    obj.    odiam  Aa- 
tronii  [•  contre  .\.  .].  C'ic.  ves- 
triU  contre  vous  ••].  Cic.  odium 
mnUerum.    Cic.    avoc    un    adj. 
odium    decemvirale    [•    contre 
les    dé-emvirs    •].    Liv.    odium 
j    capitale.  Cic.  compressamat(/ue 
tacitam.  Cic.   diaturnam.  Cic. 
velut   hereditate   rdictam  pa- 
ternum  erga  Romanos  odium. 
Nep.  implucabile.  Nep.  penitas 
insitam.    Cic.     Justum   [•    lé- 
gitime -].  Cic.  itlius  nefariam 
in    omnes    odiam.    Cic.    odia 
privata.    Cic.    accensus    odio.  | 
Liv.  ardère  odio  alicujas.  Cic.  I 
tantam    cepisee    odium    regni,  ! 
ut...  Cic.  guasi  non...  res  ad- 
verse   odia    [exercitus]    colli- 
gant     [imperatoribusl.     Cses. 
concitàre  magnum  odiam.  Cic. 
concoquére    odia.    Cic.    odium 
in  rem  pablicam  et  in  omnes 
bonos  conceptam  jam  diu  con- 
tinère  [-  porter  en  soi,  dans  son 
cœur  •].    Cic.    omnium    in   je  | 
gentium  odia  convertère.  Cic. 
creâre   odium.    Cic.    demovêre 
odiam  a  nobis  ac  nostris  [opp. 
à  strucre  odium  in  alios].  Cic. 
deponère  odiam.  Nep.  odi  odio- 
que   sam  Romanis.  Liv.  nun- 
quam    tanto     odio     [•    l'objet 
d]une  haine  aussi  grande  •]  ci- 
vitati    Antonius    fuit,    quanto 
estj.epidas.  Cic.  in  odio   esse 
[•être  l'objet  de  la    haine  .]. 
Lie.  in  odio  esse  alicui  ou  apad 
aliqaem.  Cic.  quod   mihi  cam 
P.  Clodio  odiam  fait  [•  pour- 
quoi ai-je  pris  en  h.  l'.Chidius-.], 
nisi    quod...?    Cic.    effundëre 
[•laisser  éclater  ••]  omne  odium. 
Cic.    ejcplére    odiam    sanyaine 
inimici.  Cic.  extingaère  odiam 
[opp.  à  incendére  odiam].  Cic. 
flagrâre  odio.  Cic.  odiam  ha- 
bêre  [•  être  un  objet  de  h.  •]. 
■Sen.   odii  nihil  habet  [•  il  n'a 
encore  la  h.  de  personne  •].  Cic 
cf.    cep.   g  émit  u    et     m^stitià 
declaravit,    quantum     haberet 
odiam   servitatis.    Cic.    odiam 
illad  quod  habuit  [•  qu'il  por- 
ta •]    in    equestrem    ordinem. 
Cic.  odia  improboram,  rarsus  in 
nos,  quse  jam  extincta  erant, 
incendamus.  Cic  incarrêre  in 
odia  hominam.  Cic.  patefecit 
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odiam   suum  m  me.  Cic.  non 
Ht  orfio  permotas  vidvar.  ('ic. 
placavi  odia  improboram.  Cic. 
omne  odiam  in  me  proladistit. 
Cic.  odium,  qaod  in  ipsum  at- 
tulerant,  id  in  ejas  im.iyin'-in 
et    aimulacram    profuderant. 
Cic.    odiam   diatarnam    sata- 
ràrc  [-  assouvir  -]  capère.  Cic. 
sedàre  odiam.  Cic.  subire  odiam 
alicajas.  Cic.  sascipére  impla- 
cabile  odiam  in  aliqaem.  .\ep. 
cf.    cep.    in   eo    [•  en    agissant 
ainsi,    à  cette  occasion  -|   ma- 
gnum odium  Pompei  sascepis- 
tit  [•  vous  avez  encouru    la   h. 
de  P.  •].  Cic.  venire   in  odiam 
[■encourir  la  h.  -J.  Cic  venire 
alicai  in  acerhissimum  odium 
(-    s'attirer    la    li.    violonfi    do 
qqn  .].  Cic.  par  ext.  L.  Anto- 
nius, insigne  odiam  [>  objet  de 
la  haine  -]  omnium  hominam 
vel,  si  ctiam   di  oderunt  qaos 
oportet,  deorum.  Cic.  [l'hil.  U, 
3,  8J);   invidia,  ee    (•  envié 
que    l'on   éprouve   contre  qqn, 
jalousie,    haine   -),  f.    Cic.  etc. 
(ex.:  iniidise  moL's.  Cic.  invi- 
di^e  tempestas.  tic.  inv.  dicta- 
toria,  decemvirulis  [■  centre  la 
dictateur,   c.   les    décemvirs  •]. 
Liv.    invidia    ea    [•    la    liaina 
excitée    par   cela.].    Liv.    inv. 
facti  [c  inspirée  par  son  acte-]. 
Hall,    invidia    iltias    t emporta 
[•  la  haine   des    partis   à  cette 
époque  •].  Cic.  alirai  iniidiam 
ironflàre.  Cic.  invidiam  habére 
[•être  en  butta  à  la  h.  ■•].  Cic. 
alicai  esse  invidiœ  [■  être  pour 
qqn  un  objet  de  h.  -J.  Sali.  Liv 


in  ini-idiam  ou  in  invidiam 
magnam  venire.  Cic.  in  invi- 
diam incldëre,  recïdëre.  A'ep. 
invidia  premi.  Cic.  invidia  ar- 
dère [•  être  un  objet  de  h.  ■•]. 
Cic.  conflagrâre  ini-idiâ  [-  de- 
venir victime  de  la  haine  oa 
un  objet  de  h.  .].  Cic.  Liv. 
[X.XII,  35,  S],  conflagrâre  invi- 
dia alicajas  ['  être  pour  qqn 
un  objet  do  h.  >].  Cic  confla- 
grâre iniidiâ  istias  factoram. 
[•  devenir  victime  de  la  h. 
inspirée  par  ses  actes-].  Cic. 
ini-idiam  parère.  Cic.  invi- 
diam contrahëre  [en  pari. 
d'une  circonst.].  Cornif.  invi- 
diam in  aliqaem  commovêre, 
concitàre,  excitâre.  Cic.  in  eoa 
ab  seiram  plebis  invidiamqae 
avertère.  Liv.  pro  amico  peri- 
calum  aut  invUliam  sahire. 
Cic.  totius  provinrUe  invidiam 
atqae  offensionem  alicujaa  rei 
causa  suscipëre.  Cic.  molem 
invidiœ  sustinêre.  Cic.)  ;  si- 
raaltas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 

DÉSACCORD,     INIMITIÉ)  ;     ira,     », 

f.  Cic.  etc.  (voy.  colère,  cour- 
roux). Qui  est  de  nature  à  sou- 
lever la  —  contre  qqn,  invi- 
diosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  ODIEUX,  révoltant).  Par 
— ,  invidiosë,  adv.  Cic.  Saet. 
criminosë,  adv.  Cic.  Liv.  Saet. 
I    Répugnance    profonde   pour 


1016 


H.\L 


H\L 


qqch.  Odium.  ii.  n.  Cic.  etc. 
^s■opp.  t  iimor,  stiidinn»  alica- 
l'iis  rei.  vov.  rkpi-onàsce\ 
haineux,  èuse..-idj.  Porie  à  la 
haiiie.    Inimicus.   a,    um,    adj. 
Cic.  Inii/aas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Hosrifis,  <?.  adj-  Sen.  Voy.  Bos- 
TiLK,  ENViEi'X.    Santiments   — , 
odiam,   ii,   n.   Cic.    ||    Inspire 
par    la    haine.  Criminosas,   a, 
am.  adj.  Cic.    //or.   MaU^olas, 
a.  am,  adj.  Cic.  Accusations  — 
contro  ll.innibil,  odia  accasa- 
tinnesqai  H^nnibalis.  Liv. 
haïr.  v.ir.  Avoir  (qqn)  en  haino. 
Odisse,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  odi 
[s.-o.    /Vomanos]    odioqae  sam 
Romanis    [•  je   hais   les    R.  et 
j'en  suis  haï-). /-ii".  odisse  tri- 
btinos.  Ui:  ali/uem  muUo  l>e-  ^ 
ias  qaam  illam  ipsamClodiam 
Cic.  abs.  odisse  [opp.  i  amare].  ^ 
Cic.    [opp.    à    [avère].   Cic.    on 
dit    aussi    odium    in    aliqaemi 
habère  ou  gerére.  Cic.  odio   m 
aliqaem  (erri.  Cic.  Liv.  odiam 
in  aliqaem  concepisse  ou   erga 
aliqaem   sascepisse.  Cic.  Nep. 
le  passif  est  remplacé  par  odio 
esse  alicai  [•  être  haï  par  qqn  ;]• 
Cic.    in    odio    [ou   in  mvidià] 
esse.    Cic.   in   odio    alicai   fou 
apad  aliijuem]   esse.  Cic.  om- 
nium ini-idiâ    (la'jrat,    contta- 
grat  ou  ardet  [•   il  est  généra- 
lement haï  •].  Cic.  voy.  haine). 
Faire  —  qqn,  in  iniidiam  (ou 
in  odiam)  voc'ire  aliqaem.  Cic. 
(Phil.  2,  S'i,  59).   in   invidiam 
addacère    aliqaem.    Cic.    (Off. 
ni     SO,    79).    invidiam    alicai 
co'nfljre.  Cic.  (Cat.  1,9,23).  1 
Avoir  (qqch.)  en  haine.  OdlSSe, 
tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  ceiebrita(em. 
Cic.  on  dit  aussi  :  tenet  aliqaem 
odiam    alicajas    rei.  Cic.    ah- 
qais  alicajas  rei  odiam  habet. 
Cic.    magnam    aliqaem     cepit 
alicajas   rei  odiam.  Cic.   vov. 
aversion).    Haïr    que    (avec    le 
Sub).),  vov.  DÉTESTER.  —  de  OU 
à  (avec   l'inf.),  voy.   bépugser, 

DÉTESTER.  .        I 

haire,  s    f-  Petite  chemise  faite 
d'un»    grossière  étoffe  de    crin 
qu'on  porte  sur  la  peau  pour  so  | 
mortirur.  Vov.  cilice.  1  (Tech- 
nol.)  EiofTe  d''un  tissu  grossier. 

Vov.    TIS-U,    GRO-'ÎIER. 

haïssable,     adj.    Qui     mérite 

d'étrj   haï.   Odio   dignas.    Cic. 

Dignas  qaem  oderis.  A. 
balage,  s.  m.  (Technol.)  Action 

de    îialor.    iVaias    ductas.    A. 

Chemin  de  —,  ripa,  ut,  t.  Cxs. 

Corde    de  —,  ductartus  fanis. 

hâle,  s.  m.  Action  de  1  air  et  du 
'oleil  qui  d»J->5echo,  brunit  et 
flétrit.  Le  -  du  visage,  adusfas 
color.  l'Un,  torridas  color.  FUn. 
(ascns  color  Saet. 

haleine  (Ut.  pop.  halena,  dé- 
rivé de  Ualare,  soufller),  8.  I. 
Air  qui  s'échappe  dos  poumons, 
dans  l'expiration.  Anima,  «, 
f  Cic.  etc.  (ex.:  anima  fœtida 
ou    redolens.    Sen.   rh.  anima: 


gravitas.   Plin.    anima   para. 
Cic);   balitus.   ùs.   m.    /'fin. 
(e\.  :  halitas  oris  ou  simpl.  '•"- 
Jitos.  l'Un,  commendàre  liali- 
tam     ou     halitas    su>u-irar«m 
[.  donner    bonne    h.  '].    '''("■ 
/lalifum  opis  fiic*p<f  jacandio- 
rem  ou  gratiorem.  l'Un,  gravis 
oa  gravior  Ualitaf  ('  h.  forte;]. 
Plin.    gravitas    liihtàs.    Plm. 
halitùs  graveolentia.  Plin.ha- 
liti'is  gravitatem  (acère  [-  don- 
ner mauvaise  h.  •!.   Plin.).   — 
vineuse,    vini    anhelitas.    Cic. 
Avoir  r—  vineuse,   i-inum  re- 
doicre.    Cic.    Fis-  L'—  du  fleu- 
ve,   flaminis    oara.    Lxv.  \oy. 
coLFFLE.  1  (Par  ext.l    Hespira- 
tion.   Anima,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:    dwëre    animam    jpiritu 
[.    prendre   ou  reprendre    h.i- 
leine  •].  Cic.  reciprocâre  ani- 
mam.    Liv.    recipére    animam. 
7'ac.  animam  continêre  [•  re- 
tenir .].   Cic.   ou    comprimëre. 
Ter.  anims-  interchisio  [•  perte 
dh.  •].  Cic);  spiritas,   ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  docère  [•  re- 
prendre .]   spiritum.  Liv.    uno 
ou    continenti   spirita    [•   tout 
d'une  h.,  sans  reprendra  h.  ■•]. 
Cic.  acrias  spiritam  concitàre 
f.  être  hors  d'h    -].  Cart.  per- 
tinax    ['     longue    -]     spmtas. 
Plin.  spiritas  angastns  ou  spi- 
rifûs  angastia  [-  h.  courte  ']. 
Cic  ).  Hors  d'— ,  ankelans.  l  irg. 
cam  anhelita.  Sen.  Etre   hors 
d'— ,  arv/ieiitam  ducare.  Plaat. 
Mettre    hors    d'— ,    anhelitam 
movère.  Cic.  Voy.   essouffler. 
Tout  d'une  —,  sine  alla  mter- 
missione.  Liv.  ano  tenore.  Liv. 
Il    Fi"    Capacité  de  soutenir  un 
elTort.  Spiritus.  ùs  m.  Quiaf. 
(ex.  :  ce(<."ra  [•  les  autres  exer- 
cices -]   majoris  spiritiis  [-  de 
plus  longue  h.  •].  Quirvt.).  De 
longue  —,  voy.  loso.  Tenir  en 
—,   intentam  tenêre.  Liv.  ha- 
h.'-re   in  procincta.  Tac.  (hist. 
111,2,1). 
halenée,  s.  f.  Bouffée  avec  odeur 
qui  sort   pur    la  bouche.  Hali- 
tas, as,  m.  Cic.  Voy.  exhalai- 
tos,  haleine. 

halener,  v.intp.  et  tr.  H  (Arch.) 
V.  inir.    Exhaler   son    haleine. 

Voy.   EXHALER,   HALEINE.  1    K.    tr. 

Exhaler.  Voy.  exhaler.  1  bon- 
tir  l'haleine  de  qqn.  Voy.  sen- 
tir, haleine.  |1  P.  anal.  (Chasse.) 
Flairer  la  bète  (on  pari,  des 
rhiens).  Voy.  flairer.  |1  r'S- 
Evsnter  (qqch.i.  Voy.  ce  mot. 
1.  haler,  v.  tr.  (Technol.)  Tirer 
à  soi  nu  moyen  d'une  corUi. 
lanibas  nave'm  trahére  ou  du- 
cêre.  A.  Absol.  —  sur  les  an- 
cres (pour  mettre  le  navire  a 
flot),  in  ancoras  evehi.  tart. 
«,  ]>  ext  Se  —  dans  le  vent, 
et  fellipt.)  —  lo  vont  (se  tirer, 
se  diriger  dans  lo  sens  du  vont). 
Venlo  (erri.  Liv.  \\  (Absol.)  Le 
vent  liale  de  l'avant  (le  vont 
tire,    sourne    do  l'avant).   Voy. 

SOUFFLER,  DEDOUT. 


5.  haler,  v.  tr.  (Vénerie.)  Exci- 
tor  par  des  cris.  —  des  chiens, 
instigAre  canes.  A. 
hâler,  V.  tr.  Dessécher  (les  plan- 
tes).   Torrère.    tr.    Virq.    Voy. 
DESSÉCHER.  1    Brunir   (le  teint). 
Coloràre,  tr.  Cic.  (ex.:  cum  in 
sole  ambalem,    fit  ut  colorer. 
Cic.  sole  coloràri.  Cic).   HM», 
coloratas.  a,  am,    p.  adj.  Cic. 
adastas,   a,  am.    p.  adj.   Lucr. 
Liv.  (cf.  adus(us  hominam  co- 
lor.  Lacr.    coloris    udustioris. 
Liv.  ou  colore  adusto  esjîe.  Liv.). 
haletant,  anto,   adj.  Qui  res- 
pire avec  dos  mouvements  pré- 
cipités.   Anhelans,   p.  adj.  Cic. 
lïry.  />iin.  .4n/ieius,  a,  um.adj. 
V'irj;.    (ex.:  e^ui  anheli.  V'irj.). 
P.  ext.     Respiration  —,  souffle 
—,  anheJims  spiritas.  Col.  an- 
helitas,    lis,    m.    Plin.    \\    Fig. 
Qui     aspire    vivement  à  qqch. 
/luidissimus,  o,  am,    adj.  Cic. 
p.  adj.  Hor. 
haleter,  v.  intr.   Respirer  pré- 
cipitamment.   Anlielàre,    intr. 
Plin.  .inhelitam  dacére.  Plaat. 
ou  trahére.   Qaint.   (F'S-)  Pf^' 
nor.    Voy.    peiner,    suer.  1  (P. 
ext.)  Fig.    Aspirer  vivement   i 
qqch.  Cupide  ou  avide  appetire 
aliqaid.    Cic.    Inhiàre    (alicai 
ni).  .Sen.  rh. 
haleur,  s. m.  (Technol.).  Homme 
qui  hall  un  bateau.  Ilelciarias, 
ii,  m.  Mart.  Sid.  Collier  de  — , 
)ie/cium,  ii,  n.  Apal. 


\  halieutique,  adj.  (T.  didact.) 
Qui  concerne  la  pêche.  Haliea- 
ticas,  a,  um,  adj.  7'reb.  PoU- 
Voy.  PÈCHE.  Il  Substantivt.  Au 
masc.  Les  —  (les  poèmes  — ). 
halieatica,  on,  n.  pi.  Piin.  Au 
fém.  W  —  d'art  de  la  pêche), 
ars  piscatoria.  Plin. 
halitueux,  euse,  adj.  (Médec.) 
Qui  a  une   douce  moiteur.  Voy. 

MOITE. 

halle,  s.  f.   Grande   place   cou- 
vone   OÙ   se   tient   le    marché. 
Voy.  MARCHÉ.  Il  (Spéc).  Le  lan- 
gage  dos  —  (langage  grossier), 
voy. GROSSIER.  Il  Magasin  public, 
entrepôt.  Voy.  entrepôt.  H  Fie- 
En  mauvaise  part,  grande  salle 
vide   ouverte    à  tous    les  vents. 
Voy.  étendue.  KTochnol.)  Vaste 
atelier.  Voy.  atelier. 
hallebarde,  s.  f.   Arme  à  Ions 
manche,    à     for     tranchant    et 
pointu,  etc.  Bipennis,is,  f.  Veg- 
hallier,  s.  m.  Réunion  de  buis- 
sons serrés  et  touffus.  Dumetuni, 
i    n.  Cic.  Virgalta,oram.  n.pl. 
Liv.  Fratectam,  i,  n.  Col.  Plin. 
(,iu  sing.    Plin.    [  XXV,  7  1.  au 
plur.  Coi.    Mil,  11,  3  ].>i.n. 
1  XVIII,  J.6  1).  Z-ocas  rubis  «en- 
tibasqae  ohsitas.  Cic. 
hallucination,    s.  f.    (Médec] 
Sorte     d'il  lien  ation     passagère 
etc.   /liucinoïio,    onis,   f.   Sen 
Sensaam     mendaciam.       Cic 
Avoir  dos    —,    alacinari,    dep 
intr.  Cic. 
halluciné,    ée,    adj.   (Médec. 


IIAM 
Qui  est  on  état  d'hallucination. 

Voy.    HALLUCINATION. 

halo  s.  m.  (Astroii.)  Cercle 
lumineux  qui  apparaii  qqf.  au- 
tour du  disque  des  planètes. 
Halos  (aén.  o,  acr.  o),  m.  Scn. 
—  solaire  ou  lunaire,  corona, 
«e,  f.  -Sfn. 

halte,  s.  f.  Station  que  dos  gens 
do  guerre,  doj  chassaurs,  dos 
voyageurs  l'ont  pour  se  reposer. 
Sttitio,  onis,  f.  Cic.  S^essio,  onis, 
f.  Cic.  Voy.  AimÈT,  pause,  rkpos. 
Faire  — ,  sabsistére,  intr.  Csea. 
(B.  C.  I,  2'.),  2t.  consisiëre,  intr. 
Nep.  Liv.  Faire  —  (  on  p.arl. 
d'une  colonne  de  marche),  l'aire 
faire  — .  ajmenou  signa  consti- 
tuêre.  Cxs.  S'a//,  sistcre  leijio- 
nes.  Liv.  suRtinëre  agmen  ou 
signa.  Liv.  llalio  ou  —  là  I 
Sta  !  ou  State  !  Jnscr.  Consiste 
ou  consistite  !  Inscr.  Sistc  ou 
tistite  gradam!  Inscr.  — ,  voya- 
geur !  (  formule  d'épitapho  ). 
Siste  xnator  !  Inscr.  Siste  gra- 
dam !  Inscr.  Fig.  Halte  I  Tace.' 
Cic.  Quiesce  !  Cic.  —  là;  plus 
do  plaisanteries  I  Aaler  nu- 
gas  !  Plaat.  ||  (P.  est.)  Endroit 
où  l'on  fait  la  halte.  Locas 
consistendi.  C.ts.  Voy.  étape. 
Il  Repas  que  l'on  fait  pondant 
une  halte.  Voy.  collation.  || 
Fig.  Interruption  momentanée 
dans  ce  qu'on  fait.  Voy.  arrêt. 

haltère,  s.  m.  Courte  tige  ter- 
minée par  une  boule  de  fer,  qui 
sert  aux  exercices  d'assouplisse- 
ment. Des  — ,  haltères,  erum 
(Ace.  eras),  m.  pi.  Mart. 

hamac,  s.  m.  Toile  ou  filet 
suspendu,  pour  former  un  lit 
portatif.  Lectus  ou  lectalas 
suspensns.  Cic. 

hamadryade,  s.  f.  (Mythol.; 
Nymphe  des  bois.  Ilamadryas. 
aais  {.4cc.  pi.  dryadas,  Dat.  pi. 
hamadryasin) ,  f.  iirg.  Prop. 
Stat. 

hameau,  s.  m.  Petit  groupe  de 
maisons  rustiques,  écarté  du 
village.  Vicus  parvas.  Cœs.  \'i- 
cu/us,  i,  m.  Cic. 

hameçon,  s.  m.  Crochet  de  fer 
pour  pécher  à  la  ligne.  Uncns 
hamas.  Ov.  et  simpl.  hamus,  i, 
m.  Plant.  Cic.  etc.  (cf.  hamam 
Jacëre.  Plaat.  demittêre.  Plaut. 
hamam  vornrel'.moràre  à  l'h.»]. 
Plaat.).  Petit  — ,  hamalus,  i,  m. 
Plaat.  Pourvu  d'  — .  hamatus, 
a,  um,  p.  adj.  Ov.  Pèche  à  1' — , 
et  dans  los  rochers,  piscafas  ha~ 
matilis  et  saxatilis.  Plaat. 
(rud.  2'.i9'i. 

hameçonné.ée,  adj.(Technol.) 
Pourvu  d'hame(;on.  Hamatas, 
a,  um,  p.  adj.  Oi.'.  ||  Disposé  en 
forme  d'hameçon.  Hamatas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic. 

hampe,  s.  f.  Long  manche  de 
bois  sur  lequel  on  monte  un  fer 
de  lanct»,  etc.  Hasta,  se,  f.  Cic. 
Liv.  Hampe  d'une  lance,  d'un 
javelot,  hastile,  is,  n.  Cic.  — 
d'un  drapeau,  hastile  vexilli. 
Tac. 


ii.m; 

hanap,  >.  m.  (Arcli.).  Grande 
coupe  à  boire.  CantUaras,  i,  m. 
11''.'/. 

hanche,  s.  f.  Chacune  des  doux 
panies  symétriques  du  corps, 
entre  la  cnisso  et  les  côtes. 
Coxa,  te,  f.  Plin.  Coxendix,  dicis 
(Gén.  pi.  dicum),  f.  Plaat.  O,-. 
de  la  — ,  coxarum  os.  Cels. 
coxendix,  dicis,  f.  Plaut.  Arti- 
culations dos  —,  co.vse,  arum, 
f.  pi.  Cels.  Qui  a  les  doux  poings 
sur  los  — ,  ansatus,  a,  am,  adj. 
Plaat.  fl'^scrimo.)  Se  mettre  sur 
la  —  (en  garde),  voy.  garde.  || 
Spéc.  (Manège).  Le  train  do 
derrière     d'un     cheval.     Voy. 

CROUPE,   ARRIÈRE-TRAIN.  ||  Partio 

arrondie  d'un  vase,  d'une  mar- 
mite.  Voy.   VENTRE. 

hangar,  s.  m.  Remise  faite  do 
piliers,  Soutenant  un  toit,  pour 
abriter  des  voitures,  etc. lîecep- 
taculum,  i,  n.  Liv,  Tac.  — 
pour  le  blé,  nabilariam,  ii,  n. 
l'arr.  Col. 

hanneton,  s.  m.  Insecte  dont 
la  larve  tiévore  les  racines  des 
plantes.  Scaraba'as,  i,  m.  .'I. 
Loc.  prov.  Etourdi  comme  un 
— ,    et    fig.  c'est    un    —,  voy. 

ÉTOURDI. 

hante  (lat.  pop.  hansta  [proprt. 
-  lance"]),  s.  f.  (Arch.).  Hampe 
d'une     hallebarde ,     etc.    Voy. 

HAMPE. 

hanter,  v.tr.  Fréquenter  fami- 
lièrement. Voy.  FRÉQUENTER.  Il 
(P.  e.vi.  En  parlant  des  esprits, 
des  visions.  Inlestàre,  tr.  Cic. 
Maison  hantée,  sedcs  in  quitus 
homines  umbris  inquietantur. 
Plin.  j.  —  la  pensée  (en  pari. 
de  visions).  Voy.  obséder. 

hantise,  s.  f.  Action  do  hanter. 

Voy.  FRÉQUENTATION  et  OBSES- 
SION. 

happe.s.f.  (Technol.)  Crampon. 
Voy.  ce  mot.  ||  'l'enaillo  du 
fondeur.  Voy.  tenaille.  ||  Anse 
(pour    saisir    une    chaudièro). 

Voy.    ANSE. 

happer,  v.  tr.  et  intr.  |1  V.  tr. 
Saisir  brusquement  d'un  coup 
do  mâchoire.  Ore  hiante  cap- 
ture .  Plaat.  Avidis  dentibus 
rapëre  ou  corripëre.  Phsed. 
Certains  animaux  happent  leur 
nourriture,  qasedanx  animalia 
oris  hiata  cibum  capessant. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Saisir  brus- 
quement. Capture,  (r.  Ci'c.  Voy. 
SAISIR.  Il  Fig.  Cupide  arripère. 
Cic.^  V.  intr.  Adhérer  à  la 
surface. —  à  la  langue,  lingaœ 
adhserescëre  ou  adhserère.  A. 

haquenée,  s.  f.  (Arch.)  Cheval 
ou  jument  qui  vaordinairemont 
l'amble.  Asturco,  onis,  m.  Plin. 
Il  (Fig.)  Pop.  Une  grande  — , 
une  femme  dégingandée.  Voy. 

DÉGINGANDÉ. 

haquet,  s.  m.  (Technol.)  Char- 
rette longue  et  étroite,  etc.  Voy. 

CHARRETTE 

harangue,  s.  f.  Discours  solen- 
nel devant  une  assemblée,  etc. 
Ùratio     solleninis  ,    et    sirapl. 
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f  oratio,  onis,  t.  Cic.  Contio, 
onit ,  t.  Cic.  (cf.  contionem 
liahOre  apud  milites.  Ca:s.).Co- 
hortatio,onis,  f.  /Vep.Pronouor, 
l'aire  une  — ,  voy.  haranoukr. 
Dire  dans  une  — . .  .,contionari 
lavec  la  Prop.  Inlin.)  .Cic.  Qui 
déclare  dans  une  — ,  contio- 
nabundus,  a,  um,  adj .  Liv. 
lielatif  aux  — ,  contionalis,  e, 
adj.  (Jic. 

haranguer,  v.  tr.  .Adresser  une 
harangue  à  qqii.  Hortari.  dop. 
tr.  Cic.  etc.  (ex  paitca  milites 
liortatas.  Sali.);  cobortari . 
dép.  tr.  Cic.  Cscs.  (ex  :  cohor- 
tatas  saos.  Cses.);  contionari, 
dép.  intr.  C^es.  etc.  (ex  :  ad 
popalam.  Saet.  apud  milites. 
Cœs.  on  dit  aussi  :  contionem 
hahOre  apud  milites.  Cxs.}.  —  le 
pMiple,  dicêre  populo.  Sen.  lo- 
qui  apud  populam.  Cic.  —  los 
troupes,  co/iorfa(ionemmi/i/um 
(acère.Nep.  Qui  harangue,  con- 
tionahundus,  a,  nm,  adj.  Liv. 

harangueur,  euse.  s.  m.  et  f. 
Qui  (ou  qa:i')  contionatar  ou 
contionem  habet.  .1.  Le  vieil  — 
des  assemblées,  senex  contio- 
nalis. Liv.  En  mauvaise  part. 
Contionator,  oris,  m.  Cic. 

haras,  s.  m.  Troupe  d'étalons 
et  de  cavales  réunis  dans  un 
lieu  pour  la  procréation  dos 
chevaux.  Grex  equoram  ou 
simpl.  grex,  gregis,  m.  Col. 
Polia,  se,  f.  Ulp.  (dig.  .\.\l,  1, 
3S,  extr.).  ^  Etablissement  oik 
l'on  lient  réunis  les  étalons  et 
les  cavales.  Equaria ,  se,  f. 
l'arr.  (R.  R.  II,  proœm  6). 
h'quitiam,  ii,  n.  Col.  l'ip.  Ins- 
pecteur des  — ,  superjamenta- 
rias,  ii,  m.  Saet.equitiarias,  ii, 
m.  Firm.  Gloss. 

harasser,  v.  tr.  Accabler  de 
fatigue,  .-igitando  et  excrcendo 
(ou  nimio  labore  ou  laboribus) 
conficëre.  Cic.  De[atigâre,  tr. 
Cic.  Harassé,  fessus,  a,  um,  adj. 
Cic.  defessus,  a,  um,  adj.  Cic. 
lassitadine  confectus.  Cic.  Cse$. 

harceler,  v.  tr.  Tourmenter 
par  des  attaques  réitérées.  La- 
cessëre,  tr.  Cic.  (cf.  /.  Iiostem. 
Cic).  Fatigâre,  tr.  Cic.  Cses. 
Infestâre,  tr.  Hirt.  Fig.  Laces- 
sëre  aliqaem(jnrgiis).  Liv.  {jo- 
cis  petalantibas).  Suet.  Obtan- 
dëre  ou  enecàre  aliquem  [rogi- 
tando).  Cic.  Fatigâre  aliquem 
{precibus).  Cic.  Pervellêre,  tr. 
Cic  (cf.  te  fortuna  pervellêre 
poterit.    Cic.  ).  —    pour,   Toy. 

EXCITER. 

hard.  Voy.  bart. 

1.  harde,  s.  f.  (Vénerie.  Fau- 
coiin.)  Troupe  de  bêtes,  d'oi- 
seaux. Voy.  troupe. 

2.  harde,  s.  f.  (Vénerie.)  Lien 
pour  tenir  plusieurs  chiens  en 
laisse.  Voy.  laisse.  ||  (P.  ext.) 
Les  chiens  ainsi  attachés.  Voy. 

MEUTE. 

bardes,  s.  f.  pi.  Eflets  d'habil- 
lement.   Fesfi/as,    tis,    m.  Cic. 
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i'e^timenta,  orum, 
8a"-ina,  ar,  f.  C«rs 
hardi,  ie,  ad] 
pas     iniiinidor. 


H\R 

pi.    Cic. 
Qui  ne  ta  lai^o  i 
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deDéniocrite-].fic.'io<-n»ui  pof- 
taram.  Cic.  verboram.  Quint.  . 

.\voir    d'heureuses  —  (l'ii    pail. 

(En    bonue  |    d'un    »uleur),  féliciter  aadêre. 

Mrt.)   Aadens.    p.  »dj.  Virj       .-i— ... 

Plin.  (.  7\io.  \»'opp.  i  innavus 


ax  :  ni/ii/  ;;rai  iasuudf'nlt  çuam 
iynuv^  paii<:n</uin.  Tac.  paer 
quiJiim  aadentiorceteris.  l'Un. 
J.  '  ;  aud.tx.  adj.  Cic.  eic.  lex  : 
aailacissimas  fjo  ex  omnibas. 
Cir.  oïdiu.  eu  nnuv.  part;; 
Sdens.  p.  »dj.  Cic.  (»"opp.  a 
timiUus,  cf.  (.  homo.  Cic).  U» 
liomiii':!  irés  —,  homo  summ»- 
aadacir.  Cic.  J'»'  été  assez  — 
pour  le  dire,  otuoJ  som  hoc  dj- 
eére.  Cic.  Eire  asseï  —  pour, 
tu$tinrre  (avec  l'Iiifin).  Sen.  ' 
Plin.  Vov.  couRACECx,  auda- 
ciEii,  RK  oLU.  Il  (En  mauvaise 
pan.)  Audax.  acis,  adj.  Cic. 
etc.  ex.  :  \  atinius  homo  peta- 
iant  et  aadcuc.  Cic.  temerarias 
et  aadu,r  homo.  Cic.  malien 
atidax.  Cic.  a'tdaces  et  pro- 
teri-i.  Cic.  subst.  cutdax.  Cic. 
avuiaces.  Cic.  avec  ad:  sapra 
vires  aadacem  esse  ad  conan- 
dam.  Liv.  [  \V.V,  35,  15j.  avec 
in  :  aadax  prsecipaé  faisse  vi- 
detarinconiocandishominibiis 
etarmandis.  Cic.  [Csecin.  1,2]); 
conûdens  ,  p.  adj.  C  ic.  etc. 
(ex.  :  qai  fortis  est,  idem  est 
pdens,  qaoniam  conlidens  in 
vitio  ponitar.   Cic.  [  Fubc.  III. 

7,     \U   ]).     Vov.      AUDACIEU.\,      EF- 

FitosTÉ.  Il  (P.  ext.)  En  pari. 
des  chose».  Audax,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  facinus.  Ter.  aadax 
negotiam  !  dicerem  impadens. 
nisi...  Cic.  consiliam  prima 
tpecie  temerariam  magis  qaam 
aadax.  Liv.);  licens.  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  licentior  dithy- 
rambas.  Cic.).  Se  permettre  un 
langage  — ,  exsaltùre  verboram 
aadacià.  Cic.  Une  résolution 
— ,  consiiiam  plenam  aadacix. 
Cic.  Une  action  si  — ,  audacia 
illias  facinoris.  Cic. 
hardiesse,  s.  f.  Manière  d'être 
hardie,  j]  (En  bonne  part.) 
Aadacia,    se,    f.  Liv.    Fidentia, 

«,    f.  Cic.  Voy.  AUDACE,  COI.RAGE, 

RÉsoLOTioM.  Avoir  la  —  de,  aa- 
dêre (et  l'Infin.).  Cic.  Donner 
la  —  de...,  voy.  encourager, 
ENHARDIR.  ||  (En  mauvaiss  part.) 
Aadacia,  se.  f.  Cic.  Conjirfentio, 
«,  f.  Cic.  Petalantia,  se.  f.  Saet. 
Proracitas,  atis,  f.  Cic.  Pro- 
tervitas,  atis,  f.  Cic.  Os,  oris, 
n.  Cic.  (cf.  «i  Appii  os  haberem. 
Cic.j.  Avoir  la  —  de,  aadêre 
(avec  l'Infin.).  Cic.  hoc  sibi  sa- 
mére,  ut  (et  le  Subj.).  Cic.  Voy. 

AODACE,  EFFRONTERIE,  IMPUDENCE. 

Il  (Kiij.)  En  pari,  du  style.  Aa- 
dacia, œ,  f.  .Sa««.  (cf.  aud.  in 
translalionibas.  i>aet.\.  Licen- 
tia.  X,  f.  Cic.  (cf.  homo  ad 
tcribendi  licentiam  liber 
[  •  homme  qui  se  permet  de 
grandes  hardiesses  dans  ses 
écrite  .  1.  Cic.  a  Oemocrito  li- 
cenlia    [  •  coi   h.  sont  du   fait 


Uor.  Il  Action,  parole  liardio. 
.-tudjcter  factam  ou  tiiciam. 
Cic.  Se  permettre  dos  — .  multa 
sibi  samère.  Cic.  Voy.  liberté. 
Des  —  de  langage,  tibertas, 
atit,  f.  Cic.  licentia  vocis  et 
linga,v.  lie. 
hardiment,  .idv.D'u ne  manière 
hardie.  ||  (En  bonne  part.) 
.iadacter,  adv.  Cic.  (et  plus 
rarament,  aadaciter.  Cic.).Con- 
ftdenter,  adv.  Cic.  Fidenti  ani- 
mo.  Cic.    Impavide,    adv.  Lit-. 

Voy.    COURAGEUSEMENT  ,    BÉSOLU- 

siENT.  Il  .\vec  franchise,  libéré, 
adv.  C  ic.  Voy.  franchement.  || 
(En  mauvaise  part.)  Conten- 
ter, adv.  Cic.  Protervê,  adv. 
Cic.  Procaciter,  adv.  Liv.  Nier 
— .palchrê  negàre.  Phsed.Voy. 

EFFRONTÉMENT, 

harem,  s.  m.   Chez  les  musul- 
mans, appartement  des  fjmme-. 
Voy.    cïNÉcÉE.    1  (P.    ext.^    La 
réunion    de   ces  femmes.   Gréa- 
pelicum.  Liv.  Pelices  regise.  Liv.  , 
Vieillir  dans  le— .consencscëre 
in  tarbà  feminarum.  Cic. 
hareng,  s.  m.   Poisson   demer, 
qui  descend  annuellement  par 
troupes    de     la    mer    glaciale. 
.iringas.    i,    ra.    Gargil.    Mart. 
ide  medic.  65).  —  fumé,  arin- 
gas   sale  daratas.    A.  (d'après 
Plin.) 
hargneux,    euse,    adj.    D'hu- 
meur   agressive.   Pagnax,  aci^, 
adj.  Cic.  A.  Asper,  a,    um,  adj. 
Ctc.  Acerbas,  a,  um,  adj.    Cio. 
Humeur  — ,   acerbitas,    atis,   (. 
Cic.    asperitas,  atis,   f.   Cic.  || 
iP.  anal.).  En  pari,  des  animaux. 
Mordax,  acis,  adj.   Cic.    Calci- 
trosus,  a.  am,    adj.  Plin.   Pa- 
gnax, acis,  adj.  Cof. 
haricot,  s.  m.  —  (de  mouton), 
ragoijt  do  mouton.  Voy.RAOïuT. 
^  Fève  de  —  (arch.)  et  fellipt.) 
— ,  (plante  li^gumineuse).  Pha- 
ttolas,  i,  m.  Col.  Haricots  verts, 
phaseoli  virides.  Col. 
haridelle,  s.  f.  .Méchante   rosse. 
G/uus   sfriyosus.  Liv.  Canthe 
rias,  ii,  ra.  Varr.  Cic.  Caballus, 
i,  m.  //or. 
harmonie,  s.  f.  Accord  de  sons 
agré-ibles   i  l'oreille.  Harmo- 
nia,  SB  (gr.  âpiiovîa),  f.  Cic.  Vilr. 
(employé  rar.    par  Cic.  et  seul, 
dans  rëxpofeé  do  doctrines  grec- 
ques   [  cf.    N.   D.   III,    11,   27; 
Kep.    I,    lû,    16  ].  pour  le  sens, 
cf.  :  harmoniam  ex  intervallis 
tonoram  nosse  possamas,  quo- 
rum   varia    cnmpositio    etiam 
harmonias    efficit   plares.  Cic. 
[  Tusc.   1,  18,  i.l  ]  )  ;  coDcen- 
tUS,  ÙS,  m.  Cic.  Son.  (ex.  .qui 
\  sonijs  ]    acata  cam  gravibas 
temperans    vanos    êequabilitur 
concentui    e{(icit.    Cic.    [  Koii. 
VII,  18,  18]).  Il    (Spéc.)  Série  Je 
sons  simultanés  dont  on  accom- 
pagne   les   sons  corrospondantt 
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d'une  mélodie.    Nervoram  lo- 
data    concordia.    Quint.  Con- 
cordia  locam.  Col.  L'  —  phry- 
gienne,   Phrygii    mo<ii.    Ov.    || 
iSpéc.)    Ensemble    dfs     instru- 
ments composant  un  orchestre 
Symphonia,  a-,  f.  Cic.  Chantei 
ilans  un  concert  d' — ,  ad  sym- 
pUoniam  cancre.  Sen.    ||    (Pai 
oxt.)     Succession  de   sons  agré- 
ables à  l'oreille,  i^onorunicon 
c<*n(os.  Cic.  Concentua  consorf 
et  congruens.  Cic.  Ma  voix  avaii 
une — divine,  mcavo.T  qaii/ciam 
suai'C  ac  divinam  lonabat.  .1. 
Il    (Spéc.)    Succession    do   mots 
formant    des   sous   agré.ibles  à 
l'oreille.  Sonus,  i,  m.  Cic.  etc. 
{r<x.:rompltt  aaret  tantas  ettam 
dalcis   »onu*.  Cic.  vcrba  e.vqai- 
sita  ad  sonum.  Cic.)  ;    nume- 
rus,  i,   m.  cic.   etc.   (o.\.  :   n. 
oratorius  [   opp.    à   poeticus]. 
Cic.  membra  numcris    rincire. 
Cic.   numéros  concïdére.  Cic). 
Sans  — ,    inronditus.   Cic.    in- 
compositus.  Cic.    1  Disposition 
telle  entre  les    diverses  parties 
d'un  ensemble  que  les  unes  s'ac- 
cordent avec  les  autres.  CoD- 
cenius,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
AccoRDl;   consensus,  ûs,  m. 
Cic.     etc.    (ex.  :    totias  mundi 
lOnvenientia      et      cnnsrnsas. 
[  »  l'h.  parfaite  qui  règne  dans 
l'univers  »  ].    Cic.    [  N.  D.  lll, 
II,  28  ])  ;    concordia,    œ,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  omnium  inïersc 
actionum  concordia.  Cic.    voy. 
accord)  ;  coiiveD/en<ia,  se,  (. 
Cic.  etc.  (ex.  :  if»  ea  [  virtuio  ] 
est  c.  reram.  Cic.  conv.  par- 
tiam.     Cic.)  ;     conciaDÎtas, 
atis,  f.  Cic.  (en  pari,  du  stylo  ; 
r.     verboram  ,     sententiaram. 

Cic).     Voy.     ACCORD,     ACCORDER, 
DÉSACCORD. 

harmonier.  Voy.  harmoniser. 

bamaonieusement  ,  adv. 
I)  une  faron  hurinoniouse.  Mo- 
dulatè,  adv.  Cic.  (ex.  :  m.  ca- 
nentes  tibix.  Cic.  [  N.  D.  II.  10, 
:!2]).  Il  En  pari,  du  stylo.  Con- 
gruenier,  adv.  ('ic.  etc.  (ex.: 
rongraenter    apirque      dicére. 

Cic.    Voy.    HARMONIEUX. 

harmonieux,  euse,  adj.  Qui 
a  de  l'harmonie.  Concors,  adj. 
Cic.  Congraens,  adj.  Cic.  (qqf. 
concora  et  congraens.  Cic). 
Consonus,  a,  um  (opp.  à  abso- 
nus,  absurdas),  adj.  Cic.  Moda- 
latut,  a,  am,  p.  adj.  Ov.  l'Un, 
(cl.  m.  sonua,  m.  vox.  l'Un. 
[  X  ;  81  ;  85  ]).  Sons  —,  aoni  sibi 
consonantea  ou  sibi  consoni. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Aptas,  a,  am, 
adj.  Ci£.  (cf  na(urâ  nihil  est 
aptias,  nihil  descriptias[  -il n'y 
a  rien  do  plus  h.,  do  miuux  or- 
ganisé que  la  nature  »].  Cic. 
[Fin.  lll,  22,  ".'.].  at  in  vita 
omnia  sint  apta  inler  se  et  con- 
venientia  [•  toutes  soient  fntre 
elles  dans  un  rapportli.  ").  Cic. 
(Off.  I,  lt(^,  IhU].  en  pari,  dos 
pers.  :  neminemnec  m'itu  cor- 
poris    neque  ipso  habita  atqac 
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forma  aplinrcin  rnihi  \ùlt;nr 
aiidisse  [  -  jo  iio  crois  p;iâ  avoir 
jamais  eiilninhi  porsoiiiift  cluv. 
qui  le  ijosto,  l'uuitudo,  l'oxte- 
riuur  fussont  dans  un  ruiiporc 
plus  li.trmoiiiuux  •  ].    Cjc.    [de 

Or.  1,  2'.»,  i:i-;i). 

harmonique,  adj.  (T.  didact.) 
Qui  a  rapport  à  l'Iiarnioiiio. 
Ilannonictis,  a,  um,  adj.  l'arr. 
l'Un. 

harmoniser,  v.  ir.  Mettre  en 
harmonie.  Voncentam  tervàre. 
Cic.  Les  voix  aiyucis  el  les  voix 
graves  n'iiarmuiiisoiit  entru 
elles,  inter  se  acat.v  ac  graves 
voces    ronsonant.    Sen.     Voy. 

HARUCNIK,     HARMONIEUX.     Au    fl!^. 

concordvm  (ou  concori)  (acère . 
Cic.  S'  — ,  congracrCf  intr.  Vir. 
coni'tiTûref  intr.  Cic.  concinëret 
intr.  Cic.  consonàre,  intr.  Cic. 
conaentire,  intr.  Cic.  fcl'.  inter 
se  ou  cum  aliqaà  re.Cic).  Voy. 

ACCOltUFIl. 

harnachement,  s.  m.  Action 
de  iiariiuciier.  Voy.  kquipement. 
Lo  —  d'un  cheval,  jugum  ju- 
tnenCis  impositnm.  l.iv.  |{  (P. 
ext.)  Ensemble  de  harnais.  Or- 
nan\enta,  orum,  n.pl.  Cato.  Col. 
(ex.  ;  ornamenta  boam.  Cato. 
elephanionxm.  Anct.  b.  Afr.).  |j 
Fii^,  /•'umiV.  Accoulroinont  lourd. 

Voy.     ACCOl  TBEME.Sr. 

harnacher,  v.  tr.  Couvrir  du 
harnais.  [Jamentis)  Jitgam  im- 
ponëre.  Liv.  i^terncre,  tr.  Liv. 
Instruére  ornatu,  l'Un.  j.  En 
parlant  d'un  soldat,  harna- 
ché, foricufus,  a,  um,  p.  adj. 
l.iv.  Il  (l'ig)  Famil.  .•\ccoutrer 
lourdement.  Voy.  accoutrer. 

harnais  et  (arch.)  harnois,  s. 
m.  (Arch.)  Armure,  équipage 
d'un  homme  d'arme^.  Voy.  ar- 
mure. Endosser  le  —  (embrasser 
la  profession  des  armes),  capes- 
sëre  militiam.  PUn.  Blanchir 
sous  le  —  (vieillir  dans  le  mé- 
tier des  armes),  et  (p.  e.\t.)  dans 
une  profession  quelconque,  sab 
tcnlorio  consenescëre.  Sen . 
negotiis  insenescére.  Tac.^  (P. 
anal.)  Equipage  d'un  cheval  de 
selle  ou  d'attelage.  Ornamen- 
tam,  i,  n.  Cato.  Liv.  Ornatus, 
ùt,  m.  Plin.  j.  Stramenta, 
orum,  n.  pi.  Css.  (cf.  de  ma- 
lis  stramenta  dctrahi  jabet. 
Ca's.).  (I  Chevaux  do  —  (pour 
charrette,  grose  voiture),  equi 
ad  vehendum  idonei.  Col.  ju- 
menta,  orum,  n.  pi.  Cxs.  Liv. 
1  (P.  ext.).  Attirail  do  pêche, 
de  chasse.  Piscatoriam  inslrur- 
tnentam.  Plin.  Instramentam 
venatorium.  Plin.  f  ||  Ensemble 
des  pièces  d'un  métier  à  tisser, 

Voy.    TISSAGE. 

baro,  interj.  (Arch.)  Exclama- 
tion pour  appeler  à  l'aide.  Voy. 
AIDE,  sKcouR*.  Il  (Da  nos  jours.) 
(Kig.)  Famil.  Crier  —  sur  qqn 
(exprimer  de  l'indignation  pour 
ses  actes,  ses  paroles),  gravis- 
simë  arcasOre  aUijaem.  Cic. 

harpagon,  s.  m.  (Famil.)  Hom- 


HAS 
me    d'une    avarice   ipre.    Voy. 

AVARK. 

harpe  (lat.  post.  harpa.  Ven. 
Fort,  (carni.  VIII,  8,  G3]',  t.  f. 
Instrument  do  nuisiqna  trian- 
gulaire, portant  dus  cordes  ver- 
ticales. Psalterium,  ii,  n.  l'arr. 
Cic.  Sumhnca,  a',  (.  l'iaat. 
harper,  v.  tr.  (Kamil.)  Empoi- 

î^iier.  Voy.  ce  mot. 
harpie,    s.    f.     (Mythol.)     Etre 
i|u'on    représentait  avec  un  vi- 
.-ago  de  femme  et  un    corps  de 
vautour.    //arp;/a,  a*  (ordin.   au 
pi.),  f.   Virg.  Il  Éis.  Eamil.  Per- 
sonne   rapaco.    Jlarpya,     se,    f. 
Ilutil.  Sicl.  Milvas,  i,  m.  Plaat. 
Il   l'emmo  acariùtre.  Furia,  a* 
f.  //or. 
harpiste,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  joue    de    la  harpe.  (S.    m.) 
Psaltes.  a-,  m.   Varr.  fr.  Quint. 
(^.  f.)  Psaltria,se,  f.  Cic.  Sam- 
bucistria,  a",  f.  Liv. 
harpon,  s.  m.  i. Anciennement.) 
Grappin    pour  couper   le»   cor- 
dages du  vaisseau  ennemi,  cro- 
chet de  fer  pour  saisir  un  navire 
ennemi.     Harpago,     onis,    m. 
Cœt.  Liv.  1  Largo  fer  de  flèche 
qu'on    lance   contre  la  baleine, 
etc.  Hamatas  ensis.    Uv.  Jaca- 
lam  hamatum.  A. 
liarponner,     v.    tr.     (Pêche). 
.Atteindre  avec  le  harpon.  Ca- 
pulare  {pisces).  Mêla  |ll,  5,  7). 
Hamato  jacalo  trans^igëre  A. 
hart,  s.  f.  Lien  d'osier  pour  lier 
des    fagots.     Salignc3e     virg:p. 
Ulp.    dig.  Sarmentis  connexus 
funis.     Col.    T    (Arch)     Corde 
servant  à  étrangler  le  condam- 
né.  Laqaeus,   i,    m.    Cic.    Sous 
peine  de  la  — ,  voy.  pendaison. 
hasard,    s.  m.  (.\nc.)    Sorte  de 
jeu  de  dés.  Aléa,  œ,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  DÉ).  Jeu  do  —,  aléa,  se,  f. 
Plant.  Cic.  etc.  Corriger  le  —  , 
voy.  TRICHER.  T  (Par  ext.).  Ris- 
que. Alea,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
dare   in   aieam  tanti   casâa  se 
regnumque.  Liv.  daos  filios   in 
aleam  ejus  qaiproponitar  casas 
non    committëre.   Liv.  alea  est 
in   aliquà    re.    Cic.  in  dabiam 
imperii   servitiiqae   aleam  ire. 
Liv.  aleam,  adiré.  Sen.^.  .\u  — 
de,  c.-a-d.  au   risque    de,   cum 
pericalo  (alicu/usrei).  Tac.  Voy. 
RISQUE.    Il   (Par    ext.)  Occasion. 
Des    marchandises   de  — ,  voy. 
OCCASION.     Il    Par  anal.)   .\ven- 
ture,    chance    bonne    ou    mau- 
vaise. Alea,  w,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
alea  belli.  Liv.);  casus,  ÛS,  m. 
Cic.   etc.  (ex.:  quis   iste  tantas 
casas?  ande  tam  feU.v  concar- 
sus  atomoram  at    repente  Ito- 
mines    deorum    (ormâ   nasce- 
rentar?  Cic.    [N.  D.  I,  31,  90]. 
cf.   quid  est  enim  aliiid. . .  ca- 
sus, nisi  cam  sic  aliquid  ceci- 
dit. . .,  ut  vel  non  cadere. . .  vel 
aliter  cadëre. . .  potuerit  7  Cic. 
[Div.  II,  6,  15].    casas   secandi 
fopp.   à  adversi].  .\'ep.  souv.  à 
l'abl.    caso    f-  au   hasard,    par 
hasard   .].   Cic.  casa  ^eri  ob£ 
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(orte  (ortanà.  Cic.  evenlre  non 
temere  nec  catu.  Cic.  live  casa 
sive  consilio  deorum.  (a-s.  ego 
eo  die  casa  apud  l'tohmsram 
cenavi.  Cic.  ibi  casa  rex  crat 
Plolemeeus.  des.  casa  acridit, 
ut...  Nep.);  fors,  A\f\.  forte. 
f.  Cic.  etc.  (ox.  ;  sed  lurc  at  fors 
talerit.Cic.  à  l'abl.  f>rle  |-.'upp. 
il  consilio,  industriu,  prud  ns\. 
l'er.  Cic.êi  forte,  8  -"  fontirigi; 
[ijr.  et  T'j"/ot,  -  en  cas  <i'iit!ur.  u>. 
h.  -].  Cic.  [da  Or.  III,  12.  1,1 
.Mil.  38,  lu/.],  forte  forlund 
l-  par  un  heureux  has.ird  -]. 
Cic.)  ;  fortuna,  œ,  f.  Cic.  etcj 
(Voy.  fortune).  Qui  an  ive 
par    —,    fortuUus,    a,    uzn, 

adj.    Cic.     etc.     (voy.    ionTuiT; 
subst.     au    plur.    n.     [itrtuita 
['    chances,    hasards    -]     Tac). 
bù  au  —,  temerarjus,  a,  um, 
adj.  Plaat.  Fest.  (voy.  fortuit;. 
Par  —  et  (arch.)    au  —,  c.-à-d. 
par  aventure,  forte,   abl.  adv. 
Cic.    etc.  (dans  les  loc.  si  forte 
[avec  rind.].  Cic.  [CiEciu.   1,1; 
N.  D.  Il,  H.'i,   901^   av.    le  Suoj. 
Cic.     [ep.   Vil,  17,  2;  amie.  15, 
r>8].ntsi  forte  [surt.  iron.).  Cic. 
[Kosc.   Am.    29,    82].   ne  forte. 
Cic.  [De  Op.  II,  /.fi,  191]  1;  foT- 
tuito,  abl.  adv.  Cic.  etc.   (ex.: 
rasa  et  fortuito.  Cic.  temere  ac 
fortaito.  Cic);  casu,  abl    adv. 
Cic.    etc.    (voir   plus  haut).  Au 
— ,    c.-à-d.    à    1  aventure,    te- 
mere,   adv:   Cic.  etc.  fs'opp.  à 
ratione,  consulta,  ex  :  eqao  te- 
n\ere  acto.  Liv,  argent  um  ^ui- 
basdam    locis    temere  per  via$ 
velat     objectum     ad   prxdam 
vidisse.   Liv.    saxa    t.  jacentia 
[opp.  à  de  industriâ  congesta]. 
Liv.    t.  pugnàre.   Saet.  domus 
quse  t.  et  nnllo  consilio  admi- 
nistratur.  Cic.  non  temere  hoc 
confirma,  hoc  scribo.    Cic.  uni 
à  d'autres  mots  -.forte  temere. 
'l'er.    Liv.    forte   temere,    casa 
fièrent.  Cic.  temere  ac  fortaito. 
Cic.    temere   aut  fortaito.  Cic. 
non  fortuito  nec  temere.  Cic). 
.K  tout  — ,     qaemcumqae    sors 
tulerit  casum.   Cic.    1  (Absol.). 
Cause  aveugle  assignée  aux  faits 
dont   on    ne   connaît   pas    bien 
l'origine.    Casus,    lis,  m.  Cic. 
etc.  (voir  ci-dessus)  ;    tezneri- 
tas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  nuiia 
temeritas,  sed  ordo.  Cic.  teme- 
ritas   et   casus,  non  ratio    nec 
consiliam  valet.  Cic,  fortunam 
et  temeritatem  derlinando  cor~ 
rampebant.    Sali.  fr.   positam 
esse    in    fortunx     temeritate. 
Cic). 
hasarder,   v.  tr.  Se   livrer  au 
hasard  et  par  ext.  exposer  à  un 
risque.  Dare  (aliquid)  in  aleam 
casas.  Liv.  In  aleam  [aliquid) 
committëre.  Liv.  —  sa  vie,  vi- 
tae  ou  capitis  pericalam  adiré, 
sublre,  Cic  capitis  pericalo  se 
offerre.    Cic.    vitam    suam    in 
discrimen  offerre.   Cic.  mani- 
festa pericalo   corpus  objicëre 
ou  caput  offerre.  Cic.  Liv.   — 


10» 


H.\S 


HAT 


la  vie  de  qqn.  pericalam  mor- 
tis  (adre  alicai.  >'iil/.  Tu  ne 
has;irdes  rien  en  cette  affaire, 
nihil  pfricali  in  hac  re  e$t.  Cic. 
Sa  —,  se  commi'tère  (in  a/i- 
qaem  (ocam).  tif.  offtrrese 
pericalis  ou  in  discrimen.  tic. 
Sa  —  dans  un  lieu,  aadêre  in- 
trire  ou  penctrùre  (ad  arbes, 
in  templa.  intra  lallumV  Liv. 

Se  près  d'un    mur,  muram 

j'ncaulius  sublre.  Liv.  Entre- 
prise liasardéo,  aadax  consi- 
liam.  Cic.  temerariam  consi- 
liam.    Liv.  C'est    bien    hasarde 

da...,    VOy.  BASABDEL'X,  BAHDI.  — 

dos    expi-eisions   heureuses,  fé- 
liciter   aadère.    Hor.  Fig.    Ex- 
pressions   hasardées,    verba   ex 
pericalo   petita.  Quint.  Pensée 
un     peu      ha>ardée,     sententia 
paalo  licentiiis  sampta.  Qamt. 
Métaphore      hasardée,      audax 
'  et     prope     periculam      tranf- 
latio.    Qaint.    —    qqn    à  qqch, 
voy.  EXPOSER.  So  —  à  qqch.,  se 
committêre.   Cic.  (cf.  se  c.   m 
conspectam   popali.  Cic.  se  c. 
theatro      popaloqae    Romano. 
Tac).  Se  —  à  un  péril,  perica- 
lam   $amère,   sasripére,   subi- 
re,  ingredi.  Cic.  Se  —  à  tout, 
aadêre  extrema.  Virg.  experiri 
ultima.  Liv.  Se  hasarder  à  faire 
qiich.,  et  (arch.)  de  (  faire  qqch.), 
aadêre  (et  l'Infin.).  Cic.  1  Ten- 
ter avec  risque.  A'ericuium  (a- 
cëre   alicajas    rei.    Cic.   —   un 
combat,  experiri   (belli  (orta- 
nam";.  Cses.  rem prœlio  commit- 
têre    Cic.    Liv.     in    discrimen 
prœlii    descendére.    Cses.    Liv. 
—  uni  bataille  générale,  sam- 
mis  copiii  cum  hoste   conten- 
dêre    aadêre.    lAv.  —    le  tout, 
periculam   sammœ   rei  (acêre. 
Liv.  experiri  altima.  Liv.  11  no 
faut  pas  —   le   salut  de  l'Etat, 
non  est  salas  rcipublicx  peri- 
r'itanda.  Cic.  1  V.  intr.   S' ex- 
poser à  un  risque.  Maintenant 
il     .asarde   à    ses  périls,    nunc 
liujas  periclo  fit.  Plaat.  Arch. 
—  de,  aadère  (et  rinfin.).  Cic. 
Vov.  ci-desfus. 

basardeusement,  adv.  D'une 
manirrrt  hasardeuse.  /!udac(cr, 
adv.  lie.  Temere,  adv.  Cic. 
Liv.  l'ericalosê,  adv.  Cic. 
hasardeux,  euoe,  adj.  Qui  ex- 
pose à  un  risque.  Atidax,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  facinas  audax. 
Cic);  periculosus,  a,  um. 
adj. Cic.  (voy.  péiiilleux);  prae- 
ceps,  adj.  tic.  etc.  (ex.  :  prx- 
cipitia  coniilia.  Liv.].  Il  était 
tien  —  de  combattrft  avec  si 
pftu  de  troupes,  magni  erat  pe- 
riciili  tantalii  copiis  dimicare. 
Ca-s.  I' Fig.  (en  pari. d'un  mot.) 
Aadax,  adj.  Qainf.  1  Qui  8'c.\- 
p  se  à  un  rÏKjuo.  Temerarias, 
a,  am,  adj.   Cic.   Audax,   adj. 

Cic.  Vo/.  AUDACIEUX,   HARDI. 

base,  s'.f.  (Chasse.)  Femelle  du 
lièvre.  Lepus  [emina.  Varr.  Le- 
piis.  oris,  !.  //or. 

baBt  (lat.  hatta],  s.  m.  (Rare.) 


Bois    de    lance,  de  pique,  etc. 

Ilasla,  œ.  f.  Liv.  Hastile,  is,  n. 

JLii-.  ||(Spéc.)  Armes  d'— (toute 

arme  emmanchée  au  bout  d'un 

bâton),  Voy.  javeline. 
hastaire  d'at.  hastarius.  Paul. 

ex  t'est.  Inscr.^,  s.  m.   (Antiq. 

rom.)  Suidai  armé  d'un  javelot. 

//asraïu*,  i(ordin.  au  plur.),  m. 

Curf. 
haste  ilat.  hasta],  s.  f.  (Aniiq.) 

Longue    lance,    pique,   javelot. 

Uasta,  a-,  f.  Cic. 

1.  bâte  (lat.  hasta,  lance),  s.  f. 
(Arch.^  Broche  de  bois.  Voy. 
DR0CHE.1  (Par  ext.)  Viande  lô- 
tirt  à  la  broche.  Voy.  iiatereau. 

2.  bâte.   s.   f.  Vivacité    à    faire 
qncii  Festinatio,  onis,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  (.  alicu/as  [•  mise  par 
qqn  à  faire  qqch.  .].  Cic.  Cur(. 
avec  le  Gén.obj.  f.  ejus  [causx>]. 
Cic.  adipisccndi    honoris.   Cic. 
omni  (estinatione  [•  en  grande 
h.,  en  toute  h.  .]  properàre  in 
pàtriam.    Cic.    ignoscas    velim 
huic     festinationi     mea-.    Cic. 
epistola  plena  (estinationis  et 
paheris  [-  écrite  en  toute  hàto 
et  couverte  de  la  poussière  du 
voyage  -].  Cic.  omnif  festinatio 
tarda  est  [prov.].  Curt.  [IX,  9, 
12].  fest.  prêeceps.  Cic.  f.  prse- 
matura   o-roris   petendx.    Liv. 
tam  prxceps  festinatio,   ut... 
Cic.  festinatio.  ut  ['  la  h.  que 
j'ai  de...  ■]    ea   explicem    qaa; 
exorsus  sam.  Nep.  [pra;f.  8].  ou 
dit   aussi    festinandi   stadiam. 
Cic.  ou  ceierifas  festinatioqae. 
Cic.  voy.  HATER)  ;  properan- 
tia,  se,  f.  Sali.  (Jug.  30,  3;  cf. 
lac.  [Ann.  XII,  20]);  propera- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ep.  V,  12,2). 
—  fébnlo,  trepidatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  ahlbis'^ement, 
effarement,  précipitation).  En 
— ,  à  la  — ,properê, adv. Piaat. 
Nep.  Sali.  Liv.  (ex.  :  pr.  seqai. 
Sali.  p.  egredi.  Nep.  p.  Cumas 
se   recepit.    Liv.    voy.    précipi- 
tamment);  raptim,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  r.  desilira  [ex  equo]. 
Liv.    r.    accarrêre.    liv.    epit. 
r.  agmen  agêre  ou  dacère.  Liv. 
Car  t.  ha-c  scripsi  raptim.  Cic. 
[on  dirait  aussi  hmc  properan- 
tes    ou    festinantes    ou    sabito 
scri/jsimusj.    ejrercifus    raptim 
conscriptas.  Cic);  festinanter, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  illad  mi/ii 
a    te  nimium  festinanter  dic- 
tam  videtar.  Cic);  properan- 
ter,  adv.  Aucr.  'lac.  (compar. 
/)ro/3eran(ius.  Sali.).  Aller  (qq. 
part)    en    —,    voy.    [se]   hatek. 
Fait,  réuni,  recruté,  etc.,  à  la 
— ,  Tepeniinus,  a,  uxn,  adj. 
Ca-s.    Liv.    (ex.  :    r.    exerc'itus. 
Liv.];  subitarius,  a,  um,  adj. 
Liv.'  Oeil,    (ex.:    s.    exerc'itas. 
Liv.   voy.  iMPROviPÉj  ;    tuznul- 
tuarius,  a,  um,  adj.  Liv.  etc. 
(ex.:  t.  milites.  Aacl.  b.  Alex.  t. 
miles   [rollM-lif].    Liv.    Sen.    t. 
exercilas.    Liv.    cohortes.    Liv. 
tumaltuario  opère  [•  avec  lo-s 
fortifications  élevées  à  la  h.  ■] 
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aliquem     {ocum     commanir». 

/..•.). 
hfiter,  V.  tr.  Faire  arriver  vi- 
vement. —  son  départ,  fesii- 
nàre  abire.  Sali,  maturàre  pro- 
ficisci.  CiPl.  propenire  pro/i- 
cisci  ou  mature  pro/îrisci.  Cxs. 

—  son  arrivée,  matariire  venire. 
Cic.  mntiiranten\  l't-nirc.  Sali. 

—  son  voyage,  maturàre  iter. 
drs.    l'iam   ou    iter  corripère. 
Plin.  j.  Val.-Max.  —  la  ruin  ) 
de  qqn,  prsecipitanlent  impel- 
It're.   Cic.    Il    F'airo   vivement. 
Accelerâre,  tr.  Cses.  etc.  (ex.: 
iter.  Ca'S.  yradum.  Liv.);  ma- 
turàre,   tr.  Cic.  etc.    |ex.:  m. 
ccrpta.    Liv.    censum,   naptias. 
Liv.);  admaturùre,  tr.  Cats. 
(ex.  :  horam  discessa  admata- 
rarif/e/ecrionfm.C.rs.(K.G.VIl, 
5'i,  2]);  approperùre,  tr.  Liv. 
lax.:  co'ptam  opus.  Liv.  on  dit 
mieux  :  properé  [ou  festinan- 
ter]   agère  aliquid.  Cic);  ra- 
père,  tr.  Liv.  Cels.  (ex.:  r.  nup- 
tias.  Liv.);  corripère,  tr.  Hor. 
(ex.:  c.  gradam  [•  h.  le  pas  •]. 
Hor.);  reprsesentàre  (■  faire 
aussitôt,  exécuter  sur-le-champ, 
d'oii  hàier  -i,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
si  reprspsentari  morte  meà  ii- 
bertas     civitatis    potest.     Cic. 
[Phil.    2,    IS,    I18J).    Trop   —, 
prsecipitâre.    tr.    Liv.    Col. 
Uaint.    (ex.:    vindemiam.   Col. 
ne   pra-cipitetur  edilio.  Qaint. 
consilia     raptim    pra-cipitata. 
Liv.).  HAté,  citatus,  a,   um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (voy.  accéléré, 
PRÉCIPITÉ);  incitatus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.    (voy.   précipité, 
rapide).  Il   (Parext.)  llâterqqn, 
voy.  PRK'SËR. —  de  (arch.),  par 
ex.:  —  d'aller,  c.-à-d.  faire  al- 
ler plus  vite,  voy.  pousser,  pres- 
FER.  Il    Po    hùtnr.   Festinàre, 
intr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  cunctari, 
e\.:plura  scripsissem,  nisi    tdi 
festinarent.    Cic  av.    l'Iiif.    f. 
tanto    opère     migrâre.     Cic); 
maturàre.  intr.  Cic  etc.  (ex.: 
matura  !  l'hiat.  non  potest  ita 
matarâre.  <.i''.  legati  in  Afri- 
cam  maturantes  veniant.  Sali, 
maluravit  Homanas,  ne...  Liv. 
malurato   opus   est.   Liv.  avec 
l'Inf.  Julie  maturàre  illam  exire 
Uuc.    Plaut.    orn    ut    matares 
vcnire.    Cic.    matural  ab  urbe 
proficisci.  Co-s.    maturàre  iter 
pergère   [opp.     à    tardias    ire] 


SaÛ.);  properàre,  i"tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  p.  domum  ('  se  h.  de 
rentrer  chez  soi  •].  Plaut.  Hor. 
liomam.  Cic  in  patriam.  Cic. 
in  Gallium.  Sali,  in  llaliam. 
Cses.  ad  aliquem  [-  d'aller  trou- 
ver qqn  •].  Csrs.  ad  epiatolas 
[•  de  lire  ea  corrcspomJance  •]. 
Cil-,  avec  l'Inf.  si  in  patriam 
redire  properaret .  Cic  cum 
qaisque  domum  pcrvenire  pro- 
peraret. Cses.  durtus  odio  pro- 
peravit  rem  dedacêre  in  jadi- 
c'ium.  Cic.  abs.  properanics  ar- 
ma cap'iunt.  ^all.  ussequor 
omnia,  si  propero;  si  canctor, 
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amillo.  Cic.  ad  Dyrrachiam  fi- 
ncm  properanUi  fecit.  Cccs. 
propcrulo  opus  est.  Cic.)  ;  ap- 
properâre,  iiitr.  Cic.  (ox.:a/j- 
propci'utc.  Cic.  appr.  cogita- 
tum  fai'inas.Cic.  [Mil.  17,  /i5]); 
acceierâre,  intr.  cic.  Liv.  (ox.: 
acccti:ra,  si.f/ni^t'r.  Liv.  si  accc- 
Icrâre  volant.  Cic).  ||  (Au 
part,  (lassé.)  ll.'Ué,  c.-ii-ci.  pros-r. 
voy.  PUKS'^KU.  llàlû,  c.-à-ti.  qui 
a  liùto,  propcrarxs  ou  festinans. 
Cic.  Voy.  riiKssEn.  Ilà(é,  c.-à-rf. 
iju'on  a  IkH^  do  t'airo,  proeceps, 
adj.  Cic.  Voy.  rinicii'iTEn. 

hâtercau,  s.  m.  Traiiclie  do 
foio  do  porc  sur  lo  gril  (arcli.). 
In  prunis  coctiim  porcinanije- 
cur.  A. 

hâtif,  ive,  adj.  Qui  vient  tôt. 
Priccox,  adj.  Col.  Plin.  {et  pr. 
fractas.  Col.  pr.  pira.  Col. 
lig.  ingenioruni  pra'co.v  genus. 
Quint.).  Maturaa,  a,  um,  adj. 
tels. Col.  (cf.  m.  hiemes.  Cels.). 
PrcL'maturas,  a,  um,  adj.  Col. 
(cf.  pr.  (ructns.  Col.  pr.  Iiieins. 
Tac).  Voy.  précoce,  prématu- 

hâtiveau,  s.  m.  Fruit  hàtif, 
plante  luUive.  Voy.  hatif. 

hâtivement,  adv.  D'uno  ma- 
nière hâtive.  Maturi,  adv.  Cic. 
Cses.  (cf.  m.  sargëre.  Cic.  pro- 
ficisci.  Cic.  Caes.).  Immature, 
adv.  Sen.  rh.  Vell.  Gornior, 
bourgoonnor  —,  prœgerminâri:, 
intr.  l'Un.  (XVI,  109).  Fleurir 
— ,  pra'Porire,  intr.  Plin. 

hâtivetë,  s.  f.  Dévalopponient 
hàtif.  Voy.  précocité. 

hauban,  s.  m.  (Marine.)  Gros 
cordage  en  échollo  qui  assujet- 
tit un  miit.  Armamenta,  orum, 
n.  pi.  Liv.  1  (Technol.)  Gros 
cordage  de  machine.  Vuy.  cor- 
dage. 

haubert,  s.  m.  (Arch.)  Tunique 
do  mailles  des  chevaliers.  /•'t;r- 
rea  lorica.  Tac. 

hausse,  3.  f.  Action  do  hausser. 
Voy.  ÉLÉVATio.N.  Il  Fig.  (Arch.) 
Enchère.  Voy.  ce  mot.  ||  Elé- 
vation de  la  valeur  des  olïots 
publics,  dos  denrées,  etc.  Pre- 
tiam  mi  aactum.  Cic.  La —  des 
denrées,  annonae  caritas.  Cic. 
annona  carior.  Cic.  Il  y  a  de 
la  —  sur  le  pri.x  du  blé,  anno- 
na crescit  ou  ingravescit.  Cic. 
Etre  en  — ,  cariorem  (ou  carias) 
fieri.  Cic.  Ces  denrée?,  ces  elTots 
sont  à  la  —,  pretium  ejas  rei 
aageiiir.  Cic.  Faire  la  — ,  ame- 
ner la  —  sur  des  valeurs,  des 
marchandises,  pretium  alicajus 
rei  augëre,  efferre,  rem  cario- 
rem facëre.  Cic.  Amener  la  — 
sur  le  blé  (eu  pari,  dos  person- 
nes), annortam  incendëre.  ]'arr. 
flagellâre.  Plin.  (on  pari,  des 
circons(ancos),  annonee  carita- 
tem,  inferre.  Liv.  1  (Technol.) 
Objet  qui  sert  à  hausser  qqch., 
%  la  porter  plus  haut.  Falmen- 
tum,  i,  n.  \'itr.  Adminicalam, 
i,  n.  A,  —  de  soulier,  falmenta, 
a,  f.  Plaat.  Voy.  appui,  étai. 


HAU 

haussement,  s.  m.  Action  do 
hausser.  6'(j/»iii(io,  oiu's,  (.Quint. 
LevatiOf  onis,  f.  \'ilr.  Alleva- 
tio,  onisy  f.  t^ain^.  fUatio,  onis, 
i,  Vitr.  (cf.  oneris.  \'itr.).  Spéc. 

—  d'épaules  (en  signe  do  dé- 
dain, de  mépris,  d'impatience), 
hunxeroram    allevatio.    Quint. 

Il  I''ig.  Arch.  —  des  monnaiîS, 
du  prix  dosdenréea.  Voy.  maussi:. 

—  de  la  voix,  locis  su(/(u(io  ou 
rontentio.  Quint. 

haussequeue,  s.  m.  Voy.  ho- 
chequeue. 

hausser,  v.  tr.  et  inlr.  ||  V.  tr. 
Kondre  plus  haut.  Altiorem  fa- 
cëre [partem  mûri).  Ca?s.  Par 
ext.  —  la  voix,  vocem  conten- 
dëre.  Cic.  ou  intendëre.  Phted. 
Il  Mettre  à  un  niveau  plus  haut. 
Ëlferre,  tr.  Cic.  (cf.  in  altita- 
dinem    turris    cffcrre.    Cœs.). 

—  le  niveau  du  sol  par  un 
remblai,  exaggerâre  planitiem 
aggestù  hamo.  Carf.  —  la  tête, 
e.vcitâre  caput.  Cels.  Se  ^  sur 
la  pointe  des  pieds,  in  plantas 
e.vsargëre.  Sen.  —  les  épaules 
et  (arch.)  lo  dos,  fastidire,  intr. 
Plaat.  Il  (Fig.)  Augiiiuntor.  ^a- 
gêrCy  tr.  Csss.  Cic.  Liv.  (cf.  au- 
gëre vectigalia.  Cses.  pretium 
aagëre.  Plin.  on  dit  aussi  pre- 
tium alicajus  rei  carias  (acëre. 
Cic.  ou  aliquam  rem  cariorem 
facëre.  Cic).  Efferre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  pretium  alicajus  rei  ef^erre. 
Cic).  —  le  pri.x  des  denrées, 
annonam  incendëre.  Varr.  ou 
flagellâre.  Plin.  —  le  cœur, 
majorem  reddêre  animam.  Cic. 
adàëre   animum.    Cic.   Se   — , 

voy.      [s'J      ENORGUEILLIR.     —     le 

ton,  vocem  tollëre.  //or.  acrias 
dicëre.  Cic  1  V.  intr.  Devenir 
plus  haut.  Crescëre,  intr.  Cic. 
Accrescëre,  intr.  Cic  etc.  (cf. 
^umcn  accrevit.  Cic). 
haut,  haute,  adj.,  adv.  et  s.  m. 
Il  Adj.  Qui  dépasse  le  niveau 
ordinaire.  Altus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.  :  mons  allas.  Liv. 
ou  altissimas.  Cœs.  altas  tu- 
mulus.  Liv.  alta  turris.  Curt. 
alla  ripa.  Cœs.  jam  altx  in 
segetibas  herbœ.  Liv.  altiorem 
fieri  ["  porter  la  têto  plus  h.  ■]. 
Cic  alium  incedëre  [■  mar- 
cher la  tète  h.  -].  Sen.  fig.  te 
natara  e.vcelsum  i/uendam  et 
altam  [»  le  cœur  haut  "]  genuit. 
Cic.  magnas  et  altas  vir  ou 
vir  alias  et  excellens.  Cic.  al- 
tus, excelsas,  hamana  despi- 
ciens.  Cic.  homo  altâ  mente 
prœditus.  Cic.  qui  altiore  ani- 
ma sant.  Cic);  celsus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  élevé);  ex- 
celsus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc 
(ex.:  excelsas  mons.  Cœs.  por- 
ticas  e.vcelsa.  Cic.  corna  e.xcel- 
sias.  Ca:s.  e.vcelsissimse  rupes. 
Plin.  fig.  magnas  homo  et  ex- 
celsas. Cic  excelsas  aninuis. 
Cic);  éditas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  collis  paulalum 
ex  planitie  éditas,  Cass.  locas 
perexcetsus  atqae   éditas.  Cic. 
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loca  édita  fopp.  à  jaccntia] . 
Sen.  locas  edltior,  Cxs.  ruliiA 
editissimus.  Sali,  fr.);  arduus, 
a,  um  ("  axtrènienient  élevé  •), 
adj.  Virg.  (presque  exclusiv. 
poétiqu»)  ;  procerus,  a,  um 
(»  long,  allongé  -,  d'où  ■  haut, 
élevé  »),  adj.  Cic.  etc.  (ox.  :  pr. 
corpus  [opp.  à  brève].  Plin.  j. 
Iiomo  procerx  staturx.  Suet. 
procerissima  popalus  [•  peu- 
plier "J.Cic);  summus,  a,  um 
î"  très  haut,  le  plus  haut  ■), 
adj.  Cic.  etc.  (au  fi.^.  summa 
pradentia  [•  h.  sa^o^so  -].  Cic. 
summum  ingeniurn  [«h.  facul- 
tés »].  Cic.  summo  toco  natus 
["  né  en  haut  lieu  "].  Cic).  Les 
eaux  sont  — ,  Toy.  gîia.nd  (p. 
995,  col.  2).  A  marée  —,  pleno 
xstu.  Plin.  Tenir  la  dragée  — 
à  qqn,  voy.  exioea.nt  (p.  853, 
col.  2).  Tenir  la  bride  —  à  un 
cheval,  habenas  adduccre.  Cic. 
Virg.  (voy.  bride).  Avoir  la 
main  — ,  même  sens,  même 
trad.  Tenir  la  main  —  (à  qqn), 
ucWuc(ius  imperitâre.  Tac.  Etre 
—  à.  la  main,  voy.  hautain,  ar- 
rogant. Avoir  la  —  main,  voy. 

COMMANDER,     DOMINER.     AvoiP     la 

verbe  — ,  n\agnà  voce  dicëre. 
'Cic.  —  on  couleur,  co/ora<ior. 
Ceis.  Le  —  mal,  voy.  épilep- 
fiE.  —  température,  astus,  ùs, 
m.  Plin.  j.  Un  mets  do  —  goût, 
voy.  ÉPicÉ.  Le  —  style,  subli- 
mis  oratio.  Quint,  oratio  gran- 
dis ou  magnifica.  Cic.  En  — 
style,  elatë,  adv.  Cic.  On  a  une 
■ —  opinion  do  son  cnurai^e,  ali- 
qais  maximum  habet  opinio- 
nem  virtatis  [m.  à  m.  "  qqn  a 
un  grand  renom  de  courage  «J. 
Cxs.  [B.C.  VII,  59,  5]:  cf.  ut 
tanto  de  se  conscnsu  civitatis 
opinionem,  qaœ  ma.vima  sit, 
etiam,  constantem  cfficiat.  Liv. 
[VI,  6,  9]).  Une  —  situation, 
fortunx  magnitado.  Cic  Sa 
grandeur  était  supérieure  aux 
plus  —  dignités,  viri  majcstas 
nullias  honoris  fastigiaiu  non 
xquabat.  Cic  Une  —  antiquité, 
alta  vetastas.  SU.  altior  me- 
moria.  Cic.  —  faits,  voy.  ex- 
ploit. Emporter  qqch.  de  — 
lutte,  manibas  pedibasque  om- 
nia  obnixê  facëre.  Ter.  Crime 
de  —  trahison,  pcrduellio,  onis, 
f.  Cic.  Tenir  qqn  en  —  estime, 
magni  facëre  ou  œstimâre  ali- 
qaem.  Cic  Le  Très-Haut,  .li- 
tissimus.  Hier.  Eccl.  1  Qui  dé- 
passe le  niveau  d'un  autre  ob- 
jet. Altus,  a,  um.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  mars  aitum  ['  la  haute 
raer  •].  Cic.  et,  eu  ce  sens, 
ordin.  subst.  altam,  i,  n.  Cic. 
Liv,  Plin.  cf.  in  altam  provehi. 
Cic.  Liv.  fr.  Plin.  libero  mari 
vêla  in  altam  dure.  Liv.  in 
portam  ex  alto  evehi,  Cic.)  ; 
superior,  ius,  adj.  au  Com- 
par.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  inferior, 
ex.  :  saperiores  arbis  partes 
["  la  villa  haute  •].  Liv.  Ger- 
manta  saperior,  lac.  loca  su- 
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periora.  Cses.);  summus.  a,  | 
ud,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  extrê- 
me et  cl".  BOUT  [p.  306,  col.  3]).  \ 
La  soleil  esi  —,  multa  lux  est.  j 
Liv.    Il     (Fig.)    Supérieur    aux  ! 
ch<  ses  de  même  espèce.  Altns,  i 
a,  UŒ,  ailj.  Cic.  etc.  (ex.:  altior 
tocas  [-  situation,  raug  •].  Cic. 
altior  dijjnitatis   gradas.    Cic.  . 
altissimus  ampliasimasqae  di-  | 
gnitatis  ijrcuias.  Cic.  artes  al-  t 
tiores.    yuint.    altiora    stadia 
artesque.  Plin,  ;'.   ctltiores  tit- 
terx.  Sen.):  suxamus,  a,  um, 
adj.  Cic.  eie.  (ex.;  summi  ho- 
n\in^9  ou  summi  g^neris  horni-  i 
nés   [  •  les   hautes  classes  Je  la  j 
société  •].  Cic.  subsi.  sammi  et 
infimi  ou  jummi  atqae  inpmi.  \ 
Cic.  sammi  magistra-tus   [-  les  | 
hauts  di^uitaires  ou  les  hautes 
dignités  •].    Cic.  sammas   ad- 
ministrator[-  h. commissaire-]. 
A.    summi    duce»     [-    le    haut 
commandement  •].  Lix^.  s.  se- 
notas  ou  s.  tribanal  [-  h.  cour 
de  justice  ■].  .■l.];supeTior, 
tus,  adj.  compar.  Cic.  etc.   ex.: 
s.   senatas   [•   chambre   haute, 
sénat  •].  .^.).  1  Qui  a  une  cer- 
taine   dimension    du    pied    au 
sommet.   Altus,   a,    Utn.   adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  maceria  alta  pe- 
des  qainqae.  Cato.  signam  sep- 
tem  pedes   aJ(um    aat   majus. 
Liv.    colamella    tribus    cabitis 
non  altior.  Cic.  on  dit  in  al- 
titudinem  [cf.  gr.  xè  Oj/o;]  ^utn- 
gaaginta  pedam  eminëre  aussi 
bien    que   qainqaaginta  pcdes 
altam  esse-Cirs.].  *,  Adv.  A  une 
place   haute.    Alte,   adv.   Cic. 
etc.  («X.:  escendére  in  malam 
[.    au    mât   ■]    altê.    Varr.   fr. 
altê    extollëre  pagionem.    Cic. 
se  tollére  a  terra  altias.  Cic. 
altissimê   eiolâre    [■    en    pari, 
d'un  aigle  •].     Suet.  allé  cin- 
ctus.  //or.  fig.  altê  ascendére. 
Cic.  altê  spectiire  [-  lever  haut 
les  yeux,  c.-o-d.  chercher  à  at- 
teindre  un   but   élevé   •].  Cic. 
ingeniam    altissimê    assurgit. 
Plin.  j.  [ep.  VIII,  U,  3J.  eadem 
(acta  claritate   vel  obscaritate 
(acientiam   aat    tollitntar    al- 
tissimê aat   humillimë  depri- 
mantar.  Plin.  j'.];  subliiae,  n. 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  aer  sublime 
(ertur.  Cic.  tonus  sablime  /er- 
tar.    Cic.    sublime  elatus.  Liv. 
sablime  se  levure  [•  voler  très 
haut  •].   Liv.].  Etre  logé  —,  in 
taperiore  parte   ledium    kabi- 
idre.  Cic.  l'orter  —  la  tète,  ca- 
pat  attollére.  Ov.  Ils  vont  por- 
tant —  la  tête,  incedant  magni- 
fia. Liv.  —  la  main  (fig  ),  c.-à- 
d.  d'autorité  (voy.  p.fiiy.col.  Ij. 
Parler  — ,  magnà  voce  diccre. 
l 'ic.  (cf.  hocdico  et  magnà  voce 
■lico.  Cic.).  Dire  qqch.  tout  — , 
palam    ou    corum    muUis    (on 
fimnibus)    de   aliqaâ   re  loqai. 
Cic.    Fig.    Le    prendre  — ,   voy. 
ARROGANCB.  Keppondre   les  cho- 
ses   de    plus  — ,  aliqaid   altius 
repetére.  Cic,  longias  repetèrc. 
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Cic.  (cf.  hirc  tam  longe  repe- 
tita  principia.  Cic.  Iiccc  mea 
oratio  tam  longa  aut  tam  allé 
repetita.  Cic).  Comme  nous 
l'avons  montré  plus  — ,  uti  sn- 
pra  denxonstravimas.  Cses.  \ci. 
ut  supra  dixi.  Cic.  ille  qaem 
sapra  de(ormavi  [•  dépeint, 
tracé  le  portrait  •  ] .  Cic.  qu:e 
iupra  dixi.  Cic).   1   S.   m.   I.a 

fiartie  haute  de  qqch.  Le  —  de 
a  maison,  supepior  pjrj  .rrfiarn. 
Cic.  Le  —  du  toit,  fastigium 
sammum.  Cic.  Le  —  de  la 
montagne,  summoï  mons.  Cic. 
Tomber  de  «on  — ,  corruërc, 
intr.  Cic.  concidëre,  intr.  Cic. 
(pr.  et  lig.)  Regarder  qqn  de  — 
en  bas,  aliquem  despicére.  Cic. 
Traiter  qqn  de  —  en  bas,  voy. 
0ÉD.iiN,  DÉDAIGNER.  Tomber  de 
— ,  ex  alto  decidère.  Cic.  et 
(fig.)  ex  alto  fixstigio  detrahi. 
Cic.  Voir  de  — ,  ex  alto  spec- 
tûre.  Cic.  Du  —  du  ciel,  e  cselo. 
Cic.  Tenir  le  —  du  pavé,  voy. 
PAVÉ.  Crier  du  —  de  sa  t^te, 
vociferari,  dép.  intr.  Cic.  Le  — 
(en  pari,  des  notes  hautes), 
acutisoni.Cic.  \\  Loc.  adv.  Dans 
le  — ,  en  — ,  saperné,  adv.  Lucr. 
Liv.  (s'opp.  à  ex  in^imo).  D'en 
— ,  desaper,  adv.  Virg.  Tac. 
(on  dit  mieux  e  superiore  loco. 
Cses.).  En  — ,  vers  le  — ,  sar- 
sam,  adv.  Cic.  (cf.  sursum 
conspicëre  in  cselam.  Ciel.  || 
Dimension  d'un  corps  du  pied 
au  sommet.  Voy.  hauteur. 
baut-à-bas,  s.  m.  (Arch.)  Pe- 
tit marchand  ambulant,  porte- 
balle.   Voy.   COLPORTEUR. 

1.  bautaîn,  aine  lArch.)  Qui 
s'élève  haut.  Sutiiimis,  e,  adj . 
Cic.  Voy.  ÉLEVER.  Fig.  En  pari. 
de  l'àm'e,  dos  sentiments.  Voy. 

ÉLEVÉ,    GÉNÉREUX,     NOBLE.    ^     (P. 

ext.)  Qui  a  des  manières  ar- 
rogantes, dédaigneuses.  Super- 
6us,a,  um.adj.  Cic  (voy.  arro- 
gant, dédaigneux). Caractère — , 
voy.  HAUTEL'R.  Prendre  un  air, 
un  ton  — ,  animos  tollëre.  Cic. 
Etre  — >  se  conduire  d'une  fa- 
ijon  — ,  saperhiâ  se  efferre. 
Cic.  magnos  libi  spiritas  sa- 
mëre.  Cic.  Voy.  arrogant. 

2.  bautain.  Voy.  hautin. 
bautainement ,    adv.     D'une 

manière  hautaine.  Superbe, 
adv.  Cic.  Voy.   fièrement,   ok- 

CUF.ILT.EUSEME.Nr. 

baut-de-chausse  ou  mieux 
baut-de -cbausaes  .  s.  m, 
(Arch).  Partie  du  vêtement 
allant  de  la  ceinture  jusqu'aux 
genoux.  Voy.  hraie,  culotte. 

bautement,  adv.  A  haute  voix. 
Clarë,  adv.  Cic.  Magnà  voeu 
(confiteri).  Cic.  Clara,  voce.  Cic. 
Dire  — ,  prxdicâre,  tr.  Cic.  Re- 
connaître, avouer  — ,  pro(iteri, 
ilip.  tr.  Cic.  Crier — ,  clamàre 
ou  voci(erari,  intr.  Cic.  Décla- 
rer, annoncer,  proclamer  — 
que...,  clamàre,  clamitûre  et 
(en  parlant  do  plusieurs)  con- 
damâre  (avec  Ace.  et  l'infin.). 
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Cic.  Demander  —  que. ..,  con- 
clamàre  (avec  u(  et  le  Subj.i. 
Cic.  clamàre  et  poscére  ut  (et 
leSuhj.).  Cic.  Il  Kig.  Librement, 
ouvertement.  Libéré  (  loqai  ). 
Cic.  l\tLim  {ferre).  Liv.  Parler 
— ,  coram  multis  ou  omnihu» 
loqai  {dealiquà  re).  Cic.  ^  D'une 
fai;on  supérieure,   h'ximii,  adv. 

Cic.       Voy.      SUPÉRIEUREMENT.       ^ 

.^voc    hauteur.     Superbe,    adv. 

Cic.      Voy.     ORGUEILLEUSEMENT. 

hautesse,  s.  f.  Hauteur,  éléva- 
tion. Voy.  ces  mots.  T  (De  nos 
jours.)  Titre  honorifique.  Sabli- 
mitat,  atis,  f.  Cod.  Theod.  \\ 
Spéc.    Sa  —    (le    sultan).    Voy. 

SULTAN. 

haute-taille,  s.  f.  (Musique.) 
Arch.      Voix     do     ténor.    Voy. 

TÉNOR. 

hauteur,  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
est  haut.  Altitudo,  dinis,  (. 
Cic.  etc. (ex.:  sediam.  Cic.  turris. 
Cart.  montium.  Cic.  moeniam. 
Sali.  fr.  Liv.  mari.  Nep.  arbo- 
rum.  Curt.  au  plur.  impenden- 
tiam  montium  altittidines.  Cic. 
[N  D.  Il,  39,  98;  cf.  ib.  I,  20, 
Si],  au  fig.  ait.  fortunse,  glo- 
rim,  orationis.  Cic);  altum.  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  in  allum  editx 
arces.  Sen.  au  fig.  ordo  sénato- 
rial quasi  éditas  inaltum.Cic. 
voy.  HAUT';  proceritas,  atis 
(»  taille  élevée,  hauteur  •),  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pr.  kerbaram. 
Plin.  au  plur.  proceritates  ar- 
boram.  Cic).  —  escarpée,  ar- 
duum,  i,  n.  Liv.  (au  sini;., 
seul,  avec  uuo  prép.,  ex  :  per 
arciuum  ducantar.  Liv.  au  plur. 
surt.  au  n.  et  à  l'ace.  :  ardua 
et  prope  rectse  rupes  [opp.  à 
placide  acclives  ad  qaendam 
fincm  colles].  Liv.  decem  mili- 
tes delectos  secam  per  ardua 
ac  prope  invia  inarcemdacêre. 
Liv.  in  ardaa  evadi'rc.  Liv.  an 
plana  ex  ardais  faccre  potai  ? 
Liv.).  Il  (Fig.)  Elévation.  Fa,s- 
tigium,  ii,  n.  Cic.  etc.  {ox.-.pari 
fastigio  stetisse  in  atràqae  for- 
tunâ.  Nep.  in  tam  sublime  fas- 
tigiam  [■  une  telle  hauteur  d» 
perfection  -  j  sine  acte  venit 
rhetorice.  Quint.).  \\  Caractère 
(le  celui  qui  a  des  sentiments 
élevés.  Aii/dudo,  dinis,  (.Cic. 
(ex:  ait.  animi.  Cic  [part.  orat. 
22,  77;  ep.  111,  10,  lU;  IV,  13, 
.'.  |.  Liv.  [IV,  6,  U]);  excelsi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  :  excels. 
animi.  Cic.  [OfT.  III,  T,,  2/.]). 
Avec  —,  excelsê,  adv.  Cic. 
au  Compar.  excclsius  dicëre, 
sfntire.  Cic.  [orat.  3ii,  119]); 
olatè,  adv.  Cic  etc.  (ex.:  elatt 
cl  ampli  loqai.  Cic.  elatë  di- 
cëre (opp.  à  summissê].  Cic). 
Voy.  ÉLÉVATION.  Il  Caractère  do 
<;i)lui  qui  regarde  1 -s  autres  de 
liaut.  Arrogantia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ox.:  cumomnis  arrogantia 
udiosa  est,  tam  illa  ingenii 
atqae  eloquiintise  molestissima. 
Cic);  fastidium,  ii,  n.  Cic. 
etc.    (ox.  :    faslidiam    alicujUi 


HE 

ferre  non  poise.  Cic.  voy.  aé- 
DAiN,  morouk)  ;  fastus,  us,  m. 
Curt.  PUn.  Tac.  (ox.  :  f.  regiut. 
Curt.)  ;  insolentia.  se,  f.  Cic. 
(Vorr.   II,    il,  /il,  80).  Voy.    on- 
cuKrL.    Avec    —,    fastidiosê, 
ailv.  Cic.   (au  Compar.  vel  pu- 
dcntius,    l'el    infitias   —    noto 
eninidicvredetamsaavihominc 
fastidiosius  —   ad    hoc   genus 
jermonis    accedére.    Cic.     [de 
()r.   II,   89,  30;.)i:    elaté,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  clt^tius  se  gerére. 
.Vep.).  Par  oxt.   Trait  de    hau- 
ti'ur,  voy.  DÉDAIN.  Loc.  adv.  De 
—  (arcli.),  c.-d-d.  avec  autorité, 
voy.    AUTORITÉ.     Il    (Par    ext.) 
Elévation  de  terrain,  éminance. 
Voy.  ÉLÉVATION  (p.  73Î,  col.    1). 
^  Dimension  d'un  corps  du  pied 
au  sommet.  Altitudo,  dinis, 
f.    Cic.   etc.    (ex.  :    has  [turres] 
altitudo  pappitim   ex  barbaris 
navihas  sapfrabat.  Cses.  colles 
pari  altilaJinis  (astigio   oppi- 
dum cingebant.  Ca-s  turres  al- 
tiiudinem  valli  paràre    ac  fa- 
cëre  coopérant.  Cses.  in  altita- 
dinem  pedam  quindecim  effec- 
tis  operibas.  Cs's.  erat  eo  loco 
vallunx  contra  hostem  in  alti- 
tadinem  pedam  decem.  Caes.). 
Il    (Par   exl.)    (Astronom.)    La 
—  d'un  astre,  stelise    altitado. 
Plin.    Il   (Marine.)   Arrivé    à  la 
hauteur  de   l'île,  evectas  insa- 
lam.  Cart.  A  la  —  du  camp,  e 
regione  castroram.  Cœs. 
haut-fond.  Voy.  fond. 
hautin,s.  m.  (Agricult.)  Vigne 
cultivée  en  hauteur,    etc.   Vitis 
jugata.  Col.    ||   (P.  ext.)  Echa- 
las.  Voy.  ce  mot. 
haut-le-cœur,  s.   m.  (Famil.) 
Soulèvement  de  cœur,  nausée. 

Vo\'.    NAUSÉE. 

haut-le-corps,    s.  m.  Brusque 
mouvement  quisoulève  lecorps. 
Impetus,  ûs.    m.  Cic.  Faire  un 
—,  moveri.  Cic.   \\   Spéc.  (Ma-  1 
né^e.)  Bond  que  fait  uncheval. 

Voy.  BOND. 

hâve,   adj.    Pàln    et   décharné.  I 
E.vsangais,    e,    adj.  Cic.    Voy. 

ni.ÊME,   DÉCHARNÉ,   PALE.  i 

havre,  s.   m.  (Arch.).   Port  de 
mer.  \'oy.  port.  ( 

havresac,    s.    m.   (Arch.)   (T.! 
milit.)Sac  du  fantassin,  sac  des 
gens    de    métier.     Pera,    se,  f 
Ph.rd.  Bulga,  x,  f.  Varr. 

hé,  interj.  Interjection  pour  ap- 
peler, avertir,  attirer  l'atten- 
tion. Heixs  !  Cic.  (cf.  heas!  tu.' 
Cic.)  Eho  !  Plaut.  Ekodam  ! 
Ter.  Ohe  !  Plaut.  ||  Pour  expri- 
mer la  pitié,  la  douleur.  Hea  ! 
{  me  miseram  ! }.  Cic.  Hei  ! 
[mihi  !)  Plaut.  \\  Hé  bien  !  (sert 
à  appuyer  sur  ce  qu'on  va  dire 
ou  à  exprimer  l'interrogation). 
Age  .' Ter.  Cic.  .ige  porro  !  Cic. 
Age  nunc!  âge  vero  !  agite  ! 
(au  plur.Com.Cic).  Hem!  Plaut 
Qaid?Ter.[Ph  567).  Qaid  vero  ^ 
Cic.  Quid  autem?  Cic.  Quid 
tandem?  Cic.  Hé  bien!  prends! 
Cape  vero  !  Plaat.   Hé    bien  ! 
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écoute  !  Ausculta  crgo.  Plaut  . 
Hé  bien  I  que  ne  nous  expliqiic*- 
tu.'Quii»  igitur  ista  ipsa  expti- 
ca.  Cic.  Hé  bien,  donne  !  Cedo 
sanc.'Ter.  Dato  sane.  Plaat. 
lié  bien  I  ouvres-tu  ?  Etiam 
aperin  .'  Plaat.  Hé  bien!  tu 
menaces  I  Etiam  minaris!  Petr. 
lié  bien  !  quoi  ?  vous  an-^si  vous 
ajoutez  foi  à  de  pareilles  sor- 
nettes? qasrso,  etiamne,  ta  has 
ineptiasf  Cic.  Hé  bien  donc  ! 
(Tormule  de  transition).  A'onc. 
/Haut.  Hé  bien!  me  voilà  reçu! 
.Suni  nempe  receptus  .'  Ov .  Hé 
bien  !  oui  (formule  de  conces- 
sion^, sit  sane  ita  !  Cic.  Hé 
bien  I  soit  !  esto  !  Cic.  concéda. 
Cic.  Hé  bien,  soit,  j'accorde, 
etc.,  /am  concedo...  Cic.  Hé 
bien  !  que  les  dioux. . .  (formule 
do  souhait),  oe  Di  (avec  le  Subj.).  1 
l'iaat.  I 

heaume,  s.  m.  Casque  en  pointe 
l'ouvrant   la   ♦,ête    et   le  visage.,' 
Cassis,  idis,  f.  Cxs .  \ 

hebdomadaire  (lut .  eccl .  heb- 
domadarias  [prop'rt.  •  l'inten-  ' 
dant    de    semaine,    le    semai- 
nier .]),  adj.  Qui  se  renouvelle 
chaque     semaine.     Qui     {quie,, 
quod)    octavo    quoqae    die  fit. 
etc.  A.  Par  périodes  —,  octavo 
quoqae  die. Cic.  Voy.  semaine.  I 
héberge,    s.   f.    (Arch.)    Logis.  | 

Voy.  ce  mot. 
héberger,    v.    tr.   Loger  chez 
soi    (qqn  de  pa-isage).   Hospitio 
accipère   ou   excipêre  aliqaem. 
Cic.  Ilospitiam,  tectum  prsebére 
alicui.   Cic.    Liv.    (In)  domam 
suam    recipëre    aliqaem.    Cic. 
Etre  hébergé  et  (arch .  )  héberger 
chez   qqn,   deve.rtëre  ou  dever- 
sàri  apud  aliquem.  Cic. 
hébétation,  f.  (Rare.)  Etat  de 
ce    qui    est    hébété.    Hebetatiû, 
onis.  f.  Sen.  Plin. 
.  hébéter,  v.tr.  Rendre  émoussé. 
Hebetâre  (ingénia) .  Cic.  llebe- 
tem    reddêre.    Cic.  Retandére, 
tr.  Cic.  (cf.  ingénia  retandére. 
!    Cic).  Obtundëre  {mentem).Cic. 
Etre  — ihebetem  esse.  Cic.  tor- 
[    père,   intr.  Cic.  S'  —,  hebetem 
(ieri.  Cic.  hebescére,  intr.  Cic.  j 
Un  homme  hébété,  et  (substan- 
!     tivt.),  un  hébété,  homo  hebes . 
Cic.  on  stupidas.  Cic. 
hébétude,    s.    f.  .Anémie  céré- 
brale émuus-=ant  l'intelligence. 
Hebetudo,  inis,  f.  Lut.  med. 
hébraïque  (lat.  post.    hebrdi- 
cas.   Hier.  Eccl.),  adj.  Qui  ap- 
partient aux  Hébreux.  f/i;6ra?us, 
a,  am,  adj.  Tac.  La  langue—, 

voy.     HÉBREU. 

hébraïsant,  s.  m.  Celui  qui 
s'adonne  à  l'étude  de  l'hébreu. 
Homo  Uebraicse  tingax  perifis- 
simus.  Hier. 

hébreu,  adj.  m.  Relatif  aux 
Hébreux.  Voy.  hébraïque.  || 
Substantivt.  L'  —  (la  langue 
hébraïque),  lingaa  hebraïca  ou 
hebrxa.  Aag.  En  —,  hebraïcê, 
adv.    Lact . 

hécatombe,  s.   f.  (Antiq.)  Sa- 


crifice do  cent  victimes,  d'un 
grand  nombre  de  victimes. 
Hécatombe,  et,  f.  Varr.  Capit. 
(cf.  hecatomben  promittére. 
.luv .  hecatomben  (acère.  Varr.). 
||Kig.  .Majsicre.  Voy.  ce  mot. 

hectare,  s.  m.  .Mesure  agraire 
de  cent  ares.  Octoni  actus  qua- 
drati.  Col.  Qaaterna  jugera. 
Col.  fexactemenl,  1  h.  7ax). 

hectique  (bas  lat.  herticas, 
grec  éxTixic),  adj.  (Médec.) 
Continu.  Voy.  ce  mot.  Fièvre 
—  ,  tabès,  is,'{.  Liv.  "V'oy.   con- 

SOMPTIOX. 

hectisje,  s.  f.  (.Médec.)  État 
de  celui  qu-  consume  la  fièvre 
heeUquo.  Tabès,  is,(.  Liv.  Voy. 

PHTISIE. 

hectogramme,  s.  m.  Poids  de 
cent    grammes.    Triens,  entis, 
m.     A.    ou     qaaternœ    unrix 
(e.\actemont,  1  hg.  OU  g.).  .1. 
hectolitre,    s.    m.   Mesure    de 
1-  ipacite  de  cent  litres.  Quater- 
me  amphorse  ou  qaaterna  qaa- 
drantalia     ou     octonse     urnse 
(exactement,  1  hl.  OU  I.).  A. 
hectomètre,   s    m.  Mesure  de 
longueur  de  cent  mètres.   Sep- 
taageni     passas     (exactement, 
I   h  m.  aD6). 
hégémonie,    s     f.   Suprématie 
d'un    peuple.    Summa  imperii 
oi  simpl.  imperium,  ii,  n.  Cic. 
Principatas,  ûs,  m.   Cic.  (ex.  ; 
certâre    de  principatu.    Liv.). 
L'  —  appartenait  à  Lacédémo- 
ne,  et  mari  et  terra  daces  erant 
Lacedxmonii.   Cic. 
hein,  interj.    Interjection  fami- 
1    lière  exprimant  l'interrogation. 
j    l'étonnement. //eus.'7'er.  Hem! 
Ter.aintu?  Cic-  Ain  tamdem? 
ou  ain  vero  !  Plaut.  Quid  ais> 
Com.  Attat!  Ter. 
hélas,  interj.    Interjection    ex- 
,     primant    la    douleur.    A  !    ou 
I    ah!  Com.  Ehea!  Plaat.    Heu! 
Cic.    (cf.    heu  !   me    miseram  ! 
Cic).    Pro!    Liv.  (cf.    tantum, 
pro  !  degeneramas  !  Liv.).  O  ou 
oh  !    Cic.    (cf.  o  me  miseram  ! 
Cic).  Ei  ou   hei  !  Com.  (cf.   hei 
mihi!  Plaat.).  ||   Malheureuse- 
ment.   Quod   valde    doleo    ou 
dolendum  est.  Cic.    Voy.    mal- 

HEUREU-EMENT.  ||  {  Fumil .    ) 

Substantivt.  Faire  de  grands 
hélas  !  malta  qaeri  ou  ejulâre. 
Cic.  Un  —  !  Voy.   gémisseme.nt, 

SOUPIR. 

héler,  v.  tr.  (Marine.)  Appeler 
à  l'aide  d'un  porte-voix.  Cla- 
màre.  tr.  Cic.  Inclamâre,  tr. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Appeler  qqn 
en  se  servant  de  ses  mains 
comme  d'un  porte-voix.  Voy. 
appeler. 

hélianthe,  s.  m.  (Botan.)  Gen- 
re de  plantes  auquel  appar- 
tient le  tourne=ol.  Hélianthes, 
is.  n.  Plin.  (XXIV,  165  . 

héliaque  (lat.  post  heliacas. 
Inscr.},  adj.  (T.  didact.)  Rela- 
tif au  soleil.  Salarias,  a,  am, 
a.lj.  Plin. 

hélice    (lat.   hélix   [Plin.  XVI, 


ÎÙS^ 


HtM 


\'m]),  8.  f.  fT.  sciontif.)  Ligna  à 
double  courbure  tracée  eu  for- 
me «le  vii  autour  d'un  cylin- 
dre, llelici,  a-,  f.  Cic.  (univ. 
9.  S7).  tsf^ilier  en  — ,  coc'Ww, 
»,  f.  Val'j.  Il  Petite  volute  du 
cliupiieau  corinlliien.  Heli-w 
lias,  f.  \'itr.  1  CoquilUise  en 
forme  de  spirale.  Cociilos,  i  (au 
plur.  cocUloe,  gén.OfX;,  m.Piin. 
héliotrope,  s.  m.  (Botan.) 
Sorte  de  plante.  //e/io(ropiuni, 
il,  n.  Plin.  Ilelioscopiam,  ii,  u. 
Plin.  iX.MI,  571. 
hellénique,  adj.  i.Vntiq.)  Qui 
app»rti<-rii  à  l'ancienne    Grèce. 

Yoy.    GREC. 

bellénisme,  s.  m.  (Gramm.) 
Idiotisme  propre  à  la  langue 
grecque.  Qaod  propriam  <:st 
Griecx  linjuse.  A.  Grxcx  lin- 
gax  idioma.  A.  1  (Antiq.)  L'en- 
semble des  idées  des  anciens 
Grecs.  Grsecoram  mores  ou  in- 
geniam.  Cic. 

helléniste,  s.  m.  (.Aiiiiq.)  Ce- 
lui qui  aima,  qui  imite  les 
Grecs.  Gra-corum  (autor,  imi- 
tator,  etc.  A.  1  (Gramm.)  Ce- 
lui qui  s'adonne  à  l'élude  de 
la  langue  et  de  la  littérature 
grecques.  Homo  Orsecarum  lit- 
teraram  stadiosus  ou  Orxcx 
lingtix  peritissimas.  A. 
hem,  intorj.  Interjection  dont 
on  se  sei  t  pour  appeler  ou  pour 
interroger.  Ilem  !  Ter.  hlio  ! 
Ter.  ^  "onomatopée,  imitant  le 
bruit  que  l'on  fait  en  essayant 
de  se  dégager  la  gorge.  Hem  I 
Corn. 
bécaatite,  s.  f.  Sanguine,  mi- 
nerai do  fer.  llœmatiles,  x,  m. 
Plin. 

hémérocalle,  s.  f.  (Botan.) 
Plante  liliacée.  UemcrocalUs , 
is.  n.  Plin.  (XI,  120).  ||  Fig.Voy. 

ÉlMitMLFlE. 

hémicycle,  s.  ni.  Salle  demi- 
circulairt-,   gradins    pour  rece- 
voir  des   spectateurs.  Jlemicy- 
cliam,  ii,    n.  .Vitr.     ||     Banc  à 
dossier  demi-circulaire.  Hemi- 
cycliam,  ii,    n.   Cic.    \\     Cintre 
de     bois,    etc.    Caméra,    x,    f. 
Vitr. 
hémine,  s.    f.  (Antiq.)   Mesure 
do  capacité.    Ilemina,  ss,  f.  Ca- 
to.  Ptaat.  Cels. 
hémisphère,    s.  m.   Moitié  de 
sphcre.    Ih-.misphxriiim,    ii,  n. 
S'xv.  ap.    Varr.  Jlyg.   \\   (Spéo.) 
Moitié  do    la    sphère    terrestre 
ou  do  la  sphère  céleste,  liemis- 
pUxrium,  ii,  n.  Macr.  Dimidia 
pars  orbia  terrarainlou  sphœrx 
ou  firmamenti;. /l.L'un  et  l'au- 
tre — ,  orbis  lerraram.  Cic.    \\ 
P.    ext.  (Anat.)    Les  —  du  cer- 
veau, tiuo  ca/jifa.  Cels. 
hémisphérique,   adj.    (T.  di- 
dact.)  Qui  a  la  forme  d'un    lie- 
miiplière.  In  hemispUxrii  (or- 


mam  effectua.  A. 
hémieticbe,  s.    m.    Moitié    uo 

ver»,  llemistichium,  ii,  n.-suci. 
hémoptoïque  et    hémoptyi- 

que    (lat.    post.  ttxmoptyicaa 
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Tarée  oiiiontv.xi;).  Cxl.-.iur.\ 
adj.  (.Médec.)  llelatif  .1  l'ho- 
nioptysie.  Ad  sanijuinis  reje- 
ction'em  |OU  e.xscreationem) per- 
(inens.  .1. 

hémoptysie    (lat.   post.   n»- 
moptysis  'jr.  a'iuÔTrcMai;]. /««J-^ 
s.  f.    vMéut-c.)    Craclwment    de 
sang.  Sanguinis  rejectio.  l'Un. 
ou  e.vscr«a(io.  Plin.  Avoir  une 
— ,   sangainen\    ejerére.    Plin. 
hémorragie  et  hémorrhagie 
(lat.     ha-morrhagia    [•  h.    na- 
sale .].  Plin.  [XXIII.   132],    gr. 
alpLoppayia),  ».  f.  (Médec.)  Ecou- 
lement du    sang  hors  des  vais- 
seaux. Sanguinia  pro/usio  (or- 
taita    i,oa    Pii.\io  ou    ernptio). 
Plin.  ou  <Ioj;as.    Justin.    Apres 
une  forte  — ,    mu((o    aangaine 
profuso.    Cels.     Arrêter     1'—, 
sanijainem  sistëre.  Plin.    cohi- 
bêre.    Cels.    supprimëre.    Cela, 
proflaiiain    suD'jainis    aistëre. 
Plin. 
hémorroïdal    et  hémorrhoï- 
dal,  aie,  adj.  Kelatif  aux    hé- 
morroïdes.    Ad     hœmorroidas 
pertinens.    A.    Flux    —,    l^'f- 
morrlLOidaram  paor.  Cœl.-.iar. 
hémorroïde  et  hémorrho'ido 
(lat.     /laemorWiois.    Cœl.-.iur. 
fgr.  a'-noppo'!;]),    s.    f-    (Médec.) 
Tumeur  dos  veines    de    1  anus. 
Ihemorrhoïda,  x,  f.  Cxl.-.lur. 
Qui  a  des  —,  hœmorrlwïciis,  a, 
uni,  adj.  Firm. 

hémorroïsse  ethémorrho'ise 
s.  f .  ('1'.  biblique.)  Kommoairec- 
tée  d'un  flux  de  sang.  Hsemor- 
rlvoissa  et  /lœmorr/iouso,  œ,  f. 
Ecd.  ,^       , 

hémostatique,  adj.    (Médeo.) 
Qui  arrête  les  hémorr.igios.  (Me- 
dicamentam)  qao  sangaia  sis- 
titar.    Tac.    ou     sapprimitur . 
Cels.  Un  remède  —,    et  (subst.) 
un  —,    enhxmon,  i,    n.    Plin. 
hendécagone,  s.    m.    (Géoni.) 
Polygone  qui  a  onze   angles  et 
ouzo    cotés.    Hendecagonus,    i, 
m.  Boèt. 
hendécasyllabe   adj.  A  onze 
syllabes.   Ilendecasyliahos,    on 
(ou    um),    adj.   .Mar.-Vict.    Un 
vers  —,  et  (subst.)  un  —,  hen- 
decasyllabam,     i,    n.    et    hen- 
decasyUaboa    (s.-e.    i^ersus),   », 
m.  Diom. 
hennir,  v.    intr.    Kn    pari,  du 
cheval,  pousser  le  cri    particu- 
lier à  son  espèce,  //innire,  intr. 
Lucr.  Quint.  —    à   la   vue    do, 
adhinnire,  intr.  (avec  le  Dat.). 
Oi/. 
hennissant,  ante,   adj.   IJin- 

niens,  p.  adj.  L;ri/. 
hennissement,  s.  m.  Cri  par- 
ticulier du  cheval.  Hinnitus, 
us,  m.  Cic.  etc.  (e.v.;  hinniUun 
tollére.  Ilor.  Idnnitam  edëre. 
.luatin.);  fremitus.ùs,  m.l.iv. 
(dans  l'oxpross.  (r.  eqaorum. 
Liv.). 
hépatique  (lat.    post.   hepati- 


uia  [gr.  T,iiaTi/.ô;  .  laid.),  adj. 
li.datif  au  f'oio.  Ilrpatariaa,  a, 
um,  adj.  Pluut.  (cf. /i.  morbus. 
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Plaut.    [Cure.  239]).    Affection 
— ,    morbus     jecinoria.     Cels. 
(IV,  8.).  1  Qui   rappelle   le  foie 
par      sa      couleur.     Ilcputiion, 
ontis,  n.  Plin.  t.\.\.\lV.  8). 
1.  hépatite,      s.    f.     (Minerai.) 
Pierre  précieuse  de   la  couleur 
du  foi».  Hépatites,  as.  m.  l'Un. 
Ilepatilia  ,      tidis  ,      f.      PUn . 
(X.'^.XVll,  180). 
S.    hépatite     (lat.      UepatUta 
[gr.  Tinaiaisj.  Murc.-Enp.  [pro- 
pre., •  ce  qui  a  l'aspect  du  loie, 
semblable  au  foie  ■]),  s.  f.  (Mé- 
dec.)    Inflaiiiination    du     foie. 
Ileputarius      morbus  .     Plaut. 
morbas  jecinoria.   Cela.    Ceu.\ 
qui  soufl'rent   d'une   —,    hepo- 
tici,  orum,  m.  pl.P/in. 
heptacorde,    adj.  et  s.   m,    || 
Adj.  A  sept  cordes.  Ilcptachor- 
dus,  a,  um,  adj.  Bort.  1  ^.  ni- 
Lvre  heptacorde.   Septemcordis 
lil'ra.  Isid.   (Orig.  111,  '21,  U).    \\ 
i'.  e.\t.    Système    do    sept   sons 
comprenant     sept   notes.    Voy. 

GAlMME. 

heptagone, adj.  (Géom.)  Qui  a 

sept  côtés  et  sept  angles.  Ilep- 
tajjonus,  a,  an\,  adj.  iioft. 
héraut,  s.  m.  (Arch.)  Officier 
chargé  de  porter  des  m-ssa- 
ges,  de  faire  des  proclaiiiations, 
etc.  Prseco,  onis,  m.  Cic.  Ue 
— ,  prxconias,  a,  um,  adj. 
Cic.  Proclamation  faite  par  le 
— ,  pra?conium,  ii,  n.  Cic.  (cf.: 
pnsc.  (acéré  [-être  h.  •].  Cic.). 

d'armes,    caduceator,    oris, 

ta.  Liv.(etialis,is,  m.  Liv.  lia- 
guette  tle  —,  caduceus,  i,  m. 
Cic.  Il  Fig.  Messager.  Nuntius, 
ii,  m.  Cic.  Voy.  me^saceu.  Le 
—  de  la  gloire  (de  qqn),  prxco, 
onis,  m.  Cic. Voy.  i-A-NiiovnisiE. 
herbacé,  ée,  adj.  (liolan.)  Qui 
se  rapproche  de  la  nature  de 
l'herbe. //erbaceus,  o,  um,  adj. 
flin.  Plante  a  tigo  —,  herbu, 
X,  f.  Plin. 

herbage  (lat.  post.  lierbaticus. 
l'opisc.  Solin.  [proprt.  -  her- 
biv.ire  -1),  3.  "i.  L'herbe  des 
prés.  Herba,  x,  f.  CJO.  etc. 
Gramen,  inis,  u.  Cic.  etc.  Voy. 
iiEnas.  Couvert  d'  —,  grami- 
neus,  a,  um,  adj.  Virg.  \\ 
Spéc.  Pré  où  T'  n  fait  paître 
les  bestiaux  à  ciigrai=ser.  IJer- 
bx,  arum,  f.  pi.  Cic.  Ilerbx 
communes.  Ilor.  Voy.i'ATunACE, 
l'jtÉ.  1  liéunioii  d'herbes  cueil- 
lies. Ilerbx,  arum,  f.  pi-  Hor. 
Il  Légume.  Voy.  co  mot. 
berbageux,  euse.udj.  Cou- 
vert d'herbages.  Graminev.s, 
a.  um,  adj.  Virg. 
herbe  (lat.  herbu],  s.  f.  Plante 
a  tigo  non  ligneuse  et  le  plus 
souvent  vertu.  Herba,  se.  f. 
Cic.  etc.  (ex.;  stirpes  et  herbx. 
Cic.  omne  herbarum  radicum- 
que  ijenus.  Liv.  herbx  saluta- 
res  '["  les  h.  médicinales  "], 
Ov.  Iierbis  curare  vulnus.  Liv. 
herbus  condire.  Cic.  —  nota- 
uores,  olera,  um,  a  pi.  Cato. 
Col.    .Marché    aux    —,    forant 
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clitorium.  Liv.  Mauvaise  — , 
xnala  Uerba.  Sen.  herba  inati- 
lii.  l'Un,  ou  sterilis.  Curt.  Ar- 
raclior  loi  muuvaisos  — ,  matas 
herba)  colUnère.  Si:n.  Voy. 
SAituixit.  Il  Spoc.  Nom  donné 
à  diverses  plantes.  —  aux 
cliats,  voy.  cataire.  —  aux 
coupures,    voy.     millefeuille. 

—  aux  foulons,  voy.  saponai- 
re. —  aux  pailles,  voy.  onÉ.Mii.. 

—  aux  piqùroB,  voy.  mille- 
pertuis, etc.  Il  Horuos  do  la 
Saint-Juan  (herbes  odoriféran- 
tes auxquelles  on  attribue  des 
propriotés  niervoiUouses).  Iler- 
oaj  maaica'.  l'Un,  va  patentes. 
Ov.  Fiij.  Kaniil.  Kmployer  tou- 
tes les  —  de  la  Saint-Jean 
(mettre  eu  œuvre  tous  les 
moyens  possibles), omniaejjperi- 
ri  ou  facére.Cic.  nikil  intenta- 

■tum  rcUnqaére.  Sen.  ^  Véijcta- 
tion  verte  qui  couvre  les  prés 
et  qu'on  emploie  pour  la  Dour- 
rituro  dos  bestiaux.  Herba, 
as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  herbx 
Ixtx.  Virg.  herba  irrigua . 
Plaat.  herba  viridis.  Cic.  her- 
ba recens.  Ov.)  ;  granien , 
ÎDis  ipr.  '  iierbe  nouvello  -i, 
n.  Virij.  (ex.:  graminis  herba. 
Virg.  ou  herbse  [•  les  nouvel- 
les pousses  de  l'h.  •].  Ov.).  Pe- 
tite — ,   voy.  HERDETTE.    Se  COU- 

vrir  d' — ,  herbesccre,  intr.  Cic. 
Couvert  — ,  voy.  herbu.  Où  il 
pousse  de  1' — ,  voy.  uerbeu.x. 
De  couleur  d' — ,  herbaceas,  a, 
um,adj.  Plin.  herbiihis,  a,  um, 
adj.  PUn.  herbeaf,  a,  um, 
adj.  Plaut.  Qui  a  l'aspect  de 
r — ,  voy.  HERBACÉ.  Qui  mange 
de  1' — ,  voy.  herbivoue.  Mettre 
un  cheval  à  1' — ,  voy.  pâture, 
vert.  S'asseoir  dans  1' — ,  êire 
étendu  sur  1' —  ,  voy.  gazon 
(p.  973,  col.  3).  Un  brin  d'— , 
heî'ha,  a?,  f.  Cic.  festuca,  as,  f. 
Plin.  Herbe  qui  pousse  entre 
les  pavés,  parietaria  herba  et 
simpl.  parietaria,  œ,  f.  Apal. 
Fig.  L'herbe  croît  chez  eux 
(leur  maison  est  abandonnée), 
voy.  DÉSERT.  1  Etat  de  certai- 
nes plantes  quand  elles  ne  sont 
pas  encore  à  maturité.  Herba. 
se,  f.  Cic.  Virg.  (ex.  :  [ramenti 
herba  [■  le  blé  en  herbe  ■■]. 
Virg.  j'am  in  herbis  esse.  Ov. 
adhuc  taa  messis  in  herba  est. 
Ov.  Jam  altœ  in  segetibus 
herbse.  Liv.  exire  in  herbam 
[■  pousser  en  h.  •].  PUn.).  Cou- 
per le  blé  en  — ,  pectinûre  se- 
getem.  PUn.  Toute  cette  gloire 
moissonnée  en  —,  omnts  iUa 
lau3  velat  in  herbâ  prxcepta. 
Tac.  (dial.  9).  Fig.  Manger  sun 
blé  en  —  (manger  d'avance 
son  revenu),  res  suas  velat  in 
herba  et  in  flore  prsecipêre .  A. 
Grammairien  en  — ,  futarus 
grammalicas.  Suet.  Couper 
r  —  sous  les  pieds  de  qqn 
(le  supplanter),  voy.  supplan- 
ter. 
herbette,  s.    f.    (Poét.)    Herbe 
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courte  ut  menue  des  champs. 
Herbala,  x,  (.  ('ic. 

herbeux,  euse,  adj.  Où  il 
pousse  de  l'hirbe.  Ilerbosus,  a, 
um,  adj.  Cato.  Ilor.  Grami- 
noxus,a,  am,  adj.   Col. 

herbier  (lat.  herbarium,  traité 
de  botanique),  s.  m.  Collection 
de  plantes  desséchées,  liotani- 
cum,  i,  n.  Isid.  \\  (P.  ext.)  Ou- 
vrage qui  traite  des  plantes. 
Herbarium,  ii,  n.  Cassiod.  Isid. 

herbière,  s.  f.  Celle  qui  vend 
des  herbes  au  marché.  Voy. 
graisiCre,  lécumic. 

herbivore,  adj.  Qui  se  nourrit 
d'herbes.  Etre  — ,  vivêre  her- 
bis. Ilor. 

herboriser,  v.  tr.  Uocuoillir 
les  plantes  pour  les  étudier. 
Herbas  qassrëre  (scratari  ou 
coUigi're).  A. 

herboriseur,  s.  m.  Celui  qui 
fait  dos  herborisations.  Her- 
barius,  ii,  m.  Plin. 

herboriste,  s.  m.  Celui  qui 
tient  le  commerce  des  plantes 
médicinales.    Voy.  pharmacien. 

herbu,  ue,  adj .  Couvert  d'her- 
bes. IJcrbidixs,  a,  am,  adj. 
Varr.  Liv.  Ov.  Ilerbosas,  a, 
um,  adj.  Cato.  Hor.  Grami- 
neus,  a,  am,  adj.  Virg.  Gra- 
minosas,  a,  am,  adj.  Col. 

hercule  (lat.  Hercules,  per- 
sonnage mythologique,  célèbre 
par  sa  forcej,  s.  m.  (Famil.) 
Homme  d'uno  très  grande 
force  physique.  Voy.  athlète, 
fort. 

herculéen,  enne,  adj.  Digne 
d'un  hercule.  Herculaneas,  a, 
um,  adj.  Plin. 

hère,  s.  m.  Famil.  Homme  sans 
considération,  sans  fortune. 
Homo  paaper  et  miser.  Cic. 

héréditaire,  adj.  Qui  se 
transmet  par  droit  d'hérédité. 
Hereditarius,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  cognomen.  Cic. 
regnam.  Plin.  bellum.  flor. 
imperiam.  Cic.)  ;  patrius,  a, 
am,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  res. 
Cic.  regnum..  Liv.);  avitus, 
a,  um,  adj.  Sen.  (ex.  :  av. 
ager .  Sen.  nobilitas.  Tac). 
Biens  —,  res  paternse.  Hor. 
heredium,  ii,  u.  Varr.  Nep. 
PUn.  patrimoniam.  ii,  n.  Cic. 
Part  — ,  pars  hereditatis .  Cic. 
Roi,  empereur  — ,  imperator, 
princeps,  rex  genitas  ut  re- 
gnet.  A.  qaihereditate  regnum 
accepit.  A.  M  (Par  ext.)  Prince 
—  hères  imperii  ou  regni. 
Cic.  1  Fig.  Qui  se  trans- 
met par  le  sang  des  ascendants 
aux  descendants.  Heredita- 
rius, a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  bellum.  Flor.  controver- 
sia.  Cic.)  ;  patrius,  a,  um, 
adj.  Plin.  j.  ((ex.:  morbas . 
PUn.  j.  dolor.  Plin.  j.  patria 
religione  caltus  [•  objet  d'un 
culte  h.  •].  Tac.)  ;  avitus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ma- 
lam.  Liv.  on  dit  aussi  velat 
hereditate  relictam  odiam.Nep. 
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cf.  encore  :  acceptas  ou  relictOB 
a  majoriba».  Cic.  per  manns  ou 
antiquitus  traditus  error.Cic). 
Eanomi  — ,  hostis  velat  notas 
Liv.  hostis  a  patribus  quasi 
hereditate  relictus.  Liv.  Gloire, 
science  — ,  hereditat,  glorise. 
Cic.  scientiœ.  .^aet. 

héréditairement,  adv.  D'une 
façon  héréditaire.  Hereditate. 
Cic.  Jure  hereditatis.  Cic. 

hérédité,  s.  f.  Pouvoir  d'héri- 
ter. Jus  hereditatem  udcandi 
ou  cernendi.  Cic.  Jus  heredi- 
tarium.  Cic.  Jus  hcrctUtatis. 
Cic.  Acceptation  do  1  —,  adi- 
tio  hereditatis.  Jet.  Tenir  par 
— ,  hereditate  possidëre.  Cic. 
T  (Spéc.)  Pouvoir  de  succéder  à 
qqn  dans  sa  charge,  dans 
ses  honneurs.  Capacitas,  atis, 
f.  Dig.  Ils  réclament  ce  droit 
(m  vertu  de  1'  — ,  jus  per  suc- 
cessiones  esse  id  sibi  arbitran- 
tar.  Liv.  T  (Arch.)  Héritage. 
Voy.  ce  mot.  T  Transmi-sion 
lies  ascendants  aux  descen- 
dants de  certaines  particulari- 
tés physiques  ou  moralos.  He- 
reditas,  atis,  f.  Cïc.  (cf.  glo- 
rise. Cic.  scientise.  Sact.).  Ma- 
ladie   transmise   par  — ,     voy. 

HÉRÉDITAIRE. 

hérésiarque,  s.  m.  Auteur 
d'une  doctrine,  clud  d'une 
secte  hérétique.  Ila-vcsiarcha  ur, 
hœresiarches,  œ,  m.  Aug. 

hérésie,  s.  f.  Doctrine  con- 
traire à  la  foi  catholique,  //a»- 
resis,  eos  (Ace.  im.  .Abl.  i, 
Gén.  pi.  eon),  s.  f.  Eccl.  ^  (P. 
ext.)  Famil.  Opinion,  tliéorie 
çjui  est  en  opposition  avec  les 
idées  reçues.  Voy.  paradoxe. 

hérétique,  adj.  Qui  soutient 
une  hérésie,  entaché  d'hérésie. 
Hsereticas,  a,  am,  adj.  Tcrt. 
Substantivt.  Un  — ,  h'œreticas, 
i,  m.  Salv.  T  (P.  ext.)  Famil. 
Qui  soutient  une  opinion  qui 
est  en  opposition  avec  les  idées 
reçues.  Doctrinse  [alsa-  deditus 
(ou  addictus}.  A. 

hérissement,  s.  m.  Le  fait  de 
se  hérisser,  d'être  hérissé.  La 
—  des  cheveux,  horçr,  oris,  m. 
Cic. 

hérisser  (lat.  pop.  hericiare, 
tiré  de  hericius.  hérisson),  v. 
tr.  En  pari,  de  l'homme  ou 
des  animaux,  dresser  (ses  che- 
veux, son  poil,  ses  plumes). 
Erigére,  tr.  Cornif.  Sen.  (cf. 
erecto  capillo.  Cornif.).  Hé- 
rissé, horridus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  h.  barba.  Cic); 
birsutus,  a,  uiD,adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  h.  comse.  Ov.  Cart.  alise 
[animanlium]  villis  vestitœ, 
alise  spinis  hirsatse.  Cic);  bir- 
tus,  a,  um,  adj.  i^ep.  Ov. 
Cart.  (ex.  :  h.  comse.  Cart.  h. 
capilli.  Ov.  h.  pilas  Plin.); 
bispidus,  a,  um,  adj.  Phsed. 
Plin.  (ex.:  corpus  squamis  his- 
pidam.  Plin.  hispida  sas. 
Phsed.).  Etre  hérissé,  borrére, 
intr,  Virg.  Sen.   Plin  /.  (ex.  . 
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cjpilli,   comx  horrent.   TibiiU.  1 
Oi-.  horrent  ac  siibrigantar  ea- 
pilli.    Sen.     promissà     barbA, 
horrenti   capillo.  Plin.  /.).   Sa, 
—,   horrescère.     intr.    i'trg-] 
(lurt.  poét.  au  sens  propre),-  JD- 
borrescére,  intr.  Plin.  (ex    : 
lillii  inhornscère.  Plin.  <jalli- 
nx    .niiorrescant   et    se   exca-' 
fiant.   Plin.)  ;  subrigi,    passif, 
^er».  \à\.  :  sabrigantar   capilli. 
^en.).    Il   (Au  fig.)    Se  hérisser, 
être    hérissé,     c.-à-d.     montrer 
une  résistance  irritée.  Retrac- 
târe.  absol.  Cic.  etc.  (ex.  :  sire 
retraetabis,     sive    properabia. 
Cic.    nullo  retractante.  Liv.); 
restitàre,    intr.    PlaïU.    Ter. 
Liv.    ivov.    résister)  ;    reluc  - 
tari,  dép.  intr.   Vell.  Plin.   j. 
(oi.    :     relactatas    ini-itusqae. 
Plin.  ;.K  (Un  homme)  héris'é, 
borridus,    a,   um,  adj.   Cic 
etc.  (ex.  :   Tabero   vita  et  ora- 
tione     horridas.    Cic.     .Varias 
/.irtoî  atqae  horridas.  Vtll.  ); 
asper,  a,   um.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  asper  <:t  duras.  Cic.  gaos 
natarâ     pâtes    asperos    atqae 
omnibas  iniriaos.  Cic).  1  (Par 
anal."!    Garnir     (un     objet)    de 
choses  piquantes,  pointues,  qui 
emyi'- -hent  da  le  loucher.  As- 
peràre.    tr.    Virg.  Tac.  (ex.  : 
sagitlas  ossibas  asperant.Tac.Y, 
exasperâre,     tr.    Liv.    Sen. 
(ex.:  atxster,  qui  Sicalam  pela- 
ijas  exasperet.  Sen.   exaspera- 
tam  (tttctibas  mare.  Liv.  saxis 
exasperatas.     Sen.).     Hérisse, 
borridus,  a,  um.  adj.    Virg. 
//or.  (<n..  :  silva  dami$  Uorrida. 
Hor.';  asper,  era,  erum,  adj. 
Cic.  Ltc.  \ex.:  Athesis  ille  saxis 
asper.  Pan.  vet.).  Etre  hérissé, 
borrére,  intr.     Virg.  Liv.  (ex.: 
horret  seges  aristis.  Virg.pha- 
lanx  liOrrens  hastis.  Liv.).    Se 
—,  borrescére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  mare  ca-pit  horrescère.Cic. 
(r.);  inborrescëre,  intr.  Pa- 
cav.  Sen.  Cart.  [ex.:  inhorres- 
cit  mare.   Pacuv.  Cart.  subito 
(lactibas    inhorruit  mare.  Sen. 
rh).  Fig. —  de  difficultés,  dif/i- 
cui(a(i6us  abstraire.  Cic. 
hérisson     (lat.     pop.    hericio, 
class.   ericiiwj,    B.   m.   Mammi- 
fère  insectivore   dont    la   peau 
est  couverte  de  piquants.   Eri- 
cias,  a,  ta.  Varr.  Ambr.  Plin. 
Val.    De   — ,  ericinas,   a,   am. 
adj.  Aag.  ||  (Fig.)  Famil.  Homme 
d'humeur  difficile  qu'on  ne  sait 
comment   prendre.    Homo   as- 
per. Cic.  Homo    natarà  asper 
atqae  iniqaas.   Cic.   Adjectivt. 
Une    humeur    —,     morositas, 
art»,  f.  Cic.  atperitas  natarse. 
Cic.  1  P.  ext.  —  de  mer.  Voy. 
OUBSI."».    I!     P.    e.U.    Enveloppe 
épineuse  de  la  châtaigne.  EcUi- 
na$,  i,  m.  Calparn.  Serv. 
héritage,  s.  m.  Ce  qui  échoit  à 
qqn    par    voie    de    succession. 
Hereditas,   atis,  f.  Cic.  etc. 
{e\.:hereditas  est  pecania  qu:r 
morte  aiicujas  ad   qaempiani 
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pervenit  Jure,  nec  ea  aat  legata 
testiimento  aat  possessione  re- 
tenta. Cic.  [top.  6,  sa],  heredi- 
tas ex  testamento.  Jet.  ab  in- 
tcstato.    Jet.    hereditas    jacens 
['  en  possession  duquel  on  n'est 
pas  encore  entré  •].  Cic.  com- 
munis.  Cic.  Jet.  communia  he- 
reditas, qaœ  ad  ufnimt/uf  .t- 
qaaliter    lege    venit.    Jet.    h. 
paterna.  materna.  Jet.  heredi- 
tatem  tradére  alicui.  Cic.  do- 
mus    ab    avuncalo    hereditate 
relicta.  Nep.  aliqaid  hereditate 
possidêre.  Cic.  hereditatem  per- 
seqai.  Cic.  hereditatem  capture.  ' 
Plin.  j.  Iiabêre  partem  in  he- 
reditate  [■  avoir  sa  p.irt  dh.  •] 
ou  vocari  in  partenx  heredita- 
ti$.    Cic.    hereditatem   recipère 
[•   recevoir,   recueillir   •].   Cic. 
hereditatem  omittëre  ou  repa- 
diare.   Jet.   hereditatem    adiré 
ou   obire   [•  entrer   en  posses- 
sion  ■].  Cic.   hereditatem    cer- 
nëre  [•  déclarer  qu'on  accepte 
l'h.  -].  Plin.j.  alicai  hereditas 
permcigna  ab  aliqao  venit.  Cic. 
magna  ac  laculenta  hereditas 
alicai  obtingit,  obvenit.  Cic.  au 
plur.  hereditates  a  civibas  Ro- 
manis capère.  Cic.  maltas  he- 
reditates    bonitate    conseqai. 
.Yep.'i.     Acceptation    d'un     —, 
cretio.    onis,   f.  Cic.   (cf.  ad 
Att.  XI,  1-2,  ;.;  XIII,  IS,  3'.  Jet. 
Relatif  aux  —,  bereditarias, 
a,   um,  adj.  Cic.  Quint,  (ox.  : 
h.  aactio.  Cic.  h.  lites.  Qaint.). 
Qu'on   possède  par  —,  qu'on  a 
reçu  en  — ,  bereditarius,  a, 
um,  adj.  CiC.   etc.  (voy.   atnÉ- 
ditaire,successio.n,patrimoi.ne). 
Il    (Spéc.)    Immeuble  réel   reçu 
par  voie  de  succession.  Here- 
dium,  ii,  n.  Varr.  Nep.  (ex.: 
ibi  herediam  a  pâtre  reliclam 
habebat.Xep.  [i  ato,  I,  1]).  Pe- 
tit — ,  berediolum,  i,  n.  Col. 
Gell.    (cf.  Col.  [l,   praîf.  13]).  1 
(Au    fig.)    Condition,    situation 
que  qqn  reçoit  d'un  autre.  He- 
reditas, atis,  t.  Cic.  etc.  (ex.: 
h.   gloriae.  Cic.   scientiœ.   Jas- 
tin.).  Qu'on  a  reçu  en  —,  qu'on 
possède  par  — ,  bereditarius, 
a,   um,  adj.  Cic.  lex.;  h.   co- 
gnomen.    Cic);    patrius,    a, 
um,    adj.    Cic.    (voy.    hérédi- 
taire);  avitus,   a,   um,   adj 
Liv.  (voy.  héréditaire). 
hériter    (lat.  pop.    hereditare. 
Eccl.),  V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr 
Devenir  par  héritage  possesseur 
lie    qqch.    Heredem    esse.    Cic. 
Hereditatem  accipére.  Cic.  con- 
seqai. Nep.   J'ai    — ,  hereditas 
venit    ad    me.    Cic.    hereditas 
mihi   obvenit.  Plaat.  Cic.   J'ai 

—  de  qqn,  cessit  ou  vènit  mihi 
ab  aliquo  hereditas.  Cic. —  avec 
qqn,  alicai  coheredem  esse.  Cic. 
Il  n'y  eut  personne  qui  voulût 

—  do  lui,  heredem  non  inve- 
nit.  Plin.  j.  Fig.  —  de  la  li- 
JKTté,  libertatem  velat  heredi- 
late  recipère.  A.  —  du  talent 
de  son  père,  artit  paternse  he- 
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redem  esse.  Plin.  1  I'.  tr.  Pos- 
séder (qqoli.)  par  lioritago.  He- 
reditate  accipére.  Cic.  Heredi- 
tate    possidêre    (aiioaidK    Cic. 
Absol.  —  do  qqn,  alicujiis  .ou 
oiicui)  heredem  esse.  Cic    (voy. 
HERITIER^   Fig.   —   un   surnom 
de  qqn,  cogni^men   habére  ab 
aliquo    hcreditarinnx.    Cic.    — 
de   l'influence   do  son   père,   in 
paternas    opes    tuccedëre.  Cic. 
(voy.  succéder).    Maladie  qu'il 
avait   —   de   sa  mère,    morbus 
qaem  a  matre  acceperat.  Cic. 
héritier,  ière  (lat.  pop.  Iiere- 
ditarius',  s.  m.   et  f.  Personne 
que  la  loi  appelle  à  hériter  de 
qqn.  Heres.  cdis,  m.  et  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  h.  ex  asse  [•   h.  uni- 
versel .].  Plin.  j.   h.  bonorum 
omnium.   Liv.    ou  h.    primas. 
Qaint.  decl.  secondas  [h.  subs- 
titué, quand    la   léi^ataire  uni- 
versel est   dccéJé  ou  renonce). 
Cic.  heres    ex  dodrante  [•  h. 
pour   les   trois  quarts   ■].   A'ep. 
ex   dimidia  parte   [•    pour    la 
moitié  •).  Cic.  ex  tertia  parte 
[■   pour    le   tiers   ■].    Cic.    ejus 
heredes.  Quint,  heres  sam  ali- 
cajus  ou   alicai.    Cic.    aliquem 
heredem    scribëre,    (acéré,  in- 
stitaëre.  Cic.  nondnm  in  Pom- 
pei    locum     repentinas     heres 
saccesserat.  Cic.  movëre  veros 
heredes.     Cic.     veros    heredes 
ejicére.     Cic.    au    fém.     testa- 
mento   (ecit    heredem    (iliam. 
Cic.  par  ext.  heres  rcgni.  Liv.). 
Il     Absol.    Enfant,     /'ilius,    ii, 
m.  Cic.  Au  plur.  Liberi,  orum, 
m.  pi.  Cic.    Une   riclie  — ,  fUia 
aucta    hereditate   patris.  A.    \\ 
(.\u  fig.)   Heres,    redis,    m. 
ot  f.  Cic.  etc.  (ex.:   h.  Acadé- 
mie. Cic.)  ;   successor,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ox.:  successor  po- 
tentiœ   ejas.    Vell.  magni  pa- 
trinwnii.  Sen.  rh.). 
hermaphrodisme,    s.    m.   (T. 
scientif.)  Kéunion    dos  organes 
des    doux    sexes   dans    un    seul 
individu. Forma  wnbigua.Tac. 
hermaphrodite,  s.  m.  et  adj. 
Il   Arij.  Etre  humain  auquel  on 
altribuo    les    deux    sexes.  Her- 
maphroditas,  i,  m.   Plin.  (VII, 
34;  XI,  263).  Semimas,    maris, 
m.  Liv.  Ov.   .Semii/ir,   viri,    m. 
Ov.  Plin.  ^  Adj.  Qui  réunit  les 
organes  dos    doux    se.xes.    Her- 
maphroditas,  a,  adj.  Plin.  (cf. 
k.  equœ.  Plin.  [XI,  2G2]).  .îm- 
bigao  inter  marem  et  feminum 
3e.ru.    Liv.    Utriusqae    sexûs. 
Plin. 

herméneutique,  adj.  Qui  a 
pour  objet  l'interprétation  de» 
textes.  La  science  — ,  et  (subs- 
tantivt.)  r — ,ors  interpretandi. 
Cic.  enarratio  scriptoram. 
Qaint.  hermeneama,  matis,  n. 
.^'en .  Spéc.  L'  —  sacrée,  et  (ab- 
^olt.)  1'—  (l'interprétation  de 
l'Ecriture  Sainte),  voy.  exéoése. 
hermès,  s.  m.  Statue  do  Mer- 
cure. Hermès  ou  Herma,  »,  m. 
iVe/).     Spéc.    'l'été    do  Mercure 
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sortant  d'une  gaine.  Trancaa 
HerniX.  Juv.  (8,  58). 

I.  hermétique,  atlj.  Relatif  ^ 
l'alcliiinio.  Voy.  alchiuie.  || 
(P.  oxt.)  Ilerniétiquo  (on  pari, 
d'uuo  clôture).  Af.ri  non  per- 
vius.  l'Un. 

i.  hermétique,  adj.(Architect.) 
Coloniits  —  (tormiiiée  par  une 
tèto  do  Morcuro).   Voy.  hermès. 

heriuétiquement,  adv.  Par 
uno  lormeture  liorinétiquo.  For- 
mer —  (un  vase),  oblurure,  tr. 

Cic.    Voy.    BOUCIIEH,   OnSTItUER. 

hermine  (lat.  armenias  [pro- 
prt.  il'Arménio]),  s.  f.  Martre 
olaiiclii)  dont  la  peuu  coQStituo 
uue  lourrure  de  grand  prix. 
Mas  l'onticas.  PUn.  1  (P.  ext.) 
Fourrure  que  l'ou  fait  avec  la 
poau  de  cet  animal.  Maria pon- 
tici  pellis.  A. 

berminette,  s.  f.  Hachette  de 
charpentier.   .'îscia,  pe,   f.  Plin. 

hermitage,    hermite.     Voy. 

ERMITAGE,    ERMITE. 

herniaire,  adj .  Qui  a  rapport 
aux  hernies.  (Traduire  par  le 
génit.  herniœoxi  ramicis).  Voy. 

HERNIR. 

hernie,  s.  f.  Tumeur  produite 
par  la  sottie  d'une  partie  dis 
viscères  abdominaux.  Ilernia 
et  liirnia,  se,  t.  Mart.  Ramex, 
micis,  m.  Plaat.  Cels.  Plin. 
Procideniia,  se,  f.  Plin.  Qui  a 
une  — ,  hcrniosas.  a,  am,  ;ulj. 
Veg.  raniitosas,  a,  am,  adj 
Plin.  Ceux  qui  soulTront  d'uae 
hernie,  herniosi,  oriim,  m.  pi. 
Lainpr.  ramitosi.  oram,  m.  pi. 
Plin.  Homme  qui  a  une  — , 
homo  diraptas.  Cic.  —  intes- 
tinale, enterocele,  es,  f.  Plin. 
Mart.  Atteint  d'une  —  intesti- 
nale, enterocelicas,  a,  am,  adj. 
Mart.  l'Un. 

héroïde,  s.  f.  Epître  en  vers 
qu'un  poète  suppose  écrite  par 
une  fommo,  etc.  Les  — ,  I{e- 
roides,  am,  f.  pi.  Prise. 

héroïne  (lat.  heroine  [grec 
Yipioi'vr]].  Prop.),  s.  f.  Femme 
qui  se  distingue  par  le  courage. 
Malier  ou  femina  fortissima. 
Cic.  1  Femme  qui  joue  le  prin- 
cipal rôle  dans  une  oeuvre  lit- 
téraire. Persona  prima.  A.  Voy. 
HÉROS.  Il  (P.  ext.)  Femme  qui 
joue  le  principal  rôle  dans  une 
aventure  réelle.  Qaée  primas 
paj'tes  agit.  A. 

héroïque,  adj.  Qui  appartient 
aux  héros,  aux  demi-dieux  my- 
thologiques. Heroicus,  a,  ura, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  tempora.  Cic. 
personx.  Cic).  Fig.  Primitif. 
Voy.  ce  mot.  |{  Poésie  —,  Car- 
men lieroam.  Prop.  Voy.  épi- 
que. Vers  — ,  uersas  heroas. 
Cic.  heroicam  metram.  .-lus. 
Voy.  HEXAMÈTRE.  Le  genre  — , 
epos,  a.  Hor.  S'exercer  dans  le 
genre  — ,  experiri  se  heroo. 
Plin.  j.  Voy.  épique.  ^  Qui 
montre  de  l'héroïsme.  (En  pari, 
des  pers.)  Invictas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Magnitadine  animi  prœ- 
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i/ans.  Cic  (En  pari,  dos  pors. 
et  dos  ch.)  Fortissimas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Psene  divinas.  Cic 
Une  àme  — ,  animas  fortis  et 
ini-ictas.  Cic.  Un  caractère  — , 
magnitado  et  attitado  animi. 
(yic.  Force,  audace  — ,  virtus 
samma,  aadacia  samma.  Cic. 
Courago  — ,  animas  fortis.  Cic 
-Vction,  exploit  — .(a^ùnas  (orte, 
magnum,  memorabile.  Cic.  mi- 
rabile.  Cic.  res  prseclare  et  for- 
titer  gesta.  Cic.  \\  (P.  e.vt.)  En 
pari,  d'un  médicament,  d'un 
remède.  Voy.  é.neugique.  ||  (Fig.) 
(Famil.)  Voy.  désespéré,  ének- 

CIQUE. 

héroï^ement,    adv.     D'une 
manière   héroïque.  Fortissimë, 
adv.    Cic.  Magno   animo.  Cic 
.Anima   (orti    et   invicto.    Cic. 
Mourir  — ,  (ortiter  mori.  Cic. 
héroïsme,  a.  m.    Vortu  supé- 
rieure qui  fait    les  héros,   l  ir- 
tas,  utis,  l.  Cic.  (cf.  magnam 
ou  ingentem  virtatcin  prsestà- 
re.  Cic).  Animas  fortis  et  in- 
i/ictus.  Cic.  Animi  magnitado. 
Cic.  Traits  d' — ,  res  fortiter  ou 
egregie  facta.  Cic.  facinora  for- 
tia.  Cic  Voy.  héroïque. 
héron,  s.  m.  Grand  oiseau  do 
l'ordre   des   échassiers.    Ardea, 
se,  f.  \'irg.  Plin.  .Ardeola,  œ,  f. 
Plin.  Herodias,  ii,  m.  Valg. 
héros,  s.  m.   Uemi-dieu.   Hé- 
ros, is,  m.  Cic  etc.  (au  pro- 
pr.   Cic.  [de  Or.  II,    J.7,    19;,], 
au    fig.  :     Antonii     colloqaiam 
cam  heroibus  nostris  [se.  Bra- 
to  et  CassioJ.  Cic  [Att.  XIV,  6, 
1]).  illoram  fait  heroam  [c.-à- 
d.  Platon  et;  Aristote]  eam  vir- 
tatem  e.xcitâre  Jacentcm.   Cic. 
[Rep.  III,   8,   12].    ironiq.    Cic. 
[AU.    IV,   3,    5J).   1   iPar   ext.) 
Celui   qui  se    distingue  par  sa 
valeur,   etc.     Vir    bcllo    fortis. 
Cic.  Vir  fortis  ou  fortissimas. 
Cic.  Vir  magnas.  Cic.    ou    ma- 
gnanimas.Cic.  1  (Par  ext.)  Per- 
sonnage   principal.    Rei   actor. 
Cic.  Le  —  de  l'aventure,  aactor 
reram.  Cic.    Le  —   du  drame, 
de    la    pièce,   persona    prima. 
Cic  II  (en)   fut   le  — ,    primas 
partes  egit.  Cic 
herpès  (lat.  herpès,  grec  £pr»)ç, 
dartre),  s.  m.  Eruption   do   vé- 
sicules à  la  surface  de  la  peau. 
Voy.  éruption. 
hersage,  s.  m.  Action  de  her- 
ser. Occatio,  onis,  f.  Cic.  Rela- 
tif  au   — ,    occatorias,   a,   am, 
adj.  Coi. 
herse   (lat.    hirpix),  s.    f.    In- 
strument   à   dents   qu'on   pro- 
mène sur  le  sol  pour  briser  les 
mottes,    etc.     Cratis    dentata. 
Plin.    ou    simpl.    cratis,  is,    t. 
Plin.  Occa,  se,   f.   Veget.   Isid, 
Irpex,   picis,    m.    Cato.    Varr. 
1  (P.  anal.)  Grille  à  fortes  poin- 
tes à  l'entrée  d'une  porte  forti- 
fiée. Ericias,  ii,  m.  Cses.  Cata- 
racta,  œ.  f.   Liv.  (cf.  cataractâ 
dejectâ.  Liv.). 
herser,   v.   tr.   Travailler    (la] 
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terre)  avec  la  herso.  Occàre,  tr 
Ilor.    Col.    fnocci'tre,    tr.    Col. 
Deoccûre,     tr.     l'Un.    Cratîre, 
intr.  l'Un.  (XVIII,  25.S). 
herseur,  s.  m.  Celui  qui  herse. 
Occator,  oris,  m.  Col.  Fest. 
hésitant,  ante,  adj.  Qui  hésite 
Inccrtas,   a,  am,  adj.  Cic.  Da- 
bias,  a,  am,  adj.  .•<atl.  Anceps, 
adj.    Liv.    Ilœsitans  ,    p.    adj. 
Sali.  Voy.  IRRÉSOLU,  douteux. 
hésitation,  s.  f.  Action  d'hési- 
tt-r.    Cunctatio,  onis,  !.  Cic. 
etc.  (souv.  uni  à  mora  ou  à  tar- 
ditas,  cf.  canctatio  et  mora  ou 
c.  aat  mora  ou  c.  tarditasqae. 
Cic    Plin.  j.  superioram    die- 
ram    Sabini    cunctatio.    Cses. 
stadiam   semper    adsit,    canc^ 
tatio  absit.  Cic.  sam  et  ipse  in 
edendo    [^   quand    il    s'agit   de 
publier  (iqch.  •]   hsesitator;  ta 
tamen   meam  qaoqae   cancta- 
tionem    tarditatemq ae    vicisti. 
l'Un.  j.  habes  cunctationis  mese 
causas.   Plin.  j.   abjecta  omni 
canrtatione.    Cic.    dicam    sine 
canctatione  qaod   sentio.  Cic. 
eos    major   prope    c.    tenebat 
operta  quam  daasa  invadendi. 
Liv.);  dubitatio,  onis,  C.  Cic. 
otc.  (ex.:  dabitatio  belli  [•  re- 
latives   à    la    conduite    de    la 
guerre  <].  Cic.  sine  alla  dabi- 
tatione.  Cic.  sine  dubitatione. 
Cic.   nullâ   interpositâ  dubita- 
tione.   Cses.    au    plur.    angant 
me  dabitationes  tase.  Cic.  [Att. 
V,  21,  !i\);   beesitatio,   onis, 
f.  Cic.  Sen.  Qaint.  l'Un.  j.  (ex.: 
noli  ignosccre  hœsitationi  mese . 
Cic.    [ep.    III,    13,   2].   cf.  Sen. 
[v.  beat.  8,  6].  Qaint.  [S.I,  2,  i8J. 
Plin.  j.  [VI,  27,  1].  Tac  [h.  I, 
39])  ;  tergiversatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  hanc  tergiversa- 
tionem  probo.  Cic).   Avec  — , 
cunctanter,  adv.  Liv.  dabitan- 
ter,  adv.  Ctc.  (Brut.  22,  87).  || 
Incertitude    do    prononciation. 
Hœsitatio,  onis,  C.  Cic.  (ex.  : 
qaanta     hrrsitatio     tractasque 
verboram.  Cic.  [de  Or.  II,  50, 
202]);   bœsitantia,  se,  î.  Cic. 
(ex.  :  h.  lingase.  Cic.    [Ph.  3,  6, 
16])  ;   titubantia,   as,  f.  Suet. 
(ex.:  t.  linguœ.  Saet.). 
hésiter,  v.  intr.  No  pas  se  dé- 
cider à  prendre  un  parti.  Hae- 
sitâre,  intr.  Cic.  otc.  (ex.:  non 
hœsitans  respondebo.  Cic.  [Ac. 
I,  2,  i].  in  novis   rebas  ksesi- 
târe.    Cic.    f.\c.    pr.  II,   5,  16]. 
hœsitavit  oé  eam  caasanx  qaod 
nesciret.  Cic.  [de  Or.  I,  51,  .22  (]); 
cunctari,  dep.   intr.  Cic.  etc. 
(ex:  canctans  ad  ascensam  mi- 
les.   Flor.    [IV,    127].    alteram 
exsaltantem  verboram    aada- 
cia   reprimebat,  alteram  can- 
ctanfem  et  quasi  verecundan- 
tem  incitabat .Cic.dam  canctan- 
tar,  jam  prseda  militam  erat. 
Liv.  an  cancter  et  tergiverser? 
Cic.  avecl'Inf.  qaamob  caasam 
non  est  canctandam  profiteri 
hanc  mandum  animal  este.  Cio. 
[univ.  3,  8J.  ne  cunctetar  ipsa 
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propias  accedère.  Sait,  cunc- 
tantes  arma  capC-re  increpabat. 
Liv.  avec  une  interrog.  ind.  los 
cunctcimini  etiam  nunc  et  Wu- 
bitatis.  qaid  intra  mcenia  dc- 
prehimis  Iiostibus  faciaiis  ? 
Sali  avec  yuin  et  le  Subj.  non 
canctandam  existimavit ,  quin 
pugnâ  decertaret.  Cses.  consuli 
nihil  canctandam  visam,  gain 
Lilubeam  classe  peteret.  Liv.]; 
duoitàre,  intr.  Cic.  (voy.  ba- 


lancer [p.  251,  col.  3]);  àddu- 
bitare,  intr.  Liv.  (ex.:  de  le- 
gatis  paalalam  addabitatain 
est.  Liv.};  tergiversari,  dép 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  narrcuif 
illam  valde  morari,  non  ter- 
giversantem,sedexspectantem, 
si  qai  forte  casas.  Cic.  cam 
prope  mana  consertam  rcsti- 
tantem  ac  tergiversantem  in 
Africam  attraxerim.  Liv.  non 
ett  locus  ad  tergiversandum. 
Cic);  morari.  dép.  intr.  Cic. 
(av.  rinf.:  m.  alicai  bellam  in- 
ferre. Cic.);  tardare,  intr.  Cic. 
(ex.  :  num  guid  putes  rei  pa- 
blicx  nomine  tardandam  esse 
nobis?  Cic.  [Att.  \l,  ",  2]); 
tardarl,  pass.  Cxs.  (ex.:  ut  re- 
liqai  hoc  timoré  propias  adiré 
tardarenlur.  Cses.  [B.  C.  II, 
Ji3,  i]l.  Voy.  HÉSITATION.  1  (Par 
ext.)  Parler,  réciter  d'uue  ma- 
nière incertaine.  Haesitâre, 
intr.  Cic.  (ex.:  ita  lingaa  hx- 
titantes.    Cic.    [de    Or.   I,   25, 

1151).    Voy.    BÉGAYER. 

hétéroclite  (lat.  post.  hetero- 
clitos,  grec  iTspoxXixoç) ,  adj. 
Qui  s'écarte  des  règles  ordi- 
naires. A  regala  aberrans.  A. 
Enormis,  e.  adj.  Qainf.  Mot 
—,  heterocliton,  i,  n.  Charis. 
Prise.  Mots  — ,  diversiclinia, 
oram,  n.  pi.  Prise.  T  (P.  ext.) 
D'un    aspect    étrange,    bizarre. 

VOV.    ÉTRANGE,    BIZARRE. 

bélérodoie,  adj.  Qui  s'écarte 
de  l'orthodoxie.  (En  pari,  des 
per«.)  Falsse  doctrinal  addictas 
A.  (En  pari,  des  ch.  A  verâ  'et 
reci-ptû  doctrinà  aliénas.  A. 

hétérodoxie,  s.  f.  Doctrine  qui 
s'écarte  de  l'orthodoxie.  Doc- 
trinà falsa.  A.  Param  tana  (i- 
de>.  A. 

hétérogène,  adj.  Qui  est  d  une 
nature  autre  que  ce  à  quoi  il 
est  uni.  Oii-ersi  ou  alieni  gene- 
ris.  Cic.  Dispar  atqae  dissimi- 
lis. Cic.  Eléments  —,  res  inter 
se  diversae  et  dissimiles.  Cic.  \\ 
(Fig.)  Qui  réunit  on  soi  dos 
goûts  8t  de»  sentiments  hétéro- 
gènes, ex  conirariis  diversisque 
et  inter  se  pagnantibas  natarse 
itvidiis  capiditatibasqae  con- 
flatas.  Cic. 

hétérogénéité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  hétérogène.  Diver- 
sita»  reram.  A.  Oiversitas  et 
dissimilitado.  A. 
hêtre,  s.  m.  Grand  arbre  qui 
produit  la  fatne.  Fagas,  i,  f. 
Caç».  Plin.  De  —,  fageas,  a, 
mm,  adj.  Plin.  faginat,  a,  om, 
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adj.  Virg.fagineus,  a,  un»,  adj. 
Cato.  Ov.  Plin.  Qui  appartient 
au  —,  fagatalit.  e.  adj.    l'arr. 
Le  fruit  du  — ,Voy.  faîne. 
heur   (lat.  aujurium,  présage), 
s.  m.  (Aiich.)  Chance  qui  arrive 
à  qqn.  Voy.    chance.    Bon  —  , 
voy.     BONHEUR.     Mal    — ,    voy. 
MALHEUR.      Il     (Spéc).     Arch. 
Chance   heureuse.  Fortana  se- 
canda   ou  prospéra.  Cic.  Voy. 
CHANCE,  BONHEiiR.  Heur  et  mal 
heur,  varia  fortana.    Cic.  va- 
rietas  temporum.  Cic. 
heure,    s.  f.   Division    du  jour 
(en  gén.).    Hora,    se,    f.   Cic. 
etc.  (ex.:    Aora?  spaliam.  Cic. 
horse    momentam    [•    le   court 
espace  d'une  h.  ■].     Cic.  semel 
in  hora,  in  horis.  Cic.  singidis 
interpositis  lioris  singalos  cya- 
tlios  vini  dare.  Cels.  horà  ante 
venit.     Brat.    ap .     Cic.    horà 
ampliiis  moUebantar.  Cic.  anà 
horà.  Liv.  in    horà.    [•    en  une 
heure  •].  Cic.  dam  veniat  con- 
dictum  tempus  censé,  tarde  ire 
lieras  qaerantar.  Sen.  mensis 
erat  October,  tertias  idus  Octo- 
bris,horam  non possam  certam 
tibi    dicëre.    Sen.]\    tempiis, 
oris.  n.  Cic.  etc.  (e\ . :  tempora 
noctarna.Cic.matatina  tem{>o- 
ra  [•  heures  du  matin-].    Cic. 
omni  tempore    [•  à  toute  heu- 
re •].  Cic.  tempore  ou  ad  tem- 
pus   f"    à   l'h.    convenable,    à 
l'h.   1^1 .    Cic.   in    singula    diei 
tempora  per  certos  explorato- 
res  qax  ad  Avaricum  ageren- 
tarcognoscebat.  Ca?s.).  Jusqu'à 
une  —  avancée  de    la  journée, 
ad  ou  in   multam   diem.   Cic. 
Liv.  L'  —  était  avancée,  malta 
jam  dies  erat.  Cic.    Une  demi 
—  semihora,  se,  f.  Cic.  Une  — 
et    demie,     sesqailiora,    as,    f. 
Plin.j.  (ep.  iV,  9,  9).   ||    {Par 
ext.).    11    aune    heure  que..., 
jamdadam...    Cic.    Dans    une 
—,  c.-à-d.  bientôt, voy. ce  mot. 
Quelque? — ,  diecula,  se,  f.  Ter. 
(cf.      alicai    diecalam    addëre 
[«   donner    à     qqn     qqs    h.    de 
répit  -).   Ter.  [Andr.  7,  10]). 
1  Division   du  jour  déterminée 
par    une   horloge,    etc.    Hora. 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  mittêre  ad 
ho  ras.  Cic.    horas  qaœrire  ab 
atiqao .  Plin .moveri  horas. Cic. 
horas    inspicêre.     Petr.     hora 
quota   est?  Uor.   horà  qaintâ 
[•  à  onze  heures  du  matin  -1 . 
Cic).  Il  (Par  ext.)    A  1'  —  qu'il 
est,   hoc   tempore.    Cic.  nunc, 
adv.  Cic.  Sur  1'  —,  à  cette  —, 
ipso  tempore.  Cic.  Tout  à  1'  — , 
c.-à-d.  dans  un   moment,  voy. 
MOMENT.  De  bonne — ,  voy.  ma- 
tin.   De   bonne   —,   voy.   tôt. 
1  Moment  du  jour  ,  moment  de 
faire  qqch.  Tempus,  oris.ri. 
Cic.  etc.    (voy.    moment).    L'  — 
fatale,     la    dernière    —,    hora 
mortis .  Cic.  hora  saprema.Cic. 
dies   fatalis.    Tac.     Son   —    a 
sonné,  advenit  nunc  ei  tempus 
abeandi    e    vita.    Cic.    ||    La 
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bonne — ,    c.-ii-<'.    lo   moment 
favorable,  voy.  moment,  oppor- 
tun. A  la  bonne  heure,  c.-à-d. 
bien,  c'est    bien,  optimê,  adv. 
Ter.   bene  est.  Scn.  La  inau- 
vaiso  — ,  alienam   ou    iniqaam 
tempus.  Cic.  A  lamale  — (ira- 
précat.),  malam  !  Plaut.    Cic. 
Il   Livre    d'heures    et    (ellipt.) 
heures,    liber    precationum  A. 
Il  Temps    que    l'on  met  à  faire 
qqoh.  Kora, as, f. Cic. etc.  (ex.: 
tribus  horis  Aduatucam  venire 
potestis.  Cxs.  [B.  G.  VI,  35,  8]. 
mais  dora  ne  s'emploie  pas  pour 
exprimer  la   distance,    au  lieu 
de  i(er,  passas,  etc.).  |l  Temps 
que  l'on  passe  à  travailler  ou  à 
ne    rien    faire.     Hora,    as,   f. 
l'Un,  j .  (ex .  : poteras  has  horas 
non  perdère.  Plin.  j.  [ep.  111, 
5,  16]) .  Heures  do  loi^ir,  ofium 
ou  otiosam  <empu3. Cic. Heures 
dont  on  peut  disposer,  qu'on  a 
de   reste,    aubsicii-a    tempora. 
Plin.  J.    1  (Poèt.)  Les   heures, 
c.-à-d.  le  temps.   Hora,  se,  f. 
Virg.  Hor.  Voy .  temps    1(My- 
thol.)  Les  Heure?    (divinités  de 
la  Fable).  Horœ,  arum,  f.  Ov. 
(Fast.  1,  125). 
heureusement,    adv.     D'une 
manière  heureuse.  Féliciter, 
adv.  Ctc.  etc.  (ex.:  vivëre,  na- 
vigàre .  Cic.  bella  cum  finitimis 
feîicissimè  multa  gerëre.  Cic. 
ego  sam  precutas,   at  cis  guo- 
qae  hommibus    eu  rcs  faastë, 
(eliciter  prosperêqae  eveniret. 
Cic.)  ;  fortunaté,  adv.  Plaut. 
Cic.  Liv.  (ex.:  semper  féliciter, 
absolutê,  fortanatë  vivëre.  Cic. 
[  Fin .  III,  7,  2G] .  satis  scitè  aiit 
f.  gestam  esse.  Lii/.  [X,  18,  5]); 
beatê,  adv.  Cic.  etc.  (cx.:pro- 
fecto    nihil    est   aliad   bene  et 
beatê    vivëre,    nisi  honestë   et 
rectë  vivëre.  Cic.  beatias  vivë- 
re .  Cic.  ad  beatissimë  vivendum 
parum    est,   ad     beatê     satis. 
Cic.)  ;    fausté,  adv.  Cic.  (avec 
féliciter,  voy.  ci-dessus>;  fcene, 
adv.     Plaut.     Liv.     (ex.:    bene 
ambula.     Plaut.  b.    pagnàre. 
Liv.);    prospéré,    adv.    Cic. 
{6x.:pr.procedëre.  Cic).  Arri- 
ver —  à. . . ,  pervenire  (ad  sep- 
taagesimum       annum).     Cic. 
Transporter  — ,  pervehëre,  tr. 
Liv.  Amener — , perdnccre,  tr. 
Cic.  Il  Par  bonheur.  Forte  for- 
tana.   Ter.    Cic.     {Mihi,  tibi, 
etc.)  contigit  ut  (Subj.).  Cic. 
heureux,    euse,    adj.     Dont 
l'âme  est  pleinement  satisfaite. 
Félix,  adj.  Cic.   etc.  (ex.  :  f. 
vir.    Cic.)    fuit  felix,  si  potest 
alla  in  scelere    esse  félicitas. 
Cic.  [Phil.  2,  W,09]);  beatus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: /lomo 
beatas.  Cic.  videamus,  qui  di- 
cendi  sint  beati  :  eqaidem  hos 
cxistimo,  qui  sint  in  bonis .  Cic. 
qai    beatus    est,   non  intelligr, 
quid  requirat,at  sit  beatior  :  si 
est  enim  quod  desit,  ne  beatus 
qaidem  est.  Cic.  nemo  non  po- 
test non   beatissimas  essê,  qui 
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e$t  totnt  aptus  ex  esse  qaiqat 
in  st    ano     siia  ponit   omnia. 
Cic.  niliil    est    tani    miserabile 
qaam  ex  bcato  miser.  Cic.  au 
plur.    suhst.  istani   oscitantem 
sapientiam  Scœvolaram  et  ce- 
teroriim  beatoram  otio  conce- 
damus .  Cic.  [d,' Or .11,33,  lU,]); 
fortunatus,  a,  uza,  adj.  Cic. 
6tc    (ex.:  f.  homo.  Cic.  f.  res 
publica.    Cic.   subst.    (ortuna- 
tas,   i,    m.  Platit.  Ter.  Cic.]. 
Il     Qui     s.itisfait      pleinement 
l'âme.    Félix,  adj.  Cic.  etc. 
|cx.:  (fli.x  (tics.   Ter.  qaod  bo- 
num,    l'aastum,  (eli.x  (ortuna- 
tamqnc  sitJ  Cic);  fortuna- 
tus.   a,    um,    adj.    Cic.    {ex.: 
niliil  nobis  (ortanatias    Cic); 
beatus,  a,  um,  aflj.  Cic  etc. 
(o.x.:  /Ceno  in  una  virtute  po- 
sitam  beatam  vitam putat .  Cic. 
ex  qao  illoram  beata  mors  vi- 
detar,  horam   vita  taadabilis . 
Cic.  res  magna  et  ea  beatissimo 
animi    statu  profecta.    Sen.); 
faustus,  a,  uza,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  dies  (aastas  etfelix.  Ter. 
voy.  ci-dessous)  ;  prosper,  a, 
um.  adj.  Cic.  etc.  {ex.:p.  for- 
tuna.   Cic.  prosperx  res.  Cic. 
prosperi  e.ritas  .  Cic);  bonus, 
a,  um,  adj .  Cin.  etc.  (ex.  :  bona 
initia,  mati  éventas.  Sali,  hœc 
omnia  meliores  habebant  exi- 
las. Cic.bonamors.  Plin.j.b. 
navigatio.  Cic    bonxres[-h 
situation  •] .  Cic).  1  Qui  est  fa- 
vorisé por  le  sort.  FeliX,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  ad  casam  (orta- 
namqae  felix.  Cic.  [Font.   15, 
33] .  ille  Grxcas  ab  omni  laade 
['  à  considérer  les  louanges  que 
tout    le    monde  lui    donne,   de 
l'aveu   de  tous  »]  fe/icior,  Cic. 
[Br.    16,  63].   si  miauj  felices 
in  diligendo    (aissemas .    Cic 
[am.    16,    601).     E'f»    p'us  — , 
meliore  uti   fortanà.  Cic.  Que 
jamais  il  n'avait  été  plus  —  au 
jeu,  nanqaam  prosperiore  aleà 
asam  esse.  Saet.  J'ai  été  assez 
—  pour...,    contigit  mihi.     at 
(Subj.). Cic. Voy.  bonheur. IQui 
favorise.      Félix,     adj.     Liv. 
Qaint.  (ex.:/,  facilitas.  Qaint. 
sermo  [•  tour  de  style,  formu- 
le -] .  Quint.)  ;  faustus,  a,  um, 
adj.    Cic.     etc.    (ex.:  f.   omen 
[•présage.]  Liv.    dies  faastus 
alicai.    Cic);   bonus,  a,  um, 
adj.  Cic  etc.    (ox.:    bonse   res 
[•  h.  circonstances  •].   Cic.  aa- 
spiciam    bonam.  Cic);   pros- 
per, era,  um, adj. Cic,etc. (ex.: 
p.  tesserarum  jactas  [•  coup  de 
dés»].iii'.).  Le  projet  d'envoyer 
Hannibal,  seule    idée   —  qu'on 
eût  eue  au  début  de  la  campa- 
gne, fut  abandonné,   consiliam 
mittendi      Hannibalis ,     qnod 
nnum  in  principio  belli  utditer 
cogitatam   erat,  abjectam  est. 

Liv.    Voy.    FAVORABLE. 

beurt,  s.  m.  Coup  donné  en 
heurtant  contre  un  corps.  Ictas, 
os,  m.  Cic.  Offensio,  onis,  f. 
Cic.  Conflictus,  abl.  tJ,  m.  Cic. 
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Cses.  Voy.  CHOC.  Il  (P.  9xt.)  Mar- 
que laissée   par    le   coup.    Voy. 

COUP,      MARQUE,      MlfRTRIS'^URR . 

T  (P.  est.)  .4rc/i.  Kminonco  do 
terre.  Voy.  émi.ne.nce.  ^  (Oia- 
Icct.)  Hourt  public.  Voy.  dépo- 
toir. 
heurtement,  s.  m.  Action  de 
lieurtor,  de  se  heurter.  Voy. 
HEURT.  I|  (Fig.)  Rencontre  do 
voyelles  qui  produit  un  son  dé- 
sagré.ible.  Concursas  asper. 
Cic.  Concnrsio  vocam  ou  vo- 
caliam.  Cic.Voy.  hiatus. 
heurter,  v.  tr.  Venir  frapper 
d'un  coup  brusque. O/TeiJdëre, 
tr.  Liv.  Qaint.  (ex.:  capat.Liv. 
capatad  fornicem.  Qaint.  pe- 
dtm.  Val.-Max.  aliqaem  pede. 
Plaat.  scatam.  Liv.);  pellëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  fores.  Cic.)  ; 
pulsàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex,:  p. 
ostium.  Plaat.  voy.  frapper)  . 
Se  —  contre  et  (absol.  au  sens 
intr.)  — contre,  oOendére.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  qui  in  tantis  te- 
nebris  nihil  offendat.  Cic.)  ; 
allidi,  pass.  Cxs.  (ex.  :  ail.  ad 
scopalos.  Cses)  ;  conûigére. 
intr.  Cœs.  et  conûigi,  passif. 
Cic.  etc.  (voy.  entre-choquer)  ; 
coBcurrère,  intr.  Cic.  Cœs. 
Liv.  (voy.  entrechoquer).  ||  (Par 
anal.)  Présenter  une  rencontre, 
une  opposition  rude.  Mots  qui 
se  — ,  Ixialcas  concarsus  verbo- 
ram.  Cic.  Style  hourté,  abra- 
ptum  sermonis  genus.  Quint. 
T  Venir  contrecarrer.  O/Ten- 
dtre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  choquer, 
co.ntrfcarrer). 

heurtoir,  s.  m.  (Arch.)  Marteau 
de  la  porte  extérieure  d'une 
maison.  Voy.  marteau. 
hexaèdre  (lat.  po>t.  hexahe- 
dram.  Chalc),  adj.  Qui  a  six 
faces.  Sexangulis  lateribas. 
Plin. 
hexagonal.  Voy.  bexaoone. 
hexagone  ,  adj.  et  s.  m.  || 
.■IdJ.  Qui  a  six  angles  et  six 
côtés.  Se.xangulas,  a,  am,  adj. 
Ov.  Plin.  1  S.  m.  Figure  com- 
posée de  six  angles  et  de  six 
cotés.  Hexagonum,  i,  a.  Col. 
Former  un  — ,esse  sex  angulo- 
ram.  Col. 
hexamètre  ,  adj.  Qui  a  six 
pieds.  Sex  pedihas  ou  sex  pe- 
duin.  Grajnm.  Un  vers  — ,  et 
(substantivt.)  un  — ,  he.vamcter 
versas.  Lucil.  hexameter,  tri, 
m.  Qaint. 
hiatus,  3.  m.  Son  produit  par 
la  rencontre  de  la  voyelle  fi- 
nale d'un  mot  et  de  la  voyelle 
initiale  d'un  autre  mot. Hiatus. 
ûs,  m.  Cic.  Verborum  concur- 
sas hians  ou  hiulcus.  Cic.  Mots 
faisant  — ,  hialcse  voces.  Cic. 
Faire  un  — ,  hiâre,  intr.  Cic. 
Faire  des  —  on  parlant,  hiulcê 
loqai.  Cic.  ^  (Fig.)  Solution 
de  continuité  entre  les  scènes 
d'une  pièce  de  théâtre,  etc. Voy. 
interruption. 
hibernal,    aie,    (lat.  post.  hi- 
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bernalis.  Ku/j.j.adj.  Qui  a  liou 
en  hiver.  Voy.  hiver. 
hiberner       (  lat.      hibemàre. 
V'arr.\  v.  intr.  En  pari,  de  cer- 
tains   animaux,    pa-sop   l'hiver 
dan»    un     état    d'engourdisse- 
ment.    Brama     silêre.    Phxd. 
Torpëre,  intr.  Cic. 
hibou,  s.   m.   Oiseau    de  proie 
nocturne.  Noctua,  a",  f.  Plaat. 
Virg.    Bubo,   onis,  m.    Virg.    || 
(Fig.).    Un    homme  qui   fuit  la 
société.  Voy.  misanthrope,  sau- 
vage. 
hic  (lat.  hic,  signifiant  '  ici  •,  cf. 
hic  est  queestio,  c'est  ici  qu'est 
la  difficulté),  s.  m.  (Famil.).  Le 
point  difficile  d'une  chose.  No- 
dus.  i,  m.  Cic. 
hideur,  s.  f.  (Arch.).  Etat  de  co 
qui    est    hideux.  Fœditas,  atis, 
S. Cic.  Insignis  deformitas.  Cic. 
hideusexnent,  adv.  D'une  ma- 
nière hideuse.  Teterrimê,  adv. 
(au    superl.).    Cic.  Fœdissimë. 
adv.  (au  superl.)   Cic.  Deformi- 
ter,  adv.  Quint.  Tarpiter,  adv. 
Hor. 

hideux,  euse,  adj.  Dont  la 
laideur  est  repoussante.  Insi- 
gnis ad  deformitatem.  Cic.  Fœ- 
das,a,  um,  adj.  Cic. Hor.  (surt. 
au  superl.  fœdissimas.  Cic). 
Teter,  tra,  tram,  adj .  Cic. 
(cf.  t.  spectacalum.  Cic.  te- 
terrima  hiems.  Cxi.  ap.  Cic). 
—  blessures,  fœditas  vulneram. 
Liv.  Extérieur  — ,  squalor  et 
sordes.  Cic.  )|  Fig.  Fœdus,  a, 
um,  adj.  Cic.  J'eter,  tra,  tram. 
Cic.  Deformis,  e,  adj.  Cic.  — 
état  d'une  àme  dégradée,  fœdi- 
tas turpificati  animi.  Cic. 
hie,  s.  f.  Lourde  massa  de  bois 
pour  enfoncer  les  pavés,  les 
pilotis.  Fistuca,  œ,  f.  Cato. 
Plin.  Aplanir,  battre,  tasser 
avec  la  — ,  voy.  â.  hier. 
hiement,  s.  m.  Action  do  hier. 

Fistucatio,  onis,  f.  Vitr. 
hièble  ou  yèblo,  s.  m.  et  f. 
Espèce  de  sureau  à  tige  herba- 
cée. Ebalum,  i,  n.  et  ebulaa,  i, 
t.  Virg.  Col.  Plin. 
hiémal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'hiver.  Hiemalis,  e,  adj. 
Plin.  Voy.  hiver. 

1.  hier,  adv.  Le  jour  qui  précède 
immédiatement  celui  où  l'on 
est.  Heri,  adv.  Cic.  Hesterno 
die.  Cic.  (Dans  lo  style  épistol.: 
pridieejus  diei  qao  hsec  scribc- 
bam.  Cic).  D' — ,  hesternus,  a, 
um,  adj.  Cic,  —  matin,  heri 
mane.  Cic.  —  soir,  heri  vespe- 
ri.  Cic.  Avant  — ,  nadias  ter- 
tius.  Cic.  Il  (P.  ext.).  11  y  a  peu 
da  temps.  Naper,  adv.  Cic. 
Voy.  N,\GuèRE,  récemment.  Es- 
claves affranchis  d'  — ,  hesterni 
Qairites.  l'ers.  D'  — ,  voy.  ré- 
cent. 

2.  hier,  v.  tr.  et  intr.  f|  V.  tr. 
Enfoncer  avec  la  hie.  Fistacàre, 
tr.  Vitr.  (cf.  f.  solum.  Vitr. 
[VU,  i,  5].  Plin.  [.\X,\V1,  188]). 
î  V.  intr.  Produire  un  bruit 
qui  indique  l'effort.  Voy.  bruit 


HGO 


HIP 


IlIS 


biéraichie    (lat.  eccl.  hierar-  !  hippique  ,    adj.     Relatif    aux 


chia],  s.  f.  Ordre  de  subonlina 
tion  des  cliœurs  célestes,  dos 
anses.  Anijeloram  ou  ca'lestis 
ordo.  Ecd.  \\  (P.  ext.)  Ordre 
de  subordination  deis  divers 
degrés  de  l'état  ecclésiastique. 
Sacerdotam  ordo  ou  graaus. 
A.  Ecdesiaiticiu  ordo.  A.  T  Or- 
dre de  subordination  de  ceux 
qui  occupent  des  rangs  inégaux. 
Ordinis  descriptio  ou  simpl.  or- 
do, dinit,  va.  Cic.  Gradas,  ùi, 
m.  Cic.  (cf.  gr.  oratoram.  Cic. 
officioram.  Cic.  honoris  gra- 
diis.  Cic).  En  suivant  la— -mi- 
litaire ,  per  gradtis  militix. 
Inscr.  Le  plus  haut  degré  de  la 
— ,  summum  fastigium.  Nep. 
tammas  dignitatis  gradas.  Cic.  | 
La  —  de>  connaissances  humai-  , 
nés,  hominam  stadia  eorumgue  i 
prrestantia.  Cic.  | 

hiérarcliique,  adj.  Propre  à 
une  hier.iichie. /4d  dignitatum 
gradus  pertinens.  A.  Oidro  —, 
gradas  dignitatis  ou  honoris. 
Cic.  Voy.  HiÉBARCBiE.  Querelle 
au    sujet    de     l'ordre    — ,  voy. 

PRÉSÉANCE. 

hiéraurchiquemont,  adv.  Dans 
un  ordrj  hiérarchique.  Per  gra- 
dtis. A 

hiératique,  adj.  Qui  concerne 
les  choses  sacrées.  Hieraticas, 
a,  um,  adj.  PUn.  Ad  res  sa- 
cras pertinens.  A.. 

hiéroglyphe,  s.  m.  Dans  l'é- 
criture des  anciens  Egyptiens, 
caractères  sacrésexprimant  sym- 
boliquement les  idées.  Littera 
jEggptia  ou  hieroglyphica. 
Macr.  ou  hierographica.  j4mm. 
Les  —,  hieroglyphica"  forma- 
rum  notx.  Amm.  (XVII,  U,  8). 
Employer  des  —,  per  figuras 
animaliam   sensu»    mentis  ef,- 

pngére.  Tac. 

hiéroglyphique,  adj.  Propre 
àThiéroglyph  •.  Uieroglyphicas, 
a,  um,  adj.  Macr.  (cf.  litterx. 
Macr.  [-^at.  I,  21,  \i]].  Hicro- 
graphicas,  a,  um,  adj.  Amm. 
7cf.  h.  litterse.  Amm.  [XXII,  15, 
a)]).  Litteris  ^gyptiis  scriptas. 
A.  L'écriture  —  et  (substantivt. 
au    f-m.),  1'—,   voy.  hiérogly- 

PBE. 

hiérophante,  s.  m.  Prêtre  pré- 
Bidaui  aux  mystères  d'Kleusis. 
llierophanta  et  hiérophantes, 
a",  m.  Arn.  Hier. 

hilarant,  ante,  adj  Qui  ex- 
cite la  gaieté,  llilarans.  A.  Voy. 

ÉGAYER. 

hilare,  adj.  (Famil.)  Qui  a  une 
douce  galté.  Hilaris  et  hilaras, 
a.  am,  adj.  Cic. 

hilarité,  s.  f.  Douco  gaîté.  Hila- 
ritas,  atis,  f.  Cic.  P.  oxt.  Exciter 

r — ,    voy.  RIRE. 

hile,  s.  f.  Marque  du  point  d'at- 
tache de  la  graine  au  funicule. 
—  do  la  fève,  hilum,  i,  n.  Paul, 
ex  Fest: 

bippiatrie  et  hippiatrique, 
I.  f.  .Médecine  des  chevaux.  Voy. 
tMtérinaibb. 


chevaux.  Eqainas,  a,  um,  adj 
Cic.  Concours  — ,  cursus   eçuo- 
rum.  Liv. 

hippocampe  ,  s.  m.  Cheval 
marin.  i/ip/)ocampos  ou  hippo- 
ccim/jus,  i,  m.  i'iin.  Egaus  bipes. 
Mrg. 

hippodrome,  s.  m.  (Antiq.) 
Cirque  disposé  pour  les  courses 
de  chevaux  ut  de  chars.  Hippo- 
dromos  et  hippodromas,  i,  m. 
Plaat.  PUn.  Carricutum.  i,  n. 
//or.  L'—  des  jeux  Olympiques, 
stadium,  i,  n.  Cic.  L''  —  à  Ro- 
me, circas,  i,  m.  Virg.  1  (De 
nos  joui-s.) Cirque.  Circus,  i,  m. 
Cic.  Voy.  CIRQUE.  Il  Champ  pour 
les  courses  de  chevaux.  Voy. 
plus  haut. 

hippogriffe,  s.  m.  (Littér.i 
Animal  fantastique,  moitié  che- 
val, moitié  grifl'on.  Pegasas,  i, 
m.  A. 

hippomane,  s.  m.  Mucosité  de 
hi  vulve  des  cavales  en  rut.  Hip- 
pomanes,  n.  Tiball.  ^'irg. 

hippopotame.s.  m.  Mammifère 
pachyderme  qu'on  trouve  dans 
les  tleuvos  d'Afrique.  Hippopo- 
tamus,  i,  m.  Plin.  Solin.  Ilip- 
popotamios.ii,  m.  Varr.  Hela. 
f.qaus  (lauiatilis .  Plin 
hirondeau,  s,  m.  Petit  de  l'hi- 
rondelle. Hirundinis  pullas. 
Plin. 
hirondelle,  s.  f.  Oiseau  de  pas- 
sage. Hirando,  inis,  f.  Virg. 
Plin.  D'  — ,  /iirunrfininus,  a, 
um,  adj.  Plaat. Plin. [c.  h.  nidus. 
Plaat. }.  Il   P.  anal.  —  de  mer, 

voy.    STERNE. 

hirsute,  adj.  (T.didact.)  Garni 
de  poils  longs.  Ilirsatus.  a,  um, 
adj.  Cic.  adj.  Voy.  velu.  ||(P. 
oxt.)/'-amii.  l'iérissé.Voy.  ce  mot.  I 
hispide,  adj.  (Botan.)  Qui  a 
dos  poils  rudes.  Wis/jidus, a, um, 
adj.  Plin. 
hisser,  v.  tr.  (Marina.)  Elever, 
tirer  en  haut.  Sarsum  torqaë- 
re.  Plin.  Attollére,  tr.  Cic.  Le- 
vure, tr.  Cic.  —  la  voile,  sob- 
ducêre  veium.Cic.  Voy.  élever. 
Il  I P. anal.)  Se—,  (s'el'ever  avec 
ciTort).  Ei'af/êre,  intr.  Liv.  etc. 
(cf.  ev.  ad  parietem.  Suet.  in 
muros.Liv.).\oy.  gravir,  grim- 
per. 

histoire,  s.  f.  Récit  des  événe- 
mcrifi  de  la  vie  d'un  peuple  et 
par  exl.  ouvrage  contenant  ce 
récit.  Res,  rei,  I.  Cic.  etc.  (au 
plur.,  ex.:  res /ïomanéB.Ul'his- 
loire  Romaine  •,  c.-d-o!  l'en- 
semble même  des  faits].  Cic. 
[de  Or.  Il,  51].  res  gestœ  Ho- 
manoram.  Cic.  [or.  it.'i,  120]. res 
gestas  scri//ëre[»écrii6  une  h.»]. 
Sali.  [Cat.  3,  2j.  res  popali  Ro- 
mani nerscribere.  Liv.[l,  praif. 
]]);  bistoria,  se,  f.  Cic.  etc. 
(<.x.:  historia  Homana.  Cic. 
fiep.  Il,  18,  33].  rerum  Roma- 
narum  historia.Cic.  [de  Or.  11, 
la,  51].  evolvi^re  historias.  Cic. 
historiss prodiderant  [avec  une 
I    Prop.  lof.].  Cic.  historise  (ides. 


HIS 

Cic.  res  historiée  fide  compro- 
bata   [•  un    fait    confirme    par 
l'h.  .].  Cic.  ad  historiam  ou  ad 
Aistoriam   scribendant  se  con- 
(erre.  Cic.  [de  Or.  II,  13,  57]  ou 
seapplicùre.  Cic.  [de  Or.  II,  13, 
5b].aon\esticaperegiina<jue  his- 
toria. Cic);  tnemorja,  se,  f. 
Cic.  etc.   (ex.:   memoria  rerum 
Romanarum    [»  la  tradition  de 
l'h.  Romaine  ■].  Cic.  memoria- 
proditum    e$t...Cic.  [Br.  I,  3] 
ou    mcmoriâ  proililuni    est... 
[■  nous  savons  par  l'h.,  l'histoire 
nous  apprend  que. . .  •  avec  une 
l'rop.   Inf.].  Cic.   [de  Or.  I,  1.0, 
l!^Ij. memoria  vêtus  [.l'h.  an- 
cienne .].  Cic.  [or.  'i!i,   120]  ou 
rerum  veferum  memoria.  Cic. 
[or.  3ii,  120].  antiqaitatis    me- 
moria [•■  l'h.  ancienne  »].  Cic. 
recentioris     ou     hujas    xtatis 
memoria   ou    nostra    memoria 
U  l'h.  de  notre    temj.s   -].  Cic. 
[cf.  Cœl.  18,  13].  omnis  memo- 
ria ou  omnis  memoria  setatam, 
temporum,   civitatani  ou    om- 
nium   rerum,    memoria[-     l'h. 
universelle  •].  Cic.  [Br.  3,  U]. 
memoriam  annaliamoulempo- 
rnm  replicàre.  Cic.  [Sull.  9,  27; 
Los.  ni,  U,  31]).  Peintre  d'— , 
^ui  res  gestas  pmgit  ou  res  an- 
nalibus    depromptas  pingit.  A. 
Il  (Par  ext.)   Etude    des  divers 
êtres  qui  sont  dans  la  nature. 
—  naturelle,   natarœ  ou  natu- 
raîis  historia.  Quint.  ||  (Absol.) 
L'ensemble     des     témoignages 
historiques.  Historia  rerum  ges- 
taram  ou  absol.  historia.  Cic. 
Memoria,  se,  f.  Cic.  (cf.  memo- 
riam, antiqaitatis  colligëre.Cic. 
rerum  Homanarum  m<morianx 
tenêre.  Cic.  post  hominam  me- 
moriam   [<■    dans  toute  l'h.  -]. 
Cic).  1    Récit    des  événements 
de  la  vie  d'un  individu.  Memo- 
ria  vitsc    alicajus.    Saet.    (cf. 
memoriam   ejus     vite    compo- 
nëre.    Suet.)  ou  simpl.  vita,  of, 
f.  7'ac  (cf.  vitarn  suam  pnsteris 
memorâre.  7'oc).  Tous  ceux  qui 
ont  écrit  son  — ,  omnes  qui    de 
eo  mémorise  prodiderunl.  Nep. 
Ecrire  l'h.  du   roi,    régis   (acta 
scribëre.  Sali.    ||  Ce  qui  arrive 
à   qqn.    Res,    rei.  f.  Cic.  etc. 

voy.    AVENTURE,    AIFAIRE.  1|  Récit 

deqq.  aventure. Res, rei,  f. Cic. 
etc.  (ex. :  liujus rei auctorest  Cor- 
nélius Balbu»  [-  c'est  B.  qui 
racoTite  cette  h.  "].  Cic);  ZJar- 
ratio,  onis,  f.  Cic  etc.  (voy. 
récit);  narratiuDcula,  se,  (. 
Qaint.  Plin.  i.  (cf.  Quint.  [1,  îi. 
G].  Plin.  j.  [  ep.  VI,  33,8]). 
historia,  se,  f.  Hor.  Prop. 
(ex.  :  maxima  de  nihilo  (let 
historia.  Prop.);  fabula,  ae,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  fabula  tantam 
sine  aucture  édita  [•  ce  n'est 
qu'une  h. sans  fondement  •./.il'. 
fabulsefictœ  [•  inveutéesà  plai- 
sir •  ].  Cic.  fabuisel  [•■  ce  sont 
lies  h.  •].  7'er.  voy.  conte); /a- 
beJJa,  se,  f.  Cic.  Phsed.  Sen. 
(ex.  :    f.    vera.  Phted.  (abeltm 
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commcnticiœ.  Cic.  fabellaram 
aaditione daci.  Cic.in (abeUam 
excessinonimjratamtibi.Sen.); 
znemoria,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
de  Maijonia  intcritu  duplex 
memoria  prodita  est  (.  on  a 
rapporté  do  doux  façons  l'h.  du 
trépas  do  Magon  '].  Xep.).  Cost 
urio  vioillo  —,  refus  est  qiiod 
dico  (ou  quod  dixi  ou  qaod  di- 
cam).  Cic.  (cf.  Verr.  II,  5,3,8). 
L  —  est  autliotitiquo  ,  veram 
I1.0C  dicam.  Cic.  L'  —  qui  suit, 
quod  sequitar.  Cic.  C'est  une 
autre  — ,  voy.  affaire. 
historial.  aie  (iat.  post.  histo- 
rialis.  .iug.  Fid.),  adj.  (Arcli.) 
R'Iatif  à  l'histoire.  Voy.  histo- 

RTQUK. 

historien,  s.  m.  Celui  qui  écrit 
une  liistoire,  des  histoires.  His- 
toriarum    ou   reram  ge.'itarani 
ou     reram    snriptor.    Cic.    ou 
simpl.  jcri/)for,oris.  m.  Cic.  His- 
toricas,  i,  m.  Cic.  Un  —  exact,  I 
consciencieux,  homo  in  historiâ 
diligens.  Cic.    Les  —  les  niieux  ' 
informés,    les  mieux  docunien- i 
tés,  qui  diligentissimé  persecati 
snnt    temporam  annales.    Cic. 
Il    (P.  oxi.).  Colui    qui    raconte 
un    événement.  Scriptor,   oris, 
m.Cic.  Narrator,  oris,  m.  Cic. 

Voy.    AUTEUR,   NARRITEUR.  , 

historier,  v.  tr.  f.Vrch.)  Racon-  ! 
ter   en    détail.  Voy.   raco.vter. 
Il  (P.  ext.)   Représenter  (un  fait, 
un  événement)  par  un  tableau,  ' 
une  miniature,   etc.  Voy.  pein- 
dre, ENLUMi.NER.  ^  (P.  ext.)  En- 
joliver d'ornements.  Voy.  enjo- 
liver, ORNER. 
historiette,   s.  f.    Récit  d'une 
petite  aventure.  Narratian'-ala, 
X,  f.  Qaint.  Plin.  J.  l-'ahala,  œ, 
f.  Cic.  fabella,  se,  f.  Cic. 
historiographe  (Iat.  post.  his- 
toriograpkas.    Capit.    Ambr.)^ 
s.  m.  Celui  qui  est  chargé  ofti- 
ciellement  par  un  princed'écrire 
l'histoire  de  son  règne.  Is pênes 
qaem    historiae  scribendœ  po- 
testas  est.  Gs. 

historique,  adj.  Qui  a  rapport 
à  l'histoire.  Historious,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (e.x.  :  h.  gê- 
nas. Cic.  [  Brut.  83  ,  286  ] 
seul,  par  opp.  à  oratorios;  S3 
traduit  ordin.  par  un  génitif, 
ex.  :  historiée  [ou  historiaram] 
fidecontestata  memoria  [-l'épo- 
que h.»].  Cic.  rerajn  ges- 
taram  stadia  historié  [-étu- 
des historiques  •].  Cic.  historiœ 
[ourerum]/irfes[-  la  vérité  h.  •]. 
ignorântia  /ustoria5[- ignorance 
des  faits  h..].  Nep.  [Pel.  1,  1], 
(amâ  reram  stâre  [•  s'en  tenir 
à  la  tradition  h.  .].  Cic.  pdes 
historiœ  reram  [•  vérité,  exac- 
titude h.  '1.  Cic.  narrare  ali- 
qaid  ad  fidem  kistorise  [•  avec 
une  fidélité  h.  .].  Cic.  morati- 
menta  reram  gestaram  (•  mo- 
numents h.  -  ].  Cic.  quo-: 
camqae  ingredimar  in  hâc  ur- 
be,  in  aliquà  liistorià  f  1  sur  des  j 
souvenirs  h.  •]  vestigium  pont,  I 
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mus.  Cic.  res  historiœ  fide 
comprohala  [•  fait  confirmé  par 
des  documents  h..  J.  iMc).  Tra- 
dition —,  memoria,  m,  f.  Cic. 
Temps,  épo(|uo  —,  facta. 
orum,  n.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  ut 
a  fabalis  ad  facta  veniamas, 
Cic.  [Rep.  Il,  2,  .'.)).  Un  person- 
nage — ,  homo  de  cajas  rebas 
gestis  bistoria  narrât.  Cic. 
Personnag'^s  — ,  komines  quo- 
rum historiée  ftde  comprobantar 
ou  qui  reram  gestaram  histo- 
riâ Purent.  A.  Cu  qui  est  — , 
qaod   est   aat    qaod  fuit.  Cic. 

Nom   — ,VOy.  CÉLÈBRE,    ILLUSTRE. 

Il  Substantivt.  au  maso.  L'  — 
(  la  suite  des  faits  qui  ont 
amené  un  événement).  Ordo 
seriesqae  reram.  Cic.  Voy.  en- 

Ca\INE.MENT,    EXPLICATION,     EXPO- 
SITION.   Faire    1'    —  de,    ordine 
narrâre.  Cic.  singala  persequi. 
</ic. 
historiquement,   adv.  D'une 
manière  historique.    Ad  histo- 
riœ (idem.  Cic.  Fait    démontré 
(  confirmé,  prouvé  — ),  res  his- 
torix  (ide  comprobata.  Cic. 
histrion,  s.  m.  (Antiq.)   Acteur 
jouant  des  farces  grossières. //is- 
Irio,  onis,  m.  Liv.  D' — ,  histri- 
cus.  a,  um,  adj.  Plaut.  histrio- 
nalis.    e,    adj.    Tac.    1  (De  nos 
jours.)  Baladin  de  foire.  Scarra, 
œ,  m.    Cic.     ||     (En    mauvaise 
part.)  Comédien.  Voy.  ce   mot. 
hiver    (Iat.    hibernum,    proprt. 
••  d'hiver  -),  s.  m.  La  plus  froide 
des  saisons  de  l'année.  Hiems, 
hiemis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  hiems 
anni  [-la  saison  de  l'h.-].  Saet. 
h.  perpétua.  Sen.  hiems  maxi- 
ma    ou   acris,    ou   gravis.  Cic. 
initiam  ou  principiam  hiemis, 
Cic.    hieme.Cic.  samniâ   hieme 
[-  au  fort  de  Th.,  en  plein  h.»]. 
Cic.  in  hi,'me.  Cic.  erat   hiems 
samma.  Cic.  jam  prope  hieme 
connecta.    Cœs.    ante  exactam, 
hiemsm.  Cœs.  jam,  hiems  prœ- 
cipitaverat.  Cœs.  hiems  cecidit. 
Sen.).  Saison  d'  — ,  tempas  hi- 
bernum ou   hiemale.  Cic.  C'est 
1'    — >    on    e^t    en    — ,    hiemat, 
impers.    Col.   On    était    en   — , 
erat    hibemam  tempas    anni. 
Cic.    Il     (Considéré    comma    la 
saison   la  plus  courte  de   l'an- 
née.) Brama,  as,  f.  Hor.  Tempas 
bramale.  Solstice  d'  —,  brama, 
œ,  f.    Varr.    solstitium    hiber- 
nam.  Col.  ou  bramale.  Col.  Le 
coté  où  le  soleil  se  couche  en  —, 
hibernas  occidens.  Liv.  ||  D' — , 
biberaus,  a,  um,  adj.(ex. :/». 
annus.  Hor.  pira.  imber.  Mêla. 
Plin.);  biemalis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  h.  tempas.   Cic.  cubi- 
culam.    Cic.    œdi^cium,    Acro. 
taba  [-  fève  qu'on  sème  en  h.  .]. 
Plin.);  brumalis,  e,  adj.  Cic. 
etc.   (voy.    solstice).    Apparte- 
ments d' — ,  hibernacala,  oram, 
11.  pi.   Vitr.    Sommeil  d' —  (de 
certains   animaux),  somnus  in 
hien\es  pro  cibo  provisas.  Cic. 
Passer  1'—  qq.    part,    hiemâre 
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aliquo  loco.  Cic.  Action  do  pas- 
ser 1'—  qq  part,  hiematio,nnis, 
f.  \'arr.  Campagne  d' — ,bcUam 
hieme  gestum  ou  gerendam. 
Cic.  Liv.  Faire  une  campagne 
d' — ,  bellum  hieme  g-rére.  Liv. 
Quartiers  d' — ,  hibernacala, 
oram,  n.  pi.  Cœs.  Légions  dans 
leurs  quartiers  d'  —,  hibernœ 
Icgiones.  Suet.  \\  Fig.  L'—  do 
lage,  de  la  vie.  Geiu,  as,  a.  Cic. 
Voy.  FROID,  vieillesse.  1  (P. 
ext.)  Froid  de  l'hiver.  Hiems, 
hiemis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  Uie- 
mem  et  œstatem  jaxta  pati. 
■Sali.).  Il  (P.  ext.)  Année  qui  ap- 
porte la  vieillesse.  Hiems,  hie- 
mis, f.  Hor,  Brama,  œ,  f.  M  art. 

hivernage  ,  s.  m.  (.Marine.) 
Temps  de  la  mauvaise  saison 
que  les  navires  passent  en  relâ- 
che. Hiematio,  onis,  f.  l'arr. 
Il  (Spéc.)  La  saison  pluvieuse 
dans  les  régions  équinoxiales. 
Tempas  pluviale.  A.  Passer  son 
—,  voy.  hiverner.  ||  Port  bien 
abrité,  où  les  navires  relàchont 
pondant  la  mauvaise  saison. 
Hiemalis  statio.  .-i.  Hibernas 
portas.  A.  KAgricult.)  Séjour 
des  bestiaux  dans  l'étable  du- 
rant l'hiver.  Hiematio,  onis, 
Varr. 

hivernal,  aie  {\a.t.  hibernalis), 
adj.  Qui  appartient  £t  l'hiver. 
Hibernas,  a,  am,  adj.  Cto.  Voy. 

HIVER. 

hiverner  V.  intr.  et  tr.  |1  V . 
intr.  Passor  l'hiver  à  l'abri. 
Hiemâre,  intr.  Cœs.  Hibernâre, 
intr.  Cic.  Hiberna  agëre.  Liv. 
1  y.tr.  Conserver  pendant  l'hi- 
ver. Per  hiemem  servare  (ali- 
quid).  Cic.  —  une  terre,  arare 
solum  per  hiemem.  Col.  —  le 
bétail  (le  nourrir  à  l'étable 
pendant  l'hiver),  ormenfa  alëre 
per  hiemem.  Col. 
ho,  interj.  Interjection  servant 
à  appeler.  Heas!  heas  ta!  Pi  aat. 
Eho!  Plaut.  Voy.  hé.  A  exprimer 
l'indignation  ou  l'éconneinent. 
Hui  !  Ter.  Ehem  !  Plaut.  Oh! 
Plaut.  Au  I  Plaut.  Attat  !  Ter. 
Voy.  ah! 

hoc  (Iat.  hoc,  cela),  s.  m.  Ce 
qui  est  attribué  à  qqn.  Pars, 
partis,  f.  Cic.  Voy.  part.  Etro 
—  à  qqn,  c.-à-d.  appartenir, 
échoir.  Voy.  ces  mots.  Etre  — , 
c.-à-d.,  être  attribué.  Voy.  at- 
tribuer. 

hoche,  s.  f.  (Technol.)  Entail- 
le. Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.)  Brè- 
che (sur  une  lame.)  Voy.  ce 
mot. 

hochement,  s.  m.  Action  de 
hocher  (la  tête,  le  corps).  Quas- 
sa£iO,  onis.  f.  Cic.  (cf.  capitis. 
Cic.)  Jactatio  {corporis).  Cic. 
Natatio  {capitis}.  Plin.  —  de 
tête  (on  signe  de  refus),  rena- 
tus,  as,  m.  Plin. 

hochequeue,  s.  m.  Bergeron- 
nette. Motacilla,  œ,  f.  Varr. 
Plin. 

hocher,  v.  tr.  Secouer.  Voy.  es 
mot.  —  la  tète  (en  signe  de  dé- 
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négation),  rennire,  intp.  Cie. 
Fis.  —  '«  taoTS  à  qqn  (chercher 
à  ranimera  voy.  iniuer,  exci- 
ter, STIMULER.  Il  .\bsolt. —  de 
la  téie  (ou  si^ne  Je  meconten- 
«ement^  qacttêre  capat.  Liv. 
jactarr  canicet.  Cic.  —  du 
mori   (.>n   p.irl.    d'un    cheval). 

Vov.    SHlO(.-KR. 

hochet,  s.  m.  Jouei  qu'on  met 
entra  las  mains  d'un  petit  en- 
fant pour  qu'il  s'amuse  à  le 
secouer.  Crepitacalum,  i,  n. 
Quint.  Crepundio,  orum,  n.  pi. 
Plaut.  Val.-Max.  Plin.  \\  vFig.  ) 
Chose  futile  qui  amuse  l'esprit. 

Vov.    FVTILITK. 

hoir   (lat.    hères),   s.    m.  Arch. 

(Droit.)  Héritier.  Voy.  ce  mot. 

hoirie,  s.  f.  Arch.  (Droit.)  Héri- 

tase.  Vov.  ce  mot. 
holà,     interj.     Interjection    qui 
sert    i    appeler.     Weas .'     7  er, 
Heas  !  ta.  Plant.  Ter.  Ohe  !  Ter. 
i  Pour  arrêter.  Ohe  !  Ter.  Voy. 
ASSEZ,    DoccEMENT.  |1    Substan- 
tivt.  Mettre  le   —    (arrêter  des 
gens  qui  se   querellent,   qui  se 
battent',    rixam    sedâre.    Liv. 
iarijiam  dirimëre.  Fronto. 
holocauste,    s.     m.    Chez    les 
HeLr.'ux,  sacriBce  où  la  victime 
était  entièrement  consumée  par 
le  feu.  I/olocaastam,i,  n.  Valg. 
Offrande    d'un    —,    holocaas- 
tosis,  is.    f.    Vitr.    \\    (Par  ext.) 
La    victime    ainsi    offerte.    Ho- 
locaasti    hostia    ou      làctima. 
Cypr.   Voy.     victime.    Sacrifice 
çanglant,   piacuium,  »,   n.  Cic. 
Vov.    fACKiFiCE.    Offert    en  —, 
ho/ocaustos,  on,  adj.  et  holo- 
caastas,  a,  am.adj.  Cypr.  jj  Of- 
frande complète    de  soi-même. 
Vov.   immolation,  sacrifice. 
holbgrapbe.  Voy.  olographe. 
hom,  interj.  Interjection  expri- 
mant    la    défiance,     le    doute. 
Hem!  Com. 

homard,   s.  m.  Genre  de  crus- 
tacé.    Cammaras,    »,  m.    Varr. 
Jav.  ^stactis,  i,  m.  PUn. 
homélie,   s.    f.  Instruction   fa- 
milière   faite    au     peuple    sur 
l'Evangile.  Ilomilia,  x,  f.   Isid. 
Qui  a  rapport    aux  — ,  homile- 
ticas,  a,  am,  adj.  Hier.    \\   (En 
mauvaise    part.)    Morale,  leçon 
ennuvcuse.  Voy.  radotage. 
homéopathe,  adj.   Qui  suit  le 
système    de   l'honiéopaihie.  Un 
médecin     —,    et    (substaotivt.) 
un  — _  medicas   qai  timilia  ai- 
milibus  curât.  A. 
homéopathie,    «.    f.    Système 
tliérapeutique.     Caratio    simi- 
liam  $imilibas.  A.  An  medr.n- 
di  ou   carandi   timilia  $imili- 
bas.  A. 

homérique  (lat.  Homencus, 
grec  '0\i.r,(,iv.oc)Mi-Y!imil.  Uir'! 
^inextiiiguiblo).  Ritai  maxi- 
mi  ou  miri.  Cic. 
1.  homicide,  s.  m.  et  f.  et  adj. 
Il  S.  m.  otf.  Celui,  celle  qui 
lue  un  être  humain,  llomicida, 
m,  m.  et  f.  Cic.  .S'en.  Voy. 
ueuRTniER.  Une   — ,  homicida. 
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»,  f.  5en.  rh.  (contr.  1,  5,  51. 
Un  parout  — ,  parricida,  a;  m. 
Cic.  Une  parente — ,  parricida, 
a»,  f.  Liv.  Flor.  ||  —  de  soi- 
même.  Voy.  SUICIDE.  Il  Fig. 
Celui,  ccllequi  cause  la  porto, 
la  mort   morale   de    qqn.  Voy. 

CORRIPTEUR,       FLÉAU.      1      (Poét.) 

.Id;.  Qui  sert  à  tuer  qqn.  Voy. 

MEURTRIER.  Fig.  Voy.  FATAL, 
FUNESTE. 

S.homicide.s.ra.Action  de  tuer 
un  être  humain.  Homicidinm, 
a,  n.  Sen.  rhet.  Qaint.  (cf.  ho- 
micidium  (acéré.  QoinÉ.).  Voy. 

MEURTRE. 

hommage,  (lat.  moy.  âge  /lO- 
minaticum).  s.  m.  Acte  du  vas- 
sal se  déclarant  l'homme  de 
son  seigneur.  Rendre  — ,  in. 
verba  jarare.  A.  1  (Fig.)  Acte 
de  soumission  et  de  respect. 
Rendre  —  à  qqn,  aliqaem  vene- 
rari.  Cic.  in  obseqaiam  alica- 
/us  jaràre.  Cart.  Rendre  tous 
ensemble —  à  un  roi,  vénéran- 
tes regem  consalatâre.  Liv. 
Adresser  des  —  à  la  divinité, 
deam  colère.  Cic.  Rendre  à  qqn 
les  —  dus  à  un  roi,  alicui  cal- 
tam  regium  proestàre.  Liv. 
Rendre  —  à  la  vérité,  veritati 
honorem  tribaére  ou  veritatem 
colère  et  observàre.  Cic.  1  (Par 
ext.)  Devoir  de  politesse.  0((i- 
ciam,  li,  n.  Cic.  Au  plur.  Hom- 
mages, voy.  COMPLIMENT.  ||  Don 
respectueux  d'une  chose.  Faire 
—  d'un  livre,  Ubrum  mittëre  ad 
aliqaem.    Cic.     [Fin.    I,    3,  8). 

Vov.    DÉDICACE,    DÉDIER. 

hommager  ,  adj.  Qui  doit 
l'hommage  à  son  seigneur.  Voy. 
FEUDATAiRE.  Substan tïvt.  Un  — , 

vov.    VASSAL. 

hommasse,  adj.  (En  mauvaise 
part.)    Qui    tient  de    l'homme. 
Voy.  MASCULIN.  Une   femme  — , 
(emina    nihil  muliebre   prseter 
corpas   gerens.  Liv. 
homme,   s.  m.  Mammifère  bi- 
mane, doué  de  raison  et  de  ré- 
flexion. Homo,  minis,  m.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  bcstia  ou  à  belua, 
et  s'emp.  dans  h  s  mêmes  locnt. 
que  le  franc.;  touiel'ois,  quand  il 
sign.    «homme»    en  général,     il 
s'emploie    surt.    au    plur.,     cf 
/lomines  3an«immor(a(es  ["  l'h. 
est   immortel  .].    Cic.    animos 
iLominam    esse     divines.     Cic. 
saufciuand  il  n'est  pas  accom- 
pagné d'un  qualificatif,  cf.  quâ 
qaidem      haad      scio     an    ex- 
cepta sapientiâ  qaicqu.am  me- 
lias  sit  homini  a  dis  immorta- 
libas   datam.  Cic.  [am.G,  aOj). 
D'   — ,    hamanas,  a,    am,  adj. 
Cic.    (  voy.     HUMAIN.  )      Il     Cet 
être     considéré       par     rapport 
aux     variétés     do     race.     Ho- 
mo, minis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
varia    hominam    gênera.   Cic. 
silvestres  homines.  Ilor.). —  de 
couleur,    voy.    mulâtre.  —    du 
nord,  ^ui  sâb  ipsis  septemtriu- 
nibus    œtatem   agit.    Plin.    (au 
plur,    gentes    septemtrionales 
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[opp.  à  mediterranea-].    Vitr.). 
(I    {Par  ext.)  Homme   dos    buis, 
voy.  ORANG-OUTANG.   ||   Cet  étr» 
considéré   au    point  de  vue   do 
son     dcveloppemtmt.      Homo, 
minis,  m.  Cic.  etc.  (ei.:  homo 
adolescens   ou   adoJese«n<uiu4. 
Cic.   homo    senex.  Cic);   vir, 
viri    (■  homme  fait  ■),  m.  Cic. 
etc.  (s'opp.   i    poer  :  pueri  hoc 
possunt,  viri  non    potaerant  ? 
Cic.  [Tusc.   Il,  IJ.,  3).].  cf.   Ov. 
[met.  XIII,  3117).  negue  eos  [pno- 
ros]    prias    in    arbem    redire, 
qaam  viri  facti  esscnt,  statait. 
Justin.  (111,3,  7]).  Un  jeune—, 
adolescens  ,     entis,     m.      Cic. 
Javenis,    is,    m.    Cic.     D    —  , 
virilis,  e,  adj.  Cic.  etc.    (voy. 
viril).  Un  petit  — ,un  —  faible, 
homancio,   onis,   m.  Ter.  Cic. 
homullus,   i,   m.    Karr.    Lacr. 
Il     Homme    opposé    à    femme. 
Vi'r,  viri,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  de 
viro  (actus  femina.  Ov.  ambi- 
gaus  modo    vir   modo  Çemina. 
Ov.    vir  et  axor.  Cic);  bomo, 
minis,  m.    Cic.  etc.  (quand  il 
est  opp.  à  mu(ier).  D'  — ,  Vjri- 
lis,    e,    adj.    Cic.     etc.   (ex.:  v. 
(unica.  Varr.  v.  calceas.   Varr. 
t.'ic.    V.  (opp.  à  muiiebria]  no- 
mina.  Varr.).    ||  (Par  ext.)  1-a- 
mU.Tsla.ri.Vir,  viri,  m.  Cic. etc. 
{e\.:vironabére.  Cic.voy.  mari). 
Il    Cet    être    considéré    comme 
ayant  la  qualité  essentielle  de 
la    nature    humaine.     Homo, 
minis.  m.  Cic.  etc.  (ex.:  homo 
sam.  Ter.  si  vis  homo  esse.  Cic. 
[Att.  IV,  15,  'i].  nox  te  expoli- 
vit  homincmqac   reddidit.  Cic. 
[de  Or.  II,  10,  io  I.  quidmulta? 
homines  visi  samas.  Cic  [Att. 
Xill,  52,2];  homo  non  est.  Cic. 
liominem    ex   homine    exaens 
nattxram  odisse    videtar.Cic); 
vir,   viri,    m.  Cic.    etc.  (ex. 
virum  te  prœsta.   Cic.  rastica- 
nos    vir,   sed  plane   vir.    Cic. 
tulit    dolorem    ut    vir.  Cic.    te 
viram  prxbeas.  Cic.    si  vir  es, 
si  vos  virieslis.  Liv.);  morta- 
lis,  is,  m.  Cic  Sali.  Liv.  (rar» 
chez   Cic.  sauf  au  plur.  et  par 
opp.    à  immortales,  cf.  cep.   in 
Uominc    atqae    mortali.     Cic. 
ordin.  avec  omnes,  candi,  cete- 
ri  ou  multi,  ex.  :  omnes  mortales 
omniam  generam,  a-tatam,  or- 
dinum.  Cic.  [Pis.  J.0, 1)6,  cf.  ib. 
31,  77;  Fin.  H,  3.  G).—  faible, 
bomo.  minis,  m. Cic.  etc.  (ex.; 
sammi    enim  sanl,   sed  homi- 
nes.   Quint    ut   hominem    esse 
mumintsses.  Cic.  [ep.  V,  17,3]); 
bomunculus,  i,  m.  Cic.  (opp. 
à  deus,  ex.:  neqae  tam  desipi- 
ens  (aisset,  ut    homunculi  si- 
milem  deum   (ingcret,  Cic.  [N. 
D.  1,  AJ.,    123,   cf.   Tusc,   ï,  9, 
171).— sans  consistanoe./lODJui- 
lus,  i,  m.  Cic.  (Pis.,  25,  59). U' 
—  ,hamanus,  a,   um,  adj.   Cic. 
etc.   (voy.  humain).  1  L'homme 
individuel.  |1    Considéré  comnio 
membre    de   l'espèce   humain». 
Homo,    minis,    m.  Cic.  etc. 
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(«X.:  qaid  hoc  hominis  ?  Com. 
quis  kic  lou  iste]  est  homo?  Cic. 
intcr  bominei  eise.  Cic.  homi- 
num   congressus   (agCre  atquc 
oiiisse.  Cic.  hominum  iiniver- 
sam  gentis  odisse.  Cic.  homines 
non   timëre.    Cic.    latebraram, 
qux  in  homine  sant.  sagacissi- 
mas    explorator.     Gell.    homo 
■  'mniani    qaos    terra    sustinet 
i-.cleratissimus.  Hall,  me  liomi- 
ncm  intcr  homincs  eise  volait. 
Cic.  novum  kominem  indaëre. 
Liv.  haixd  qiiisqaam  hominam. 
Cic.  nemo  liomooa  homonemo. 
Cic.).   Tous  les  —,  omnes.  Cic. 
Tout  — ,  quivis  ou  qailibet.Cic. 
Tout   —  qui...,  qaicamque. . . 
Cic.    Il  y  a  des  —  qui...,  sant 
oui  (et  fo  Subj.).  Cic.  Quel  est 
r  —  qui.  ..,  <yots. ..?  Cic.  Y  a- 
t-il    un    —   qui...,   ecqais...'? 
Cic.  Aucun    — ,  voy.  personne. 
Autant   qu'  —  de    Franco,    du 
mondo,  qiiam  (ou  u()  qui  maxi- 
me. Cic.  Liv.  (cf.  te  semper  co- 
lam    nt   qaem    dilirjentissimê. 
Cic.).  Cet  —  (la  personne  dont 
on  vient   de    parier).  Air.    Cic. 
(Br.  ;.5,  1G7).  Nep.  (Th.  1,  IK  Idc 
vir  (quandon  veut  insister). LiV. 
(VT,  G,  7).   Cet  —  (la   personne 
qui  a  été  nommée   plus   haut', 
ille.     Cic.      (  Br.     95 ,     3&7  ). 
Il    Individu      considéré     com- 
me   ayant    telle  ou    telle  ma- 
nière d'être   (qualités,  défauts, 
etc.).  Homo,  minis,  m.   Cic 
etc.  (ex.:  Aomo  perfecte  plane- 
qae  eraditus.  Cic.  homo  doctis- 
timas.    Cic.    Sacrâtes ,    homo 
iapientissimas.  Cic.  peut  ne  pas 
s'exprimer  avec  un  nom  propre 
quand  ce  nom  doit  être  accom- 
pagné  du  génitif  ou  de    Tabl. 
de  qualité  :  T.  Maniias  prises 
severitatis.  Cic.    L.    Philippas 
sammà   nobilitate  et  eloquen- 
tià.  Cic.)  ;   vir,   viri,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:    erant  in   ea    legione. 
fortissimi    viri,   T.  Pulio  et  L. 
V'orenas.  Cses.  C.  Volasenus... 
vir  et  consilii  magni  et  virtutis. 
Cœs.    Crastinas,    vir  singalari 
virtute.   Cses.    vir    fortis.    Cic. 
vir    bonus.    Cic.    Cœs.   sur   la 
diff.  entra  homo  [•  être  intelli- 
gent "]  et  vir  [•  être  courageux 
et  fort  ■]  cf.  Marias,  rasticanus 
vir  sed  plane  vir,  cam  secare- 
tar,  vêtait  se  alligari. ..;  itaet 
talit   dolorem,   at   vir  ;   et,  ai 
homo,  majorem  ferre  sine  cau- 
sa necessarianolait. Cic.  [Tusc. 
II,  ^,  53]).  Des  —  comme  Sci- 
pion  et  Fabius   Maximus,   Sci- 
piones  aat  Maximi.  Cic.  —  de 
bien,  honnête  — ,  grand  — ,  — 
d'esprit,    de   cœur,    d'honneur, 

voy.  BIE.N,  HONNÊTE,  GRAND,  ES- 
PRIT, coEi'R,  HONNEUR.  Le  dernier 
des  — ,  homo  perditas.  Cic. 
homo  tarpissimus.  Cic.  Je  suis 
—  à...,  15  sum,  qui  (avec  le 
Subj.).  Cic.  Un  — qui...,  is\ 
qui...  Cic.  {c{.  adversas  res 
ferre  difficile  esset  sine  eo  qui 
illas    graviui   etiam  qaam  ta 
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ferret.   Cic.   [am.  6,  22].    qaod 
sappliciam  satia  acri;  reperietar 
in  can\   qui   mortem  obtaterit 
parenti.'  Cic.  [Kosc.  Am.l3,  37]). 
Ktrol' — do  qqii  (l'Iiommequi  lui 
convient),   alicujas  cam  mori- 
bus  congracre.Cic.{oii  l'hommo 
capable  de  lui    résister),  alicai 
non  cedére  adveraario.  Cic.  (ou 
l'homme  dont  il   est  question), 
eiini    esse.    Cic.    Notre  — ,  hic, 
Cic.  homo.  Plaat.  vir.  Ter.  (cf. 
hoc  maie  habet  viram   [•  voilà 
ce  qui  chagrine  notre  h.»].  Ter.). 
Il   (Rolig.yL'llomme-Dieu.  Ho- 
mo Deomixtas.Tert.{;ipo\.  il). 
Il    Individu   considéré   comme 
ayant  toile  ou  telle  profession, 
etc.    Homo,    minis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:   homo  militaris  [•  h. 
de  guerre  '].  Cic.  voy.  guerre. 
homo  litteratas.  Cic.   ou  litte- 
raram   stadiosus    [-  h.  de  let- 
tres •  ].  Cic.    [au  plur.  litterati 
ou  littfraram  stadiosi],    homo 
non  imperitas  moram  [•  h.  du 
monde-].  Cic.  cf.    h.  urbanas. 
Cic.  ou  arbanioris    notœ.   Cic. 
h.  lautus  ou  urbanus  etlaatus. 
Cic.    homo  omni  vitû  et    victa 
excaltas  atqae  expolilas.Cic). 
—  dafr.iires,    voy.    affaire   (p. 
71,  col.  3).  —  d'Etat,  vov.  état 
(voy.  p.  823,  col.  a  et  3;;  —  à  la 
moïle,  voy.    mode.   1|     Individu 
considéré     comme     dépendant 
d'un  autre.    i|    Vassal.  Voy.  ce 
mot.   Il   Soldat.  Vir,  viri,  m. 
Liv.  (ex.:  vir  cam  viro  congre- 
ditar.  Liv.  opp.  à  arma,  e^ai. 
Liv.    [cf.  X.\1I,  52,   51.    opp^  à 
eqaitatas.  Liv.  [cf.  X.XI,  27,  5]); 
miles,    iiis,     m.      Cic.      etc. 
(voy.  soldat).    Ils    marchaient 
en    colonnes    de    trente  —  de 
profondeur,    triginta   armato- 
ram  ordines    ibant.    Liv.    Une 
armée  de  dix  mille — ,exercitas 
decem  milliam.  Nep.  ||  Ouvrier. 
Voy.  ce  mot. 
honiocentxiqnie,  adj.  Qui  a  la 
même      centre.     Voy.    concen- 
trique. 
homogène,  adj.  Dont  les  élé- 
mentsconstitutifs  sont  de  même 
nature.  Ejusdem  generis  ou  eo- 
dem  génère.  Cic.  Ej'asdem  na- 
larœ.  Cic.    Etre  composé  d'élé- 
ments — ,  ex  sai  similibas  par- 
tibas    effici.    Cic.    Etra  —    (en 
pari,    de    l'univers  ),    omnibus 
partibas  inter  se  congraentibas 
coheerére.  Cic. 
homogénéité,  s.  f.  Qualité  des 
choses  homogènes.   Ratio    par. 

Cic.   Voy.    HOMOGÈNE. 

homologation ,  s.  f.  Action 
d'homologuer.  Aactoritas  /)U- 
blica.  Cic.  Voy.  ratification. 

homologue,  adj.  En  pari,  de 
deux  ou  plusieurs  termes  qui 
se  correspondent.  Similis,  e, 
adj.   Cic.   £qiiaUs,  e,  adj.  Cic. 

homologuer,  v.  tr.  Confirmer 
par  un  acte  spécial  un  contrat 
entre  particuliers,  etc.  Ratam 
facëre  {aliquid}.  Cic.  Aactori- 
tate  pablicâ  con^rmàre.  A. 
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homonyme,  adj.  et  ?.  m.  et  f. 

Il  .>dj.  (Orainm.)  Ilomonymas. 
a,  nm,  adj.  Prise,  (cf.  h.  no- 
mina.  Prise.  ),  Mots  —  et 
(subst.)  des  —,  homonyma, 
oram,  n.  pi.  Qaint.  (VIII,  2,  13). 
1  S.  m.  et  f.  Celui,  celle  qui 
porte  le  mémo  nomqu'un  autre. 
13  ou  eo  cui  idem  nomen  ou 
cognomen  est.  A.  ij  ou  eo  cui 
eadem  appellatio  est.  A.  Etre 
r —  do  qqn,  eodem  nomine  ou 
cognomine  appellari.  A. 
homonymie,  s.  f.  Car.ictèr» 
de  ce  qui  est  homonyme.  Ho- 
monymia,  as,  f.  Fronto.  Par  — , 
homonyme,  adv.  Juiion.  ap. 
Aag. 
homophone,  adj.  Qui  a  le 
mémo  son.  Consonas,  a.  am, 
adj.  Gramm.  Consonans,  p. 
adj.  Gramm. 

bomophonie,  s.  f.  Arch.  (Mu- 
sique.) Union  do  voix  ou  d'ins- 
truments concertants.  Concer- 
tas, ûs,  m.  Cic.  1  (Gramm.) 
Caractère  de  ce  qui  est  ho- 
mophone. Consonantia,  se,  f. 
Gran'im. 

hongre,  adj.  Châtré  (en  pari, 
du  cheval).  Castratos,  o,  am, 
p.  adj.  Col.  Un  cheval  — ,  et 
(substantivt.)  un  — ,  castratas 
equas.  Plin.  cantherias,  ii,  m. 
Cic.  De  cheval  — ,  cantherinas, 
a.  am,  adj.  Plaat. 
hongrer,  v.  tr.  Châtrer  (un 
cheval).  Voy.  châtrer. 
honnête,  adj.  Qui  se  conforme 
â  la  probité,  au  devoir.  Ho- 
nestus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hominam  honestissimo- 
ram  testimoniis  et  viroram  bo- 
noram  tabulis  non  credère. 
Cic.  [Verr.  II,  1,  J.9,  I2S].  ut 
neqae  rectam  neqae  honestam 
sit  nec  péri  possit,  at...  Cic. 
[am.  21,  76].  honestamne  facta 
sit  an  tarpe  dabitant  id,  qaod 
in  deliberationem  cadit.  Cic. 
[Off.  I,  3,  9].  qaid  honestarn 
dicta  saltem  prsetendltar  sedi- 
rioni  maliebri?  Liv.  [X.XXIV,  3, 
8].  subst.  honestam  [•  l'hon- 
nête »].  Cic.  honestam  aat  ipsa 
virtas  est,  aat  res  gesta  virtute. 
Cic.  [Fin.  V,  23,  66]);  bonus, 
a,  um  (•  de  bonnes  mœurs, 
honnête  •),  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
negant  qaemqaam  esse  bonam, 
i-iram  nisi  sapientem.  Cic. 
subst.  bonus  [«  un  h.  homme  •]. 
Sali,  boni  [-  les  h.  gens  ■].  Cic. 
Sali.);  castus,  a,  um  (-  pur, 
honnête,  sans  tache  ■),  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  qais  hoc  adolescente 
castior?  Cic.  homo  castissimas. 
Cic.  se  intégras  castosqae  ser- 
vare.  Cic.)  ;  frugi,  adj.  indécl. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  neqaam,  ex.: 
homo  fragi.  Cic.  servas  fragi. 
Cic.  Antonius  frugi  foetus  est. 
Cic.  compar.  frugalior.  Cic 
superl.  fragalissimas.  Cic); 
innocens,  adj.  Cic.  (voy.  pro- 
be, DÉSINTÉRESSÉ);  ïntegcT , 
gra,  grum,  adj.  Cic.  etc  (souv. 
avec  cosÉoa,  cf.  integer  castaS'^ 
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que.  Cic.  int.  homo.  Cie.  nemo 
intfgrior.  Cic.  lifa  integerri- 
ma.  Cic.  vov.  probe,  ni!?isTÉ- 
REssâ);  probus,  a.  um,  adj. 
Cic.  eic.  (Bx.  :  p.  plias.  Cic.  p. 
malier.  Ter.  homo  prohior. 
Cic.  n"r  probissimas.  l'Un.  J.); 
pudicus,  a.  um,  adj.  Plant. 
Cic.  eic.  «ex.:  p.  domns  Cic. 
mater.  Ov.  axor.  //or.);  rectus, 
a,  um,  adj.  Ci:  etc.  is'opp.  à 
pravas,  perversas,  os.:  consilia 
recta.  Liv.  conscientia  recta. 
Cic.  subst.  n.  rectum  [.  l'hon- 
nc-te  •].  Cic.  ncqae  quicquam 
nisi  honestam  et  rectum  alter 
ab  altéra  postitlabit.  Cic.) 
sanctus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc 
(voy.  PUR,  VERTUEUX!.  ^  Qui  se 
conforme  aux  convenances.  — 
homme  (c.-à-d.  accompli  selon 
le  monde),  homo  arbaniu.  Cic. 
homo  omni  vita  et  victa  excvU- 
tas  atqae  e.vpolitas.  Cic.  \\ 
Poli.  Voy.  ce  mot.  ||  Conve- 
nable. Voy.  ce  mot. 
honnêtement,  adv.  D'une  ma- 
niera honnête.  HoDestè,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  h.  se  gerëre.  Cic); 
caste,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  caste 
et   intégré    irivëre.    Cic).    Voy 
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ménagement,  avec  modération. 
Modeste,  adv.  Cic.  liamanê, 
adv.  Cic.  Voy.  ménagement,  mo- 
DÉRATroN.  Il  Civilement,  cour- 
toisement. Voy.  ces  mots.  || 
Chastement.  Voy.  ce  mot,  || 
Convenablement,  suffisamment, 
Decenter,  adv.  Cic.  Voy.  con- 
venablement, suffisamment. 

honnêteté,  s.  f.  Conformité  à 
la  probité,  au  devoir.  Hones- 
tas,  atis,  f.  Cic  etc.  (pour  la 
défin.  vov.  Cic.  [Fin.  II,  15,  i8] 
et  cf.  Cic.  [ad  Att.  VII,  II,  1; 
Rab.  perd.  8,  23].  opp.  à  com- 
moda  [-  l'utile  •>] .  Cic  [OfT. 
I,  S,  5]  ;  bonestum,  i,  n.  Cïc. 
etc.  (voy.  honnête);  bonitas, 
&tis,  f.  &ic.  etc.  (s'opp.  à  (raas, 
malitia,  ex.:  b.  nataralis.  Nep. 
pdet  alicujus  bonitasqae.  Cic.); 
innoceDtia,  se,  f. Cic. etc.  (voy. 
intégrité)  ;  probitas,  atis.  f. 
Cic.  (ex.:  esse  sammà  probitate 
ac  pde.  Cic.  [Rep.  III,  17,  27]. 
anicam  exemptam  antiqaœ 
probitatis  et  fidei.  Cic  [Rep. 
III,  5,  8].  in  eo  quasi  lamen 
aUrjaod  probitatis  et  virtatis 
perspicére.  Cic.  [am.  8,  27]. 
conirinctinlar. . .  scripla  ejus 
[Epicuri]  probitate  ipsias  ac 
moribus  [  •  l'honnêteté  de  sa 
vie  .].  Cie.  [Fin.  II,  31,  99]); 
sanctimonia,  œ,  f.  Cic.  (voy. 
vertu).  Avec  — ,  honeaté,  adr 
Cic.  recti,  adv.  Cic.  1  Confor- 
mité aux  convenances.  Hama- 
nitoê,  atis,  (.  Cic.  tjrbanitas, 
atis,  f.  Cic.  Il  Holiteise.  Voy. 
ce  mot.  Il  Convenance.  Voy.  ce 
mot. 

bonneor,  i.  m.  Dignité  morale 
qui  nait  du  besoin  do  l'estime 
do.-»  aiur-'is  et  do  soi-rnême. 
Honestas,   atis,  t.  Cic  eus. 


(ex.:  nihi!  esse  in  litâ  magno- 
père  expetendam  nisi  laadem 
iitqiie  honestatem.  Cic.  [Arcli. 
6,  li].  si  qaidem  aactoritas  se- 
natas  decas.  honestatem,  l<tu- 
dem  dignitatemqae  desiderat... 
Cic.  [Pliil.  7,  5,  lli].  omnici  in- 
sunt  qaa  patant  homines  e.r- 
petenda,  honestas,  gloria,  etc. 
Cic.  [am.  22,  Si]);  bonestum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  honesto  de- 
tracto,  qaid  poterit  beatam  in- 
telligi  ?  Cic.  voy.  honnête); 
Sdes,  ei,  f.  Cic.  etc.  ^ex,:  ex- 
emplam  antique  probitatis  ac 
(idei.  Cic.  (idem  rectumqae  co- 
lère. Oir.  ftdem  lœdère.  Cic.  (ides 
agi  videbatar  [•  on  pensa  qu'il 
y  allait  de  l'h,  >].  Liv.  (idei 
sase  dacebant  esse...  [•  ils  re- 
gardaient comme  un  engage- 
ment d'h.  de...  'J.  Lii:  JMe 
meâ  spondeo  [•  je  m'engage 
sur  l'h.  ",  avec  une  Prop.  Inf.j. 
IHin.j.);  dignitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  dignitas  [est]  alicajus 
honesta  et  cidtii  et  honore  et 
verecandia  digna  aactoritas. 
Cic.  [inv.  II,  55,  IfiO].  volap- 
tatem  concessaram  arbitror  di- 
gnitati.  Cic.  [Fin.  III,  1,  IJ, 
agëre  cam  dignitate.  Cic.  di- 
gnitatem  servàre.  Cic.  res  non 
habet  dignitatem  [•  est  incom- 
patible avec  l'h.  •].  Cic  labes 
dignilati  aspersa.  Cic.  digni- 
tatem ttteri.  Cic).  Sentiment  do 
1  —,  pudor,  oris  (•  sentiment 
du  devoir,  honneur,  conscience, 
vertu  •),  m.  Cic.  etc.  (ex.  ;  lio- 
mo  sammo  honore,  pwlore. 
Cic.  adeo  omnia  regebat  pudor. 
Liv.  ex  hac  parte  pagnat  pu- 
dor, illinc  petalantia.  Cic); 
verecundia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  vergogne).  Homme  d' — , 
bonus  ou  optin^as  vir.  Cic.  ho- 
nestas vir.  Cic  Tous  les  gens 
d'  — ,  optimus  qaisqae.  Cic. 
Souci  do  r  —  (de  sa  réputation), 
dignitas,  atis,  f.  Cic.  (voy.  ci- 
dessus),  honestatis  ou  honesti 
studiam  ou  appetentia.  Cic. 
bonœ  existimationis  stadiam. 
Cic.  famse  ou  existimationis 
pudor.  Cic.  (prov.  cons.  6,  l/i; 
in  Verr.  II,  2,  16,  AO).  Voy.  ré- 
putation. Point  d' — ,  res  in  qaa 
existimaiio  (ou  (ama  ou  gloria 
ou  dignitas)  alicujus  agitar. 
Cic.  res  in  qaa  existimatio 
alicajas  in  aiscrimen  venit. 
Cic.  Se  laisser  guider  par  le 
point  d' — ,  dignitatis  splendore 
daci.  Cic.  Perdu  d' — ,  in(amis. 
Cic.  famosas.  Cic.  voy.  infâme. 
Une  alTaire  d' — ,  voy.  duel.  Ob- 
tenir réparation  d' — ,  pristinam 
ohtinêre  dignitatem.  Cic.  (ep. 
IV,  H,  I).  Accorder  à  qqn  ré- 
paration d' — ,  voy.  réparation. 
Avec  — ,  bonesté,  adv.  Cic. 
(ex.:  h.  vivére.  Cic  honesti  se 
gerëre.  Cic).  \\  (Spêc.)  Pureté 
d'une  femme.  Pudicitia,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  pudicitia!  ex- 
pagnator  [-  larron  d'h.  »].  Cic. 
[Verr.  II,  I,  3,  9].  padiciliam 


param  honesff  habère.  .9aU. 
padicitiam  expngnàrr  ou  eri- 
përe.  Cic.  padicitiœ  l'itium  a(- 
ferre.  Plaat.i.  Attenter  à  1  — 
(d'une  femme),  viliâre,  tr.  Cic. 
Une  femme  a'  —,padica  ma- 
lier. Plaut.  Cic.  T  Distinction 
avec  laquelle  on  traite  qqn. 
Honos,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
cam  honos  sit  pnemiam  vir- 
tatis jadicio  stadioque  rii'inm 
delatum  ad  aliquem,  (/ai  eum 
sententiis,  qui  sa(fragiis  adep- 
tus  est,  is  mihi  et  honestas  et 
honoratas  vidslur;  qui  autem 
occasione  aliqui  etiam  invitis 
sais  civibus  nactas  est  impe- 
riam,  hune  nomen  honoris 
adeptam,  non  honorem  pato. 
Cic.(Br.8I,2~!l;cf.ep.  X,10, 1]. 
honorem  habére  ou  tribaëre 
aiicai.  Cic.  quibus  non  sum 
tantam  honoris  trihaturas, 
at...  [.je  ne  leur  forai  pas  l'h. 
de...  "] .  Cic.  amplissimo  ho- 
nore afficëre  aliquem.  Cic  esse 
in  honore  apad  aliquem.  Cic. 
in  maqno,  in  sammo  honore 
esse.  Cic  [Br.  8,  30;  de  Or.  I, 
55.  235].  en  pari,  de  ch.:  esse 
aiicai  sammo  honori  [-  valoir 
un  grand  h.  à  qqn  >].  Cic. 
aliqatd  in  honorem  addacère 
[•■  mettre  qqch.  en  h.  -].  Cic. 
(ep.  VII,  26,  2].  ascendëre  in 
honorem  [•  venir  en  h.  -,  en 
pari,  de  l'éloquence].  Cic  [or. 
36,  125],  honorem  tribaëre  aii- 
cai rei.  Cic.  formules  :  honoris 
causa  [■  pour  faire  h.  à  qqn  », 
-  pour  lui  donner  une  marque 
d'estime  ■].  Cic.  [Rose.  Am.  2, 
6;  Rose.  com.  6,  18].  honoris 
gratiâ[mBme  trad.]. Cic.  JQuint. 
7,  28].  ad  honorem  alicajas. 
Liv.  ad  honorem  atqae  ampli- 
tudinum.  luam.  Cic.  in  Junonis 
honorem.  Uor.  in  honorem  pa- 
tris.  Sen.  in  honorem  meum. 
Sen.);  dignitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  ESTIME,  considération); 
decus,  oris,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
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laudis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaid 
aiicai  laudi  ducëre  ou  in  laade 
ponère  [»  fairo  h.  à  qqn  do 
qqch.  -].  Cic.  aliqaa  re  laudem 
merêre  ['  recueillir  ■].  Cic.  ali- 
qaa re  laadem,  sibi  parère  ou 
sibi  colligëre  ["  retirer  •].  Cic. 
apad  quos  venandi  laus  viget 
["  la  chasse  est  en  li.  «].  Cic); 
cultus,  lis,  m.  Cic  etc.  (ex.  : 
caltas  meus  [■  l'h.  qu'on  me 
fait,  avec  lequel  on  me  traite  •]. 
Cic.  cultus  quidam  et  honos. 
Cic);  observantia,  se  {-  haute 
estime  -),  f.  Cic  (ex.;  aliquem 
sammà  observantia  colore.  Cic. 
voy.  estime);  ornamentum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  dcnas  et  or- 
namentum rei  pablicœ.  Cic. 
magno  tibi  erit  ornamcnto  no- 
biUsslm,um  adolescentem  bene- 
ficio  tao  esse  salvum.  Cic.)  ; 
gloria,  se  (•  gloire,  renom, 
réputation  "),  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
allquid  in  gloria  ducëre  [•  te 


IION 

faire  h.  do  qqcli,  »].  Cic.  aligaid 
fecisse  in  ijlorià  durcre.  Cic. 
ylorià  (lori':re.  Cic.  (i/ii/u>;Hi  i/lo- 
rii'i  liiicajua  rei  (raudure.  Cir..). 
Avec  — ,  bonorificc,  adv.  Cic. 
etc.  (cf.  Cic  [l'ii.  Il,  13,  33]. 
coinp.  lionoriÇicentias.  Cic.  [ep. 
XII,  27,  2].  sup.  Iionorifiren- 
tiasinxl.  Cic.  [op.  VI,  6,  lu];  on 
dit  aussi  cum  honore.  Cic. 
cf.  cum  Iionore  dimitti.  Cic. 
alicajas  mentionem  cum  ho- 
nore inferre.  Cic.)  ;  egregié, 
adv.  Cic.  etc.  (o.\.  :  e.  absohi. 
Liv.);  honesiô,  adv.  Cic.  etc. 
(au  supoil.  honestissimè  ab- 
solvi.  Cic.  Liv.).  Taire  —  à, 
bonestàro.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
bonorkr).  Qui  fait  —,  hono- 
riScus,  a,  uni,  adj.  Cic.  etc. 
(s'oijp.  à  conÉumefiosus.  Cic.  à 
de/ormis.  Liv.  [.Vt.V,  hU,  2U], 
ex.  /i.  sena(us  consu/«um.  Cic. 
Cxs.  decrctam.  Vell.  honori^i- 
centissima  verba.  Cic.  oralio 
in  te  h.  [opp.  à  in  collegas  con- 
tumeliosa].  Cic.  [op.  V,  2,  o]. 
voy.  honorable!.  Pour  faire  — , 
bonoriGcè,  adv.  Cic.  (os.  :  h. 
sarfjitar.  Cic.  [Verr.  II,  U,  62, 
138]).  Il  (Par  ext.l  Faire  —  à 
sa  signature,  fidem  suam  tueri. 
Cic.  ou  exsoh'êrc.  l.iv.  Se  faire 
—  de  qqch.,  c.-à-d.  se  l'attri- 
buer, voy.  ATTRIBUER.  ||  Di- 
plôme d' — ,  codicilli  honorarii. 
Jet.  Dame  d'— ,  o(ficiorum  co- 
rnes. A.  Tribunal,  jury  d'  —, 
arbitri  honorarii.  A.  Couronne 
d' — ,  honoris  corona.  Nep.  co- 
rona  virtute  parta.  Cic.  co- 
rona, se,  f.  Cic.  (cf.  alvjaem 
coronâ  donàre.  Cic).  Place 
d' —  (à  table,  cliez  les  Ro- 
mains), locas  consularis.  Cic. 
Place  d' —  (en  génér.),  locus 
honoratissimus.  Vell.  (cf.  se- 
dem  ei  inter  ipsos  honora- 
tissimo  loco  dederant.  Vell.). 
Poste  d' — ,  honos,  cris,  m.  Cic. 
ministerium  honoratum.  Ciirt. 
Titre  d' — ,  honos.  oris,  m.  Cic. 
titalas  insignis.  Cic.  honorifica 
appellatio.  Cic.  cognomen  ho- 
nori  datant.  Cic.  Donner  à  qqn 
une  garde  d' — ,  milites  alicui 
officii  caasà  adjangëre.  Cic. 
(voy.  aussi  p.  i)69,  col.  3).  ^ 
Marque  de  distinction  flatteuse, 
etc.  Honos,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  honoris  gradas.  Cic.  ho- 
nores petére.  Xep.  honoribas 
amplissimis  perfanctus.  Cic. 
[voy.  DIGNITÉ],  deo  Jastam  ac 
debitanx  honorem  habêre.  Cic. 
honore  aliqaem  privâre.  Cic. 
aliqaem  prœcipuo  semper  ho- 
nore habëre.  Cic.  alicui  hono- 
rem dare,  habêre,  tribaëre, 
déferre,  déferre  et  dare.  Cic. 
honore  aligaf^m  ornare,  deco- 
râre, proseqai.  Cic.  omnia,  qui- 
feus  honos  haberi  solet,  facère. 
Cic.  omni  génère  honoris  ali- 
qaem proseqai.  Cic.  omni  lio- 
nore  colère  aliqaem.  Cic.  alicai 
etiam  mortuo  honores  ma.ri- 
mos   tribuère.   Cic.  honos   sa- 
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premas  [«  les  durniers  h.  •]. 
Cic.  deorum  honores  alirui  tri- 
buère. Cic.  Cart.  cœlestes  ho- 
nores asarpâre.  Cic);  ofû- 
cium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.:a{i- 
quem  omnibus  officiis  proseqai 
[•■  rendre  les  h.  -J.  Cic.  remis- 
sis  qnattaor  triremibus  Massi- 
liensibus,  qn^'  officii  causa  ab 
domo  proseculce  erant.  Liv. 
saprema  officia.  Tac  sapremo 
officio  in  aliqaem  fangi.  Tac. 
ou  [en  pari,  de  plus.]  sapre- 
mam  in  aliqaem  officiam  celé- 
brare.  Tac.  [on  dit  auasi  en  ce 
sens  j'asta  facère  ou  tolvère 
alicai.  Cic.].  voy.  devoir).  Ren- 
dre à  qqn  les  —  (militaires), 
aliqaem  salatâre  ou  consala- 
târe.  Liv.  Enterrer  qqn  avec  l'-s 
—  militaires,  militari  honesto 
fanere  aliqaem  hamâre.  Liv. 
Les  —  militaires,  militaris  di- 
gnitas.  Sen.  (cf.  salva  militari 
dignitate.  Sen.  [tranq.  U,  1]). 
Accorder  à  l'en  nom  i  les  —  mi- 
litaires, (ios(es  arma^os  saaqae 
secam  ferentes  abire  sinère. 
Liv.  Faire  les  —  de  sa  maison, 
hospitis  liberalis  officia  pr.-e- 
slàre.  Cic.  honores  in  domo 
gercre.  Sen. 

honnir,  v.  tr.  Couvrir  de  lionte 
publiquement.  Infamâre,  tr. 
Liv.  Ignominiâ  ou  contameliù 
afficère  {aliqaem).  Cic.  Voy.  flé- 
trir. Etre  honni,  ignominiam 
accipêre  ou  ignon\iniù  (ou  con- 
tamelià)  affici.  Cic.  in  igno- 
miniâ esse.  Cic. 

honorabilité,  s.  f.  Caractère  de 
celui  qui  est  honorable.  Ho- 
nestas,  atis,  f.  Cic.  Dignitas, 
atis.  f.  Liv. 

honorable,  s.  m.  Digne  d'hon- 
neur. Honestus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.  :  h.  familia.  Cic. 
homo  honestas  ou  lionestissi- 
mas.  Cic.  vir  honestas  ou  ho- 
nesÉissimus  [•  l'honorable  un 
tel  •].  Cic.  on  dit  aussi  honore 
dignas.  Cic);  bonoratus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  h. 
viri.  Cic.  collegse.  Liv.  multo 
illastrior  atque  honoratior. 
Nep.);  ornatus,  a,  un2,  p.  adj. 
Cic.  (dans  l'express,  vir  orna- 
tissimas.  Cic).  1  Qui  fait  hon- 
neur. Honorabilis,  e,  adj. 
Cic.  (ex.:  hsec  ipsa  sant  hono- 
rabilia,  qase  videntur  levia  at- 
qae  communia,  salatari,  ap- 
peti,  decedi,  assargi,  etc.  Cic. 
[seii.  18,  63]);  bonestus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  h.  res. 
Cornif.  h.  Victoria.  Liv.  ho- 
nestias  fageris,  qaam  pagna- 
leris  contra  patriam.  Liv.  voy. 
honnête);  bonoriûcus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  mentio  de 
me  honorifica.  Cic.  [Phil.  2,  15, 
39].  rébus  honori^cenjissimjj 
ornari.  Cic.  [ep.  V,  2,  1].  h. 
senectus.  Cic.  qiiod  malto  apad 
Grxcos  honorificentiasest. .\ep. 
[Eum.  1,  5].  honorificentissima 
verba.  Cic). 

honorablement,    adv.   D'une 
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manière  lionorable.  Honorificé, 
adv.  (yic  Honcsti  (mori).  Cic. 
Cum  lionore  [dimitti). Cic.  Cum 
dignitate  {vivêre).  Cic.  Egregié 
(absolvi).  Cic.  Très  — ,  cum 
«umma  dignitate.  Cic  ||  Ri- 
chement. Splendidê,  adv.  Cic. 

Voy.    BIC1IE.S1ENT. 

honoraire,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
Qui,  n'exerçant  plus  une  fonc- 
tion, en  garde  le  titre  honori- 
fique. Honorarius,  a,  un\,  adj.' 
.Ict.  Il  Fig.  (Rare.)  Reproches  — ,' 
voy.  STÉRILE.  T  s.  m.  (S'emploie 
surtout  au  pluriel.)  Rétribution 
des  services  de  celui  qui  a  une; 
profession  honorable.  Honos, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  honos 
qui  debetar  alicai.  Cic.  medico 
honorem  habêre  [■  faire  tenir 
à  qqn  ses  h.  .].  Cic);  merces, 
edis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  merce- 
dem  alicajus  rei  accipêre  ab 
aliqao.  Cic.  mercede  docêre. 
Cic.  daplices  ab  aliquo  mer- 
cèdes  exigère.  Plin  ).  Voy.  sa- 
laire. 

honorer,  v.  tr.  Traiter  avec 
honneur.  Honoràre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  h.  aliqucm.  Cic.  vir- 
tatem.  Liv.  plebis  scitum,  quo 
oneratas  sam  magis  i/aam  Iw- 
noratas.Liv.  au  part.  prés.  adj. 
honoratus.  Cic.  qui  apad  me 
honoratior  fuit.  Cic  apad  ple- 
bem,  pro  qua  diniicaverit,  ni- 
hilo  se  honoratiorem  fore.  Liv. 
nasqaam  est  senectus  honora- 
tior. Cic);  ornâre,  tr.  Ctc.  etc. 
(ex.:  gui  me  non  sulam  meis 
laadibus  ornaret,  sed  etiam 
oneraret  alienis.  Cic.  regio  se 
hajas  honore  ornari  arbitra- 
balar.  Cic.  aliqnem  ornâre  et 
tôlière.  Cic.  [ep.  ,\I,  20,  l].Sne«. 
[Aug.  12]);  prosequi,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  aliqaem  om- 
nibus officiis.  Cic.  aliqaem  ver- 
bis  honorificis.  Cic.  aliqaem 
laadibus.  Liv.);  decoràre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  singu- 
laribus  honoribus  ou  amplis- 
simis honoribas  et  prœmiis. 
Cic.  o  clementiam  admirabilem 
atqae  omni  laade,  prxdica- 
tione,  litteris  m.onamentisque 
decorandam!  Cic);  colère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  deos  rite  ou  omni 
religions  colère.  Cic.  deum 
maxime  Mercurium  calant. 
Cœs.  regem  divinis  honoribus. 
Curt.  aliquem  ut  deum.  Cic. 
aliqaem  observâre  et  colère. 
Cic.  aliquem  donis.  Liv.  litte- 
ris. Nep.  sammà  observantiâ. 
Cic.)  ;  révérer  i,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  r.  aliquem.  Cic.  on  dit 
aussi  rei'erentiam  ad/iibêre  ad- 
versus  aliquem.  Cic.  reveren- 
tiam  prxstâre  alicai.  Cic);  ve- 
nerari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
deos  sanctê  ou  pië.  Cic.  [N.  D. 
111,  21,  53].  voy.  adorer,  vé.né- 
rer).  Voy.  HONNEUR.  1  Mettre  en 
honneur.  Honestàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  h.  aliqaem.  Cic.  h. 
domam.  Cic  se  lionestare.  Cic), 
Qui  honore,  bonoriûcus,   a. 
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um,  adj.  Cic.  (voy.  bosor  aolk)  ; 
bonestus.    a,   u'in,    adj.   Cic. 

^VOV.  HONNÊTE,  HONORABLE). Votre 

con'iiuîtd  na  vous  fait  pas  — . 
non  te  dijnam  (ai:is.  flaut. 
Ter.  S" —  de,  c.-à-d.  te  glorifier 

Je,    voy.    GLORIFIER. 

honorifique,  adj.  Qui  procura 
Jes  honueurs  sans  avaata;;es 
matiriels)  Honoriûcus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  {ex.  :  h.  no- 
inen.  Cic.  h.  munas.  Cic.'';  bo- 
iiorarius.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  h.  mnnas.  Gell.  docëre 
debitam  est,  delectâre  honora- 
riam,  pernioi'ère  necessariam. 
Cic.  [opt.  g.  1,  3]U  Charge  —, 
honos,  oris,  m.  Cic.  (voy.  hon- 
neur). Titra  —,  voy.  bonnelr. 
Présent,  témoignage  — ,  honos, 
oris,  m.  Cic. 

bonté,  s.  f.  Déshonneur  humi- 
liant. Dedecus,  oris,  n.  Cic. 
•te.  (souv.  avec  un  autre  mot, 
•X.:  ignominia  atqne  dedecas. 
Cic.  dedecui  atqae  mfamia.  Cic. 
probram  atqae  dedecas.  Cic.  in 
dedecas  incarrére.  Cic.  dede- 
cori  esse  ou  (ieri  alicai.  Cic); 
tarpitudo,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
■  ex.:  hxc  rei  pabticx  tarpitudo. 
Cic.  gaanta  erit  tarpitudo, 
qaantam  dedecas  !  Cic.  esse 
tarpitadini.  Xep.  hanc  turpi- 
taainem  sabire.  Cic.  non  in 
eamturpitadinemvenisses.at.  . 
Cic.  uf  mihi  illa  omnia  immor- 
talem  gloriam  dederint,  tibi 
sempiternam  tarpitudinem  in- 
pixerint.  Cic.  at  tarpitudinem 
fajse  virtute  delerent.  Css.  vos 
ali'jaot  jam  per  annos  concep- 
tam  haie  ordini  tarpitudinem 
atqae  inÇamiam  delëre  ac  tôl- 
ière potestis.  Cic.  au  plur.  fla- 
gitioram  ac  turpitadinam  so- 
cietas.  Cic.  immensa  aliqua 
lorago  est  aut  gurges  vitioram 
turpitudinamqae  omnium.  Cic. 
sant  enim  turpitudines  pluri- 
mœ.  Cic);  ignominia,  se,  f. 
Cic. etc.  (Voy.  déshonneur,  igno- 
minie); intàmia.,  ae  >  mauvais 
renom,  honte  -},  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  sabire  infamiam  sempi- 
ternam. Cic.  voy.  infamie).  Re- 
garder qqch.  comme  une — ,ali- 
qaid  patàre  ou  dacère  turpe. 
Cic.  tarpe  sibi  esse  aliqaid  ar- 
bitrari.  Cic.  A  notre  — ,  cum 
nostrà  ignominia  ou  cam  nos- 
tro  dedecore.  Cic.  Couvrir  de 
— ,  tarpâre,  ir.  Cic.  fr.  Liv.  (cf. 
seditionis  contagione  tarpari. 
Liv.  (V,  12,7].  voy.  oÉiHONonKR). 
—  à  Caton  !  tarpem  Catonem 
(ace.  exclam.)  !  Cic.  O  —  !  quid 
hoc  tarpia»  ?  Cic.  (acinus  in- 
dignam  !  Cic.  ||  iParext.)  /'a- 
mil.  Une  —  (un  acte  honteux), 
llagitiuzn,  li,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
prxeise  a'jro  colendo  flagitium 
patai.  Cic.];  probrum,  i,  ii. 
Cic.  Liv.  (ex.:  alicai  probrum 
(ibjectàre.  Cic.  .Sali,  patcrna 
probra  ac  vitia.  Cïc).  î  Humi- 
liation du  déshonneur.  Pu- 
dOT,   oris,    m.   Cic.  etc.  (ex.: 
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pador  famst  [•  d'un  mauvais 
renom  •].  Cic.  detreclandi  cer- 
taminis  pador.  Liv.  [VIII,  7,  8]. 
pador  prioris  pagitii  cibolitus 
est.  Liv.  epit.  cam  padore  po- 
puli  ['  1  la  honte  de  l'if^tat  •]. 
Liv.);  verecundia,  se,  f.  Liv. 
(ex.  :  si  nomen  hoc  salten\  ra- 
borem  incatëre  et  verecandiam 
aliqaam  imperatorit  violandi 
ajerre  possit.  Liv.  verecandia 
inde  imposita  est  senatai  ex 
patribus  jubendi  sediles  carales 
creari.  Liv.  verecandia  tandem 
Romanos  crpit  Saguntam  op- 
pidum oc(ai-um  j'am  annam 
sub  hostiam  potestate  esse.  Liv. 
privatis  verecundix  non  fait 
dictatorem poscêre  ream.  Liv.); 
Tubor,  oris,  m.  Cic.  Liv.  etc. 
(ex.  :  Masinissx  rabor  saffasas 
[•  le  rouge  de  la  h.  couvrit  le 
vi^ag-i  de  M.  •].  Liv.  rubores 
alicai  elicëre.  Cornif.  censoris 
Judicium  niltil  Çere  damnato 
nisi  ruborem  affert.  Cic.  [Rep- 
IV,  6,  CJ.  maijno  cam  rabore 
civitatis.  \'al.-Max.).  Avoir  — , 
erubescêre  Ipr.  •  rougir  do 
h.  •),  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  u6i 
erubuit.  Cic.  epistola  non  eru- 
bescit.  Cic.  o  rem  dignam,  in 
qaa  non  modo  docti  sed  etiam 
agrestes  erubescant  !  Cic.  [Leg. 
I,  H,  il].  aii</uâ  re  erubescêre. 
Liv.  erub.  referendis  suis  in 
civitatem  benaficiis.  Liv.  avec 
ut  :  et  ut  rumorem  bonam  col- 
ligant  erubescant.  Cic.  [Log.  I, 
19,  50].  av.  rinf.  Lii^.  \X,8,  5]. 
Sen.  rh..  [contr.  I,  8,  3]).  J'ai 
— ,  me  pudet,  impers.  Cic.  etc. 
(ex.  :  quid,  liomo  nihili,  non 
pudet  te  ?  Plaut.  homines  quos 
infamisc  sux  neque  tsedeat  ne- 
qae  pudeat.  Cic.  pudet  me  tui 
[•  tu  me  fais  h.  •].  Ter.  qaem 
enim  Romanorum  padet  axo- 
rem  dacère  in  convivium  ?  S'ep. 
padet  dicëre.  Ter.  Cic.  Sen. 
rh.).  J'ai  grande  — ,  depudet 
me,  impers.  Vell.  Sen.  (cf.  ali- 
qaid (acëre.  Vell.  [II,  73,  2]. 
absol.  Sen.  [contt.  sap.  173]). 
J'ai  qq.  —,  suppudet  me,  imp. 
Cic.  (ex.  :  eoram  libroram  nie 
sappadebat.  Cic.  [ep.  IX,  1,  2]. 
absol.  Cic.  [ep.  .W,  16,  init.]]. 
Qui  a  une  faussa  — ,  padens 
pravê.  llor.  verecundior.  Cic. 
Il  en  sera  pour  sa  courte  — , 
brevi  ou  mox  eam  padebit.  A. 
honteusement,  adv.  D'une 
manière  honteuse.  Turpiter, 
adv.  Cic.  etc.  («x.:  [acëre.  Cic. 
fagère.  Cic);  ûagitiosé,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  (lag.  vivére.  Cic. 
(lag.  desciscère  a  Stoïcis.  Cic; 
on  dit  aussi  :  cum  dedecore  ou 
i'/nominiâ.  Cic.  per  (lagitiam. 
fer.). 

honteux,  euse,  adj.  Qui  causo 
do  la  honte.  Turpis,  e,  adj 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  pulcUer,  ho- 
n':slus,  ox.  :  t.  Çaga  (opp.  à 
l/loriosa  mors].  Cic.  amor.  llor. 
vit  a.  Cic.  laxaria  omni  mtali 
turpis.  Cic.  qaid  turpias  ?  Cic 
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dicta  tarpe,  dicta  turpia.  Cic. 
tarpe  ('acta  [opp  À  lionestam 
facto].  Cic.  h(ibcreiia3?ttai  rem 
pablicam  tarpe  est.  Cic.  videte 
ne,  ut  mis  palcherrimum  fuit 
tantam  lobis  imperii  gloriam 
tradëre,  sic  vobis  turpissimum 
sit  id  qaod  accepislis  tairi  et 
conservùre  non  passe.  Cic.)  ; 
detormis,    e,    adj.   Cic.   Liv. 

(voy.       DAS,       VIL,       DI^GRADANT. 

dé>iiû.nohant)  ;  fœdus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:iu.ruria  vero, 
cum  omni  setati  turpis,  titni 
senectati  fœdissima  est.  Cic. 
[OIT.  I,  3Ii,  123).  voy.  inpamk, 
méprhadle)  ;  ûagitiosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  /î.  at- 
qae fifiosa  vita.  Cic.  fl.  socor- 
dia.  Sali,  factam  flagitiosissi- 
mum.  Cic.  voy.  dk-honorant); 
ignominiosus.  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  fi.étri-:?ant,  igno* 
MiNiEL'.x);  infamis,  e.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  inf.  naptias.  Liv.  voy. 
déshonorant,  flétrhsant);  j'n- 
bonestus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  vita.  Sali.  Tac.  mors. 
Liv.  inhoncstissima  capiditas. 
Cic.);pudendus,a,  um(-doiit 
on  doit  rougir,  honteux  '),  adj. 
vorh.  Cic.  etc.  (ex.  :  padendam 
est  [av.  rinf.].  Cic).  D'une  fa- 
çon — ,  turpiter,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  t.  facëre.  Cic.  fagère.  Cxs. 
Cato  illa  [morte]  honestissimë 
usas  est,  turpissimë  Bratas. 
Sen.  [ep.  82,  12J)  ;  fœdê,  adv. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  maltis  homini- 
bas  Jamentisqae  fœdê  amissis. 
Liv.  lœdë  exercére  victoriam. 
Liv.  f.  perire.  Liv.  fœdias  pulsi. 
Liv.  (œdissimê  agëre  causam. 
Cic);  flagitiosè,  adv. Cic.  (ex.: 
impure  et  (t.  vivére.  Cic  /l.  des- 
civisse  a  Stoicis.  Cic.  samas  (l. 
imparati.  Cic.  alicajas  amori 
pagitiosissimë  servire.  Cic.  tur- 
piter ac  fl.  [haec]  dicta  esse. 
Cic).  T  Qui  éprouve  do  la  honte. 
l'adore  con/usus.  Cic.  Je  suis 
— ,  me  padet.  Cic.  (voy.  honte). 
Il  Timide,  l'adens,  adj.  Cic. 
Verecundus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Pauvres  — ,  pauperes  quos  ad- 
juvari  pudet.  D  apr.  Sen.  (ben. 
Il,  10,  h),  qui  publicâre  paa- 
pertatem  suam  verecundantur. 
.imbr.  [Tob.  5,  21]). 
hôpital  (lat.  hospitale,  proprt. 
-  lieu  pour  recevoir  dos  hôtes  •), 
s.  m.  Êtablissemant  où  l'on  ro- 
CDvait  les  pauvres,  lus  pèlerins 
et  aussi  les  infirmos  et  les  ma- 
lades. —  (pour  les  pauvres), 
plochiam,H,  n.  Jet.  ptochotro- 
piam,  ii,  n.  Jet.  Ilùpital  (pour 
les  malades  et  les  infirmas), 
nosooomium,  ii,  n.  Cod.-Jast. 
valetadinariam,  ii,  n.  Sen,  — 
(pour  les  pèlerins,  les  étran- 
gers), xenodocldam,  ii  ou  xe- 
nodoclieam,  i,  n.  Cod.-Jast. 
iJiroctour  d'un  —  (pour  las 
elranger-s),  xenodochus,  i,  m. 
Cod.-Jast.  Il  (Spéc.)  Do  nos 
jours.  Etablissement  hospitalier 
où  l'on  reçoit  las  malades  ia- 
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digenU.  Ilospitiam  puhlicum'^ 
ubi  pauperea  ou  segroti  fj;ci- 
piantwr.  A,  j 

hoplite,  8.  m.  (Antiq.  grecque.)  i 
KaiLtassin  pesamment  armé. 
llnplites,  X,  m.  Sen. 

hoquet,  s.  m.  Ciaitractionspas- 
modiquo  du  diapliragme  avec 
un  bruit  inarticulé.  Singaltai, 
us,  m.  Sen.  l'Un.  Quint.  Avoir 
le  — ,  aimjultire,  inlr.  Cels. 
Apul.  Le  —  de  la  mort.  Voy. 
RALE.  1  Fig.  Coup,  choc.  Voy. 
ces  mots. 

faoqueton,  s.  m.  (Arcli.)  Coton, 
étolTo  de  coton.  Voy.  coton.  ^ 
(P.  o.vt.)  Casaque  'do  coton. 
Sapertunicula,  a»,  f.  Dacange. 
Il  Casaque  que  portaient  les 
archers,  isagam,  i,  n.  A.  ||  (P. 
ext.)  Archer  (revêtu  du  hoque- 
ton).  Voy.  AnCHER. 

horaire,  adj.  (!'.  didact.)  Rela- 
tif aux  lieures.  Ad  horas  perti- 
nen$.  A.  (ou  bien  traduire  par 
le  çénit.  horœ,  horarum). 

horde,  s.  f.  Tribu  errante,  no- 
made, et  p.  ext.  troupe  er- 
rante d'hommes  vivant  en  so- 
ciété. Nomades,  am,  m.  pi. 
Plin.  Vagœ  gentcs.  Liv.  ^  Fig. 
Troupe  d'hommes  qui  se  li- 
vrent à  toutes  sortes  de  desor- 
dres. Grex,  gregis,  m.  Cic. 
(ex.  :  prsedonuTn.  Cic);  cater- 
va,  se,  f.  Nep.  {ex.  :  catervx 
condacticise  [•■  des  h.  de  mer- 
cenaires •].  Nep.  [Chabr.  1,5]. 
cf.  non  tolum  cum  ejcercita 
suo,  sed  etiam  cum  omni  im- 
manitate  barbarias  [-  avec  les 
hordes  du  monde  barbare  qui 
n'ont  rien  d'humain  •]  bellam 
inferre  nobis.  Cic.  [Ph.  5,  13, 
37]). 

horion,  s.  m.  (Famil.)  Coup  vio- 
lent dont  on  frappe  qqn.  Voy. 

COUP. 

horizon,  (lat.  horizon  [grec 
ôpiCtoii].  Manil.  Sen.),  s.  m.  Li- 
mite de  la  vue  en  tous  sens, 
ligne  circulaire  où  la  terre 
semble  rejoindre  le  ciel.  Fi- 
niens  circulas  ou  orbis.  Cic. 
Circulas  (initor,  ou  simpl.  fini- 
tor,  oris,  m.  Sen.  U —  céleste, 
aspectus  cœli.  Plin.  ^  Partie 
de  la  surface  terrestre  et  de  la 
sphère  céleste  que  borne  cette 
ligne  circulaire.  Cselum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  cœlam  nebalo- 
tam.  Cic.  pars  cxli  [=  un 
point  de  Th.  •]  Cic);  aspectus, 
ÛS,  ai.  Cic.  (ex.:  aii^uid  aspec- 
tum  nostram  de^nit.  [■  qqch. 
limite  notre  h.  •].  Cic?);con- 
spectus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  lex.: 
hoc  ex  conspecta  nostro  re- 
motam  est.  Cic.  e  conspecta 
abire  ou  auferri.  Cic.  e  cons- 
pecta terrx  aaferri  [-  perdre 
l'h.  de  vue  »,  en  part,  des  ma- 
rins]. Cic).  Vaste  — ,  Hbertas 
cseli.Qaint.  Avoir  devant  soi  uu 
—  étendu,  maltam  prospicëre. 
Cic.  Liv.  Donner  vue  sur  un 
vaste  —  (en  pari,  d'un  lieu), 
prospicëre  ou  prospectâre.  Cic. 
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De  là,  r —  sa  déploie  au  loin, 
on  a  vue  sur  un  vaste  — ,  inde 
longe  ac  late  prospectus  est  ou 
patet.  Liv.  \\  I'.  ext.  (T.  do 
peinture.)  Partie  d'un  tableau 
où    le   ciel   succède   à    la  terre. 

Voy.    CIEL,  PHR'PKCTIVE.   ||    (l'ig  ) 

Le  cercle  où  se  meut  l'esprit, 
où  89  porte  le  regard  de  l'in- 
tolligonce.  CampuS,  i,  m. 
Cic.  etc.  (voy.  cbasip);  orbis, 
is,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  quasi 
orbis  litteraram  [•  l'h.  do  nos 
connaissances  '].  Cic);  COD- 
spectus,  ùs.  m.  Cic.  etc.  (ex.; 
/ia?c  qua;  procul  erant  a  cons- 
pecta imperii  nostri.  Cic). 
Avoir  un  vaste  — ,  latê  patêre. 
Cic.  Etendre  (reculer)  1'  — 
de. ..,  proferre  finfs  (et  le  gé- 
nit.).  Cic.  voy.  limite. 

horizontal,  aie,  adj.  Paral- 
lèle au  plan  de  l'Iiorizon.  Di- 
rectus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Ca^s. 
J^qaat  ad  libellam.  Vitr.jEqai- 
Hbris,  e,  adj.  Vitr.  [V,  12,  U). 

horizontalement, adv.(Géom.) 
Dans  une  direction  horizon- 
Uilo.  Directe,  adv.  Cic.  V'alg. 
Ad  libram  ou  ad  HbcUam. 
Vitr.  Poutres  posées  —  et  per- 
pendiculaires (à  une  ligne  don- 
née), directœ  trabes  in  longi- 
tadinem.  Ca?s. 

horizontalité,  s.  f.  Direction 
horizontale.  Libra,  se,  f.  Vitr. 
yEqaalitas,  atis,  t.  Vitr. 

horloge,  s.  f.  et  (arcb.)  m. 
Instrument  qui  sert  i  marquer 
les  heures,  llorologiam,  il,  n. 
Varr.  Vitr.  Plin.  (peut  se  rem- 
placer par  hora  dans  qqs  lo- 
cutions, cf.  horse  r)\oventar. 
[.  l'h. marche  •]. Cic. mi«ëre  ad 
horas.  Cic).  —  solaire  ou  au 
soleil,  horologium  solarium. 
Plin.  Voy.  gnomon.  —  d'eau, 
horologiam  ex  aqaâ.  Vitr. Voy. 

CLEPfYDRE. 

hormis,  adv.  Excepté.  Voy.   ce 

mot.  Loc.  conjonct.  —  que..., 
prseterqaam    quod.    Cic. 

horographie,  s.  f.  (T.  didact.) 
Art  de  tracer  les  cadrans  so" 
laires.  Voy.  gnomonique. 

horoscope  (lat.  horoscopos 
[gr.  i>çi'jc!y.onoç].  Manil.  Pers.), 
s.  m.  et  (arch.j  f.  Observation 
de  l'état  du  ciel  à  l'heure  de 
la  naissance  d'un  enfant.  Ge- 
nitalis  hora.  Tac.  Genesis,  is 
{Ace  im,  Abl.  i),  f.  Petr.  Saet. 
Natalicia  prœdicta.  Cic.  Prœ- 
dictio  et  notatio  vitse  cajasqae 
ex  natali  die.  Cic.  Tirer,  dres- 
ser, faire  1' — ,  ponëre  horam. 
Cic  animadvertëre  et  notâre 
sidéra  natalicia.  Cic.  natalicia 
prœdicëre.  Cic.  positas  sidc- 
runi  et  spatia  demetiri.  Tac. 
Tirer,  dresser,  faire  1' —  de 
qqn,  ponëre  alicai  horam.  Cic. 
notâre  iritam  alicujus  ex  na- 
tali die.  Cic.  Celui  qui  fait 
r — ,  tireur  d' — ,  Chaldseas,  i, 
m.  Cic.  mathematicus,  i,  m. 
Gell.  Les  tireurs  d' — ,  genita- 
lium  ou   natalium    {inspicien- 


HOR 


1037 


dorum)  periti.  .San.  ||  Kig. 
(Famil.)  Ce  que  l'on  conjectura 
comme  devant  arriver  à  qqu, 
jt  qqcli.  Voy.  coNJECTun»,  pré- 
diction. 
horoacopique  (lat.  horosropi- 
cns  [gr.  (ipo(Txo7tix6;]  Myth.), 
adj.  Kelatif  à  l'horoscope.  Voy. 

HOROSCOPE. 

horreur,  s.  f.  Frémissement 
que  cause  la  vue  d'un  objet 
affreux.  HOTTOT,  oris,  m. 
Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  ea  res  me 
horrore  afÇicil.  Plaat.  di  im- 
mortales,  qui  me  horror  per- 
(adit  !  Cic.  horror  ingens 
spectantet  perstringit.  Liv.) . 
Frissonner  d' — ,borrére,  intr. 
Cic.  (ex.  :  qase  cum  a  te  trac- 
tantur,  horrêre  loleo.  Cic). 
Eprouver  de  1'—,  perborres- 
cere,  intr.  Cic.  (ex.  :  recorda- 
tione  consulatùs  vestri  perhor- 
resco.  Cic.  in  commemoratio- 
ne  eoram  non  solam  animo 
commoveri,  verum  etiam  cor- 
pore  perhorrescëre .  Cic).  || 
(Absol.)  Famil. Ce  qui  causa 
cet  ellet.  Hes  horrenda.  Cic 
Turpe  ou  faedum  aliqaod.  1 
Sentiment  derépulsion  profonda 
qu'on  éprouve  à  la  vue  d'un 
objet  alTreux.  AversatiO,  O- 
Dis,  f.  Sen.  Quint,  (ex.:  av. 
alicuj'as  rei.  Sen.  [op.  97,  16; 
tranq.2,  U]. absol.  Quin*.  [VIII, 
3,65].  ce  mot  étranger  à  i'ép. 
class.  peut  être  remplacé  par 
aversas  animas,  cf.  aversis- 
simo  animo  esse  ab  aliqao. 
Cic.) ;  borror,  oris.  m.  Cic. etc. 
(mêmes  constr.  que  ci-dessus). 
Avoir  —  pour  ou  de  qqch., 
bOTTére,  tr.Cic  etc.  (ex.:crude- 
litatem.  alicojus.  Cass.  crimen. 
Cic);  abborérre,  intr.  Cic.  etc. 
(  ex.  :  abkorreo  ou  abhorret 
animas  longissime  [ou  procal, 
ou  prorsas]  ab  aliqaa  re.  Cic. 
on  dit  aussi  :  animo  esse  aver- 
sissinxo  ab  aliqao.  Cic.  )  , 
perhorrescëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  tribanam  plebis.  Cic);  a- 
bominari,  dép.  tr.  Liv.  (ex.  : 
aliqaid.  Liv.);  detestari,  dép. 
tr.  Cic  Caîs.  (ox.:  Ambiorigem. 
Cœs.  exitam.  bellicivilis.  Cic). 
Etre  eu  — ,  in  maximum  o- 
dium  pervenisse.  Nep.  Qui  a  — 
de,  aversissimas  ab...  Cic 
Sen.  Qui  a  —  des  procès,  fa- 
gitans  litium.  Ter.  ||  (Absol.) 
La  personne,  la  chose  qui  ins- 
pire ce  sentiment.  Pestis,  is, 
t.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaœdam  pes- 
tes hominam.  Cic.  pestis  ac 
belaa  immanis.  Cic.  voy .  fi.éau, 
monstre)  ;  monstruin,  i,  n. 
Cic.  (ex.  :  qux  ille  monstra 
[s.  e.  dixit]\  Cic);  ne/as,  n. 
indécl.  Virg.  (cf.  Virg.  [.En.  II, 
585]).  1  Caractère  de  ce  qui 
inspire  ce  sentiment.  Atroci- 
las,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  atr. 
rei.  Cic.  sceleris.  Sali.);  fœdi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
tanta  f.  sapplicii.  Liv.)  ;  im- 
manitas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  : 
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imm.    (acinoris.    Cic).   Les  — I 
de    la  guerre,     belli   \-astatio. 
Liv.    Faire  $antir    k   un    ti->rri-l 
toire  tout:«9  les  —  do  la  guerre,! 
agram   omni   cli.ide    bclli  per- 1 
vjiWri).  Lii-.    Il     (Absol.)  <^on-l 
duite,  acte,  opiuioa  qui  inspire 
ce    sentimeat.    Rea    atrox    ou 
nt'/orja.   Cic.     Facinas   atrox.  \ 
Lie.  Commettre  ot  subir  des  — , 
(acëre    H    pati  inlanda.    LU. 
Quelle    —  !    nefii$  !   Hor.    pro 
puUor  !    Ov.     Il     (Famil.)    Dis- 
coui^  outrageant.    Probram,  i, 
u.    Cic.    etc.   Voy.    injl'rb,    ou- 
trage. 1  Sentiment  do    respect 
pt  d'elTroi  qu'inspire   un   spec- 
tacle. HorroT,  oris,   m.  i-ii-. 
(ex.:  aninxoi  horrore  imbuëre. 
[Âv.  perfusas  horrore  et  vene- 
rabarultis.  Liv.). 

horrible,  adj.  Qui  fait  hor- 
reur. Horribilis,  e,  adj .  Cic. 
ilorrcndas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Virg.  Jmmanis,  e,  adj.  Cic. 
Infandns.  a,  uni,  adj.  Cic.  Ca- 
r:ictère  — d'unechose,  o(roci(as, 
a'.is,  f.  Cic.fœditas,  arts,  f.  tic. 
Conduite  — ,  voy.  abominable, 
RÉVOLTANT .  Choie  —  !  Nefas  ! 
Virg.  Hor.  1  (P.  exag.)  Famil. 
Chemin  — ,  voy.  affreux,  mau- 
vais. Une  inquiétude  — ,  sum- 
ma  sollicitado.  Cic.  Froid—, 
vi$  frigoris  acrior  ou  intole- 
randa.  Liv.  Tempête  — ,  tem-  ] 
pestas  (i^dissima.  Liv,  Fracas 
— ,  ingens  (ragor.  Liv.  I 

horriblement,  adv.  D'une 
manière    horrible.   Fœdë,  adv. 

Cic.    Voy.     HIDEUSEMENT.       ||     (P. 

o\ag.)  Famil.  Extraordinairo- 
ment.  Voy.  ce  mot. 

horrifique,  adj.  Qui  cause  do 
I  horreur.  Ilorri^cas,  a,  um, 
adj.  Lacr. 

borripilation  (lat.  post.  bor- 
ripilatio.  Valg.),  s.  f.  Frisson- 
nement de  la  peau  qui  fait  hé- 
risser les  poils.  Horror,  o.-is, 
m.  Cel^. 

horripiler  (lat.  post.  horripi- 
lire  [.  être  en  proie  à  l'horii- 
pilation  •].  Apal.},  v.  tr.  Agi- 
ter par  un  léger  frisson  d'hor- 
reur. Horrore  afiicëre.  Cic. 

bore.  prép.  et  adv.  ||  {Prép.} 
A  l'extérieur  de.  Extra,  prép. 
liv.  l'Ace.).  Cic. etc.  (ox.:  exiri 
muros.  Cœs.).  ||  (Par  anal.; 
Hors  ligue,  voy.  extraordi- 
naire. —  rang,  eximias  ou  e- 
gregias,  a,  um,  adj.  Cic.  —  la 
loi,  voy.  proscrit.  Mettra  qqn 
—  la  loi,  capat  alicaiat  sa- 
cràre.  Cic.  \]  l'ig-  Excepté, 
hormiB.  Voy.  excepté.  ^  (Adv.) 
A  l'extérieur.  Forii,  adv.  Cic. 
Forai,  adv.  Cic.  Voy.  debor?. 
1  [Loc.  prép.)  Hors  (le,  c.-d-ci. 
à  l'extérieur  de...  Extra, 
prép.  (av.  l'Ace.).  Cic.  etc. 
(ex.  :  intra  extraque  mani- 
tionea.  Cset.  extra  provin- 
ciam.  Cmt.  extra  manitiones 
egrcdi.  Cset.  extra  teli  jac- 
tam  Ktse.  Liv.  au  fig.  ex- 
tra   periculum.      Cic.      extra 
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ijiixstionem  contentionis  «se.  ' 
Quint.).  —  d'a-uvre,  voy.  hors-' 
u'osuvRB.  Fig.  Etre  —  do  soi, 
sui  ou  ntentis  non  compotem 
esse.  Cic.  ou  quand  il  sa^it 
d'une  frayeur  soudaine)  con- 
larbatam  ou  attonitum  esse. 
Cic.  Mettre  qqn  —  de  lui.  voy. 
exaspérer,  litre  —  de  cause, 
e.xtra  jadicuim  esse.  Cic.  — 
'l'usage,  e.roletus,  a,  um,  adj. 
Cio.  —  d'alTaire,  salviis.  Ter. 
Etre  —  de  prix,  immensi  esse 
prerii.  Saet.  Etre  — de  combat, 
iiii  arma    inutilem    esse.    Liv. 

—  de  service,  ad  munus  inufj- 
lis.  Cxs.  aj  opéras  inutilis. 
Liv.  Etre  —  de  page,  tiroci- 
niumponêre  ou  deponére.  Jus- 
tin. Etre  —  d'état  de...,  voy. 
INCAPABI.E.  1  (Loc.  conj.)  Hors 
qiie.  c.-d-d.  à  moins  que.  A'isi, 
ftuij.  Cic. 

hors-d'œuvre,  s.  m.  Ce  qui 
Oit  en  dehors  de  l'œuvre,  ce 
qui  est  accessoire.  Opus  auoci 
alteri  accedit.  Cic.  Qaod  in 
operis  ornamentam  accedit. 
Cic.  Embolium,  ii,  n.  Cic.  — 
(en  peinture.)  parergon,  », 
n.  Plin.    Il    Spéc.  (Cuisine.)    Le 

—  (arch.l.  Réunion  de  petits 
plats  accessoires  oiTerts  après 
le  potage,  et,  par  ext.,  chacun 
de  ces  plats.  (Jastatio,  onis,  f. 
Petr.  Promalsis,    idis,   C.    Cic. 

horticulteur,  s.  m.  Celui  qui 
s'occupe  de  l'art  de  cultivai' 
les  jardins.  Voy.  jardinier. 

horticulture,  s.  f.  Art  de  cul- 
tiver les  jardins,  llortoram 
cultus.  Col. 

hospice,  s.  m.  (Arch.)  Lieu  où 
l'on  reçoit  l'hospitalité.  Uos- 
pitium,  ii,  n.  Cic.  1  Demeure 
liospitaliére  pour  les  pèlerins, 
les  voyageurs.  Xenodoc/iiom, 
ii,  n.  Cod.  Jast.  Directeur  d'un 
— ,  «enoc/oc/ius,  i,  m.  Cod. 
Just.  ^  Maison  hospitalière  pour 
des  infirmes,  des  malades. 
Voy.  HOPITAL.  Il  (Spéc.)  Etablis- 
sement hospitalier  où  l'on  re- 
i:oit  des  enfants,  des  infirmes, 
des  vieillards.  L' —  des  enfants 
trouvés,  brephotropheam,  i,  n. 
Cod.  Jast.  —  des  vieillards, 
'/erontocominm,  ii .  n.  Cod. 
Jast. 

I.  hospitalier,  ière  (bas  lat. 
kospitalarias  [•  celui  qui  a  la 
charge  des  hôtes  ■•]),  adj.  Rela- 
tif aux  hospices  ot  au.x  hôpi- 
taux. Ilospitalis,  e,  adj,  ,1. 
Etablissement  — ,  voy.  hôpital, 
HOSPICE.  Il  (.Arch.)  Sabst.  Un — 
(un  directeur,  un  administra- 
tour  d'hôpital),  xanodochas,  i, 
m.  Cod.  Just. 

i.  hospitalier,  ière,  adj.  Qui 
aime  à  exercer  l'hospitalité. 
Hospitalis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
•x.:  hosp.  domat.  Cic.  tellus. 
l'Un).  Accueil  — ,  hospitium. 
U,  n.  Cic.  Recevoir  un  accueil 
trf-s  — ,  liberalissimn  hospitio 
ati.Cic.  Il  (P.  anal.)  En  pari, 
d'un    dieu.    Qui     protège,    qui 
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favorise  l'hospitalité.    Hospita- 
lis,  e.  adj.  Cic.  (cf.  h.  Juppiter. 
Cic). 
hospitalièrement,   adv.  Avec 
hospitaitté.    Ilospilaliter,    adv. 

Z.il'.    Voy.    HOSPITALITE. 

hospitalité,  s.  f.  Droit  réci- 
proque de  loger,  on  voyage,  les 
uns  chez  les  autres,  etc.  Hospi- 
talitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
recte  etiam  a  Theophrasto  est 
lauJata  hospitalitas.  Cic.  [ÛIT. 
11,  18,  6i]l;  bospitium.  il,  a. 
('ic.  etc.  (ex.:  (irdus  hospitii 
[•  liens  d'h.  >j.  Cic.  milii  cum 
tiliquo  hospitium  est.  Cic.  ou 
intercedit.  Cœs.  hospitium  cum 
aii<;ao  facére.  Cic.  Jangére. 
Liv.  conjungëre.  Cic.  hospi- 
tium denuntiàre  [•  rompre 
les  lions  d'h.  •).  Liv.).  D" — , 
bospitalis,  e,  adj.  Plaut.  Cic. 
(ex.:  bospitalis  tessera.  Plaut. 
h.  sedes.  Cic.  [Log.  agr.  â,  17, 
A6].  /».  mensa.  Cic.  (Verr.  II, 
II,  2,î,  A8]).  Ils  regardent  com- 
me sacré  le  droit  d'— ,  hospites 
violâre  (as  non  patant.  Cxs. 
'i  (P.  ext.)  Libéralité  ou  cha- 
rité qu'on  exerce  en  hébergeant 
gratuitement  uu  étranger. 
Hospitium,  ii,  n.  Cic.  (ex.: 
hospitium  libérale.  Cic.  ali- 
(/uem  hospitio  accipëre.  Cic.  ou 
excipëre.  Liv.  Iiospitium  prse- 
bére  alicui.  Cic.  ali'iaem  hos- 
pitio invitàre.  Cic.  aliquem 
hospitio  magni  (iccntissimo  ac- 
cipëre. Cic).  Celui  qui  donne 
1'^,  hospes,  itis,  m.  Cic.  Voy, 
HÔTE.  D'  — ,  hospitalis,  e,  adj. 
Cic.  Voy.  HOSPITALISER.  Avec 
— ,  hospitaliter,  adv.  Liv.  libe- 
rallier,  adv.  Liv. 

hostie,  s.  f.  Victime  olTerte  on 
.sacrifice  à  Dieu.  Jiostia,  ee,  f. 
Cic.  Voy.  VICTIME.  Il  Fis. 
Poét.  Victime  (en  général). 
Voy.  VICTIME  1  (Liturg.  chrét.) 
Pain  mince,  sans  levain,  des- 
tiné au  sacrifice  de  la  messe. 
L' — ,  la  sainte  — ,  partis  eu- 
charisticus .  Eccl.  corpus 
Christi.  Aug.  hostia,  as,  f.  Du 
Cange. 

hostile,  adj.  Qui  est  inspiré 
par  un  ennemi.  Hostilis,  e, 
adj.  Liv.  Inimicus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Infensus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  inf.  animas.  Cic.  in(cn»us 
in  alifiuem.  Liv.'i.  Infestas,  a, 
am,  adj.  Curt.  Aliénas,  a,  um, 
ailj.  Cic.  (ex.;  al.  mens.  Sali, 
alienissimi  socii.  Liv.).  Etre 
animé  de  sentiments  —  à  l'é- 
;;.ird  de  la  llé[)ublique,  main 
un  pessimù  sentire  de  re  pabli- 
C'i.  Cic. 

hostilement,  adv.  En  enne- 
mi. Hostilem  in  modam.  Cic 
lloatiliter,  adv.  Cio.  Inimicê, 
adv.  Cic.  Infensë,  adv.  Cic. 
Infesté,  adv.  Liv. 

hostilité  (lat.  post.  hottilitat. 
ijassiod.),  s.  f.  Acte  d'ennemi 
isercé  par  les  troupes  d'un 
iOtat.  Jlostilia,  ium,  n.pl.  Liv. 
(cf.  hostilia  (acéré.    Sali,  au 
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dère.  l.iv.  crrpt&re.  l'ae.).  Los 
—  ont  comojencé,  bellum  geri 
C(Tpian\  est.  Liv.  Coniinoncor, 
ouvrir  les  — ,  initiixm  (acere 
armorum.  Cic.  Sus|)«iidie  les 
— ,  mettre  fin  aux  — .  ab  armis 
recedëre.  Cic.  Les  hostilités 
cessurenl  sur  terre,  terrestre 
constitit  bellam.  Liv.  Voy. 
ouËiiRK.  1  Disposition  hostile. 
Animas  inimicua  ou  infensus 
ou^,  hostilis .  Cic.  Odium,  ii,  n  . 
Cic.  [nimicitise,  arum,  f.  pi. 
Cic.  (cf.  sunt  ou  intercédant 
inter  eos  inimicidu'  [•  ils  vi- 
vent dans  un  otatd'h.  •].  Cic.'. 
hôte,  hôtesse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  (|ui  doniie  l'hos^pi- 
talité.  IJospes,  itis,  m.  f.  Cir. 
Etre  1'—  de  qqn,  hospitio  ali- 
qaem  accipùre.  Cic.  Don  offert 
à  un  — ,  donum  liospiiale.  Cic. 
Bon  vigaga  d' —  (bon  accueil}, 
voy.  ACCUEIL.  Hôtesse,  hospita. 
as,  t.  Cic.  1  Celui,  celle  qui 
tient  une  hôtellerie,  une  au- 
berge. Voy.  AUBERGISTE,  HÔTE- 
LIER. Ihambro  d' — ,  cabicalum 
hospita'ie.  Liv.  hospitiam,  ii, 
n.  Cic.  Chambres  d' — ,  hospi- 
talia,  iam,  n.  pi.  Vitr.  Lo^-t 
comme  — ,  deversari,  dép.  inir. 
Cic.  Fig.  Comptor  sans  son  — 
(avoir  une  déception),  voy.  oii- 
CEPTiOM.  1  (Arch.)  Propriétaire, 
voy.  co  mot.  ^  Celui,  celle  qui 
reçoit  l'hospitalité.  Ilospes,  itis, 
m.  Il  Cic.  Celui  qui  est  reçu  à  la 
table  de  qqn.  Voy.  comme.nsal, 
CONVIVE.  Il  Être  1' —  de  qqn,  hos- 
pitio alicujas  uti.  Liv.  Voy. 
HOSPITALITÉ.  Loger  chez  qqn 
comme  —,  apaa  àliqaem  di- 
verti. Liv.  itaversari  apud  ali- 
qaem.  Cic.  Relatif  à  1"  — ,  d'— , 
hospitcilis,  c.  adj.  Cic.  Liv.  (cf. 
cabicalum.  Liv.  csedes.  Liv.). 
Esclave,  domestique  chargé  de 
recevoir  les  — ,  servas  ab  hos- 
pitiis.  Jet.  Hôtesse,  hospita,  se, 
f.  Cic.  Il  (P.  anal.)  Les  —  des 
bois,  des  forêts  (eu  pari,  des 
animaux)      Voy.    habitant.     || 

Fig.  Voy.      HABITANT,    DEMEURER, 

DOMICILE.  T  Celui  qui  vient 
loger,  manger  dans  une  hô- 
tellerie. Deversor,  oris,  m.  Cic. 
TiArch.)  Locataire. Voy.  ce  mot. 
hôtel  (lat.  hospitale,  proprt. 
•  chambre,  lieu  pour  recevoir 
les  hôtes  -),  s.  m.  Proprt.  Mai- 
son où  l'on  trouve  l'hospitalité. 
Hôtel-Dieu,  voy.  hôpital,  hos- 
pice. T  Maison  où  les  voya- 
geurs trouvent  la  table  et  le 
logement.  Voy.  aiberoe,  hô- 
tellerie. T  (P.  ext.l  Maison  où 
l'on  habite.  ||  Demeure  im- 
portante d'une  personne  con- 
sidérable. Domus  ampla,  loca- 
ples,  prœclai-a  ou  nobilis.  Cic. 
jEdes,  iam,  f.  pi.  Cic.  Maître 
d' —  (officier  qui  dirige  le  ser- 
vice de  table),  tricliniarches , 
se,  m.  Petr.  (,\XH,  6).  triclinia- 
rius  servas  et  absol.  triciinia- 
rias,  ii,  m.  Inscr.  l|(.\bsolt.)  La 
maison  du    roi.  Vomas    regia. 
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Curt.  1  (P.  anal.)  Grand  édi- 
fice servant  à  un  établissameiK 
public.  jEdes,  iam,  f.  pi.  Cic. 
—  do  ville  (à  liome),  curiu, 
se,  f.  Cic.  (à  Athènes',  pryta- 
neum,  i,  n.  Cic.  Hôtol  des 
Monnaies,  Moneta,sc,  f.  Cic. 
hôtelier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  tient  une  hô- 
tellerie. Voy.  aubergiste.  ^  .s", 
m.  Moine  charge  de  recevoir 
et  d'héberger  les  étrangers  de 
passage.  .Xenodochas,  i,  m. 
Jet. 

hôtellerie,  s.  f.  Maison  où  les 
\oyageurs  mangent  et  logent 
en  payant.  Dcversorium,  ii,  n. 
tic.  Ùeverticalum,  i,  n.  Liv. 
Petite  — ,  dei/ersorio/um,  i,  n. 
Cic.  Descendre,  loger  dans  une 
— ,  deversari,  intr.  Cic.  diverti 
intabernam.  Plaat. 'ïanir  une 
— ,  voy.  AUBERGE.  ^  Corps  de 
bâtiments  d'une  abbaye  pour 
recevoir  les  voyageurs.  Xeno- 
dochium,  ii,  a.  Cod.  Jast. 

hotte,  s.  f.  Long  et  large  pa- 
nier qu'on  porte  sur  le  dos  à 
laide  de  bretelles.  Sporta,  se, 
t.  Mart. 

houage,  s.  m.  Action  de  bouer 
la  terre.  Fossura.  se,  f.  CoL  — 
de  la   vigne,  pastinatio,  onis, 

I    f.  CoL  I 

I  houblon,  s.  m.  Plante  dont  lal 

fleur  sert  à  fabriquer  la  bière. 
I    Lapas,  i,  m.  Plin. 

boue,  s.  f.  Outil  de   labourage 
à  mancho.  Ligo,  onis,  m.  Plin. 
\    Dolabra,  a?,  f.    CoL  PaU.  Pas-  ! 
(inum,  i,  n.  Coi.  Uoue  forte   et! 
pesante  à   deux  fourchons,  bi- 
dens,     entis,     m.     Plin.    Virg.' 
Terre    remuée    à    la   — ,  pasti- 
natio, onis,  f.  Col.  pastinatum, 
i,   n.  Col.    Celui   qui  remue  la 
vigne  à  la  — ,pastinator,  oris. 
m.   Col.    Aag.    Travailler,    la- 
bourer à  la  — ,  voy.  houer. 

houer,  v.  tr.  Travailler  (le  sol) 
avec  la  houe.  Pastinâre,  tr. 
Col.  Plin.  Haslro  fodére  ou 
simpl.  (odére,  tr.  Cic. 

houette,  s.  f.  Petite  houo  à 
houer  la  terre.  Sarcalam  i,  n. 
/lor. 

houille,  s.  f.  Voy.  charbon. 

houle,  s.  f.  Forte  ondulation  de 
la    mer.    .fTsfas,    ûs,   m.    Virg. 

houlette,  s.  f.  Bâton  de  berger  1 
termine  par  une  pelle  de  iVr. 
Pedum,  i,  n.  Virg.  Pastorale 
baculam.  SU.  Fig.  Poét.  La 
condition  de  berger,  pasioraiis  i 
vita.   Varr.  ^ 

houleux,  euse,  adj.  Agité  par 
la  houle.  Undosus,  a,  am,  adj. 
Virg.  J^actuosus.  a,    am,  adj. 
Plaat.    Etre   —,    andàre,   intr. 
Virg.    horrêre.  intr.   l'ir^.    œs- 
taàre,  intr.    Hor.   Devenir    — ,, 
horrescëre,    intr.    Cic.    fr.   ta-, 
mescére,  intr.   Virg.    inhorrea- 
cëre,    intr.    Pacav.    Rendre  — ,  i 
exasperàre,  tr.  Liv.  (voy.  héris- 
ser).  Fig.     Une    assemblée    — , 
tuntaltaosa  contio.  Cic. 

houppe,  s.  f.  Cime,  faite  d'un 
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arbre  s'épanouissant  on  bou- 
quet. Crisia,  se,  f.  l'Un.  Apex, 
I  picis,  m. Plin.  ||  (P.anal.  'l'oulTo 
I  do  plumes  quo  certains  oiseaux 
J  portent  sur  la  tète.  Voy.  huppe 
Il  Touffo  de  cheveux  sur  le  de- 
vant de  la  tête,  toufTo  de  poil>. 
Voy.  TouiKË.  Il  Touffe  do  poil» 
sur  certaines  graines.  Apex, 
picia,  m.  Plin.  ^  (Fig.)  Assom- 
lilage  de  bouts  du  fil,  etc.  on 
touffe.  Fimbrise,  aram,  f.  pi. 
Plin.  Aigrette  surmontée  d'une 
houppe  do  laino.  Apex,  picia, 
m.  Serv. 

houppe,  ée,  adj.  Qui  a  une 
liouppo.  Imbriataa,  a,  am,  adj. 
Plin.  Saet. 

houppelande,  s.  f.  Long  vt'te- 
mentque  les  hommes  mettaient 
par-dessus  les  habits,  etc.  Pse- 
nala,  se,  f.  Cic.  Tac. 

houpper ,  v.  tr.  .Mettre  en 
houppes.  Voy.  franger. 

houra,  interj.  et  s.  m.  Cri  de 
guerre  des  soldats  russes.  Un 
—  ,  psean,  ania,  m.  Liv.  ||  P. 
ext.  Alerte  causée  par  une  at- 
taque   subite.    Voy    alerte. 

hourdage,  s.  m.  Ouvrage  fait 
en  hourdant,  hourdis.  Rade- 
ratio,  onis,  f.   Vitr. 

hourder,  v.  tr.  (Arch.)  .Munir, 
fortifier  par  des  retranche- 
ments.   Vallàre,  tr.  Cses.  Voy. 

MUNIR,     retranchement.      ^      (    P. 

ext.)  Construira  en  matériaux 
grossiers.  Farclre  csementis. 
l'Un.  Tejcre  radére  ou  raderi- 
bas  exstraére.  Vitr.  ||  (Fig.)  Un 
homme  crotté  et  bourde  (qui 
a  reçu  beaucoup  d'éclabous- 
sures).  Voy.  éclabousser. 
hourdis,  s.  m.  Maçonnage  gros- 
sier   fait    en    hourdant.    Voy. 

HOURDAGE. 

hourra,  interj.  et  s.  m.  Cri  des 
marins  anglais  en  l'honneur 
d'un  chef.  lo!  eaohe  !\]  (P.  e.vi.) 
Cri  d'acclamation  eu  l'honneur 
de  qqn.  Voy.  acclamati©n. 

hourvari.  Voy.  charivari. 

houspiller,  V.  tr.(Famil.)  Mal- 
traiter qqn)  en  le  seoouant. 
Depectére  {aliqaem).  Ter.  Vel~ 
1ère  barbam  alicai.  //or.  |!  (Fig.) 
Malmener  (qqn)  on  lui  faisant 
des  reproches.  Voy.  répriman- 
der. 

housse,  s.  f.  (.Arch.)  Sorte  de 
mantelet.  Voy.  ma.ntelet.^  Cou- 
verture dont  on  revêt  les  meu- 
bles, etc.  Stragalam,  i,  n.  Voy. 
couverture.  Î  Couverture  da 
cheval.  Stratam,  i,  n.  Sen. 
Stramentam,  i,  n.  Cass.  Operi- 
mentam  eqaoram.  Sali.  Stra- 
gulum,  i,  n.  Mart. 

I .  housser,  v.tr.  Epousseter  avec 
un  balai  de  houx.  Voy.  Épons- 
fETER.  Il  (P.  ext.)  Arch.  —  qqn 
(le  battre).  Voy.  battre. 

"i.  housser.  v.  tr.  Couvrir  d'une 
housse.  Sternëre  vestimenlis, 
Liv. 

houssine,  s.  f.  Verge  flexible 
pour  faire  aller  un  cheval,  bat- 


lOAO 


HUI 


tr«   des   meubles,   etc.  flagel- 
lam,  i,  II.  Phxd. 
boussiner,   v.  tr.  Bâtira   avec 
une  hùusiine.  Voy.  iSpouîSeter. 
Il    P.   ext.   —  «iqn    (le    battre). 

Voy.    DVTTRE. 

boiïssoir,  s.  m.  Balai  de  houx.. 
Voy.  bal.\i. 

boiissoili  s.  m.  Arbrisseau  voi- 
sin du  houx.  Chamsemyrsine, 
es,  f.  Plin.  Voy.  fraoùn. 

bouz,  s.  m.  Arbre,  toujours 
vert,  armé  de  piquants.  Acrifo- 
lium  ou  agrifûtium,  »,  n.  Macr. 
Acrifolia  arbor  ou  i/e-v.  Plin. 
Do  bois  de  — ,  acrifolius  et 
aqaitolias,  a,  um,  adj.  Cato. 
Il  P.  ext.  Petit  —,  houx  freloa. 
Voy.   HoussoN. 

boyau,  s.  m.  Petite  houe  pour 
défoncer  les  terrains.  Raatram, 
i,  n.  Virg.  Ligo,  onia,  Oi--.  llor. 
Petit  —,  raslellas,  i,  m.  Varr. 
Col.  Saet. 

buard,  s.  m.  Aigle  de  mer.  Voy. 

ORFRAIE. 

bublot,  s.  m.  Petit  sabord.  Voy. 

SABORD. 

bucbe  (bas  lat.  hatica),  s.  f. 
Grand  colTre  de  bois  dans  le- 
quel on  pétrit  le  pain.  Pisto- 
riam,  ii,  u.  Inscr.  1  Réservoir 
à  poisson.  Voy.  réservoir. 

bûcher  (lat.  "pop.  huccâre,  tiré 
de  l'adverbe,  hue,  ici),  v.  tr. 
(Arrh.)  Appeler (qqn)  on  criant, 
en  s:fflant.  Clamore  ou  sibilo 
evocâre  (aliqaem).  Plin. 

huchet,  s.  m.  Cornet  de  chasse. 

Voy.    COR,    CORNET. 

buée,  s.  f.  Cri  dos  chasseurs 
pour  faire  lover  le  loup,  etc. 
Cldmor,  oris,  m.  Cic.  1  (P.  ext.) 
Cri  de  dérision  contre  qqn.  Cia- 
mor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  aligucm 
clamoribas  et  conviciis  et  sibilis 
conaectari.  Cic.].  Convicium. 
ii,  n.  Cic.  Acclamatio,  onis,  f. 
Cic.  Explosio,  onis,  f.  C$el.  ap. 
Cic. 

fauer,  V.  tr.  et  intr.  |1  V.  tr.  Pour- 
suivi'o  en  criant  (à  la  chasse,  à 
la  pèche).  E.rcitâre  clamore. 
Liv.  Il  Fig.  Accueillir  par  des 
cris  de  dérision.  Sibilàre,  tr. 
Cic.  Explodëre,  tr.  Cic.  Accla- 
mare  (o/icui).  Cic.  Ejicére,  tr. 
Cic.  (cf.  cantoram  ipsoram  vo- 
dbas  ejiciebatar.  Cic).  Clamo- 
ribas et  conviciis  et  sibilis  [ali- 
quem)  consectari.  Cic.  —  (un 
acte),  exsibilàre,  tr.  Saet.  Etry 
hué  outrageusement,  sibilis 
contdndi.  Cic.  1  V.  intr.  En 
pari,  d'un  oiseau  de  nuit,  pous- 
ser son  cri.  Ulalâre,  intr.  Vinj. 

bui  (lat.  Iiodie),  adv.  (Arch.)  Lo 
jour  où  l'on  est.  Iiodie.  Spéc. 
(Droit.)  Le  jour  d' — ,  d" —  en 
un  mois.  Voy.  aujourd'hui  ,  jour. 

buile,  8.  f.  Substance  grasse  li- 
quide extraite  do  certains  corps. 
Oleum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
oleam  (acéré  ou  con(icëre.  Varr. 
Col.  oleum  premêre.  Col.].  Ke- 
latif  à  r— ,  à  —,  d'— ,  Olea- 
Tius,  a,  um,  adj.  Varr.  Cic. 
«te.  (ex.:  vcwa,  torcala,  Tnolae. 
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Varr.  dùlia.  Plin.  cella  [•  ma- 
ijasiu  •].  Cato.  Cic).  Marchand 
d' — ,  olearias.  ii,  m.  Plaat. 
(capt.  189).  Coi.  (.VU,  5U  [52], 
13».  Il  Servante  l'aliinentatiou. 
Oleum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
oleum  oJiiarum.  Col.  conditam 
[.  vieille  •].  Saet.  xiride  [•  fraî- 
che •].  Coi.  Saet.  cibarium. 
Kd.-Diocl.  oleam  ((vtidam 
[•  ranco  •].  Coi.  oieum  puram. 
Col.  sordidam.  Col.  oleum  cor- 
raptam.  Col.].  ||  Servant  en 
meileciue,  en  parfumerie,  etc. 
Oleum,  i,  n.  l'Un.  [<>\.:  amyy- 
dalinam.  Plin.  amyjdalis  ama- 
ris  expressum.  Plin.  laarinam. 
Plin.  lentiscinam.  Plin.  narcis- 
sinam.  Plin.)  \\  Servant  à  l'é- 
clairaae.  Oleum,  i,  n.  Cic.  otc. 
(ex.  :  instillare  oleam  lamini. 
Cic.  oleam  vivum  [-  h.  de 
naphthe  •].  Grat.  prov.  oieum 
et  operam  perdëre.  Plaat.  ou 
et  operam  et  oieam  perdère. 
Cic.  oleum  (lammae  ou  igni  aJ- 
jicëre  {•  verser  do  l'h.  sur  le 
feu  •].  Hier.].  ||  Dans  les  arts. 
Peinture  i  1' — ,  pictura  quœ 
pigmentis  oleatis  (aliquid)  de- 
pingit.  A.  Huile  de  cèdre,  ce- 
dras,  i,  f.  Hor.  Ov.  (cf.  carmina 
linenda  cedro.  Hor.).  \\  Ser- 
vant aux  cérémonies  clirétien- 
iies.  Oieum,  i,  n.  Tert.  Hier. 
(cf.  unctio  olei.  Hier.). 
huiler,  v.  tr.  Enduire  d'huile. 
Oleo  ungére.  Hor.  ou  peran- 
gére.  Plin.  Huilé,  oieo  perfii- 
sus.  Virg.  ou  madens.  Cart.  ab- 
sol.  unctas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
ï  K.  intr.  Suinter  l'huile.  Voy. 

SUINTER. 

huilerie,  s.  f.  Fabrique,  ma- 
gasin, commerco  d'huile.  Olea- 
ria  cella.  Col. 

huileux,  euse,  adj.  Qui  est  de 
la  nature  de  l'iiuilo.  Oieocens, 
a,  um,  adj.  Plin.  Oleosas.  a, 
um,  adj .  Plin. Oleo  similis. Plin. 
î  Qui  semble  frotté  d'huile. 
Unctas,  a,  um,  p.  adj.  Hor. 
Pingais,  e,  adj.  Plin.  Vngai- 
nosas,  a,  um,  adj.  Piin.  De- 
venir — ,  pinguescëre,  intr. 
Plin. 

1.  huilier,  s.  m.  Fabricant, 
marchand  d'iiuilo.  Olearias,  ii, 
m.  Plaat.  Col. 

2.  huilier  (lat.  oiearios),  s.  m. 
Vaso  contenant  les  burettes  où 
Ton  met  l'huile.  Gemellar,  aris, 
n.  Col.  (XII,  52,  10). 

huis  (lat.  ostium),  s.  m. (Arch.) 
Porte  extérieure  de  maison. 
Ostiam,  ii,  n.  Cic.  etc.  ||  Spéc. 
(Droit.)  Jugement  à  —  clos, 
tacitam  Jaaicium.  Cic. 

huisserie ,  s.  f.  Boiserie  do 
l'ouverture  d'une  porto.  Fores, 
iam,  f.  pi.  Vitr. 

huissier  (lat.  osiiarius),  e.  m. 
1  (Arch.)  Portier  ,  gardien  de 
l'huis.  'Voy.  PORTIER.  Au  fém. 
(rare).  Huissiéro,  ostiaria,  sf,  f. 
Ambr.  Fig.  Voy.  gardien.  ^ 
(Spéc.)  Officier  chargé  d'intro- 
duire chez  uu  prince    un    haut 
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fonctionnaire.  A^n.isiionalis  , 
is,  m.  Cod.-Tlieod.  Lo  chef  des 
—  ,  mayisier  adniissionum. 
Cod.-Tlieod.  Fonctions  d'—,  of- 
^"oinm  ucimijsionis.  Saet.  Voy. 

AUDIENCIER,  INTRODUCTEUR.  1  (P. 

ext.)  Employé  chargé  du  service 
de  séance  do  certaines  assem- 
blées. Silenliarias ,  ii,  m.  Cod.- 
l'Iieod.  *[  Officier  do  justice, 
chargé  de  signifier  les  actes  do 
procédure,  l'iator,  oris,  m^Cic. 
Prxco,  onis,  m.  Cic.  ||  (Arch.) 
Ufficior  d'un  magistrat.  Appa- 
ritor,  oris,  m.  Cii-.  Accensas,  i, 
m.  Cic. 
huit,  adj.  et  s.  m.  Adjectif  nu- 
méral cardinal  indéclinable. 
Sûpt  plus  un.  OctO,  indécl. 
Cic.  (ex.:  cnm  cohortibas  octo. 
Cxs.  post  octo  mcnses.  Cœs.]; 
octoni,  se,  a,  adj.  Cœs.  Liv. 
(omployé  avec  un  nom  qui  n'a 
pas  de  singulier  ou  dont  le 
Ijluriel  a  un  sons  dilTéront  du 
singulier,  ex.  :  octonse  litterse. 
Cic.  ou  au  sens  distributif  :  'in- 
^'as  generis  octoni  ordincs  dacti 
ternos  inter  se  pcdes  distabant. 
Cœs.).  Do  —  syllabes,  voy.  oc- 
tosyllabe. Qui  a  —  colonnes, 
octastylos, on, a.dj.  Vitr.  Somme 
de  —  as.  ociu,<:sis,  is,  m.  Hor. 
Attelé  de  —  chevaux,  octojagis, 
e,  adj.  Liv.  Porté  par  —  hom- 
mes, octoplioros,  on,  adj.  Cic. 
Litière  à  —  porteurs,  octopho- 
ron  et  oclaphoron,  i,  n.  Cic. 
Mart.  Membre  d'un   collègo  de 

—  personnes,  octovir,  viri,  m. 
Inscr.  —  fois,  ocfies  et  ociiens, 
adv.  Cic.  —  fo'is  plus  grand, 
octaplicatas  et  octiplicatas,  a, 
am,  adj.  Liv.  octo  parlibas 
major.  Cic.  Répété  ou  redoublé 

—  fois,  octies  repetitas  ou  l'ac- 
tas.  Cic.  octaplui,  a,  um,  adj. 
Cic.  Somme —  fois  plus  grande, 
octuplam,  i,  n.  Cic.  (cf.  dam- 
nari    octapli.   Cic).  Intorôt  do 

—  pour  cent,  bes,  bessiset  bes- 
sis,  is,  m.  Cic  (cf.  fenas  erat 
factam  bessibas  [•  l'intérêt  était 
monté  à  h.  pour  cent  "J.  Cic). 

—  et  demi,  octo  et  dimidius. 
Liv.  octo  et  semi!,  Liv.  Dix- 
huit,  decem  et  octo.  Ilirt.  dao- 
deviginti.  Cic.  Huit  cents,  oc- 
iinyenti,  as,  a,  adj.  Cic  Par  — 
cents,  chaque  fois  —  cents,  oc- 
tingcni  et  oclingenteni,  os,  a, 
adj.  Prise.  Com|iosé  do  —  cents 
unités,  octinycfiarius,  a,  am, 
adj.  Karr.  Prise  —  centième, 
octingentcsimas,  a,  um,  adj. 
Cic.  —  cents  fois,  oclingenlies, 
adv.  Mart.  Vopikc.  —  mille, 
octo  ou  octona  millia.  Liv. 
Tous  les  —  jours,  octavo  qao- 
ijae  die.  Cic.  Ellipt.  D'aujour- 
d'hui en  —  (au  huitième  jour), 
voy.  uuiTAiNE.  Il  Au  sens  ordi- 
nal. Huitième.  Au  livre  —  , 
octavo  libre  et  simpl.  octavo. 
Aas.  Voy.  huitième.  1  Nom  do 
nombre  indéclinablu.  Lo  nom- 
bre huit.  Oclas,  adii,  f.  Mart.' 
Cap. 
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huitaine,  ».  t.  Réunion  da  huit 
obj  IIS    do    m'-inn    espèce.    Tra- 
duno    jjar  fermé  ou  ferë  OCtn. 
Il  (Spéc.)  Uuréo   do  iiuit  jours. 
Octo  dieram  spatium.  Cic.  Dans 
un»  — ,  post   hosce  octo   dies. 
Cic.   (Etre    remis)   i    —,  ad  ou 
in  octavum  diem.  Cic. 
huitième,  adj.  et  s.  m.  |1   Ad- 
jectif   numéral     ordinal.    Qui 
vioni  iniinodiaionient  après   lo 
septiome.  Octavas,  a,  uni,  adj. 
Cic    Pour  la  —  fois,  octai,nm. 
Liv.    Snidats   do   la    —   loçjion. 
octavanns.    i,    n.    Mêla.    l'Un. 
1  S.  m.  Un»  des    parties  d'un 
tout  divisé  en  huit  parties  éga- 
les. Octava  pars.  Cic.  Droit  do 
— ,  et,  absott.  —  (impôt),  oo<a- 
variam,  ii,  n.  Cod.-just. 
huitièmement,  adv.  Eu  hui- 
tième lieu  (dans  une  énuméra- 
tion).  Octavo.  Cassian. 
huître,  5.  f.  Mollusque  acéphale 
qui  vit  dans  la  mer.  Ostrea,  a', 
f.  Cic.  et  ostream,   i,  a.  Lacil. 
Varr.  Sen.  Uolatif  aux  — ,  d' — , 
o$trearias,    a,    un»,   adj.    flin. 
Abondant,  riche  eu  — ,  ostreo- 
itis   ot   ustriosiis,    a,    am,   adj. 
Priap.  Banc  d" — ,  ostreariam,  ii, 
n.  Ptin.  Parc   ^  — ,   ostrearum 
viiariam.  l'Un,  ostreariam,  ii, 
n.    Macr.    Marchand    d' — ,   os- 
trearias,  ii,  m.    J'hes.  nov.  lat. 
Couvert  de  croûtes  comme  une 
écaille  d' — ,  ostreatas,  a,  um, 
adj.    Plaat.    |{     Fig.    Personne 
stupide.  Voy.  stupidb. 
huîtrier,  s.  m. Marchand  d'huî- 
tres.  Ostrearius,  ii,  ni.     Thés, 
nov.    lat.    Il    Adjeccivt.    L'in- 
dustrie   huitrière,  voy.  ostréi- 
culture. 
hulot,  s.  m.  Voy.  hublot. 
humain,  aine,  adj.  et  s.  m.  |{ 
Adj.    Qui    caractérise    l'homme 
en  général.  Humanus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.;  vita  hamana 
Cic.  humana  natura.  Cic.  gê- 
nas hamanum.  Cic.  li.  (acies. 
Cic.  res  humanx.  Cic.  humana 
hostia.    Cic.    h.    vox.   Liv.    fr. 
Plin.    conspectus    ab    atragae 
acie    aliqaanto    hamano    visu 
augastior  [•  &  sa  vue  l'un»  et 
l'autro  armée  crurent  avoir  af- 
laire  à  un  être  plus  qu'h.  '].Liv. 
volaptas  hamanissima  [•  vrai- 
ment; h.  ",  c.-à-d.  '  vraiment  di- 
gne d'un  homme  •].  Cic.  [Ac.  II, 
AI,    127].   on   emploie    aussi   le 
génit.    pi.  hominam  cf.    homi- 
nam  genus.  Cic.  hominam  vi- 
tia  et  errores.  Cic.  tangais  ho- 
minam. Cic.  et  hamani  corporis 
sangais.  Cic.  caro  hominam  et 
laro  humana.  Cic.  subst.   ha- 
manam,   i  [>    l'humain   •],    n. 
Ter.  Sali,  si  in  Pompejo  quid 
hamani  evenisset.  Sali.  fr.  /la- 
mana  |»  choses  inhérentes  à  la 
condition  h.  ■].  Cic.  ferre  ha- 
mana.  Cic.  omnia  humana  to- 
lerabilia  dacëre.  Cic).  ||  (Spéc.) 
Par  opposition  à  •  divin  ••  Hu- 
manus, a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
(ei.  :  res  hamanx  [opp.  à  res 
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divinoe].  Cic.  humanam  est  [av. 
rinf.].  Cic.  subst.  n.  pi.  divina 
atque  hamana  protnisraa  ha~ 
bire.  Cic.  liumana  miscére  di- 
vinis.  lÀv.  humana  [•  les  fai- 
ble.stos  humaines  •]  transferre 
ad  deos,  divina  ad  nos.  (,'ic. 
deos  non  humana  ncglegûre 
fremunt.  Liv.);  mortaiUs,  e. 
adj .  Cic.  etc.  (ex.  :  qaid  in  Us 
mortale  et  cadacum,  quid  di- 
tinum  a-ternumqae  sit.  Cic. 
(Leg.  I,  23,  61].  voy.  mortel). 
Nature  —,  bumanitas,  atis, 
f.  Cic.  (cf.  Kosc.  Am.  22,  08- 
Flacc.  Il,  2.'.;  Tusc.  IV,  U,  32: 
etc.  voy.  HUMANITÉ.  Respect 
— ,  t''0'''(is  infirmitas.  Sen. 
hominam  verecundia.  A.  || 
(Spéc.)  Qui  a  de  la  sympa- 
thie pour  l'homme.  Huma- 
DUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  inhamanus,  ex.:  h. 
erga  aliquem .  Cic.  homo  ha- 
manissimas.  Cic.  on  dit  aussi 
hominibas  ou  hamano  generi 
arnicas.  Cic).  Sentiments  — , 
humanitas,  atis,  f.  Cic.  (ex.: 
necpotuifse  te  non  commoveri 
fviri  amicissimi  morte]  nec 
ifaisse  id  liamanitatis  tuas.  Cic. 
[ara.  2,  S],  hamanitatem  om- 
nem  exaimas.  Cic.  [AU.  XIII, 
2,  1]).  Si  vous  aviez  dos  senti- 
monts   — ,  si  homo  esses.  Ter. 

Voy.     DOUX,     CLÉMENT.     ^    S.    m. 

Dans  le  style  élevé  (au  plur.j. 
Les  —,  mortales,  ium,  m.  pi. 
Cic.  etc.  (dans  Gicéron  rare  et 
toujours  avec  omnes,  multi, 
ceteri,  etc.,  dans  Salluste  et 
dansT.-Live,  plus  librement). 

Voy.   HOMME. 

humainement,  adv.  D'une 
maniore  humaine.  Humana 
modo.  Cic.  Etre  —  impossible,) 
supra  humanam  potentiam  es-' 
se.  Justin.  Etre  —  incompré- 
hensible, humani  ingenii  mo- 
dam  transire.  Cic.  ||  Avec  hu- 
manité, bonté.  Hamanë,  adv. 
Cic.  Hamaniter.  adv.  Cic. 

humsiniser,  v.  tr.  Revêtir  de 
la  nature  humaine.  Hamanita- 
tem {alicai)  indaëre.  Cic.  S' — , 
hamanitatem  ou  hominem  in- 
daëre. Cic.  T  Mettre  à  la  portée 
de  l'homme.  Ad  hominam  in- 
telligentiam  accommodâre.  Cic. 
Humanisé,  ad  hominum  intel- 
ligentiam  accommodaias.  Cic. 
T  Animer  de  sentiments  hu- 
mains, .id  hamanitatem  in- 
formâre.  Cic.  S' — ,  jnitiore  fieri 
aninio.  Liv.  Voy.  civiliser. 

humanisme,  s.  m.  Ensemble  î 
des  doctrines  des  humanistes 
(de  la  Renaissance).  Stadia  ha- 
manitatis. 

humaniste,  s.  m.  Celui  qui  en- 
s  "igné  ou  étudie  les  humanités. 
Stadiosus  litteraram  elegantio- 
ram.  A.  Qui  humanitatis  sta- 
dia profitetar.  A. 

humanitaire,  adj.  Qui  inté- 
resse le  bien-être  de  l'huma- 
nité. Vo}'.  philanthropique;. 

humanité,  s.  f.  La  nature  hu- 
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maine.  Humanitas,  atis.  f. 
Cic.  etc.  \u\.:  magna  est  vie 
humanitatis.  Cic.  [Rose.  A  m. 
22,  63].  commanis  humanita- 
tis jure.  Cic.  [Flacc.  II,  2.'.]. 
qaxdam  aatem  humanitatis 
qaoqae  habent  primam  spe- 
ciem.  Cic.  [Tusc.  IV,  U,  32). 
id  qaod  est  humanitatis  tua 
[•  ce  que  tu  dois  à  ton  h.  •]  Cic. 
hamanitatem  omnem  cxaêre. 
Cic.  [Lig.  5,  i;4].  on  dit  aussi 
natura  ou  condicio  hamana. 
Cic).  Payer  lo  tribut  à  1'— (c.- 
à-d.  mourir),  mortalitatem  ex- 
plëre.  'lac.  Si  jo  dois  payer 
mon  tribut  à  1' — ,  si  quid  hu- 
manitas mihi  acciderit.  Cic  si 
in  me  quid  hamani  evenerit. 
Sali.  fr.  (c.-à-d.  succomber  à 
qq.  faiblesse),  humana;  im.be- 
cillitatis  esse  participem.  Cic. 
1  Lo  genre  humain.  Ilamanum 
(ou  hominam)  genus.  Cic  Gens 
hunxana.  Cic.  (Fin.  V,  23,  65  . 
Universum  gênas  humanam . 
Cic  Omnes  ou  cancti  mortales. 
Cic.  T  Sympathie  pour  les  mal- 
heurs dos  hommes  (voy.  com- 
p.assion).  Humanitas,  atis, 
f.  Cic  etc.  (ex.  :  omnem  huma- 
nitatem  abjecisse.  Cic.  sensum 
omnem  humanitatis  ex  anima 
amittëre.  Cic.  [Rose.  Am.  53, 
ISA]  .  natura  tibi  dédit,  ut 
humanitatis  non  param  ha- 
beres.  Cic  voy.  aussi  humain, 
Avec  — ,  voy.  humainement. 
Qui  n'a  aucune  — ,  voy.  in- 
humain. 1  Etude  des  lettres 
classiques.  Studiam  liheraliam 
dactrinarum.   Cic.  Voy.  ausssi 

CLASSIQUE  . 

humantin,    s.    m.    Sorte    de 

squale.  Voy.  squale. 
humble,  adj.  Qui  s'abaisse  vo- 
lontairomeiit.  Submissus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic  etc.  (s'opp.  à 
elatus,  à  fartis,  ex.:  anima  esse 
sabmisso.  Cic.  civitates  recenti 
calamitate  sabmissiores.  llirt. 
[B.  G.  VIII,  31,  2].  voy.  humble- 
ment, HU.MILITÉ);  demissus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Hor.  (ex.:  de- 
misso  animo.  Cic.  [Mur.  AO,  87]. 
maltam  demissus  homo.  Hor. 
[sat.  I,  3,  57].  employé  surt.  par 
Cic.  en  pari,  de  l'orateur:  ora- 
tar  demissiar  [opp.  à  aadax]. 
Cic);  modestus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (voy.  modeste).  Etre 
— ,  nihil  sibi  samëre.  Cic  De- 
venir — ,  animam  cantrahêre, 
Cic.  se  sabmittëre.  Cic.  ||  (En 
pari,  des  choses  qui  marquent 
l'abaissement  volontaire.)  Sub- 
missus, a,  luu,  p. adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  submissa  oratio  f"  style  •], 
Cic  [de  Or.  II.  /.3,  183]);  de- 
missus,  a,  um,  p.  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  demissus  sermo.  Cic); 
supplex,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
supplicia  verba  [•  d'h. prières»]. 
Cic.  voy.  suppliant).  ||  (Par 
ext.)  Qui  s'abaisse  volontaire- 
ment devant  les  autres.  Sub- 
missus, a,  am,  p.  adj.  Cic  Sab- 
Jectus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Votre 
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tre»  —   serviteur,  (ui  deditissi-  1 
mus  ou  obserionlissimui.  t  iV.  I 
1  Do  condition  inférieure.  Hu- 
milis,  e,   aJj-  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  /ion«ti«,  o;)uJfntu»,  ex.:  /m- 
mUibtu  parentibas  natat.  Cic. 
[un.  17,».i'.'iumiii  fortanà  or- 
tiu.  £iv.  humiJi  atqae  obscaro 
loco  natua.  Cic.  [Verr.  II,  5,  70, 
181].  hamillimaa  de  plèbe.  Liv. 
humilet    et    obscari    homines. 
Cic.   au    plur.    subst.    humiie» 
[opp.  à  honetti].  Quint,  [opp.  à 
«u6iim«].    P/><rd.     hamiliores 
[opp.    à    »up<:rior«].    Qoinf.)  ; 
tenuis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ei.  : 
tenue  oppidum.  Cic.  tenui  loco 
ortui.  Liv.  qui  tenaiorit  ordi- 
nis  erant.  Cic.  tenues  homines. 
Cic.  plur.  subst.  tenaiore»  [opp. 
à  principes] .  Cic.) . 
humblement,  adv.  D'une  ma- 
nière humble.  Démisse,  adv. 
Cic.   etc.   (ex.  :   sappliciter  de- 
missique  respondire.  Cic.  sap- 
pliciter  ac  démisse    commen- 
dàre  alicai   alicujus    salatem. 
Brut.  ap.   Cic.    hxc  quam  de- 
missifsimé  et  subjectissimë  ex- 
ponit.  Caes.);  submissé,  adv. 
Cic.    (ex.  :   monent  at,  qaanto 
tuperiores    simus,    tanto     nos 
çeramas  sabmissias.  Cic.  [ÙlT. 
I,  56,  9u]):  subjectè,  adv.  Ca?s. 
(au  superl.  subj'^ctissimè.  CafS. 
[B.  C.  f,  Si,  51^;  obnoxiè,  adv. 
Liv.  (ex.  :   obn.  sententias  di- 
cère.  Liv.  [III,  ^9,  1));  sappli- 
citer, adv.  Caes.  Cic.  Liv.  (ex.: 
sappliciter  demisséqae  respon- 
dêre.     Cic.    preces    suppliciter 
admotœ.Curt.);  teDuiter,  adv. 
Ter.  (ex.:  (.  vivêre.  Ter.). 
humectant,  ante,  adj.(Médec.^ 
Qui   lium-'-te   les  organes.  Hu- 
mectans.    antis,    p.    adj .    Col. 
Substantivi.    Des  —,    voy.  ba- 

FRAÎCHr-SANT. 

humectation  ilat.  post.  hu- 
mectatio.  Csel.-Aar.  Cassiod. 
Jsid.',  s.  f.  Action  d'humecter, 
résultat  de   cette    action.  Voy. 

HCMECTEB. 

humecter,  v.  tr.  Rendre  hu- 
mide. Hamectàre,  tr.  Virg.  Col. 

Voy.  ARROSER,  BAIGNER,  MOUIL- 
LER. S'—,  humére,  intr.  Ov. 
hamesrére,  intr.  Hin.  Humecté, 
vov.  uLMiDE.  Il  (Spéc.)  (Médec.) 
Eeiâcher.  MoUire,  tr.  Ceis.  _|| 
Vof.  Rafraîchir  en  buvant.  S' — 
le  gosier,  madère  i-ino.  Plaat. 
Sen.  ou  mero.  Plaat.  Tib.  Qui 
s'est  humecté  fortement  le  go- 
sier, madidas ,  a,  um,  adj . 
Haut. 

humer,  v.  tr.  Aspirer  pour  ava- 
ler. Ilaarlre,  tr.  Liv.  l'Un.  — 
un  œuf,  exsorbère  ovam.  Cato. 
—  l'air,  ducëre  spiritam  nari- 
ias.  Varr.  ||  (l'ar  anal.)  As- 
pirer pour  sentir.  Voy.  abpireb, 

FLAIRER,    SENTIR.    ||    Fig.    l'eU- 

cens  de   la  Hatterie.  Voy.  aspi- 
rer, RESPIRER. 

buxaèral.  aie  (bas  lat.  hume- 
ralis),    adj.    Qui    a    rapfiort    à 
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l'humérus.  (Traduire  par  le  g*n.  ' 

humeri.  | 

bumérus.  s.   m.    Os   supérieur 
du  bras.  Hameru»,  i,  m.  Cels. 
humeur,  s.  f   (Ane.)    Liquide. 
HumoT,    oris.    m.  Cic.  l'irg. 
Hor.  (voy.  ug-ioE).  Faire  pren- 
dre— à  qqch.     TOy.  HUMECTER. 
T  Liquide  qui    se    trouve    dans 
un    corps    organisé.    HuiDOT , 
Olis,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  et  hu- 
morem  et  calorem.  qui    est  fu- 
sai in  corpore.  Cic.  [N.  D.  lll, 
U.  3i].  nares  humorem    aem- 
per  habent.  Cic,  hamoris  e  cor- 
pore  efPuvium.  Plin.    au    çlur- 
nimis  concreti  humores.   Lie.]; 
pituita.  se,  f.  Ca<o.  Cic.  Cels. 
(ex.  cumpiruifaredundai. Cic). 
Il  (Parext.)  Humeurs  viciées  con- 
sidérées comme  causes  de  diver- 
ses   maladies.     Sani'es,  61,     f .  ^ 
Ca<0.    Cels.    Sen.    (ex.:    sonies  i 
est    tenaior   [sanguine].   Cafo.| 
anfi^ui    medici   nesciebant  sa-  . 
niem    emittëre.   Sen.    si    aures  I 
manent  sanie.Plin.);  tabuai ,  i ,  \ 
a.  Virg.  Quint,  (ex,  :  expressum  i 
dentibustabam.  Qaint.îdecl.lS.  i 
9]1;  virus,  i.  Plin,   (IX,  157;. 
— froides,  voy.  scrofules.  1(Par 
(■\t.)    Tempérament,  caractère. 
ASectio,  onis,  f.  Cic.  etc.  ex.: 
agectio  animi.  Cic.  ou  affectio. 
Cic);   affectns,    ùs.    m.    Cic. 
lex.:  aSectus  animi.  Cic);  ma- 
teria.  se,  f.  Cic.  iex.;fac  fuisse 
in  eo  M.  Calonis  materiam  [ou 
materiem;     et     indoJem.     Cic. 
[Verr.  II,  3,  68,  160]).  Bonne  —, 
alacritas    ou    animi  alacritas. 
Cic.  —  noire,    bilis,    is,  t.  Cic. 
—  revêche,  di(ficultas,  oris,  f. 
r;ic  —  farouche,  diritas,  atis.  I. 
Cic.  (opp.  à  comitos).  —  belli- 
queuse,  ferocia,  x,  f.  Cic,  pu- 
ijnacitas,  atis,  f.  Sen.  Tac.  — 
gaie,  lascivia,  se,  f.  Cic,  —  cha- 
grine,   morosttas.  atis,  f.  Cic. 
Mauvaise  — .  stomachut,  i,  m. 
Cic.  iracandia,  se,  f.  Cic,  Absol. 
Prendre   de   1' — ,    stomachari, 
dép.    intr.   Cic,   (voy.  dépiter, 
pachkr\     Avec  —  ,  stomachO' 
'  sias.'-ic.  (Att.X,5,  3).|l(Spéc.) 
Arcli.  Galté  originale.  Voy.  hu- 
mour. 
humide,    adj.   Qui  tient  de  la 
nature  de  l'eau.  HumiduS.  a, 
um,    adj.    Cic.    \'irg.   (ex.;    /•. 
régna.     Virg.    tiumida    maria. 
V'iry.  natura  humida   alicujus 
rei.Cic.  subst.  hamidam  [il'hu- 
mide.].    Cic.).     1    Chargé    de 
substance  aqueuse.  Humidus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.    (s'o[)p.  à 
aridos,  siccus,  ex.;  h.  materia. 
Cses.  ignem  ex  lignis  viridibus 
atqaehumidis(arére.Cic.l\'err. 
II,  I,  16,  io].  regiones  humidse 
aridœqae.Sen.hamidiussolam. 
Col.  Iiumidissimas  ager,  Varr. 
Uamidissimi  venti.  Vitr.  subst. 
Jiumidum,  i,  n.  Curt.  [cf.  cas- 
tra in  /«jmido    locare.    Corf.|. 
fiumida,  n.  pi.  Cic.  [Tusc.  I,  17, 

J.0  ;  humectus,  a,  um,  adj. 

Cato.  Varr.  (ex.;  U.  locus,  Cato. 


Varr,;oa  ii\t;iuiii pU'nus  aqam. 
Cic,\  ;    uvidus,    a,   um,   adj. 
Plaut,  Col.  (ox.;  l'esd's.    Plaut. 
vestimcnta     Hor.);    udus,    a, 
um.  adj.  l'iry.  Hor.  Plin.  (ev.; 
udum  linteolam.  Plin,  udi  ocu- 
li.Ov.';  uligiDOSus,  a,  uffi, 
adj.     Varr.     Plin.    (ex.:     ayer. 
l'arr.  iocus.  V'orr.  terra.  Plin,). 
—  de  rosée,  roscidus,  a,  um, 
adj.  Karr.  (ex.;  r.  herbu.  Varr.). 
Tout  —,    madidus,    a,    um. 
adj.  Cic.  (ex.;   fiscicalus  litte- 
rarum  rotus  aqaà  madidas. Cic. 
[Q.  fr.  II,  10,  h]].  Etre  —,  bu- 
mére,  intr.  Ov.  (met.  X,  509  ; 
cf.  au  part.  adj. /lamentes  [-h. 
de  larmes   ■]  ocoii.  Ov.    on  dit 
plutôt  en  proâe,  homidum  esse. 
Cic).  Etre   tout  — ,  madère, 
intr.    Cic.    etc.    (ex..-   natabant 
pavimenta  mero,  madebant  pa- 
rietes,  Cù  .   [Phil.  2,1.1,  105].  le 
part,  est  adj.  cf.  erant  maden- 
tes  cincinnoram   fimbrise,  Cic, 
[Pis,  II,  25]).  Devenir  —,  bu- 
mescëre,  intr.  Virg.  Plin.  (cf. 
Viro.  [G.  III.  ni],  Plin.[X\n, 
107].    opp.    à    siceescère.   Plin. 
[X\in,S39].Plin.  f.  ;pan,1.73, 
U\  en  prose  on  emploie  plutôt 
/lumidum  /icri.   Cic).  Devenir 
tout  —,  permadescère,  intr. 
Col.  (le   timpK-  madesccre  a  le 
même    sens,    cl.    Cels.   Quinte, 
Rendre  — .   madefacère.   tr. 
Cic.     Virg.     Coi.    Plin.    Saet. 
(voy.  mouiller). 
humidement,  adv.  D'une  ma- 
nière humide.    Hamidê ,    adv. 
Plaut.  Humido  ou  utiginoso  lo- 
co. Col.  ou  in  humido.  Cart. 
humidité,  s    I.    l'-iat  do  ce  qui 
est  humide.  Humor,  oris.  m. 
Cic.    (N.  D.  II,  0,    18)  ;   bumi- 
dum,  i,  n.  Sen.  (au  plur.  hu- 
mida.   Cic.    lTu.,c.    I,  17,  UO])  ; 
mador,   oris.   m.  Sali.  (hist. 
fragm.  111,  26j  ;    sadOT,  oris, 
m.'Lucr.  Sen.  PUn.  (ex.;  sudor 
lapidis.  Sen.);  uvor,  oris,  m. 
Varr,    (L.    L.    V,    lOil.    —  (du 
sol),  aligc,   ginii.  I.  l'urr.  Col. 
—  qui   se  dépose    (sur    qqcli.i, 
aspergo,  inis,  f.  Cato.  Plin. 
(ex.;    nequf-    aspergo    nocebit. 
Cato  [r.  r.  158].    tofi  aspergine, 
gela  prainisqae  rampantar  in 
testas.  Plin.  [XXXVI,  167]). 
humiliant,  ante,  adj.  Qui  hu- 
milia.Mdianus,  a,  um,  adj. Cic 
Contameliosab,a,  um,  adj.  Ci>. 

Voy.       AVILISSANT,        OÉORADANT, 
DÉSHONORANT.    HONTEUX. 

humiliation  (lat.  post.  hami- 
liatio.  //iT  ;,  s.  r.  Action  d'hu- 
milier. Castigatio,  onts,  f. 
Cic  (ex.:  af^re  aliqaem  cas- 
tigatione  et  castigationibas. 
i:ic.);  coDtumelia,  ae,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  contumeiiis  obnoxius. 
Plin.  J,  Suet,  c.  meo  [■  qui 
m'est  imposée  •].  Cic.  an  esse 
alla  major  aat  insignitior  c. 
potest,  </uaH....  Liv,  aodpère 
tantam  contameliam,  Cic.  ar- 
tère ferro  eam  contameliam, 
Liv.  impcnire  aiicui  contam*- 
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Uoê.  Cic.  perferre  omnes  indi- 
jiniiatei  contumetiasijae.  Cws. 
vexàre  aliquem  omnibus  con- 
tameliU.  Cic).  T  Et.il  do  colui 
qui  est  humilié.  Humllitas, 
atis,  f.  Cic.  otc.  (répond  au  groo 
laTTEivwaîç). 

humilier  (lat.  pust.  humiliàre. 
Eccl.  ).  V.  tr.  Uoiidro  liumble. 
AlicuJaa  spiritus  reprimëre. 
Cic.  r'rangêre  aligaem  et  com- 
minaére.  Cic.  S'  — ,  se  ou  ani- 
mum  submittëre.  Cic.  submissi 
se  gcrcre.  Cic.  comprimâre  ani- 
mas saos.  Cic.  S'  —  devant 
qqn,  se  sabmittëre  alicai.  Cic. 
supplicâre  alicai  ou  supplicem 
esse  alicai.  Cic.  1  Rabaisser 
d'une  manière  blessante.  Con- 
tameliosê    agére    cam    aliqao. 

Cic.   Voy.  RABAISSER. 

humilité  (lat.  eccl.  Iiamilitas), 
s,  f.  Abaissement  voloutairo. 
Animas  sabmissas  ou  demis- 
sas.  Cic.  Faire  preuve  d'  — , 
montrer  de  1'  — ,  sabmissë  se 
gerëre.  Cic.  Avec  — ,  submissè, 
adv.  Cic. 

humoral,  aie,  adj.  Qui  a 
rapport  au.'i  humeurs  du  corps. 
liamidas,  a,    uni,   adj.   \^eg . 

humoriste,  s.  m.  (Arch.)  Celui 
qui  est  d'humeur  fâcheuse.  Voy. 

HUMEUR,   CHAGRIN,    MOROSE.  ||    Ad- 

jectivt.  Voy,  les  mêmes  mots, 
î  Celui  qui  a  de  l'humeur.  Fa- 
cetus,  a,  um,  adj.  Cic.  Un  écri- 
vain — ,  lepiJas  scriptor.  Cic. 
humoristique,  adj.  Qui  est 
caractérisé  par  l'humour.  Festi- 
las,  a,  um,  adj.  Cic.  Facelus, 
a,  am,  adj.  Cic.  Plaisanteries, 
moqueries  —  ,  voy.  humour. 
Façons  — ,  lepos,  oris,  m.  Cic. 
Traiter  un  sujet  d'une  manière 
—  f  qaàdam  hilaritate  consper- 
gëre  aliqaid.  Cic.   Ecrivain  — , 

voy.    HUMORISTE, 

humour,  s.  m.  Gaîté  phlegma- 
tique  parfois  assaisonnée  d'iro- 
nie. Facetiaram,  lepos.  Cic. 
ou  lepos  in  iocando.  Cic.  (de 
Or.  1,  7,  a-). 

humus,  s.  m.  Terre  végétale. 
Hamas,  i,  m.  Col.  t 

hune,  s.  f.  Plate-forme  élevée 
en  saillie  autour  d'un  màt. 
Corbis,  is  m.  et  f.  Gs.  Spécula 
nautica.  -•1.  Du  haut  de  la  — , 
de  malo.  Liir.  {cf.  Jussus  e  naa- 
ticis  anas  escendére  in  malum, 
ut  specalaretar,  <juam  tenerent 
regionem.  Liv.  [X\.X,  25.  IIJ).    | 

hunier,  s.  m.  Mât  portant  une 
hune.  Màlas,  i,  m.  A.  ||  (P. 
ext.)  Voile  du  mât  de  hune. 
Sapparam,  i,  u.  et  supparas, 
i,  m.  Sen.  Dolo  ou  dolon,  onis, 
m.  Liv. 

\.  huppe,  s.  f.  Genre  de  passe- 
reau qui  porte  sur  la  tête  une 
touffe  de  plumes.  Upapa,  se,  f. 
Korr.  Plin.  Epops,  opis,  m. 
Virg.  Ov. 

S.  huppe,  s.  f.  Touffe  de  plu- 
mes sur  1.1  tète  de  certains  oi- 
seaux. Crista,  se,  f.  Ov.  Plin. 
Apex,   picis,   m.   (cf.  plamelis 
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apex. Plin.).—  des  poules  d'Afri- 
que, galca,  se,  f.  Col.  ||  Fig. 
Rabattre  la  —  à  q(|u  ^lo  mor- 
tifier).  Voy.    UOHTIFIKR. 

huppé,  ée,  adj.  Qui  porte  une 
huppe.   Cristatas, 
Ov.  Plin.   (cf.  cr.  aves.  Mart'.) 
Les     oiseaux     seuls     sont    — , 
in  capite  non   nisi  in  volacri 
bas  apices.    Plin.    Alouette  —, 
cassita,  se,  f.  Gctl.   \\    Fig.  (Fa- 
mil.)    llaut    placé.    Nobilis,    r, 
adj.  Cic.  Insignis,  e,  adj.  Cic. 
hure,  s.  f.   Tète  hérissée.  Comse 
liirsutse.Ov.Curt.oa  hirtœ.Cart. 
Voy.  HÉRISSÉ.  Il  (P.  anal.)  —   do 
sanglier,  ajori  capat.  Virg.  apru- 
gnam  sincipat.   Metell.  pontij. 
ap.    Macr.   (sat.    III,  13,   2,   9). 
apragnam    capat.     DD.    Hures 
de   cochon,   smcipita    verrina. 
Plin.  —  fumée,  sincipat  famo- 
sum.  Pers.  ^  Grosse  brossa  dite 
aussi  tète  do  loup.  Voy,  loup. 
hurlant,  ante,  adj.  Qui  hurle. 

Ulalans,  p.  adj.  Cic. 
hurlement,  s.  m.  Action  de 
hurler.  Ulalatus,  ùs,  m.  Virg. 
Plin.  Il  Kn  pari,  de  l'homme. 
Ulalatus,  ûs,  m.  Cses,  Ov.  Tac. 
(cf.  a/u/a<un«  tôlière.  Cses.].  — 
funèbre,  ulalatio,onis,{.  Jnscr. 
hurler,  v.  intr.  En  pari,  du 
loup,  du  chien,  etc.  pousser 
des  cris  stridents.  Ululâre, 
intr.  Virg.  Ov.  (  cf.  luporum 
estalalàre.  Suet.  Hr.).  UÎulatas 
edëre.  Plin.  |j  Loc.  prov.  — 
avec  les  loups  (  faire  comme 
ceu.v  avec  qui  on  vit),  cam  in- 
sanientibas  insanire.  Petr.  ^ 
|P.  ext.  )  En  pari,  de  l'homme. 
Ulalatam  tôlière.  Cses.  ||  Crier 
fort.  Koci/'erari,  dép.  intr.  Cic. 
hurleur,  s.  m.  et  f.  Voy.  hur- 
lant. 

hurluberlu  et  (arch.)  hurlu- 
brelu,  s.  m.   Personne   extra- 
vagante et  adjectivt.    extrava-  , 
gant.   Voy.  extravagant.  | 

huron,  s.  m.  (Famil.  i  Individu 
grossier  et  malotru.  Voy.  gros- 
sier,  MALOTRU. 

hurrah.  Voy.  bourra. 

hussard,  s.  m.  Soldat  de  ca- 
valerie légère.  Voy.  léger.  Loc. 
adv.  A  la  hussarde,  voy.  brus- 
queme.nt. 

hutte,  s.  f.  Petite  cabane  gros- 
sièrement faite.  Casa,  se,  f. 
//or.  Veg.  Taguriam,  ii,  n.  Cic. 
Huttes  de  nomades,  magalia, 
iam,  n.  pi.  Sali.  Virg.  mapa- 
lia,  iam,  a.  pi.  Sali.  Liv.  Hutte 
souterraine,  specas.  as  (Abl. 
pi.  specabas),  m.   l'irg. 

hutter,  v.  tr.  lArch.)  Abriter 
sous  une  hutte.  Voy.  baraquer. 

hyacinthe,  s.  m.  et  f.  (Arch.) 
Jacinthe  (fleur  et  pierre  pré- 
cieuse). Hyacinthus,  i,  m.  Virg. 
Plin.  De  couleur  d'  — ,  hya- 
cinthinus,  a,  um,  adj.  Pers. 
Vop.  Qui  a  la  couleur  de  1'  — , 
h:/acinthizon,  ontis  (ace.  pi. 
o'ntas;.  adj.  Plin.  ..VX.WH,  93). 
Il  |P.  ext.)Etoffe  couleur  de  ja- i 
cinthe.  Un  drap — ,  hyacinthina  ; 
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lsena.Per$.{\,3S).  hyacinthina 
vettimenta.  Hier.  Vu  manteau 
'1'  —,  hyacinthinum  palUam. 
Valg.  Do  la  soie  d' —  ,  hyacin- 
thus, i,  m.  Valg. 
um  adj.  I  hyalin,  ine,  adj.  Qui  rappelle 
'  '    '    la    verre    par   sa  transparence. 

Ilyalinas,    a,    um,   adj.    Mart- 
Cap. 
hybride    (  lat.    hybrida.    Plin. 
IVllI,   213J.    adj.   Qui   provient 
de  doux  espèces  différentes,  /-.'.i- 
diverse  génère  natus.  Cic.  Fi.^. 
(Gramm.)  Mot  —  (formé  d'élé- 
ments    appartenant     à      deu.'i 
langues),  semimixlum  vocabu- 
lum.  A.  e  duabus  linyais  com- 
positam    verbum.  tA.    biforme 
vocabulam.   A.  .Mot  —  (moitié 
latin,    moitié   grec),   semigrai- 
cum  verbum.  .i. 
hydragogue,  adj.  Qui  faitsoi^ 
tir  les  sérosités   épanchées  dans 
les    cavités.    Ilydragogof  ,    ijn, 
adj.   Csel.-Aur.    Aqaiducas,    «,' 
um,   adj.  Csel.-Aur.  Les  médi- 
caments   —  ,    et    (substautivt.) 
les  —,  liydragoga  medicamina. 
Csel.-Aur.    (Chrou.   Hl,  8,    ll'J). 
Voy.  diurétique. 
hydraulique,  adj.  Relatif  aux 
mouvements  de  l'eau    dans  des 
tuyaux,  dans  dos  corps  dt-  pom- 
pe.  Uydraulicas,    a,    uni,    adj. 
l  itr.  (cf.  h.  machinée.   Vitr.  or- 
gana.).    Cato.  Plin.    [VII,  125] 
Suet.  [Ner.  AO,  I].  /Imm.  rota. 
Cato.).    Aquarius.    a,  am,  adj. 
Pompe  —,   antlia.  se,    t.  Orgue 
—,   hydraulas,  i,   m.  Cic.  litr. 
Sons  de  l'orgue  — ,  joueur  d'or- 
gue —,  hydraules,  se,  m.  Petr. 
■Saet.    Il   Substantivt.    au    fera. 
Partie  «la  la  physique  qui  traite 
des    lois   des    mouvements    de» 
liquides.  Hydraalica   ars.  A.  \\ 
(P.  ext.)  Relatif  à  l'eau.  .4^ua- 
rius,    a,    um,    adj.    Cato.  Voy. 

EAU. 

hydre. s.  f.(Mythol.)—  de  Lerna 
(serpent  à  sept  têtesi,  hydra 
Lernse  et  simpl.  hydra,  se,  f. 
Varr.  Lucr.  Hor.  De  1'  — ,  hy- 
drseas,  a,  um,  adj.  Mart.  || 
Fig.  Monstram,  i,  n.Cic.  jEter- 
na  ou  semper  renascens  ou 
reviviscens  pestis.  A. 

hydrocèle,  s.  f.  Tuiieur  du 
tissu  cellulaire  du  scrotum,  etc. 
Hydrocèle,  es,  i.  Mart.  Th. 
Prise.  Qui  est  atteint  d'une  — , 
hydrocelicas,  a,  um,  adj.  i'iin. 

hydrodynamique.  Voy.  ur- 
drostatique. 

hydrographe,  s.  m.  Coliii  qui 
est    versé   dans    la    science    da 

l'hydrographie.  Aquaram  des- 
criptionis  ou  describendaram 
peritus  {homo  .  A. 

hydrographie,  s.  f.  Science 
qui  a  pour  objet  la  description 
des  cours  d'eau  et  des  mers. 
Aqaaram  descriptio.  .i. 

hydromancie,  s.  f.  Divination 
par  le  moyen  de  l'eau.  Ilydro- 
mantia.  se  (ace.  an),  f.  Plin. 
Aag.    Celui    qui  pratique    1'-  , 
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Ixydromantis,  m.  Serv.  cd  Virg.  | 
(.En.  m.   3i9N  .   I 

hydromel.  «.  m.  Breuvage  fait 
a*     miel    dissous    dans    l'e;iu. 
Hydromeli,    itis,  m.  et  hydro- 
mel ,   mellis.    n.    Hin.    Malsa 
agaa.   Col.    Plin.    —    vineux , 
mvUsam.  i,  a.  Cic. 
bydropbobe,   adj.  Qui  est  at- 
teint    d'hydrophobie.     Hydro- 
phobas  ,   â  ,   um  ,    adj.    Plin. 
Lymphaticaa,  a,  um,  adj.  Hier. 
Subslantivt.    Un,  une  —  aqai- 
(aga,  m,  m.  et  f.  Csl.  Aar. 
bydrophobie  (lat.  post.  Iiydro- 
pliObia.  CX.  .-lur.)  s.  f.  Horreur 
dos  liquides  qui  caractérise  cer- 
taines   maladies,    entre    autres 
la  rage,  l  ormidatse  agase.  Ov. 
(ex  Pont.  L,  3,  Si).  Paior  aqase. 
Plin,  Atteint  d'— ,  voy.  enragé. 
!|  (P.  e\t.'   Uago.  Voy".  ce  mot. 
bydropbobique,    aàj.    Relatif 
à    l'hydrophobie.    Hydrophobi- 
cas,  â,  um,  adj.  Ciel. -Aar. 
bydropique,   adj.    Qui  est  at- 
teint d'hvdropisie.  Hydropicas. 
a,  um,   adj.   Cels.  Macr.  Aqax 
intercalis  morbo  implicatus  ou 
aqaa  intercale  laborans.  Plin. 
Aqaâ  sabter  catem  fatà  targi- 
dos.   Plin.  Substantivt.  Un  — , 
hydropicas.  i,  m.   V^eg. 
hydropisie,  s.  f.  Accumulation 
de  liquida  séreux  dans  une  ca- 
vité du  corps.  Hydropisis,  is,  f.  \ 
Plin.  (XX,    ;.3).    Hydrops,  opis 
(Ace.  opem    et    opa),    m.    Hor. 
Cela.  Aqaa  intercai.  Cic.  Aqua 
inter  catem.    Cels.  Aqaœ   su.b- 
ter  catem  (asx  morbas.  Plin. 
Uorbas  aqaae  intercatis.  Saet.i 
Etre  atteint  d'  — ,  aqaie  inter-  \ 
catis    morbo    implicari.    Saet. 
Dans    1'  —  ,    cum    distenditar 
aqaâ   catis.  Col. 
hydrostatique,  s.  f.  Partie  de 
l'hydraulique  qui  traite  do  l'é- 
quilibre des  liquides.  Aqaœ  li- 
bratio.  .-i.    Qui    s'occupe    d' — , 
aqaœ  librator.  Diocl. 
byémal.  Voy.  biéhal. 
byène,  s.  f.  Mammifère  carnas- 
sier, voisin  du  loup.  Hysena,  se, 
f.  Plin.  D'  —,  hyxnas,  a,  um, 
adj.  Plin. 
hygiène,  s.  f.  Partie  de  la  mé- 
decine  qui   traite  du  régime  à 
suivre  pour    la  conservation  de 
lasanté.  Corporiicarandifuen- 
diqae  art.  A.  Reeloid' — ,prx- 
cepta  de  valetadine  taendâ.  A. 
Soins    d"  —,  cura    valetadinis. 
Cic.  Par  raison  d'  —,  valetadi- 
nit  caasà.  Plin. 
hygiénique,  adj.   Qui  a    rap- 
port â  l'hygiène.  Ûixteticus,  a, 
um,    adj.    Cxl.-Aar.  Préceptes 
— ,  voy.  HTGiÈsE.    Donner   dos 
préceptes  — ,  un  traitement  —, 
rationem  victâtprœcipére.CeU. 

Voy.    DIÉTéTIQtE. 

1.  hymen,  s.  m.  Divinité  qui 
préside  aux  mariages.  Deas 
eonjagii  ou  deas  conjagalis. 
Varr.  Hymenotos  et  Hymenxas, 
i,  m.  K'i/T.  Ov.  Hymen  (seul 
au  Nom.  et  au  Voc),  m.  Ov.  \\ 


UVl' 
(P.  ext.)  Poèt.     Mariage.    Voy.  j 

HTUÉNÉE,   H.\RIÀCE. 

S.  hymen,  s.  m.  Membrane. 
llymnn.  inis,  m.    Serv. 

hyménée,  s.  m.  (Xlythol.)  Di-  i 
viniie  qui  pro-ido  au  mariagi».  ' 
Uymenœas,  i,  m.  Ov.  Voy.  hï-  j 
«EN.  Il  (P.  ext.i  Poét.  Marijjge.  1 
Hymenxi,  oram,  m.  pi.  Virg.  \ 
yapti<e.  arum,  f.  pi.  Cic.  Chant 
d' — .  hymenxos  et  itymenxas, 
i,  m.  Plaat.  Voy.   épithalame, 

MARIAOe. 

hymne,  s.  m.  et  f.  ||  S.  m. 
Poème  religieux  en  l'Iionneur 
des  dieux,  des  héros.  Hymnas, 
i,  m.  Sen.  Carmen,  inis,  n.  Hor. 
(ex.:  canëre.  Liv.  carmen  in- 
citatias  [•  un  h.  inspiré  •].  Cic. 
carmina  in  deos  scribëre.  Cic. 
Carmen  in  qao  dei  laades  ca- 
nantar.  Cic.  l.||  (P.  ext.)  Poèmo 
lyrique  en  l'honneur  de  la  Di- 
vinité. Hymnas,  i,  m.  Eccl.  || 
(Spéc.)  Fem. Cantique. //ymnus, 
i,  m .  Eccl. 

hypallage.  s.  f.  Figure  do  style 
qui  attribue  à  un  mot  ce  qui 
appartient  à  un  autre.  Hypal- 
lage, es  (gr.  CnaXXoY^Ji  f-  Serv. 
ad    Virg.  (.En.  I,  9). 

hyperbate,  s.  l.  Figure  qui 
consiste  à  intervertir  l'ordre 
naturel  do  certains  mots  dans 
une  proposition.  Ilyperbaton,  i, 
n.  Quint.  Charis.  Verbi  ou  rer- 
borum  transyrefsio .  Quint,  ou 
simpl.  Trans'jressio,  onis,  f. 
Cic.  Trajectio,  onis,  f.  Cic. 

hyperbole,  s.  f.  Fiçure  de  style 
qui  consiste  à  exagérer  l'expres- 
sion. Hyperbole  ,  es  ,  f.  Sen. 
Quint .  Superlatio  veritatis.  Cic. 
ou  simpl.  supcilalio,  onis,  f. 
Cornif.  sapcrlata  verba.  Cic. 
Exsaperatio,  onis,  C.  Cornif. 
Superjectio,  onis,  f.  Quint.  Tra- 
jectio,  onis,  I.  Cic.  User  d'— , 
voy.  exagérer 

hyperbolique  (lat.  post.  hy- 
perbolicus  [gr.  ÛTispSoMxoi;]- 
Sid.),  adj.  Relatif  à  l'hyper- 
bole. Superlatus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  s.  verba.  Cic).  Tons 
—  d'une  gamme,  liyperbolxa, 
on,  n.  pi.  Vitr.  Parler  de  qqch. 
dan»  un  langage  — ,  su/ira 
quam  fieri  possit.  (erre  aliqaid. 

Cic.  VoV.    EXAGÉRER. 

hyperioliquement,  adv. 

D'une  manière  hyperbolique. 
Prxter  modum.  Cic. 

hyperborée,  et  (arch.)  hyper- 
boréen,  enne  (lat.  post.  hy- 
perboreanas.  Hier.),  adj.  Qui 
est  situé  à  l'extrême  septen- 
trion. Hyperboreus,  a,  um,  adj. 
Virg. 

hypercriti'jue,  s.  m.  Critique 
très  sévère.  Gravissimus  objur- 
gator    et    censor.    Macr.    Voy. 

CrtlTIQL'E. 

hypèthre,  adj.  A  ciel  découvert. 
Hypxthros,  on,  adj.  Vitr. Suljs- 
tantivt.  Un  —  (éilificehypètliro  , 
hypœthron  xdificium,  et,  simpl. 
hi/p.-rtkros,  i,  f.  Vitr. 

bypnotiq[ue  (lat.  post.  hypno- 


HYP 

ticas.  Theod.  -  Prisc.\  ,  »d}. 
(Arch.)  Qui    endort.    Voy.  nai»- 

COTIQL'E,    SOPORIKIgUE. 

1.  hypocondre  i,lat.post./ij/po- 
chondriam  [gr.  ■j»to-/Av6piov, 
proprt.  -  sous  le  cartilage  des 
côtes  ■].  Theod.-Prisc),  s.  m. 
Chacune  dos  deux  parties  laté- 
rales de  la  région  épigastrique. 
Prxcordia,  orum,  n.  pi.  *'eis. 

S.  hypocondre,  adj.  Qni  oai 
atteint  d'hypocondrie.  Melan- 
cholicas,  a,  um,  adj.  Cic.  Un 
malade  ,  et  (substantivt.)  un 
— ,  Aomo  morosus.  Cic.  Une 
— ,  muiier  morosa.  Cic.  \\  (P. 
ext.)  Deraisonnable.Voy.ee  mot. 

hypocondriaque,  adj.  Qui  a 
rapport  aux  liypocondres.  Ad 
prxcordia  pertinens.  A.  Affec- 
tion    —  ,   voy.   1.    HYPOCONDRE.  1| 

Atteint  d'hypocondrie.  Voy.  5. 

HYPOCONDRE. 


hypocondrie,  s.  f.  Etat  mala- 
dif qui  rend  atrabilaire.  Bilis 
atra.  Cic. 

hypocrisie  (lat.  post.  Iiypocri- 
sis  [gr.  Citoxf.^i;,  proprt.  •  rôle 
joué  •].  Donuf.  [v.  Vergil.  ll]'i, 
s.  f.  Vice  de  l'hypocrite.  Siwu- 
latio,  onis,  t.  Cic.  (cf.  s.  virlalis. 
Cic.  spccies  fictx  simalationis. 
Cic.  on  dit  aussi  species  virtu- 
tis  assimulata.  Cic.  ou  simpl. 
assimalata  virtas.Cie.).—  dans 
l'amour,  dans  l'amitié,  amor 
pctai  ou  simuiofus.  Cic.  ami- 
citia  ^cta  ou  simalata.  Cic.  -^ 
en  matière  religieuse,  simulatio 
pietatis.  Cic.  pietas  erga  deam 
ficta  ou  simuiata.  Cic.  Passé 
maître  en  fait  d' —  et  de  dissi- 
mulation, cu^'us  rei  lubet  Si- 
mulator ac  dissimulator.  Sali. 
Avec  — ,  voy.  hypocritement. 

hypocrite  (lat.  eccl.  hypocrita. 
\'ulg.),  s.  m.  et  f.  Personne  qui 
affecte  dos  sentiments  religieux. 
Pietatis  et  reliyionis  Simulator. 
Cic.  Qui  pietatem  et  religionem 
simulât.  Cic.  Dans  un  sons  plui 
large.  Simulator,  oris,  m.  .^all. 
Dissimulator,  oris,  m.  Sali. — 
consommé,  artificio  simalatio- 
nis eraditas.  Cic.  Etre  — ,  ti- 
malùre,  intr.  ou  dissimutâre, 
inir.  Cic.  \\  Adjectivt.  Simala- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Fictas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Minois  — , 
voy.  DOucF.Ri-.ux.  Avec  un  sou- 
rire — ,  falsum  renidens.  Tac. 
hypocritement,  adv.  D'une 
manière  hypocrite.  Simulatê, 
adv.  Cic.  Fictê,  adv.  Cic. 
hypogastre,  s.  m.  Partie  infé- 
rieure du  ventre.  Inia  pars 
vcntris.  Cels.  Alvas,  i,  f.  Cels. 

Voy.    VENTRE. 

hypogée,  s.  m.  Construction, 
.sépulture  souterraine.  Hypo- 
gxam,  i,  n.  Petr. 

hypostase  (lat.  post.  hypotta- 
sis  fgr.  ÛTiioTauiç].  Hier.  Cod. 
Jastm.),  s.  f.(Médec.)Dépôtqui 
se  produit  au  fond  d'un  liquide. 
Voy.  DÉPÔT.  ^  (Théol.)  Suppôt, 
substance.  Voy.  substance. 

hypoténuse,   s.   f.    Côté    d'u» 


lAM 

triangle  roctanglo  opposé  à 
l'angld  droit.  Ilijpotennsa,  se, 
t.  Boët.  Qui  a  rapport  à  1' — , 
hypotentisalis,  e,  adj.  Boët. 
hypothécaire,  adj.  Qui  a,  (lui 
doiiiiu  droit  à  uno  iiypothéciuo, 
Hupothecarias,  a,  uni,  adj.  Jrt. 
Pi^ncratlclns,  d,  uni,  ailj.  Dig. 
(cf.  p.  cri'iHlor.  D'uj.  (andas, 
Pompon,  diij.).  Bien,  prêt  — , 
voy.  HïPOTiii.QiiE.  1  Qui  a  rap- 
port aux  liypotliAquos.  Ilypothe- 
carias,  rt,  uni,  adj.  Jet.  î-'igne- 
raticims,  a,  um,  adj.  Jet.  (cf. 
p.  fuilicium.  Jet.  p.  actio.  Jet.). 
Contrat  — ,  voy.  hypothi^quc. 
Eni^a^oinout  — ,  pigneratlo, 
onis,  f.  CiLij.-dig.  Prondro  un 
eiig.isomeiit   — ,  voy.  uypotué- 

QIIKK. 

hypothécairement,  adv. 

Par  liypotliéque.  Pignoris  Jure. 

Jet.    Engager    —,    voy.     hïpo- 

THÉQlEa. 

hypothèque,  s.  f.  Droit  d'un 
créancier  sur  un  immeuble  af- 
fecté par  le  débiteur  à  l'acquit- 
tement da  son  obligation.  Hy- 
potbeca.  se,  f.  Cic.  (.p.  XIII, 
56);  pignus,  oris,  n.  Cic.  .S'en. 
(e.K.;  prœdium  pignori  acclpëre. 
Sen.  pignori  dare  prscdium. 
Jet.  absolvëre  domam  ex  pigno- 
ribus.  Wirr.  lucre  pignas.  Jet.). 
Contrat  avec  — ,  pignas.  oris, 
n.  Jet.  Donné  en  — ,  pignera- 
ticius,  a,  nm,  adj.  Pomp.  dig. 
Bien  donné  on  —,  fidacia,  a?,  f. 
Jet.  Prêt  sur  — ,  pignoriscapio. 
Cato.  (ap.  Gell.).  Colui  qui  prend 
ou    reçoit   des    — ,  pignerator, 
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oris,  m.  Cic.  Poursuite  en  ma- 
tière d' — ,  pigneralicia,  as,  f. 
Jet.  Offrir,  donner  une  double 
—  sur  qqcii . ,  in  duplarn  c<ivëre 
alifjaâ  rè.  Cic.  Douner  on  — , 
voy.  iiYi'OTHiîQuKn.  Grever  d'— , 
voy.  MTPOTiiiiiiUErt.  Dégrever 
d* —  un  fonds  do  terre,  fandum 
alii  obligatum  liberàre.  Dig, 
Dégrjvé,  libre  d'— ,  soliitus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  t.  prx- 
dia.  Cic). 
hypothéquer,  v.  tp.  (Droit.) 
Grever  d'une  liypothèqua.  Pi~ 
gnerâre,  tr.  Liv.  Jet.  (cf.  bona. 
Liv.  prœdium,  (undum.  Jet.). 
Obligûre  liypothecse  nomina. 
Jet.  Oblignre  pignori  [bona 
sua).  Jet.  et  simpl.  obligûre,  tr. 
Jet.  Pignori  dare.  Jet.  ou  oppo- 
nëre.  Plaut.  ou  simpl.  opponê- 
re,  tr.  Sen.  (cf.  opp.  res  suas  ad 
secaritatem  creaitoris.  Sen.). 
Supponëre,  tr.  Dig.  Hypothé- 
qué, pigneraticius,  a,  um,  adj. 
Pomp.  dig.  Décharger  une  pro- 
priété hypothéquée  par'  un 
créancier,  laêre  prœdium  a  ere- 
ditore.  Jet.  Non  hypothéqué, 
solatas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  \\ 
Fig.  Etre  hypothéqué  (i.  des 
consultations).  Voy.  engager. 
HABITUER.  M  (Fig.)  Po/>. Etre  mal 
hypothéqué  (très  malade).  Voy. 

MALADE. 

hypothèse  (bas  lat.  hypothe- 
sis,  grec  ■jTtfAinit;),  s.  f.  Suppo- 
sition dont  on  tire  des  consé- 
quences à  vérifier.  Conjectura, 
se,  f.  Cic.  Opinio,  onis,  f.  Cic. 
Faire   uae  —,    conjecture    (de 
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aliqud  ri).  Cic.  Qui  repose  sur 
uno  — ,  voy.  iiypotiiistiqus.  || 
(P.  oxi.)  Famil.  Suppusitioa. 
Voy.  ce  mot. 

hypothétique  (lat.  post.  hy- 
pothcticus.  ïlo'-.t.),  adj.  i^ui  re- 
pose sur  une  hypothèse.  Opina- 
hilis,  e,  adj.  Cic.  Il  y  a  de» 
nécessités  — ,  <iu:edam  cum  ad- 
Janctione    neccssitadincs.    Cic. 

hypothétiquement ,  adv. 
D'une  manière  hypalhétique. 
Conjectura,  abl.    adv.  C'jc. 

hypotypose,  s.  f.  (Rhétor.) 
Description  vivo  qui  frappe 
l'imagination.  Demonstratio , 
onis,  I.  (Jornif.  Heprœscntatio, 
onis,  (.  Gell.  t'.x/jlanatio  illus- 
tris.  Cic.  Subjectici  sab  aspec- 
tam.  Cic.  Habjecliû  fu6  oculoa. 
Quint. 

hysope  et  (arch.l  hyssope,  s. 
f.  Plante  inconnue.  Hyssopam, 
i,  n.  et  hyssopas,  i,  f.  Cels.  Vin 
d' — ,  hyssopites,  ar,  m.  Col. 
Plin. 

hystérie,  s.  f.  Afioction  ner- 
veuse, caractérisée  par  des  suf- 
focations, des  convulsions,  etc. 
Salfocationes  mulieram.  Plin. 

hystérique,  adj.  Qui  est  atteint 
d  hystérie,  llystericus,  a,  am, 
adj.  Mart.  1  Relatif  à  l'iiyâté- 
rie.  SulTocation   — ,  voy.    aïs- 

TÉRIE. 

hystérite,  s.  f.  i.irch.)  Inflam- 
mation de  la  matrice.  Vulvx 
inflammatio.  Plin. 

hystérotomie,  s.  f.  Opération 
césariaane,  Voy.  cé^aribn. 


I 


i,  8.  ra.  Neuvième  lettre  de  l'al- 
phabet français.  /  ou  i  littera. 
Vitr.  Diom.  Droit  comme  un  — 
(d'une  taille  très  droite),  voy. 
ÉLANCÉ.  Famil. Mettre  les  points 
sur  les  —  (entrer  dans  les  dé- 
tails les  plus  minutieux),  voy. 
POINT.  11  (Arch.)  1  consonne. 
Voy.    J.   1   1    grec,  voy.  y. 

ïanibe,  s.  m.  (Métrique  anc.) 
Pied  composé  d'une  brève  et 
d'une  longue.  lambus,  i,  m. 
Hor.  1  Vers  satirique,  composé 
primitivement  de  six  ïambes, 
et  par  oppos.  (arch.)  vers  — , 
iambus,  i,  m.  Cic.  (ox.  :  iam- 
borum  scriptor.  Quint.),  se- 
narius  versus  et  simpl.  sena- 
rius,  ii,  m.  Cic.  \\  (P.  ext.)  Pièce 
de  vers  satirique.  Voy.  satire. 

Sambique,  adj.  (Métrique  anc.) 
Composé    d'iambes.    lambicus, 


a,  am,  adj.  Diom.  lambeas,  a, 
um,  adj.  IJor.  Poème  en  vers 
— ,  iambus,  i,  m.  Cic.  Va  vers 
— ,  et,  substanùvt,  un  — ,  iam- 
bicus  versus.  Diom.  iambus,  i, 
m.  Cic.  senarius  versas  et 
sicnpl.  senarius,  i,  m.  Cic. 

ibidem,  adv.  Au  mémo  passa- 
ge (d'un  te.Kte  déjà  cité).  Ibi- 
dem, adv .  Cic.  lllo  ipso  loco . 
Cic. 

ibis.s.  m.  Oiseau  échassier.  Ibis 
^Gén.  ibis  ou  ibidis.  Ace.  ibim, 
Nom  pi.  ibes  ou  ibides,  Gén. 
ibiam.  Ace.  ibes  ou  ibidas),  f. 
Cic. 

icelui,  iceuz,  icelle,  icelles, 
pron.  et  adj.  dérn.  Ancienne 
forme  do  celui,  etc.  employée 
dans  la  langue  du  droit  ou  dans 
le  style  marotique.  Voy.  celui. 

ichneumon,  s.  m.  Mangouste, 


mammifère  adoré  pur  les  an- 
ciens Egyptien-.  Ichneamon, 
monis,  m.  Cic.  1  Sorte  d'in- 
secte. Ichneumon,  monis,  m. 
Plin. 

ichnographie,  f .  f.  Plan  hori- 
zontal et  géométral  d'un  édi- 
fice. Icnnograpkia,  as,  f.  Vitr. 

ichthyologie  et  ichtyologie, 
s.  f.  Partie  de  l'histoire  natu» 
relie  qui  traite  des  poissons. 
Pisciam  descripiio.  A.  Compo- 
ser un  traité  d' — ,  pisciam 
naturas  tractâre.  Plin. 

ichthyophage  et  ichtyopha- 
ge,  adj.  Qui  S3  nourrit  do 
poisson.  Qui  (qase)  piscibas 
veseitar.  A.  Etre  — ,  piscibus 
vivére.  Plin.  Les  — ,  leUthyo- 
phagi,  oram  (gén.  gr.  icthyo- 
phagon),  m.  pi.  Plin. 

ici  (lat.  pop.  ecce  hic,  voici  ici). 
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adv.   Daiii  le  lieu  où  sa  trouve' 
celui  qui  parle.  Hic,  »dv.  tic.  | 
etc.  (ex.:  hic  est,  in  fano,  anlf 
jrdes.  Cic.  on  dit  aussi  hoc  loco.  | 
Cic.  har  re-ytone  [•  ici  autour-]. 
Cic.',.  Etre  —,  adesse,  intr.  Cic. 
Ne  pas   être   — ,   abesse,    iutr. 
Cic.  Rester  — .  manère  ou  re- 
manfrr,  intr.  Cic.  Qui  est  —, 
hic.  'if'-.  ho'\  pron.  dém.  Cic. 
etc.    I     Vers  et  dans  lo  lieu  où 
se  trouve  celui  qui  parle.  Huc, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  proceile  tn 
hac.  Ter.  inde  hue  i-eniet  post- 
ea.  Plaat.  tam  hue  tam  Hlac. 
Cic).  Il   D'ici,  bine,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  a  nobis  [•  nous  ayant 
quitté   -]    hinc    profecti.    Cic. 
hinc   Româ    [■  eu  passant  par 
Rome  •]  qai  veneramas.  Cic.}. 
Il    Par  ici.  baC.  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hac  quidem  abire  ai  pla- 
cet.  Cic.  hac  perjam.  Sen.).    \\ 
(Par   ext.)    Dans    ce   pays.   Les 
gens    d'ici,    hi    homines.    Cic. 
ha/as   loci    ou    hajas    regionis 
homines.  Cic.  Il  est  d' — ,  hinc 
natos  est.  Cic.  Ici  bas,  in  ter- 
ris. Cic.  his  in  terris.  Sen.  Les 
choses   d' —  bas,   hamana.  Cic. 
res  humana".  Cic.  1  (Par  oxt.) 
Dans  cet  endroit  du  discours. 
Hic.  adv.  Cic.  (cf.  imp.  Pomp. 
13,  39).  Hoc  loco.  Cic.  Jusqu'— , 
hactenas,    adv.    Cic.  ||  Dans  le 
temps   présent.   Hic,  adv.  Cic. 
Jusqu' — ,  usqiic  ad  hoc  tempus 
Cic.  D' —  à  qqs  jours,  post  ali- 
qaot  dies.  Cic. 
iconographie  (grec  e'ixovoYpa- 
ç:a  [propre   •  pointure  de  por- 
traits-]), s.  f.  .Science  des  mo- 
numents figurés.  Jconographia, 
œ,  f.  A. 
icosaèdre,  s.  m.  (Géom.)  Solide 
à  vingt  faces.  Icosahedram,  i, 
II.  Chalcid. 
ictère  (lat.  icterus,  oiseau  jaune 
dont    la    vue    auérissait   de    la 
jaunisse),    s.  m.   Jaunisse.  Voy. 
ce  mot. 

ictérique,  adj.  Qui  tient  de 
l'ictère,  qui  est  alTecté  de  l'ic- 
tère. Ictericas,  a,  am,  adj. 
Plin.  Substautivt.  Les—,  icte- 
rici,  orum,  m.  pi.  Plin.  bile 
saffasi.  Plin. 

ictus,  s.  m.  (Métriq.)  Coup  frap- 
pé en  marquant  le  temps  fort 
d'un  pied.  Ictat,  ûs,  m.  Quint. 
Il  (P.  anal.)  Temps  fort  marqué 
sur  une  syllabe.  Voy.  temps. 
idéal,  aie  (lat.  post.  idealis. 
Mart.  Cap.),  adj.  Qui  n'a  d'exis- 
tence que  dans  l'idée.  Com- 
menticlus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  commenticia  illa  Platonis 
avitas.  Cic.  [de  Or.  I,  53,230]. 
on  pourrait  dire  aussi  quam 
cogitatione  tantam  poseamus 
comprehendëre  ou  complecti. 
cf.  Cic.  [or.  1, 1]).  1  Qui  répond 
à  l'idée  que  nous  nous  faisons 
de  la  perfection .  Optimal,  a, 
am,  adj.  Cic.  Per(ectus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Palcherrimas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Sammat,  a,  am,  adj. 
Cic.  Perfuctas  et  omnibui  na- 


iDt: 

mfris  ahsolatas.  Cic.  Beauté  — , 
species  eximia  qusedanx  piil- 
chritudinis.  Cic.  Perfection  — . 
absoiutio  et  perfectio.  Cic.  (de 
Or.  I.  28,  13U).  Représenter  Cy- 
rus  comme  un  prince  — ,  Cyram 
ad  e(ii'jiem  jasti  imperii  scri- 
bêre.  Cic.  ||  (Suhstantivt.)  L'i- 
déal. Optimum,  i,  n.  Cic.  (orat. 
11,36).  (Indique  e.vpleta  et  per- 
fecta  forma  (aiiciijus  rci).  Cic. 
^Fin.  il.  15, 18).  Species  eximia 
qasedam.  Cic.  (orat.  2,  9).  Spe- 
cies   optima.   Cic.    (orat.   1,  2K 

—  de  vertu,  species  lionesta. 
Cic.  (Tusc.  Il,  22,  52;.  Proposer 
un  —  d'éloquence,  cxcellcntis 
eloqaentix  speciem  et  formam 
adambrâre.  Cic.   (orat.  lii,  i3). 

—  d'un  bon  gouvernement,  ef- 
figies iasti  imperii.  Cic.  iQ.  fr. 
1,  1,  8,  23).  Mon  -,  id  quod 
volumas.  Cic.  (orat.  6,  22).  Mon 

—  d'éloquence,  ea  qaam  sentio 
eloqaentia.  Cic.  (orat.  7,  23). 
Un  faux  —  de  vertu,  (allax 
imitatio  simulatioqae  virtulis. 
Cic.  {.\c.  II,  i6,  liU).  Porter  en 
soi  un  — ,  comprehcnsam  ani' 
mo  quandam  (ormam  habêre. 
Cic.  Se  proposer  un  — ,  abso- 
lutionis  imaginem  sibi  perfi- 
cëre.  Cic.  singutarem  quandam 
absolationis  et  perfectionis 
imaginem,  animo  et  cogitatione 
concipëre.   Cic. 

idéaliser,  v.  tr.  Revêtir  d'un 
caractère  idéal.  Aliquid  taie 
animo  (ingère  (ou  proponëre 
ou  describère'',  ut  omnibus  nu- 
meris  perfcctiim  et  absolatum 
sit.  A.  Aliquid  qaam  perfectis- 
simam  (ou  optimam,  ou  pul- 
cherrimam)  facère.  A.  Idéalisé, 
pertectior  qaam  (ou  gua(ts) 
aliqais  esse  polest.  Cic. 

idéalisme,  s.  m.  (Pliilos.)  Doc- 
trine do  ceux  qui  ne  considèrent 
comme  réel  que  ce  qui  ne  tombe 
pas  sous  les  sens.  L' —  de  Pla- 
ton, Platonis  de  fornxis  ou  si- 
mulacris  rcram  doctrina.  A. 
Aristote  le  premier  a  ébranlé 
1'—  de  Platon,  /Iristotefes  pri - 
m.ns  species  labefactavit  {quas 
mirifice  Plato  erat  amplexa- 
tus).  Cic.  1  Poursuite  de  l'idéal 
idans  les   œuvres  d'art).   Voy. 

IDÉAL. 

idéaliste,  adj.  Qui  appartient 
à  l'idéalisme,  qui  ne  tombe  pas 
sous  les  sens.  Quoci  non  sensu, 
sed  mente  cernitar.  Cic.  Qaod 
tantammodo  ad  cogitationem 
valet.  Cic.  Système  —  do  Pla- 
ton,  voy.   IDÉALISME. 

idée  (lat.  idea.  Sen.  [ep._58, 18]. 
Claud.-Mam.  en  gr.  i5Éa  chez 
Cic.  [Tusc.  I,  2J.,  5H]),  s.  f.  Re- 
présentation dans  l'esprit  do 
qq.  ètro  ou  de  qq.  manière  d'ê- 
tre. Notio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  notiones  animo  [ou  men- 
ti] insitœ,  innatac  [•  idées  in- 
nées, idées  premières  -J.  Cic. 
['l'use.  I,  2ii,  i,7].  notio  m  ant- 
mis  informata  ou  animis  im- 
pressa.   Cic.   notio    communis 
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[«  idée  générale  -],  Cic.  alicaju» 
rei    notionen\    mente   ftngére. 
Cic.    informùre  in  animo  ali- 
cujus  rei  notionem.  Cic.  notio- 
nem  alicujus  rei  animo  conci- 
përe. Cic);  iatelligentia,  m, 
f.  Cic.  (ex.:  inteltigcntias  ad- 
umbratas  [•  idées  vagues,  in- 
décises ']  ou  inchoatas  conci- 
Îëre    animo    nxenteqac.     Cic. 
Leg.  I,  22,  59;  cf.  ib.  I,  9,  27; 
0.  30]);  opinio,  onis,  t.  Cic. 
(ex.  :   dei  opinio    [•    l'idée   de 
Dieu,  do   la  divinité  •].  Cic), 
informatio,  ODis,  f.  Cic.  (ex.: 
informatio  dei.   Cir.   [N.  D.   I, 
17,  iâ]);  cogitatio,   onis,  f. 
Cic.   (ex.  :  habëre  cogitationem 
de  aliquâ  re.  Cic.\;  forma,  œ, 
f.  Cic.  (ex.:  animo  comprehcn- 
sam   habêre   fornxam   alicujus 
rei.  Cic).  Idées  déraisonnables, 
alogisc,   aram,  f.   pi.  Sen.  (cf. 
alogias    alicai    excutëre.    Sen. 
[apoc.  7,  I]).  L' —  de  vérité,  Ve- 
ritas, atis,   f,  Cic.  L" —  d'hon- 
neur,   honestas,    atis,    f.    Cic. 
dignitas,  atis,  f.  Cic.   (cf.  om- 
nia  consilia  atqtic  facta  ad  di- 
gnilatem    et    virtutem    ['   d'a- 
près les   idées  d'honneur  et  de 
vertu  ■]   referre.  Cic).    \\    (Par 
oxt.)     Conception     élémentaire 
d'une   chose.    Voy.    aperçu.    || 
Conception  d'un  être  ou   d'une 
manière  d'être  qui  n'existe  que 
dans  l'esprit.  Cogitatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  (anfum  nxodo 
ad    cogitationem    valent.    Cic. 
cogitatione,  non  re  [•  dans  l'i- 
dée, non  dans  la  réalité  -].  ^'ic. 
cogitatione  sibi  aliqaid  fingëre. 
Cic);  species,  ei,  f.  (Jic.  (ex.: 
hanc  illi  îoéav  appcllabant ,   nos 
recte  speciem  possumas  dicëre. 
Cic.   [Acad.  I,  8.  30J);  simu- 
lacrum,  i,  n.  Cic  (voy.  image, 
simulacre);  imago,  ginis,  f. 
Cic.  etc.   (ex.:  imaginem  urhis 
[•    il    avait  donné   l'idée  d'une 
ville    "]     magis    quam    urbem 
fecerat.  Liv.).    \\    Conception   à. 
réaliser.    Cogitatio,  onis,   f. 
Cic.  etc.  (ex.:  cogitationem  ali- 
quam  habëre.  Cic.  Quint,  malx 
alicujus  cogitationcs.  <^ic.  voy. 
pensée);  cogitatum,  i,  n.  Cic. 
iXep.  (ex.:  cogitata  patefacëre. 
Nep.  cogitata  perficëre.  Cic). 
sententia,  se  {•  idée,  pensée 
exprimée   ■),    f.   Cic.   etc.   (ex.. 
ahundans    sententiis    [-   riche 
d'idées   "].    Cic.    voy.    pensée); 
propositum,  i,   n.   Cic.  etc. 
(voy.    PROJKT,    intention).    L' — 
du   forfait,  cogitatum   facinus. 
Cic.    Il    L'idée    première    d'un 
sujet.   Materia,  as,   f.  Pliœd.    \\ 
Esquisse,     ébauche.     Voy.     ces 
mots.   1  Manière   do   concevoir 
un  être  ou  une  manière  d'être. 
Cogitatio,  onis,  f.   Cic.  oic. 
(ex.  ;  in  eam  cogitationem  ve- 
nire.  Sulp.  ap.  Cic.  voy.  pen- 
séb);  sentent/a,  ae,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  hac  sam  sententia,  ut... 
Cic.  de  sententia  decedère.  Cic 
sententiam   matàre.  Cic.  mais 
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opp.  à  •  mot  -,  '  iilée  •  so  dit 
rrs,  cf.  Cic.  [do  Or.  111,  31,  1251). 
So  l'aire  une  —  do  qqch.,  ati- 
qaid  animo  (ou  mente)  (or- 
mCire  (ou  /injure).  Cic.  aliqaid 
animo  ef^ingêre.  Cic.  aliqaid 
cojiliUione  (ou  coijitatione  et 
mente)  complccti.  Cic.  .-Vvoir 
une  haute,  une  grande  —  de 
qqii,  magni  ieslimàre  ou  facëre 
aliqa<-m.  Cic.  do  qqch.,  aliqaid 
in  ma'jnà  laadc  ponêre.  Cic. 
i  (Par  ctt.)  L'ospritqui  conçoit. 
Cogitatio,  onis,  (.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ne  in  cogitationem  qai- 
dem  cadit.  at...  Cic.  dicebas, 
$peciem  dei  percipi  cogitatione, 
non  sensa.  Cic.  qaod  cogita- 
tione tantam  et  mente  com- 
pleclimar.  Cic.  aliqaid  intelli- 
gëre  et  cogitatione  comprehen- 
dëre.  Cic);  animus,  i.  m. 
Cic.  (ex.  :  ex  animo  effluère 
[.  sortir  de  l'idée  -].  Cic.  exci- 
dëre  ex  animo.  Cic.)  ;  mens, 
mentis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  es- 
prit). Se  maître  dans  1'—  (de 
faire  qqch.),  in  animam  ou 
animum  indacêre  (aliqaid  fa- 
cëre). Cic.  (voy.  ESPRIT,  p.  Mit. 
col.  S).  Donner  â  qqn  1'—  (de 
faire  qqch.),  indacêre  aliqaem 
(ad  aliqaid,  ut  mentiatar,  etc.). 
Cic.  1  Représontatiou  d'un  être 
ou  d'une  maBière  d'être  par 
l'imagination.  |1  Image.  Voy. 
ce  mot.  Il  Typa  qu'on  imagine. 
Species  cogitata.  Cic.  Forma, 
X,  l.  Cic.  Mon  —,  id  qaod  vo- 
lamus.  Cic.  Voy.  idéai,.  ||  Les 
Idées  Platoniciennes.  Species. 
Cic.  (cf.  Aristotclea  primas 
species  [-  la  théorie  des  Idées  ■] 
labefactavit.   Cic.  [Acad.  I,  9, 

3;^]). 

idem  (lat.  idem,  la  mémo  chose), 
adv.  De  même.  Eodem  modo. 

Cic.   Voy.   ÉGALEMENT. 

identification,  s.  I'.  Action  d'i- 
doutifier.  Assimalatio,  onis,  f. 
t  od. 

identifier,  v.  tr.  Rendre  iden- 
tique. /4ssimiiâre,  tr.   Cic.  /fi- 
qaâre  ou  adseqaûre  aliqaid  rei 
alicai.  Cic.    S' — ,  anam  corpas 
péri.  Cic.  S'—  avec  qqch.,  simile 
ou  idem   (ieri.    Cic.    S'—   avec 
qqch.,  co/urrêre,  intr.  Cic.  coa- 
lescëre  (alicai  rei).  Col.  se   in- 
daére     (reipublicœ) .     Saet.    P. 
e.\t.    S'—  avec    un    personnage 
(en  pari,    d'un  auteur  ou  d'un 
acteur),    mente  et  cogitatione 
penetrâre    in   aliqaid.  Cic.  in- 
duëre    ou     samëre  personam. 
Cic.  S'—  avec  le  personnage  de 
traître,    indaëre    proditorem. 
Tac. 
identique,  adj.  Dont  la  nature 
est    absolument    la  même  que 
celle  d'une  autre  chose.    Idem, 
eadem,  idem,    adj.    Cic.    Unas 
atqae  idem.  Cic.  Etre  — ,  nihil 
di(ferre.    Cic.    idem  esse.  Cic. 
En  pari,  de  mots  i.qui  a  la  mê- 
me   valeur).   Idem  ou  eamdem 
rem  signi(icans   ou  déclarons. 
Qaint.     Leur    langage    à   tous 


était  — ,     sermo   inter  omnes\    niam  hebei.  Cic.  Stapor  anim4, 
congraebat.  Liv.  \    Cic. 

identiquement,     adv.     Dune j  idoine,  adj.  Arch.  (Oroi^)  Pro- 
pre à  qqch. /c/oneiw,  a,  um.  adj. 

Cic.   Voy.    APTE,    PROPRE. 


manitni  identique.  ^fv'/U'?.  adv.  i 
Cic.    .•iimillimè,    adv.    Cic.   — 
semblable,  plane  similis.   Cic. 
simillimas.  Cic. 

identité  (lat.  post.  identitaa. 
Eccl.),  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
est  idonlique.  Qaod  idem  sem- 
perest.  Cic.  Voy.  RE?sEMBLA.Nr,E. 
^  (Matliém.)  Voy.  boalité.  1  Le 
l'ait  qu'un  iiidiviilu  est  bien 
celui  qu'il  dit  être.  Affirmer, 
att'stor  r —  de  qqn,  aliqaem 
agnoscëre  ou  cognoscëre.  Cic. 
Prouver  son  — ,  probare  se  esse 
eamdem  qui...  Cic.  Celui  qui 
affirme  1'—  do  qqn,  cognitor, 
oris,m..fct.^  (Philos.)  Conscien- 
ce de  la  persistance  du  moi.  Je 
suis  bien  sûr  de  1' —  de  mon 
moi,  mihi  conscias  sam  me 
semper  eandem  esse.  A. 

idéographie,  s.  f.  Représen- 
tation des  idéûs  par  des  signes 
qui  en  figurent  1  objet.  Per  fi- 
guras animaliam  mentis  sen- 
sus  efficti.  Tac. 

idéographique,  adj.  Relatif  à 
l'idéographie.  Voy.  emblé.mati- 

QUE,   SY.M80LIQUE. 

idéologie,  s.  f.  Science  de  l'o- 
rigine, la  formation    des  idées. 

Voy.    IDÉE. 

idéologiste  et  idéologue,  s. 
m.  {En  mauvaise  part.)  Celui 
qui  dans  la  pratique  so  laisse 
diriger  par  les  théories  plutôt 
que'par  les  faits.  Voy.  chiméri- 
que, RÊVEUR. 

ides,  s.  f.  pi.  (Chronol.  anc.) 
Le  13°"  ou  le  15""  jour  des 
mois  romains.  Idas,  uum,  f 
pi.  Cic. 

idiome,  s. m.  (Arch.)  Particula- 
rité propre  à  une  langue,  [dio- 
ma,  matis,  n.  Hier.  Voy.  inio- 
tisme.T  (,P.  est.)  Langue  propre 
à  une  nation.  Sermo,  onis,  m. 
Cic.  Gênas  lingaœ  ou  simpl. 
lingaa,  œ,  f.  Cic.  Voy.  langue. 
Il  (P.  anal.)  Dialecte  spécial 
d'une  province.  Voy.  dialecte. 

idiosyncrasie,  s.  f.  Tempéra- 
ment personnel.  Voy.  tempé- 
rament. 

idiot,  ote  (lat.  idiota.  Cic. 
[gr.  ÎSiÛTYi;  "  qui  n'est  pas 
connaisseur,  ignorant  '1,  adj. 
Dont  le  cerveau  est  insuffisam- 
ment développé.  Bratas,  a,  am. 
adj.  Cic.ll  (P.  hyperb.)  Famil. 
Qui  a  l'esprit  très  borné.  Sto- 
lidus,  a,  am,  adj.  Cic.  Fataas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Un  —,  stipes, 
pitis,  m.  Cic. 

idiotie,  s.  f.  Voy.  9.  idiotisme. 

1.  idiotisme  (lat.  idioÉismos 
[gr.  î5iwTi(Tu.6;].  Sen.rh.  [contr. 
II,  â,  2;  VII,  pr«f.  5].  s.  m. 
(Gramm.)  Construction  particu- 
lière à  telle  ou  telle  langue. 
Quod  propriam  est  linguœ  ali- 
cajus.  A.  Idioma,  matis,  n. 
Clioris.  Hier. 

2.  idiotisme,  s.  m.  (Rare.)  Etat 
d'un    esprit    très    borné.   Inge- 


idolâtre    (lat.  eccl.  idolotatret 
[gr.  £'iôw>.o>.âTpri;  ].   'l'ert.),   adj. 
Qui  rend   un    culte    divin    aux 
idoles.    Deoram    fictorum    (ou 
factoram)    caltor  fou  cultrix) . 
Eccl.    Ktro    — ,     idola    colëre. 
.'iag.  Voy.  idole.  Culte  — ,  voy. 
IDOLATRIE.   Il  Substantivt.  Voy. 
PAÏEN.   1  (F'SO  Q"^'  '•'■  ""*  sorte 
de  culte  pour  qqn,   pour  qiich  . 
A'imius  admirator  iantiquita- 
tis).  Quint.  Voy.  fanatique. 
idolâtrer,    v.    intr.    et    ir.    1| 
(Arch.)  V.  intr.  Adorer  les  ido- 
les.   Voy.    iDoi-E.    1  Avoir    une 
sorte  de  culte  pour  qqn,  qqch. 
Aliqaem  pro    deo    venerari  ou 
tanquam  deam  colère.  Cic.  Cul- 
ta  pêene  divino  aliqaem  prose- 
qai.  Cic . Ferre aliqaemin ocalis . 
Cic.  Adam,àre  [aliqaem  ou  ali- 
qaid). Cic.  —  (une  femme),  per- 
ditêamàre.  Ter.deperlreamore 
alicajas.    Liv.     Etre     idolâtré, 
voy. inoLE. 
idolâtrie  (lat.  eccl.  idololatria 
[gr.    î'tOM/.oî.aTpeia].  Tert.)  ,s.  f. 
Adoration    des    idoles.    Impius 
(ou  deoranx  fictoram  ou  falso- 
ram)    caltas.    Eccl.    Pratiquer 
r  — ,  voy.  IDOLE.  T  (Fig.)  Culte 
pour  une  personne,    une  chose. 
A'imins    amor    (alicaJas).    Cic. 
Nimia  alicaJas  ou  alicujas  rei 
veneratio.  Cic.  Avec  —  (en  pari. 
de  l'amour   pour  une    femme), 
perditê,  adv.  Ter.  Aimer    avec 
— ,  aller  à  1'  — ,  voy.  idolâtrer. 
idole    (lat.    eccl.    idolam    [gr. 
eîîtoXov,  proprt. "image»].  Tert.), 
s.  f.  Statue,  figure,  représentant 
une  faussedivinité. Simuiacmm 
dei  ficti  ou  falsi.  Eccl.  ou  eimpl. 
simalacrum,  dei.  Eccl.  Dans  un 
sens  plus  large.   Deus  fictas  ou 
commenticias.  Cic.  ||  Fig.  Flé- 
chir   le    genou    devant    les   — , 
(s'inclinerdevant  les  puissants). 
Colëre  patentes.  Cic.    ||   Arck. 
Image,  fantôme.  Voy.  ces  mots. 
1  (Fig.)     Personne,     chose    qui 
est    l'objet    d'un    culte.    Pom- 
pée, notre  — ,  Pompejas,  nos- 
tri    amores.   Cic.    Platon,    no- 
tre — ,  deas  ille  noster,  Plato. 
Cic.    C'est    mon    — ,    est    mihi 
anicê  in  deliciis.  Cic.  eum  prx 
omnibus  in  ocalis  fera  ou  ges- 
to.Cic.  is  anus  mihi  omnia  est. 
Cic. 
idylle,  s.  f.  Petit  poème  p.isto- 
ral.   Idylliam,   ii,  a.  Plin.j.   \\ 
(Spéc.)  Récit  d'amour   pastoral. 
Idylliam,    ii,   n.   A.  Voy.  aussi 
erotique. 
if,  s.  m.  Arbre  vert.  Taxas,  i,  f. 
Cœs.  De  1'  — ,  (o-ricus,    a,  um, 
adj.  Plin.  iXVI,  10,  51).  En  bois 
d'  — ,  taxeas,  a,  am,  adj.  Stat. 
(Silv.  V,  5,  29). 

ignare,  adj.  (Famil.)  Qui  ne 
sait  rien.  Plane  radis.  Cic. 
niitteratas,  a,  am,  adj.  Cic.  || 
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(A^tK)  Avec   un   complém.  — 
de  qqcb.,  ignarus  {alicajta  rei). 

CiC.   Voy.    IGNORANT. 

igné,  ëe.  adj.  Qui  a  la  pro- 
priécé  du  feu.  Ijnetu,  a,  ai», 
adj.  Cic.  Voy.  fku.  ||  (P.  eM.i 
Qui  est  produit  par  l'aclion 
du   feu.  \  oy.  volcanique. 

Ignition,  s.  f.  Etat  d'un  corps 
«n  combustion. Voy.cosiBUSTiON. 
|l  (P.  eit.)  Etat'  d'un  corps 
enaulTé  au  rouge  sans  se  fon- 
dre. Fer  en  — ,  ferram  can- 
dfns.  Plin. 

ignoble,  adj.  (^rch.)  Non  noblo. 
Ignobilis,  e,  adj.  Cic.  Obfcuro 
ou  hamili  loco  notas.  Cic.  ^Qui 
est  d'une  bassesse  repoussante. 
Abjectns,  a,  am.  p.  adj.  Cic. 
Humilia,  e,  adj.  Cic.  Fœdas,  a, 
om,  adj.  Of.  Spurcas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Voy.  abject,  bas,  re- 
poussant. Langage  — ,  sordes 
verboram.  Tac.  Etre  — !  0  la- 
tam  !  o  sordes  !  Cic.  Ce  sale  et 
—  personnage,  ca'num  illad  ac 
labes,  Cic.  ||  P.  anal.  Un  bouge 

,    voy.    INFECT. 

ignoblement,  adv.  D'une  ma- 
nière ignoble. /16yecfê,adv.  Cic. 
Sordide,  adv.  Cic.  Imparè,  adv. 
Cic.  (surt.  au  superl.). 

ignominie,  s.  f.  Avilissement 
public.  Ignominia,  se,  C.Cic. 
etc.  (ex .  :  ign.  Tnortis.  Cic.  igno- 
minia affici.  Sen.  ignominiis 
omnibos  appetitas.  Cic.];  COD- 
tumelia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
affront)  ;  dedecus,  oris,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  déshon.neur)  ; 
sordes,  ium,  f.  pi.  Cic.  (ex.  ; 
hominis  sordes.  Cic.  s.  [ortunse 
et  vitse.  Cic.  sordes  saas  elai- 
re.  Cic.  [Ph.  1,  8,  20]);  pro- 
brum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ox.:  pro- 
brum  atgae  dedecas.  Cic.  [kosc. 
Am.  2J..  68]\. 

ignominieusement  ,  adv . 
Avec  ignominie.  Cum  dedeco- 
re.  Cic.  Fœdë,  adv.  Cic.  Liv. 
(cf.  fœdias  pulsi.  Liv.].  Con'a- 
metiosi,  adv.  Cic. 

ignominieux,  euse,  adj.  Qui 
cause  de  l'ignominie.  Ignomi- 
niosas,  a,  am,  adj.  Cic.  Plenus 
ignominies.  Cic.  Mort  — ,  igno- 
minia mortis.  Cic.  Traitement 
— ,  contamelia,  se,  f.  Cic.  (voy. 
affront). 

ignoramment ,  adv.  Arch. 
Avec  ignorance. /nacienter, adv. 
Cic. 

Ignorance,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  est  ignorant.  JgBOrantia, 
ee,  f.Cic.Csss.  Qaint.  (ex.:  av. 
leGén.subj.  ijn./eciora/n.  Nep. 
avec  leGén.  obj.:  ign.  loci.  Cœs. 
locoram.  Suet.  vise.  .Sen.  bona- 
ram  reram.  Nep.  prœteritie 
calpx.  Qaint.  absol.  Cic.  [Ac. 
J,  11,  !&])  ;  igDoratio,  onis, 
t.  Cic.  otc.  (ex.:  valgi  opinio- 
nes  in  maximà  inconstantiu 
veritatis  ignoraiione  versan- 
tur.  Cic.  [N.  D.  I,  16,  A3J.  çua; 
Munerbia,  quanta  ignoratio  sait 
Cic.  (du.  39,  109].  locoram 
ignorantia.  Cic.  ign.fatarorum. 


Cic.  Jaris.  Cic.)  ;  imperitia, 
ee,  f.  Sali.  Tar.  (voy.  incapa- 
cité); imprudentia,  se.  t. 
Sali.  Liv.  (ex.:  impr.  eventûs. 
Liv.  (IV,  39,  6\  absol.  impra- 
dentiâfpœne  admissam  facinas. 
Sali,  si  quid  fecerim  impraden- 
tià  lapsus  [opp.  k  nifiit  me 
scientem  deliquisse],  Liv.); 
inscientia,  le.  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
mea.  nostra.  Cic.  avec  le  Gén. 
subj.  insc.  valgi.  Cœs.  dacam. 
Liv.  Itostiam.  Cars,  avec  le  Gén. 
obj.  Jocorum.  Cses.  Uni  usas. 
Cœs.  tradendi.  Waint.  inscicn- 
tia  [•  ign.  philosophique  -1. 
opp.  à  scientia.  Cic.  [.\c.  1,11, 
U\;  N.  D.  I,  I,  1]);  inscitia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (voy.  incapacité). 
—  feinte,  dissimalatio,  onis,  f. 
Cic.  Les  ténèbres  de  1' — ,tene- 
brœ,  aram,  f.  pi.  Cic.  (voy. 
ténèbres).  Par  — ,  inscienter, 
adv.  Cic.  impradenter ,  adv. 
Cic.  Qui  est  dans  1'  — ,  voy. 
ignorant. 
ignorant,  ante,  adj.  Qui  n'a 
pas  la  connaissance  de  telle  ou 
telle  chose.  Ignarus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (avec  le  Gén. 
ex.:  ign.  physicorum.  Cic.  bel- 
li.  Sali,  ignarus  si  sit  facan- 
dise  ac  poliendse  orationis.  Cic. 
[de  Or.  I,  l/i,  G3].  malorum 
suorum.  Sen.  haud  ignarus 
sam  opinionis  alterius.  Liv. 
avec  un  Accus,  et  l'Inf.  non 
sumas  ignari  n\ultos  stadiosê 
contra  esse  dicturos.  Cic.  [Tusc. 
Il,  1,  3].  avec  une  Intorr.  iniJir. 
ignaro  popalo  Romano,  quid 
ageretar.  Cic.  [cf.  Sost.  23,  GO]. 
iMud  ignari  quanta  invidise 
imminerettempeslas.Liv .  absol. 
me  ignaro,  nec  opinante.  Cic. 
[Plane.  10,  iO].  haad  ignaro 
imminet  fortuna.  Liv.);  impe- 
ritus,  a,  am  (■  inexpérimen- 
té; qui  ne  sait  pas,  ignorant-], 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  jaris  civilis 
non  im.peHtas.  Cic.  imperitus 
rerum.  Cses.  homo  imperitus 
morum  ("ign.  du  mond«-].  Cic. 
[Rose.  A  m.  A9,  1/(3].  imperitus 
fœderîs.  Cic.  [Balb.  20,  i.7]. 
homines  nostrse  consaetudinis 
imperiti.  Cœs.  ab  imperito  di- 
cendi.  Cic.  [de  Or.  III,  i/.,  17.5]. 
absol.  cam  in  theatro  imperiti 
homines,  reram  omnium  rudes 
ignariqae  consederant.  Cic. 
[Place.  7,  16].  subst.  contio, 
qase  ex  imperitissimis  constat, 
tamen  Jadicare  solet,  quid... 
Cic.  (am.  25,  95]);  inscius,  a, 
um  (•  qui  ne  sait  pas  ;  inha- 
bile, ignorant  •),  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  inscii  omnium  rerum.  Cic. 
(Ur.  85,  292].  inscium,  rei  se 
(ingère  ['  faire  l'ign.  •].  Cic. 
absol.  Uomo  [opp.  artifex,  "UD 
homme  do  l'art  •].  Cic.  ^Ac.  pr. 
II,  7,  22].  medici  inscii  imperi' 
tique.  Cic.  avec  l'Ace,  et  l'Inf.; 
non  suminsciua  esseutilitatem 
in  Idstoria.  Cic.  [Fin.  V,  19,  51]. 
avec  une  inteiT.  indir.  inscii, 
quid  in  JJsedait  gereretur.  Cxs. 


[B.  G.  VU,".\]\:rudis.  o,  adj. 
Cic.  etc. (ex.:  nulUtinretironem 
ac  rndem  esse.  Cic.  radis  in  ra 
navali  erat.  Liv.  r.  in  re  publi- 
ca,  in  jure  civili.  Cic.  r.  om- 
nino  in  nostris  poctis.  Cic.  avec 
le  Gén.:  imperiti  hominesrerum 
omnium  rades  i5nari(/iie[«p,-<r- 
faiis,  francs  ignorants  -1.  Cic. 
non  modo  Grxcurum  littera- 
rum  rudes,  sed  etiam  docti 
aliquantum.  Cic.  r.  rei  milita- 
ris.  Cic.  artiam.Liv.);inipru- 
dens,  adj.  Cic.  etc.  {ox.:  im- 
prudentes legis  vitulam  immo- 
laverant.  Cic.  [inv.  Il,  31,  9.")]); 
incallidus,  a,  um  (■  mala- 
droit, ignorant  ■],  adj.  Cic. 
etc.  (dans  Cic.  presque  toujours 
non  incailidos  [litote]);  JDdoc- 
tus,  a,  um  (•  qui  n'a  pas  reçu 
d'enseignement,  d'où  igno- 
rant "),  adj.  Cic.  etc.  (employa 
touj.  absol.  chez  Cic,  cf.  vale- 
bis  apud  indoctum  eruditus . 
Cic.  [Pis.  25,59]);  inereditus, 
a,  um  [-  qui  n'est  pas  dégros- 
si, ignorant  -^  adj.  Cic.  otc. 
(ox.:  Iiomo  Cic.  [l-'in.  I,  21, 
72;  dom.  3'.,  92]);  illittera- 
tus,  a.  um,  (•  qui  n'a  pas  de 
culture  générale»),  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  itlitteratum  dicimut 
non  ex  toto  radem,  sed  ad  lit- 
ieras  altiores  non  perdactam. 
Sen.  [ben.  V,  13].  qaem  cogno- 
vimus  virum  bonam  et  non 
illiteratam.  Cic.  [de  Or.  II,  6, 
25J).  Un  —  (en  matière  artisti- 
que), Idiota ,  se,  m.  Cic. 
(Sest.  51,  110;  in  Vorr.  II,  U,  2, 
h;  Pis.  20,  62).  En — ,  indocté, 
ajv.  Cic.  (ex.  :  qase  qui  videat, 
non  indoctë  solum,  verum  im- 
pie faciaf,  si  deoi  esse  neget. 
Cic.  [N.  D.  II,  10,  W.]). 
ignorer,  v.  tr.  et  (arch.)  intr. 
Il  I'.  tr.  Ne  pas  connaître. 
IgnOTàre,  tr.  Cic.  etc  (ox.:  ign. 
caasam.  Cic.  JEgyptiorum  mo- 
rem  quis  ignorât  f  Cic.  eventus 
belli  non  ignorans.  Cses.  avec 
ï'Infin.  sant  enim  ignorantis, 
cum  de  œternitate  dicatur,  de 
mente  dici,  quse...  Cic.  [Tusc. 
I,  .33,  80].  avec  l'Ace,  et  l'Inf. 
quis  ignorabat  Q.  l'ompejum 
fecissc  (œdas,  eàdem  in  causa 
esse  Mancinam?  Cic.  [hop.  III, 
18,  28].  avec  uiiointerr.  indir. 
ignorante  rege  ater  eoram 
esset  Orestes.  Cic.  [am.  7,  21]. 
absol.  an  vero  vos  soli  igno- 
ratis?  Cic.  [.Mil.  12,  33].  au 
part,  passé  ignoratus.  Cic. 
ignoratum  a  Syracusanis  se- 
palcrum.  Cic);  nescire,  tr. 
Cic.  otc.  (ex.:  n.  nornen.  Ter. 
nec    me   pudet   fatcri  nescire,  J 

qaod    nesciam.    iJic.   de  Oropo  I 

o/jinor,  sed  cartum  nescio.Cic.  * 

avec  une  interr.  indir.  cum, 
qiiernodmodam  sedaret,  nesci- 
ret.  Nep.  quid  nohis  agendum 
sit,  ncscio.  Cic.  anima  sit  ani- 
mas ignisve,  nescio.  Cic.  utrum 
conaistëre  usquam  velit,  an 
mare    transire,    nescitar.  Cit^ 


ILI 

«bsol.  vcl  nescio,  vel  non  dico. 
Cic.  an  satis  probat  se  nescire' 
Çic.  [S.ill.  13,  :W]).  Qui  i-iioro, 
Ignarus,  a,  a.lj.  Cic.  otc.  (voy. 
lONoiiAMT)  ;    nescius,    a,  adj. 
Cic.  (avoc    l'iiuorr.   imlir.,  ex  : 
gaa  re  non  sam  nescius  (jnanto 
pericalo  vivarn.    Cic.   [Sull.  9, 
28].  avec  l'Aco.   ot    l'Inf.  :   ica- 
tam  te  rciji  Dejotaro  fuisse  non 
erant  neacii.  Cic     (Doj.   3,  81). 
Ignoré,   ignotus,  a,  um,  ailj. 
Cic.  (voy.  iNcoNNi)  ;  obscurus, 
a,  um,  adj.  Cic.  otc.    (s'opp.  à 
claras,    notas,    ex.:    ohsc.    no- 
men.  Cic.  Iwminibas    litteratis 
tt  historicis  est  notior,  populo 
*'.    sulfragatoribas    obscurior. 
Cie.  [.Mur.  7,  10].  non  est  obs- 
cura   taa   in  me  benevolentia 
Cic.  [Ep.  .Mil,  70,  1],  non  erat 
obscaram  titxid  homo  improbas 
et      nefarius     coi/itaret.     Cic 
[Verr.  II,  2,  37,  9ij).  Etre  igno- 
ré, latére,  intr.  Cic.  etc.  (touj. 
employé  sans   compléraont  par 
Cicéron    ot    par  César,    cf.  abi 
nobis  [datif  do  sentiment]  lia-c 
aactoritas  tamdia  tanta  latuit? 
Cic.    [post   red.    in  son.  6,  13]. 
l'impers.     latet    me    n'est    pas 
class.  et  doit  être  remplacé  par 

Î'uait,  fallit,  prœterit  me.  Cic. 
cf.  Vin.  IV,  23,  03;  C.-ccin.  35, 
01]).    Tenir    ignoré,    voy.  CA- 

CHEU,  DISSIMULER. 

il,  au  plur.  ils,  pron.  peps.  de 
la  3«  pors.  lUe,  pron.  dem.  Cic. 
etc.  (ne  s'omploio  que  par  em- 
phase,quand  il  s'agit  do  l'oppos. 
à  un  autre  pronom).  ||  (Arcli.) 
Antécédont  de  ■  qui  ».  Is,  pron. 
dém.  Cic.  etc.  (voy.  celui).  |{ 
Sujet  apparent  d'un  verbe  por- 
sounol  ou  employé  impers.  Ne 
se  traduit  pas.  Il  pleut,  pluit 
Cic.  Il  (Arch.)  Cela.  Voy.  ca 
mot.  i  Employé  au  sons  réflé- 
chi. Se,  accus,  sing.  ot  plur. 
Cic.  etc.  (ex.:  orat  ut  scribam 
guo  se  venire  velim  [-  où  je 
désire  qu'il  vienne  »].  Cic.  Voy. 
les  grammaires. 

Ile,  s.  f.  Espace  do  terre  entouré 
d'eau  de  tous  côtés.  Insula. 
ee.  l.  Cic.  etc.  (ex.:  insula  indc 
paulatim  facta.  Liv.  insulam 
efiicëre.  Cœs.  ambire.  Vell. 
circanfunditur  omnis  insalœ 
complares  et  quasi  in  ordi- 
nem expositse  [-groupdd'îles-.]. 
Cic.  insala^  complures  paruo 
intervallo  inter  se  distantes. 
Cic.    ou    simpl.   insuL-e,    arum 

_[«  groupe  d'iles'j.  Cic). 

iles,    s.  ra.    pi.  Nom   scientifi- 
que des  flancs.  llia,ium,  n.  ni 
flin.  ' 

iléus,  s.  ra.  Obstructiou  de 
l'intestin.  Iteos,  i,  m.  Plin. 

1.  iliaque,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  flancs.  Os  —,  iliacam  os. 
A. 

2.  iliaque  (lat.  iliacas),  adj. 
Passion  —  (souffrance  causée 
par  l'obstruction  de  l'intestin), 
iliaca  passio.  Csel.-Aur.  ilia- 
cas morbas.  Marc.-Emp. 
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illec   (lat.    pop.    illoque,    class. 
illo.    illoc],  adv.  (Arch.)  En  co 
lieu.  Voy.  LA. 
illégal,  aie,  adj.  Qui  n'est  pas 
légal,    l.eiji   ou     le;iibus    repu- 
i/nans.  Cic.     Qui    {qa.v,  qaod) 
est     contra    leçies.     Cic.    Non 
lefiilimus.Cic.Ul,:(iitimus,a.um, 
adj.  Jet.  Proiidro  une  décision 
— ,    decernère    injariam.    Cic. 
Etre  illégal,  non  jure Çieri.  Liv. 
Dont  l'élection  est  — ,  vitiosus, 
a,  am,  adj.  Liv.  vitio  creatus. 
Cic.  Actes  —,  voy.  iLLÉOALrni. 
illégalement,  adv.  D'une  ma- 
niLTe  illégale.  Contra  leijem  ou 
Icgcs.JJic.  Contra   Jus  fasqa:. 
Cic.  Contra  qaam  (as  est.  Cic. 
S'arro,'or  — ,  usurpàre,  tr.  Liv. 
illégalité,  s.  f.  Caractère  de  co 
qui    est    illégai.  Injuria,  a;,  f. 
Cic.    Il    (P.    oxt.)    Acte    illégal. 
l'etitum,  i,  n.  Ov.  C'est  uno — , 
hoc  répugnât  legibas  ou  contra 
leges  est.  Cic.   Commettra    uno 
— ,  des  — ,  contra  legem  (acé- 
ré.  Cic.    legem  neglegëre.  Cic. 
ou  perrumpëre.  Cic. 
illégitime    (lat.    post.   illegiti- 
mas.  Jet.),   adj.    Qui   n'est  pas 
légitime.  Non  justus.  Cic.  Non 
legitimus.  Cic.  Illicitus,  a,  am, 
adj.  Cic.  Union  — ,  voy.  concu- 
binage.   En    pari,  dos  enfants- 
notkus,  a,  um,  adj.  Cic.    spu- 
rias,  a,   um,  adj.  Jet.  Préten- 
tion   —  ,    voy.     I.NIQUE,     INJUSTE. 

Possession  — ,  incabatio,  onis, 
f.  Cod.-Jast.  Possesseur — ,  mci- 
las  auc.tor.  Cic.  incabator,  oria, 
m.  Cod.-Theod.  Un  souvoraiu 
— ,  qui  non  légitimé  imperat. 
Cic. 
illégitimement,  adv.  D'une 
manière  illégitime.  Contra  jasl 
fasque.  Cic.  Per  injariam.  Cic. 
(njariâ.  Cic.  \ 

illégitimité,  s.  f.  Caractère  do 
ce  qui  est  illégitima.    Traduire] 
par  an  adjecti(.  L'  —  d'un  ma- 
riage, non  legitimam  matrimo- 
nium.  Quint.  L'  —   d'une  ma- 
sure,   res    iniqaa    ou   injusta 
Cic. 
illettré,    ée    (lat.    Ulitteratas 
[■qui    manque    de   culture»]. 
Cic.       voy.       ignorant),      adj. 
Indoctus,  a,  am,  adj.  Cic.  Etre 
—  ,    nescire  litteras.    Cic.   ||  (P. 
ext.)   Qui  no  sait  pas  lira.  Etre 
_ — ,  nescire  litteras.  Sen. 
illicite,  adj. Qui  n'est  pas  licite. 
tllicitas,  a,  um,  adj.  Cic.  Sen. 
\'et.itas,    a,    um,    p.    adj.    Cic. 
Pratiques  — ,  malœ  artes.  Sali. 
Etre  — ,  non  licère.  Cic. 
illicitement,  adv.  D'une  ma- 
nière illicite.  Illicite,  adv.  Jet. 
illico ,     adv.     Famil.     Sur-le- 
cliamp,  immédiatement.  Illico, 
adv.  Cic. 
illimité  (lat.  post.  illimitatas. 
Serv.),  adj.  Qui  n'est  pas  limi- 
té. InSnitas,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  in(.  tempos.  Cic.  in(.  po- 
testas.   Liv.);    immensus.   a, 
um,  adj.  Cic. {ex.:  campus  imm. 
Cic.  on  dit  aussi    nallis  (inibus 


ou     terminis     circumscriptas' 
Cic).    Pouvoir,    puissaucj    — , 
sitmma  ou  omnium  rerum  po- 
testas.  Cic.  omnium  rerum  Jus 
atque  auctoritas.  Cic.    Uno    li- 
berté — ,  omnium  rerum  impa- 
nita    libertas.   Cic.     Av.ic    unu 
idée   do    blàmo.  Immoderatas, 
a,  um,  adj.  Cic  Liberté  —,  ini- 
panitas,  atis,  f.  Cic.  Voy.    dé- 
mesuré. EXCESSIP. 
illisible,   ad;.  Qui  n'ost  pas  li- 
sible.   Di(§.cilis    ad    legendum. 
Cic,  Qui  (quœ,    quod\    legi    vus 
(ou  non)  potest.  Cic  \\  (P.   ext.) 
Dont  ou  ne  paut   supporter    la 
lecture.  Voy.  ennuyeux. 
illisiblement,  adv.  D'une  ma- 
nière   illisiblo.    Parum    clarê. 
Cic. 
illogique,   adj.   Qui   n'est   pas 
logique.    Minime   consectariuH 
ouconsequens.  Cic.  (cf.  Fin.  IV, 
Ifi,  50).  Rationi  repagnans.  Cic'. 
Sibi     non    constans.     Cic.    Il 
est  —    do...,     ratio     non     est 
(avec  l'Infin.).  Cic.   D'une  ma- 
nière — ,  inscitê,   adv.  Cic.  (au 
compar.  Cic.  [N.  D.  II,  13,  30]). 
illuminateur   (lat.   post.  illu- 
minator    [proprt    -celui     qui 
éclaira  .,  au  fîg.].  Tert.),  s.  m. 
Celui    qui  illumine.   Qui  illus- 
trât. A.    En    parlant  du  soleil. 

Voy.   CLARTÉ,    FLAMBEAU.    ||  (Kig.) 

<'olui  qui  explique  clairement. 

Voy.    CLAIR,    LUMINEU.X. 

illumination  (lat.ecol.  illumi- 
natio),  s.  f.  Action  d'illuminer. 
Illastratio,   onis,    f.   Cic.   L'  — 
de  toute  la  ville,    accensa  totâ 
urbe  lamina.  A.  ||  (Spéc.)  Eclai- 
rage dos  monuments,  etc.,  pour 
célébrer      une      fête.      Lumina 
(esta.  Plin.  j.  II  y  a  —,   omnia 
laminibas  collucent.  A.  \\  (Fig.) 
Action    de    recevoir  la  lumière 
de    la    vérité.    Instinctus     ou 
a((latas    divinas.    Cic.    Lumen 
veritatis.  A. 
illuminer     (lat.     illuminâre. 
Plin.),    v.    tr.    Eclairer   tout    .-i 
coup  d'une  lumière  vive.  Illas- 
tràre,  tr.   Cic.  Collastrâre,   tr. 
Cic.    Lace    complëre.    Cic.    (cf. 
sol  cancta  sua  lace  illustrât  et 
complet.    Cic).  Etre    illuminé, 
coHacère,    intr.    Cic.   ||    (Spéc.) 
Eclairer    des    monuments,    etc. 
pour   célébrer    une    fête.    Voy. 

ILLUMINATION.     ||     P.    6Xt.     —    loS 

aveugles  (leur  rendre  la  vue), 
illuminâre  csscos.  Cypr.  Voy. 
VUE.  1  Eclairer  de  la  lumière 
de  la  vérité.  Prœferre  menti 
lumen  clarissimum  {in  tenebris 
taniis  erroris  et  inscicnlioe). 
Cic.  Illuminé,  instinctus, a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Voy.  inspirer.  Au 
part. passé  employé  substantivt. 
Un  — ,  homo  (anaticas.  Liv.  ^ 
(P.  oxt.)  Rendre  très  brillant. 
niustrâre,  tr.  Cic.  Illuminâre, 
tr.  Cic. 

illuminisme,  s.  m.  Doctrine 
des  illuminés.  Fanaticus  error. 
Ifor. 

illusion  (lat.eccl.  illasio.Aag.], 
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s.  f.  Erreur  ii«s  sens  ou  de  l'os 
prit   qui    fait    prendre  l'appa 
renoe  pour  la  réalité.  Error,  i 
oris.  m .  Cic.  etc.  (ex.  :  errore 
duci.  Cic.  (acère  errorem.  Liy. 
per  errorem.  Cic.  error  mentis. 
Cic.   nec   mihi   hune  errorem, 
qao  delector,  extorqaeri  volo. 
Cic):  mendacium,  ii,  «•  Cic. 
Sen.  ie\.:  opinionis  esse  men- 
dacium.non  ocalorum.Cic.  Ocu- 
loram  reliquoramqiie  sensuam 
mendacia.  Cic.  mendacio  con- 
sture  [-reposer,  être  fondé  sur 
une  illusion  ^].     Sen.   non  est 
propria  in  ista  nube  sabstan- 
tia.  nec  corpus  est,  sed  menda- 
cium, sine  re  simititudo.Sen.]; 
/aiJacja,  se,  f.  Cic.  etc.    {ex.: 
(allacia,  gua-  per  se  if  sa  délec- 
tât. Cic.  sed  et  ha:c  xpsa  habet 
aliqaam  fallaciam.  Col.).  Faire 
—,  fallère.  tr.  Cic.  etc.  (vov. 
TBOJiPERi.  Se  faire  — ,  sibi  fal- 
sas   imagines   /ingère.   Sen.  A 
moins  que  je  ne   me  fasse  — , 
nisi  me  fallo.  Cic.  Qui  fait  — 
(pur  une  belle  apparence),  spe- 
ciosus.  a,  um,  adj.Lii'.  Qamt. 
(ex.:  sp.  titulas.  Liv.  eloqaen- 
tia.  Quint,  si  vera  potius  qaam 
dicta    speciosa   dicenda    sant. 
Liv.  (I,  23,  7]). 

illusoire  Hat.  post.  illasonas. 
Aag.),  adj".  Qui  cherche  à  faire 
illusion.  Fallax,  adj.  Cic.  Cap- 
tiosus,   a,   um,   adj.  Jet.  1  Qui 
n'est    qu'une    illusion.  Vanus, 
a,  um,  adj  .Cic.  Inanis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  in.  credaiitas.    Tac.i. 
Speciosus.  a,  um,  adj.  Liv.  Un 
prétexte  —,  species  simalatio- 
nis.  Cic.  Une  espérance  —,  spes 
taisa.  Cic. 
illtisoirement,  adv.  D  une  ma- 
nière illusoire.  Fallaciter,  adv. 
Cic. 
illustration    (lat.     illastratio 
r.    action    d'éclairer    ■].     Cic. 
Quint.),  s.  f.  Action  de  rendre 
illustre.  Claritas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ri.  hominis.  Cic^  vin 
claritate    pnestantes.     ^'ep■)■, 
splendor,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  spl.  nominis.  Cic.  (amilix. 
Saet.  sammo  splendore  homo 
oc  virtate  pra-ditas.  Cic.   voy. 
éclat);  Dohilitas,  atis,  f.  Cic. 

(voy.  CÉLÉBIIITÉ,  GLOIRE,  RÉPU- 
TATION). Il  (P.  ext.)  Personnage 
illustre.  Des  —,  viri  claritate 
prxstantes.Cic.  splendidissima 
ingénia.  Cic.  1  Action  de  ren- 
dre plus  clair.  Voy.  éclaircis- 

SBHBNT,      EXPLICATION.      ||      Spéc. 

(Philos.)  Commentaire.  Voy.  ce 
mot.  Il  Enluminure,  gravure. 
Vov.  ces  mots. 
illustre,  adj.  Dont  le  renom 
est  éclatant.  Illusiris,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  ill-  vir.  Suet.  ill. 
homines.  Cic.  eH  ejas  nomen 
qaam  Solonit  illustritis.  Cic. 
eiut  in  omni  vita  nihil  est  ad 
laudem  illastriut  [-  qui  puisse 
rendre  son  nom  plus  ill.  '] 
ryu/jm  ipsa  calamitas.  Cic.]; 
clarus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 


(ex.:  clarus  gloria.  Cic.  clarus 
m  philosophiâ  et  nobilisj'  qm 
s'est  fait  un  nom  ill.  -].<^ic.  f.v 
doctrinù  nobilis  et  clarus  [•  qui 
doit  à  la  science  un  nom  ill.  -j. 
C'ic.  en  pari,  des  cil.:  ci.  oppi- 
dum.   Cic.    cl.    mortes.    Cic.)  ; 
praeclarus,  a,  uni,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  liomo  in  pliilosophui 
prxciarus.  Cic.)  ;  inclutus,  a, 
um,  adj.  Lucr.  Hor.  Liv.  (voy, 
célèore).    Etre   —,  gloria    (lo- 
rêre.    Cic.  esse  in  laude.  Cic. 
gloria    circumpuêre.     Cic.     in 
magno  nomine  et  gloria  esse. 
Cic.  Uendre— ,  voy.  illustrer. 
Devenir  —,  voy.  [s]  iLLO«iTRER. 
illustrer,  v.  tr.  Rendre  illustre. 
Illustrâre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.: 
aliqaem.  <  ic.    familinm.  Saet. 
au  pass.ii/us(rnr(['  s'illunrer-] 
beHo.  Velt.  on  dit  aussi  c/arum 
facêre  aliqaem.  Cic.   illnstrem 
facëre.  Cic.  ou  encore  aiiiyii'-m 
gloria  af^cêre.  Cic).  S'—,  glo- 
riam  ou  famam  sibi  acquirere 
ou  comparûre.  Cic.  claritatem 
i    sibi  parare.  Cic.  1  Rendre  plus 
clair.E^rp/anâre,  tr.  Cic    Enar- 
rûre,tr. Cic. Voy. ÉCLAiRciR,  ex- 
pLiqi'ER.  Il  Spéc.  (Théol.)  Eclai- 
rer (l'esprit)  d'une  lumière  di- 
vine.Voy. illuminer,  inspirer.  11 
(Philol.)    Eclaircir     (un    texte) 
par     des    coramontaires.    Voy. 

COMMKNTER,  INTERPRÉTER.  Ij  Or- 
ner (uu  manuscrit)  de  minia- 
tures, etc.    Voy.  ENLUMINER. 

illustrissime",  adj.  Tn-s  illus- 
tre (titre  d'honneur).  lUastris- 
simaa,  a,  am,  adj.  D. 

îlot,  s.  m.  Très  petite  ile.  In- 
sula  parva.  Liv.  1  (Fig.)  Petit 
groupe  de  maisons.  Insala,  se, 
f-  Cic  ^    , 

ilote,  s.  m.  (Antiq.)  Esclave  des 
Spartiates.  Les  —,  Hilotse  et 
Ilotx,  aram,  m.  pi.  A'ep.  |1  (Fig.) 
Celui  qui,  dans  une  société,  est 
réduit  au  dernier  état  d'abjec- 
tion. Voy.  PARIA. 

image,  s.  f.  Apparence  visible 
d'un  objet  éclairé,  formée  par 
les    rayons    lumineux  qui  s'en 
échappent.  Imago,   ginis,    f. 
Cic.   etc.  (ex.:   imaginem  saam 
cernêre.Cic.  imagincm  inchoare 
fopp.  à  exprimère].  Plin.);  ef- 
figies,   ei,    f.   Phxd.    (ex.:  m 
liqaore  vidit  effigiem  saam  [cer- 
vusl.   Phœd.);    simulacTum, 
i,  n.  Lucr.  (en  pari,  de  l'imase 
reflétée  par  les  eaux,  Lurr.  |I, 
1060].    Ov.    [met.  III,  J.32]).  1 
Apparence    visible   d'un   objet, 
imitée   par  le  dessin,   la  pein- 
ture, la  sculpture.  Imago,  gi- 
nis, f.  Cic.  etc.  (comme  le  gr. 
elxwv,   ex.  :    imajo   pic<o.    Cic. 
imago  (icta.  Cic  imago  ex  xre. 
Cic.    imagines    fiimosx.     Cic. 
[log.  agr.  2,  36,  103).  /us  ima- 
ginis  ad  memoriam  posterita- 
tKmqae  prodendne.  Cic.  [Verr 
11,^,  U,  36]);  efûgies,  ei,  (. 
Cic.  etc.  (nx.:  quxdam  eUigies 
spiranfis  mortai.  Cic.  ipsse  re- 
ram  effigieB.  Cic.  (inxere  anti- 
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rtiii    talem    e(figiem    temporia. 
Ph.vd.);  ûgura,  se,  f.  Cic.  etc. 
lox.  :|ii;.    hominis.    Cic.   cervi. 
Os.  mandi,  cn'li.  Cic);  for- 
ma, a),  f.  Cic.  etc.  (ex.;  (ormm 
Wropum,    Cic.   voy.   forme,   fi- 
gure); simulacrum.  i,  n.  Cic. 
(ex.:  s.  (ippidorum.  Cic.  statua 
et  imagines  [-  les  statues  et  les 
portraits  •]   non  animorum  si- 
muiucra,    sed    corporam.    Cic. 
ipsum   hominem    capère  ever- 
têre,  cjas  el(igiem  simiiiacron»- 
qae  serviire.  Cic);  signum,  i, 
n.    Cic.    (ex.:    signum   œneum, 
marmoream,  eburneum.  Cic)  ; 
species.  ei,   f.  Cic  (ex.:  sp. 
Jovis.  Cic).  Petite  —  imaaun- 
cuia,  se,  f.  Cic,  (Att.  VI.  1.25). 
Il   (Fis;.)   Ressemblance.    Jœa- 
go,  giais.  f,  Cic.  etc.  (ex.:  Hc, 
qui  adest,  imago  animi  et  cor- 
poris  tai,   conslantissimas  at- 
queoptimus  filius  tant,.  Cic.  en 
Juvenem,  inquit,  cQigitm  atqae 
imaginem    ejas,    qaem...    Liv. 
imaginem  belli  navalis  agitàre. 
Hor.  imago   animi  valtus  est, 
indices     oculi.     Cic.    expressa 
imago  nostrse  vit.v  qaotidianas. 
Cic.  recordatio    meoram  tem- 


porum,  quorum  imaginem  vi- 
deo in  rébus  tois. Cic. (.Etre  1'— 
do,  voy.  PORTRAIT,  ressemblance. 
1  Apparence  visible  d'un  objet 
coni;u«  par  l'imagination.  Ima- 
go,   ginis,    f.   Cic   etc.    (ex.: 
imaginem  cogitatione   fingëre. 
Cic   [Mil.    59,  '79].    imaginem 
cogitatione  depingëre.  Cic.  [N. 
D.  1,  15,   39].    au   sens   philos. 
nii»a    species    cogitari   potest 
nisi  pulsu  imaginum.  Cic.  [Div. 
II,  67,    137]);  species,  ei,   t. 
Cic.  etc.  (ex.:  ponite  itique  ante 
ocalos   miseram  quidem  illam 
ac  (lebilem  speciam.  Cic  [Phil. 
Il,  3,  7]);  forma,   se,  f.  Cic. 
etc.    (ordin.    species    et   forma 
alicaJaa  rei.  Cic);  informa- 
tio,    onis,   f.   Cic   (t.   plijlos. 
voy.  notion);  spectrum,  i,  n. 
Cic  (t.  phil.trad.dugr.ei'5M)ov, 
cf.   spectra   Catiana.    Cic.   [ep. 
.\V,  16,  1]);  visuDi,  i,  n.  Cic 

(t.  phil.  [trad.  du  gr.  çavTaoia, 
.  représentation  dans  l'esprit 
des  objets  extérieurs  ■•].  Cic. 
fAc.I,ll,J.0;II,6,  18;  2'..  77]). 
il  (Spéc.)  Idée  rendue  sonsiblo 
a  l'esprit  par  qq.  analogie  ma- 
térielle. Imago,  ginis,  f.  Cic. 
etc,  (ex.  :  soiebat  Allicus  tiac 
imagine  uti.  Sen.);  ûgura,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  sententue  et 
eorum  forma:,  tanqaam  figurse. 
Cic  [opt.  gon.  5,  II.]).  Stylo 
plein  d' — ,  oratio  nitcns  (opp. 
à  liorrida).  Cic.  (Ecnvain)  qui 
aime  les  —,  orationis  (igaris 
rreber  et  distincÉus. Cic. (Brut. 
17,  69). 

1.  imager,  s.  m.  Celui  qui  fait 
des  images,  des  estampes.  Voy. 
enlumineur.  . 

2.  imager,  v.  tr.  Orner  d  ima- 
ges.    Voy.      F.NLUMIMBR.      ||      Tlg. 

Style  imagé,  oralio  imaginihua 
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(ou  figaris  ou  tranalationihas) 
crcbra  (ou  abundana).  Cic. 

imaginable  (lut.  po^t.  imagi- 
nabiiis.  Ho'ét.),  adj.  Qui  peut 
être  im^iginé.  Qui  (7110",  qaod] 
cogilari  (ou  excojt(ari),  fingi 
(ou  fimji  aiit  excogitari)  potest. 
Cic.  Kuiidrs  à  q<jii  tous  les 
honiiaurs  — ,  nihil  prxiermit- 
tëre  quod  ad  honorctn  aticajas 
excogitari  potest.  Cic.  Avec 
toute  la  vitesse  —,  ma.ximù 
iiux  fieri  potest  celeritate.  lAv. 
'routos  los  consolations  — ,  qtiic- 
qiiid  solatii  afferri  potest.  Cic. 
Avec  tout  le  soin  — ,  ita  acca- 
rate  ut  nihil  possit  supra.  Cic. 
Présenter  contre  un  raisonne- 
ment (ou  un  projet)  toutes  les 
objections  — ,  proponêre  quic- 
quid  excogitari  contra  potest. 
Cic. 

iiaaginaire,  adj.  Qui  n'existe 
que  dans  l'imagination.  Opi- 
niong  /îc<us.  Cic.  Commenti- 
cius,  a,  um,  adj.  Cic.  Imagi- 
narias,  a,  um,  adj.  Lii,\  Une 
croyance  — ,  opinio,  onis,  f. 
Cic.  Courage  — ,  lirtatis  opinio. 
Cic.   Gloire   — ,   imago  glorise. 

Cic.    Voy     CHIMÉRIQUE,    FICTIF. 

imaginatif,  ive,  adj.  Capable 
d'imaginer.  Ad  excogitandam 
acxitas.  Cic.  Esprit  — ,  animus 
soUers.  Cic.  soUertia,  se,  1".  Cic. 
inventio,  onis,  f.  Cic.  inge- 
nium  acutum  ad  excogitan- 
dam. Cic.  Faculté  Imaginative, 
et,  substantivt,  arch.  1' —  (puis- 
sance d'imaginer),  vis  cogitan- 
di.  Quint,  cogitatio ,  onis,    f. 

Cic.    Voy.     IMAGINATION. 

imagination  (lat.  imaginatio. 
Plin.  Tac),  s.  f.  Faculté  que 
possède  l'esprit  de  se  représen- 
ter les  images  des  objets,  [ma- 
ginatio,  onis,  f.  Lat.  mod.  et 
pkil.  Vis  imaginandi.  Lat.  mod. 
et  pldl.  1  Faculté  de  concevoir 
des  combinaisons  que  ne  four- 
nit pas  la  réalité.  Cogitatio, 
onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vis  co- 
gitationis.  Cic.  cogitatione  sibi 
aliquid  depingère.  Cic.  aliquid 
cogitatione  tantum,  et  mente 
complecti.  Cic.  (ingère  aliquid 
cogitatione.  Cic.  res  cogita- 
tions (ictse  [•  créations  de  l'i- 
magination >].  Cic.  Centaari, 
Gigantes  et  quicqaid  aliad  fal- 
sâ  cogitatione  formatam.  Cic. 
quantum  cogitatione  permitti- 
tur.  Cic.  cogitatione  [«  en  ima- 
ginât: n  .].  Cic);  inventio, 
onis,  f.  Cic.  Quin<.  (ex.  :  in- 
ventio atqae  cogitatio.  Cic. 
[Tusc.  I,  •&,  61;  cf.  I,  26,  65]. 
Qaint.  [\.  2,  121.  tardissima 
inventio.  Plin.j.  [ep.  IV,  7, /i]); 
aLUimus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
acri  animo  et  intenta  intueri 
aliquid.  Cic.  animus  et  sensus. 
Cic.  [N.  D.  II,  59,  U7]);  mens, 
mentis,  f.  Cic.  {ok.:  cogitatio 
et  mens.  Cic.  [or.  2,  8]);  in- 
genium,  ïi,  a.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ingenii  vis  ou  celeritas  [-  im. 
ardente  •].  A'cp.  [Eura.  l.].ing. 
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(ervidum.  Cic.  ingenio  abun- 
dire.  Cic.  ing.  ad  fingendam. 
Cic.  nam  et  animi  et  ingenii 
[•  de  la  sensibilité  ot  de  li- 
mag.  "]  celeres  quidam  motas 
esse  debcnt.  Cic).  Est-il  possi- 
ble qu'on  ait  assez  peu  d'— 
pour...,  un  qaisquam  tam  pro- 
cul  a  concipiendis  reram  tma- 
ginibas  abest,  at...  Qaint. 
(VIII,  3,  6/1). 
imaginer  (lat.  post.  imaginâre. 
Gell.  Apul.  Lact.),  v.  tr.  Se  re- 
présenter (qqch.)  dans  l'esprit. 
Imaginari.  dép.  tr.  Sen.  etc 
(ce    mot  qui   apparaît    pour   la 

fromiero  lois  dans  .Sen.  [ep. 
02,  28]  et  se  retrouve  dans  les 
deux  Pline  et  chez  Qaint.  [IX, 
2,  lil;  XII,  1,  21]  peut  être  em- 
ployé dans  le  latin  philosoph.; 
mais  à  l'époquo  class.  on  dit 
animo  fingnre.  Cic.  [Mil.  29, 
79].  imaginem  cogitatione  fm- 
gëre.  Cic.  [ib.l.  cogitatione  de- 
pingère. Cic.  [N.  D.  I.  15,  39]). 
1  Concevoir,  inventer  (qqch.). 
Fingère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ad 
senem  aliquam  fabricam.  Ter. 
crimina,  opprobria  in  aliquem. 
Cic.)  ;  afSngère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  qaid  error  affinxerit.  Cic. 
homines  affmgentes  vana  aa- 
ditis.  Liv.):  excogitàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  excogit.  omnia, 
quœ...  Cses.  novam,  et  inaudi- 
tam,  ceteris  gentibas  interregni 
ineandi  ratinnem.  Cic.  novam 
atque  inaaditum  genus  specta- 
culi.  Saet.  mira  quidam  gê- 
nera (arandi.  Cic.  ferrese  ma- 
nn$  corviqae  et  alla  tuendii 
urbibus  excogitata.  Cces.  exe. 
malta  ad  avaritiam.  Cses.  ex- 
cogitat  sane  acutê,  qaid  décer- 
nât. Cic);  invenîre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  inventer).  S' — ,  opi- 
nari,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
opinatar  malany,  sibi  accidisse. 
Cic.  on  dit  aussi  in  opinione 
esse.  Cic.  in  opinionenx  venire, 
fore  at...  Cic);  cogitare,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  animo  cogitare. 
Cic.    ou    simpl.    cogitare.    Cic. 

voy.     [se]     REPRÉSENTER,     CONCE- 
VOIR). 

imbécile  (lat.  imbecillas  [pro- 
prt  .  faillie  •.].  Cic),  adj.  .-irch. 
Faible.  Voy.  ce  mot.  ^  (P.  oxt.) 
Faible  d'esprit.  Animi  imbe- 
cilli.  Cic.  Substantivt.  Un  —, 
homo  imbecilli  ou  tardi  in- 
genii. Cic.  homo  obtusior.  Cic. 
caade.v,  dicis,  m.  Ter. 

imbécilement,  adv.  Avec  im- 
bécillité. Voy.  SOTTEMENT. 

imbécillité  (lat.  imbecillifas, 
faiblesse),  3. f.  (Arch.)  Faiblesse. 
Voy.  ce  mot.  ^  (P.  ext.)  Fai- 
blesse d'esprit.  Animi  imbecil- 
litas.  Cic.  Animas  inxbecillus. 
Cic.  Il  (P.  hyparb.)  Esprit  borné. 

Voy.    S'iTTISE,    STUPIDITÉ. 

imberbe,  adj.  Qui  est  sans 
barbe.  Imberbis,  e,  adj.  Cic. 
Joues  — ,  purae  gense.  Sen. 

imbiber  (lat.  inxbibëre,  absor- 
ber), V.  tr.  Mouiller  en    faisant 
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absorber  la  plus  grande  par- 
tie   do     liquide,    imbacre,    tr. 

l'ic.     Voy.    MOUILLER,       TREMPEn. 

•S' —  do,  imbibère,  tr.  l'Un, 
combihère.  tr.  Col.  perbibère, 
tr.  Coi.  ebilière,  tr.  Plin.    Imbi- 

I  é,  madidas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Qui  s'imbibe,  bibaiat,  a,  um, 
adj.  Plin.  j. 

imbibition.  s.  f.  Action  d'im- 
biber. Mador,  oris,  m.  Sali. 
V —  du  sol,  riaaam  solam. 
Plin. 

imboire  (lat.  imbibère),  v.  tr. 
(Rare.)    Imbiber.  Voy.  ce  mot. 

II  Fig.  Imprégner.  Imbaère,  tr. 
Sen.  Il  (Spéc.)  Au  part,  passé: 
I.MBU.  Imbatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  imb.  aliqaà  re.  Cic). 
Etre  imbu  de...,  im,bibisse,  tr. 
Cic  imbui  {aliqua  re).Nep.Liv. 

Voy.     IMPRÉGNER,    INCULQUER. 

imbriqué,  ée,  adj.  Disposé 
comme  les  tuiles  d'un  toit. 
Imbricatas,  a,  um,  p. adj.  Piin. 
imbroglio,  s.  m.  Kmbrouille- 
mont.  Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.) 
Pièce  do  théâtre  à  intrigue  em- 
brouillée. Implexa  ou  nodosa 
fabula.  A. 

imbu,  ue.  Voy.  imboire. 
imbuvable,  adj.  Qui  n'est  pas 

buvabJM.   Insalabri  pota.  A. 
imitable,  adj.  (Rare.)  Qui  peut 
être    imité.     Imitabilis.    e,  adj. 
Cic.  Qaem  {qaam,  qaod)  imi- 
tari  possamas.  Cic. 
imitateur,    trice,    s.  m.  et  f. 
Colui,    celle    qui    imite.  Imita- 
tor,  oris,  m.  Cic  —  de  Caton, 
Catonis  œmulator.  Cic  —  zélé, 
a?maias,  i,  m.  Cic.  voy.  émule. 
Découragor    les    —  ,   'imitandi 
aaferre   spem.  Cic   Imitatrice, 
imitatri-v,  tricis,  f.  Cic.  ||  iSpéc.) 
Ecrivain,  artiste   qui   imita    la 
manière  d'un    autre.  Imitator, 
oris,  m.  Hor.  Sot  — ,  simia,  se, 
f.  Hor.  ^  (Adjectivement.)  Imi- 
tator,   oris,    m.    Cic    (cf.    im. 
naturse   mos.    Cic).  Imitatrix, 
tricis,  (.  Cic.  (cf.  imitatrix  boni 
volaptas.  Cic.) 
imitatit,  ive   (lat.  post.  imita- 
tivus.  Dosith.  Diom,.),  adj.  Qui 
imite.   Qui  iquse,  qaod)    imita- 
tur.  Cic.  (rhet.  IV,  i.2).  Corni(. 
Harmonio  —    (d'un  mot),    imi- 
tatio,  onis,  f.  Cornif. 
imitation,   3.  f.  Action   d'imi- 
ter,   résultat    de    cette   action. 
Iznitatio,    onis,  f.   Cic.   etc. 
(s'opp.  à  Veritas  ou  à  veram.). 
L'instinct  d'imitation,  imitandi 
stadiam  (ab  ipsâ  natarà  inge- 
nitam).Cic.  imitandi  capiditas. 
Cic.  imitatio,  onis,   f.  Qaint.  \\ 
(P.  ext.)  Action  de  prendre  pour 
modèle.  Imitatio,  onis,   f.    Cic. 
^mulatio,    onis,     (cf.    pictara 
fallax  est  semul.  Plin.  prseser- 
tim    in    semulatione     naturse. 
Plin.).   Des  — ,   res    imitatione 
ou     imitando     expressse.    Cic, 
Etre  une  — ,  imitatione  ex   ali- 
qaà re    expressam    esse.   Cic. 
Reproduire   par  1' — ,  imitando 
effingére.  Cic.  ou  simplt.  e(fin~ 
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gère,  tr.  Cic.  Proposer  à  1'  —, 
proponire  adimitandam  [exem- 
plam  alicajas).  Cic.  A  1'  —  do 
qqn,  imirjrione  (aiicu/'us). 
Plin.  ad  e-ximpliim.Cic.  A  1'— 
de  qqch.,arf  exempt ar  ou  simi- 
lUaJinem  ou  ef^giem  [alicajas 
rei).  Cic.  Voy.  modèle.  Offrir 
uno  parfaite  —  (du  style  d'un 
auteur),  similitadinem  asseqai. 
Cic.  Sans  sj  proposer  1'—  de  qui 
que  ce  soit,  sine  timilitadine 
alicajas.  Cic.  ||  Action  de  pi-é- 
lenter  l'apparence  d'une  chose. 
Imitatio,  onis,  f.  Cic.  Menda- 
ciam,  a,  n.  Cic.  Plin.  L"  —  de 
la  signature, do  l'écriture,  voy. 
CONTREFAÇON,  FAUX.  Pierre  pré- 
cieuse en  — ,  menduciam  vitri. 
Plin.  On  fait  des  —  de  perles 
avec  du  verre,  vitro  adalte- 
rantar  gemmœ.  Plin.  Voy.  fal- 
sification. 

iiniter,   v.    tr.    Faire  la  même 
chose  que  qqn.    Imitari,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  [OX.:  aliqaem.  Cic. 
aliqaem    in    aliijua  re.  Cic.  on 
dit    aussi  :    pana    {acëre  cam 
aliqao     [  •    imiter     fidèlement 
qqn  •].  Sen.  idem  (acéré.  Nep.). 
Il    (Par  eit.)  Prendre  pour  mo- 
dèle. Imitari,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  amictam  alicajas  aat  sta- 
tam  aat  motam.  Cic.  oratorem. 
Cic.    alicajas    consaetadinem. 
Nep.  (ait  igitar  stalta  callidi- 
tas    imitata    pradentiam.   Cic. 
in   adeandis  pericalis  consue- 
tado  imitanda  medicoram  est. 
Cic.  ta  maxime  imitandas  vi- 
debaris.  Plin.  j.)  ;  sequi,  dép. 
tr.     Cic.    etc.    (voy.    suivre  [un 
exemple],     [sel    nkcLEn    [sur]); 
consequi,    dép.    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:  imitatione  aliqaid  conse- 
qai.    Cic);   persequi,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.:  ironiam.  Cic.  ea  dili- 
gendssimê.  Cic.  aliqaem.  Cic.]; 
prosequi.   dép.    tr.    Cic.  (ex.: 
pr.  antiqaitatem.  Cic.)  ;  COD- 
sectàri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
abertatem  orationis.    Cic.    vi- 
tiam    de    indastriâ.    Cic.    illd, 
qaœ  insi'inia  ac   psene  vitiosa 
tant,imitandoconsectari.Cic.); 
efSagêre,  tr.  Cic.  Quint,  (ex.: 
e([.  illam  imitando.  Cic.  liora- 
tiam    in    lyricis.   Plin.  j.    vint 
Demosthenis.    Qaint.);    expri- 
mère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  inces- 
tam   alicajas.    Sen     oratorem 
imitando  e((ingère  atque  expri- 
mère.   Cic.   alicajas    i/itarn    et 
consaetadinem.  Cic.  vitia  imi- 
tatione ex  aliqao  expressa.Cic). 
IPrésentorl'apparence  do  qqch. 
Imitari.  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
chirographum.  Cic.  (also   ma- 
nam  alicajas.  lùatr.  hanxor  po- 


tett  imitari  sadorem.  Cic.  vo 
cem  alicajas. Phœd.);  mentiri, 
dép.  tr.  Virg.  Plin.  (ex.:  color, 
qai  chrysocollam  mentitar. 
Plin.  )  ;  reprœseDtàre  ,  tr. 
Plin.  (ex.:  gemma  cerasam  re- 
présentât. Plin.).  Voy.  sembla- 
ble,  REWEMRLANCE. 

4mmaculé,    ée,    adj.   Qui   est 
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sans  tache.  Immacalatas,  a, 
um,  adj.  Luc.  Voy.  pur.  ||  (Spéc.) 
(Théol.)  L'immaculée  mère  do 
Dieu,  la  Vierge  —,  immacala- 
tissima  parités,  .iag. 
immanent,  ente  ilat.  post. 
imni.int-ns  [pr.  •  qui  réside 
en  .].  i:ccl.).  adj.  Qui  e.\erco 
une  action  constante  au  lieu 
d'agir  d'une  manière  transi- 
toire. Voy.  CONSTANT. 

immangeable,  adj.  Qui  ne 
p?ui  être  mange.  Non  edulis. 
hor. 

immanquabie,  adj.  Qui  ne 
peut  manquer.  Ccrtas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  cektain,  infail- 
lible. 

immanquablement  ,  aUv. 
D'une  manière  immanquable. 
Certo,  adv.  Cic. 

immarce8cible  (lat.  post.  im- 
marcescibilis.  Eccl.'L  adj.  Qui 
ne  peut  se  flétrir.  Alternas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Immortalis,  e, 
adj.  Cic. 
immatérialité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  immatériel.  L'  — 
de  l'àme,  animas  corpore  va- 
cans  OU  sine  corpore.  Cic.  Pla- 
ton admet  1'  —  divine,  Plato 
sine  corpore  deum  esse  valt. 
Cic. 

immatériel,  elle  (lat.  ceci. 
immaturialis),  adj.  Qui  n  est 
pas  matériel.  Corpore  vacans. 
Cic.  Corpore  carens.  Cic.  Cor- 
poris  e.rpers.  Cic.  Sine  corpore. 
Cic.  Ab  omni  concretione  ma- 
teriœ  sejanctas.  Cic.  Objets—, 
qase  cerni  tangiqae  neqaeant. 
Cic.  qaaram  rcram  nullam 
sabest  quasi  corpus.  Cic.  Etre 
— ,  corpore  vacâre  ou  carêre. 
Cic.  esse  sine  corpore.  Qaint. 
immatériellement  ,  adv. 
D'uno  manière  immatérielle. 
Sine  corpore.  Cic. 
immatriculation,  s.  f.  Action 
d'immatriculer;  état  do  ce  qui 
est  immatriculé.  Voy.  enregis- 
trement, INSCRIPTION. 

immatriculer,  v.  tr.  Insérer 
au  registre  matricule.  Re(crre 
in  album.  Cic.  Re(erre  in  tabu- 
las. Cic.  Liv. 

immédiat,  ate  (lat.  post.  im- 
mediatus.  Doet.),  adj.  Qui  se 
produit  sans  intermédiaire.  Se 
traduit  ordin.  par  ipse,  adj. 
pron.  (cf.  jassa  ipsias  régis. 
Cic).  ab  ipso  adjuvari  [«re- 
cevoir un  secours  imm.  •]. 
Cic).  ou  par  proximas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (et.  prox.  pœna. 
Cic).  Avoir  un  rapport  —  avec 
uno  chose  ,  continuatum  et 
junctam  esse  aiicai  rei.  Cic. 
*i  Qui  a  lieu  sans  intervalle 
(foit  avant,  soit  après  qqch.). 
Proximas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cl. 
Tito  censore  , 
ante  me 

cessour  i j        .  .-     . 

mas  vtcinas   [•  son  voisin    im 
inéd.  .].  Cic).    l'raesens,  entis, 
adj.    Cic    etc.    (cf.    pœna   pr. 

.    Cic).  Etre  le  successeur  immé- 


;mus,  a,  am,  aaj.  uic.  ici. 
censore  ,  gai  proximas 
me  (aerat  ]•  mon  prédo- 
ir  iiuméd.   •].  Cic. proxi- 
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diat  de  qqn.  pro.ximë  aliqaem 
scqai.  Cic.  Qui  trouve  uno  ap- 
plication — ,  pra-sens,  entis, 
adj.  Cic.  Son  départ  fut  — , 
con(estim{ou  statim  ou  extem- 
plo)  pro(ectus  est.  Cies. 
immédiatement,  adv.  D'une 
maniera  immédi;ite.  Voy.  immé- 
diat. 1  (Spéc.)  Avant  ou  après 
qiich.  (sans  intermédiaire,  sans 
intervalle).  —  après.  SOCUn- 
dum,  prép.  (av.  l'Ace.)  Cic. 
etc.  (ex.:  s.  comitia.  Cic.  s. 
h.TC.  Liv.  secandum  patrem  ta 
es  pater  pro.rimus.  Plaut.)  ; 
sub,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  etc. 
^•-x.:  sub  eas  litteras  statim  re- 
citatx  sunt  tuse.  Cic.  sub  Ivsec 
dicta  omnes  procubucrant. 
Liv.);  ab,  prép.  (avec  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.:  ab  hac  contions 
legati  missi  sunt.  Cic.)  ;  ex, 
lii'ép.  favec  l'Abl.). Cic.  etc.  (ex.: 
consul  ex  dictatarCi  (actiiS.  Liv. 
e.r  pra'turd  triamphôre.  Liv. 
ex  ipsà  acie  nantiam  mittère. 
Liv.  on  dit  aussi  statim  [ou 
con(cstim]  ab  [ou  ex]  aliqaa 
re.  Cic.  Liv.  statim  c  somno 
lavari.  Plin.  /.).  Venir  —  après 
qqn.  (dans  l'espace),  aliquem 
consequi.  Cic.  aliquem  vesti- 
giis  seqai.  Cic  (par  le  rang) 
/j;'o.rimam  ousecundum  esse  ab 
aliquo.  Cic.  (dans  le  temps), 
continua  segui  aliqaem.  Cic. 
—  avant  la  bataille,  ante  ipsam 
pu'jnam.    Cic.    Voy.    immédiat, 

AUSSITOT. 

immémorial,   aie,    adj.  Dont 
l'origine    est    sortie    de  la  mé- 
moire.     Ab     nostrâ    mcmorià 
proptervetastatemrcmotus.Cic. 
Temps  — ,  vetustas,  atis,  f.  Cic. 
antiqaitas,  atis,  t.  Cic.  Depuis 
un    temps    — .    post    hnminum 
memoriam.  Cic.   e.v  omni  mc- 
morià  setatam  ou    temporum. 
Cic.inde  ab  antiqaissimis  tem- 
poribas.    Cic.    (ohservata     hsec 
sant)    tempore    immenso.  Cic. 
(Div.  I,  7,  12). 
immense,  adj.  Dont  la    gran- 
deur  échappe  à  touto    mesure. 
Immensus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.   (oinpi.    av»c    intcrminatas 
in  omnes  partes.  Cic.  [N.  D.  1, 
20,   5Jtl  avec  infinitas.  Cic.  [N . 
D.   I,  10,  26]  avec   ingens.  Cic. 
[de  Or.  111,19,70]).  Voy.  infini. 
1  Dont  la  grandeur  est  diffici- 
lement   mesurable.    Immen- 
sus, a,  um,  adj.  Cic.  Ole.  (ex.; 
imm.  mare.    Cic.     maynitudo. 
Cic.  campas.  Cic);    inflnitus. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ox.:  sil- 
ra['. matière'].  Cic.  labor.Cic); 
ing'ens,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  cam- 
pus.  Cic.  pecania.  Cic.  name- 
ras.  Cic.  clamor.  Liv.). 
immensément,    »dv.    Famil. 
D'une    manière    immense.     In 
immcnsum.  Liv.  —  grand,  im- 
manis,  e,  adj.  Cic.  —  haut,  in 
immanem    altitudinem  éditas. 
Cic.    Il    (Hpéc.)    D'une    manière 
très  considérable.  Voy.  considé- 
^rablement  ,      extraordinairb- 
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MBirr,    EXTREMEMENT.    EtPO   tî- 

cho,  circum[lucre  ortinibas  co- 
piis.  tic. 

immensité,  s.  r.  Etat  do  ce 
qui  est  immense.  ||  Grandeur 
qui  écliuppe  à  toute  mesure. 
ImmensUas,  atis,  f.  Cic.  Infini- 
tas,  atis,  f.  Cic.  {|  Etendue  trop 
grande  pour  être  facilement 
mesurée.  Immensitas,  atis,  (. 
Cic.  (cf.  immensitiites  corpo- 
rum.  Cic).  ||  Etendue  très  con- 
sidérable. L'  —  des  richesses 
amplitado  opum.  Cic.  —  des 
désirs ,  capiditates  inxmensoe. 
Corni(.  ou  in^nitx.  Cic.  V  — 
des     personnes,      voy.      foule. 

QUANTITÉ. 

immerger,  v.  tr.  Plonger  (un 
corps)  dans  un  liquide.  Im- 
meri/crc,  tr.  l'Un.  Voy.  plo.nger. 
Il  Fig  (en  parlant  d'une  pla- 
nète). Mergère,  tr.  Lac.  Im- 
mergërc,  tr.  Plin.  Voy.  cacuer, 

ÈCLIP'^ER. 

immérité,  ée,  adj.  Qui  n'est 
pas  mérité.  Immeritas,  a,  um, 
adj.  Liv.  Indignas,  a,  am,  adj. 
Ter.  Cic.  D'une  façon  —  imme- 
rito,  adv.  Cic. 

immersion  (lat.  post.  immer- 
lio.  Am.),  s.f.  Action  d'immer- 
ger. Après  r  —  dans  le  fleuve, 
immersas  in  flumen.  Cic.  \\  V. 
«xt.  L' —  des  plaines,  (lamina 
campis  super(asa.  l'Un.  j. 
(pan.  82,  5).  Voy.  débordruent. 
Il    Fig.  —  d'une  planète.  Voy. 

DISPARAITRE,   ÉCLIPSE. 

immeuble  (lat.  immobilia.Jct.), 
adj.  (Droit.)  Qui  no  peut  être 
transporté  d'un  lieu  ii  un  au- 
tre. Qui  (goas,  qaod)  moveri 
non  potest.  Cic.  Biens  — ,  et, 
iabstantivt.  des  — ,  res  ou  bona 
qaœ  moveri  non  passant.  Cic. 
res  qaœ  solo  continentar.  Sen. 
Plin.  j.  res  soli.  Jet.  Un —  en 
ville,  pnediam  urbanum.  Col. 
Estimateur  d'  — ,  prsediator, 
oris,    m.  Cic.  'Balb.  i5i. 

immigrant,  ante.  adj.  Qui 
immigre,  inimigrans,  p.  adj. 
Cic.  Un  — ,  advena,  se,  m.  Cic. 

Voy.    ÉMIOBANT. 

immigrer,  v.  iutr.  Aller  s'éta- 
blir dans  un  pays  autre  que 
son  pays  d'origine.  Immigrâre, 
intr.  Cic.  Aligrâre  {in  aliqaem 
locam).  Cic. 

imminemment,  adv.  D'une 
manière  imminente.  Instanter. 
;idv.  Qaint. 

imminence  (lat.  post.  l'mmi- 
nentia.  tccl  ],  s.  f.  Menace  d'un 
mal  prochain.  Instantia,  a?,  f. 
Cic.  L'  —  de  la  mort  na  l'ef- 
fcaya  pas,  morte  instante  nihii 
lerritas  est.  Cic.  Voy.  immi- 
nent. 

imminent,  ente.  adj.  Qui  me- 
nace d'uu  mal  prochain.  In- 
stans,  p.  adj.  Cic.  Imminens. 
p. adj.  //or.  Impendens,  p.  adj. 
Cic.  Urgens,  p.  adj.  Cic,  Etre 
— ,  instâre,  intr.  Cic.  immi- 
nêrc,  intr.  Cic,  impendêre, 
intr.    Cic.  prope  adesse.    Cic. 
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supra  capat  este.  Cic.  La 
guerre  est  — ,  bellam  est  in 
ccrvicibas.  Liv.  Voy.  menacer. 
immiscer,  v.  tr.  .Mcler  (qqn) 
dans  une  affaire. i4dmiscëre.  tr. 
Cic.  S'  —  dans  une  affaire, 
s' —  d'une  chose,  de  faire  une 
chose,  interponëre  se  in  ali- 
•qaid.  Cic.  ad  aliqaid admiacéri. 

Liv.   Voy.   MÊLER. 

immixtion,  s.  f.  Action  d'im- 
iniscor,  de  s'immiscer.  Ad- 
mittio,  onis,  t.  Cic.  Interposi- 
(io,  onis,  f.  Cic.  Intercetsio,  o- 
nis,  f.  Cic. 

immobile,  adj.  Qui  reste  sans 
se  mouvoir.  Immobilis ,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  terra  immo- 
bilis manens.  Cic.  [Rop.  VI,  18, 
18]);  iznmotus,  a,  um,  p.  adj. 
Virg.  Liv.  (ex.  :  arbores  ita  in- 
clderant,  at  immotse  starent, 
momento  levi  impulsx  occïde- 
rent.  Liv,).  Etre — ,  fiasrêre,  intr. 
Virg.  Cart.  stâre,  intr.  Cic.  etc. 
(cf.  videsne  navem  illam  ?  stare 
nobis  videtar,  at  lis  qui  in  navi 
sunt  moveri  hxc  villa.  Cic. 
[Ac.  II,  25,81]).  Rester—,  insis- 
tère.  intr.  Cic.  etc.  (cf.  insistant 
stellae.  Cic).  Etre  —  (de  sur- 
prise), stapêre,  intr.  C»c.  etc. 
Rendre  — ,  tistëre,  tr.  Virg. 
Liv.  Devenir  —  (de  surprise!, 
obstapefieri,  passif.  Cic.  Liv. 
obstapescëre,  intr.  Ter.Cicob- 
torpescëre,  intr.  Cic.  Rendre— 
{de  surprise),  obstupe(acëre,  tr. 
Ter.  Cie.  Liv.  ^  (Au  fig.)  Iné- 
branlable. Voy.  ce  mot. 

immobilier,  ière,  adj.  (Droit.) 
Qui  ne  peut  être  transporté 
d  un  lieu  i,  un  autre.  Voy.  im- 
meuble. Propriété  immobilière, 
solam,  i,  n.  Cic.  ||  (P.  ext.)Qui 
a  pour  objet  un  immeuble. 
(Traduire  par  la  génit.  soli  ou 
prsedii.)  Loi  sur  les  ventes  — , 
prœdiaioria  lex.  Saet.  Dans  une 
vente  — ,  in  preediis  vendendis. 
Cic. 

immobiliser ,  v.  tr.  Rendre 
immobile.  Immobilem,  facëre 
ou  tenëre.Liv.  Retinêre,  tr. Ca?s. 
(cf.  retentâ  utràqae  nave.  Cass.). 
—  qqn,  aliqaem  inatilem  (acé- 
ré. Liv.  Etre  immobilisé,  loco 
sao  moveri  non  posse  ou  se  loco 
novére  non  posse.  Cses. 

immobilité  (lat.  immobilitas. 
Justin.),  s,  f.  Etat  de  ce  qui  est 
immobile.  Statio,  onis,  f.  Lacr. 
(cf.  in  ttatione  manêre.  Lacr.). 
Stabililas,  atis,  f.  Cxs.  (cf.  pe- 
ditamstabilitas.  des.).  Garder 
r  — ,  non  se  movére  ou  non 
movër».  Cic.  Voy.  immobile. 

immodération,  s.  f.  Manque 
de  modération.  Immoderatio, 
onis,  f.  Cic  Âmbr,  Voy.  dé- 
règlement,    EXCÈS. 

immodéré,  ée,  adj.  Qui  man- 
que Je  modération.  Immode- 
ratus,  a,  um,  adj.  Cic.  Immo- 
dicas,  a,  um,  adj.  Liv.  Intem- 

perans,  adj.  Cic.  Lffasus,  a, 
um,  p.  adj.  Vell.  (cf.  muni(i- 
centiâ  effuiissimas.  Vell.).  Pas- 
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sion  — ,  libido  cffrenata.  Cie. 
cnpidilat  insana.  Cic.  1  Qui 
dépasse  la  mesure,  la  moyenne. 
Immoderatus,  a,  um,  adj.  Cic. 
A'imiuj,  a,  un»,  adj.  Cic.  Effu- 
sas,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
Icetitia.  Cic.  aamptat.  Cic.  ho- 
nores. Nep.).  Intemperatus,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  perpolatio- 
nés.  Cic).  Impotens,  adj.  Cic, 
etc.  (cf.  Isetitia.  Cic). 

immodérément,  adv.  D'une 
manière  immodérée.  Immode- 
ratè,  adv.  Cic.  Immodeste,  adv. 
l'Iaut.  Liv,  Quint.  Jmmodicé, 
adv.  Liv.  Incontinenter,  adv. 
Cic.  Effusë,  adv.  Cic. 

immodeste,  adj.  Qui  manqua 
a  la  modestie.  Voy.  impudent, 
impudique. 

immodestement,  adv.  D'une 
manière  immodeste.  Voy.  impu- 
demment, indécemment. 

immodestie,  s.  f.  Manque  de 
modestie.  Immodestia,  se,  I. 
Plaat.  Tac.  ^  Manquo  de  pu- 
deur. Voy.  impudeur,  indécen- 
ce. Il  Parole,  action  contraire 
à  la  pudeur.  Obscœna,  orum, 
n.  pi.  Quint. 

immolation,  s.  f.  Action  d'im- 
moler (dans  un  sacrifice).  Im- 
molatio,  onis,  f.  Cic.  Entre  1' — 
et  l'offrande,  inter  cœsa  et  por- 
recta.  Cic.  \\  (P.  anal.)  Massacre. 
Voy.  ce  mot. 

immoler,  v.  tr.  Tuer  en  sacri- 
fice pour  satisfaire  à  la  Divi- 
nité. Immolâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  imm.  tiostias.  Cic);  mac- 
târe,  tr.  Virg.Hor.  (ex.:  m.  Iios- 
tiam.  Hor.  bidentes.  Virg.); 
casdére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
hostias,  victimas.  Cic.  Saet.); 
ferire,  tr.  Hor.  Liv.  (ex.  :  f. 
agnam.Hor. porcam.  i.iv.).A'oy. 
SACRIFIER.  I)  (p. ext.)  Faire  périr. 
Mactâre,  tr.  Cic.  Voy.  tder. 
T  (Fig.)  Perdre  (qqn,  qqch.) 
pour  satisfaire  à  un  intérêt, 
une  passion,  etc.  —  la  répu- 
blique à  son  caprice,  tabster- 
nëre  rem  pablicam  libidini. 
Cic.  Voy.  sacrifier. 

immonde,  adj.  (Arch.)  Impur. 
Immundas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Voy.  IMPUR.  |[  (Spéc.)  Dans  cer- 
tains cultes,  impur  selon  la  loi 
religieuse.  Voy.  impur.  ||  Fig. 
Immandas,  a,  um,  adj.  Ilier.- 
(cf.  immandi  spiritas.  Hier.). 
Ramas  — ,  collavies,  ei,  f.  Cic. 
Il     D'une    saleté    repoussante. 

Voy.    INFECT. 

immondice,  s.  f.  Ordure  d'une 
saleté  repoussante.  Immandi- 
tia,  se,  f.  Col.  Pœdor,  oris,  m. 
Cic,  Sordes,  iam,  f.  pi.  Cic. 
Voy.  ordure,  saleté.  ||  Spéc. 
Au  plur.  Ordures  entassées. 
Purgamenta,  oram,  n.  pi.  Liv. 
(cf.  p.  urbis.  Liv.).  Immanditise, 
arum,  f.  pi.  Col.  ||  (P.  ext.) 
Impureté  selon  la  loi  religieu» 
se.  Voy.  impureté. 

immoral,  aie,  adj.  Qui  viole 
les  lois  de  la  morale.  Inhones- 
tus,  a,  am,  adj.  Cic.  Tarpis,  », 
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adj.  Cic  (cf.  t.  vita.  Cic.).  Pra- 
v(M,  a,  um,  adj.  Cic.  Vu  homme 
eompl«temenc  — ,  homo  l'trâ 
omni  inqainatai.  Cic.  Corrup- 
tion — .  coTuptela,  a-,  f.  Cic. 

immoralité,  s.  (.  Caractère  de 
ca  qui  est  iuimoral.  Turpitado 
moram.  Cic.  Prai-itoâ,  atis,  f. 
Cic.  Moreî  corrapti.  S^l.  ou 
perditi.  Cic.  Unecoaduiie  d'une 
—  révoltante,  vUa  vitiis  (lagi- 
tiisqtie  on\nibas  dedita.  Cic. 
1  ^Par  exi.)  Cbo>a  immorale. 
Pravë  factam.  Cic. 

immortaliser,  v.  tr.  Rendre 
immortel.  Reddére  aliqaem  im- 
mortaUm.  Cic.  ^(icui  donâre 
immortalitatem.  Cic.  (Pis.  3.  7). 
Aliqaem  xternitate  donàre.  Cic. 
ImTnortaii  glorix  commendâre 
aliqaem.  Cic.  Ad  immortalita- 
tis  memoriam  consecrâre  ali- 
qaem. Cic.  .-iliqaid  immortali- 
tati  tradên.  Cic.  (de  Or.  III, 
16,  60).  S' — ,  immortalitatem 
sibi  parère.  Cic.  Etre  immor- 
talise, immortalitatem  adipisci 
ou  comeqai.  Cic.  immortalita- 
tem ou  sempiternam  gloriam 
conseqai.  Cic. 

immortalité,  s.  f.  Qualité  de 
ce  qui  est  immortel.  Imzaor- 
taJitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
imm.  animoram.  Cic.  [sen.  21, 
781  ou  simpl.  immortalitas . 
Cic.  [N.  D.  Il,  61,  153].  au  plur. 
immortalitateî  [•  des  êtres  im- 
mortels .].  Cic.  [N.  D.  III,  18, 
Ji6]);  seternitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  seternitas  animoram. 
Cic.  ou  abs.  stternitas.  Cic. 
Sen.).  Affirmer  1'—  de  l'àme, 
dicére  animot  hominam  esse 
immmortalea  ou  œternos.  Cic. 
Vouloir  faire  admettre  1' —  de 
l'àme,  /loc  velle  persaadëre, 
non  interire  animas.  Sen.  ', 
(Au  fig.)  Renom  immortel.  Im- 
mortalitas, atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliciii  donare  immortali- 
tatem. Cic.  ad  immortalitatis 
memoriam  consecrâre  aliqaem. 
Cic.)  ;  aeternitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  tcriptoram  alicajas 
œtfrnitas.  Plin.  j.  alicai  do- 
nâre xternitatem.  Cic.  on  dit 
aussi  :  immortalit  ou  tempi- 
terna  gloria.  Cic.   voy.    iMMoit- 

TEL,    IUUORTALISBR). 

Immortel,  elle,  adj.  Qui  n'est 
pas  sujet  à  la  mort.  ImmOT- 
ialis,  e.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
immortales  animi.  Cic.  immor- 
tatis  natara.  Cic.  subst.  im- 
mortalit  [•  un  immortel  •].  au 
plur.  immortales  [•  les  dieux 
immortels  •].  Varr.  par  ext. 
imm.  memoria.  Cic.  Nep.  frac- 
tas  amoris.  Cic.  imm.  oJiam. 
Justin .  amicitise  immortales, 
inimicitix  mortales  esse  de- 
bent.  Lii/.  opéra  edére  immor- 
talia.  Liv.};  seternus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  lau  fig.,  ex.:  œt. 
'jloria.  Cic.  virtas  clara  aeter- 
naqae  habetar.  .Sall.j;  sempi- 
ternus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(«a  fig.,  ex.  :  t.  odia.  Cic.  me- 
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moria  amicitise  nostrse.  Cic. 
animas  sempitermis.  Cic).  1 
iPar.  ext.)  Qui  a  une  durée  très 
longue.  Voy.  éternel.  ||  (Subst. 
au  fém.'i  L'immortelle  ^nom 
d'une  plante,  lieticliryson,  i,  n. 
Plin.  "I  (Fig.)  Dont  le  sou\'enir 
demeure  dans  la  mémoire  des 
hommes.  Immortalis,  e,  adj 
Cic.  etc.  (ex.  :  reddére  aliqaem 
immortalem.   Cic.   voy.   iiuior- 

TALISEr"!. 

immortelle,  s.  f.   Voy.  immor- 

TEU. 

immortellement,  adv.  D'une 
manière  immortelle.  Voy.  bter- 

NELL^MENT. 

immuable,  adj.  Qui  ne  peut 
point  changer.  Immutabilis, 
e,  adj.  Cic.  (ex.:  astroram  in 
omni  seternitate  rati  immata- 
bilesqae  cursas.  Cic.  [.N.  D.  Il, 
37,95]);  coDStans.  p.  adj.  Cic. 
(ex.:  omniaqane  carsas  certos 
et  constantes  Uabent.  Cic.  stel- 
laram  conveniens  conatansqae 
conversio.  Cic.  constantissi- 
mas  motos  lanœ.  Cic).  Etre 
— ,  mutari  non  passe.  Cic.  'i 
Qui  ne  change  pas.  Immatabilis, 
e.  adj.  Cic.  Constans,  p.  adj. 
Firmas,  a,  um,  adj.  Cic.  Idem 
semper.  Cic.  Tout  est  réglé  par 
des  lois  — ,  ^unt  omnia  fato. 
Cic. 

immuablement,  adv.  D'une 
manière  immuable.  Constan- 
ter,  adv.  Cic.  Stabili  (irmaqae 
ratione.  Cic. 

immunité,  s.  f.  Droit  eu  vertu 
duquel  une  classe  do  personnes 
est  affranchie  d'une  charge, 
d'une  obligation.  Immanitas, 
atis,  f.  Cic.  1  Avantage  en 
vertu  duquel  le  corp^  est  à  l'a- 
bri de  certaines  maladies.  Im- 
manitas, atis,  f.  A. 

immutabilité,  s.  f.  Caractère 
lia  ce  qui  est  immuable.  Immu- 
tabilitas,  atis,  f.  Cic. 

impair,  aire,  adj.  (.\rithm.' 
Qui  ne  peut  être  divisé  en  deux 
nombres  entiers  égaux.  Impar. 
adj.  Cic.  (cf.  numeri  imparea 
an  œqaales.  Cic.].  ||  Absolt. 
(T.  de  jeu.)  Jouer  à  pair  et 
— ,  ladére  par  (et)  impar.  Hor. 
Aag.  Colloctivt.  L' —  (l'ensem- 
ble des  nombres  impairs),  nu- 
màri  impares.  <4. 1  (lli^t.  nat. 
Qui  est  unique,  qui  n'a  pas  do 
double.  Simpiex,  adj.  Cic.  Voy. 

UNIQUE. 

impalpable  (lat.  post.  impal- 
pabilis.  Eccl.),  adj.  Qui  ne  peut 
être  palpé  a  cause  dosa  ténui- 
té. Sabtilis,  e,  adj.  Cic.  Te- 
naissimus,  a,  am,  adj.  (au  Su- 
perl.)  Cic. 

impanation,  s.  f.  (Théol.)  Con- 
sistant» de  la  substance  du  pain 
avec  le  corps  de  Jésus-Christ 
dans    l'eucharistie.   Voy.    co.v- 

^UDSTANTIALITÉ. 

impardonnable,  adj.  Qui   no 
[l'jut     être     pardonné.     Major, 
ou    majus)    ijaam  cui  ijnosni  i 
posait.  Cic.   Qui    {quai,    qaodj  \ 
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niliil  excasationis  habet.  Cic. 
Cui  ignosci  non  potest.  Cic.  Cu- 
jus  rei  nalla  ejccusatio  est.  Cic. 
Dont  les  crimes  sont  — ,  cui  nul- 
la  sceieram  venta  dari  potest. 
Cic.  Etre  — ,  non  leniam  habë- 
re.  Of.  D'une  manière  — ,  for- 
piter,  adv.  Cic.  ||  Etre  —  de. . . 

Voy.    INEXCUSABLK. 

imparfait,  aite.  adj.  Qui  n'est 
pas  aciievè.  .Von  perffctas  (ou 
a(/soiutiuj.  Cic.  imperfectas, 
a,  am,  aaj.  Cic.  Inchoatas,  a, 
U"i,  p.  adj.  Cic.  Inxpolitaa,  a, 
um,  adj.  tic.  Adambratut,  a. 
um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  adambrata 
imago  glorise.  Cic).  TQui  n'est 
pas  complet.  Non  perfectus. 
Cic.  Imperfectas,  a,  um,  adj. 
Cic.  A'umerts  suis  non  absolu- 
tas.  Cic.  iVanciM,  a,  am,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  cognitio  reram 
naturae  manca.  Cic).  ^  Qui 
n'est  pas  parfait.  Imperfectas, 
a,  am,  adj.  Cic.  ||  Subst.  au 
masc.  Ce  qui  est  imparfait. 
Imperfectam,  i,  n.  Cio.  T  P. 
ext.  iGramm.)  Prétérit  passé  — , 
et,  sabstantivt,  1' — ,  prseteri- 
tum  itnperfectam.  Prise  im- 
perfectam tempas.  Macr.  im- 
perfectam. i,  n.  Char. 

imparfaitement,  adv.  D'une 
manière  imparfaite.  Non  per- 
lecti.  Cic.  ix  parte  tantam. 
Cic.  Non  omnino.  Cic.  Il  ne  fait 
rien  — ,  nihU  ab  eo  nisi  perfectè 
fit.  Cic. 

imparissyllàbique  adj. 
(Gramra.)  yui  a  une  ou  deux 
svllabes  de  plus  aux  cas  obli- 
ques qu'au  nominatif.  Qui  [qax, 
qaod)  una  syllaba  aat  daabas 
syllabis  crescit.  A.  Qui  (qoêe, 
qaodj  unias  syllabœ  aat  daa- 
ram  syllabarain  incrementum 
habet.  A. 

imparité  (lat.  post.  imparitas. 

Boet.),  s.  f.  Caractère  de  ee  qui 

est     impair.     Impar,    n.    A.  ^ 

.\rch.)  Défaut  de  parité.  Voy. 

UÉSACCORD,    DISCORDANCE. 

impartageable,  adj.  Qui  ne 
peut  être  partagé.  Voy.  indivi- 

SIBLE. 

impartial,  aie.  adj.  Qui  n'est 
pas  partial.  .Eqaas,  a,  um,  adj. 
Cic.  .Eqaabilis,  e.  adj.  Cic  In- 
teger,  gra,  grani,  adj.  Cic.  (cf. 
inteyrum  se  servàre  [•  rester 
impartial  •].  Cic.  integro  ani- 
ma ac  libero.  Cic).  Verissimas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Esprits  — ,  li- 
tierse  et  odio  et  gratià  mentes. 
Qamt.  Etre  —,  neatri  [avère. 
Cic.  ira  et  studio  vacàre.  Cic. 
neqae  ira  neqae  gratià  tenèri. 
Cic.  Rester  — ,  xquitatem  ser- 
vàre. Cic.  Sa  montrer  un  juge 
— ,  jaris  sequabilem  tenére 
rationem.  Cic. 

impartialement,  adv.  D'une 
manière  impartiale.  .Eqai,  adv. 
Cic.  Intégré,  adv.  Cic.  Incor- 
rapté,  adv.  Cic.  Sine  capiditate. 
Cic.  Sine  amore  et  capiditate. 
Cic.  Sine  partiam  stadio  ou 
simpl.  sine  studio  (dicére).  Cic. 
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impartialité,  s.  T.  Caractèro 
do  cjliii  i|ui  est  impartial.  /E- 
qiUtas.  atis,  f.  Cic.  MqiiabUi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  œi/.  decer- 
nendi  U  imp.  d'un  jugo  •]. 
Cic).  Jadiciaiii  inteijnim  et 
incormjitum.  Cic.  Veritas,  a- 
tis,  f.  (.:ic.  etc.  (cf.  v.  Jttdi- 
cioriim.  Cic).  Integritas,  atis. 
f.  Cic.  .Montrer  do  1'—,  voy.  i.«- 
PARTiAu  .\voo  —,  sine  ambi- 
tione.    Cic.    Voy.    impaRtialb- 

MK.NT. 

impartir  (lat.  post.  impartire. 
C'ossian.),v.tr.( Droit.)  Accorder 
(un  droit,  une  faveur).  Voy.  ac- 

CORDEn. 

impasse,  s.  T.  Petite  rua  ou- 
verte soulement  à  l'une  da  ses 
extrémités,  l'andula,  se,  f.  Varr. 
Angiportam,  i,  n.  Ter.  Cat.  ot 
an;jipurtas,  as,  m.  Cic.  Ce  che- 
min est  une  —,  iter  exitum  non 
habet.  Liv.  \\  (Fig.)  Situation  où 
l'on  ne  peut  avancer.  Angastis, 
arum,  f.  pi.  Cic.  Res  di^iciUs 
et  inexplicabilis.  Cic.  Etre  dans 
une  — ,  in  arto  esse.  Liv.  Sa 
jeter  dans  une  — ,  indacru  se 
in  laqaeos-  Cic.  se  eo  demittére 
unde  exitum  vides  nallam  esse. 
Cic. 

impassibilité  (lat.  post.  im- 
passibilitas .  Hier.  Léo),  s.  f. 
Caractère  impassible.  Impatien- 
tia,  se  (gr.  iTiiSeiï,  t.  pliil.),  f. 
Sen.  Voy.  insensibilité. 

impassible  (lat.  post.  impas- 
sibilis.  Eccl.),  adj.  Qui  ne  peut 
pas  souffrir.  Impatiens,  adj. 
■Sen.  Voy.  insensible.  1  Qui  ne 
peut  pas  s'altérer.  Voy.  inal- 
TÉRAnLE.  1  Insensible  à  la  dou- 
leur physique  ou  morale.  Voy. 
INSENSIBLE.  ^  losansible  aux 
émotions.  Lentas,  a,  urn,  adj. 
Cic.  (cf.  lenti  spectamas.  Liv,). 
Immotus,  a,  am,  p.  adj.  Liv. 
Jmpertarbatas,  a,  um,  adj. 
Sen.  Plin,  Air  — ,  os  darum. 
Cic.  Prendre  un  air  — ,  fingr- 
re  vultam.  Cœs.  Etre,  resti-r 
— ,  non  movcri  ou  non  com- 
movëri.  Cornif.  D'une  âme  — , 
animo  immoto.  Tac. 

impassiblement,  adv.  D'une 
maiiièrr  impassible.  Animo  im- 
moto. Tac. 

impatiemment,  adv.  D'une 
manière  impatiente.  .dÇjrê, adv. 
Cie.{c(.asjre  ferre  aliquid. Cic). 
Molesté,  adv.  Cic.  (cf.  ferre  mo- 
leste. Cic),  Graviter,  adv.  Cic. 
Cravate, ^dv. Cic. 4nimo  iniijao. 
Cic.  Attendre  —  qqch.,  aliqaid 
acerrimê  ou  cupidissimê  ou 
avidissimé  ou  veUementer  e.v- 
spectâre.  Cic  Etre  attendu  — , 
in  sammà  e.-cspectatione  esse, 
Cic,  Etre  ^  attendu  par  ses 
concitoyens,  esse  m  civitatis 
desiderio,  Cic. 

impatience,  s.  f.  Manque  de 
patience.  {{  Pour  supporter. 
Impatienlia,  œ,  f.  Cic.  (cf.  do- 
loram  impat.  Cic).  IntoUran- 
tia,  œ,  f.  Cic.  Avec  ^,  voy. 
uiPATiEM.\iENT.  ^  Pour  attendra. 
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Impatientia,  .tt,  f.  Cic,  Capidi- 
tas,  atis,  f .  Sep.  (cf.  pagnandi. 
Nep,  tanti't  sain  inccnsus  capi- 
ditate  ad  rcditam,  at...  Cic.l. 
E.vspectatio,    onit.    f.    Cic   (cf. 
pendeo     animi    exspectatione , 
C'.rs.).  Etre  dans  1' —  do,  gfstire 
(ol  rinfm.).    Cic,  Voy.  uésiiigii. 
Avec  — ,  voy.  i.mpatie.mment. 
impatient,     ente,     adj.    Qui 
manque    de    patience.    ||     Pour 
supporter.  Impatiens,  adj.  Virg, 
Plin.  j.    (cf.    imp.    dominatin- 
nis,    Plin.  /.).   ,\linimë  patiens 
(ad    morse  tsediam  Çerendam), 
Liv.  (VIII,  17, 7).    Etre    —   du 
frein  (en   pari,    d'un  coursioi'l, 
(renos    invitam    pati.    Phsea, 
frena  mandëre.  Virg.  ||  Absolt. 
Acer,  acris,  acre,  adj.  Cic.  Im- 
potens,  adj.  Cic.    Etre  — ,  fre- 
nam   ou    frenos  mordëre.  Cic. 
Sen,  Impotens,  p.  adj.  Liv,  (cf. 
imp.    natara,    Liv.).    En    pari, 
des  choses.  Voy.   DÉcHAiNÉ,   ef- 
FKÉNiS.  1  Pour    attendre.    Avi- 
diis,  a,  am.  adj.  Cic.  etc.    (cf. 
noscendi.  Cart.pugnse.  Virg.). 
Cupidus,    a,    um,  adj.  Cic.  (cf. 
aadiendi.  Cic,  pagnandi,  Cxs.). 
Desiderio  {alicajas  rei  facien- 
dx)  (lagrans  ou  incensas.   Cic. 
Etre    —    de    faire    une   chose, 
gestlre  (aliqaid    ou   avec  l'In- 
fin.).    Cic.    valdê    avère    (avec 
rinl'in.)    Cic.    prsegestire  (avec 
rinf.).  Cic.  Etre  —   de  partir. 
festinâre,  intr.   Cic.  Etre  —  de 
revenir,  properàre  redire.  Cic. 
Il     Absolt.     Impatiens     morx. 
Saet.  ou  spei.  Cic.  Properans, 
p.    adj.     Cic.    Eire    — ,    m,orœ 
txdiam   non  ferre.  Cic.    Poét. 
—    désir    de...,   nimium    desi- 
deriam  {alicajas  reij.  Cic. 
impatientant,  ante,  adj.  (Fa- 
mil.)  Qui  impatiente.  .Molestas, 
a,    am,    adj.    Cic.    Odiosas,    a, 
am,  adj.  Cic. 
impatienter,  v.  tr.  Rendre  im- 
patient. Irritàre,  tr.  Cic,  Bilem 
commovère    (alicai).    Cic.    S'— 
(perdre  patience),  moram  non 
ferre  ou    vix  pati,    Ov.   morx 
t.vdiam  non  ferre,  Cic.  Je  suis 
impatienté   de    cela,  tsedet   me 
ejas  rei.   Cic.  S' —  (se  fâcher), 
patientiam  rampëre.  Saet. 
impatroniser,    v.    tr.    Etablir 
en    maître   dans    une    maison. 
(S'emploie  surtout  avec  le  pro- 
nom   réfléchi).    S' — .    se    insi- 
naàre  ou  penetrâre  aliqao,  at 
domam  regas.  .4.  T'es-tu  donc 
impatronisé  céans.'  Regnamne 
hic  possides  ?  Ter. 
impayable,  adj.  Qu'on  ne  peut 
payer  assez  clier.  Inxstimabilis, 
e.  adj.  Liv.  Omni  pecania  ma- 
jor.   Cic.   Voy.    PRiiciECK.    Etre 
— ,   saper   omnem   ta.vationem 
esse,  Plin,  Le  drôle  est  — ,  hanc 
hominem    decet  aaro  expendi. 
Plaat.  Un  trait  — ,    voy.  amu- 

S.INT,    DRÔLE. 

impayé,  ée,    adj.   Qui   n'a  pas 
été  payé.  A'on  solatas.  Cic.  Un 
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créancier    — ,    cui    satisfticlam 
non  est.  .lit. 
impeccabilité,    !".    r.    Cl'héol.) 

Etal  d.1  olui  qui  i-,t  imp>;coa- 
blo.  hnpeccantia,  a.  i.  Hier. 
impeccable  (lat.  eccl.  impec- 
cabitis),  adj.  (Théol.)  Incapable 
de  pécher.  A  peccata  abhor- 
rens,  A.  ^  (P.  evt.)  Incapable 
do  faillir.  A  calpa  abhorrent . 
Cic,  Personne  n'est  —,  rajas- 
vis  homlnis  errare  est.  Cic. 
impénétrabilité,  s.  f.  Etat  de 
ce  qui  est  iinpenetrablij.  Impe- 
netrabilis  natara.  D.  \\  (Kig.) 
Etat  de  ce  qui  ne  peut  être  pé- 
nétré par  rintellii;<)ni«.  Lale- 
brse,  aram,  t.  pi.  Cic.  Inexpli- 
cabilia,  iam,  f.  pi.  Cic. 
impénétrable,  adj.  Où  l'on 
ne  peut  pénétrer.  Impcnetrabi- 
lis,  e,  adj.  Liv.  (cf.  impen.  silex 
(erro.  Liv.  specas  imp.  imbri- 
has.  Plin.  tegimen  adversas 
ictas  imp.  Tac).  Vase  —  à  l'air, 
l'cis  aéri  minas  pirvlam.  ,\lacr. 
Etre  — ,  neqalre  penetrari.  Lucr. 
il  iP.  ext.)  Inaccessiblb.  Voy.  ca 
mot.  Il  (Fig.)  Dont  rintalliyonce 
ne  peut  pénétrer  le  sons.  Inex- 
plicabilis, e,  adj.  Cic.  Mystères 
—,  res  abditse  et  obscara:,  (ac, 
—  pour  l'ignorant,  longissime 
ab  imperitoram  intellcgentiâ 
sensaqae  disjanctas.  Cic,  ||  (P. 
e.iLt.)  Qui  ne  laisse  pas  pénétrer 
ses  sentiments.  Abstrasas,  a, 
um,  p.  adj.  Tac,  Caractère  mé- 
lancolique et  —,  natara  tristis 
et    recondita.    Cic. 

impénétrablement.  adv.  D'u- 
ne manière  impénétrable.  ^I6j- 
conditê,  adv.  Cic.  Obscaré,  adv. 
Cic. 

impénitence,  s.  f.  (Tbéol.) 
Etat  de  celui  qui  n'est  pas  pé- 
nitent. Impseniluntia.  se,  f. 
Hier.  .-iag.  ||  i  P.  Iiyparb.  fa- 
mil.)  .Mourir  dans  i  —  hnale 
(ne  pas  changer  de  saaiimout), 
ùbdaràre  se  [contra  veritatem). 
Lact. 

impénitent, ente,  adi.  iThéoI.) 
Qui  ne  se  repont  ]  :i-  d^  ses 
péchés.  Impxnitens,  adj .  E'ccl. 
Qaem  iqaam)  peccatora7n  non 
pmnitet.  A,  Ubstinatai^  contra 
veritatem.  Qaint,  ||  (P.  oxt.) 
Mort  — .-  n\ors  peccatoris  im- 
penitentis.  ,4. 

impense,  s.  f.  tièpanse  faite 
p  lur  entretenir,  réparer,  etc. 
un  immeuble.  Impensse  xdifi- 
cii.  Saet. 

impératif,  ive,  adj.  Qui  im- 
pose un  ordre,  un  comaïaiide- 
ment.  Imperiosas,  a,  ant,  adj. 
Liv.  Voy.  lUPEKiEu.s.  ||  Loi  — 
lex  certa  ou  summo  tex.  Cic. 
Voy.  FORMEL,  ABSOLU.  La  loi  est 
— .  lex  jubet,  ou  lege prasscrip- 
tam  est.  Cic.  Substantivt 
(Philos.)  L' — ,  r —  catégorique 
(règle  d'action  absolue  et  non 
conditionnelle),  nataras  prse- 
srriptio.  Cic.  officii  nécessitas. 
Cic.  1  (Gramm.  Qui  exprima 
le  commaademei.t.  Phrases  — . 
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imperatUx     sententix.     hid.  i 
Le  mode    —,  ft     (substaotivi  ) 
1' — ,imperati\us  modas.Gramnx . 
imperandi    n\odas.  Mart.-Cap. 

impérativement,  adv.  D'une 
manière  im|iérative. /mperiost, 
adv.  Cic. 

impératrice,  s.  f.  Femme  d'un 
empereur.  Dûmina,  a*,  f.  Jet. 
Awjasta,  a»,  f.  Tac.  Uxor  ou 
conjax  principis.  .-t.  ||  Femme 
qui  po>séJe  un  empire.  R^^gina, 
a-,  f.  Cic. 

imperceptible,  adj.  Qui  ne 
peut  être  perçu.  Qui  \qti3f, 
qaod)  sentiri  ou  animadverti 
non  ou  vix  potest.  Cic.  Qui 
{guse,  quod)  nullo  sensu  per- 
cipi  potest.  Cic.  ^  Petit,  peu 
visible.  Effugiena  ocalos.  Stn. 
ou  listim.  Plin.  Exigaas ,  a, 
um,  adj.  Cic.  Obscaras,  a,  um, 
adj.  Cic.  Etre  — ,  (ugëre  aciem 
ocaloram.  Cic.  Chose  — ,  obs- 
caratio,onis,  f.  Cic.  Voy.  invi- 
sible. Etendue  presque  — , 
panctum,  i,  n.  Cic.  Change- 
ment   ,  voy.  INSENSIBI-E. 

imperceptiblement ,  adv  . 
D'une  manière  imperceptible. 
Ita  ut  non  (ou  vùr)  sentiatar. 
Cic. 

imperdable,  adj.  Qui  ne  peut 
être  perdu,  dont  le  gain  est 
assure.  Qui  {qax,  quod)  amitti 
lou  perdi)  non  potest.  A. 

imperfectible,  adj.  Qui  n'est 
pas  perfec'ible.  Qui  iqi'^, 
qaod)  perfici  oa  melior  (melius) 
lieri  non  potest.  Cic. 

imperfection  ("lat.  post.  im- 
perfectio.  Aag.),  s.  f.  Etat  de 
ce  qui  n'est  point  achevé,  lies 
imperÇecta.  Sen.  L'  —  de  la 
connaissance  (humaine),  in- 
choata  cognitio.  Cic.  L'état 
d' —  d'un  livre,  imperfectus 
liber.  Ilirt.  Laisser  un  livre, 
une  œuvre  dans  un  état  d*  — , 
librum,  opas  imperfectum  re- 
linquire.  Saet.  ^  Etat  de  ce 
qui    n'est     pas    complet,     voy. 

MANQUE,  DÉFECTUEU.\.  I.NCOUPLET. 

1  Et.it  de  ce  qui  n'est  pas  par- 
fait. Natara  imperfecta.  Cic. 
Il  (P.  ext.)  Défaut,  l'itiam,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (cf.  vitiis  laborâre 
(•  présenter  de  nombreuses 
imp. '].  Cic).  En  pari,  des  ou- 
vrages de  1  esprit.  Mendum,  i, 
n.  tic.  Macula,  a?,  f.  //or.  Voy. 

DÉFAtT,  FAUTE,    TACHE. 

imperforé,  ée,  adj.  Qui  pré- 
61  nto  une  occlusion  anormale. 
ImpcrÇossua     a,     um,    adj.  Ov. 

innpérial,  aie  (lat.  post.  impe- 
rialis.  Capit.Jct.),  adj.  Qui  ap- 
partient à  un  empsreur  ou  a  un 
empire. /mperatoriu4,a,um,  adj. 
Tac.Saet.  (Traduire aussi  parles 
génit.  imperatoris  ou  imperato- 
ram,  Cœsaris,  Awjusti,  princi- 
pit).  Dignité — ,  imperium,ii,D. 
Tac.  La  Cour — ,  aur/asta  aula. 
Mart.  Dame  de  la  famille  — , 
domina,  as,  f.  Suet.  Les  fem- 
mee  de  la  famille  — ,  principes 
(eminse.    Tac.   Agents   —  dans 


les  provinces,  Crsariani,  o- 
ram,  m.  pi.  Jet.  G.-irde  — .prx- 
(orium,  il,  n.  Tac.  Suet.  Do  la 
sarde  — ,  prsetorianas,  a,  um, 
adj.'/'ac.cf.  Soldats  de  la  jjardo 
— ,  pra'toriani,  orum,  m.  pi. 
Tac.  D'une  façon  — ,  avec  une 
majesté  tout — .imperatoris  more 
Tue.^  (Fig.)  Qui  est  supérieur 
aux  autres  par  sa  qualité,  voy. 
E.\Quis,  EXTRA,  siiPÉRiEUR.  Col- 
lyre —,  Cœsarjanum,  i,  n. 
C'i-is.  T  Qui  est  placé  au-dessus. 
Voy.  supÉniEUR.  Substantivt. 
(au  fém.)  L'  —  d'une  voiture, 
pars  superior  vehicali  ou  su- 
perius  veixicalum.  A. 

impérialiste,  s.  m.  Partisan 
de  lempiro.  Jmperatoris  ou 
Csesaris  (auior.  A.  Los  — ,  Cx- 
sariani,  orum,  ra .  pi.  Aact.  b. 
Afr.  Il  Adjectivt.  Cœsariunus, 
a,    utn,    adj.   A'ep. 

impérieusement,  adv.  D'une 
manière  impérieuse.  Imperiosé, 
adv.  \'arr.  ap.  A'on.  *[  D'une 
manière  pressante,  nécessaire, 
forcée.  Instanter,  adv.  Cic.  A'e- 
cessario,  adv.  Cic. 

impérieux  euse,  adj.  Qui 
commande  en  maître.  Imperio- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  Saperbus, 
a,  am,  adj.  Cic.  Impotens,  adj. 
Justin,  (cf.  impotens  militibas 
[-  impér.  avec  ses  soldats  -]. 
./us(in.) .  Caractère  — ,  (erocia, 
.-E,  f.  Cic.  impotentia,  se,  f. 
Tac.  1  Qui  force  à  céder.  In- 
stans,  p.  adj.  Cic.  Une  —  né- 
cessité, samma  ou  uftima  né- 
cessitas. Cic.  Contraint  par  un 
besoin  — ,  reran  necessitadine 
coactus.  Sali. 

impérissable,  adj.  Qui  ne 
peut  périr.  Immortalis,  e,  adj. 
Cic.  /Sternas,  a,  uni,  adj.  Cic. 
Sempiternus,  a,  um,  adj .  Cic.  |{ 
(Par  ext.^  Qui  est  d'une  très 
longue  durée.  Immortalis,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  memoria.  Cic). 
Perennis,  e,  adj.  //or.  (cf.  p. 
monamentum.  Ûor.). 

infipéritie  (lat.  imperitia.  Cic), 
».    f.    Défaut    d'habileté.    Voy. 

INCAPACITÉ. 

imperméabilité,  s.  f.  Qualité 
de    co    qui    est    imperméable. 

Voy.     IMPIÎNIÎTRABII.ITÉ. 

imperméable,  adj.  Qui  no  se 
laisse  point  traverser.  Impene- 
trabilis,e,  adj.  Liv.  Aquam  u\i 
/lumorem  non  transmittens. 
Plin.  Qui  (quai,  qaod)  non  re- 
ripit    in  se    humorem.  Plin. 

impermutabilité  ,  s.  f.  Qua- 
lité de    ce  qui  est  imp^rmuta- 

blo.       Voy.        INVARIABILITÉ. 

impermutable  (lat.  post.  im- 
jiermutabilit.  Eccl.),  adj.  Qui 
no  peut  être  permuté.  Qui 
[quae,  quod)  matari  ou  permu- 
iari  non    potest.  A. 

impersonnel,  elle  (lat.  post. 
imptrsonalis .  Uiom.) ,  adj. 
Qui  n'appartient  pas  à  une 
personne.  Com.munis,  e,  adj. 
Cic.  Voy.  COMMUN,  oknlhal.  1 
(Cramm.)  Qui  exprime  une  ac- 


tion ians  l'attribuer  à  une  per- 
sonne déterminée.  Imnersona^ 
lis,  e,  adj.  Charis.  Ùiom.  (cf. 
i-«rbum.  Charis.  ex.  :  impers, 
verboram  signifieatio.  Diom. 
impers.  verborum  modas. 
Diom.K  Impersonativas,a,  um, 
adj.  Diom.  (cf.  imp.  moda$. 
Diom.). 

impersonnellement,  .idv. 
D'une  manière  impersonnelle. 
Communiter,  adv.  Cic.  Voy. 
otNÉRALEMENT.  {|  (1'.  de  gramiïi.) 
Impersonaliter,  adv.  .\lacr. 

impertinemment,  adv.  D'uas 
manière  inipei't  iiiente.  lns(y- 
lenter,    adv.     Cic. 

impertinence,  s .  f.  (Arch.) 
Caractère  de  ce  qui  est  déplacé. 

Voy.    I.NCONVENANCE.      ||      (P.    «Xt.) 

Parole,  action  déplacée.  Voy. 
DÉPLACÉ.  ^  Irrévérence  mal- 
séante. Insolentia,  a»,  f.  Cic. 
Contumacia,  a-,  f.  Cic. 
impertinent,  ente  (lat.  post. 
impertinens  [•  qui  n'a  pas 
rapporta»].  Mart.-Cap.),  adj. 
(Arch.)  Qui  est  déplacé.  Voy. 
DÉPLACÉ.    Il    Substantivt.  L'  — , 

voy.     INCONVENANCE.    ^     (P.     OXt.j 

Qui  montre  une  irrévérence 
malséante.  Insolens,  adj  Cic. 
imperturbabilité,  s.  f.  Quali- 
té de  ce  qui  est  imperturbable. 
Firmitas,  atis,  f.  Cic.  Con- 
stantia,a',  f.t'ic. Animas  inter- 
ritus.    Plin.    j.    Voy.    fermeté, 

1MPA=SIDIL1TÉ,    INTRÉPIDITÉ. 

imperturbable  (lat.  post.  im- 
perlurbabilis.  -iug.),  adj.  Dont 
rien  ne  peut  troubler  la  con- 
tinuité. Stabitis,  e,  adj.  Cic. 
Firmus,  a,  um,  adj.  Cic.  Con- 
stant, p.  adj.  Cic  Impertarba- 
tus,  a,  um,  adj.  Sen.  hnperter- 
riias,  a,am,  adj.  Plin.  j.  Etre 
—  dans  ses  résolutions,  tenère 
propositum.  Cœs.  stare  ani- 
mis.  Cic.  Voy.  férue,  inébran- 
lable, INVARIABLE.  Uuo  mé- 
moire — ,  memoria  fidelis.  Cic. 
Un  sang-froid  —  dans  le»  dan- 
gers, plurimum  consilii  inter 
ipsa  pericula.  Liv.  Qui  !;ards 
un  sang-froid  — ,  interritus,  o, 
um,  adj.  Liv.  immolas  incoi»- 
cas3us</ue.  Plin.  j. 

imperturbablement  ,  adv . 
D'une  manière  imperturbable. 
Firme,  adv.  Cic.  Constanter, 
adv.  Cic. 

jmpétrable,  adj.  (Droit.)  Qu'on 
peut  impétrer.  Qui{qax,  qaod) 
impetrari  potest.  A.  Impetra- 
bilis,  e,  adj.  Liv. 

iofipétrant,  ante,  adj.  (Droit.) 
Celui,  celle  qui  impotre    qqch. 

Impetrans,  p.  adj.  Jet.  Impe- 
trator,  oris,  m.  Cod-Theod. 

impétration,  s.  f.  (Droit.)  Ac- 
tion d'impétror.  Impetratin, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  obtenir. 

impétrer  (lat.  impetnXre,  ob- 
tenir), v.  tr.  Obtenir  do  l'auto 
rite  compétente  (qq.  privilège 
etc.).  Impetràre,  tr.  Cic.  (cf. 
7ua?3(uruna  a  Csesare.  Plin.j.) 

impétueusement,  adv.  D'une 


IMP 

manioro  impétueuse.  Magno 
itnf.cta.  CtSs.  ousimpl.  impeta. 
Cœs.  (cf.  impeta  incurrcrc  in 
hostem.Ca?s.).  Velieinenter, adv. 
Cic.  Haf)idê,  ailv.  Cic.  (cf.  r. 
ferri.  Cic). 
impétueux,  euse  (lat.  post. 
impetuosus.  Firm.  mat/i.),  .idj. 
Qui  a  un  élan  violent  et  rapide. 
Violentas,  a,  uni,  adj.  tic. 
Vehemens,  adj.  Cic.  Incitntaf, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  (cf.  amnis 
(ertar  inrilatior.  Cic).  Rapi- 
<tas,  a,  am,  adj.  Cœs.  (cf.  r. 
(lamen.Cics.).  i'rœceps,  adj. Cic. 
(cf.  cursu»,  ventas.  Cïc).  Vitesse 
— ducoui'ani,ra/)idi(as/!uminis. 
Cses.  Uoulor  dos  eaux  — ,  inve- 
hëre  torrentcs  aqaas.  Cart. 
Sortie,  éruplion  — ,  eraptio,  o- 
nis,  f.  Cïc.  Il  Fi;;.  Viotentiis, 
a,  am,  adj.  Cic.  Prœceps,  adj. 
Cïc.  (cf.  homo  prœceps  in  con- 
siliis.  Cic),  Rapidas,  a,  am, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  r.  komo 
in  consilii$.  Liv.  rapida  o- 
ratio.  Cic).  Incitatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic  (cLoratio  incitata. 
Cic).  Style  vif  et  — ,  oratio 
incitata  et  vibrans.  Cic.  Ca- 
ractère — ,  impetas  animi.  Cic. 
impétuosité,  s.  f.  Caractère  do 
ce  qui  est  inipétut^ux.  Impetas, 
ùs,  m.  Cic  (cf.  militam.  Ca's). 
Violentia,  œ,  f.  Cic.  etc.  Inci- 
tatio,  onis,  f.  Cic  Vis,  vis,  f. 
C'ccs.  Avec  — ,  voy.  lnipétueu- 
SEMENT.  Il  Fig.  Impetas,  ûs, 
m.  Cic.  (cf.  imp.  animi.  Cic). 
Vehementia,  se,  î.  Cornif.  Jn- 
citatio,  onis,  f.  Cïc.  (cf.  vis 
atqae  incitatio  orationis.  Cic). 
1/  —  do  la  colère,  prseceps 
faror.  Cic  Se  laisser  aller  à  ses 
passions  avec  — ,  effandi  ad 
laxariam.  Liv. 

impie,  adj.  Qui  montre  du 
mépris  pour  la  religion,  /m- 
pias,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  ci- 
vis.  Cic  saecala.  Virg.).  Nefan- 
das,  a,  um,  adj.  Qaint.  (cf.  n. 
homines.  Qaint.).  Nefarius,  a, 
am,adj.  Cïc.  (cf.n.  homo.Cic). 
Un  — ,  inipius  komo  et  substan- 
tiv.  impias,  ii,  m.  Cic.  Une  — , 
muiier  impia.  Cic  \\  (P.  ext.) 
En  pari,  des  choses.  Qui  appar- 
tient à  l'impie  oa  qui  marquele 
mépris  de  la  religion.  Impias, 
a,  am,  adj.  Ov.  Profanas,  a, 
um,  adj.  Ov.  Tac  (cf.  inens. 
Ov.  pro(ani  ritas.  Tac).  Sacri- 
legas,  a,  um,  adj.  Ov.  (cf.  lin- 
gacc,  manus.  Ov.l.  7nces<us.  u, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  manus. 
Liv.  os.  Cic).  I^efarius,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  n.  bellum. 
Cic.  n.  scelas.  Cic).  Actions 
— .  impie  fada.  Liv.  \\  (Fia.) 
Qui  offense  ce  que  tout  le 
monde  respecte.  Impias,  a, 
nm,  adj.  Virg. 
impiété,  s.  f.  Mépris  pour  la  re- 
ligion. Impietas,  atis,  f.  Cïc. 
Nallas  dei  (ou  deam)  metus. 
Cic.  l\'ulla  religio.  Cic.  Deorum 
contemptio.  Liv.  Avec  — ,  im- 
pie, adv.  Cic.  nefarië,  adv.  Cic. 


Il  (P.  ext.)  Acte  ou  parole  im- 
pie. Jmpié,  ou  nefarié  factam. 
Cic.  Commettre,  faire  une  ^, 
aliqaid  nefarië  facèrc  ou  com- 
mittère.  Cic.  sacrilegiam  fa- 
cére.  Sen.  Persuadé  que  c'était 
une  —  de,  irreligiosiim  ratas 
(avec  l'infin.).  Liv.  (V,  M,  10). 
Il  Fig.  Mépris  de  ce  que  tout 
le  monde  respecte.  Scelas, eris, 
n.  Cïc.  Res  ne  farta  ou  acelesta. 
Cic.  Un  monstre  d'  — ,  ne^as, 
n.   iridécl.  Virg. 

impitoyable,  adj.  Qui  est  sans 
pitié.  Jmmisericors,  adj.  Cic 
Jnclemens,  adj.  Liv.  Sois  — 
jTOur  ti-s  frères,  cave  le  fratram 
misereatar.  Cic  \\  Sort — ,  se- 
vera  nécessitas. Hor.S'oy.CRVEL, 
DUR.  1  (P.  ext.  famii.j  Qui  no 
fait  grâce  de  rien.  Voy.  rioou- 
RELX,  SÉVÈRE.  (Un  cfitique)  —, 
asper.  Ilor. 

impitoyablement,  adv.  D'un" 
manière  impitoyable.  Sine  mi- 
sericordiâ.  Cic.  IncUmenter, 
adv.  Liv.  Acerbe,  adv.  Cic. 

implacable,  adj. Qu'on  ne  peut 
apaiser.  Implacabilis,  e,  adj. 
Cïc.  In&xorabilis,  c,  adj.  Ov. 
Sen.  rh.  (cf.  odinm.  Ov.  Sen. 
rhet.).  Ine.rpiabilis,  e,  adj.  Cic 
Liv.  (cf.  ociium.  Liv.  bellum. 
Cic).  Dureté  — ,  airocitas , 
atis,  f.  Cic.  Ressentiment  plus 
— ,  pervicacior  ira.  Cart.  Avec 
une  fureur  aussi  —  que  si..., 
ira  nikilo  remissiore  quam 
si...  Liv. 

implacablement,  adv.  D'une 
manière  implacable.  Sine  mi- 
sericordiâ.  Cic. 

implanter  (lat.  post.  inxplan- 
târe.  Eccl.),  v.  tr.  Faire  pren- 
dre racine  à  qqch.  Inserëre,  tr. 

Col.     Voy.        ENRACINER.      S'     — , 

coalescêre,  intr.  Col.  inoles- 
cëre,  intr.    Virg.  radices  agëre. 

Col.        Voy.        ENRACINER.        S'  — 

(dans  un  endroit),  inveteras- 
cëre,  intr.  Cœs.  ||  Fig.  Inse- 
rëre, tr.  Cic  (cf.  iris,  novas  o- 
piniones.  Cic.  vitia.  Hor.  peni- 
tas  insita  opinio.  Cic).  Jnge- 
nerare  (particul.  au  participe 
passé).  Cic  Implanté,  invete- 
ratas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  S'  — , 
radices  agëre.  Cic.  inveterari, 
passif.-moy.  Cic.  Voy.  enra- 
ciner. 

implexe,  adj.  Dont  l'intrigue 
est  compliquée.  Implicatas,  a, 
um,  p.  adj.  Cïc.  Implexus,  a. 
am,  p.  adj.  Liv.  Comédie  — , 
motoria  comaedia.  Donat.  ou 
simpl.  nxotoria.  se,  t.  Prise 

implication  (lat.  implicatio), 
s.  f.  (Logique.)  Etat  de  ce  qui 
implique  contradiction.  Voy. 
contradiction,  contradictoire. 
1  (Droit.)  Action  d  impliquer 
(dans  une  affaire  criminelle.) 
Commanicatio  criminis.  Cato 
ap.   Gell. 

implicite  (lat.  implicitus,  en- 
veloppé), adj.  Enveloppé  dans 
le  sens  sans  être  formellement 
exprimé.    Tacitus,  a,  am,    adj. 
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Cic.    D'une    maniera    — ,    voy 
implicitement. 
implicitement,     adv.     D'una 
inanii-r«       implicite.       Tacite, 
adv.  Cic. 

impliquer  (lat.  implicùre,  en- 
voîoppur),  v.  tr.  (.\rcli.)  Eiicho- 
vêtrer,  compliquer.  Voy.  ces 
mots.  1  (Logique.)  Envelopper, 
contenir,  inû,  compretiendêrt 
cum  aliquâ  rë.  Cic.  Simul  in- 
telligëre.  'ïc.  CompreUendére 
aliqaid  in  aliqaid.  Cic.  Conti- 
nêre,  tr.  Cïc.  |l  Spéc.  —  con- 
tradiction, et  (ellipt.)  — ,  pu- 
gnùre,  intr.  Cic.  Voy.  contkb- 
dire.T  Engager  dans  qqch./m- 
plicôre,  tr.  Cïc.  (cf.  aliqaâ  re. 
Cic).  Voy.  engager. 

implorer,  v.  tr.  Supplier  d'une 
manière  touchante,  et  par  ext. 
demander  en  suppliant  d'une 
manière  touchante.  ImpJorà- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  deos.  <  ic 
alicujas  misericordiam.  Cic. 
opem,  aaxiliam.  Cic.  deam 
atque  hominum  ftdem.  Cic); 
orâre,  tr.  Cïc.  etc.  (ex.:  or, 
maltis  et  supplicibus  verbis  et 
simpl.  orarc  aliqaid  ab  aliqao. 
Cic.aliquid  aliquem.Cic.);el'ûa- 
gitâre,  tr.  Cïc.  etc.  (ex.  :  eff. 
misericordiam.  Cic.  aaxiliam. 
Cic):  obtestari,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  te  ohtestor  ut  mihi 
ignoscas.  Plaat.)  ;  obsecràre, 
tr.  Cic.  (ex.  :  obs.  fidem 
[•  la  protection  -]  alicajas. 
Cic  [Mur.  J.0,  86]);  suppli- 
Càre,  intr.  Cic.  Sali,  (ox.:  sup- 
plie, diis.  Sali.).  Action  d'  —, 
imploratio,  onis,  f.  Cic 

impoli,  ie  (lat.  impolitas 
Iproprt.  •  qui  n'est  pas  poli, 
brut  •]),  adj. Qui  n'est  pas  poli. 
Inurbanas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Inhumanus,  a,  an\,  adj.  Cic 
Agrestis,  e,  adj.  Cic  Rasticus, 
a,  um,adj.  Cïc.  Inops  huma- 
nitatis.  Cic. 

impoliment,  adv.  D'une  ma- 
nière impolio.  Inurbanê,  adv. 
Cic.Rasticë,  adv.  Cïc. 

impolitesse,  s.  f.  Manque  de 
politesse,  inarbanitas,  atis,  f. 
Cic.  Inbunxanitas  ,  atis ,  C. 
Cic.  Rasticitas ,  atis,  t. 
Quint.  Avec  — ,  voy.  i.mpou- 
ment.  Il  (P.  ext.)  Procédé  im- 
poli. Illiberale  facinus.  Ter. 
—  qui  sent  le  paysan,  aspe- 
ritas    agrestis.  Ilor. 

impolitiq[ue,  adj.  Contraire  à 
la  bonne  politique.  Aliénas  a 
pradentiâ  civili.  Cic.  A'on  cal- 
lidus  (a,  um).  Cie.  Imprudens, 
adj.  Cic. 

impolitiquement,  adv.  D'une 
manière  impolitique.  Pruden- 
tiœ  civili  non  convenienter. 
Cic.  Xon  callidê,  adv.  Cic. 

impollu,  ue,  adj.  (Arch.)  Non 
souillé.  ImpoUutus,  a,  am.adj 
Sali.  fr.  Tac. 

impondérable,  adj.  Qui  é- 
chappe  à  l'action  de  la  pesan- 
teur. Pondère  carens.  A.  {Re$) 
sine  pondère.  Ov. 
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impopulaire,    adj      Oui    n'asl 
p4i  populaire,    p   (En  pari,  de* 
per».^  Jnvidiosus,  a.  um, adj. 
Cic.  (ci.  ini-.  iipud  pUbem.  Cic. 
ex  eo    Judicio   rani  ini'tciio5a< 
deetsiit.  at...  Cic.);  invjsus, 
a.  UŒ,  adj. Cic.  etc.  (ex.:  omnibus 
invisas.  SMl.',oireDSUS,  a. am, 
p.  adj.    Cic.  (ex.  :   off.  ciiibu». 
Cic.  etiain   si  is  iniidiosus  aat 
maltit  offensas    esse  lideatar. 
Cic).   Etre  — ,  offendére   apad 
plebem.    Cic.    Etre  tout  1    fait 
— ,  iniidià  (lagràre.  Cic.  Deve- 
nir — ,  venire  in   odium  plebi. 
Cic.  Etre  devenu  tout  à  fait  — ,  ! 
Jacère  offensione  popalari.Cic. 
Rendra — ,vocârg,0{i  addacêre] 
in  odium  (ou  in  ir»i-iJiom).Cic. 
Se  rendre  — .  odium  sui  facère. 
^en.  ventre    in   Oiiium  ,omni- 
bas).  Plin.  {|  (En  pari,  des  cho- 
ses.)   Invisas    (ou    ingratas,  ou 
odiosus)  popalo  ou  plebi.    Cic. 
Etre — ,  displicêre  popalo.  Cic. 
Impopularité,  s.  f.  Etat  de  ce 
qui  n'est  pa5  populaire.  Offen- 
sio  popali.  iVep.  ou  civiam.  Xep. 
ou  popalaris.  Cic.  Inx,-idia,  .•»", 
f.  Cic.  (cf.  in  invidiam  incidé- 
re.  .\ep.  non   effagére  saiiram 
ini'i'-iiam.  Sep.). 
importance,  s.  f.  Caractère  de 
ce   qui  est  important.    Vis,  f. 
Cic.   etc.    (e.\.  :  «logae/Kiae  vis. 
Cic.    id    in  qao  est  omnis  vis 
amiritix.  Cic.);  pondus,  eris, 
n.  Cic.  etc.   {an.:  littéral  maxi- 
mi    apad     me    sunt   ponderis 
[•  j'attache    une    très    grande 
importance    •].     Cic.     persona 
testimonii  pondas    habet.  Cic. 
commendatio  magnam  pondas 
apad  te  habait.    Cic.    pondéra 
verboram.  Cic.',;  momentum, 
j,  n.  Cic.  etc.  (ei.:  omnia  ver- 
boram   momentis,  non    reram 
ponderibas  examinàre.   Cic.  si 
quid  habeat  momenti  commen- 
datio   mea.    Cic.    magnam  in 
atramqae  partem    momentam 
habëre.  Cxs.magnoad  persaa- 
dendam   momento    esse.     Cic. 
esse  mojcimi  momenti  et  pon- 
deris. Cic.  aliqaid  nullias  mo- 
menli  patàre.  Cic.  levioris  mo- 
menti consultatio.  Liv.).  D' — , 
gravis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
iMPouTANTj  ;  magnus,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  important); 
grandis,  e,  adj.  Cic.  etc.  {en.: 
gr.    pecunia.    Cic.    voy.   impor- 
tanti.  Sans — ,inani's,  e,  adj 

Cic.   (voy.    VIDE,    VAIS.     FRIVOLE) 

Avoir   Je   1'  — ,    valêre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  sine  veritate  no- 
menamicitisivalire  non potett. 
Cic.  atram  apad  eos  pador  at 
ijae  of^iam  an  timor  valeret 
Cses.  sed  tixc  eadem  nam  cen 
ses  apad  eos  ipsos  valêre    [-  a 
une   égale    importance-].   6'ic. 
liane aactoritatemqaantam  va- 
litaram    esse    existimetis.  Cic. 
niKil  patas    valêre   in  jadiciis 
bonoram  virorum  testimonia. 
Cic.  on  dit  aussi   aliqaid  esse. 
Cic.  vim  ou  magnam  vim  ha- 
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bêrt.    Cic.    gravenx    ou    grave 
essa.  Cic.  mti^ni  esse  momc-nfi 
Cic).  N'avoir  aucune  — ,  niUil 
esse.     Cic.     nallias      momenti 
esse.  Cic.  Perdre  son  — .  refri- 
gescère,  intr.  Cic.  (cf.  crimen... 
nanc  in  causa  refrixit  [opp.  à 
calait,  •  excita  l'intérêt  •].  Cic. 
[l'ianc.  53,  55)  .  Je  n'ai  pas  be- 
soin   maintenant    de    vous    on 
montrer  1' — ,qu$e  caasa  quanta 
sit  (ou  faerit^  Jam  mihi  dicére 
non  est  necesse.Cic.  Ne  saisis- 
sez-vous pas    r  —  de  ceci,   hoc 
vos  qaale  sit    non  interpreta- 
mini?  Cic).  Arch.  L"  —  {c.-à-d. 
l'important)  est  de.. .,  voy.  im- 
portant. Il  (P.  oxt.)  Famil.  Loc. 
adv.  D'  —  ic.-à-d.  en  mettant 
de     l'importance     à     ce    qu'on 
faitK  graviter,  adv.    Cic.  Voy. 
SÉRIEUSEMENT.    1    Autorité    que 
qqn  retire  d'une  situation  con- 
sidérable.   Auctoritas,   atis, 
t.    Cic.    etc.    (voy.    autorité*  ; 
gravitas,   atis,   f.   Cic.   etc. 
(ex.  :    civitatis.Cses.  sententia- 
rum.  Cic.   artiam.    Cic.);  am- 
plitudo,  dinis,   f.   Cic.  ^d'un 
sens  plus  général  que   dignitas 
et   auctoritas,   avec    lesquels  il 
est  souv.  joint).  D'  —,  qui  a  de 
r  —,  gravis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
important);   amplus,   a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  important); 
magnus,  a,  um,  adj.  Cjc.  etc. 
(vov.  important  ;    on    dit  aussi 
auctoritate  oadignitate  prsedi- 
tas.  Cic.  opibas  [ou  gratià]  flo- 
rens.  Cic.).  Sans  —,  levis.  Cic. 
Avoir  de  1'  — ,  aliqao  esse  nu- 
méro.  Cic.    aliqaâ    aactoritate 
esse.  Cic.  aactoritatem  habëre. 
Cic.     aactoritate    (lorère.  Cic. 
magni  momenti  esse.  Cic.  N'a- 
voir aucune — ,  nihil  esse.  Cic. 
nallo  esse  namero.  Cic.  nallam 
numeram  obtinêre.   Cic.    nihil 
posse   ou    valêre.    Cic.  nallias 
momenti    esse.   Cic.    |{    (P.  ext.) 
En  maav.  part.  Vanité  do  celui 
qui  veut  se  faire   paraître  plus 
considérable  qu'il  n'est.  Se  clon- 
ner  de  1'  — ,  magno  se  xstimâ- 
re.    Liv.    Voy.    important,    va- 
nité. 

important,  ante,  adj.  Qui  est 
de  conséqu'snce  séricuso  pour 
qqn.  Gravis,  e,  adj.  Cic.  c-tc. 
(s'opp.  à  levis,  ex  :  gravem  per- 
sonam  [-  rôle  -l  sastinêre.  Cic. 
gr.  civitas.  Sali.  fr.  Liv.  epis- 
tola.  Cic.  caasa.  Cic.  auctori- 
tas. Cic);  magnus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  magna  et 
ampla  negotia.  Cic.  m.  teati- 
moniam.  Cic.  magnam  (acéré 
jacturam.  Cic.  caasa  magna. 
Cic.sœpe  parvis  momentis  ma- 
gni casas  intercédant,  l'ic.  arhs 
magna.    Cic.    m.  pecunia.  Cic. 

voy.        GRAND  ,        CONSIDÉRABLE]  ; 

grandis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
gr.  pondas  argenti.  Cic.  pecu- 
nia gr.  Cic);  amplus,  a.  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pecania  ain- 
plissima.  Cic.  amphores  co- 
pise.    Cxs.    namerai    amplior. 
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Sali,  amplior  e.rercitas.    Saet. 
ampla  occasio.  Cic);  luculen- 
tus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ei.  : 
piifrimoniun».     Cic.    /leretiitas. 
Plaat).     Devenir  —,  magnan\ 
ou  (uculentum  essBCcrpisse.  Cio. 
(lorère    ccepisse.    ('ic.    Etre  — , 
gravem  ou  grave  (maj;num,am- 
plum,    laculentum)    esse.    Cic. 
Voy.  IMPORTANCE.  Pou  — ,  Icvis, 
e,  adj.  Cic.  parftts,  a,  um,  adj. 
Cic.  Si  peu  — ,  tantulas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Il  Subst.    L'—,  c.-à-d. 
ce  qui  est  important,  qaod  est 
grave    ou    gravissimam.    Ter. 
L' — ,c'est  do. . . ,  maltam  inter- 
est    (av.  rinf.).    Cic.    capat  est 
(av.  riiif.).  Cic.  L'— ,  c'est  que..., 
(otam  est  qaod. . .  Cic.  1  A  tjui 
sa  situation  donne  une  autorité 
considérable.  Gravis,    e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  gr.   vir.  Cic.  Sali, 
(r.  gr.  testis,  auctor.  Cic.  aac- 
toritate graviores.  Cic.)  ;  am- 
plus,   a,    um,    adj.    Cic.    etc. 
{en.:  amplae  et  honestue  (amilise. 
Cic.  amplissimi  viri.  Dalb.  ap. 
Cic.  amplissimi  cives.  Cses.  ca- 
Jasqae  setatis  amplissimi.  Cses); 
magnus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  considérable).  On  person- 
nage— ,  vir  aactoritate  (ou  di- 
gnitate)  prxditas.  Cic.  Etre — , 
valêre,    intr.  Cic.   aliqao    esse 
namero.  Cic.  aactoritatem  ha- 
bëre. Cic.  Voy.  importance.  De- 
venir — ,   aliqao    numéro    esse 
cœpisse.  Cic.  aactoritate  (lorère 
cœpisse.    Cic.    ||    (Par  ext.)    En 
maav.  part.    Qui,    par    vanité, 
se  fait  paratiro  plus  considéra- 
ble qu'il    n'est.    Faire  1'  — ,  se 
saspicëré.  Sen.  Voy,  vain. 
importateur,  s.   m.    Celui  qui 
fait  le  commerce  d'importation. 
Qai    invehit     (ou     advehit     ou 
importât)    merces.  A.    \\    (P.  a- 
nal.)    Au    fi^.    Etre  un  —  (d'i- 
dées, de  modes,  etc.).  Voy.   im- 
porter. 
importation,  s.  f.  Action  d'im- 
porter, do  faire  entrer  dans  un 
pays  des  productions,  etc.  d'uu 
pays  étranger.    Invectio,    onis, 
f.  Cic.  Invectas,  ûs,    m.   Varr. 
D'— ,  advecticius,  a,  um,   adj. 
Sali.   (Jug.   UU.  5).  adi'enticius, 
a,   um,    adj.  Cic.    (surt.  au  fig. 
et.  doctrina  transmarina  atque 
adventicia.  Cic).  Uél'undro  1' — 
d'un  objet,  aliqaid   ad    se  im- 
portari  non  sinérc.  Cxs.  \\  (P. 
oxt.)    Ce  qui  est    importé.    Les 
— ,  res  quai  importantar.  Cxs. 
Il  (P.  anal.)  Fig.   I/—  des  arts, 
importatae  artes.  Cic. 
I.  importer,  v.  tr.  et.  intr.  || 
V.  tr.    (Arch.)    Entraîner   avec 
soi    (une    consé(iuence     grave). 

Voy.  ENTRAINER,  COMPORTER.  1  K. 

intr.  Etre  d»  conséquence  grave 
pour  qqn.  Magni  momenti  esse 
alicai.  Cic.  Attinëre,  intr.  Cor- 
ni(.  (dans  une  phrase  de  forme 
ou  do  sens  négat.,  cf.  illi  ea 
conqaisiverant,  qase  nihil  atti- 
nebant.  Corni(.  voy.  ci-apiés.). 
l'ertinére,  intr.    Cic.  etc.  (voy. 
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iwTiÎHRSSERJ.Voy. aussi  importan- 
ce, LONSKQUENCE.    ||     (IlliporS.)  U 

importo,  interest,  imp.Ts.  C't'c. 
etc.    (ox.:   nam    eorum  t/aoï/ae 
vehemenler  interest.  lie.  veslrà 
hoc    ma.rimë  interest.  Cic.  ni- 
hil  interest.  Cic.   id  quod  meiS 
inteltiyes  maltum,    taâ  nallam 
in  partem  intéresse.  Cic.  eijai- 
dein   ad  nostram  laadem  nnn 
multam    uideo   interesse.    Cic. 
interest   omnium   recte  facërc. 
Cic.quis  est  liodic,  cajas  inter- 
sit   istam   letjenx  manère  ?  Cic. 
i/aod   eos  seire  aut  nostrâ  aut 
ipsorum      interest.      Cic.     sed 
Atheniensiam   quoque  plus  in- 
terfiiit  Çtrma  tecta  in  donxiciliis 
habtre,  quam  Minervœ  signuin 
e.v    ebore    palclicrrimnm.  tir, 
niagis    nalUas    interest    qnam 
taà.   Liv.    magni  interest  meu 
and     nos     esse    [•    que     nous 
soyons  ensemble  •].  Cic.  magni 
interest  Ciceronis  vel  meâ  po- 
tias  vel  mehercale  atriiisqae  m»" 
intervenire  discenti.Cic.  magni 
ad  honorem  nostrum  interest, 
quam    primam   ad   urbem  me 
venire. Cic. veliementer  interfait 
rei  pablicse   nullam   videri  in 
ejusmodi    caasà   dissensionem 
esse.  Cic.  vehementer  intererat 
vestrâ  libéras  vestros  hic  potis- 
simam  discère.  Plin.j.  non  tam 
saà  qnam  rei  pablicse  interesse, 
at  salvus  esset.  Cses.  quoniam 
non    tam  interest,  quo    animo 
scribatur     [liber],    quam     quo 
accipiatur.  Cic.  si  negaret  qaic- 
qnam  interesse  ad  beatê  viven- 
dam ,    qaali     ateretar     victà . 
concederem.Cic.  Theodori  qai- 
dem  nihil  interest,   humine  an 
sublime  putescat.  Cic);  refert, 
impers.  Cic.  etc.  (eï.  :  non  as- 
cripsi  id,  quod  tua  nihil  refe- 
rebat.  Cic.  non  plus  meâ  refert, 
quam    si...    Cic.  quid    refert? 
l-ic.  parii  refert  abste  ipso  jus 
dici    cequabiliter ,  nisi...    Cic. 
quid  enim  refert,    quâ  me   ra- 
tione  cogatis  ?   Cic.)  ;  atiiaet, 
impers.  Cic.    etc.    (touj.    après 
une  nég.  [nihil,  non,  neqae]  ou 
dans  des  propos. interrog.négat.,' 
ex.  ea  re  non  venit,  qaia  nihil 
attinuit.    Cic.    sin   autem,    eos 
non  probabat.quid  attinuit  cam 
iis,  quihus  re  concinebat,  verbis 
discrepâre  ?  Cic.  nec  victoribus 
mitti  attinère  pato .  Liv.  neque 
quemquam  attinebat  id  recusâ- 
re.  Cic.   niliil  attinet  me  piura 
scribëre.    Cic).  ||    (Ellipt.)    Ne 
m'importe    pas   qui    (arcli.)    et 
auj.  n'importe  qui,  gui(i6et.  Cic 
quivis.  Cic.   N'importe,  qu'im- 
porte, qaid  refert?  Cic. 
2.  importer,  v.  tr.  Faire  entrer 
dans     un     pays     (les    produc- 
tions ,     l'industrie    d'un    pays 
étranger)  Importâre,tr.Cœs. 
etc.    (ex.  ;  importari  vinam  ad 
»e  non  sinunt.  Cœs.  importata 
i'umenta.Cœs.  au  fig.   non  esse 
nos  transmarinis  net-importa- 
tis  artibus  eraditos.  Cic);  ad- 
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vehére,  tr.  Cic.  otc.  (voy.  ap- 
poitrKn,  A.MENEii);  invehàre,  tr. 
l'arr.  Liv.  l'Un,  (ex.;  pcregrinas 
merces.  l'Un.  animaUa.  .Mêla, 
('art.  vinum  in  Oalliain.  Liv. 
miliam  e.v  India  in  Italiam. 
l'Un,  externa  omnia  ab  Orien- 
te invecta.  l'Un). 
importun,  une  (lat.  importa- 
nus  [•  do  caractiM'o  dillicil')  -  j. 
I  er.  Cic),  adj.  IJui  l'atisuo  eu 
étant  mal  venu,  mal  à  propos. 

Incommodus.  a,  uzn,  adj. 
Cic.  etc.  (ox.  :  alicai  incommo- 
dum  esse.  Plaut.  Cic.  legatus 
Homanus,  ne  aliéna  tempare 
incommodus  observaretur  Per- 
gamam  concessit.  Liv.);  znoles- 
tus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
sihi  ipsi  molesti  sunt.  Sen.i; 
odiosus,  a,  um.  adj.  Cic. 
/'/i<rt/.(6x .  :  od.orator.  Cic  odio- 
sissima  natio.  Phonl.).  Lecteur 
—,aoerbus  recitator.  Hor.  Amis 
—  dans  leur  emprossomont, 
anùci  molcstê  seduli.  Cic.  Qué- 
mandeur— ,  flagitator,  oris,  m. 
Plaut.  Cic.  Uell.  Un  visiteur—, 
interventor,  oris,  m.  Cic.  Voy. 
IMPORTU.NER.  ||  Substantivt.  Un 
^,  interpellator,  oris,  m.  Cic. 
interventor,  oris.  m.  Cic.  mas- 
ra,  œ,  f.  Plaut.  CataU.  \\  (En 
pail.  des  choses.)  Molestus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  m,  labor. 
Cic.  nihil  molestiue.  Cic);  in- 
commodus, a,  um,  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  inc  colloquiam.  Cic.1; 
odiosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nihil  odiosias,  nihil  mo- 
lestias.  Cic). 

importunément,  adv.  D'une 
manière  importune.  Moleste, 
adv.  Cic.  importuné,  adv.  Cic. 
Intempestive,  adv.  Cic 

importuner,  v.  tr.  Fatiguer  en 
venant  mal  à  propos.  Molestum 
ou  oneri  esse  [alicai).  Cic  Fa- 
tigâre  (aliquem  precibus).  Liv. 
Obtundére,  tr.  Cic.Enecâre  {ali- 
quem rogitando).  Ter.  Occldère 
(aliquem  rogando ,  legendo). 
Hor.    Voy.  dégoûter,  ennuyer, 

FATIGUER. 

iraportunité  (lat.  importani- 
tas,'  position  défavorable;  fig. 
caractère  difficile  »),  s.  f.  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  importun. 
fncommoditas,  atis,  f.  Plaut. 
Odiani,  ii,  n.  Cic.  Avec  — ,  voy. 

I.MPORTUNÉMENT. 

imposable,  adj.  Qui  peut  être 
soumis  à  l'impôt.  Vectigalis,  e, 
adj.  Cic.  Tributarias,  a,  um, 
adj.  Plin.  Jet. 

imposant,  ante,  adj.  Qui  im- 
pose le  respect.  Gravis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  genus  epis- 
tolaram  teverum  et  grave  [opp. 
h  familiare  et  Jocosum].  Cic. 
gr.  genus  dicendi,  gr.  oratio. 
Quint,  tam  graves  samas,  tam 
subtiles.  Cic);  amplus,  a,  uni, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ampl.  fanas. 
Nep.  ampl.  triumphas.  Nep. 
amplissima     verba.    Cic    vov. 

GRANDIOSE,      MAG.NIFIQUE)    :      ÏÛ - 

gens,   adj.    Cic.  etc.  (ex.:  cor- 
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pore  ingtns.  Tac.  voy.  covsidé- 
RABLE.  an\nuiO'K);  luculentus, 
a,  um,  adj.  Cic.  otc.  |ex.  :  l. 
auctor.  Cic.  voy.  con''IDkradlb, 
important);  spec/osus,  a,  um, 
adj.  Liv.  Tac.  (ex.:  sp.  opes. 
Tac.  exemplum.  Liv.  speciosis- 
simas  triumphas.  Val. -Max. 
speriosam  adventum  suum  in- 
gentem  turbam  captivorum  prx 
se  agentes  fererunt.  Liv.).  Ex- 
térieur— ,  dignitas  formre.  .Suet. 
Cortège  — ,  robasta  frcquentia. 
Cic.  (cf.  robustam  frequentiam 
prgestàre  alicai.  Cic). 
imposer  ,  v.  tr.  Poser  sur.  — 
les  mains,  munuj  impom're. 
Eccl.  Il  (Par  anal.)  Donner, 
attribuer.  —  un  nom,  nomen 
imponêre      ou      indëre.      Liv. 

(Fig.)  Voy.  DONNER,    ATTRIBUER.  1 

Fairo    subir.    Imponêre ,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  alicai  onus,  Cic. 
alicui    labores.    Cxs.    ver.tigal 
ngris.  Cic.  alicai  negotium.  Cic. 
legcs.  Cic.  consul  est  impositus 
in  nobis  cam...  Cic);  injun- 
gëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  sibi  ali- 
qaid.   Cic.  civitatibas  servitU' 
tem.  Cic.  alicui  laborem,  onus, 
leges    liv.  alicui  munas.  Liv.); 
imperâre,    tr.   Cic.   etc.  (ex.  : 
qaodcumque      sibi      imperavit 
animas.  <^en.  pecanias  priva- 
tis.  Nep.  naves  civitalibas..\ep. 
équités,  absides  civitatibas. Cœs. 
et  absol.  imp.  absides.  Cic  ar- 
ma.   Cœs.    rrUlites.    Cses.  quem 
[numorum  frumeuti]  ei  civita- 
ti  imperasemendam.CiclVerv. 
II,3,D/i,  173);  irrogàre.tr.Hor. 
Plin.  j.  (ex.:  tributam.  Plin.j.); 
exigera,  tr.  Cxs.  Liv.  Plin.j. 
(ex.  :  eqaitani  peditumqae  cer- 
tum    nameram    a    civitatibas. 
Cœs.);  describère,  tr.  Cic  otc. 
(ex.  :    civitatibas    pro    namei-a 
militum   pecaniaram  sammas. 
Cicvecturas  framenti  finitimis 
civifatibus.  Cœs.    sociis  qain- 
decim    milia    militum.    Liv.)  ; 
indicêre,   tr.   Liv.  l'Un.  Tac. 
(ex.:   alicui   tribatum.  Liv.).  — 
silence,  voy.  silence.  S' —  (im- 
poser ses  services),  se  intrudére. 
Cic  Tuteur  imposé  (par  testa- 
ment), dativas  tator.  GaJ.  {inst. 
I,  ISi).   Il   (Absol.)  Imposer  une 
ville,  tribatum    civitati  impo- 
nêre. Liv.  Imposé,  vectigalis,  e, 
adj.  Liv.  Voy.  impôt.  ||  (Au  fig.) 
Imposer  du  respect   ou  le  res- 
pect, pudorem  alicui  imponêre. 
Sen.    verecandiam   facêre  ali- 
cui. Liv.  Il    (Intransit.)  Imposer 
ou  en  —  à  qqn,  c.-à-d.  lui  im- 
poser   lo    respect.    Aactoritate 
movêre  aliquem.  Cic.  Verecun- 
diam  facêre  alicai.  Cic  1  (.Arch.) 
Attribuer  faussement.  Voy.  at- 
tribuer ,    PRÊTER.   Il   (Intrans.) 
Imposer   à    un    auteur ,    famà 
scriptaris   verba  ponêre.  A.   || 
Faire  croire  qqch.  de  faux.  De- 
cipëre,  tr.  Cic  etc.  (voy.  tro.m- 
per).   Il   (Intrans.)    Imposer   oa 
en  —  à  qqn  [c.-àd.  le  tromper). 
Imponêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
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pr^fectis  Antigoni.Sfp.  IlereuU 
minime lafro.  Sen-Catoniegre- 
gif.  Cic  aliit.  Sen.)  ;  capère, 
ir.  Cic.  eic.  (e\.:  adversarium. 
Cic.  vov.  SÉDUIRE,  tromper)  ; 
decipère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
tromperV  . 

Imposition,  s.  f.  Action  d  im- 
poser. Il  Action  de  poser  sur. 
împositio,  onis,  f.  PHn.  Impo- 
situs.  ûs,  m.  PUn.  (T.  de  gramm.) 
L'  —  des  n<iras  (aux  clioses  , 
împositio  verboram  ou  voca- 
biilorum.  Varr.  1  Action  do 
faire  subir.  L"  —  d'uuo  amen- 
de, irrogatio  miilt^.  Cic.  L'  — 
d'une  contribution  de  guerre, 
tribatum  impositum,  irroga- 
tum  ou  imperatam  (a/iciii  . 
Cic.  Cœs.Lii-.  1  Parc  de  la  dé- 
pense publique  fixée  pour  cha- 
cun.   Voy.   CONTniDL'TlON,    IMPOT. 

impossibilité  lUit-  P°st    im- 
possibilitasU  impuissance  et  im- 
possibilité •]  Apul.    Tert),  s.  f. 
Caractère  de  ce  qui  est  impos- 
sible.   (Se    traduit    ordin.    par 
fieri  ou  e/"/îci  nonposse.)  Quand 
il  vit  bieul'— de  prendre  la  ville 
de  force,  cum  intelligeret  fieri 
nonposseatiirbsr:rpugnaretiir. 
Nep.  Cela  est  de  toute  —,  d'une 
—  absolue, /ior/ierinon(ou  nallo 
pacto)  potest.  Cic.  11  n'y  a  d^— 
à  rien,  nifàl  est   qaod  accidcre 
non  possit.  Cic.  Doù  il  résulte 
pour  l'homme  1'—  do.  ..,ex  qao 
eflicitar hominem  nonposse... 
'  Cic.    L'  —  de    franchir  les  Al- 
pes, insaperabi/is  .Alpiamtrans- 
itas.    Liv.    Prouver  1'  —  d'une 
chose,  probàre  aliqaid  {ieri  non 
posse.  Cic.    Dans  l'  —  de  fuir, 
ubi  (ocus   /ujœ   dcest.  Liv.  Je 
suis  dans  1'— de,  neqaeo  ou  non 
possam  (avec  l'iiifin.).  Cic.Met- 
tro  qqn  dans  1'  —  de,  voy.  em- 
pêcher.  Il    (P.   eit.l  Chose  im- 
possible, {{es  qaœ  [leri  non  po- 
test./l.  Vouloir  triompher    des 
—,  surmonter  des  —,  inearsupe- 
rabilibas  vim  afferre.  Liv. 
impossible    (lat.    impossibiiis 
[trad.  du  gr.  à5Jv«To;].Qniit-), 
adj.  Qui  n'est  pas  possible.  Qui 
(gua! ,   qaod)  fteri   non  potest. 
Cic.  Qui  Iqase,  qaod)  ef^ci  non 
potest.  Cic.    Il  est  —   que  tout 
soit  pareil,  non  fieri  potest,  ut 
paria  sint  omnia.  Cic.    Quand 
il  est  —  de  se  retirer,  ubi  erepta 
est  discedendi  [acultas.  Cic.  Je 
crois  qu'il  n'y  a  rien  d' —  pour 
vous,  nihil  in{ectam  tibi  credo. 
Cic.  Uien  n'est— ,  ni''ii  est,  qaod 
accidére  non  possit.  Cic.   Rien 
n'est  —  à  L)ieu,  ni/iii  est  qaod 
deas  e(ficire  non   possit.    Cic. 
Je  ne   tiens  rien  pour  — ,  nifiil 
non  me  e[{icére  posse  dacn.Cic. 
Il  m'est  —  de,ne?ueo(av.rinf.). 
Cic.  copia  (ou  mihi  copia)  non 
est  (av.   rinf.).  Cic.    Je  crains 
que  ce  ne  soit  — ,  vcreor  ne  non 
liceat.  Cic.  Il  est  absolument — 
que.nullo  pacto  fieripotest,  at... 
Cic.  Rendre  qqch.  —,eripire  co- 
piam  fou  facuifafem,  ou  potes- 


tatem)  alicjiiiti  fiiciendi.  Cic. 
atiquid  excladère.  Cic.t  har.  resn. 
21,  i5).  aJiouid  e.vcutère.  Cic.  (do 
dom.  28,  '76).  aliqaid  perimêre. 
tic.  (Plane.  45,101).  aiiguiif  (oJ- 
Jêre.  Cic.  (am.  2r..9J.,  Pliil.  2,  3, 
7).  ciliguii/  ri-naliiire.  Cic. ,  Verr. 
Il,  2,  ri5,  138  .  Il  (Subst.)  L'im- 
possible. QuO(/  /i'.-i-i  nullo  modo 
potest.  Cic.  'l'oiiter  I'—,  aqaam 
a  pamice  po.^tal'ire.  Plaat. 
imposte,  s.  f.  Assise  de  pierre 
sur  laquolles'élovelocintro  d'une 
arcade,  yncamba,  a?,  1'.  i'itr. 
(VI,  8,  U).  T  Partie  supérieure 
d'une  porte,  d'une  fenêtre,  etc. 

Vov.    JKMnAGE. 

imposteur  (lat.  post.  impostor. 
Ulp.  Hier.),  s.  m.  Celui  qui  en 
impose  aux  autres.  T  Par  de 
fausses  imputations. //omomcn- 
do-rousimpl.  mcndax,  acis,  m. 
Cic.  Circamscriptor,  oris,  m. 
Cic.  Sen.   Voy.   calomniateuii, 

MENTEUR,     TROMPEUR.     H     (.\djeC- 
tiVt.)   Voy.    FAUX  ,     MENSONGER.    1 

Par  de  fausses  apparences.  Prœ- 
stigiator,    oris,  m.  Plaat.  Voy. 

FOURBE,    HYPOCRITE. 

imposture  (lat.  post.  imposta- 
ra.  Treb.  Poil.  Ulp.  Eccl.),s.  f. 
Action  d'en  imposer.  *,  Par  de 
fausses  imputations.  Menda- 
ciam,  a,  n.  Cic.  Fraas,  fraadis, 
f.  Cic.  Calamnia,  a-,  f.  Cic. 
Commettre  une  si  grande  — . 
mentiri  tantam  rem.  Sali.  1  Par 
de     fausses     apparences.    Voy. 

It-LUSION,  FOURBERIE,  HYPOCRI- 
SIE. Il  (Spéc.)  Manœuvre  de  celui 
qui  cherche  à  propager  une 
fausse  doctrine  ;  fausse  doctri- 
ne. Saperstitio  vana.  Saet.  Les 
—  de  la  magie,  magicse  vanita- 
tes.  Plin. 

impôt   (lat.    impositum,    chose 
imposée),  s.  m.   Part  de  la  dé- 
pense    publique    imposée     par 
l'Etat  à  chaque   citoyen.    Tri- 
butnm,  i  ('  impôt  direct  «),  n. 
Cic.    etc.   (ex.  :    annaum.  Tac. 
tribatam  imperâre.  Liv.  triba- 
tam  in  capita  singala  servoram 
ac    liberoram    imponêre.   Ca's. 
tribatum  conferre,facëre,  pen- 
dëre.    Cic.    ut   eo  anno  duplex 
tribatam  impcraretur,  simplex 
confestim  exigeretur.    Liv.   per 
tôt  annos  tribato  exhaastos'  ni- 
hil reliqai  prêter  terram  nudam 
ac  vastam  habêrc.  I.iv.  imma- 
nis  tributoram.    Cic.  [Verr.  11, 
5,21,  51].  tributorum  mnltitu- 
dine  premi.    Cic.  tribatum  te- 
merariiim  [•  extraordinaire  -]. 
ai'.);  vectigal,  alis(-  impôt 
indirect   -),    n.   Cic.  etc.  (com- 
prend le  portoriam  [•  droit  de 
port  ou  de  douane  •],  la  deca- 
ma  [•  dîmo  descéréales  -]  et  la 
gcriptura[-  impôt  do  pacage  •]. 
Cic.  [iinp    Porap.  0,   15].    por- 
toria      reliqaatiae     vectigalia. 
Cxs.  tribata['  impôts  directs-], 
aatvectijalia ("imp.  indirects^] 
aatonera ['charges  anciennes-  . 
7'ac.  vectigal  pergrande  impo- 
nêre agro.  Cic.  vectigal  statu- 
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ère.  Liv.  pleraqae  vectigalia 
institaère.  Plin.  /.  vectigalia 
pendère.  Cic.  vectigalia  pensi- 
tilre.  Cic.  vectigalia  exigère. 
Cic.  vectigalia  e.vcrclre.  Cic. 
1  inip.  Pomp.  6,  \5j.  vectiga- 
lia redimëre,  condacere.  locâre 
[  .afformer  les  impôts»],  des. 
[B.  G.  I,  18,  3].  Cic.  [Leg.  agr. 
2,  21,  55]);  stipendium,  ii,  n. 
Ca-s.  Liv.  (ex.:  pacisci  annuum 
stipendium.  Liv.  stipendium 
imponêre  [alicui].  des.  Liv. 
stipendiam  conferre  in  publi- 
cum.  Lii'.  stipendiam  pendêre. 
Liv.  stipendiam  ab  iis  exigëre. 
Liv.  de  stipendia  recusàre. 
Cses.).  Absol.  L"  — ,  c.-à-d.  l'on- 
semble  dos  impôts,  vectigal, 
alis,  n.  Cic.  etc.  (voy.  ci-des- 
sus). 

impotence  (  lat.  impotentia, 
praprt.  •  impuissance  i),  s.  f. 
Ktat  de  celui  qui  est  impotent. 
Dcbililas,  atis.  f.  Cels. 
impotent,  ente  (lat.  impotent 
[proprt.  '  impuissant  »]),  adj. 
Privé  de  l'usage  d'un  membre. 
Debilis,  e,  adj.  Cic.  (ex.:  om- 
nibus membris  captas  ac  de- 
bilis. Cic.  deb.  manibus  pedi- 
basqae.  Cic).  Jambe-,  voy. 
BOITEUX.  Il   Substantivt.  Un  —, 

voy.    PARALYTIQUE. 

impourvu,    ue,     adj.   A  quoi 
l'on  n'ap.is  pourvu. Voy.oÉpouR- 

VU.    AT   — ,   voy.    IMPROVISTE. 

impraticable,    adj.    Qui    n'est 
pas  praticable.  1  Pour  être  exé- 
cuté. Qui  (quôe,  quod  ef/ici)  non 
potest.     Cic.      Voy.      impossi- 
ble. T  Pour  être  fréquenté.  Jn- 
vias,  a,um,  adj.  Liv.  (cf.    inv. 
callis.  Liv.).  Impcrvias,  a,  um, 
adj.  Tac.    (cf.  iter.   7'ac.).  Im- 
portunas, a,  um,  adi. Sali.  Tac. 
Impeditus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.    si(i-a.    Ca-s.    itinera.  C:es. 
saltas  impeditior.  Liv.).  —  à  la 
cavalerie,  inequitabtiis,  e,  adj. 
Curt.    (VIII,    U,   U).    Etre    —, 
transiri   non  posse.  Cic.  1  (P. 
est.)   Inhabitable.  Voy.  ce  mot. 
Il    Inabordable,  inaoossible  (on 
pari,   des    personnes).  Voy.  ces 
mots. 
imprécation,   s.  f.  Souhait  de 
malheur  contre   qqn.    Impre- 
catio,  onis,  f.  Sen.  Plin.  (ex  : 
impr.  alicujas  Plin.  j.  [op.  %, 
531.      absol.    diro    imprecatio. 
6'en.     [ben.   VI,  35,    1].     PUn. 
[V,  It5\);    exsecratio,    onis, 
f.  Cic.   [Pis.  19,  iS],    etc.   (ex.; 
dira   exsecratione  prosequi  a- 
liqaem.  Liv.);   devotio,  onis. 
f   A'ep.  Pctr.    (rare);    détesta - 
tlo,  onis,  f.  i.ii'.  Ilor.  (rare)  ; 
deprecatio,     onis,    f.     Cic. 
Pclr.    l'Un,   (ex.;    dirx  depre- 
cationes.   Plin.    [XXVIII,    19]. 
deprecationcs  deorum   [-  priè- 
res mêlées  d'impr.  contre  soi- 
même-].  Cic.  [Kosc.com.  10,1.6]); 
diree,  arum,  f.  pi.  Wor.  Lw. 
Tac.  (ex .  :  diris  agam  vos.  Ilor. 
composifas  meditatasqae  diras 
imprecari.  Tac.  contingëre  (a- 
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nebribuB  diris  sitjna,  tcla,  arma 
hoitium.  Liv.);  preces,  cuin, 
f.  pi.  Cx$.  Hor.  Liv.  (ox.  :  pre- 
cet  dirai  (andére.  Tac.  omni- 
bus precibas  detestari  aliquem. 
Cxs.  ).  Sermont  accompagné 
d'  —,  exsecratio.  onis,  f. 
C'ic.  (ex.  :  gravissimà  exsecra- 
tione  se  obstringëre.Jast.).For- 
mulo  d'  — ,  exsecrabile  Carmen. 
Liv.  l'aire,  prononcer,  lancer, 
vomir  dos  —  contre  qqn,  char- 
ger qqn  d'  — ,  exsecrari  ali- 
(jaem.  Cic.  detestari  aliiiaem. 
Cses.  Faire  des  —  contre  soi- 
même,  se  charger  d'  — ,  exse- 
crari  in  se  ac  taum  ipsias  ca- 
pat.  Liv.  Souhaiter  avec  — , 
que.  ..ejrsi'crari  uÉ  (et  leSubj.). 
Cic.  R>-tiier  les  —  prononcées 
contre  qqn,  resacrâre  aliqaem 
rursas.  Nep. 

imprégnation,  s.  f.  Féconda- 
tion. Voy.  ce  mot.  |1  Infiltra- 
tion. Voy.  ce  mot. 

imprégner  (lat.  post.  imprse- 
gnâre  [•  féconder  et  impré- 
gner -].  Myth.  Eccl.],  V.  tr.  Ar- 
ch.  Féconder.  Voy.  ce  mot.  1 
Pénétrer  un  corps  dans  toutes 
ses  parties.  Imbuêre,  tr.  l'irg. 
Inficére,  tr.  l'Un.  Intimjére, 
tr.  Qaint.  Jncoquére,  tr.  \'irg. 
Pers.  SU.  Satiâre,  tr.  Plin. 
Fingëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
teindre).  Saffandëre,  tr.  Plin. 
{cl.lanse  crebro  saffiisa?.Plin.). 
—  e»tièrement,  aatarCire,  tr. 
Ov,   Vitr.   —    de    poison,    voy. 

EMPOl-ONNER  ,  INFECTER.  Im- 
prégné, madidus,  a,  um,  adj . 
Cic.  Plin.  Bien  imprégné,  sa- 
tar,  a,  um,  adj.  Virg.  Plin.  Etre 
imprégné,  jnadêre,  Intr.  Cic. 
(cf.  parietes  vino  madebant. 
Cic).  S'  —  de,  bibëre,  tr.  Virg. 
imbibère,  tr.  Plin.  ebibëre,  tr. 
Plin.  perbibëre,  tr.  Ov.  Sen. 
Il  Fig.  Inficëre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  pueram  artibus.  Cic.  ani- 
mum.  Sen.).  Imbuêre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  animam  opinione. 
Cic.) .  Saffandëre,  tr.  Cic. 

imprenable  ,  adj.  Qu'on  ne 
peut  prendre,  dont  on  ne  peut 
s'emparer.  Inexpagnabilis  ,  e, 
adj.  Liv.  Sen.  Etre  — ,  e.vpu- 
gnari  non  posse.  Cic. 

imprésario,  s.  m.  Chef  d'une 
entreprise  théâtrale.  Dominus 
ou  da.v  gregit  (Instrionam) .  A. 
Etre  — ,  gregem  ducêre.  Saet. 

imprescriptibilité,s.f.  (Droit.) 
Caractère  do  ce  qui  est  impres- 
criptible. Il  y  a  — ,  nullo  tem- 
pore  usucapio  procedit  ou  com- 
petit.  Cod. 

imprescriptible,  »dj.  (Droit.) 
Qui  ne  peut  être  soumis  à  la 
prescription.  Quod  usacapi  ou 
usurpari  non  potest.  Jet.  Etre 
— ,  longa  possessione  acqairi 
non  passe.  Jet.  usa  capi  non 
posse.  Jet.  Ton  droit  est  —, 
non  potes  decedëre  de  (ou  ex) 
jure  tuo.  Cic. 

impression  (lac.  impressio, 
•  empreinte  oa  sensation -•},  s.  f. 
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Pression  que  l'on  subit.  Pul- 
sus,  ÙS,  m.  Cic.  Gell.  (ox.:  e.r- 
ternus  puisas  animas  cammo- 
vct.  Cic.  palsu  imaginum.  Cic): 
iDipulsio,  onis,  f.  Cic  (ex.  : 
in\pr.  oblata  extrinsecus.  Cic. 
[Ac.  1,11,1.0]);  motio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.:  suaves  motiones,  qax 
ex  (ormis  percipiuntur  oculis. 
Cic.  [Tusc.  III,I8,.M]);  motus, 
ÙS,  m.  Cic.  (ex.  :  omnes  jacun- 
dam  motum,  quo  sensas  hila- 
retur,  Grœcé  riSovi^v,  Latine  vo- 
Inptatem,  vacant.  Cic.  dulcem 
motum  avérant.  Cic);  com- 
motio.  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  c. 
jacunditatis  saaids  in  corpore 
Cic  [Fin.  II,  It,  13].  c.  animi 
[-  faite  sur  l'ime  i].  Cic.  au 
plur.  commatianes  animoram. 
Cic);  ictus,  ÙS,  m.  Sen.  (ex.  : 
ic(us  aeris.  Sen.  [N.  Q.  I,  3,  8]); 
vis,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  qaod  os- 
teniam  habuit  hanc  vim,  ut... 
[•■  l'impression  causée  par  ce 
prodige  eut  pour  elTet  de...  •]. 
Cic).  Mauvaise,  fâcheuse  — , 
olTensio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
rninima  affensio  salis.  Cic.  o[- 
l'fnsionei  carporum  [•  impres- 
sions fâcheuses  subies  par  les 
corps  •].  Cic).  lionne  — ,  de- 
lectatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
maj'ori  offensiani  miki  qaam 
delectatiani  sunt  possessian- 
culœ  mese.  Cic).  ||  (Au  fig.)  In- 
fluence que  l'on  ressent.  Sen- 
sus,  ÙS,  m.  Cic.  (ex.  :  s.  mo- 
riendi.  Cic.  parère  sensas.  Cic 
valupfafis  sensum  capëre.  Cic); 
affectio,  onis,  f.  Cic  (ex.: 
prssentis  mali  sapientis  [-  sur 
le  sage  .]  affectio  nalla  est. 
Cic.  [Tusc.  IV,  6,  I.'i]);  aculeus, 
i  {pr.  •  aiguillon  »;  fig.  <■  ce 
qui  fait  une  vive  impression  ■.), 
m.  Cic  etc.  (es.:  relinqaére  vera 
acaleam  in  aadientium  animis 
is  demam  potest,  qui  non  pun- 
git,  sed  infijit.  Plin.  j.  orator 
cum  delectatione  acaleos  relin- 
qaitin  animis  eorum,  aqaibas 
est  aaditus.  Cic.  tamen  horam 
fphilosophorum]  aratio  ni^qae 
nervos  neque  acaleos  oratorios 
aut  forenses  habet.  Cic).  Faire 
— ,  movére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
palchritada  corporis  movet  o- 
culos  et  delectat.  Cic.  movére 
audientes  ou  aadientiam  ani- 
mas. Cic.  alicuj'as  animum  ma- 
gnopere  movére  [•■  faire  une 
forte  impr.»].  Cic duicedine  ali- 
qaà  sensus  movére.  Cic.  sensus 
jucundé  movére.  Cic  sensus 
movére  et  jacunditate  qandam 
perfandére.  Cic  moveor  [.  je 
subis  l'impr.  -]  ipsius  loci  in- 
solentià.  Cic.  iisdem  rébus  mo- 
veri  [•  être  sensible  aux  mêmes 
impr.  -,  gr.  u-j|jinaflÊÎv].  Cic.  ils 
rébus  tantam  moveor  [•  me 
donnent  une  telle  impression»], 
ut...  Cic  magis  eo  movebatar, 
qaod...  Cic);  commovère, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  omnia  damo 
ejas  abstulit,  qucC  paulo  mapis 
animam  cujaspiam  aat  ocaloa 
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passent  commovère.  Cic.  illud 
ipsnm  quod  honestam  deco- 
runupie  dicimus  animas  om- 
nium natarâ  et  specie  sud  com- 
mavet.  Cic.  cammoveri  necessc 
est  ["  l'impression  no  peut 
manquer  de  se  faire  ■].  Cic. 
/lis  omncs,  in  quibus  est  vir- 
tatis  indoles,  cammoventar 
[•en  reçoivent  l'impr.  -J.  Cic 
lOmmorat  [puellu]  omnes  nos 
[»  avait  l'ait  sur  nous  tous  une 
vive  impr.  .].  Ter.  [Phorm. 
loi],  alicajus  animum  vehe- 
menter  cammovëre  [•  faire  une 
forte  impr.  '].  Cic);  permo- 
vére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  p. 
aliquem  ou  animum  alicujus. 
Cic.  aliquem  vekementissimè 
permovêre  [«  faire  une  très 
forte  impr.  .].  Cic);  pellëre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  gacmadmo- 
dum  visa  non  pellerent.  Cic. 
ipsum  nullius  forma  pepalerat 
captivse.  Liv.  qaod  [conclus» 
atque  apte  dictum]  cam  animas 
hominum  auresque  pepalisset. 
Cic.)  ;  afûcêre,  tr.  cic.  etc. 
(ex.  :  sensus  saaviter  afficëre. 
Cic.  aliquem  sic  [ou  i<aj  affi- 
cëre,  ut...  Cic.  ejas  rei  famct 
varie  liomines  affecit.  Liv.  va- 
rié sam  affectas  litteris  tais. 
Cic);  tangêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  affectas  ipsas  tangêre.  Cic. 
mime  Clodii  modicê  me  tan- 
gant.  Cic);  percutêre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  qaodcamque  animos 
nostras  probabilitate  percassit 
[-  ce  qui  nous  a  donné  la  plus 
firte  impr.  de  vraisemblance  ■], 
id  dicimus.  Cic.  alicajus  ani- 
mum acriter  percatére  [•.  faire 
une  très  vive  impr.  -].  Cic); 
ferïre,  tr.  Cic.  (ex.  .  /lis  spec- 
tris  si  acali  poss';nt  feriri.  Cic. 
res  (criant  aciem  ocalorum  ou 
acalos.  Lucr.};  penetràre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nulla  res  magis 
pénétrât  in  animas.  Cic};  des- 
cendère  (•  faire  une  impression 
profonde»),  intr.  Sali.  Liv.  Sen. 
ie\.  :  quod  vertiuriL  in  pectus 
Jagarthse  altias  qaam  quis  ra- 
tas erat  descendit.  Sali.  [Jug. 
Il,  7].  injurist  descendant  aï- 
tius.  Sen.) .  Fâcheuse  — ,  otfen- 
sio,  onis,  l.  Cic.  etc.  (ex.:  aff. 
hominum  [•.  faite  sur  le  mon- 
de "].  Cic).  Faire  une  fâcheuse 
— ,  offendére.  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
aff.  aliqacn\  [.  sur  qqn  "].  Cic); 
commovère,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
commoti  sunt  animi  tenuiorum 
['  les  pauvres  gens  en  ressen- 
tirent  une   fâcheuse    impr.    •]. 
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Produire   une  bonne 


delectàre,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
charmer).  La  première  —  (pro- 
duite par  l'orateur),  prima  ag- 
gressio.  Cic.  (or.  18.  59).  L' — 
produite  par  de  tels  faits,  ejas- 
madi  res.  Cic.  (Marc.  U,  9).  T 
Empreinte  laissée  par  la  pres- 
sion. Voy.  EMPREINTE.  Fig.  Re- 
cevoir une  —,  imprimi.  Cic  (cf. 
an  imprimi  quasi  ceram  ani- 
mum patamas?  Cic.  (Tusc.   I, 
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55,  61j.  Il  (Spec.)  Kmpreinto 
(sur  une  surface)  de  lettres  en- 
duites d'encre,  etc.  Voy.  ttpo- 
CRAPUiE.  Donner  un  livre  à  1' — , 
librum  typis  exscribère.  .4._  ou 
litteraram  (ormis  dcscribëre. 
A.  Il  (Par  ext.)  Edition.  Voy. 
ce  mot.  Il  (Fig.)  Marque,  signe. 
Voy.  ces  mots.  j 

impressionnable,  adj.  Suscep- 
tible  d'>-tre  impressionné.  Qui 
(</aap,  tjuod)  (acile  moveri  (ou 
commoi-fri  ou  incitari)  potfst. 
Cic.  Mobilis,  e,  adj.  Cic.  Mollis, 
e,  adj.  Cic. 

impressionner,  v.  tr.  AITector 
d'une  impression  matérielle. 
Moiêre  corpus  ou  corpora.  Cic. 
Voy.  iMPRE^ioN.  1  AfTeeter  d'une 
impression  morale.  Movlre,  tr. 

Cic.   Voy.     IMPRESSION. 

imprévoyance,  s.  f.  Manque 
de  prévoyance.  Impradentia,  se, 
{.  Xep.  iemeritas,  atis,  f.  Cœs. 
Avec  — ,  incaatê,  adv.  Cic.  te- 
mere,  adv.  Cic. 

imprévoyant,  ante,  adj.  Qui 
manque  de  prévoyance.  Impro- 
vidas,  a,  am,  adj.  Cic.  Jncaa- 
tas,  a,  umj  adj.  Cic.  (cf.  inc. 
fatari.  llor.j.  Impradens,  adj. 
Ar. 

imprévu,  ue,  adj.  Qui  n'a  pas 
été  prévu,  qui  arrive  lorsqu'on 
y  pense  le  moins.  Improvi- 
sas, a,  um,  adj.  Cic.  Inopina- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic.  Necopi- 
natas,  a,  um,  adj.  Cic.  Evéne- 
ment — ,  inopinatum,  i,  n.  Cic. 
subi^um,  i,  n.  Liv.  casas,  ûs, 
m.  Cic.  Cas  ou  événements  —, 
improvisa,  orum,  n.  pi.  Sen. 
Quint,  subita,  oram,  n.  pi.  Tac. 
Arrivée  — ,  superi-enlas,ûs,  m. 
Plin.    D'une    manière  — ,   voy. 

IMPROVI=TE. 

imprimer,  v.  tr.  Communiquer 
relTct  d'une  pression.  Motum 
dare.  Cic.  Incutëre  vim.  Virrj. 
Il  (Fig.)  Communiquer  une  in- 
fluence.  Voy.    INSPIRER,    CAUSER, 

COMMUNIQUER.  *  Laisser  la  mar- 
que d'une  pression.  Impri- 
mére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qui  est 
locas.  in  qao  non  exstent  hu- 
jus  (ortitudinis  tam  vero  hu- 
manitalis  impressa  vettigia  ? 
Cic.  impr.  sigillum  in  cerà.Cic. 
quorum  lectione  duplex  impri- 
meretur  rei  pablicœ  dedecas. 
Cic.  [Phil.  5,  6,  16].  fig.  lisant 
objectarn  imprimet  illad  qui- 
dem.  et  signabit  in  animo  suam 
speciem.  Cic.  primum  esse  deos, 
qaod  in  omnium  animis  eoram 
notionem  impresserit  ipsa  na- 
tara.  Cic.  corn  visa  in  animis 
imprimantur.  Cic.  quœ  in  ani- 
mis imprimuntur  incUoatsp  in- 
t€llig':ntia',simililer  inomnibus 
imprimuntur.  Cic.  notitise  ejas- 
modi  visis  impressa!.  Cic);  in- 
Sgère,  tr.  Cic.  Qaint.  {es..:  in 
hominum  sensihus  positam  at- 
qae  inlixam  est.  Cic.)  ;  iascul- 
père,  ir. Cic.  etc.  (voy.  craverj. 
il  (far  anal.)  Imprimer  (det 
étofTes,    etc.).   Inficire   aliqaid 
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aîiquù    rc.  l'Un.    \\    iSpéc.)  Re- 
produire à  l'aide  de  caractères 
enduits  d'encre.  Typis  e.xscribC-- 
re  ou  litterarunt  formis  descri- 
bire.  A.  Par  oxt.  —  qqn,  voy. 
ÉDITER.    Faire  — ,    typis   man- 
dâre.  A.  Se  faire  — ,  Jubfre  li- 
brum sonm  typis  exscribi .  .i. 
Il    (Arcli.)  Etre  imprimé    d'une 
chose,    c.-à-d.    en    avoir    reçu 
l'emprointo,  voy.  empreinte. 
imprimarie,  s.  f.  .■\rt  d'impri- 
mer (des  livres).  Ars  typogra- 
pbica.  D.  Il  \P.  exl.)  Etablisse- 
ment où  l'on  imprime  des  livres. 
Of(icina  typographica.  Gs. 
imprimeur,    s.    m.    Celui   qui 
dirige  une    imprimerie.   Typo- 
graplius,    i.    m.   D.  1    Ouvrier 
qui   travaille  dans  une  impri- 
merie, qui   tire  les  feuilles.  Ty- 
potheta,  a",  m.  A. 
improbabilité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  i-st  improbable.  (Tra- 
duire par  les  adjectifs  indiqués 
à  l'article  improbable.)  ||  Chose 
improbable,   lies  non  probabi- 
lis  ou  res  dif^cilis  ad  creden- 
dum.  Cic. 
improbable  (lat.  improbabilis, 
condamnable,     inadmissible), 
adj.    Qui    n'est    pas    probable. 
iVon  i-eri  similis.  Cic.  A'on  pro- 
babilis.  Cic.  Difficilis  ad  cre- 
dendani.  Cic. 
improbateur,  trice  (lat.  post. 
improbator.  Apul.  Tert.  Aag.), 
s.  m.  Celui,  celle  qui  improuve. 
Qui    [quai'    improbat    ou    non 
probat.  Cic.    \'itaperator,  oris, 
m.  Cic.  Il  {.Idjectivt.)  Qui  mar- 
que   l'improbation.    Un     mur- 
mure — ,  i'remitus,  ûs,  m.  Liv. 
Faire  entendre    des    murmures 
— ,  fremitu  aspernari.  Tac. 
improbation,     s.     f.     Action 
d'improuver.  Improbatio,  onis, 
f.    Cic.    Voy.    désapprobation, 
mécontentement. 
improbe,  adj.  Qui  manque   de 
probité.   Improbus,  a,  um,  adj. 
Lie.  Voy.  malhonnête. 
improbité,    s.    f.    Manque    de 
probité.  Improbitas,  atis,  f.  Cic. 
improductif,  ive,  Qui  ne  pro- 
duit,   ne   rapporte   rien.    Infe- 
cundus,  a,  am,  adj.  .Sali,  ^le- 
rilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  ager.  Cic. 
nummi.Jct.).  Sol  — ,  segne  so- 
lum.  Luc.  Une  année  — ,  annas 
frugibus  adversus.  Plin.J.  Etre 
—  ,   jacére,    intr.    l'Un.  j.    Ar- 
gent, capital    —,  otiosœ   pecu- 
nUe.   Jet.  (cf.  ne  pecanisc  olio- 
sie  j'aceant.  Plin.  j.    voy.  ca- 
pital). 

impromptu  (lat.  in  promptu, 
loc.  adverbiale,  proprt  •  on 
évidence,  sous  la  main  •),  adv. 
Sur-le-champ, fans  préparation. 
Ex  tempnre.  Cic.  ||  Adjectivt. 
Improvisé.  Voy.  improviser.  || 
Substantivt.  Morceau  impro- 
visé, épigrammo,  chanson,  etc. 
S:chediam,  ii,  n.  Petr.  (cf.  Paul, 
ex  Fest.,  p.  3.!5,  3). 
imprononçable,  adj.  Qui  n- 
peut  être  prononcé.  Qui   [quie. 
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çuod)  pronuntiari  non  potest. 
A. 

impropre,   adj.  Qui    n'est  pas 
propre  à  qi|cli.  Iniitilis  {ad  ali 
quid).  Cic.  Ca-s.  .\on  aptas  ad 
uliquid.  Cic.  Minas  commodus. 
Cic.  Aliénas,   a,  um,   adj.  Cic. 
(cf.  al.  ab  alitfuà  re.  Cic).  In- 
habilis,  e,    adj.  Cic.    Tac   (cf. 
iiiicui  rei.    Cic  Tac).  ||  (Spéc.) 
Qui  n'est  pas  propre  à  exprimer 
exactement   l'idée.  Improprias, 
a,  um,  adj.   Qaint.  (cf.  impro- 
pria  verbi  significatio.  Quint.). 
Termes  assez  — ,   lerba  nvinus 
idonea.    Cic.    Emploi    —    d'un 
mot,  abasio,  onis,  f.  Cic. 
improprement,    adv.     D'une 
inanii-re    impropre.    Impropriè, 
adv.  Plin.    (cf.  appellari.  l'Un, 
dictas.    GelL).  Per  abasionem. 
Gramm.  .-ibusivë,  adv.  Qiiinf. 
impropriété  (lat.  post.  impro- 
prietas.    Gell.),   s.  f.    Caractère 
d'un  terme    impropre.    Impro- 
priam,  ii,  n.  Quint.  Impropria 
verbi  signi^catio.  Qaint.  Abu 
sio.  onis,  f.  Cic. 
improuver,  v.  tr.  Ne  pas  ap- 
prouver.   Improbâre,    tr.    Cic. 
Voy.  clamer,  désapprouver. 
improvisateur,  trice,   s.  m. 
et  f.  Celui,  colle  qui  improvise. 
Qui  (qua")    ex   tcmpore   versus 
fundit    ou  poemata  (acit.    A. 
(d'après  Cic). 
improvisation,    s.    f.    Action 
d'improviser.  Extemporalis  (a- 
caltas.    Sen.    rli.   Talent    d' — , 
extemporalitas,   atis,    f.    Suet. 
Parler  d' — ,  e.v  tempore  dicëre. 
Cic.  Jouir  d'une  grande  f.acilité 
d' — ,    non    defici    extemporali 
facaltate.  Saet.    \\  Résultat  de 
cette    action.    Fortuita  oratio. 
Cic.    Subita    dictio    on    orafio. 
Cic.    Extemporalis     dictio    ou 
oratio.  Qaint.  Dans  ses  discours 
préparés   ou    dans  ses  —,  sive 
nxeditata  sive  sabita  proferret. 
Plin.  j.  Voy.  I.MPR0VISER. 
improviser,  v.  tr.  Produire  sur- 
le-champ  et  sans   préparation. 
—  un  discours, sa(yi£o(ou  ex  tem- 
pore) dicëre  (opp.  à  paratë  atque 
cogitatè  dicëre).  Cic.  sine  scrip- 
to  dicëre.  Cic.  —  dos  veTS,extem- 
pore  versas  (undère  ou  poemata 
l'acëre.  Cic.  —  (sur  un  sujet), 
subito  dispatûre  (de  aliqua  re). 
Cic.  Absol.  — ,  ex  tempore  di- 
cëre. Cic    Improvisé,    subilas, 
a,  um.  Cic.  (cf.  oratio   subita. 
Cic).  subitas  et  (ortaitas   Cic. 
(cf.    oratio    sabita    et    lortaita 
[opp.  à  commentatio  et   cogi- 
tatio].    Cic).    extemporalis,   e, 
adj.    Quint,    (cf.    ext.    oratio. 
Qaint.).  ||   (Par  ext.)  Faire  à  la 
hâte.  —  des  chefs,  subilos  du- 
ces légère.  Sen.  Edifices  — ,  sa- 
bitnr'"i   .-rdificia.  Tac.   S'—  gé- 
néral,  subito   (teri  dacem.  A. 

Voy.    IMPROVISTE. 

improviste,  adj.  (Arch.)  Inat- 
tendu. Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.) 
/Je  nos  jours.  Loc.  adv.  A  1' — 
(d'une  manière  inattendue).  De 
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o\iex  improviso.  Cic.  ou  simpl. 
improvisa.  Cic.  Kr  inopinato. 
Cic.  ou  simpl.  inopinato.  Liv. 
(XXVI,  6,  U).  Secopinato,  adv. 
Cic.  Ex  insperato.  Liv.  Q(ich. 
m'ost  arrive  à  1'—,  nec  opi- 
nanti  onin$peranti  mihialiquid 
accidit.  Cic.  l'roiidro  qi|n,  at- 
taquer l'ennemi,  tomber,  ren- 
dre à  1* —  sur  l'onaumi,  ali<iacm 
impradentem,  imparatum  ad- 
ortri,  a'jgredi.  Cic.  aliiiaem  nec- 
opinantem  ou  impradentem  ou 
incaïUam  opprimëre.  d'y.  (cf. 
hostesincautosoppriinëre.Liv.). 
Surprendre  qqn  à  1' — ,  offen- 
dëre  aliijucm  imparatam.  Cic. 
Fondi'o  a  1' —  sur  qqn,  saper- 
venirc  alicui.  Liv.  Qu'il  est 
venu  à  1'  —  ,  subitam,  venisse. 
l'Un.  ).  Pris  à  I'—,  impradens, 
adj.  Cxs.  inopinatus,  a,  am, 
adj.  Liv.  Val.-i\Jii.v. 

imprudemment,  adv.  D'une 
manitM'e  imprudente.  Inxprti- 
denter,  adv.  Cses.  ap.  Cic.  Xep. 
Incauté,  adv.  Cic.  l'er  impra- 
dentiam.  Cic. 

imprudence,  s.  f.  Manque  de 
prudence.  Impradentia,  se,  f. 
Cic.  Temeritas,  atis,  f.  Cses. 
Liv.  Esprit  d' — ,  dementia,^,  f. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Acte  qui  man- 
que de  prudence,  hnprudenter 
ou  temere  factum.  Cic.  Com- 
mettre des  — (dans  son  lanjjaso 
oa  dans  sa  conduite),  impra- 
denter  (ou  temere)  dicère  (ou 
facêre).  Cic. 

imprudent,  ente,  adj.  Qui 
manque  de  prudence.  ||  (Eu 
pari,  des  pors.)  hnpriidens,  adj. 
Ter.  Temerarias,  a,  um,  adj. 
Cic.  Incaatas,  a,  am,  adj. Cic. 
Improvidiis,  a,  um,  adj.  Cic. 
Substantivt.  Un  — ,  une  im- 
prudente, homo  incaatas.  Cic. 
ou  iniprovidas.  Cic.  malier 
incaata  ou  tenieraria.  Cic.  Des 
— ,  impradentes,  iam,  m.  pi. 
Phœd.  Il  (En  pari,  des  choses.) 
Temerarias,  a,  am,  adj.  Liv.  (cf. 
consilium.  Liv.).  Inconsixlttis, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  ratio. 
Cic). 

impubère,  adj.  (Droit.)  Qui  n'a 
pas  l'âge  de  puberté.  Nondam 
adaltas.  Cic.  Impabes  (gén.  6e- 
ris),  adj.  Cic.  Substantivt.  Les 
— ,  impubères,  am,,  m.  pi.  Cœs. 

impudemment,  adv.  D'une 
manière  impudente.  Impaden- 
ter,  adv.  Cic.  Mverecttndê,  adv. 
Sen.  Petulanter,  adv.  Cic.  Im- 
probê,  adv.  Cic. 

impudence,  s.  f.  Effronterie 
sans  pudeur.  Impudentia,  œ,  f. 
Cic.  Procacitas,  atis,  f.  Cic 
Protervitas,  atis,  f.  Ter.  Im- 
probitas,  atis,  f.  Cic.  Os  durum,. 
Ter.  et  simpl.  os,  on's,  u.  Cic. 
De  la  dernière  — ,  d'une  — 
excessive,  effasë  petalans.  Cic. 
O  —  e.vtrème,  ô  comble  d' — ,  o 
hominis  impudentem  aada- 
ciam.  Ter.  Une  — ,  aadax  fa- 
cina».  Ter. 

impudent,  ente,  adj.  ECTroutéi 


sans  pudeur.  Impudens,  adj. 
Cic.  (cf.  oratio.  Cic.  men- 
dacium.  Cic.  litterx.  Cic.  os. 
Ter.).  Inverecandas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Improbas,  a,  um,  adj. 
Cic.  //or.  (cf.  improbissima 
verba.  Cic.  impr.(acies.  Qaint.). 
Protervas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
pr.  dictam.  Cic).  Procax,  adj. 
Cic.  (cf.  proc.  in  lacctsendo 
[•  provocateur  imp.  •].  Cic). 
Petalans,  adj.  Cic.  Un  pou — , 
sahimpadens,  entis,  adj.  Cic. 
Tes  prétentions — ,  qase  ta  im- 
padenter postulasti.  Cic.  Subst. 
Un  — ,  une  — -,  homo  petalans. 
Cic.  protervas  homo.  Cic.(axor) 
petalans.  .Sen.  {matrona)  inve- 
recanda.  Sen.  Tu  es  un  — ,  tu 
es  impadens.  Cic.  Quel  —  1  qaod 
os  !  Cic. 
impudeur,  s.  f.  Manque  de  pu- 
deur. Impadicitia,  a?,  f.  Plaat 
.Sue(.  Nalla  verecandia.  Cir. 
Voy.  iMPUDiciTK.  ^  Itnpudence 
evtrême.  Impudica  irnpaden- 
tia.  Cic.  Voy.  impldence.   Avec 

— ,    voy.    IMPUDEMMENT. 

impudicité,  s.  f.  Caractère  im- 
pudique. Impadicitia,  ?e,  f. 
Plaat.  Saet.  \\  Acte  impudique. 
Staprum.,  i,  n.  Cic.  Probram, 
i,  n.  Cic.  Toutes  sortes  d' — , 
onines  imparitates.  Cic.  (Phil. 
S,  3,  6). 

impudic[ue,  adj.  Qui  outrage 
la  pudeur.  Impudicus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  iex.  :  homo.  Cic 
muZiêr.  Cic.  domus.  Cic);  in- 
cestus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  inc.  os.  Cic.  inc.  flagitium. 
Cic.  inc.  sermo.  Liv.);  impu- 
rus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
homo.  Cic.  6'er».  animas.  Sali 
historia.  Ov.  alicai  os  imparis 
simam  ostendëre.  Cic  I  ;  obs- 
cœnus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  versus  obscœnissim,i.  Cic. 
obsc.  verba.  Varr.  obsc  ser- 
mones.  Cic.  illad  est  obscœnias 
[dictum].  Cic).  Substantivt. 
Un  — ,  une  — ,  homo  impadicas. 
Cic.  malier  impudica.  Cic.  Les 
— ,  molles  et  impudici.  Vitr. 
exoleti,  orum,  m.  pi.  Cic. 

impudiquement,  adv.  D'une 
manière  impudique.  Param 
caste.  Cic.  Impadicê,  adv.  .Sen. 

impugner  (lat.  impagnâre),  v. 
tr.  (.'irch.)  Combattre.  Voy.  ce 
mot. 

impuissance,  s.  f.  Caractère 
de  celui  qui  est  impuissant. 
Impotentia,  ar,  f.  Ter.  Injirmi- 
tas,  atis,  f.  Sali.  Tac.  Imbecil- 
litas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  imb.  vi- 
riam.  Cic.  sociorum  [opp.  à 
potenfia].  Justin,  generis  ha- 
mani.  Cic.  animi.  Cic).  Débi- 
litas, atis,  f.  Cic.  V — des  lois, 
invalidum  legum  auxilium. 
Tac.  Il  sentit  son  — ,  quam 
infirmas  (ou  imbecillas  ou  hu- 
milisj  esset  (ou  quam  param 
valeret),  sensit.  Cic.  Il  est  dans 
1' —  de...,  voy.  [ne  pas]  pou- 
voir. Réduire  qqn  à  1' —  de..., 
eo  addacêre  (ou  redigëre)  ali- 


qaem,  ut  non  potsit  ou  nequeat 
(et  l'Infin.).  Cic.  Ii  Spéc.  [Mé- 
dec.1  Incapacité  d'engendrer. 
Nalla  ijenerandi  facultaa.  Cel». 
Sterililas,  atis,  f.  Plin. 

impuissant,  ante,  adj.  Qui 
n'a  pas  la  puissance  de  faire 
qqch.  Impotens,  adj.  Ctn.  etc. 
(cf.  imp.  irx  l-imp.  a  maîtri- 
ser sa  colère  •]).  Liv.  imp.  Ise- 
titiae.  Liv.  imp.  regendi  eqai. 
Liv.):  impar,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  impar  dolori.  Suet.  tanto 
oneri  sastinendo  impar.  Cic). 
Etre  —  à  faire  qqch.,  non  pas- 
se aliqaid  ou  non  passe,  neqai- 
re  (avec  l'Infin.).  Cic.  Ab^olt. 
Impotens,  Sidj.  Cic.  Inops,  adj. 
Liv.  Sali.  Voy.  faible.  ||  (Em 
pari,  des  choses.)  Vanus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  v.  pre- 
ces.Cic  V.  argamenttim.  Qaint. 
V.  tela.  Liv.);  irritus,  a,  um, 
adj.  (e.x.:  irr.  inceptarn.  Liv.  re- 
mediam.  Tac.);  inSrmus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  infir- 
missimam  adversas  viras  for- 
tes telam.  Cart.);  imbecillus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ox.:  imb. 
medicina.  Cic.  voy.  faible). 
S'épuiser  en  efforts  — ,  sudâre 
maltam  (rustraqae  laborâre. 
Ilor.  Etrî  — ,  non  pallëre.  Cic 
non  valëre.  Cic.  \\  Spéc.  (Mé- 
dec.)  Incapable  de  l'acte  géné- 
rateur. Qai  non  potest  gene- 
rare.  Cels.  Etre  — ,  non  passe 
generare.  Col. 

impulsif,  ive,  adj.  Qui  donne 
une  impulsion.  Qui  {qacr,qaod> 
pellit,  impellit  ou  propellit.  A. 
Force  — ,  mom.entam,i,n.  Liv. 

Voy.    IMPULSION. 

impulsion,  s.  f.  Action  de 
pousser  un  corps.  Impulsio, 
onis,  f.  Cic.  univ.  5.  li);  pul- 
SUS,  lis,  m.  Cic.  (ex.:  externus 
palsas.  Cic.)  ;  impuisus,  ûs, 
m.  Cic.  Plin.  (ex.  :  carparum. 
Plin.  s'empl.  ordin.  à  l'.4bl.  et 
très  rar.  au  sens  propre  chez 
Cic);  propulsus,  Abl.  u,  m. 
Sen.  (seul,  à  l'abl.  sing.  cf. 
Sen.  [N.  Q.  V,  U,  3]);  mo- 
mentum,  i.  n.  Liv.  (e%..:ut  [ar- 
bores] levi  momento  impulsœ 
[■■  sous  une  légère  imp.  ■■]  occC- 
derent.  Liv.).  Donner  1' — ,  im,- 
pellëre,  tr.  Cic.  Sen.  (cf.  i^nâ 
[vi]  primo  impulsa  [natura] 
maveatar.  Cic).  propellëre,  tr. 
Cses.  (voy.  pousser).  ^  (Fis-) 
Action  de  pousser  (qqn)  à  faire 
qqch.  Impulsio.  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  impalsio  est  qase  sine 
cogitatione  per  qaandam  a([ec- 
tionem  animi  facêre  aliquid 
hortatar,  ut  amor,  iracandia, 
segritado.  Cic.  [inv.  II,  5,  17]. 
cum  impalsione  aliqaid  factum 
esse  dicet,  illam  impetam  et 
quandam  commotionem  animi 
affectianemque  verbis  amplifi- 
cûre  debebit.  Cic.  [inv.  Il,  5, 
19]);  impuisus,  Abl.  û,  m. 
Cic.  etc.  (voy.  instigation); 
instinctus,  us,  m.  Cic  (voy. 
I    INSPIRATION,  instigation)  ;  cal- 
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car,  aris  (pi*.  .  éperon  •  d'où  I 
(iy.  •excitation,    impulsion    ■), 
n.  Cic.  {\oy.    aiguillon,    exci- 
tation). 

impunément,  adv.  Sans  être 
puni.  Iwpune,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  imp.  faccre.  Cic.  ferre. 
Cic. ablre. Ter.). Il  ne  s'en  tirera 
pas  — ,  id  non  inattam  aufe- 
ret.  Ter.  Faire  tort  —,  lacri 
facère  in/ariam.  Plin.  \\  Sans 
danger.  Impane,  adv.  Cic.  Sine 
no.nl.  Cic.  Yoy.  dvncer,  dom- 
mage. Il  (Poét.^  Sans  punir.  Im- 
pune,  adv.  SjU.  (cf.  imp.  ha- 
bêre.  Tac.  imp.  in/ariam  acci- 
përe[«  se  laisser  imp.  outrager»]. 
Soi/.).  Supporter  —  une  offense, 
aliqaid  inaltam  relinqaère  ou 
pati.  Cic. 

impuni,  ie,  adj.  Qui  n'est  pas 
puoi.  ImpuDftus.  a,  am,  adj. 
cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  impani- 
tam  dimittère.  Cornif.    impu- 
nitum  discedëre.  Cic.  impunita 
$celera  (erre.  Cic.  hoc  non  im- 
panitam  omittam.  Cic.  aliquid 
impanitam  sinOre  ou  onu'f(ëre 
ou   dimittère.    Cir.);    inultus, 
a.    uzn,   adj.  Cic.    (ex.:    hanc 
injuriam    ignominiamqae  no- 
minis  Romani  inaltam.  impani- 
tamqae  dimittère.  Cic.  niortem 
inaltam  pati.  Cic.  inaltam  a- 
bire.Sai/.).  Demeurer—  (en  pari. 
des    fautes),   impune  esse.  Cic. 
non  paniri.  Cic.    (en  pari,  des 
coupables),  impane  abïre.  Ter. 
impanitam  dimitti.  Cic.  extra 
pœnam    esse.    Liv.    Rester   — , 
uliqaid  impanc  ferre.   Cic.  ou 
facêre.  Cic.  L'espoir  de  demeu- 
rer — ,  »pes    impanitatis.   Cic. 
Laisser    une    faute   — ,    aliqaid 
omittère.  Cic.  prsetermittère  ou 
negligëre.  Cic.  relinqaëre.  Cic. 
n'<n  piinîre.  Cic. 
impunité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui    est    impuni.    Impunités, 
atis,    t.   Cic.    etc.    (ex.  ■   imp. 
peccatoram .  Cic.  peccandi.  Cic. 
imp     a   jadicio.  Cic).  Obtenir 
1_.  Jouir  de  1'—,  impane  ferre. 
Cic     impane    habSre    (sceias). 
Ter    Voy.  implni.  Accorder  1'— 
à    une   faute,    voy.    pardonner. 
Avec  —,  voy.  impcné.ment. 
impur,  ure,  adj.  Qui  n'est  pas 
pur  (matériellement).  Aon  pa- 
ras (a'ér).  Cic.  Imparas,  a,  um, 
»dj.    Cic.  Eaux  impures,  aqaa 
rorrapta.  Cels.  ||    (Spéc.)  Dans 
certaines  lois  religieuses:  souil- 
le./mmundas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Imparas,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 
SOUILLER.  1    Qui    n'est    pas  pur 
(moralement).  Imparas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Incestas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Contaminalas,   a,  um,  p. 
adj.  Hor.  Spurcas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Il    (Spéc.)  Impudique.  Voy. 
ce  mot.    Passions  — ,  libidines, 
am,  f.  pi.    Cic.  Mœurs  — ,  mo- 
re»  perditi.  Cic.    Langage  — , 
ohurœnsi,  orum,    n.  pi.  Quint. 
impurement,  adv.  D'une  ma- 
iii<;r^;     impure.     Impure,     adv. 
Cic.  Obtcatné,  adv.  Cic. 


IMP 

impureté,  s.  f.  Caractère  de  ce 
quiest  impur.  !|  Matériellement, 
/mmandifici,  «r,  f.  IHaut.  Col. 
t'œ.v,  xcis,  f.  Plin.  Voy.  scorie. 
P.  anal.  —  du  sang,  voy.  sanie. 
Il  (Spéc.) Dan?  certaines  lois  re- 
ligieuses :  souillure.  Voy.  ce 
mot.  Il  Moralement.  Impuritas, 
atis,  f.  Cic.  Impadicitia,  a?,  f. 
Cic.  Obscoenitas,  atis,  f.  Cic. 
(cf.  rerum,  verborum.  Cic).  1 
Acte,  discours  contraire  à  la 
pureté.  Incestam,  i,  n.  Cic. 
Stapram,  i,  n.  Cic.  Obscœna, 
orum,   n.   pi.  Quint. 

imputable,  adj.  Qui  peut  être 
imputé.  Tribuendas,  a,  um, 
adj.  verb.  Cic.  Ascribendus,  a, 
am,  adj.  verb.  Cic.  1  Qui  doit 
être  porté  en  compte.  In  ac- 
ceptam  referendas.  Cic. 

imputation  (lat.  post.  impu- 
tatio  [.  compte, calcul  •].  Capit. 
EccL),  s.  f.  Action  d'imputer. 
Crimen,  minis,  n.  Liv.  Crimi- 
natio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  accu- 
sation. Charger  qqn  d'une  — 
outrageuso,  contumeliam  im- 
ponère  alicui.  Sali.  \\  Spéc. 
^Finances.)  Action  do  porter  en 
compte,  déduction  d'une  som- 
me sur  une  autre.  Reputatio, 
onis,    f.  Dig.  Voy.    compte,  dk- 

DUCTION. 

imputer  (lat.  post-class.  im- 
putâre.  Ov.  Col.  Tac),  v.  tr. 
Attribuer  (la  responsabilité  de 
qqch.  à  qqn).  Tribuère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  id  virtuti  hos- 
tiam.  Cœs.  observantiam  of^- 
cio,  non  timori  neqae  spei. 
Xep.  casas  adversos  homini- 
bas.  .Vep.  qaod  esset  acceptum 
detrimenti  cu/usiis  potias 
quam  sax  culpse  debêre  tri- 
bai.  Cœs.  tribuëre  alicui  ali- 
quid superbiœ.  Nep.  qaod  illi 
tribaebatar  ignavise.  Cic.);at- 
tribuère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
honos  exilas  aftribuimus  diis 
immortalibus.  Cic  qui  [Cato] 
si  eraditias  videbitur  dispa- 
tare,  attribaito  litteris  Grœcis. 
Cic.  hoc  si  capidias  factum 
existimas,  Csesari  attribues  ; 
si  familiarias.  utriqae  nos- 
tram  Cic.  tanta  fait  Verris 
impadentia,  ut  aliis  caasam 
calamitatis  attribaeret,  quee 
omnis  propter  ai-aritiam  ip- 
sias  accidisset .  Cic.  quod  Si- 
cyonii  te  Isedant,  Catoni  et 
ejas  xmulatori  attribuis  Ser- 
vilio.  Cic);  assignâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  hoc  prseceptam  deo. 
Cic  aliqaid  Uomini,  non  tem- 
pori.Cic.  calpx  [dat.]  forta- 
nam.  Cic);  conferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  verbam  falso  in  ali- 
quem  [-  imp.  faussement  à 
qqn  une  expression  "].  Cic. 
permuUa  in  l'ianciam,  qase 
ab  eo  dicta  non  sant.  Cic.  c 
culpam  îojcausam  in  aliquem. 
Cic.  crimina  in  aliqaem.  Cic. 
fulsam  crimen  in  parissimam 
et  castissimam  vitam.  Cic 
vitia  in  senectutem.  Cic);    de- 
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legâre,  tr.  Cic.  6tc.  (bx.  :  d. 
rnmen  alicui.  Cic.  catisam 
peccati  alicui.  llirt.  adversa 
casibus  incertis  belU  et  for- 
tume.  Liv.  servati  consalis 
decus  ad  servam.  Liv.  omne 
rei  bene  aat  sccas  gestm  in 
EtrariCi  decas  dedccusque  ad 
L.  Volamniun\.  Liv.).  ^  Porter 
en  compte,  attribuer  à  un 
paiement.  Inducëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ind.  in  rationibas. 
Cic.  pecuniam  in  rationem. 
Cic.  alicui  agros  pecunià  in- 
genti.  Cic)  ;  inferre,  tr.  Cic. 
;ex.:  sumptum  [•  la  dépense  •) 
civibas.  Cic). 

imputrescible,  adj.  Qui  no 
peut  se  putréfier.  Qui  {qax, 
qaod)  in  tabem  resolvi  (ou 
patre^eri)  non  potest.  A. 
inabordable,  adj.  Où  l'on  ns 
peut  aborder.  Ad  qaem  (quam, 
qaod),  aditus  non  est.  Cic.  Adi- 
ta  carens.  Cic.  Importunas,  a, 
um,  adj.  Ov.  \\  (P.  ext.l  Inacces- 
sible. Voy.  ce  mot.  ||  Kig.  Prix 
— ,  iniçau/nprefium.  Jet. 
insibrité,  ée,  adj.  Qui  n'est 
pas  protégé  par  quelque  abri. 
.Von  tectas.  Cic. 
inaccentué,  ée, adj. Voy.  atone. 
inacceptable,  adj.  Qu'on  no 
peut  accepter.  Minime  acci~ 
piendas.  Cic.  Iniqaus,  a,  am, 
adj.  Liv.  [ct.iniq.  condiciones. 
Liv.). 
inaccessible  (lat.  post.  inac- 
cessibilis.  EccL),  adj.  Qui  n'est 
pas  accessible.  Inaccessus,  a, 
um,  adj.  Virg.  Tac.  Flor.  (mot 
poét.  passé  dans  la  prose  post- 
class.);  importunus,  a,  um, 
Sidj.  Sali.  Tac.  (ex.:  imp.  locus 
machinationibas.  Sali.  Arme- 
nia  id  temporis  importuna. 
Tac)  ;  inexsuperabilis ,  e, 
adj.  Liv.  (ex.:  Macedonico  bello 
inexsaperabilior  saltus  ad  am- 
nem  Aoum  fait  qaam  hic.  Liv. 
[.XX.XVI,  17,  3]).  iDvius,  a, 
um,  adj.  Sali.  Liv.  Cart.  (ex.: 
ini.'.  sa/<us.  Liv.  subst.  per 
invia  pleraque.  Liv.  voy.  im- 
praticable). Rendre  —,  obsae- 
pire,  tr.  Plaut.  Liv.  Tac  [ex.: 
ubi  scdtum  video  obsxptum. 
Plaat.  hostium  agmina  obsœ- 
piunt  iter.  Liv.).  1  (Au  fig.) 
Qu'on  ne  peut  aborder.  Inex- 
pugnabilis,  e,  adj.  Cic.  Sen. 
(ox.  :  volumas  eam,  qui  bea- 
tus  sit,  tutum  esse,  inexpugna- 
bilem,  sseptam  atque  mani- 
tum.  Cic  [Tusc.  V,  Ih,  il]. 
inexp.  vir  adversas  insidias. 
Sen.  [.\.  Q.  IV,  prœf.  II]).  Voy. 

AnORDEB. 

inaccommodable,  adj.   Qu'on 

ne  peut  accommoder. Qai(f/u,is, 
qaod)  componi  ou  dirimt  non, 
potest.  A. 

inaccordable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  accorder.  Discors,  adj. 
Liv.  Il  Qu'on  ne  peut  octroyer 
Qui  Iqax,  qaod)  impetrari  non 
potest.  A. 
inaccostable,    adj.    Qu'on  n» 
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p  ut    accostnr.     Voy.      inabor- 

inaccoutumé,  ée,  adj.  Qui 
ii'yst  [j;is  accoutumé.  {{  Qui  n'a 
l>as  cuutume  d'êiro  fuit.  Jnso- 
tilus,  a,  um,  adj.  Cic.  Jnso- 
itjns,  adj.  Cic.  Inusitatus,  a, 
an),  adj.  Cic.  Jnsuctas,  a,  uni, 
ailj.  Liv.  l^'ovus,  a,  am,  adj. 
/.II'.  1  Qui  n'est  pa-i  accoutumé 
a  laiio  qqch.  Jnsaetus,  a,  um, 
ddj.  Cic.  Insolcms,  adj.  Cic. 
(cf.  ins.  bellt.  Sali,  malaram 
artium.  Sali,  in  dicendo.  Cic.) 

Voy.    INEVPÉHIMENTÉ. 

inachevé,  ée,  adj.  Non  achevé 
Non  piTfcctas  (ou  absolatasi. 
Cic.  Jmperfectus,  a,  um,  adj 
\'irg.  Qaint.  (cf.  imp.  thea- 
trum  Nicêc.  Plin.  j.). 
inactif.  ive,  adj.  Qui  n'agit 
pas.  Segnis,  e,  adj.  Ca?s.  Jgna- 
l'us.  a,  um,  adj.  Cic.  Jners 
(Abl.  erti),  adj.  Cic.  Deses, adj. 
Liv.  Otiosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  ot.  dii.  Cic.  otiosum  se 
spectatoreni  prœhère  alicajas 
rei.  Cic).  Instrcnaas,  a,  um, 
adj.  fiant.  Tac.  Etre,  rester 
— .  sedëre,  iutr.  Liv.  oscitâre, 
intr.    Corni('. 

inaction,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  n'agit  pas.  Segnitia,  œ,  t. 
Col.  Jgnavia,  a-,  f  Cic.  Iner- 
tia,  a-,  f.  Cic.  Desidia,  a?,  f. 
<-XS.  Otiam,  ii,  n.  Cic.  (cf. 
agere  vitam  in  olio.  Ter.). 
Qaies,  eiis,  f.  Sali.  Tac.  (cf. 
ingrata  gaies  genti.  Tac.]. 
Etre  oa  rester  dans  1' — ,  nihil 
agêre.  Cic.  otiosam  esse.  Cic. 
cessàre,  intr.  Cic.  domi  desi- 
dem  (ou  compressis,  qaod  a- 
jant,  manibas)  sedëre.  Liv. 
ou  desiden\  sedëre.  Liv.  ou 
simpl.  sedëre,  intr.  Liv.  quies- 
cëre,  intr.  Cic.  Laisser  ou  tenir 
dans  r  — ,  {aliqaem  )  nihil 
agentem  tenëre.  Liv.  Dans 
1'  — ,  segniter,  adv.  Cic.  igna- 
ve,  adv.  Cic. 

inactivité,  s.  f.  Manque  d'ac- 
tivité. Incrtia,  se,  f.  Cic.  Desi- 
dia, œ,  f.  Cic.  Voy.  iNACTroN.  || 
(Spéc.)  Situation  d'un  fonc- 
tionnaire qui  n'est  pas  en  acti- 
vité de  service.  0(inm,  ii,  n. 
Cic.  ]'acatio  maneris.  Cic. 
Inadmissibilité,  s.  f.  Carac- 
tère de  ce  qui  n'est  pas  admis- 
sible. L'  —  d'un  témoignage, 
testiinoniam  infij'mandum  ou 
recasandumou  irritam.  A.  Voy. 

I.N.\DMI^SIBLE. 

inadmissible,  adj.  Qui  ne 
peut  Atre  admis.  Minime  acci- 
piendus.  Cic.  Jniprobabilis,  e, 
adj.  Sen.  Cels.  Plin.  Etre  —, 
locam,  non  habëre.  Cic.  non 
ferendum  (ou  non  comproban- 
dam  ou  non  accipiendum)  esse 
Cic. 

inadvertance,  s.  f.  Faute  de 
celui  qui  ne  prend  pas  garde  à 
ce  qu'il  fait,  /mpradenlia,  œ, 
f.  Cic.  fnconsiderantia,  œ,  f. 
Cic.  Par — ,  per  impradentiam. 
Cic.    imprudenter,     adv.     Cic, 
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Omettre  par  — ,   impradcntem 
pr.i'terire.  Cic. 

inaliénabilité,  s.  f.  (Droit.) 
Caractère  do  ce  qui  est  inalié- 
nable. A'u(/a  emancipatio.  A. 
L' — d'un  domaine,  fandas  (ou 
rcsj  non  vendibilis.  A. 
inaliénable,  adj.  (Droit.)  Qui 
n'est  pas  aliénable.  Qui{qux, 
qaod)  abalienari  ou  manci- 
pari  non  potest.  A.  Etre  —, 
non  in  mancipattim  venîre. 
Plin. 

inalliable,  adj.  Qui  ne  peut 
être  allié  avec  une  autre  cho- 
se. Insociabilis,  e,  adj.  Plin. 
Contrarias,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  c.  alicai  rei.  Cic).  Etre  —, 
pugnâre  inter  se.  Cic.  \\  Fig. 
Dissociabilis,  e,  adj.  //or.  Alié- 
nas ou  abhorrens  {ab  aliqua 
re).  Cic. 

inaltérabilité,  s.  f.  Caractère 
do  ce  qui  est  inaltérable.  Voy. 

I.NCORRUPTIDILITÉ. 

inaltérable,  adj.  Qui  n'est  pas 
altérable.  Qui  {qaœ,qaod)  cor- 
rumpi  non  potest.  Cic.  Incor- 
ruptas,  a,  am,  adj.  Plin.  Fir- 
missimus,  a,  um,  adj.  Cic.  In- 
teger,  gra,  grum.  adj.  Cic. 
Diamant  — ,  adamas  percnnis. 
Ov.  Il  Fig .  Inconcassus,  a, 
am,  adj.  .Sen.  (cf.  inc.  vale- 
tado.  Sen.).  Inogensua,  a, 
um,  adj.    Saet.    (cf.    valetudo 
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rOr.  IV,  G,  II]),  8.  f.  (.Médcc.) 
Epuisement  par  manque  ou  in- 
sullisance  de  nourriture.  Ine- 
dia,  œ,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  fessas 
inedià.  Cic.  inedià  necari.Cic). 

Voy.  FAIM. 

inapercevable,  adj.  Non  aper- 
covablo.  Qui ((/ua-,  qaod)  obser- 
vari  fou  ocuiis   cerni)  non  po- 

tC!<t.    A.  '  f 

inaperçu,  ue,  adj.  Non  aper- 
çu. Non  observatus.  Cic.  fnvi- 


Saet.).  Firmas,a,  um,  adj.  Cic 
{cf.  amicitia.  Cic).    Jmmobilis, 
e,    adj.    Saet.  (cf.  pietatis   im- 
_  mobilis  erga  principem.  Saet. }. 
inamissible  (lat.  post.  inamis- 
sibilis.  Aag.),  adj.  (Théol.)   Qui 
ne  peut  être  perdu.  Qui    [qaœ, 
qaod)  amitti  non  potest .  A. 
inamovibilité,  s.    f.    (Droit.) 
Caractère  de  ce  qui  est  inamo- 
vible.    Perpetuitas    maneram. 
^-  L'  —  des  magistratures,  ma- 
gistratus  in  perpetaam  rati.  A. 
inamovible,  adj.   (Droit.)  Qui 
n'est  pas  amovible,  qui  ne  peut 
être  cféplacé.  In  perpetaam  ra- 
tas. Tac,  ou  simpl.   perpétuas, 
a,  am,  adj.  Cic.   Irrevocabilis, 
e,  adj.  Liv.  Rendre  des  juges — , 
perpetuâre  Jadicumpotestatem. 
Cic.  Il  Fig. /mmotabiiiâ,  e,  adj. 
Cic. 
inanimé,  ée  (lat.  post.  inani- 
matus.    Boet.),   adj.    Qui    n'est 
point  animé  (doué  de  vie).  Ina- 
nimus,  a,  um,  adj.  Cornif.Cic. 
Vitâ  et  sensu  carens.  Cic.  Vitâ 
carens.  Cic,  Sine  spirita.  Liv. 
Les  êtres — ,inanin\a,orum,,  n. 
pi.  Cic.  quœ  anima  curent.  Sen. 
qase  sine  sensu  sunt.Cic  ||  Qui 
n'est  plus  animé.  Exanimas,  a, 
um,    adj.    Virg.    Exanimis,    e, 
adj.  Fir^.  Hor.  1  Fig.  Qui  man- 
que d'animation.  Voy.  LANGUI3- 

S^ANT. 

inanité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui  est 
vide.  Inanitas,  atis,  f.  Cic. 
Voy.  vmE.  Il  Fig.  Etat  de  ce 
qui  est  vain.  Voy.  vanité. 

inanition  (lat.  post.  inanitio 
["    action      de     vider   -]      Isid. 


sus,  a,  um,  adj.  Cxs.  Latens, 
p.  adj.  Cic  Occultas,  a,  am, 
adj.  Cic  Etre  on  demeurer  — ^ 
non  conspici.  Cic.  liestor  —  à 
qqn,  aliqaem  prxterire.  Cic. 
aliqaem  (agêre  ou  fallëre.  Cic 
Cela  passe  inaperçu,  id  alica- 
jas sensam  prsetervolat.  Cic 
Grandir  — ,  glisrëre,  intr.  7'ac. 
Vivre  —,  silentio  vitam  trans- 
Ire.  Sali.  De  façon  à  être  — , 
latenter,  adv.  Cic.  (top. 63). Voy. 

SECRET. 

inappétence  ,     s.    f.    Manque 
d'appétence.    Fastidiam    cibo- 
ram.  Col. 
inapplicable,    adj.     Qui    n'est 
pas  applicable  à  ce  dont  il   est 
question.  Qui  {quse,   qaod)  non 
cadit  ou  non  incidit  in  aliouia 
Cic. 
inapplication ,     s.    f.    Défaut 
d'application  (à   ce   qu'on    a  k 
faire).   Jncaria,   œ,    f.  Cic.  Ne- 
gligentia,  s,  l.  Cic. 
inappliqué,  ée,  adj.  Qui  n'est 
point    appliqué   (à  ce  qu'il  a  à 
faire).  A'on  attentas.  Cic.    Né- 
gligeas, adj.  Cic.  T  Qui  n'a  pas 
été  appliqué, employé.  Ad  asum 
aliqaemnon{ou  nondam)  adhi- 
bitas.  A. 
inappréciable,   adj.  Qui  n'est 
pas    appréciable.    Insestimabi- 
lis,  e,  adj.  Lit/.  La  grandeur  du. 
soleil    est  —,  magnitado   solis 
non  percipi  potest.  Cic.  T  Qu'on 
ne  saurait  tropappré-ier. /naîs- 
timabilis,e,  adj.  Liv.  Eximiaa, 
a,  um,  adj.    Prœstans,  p.  adj! 
Singalaris,  e,   adj.  Cic.  Maxi- 
mas.  a,am,  adj.  Cic. 
inaptitude,  s.  f.  Défaut  d'apti- 
tude.  Inscitia,    se,  t.  Cic.  L' 

aux  affaires,  mertia,  œ,  f.  Cic. 

Voy.    INCAPAriTÉ. 

inarticulé,  ée  (lat.  post.  inar- 
ticalatas.Arn.  Prise),  adj.  Noo 
articulé.  Non  e.vplanabilis 
(vo.ï).  Sen.  Sons  — ,  vox  ver- 
boram  inefficax.  Sen.  Emettre 
des  sons  — ,  inexplanatse  esse 
lingaœ.Sen.  inconditâ  voce  in- 
choatam  gaiddam  et  confasam 
sonâre.  Gell. 

inassermenté,  ée,  adj.  Qui 
n'est  pas  assermenté.  Non  Ja- 
ratas,  Cic  Nullo  sacramentel 
obliijatas  ou  adactus.  Cic.  In- 
juratas,  a,  um,  adj.  Cic,  Gens 
— ,  inj'arati,  orum,  m.  pi. 
Quint. 

inassouvi,  ie,  adj.  Qui  n'est. 
pas  assouvi.  A'on  satiatas.  A. 
Nondam  sataratas.  A.  ||  Fig. 
Non  satiatas.  Juv,  En  pari,  de- 
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choses:  Inexstinctas,a,um,  adj. 

o<--  ^  .     . 

inattaquable,  adj.  Qui  n  oit 
pas  altaquaHo.  Intactas  ab  ar- 
mis  Liv-  InexpagnabiUs  ,  e, 
adj.  LU:  litre  -,  oppa-jnari 
non  posse.  Cic.  Fig.  Inexpa- 
gnahUis,    e.  adj .  Liy.  ,    .     ,    _ 

inattendu,  ue.  adj.  Qui  n  est 
pas  attendu.  .Von  exspectatas 
ou  me-rspectatus,  a.  um,  adj. 
Cic.  Inopinatas,  a,  um.adj.Cie. 
Sabitas,  a,  um,  adj.  Cic.  A 
moins  d'un  événement  — ,^  m- 
si  qaid  incident.  ^Vn.  L'  —, 
quod  prxter  exspertationem  o\i 
opinionem  est,  fit  ou  accidit. 
Cic.  qaod  contra  exspectatio- 
nem  est.  Sen.  D'une  façon  — . 
prster  e.xspectationem  ou  opi- 
nionem. Cic.  insperato,  adv. 
Plaat.  ex  transi'erso.  Cornif. 
Cic.  (Att.  XV,  h,  5).  Petr. 

inattentif,  ive,  adj.  Qui  n  est 
pas  attentif.  A'on  attentas,  tic. 
Neglegens,  p.  adj.  Cic.  Aliad 
agens.  Cic.  Etre  —  ,  alias  res 
agt-re.  Cic.  Voy.  distrait. 

inattention,  s.  f.  Manque  d  at- 
tention (à  ce  qu'on  fait).  îndi- 
ligentia,  se,  î.  Cic.  Negligentia, 
X,  f.  Cic.  Incaria,  œ,  t.  Cic. 
Inobservantia  .  a»,  f.  Quin«. 
Avec  —,  neglcgenter,  adv.  Cic. 
indiligenter,  adv. Ciel  Manque 
d'atlOTition     pour    qqn.     Voy. 

INDIFFÉRENCE. 

inaugural,  aie,  adj.  Qui  a 
rapport  à  une  inauguration. 
Aditialis,  e,  adj.  Varr.  Sen.  (cf. 
adit.  cena.  \arr.  Sen).  Fcte 
—,  dedicatio  ou  consecratio. 
Liv.  ou  dedicationis  dies.  Liv. 
Discours  —,  oratio  muneris 
caprssendi  caasâ  dicta  ou  Ua- 
bita,  etc.  A. 

inauguration  (lat.post.  inaa- 
guratio.  Tert.),  s.  f.  Action  d'i- 
naugurer. Dedicatio,  or.is,  f. 
Cic.  (cf.  d.  tempH.  Cic.  dedica- 
tionis dies.  Liv.].  Consecratio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.c.  ioci.  Cic).  La 
cérémonie  d'  —  (pour  l'entrée 
en  fonctions  d'un  consul  ou 
d'un  général  en  chef),  imperii 
aaspicia.  Tac.  Discours  d'^  —, 
vov.    INAUGURAI..    Repas     d'  —, 

vo'v.     INAUGURER. 

inaugurer ,  v.  tr.  Consacrer 
par  une  cérémonie  officielle. 
Inaugaràre  {pr.  -prendre  les 
augures  [  pour  consacrer  un 
lieu]»),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  iocam. 
Liv.  templum.  Cic);  dedicàre, 
tr.  Plin.  j.  ^aet.  [ex.:  d.  ther- 
mas.  Saet.  bibliotltecam.  Plm. 
J.  gymnasiam.  Saet.  domam. 
Suet.).  Inaugurer  (un  édific'î  , 
en  donnant  un  banquet,  dedi- 
cationis diem  epalo  celebrnre. 
Plin.j.  (ep.  IV,  l.ej.lKP.e.u.j 
Commencer,  débuter.  —  son  rè- 
gne par  un  parricide,  aaspicia 
regni  canisse  a  parricidio.. lus- 
tin.  Il  Fig.  Marquer  le  début 
d'un  ordre  de  clioses.  Aperire 
{annam).  Plin.  j.   Voy.  début, 

ÊRB. 
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inavouable,  adj .  Qui  n'est  pas 
avouable.  l£rabi'scendas,  a, 
um,  adj.   llor.   Voy.    honteux. 

incalculable,  adj.  Qui  n'est 
pas  calculable.  .Major  qaam 
qui  scstimari  possit.  Cic.  Ine.v- 
putahilis.  e,  adj.  Col.  (I-K,  I.,  0). 
Dont  le  nombre  est  — ,  ^iioram 
numéros  iniri  (ou  pniri)  non 
potest.  Cic.  Il  (P.  ext.)  Très 
considérable.  .Maxinws,  a, uni, 
adj.  Cic.  In(initas.  a,  am,  adj 
Cic.  Avoir  des  elTots  —,  miruni 
naantam  prodesse  [adaliqaid). 

Liv.    Voy.    CONSIDÉRABLE,    INFINI. 

incandescence,  s.  f.  Etat  de 
ce  qui  est  incandescent.  ..Estas, 
ûs,  m.  Plin.  Fervor,  oris,  m. 
PUn.  Porter  à  1'—,  voy.  incan- 
descent. 

incandescent,  ente,  adj.  Por- 
té à  la  chaleur  blanclie.  Can- 
dens,  p.  adj .  Plin.  Candefac- 
tas,a,  am,  p.  adj.  Plin.  Ren- 
dra —,  cande[acére,  tr.  Plin. 
Etre  —,  candêre,  intr.  Ov. 
candescëre,  intr.  Lacr.  cande- 
(ieri.  Cels. 

incantation  (lat.  post.  incan- 
fatio.  Tert.  Valg.),  s.  f.  Em- 
ploi de  paroles  magiques.  Car- 
men, inis,  n.  Liv.  Cantio,onif. 
f.  Cato.  Cic.  Incantamentuni, 
i,  n.  Plin. 

incapable,  adj.  Qui  n'est  pas 
capable  (de  qqch.).  Inutilis,  e. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  inatilis  ad 
arma.  Css.  per  <etatem  ad 
pagnam  inutiles.  Cœs.  equita- 
tum  ejns  ad  rem  gerendam 
inatilem  (acéré.  Cses.  valeta- 
dine  aut  setate  inutiles  bello . 
Cxs.y,  impar,  adj.  Sen.  (ex.  : 
tanto  oneri  sustinendo  impar. 
Sen.  impar  tantis  honoribas. 
Saet.y,  non  idoneus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  non  essern 
ad  ullam  caasam  idoneas.  Cic. 
M.  Pomponias  Andronicas  ka- 
bebatur  minas  idoneas  ad 
tuendam  scholam.  Saet.  non 
idoneus  ad  docendam.  Cic); 
non  potens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
non  potens  alicuj'us  rei  ou  ad 
aliqaid [aciendam .  Cic.nonpo- 
tens  armoram  tenendorum.Liv. 
non  potens  ad  legionem  co/ii- 
bendam.Liv.nequepagnxneqae 
(agxsalis  potens.  Liv.);  bebes. 
adj. Cic.  etc.  (ex  :  non  est_  hebes 
ad  id  quod  melias  sit  intelli- 
gendum.  Cxi.  ap.  Cic).  Ta  es 

—  de...,  negue  ta  is  es,  qui 
(Subj)...  Cic.  Absol.  Un  — , 
/lomo  iners.  Cic.  hebes.  Cic. 
C'est  un  —,  extremi  est  inge- 
nii.  Cic  1.08  —,  a,  qai  non 
passant.  Cic.  1  (Spéc.)  T.  de 
droit.  Exclu  par  la  loi  de  cer- 
tains droits.  Son  idoneus.  Jet. 

—  par  suite  d'une  condamna- 
lion;,  capite  deminatas.  Jet. 

incapacité  Hat.  poU.  incapa- 
citas.  Eccl.],  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  n'est  pas  capable  do  qqch. 
Imperitia,  x,  f.  Cic  etc.  (cf. 
imp.  inveniendi.  Sen.).  Jnsci- 
tia,  se,  t.  Cic.    (cf.   belli.    Cic. 
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negotii  gerendi.  Cic).  —  de 
supporter  le  bonheur,  insolen- 
tia  reram  secuncdirum.  Cio.  || 
(Absolt.i  Etat  do  celui  t^ui 
n'est  capable  de  rien,  inertia, 
X,  f.  Aact.  b.  Alex.  Inscitia,  se, 
f.  Z.ii'.  (cf.  insc.  ducam.  Liv.). 
Il  Spéc.  (Droit.)  Etat  de  celui 
que  la  loi  déclare  incapable. 
Capitis  deminatio.  Jet.  Etre 
dans  r  —  d'hériter,  heredita- 
tem  adiré  non  passe.  Jet. 
Frappe  d'—  (à  la  suite  d'une 
condamnation),  capite  demina- 
tas. Jet. 

incarcération,     s.     f.    Action 
d'incarcérer,  état  de   celui  qui 
est  incarcéré.  Voy.  emprisonne- 
ment. 
incarcérer,    v.    tr.    Mettre   en 

prison.  Voy.  emprisonner. 
inoarnadin,  ine,  adj.  Qui  est 
d'un  incarnat  paie.  Voy.   rosé. 
incarnat,    ate,     adj.    Qui   est 
d'un  rouge  do  chair. /îoseus,    a, 
am,    adj.    Virg.     Substaiitivt. 
Couleur   incarnate,    roseus  rn- 
6or.  Ov.  L'  —  des  joues,  roseas 
ijenx.  Virg.    Se  couvrir  d'  —, 
voy.  rougeur,  rougir. 
incarnation,  s.  f.   (Théol.)  Ac- 
tion  do  devenir  chair,  de  pren- 
dre la  forme  humain».    Jncar- 
natio,  onis,  f .  Eccl. 
incarner,  v.  tr.    (Théol.)  Revê- 
tir d'un    corps   do  chair,  de    la 
forme  humaine.  Incarnâre,   tr. 
Eccl.  S'   —,    incarnari,    moyen 
réfl.  hccl.  carnem  suscipëre  ou 
indaêre.    Eccl.    \\    P.   ext.  (En 
pari,   des    divinités    païennes.) 
/ndai   specie    hamanCi.   Cic.    \\ 
Fig.    (C'est)      la    vice    incarné, 
homo  nequissimat    et  scclera- 
iissimus.  Cic.  sceleram    capat. 
Com.  Tu  es  le  vice  — ,  non  vi- 
tiosus    /lOmo    es,    sed    vitiam. 
Plaat.  1  (Médoc.)   Faire   entrer 
dans  la  chair.  In  carnem  de^- 
gëre.  A.  —    (un  ulcère),    u(cus 
implëre.  Cels.    S'  —  (en    pari, 
d'ongles),   penitus   in  carnibus 
inlixrescére.  A. 

incartade,  s.  f.  Boutade  fi- 
cheuse.  Voy.  boutade,  écart. 
incendiaire,  adj.  Propre  à  in- 
cendier. Aptas  ad  incenden- 
dam.  Plin.  Projectiles— ,i.7nes, 
ium,  m.  pi.  Liv.  fervf(acta 
jucala.  Liv.  \\  Fig.  Sedi(iojas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Voy.  enflammé, 
séditieux.  Il  Substanlivt.  Ce- 
lui qui  allume  un  incendie, 
.luctor  incendii.  Tac  Incen- 
rliarius,  ii,  m.  Tac.  Saet. 
Etre  un  — ,  incendium  con- 
(lâre.  Liv.  Voy.  incendier. 
incendie,  s.  m.  Grand  feu  qui 
se  propage  et  fait  dos  ravages. 
Incendiam,  ii,  n.  Cio.  etc. 
(.!x.:  inc.  excitcire.  Cic.  con- 
flôre.  Liv.  (acéré.  Cic.  incen- 
iliam  oritar  ou  fit.  Cic.  incen- 
diam suâ  sponte  oritar.  Cic. 
Liv.  incendiam  ortam  est  ex 
mlibus  alicajas.  Cic  circum 
me  (lagrant  incendia.  Cic. 
nocte  ac   die  continuatam  in- 
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eendiiim  est.  Uv.  inrendium 
exstingmtiir  ou  restini/uitur. 
Cic.  inrendium  crescit  [opp.  à 
decrescit].  Cic.  incendiam  ar- 
bem  vexât.  Liv.  propinqua 
jam  omnia  flar/ranl  lasto  in- 
cendio.  Liv.  incendia  interve- 
nire.  Cic);  ignis,  is,  m.  Liv. 
{o\.:  pluribus  simal  locis,  et  iis 
diversis,  ignos  coorli  sant. 
Liv.  [XXVI,   27,   5]).   Voy.  feu, 

FLAMME,    BRÛLEK. 

Incendier,    v.    tr.   Mfîttra     en 

feu.  InceDdëre,  tr.    Cic.    etc. 

(ex.:  inc.  urbem.    Cic.    xdifiria 

vicosque.  Cses.  alicnjusdomam. 

Sen.      classem.    Cic.     oppida. 

CePS.).  Voy.   feu,  driii-ek. 

incertain,    aine,    ailj.    Qui   ne 

donne  pas  la  certitude.  Incer- 

tus,    a,    uzn,   adj.      Cic.     etc. 

{o\.  :  res.    Cic.    Victoria.    Liv. 

fpes.  Cic.pax.  Cic.  cœli  status. 

Col.    dies.    Col.    ne    cajus   in- 

cerli  auctor  esset.    Liv.);    du- 

bius,    a,    um,    adj.  Cic.    etc. 

(ex.:  y'us.  Quint.  Victoria.   Cces. 

Liv.  cselam.  Ov.  lanugo.    Ov.); 

anceps,  arlj.  Liv.  {cL  prœliam. 

Liv.  belli  (ortana.    Liv.    Mars. 

Liv.     Victoria.    Liv.     éventas. 

Liv.);  aznbiguus,  a,  um,  adj. 

Liv.    (k)X.:  fides.  Liv.  voy.    dou- 
teux.). Le  fait  est  —,  incertanx 
est.  Cic.  Tac.    non  (ou    paranx 
ou  non  satis\  constat.Cic.  Etre 
dans  une   position  — ,    esse  in 
dabio.  Sali.  Autorité   —,  (luxa 
aarturitas.  Tac.  Voy.  précaire. 
Promesse    — ,  infidam  promis- 
sum.  Cic.  Faveur  — ,  gratia  in- 
certa.  Plin.  j.  Voy.  changeant, 
INSTABLE.    D'une  manière  incer- 
taine, dubiè,    adv.  Cic.    (e.\.  : 
potest  accidêre  at  aliqiiod  sig- 
nam  dubiê  datam  pro  certo  sit 
acceptam.  Cic.  [div.  1,35,  ISi]. 
at  splendor  ejus   dubiê  ac  pa- 
ranx luceat.  Sen.  [bon.  IV,  16, 
3].    Herrulanensis   oppidi  pars 
ruit  dubiéque  stant   etiam  qaœ 
relictasant.  Sen.    [N.  Q.  VI,  1, 
2]).     Il    Suiistantivt.    L'  —,  in- 
certam,  i,  n.  Cic.  (cf.  certain- 
certis  prs-ferre.    Cic).    ||     (P. 
anal.)    Vague.     Incertus,    a, 
um,  adj.  Liv.  (ex.:  responsum. 
Liv.);   dubius,  a,    um,    adj. 
Cic.  etc.  (cf.  d.  consilia.  Tac). 
Lueur  — ,  lux    maligna.   Virg. 
Pensée    —,    sententia    errans. 
Cic  1  Qui  n'a  pas  la  certitude. 
Incertus,  a.um,  adj. Cic.  etc. 
(ex.:  mcincerto.  Plaat.    incer- 
tus guid  dicam.    Ter.   cam  in- 
certi  essent  ubi  esses.  Cic.   in- 
certi,  qaidnam   esset.  Sali,  dia 
quid  ageret,  incertus.  Suet.  av. 
le  Gén.  :  incertus  consilii.Ter. 
incertus  rerum    omnium.   Liv. 
faturorum.    Plin.    i.    inc    re- 
rum suaram.    Liv.);    dubius, 
a,   um,    adj.    Virg.    Liv.  Sen. 
(ex.  :   d.    via;.    Sen.   sententiœ. 
Liv.  consilii.  Justin.);  anceps, 
adj.  Liv.    (ex.  :  animnm    inter 
Fidenatem  Romanamque   rcni 
ancipitem  geisisti.  Liv.);  sus- 
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pansus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  ».  animus.  Cic.  tôt 
populos  inter  spem  metumque 
susocnsos  animi  habetis.  Liv 
[VIII,  13,  17]).  D'une  manière 
—,  dubiè,  adv.  Cic.  Sen.  (ex.: 
signam  dubiê  datum.  Cic. 
[div  I,  35,  12/.]).  Etre  -  (en 
pari,  des  pers.),  voy.  douter, 
iiÉsisTER.  Rendre  qqn  — ,  dubi- 
lationem  alicui  injicëre.  Cic 
alicujus  animnm  suspendére. 
Ov.  Quint.  Plin.  j.  ||  (Par 
ext.  poét.)  Cliaiicolant,  hési- 
tant. Voy.  ces  mots. 

incertainement,  adv.  D'un» 
manière  incertaine.  Dubie, 
adv.  Cic.  Sen.  (voy.  incertain). 

incertitude  (lat.'  post.  incer- 
titado.  Greg.),  s.  f.  Etat  de  ce 
ijui  est  incertain.  Incertum, 
1,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  ad  ou  in 
incertum     revocâre.     Cic.    au 

£lur.  inrerta.  Liv.  cf.  inc.  belli. 
iv.    (nrtanœ.    Liv.  Plin.    j.); 
dubitatio,  onis,  f.   Cic.    etc. 
(ex.:    dub.   adventûs    legionam 
[•    inc.  touchant   l'arrivée    des 
légions  •].Cses.).  L'—  d'un  fait, 
res  vncerta  ou  dahia.  Cic  L'— 
des   légendes,  dubia  (ides  fabu- 
laram.  Liv.  Dans  cette  — ,  aux 
cum  essent  incerta.    Cic.    Etre 
dans    r —   (en    pari,    des   ch.), 
présenter  de  I' — ,   in  dabio  es- 
se. Liv.  Laisser  qqch.  dans  1' — , 
aliqaid  in  medio  (ou  in  dabio) 
relinqaêre.    Cic.    Ne    pas   ofTrir 
d' — ,  nilnl  dabii    habère.    Cxs. 
L' —  du   temps,    dubia  tempes- 
tas.  Liv.  ^  Etat  de  celui  qui  est 
incertain,  et  spéc.   de  celui  qui 
est   incertain    de    ce    qu'il  doit 
faire.  Dubitatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.    (ex.:   œstuâre  dabitatione 
[•être  en  proie  aux  angoisses  de 
l'inc..].  Cic.   dubitationem  ali- 
cui tôlière  [.tirer   qqn   de  son 
inc..].  Cic);  ambiguum,  i,  n. 
Lacr.  (ex.:  relinquëre  in  ambi- 
gno.    Lucr.    ambigaa    malebat 
['  il    aimait     mieux     l'inc.  ■]. 
Tac.).    Etre  dans  1'—,    dubium 
ou  incertam  hœrêre.  Cic  Voy. 
HÉSITER,    incertain.    Touir  qqn 
dans    r    — ,     aliquem  suspen- 
sum  tenêre.  Cic    Dans  1'  —  où 
il  était  de  sa   situation,   incer- 
tus suarum  reram.   Liv.    L'  — 
de  l'attente,    suspensa  exspec- 
tatio.    Cic    Visage    où    sa    lit 
y  —  et  l'indécision,    saspensus 
incertasque  vultas.  Cic. 
incessamment,    adv.     D'une 
manière    incessante.     Assidue, 
adv.    Cic.  Sine   alla    temporis 
intermissione.  Ctc.  Faire  qqch. 
— ,  non   cessâre    in  aliquâ    re. 
Cic    ou    non    cessâre    aiiquid 
{acëre.   Cic   ||   (P.    ext.)     Sans 
délai.    LIaad  cunctanter.    Cic. 
Sine   cunctatione.     Cic.     Sine 
morâ.    Cic.     Propediem.    Cic. 
Jamjam,  adv.  Cic. 
incessant,  ante  (lat.  post.  in- 
cessans.    Greg.],   adj.    Qui    ne 
cesse    pas.    Assidaas,    a,     um, 
adj.  Cic.  Voy,  continuel. 


incessible,  adj.  (Droit.)  Qui 
n'est  pas  cessible.  Qui  (quœ, 
quod)  cedi  non  potest.  .4. 

1.  inceste  (lat.  incestas,  propn. 
•  non  chaste  •),  s.  m.  et  f. 
(Arch.)  Celui,  celle  qui  a  com- 
merce avec  une  personne  pa- 
rente ou  alliée,  etc  Voy.  in- 
cestueux. Il  (Adjoctivt.)  Inces- 
tueux.  Voy.  ce  mot. 

2.  inceste,  s.  m.  Commerce 
illicite  entre  personnes  paren- 
tes ou  alliées.  Incestus,  us,  m. 
Cic.  lnceslun\,  i,  n.  Cic  (cf. 
incestum  faccre.  Cic  commit- 
tëre.  Quint.;  on  dit  aussi  :  in- 
cestum (lagitium.  Cic  ou  stu- 
prum.  Cic).  ||  (P.  ext.)  Com- 
merce illicite  entre  personnes 
unies  par  un  lien  spirituel,  l'e- 
titas  amor.  Eccl. 

incestueusement,  adv.  D'une 
manière    incastueuso.     Inceste, 
adv.  Cic. 
incestueux,    euse   (lat.   post. 
incestaosus.  Eccl.),  adj.   Coupa- 
ble d'inceste.  Incestas,  a,  um, 
adj.    Cic    II     Substantivt.     Un 
—    incestas    homo.  Cic.    ||    (P. 
ext.)    Un    amour    —,    incestus 
amor.  Tac.  Puet.  ion  pari,  des 
ch.)Voy.  adultère,  criminel. 
inchoatif,   ive,    adj.   Qui    e.^- 
prime  un  comineiicemont  d'ac- 
tion. Inchoativus.   a,  um,  adj. 
Gramm.     (cf.      inck.     verbum. 
Ckaris.  Diom.). 
incidemment,  adv.  D'une  ma- 
nière incidente.   Quasi prxter- 
iens.    Cic.    In    transitu.      Cic. 
Obiter.   adv.   Plin.    (cf.  ob.  di- 
cère.  Plin.). 
incidence,  s.  f.   (Arch.)  Ce   qui 
survient.  Quod  incidit   ou    sa- 
pervenit.    Cic.    Casus,    ùs,    m. 
Cic.     Voy.   incident.  •  (Pliyai- 
que.)  Action  de  ce  qui  est  inci- 
dent. Point  d'—,  —  d'un  rayon 
lumineux,  obliqué  accepti  solis 
percassus.  Sen. 

incident,    ente,    s.  m.  et  adj. 
Il    S.  m.    Petit    événement  qui 
survient.  Casus,  ùs,    m.    Cic. 
(ex.:    casas    miri^icas    quidam 
intervenit.    Cic);    res,    rei,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  res   parva.    Cic. 
res  minoris  momenti.  Cic    res 
levior.  Cic).    S'il  ne    survient 
pas  d'— ,  nisiquid  intervenerit 
ou  inciderit.  Cic.    ||     Dans   une 
œuvre    dramatique,    un    récit, 
etc.,      événement       accessoire. 
Res,  rei,  f.  Hor.  Narratio  inci- 
dens.  .Mart.-Cap.  Voy.  épisode. 
Il   Dans  un  procès,  difficulté  de 
détail    qui    nait    à  côté    de    la 
cause    principale.    Res    minor. 
Cic.  Il    Fig.    Chicane.   Voy.    ce 
mot.    Vider    un    — ,   dirimëre 
controversiam.    Cic.      j    Adj. 
(Droit.)   Qui   survient  accessoi- 
rement.  Qui,  {qase,  quod)  inci- 
dit ou    incurrit.    Cic.    Adjano- 
tus,  a,  um,    p.    adj.   Cic.  Voy. 
ACCESSOIRE.  Il  ^Droit.)  Question, 
proposition  — ,   qaa;stio    subsi- 
civa,  ou  incidens  ou  incurrens. 
A.  Il  (Gramm.)  Proposition  —, 
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et  (subsUntivt.)  une  •—,  inter- 
ftctio,  onis,  f.  Quint.  1  (Phy- 
sique.) Qui  vioiu  Joniier  con- 
tre qqch.  Obliquas,  a,  um, 
adj.  A. 

incinération,  s.  f.  Réduction 
an  cendres.  L'  —  des  plantes. 
herb.T  in  cinerem  combastx 
ou  redactse.  Col.  \\  —  des 
morts,    corporam  crematio.  A. 

Vov.    CRKSIATION. 

incinérer  (lat.  post.  incim- 
ràre.  Sex.  PlaciQ.  v.  tr.  Ré- 
duire en  cendres.  In  cinerem 
combarêre  ou  vertëre  ou  redi- 
gêre.  Plin.  Voy.  cendre. 

incirconcis,  ise,  adj.  Qui 
n'est  pas  circoncis.  Incircam- 
ciioa.a,  um,  adj.  t'ccl.  ||  Fig. 
Cœur  —,   voy.    immortifié,    im- 

PCR.  , 

incirconcision,    s.  f.   Etat    de 

celui  qui    est    incirconcis.    In- 

circumcisio,    onis,     f.     Eccl.    \\ 

Fi".   VoV.HJPtRETÉ.lMPtNlTENCE. 

incise  \lat.  incisum  [proprt. 
.  coupé  .]),  s.  f.  (Gramm.) 
Petit  groupo  de  mots  formant 
un  sens  partiel.  Mcisum,  i, 
n.  Cic.  Incisio,  onis,  f.  Cic. 
Particala,  se,  f.  Quint.  Des  —, 
concisa,  orum,  n.  pi.  Qtiint. 
Démembrement  des  phrases  eu 
— ,  concisio.  onis,  f.  Cic.  Par 
— ,  cxsim  (dicérej.  Cic. 

toiser  (dérivé  du  lat.  mci- 
iam,  supin  de  incidëre,  ■  cou- 
per •),  V.  tr.  Fondre  avec  un 
instrument  tranchant.  Incidë- 
re, tr.  Plin.  —  en  dessus,  sa- 
perincidére,  tr.  Cels. \oy.  cou- 

PElt,  ENTAILLER,  FENDRE.  ^  (.4rch.) 

Diviser.  Voy.  ce  mot. 

incisif,  ive,  adj.  Qui  incise. 
Qui  (goaç,  ouoci)  aecat.  A.  Donts 
—,  et  (substantivt.)  les  —, 
dentés  prœcisores.  Isid.  qai 
tecant.  Cels.  \\  (Médec.  ancien- 
ne.) Incisifs  (propres  à  dissou- 
dre les  humeurs).  Voy.  dissol- 
vant, RÉSOLUTIF.  P  (Fig.)  Qui  a 
un  caractère  tranchant,  mor- 
dax.   ad].  Plin.  Voy.  mordant. 

incision,  s.  f.  Action  dincisor. 
Incisio,  onis,  f.  Ambr.  Secta- 
ra,  œ,  f.  Varr.  —  circulaire, 
circixmcisara,  se,  f.  Plin.  Faire 
une  —,  incidëre,  tr.  Cels.  ape- 
rire  locam.  Cels.  Voy.  inciser, 

COfPER. 

incitant,  ante,  adj.  Qui  aug- 
mente l'énergie  vitale.  Voy.  ex- 
citant. . 

incitation,  s.  f.  Action  d  inci- 
ter. In'.itntio,  onis,  f.  Cic.  Fax, 
iacis.  f.  Cic.  Voy.  excitation, 
INSTIGATION.  1  {.Médec.)  Action 
d'augmenter      l'énergie.      Voy. 

EXCITANT,    EXCITATION. 

inciter,  v.  tr.  Engager  vive- 
mont  à  faire  qqch.  Inoitâre,  tr. 
Cic.  Voy.  EXCiTLu. 

inci-^l ,  ile  (  lat.  incivihs, 
•  contraire  aux  droits  du  ci- 
toyen, injuste  •),  adj.  Qui  man- 
que de  civilité  (on  pari,  des 
pers.  et  des  ch.).  Intirbanas,  a, 
am,   adj.   Cic.    Inhumanat,  a, 


um,  adj.  Cic.  Voy.  impoli.  T 
(Arch.)  T.  de  droit.  Contraire 
aux  lois  civiles.  Incivilis,  e, 
adj.  Jet.  Voy.  illégal. 

incivilement,  adv.  D'une  ma- 
nière incivile.  7n/inmijni(er, 
adv.  Cic.  Voy.  impoliment. 

incivilité  (lat.  post.  incivilitas 
[.  violence,  brutalité  •].  .Imm. 
Cassiod.).  s.  f.  Manque  de 
civilité.  Inhamanitas,  atis,  f. 
Cic.  Mores    param    lerecnndi. 

Cic.      Vov.       IMPOLITESSE.       ||     (P. 

ext.l  Action,  p.-irole  contraire  à 
la  civilité,  tnhamaniter  ou 
inhamanê  (actam  ou  dictam. 
Cic.  llliberale  (acinat.  Ter. 
Commettre  une  —,  inhumani- 
ter  facëre.  Cic.  . 

incivique,  adj.  (Arch.)  Qui 
n'est  pas  civique.  Minime  ci- 
vilis.  Cic. 

incivisme,  s.  m.  (Arch.)  Man- 
que de    civisme.     Nulla   virtas 
livilis.   A.    A'uUa    in    patriam 
pietas.  A.  Minime   civile    fac- 
tum.  A. 
inclémence,    s.  f.    Manque  de 
clémence.    Inclementia,    se,    f. 
Virg.  Tac.  Jaslin.  Voy.  dureté. 
Il    (P.  ext.)  lUsueur.  Inclemen- 
tia, œ,(. Tac.  (cf.  incl.  adversas 
.reos.  Tac.  cseli.  Jastin.].   L'  — 
de  la  saison,  du  climat,   intem- 
péries ou    tristitia    cseli.    Cart. 
inclément,    ente,    adj  .     Qui 
n'est  pas    clément.    Inclemens, 
adj.  Liv.    Immitis.  e,  adj.  Cic. 
etc.  (cf.  cœ.lum.   Plin.).).    Do- 
ras, a,   am,   adj.  Cses.   (cf.  a. 
tempas.  Cses.). 
inclinaison,   s.  f.    Eiat    do  ce 
qui    est     incliné.     InclinatlO, 
onis,  f.  Cic.  (cf.   incl.    corpo- 
ris.    Qaint.  et   abs.    inclinatio. 
Cic);    fastigium,  il,    n.  Liv. 
(ex.  :  cloacse  [astijio  in  7  ibe- 
rim    dactse.    Liv.    spectandarn 
qui    fastigio    lit  fandas    [■  il 
faut     voir     quel     est    lu     plan 
d'incl.    du     terrain   •].     Varr. 
tria  fastigia  agri  [^  il  y  a  trois 
sortes    do    plans    d'incl.     d'un 
terrain  •].    Varr.).  —  (du  soH, 
dejectas,   ûs,  va.  Cœs.    —    (de 
bas    en    haut),  acclivitas,  atis, 
f.    Cses.    —    (de    haut    on    bas), 
declivitas.    atis,    f.    Cic.   Cœs. 
Descendre    vers   le    fleuve  avec 
une  pente   d'une  —   insensible 
et  continue,  xquabiliter  decli- 
vem   ad   flamen   vergëre.    Liv. 

du  corps  on  avant,  pronus 

molas  corporis.  Cic.  \]  Spéc. 
(Mailiém.)  —  de  la  t'^rre  (de 
l'équateur  au  pôli;),  inclinatio 
cseli.  Vitr.  Oeil.  Degré  d'—  du 
polo  au-dessus  do  l'horizon,  clv- 
ma,  atis,  n.  l'irm. 
inclination,  s.  f.  Action  d  in- 
clintr.  Inclinatio,  onis,  f. 
Cic.  Qaint.  (voy.  inclinaison;. 
Une  _  cil)  t<-te,  nu(us,  ûs,  m. 
Virg.  Il  (Arcli.)  Ponte.  Voy.  in- 
clinaison, pente.  1  (Au  fig.) 
Mouvement  do  l'àme  qui  se  »'yit 
porti^e  vers  qqch.  Inclinatio, 
onis,  f.  C'ic.  etc.  (ex.:  incl.  vo- 
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lantatis.    Cic.    [de    Or.   II,  M» 
12'.*]. n  studium,  a,  n.  Cic.  oic. 
(ex.  :  studio  alicnjas  rei  tcnéri 
[.  avoir  do  l'incl.  pour  qqch.  ■]. 
studiis  suis  obscqai  [•  obéir  à 
SOS  incl.  •].  Cic.  [do  Ur.  I,  1,3]. 
propensum     in    aliqaen\    sta- 
diam.    Cic.   stadia   ]•   inclina- 
tions ■  ].  Cic.  [am.Sl,77;  Sost. 
0I.,13i;  Ca-1.5,  IS]);  voluntas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  vol.  m- 
genii.   Cic.   ou    abs.    voluntas. 
Cic.  cf.  volantas  mutna.  Cic). 
Avoir  de   1'—  pour  qqcli.,  s(u- 
dëre  alicai  rei.  Cic.  (Brut.  93, 
322).   studiosum   esse   alicujas 
rei.    Cic.   (de   Or.   I,   59,   251). 
propensum,  proclivem  esse  ad 
aliqaid  (opp.   à   alienam   esse, 
abliorrére    ab    aliqaà  re).  Cic. 
(Arch.   1,  I).    Il    ^Spéc.)  Mouve- 
ment qui  porte  à  aimer.  Amor, 
OTis,  m.  Cic.   etc.   (ex.  :  omor 
in  ou  erga  aliqaem.  Cic.  voy. 
penchant)  ;  an/mus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  propenso  animo  esse 
in  aliqiuwn.  Cic.  voy.  penchant), 
voluntas,  atis.   f.   Cic.  (ex.  : 
propenaâ  volantate  esse  in  ali^ 
quem.  Cic).  Avoir  de  l'-^  pour 
qqn,  aliqaem  amàre.  Cic.  ali- 
cu/us    esse    amantem.    Cic.    \\ 
(Par  ext.)    La  personne  qui  est 
loliJBt    de     cette     inclination. 
Amores,  am,  m.  pi.  l'iaat. 
incliner,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Pencher  légèrement.  Inclinâ- 
re,  tr.  Liv.  Ov.  Quint,  (ox.:  ca- 
pat  in  latas,  in  hamcram  dex- 
tram.  Qaint.  malos.  Liv.).  S'—, 
procumbëre.  intr.  Cses.  (cf.  se- 
candam  nataram  (laminis  pro- 
cumbëre. Cses.).  vergëre,    intr. 
Cic.  (cf.  tectam   [xdium]  nane 
honesté  vergit  in  tectam  infe- 
rioris  porticàs.  Cic.  tenai  (as- 
tigio    vergëre  in  longitadinem 
passaam    dacentoram.    Cses.). 
S'_  (en  signe  do  respect),  ca- 
put  inclinàre.  Qaint.  Voy.  pen- 
cher.   S'—    devant  qqn    (céder 
par    respect),    voy.    céder.    En 
s'inclinant,  venerabundas .  Liv. 
(I,  16,  6;  V,  22,  h;  /.l,  8).  In- 
cliné, proclivis,  e,  adj.  Liv. 
(ex.  :  via  proclivis.  Liv.  omnia 
proclivia   sunt,  (acile   dascen- 
ditar.    Sen.);    proclivus,    a, 
um,  adj.  V  arr.  (ex.:  pr.  solam. 
Varr.);fastigatus,  a,  um.  p. 
adj.    Liv.    (ex.  :    collis    Icniter 
fasligatas.  Liv.)  ;  devexus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  ager. 
Col.    Utus    molliter    devexam. 
Qaint.  decl.  laças  d.  in  novam 
viam.  Cic).  Incliné  en  avan.'., 
pronus,  a,  um,  adj.  Col.  (ex.: 
campas  ad  solem  prônas.  Col. 
subat.    «yui   per  pronuna    eunt, 
resapinant  corpora,  qai  in  ar- 
daum    incambanl.    isen.    [ep. 
123,  \U]).  Il  (Fig.)  Disposer  _â  sa 
porter    vers   qqch.   IncUnare, 
tr.    Cic.    otc.    (ex.  :   in   aUqiuii 
animas.  Liv.  hsec  animum  in- 
clinant at  credam.  Liv.).  T   V. 
intr.    Se    pencher    légèrement. 
Inclinàre,  intr,  Cic.  etc.  (on 
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trouve,  à  la  fois,  en  ca  sens,  in- 
clinare,    intp,   se    incUnare   et 
inclinarl,  ox.;  incUnarl  ad  Ju- 
dicem.  Quint,  inclinato  in  po- 
mcridianam  ttsmpus  tiie.Cic.  in- 
clinùre  in  (agam.  I.iv.).  ||  (l''ii;.) 
So  soniir  porté  vers  qqii,   vois 
qqch.  Inclinàre,  intr.  Cic.  etc. 
(on   (lit   aussi   inclinari,  incli- 
nàre  se,    «X.  :   animi    Jadicutn 
^ao  impellimus  inclinant  atqae 
propendent.  Cic.  incl.  ad  .S(oi- 
cos.  Cic.  sentcntia  scnatûs  in- 
clinât ad  pifcm.  Cic.  inclinant 
animi  ad  bellunx.  Liv.  qaocum- 
qtxe    vestrse    mentes    inclinant 
atqae  sententiie.    Cic.   inclinât 
animas,  at  [Sulij.]...  Liv.  mul- 
torum    eo    inclinât    scntentiu, 
at...  Liv.) ;  propendêre,  intr. 
Cic.  (ex.  ;  pr.  inctinatione  vo- 
lantatis  in  aliijucm.  Cic);  ien- 
dére,  intr.  Cic.  (ex.:  ad  aitiora 
et  non  concctsa.  Cic.  ad  Car- 
thaginienses,  ad  societatem  Ro- 
manam,  Cic.  ). 
inclinant,    ante,  adj.  Qui  in- 
cline. Inclinatas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.    Acclivis,  e,  adj.  Cic.  De- 
clivis,  e,  adj.  Cic.  Prônas,  a, 
um,  adj .  Cic. 
'inclure,  v.  tr.  Renfermer.  In- 
cludëre,  Lr.  Cic.  S'emploie  sur- 
tout au  part,  passé  :  ci-inclus, 
inclusas  (in  re  aliqaa).  Cic.  qai 
{qass,  qaod)  inest  [in  aliqaa  re). 
Cic.     Écrit     ci-inclus,     libellas 
qaem  his  litteris  sabjeci.  Cic. 
Inclusivement,  adv.    Y  com- 
pris. (So  rend  par  cuni  ou  par 
in  et  l'abl.)  Cinq  jours  à  pariir 
du  cinq  avant  les   ides  d'octo- 
bre — ,  ex  ante  dien\  qaintam 
idas  octobres  cum  eo  in  qiiin- 
que   dies.    Liv.   Il    y    avait    là 
vingt  hommes,  avec  les  ambas- 
sadeurs  — ,   erant  ibi  cam  le- 
gatis  yOu  prœter  legatos)  viginti 
homines    ou    erant  ibi  viginti 
homines,  in  liis  legati     (ou  si 
legatos  annumeres,  inter  quos 
erant  legati). 

incoercible,  adj.  Qu'on  ne 
peut  contenir.  Qui  {qase,  qaod) 
coercerilou reprimi)  nonpotest. 
A.  Il  Spéc.  (Physique.)  Qu'on 
ne  peut  tenir  enfermé.  Qui 
{qase,  qaod)  contineri  ou  in- 
cladi  non  potest.  A. 
incognito  (lat.  incognitas,  in  • 
connu),  adv.  Sans  être  connu. 
Omnibus  ignotas.  A'ep.  (cf.  in 
navim  omnibas  ignotas  ascen- 
dit.Nep.).  Dissimulons qais  sim 
(sis, si()  ou  dissimuians  nomen 
jneam  [taam,  saum*.  Cic.  Par- 
tir — ,  sab  nomine  alieno  (ou 
•  simalato)  pro(icisci.  Cic.  \\ 
Substantivt.  Dissimalatio  sai. 
Cic.  Garder  1' — ,  dissimalàre 
quis  sim  {sis,  sit)  ou  dissima- 
làre nomen  (meum,  tuam, 
taam).  Cic,  Quitter  1' — ,  se  dé- 
barrasser de  1' — ,  palam  j'ani 
gui»  jim  {sis,  sit  \  ferre  ou.  quis 
tim  {sis,  sit)  detegêre.  Cic. 
incohérence,  s.  f.  Caractère 
-  incohérent.     (Rendre     par    un 
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des  adject.  qui  Crad.  •  incohé- 
rent -.)  L' —  do  ses  paroles, 
verba  param  (ou  non)  inter  se 
coharrentia.  Cic.  Présenter  de 
r —  (en  pari,  dos  choses),  non 
coka-rëre  {inter  se).  Cic. 
incohérent,  ente  (lat.  post. 
tnco/iarens.  Eccl.),  adj.  Qui 
n'est  pas  cohérent.  Non  (ou 
param  ou  maie)  cohœrens. 
Cic.  Ilojrus,  a,  um,  adj. Min  || 
Fig.  A'on.  (ou  param  ou  mali: 
cohœrens.  Cic.  Dévias,  a,  um, 
adj  .  Cic.  (Phil.  5,  13,  37;  amie. 
2.5,  93). 

incolore,  adj.  Qui  n'est  pas 
coloré.  Sine  colore.  Cic.  Fij. 
Style  — ,  exsangue  orationis 
genus.  Cornif. 

incomber  (lat.  incumbëre,  pe- 
ser sur),  V.  intr.  Etre  impo- 
sé (à  qqn).  /ncumbere  (a/icuil. 
Jet,  Aug.  Qqch.  incombe  à 
qqn.  aliqaid  ad  officiam  (ou 
curam  alicajas)  pertinet.  Cic. 
Ce  devoir  m'incombe  ,  meum 
est  (ou  debeo)  id  fxcêre.  Cic. 
incombu^tibilité,  s.  f.  Carac- 
tère de  ce  qui  est  incombus- 
tible, [gniam  victrix  natura, 
l'Un. 
incombustible,  adj.  Qui  n'est 
pas  combustible.  Igni  inviola- 
tus.  Plin.  Flammis  inviola- 
bilis,  Sen.  Qui  {qase,  qaod) 
ignibus  non  absumitar.  Plin. 
Jmpervias  ignibus.  Tac.  Etre 
— ,  ignibus  non  absami.  Plin. 
igné  con^ci  nequïre.  Saet. 
incommensurabilité,  s,  f.  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  incom- 
mensurable. Immensitas,  atis, 
f.  Cic. 
incommensiu-able,  adj.  Qui 
n'a  point  de  commune  mesure 
avec  une  autre  grandeur.  In- 
commensurabilis,  e,  adj.  Boèt. 
(inst.  arithm.  I,  17).  ||  [P. 
ext.)  Qu'on  ne  peut  mesurer. 
Immensas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Grandeur  — ,  immensitas, atis, 
l.  Cic. 

incommode,  adj.  Qui  cause  de 
la  gène.  Incommodas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Inhabilis,  e,  adj.  Liv. 
Voy.  GÊ.NANT.  T  Qui  cause  du 
malaise.  Incommodas,  a,  aw,, 
adj.  Cic,  .Molestus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Gravis,  e.  adj.  Cic.  Très 
— ,  permolestus,  a,  um,  adj, 
Cic.  Il  (En  pari,  des  pers.)  Im- 
portunas, a,  um,  adj.  Ter.  Cic. 
incommodément,  adv.  D'une 
manière  incommode.  Molesté, 
adv.  Cic.  Non  opportune.  Cic. 
incommoder,  v.  tr.  Mettre  mal 
à  l'aise.  Incommodâre  {alicui). 
Cic,  Vexâre  {aliquem).  Cic.  Juv, 
Etre  incommodé,  laborâre,  intr. 
Cic,  «te.  (ex.:  /.  aliqaa,  re,  Cic), 
Absol.  — ,  incomm,odâre.  Ter, 
Il  (Spéc.)  Mettre  mal  à  l'aise 
en  ce  qui  concerne  la  santé. 
Lasdëre,  tr.  Col,  Ogendëre,  tr. 
Plin.  Etre  incommodé,  labo- 
râre {aliquà  re).  Cic. 
incomnxodité,  s,  f.  Malaise 
causé  par  ce  qui  gêne,  et  p.  ext. 
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par  ce  qui  fatigue.  Incommodi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Incommodum, 
i.  n.  Cic.  Ilor.  Molestia,  a-,  f. 
Cic.  Voy.  CÈNE.  Il  (Spéc  )  .Malaise 
causé  par  la  mauvaise  santé. 
Incommoda  valetado,  Cic,  In- 
commodum, i,  n.  Ilor.  Sen. 
Plin. 

incommunicable  (lat.  poit. 
incommunicabilis.  Eccl.  Boét.\ 
adj.  Qui  n'est  pas  communi- 
cable.  Qui  (gaa>,(iruori)  commu- 
nicari  non  potest.  A. 

incommutabilité  (lat.  post. 
incommulabilitas.  Eccl.),  adj. 
(Droit.)  Caractère  de  ce  qui  est 
incommutable.  Nallam  trans- 
ferendi  jus.  A. 

incommutable  (lat.  incom- 
matabilis  [-  que  l'on  ne  peut 
pas  ou  que  l'on  no  doit  pas  chan- 
ger •].  Jet.),  adj.  (Droit.)  Qui 
ne  peut  pas  passer  d'un  pro- 
priétaire i,  un  autre.  'V'oy.  ina- 
liénable,  INCESSIBLE. 

incommutablement ,  adv. 
(Droit.)  D'une  manière  incom- 
mutable. Voy.   IMMIABLEMENT. 

incomparable,  adj.  Qui  n'est 
pas  comparable  (à  autre  chose). 
,\'on  comparabilis,  Sen.  Incom- 
parabilis,  e,  adj.  l'Un.  Quo 
iquâ)  nihil  est  majus  ou  pal- 
chrius.  Cic.  Cai  par  nemo  (ou 
nikil)  est.  Cic.  Unicas,  a,  um, 
adj.  Cic,  Singularis,  e,  adj.  Cic, 
Orateur  — ,  divinas  /lomo  in 
dicendo,  Cic,  T  Qui  n'a  pas  d'a- 
nalogue à  quoi  on  puisse  le 
comparer.  Cui  i\ihil  comparari 

potest.   A,    Voy,   ANALOGUE. 

incomparablement,       adv. 

D'une  manière  incomparable. 
Sine  exemplo,  Cic,  Divine,  adv. 
Cic,  Eximië,  adv.  Cic,  —  plus 
belle  que  les  autres,  longe  ante 
alias  specie  ac  pulchrltudine, 
Liv,  —  plus  grand,  multo  ou 
longe  major.  Cic, 
incompatibilité,  s.  f.  Carac- 
tère incompatible.  —  d'hu- 
meurs, naturse  inter  se  répu- 
gnantes, Cic,  S'il  y  a  — ,  sin 
plané  abhorrebit.  Cic,  (de  Or. 
Il,  20,  85).  Il  (En  pari,  des  ch.) 
Opposition  très  forte.  Repu- 
gnantia,  se,  f.  Cic,  (cf.  r.  re- 
rum,  Cic,  naturse,  Plin,).  Les 
— ,  repugnantia,  iam  (opp.  à 
consentanea),  n.  pi.  Cic,  Quint. 
Il  y  a  —  absolue  entre  l'hypo- 
crisie et  l'amitié,  simalatio 
amicitise    répugnât     maxime. 

Cic,   Voy.   INC0MPATIBt,K. 

incompatible,  adj.  Qui  n'est 
pas  compatible  (avec  une  autre 
chose).  Insociabilit,  e,  adj.  Plin. 
Dissociabilis,  e,  adj.  Tac,  Alié- 
nas, a,  am,  adj,  Cic.  (cf.  al. 
ab  aliqua  re.  Cic).  Abhorrens 
{ab  aliquà  re).  Cic.  Etre  — , 
pugnâre  ou  repugnâre  {inter 
se).  Cic.  pugnâre  {cum  re  ali- 
quà). Cic.  repugnâre  aiicai  rei, 
Cic,  alienum  esse  ou  abhorrêre 
ab  aliquà  re,  Cic,  Le  plaisir 
sensuel  est  —  avec  la  moralité, 
volaptas    honestati    contraria 
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est.  Cic.  ou  nallapotest  esse  vo- 
laptati  cam  honestate  conjanc- 
tio.  Cic.  La  sagesse  est  —  avec 
la  jeunesse,  sàpientia  non  ca- 
dit  in  hanc  setatem.  Cic.  (Cœl. 
31,  76).  Substantivt.  Les  —, 
re'paijnantia,  ium,  n.  pi.  Cic. 
contraria,    oram,    n.    pi.    Cic. 

avec  qqn,    voy.    in=ociable. 

Fonctions  — .  voy.  exclusif. 

incompétemment,  adv^  U'une 
mauière  incompeloute.  Se  mê- 
ler —  des  affaires  d'auirui,  saû 
sponte  (ou  jure  nnllo)  se  im- 
miscërc  negotiis  alienis.  A. 

incompétence,  s.  f.  Défaut  de 
compétence.  Xullam  j'adicandi 
ou    cognoscendi   de    aliqaâ    re 

jUS.   A.Xoy.    INCOMPÉTENT.  Il  iP. 

ext.)  lacapacité,  isnorance.\  oy. 
ces  mots 

incompétent,  ente  (lat.  post. 
incûinpetens  [•  mal  approprie, 
déplacé  •].  Eccl),  adj.  Qui  n  a 
pas  la  capacité  légale  pour  dé- 
cider   d'une    chose.A'on   Justus 
(a,  uni),  adj.  Cic.   Non  légiti- 
mas la,  um),  adj.  Cic.  Non  ap- 
tus  ad  cognoscendum  ou  sta- 
tuendum  (de  aligna   re).    Cic. 
Etre  — .  potestateni  ou  Jus  ali- 
qaid  (aciendi  non  liabêre,  {are 
aliqaid  (acéré  non  passe.  Cic. 
Se  déclarer  —  (dans  une  affaire 
d'ordre  politique  ,  rejicire  rem 
ad  senatum.  Liv.  ou  ad  popii- 
lum.  Liv.  et,  absolt.  rejicère  ad 
senatam.    Liv.    Se  déclarer  — 
(dans  une  affaire  quelconque), 
rem  arbitrii    sai  rejicère.  Liv. 
Il  (P.  eit.)  Partie  —  (qui  n'a  pas 
capacité   pour    contester   qqch. 
en  justice).  Voy.  incapable.    || 
(P.  ext.)   Qui  n'a  pas  les  con- 
naissances requises  pour  décider 
d'une  chose.  Radis,  e,  adj.  Cic. 
Non   intelligent   {in  aligna   ré 
ou  alicajos  rei).  Cic.  Etre  —  eu 
pareille  matière,  in  istàre  non 
intelligêre.  Cic. 
incomplet,  été  (lat.  post.  im- 
completas.  Eccl.),  adj.  Qui  n'est 
pas  complet.  Numéris  sais  non 
absolatas.  Cic.  Imperfectas,  a, 
um,  adj.  Hirt.   (cf.  irnp.   liber. 
Hirt.).    Truncas,    a,    um,    adj. 
Cic.  Debilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  d. 
prsetara.  Cic.  truncas  et  debi- 
lis. Cels.].  Inchoatas,  a,  am.  p. 
adj.    Cic.    (cf.    inck.    cognitio. 
Cic).  Sénat  — ,in(requens  sena- 
tas.  Cic.  Légion  —,  legio  non 
plenissima.  Caes.  Etre  —,  déesse 
sais  numeris.  Ov. 
incomplètement,  adv.  D'une 
inaniéro  incomplète.  Ex  parle 
tantum.  Cic.  Non  omnino.  Cic. 
incompleie,     adj.     Qui   n'est 

pas    complexe.    Voy.  simple. 
incompréhensibilité,  s.  f. Ca- 
ractère de  ce  qui  est  incompré- 
hensible. Voy.    INCOMPKtUENSI- 
BLI-  . 

incompréhensible  (lat.  m- 
cornprehemibilis.  Sen.  Eccl.), 
adj.  Qui  nV'St  pas  «ompréhon- 
ïiblt.  Qui  {quse,  quod)  compre- 


hendi   ou  percipi  non  potest. 

Vov.  inintelligible. 

incompressible,  adj.  Qui  n'est 
p;is  compresiihlo.  Qui  (qua-, 
i^uocdcomprimi  non  potest.. l. 

incompris,  ise,  adj.  Qui  n'est 
point  compris.  Qui  (?ua;,  gaod) 
non  intelligitur.  Cic.  Param 
intellectas.  Ov. 

inconcevable,  adj. Que  l'esprit 
ne  peut  concevoir.  Qui  (gax, 
quod  )  percipi  ou  cogitatione 
compreliendi  non  potest.  Cic. 
Il  (P.  exager.)  l'amil.  Qu'il  est 
difficile     do    concevoir.     Voy. 

ÉTRANGE,      extraordinaire,      IN- 
CROYABLE. 

inconciliable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  concilier.  ||  Avec  une 
chose.  Voy.  incompatible.  || 
Avec  une  personne.  Voy.  irré- 
conciliable. 

inconditionné,    ée,    adj.    Qui 
n'est   soumis    à   aucune  condi- 
tion. Vov.  absolu. 
inconduite,    s.    f.    Défaut    de 
conduite.     Moram     tarpitado. 
Cic   .Vali  mores.  Cic. 
incongelable  (lat.  post.  incon- 
gelabilis.  Gell.),    adj.    Qui     ne 
peut  être    congelé.     Qui    (gaœ, 
(/uodi  congelari  non  potest.  A. 
incongru,    ue,  adj.   Qui  n'est 
pas  congru.  Voy.  déplacé,   i.n- 
convenant. 

incongruité  (lat.  post.  incon- 
graitas  [•  défaut  de  convenance, 
de  justesîa  ■].  Eccl.),  a.  f.  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  incongru. 
Voy.    inconvenance.     ||     Faute 
contre  la  bienséance.  Indigni- 
tas,atis,  f.  Cic.  Voy . obossiéreté, 
inconvenance. 
incongrûment,    adv.     D'une 
manière  incongrue.  Voy.  indé- 
cemment. 
inconnu,    ue,    adj.   Qui    n'est 
point   connu.   Ignotus,   a,    am, 
adj.  Cic.  etc.  (ox.;  ille  tibi  non 
ignotus  cursus  animi  mei.  Cic. 
[Att.V,  lô,  1].  quod  longinnaa 
coque  ignotior  erat  gens.  Liv. 
subst.  ignotus.  Haut.  surt.  au 
plur.  ignoti.  Cic.  Liv.);  inco- 
gnitus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :    inc.    res.   Cic.    aat  falsa 
aat    incognila    res.    Cic.    inc. 
natara   hominum.    Cic.    neut. 
siibst.  incognito  assentiri.  Cic. 
incognita  pro  cognitis  habère. 
Cic).   Il  Qui   n'est    pas  célèbre. 
Igaobilis,  e.  adj.  Cic. etc. (ex.: 
i'jn.   homo.  Cic.    non  ign.  di- 
cendi  magister.  Cic.  ign.  urbs. 
Liv.);  inglorius,  a,  um,  a.ij. 
Cic.   (ex.:  homo.  Cic);  igno- 
tus, a,  um,  adj.  Cic.  (ex.:  lue 
ignotissimus    J'Iiryx.     Cic).   1 
(Par    ext.)    Qu'on    n'avait    pas 
connu  jusque-là.  iDCOgnitus, 
a,    um,   adj.    Cic.    Vell.   t'ior. 
(ux.:  ifiaudiîum  atqae  incogni- 
fum  ante  mare.  Vell.  inc.  (eli- 
citas.     Flor.     vocabula    nobis 
incognita.      Cic.      inc.     (amœ 
[•  mémo  à  la  légende  •]  orbis 
terraram.  Liv.  qux  omnia  (eré 
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Gallis  erant  incognita.  Cm».). 

Voy.    NOUVEAU. 

incoiiscience,  s.  f.  Etat  de  l'à- 
me  accomplissant  certains  actes 
sans  en  avoir  conscience.  Im- 
pradcntia,  se,  f.  Cic.  Ignoratio, 
onis,  f.  Cic.  itop.  18,  Ci). 

inconsciemment,  adv.  D'une 
manière  inconsciente.  Me  {te, 
etc.)  invito.Cic.  Se  tromper—, 
p«r  impradentiam  errùre.  Cic. 
Voy.  inconscient. 

inconscient,  ente,  adj.  Qui 
n'est  pas  conscient.  (Eu  pari. 
d'une  pers.)  Non  conscias.  Cic. 
Iiiscius,  a,  um,  adj.  Cic.  Im- 
pradens,  adj.  Cic.  Par  un  sen- 
timent — ,  tacito  [quodam) 
sensu.  Cic.  Substantivt.  au 
masc.  Les  passions  de  l'àine 
sont  du  domaine  de  1' — ,  ca- 
dunt  in  impradentiam  pertur- 
bationes  animi.  Cic. 

inconséquence,  s.  f.  Caractère 
lie  ce  qui  est  inconséquent. 
Inconseqaentia,  x,  f.  Quint,  (cf. 
inc.  rerum.  Qaint.)/nconstafV- 
tia,  X,  f.  Cic.  Il  comprend  que 
faire  un  pas  en  arrière  serait 
une  — ,  inconstantem  reditam 
videt.  Cic.  C'est  une  —  de..., 
non  est  consentaneum  (avec 
l'Infin.).  Cic.  Avec  —,  incon- 
stanter,  adv.  Cic.  \\  P.  ext.  Une 
— ,  inconsideratê  dictam,  ou 
[actam.  Cic.  inconstanter  (ac- 
tam.  Cic.  Commettre  des  — 
(dans  sa  conduite),  incons^aFi- 
tias  se  agëre.  Fronto.  {multa) 
cam  temeritate  ou  temere  (acé- 
ré. Cic.  (dans  son  langage),  in- 
constanter dicére  ou  loqai.Cic. 
inconséquent,  ente  (lat.  in- 
conaegacns.  Ascon.  Csel.-Aar.), 
adj.  Qui  n'est  pas  suivi  logique- 
ment. Parum  (ou  non)  sibi  con- 
veniens.  Cic.  Secum  pagnans. 
Cic  Hor.  Minime  consectarias 
ou    consequens.   Cic    Conduite 

— ,    voy.      INCONSÉQUENCE.     ||     (P. 

ext.)  Qui  n'est  pas  logique  dan» 
ce  qu'il  fait.  Inconstans,  adj. 
Sibi  non  constans.  Cic.  Mo- 
hilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  m.  vo- 
luntas.  Cic).  Etre  — ,  se  con- 
duire d'une  façon  — ,  sibi  non 
constàre.  Hor.  secum  dissenti- 
re  {in  re).  Cic  1  Dont  on  n'a 
pas  calculé  les  suites  (fielleu- 
ses). Voy.  INCONSIDÉRÉ,  TÉMÉRAI- 
RE. Il  (P.  ext.)  Qui  ne  calcalo 
pas  les  suites  (fâcheuses)  de  ce 
qu'il  dit  ou  fait.    Levis,  e,  adj. 

Cic  Voy.  INCONSIDÉRÉ,  IRRÉFLÉ- 
CHI, LÉGER. 

inconsidération  (lat.  post.  in- 
consideratio.  Salv.),  s.  f.  Dé- 
faut de  celui  qui  ne  considère 
pas    suffisamment    les     choses. 

Voy.   IRRÉFLEXION,     LÉGÈRETÉ.  1 

Manque  do  cousidératiou  d'une 
personne.  Afoiia  reverentia.Cic. 
inconsidéré,  ée.  adj.  Qui  ne 
considère  pas  suffisamment  le» 
choses.  Inconsideratus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.  :  inconiide- 
ratiijr  in  tecundà  qaam  in  ad- 
versà  (ortanà.  Nep.  Polos  jok- 
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venili  ardorc  inconsideratior. 
(Joint.)  ;  iDconsultus,  a,  um, 
adj.Cic.  etc.  (voy.  irréfléchi). 
1  Qui  n'a  pas  été  suffisamment 
considéré.  Inconsideratus,a, 
uzn,  adj.  Cic.  (e.v.:  inc.  capidi- 
tas.  Lie.  inconsideratiisinxa 
temeritas.  C'ic).  Résolutions 
dangorousos  et  —,  pericalosa 
et  calida  consilia.  Cic.  Actions 
— ,  teineritates,  am,  f.  pi.  Cic. 
Propus  — ,  inconsultê  dicta. 
Cic. 

inconsidérément,  adv.  D'une 
manière  inconsidérée,  en  no 
considérant  pas  suffisamment 
les  choses.  Inconsideraté, 
adv.  Cic.  etc.  {cf.  inc.  agére. 
Cic.  [d&  Off.  I,  99,  103  ;  Tusc.  I, 
3,  6  ;  6, 12]).  Voy.  imprudemment, 
IRRÉFLÉCHI.  Il  (Fis.)  Défaut  de 
celui  dont  les  pensées,  les  ac- 
tions ne  présentent  rien  de  so- 
lide. Ivconstantia,  se,  {.  Cic. 
inconsistant,  ante,  adj.  Qui 
n'a  pas  de  consistance.  Au  pro- 
pre. Instabilis,  e,  adj.  Ov.  Ha- 
.ïus,  a,   um,  adj.  Cic.   Voy.  i.n- 

_  CONSÉQUENT,  INCONSTANT. 

inconsolable  (lat.  inconsolabi- 
lis.  Ov.  Amm.  Ambr.\,  adj.  Qui 
n'est  pas  consolable.  ||  (En  pari, 
dos   pers.)   Solaciam    non  ad- 
mittens.    Cic.    Solacii     impa- 
tiens. Cic.  Omne  solaciam  ré- 
pudions.   Cic.    Il    (En  pari,  dos 
choses.)  Omnem  consolationem 
vincens  ou  siiperans.   Cic.  Etre 
— ,  nihil  consolationis  admittë- 
re  ou   consolationem    non  ad- 
mittëre.  Sen.    omne    solaciam 
repadiâre.  Cic.  Je  suis —  dans 
ma  douleur,  ma  douleur  est—, 
vincit    omnem    consolationem 
dolor.  Cic.  me  nihil  consolatar. 
Cic.  Vouloir  être  —,    consola- 
tiones     rejicëre     et    refagëre. 
Plin.  j.    Etre  —  (en  pari,    des 
choses),    consoioïioniftus   nihil 
levari.  Cic. 
inconsolablement,  adv.  D'une 
manière  inconsolable.  Insolabi- 
liter.  Hor.  (ep.  I,  U,  8). 
inconsolé,  ée  (lat.  post.  incon- 
solatus.  Eccl.)     adj.    Qui  n'est 
pas  consolé.    Qui   (qaœ,    qaod) 
nallo  solacio  levatur.  Cic.    Qui 
{qase,  qiiod)  eget  consolatione. 
Cic.  Etre  — ,  eise  in  lactu.  Cic. 
inconstamment,    adv.   D'une 
manière    inconstante.     Parum 
constanter.   Cic.    Mconstanter 
{au  superl.).  Cic. 
Inconstance,    s.    f.   Caractère 
inconstant.  Incoastantia,  se, 
L  Cic.    {ex.  :    inc.    mentis.  Cic. 
abs.  ^uid  est  inconstantiâ  tur- 
pias  !  Cic.  famam  inconstantiœ 
timëre.  Cic);  mobilitas, atis. 
t.  Tac.  (voy.   légèreté).   )|(P. 
ext.)    Acte  inconstant,  incons- 
tanter  factam.  Cic.Temerariam 
facram.  Cic.\\  ^P.   anal.)  L' — 
delà  faveur.frujiiis  favor.Sen. 
rh.    L'  —  de  la    fortune,    mo- 
bilitas  (orturne.  Nep.  volabilitas 
fortune.    Cic.      res     humanœ 
flaxx  et  mobiles.  Sali.  L'  —  du 
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temps,   VOy.CHA.NGEMENT,    VARIA- 
TION. 

inconstant,  ante,  aJj.  Qui 
n'est  pas  constant.  IncOIÏ- 
stans,  antis,  adj.  Cic. etc.  (ex.: 
7uid  inconstantias  deo  ?  Cic. 
populas  in  omnibus  inconstan- 
tissimus.  Sen.)  ;  znobilis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  {e\.  m.  animas. 
Cic.  m.  ingeniam.  Sait.  m.  vo- 
lantas.  Cic.\;  varius,  a,  uzn, 
adj.  iVejD.  (ex.:  var.  in  omni 
génère  vitae.  Nep.)  ;  levis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  levés  Grœci. 

Cic.       voy.       LÉ-ER  ,      VERSATILE). 

Etre  —,  sibi  non  conslâre.  Cic. 
Etresanscesse — dans  ses  désirs, 
matari  in  horas.  Hor.  Voy.  ca- 
pricieux, CHANGEANT.  !|  (P.  anal.) 
Fortune  —,  fortana' volubilis. 
i  ic.ou  vaga.Cic.  fortuna  varia 
et  libldinosa.  Sen.  Faveur  — , 
favor  fragilis.  Sen.  tr.  Temps 

— ,    voy.    CHANGEANT,     VARIABLE. 

Images   —,   voy.    fugitif,    pas- 
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inconstitutionnel,  elle,  adj 

Contraire  à  la  constitution.  In- 
stitutis  ou  formx  reipablicx 
non  conveniens.Cic.  i\on  légi- 


timas. Cic. 
inconstitutionnellement     , 

adv.  D'une  manière  inconstitu- 
tionnelle. A'on  légitimé.  Cic. 
incontestable,  adj .  Qui  n'est 
pas  contesiable.  Haad   ou   non 
dubias.    Cic.    Certas,    a,    am, 
adj.  Cic.   Etre  — ,  nallam  con- 
troversiam  recipére.  Cic.  inda- 
biam    venire    non  posse.    Cic. 
La  chose  est  — ,  de  re  non  da- 
bitatur.  Cic.  Ce  qui  est — ,  qaod 
nemo  eat  infitias.  \ep.    Il    est 
—  que. . .,  non  est  controversia 
qain    (et    le    Subj.).    Cic.    hoc 
constat  (avec   la   Prop.  Infin.i. 
Cic. 
incontestablement  ,        adv. 
D'une    manière    incontestable. 
Sine  controversia  ou  sine   ulld 
controversia.  Cic.  Haad  dabi- 
tanter.    Cic.   Sine    dabio.   Cic. 
Haad  dubiê.  Liv.  Pour  insister 
(devant  un  adj.  ou  un  mot  qui 
en  tient  lieu).  Longé,  adv.  Cic. 
(cf.  l.  princeps.  Cic.  l.  divitissi- 
mas.  Cic).  Il  est  —  le  plus  sa- 
vant, le  premier,  facile  doctis- 
simas    est.    Cic.    facile   on^nes 
saperat.    Cic.    ||    (Arch.)     Sans 
conteste.     Voy.    contestation, 

CONTESTE. 

incontesté,  ée,  adj.  Qui  n'est 
pas  contesté.  \on  controversas. 
Cic.  A'on  dubias.  Cic. 

incontinence,  s.  f.  Absence  de 
retenue.  Incontinentia,  se,  f. 
Cic.  Intemperantia,  ee,  f.  Cic. 
—  de  langue,  lingua  acerba  et 
immodicé  libéra.  Liv.  petulan- 
tia  linguse.  Prop.  procacitas, 
atis,  f.  Cic.  Il  (Absolt.)  Défaut 
de  celui  qui  ne  garde  pas  la 
continence.  Intemperantia  li- 
bidinam.  Cic.  Impudicitia,  se, 
f.  Saet.  1  (Médec.)  Incapacité 
de  retenir  les  matières  excré- 
mentielles. Incontinentia,  se,  t. 


Plin.  (cf.  inc.  urinse.  Plin.  [XX, 

1.  incontinent  (lat.  in  conti- 
nenti  [s.  entend,  temporal), 
adv.  l'out  de  suite.  Continuo,' 
adv.  Cic.    Voy.  aussitôt,  i.mmé- 

01  ATKMENT  . 

2.  incontinent,  ente,  adj.  Qui 
ne  garde  pas  la  continence. 
Jncontinens,  adj.  Hor.  .>en.  In- 
tempcrans,  adj.  Cic. 

inconvenance    (lat.    post.  in- 
convenientia    f-  manque    d'ac- 
cord '].  Tert.  iVacr.),  s.  f.  .Man- 
que   de    convenance.    Indecen- 
tia,  se,  f.   Fitr.  Immodestia,  se. 
f.   Plaut.    Tac.    Une  —,   immo- 
deste ou  indecorê  factum.  Cic. 
indignam    facinas.     Ter.    Cic. 
De  graves  —,  qux   maltam   ab 
kumanitate     discrepant.     Cic. 
Commettre  une — ,  aliqaid  inde- 
corê facëre.  Cic. 
inconvenant,  ante,  adj.  Qui 
manque   aux   convenances.  In- 
dfcoras,    a,   am,    adj.  Cic.  (et. 
actio  omnibus  indecora.  Qaint. 
indecora  [.  actions  inc-J  canis 
[•■  pour  des  vieillards  -].  Sen.). 
Indecens,    adj .  Quint.    Minime 
conveniens.  Sen.    Indignas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Choses  tout  à  fait 
—,  ab  omni  honestate  remota. 
Nep.  Cela  est  —,  haad  sic  de- 
cet.  Ter.  Il  est  —  de...,  in/iu- 
manam  est  (avec  l'Infin.).  Cic. 
parum    verecandam  est    (avec 
l'Infin.)     Quint,    dedecet    (avec 
Hnfin.).  Cic.  minime  decet  (avec 
l'Infin.).  Cic.  D'une  manière — , 
indecorê,  adv.  Cic.  Se  conduire 
d'une  façon  — ,  indigné  ou  tur- 
piter  facëre.  Cic.  Parler  de  qqn 
d'une  façon  — ,  contra  dignita- 
tem  de  aliquo  loqai.  Cic.  \\  (Eu 
pari,  des  pers.)  Immodestus,  a, 
am,    adj.    7'ac.   Protervas.    a, 
um,  adj.  Cic.  frocao;, adj.  Cic. 
inconvénient,  ente,  adj.  et  s. 
m.    Il   Adj.  (Arch.)  Qui  no  con- 
vient  pas.   Inconveniens,    adj. 
Cass.  ap.  Cic.   Phsed.  Qaint.  ^ 
S.  m.    Désavantage    attaché    à. 
une  chose,  à  cause  duquel  il  ne 
convient    pas    de  la  faire.  In- 
commodum,  i,   n.    Cic.  etc. 
(voy.    désagrément)  ;    incom- 
moditas,    atis,    f.    Cic.    etc. 
(  voy.     désav.antage  ,     désagré- 
.ment)  ;    molestia,  ee,  f.  C'ic. 

etc.  (voy.  E.MBARRAS,  DÉSAGRÉ- 
MENT). Si  vous  n'y  voyez  pas  d' 
— .  nisi  molestum   est.  Liv.  Je 

ne  vois  pas  d'  —  à non  in- 

commodum  videtar  (av.  l'In- 
fin.). Cic. 

inconvertible  (lat.  post.  in- 
convertibilis  [proprt.  »  immua- 
ble ».  Eccl.),  adj.  I  Arch.)  Qu'on 
ne  peut  convertira  la  religion. 
Quiiquœ)  ad  Christi  [ouChris- 
tianani)  religionem  converti 
(ou  addaci)  non  potest.  A. 

incorporalité  (lat.  post.  incor- 
poralitas.  Tert.  Macr.),  f.  Ca- 
ractère incorporel.  Voy.  imma- 
térialité. 

incorporation  (lat.   post.  in- 
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eorponxtio.  Chalcid.),  t.  f.  Ac- 
tiou  d'incorporer.  Voy.  mélan- 
ge, n)?10S,  INCORPORER.  ||  Fig- 
(En  pari,  d'un  domaine,  d'une 
propriété.)  Adjectio,  onis,  f. 
Cic.  Accessio,  onis.  f.  Cic.  Ad- 
ianctus  fandas  ou  ager.  Cic. 
L"  —  des  coQScriu  daus  un  ré- 
gimeat.  immixti  lirones  vete- 
ribas  militibaa  ou  mUitam  cor- 
pori.  A.V —  des  soldats  dans  la 
milice  urbaine,  milites  arbixnx 
militix  ascripti.  i'ac.  Voy.   es- 

RÉGIMESTER. 

incorporel,  elle,  adj.Qui  n'est 
pas  corporel.  Corpore    vacans 
ou  corporise-rpers.  Cic.  Incor- 
poralis,  e,    aoj.  Sen.   Etre  —, 
esse  sine  corpore.  Cic. 
incorporer  (lat.  post.  incorpo- 
ràre.    Prad.    Chalcid.),    v.    tr. 
Faire  entrer  comme  partie  dans 
un  tout,  fmmiscére,  tr.  Liv.  Oi-. 
(voy.MÊLEB).  Inserére,  tr.  Plin. 
<voy.    [faire]  entrer     [dansi). 
Fig.  —  une  propriété  à  un  do- 
maine, terra;  agram  adjangë- 
re   ou  a^ribu-Jre.     Cic.    — des 
recrues,  leteribas  militibtu  ti- 
rones  immiscé  re.    lÀv.  immis- 
cêre  tironcs    militam  corpori. 
Curt.  Etre  —  à  un  Etat,    con- 
tribai  in  civitatem.  Csa.  Liv. 
incorrect,  ecte  ilat.  incorrec- 
tas  [»  qui  n'est  pas  amélioré']. 
Ov.  [tr.  111,  \U,  23]),    adj.  Qui 
n'est    pas    correct.    Vitiosus,  a, 
om,  adj.    Cic.    Inquinatas.  a. 
um,  p.  adj.  Cic.  cf.  inq.  sermo. 
Cic.;.  Aon  io\i  param]emenda- 
tus.  Cic.  .Vendûsui,  a,  am,  adj. 
f iifi.  Prononciation  —,  prati- 
tas  oris.  Cic.  [\  Tenue.  —,  voy. 

NÉGLIGÉ. 

incorrectement,  adv.  D'une 
manière  incorrecte.  Kitiosé, 
adv.  Cic.  Non  rectê.  Cic.  Men- 
dosê,  adv.  Cic. 

incorrection,  s.  f.  Caractère 
iijcorrect.  —  du  stylo,  i/itium 
orationis.  Qaint.  ou  sermovis 
Quint,  «ermo  vitiosas  (ou 
inquinatas)  ou  non  (ou  pa- 
ram)  emendatas.  Cic.  —  d'un 
copiste,  mendam,  i,  n.  Cic.  Voy. 
DtFALT.  Il  —  des  manières, 
rasticitas,    atis,    f.   Plin.   Voy. 

GROSSIÈKKTÉ,   RLt)E==E. 

incorrigibilité,  s.  f.  Caractère 
iucorrifjible.  Insanabile  inge- 
niam.  Liv.  Inemendabilis  pra- 
vitas.  Qaint. 

incorrigible  (lat.  post.  incorri- 
gibilis.  Eccl),  adj.  Qui  ne  pout 
être  corrigé.  Insanabilis.  e,  adj. 
Lii^.'cf.  ins.  in'jenium. Liv .  qao 
nihil  insanabilias  est.  Liv.) . 
Inemendabilis,  e,  adj.  Sen.  Qui 
(qaa;,  qaod)  corrifli  ou  emcn- 
dari  non  potest.  Cic.  Etre  --, 
namqaam  corrigi.  Cic.  corrigi 
ou  emendarinon  passe.  Cic.  \\ 
Erreur  — ,  voy.  e.nbaciké,  obs- 
tiné. 

incorrigiblement,  adv.  D'une 
manitre  iricorrisiljle.  Voy.    in- 

CORIlKiinr  E.    OBSTINÉMENT. 

incorruptibilité    <  lat.    eccl.  , 


incorroptibiJifaï).  s.  f.  CariC-  1 
tère  de  co  qui  est  incorruptilMe. 
Incorrupta  natara.  A.  Matura 
ab  omni  corrupfione  tata  et 
infacra.  A.  \\  (1'.  ext.)  Carac- 
tère de  celui  qui  no  se  lais?e 
pas  corrompiv.  Voy.  intégrité. 
incorruptible  (lat.  eccl.  incor- 
raptibilis),  adj.  Qui  n'est  pas 
corruptible,  t^ui  (qase,  qaod} 
corrampi  non  potest.  Cic.  Fir- 
missimas,  a,  um,  adj.  (au  Su- 
perl.).  Cic.  Il  Fij.  Qui  ne  se 
laisse  pas  corrompre.  Incorrup- 
tas,  a,  um,  adj.  Plin.  Integer, 
gra,  jrum,  adj.  Cic.  yui  (quat) 
corruinpi  non  potest.  Cic. 
incrédibilitè  (Ut.  post.  incre- 
dibilitas.  L'ip.  Apal.),  s.  f.  Ca- 
ractère incroyable.  Quod  in- 
credibile  est  ou  credi  non  po- 
test.  Cic.  Voy.    INCROYABLE. 

incrédule,    adj.   Qui  n'est   pas 
crédule.  Incredalas,  a,am,  adj. 
//or.  Quint.  Qai(qase)non  laci- 
le  addacitar  [ou  addaci  potest 
at  credat.  Cic.  Segniorad  cre- 
dendam.  Liv.  Etre  —,  non  cre- 
dire  ou  non  pdem  habêre.  Cic. 
Il    iSpéc.)  Qui  n'a  pas  la  foi  re- 
ligieuse.   Impias,  a,    um,  adj. 
Èccl.  Jrreligiosas,  a,  um,  adj. 
Eccl.   Incredalas,    a,  am,  adj . 
Tert.    Epoques    —,    temporam 
impietas.Eccl.  Substautivl. /m- 
pias  homo.  Eccl. 
incrédulité   (lat.   post.  incrt;- 
daiitas.  .Ipu/.  Eccl.).  s.  t.  Etat 
de  celui  qui  est  incrédule.  L' — 
de  qqn,  qai  non  crédit  ou  non 
fidem  habet.  Cic.  ||  Spéc.  Man- 
que de  foi  religieuse.  Impietas, 
atis,  f.  Eccl.  Esprit  d*  —,  im- 
pietas, atis,  f.  £cci. 
incréé,  ée  (lat.  eccl.  increotos), 
adj.  (T.  didact.)  Non  créé.  Non 
(ou  nondum)  creatas.  Eccl. 
incriminable,  adj.    Quo   l'on 
peut     incriminer.     Qai     (quse, 
qaod)  incasari  potest.  Cic.  In- 
casandas,    a,  am,   p.  fadj.  Cic. 

Voy.    BLAMABLE,    RÉI'ItÉHEN-lBLE . 

incriminer,  v.  tr.  Déclarer 
criminel.  Insimalàre,  tr.  Cic. 
Criminâri,  dép.  tr.  Liv.  {cl.  se- 
natores     apad    plebem.    Liv.). 

Voy.   ACCUSER,  INCULPER.  ||    Fig.) 

Ca'tpàre,  tr.  Cic.  Incasàre,  tr. 
Cic.  Jncrepàre,  tr.  Cic.  Crimi- 
nâri, dép.  tr.  Cic.  l'itaperàre, 
tr.  Cic.  Voy.  accu=er,  blâmer. 
incroyable,  adj.  Qui  n'est  pas 
croyable.  Incredibilis,  e.ailj. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  credibilis. 
Cic.  cf.  atqae  hoc  qaoqae  in- 
credibile  est,  immo  incredibi- 
lias.  Sen.  subst.  n.  pi.  incredi- 
bilia.  Sali.  Sen.  on  dit  aussi 
a^ide  abhorrent  ou  nallam  fi- 
dem habent.  Cic.  à  côté  de  in- 
credibilis celeritas.  Cœs.  on 
trouve  tanta  celeritas,  cai  par 
ne  cogitari  quidem  possit.  Cic. 
à  côté  de  incredibilis  dolor  on 
trouve  dolor  opinione  omnium 
major.  Cic);  mirus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  étonnant)  ; 
miriScus,  a,    um,  adj.   Cic. 
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etc.  (voy.  PRODIGIEUX,  bxtraob- 
dinaire). 
incroyablement,  adv.  D'une 
manière  incioyable.  Incredibi- 
liter,  adv.  Cic.  Incredibilem  (ou 
mirum)  in  modum.  Liv.  Incre- 
dibile  quantum.  Liv.  Sapra 
qaam  caiqae  credibile  est. 
Saii. 

incroyant,    ante,   adj.    Celui, 
celle  qui  n'a  pas  la  foi.  Voy.  IN- 

CUÉDLLE,      INKIDÈLE,    MÉCRÉANT. 

incru8tation  (lat.  post.  incrus- 
tatiû.  Jnscr.  Gloss.),  s.  f.  Ac- 
tion d'incruster.  ||  Action  do 
recouvrir  un  corps  d'une  cou- 
cha pierreuse  qui  forme  croûte. 
Crasta  obducta  {corpori).  A 
(d'après  Plin.)  et  simpl.  crusta, 
i,  f.  Z.acr.  Plin.  ||  (P.  anal.) 
Dépôt  calcaire.  Crasta,  a-,  f. 
Plin.  Voy.  calcul.  1  Action  de 
rehausser  d'ornements  qui  en- 
trent dans  la  surface  entaillée. 
Crusta,  as,  f.  Cic.  \\  (P.  ext.) 
Incrustations,  objeW  incrustés. 
Crastœ,  arum,  f.pl.  Fitr.  Plin. 
(cf.  cr.  marmorex.  Vitr.).  Voy. 

MAriQUETERlE,    MOSAÏQUE. 

incruster,  tr.  Couvrir  (un  ob- 
jet) d'une  couche  pierreuse  en 
forme  de  croiite.  Crastis  {ali- 
qaid)  obducère.  Plin.  (cf.  af/u« 
decoctce  crassis  obducant  vasa 
crastis.  Plin.).  S'  — ,  crasta  ob- 
daci.  Plin.  ^  Rehaus.>er  d'orne- 
ments qui  entrent  dans  la  sur- 
face entaillée.  Incrustâre,  tr. 
Farr.  (cf.  parietes  incrastati. 
Yarr.).  —  de  marbre,  marn\o- 
ràre,  tr.  Petr.  marmoribus  ou 
crustd  marmoris  operîre.  Plin. 
1  (P.  e.\t.)  Engager  dans  une 
surface  (des  objets  d'ornement). 

Voy.        ENCHASSER  ,        MARQUETER. 

il    Fig.    Arch.    Pénétrer.    Voy. 
ce  mot. 

incubation,  s.  f.  Action  de 
couver  (des  œufs).  Incubatio,  o- 
nis,  f.  Plin.  Incabitas,  as,  m. 
Piin.  Voy.  COUVER.  Il  (Fig.)  Dé- 
veloppement sourd  d'une  ma- 
ladie.  Voy.    DÉVELOPPEMENT. 

incube  (lat.  post.  incui/u» 
[proprt.  -  cauchemar  •].  Eccl.i.i 
s.  m.  Sorte  de  démon.  Incubas.' 
i,  m.  Aug. 

inculpation  (lat.  post.  incul- 
patio.  Boet.),  s.  f.  Action  d'in- 
culper, Criminatio,  onis,  f. 
Cic.  Une  fausse  —,  (alsam  cri- 
men.  Cic. 

inculper  (lat.  post.  incalpûre. 
/Joe(.),  tr.  Croire  coupable(d'ucie 


faute).  Argaëre,  tr.  Cic.  Voy. 
ACCUSER.  Substantivt.  L'incul- 
pé, reus,  i,  m.  Cic.  L'incul- 
pée, rea,  œ,  f.  Jet.  Les  —,  qai 
arguantar.  Liv. 

Inculquer,  v.  tr.  Faire  entrer 
avant  (dans  l'esprit).  Impri- 
mëre  (aliqaid  in  animo.)  (^ic. 
Jnfvjëre  {animis).  Cic.  Quint. 
Inserére  [novas  opiniones).  Cic. 
Imbaëre  ifi.nimum  opinione). 
Cic.  Inculcàre,  tr.  Cic.  Qaint. 
(cf.  incaic.oiicui,  ut  [et  le  Subj.l, 
.  inc.    à  qqn    l'idée    de  . . .  •]• 
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Cii%).  —  liés    la  naissauco,  in- 
generàre.  tr.  Cic. 
iuculte.  adj.  Qui  n'est  pas  cul- 
tivé.   Incultus.  a,   um,  ailj. 
Cic.    etc.   («X.  :  inc.  locas.   Cic. 
reijio.   Cic.].    Pays    àpro   et  — , 
dura    ealta    et    aspera    plaga. 
Liv.    Torrain   — ,   terra    radis. 
Varr.   Montagne  que  la  natuni 
et    la   main    do-,    liMnicnes    ont 
laissée    — ,     mons     vastas    ah 
natarâ  et  liamano  calta.  Sali. 
liogions   compl'-timont  — ,    re- 
giones    omni  calta    vacantes. 
Cic.  Etre  —,  vacare  calta.  Cic. 
sine  calta  koininam  esse.  Cic. 
Il  (P.  anaH  liarbo,  cliavalure— , 
incaltce     comx.      Virg.     kirt.v 
comœ.  Cart.  Marins  d'extérieur 
hérissé  et — ,  Marias  hirtas  at- 
qae  korridas.  Cic.    \\    Fig.   Jn- 
caltas,    a,    um,    adj,    Cic.    (cl'. 
inc.  ingeniam.  Cic).  Horridas, 
a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  h.  oratio. 
Cic).  Ilirtas,  a,  um,    adj.  Hor. 
(cf.  II.  ingeniam.   Ilor.).  Sqaa- 
■    Udas,    a,    am,   adj.    Cic.    Race 
d'horamos   — ,     agreste    gênas 
liominam.  Sali.  Voy.  grossier. 
inculture,  s.  f.  Absence  da  cul- 
ture.   Voy.    DÉSOLATION,     FRICHE. 

Il  Fig.  Asperitas,  atis.  (.  Cic. 
(cf.  asp.  nalarœ.  Cic).  L'  — 
do  l'osprit,  incaltam  ingeniam. 
Cic. 
incurabilité.  s.  f.  Caractère 
incurable.  Insanabilis  morbas. 

Cic.   Voy.   INCURABLE. 

incurable  (lat.  post.  incara- 
bilis.  Csel.-Aar.),  adj.  Qui  ne 
peut  être  guéri.  Insanabilis,  e, 
adj.  Plin.  Qaint.  Desperatus, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  (cf.  d. 
morbi.  Cic).  Deploralas,  a, 
um,  p.  adj.  Plin.  (cf.  vitia  aa- 
riam  deplorata.  Piin.).  Etre 
— ,  carationem  non  recipëre. 
Cels.  Substantivt.  Les  —,  de- 
olorati,  oram,  m.  pi.  Plin.  || 
Fig.  Insanabilis,  e,  adj.  Ov. 
cf.  ins.    ingeniam.  Oi/.j.  Voy. 

NCORRtGIBLE. 

incurablement,  adv.  D'une 
manière  incurable.  Etre  — 
atteint,  desperari  ou  deplorari 
a  medicis.  Plin. 

incurie,  s.  f.  Manqua  de  soin. 
Incaria,  se,  f.  Cic.  Negligentia, 
se.  f.  Cic.  Indiligentia,  se,  f. 
Cic. 

incvirieux,euse,  adj.  Qui  n'est 
pas  curieux.  Incariosas,  a, 
am,  adj.Tac.Voy.  indifférent, 

INSOUCIANT. 

incuriosité  (lat.  post.  mcu- 
riositas.  Eccl.),  s.  f.  Caractère 
de  celui  qui  est  incurieu.\.  Voy. 

INDIFFÉRENCE,    INSOUCIANCE. 

ncursion,  s.  f.  Coursa  de  gens 
da  guerre  en  pays  ennemi.  Jn- 
cursio,  onis,  f.  Cxs.  etc.  (ex.: 
incarsionem  (acéré  in  regio- 
nem.  Lit-.);  impetas,  ùs,  m. 
Liv.  {ex.:  impetam  facère  ou 
dare  in  regionem.  Liv.).  Faire 
une  — ,  incurrére  {in  alacedo- 
niam}.  Liv.  excarrëre  {in  fines 
Eomanos).    Liv.   incarsâre  {in  \ 
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agros).  Liv.    Faire  do  fréiinon- 
tos  — ,  incarsitârti,    intr.    Sen. 
Les    Germains   poussaient  déjà 
leurs  — ,    Gcrmani  latias    Jam 
vagabantar.  C.i's. 
indébrouillable,    adj.     Qu'on 
no  peut    débrouiller.     Inexpli- 
cabilis,e,  adj.  Cic. 
indécemment,     adv.       D'une 
mariièro    inUocont'î.    Jndecorê, 
adv.     Cic.     Immodeste,      adv. 
Plaat.    Liv.    Tarpiter   (jacère). 
Cic. 
indécence      (lat.      indecentia. 
Vitr.  Csel.-.4ar.),s.  f.  Caractère 
da  co  qui  estindécant.  ||  (Arch.) 
Manqu'3   do   convenance.    Voy. 
INCONVENANCE.     ^    Mauquo     da 
pudeur.     Turpitudo,    dinis,  f. 
Cic.    (cf.    t.    verboram.    Cic). 
Des  —,  tarpiter  [acta  ou  dicta. 
Cic.   Il   (P.  ext.)    Nudité.    Voy. 
ce  mot. 
indécent,  ante,  adj.  Qui  n'est 
pas     décent.    Qui    manqua    de 
convenance.      Jndecens,      adj. 
Qaint.  Indecoras,  a,    am,  adj. 
Cic.  1  Qui  manque  de   pudeur. 
Tarpis,  e,  adj.   Ter.  etc.    (cf.  t. 
varbam.     Ter.    mores.      Cic). 
Param  verecandas.  Cic.lcf.ver- 
ba  param  verecanda.   Quint.). 
Conduite  —,  morum  tarpitado. 
Cic. 
indéchiffrable,  ajj.  Qu'on   ne 
peut  décliiU'rer.   Jne.vplicabilis, 
e,  adj.  Cic.    ||  (P.  ext.)  Illisible. 
Voy.comot.   ||(Fis.)   Inintelli- 
yibla.    Inexplicabilis,     e,    adj. 

Cic.        Voy.       INI.NTELLIGIBLE.       || 

Caractère  — ,   voy.  impénétra- 
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indécis,  ise,  adj.  Qui  n'est  pas 
décidé.  Nondam  dijadicatas. 
Cic.  Injadicatas,  a,  am,  adj. 
Qaint.  In  neatram  partent  in- 
clinatas  (en  pari,  d'unoombat). 
Cses.  Liv.  Dubias,  a,  am, 
adj.  Cses.  (cf.  Victoria  dabia. 
Cses.).  Incertas,  a,  uni,  adj. Cic. 
etc.  (cf.  Victoria.  Liv.  exitas. 
Cses.).  Etre —  (en  pari,  d'une 
affaira,  d'une  contestation),  in 
suspenso  esse.  Plin.  j.  Dig. 
L'affaire  demeura  — .  discep- 
tatio  sine  exita  (ait.  Cic.  L'af- 
faire, la  question  est  encore — , 
et  adkuc  sub  Jadice  lia  est. 
Ilor.  Laisser  une  chose  — ,  ali- 
qaid  integram  (ou  in  medio  ou 
in  incerto)  reiinqaëre.  Liv.  re- 
llnqaëre  aligaid  m  medio.  Cic. 
Ij  (P.  ext.)  Qui  n'est  pas  bien 
oéterminé.  Incertas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Dabias,  a,  um,  adj. 
Ov.    (cf.   d.     lax.    Ov.).    Voy. 

CONFUS,      INDISTINCT,       VAGUE.      ^ 

Qui  ne  sait  pas  se  décider. 
Voy.  INCERTAIN.  Etre  ou  de- 
meurer — ,  (lactaàre,  iutr.  ou 
animo  flactaari.  Liv.  hœsitàre, 
intr.  Cic.  Il  est  —  pour  savoir 
si...,  parum  ei  constat  nam 
(et  le  Subj.).  Cic.  Voy.  douter, 
HÉSITER.  Je  suis  —  sur  ce  que 
j'ai  à  faire,  non  satis  miki 
constat  qaid  agam.  Cic.  \\  (P. 
ext.    au  fig.)    Le  fleuve    est    — 


dans  son  cours,  ambigao  lapaa 
(lail.  Ov. 

indécision,  s.  f.  Caractèro  do 
cjlui  qui  est  indécis.  IJubita- 
tio,  onis.  f.  Cic.  Flaclaatio,  o- 
nis,  f.  Liv.  (cf.  in  eu  (lactaa- 
tione  animorum  opprimi  in- 
caatos  posse.  Liv.  [IX,  25,  6J). 
Canctatio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
HÉSITATION.  Esprit  d'  —  des 
Gaulois,  dos  juges,  inftrmitas 
Galloram.  Cic.  judir.ioram. 
Cic.  La  nuit  les  surprit  dans 
r  — ,  incerlos  qaid  agerent 
nox  oppressit.  Liv.  Voy.  in- 
certitude, IRRÉSOLUTION. 

indéclinable,  adj.  Qu'on  no 
p>ut  décliner  (écarter).  Voy. 
inévitable.  I  (Graram.)  Qui  nj 
se  décline  point.  Mcieciina6i7is, 
e,  adj.  Diom.  Serv.  Indexas, 
a,  um,  adj.  Mart.-Cap.  Etre 
— ,  in  casas  non  declinari. 
Qaint.  casibas    carëre.  Qaint. 

indécomposable,  adj.  Qui  ne 
pjut  ètr.3  décomposé.  Qui  {quse, 
qaod)  solvi  ou  dissoii'i  non 
potest.  Cic. 

indéfectibilité,  s.  f.  Caractère 
da  ce  qui  est   indéfectible.    Voy. 

INFAILLIBILITÉ. 

indéfectible,  adj.  Qui  ne  peut 
défaillir.  Voy.  impeccable,  in- 
faillible. 

indéfini,  ie,  adj.  Qu'on  ne 
paut  délimiter.  Inlinitas,  a, 
um,  adj.  Cic  Immensus,  a, 
um.  adj.  Cic.  Voy.  illimité.  1 
Qu'on  ne  peut  définir.  IndeÇini- 
tus,  a,  am,  adj.  Gell.  Incertas, 
a,  am,  adj.  Cic.  ||  Spéc.(Gramm.) 
Qui  ne  s'applique  point  à  un 
objet  déterminé.  Indefinitas,  a. 
am,  adj.  Gell.  (cf.  ind.  ver- 
bum).  Gell.  Infinitas,  a,  am, 
adj .   V^arr. 

indéfiniment,  adv.  D'une  ma- 
nière indéfinie.  ||  (Dans  la 
temps  ou  dans  l'espaça.)  Infi- 
nité, adv.  Cic.  Sine  p,ne.  Cic. 
S'étendre  —  ,  in  infinitam 
abire.  Plin.  Veiller  — ,  inde- 
fatigabilem  vigiliam  extendére. 
Sen.  Voy.  interminablement.  ^ 
(Gramra.)  Dans  un  sens  indé- 
fini. Indemnité,  adv.  Gell. 

indéfinissable,  adj .  Qui  ne 
paut  être  dcflni.  Qui  {qase, 
qaod)  de^niri  non  potest.  Cic. 

Voy.     INDÉTERMINÉ.     ||    Fig.   DoUt 

on  ne  peut  sa  rendre  compte.  Voy. 
INEXPLICABLE.  Etre  —  (en  pari, 
d'une  personne),  nec  sibi  nec 
aliis  qainam  homo  sit,  satis 
constàre.  Liv. 

indélébile,  adj.  Qui  ne  peut 
être  effacé  (au  propre  et  au  fig.). 
Qui  {quse,  quod)  exstingai  non 
potest.  Cic.  Indelebilis,  e,  adj. 
Ov. 

indélibéré,  ée  (lat.  post.  inde- 
liberatas.  Cassiod.),  adj.  Qui 
n'a  point  été  délibéré.  Inconsi~ 
deratus,  a,  am,  adj.  Cic. 

indélicat,  ate,  adj.  Qui  n'est 
pas  délicat  (dans  ses  senti- 
ments). Param  verecandas  ou 
décoras.  Cic.  Inarbanas,a,am, 
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adj.  Cic.  lUiberalis, e,iid'i.  Ter. 
P.  e\l.  Procède  —,  illiberalitir 
(ou  parum  vencundi)  /Victunt. 
Cic. 

iudélicatement,  adv.  D'une 
maiiièri?  iudelicaw.  Parum  le- 
recandé  ou  décoré.  Cic.  lllibe- 
raliter,  adv.  Cic. 

indélicatesse,  s.  f.  Manque  de 
délicatesse  (dans  les  sjuli- 
ments).  lUiberalitas,  atis.  f .  I 
Cic.  Mens  illiberalis.  Qaint 
L'ue  —,  illiberale  faciniis.  Ter. 
param  verecande  (ou  illibera- 
iiterj  factam.  Cic. 

indemne,  adj.  Qui  n'a  pas  é- 
prouvé  de  dommage.  Indem- 
nis,  e,  adj. Sen. Jet.  Damni  ex- 
pers.    Cic.  Sine   damno.    Cic. 

indemniser,  v.  tr.  Dédomma- 
ger (qqn)  de  ses  partes,  de  ses 
frais.  Vamnam  restitaêre  ali- 
cai.  Liv.Dig.  Damnam  resarcî- 
re.  Cic.  Damnam  aUcaJas  prx- 
stàre.  Cic.  Dissolvére  damna. 
Cic.  —  qqn  pour  qqch,  com- 
pensâre  cUicai  aliqaid  aliqaà 
re.  Jet.  S'  — ,  damnam  ou  de- 
trimentam  suam  sarcire,  ou , 
compensàre   {re    ali(iaà).    Cic. 

VOV.    DÉDOMMAGER,    INDEM.MTÉ. 

indemnité  (lat.  posl.  indem- 
nitas.  Amm.  [\X1, 16,  17].  Jet.), 
s  f.  Ce  qu'on  alloue  à  qqn  pour 
l'indemniser.  Recevoir  une  —, 
damnam  pensàre  (ou  compen- 
sàre ou  sarcire  ou  resarcire 
ou  res<i(uère)  aligna  re.  Cic. 
Movennant  une  certaine  — , 
ut  damnam  aliqao  modo  com- 
pensetur.  Cic.  \\  (Spéc.)  Emo- 
luments de  certains  personna- 
ges. Allouer  une  —  à  qqn, 
samptam  alicai  decernére.  Cic. 

VoV.     ÉMOLUMENT. 

indéniable,  adj.  Qu'on  ne  peut 
dénier.  Voy.  certain,  incon- 
testable. 

indépendamment,  adv.  D'une 
mauière  indépendante.  Libéré. 
adv.    Cic.    Sine   arbitrio.    Cic. 
Voy.  LIBREMENT.    ||    Sans   égard 
à..'.,  sans  t«nir   compte    de... 
Naltà  alicajas  rei  ratione  ha- 
bita. Cic.  fer  se  et  sine  aliqaà 
re.  Cic.  (cf.  per  se    virtas    sine 
fortanà  ponderanda  est .  Nep  ). 
—    du    devoir,     misso    of(icio. 
Cic.    —     do    l'auteur,    dempto 
aactore.  Liv.  Agir  —  de  qqch., 
neijligëre    (omittëre      ou    prae- 
termittère    ou    removëre]    ali- 
qaid.  Cic.    Les  questions    peu- 
vent cire   examinées    en   elles- 
mêmes,  —   de   toute  considéra- 
tion étrangère,  qasestiones    se- 
paratœ  a  complexa  reram    se- 
parari  passant.    Qaint.    \\     (P. 
ext.)  En  outre.  Voy.  outre. 
indépendance,    s.    f.    Etat  de 
celui  qui  ebt   indépendant,    l.i- 
berum    arbitrium.  Cic.   Libéra 
volantas.  Cic.  —  de  caractère, 
iifcer     animas.      Cic.     libertas 
inj/enii.  Sali.  Avoir  de  1'— .sui 
jajif.    sui    Jadicii   ou    arbitrii 
esse.  Cic.  Si  j'avais  mon  entière 
— fSiessent  omnia  lolatitsiam. 


Cic.  Faire  preuve  d'une  certain» 
—,  aii^uiil  soiuti  et  /ib«ri  pro- 
se (erre.  Cic.  Faire  preuve  d'  — 
dans  ses    jugement»,    dans   ses 
décisions,  suo  jadicio  ati.  Cic. 
saam     Jadiciam     seqai.      Cic. 
Juger  avec  —  qc^n  ou  qqch.,  li- 
béra arbitria  ahcajus  rei  ou  de 
aliqao  agère.  Cic.  Avec  —,  li- 
bère,    adv.     Cic.    soluté,    adv. 
Cic.    ad    arbitriam    saam    ou 
arbitrata   sao.    Cic.    Agir  avec 
—,  libéré  se  gerére.  Cic.    Voy. 
liberté,    fbaschi-e.    Il    (Spéc.) 
En  pari,    d'une  nation    ou   des 
citoyens.  Libertas,  atis,    f.   Cic. 
(cf.  popalam  libertate    donàre. 
Cic.).  Libertas    et    immanitas. 
Cic.  Arbitrium  liberam.  Cic.  — 
de»    citoyens,     ciiitatis   solata 
volontas.    Cic.    Posséder  1"  — , 
jouir    de    1'    — .  voy.    indépen- 
dant.   Le    peuple   romain    oc- 
troya   aux    Lorinthions    la    li- 
berté et  1    — ,popalas  liomanas 
Corinthios    liberos.     immanes 
suis  legibas  uti /assit.  Liv.  L' — 
de  la  justice, /urisciictio  (ibera. 
Cic. 
indépendant,  ante,   adj.  Qui 
ue  dépend  de  personne,  iyaiia- 
ri$.  Cic.  Sai  potens.  Liv.  lX.\Vl, 
13.    U).    Liber,    era,    am,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.    te   in    re  pablicà 
liberam  esse  gloriatas  es.  Cic. 
on  trouve  souv.  liber  et  solatas 
ou  soiurus  et  liber.  Cic).  Dieu 
est  — ,  nalli  est  natarse  obœdi- 
ens   aut    sabjectas    deas.   Cic. 
Etre  —,  sai  jaris    ou  sase   po- 
f estatis  ou  in  saà  potestateesse. 
Cic.  intégrée  ac  solide  liberta- 
tis    esse.    Cic.    nemini   parère. 
Cic.  ad  saam  arbitriam  vivére. 
Cic.  arbitrata  sao  vivére.  Cic. 
saas  U'jes  hahëre  ou  sois  legi- 
bas ati.  Cic.  sais  legibas   vivé- 
re. Cic.   sua  jara  et  saas  leges 
habëre.  Cic.   Etre  —   dans  ses 
jugement?,  sui  juris  sententise- 
qae    esse    in    jadicando.    Cic. 
Etre   libre  et  — ,   libertatem  et 
saas  leges  habëre.  Cic.  in  liber- 
tate esse  ac  suis  legibas  ati.  Cic. 
Vivre  dune  façon — ,  non  ali- 
ande  pendére  nec   extrinsecas 
aat  bene  aat  maie  vivendi  sus- 
pensas    habëre  rationes.    Cic. 
(ep.  V,  13,  1).  absolaté  vivére. 
Cic.    (Fin.  III,   7,   26).    Kendre 
un  état  —,proprii  Jaris  facére 
civitatem.  Cic.  Se  rendre  —,  in 
lib:rtalem  se  vindicàre.  Liv. 
indéracinable,    adj.  Qu'on  ne 
pont  déraciner.  Qai  (quœ,  qaodj  i 
exstirpari  ou  radicitas  erai  non 
potest.  A. 

indescriptible,  adj.  Qu'on  ne 
peut  décrire.  Inenarrahilis,  e, 
adj.  Liv.  (cf.  inen.  labor.  Liv.). 
D  une  manière  — ,  supra  qaam 
dici  ^ou  enarrari:  potest.  Liv. 
indestructibilité,  s.  f.  Carac- 
tère indestructible.  Immortali- 
tas,  atis,  f.  Plin.  Voy.  indes- 
tructible, incurbuptibilité. 
indestructible, adj. Qui  ne  peut 
être  délruil.     Qui    [qase,  qaod] 
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dirai  (ou  ei-erti,  rfcieri,  exslin- 
yui)  non  potest.  A.  Invir'.'is,  a, 
an\,  adj.  Ov. 
indéterminable  ilat.  pojt.  in- 
detcrmina(<iii«.  Tert.  )  ,  adj. 
Qu'on  no  peut  déterminer.  Voy. 

INUÉFISl^SADU. 

indétermination.  ?.  (■  Carac- 
tère do  ce  qui  i^l  indéterminé. 
Infinitas,  atis,  S.  Cic.  Voy.  in- 
certitude, INDÉTERMINÉ.  1  Etal 
de  celui    qui  est     indéterminé. 

Voy.    INOÉClfli.S.    IRRÉSOLlTIiN. 

indéterminé,  ée  (lat.  post. 
irideterminatoj.  Terl.  Cass.], 
adj.  Qui  n'est  pas  déterminé. 
Infinitas,  a,  om,  adj.  Cic.  (cf. 
inf.  quxstio.  Cic.).  Incertas,  a, 
am.  adj.  Cic.  etc.  (cf.  prarfectus 
annonse  in  incertam  [•  pour 
une  époiiuo  indct.  ■]  creatas 
est.  /.if.).  Il  iGramin.)  Le  modo 
— ,  irvsij/ni/îeatiius.  i,  m.Biom. 
T  Qui    ne   se  déieimine  pas   (à 

qqch.).   VoV.  INDÉCIS,    ir.KÉiOLU. 

indétermi'nément,  adv.  D'une 
manière     indéterminée.      Voy. 

VAGUEMENT. 

indévot,  ote  lat.  eccl.  inde- 
votas,  irrespectueux),  adj.  Qui 
nest    pas    dévot.    Voy.    irréli- 

GlEU.'i,     IMI'IK. 

indévotement ,  adv.  Dune 
manière  indévole.  Voy.  irréli- 

GIEUSEMENT. 

indévotion  (lat.  eccl.  indei'ù- 
tio),  s.  f.  Absence  de  dévotion. 

VoV.     IRRÉLIGION,    IMllÉTÉ. 

index  (lat.  indejr,  proprt.  -in- 
dicateur.), s. m.  Ledoiglle  pliia 
près  du  pouce  de  la  main.  Di- 
gitaa  index  ou  simpl.  index, 
icis,  m.  Cic.  Digitus  salataris. 
Saet.  1  Table  indicative.  Liber 
index.  Varr.  ou  simpl.  index, 
icis,  m.Sen.  JlFis-Mettreàl'— , 

voy.   EXCLURE. 

indicateur,   trice.    s.  m.  et  f. 

(Arch.)  Celui,  celle  qui  indique 
(dénonce),  /ndejc,  icif ,  m.  et  f. 
Cic.  Tac.  Voy.  délateur,  dé- 
nonciateur. Y  Co  qui  sert  à  in- 
diquer. Index,  icis,  ra.  Cic. 
L'  —,  et  ad/ectivt.  le  doigt  —, 
voy.  INDEX.  Une  plaque  — , 
signam,  i,  n.  Cic.  Voy.  ensei- 
gne:, ÉTIQUETTE.  Poteau  — ,  ta- 
bula posUa  qax  indicet  (jao 
via  ducat.  A. 
indicatif,  ive,  adj.  Qui  indi- 
que. Demonjtratii'us.  a,  um, 
adj.  Cic.  Quint.  Symptôme  —  de 
mort,  mortis  iridiciam  ou  in- 
dex. Cels.  mortis  nota.  Cels. 
Symptômes  —  d'une  maladie, 
laorbi  signa.  Col.  Etat  —  (des 
dépenses),  indicatara.  ae,  f. 
Plin.  Il  Spéc.  fGramm.)  Mode 
—,et,sabstantivt.  V —,  modas 
indicativas  ou  simpl.  indicati- 
vas,  i,  ra.  Donat.  Diom.  modus 
fmitivas.  Uiom.  modas  fatendi. 
Varr.  ou  finiendi.  Qaint.  mo- 
dus pronantiativas.  Diom. 
Consent,  et  subst.  pronantiati- 
vas, i,  m.  f;onat.  Le  parfait  de 
y — Jinitivum  perfectum  Cna- 
ris.    Conjonction  qui  demanda 
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1'  — .  finiliva  conjanctio.    Pa- 
Lvm.    ii/j.   Cliaria. 
indication,  s.  f.  Action  d'indi- 
ciuor.  Indiciani,  U,  u.Cic.  Casa. 
sif/nificatio,    onis,    Cic.    (ex.  : 
siijn.  litteruriim[- \i\d.  écrite. ••]. 
Cic).      Denantiatio  ,  onis  t   1". 
Cic.    Monslralio,    onis,  f.  Ter. 
—  du  prix,  do  la  valeur  d'une 
chose,  indicatio,  onis,  f.  Plin. 
L'  —  d'un  plan,  nota  consilii. 
('ic.  Sur  r  —  do  qqn.   alicujas 
inJicio.   Cœs.  a/it/uo  indice  ou 
indicante  ou  signiâcante.  Cic. 
L'  —  des  forrnul«3  dans  les  pro- 
cès et  les  Contrats,  pra?scrip(io- 
num  ccmiionaiiK/ue  prspce/jtio. 
Cic.  L'  —  des  moyens  à  prendre 
pour  détourner  l'elTot  d'un  pro- 
dige, procuratio,    onis,   f.  Cic. 
—  d'unsnjel  traitéou  à  traiter, 
arijatnenturn,    i,    n.    Cic.  ^  Ce 
qui  est  indiqué.  Argamentan, 
i,    n.    Cic.    Voy.    explication, 

RENSEIGNEMENT. 

I.  indice,  S.  m.  Signe  qui  met  sur 
la  trace  do  qqch.  Hiijnum.i,  n. 
Cic.  Indicimn,  ii,  n.  Cic.  Nota, 
X,  f.  Cic.  etc.  (cl',  sceleram  no- 
tas,  Cic.  notce  moHis.  Ccls.).  Un 
—     de    mort,     voy.    symptôme. 
L'accusatioEi   se   l'onde  sur  une 
multitude  d'  — ,  crimen  maltis 
suspicionibiis  coanjultar.  Cic. 
Etre  un    —  de,  voy.  annoncer, 
PRÉSAGER.  1   (Arch.)  Dénoncia- 
tion. Voy.  ce  mot. 
2.  indice.  Voy.  index. 
indicible  (lat.  post.  indicibilis, 
Eccl.),  adj.  Qu'on  ne    peut  ex- 
primer. Qui  [qasp,  <jaod]  lerbis 
exprinxi  non  potest.  Cic.  Ine- 
narrabilis ,    e,    adj.  Liv.    Voy. 
INEXPRIMABLE.    Cela   m'a   causé 
un  plaisir  — ,  non  possam  di- 
cére  (ou  dici  non  potesti  quan- 
tum sim  hàc  re  delectatas  (ou 
quanta    Isetitiâ    affectas    sim). 
Ctc.     D'une    façon    — ,      sapra 
qaam  dici  ou  enarrari  ou  ver- 
bis  e.vprimi  potest.  Cic. 
indiction,  s.  f.   Fixation   à  un 
jour    dit.  Denantiatio,  onis.  f. 
Cic.  Indictio,  onis,  f.  Fest.  (cf. 
ind.  faneris.  Fest.).  L' —  d'une 
assemblée,  indicta  dies  conci- 
m.    Liv.    Il    (Arch.)    Evocation. 
Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.)  Fixation 
de  l'année  des  cycles  de  la  pé- 
riode Julienne.   Jndictio,  onis, 
{.  Inscr. 
indicule,   a.    m.    (Arch.)    Petit 
index  (table  explicative).  Indi- 
culas,  i,  m.  Symm.  Prosp. 
indienne,  s.  f.  EtolTe  de  coton 

peinte.  Voy.  coton. 
indiftéremment ,  adv.  Sans 
faire  de  différence.  Sine  discri- 
mine. Suet.  Sine  uUo  discrimi- 
ne. Suet.  Omni  discrimine  re- 
moto et  sablato  seque.  Cic.  Les 
faire  périr  tous  — ,  omnes  pro- 
miscaë  interficére.  Liv.  Massa- 
crer —  les  soldats  et  les  bour- 
geois d*une  ville,  cœdem  pro- 
miscaam  mihtam  atque  oppi- 
danoram  facëre.  Liv.  Mépriser 
— lei  choses  divines  et  h  umaines, 
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divina  atque  liumana  promia- 
cua  habêre.  Hall.  Nous  devons 
dédaigner  —  les  hommage»  et 
les  outragies  du  vulgaire,  )iono- 
res  inJuri,Tque  valiji  in  proniis- 
cao  habcnd!e.  Sen.  ^  Avec  iii- 
dilVérericB.  .Equo  animo  [(erre 
aliquid).  Cic.    Lente,  adv.  Cic. 

Voy.    INUIKFÉBENOE. 

indifférence  (lat. post.  indiffe- 
renlia.  GeU.  Quint,  decl.),  s.  f. 
Etat  de  ce  qui  est  indiirérent. 
Levitas,  atis,  f.  Lacr.  Cœa.  Etre 
dans  U[i  état  d'  — ,  in  neatram 
parlcminclinùre.Cic.  \\  (Philos.) 
Liburlé  de    l'indiCférence.  Voy. 
DÉTERMINISME.    |    Etat  de  celui 
qui  est  indifférent.  Animas  x- 
quus   ou   œquitas   animi.  Cic. 
L'  —  devant  la  mort,  contemp- 
tas  moriendi.  Tac.  Montrer  de 
1'  —  en  face  de  la  mort,  mor- 
tem   negli^êre.  Cic.    Considérer 
qqch.  avec  — ,    supporter  qqch. 
avec   — ,    contemnére    aliqaid. 
Cic.  non  laboràre  de  re  ou  re 
non  moveri.  Cic.  aliquid  lente 
(ou    seqao     animo)    ferre    (ou 
pati).    Cic.    Avec    une    idée  de 
blâme.  Negligentia,  se,  f.Cic.  etc. 
(cf.  negl.  iit(erarum[>l'indiffé- 
rence  dont  témoignent  ses  let- 
tres ']).   Cic.Neglectio,  onis,  f. 
Cic.  icf.  n,  amicorum.  Cic.  [Mur. 
U,    90.   Despicientia,  ee,   f.  Cic. 
(cf.  a.  alicajus.  Cic.  d.  alicajus 
rei.Cic).  Lentitado,  dinis,  f.  Cic. 
(Q.  fr.  1,  1.  13,  38'|.  Cic.  (cf.  qais 
tam  dissolato   animo   est,  qui 
hase  cum  videat,  tacëre  ac  ne- 

fligére  possit?  Cic.  [Rose.  Am. 
1,  32].  cf.  aussi  :  illud  consi- 
dère» ne  tua  liberalitas  disso- 
latior  videatar  [«que  ta  no- 
blesse d'âme  ne  passe  pas  pour 
de  l'ind.  .].  Cic.  [ad  Br.  I,  3, 
3]).  Regarder  avec  — ,  lentum 
spectâre.  Liv.  Mais  lui,  avec  — , 
at  nie,  lentus.  Pkaed.  L'  —  en 
matière  religieuse,  negligentia 
deum.  Liv.  irreverentia.  Tac. 
(.■inn.  III,  31).  —  pour  l'étude, 
irreverentia  studiorum.  Plin.  j. 
(ep.  VI,  2,  5).  Il  (Spéc.)  Etat 
d'une  personne  qui  n'est  pas 
sensible  à  l'amour.  Voy.  froi- 
deur,   INSENSIBILITÉ. 

indifférent,  ente,  adj.  Qui  ne 
tend  pas  vers  une  chose  plutôt 
que  vers  une  autre.  Indiffe- 
rens,  adj.  Cic.  (essai  de  trad. 
du  gr.  àôiâpopoç,  nec  bonus  nec 
malus.  Cic.  [Fin.  III,  16,  53])  ; 
médius,  a,  um,  adj.  Qaint. 
(ex.:  médias  artes,  qnas  neqae 
laudari  per  se  neque  vitaperari 
possunt.  Qaint.  [II,  20,  I]).  ^ 
Qui  ne  porte  pas  intérêt  à  une 
personne,  à  une  chose,  plutôt 
qu'à  une  autre,  .^quus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  acqaus 
animas.  Cic.  sequis  ocalis  aspi- 
cére.  Cic.  sequis  auribas  acci- 
përe  aliqaid.  Cic.  aliquid  ferre 
xqao  animo.  Cic);  securus, 
a,  uzn,  adj.  Virg.  Hor.  Tac. 
(ex.:  s.  alicujus  rei.  Tac.)  ;  dis- 
solutus,  a,    um,  p.  adj.  Cic. 


(voy.  indifférence);  ienius,  a, 
um,  adj.  Cic.  Pkaed.  Tac.  [ex.* 
nimiam lentus existimor.Cic.  at 
nie  lentua...  Phsrd.);  frigidus, 
a,     um,    adj.    Cic.    etc.    (vuv. 
froid);  negligeos,  p.  adj.  Cic. 
i-tc.  (ex.  :  n.  alicajus  ou  alica- 
jus rei.  Cic.    in  uliquem  ou  in 
aliqaid.  Justin,  in  amicis  ati- 
gendis.  Cic).  Un  visage  —,  vut- 
tas  non  mutatus.  Cic.    Je  suis 
devenu  —  à  toute  douleur  nou- 
velle, obduruit  animus  ad  do~ 
lorem  novum.  Cic.  (ep.  II,  li5, 
1).  L'habitude  du    malheur  les 
avait  rendus — à  leur  situation, 
velat  assaeti  malis  abalienave- 
rant  ab   sensu  reram   saaram 
animas.    Liv.    (V,  ii2,    8).    Da- 
inourer  — ,     in    neatram    par- 
tem     moveri.   Cic.   (Ac.  II,  !,i, 
13).    Il    (Spéc.)    Qui   n'est  point 
sensible  à  l'amour.  Voy.  insen- 
sible.   J    Qui    u'offre    pas    plus 
d'intérêt    qu'une    autre  chose. 
Levis,    e,    adj.  Cic.  etc.  (voy. 
LÉGER, [peu]  important)  ;  vilis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  non  adeo 
tibi  vilis  esset  vita  mea.  Liv.); 
frigidus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:    quot    dies    qaam  frigidis 
rébus  absampsi.    Plin.   j.    ipse 
maltum    distringebar  pleram- 
qae  frigidis  negotiis.   Plin.  j.). 
Qui  n'est  pas  — ,  non  negligen- 
das.  Cic.  Liv.  non  contemnen- 
das.  Cic.  Cela  [oa  il)  m'est  — , 
aliqaid    (ou    aliquem)   non  (ou 
nikil)  euro.  Cic.  aliquid  (ou  ali- 
quis)   mihi  non    curas  (ou  non 
cordi)  est.  Cic.  aliqaid  (ou  ali- 
qaem)  negligo.  Cic.  ou  contem- 
no  ou  despicio.  Cic.  aliqaid  ad 
me  nihil  pertinet.  Cic.  Cela  no 
m'est  pas  — ,  id  mild  non  sine 
carâ  est.  Cic.  id  ad  meam  cu- 
ram  pertinet.  Cic.     id  a  me  a- 
lienum  non  puto.  Ter. 
indigénat,   s.    m.  Droit  de  ci- 
toyen dans  un  Etat.  Jus  civita- 
tis.    Cic.    Civitas,  atis,  l.  Cic. 
Liv. 

indigence,  s.   f.    Etat  de  celui 
qui     est    indigent.     Egestas , 
atis,  f.  Cic.    etc.    (ex.:  dedad 
in    egestatem.  Sen.  in  egestate 
versari.  Cic.  vitam  in  egestate  , 
degàre.  Cic);  indigentia,  as,  ' 
f.  Cic.  (amie.  8,  27  ;  Tusc.  IV, 
7,  16);  tenuitas,  atis,  f.  Cic. 
(voy.  pauvreté)  ;   inopia.   se, 
f.  Tac.  (ex.:  ad  pudendam  ino- 
piam  delabi.  Tac).  Voy.  dénue- 
me.nt.  Absolt.  Au  sens  concret. 
Ceux  qui  sont  dans  1'  — ,  voy. 
indigent.    Il    Fig.  —  (du  style). 
Exilitas,    atis,    f.    Cic.    (cf.  ex. 
orationis.  Cic).  Paapertasser- 
monis.  Qaint.   Jejanitas,   atis, 
f.  Cic.  L' —  de  la  langue,  eges- 
tas lingaae.   Lacr.  Cic.  sermo- 
nis.    Lacr.   verborum.    Cic.  — 
d'esprit,  d 'idées,  ino/>ia,ce,  f.Cic. 
(cf.  oratoris.    Cic).  Sterilitat, 
atis.  f.  Plin.  Voy.  pauvreté. 
indigène,    adj.     Né    dans     la 
pays  qu'il  habite.  Indigena.  », 
m.  et  1'.  Ov.  Col.  (ex.:  bos.  Col, 
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aper.  Ov.  ex  (i-amento  potio. 
Flor.  (raclas.  Col.',  l'ernacu- 
las,  a,  am,  adj.  Varr.  Col.  ff- 
V.  pecas.  CoJ.i'.  verba.  Varr.), 
Produits  —,  Jomtstica,  oram. 
n.  pi.  Plin.   IKSpéc.)  En  pari. 
des  pers.  Indigena,  s,  m.  f.  Lh-. 
Ov.  In  illa  terra  notas  ou  9e- 
nitas.  Cic.  Incola,  a?,  m.  et  f. 
Cic.  Populations— .aborigineî, 
am,   m.    pi.    Cic.    Substaativt. 
un  —,  uns  — ,  indigena,  œ,  m- 
et  r.  LU'.  Los  — ,  voy.  plus  haut, 
iadigent,  ente,  ailj.  Qui  man- 
que des  choses  les  plus   néces- 
saires à  la  vie.    Egens,  p.  adj. 
Oses.    Indigens  ,    p.    adj.    Cic. 
Inops,    aJj.     Cic.    |l    Substan- 
tivt.Un— .une- ,  egens,  entis, 
s.  m.  Cic.    mendica,  se,  t.  Cic. 
Tous  les — ,  esentiîsinius  qais- 
que.  Sali.  Voy.  mendiant,  pau- 
vre. 
indigeste,  adj.  (Arch.)  Non  di- 
géré. Cradas,  J,  am,  adj.  Gels. 
Indigestas.  a,  am,  adj.  Macr. 
1  Difficile   à  digérer.    Difiicilis 
ad  concoqaendam.  CicDifficilis 
concoctionioa  in  concoqaendo. 
Plin.Onerosas  stomaclio.Plin. 
Nourriture  — ,  craditas,  atis,  f. 
Plin.    Dîner  —,    gravis    cena. 
Plin.   Il    Fig.    Qu'on  s'assimile 
difficilement.      Indigestas,  a, 
am, adj.  Ov.  Plin.  Cruda  s,  a, 
um,    adj.  Quinf.    Voy.   lolrd. 
Il  (P.  ext.)  Difficile  à  accepter. 

VOV.    INACCEPTABLE. 

indigestion  (Ut.  post.indij/es- 

«10.  Veg.  Hier.),  s.  f.  Mauvaise 

digestion.  Craditas,  atis,  f.  Cic. 

(cfT    cruditate   laborâre.    Sen. 

mori.  Cic). 
indigète,     adj.    (.■Vntiq.   rom.) 

Divinisé.    Indiges,    getis.    adj. 

Prise.   Dieux  —,  dii  indigetes. 

Virg.  Liv.    Héros  —,  indigetes, 

um.  m.  pi.  I't''tf-  Liv. 
indignation.  s.f.Action  des'in- 

digner.    jDdignatio,  ODis,  f. 

Cic.  etc.  (ex.:  indignatw  Ifig. 

de  rhét.].    Cic.    indignationeni 

apad  aliqaem  egandère.  Plin.J. 

in    se  alicujas   indignationem 

concitâre  ou  movêre  ou  conver- 
tére.  Plin.j.  erapit  illias  indi- 
■    ynatio.  Qaint. an  plur.pubiicœ 
indignationes.  Liv.)  ;  indigni- 
tés, atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  in- 
dignitas  crescit.  Cic.  indignitas 
atqae  ex  eà  ira  animas  cepit. 
Liv.  [V,  A5,6].  indignitas  illias 
reif-causéepar  cet  événement»]. 
Cic.  Liv.];  stomacbus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.;  epistola  stomacUi 
plena.  Cic.  alicai  stomachum 
(acêre.  Cic.  oamovére.Cic.  qase 
mihi   majori   stomacho    qaam 
ipsi    Qainto  (aérant.  Cic.  ito- 
macham  in  aliqaem  erampëre. 
Cic.);bilis,  is,  f.  Cic.  etc.  («x.: 
alicai  bilem  movêre.Cic).  Rom- 
pli  d'  —,  indignabandat.  Liv. 
Saet.   Avec  —,    indigné,  adv. 
Cic.  Nep.  (cf.    aliqaid  indigné 
(;iri:.  Aep.  OU  pati.  Cic).  Ma- 
nifestant quelque    —,   safcira- 

tUS.  Cic.  Voy.  [s']   IHDIGNBR. 
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indigne,  adj.  Qui  n'est  pas  di- 
■jiio    de    qqch.   Indignus.  a, 
uni,  adj.  tic.  etc.    (,ex.  :   omni 
honore    indignissimas    [•   tout 
à  fait  indigne -].  Cic.  indignus 
qui    (aciat   [-de    faire '1.    Cic. 
iihio\. qaamvisindignas  ['quoi- 
que indigna  •].  Cic:  immeri- 
tUS,  a,  um.  adj.  Virg.  Liv.  Ov. 
(ex.:  imm<-ri(i   parentis  ultor. 
Oi-.).Un  homme—,  lionw  nulUi 
re  bona  dignas.  Cic.  1  Qui  nest 
pas  digne  de  qqn.  Indignus. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaod 
ipsis  essct  indignam.  Cic.  ha-c 
indigna    génère   nostro.    Ter. 
ellipt.    quicqaam    non    vidêre 
indi'/nias    [•  de  plus   indigne, 
c.-o'-d.  qui  excite  plus    do    ré- 
probation •  ].  Cic.  indigna  e.vem- 
pia[-condui  te  indigne-]. 7'er.in- 
dignissimam  (ortanam  sabire. 
Cic).   Une  action  —,  indigni- 
tas, atis,  f.  Cic.  (cf.  indignitas 
hominam  msolentiam.  Cic.  au 
plur.  omnes  indignitates  [■  les 
plus    indignes    traitements  •]. 
Liv.l.Commettreune  action— de 
soi,  minaêre  saam  dignitatem. 
Cic.   Il   (Absol.)    Qui    n'est    pas 
digne  de  sa  fonction.  Indignas, 
a,  am,  adj.  Cic. 

indignement,  adv.  D'une  ma- 
nière   indigne.    Tarpiter.   adv. 
Cic.  Indec'oré,    adv.  Cic.    Voy. 
HONTEUSEMENT.  |1  (Spéc.)  De  ina- 
iiiére  i  inspirer   l'indignation. 
Indigne,  adv.  Cic.  Fœdê,  adv. 
Cic  (ex.  :  (œdiasimé  agère  caa- 
sani.  Cic).    Indignam  in  mo- 
dum.  Liv. 
indigner,   v.  tr.    Révolter  par 
une  conduite  indigne.  Indigna- 
tionem [alicajas]  movére.  Liv. 
Stomacham   {alicai)    ou    bilem 
movêre.   Cic   J'en    ai  été  plus 
indigné  qne  Quintus  lui-môme, 
qax    niild     majori    stomacho 
qaam  ipsi  Qainto  (aérant.  Cic. 
Lno   lettre    indignée,    epistola 
stomachi  plena.    Cic  Indigne 
(en  pari,  d  une  pers. ),indi5na- 


bandas.  Liv.  S'  —,  indigna- 
ri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:ea  c/ua; 
indignanlur  [•  dont  s'indi- 
gnent "j  adversarii.  Cic.  indi- 
gnantes milites  qaod  conspec- 
tamsaam  hostes  per(erre  pas- 
sent.Cxa.  [D.  G.VII,13,i.].  indi- 
gnari  cœpit  regem  ad  causam 
dicendam  evocari.Cass. [B.C. III, 
108.  1]  ;  on  dit  aussi  aliqaid 
indigné  (erre.  Nep.);  stoma- 
chari,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (i!X.  ; 
tais  litteris  stomachatas  sam . 
Cic.  stomachor  omnia  [■■  à  pro- 
pos do  tout  "].  Cic.  stomachari 
cum  [•  contre  >]  aliqao.  Cic. 
[on  dit  aussi  :  stomacham  in 
aliqaem  erampëre.  Cic.]. absol. 
videbam  stomachantem  Philip- 
pam.  Cic). 

indignité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  indigne.  ||  En  pari,  d-s 
personnes.  Indignitas,  atis,  f. 
Cic.  Fiiitas,  atis,  f.  Cic  ||  lin 
pari,  dos  choses.  Indignitas. 
atis,    f.  Cic.   Fœditas,  atis,   i. 
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Cic  De(ormitas,  atis,  f.  Cic.  |) 
Spéc.  —  civile,    politique,   de- 
mina(io  capitis,  libertatis.  Cic. 
Jet.  Voy.  iNCAPACiTiS.  luP.  ext.) 
Action,  conduite  indigne  vis-i- 
vis  de  qqn.  ync/iynitus,  a(is,  f. 
Cic.  etc.  (cf.  omnes  indignitates 
per(erre.    C.vs.    on    dit    aussi  : 
(acinas  indignam.  Cic).  Q\iM» 
—  !  indignam! Ilor.  Commettii» 
une  —,  indigne  (acêre.  Cic 
indigo,   s.    m.    Matière  tiucto- 
ri:ile  bleue  extraite  des  tiçes  d» 
l'indiaotier.     indicum,     1,     a. 
Vitr.  Plin.  1  Couleur  bleu  fon- 
cé. Indicam,  i.  n.  Plin. 
indiquer,  v.  tr.  Montrer  on  se 
trouve  iqqn,  qqch.).  IndJCâre, 
tr.  Cic  etc.    (ex.  :   ind.  aliqaid 
ou  de  aliqaa  re  alicai.  Cic  on- 
dit  aussi  indiciam   (acëre  ali- 
cajiis  rei.  Cic.  indiciam  ou  in- 
dicia    o([erre  alicajas   rei   ad 
aliqaem.  Cic  indiciam  alicaja» 
rei  de(erre  ad   aliqaem.  Cic.)  ; 
monsiràre.  tr.  Cic.  «te.  (voy. 
MONTREiii;  commonstrâre,  tr. 
Plaat.  Cic.  (voy.  montrer);  de- 
monstràre,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
montrer);  signiScâre,  ir.  Cic. 
etc.  (ex.:  s.  aliqaid.    Cic  Cses. 
voy.  signe);   signàre  {pr.  -in- 
diquer par  un  signe  tracé-),  tr. 
Cic.  etc.  (vov.  signe);  designâ- 
re,  tr.  Cic.  'Qaint.  (o\.:  d.velat 
primis    lineis    ['  indiq.  légère- 
ment "].  Qaint.  voy.  désigner, 
noter);  notàre,  tr.  Cic.  Qamt. 
(ex.:  /10c  natabo  [- j'inUiquerau 
simplement    cola     •].    Quint); 
dare,   tr.    Lii^.    (ex.  :  is  datu^ 
erat    locas    [»  c'était   l'endroit 
indiqué  -].     Liv.).    —   claire- 
ment ,     declaràre ,    tr.    cic. 
etc.     (voy.    manifester,    signi- 
fiera. — "par  avance,    priesi- 
gniScâre,  tr.  Cic.  (Uiv.  I,  38, 
Si).    1    (Arch.)    Assisjner^  a_  un 
temps    déterminé.    Indicéra, 
tr.    Cic    Cœs.   Liv.    (ex.  :  ind. 
diem.  Cic  concilianx.  Cees.). 
indirect,   ecte,  adj.  Qui  n'est 
pas  direct.  A'on  rectas  (ou  di- 
rectus).  Cic.  (s'emploie  surtout 
au  fig.).  Qai   {qax,  qaod)    non 
recta   via   institaitar.  Cic.  Qui 
(00a;,   guod)    circaitione    qaà- 
dam  (ou  per  ambages)  p.t.  Cic. 
Qaod  per  aiium(ou  ope,  aaxilio, 
consilio    aliéna)  e((icitar.    Cic. 
Voies — ,  circaitio,  onis,  f.  Cic. 
ambages,  um.    f.    pi.  Cic  Liv. 
Par  des    voies,  dos   moyens  — , 

voy.    INDIRECTEMENT      CaUSOS  — , 

caasœ  adjavantes.Cic  II  (Spec.) 
jStylo  —,  obliqua  atlocatio. 
Qaint.  Oiscoun—, obliqua  ara- 
tio.  Qaint.  Cas  —,  obUqai 
casas.  Varr.  Contributions  — , 
voy.  contribution. 

indirectement  ,  adv.  D^uik 
manière  indirecte.  CircuihO- 
ne  qaâdam.  Cic.  Per  ambaget 
Liv.  Non  directo.  Liv. 

indiscernable,  adj.  Qui  o< 
peut  discerner.  Voy.   discerner 

indisciplinable,  adj.  Qu'on  n< 
I    peut    discipliner.    Qai     (qax 
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■qiioil)  doinari  non  potest.  Cic. 
Indocitis,  c,  adj.  Cic.  Indomi- 
tui,  a,  uni,  ;ulj.  Ov.  l'Un.  /. 
'l'roii|i'  — ,  niitnas  moderatn 
difficilis.  l.iv. 

jndis!:ip1ine,  s.  f.  Manque  il.^ 
discipliiio.  Disciplina  nulla. 
Cic.  Immodestia,  a',  f.  AV/i. 
L' —  niilitairo,  intemperantia 
militam.  iVep. 

indiscipliné,  ée,  (lat.  post.  in- 
ilisciplinatas.  S.  S.  vet.  l'ypr. 
Hier.),  a<ij.  t^ui  iiV'st,  pas  disoi- 
^ilino.  NiiUit  disciplina  iou  non 
meta)  courcHas.Cic.  Contunia.r, 
adj.  Quint.  Ki^.  ICffrcnatus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Indocilis,  e,  adj. 

Cic.   Voy.  EFFRÉNÉ. 

indiscret,  ète  (lat.  indiscre- 
tas  [proprt.  •  non  séparé,  con- 
fondu, indistinct  "]1,  adj.  Qui 
manqua  de  résorvo.  Imniodcs- 
tas,  a,  am,  adj.  'J'ac.  Intempe- 
rans,  adj.  Cic.  Un  — ,  curto- 
siis,  i,  m,  Cic.  Voy.  inconsi- 
déré, IMPORTUN.  ||(lîn  pari,  dos 
ch.)  Molestas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Importunas,    a,  am,   adj.   Cic. 

Voy.  ENNUYEU.\.   IMPORTUN.  ^  Qui 

dit  ce  qu'il  doit  garder  secret. 
i^'allias  secreti  capax.  Plin.  j. 
Carralas,  a,  uni,  adj .  Hor.  Voy. 
DAVARD.  Ij  (P.  ext.)  Langue  — , 
im.modica  lingaa.  Liv.  Voy.  im- 

PRUDFNT. 

indiscrètement,  adv.  D'une 
manière  Indiscrète.  M  En  man- 
quant de  résorvo.  Immodeste, 
adv.  Cic.  Intemperanter,  adv. 
Cic.  1  D'une  façon  inopportune, 
ennuyeuse.  Moleste,  adv.  Cic. 
Importuné,  adv.  Cic.  ^  Sans 
réflexion.  Inconsidcrntê,  adv. 
Cic.  Inconsaltë,  adv.  Cic.  Liv. 

indiscrétion  (lat.  post.  indis- 
cretio.  Hier.),  s.  f.  Manque  de 
discrétion.  1|  (.\rcli.)  Manque 
de  discernement.  Voy.  irré- 
flexion. 1  Manque  de  réserve. 
Immodestia,  œ,  f.  Cic.  Intem- 
perantia, se,  f.  Cic.  Animas 
intemperans.  Cic.  \\  Action  In- 
discrète. Impradentia,  se,  f.  Cic. 
Liv,  Tem.eritas,  atis,  f.  Cic. 
Commettre  une  — ,  param  mo- 
deste farëre.  Suet.  ^  Manque  de 
secret.  Petalantia  liwjaœ.  Liv. 
Commettre  des  — ,  effatire  {de 
aliijao).  Cic.  ||  (P.  ext.)  Révé- 
lation d'un  socret.  Proditio  ar- 
canorum.  Plin.  j.  Indiciam,  ii, 
n.  Cic.  Cœs.  Commettre  des  — , 
prodere  commissa.  Hor. 

indiscutable,  adj.  Qui  n'est 
pas  discutable.  Haud  dubius, 
a,  am.  adj.  Cic.  Certus,  a,  um, 
adj.  Cic. 

indispensable,  adj.  Dont  on 
ne  peut  se  dispenser.  Necessa- 
rias,  a,  um,  adj.  Cic.  11  est  — 
de...,   neresse   est...    Cic.  Voy. 

NÉCES-SAIRE. 

indispensablement ,  adv. 
D'une  manière  indispensable. 
Necessario,  adv.  Cic. 

indisponible, adj. (Droit.)  Dont 
la  loi  ne  permet  pas  de  dispo- 
ser. Voy.  DISPOSER.   ^  (Par  ext.) 


IND 

Dont  on  ne  peut  disposer  pour 
lo  service.  Voy.  disposer. 
indisposer,   v.  tr.  Mctiro  dans 
un  oiat  d)   {«''i^éro  iiicominodiié 
physique.   Incommodam  Çacère 
i.ili(]uem.  Cic.  litre  (un  peu)  in- 
disposé, leviter  œr/rotàre.    Cic. 
levitcr  ou   perleviter   commo- 
tum   esse.  Cic.    minus  belle  se 
Uabëre.  Cic.  So  sentir,  se  trou- 
ver indisposé,  leviter  srgrotnre 
crépisse.  Cic.   leviter  ou    perle- 
viter commoveri.  Cic.  Etre  su- 
bitomont,  se  sentir  tout  à  coup 
indisposé,     sabità     valetadine 
corripi.  Cic.  Indisposé,  infirmas, 
a,    am,  adj.   Cic.   minas  com- 
moda  valetadine  utens.  Cic.  ^ 
(Fig.)  Mettre  dans  une  disposi- 
tion   peu    favorable.    Alienûre, 
tr.  (Jic.  etc.  (cf.  al.  animos.  Cic. 
sibi    alicaj'as    animam.    Cic). 
.■Ibaliennre  [aliqaem  ab  aliqao. 
Cic.  alicai.  Liv.).  Sans  —  per- 
soinio,  sine  alicujas  offensione 
animi.  Cic.  Comme  k-s  soldats 
étalent   indisposés    contre    lui, 
o(lensâ  in  eam  militum  volan- 
tate.  Nep.  Indisposé,  offensas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  (cf  .off.  in 
aliqaem)  Cic).  maie  animatas 
{in   ou  erga    aliqaem).    Plaat. 
Cic. 
indisposition,  s.  f.  Légère  in- 
commodité physique.  Valetado 
incommoda.  Cic.  ou  simpl.  va- 
letado, dinis,  f.  Cic.  (ox.  :   e.v- 
casàre  valetadinem.  Cic.  vale- 
tadine impeditas.  Cic).  Incom- 
modam, i,  n.  Hor.  .s'en.  Plin. 
Offensa  corporis.  Pe^r.  etsimpl. 
Offensa,  œ,  f.  Cels.  Pris  d'une 
—  subite,  infirmitate  correptus. 
Justin.    î    (Arch.l    Disposition 
peu  favorable.  Animas  aliénas 
ou  volantas  aliéna  {ab  aliqao]. 
Cic.   Offensa,  se,    î.  Cic.   Voy. 

MÉCONTENTEMENT. 

indissolubilité,  s.  f.  Propriété 
de  ce  qui  est  indissoluble.  Voy. 

INDISSOLUBLE.     ||      (Au    fig.)    Voy. 
CONSISTANCE,    FERMETÉ. 

indissoluble,  adj.  Qui  ne  peut 
être  dissous.  Qui  {qase,  quod] 
dissolvi  non  potest.  Cic.  Indis- 
solubilis,  e,  adj.  Cic.  (univ.  11). 
Plin.  Il  (Fig.)  Qui  ne  peut  être 
désuni.  Voy.  indivisible,  insé- 
parable. T  (Arcli.)  Qui  ne  peut 
être  résolu.   Voy.  insoluble. 

indissolublement,  .ulv.  D'une 
manière  indlssolul'l  ■  l.o  bien 
est  —  lié  à  la  vertu.  Uonestum 
a  virtuie  divelli  (ou  sejungi  ou 
separari)  non  potest.  Cic. 

indistinct,  incte,  adj.  Qui 
n'est  pas  distinct.  Indistinctas, 
a,  am,  adj .  Cato.  Qaint.  Tac. 
Incertus,  a,  am,  adj.  Ov.  (cf. 
inc.  os  ["  prononciation  ind.  ••]. 
Oi*.).  Voy.  CONFUS. 

indistinctement,  adv.  Sans 
distinction.  Promiscaê,  adv. 
Cic.  Sine  alla  délecta.  Cic.  iiine 
discrimine.  Cic.  Voy.  indiffé- 
remment. 

individu,  s.  m.  Etre  formant 
une    unité   distincte   dans   une 
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ospèce,  un  genre.  Homo,  inig, 
m.  Cic.  Rea,  rei,  t.  Cic.  Cor- 
pas,  oris,  n.  Cic.  I-'orma,  œ,  f. 
Cic.  Il  (Spéc.)  'l'ont  meinbro 
d'une  société  humaine.  Homo, 
inis,  m.  Caput,  pitis,  n.  Cic. 
Des  — ,  homines  ainguli.  Cic. 
res  sinrjulse.  Cic.  singali,  arum, 
m.  pi.  Cic.  sinqala,  n.  pi.  Cic. 
Voy.  ÊTRE,  personne.  Il  (P.  ext.) 
Famil.  Personne  indéterminée. 
Quidam.  Hor.  Aliquis  ou  gais. 
Cic.  Nescio  quis.  Cic.  Un  drôle 
d' — ,  miram  caput.  Ter.  Un 
--  charmant,  festivam  caput. 
Ter.  Famil.  Soigner  son  —  (sa 
personne),  carùre  catem  ou pcl- 
iiculam.  Hor. 

individualiser,  v.  tr.  Pvendre 
individuel.  Propriê  dicëre.  Hor. 

individualité,  s.  f.  Ce  qui 
constitue  l'individu.  Singularia 
alicajus  rei  ou  hominis  natara 
et  mores.  .•!.  Pecaliare  alicajus 
ingeniam.  (Sic.  ou  simpl.  pro- 
prietas  natara  ou  mores  alicu- 
jas. Cic.  persona,  rc,  f.  Cic. 
C—  du  peuple  romain,  idqaod 
propriam  est  Romani  gcneris. 
Liv.  Voy.  ORIGINALITÉ,  person- 
nalité. 

individuel,  elle,  adj.  Qui  est 
propre  à  l'individu.  Proprias, 
a,  um,  adj.  Cic.  .'fingalaris.  e, 
adj.  Cic.  Pecutiaris,  e,  adj.  Cic. 
ou  simpl.  suas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Plaut.  Caractère,  qualité  — , 
proprietas,  atis,  C.  Cic.  Dispo- 
sition, goût  —,  volantas,  atis, 
f.  Cic.  Les  qualités  —,  qaod 
est  cujasqae  suam  ma.vimë. 
Cic.  Grandeur  —,  unias  ma- 
gnitudo.  Liv. 

individuellement,  adv.  D'une 
manière  individuelle.  Singala- 
riter,  adv.  Lucr.  Propriê,  adv, 
Hor.  Pro  se  qaisqae.  Cic.  Par- 
ler —  à  chacun,  singalis  dicë- 
re. Cic  Appeler  —,  nominatim 
citare.  Liv. 

individuité  (lat.  scolast.  indi- 
viduitas),  s.  f!  Caractère  indivi- 
duel. Voy.    INDIVIDUEL. 

indivis,  ise,  adj.  Qui  ne  se 
divise  pas.  Indivisas,  a,  um, 
adj._  Varr.  Stat.  ||  Spéc.(Drolt.) 
Jndivisus,  a,  uni,  adj.  Cato. 
Jet.  (cf.  pro  indiviso possidêre 
[•  posséder  par  ind.  »].  Cato. 
Plin.).  Il  (P.  o.xt.)  Propriétaire 
—,  consors.ortis,  adj.  Cic.  (cf. 
consorles  fratres.  Cic). 

indivisément  .  adv.  (Droit.) 
Par  indivis.  Pro  indiviso  (pos- 
sidêre). Cato.  Plin. 

indivisibilité,  s.  f.  Caractèro 
de  ce  qui  est  indivisible.  Voy. 
INDIVISIBLE.  Il  (Droit.)  Voy. 
communauté. 

indivisible  (lat-  post.  indivi- 
sibitis.  Tert.),  adj.  Qui  n'est 
pas  divisible. /ndiWrfaus,  a,  um, 
adj.  Col.  Sen.  Tac  Qui,  (qase, 
qaod)  dividi  {sccari  ou  dirjmi) 
non  potest.  A.  Insecabilis,  e, 
adj.  .Sen. 

indivisiblement,    adv.  D'une 
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inaiiiér«  indivisible.  Voy.  indi-I 

VISIBLE. 

indivision    lat.  post.  intJii-isio 
N  ce  qui  n?  psut  être  divisé  •]. 
£cc/.),  ad j.    (Droit.)   Possi^ssioii  ! 
par  indivis.  Postessio  individaa. 
A. 

indocile  .  adj.  Qui  n'est  pas 
dccilo.  Inciocilis,  e,  adj.  tic. 
IntractahUit.  e.  adj.  Sen.  Mate 
parens.  llor.  Ktre  — ,  non  pa- 
rère (alicui  ou  uiicui  rei*.  tic. 
Voy.  DÉSOBÉISSANT.  ||  (Absolt.) 
En'  pari,     des    animaux.    Voy. 

RÉTIF. 

indocilité  l'iat.  pou.  indocilitas . 
Apal.},  s.  f.  Caractère  de  celui 
qui  est  indocile.  Ingeniam  in- 
docile. Cic.  Contamacia,  se,  f. 
Plin.  Tac. 

indolemment,  adv.  D'une  ma- 
nière indolente.  Segniter,  adv. 
Liv. 

indolence  (lat.  indoUntia,  in- 
sensibilité), s.  r.  iMédec.)  Carac- 
tère d'une  lésion  organique  qui 
ne  cause  pas  de  douleur.  \'a- 
cuitas  doloris.  Cic.  *,  I"ig.  (Arch.) 
Insensibilité.  Indolentia,  se,  i. 
Cic.  1  (P.  ext.)  Disposition  à 
éviter  de  se  donner  de  la  peine. 
Lentitado,  inis,  f.  Cic.  Iner- 
tia,  X,  f.  Cic.  Socordia,  a-, 
f.  Ter.  Sali.  Segnitia,  se.  f. 
et  segnities,  ei,  f.  Virg.  Lan- 
juor,  oris.  m.  Cic.  (cf.  langaori 
se  disidiseqae  dedëre.  Cic).  So- 
cors  natara.  Cic.  — dégénérant 
en  faiblesse,  remissio  animi  ac 
dissolutio.    Cic.   Avec  — ,  voy. 

I>D0LEMMENT. 

indolent,  ente  (lat.  post.  in- 
doUns  [-  insensible  à  la  dou 
leur  •].  Hier.\,  adj.(Médec.)  Qui 
ne  cause  pas  de  douleur.  Sine 
dolore.  A.  ^  Fig.  Insensible. 
Voy.  ce  mot.  ',  Qui  évite  do  so 
donner  de  la  peine.  Lentas.  a, 
um,  adj.  Cic.  Iners.  adj.  Cic. 
Hocors.  adj.  Langaidus.  a,  u/n, 
adj.  Cic.  Peuple  —  et  dégéné- 
ré, langaens  tabevsquepopalas. 
Cic.  Etre  — ,  desidére  ,  intr. 
Cic. 
indomptable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  dompter.  Indomitas,  a, 
um,  adj.  Varr.  ||  Fiç.  Qu'on 
no  peut  maîtriser.  Indomitas, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  ind.  ingé- 
nia Galloram.  Liv.  ind.  cupidi- 
tates.  Cic.  ind.  (uror.  Cic.  ind. 
libido.  Cic.).  Intractabilis,  e, 
adj.  Virg.  Sen.  Fierté,  orgueil 
— ,  ferocia,  se,  f.  Cic. 
Indompté,  ée,  adj.  Qui  n'a  pas 
été  dompté  Indomitas,  a,  um, 
adj.  Cses.  Intractatas,  a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.  intr.  eqaas.Cic). 

Il  Fig.  Qu'on  ne  peut  maîtri- 
ser. Indomitas,  a,  am,  adj. 
Cic. 
in-douze,  adj.  Dont  la  fouille 
"ïst  pliée  en  douze  fouilles. 
Format  in-12,  daodenaria  for- 
ma. .4.  Un  volume  — ,et,$ab$t., 

un  — ,  liber  forma  daodena- 
ria. A. 
Indu,   ue,  adj.   Contraire  à  ce 


qu'on  doit.  Jnjarius,  a,  am,  ' 
adj.  Cic.  Jniquus,  a,  anx,  adj.  '. 
Cic.  Action  —,  injuria,  a-,  f. 
Cic.  Plainte,  réclamation  — , 
falsa  qaerela.  Ov.  Tu  fais  une 
demande  — ,  ma/epe<is.  Quint. 
Une  heure  — ,  aliéna  tempore, 
Cic.  intempestive,  adv.  Cic. 

indubitable,  adj.  Dont  on  ne 
peut  douter.  .Von  ou  minime 
dabias.  Cic.  Liv.  (cf.  non  est 
dabium  qain[ei  leSubj.].  Cic). 
Indubitabilis,  e.  adj.  Quint. 
Etre  — .  nihil  dnbitationis  ha- 
bére.  Cic.  in  dabium  venîre 
non  pofse.  Cic. 

indubitablement,  adv.  D'une 
manière  indubitable.  Sine  du- 
bio.  Cic. 

induction,  s.  f.  (Arch.)  Action 
d'induire,  d'amener  (qqn)  îi 
qqch.  Indactio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  INSTIGATION.  1  Opération 
qui  rattache  une  chose  à  une 
autre  par  voie  de  conséquence. 
Conseqaentia,    se,    f.  Cic.  Voy. 

CONSÉQUENCE,  KNCHAINEMENT.  Fai- 
re une — ,  conse7uenfiocernëre. 
Cic(|(P.  ext.)  lîaisonnoraent 
par  lequel  on  remonte  des 
elTets  à  la  cause,  indactio,  onis, 
f.  Cic  1  Ac;ion  d'étendre  qqch. 
sur  la  surface  d'un  objet.  Voy. 

APPLICATION. 

induire,  v.  tr.  (.Arch.)  Amener 
(qqn)  à  qqch.  Inducére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ind.  aliqaem  in 
errorem.  Cic.  aliqaem  ad  ali- 
quid.  Cic.  aliqaem  ut  [et  le 
Subj.].  Cic);  impeUëre.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  in  frau- 
dem,  in  spem.  Cic.  ad  aliqaid. 
Cic.  imp.  ut  [et  le  Subj.].  Cic). 
Etre  induit  en  erreur,  in  erro- 
rem rapi.  Cic.  Action  d'  —  en 
erreur,  inductio,  onis,  f.  Cic. 
T  Etablir  par  voie  de  consé- 
quence. Voy.  CONCLURE.  Il  (P. 
ext.)  Raisonner  en  remontant 
des  ell'ets  à  la  cause.  Aliquid 
inferre  ex  aliqaa  re.  Cic. 

indulgenunent ,  adv.  D'une 
maniera  indulgente.  Jndulgen- 
ter,  adv.  Cic 

indulgence,  s.  f.  Facilité  à  ex- 
cuser, à  pardonner.  Indul- 
gentia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  bo- 
na  indalgentia.  Cic.  magnù 
esse  in  aliqiiem  indalgentia. 
Cic.  indalgentia  habêre  ali- 
qaem. Cic);  venia,  te,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  veniam  dare  alicui  ou 
alicui  rei.  Cic.  dare  veniam 
nisi  sibi  nescire.  Cic.  cam  veniù 
légère.  Plin.  j.  boni  cam  veniâ 
audire.  Cic.  errori  veniam  pe- 
tëre.  Cic.  veniam.  alicujus  rei 
ab  aliqao  impetràre.  Cic.)  ; 
clementia.  as,  r.  Cic  (voy.  dou- 
ceur); benignitas.  atis.  f.  Cic 
(voy.  bienveillance);  facili- 
tas, atis,  f.  Cic  (voy.  douceur, 
complaisanceI  ;  excusatio,  O- 
nis,  f.  Cic  (ex.:  cum  excasa- 
tinne  veteres  aadiendi  tant. 
Cic).  Avec — ,  benijnë, adv.  Cic 
fcf,  b.  de  libro  jadicàre.  Cic). 
indalgenter,  adv.  Cic.  Avoir  de 


r  — ,  indalgère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ind.  uiicui  ou  alicui  rei. 
Cic.  nimis  ou  nimiiim  alicui 
indulgire.  Cic.  nimis  fihi  in- 
daUjére.  Cic.  ha'c  est  ora'io  /lO- 
miiium  nostrœ  mollitadini  in- 
dulgentiam  [•  c'est  1<  langage 
de  i'ind.  pour  notre  mollesse-]. 
Cic).  Il  (Spéc.)  Rémission  totale 
ou  partielle  des  peines  dues  aux 
pcciiés.  InJulgentia,  a*,  f.  Eccl. 
indulgent,  ente,  adj.  Qui  ex- 
cuse, pardonne  facilement,  /n- 
dnl'jens,  p.  adj.  .\ep.  Clenxens, 
adj.  Cic  oenijnas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  benigna  reram  sesli- 
matio  [•  appréciation  indul- 
gente ••].  Cic).  Lenis,  e,  adj. 
Cic  Remissus,  a,  am,  p.  adj. 
Cic  Propensus  ad  ignoscen- 
dum.  <  ic.  Douceur  trop  — ,  ie- 
nitas  solatior.  Cic  Politesse 
trop  —  ,  dissolnta  comitas. 
Quint.  Etre  —  pour  qqn,  pour 
qqch.,  indalgenter  habêre  ali- 
qaem. Cic.  indalgère,  intr.  Cic 
Voy.  indulgence.  ||  (P.  ext.) 
En' pari,  des  choses.  Bienveil- 
lant, facile.  Voy.  ces  mots.  || 
i,Poét.)  Qui  83  laisse  facilement 
aller  à  qqch.  Facilis,  e,  a<lj. 
Liv.  (cf.  f.  alicai  rei.  Liv.).  Voy. 
enclin. 
indvilt  (lat.  post.  indujtam  [pro- 
prt.  -cnose  accordée  ■]  Eccl.), 
s.  m.  Pouvoir  accordé  par  le 
pape  de  nommer  à  certains  bé- 
néfîcos.  Indaltam,  i,  n.  Da 
Cinge. 
indultaire,  s.  m.  Celui  qui  a 
reçu  un  induit.  BeneÇiciarius , 
il,  m.  A. 
indîinient,  adv.  D'une  manière 
indue.  Injuria,  adv.  Cic  Voy 

INJUSTEMENT. 

induration  (lat.  post.  indara- 
tio  [-endurcissement  du  cœur»]. 
Ra^n.),  s.  f.  Durcissement  d'an 
tissu  organique.  Voy.  durcisse- 
ment. 

induré,  ée,  adj.  Voy.  indurer. 

indurer,  v.  tr.  (Médec.)  Durcir 
un  (tissu  organique).  Durâre. 
tr.  Plin.  Indaràre,  tr.  Plin. 
S'  — ,  darari.  Cels.  Plin.  In- 
duré, daratus,  a,  um,  p.  adj. 
Plin.   induratus,  a,   am,   Stat. 

Voy.    DURCIR. 

industrie  (lat.  indastria  [•  ac- 
tivité, application,  soin,  tra- 
vail -].  Cic),  s.  f.  Adresse  à 
exécuter  qqch.  Sollertia,  se, 
f.  Cic.  (voy.  adresse,  habileté); 
ars,  artis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  hsec 
non  haberemas,  nisi  manus  et 
ars  hominam  accessisset.  Cic. 
artem  ostentàre.  Cic).  \\  (Par 
ext.)  Procédé  adroit.  Arti(iciam, 
Ci,  n.  Cic.  Il  (Par  ext.1  Habileté 
peu  scrupuleuse.  Calliditas, 
atis,  f.  Cic.  Chevalier  d'— ,  voy. 
E'CRoc,  FOURBE.  1  Art,  métier 
que  l'on  exerce.  Ars,  artis,  f.Cic 
Artiliciam,  îi,  n.  Cic  Voy.  mé- 
tier. Il  (Parext.)  L'ensemble  des 
arts  et  de»  métiers  qui  mettent 
en  œuvre  les  matières  premié- 
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roj.  Arte$  et  arti^iH'i.  A.  Voy. 
iNnrvrRiEi.. 
industriel,  elle,  adj.  Qui  ap- 
partient, à  l'industrie.  Ad  artes 
(ou  arlificiam]  pertinens.  A. 
Lus  art»  — ,  l'îs  professions  — , 
ttrtrs  ou  ea  ne<jotia  qinv  qmrs- 
tas  CcMSà  exerctntur.A.  \\S<ih- 
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voy.    FADRI- 


jtantivt 

CANT. 

industrieusetnent,  adv.  D'u- 
ne manière  imlustrieusa.  In- 
dastrii,  .idv  Cic.  SoUerter, 
adv.  f^v. 

industrieux,  euse  lat.  post. 
industriosus.i  '.i^sior/.),  adj.Qui 
l'ait  preuve  dindusii\e.  Sol- 
lers,  adj  de  ly.jst  une  race 
très  — ,  est  summs!  i/enus  sol- 
lertim.  Cœs.  Viy.  adroit,  habi- 
le,   INGÉNIEUX. 

inébranlable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  ebranlur.  Immobilis,  e, 
adj.  Lii'.  (cl'  inini.  pkalanx. 
Liv.];  inconcussus,  a,  um, 
adj.  Tac.  (au  pr.  et  au  fis); 
immotus,  a.  um,  adj.  Virij. 
Tan.  (au  fig.  :  immotam  Tiberio 
fait  avec  l'Inl'.  f-  Tibère  fut 
inébr.  dans  la  résolution  de...^]. 
7'ac.)i  firmus,  a.  uzn,  adj. 
Cic.  etc.  (au  lig.  ex.  :  (irmior 
in  sententiâ.  Cic.  (Irmus  pro- 
posito.  Vell.).  Etre  — ,  movëri 
nnn  po^si'.  Cic.  nihil  moveri. 
Liv.  non  pecti  posse  iprecibus). 
stare,  intr.  Cic.  (cf.  st.  animis. 
Cic.\.  perstàre,  intr.  Ctc.  (cf.  in 
proposito.  Cic.  -Sa  résolution  est 
ou  demeure  — ,  stat  sententiâ. 
Cic.  ou  nallâ  m  aproposito  de- 
terreri  potest.  Cic. 

inébranlablement,  adv.  D'u- 
ne manière  inébranlable.  Fir- 
miter,  adv.  Cic.  Constanter, 
adv.  Cic. 

inédit,  ite  (lat.  ineditas.  Ov.), 
adj.  Qui  n'a  point  été  édité. 
Nondum  éditas.  Cic.  Xondam 
valgat'xs.  Cic.  ||  P.  ext.  Un 
spectacle  — ,  novum  spectacu- 
lam.  Cic.  novifas,  atis,  f.  Cic. 

ineffabilité  (lat.  eccl.  ineffabi- 
litas),  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
est  iiii>ITable.  Voy.  ineffable. 

ineffable  (lat  ineffabilis.Plin.'\, 
adj.  Que  la  parole  ne  peut  ren- 
dre. Qui  [f/use,  quod)  dici  non 
potest.  Cic.  Voy.  indicible,  inex- 
primable. 

ineffablement,  adv.  D'unema- 
nière  ineffable. Supra  qaamdici 
(ou  verhis  exprimi]  potest.  Cic. 

ineffaçable,  adj.  Qui  ne  peut 
être  ell'acé.Qai  {qase,  quod)  de- 
leri  ou  eiui  non  potest.  Cic.  || 
Fig.  Qui  (qaœ,  qaod)  deleri  ou 
elui  non  potest.  Cic.  Indelebi- 
lis,  e,  adj.  Ov.  Tache  — ,  ma- 
cala  qaam  vemo  passif  elaëre. 
Cic.  Une  lionte,  une  flétrissure 
— ,  sempiternœ  ignominise  no- 
ta. Cic. 

inefficace,  adj.  Qui  ne  produit 
pas  l'effet  qu'on  en  attend.  Ine(- 
pcax,  acis,  adj.  .Sea.  Imbecil- 
lus^  a,  uni,  adj.  Cic.  (cf.  medi- 
eina.   Cic).    Infirmas,    a,   um. 
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adj.  Cic.  (cf.  inf.  cautiones. 
Cic).  Ktro  — ,  ni/iii  proficëre 
adversas  ou  in  aliquid).  Cic. 

inefficacement,  adv.  D'une 
manière  iii'-fticace.  ."^ine  l'i.  Cic. 

inefficacité,  s.  f.  Manque  d'of- 
ticacité.  Natla  vis.  Cic.  Nulla 
utilitas.  Cic.    Voy.  impuissance, 

INUTILITÉ. 

inégal,  aie,  adj.  Qui  n'est  pas 
égal.  Il  Qui  n'est  pas  égal  à  une 
autre  cliose.  Inscqualis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  varieras.  Cic.  mu- 
nilicentia.  Liv.  res  inœqualissi- 
mpe  ["  objets  do  valeur  très  iné- 
gale']. Saet.triangulaimequa- 
libuslateribas.Qaint.^:  impar, 
adj.  Ov.{ax.:  impar  pes  mensœ. 
Oi'.imparesmodi[- des  rhythmes 
d'une  durée  inég.  •].  Ov.)  ; 
dispar,  adj .  Cic.  Ov.  Liv.  (ex.: 
disparcs  gladii.  Liv.  dispares 
calami.  Ov.  Iiis  alii  matfam 
dispari-s.  Cic.  [OIT.  I,  30,  lOJji. 
De  nombre  — ,  inni-quabilis,  e, 
adj.  l'iirr.  De  force  — .  impar, 
adj.  Virg.  Femme  qui  a  lait 
un  mariage  — ,  j'ancta  impavi. 
Liv.f.  ext.  Partage— du  butin, 
non  !eqaabilis  prœd^e  partitio. 
Liv.  Faire  un  partage  — ,  non 
seqaaliter  distribaère.  Cic.  ou 
non.  ex  3eqao  dividëre.  Cic. 
Traité  fait  dans  des  conditions 
— ,  fœdus  iniqaan%.  Liv.  1  Qui 
n'est  pas  égal  à  soi-même. 
Inœquabilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in.  venaram  percassas. 
Plin.  moias  inscqaabites  et 
varii.  Cic).  Respiration  — , 
creber  anhelitas.  yirg.  \\  P. 
anal. Terrain  — ,  iniquus  locas. 
Cxs.  Liv.  inseqaalia  toca.  Tac. 
inœqaahilis  locas.  Virg.  con- 
fragosa  loca.  Liv.  \\  (Fig.)  In- 
constant, capricieux.  Imcqaa- 
lis,  e,  adj.  Cic.  l'arius,  a,  am, 
adj.  Sali.  Voy.  changeant, 
CAPRICIEUX.  Humeur  — ,  carac- 
tère  ,  voy.  INCONSTANCE.   Stj  le 

— ,  salebrosa  oratio.  Qaint. 
inégalement,  adv.  D'une  ma- 
nière inégale.  In^qualiter,  adv. 
Liv.  Col.  Tac.  Inœquabiliter, 
adv.  Varr.  \\  Fig.  Varié,  adv. 
Vell.    Inconstanter,    adv.    Cic. 

Voy.    INCONSTAMMENT. 

inégalité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  inégal.  ||  Etat  de  ce  qui 
n'est  pas  égal  à  autre  chose. 
Inseqiialitas,  atis,  î.  Col.  Inse- 
qaabilitas,  a^is,  f.  //or.  Voy. 
INÉGAL.  1  Etat  de  ce  qui  n'est 
pas  égal  à  soi-même.  —  de  la 
marche,  du  poulî,  voy.  inégal. 
—  du  sol,  iniqaitas  loci.  C3es. 
Liv.  et  au  plur.  iniquitaies  lo~ 
corum.Liv.  asperitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (cf.  asp.  idaram.  Cic. 
locoram.  Liv.).  Voy.  aspérité, 
RUGOSITÉ,  Fig.  L' —  d'humeur, 
de  caractère.  Jnconstantia,  x, 
t.    Cic.   Varietas,   atis,    f.    Cic. 

VOV.      INCONSTANCE.       L'      —      du 

style,  salebrae,  arum,  f.  pi.  Cic. 
inélégance    ilat.    post.   inele- 
gantia  [t-  manque  de  discerne- 
ment ou  de  goiit-|.  .'c(.  Chai- 
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eie/.\  s.  f.  Manque  d'éléganco. 
Nulla  eleganlia.  Cic.  Incon- 
cinnitas,  atis,  f.  Saet. 

inélégant,  ante,  adj.  Qui 
n'est  pas  élégant.  Inelei/ans, 
adj.  Cic.  Saet.  Invenaslas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Inconcinnus, 
a,  am,  adj.  ('ic.  D'une  façon 
— ,  ineleganter,  adv.  Cic.  inur- 
banê,  adv.  Cic. 

inéligible,  adj.  Qui  n'est  pas 
èlisible.  Qui  Irgi  on  allegi  sii(- 
l'ragiit  popnli  non  potest.  A. 

inéluctable  (lat.  ivetuctabilis . 
Virg.  Stat.),  adj.  Contre  quoi 
on  ne  peut  pas  lutter.  Necessa- 
rius,  a,  am,  adj.  Ctc.  Voy.  iné- 

VITADLE. 

inénarrable,  adj.  Qui  no  peut 

être  raconte.  Qui  (qane,  quod) 
narrari  non  potest.  Cic.  Ine- 
narrabilis ,  e,  adj.  Liv.  Sen. 
inepte,  adj.  (Arch.)  Qui  n'a  pas 
d'aptitude  pour  telle  ou  telle 
chose.  A/iniis  idoneus.  Cic.  A'on 
aptus  (ou  ineptas)  ad  aliqaid, 
Cic.  1  (Absott.)  Qui  n'a  d'apti- 
tude pour  rien.  /nep(us,a,am, 
adj.  Cic.  Jnutilis,  e,  adj.  Cic. 
Un  homme  — ,  homo  ahsardus. 

Cic.  Voy.  INCAPABLE,  INUTILE.     |i 

(P.  ext.)  En  pari,  di-s  choses. 
/nep<as,  a,  um,  adj.  Plin.  Ab- 
sardas,  a,  am,  adj.  Cic. 

ineptement,  adv.  D'une  ma- 
nière inepte.  Inepte,  adv.  Cic. 
Absurde,  adv.  Cic. 

ineptie,  s.  f.  Caractère  do  ce 
qui  est  inepte.  Ineptia,  œ,  f. 
Cic.  Voy.  absurdité,  sotti=b.  || 
(P.  ext.) Chose  inepte.  Ineptam, 
i,  n.  Cic.  Des  —,  ineptise,  a- 
ram,  f.  pi.  Catall.  Petr.  in- 
facetiœ,  aram,  f.  pi.  Catull. 
(30,   19). 

inépuisable,  adj. Qu'on  ne  peut 
épuiser.  Qui  (qaœ,qaod)  exhau- 
riri  non  potest.  Cic.  Etre  — , 
exhaurïri  non  posse.  Cic.  ||  (P. 
anal.)  Richesse  — ,  voy.  immen- 
se, INFINI.  Il  Fig.  Larqas,  a, 
uni,  adj.  Cic.  Inexpletus,  a, 
um.  adj.  Virg.  Ov.  Fonds  — , 
abundantia  omnium  rerum. 
Cic.  Fonds  —  d'arguments, 
tanqaam,  thésaurus  aliquis  ar- 
gumentoram.  Cic.  Source  — , 
{'ans  aberrimus.  Cic. 

inépuisablement,  adv.  D'une 
manière    inépuisable.  Voy.  in- 
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inerte,  adj.  Qui  n'a  pas  d'acti- 
vité propre.  Iners,  adj.  //or. 
Plin.  Etre — ,  jacêre,  intr.  Cic. 
torpescëre,  intr.  Cic.  ||  Fig. 
Iners,  adj.  Cic.  Hebes,  adj.  Cic. 
Esprit  — ,  immobilis  animas. 
Plin. 

inertie,  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
est  inerte  (au  propre  et  au  fig.). 
Inertia,  <e,  f.  Cic.  Segnitia,  œ, 
(.  Cic.  Segnities,  ei,  f.  Liv.  Tu 
connais  Marcelluset  son — ,nosti 
Marcellum  qaam  param  ef/îcajf 
sit.  Csel.  ap.  Cic.  Avec  — , 
segniter,  adv.  Cic.  ||  Force  d" — , 
immobilitas,  atis,  f.  Cic. 

inespérable,  adj.  Que  l'on  n« 
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peut  espérer.  Qai  iqaœ,  qaod) 
«perari  lou  fXsptciari)non  po- 
test.  Cic.  .\LiJor  spe.  Cic. 

inespéré,  ée,  adj.  Que  l'on 
n'espérait  pas.  Insperatas,  a, 
nm,  adj.  Cic.  Ine-rspectatus,  a, 
om,  adj.  Cic.  Boiihour  — ,  ins- 
peratii,  orum,  n.  pi.  ^ea.  D'une 
maiiiiT-î  — ,  voy.  is£-PÉRtuEST. 

inespérécaent ,  aJv.  D'une 
manière  inespérée.  Ex  inspe- 
rato.  Liv.  ou  insperato.  Val.- 
Max.  {Ex)  nec  opinato.  Cic. 
Prstter  spem.  Liv.  Prster  ex- 
spectationem .   Cic. 

inestimable,  adj.  Qui  ne  peut 
être  estimé  à  un  assez  haut 
prix.  In^estimabilis,  e,  adj.  Liv. 
Eximias.  a,  um.  adj.  Cic.  Sin- 
gularis,  e,  adj.  Cic.  D'une  ma- 
nière — ,  eximiê,  adv.  Cic.  uni- 
cê,  adv.  Cic, 

inétendu,  ue.adj.  Qui  n'a  pas 
d'étendue.  Non  extentas  ou 
non  porrectas.  A. 

inévitable,  adj.  Qu'on  ne  peut 
évitrr.  Qai  (guôe,  qaod)  vitari 
non  potest.  Cic.  Qaem  {qaam, 
qaod)  evilàre  (ou  effagëret  non 
possamas.  Cic.  Jnevitabilis,  e, 
adj.  Ov.  Sen.  l'Un.  j.  (pan. 
iâ,  U).  Necessarias,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  n.  mors.  Cic.  matam 
n.  Cic).  Ce  qui  est  —  pour 
tous,  qaod  necesse  est  omni- 
bas.  Cic.  Cne  conséquence  — , 
nécessitas,  citis.  t.  Cic.  (cf.  ali- 
cujaa  rei  nécessitas.  Cic.).  Né- 
cessité — ,  (ati  nécessitas.  Cic. 
Etre  — ,  l'itari  non  posse.  Cic. 
non  esse  recasandam.  Cic.  La 
mon  est  — ,  mors  necessitatem 
habet  Sen.  L'—,  id  qaod  vitari 
non  potest.  Cic.  \\  (Kare.)  Avec 
•  que-  et  le  Subj.  11  est  — que 

,  fieri  non  potest  gain  (et  le 

Subj.).  Cic. 

inévitablement,  adv.  D'une 
manière  int^vitable.  Necessarië, 
adv.  Cic.  .\'ecessario,  adv.  Cic. 

inexact,  acte,  adj.  Qui  n'est 
pas  exact,  fararn  accaratas. 
Cic.  Non  veras.  Cic.  Non  Jas- 
tas,  Cic.  Copie  —  d'un  testa- 
ment ,  m>:ndosam  exemplar 
testamenti.  Plin.  ||  (En  pail. 
des  pers.l  Indiligens,  adj.  Ter. 
Etre  — ,  tempore  non  venîre, 
non  prs'Stn  esse.  Cic. 

inexactement,  adv.  D'une  ma- 
nière iriexLiiCte.  Param  diligen- 
ter  ou  param  accaratê.  Cic. 

inexactitude,  s.  f.  Déi'aut 
d'exactitude.  Pravitas,  atis,  f. 
Cic.  Rempli  d'  — ,  mendosus, 
o,  am,  adj.  Cic.  Démontrer 
1' —  de  qqch.,  aliqaid  falsam 
esse  prob'ire.  Cic.  ^  (En  pari. 
des  pers.)  Jnditigentia,  se,  f. 
Ctc. 

inexcusable,  adj.  Qui  n'esi 
pas  e.\cusable.  Qai  [qase.qaod^ 
excasari  non  potest.  Cic.  Inex- 
casabilis,  e,  adj.  Hor.  Indignas 
venià.  Hor.  l)  une  manière  — . 
in^jaissimo  modo.  Cic.  iniqais- 
limê,  ndv.Cic.pravissimê,  adv. 
Cic.  Etre  — ,  de(endi  ou  exca- 
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sari  non  posse.  Cic.  exeasatio- 
nem  non  liabire.  Cic. 

inexécutable,  adj.  Qu'on  no 
peut  exécuter.  Qui  [qase,  qaod) 
ef^ci  non  potest.  Cic.  Projet 
— ,  consilium  ab  effecta  abhor- 
rens .   Liv. 

inexécuté,  ée,  adj.  Qui  n'a  pas 
été  exécuté.  Inclioatas,  a,  am, 
p.  adj.  l'ic.  .Von  per(ectas.  Cic. 
Imperfectas,  a,  um,  adj.  Liv. 
Laisser  un  projet  — ,  omiltëre 
(ou  abjirére)  consilium.  Cic. 

inexécution ,  s.  f.  Manque 
d'exécution.  L'  —  d'un  traité, 
fccdiis  non  servatatn  (ou  neglec- 
tam  ou  viotatum).  Cic. 

inexercé,  ée,  adj.  Qui  n'est 
pas  exercé.  Inexercitatas ,  a, 
am,  adj.  Cic.  Nep.  (cf.  histrio. 
Cic.  miles.  Cic.  copiœ.  Nep.). 
—  à  la  parole,  insolens  in  di- 
cendo.  Cic. 

inexigible,  adj.  Qui  n'est  pas 
exigible.  Qui  (qusB,  guod)  exigi 
(ou  reposci)  non  potest.  A. 

inexorable,  adj.  [asensible  aux 
prières.  Inexorabilis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  inex.  in  aliqucm.  Cic. 
adversas  aliqaem.  Liv.).Impla- 
cabilis.  e,  adj.  Cic.  Inclemens, 
adj.  Cic.  Etre,  se  montrer  —,  nul- 
lis  precibas  commovêri.  Sen. 
Etre  —  aux  prières,  non  (lecti 
posse  precibus.  Liv.  Avec  une 
rigueur  — ,  severissimë  ou  acer- 
rimë  {victoriam  exercëre  in  a- 
liquem).  Cic.  Présenter  le  ca- 
ractère d'une  loi — ,  vim  neces- 
sitatis  aj[erre.  Liv. 

inexorablement,  adv.  D'une 
manière  inexorable.  Severissi- 
më, adv.  Cic.  — rigoureu.x,  se- 
veras  et  inexorabilis.  Cic. 

inexpérience  (lat.  post.  inex- 
perientia.  Tert.),  s.  f.  Défaut 
d'expérience.  Imperitia,  se,  f. 
Sali.  Inscientia,  se,  f.  Cic.  (cf. 
insc.  ineuntis  a;tatis.Cic.).!m- 
pradentia,  se,  i.  Cic.  Insolen- 
tia,  œ,  f.  Cic.  (cf.  fori.  Cic). 
Dans   son   —   de.    sans    —  de, 

voy.     INEXPKRIMESTÉ. 

inexpérimenté,  ée,  adj.  Qui 
manqu3  d'expérience.  Imperi- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (o.x.: 
juris  civilis.  Cic.  dicendi.  Cic. 
adalescens  imperitas  reram. 
Cic);  rudis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  r.  reioM  in  alif^aâ  re.  Cic. 
provincise  roflis  et  tiro.  Cic). 
Soldats — ,  imperiti.  orum,  m. 
pï.  SalL  Jeune  homme  — ,  im- 
pradens  adalescens.  Ter.  Passer 
pour  être  —,  nallius  usas  exi- 
stimâri.  Cic. 

inexpiable,  adj.  Qui  ne  peut 
être  expié.  Inexpiabilis.e,  adj. 
Cic 

inexpié,  ée,  (lat.  post.  inex- 
pialas.  Aag.),  adj.  Qui  n'a  pas 
été  expié.  Nondam  expiatas. 
Cic 

inexplicable,  adj.  Qui  ne  peut 
'■tre  expliqué.  Inexplicabilis,  e, 
arlj.  Cic.  O^scaras,  a.um,  adj. 
Cic. 

inexpliqué,  ée  (lat.  çoit.inex- 
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pUcatas.  Eccl.),  adj.  Qui  n'a 
pas  otéexpliqué.A'ondum  expli- 
catns  ou  enodatus.  A. 

inexploité,  ée  (lat.  inexplici- 
tus,  inextricable),  adj.  Qui  n'a 
pas  été  exploité.  .S'ondum  exer- 
citus.  Cic.  Intactas,  a,  um, 
adj.   Liv. 

inexploré,  ée,  adj.  Qui  n'est  pas 
encore  expluré.  Jnexploratus, 
a,  am,  attj.  ^ii'. 

inexprimable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  exprimer  par  des  paroles. 
Qai  (qaœ,  qaod)  verbis  expriini 
non  potest.  Cic.  InenarrabiUs, 
e,  adj.  Liv.  D'une  manière  — , 
supra  quam  verbis  exprimi  po- 
test. Ctc.  Voy.  INDICIBLE,  INEF- 
FABLE. 

inexpugnable,  adj.  Dont  on 
ne  peut  s'emparer.  lne.vpagna- 
bilis,  e,  adj.  Cii^.  Voy.  imprena- 
ble. Fig.  Famil.  (En  pari,  d'une 
femme,  d'un  cœur).  /ni.'ic<us, 
a,    um.    adj.  Ov. 

inextensible,  adj.  Qui  n'est 
pas  extensible.  Qui  {quœ,  quod) 
extendi  ou  dilatari  non  potest. 
A. 

in-eitenso  (lat.  in  crtenso), 
loc.  adv.  Dans  toute  son  éten- 
due.   Voy.   COMPLET,   DÉTAILLÉ. 

inextinguible  (lat.  post.  inex- 
tinguibilis.  Lact.),  adj.  Que 
rien  ne  peut  éteindre.  Qui 
(^uœ,  gaod)  exstingai  non  ;jo- 
test).  Cic.  Il  Fig.  Rire  --,  risus 
miri  ou  maximi.Cic.  Rire  d'un 
rire  — ,  in  risam  di^andi  ou 
elfandi.  Petr. 

in  extremis  [Isit.  in  extremis), 
loc.  adv.  A  l'extrémité.  Maria- 
ge — ,  mafrjmonium  extremo 
tempore    vitse    contracttim.  A. 

inextricable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  démêler.  Inexplicabilit,  e, 
adj.  Cic.  InextricabiUs,  e,  adj. 
Varr.  fr.  l'irg.  Inenodabilis,  e, 
adj.  Cic. 

infaillibilité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  infaillible.  Erro- 
ris  immunitas  ou  vacaltas. 
Cic.  —  d'un  remède,  voy.  ef- 
ficacité, 

infaillible  (lat.  post.  infallibi- 
lis.  Eccl.},  adj.  Qui  ne  p;ut 
faire  défaut.  Certas,  a,  um, 
adj.  Liv.  Voy.  certain,  sdr.  || 
Un  remède  — ,  voy.  efficace, 
SOUVERAIN.  1  Qui  no  peut  com- 
mettre d'erreur.  ||  (En  pari,  des 
ch.)  C'ertus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  c.  signam.  Cic).  Vérités — , 
res  namqaam  fallenles.  Cic. 
[Raisonnement  — ,  rotio  haud 
(allax.  Liv.  ||  (En  pari,  dec 
pars.)  Qai  errare  non  potesl 
ou  qai  ab  omni  errore  ou  ab 
omni  errandi  pericalo  lihert 
(ou  vacuas)  est.  Cic.  In  (jaem 
error  non  cadit.  Cic.  Certiu, 
a,  um,  adj.  Liv.  Personne  n'est 
— ,cujusvis  hominis  est  erràre. 
Cic 

infailliblement,  adr.  D'un» 
manière  infaillible.  Certe,  adv. 
Cic.  Certo,  Cic.  adv.  Protecto, 
adv.  Cic. 
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Infaisable,    adj.   Qui  n'est  p:is 
faisable.  Voy.  imi'ossum.e    inkxk- 

CUTAnLE. 

infamant,  ante,  adj.  Qui  rond 
inl'Amo.  Infamis,  e,  adj.Ctc.otc. 
(cf.  inf.  taliclla.  Cic.  voy.  dé«- 
HONOUANT,  fléthissant).  Con- 
tumcliosas.  a,  um,  adj.  Cic. 
^anominiosas,a,am,vn\].Qulnt. 
Prohrosas.  a,  um.  ajj.  Cic. 
Famosas,  a.  um,  adj.  Cic.  Ac- 
tion — ifagitiam,  ii,  t\.  Cic. 
Etra  — ,  iijnominiaTn  imporlâre 
ou  irrogùre.  Cic.  Peino  — ,  igno- 
minia,  se,  f.  Cic.  Encourir  une 
poino  —,  inÇamiâ  noiâri.  Cic. 
infamation  (lat.post.m/amatio 
(•  dilTaniation  -].  lied.),  s.  f. 
(Arcli.)  l'iétrissuro.  Voy. ce  mot. 
infâme,  adj.  Flétri  par  l'opi- 
nion .  Infamis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
{ex.:  infamis  aliqaà  re.  Cic. 
absol.  inf.  filius.  Qaint.  maie 
audit,  infamis  est.  Quint,  en 
pari,  do  chus.  :  corpus.  Liv.  vita. 
Cic);  famosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  //or.  (o.\.:  si  c/ua  erit  fa- 
mosa.  Cic.  voy.  décrié).  1  (Ka- 
mil.)  Indigne.  Voy.  ce  mot. 
inf  amer,  v.  tr.  Rendre  infâme. 

Infamàre,  tr.  Cic. 
infanoie  ,  s.f.  Caractère  de  ce 
qui  est  infâme.  Infamia  , 
as,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  in/amùim 
inferre  alicui.  Cic.  ou  asper- 
gëre  alicui.  Nep.  infamia  jla- 
grâre.  Cic.  in  infamiâ  esse. 
Ter.  infamiam  iiabire.  Cêcs. 
sabire  infamiam  sempitcrnam. 
Cic.).  Il  (Spéc.)  l'"létrissure  im- 
primée par  la  loi.  Ignominia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (e.\.  ;  ignominia 
notatus.  Cic.  ignominiis  omni- 
bus appetitus.  Cic);  nota,  œ. 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  homo  omnibus 
notis  turpitadinis  insignis.  Cic. 
censoria;  severitatis  nota  inuri. 
Cic.  notam  alicui  ascribère  ou 
adjicère.  Liv.  tarpitudinis  no- 
tam subire.  Cic).  ||  (Par  e.\t.) 
Action,  parole  infâme.  Flagi- 
tium,  li,  n.  Cic.  Probrum,  i,  n. 
Cic. 

infant,  ante  (lat.  infans,  en- 
fant), s.  m.  En  Espagne  et  en 
Portugal,  nom  donné  aux  prin- 
ces et  aux  princesses  puinés. 
Javenis  ou  puer  regius.  A.  Re- 
gia  virgo.  A. 

infanterie,  s.  f.  L'ensemble  des 
gens  de  guerre  qui  marchent  et 
combattent  à  pied.  Peditatas. 
us,  m.  Cic.  Peditum  copiée.  Cic.  J 
et  simpl.  pedites,  um,  m.  pi 
Cic.  et  sing.  collect.  peder. 
itis,  m.  Liv.  copise  pédestres. 
Cic.  pedester  (ou  pedestris) 
exercitns.  Nep.  homines,  um, 
m.  gl.  Ca'S.  —  légère,  ex- 
pediti  milites.  Sali,  et  subst. 
expeditus,  i,  m.  Cœs.  Servir 
dans  r  —,pedibus  merêre  (s.-e. 
stipendium).Liv. —  et  cavalerie, 
equi  virique.  Liv. 
1.  infanticide  (lat.  post.  in- 
fanticida.  Tert.),  s.  m.  Celui, 
celle  qui  tue  un  enfant,  et 
spéc,   son  enfant  nouveau-né. 
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Parricida  liberum  (ou  infan- 
tiuni  ou  fdii  ou  filise).  Cic. 
2.  infanticide  (lat.  post.  infan- 
iicidiam.  Tcrt.),  s.  m.  Meurtre 
d'un  enfant  nouveau-né  ,  et 
spéc.  meurtre  par  la  mère  do 
son  enfant  nouveau-né.  Cecdcs 
infantis  (ou  infantiam).  Cic. 
Parricidium  liberam  (ou  ^lii 
ou  ^ii;i5)  ou  simpl.  parricidium, 
ii,  n.  Cic.  Cnmmettre  un  — , 
pucros  trucidàre.  llor. 
infantile  (lat.  post.  infantilis. 
Vip.Ilier.Auij.),  adj.  Relatif  à 
l'enfant  on  bas  âge.  (Traduire 
par  le  gén.  infantis  ou  infan- 
tiam,). 
infatigable,  adj.  Qui  ne  se  fa- 
tigue pas.  Qui  {qaêe)  nullo  la- 
bore  dcfatigari  potcst.  Cic. 
Impiger,  gra,  grum,  adj.  Cic. 
etc.  (cf.  imp.  in  scribendo.  Cic. 
impigerrimam,  se  prœbêre  in 
officio.  Cic).  Indafatigatas,  a, 
um,  adj.  Sen.  Invictus  labore. 
Cic.  ou  ad  laborem.  Liv. Elve  — 
dans  tous  les  e.xercices  de  l'es- 
prit et  du  corps,  necanimine- 
que  corporis  laboribas  dcfati- 
gari. Cic.  Rendre  —,  voy.  en- 
durcir. Il  (hn  pari,  des  cli.)  In- 
fatigabilis,  e,  adj.  l'al.-Ma.v. 
Sen.  Plin.  (cf.  cursus.  Plin.  ani- 
mas. Sen.  constantia.  Val.- 
.Vax).  Assiduus,  a.  um,  adj.  Cic. 
etc.  (cf.  labor.Cic).  Indefatiga- 
bilis,  e,  adj.  Sen.  cf.  ind.  vigi- 
lia.  .fen.  [de  ira,  11,  12,  lÀ]). 
Servir  la  république  avec  un 
zèle  — ,  opcram  rei  publicx 
strenuam  facëre.  Cato.  \\  (P. 
ext.)Fast.idieux,  importun.  Voy. 
ces  mots. 

infatigablement,  adv.  D'une 
manière  iufati^jable.  Assidue, 
adv.  Cic.  Jmpigrè,  adv.  Cic. 
Sammâ  industrià.  Cic. 

infatuation  (lat.  post.  infa- 
tuatio  [-égarement'].  EccL), 
s.  f.  Caractère  d'une  personne 
infatuée.  Pravas  favor.  Pheed. 
Sui  nimias  amor.  Val.-Ma.v. 
Vana  de  se  persuasio.  Quint. 

infatuer  (lat.  infatuâre  [-éga- 
rer, abuser-].  Cic  Sen.),v.  tr. 
Enchanter  ridiculement.  Ni- 
miam  ou  ridicalam  admiratio- 
nem  injicëre  alicui.  A.  Etre 
infatué  de  soi,  se  mirari.  Ca- 
tull.  se  et  sua  amure.  Hor. 
de  qqn,  mirâri  stultê  aliquem. 
Hor.  11  est  infatué  de  lui-même, 
se  maxime  ipse  delectat.  Cic. 
S'  — •  do  qqn,  induijêre  prseci- 

paë  alicui.  Cœs.  —  des  flatteurs, 
assentatores  recipëreiisque  de- 
lectâri.  Cic.  S'  —  d'une  chose, 
insano  rei  alicu^'us  amore  capi. 
Cic.  plane  aliqaà  re  captam 
esse.  Cic.  Infatué  de  soi-même, 
mirator  sui.  Sen.  Infatué  d'un 
art.  sabnixus  artis  arrogantià. 

Cic. 

infécond,  onde,  adj.  Qui  n'est 

pas  fécond  (au  propre  et  au  fig.) 

Infecundas,    a,    um,  adj.  Sali. 

Virg.  Voy.  stérile. 
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infécondité,  s.  f.  Manque  da 
féconilité.  Voy.  stérilité. 

infect,  ecte  (lat.  infectas,  pan. 
do  inficëre,  jjàter),  adj. Qui  dé- 
gage dos  émanations  puantes, 
malfaisantes.  'l'o-tcr,  tra,  trum, 
adj.  Cses.  (cf.  t.  odor,  Cœs.). 
l'eslilens,  adj.  Cic.  Virosus,  a, 
um,  adj.  Plin  Haleine — ,gra- 
vitashalitCis.Plin.  ||  (P.hypirb.) 
Fig.  Qui  excite  le  déguùt.  Voy. 

DÉGOÛTANT,   RÉPUGNANT. 

infectant,  ante  (lat.  p"st.  in- 
fectans.  EccL),  adj.  Qui  infec- 
te. Vitiosus,  a,  um,  adj.  Cels. 
Vitialus,  a,  um,  p.  adj.  Cels. 
Substance  — ,   lues,  is,  f.  Tac. 

infecter  (lat.  post.  infectàre 
f-  empoisonner  ■>],  EccL),  v.  ir. 
Imprégner  de  germes  malfai- 
sants. Vitiàre,  tr.  Ov.  Inficf-rc, 
tr.  Virg.  Corrumpëre,  tr.  Virg. 
Contagione  labefacëre  ou  pro- 
sternëre  (gregem,.  Col.  ou  coin- 
qaindre  {totam  progeniam) . 
Col.  Air  infecté,  acr  pestilens. 
Cic.  Il  (Fig.)  Corrompre  par  une 
influence  pernicieuse.  Inficëre, 
tr.  Cic  (cf.  inf.  civitatem  vi- 
tiis.  Cic.  alicujas  vitiis  ou  cii- 
piditatibus  inffci.  Cic  homines 
saperstitioneinfecti.Tac-).V.lra 
infecté  de  vices,  d'erreurs,  de 
superstition,  imbui  vitiis,  erro- 
ribus,  superstitions.  Cic.  T 
Remplir  d'émanations  puantes. 
Voy.  EMPOISONNER.  ||  (Absolt.). 
Voy.  PUER. 

infectieux  ,  euse,  adj.  Qui 
produit  l'infection.  Tabidus,  a, 
um,  adj.  l'irg. .Matière — ,  tues, 
is,  l.  Col.  Liquide  — ,  tabum, 
i,  n.  Virg. 

infection,  (lat.  post,  infectio 
[-action  de  teindre  et  souil- 
lure"]. Ecci.),  s.  f.  Action  d'in- 
fecter. Contagio,  onis,  f.  Col. 
Par  r —  de  l'atmosphère,  cor- 
rapto  cœli  tracta.  \'irg.  Foyer 
d'  — ,  voy.  FOYER  (p.  Mh,  col. 
2).  P.  ext.  —  purulente,  ta- 
bès, is,  f.  Plin.  Il  Fig.  Voy. 
CORRUPTION.  SOUILLURE.  ^  Odeur 
infecte.  Odor  malus.  Cic  Fœ- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Fœditas  o- 
doris.  Cic. 

inféodation,  s.  f.  Action  d'in- 
féoder. Voy.    INFÉODER. 

inféoder  (  lat.  du  moyen  âge 
infeodàre),  v.  tr.  Aliéner  (une 
terre)  et  la  donner  à  un  vassal 
à  titre  de  fief.  Alienâre  ou  aba- 
lienàre  feudum.A.  Feudum  a- 
licui  addicëre.  A.  ||  Fig  S'  — 
(à  un  parti,  à  un  chefj,  o'.- 
à'd.  s'y  attacher  par  un  lien 
étroit. /Idrftcêre  se  alicui  ou  ali- 
cui disciplinœ.  Cic.  Qaint.  Qui 
n'est  inféodé  à  aucune  doctrine, 
nulli  addictus  sectœ.  Quint. 
inférer,  v.  tr.  Tirer  une  con- 
séquence. Inferre,  tr.  Cic.  (inv. 
I,  Ul,  87).  Quint.  (V,  11,  27). 
Colligëre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  quœ- 
dam  notœ  sunt  ex  quibus,  quid 
eventurum  sit,  colligëre  possi- 
mus.  Cels.  voy.  conclure,  con- 
séquence). 
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inférieur,  exire.  adj.  Qui  occu- 
pe un  liflu    lU'dessous.    Inte- 
rus,   a,  uni,  aJj.  Plaat.  Cic. 
etc.  (ex.:   'imen  joperum  in(e- 
ramqae.   Plaat.  infera  in  loca 
abire.  ("ic.  mare  infenim  [opp. 
ksaperiim].  Cic.  injVri  .Jiiiopp. 
ksapen\.  Cic.);  inferior,  us, 
adj.  au  Oompar. Cic. etc.  (sopp. 
à  sup-^rior,    ex.  :  labram  infe- 
riuf .  C.TS.  inferior pars.  Cornif. 
C^s.  in(.   locas.  des.):   inû- 
mus,  a,  am,  adj.    au  Supsrl. 
etc.  (opp    à  summtis.ex.  :    in[. 
iolan\.  Crs.    voy.   bas);  imus. 
a,  um,    adj.    Cic.    etc.  (opp.  a 
samn\as,  ex.  :   sedes  ima.  Cw. 
vov    B»s).  •  ^Au  fig.)  Qui  occupa 
un  degré  au-dessous.  Inferior, 
US,  adj.  au  Compar.  Cic.    etc. 
(ex.:  inferior  numéro  naviam. 
C.fs.  copiis  inferior.Sep.i'opp. 
à  superiori,   inf.  gradus.    Cic. 
ordo.  Cic.    ordines   [•■  charges, 
fonctions-].  Caes.  inferioris ^ii- 
ris  magistratus.  Liv.  subst.  in- 
ferior  (opp.  à  honestas.  sape- 
rior,par].  Cic.  plur.  inferiorea 
[opp.  à  saperiores,  ssqai].  Cor- 
nif.  Cic.    par    ex  t.    inferiorem 
esse  [•  •'tre    inf.    en    force,    en 
puissance,  etc.  -].  Cic.  abinos- 
tros  non  esse  inferiores  intel- 
lexit.  Cxs.  avec  l".\bl.  inferior 
animo     1-  en   courage  -].  Caes. 
dignitate  non  inferior.  Cic. avec 
in  et  l'Abl.  :  in  jarecivili  non 
inferior  qaam    magister    fait. 
Cic.  qaem  ego  in   hoc  prseaer- 
tim  intelligam  pmdentià  non 
esse  inferiorem  qaam  me,  non 
vero  saperiorem.  Cic.    avec  un 
Abl.  de  personne  :    gens    ntiUâ 
Gallicâ  gente  opibas  aat  famà 
inferior. Liv.];iD6mus,  a,  um. 
adj.  au  Superl.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à    sammas,    ex.  :    inpmo    loco 
natas.  Cic.  inf.  fœx populi.  Cic. 
condicio  servorum.Cic.  subst. 
au    plur.    infimi    ['  les    classes 
iiifér.  il.î  la  société  ■].   Cic.). 
inférieurement,    adv.  A  une 
place    inférieure.    Infra,    adv. 
Cic.  Inferias,  adv.  .S'en. 
infériorité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  inférieur.  Ilamilitas, 
atis,  f.  Cic.  Qui  présente  une  — 
de  niveau,  hamiJior.Cic.  /acens 
infra  Jibram  maris).  Cic.  Fijj. 
L'  —  du  rang,  tiumilita*,  atis, 
f.    Cic.    inferior    gradas.    Cic. 
inferior  status.  Cic.  inf.  condi- 
cio. Cic.  Avouer  son   — ,  dare 
manas.  C^s.  cedére  {alicai  ali 
qaà  ré.)  Cic.  (Se  plaignant)  de 
1' —  do  son  mari,   quod  impari 
Janrta  esset.    Liv.    Par  le  sen- 
timent  qu'ils  avaient   de    leur 

,    con.«cienfi<i    qaid     abesset 

virium.  Lii\ 

Inlernal,  aie  lat.  post.  infer- 
nalis.  /■"rue/.  Mcim.  Avit.},  adj. 
Qui  appartient  à  l'enfer.  In- 
fernus.  a,  um,  adj.  Kir7.7'ac. 
(mot  poétique,  à  remplacer  or- 
din.  par  le  suiv.)  ;  inferus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (opp.  à  sa- 
peras, ei.  ;  deus.  Liv.  dii.  Cic. 


subst.  inferi,  oram  [•  monde 
inf.  •],  m.  pi.  Cic.  voy.  Esren). 
Il  (Kiij.i  fumiJ.  Dign-!!  de  l'en- 
fer. Machine  —,  voy.  esoim. 
Pierre  — .  lapis  qui  carnemexe- 
dit,  qaem  uapxojiyov  Orspci  vo- 
cant.  Cels.  (IV,  .si).  Vacarme 
— ,  cJamor,  ingens.  Cic.  Projet 

— ,     voy.    SCÉLÉRAT,    mVDIT. 

inlernâlement .  adv.  D'une 
manière  infernale.  Horrendam 
in  moilum.  Cic. 

infertile  (lat.  post.  infertHis. 
Julian),  adj.  Qui  n'est  pas 
fertile(au  propreet  au  fig.j.Voy. 

infertilité  (lat.   post.  infertili- 
tas.  Hier.),  s.  f.  Ktat  do  ce  qui 
est  infertile.  Voy.  stéhilitb. 
infester  (lat.    inf esfdre.  Aact. 
b.    .-ilex.  Ov.    Vetl.    Saet.),    v. 
tr.     Ravager    par    des    courses 
hostiles.   Jnfestam   (am,   am) 
habère   ou    facére  ou   reddëre. 
Cic.    etc.    (cf.    infesfum  habère 
mare.  Cic.  vias  Uitrociniis  in- 
festas   habire.    Liv.    infestum 
reddëre    agram.    Liv.    itinera 
infesta   reddëre.  Cses.).   Infr;»- 
té,    infestas,  a,  um,  adj.   Cic. 
Il  (P.  anal.)  En  pari,  d'animaux 
nuisibles  ou  de  mauvaises  her- 
bes.    Infestàre,    tr.    Col.    (cf. 
infestàri  musco.  Plin.).    Obsi- 
dêre,  tr.  Plin. 
infibulation,  s.  f.  .\ction  d'in- 
fibuler.    l'ibalatio,    onis,  f.  A. 
Appareil  d' — ,  /ibuia, as,  f . Cets. 
Mart. 
infibuler,    v.    ir.  Garnir   d'un 
anneau  qui  empêche  l'accouple- 
ment. Infibulùre.  tr.  Cels. 
infidèle,  adj.  Qui  n'est    pas  fi- 
a.:io.  InSdelis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ompl.  aussi  substant.    soit   au 
sing.  Cic.  [OfF.  III,  '29,  106J,soit 
au  plur.  Cic.    [Sest.    69,    1J.5])  ; 
inSdus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
lex.  :  amicus.  Cic.  gentes.  Cic. 
ingénia    infido.     Sali,     civitas 
Rhodioram  infida.  Sali,  avec  lo 
1    Dat.  istls  infidus.  Sali.)  :  per- 
Sdus,    a,    um,    adj.  Cic.  etc. 
(vov.  PERFIDE,  traître).  Devenu 
ou  rendu  —,  abalienatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Liv.  etc.  (ex.  : 
abalienata    insula.    Liv.    voy. 
aliéner).  Rendre  qqn  —,    ali- 
qaem  fuie  dimovêre.  Liv.  Ren- 
dre qqn  —  à  qqn,  aliquem  di- 
movêre ab   aliqao.    Sali.   Liv. 
Devenir  —  ,  (idem  movêre.  ')v. 
deficére,  intr.    Cic.    Nep.  (voy. 
défection).  Devenir  —    à  qqn. 
à  qqch.,  ab  aîi7U0,  ab  aliqaà  re 
deficêre  ou  deaciscére.Cic.Nep. 
aliqaem    ou    aliquid  deserère. 
Cic.    alicajas    rei  ohlivisci    ou 
immemorem  esse.  Cic.  Ma  mé- 
moire devient  — ,  memoria  la- 
bat.  Cic.  ou  miki  non  constat. 
Cic.    ou    me    déficit.    Cic.  me- 
moria labor.  Cic.  Etre  —  à  sf-s 
principes,  a  se  desciscire.  Cic. 
Etre  —  à  une  jeune  fille,  virgi- 
nem  ou  paellam  deserère.  Ov . 
Il  (Spéc.)  Qui  n'est  pas  fidèle  à 
Dieu.  Jn^elis,  e,  adj.  £ccJ.  Le» 
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— ,  infideli-s,  ium,  m.  pi.  Hier. 

infidèlement,  adv.  D'uuo  ma- 
nière infidile.  In^eliter,  adv. 
Cic.  (ad  Brut.  S,  1.  S).  Malà 
fide  [cum  aliqao  agére).  Cic. 
Voy.  DÉLOTAI.EMENT.  1  Inoxacts- 
ment.  Voy.  ce  mot. 

infidélité,  s.  f.  Caractère  infi- 
dèle. En  amour,  h'ides  violata. 
Ov.  Il  En  général.  InGdeli- 
tas,  atis.  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  qua- 
ram  [araicitiarum]  infideiita- 
ten\  extimescebat.  Cic.  [Tusc. 
V,  25.  t>3].  au  plur.  infidelita- 
tcs  in  amicitiis.Cic  [Mil.26,69J); 
perâdia,  as,  f.  Cic.  etc.  (voy 
perfidie;  on  dit  aussi  nulla  f- 
des.Cic.on  pdei  violalio.  \'ell.\. 
Se  plaindre  de  1'  —  de  qqn, 
accasâre  fidem  alicajus  ou  de 
/ide  guéri  aJicu/us.  Cic.  ||  (P 
anal.)  Voy.  malhonnêteté,  im- 
probité; j  faux]  TKM01C-.NAGE,MEN- 

soNGB.    L'  —   d'un    traducteur, 
dune    traduction,    d'un  récit, 
indiligentia,    se,   f.    Cic.    (voy. 
inattention).    L'  —  d'un    rap- 
port, nantias  fallax.  Liv.  L'  — 
des  souvenirs,  Voy.  défaillan- 
ce, INCERTITUDE.  I|   Spéc.)  Man- 
que de  fidélité  à  Dieu.  Impietas, 
atis,  f.  Eccl.  Jnfidelitas,  atis,  1". 
Hier.    5    Acte    infidèle.    ||    (En 
,imour.)  Probrum,  i,  n.  Ov.  Com- 
niottre   une   — ,    fidem  violâre. 
Cic.    Il    (En   général.)     Infidam 
farinas.    Liv.    Per^dix.  arum, 
(.  pi.  Cic.    Faire    preuve  d'  —, 
perfide   agëre.    Cic.  Commettro 
une  —   à  l'égard    do  qqn,  être 
coupable  d'  —  envers  qqn,  per- 
fidam    esse    in    aliqaem.    Cic. 
1^'  —  (d'un   caissiorj,  voy.    dé- 
tournement. Les  —  d'un  domes- 
tique, voy,  LARCIN.  Les  —  d'un 
traducteur,    et,    p.    ext.    d'une 
traduction,  voy.  inexactitudi:. 
Il    iSpéc.)  Acte    infidèle  envers 
Dieu.   Impiam  facinat.    Eccl. 
infiltration ,   s.    f.    Action    do 
s'infiltrer.   L'  —  de  l'eau,  per- 
manans  aqaa.  Lucr.    \\   (Spéc.) 
Epanchemont  qui  se  fait  pou  a 
peu(t.méd.).Voy.ÉPANCiiEiiENT. 

Il  (Fig.)    Voy.    PROPAGATION. 

infiltrer  a'),  v.  pron.  S'insi- 
nuer peu  à  peu  dans  les  pores, 
les  inti^rslices  d'un  corps  solide. 
Permanàre,  Lucr.  intr.  Cic. (ex.  ; 
in  saxis  permanat  aquarum  li- 
quidas humor.  Lacr.)  ;  subire. 
intr.  .Sen.  (ex.:  per  rimas  sabit 
aqaa.  Sen.).  Voy.  issini:er,  pk- 
NKTRER.  Il  (Spéc). Médec. S'épan- 
cher. Voy.  ce  mot.  ||  (Kig.)  Pé- 
nétrer pou  k  peu  dans  l'esprit. 
Permanàre,  intr.  Cic.  Serpêre, 
intr.  Cic.  Insinw'ire,  intr.  Liv. 

Voy.    GLISSER,    PÉNÉTRER. 

infime,  adj.  Qui  est  au  plus 
bas  degré.  In[imas,a,  um,  adj. 
Cic.  Extremus,  a,  um,  adj.  Sen. 
Il  Substantivt.  Les  —,  inftmi, 
oram,  m.  pi.  Cic. 

infimité  (lat.  post.  infimitas. 
Amm.  Aug.),  s.  f.  Caractère  do 
ce  qui  est  infime,  infimas  lo- 
cu«.  Cic.  Jnfima  condicio.  Cic. 
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infini,  ie,u(tj.  Qui  n'a  point  do 
lin,  qui  ne  finit  point.  Infinituf, 
a,  um,  ailj.  Cic.  fine  carens. 
Cic.  Sine  fine.  Cic.  Etre  — ,  fini", 
carëre.  Cic.  L9  malhour  est  — , 
miserix  (inis  nulliis  est.  Liv. 
1  Qui  ost  illimite  dans  son  êtro 
ou  d.ins  son  éteniiuo.  in[initas, 
a,  am,  adj.  <)ir..  otc.  (cf.  in(. 
tempas.  Cic.  Dei  amor  in^nitas. 
Cic).  Immensas,  a,  am,  aiij 
Cic.  La  durée  — ,  in^nitiim  tem- 
pas.Cic.  a^ternitas,  atis,  (.  Cic. 
Grandeur  — ,  interminata  ma- 
gnitado.  Cic.  L'ospace  — ,  et 
stibstantiv.  V  — ,  infmittim,  i, 
II.  Cic.  immensam,  i,  ii.  Lacr. 
infmitas,  (itis,l.Cic.  ||  (P.  an.il.) 
Ue  à  ((uoi  l'esprit  no  conçoit  pas 
de  liniites.  Infmitiis,  a,  um, 
adj.  Cic.  Un  nombre  —  do  l'ois, 
millies.  Cic.  ||  Loc.  adv.  AI'  — 
(au  delà  da  touto  limitJ  assi- 
gnable). Jn  in(inittim.  Plin.  (cf. 
in  inÇinitiim  ahire.  l'Un.).  Infi- 
nité.3.dv.  Cic.  {c(.in(initë$ecari 
posse['  êtrodivisible  a  i'inf.  ■•]. 
Cic).  1  P.  e.^t.  Famil.  Trop  con- 
sidérable pour  être  mesuré.  In- 
(initas.  a.  am,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
inf.  varietas.  Cic).  Immenaas, 
a,  um.  ad).  Cic.  Savoir  (à  tiqn) 
un  gré  — ,  immnrtales  gratias 
agëre.  Cic.  Amour — ,  summas 
amor.  Cic.  Aimer  qqn  d'un 
d'un  amour  — ,  aliqaen\  effa- 
sissinié  ou  ardentisimë  diligë- 
re.  l'ic.  lîprouver  une  joie  — , 
incredibiliter  ou  immortaliter 
gaadêre.  Cic.  \\  Loe.  adv.  A  1' 
— ,  ad  inpnitam.  Qaint.  in  in- 
finitum.  Plin  in  immensam 
iserpcre).  Cic  infinité,  adv.  Cic. 
inûniment  ,  adv.  D'une  ma- 
nière infinie. /n^nifê,  adv. Cic. 
Sine  (ine.  Cic.  1  Extrêmement. 
Mirabiliter,  adv,  'Jic.  Voy.  ex- 
trêmement.—  plus,  in^nitoplas 
ou    magis.  Cic    Aimer  qqn  — , 

voy.    INFINI. 

infinité,  s.  'f.  Caractère  de  ce 
qui  ost  infini.  In^nitas,  atis,  f. 
Cic.  Infinitio,  onis  (trad.  du 
gr.  iiteipi'ac),  f.  Cic.  ,fin.  I,  6,  21). 
L'  —  do  l'espace,  immentitas, 
atis,  f.  Cic.  L'  —  du  temps, 
astemitas  ,  atis  ,  f.  Cic.  L'  — 
ies  nombres,  innamerabilitas , 
ifis,  f.  Cic.  Il  (Famil.)  Quan- 
tité très  considérable.  Ingens 
nameras.  Cic.  în^nita  ou  in- 
namerabilis     maltitado.     Cic. 

Voy.   BEAUCOUP. 

infinitif,  adj.  (Gramm.)  Qui  ex- 
prime l'action  du  verbe  d'une 
manière  indéterminée,  [npniti- 
vas,  a,  um,  adj.  Gramm.  M^- 
nitas,a,  am,adj.Varr.  Lemode 
— ,et,sabst.,  V  — ,  modiis  in^i- 
nitiis.  Varr.  modas  in(initii,'as 
ou  absol.  in^nitivus,  i,m.fliom. 
Prise.  Verbe  à  1'  — ,  verbum  in- 
(initam.  Qaint. 

infirmatif,  ive,  adj.  Qui  infir- 
me. In§,rmans,  p.  adj  A. 

infirmation,  s.  f.  Action  d'in- 
firmer. Infirmatio,  onis,  f.  Cic. 

Voy.   ANNULATION. 
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infirme,  adj.  (Arcb.)  Qu!  n  est 
pas  formol,  qui  n'a  pas  de  force. 
Infirmas,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
FviBLK.  ^  Qui  ost  dans  une  inca- 
pacité plus  ou  moins  complète 
do  remplir  telle  ou  telle  fonc- 
tion do  l'organisme.  Debilis,  e, 
adj.  Cic.  —  rlu  bras  gauclie,  voy. 
PAitAiYSER.  Substantivt.  Les  — , 
imbecilli.  Cels.  (1,2,  init.). 

infirmer,  v.  tr.  (T.  didact.) 
AlVaiblir  dans  son  autorité.  Ib- 
ârmàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  fi- 
dem  testis.  Cic.V,  elevâre,  tr. 
Liv.  (ex.  :  auctoritutem.  Liv. 
indiciam.Liv.  —  l'autorité  d'un 
témoin,rfesïru';re<estem.  Quint. 

—  un  serm-Mit,  abrogâre  fidem 
/arisj'arandi.  Cic.  Cliercher  à 
— des  droits,  un  testament,  aï- 
tentâre  iara.  Hor.  testamen- 
tam.  Val.-Ma.x.  \\  Spéc.  (Droit. 

—  un  jugement.  Rescindére 
jadiciam.  Cic.  hestitaëre  {in 
integram).  Cic. 

infirmerie  ,  s.  f.  Local  destiné 
aux  malades.  V'aieiuciinarjum, 
ïi,  n.  Cels.  Sen. 

infirmier,  iére,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  soigne  les  mala- 
des dans  une  infirmerie,  un 
hôpital,  ^gri  ou  œgroram  mi- 
nister.  Sen.  Nosocomas,i,  m. 
Cod.-Jast.  Infirmière,  aîjri  ou 
a-groram  ministra.  A.  Infir- 
miers en  temps  d'épidémie  , 
parabolani,  oram,  m.  pi.  Cod.- 
Jast. 

infirmité,  s.  f.  Défaut  de  fer- 
meté, de  force.  Infirmitas,  atis, 
f,  Cic.  Voy.  FAiBLE3=E.  ^  Inca- 
pacité de  remplir  t^lle  ou  telle 
fonction  de  l'organisme.  lnp,r- 
mitas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  inf.  cor- 
poris  Sen.).  Débilitas,  atis,  f. 
Cic.  (cf.  au  plur.  a  se  débilitâ- 
tes repellére.  Cic). 

inflammable,  adj.  Qui  s'en- 
flamme facilement.  Facilis  ad 
exardescendani.  Cic.  Ad  ignem, 
concipiendam  aptas.  Cses.  Ma- 
tières — ,  res  qase  sant  ad  in- 
cendia. Caes.  alimenta  ignis. 
Cic.  materies  ad  exardescen- 
dam  facilis.  Cic.  (de  Or.  II,  iij, 
190).  Etre  très  — ,  celerrimê 
exardescére.  Plin.  ||  Fig.  Famil. 
Qui  prend  facilement  feu  pour 
qqch.  Voy.  excitable,  irrita- 
ble, PAS-IONNt:. 

inflammation,  s.  f.  Action  par 
laquelle  une  matière  combusti- 
ble s'enflamme.  Incensio,  onis, 
f.  Cic.  Voy.  combustion.  ||  Fig. 
Excitation  violente.  Voy.  exci- 
tation, irritation.  ^  (.Médec.) 
Etat  morbide  caractérisé  par  la 
chaleur  de  la  partie  malade. 
Inflammatio,  onis,  f.  Cic.  Cels. 
Plin.  (cf.  ocaloram.  Cels.  aa- 
riam.  Plin.  au  plur.  infiam- 
mationes  movëre  ["Causer-»]. 
Cic).  —  des  yeux,  impetas  oca- 
loram. Plin. 

inflammatoire,  adj.  (Médec.) 
Caractérisé  par  l'inflammation 
Maladie  — ,  voy.    inflamji.vtion,  I 
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infléchir,  v.  tr.  Fléchir  insen- 
siblomint.  /nflectêre,  tr.  Cic. 
Voy.  FLÉCHIR.  S'  —,  sina.iri, 
moyen  réfl.  Cels.  (cf.  o>  sinua- 
tar.  CHs.). 

inflexibilité,  s.  f.  Caractère  do 
ce  qui  est  inflexible  (au  propre). 
Higor,  oris,  m.  Col.  Voy.  ni- 
oidité.  Il  Fig.  Caractère  de  celui 
qu'aucuno  considération  no  fait 
fléchir.  Rigor,  oris,  m.  Sen. 
Sxvitia,  se,  (.  Cic.  (cf.  Jadicis . 
Cic.)._ 

inflexible,  adj .  Qu'on  ne  peut 
fléchir. /n/Zf.v;);i/is,  e,  adj.  Plin. 
Rigidas,  a,  am,  adj.  Cic.  || 
Fig.  Qu'on  no  peut  faire  fléchir 
dans  ses  volontés,  et,  p.  ext., 
en  parlant  d"S  choses.  Inexora- 
bilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  .Uro-v, 
adj.  Hor.  Immobilis,  e,  adj. 
Cic.  Indeclinabilis,  e,  adj.  Sen. 
Vertu  sauvage  et  — ,  virtas 
dura  et  qaasi  ferrea.  Cic.  Etre 
—,  flecli  non  posse.  Cic.  Avec 
une  rigueur  — ,  atrociter,  adv. 
Cic  Voy.  implacable. 

inflexiblement,  adv.  D'une 
manière  inflexible.  Ubstinatê, 
adv.  Casa.  Atrociter,  adv.  Cic. 
—  sévère,  severus  et  inexora- 
bilis.  Cic. 

inflexion,  s.  f.  Action  d'inflé- 
chir. Il  Action  de  lléchir  insen- 
siblement. Inflexio,  onis,  f. 
Cic.  Inciinatio.  onis,  f.  Cels. 
cf.  vertebraram  inclinationcs. 
Cels.).  Flexus,  ûs,  m.  Ov.  Plin. 
(cf.  suffraginam.  Plin.).  Par 
une  légère —  du  corps,  il  évi- 
tait les  coups,  tela  corpore  li- 
tabat.  Cart.  1  (Fig.)  Chanco- 
mcnt  de  ton,  d'accent  (en  par- 
lant ou  en  chantant.).  Sonas, 
i,m.Cic  Des — devoix,  flexiones 
vocis .  Cic.  inclinationes  vocis. 
Qaint.  flexa  vo.v.  Cic.  (lexas, 
ûs,  m.  Quint,  (cf.  qai  (le.ras  de 
ceat  miserationem.  Qaint.}. 
Varier  les  —  de  la  voix,  inflec- 
tére  {voces).  Tiball.  {sonam). 
Cic.  Ce  sont  les  oreilles  qui  mar- 
quent les  —  de  la  voix,  homi 
num  aares  vocem  modalantar. 
Cic.  Il  Spéc.  (Gramm.)  Flexion 
(arch.).  Inflexio,  onis,  t.  Macr. 
Boét.  Voy.  flexion. 

infliction  (lat.  post.  inflictio. 
Cod.  Thcod.),  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion d'infliger  (une  peine).  Voy. 

INFLIGER. 

infliger,  v.  tr.  Appliquer  (une 
peine).  Inûigére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  damnarn.  Jet.  tarpitadi- 
nem  alicai.  Cic.};  injungère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  alicai pœnam. 
Jet.  gravem  pœnam  manici~ 
piis.  Cic);  irrogàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicai  pœnam,  mal- 
tam.  Cic  pœnas  peccatis. 
Hor.].  — à  qqn  la  lecture  d'une 
longue  lettre,  impingëre  alicai 
epistalam,  ingentem.  Cic  — 
une  défaite  à  l'onnemi,  cladem 
hostibas  afferre.  Cic.  ou  in- 
ferre. Liv.  —  aux  ennemis  uns 
défaite  décisive,  profigare  co- 
pias hostiani.  Cic. 
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s.  f.  Voy.  Fi.0-  ' 


inflorescence 

RAISON. 

influence  (bas  lat.  in/7a?nfici\ 
s.  t".  (Arcli.)  Action  par  laquelle 
s'écoule  des  astres  un  (luiJequi 
est  supposé  agir  sur  la  destiner 
des  hommes.  AtTectio.  onis, 
t.  Cic.  etc.  (ex.:  oj".  C3eli,  as- 
troram.  Cic);  vis,  f.  Cic.  etc. 
(vov-  ACTioM'.  Les  astres  n'ont 
aucune  —  sur  la  vie  liumaine. 
non  est  qaod  a  aideribas  ad 
hominam  i-itam  permanâre 
possit.  A.  (d'apr.  Cic).  ||  (P. 
est.)  Fluide  qui  émane  do  ces 
astres.  Voy.  fluide.  ^  (.\u  fis) 
Action  qu'une  personne  ou  une 
chose  exerce  sur  une  autre. 
Tactus,  ùs.  m.  Cic.  Virg. 
•{ex.:  t.  solis.  Cic.  lanœ.  Cic); 
contagio,  onis,  i.  Cic.  etc. 
■'ex.icam  est  somno  sevocatus 
animas  a  societate  et  conta- 
jione  corporis.  Cic  qase  pot- 
ett  igitar  contagio  ex  injinito 
intervallo  pertinêre  ad  liinam 
velpotias  ad  terram.  Cic.  con- 
tagio natarœ  valet.  Cic);  vis, 
f.  Cic  etc.  (ex.:  vis  solis,  stel- 
laram  ac  luns.  Cic.  magnam 
vim  habêre  ad  aliqaid.  Cic. 
vis  ac  (acaltas  oratoris.  Cic); 
effectUS.  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
eff.  lame.  Cic);  efûcientia, 
ae,  f.  Cic.  (voy.  action);  mo- 
mentum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
si  qaid  hJxbeat  momenti  com- 
mendatio  mea.  Cic.  magnum 
in  utramque  partem  momen- 
tam  habêre.  Cses.  plus  aut  ad 
beatam  aat  miseram  vitam 
a([erre  momenti.  Cic.  esse 
maximi  momenti  et  ponderis. 
Cic.  aliqaid  nallias  momenti 
patâre.  Cic.].  —  bienfaisante, 
salutaire,  vis  et  utilitas  ou 
simpl.  atilitas.  Cic. —  nuisible, 
vis  noxia.  Cic.  Avoir  de  1' — , 
vaière,  intr.  Cic.  (ex.  :  sed 
hiec  eadem  nam  censés  apad 
■eos  ipsos  valêre?  Cic.  hanc 
aactoritatem  qaantam  valita- 
ram  esse  exiftimetis.  Cic.  ni- 
hil  putas  valêre  in  jadicio  bo- 
noram  virorum  lestimonia. 
Cic.  gravis  ilta  (acaltas,  qaœ 
ssepe  valait  in  consale  deli- 
gendo.  Cic.  valet  igitar  mul- 
tam  ad  vincendam  probari 
mores  eoram,  ^ui...  Cic); 
posse,  intr.  Cic.  (ex.  :  plas 
potest  apad  te  pecania;  capi- 
ditas.  Cic.  maltam potest  (or- 
tana.  Cses.  maltam[plas,  plu- 
rimam.satis] posse  ad  aliqaid. 
■Cic).  Subir  1'  —  de,  movéri, 
pass.  Cic.  etc.  (ex.  :  mattam 
moveri  aliqaâ  re.  Cies.  [  B.  C. 
I,  Uh,  3].  Nep.  [Dion,  1,  3].  rex 
tantam.  atictoritate  ejas  mo- 
tos est,  ut...  Nep.  [Con.  U,  Ij/. 
Avoir  une —  bienfaisante  sur 
qqn,  qqch.,  javâre  (ou  adjix- 
vâre)  aliqaem  (ou  alifjuid  . 
Cic.  prodesse,  iiitr.Cic.(s'ernpl. 
abs.ou  avec  loDat.  oiicuiouaii- 
cui  rei.  Cic. ou  avec  a'iotl'Acc. 
pr.  ad  aiUjaid.  Cic).  propcère, 
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intr.  Cic.  (voy.  servir,  otileV 
.\voir  une  —  nuisible,  nocëre. 
intr.  Cic.  (voy.  w  ire).  N'avoir 
aucune  — ,  niltil  aJ  rem  per- 
tinêre. Cic.  nikil  valêre  lin 
aliqaA  re).  Cic.  Elra  sous  1"  — 
de,  aliqaà  re  régi  ou  daci  et 
régi.  Cic  aliqaâ  re  movêri. 
Cic.  (cf.  cselestiam  reram  sensu 
et  aacta  moveri.  Cic).  || 
i.Vbsol.)  .\utorito  que  donne 
cetteactiou.  Auctoritas,  atis. 
(.  Cic.  etc.  (voy.  autorité, 
crédit);  gratia,  œ,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  gratiâ  valêre  [•  avoir 
de  l'inf.  '].  Cic.  gratiam  con- 
scqui.  Cic.  gratiam  inire  apad 
aliquem.  Cic.  gratia  af^nita- 
tis  [•  sur  les  parents  '}.  Cic. 
urbana  [«dans  Rome  •].Cic 
gratiam  alicajas  imminaêre. 
Cic.  au  plur.  yratix  plures 
[•  sur  plusieurs  personnes  ■•]. 
Cic);  potentia,  se,  i.  Cic. 
etc.  (ex.  :  potentiam  conseqai. 
Cic.  [OIT.  m,  -21,  82].  potentia 
mea\^■  mon  infl. personnelle-]. 
Cic.  in  hac  sammà  taâ  gratin 
ac  potentia  [ •■  crédit  et  infl. 
politique  .1.  Cic  [ap.  XIII,  29; 
5].  senatoria potentia['ion\nC\. 
comme  sénateur  •].  Cic  in 
magjiâ  potentia  esse.  Cic  te- 
nui  potentia  esse.  Cic).  sine 
potentia  esse.  Cic).  —  politi- 
que, opes,  um,  f.  pi.  Cic 
etc.  (ex.:  opes  meœ  ou  nostrse. 
Cic.  opes  aliénée  [<■  d'autrui  ■■]. 
Cic.  in  paternas  opes  succe- 
dëre  [-  hériter  de  l'infl.  de  son 
père'].  Cic.  opibas  validam 
esse.  Cic.  opibas  potenfem 
esse.  Cic.  opibus  (lorëre.  Cic. 
magnas  opes  habêre.  Cic. par- 
vis opihas  prasditam  esse.  Cic. 
opes  conseqai.  Cic.  opibas 
(lorëre  cnepisse.  Cic.  opes 
exercêre  in  aliqao.  Cic  opes 
aJicajas  imminaè.re .  Cic . 
alicajus  opes  aagëre.  Cic. 
alicujas  opes  evertére.  Cic. 
spoliari  opibas-  Cic.  opes 
saas  retincre.  Cic).  Avoir  Je 
r  — ,  valêre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaicqaid  valebo,  valebo 
tibi.  Cic.  maltam  [plas,  plari- 
mum]  valêre.  Cses.  multam 
valêre  apad  aliqaem.  Cic. 
nimis  ou  nimiam  valêre  in 
tribu  Fabià.  Liv.  minus  va- 
lêre. Cxs.  nikil  gratiâ  valêre. 
Cic);  passe,  intr.  Cic  etc. 
(ex.:  apad  plarimos  plarimam 
posse.  Cic.  largiter  posse  apad 
aliqaem.  Cic.  totius  Gallia; 
plarimum  posse.  Cses.  nihil 
gratiâ  posse  apad  aliquem. 
Cic.  at  apad  plarimos  plari- 
mum possirn  consequor.  Cic 
quid  ou  quantum  possim  os- 
tendo.  Cic.]. 
influencer,  v.  tr.  Soumettre  à 
son  influence.  Formâre,  tr. 
Cic  etc.  (cf.  (.  animos.  Cic. 
animam  Jadicam.  Cic).  Prseoc- 
capàre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  pr. 
aliquem.  Cic.  animos.  Liv. 
Impellêre  ou  movcre    aliqaem 
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at  [et  le  Subj.]  ou  ad  [et 
le  Gérondif].)  Cic.  Influen- 
ces par  Orgeiorix,  auctoritale 
Orgetorigis  permoti.  Cses.  Se 
laisser  —  par  qqn,  tiqch.,  mo^ 
veri  alicajus  aactoritate.  Cses. 
addaci  ou  impelli  aliqat't  re. 
Cic.  J'ai  agi  de  même,  inlluencé 
par  lui,  par  son  exemple,  ejas 
auctoritate  (ou  e.Templo)  ad- 
ductus  ou  commotus  ou  impul- 
sas idem  (eci.  Cic  Si  je  pou- 
vais los —  le  moins  du  monde, 
si  mea  auctoritas  satis  apud 
illos  ponderis  haberet.  Cic. 
Tu  réussiras  i  1' — ,tua  auctori- 
tas plurimum  apad  eum  va- 
lebit.  Cœs.  Etre  complétemont 
inlluencé  par  qqn,  alicujas  vo- 
lantati  (ou  arbitrio  ou  impe- 
rio)  parère.  Cic.  ab  aliqao  ou 
alicajas  arbitrio  régi  ou  daci  et 
régi.  Cic. 

influent,  ente,  adj.  Qui  a  de 
l'influence,  de  l'autorité.  Po- 
tens,  entis,  p.  adj.  C-es.  Vali- 
das (ou  po(ens)  opibus.  Cic. 
Gratiâ  valens [ou pollens).  Cic, 
Cœs.  Liv.  Magnse  aactoritati$. 
Cic.  Magnâ  (ou  summâ)  auc- 
toritate. Cic.  Gratiâ  (ou  poten- 
tia, ou  magnis  opibus)  prx- 
ditus.  Cic.  Auctoritate  gra- 
vis. Cic.  Gratiosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Qui  maltam  valet. 
Cic  ou  potest.  Cic.  Cxs.  Jnqao 
est  summa  auctoritas  atque 
amplitudo.  Cic  Opulentus,  a, 
um,  adj.  Sali.  Liv.  \\  (En  pari, 
dos  ch.)  Gravis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  gr.  potentia,  auctoritas. 
Cic).  Amplus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Etre  — ,  gratiâ  valêre.  Cic. 
ou  pollèrc,  intr.  Liv.  Etre  très 
— ,  plurimum  grall'i  posse. 
Cses. plarimam  pollère  {in  re- 
publicâ).  Cic 

influenza,  s.  f.  'Voy.  orippë. 

influer  (lat.  in(luêre,  -  couler 
dans,  sur  -,  qui  se  construit 
qqf.  transitivement),  V.  tr.  et 
intr.  Il  [Arch.)  V.  tr.  Faire  pé- 
nétrer (une  action,  une  force) 
dans  qqch.  Voy  is-pirkr,  pé- 
nétrer.    Il  Fig.  Voy  .  INSPIRER.  T 

V.  intr.  (Arcli.)  Couler,  péné- 
trer dans.  ln(laëre  [inaliquid). 
Cic.  Voy.  COULER,  pénltreb.  1 
(Spéc.)  En  pari,  des  astres, 
exercer  son  .action{sur  qqn  ou 
qqch).  Valêre  ad  (et  l'Ace). 
Cic.  (cf.  ad  res  qaasdam  valet 
astrorum  a((ectio.  Cic.  lanam 
ad  nascendum  valêre.  Cic). 
Voy.  AGIR.  La  lune  influe 
beaucoup  sur  les  corps,  multa 
a  lanâ  manant.  Cic*)  (Fig.)  En 
pari,  d'unecauso  morale,  exer- 
cer surune  personne,  une  chose, 
une  action  de  nature  à  la  mo- 
difier. Habêre  (ou  afferre,  etc.) 
momentam.  Cic.  (cf.  plas  aat 
ad  beatam  aut  ad  miseram 
vitam  afferre  momenti.  Cic. 
magno  ad  persuadendum  mo- 
mento  esse.  Cic.  haad  parvam 
momentam  ad  animam  ejas 
moliendum    adventas  llanni- 
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balis  (ecit.  Liv.].  Voy.  in- 
fluence. 
influx  (Ut.  post.  ingluxus 
[.  iiilluonce  •].  l''irni.  [math. 
I,  1]|,  8.  m.  Mouviimoiit  Uo 
ceruius  fluides  péiiùu'ant  dans 
quoique  corps.  Influxio,  onis, 
r.  Cscl.-Aar. 
in-folio  (lai. m-/o/io,en  fouille\ 
s.  m.  Uout  la  fouillo  d'improi- 
sion  est  pUéo  eu  dou.\.  Dnpli- 
catam  (i)liiim  ou  duplicata 
forma.  A.  Foruiat,  livre  —,  et, 
subft.  uu  — ,  xolamen,  inis,  n. 
A.  ijrandc  vohimcn.  A. 
information  (lat.  informatio, 
action  de  douer  d'une  forme), 
s.  f.  Le  l'ait  de  prendre  con- 
naissance d'un  fait.  Percon- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  (voy.  ques- 
tion. INTEanOGATION).  [|  Spcc. 
(Droit.)  Instruction  d'une  alTai- 
re  criminelle.  Quxstio,  onis, 
{.  Cic.  (ex.  :  qaxstionem  cons- 
tituëre  de  morte  alicaJus.Cic. 
qa:estionem  habSre  in  (ilii  ca- 
pat.Cic.  voy. INSTRUCTION).  Pro- 
céder à  une  —,  voy.  informer. 
Il  (P. ext.)  Enquête.  Voy. ce  mot. 
Il  (P.  ext.)(Hans  le  langage 
général,  ce  qu'on  cherche  à  con- 
naître sur  qqn.sur  qqch.  Per- 
contaiio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
(ex.:  percontationem  (acëre. 
Liv.};  indagatio,  onis,  f.  Cic. 
(voy.  recherche;.  Des  — ,  ex- 
qai'sita,  oram,  n.  pi.  Cic. 
Aller  aux  — ,  inqaisitam  ire. 
Cic.  Prendre  des  —  auprès  de 
qqu,  percontàri  (ou  qiiserëre 
ou  cxqairëre)  ab  aliqao.  Cic. 
Prendre  de  sérieuses  — ,  per~ 
qairëre,  tr.  Cic.  Après  — ,  ex- 
plorato  ou  ante  explorato  ou 
explorato  ante.  Liv.  Après 
avoir  recueilli  de  sérieuses  — , 
des  informations  exactes,  re  di- 
ligenter  exploratâ  ou  cognità. 
Cic.  re  compertà.  Cic.  Donner 
ou  transmettre  àqqn  dos  — sur 
qqch,  docëre  aliqaem  aliqaid. 
Cic.  certiorem  facëre  aliqaem 
de  rë  aliqaà.  Liv.  llecevoir 
des  —  sur  qqch.,  cognoscère  ou 
audire  aliqaid  de  aliqaà  re. 
Cic. 
informe,  adj.  Dont  la  forme 
est  mal  déterminée.  Informis, 
e,  adj.  Plin.  Radis,  e,  adj. 
Plaat.  Qaint.  (cf.  radia  pri- 
mordia.  Qaint.).inconditas.  a, 
am,  adj.  Cic.  1  (Droit.)  Qui 
n'est  pas  dans  les  formes  pres- 
crites. Vitiosas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Jet. 
informer  (lat.  informàre, 
douer  d'une  l'orme),  v.  tr. 
iPhilos.)  Façonner  dans  sa 
forme  extérieure.  Infornjâre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  forme,  for- 
mer, façonner).  *[  Mettre  au 
courant  de  qqch.  Nuntiàre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  annoncer); 
rennntiàre,  ir.'Cic.  etc.  (voy. 
annoncer,  [faire]  savoir);  do- 
cére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  docëre 
aliqaem  aliqaid.  Cic.  aliqaem 
de  aliqaà  re.  Cic);  edocére,  tr. 
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Cic. (voy.  APPRENDRE,  i.nstboire); 
déferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  a. 
ali'juid  ad  aliqaem.  Cic.  voy. 
|fairo|  savoir,  [donner]  avis 
[do]);  perferre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
p.  aliqaid  ad  aliqaem.  Cic. 
voy.  [porter  la]  nouvelle  [do], 
annoncer);  stgniûcàre.  tr. 
Cic.  iex.;  s.  alicai  aliqaid  lit- 
teris  ou  per  litteras.  Cic.  voy. 
[faire]  connaître).  Informe, 
certus,  a,  um,  adj.  Plaat. 
etc.  (an  prose  class.  seul,  au 
Compar.  dans  la  locut.  cer^ 
tiorem  facëre  aliqaem  [•  inf. 
(iqn  "].  Cic.  cf.  qai  certiorem 
me  sai  consilii  l'ecit.  Cic.  de 
Oermanoram  discessa  per  ex- 
ploratores  certiorcs  facti.  C:vs. 
certiorem  te  faciant  P.  Afri- 
canam  Cartliaginc  deletâ  si- 
mulacram  Uianse  majoribas 
sais  restitaisse.  Cic.  intérim 
Romà  per  litteras  [-  par  une 
lettre  de  Rome  •  ]  certior  fac- 
tas  provinciam  Namidiam 
Mario  datam.  Sali,  si  non 
erit,  faciam  te  certiorem  qaid 
egerim.  Cic.  velim  me  facias 
certiorem  proximis  litteris  vi- 
vone  pâtre  sao  naafragio  pe- 
riertt  anmortao.Cic.}:  sciens, 
p.  adj.P/auÉ.  Ter. (surt.  archaï- 
que). Etre  informé,  scire,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  savoir);  cO- 
gnoscêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ab  aliqao  ksec  dicta  cognos- 
cère Cees.per  exploratores  Cx- 
sar  cognoscit  et  montem  a 
sais  teneri  et  Helvetios  castra 
movisse.  Câcs.  id  factam  ex 
sais  liospitibas  cognoverat. 
Cxs.);  resciscére,  tr.  Plaat. 
Ter.  Cic.  (ex.  :  abi  rem  res- 
civi.  Ter.  cam  id  rescie - 
rit.  Cio .  prias  adversarios 
rescitaros  de  sao  adventa. 
Nep.'j.  S'  —,  quserëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaid  [ou  de  aliqaà 
re\  ab  [ou  ex]  aliqao.  Cic); 
requirére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaid  [ou  de  aliqaà  re]  ex 
[ou  ab]  aliqao.  Cic.)  ;  exqai- 
rêre,  tr.  Cic.  etc.(mèm6constr. 
cf.  exqairëre  iter.  Cic.)  ;  per- 
qairére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  p. 
vias.  Cic.  Cœs.  p.  aliqaid  ab 
aliqao.  Cjc);  sciscitari,  dép. 
intr.  Cic.  (ex.  :  de  aliqaà  re 
[avoc  ou  sans  per  litteras]. 
Cic);  percontàri,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.:  p.  aliqaid  ex  aliqao. 
Cic.  percontantes ,  qaid  pras- 
tor  edixisset ,  abi  cenaret,  quo 
denantiasset.  Cic.  percontan- 
tibas  nobis,ecqaid  forte  Homà 
novi.  Cic.  natricem  perconta- 
tas,  qaid  hoc  rei  esset.  Liv.)  ; 
cognoscère,  intr.  Cic.  (ex.  : 
de  aliqaà  re.  Cic);  poscére, 
tr.  Cic.  (voy.  demander);  ro- 
gàre,  tr.  Cic.  etc. (voy. deman- 
der). Il  (Spéc.)  Faire  une 
instruction  criminelle,  une  en- 
quête. Quœrére,  tr.  et  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  conjarationem. 
Cic.  de  alicajas  morte.  Cic); 
anquirére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
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aliqaid  ou  de  aliqaà  re.  Cic): 
inquirère,  abs.  Cic.  (ex.  :  in. 
aliqaid.  <Jic.).  Voy.  instruire. 
infortune,  s.  f.  .Mauvaisj  l'or- 
tune.  Jnfelicitai,  atis,  f.  Ctc. 
Res  adversx.  Cic.  Adversa, 
oram,  n.  pi.  .-^en.  Fortana  ad- 
versa ou  afflicta.  Cic.  Voy. 
ADVER-iTi;,  uviHKUR.  ^  Rovers 
de  fortune.  J'ortanse  injaria. 
Cic  Casas  adversas.  Cic.  ou 
simpl.  casus,  ûs,  m.  Cio.  In- 
fortaniam,  ii,  a.  Ilor.  Pour 
m'assooier  à  tes  — ,  in  comma- 
nionem  taoram  temporam. 
Cic.  J'ai  écrit  sur  mes  — ,  scrip- 
si    de    temporibas    meis.    Cic 

Voy.    MALHEUR. 

infortuné,  ée,  adj.  Qui   a  uas 

mauvaise  fortune.  ||  (En  pari, 
dos  pars,  et  par  ext.  des  ch.). 
Infortanatas,  a,  am,  adj.  Cic. 
etc. (cf.  komo.  Ter.  nihilme  in- 
(ortanatias.  Cic.)  .InÇelix,  adj. 
Cic.  (voy.  malheureux).  Subit. 
Vn  — ,  une  — ,  in(ortanatas  ou 
infelix  homo.  Cic.  infelix  ma- 
lier.  Quint. 

infracteur  (lat.  post.  [■  celui 
qui  brise  •].  Prise),  s. m.  Celui 
qui  enfreint.  Violator,  oris,  m. 
Liv.  (cf.  V.  j'uris.  Liv.).  —  da 
la  loi,  qai  contra  legem  fecit. 
Cic. 

infraction  (lat.  infractio,  ac- 
tion de  brisor),  s.  f.  (Arcli.) 
Rupture.  Voy.  ce  mot.  ^  Viola- 
tion d'un  engagement,  d'une 
loi.  Violatio,  onis,  f.  Vell.  (cf. 
DablicK  fidei  violatio.  Vell.). 
Commettre  une  — ,  con(ra  le- 
gem facëre  ou  committëre.Cic. 

Voy.    ENFREINDRE. 

Infranchissable,  adj.  Qu'on 
ne  peut  franchir.  Insaperabilia, 
e,  adj.  Liv.  Inexsaperabilis,  e, 
adj.  Liv.  Obstacles — ,  impedi- 
menta qase  saperari  non  pas- 
sant, qase  qais  vincëre  non 
potest.  Cic. Il  s'était  imposé  des 
barrières  — ,  invicta  qusedam 
fecerat.  Liv. 

infréquenté,  ée  (lat.  post.  in- 
freqaentatas  [«peu  usité, rare»]. 
Sid.),  adj.  Qui  n'est  pas  fré- 
quenté. Infreqaens,  adj.  Cic. 
Quartiers  — ,  infreqaentissi- 
ma  (n.  pi.)  urbis.  Liv.  Etre  — , 
nuUam  celebritatem  habêre. 
Cic. 

infructueusement,  adv. D'une- 
manière  infructueuse.  Frustra, 
adv.     Cic.    Voy.     inutilement. 

infructueux,  euse,  adj.  Qui 
ne  donne  pas  de  fruits,  //t- 
(ractaosas,  a,  am,  adj.  Col. 
Voy.  STÉRILE.  1  (t'ig.)  Qui  ne 
donne  pas  cequ'on  en  attendait. 
Infractaosas,  a,  am,  adj.  Sen. 
Irritas,  a,  um,  adj.  Liv.  (cf, 
irr.  inceptam.  Liv.  irr.  labor. 
Virg.).  Sine  effecta.  Liv.  (cf. 
levibas  sine  effecta  certamini- 
bas.  Liv.).  Etre  — ,  saccessii 
carére.   Liv. 

infus,  use,  adj.  Répandu  dans. 
Il  (Arch.)  Au  propre.  Infusas,, 
a,  um,  p.  adj.    Sen.  Voy.     ré- 


1066 


ING 


PAMORE.^  (Fij.)  Répandu  dans; 
l'âme.  Insitus,  a.  ain,  p.  adj. 
t'ic.  Insitas  et  innatas.  Cic. 
Voy.  INNE.  Fauiil.  Science  — , 
i/uica  menti  pradentia.  Cic. 
natar,ilis  ijuxJam  pradentia. 
Cic.  Qui  a  la  sciduca  — ,  qiù 
acamen  i/uotidu/n  tiabet  a  ao- 
turd.  Cic. 

infuser  (dorivi  du  lat.  infa- 
tum, supiu  de  infundére,  •  ré- 
pandra dans  ■),  V.  ir.  Faire 
pénétrer  un  ^liquide)  dans  un 
corps.  Jnfandêre  in  (et  l'Ace.). 
Cic.  Voy.  VER*EB.  Il  Fig.  Voy. 
■.NCULQDER.  1  Verser  ^su^  une 
substaucd)  un  liquida  pour  qu'il 
s^  charge  des  principes  essen- 
tiels qu'il  contient.  Dilaère 
{absintnia).  Lacr.  Maceràre, 
tr.  flin.  Faire  — ,  diluêre,  tr. 
Lacr.    madefacëre,  tr.  Plin. 

infusible,  ad].  Qu'on  ne  pdut 
fondre.   Xonligu^ibilis.  A. 

infusion,  s.  f.  Action  da  verser 
dans,  sur  qqch.  ln(asio,  oni's, 
f.  Plin.  ^ufiisio,  onis,  (.  Apic. 
Il  Fig.)  Action  de  verger  dans 
l'âme.  Voy.  épancheue.st.  1 
Action  de  l'aire  infuser  dans  uu 
liquide;  résuUatde  celte  action. 
Alaceratio,  onis,  f.  Vitr.  Apo- 
tema,  matia,  n.  Th.-Prisc. 
Qaod  infanditar.  A.  —  de  ben- 
join, dilatam  laser.  Plin. 

ingambe,  adj.  Qui  a  les  jambes 
l;stes  ,     alerte.     Voy.    alerte. 

ingénier  (s  )  (dérivé  du  lat.  in- 
genium,  esprit),  v.  pron.  Se 
travailler  l'esprit  pour  arriver 
ik  qqcb.  Excogitàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  fi  nildl  excogitas. 
Cic.  ejccogitat  sane  acutë,  quid 
décernât.  Cic).  Voy.  imaginer. 

ingénieur,  ».  m.  (Arch.)  Celui 
qui  invente  et  construit  des  an- 
gins  de  guerre.  MctclUnator  tor- 
mentoram.  Liv.  tni'entor  belli- 
coram  tormentoram.  Liv.  || 
(P.  eut)  Celui  qui  invente, 
trace  et  construit  des  forti- 
fications. Architectu»  milita- 
rii.  Ivscr.  —  (militaire)  en 
chef,  prxlectai  fabrum.  Cic.  \\ 
(P.  e.vt.)  Celui  qui  construit  des 
machines,  conduit  des  travaux 
publics,  otc.  Alacliinator,  oris, 
m.  Tac.  —  des  ponts  et  chaus- 
sées, carator  viaram  pontiam^ 
que.  Incr. 

ingénieusement,  adv.  D'une 
manière  ingénieuse. //i^eniosê, 
adv.  Cic.  Hollerter,  adv.  Cic. 
Sabtililer,  adv.  Cic.  Argatë, 
adv.  Cic. /4cofë,  adv.  Cic.Con- 
cinnë,  adv.  Cic.  h'abrê,  adv, 
Plaut  Liv.  Vafrè.  adv.  Cic 
Val.-Miix.  —  combiné,  macUi- 
nosiu,  a,  um,  adj.  Suet. 

ingénieux,  ense,  adj.  Qui  a 
de  l'invention,  da  l'adresse.  In- 
geniotiu,  a,om,  adj.  Cic.  Sol- 
lert,  adj.  Cic.  Ad  excogitandam 
acatat.  Cic.  ou  simpl.  acatut, 
a.  um,  adj,  Cic.  (cf.  homo  acu- 
ttu  magit  qaam  eruditas.  Cic. 
acatui  ad  [raadem.  Sep.).  !^ab- 
tUii ,    e  ,   adj .     Cic.    Argtttiu, 
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a,  um,  adj.  Cic.  Esprit  — , 
in:;irnit  soHertia.  Cic.  |{  Où  il  y 
a  de  rinvaiitiun,  lie  l'adi'e>se. 
lngeniosas,a,um,SLiij .  Oi'.PUn. 
l'Un.  j.  Anjutas,  a.  am,  adj. 
Cic.  Callidua,  a,  am,  adj.  Ilor. 
Artificiosas,  a,  um.  adj.  Cic. 
Sabtilis.  «,  adj.  Win.  Expédient 
— ,subtili(as,atis,  f.  /'err.  Com- 
binaison — ,  concianirii;$,  tUis, 
f.  Cic.  Invention  — ,  in^eniun», 
a,  a.  Plin.  j.  Ce  plan  —  fut 
goûté,  plaçait  sollertia.  Tac. 
Exccutor  qqch.  d'— ,  inachinà- 
ri,  dép.  tr.  Cic.  Disposition  — 
d'une  machine,  machinaiio, 
onis.  f.  Cic.  L'étymoloçio  est 
— ,  interpretatio  nominis  /lo- 
bet  aca/rit*n.  i'ic. 
ingéniosité  (lat.  posi.  in^enio- 
situj  [•  riche  talent  •].  Jnacr.), 
s.  f.  CaractiTa  d'une  personne, 
d'une  chose  ingénieuse,  tngenii 
acies  ou  acamtn.  Cic.  Sollertia, 
œ.  t.  Cic.  L'  —  d'une  invention, 

voy.     INGÉNIEUX. 

ingénu,  ue,  adj.  (Droit.)  Né 
libre  (par  opposition  à  esclave 
ou  alfranchij./njenuus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Condition  d'  —  inge- 
naitas,  atis,  f.  Cic.  Substantivt. 
Les  — ,  ingenai,  orum,  m.  pi. 
Cic.  1 1jui  a  une  innocenta  fran- 
chise. Candidas,  a,  um,  adj. 
Ilor.    Simplejc,    adj.    Cic. 

ingénuité,  s.  f.  ^Droit.)  Etat 
d'une  personne  née  libre.  Inge- 
naitas,  atis,  f.  Cic.  1  Innocente 
franchise.  Simplicitas,  atis.  f. 
Liv.  Animas  sirnpUw.  Cic.  Faus- 
se — ,  simplicitatis  imitatio. 
Qaint. 

ingénument,  adv.  D  une  ma- 
nière ingénue.  Simpliciter,  adv. 
Cic.    Candide,    adv.  Cic. 

ingérence,  s.  f.  Action  de  s'iu- 
gerer.  Voy.  immixtion. 

ingérer  (lat.  ingerére,  pousser 
daiisi,  v.  tr.  et  pron.  ||  l'.  tr. 
Introduire  (dans  Tf-siomac). 
Infandére,  tr.  Coi.  1  V.  pron. 
S'  —  dans  (s'introduire  indû- 
ment). Se  immiscêre  (negotiis 
alienis).  Jet.  Se  interponére  in 
aliqaid.  Cic.  ou  alicai  rei.  Liv. 

Voy.    IMMISCER,     Mtl.ER.     |{     Suivi 

de  de  avec  un  verbe.  S'  —  de 
faire  qqch,  voy.  mêler, 

ingestion  (lat.  po^t.  ingestio 
[■action  de  pousser  dans  •] . 
Csel.-Aur.  Cod.-Theod.),  i.  t. 
,\ction  d'introduire  dans  l'esto- 
mac. L'  —  des  aliments,  cibi 
immissi  ou  ingeati.  A. 

inglorieuz,  euse,  adj.  (Poét.) 
Inglûrias,  a,  am,  adj.  l'ir^. 
Ingloriosas,  a,  am,  adj.  Varr. 
Plin.  j. 

ingouvernable,  adj.  Qui  ne 
paut  être  gouverne.  Qai  {qax, 
qaod)  régi  non  potett.  A.  Voy. 

INSOUMIS. 

ingrat,  ate,  adj.  Qui  n'est  pas 
gracieux.  Ingratus.  a,  um,  adj. 

Cic.  Voy.  DIBCRAnlEtX,  DÉSA- 
GRÉABLE,     DÉPLAIi-ANT.       Age  , 

voy.  iNDÉci?.  1  Qui  n'est  pas 
reconnaissant.  /n;;ru(u9,  a,  um, 
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adj.  Cic.  etc.  (cf.  ingr.  in  arni- 
cas. Cic.  inyr.  >iiit/i!P3iu  6ene/i- 
cium.  6'<;n.).  U'uno  manière — , 
voy.    iNORATiTiiDE.    N'être    pas 

,    voy.      RECONNAISSANT.     SubS- 

tantivi.  Un  — ,  mgratas  homo. 
Cic.  Une  — .  ingrata  mulier.  A. 

I  Qui  ne  n-poiid  pas  à  la  peine 
qu'on  6e  donne.  Ingratus,  a, 
um,  adj.  l'ir;;.  (r.f.o^er.  Virg.). 
Terre  — ,  maligna  terra.  Plin. 

ingratement,  adv.  D'une  ma- 
iif.-a    ingrate.    Voy.     ingrati» 

TtDE. 

ingratitude.  Caractère  de  celui 
qui  est  ingrat.  v4nimus  in,va- 
tas.  Cic.  ou  bene/icii  immcmor. 
Sen.  Ingratitado.  inis.  f.  Sen. 
Payer  qqn  d'  —,pro  benetlciis 
Ueùitam  meritamqae  graliam 
non  referre.  Cic.  Etre  payé  d" 
— ,  ingrate  aiiquiil  ferre.  Tac. 
L'  —  est  un  grand  vice,  grave 
est  ingrati  animi  vitiam.  à*>en. 

II  y  a  de  1'  —  à,  iiiad  est  ingrati 
kominis  (et  l'iuf.).  Cic.  J'.ii 
horreur  de  1'  — ,  ingrati  animi 
crimen  horreo.  Cic.  Avec  — , 
ingrate,  adv.  Cic.  animo  ingra- 
te. Cic.  Il  (P.  ext.  Acte  d'ingrat. 
Ingrati  animi  crimen.  Cic. Je  ne 
connais  pas  une  plus  grande — , 
nikil  cognovi  inyratius.  Cic.  M 
Fig.  Caractère  de  ce  qui  ne  re- 
pond pas  à  la  peine  qu'on  se 
donne.  Voy.  stérilité. 

ingrédient  I  lat.  inyrediejij 
[part.  prés,  de  inyredi, entrer]), 
s.  m.  Elément  qui  entre  dans 
la  composition  d'un  mélange, 
d'une  préparation.  Parf  partis, 
f.  Cic.  Hes  qa,r  addilar  ou 
simpl.  ret,  rei,  f.  Plin.  Medica- 
mentum,  i,  u.  Col.  i|  Fig.  Voy. 
élément. 

inguérissable,  adj.  Qui  n'est 
pas  guérissable  lau  piopr.  et  au 
lig.).    Insanabilif.    c,    adj.  Cic. 

inguinal,  aie  (lat.  inguinalis, 
-vulvaire-, plante),  adj.  (.«Vnat.) 
Qui  tient  à  l'aine.  Ad  ingaen 
partinens.  A.  (Ou  traduire  par 
le  génit.  in;;uini's.)Tumeur  — , 
ingaen,  inis.  n.  Cic. 

ingurgitation  (lat.  po^t.  in- 
gargitatio,'  goinfrerie-.  Hier.), 
s.    f.  Action  "d  ingurgiter.  Voy. 

INGL-RGITER. 

ingurgiter,  V.  tr.  Introduire  en 
ijuantité  (un  liquide)  dans  l'es- 
tomac. Ingargilùre,  tr.  Cic. 
Voy.    ENOLOUTIR.   Il    (Fig.)  Voy. 

AVALER,    DÉVORER. 

inhabile,  adj.  Qui  n'est  pas 
apte. /n/ia(>iiis,  e.  adj.  Liv.  lac. 
(cf.  alicai  rei.  l'Un.  j.  oii  ad 
aliqaid.  Liv.  ad  uliquUI  facien- 
dam.  Tac.).  Voy.  IMPROPRE.  Il 
(Spéo.)  Qui  n'a  pas  la  capacité 
requise  (t.  de  droit).  Voy.  inca- 
pable. T  Qui  n  a  pa-  d'habileté. 
Imperitas,  a,  am,  adj.  Cic.  etc. 
fof.  imp.  alicujas  rei.  Cic.  in 
aliqixà  re  faciendà.  Cic).  Indoc- 
tas,  a,  um,  adj.  //or.  Hadis,  e, 
adj.  Liv.  Tac.  (cf.  dicendi.Tac. 
ad  oppagnandarum  arbiam 
iirtes.  Liv.j.  Jncailidas,  a.  um. 
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adj.   Cic.    Voy.    gauche,  mai.a- 

DR'.IT. 

inhabiletnent,  adv.  D'unu  nia- 
iiiiw'n  iiiliubilu.  Impcritr,  adv. 
Cic.  Jnscité,  adv.  C'ic.  Jnralli- 
di'\  adv.  Cïc.  Voy.  gauchement. 

inhabileté,  s.  f.  MaïKjiie  d'Iia- 
biliitii.  Imperilia,  a\  f.  Cic.  Voy. 

INl  APACITÉ,       MALADIU.SSE. 

inhabilité,  s.  f.  (Droit.)  Etat 
de  celui  qui  n'a  pas  la  capacité 
roquiso  pour  un  acte.  Voy.  in- 
capacité. 

inhabitable,  adj.  Qui  n'est  pas 
liabit.'ililo.  Inliabitabilis,  e,  adj. 
Cic.  l'aragos  — ,  intractaOilia 
loca.  Jusl. 

inhabité,  ée,  adj.  Qui  n'est  pas 
haljiié.  llabitatoribus[o[i  culto- 
ribason  honiinibas)  vaciias.Cir. 
Sali.  Ciiltoram  t'ijens.  Liv.  Ciit- 
toribus  inanis.  Sali.  Jncaltus. 
a,  um,  adj.  Liv.  Désertas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Laisser  (un 
lieu)  — ,  clcserére,  tr.  Cic.  Voy. 

DÉSERT. 

inhalation  (lat.  post.  inhala- 
tio  {:•  oxlialui.son,  parfum  ■]. 
Cassiod.),  s.  t".  Action  d'absor- 
ber (des  vapeurs,  des  gaz). Voy. 

ASPIRATION,  AUSORI'TION,  INSPI- 
RATION. Il  (P.  anal.)  Action  par 
laquelle  li'S  plantas  absorbent 
les  fluides  ambiants.  Voy.  ab- 
sorption. 
inhérent,  ente.  adj.  Qui  tient 
prorondémontà  l'être  d'une  per- 
sonne, d'une  chose.  Inhœrcns, 
entis,  p.  adj.  Cic.  (cf.  in/i.  ali- 
cai  rei.  Cic).  Insitus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (cf.  in  aniino  sensu- 
qae  nostro  pcni.tas  innatuni 
a<(jue  insitam  est  alicjuid.Cic). 
Eti'o  —  à  une  cliose,  inhœrêre 
(alicui  rei).  Cic.  Cela  est — aux 
personnes,  hoc  attribatam  est 
personis.  Cic.  Le  défaut  est  — 
au  caractère,  vitiam  inest  in 
moribas.  Cic.  Voy.  inné. 
inhiber,  v.  tr.  (Arch.)  Mettre 
opposition  à  (t.  do  droit).  Inki- 
bëre.  tr.  Cic.  Jet, 
inhibition  (lat.  inkibiiio,  action 
de  ramer  en  sens  contraire),  s. 
f.  (Arcli.)  Action  d'inhiber  (t. 
de  droit).  Voy.  opposition,  pro- 
hibition. 

inhoEpitalier,  ière,  adj.  Qui 
n'est  point  hospitalier.  A'on 
hospitalis.  Liv.  JnUospitalis,  e, 
adj.  Hor.  Phœd.  Inhospitas,  a, 
uni,  adj.  Virg, 
Inhospitalité,  s.  f.  Caractère 
inhospitalier.  Inhospitalitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  Inhospitalis  t'eritas. 
Plin.  (VI,  1). 
inhumain,  aine,  adj.  Qui  est 
sans  humanité.  Inhamanus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Inimanis,  e,  adj. 
Cic.  Feras,  a,  um,  adj.  Le  ca- 
ractère —  d'un  tel  forfait,  im- 
inanitas  tanti  sceleris.  Cic. 
Manière —  de  s'e.\primer,  im- 
manitas  verboram,  Cic.  ^ 
(Spéc.)  Insensible  à  l'amour. 
Sa'ius.  a.  um,  adj.  Tib. 
inhumainement,  adv.  D'une 
manière   inhumaine.   Inhama- 


INI 

ne,  adv.  Ci'c.  Immanem  in  mo- 
dam.  Cic.  Cradelissimè,  adv. 
(au  Sup.).  Cic.Ssevê,  adv. //or. 
Saet.  Voy.  cruellement. 
inhumanité,  s.  f.  Manque  d'hu- 
manité. Inkumanitat,  ati/.  t. 
cic.  Jnxmanitas,  atis,  f.  (,'ic. 
Fcritas,  atis,  f.  Cic.  Cradelitas, 
atis,  f.  Cic.   Avec  — ,    voy.   in- 

lUlMAlNKMENT.       ||     (P.  UXt.)     Acte 

inhumain.     Inhamanam    (aci- 
nas  ou  scelas.  Cic.  Des  — ,  in- 
fanda,  oram,  n.    pi.    Liv.    im- 
manisaima  (acta.  Suet. 
inhumation,  s.  f.  Action  d'in- 
humer.   Hamatio,  onis,  f.  Cic. 
Si'paltara,  a»,  f.  Cic. 
inhumer,  v.  tr.  Mettre  en  terre 
(un  corps  humain)  avec  les  cé- 
rémonies d'usage.   Hamàre,  tr. 
Cic.  Inhamâre,  tr.  l'Un.  Sepe- 
lire,  tr.  Liv.  Sepaltarà  afficém 
{ali<juem).  Cic.  Voy.  enterrer. 
inimaginable,   adj.    Qui    dé- 
passe ce  qu'on  peut  imaginer. 
Qai    (qase,   ijaod)    ne    coyitari 
(juidem  potest.  Cic.  Etre  — ,  ne 
coyitari    qaidem    passe.     Cic. 
Heureux  d'une  manière  — ,  ju- 
pra  (]uam  cogitari  potest  bea- 
tas.  Cic.  Voy.  incroyable. 
inimitable,  adj.  Qu'on  ne  sau- 
rait   imiter.     î\'on     imitabilis. 
V'iri/.  inimitabilis.  e,  adj.  Quint. 
Queni  (t]uam,  quod)  nemo  imi- 
tando  assequi potest.  Cic.Qaod 
nuUa  ars  {nalla  tnanas,  nullas 
opifex)  imitando  conseqai  po- 
test.  Cic.  Il  Dans    un    sens  plus 
large.  Divinus,  a,  um,  adj. Cic. 
Incredibilis,  e,  adj.  Cic. 
inimitié,  s.   f.  Sentiment   hos- 
tile. Inimicitia,  se,  f.  CiCotc. 
(ordin    au  pi.  ex.  :   cum  aliqao 
ndhi  inimicitia;  sant  ou  inter- 
cédant. Cic.   inimicitias  susci' 
përe  [-  s'attirer  dos  in.  ^].  Cic. 
inim.icitias  exercére,  gerëre  ou 
habêre  cum  aliqao.  Cic.  inimi- 
citias   deponëre.     Anton,     ap. 
Cic);   simultas,    atis,  f.  Cj'c. 
etc.  (e.x.:  amicitia  et   simultas. 
Sen.  simaltatem  deponëre.  Cic. 
nemo  unqaam  te  placavit  ini- 
micus,  qui  allas  rcsedisse  in  te 
simaltatis     reliquias     senserit, 
Cic.    alicui  simultas  intercedit 
("um  aliquo.  Liv.  esse  in  simul- 
tatecam  aliqao.  Liv.  bouv.  au 
plur.  ultores  veterum  sim,ulta- 
tium.    Liv.     simaltates    exer- 
cére  cum    aliqao.   Cic.    simal- 
tates dirimére.  Cic.  simaltates 
sascipëre.  Cic.^;  odiujn.  îi,  n. 
Cin.  etc.  (voy.  haine,  animosité). 
1  Dispute,    querelle.    Voy.    ces 
mots. 
inintelligence,   s.    f.  Manque 
d'intelligence.    Nallam   consi- 
liiim.  Cic.  Stultitia,  se,  t.   Cic. 
inintelligent,  ente  (lat.  inm- 
telli'jens.    Cic.    (uuiv.    3,    8]), 
adj.  Qui  n'est   pas   intelligent. 
Nullius    consilii.  Cic.    Stultus 
a,  um,  adj.  Cic.  Verres  qui  est 
tout    à  fait  — ,    Verres  ingenio 
et  cogitatione  nuUà, Cic. D'uu& 
façon  — ,  stu/(ê,  adv.  Cic. 
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inintelligible  (lat.  post.  Cnin- 
telligihilis.  Iù-cl.\ ,  adj  .  Qui  n'est 
pas    intelligible.    i\un   upcrtus 
ad  intelligendum.  Cic.   Obscu- 
rus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  obsc 
narratio.  Cic).     Perplexas,  a 
um,    adj.  Liv.    .'iigumoiits  — , 
conclasiuncalae  ad  aensuni  non 
permanente).   Cic    Kondra   —, 
obscarâre,  tr.  Cic. 
ininterrompu,    ue,    adj.  Qui 
n'est  pas   interrompu.    Conti- 
nens,    p.    adj.    Cic.  Ces.    Liv. 
(ox.:  c.  agmen  migrantium.  Liv. 
c.  spirilus.Cic.totius  diei  labor. 
Cœs.  c.  itinera.  Liv.  Indla.C.vs. 
c    die  ac    nocte  pradiuia.  Liv. 
nihil  te  interpellabo  :  c.ontinen- 
tem    orationem    aadire   main. 
Cic);  contiDuus,  a,  uni,  adj. 
Cic.    6en.     Qaint.    Tac.    (  vov, 
continu,  continuel   :     porpè- 
tuus,  a,    um,   adj.  Cic    (ex.  : 
perp.      munitiones       |  •    ligne 
inint.     de     fortifications      ..  ]. 
Cses.).  Durée  —  ,   peipetuitas, 
atis,   t.    Cic.    cours    —,   Cour- 
se — ,     ténor,    orif,     m.     Liv. 
Plaisirs  — ,  contextir  volapta- 
tes.   Cic.    Commorci-    do  lettres 
— ,  assidaitas  epistularum.  Cic 
D'une    fa.;on    — ,     contuienter, 
adv.  Cic.  uno  tenore.  Cic  sine 
intermissione.  Cic.  Voy.  conti- 
nuel. 
inique,    ailj.     Qui     manque    à 
l'équité.    Iniquus,  a,   am,    adj. 
Cic  Voy.   INJUSTE. 
iniquement,    adv.   D'une  ma- 
nière inique.  Inique,  adv.  Cic. 
Voy.  i.njustement. 
iniquité,  s.  f.  .Manque  d'équité. 
Iniqaitas,    atis,    f.    Cic.    [,'  — 
d'une  sentence,  iniiiiria  jadicii. 
Liv.  C'est    une  —    ik,  iniqaum 
est  (avec  Mnfin.».    l'iaat.    Voy. 
INJUSTICE.    Il  (P.  e\t.    Déprava- 
tion. Voy.  ce   mot.  ||  .\lIo  con- 
traire à  l'équité.  Iniqai:  ou  in- 
juste  factam.  Cic.  Iniqaam,  i, 
n.    'l'er.    Hor.    (au    ]Aat .  Liv.). 
Commettre  des  — ,   injuste  fa- 
cëre.  Cic. 
initial,  aie  (lat.  post.  initialis. 
EccL),    adj.    Qui     constitue    le 
commencement     de      (qqch.  i. 
(Traduire    par    le    Oenit.  inilii 
ou  principii.)  Point — .initiam, 
ii,  n.  Cic.  Mot — .  prirnum  ver- 
bum.    Cic.    Lettre  — ,  et  (subs- 
tantivt.)  r  —,  littera  grandis. 
Suet. 

initiateur,  trice  (  lat.  post. 
initiator,  trix.  EccL).  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  initie.  Qui, 
qase  initiât.  A. 
initiation,  s.  f.  .action  d'ini- 
tier. Initiatio,  onis,  f.  Suet. 
(Ner.  3i).  £cc/.  Jnitiamenta, 
oram,  a.  pi.  Sen.  (ep.  HO,  28). 
Il  Fig.  Initiatio.  onis.  f.  A. 
initiative  (dérivé  du  lat.  ini- 
tiatum, supin  de  initiâre,  com- 
mencer), 8.  f.  Action  de  celui 
qui  est  le  premier  à  proposer, 
à  organiser  qqch.  Auctoritis, 
atis,  f.  Cic  (cf.  auctoritatem 
suom    del'endére.  Cic.).    De  sa 
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propre    — ,    luà    sponte.    Cic, 
Proudra  1'  —  Je,  priorem  ccf- 
pisse  (avec l'Iiifin.). Cic.  moit-ri! 
lûiqaid.    Cic.  Qui  al'  —  d'une 
eniraprise,    anctor  ad  rem  in- 
«ituendam.Cic.Celuiquia  pris 
r  —  de  la   raslitution.    aaclor 
in   restitaendo.    Cic.   Sur  mon 
— ,  me  auctore.  Cic.  L'  —  do  la 
proposition  des  lois,  droit  d' — 
parlementaire,  jos  relationia. 
Suet.    Il    (Absolt.)    Qualité    do 
celui    qui  est  disposé    à  entre- 
prendre. CeUritas  imjenii.  Cic. 
Animas  promptas.  Cic. 
initier,  tr.  Admettre  à  la  con- 
naissance,   à    la    participation 
des  mystères  religieux.   Jnitià- 
re,  tr.    Cic.   etc.    (cf.   aU'/uem 
Baccliii.    Liv.   aliqaem  Cereri. 
Cic).  Il   (Kig.)    Admettre    à   la 
connaissance  des   choses   secrè- 
tes,  cachées.    Initiùre  aliqaem 
aliqaâ  re.  (Joint.    Aliqaem    in- 
dacère(in  Itanc  nostram  ratio- 
nem    consaetudinemqae).  Cic. 
Etre  initié  aux  secrets  da  qqn, 
in  arcanos    alicajas  sermones 
tralii.Liv.  —  qqn  (à  un  secret), 
aliqaem  consciam  alicajas    rei 
facêre.    Cic.     Initié    à    qqch., 
particeps,  adj.    Liv.  (cf.  consi- 
lii.  /.il-.),  conscias,  a,  um,  adj. 
Cic.    (cf.    tanti  {acinoris  con- 
scias.  Cic.].    Les    études   aux- 
quelles   il  s'était  initié,  stadia 
qaibas   se    imbaerat.  Cic.  Qui 
n'est    pas  initié  à,  expers,  adj. 
Cic.  (cf.  commanis  consilii  ex- 
pers. Cic). 

injecter  (lat.  injectàre,  jeter 
sur,  mettra  [la  muiu]  sur),  v. 
tr.  Lancer  (un  liquide)  dans 
une  substance.  Infandêre  [ali- 
quid  in  aliquid).  Plin.  Vehe- 
menter  {aqaami  intas  compel- 
lére.  Plin.  ||  (P.  ext.)  Komplir 
d'un  liquide  qu'on  lance.  In- 
speryére,  tr.  Plin.  Yeux  '.njac- 
tés  de  sang,  ocuii  saffecti  san- 
guine, l'irj.  «u/fosi  cruore  o- 
cuii.  Plin. 
injection,  s.  f.  Action  d'injec- 
ter. Jnjcclio,  onis,  f.  Cœl.- 
Aar.  ln(asio,  onis,  f.  Cœl.- 
Aar.  Seringue  à  —,  syrinç/a, 
se,  f.  Veg.  \\  P.  ext.)  Liquide 
ainsi  injecte.  Liqaor  infusas. 
Plin.  Une  —  do  vin,  infasum 
vinum.  Plin. 

injonction  (iat.post.in/u7ictio. 
Eccl.  ,  s.  f.  Action  d'enjoindre, 
résultat  à'  cet ^  action.  Nun- 
tius.  *•'  m.  (^  te  Denantiatio. 
oi.u,  f.'  Cic.  ■  /oy.  ORDRE. 
injure,  ».  f.  (Arch.)  Injustice. 
Vov.  ce  mot.  ||  (Par  ext.)  Tort 
immérité,  fait  i.  qqn.  Injuria, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  aiteram 
nullà  Isesi  injuria.  Cic.  voy. 
TORT,  DOMMAGE).  \\  (Par  anal.) 
Dommage  causé  à  qqn  par  les 
éléments,  le  temps,  etc.  Inju- 
ria. »,  f.  Cic.  etc.  'ex.:  frijo- 
rom.  Plin.  temporis.  Cic.  sab 
injuria  pluuiaram  esse.  Col. 
vov.  dommaoe).^  Action  ofTen- 
lante.  ConlumeliSL,  ae,  t.  Cic. 


etc.  (ex.  :  c.  mex  (•  qu'on  me 
f  lit  «].  Cic.  contumWiaB  !/raiis- 
si/iia».  Cic.  an  esse  alla  major 
,iiitinsiijnitiorc.potest,qaam..? 
Liv.  accipëre  aliqaid  ad  [ou 
m|  contumeliam  [.  tenir  qticli. 
[iDur  une  inj.  -]  Ter.  Cftrt. 
nu(iam  adliibère  memoriam 
contanxelix'  [•■  ud  garder  aucun 
souvenir  d'une  inj.']..Ve^.  ad- 
dére  contamelijtnx  injurix  [•  a- 
jouier  l'injure    à  l'injustice  •]. 

Phxd.    voy.    AFFRONT,     OKFENrE). 

Il     Parole  offensante.    Contu- 
melia,  se,    f.    Cic.   etc.   (ex.: 
aifdrum  •jenus  [facetiarum]  in 
qao  nalli    acalei    contamelia- 
rum  insunt.    Cic.  afficëre  ali- 
qaenx  contumelià.  .Sen.  conta- 
melid  appellàre   aliqut:m  per- 
fujam.    Cœs.    descendêre    pa- 
lam  ad  gravissimas  verboram 
contamelias.  Ca;s.    dicëre   ali- 
cui  contumeliam  ou  contame- 
lias.   Plaut.    Ter.   altro  dicère 
contamelias.  Liv.   vertëre  ali- 
c/uiJ    in    contumeliam     saam 
|i  prendre  qqch.  pour  une  inj. 
personnelle    >.].  Cœs.     vexâre 
aliqaem     omnibus      contame- 
liis.  Cic]  ;  convicium,  ii,  n. 
Cic.  etc.   (voy.   insui-te,    invec- 
tive); male'dictum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:   maledictam   accipëre 
ex  trivio.  Cic.  maledicta  in  a- 
Hquem  dicëre    ou    conferre  ou 
ronyerëre.      Cic      quanta    de- 
riuntia  est  rem  ab    amico  dic- 
tam     maledictum     vocâre,    a 
scrvalo    joculare     convicium. 
.S'en.)  :   probrum,    i,   n.  Cic. 
otc.  (ex.:  probrum  inferre  ali- 
cui.    Cic    epistolœ  plena:  ony- 
niam    in  me   probrorum.    Cic. 
probra      in     aliquem     jacëre. 
Liv.    malta     objicére    probra. 
Cic.  Liv.]. 
injurier    (lat.    arch.    et    post. 
injuriare.  Lacil.    Gloss.),  v.  tr. 
(.\rch.)    Faire   du    tort    â   qqn. 
Voy.     LÉSER,    TORT.    1  Charger 
(qqn)  d'injun-s,  d'outrages.  Ma- 
ledicëre     ialicui).     Cic.     Male- 
dicta in  aliqaem   dicëre  {con- 
(erre,     conjicëre,      congerëre). 
Cic.    Conviciis  consectari   ah- 
quem.    Cic.    Probris    et  male- 
dictis     vexâre     aliquem.    Cic. 
Conviciari   alicui.    Liv.  Quint. 
Contumeliosé    dicëre     [de    ab- 
sente). Cic.  Probrain  aliçijem 
jacëre.  Liv.     ou  jactùre.  Tac. 
Celui  qui  injurie,  conuiciotor, 
oris,  m.  Cic. 

injurieusement,  adv.  D'une 
manière  injurieuse.  Cam  igno- 
minià  ou  fier  iijnominiam,.  Cic. 
fjontameliosè,  adv.  'l'er. 
injurieux,  euse  (lat.  injario- 
sas,  injuste),  adj.  (Arch.)  In- 
juste. Voy.  ce  mot.  1  Offen- 
sant. Contanieiiosas,  a,  um, 
a'ij.  Cic.  (cf.  voccs  cont.  Cic). 
Probrosus,  a,  um,  adj.  Tac. 
l'arolej  — ,  verborum  conta- 
meliac.  Cic.  Lettre  —,  epislulie 
plenae  omnium  [in  me)  probro- 
rum. Cic. 
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injuste,    adj.     Qui    n'est    pai 
juste.  Injustus,    a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  inj.    homo.   Cio. 
inj.  iracandia.  Cic.  malta  in- 
justa  Jiunt.    Ter.  cam  rex   m- 
jastus  esse  cœpit.  Cic.    incom- 
moda     injastissima.     '^^'^•)    » 
iniquus.    a,    um,    adj.    Cio. 
etc.  (ex.:  judex.  Ter.  condicio. 
Cic.  sors  inic/iiissima.  Liv.qaid 
iniqaias      dici      potest  ?    Cic. 
suhst.    iniqui    [opp.    à    aîijui]. 
Cic);    injuriosus,    a,    upi , 
adj.     Cic.    ete.    (ex.  :  appelitiO 
alienorum.    Cornif.  vita.    Cic. 
subst.  superbus  et    injuriosus. 
Sen.    injariosi    in    proximos. 
Cic.  adversus  patrem  injurio- 
sior.  Sen.    rh.);  indignus,  a, 
um,    adj.    Cic.    etc.    (seul,  en 
pari. do  ch.:  indignum  (acinas. 
Cic). 
injustement,  adv.   D'une  ma- 
nière   injuste.     Injuste,     adv. 
Cic    Inique,    adv.    Cic    Inju- 
riosé,    adv.    Contra    jus.    Cic. 
Contra  (as.  Cic.  Per  injanam. 
Cic.   Injuria.    Cic.     Immcrito, 
adv.    Cic    (Mourir   condamné) 
—,    immeritam     (mori).    Ilor. 
immcrito  meo.  Plaut.  \\  D'une 
manière      mal    fondée.    Faiso 
(qaeri).     Sali.     Injuria.     Cic. 
Perperam,  adv.  Cic.  Voy.  tort. 
injustice,  s.  t".  Manque  de  jus- 
tice. Injastitia,  x,  f.  Cic.  Ini- 
quitas,  atis,  f.  Cic.   Injuria,  se, 
f.     Cic.      (cf.     summum    jus, 
samma  injuria.  Cic).  Avoir  le 
droit    de    crier    à    1'  —,    qaeri 
posse  se  iniqao  jure  esse.    Liv. 
L'—  du    sort,    malignitas  (or- 
funœ.    Plin.     \\    (P.     oxt.)    Le» 
gens  injustes.  Voy.  injuste.     |1 
Acte    qui     manque  do    justice. 
Jnjaria,  a;  !.    Cic.    etc.  (cf.  m- 
j'uriam  accipëre.  Cic.  injuriam 
propulsùre.    Cic.  ou  repellëre. 
Liv.    ou     defendère.    Cic.     in- 
juria tua  [-  l'inj.  commisa  en- 
vers vous    oa   par  vous  •>].  Cic 
injuria  sua  [-l'inj.  dont  il  est 
victime.].  Sali.],   injuste _  (ac- 
tum.     Cic.   Iniquitas,    atis,    f. 
Plin.    j.    Commettre     une    — , 
des  —,   injuste   ou  iniguê  fa- 
cere  aliquid.  Cic. 
injuBtifiable,    adj.    Qu'on    n» 
peut  justiPior.  Qui  {qaœ,  qaod] 
purgari    (ou  probàri)  non    po- 
test.  Cic.  Voy.    INEXCUSABUB. 

inlisible.  Voy.  illisible. 

innavigable,  adj.  Qui  nest 
pas  navigable.  Impatiens  ou 
non  patiens  navlum.  Liv.  In- 
navigabilis,  e,  adj.  Liv. 

inné,  ée,  adj.  Qui  est  né  avec 
nous.  Ingeneratas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (cf.  ingenerata  (a- 
milise  frugalitas.  Cic).  Inna- 
tus,  a,  nm,  p.  adj.  Cic.  (cf.  mn. 
cnpiditas.  Cic.  Alacritas  na- 
turaliterinn.  in  omnibus. Cic). 
Insitas  et  innatas.  Cic.  (cf.  hoo 
in  eorum  animis  inaitum  at- 
que  innatam.  Cic).  Insitas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  insUa:  deo- 

\    ram    opiniones.   Cic.     intita» 
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deoram  cognitionr}  habemai. 
Cic).  jVaiii'US,  u,  uni,  adj.  Cic. 
Jngenitus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Il  Spéc.  (Pliiloj.)  Nution,  iiiéo 
— ,  nntaralis  notio.  Cic.  L'idéo 
—  dos  dioux,  prxnotio  deo- 
ram. Cic.  Idéos  —  d.ins  l'àino 
humaine,  in  animis  liominam 
infnrmat.v  nolionas  Cic. 
innocemment,  ;idv.  D'uno 
maiiièro  iiiiiocoiito.  Sans  faire 
de  mal.  Innocenter,  adv.  Tac. 
Voy.  INOFFENSIF.  ^  Ctiaste- 
meiit,  honni'toment.  i'udicë, 
adv.  Cic.  Caste,  adv.  Cic.  (cf. 
c.  vivêre.  Cic).  ^  Ingénument, 
sans  malice.  Voy.  ingénument, 
NAÏVEMENT.  ||  N iaiseineQt.  Voy. 
ce  mot. 

innocence,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  n'a  pas  fait  le  mal.  Inno- 
centia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
innocentiAm  panjàre  alicixi 
[•  faire  auprès  de  qqn  la  preuve 
de  son  inii.  ••].  Ci\  on  dit 
aussi  se  purgâre  alicui.  Cees. 
[B.C.  I.  2.S,  1]),  intégrités, 
Btis,  f.  Cic.  etc.  (souvent  avec 
innocenli.i,  cf.  integritas  atque 
innocentia.  Cic).  Etre  con- 
vaini'u  i\-3  V  —  d'un  accusé, 
confidêre  innoxium  aliqaem 
(rei  cufjitalis)  argai.  Cic.  |{ 
(Spéc.)  Etat  clo  riiorame  avant 
le  péché  (t.  de  théologio).  In- 
nocentia, se,  f.  Eccl.  Il  (Par 
anal.)  Qualité  de  ce  qui  ne 
fait  pas  de  mal.  Voy.  innocuité 
^  Etat  de  celui  tpii  ignore  la 
mal.  Integrilas,  atis,  f.  Cic. 
Padicitia,  ;e,  f.  cic.  Casti- 
tas,  atis,  f.  Cic.  L'  —  du 
cœur,  castas  animas  pariuqae. 
Cic. 

innocent,  ente,   adj.    Qui   ne 
fait    pas   de   mal.    Innocens, 
adj.   Cic.    etc.  (e.\.  :  inn.  epis- 
tola.     Cic.     voy     inoffensifI  ; 
integer,  gra,  grum,  adj. Cic. 
etc.    (e\.    :  inteuer    castusqae. 
Cic  nenw  integrior    Cic.   cas- 
tissimas  homo  atgae  integerri- 
mus.    Cic).  1  Qui    n'a   pas  fait 
de  mal.   Innocens.    adj.   Cic. 
etc.  (e\.:   homo,   pr:etor  inno- 
cens.  Cic    subsl.    Cornif.  [rh. 
II,  3,  5].    Sali      flat.    5i,    5])  ; 
iasons,     adj.      Plaat.      Sali. 
Lit.',  (ex.  :  tribunus.     Sali.    fr. 
crimine  i-egni.  Liv    calpse.  Liv. 
Bubst.    insonfes    sicati    sontes 
circainienirt'.    .Sali,    remplacé 
ordin.    par    rulpi'i    vacaas    ou 
carens.     Cic     qai     est    extra 
noxiam     ou    calpam.     Cic.)  ; 
innoxius,  a,  um.   adj.    Sall. 
Liv.  (av.  le  Gén.    Lii/.    flV,  iA, 
11].    Cart.    [VIII,    S,    21]).     || 
(Spéc.)Qui  n'a  pas  encore  com- 
mis le    péché.    Innocens,    adj. 
Eccl.  1  Qui  ignore  le  mal.  In- 
teger, gra,  ~grum,  adj.   Cic. 
etc.  {an.:  paella  intégra  et  im- 
perita.  PUiat.};  castus,a,  um, 
ailj.  Cic.     etc.    (voy.    chaste); 
pudicus,   a,    um,    adj.    Cic. 
etc.  (voy.    HONNÊTE).     If     (Par 
«xt  )   Simple     d' esprit.     Voy. 
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SIMPLE.  Il    Les   —,    /i6eri, 
nihil  meraerant.    Cic 
innocenter,     v.    tr.    Déelaror 

(qqu)  inn, , cent.  Voy.  AB-ouonE. 
innocuité  (dérivé    du    lat.  in- 
nocaas,  qui  n'est  pas  nuisible), 
s.f.Qualitédecoqui  ci'estpasnui- 
sible. /nnoc«r»<ia,a',  f.  Plin.U  ~ 
d'un  vin,  d'un    alimont,    d'une 
drogue,      i/inam     innocentius. 
l'Un,  cibus  innoccntior.   Plin. 
inno.viam     medicamen.    Plin. 
innombrable,  adj.    Do    nom- 
bre    trop    considérable     pour 
être  compté.  Innamerabilis,  e, 
adj.  Cic.     Innamerus,    a,  um. 
Lacr.    Virij.  Quorum  nameras 
jiniri  ou  ini'ri  non,  potest.  Cic. 
Quantité   — ,    innamcrahilitas, 
atis,  S.  Cic.  infmita  mnltitado. 
Cic.  Etre    — ,    numéro    carère. 
Ilnr. 
innombrablement ,         adv. 
D'une   manière    innombrable. 
Innumerabiliter,  adv,  Lacr. 
innomé,    ée    (lat.  post.   inno- 
minatas.  Donat.),  adj.  Qui  n'a 
pas  do  nom  spécial.    Non    no- 
m.inatas    A.   Nomine    vacans. 
A.  Sine    nomine.  Cic. 
innominé,  ée  (lat.  post.   inno- 
minatas.  Donat.),  adj.  Qui  n'a 
pas  do  nom    spé>;ial.  Voy.    in- 
nomé.    |]    Spéc.  (Anat.)    Os  — 
(iliaque).  Voy.  ce  mot. 
innommé,  ée.  Voy.  innomé. 
innovateur,  trice,  s.  m.  et  f. 
Celui,     celle    qui    innove.  Qai, 
qaœ  in   re  aliqaâ    aliqaid  (ou 
omnia)  noi,at.  A. 
innovation  ilat   post.  innova- 
tio.  Apul.    Eccl.),    s.    f.   ActioM 
d'innover,  résultat  de  cette  ac- 
tion.   Res  nova.  Cic.    f^ovitas, 
atis,  f.  Cic    —    politiques,    res 
novœ.  Cic    Funestes   —     dans 
lEtat,  nxatatio  reram  in  dete- 
rius.  Tac.  Faire  des  — ,  res  no- 
vàre.    Liv.    Introduire    des    — 
dans    qqch..    nova   afferre    in 
aliqaâ  re.  Liv.  (Indiquer)  les  — 
qui  sont  à  faire  dans  la  légis- 
lation, quid    novandam   sit  in 
legibas.  Cic.  Le  désir,   l'amour 
des    — ,  (nimia)    novitatis    (ou 
aliquid,  omnia  novandi)  capi- 
dilas.  Cic.  Esprits  avides  d' — , 
avida    in   novas    res    ingénia. 
Liv.  Avoir  l'amour,  la   passion 
des  — ,  rebas  novis    stadëre  ou 
reram  novaram  (ou  commatan- 
daram,     evertendarum)    capi- 
dum  esse.  Cic. 
innover,    tr.    Introduire  qqch. 
de    nouveau    dans    une    chose 
établie.  Novàre  res.  Cic.  Inno- 
vàre,  tr.  Cic.  Voy.  changer. 
inobservance    (lat.    inobser- 
vantia,  proprt.  défaut  d'atten- 
tion), s.  f.    Manque  à  observer 
des    prescriptions     religieuses, 
morales,    etc.     Jnobservantia, 
œ,  f.  Saet. 
inobservation,  s.  f.  Action  de 
ne    pas    observer.    Neglljentia, 
as,  f.  Cic.  {cf.alicajUsrei.Liv.). 
L'  —  des   réglas,  prsecepta  non 
Observata    ou    non    observatœ 
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regaUe.  Cic  W—  d'un  trait*, 
violatum  (œdas.  Liv.  L'  —  dos 
lois,  aligaid  contra  leget  Çac- 
tam.  Cic 
inoccupé,  ée,  adj.  Qui  n'est 
pas  occupé.  Il  Qui  n'a  pas  d'oc- 
cupation. Ofiosuj,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  ot.  homo.  Cic.  vitu. 
Cic).  Vacaas  negotiis,  et  simpl. 
vacuus,  a,  um,  adj.  Cic.  Etre 
—,  voy.  inactik.  ^  tjni  n'est  pas 
occupé  par  qqn.  Vacaaa,  a,  am, 
Cic  adj.  (En  pari,  d'uno  plaça 
forte),  nuiio  prxsidio  forma- 
tas. Cses.  Etre  —,  vacàre, 
intr.  Cic  Espacj  — ,  spaliam 
liheram.  Cic  Poinis,  postes  — 
d'un  rotranchemen t.iniermissu 
castodiis    loca.  Liv.   Voy.    vA- 

CANr. 

in-octavo  (mots  latins  signi- 
liant  •  en  huiiicme  -)  ,  adj. 
(l'ypijgr.)  Dont  la  fjuille,  pliéj 
en  liuir  feuiUjts,  l'orme  seize 
pages.  Formse  octavse.  A.  Le 
format  —,  et,sabst.,  V  —,  (ar- 
ma octava.  A.  Vn  volume  — , 
et,  sabst.  un  in-S",  liber  octo- 
nariœ  formse.  A.  liber  octona- 
rias.  A. 
inoculateur,  s.  m.  Celui  qui 
pratique  l'inoculation.  Inoca- 
lalor,  oris,  m.  Plin.- 
inoculation  s.  f.  (Arch.)  GrofTo 
en  écusson.  Inocalalio,  onis,  f. 
Col.  Plin.^if.  anal.)  Commu- 
nication d'un  virus,  i'iras  as- 
persam.  A. 

inoculer,  v.  tr.  (Arch.)  Greffer 
en  écuison.  Inocalàre,  tr.  Col. 
Pall.    T    (P.  anal.)    Communi- 
quer à  qqn  (un  virus,  un  prin- 
cipi   de  maladie  contagieuse), 
l'irus  aspcrgére  {alicai).  Virg. 
Viras  transfcrre.in proximos). 
Sen.    Il    Fig.  Imbaëre  (aliqaem 
aliqaâ  re).Sen.  Voy.  infecter. 
inodore    (lat.    inodoras.  Pers. 
[6,  35]),  adj.  Sans  odeur.  Odore 
carens.  Cic  Odore  nalto.    Cic. 
Cai  nallas  odor  est.   Cic.    Qai 
sine  odore  est.  Etre   — ,    olêre 
nihil.  Cic.  sine  odore  esse. Cic. 
inoffensil,    ive,    adj.   Qui  ne 
fait  de  mal  à  personne.    Inno- 
cens,  adj.     Cic.    Inno.xias,    a, 
am,  adj.    Sen.  Plin.    Etre    —, 
nihil  nocêre.  Cic  nikil    damni 
a(ferre.   Cic.    Rendre  — ,  debi- 
litâre,    frangëre ,    comprimêre 
(aliqaem,  aliqaid).   Cic.   impe- 
dlre    quominas    [aliquis,    ali- 
qaid) noceat.Cic.  Uendro  aussi 
—  que  possible,  efficëre  at  ali- 
quis  aliquid  qaam    minimum 
noceat.  Cic.    Devenir   — ,    no- 
cêre desinére.  Cic.  D'une   ma- 
nière  — ,  jine    no.và.    Cic.    || 
Plaisanterie    —,    lenis    jocua. 
Quint,     genus    facetiaram    in 
qao  nulli   acalei    contamelia- 
ram  insunt.  Cic 
inofficieuz,  euse,  adj.  Qui  est 
au  détriment  de  (qqn).   Inaffi- 
ciosas,  a,  am,  adj.  Cic  Jet. (et. 
testamentam.     Cic.     donatio. 
Cod.  Jast.). 
inondation,  s.  f.    Action   d'i- 
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nondrr,  résulwt  de  cette  ac- 
tion. Etavio,  onis.  t.Cic.  Inun- 
4atio,  onis,  S.  Plin.  Diluiùs. 
ei,  f.  /-lier.  Uor.  A  cau>e  dos 
_'  du  Tibre,  TibtH  super  ri- 
pas effaso.  LW.  Voy.  debokde- 

■BKT.    Il      Kij.    Voy.    TORRENT. 

inonder,  v.  tr.   Couvrir  d'eau. 
Jnundàre,  tr.  Cic.  Etre  inondé, 
stagnùre,  intr.  Sali.  Ov.  Plin. 
Inondé,  stagnons,  p.  adj.  Plin. 
Le  cir>iue    inondé    par    les  dé- 
bordements   du  Tibre,     circas 
superfaso  Tiberi  irrigataa.LU: 
Lieux  inondés,    stagnantia  \i.- 
e.   Joca\    n.    pi.   Plin.    (Arch.) 
Inonder  sur    les   terres,  inan- 
dàrecampis.  LU:    \\    (P.  anal.) 
Mouiller  abondamment.  Inun- 
dùre,   tr.   Cic.  Madefacére,    tr. 
Cic.  (cf.   made(actam  iri  Grse- 
ciam  sanguine.  Cic).  Perfun- 
dére,   tr.  Cic.  Etre  —,    redun- 
dàre,  intr.    Cic.  (cf.    red.  san- 
jfuine.   Cic.).     Les    autels    sont 
inondés  de   sang,    aanguis  sa- 
per(anditur     altaribas.      Vell. 
Inonde   d'eau,  inondé  par  une 
arerse,     madidus     aqaâ.    Liv. 
obrixtviS  nin\bo.  Liv.  \\  Fig.  Cou- 
vrir   d'une    multitude.      Inan- 
dàre,  tr.    Justin,     (cf.     Cimbri 
inandarant    Italiam.    Jastin.). 
redundùre,  intr.  Corni(.  —  l'I- 
talie, saper(andëre  se   Italix. 
Plin.   Les    Tiiraces   inonderont 
le  pavs,  Thraces  in   terram   se 
effandent.    Liv.     Le    Pont    en 
armes,    qui  inonde  l'Asie,  Pou- 
tas  armataa  effervescent  in  A- 
siam.  Cic.  Etre  inondé  de  trou- 
pes   ennemies,    voy.  regorceh. 

Il     Fig.  Voy.  ENVAHIR,   RÉPANDRE. 

Etre  — ,  permadescêre,  intr. 
Sen.  (cf.  p.  deliciis.  Sen.). aban- 
dùre,  intr.  Plaut.  (cf.  ab.  Ixti- 
Oà.  Plaat.). 

inopiné,  ée,  adj.  Qui  arrive 
sauB  qu'on  y  ait  tongé.  Inopi- 
natas,  a,  um,  adj.  Cic.  Nec 
opinalas.  Cic.  Insperatas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Voy.  imprévu. 

inopinément,  adv.  D'une  mu- 
niere  inopinée.  Jnopinato,  adv. 
Liv.  Ex  insperato.  Liv.  Vell. 
prxter  ipem.  Cic.  Il  m'est  arri- 
vé        d'3....  insperanti   miUi 

cecidit  est  (et  le  Subj.).  Cic.  Voy. 

ISIPROVIETE,    INATTENDU. 

inopportun  (lat.  post.  inop- 
portanas.  Oroi.  Gloss.),  adj. 
Qui  n'est  pas  opportun.  A'on 
opportanus.  Cic.  Jmportanut, 
a,  um,  adj.  Cic.  Intempestivas. 
a,  am,  adj.  Cic.  Aliénas,  a,  am, 
adj.  Cic.  'cf.  aliéna  [opp.  àsuo] 
iemporc.  Varr.  Cic.  Liu.).  D'une 
manicr'î — .nonopportanê.  Cic. 

Inopportunité  (Ut.  post.  inop- 
portanitat.  fJac.  ctiron.),  ».  f. 
Caractère  inopportun  a  une 
chose,  /ntempestivitas,  atis,  t. 
Gell. 

Inorganique,  adj.  Qui  n  est 
point  organisé.  Voy.  okoanise. 

inouï,  ïe,  adj.  Qu'on  n'a  jamais 
oai.  qui  est  sansexemplo.  Inau- 
dltns,   a,   um,  adj.  Cic.  etc. 


(ei.:  inaaditji  criminatio.   Cic. 
maribas  non  incisa  solan\  sed 
etiam  inau(/ir>i  sacra.  Cic.  in- 
cognita  pati.  ^uet.}:  inusita- 
tus,  a,  uni,  adj.  Cic.  etc.  lox.: 
res  inusiiata  et  nova.  Cic.  inu- 
situtum  est  [avec  l'infin.].  Cic. 
iDej.  I.  1]);  incredibilis  ,  e. 
âdj.    Cic.    etc.    (voy.    incroya- 
ble) ;  iaf&Ddus,  a,  um,  adj. 
Liv.  (ei.  :  moita  infanda.  Liv. 
omnia  infanda  (acire  et  pati. 
Liv.)  :    insignis,  e,   adj.   Liv. 
{e.\.;  ins.  caiamilus.  /,ii'.|.Tout 
à  fait  —,  portenti  similis.  Cic. 
11    lui    parait    tout    à    fait    — 
que.. .,  portenti  simi(e  eivide- 
tar  (avec  .■Vcc.  et  l'inlin.).   Liv. 
La  conduite  —  de  qqn,  mons- 
traqasedam  alicajus.Cic.  C'est 
— ,  — ;  facinas  indignam.'  Cic. 
indiynuni  !  Cic. 
inoxydable,  adj.  Qui  n'est  pas 
sujet    à   s'oxyder.    L'or  est  — , 
rabiyo    auri  nulla.    Plin.  Etre 
— ,      robiyinem     trahére    non 
passe,  .i.  Voy.  rouillir. 
in-pace,   s.  ra.  Prison,  cachot 
de  couvent,   firjastulum,  »,  u. 
Cic.  Voy.  CACHOT,  prison. 
in  partibus  (emprunté  du  lat. 
eccl.     in    partibas     infidelium 
[-  dans    k'S   p-inies,  les  régions 
des  infidèles  •]),  loc.  adv.  Evê- 
que  —,  episcopas   in  partibus. 
Eccl.    Il    il',  anal.)  Famil.  Sans 
fonction  réelle. Voy.  honoraire. 
in  petto,  loc.  adv.  Dans  le  se- 
cret   du    cœur.    Voy.   secrète- 
ment. 
in-prOQiptu.  Voy.  impromptu. 
inqualifiable,    adj.  lEn    mau- 
vaise part.)  Qu'on  ne  peut  qua- 
lifier. Insestimabilis,  e, adj. Li^•. 

Voy.    MÉPRISABLE. 

inquartet  inquartation.  Voy. 

QUARTATION. 

in-quarto  (mots  latins  signi- 
fiant -  eu  quatrième  •),  adj. 
Dont  la  feuille,  pliéo  en  quatre 
feuillets,  forme  huit  p.iges.  Le 
format  —,et,  sabst.  rin-i4°.  for- 
ma qaaternaria.  A.  Un  volume 
—  ,  et,  subst.,  un  —,  liber  forma 
(juaternariù.  A. 

inquiet,  été,  adj.  Qui  ne  trou- 
ve pas  le  repos.  Inq\xietus.  a. 
um,  adj.  Hor.  Liv.  Sen.  (ex.  : 
ii  qui  semper  inquieti  sunt  et 
a  qui  semper  qaiescant.  Sen. 
Teo  3.  ôl.  inquietus  animas. 
liv.  [1,  i6,  26,  cf.  II1,J.G,  2;V, 
1,%  fi;  X,  i.3,  18;  XXII,  21,  2; 
.XXVI,  2,11;  XXX,  37,  7;  XXXI, 
2K,  6;  XXXIV,  51,  5].  mobilis 
et  inquiéta  bomini  mens  data 
est.  Sen.  [ad  llelv.  6,6).  Marias 
semper  inquiétas.  Vell.  [11.  H. 
I]);  inquies,  adj.  Sali.  Tac. 
(ex.:  inquies  anima.  Sali.  fr. 
Tac.  ce  mot,  fjlutot  arch.,  est 
rempl.  par  qaietis  impatiens. 
Cic);  suspeDSUs,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  sasp.  som- 
nus.  Cic.  );  tumuHuosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  fex.:  t.  vUa. 
Cic  t.  iomnus.  Ccls.j;  turbi- 
dus,  a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
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TROi'BLÉ  .  ^  Qui  no  trouve  pasia 
tranquillile.   Anxius,  a,  um, 

adj  Cic.6;c.(voy  AN\iEu.'i,Toiin- 
siENTÉ);  exercitutus.  a.  um. 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  curi»  agi- 
tatus    et    ejcercilatus    animas. 
Cic);  soUicilus,  a,  um,  adj. 
tic.  etc.    n.'.\.  :    s.  diiimas.  Cic. 
suspensus  aninius  et  .sollicitas. 
Cic.  amar  omnis  sollicitas  at- 
que  anarios  [s.-e.  est].  Cic.  [ad 
Att.    Il,  i",    J|.    on»nis  expert 
curx,  qu3e   scribentis  aninium 
etsi  non  flectêre  a  vero,  solli- 
citum    tamen    ei^ëre   posset. 
Liv.    [I,    praif.    5).    i/eAcmenter 
soi/ioitum  essf  (opp.  à  securum] . 
Cic.  ante  sollicitas  eram  atque 
angebar.  Cic.  aliquemsallicitum 
habére  [•  rendre  •].  Cic.  solli- 
citam  liostem  ad  lucem  tenère. 
Liv.  sollicitam  esse  de  alic.ujus 
valetadine.  Cic.  ne  necesse  sit 
unum  sollicitam  esse  pro  pla- 
ribas.    Cic.     sollicitas   propter 
difficultatcm  locoram.  Liv.  sol- 
licitas consul  et  propter  itineris 
difficaltatem  et   eorum  vicem, 
qaos  prœmiserat.    Liv.    meam 
qaoqae   vicem    sollicitas.    Liv. 
sollicita  ciiilus  suspicione.sus- 
pensa  meta,  pertarbata  sedi- 
tionibas.  Cic.  quam  sam  solli- 
citas,  qaidnam  fatarum    sit  ! 
Cic    mif'i^cê     sum    sollicitas, 
qaidnam  de  provinciis  aecer- 
natar.  Cic.  qase  [mator]  cracia- 
tar  et  sollicita  est,  m  eundern 
paulo  post  spoliatum  omni  di- 
onidite conspiciat.  Cic.  [Mur.  i.l, 
881;  ci.Liv.  [XXXV, 31,  1].  Jus- 
tin. [II,  7,  9].  .e  conipar.  et   la 
superl.    sont    post^class.   mugis 
sollicitai    Cic.  [Mil.  2,  5]).  Etre 

,    VOV.    CRAINDRE. 

inquiétant ,   ante  ,   adj.  Qui 

inquiète.  Aiutuencias,  a,  am, 
adj.  verb.  Cic. Tumaituosas,  a, 
um,  adj.  -Soel.  Tout  est  _ — , 
omnia  suspecta  atqac  sollicita. 
Cic.U  yalaqqih.d— pourmoi, 
ea  carâ  me  sollicitât.  Cic.  Voy. 

ALARMANT,    INQUIÉTER. 

inquiéter  ,  v.  tr.  Kendro  in- 
quiet. Inquietâre  ,  tr.  Sen. 
Quint.  Plin.  j.  Saet.  (ce  verbe 
usité  seul,  à  l'ép.  inipér.  peut 
être  remplacé  par  quietem  tar- 
bùre.  Cic.  molestià  afilcêre.  Cic. 
molestiam  afferre.  Cic.  moles- 
tuni  esse.  Cic]  ;  agitâre,  tr, 
Cic.  etc.  (ex.  :  agitùre  aliqucm. 
Plaat.  Cic  at  eum  uyitent  in- 
sectentarque  farim.  Cic.  amens, 
ariitantibas  (ariis  sororis  atque 
v'iri.  Liv.);  exagitâre,tr.Cic. 

l;tC.  (voy.  POURSUIVRE,  TOUR- 
MENTER); angëre,  tr.  Cic.  etc. 
'ex.  :  alicajas  animam  ou  aii- 
fyuem.  Plaat.  Ter.  Ciç.  au  pass.- 
nioy.  angi  anima  ou  abs.  angi 
[.  s'inquiéter  •].  Cic.  angor  in- 
timis  sensibus.  Cic);  commo- 
vêre,  tr.  Cic.  Cas»,  (ex.  :  «i^uo» 
adversam prœliam  et  (aga  GuJ- 
lorum  commovcret.  Cses.  nihit 
me  clamor  iste  commovc.t,  sed 
consolatar.  Cic.  au  pasB.-moy. 
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commoveri  [-s'inquiéter-].  Cic. 
Caes.  commoveri  repentino  ali- 
cajus  adventu.  Cses.  Utterio  ali- 
cujus  vehemcnter  commoveri. 
Cic.)  ;    exercêre  ,  tr.  Cic.  eic. 
(O.X.:  ambitio  animas  hominum 
«xercet.  Sali.  voy.  touhmentkr, 
thacasser);    pungére,  tr.  Cic. 
Btc.  {ex.:  tcrupulus  pangit  me. 
Cic.  ita  me  papwjit,  ut  somnam 
mild     ademerit.    Cic.    iinpors. 
piingitraraus,qaod  scribia  esie 
te  illiclibenter.Cic.[ep.  VII,  15, 
l|j;  quatêro,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
s-gritadino  qaati.   Cic);   con- 
cuture,    tr.   cic.   Sali.  ;bx.:  c. 
ati<jaem.  Cic);  soUicitâre,  tr. 
Cic.  etc.   (ex.:  hs>c  cura  me  sol- 
licitât. Cic.  multa    me   sollici- 
tant angiint<jae.  Cic.    libido  et 
ignavia  semper  animam  excra- 
ciant  et  semper  sollicitant.  Cic. 
sollicitas  eram  de  rebas  urba- 
nis...;    sed    tamen    nihil    me 
magis  sollicitabat  t^uam  in  lis 
molestiis  non  me,  si  qaœ  riden- 
da   essent,  ridere  tecum.  Cic.y, 
turbàre,    tr.    Cic.    etc.    (voy. 
troubler)  ;    coDturbàre,    ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  valetado  tua  me 
valde  contarbat.  Cic.  incidunt 
tsepe  multx  causée  quae  contur- 
bent    animas    utilitatis  specie. 
Cic.  Uxc  sant  qasf  contarbant 
in  deliberatione  nonnanqaam. 
Cic);  perturbàre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.    TROUBLER,     au    pass.    de 
talute   rei  publicse  perturbari. 
Cic);    vexâre,    tr.    Cic.    etc. 

(voy.  PERSÉCUTER,  TOURMENTER, 

troubler).  S'  —  de...,  cura- 
re, tr.  Cic.  etc.  (voy.  [s']  occu- 
per, [prendre  à]  coeur)  ;  labo- 
râre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  me 
qaicfiaam  nisi  de  dignitate  la- 
borat  [-  ne  s'inquiète  que  de 
l'honneur  •].  Cic.  vides  jam 
dadam  sadàre  laborantem,  quo 
modo  eu  taear,  quse  mihi  taenda 
sunt.  Cic.  qaorsam  recïdat  rc- 
sponsum  taum  non  magno  opère 
laboro.  Cic.  quo  etiam  ma<jis 
labara  idem,  quod  tu.  Cic.  non 

est    ijuod  labores.   Cic).  S"  

d'avance  de...,  prospicére, 
tr.  Cic.  etc.  (eï.  :  pr.  [erramen- 
ta.  Cic.  commeatus.Liv.  sedem 
senectati  vestrse.  Liv.).  Ne  pas 
s"  —  de  ....  negligëre,  tr.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Harceler,  déranger. 
Lacessére.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
harceler).  Il  Poursuivre.  Voy. 
ce  mot. 
Inquiétude  (lat.  post.  inquie- 
tado.  Symm.  Eccl.),  s.  f.  Etat 
de  celui  qui  est  inquiet.  ^  Parce 
qu'il    ne  trouva   pas  le   repos. 

Voy.    ACITATIO.N.      Il      (Spéc.)     Au 

plur.  Agitation  nerveuse.  Voy. 

IMPATIENCE,       FOUUMILLEUENT.      ^ 

Parce  qu'il  ne  trouve  pas  la 
tranquillité.  SoUicitudo,  di- 
Dis,  (.  Cic.  etc.  (ex.  :  cura  et 
sollicitado.  Ter.  Cic.  s.  magna. 
Cic.  sollicitado  nuptiaram  [.au 
sujet  des  noces  ■].  Ter.  proiin- 
cia?.  Cic.  abducére  aliqaem  a 
êotlicitudine  [en    pari,    de    la 
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pliilos.].    Cic.  absIraUère  te  ab 
omni  salliritudine.  Cic.  abdu- 
cére aliquem  in  sammam  solli- 
citudinem.  <  ic.  nec  tibi  sollici- 
tudinem  ex dubitatiane  mea  nec 
spem    ex    affirmatione    afferre 
volai.  Cic.  magnà  sollicitudine 
afficior.  Cic.  aagêre   sollicita- 
dinem  aliçu/as.  Plin.j.  demère 
solliritadinirn.  Cic.  magnas  est 
nubis     solliciludini     laletudo 
tua.  Cic.  incredibili  sumsollici- 
tadine  de  tua  valetudine.  Cic. 
sollicitudinis     aliijuid    liabère 
[opp.  ab  omni  molrstia  lacaam 
esse].  Cic.   quicqaid   liac  tem- 
pare    habeat   sollicitudinis    ac 
negotii,  id  omne   a  matre  esse 
confiatum.  Cic.  non  hœrére  in 
animis    hominum    sollicitudi- 
nem  sempiternam.  Cic .incutère 
soUicitudinem.    Cart.   liberâre 
aliquem  sollicitudine   magnà . 
Cic  dices  me  ipsuni  mihi  soUi- 
citudinem struëre.  Cic.  subve- 
nire  alicajus  sallicitudini.  Cic 
au  plur.  sollicitadines  domes- 
ticse.Cic.allevàre  sollicitadines 
idicajas   aliquà   ex  parte.  Cic. 
omnes  molestias  et  sollicitadi- 
nes déposai  et  ejeci.  Cic.  detra- 
hëre  inanes  sollicitadines.  Cic 
ubi  ex  sollicitadines   discesse- 
re.    Liv.    qaotidie  mugis   exa- 
cuëre    alicajas    sollicitadines. 
Cic    habêre  aliquem  soliicitu- 
dinttm   socium.  Cic.  eus    ipsas 
sollicitadines ,    qaibus    eorum 
animi  noctesqae  diesqae  exce- 
duntar,    a    dis     immortalibus 
sapplicii  caasà  importari  pa- 
tant.  Cic  on  dit  aussi  sollicitas 
animas  l-  inquiétude  -].    Cic. 
cf.  saspenso  animo  et  soUicito 
sum.  Cic.)  ;   angor,    oris,  m. 
Cic    etc.    (ex.  :     angorem  pro 
amico    capère.    Cic.    au    plur. 
vacaitas    ab   angoribas   [»  in- 
quiétude mélancolique  .].   Cic 
confici   an'joribus.    Cic.)  ;   an- 
xietas ,     atis ,    t.    Cic.    etc. 
(sur  la  dilT.  entre    anxietas  et 
angor,  cf.  Cïc.  [Tusc.  IV,  12,27]. 
on   dit   aussi   anxias   animas. 
Cic.  cf.  an.vio  animo  aut  soUi- 
cito esse.   Cic.    vov.    inquiet)  ; 
cura,  as,  f.  cic.  etc.  (voy.  fov- 
ci)-,  exspectatio,  onis  (-   in- 
quiétude causée  par  l'attente-), 
f.  Cic.  etc.    (voy.  attente,  im- 
patience); metus,  ùs,  m.  Cic. 
etc.     (voy.     crainte)  ;     timor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (vov.  crain- 
te);  molestia,    as,'  f.    Cic. 
etc.  (voy.  ennui,  souci)  ;   scru- 
pulus,    i    (•  doute    qui    tour- 
mente ,       inquiétude   .  )  ,      m. 
Cic.    aie.    {  ex.   :     hanc    mihi 
animo  scrupulam  evclle.  Cic). 
Avec    — ,    anxiè  ,    adv.     Sali. 
Donner,  causer  de  1' — ,  mettre 
ou  jeter  dans   1'  —,  sollicitàre 
aliquem.  Cic  sollicitum  habêre 
aliqaem.  Cic.  Voy.  inquiet,  in- 
quiétek. 
inquisiteur,  s.  m.  Celui  qui  se 
livre  à  des  euquêtes    (sur  qqn, 
qqcb.).  Jnquisitor,  oris,  m.  Cic. 
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Quseaitor,  oris,  m.  Cic.T  (Spec  ) 
Inquisiteur  de  la  foi,  •:t,absol. 
—  (Juge   du    tribunal   de  1  in- 
quisition), inquisilor,  orit,  m 
h'ccl. 

inquisition  (lat.  inquisitio),  s. 
f.  (Arch.)  Enqiiétf.  Voy.  ce  mot" 
1  (Spéc.)   Iribunai    do    l'iiiqui. 
sitiou,  et,  absol.  —  (juridiction 
ecclésiastiqueétabliupour  pour- 
suivre les  hérétiques),  invaisiiio 
onis,  l.  Eccl.  1(P.ext.)ljochei-- 
che  rigoureuse,  vexatoire  do  la 
part   de    l'autorité,   inquisitio, 
onis,    S.    Cic  Voy.  recherche,' 
vexation.   Faire    porter   son  — 
sur  qqn,  qqch.  dUigentcr  inqui- 
rere  ou  perquirëre  aliqaid.  Cic. 
m  ahqaem.  Cic.  de  aliqaà.  re. 
tic  ou  quid  Uijatar.  t  ic.   Voy 
enquérir.  Sa  conduite,  sa  vie  est 
lobjot  d'une  —  toute  particu- 
lière, in  eum  quid  agat.  quem 
ad  modam    vivat  linqairitur 
Cic 

inquisitorial,  aie,  adj.  Relatif 
à  l'inquisition.  Ad  qaa-stioncs 
pertmens.  A.  Juges  —,  jadices 
qusestionis.  A.  Voy.  enquêteur. 
Il  (Fig-)  Qui  a  le  caractère  d'une 
recherche  vexatoire.  Voy.  vexa- 
toire. 

insaisissable,  adj.  Qui  ne  peut 
être   saisi.  Inconiprehensibilis, 
e,  adj.    Col.  Plin.   /    (au   pr.  : 
tnc    arenee  parvitas.  Col.    au 
lig.  inc.  et  labricas    in    dispu- 
tando.Piin. /.J.IlImperceptiLle. 
Voy.    ce   mot.    i  iDroit.)  Dont 
on  ne  peut  faire  la  saisie.   Qui 
{quee,  quod)  capi    ou  proscribi 
non  potest.  A.  Jntactus,  o,  um 
adj.  Jet. 
insalubre,   adj.    Qui  n'est  pas 
salubre.  Jnsalaberi,Piin.)  et  in- 
salabris,  e,  adj.  Sen.  (dial.  VI, 
1",  5).  Col.  Gravis,  e,  adj.  Cic! 
Oi'.  ï'ac.  [cl.  gravis  locas.  Liv. 
grave  soiam    cœlum^jur.   Tac. 
grave    anni  tempus.   Cic.  locà 
naturâ  gravia.  Liv.  gr.  uotam- 
nus.  Cœs.).  Pestiiens,  adj.  Cic. 
etc.    (cf./).  aer.  Mtr.  locas.  Cic. 
œdes.  Cic).  Contrées—,  vitiosx 
regiones.    Vitr.  Climat  —,  côcii 
gravitas.  Cic.  ou    intempéries. 
Liv.  Tac. 
insalubrité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  insalubre.  Gravitas, 
atis,  S.  Cic.  (cf.  cœU  gravitas'. 
Çic.  loci  gravitas.  Liv.).  Pesti- 
lentia,  s-,  f.  Cic 
insanité,  s.  f.   Etat  d'un  esprit 
qui  n'est  pas   sain.   Insanitas 
atis,  f.  Cic.  (Tusc.    III,    5,    10). 
Voy.  démence.  Il  Action,  parole 
qui  n'est  pas  saine.  Vov.  folie. 
insatiabilité  (lat.  pose  insa- 
tiabilitas.  Amm.  [.\.\.\I.  \.  II]), 
s.  f.  Caractère  de  celui  qui  est 
insatiable.    Insatiabilis   avari- 
tia.  Sali.  Insatiabilis  ou  inex- 
plebilis  capiditas.  Cic. 
insatiable  ,   adj.    Qui  ne  petit 
être  rassassié.  ynsarura(àiis,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  ins.  abdomen.  Cic. 
[Sest.  51.  110]).  Jnsatiabilis,  e, 
adj.Cic.etc.  (cf.  ini.yula.  Sen.). 
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InexpUbilis.  «,  adj.  Sen    Tac^ 
(cf   stomachas.  Ser>.  fpuforum 

libido.  r^^)l^^%-  'TTlÙ' 

«,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  cupiJifJS. 
Cic  avariticL.Sall.).lntxpUbi- 
lit,  e.  adj.  Ck".  (cf.  capiditas. 
Cic.  inexpL  popuU  (aaces.Uc. 
vir  inexpl.  K-irtatis  verseqae 
Jaadij.  Lie).  Désir-,  t^txs  ca- 
piditatis.  Cic.  Etre  -,  expUn 
ou  satiari  non  passe.  Cic.  Avoir 
une  soif-,  un  désir- de  qqch., 
aliqaà  re  satiari  non  posse.Cic. 
r»ui  ma  curiosité  est  —,  '/a 
avidx  tant  aures  meae.  l^ic 
Verres    dont    1  avidité    est    —, 

Verres  avaritià  /liante.  Cic. 
insatiablement .   adv.    Dune 

manière    ins:itial.l«.    Insatara- 

biliter,  adv.  Cic.  Jnsatiabihter, 

adv.  Sen.  l'tin.j. 
inBciemment.  »dv- >»?.«=;?"■ 

ment.  Insci-:nter,  adv.Cic.\oj. 

inscription,  s.  f.  Action  d'i..s- 
crire.  Jnscripf.o,  onis,  f.  C^- 
(cf.  irwcr.  nommis.  Cic.  [dom. 
51 V  L'  —  d'un  acte  sur  les  re- 
eisires,  aliuaid  in  tabulas  rela- 
tum  ou  tabiilis  publicismanda- 
tam.  Cic.  -  sur  les  livres  de 
compte,    perscriptio.    onis,    t. 

Cic       Voy.     ESREGIsTREMEST.     — 

de  faux  ou  en  faux.  Vo);.  faux. 
1  Ce  qui  est  inscrit,  grave  sur    e 
marbre,  etc.  pour  conserver  la 
mémoire  de  qqn,  de  qqdi.  Ins- 
criptio,  onis,  f.  Cic.  Epigram- 
ma    atis,n.'Cic.  Eiofl.am,  n, 
a  Caio.  Cic.  Saet.  -  tumula.re  | 
ou  funéraire,  epigramma,  atis,  i 
n  Pe(r.  ti(uius,i,n.6en.P'«'»-./- 
_  en  vers,  carmerv  (incisnm  in  I 
tepulcro).    Li^.  r    a'î-'l«»sous  i 
de  ...  sabscnptio,  onis,  r.Cic.  j 
Mettre,  graver  une  -  sur...  ou  , 
à         injcribêre  (statuas).  Cic. 
Mettre   une    -    au    bas    d  une  I 
statue,  «afcscribëre  aliguidsta- 
tax.  Cic.  Avec  une  -,  portant 
une  —,  litteris   scriptas.  Curf . 
Avec  1"-  suivante,  episromma- 
te  inscripto.   in  gao  hœc  erat 
sententia.    Nep.   Graver,   faire 
graver  un«   -   sur  un  monu- 
ment,  incidére  monomentom. 
Cic.  La   table  portait     une   — 
rédigée    à    peu    pi^s    dan»    les 
termes    suivant»,    tabuJa     /.is 
ferme  incisa  litteris    (ait.  Lu-. 
J'ai  vu  â  Syracuse  une  inscrip- 
tion   où    on    le     qualifiait    de 
(juT^p.  Sotera   inacriptam  esse 
■vidi    Suracatis.  Cic.  (Nerr.  11, 
5   63    IW,.  1  Indication   écrite 
d'ans'  un    lieu    apparent    pour 
servir  de  ronseignement.  i  itu- 
las,   i,   m.    Cic.  Voy.  affiche, 
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inscrire  ,  v.  tr.  Graver  sur  la 
pierre,  le  marbre,  etc.  pour 
conserver  U  souvenir  de  qqn, 
de  qqch.  lascribere.  tr.  Ce. 
etc.  (01.  :  nomen  vestrumona- 
mentissaam.Cic.iniHislibd- 
lit  nomen  suam.  Cic);  f."CJ- 
dére.  tr.  Cïc.  etc.  (ex.  :  oli^oid 


inies.  Cic.insre.Plin.  ;.  voy. 
graver).    -  aubasde   ...as- 
cribère,     tr.     P/urd      ^aet. 
(ex   •  marmori  /'ra.vi(e(em  suo. 
Phard.)  ;  subscribêre,  tr.  Ctc. 
etc.    (ex.  :    siatuis   subscnpsif 
reaes  esse  exactos.   Cic).  -  le 
nom  de  q.,n  en  tète  d  un  livre, 
prs'scribére  nomen  hbro.Oell. 
•i  Noter  sur  un  reRistre.  SCTl- 
bère,   tr.   Cic  Su».  Liv.  (ex.  : 
milites.   Sali.    voy.    e.nrolebV 
inscribére.  tr.  cic.  etc.  (ex. 
a/i<;uid  in  libello.  Cic);  ascri- 
bère,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  noios 
colonos.   Cic   aliqaem  m  cui- 
tufem  ou  ciWtati.   Cic.  ascnbi 
in    civitatem.  Cic);   perscri- 
bère,    tr.   Cic.  etc  (ex.;  siyna 
in  (ubulaspabiicas  ad  a-rarium 
perscribenda  caràre.  Lie.  usii- 
rus     Cic.   fa(sum  nomen.  Cic 
militas  pecunias  is(i   erojatas 
in   opcram    locationes     falsas 
atuae  inanes  esse  perscriptas. 
Cic);  subscribêre,  tr.  Cic  etc. 
(ex   •    subs.  pubiicè   [-  inscrire 
sur    les    r.;ai=tres     publics     -J. 
Cic"!;  mandâre,  tr.  Çic   etc. 
(ex   :  m.  aliqaid  litteris.  Cic  ]; 
re  ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex .:  ^udi- 
cium  in  (abuJos  pubiicos.  Cic.  r. 
in  censam  [•  sur  les  rôles   du 
cens  -1.  Liv)-  -  i^es  citoyens 
dans  des  classes,  des  centuries), 
censêre.tr.  tif.  -  un  blâme  (au- 
dessous  d'un  nom,  en  pari,  du 
censeur),   sabscribe're.    tr.  Cic 
_  de  nouveau,  rescnbere,   tr. 
Cses.  S'—,  se  faire—,  pro^teri, 
dép.  tr.Cic  Se  faire —(pour  le 
service  militaire, pour  unefonc- 
1    tiou  publique), pro/îten  nomen. 
I    Cic.    et    absol.    pro^<ê".    Cic 
■    nomen   dore.    Liv.    Se  faire  - 
dans  la  notte,   pour   le   service 
'    maritime,  comme   marin,  pro- 
literi  Inomen)  ou    dure  nomen 
1    in  classem.  Liv.  Citoyens  nou- 
;    vellement   inscrits,  noii  et  as- 
I    cripticii  cives.  Cic.  Se  faire  — 
à  la  police  (en  pari,  des  filles), 
proRteri     lenociniam.      Saet. 
I    Femmfts  ou  fill'  s  inscrites, pro- 
f,-S53e(s.-e.  (eminx!.  arum.f.  pi. 
'Oi,   S"  —  en  faux  Jaire  inscri- 
re  en   justice   qu'une  pièce  est 
fausse).  Voy.  faux  (p.  »87,  col. 
n    1  (Géom.)  Tracer  dans  1  in- 
térieur  d'un  cercle  un  polygo- 
ne, etc.  Scribe're  (incircuio). 
Censor. 
inscrutable  (lat.  post.  injcru- 
(abiiis.    £cc(.),  adj.   Quon    ne 
peut  scruter.  Voy.  insondable. 
insçu.  Voy.  iNSi;. 
insécable,  adj.  Qui  ne  peut  être 
coupé.  Qui  ('/uœ,  qaod)  >ec<'" 
nonpotest.  Cic  Insecabihs.  e, 
adj.    Vitr.    Qaint.   Individuas, 
a,  am,  adj.  Cic.  _         . 

insecte,  ».  m.  Petit  animal  in- 
vertébré. Insectam,  i,  a.  I  Un. 
Bcstiola.  œ,  f.  Va'-''-  M^riima 
hesliola.  Cic 

insécurité,  s,  f.  Défaut  de  sé- 
curité. Auiia  seconfas.  Cic 
V  —  des  route»,  itmera  jnjesta. 
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C«s.  viw  in(estx.  Ca's.  Liv. 
V  —  do  la  mer,  mare  infestum. 
Cic  Liv.  V  —  du  camp,  de  I» 
ville,  castra  intu(a.  Liv.  arba 
intuta.  Liv. 

insensé  ,   éo  (lat.  post.  msen- 
satas.  i:ccl.),  adj.  Qui  a.pordu 
le  sens.  .-Imens,    adj,  Cic.  Dé- 
mens, adj.  Cic.  Insanas,  a,  um, 
adj.  Cic  l'esanuj.  a,  um,  adj. 
Cic.  Maie  sanas.  Cic  Ov.  Sen. 
Stultas,  a,  um,   adj.  Cic,  Ex- 
cors, adj.  Cic  Fatuus,  u,  um, 
adj,   Cic.   Jnsipiens,   adj.  Cic 
Mente  capta».  Cic  Etre  —,  in- 
siinïre,  intr.  Cic  (voy.  eitra- 
vaguebV  D'une   façon   —,  voy. 
follement,    sottement.    Subs- 
tantivt.  Un  —,  insanas  homo. 
Cic.   11    (P.   oxt,)    En   pari,    des 
choses.  iDsanus.  a,  um,  adj. 
Cic   etc.   (cf.   ins.   contio.  Cic 
capiditas.    Cic);  a  m  eus,  adj. 
Cic   (ex.:  amens  ira.  Sen.);  dé- 
mens, adj.  Cic.  (cf.  temerifas. 
Cic.  minas.  Hor.  timor.  Sen.), 
l'.assions,   ardeurs    —,  insania 
libidinam.    Cic.    Dépenses    —, 
luxe  —,  insania,  a»,  f.  Cic  icf, 
insania     villaram ,      vestium. 
Cic).  Propos  —,  ineptix,  arum, 
f.  pi.  Cic  . 

insensibilité  (lat.  eccl.  insen- 
sibilitas.  Ambr.  Aag.  Boet.),  ». 
f    Absence  de  sensibilité,   ior- 
por,  oris,  m.  Cic.  Stupor,  on», 
m     Cic,     (cf.    corporis    ou    ii» 
corpore.  Cic)  Etre  frappé  d'— , 
être  dans  un  état  d'   —,  obdu- 
rescère,    intr.  Cic  Quint,  tor- 
pescëre,  intr.  Cic.   rigere,  intr. 
Cic    stapére,    intr.    Cic    esse 
sine  sensa.  Cic  sensa  carere. 
Cic  Voy.  insensible.  ||  Au  fig. 
Animas  duras.  Cic.  ou  lentus. 
Cic  Daritia,  œ,  f.  et  durities, 
ei    f    Cic  (cf.  d.  animi.    Cic). 
Indoleniia,^,  f.    Cic   Sxvitia, 
.T  f  Cic  Callam,  i.  n.  Cic  -Sen. 
Quint,    (cf.     caiium    obducere 
animo  alicujus  [■    armer  qqn 
d'ins.-l.  Cic).  Etre  frappe  d— , 
se  cuirasser  d'- ,  obtorpescere, 
intr.  Cic  obdurescêre,  intr.  Cic 
(cf.  ipse  obdurui.  Cic.  nisi  diu- 
tarnô  desperatione  rernm  ob- 
daraisset  animas  ad   dolorem 
novum,Cic).!USpéc.)Caractere 
d'une     personne    insensible    a 
lamour.    >4nimas    durus.    Cic. 
insensible    (lat.   insensibids. 
Lacr.  Lact.  Eccl.),  adj.  Qui  ne 
sent    pas.    Sensa   carens.    Cic 
Mhil  sentiens.  Cic.    1  orpidus 
a,  um,  adj.  Liv.  (cf.  t.  stupon 
ac  miruculo.  Liv.).    Lentas,  a 
um,  adj.  CicOi..  Lii'.  (cf.   en- 
tus  judecc.  Cic.  niUiUilo  lentius 
Cic).  Surdus,  a,  am,  adj.  Lii' 
(voy.souBD).«udis,  e,  adj.Cort 
(cf   rudis  natio  ad  voluptates 
Curt.).    Etre  —,  sensu  corere 
Cic.   sensibus  alienatum  esse 
Cic  Etre  — iqqcli.,aii^uidnoi 
aenlirc  Cic  non  tangi  ou  mo 
veri  aliouâ  re.  Ctc.  lente  ferr 
aliquid.  Cic.  Rester  —   à,  ail 
qaid  non  accipère  ou  soscipen 
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Cic.  Jo  Suis  dovpnu  —  à  la  dnii- 
lour,  callum  obciaxi  dotori.  Cic. 
animas  ad  dolorem  obduruit. 
Cic.  prorsus  occallui.  Cic.  L'ha- 
bitucJo  l'avait  i-undii  —  au 
mal, assuofuJine  mnli  cfferaie- 
rat  animum.  Liv.\\  luliumaiii. 
Ourus,  a,  um,  adj.  tic.  litro 
devoiiu  —,  omnem  hnmunita- 
tem  exaisse  ou  ahjecissc.  Cic. 
Etre  assez  —  pour...,  tantam 
animi  dariticm  hal/cre,  ut... 
Cic.  T  Qu'on  nosont  pas. /mp^r- 
ceptus,  a,  um,  p.  adj.  Of.  Qui 
{(/use ,  qaod)  vi.v  sentiri  (ou 
sensihus  percipi)  potcst.  Cic. 
l'oiHi's  —  ,  non  apparenlia  dam- 
na. Sen.  Faii'o  dos  progrès  — , 
piene  niliii  proficére.  Quint. 
D'uno   manière  — ,  voy.  insen- 

SIOLEMENT. 

Insensiblement,  adv.  Par  do- 
grés  insonsibles.  .'^ensim  sine 
sensu.  Cic.  et  simpl.  sensim, 
adv.  Cic.  l'aulatim,  adv.  Cic. 
Pedctentim,  adv.  Cic.  (traduire 
au.'^si  par  ccrpissc  ot  l'Infin.). 
Colline  qui  s'élève  —,  collis 
molliter  assargens.  Liv.  leniter 
éditas.  Ca-s.  ou  simpl.  collis 
Unis.  Liv.  lene  fa^tigiam.  Liv.). 
L'espérance  disparait  —,  exte- 
naatar  spes  et  evanescit.  Cic. 
Arriver  — ,  obrepére,  intr.  Cic. 
etc.  (cf.  mors  obrepit.  Pluut. 
senectas  adulescentiee  obrepit. 
Cic).  Se  glis;er — ,  s'étendre — , 
scrpëre,  intr.  Cic.  Liv.  Plin. 
(cf.  (Ujmma  serpens.  Liv.  negue 
serpit,  sed  votât  in  optimum 
statam  res  publica  [»  ce  n'est 
pas  ins.,  mais  par  bonds  que  la 
république  fait  des  progrès  >]. 
Cic.) . 

inséparabilité  (lat.  post.  in- 
separabilitas.  Eccl.).  s.  f.  Ca- 
ractère de  co  qui  est  insépara- 
ble. Voy.   INDIS-OUUBILITÉ. 

inséparable  (lat.  inseparabi- 
lis.  Sen.],  adj.  Qui  ne  peut 
être  séparé.  Qui  {(juse.  qaod] 
separari  ou  disjungi  non  po- 
test.  Cic.  Jndividaus,  a,  um, 
adj.  Sen.  Etre  — ,  non  passe 
separari.  Sen.  Etre —  du  plai- 
sir, inha'rêre  voluptati.  Cic. 
Le  bien  moral  est  —  de  la 
vertu,  honestam  a  virtate  di- 
velli  Isejungi  ou  separari)  non 
potest.  Cic.  —  de  qqch.,  ar- 
tissimè  cum  aliquâ  re  con- 
jr'uncfus.  Cic.  Deux  amis  —  et, 
sabstantivt,  deux  — ,  amici 
pdissimi.  Cic.  C'est  son  — ,  as- 
sidaissime  est  cum  eo.  Cic.  (cf. 
Br.  _31(i).  Etre  1' —  do  qqn,  ar- 
tissimê  cum  aliquo  conjunc- 
tam  esse.  Cic.  1  iT.  de  gramm.) 
Particules  — ,  loquelares  prâe- 
positiones.  Paul,  ex  hest. 

inséparablement,  adv.  D'une 
manière  inséparable.  Conjanc- 
tissimë,  adv."  Cic. 

Insérer,  tr.  Introduire  (une 
chose  dans  une  autre)  de  ma- 
nière à  ce  qu'elle  fasse  corp, 
«vec  elle. /nserëre  laliquid]  ati- 
cui  reiou  in  aliqaiâ.  Cic.  Incla- 


INS 

dére  {emblemata  in  scaphiis 
aureis).      Cic.    Voy.     adipteh, 

EMBOÎTER,  ENTRELACER,  ENTRE- 
MÊLER. Il  Spéc.  (llist.  nat.l.Etre 
inséré  sur.  Adhxrère  ou  adhcc- 
rescire    [alicui    rei).  Cic.    Voy. 

AJUSTER,  ATTACHER.    ^  Fig.   (daUS 

un  .-icte,  un  discours,  uno  liste). 
Inserere,  tr.  Liv.  Tac.  (ex.  : 
r.itiones  orationibus.  Tac.  con- 
tiones  operi.  Justin.);  incul- 
càre,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.  :  verba 
Grseca.  Cic.)  ;  includére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliijuid  in  dia- 
logos.  Cic);  taterponère,  tr. 
Liv.  (voy.  intercaler).  — 
qqcli.  dans  les  journaux,  ali- 
quid  in  arta  reftrre.  Suet. 
diarnis  Urbis  actis  mandàre. 
Tac.  —  certains  développe- 
ments dans  un  discours,  ad- 
dëre  quscdam  orationi.  Cic. 
insertion  (lat.  post.  insertio. 
Macr.  .iuQ.  Chalcid.),  s.  f.  Ac- 
tion d'insérer,  résultat  do  cette 
action.  Interjectio,  onis,  f. 
Cornif.  Quint.  —  de  la  grefTe, 
insitio,  onis,  f.  Pim.  Voy.  ente, 
GREFFE.  Il  Spéc.  (Hist.  nat.) 
Attache  d'une  partie  sur  uno 
autre  où  elle  s'insère.  Com- 
missura,  se,  f.  Plin.  M  Fig. 
Interpositio,  onis,  f.  Qumt.  — 
d'un  événement  dans  les  actes 
publics,  consignata  litteris  pa- 
blicis  memoria.  Cic.  Faire  une 

,       voy.  INSÉRER,       inscrire, 

CONSIGNER. 

insidieusement,  adv.  D'une 
manière  insidieuso.  Insidiis  ou 
ex  insidiis.  Cic.  Jnsidiosë,  adv. 
Cic. 

insidieux,  euse,  adj.  Qui 
tend  à  faire  tomber  dans  un 
piège.  Insidiosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  .'id  fallendum  instructus. 
Liv.  Il  (En  pari,  des  ch.)  Cap- 
tiosus,  a,  um,  adj.  Cic.  Con- 
duite, machinations  —,  fraus, 
(raadis,  f.  Cic.  Voy.  perfide, 
trompeur. 

1.  insigne,  adj.  Remarquable 
entre  tous.  Insignis,  e,  adj. 
Cic.  Jnsignitus,  a,  um,  p.  adj. 

Cic.  Voy.  EXTRAORDINAIRE.  RE- 
MARQUABLE. Il  En  mauvaise 
part._ /nsijnis,  e,  adj.  Cic.  (cf. 
ins.  improbitas.  Cic).  Insigni- 
tas,  a,  um,  adj.  Liv.  (cf.  ins. 
contumelia.  Liv.).  Sammus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  s.  per^dia. 
Cic).  —  voleur,  homo  furacis- 
simus.  Cic.  Méchanceté  et  bas- 
sesse — ,  eingularis  nequitia  ac 
turpitudo.  Cic. 

2.  insigne,  s.  m.  Marque  dis- 
tinctive  de  la  dignité,  du  rang 
d'une  personne.  (S'emploie  sur- 
tout an  pluriel.)  Honoris  insi- 
gne. Cic.  Insignia,  ium,  n.  pi. 
Cic.  etc.  (cf.  imperatoris.  Cœs. 
regia.  Cic.  triumphi.  Tac).  Les 
—  d'une  fonction,  honoris  or- 
namenta.  Cic. 

insignifiance,  s.  f.  Caractère 
d-  co  qui  est  insignifiant.  Vi- 
litas,  atls,  l.  C'w.  Vanitas, 
atis,    f.   Cic.   Levitas,    atis,    f. 
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Cic.  (cf.  l.  opinionia  Cic).  f/a- 
militai,  atis  (opp  .  à  ampli- 
tado),  f.  C!F.<i.  Qiiint. 
insignifiant,  ante,  adj.  Qui 
ne  signifie  rien.  Levis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ox.:  l.  dolor.Cic  Liv. 
prœlium.  C.vs.)  ;  inanis,  e, 
adj,  Cic.  (ex.  :  inamis  lHlersr. 
Cic.];  vanus.  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  v.  crimen.  Cic.  v. 
res.  Liv.  v.  sermo.  /Av.  v.  ora- 
tio.  Cic.  vana  (jnœdum  pollice- 
batur.  Cic);  minutus,  a,  um, 
adj.  Cic  otc.  (o\.  :  minatx 
caasae.  Cic.  m.  genns  sermo - 
nis.  Cic);  mediocris,  e,  adj. 
Cœs.  Sali.  Nep.  (ox.  :  m.  spa- 
tium.  Cses.  castellam.  Sali.  m. 
copiœ.  Cxs.  m.  Çamilia.  Nep.); 
exjguus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
\ex.:  cvig.  copier.  Crs.  res  fa- 
miliares.  Cic.  civitas  exigua  et 
infirma.  Cic.)  ;  tenuis,  e,  adj. 
('ic.  etc.  (ex.  :  t.  res  publica. 
Cic.  res  tenaissimae.  Cic.)  ; 
parvus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
p.  pecunia.  Cic.  p.  manus 
["  troupe  -].  Cœs.  Liv.  res 
[•■  circonstance  >].  Cic.  parva 
dicta  res  [opp.  kmagnimomenti 
res].  Cic).  Si  — ,  tantulus,  a. 
am,  adj.  Cic.  etc.  Considérer 
qqch.  comme,  tenir  qqch  pour 
— ,  aliquid  parvi  facêre  ou 
aliquid  contemnêre.  Cic.  Un 
visage — ,  c.-à-d.  (sans  expres- 
sion), voy.    ORDINAIRE.  ||  (P.  OXt.) 

S.ins  valeur.    NuUus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Otc.   (ox.  :  res     nulla. 
Ter.  nallum   argumentam  est. 
Cic.     nallas     imperator     fuit. 
Cic.  nullos    Judices    habemus. 
Cic);  minutus.   a.    um,  adj. 
cic.  (ex.:  m.  imperatores.  Cic. 
m.  philosophi.  Cic  [Div.  I,  30, 
HA]).  Un  personnage  —,    homo 
mediocris    ou    ignohilis.     Cic. 
obscaras.  Cic.  contemplas.  Cic. 
homo  neque  honore  negue  no- 
mine  illustris.  Cic. 
insinuant,    ante,     adj.     Qui 
s'insinue.  Qui  (qaœ,  qnod)  sese 
insinuât  ou  insinuât.  Cic.  Sub- 
tilis,  e,  adj.   Cic.  Voy.    glisser, 
iNMNUER.   j    Fig.    Blandas,     a, 
um,    adj.  Ov.    Voy.    flatteur, 
CARESSANT.    Très    — ,    perblan- 
dus,  a.  um,  adj.  Liv.   Langage 
—  ,    blanditise ,    arum,     f.    pi. 
Cic.  Exorde  — ,    insinuatio,  o- 
nis,  f.  Cic  Ton   — ,  voy.  affa- 
bilité,    DOUCEUR.      D'une    ma- 
nière —,  blandê,  adv.  Ter. 
insinuatif,  ive,   adj.  Qui  a  U 
propriété    de    s'insinuer.  Voy. 
insinuant,  émollient. 
insinuation,   s.   f.    Action  de 
s'insinuer.   ||    Au  propre. /Irc/i. 
(En  pari,   des    aliments.)    Im- 
missio,  onis,  f.  Cels.    Voy.    in- 
troduction.   Il    Fig.   Adresse  à 
s'insinuer.  Voy.  adresse,  flat- 
terie. L'  —  de  son    esprit,    co- 
mifas,  atis,  f.  Cic.  corne  inge- 
niam.    Cic.     Voy.     douceur.   ^ 
.action    d'insinuer  qqch.    Msi- 
nuatio,    onis,  f.  Cic.  Crimina- 
tio,  onii,  f.  Cic.  Exorde  par  —, 
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intinaatio,  oni$.    f.    Cic.    Des 

obliaa^    orationes.    tuer. 

Faire    de,  —,    occalti    dicèrf. 
Cic  Glisser  i  lonnlle  de  qqn  de 
perfides  —,  i"  ■^ares    alicajiis 
ficti   aliqaid    insasarn-ire.    tic. 
insinuer,  v  cr.  Introduire  qqch. 
dovK    ineut.  par   degrés.    jDSi- 
nuire,     tr.    Larr.    tic.    (e\.  : 
mttam    per   sa-pta    domornm. 
Lucr.mieniréaech.seiminaare 
ou  >impl.  insinucire.Cic.  qna  te 
insinaaverii,  rétro  via  repet<-n- 
da    Liv.  (larnen  inter  valles  se 
insinuât.  Liv.  insinaàre  in  (o- 
ram  .Cic.au  fig.in  altctiftis  fami- 
liaritatem   ou    conïaefudtn-m. 
Cic  se  insinaàre  ou   siinpl.  i'i- 
linuàre    cUicai      [•  auprès    de 
qqn  •].  Cic).  S"  -,  arrepere, 
intr.  Cic.  Toc.  (ex.:  guiius   re- 
boanon    sensim    atqae  mode- 
ratè  ad    istias    amicifiam    ar- 
repserat.  Cic.  [Verr.    H..  3,  *>», 
15^1);  irrepère,  intr.  C>c.  (ex.: 
in     mentes    hominam.     Cic.) , 
Obrepêre.     nur.     Cic.    (ex.    : 
obr.  ad    honores.    '  ic.    nolia" 
imagines  obrepiint  in    animos 
dormientitim  ejctrinsecas.  Cic. 
vitia  nobis  sab    virtatam  no- 
mine    obrepunt.     oen.)  ;    ser- 
pére,  intr.    Cic.    etc.    (ex.  :  si 
paalatim  hxc  consaetado  ser- 
père    ac    prodire  crêpent.    Lie. 
hoc   malam    obscure  serpens. 
Liv.  qaam  (acile    serpat  inju- 
ria   et    peccandi     consuetado, 
videte.Cic);  illabi,  dep.  intr. 
Cic  (ex.:  si  ea   volaptas  esset, 
qnir  ad  aensas  cam   saavitate 
altlaeret    et     Hlaheretur.    Lie. 
[tin.  I.  11.  Sî'l      sensim  perni- 
cies  illapsa  in  ciiinm   animas. 
Cir   ILec.  II,  I."»,  3y];);  influe- 
ra  inir^Cicetc.  (ex.:  maar^s. 
Cic.  in  animas. Cic); manàre, 
inir    Cic.  etc.  (ex.:  malam  ma- 
navil  per  Italiam.  Cic.];   per- 
manâre,  intr.   Cic    etc.   (ex.: 
in  civitatem.  Cic.    macala  as- 
nae  eo  permanat  ad  animam, 
at         Cic).    Chercher    à  s'    — 
auprès   de    qqn.    vendiWre    se 
alicai.  Cic.   Il     (Fie.)  Faire  pé- 
nétrer   adroitement  dans    1  es- 
prit,  dans   lame.  iDStilUre, 
ir    Cic.  Hor.    Sen.  fex.  :  prx- 
ceptam    aarihas.    Hor    aligna 
inetillavit  ac  tradidit.  Sen.).  — 
aqch.  a   qqn,  insasarrâre   ali- 
CM  aliqvud.  Cic.  obscari  jacere 
aliqaid.  Sali,  alicai  aliqaid  si- 
aniAcAre.    Cic.  1  (Arch.)    Faire 
un   act.»   dans  un    repistre   au- 
thentique. Voy.  iNsrp.inE. 

insipide  ("^'^P"^'-  '"/T"^^' 
lirm.  A'ig.  Paal.-SoL),  adj. 
Qui  est  sans  saveur.  Sine  so- 
nore. Cic.  Cajas  nalliu  tapor 
est   Cic.   Etre  -,  sine    tapore 

nihil  lapire.  Jav.^  Désagréable 
au  coiit  par  le  manque  de  sa- 
veur. Mhti  tapi-^ns.  Cic.  iVul- 
lia»  ou  in/acundi  sapons.  Çic. 
Ins'Us'i».  a,  nm,  adj-  Col.  T 
(Fig-)  <i>»'  rebute  l'esprit  par  sa 


fadeur.    Ineptas,    a,  um,    adj. 

Cic.  Jnsalsas,  a.  um,  adj.  Cic. 

In(acetas,  a.  am,  adj.  Cic.  Oo- 

venir    —,      fas^idium    parère. 

Plin.    (En     pari,     des    p<>rs.). 

Sihil  sapiens.  Cic.    fattias,  a, 

um.  adj.  Cic.  Insulsas.  a,  um, 

a  ij.  L^ic. 
insipidité,   s.    f.    Caractère  de 

ce  qui  est  insipide.  Sapor  nul- 
Jus.    Plin.  Au    fij.    Insulsitas, 

atis.  f.  Cic. 

insistance,  s.  f.  Action  din- 
sister.  Inst.intia,  .•>•,  f.  M.  Per- 
severantia.  ff,  (■  Liv.  Pour  ne 
pas  montrer  une  —  dépLicee, 
ne  mulftis  et  insolens  sim. 
Cic.  Supplier  avec  plus  d'  —, 
impensius  orare.  Liv.  Deman- 
der qqch.  avec  —,  cfiam  atque 
etiam  rogâre,  petëre  (aliqaid). 
Ci-'  Demander  avec—  k  ne  pas, 
acriter  instàre  ne  (et  leSubj.). 
Plaut.  Réclamer  une  dette 
avec  une  —  désagréable,  mo- 
lestias  flaaitàredebitum.Amm. 
Il  dem.inda  avec  —  à  Pythius 
do  lui  vendre  (sa  villa),  con- 
tendit  a    Pythio    at    venderet. 

Cic.  Voy.    INSTAMMENT,     INSISTER. 

Grâce  â  ton  —,  devant  ton  —, 
te  orante  et   ahsecrante.    Cic. 
Céder  devant    1'  —    de  qqn,  e- 
nixê  roganti  alicai  non  déesse. 
Cic.    maccimis    alica/as  preci- 
bus  commaveri.  Cic.  Obtenir  à 
force  d'—  que,  instando  evin- 
cëre    at...     (et  le   Subj.)    Liv. 
Refuser   qqch.    à    qqn     malgré 
son  —,  aiicoi    instanli  negàre 
aliqaid.  Cic. 
insister,  V.  intr.  Appuyer  avec 
force  sur  une  chose.  Insistére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  at  si  singa- 
lis  [poccatorum  gradibus]     in- 
sistére   velim,     progredi     iste 
non  possit.  Cic.  cam    in  rebas 
singalis  insistas.    Cic);  copi- 
morari.  dép.  intr.  Cic.Qaint. 
(ex.  :  ira  eo  vitio.  Cic.   pluribas 
verbis  in  eo  [•  sur  ce  point  .]. 
Cic.  uraa  in  re     ha'rêrc    in  ea- 
domqiie  commorari    sentcntià. 
Cic);   incumbêre,    intr.  Cic. 
"Qaint.    (ex.   :    hue    incambere. 
Quint,  eodem    incumbêre.  Cic. 
inc.Hn  aliquid.  Cic);  premère, 
tr.  Cic.  (ex.  :   p.  araumentum. 
Cic),  tendére,  intr.  Cic.  Z-iv. 
(ex   :  si  ultra  tenderent.  Liv.); 
urgére,    tr.    Cic.    Hor.    {ex.  : 
propositnm.  //or.).  Qui    insiste 
sur...,  muions.  Cic.  (cf.  ne  m  re 
nota  et  pervalgata  maltas  et  in- 
folens  sim.  Cic).  Sans  —,  obi- 
ter,  adv. Sen.  H  (Spéc.)  Appuyer 
avec    force    sur   une  demande. 
Znstâre,  intr.  Cic.  Liv.  (e\.  : 
évinçant   instando    ut    [et    le 
subj-l.    Liv.    instàre  ou    alicai 
instare  at  [■  insister  auprès  de 
qqn  pour  que. . .   -].  Cic);  ur- 
gere,  tr.  Ci'-,    (voy.    presser). 
En  insistant.obraiacj.adv.  Sen. 
etiam  atqne  rtiam.  Cic 
insociablité,  s.  f.  Caractcra  de 
celui  qui  est   insociable.    Faga 
societatis  ou  conjressûs  homi- 


INS 

num.  Cic.  P.  e\t.  L"  —  des   hu- 
meurs,   voy.  lNi-OMP»Tinll.lTll. 

insociabie,  adj.  Qui  n'est  pa» 
sociable.  Insociabilis,  e,  adj. 
Liv.  [c{.  homines  generi  hu- 
mano  insociabiles.    Liv.).    Etn 

,     fagêre   congressus    homi- 

num.  Cic. 

insolation,  s.  f.  Exposition  & 
la  chaleur  du  soleil.  Apricatio, 
onis,  f.  Cic.  Col.  Solicatio, 
onis,  f.  Ca$s.-Fel.  (au  plur. 
Oi.  Aur.)  W—  d'un  lieu. 
apricnm,  i,  n.  Col.  ||  (P.  ext.) 
Maladie  cérébrale  produite  par 
un  coup  de  soleil.  Solis  ic- 
tus. Cets.  Sideratio,  onis,  f. 
Scrib.  Solstitialis  morbus  . 
Plaut.  Frappé  d'  —,  JOla(u«, 
a.  um,  adj.  Plin.  Les  gens 
frappés  d'  —,  solciti,  oram,  m. 
p\.Plin. 

insolemment,  adv.  D'une  ma- 
nière insolente.  Insolenter, 
adv.  Cic  Petalanti-r,  adv.  Cic 
Procaciter,  adv.  Liv.  Pro- 
tervê,  adv.  7'cr.  CV.  Immodicê, 
adv.  Liv.  Quint.  Jugurtha  trioin- 
phait  insolemment  grâce  à  l'i- 
nertie d'Aulus,  .lugurtha  ma- 
gni^cus  ex  Aali  ssecordià.  Sali. 

Voy.  IN=Ol.ENCB. 

insolence,  s.  f.    (Arch.)  Carac- 
tèr.3  insolite.  /n.<!oIen^ia,    a-,  f. 
Cic.    Voy.  siNonLARiTÉ.  1  Man- 
que de  respect  injurieux.  Inso- 
lentia.œ,  f.  Cic.  (cf.  insolentiam. 
contundére['  rabattre  Tins.  ■•]. 
.■?en.).  Protcrvitas,  atis,  f.  Cic. 
fmprobitaa,  atis,  f.  Cic.  Aada- 
cia,    a",  f.    etc.   (of.:    oadariam 
fràngëre.   Cic).    Con^dentia, 
;e,  f.  Cic  V  —  de  la  jeunesse, 
irreverentia  juventulis.  Tac.  \\ 
Acte  insolent.  Protervê  ou  pe- 
udanter  factum.  Cic    Proter- 
vam  dictam  aat  factum.  Cic. 
insolent,    ente,    adj.    (Arch.) 
Insolite.    /n.90ien.<!,     adj.    Cic. 
Voy.    INSOLITE.    Il    (P.   ext.)  Qui 
choque  par    un  excès    insolite. 
[mmodicas,   a,  um,  adj.    Cic. 
.Vimias,  a,  um,    adj.  Cic    In- 
temperans    adj.    Cic   (cf.  glo- 
ria.  Cic).  Voy.    excessif,  immo- 
DÉtté.  Pompe  —,  voy.  fastueux, 
FXAGiiRii.    1    Q"i      montre    un 
manque  de   respect   injurieux. 
Procax,    adj.    Cic.    Protervus. 
a,  am.  adj.  Cic.  Attaquer  (qip) 
par  des  plaisanteries  —,  laces- 
scre   jocis  petulantibas.  Saet. 
Homme  —  à  mon  égard,  j^omo 
rontamax  in    me.   Cic.   ||   Or- 
ciieiUoux,   arrogant.    Msoiens, 
àdj     Cûcl.    ap.    Cic    Supcrbas, 
a,  am,  adj.    Cic.    Ferox,    adj. 
.Saii.  ContamoA:,  adj.  Cic.  Voy. 
oRouEiLixux,   ARROOANT.     Etre 
—,  devenir  —,  insolen<er    (ou 
in30(en(ius)  ou  saperbia  se  ef- 
ferre.  Cic.  Subst.  Un  —,  mso- 
lens  homo.  Cic.  pefulans  qui- 
dam. Ph!x:d.    11      (Kn  pari,    des 
chosoi.)  Insolens,  adj.  Cic.  ete. 
f,-f.   pax.  VM.  Victoria.   Cic.). 
.-upcrbus,    a,    am,    adj .    Cti^. 
(cf.   «.  pax.  Liv.).    Orgueil   —, 
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(erocia,  .-r,  f.  Cic.  Airs  — ,  in- 
solentUf,  arum,  f.  pi.  Phsed.  Ne 
pouvoir  caclior  la  joio  —  causéo 
par  la  mort  de  qqn,  aliqaem 
extinctum  Isst/i  atque  inso- 
lenter  (erre.  Cic.  Kntreprisa  — , 
voy.  Ai'DACiEux.  Mensonges — , 
conlldentissimum  mrndaciam. 
Gcll.  Menaces     —,    voy.     impl- 

DENT,    INJiniEUX,  i.KO-SIEB.  ||  (P. 

ext.)  Qui  montre  uno  audace 
coupable.  Aada.r,  adj.  Cic. 
Ferox,  adj.  Cic. 

insolenter,  v.  tr.  (Arch.)  Trai- 
ter avec  iusoloiice.  Voy.  inju- 
rier, outuvcer. 

insolite,  adj.  Qui  étonne  par 
son  caractère  inaccoutumé. 
Inaolcns.  adj.  Cic.  «te.  (cf. 
ins.  verbam.  Cic).  Insolitas, 
a,  nm,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  ins. 
verbarr,.  Cic).  Intisitatas,  a, 
am,  adj.  Liv. 

insolubilité  (lat.  post.insolufci- 
litas  [•■  indissolubilité  -j.EccL), 
s.  f.  Caractère  do  ce  qui  est 
insoluble.  Insolabilis  natixra. 
A.  (Traduire  aussi  par  l'aJj. 
insoluble,  voy.  ce  mot.)  L'  — 
d'un  problème,  des  questions. 
inexplicabilis  res.  Cic.  inex- 
pticahilia,  iam,  n.  pi.  Cic. 

insoluble  ^lat.  post.  insolabi- 
lis. Hier.),  adj.  Qui  no  peut  se 
dissoudre.  Qaiiqaœ.  qaod)  dis- 
soiii  non  potest.  Cic.  Indifso- 
labilis,  e,  adj.  Plin.  1  Qui  ne 
peut  être  résolu.  Inexplicabi- 
lis, e.  adj.  Gell.  Inenodabilis, 
e,  adj.  Cic.  Questions  — ,  inex- 
pliciibilia,  ium,  n.  pi.  Cic. 
Etre  — ,  »ixllo  modo  dissolvi 
passe.  Cic. 

insolvabilité,  s.  f.  Etat  de 
celui  qui  est  insolvable.  A'alla 
solvendi  facilitas.  Cic.  Décla- 
rer, avouer  son  — ,  prof^teri  se 
non  esse  solvcndo.  Cic.  Décla- 
rer par  serment  son — ,  eiarâre 
bonam  copiam.  Cic.  En  cas 
d" —  des  débiteurs,  si  debito- 
res  deÇecerint.  Jet. 

insolvable,  adj.  Qui  ne  peut 
payer  ce  qu'il  doit.  Qai  (quse) 
ses  alienan\  (ou  pecuniam  debi- 
tam)  solvëre  non  potest.  Cic. 
Qui  {qaas)  solvendo  non  est.  Cic. 
Etre  — ,  solvendo  non  esse. 
Cic.  Devenir  — ,  defici  (acalta- 
tibas.  Clp  desinére  solvendo 
esse.  Jet.  Débiteurs  — ,  mala 
nomina.  Sen.  Créances  de  dé- 
biteurs — ,  defecta  nomina. 
Pitui.   dig.  Sa  déclarer  — ,  voy. 

INSOLVABILITÉ. 

insomnie,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  ne  peut  dormir.  Insomnia , 
se,  f.  Sali.  Saet.  Enn.  Ter.  In- 
somnia. oram,  n.  pi.  Sali. 
Prop.  Val.  l'acc.  Vigilia,  se,  f. 
Cses.  (cf.  nûx  consumitar  i-tyi 
liis.  Cses.  somnus  aut  insom- 
nia. CeU.).  Avoir  ou  éprouver 
des  — ,  somnuni  capère  non 
posse.  Cic.  Passer  une  nuit 
dans  r  — ,  noctem  insomnem 
agère.  Tac.  per  noctem  vigiliis 
vexari.   Cic.   Faire    périr   qqn 
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par  uno  — prolonjée,  vigilando 
necâri:  aliqiiem.  Cic.  Qui  a 
lies  — ,  insomnis,  e,  adj.  Virg. 
."^'en.  rh.   l'Un.  j. 

insondable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  sonder.  Profandui,  a, 
um,  adj.  Cic.  Immensas ,  a, 
nm,  adj.  Cic.  etc.  icf.  marepro- 
(undam  et  immensam.  Cic. 
mare  immensù  altitudine  U  d'u- 
ne profondeur  ins.  'J.C'ic).  Fig. 
Infxplicabilis,  e,  adj.  Cic.  Sa- 
M,,^5e  __^  sapientia  tanta  quan- 
tum nemo  mente  et  cogitatione 
complecti  potest .  Cic. 

insouciance ,  s.  f.  Caractère 
do  celui  qui  est  insouciant. 
Socordia,  ai,  f.  -S'a/i.  Negligen- 
tia.  se,  f.  Liv.  .\vec  — ,  sine 
carà.  Cic.  negligenter,  adv. 
Plwd.  incaatè,  adv.  Cic.  Voir 
avec  — ,  negligëre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  Gallias  a  Germanis  vastari 
neijlexit.  Saet.). 

insouciant,  ante,  adj.  Qui  ne 
prend  pas  souci  des  choses.  Se- 
caras,  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
Socors,  adj.  Ter.  Cic.  Tac. 
Neijligens,  p.  adj.  Cic.  Etre  — , 
non  curare  aliqaid.  Cic.  ali- 
qaid  negligëre  et  contemnëre. 
Cic.  nihil  omnino  carâre.  Cic. 
Etre,  rester  — ,  sedire  et  osci- 
târi.  Cornif. 

insoucieux,    euse,   adj.   Voy. 

INSOUCIANT. 

insoumis,  ise,  adj.  Qui  n'est 
pas  soumis.  Indomitas,  a,  am, 
adj.  Ca°s.  Contama.v.  adj.  Sen. 
Quint.  7'ac.  (cf.  popalas  cont. 
regibas  sais.  Sen.i.\\  En  pari, 
d'un  élève.  Voy.  indocile.  || 
Spéc.    Un    soldat  —  ,  et,  sabst. 

un  — ,    Viiy.    RÉFRACTAIRE. 

insoutenable,  adj.  Qui  n'est 
pas  soutenable.  Qui  (^uôb,  qaod) 
aflirmari  (ou  defendi}  nalh 
modo  potest.  A.  ||  Insupporta- 
ble (en  pari,  des  ch.,  et  famil. 
eu  pari,  des  pers.).  Voy.    i.sscp- 

PORTABLE. 

inspecter,  v.  tr.  Examiner 
attentivement  (ce  dont  on  a  la 
surveillance).  Inspicére,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  insp.  arma  mi- 
litis.  Cic.  [Caecin.  21,  61].  arma, 
viros.eqaos  cum  curô  inspicëre. 
Liv.  [\Ll.  1,  6].  singalos  mili- 
tes inspexit.  Liv.  [X.XI.X,  SA, 
13]);  recognoscére.  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  jadicam  decarias. 
Cic.  mancipia  ergastali.  Liv. 
et  niimeram  mllitum  et  in  ar- 
mis  indastriam  singaloram. 
Liv.);  recensére,  tr.  Cses.  Liv. 
(voy.  REVUE  ;  on  dit  aussi  :  re- 
censam  alicujos  agëre.  Liv. 
Siiet.). 

inspecteur,  trice  (lat.  post. 
inspector,  trix.  Cod.  Tbeod.), 
s.  m.  et  f.  Personne  chargée 
d'inspecter.  Custos,  odis,  m.  et 
f.  Cic.  etc.  iùcacïor,  oris("  con- 
trôleur •),  m.  Quint.  Inser.  Ca- 
rator,  oris,  m.  Tarr.  Inscr.  (cf.: 
Car.  operam publicoram. Inscr. 
carat,  viaram  [<  insp.  des 
ponts    et  chaussées  ■>].    l'arr.) . 
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Fonction  d' —  dos  rues  et  das 
routes,  magisterianx  manict- 
pale.  Suet.  —  des  routes,  irio- 
coru»,  i,  m.  Varr.  Jnsc.  —  dus 
eaux,  aqnarias,  ii,  m.  C.yt.  op. 
Cic  —  des  aqueducs,  circUor, 
oris,  m.  Frontin. 
inspection,  s.  f.  Action  d'ins- 
pjctor.  Il  Examen  attentif. 
Inspectio,  onis,  f.  Col  Qaint. 
L,'  —  des  astres,  observatio  si- 
deram.  Cic.  L'  —  des  entrailles 
des  victimes,  extispiciam.  ii, 
n.  Plin.  Faire  1'  —  do  qqch., 
inspicëre  aliqaid.  Cic.  A  la  pre- 
mière — ,  primo  adspecta.  Cic. 
(traduire  aussi  par  le  verbe,  cf. 
u6i  primam  inspe.xeris,  ou  pri- 
mam  inspicienti  apparet... 
Cic).  1  Examen  attentif  de  ce 
dont  on  a  la  surveillance.  In- 
spectio, onis,  f.  Plin.  J.  Iteco- 
gnitio,  onis,  f.  Cic.  —  mili- 
taire, circaitio,  onis,  f.  Liv. 
Faire  1'  —  des  troupes,  inspi- 
cére {milites).  Cic.  Liv.  Voy. 
INSPECTER,  REVUE.  Faire  une 
tournée,  être  en  tournée  d'  — , 
circumire,  tr.  Cses.  (cf.  c. 
omnia  hiberna.  C.fs.  [Ii.  G.  V, 
2,  2]};  recognoscére,  tr.  Liv. 
{ex.:  nam  consul  alter  agris 
recognoscendis  in  Campanià 
occupatas  aberat.  Liv.  (XL.U, 
8,  U]).  Il  jP.  ext.)  Fonction 
d'inspecteur.  Cura,  se,  f.  Saet. 
Inscr.  (cf.  c.  aqaaram.  Suet.). 

Voy.  SURVEILLANCE. 

inspirateur,  trice  (lat.  post. 
inspirator.  Csel.-Aur.  Prosp. 
inspiratrix.  Jul.  ap.  Aag.), 
adj.  (Anat.)  Qui  sert  au  mou- 
vement d'inspiration  (des  pou- 
mons). Quo  [qaa,  qao)  spiri- 
tas  haaritar.  A.  T  (Poét./  Qui 
donne  l'inspiration  (île  l'esprit). 
Qui  (guœ,  qaod]  inspirât  ou 
menfem  divino  afflala  conci- 
tat.  A. 

inspiration  (lat.  post.  inspi- 
ratio.  Terl.  Solin.),  s.  f.  Action 
de  faire  pénétrer  l'air  dans 
les  poumons.  Spiritas  haastas. 
Cic.  Voy.  EXPIRATION.  1  Action 
d'inspirer  (une  p3nsé3,  une 
résolution).  AfOatus,  ùs,  m. 
Cic.  (voy.  enthou-iasme);  j'ns- 
tinctus,'  ùs,  m.  Cic.  (ex.  : 
instincta  divino  [  •  par  une 
insp.  divine  ••].  Cic.  cselesti 
qaodam  mentis  instincta  car- 
mina  fandëre.  Cic  instincta 
divino  a[(lataqae  oracala  fan- 
dëre. Cic.)  ;  monitus,  ûs,  m. 
Cic  Plin.  j.  (voy.  avertisse- 
ment [donné  par  les  dieux  ]). 
Par  une  —  divine,  divinitaa, 
adv.  Cic.  Il  (Par  ext.l  Ce  qui 
est  inspiré.  Cogita  tio,  onis, 
f.  Cic  etc.  (ex.  :  npcntina  co- 
gitatio.  Cic);  cogitatum,  i, 
n.  Cic.  iVep.i, voy.  pensée,  inÉB); 
consilium,  ii,  n.Cic.  etc.  (ex.: 
sao  consilio  uti  [•  suivre  sa 
propre  insp.  -].  Cic  alioram 
consilia  seqai.  Cic  alioram 
consiliis  aaferri.  Cic  on  dit 
aussi  :  aliquo    monente  agëre. 
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Cic.  aliijao  auctore.  Cic);  io- 
vectum.  i,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
INVENTION^.  Ecouter  les  —  de  la 
rancune,  aolori  et  iracandix 
parère.  Cic. 

inspirer,  v.  tr.    Faire    aspirer. 
Voy.  INSUFFLER.  ||    Absol.    —  et 
expirer,    animcim    ou  spiritam 
reciprocàre.    Lii'.    attrahëre  et 
reddère  animam.  Plin.    \\    (Par 
ext.'     Introduire    en    soufflant. 
Inspirare,     tr.     \'irg.    Cds. 
(e\.:  insp.    venenum  morsibus. 
Virç.    au     fig.     insp.  iimorem. 
Stat.).  1  (Au  fig.)    Faire    naître 
(chei  qqn)  une  pensée,    une  ré- 
solution.   Subjicére,   tr.    Cic. 
Liv.    Qaint.    (ex.    :    subjiciens 
quid  dicerem.  Cic.    qa3e    do/or 
tabjicit.  Liv.   /ia?c    (arenti  tri- 
bano  mens  svAjecta  est.  Qaint.); 
iDjicére,  tr.  l'ic.  etc.  (ex.:  inj. 
cogitationem.  Cic.)  ;  incutère, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.:  timorem.  Cic. 
religionem  [«des  scrupuloS']  a- 
nimo.  Lii'.y,    afferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  metam.  Cic.   opinio- 
nem   popalo    [•  au   public  -]. 
Cic.)  ;    inferre,    tr.   Cic.    etc. 
(ex.:    spem,     terrorem.    Cses.)  ; 
ingenerâre    (•    inspirer     en 
naissant,    dès    la    naissance  '), 
tr.  Cic.  (ex.  :  nattira   ingenerat 
in    primis   prsecipmim      qaen- 
dam    amorem  in    eos...    Cic. 
rOD".  I,  11,    12]);    ZBonére,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aligaem  aliquid. 
Cic.  m.  aliqaem  at.  ..    [•  insp. 
k    qqn     l'idée    de...  ■].   Cic); 
admonêre,  tr.  Cic.  (ex.:  adm. 
aliqaem  qaid   respondeat.  Cic. 
on    dit    aussi    mentem     alicai 
dare  ut   [et   le  Subj.].   Cic.    in 
eam    mentem   aliqaem     impel- 
lére,  at...    Cic).     ||     (Pare.vt.) 
Animer  d'un   élan    surnaturel. 
AfQare,  tr.    Cic.   (ex.  :  a((lari 
divino  ipirila.Cic.on  dit  aussi: 
alicajat  mentem  divino  a((lata 
[ou    alicufos    animum    divino 
mstincta]    concitâre.    Cic.  spi- 
rita  divino     tangi.  Cic.  divino 
gaodam   spirita   in(lari.    Cic). 

Voy.  ENTHOUSIASMER. 

instaibilité,  s.  f.  Manque  de 
stabilité.  Jnstahilitas,  atis,  f. 
Plin.  (XXIV,  162).  Il  Fig.  In- 
constantia,  as,  f.  Cic.  Âlobili- 
tas,  atis,  f.  Nep.  (cf.  m.  for- 
tunss.  .Vep.). 

instable,  adj.  Qui  n'est  pas 
stable.  Instabilit,  e.  adj.  Pa- 
cav.  Liv.  Plin.  j.  Voy.  chan- 
geant,   INCONSTANT. 

installation,  s.  f.  Action 
d'installer.  L' —  d'un  juge,  d'un 
fonctionnaire,  collocatas  jadex. 
Liv.  magistratas  constitatas 
in  manere.  Liv.  Le  jour  do  leur 
— ,  quo  die  magistratum  inie- 
runt.Liv.  die  initi  magistratas. 
Liv.  Le  jour  de  r —  des  magis- 
trats, incandis  magistratibus 
tollemnis  Jies.  Cic.  \\  L'  — 
(d'un  appartement  .  Instraclio, 
onis,  t.  l'itr.  \\  Une  —  com- 
mode, domus  exornata  et  in- 
ttructa.  Cic. 
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installer,  v.  tr.  Etablir  solen- 
n-^l|jment  dans  sa  l'onction. 
Constituère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  con^titaëre  inmanere. 
Liv.)  ;  inauguràre,  tr.  Cic. 
(ex.:  vide,  qui  te  inaiiguret. 
Cic.  [Phil.  2,  i3,  110)).  Il  (P. 
ext.)  Etablir  (qqn^  dans  la  de- 
meure, le  lieu  oui  lui  est  des- 
tiné. Collocàre'  tr.  .\ep.  S' — k 
.Magnésie,  constitaëre  sibi  do- 
micHiam  Afagnesia^.  \ep.  S'  — 
dans  un  appartement,  voy. 
EUMÉNAGBR.  S'  —  (daus  uu  fau- 
touil) ,  componëre  membra. 
Virg.  Il  Etablir  (les  objets)  à 
la  place  qui  leur    est    réservée. 

Voy.      ÉTABLIR,     PLACER.      P.     OXt. 

—  une  maison,  instruère  do- 
mam.  Cic.  —  (une  bibliothèque, 
un  atelier),  voy.  ÉTAnLiR. 
instamment,  adv.  D'une  ma- 
nière instante.  Instanter,  adv. 
Plin.  i.  (cf.  inst .  petére.  Plin. 
/.).  \  ehementer,  adv.  Cic.  etc. 
(cf.  hoc  te  veli,emenler  etiam 
atqae  etiam  rogo.  Cic).  De- 
mander — ,  (tagitâre,  tr.  Cic. 
e([lagitàre,  tr.  Liv.  Ilor.  ex- 
poscêre,  tr.  Cic.  obsecrare  et 
obtestari  [aliqaem).  Cic.  Prier 
— ,  orare  obtestariqae.  Cic. 
orare  atqae  obsecrare.  Cic. 
ohsecràre  atqae  obtestari,  Cic. 
obtestari  atqae  obsecrare.  Cic. 
Supplier  —  qqn  de...,  omnibus 
precibut  oràre {ou petére),  ut... 
Cic. 

instance,  s.  f.  (Arch.)  Soin 
pressant.  Instantia,  œ,  f.  Plin. 
j.  1  Sollicitation  pressante. 
Flagitatio,  onis,  f.  Cic.  Effla- 
gitatio,  onis,  (.  Cic.  (cf.  studio 
atqae  ef(lagitatione  omnium. 
Cic  non  preces  sunt,  sed  ef(la- 
gitatio.  Tac).  Efflagitatas,  abl. 
u.  m.  Cic.  (cf.  e((lagitatu  meo. 
Cic.}.  Obtestatio,  onis.  f.  Liv. 
Faire  —  auprès  de  qqn,  ali- 
qaem omnibus  precibas  oràre. 
Cic.  Demander,  prier  avec  — , 
et  (au  plur.)  faire  de  vives  — , 
demander  avec  de  vives  — , 
Voy.  INSTAMMENT.  Rodoubler 
d'  — ,  capidiuj  instàre.  Cart. 
Renouveler  ses  —  auprès  de 
qqn,  pour  que...,  etiam  at- 
qae etiam  rogâre  ou  iterum 
atqae  ssepias  rogàre  aliqaem, 
at  (et  le  Subj.).  Cic.  Refuser 
qqch.  aux  —  de  qqn,  alicai 
instanti  negâre  aliquid.  Cic. 
Céder  aux  —  de  qqn,  enixê 
alicai  roganti  non  déesse.  Cic. 
Obtenir  à  force  d'  —  ,  ex- 
quirëre,  tr.  Cic.  Obtenir  k  force 
d'  —  quo,  instando  evincëre, 
at  (et  le  Subj.l.  Liv.  1  iScolast.) 
Nouvel  argument  par  lequel 
on  retorque  la  réponse  faite  à 
un    premier     argument.     Voy. 

flÉFUTATION,    RÉPLIQUE.  1  (Droit.) 

Acte  d'une  procédure  judi- 
ciaire entre  demandeur  et  dé- 
f-ndeur.  Jadiciam.  ii,  n.  Cic. 
Jet.  L'  —  est  pendante  auprès 
du  tribunal,  adhac  sab  jadice 
lis  est.  lior. 


IN.'? 

1.  instant,  ante  ilai.  instans, 
qui  presse),  adj.  Qui  pressa  vi- 
vement. Vchcmens,  adj.  Cic. 
2n\pensas,  a,  um,  p.  adj.  Cio. 
(ex.  :  impensissimas  preces, 
Saet.).  D'instantes  prières,  voy. 
INSISTANCE,  INSTANCE.  ||  Immi- 
nent, urgent,  menaçant.  Jn- 
stanj,  p.  adj.  Cic.  (cf. perico- 
lam.  Cic],  Jmminens,  p.  adj. 
Hor.  Prœscns,  adj.  Cic.  (cf. 
pericalam.  Cic).  Besoin  — , 
nécessitas,   atit,    f.    Cic.    Voy. 

PRESSANT. 

2.  instant,  s.  m.  Tout  espace  de 
temps  immédiat.  Tempus,  O- 
ris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  prssens 
tenxpus  [opp.  à  posteritas]. 
Cic.  omne  tempus  [■  chaque 
instant  •].  Cic.  qaicquid  inter- 
cidebat  temporis.  Plin.  j.  mais 
cette  express,  très  générale  doit 
être  remplacée  le  plus  souv. 
par  une  des  loc.  suiv.  :  pan- 
ctum  temporis.  Cic.  uno  et 
eodem  temporis  puncto.  Cic.  fit 
ad  panctam  temporis.  Cic.  ne 
panctum  i/aidem  temporis.  Cic. 
in  omni  puncto  temporis.  Cic. 
nallo  temporis  puncto  inter- 
misso.  Cic.  omnibus  minimis 
temporum  panctis.  Cic.  mo- 
mentunx  temporis  ou  horae 
rpost-classiquej.tii^.  [.XXXV,  U, 
13].  pour  la  différence  entre  les 
deux  loc.  cf.  quod  momentum, 
immo  temporis  panctum  aat 
beneUcio  stérile  aat  vacaam 
hmde?  Plin.  j.  [pan.  56,  2]. 
vestigiam  temporis.  Cœs.  cum 
omnem  salatem  Oallioe  in  illo 
temporis  vestigio  positam  ar- 
bifraretur.  Caes.  .[Tî.  G.  VU, 
25,  1].  vestigio  temporis  [•  à 
l'instant  même  ■•]  primum  ag- 
men  erat  in  conspectu.  des, 
[B.  G.  II,  2C,  2).  e  vestiqio  ou 
vestigio  [•  à  l'instant  •].  Cic. 
Cass.  eodem,  vestigio  arbs  ab 
liostibus  capi  videbatur.  Cses. 
[B.C.  11,7,  3],;  momentum,!, 
n.  Liv.  (voy.  mosient).  Attends 
un  — ,  paalisper  mane.  Ter. 
Attends-moi  un  — ,  opperire 
me  parumper.  Ter.  Dans  un 
— ,  jam  jam.  Cic.  Tremblant  à 
r —  du  danger,  in  re  prsesenti 
pavidas.  Tac.  Abandonner  qqn 
à  r —  du  péril,  aliquemin  ipso 
discrimine  periculi  destituére. 
Cic.  Al'—  du  départ,  «u6  ipsâ 
profectione.  Cic.  Al'  —  de  la 
mort,  in  ipsà  morte.  Cic.  11 
avait  compté  sur  cet  — ,  hoc 
exspectaverat.  Cic. 

instantané,  ée,  adj.  Qui  ne 
dure  qu'un  instant.  Sahitus,a, 
um,  adj.  Cic.  lirevissimus ,  a, 
um,  adj.  Cic.  Qui  {qase,  quod) 
ad  tempus  est.  Cic.  Voy.  court, 

ÉPHÉMÈRE,    PASSAGER.     I|     (P.   OXt.) 

Qui  se  produit  soudainement. 
Subitus,  a,  um,  adj.  Cses.  (cf. 
s  consilia.  Cas».  ).  Ile  mode  qui 
agit  d'une  façon  — ,  qui  produit 
une  guérison  — ,  remediuin 
pnesens.  Col. 
instantanément,  a<lv.  D'ua* 
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manière  instantanée,  l'ancto 
temporis.  Cir.  In  vestigio  tcm- 
poris.  Cœa.  E  vestii/io.  Cic.  Qui 
agit — (an  pari,  dos  remèdes), 
prœsens,  adj.  Col. 

instar  (à  V),  loc.  adv.  A  la  ma- 
nièro  do...  (Àlicujas  rei)  instar. 
Cic. 

instauration,  s.  f.  Etablisse- 
ment. Insttiiiratio,  onis,  (.Cic. 

instigateur,  trice  (iat.  insti- 
gator.  'l'ac.  tn'x.  Tac),  s.  m.  et 
f.  Celui  ,  colle  qui  institue. 
Princeps,  cipis,  m.  Cic.  etc.  (cf. 
belli  infi'erendi.  Cses.).  Impal- 
tor,  Ofis,  m.  Cic.  .-iactor,  oris, 
m.  Cic.  (cf.  belli.  Cic).  Insti- 
malator,  oris,  m.  Cic.  Etre  1'  — 
de,  concitâre  [bellum).  Cic. 
Suis-je  r  —  (le  tout  ceci  !  Ego 
jstxc  moveo  aat  caro.  Ter,  Voy. 

EXCITER,    PROVOQUER. 

instigation,  s.  f.  Action  d'ins- 
liguer.  Instiijatio,  onis,  f.  Cor- 
nif.  Instinctus,  ûs,  m.  Cic.  (cf. 
instinctii  alicujus.  'l'ac).  Im- 
pulsas, us,  m.  Cic  (cf.  impalsu 
meo.  Cic).  Persaasus,  abl.  a, 
m.\Cic.  A  r  —  de  qqn,  aactore 
aliqao.  Cic.  alicajas  auctori- 
tate  impulsas  ou  commotas.  Cic. 
A  ton  — ,  inslignnte  te.  Cic.  A 
«on  — ,  isto  hortatore.  Cic.  A 
1'  —  et  sur  les  conseils  de  César, 
Cœsare  impalsore  atqae  aacto- 
re. Cic 

instiguer,  V.  tr.  (Arch.)  Pousser 
à  agir  (se  prend  surtout  en 
mauvaise  part).  Instigâre.  tr. 
Cic.  etc.  (cf.  instigantete.Cic). 

Voy.   EXCITER. 

instillation,  s.  f.  Action  d'ins- 
tiller. Instillatio,  onis,  Î.Plin. 

instiller,  tr.  Verser  goutte  à 
goutte.  Instillàre  [oleam  lami- 
ni).  Plin. 

instinct,  ».  m.  (Arch.)  Impul- 
sion. Instinrtiis ,  ûs,  va.  Cic 
Voy.  iMPuc.^iON.  T  Impulsion 
naturelle.  Sensus,  ûs,  m. Cic 
etc.  (ex.  :  naturalis  sensus.  Cic. 
natarali  sensu  mutationes 
cœli  colligère['-  prévoir  grâce  à 
leur  inst.  les  troubles  atmos- 
phériques "].  Cic.  dédit  aatem 
eadem  natura  beluis  et  sen- 
sum  et  appetitum,  ut  altero 
conatam  haberent  ad  natara- 
les  pastas  capessendos,  altero 
tecernerent  pesti('era  a  saluta- 
ribas.  Cic  (^nat.  deor.  II,  i<7, 
U2])  ;  studium,  ii,  n.  Cic 
etc.  (ex.:  studia  prax'a,  tarpia, 
hamilia.  Cic.)  ;  xinpetus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  animalia  hâ- 
tent suos  impetus  et  reram 
appetitas.  Cic.  [Off.  11,3,  llj). 
Nobles  — ,  virtus,  uiis,  f.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Impulsion  intérieure 
qui  détermine  l'être  vivant  à 
des  actes  non  raisonnes.  iVa- 
tura,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  na- 
tura duce  [•  par  instinct  •] . 
Cic.  quasi  in  nataram  verti 
[•  devenir  un  instinct  ■].  Sali. 
ou  peut  dire  aussi  naturalis 
sensus.  Cic). 

instinctif,  ive,  adj.  Qui  vient 
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de  l'instinct.  Naturalis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  n.  motus.  Cic).  iMou- 
vonient  —  vers  co  (lui  nous  est 
salutaire,  accessus  ad  res  sala- 
tares.  Cic.  Mouvement  —  qui 
nous  porto  à  fuir  co  qui  est 
nuisible,  reccssus  a  rébus  pcs- 
tiferis.  ('ic.  Désir  —  du  plaisir, 
appelitus  volaptatis.  Cic.  Ce 
sontimontost — ,easant  in  corn- 
manibus   in(ixa  sensibus.  Cic. 

instinctivement,  adv.  D'une 
manière  instinctive.  Natarà 
duce  {aliquid  facrre).  Cic.  Saâ 
sponie  {[acëre  alinaid).  Cic  Be- 
ncl'irio  ingenii  (aliqaid  inveni- 
re).  Cic. 

instituer,  v.  tr.  Etablir  d'une 
maniera  durable.  Instituére 
(ferlas).  Plin.  (dies  festos).Plin. 
{lados).  Ov.  Constituêre  {ludos 
quinquennales).  Suet.  ||  P.  anal. 
—  des  juges,  constitaêre  jadi- 
ces.  Cic.  —  un  flamine,  un  in- 
terroi,prod«re  (laminem,inter- 
regem.  Cic.  —  qqn  son  héritier, 
comme  tuteur  (<lo  ses  enfants), 
institaëre  albjaeni  heredem. 
Cic.  tueorem.  Cic.  scribëre  ali- 
quem  heredem.  Cic.  aliquem 
tatorem  liberis  sais.  Cic  II  ins- 
titua par  testament  sa  fille  pour 
héritière,  testamento  fecit  he- 
redem (iliam.  Cic.  1  (Arch.)  Eta- 
blir dans  la  connaissance  et  la 
science  do  qqch.  Instituére,  tr. 
Quint.  Voy.  instruîre.  ^  Etablir 
dans  certaines  lois.  Jnstitaëre 
[civitates).  Cic.  —  un  peupla. 

Voy.  CO.NSTITL'En,  ORGANISEIt. 

institut  (Iat.  institutum,  chose 
instituée),  s.  m.  (Arch.)  Ce  qui 
t'St  institué.  Institutum,  i,  n. 
Cie.  Voy.  institution.  Ton  saint 

,     voy.    EUCHARISTIE.     ||      Spéc. 

Règle  d'un  ordre  religieux.  Re- 
ligiones,  um.  f.  pi.  A.  Consti- 
tutioreligionum. Eccl.  ||  (P.oxt.) 
L'ordre  institué  par  cette  règle. 
Ordo,  dinis,  m.  Da  Cange.  1 
Corps  constitué  de  gens  de  let- 
tres, de  savants,  etc.  Voy.  aca- 
démie. 
instituteur,  s.  m.  Celui,  celle 
qui  institue  qqch.  Institutcr, 
oris,  m.  Sen.  Conditor,  oris, 
m.  Cic.  Voy.  fondateur.  1  Per- 
sonne chargée  de  donner  l'édu- 
cation à  un  ou  plusieurs  en- 
fants. Magister,  tri,  m.  Ter. 
Voy.  PRÉCEPTEUR.  ||  (Spéc.J  Per- 
sonne qui  tient  une  école  ou  un 
pensionnat.    Magister,    tri,    m. 

Liv.    Voy.   MAITRE,    MAITRESSE. 

institution,  s.  f.  Action  d'ins- 
tituer qqch.  Insiitatio,  onis,  f. 
Cic  Constitatio,  onis,  f.  Cas3. 
Etre  soumis  à  une —  régulière, 
être  l'objet  d'une  —  régulière, 
apte  et  ordine  institui.  Cic 
V  —  d'un  héritier,  nancujoa- 
tio,  onis,  f.  Suet.  \\  (P.  ext.) 
Chose  instituée.  Institatam,  i, 
n.  Cic.  Institata  ratio.  Cic. 
Mos,  moris,  m.  Cic.  Consaetu- 
do,  dinis,  f.  Cic  Disciplina,  se, 
f.  Cic.  Donner  des —  à  un  peu- 
ple, leges  instituére.  Cic.  Èta- 
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blir  da  bonnen  — ,  $apienter  ou 
bene  res  consi itaëre  ou  ordinû- 
re.  Cic  Iiilroduiro  de  nouvellei 
— ,  nova  inttiluëre.  Cic  Etablir 
de  meillouros  —  dans  un  Etat, 
rem  publicam  melioribus  tem- 
perâre  et  institutis  et  legibus. 
Cic  Ces  —  sont  excellentes,  hxc 
Optimé  instituta  sunt.  Cic.  Rois 
qui  ont  donné  à  l'Etat  d'excel- 
lentes — ,  reget,  quorum  multa 
èunt  eximia  ad  constituendam 
rem  publicam.  Cic.  Introduire 
de  nouvelles  —  dans  le  dépar- 
tement de  la  guerre,  in  re  mi- 
litari   nova  afferre.    Cic.  Vuy. 

LOI,      RÈGLEME.NT.     LoS      —      d'un 

pays,  voy.  i.oi,  constitution. 
i  Action  de  former  par  l'éduca- 
tion. Institut io,  onis,  f.  Cic. 
Disciplina,  a",  f.  Cic.  Voy.  en- 
seignement, ÉDUCATION,  instruc- 
tion. Il  (P.  ext.)  Maison  d'édu- 
cation. Voy.    ÉCOLE. 

instructeur  (Iat.  instructor. 
Suet.),  adj.  (Arch.)  Qui  instruit 
qqn.  Voy.  éducateur,  institu- 
teur. Spéc.  Officier  — ,  qui  mi- 
lites exercet  ou  armis  (ou  dis- 
ciplina militari)  eradit.  Liv.  — 
do  cavalerie,  exerci<ator  eqai- 
tum.  Inscr.  ^  Qui  instruit  un 
procès,  une  affaire.  Jugo  — 
(juge  d'instruction),  quœsitor, 
oris,  m.  Cic  inquisitor,  oris, 
m.   Cic. 

instructif,  ive,  adj.  Qui  ins- 
truit qqn.  Idoneas  ad  docen- 
dam  {liber).  Cic.  Ad  discendum 
utilis  {liber).  CicStudiis  salu- 
ber.  Quint.  Etre  une  leçon  — , 
servir  d'avertissement  — ,  do- 
cumento  esse.  Cic.  1  Qui  sert 
à  instruire  une  affaire.  Ad  co- 
gnitionem  {  ou  quéestionem  ) 
periinens.  A.  Voy  instruction, 
procédure.  Mémoires — .instra- 
mentam  titis.  Quint.  Voy.  dos- 
sier. 

instruction  (Iat.  post.  instrac- 
tio  ["leçons-],  .irn.],  s.  f.  Ac- 
tion d'instruire  qqn  de  qqch. 
Pour  mon  instruction  (c.-à-d. 
pour  que  j'en  sois  instruit), 
discendi  caasâ.  Cic  Pour  leur 
—  {c-à-d.)  pour  les  en  instrui- 
re), docendi  caasâ.  Cic.  Je  fais 
cela  pour  votre  — ,  id  (acio 
te  eradiens.  Cic.  ||  Explication 
pour  la  conduite  d'une  affaire. 
Prœcepta,  oram,  n.  pi.  Cic. 
Mandata,  oram,  n.  pi.  Liv. 
Monitam,  i,  a.  Cic.  Docamen- 
tam,  i,  n.  Cic.  — secrète,  prœ- 
ceptum  arcanam  ou  occaltum. 
Suet.  J'ai  reçu  pour  — de,  mi- 
hi  mandatum  est,  ut.  ..(Subj.). 
Cic.  1  Action  d'instruire,  de 
former  l'esprit.  Institutio,  o- 
Dis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  omnis, 
quse  ratione  sascipitur,  de  ali- 
quâ  re  institutio.  Cic.  iisdem 
prxceptis  atqae  in  unà  insti- 
tatione  formari.  Cic  inst.  pae- 
rilis.  Quint,  puerorum.  Suet.); 
eruditio,  onis,  f.  Cic.  Qaint. 
(ex.:  de  ejus  eruditione,  quod 
labores,  nihil  est.  Cic);  disci' 
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piina,  «,  f.  Cie.  etc.  («X.:    ad 
hos  magnus  adotescentiam  na- 
meras   duàplinse   caasA    con- 
carrit.  Cars,  alicai  aliqae'n    in 
disciplinam    t'-duicre.    Cic.    J. 
pturilis.    Cù'-  Liv.  Col.  Qiiint. 
Sait,    alicui   ijm   discipliruiin 
[.  une    insiruot.  d-   ce  genre  •] 
atihU.fre.    Cic.    noviun    gênas 
disciplina  f-  une  nouvelle  mé- 
iliod»      d'insir.  •]      institaëre. 
ijuint.    paribas    disciplinis    et 
^pad  eosdem  magistros   insti- 
lui   [-recevoir    aupre.s  des  mê- 
mes matcres  la  mêms  iustr.-l. 
Cic.  disciplinam  accipère.  Cic.); 
doctrina,  se,  i".  Cic.  etc.  (ex.: 
'cam  ad  nataram  eximiam  ac- 
cesserit  ratio  qa-edam  con(or- 
mcttioqae  doclrinx  [•  une  instr. 
rationnelle   et    méthodique  »]. 
Cic.  paerili  doctrina  [-  l'instr. 
élémentaire  ■]  ab  aliqno  insti- 
tai.  Cic.  doctrina   atqae  opti- 
nuiram  artiam  stadiis  eradi- 
tum  essa  [•  avoir   reçu  une  ex- 
cellente  instr.  •].  Cic.  doctri- 
nam  ad  alicajas  nataram  ac- 
commodâre.  Cic).  Donner  1'— 
à   la    jeunesse,    eradire    atqae 
docëre  /aventatem.   Cic.  Voy. 
iNiTROiRE.  Recevoir  1'—,  docêri, 
passif.    Cic.  eradiri,  pass.   Cic. 
discére,  tr.  Ctc.  Spéc.  —  mili- 
taire, militix    disciplina.    Cic. 
.Vep.  Donner  à  l'armée  1'—  mi- 
litaire, eradire  e.xercitam  doc- 
trina militari.  Nep.  (Iph.  9,  h). 
|[iPar  oxt.i  Résultat  de  l'action 
d  instruire.  Eruditio,  onis,  t. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sammam  eradi- 
tionem  Grœci  sitam,  censebant 
in  nervoram  vocamqae  canti- 
bas.    Cic.  [Tu5c.   I,  %  J.].    gai 
qaod  tibi  param  videtar  eradi- 
tas,  ea  causa  est,  qaod  nallam 
eraditionem    esse    da.xit,    nisi 
qax    beatx     l'itse    disciplinam 
jai-aret.    Cic    [Fin.  I,  âl,  711); 
doctrina,  ae,  t.  Cic.  etc.  (voy. 
cosSAis?ASCBs).    Sans   —,    voy. 
IGNORANT.  Il  Leçon  servant  à  ins- 
truire. Prœceptum,  i.  a.  Cic. 
etc.  (voy.  L£Ços).1  (Droit.)  Ac- 
tion d'instruire  une  cause  civi- 
le ou   criminelle   et  de  la  met- 
tre en    état   d'être  jugée.    Co- 
gnitio,  onis,  f.  Cic.  Qaint.  Juge 
d' —  (au  civil),  jad&x  qasettio- 
nis.  Cic.    (au  criminel)    qaœsi- 
tor.  oris,  m.  Cic. 
instruire,   v.    tr.     Donner    (à 
qqn)      connaissance    do    qqch. 
Certiorem  (acéré   aliqaem  ali- 
cajas rei  ou  de  aliqiia  re.  Cic. 
Monêre  aliqaem  aliqaid  ou  de 
aliqna   re.    Cic.    Etre  instruit, 
certiorem  fieri   alicajas  rei  ou 
de  alirjaa  re.  Cic.  co'jnoscëre  de 
aliqaa  re  {ex  aliqao] .  Cic.  Voy. 
APPREMDRB.    [faire]     con.naItre, 
INFORMER.  1  Former  l'esprit  (de 
qqn)  par  des  leçons,  etc.   IBS- 
truëre,  tr.  Cic.  etc.  (seul,  dans 
la  constr.    ir^tr.    aliqaem  arti- 
but.   Cic.     aliqaem   prœreptis. 
Petr.    de  là  on  est  venu  à.  dire 
instr.  me.   Sen.   [ep.  58].    ins- 
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(ruera  ignorantianx  ajiciy'us. 
Plin.J.  [ep.  X,  '.'T.  V.  mais  Cl<s 
dern.  constr.  ne  sont  point 
class.^;  instituère,  tr.  Cic.  eu-, 
(ex.:  a/i(/uem  ad  omne  officii 
manas.  Cic.  aliqaem.  Cic.  ali- 
qaem doctrina  liberaliter.  Cic. 
aliqaem  a  paero.  Cic.  instita- 
tas  a  natara.  Cic.];  erud/re 
-former,  instruire-),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  stadiosos  discendi 
eradire  atqne  docére.  Cic.  ali- 
qaem artibas  Grarorum  disci- 
plinam. Cic.  pliam  doctrinis. 
.\'ep.  (Uios  ad  mojoram  insti- 
tua. Cic.  aliqn<^m  in  itre  ci- 
vili.  Cic.  eraaitas  artibas  mi- 
litix.  Liv.);  docêre  i-  ensei- 
gner, instruire  -;,   tr.  Cic.  etc. 

(^VOy.       APPRENDRE,      ENSEIGNER)  ; 

prsecipëre  (•  donner  des  le- 
çons •),  tr.  Cic.  Nep.Uhio\.  pr. 
de  eloqaentia.  Cic.  [de  Or.  Il, 
1,  S],  voy.  leçon).  S'—,  disci- 
plinam  accipère.  Cic.  eradiri, 
puss.  Cio.  discére,  tr.  Cic.  S> 
faire  —  par  qqn,  discére  ab 
aliqao.  Cic.  institai  apad  ali- 
qiiem.  Cic.  Instruit,  eraditas, 
a,  am,  p.  adj.  (avec  Comp.  et 
Superl.).  Cic.  doctas,  a,  am, 
p.  adj.  (av.  Comp.  et  Sup.). 
Cic.  doctrina  insfructtis.  Cic. 
Une  personne  instruite,  homo 
cam  institatas  optimë,  tam 
etiam  perfectë  planéqae  eradi- 
tas. Cic.  Il  (Par  ext.)  Dresser 
(un  animal).  Voy.  dresser.  1 
(Droit)  Mettre  une  cause  en 
ét.tt  d'être  jugée.  Lilem  ordi- 
naire. Jet. 

instrument,  s.  m.  Objet  fabri- 
qué dont  on  sa  sert  pour  une  o- 
pération.  Instrumentum,i,n. 
Cic.  etc.  (ex.:  instr.  rastiram. 
Plin.ordin.  au  plur.instromen- 
ta.  Oi'.Jastin.].  (En  pari,  d'un 
instr. de  grande  dimension  et  ar- 
tistement  fabriqué.)  .\{ach.ina, 
a-,  f.  Cic.  Plin.  —  en  fer,  ferra- 
mentam,  i,  a.  Cic.  Liv.  Col. 
(et.  ferramenta  agrestia.  Liv. 
et  absol.  ferramenta  [•  instr. 
aratoires  •].  Cato.  Cic).  -^  de 
chirurgie,  ferramentam,  i,  n. 
Cels.  (errum,  i,  n.  Cels.  — 
d'astronomie,  oryanum,  i,  n. 
Plin.  —  de  géodésie,  onjanam, 
i.  n.  Col.  machina,  se,  f.  Col. 
Il  —  de  musique,  organum,  i, 
n.  Sen.  (ep.  87,  11;  au  plur. 
organa.  Qaint. i.  —  à  vent, 
corna,  us,  n.  Cic.  (ibiaî,  arum, 
f.  pi.  Cic.  taba,  se,  f.  Cic.  —  à 
cordes,  fides,  iam,  f.  pi.  Cic. 
Joueur  d'— ,  organicas,  i,  m. 
Lacr.  Il  (P.  ext.)  Tout  ce  dont 
on  se  sert  pour  produire  un  ef- 
fet matériel.  Instrumentum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  virtatis.Cic. 
lijucariœ.  .SalL  sapientix.  Cic. 
vitse  nitidioris .  Plin.  j.).  Voy. 
aussi  OROANE.  Les  —  du  sup- 
plice, sapplicii  apparatas.  Liv. 
Il  (Liturgie.)    —  de  paix.    Voy. 

RKLIQUAIHE,      ANNEAU,     IMAGE.      || 

Fig.  Tout  ce  dont   on   se   sert 
pour  arriver  à  un  résultat.  Ins- 
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(rumentum,  i,  n.  Cio.  (cf.  instr. 
regni.  Cic).  Les  —  de  qqn, 
ii/icuj'os  socii  mir»i«friçae.  Cic. 
Sirvir  à  qqn  d'— ,  être  1'—  de 
qqn,  alicui  ooeram  suam  com- 
menrf.ire.  Cio.  Eire  1"  —  des 
dl^3seins  de  ç^qn,  inservire  ali- 
cajas cnnsiliis  per^ciendis.  Cic. 
Se  servir  de  qqn  comme  d'un 
— ,  altcu;'u»  opéra  ati.  <'ic.  Se 
faire  I'—  do  la  cru.iuté  d]au- 
trui,  aliens!  cradelitatis  minis- 
terio  (angi.  Liv.  1  (Droit.)  Acte, 
titre  public  servant  à  établir 
des  droits,  /nsfrumentum,  i,  n. 
Cic.  Qaint.  Voy.  document,  i>i4- 

instrumentaire,  adj.  et  s.  m. 
\\Adj.  Qui  rédige  ou  aide  à  ré- 
diger un  instruinont  (acte  pu- 
blic). Officier  —,  scriba,  se.  m. 
Cic.  Liv.  Hor.  qal  litteris  ali- 
qaid consignât.  Cic.  ||  (Arch.) 
S.  m.  Celui  qui  joue  d'un  ins- 
trument   (de    musique).    Voy. 

INSTRUMENTISTE.  . 

instrumental,  aie.    adj.    Qui 
sert    d'instrument,    de    moyen. 
Minister,    tra,    tram,    adj.  Ov. 
1  Qui  se  sert  d'instruments  (de 
musique).  Musique   —,    nervo- 
ram et   tibiaram   cantas.  Cic. 
symphonia,  X,  f.  Cic.  Musique 
vocale  et  — ,  chordarum  som- 
(as   et   vocis    cantas.  Cic.    vo- 
cam  nervoramqae  cantas.  Cic. 
instrvimentation,   s.  f.  (Mus.) 
Action  d'instrumenter. Voy.  OR- 
CHESTRATION. 
instrumenter,   v.  intr.  et  tr. 
Il  V.  intr.   (Droit.)   Dresser  ua 
instrument     (contrat,    procès- 
verbal,    etc.).    Perscribëre,    tr. 
Cic.  1  (Arch.)  1'.  tr.  Ecrire  (un 
morceau  de  musique)    pour  les 
différents  instrumnits   de  l'or- 
ch'Stre.  Voy.  orchkstber. 
instrumentiste,    s.  m.    Celui 
qui  exécute   de  la  musique  sur 
un    instrument.    Organicas,  i, 
m.  Lacr.   Symphoniacas ,  i,  m. 
Cic. 
insu,   s.  m.    Ignorance   où    oa 
laisse  qqn  d'un  fait  qu'il  a  in- 
térêt à  connaître.  (Ne  s'emploie 
que  dans  la  locution    -  i  l'insu 
de.).     A    r—     de    qqn.    aliqao 
inscio    ou   insciente.     Cic.     ou 
ignorante.    Quint,    ou   i',inaro. 
Liv.    A   l'—    de   Sylla,    impru- 
dente Salld.  Cic.  Omettre  à  son 
— ,     tmprudentem     prseterire. 
Cic. 

insubmersible,  adj.  Qui  ne 
pîut  être  submergé.  Qui  \,qase, 
qaod)  sahmargi  non  potest.  A. 
insubordination,  s.  f.  Manque 
d'j  subordination.  DiscipUna 
niilla.  Cic.  Immodestia,  se,  f. 
.\'rp.  Intemperantia,  se,  f.  Nep. 
cf.  militam  intemp.  Nep.).  Li- 
centia  ou  nimia  licentia.  Liv. 
ou  intemperantia  et  nimia  li- 
centia. Cic.  Detrectalio  mili- 
tise.  Liv.  _ 

insubordonné,  ée,  adj.  Qui 
manque  à  la  subordination. 
Nallà  disciplina  coercitas.  Cio. 
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Spéc    (on  pari,  dos  soldats),  rf<!- 
treclitns   inilitiam.   Liv.    Il    no 
voiilut,  pas  (*!try  — ,  non  parère 
noliùt.  Liv. 
insuccès,    s.     m.    Manquo    de 

SUCC('*S.   Voy.    ÉCHEC. 

insufûsaminent,  adv    D'une 

nianiiTô  insuflis.uito.  IVon  sa- 
tis.  Cic.  Aon  ita  ut  siifficiat, 
Cic. 

Insuffisance  (Ut.  post.  insuf- 
(lientia.  'l'art.  Boet.f,  s.  f.  Etat 
de  coqui  est  insuffisant.  —  du 
blé,  angusti.v  rei  (ramentarU-e. 
Cxs.  L' —  il'i  rossourras  d'uno 
contrée,  inopia  lororuin.  ]'cll. 
L' —  do  ses  troupes,  paticitas 
militam.  W —  d"uno  prouve,  res 
infirma  ad  probandum.  Cic. 
Montrer  1'—  d'un  lémoignng'i, 
tistimonium  parum  ou  non 
satis  idonenm  esse  probàre. 
Cic.  L' —  du  talent,  des  con- 
naissaïiros  de  iiqTi,  et  absolt, 
r — ,  inliriniias,  atis,  (.Cic.  im- 
peritia,  a-,  f.  Cic.  V<iy.  incapa- 
riTK.  Je  mo  rends  bon  compte 
de  1' —  do  mon  talent,  qaod 
(  ingeniam  )  sentio  qvMm  sit 
e.vi;;uiim.  Cic. 

insuffisant,  ante  (lat.  post. 
insuf/iriens.  'l'ert.\  adj.  Qui 
ne  suffit  pas.  .Xon  suf(iciens. 
Liv.  l'aram  ou  n\inas  idoneas. 
Cic.  (cl",  testis,  anrtor  parum 
ou  m'mas  idoneas.  i^ic).  Jm- 
par.  adj.  Liv.  (cf.  impar  pr^- 
sidiam  relinqaëre.  Liv.  [I,  59, 
5]).  Chacune  de  ces  chost^s  — 
en  soi,  atrum<iae  per  se  indi- 
gens.  Sali.  Qui  témoigne  sa 
raconnaissanoe  d'une  façon  — , 
imjratas  in  referendâ  gratta. 
Cic.  Etre  — ,  non  snffi/:ëre  ou 
non  satis  esse.  Cic.   ||  (Absolt.) 

Voy.    INCAPABLE. 

insufflation  (lat.  post.  insuf- 
fiatio.  .ivit.  Cn-l.-Aar.),  s.  f. 
Action  d'insuftler.  Safflatio, 
onis,  (.  Plin. 

insuffler  (lat.  post.  insufflàre. 
Prad.  Hier.  ),  v.  tr.  Souffler 
dans.  Jnspiràre  taliquid  per 
scriptoriuni  calamam:.  Cels.  || 
(P.  ext.)  Gonfler  en  soufflant. 
In^àre,   tr.   Cic.  \"oy.  gonfler. 

insulaire  (lat.  post.  insalaris. 
Amm.\,  adj.  Qui  habite  une 
île.  Qui,  qus;  insalam  incolit. 
Nep.  Substantivt.  Un  — ,  insa- 
Ix  incola.  Liv.  insulee  cultor. 
Liv.  Les  —  {c.-d-d.  les  habi- 
tants de  l'ile),  insalani.  oram, 
m.  pi.  Cic.  (N.  D.  m,  18,  iô). 
il  gui  insalam  incolunt.  Liv. 
insalie  ejas  incola;.  Cic.  Les^ 
(c.-d-d.  les  habitants  des  iles), 
insulse,  arum,  f.  pi.  Nep.  (Milt. 
7,  1).  ii  qai  insalas  colunt  ou 
incolant.  Cic.  Liv. 

insultant  ,  ante  ,  adj .  Qui 
constitue  une  insulte.  CoDtu- 
meliosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  vocea.  Cic.  on  dit 
aussi  verboranx  contumelise. 
Cic).  Proi'édé  — ,  contamelia, 
se,  f.  Cic.  Voy.  injurieux. 

insulte  (lat.  post.  insultas  [-  a- 
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gression  >].  Lact.  Alcim.),  s.  f. 
et  (arc/i.)  m.  (Arcli.)  Agression. 
Voy.  ce  mit.  ||  Spùc.  Attaque 
militaire.  Impetus,  ûs,  m.  Cic. 
/.il'.  Mettre  les  villes  à  l'abri  dos 
insulter  de  l'ennemi,  pro/iibërc" 
fini  hostium  ah  oppidis.  Caes . 
^  oITiMise  outrageante.  Conta- 
melia, a',    f.   Cir.  Vi>y.  OUTRAGE, 

INJURE.  Il  Paroles  insultantes. 
f.'ontumcliaram  aculei  ou  con- 
rameliarum  voces.  Cic.  Voy. 
INJURE.  Il  Fig.  —  au  bon  sens, 
\'oy.  AnsuunK,  adsurdiié. 
insulter,  v.  intr.  et  tr.  ||  (Arch.) 
r.  intr.  Faire  acte  d'agression. 
Lacesscre  aliqueni  injariâ.  Cic. 
Facère  (ou  in  ferre  injariam 
aliciii.Cic.  .iflicëre  aliquem  in- 
juria.    Cic.    Voy.     ATTAQUER.    || 

Fig.  Faire  (à  qqn)  une  olTenso 
outrageante,  insultâre.  intr. 
Cic.  (cf.  alicui.  Cic.  alicui  in 
calamitate['  ins.  au  malheur-]. 

Cic).   Voy.   OFFENSER,  OUTRAGER. 

!|(P.  ext.)  En  pari,  dos  choses. 
Offendëre,  tr.  Cic.  {c(.  aures, 
ùculos.  Cic.  ) .  Voy.  braver, 
CHOQUER,  FROISSER.  ^  1'.  tr.  At- 
taquer, s'attaquer  à  qqch.  /m- 
petuni  farëre  in  {oppidum), 
i-'ses.  Voy.  attaqier.  ||  Fig.  — 
(un  arbre,  les  récoltes,  etc.i. 
Lœdëre,  tr.  Col.  Voy.  endom- 
mager. 1  OlTenser  d'une  ma- 
nière outrageante.  Contumeliâ 
af(icèro  atiqaen\.  Cic.  Maledi- 
cëre  alicai.  Cic.  —  grossière- 
ment qqn,  insultâre  in  ali- 
quem. Cic.  Voy.  INJURIER,  OU- 
TRAGER. 

insulteur,  s.  m.  Celui  qui  fait 
métier  d'insulter.  Conviciator, 
oris,  m.  Cic. 

insupportable,  adj.  Qu'on  ne 
peut  supporter.  Intolerabilis, 
e,  .adj.  Cic.  etc.  (ex.:  int.  fri- 
'jus.Cic.int.insolentia.Cic.  sie- 
vitia.  Liv.  arrogantia.  Saet.  au 
compar.  intolcrahilior  homv. 
Cic.  omnia  intolerabiliora . 
Cic.  intolerabilias  nihil  est 
quam  femina  dives.  Juv.);  jn- 
tolerandus,  a,  uzn,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  int.  tyrannas.  Cic. 
int.  barbaries.  Cic.  int.  cru- 
ciatus.  Liv.  int.  saperbia. 
Liv.  int.  imperiam.  Sali.);  vix 
tolerandus  (a,  um),  adj.verb. 
Liv.  (ex.:  vix  tolerandas  dolor. 
Liv.):  non  ferendus,  (a,  um), 

adj.  verb.  Cir.  etc.  |ex.:  non 
ferenda  lex.  Cic.  in  e.xactioni- 
bas  injarise  non  ferendœ.  Cic. 
non  ferendas  homo.  Cic);  O- 
diosus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
{ç\.:  odiosissima  natio  [•  race 
ins."].  Phxd.  voy.  odieux); 
injportunus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  uxor  importuna. 
Plaut.  voy.  DÉSAGRiiABLE).  Etre 
— ,  ferri  non  posse.  Cic. 

insupportablement ,  adv. 
D'une  manière  insupportable. 
Jntoleranter,  adv.  Cic.  Intole- 
rabiliter,  adv.  Cjc. 

insurgent  (  lat.  insurgens, 
part.  prés,  de  insargëre,    s'in- 
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surgor),  s.  m.  (Arch.)  Celui  qui 
se  soulève.    Voy.  [s']   insurgivR, 

Ul:  VOUTER. 

insurger  (s'),  v.pron.  Se  soulever 
contre  (l'autorité*,  et  absolt.  se 
révolter.  Insurgére,  intr.  Ov. 
(mot  poét.  à  remplacer  p.ir  un 
(les  verbes  suiv.)  ;  erigi,  f>a&s. 
Liv.  ((îX.:  unii/'«rfiur7i  .^"tnnium 
crectum  est.  Liv,);  rebellâre, 
intr.  Liv.  (voy.  révolter,  sou- 
lever; on  dit  aussi  rehcllionem 
facëre.  Cxs.  sedilionem  ou  ta- 
nialtum  movëre.  Cic.  edére. 
Liv.  facëre.  Cic);  resistëre, 
intr.  Cic.  etc.  (e.\.  :  r.  alicui. 
Cic.  on  dit  aussi  imperiam  ali- 
cajus  detrectùre.  Cic  arma 
movëre  contra  aliquem.  Liv.). 
Subst.  Les  insurgés,  rebelles, 
ium.  m.  pi.  Tac.  Voy.  soule- 
ver, [se]  révolter.  Il  Fig.  S' — 
contre  le  bon  sens.  Voy.  [  se  ] 
révolter,  braver,  offenser.  Il 
(Transitivt.)  —  (le  peuple)  faire 
—  ,  ad  seditionem  concitàre 
ou  impellëre  ou  stimulâre.  Cic. 
Liv. 

insurmontable,  adj.  Qu'on 
ne  peut  surmonter.  Incxsapera- 
bilis,  e,  adj.  Liv.Sen.  Inexpu- 
gnabilis,  e.  adj.  Cic.  (En  pari, 
des  difficultés),  inexplicabilis, 
e,  adj.  Cic.  Etre  — ,  superari 
non  posse.  Cic. 

insurrection  (lat.  post.  insar- 
rcclio.  Gloss.),  s.  f.  Action  do 
s'insurger.  Rebellio.onis,  t.  Cic. 
Seditio,  onis,  LLiv.  (cf.  s.c/o- 
mestica.  Liv.  seditionem  conci- 
tàre ou  commovëre.  Cic.  Liv. 
seditio  exardescit.  Liv.  s.  lan- 
guescit.  Cic.  s.  conticescit.  Cic). 
Concitatio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
(cf.c.  plebis  contra  patres.  Liv.'\, 

insurrectionnel,  elle,  adj. 
Qui  appartient  à  l'insurrection. 
.'>editiosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Mouvement  — ,  motus,  ûs,  m. 
Cic.  tumultus,  'lis,  m.  Cic.  Voy. 

ÉMEUTE. 

intact,  acte,  adj.  Qui  n'a  pas 

été  touché,  endommagé.  Intac- 
tus,  a,  um,  adj.  Liv.  Integer, 
gra,  grum,  adj.  Cic.  incolamis, 
e, adj.  Ca?s.  (cf.  inc.  naves .Cœs.). 
Monuments  historiques  — ,  mo- 
numentaincorrupta.  Liv.  Lais- 
ser — ,  non  tangëre.  Cic.  De- 
meurer — ,  salvam  esse.  Cic. 
||  Fig.  Integer,  gra,  yram,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  fama.  Sali,  ex'isti- 
matio.  Cic).  Inviolatas,  a,  um, 
adj.  Cic.  ^cf.  uniicitia.  Cic). 
Salvas,  a,  um,  adj.  Cic.  etc 
(cf.  s.  conscientia.  Sen.).  Jnle- 
meratus,  a,  um,  adj.  l'irj.  (cf. 
int.  (ides.  V'irg.).  ||  (Arch.)  Avec 
une  prép.  —  à,  intactas  [aliqaâ 
re).  Cic. 

intactile,  adj.  (Arch.)  Qui 
échappa  au  sens  du  tact.  In- 
tactilis,    e,    adj.   Lucr. 

intangible,  adj.  Qu'on  ne  peut 
touchor.  Intactilis,  e,  adj.  Lucr. 
Qui  [quse,  quod)  tactu  non  ca- 
pitur.  Cic.  ou  tangi  nonpotest. 
Lacr.  Etre  — ,  tanyi  non.  posse. 


1100 


INT 


Cic.  non  tacta  uUo  eapi.  Cie.  \ 
facfum  miinuum  effar/ére.Sfn.  | 
intarissable,  adj.  Qui  ne  pi'ut 
être  nn.PerenDis,  e,  adj.L'ic.  j 
etc.  (ex.  .  fons.  C.rs.aqaa.Sun.  , 
amnU.  Cic.'\:Jugis,  e,  adj.  Cio. 
etc.  (ex.  :  jagisaqasefons.  Hor.).  | 
Sources  —,  (ontiam  perennita- 
tes.  Cic.  \\  Fig.  Perennis,  e.aJj. 
Cic.    etc.    ici',  per.   /oguaafjs. 
Cic).  Pro(laens,  p.  adj.  Cic. 
intégral,  aie  (,lat.  post.  inte- 
grahs.  Schol.  Cic),  adj.   Dont 
le  total  ne  subit  aucune  dimi- 
nution.   Integer,    gra.    griim. 
adj.    Col.   Votas,  a,   um,    adj. 
Cic.  Soii'.lai,   a,    am,  adj.  C'ic. 
etc.  (cf.    in  solidam  appellôre 
[•  exiseï"  'e  pavement  iniéjr.  de 
sa  créance  •  ].'7'act.).  Payement 
— ,  e.rsolu(io,  onis,  f.  Oij. 
Intégralement,    adv.    D'une 
mauiere  iiuéijralo.    In  tolidam 
(deberi).  Dig.  Ad  libMam  {de-  , 
bire).  Cic.  'lu   payeras   la  dé- 
pensa — ,  ad  asaem  impendiam 
reddes.  PUn.  j.  Payer  —,   e.r- 
solvcre.  tr.  Cic.  Voy.  complète- 
ment, ENTIÈREMENT. 

intégrant,  ante  (lat.  integram, 
nui  rend  entier),  adj.  Qui  est 
nécessaire  à  l'intégrité  du  tout. 
Ad  totam  neeessarias .  Cic.  Etre 
une  partie  —  de  qqch.  faire 
partie  — do  qqch.,  inhstrêre  in 
neri-is   alicajos   rei.   Cic.  Voy. 

ESSENTIEL. 

intègre,  adj.   Dont  la   probité 
est  entière.  Integer,  gra,  grtim, 
adj.    Cic.    Inajrraptas,  a.  am, 
adj.  Cic.  Un  homme  —,   inno- 
cent,   entis.    m.  Cornif.   Sali. 
Juge  —,  relinosas  jadex.  Cic. 
Intégrité,  s.'f.  Etat  d'une  chose 
qui  est  dans  son  entier.  Integri- 
tas,  atis,  f.    Phsed.  Payer   1'  — 
de  la  somme,  solidam  tolvëre. 
Cic.  Vov.  ENTIER.  Il  (Fig.)  Kéta- 
blirqqii  dans  1'  —  de  ses  droits, 
aliqaem  in  integram  restitaë- 
re.   Cic.   Conserver  qqch.  dans 
son  —,  illibatam  aliqaid  servû- 
re  Liv.  L'  —  des  mœurs,  inno- 
centia,  a»,  f.  Cic.  Voy.  pubeté. 
1  (Fig.)  Caractère  do  celui  dont 
la  probité  est  entière.  Integri- 
tas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  vitx  inte- 
gritas.  Cic).  Jnnocentia,  se    f. 
Cir.  Avec  —,  intègre,  adv.  Cic 
intellect,  s.  m.  (Philos.)  Faculté 
de  concevoir.  Intelligentia,  x, 
f.  Cic.  Intellectat,  as,  m.  Sen. 
intellectif,  ive  (lat.    post.  in- 
tellectii-ut  [-théorique-.].  Eccl.), 
adj.   Qui   appartient  à  l'intel- 
lect.  (Traduire   par   le   génit. 
intelligentiae.)    Le    pouvoir   — , 
intelligendi  vis. Cic.  Voy.  intel- 
ligence. 

Intellectuel,  elle  (lat.  post. 
intcllectaalis.  Eccl.),  adj.  Kela- 
tifà l'intelligence. (Traduire  ,)ar 
le  génit.  OFiimt  ou  mentis  ou  co- 
gitationis  .  Activité  —,  motus 
animi  ou  cogitationis.Cic  mo- 
tos animi  et  cogitatio.  Cic.  Ap- 
titudes — ,  ingenii  facultates . 
Nep.  Faculté»  -,  pradentia  in- 
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telligendi.  Cie.  vis  animi.  Liv. 
ingeniam,  ii.  n.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Culture  —,  doctrina,  œ,  f.  Cic. 
ou  eruditio,  onis.  f.  Cic.  Exer- 
cice —,  ingenii  exercitatio.Cic. 
Plaisir  — ,1'oluptas  qase  discen- 
do  et  intelligendo  percipitar. 
Cic  oblectatio  sollertix.  Cic. 
Les  personnes  — ,  intelligentes, 
inm.  m.  pi.  Cic. 
intelligenunent,  adv.  D'une 
façon  intelligente.  Intelligen- 
ter,  adv.  Cic.  Prudenter,  adv. 
Cic. 

intelligence,  s.  f.  Action  de 
comprendre  qqch.  par  la  pen- 
sée. Intelliéentia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  int.  alicujas  rei.  Cic); 
prudentia.  se,  f.  Cic. etc.  (ex.: 
p.  legam.  Cic.  /uris  pablici.  Cic. 
rei  militaris.  .\'ep.).  Avoir  V  — 
do  qqch.,  aliqaid  intelligêre. 
Cic.  Voy.  [s']  entendre  [à],  en- 
tendre. Avoir  r  —  des  auteurs, 

vov.    COMPRENDRE.    POUT   1'   —   dd 

csequiva  suivre,  ut inteJZiyantar 
I    ea  qape  seqauntar.  A.  jj  (Spéc.) 
Entente. Voy.  ce  motl.1  (Absol.) 
Faculté  de  comprendre.  Intel- 
ligentia, se,   f.  Cic.  etc.   (ex.: 
id,  qaod  in  nostram  intelligen- 
tiam  cadit.   Cic.  intelligentiam 
saam  excatëre  ['  déployer  toute 
son  int.  •].    Cic.  anteire  omnes 
intelligentia.  Cic.  int.  commu- 
nis.Cic.popuiapis  ['dupublic-]. 
Cic.  [or.  33,  117]);  intellectus, 
ûs,  m.  .Sen.  PUn.  (ex.  :  nostro 
inteiiectu.  Sen.  ce  mot  est  post- 
class.  et  doit    être   rempl.   par 
lis  intelligendi.  Cic.  intelligen- 
di pradenlia.Cic.);prudeniia, 
se,    f.   Cic.  etc.  (ex.:  dicitar  p. 
scientia   cajasdam,   artificii.et 
appellatarrerammaltaramme- 
moria  et  asas  complariam  ne- 
ijotioram.  Cornif.  [rhet.  Ill,  2, 
3].  pr.  cernitar  in  delectu  bono- 
ram  et  maloram.Cic):  sapien- 
tia.  se,  f.  Cic.   etc.  (ex.:  prin- 
cepsqae  omniam  virtatam   est 
illa  sapientia,  qtiamio^i%v  Grœ- 
ci  vacant  ;  pradentiam   enim  , 
qaam   Crseci    çpovriiTi-;    dicixnt, 
aliam    qaandam    intelligimas, 
qax   est    reram  expetendaram 
taciendaramqae  scientia.    Cic. 
[off.  I,  i3,   153]);   ingenium, 
ii,  n.  Cic  etc.   (ex.  :    acuti  in- 
genii esse.Cic.acri  ingenio  esse. 
Cic.  extremi  ingenii  esse.  Cic). 
Sans   — ,    nu/io    jadicio.    Cic 
Homme  sans  —,  mente  carens. 
Cic.  Avec  —,  intel/isenter,  adv. 
Cic.jadicio  ou  cum  jadicio.  Cic. 
Il  Faculté   de  connaître.  Mens, 
mentis,  f.  Cic.  Ingeniam,  ii,  n. 
Cic.  (cf.  ingenii  acamini  inser- 
vire.  Cic.    ingenii   aciem  exa- 
cuére.  Cic).  î  Communication 
entre  personnesqui  s'entendent. 
Contcientia,    as,    f.    Cic.   (cf.  c. 
inter   matrem   et   pliam.    Cic. 
aliqaem  assamire  m  conscien- 
tiam.Tac).  Collasio,  onis,  (.Cic. 
cf.    co(/o»io    cam    decamanis. 
Cic  [Vcrr.  Il,  3.  13,  33]  .  Cion- 
destina  colloqaia  {cam  hoste) . 
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Liv.  Etre  d'  —  avec  qqn,  con- 
sentir* cam  aliquo.  Cic.  alica- 
jus  conscium  esse.  Cic.  collu- 
dêre  cam  aliqao.  Cic.  (Verr.  11, 
S,  21,  58).  Etre  d'  —  avec  qqn 
pour...,  conspirare  cam  aliqao 
ad  aliaaid.  tic.  |1  (P.  ext.)  En 
pari,  des  choses.  Etre  d"  — ,  c.~ 
à-d.  être  d'accord,  s'accorder. 
Voy.  ACCORD,  ACCORDER.  ||  (Par 
ext.)Aecord  desseatimentsentra 
plusieurs  personnes.  Consensio, 
onis,  f.  Cic.  Consensus,  us,  m. 
Cic.  Conspiratio,  onis,  f.  Cic. 
Bonne  — ,  voy.  accord.  Mauvai- 
se — ,  voy.    DÉSACCORD. 

intelligent,    ente,    adj.    Qui 
comprend    facilement.   Jntelli- 
gens,  p.  adj.  Cic.  Sapiens,  adj. 
Cic.    Prudens,   adj.    Cic.  Pra- 
dentisB  plenas.  Cic  So((ers,adj . 
Cic.  Etre  —,  sapëre,  intr.  Cic. 
Etre  —  pour  qqch., peritum  esse 
alicajas   rei.   Cie.  rem  intelli- 
gêre.  Cic  ou  callére.  Cic  Ar- 
rangements ,     dispositions    — , 
sotlerter     excogitata.    Liv.     || 
(Eu  pari,  des  animaux.)  Sagax, 
adj.  Cic.  (cf.  ».  canis.  Cic).  T 
(Philos.)    Qui  a    la    faculté    de 
connaître.  Afente  (ou    ratione) 
pra-ditas.  Cic  Mentis   (ou  ro- 
tionis)  particeps.  Cic 
intelligible   (lat.  post.  intelli- 
gibilis.  Eccl.),_  adj.  Qui  se  com- 
prend. Facilis   ad    intelligeri- 
dam  ou   (acilis  intellecta.  Cic. 
Perspicaus,   a,   um,    adj.   Cic. 
Planas,   a,   um.   adj.  Ctc.    En 
pari,    de   la   voix.   Clarus,    a, 
um,    adj.   Cic.  (ex.:    clarà   ou 
t-ianssimô  jvoce   [•  à  haute  et 
int.   voix  -j.  Cic).  Etre—  lau 
vulgaire  ),   mteiligi   (o   vtdço). 
Cses.  Ne  pas  être  —,  inteKectu 
carêre.   Sen.  Rendre  qqch.  •— , 
explicàre  ou  explanâre  aliqaid. 
Cic.   Se  rendre   —    à    qqn,  ita 
dicére   ut  ab  aliqao  intelliga- 
ris.   Cic.    accommodare   se    ad 
mentem  et  intelligentiam  alica- 
jus.  Cic  Qui  parle  d'une  façon 
—,  expeditas    ad  pronuntian- 
dam.  Cic  1  (Philos.)  Qui  appar- 
tient à    l'intelligence.  Sab  in- 
telligentiam cadens.  Sen.  Corn- 
preliensibilis,   e,   adj.  Cic.  Qui 
(quss,quod)  intelligi  potest.Cic 
ou  qaem  [qaam,  qaod)  animo 
comprehendére  (ou  mente  conv- 
fjlecti)  possamas.  Cic. 
intelligiblement,  adv.  D'une 
manière     intelligible.    Perspi- 
cuè,  adv.  Cic.\.Planê,  adv.  Cic. 
ClarS,    adv.    Cic.    Explanaté, 
adv.    Cic    Pour    parler   —,    ut 
ea  quas  dicimas   intelligantur. 

Cic     Voy.     CLAIREMENT. 

intempéramment.adv.  D'une 
manière  intempérante.  Intem- 
peranter,  adv.  Cic. 

intempérance,  s.  f.  M.inque 
de  tempérance.  Intemperantia, 
se,  f.  Cic  Incontinentia,  a;,  f. 
Cic.  —  de  langue,  intemperan- 
tia lingus.  Liv.  —  de  plume, 
Hcentia  scribendi.  Cic  Qui  a 
une  —  de   langue,   immodictii 
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linriaà.  IJv.  Voy.  déiikoi.kmest, 
BXCÉ9,  Avec  ■ — ,  inconiinenit'ry 
adv.  Cic.  immudestù,  adv.  CU:. 
immodicè,  adv.  Cic.  ||  (Spoc.) 
Manqua  de  tompéranco  dans  le 
manger  et  le  ho'iva.ln.teniperan- 
tia  vini.  Liv.  Lascivia  epata- 
runx .  Tac. 

intempérant,  ante,  adj.  Qui 
u'osi  pus  tompéraiit.  Intempe- 
rans,  adj.  Cic.  Immodcratus, 
a,  ani ,  adj.  Cic.  Immodicas, 
a,  uni,  adj.  Liv.  (cf.  imm. 
Unijuii.  Liv.).  Immodestas,  a, 
ani,  adj .  Cic.  (cf.  .venus  /o- 
candi.  Cic.\.  Voy.  déhégié.  im- 
MODLiiK.  Il  (Spéo.)  Qui  manquo 
de  modération  dans  le  nianytr 
et  le  boire.  Intemperans,  adj. 
Cic.  Jmmoderatat,  a,  um,  adj. 
Cic. 

intempéré,  ée  (lat.  intempera- 
<us,  immodéré),  adj.(Arcli.)Qui 
manque  d'un  juste  tempéra- 
ment. Non  temperatas.  Cic. 

intempérie,  s.  f.  Manque  d'un 
juste    tempérament.  ||   (  Arch. 
Dans   l'organisme.    Voy.    dérè- 
glement,   DhisOKDnE,   TROUBLE.  || 
Fig.    Voy.    DÉRÈGLEMENT,    EXCÈS. 

Il  Dans  les  conditions  atmos- 
pliériquos.  Intempéries,  ei,  l. 
Liv.  (cf.  int.  rscti.  Liv.).  Les  — 
de  l'air,  et  absolt.  les  — ,  via 
C3eli.  Plin.  Etre  exposé  aux  — 
do  l'air,  sitb  injariâ plaviaram 
esse.  CoL 

intempestif,  ive.  adj.  Qui  se 
produit  à  contretemps.  Intein- 
pestivas,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 

DÉPLACÉ. 

intempestivament,  adj.  D'u- 
ne manière  intempestive.  In- 
tempestive, adv.  Cic.  A'on  op- 
portune. Cic.  Maie.  Cic.      v 

intenable,  adj.  Qui  n'est  pas 
tenable.  Intatas,  a,  um,  adj. 
Sali.  Liv.  (cf.  intata  urbs.  Liv.). 

intendance,  s.  r.  Fonction  d'in- 
tendant, et  spéc.  charge  d'in- 
tendant prépose  à  un  service 
public.  Cura,  œ,  f.  Liv.  (ex.  : 
c.  serarii.  Liv.  annonœ.  Saet. 
aquarum.  Saet.).  Dispensatio, 
onis,  f.  Cic.  Prse(ectu,ra,  œ,  f. 
Tac.  (cf.  pr.  annonse.  Tac). 
Charger  qqn  de  1' —  de  qqch., 
a^icui  rei  pr3e(icëre  aliquem. 
Cass.  alicai  caram  alicajas  rei 
committëre.  Cic.  prseponére  ali- 
nacm.  officio  (niaritimo).  Cœs. 
Il  (P.  o.\t.)  Corps  des  intendants. 
Voy.  INTENDANT.  ||  Division 
territorale  à  laquelle  un  inten- 
dant est  préposé.  Pr^fectura. 
m,  f.  Tac.  Diocxsis  (Gén.  eos 
et  is.  Ace.  in),  f.  Cic.  ||  Bureau.x 
d'un    intendant.   Voy.  bureau, 

CHANCELLERIE. 

Intendant,  ante  (lat.  post.in- 
tendens,  qui  veille  sur),  s.  m. 
et  f.  Il  S.  m.  Celui  qui  est  char- 
gé de  gérer  les  affaires,  d'admi- 
nistrer la  maison  d'un  homme 
riche,  d'un  grand  seigneur,  etc. 
Procurator,  oris,  m.  Cic.  Col. 
Sen.  Dispensator,  oris,  m.  Cic. 
^  Fonctionnaire  placé  à  la  tête 
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d'une  ailministration  publique. 
C'ustos,  odis,  m.  Cses.  (B.  G.  VI, 
6,  II).  Procurator,  oris,  m.  Tac. 

—  militaire,  i/iLTSlor,  oris,  m. 
Liv.  tribanas  œrarias.  Varr. 
dispensator,  oris,  m.  Plin.  || 
S.  f.  Intendante.  Ki(/ica,  se,  f. 
Col.  Dispensatrix,tricis,  f.  Hier. 
Inscr. 

intense  (lat.  intensas.  Sen. 
l-ronto.],  adj.  Dont  l'action  a 
une  éntTgi?  extrême.  Intentas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  Gravis,  e, 
adj.  Cic.  l'eliemens,  adj.  Cic. 
(cf.  vis  (rigorum.  Plin.).  Ma- 
ijnus,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  ma- 
Jor  sonos.  Cup<.).  Devenir  — 
(en  pari,  d'une  fièvre),  ingra- 
vescëre,  intr.  Cic.  intendi,  pass. 
Cels.  se  intendére.  Cses.  Deve- 
nir —  (en  pari,  d'un  son),  cre- 
brescëre,  intr.    \'irg. 

intensif,  ive,  adj.  Qui  a  de 
l'intensité.  Gravis,  e,  adj.  Cic. 
.•Impius,  a,  am,  adj.  Cic.  \\ 
(Gramra.)  Qui  renforce  le  son. 
Intentivas,  a,  am,  adj.  Prise. 

intensité,  s.  f.  Degré  plus  ou 
moins  considérable  de  l'énergie 
d'une  action.  Magnitado,  dinis, 
f.  Cic.  (cf.  (rigoris.  Cic.  vocis. 
Cornif.  ).  VeUementia,  se,  f. 
Plin.  Vehemens  vis.  Plin.  In- 
tentio,  onis,  f.  Sen  (cf.  doloris. 
Sen.).  Grairitas,  atis,  f.  Plin. 
(cf.  gr.  odoris.  Plin.).  Degré  d' 

—  du  son,  intentio,  onis,  f. 
Quint.  Dire  beaucoup  de  cho- 
ses, pour  gagner  en  étendue  ce 
qu'on  perd  en  — ,  maltadicen- 
do  qaod  deest  gravitalis  com- 
pensàre.  Augmenter  1' —  de 
qqch.  intendëre  aliqaid.  Sen. 
Augmenter  d'  — ,  valescëre, 
intr.  Sen.  Perdre  de  Jon  — , 
remittëre,    intr.    Ter.  Cses.    \\ 

(  Gramm.  )    Accent    d'— ,    voy. 

ÉLÉVATION,   TONIQUE. 

intenter,  v.  tr.  (Droit.)  Diriger 
contre  qqn  (une  accusation). 
iDtendère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
litem  alicai.  Cic.  actionem  per- 
daellionis.  Cic.  on  dit  aussi  li- 
tem alicui  institaëre  ou  consti- 
taëre.  Cic.  constitaëre  crimen 
in  aliqao.  Cic.  o/ferre  crimina. 
Cic.  in  crimen  vocàre.  Cic);  in- 
teDtàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cri- 
men. Qaint.  et  absolt.  inten- 
tàre.  Cic.  on  dit  aussi  quses- 
tionem  postalâre  [ou  ponère 
ou  ferre]  in  aliqaem.  Cic).  — 
à  qcjn  un  procès  criminel,  in- 
ferre in  aliqaem  litem  capitis. 
Cic.  —  une  accusation  en  se 
conformant  aux  lois.ieje  agëre. 
Cic. 

intention  (lat.  intentio,  action 
de  tendre),  s.  f.  Acte  de  la  vo- 
lonté qui  tend  vers  un  but. 
VoluDtas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(6.x. :  volantas  nocendi,  interfi- 
ciendi.  Cic.  volantatem  habëre 
nocendi.  Cic.  e/us  omne  insti- 
tatum  volantatemqae  omnem 
saccessas  prosper  consecatas 
est.  Cic.  ap.  Aag.  magis  volan- 
tatem peccandi  intaeri,  qaam 


INT 


1101 


modam.  Cic.  de  alicujus  volun- 
tate  e.\plorùre.  Cic.  alicujus  oc- 
cultas voluntates  introspicére. 
Tac.  voluntate  ou  volantate  ao 
jadicio  f"  avec  int.  «].  Cic.  on 
dit  aussi  :  id,  qaod  volo,  volui, 
etc.  Cic.  non  idem  velle  [•  n'a- 
voir pas  les  mémos  int.  •].  Cic. 
nu(/aÉ,  qaid  velit  [•  il  dévoile 
SOS  int.  •].  t'io.  quod  volo  obli' 
neo.  Cic.  conÇido  me  quod  velim 
facile  a  te  irnpetralaram.  Cic. 
volui  id  quidem  efl'tcëre  certe 
["  c'était  du  moins  mon  int.  "1. 
Cic.  quid  tibi  vis  ?  [■  quelle 
est  ton  int.  ?  •).  Cic.  id  volo 
avec  l'Ace,  et  l'inf.  [■  mon  int. 
est  que...  "].  Cic);  mens, 
mentis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ment 
cvitu  sestin\anda  est.  Cic.  quse 
tua  mens  ?  Cic.  mens  et  vo- 
lantas. Cic  [har.  resp.  11,  il]. 
(idâ  mente  [■  dans  une  bonne 
int.  ■].  suaciëre.  Cic.  eâdem 
tnente  esse.  Nep.  hac  mente 
[-  dans  cotte  int.  ••]  amicis 
suis  summas  potestates  dede- 
rant.  .Vep.  hac  mente  magnam 
contrahant  classem.  Nep.)  ; 
animus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
est  animus  ou  est  in  animo  ou 
habeo  in  animo  aliqaid  facëre. 
Cic.  hostes  in  (oro  constiterant, 
boc  animo,  ut...  Cses.  quod 
animo  intendi,  perficio.  Liv. 
quo  animam  intcndat,  facile 
perspicio  ["  je  pénètre  facile- 
ment ses  int.  '1.  Cic.  cf.  [sans 
animol.  ne<jue  qaod  intende- 
rat  eflicere  potait.  Sali,  bono 
animo  ["  dans  une  bonne  int.  -]. 
Cic);  cogitatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  IDÉE);  cogitatum,  i, 
a.  Cic  etc.  (surt.  au  plur.,  ex.  : 
cogitata  patefacëre.  Cic.  cogi- 
tata  perficére.  Cic.)  ;  consi- 
lium,  ii,  n.  Cic  etc.  (s'opp.  à 
(actam,  inceptam,  ex.  :  bonam 
consiliam.  Cic  consilia  ma- 
la.  Cic.  consilia  impia.  Cic. 
perdita  impiaque.  Cic.  ande 
consiliam  a^aerit,  culpam  o- 
besse.  Liv.  qaod...  scripsi,  to- 
tius  lacti  tai  Jadiciam  non 
tam  ex  consilio  tao  quam  ex 
éventa  homines  esse  factaros. 
Cic.  [ep.  I,  7,  5].  f  actam  ad 
consilium  dirigëre  [  '  juger 
l'acte  d'après  Tint.  ■].  Vell. 
qaid  sui  consilii  sit  ostendit. 
Cses.  aperire  consiliam  suum. 
Cic  impletam  est  omne  con- 
siliam, si  te  bene  elegi.  Tac. 
[hist.  I,  16].  ijnorâre  alicajas 
consiliam.  Cic.  Iiaad  ignarum 
esse  alicuj'as  consilii.  Cic  eo 
pertinent  [ou  valent]  mea  con- 
silia. Cic.  consiliam  est  ita  fa- 
cëre. Plaut.  Cic.  Satl.  Liv.  Tac. 
hic  reddes  omnia,  qase  nanc 
sant  certa  ei  consilia,  ut  in- 
certa  sint.  Cic  abesse  a  con- 
silio fagiendi  [■  n'avoir  pas  du 
tout  l'int.  de  fuir  '].  Cic  sedi- 
(icandi  consiliam  abjicëre  [■  re- 
noncer à  Tint,  de  bâtir  ■].  Cic. 
socioram  consilia  adversariis 
enantiâre.    Cic.    patent    ejus 
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contilia.  tic.  voy.  r<?oli'T1os, 
PRajrr,  idée)  ;  propositum, 
i,  n.  Cic.  etc.  ivoy.  projet,  ré- 
solution); iDstit'utuzn,  i,  n. 
Cic.  eic.  (81.  :  pauoi  prias  Jf 
imtituto  ac  du  hidicio  meo  i/i- 
cam.  Cic.  [Uft.  II,  1,  1]).  .\voir 
1" —  do,  voy.  [se)  pRo^o^'ER,  pro- 
jeter. Sans  — ,  impraddnler, 
adv.  Cic.  per  impradentiam. 
Cic.  fortaito,  adv.  Cic.  Catu, 
abl.  adv.  (opp.  à  cOTisalto).  Cic. 
Je  l'ai  fait  saui  — ,  id  imciens 
feci.  Cic.  (Qui  agiii  saus  — , 
insciens,  adj.  Cir.  imprudena. 
adj.  Cic.  ignarus,  a,  am,  adj. 
Cic.  (Qui  est  fait)  saus  — ,  qui 
{qax,  qaod  non  consuUo  ne- 
que  cogitiitas  (a,  am]  pt.  Cic. 
Il  (Par  exl.)  Volonté  de  qqn. 
Voy.  DÉSIR,  VOLONTÉ.  ^  Aotioii 
de  tendre.  Intentio,  onia,  f. 
Cels.    Il  (Fig.)  Inteaiitc  [arch.]. 

Voy.    INTENSITÉ. 

intentionné,  ée,  adj.  Qui  a 
une  ccrUiiQa  intention.  Aj][ec- 
tut,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Ani- 
matas.  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Voy. 
DISPOSÉ.  (Aich.)  Fort  bien  — 
de...,  parafas  a(i  (et  le  Géroud.\ 
Cic.  Voy.  DISPOSÉ,  RÉ«iHj.  Ab- 
solt.  Etre  bien  —  (à  l'égard  de 
qqn],  bono  animo  esse  ^>n  ali- 
quem  .  Cses.  benevolo  esse  ani- 
mo (erga  aliqaem).  Cic.  esse 
bonà  volantâle  (erga  aliqaem). 
Cic.  cogitâre  amicé  {de  aiiqao) . 
Vep.  bene  cogitâre.  Cic.  Se 
montrer  bien  —  à  l'égard  de 
qqn,  (avère  alicai.  Cic.  Voy.  fa- 
voriser. Etre  mal  —  (à  l'égard 
qq  n) ,  alieno  ou  malevolo  animo 
esse  {in  aliqaem].  Cic.  cogitâre 
adversas  aliqaem.  Suet.  alie- 
nàri  {ab  aiiqao).  Cic.  maie  co- 
gitâre. Cic.  Bien  —  (à  l'égarJ 
de  qqn),  voy.  bienn'eillant.MuI 
—  (a  l'égard  de  qqn),  voy.  ho-- 
tile,  malveillant. 

intentionnel,  elle,  adj.  Qui 
tient  à  l'intention.  Qai  (qua-, 
qaod)  consalto  et  cojjitatas  (a, 
um)  (U.  Cic.  Fetitas,  a,  am. 
part.  Cic.  (opp.  à  fortaitas  . 
Qai  (çox,  qaod)  meditatus  a. 
am)  et  preeparatas  (a,  am)  in- 
(ertar.  Cic.  Qai  iquse,  ^aodj 
nocendi  caasâ  de  indastnâ  in- 
fertar.  Cic. 

intentionnellement ,  adv. 
D'une  manière  intenlionnull ,'. 
Con»i/io,  abl.  adv.  Cic.  Con- 
salto. abl.  adv.  Cic.  Cogitalë, 
adv.  Cic. 

intercadent,  ente,  adj.  Voy 

IRrtÉriUl.lER. 

intercalaire,  adj.  Qui  e^t  in- 
tercalé. Intercalaris,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  dies.  Flin.  rnensis. 
Uacr.  int.  calendse.  [«le  pre- 
mier jour  du  mois  int.  ■].  Cic). 
Intercalarius,  a.  um,  adj.  Plin. 
(cf.  int.  annaê  [•  année  où  se 
trouve  le  jour  ou  le  moiiiiit."]. 
Plin.),  Ingérer  des  moi*  — ,  in- 
terserëre  menues.  Liv.  ^  (Mé- 
triq.i  Vers  —  (.-orte  do  refrain], 
intercalarit  vénal.  Serv. 


intercalation.  s.  f.  Action 
d'iul^^caler  :  résultat  de  cette 
acti^iu.  Interpositio,  onis,  f. 
Cic.  Par  des  —  arbitraires,  per 
intercalandi  licentiam.  i-aet.  T 
(  Spcc.  )  Addition  d'un  jour 
dans  certaines  années  solaires. 
Mteîpcaiatio,  oni»,  f.  Plin.  (Il, 
ISS^.  ,Vacr. 

intercaler,  v.  tr.  Faire  entrer 
après  coup  dans  une  série.  In- 
tercaiùre,  tr.  .Suet.  (cf.  int. 
unam  liium  quarto  qaoqae 
anno.  Suet.).  Interponére,  tr. 
Z.ii'.  ^cf.  int.  menses.  Liv.).  In- 
terjicêre,  tr.  Saet.  Intercalé, 
intercalaris,  e,  adj.  Plin.  in- 
tercalarius, a,  um.  adj.  Liv.  || 
Insérer.  Intcrjici're.  ir.  Cxs. 
(cf.  int.  sagittarios  inter  équi- 
tés. Cses.).  Interponëre.  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  n«  inqaam  et  inqait 
s^pias  interponerctar.  Cic). 
Mot  intercalé,  in(er/iositio,onis, 
f.  Cic. 

intercéder,  v.  tr.  Intervenir 
pour  obtenir  le  pardon,  la  grâce 
de  qqn.  Interccdêre,  intr.  Cic. 
etc.  (cf.  int.  pro  aliquo.  Cic.  . 
Dt^precâri,  dép.  abs.  Cic.  etc. 
(cf.  pro  aliquo  depr.  Cic).  Il  a 
envoyé  son  fils  pour  —  en  sa 
faveur,  (iliam  misit  deprecaio- 
rem  sai.  Cic. 

intercepter,  v.  tr.  Arrêter  au 
passage.  Intercipère,  tr.  Cic. 
etc.  Intercladëre  ^aliqaem  com- 
meatu.Liv.  {Comineatum)  in- 
tercladëre. Plaat.  ^Commea- 
tam)  excipère  ou  intercipère. 
Liv.  Obstraëre  (vias).  Justin. 
Prxssepire,  tr.  Caes.  Ofpcëre 
Ihostiam  itineri\.  Sali.  soU 
['  le  soleil  -]).  Cic.  (prospecta 
[•  la  vue  »]).  Aact.  b.  A[r.  — 
le  passage  en  coulant  un  na- 
vire, objicére  navem  lub 
mersam  faucibas.  iJœs.  Action 
d' —  un  chemin,  obseasio  vite. 
Cic.  Rue  interceptée,  prseclasa 
lia.  Suet.  Fig.  Obssepire  {iter 
ad  magistrat us\  Liv.  ||  (Spéc.) 
Saisir  au  passage  une  chose  qui 
09t  à  la  destination  de  qqn. 
Intercipère,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
litteras  int.  Cic).  Deprehen- 
dère,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  depr. 
litteras.  Cic.  tabellarios.  Caes. 
ap.  Cic). 

interception  (lat.  interceptio, 
soustraction,  vol  ,  s.  f.  Action 
d'intercepter.  Interceptio,  onis, 
f.  A.  (Traduire  pur  le  part, 
passif  d'un  des  verbes  sign. 
-  intercepter  -,  cf.  interceptœ 
litterœ  ['  Tint,  d  une  lettre  •]. 
Cic). 

intercesseur  lat.  intercesaor, 
celui  qui  fait  opposition,  quj 
empêche),  s.  m.  Deprecator, 
oris,  m.  Cic.  Precator,  oris, 
m.  Ter. 

intercession  (lat.  interceisio, 
intorpo:^ition,  intervention),  s.  i. 
heprecatio,  onit^.  f.  Cic.  Inttr- 
cessu»,  û».  Ml.  yal.-Max.  Pre- 
'«î,  precum,  (.  pi.  Catull.  {<>><, 
OJ, .  Par  (ou  gritce  à)  son  — ,Ue- 


precunfe  ou  deprcci-itore  ou 
aocJore  eo.  Cic.  Accorder  à  son 
—  la  grâce  de  qqn,  precilaa 
alicaj'us  aliquem  condonùre. 
Cic. 

intercostal  ,  aie ,  adj.  Qui 
est  situe  entre  les  cdtes.  Inter 
costas  situs  ou  positas.  .H. 
Douleur  — ,  dolor  regionis  in- 
i  ter cosrus  tit.v.  .-i. 
]  intercurrent,  ente,  adj.  Qiri 
survient  •ntro.  Jntercurrem, 
p.  adj.  Lucr.  Cic.  Plin. 

interdiction,  s.  f  Action  d'in- 
terdire. Jnterdictio.  onis,  C.Cir. 
Interdictum,  i,  a.. Cic.  V'etitum, 
i,  a.  Liv.  Voy.  défen.^e,  phoui- 
BiTioN.  Retirer  1'  —  do  bâtir 
qu'on  avait  prononcée  contre 
qqn,  liberure  aliqaem  ad  [acal- 
tatem  ^difn-andi.  Cic.  W  —  des 
droite  civiques,  deminutio  ca- 
pitis.  Cic.  Prononcer  contre  qqn 
r  —  des  droits  civiques,  adi- 
mëre  ciiitatem  aticui.  Sali.  ] 
(Spéc.)  Interdiction  légale.  Ca- 
pitis  deminutio  maxima  ou 
média.  Dig.  ||  (Absoll.)  Action 
d'ôter  à  qqn,  par  autorité  do 
justice,  la  libre  disposition  de 
ses  biens,  etc.  Contre  ceux  qui 
gèrent  mal  leur  fortune,  on 
prononce  ordinairement  1'  — , 
malc  rem  gerentibas  patriia  bo- 
nis interdici  solet.  Cic.  Relever 
d'une  — ,  rcsocrûre,  tr.  A'ep. 
(Aie.  6,  51.  —  ecclésiastique, 
voy.  INTERDIT.  (Antiq.)  —  du 
feu  et  de  l'eau,  interdictio  aquic 
et  ignis.  Cic.  (dom.  30,  78). 

interdire  ,  v.  tr.  Défendre  à 
qi|u  (l'usage  de  qqch.).  Aliqiiid 
in  asu  cujusquain  esse  (ou  ver- 
aûri)  vetàre.  Cic.  InturdicCre 
{alicai  aliqaâ  ré).  Cic.  Il  m'est 
interdit  ou  on  m'interdit  de..., 
letor  (avec  l'Iuf.).  Cic.  Il  est 
interdit,  vetitum  est.  Cic.  non 
ticet.  Cic.  La  loi  interdit  de..., 
ii'lje  cautum  (ou  ^ancttum)  e^t, 
ne...  (Subj.).  Cic.  Je  ne  pense 
)tas  (}ue  cela  me  soit  interdit, 
id  ne  faciam  interdictum  non 
pato.  Cic.  S'  —  qqch.,  aliqu'i 
rc  se  abstinêre.  Cic.  S'  —  tout, 
omnia  sibi  negùre.  Cic.  Voy. 
uÉFENDRE, refuser.  ^  Pi'iver  qqn 
du  droit  d'exercer  ses  fonctions. 
Interdicère  alicai  [aliquâ  re). 
Cic.  A  manere  exercendo  ma- 
•jistratam  repellëre.  Cic.  Par 
anal.  —  une  église,  c.-à-d.  dé- 
fendre   d'y  célébrer  les  offices. 

I  Priver  qqn  de  la  libre  dispo- 
sition de  ses  biens,  do  sa  per- 
sonne. Interdicère,  iutr.  Cic. 
/cf.  maie  rem  gerentibas  putri- 
hus  bonis  interdici  aolet.  Cic). 

II  (Par  ext.)  Fig.  'l'ioubler  de 
manière  à  ôter  Pusage  de  la 
laison,  de  la  paroi».  Aliqaem 
(ou  alicujas  animam]  confan- 
Jère.  Cic.  Aliqaem  matam  et 
elingaem  reddëre.  Cic  II  était 
tout  interdit,  torpebat  vox  spi- 
ritasqae.  Liv.  Voy.  TKOt;0LER. 

interdit,  s.  m.  Acte  d'interdic» 
tiun  .âacrorum  interdictio. Eccl. 
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Interdictam.  i,  n.  Da  Canqe. 
Voy.  EXCOMMUNICATION.  Moltre 
en  — ,  jotor,  fiiliniiier  V  —  sur 
qqn  ,  intcrdU'ére  alicai.  />u 
Cange.  interdicëre  sacris  alicui. 
A.  Voy.  ExcouMuNiEii.  Retirer 
r —  lancé  contre  'inn,  resacrâre 
ati<]iicm.  Liv. 
intéressant,  ante,  adj.  Qui 
intérosso.  Aptaa  (u,  am)  ad 
alliciendos  {hominnm  ou  le- 
gentiam  ,  uudicntiam  ,  etc.  ) 
animos.  Cic.  Apttis  (a,  am) 
ad  delectandoa  hotnines.  A. 
Très,  uxtrômomont  — ,  delac- 
talionis  pienns  (en  pari,  d'é- 
crits, do  coiivoriations).  Cic. 
novitiite  rcram  tœtissimas. 
Plin.  j.  Etre  —,  allicère  ou  de- 
lectûra  {aliquem  ou  hominum 
animo3).  Cic.  delectationern 
habëre.  Cic.  Etre  très — ,  mul- 
tum  delectationit  habëre.  Cic. 
Qui  n'est  pas  — ,  sine  nlla  de- 
lectatione.  Cic.  'l'rouvar  qqch. 
— ,  delectari  aliquâ  re.  Cic. 
mirari  ou  admirari  aliquid. 
Cic.  Etre  — ,  se  rendra  —  {eu 
pari,  des  p  rs.),  voy.  sympathi- 
que, intéresser,  INTÉRÊT.  Famil. 
Une  femme  dans  une  position 
— ,  voy.  enceinte. 
intéresser,  v.  tr.  Toucher  (qqii) 
par  la  part  qu'il  a  dans  une 
chose.  Il  Associer  qqn)  au  prolit 
d'une  alT.iire.  l'articipem  ali- 
quem alicujus  rei  (acéré.  Cic. 
Être  intéressé  (àqqch.),parttci- 
pem  esse  alirajas  rei.  Cic.  so- 
01  am  esse  alicajas  rei.  Cic.  Un 
intéressé,  socius  (ou  particeps) 
alicajas  rei.  Cic.  Les  intéresses, 
lï,  quorum  interest.  Cic.  pars, 
cujus  interest.  Cic.  \\  (Absol.) 
Attacher  (qqn)  à  son  avantage 
personnel.  Etre  intéressé,  rébus 
suis  consulëre.  Cic.  suis  com- 
modis  servire.  Cic.  servire  suo 
privctto  compendio.  Cic.  omnia 
ad  atilitalem  referre.  Cic.  om,- 
nia  pecaniœ  causa  facëre.  Cic. 
totum  ad  se  spectâre.  Cic.  In- 
téressé, rcbus  suis  intentus.Cic. 
aliquantum  avidior  ad  rem. 
Cic.  Prières  intères.^ées,  ambi- 
tiosse  rotjationes.  Cic.  Amitiés 
— ,  ambitiosBe  amicitiœ.  Cic.  || 
Impliquer  (qqn)  dans  les  con- 
séquences bonnes  ou  mauvaises 
de  qijch.  Interesse,  intr.  Cic. 
etc.  [e\.  :  hoc  interest  rei  publi- 
cœ  [•  la  République  y  est  inté- 
ressée "].  Cic.  voy.  intérêt,  im- 
porter; pertinére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliquid  ad  me  perti- 
net  [-  qqch.  m'intéresse  -].  Cic. 
voy. concerner,  regarder,  tou- 
cher). L'affaire  m'intéresse  assez 
peu,  minor  res  mea  agitar. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Blessure  qui  in- 
téresse le  poumon,  vu^nus  quod 
pertinet  ad  pulmonem.  A.  1 
Toucher  (qqn)  par  la  part  qu'il 
prend  à  ce  qui  concerne  les 
autres.  ||  En  le  rendant  favora- 
ble ou  défavorable  à  qqn,  à 
qqch.  Commendàre.  tr.  Cic. 
etc.  ^e.\.  :  alicui  glorianx  alicu  - 
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jas.  Cic.  voy.  recommander).  Je 
m'  —  à  qqcb.,  aliquid  ad  me 
pertinére  puto.  Cic.  aliquid 
inihi  carse  t^oa  cordi<  est,  Cic. 
aliqaid  (oveo.  Cic.  Je  m'  —  à 
qqn,  citpio  alicujus  caiisù.Cic. 
(ep.  .\I11,  6i4,  1,  Rose.  Ara.  li.9). 
alicui  studeo  ou  alicujus  sum 
studiosus.  Cic.  alicai  (aveo. Cic. 
alicujus  fautor  (ou  fautrixj 
sum.  Cic.  Il  (Absol.)  Intéresser. 
.^udio  dignum  esse.  Cic.  S'in- 
li  resser  contre,  c.-à-d.  prendre 
parti  contre,  voy.  parti.  Inté- 
ressant, voy.  ce  mot.  ||  En  l'atta- 
chant a  qqch.  qui  excite  sa  cu- 
riosité, son  émotion.  Delectâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  attirer, 

CHARMER,    AMUSER   ;     Oïl    dit    aUîsi 

delectatione  aliquem  allicère. 
Cic);  capère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
GAGNER,  séduire)  ;  rapêrs,  tr. 
(.'ic.  etc.  (ex.  :  res  honesta  vos 
ad  se  rapit.  Cic,  voy.  entraî- 
ner ;  tenére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
audientium  animos  novitate. 
Cic);  placêre,  intr.  Cic.  etc. 
ivoy. PLAIRE;.  Sicelaaussi  vous 
intéresse,  ii  etiam  hoc  quœris. 
Cic.  Cela  ne  m'intéresse  pas, 
nihil  moror.  Cic.  Absol. — ,  Ju- 
cundam  esse.  Cic.  Voy.  agréa- 

DLE  , 

intérêt  (lat.  interest,  il  impor- 
U-  ,  s.  m.  Ce  qui  touche  qqn 
par  la  part  qu'il  y  a.  ||  Par  le 
profit  qu'il  en  retire.  Voy.  pro- 
fit, INTÉRESSER.  ||  (Spéc.)  Inté- 
rêt de  l'argent.  Usura,  SB,  f. 
Cic  etc.  (ex.:  a  publicanis  pe- 
cuniam  pro  usarà  aaferre.  Cic. 
asuram  percipére  e)c  pecaniâ. 
Cic.  sine  usuris  pecaniam  sol- 
vère.  Ca?5.  certâre  cum  asuris 
fructibus  prxdioruni.Cic.  [Cat. 
3,  8,  18].  usuram  pendére.Cic. 
usaram  accipcre.  S'ep.  œs  alie- 
num  multipticandis  usuriscres- 
cëre.  Nep.  usara»  solitœ.  Cic. 
usurse,  quœ  legitimo  modo  in 
regionibus  (reqaentantar.  Cic 
usurœ  légitima'.  Cic.  licitse.Cic. 
usura  làvior  et  usura;  leviores. 
Cic.  usurœ  graviores  ['  plus 
lourd,  plus  élevé  -1.  Cic.  usuras 
usurarun^  [-  intérêt  de  Tint.»]. 
Jet.  pecaniani  sine  usuris  ali- 
cui credére.  Cic  pecunias  levio- 
ribus  usuris  mutuari.  Saet.  usu- 
ram ab  aliquo  accipëre.  Cic. 
usuras preestâre  [-  payer-].  Cic. 
merijunt  usurœ  sortem.  Liv. 
usuram,  minuère.  Plin.j.  levio- 
ren%  usaran%  constituëre.  Saet. 
sors  (it  ex  usurà  [-  les  intérêts 
forment  un  capital  '].  Cic, usa- 
ram perscribëre  [•  porter  las 
intérêts  sur  ses  livres»].  Cic. 
usuras  alicui  remittëre.  Jet.  ex 
Icgati  usuris  se  alëre.  Cic.  au 
fi;;,  diutius  seriata  usuram  ad- 
jiciunt.  Varr.  nec  unqaam  sine 
usura  reddit  quod  accepit.Cic. 
[sen.  15,  51].  bus  usuras  pen- 
dimus  voluptatam.  Sen.);  te- 
nus, cris.  II.  Cic.  etc.  (ex.  : 
/.  tolerabilc.  Cic.  fenns  dare. 
Plaut.  renovâre  fenus  in  sin- 


INT 


1103 


^{os  annris.    Cic.  [ad  Ait.  VI, 
H,  5).  fenus  exercérel-  prêtera 
int.    -).    Jet.    pecaniam    dare 
fenori  ou   fenore.  Cic.   ponéra 
in  fenore   [■    placer    à    int.  •) 
niimmos.  lior.  pecuniam  alicui 
ou  ad  ou  apad  aliqaem  occa- 
pûre  fenores  [•  prêter  à   qqn  a 
iiit.'J.  Cic.  pecaniam  in  fenore 
habëre.  Cic.  pecaniam  grandi 
fenore  occupàre.  Cic.  graviore 
f.nore      pecuniam     collocàre. 
Saet.  pecaniam  sumëre  fenore. 
l'er.  alicui  (enus  dare.  Cir.  fe- 
nore trucidari.  Liv.).  —  (à  un 
pour  cent  par  mois),   à  12  0/0, 
centesimse,  arum,  f.  pL  Cic. 
Sen.  \ctntesin\SP,    intérêt  ordi- 
naire   chez    le>     Romains,  pris 
souv.  au  sens  gén.  d'  -iutérèts-, 
ex.:  centesimse  quotannis  réno- 
vais.   Cic.i.  —  composé,   ana- 
tocismus,  i,  m.  Cic.  lAU.  V,  21, 
II).  Inscr.  renovatio  singuloram 
annorum.  Cic.  (Att.   VI,   1,  5). 
—  à  5  0/0  par  mois,  centesimse 
quinse.  Cic.  quincanccs  usursr. 
Jet.  —  à  1/2  nO  par  mois  (à  6  0/0 
par  -dn],  semisscs  usurœ.  /et.  || 
tfommagos    et     intérêts.    Voy. 
DOM.MAGE.       il     Par     I'avantai;e 
qu'il  y  trouve.    Comznodum, 
i,    n.    Cic.    elc.    (ex.  :    ulicujas 
commodis  sert  ire.  Cic.   alicu- 
jus commoda  tucri.  Cic  alicu- 
jus   commodu    ncgligére,    Cic. 
omnia    metiri    cmolumentis  et 
commodis.    Cic.    contra   suam 
commodum  aliquid  sascipëre. 
Cic.  cii'ian^  commoda  non  di- 
vellëre  [■■  confondre  tous  les  in- 
térêts "].    Cic.)  ;   usus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ex  usa  alicujus. 
Ter,  Cxs,  Cic);  utilitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  quasi  qusedam 
societas  et  communinUio  utili- 
tatuni.  Cic.  comraunis  omnium 
utilitas  ['  l'inl.  général   •].Cic. 
omnia   ad    utililatcrn    referre. 
Cic.  imm.emorem  esse  afilitatis 
suae.    Cic.    eanilem    utilitatem 
fovëre.  Cic.)  ;  res,  rei,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  res  commanis.Cic.ob 
rem  [-dans  Tint,  do  l'all'aire-]. 
Cic  aliquid   est  e  te  mea.  Cic. 
rebas  suis  se  consalturum  spe- 
râre.  Cic.  rei  tase  est  amantis- 
simas  [•  il  prend  tout  à  fait  à 
cœur  vos  int.  •].  Cic.)  ;  latio- 
nes,  um,  f.  pi.  Cir.  etc.  (ex.  : 
rationes    meie  ita  ferunt.  Cic. 
mcis  rationibus   condacit.  Cic 
nostris  rationibus  maxime  con- 
dacëre  videtur.  Cic  ad  alicujus 
rationes  se  adjangërc.  Cic  iiii- 
cajas    rationibus  consulëre  ou 
prospicëre.  Cic.    ou  prospicêre 
et  consulëre.  Cic);  causa,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  causa  imperii 
[•  Tint,  d»  l'Etat  »].  Cic  causa 
comniunis    [•  général   ■•J.  Cic. 
meù,    taà,    saà    causa    [•  dans 
mon,  ton,  son  int   '1.  Cic.  ali- 
cujus cuusam  defendére,  Cic). 
Il  est  de  r  —  de,  interest, 
imp.  Cic.  etc.  (ex.:/iPf  interest 
rei  puhlicœ.Cic.vestrà  interest, 
qui  patres  estis.  Plin.j.  interest 
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i'/ioa.  Cic.tULà  et  meà  interest . 
Cic.  magni  met'i  interest.  Cic. 
l^lui  interest.  Lie.  [Br.  7J,  535). 
intarest  uf...  Cic. voj-.  importer); 
conducit,  imp.  Cic.  etc.  ,es.: 
c.  rei  publicx.  Cic.  meU  ratio- 
nibas  condacit.  Cic.):  expedit, 
imp.  'J\r.Cic.  (ex.:  niliil  minas 
expt!<Vif  Casari.  Cic.  voy.  bon, 
Otiib).  ^  Ce  qui  toucha  qqa  par 
la  part  qu'il  y  prend.  |{  Par 
s\-mpathie  pour  autrui.  Stti- 
dium,  a,  u.  Cic.  etc.  (ei.:  de- 
dactam  in  partes  aadientian 
itadiam  [•  l'intérêt  partagé  des 
auditeurs  ■•].  Cic.  pro  »uo  stu- 
dio, qaod in  los  habuit semper. 
Cic.  voy.  FAVEUR,  bienveillan- 
ce). Prendre  —  à  qqch.,  vov. 
h]  i.vTÉREs^EB.  Il  Par  l'attniit 
de  ce  qui  excite  sa  curiosiie, 
son  émotion,  etc.  Voluptas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  plaishù; 
jucuDditas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  AGREMENT,  ;  delectatîo, 
OD2S,  f.  Cic.  etc.  (voy.  charme). 
Offrir  de  1"  — ,  jucandam  esse. 
Cic.  Offrir  peu  d'  — .  mediocri- 
ter  aliquem  retinêre.  Cic.  Il  ne 
parait  pas  sans  —  de...,  non 
indignum  videtar  (av.  l'Inf.). 
Sali.  Voy.  intéressant  et  in- 
tère<?:er. 

intérieur,  eure,  adj.  et  s.  m. 
{{  Adj.  Qui  est  dans  l'espace 
compris  entre  les  limites  d'un 
corps.  Interior  ,  us,  adj. 
Compar.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  ex- 
terior).  |]  ;Par  anal.)  Interior, 
US,  adj.  Compar.  Cic.  etc.  (ex.: 
interiores  regiones.  Cic);  in- 
testinus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  bellum  intestinam  [opp.  à 
ejcternam].  Cic.  intestina  dis- 
tensio.  Saet.)  ;  domesticus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  res 
domesticse.  Cic.  ;  s'opp.  à  foris 
et  s'empl.  souvent  arec  intesti- 
nus,  ex.:  intestinas  ac  domes- 
ticus   hostia.    Cic.    voy.  privé, 

PARTICULIER,   NATIONAL).    |{     (Par 

ext.)  Qui  regarda  l'espace  com- 
pris entre  les  limites  d'un  corps. 
Interior,  us,  adj.  Comp.  Cic. 
etc.  (ex.:  interior  pars  [•  le 
côté  intérieur  •].  Cic.  interior 
ripa.  Liv.).  ||  (Au  fig.)  Qui  se 
passe  dans  l'âme.  Interior, 
us,  adj.  Comp.  Cic.  (ex.;  timor. 
Cic.  [de  Or.  II,  51,  2091)  ;  in- 
testinus,  a,  am,  adj.  Cic.  etc. 
(e.\.:  dolor.  Sulp.  ap.  Cic.  ma- 
lum.  Cic.)  ;  innatus,  a,  um, 
adj.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.  :  causa 
invata.  Cic.  voy.  naturel, 
INNÉ);  iDsjtus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (s'opp.  i  adventicias, 
ex.:  caïua  inaita  non  adventi- 
cia.  Cic.  maison  dit  plutôt  avec 
la  gén.  animi  :  dolor,  lœtitia 
animi.  Cic.  bona.  virtafes  ani- 
mi. Cic.  tranqaillitas  anirni 
Cic).  Il  {Par  ext.j  Intime.  Inte- 
liOT,  us,  adj.  Ov.  Liv.  (ex.:  in- 
terior come«.  Ov.).  Voy.  intime. 
1  .S.  m.  L'espace  compris  entni 
les  limites  d'un  corps.  l'ars  in- 
terior.  Cic.  Partes  interiores. 
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Cic.  Interiora,  n.  pi.  Liv.  W — 
«l'un  pays.  infcTÎor  rt'i;io.  Liv. 
L'  —  de  l'Afrique,  .i^rica  inte- 
rior. Liv.  Il  (Par  anal.)  L'  — 
d'un  royaume,  interiora  regni. 
Liv.  Dans  1' —  de  la  ville,  in- 
tra  msenia.  Cic.  L"  — ,  c.-d-d. 
le  pays,  la  patrie,  voy.  ces  mots. 
A  r  —,  domi.  Cic.  'Sali.  Liv. 
(cf.  paci  ejcterme  continuatar 
discordia  domi  [.  succèd»  im- 
médiatement la  discoidj  à 
Tint.-].  Liv.  Guerre  à  1'  — , 
bellum  intestinam  ou  b.intesti- 
nam  ac  domesticam.  Cic.  AI' — 
de  la  maison,  intus  domique. 
Cic.  Il  (Au  fig.)  L'intérieur,  c.- 
d-d.  i'àmo.  Animas,  i.  m.  Cic. 
Mens,  mentis,  l.  Cic.  Conscien- 
tia  animi.  Cic.  Natara,  x,  f. 
Cic. 

iatérieurement.  adv.  A  l'in- 
térieur d'un  corps  (A  la  ques- 
tion ubi).  Intas,  adv.  Cic.  In- 
tra,  adv.  Cic.  In  interiore  (ou 
in  intima]  parte.  Cic.  Intrin- 
secaa,  adv.  Cic.  —  (dans  la 
maison),  intus  domiqae.  Cic. 
Keinède  pris  — ,  voy.  interne. 
{.\  la  question  çuo.)  /n(as,  adv. 
Cic.  In  interiorem  partem  ido- 
mus,  etc.).  Cic.  (A  la  question 
unde).  Ex  interiore  parte  (do- 
mùs,  etc.).  Cic.  Ab  interiorihus 
partibas.  Cic.  ||  De  làmo.  In- 
tas, adv.  Cic.  Intimo  corde.  Cic. 
l'ir/.  Intimia  aensibas.  Cic.  Se 
réjouir  — ,  animo  suo  gaadêre. 
Cic.  Etre  troublé— ,si6i(ris<em 
esse.  Cic.  Souffrir  — ,  angi  ani- 
mo. Cic.  Panser  — ,  cogitàre 
scciim.  Cic.  ou  in  animo.  Ter. 
ou  animo.  Liv. 

intérim  (lat.  intérim  ,  pen- 
dant ce  temps),  s.  m.  Inter- 
valle d3  temps  pendant  lequel 
une  fonction  est  vacante,  et 
par  ext.  action  d'administivr 
pendant  cet  intervalle.  Qaod 
ad  tenxpus  [decernitur,  inati- 
luitur,  defertar).  A.  Dans  1'  —, 
intérim,  adv.  Cic.  interea, 
adv.  Cic.  Une  charge,  une  fonc- 
tion par  — ,  munus  ad  tempos 
delatam.  Cic.  Un  chef  par  —, 
dax  ad  tempua  lectas.  Cic. 
Charger  un  juge  de  1'—,  deli- 
gëre  qui  jaa  ad  tempua  dical. 
Liv.  Un  —  d'un  an  (en  pari,  do 
ta  royauté),  intervallam  an- 
nuum  regni.  Liv,  Faire  1'  —, 
regnum  intérim  tractàre.  Tac. 
(Ann.  II,  67).  Commandement 
par  — ,  imperium  fiduciariam . 
Curt.  Action  d'administrer  par 
— ,  fidaciaria  opéra.  Caes. 

intérimaire,  adj. Qui  fait  l'in- 
térim. Qui  aci  tempaa  insti- 
taitar  ou  legitur.  A.  Fidacia- 
rius,  a,  am,  adj.  Csea. 

interjection,  s.  f.  Partie  du 
discours  exprimant  les  mouvo- 
inoiits  subits  de  l'âme.  Inter- 
jec.tio,  onis,  f.  Prise.  ^  (Droit  ) 
Action  d'interjeter  (appel. 
l'rovocatio,  onis,  f.  Cic.  Ap- 
/l'dlatio,  onis,  f.  Liv. 

interjeter,  v.  tr.  (Droit  )Inter- 
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jeter  appal  (faire  intervenir  un 
appol  on  révision),  .-ippellatio- 
nem  interponcre.  Dig.  l'rovo- 
c.ire  adversua  aententiam.  Jet. 
Appel  est  interjeté  devant  le 
prétour,  preetor  appellatar. 
Cic. 

interligne,  s.  m.  Espace  blanc 
outre  d,>ux  lignes.  Intervallam, 
i,  n.  .i.  1-xrire  dans  les — ,  in- 
terscribOre,  tr.  Plin.  ]. 

interlinéaire,  adj.  Qui  est 
dans  les  interlignes.  Inter  ver- 
sus scriptas.  .^.  Jnterscriptas, 
a,  um,  p.  adj.  Plin.  j. 

interlocuteur,  trice,  s.  m. 
et  f.  Persouni!  qui  a  un  dialogue 
avec  une  autre.  Qui  {qux)  cam 
aliqao  culloqaitur.  A.  Ce  fut 
Crassus  qui  fut  le  premier  — , 
princeps  Crassus  ejus  sermo- 
nis  ordiendi  (uit.  Cic.  Etre  le 
troisième  — ,  esse  tertium  tn 
aermone.  Cic. 

interlocution,  s.  f.  Discours 
qu'echaiigant  dos  interlocu- 
teurs. Voy.  DIALOGUE.  1  (Droit.) 
Jugement  par  lequel  on  pro- 
nonce un  interlocutoire.  Inter- 
locutio,  onis,  t.  Dig. 

interlocutoire,  adj.  (Droit.) 
Qui,  avant  de  statuer  définiti- 
vement sur  le  fond,  ordonne 
une  enquête,  une  instruction 
préalable.  Jugement,  arrêt  —, 
et,  sabstantivt,  un  — ,  interlo- 
catio,  onis,  f.  Jet.  Rendre  un 
jugement  —,  interloqui,  dép. 
intr.  Jet. 

interlope,  s. m. et  adj.  ||  (Arch.) 
*'.  m.  Navire,  marcliand  qui 
trafique  on  fraude.  Voy.  con- 
trebandier. Il  Adj.  Commerce 
—,  voy.  contrebande.  ||  Fig. 
Famil.  Maison  — ,  voy.  jeu, 
BOUGE.   P.  e.\t.  Société,   monda 

— ,      voy.    ÉQUIVOQUE,    LOUCHE. 

interloquer  (lat.  interloqui, 
interrompre),  v.  tr.  Arch.. 
(Droit).  Interrompre  (la  procé- 
dure d'une  affaire)  par  une 
sentence  interlocutoire.  Inter- 
loqui. dép.  intr.  Jet.  î  (Fie.) 
Famil.  Rendre  tout  interdit. 
Voy.    déconcerter ,    troubler. 

intermède  (lat.  intermediua, 
intermédiaire),  s.  m.  Divertis- 
sement qu'on  place  entre  les 
actes  d'une  pièce  de  théâtre. 
Emboliam,  ii,  n.  Cic.  Inacr. 
Acteur  dans  un  —,  embolia- 
rias,  a,  m.  Inacr.  Actrice  dans 
un  — ,  emboliaria,  œ,  f.  Plin. 
Insc.  Il  Fig.  La  poésie  sert 
d' —  aux  occupations,  carmen 
occapationea  diatinguit.  Plin.  j. 

intermédiaire,  adj,  et  s.  m. 
et  f.  Il  Adj.  En  pari,  d'une 
chose  qui,  étant  placée  entre 
deux  termes,  sort  de  transition 
de  l'un  à  l'autre.  Médius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem locam  médium  utrias- 
quc  colloqaio  dicëre.  Cœs. 
mcdiis  diebus.  Liv.);  inter- 
Jectus,  a,  um,  p.  adj.  Cur<. 
(ex.  :  int.  aoUtudines.  Curt.)  ; 
interpositus,  a,  um,  p.  adj. 
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Cic.  (ex.  .  int.  spatianx.  Cic). 
Espace  — ,  interiallam,  i,  ii. 
Cic.  Siibstaiitivt.,  au  inasc.  Le 
dactyle  qui  est  placé  sans  — 
avant  le  (iernior  pied,  durtylas 
proxinius  a  postremo.  Cic. 
(l'assur  (l'une  iiléoa  unoauir.f) 
sans  — ,  abru/itr.    adv.    Quint. 

I  S.  m.  (Kii  puE'l.  des  person- 
nes.) Action  d'une  personne  dont 
on  se  sort  ()onr  arriver  à  un 
certain  résultat.  Interventtis, 
us,  m.  l'Un.  j.  Voy.  entkkmise. 
Par  1'  —  de  V\"<  "'■'joo  "uc- 
tore.  Cic.  alicajus  operâ.  Cic. 
per  aliiiaem.  Cic.  bénéficia 
aticajus.  Ca»s.  Par  1'  —  des 
yeux,  oculoram  commenda- 
tione.  Cic.  \\  (P.  oxt,)  La  pt'r- 
sonne  dont  l'action  est  ainsi 
utilisée.  Interpres,  pretis,  m. 
Cic.  Setfuester,  tri  ou  tris,  m  . 
Cic.  Jntcrnantias,  ii,  m.  Cic. 
Jntcrventor,  oris,  m.  Jet.  — 
dans  une  négociaiion,  mini&ter 
sermoniim.  Tac.  Servir  d'  — , 
médium  intervenire.  Sen. 
Celle  qui  sert  d'  —  ,  internan- 
tia,  a",  f.  Cic.  Voy.  entre-met- 
TEUR,  MÊDiATEitR.  (Dans  le  com- 
merce), transortor,  oris,  m. 
Cic.  pararias,  ii,  m.  Sen.  Voy. 

COURTIER. 

intermédiat,  ate,  adj.  {Arcli.) 
Into'-'inédiaire.  Voy.  ce  mot. 

interminable  (lat.  occl.  inter- 
minabilis,  illimité),  adj.  Dont 
on  no  voit  pas  la  terme.  Infi- 
nitus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
infinitam  est  [■  ce  serait  une 
tâche  iuterm.  de...  -].  av.  l'int. 
Cic).  Sine  ^ne.  Cic.  Conversa- 
tion — ,  sermo  cxitam  non 
inveniens.  Cic.  Etre  — ,  fine 
carére.  Cic. 

iatermi8sion,s.  f. Interruption 
(d'une  chose  commencée).  In- 
termissio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
INTERRUPTION.  ||  (Spéc.)  Inter- 
valle entre  les  accès  d'une  fiè- 
vre intermittente.  Intermissio, 
onis,  f.  Cels. 

intermittence,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  intermittent.  Cir- 
cuitus.  ùs,  m.  Cels.  Intermis- 
sio, onis.  f.  Cels.  (cf.  intermis- 
sio fchris.  Cels.).  —  du  pouls, 

voy.    IRItÉCULIER. 

intermittent  (lat.  intermit- 
tens,  part.  prés,  de  intermit- 
tère.  discontinuer),  adj.  Qui 
discontinue  et  reprend  par  in- 
tervalles. Source  — ,  (ons  in- 
terquiescens  ou  cessons.  Piin . 

II  En  pari,  de  la  fièvre  ou 
d'une  alïection.  Recidii/us,  a, 
um,  adj.  Cels.  (cf.  febris. 
Plin.).  Periodicas,  a,  nm,  adj. 
Plin.  (cf.  febris.  l'iin.).  La 
iîèvre  est  —,  febris  inleiuUttlt. 

Cels. 
international,    aie,   adj.   Qui 

a  lieii  de  nation   à   nafion.    Le 

droit    — ,     jas    gcntium,.     Cic. 

Selon  les  reiiles  du  droit  — ,  ex 

jure  i/cntiam.  Cic. 
interne,  adj  Qui  est  en  dedans 

et,  aufig.,    qui    appartient   au 
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dedans.  Internat,  a,  um,  adj. 
Cic.  Intestinus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Cels.  Causes  — ,  caaax  in 
ipsû  re  potit!c  (oppos.  iiextrin- 
sccus  allata').  Cic. 
interner,  v.  tr.  Obliger  à  rési- 
der dans  une  localité  détormi 
née,  avec  défense  d'(*n  sortir.  Jn 
libéra  custodiâ  aliiiaem  ha- 
bêre.  Cic.  Mourir  interné  .... 
decedère  in  libéra  castodià. 
Liv. 
interpellation,  s.  f.  Action 
d'interpeller.  Interlocutio,  o- 
nis,  f.  Quint.  Interfatio,  o- 
nis,  C.  Cic.  Interpellatio,  onis. 
f.  Cic.  —  injurieuse,  compel 
latio.  onis,  f.  Cic.  ||  Spéc. 
(Droit.)  Sommation  à  un  té- 
moin, à  une  des  parties.  Inter- 
pellatio, onis,  f.  Jet. 

interpeller,  v.  tr.  Adresser  la 
parole  (à  i|(in)  pour  lui  deman- 
der qncli.  Interpellàre,  tr.  Cic. 
.-ippelldre,  tr.  Cœs.  \\  Spéc. 
(iJroit.)  Sommer  qqn  de  s'ex- 
pliquer sur  un  fait.  Interpel- 
làre, tr.  Jet. 

interpolateur  (lat.  post.  in- 
lerpolator.  Eccl.),  s.  ni.  Celui 
qui  fait  une  interpolation.  Qui 
interpolât.  A. 

interpolation ,  s.  f.  Action 
d'interpoler;  résultat  de  cette 
action.  Interpolatio,  onis,  f. 
Plin. 

interpoler,  v.  tr.  Insérer  dans 
un  texte  (une  phrase  qui  n'en 
fait  pas  partie).  Interpolàre, 
tr.  Cic. 

interposer,  v.  tr.  Poser  entre 
deux  choses.  Interponére,  tr. 
Cic.  Interjlcëre ,  tr.  Cic.  Inter- 
mittère,  tr.  Cic.  Intercedëre, 
intr.  Cic.  S'  — ,  être  — ,  in- 
terjacêre,  intr.  Liv.  interve- 
nire, intr.  Cic  interjectum 
esse.  Cic.  ||(Fig.)  Placer  entre 
deux  personnes  comme  média- 
teur. Jnterponère  (auctorita- 
tem).  Cic.  —  son  autorité  en 
faveur  des  alliés,  intervenire 
pro  sociis.  Flor.  —  son  auto- 
rité (en  pari,  du  préteur),  in- 
terdicére,  intr.  Cic.  S'  — ,  in- 
tervenire, intr.  Liv.  (cf.  in- 
tervenire ne  guid  perperam 
fiat.  Saet.].  intercedëre,  intr. 
Cic.  intercarrëre,  intr.  Cic. 
Qui  s'interpose,  médias,  a,  um, 
adj.  Liv.  Traiter  par  personnes 
interposées  (par  leur  média- 
tion J,  voy.  ENTREMISE.  MÉDIA- 
TION. Il  Spéc.  (Droit.)  Per- 
sonne interposée  (qui  reçoit  un 
don  pour  le  transmettre  à  un 
tiers).  Voy.  substituer. 

interposition,  s.  f.  Action 
d'interposer.  Interpositio,  onis, 
f.  Vitr.  Interpositus,  Abl.  a, 
m.  Cic.  (cf.  interposita  inter- 
jectaqae  lunse.  Cic).  Interven- 
tus,  as,  m.  Plin.  (cf.  int.lanœ. 
Plin.).  Interj'ectas,  ùs,  m.  Cic. 
Objectas,  ûs,  m.  Sen.  Par  1'  — 
de  la  lune  (entra  le  soleil  et  la 
terre  ,  inlercedente  luna.  Plin. 
Il      F'ig.    Interventas,  ùs,   m. 
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Plin.    Voy.     interventioî». 
Spéc.  (Droit.)  —    do  personne 
voy.  SUBSTITUTION.  — de  décret. 
inlerdictum,    i,    n.    Cic.    Voy! 

CONFISCATION. 

interprétatif,  ive,     adj.   Qui 
sort  a  rinterfjrétation.    Ad    ex- 
plicandum   ou  intrpretandum 
aptas.  .1.   1   Qui  est  sujet  à  in- 
terprétation. Ambirjuas,  a,  um, 
adj.  Liv.  Obscuras,  a,  um,  adj. 
Cic. 
interprétation,    s.    f.    Action 
d'interpréter.  Interpretatio.  o- 
nis,  f.  Plin.    Quint.    Voy.    tra- 
duction. 1  Fit;,  Interpretatio, 
onis,    f.    Cic.    etc.    (ex.:   j'aris. 
Cic.  somniorum.    Plin.    verbo- 
rum.  Cic.  sinyala  maynas  in- 
terpretationes    habent  nec  du- 
bias.    Plin.    [.WIII,   20]);  ex- 
plicatio,    onis,   f.    Cic.   etc. 
(ex.;   verùorum.    Cic.    natarœ. 
Cic.  quaestionum   obscararum. 
l'itr.i;   explanatio,   onis.   f. 
Cic.  etc.    (ex.:   expl.  rcUyionis . 
Cic.explanationes  interpretum. 
Cic).  —    d'un  texte,  voy.  com- 
mentaire,  éclaircissement.   La 
science  des  —  (d'un  texte),  ars 
interpretandi      ou      enarratio 
scriptoram.    Quint.    V  —    dos 
songes,  somniorum   conjectio. 
Cic.  ou  conjectura.  Cic.  ou  in- 
telligentia.  Justin.  —  d'un  pro- 
dige, procuratio  prodiyii.  Liv. 
L' —  des  augures,  voy.   augure, 
AUSPICE.    Par  ext.    Donner    une 
—  de  ...,   de   aliqnâ  re  inter- 
pretari.  Cic.  ou   aliqaid  inler- 
pretari.    Cic.    Etre    susceptible 
d'une   mauvaise  —  ,    in  nxalam, 
partem   accipi    posse.    Cic.  in 
deterias  trahi  posse.  Liv.  P'aus- 
se  —  (des  propos),   verba  pra- 
vê  detorta.  Tac.  Donner  des  — 
opposées,  in  diversum  trahëre. 
Liv.    aliquid   hue   et  illuc  tra- 
hëre (interpretatione,  dispula- 
tionibas).  Liv. 
interprète  (lat. interpres),  s.  m. 
et   f.    Celui,    celle    qui    traduit 
un     texte    d'une    langue    dans 
une     langue    étrangère.    Inter- 
pres, etis.    m.    Cic.   Voy.    tra- 
ducteur. Il   (Spéc.)  Celui  qui  a 
pour  fonction  de  traduire.  In- 
terpres, etis,  m.  Cic.  etc.  (ex.; 
per  interpretem  agërc.   Cic.  ou 
alloqui.  Cic.   interprètes  adhi- 
bère.Sall.).  ||  (P.  ext.)  Celui  qui 
explique  ca  qu'un  texte  présen- 
ta   d'obscur,  d'ambigu.    Inter- 
pres, etis,  m.  Cic.  E.rplanator, 
oris,  m.  Cic,    Explicator,  oris, 
m.  Cic.   Il   P.  anal.  —  des  son- 
ges,   somniorum    interpres   ou 
conjector.  Cic.  Une  —  des  son- 
ges, conjeclrix,  tricis,  Î.Plaat. 
(mil.   695).    Voy.    devin.  —  du 
vol  des  oiseaux,  interpres,  etis, 
m.  Cic.  internantius,  ii,m.  Cic. 
Il    Fig.  (ou  pari,  du  temps).  In- 
dex, dicis,  m.  Cic.  ^   Personne 
chargée  de  faire  connaîtra    les 
intentions,    les  volontés   d'une 
autre.  Interpres,  etis,  m.  et 
f.  Cic.  Virg.  Liv.  (ex.:  interpre- 
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te»  internantiiqae  Jovii.  Cic. 
vu,«  UKVIN,  PROPHÈTE*.  —  de  la 
Toiooté  do  qqii.  interprfs,  eti$. 
m.  Cic.  Il  y.  e\t.)  Eu  pari,  des 
ch.  Jnterpres.  etis,  m.  et  f. 
Cic.  ,ei.:  interpres  est  mentis 
oratio.  Cic.K  Muo(i  —  leii  p;irl. 
des  regards),  (iu«u«\  stvmo 
qoii/iim  facifus  mentis.  Cic. 
interpréter  (lat.  post.  inter- 
Dreiarc.  Ps.-Cj/pr.).  V.  tr. 
(.-Vrch.)  Traduire  dune  lansu» 
dans  une  aulre).  Interpretari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy.  tradui 
RE'.  1  (Par  e.\t..  i;.vpliquer  ce 
qu'un  texte  présente  d'obscur 
ou  d'uiiibigu.  Interpretari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ;as.  Cic. 
BCriptores.  tic.  epistolam.  Cic. 
on  dit  aussi  interpretem  esse 
alicujiis  rei.  Cic);  explanâre, 
tr.  Cic.  etc.  'voy.  expliquer  ; 
on  dit  aussi  conjectura  e.ypia- 
nâre  aliqaid.  Cic.  ou  conjectu- 
ram  alicajus  rei  fMi're.  Cic. 
ou  rem  [obscaram]  interpre- 
tando  explanâre.  Cic).  ||  (Par 
anal.)  Rendre,  représenter  se- 
lon les  intentions  d'un  auteur. 

Voy.      RENDRE,      REPRÉSENTER.     1 

Donner  à  une  chose  telle  ou 
telle  signi'ica'.ion.  Interpre- 
tari, dep.  tr.  Cic.  etc.  [e\.: 
maie  aliijuid.  Cic.  Sen.  rectè. 
Liv.  l'olantatem  alicajas  .  Cic 
on  dit  aussi  interpretem  esse 
somnioram.  Qaint.  portento- 
ram.  Cic.  aiispirioram.  Cic). 
IKSpéc.)  Prendre  en  bonne  i.u 
en  mauvaise  part.  Interpre- 
tari, dép.  tr.  Cic.  etc.  [o\.:_be- 
ne  ou  beniijnê.  Cic.  maie  int. 
ali'iiiid.  Cic.  deterias.  Tac.)  ; 
accipëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaid  in  bonam  partem.  Cic. 
aliqaid  sine  offensione.  Cic. 
in  malam  partem  aliqaid.  Cic. 
in  mitiorem.  in  meliorem  par- 
tem aliqaid.  Cic.  in  pfjorem 
partem  aliqaid.  Cic.  ad  conta- 
meliam  aliqaid  accipëre.  Cic. 
.  aliter  aliqaid  oc  dictum  erat 
accipëre.  Cic);  trahére,  tr. 
.Sali.  Liv.  Tac.  (ex.:  omnia  non 
bene  consulta  in  virtalem  tra- 
hehant  [-  ils  interprétaient  à 
courage  toutes  les  impruden- 
ces .l-'-Sa».  trahêre  fortaita  ad 
calpam.  Tac.  trahére  aliqaid 
in    religionem  [-à  impiété-]. 

Cic.  ) .  Voy.  COMPRENDRE  et 
PRENDRE. 

Interrègne,  s.  m.  Intervalle 
de  temps  pondant  lequel  il  n'y 
a  pas  de  roi,  de  ch«f  dans  l'E- 
tat. Interreijnam,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  rea  ad  interreijnam  venit. 
redit  ou  addacitur.  Liv.  inter- 
re'jnam  initam  est.  Liv.  res 
pablica  a  consalibas  ad  inter- 
retjnam  rediit.  Liv.).  —  d'un 
an ,  intervxilam  ar.naam  regni. 
Liv. 

interrogant,  gante  (lat.  in- 
terrnr/ani,  part.  prés,  de  inter- 
rogàre,  interroger),  adj.  Qui  a 
la  manie  d'interroger.  Inter- 
rogandi      nimiam      studiosas. 


Cic.    Une  personne  — ,    mole»- 
tU3  percontator.  Hor. 

interrogateur,  trice  (  lat. 
po-t.  interrO'jator.  .iag.\  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  interroge. 
Qui,  qase  interrO'jat .  .4.  En 
mauvaise  part.  Percontator, 
oris,  m.Hlaat.Hor.  ||  .\djectivt. 
Un  regard  — ,  voy.  curieux. 

interrogatif  ,ive,adj.  iGramm  .^ 
Qui  exprime  l'interrogation. 
InterrO'jativas,  a.  nm ,  adj. 
Diom.  Prise.  Percontativus,  a, 
um,  adj.  Diom.  Donat.  Phrase 
—  ,  sententia  per  interrogatio- 
nem.  Qaint. 

interrogation,  s.  f.  .Action  d'in- 
terroger. Interniijatio,  onis,  f. 
Cic.  Percontatio,  onis,  f.  Cic. 
Continuer  une  —,  perseqai  in- 
terrogando.  Liv.  Répoudre  à 
une  — ,  alicai  ad  rogatam  res- 
pondère.  Cic.  Répondre  aux  -— , 
ad  interrogata  respondêre.  Cic. 
Qu'il  s'empresse  de  répondre 
aux  — ,  interrogantibus  liben- 
ter  respondeat.  Quint.  Qu'il 
provoque  les  — ,  non  interro- 
gantes  percontetar  altro.Qaint. 
Arracher  une  réponse  à  qqn  à 
force  d' — ,  sciscitando  (ou  inter- 
rogando  ou  percontando)  ali- 
qaid elicêre  ex  aliqao.  Cic.  Re- 
latif à  1'--.  qui  consiste  en  — , 

voy.       INTERROGATIF.     ||      (Spéc.) 

.4rch.  (Droit.)  Interrogatoire. 
\'oy.  ce  mot. 

interrogatoire  (lat.  interro- 
gatorius,  qui  interroge),  s.  m. 
(Droit.)  Ensemble  dos  questions 
posées  par  le  juge  et  des  répon- 
ses faites  par  l'accuse.  Inlevro- 
ijatio,  onis,  f.  Cic.  Qaa'stio,  o- 
nis,  (.  Cees.  (cf.  caprivorum. 
Ca-s.  qaxstionem  habëre  de  ou 
ex  aliqao  [•  procéder  à  un  in- 
torr.-].  Liv.).  Percontatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  etc.  (cf.  perconta- 
tionem  facëre  [-faire  subir  un 
interr.  '].  Liv.  on  dit  aussi  en 
ce  sens  :  qaa-rëre  ex  aliqao. 
Cic.  interrogâre  aliqaem.  Plin. 
j.Jct.).  *[  Procès-verbal  rela- 
tant les  questions  et  les  ré- 
ponses.   Voy.    PROCÈS-VERDAL. 

interroger,  v.  tr.  Interroger 
avec  autorité.  Hogùre  {aliqaem 
aliqaid  ou  de  aliquà  re).  Cic 
Interrogâre  [aliqaem  aliqaid, 
de  aliqaà  re).  Cic.  Percontâri 
{aliqaem  de  aliqaà  re).  Liv. 
{aliqaid  ab  ou  ej;  aliqao).  Cic 
Sciscitâri  [aliqaem).  Liv.  {ali- 
qaam  rem  ex  aliqao).  Cic  — 
à  plusieurs  reprises,  rogitàre 
laliqaem).  Liv.  —  (un  accusé), 
qaoestionem  habëre  (de  aliqao). 
Cic  interrogâre  {aliqaem).Cic 
arrogâre  (aliqaem).  Cic.  \\  Spéc. 
Questionner  un  candidat.  Voy. 
EXAMINER.  Il  (Fig.)  Observer  at- 
tentivement (une  chose)  pour  en 
tirer  qq.  connaissance.  Consa- 
lére  [specalam) .  Qaint.  Scratûri 
;  mentes  deam).  Ov.  [valtus). 
Tac.  Kimari  (exta).  Jav.  Ex- 
plorjre  {aliqaid  ou  de  aliqaà 
re).  Cic.  —  les  livres  sybillins, 
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adiré   libros    Sibyllinos,  Liv. 
Après  avoir   interrogé    les    aus- 
pices, auspicato.  Cic.  Sans  avoir 
interrogé  les  auspices,  inauspi- 
cato.    Cic.    —    l'histoire,    repti- 
câre   niemoriam   annalium  ou 
temporam.  Cic.  —  sa  conscien- 
re,  s' — ,  se  consulëre.  Sen.    in- 
trospicêre  mentem  suam.  Cic 
percontâri   se   ipsnm.    Cic 
interrompre,    v.    tr.    Rompra 
dans  sa  continuité.  InterruJU- 
père,   tr.   Cic.    etc.  (Voy.  cou- 
per ).    1     Suspendre      ilans    sa 
continuation.  Interrumpëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ox.;  ordinen\.  Col. 
Tac.   sermoncm.  Plant,    collo- 
qaia.  Cts.  [H.  CI,  75].  posscs- 
sioncm.  Dig.  neqae  tam  facile 
interrupta  contexo.   Cic.  [Leg. 
I,  3,  9]);  interpellàre,  tr.  Cic. 
.~~en.  ('art.  (ex.  :    rem  interpel- 
làre. Cic.  ahstinentià  interpel- 
lata  sagina  est.  Curt.  int.  poa- 
sessionrm.  Dig.):  intermitté- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  iter.  Cœs. 
stadia  doctrimey"  ses  études»]. 
Cic.   litteras    [«  une  correspon- 
dance '].  Cic);   incidére,   tr. 
Lii-.     (ex.:     sermonem.    Liv.); 
intervenire,    intr.   Liv.   (ex.: 
orationi.  Liv.).  ||  (Par  ext.)  In- 
terrompre qqn.  Interpellàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem.  Cic. 
Cses.);  interfari,  dép.  tr.  Liv. 
(ex.:  aliqaem.  Liv.  l'Un.  ^.  ab- 
sol.  .-^p/nas  interfalar.  Liv.). 
interrupteur,  trice  (lat.  post. 
interruptor.    Ambr.  Gloss.),  s. 
m.  et  f.    Celui,  celle  qui  inter- 
rompt qqn  qui  parle.  Qui,  qa;e 
loqaentem  interpellât.  A.   Ob- 
locutor,  oris,  m.  Plaat. 
interruption  (lat.  post.  inter- 
ruptio.  Hier.    Inscr.),    s.  f.  Ac- 
tvm   d'interrompre.  Interpel- 
latio,  onis,  f.  Cic.  £ue(.  (ex.: 
sine    interpellatione.    Cic.    etsi 
minime  impediendas  est  inter- 
pellatione iste  carsas  orationis 
meœ.  Cic.  [de  Or.  II,  10,  39])  , 
intermissio,    onis,    (.    Cic 
etc.  (ex.:  sine  alla  intermissio- 
ne.    Cic    int.     consaetadinis . 
Cic  |ep.  V,  17,  IJ.  int.  littera- 
ram.    Cic    fil.  inl.  officii.  Cic 
[am.  'i,  8].   per  ifitermissione» 
[-avec     des     interr."].    Liv.); 
intercapodo,   dinis,  f.    Cic. 
Sen.  Plin.  J.  Suet.  Justin,  (ex.: 
intercapedinem  scribendi  facë- 
re. Cic  [ep.  .\VI,  ';'.l,  1].  mor- 
bus      intercapedinem      habet. 
.Sen.);  interfatio,  onis,  f.  Cic. 
Qaint.    (nom    do    la   ûguro    de 
rhét.  appelée  »  interruption  ■). 
Sans  — ,   perpetao,    adv.    Cic, 
Faire  sans  —,  perpetuàro,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  verba  [»  faire  suc- 
céder les  mots  sans  int.  •].Cic. 
[do  Or.  III,  AC,  181]). 
intersection   (,lat.  intersectio, 
métope),   s.    f.    (Géom.)    Ren- 
contre de  deux  lignes,  do  doux 
surfaces,    do    doux   solides   qui 
se  coupent.  Intersectio,  onis,  f. 
/i,    i^'_    do  deux  lignes,   iinea» 
inter    $e    sécante).    A.     Point 
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d' —  ilo  doux  lignes,  borne  pla- 
cée à  un  poiiH  d' — ,  telrans, 
antis,  m.  Grom.  vet.  Au  point 
d'—  lies  doux  lignes,  abi  linex 
conifiiilluntur.  Cels. 
interstice  (lat.  interstitiiim, 
intorvalle),  s.  m.  Petit  espace 
vide  entra  les  parties  d'un 
cor|)3.  Intervallam,  i,  n.  Com~ 
missara,  as,  f.  .Sen.  Los  — ,  m- 
tencnia,  orun»,  u.  pi.  V'itr. 
1  Intervalle  de  temps.  Voy.  in- 
tervalle. 
intertropical,  aie,  adj.  Situe 
entre  les  tropiques.  Inter  duos 
circalos  (ou  orbes)  sitas  ou  po- 
situs.  A. 

intervalle,  s.  m.  Distance  en- 
tre un  lieu  et  un  autre.  Inter- 
vallum,  i,    n.    Cic.    etc.    (ex.: 
pari    intcrfiillo.    Cœs.    omnia 
intervalHs  movëri.  Cic.  [.\c.  I, 
7,  il],  int.  di'jitoriim.   Saet.); 
spatium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
paribas  intermissse  spatiis  tra- 
oes.    t'a?s.  spatiam    retinqucre 
ou  intermittcre.  C^s.    spatiam 
interjectam.  Cses.    voy.  dista.n- 
CE,    e-pace).   T   Distance   ontro 
un  temps  et   un  autre.     Tem- 
pus,  oris,   n.    Cic.  etc.   (dans 
dos  express,  c.  tctnpas  interjec- 
tam ou  interpositam.  Cic.  tem- 
poris  inttriallam.  Cic.  tempos 
quod  interjacet.   Liv.);   inter- 
vallum,  i,   n.  Cic.   etc.   (ex.  : 
eodem  intervallo.    Cic.    inter- 
vallo  iongo.  Cic.    lanto  iriter- 
vallo.  Cic);  spatium.  ii,   n. 
Cic.  etc.  (ex.:  hoc  intérim  spa- 
tio    conclave    concidit.    Cic); 
momentum,  i,   n.   Cic.   (ex.: 
■  cerd's     dimensisqae    momentis 
(-  à  des  int. déterminés-].  Cic). 
Tout  1'—  de  temps    qui  sépare 
la    jeunesse     de   la    vieillesse, 
qaicijaid  est    illud   inter  jave- 
nem,    et   senem     mediam.    Cic. 
Dans  1'  —  ,   intérim,  adv.  Cic. 
etc.  'ex.:  ipse  intcrin\   \'ejOS  ad 
con(irrnandos  militam  animas 
intercurrit.  Liv.\.    .\près  un  — 
de  qq.  jours,  paacis  interjectis 
diebus.  Cic.  1   Distance   qui  sé- 
pare un  son  d'un  autre.  Inter- 
valUi    sonoram.    Cic.    ||    (Kig.) 
Distance  qui  sépare  les  diverses 
conditions   sociales.    Voy.    dis- 

TA.NCE. 

intervenant,  ante,  adj.  (Droit.) 

Qui     intervient.     Interveniens, 
p.  adj.  Cic.  Il  (Spéc.i  Qui  inter- 
vient dans  un  procès.  Qui  \qase) 
intervenu  ou  intercedit.  Cic. 
intervenir,    v.    intr.    Prendre 

Eart  à  q^jclî.  ïntervenîre,  intr. 
iv.  Tac.  Saet.  ;cf.  int.  prœlio 
[■•  int.  pour  faire  cesser  le  com- 
bat-]. Liu.  {Intercedëre,  intr. 
Liv.  Jnterciirrëre,  intr.  Cic.  Se 
interponêre.  Nep.  Liv.  (cf.  bel- 
lo.  Liv.).  —  dans  des  afTaires, 
immiscêre  se  negotiis.  Dig.  in- 
teresse negotiis.  Cic.  Voy.  mê- 
ler, PART.  Faire  — ,  interponê- 
re ÎJadices).Cic  .{accusatorem). 
Cic.  {operam,  stadiam,  labo- 
rem).  Cic.    Jufjumndani).  Liv.  \ 
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(decretam).  Cic.  {auclorita- 
tem).  Cic.  Inserére  (deos  vel 
minimis  rebas).  Liv.  Faire  — 
son  autorité,  voy.  l^^•EnposER. 
Faire  —  (des  troupes), ac/Zii^ëre, 
tr.  Liv.  vocâre,  tr.  C'a?s.  1|  En 
pari,  des  choses,  venir  au  mi- 
lieu do.  Intervenire,  intr.  Sali. 
Intercedëre,  intr.  Dig.  Saper- 
venlre,    intr.   Liv.  l'Un.    Voy. 

SUltVENIU, 

intervention  (lat.  post.  in- 
terventio  [*  garantie,  caution-]. 
t'ip.),  s.  r.  Action  d'intervenir. 
Interventas,  ùs,  m.  Plin.  j. 
Saet.  Intercarsas,  ùs,  m.  Liv. 
{ex.iintercursa  consalam.  Liv 
tribunoram.  Tac).  —  d'un 
tribun  (en  faveur  d'un  citoyen), 
intercessio,  onis,  f.  Liv.  Grâce 
à  son  — ,  eo  intercedente.  Cic. 
Sans  r —  de  qqn,  sine  aaxilio 
alicuj'as.  Cic.  sine  aliqao.  Cic. 
—  épisColaire  inutile,  siiper- 
vacanese  litterse.  Cic. 

interversion  (lat.  interversio, 
action  d'empêclier  le  détour- 
nement), s.  f.  Kenversenienl 
d'ordre.  inversio,  onis,  f. 
Qaint.  Perversio,  onis,  f.  Cor- 
ni('.  (rhet.  IV,  Uh).  Inversas 
ordo.  Cic. 

intervertir  (lat.  intervertëre . 
détourni'r),  tr.  Déplacer  en 
renversant  l'ordre.  Vertëre^  tr. 
Cic.  învertère,  tr.  Cic.  (cf.  or- 
dinem.  Cic).  En  intervertis- 
sant l'ordre,  prseposterê,  adv. 
Cic.  Interverti,  pra'posferu»,  a, 
um,  adj.  Cic. 

intervertissement ,      s.      m. 

Voy.    BOULEVER-^EMENT. 

intestat,  adj.  invar.  Qui  n'a 
pas  fait  de  testament,  fntesta- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  intes- 
tato  ou  ab  intestato  mori.  Cic. 
intestata  mortaa  est.  Cic.  ab 
intestato  hères.  Jet.]. 

1.  intestin,  ine,  adj.  Qui  est 
dans  l'intérieur  du  corps,  et, 
spéc,  du  corps  humain.  In- 
testinas,  a,  am,  adj.  Cic.  In- 
ternas, a,  um,  adj.  Plin.  \\ 
Qui  est  dans  l'intérieur  du 
corps  social,  d'un  Etat.  Intes- 
tinus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
bellam.Cic.  discordia.  Jastin.). 
Domesticas,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  bellnm.  Cic).  ||  Qui  est 
dans  l'intérieur  de  l'âme.  ln~ 
testinas,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 

INTÉRIEUR. 

2.  intestin,  s.  m.  Viscère  logé 
dans  la  cavité  abdominale. 
Intestinnm,  i,  n.  Cels.  (ex.  : 
int.  tenaius  ou  jéjunum  ["grê- 
le -].  Cels.  int.  rectum  [•  le 
gros  int.  -].  Cels.  ordin.  in- 
testina,  orum,  a.  pi.  Cic.  ex 
intestinis  laborâre.  Cic.)  — 
giéle,  lactés,  iam,  f.  pi.  Plin. 
Uter  les  — ,  exenterâre,  tr. 
.last. 

intestinal,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient aux  intestins.  Intera- 
neus,  a,  am.  adj.  Scrib.  (cf. 
int.  vomica.  Scrib.).  Le  conduit 
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—,   a/i-us,    i,    f.    Cic.    Vers  —, 
lombri-us,  i,  m.  Calo.  Cels. 
intimation  (lat.  post.  inlima- 
tio  [.  communication,   dénon- 
ciation   •].   Cod.    Jast.),  s.    f. 
.\otion  d'intimer.  Denuntiatio, 
onis,  f.  Cic. 
intime,    adj.    Qui   est   tout    à 
fait    intérieur.     Intimus,    a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  odium. 
Cic.    sensas.    (ac.    ad    intima 
consilia    pervenire  [■  pénétrer 
les    pensées    intimes  •■].   Cic.)  ; 
arcanus,    a,   um,    adj.    Cic. 
Liv.  etc.    (ex.:  arrana  consilia 
["  sentiments  •].    Liv.);   OCCUl- 
tus,  a,  uni,  adj.  Cic.  (voy.  caché, 
secret).    ^  Qui   atteint    le  fond 
des  choses.  Summus,  a,  um, 
adj.     Cic.    etc.    (voy.    extrême, 
COMPLET,  absolu).  Il  Fig.    Rap- 
ports — ,  voy.  ÉTROIT.  |{    (Spéc.) 
En  pari,  d'une  étroite  union  en- 
trepersonnes. Intimus,  a,  um, 
adj.  etc.   (ox.:  intima  familia- 
ritas.  Xep.  in  intimam,   a/icu- 
/us    amiciliam  pervenire.  Cic. 
subst.    habëre     aliqaem    inti- 
mam.    Ter.   intimas  Catilinx. 
Cic.  in   intimis  est  meis.    Cic. 
intimi  malta  apertiora  videant 
necesse   est.    Cic.    intimus  ali- 
cui.  Nep.  [Dion.  I,    3].  intimas 
régis.  Xep.   [Con.  2,    2]);  con- 
junctus,  a,  um,  p.   adj.  de. 
etc.  (ex.:  concordiâ  alicai  con- 
janctissinxam    esse.    Cic.    arto 
amiciiise    vincalo    ctim    aliqao 
conjunctum  esse.  Cic). 
intimement,  adv.  D'une  ma- 
nière   intime.      Penitas,    adv. 
Cic.       Familiariter      (  caasam 
nosse).    Qaint.     {cam    aliqao 
vivëre).  Cic.  Intimé,  adv.   Cic. 
Xep.    (cf.    aliqao     ati.    Xep.). 
Conjanctê,    adv.    Cic.    Etre    — 
persuadé,    convaincu,  persua- 
dère  sibi.    Cic.    plané   sentire. 
Cic.  Unir  — ,  inserëre,  tr.  Cic. 
L'ni  — ,  germanas,  a,  am,  adj. 
Plaut.    ex.:  gern\anam  in  mo- 
dam.  Ptaat.).  Choses  unies  — , 
res  sabtititer    connexae.    Lacr. 
Voy.  ÉTROITEMENT.   Etre  —  at- 
taché (à  une  opinion),  inhserê- 
re  [alicai  rei).  Cic.  —  lié,  voy. 

INTIME. 

intimer  (lat.  post.  intimâre. 
Tert.  Eccl.),  v.  tr.  Signifier 
(qqch.)  à  quelqu'un,  d'autorité. 
Denuntiâre  alicai  ut  (et  le 
Subj.l.  Liv.  (avec  l'Infin.).  Saet. 
Indicëre  alicai  at  (et  le  Subj.l. 

Liv.    Voy.   E.NJOINDRE,   ORDONNER. 

M  (Arch.)  —  un  concile,  in- 
dicëre diem  concilii.  A.  || 
Droit.  —  qqn  d'assigner  en 
justice  pour  un  appeH,  voy. 
assigner.  La  partie  intimée,  et, 
subst.,  V  — ,  l'intimée  (le  dé- 
fendeur, la  défenderesse  en 
cour  d'appeH,  voy. 


DEFENDEUR. 

intimidation,  s.  f.  Action 
d'intimider.  Metus,  ûs,  m. 
Cic.  Employer  1'  — ,  voy.  in- 
timider. 

intimider,  v.  tr.  Rendre  ti- 
mide â  faire  qqch.    Metam  of~ 
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ferre    alitai.    Cic.     Pavorem, 
metamincatfre  alicai.  Cic.  De- 
terrérf,      tr.      Cic.      Territàre 
{principes   ciiitatis).    des.    S? 
laisser  —,  deterrèri.   Cic.  mo- 
viri.  Cic.  Se  laisser  —    par    Ijs 
menaces  de  'M»,  minas    alica- 
Jaa    pertimescèrc.      Cic.     Kiro 
intimidé,  mefu  oppri-ssain  esse. 
Cic.    Intimidé,    timefactas,    a, 
um,  p.  adj.  Lucr.    Cic. 
intimité,  s.  f.    Caractère  de  ce 
quicst intime. (Se  traduitordin. 
par  un   des    adjectifs    indiqués 
à  l'art.  INTIME.»    Dans  r —  do 
la  conscienca,  in  intima  animi 
conscientiâ.     Cic.      1      (Spéc.» 
Liaison      intime.     .Hrfissimam 
amicitix  vincilam.   Cic.   Ami- 
citia    ou    (amiliaritas   intima. 
Cic.     Sep.     .4mici(ia      magna. 
Cic.    Grande    —,    (amiliaritas 
samma.  Cic.  Notre   grande  —, 
samma    nostra    conjanctio    et 
(amiliaritas.     Cic.   Vivre    avec 
qqn.  dans    1'  —,    dans   la    plus 
grande    — ,    in(imâ    famifiuri- 
tate   cam    alii/ao     con;unc(om 
esse.  Cic.    conjunctissimê  cam 
atiqao  vii/ëre.    Cic.    concordiû 
alicai    conjanctissimum    esse 
Cic.     arto      amicitis     vincalo 
cam  aliqao   conjanctam    esse. 
Cic.    aliqao    uti   intimé.    Cic. 
Nep. 
intitulé,  s.  m.  Formule    usitée 
en   tf-te  d'un  acte,   d'un    juge- 
ment,   d'une    loi.     Prxscriptio 
legis.  Cic.  1   Titre  d'un   livre. 

Vo}'.    TITRE. 

intituler  (lat.  post.  intitalâre. 
Ha[in.),  V.  tr.  Désigner  par  un 
titre.  Intcribëre,  tr.  Cic.  (cf. 
libros  rhetoricos.  Cic.  liber 
gai  inscriptas  est  Hortensias. 
Cic).  Dans  le  livre  intitulé 
Parménide,  in  libro  cai  Par- 
menides  titaiis  est.  Cic.  Ac- 
tion  d"  — ,prœscriptio,  onii,  f. 
Cic.  Il  (En  mauvaise  part.) 
Sibi  arrogOre  ou  altribaëre 
nomen  (et  le  gén.).  Cic.  Prse- 
tendëre  nomen  (et  le  gén.).  A. 
S'  —  sage,  asciscëre  sibi  sa- 
pientiam.  Cic. 

intolérable,     adj.    Qui    n'e-t 
pas   tolérable.    Intolerabilis,  e. 
adj.  Cic.  (voy.   iseupronTABLE). 
Jmpetibilis,    e,  adj.    Cic.    (cf.    : 
dolorem  vos  impetihilem  (aci- 
tis.  Cic).  Etre    —,    ferri    non 
poste.  Cic.  Etre  tout  à  fait  — , 
ferri  nu/(o  pacto  posse.  Cic. 
intolérablement.  adv.  D'uno 
manière     intolérable.      Intole- 
ranter,  adv.    Cxs.    (cf.  doUre. 
Cses.). 
intolérance  (lat.  intolerantia, 
caractère    ou  conduite    insup- 
portable),    8.     f.     (En     matiur- 
religieuse).  Animas  alioram  df 
rébus  divinis    opinioncs    liaaii 
leniter  (erens.  A.    lEn  matière 
politique     ou      philosophique.) 
Animas    alioram    de    re    pa- 
blicà  ou  de  natarà  rèrixm  opi- 
niones  Kaud  leniter  [erens .  A. 
intolérant,  ante    (lat.  intole- 


rans,  qui  no  psut  pas  sup- 
porter), adj.  Qui  manque  de 
tolérance  (en  général).  Di((i- 
cilis,  e.  adj.  Cic.  (En  matiL-ro 
religieuse,  politique  ou  philo- 
sophique.) .iliorum  de  rebas 
dii-inis,  de  re  pablicA,  de 
natarà  reram  haad  leniter 
f  erens.  A. 

intonation,  s.  f.  Manière  de 
proJuire  le  son.  8onu5,  i,  m. 
Cic  (cf. s.  absardas  [•.  fausse-]). 
Cic  varii  canendi  soni.    Cic). 

Voy.     TON,     INFLEXION,      MOBli.*- 

TiON.II  (P.  ext.)  Ton  que  prend 
la  voix  en  parlant,  en  lisant. 
Vox,  vocis,  f.  Cic.  (cf.  V.  ma- 
gna, plena.  Cic.y  IncUnatio  vo- 
cis.  Quint.  Modas,  i,  m.  Cic.  — 
moyenne,  sonuj  infle-vas.  Cic. 
—  tantôt  aiguës,  tantôt  graves, 
impressiones,  om,  f.  pi.  Cic. 
Voix  qui  peut  prendre  toutes 
les  —,  (lexibile  vocis  gênas.  Cic. 
Varier  ses  — ,  (lectére  vocem. 
Quint. 
intoxication,  s.  f.  Absorption 
d'un  toxique.  Voy.  empoison- 
nement. 

intoxiquer,  v.  tr.  Empoison- 
ner par  l'absorption  d'un  toxi- 
que.   Voy.  EMPOISONNER. 

intrados,  s.  m.  Cuvette  inté- 
rieure, partie  concave  d'une 
voûte.  Ciirt-atura,  a?,  f.  Ki(r. 
intraduisible,  adj.  Qu'on  ne 
peut  traduire.  Qui  (  (/ii.r. 
qaod)  uno  vcrbo  (ou  totidem 
verbis)  reddi  non  potest.  .•<. 
intraitable,  adj.  Avec  qui  on 
ne  peut  traiter,  et,  spéc,  à 
qui  on  ne  peut  faire  entendre 
r.ii3on  sur  un  point.  Intracta- 
bilis,  e,  adj.  Sen.  Ferox,  adj. 
Cic.  Obstinatas,  a,  ani,adj.  Liv. 
Caractère,  hum)ur  —,  con(u- 
macia,  se,  f.  •Sen.  Créancier  — , 
acerbo»  créditer.  Sen.  —  sur 
les  conditions  de  la  paix,  asper- 
rimi  ad  condicionem  pacis.  Liv. 
intransitil,  adj.  (Gramm.) 
Qui  no  pusse  point  hors  du 
sujet.  Absolatiis,  a,  um,  p.  adj. 
Prise,  (cf.  abs.  veriium.  Prise). 
Intransitivas,  a,  um,  adj. 
Prise. 

intransitivement  ,  adv. 

(Gramm.)  D'une  manière  in- 
transitive. Intransitivê,  adv. 
Prise 

intrépide,  adj.  Qui  va  sans 
trembler  au  devant  du  péril. 
Impavidas,  a,  um,  adj.  Ilor. 
Non  perterritas.  Liv.  Fortis. 
e,  adj.  Cic  (cf.  f  animas. 
Cic).  Inlrepidas,  a,  um,  adj 
Sen.  Cart.  (cf.  :  intrepidas  a- 
nimo.  Sen.).  Voy.  brave, 
COURAGEUX.  HARDI.  —  devant  le 
danger,  ^rmus  contra  péri- 
cala.  Sali.  Demeurer  — ,  non 
perterrêri.  Cic  (ortitadinem 
retinêre.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Bu- 
veur — ,  acer  potor.  Hor. 
intrépidement,  adv.  D'une 
manière  intrépide.  Impavide 
.idv.  Liv.  Anima  (orli.  Cic. 
Fortiter,  adv.    Cic    Intrépide, 
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adv.    Liv.     Voy.      couraobusb- 

MKNr,    ilAROIMBNT.      ||        (P.      6Xt.) 

V. veinent.  Voy.  ce  mot. 
intrépidité,  s.  f.  Caractère  de 
c  lui  qui  est  intrépide.  Ani- 
mais impaiic(us  ou  (ortis.Cic. 
hortitudo,  dinis.  f.  Cic.  (cf. 
(nrt.  adversus  aliqaem.    l'ell.). 

Voy.      COURAGE,       HARKIK'SB.      

devant  la  mort,  sec.iritas  mor- 
ds.    Plin.     Avec  —  ,    (ortiter, 
adv.  Cic.  Voy.    inthépioement. 
Il     P.    anal.     Famil.     —     de 
bonne   opinion.   Voy.    fatuité 
intrigant,  ante,  adj.   Qui  in- 
trigue. Confland.v     aliis    invi- 
Jià-  (ou  fallaciae  oomponendœ) 
cUmdeslina    consilia    straendi 
[callidas]  artifex.  A.    Ambitio- 
sus.   a,    um,   adj.  Cic.  —    (en 
matière    politique)  ,    factiosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Un    —,  homo 
ambifiosus.   Cic.    Une  —,    do- 
losa  muUer.  Ilor. 
intrigue,    s.     f.    Complication 
larch.).    Voy.    ce   mot.    1   Com- 
binaison  machiné»    pour    faire 
réussir      ce      qu'on      souhaite. 
Ars,  artis,  f.  Cic  otc.(surt.  au 
p!ur.,  cf.  actes  malse.  ("ic.  voy. 
ARTIFICE,   buse)  ;    artiScium, 
a,    n.    Cic.     (voy.    artifice)  ; 
macbina,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
machinas  adlUbêre.    Cic.    voy. 
invention,    artifice)  ;    fallB- 
cia,  œ,  f.  Ter.  Cic.  etc.    (ex.  . 
(allaciam      intendëre      alicai. 
fer.  (allacias    (acëre    ou    fin- 
gëre.    Cic);    consilium,    il, 
11.  Cic.  etc.  (ex.;  consilia  clan- 
destina.  Liv.  dolosa.  Cic. con- 
silia   clandestina    concoqaëre. 
Cic.    dare     operam      consiliis 
clandestinis.  Cic.    clandestinis 
consiliis    oppagnâre    aliquem. 
Cic).      Ourdir      bien     des    — , 
malta  machinari.  Cic.  \\  (Spéc.) 
Intrigue      galante.      Amores, 
um,  m.  pi.    Cic.    etc.  (ex.  :  a- 
mores  sectari.  Cic.    maltarum 
amoribas    famosas.     Tac     on 
dit  aussi  res  amatoria.  Cic).  T 
(Litt.     dram.)      Enchaînement 
d'événements    qui    forment    le 
nœud  d'une  action.  Implicatio, 
onis,  t.  Cic  Nodus,  i,  m.  Ilor. 

Voy.  NOEUD. 

intriguer  (lat.  in(ricnre,  em- 
barrasser, ombroaillor),  v.  tr. 
(Arch.)  Mettre  dans  l'embarras. 
Intricâre,  tr.  Cic.  Voy.  emdar- 
nxssER.  Il  (P.  ext.)  Embarrasser 
l'esprit,  exciter  uno  curiosité 
inquiète.  Aliqaem  suspensam 
tenère.  Cic.  Exspcctationem 
alicai  movëre.  Cic  1  Intranai- 
tivt.  Machiner  une  combinai- 
son pour  faire  réussir  qqcli. 
Fallaciam  (acëre  in  re.  Cic. 
Aliqaid  straëre  et  moliri.  Cic. 
Componërc  {allacias.  Ter. Voy . 
briguer,  cabale.  En  intriguant, 
per  ambitionem.  Tac.  Voy.  in- 
trigue. —  contre  qqn,  insidia- 
ri  alicai.  Cic.  moliri  alicai  in- 
sidias.  Cic.  ||  Avec  le  pron. 
pers.  S'—  (se  mettre  dans  telle 
combinaison),   o/)eram  dore  ou 
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navâre  alicai  rei.  Cic.  niti.  ou 
elaboràre  pro  aliqaà  re.  Cic. 
obniti,  dép.  iiitr.  Cic.  moliri, 
dép.  intr.  Cic.  (L'i^o  viril)  s'in- 
trigue, qaserii  opes  et  amici- 
Ua3.  Ilor.^  (I.ittcraturo.)  Com- 
posor  avec  uiio  action  plus  ou 
moins  compliquée.  Fubulx  no- 
dum  nectire.  A.  l-'ubulam  in- 
tricare.  A. 
intrigueur,  euse,  s.  m.  6t  f. 

Voy.    INTRIGANT. 

intrinsèque  (lat.  post.  intrin- 
secas,  u,  «m    [.  ciu  dedans  -J. 
Ecct.),    adj.    Qui    constitue    lo 
fond  intimo  d'une  chose.   Pro- 
prias, a,  um,  adj.  Cic.  Intimas, 
o,  um,  adj.  Cic.  Veras,  a,  um, 
adj.  Cic.  La  valeur  —  d'un  oli- 
jot,  voy.   KÉEL.    Lo    mérite,    la 
valeur  —  d'une    chose,  veritas 
et  priestantia  aticujus  rei.  Cic. 
Y  a-t-il   qqch.    qui    te  charmo 
par  son  mérite  —  .'  An  est  ali- 
qaid  qaod  te  suà  sponte  delec- 
tet?  Cic.   Par   sa   furce,  sa  va- 
leur —,  per  se.  Cic.  Une  cause 
extrinsèque   et    une   cause    — , 
causa  una  exstrinsecus  allata. 
altéra    in    ipsa   re  posita.  Cic. 
intrinsèquement,  adv.  D'une 
manière     intrinsèque.    Sponte 
sud.  Cic.  In  re  (positas).  Cic. 
introducteur,  trice  (lat.  post. 
introdactor.  .■iag.),  s.   m.  et  f. 
Celui,   celle  qui  introduit.  Qui 
{qaœ}  introducit.    Cic.    Servir 
o' — ,  voy.  INTRODUIRE.  L'  —  des 
ambassadeurs,    admissionalis , 
is,  m.  Lanipr.  ab  admissions. 
Inscr.  Le  chef  des — ,  magister 
admissionam.     \'opisc.    Amm. 
Le  sous-chef  des  — ,  proximas 
admissionam.  Amm.  Fonctions 
J'    -,     officiam    admissionis. 
Suet. 
introductif,  ive,  adj.  (Droit.) 
Qui   sert  à   introduire,  à  com- 
mencer.   (Traduire  par  le  sén. 
exordii  ou  prap(atii.}  Voy. 'ini- 
tial,  PRÉLIMINAIRE. 

introduction,  s.  f.  Action  d'in- 
troduire. Introductio,  onis,  f. 
Cic.  Jndactio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
Javenam  armatoram  [•  1' — sur 
lascène  de  jeunesgons  armés  ■•]. 
Liv.).  fnterpositio,  onis,  f.  Cic. 
Admissio,  onis,  !.  Sen.  icf.  ser- 
vati  familiaris.  Sen.).  L'— d'un 
liquide  dans..., voy.  injection. 
—  de  l'eau  froide  dans  le  nez, 
aqaa  friypia  ingesta.  Hin.  L'— 
de  l'eau  (dans  les  conduits),  in- 
dactiones  aqaaram.  Vitr.  aqua 
introdacta  ou  immissa  aqua. 
Cœs.  L'  —  (des  denrées),  m- 
vectio,  onis,  f.  Cic.  invectus, 
ùs,  m.  Varr.  Ne  pas  autoriser 
1'. —  du  vin  dans  leur  pays, 
vtnam  importari  ad  se  non 
sinère.  Ca?s.  Voy.  importation. 
L'  —  (des  ambassadeurs  auprès 
du  prince),  admissio,  onis,  f. 
Plin.  j.  L'  —  de  nouveaux 
personnages  dans  un  dialogue), 
inductse  novse  person^  in  dia- 
logum.  A.  V  —  de  marchan- 
dises   prohibées,    voy.   contre- 
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bandb.  Lettre  d'  —,  lilterm 
commendaticiie.  Cic.  L'  —  d'une 
coutume,  d'un  usage,  tnlroduc- 

ta   consuetado.    Cic.    L'    do 

nouveautés,  novi  mores  indac- 
ti.  Flor.  L'  —  lU-s  arts,  venus 
do  l'étranger,  importatx  artea. 
Cic.  avariliam  invexere.  Liv.  || 
(P.  e.\t.)  Ce  qui  introduit,  pré- 
pare qqn  à  la  connaissance,  à  la 
pratique  d'une  chose.  Voy.  phé- 

AMUULK,     PRÉPARATION.    {{    (Spéc.) 

Discour»  préliminaire  en  tète 
d'un  ouvrage,  faagoge,  es,  f. 
i!ell.  Voy.  préface. Servant  d'—, 
isagngicus,  a,  am,  adj.  Varr. 
Il  Symphonie  qui  tient  lieu 
d'ouverture  à  un  opéra.  Prx- 
centio,  onis,  f.  Cic.  (har.  resp. 
SI).  '^ 

introduire,  v.  tr.  Faire  entrer. 
Introducëre .     tr.    Cic.   etc. 
(ex.:  copias  in  (ines  Bellovar.o- 
ram.  Cœs.  prn-sidiam  in  oppi- 
dum. C.vs.  atiifucm.    Cari,   le- 
natos.  Liv.  in  senatam.  Liv.)  ; 
intromittére ,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :    l'kxdriam.    Ter.  ad  ali- 
quem.    Ter.    intronUssus    meo 
more.  Cic.  primores  intromitti 
jabet.    Cart.    intromissi    sunt 
propter  notitiam.  Nep.).  —  des 
marchandises,   etc.),    invehêre, 
tr.  Liv.  importâre,  tr.  Ca-s.  — 
(dans  un  récit,  etc.),   inducè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;    Alcibia- 
dem  memorantem.  Xep.  [.■ilc. 
2,  3].  Gygem.  Cic.  orationem. 
Cic);    introducëre,    tr.    Cic. 
(ex.  :    Catonem    disputantem. 
Cic).  S'  — ,  sese  immittère  ou 
insinaàre.  Cic.    \\    (Procéd.)  — 
une  instance,  voy.  i.nstance.  || 
(Spéc.)    Faire   entrer    dans    la 
société  do  qqn.  Aliqaem  intro- 
ducëre  ad    aliquem.    Cic.  Ali- 
quem  deducére  ad  aliquem.  Cic 
(am.  I,  I).     .S'    _,    voy.  s'insi- 
nuer.     Il     (Fig.)     Faire    entrer 
qqch.  dans  l'usage.  Inducére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hoc  in  mores 
nostros.  Cic.  morem.  Plin.  j.\; 
introducëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
morem.    Cic.  (il.    ap.  Cic.  [ep. 
-WI,    21].    novam    exemplum. 
des.). —  un    culte,  religionem 
advekère.  Cic.  S'  —,  penetrâ- 
re.  intr.  Cic.  (voy.  pénétrer); 
invalescère.  intr.  Liv.  Qaint. 
(voy.  grandir). L'usage  s'est  in- 
troduit, usa  receptam  est.  Cic. 
1  (Arch.)  Préparer  par  l'éduca- 
tion   à    la    pratique    de    qqch. 
Voy.  initier. 
intromission  (lat.  post.  intro- 
missio),  s.  f.  Action  de   mettre 
dans.  Voy.  introductio.s. 
intronisation  ,    s.     f.    Action 
d'introniser.       Incathedratio  , 
onis,  f.  Du  Cange.  ]|  Fig.  L'  — 
de   la   philosophie.    Voy.    éta- 
bli^seme.nt. 
introniser   (lat.   eccl.  inthro- 
nizâre,  grec    èvlîpovcCEiv,  mettre 
sur  lo  trône),    v.  tr.  (Liturgie.) 
Placer  solennellement  (un  évê- 
que)  sur  le  siège  épiscopal,  (un 
pape)  sur  la  chaire  pontificale. 


(un    souverain)    sur  lo    trùno. 
Inangur'ire,  tr.  Cic. 
introuvable,    adj.    Qu'on    no 
peut    trouver.  Qui  {qa.v.  qaod) 
reperiri    non  potest.  Cic.    lùro 
—  ,  reperiri  non  passe.  Plaut. 
1  Dont   on    no  peut    trouver  le 
pareil.  Unicus,  a.  um,  adj.  Cic. 
Haras,  a,  um,   adj.  //or. 
intrure,  v.    tr.  (Arch.)    Intro- 
duire sans  droit,  sans  titre.  Voy. 
INDUIRE.  Au  participe  passémas- 
culin  ..  intrus  -.  Il   s'est  intrus 
(dans    le  .^énat),   irrepsit.    Cic. 
Suet.  Il  s'est   intrus   dans   l'a- 
mitié de  qqn,  se  in  familiarita- 
tem  alicajas  insinuavit.Cic.  Va 
intrus,  insilus.  i,  m.  Tac. 
intrus,  use.  Voy.  intrure. 
intrusion,  s.  f.  Action  par  la- 
quelle on  s'introduit  sans  droit 
dans  une  société,  une  fonction, 
Jrreptio,  onis.  f.  Cic.  Obreptio, 
onis,  f.  D.  Par  — .    voy.  furti- 
vement, subrepticement. 
intuitif,  ive,    adj.   Caractérisé 
par   l'intuition.    Contemplati- 
vus,    a,   um,  adj.  Sen.  Perspi- 
caus,  a,  um,adj.  Cic.  Manifes- 
tas,   a,   am,   adj.    Cic.  (Théol.) 
Vision   -    (de  Dieu),   contem- 
platio,   onis,    f.    Cic   (Philos.) 
Connaissance   —     (des  choses), 
voy.  intuition. 
intuition    (lat.    post.   intaitio 
[■■  coupd'œil,  regard  -].  Ckal- 
cid.),    s.    f.    Vision    directe   et 
immédiate   de   Dieu.  Dei  con- 
templatio.   A.    ^   (Philos.)  Con- 
naissance    immédiate.     Animi 
conspectus.  Cic.  Contemptatio, 
onis,  f.  Cic.  —  de  la  vérité,   Vi- 
sio ou   perspicientia  veri.  Cic. 
Il    (P.  ext.)  Intelligence  rapide 
des  choses.    Perspicaitas,   atis, 
f.  Cic.  Avoir  r  —  de  qqch.,  ali- 
9»i<i  animo   vidêre  ou  intueri. 
Cic.  Voy.  évidence. 
intuitivement,  adv.  D'une  ma- 
nière intuitive.  Animi  conspec- 
tu.  Cic.  Perspicaê,  adv.  Cic.  Ut 
rem  ocalis    animi  cernëre  vi- 
dearis.  Cic. 
intumescence ,     s.   f.    Action 
par   laquelle    un    corps  s'eufle. 
Voy.  enflure,  gonflement. 
intussusception  ,  s.  f.  Intro- 
duction dans  un  corps  organisé 
de  matières  organisées  qu'il  ab- 
sorbe.   Voy.   ABSORPTION. 

inule,  s.  f.  Nom  scientifique  da 
l'aunée,  plante.  Inula,  œ,  f. 
Col.  Plin. 

inusable,  adj.  Qui  ne  s'usa 
pas.  Qui  [qaœ,  quod)  deteri  non 
potest.  .4. 

inusité,  ée,  adj.  Qui  n'est  pas 
usité,  Inusitatas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Xon  tritas.  Cic.  Insaetus, 
a,  um,  adj.  Liv.  Mot  — ,verbam 
ab  usa  remotam.  Quint.  Ktra 
—  en  pari,  d'un  mot',  in  usa 
non  esse.  Prise,  obsolescëre, 
intr.  Cic.  exolescëre,  intr.  Cic. 
non  dici.  Cic.  D'une  manière 
— ,  inusitatê,  adv.  Cic. 

inutile,  adj.  Qui  n'est  pas  utile. 
Inutilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ei.. 


1110 


INV 


INV 


bellam.  Uv.  inutilU  alicai  rei  | 
ou    aJ    aliquùl-    Cic.     on    dit 
aussi    aW    nullam   rem    ou    <id 
nuUam    partem    utilis.     Cic. 
minime   utilis.   Cic);  inanis. 
e,  adi.  Cic.  (voy.  vais);  ioers, 
adj.    Plant.  Cic.  (voy.  incapa- 
blkV    Choses   —,  nug.r,  arum, 
f     pi.    Cic.    Entrepreodi-e    une 
tâche    —,   imbrem  in  cribrum 
ingerëre.    Plaat.   (Pseud.  lOSK 
latcrem   lavàre.   Ter.  (Phorm. 
I861.  Un  esclave  —,  serins  ne- 
uaam  (opp.  à  (rugi).  Cic. 
inutilement,  adv.  D  une  ma- 
uiere   inutile.    Inatiliter,    adv, 
I.iv.  Quint.    Frustra,  adv.  t  te 
Neqaiquam,    adv.    Cic.    \erser 
—    le   sang    des   soldats,  ahu'i 
miiitttm  sanguine.  Cses.Se  don- 
ner —  delà  peine,  profundere 
ac  perdére  laborem  ou  operam 
perdëre.  Cic.  niliil    agëre.  Cic. 
Tu  as  travaillé—,  opéra  neqm- 
nuam  périt.  Ph^ed.  , 

inutUité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  inutile.  Miitiiitas,  atis, 
f  Lucr.  l'anifos,  atis,  f.  Lu- 
(cf.  itinerii.  Liv.).  \\  (P.  ext.l 
Ce  qui  est  inutile  (s  emploie 
surtout  au  pluriel).  Saperva- 
caa,  orum.  n^  pi.  Sen.  Nagse, 
arum,  f.  pi-  Cic.  _ 

invaincu,  ue,  adj.  Qui  n  a  pas 
été  vaincu.  Iniictus,  a,  um, 
adj.  Cic.  . 

invalidation  (lat.  mta/irtano. 
Jet.  ,    s.  f.    Action  d'invalider. 

VOV      ABROGATION,    ANNULATION. 

invaUde,  adj.  Qui  n'est  pas 
valide.  Invalidas,  a,  am,  auj. 
Liv.  Annis  et  seneclate  debilis. 
Cic.  Mancas  (ou  claadas}  ar 
debilis.  Cic.  Il  (Spéc.)  En  pari. 
des  eens  de  guerre.  Ad  arma 
inutÙis.  Cxs.  Devenir  -  a  la 
suite  d'un  combat,  prcEiiodebi- 
litari.  Ca-s.  Un  soldat  —  et 
subtt..  un  — .  miies  ac!  arma 
inutilis  ou  militià  connectas. 
Cxs  Liv.  Les—,  coasarit,  orum. 
m.  pi.  Liv.  1  (Droit.)  Qui  n'est 
pas  valide.  Irritas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Voy.  NiîL.  . 

invalidement,  adv.  (Droit.) 
D'une  manière  qui  n'est  pas 
valable.  Inito  modo.  A. 
invalider,  v.  tr.  (Droit.)  Ren- 
dre non  valable.  Irritam  facere 
[testamentum].  Jet.  Infirmàre 
llegem).  Jet.  , 

invalidité,  s.  f.  (Droit.)  Man- 
que do  validité.  Auctorilas 
nalla.  Cic.  Jus  nallam.  Cic. 
invariabilité,  s.  f.  Caractère, 
qualité  de  ce  qui  est  invaria- 
ble. Jmmatabilitas,  atis,  (.Cic. 
(fat.  17;.  Malatio  (ou  commu- 
tatio)  nalla.  Cic.  Constantin, 
ae,  f.  Cic.  Stabilitas,  atis,  1. 
cic. 

invariable,  adj.  Qui  ne  varie 
pas.  Immatabilis,  e,  adj.  Cir. 
(cf.  irnm.  spalia.  Cic.  imm. 
seternitas.  Cic.  res  stabihs  et 
imm.  Cic).  Constans,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  curju»  constantes  ha- 
bent.   Cic).  Etre  —,  corv»fan- 


riam  habère.  Cic  nallam  mu- 
(afion^m  liabfre.  Cic.  Le  nom- 
bre des  lésions  deineui-o  —, 
numerus  Icjionum  constat. 
(',YS.  (Gramni.l  Mots  —,  voy 
isDiScuNABLE.  1  Qui  ne  varie 
pas  dans  ses  résolutions.  Imma- 
tabilis, e.  adj.  Cic.  (cf.  in\m. 
populos.  Cic.^.  !>tabihs,e,  adj. 
Cic.  Constans.  p.  adj.  Cic. 
Idem  semper.  Cic.  Etre  ou  res- 
ter — ,  stnre.  intr.  Cic.  non 
mntuari.  ''ii'. 

invariablement,  adv.    Dune 
manière  invariable,    ^ine   ""'"'  j 
mutatione.     Cic.    Constanter,  ' 
adv.  Cic.  .  .      1 

invasion    (lat.    post.   invasio. 
Summ.  [ep.  X,  2Ô.  1]).  s.  f. -ac- 
tion   d'envahir.    Jrruptio,  O- 
nis,   f.   Cic.   Sen.   l'Un.   (ex.  : 
etsi   irraptio    nulla   (acta  est. 
Cic    [imp.    Pomp.     15].    voy 
IRRUPTIONS  impressio,  onis, 
f.  l'arr.  Cic.  Liv.    e.v.:  impres- 
siones  lacère  in  (ines  hostiam. 
Hirt.  voy.  irruption)  ;   incuT- 
sio,  onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.;  ine. 
j    atqae  impetas  armatoram.Cic. 
I    ineursionem    facëre     in    fines 
Romanos.    Cic.    Cherascos  m- 
cursionibas  ab  Suebis  prohibe- 
re     Cses.).    Faire   une  —,  voy. 
ENVAHIR.  11    (P.  anal.)  En  pari, 
d'un  néau.  IrTuptio,  onis.  f. 
Plaat.  Ir^en.   Plin.  j.  (ex.:  fera- 
ram.  Plin.  j.  [pan.  81,  i>\- aqua- 
ram.   Sen.   [.M.   Q.   111,  30.  5]). 
En  pari,  d'une  arrivée  soudai- 
ne de   personnes.  Faire  une  — 
dans...,    irraptionem     facëre 
in  ipopinam)  Plaut.  irrampëre 
in  (domum).  Cic.  invadére  m... 
.^■ail. 
invective  (lat.  po»t.   invectiva 
[s.-ent.    oratio].  ;4mm.  de  in- 
vehëre,  s'emporter  contre), s.  f. 
Discours   violent  où  l'on  s'em- 
porte contre  qqn,  qqch.  Ma,le- 
dictum,  J,  n.  Cic.  (ex.:  insec- 
(ari  aliqucm  malediclis.  Cic); 
conviciunn,    i,  n.    Cic.  (voy. 
INJURE,  insulte);  probruai,  i. 
n.  Liv.   Tac.    (ex.  :   prohra  m 
aliquem  jacére.  Liv.  Tac.  jac- 
tàre.  Tac.  ingerëre.  Liv.  on  dit 
aussi  voces  contameliosœ.  Cic, 
verbam    contumeliosum.    Cic. 
ou  probrosum.  Tac.  cf.  v«rbû- 
rum  contamelix    ['  des  invec- 
tives "].    Cic.  contume/icB   [m 
aliqaem]    dictse.    Cic.  cf.  aus^i 
eonfumeiiosê    invehi    in    ali- 
iiaem.  Cic). 
invectiver,    v.  tr.    Lancer  des 
invectives.     Invehi    m.alta    [in 
aliqaem).    Nep.    Maledicla    in 
aliqaem  conferre  ou  conjicëre. 
Cic.  Conviens  aliqaem  consec- 
târi  (ou  inces.sëre).  Cic.  Aliqaem 
probris   et    maledictis    yexàre. 
Cic.    Convieiàri    [alicui].    Liv. 
Insectâri    aliqaem    maledictis. 
Cic.    Il  (P.   ext.)   Transitivt.  — 
qtjn.  Voy.  injurier.  S' — ,  con- 
l'iciom  in<er  se  (acëre.  Cic. 
[invendable,     adj.    Qu'on    ne 
I    peut  vendre.    Qai   {qase,  qaodj 
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venire  non  potest.  Cic,  Inven- 
dibilis,  e,  adj.  Plaut. 
invendu,  uo,  adj.  Qui  n'a  pas 
été    vendu.    .Von    venditus.  A. 
Invenditiis,  a,  um,  adj.  6"ca"v'. 

''■:/■ 

inventaire  (lat.  post.  mvenfa- 
rium.  Vlp.],  s.  m.    Dénombre- 
mont    par   articles    dos    biens, 
meubles.  elTots.  etc.  d'une  per- 
sonne,  d'une  maison,  «ic.  Re- 
pertoriam,  ii,  n.  l'ip.  Faire  un 
— ,  recoj;nosccre,tr.  Cic.  censè- 
re,  tr.  Cees.  scribëre,  tr.  Cic.  || 
(Spéc.)  Dénombrement  desbiens 
fait    par    autorité     de    justice: 
Comme   plus  haut.  Sous  béné- 
fice d'  —,  et,  fi'j.  par,  sous  bé- 
néfice   d'  —    (au  cas  où  l'on  y 
trouve  son  comptol,  voy.  p.  27ii, 
col.  3.    Il    Dénombrement     des 
marchandises,  dettes,  etc.  d'un 
négociant.    Voy.  bilan.    ||    Etat 
de  toutes  les  pièces  qui  compo- 
sent  un    navire.    Voy.    agbé", 
armement.   Il  (Arch.)  Vente  aux 
enchères    de    meubles  invento- 
riés.  -Voy.    ENCAN. 

inventer    (tiré  du   lat.  inven- 
tuni,  supin  de  invenîre),  v.  tr. 
Créer  qqch.  do  nouveau.  Jn  ve- 
nire,   tr.    Cic.  etc.  (ex.:  actes. 
Cic.  aliqaid  acatê  [-  inv.  qqch. 
d'ingénieux  .].Cic.);reperire, 
tr.  Plaut.  Cic.   etc.    (ex.  :    ali- 
qaid callidi  consilii.  Plaut.  ni- 
hil  novi.Cic);  parère,  tr.Cic. 
^ex.:l'e^ba.  Cic.  [Fin.  III,  1,3]. 
noi-a.  Cic  ars  dicendi  aliqaid 
pariât  et  procreet.  Cic)  ;    ex- 
cogitàre,  tr.  Cic.  (ex.  .  (erreœ 
manus  et  alla  taendis  urbibus 
excogitata.    Cses.   excog.  mira 
qmrdam   gênera  farandi.  Cic. 
multa  ad  avaritiam  [■  pour  sa- 
tisfaire son    avarice  "];Ca?s.); 
znAcbinari,  dép.  tr.  Cic.  (ex.: 
opéra.  Cic.  versum.  Cic);  pro- 
ferre, tr.  Cic.  etc. (ex.:  arfem. 
Cic.     artem     memorix.    Cic); 
comminisci,  dép.  tr.  Cic.Suet. 
.(ex.:  monogrammos  deos.  Cic. 
vecligal.  Liv.  Suet.  litteras  no- 
vas.  Saet.)  —  avec  raffinement, 
architectari,  dép.  tr.  Cic.  (ex.: 
i-o(up(a<es.    Cic.    [Fin.  11,52]). 
Absol.  Excogitâre,  ubs. Quint, 
(ex.  :    faciles   in  e.vcogitando. 
Quint.).     1      Imaginer     (quel- 
que idée).    Cogitàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :    guoci   ad    pcrniciem 
saam    faerat   excnyilutam,   id 
ad  salatem  convertit.    Nep.); 
excogitâre ,    tr.    Cic.    [  ex.  : 
nihil.    Cic  causam.    Cic    no- 
vam     et      inaaditam      ceteris 
gentibas     interregni     ineandi 
rationem.    Cic.    nova    officia. 
.s'uet.    excor/itatam    est  a  qai- 
busdam,    ùt...    [Subj.].    A'ep. 
[Atl.  8,  31.    ad  laec  igitar  co- 
gita, miAttice,  vel  potius  exco- 
•jita    ['  pense   à   ce  qu'il  y  a  à 
l'aire,  ou  plutôt  invent.- qqch.»]. 
Cic.  [Att.  I.\,  6,  7])  ;  invenî- 
re, tr.    Cic.   etc.    (ex.  :   falla- 
ciam.  Ter.):  reperire,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliquid  callidi  consi- 
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<ti.  Plaut.)  ;    Gngère,  tr.  Cie. 
etc.  (px.:  causus.  ÏVr.  naptio- 
rum    jra^iâ    /ia?c.    'l'er.  ad  se- 
nem  aliiiaam  (abricam.   Ter.); 
&ffîngere    (•  inventer   en    ou- 
tra -),  tr.  Cic.  etc.    (ox.:  mu.Ua 
rumore     affinijebantar.     Ca-s . 
voy.  imaoinkk):  comminisci, 
dép.   tr.  Corni(.  I.iir,  (ex.:  ali- 
^uid.   Cornif.    alj-ol.   injenio- 
lior  ad  romminis'-cndam.  Cor- 
"'/•)  !   Parure,    ir.    C'tc.    etc. 
(ex.:  (jiuv  ab  oralore  pariuntar. 
Cic.     fabulx    [.    la     ligende  .] 
Scyllam  pcpercre,  Justin.).\'oy. 
iMACiNER,    FortCER.    ^  Imaginer 
une  chosi)  qu'on  donne  comme 
réelle.  Comminisci,  dép.  tr. 
Plaut.  Cornif.  Liv .   (ex.:  men- 
dacium.    Plaat.    crimen  ex  re 
fortailâ.  Liv.   absol.   confingê- 
re  et  comminisci .  Cornif.  inr/e- 
niosior    ad  comminisccndiim. 
Cornif.};    mentiri,    d.p.     tr. 
Cic.  etc.  (ex  .  :  me  çua*  de  Plan- 
cio  dicerem,  mentiri  et  tempo- 
ris  causa  (inyëre.  Cic.  ne  quid 
scientes  mentiantur.Sen.  men- 
tiri   tantam  rem.    Sali,  absol. 
ita    mentitur    [{omeras .  Hor. 
[A.  P.  I51J);   ÛDgère.  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :  crimen  in   alicjaem. 
Cic);  conSngère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    c.  causas  (atsas  ad  dis- 
cordiam.   Ter.    crimen    incre- 
dibile.     Cic.    crimen    in     ali- 
quem.    Liv.).    Inventé,     com- 
menticius,  a.    um,  adj.  Cic. 
etc.  [ex.:  nomina  nova  et  com- 
menticia.  Cic.  res  [opp.  à  ve- 
ra].  Cic.  crimen[opp.àveram]. 
Cic.) . 
inventeur,  trice,  s. m.  et  f.  Ce- 
lui, call«  qui  invente.  Inveu- 
tor,  OTis,  m.  Cic.   etc.    (ex.  : 
Archimedes    inventor   ac  ma- 
chinator  bellicoram  tormento- 
ram   operamque.    Liv.    on    dit 
aussi    qui    invenit    ou     reperit 
aliquid.  Cic);  repertor,  oris. 
■    m.  V'arr.  Sali.  Quint,  (ex.:  vi- 
tit.    ^'arr.  perfidi^e.  Sait,   fr.); 
—  de  mots,  architectas  verbo- 
rum.  Cic.  Etre  1'  —  de. . .,  vov. 
INVENTER.  Inventrice,   inven- 
trix.  triais,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
omnium    doctrinarum    inven- 
trices Atliense.  Cic.  on  dit  aussi 
jua?  invenit  ou  reperit  aliquid. 
CicX   II    (Au  fig.i    Inventor, 
OriS,  m.  Cic  etc.  (ex.:  novoram 
verboram.    Cic.      voluptatum. 
{Ter.)  :  auctor,  oris,  m.  Cic. 
etc.    (voy.    auteur)  ;   parens, 
entis,  m.  et  f.  Cic.    (ex.  :  pa- 
rens operam.  Cic).    (En  mau- 
vaise part.)  Afacijnaïor,  oris, 
m.  Cic.  (voy.  artisan). 
inventif,   ive,   adj.  Qui    a   le 
talent      d'inventer.       Sollers  , 
adj.     Cic     Ad    e.vcogifandam 
acutas.    Cic.    Esprit,    génie  — 
ratio  atque  sollertia.  Cic.  inge- 
niam  ad  mveniendam  acatam. 
Cic.    Im.igi nation    — ,  inventio 
et  e.vco'jitatio.  Cic. 
invention,  s.  f.  (Arch.)  Action 
de  trouver.   Inventio,    onis, , 
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un 


f.  Vitr.  Plin.  f.  (voy.  découver- 
te, troiivaili.e)  1  Action  d'in- 
venter. Il  Action  de  créer  qr|cli. 

de  nouveau.   Inventio,  onis, 
[.  Cic  etc.    (ex.:    ignis .    Vitr. 
mais  cf.  invenix  artes  ['  l'inv 
des   .irts   .].    Cic).    ||    (P.    ext.) 
Chose  inventée.  Inventum,  i. 
n.    Cic.    etc.    (ex.:  qui  aiteWu.s 
hene  invenlis  oblemperet.  Ci,- 
[inv.  II.  2,  U  ;  Clu.  61,].  philo- 
sophia  est   inventun\   deorum 
Cic.    [Tubc.    1,   20,    Ci],    on  dit 
aussi  res  inventa    ou    reperta. 
Cic.  cf.  rcs  bene  et  utiliter  in- 
ventée [.  bonnes  etutiles  inv.-]. 
Cic.  cf.  aussi    ars    nova.   Nep. 
[.Milt.  5,  3]).  Maigre,  pauvre  pe- 
!ite   — ,    inventiuncala,    a»,     f. 
Quint,   fau    plur.  Quint.  [VIII, 
5,  221).  Etre  l'auteur  d'un  graml 
nombre  d'   —  nouvelles,  multa 
ac  nova  invenisse.  Cic.  —  dues 
uu  hasard,  ea  qua-  casu  inven- 
ta sant.  Cic.  Il  n'y  a  pas  d'  — 
parfaite,  nihil  est  simal  inven- 
tum et  perfectum.  Cic  Absol  t. 
Faculté    d'inventer.    Inventio, 
onis,    f.    Cic    Quint.    Plin.   f. 
L'esprit  d'  —,  illa  vis  çua?  in- 
ventio   et    e.rcogitatio  dicitur. 
Cic.  (Esprit)  sans  —,  tardas  in 
excogitando.     Cic.     ^    Action 
d'imaginer;    ce  qu'on  imagine. 
Fictio .   onis,   f.   Cic.  (voy. 
fiction)  ;    conûctio.   onis,  f. 
Cic.  (ex.:  criminis.  Cic.  [Ro-c. 
.\m.  35]);  commentum,  i,  n. 
Cic.     etc.     (ex.  :    commentum 
miraculi.  Liv.  opinionum  com- 
menta  [.  inv.    chimériques  -]. 
Cic  commenta  mortaliam.Liv. 
ils    commentum   placet.    Ter. 
prœmium  pro   commento   non 
médiocre    obtalit .     Saet.].     || 
(Ithétor.)  Rechercheet  choix  des 
arguments,  des  idées  que  la  su- 
jet fournit.  Inventio,    onis,    f. 
Cic.   Des —,  argumenta,  orum, 
n.    pi.    Cic  inventa,  orum,  n. 
pi.   Cic.  T(Spéc.)  Action  d'ima- 
giner une  chose  que  l'on  donne 
pour    vraie  ;    chose    imaginée 
ConSctio.  onis.  f.  Cic.    ex.: 
c.  criminis.  Cic.  on  dit  plutôt 
res  ficta  ou  commenticia.  Cic.}. 
inventorier,  v.  tr.  Dénombrer 
dans  un  inventaire.  Recognos- 
cêre,  tr.  Cic.   Cxs.    Liv.   Scri- 
bëre,  tr.  Cic. 
inversable,    adj.    Qui  ne  peut 
V"r~er.  Voy.  verser. 
inverse,    adj.   Qui    est   ou  qui 
vient  dans  un  s-ns  opposé.  Di- 
versas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(cf.     in    diversum.    Liv.    [.en 
sens  inv.  -].  Liv.).  Contrarias, 
a,  um,    adj.    Cic.    Inversas,  a 
um,    p.    adj.    Sali.    Plin.    En 
sens  —,  dans  l'ordre  — ,  rétro, 
adv.     Cic.     Subst.     au    masc. 
L'  —  (ce  qui   est  l'opposé),  res 
contraria    ou    opposita.     Cic. 
contrariam,  ii,  n.  Sen.  (cf.  in 

contraria  agi. Sen. i.  Faire  I' 

con(ra  facère.  Cic. 
inversement,  adv.  D'une  ma- 
nièie      inverse.      Praeposteré  , 


adv.   Cic.  Permutât  à   rations, 
l'un. 
inversion    (lat.  inversio,  ren- 
versement),    s.     f.     Action    de 
mettre    dans    un    sens   oppo-é 
Inversio,  onis,  f.    A.  Inversas 
ordo.    Cic.    Il    Spéc.  (Gramm.) 
I  ransposition  des    mots    d'une 
proposition.    Inversio,  onis,  f. 
(Jic.    Conversio.    onis.    f.    Cic 
ICeversio,  onis.    f.   Quint.  Per'-  ' 
versio,    onis,    f.   Cornif.  Faire 
""',   ~'    *'°y-    'Nterveutiii.    ||    ; 
iSpéc.)   Evolution    qui  porte  en 
dernière     ligne    les    bâtiments 
qui   étaient  en    tête;    disposi- 
tion   retournée   d'un    corps  de 
tioupes.    Voy.    conversion.     || 
I.Méd.)  Déviation   d'un  organe. 
Voy.  déviation. 
invertébré,  ée   adj.   Qui    n'a 
pas  de  colonne  vertébrale.  Non 
vertebratas.    A.    Vertebris    ca- 
rens.    A.    Les    animaux   —   et 
sabst.    lej    —,    animalia    non 
vertebrata  ou  vertebraram  ex- 
pTtia.  A. 

investigateur,  trice,  s.  m.  et 
I.  Celui,  celle    qui    fait  des  in- 
vestigations   sur  qq.  objet.  In- 
vestigalor,    oris,    m.    Cic.    (cf. 
inv.  anliquitatis.  Cic.  inv.  ea- 
rum   rerum    quœ  a  naturâ  in- 
volatœ  videntur.  Cic).  Indaga- 
tor,    oris,    m.   Col.   Inquisitor 
oris.  m.  Cic   etc.      cf.  re^-um. 
Cic  rerum  nature.  Sen.).lnves. 
tigalrice,  indagatri.r.  tricis,   f. 
Cic.  (cf.  historia,  ind.  virtutis. 
Cic).   Il  Adj.  Regards  —,  oculi 
ruriosi.  Plin. 
investigation,  s.  f.  Rechercha 
suivie,    attentive     d'un    objet. 
Investigatio,    onis,    f.  Cic.  (cf.' 
natarse.  Cic.  rerum  occaltissi- 
marum.     Cic).   Pervestigatio  , 
onis    {•    invest.    minutieuse  «),' 
f.  Cic  (cf.  p.  scienlia-.  Cic.  [dé 
Or.,  I.   2,  9]:i.    Inquisitio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  inq.  veri.  Cic).    /n~ 
dagatio,   onis.   f.  Cic.  (cf.   ind. 
veri.    Cic.   rerum    occaltarum. 
Cic). 
investir  (lat.  investire,  entou- 
rer),   V.    tr.     (T.   féod.)    Mettre 
solennellement     en    possession 
d'un  fief.  Aliquid  {provinciam, 
beneficiam,  prœdiam  alicuijbe- 
neficii    loco   tradère.    A.   j    (P 
ext.)  Mettre  en  possession  d'un 
pouvoir,  d'une  autorité.  Munus 
alicui  dure.  Cic.  ou  mandare. 
Cic.  ou  déferre.  Cic.  ou  tradëre. 
Cic.  Maneri  aliquem  prseftcère. 
Nep.    Etre  investi  d'une  charse 
honorifique,    honore    affectam 
esse.  Cic.    Personnages   investis 
dune  telle  puissance,  ii'ri  tan- 
tâ  potestate  prsediti.  Cic.  Etre 
investi    d'un    pouvoir    discré- 
tioQnaire,    cum    imperio    esse. 
Cic  1   (T.  milit.)   Entourer  de 
manière    à    fermer    les    issues. 
{Urbem,  oppidum)  circamsèdë- 
re.  Liv.  ou  circamsldére.  Sali, 
circamire  ou  circuire  [urbem). 
Cies.    Obsidére    {urbem).    Cic. 
{Oppidum)    claudêre   operibas. 


IIH 
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vMilit.    7.   SV  II  P.  »nal. 
S'—  ilecuriou\).  Voy.  assiéger, 

REMPl.lIt. 

investissement,  s.  m.  Action 
d'investir.  Ohsessio,  onis,  f. 
Cxs.  Conclusio.  onis,  f.  -NV/). 
La  ville  se  rend  après  quelques 
joui-s  d  — ,  oppidam  paacos 
circamsessum  aies  deditar.  Liv. 
Ligne  d' — ,  corona,  a?,  f.    Liv. 

VoV.    BLOCUS, 

Investiture,  s.  f.  Action  d'in- 
vestir (T.  ft^od.)  Investitara,  ,t, 
f.  Cange.  (Traduire  aussi  par 
le  participe  pa<se  des  verbes 
donnés  dans  l'article  investir.) 

invétérer  (lat.  inieferdre.  con- 
server longtemps,  faire  vieillir), 
V.  tr.    Fortifier    avec  le  temps. 

Voy.       ENRACINER  ,         IMPLANTER. 

S' — ,  inveterascëre,  intr.  Cic. 
etc.  (cf.  ubi  inieteraierit  mj- 
lam  [-  une  fois  le  mal  invé- 
téré •  ].  Cels.  intelligo  in  nos- 
tra  ciiitate  inieterasse,  ut... 
Cic.  [OfT.  II,  16,  57];.  Invétéré, 
inveteratas,  a,  uni.  p.  adj.  Cic. 
longinquas,  a,  uni,  adj.  Cic. 
(cf.  /.  morbus.  Cic).  Maladie 
invétérée,  inveteratio,  onis,  1". 
Cic.  .      . 

invincible    (lat.  post.  invinci- 
bilis.  Tert.),  adj.    Qui   ne  peut 
pas    étro    vaincu.     Qui    (çaa', 
qaodi    vinci    non   potest.    Cic. 
fnvictus,  a,  um,  adj.  Cic.  (Fin. 
III,  22,  75;  Verr.  11,  U,  38,  82). 
Inexpagnabilis,  e.adj.  Cic.  (cf. 
inex.  liOmo.Cic).  Etre  —,  vin- 
ci  non  posse.  Cic.  Subst.  Un  —, 
i-ir  invictas.  Vell.   Itomo  inex- 
pagnabilis.   Cic.    Il    (P.     anal, 
en   pari .  des  choses.)  Invictas, 
a,  um,  adj.  Cart.  Justin.  Indo- 
mitas,  a.  um,  adj.  Ov.  Inexpa- 
gnabiHs,'e,  adj.  Cels.  (cf.  néces- 
sitas inexp.  dormiendi.  Cels.). 
Jnexsaperabilis,  e,  adj.  Liv.  (cf. 
inexs.    vis  (ati.  Liv.).  Voy.  in- 
domptable,    IBBtSISTIBLE.     AveC 
la  préposition  ■  à  •  pour  com- 
plément. —   à   qqch.,  invictas 
a,  um,  adj.   Cic.  etc.  (avec    la 
prép.   a  et  l'abl.  cf.  inv.  ab  ea 
capiditate.  Liv.  a  labore.  Cic; 
avec  ad  et    i'Acc.     cf.    corpus 
invictam  ad  laborem.  Liv.  avec 
adversus  ou  adversam  et  l'Ace: 
advertas  utramque  statam  in- 
victam  animum    tenet.   Sen.). 
Amo  —  à  l'amour,   voy.   i.nsen- 
eiBLE.  1  Qu'on  ne  peut  surmon- 
ter.  Voy.    INèURMONTABLE,    IRRÉ- 
FUTABLE. 

invinciblement,  adv.  D'une 
manière  invincible.  Ita  ut  vin- 
ci  ou  superari  non  possit.  Cic. 

VOV.    FORCÉMENT. 

inviolabilité  (lat.  post.  invio- 
labilitas.  Eccl.),  s.  f.  Caractère 
inviolable.  Sanctitas,  atis,  f. 
Cic.  (cf.  ».  tribunalâs.  Cic). 
L" —  des  députés  ,  cœrimonia 
legationis.  Cic  L'—  (des  tri 
buns  du  peuple),  sacrosancta 
potettas.  Liv.  Jouir  de  1' — , 
»anc(o  Jure  esse.  Cic.  sacro- 
tanctam  habèri.  Liv. 
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inviolable    (lat.    inviolabilis. 
Lacr.     \'irg.    Sen.    Tac),   adj. 
Qu'il   n'est    pas  permis  ilo  vio- 
ler. Inviolatus,  a,  uni,  adj. 
Csrs.  Liv.  ^ex.:  trihunus  plebis. 
Liv.  templum.    Liv.  nomen  le- 
gatoram.  Cses.  ou  dirait  aussi: 
qui   [^tw,    quod]    violari  non 
potest.  Cic);  sanctus,  a.  um, 
adj.    Cic.   etc.    (ei.:    s.    tribuni 
plebis.  Cic.  s.  templum.  Liv.  ut 
vestris    etiam  legionibas  sanc- 
tus   essem.    Cic.    jura   pa(ri.T 
sanctiora  qaam  Uospitii  daxit. 
Nep.);  sacrosanctus,  a,  um. 
adj.    Cic.   Liv.    (ev.;  ».  posses- 
siones.  Cic  s.  tribanorunx  ple- 
bis potestas.   Liv.).    Le  carac- 
tère  sacré   et    —    des    traités, 
(cederam  religiones.  Cic.    Une 
fidélité  — ,  fidcs  samma  ou  in- 
tégra. Cic  Sa  personne  est  — , 
sancto    jure    est.    Liv.    sacro- 
sanctus  est.  Cic  Liv.    (III,   19, 
10).    Rendre    —,    sandre,    tr. 
Cic. 
inviolablement,    adv.    D'une 
m.iniere     inviolable.     Sanctê  , 
adv.    Cic.   Inviolatê,  adv.  Cic. 
Summâ  (ide.  Cic. 
invisibilité    (lat.  post.  invisi- 
bilitas.  Tert.  Claad.  Macr.),  s. 
1'.  Caractère  de  ce  qui  est  invi- 
sible. Voy.  INVISIBLE.  L'—  d'un 
objet,    res    qase    ocalis  percipi 
non  potest.  Cic. 
invisible  (lat.  invisibilis.  Cels. 
Lact.  Macr.),  adj.  Qui  échappe 
à  la  vue.  ||   Par  sa  nature.   A'on 
aspectabilis.  Cic.    (cf.    univ.  l, 
9).  Nulli  cernendus.  Cic  Qaem 
{qaam,  quod)  cernëre  et  vidêre 
non  possamas.  Cic.   Qui  [qus; 
quod)    cerni    non    potest.    Cic. 
Quem  {quam.    quod)  non  pos- 
sunt  oculi    consequi.   Cic    Qui 
[quœ,  quod)  sab  ocalos  (ou  as- 
pectam)    non  cadit.  Cic.  Faire 
voir    1' — ,   in   conspecta    pœne 
animi  ponëre,  qux    cernëre  et 
vidêre    non    possamus.    Cic.  || 
Par   sa  petitesse,  son    éloigne- 
ment.    Qui    [qa.-r.  quod)  aciem 
ocalorum  (agit.  Cic.  ou  sensum 
oculorum  effagit.  Cic.  Etre  — , 
non  cerni.  Cic.  cerni  et   videri 
non  posse.  Cic.    \\  Par  sa  posi- 
tion derrière  qqch.  qui  le  caclie. 
Cœcus,   a,    um,   adj.   Cic  etc. 
(cf.  c.    va//um.   Liv.   c.    fossa. 
Liv.  au  fig.  res  csecse  et  ab  us- 
pectûs  judicio    rémoise.    Cic). 
Occultus,  a,  um,  adj.  Cic.(voy. 
CACHÉ).  Eclipse  de  soleil —pour 
nous,    defectas    solis,  quem  in 
/lis    terric  partibas  cernëre  et 
vidêre  non  possamus.    A.  Etr.j 
— ,    se    non   aperlre    (en  pari, 
d'étoiles).  Cic.  non   comparére 
(en  pari,  d'astres).  Plin.  Deve- 
nir — ,  desinëre  apparêre.  Cic 
obscurari    (en    pari,    d'astres;. 
Cic  occultari  fid.).  Cic.  se  ah- 
dëre  (en  pari,  du  soleil).  Cic* 
(Spéc.)    Qui   ne    se   laisse  pocin 
voir.    Qui  se  a  nullo  videri  si- 
nit.  Cic.  Etre  ' — ,  in  occallo  se 
continêre.  Cses.  in  conspectum 
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non  ventre.  Cic  alieai  non 
comparére.  Cic.  11  est  — ,  clanv 
se  abduxit.  Cic. 

invisiblement ,     adv.     D'unn 
inanioro  invisible.  Ha  utocufi> 
perspici  non  possit.  Cic.  Occul- 
té, adv.  Cic  Jn  tenebris.  Cic. 
invitation,  s.  f.  Action  d'invi- 
ter.  Invitatio,   onis,  f.   Cic. 
etc.    (ex.  :    inv.    benigna.    Liv. 
l'Un.   j.  benigna  et  kospitalit. 
Liv.  in  Epirum  invitatio  qaam, 
suavis!    Cic.    [Att.    l.\,    12,  I]; 
av.  le  Oén.  subj.  ini'.  Iiospitum- 
Cic.    fPhil.  il,   3,  6].    domino- 
ram.  Liv.  au  pUir.  iniifud'ones 
nostrorum  hominum.Ctc.  I  Verr. 
11,  2,  35,  83].  avec  ad  et  l'Ace. 
qa.vdam    inv.    ad     dolendam. 
Cic  l'iusc.  111,  3J.,  82].  avec  ut 
et  le  Subj.  :  lit  sermo  inter  eos 
et  inv.  ut  Orceco  more  bibere- 
tur.  Cic  (Verr.   11,  I,  20,  GGJ)  ; 
invitatus,   Abl.    u,    m.    Cic. 
(dans     l'express,    invilata    tuo 
[•  sur    voire    inv.   •].   Cic.  [ep. 
VII,  5,  2).  on  dit  aussi:  invita- 
tus ou  vocufus  a  te.  Cic).  Ac- 
cepter   une   — ,   promittere    sf 
venturum    esse.   Cic   ou    abs. 
promittere.   Cic    (OIT.   111,  58). 
Accepter  une  —  à  dîner,  pro- 
mittere ad  cenam.  l'Un.  j.  (ep. 
I,  15,  I),  ou  abs.  promittere  (acf 
aliqueni).  Plin.  j.    Hefusar  un» 
— ,  abnuëre,  tr.  Cic.    (cf.  invi- 
tatas  ad  cenam   abnuo.    Plin. 
j.).  renuëre,  tr.  Ci'c.  (cf.  r.nul- 
lam  convivium.  Cic).    negâre, 
tr.  Cic    (cf.   vocatas  ab  aliquo 
ad  cenam   nego.    Cic).    Lettre 
d' — ,  litterae,  per  quas  aliqaem 
invita.    Cic.    icf.    invitare  ali- 
qaem per   lelteras,   ut...  Cic. 
per  lilteras  invitari  ab  aliquo. 
Cic).  Carte  d'— ,  libellas,  i,  m. 
Tac  (dial.  9,  3). 
invitatoire    (lat.   eccl.  invita- 
torius),    adj.  Qui   invite.  Voy, 

INVITATION  et    INVITER. 

invite,  ».  f.  Ce  qui  invite  à  fair» 
qqch.   Invitatio,  onis,  f.  Cic. 

inviter,  v.lr.  Prier  de  se  ren- 
dre à  qq.  endroit,  /nvj'tàre, 
tr.  Ctc.  etc.  (ex.:  inv.  aliqaem. 
Cicaliquem  ad  prandiam.  Cic. 
ad  cenam.  Liv.  l'ha'<l.  aliqaem 
ad  cenam  in  liortos  in  poste- 
rum  diem  [•  à  diner  dans  la 
parc  pour  le  lendemain  -j.Cic. 
aliqaem  ad  nuplias.  Justin., 
aliqaem  hospitio  [abl.].  Cic.  ou 
in  hospitiam.  Liv.  aliquem 
tecto  ac  domo.  Cic.  aliqaem 
domam  saam.  Cic  invito  eam 
per  lifteras  ut  apad  me  dever- 
setur["  à  descendre  chez  moi»]. 
Cic.  aliqaem  bénigne.  Cic.  in- 
vitât comiter  regios  javenei. 
Liv.  au  fig.  aliqaem  prsemiis  ad 
rem.  Cic);  vocàre, ir.  Cic.  etc. 
(ex.;  aliquem  m  locum.  Cic. 
aliqaem  ad  cenam.  Cic  et  abs. 
vocûre  aliquem  f-  inv.  qqn  à 
diner  .].  Cic.  [Att.  VI,  3.  9), 
A^ep.  V.  aliqem  domun.  Cic.)  ; 
devocàre,  ir.  A'ep.  (ex.;  av 
omnes    [  -tous  ceux  qui  otaieni| 
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sur  la  place  ■]  devocaret  [•  il 
invit;U  ii  sa  tahln  •].  Nep. 
(Ciiii.  .'i.a]);  accire  ■  envoyer 
un  esclave  inviter  qqn  -),  tr. 
Cic.  (ox.:  Pomponia,  ta  voca 
mulieres;  ego  acciiero  piieros. 
Cic.  [Att.  V,  1,  3]).  —  à  son 
tour,  revocâre,  tr.  Cic.  (ex.: 
istum  non  (ère  gaisi/anm  vo- 
cahat,  ncc  mirani,  tjui  non  re- 
vocaturus  esset.  Cic.  [Kosc.  A  m. 
18,  Gâ]).  Les  invités,  convivx, 
arum,  m.  pi.  Cic.  ||  (l'ar  oxt.) 
Prier  do  vouloir  bien  l'aire 
qqch.  Invitâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ox.'.idiiiufm  in  letjaiionem  [«à 
prendre  part  à  l'ambassade  ••]. 
Cic.  Iiostes  ad  deditionen\. 
Hirt.);  vocâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliqucm  ad  vitani.  Cic. 
aliquem  in  spem.  Cic);  pro- 
vocàre,  te.  Cic.  Liv.  Saet.  !e\.: 
aliquem  omni  comitate  ad  hi- 
laritatcm  et  jocos.  Saet.  au 
passif:  qui  mecum  non  solam 
a  me  proiocatas,  sed  etiam  sun 
sponte  de  te  commanicâre  so- 
let.  Cic);  jubêre,  tr.  Cic.  (ex.: 
J.  aliqaem  aliquid  facëre.Cic). 

Voy.     PRIER,     ENG.tCER,     SOLLICl- 
TEIl. 

invocation,  s.  f.  Action  d'in- 
voquer. Invocatio.onis,  (.Quint. 
Implôratio,  onis,  l.  Liv.  (cf. 
impl.  deam.  Liv.).  —  à  la  muse, 
precaiio,  onis,  (.  Qaint.  Adres- 
ser une  —  à  ...,  voy.  i.nvoquer. 

involontaire  ilat.  post.  invo- 
lantarias.  Csel.-.iar.),  adj.Qui 
n'est  pas  volontaire.  Non  vo~ 
lantarias.  Cic.  i\'on  a  voluntate 
alicajus  pro(ectus.  Cic. 

involontairement ,  a  d  v . 
D'une  manière  involontaire. 
Kon  sponte.  Cic.  Invité,  adv. 
Cic.  .Agir  — ,  invitum  ou  im^ 
prudentcm  (acëre.    Cic     Voy. 

M.^LCRÉ. 

involucre  (lat.  involacrum, 
enveloppe),  s.  m.  (Botan.).  As- 
semblage de  bractées  formant 
autour  d'une  tleur  une  sorte 
de  calice.  Voy.  enveloppe. 

involutif,  ive  dérivé  du  lat. 
involutns.  roulé  dansi,  adj . 
(Botan.)  Qui  se  roule  de  dehors 
en  dedans.  Involatus,  a,  am, 
p.  adj.  A.  Voy.  enrouler. 

involution  (lat.  involatio,  en- 
roulement), s.  f.  (.\rch.)  Compli- 
cation. Voy.  ca  mot. 

invoquer,  v.  tr.  .Appeler  à  son 
aide  par  une  prière.  Invocà- 
re,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  mânes 
matris.  Sen.  rh.  deos  testes. 
Liv.  Janonem  in  paricndo.Cic. 

■  deos  in  au.vilian\.  Quint,  sibi 
deos.  Plaut.  deos  precibus. 
Tac.  opem  deoram.  Liv.  leçjes. 

Tac    aliquvm  advocatum  inv. 

■ad  commanem  imperatoram 
forfunam  dt('endendam.  Cic.)  ; 
advocàre  (•  appeler  à  son 
aide  '),  tr.  larr.  Liv.  (ex.: 
deos^  Varr.  Liv.)  ;  appeiiàre, 
tr.  Cic  etc.  (ox.  ;  qaem  appet- 
lem?  Cic)  ;  imploràre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  nomen  (ilii.  Cic. 


deos.  Cic  voy.  iMK,0RKn);  ob- 
testari,  dép.  tr.  Cic.  etc. (voy. 
ADJURER,  supplier).  ||  (Par  oxt.) 
Prendre  à  témoin,  citer  en  sa 
faveur.  Obtestari,  dép.  tr. 
Cic  etc.  (voy.  TÉ.MOiNet  attes- 
ter); postûlàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  fidem  pablicam.  Cic).  — 
comme  excuse,  excusàre,  ir. 
Cic.  (voy.  alléguer,  excuse). 
—  la  loi  contre  qqn,  e.r  ^are 
(ou  Icge)  agëre  cuni  aliquo.  Cir. 
(Cœcin.  12,  3-'.  ;  de  Or.  I,  3S, 
1T5). 

invraisemblable,  adj.  Qui 
n'est  pas  vraisemblable.  Non 
veri  similis.  <'ic.  Non  probabi- 
lis.  Cic.  DifficiUs  ad  creden- 
dam.  Cic.  Etre  — ,  excedëre  fi- 
dem. Ov.  vix  meréri  fidem. 
l'ell.  D'une  manière  — ,  non 
probabiliter.  Cic. 

invraisemblance,  s.  f.  Défaut 
do  vraisemblance.  Nalla  veri 
ou  veritatis  species.  A.  Voy. 
invraisemblable.  L' —  d'un  fait, 
res  non  veri  similis  ou  non 
probabilis.  t'ic.  )|(P.  ext.)  Cho- 
se invraisemblable.  lies  non 
probabilis  ou  res  difficilis  ad 
credendanx.  Cic 

invulnérable,  adj.  Qui  nVst 
pas  vulnérable,  fnvalnerahilis, 
e,  adj.  Sen.  (cf.  inv.  Iiostis. 
Sen.  [bjn.  V,  5,  1]).  Qui  {qaœ, 
quod)  valnerari  non  potest. 
Cic.  Etre  — ,  valnerari  non 
posse.  Cic.  tutum  esse  ad  om- 
nes  ictas.  Liv.  \\  Fig.  Invulne- 
rabilis,  c,  adj.  i^en.  (cf.  inv. 
animas.  Sen.).  Le  sage  est  — , 
nulli   sapiens   penetrabilis    te- 

lo.  Sen.  —  à invictus    ad 

ou  in  ou  adversas  et  l'Ace. 
Liv.  Sen.  Voy.  inaccessible,  in- 
sensible,  INVIOLABLE. 

ionien,  enne,  adj.  (Métr.  anc.) 

Voy.  ionique. 

ionique  i  lat.  ionicas,  grec  cwvi- 
xo;,  proprt.  •  de  l'Ion ie»),  adj. 
(Métr.  anc.)  Pied  — ,  et,  sub- 
stantivt,  — ,  composé  de  deux 
brèves  et  de  deux  longues  (pe- 
tit ionien),  oa  do  deux  longues 
et  de  deux  brèves  (grand  io- 
nien), ionicus  a  majore  ou  a 
minore  (s.-e.  pe$).  Diom.  ^  (Ar- 
chitect.)  Ordre  — ,  ionicœ  co- 
lamnœ.  Vitr.  Chapiteau,  co- 
lonne — ,  capitulas  ionicus. 
Vitr.  colamna  ionica.  Vitr. 

iota,  i.  m.  Nom  d'une  lettre 
grecque.  Iota,  n.  indécl.  Cic. 
Fig.  La  plus  petit  détail.  Nihil 
et  nil,  a.  indecl.  Cic.  Quam  mi- 
nimum. Hor.  Voy.  rie.n.  Ne  pas 
s'écarter  d'une  chose  d'un  — , 
digitun\  transversum  ou  simpl. 
digitum  non  discedère  ab  ali- 
quâ  re.  Cic  ||  (P.  ext.)  Le  plus 
petit  espace  da  temps.  Punctam 
temporis.  Cic.  Momentam,  i, 
n.  Cic. 

irascibilité  (lat.  post.  irasci- 
bititas.  EccL),  s.  f.  Défaut  de 
celui  qui  est  irascible.  Iracan- 
dia,  œ,  f.  Cic.    L' —  du   carac- 
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'    tère,  animas  in  iram  prxcepi. 

Cic.  Liv. 

irascible  (lat.  post.  irascibilis. 
I-'irm.  miith.),  adj  Prompt  à 
s'irriter.  /racandas,a,  um,  adj. 
Cic.  Acer,  acris,  acre,  adj.  Nep. 
Obnoxiut  irse.  Sen.  Proclivis 
in  iram.  San.  Prseceps  in  iram. 
{animas).  Liv.  Avoir  un  tempé- 
rament — ,  proecipitcm  ingénia 
in  iram  esse.  Liv.  l'eu  — ,  re- 
missas,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  ^ 
(Philos.)  Appétit  —,  (faculté 
par  laquelle  l'àme  se  passionna 
contre  qqcli.).  Voy.  antipathib, 
aversion. 

ire  liât,  ira),  s.  f.  (Arch.)  Colèro. 
Voy.  ce  mot. 

iris,  s.  m.  Arc-en-ciel.  Voy.  c» 
mot.  Pierre  d' — ,.et,  absol.  — , 
(variété  de  quartz),  iris  (Gén. 
ris  et  ridis,  .\cc.  irim,  Abl. 
iri),  f.  Plin.  ^  (Botan.)  Genre- 
do  plantes.  Iris,  ris,  t.  Cato. 
Cels.  D' — ,  irinos,  a,  am,  adj. 
Plin. 

irisé,  ée.  Voy.  iriser. 

iriser,  v.  tr.  Colorer  des  cou- 
leurs de  l'iris.  Quales  in  arcu 
fulgére  soient  colores,  induëre 
alicui  rei.  .4.  S' — ,  colores  ar- 
cas  caelestis  ducëre  ou  trakëre^ 
.4.  Irisé, iricoior,  oris,  adj.  Aas. 

ironie,  s.  f.  Interrogation  quo 
Socrate  adressait  aux  sophistes, 
etc.  Ironia,  se,  f.  Cic.  (Brut.  85, 
292;  293).  L' —  socratique,  dis- 
simalatio,  onis,  f.  Cic  (Ac.  II, 
5,  lûu  ^  (P.  oxt.)  Forme  do 
raillerie  qui  consiste  à  dira  1» 
contraire  da  ce  (ju'on  veut 
faire  entendre.  Ironia,  x,  f.  Cic. 
Dissimalantia,  œ,  f.  Cic.  (d& 
Or.  II,  67,  270).  lllasio,  onis, 
f.  Cic.  Verboram  inversio  ou 
simpl.  inversio,  onis,  f.  Cic. 
Ludificatio  veri.  Liv.    Avec  — , 

voy.    IRONIQIEMENT.  \\  Fig.    du 

sort,  iudibria  fortunse.  Cic.  ou 
casûs.  Liv. 
ironique  (lat.  post.  ironicas. 
Falg.  Myth.),  adj.  Qui  a  da  l'i- 
ronie. Sin\ulatus,a,um,  p.  adj. 
Cic.  Fictus,  a,  um,  p.  adj.  Cic, 
Employer  les  mots  dans  ua 
sens  — -,  inverlëre  verba.  Cic. 
Plaisanterie — ,  cavillatio,  onis, 
f.  Cic.  Adresser  à  qqu  des  élo- 
ges — ,  aliqaem  laudando  irri- 
dcre  ou  illudëre.  A.  aliquem 
laudâre  illudendo  ou  per  jo- 
cum.  A.  D'un  ton  — ,  voy.   iro- 

NIQUEME.NT. 

ironiquement,  adv.  D'une 
manière  ironique.  Per  ironiam. 
Cic  Fictë,  adv.  Cic.  Simulatê, 
adv.  Cic.  Nasatê,  adv.  Sen. 
(ben.  V,  6,  6).  Parler  — ,  dissi- 
mulanter  loqui.  Cic.  S'écrier  — 
que  ...,  increpâre  (avec  un» 
Prop.  Infin.'.  Liv. 

iroquois,  oise,  s.  m.  et  f.  (Fa- 
mil.)  Individu  dont  la  condui-» 
te,  les  paroles  paraissent  baro- 
ques. Voy.  BAROQUE.  Il  (P.  ext.) 
C'est  de  î' — ,  pour  moi,  (je  n'y 
comprends    rien).    Voy.    grec, 

ULBREU. 
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irradiation  (Ut.  mod.  irradia- 
lio),  s.  f.  Rayoïiiiomeiit  d'un 
corps  lumineux.  Voy.  hayonne- 

«ENT. 

irradier  (lat.  post.  irradûire 
(•  rayonner  •].  Sedal.).  v.  intr. 
Sa  propager  en  rayonnant. 
Loftf  saù    collastrUre  {aliquid). 

A.    Voy.    RATONNER. 

irraisonnable  (d'après  la  lat. 

irrjtionabilis.  Quint.  deci.),adj. 

Qui  n'est    pas  doué    de  raison. 

Rationis  acpers.    Cic.  ltation<i 

carens  ou    non    pranlitas.  Cic. 

Sine  ratione.  Cic. 
irrationnel,     elle,     adj.    Qui 

n'est  pas  rationnel.   Arrationj- 

lis,e,  adj.  .Sen.  (ep.7I,ST  [opp 

à    rationalis]  ;    118,   1,'.).    Cels. 

Quint.  Rationi  non  consenta- 

neas.  Cic. 
irréalisable,    adj.  Qui  ne  peut 

être    réalisé.    Qui    {qux,   qaod) 

efpci  non  potest.  Cic.  Inanis,  «, 

adj.  Cic.  Espoir — ,  voy.  v.iin. 
irréconciliable    lat.  post.  irre- 

conciliiihilis .      Hajes.)  ,      adj. 

Qu'on  ne  peut  réconcilier  entre 

eux  (en  pari,  des  personnes  ei 

des  choses). /mpJacaf)t(i«,«,  adj. 
Cic.  Ennemi  — ,  constans  ini- 
micaa.  Nep. 
irréconciliablement,  adv. 
D'une  manière  iri'éconciliable. 
Jmplacabiliiis.  Tac. 
irrécouvrable  (d'après  le  lat. 
post.  irrecaperabilis  [«  irrépa- 
rable »].  Tert.),  adj.  Qu'on  ne 
peut  recouvrer. Qui(5[W,7Uod, 
recipi,  recaperari  ou  cxigi  non 
potest.  Cic. 

irrécusable  (lat.  post.  irrecu- 
sabilis.  Hier.) ,  adj.  (Droit.) 
Qu'on  no  peut  récuser.  Probus, 
a,  am,  adj.  Cic.  Un  témoin  — , 
testis  locaples.  Cic.  Un  témoi- 
gnage — ,  testimonium  certam 
ou  (irmam.  Cic. 

irréductible,  adj.  Qu'on  ne 
pont  ramener  à  des  éléments 
plus  simples.  Qui  Kqase,  qaod} 
dissolvi  ou  ad  minimum  redi- 
gi  non  potest.  A. 

irréfléchi,  ie.  adj.  Qui  n'est 
pas  r^fluclii.  InconsideTa.tus, 
a,  li222,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  co- 
piditas.  Cic.  temeritas.  Cic.)  ; 
incoDSultus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  Iiomo.  Cic.  ratio.  Cic. 
largilio.  Liv.):  temerarius, 
a,  um,  adj.  Cic.  (voy.  inconsi- 
déré;. En  pari,  seulement  de» 
pers.  Inco'jilans,  p.  adj.  Cic. 
l'rieceps  in  consiliis.  Cic. 

irréflexion,  s.  f.  Manque  de 
réflexion.  Temeritas,  atis,  f. 
Cic.  Inconsidcrantia,  œ,  f.  Cic. 
Avec  — ,Voy.  inconsidérément. 

irréformable  (lat.  post.  irre- 
formabilis.  Tert.),  adj.  Qui  ne 
peut  être  réformé.  Qui  Iqaa-, 
qiiod)  rescindi  non  potest.  A. 
Voy.  décisif. 

irréfragable  (lat.  eccl.  irre- 
(raj/ahilisi,  adj.  Qui  ne  peut 
être    contredit.     Contra    quod 
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difi  nihiJ  potest.  A.  Firmissi- 
mus.  a,  nm.  adj.  Cic.  (cf.  {. 
te^tirnonia.  ('ic). 
irréfutable  (lat.  post.  irrefu- 
tabilis.  .^m.),  adj.  Qui  n'ost 
pas  réfutable.  Qui  (qu3t,  quod'' 
infirnxàri  ou  refelli  non  potest. 
Cic.  Invictus,  u,  um,  adj.  Tic. 
(cf.  defensio  ini:  Cic).  Certis- 
simas,  a,  am,  adj.  Cic.  Des 
arguments,  des  preuves  — ,  po- 
tentissima  anjamenta.  Quint. 
Prouver  d'une  façon  — ,  neces- 
sarië  demonstnira.  Cic.  Expo- 
ser d'une  façon  —  que  ....  ar- 
ijuëre  (avec  .l'.^cc.  et  l'Infin.). 
Cic.  Déduire,  montrer  d'une 
façon  —  (qqch.,  que...),  cOtxr- 
gaëre  aliquid  [perfidiam,  men- 
tiaciuni).  Cic.  coar-jucre  avec 
l'Ace,  et  l'Infin.  Cic.  ou  con- 
vincêre  aliquid.  Cic.  comin- 
fër<;  avec  l'Ace,  et  l'Infin.  Cic. 
irréfuté,  ée  (lat.  post.  irre/u- 
tatas.  Lact.).  adj.  Qui  n'a  pas 
été  réfuté.  Non  con(atatus.  .1. 
irrégularité  (lat.  post.  irre- 
.jiilaritas.  Ps.-.-iag.\  s.  f.  Ca- 
ractère irrégulior.  ||  Do  ce  qui 
n'est  pas  conforme  à  la  règle. 
Enormitas.  atis.  f.  Qaint. 
(I.\,  il,  27};  pravitas,  atis.  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  pr.  membroram. 
Cic.  corporis.  Cic).  —  des 
proportions  du  corps,  minas 
apta  compositio.  Cic.  —  du 
pouls,  inœqiiabilis  venaram 
percussas.  P/in.  — d'une  conju- 
gaison, anomalia,  a?,  f.  Gell. 
'il,  25,31.  —  du  langage,  in- 
^rqaabilitas,  atis,  f.  l'arr.  (L. 
L.  IX,  1).  Il  (Par  oxt.)  Chose  ir- 
régulière. Vitium,  ii,  n.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  magistralas  vitio 
creatas  [■  dont  l'élection  est 
entachée  d'irrég.  ■].    Liv.  voy. 

DÉFAUT,       IMPERFECTION,      DÉFEl- 

TUOïiTÉ).  Il  De  celui  qui  ne 
s'astreint  pas  à  une  règle.  In- 
obseTvantia,se,  f.  Saet.  (Aug. 
7(5). 

irrégulier,  ère  (lat.  scol.  irre- 
galaris),  adj.  Qui  n'est  pas  ré- 
gulier, c.~à-d.  pas  con  l'orme  à 
la  règle.  Prsrtir  ou  contra  re- 
gulam.  Cic.  Diom.  Déclinant 
ab  régula  ou  ab  norma.  Cic. 
Plin.  Enormis.  e,  adj.  Tac.  (ci. 
énormes  vici.  Tac.  [Ann.  XV, 
38].  Non  constans.  Cic.  (cf. 
non  constantes  cursus  habêre. 
Cic).  Inxquabilis,  e,  adj.  Cio. 
(cf.  in.  venarum  percassus. 
Plin.  motas  insequabiles  et  va- 
rii.  Cic).  Jnconditas,  a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.  dicendi  gênas. 
Cic.  consueludo.  Cic).  l'ravus, 
cl,  am,  adj.  Cic.  (cf.  pr.  mem- 
bra.  Cic.  nihil  pravius.    Cic). 

Il  Magistral  — ,  r.-à-d.  nommé 
irrégulièrement,  vitiosus  [con- 
sul, dictator).  Cic.  Liv.  \\  Verbe 
— ,  anomalum  verbum.  Diom. 

Il  Troupes  irréïulièrcs  et  tubst. 
au  masc.  irrègniiers,  milites 
disciplina  militari  non  astae- 
facti.  Cxs.  (B.  r;.  IV,  1,  9).  mi- 
lites tamultuarii.  Liv.    exerci- 
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tas  tumiiltuorias.  Liv.  \\  Qui  na 
s'astreint  pas  à  une  rèijlo.  So- 
/u(us,  a,  um,  p.  adj.  tic.  Dia- 
solatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  || 
(Spéc.)  Qui  ne  s'astreint  paa 
aux  règles  do  la  bienséance. 
hxtemperant,  p.  adj.  Cic.  Voy. 

Dl-^OLVl. 

irrégulièrement,  adj.  D'une 
manière  irréguliere.  /v'normi- 
ter,  adv.Sen.  Imeqnaliter,  adv 
Col.  Contra  requlam.  Cic.  Ex- 
tra ordinem.  i>uet.  Sine  lege 
Cic.  Sine  arte.  Cic  Vitiosé, 
adv.  Cic.  flaud  rite.  Liv.  Non 
constanter,  adv.  Cic.  T.  de 
gramm.  Inconditë,  adv.  Cic. 
lncon%positO,  adv.  Qaint. 

irréligieusement,  adv.  D'une 
manière  irréligieuse.  Impii, 
adv.  Cic. 

irréligieux,  euse,  adj.  Qui 
marque  l'irréligion.  Irreligio- 
siis,  a,  am,  adj.  Liv.  Plin.  j. 
Impias,  a,  am,  adj.  Cio.  Negli- 
gens  deoram  (ou  religionis). 
Cic.  \'oy.  IMPIE. 

irréligion  (lat.  post.  irreligio. 
■ipal^,  s  f.  Manque  de  reli- 
gion. Impietas,  atis,  f.  Cic. 
Negligentia  deoram  ou  dei. 
Cic.  Amener  à  I'  — ,a  religione 
animos  deterrëre  ou  afocûre. 
Cic. 

irrémédiable  (lat.  irremedia- 
bilis.  Plin.),  adj.  A  quoi  l'on 
no  peut  remédier.  Voy.  incu- 
RABLF. .  Il  Fig.  Inexpiabilis,  e, 
adj.  Cic.  Inemendabilis,  e,  adj. 
.S(?n. 

irrémédiablement,  adv.  D'u- 
ne manière  irrémédiable.  Voy. 

IltltÉPAIlABLEMENT. 

irrémissible  (lat.  post.  irre- 
mis.''ibilis.  lert.),  adj.  Qui  ne 
mérite  pas  de  rémission.  Ma- 
jor qaam  cai  iynosci  possit. 
A. 

irrémissiblement,  adv.  D'u- 
ne manière    irrémissible.    Voy. 

INÉVITABLEMENT.  P.  OXt.  —  per- 
du, desperatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic. 

irréparable  (lat.  irreparabi- 
lis.  l'irg.  Coi.  Sen.),  adj.  Qu'on 
ne  peut  réparer.  Qui  [qaœ, 
qaod)  reparari  {ou  compensa- 
ri,  ou  rc'S(i(ui,  ou  corrij;i)  ne- 
quit.  A.  Irrevocabilis,  e,  adj. 
Liv.  (cf.  irr.  casas.  Liv.).  Insa- 
nabilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  ins. 
rontamelia.  Cic). 

irréparablement  (cf.  lat.  post. 
irri^parabiliter.  Aag.)  ,  adv. 
D'une  manière  irréparable. 
Alii/aid  amittére  ou  perdëre) 
Ua  ut  restitai  (ou  reparari)  non 
possit.  A. 

irrépréhensible  (lat.  post. 
irreprehenslbilis.  Eccl.),  adj. 
Qu'on     ne    saurait    reprendre. 

Voy.    IRHÉr'ROCHABLB. 

irrépressible,  adj.  Qu'on  ne 
peut  réprimer.  Qui  {qase,  qaod) 
repriml  non  potest.  A. 

irréprochable,  s.  f.  A  qui  on 
no  peut  faire  de  reproche.  Nalli 
reprehensione   dignas.  Quint. 
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Non   reprehcndendus.  Cic.  Ab 
omni   vitio   vacaus.  Cic.  Inte- 
'jer,  gra,  gram,  adj.  Cic.  Sanc- 
tris,  a,  am,   adj.  Cic.    Kiro  — , 
niliil  in  se  habëre  quod  repre- 
hendi  posiit.  Cic.  a  reprehen- 
sione  abesse.  Cic.  reprehenaio- 
nem  non  capère.  Cic.  ^  En  quoi 
on   ne    peut    trouver  matière  i 
aucun  roproclio.  A'on  reprehen- 
dus.  Cic.    Qacm    {nuam,  quod) 
nemo  jure    rfprehcndat.   Cic. 
Probus,  a,  wn,    adj.    Cic.    (cf. 
probx  merces.  Cic).    Ah  omni 
vitio    vacuus.    Cic.    Conduite, 
vie  — ,  summa  morum  probi- 
tas.    Cic.    vitœ    intrgritas  (ou 
tanrtitas).  Cic.    IHre   — ,    tint; 
vitio  esse.  Cic.  omni  vitio  ca- 
rêre.   Cic.    Mener   une    vie    — , 
aanctissimê     se     gerëre.    Cic. 
N'èire  pas  absolument  —,  ali- 
quan\     reprehensionis    ansam 
habëre.  Cic, 
irréprochablement  ,       adv. 
D'une   manière    irréprocliable. 
Sine  reprebensione.  Tac. 
irrésistible,    adj,   A   quoi  on 
no  peut  résister.    Cui    nalhï    i/i 
resisti  potest.  Cic.  /niictas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cl',  vis  inv.  Cic). 
Inlolcrabilis,    e,   adj.  Liv.  (cf. 
lis  Humana.  Liv.  vis  elephan- 
toram.  Liv.).  Lecliocdos  enne- 
mis   fut    —,    impetas    hostiam 
tastinëri  non  potait.    Cses.    || 
Fig.    Argument    — ,   argumen- 
tum  (irmissimam.  Cic.  Pousser, 
entraîner  qcpi    avec    une   force 
—  à  qqcli..  aliqaem    rapëre   et 
trahëre  ad  aliquid.  Cic.    ||    (P. 
ext.)  Famil.    Homme    —    (aux 
Yolontés,  aux  désirs  duquel  on 
ne    peut   résister).  Voy.   sédui- 
sant. 

irrésistiblement,  adv.  D'une 
manière  irrésistible.  Ita  ut  re- 
sisti non  possit.  A. 
irrésolu,  ue,  adj.  (Arch.)  Qui 
n'a  pasétérésolu. /n^udicaïus,  a, 
um,  adj.  Qaint.  (X,  1.  67).  .\on- 
dum  dijadicatus.  Cic.  Integer, 
gra,  gram,  adj.  Cic.  |  Qui  ne 
peut  se  résoudre  à  qqch.  In- 
certus,  a,  11122,   adj.  Cic  etc. 

(voy.  INDÉCI'i,  incert.^in)  :  cfti- 
bius,  a,  U223,  adj.  SaU.  Hor. 
Liv.  (ex.:  dubius  sam  qaid  fa- 
ciam.  Hor.).  Etre  — ,  animo 
pendëre.  Cic.  ou  pendëre  ani- 
mi.  Plaat.  Ter.  Cic.  Liv.  ani- 
mo (lactaari.    Liv.    Cart.    Voy. 

HÉSITER. 

irrésolument,  adv.  D'une  ma- 
nière irrésolue.  Dabitanter, 
adv.  Cic. 

irrésolution,  s.  f.  Caractère 
de  celui  qui  est  irrésolu.  Du- 
bitatio,  onis,  t.  Cic  etc.  (voy. 
HÉ-^TATioNj;  cunctatio,  onis, 
{.  Cic  etc.  (voy.  hésitation). 

irrespectueusement,  adv. 
D'une  manière  irrespectueuse. 
Parum  reverenter.  Cic.  Irre- 
verenter,  adv.  Plin.J. 

Irrespectueux,  euse,  adj. Qui 
n'est  pas  respactueu.x.  Invere- 
candas,  a,  am,    adj.    Sali.  (r. 
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trreverens  alicajus  rei.  Plin.j. 
Contenance — .irreverentia,  a», 
f.  Tac 

irrespirable  (lat.  post.  irres- 
pirabilis.  Tert.),  adj.  Qui  n'est 
pas  respirabis.  Non  spirabilis. 
Cic 

irresponsabilité,  s.  f.  Carac- 
tère de  celui  qui  est  irrespon- 
sable. Voy.    IBRESPONSABLE. 

irresponsable,  adj.  Qui  n'est 
p.iM  responsable.  Cui  dictorum 
facloramque  ratio  non  est  rcd- 
denda.  .i.  Dont  on  est  — ,  igno- 
ratus,  a,  un\,  p.  adj.  Cic.  (top. 
ir.i,  6!.).  ^     '^ 

irréyéremment,  adv.  D'une 
manière  irrévérente.  Irreveren- 
ter,  adv.  PUn.  J. 

irrévérence  ,    s.  f.  .Manque  de 
révérence.    Irreverentia,    x,  f 
PUn.  j.  Tac. 

irrévérencieux,  euse,  adj. 
Qui  montre  de  l'irrévérence. 
Irreverens,  adj.  PUn.  j.  Pecu- 
lans,  adj.  Cic. 

irrévérent,  ente,  adj.  Qui 
manque  de  révérence.  Irreve- 
rens, adj.  PUn.  J.  Voy.  irres- 
pectueux. Il  (Spéc.)  Qui  man- 
que de  révérence  envers  les 
choses  saintes.   Vov.  impie. 

irrévocabilité,  s.'f.  Qualité  de 
C5    qui    est    irrévocable.    Voy. 

IRRÉVOCABLE. 

irrévocable,  adj.  Qui  ne  peut 
être  révoqué.  In perpctuam  ra- 
tas. Cic.  ou  simpl.  perpétuas, 
a,  um,  adj.  Cic'  ^rrevocabiUs, 
e,  adj.  Hor.  Liv.  Jet.  (cf.  ler- 
bum.  Hor.  donatio.  Jet.)  Im- 
mutabilis,  e,  adj.  Cic  (cf.  om- 
nia  in  pra^teritis  sunt  inxmuta- 
bilia.  Cic).  Etre  — ,  rei'ocari 
non  passe.  Cic.  C'est  (de  ma 
part)  une  résolution  — ,  certum 
et  deliberatum  (mihi)  est  (av 
la  Prop.  Inf.).  Cic.  \\  (Fig.)  En 
pari,  du  temps.  Qui  ne  peut 
pas  revenir. Voy.  irréparable. 
irrévocablement,  adv.  D'une 
manière  irrévocable.  In  perpe- 
tuam.  Cic.  Cela  est  décidé  — , 
furum  et  stataum  est.  Cic. 
irrigation,  s.  f.  (Arch.)  Injec- 
tion dans  un  organe  à  l'aide 
d'un  irrigateur.  Voy.  injection, 
lavement.  1  (Agric'ult.)  Arrose- 
ment  des  terres  par  canaux, 
etc.  Irrigatio,  onis,  f.  Cic.  PUn. 
Irrigations,  indactiones  aqua- 
ram.  Cic.  rigaa,  Qram,  n.  pi. 
PUn.  Faire  des  — ,  voy.  irri- 
GiER.  Canal  d'  — ,  riviM,  i,  m. 
Cic 
irriguer,  v.  tr.  Arroser.  Vov. 
ce  mot.  Il  (Spéc.t  — une  plaie, 
voy.  injecter.  ||  (Spéc.)  Irriguer 
(une  prairie,  à  l'aide  de  canaux, 
drains,  etc.).  Rigâre  ou  irri- 
gâre  ',agram\  Col. 
irritabilité  (lat.  post.  irritabi- 
litas.  GeU.).  s.  f.  Caractère  de 
celui  qui  s'irrite  facilement. 
Iracandia,  se,  f.  Cic  Excan- 
descentia,  a?,  f.  Cic  Vov.  irasci- 
bilité, t  tPhysiol.)  Excitabilité! 
des  organes.  Voy.  excitabilité.  | 
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irritable,  adj.  Qui  ss  mat  faci- 
lement en  colère.  Irritabilit,  c 
adj.  Cic.  Jracandas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Pronus  ad  iram.  Cic. 
1  Qui  est  vivement  alTecté  par 
les  impressions  reçues,  physi- 
ques ou  morales.  Qui  {qaa, 
quod)  facile  movelar  (ou  exci- 
taÉar).  Cic.  ^  (Physiol.)  Qui  a 
la  propriété  de  pouvoir  être 
excité  par  des  causes  internet 
ou  externes.  Voy.  excitable. 
1. irritant, ante  (lat.  irritant), 
adj.  Qui  se  met  en  colère.  Voy. 
COLÈRE,  IRRITER.  ^  Qui  oxcitc 
vivement.  Asper.  era,  eram, 
adj.  Cic.  Voy.  excitant.  Une 
pensée  —,  gravis  atqae  vehe- 
mens  opinio.  Cic.  (imp.  Pomp. 
9,  23)._  Substance  —,  inifamen- 
tum,  l,  a.  PUn.  Voy.  stimulant. 
2.  irritant,  ante,  adj.  (Droit.) 
Qui  annule  (arch.).  Voy.  annu- 
ler. 
irritation,  s.  f.  Etat  d'une  per- 
sonne irritée.  Irritatio  animo- 
rum.  Liv.  Iracandia,  se,  f.  Cic. 
.Marques  d"  —,  indignationes, 
um,  f  pl.Sen.  ||(Physiol.)  Etat 
d'un  organe  irrité.  —  do  la 
gorge,  exasperatio  (aaciam. 
Veg.  —  des  bronchas,  arterisr 
cxasperatse.  Scrib.Voy.  inflam- 
mation. 

1.  irriter,  v.  tr.  Mettre  en  co- 
lère. Jrriïàre,  tr.  Cic  etc.  fex.: 
aliquem.  Cic.  animos  barbaro- 
rum.  Liv.  on  dit  aussi  irarum 
(acéré  aliqaem.  Cic.  [cf.  iratum 
judictm  facëre  aUcui.  Cic]  ou 
encore  iram  alicajus  concire. 
Ter.  bilem  [ou  stomacham] 
movëre  [ou  commovêre].  Cic.\; 
incitàrè.  tr.  Cic.  Ca-s.  (oxi  : 
aliquem  in  aliqaem.  Cic  civi- 
tas  ob  eam  rem  incitata.  Cses.). 
S'  —,  irasci,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (e.x.:  ir.  de  nihilo  [-  à  pro- 
pos de  rien  -].  Plaat.  av.  le  Dat. 
amicis.  Cic.  sibi.  Sen.  homini- 
bus  irasci  et  succensêre.  Cic. 
avec  06  et  l'Ace,  ob  admoni- 
tionem  alicajus.  Quint,  illi  ob 
unum  aat  alterum  liberius  dic- 
tum.  Sen.  [ir.  I,  12,  h],  on  dit 
aussi  aliquid  iracandë  ferre. 
Cic);  obirasci,  dép.  intr.  Liv. 
Sen.  (ex.  :  fortanœ.  Liv.  Sen.); 
stomacbari,  dép.  intr.  Cic 
Ole.  ivoy.  [se]  dépiter,  [s']  impa- 
tienter,   [sa]  FACHER).    S'  —   un 

peu,  subirasci,  dép.  intr.  Cic. 
(ex.:  interdum  soleo  sabirasri . 
Cic  [Fin.  II,  12].  subiraschar 
brevitati  litteraram  tuarum. 
Cic  [ep.  XI,  2i,  1[.  in  Epiram 
quod  me  non  invitas,  subiras- 
cor.  Cic  [AU.  .\I,  7,  7]).  Irrité, 
iratus,  a,  12122.  p.  adj.  Cic. 
etc.  {e\.:iratis  diis  [opp.  kpro- 
pitiis].  Sen.  iratos  deos  invo- 
câre.  Liv.  iratus  alicui.  Cic, 
iratior,  iratissimus  alicui. Cic. 
ob  eam  rem  iratas.  Ter.  con- 
sales  ob  ea  irati  senatui.  Liv. 
qaam  iratus  [homo]  de  judicio 
et  de  vilico  !  Cic  on  dit  aussi 
ira  acctnsus  ou  incensus.  Cic); 
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obiratus,  a.  um,  p.  adj.  Liv. 
Sen.  \es..:  fortunar.  ^iV.  f)Oten- 
tibas.  $en.  umbitio  obirafn  n- 
bai    pciram     aibi    cedentibus. 
Sen.:  iafeasus,  a,  um,  aJj. 
Cic.  etc.  (ex.:  inf,  animas.  (  io. 
inf.  hoitis.  Lii .  rex  iro  infen- 
aas.  Liv.  eo  intensinribas  m  se 
quam   in  illum  jadicibas.  liv. 
[XWIX,  6,  51)  ;  ofTensus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  off.  ani- 
mas.   Cic.    off.    alicai.    Cic.  )  ; 
stomacbosus,   a.    um,  a.ij. 
//or.  Sen.  (ex.  :  sf.  homo.  Ilor. 
eqaes     Sen.).     L'n    pju    irrité, 
subiratus,    a,    um,    p.   adj. 
cic.    lex.  :    homo.     Cic.      tibi 
aabiratas.    Cic.  (de  Or.  1,  72]. 
rescripsi   tibi   sabiratas.    Cic. 
[ep.  m,  9,  Ij).  Violi-mm.'nt  irri- 
té, ssevus,  a,  um,  adj.  Lucr. 
Sali,  lir^.lsurt. poétique). Etre 
irrita,  jratum  esse.  Cic.  etc. 
(mêmes  constr.  que  ci-dessiis)  ; 
succeDSére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
».  Jare  alicai.  Cic.  alicai  veke- 
menter.    Cic.  illad   vereor,  ne 
tibi   illum   saccensêre    aliqaid 
saspicëre.   Cic.   s.    Atheniensi- 
bas,  qaod. . .  Cic.  alicai  Uviter, 
quod. . .  Cic.  non  esse  militibus 
saccensendam,  qaod...    C'aes.); 
indignari,    dép.  tr.  Cic.  (voy. 
[s]  indigner).  Etre  violemment 
— ,   ssevire,    intr.    Ter.    Liv. 
(voy.  fureur).    1  Exciter   vive- 
ment.   Incitàre,   tr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  reprimcre,  ex.  :  alica- 
Jas  stadiam.  Cic.  alicnjas  ani- 
mum    [opp.  k  sedâre,    Unire]. 
Cic.  voy.  exciter'  ;  exulcerû- 
re,    tr."  Cic.    l'Un.  j.  i,ex.:  ea, 
qax  sanare  neqaeant,  e.ralce- 
ranl.  Cic.   (de  Or.  II,  75,  303J. 
at  ea  non  modo  non  exalcerare 
vestram    gratiam,    sed    etiam 
ronciliare   videatar.    Cic.    [Hr. 
Z.2.  1561.  ex.  dolorem  alicajas. 
Plin.  j).  Il  (Spéc.)  Produire  une 
légère  inflammation. /r/itâre, 
tr.    Cels.     (ox.  :     irr.     dentés. 
Cels.)  ;  exasperàre,  tr.  Cels. 
(ex.:  catem.  Cels.  (aaces.  Cels.); 
adurère,  tr.  Lacr.  Plin.  (voy. 
enft-ammer). 
2.  irriter  (lat.po8t.irri«âre, ren- 
dre vain),  V.  tr.  (Droit.)  Annu- 
ler. Voy.  c»  mot. 
irroration  (lat.  post.  irroratio. 
Cassiod.),  8.    f.  (Médec.)  Arro- 
gemenc    par   goutte»,  en  forme 
de  rosée.   Voy.  aspersion. 
irruption,  s.  f.  Invasion  subite 
et    violente.   IlTuptio,    onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:    irr.  hostiarn. 
Saet.    irruptionem    (acëre     in 
Chatlos.    Tac).    Faire  —,  ir- 
rumpëre,    intr.    Cic.    (ex.:   in 
urliem,  in  oppidam.  Cic.   qqf. 
trans.    cf.   irr.  oppidam.  Cars. 
.Sali,  domam  ejas.  C.ts.  [K.  C. 
111,111,;!]);  perrumpére,  intr. 
Uv.    (ex.  :    in    arbem.    Liv.)  : 
prorumpére,   intr.   Cic.  otc. 
(au  fig.,  ex.:  prorampit  pestis. 
Cic.  vis  norbi.  Nep.)  ;   inûue- 
re,  intr.  Cic    Plin.  (ex.  :  in/Za- 
entes  in  llaliam  Galloram  ma- 
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.rim.r  copia.  Cic);  efTundcre 

se  ou  etfundi,  pasi.  moy.  Liv. 

Jastin.    (ox.:  eo  se  elfandant. 

Liv.  eff.    se   in   Grx<iam.  Liv. 

.lustin.    effasi   per    Jllyricam. 

/.il-.'. 

isabelle,  adj.  Qui  est  d'un  jau- 
ne pâle.  Gilvus,  a,  um,  adj. 
l'arr.  Uelvas.  a,  um,  adj.  Kurr. 

Col.  Il  Spéc.  (Manège.)  Dont 
le  pelage  est  d'un  jaune  clair. 
Un  cheval  —,  et  sabst.,  un  — , 
aureus  eqaas.  Id. 

isard,  s.  m.  riiamois  des  Py- 
rénées. Voy.  chamois. 

ischxirio.  s.  f.  iMédec.i  Réten- 
tion d'urine.  Ischaria,  se,  (. 
Ve>j. 

isocèle  et  isoscèle^adj.  (Géom.) 
Dont  les  deux  cotés  sont  é- 
caux.  Isosceles,  is,  m.  Ans. 
Iloet. 

isochrone,  adj.  Qui  se  fait  en 
teinp^  éijaux.  Qui.  (qaœ,  qaod\ 
eodem  'tempore  ou  paribas 
temporihus  ou  eisdem  inter- 
vallis  (it.  A. 

isolé,  ée,  adj.  Séparé  de  toute 
chose  (au  propre  et  au  fig). 
Separatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Sécrétas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Sedactas,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
■^egregatas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Diversas,  a.  iim,  p.  adj.  'l'ac. 
I|  (P.  ext.l  Eloigné  des  choses 
de  mémo  nature.  Solas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Solitarias,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  solit.  aat  raram 
jatliratam  [-  jugomont  isolé 
et  exceptionnel  >].  Cic.  solita- 
rias  homo.     Cic).   Sini/alaris, 

e,  adj.  Saet.  (cf.  locas  sing. 
Saet.).  Singulas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ordin.  au  plur.  singali,se, 
a,  cf.  sing.  voces  [■  mots 
isol.-].  Cic).  Soldat  isolé  (qui 
n'appartient  à  aucun  corps), 
voy.  DÉTACHER.  1  (Eig)  Sans 
relation  de  parenté,  d'alTec- 
tlon...  Solas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Solitarias.  a,  um,  adj.  Cic. 

isolement,  s.  m.  Etat  du  a 
qui  est  iîole.  Solitudo,  dinis, 

f.  Cic.  etc.  (ex.:  s.  loci.  Cic. 
s.  desertissima.  Cic  se  in 
solitudimm  abdêre.  Cxs.  in 
solitadine  vivêre  ou  vitam 
a'jère.  Cic.  [  Ein  .  III,  20, 
05].  plur.  in  animi  doloribas 
soîitadines  capture.  Cic.  on 
pari,  de  pers.:  solitado  hajas. 
Ter.  taa.  Cic.  liberorum,  vi- 
daarum.  Cic);  infrequentia, 
se,  f.  7'ac.  (ex.  :  locoram  infr. 
Tac.  [Ann.  XIV,  27]);  seces- 
sus,  ûs,  m.  Virg.  Sen.  Plin. 
j.  (voy.  retraite). 

isolément,  adv.  D'une  ma- 
nière isolée.  Separatim,  adv. 
Cic.  Simpliciler,  adv.  Cic.  Sin- 
ijillatim  (ou  singalatim),  adv. 
Ter.  Cic.  Considérer  chaque 
chose  —,  singala  intaeri.    Liv. 

isoler,  V.  tr.  Sép.irer  de  tout" 
clioso.  Separûre,  tr.  Cic.  .S'e- 
gregâre,  tr.  Cic.  .Secladëre,  tr. 
Cic.  Dividëre  (alii/aid  ab  ali- 
qaà  re).  Cic.  Séparer  un   corps 
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des  éléments  chimiques  STse 
lesquels  il  est  combiné.  Voy. 
DISSOCIER.  Il  Isoler  qqii  (le  faire 
vivre  loin  de  la  socictédesautres 
hommes),  relegâre  aliqaem  ab 
Aominibuj.  Cic.  S'  —  (du 
monde,  de  la  société  des  autres 
hommes),  secedëre,  intr.  Cic. 
se  rcmoi'ére  e.v  ocalis  /lomi- 
num.  Cic  se  in  solitudinem 
abdëre.  Caes.  voy.  «olitude. 
Il  En  pari,  des  ch.  Voy.  abs- 
traire, DÉTACHER,     SÉPARER.     — 

leur  attaque,  segregàre  eorom 

pagnam.  Liv. 

issir  (lat.  e-rire),  V.  intr.  (Arch.) 
Sortir.  Voy.  ce   mot. 

issu,  ue,  adj.  (Arch.)  Sorti. 
Voy.  sortir.  Il  (Spéc.)  Sorti, 
né  d'une  personne,  d'une  race. 
Natus,  a,  um,  p.  adj.  Cic 
etc.  (voy.  naItre,  né);  ortus, 
a.  um,  p.  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
qaoniam  ab  illo  ortas  es.  Cic. 
Belgas  esse  ortos  a  Germa- 
nis.  C,-es.  patricias  eras  et  ab 
liberatoribas  patrice  ortas. 
Liv.  [VU,  H2,  13|.  oWus  ex  eà 
(amiliâ.  Liv.  [VII,  10,  3].  ex 
patricio  sangaine  ortas.  Liv. 
[VI,  .'.0,  6]).  Etre  issu  de  qqn, 
originen\  habére  ab  aliqao. 
Cic.  gênas    dacêre  ab    aliqao. 

('iC.      Voy.       DESCENDRE,     SORTIR. 

Cousin  —  do  gormains,  sobri- 
nas,  i,  m.  Cic.  Cousine  —  do 
germains,  sobrlna,  œ,  l.  Plaat. 
Tac.  Jet. 
issue,  s.  f.  (Arch.)  Sortie.  Voy. 
ce  mot.  Il  (Loc.  adv.)  A  l'issue 
do,  ex,  prop.  (av.  l'Abl.)  Cic. 
etc.  (ox.:  Cotta  ex  consalata 
est  profectas  in  Galliam.  Cic. 
e.v  itinere.  Cic).  Al'  —  de  la 
séance,  mis.so  senata.  Liv.  A 
r —  des  comices,  comitiis  con- 
fectis.  Liv.  ||  (Par  oxt.)  Issues 
de  table  (arch.).  Voy.  dessert. 
T  Ouverture  par  où  l'on  sort. 
Exitus,ùs,  m.  Cic.  otc.  (ex.  : 
.••■di/ieii.  t\cp .  qaod  [posticum] 
deviam,  ma.riini  atqae  occal- 
tissimi  exilas  erat.  Liv.  au 
plur.  septem  e.rilas  e.v  domo 
fecerat.  Liv.  niti  in  e.ritum  [en 
pari,  do  l'eau,  do  l'air,  etc.]. 
Plin.);  egressus,  ûs,  m.  Petr. 
Tac.  (ox.  :  egr.  tcnebrosas  et 
sordidas.  Petr.  egressas  [ace. 
plur.]  obsidens.  Tac.)  ;  e/Tu- 
^ium,  ii,  n.  Liv.  (ex.  :  si 
elfagiam  pataisaet  in  pabli- 
cam.  Liv.  e([agia  insedcrant 
milites.  Tac  qaoniam  senile 
corpus  lenta  effagia  sangaini 
prxbebat.  Tac  [Aon.  XV,  03]). 
Kuolle  sans  —,  angiportam  non 
perviam.  Liv.  Ménager  à  l'eau 
une  — ,  aqaam  derivàre.  Cses. 
Col.  î  Trouver  une  —  (en 
pari,  do  l'eau,  etc.).  Viam  ex- 
candi nancisci.  Col.  1  Ce  qui 
.sort  do  qqch.  ||  (Spéc.)  C.o 
qui  reste  des  moulures  après 
la  farine.  Voy.  son.  ||  Partie» 
d'une  bête  do  boucherie  réser- 
vées pour  la  triperie  ot  l'in- 
dustrie.    Voy.     reste.    1     (Au 


(ïg.)  Façon  dont  on  sort  d'une 
alTaire.  Exitus,  ÛS,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  felicem  exitani  hahére. 
Cic.  [ep.  Il,  lu,  It].  optabilem 
exilam  habëre.  Cic.  rebat  ejua 
contigil  exitus,  qnem  optave- 
rat.  Cic.  notabili  exitu  con- 
cladi.  Cic.  de  exitii  divinàre. 
Cic.  Cottse  consiliam  <jaem 
haberet  exitam.  Cs's.  cam  es- 
tet  inccrtiis  exitas  et  anceps 
fortana  helti.  Cic.  au  plur. 
ftôPC  omnia  meliores  exilas  lia. 
bebant.  Ciel;  eventus,  ùs, 
!  m.  Cic.  (s'opp.  à  initiam,  ex.: 
>  «vendus  est  alicajas  exitus 
negotii,  in  (juo  quœri  solet, 
gaid  ex  quaque  re  evenerit, 
eveniatj  evcntarum  sit.  Cic. 
[inv.  I,  42].  éventas  atquee.xi- 
tus  rcrum.  Cic);  proventus, 
ùs,  m.  Cœs.  (ox.;  pur/nse.  Cses. 
au  plur.  secundi  rcram  pro- 
ventus. Cœs.  [li.  G.  VII,  29, 
3J).  Avoir  (telle  ou  telle)  — , 
■  cadère,  iatr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  féliciter.  Sen.  rh.  c,  maie. 
Cies.  quod  melias  caderet  ni- 
hil  vidi.  Cic.  cecidit  at  vola- 
mas  et  optamas.  Cic.  si  non 
omnia  codèrent  secunda.  Cic. 
etsi  vurebar,  qaorsam  id 
casaram     esset.    Cic.)  ;     eve- 

Inire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  bene. 
Cic.  prospéré.  Cic.  féliciter. 
Cic.  ex  sentcntià.  Ter,  haad 
bene,  minas  prospéré.  Cic.r. 
CODvertère,  iiitr.  Cic.  (ex.:  ici 
maie  commissum  bene  conver- 
tit. Cic);  erumpère,  intr.  Cic. 
(voy.  aboutir);  evadêre,  intr. 
Cic.  (ex.:  qaorsam  lixc  eva- 
sara  sint,  vereor.  Cic). 

isthme,  s.  m.  Langue  de  terre 
resserrée  entre  deiix  mers. 
Jstlimas  ou  isthnxos,  i,  m.  V — 
de  Corinthe,  Isthmas,  i,  m. 
Cêes.  Liv.  Prop.  De  1'—  de 
Corinthe,  isthmias,  a,  am, 
adj.  IJor.  Stat.  isthmicus,a,um, 
adj.  Val. -Max. ^  (P. anal.)  Nom 
donné  à  certaines  parties  étroi- 
tes (anat.).  Os,  oris,  a.  Cic. 
Faaces,iam,  f.  pi.  Liv. 

item,  adv.  De  même,  etc. 
item,  adv.  Cic.  Itiden\,  adv. 
Cic.  Il  (Arch.)  Substantivt.  Un 
—  (article  de  compte),  voy. 
COMPTE.  Il  Fig.  Voilà  r  —  (le 
point  difficile).  Voy.  Bic. 

itératil,  ive  (lat.  post.  itera- 
tivas.  Granim.),  adj.  Répéié 
plusieurs  fois  de  suite.  Repe- 
titas,  a,  am,  p.  adj.  .1.  Itera- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  A.  1 
(Gramni.)  Qui  indiqua  une  ac- 
tion répétée  plusieurs  fois  de 
suite.  Iterativas,  a,  am,  adj. 
Diom. 

itérativement,  adv.  D'une 
manière  itérative,  /terum,  adv. 
Cic.     Iteram    iterumqae.   Cic. 


IVR 

Iteram  atfjue  iteram .  Ilor. 
l'Un.  j.  htiam  atque  etiam. 
Cic.  Faire  qqcn  —,  voy.  rùpk- 

TER. 

ithos.  s.   m.  Partie  de  la    rlié- 
toriqu:)    traitant    des    mœurs. 

Voy.    ÉTHIQLE. 

itinéraire    (lat.    post.  itinera- 
rias    [•.  relatif   au    chemin    -]. 
Eccl.),  adj.   et    s.     m.     ||     Adj. 
Qui    a   rapport    aux    chemins, 
aux    routes.    (Traduire    par   lo 
génit.     itincris    ou    itinerun\.) 
Colonne,  voy.    i.ndicateur.  Me- 
sures   — ,     mensarx    itineram. 
C.TS.    1    S.    m.   Indication     du 
chemin    à    suivre.    Itineris  ou 
itineram    ratio.    Cic.    Itineris 
faciendi  consiliam.  J'avais  fait, 
réglé  ainsi  mon  — ,  ego  itinera 
sic     composaeram.    Cic.     (Att. 
XV,  26,  3).    Il    (P.  ext.)  Indica- 
tion de  tous    les    lieux   par   où 
l'on  passe  pour  aller  d'un  pavs 
dans    un    autre,    etc.     Itineris 
descriptio    ou  iter   descriptam. 
Cic 
iule,  s.  m.  Chaton   de  certaines 
fleurs,  lulas,  i,    m.    Col.  Voy. 
chaton.  ^   (Entom.)    Genre    de 
mille-pieds.   Voy.  .mille-pieds. 
ive  et  ivette,   s.   f.    Espèce    de 
germandrée.       Cucurbita/aris, 
is,  f.  Isid. 
ivoire   (lat.  ebareus,   d'ivoire), 
adj.    Substance    dentaire    qui 
constitue    les  défenses  do  l'élé- 
phant.     Ebur,     oris,     n.     Cic. 
Noir  d'  — ,  ex  ebore  combasto 
atramentam.    flin.    D'  — ,    ou 
fait    en  — ,    ebarneas    et  ebar- 
nas,  a,    um,    adj.    Cic  (cf.  eb. 
signam.    Cic).    ebarneolas.    a, 
am,  adj.  Cic     (cf.    eb.    fistuia. 
Cic).     ex    ebore    factas.     Cic. 
D'ivoire     massif,     eboreas,    a, 
am,    adj.    Blanc    comme  1' — , 
ebarneus,  a,  am,  adj.  Ov.    (cf. 
eb.  bracchia.  Ov.). 
ivrsue  (lat.  pop.  ebrica,  proprt 
■  ivre  >,   cette    plante  causant 
une  sorte  d'ivresse),  s.  f.    Herbe 
qui    croît    parmi    le     froment. 
Lotiam,ii,  n.  ^'irg.  Ilor.  Plin. 
D'   — ,    loliaceas,    a,    am,  adj. 
Varr.  Relatif  à  1'  — ,  loliarias, 
a,  am,  adj.   Col. 
ivre,    adj.    Qui     a   le    cerveau 
troublé  par  qq.  boisson  fermen- 
tée.     Ebrius,    a,    um,    adj. 
Plaat.  Cic.    etc.     (s'opp.    à   so- 
brias.  Plaut.  Cic.  ebrio  proxi- 
mas  [•  à  moitié    ivre    •].    Cic. 
subst.  au  plur.  ebrii  [.  les  gens 
ivres-],  au  fig.  efpr.  sanguine ci- 
viam.Plin.):potiis,a,um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  pota  anas.  Hor. 
bene potas.  Cic.j;  temulentus, 
a,  um,  adj.   Cic.  (s'opp.  à  so- 
brias.  Ter.  Cic.  subst.  au  plur. 
temulenti.    Sen.    [ep.    1*7,    S]); 
gravis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (dans 
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les    expr.  virio   gravit  ou   vint 
plenas.  Cic).  Un  peu  —,  ebrio- 
lus.    Plaat.    (Cure.    IU2;    2'.l/i). 
Etre  —,  ebriam  esse.  Cic.  ma- 
dère vino.  Plaut.    ."^'en.  et  abs. 
madère,    intr.    Plaat.   (cf.  ma- 
dens     [gr.     pcêpEyiilvo;].    Sen. 
Saet.).^  (Fis.)    Qui    a   l'esprit 
troublé  par    lo  transport  «l'une 
passion.  —  de  joie,   Isetitià  ni- 
rnid    elatus    ou    gestiens.    Cic. 
Etre  —  de  joie,  Isetilià  yestire. 
Cic.    —    de    gloire,  glorià    ta- 
mens.  Plin. 
ivresse,    s.     f.    Trouble    céré- 
)jral  déterminé    par   l'abus  des 
boissons  fermentéos.  Ebrietus, 
atis,  f.  Cic   etc.  (ex.  :  ebrieta- 
tem  arcère.  Plin.    ebrietati  re- 
sistére.   Plin.);     temulentia,, 
se.  f.  Val. -Max.  (Il,  5,  !,).PUn. 
(.\IV,    90;     etc.);   vinolentia, 
as,  f.  Cic  (sign.    plutôt  •  pen- 
chant à  l'ivresse  =.  Cic  [Tusc, 
IV,  26;    Phil.    2,    39,    101].    le 
remplace     ordin.     par    vinam 
dans  des   express,    comme  :  ex 
vino  vacillâre.  Cic.  vint  plenas 
f"    en     état     d'ivr.      ■].     Cic. 
vino     oppressas.      Cic.      vino 
tempas    œtatis     omne    consa- 
mère.  Cic).  La  fureur  de  1"  — , 
faror  vinolentas.  Cic.  (ep.  XII, 
2."),  h),  fariosa  vinolentia.  Cic . 
(Phil.   a,   39,    ICI).   T    Trouble 
produit    dans    l'àrae      par     le 
transport  d'une  passion.  —   de 
la    joie,     la^titia    samma     (ou 
efjasa  ou  exultans).   Cic  Dans 
1'—  de  la  joie,    Isetiiiâ  plenas. 
Cic.   L'  —  des    passions,    ardor 
cupiditatum.    Cic.    Dans     1'  — 
du  succès,   secandâ    re   elatas. 
Liv.  Voy.  transport,  fumée. 
ivrogne,  s.  m.  et  ivrognesse, 
s.  f.  Celui,  celle    qui   a    l'Iiabi- 
tude  de  s'enivrer.  Homo  ebrio- 
sas    ou     semper     ebrias.    Cic. 
Sen.  (cf.    plarimam    interesse 
concèdes    inter    ebriam    et    e- 
briosam.    Sen.).    Homo    vino- 
lentas.   Cic.    Potor,    oris,    m. 
Ilor.    Plin.    Potator,    oris,  m. 
Plaut.    Les    — ,     vinolenti,    o- 
ram,  m.    pi.   Cic  Etre  un  — , 
ebriosam    ou    vinolentum    ou 
vino  deditum   esse.  Cic.    Ivro- 
gnessa,  potrix,  tricis,  f.  Phxd. 
ilV,  5.  25),  malier  ebriosa.Cic. 
Il    Adjectivt.   Ebriosas,  a,  am, 
adj.    Cic   Sen.  Vinolentas,   a, 
um,  adj.  Cic 
ivrogner,  v.  intr.  Se  livrer  à 
l'ivrognerie.      Indalgêre   vino. 
Cic    Perpotâre,  intr.   Cic 
ivrognerie,  s.  f .  Habitude   do 
boire  et  de  s'enivrer.    Ebriosi- 
tas,    atis,    f.    Cic.  Vinolentia, 
X,  f.  Cic  (cf.  Tusc.  IV,  26). 
ixia,  s.   f.  Plante    bulbeuse    de 
la    famille    des    Iridées.   Iscia, 
œ,  f.  Plin. 
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],  s.  m.  La  dixième  lettre  do 
l'alphabat.  J  ou  j  littera.  Cha- 
ris.  (II,  2H).  Diom.  (i.5a,  \U). 
l'rUc.  (I.  17). 

jà,  adv.  (Arch.)  Déjà.  Jam.Cic. 
Voy.  DÉJÀ.  Il  Certes.  Voy.  ca 
mot. 

jabot,  s.  m.  Poche  membra- 
o<.-U5'3  que  les  oiseaus  ont  sous 
la  ijoiË"-'.  Ingluvies.  ei,  f.  \'irg. 
Coi.  \\  (Fig-)  /■an»!'.  Estomac. 
Voy.  ce  mot. 

jaboter,  v.  tr.  En  pari,  de 
c>itains  oiseaux,  pousser  des 
cris  en  secouant  le  jabot.  Cor- 
nicâri,  dép.  intr.  Pers.  ||  (P. 
anal.  Famil.  En  pail.  de 
plusieurs  personnes,  bava»*der 
ensemble.     Voy.  babiller,    ba- 

VAUDER. 

jacasse,  s.  f.  Fille,  femme  qui 
bavarde  d'une  façon   fatigante. 

Voy.    BABILLARD.    BAVARD. 

jacasser,  v.  intr.  En  pari,  de 
la  pie,  pousser  lo  cri  strident 
de  son  espèce.  Cornicâri,  dép. 
intr.  Pers.  1  (P.  anal.)  Famil. 
Bavarder  d'une  façon  fati- 
gante.  Voy.    BAVARDER,  JASER. 

jacent,  ente,  adj.  (Droit.)  Qui 
est  là  sans  que  qqn  en  réclame 
la  propriété.  Jacens,  p.  adj. 
Dig. 

jachère,  s.  f.  Terre  labourable 
qu'on  n'a  pas  ensemencée  pour 
la  laisser  reposer.  Ager  nova- 
lii.  Varr.  Novalis,  is,  f.  l'arr. 
et  novale,  is,  n.  Ov.  Plin.  Ver- 
vactum,  i,  n.  l'arr.  Col.  Plin, 
Il  Etat  d'une  terre  (ju'on  laisse 
ainsi  reposer.  Agn  (ou  soli' 
cessatio,  ou  simpl.  cessatio, 
unis,  f.  Col.  Etre  en  — ,  ces- 
târe,  intr.  Virg.  (jaiescére, 
intr.  Plin.  interqiiiesccre,  intr. 
Plin.  Qui  est  en  — ,  novalia,  e, 
adj.  Varr.  Col.  Laisser  tous 
les  deux  ans  le  sol  en  — ,  re- 
linqaére  agrum  alterni$  annis. 
l'arr. 

jacbérer,  v.  tr.  Labourer  une 
jachore.  Xovâre  agram  (calta;. 
fJv.  Vervagére,  tr.  Coi.  (XI,  2, 
.\). 

jacinthe,  s.  f.  Plante  de  la  fa- 
mille des  Liliacées.  Ilyacin- 
tkuê,  i,  m.  Virg.  Plin.  ^  Va- 
riété de  topaze.  Ilyacinthat,  i, 
f.  Plin. 

jaçoit,  que,  loc.  conj.  (Arch.) 
Quoi'iue.    Voy.  ce    mot. 

jacquerie,  s.  t.  Soulèvement 
des  paysans  contre  le  gouver- 
aement.  Voy.  jacques. 


Jacques  (umprunlé  du  lat.  Ja- 
cobus),  s.  m.  Paysan.  Voy.  ce 
mot.  Les  — ,  bagaadse,  arixm, 
m.  pi.  Aar.  Vict.  Spéc.  La  ré- 
volte des  — ,  bagaxidica  re- 
bellio.  Eumen. 

jactance,  s.  f.  Vanterie  inso- 
leLite.  HTagnilOfiaentia,  as,  f. 
Liv.  Wmitits,  atis,  f.  Tac. 
Stiet.  .laclatio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  jactationem  verboram  ali- 
cui  excutCre.  Cic).  Jactantia 
prii-ata.  Plin.  J.  Jactantia  sai. 
Tac.  et  simpl.  jactantia,  .•»',  f. 
Tac.  {cLJ.tnilitaris.  'Tac.).Vani- 
loqaentia,  se,  f.  Liv.  Avec  —, 
jactanter,  adv.  Tac.  magni- 
ficë.  Liv.  Plein  de —  adv.,  vani- 
loqaas,  a,  um,  adj.  Liv.  ma- 
gnificus,  a,  um,  adj.  îlen.  Un 
lioinme  plein  de  — ,  voy.  fan- 
faron,   VANTARD. 

jaculatoire  \lat.  post.  jacala- 
torias.  Alp.  Eccl.),  adj.  Qui 
lance.  Jacalans,  Plin.  p.  adj. 
Fontaine  — ,  aijua  salicns  ou 
aquss  salientes.  Frontin.  Voy. 
JET.  1  Fig.  Oraison,  prière  — 
(où   l'âme  s'élance   vers    Dieu), 

voy.    FEriVENT. 

jadis  (lat.  janx  dia),  adv.  Au 
temps  passé.  Olim,  adv.  Cic. 
Qaondam,  adv.  Cic.  Los  hom- 
mes de  — ,  prisci  viri.  Cic. 
ConS'jrver  les  mœurs  de  — ,  an- 
tiqaum  morem.  obtinëre.  Ter. 
Il  Ellipt.  Le  temps  —  (le  temps 
passé),  prxteritani  tenxpas.  Cic. 
antiqaitas,  atis,  f.  Cic.  Au 
temps  — ,  voy.  ancien. 

jaguar,  s.  m.  Tigre  d'Amérique. 

Voy.   TICRK. 

jaïet,  Voy.  jais. 

jaillir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
(Arch.)  Lancer  impétueuse- 
ment. Voy.  LANGER.  1  V.  intr, 
.S'élancer  impétueusement  (on 
pari,  d'un  fluide).  Emicâre, 
intr.  Liv.  Plin.  Quint,  (ex.  : 
scatarigines  tenaes  emicant. 
Liv.  magna  vis  sanyainis  cmi- 
cat,  Curt.  scintillis  inier  fa- 
mam  emicantibas.  Quint,  cum 
flamma  ex  eo  monte  emicuisset. 
Plin.  ah  omni  parte  cœli  emi- 
câre falgara.  Cart.)  ;  saiire, 
intr.  Varr.  Cic.  Plin.  j.  (ex.: 
locus  ubi  aqaa  saliat.  Varr. 
aqua  saliens.  Plin.  j.  voy. 
JAILLISSANT);  prosilire,  intr. 
Plaut,  Ov.  (ex.  :  rivas  maacoeo 
prosilit  e  lapide.  Catatl.  san- 
gais  prosilit.  Ov.  sabito  pro- 
siluit  acintilla.   Ov.  prsc  Iseti- 


tià  lacrimx  prosiliunt  mihi. 
Plaut.)  ;  prorumpère,  intr. 
IHrt.  (ex.  :  ubi  niagnus  font 
aquœ  prorunipcbat  ab  eâ  parte, 
qax..,  IHrt.),  F.iiio  —,  ellcére, 
IV,  Cic.  etc.  (e\.  :  lapidum  ictu 
igncm.  Cic,  terra  elicit  ex  eo 
[seminel  herbescentem  viridi- 
tatetn.  Cic.  alicui  lacrimas. 
Plaut.)  ;  elidère,  tr.  Plaat.  Cic. 
Plin.  (ex.  :  ei.  ignem.  Plin. 
ignem  nubibus.  Ov.)\  ejacu- 
lari,  dép.  tr.  ')v'.  Plin.  (ex.  : 
re/icntinas  aquas.  Ov.'';  excu- 
tèrs,  tr.  CurÉ.  Frontin.  (ex.  : 
imbrem.  Curt.  ignem.  Fron- 
tin.) :  exprimére,  tr.  Cic.  etc. 
(au  fig.  ex.;  expr.  verum..  Cic). 

jaillissant,  ante,  adj.  Qui 
jaillit.  Saliens,  p.  adj.  Frontin. 
(cf.  salientes  aqua;.  Frontin.), 
.Scatariens,  p.  adj.  Coi.  Eaux 
— ,  salientes  (s.-e.  fontes),  ium, 
m.  pi.  Cic.  Eau  — ,  scaturigo, 
ginis,  f.  Plin.  Etre  abondant 
on  sources  —,  [ontibus  scata- 
rlrc.  Col. 

jailUssetnent,  s.  m.  Action  d» 
jaillir.  Scatebra,  ee,  f.  .Ipui. 
—  du  sang,  eraptio  sanguinis. 
Plin. 

jais  et  (arch.)  jaïet,  s.  m.  Li- 
gnite d'un  noir  luisant.  Gaga- 
tes,  is,  m.  Plin.  Apul. 

jalet,  9.  m.  (Arch.)  Caillou  rond. 

Voy.    GALET. 

jalon,  s.  m.  Perche  qu'on  ficha 
en  terre  pour  indiquer  un  ali- 
gnement. Pertica,  a;,  f.  Col.  \\ 
Éig.  Punclum,  i,  n.  Cic.  etc. 
Voy.  KKPh':nE, 

jalonner,  v.  tr.  Déterminer  à 
l'aide  do  jalons.  Dimetiri,  dép. 
tr.  Cass.  Tac.  (ex.  :  opère  di- 
menso.  Cœs.  [U.  G.  Il,  19,  5]). 
dimensis  vicorum  ordinibas. 
Tac  [an.  XV,  kS]). 

jalousement,  adv.  D'une  ma- 
nière jalouse.  Invidiosè,  adv. 
Cic.  Cum  œmalatione.  Cic.  Dé- 
fendre —  ses  droits,  acriter  jus 
snum  retinërc,  Cic.  (En  matière 
amoureuse.)  Cum  «uspiciorae 
'dicni  amoris.  Cic. 

jalouser,  v.  tr.  Regarder  avec 
jalousie.  .iSmulari,  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alicui.  Cic.  cum 
aliqao.  Liv.);  invidùre,  intr. 
Cio.  etc.  (ex.  :  alicui.  Cic.  voy. 
envie).  Se  — ,  obtrectàre  inter- 
se.  Nep. 

jalousie,  s.  f.  (Arch.)  Zèle  om- 
brageux pour  ce  qu'on  a  à  cœur. 
Voy.    ZÈLE.    Il    (Spéc.)    Amour 
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ombrageux  de  celui  ijui  craint 
qu'un  autr»  no  lui  soit  préféré. 
SoUicilado  et  sus/jii  io   umun- 
tis.    Cic.    SoUicitucJo    propter 
suspertuin    amorcm    alicujas. 
Cure.   11    l'ut    pris  d'un  nouvi-l 
accès   (l(<  —,    animiis   amanlis 
in  soUicitadinem  susi}ir.ionem- 
qae  revulutns  est.  Cart.    ||   iP. 
oxt.)    Tn'illis  qu'on    placo    lio- 
vaiit     uiio     fouéira.     Cancelli, 
oram,  m.  pi.  i:ic.  T    Ombrago 
que  nous  donno  celui  qui  jouit 
d'un   avantage  que   nous  dési- 
rons pour  nous-mêmes.  Invi- 
dia,    se,    f.   Cic.   etc.  (ex.:  res 
nallam  hahnit  iniidiam.  Xep. 
iniidia    civium   [-   jal.    qu'on 
inspire     à    ses    concitoyens    •]. 
Nep.  ini'idià  sestuârc.  Sali.  voy. 
envie);    semulatio,    onis,    f. 
Cic.    (ex .   :    inf,_-nsa    semulatio 
[-  mortelle  jal.  ,1.  Tac.  muni- 
cipalis  lemulatio  ['jal.  de  viKo 
à  ville  -].  Tac.  au  plur.  .-pmu- 
lationes.    Cic.)  ;    obtrectatio. 
onis,  (.Cic.  (trad.  de  !;■(]) o-njitt'a. 
Cic.   [Tusc.   IV,  8,   17]).   Senti- 
ment de  —,   invidentia,   œ,    f. 
Cic. -Basse   — ,   livor,  oris,    m. 
Cic.  Des  traits  do  — ,  asmula- 
tiones  ou  obtrectationes  et  in- 
viciia».  Cic.  Concevoir  de    la  — 
(contre    qqn),     iniidi'-re,     intr. 
(alicai"'.  Cic.    Voy.   envier,    ja- 
loux. Je  suis   l'objet   do    la  —, 
mihi    invidetar.    Cic.    ||    Spéc. 
Ombrage  qu'un  prince,  un  Etat 
donne  à  d'autres  par   sa  puis- 
sance, ses  forces.  \  oy.  ombrage. 
RIVALITÉ.  Il  (P.  ext.l  Inquiétude 
qu'on  l'ait  naître  ch.îz  l'ennemi 
en    menaçant    certains    points.  I 
Voy.  ALARME,  INQUIÉTUDE.  Tenir 
(une  position)  en  —,  infestam 
{locam)   habère.  Liv.  Voy.   in- 
quiéter, MENACER. 
jaloux,    ouee   (lat.  pop.  zelo- 
»us),  adj.  Qui  s'attache  avec  un 
zèle  ombrageux  à  ce  qu'il  a  à 
cœur.  Tenax,  adj.  Coi.  (ex.:  t. 
sui  jaris.  Col.);  retinens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  sai  jaris  di- 
gnitatisqae.  Cic.  avitx  nobili- 
tatis.  Tac).  Se  montrer  —  d'un 
nom,  nomen  mordicus  tenëre. 
Cic.^  |[   Désireux.  Voy.  ce  mot. 
Il  (Spec.)  Qui  a  un  amour  om- 
brageux,   .^mulus.    a,    um, 
adj.  Cic.  (subst.  semulas,  i,  m. 
Cic.  semnla,  œ,    f.  Ov.    on  dit 
aussi  anxias  amoribus.  Cart.)  ; 
iavidus,  a,  um,  adj.  Cic.  (se 
constr.  av.  le  Dat.).  Devenir  —, 
timére  amoris    œmalam.    Cic. 
invidêre   {alicai)    cœpissa.    Cic. 
Rendre  qqn  — ,  alicai  movére 
invidiam.  Cic.  N'être  pas  —  do 
sa  femme,  de  uxoris  padicitiâ 
minus  curiosum  esse.  Cic.  Votre 
mère  répète  parfois  en  plaisan- 
tant  qu'elle    est     —     de     moi 
à   cause   de   l'affection   si   vive 
que  vous  me  portez,  solet  ma- 
ter taa  interdum  joco   dicëre 
se  mihi,  qaod  a  te  tanto  opère 
diligar,  invidêre.  Cic.  (Par  ext.) 
Humeur  jalouse,  voy.  jalousie,  j 
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1  Qui  voit  avec  ombrage  un 
autre  jouir  d'un  avantage  qu'il 
désire  pour  lui.  .^mulus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  Car- 
thago  a-mala  imperii  linmani. 
Sali.);  obtrectator,  oris.  m. 
Cic.  etc.  (os.  :  beneficii.  Cic. 
laudum  mearam.  Cic.  obtrec- 
tatores  et  invidi  Scipionis. 
Cic);  invidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Fortuna  viris 
fortibas  inviila.  Sen.  subst. 
irnidut.  Cic.  ini'idus  laudis. 
l'ic.  au  plur.  non  imidi  sotam 
sed  eliam  fautores  laudum 
mearum.  Cic);  invidiosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pne 
se  formoais  invidiosa  dea  est. 
Prop.  subst.  omnes  malevoli, 
inii]ui.  invidiosi.  Cic.  [Balb. 
:>(j]).  Etre  —  de  qqn,  irmulari 
(OU  obtrectàre  ou  ini-idêre]  ali- 
cai. Cic.  Etre  —  les  uns  des 
autres,  obtrectàre  (ou  œmalari) 
inter  se.  Cic.  Voy.  envier.  ^ 
Qui  donne  de  rini|uiétude.  Les 
endroits   les   plus  — ,   voy.  e.v- 

POSÉ. 

jamais,    adv.     (.^rch.i    En    un 
temps     quelconque     (futur    ou 
passé),  t/iiguaœ,  adv.  Cic.  etc. 
(dans     les     phrases      négatives 
de  forme  ou  de  sens,  ex.:  haad 
anqaam.    Viry.    non    anquam. 
/-il-,  si  anqaam  Liv.  si  quando 
unqaam.    Liv.  syn.    alla    tem- 
/lore.  Cic.  Liv.'i;  aliquando. 
adv.   Cic.  etc.    (ex.  :  qais  civis 
meliorum  partium  aliqaando  ? 
Cic.    illucescet    aliqaando    ille 
cites.  Cic);  quando,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.;  num.  ne,  si  quando... 
Cic.  cf.   exista  hoc  loco  qux- 
stio,  num  quando...  Cic.  qtiod 
metuere  non  debeas,  ne  quando 
liberis    bona    redJantar.    Cic. 
ut.    si    quando     aaditum    sit, 
prodigii  simile  numerctur.Cic). 
Jl    (Loc.  adv.)   A  —,  à  tout  —, 
in  omne  tempus.  Cic  in  per- 
petuum.  Cic  semper,  adv.  Cic. 
Pour  — ,  in  seternam.    Cic.  — 
plus...    ne...,    nanquam    post. 
Cic.  T  En  aucun   temps.  iVUD- 
quam,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  ;  nan- 
qaam    adhac    ou    antea.    Cic. 
nanquam  unie.  Cic.  nanquam 
alias.  Cic.   syn.    non    anqaam, 
Liv.    neque  anquam  [<.  et  ja- 
mais ne...    .].    Cic.  nallo    an- 
quam tempore.  Cic). 
jambage,  s.  m.  Assise  de  pierre 
soutenant   de    chaque    côté    le 
manteau  d'une  cheminée.  Pa- 
rastata,  se,  ra.  Vitr.    \\   Le  lin- 
teau   d'une    porte,   etc.  Postis, 
is,  m.   Cic.  Il  Chaîne  do  pierre 
qui   soutient   l'édifice.     Ortho- 
stata,  X  ,m.  l'itr.  Antse  ou  antse 
angalares.  Vitr. 
jambe   (lat.  pop.  gamba  [pro- 
prt.     -    jarret     des    quadrupè- 
des "]),  s.  f.  Partie  du  mambro 
inférieur    de  l'homme,   du  ge- 
nou  jusqu'au    pied,   et  p.  ext. 
le  membre  entier.  Crus,  cru- 
ris,  n.Cic.  (ej.  ;   cvilitas  cru- 
ram.    Sen.   gracilitas   crarum. 


Sen.  crare  debili.  Suet.  crara 
gracillima.  .Suet.  crua  frangère. 
[•  se  ca^snr  la  j.  •].  Saet.  fran- 
gère alicui  crus,  crura.  Cic). 
Bas  do  la  — ■,  sara,  x,  f.  \  irg 
Os  antérieur  do  la  — ,  ti6ia,  :e, 
f.  Cels.   Do  —,  relatif  à  la  —, 
crurali),   e.  adj.    Petr.    Bande* 
servant  à  envelopper  les  — ,  ti- 
bialia,  ium,  n.  pi.  Suet.  La  — 
(considérée  comme  instrument 
de  locomotion).  Pes,  pedis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pedibas  niti.  Cic. 
sam  pernLv  pedibus   [-  j'ai  de 
bonnes  j.  -].  l'iaut.  in  pcdes  se 
dare,  se  conjicére  ['  jouer  des 
jambes,    prendre   ses  j.   à   son 
cou  "|.   l'iaat.  Ter.  ego  me   in 
pedes  [s.-e.  conjicio].  Ter.).  Qui 
est  haut  sur  —  ou  des  jambes, 
longario,    onis,    m.    Varr.    (A 
cheval   sur   une  poutre),  —  de 
ci,   —    de   là    (à  califourchon), 
voy.  califourchon.  Aller  courir 
à    toutes   — ,  propere   currère. 
Plaut.  Sî  tenir  fermement  sur 
ses  — ,  firmiter  insiitére.  Cxs. 
Ne  pouvoir  se  fnir  sur  ses  — , 
vacillàre,  intr.  Cic.  -N'avoir  pas 
de  —,  pedibus  non  valëre.  A'ep. 
Tu   n'as  donc  plus  de  —,  quid 
ita    cessarant    pedes  ?    Phœd. 
Eig.    Comment  se    porte-t-on  .' 
Sur  ses  doux  — ,  quid  agitur? 
statar.    Plaut.   Fig.   Ptompre    à 
qqn    bras   et    —    (le    rouer    de 
coups),  voy.  ROUER.  Fig.  Couper 
bras  et  —   à  qqn  (le  réduire  à 
l'impuissance,     le    décourager, 
prsecJdëre    spem    alicui.    Liv. 
Fig.  Jeter  un  chat  aux  jambes 
do  qqn,  à  qqn  (lui  susciter  un 
embarras),  negotiam  alicai  fa- 
cessère.  Cic.  Passer  la  —  à  qqn, 
supplantâre  aliquem  \voy.  croc- 
e.n-jambe).  Cic.  et  fig.  le  desservir 
traîtreusement,       supplantâre 
aliquem.   Cic.    Fig.    Jouer  qqn 
par-dessous    —    (obtenir    sans 
effort    un    avantage    sur    lui), 
voy .    FACILE.MENT.  Traiter   qqn 
par-dessous  la  —   (de  haut  eu 
bas),  voy.    h.aut,   dédaigneuse- 
ment. Traîner    la  —     en  mar- 
chant,    voy.     BOITER,      TRAÎNER. 

1  La  patte  des  quadrupèdes. 
Crus,  cruris,  n.  Plin.  ||  (Spéc.) 
Chez  le  cheval,  la  région  com- 
prise entre  le  jarret  et  le  sabot. 
Crus,  cruris,  n.  Liv.  \\  Patte 
des  crustacés  et  des  ÎHsectes. 
Crus,  cruris,  n.  Plin.  1  (Tech- 
nol.)  Pièce  allongée  dont  l'ex- 
trémité supérieure  soutient 
qqch.  —  d'un  compaa ,  voy. 
BRANCHE.  (Charp.)  —  de  force, 
parastas,  stados,  f.  Vitr.  \.Ma. 
çonn.)  —  étriére,  boutisse,  etc. 

Voy.    ÉTAI,    PILIER. 

ambé,  ée,  adj.  Qui  a  la  jambe 
faite  de  telle  ou  telle  façon. 
Etre  bien  — ,  teretibas  suris 
esse.  A.  d'après  Hor.  Etre  mal 
—  crare  malo  esse.  Hor. 
ambette.  s.  f.  Petite  jambe. 
Crascalam,  i,  u.  Plaut.  \\  Fi". 
Donner  la  —  à  qqn,  voy.  CROc- 
E.N-MMBE.    1    (Technol.)    Nom 


IISO 


JAR 


donné    à    dirers    potoau:i    qui 
servent  à  soutenir  des  pièces  do 
charpente.     Cotumella,    »,     f. 
Vitr.  Vov.  fippoRT. 
jambier,'  ière.   aJj.    Relatif  ^ 
la    jamb>.     Cruralis,     e,    adj . 
Pur.  Di'j.  TiliLilis.  e,  adj.  Sud. 
1  S.  f.  Jambière  (partie  de  l'ar- 
mure   qui    couvrj     la    jambe, 
lorte   de    suêire).    Ocrea,  x    f. 
Virij.    LU:   Qui    porte   des    — , 
ocreatas,  a,  um,  adj.  Hor.  PUn. 
jambon,  s.  m.  Cuisss  ou  épaulo 
de   cochon,   etc.    sale   et   ordi- 
nairem^'ut  fumé.   Perna,  a?,   f. 
Cato.  //or.  .4pic.  —  de  devant, 
pctasio.  onis,  m.  Varr.  et,  pe- 
taso,    onis     (opposé    à    pfrna. 
jambon  de  derrière),  m.  Mart. 
Marchand  de  — ,  pernarias,  ii, 
m.  Inscr. 
jambonneau,   s.    m.    Sorte  do 
petit  jambon.  Petasancalas,  i, 
m.  Juv. 
jante,  s.  f.  (Tcchnol.)  Pièca  de 
bois    courbée    qui,    dans     une 
roue,  forme  le  cercle  extérieur. 
Orbite,  is,  n.  Vorr.  (R.  R.  III, 
5,  15  .  Carvatura  {rotse).  Plin. 
janvier,  s.  m.  Le  premier  mois 
de  l'année,  suiv.ini  l'usage  mo 
derne.  Januarias  memis.  Cic. 
et  subst.  Januarias,  ii,  m.  Cxs. 
jappement,   s.    m.   Action    de 
japper.  Gannitas,  ûs,  m.  Lucr. 
—  des  petits  chiens,  gannitio, 
onis.  f.  Pau/,  ex  Fest. 
japper,    v.    intr.    Pousser    un 
aLoiement    clair    et    aigu    (en 
pari,  du   renard    ot  du  chien). 
Gannîre,  intr.  Varr.  Suet. 
jaque,  s.  f.  Voy.  jaquette. 
jaquette,     s.    f.     Habillement 
d'homme  qui    descend   un    peu 
plus  bas  que  le  genou.  Tanica, 
se,  f.    A.  —  de  fomnie,    cingil- 
lam,  i,  n.  Petr. 
jarde,  s.  f.  et  jardon,  s.  m.  Voy. 

ÉPARVIN. 

jardin,  s.  m.  Terrain  planté  do 
végétaux  utiles  ou  d'agrément. 
Hortas,  i,  m.  Cic.  l.iv.  Petit  — , 
hortalas,  i,  m.  Cio.  Relatif  au 
— ,  de  —,  /iûr<ensis,  c,  adj.  Col. 
hortensias,   a,    um.  adj.  Plin. 

—  fruitier,  pomariiim,  ii,  n. 
Cic.  —  potager,  hortas  olito- 
riut.  Ulp.  —  fleuriste,  hortas 
(loribas  consitus.  A.  Plantes  ou 
fruits  do  — ,  hortensia,  oram, 
n.  pi.  Plin.  —  d'agrément,  de 
plaisance,  horti,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Jardins  susp;ndus,pejvsiies 
horti.  Cart.  Les  —  de  l'Acadé- 
mie,   spatium   Academix.    Cic. 

—  artificiel,  topiariam,  ii,  n. 
Plin.  Qui  concerne  l'art  de 
dessiner  les  —,  topiarias,  a, 
um,  adj.  Plin.  Art  de  dessiner 
les  — ,  iopiaria,  œ,  l.  Cic.  to- 
piariam, ii,  n.  Plin.  Dessina- 
teur do  — ,  topiariat,  ii,  m. 
Cic.  Il  Fig.  Pays  très  fertile. 
Terra  ferax.  A'.  ||  P.  ext.  — 
sec.  Voy,  ueroier. 

jardinage,  s.  m.  Culture  des 
jardins.  Hortoram  caltai  ou 
cultara.   Varr.  Pratiquer   l'art 
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du  — ,  hop<os  colère.  Cic.  || 
(P.  ext.)  Plante.*  potagères  pro- 
duites par  un  jardin.  Horten- 
sia, oram,  n.  pi.  l'Un. 

jardiner,  v.  tr.  rravailler  un 
jardin.  Ilortam  colère.   \'irg. 

jardinet,  s.  m.  Petit  jardin. 
Hortalas,  i,  m.  fie. 

jardinier,  ière,  s.  ra.  ot  f.  et 
adj.  jl^.  m.  etf.  Celui,  colle 
dont  le  métier  est  de  cultiver 
les  jardins.  Olitor,  oris,  m. 
Cic.  —    fleuriste,    pépiniériste, 

voy.       FLEURISTE,      PÉPINIÉRISTE. 

De  — ,  oiitoriits,  u,  um,  adj. 
l'Un.  Jardinière,  hortoram 
caltrix.  Cic.  Fig.  Famil.  Un 
chien  de  —  (un  homme  har- 
gneux),   voy.      HARONEt'X.     ||     (P. 

ext.  et  fig.">  Ortolan  ou  bruant 
des  jardins.  Voy.  ortolan, 
nRUANT.  T  .idj.  Qui  a  rapport 
aux  jardins.  Ilortcnsis,  e,  adj. 
CoJ.  Voy.  JARDIN.  Plantes  — , 
liortensia,  oram,  n.  pi.  Cic. 
Culture  — ,  Toy.  jardinage. 

jargon,  s.  m.  Langage  cor- 
rompu./nijainatus  sernto.  Cic. 
Il  (P.  ext.  avec  une  certaine 
idée  de  dénigrement.)  Langue 
étrangère  qu'on  entend  parler 
sans  la  comprendre.  Barbara.'i 
sermo.  Cic.  1  Langage  spécial 
que  certaines  catégories  de 
gens  adoptent.  Voy.  argot. 

jargonner,  v.  intr.  Parler  un 
jargon.  Inqainatè  ou  barbare 
loqai.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Mur- 
murer d'une  voix  indistincte. 
Voy.  MURMUREE.  1  Jacasser. 
Voy.  ce  mot. 

jarôuase     et     jarosse,    s.    f. 

Voy.    GESSE. 

jarre,  s.  f.  Grand  vaisseau  de 
terre  cuite  où  l'on  conserve 
des  liquides.  Orca,  a?,  f.  Varr. 
Hor.  Séria,  se,  f.  Plaat.  Liv. 
Fidelia,  a?,  f.  Co(.  Grande  — , 
cadus,  i,  m.  Varr.  Petite  — , 
orcala,  as,  f.  Cato.  seriola,  œ, 
f.  Pers.  Pall.  ||  Fontaine  de 
terre  cuite  pour  conserver  l'eau. 
Voy.  fontaine,  réservoir. 

jarret,  s.  m.  Partie  du  mem- 
bre inférieur  qui  est  derrière 
le  genou.  Poples,  itis,  m.  Liv. 
Hor.  Avoir  des  —  d'acier,  et 
absol.  avoir  du  — ,  pedibas 
valêre.  Nep.  ||  (P.  anal.)  L'en- 
droit où  se  plie  la  jambe  de 
derrière  chez  les  quadrupèdes. 
Saffrnao,  ginis,  f.  Col.  Plin. 

jarreté,  ée,  adj.  Qui  a  los 
jambes  tournées  en  dedans, 
l'arus,  a,  um,  adj.  Plaat.  Hor. 

jars,  s.  m.  Màlo  de  l'oie  do- 
mestique. Anser  mascalas. 
.S'crib.  ou   mas.  Col. 

jaser,  v.  intr.  Babiller  douco- 
nieiit.  Garrire,  intr.  Cic.  Voy. 
babiller,  caqueter.  Il  Kn  par- 
lant des  oiseaux.  Voy.  ga- 
zouiller. Il  Jaser  comme  une 
pie  borgne.  Voy.  bavarder. 
Qui  jase,  loqaax,  adj.  Cic. 
ijarralas,  a,  um,  adj.  Cic.  T  Ba- 
varder malignement.  Dehla- 
lerùre,  intr.  Lucii.    Gell.  Faire 
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jaser,  dare  sfrmonfm  (alioui). 
Cic.  sermones  prsebire  [aliis). 
Liv. 

jaseran,  s.  m.  (Arch.)  Gotta  de 
mailles.   Voy.  cotte. 

jaseris,  s.  {.  Action  do  jaaer. 
CamiUtas.  atis,  S.  Sen.  rhet. 

jaseur.  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  jase.  Voy.  ba- 
vard,  CANCANIER. 

jasmin,  s.  m.  Arbuste  sar- 
m juteux  à  fleurs  odorantes. 
Jasminan\,  i,  n.  Linn. 

jaspe,  s.  m.  Pierre  dure  et  o- 
paquo,  de  couleur  fort  variée. 
laspis,  pidis,  f.  Plin.  Lac.  Da 
— ,  iaspidcas,  a,  am,  adj. 
Plin. 

jasper,  v.  tr.  Nuancer  de  di- 
verses couleurs,  comme  le 
j.ispe.  Voy.  Ni'ANCKR.  Jaspé,  ias- 
pideas,  a,  um,  adj.  Plin.  Agate 
jaspée,  iat/<ac/iafi;s,  a;,  m.  Plin. 
Onvx  jaspé,  ia3pony.r,  nychis, 
f.  Plin. 

jaspure,  s.  f.  Réunion  do  ta- 
ches naturelles  imitant  le 
jaspe.  lafipidea  varietas  colO' 
ram.  A.  1  Action  de  jasper  ; 
résultat  de  celte    action.    \oy. 

BICARnURB. 

jatte  (lat.  gabata,  plat,  as- 
siette creuse),  s.  f.  Vase  rond  et 
sans  rebord.  Catinus,  i,  m. 
Varr.  Sinum,  i,  n.  Varr.  et 
tinas,  i,  m.  Plaat.  \\  Cul-de- 
—  (estropié  qui  se  traîne  ac- 
croupi dans  une  jatte  de  bois), 
trunci  corporis  liomo.  Liv. 

jauge,  s.  f.  Mesure,  capacité 
que  doit  avoir  un  vaisseau,  un 
récipient  déterminé.  Mensura, 
se.  f.  Cic.  Il  Nom  do  divers 
instruments  qui  servent  à 
prendre  une  mesure.  —  d'ar- 
penteur, arundo,  dinis,  f. 
Valij.  Voy.  MESURE. 

jauger,  v.  tr.  Mesurer  «n  pre- 
nant la  jauge.  Voy.  mesi'iier. 
1  (Marine.)  Mesurer  un  tirant 
d'eau  de  telle  profondeur.  De- 
primi  in  mare  (avec  l'Ace,  do 
mesure).  A.  Altum  esse  (avec 
l'Ace,  de  mesure).  A. 

jaunâtre,  adj.  Qui  tire  sur  le 
jaune.  Sa((lavaa,  a,  iim,  adj. 
.Sue<.  Galbas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Galbinas,  a.  uni,  adj. 
Petr.  Mart.  hlavidas,  a,  um, 
adj.  il/ar(.  Helvus,  a,  um,  adj. 
Col.  Ilelvenacus  ou  helvena- 
cius,  a,  am,adj.  Coi.  Plin.  En 
pari,  du  toint.  Anjuatas,  a, 
um,  adj.  Celi.  Laridas,  a, 
um,  adj.  Hor.  Couleur,  teint — , 
iuror,  ortj,  m.  Lucr.  Hor. 
Couleur  — ,  rolor  in  luteam 
inclinatas.  Plin. 

jaune  (lat.  galbinas.  Petr.), 
adj.,  adv.  et  s.  m.  1  Adj.  Qui 
est  de  la  couleur  de  l'or,  du 
safran,  du  citron,  etc.  (D'un 
jaune  ardent,  clair. i  l'iavas,  a, 
am,  adj.  l'irj;.  hlavens,  p.  adj. 
Ov.  Helvas,  a,  um,  adj.  Varr. 
Col.  —  safran,  —  orange,  iu- 
tcus,  a,  um,  adj.  Plin.  —  d'or, 
croceuj,    a,     um,    adj.     Virg. 
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—  pAli',  —  sris),  gilvuê,  a,  am, 
ailj.  l'arc.  Virg.  D'un  —  do  ciro, 
ce^eofus.  a,  am,  ailj.  C'o(.  — 
feuillo  morto,  fah'us,  a,  um, 
»dj.  Virg.  —  liraiil  sur  la  vert, 
galbinus,  a,  om,  adj.  Petr. 
Mari.  litre  jaune,  (iavêre, 
intr.  Varr.  etc.  Devenir  — , 
prendre  une  teinta  — ,  voy. 
JAUNIR.    Toilo    — ,     voy.     ki;ri'. 

Il  (Kig.)  Faire  deâ  contes  jaunes 
(diro  dos  choses  incroyables), 
ineptire,  intr.  Ter.  Catull.  || 
(Spéo.)En  pari,  de  lapoau,  qui 
a  une  teinte  jaune.  Cereolus, 
a,  um,  adj.  <Jot.  Luridus,  a, 
um,  adj.  llor.  LUidus,  a,  am, 
adj.  Liv.  Etre  —  commo  un 
coing,  lurêre.  intr.  Plant.  Ov. 
livêre,  intr.    Ptaut.   Prop.    Ov. 

Il  Un  jeuneoiseau  qui  a  encore 
le  bec  — ,  Voy  déjaune.  1 
Adv.  Avec  uno  tointe  jaune. 
Brûler  — ,  cer:;olam  flammam 
dare  ou  emittëre.  A.  \\  Rire  — 
(d'un  riro  forcé  et  contrainti  , 
ringi,  pass.  Ter.  Ilor,  Sen.  ^ 
S.  m.  Couleur  jaune.  Luteum, 
i,  n.  Plin.  —  pàlo,  gilvus  ou 
galbus    color.    Plin.   (XV,  90). 

—  l'uncé,  [alvas  color.  Plin.  || 
Substance  jaune.  —  d'œuf,  vi- 
tellus,  i, 
Plin. 

jaunet, 
un  pou 
um,  adj. 


m.  Cic.   lateam,  i,  n. 


ette,  adj.  Qui  est 
jaune.  .Saf^aïus,  a, 
Suet.  Il  Subît.  J'o- 
pal.)  Un  —  (pièce  d'or],  flai-as, 
i,  m.  Mart. 

jaunir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Devenir  jaune,  l'iavea- 
cëre,  intr.  Virg.  Ov.  Flavêre 
cirpisse.  Col.  En  pari,  du 
teint,  tivescére,  intr.  Lucr. 
—  (par  l'cITet  Je  la  jaunisse), 
bile  saffandi.  Plin.  |  V.  tr. 
Rendre  do  couleurjauno,  pain- 
dre,  teindre  en  jaune,  flavanx 
coiorem  [alicni  reij  indacëre. 
D.  Flavo  colore  pingëre  (ou 
inficëre  ou  tingëre)  aliqaid.  A. 

jaunissant,  ante,  adj.  Qui 
devient  jaune.  Flavcscens,  p. 
adj.   Virg.  Ov.   Plin. 

jaunisse,  s.  f.  i.\rch.)  Teinte 
jaune  de  la  peau.  Livor,  oris, 
m.  Cornif.Ov  .■\rquatas  color. 
Cels.  ^  Ictère,  maladie  qui  jau- 
nit la  peau.  Morbus  i^egias. 
Hor.  Cels.  .irquatas  morbus. 
Cels.  Suffusa  bilis.  Plin.  Bilis 
saffiisio.  Sen.  Aarago,  inis,  i. 
Scrib .  Qui  a  la  — ,  argaatus,  a, 
um.  adj.  Col.  [elle  (ou 
bile)  suffusus.  Plin.  ictericus, 
a,  um,  adj.  Jav. 

javeler,  v.  tr.  et  intr.  ^  V.  tr. 
Mettre  en  javelle  (le  blé).  Ma- 
nipnlaiim  componëre.  Plin. 
Manipulas  ('acëre.  Varr.  ou 
vincire.  Col.  In  manipulas 
colligâre.  Col.  *t.  V.  intr.  En 
pari,  du  blé  rais  en  javelle, 
prendre  la  couleur  jaune.  Voy. 

JAUNIR. 

javeline,  s  f.  Dard  long  et 
mince  dont  ie  servaient  les 
anciens.  Jaculum.,  i,  n.  Cxs. 
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javelle,  s.  T.  (Arch.)  Monceau, 
tas.  Voy.  ces  mots,  t  Chacune 
dos  poignées  de  blé  scié  qu'on 
couche  sur  le  siUoti.  .Manipu- 
las, i,  m.  Col.  1  Fa'jot,  boite 
de  sarments  do  vigne,  etc.  Voy. 

FAGOT,    SARMENT. 

javelot,  s.  m.  Arme  do  trait 
se  lançant  à  la  main.  Telum, 
i,  n.  Cic.  Keru^um,  i,  n.  Cvs. 
Jacalum,  i,  n.  Cars.  Spiculam, 
i,  n.  Cic.  —  (de  l'infanterie 
romaine),  pilum,  i,  a.  Cic.  — 
que  les  assiégés  lançaient  du 
haut  dos  murs,  pila  muralia. 
Cœs.  Le  bois  du  — ,  hastile,  is, 
n.  Liv.  Fer  du  —  spicalam,  i, 
n.  Cic.  Armé  du  — ,  hastatas, 
a,  um,  adj.  Cic,  Soldats  armés 
du  — ,  hastati,  oram,  m.  pi. 
Curt.  Lancer,  jeter  le  — ,  jaca- 
lâri,  dép.  intr.  Cic,  Exercice 
équestre  du  — ,  eijucstris  Ja- 
culatio.  Plin.  Qui  s  'it  à  l'exor- 
ciea  du  — ,  j'aculatorius,  a, 
um,  adj.  Dig.  Soldat  armé  du 
— ,    jaculator,    oris,    m.    Liv 

je,  pron.  pers.  Pronom  personnel 
do  la  première  pïrsonne  du 
singulier.  Ego  igén.  mei), 
pron.  pers.  Cic.  etc.  (Ne  s'em- 
ploie que  pour  insister  ou  pour 
opposer  à  une  autre  personne.) 

jéjunum  (lat.  jéjunum  [s.  e. 
intestinum],  proprt  ■  àjoun>), 
s.  m.  Le  second  intestin  grêle. 
Jéjunum  intestinum  ou  simpl. 
jfjanam.  i,  n.  Cels. 

jérémiade,  s.  f.  (  Famil.  ) 
Plainte  sans  fin, qui  importune. 

Voy.    LAMENTATION,    PLAINTE. 

jet,  S.  m.  Action  de  jeter.  Jac- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  telo- 
rum  jactus.  Val. -Max.  e.xtra 
teli  jactam.  Cart.  extra  om- 
nem  teli  jactum.  Sen.  talorum 
jactus.  Prop.  Ov.  tesseraram 
prosper  jactus.  Liv.  par  ext. 
jactus  mercium  [-  le  j.  de  la 
cargaison  >].  Jet.  jactum  mer- 
cium facëre.  Jet.  spéc.  jactus 
relis.  Jet.  et  abs.  jactus  [•  jet 
de  filet,  coup  de  filet  '].  Val.- 
Max.);  conjectus,  ùs,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ne  primum  quidem 
conjectum  telorum  ferre.  Liv. 
Quinti  fratris  domas  fracta 
conjectu  lapidam  ex  area 
nostra.  Cic.  extra  teli  conjec- 
tum consistëre.  Petr.  quod 
aquatio  intra  teli  conjectum 
erat.  Liv.);  conjectio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.  :  c.  telorum.  Cic. 
[Caecin.  13])  ;  znissus,  ùs,  m. 
Liv.  (ex.:  m.  pili.  Liv.  [IX,  19, 
7);  emissio,  onis,  (.  Cic.  (ex.; 
ballistœ  lapidum  et  religua 
tormenta  eo  graviores  emis- 
siones  habent,  quo...  Cic. 
(Tusc.  II,  57]).  De  —,  missi- 
lis,  e,  adj.  Virg.  Liv.  Plin. 
(ex.:  telum.  Virg.  subst.  pi. 
missilia  [•  armes  de  j.  •j.Virg. 
Liv.).  Terres  de  — ,  voy.  je- 
TissE.  Il  (Spéc.'i  Action  de 
jeter  dans  le  moule  le  métal 
en  fusion.  Fasura,  x,  f.  Plin. 
Etre  fondu  d'un    seul  — ,   unâ 
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forma  percussam  este.  Sen 
(op.  3(i,  3).  Fig.  L'ouvr.ago  «st 
écrit  d'un  seul  —,  una$  jonuf 
est  tolias  operis.  Cic.  (cf.  nec 
ejasmodi  est  [oratio  Fanni] 
ut  e  pluribus  confuêa  vi- 
deatur;  anus  enim  sonas  eat 
totias  orationis  et  idem  stilas. 
Cic.  [Dr.  -X,  lOOJ.  Un  pre- 
mier —  ,  voy.  EîQUtSSE.  Il  Jot 
do  liquide.  Linea,  œ,  f.  Siaenn. 
(cf.  longa  linea  lactis.  Sisenn,). 
Il  Jet  d'eau.  Aqua  saliens. 
Plin.  j.  —  d'eau  (  ajutage 
placé  à  l'extrémité  d'une  con- 
duite), silanus,i,  m.  Cels.  tul- 
lius,  a,  m.  Fest.  \\  Jet  d'a- 
beilles, nouvel  essaim.  Voy. 
ESSAIM.  Il  Jet  d'un  arbro.  Sar- 
culus,  i,  m.  \'irg.  Col.  Flagel- 
lum,  i,  n.  Col.  Voy.   rejet. 

jeté.     \'0y.    JETER. 

jetée,  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
jeter  ;  ce  qu'on  jette.  Voy. 
JET.  Il  Amas  de  pierre»,  de 
sable  jetés  à  l'entrée  d'un  port, 
etc.  Agger,  eris,  m.  Cses.  In 
mare  jacta  moles.  Cœs.  et 
abs.  moles,  is,  f.  Cic.  Curt. 
Opus,  péris,  n.  Cxs.  Brac- 
cfdam,  a,  a.  Liv.  ||  (P.  ext.) 
Sorte  de  barrage  dans  un  couri 
d'eau.  Voy.  barrage.  ^  Action 
de  jeter,  de  couler  la  fonte. 
Voy.  FUSION.  Il  P.  ext.  —  d'a- 
beilles   (nouvel    essaim).    Voy. 

ESSAIM, 

jeter  (lat.  nop.  jettare,  p.  jac- 
tare),  v.tr.  Envoyer  dans  l'espace 
par  une  impulsion  rapide.  Ja- 
cére,  tr.  Cic.  eic.  (ex.  :  lapides 
in  murum.  Cœs.  totas  arbo- 
res in  altum.  Liv.  armoram 
magnam  multitadinem  de  mu- 
ro  in  fossam.  Cœs.  in  aliquem 
srypham  de  manu.  Cic.  j.  se  in 
profandum.  Cic.  se  ex  mûris 
in  prœceps.  Tac.  spéc.  cico- 
nix  pedes  ante  se  jaciant. 
Plin.;  t.  de  jeu  :  j.  talos. 
Plaut.  talam  ita  ut  reclus  as- 
sistât. Cic.  aléa  jacta  est. 
Cœs.  ep.  Suet.;  t.  naut.:/.  anco- 
ram.Cees.;t.  agric.  :  semen.  Virg. 
Ov.  triticam.  Varr.;  par  anal. 
/.  fundamenta.  Cic.  ;  au  fig.  : 
alicujas  caput  in  median\  con- 
tentionem  disenssionemque  ci- 
vilem.  Cic.  jacëre  et  immit- 
tëre  injariam  in  aliqaem.  Cic. 
contumeliam  in  aliquem.  Cic. 
saspicionem.  Cic.)  ;  abjicére 
(•jeter  loin  de  soi  >),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  scu(um,  arma.  Cic. 
togam.  Cic.  analam  in  mare. 
Cic.  statuas  leneas  in  propa- 
tulo  domi.  !<fep.  glebam  in 
sepulcrum.  Varr.  insigne  re- 
giam  de  sao  capite.  Cic.  fra- 
mentum  ex  eqao.  Liv.  caput 
centarionis  ante  pede$  ejas. 
Liv.  te  e  maro  in  mare. 
Cic.  prov.  hastam,  icutam 
[•  jeter  le  manche  après  la 
cognée  •].  Cic.  )  ;  adjicëre 
(•  jeter  vers  oo  jusqu'à  .),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  au  pr.  telum 
Cxs.  au  tig.  aliquo   impruden- 
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tiam  ocoJorum.  Cic.  oculos  ad 
aliqaem.  Plaut.  plant  viJe- 
bunt  ocalam  aajfctam  esse 
hertditati.  Cic.  [Verr.  II,  S. 
15,  37].  ad  omnia  vistra  capi- 
ditatis  ocalos  adjecùset.  Cic. 
[Los-  agr.  5,  10,  25])  ;  conji- 
cëre  (•  jet«r  ensemble,  c.-à-d. 
dans  la  même  endroit,  d'oii 
jetor»),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ar- 
ma Ucia  in  acervum.  Liv. 
majnam  vim  lignoram  ar- 
dentem  in  (lamen.  Lii-.  inter- 
{ectam  in  plaiistram.  Cic.  sor- 
tes in  hydriam  et  abs.  c.  sor- 
tes. Cic.  c.  nomina  in  urnam. 
Liv.  ignem  in  obj'ectam  sa?- 
pem.Lii'.  ligna  celeriter  ejc- 
straant  (ascesqae  virgaltoram 
conjiciant.Liv.  tela,  lapides  in 
nostros.  Cses.  voy.  lancer;  par 
ext.  c.  oculos  in  ali<jaem.Cic . 
maledicta  in  alica/as  idtam. 
Cic.  hostes  in  tamaltam  [  •  le 
désordre  dans  les  rangs  enne- 
mis ■  ].  Liv.)  ;  dejicëre  {-  je- 
ter en  bas»),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tibram  in  mare.  Cic.  se  de 
muro.  Cxs.  se  de  parte  su- 
periore  aediam.  .\ep.  se  in 
mare.  A'ep);  ejicére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  vestimenta  in  ignem. 
Nep.se  in  terram  e  navi.  Cic. 
par  ext.  ejicére  vocem,  Cic.)  ; 
injicère  (•  jeter  dans  •},  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  semen.  Plin. 
ignés  [in  domum].  Cic.  se  in 
ignem.  Ter.  se  in  hostes.  Cic. 
au  fig.  alicui  metam.  Cxs.  a- 
licai  formidinem.  Cic.  terro- 
rem.  Cic.  par  ext.  pontemjta- 
mini.  Liv.  palliam  alicai.  Cic. 
cervicibas  laqueum.  Saet.)  ; 
obilcérei'  jeter  devant  et  par 
ext.  pg.  jeter  à  la  face  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  obj.  se  hosti 
(•  au  devant  de  l'ennemi  •]. 
Cic.  par  ext.  alicai  [•  dans  l'es- 
prit de  qqn  •]  metam  et  dolo- 
rem.  Cic.  par  anal,  corpus 
feris.  Cic.  devorandos  servos 
marsenis.  Sen.  aliqaem  leoni. 
Sen.  par  ext.  Bg  alicai  (arta. 
Cic.  nam  casas  bellicos  expro- 
brare  aat  objicêre  videor  ?  Cic. 
erube^canty  si  gai  haec  eis  ob- 
jiciant.  Liv.  voy.  bepkocber)  ; 
projicére  {•  jeter  devant, 
jeter  à  •),  tr.  Cic.  etc. (ex.:  pro^ 
àbam  [se.  canî].  Hor.  se  ex 
nai-i.  Cses.  aliquid  in  ignem. 
Cies.  qutedam  per  fenestram. 
Sen.  a<juilam  intra  vallam. 
Ciet.  aliqaem  inhamatum  [•■  à 
la  voirie  ■].  Cic.  tribanoe  in- 
teputtos  [mérne  trad.].  Liv. 
infantem  vivum  in  arcam 
condidere  proveclamqav  in 
mare  projecerant.  Liv.  (X.XVII, 
37,  0])  ;  rejicëre  {•■  jeter  en 
arrirre  .),  tr.  Cic.  etc.  (ox.  : 
tcafam  [•  son  bouclier  sur 
sou  dos  ■].  Cic.  togam  in  ha- 
meram.  Qaint.)  ;  subjicére 
(•  j'ter  de  bas  en  haut,  jeter 
en  1  air  .),  tr.  Cmi.  Liv.  (ex.  : 
re^em  in  eqaam.  Liv.);  traji- 
cére  ■■•  jeter    de    l'autre  coté. 
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au-deU  de  •),  ir.  Ctes.  Cic.  etc. 
(ex.:  telam.  Cxs.  muran\  Ja- 
culo  irajicère.  Cic.  ve.rilUim 
trans  willum.  Liv.)  ;  jactâre 
l-  jetor  a  plusieurs  reprises  ou 
d'une  manière  continue  >J,  tr. 
Cic.  eti.  ex.  :  e  muro  i-es<cm 
argentamqae.  Cxs.  e  maris 
semetipsos  cam  conjugibus  ac 
liberis  in  prxceps.  Curt.  in 
consulis  domam  qaadrantes. 
Liv.  ardentes  (aces  in  vicino- 
ram  tecta.  Cic;  t.  de  jeu  : 
talos.  àuct.  (  Aug.  71];  t. 
naut.  merces  [-la  cariîaisoii  •]. 
l'iaat.  ;  par  anal.  :  arma  matta 
passim.  Liv.  pecanias  suas 
U  son  argent  par  la  fenêtre  •]. 
t'ip.  dig.;  par  ext.  candidum 
panem  [se.  cani].  Petr.  [sai. 
64,  8].  (rusta  [se.  cani]. 
Phsed.  [III,  7,  22]  ;  au  fig.  mi- 
nas. Cic.  probra  in  aUqucn\. 
Liv.;  par  ext.  /.  bracchium. 
des.  voy.  agiter,  remuer); 
emittèTe,  tr.  Cxs.  Liv.  Plin. 
(ex.:  tela.  Cxa.  voy.  lancer). — 
lies  pierres  dans  le  jardin  de 
qqn,  voy.  jardin.  —  une  chose 
à  la  tét'e  de  qqn,  aliquid  ali- 
cai obtrudére.  Ter.  —  de  la 
poudre  aux  yeux  de  qqn,  fu- 
cam  (acéré  alicui.  Ter.  —  le 
grappin,  voy.  grappi.n.  ||  Se — 
(en  pari,  d'un  fleuve,    etc.),  in 

mare,  etc.)  eKundiou  se  ej^an- 
dére.  Tac.  Plin.  (laëre  ou  in- 
(laère.    Cic.      erampëre.     Tac. 

Il  (Spéc.)  —  qqn  par-dessus 
bord,  voy.  bord.  ||    (Par  anal.) 

—  la  sonde,  voy.  sondkr.  {] 
(Par  ext.  — les  jetons,  cafca- 
los  ponére.    Plin.    j.    \\    (Kis.J 

—  les  yeux  sur  qqn  (avoir  des 
vues  particulières  sur  lui),  voy. 
vtE.  —  un  sort  à  qqn,  voy. 
SORT.  Il  (Par  ext.)  Jeter  des 
feux,  voy.  lancer.  —  feu  et 
flamme,  voy.  feu,  flamme.  — 
un  cri,  clamorem  edêre.  Cic. 
Voy.  CRI,  POUSSER.  —  les  hauts 
cris,  magna    voce   queri.    Cic. 

—  un  essaim,  voy.  essaimer.  — 
des  racines,  radices  agére  ou 
exigére.  Col.  —  trop  de  bois, 
silvescëre,  iutr.  Col.  —  son 
venin,  venenam  inspirnre. 
Viry.  —  de  l'humeur,  du  pus, 
voy.  SUPPURER.  —  sa  gourme, 
voy.  GOURME.  1  Pousser  vive- 
ment. Abjicére,  tr.  Cic.  etc. 
(dans  l'express,  abj.  fe  ad  pe- 
desalicajas.  Cic);  coDJicëre, 
tr.  Cic.  etc.  'ex.  :  aliqaem  in 
çarcerem,  in  vincala.  Cic.)  ; 
dejicëre  (•  jeter  en  bas  et  p. 
e.xt.  jeter  à  la  côte  ■•),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaem  de  ponte. 
Cic.  de  saxo.  Liv.  aliqaem 
eqao.  Liv.  elatum  in  curià  in 
in(eriorem  partem  per  gradas. 
Liv.  arbores  evulsœ  vel  vi  ven- 
toram  dejects.  Ulp.  dig.  ar- 
bores dejicëre.  Liv.  stataam 
alicujas.  Cic.  voy.  abattre. 
maro».  Liv.  tarrim.  Cœs.  na- 
ves  aliquo  dejecta^.  Cœs.  de- 
iici  ad  Baléares  insulai.  Liv.); 
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disjicëre  ,•  jetor  do  côté  et 
d'autre, jeter  bas  .),  Ir.  Cic.etc. 
(ex.  :  munitiones.  iVep.  sta- 
tuas. Saet.  alicujas  domum. 
Vell.  disjecta  tfinpestale  sta- 
tua. Liv.);  ejicëro  (•■  jeter 
dehors  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem  Mnc  |-  hors  d'ici  •]. 
Ter.  aliquem  in  alto  de  navi. 
Cic.  aliqaem  domo  saà  U  hors 
de  chez  lui  -].  Cic.  aiicujus 
craentum  cadaver  domo.  Lie. 
aliqaem  in  viam  [•  dans  la 
rue  •].  Cic;  t.  uaul.:  naves  eo. 
Cxs.  in  litus  f»  i  la  cote  •] 
ejici.  Cx!.  i:j.  ;iafc<  ai 
Chiam.  Liv.  éjecta  [•  jetée  à 
la  côte  •"  naufroyorum  ma- 
nas.  Cic);  projicére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaem  (oras.  Cic. 
projectus  <id  saxa  [•  contre  les 
rochers  •].  Cic  ad  pedes  ali- 
cujas se  projicére.  Cic.)  ;  de- 
trudëre,  (-  pousser  violem- 
ment, jeter  en  bas  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaem  contis  re- 
misqae  in  marc.  Saet.  impe- 
dimenta per  prxceps.  Liv.); 
afffigëre  (•  jeter  violemment 
à,  sur  oa  contre;  jeter  bas -J, 
tr.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.  :  oJi- 
qaem  ad  terram.  Plaut.  arbo- 
rem.  Cxs.  stataam,  monu- 
men^um.  Cic.,,  compingëre, 
tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  ;  aliqaem 
in  çarcerem.  Plaat.  l'ronto. 
au  fig.  in  jadiria  et  conliun- 
culas  tangaam  in  aliquod 
pistrinum  detrudi  et  compingi. 
Cic.  [de  Or.  1,  IiGJ)  ;  impin- 
gére.  tr.  Plaut.  Sen.  (ex.  :  se 
in  columnam.  Ken.);  conster- 
nera  (•  jeter    bas  »),     tr.    Cic. 

etc.    (voy.    ABATTRE,    RKNVER-EIi;; 

depellére  {•  précipitor  eu  bas, 
jeter  .),  tr.  Ciu,  etc.  (ex.  :  si- 
mulacra  deoruin  rlepalsa.  Cic. 
d.  de(ensores  vallu  munitio- 
nibasque.  Cxs.  oppidanos  nia- 
ris.  Liv.  equitcfn  Uorso.  llor.); 
prosternere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
harai  prostermirc  aliquem. 
Liv.  se  prosternere  [•  se  jeter 
aux  pieds  de  qqn  "1  Cic 
[Phil.  2,  IX,  «.]),  deturbàre 
(*  jetùr  à  bat  ",,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aiiguem  de  tribunali. 
Cxs.  aliqaem  de  ponte  in  Ti- 
berim.  Varr.  aiicujus  atataain. 

Cic.    voy.    RENVERSER,      ABATTRE, 

DÉMOLIR)  ;  diruére  (-  jeter 
bas  ■),  tr.  Cic.  (voy.  renverser, 
abattre);  excutére  {■  jeter 
bas  -;,  tr.  Cir.  etc.  (ex.  :  equus 
cxcussit  equitem.  Liv.  aliquem 
curru.  Virg.  Cart.  excusso  in 
carceribas  aarigâ.  Plin.)  ; 
déferre  (■  jeter  hors  de  sa 
route  •;,  tr.  Cic.  etc.  (t.  naut., 
ex,:  aliqaem,  exalto  ig notas  ad 
terras  et  in  desertum  litus. Cic. 
de(erre  naves  in  terram.  Liv. 
quo  essent  ex  [naves]  delatx, 
primis  dicbas  ignorabant. 
Cxs.)  ;  provolvëre  (•  jeter 
bas  •),  tr.  Liv.  etc.  (dans  les 
express.:  pr.  ne  alicui  ad  pe- 
des.  Liv.    pTovolvi    ad  pcdes. 
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Lii'.  Cart.  provolvi  ad  ijertua 
alicujua.  Liv.)\  prsecipitire 
(•  joior  brusquemoiit  •),  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  précipiteii).  So 
—  du  haut  de,  desllire,  intr. 
Cic.  etc.  {voy.  bautkr).  Se  — 
sur,  incutnbêre,  intr.  Cic. 
«te.  (ex.  in  yladium  [-  sur 
son  épéô  •].  Cic;  t.  mil.:  suo 
et  armoram  pondère  in  kos- 
tem.  l.iv.).  Se  —  dans  ou  sur, 
i'rruére,  intr.  Cic  etc.  (voy. 
précipiter);  iTTumpèie,  iutr. 
Cic.  etc.  (voy. précipiter). Se  — 
(aux  pieds)  ,  procumbére, 
intr.  Cass.  etc.  [es.:  pr.  alicui 
ad  pedes.  Cœs.).  Se  —  entre, 
intercursâre,  intr.  Liv.  (\X1, 

35,  1).  Se  —  au  cou  de  qqn,  in 
collum  invadère.  Cic.  Se  — 
<lans  lus  bras  de  qqn  (au  pro- 
pre),  voy.    DRAS,    EMBRASSKMENT, 

liMSRASsER  ;  (aulig.)ad  aligaem 
confugëre.  Cic.  So  —  à  la  tra- 
verse,    voy.       TRAVERSE.     So     — 

dans  la  ville,  in  urbem  repente 
se  incladëre  ou  recipére.  Liv. 
Voy.  GAGNER.  Se  —  sur  ses  ar- 
mes, arma  arripëre.  Cic.  Voy. 
SAISIR.  1  (Absol.)  Jeter  une 
statue   (on  bronze,  etc.).   Voy. 

FONDRE,  COUI.ER. 

jetisse,  adj.  Qui  a  été  jetée; 
qui  peut  se  jeter.  Terres  — , 
egesta  humas.  Liv. 

jeton ,  s.  ra.  Pièce  de  métal, 
d'ivoire  ,  dont  on  se  servait 
autrefois  pour  calculer.  Caicu- 
las,  i,  m.  Cic.  ||  (P.  anal.)  Pe- 
tite pièce  de  métal,  d'ivoire, 
dont  on  se  servait  pour  mar- 
quer au  jeu.  Calculas,  i,  m. 
Sen.    Etre    faux  comme  un  — , 

voy.    FAUX,    HYPOCRITE. 

jeu,  s.  m.  Action  de  se  livrer  à 
un  mouvement.  Jocus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (dans  les  express,  -.per 
Jocam  [•  par  jeu  •].  Cic.  ne 
joco  qaidem  mentiri.  Nep.  par 
ext.  fiij.:  jocas  fuisse  Hispanise 
bellam,      videbitur.    Liv.    voy. 

AMUSE.MENT,  BADINAGE,  PLAISAN- 
TERIE); lusus,  ÛS,  m.  Hor.  Liv. 
Sen.  Plin.  j.  (ex.:  paeros  ante 
arbem  lasûs  exercendiqae  cau- 
sa prodacëre.  Liv.  siepe  ad  lu- 
sum  coire.  Liv.  lasus  et  Joci 
[opp.  à  séria].  Sen.  qaibus  om- 
ne  Cas  nefasqae  lusus  est.  Sen. 
rli.  in  omnet  lasas,  in  omnes 
Jocos  se  resotvebat.  Sen.  rh.)  ; 
lusio,  ODis,  {.  Cic.  (ex.:  ludus 
[•école-]  discendi,  non  lasio- 
nis.  Cic.  lusionibus  vel  labo- 
riosis  delectari.  Cic.)  ;  ludus, 
i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  novum, 
sibi  excogitant  lutam.  Cic.  par 
ext.  fig.:  illa  perdiscére  ludus 
esset.  Cic.  oratio  ludus  estho- 
mini  non  hebeti.  Cic.  ludam 
jocutnque  ou  ludam  et  Jocum 
fuisse.  Ter.  Liv.  per  ludam 
[•  par  jeu  ,  en  se  jouant  -]. 
Cic).  Se  faire  un  —  de  qqch., 
c.-d-d.  s'en  amuser  ,  aliqaâ  re 
ladëre  ou  gaudêre.  Liv.  Jeu  de 
mots,  litteraram  mutalio.  Cic. 
T  Amusement  soumis  à  des  rè- 
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gles,    où    l'on  perd  tandis  que 
l'autre   gagne.    —    de    dés,    de 
hasard,  aléa,    œ,    f.  Cic.    (voy. 
DÉ,  hasard)  .  —  do   paume,  iu- 
sio  pilse.   Cic.  pila,   œ,  f.  Cic. 
Il    (Spéc.)    Luttes    corporelles  , 
représentations    diverses     chez 
les  anciens.  Ludi,   orum,  m. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.:  ladi    Cirr.en- 
ses.  Liv.  scsenici  [-du  théâtre, 
de  la  scène  .].  Liv.  [VII,  2,  3]. 
l.  funèbres.  Cic.    ludos   appa- 
ràre  [.  organiser  »].  Cic  facëre 
l-dûiinor.J.  Cic  [Br.  20,  78]  ou 
edëre.    Saet.    [Caes.    10].   iudos 
instaurare   ['  recommencer  •] . 
Cic.  celebritaa  ludorum  [-jeux 
très  fréquentés  .].  Liv.);  ludi- 
crutn,  i  (■  jeu  public,  jeu  du 
cirque  .),  n.  Liv.  (ex.:  l.  Olym- 
pioram.  l.iv.  Isthmiorum.  Liv. 
Cart.    coronœ   ludicro    qasesi- 
tœ.  Plin.);  munus,  eris  (•  li- 
béralité faite  au  peuple  par  un 
magi.st.rat  ;    jeux    dus   à    cette 
libéralité  •),  n.    Cic   etc.   (ex.: 
munus    maqni^cum  dare.  Cic. 
munus  Scipionis  erat  [«les  jeux 
étaieat  donnés  par  Scipion  »]. 
Cic).    Il    Se     livrer    â    des    — 
d'esprit,  eladëre    ingénia.  Cic. 
—  d'esprit,    voy.    facétie.    — 
d'esprit    (production     badine), 
nugse ,    aram,    f.    pi.    Cic.    || 
(Spéc.)  Etre  à  deux  de  —  (à  la 
paume),    c.-à-d.    avoir  chacun 
deux  jeux  (â  jouer  à  la  paume), 
duas  pilas  liabêre.  A.  (Fii;.)  Ils 
sont  à  deux  de  —,  sequatainter 
eos  pugna  est.  Liv.  aterqae  sibi 
fortanam  habet.  Cic.  \\  (Spéc.) 
Amusement    où  l'on    risque  de 
l'argent.   Aléa,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ladëre  aleâ.  Cic.  alèse  in- 
dulgêre.    Saet.   aliquid    in    a- 
leam  dare  ou  committëre.  Cic. 
prosperiore  aleà  uti  [-  être  heu- 
reux  au  j.  .].   Suet.  voy.  ga- 
gner, PERDRE,   tricher).    Jouer 
le  —  de   qqn,    ladentem  juvâ- 
re.    Cic.    et    (tia-).    consuitum 
velle  alicai.  Cic.  'Tenir  le — de 
qqn,    pro    aliquo    ladëre.  Cic. 
Mettre   au   — ,    voy.    enjeu,   et 
rfig.),  voy.  RISQUER.    Etre  en  — 
(fig.),  voy.  [s'J  AGIR.  D'entrée  de 
— ,  c.-d-d.  des  le   début,   voy. 
DÉBUT.  Sa  piquer  au  — ,  voy.  [s'] 
ENTÊTER    et    (fig.),   verecàndià 
movéri.  Liv.  Mettre  qqn  en  — , 
voy.  [faire]  intervenir.   ||  Mai- 
son de  jeu.  7'aiariu3  iocus.  Cic. 
T  Ce  tjui  sert  à  ces  amusements. 

—  d'échecs,  abacus,  i,  m.  Sen. 
latrancali,  orum,  m.  pi.  Varr. 
Sen.  Plin.  —  de  paume  (endroit 
où  l'on  y  joue),  spha?risteriam, 
a,  n.  Plin.  j.  Saet.  (Par  anal.) 

—  de  voiles,  c.-à-d.  appareil 
complet  de  toutes  les  voiles  d'un 
navire,  voy.  appareil.  ||  En- 
semble des  cartes  données  à 
chaque  joueur.  Avoir  beau  — , 
Venerem  jacëre.  Aag.  ap.  Suet. 

C'est  avoir  beau  — ,  Fenerium 
est.  Plaut.  Voy.  coup,  dé.  Il  a 
eu  beau  —  (fig.),  omnia  ei  fa- 
erant   opportuna.    Sali.    Bien 
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jouer  son  — ,  voy.  habile  et  (fig,) 
utilité'-  gerëre  negotium  saum. 
Sen.  Faire  voir  beau  —  a  qqn, 
ladum    saggerère    alicui.    Cic. 
ludos  exhibére  alicui.  Sen.  Voir 
beau  —,  stratagemate  percati. 
Cic.  omnino  excipi.  Cic.  Faire 
bonne  mine  à  mauvai»  — ,  vul- 
ta   ridere  invito.    Ilor.  (Garni, 
m,  11,  21).  rébus  oblatis  kila- 
ris  ati.Sen.  (ep.  lia,  3).  Cacher 
son  — ,  occulte  agëre.  Q.  Décou- 
vrir son  — ,  apertissiruc  omnia 
ostendëre.  Quint.  ||  Résultat  de 
la    façon    dont   on  joue.  Avoir 
un  —  habile,  voy.  habile.  Avoir 
un  —  serré,  cautissimê  tractâ- 
re   aliquid.    Cic.   ||    (Spéc.)    Ca 
que  l'on  met  au  jeu.    On  joue 
grand  ou  gros  —,  aléa  grandis 
est.  Ov.    Faire  son  — ,  c.-à~d. 
déposer  son  enjeu,  vcy.  enjeu. 
Tirer   son  épingle  du"—,  voy 
p.    798,    col.    3.    Il    (Par  anal.) 
Jeu    de   bourse.  Voy.  si-écula- 
tion.    j  Façon    de   manier    un 
instrument.  ||  Façon  de  manier 
les  armes.   Ars,  artis,    f.    Cic. 
Voy.  ESCRIME.  Savoir   le   —  de 
qqn  (fig.),    alicajas  artes    per- 
spexisse.    Cic.  ||    Manière  dont 
on    joue    d'un    instrument    de 
musique.  Ars,  artis,  f.  A.  Fig. 
C'est   le    vieux  —,  id  vetustate 
obsolevit.  Liv.  ||  (Par  ext.)  En- 
semble des  instruments    qu'on 
fait  jouer.  Symphonia,  x,  f.Cic. 
Il    Son  d'un  de  ces  instrument*. 
Cantus,    ùs,    m.  Cic.  .S'onus,  i, 
m.  Cic.    Vox,  vocis,  t.   Cic.   || 
(Fig.)  Manière  dont  un    acteur 
joue  un  rôle.   Gestus,  ûS,  m. 
Cic   etc.   (ex.  :  histrionum  ges- 
tus. Cic.  in  gesta peccàre.  Cic); 
actio,    onis,    f.   Cic.    (cf.  or, 
86).  Jeux  de  scène,  actio.  odis] 
t.    Cic.    (ep.  V,   I2,]9j.    Il    (Par 
ext.)   Jeu   de   la   physionomij. 
Vultus,  as,  m.  Cic' '^  .Mouve- 
ment   aisé  d'un  objet  dans  un 
espace.  Motus,  ûs,  m.  Vitr.  En- 
trer en  —,  moveri  et  impelli. 
Cic.  Par  ext.  Le  —  de  la  lumière 
et   des   ombres   (peint.),   iomi- 
num      umbraramque      ratio. 
Quint.    Fig.  Mettre  tout  en  —, 
omnia  contendëre.  Cses. 
jeudi,  s.  m.  Le  cinquième  jour 
de    la     semaine.     Dies     Jovis. 
Inscr. 
jeun,  adj.   (Arch.)  Qui  n'a  rien 
mangé    depuis    le    commence- 
ment de    la  journée,  ./e/unu.s, 
a,  am,  adj.  Cic  Impransas,  a. 
um.    Plaut.    ^  (De  nos  jours.) 
Loc.  adv.  A  —  (sans  avoir  rien 
mangé    depuis    le    commence- 
ment de  la  journée).  Voy.  plus 
haut.    Impransus,    a,  um,  adj. 
Plaat.  Hor.  Parasite  à  —,  inu- 
nit  parasitas.  Plaat. 
jeune,  adj.  Qui  n'est  pas  avan< 
ce  en  âge.  Juvenis,  adj.  Hor. 
Ov.  Liv.  Plin.  j.  irare  et    post- 
class.  comme  adj.;  subst. juve- 
nis   [opp.    à  paer    et  à   senex 
pour  désigner  le  jeune  homme 
dans  toute  sa  force,  de  17  à  AS 
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ans].  Cic.  comp.  janiorea  [•  les 
jeuoes    gens  •].    Crs.    Liv.  )  : 
pHTvaseï  parvulns,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.    (opp.  i  adaltat, 
ex.:  parii  liheri.  Sali,  pari-alaa 
[.  tout  jeûna  •]  pliiu.  Cic.  par- 
vula  fUia.  Sep.;  advlescens, 
p.  idj.  Cic.  eic.  iopp.  ^  puer  p. 
déà.    l'enfant   de   7    à    17  ans  ; 
adj.  dans  des   expr.  c.  ille  ad- 
tnodam  adalescens.  Cic.  oppi- 
do  adalescens.  Liv.  homo  ada- 
lescens. Plaat.  Bratas  adules- 
cens,    des.    subst.  ;   puer    sive 
jam    adalescens.    Cic.   adules- 
cens  vel  puer  potias.  Cic.  bella 
gerebatat  adalescens,  cam  pla- 
nt grandis  esset.   Cic.)  ;    adu- 
JesceDtuJus,a,uDi,adj.  (inus. 
e.  adj.  à  l'ep.  class.;  subst.  ada- 
lescentulas    [■   un    tout  jouli» 
homme  •].  Cic.  adalescentalas 
[•  une    jeune    recrue  •].    Cic. 
Nep.  adalescentala  [•  une  jeu- 
ne   fille    oa    une   toute    jeune 
femme  •],    Plouf.    Ter.).  —   et 
beau,  (lorens  setate  formàque. 
Cic.    Plutôt     —,   aduJescenti.T" 
propior.  Cic.  L'n  — époux,  no- 
vas  maritus.  Cic.  Une  —  épou- 
se, uscor  (lorens  letate.  Cic.  no- 
va napta.  Ter.   Un   —  maître, 
une  —  maîtresse,  dominas  ou 
domina  infans.   Com.  paer,  i. 
m.  Cic.  paella,  a»,  f.  Cic.  heri- 
lis    (Uias.    Cic.    herilis  paella. 
Cic.  Il  est  encore  trop  —  pour 
cela,  ejas  setas  nonmaturaest 
rei.  Cic.    Il  s'est  marié  — ,  ille 
adalescens   (ou   Javenis)  daxit 
axorem.  Com.  11  est  —,  c.-dd. 
inexpérimenté,  radis  est.  Cic. 
Il    (Spéc.)    Jeune   (par   opp.    à 
.  aine  .).    Nata  minor  ou  abs. 
minor.  Cic.  Le  plus  —  des  deux 
fils,    minor  nata    e    fUiis.  Cic. 
Plus  —  de  qqs  années,  aliqaot 
annis    minor.    Cic.    Plus  -;-  da 
dix  ans,  minordecem  annis  ou 
decem    annorum.    Cic.    minor 
decem  anni*   ou  decem   annos 
natas.    Cic.    Le    plus    —     (des 
trois  fils),  na<Q  minimus.   Cic. 
Il   (Par  ext.)  Jeune  (par  opp.  à 
.  ancien  -).    Junior   ou    minor 
ou  inferior  setate.    Cic.    Annis 
inferior  (opp.  à  annit  major) . 
Cic.    jEtate  posterior     (opp.  à 
prior  ou  saperior).  Cic.    ||    Ap- 
pellation    donnée    X    certains 
personnage»    historiques    pour 
les  distinguer  d'autres  plus  an- 
ciens. Marius  le  —,  Marias  (i- 
lias.  Vell.   Denys   le   —,   Dio- 
nysiat  (Uias.    Cic.   Pline  le  —, 
l-'linias    Junior.    A.   |l    Sub't. 
Faire  le  —,  Javenari,  dép.  intr. 
Hor.    Il   (Par  ext.)    Qui    appar- 
tient a  un  jeune  homme,  à  iino 
jeune  fille.  Juvenilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.    (ex.:   jav.  anni.  Ov. 
.S'«n.).  Le  —  âge,  voy.  jeunesse. 
bans   son  —  temps,   voy.  jeu- 
ne-'F..  —  barbe,  lanwjo,  ginis, 
t.  Cic.  1  En  pari,  de»  animaux. 
Novella»,    a,  am,    adj.    Varr. 
Col.  (cf.  nov.  gallina  [•  une  j. 
poulo  •].  opp.  i  vetala.  Varr.). 
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PuUuM,  i,  m.  l'urr.  (subst.  avec 
lequel  on  met  l'aQj.  tiré  ilu 
nom  de  l'animal,  ex.  :  putlus 
,iallinaceas  [•  un  j.  poulrt  •]. 
Plant.  Liv.pullns  eqainus  [-un 
j.  cheval  ■].  Plin.  p.  colambi- 
nas.  Cic.).Catalus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (en  pari,  des  chien»  et  des 
félins,  ex.  :  catalas  canis  [•  un 


j.  chien  •].  Plin.  c.  leonis.Hor. 
(eles  catuli(jae.  Phs-d.).    L'n  — 
taur'^'au,    i-ifulo»,    i,    m.    Y'arr. 
Jaiencas,    i,    m.  l'arr.    Un    — 
bœuf,      bos     novellus.      l'arr. 
(R.  R.  11,  5,  6*.  —  couvée,   fê- 
tas, lis,  m.  Col.  1  Kn  pari,  des 
végétaux.  .\'ovellas,  a,  um,  adj. 
Ci'c.  etc.  (ex.  :   arbor,  Cic.  vi- 
ne9.  l'arr.). 
jeûne,  s.  m.    Abstinence  d'ali- 
ments. Inedia,  <e,  f.  Cic.  .-ibsti- 
nentia,  x,  f.  Cic.  \\    ^Fig.)  Fa- 
mil.  Privation  d'une  chose  dont 
on  a  besoin.  Voy.  priv.\tion.   || 
(Spéc.)     Acte   dé    dévotion   qui 
consiste  à  s'abstenir  d'aliments. 
Jejunium,  ii,  n.  Liv.  (cf.  Jeja- 
niam    institaère     Cereri.    Liv. 
jeiuniam    servnre.    Liv.  jeju- 
nium solvëre.  Ov.). 
jeunement,  adv.  (Famil.)  D'u- 
ne   maniiro    jeune,    en    jeune 
homme.  Javeniliter,  adv.  Cic. 
jeûner     (  lat.    post.    jejunâre. 
EccL),  V.  intr.  Rester  dans  une 
abstinence  plus  ou  moins  com- 
plète d'aliments.  Cibo  abstini- 
re.  Cic.  Faire  —  qqii,  fraudàre 
aliquem  victa.  Liv.    ||    (P.  ext.) 
Etre    alTamé.  Voy.  affamer.    |1 
(Spéc.)    Faire    abstinence    par 
esprit    de   mortification.  Jeju- 
nium servàre.  Saet.  (Oct.  76). 
jeunesse,  s.  f.  Temps  de  la  vie 
entre   l'enfance    et  l'âge    mùr. 
Pueritia,   se,  f.  Cic.  etc.  (pr. 
l'enfance,  la  première  jeunesse 
jusqu'à  n    ans;  ex.:  in.  paeri- 
tia.  Cic.  on  dit  aussi  setas  pue- 
rilis.  Cic.)  ;  adulescentia,  se, 
f.  Cic.  etc.  (do  17  à  30  ans  env., 
ex.  :    ineuntis  adulescentiae  vi- 
tia.    Nep.    citius  adalescentise 
senectus  quam  pueritiœ  adules- 
centia    obrepit.    Cic.     ineunte 
adalescentià.  Cic.    ab  adales- 
centiâ,  a  prima  adulescentià, 
ab    ineunte   adulescentià.   Cic. 
adalescentià    deferbuit     f  •  la 
■    '     ■     '  "  oidie  ^ 


chaleur  de  la  j.  s'est  refro 
Ter.  on  dit  aussi  prima  xtas 
ou  simpl.  setas.  Cic.  [OIT.  Il, 
/,!.  ;  i5J.  (los  setatis  [•  la  (leur, 
la  fraîcheur  de  la  j.  •].  Cic. 
[Phil.  2,  2,  3)  ;  primit  annis 
a!tatis.  Cic.  ab  ineunte  setate. 
Cic.  a  prima  œtate.  Cic.  ab 
initio  {etatis.  Cic.  a  primis 
tnmporibus  œtatis.  Cic.)  ;  ^u- 
ventns,  utis,  f.  Cic.  etc.  (do 
30  a  ii5  ans,  ex.:  javentute  fio- 
rêre.  Cic.  on  dit  a.\x%i\  œtaa  in- 
tégra ou  ronfwmata.  Cic).  Oo 
— , Juvenilis,  e,  :i<ij.Iior..Sen. 
(ex,:  calor  juvenilis,  ardor  ju- 
venilis, fervor  juvenilis.  Hor. 
[on  dirait  aussi  fervor  adules- 
centix   ou   adulescentià  fervi- 
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da.  lien.\.    robar  juvénile    o» 
simpl.  robur.  Cic).    Ueauté  d» 
la  — ,  forma  insignis  it  floren- 
tissima  .vtas.  Cic.  Péché  de  --, 
erradim  .-rtatis.  Cic.  f.  ap,  Cic. 
(ep.  \V1.  Si,  U).  error   adules- 
centià:   Liv.  (.\.\X1,  11.  13).y»- 
fium     ineantit     adalescentià. 
Cic.  l(Parexi.)  L'ensemble  d» 
ceux  qui  sont  dans  cotte  pério- 
de de  la  vie.  Juventus,  utis, 
f.  Cic.  etc.    (s'opp.   à  sencs,  »«- 
niorcs,  majores  natu,  ex.;  mo- 
res juvenlutis.  Plaut.  Plin.  j . 
oninis  j.,  omnes  etiam  gravio- 
ns   .i-tatis.    Cots.  legendus    est 
hic  orator  juventuti.  Cic.  acu- 
ent  ad  bonus  artes  javentutem. 
Plin.  j.    on  dit  aussi  ;'uvene«. 
Cic.  C^s.  cf.  juvenes  utriust/ue 
sexus.  Saet.)  ;  adulescentià, 
ge,  f.  Cic.  (opp.  isenectas.  Cic. 
[Aroh.   16  :  son.  25;  AS],  on  dit 
aussi    aduiescenfes.    Cic.  ).     || 
(Spéc.)  Les  jeunes  gens  (il  l'excl. 
des  jeunes  filles).   Juventus, 
ntis,  t.  Cic.  etc.  (ex.:  j.  lîoma- 
na.l.iv.);  adalescentes,  ium. 
m.  pi.  Cic.  (opp.   à  adulescen- 
tul.T.  Cic).    Il    Les  jeunes  gone 
et  les  enfants.  Adalescentes  et 
pueri.    Cic.     \\     (Famil.)     Une 
jeune  fille.  Virgo,  ginis,  (.Plaut 
Puella,  X,    f.  Cic.  1  (Fig.)  Pé- 
riode   d'existence  d'une   chose, 
oii    elle   grandit  en  qq.   sorte. 
Juventa^,  utis.  f.  l-'lor.  (cf.  ^'u- 
vcntna  imjjerii.  Flor.  [proœm 
7]).  l-'lorens  setas.  A,  (cf.  xtas 
(lorida  mundi.  Lacr.].  1  Déesse 
de  la  Jeunesse.  Juventus,  atit, 
f.  Cic. 
jeunet,  ette,  adj.  (Famil.)  Qui 
est  trop  jeune.  Paradalescens, 
adj.  Cic.  Admodum adalescens. 
Cic  Un    garçon  bien  — ,  pero- 
dulescentulus,  i,  m.  Nep.  (Eu- 
mon.  1,   11),    adulescentalus,    i, 
m.  Cic.  Une  fille  toute  jeunotte. 
adalescentala,    x,    f.    Plaut. 
'Ter. 
jeûneur,  euse  (lat.  post.  jeja- 
nator.  Aaj.),  s.   m.  ot  f.  Celui, 
collo  qui  jeûne.  Qui  (qux\  jeju- 
nium servat.  Suet. 
joaillier,  ièro,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui,    celle     qui      travaille     en 
joyaux,  pierreries  ou  qui  en  fait 
commerce.    Gemmarius,  ii,  m. 
Valg.  M«cr.  Joaillière,  marja- 
rifaria,  oe,  t.  Inscr. 
jocrisse,    s.    m.    Benêt   qui  so 
'    laisse  gouvornor.    Buccn,  onis, 
m.  Plaut.  Voy.  henèt.  1  Valet 
niais  et  maladroit.  Mémetrad. 
joie    (lat.    pop.   gaadia   [pi.    de 
gaudium]    pris   c.    fém.),    s.   f. 
Vive     impression     de    plaiiir. 
Gaudium,  ii.  n.  Cic  etc. (ex.: 
r/audium   atqae   Isstitia  [' içtie 
qu'on    éprouve    et  gaieté  qu'on 
manifeste    '].    -Sali,    gaadiam 
[opp.     à    dolor].    Cic.    gaudia 
[opp.    à    luctus\    Cic.  gaadium 
[tericalosi  saltus  saperati.  Liv. 
ijaadio    lacrimàre.    Cic   alicui 
ijaudio    manant   lacrimm.  Liv. 
gaudio  cxsaltàre.  Cic.  [Phil.  S,- 
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S7,  6.")].    aj'licère    u/iiyitem  yau- 
dio.  /.il/,    ijaadio   perfundi  ou 
compleri.  Cic.  camulam  gaudii 
alicui  afferre.  Cic.  fop.  XVI,  21, 
1].    ijuudio    cffcrri.  Cic.  [Ooj. 
i),  261.  nimio  ijaiulio  pxnedeai- 
.pèrt  t-  ôtro  prosciiio  f<ui  do  j."]. 
Cic.  [op.  Il,  0,  2].  tanlam  con- 
tinùrc  tjuadium  non  posse.  Liv, 
J.XX.X,  l7,  &).    au    plur.  gatidia 
[■    manirusCatioM')    do    joio    •]. 
Plaat.  Cic.  qaibus  gandiis  ex- 
'   sultabis!   Cic.    <;ciudia    [•  joios, 
joui^sancos  •].   Lucr.  Sali.    Liv. 
omissii    pccunix     et    corporis 
gaudiii.  Sall.fr.y,  Isetitia.  se,  f. 
Cic.  etc.  (suri.  •.  joio  o.vtérioure  " 
(s'opp.  à  tristilia,    rnscror,  do- 
lor,  cura],    o.\.:    Isclitia  victo- 
riêe.  Liv.    Ixtitiam    capëre    [ou 
pcrcipërc]    ex   aliijuâ    re.    Cic. 
dare  alicui  Isetitiam.  Cic.  gau- 
diam    aluue   Ixtitiam    agitâre 
.(•  s'abandonner   à    la  joio  et  à 
la  gaiotc  •].    Sali.    Ixtitiâ  frai 
maxima*  palcherrimxquc  pag- 
nsc,  Cic.  Ixtitiam  alicui  alferre 
[en  pari,  d'une  circonst.].  Cic. 
victorix  Ixtitiam  yeminâre  [en 
pari,  d'un    événem.].  Liv.  ali- 
cujus  rei  Ixtitiam  nùnuëre  [on 
pari,  d'une  circonst.].  Liv.  satis 
moderatë   [erre   Ixtitiam.  Cic. 
nec  prxsens  tantam  modo  effu- 
$a  est  Ixtitia,  sed  pcr   maltos 
dies  gratis  et  cogitationibus  et 
sermonibas  renovata.  Liv.  qui- 
bus    Damasippi    mors    Ixtilix 
faerat.  Sali,  (fax  Victoria  tan- 
tx  (ait    Atticis    Ixtitix,   ut... 
Nep.  illam   ingens   cara  atqne 
Ixtitia  simul  occupavere.  Sali. 
tantà  ixtitià  pcrÇandi,  qaantâ 
. . .  Cic.    magna    ixtitia   nobis 
est,  cum...  Sali.  Ixtitia exsal- 
iâre.    Cic.    Ixtitiâ    gestire    ou 
egerri  [•  être  transporté  -].Ci>. 
effasa  [-  débordante  ■]  Ixtitia. 
Cic.    Ixtitia   gestiens    ['  trans- 
ports  de  joie  »].   Cic.  animam 
.alicujiis   ad  Ixtitiam  e.vcitâre. 
Cic).  —  folle,  alacritas,  atis. 
f.  Cic. etc.  (ex .  :  alacritate  effer- 
ri.  Cic.  ingens  assensus  alacri- 
tasqae    cuncta    approbantiam 
fait.  Cic.  alacritas  perfecti  o- 
péris.  Liv.  [II,  10,  10]);  exsul- 
tatio.    onis.  f.  Cic.  etc.  (o\.  : 
illa  exsultalio  Athamantis.Cic. 
■ex  jninimis  ac  paerilibas  caa- 
sis  exaultatio.  Sen.).    Avec  — , 
cupide,  adv.Cic.  Sali.  Justin. 
(ex.:  egoveroc.  et  libentermen- 
tiar  toA  causa.  Cic.  qtix  impe- 
raverit,se  cupidissimë  factaros 
follicentar.  Cxs.  domum  ad  se 
aliquem  cupidissimë  recipëre. 
Cxs.);  gratê.  adv.  Cic.  (Fin.  I, 
■621  ;  Isetë,  adv.   Cic.  (ex.  :  ali- 
quid  Ixté  atque  insolenter  fer- 
re. Cic.   neqae   qaisqaam   ex- 
-ceptus  est  Ixtias.  Vell.).  Etre  à 
la  — ,   dans  la  —  de  son  cœur, 
^aadic  perfundi  ou  compleri. 
Cic.  Sa  donner  au  cœur  (arcli.), 
à    cœur  —  de    qqch.,    alicujas 
Tel  volaptate  perfrui.  Cic.  Avoir 
la  —  d'une  chose,  re  /rai.  Cic. 
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Voy.  JOUIR.  I|  (Par  oxt.)  Une 
fille  <lij  — ,  voy.  prostituke. 
joignant,  ante,  adj.  et  prép. 
Il  AdJ.  Qui  est  coniigu.  Voy. 
coNTicu.  1  (Arcli.)  Prep.  Tout 
proche,  sans  rien  qui  sépare. 
Pro.vimè  (et  l'Ace).  Cic. 
joindre,  v.  tr.  Approcher  une 
chose  d'une  autre  de  manière 
qu'elles  se  touchent  ou  se  tien- 
nent. Jungëre.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tigna  inter  se  jungère. 
Cxs,  corpora  inter  se  juncta. 
Cic.  atif/uid  cum  aliquâ  re. 
Cic);  adjungère.  tr.  Cic.  etc. 
(  ex  :  parietem  ad  parietem 
communem.  Cic.  litteras.  Cic. 
spéc.  adjunctum  esse  (undo 
uxoris.  Cic.  verba  ad  nomen 
adjuncta  [  •  mots  joints  au 
nom-].  Cic.  par  ext.  postea  ad 
id ,  quod  definieris ,  factam 
ejas,  qui  accusabitur,  adjun- 
gëre  oportebit.  Cic.  similitudi- 
nes  [•  des  exemples  -]  adjun- 
gëre.  Cic.  voy.  ajoutkiî)  ;  con- 
jungëre  ,  tr.  Cic.  etc.  (ev.  : 
ossa  [cruris]  in^ra  supraqae 
conjuncta,  média  ut  in  brachio 
dehiscunt.  Cels.  eam  episto- 
lan\  cam  hac  episiola.  Cic.  co- 
lamellas  capreolis  [■:  au  moyen 
d'étançons  •]  molli  fastigio  c. 
inter  se.  Cxs.  xdijicia  mœni- 
bus  c  [•  fairo  joindre -] .  Liv. 
qui  [portus]  cun\  diverses  inter 
se  aditas  habeant,  in  exita 
conjungantar  et  confluunt.Cic. 
hune  montem  maras  circam- 
datus  arcem  efficit  et  cum  op- 
pido  conjungit.  Cxs.  lixc  insa- 
la in  mare  Jactis  molibas  an- 
gusto  itinere  et  ponte  cam 
oppido  conjangitur.  Cxs.  )  ; 
addére  ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
liber  in  hune  (ascicalam  addi- 
tus  ["  ci-joint  «  ].  Cic.  voy. 
ajouter);  committère  (••  as- 
sembler, joindre  •  ),  tr.  Liv.  etc 
(ex.:  c.  urbem  continenti  [.  au 
raoy.  d'une  jetée  ■].  Cart.  cos- 
tx  committanturcum,osse pec- 
toris.  Cels.  nondam  commissa 
inter  se  munimenta  [  •  dont 
toutes  les  parties  n'étaient  pas 
encore  jointes  "].  Liv.)  ;  COUX- 
prebendëre  (-prendre  ensem- 
ble, unir,  joindre  •),  tr.  Liv. 
(ex.:  eaaque  ipsas  [naves]  malis 
antennisqae  de  nave  in  navem 
trajectis  et  validis  funibas  vê- 
lât uno  inter  se  vinculo  illiga- 
fis  comprehendit.  Liv.);  copu- 
iare,  tr.  Cic.  Plin.  J.  (voy. 
ATTACHER,  B.NCBAiNEU  [ensem- 
ble ])  ;  coDserëre ,  tr.  Sen. 
Cels.  Cart.  (voy.  enlacer,  unir, 
réunir);  agglutinâre  (•.  join- 
dre en  collant  '),  tr.  Cic  (voy. 
coller);  cong-iuii'nàre  ('join- 
dre étroitement-),  tr.  Vitr. 
Plin.  Jet.  (absol.  calx  congla- 
tinat.  Vitr.).  Se  — ,  congru- 
ère,  intr.  Liv.  Vitr.  Sen.  (ex.: 
Zenon  congraëre  jadicat  stel- 
las  et  radios  inter  se  committè- 
re. Sen.)  ;  coire,  intr.  Cels. 
Qaint.  (ex.  •   si  palpebrx  dor- 
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mientis  non  coeant.  Cels.  la- 
bris  coeantibas.  Qain^  voy.  [se] 
rapprocher).  —  les  doux  bout», 
voy.  p.  3UC  (col.  3).  (Sauter) 
à  pieds  joints,  conjanctu  pedi- 
ftas..4.  (voy.  SAUTER).  —  les  mains 
(ijosta  d'imploration),  manaas 
in  snpplicem  liabitam  confor. 
mare.  Lccl.  (ijoste  inconnu  aux 
Uomains  païens,  qui  disaient  : 
manus  supinas  ad  cxlam  ten- 
dëre.  Virg.  supinas  tendért 
manu».  Liv.  protendëre  ad  ge- 
nua  [alicujus]  supinas  manuê. 
Petr.  porrigëre  [ad  aliquem  ] 
supinas  manus.  Petr.).  Voy. 
UNIR,  RÉUNIR.  Il  (Par  oxt.)  En 
pari,  d'un  obj.,  être  tout-à-fait 
contigu  à.  Junctum  esse. 
Vell.  (ex.:  Jtalia  Dalmatis 
Juncta  [-  qui  joint  lu  Ualma- 
tic  .].  Vell.  )  ;  conjunctum 
esse.  Cxs.  (ex.:  tlieatrum  con- 
junctum domui.  Cxs.  Vari  cas- 
tra muro  oppidoqueconjancta. 
C.-es.  Paphlagonia  conjuncta 
Cappadocix.  Nep.  Gallia  Ocea- 
no  conjuncta.  Hirt.);  annecti, 
pass.  Cic.  (ex.  :  stomackus  ad 
îingaam  annectitar.  Cic);  ap- 
plicari ,  pass.  Plin.  J.  (ex.  : 
applicitam  est  cubiculo  hypo- 
ciuston  percxiguam.  Plin.J.). 
Il  Ajouter  à.  Voy.  ajouter. 
Ellipt.  (Arch.)  Joint  que..., 
hue  ou  eo  accedit,  quod  [-  co 
fait  que  ■  avec  l'Iiid.  j.  Cic  at 
['  le  cas  où  •  et  le  Subj.  ].  Cic). 
Ci-joint,  haie  [fasciculo  ou 
epistalx)  Junctus  ou  adjanctas 
(liber).  Cic.  1  (Fig.)  Ajouter  et 
réunir  ensemble  par  un  lien 
moral.  Jungère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qax,  quo  major  est 
vis,  hoc  est  magis,  probi- 
tate  Jungenda  summnqae  pru- 
dentià.  Cic.  improbitas  sce- 
lere  Juncta.  Cic.  insania  Junc- 
ta stultitiâ.  Cic);  adjungére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  honesta- 
tem  voluptatem.  Cic.  insolen- 
tiam  honestati.  Cic);  conjun- 
gêre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  quo- 
rum in  doctrina  atqae  prxcep- 
tis  disserendi  ratio  conjangitur 
cum,  suavitate  dicendi  et  co- 
pia. Cic);  applicâre.  tr.  Cic. 
(ex.  :  voluptatem  ad  honesta- 
tem.  Cic.)  ;  copulàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  res  a  natura  copala- 
tas  errore  divellëre.  Cic.  cam 
[virtutes]  ita  copalatx  conne- 
xxque  sint,  at  omnes  onxniam 
participes  sint  nec  alla  ab  alin 
possit  separari.  Cic.  hones- 
tatem  cum  volaptate,  tanquam 
hominem  cam,  belua,  copula- 
bis  ?  Cic  neqae  [orator]  e.Tcqai- 
rat  oratione,  nunc  hxc  [-  ces 
opinions  •]  inter  se  Jangi  co- 
pularique  possint.  Cic.)  ;  col- 
ligâra ,  tr.  Cic.  (ex.:  res 
omnes  inter  se  aptx  colliga- 
txque.  Cic.  omne  colligatum 
solvi  potest  [  -  ce  qui  est  joint 
paut  être  disjoint  »].  Cic).  || 
(Spéc.)  Unir  des  personnes  par 
un  lien  moral.  Voy.  unir.  Des 
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euf;tnts  bisn  joints,  voy.  [d'J 
ACCORD.  Se  —  a  '\qa,  socium 
alicai  accedère.  Hor.  Je  me 
joins  à  vous  pour..  ,  tccum 
annitor  \aJ  en  patranda).  Hall. 
{ut  id  pirjiciafar).  Liv.  1  En 
pari.  Je  plusieurs  personnes, 
etc.,  uuir  i  d'auires  <ft  aller  se 
réunir  à  J'iutres.  Aggregâ- 
re,  tr.  Ci:  etc.  (ex.:  ego  te  in 
noffroni  namerom  [.groupo'J 
aggrejare  soleo.  Cic.  agijr.  se 
Komanis.  Lii'.  absol.  aiiua  nJia 
ex  navi,  quibascumqae  aignia 
occarrerat,  te  aggrejabat.  Cxs. 
[B.  G.  IV,  *j,  1])  ;  conjungé- 
re,  tr.  Cic.  etc.  ^ox.■.  eas cohor- 
tes cam  ejcercitii  suo.  Cœ».  at 
copias  conjangerem  [sibi],ro- 
gavit.  Plane,  ap.  Cic.  paaci 
lenatorii  orJinis,qai  se  cam  iis 
conyunjrerant.  Cxs.  cam  se  Li- 
bo  cum  Bibtxlo  conjunxisset. 
Cies.).  —  l'ennemi,  pedem  cum 
pede  con(erre.  Liv.  ||  Arriver 
auprès  de  qqn,  l'atteindre.  Voy. 

iTTEISDRE.    REJOINDRE.    |1  (SpéC.) 

Aller  au  devant  de  qqn  pour 
l'aborder.  Congredi  cam  ali- 
qao.  Cic. 
joint  liât,  janctus),  s.  m.  En- 
droit ou  deux  pièces  conti^juos 
se  joignent,  sa  touchent.  Com- 
missara,  x,  f.  Cic.  etc.  (cf.  os- 
sium,  digitoriim.Cic.  lapidam. 
SeD.y.  Junctura,  œ,  f.  Plin. 
Kig.  Trouver  le  —  (la  meilleu- 
re façon  de  prendre  une  alfai- 
rc  ,  occosionem  nancisci.  Petr. 
Tu  as  trouvé  le  —,  rem  tencs 
ou  aca  tetigisti.  Plaut.  Les 
joints  des  pierres,  coagmenta 
lapidam.  Ca-s.  Le  —  dos  plan- 
che», d'une  charpente,  commis- 
tura,  3e,  f.  >en.  coagmentatio, 
onis,  f-  l'itr.  []  (P.  ext.)  Fissu- 
re dans  un  minéral.  Voy.  fis- 
sure. 

jointoyer,  v.  tr.  Maçonnar  en 
rempliisunt  les  joints  de  pierre 
avec  du  mortier.  CoagmentàrCt 
tr.  Coi.  Voy.  cibiiNteb. 
jointure,  s.  f.  Endroit  où  les 
oe  se  joignent  aux  articulations. 
Janctara,x,  (.Ov.Commissara, 
m,  f.  Cic.  {  cf.  ossium.  Cic. 
digitoram.  Cic).  Nodus,  i,  m. 
Plin.  (cf.  nodi  corporam  qui 
vocantar  articali.  Plin.).  Join- 
ture des  membres,  arttw,  lij, 
m.  Plant.  Cic.  (ordin.  au  pi.). 
A  la  —  de. . .,  qaa  aliqaidcom- 
mitlitar  cum  aliqaà  re.  Cels. 
Il  Endroit  où  se  joignent  les 
pierres,  les  planches,  etc.  Com- 
mistara,  x,  t.  Sen.  Coaymen- 
tam,  i,  a.  Cxs. 
joli,  ie,  adj.  Qui  a  de  l'agré- 
ment extérieur.  Bellus,  a, 
ana,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  b.  pael- 
la. Plaat.)  ;  lepidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  (.  paella.  Ter.]; 
festivas,  a,  um.  adj.  Cic. 
etc.  ('x.  :  (.  femina.  Plaat.); 
bonestaa,  a,  um,  adj.  Ter. 
Varr.  Nep.  (ex.  :  U.  atinas. 
Varr.);  aitidUB,  a,  um,  adj. 
Plaat.  (ex.:  n.  (emina.  Plaat. j; 
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pulcbellus,  a.  um,  adj.  Cic. 
(ex.:      auciiamus    palclullanx 
piierum    [>    le    j.     gari;on    •]. 
Crass.  ap.  Cic.  surgit  palchcl- 
Uis  puer.  Cic.fAtt.  I,   16,  lOJ); 
SCi'tus.  a,  um,  adj.7'er.  (ex.  : 
surrs  scifii  est.  Ter.).  Assez  —, 
bellulus.    a,    um,    adj.    Plaut. 
[rail.  98i);etc.].  ||l'.  ext.  (Arch.) 
Un  —  sujet  (un  liouirae  de  va- 
leur).  Voy.  fUJET.  Ironiqt.  In- 
venustus,  a,  am,  adj,  ïer.  (cf. 
adeone    me    invenastum^  esse 
[•  me  voilà  j.  gardon  I  -].  7er. 
Un  —  personnage,  egregius  fio- 
mo.  Cic.  Votre  —  commandant, 
bonus    imperator    vester.    Cic. 
Il  (P.  ext.)  En  pari,  des  choses, 
Bellus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex,  :    b.  epistola.  Cic,   bellissi- 
mus  locus.  Cic);   lepidus,  a, 
um,    adj,   Plaut.  (ex.  :   l.   ver- 
sus. Catull.)  ;   concinnus,  a, 
um,  adj.  Plaat.  Cic.   (ex,  :  sat 
concinna    est    [  virgo  ]    facie. 
Plaat.];   facetus,  a,  um.  adj. 
Plaat.  Saet.  (ex.:   victus  faceti 
[•  de  jolies  manières  •].  Plaut. 
nonnulla  ejas  (acetissima  ex- 
3<ant  [•  il    reste   de    lui   qqs  j  . 
mots-],  Saet.);  festivus,   a, 
um,    cidj.    Cic.  etc.  fest. copia 
librorum.  Cic.  area  parva,  sed 
l'estiia.    Plin.    f.   poema.    Cic. 
nonne  sunt  illa  [estiva?  Cic); 
decens,  p.  adj.  Sen.  (ex.:  qaod 
.voiidior  sit  cutis  bêlais,  decen- 
lior  dammis.  Sen.ajebat  inté- 
rim   decentiorcm    faciem    esse 
in  quâ  aliquis  nsevus  inesset. 
.Mbin.  ap.iSen.  rh.)  ;  decorus, 
a,    um,    adj.    //or.   Liv.    \ex.  : 
decorse  sedes.  Uor.  arma  habi- 
lia   magis  quam  décora.  Liv.); 
honestus,  a,   um.  adj.  Ter. 
(ex.:  U.  (acies.   Ter.);    lautUS, 
a,  um,  adj.  Cïo.  (ex.  :  laatam 
patrimonium.  Cic);  OrnBtus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  :  ornata 
oratio.  Cic);   pulcbellus,  a, 
um,    adj.  Cic.    (ex.:  pulchellx 
Bacchse    [statuottos],    Cic.    [op. 
VII,  28,  2];;venuslus,  a,  um, 
adj.    Ter.    etc.    (ex,  :   v.  vultus 
(emina-.  Ter.  v.  hortuli.  Pksed. 
V.    aspcrtas.    Vitr.).   Assez   —, 
scitulus.  a,   um,  adj.  Plaut. 
(ex.:  se,  faciès,  forma.  Plaut.). 
De  —  dents  blanches,  candidu- 
li  dentés.  Cic.  Faire  le  —  cœur 
(prendre    àe'i    manières  agréa- 
bles),   amorem    ou    an\icitiam 
simulàre.  Cic.  alicai  blandiri. 
Cic.    Un   —   paysage,   amœnas 
/ocus.    Cic.    Jouer    un  —  tour. 
lepidê    ladificàre.  Plaat.  \\  Iro- 
niqt. On  a  dit  de  —  choses  sur 
ton  compte,  pulchrè  ornatut  es. 
A.  Va  —  métier,    voy.    vilain. 
Mettre    qqn    dans    un   —  état, 
aliqaem  fusli  ou  pagnis  pectë- 
re.  Plaat.  ||  Subataiitivl.  Le  — 
'ce  qui    est    joli),  guod  beiium 
leic.)    est  A.  C'est  du—!  bellum 
est  !  A.  Lo  —  de  l'affaire,  c'est 

que.  .  .,  voy.  PIQUANT,  PLAISANT. 

joliet.  ette,  adj.  (Farail.)  Asie/. 
joli.  Voy.  JOLI. 
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joliment,  adv.  D'une  manière 
jolie.  BelliS,  adv.  Cic  (cf.  epis- 
tola belle  scripta.  Cic),  Ve- 
nustè,  aiiv. Plin.  j.  Lcpiaè.adv. 
Plaut.  Scit^,  adv.  Cj'c.  Festi- 
vê,  adv,  Cic.  M  Ironiquement. 
Belle,  adv.  Cic.  J'arrangerai 
si  — (le  drolo)  que. . . ,  ego  adeo 
exornatam  dabo,  adeo  depe- 
xan\  at  (Ot  le  Subj.).  Ter,  Se 
moquer  —  (do  qqn),  lepidé  la- 
dificàre. Plaut.  T  Famil.  D'une 
manière  remarquable,  extrê- 
mement. Validé,  adv.  Cic. 

joliveté,  8.  f.  (Arch.)  Caractère 
de  ot>  qui  e»t  joli.  Voy.  agré- 
ment,  GENTILLESSE.    M    (P.   eXt.). 

Trait  d'esprit. /,.eptaë  ou  facetè 
diclum.  Cic.  |l  (Spéc.)  Trait 
de  gentillesse  d  un  enfant.  Pu- 
eri  argutise.  Sen.  1  Petit  ou- 
vrage mignon,    petite  babiole. 

Voy.    UABIOLB. 

jonc,   s.    in.  Plante  herbacée  et 
aquatique,    droite   ot    flexible. 
Juncus.  i,  m.  Virg.  Plin.  Scir- 
pus,  i,  m.    Plaut.   Plin.  Schoe- 
nus,    i,    m.   Cato.  Col.   Schœ- 
nam,  i,  n.  Coi.  (XII,  20,  2,  5). 
De   —,    j'ancinus,    a,  um,  adj. 
Plin.    janceus,     a,      am,    adj. 
Plin.  scirpeus,  a,um,  adj. Piin. 
Uù  la    —  croit   en  abondance, 
plein  de  — ,    jancosas,  a,   um, 
adj,  Ov.  Plin.  Liou  où  croissent 
les  — ,  juncetum,    i,    n.    Varr. 
Lier,  attacher  avec  dos  — ,  tres- 
ser avec    du    — ,    scirpàre,  tr. 
Karr. Tressé  avec  du  — ,  scirpi- 
culus,  a,  um,  adj.  Cato.  Varr. 
Panier   de  — ,  scirpea   ou    sir- 
pea,  se,  f,   larr,    Ov.    scirpica- 
las,  i,  m,  et    scirpicula,    se,    f. 
Varr.  Prop.  Petite  corbeille  de 
—,  fiscella,  se,  f.  Cato.  Ov,  Col. 
Lien  de—,  tomix,  micis,  f.  Vitr. 
Mince,  souple  comme  la — ,jun- 
ceas,    a,    um,    adj.    7er.  (eun. 
316).  Droit  comme  un  — ,    voy. 
PVELTE.    Absolt.     Canne    de  — , 
arnndo,  dinis,    f.    Uor.    ^    (P. 
anal.)  Nom  vulgaire    donné    à 
plusieurs  plantes.  —  d'E-pagne, 
voy.    GENÊT,    —    du    Nil,    voy. 
PAPTRLs.  Grand — ,jancas  ma- 
riscus.  Plin.  Voy.  roseau, 
joncer,  v.  tr.    (Teclinol.)    dar- 
nir  do  jonc  (une   chaise,    etc.). 
Voy.  JONC. 
jonchée,  s.  f.  Amas  de  feuilles, 
de    fleurs,    de    branches    qu'on 
étend    sur    le    sol,    etc.    Strata 
cubilia    herbis .    Lucr.     Strata 
herbse,  strati  flores,  strata  vir- 
julta./l.  Faire  une  —  do  fleurs, 
voy.  JONCHER  .  Il  Fig.  Une  —  de 
cadavres,     corporum    tirages. 
Liv.  1  (Arch.)  Panier  do  jonc  ^ 
faire  le  fromage.  Fiscella,  x,  f. 
Coi. 
joncher,  v.  tr.  Couvrir  (le  sol) 
(le  jonc,    do  fouilles,  de    fleurs. 
.^pargêre  {humam  foliis).  Virg. 
('ontpergère  (totum   iter  flori- 
has).   Liv.  Tac.    Sternëre,    tr. 
/,ucr,    Liv.    (cf.    strata    cabilia 
herbis.     Lucr.  ).     Consternera 
[viam  rosit).  Tac  Sabtternére 
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lêolam  paUie).  Varr.  ||  (P.anal.) 
Cou\rii'  (lo  sol)  d'objets  j^iés 
épars.  t:ternêre,  tr.  l'iry.  llor. 
Consternére,  tr.  Sa(/.  (cf.  con- 
êtrata  omnia  felis,cadaveribas. 
Sali,  (ramentam  vias  constra- 
verat,  Cic.  consternant  humum 
frondes.  Virg.),  Les  champs  ut 
las  routes  sont  jonchés  de  corps, 
agris  viisque  corpora  jacent. 
Ov.  —  de  débris  (en  pari,  d'un 
ouragan),  stragem  (jcëre.  Liv. 
Voy.  COUVRIR. 

'onction,  s.  f.  Action  de  joindre 
une  chose  à  une  autre;  le  fait 
lie  se  joindre.  Janctio,  onis,  f. 
i.'ic.  Conjanctio,  onis,  f.  Cic. 
Commissio,  onis,  f.  Cic.  Com- 
missura,  .r,  f.  Cic.  Connexio, 
onis,  f.  Quint.  Faire,  opérer  sa 

—  (en  pari,  de  troupes),  jan- 
gëre  arma.  Liv.  conjangërc 
copias.  lAv.  castra.  Hirt.  vires. 
Vetl.  se  jtingére  (cam  aliqao 
Liv.  se  conjiingëre  Icam  ali- 
qiio).  Ca-s.  voy.  joindre.  Lo 
point  de  —  (des  troupes),  locas 
qao  conveniunt  ou  adesse  iix- 
bentar  [milites]  Liv.  Empéelier 
la  —  da  roniiemi,  distinëre 
copias  hosliii'ii.  Liv.    Point    da 

—  (do  deux  corps),  commissn- 
ra,  se.  f.  Cic.  nodas,  i,  m.  PUn. 
Les  côtes  ont  leur  point  do  — 
au  sternum,  costoe  conxmittun- 
tar  cam  osse  pectoris.  Cels.  Le 
point  de  —  de  deux  routes, 
voy.   CROISEMENT.    Lf5    poi nt    do 

—  de  doux  fleuves,  voy.  con- 
fluent. 

jongler  (lat.  pop.  Joculare, 
plaisanter),  v.  tr.  Faire  des 
tours  de  passe-passe.  ||  (Spec.) 
Faire  sauter  à  la  fois  en  l'air 
plusieurs  boules,  etc.  Prsesti- 
ijiâri,  dép.  intr.  Dosith.  Prses- 
tigias  agére.  .4.  Fig.  Famil. 
Jongler  avec  les  diflîcultés.  Voy. 

JOLER. 

jonglerie,  s.  f.  .Ku  moven  âge, 
métier  de  joiii^leur.  ^  oy.  mé- 
nestrel, RAPSODE.  ^  Tour  de 
passe-passe.  Prœstigise,  arum, 
f.  pi.  Cic.  etc.  Il  (Fig.l  Famil. 
Fausse  apparence  par  laquelle 
on  cherche  habilement  à  duper 
les  autres.  Voy.  tour. 

Jongleur  (lat.  joculator,  rieur, 
railleun,  s.  m.  [.irch.)  Ménes- 
trel. Voy.  ce  mot.  \\  (P.  ext.) 
De  nos  jours,  bateleur  qui  fait 
des  toiu-s  de  passe-passe.  Pila- 
rias,  a,  m.  Quint.  Ventilator, 
oris,  m.  Quint.  Prgestigiator, 
oris,  m.  Plaut.  Sen.  \\  (Fig.) 
Celui  qui  cherche  à  duper,  à 
en  imposer  par  de  belles  appa- 
runcos.  Voy.  imposteur. 

jonquille,  ».  f.  Genre  de  nar- 
cisse.  Voy.  NARCISSE. 

joubarbe  (  lat.  Jovis  barba 
[proprt  •  barbe  de  Jupiter  •.), 
I.  f.  Plante  grasse,  .-lizoon,  i, 
n.  PUn.  et  sempervivam,  i,  n. 
PUn.  —  des  toits,  sedam,  i,  n. 
Coi.  PUn.  Grande  — ,  digitel- 
lam,  i,  n.  Col.  Plin. 

joue  (  lat.  aafcata,  proprt  ■jatte»), 
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s.  f.  Chez  l'homme,  partie  du 
visage  allant  du  dessous  d" 
l'œil  jusqu'au  menton.  Oena. 
X,  f.  6'uet.  et  ordin.  au  pi.  ge- 
n!F,  aranx,  f.  Cic.  Màla,  .-»•,  f 
Plant.  Virg.  llor.  Joues  lors- 
qu'idles  s'enflent  pour  mangor. 
parler,  jouer  d'un  instrumont, 
etc.).  Baccse,  arum,  f.  pi.  //or. 
Plin.  L'une  des  deux  — ,  altéra 
bucca.  Suet.  Pommette  de  la 
—,  gêna,  x,  l.  Saet.  |]  Fig.  Ten- 
dre la  —  aux  soufflets  (s'olTrii- 
aux  affronts,  aux  outrages). 
prxbère  os  ad  contameliani . 
Liv.  ou  ora  conltimeliis.  Cic. 
Mettre  en  — ,  coucher  en  —  un 
fusil  (l'ajuster  à  l'épaule),  voy. 

AJUSTER,    ÉPAULER.   P.    ext.    Cou - 

cher,  mettre  en  —  qqn,  qqcli.. 
viser  et  tirer.  Voy.  tirer,  viser. 

I  P.  anal.  —  d'un  animal.  Voy. 
GUEULE,  MACHOIRE.  ^  (P.  anal.i 
Los  —  d'un  navire  (partie  ar- 
rondie de  la  coque'i.  Costse, 
arum,  f.  pi.   \'irg. 

jouer  (lat.  jocâre  [•  badiner  •]. 
Plant,),  v.  intr.  Faire  qqcfi. 
pour  s'amuser.  Ludère,  intr. 
'il-,  etc.  {ex.:  pueri  ladant  ante 
urhem.  Liv.  pisces  in  aquà  lu- 
dunt.  Phsed.  l.  trocho  [■  au 
cerceau  ■•].  llor.  nucibas.  -Mari. 
impers,  horâ  tertià  bibebatar, 
ludebatur.  Cic.  par  ext.  exem- 
pla  honesta  ladendi.  Cic.  vi- 
deant  ad  ladendamne  an  ad 
pugnandum  arma  sint  sump- 
tari.  Cic).  ||  (Par  anal.)  Badi- 
ner. Voy.  ce  mot.  —  sur  les 
mots,  verba  cavillari.   Ulp.  dig. 

II  Fig.  —  avec  sa  vie,  voy.  ris- 
que, RISQUER.  Il  Se  — ,  ludêre, 
intr.  Cic.  etc.  (comme  ci-des- 
sus; cf.  cymba  in  lacu  ladit. 
Ov.  comse  ludant  per  colla.  SU. 
ludentls  natarœ varietas .Plin .); 
colludêre,  intr.  Virg.  (ex.: 
summâ  colladëre  undà.  Virg.). 
En  se  jouant  (fig),  ludibun- 
dus,  a,  um,  adj.  Plaut.  Cic. 
Liv.  (ex.:  omnia  ladibandas 
con(icio  ou  efîicio.  Cic.  on  dit 
aussi  :  qaod  aliis  opas,  hoc  illi 
ladas  est  [-  il  fait  en  se  jouant 
ce  qui  est  pour  les  autres  toute 
une  affaire  ■].  Cic.  per  ladam 
et  negligentiam  aa  honores 
pervenlre.  Cic).  Se  — de  toutes 
les  difficultés,  difficultates  ne- 
gligére.  A.  ||  (P.  ext.)  Se  —  de 
qqn,  deludëre  aliquem  ou  ali- 
qaem  dolis.  Plaut.  Ter.  eladëre 
aliqaem.  Cic.  Cœs.  aliqaen\  lu- 
di(icari.  Liv.  Se  —  de  qqch., 
illiidëre  {alicajas  dignitati,  aac- 
toritati).  Cic.  Transit.  —  qqn, 
ladëre  aliqaem.  Plaut.  Ter.  Cic. 
(voy.  duper).  —  (une  accusa- 
tion), voy.  DÉJOUER.  1  (Spéc.) 
Se  livrer  avec  une  ou  d'autres 
personnes  à  un  amusement  où 
les  uns  gagnent  et  les  autres 
perdent.  Ludëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  l.  tesseris.  Ter.  talis. 
Plin.  optimê  talis.  Cic.  neqaio- 
re  ["  pipé  •]  talo.  Mart.  aleâ. 
Cic  pila  et  duodecim  scriptit. 
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Cic).  —  de  malheur,  »oy.  per- 
dre, et  (fig.),  cadëre,  intr.  Cic. 
Voy. MALHEUR.  —  au  fin, au  plui 
fin, dolo  contcndëra.  Cxs.  Tran- 
sit. —  son  jeu,  Toy.  jeu.  —  uno 
pi(>c8     (  aux     échecs),    promo- 
vërc  cnhalum.  Quint.  \\  Absol. 
Jouer, /adtre.abs.  Cic.  Un  horn- 
uie  qui  joue,  voy.  joueur.  Don- 
ner à  -— ,  lasores  (ou  aleatores) 
tecto    invitàre.    .i.    ||    Transit, 
liisquer  au  jeu.  Voy.  risquer. 
Il  (P.  anal.)  Jouer  à  la  bourse, 
voy     SPÉCULER.   ^    (Spéc.)    S'a- 
muser  en  maniant    un    instru- 
ment.  —    avec    un    objet,  voy. 
[s']  AMUSER. —  des  gobelets  (fig.), 
chercher  à  duper  oux  avoci|ui 
on  traite, /)ra?s(i.7ia<orem  apud 
aliquem  agére.  .Sen.  —  par  des- 
sous jambe  (fig.),  facile  aliqaem 
vincëre  ou  superùre.  A.  —  d'a- 
dresse,   voy.    ADRESSE.    —    des 
mains,  voy.  [se]  dattre.  —  des 
jambes,  se  dare  inpedes.  Plaat. 
—  des  mâchoires,  c.-d-d.  man- 
ger avidement,  voy.  manger.  — 
de    la   prunelle,   connivëre  al- 
tero   oculo.   Cic.  —  du  bâton, 
fasti  petëre  ou  percatëre    {ali- 
qaem}. Cic  II  Jouer  d'un    ins- 
trument de  musique.  Canêre, 
intr.  Cic.  etc.    l'ex.:  fidibns  ca- 
nêre   ['    j.  de    la    lyre   .].  Cic. 
tibiis  ou  tibia  [■  da    la  flûte  .] 
canëre.  Cic.  symphonia  (•  l'or- 
chestre "]    canit.    Cic.    [  Verr. 
II,  3,.'.;.,  1051):  innàre,  tr.  Cic 
(ex.:    infl.  tibias.    Cic.  [Ac.  II, 
27,  86])  ;  sonâre,  intr.  Phœd. 
(ex.:  ».  citharâ.  Phxd.).  —  de  la 
harpe,  psallëre,  intr.  Sali.  Saet. 
Apprendre  à  qqn  à  —  de  la  lyre, 
docêre    aliqaem    fidibas.    Cic. 
.apprendre  à  —  de  la  lyre,  fidi- 
bas  discëre.  Cic.  (sen.  8,  26).  ^ 
(fransit.)  Représenter  une  pièce 
de  théâtre.  Agëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  fabalam.  Cic);  peragè- 
re,  tr.  Cic.  etc.    (ex.:  p.   faba- 
lam. Cic.    au    fig.   p.   fabalam 
vitœ.  Cic).  Faire  —  une  pièce, 
fabalam  docêre    (la  faire  répé- 
ter aux  acteurs).    Cic.   (Br.  ^0, 
73).  fabalam  edëre  (en  faire  les 
frais).  Suet,  fabalam  dare    fen 
pari,  de  l'auteur).  Cic.  (Br.  18, 
73).  Fig.  —  une  pièce,  un  tour 
à  qqn,  voy.  pièce,  tour.  Absol. 
—  la  comédie  (être  comédien), 
voy.  ACTEUR,  actrice.  —  la  co- 
médie, scurrari,  dép.  abs. //or. 
et    (fig.)    simulare.    Cic.    (voy. 
feindre).  —  le  bon  citoyen,  6o- 
num  civem   ludëre,   Cic,  —  la 
colère,  iratum  agëre  ou  imita- 
ri.  Sen.  —    la   folie,    simu/dre 
se  farére.  Cic,  ||  Jouer  un  rôle, 
c.-o-d.    le  représenter  sur   la 
scène,   partes    agëre   alicujas. 
Cic.  alicajas  personam  tuëri. 
Hor.  gerëre pTSonam  alicajas. 
Cic.  —  un  rôle  d'esclave,  d'eo- 
tremetteur,  agëre  servant,  le- 
nonem.  Cic.  —  qqn,  le  tourner 
en  ridicule,  deridére  aliqaem. 
Cic.    Par  anal.    fig.  Une  étotTa 
qui  joue   la  soie,  vestis  seriea 
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(d.  pi.]  imitata.  A.  1  (En  p»-!.  1 
d'un  objet).  S«  mouvoir  aise- ! 
mène  dans  un  espace  déteimi-  ' 
né.  .Voi'<rri,  pass.  Cic.  Faire  — 
loo»  les  ressorts  (Ri.),  omnem 
machinam  adhibére.  Cic.  om- 
nia  experlri.  Cic. 
Jouet,  s.  m.  Ce  avec  quoi  l'on 
joue.  —  d'enfants,  crepundia, 
orum,  n.  pi.  Va<.-.Va.r.  piieri- 
les  deliciie.  Cic.  ||  Kig.  Delicix, 
aram,  t.  pi.  Cic.  Voy.  amuse- 
ment. Etre  le  —  de  qqn,  voy. 
AML'-ER.  1  Ce  dont  on  se  joue. 
Ludibriuin,  iiy  a.  (ex.:  a/icui 
ladibrio  esse.  Cic.  habëre  ali- 
qaem  ludibrio.  Ter.  i$  ladi- 
briam  vérins  dactas  qaam  co- 
rnes. Liv.  ad  ladibriani  reci- 
dêre.  Cato.  pro  ladibrio  abire 
in  ora  Uominum  [•  devenir  lo 

—  et  la  fabledu  public  •].  Liv. 
ladibria  ventia.  Vira,  ladibria 
fortanx.  Cic);  ludus,  i,  m. 
Plaat.  Cic.  etc.  (ex.:  lados  ali- 
cai  (acêre.  Plaat.  aliqaem  la- 
dos (acère  [•  faire  de  qqn  un 
j.  .].  Plaat.).  Faire  de  qqn 
son  — ,  aliqaem  pro  delecta- 
mento  (acéré.  Plaat.  Servir  de 

—  (à  qqn),  haberi  deridicalo. 
Plaat.  derideri,  pass.  Cic.  Etre 
la  —  de  la  tempête,  de.s  flots, 
jactari  tempestate.  Cic.  flacti- 
bas.  Nep.  Etre  le  —  de  la  for- 
tune, natam  (ortanx  seqai. 
Cart.  /actâri  varietate  (orta- 
nœ.  Cart. 

joueur,  euse,  s.  m.  et  f.  etadj. 

Il   S.  m.  et  f.   Celui,    celle  qui 
joue  à  quelque  jeu.  Lasor,  cris, 

m.  Sen.  Qaae  ladit.  Cic.  Etre  un 

—  de  paume,  pila  ladére.  Cic. 
||(Spéc.)  Celui,  celle   qui  aime 

à  jouer  des  jeux  d'argent.  La- 
tor,  oris,  va.  Ov.  Aleator,  oris, 
m.    Cic.   Aleo,   onis,   m.   Sali. 
Joueuse,  ale«B  dedita  malier.A. 
1    Celui,  celle    qui    joue    d'un 
instrument.  Un  —  de  gobelets, 
voy.  JONGLEUR.  Un    —  de    ma- 
rionnettes, qai  simalacram  li- 
gneam  nervis  movet  et  agitât. 
A.  1   (Spéc.)   Celui,    celle   qui 
joue  d'un  instrument  de  mu- 
sique. Un  joueur  de  flûte,  tibi- 
cen,  dni»,  m.  Cic.  Une  joueuse 
de  flûte,  tibicina,  se,   f.    Plaat. 
Hor.    Un    —    d'instruments    à 
cordes,  de  lyre,  pdicen,  cinis, 
m.  Cic.   cithariita,  as,  m.    Cic. 
âtharœdas,  i.  m.  Cic.  lurislet, 
as,  m.  Plin.  j.   Une  —  de  lyre, 
(idicina,  x,  t.  Ter.  citharittria. 
X,  t.   Ter.   pgaltria,   œ,   f.  Cic. 
Etre   un  bon   — ,   bene  canére. 
Cic.  Etre  un  bon  —  do  lyre.f- 
diba*  scitê  canére.  Cic.  T  A'IJ. 
Qui  aime    à  jouer.  Lasor,  oris, 
m.   Ov.  Il  (Spéc.j   Qui   aime    à 
jouer  dcg  joui   d'argent.  Alex 
indalgens.  A. 
jouiflu,  ue,  adj.  (Famil.)  Qui 
a  da  grosse»  joues.    Baccalen- 
tas,  a,  am,  adj.  Plaat. 
joug,  s.  m.  Pièce  de  bois  qu'on 
met   sur    la   tête   des  bœuf»  et 
avec    laquelle    on    les    attelle 


JOU 

deux    à   deux.    Jugum ,   i,    n. 
Cic.    eu.    (ex.:    juja   imponère 
bestiis  [i.    e.    fcubus].    Cic).  || 
(Fig.)    Sujétion    qu'imposa    un 
maître.  Jugum,  i,  a.  Cic.  etc. 
(ex.:  jagum  accipire.  Liv.  reci- 
père  imperii  /uyum.  Vell.  prx- 
sentis    ('^rtanx    jagam     pati. 
Cart.    alicajus     ferre    jagam. 
Hor.  Jagam  exaère.  Liv.jago  se 
ejcaire.    Liv.   Jagam  excatêre. 
Plin.  j.  Tac.    servitatis  grave 
Jagam  demêre.  Liv.  ab  alica- 
Jas    cervicibas    Jagam    servile 
Jejicère  ou  dur»  servitatis  Ja- 
gam depellére.  Cic.  alicai  ser- 
vitatis Jagam  injangère.  Cic). 
Il  Contrainte  qu'impose  un  en- 
gagement, une  passion,  etc.  Ju- 
gam,  i,  n.  Cic.  Voy.  e-clavage, 
.■iERviTUDE.il   (Arcli.;  Faire  joug. 
Voy.    fsel  SOUMETTRE.   1   Forte 
pièce  ue  bois    qui  relie  le  bor- 
dage  d'un  navire.  Jaga,oram, 
n.   pi.   \'irg.  ||   Bâton    ou    fléau 
d'une    balance.    Jugum,    i,    n.l 
Cic.    1    (Antiq.)    Pique    placée 
horizontalement  sur   deux    pi- 
ques verticales  ficliées  en  terre, 
sous  laquelle  on  faisait  passer 
les  ennemis    vaincus    pour   les 
humilier.    Jugum,  i,  a.   Cic. 
Liv.    (ex.:    miltêre  sab  Jagam. 
Cic.  Liv.  sab  Jago  abire  [-  pas- 
ser   •  ].  Liv.  sab  Jago  mittire 
ou  emittère  [•  fairô  passer  snus 
le  j.  -].    Liv.  au  Gg.  calamita- 
tes  terroresqae  mortaliam  sab 
Jagam  mittérc.  Sen.). 
jouir  (lat.   pop.  gaadire,  class. 
j;audtTej,    v.    intr.   Goûter    un 
plaisir  extrême  dans  la  posses- 
sion de  qqch.  Frui,  dép.  intr. 
(ex.:  volaptale.  Sen.  lace.  Cic 
cxlo  libéra.  Cic.  bonis  sais  uti 
et  (rai.  Cic.  omnibas  commo- 
dis.  f.  Cxs.  Victoria.  Flor.  frai 
aliqao  [•  jouir  de  la'iprésonce 
de  qqn    •].  Cic.  f.   sper.tacalo. 
Vell.)  ;  delectâri,    pass.   Cic. 
etc.   (ex.  :   ab  ali'jaâ  re.  Cic); 
gaudère,    intr.    Cic.   (ex.:    g. 
alii/aà  re.  Cic).    —    du    repos, 
qaietem  capëre.Cic  —  do  plai- 
sirs à  profusion,  abunde  potiri 
volaptatibas.  Cic  —  d'un  plai- 
sir,/jeroipëre  delectationem  (ou 
volaptalem)  ex  re  aliqaâ.  Cic. 

de  la  vie,  genio  indalgére. 

Pers.  —  de  l'heure  présente, 
carpêre  diem.  Hor.  —  complè- 
tement de,  perfrai,  dép.  intr. 
Cic.  (cf.  p.  pacis  libertatisqac 
bonis.  Cic).  Absolt.  Frai,  dép. 
intr.  Cic.  (cf.  fraere,  dam  li- 
cet.  Ter.).  Se  dare  volaptatibas. 
Cic  i  (P.  ext.)  Avoir  la  pos- 
session d'une  chose  dont  on  tire 
avantage,  profit.  Frui ,  dép. 
intr.  C'ic.  etc.  (ox.:  certis  fan- 
dis.  Cic.  agram  fraendam  lo- 
càre.  Liv.);  uti,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  sais  bonis.  Cic.  divi- 
tix  expetantar,  at  atare.  Cic. 
sammis  ati  honoribas.  Cic 
fjrosperâ  valetadine.  Cic.  nli- 
qaid  alicui  utendam  tradëre. 
Cic.i;   Oorére,   intr.  Cic.   etc. 
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(ex.,  gratià  et  auctoritàte.  Cic. 
glorià.  Cic.  opibas.  Cic.  {am& 
Jaslitiœ.  Cic).  —  d«  son  bon 
sens,  compotcm  esse  mentis. 
Cic.  animt.  Ter.  Ne  p.is  jouir 
de  sa  raison,  voy.  aliésation, 
FOLIE.  —  d'un  droit,  usarpàre 
Jas.  Liv.  —  de  droits  égaux,  in 
pari  Jare  esse.  Liv.  \\  En  pari, 
des  choses.  Voy.  posséder,  pour- 
voir. Contrée  qui  jouit  d'un 
printemps  éternel,  verna  sem- 
per  regio.  Plin.J. 
jouissance,  s.  f.  Action  da 
jouir.  Il  Plaisir  extrême  qu'on 
goûte  dans  la  possession  do 
(IMch.  Fructus.  us,  m.  (ex.. 
ad  animi  mei  (ractam  (-  pour 
mes  j.  intelleclUBllos  ■  ].  Cic.)  ; 
voluptas.  atis,  f.  Cic.  (voy. 
plaisir);  delectatio,  onis,  (. 
Cic.  (ex.:  d.  convivioram.  Cic. 
magnam  delectationem  habére 
[.  procurer  •].  Cic.  au  plur.  in 
ipsa  occapatione  delectationes 
aliasmaltas  habëre. Cic);  gau- 
dium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (au  plur., 
ex.:  pecanix  et  corporis  gaa- 
dia.Sall.).  Avoir  la—  d«  qqch., 
frui  ali(]aàre.  Cic.  Voy.  jouir. 
lu  as  la —  du  plaisir  01  moi  les 
avantages,  ta  volaptate  frae- 
ris,ego  ator.  Sen.  Trouver  une 

—  à,  fractam  capâre  ou  perci- 
pâre  alicajas  rei  ou  ex  aliqaâ 
re.  Cic.  Causer  une  —  àqqn,de- 
lectâri  aliqaem  ou  alicai  vo- 
laptatem  afferre.  Cic.  Une  — 
intellectuelle,  voluptas  ou  de- 
lectatio animi.  Cic.  Los —  des 
sens,  volaptatct  corporis.  Cic. 
saavitates,  um,  f.    pi.  Cic.  Les 

—  de  la  vie,  Jacanditate*  vitx. 
Cic.  —  délicates,  fines,  recher- 
chées, delicix.  aram,  f.  pi.  Cic. 
Une  vie  de  — ,  vita  conlerta 
omniam  volaptatam  varietate. 
Cic.  1  Possession  d'une  chose 
dont  on  tire  avantage.  USUS, 
US,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  asaregni 
contentas.  Liv.)  ;  usura,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  u$.  lacis.  Cic. 
dédit  natara  asaram  vitx. 
Cic).  Procurer  à  qqn  la  — 
d'une  chose  (en  pari,  de  per- 
sonnes), aliqaem  alicajas  rei 
compotem  facëre.Cic  Avoir  la 

—  do  qqch.,  frui  aliqaâ  re.  Cic. 
(voy.  jouir).  Entrer  on  —  de 
(au  propre  et  au  fig.),  potiri, 
dép.  intr.  Liv.  M  Spéc.  Percep- 
tion des  fruit».  Usas  et  fructat. 
Cic  Jet.  Usas,  as,  m.  Cic.  Jet. 
Voy.  USUFRUIT.  Avoir  la  — 
d'une  propriété, fruifunciis. Cic. 
Abandonner  à  qqn  la  —  de 
qqch.,  aliqaid  alicai  utendam 
tradëre.  Cic.  ||  (Bourse.)  Action 
de  toucher  les  intérêts  d'une 
rente.  Usara,  x.  f.  Cic.  (cf.  pe- 
canix. Cic).  Fracias,  us,  m. 
Cxs.  (cf.  pecania!froc(u3.Caes.). 

jouissant,  ante,  adj.  (Droit.j 
Qui  jouit  de  qqch.  Qai  (juae) 
est  in  sud  potettate  ou  sut  Ja- 
ris.  Cic  —  de  ses  droits,  sai 
mancipii.  Cic.  saijaris.  Cic 

joujou,  s. m.(T.onfantin).  Jouo 
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d'enfant,  voy.  jouet.  1|  (P.  plai- 
sant.) Petit  objet.  Hcs  minu- 
ta. Cic.  1  Action  do  jouor.  Voy. 
JEU.  Faire  — ,  voy.  joue». 
Jour  (lat.  pop.  diurnas,  p.dies), 
9.  m.  Clarté  que  le  solail  ré- 
pand sur  la  terre.  Dies,  ei, 
m.  Cic.  Virg.  Tac.  (ox.:  itlii- 
cetcet  aliquando  ille  dies.  Cic. 
illaxit  dies.  Vir;/.  maltas 
['  grand  ■]  dies.  Cic.  dies  in 
vesperum  pr.-eci'ps.  Liv.  ctim 
dispersa  nehuta  apei-aisset 
diem.  Liv.  die  Jam  inclinato. 
Cic.  ou  prœcipiti.  Liv.  fit;,  vi- 
dère  diem  [*  voir  le  jour,  naî- 
tre à  la  vio  •].  Ov.};  lux,  lu- 
cis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ante  lu- 
cem.  Cic.  ad  lucem  [•.  jusqu'au 
jour  •].  in  lucem.  Liv.  Cir. 
Huet.  fax  adventabat  [-  allait 
paraître  -].  SaU.  prima  lux. 
Liv.  prima  luce.  Cses.  ou  cuni 
prima    lace   [•    au    point,  à   la 

fiointe  du  j.  •].  Cic.  luce  ou 
uci  [-au  jour,  pendant  la  j.  "]. 
Cic.  [Phil.  12,10,25].  ortaluce. 
Cic.  Cœs.  vixdan\  lace  certâ, 
vixdam  satis  certà  luce.  Liv. 
post  solis  occasum.  Jam  obscu- 
râ  luce.  Liv.  lace  clarâ  [•  en 
plein  jour  -].  Liv.  au  lig.  (u- 
cem  intueri.  Cic.  ou  vidêre.  Ov. 
in  lacem  saspici  ou  edi  [•  être 
mis  au  jour  -].  Cic.  lacem  as- 
picëre.  Cic.  lace  privâre.  Cic.) . 
Il  fait  —,  lucet,  imp.  Cic.  (cf. 
nondum  lucebat.  Cic.  [Rose. 
Am.  3Zi,  97].  antequam  luceret. 
Cic.  [CIu.  9,  27J);  lucescit, 
impers.  Plaat.  Cic.  Cœs.  Liv. 
(e.x.  :  et  jam  lucescebat .  Liv. 
cum  lucesceret.  Cic.  ubi  la.vit. 
Cœs.):  illucescit,  imp.  Liv. 
Sen.  rh.{ex.:  ubi  illuxlt.  Liv.\. 
Belle  comme  le  — ,  mulier  om- 
nibus simulacris  emendatior. 
Petr.  Clair  comme  le  — ,  solis 
luce  clarior  ou  simpl.  luce  cla- 
rior.  Cic.  Point  du  — ,  dilu- 
culutn,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
primulo  ou  primo  dilucalo.  Cic. 
dilucalo.  Ci'-.).  Le  grand  — 
(fig.)  lux,  lucis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  benefacta  in  luce  colloca- 
ri  volant.  Cic.  Sacrâtes  lace 
forensi  carait.  Cic.  lacem  non 
aspicëre.  Cic.  res  occultas  in 
lacem  proferre.  Cic.  familiam 
e  tenebris  in  lacem  vocavit. 
Cic);  publicum,i,  a.  Cic. eic. 
(voy.  PUBLICITÉ).  Au  grand  — , 
lues  palam  ou  simpl.  palam, 
adv.  Cic.  propalam,  adv.  Cic. 
apertê  palamqae.  Cic.  Perdre, 
quitter  le  — ,  lamen  relinqaëre. 
Virg.  (voy.  mourir).  ||  (Spéc.) 
Clarté  qui  permet  de  voir.iux, 
lucis,  f.  Cic.  etc.  (ex.;  assues- 
cëre  pati  claram  lucem  [en 
pari,  des  yeux  ].  Cic.  expers 
lacis  ["  pas  habitué  au  j.  ■] . 
Cic);  lumeD,  minis,  n.  Cic. 
etc. (ex.:  iamina  immittëre  œdi- 
pcio.  Vitr.  plus  œcjao  luminis 
facëre,  Cels.  in  cabicalo  mo- 
dicum  lumen  [«  faible  j.  .] 
inerat.  Cic.  luminibus  alicajus 
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obstraêre  [•  bouclier  le  j.  •]. 
Cic.  tabulas  in  bono  taminc 
collocàre.  Cic.),claritas,  atis, 
f.  l'Un,  (ex.:  claritati  alwlére 
["  se  préoccuper  do  donner  du 
jour  -laux  diverses  parties  d'un 
biUimont].  Piin.)  ;  caelum,  i, 
11.  Cic.  (ex.:  alicajus  cœlo  offi- 
cére.  Cic),  sol,  solis.  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  nanc  qaldein  paala- 
lam  a  sole  [s.  e.  recède,  •  ôte- 
toi  un  peu  de  mon  j.  ■).  Cic. 
[Tusc.  V,  92).  intérim  velim  a 
sole  non  obstes.  Val.-Ma.r.  [IV, 
H.  oxt.  !,]).  Mettre  en  son  — , 
illuminâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

l.UMIÈriE,    ÉCLAT,   ÉCLAInER):     H- 

lustràre,   tr.    Cic.   etc.    (voy. 
ÉCLAT,    éclairer).    Voir  qqcli. 
sous  un  faux  — ,  aliquid  fallaci 
jadicio   ou   (en    pari,    de  plus.) 
(allacibus   jadiciis  vidêre.  Cic. 
Les  jours   et    les  ombres    (dans 
un  tableau),  lumen  et   umbra. 
Cic.  (cf.  iumen.  et  ambra  com- 
mendant  pictaram.  Cic.  lumen 
et  ambras  custodlre.  Cic).  col- 
liistrata  et  opaca.  Cic.    for.  II, 
36).  Il  Fig.  Clarté  avec  laquelle 
l'esprit   saisit    une   chose.    Lu- 
men, minis,  n.  Cic  etc.  (ex.: 
lamen  afferre,  adhibêre   [•  je- 
ter   t,]    ulicai    rei.    Cic).    Voy. 
CLARTÉ.   Il  (Par  est.)  Ouverture 
pratiquée    pour  éclairer  l'inté- 
rieur d'un  objet.  Lamina,  nm, 
a.  pi.  Cic.    Fenestras,  aram,  f. 
pi.    Cic.     (cf.     fenestras  indëre 
[-pratiquer -J.P/aut.).  ||  Fente, 
crevasse.  Voy.  ces  mots.  Etre  à 
—,  perlucére,  intr.  Plaat.  Cic 
Sen.  (ex.:  perlacet,  qaam   cri- 
brum.crebrius.  Plaat.).  Percé  à 
— ,  rimosas,    a,    um,  adj.  Col 
Broderie   à  — ,  voy.  ajouré.  Se 
faire  —    (fig),  iter  {manu)  fa- 
cëre.Cart.  (ferro)  sibi  iter  ape- 
rire.  SaU.  erampëre,  intr.  Saii. 
perrumpëre   {per   medios  hos- 
tes).    Cses.    Fig.    Percer    à    — , 
(arch.),    c.-à-d.   blesser  au  vif, 
pungére,    tr.  Cic.   Percer   à  — , 
c.-à-d.    dévoiler    entièrement, 
Voy.   DÉVOILER.    Il    Fig.    Moyen 
pour    venir     à   bout    de   qqch. 
Voy.  .MOYEN,  FACILITÉ.  ^  Espace 
de  temps  déterminé  par  le  mou- 
vement de  rotation  de  la  terre. 
Dies,  diei,  m.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  nox,  ex.  :  dies  noctesque.  Cic. 
et  dies  et  noctes.  Cic.  noctes  et 
ou    ac   dies.  Cic.    die  ac  nocte 
conlinaato  itinere.    Cses.   pla- 
riumdierum  hiems  [«tempête"]. 
Plin.  j.  qainque  dieram  dispu- 
tationes.  Cic.  postera  die  [-  le 
j.  suivant  "].    Cic  trajicëre  et 
dieram    actus  noctibas  et  noc- 
turnos  diebas    [-  faire  du  j.  la 
nuit  "].  Sera,  at  tempas  est  di- 
ei. Cic.    ex   diei   tempore  [..  le 
moment  du  j.  •]   conjecturam 
capëre.Cic);  lux, lucis,  t.  Cic. 
etc.  (ex.  :  officia  lacis  noctisqae 
pervertëre.  Cic).  De    — ,  qui  a 
lieu  pendant   le  — ,  diuTnus, 
a,  um,  ad}. Cic.  etc.  (ex.  :  noc- 
turnus  diurno  continuatas  ia- 
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bor  est.  Liv.  labores  diarni 
noctarniquc.  Cic.  magna  diar- 
na  nocturnaqw,  itinera.  Ccrs.). 
Il  Cet  espace  de  temps  considéré 
par  rapport  à  l'état  de  l'atmo- 
splière,  delà  température.  Dies, 
diei,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  dies 
solstitialis.  Cic.  dies  bramalis. 
Cic.  dies  mitis.  tranquillas. 
Plin.).  Il  Cet  espace  de  temps 
considéré  par  rapport  à  l'em- 
ploi qu'on  en  fait.  Dies,  diei, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  die.»  teitiat 
destinatas.  Justin,  dies  fœdas. 
Justin,  dies  dedicationis.  Plin. 
j.  comitiorum  dies.  Liv.  perpo- 
târe  totos  dies.  Cic  diem  de 
die  ou  diem  ex  die  [•  de  jour 
on  j.  "].  Cic.  Liv.  diem  ex  die 
e.vspectdre.   Liv.  quotidie.  Ter. 

Cic.      voy.      JOURNELLEMENT.      6is 

in  die.  Cic  bis  die  [•  deux  fois 
par  jour  .].  Cels.  smgalis  die- 
bas. Cic.  in  dies  singulos.  Cic. 
alternis   diebas     ['  do    deux  j. 
l'un    •].    Cic.    alterno    quoque 
die.  Cic).  —  fixé,   dies,  ei,  f. 
au  sing.  m.  au  plur.    Cic   etc. 
•  (ex.:  dies    stata,  statata,  prx- 
stituta.  Cic. Liv.  dies  certa.  Cic. 
dies  pecunise  [-  de  l'échéance  >]. 
Cic.  diem  prsestitaëre  ou  dicère 
[»  fi.xer-].  Cic  diem  statuëre, 
ante  qaam...  Sali,  diem  ex  die 
dacère.  Cses.).  ||  Loout.  div.  Un 
de  ces  jours,  propediem.  Cic. 
Quelque    —,    aliquando,    adv. 
Cic    Un    — ,    olim,   adv.    Cic. 
qaondam,  adv.    Cic.    Remettra 
(une  affaire)  à  un  autre — ,  voy. 
REMETTRE.    D'un    —    à    l'autro, 
voy.  BiE.NTOT.  De  jour  à  autre, 
c.-à-d.    de    temps    en    temps, 
voy.    TEMPS.    Du   —    au  lende- 
main, voy.  IMMÉDIATEMENT.  Vi- 
vre  au    —  la  journée,  au  —  la 
— ,   in    dies    vivëre.   Liv.    Hor. 
Qui    est   du   — ,    hodiernas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (voy.  aujourd'hui). 
Nouvelles   du    —,    fabulœ  diei. 
Cic.  Goût  du  — ,  hi  mores.  Cic. 
Les  hommes  du  — ,  c.-à-d.  les 
hommes  en  crédit,  voy.  crédit. 
Ce  —  d'hui,  voy.    aujourd'hui. 
Etre  de  — ,  c.-à-d.  de  service, 
voy.  SERVICE.    Mettre   son   tra- 
vail à  — ,  expedire  et  conficëre 
ou  e-rpHcare   et    expedire  (ali- 
quid).   Cic.    Il    (Spec.)  Jour   da 
léte,  etc.  Dies,  ei,  m.  Cic. etc. 
(ex.:  (lies  festas.  Cic.  [voy.FÊTE]. 
dies  fastus,  nefastas.   Cic.   lu- 
dorum   Romanoram     secundo 
die.  Liv.  extremo  ladoram  scie- 
nicoram  die.  Cic.    mais  prima, 
secanda,  tertia  Satarnalia  [■  la 
premier,  le  second,  le  3»  jour 
des  S.  .].  Cic  [cf.  ad  Att.  .Mil, 
52,  I].  aies  natalis  urbis    ["la 
j.  anniversaire  de  la  fondation 
de  R.  -].  Cic.  [Div.  Il,  1,7,  98]. 
primas    anni   incipientis    dies 
[.  le  j.  de  l'An  .].  Cic).   \\    De 
tous  les  — ,   quotidianus,   a, 
um,  adj.  Cic.  etc.    (ex.:  caltas 
atqae  victus.  Cic  prœlia.  Cses. 
contentio.    Cses.    vestis.    Mart. 
sermo.    Cic.   quotidianse    vitsa 
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consaetaJo.    Cic.    voy.    quoti-  I 
DiES,    HABITUE!.).   Yotra    —    do 
fiévro.   'iies  taiis.  Cic.  (»J  Att. 
VU,   8,   S:  «tel.   "    Lai   sr.inds    j 
jours,  c.-a-d.  ^sisos  extraordi- 
naires.   Vov.    A<!=i=E.   Il   (Spéc.) 
Jour   d»    séance.   Voy.    séance. 
(Sur  cette   propositioal   jo    suis 
d'avis  de  passer  à  l'ordre  du — . 
(qaod    voit    renovjri    honores 
eosdem)  ,    nihil     decemendam 
censeo.  Cic.    Etre   à  l'ordre  du 
—  (63.),  vigére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:    pro   padore.  pro    virtate 
aadacia ,     aiarid'a     i-igebant. 
Sali.},    tenére,  tr.   5en.   (ei.: 
mtgligentici  deoram  nnnc  tenet 
sxculam.  Sen.\  '\\  jParext.)  Es- 
pace do  temps   plus    ou  moins 
lonç;.   Tempus.   oris.    n.  Cic. 
etc.     ex.;   cum  setas  ejas  in  ea 
tempora  incidisset  qaibas  Ma- 
cedones  (tarèrent  [-  aux  beaux 
jours  da  la  Macédoine  •].  -Vep. 
voy.  temps).  !|  Partie.)  Lesjours, 
c-ii-/.  la  vie  humaine.  .^t&S, 
atis.  I".  Cic.    etc.    (ex.:  setatem 
agire   cam    aliqtio.    Cic.   mihi 
œtas  acta  fermé  est.  Plaat.  voy. 
vie).    De   nos   —s  ,    c.-à-d.    de 
notre   temps,    hoc   tempore   ou 
his    temporibas.     Cic.     nostrâ 
memoriâ.  Cic.  Voy.  temp>. 
journal  ilat.  ditirnalis,  de  jour) , 
adj.    et   3.    m.   H    (Arch.*    Adj. 
Propre  à  chaque  jour.  Diarnas, 
a,  um,  adj.  Cic.   etc.    Livre  —, 
papier  —    resistre  où  l'on  ins- 
crit régulièrement  chaque  jour 
ce  qu'on  a  fait,  vu,  pagillares, 
Sen  .Plin.  j.  commentariam.  ii, 
n.  et  coTnmentarias,  ii,  m.  Cic. 
memorialis    libelhis.    Saet.     et 
•impl.   libeilas,    i.  m.  Saet.  1 
S.   m.   Relation  jour    par   jour 
de  ce    qui    s'est  passé  en  quel- 
que lieu.  Ephemeris  ,Gén.  idis 
et  idos.   Ace.    pi.  idas  .  f.  Cic. 
Diariam.  ii,  n.  Asi^ll.  ap.  Gell. 
Comm-^ifariam,   ii,  n.  et  com- 
mentariiin,  ii,   m.  Cic.   [cC.  re- 
ferre   in    commentarios    diar- 
nos.  Saet.).  —  do  voyage,  opé- 
ra peregrinationis.  Cic.  l\  (Spéc.) 
Publication    quotidienne,    pé- 
riodique, etc.  Acta,  orum,  n. 
pi.    Ci<:.     es.:    acta  ditirna  ou 
acta    oram,  n.    pi.,  arbana    et 
absol.  acta.  Cic.  cf.   alif/aid  in 
acta   mittére.    Saet.  aliqaid  in 
acta  referre.  Saet.  diurnis   ur- 
bit  acti3    mandàre.   Tac.    acta 
diarna     [-  journal    officiel  -]. 
Tac.  ou  diarna  popali  romani 
st   abs      diarna,    oram,    n.  pi. 
Tac.  Saet.  acta  publica.  Saet. 
acta  arbana.  Cic.  reram  arba- 
naram  acta.  Cic).  Le  —  d'uncî 
prison,  voy.  ÉcBOf .  —  (de  com- 
merce),  a'dversaria,  oram,   n. 
pi.  Cic.   —    des  recettes    et  des 
dépenses,  codex  accepti  et  ex- 
pemi.  Cic.  1  Un  —  déterre  (ce 
qu'on   peut   labourer   de   terre 
en    une  journée).     Jugum,    i, 
n.    Varr.   (ex.:    jagam    vocant 
qaod  jancti  boves  ano  die  exa- 
rare  p-jaaant.    Varr.)  ;    juge- 
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ram,  i  (gén.  plur.  ja<;ert»rr», 
Uat.  et  .\h\.  plur.  ordin.  jage- 
rilnis\  n.  Cic.  fvoy.  arpent). 
ournalier,  ièro,  adj.  Qui  se 
fait  chaque  jour.  Cotidianus 
iou  quotidianus).  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (o'x.  :  idbop.  Ca-s.  opé- 
ra [au  sing.l.  Os.  us^is.  Cic. 
'^ic);  diurni 


vîta.  Cic);  diurnus,  a.  um 
adj.  Cic.  (.ex.:  opus.  ''i'.  cibas 
Liv.  mania  [•  tâche  j.  du  sol 
dat  '].  Tac.  qasestiis.  Cic. 
merees.  Tac.).\\  (P.  ext.)  Voy. 
HABITUEL.  Faire  un  usage  — 
do...,  terëre,  tr.  Cic.  Mémorial 
— ,  ephemeris,  idis  et  idos,  f. 
Cic.  I  Arch.)  Un  ouvrier  —,  et, 
sabst.,an  —  (qui  travaille  à  la 
journéij), mercennarius  in  diem 
condnctas).  Cic.  operarins,  ii. 
m.  Cic.  Des  — ,  opéra»,  aram, 
m.  pi.  Cic.  (cf.  op.  mercenna- 
rii.  Cic).  1  Qui  est  sujet  à 
changer    d'un   jour    à  l'autre 

Voy.  CHANGEANT,  INCERTAIN.  IN- 
CONSTANT. Humeur  — ,  mobili- 
tas  ingenii.  Sali.  Fcmmo  —  (de 
beauté    — ) ,    voy.    momentané  , 

PASSAGER,    VARIABLE. 

journaliste,   s.  m.    Celui  qui 
travaille,    comraa   rédactour,  à 
un  journal.  Diarnarius,  ii,  m. 
Cod.-Theod.     \\   (ïypogr.)  Ou- 
vrier     attaché    à    l'impression 
d'un  journal.  Voy.  typographe. 
journée  (lat.  pop.  diarnata,  de 
diarnas,  jour),    s.  f.  Espace  de 
temps  qui  s'écoule  du   laver  au 
coucher  du  soleil    (par  rapport 
à  la  température).  Dies,  ei,  m. 
Cic.  etc.  Voy.  jotm,  temp5.  ^  Cot 
espace  de    temps   considéré  par 
rapport    i    l'emploi    qu'on    eu 
fait.  Dies,  ei,  m.  Cic.    ex.:  diei 
pœnas    dare  [■  payer  cher  une 
j.  -].  Cic.  voy.  jooR.K    Une  —, 
spatiam    diarnam.    Cic.    anias 
diei  spatiam.  Cic.    Voy.    jour. 
Arch.    Cotte    —  ,    voy.   aujour- 
d'hui. Prendre  — ,  sumére  diem. 
Cic.    Gagner   sa    vie  au  jour  la 
— ,    voy.  JOUR.    Une  —  de  chu- 
min,    de    marche,    ifer   unias 
diei.    Cic.    ou   diei,   ou    simpl. 
dies,  ei,  m.  Cir.  (cf.  abesse  iter 
unias      diei.     Cic.     regio    die- 
ram  plas  triginta  in  longitadi- 
ncm  patens.  Liv.).  Une  comédie 
en    trois    — ,    voy.    acte.    1    Ce 
qu'on    fait  dans    une   journée. 
Travail  d'un  ouvrier  dans  une 
— ,  opus  diarnam.  Cic.  ou  opé- 
ra, a',  f .  Cic.  Une  —  et  demie  do 
travail,  sesqaiopera,  a?,  f  ■  Col. 
Le  travail   d'une    —    et  demie, 
sesqaiopas,    péris,    n.     Plaat. 
Emploi    de   la    —    de     travail, 
diurnus   acfus.    Saet.    Ouvrier 
à   la   — ,   homme  de    —,    voy. 
JOURNALIER.  Prix  du  travail  à  la 
— ,   merees    diurrva.    //or.    ici. 
diarna.     mercede      condacëre. 
//or.).  Le  gain  d'une  — ,  qaœstas 
diarnas  (ou  qaotidianas).  Col. 
diarnam,  i,  n.  Sen.  Fig.  Famil. 
M'Mitir    à  la  —  (comme  si  on 
était  payé  à  la  —  pour  le  faire), 
O'nnia  ementiri.  l'iaat.  Il  mont 
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à  la  —,  tolus  e.r  fraade  et 
mendacio  composilus.  Cic.  \\ 
Chemin  qu'on  fait  d'un  lieu  à 
un  autre  dans  une  journée. /(er 
iinins  diei,  ou  simpl.  iter  diei. 
Cic.  Justam  iter.  Ca-s.  (cf.  con- 
fecto  fasto  itinere  eJas  diei. 
Cxs.  itineribas  magnis.  Liv. 
ma-vimis.  Cic.  modicis  itineri- 
!>as.  Liv.  minoribas  itineribas 
siibseqai.  Liv.).  Voyager  à  pe- 
titos  — ,  leniter  iter  (acëre.  Cœs. 
(Dans  le  langage  militaire. )Ca«- 
tra,  oram,  n.  pi.  Liv.  (cf.  se- 
cundis  castris  pervenit  ad 
Diam.  Liv.  tribus  castris  eo 
pervenit.  Liv.).  Voy.  jour,  mar- 
che. Il  Ce  qui  s'est  p.issé  lie  re- 
marquable dans  une  journée; 
fait  d'armes.  Dies,  ei,  m.  et  f. 
/.il',  (cf.  d.  AUiensis.  Liv.Can- 
nensis.  Flor.).  1  Journéo  da 
terre  (ce  qu'on  peut  labourer  da 
terre    on    una    journée).    Voy. 

JOURNAL. 

journellement ,  adv.  Chaque 
jour.  Quotidie  ou  cotidie,  adv. 
Cic.  (on  dit  aussi  qaotidiano 
ou  cotidiano  [s.-e.  tempore] . 
Cic).  Singalis  diebas.  Cic  In 
dies  singalos.  Cic. 
joute,  s.  f.  Combat  à  cheval, 
d'homme  à  homme,  avec  la  lan- 
ci,  pour  jeu,  etc.  et  par  e.vt. 
combat.  Cerfamen,  inis,  n.  Cic. 
Certatio,  onis,  f.  Cic.  ||  P. 
anal.  —  sur  l'eau,  noumachia, 
.r,  f.  Vell.  Mart.  Saet.  J| 
Combat  d'animaux.  Une  —  de 
coqs,  pugna  ou  certamen  gallo- 
ram.  Plin.  Donner  une  —  do 
coqs,.<!pecl!acu;um  galloram  edé- 
re.  Plin.  1  Fig.  Lutte  brillante 
qui  se  fait  sous  las  yeux  du  pu- 
blic. Ceriamcr»,  minis,  n.  Cic. 
Certatio,  onis,  f.  Cic.  Commis- 
sio,  onis,  f.  Plin.  /.  Voy.  con- 
cours. 

jouter  ,  (  lat.  pop.  jaxtàre  , 
.  proprt.  joindre  ,  faire  join- 
dre »)  ,  V.  intr.  Combattre  do 
près,  l'un  contra  l'autre,  ache- 
vai, avec  des  lances,  en  matière 
do  jeu.  lielli  ou  pagnx  eqaes- 
tris  simalacra  cicre  {A.  d  après 
Virg.).  P.  ext.  Certàre,  intr. 
Cic.  Ladëre,  intr.  Cic.  Saet.  || 
P.  anal.  Faire  —  des  coqs,  de» 
chiens.  Spcctacalam  {gallo- 
ram) ed'/re.  Plin.  Committëra 
idaos  canes)  in  conspecta  po- 
pali. Fronto.  1  (Fig.)  Lutter  da 
talent,  d'habileté  contre  qqn. 
Certàre,  intr.  Cic.  Voy.  lutter, 
rivaliser. 
jouteur,  s.  m.  Celui  qui  jouta 
ci.ntro  qqn.  Qui  simulacram_ 
eiiaestris  pagnœ  ciet.  A.  ou  qui 
ludit  hastia.  A.  \\  Fig.  Adver- 
saire. Voy.  ce  mot. 
jouvence  (lat.  j'aventa),  s.  f. 
(Arch.)  Jeunesse.  Voy.  ce  mot. 
jouvenceau,  s.  m.  et  jouven- 
celle (lat.  pop.  javencellna  p. 
class.  javencalus,  diminutif  do 
Juvenis,  jeune),  s.  f.  Adoles- 
cent, adolescente.  /Iduiescervtu- 
iu»,  i,  m.  Cic.  Peradalescenta- 
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'lis,    t,    m.    iVt-p.     Jouvencalle, 
lirjanrnhi,  .-T,  f.  Cic. 
jouxte  (lai.  Jtixtai.  prép.  Arch 
(Droit.)    Proche.    Voy.  co   mot. 
Il   Fig.  Conformément   à.  Voy. 

CONFOR.\1É.MENT. 

joTial.  aie  (lat.  post.  jovialis, 
relatif  à  Jupiter),  a<lj.  Qui  ai- 
ma la  gaîté.   Jacandus,  a,  am, 
atlj.  Cic.   Jucanditatia  plenas. 
Ile.   I/ilaris,    e,    adj.  Cic.  (cf 
hilari    valtu.   ease.    Cic.   hilari 
animo  esse  et  prompto  ad  Jo- 
candam.  Cic).  Festivas,  a,  um, 
adj  .  Cic.  Voy.  enjoué. 
jovialement,  adv.  D'une  ma- 
nière joviale,  ffilarê,  adv.  Cic. 
Perjiicandr,  adv.  Cic. 
jovialité,  s.  (.  Humeur  joviale. 
Ililaritaa,  atis,  (.  Haet.  .4nimus 
hilaris.    Cic.    Jucanditas,    atis, 
f.  Cie.  Trait  de  —,  Jocosé    dic- 
tam.    Cic.    Des  —,   hilaritatea. 
um,  f.  pi.  Sen.  facetiœ,  aram, 
(.  p\.  Cic. 
joyau,  s.  m   Ornement  précieux 
qui  sert  à   la    paruro  des  fem- 
mes. Gemma,  a?,  f.  Mart.  Orné 
•Jo   — ,   gemmatus  ,    a,    um,   p. 
adj.  Liv.  Ov.  Voy.  bijou. 
joyeusement,  adv.  D'une  ma- 
nière joyeuse.  Hilare,  adv.  Cic. 
I.retè,  adv.  Cic.    Jacandê,  adv. 
l'ic.  Fesiivê,  adv.  l'arr.  Animo 
lœto  ou  hilari.  Cic. 
joyeuseté,  s.  f.  (Famil.)  Paro- 
le, action  pour  rire.  Facetê  (ou 
belle,  lepidê)  dictam.  Cic.    Des 
— ,   facetisp.    aram,    f.    pi.  Cic. 
jocalaria,  ium,  n.  pi.  f[or. 
joyeur,  euse,  adj.  Qui  a  de  la 
joie  (état  habituel).  Hilaris,  e, 
adj.  Cic.  et  bilarus,  a,  um. 
adj.    Cic.    {  ex.  :     hilarissimus 
conviva.Plaat.);  (état  passager): 
lœtus,  a,  U223,adj.  Cic. etc.  (e.\^: 
vagantar   lœti    toto  (oro.  Cic. 
Isetas  omnibus    Ixtitiis.  Cic). 
(Avec  une  idée  de  vivacité,   de 
Donne  humeur.)  Alacer,  cris, 
cre,  adj.  Cic.  (ex.:  gaadio  ala- 
cer.   Curt.    alacres   animo  sa- 
mxis.  Cic).  (Avec  une  idée  d'es- 
prit.)   Jocosus,    a,    um.   adj. 
Cic.(ex.:i.homo,Cic.)    Rendre 
qqn  — ,  hilarûre  aliqaem.  Cic. 
lœtitid   afficëre  ou  perfandëre 
aliqaem.    Cic.    Etre   — ,    Isetâri 
(aliqaâ  re).  Cic.   Voy.  réjouir. 
Etre   très—,  exsultàre   lœtitiâ, 
gaadio.  Cic.    Mener  —  vie,  ja- 
candissimê   vivëre.  Cic.    ^  Qui 
e.vprime    la    joie.     Lœtus,    a, 
um,    adj.    Cic.  Lii:   [ex.  :  Iseta 
oratio.  Liv.  Isetas  valtas.  Cic. 
lœt.  clamor.    Virg.  Iset.   oculi. 
Val.-Ma.r.)  :    hilaris,    e,  adj, 
Cic.  etc.  {e\.:  h.  i-altas.  Cic.  h. 
vox.  Quint,    on    dit  aussi  Ixti- 
tiœ,  volaptatis  ou  jucanditatis 
plenus.  Cic):  festivus,  a,  um, 
adj.    Plaut.    etc.    (ex.:    locus. 
Plaat.  conniviam.  Plaat.);  Jo- 
COSUS,  a,  um,  adj.  Liv.    {ex.: 
verba.  Ov.  dicta.  Liv.).  Cris — , 
acclamatio,  onis,  f.  Cic.  clamor 
tsetantium.  Cic.    \\   Qui  apporte 
la  joie.  Lœtus,  a,  um,  adj.  Liv. 
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(cf.  l.  nuntias.  Liv.).  Droit  do 
joyeux  avi'nement.  Voy.  avèse- 
MENT.  H  Fig.  Les  moissons  — , 
Isetse  segetes.  Cic  Voy.  riant. 
jubé  (lat.  jubé,  ordonne  [pre- 
mier mot  d'une  prière  qui  se 
chantait  au  jubé]),  s.  m.  Sorte 
de  galerie,  dans  une  église,  en- 
tre la  nol'  et  la  chflcur.  Pulpi- 
tam,  i,  x>.  A.  .imbon,  onis,  m. 
Du  Cange.  Lectorium,  ii,  n.  Du 
Gange. 
jubilaire,  adj.  Qui  .ippartient 
au  }ah\\'\.labilœus,  a,  um,  adj. 
l/ier.  (in  Is.  .\VI,  58,  6  sq.). 
Il  Qui  a  cinquante  ans  de  sît- 
vice.  Qai  munas  per  quinqaa- 
ginta  annos  ou  per  decem  lus- 
tra administravit.  .4. 
jubilation  (lat.  post.  jabilatio. 
F.ccl.),  s.  f.  (Famil.)  Joie  expan- 
sive  et  bruyante.  Mira  ou  in- 
gens Isptitia.  Cic.  Laetitia  exsul- 
tans. Cic.  L'air  de  —  que  leur 
inspirait  l'accomplissement  de 
leur  œuvre,  aUicritas  perfecti 
opcris.  Liv.  Etre  en  —,  lœtitiâ 
e.vsaltâre.  Cic.  ou  gaadio  tri- 
nnphâre.  Cic. 

1.  jubilé  (lat.eccl.  jabilœus],s. 
m.  Chez  le>  anciens  Hébreux 
solennité  célébrée  tous  les  cin- 
quante ans.  Jubilseus  annus. 
\'alg.  1  Chei  les  catholiques, 
indulgence  plénière  accordée 
par  les  papes  tous  les  cent  ans, 
plus  tard,  tons  les  cinquante 
ans,  etc.  .4nnas  quinguagesi- 
mas  ou  centesimus.  Eccl.Jabi- 
Iseus  annus.  Eccl.  Fêtes  du  — , 
sollemnia  ou  sacra  sœcularia . 
A.  (d'apr.  Saet.j.  Le  troisième 
— ,  sollemnia  ssecularia  tertia 
ou  tertia  sacra  ssecularia.  A. 
1  Fête  célébrée  en  l'honneur  de 
celui  qui  est  arrivé  à  la  cin- 
quantième année  desafonctiou. 

Voy.    FÊTE. 

jubiler  (lat.  post.  jubilâre 
["  pousser  des  cris  de  joie  ■]. 
Eccl.},_  v.  tr.  (Famil.)  Eprouver 
une  joie  expansive,  bruyante. 
Lxtitiâ  ou  gaudio  exsultàre. 
Cic.  Gaudio   triumphâre.  Cic. 

jucher,  v.  intr.  Reposer,  dor- 
mir perché  sur  une  branche. 
—  e<_se  — ,  insîdêre  et  insîdë- 
re,    intr.    Col.    Voy.   percher. 

I  (Fig.)  Se  placer,  être  placé 
quelque  part,  tout  en  haut.  — 
et  se  — .  insidëre,  intr.  Cic. 
Voy.  GRIMPER,  PERCHER.  Etre 
juché  (à  un  é;age  supérieur), 
sarsum  colère,  l'arr.  Etre  ju- 
ché au  grenier,  sab  tegalis  ha- 
bitàrg.  Suet.  |(  (P.  ext.)  Transi- 

tivt.   Voy.    MONTER. 

juchoir,  s.  m.  Assemblage  de 
bâtons  sur  lesquels  les  poules 
juchent.  Sedile,  is,  n.  l'arr. 
Perticêe,  arum.  f.  pi.  l'arr. 

judaïque,  adj.  Des  Juifs.  Ju- 
daicus.  a.  ou  Judœicus,  a, 
um,  adj.  (.'ic.  etc.  (ex.:  saper- 
stitio.  Qaint.religio.  lex.Lact.). 

II  (P.  est.)  Fig.  Trop  étroite- 
ment attaché  à  la  lettre.  Voy. 
LETTRE.  Interprétation   — ,  voy. 
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RIOOUREUX,    SÉVÈRE.    ||    D»  Judé». 

Jadœas,  a,  um.  adj.  Plin. 
j udaiquement  ,      adv.     D'une 
manière    judaïque.    Jadxorunx 
more.  Cic.  Jadaicè,  adv.  Hier. 
judaïsme    (lat.    eccl.    judais- 
mus),  s.  m.  Religion  juive.  Re- 
ligio      (  ou      doctrina       sacra) 
.ludaica  (ou  .Itidxoram).  Eccl. 
judas,    ».    m.    Traître.   Vov.  ce 
mot.  Il  (P.  anal.)   Fig.  Sorte  d» 
guichet.  Voy.  guichet. 
judelle,     8.  f.     Foulque.    Voy. 
ce  mot. 

judicature,  s.  f.    (.Arch.)   Pro- 
fession do  ju;^o.  yudicandj  mo- 
nas.  Cic.  .ladicatas,  ûs,  m.  Cic. 
Jarisdictio,  onis,  f.  Cic.  Exer- 
cer la   — .   judiciam  exercêre. 
Cic.  judicâre,  intr.  Cic.  judicia- 
rio    muncre    Çangi.    Jet.     Voy 
JUGER.    Il     (Spéc.)  Chez  les  an- 
ciens Hébreux.  Dignité  do  juge 
Comme  plus  haut. 
judiciaire,    adj.    Relatif   à    la 
justice.    Judicialis,    e,    adj 
Cic.  etc.  (ex.:  causa.  Cic.  genut 
dicendi.    Cic.)  ;   judiciarius  , 
a,   um,  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  con 
troversia.  Cic.  cognitio.  Jet.)  ; 
forensis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.. 
f.  controversia.    Qaint.    nego- 
tiam./'ac.  causa.  Quint,  oratio 
ou  dictio.  Cic.  certamen.  Cic). 
Le  genre  —,  gênas  dicendi  ja- 
diciis    aptum.    Cic.  Combat  — 
(jugement  de  Dieu),  voy.  juge- 
ment. (I  (Spéc.)  Qui  est  relatif  à 
l'administration   de   la  justice. 
Judiciarius,  a,  um.adj.  Cic  Jet. 
Fonction    — ,  voy.  judicature. 
Organisation — ,  ratio  jadicio- 
ram.    Cic.   Bonne  organisation 
— ,  œqua  juris  descriptio.  Cic. 
(Oir.  II,  U,    J5).    Il    Qui    se    fait 
en  justice;  par  autorité  de  jus- 
tice. Judicialis,    e,  adj.  Jet. 
{ox.:  forma.  Jet.  sententia.Jct. 
qufestio.  Jet.  laadatio.  Suet.)  , 
judiciarius,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  jud.lex.  Cic).  Enquête—, 
judicium.n,  n.  Cic.  judicalio, 
onis,  f.  Cic.    .Action,    poursuite 
— ,  actio,  onis,  f.  Cic.    Autori- 
ser   une     action    —    j'adiciam 
dure.     Cic.     Faire    une    vente 
— ,     proscribëre     bona.     Cic. 
1   Relatif    au   jugement,    à    la 
faculté   de  discerner  le  vrai  du 
faux.  Qai  (quœ,  qaod)  ad  judi- 
ciam pertinet.  A.  Faculté—  et 
su6s<. (famil.)  la  —  (faculté  d» 
juger),  judicium,   ii,  n.  Cic.    || 
Astrologie  —,  voy.  astrologie. 
(Arch.)  Subst.  L'n  — ,   voy.  as- 
trologue. 
judiciairement,  adv.  Suivant 
les  formes  judiciaires.  Jadiciali 
lege.  Cic.  ou    simpl.    lege.    Cic 
(cf.  lege  agere  cam  aliqao.  Cic). 
Poursuivre  qqn  — ,  vocàre  ali- 
quem  in  jus.  Cic.    Déposer  — , 
profitëri  apad  judicem.  Cic. 
judicieusement,    adv.    D'une 
manière  judicieuse.  Sapienter, 
adv.  Cic.  Pradenter,  adv.  Cic 
Jadicio,  abl.   adv.  Cic.    Penser 
— ,  sapére,  intr   Cic. 
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Judicieux,  euse,  adj.Qui  a  du  I 
juseiiienc,  qui  a  la  lacultc  du 
de  jujer.  Qui  (goas)  ;ucii(iiim 
intelligent  habet.  Cic.  Intdli- 
gens.  adj.  Cic.  Sapiens,  adj. 
Cic.Pradens.  adj.  Cic.  (cf.  lir 
ad  consilia  pradens.  tic.  on 
dit  aussi  vir  acri  majnoi/ue 
judicio.  Cic).  Etre  —,  «opère, 
iuli-.  Cic.  magni  iudicii  esse. 
Cic. Esprit  —,  praaentia,  se,  f. 
Cic.  acamen  injenii.  Cic.  \\ 
Qui  marque  du  jugement.  Pra- 
dens, adj.  Plixd.  ^abtilis,  e, 
adj.  Plin.  (ci.  senteniia.Plin.). 
Une  pensée  — ,  sententia  plena 
pradentix.  Cic. 

juge,  s.  m.  Celui  qui  est  charge 
d'appliquer  les  lois  civiles,  pé- 
nales, etc.  Judex.  dicis,  m. 
Cic.  etc.  (es.:  /.  intejer  qaie- 
tasqiie.  Cic.  j.  nequam  et  Uiis. 
Cic.  Jadices  severi,  clémentes. 
Sen.  rh.  jarati  ['  assermentés, 
qui  ont  prêté  serment»]  ju.di- 
ces.  Cic.  selecti  [choisis  par  le 
préteur  sur  la  liste]  jadices. 
Oc.  indices privcUi[soTle  déju- 
ges ae  paix].  Saet.  dare  ['desi- 
gner-] jadicem  [en  pari.  Ju 
préteur  ou  du  sénat].  Cic.  dare 
jadice».  Cic.  aliqixem  jadicem 
tamêre  ou  habëre.  Cic.  consti- 
taëre  jadices  de  aligna  re.  Cic. 
jadices  rejicëre  [•.récuser-].  Cic. 
apad  jadicem  caasam  agëre. 
Cic.  apad  aliqaem  jadicem  pro 
aliqao  dicëre.  Cic.  jadicem  esse 
de  aliqaà  re  ou  inter  aliqaos. 
Cic.  jadicem  sedêre  in  aliqaem 
ou  inter  aZiguo».  Cic.  Liv.  ja- 
dices nulles  [•  de  rien  -,  «  pi- 
toyables .].Cic.  on  dit  aussi  qai 
.    C. 


jiuiicat.  6ic.  qai  jadicataras 
est.  Cic.  qai  jadiciam  exercet. 
Cic.  voy.  jugement;  juger);  ar- 
biter,  tri  (-juge  à  l'amiable^), 
m.  Cic.  etc.  (voy.  arbitre  ;  re- 
cuperator,  or'is  (-juge,  arbi- 
tre dans  les  questionsd'indem- 
nité,  de  recouvrement  ■),  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  dare  recaperato- 
res.  Cic).  —  d'inttruction,  voy. 
INSTRUCTION.  Il  (Spéc.)  Grand 
— ,  magistratas  sammas.  A.  || 
(Par  oxt.)  Juge  d'un  concours, 
etc.  Judex,  dicis,  m.  Cic.  etc. 
Arbiter,  tri,m.  Cic.  etc. Voy.  ar- 
bitre. Il  (Par  anal.)  Celui  qui 
décide.  Judex,  dicis,  m.  Cic. 
etc.  lex.:  sase  rei  jadicem  esse. 
Cic.  aliqaem  jadicem  constitai:- 
re.  Cic.  aliqaid  ad  jadicem  dé- 
ferre.Cic);  dJsceptatoT,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  domesti- 
cas  [opp.  à  jadex].  Cic.  voy. 
ARBITRE).  1  Celui  qui  est  qn 
état  de  donner  son  avis  fur 
qqn.  sur  qqch.  Judex,  dicis, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  /.  stadiorum. 
Cic.  judex  optimas  earam  re- 
ram  quas  agebat.  Vell.)  ;  exis- 
timator,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alicajut  rei  doctas  [ou 
xntdligens  ou  acerrimin]  exis- 
timator.  Cic.)  ;  spectator, 
cris,  m.  Liv.  (ex.:  acrior  vir- 
tutit   spectator   et  jadex.  Liv. 


I-  rei use 
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[XMI,3I.,7]).  —sévère,  censor, 
oris,  m.  Hor. 

jugement,  s.  m.  Action  do  ju- 
gfr.  Le  tribunal  est  en  —  (tient 
séance),   voy.    séance,  lister  en 

—  (être  partie  dans  un  procès), 

voy.     ESTFR,     PARTIE,      TUAIDER. 

Amener  en  —,  in  jus  vocùre. 
Cic  addacêre  in  jas.  Cic.  Voy. 
CITER.  Traduit  en  —  devant  le 
peuple,  reas  ad  popalam.  Liv. 
\Arch.)  ICntror  en  —  avec  qqn 
(plaider  avec  lui),  iifi'afire  cun» 
aliqao.  Cic.  Voy.  plaider;  et 
(lie.),  avoir  une  discussion  avec 
lui,  voy.  DISCUSSION.  S'éiaver  en 

—  contre  qqn  (ouvrir  une  dis- 
cussiou  avec  lui%  voy.  discus- 
sion, DISCUTER.  1  Résultat  de 
cette  action.  Judicium,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  jadicium  Paridis. 
Liv.  jad.  popali  («j.  rendu  par 
lepoujile  -.  Liv.)  jadicium  ali- 
cujas  rei  ou  de  aliqaà  re  facêre. 
Cic  priores  decemviri  qaœdam, 
qase  sai  jadicii  videri  passent, 
ad  popalam  rejecerant.  Liv.  ja- 
dicia  domi  conflabant,  pronan- 
tiabant  in  {oro.  Liv.  (III.  3fi, 
8];  voy.  juger);  judicatum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  jad.  negare 
[■  refuser  de  se    soumettre    au 

'  Cic.  jadicatam  non  facè- 
16  pas  donner  suite  •]. 
.  _,endreun  —  capital, capi- 
tis  damnàre  ou  condemnâ/e 
(aliqaem).  Cic.  —  prononcé,  res 
jadicata.  Cic.  —  d'incompéten- 
ce, voy.  INCOMPÉTENCE.  Saus  —, 
indemnatas.  a,  am,  adj.  Cic. 
etc.  (cf.  indemnatis  civibus 
Romanis  cracem  reservûre. 
Cic).  —  d'un  tribunal  ecclé- 
siastique, d'un  concile,  voy. 
ARRÊT,  décision.  ||  P.  anal.  — 
h  u  mains, /adicio'iominnm. Cic. 
Voy    JUSTICE.   Il    (P.  anal.)  Les 

—  de  Dieu  (ses  arrêts  sur  les 
personnes,  les  choses),  jadicia 
Dei.  Vulg.  Voy.  arrêt.  ||  (Spéc.) 

—  de  Dieu  (sorte  d'épreuve  au 
moyen-âge  pour  décider  entre 
un  innocent  et  un  criminel). 
Divinum    testimoniam.    A.    Le 

—  dernier,  altimam  ou  novis- 
simam  jadiciam.  Aag.  ^  (P. 
ext.)  Opinion  par  laquelle  on 
approuve  ou  on  blime.  Judi- 
cium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  meo 
judicio.  Cic.  intelligentiam  ja- 
dicio  ['  d'après  le  j.  des  con- 
naisseurs ■].  Cic.  jadiciam  la- 
cère de  aliqao,  de  aliqaà  re.  Cic. 
j.  dignitatis  meae.  Cic.  [Br.  1, 
1];;  existimatio,  onis,!.Cic. 
etc.  (ex.  :  qaam  vera  res  sit, 
communis  existimatio  est.  Cic. 
voy.  OPINION,  critique).  Au  -- 
d'Antistius,  ut  ^nstitius  jadi- 
cabat.  .Saet.  Au  —  de  çjqn,  aii- 
rjao  jadice.  Cic.  at  illi  (jaidem 


videtur  ou  ladebatur.  Cic.  Por- 
ter un  —  sur  qqn  ou  qqch.,  ja- 
dicàre  {recta}  de  aliqao,  de 
aliqaà  re.  Cic.  Voy.  juger. 
Porter  un  —  favorable  sur  qqn, 
bene  existimàre  de  aliqao.  Cir. 
Porter   un    —    défavorable  sur 
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qqn,  maie   e.ristiniâre   de    ali- 
qao. Sen.  Demander  il  qqn  son 
—  sur  qqch.,quid  placcat  ulioai 
de    aliqad    re    e.vqairëre.^  Cic. 
Craindre   lo  —   de  qqn,  timire 
quid  aliqais  e.xistimet.  Cic.  Tu 
dédaignes  les  —  autorisés,  aac- 
toritates    contcmnis.    Cic.    Ju- 
gement     téméraire,     opinandi 
temeritas.    Cic.    l'ortn-     un    — 
téméraire    sur  qqn,    de    aliqao 
tcmere  saspicàri.    Cic.  1   Avis, 
manière    de    voir    particulière 
à  qqn.  Arbitrum,  ii,  n.   Cic. 
(ex.:  alicajns    arbitrio  permit- 
tëre    aliqaid.    Cic.   aliqaid    re- 
(erre   ad    arbitriam     alicajas. 
Cic);    sensus,    us,    m.    Cic. 
(voy.    AVi^,    OPINION).   Proposer 
qqch.  au  ~  de   i\i\n ,  approbâre 
(opas)  alicai.  Cic.  S'en  remettre 
au    —    do    qqn,    aligiiid  aiicai 
permittëre.    Liv.    alicajas    rei 
jadicium  committère  ahcai.Cic. 
Il    (P.  oxt.  et  absol.)  Manière  da 
voir  conforme  au  bon  sens.  Ju- 
dicium, ii,  n.  Cic.  etc.    (ex.. 
judicio  valére.  Cic.   magni  ja- 
dicii esse.  Cic.  ipse  Cœsar  ha- 
bet  peracre  jadiciam.  Cic  [op. 
IX,  16,  11],   verissimam    habêrg 
jadiciam.   Cic.    oratores    ejas- 
dem  œtatis  prxcarrit  jadicio. 
Tac).  Etre  capable  de — ,jadi- 
câre' posse.   Cic.    (cf.   cum  ego  i 
jadicàre  jam   aliqaid  possem. 
Cic  [Br.2/i9]).  Un  homme  d'un 
—  éclairé,  vir  ad  consilia  pra- 
dens.   Cic.     Hommes     pourvus 
d'un  —  excellent,  domines   sa- 
pientissimi.   Cic.     Voy.    oout, 
intelligent.  Le  manque  de  —, 
pravitas  mentis.  Cic.  Qui  man- 
que  de  —  ,  voy.  DÉRAISONNABLE. 

Avoir  du  —,  sapère,  intr. 
Cic.  Avoir  un  —  sur,  intelligi- 
re  pradentcr.  Cic  N'avoir  pas 
do  — ,  avoir  perdu  tout  — , 
mentis  noncompotem  esse.  Cic. 
«1  (Logique.)  Acte  par  lequel 
l'esprit    affirme    ou    nie.    Voy. 

PROPOSITION. 

juger  ,  v.  tr.  Décider  pour  ou 
contre.  |{  Prononcer  une  déci- 
sion comme  juge.  Judicàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  j.  rem.  Cic. 
homo  in  rébus  jadicandis  spec- 
tatas  et  cognitas.  Cic.  res  jadi- 
catas  irritas  facëre  [-casser-]. 
Cic.  j.  falsum.  Cic.  de  ea  re 
inter  Marcellos  et  Claadios  pa- 
tricios.  Cic.  aliqaid  contra  ali- 
qaem. Cic.  ex  œqao  [-  selon 
l'équité  .]  /.  Cic  j.  sine  odio 
et  sine  mvidiâ.  Cic.  j.  deberi 
dotem.  Cic.  eoi  contra  rem  pa- 
blicam  [ecisse.  Sali.  j.  aliqaem. 
Cic.  j.  de  aliqao.  Cic.  on  dit 
aussi  jadiciam  facëre  fou  dicë- 
re] de  aliqao.  Cic);  dijudlcà- 
re  ['  discorner  pour  juger,  d'où 
juger-],  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  di- 
jadicatà  lite.  Hor.)  ;  décerne- 
ra (-décider;  prononcer  comme 
juge,  juger-],  tr.  et  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  absol.  ita  [-  oui  -], 
veram  [-  mais  -]  pra-lor  decer- 

1    ntibat.  Cic.  avec  un  compl.  Ser' 
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viu.i  alla  deccrnit,  de  aliis  cnn- 
ialruram  se  regem  lUrit.  Liv. 
voy.  DiicjDER,  TnANCH&it);  pro- 
Dtintiâre,  tr.  Cic.  etc.  «x.;  pr. 
iententiam  $ecandum  [■  on  l'a- 
vour  ']  ou  contra  [•  contre  •] 
alù/uem.  Cic.  et  abs.  Jadex  ita 
pronantiavit  [•  rendit  le  jug'!- 
ment  suivant  •].  Cic.  pr.  de 
calumnià.  IHin.  j,  pr.  tecun- 
dam  atiqaem.  l'Un.  j.  contra 
ou  adversai  aliquem.  Jet.).  || 
Kmettro  une  opinion  par  la- 
quello  on  approure  ou  l'on 
lilùmo.  Judicâre,  tr.  Cic. etc. 
■X.:  /.  utiqaid  ex  aliqaà  re. 
l'er.  pradentiam  non  ex  ipsius 
habita,  ted  ex  aliqaà  re  exter- 
nCi.  Cic.  aliqaid  maltis  rébus 
[•  d'après  une  foula  de  circons- 
tances ■•].  Cic.  pondère.  Cic. 
sensa  oculoram.  Cic.  ego  enim 
de  [-  d'après  -)  meo  sensa  Ja- 
dico.  Cic.  cf.  judicio  sao  ati 
['juger  avec  indépendance  ■]. 
Cic);  dijudicâre,  tr.  Cic.  etc. 
(rtx.:  inter  duas  sententias.  Cic. 
d.  controversias.  Cic.)  ;  sesti- 
màre,  tP.  Cic.  etc.  ^ex.:  valgas 
ex  leritate  paaca,  ex  opiniona 
vnuUa  a-stimat.  Cic.  optime  e.v 
arru':atione  ipsa  accasatoris 
(llfs  tvstimatar.  Plin.  /.  ex  te 
cetiTDs  osstimant.  Sen.  rh.)  ; 
existimàre  ,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  de  qaa  causa  vos  e.visti- 
mabitis.  Liv.  de  scriptoribus, 
qai  nondum  ediderant,  existi- 
màre non  possumas.  Cic.  exist. 
éventa  de  consHio  alicaias.Cic. 
ex  qaibus  [oi'ationibus]  existi- 
mari  de  ingeniis  oratoram  po- 
test.  Cic.  qais  autem  de  ipso 
sapiente  aliter  existimat,  qain .. . 
Cic.  [Fin.  V,  321.  bene  on  maie 
existimàre  de  aîiqao.  Cic.  e.iis- 
timabitis,  qaalis  illa  pax  aat 
deditio  sit.  Sali,  vix  existi- 
mari  potest,  utram...  an... 
Caes.);  sentire,  tr.  et  ab3.  Cic. 
etc.  (ex.  :  s.  idem  [.de  même"]. 
''ic.  rectê  («bien-].  Cic.jocans- 
ne  an  ita  sentiens  ?  Cic.  de 
aliqao  mirabiliter.  Cic.  de  diis 
prava  [«de  travers-].  Cic.  cam 
istis  vera  [.sainement  ces  cho- 
ses-]. Cic.)  ;  examinâre  (.pe- 
ser, apprécier,  juger.),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaid  aariam  men- 
sarà.  Quint,  hœc  meis  ponderi- 
bus.  Cic.  omnia  verboram  mo- 
mentis,  non  reram  ponderibas . 

•      Cic.  aliqaid  amicorum  Jadicio. 

j     Plin.  j.)  ;   exigëre  (.  mesurer, 

j     peser,  d'où,  juger  •),  tr.  Cic.  etc. 

(;  (ex.  :  ad  illam  aammam  veri- 
tatem  legitimanx  Jas.  Cic.  ad 
suas  leges  atqae  institata  ea, 
qax  Lacedemone  fiant.  Liv.)  ; 
pensàre.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
APPRECIER)  ;  ponderàre  ('  po- 
ser -,  d'où  .  examiner,  juger»  , 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  apprécier)  ; 
spectâre  ,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
apprécier)  ;  referrg  (•  rappor- 
ter .,  c.-à-d.  .  juger  d'après  -), 
tr.  Cic.  t)tc.  (ex.  :  omnia  ad 
volapiatem.  Cic.  alienos  mores 
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ad  saot.  .\ep.).  1  Etre  d'une 
certaine  opinion  sur  une  per- 
sonne ou  une  chose.  Voy.  pen- 
ser, ESTIMER,  REGARDER  [com- 
me]. Il  Discerner  le  vrai  du 
faux.  Judicâre,  tr.  Cic.  oti-. 
(ex.  :  iadicare  passe.  Cic.  /, 
rectë  Je  aliqaà  re.    Cic).  Voy. 

DISCERNER. 

jugeur,  s.  m.  Celui  qui  se  pose 
en  juge  de  qqch.  Voy.  critique, 

JUGE. 

jugulaire  (dérivé  du  lat./uju- 
las),  adj.  Qui  appartient  à  la 
Çorge.  t'I'raduire  par  le  Génit. 
jagali.)  Par  ext.  Veines  — ,  et. 
sabst.,  aa  fem.  les  — .  Jagali 
vense.  Cels.  ||  Subst.  (au  fém.) 
MontoniiiL-re  d'un  képi,  d'un 
casque.  Baccala,  x,  f.  Liv. 

juif,  ive,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  professe  la  religion  de 
Moïse.  Un  — ,  Judseas,  i,  m. 
Cic.  Une  Juive,  Jadsea,  se,  f. 
Les  — ,  Jitdosi,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Le  —  errant,  voy.  errant 
et  {fig.  )  homme  qui  est  tou- 
jours sur  les  chemins,  erro,  o- 
nis.  m.  Hor. 

juillet,  s.  m.  Le  septième  mois 
de  l'année  moderne.  Le  mois  do 
—  et,  simpl..  —  (sous  la  Répu- 
blique), quintilis  mensis  et, 
subst.,  qaintilis,  is,  m.  Cic. 
{Sous  l'Empile),  mensis  Jalias, 
ou,  simpl.,  yuiius,  ii,  m.  Sen. 
Mart.  Relatif  au  mois  de  — ,  du 
mois  de  —  (sous  la  Républi- 
que), 7uintiiij,e,  adj.  Liv.  (sous 
l'Empire),  Jalias,  o,  um,  adj. 
Col.  Sen. 

juin,  s.  m.  Le  sixième  mois  de 
l'année  moderne.  .Mensis  Ja- 
nias,  ou,  simpl,,  Janias,  ii,  m. 
Cic.  Du  mois  de — ,  Janias,  a, 
um,  adj.  Col. 

juiverio,  s.  f.  Marché  usuraire. 
Voy.  usuraire,  usure. 

jujube,  s.  f.  Fruit  du  jujubier. 
Zizipkam,  i,  n.  Plin. 

jujubier,  s.  m.  Arbre  voisin  du 
houx  et  du  fusain.  Zizyphas, 
i,  f.  Col:  Plin. 

jumeau,  elle,  adj.  Né  d'un 
même  accouchement  qu'un  au- 
tre enfant.  Geminas,  a,  um, 
adj.  Piaut.  Virg.  (cf.  gem.  pro- 
ies. Virg.  g.  fr3ter.  Plaat.). 
Gemellas,  a,  am,  adj.  Hor.  Ov. 
(cf.  g.  [ratret.  Ov. proies  gemel- 
la.  Ov.).  Trois  fils  — ,oa  sabst., 
trois  —,  trigemini  filii.  Plaat. 
Trois  —  ,  trigemini  fratres. 
Liv.  ou  simpl.  trigemini  ou 
tergimini,  oram,  m.  pi.  Col. 
Plin.  Il  (P.  anal.)  En  parlant 
des  fruits,  qui  croissent  joints 
ensemble.  Oemellas,  a,  am, 
ad}.  Plin.  1  (P.  anal.)  En  pari, 
d'objets  composés  de  doux  par- 
ties de  même  nature.  Gemeilos, 
a,  um,  adj.  .4.  \\  (P.  ext.)  Subst. 
Jumelle,  lorgnette  de  théâtre. 
Voy.    lorgnette. 

jumelle.  Voy.  jUME.iu, 

jument,  s.  f.  (Arch.)  Bête  do 
somme.  Jamentam,  i,  n.  Liv. 
Il  (P.  ext.)  Fomello  du  cheval.  [ 
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Eqaa,    ai    (Dat.   et    Abl.  plur. 
eqaabva)  f.   Cic  —  poulinière, 

voy.    POULINIÈRE. 

jupe,  s.  f.  Partie  de  l'habiUo- 
Mient  des  fummes  qui  descend 
de  la  ceinture  aux  pieds.   Voy. 

JUPON. 

jupon,  s.  m.  Jupe  courte  que 
les  femmes  mettent  sous  leurs 
robes.  7'unica  interior.  A.  Ca- 
stala,  3e,  f.  Varr.  ap.  Non. 
Ktro  en  —,  cam  tanicâ  pallà 
esse.  Varr.  Par  plaisant.  Un 
Ulysse  en  —  (on  pari,  d'une 
femme  rusée),  stolatas  Ulixes. 
Calig.  ap.  Saet.  Général  en  —, 
imperatrix,  tricis,  t.  Cic.  ||  Vê- 
temant  de  l'homme  qui  descend 
sur  les  cuisses.  Stola,  œ,  f.  Cic 

jurande  (lat.  Jarandas,  adj. 
verb.  de  jarare,  jurer),  s. 
f.  Dans  les  anciennes  corpora- 
tions do  métiers,  charge,  fonc- 
tion de  juré.  Collégiale  ou  col- 
legiariam  manas.  A.  \\  Assem- 
blée des  jurés.  Collegiam,  ii,  u. 
A.  Corpus,  poris,  n.  A. 

Juratoire,  adj.    Relatif  au  ser- 
ment.  Juratorias,  a,    um,  adj 
Cod.  Jast.  (.XII,  19,  12). 

juré,  ée,  adj.  Qui  est  consacré 
par  serment  dans  ses  fonctions. 
Jaratas,  a,  am.  p.  adj.  Cic. 
[cC.jadices.  Cic).  ||  (Dans  les 
anciennes  corporations.)  Qui  a 
prêté  le  serment  requis  pour  la 
maîtrise.  Jaratas,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  Voy.  assermenté.  Un 
assesseur  —,  et,  aubst.,  un  —, 
jarator,  oris,  m.  Cato.  Fig. 
Maître  —  filou,  voy.  fieffé, 
MAITRE.  Fig.  Ennemi — ,inimi- 
cas  ou  hoslis  ou  adi/ersarius 
capilalis.  Cic.  Etro  l'onnemi  — 
de  qqn,  capitali  odio  dissidêre 
ab  aliqao.  Cic.  implacabile  o- 
diam  concepisse  in  aliqaem. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Citoyen  appelé 
dans  les  assises  à  prononcer 
sur  la  culpabilité  de  l'accusé. 
Jadex  jaratas  ou  telectat.  Cic. 
L'-s  —,  jadices  qai  ex  lege  ja- 
rati  jadicant.  Cic. 

jurement  ilat.  post.  Jaramen- 
tam  [.  s'îrment  -].  Eccl.),  a.  m. 
Action  de  jurer,  de  faire  un  ser- 
ment sans  nécessité.  Jasj'aran- 
dam,  i,  n.  Cic  Voy.  serment. 
1  Juron.  Voy.  ce  mot. 

jurer,  v.  tr.  Attester  par  ser- 
ment Dieu,  une  personno  ou 
une  chose  que  l'on  juge  sacréo. 
Juràre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.:  jaravi 
verissimam  f'usjarandum.  Cic 
falsam  jarare.  Cic  jarare  deos. 
Ov.)  ;  adjuràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  qaiomnia  adjurant. Cic). 
—  sa  foi,  conprmàre  fide.  Nep, 
darefidem.  Liv,  \oy.  attester. 
Il  Absol.  Juràre,  intr.  Cic.  oto. 
(ex.:  gui  «i  jararet .crederet  no- 
mo.  Cic.  j.  ex  animi  mei  [ou 
nostri]  sententiâ.  Cic.  Liv.  per 
deos.  Sali. per  qaicqaid deorum,. 
Liv.  pro  [.  à  la  place  de  •]ali- 
qao.  Liv.  ad  [•  devant  •]  ali- 
qaem. Cato.  j.  liquida  [•  tvoo 
certitude  •].  Ter. in  verba  ali- 


113J. 


JUR 


cajiis.  Là-.  Scn.  in  certa  verba 
[•  d'après  une  formale  •].  Cic. 
in  hiec  verha.  Cses.  in  ea- 
dem  verba.  Liv.  in  Ugem  ou 
in  U'jfs.  Cic.  Liv.  omnis  ejcer- 
citus  in  se  ■]uisqae  jarat  [•  toute 
Tarmee  jure  par  la  voix  de  cha- 
que soldat  •]. Liv.):  jurari, défi. 
intr.  Cic.  (ex.;  ex  lege  in  çuom 
jurad  sitis.  Cic.  Rei/ulut  jara- 
tas  missas  est  ad  senatum.  Cic. 
sidiceret  jaratas  crederes.  Cic. 
iarato  milti  crede.  Cic).  — 
qu'on  est  malade ,  jaràre  mor- 
bam.  Cic.  Faire  —  «iqu,  adiijë- 
re  jare  iurando.  Liv.  voy .  ser- 
UENT.  Il  (En  mauvaise  part.) 
Blasphémer.  Voy.  ce  mot.  —  un 
gros  mot,  voy.  juron.  ||  (Par 
ext.)  Fig.  Etre  discordant.  Ab- 
horrére  inter  se.  Liv.  Voy.  dis- 
parate. Instrument  qui  jure, 
c.-d-d.  qui  émet  des  sons  dis- 
cordants, voy.  DISCORDANT.  ^  (Par 
eit.)  Promettre  par  serment 
(qqch.  à  qqn).  Jurâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliguidin  se.  Liv.  j'a- 
rat  se  eam  non  daserturam. 
Cses.  nisi  victores  se  reditaros 
ex  liac  pagna  jurant.  Liv.  ja- 
rarem  per  Jovem  deosque  pé- 
nates me  ea  se  Mire,  qusc  dice- 
rem.  Cic.  au  passif  :  qaod  Ja- 
ratam  est.  Cic.)  ;  conjurâre 
(.  jurer  ensemble  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  per  saos  principes 
inter  se  conjurant  nihil  nisi 
communiconsilio  actaros.  Cses. 
conjarant,nisi  victores  se  non 
reditaros.  Liv.).  —  fidélité  (à 
un  général,  etc.),  jarare  in  ver- 
ba alicajas.  Cses.  —  fidélité  (à 
qqn),  ohstringëre  saam  {idem 
alicai.  Plin.  j.  Violer  la  foi 
jurée,  fa/iére  (hosti)  datam  fi- 
dem.  Cic.  (idem  liolare.  Cic. 
Faire  —  à  qqn  que...,  aliqaem 
jare  jarando  ohstringëre  (avec 
lAcc.  et  rinf.l.  C«».  (B.  G.  I, 
31,7). 
jureur,  s.  m.  Celui  qui  prête 
serment.  Qui  j'arat  ou  jar^Ja- 
randam  dat.  Cic.  Jurator,  oris, 
m.  Cato.  1  Celui  qui  jure  par 
mauvaise  habitude,  par  empor- 
tement.  Voy.  BLASPHÉMATEUR. 

juridiction,  s.  f.  Pouvoir  d'un 

juge.  Jarisdictio,  onis,  f.  Liv. 
(ex.:  jiir.  arbana  et  peregrina 
(ou  Jar.  utraqae.  Liv.).  Potes- 
tas,  atis,  t.  Cic.  etc.  (cf.  prseto- 
ria  pot.  Cic).  Jadinam,  ii,  n. 
Cic.  Exercer  sa  — ,  Jadicia  ad- 
ministràre.  Cic.  jas  exercire. 
Cic.  Conflit  de  — .  Jadiciaria 
controversia.  Cic  T  Ressort  où 
psut  exercer  le  pouvoir  d'un 
juge.  Voy.  RESSORT.  ll  Kig.  Cela 
est  de  ma  — ,  Jarisdictio  mea 
est.  Sen.  Voy.  comi'Étence. 

juridictionnel,  elle,  adj.  Qui 
est  relatif  à  une  juridiction. 
Jadiciarias,  a,  am.  adj  Cic. 
yaridica»,  a,  am,  adj.  JHin. 

juridique,  adj.  Qui  se  lait  en 
ju!>tice,  suivant  le»  formes  lé- 
gales. Juriciictu,  a,  um,  adj. 
Plin.  Ad  leget  oajas  uerlinent. 
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Cic.  Etudes  — ,  f(ui/ia  legum 
ou  Juris.  Cic.  Donner  dos  con- 
sultations — ,  respondire  de 
Jare  lOU  Jas).  Cic.  ou  simpl. 
respondire.  Cic. 

juridiquement,  adv.  D'une 
manière  juridique.  Lege,  abl. 
adv.  Cic.  7urc-,  abl.  adv.  Cic 
L'-gitimè,  adv.  Cic. 

jurisconsulte,  $.  m.  Celui  qui 
fait  proffssion  de  donner  dos 
avis  sur  des  questions  de  droit. 
Juris  (ou  qqf.  Jare)  consultas. 
Cic.  Jaris  pcritas.  Cic.  Les  — , 
Jaris  pradentes.  Jet.  ou  simpl. 
prudentes,  um,  m.  pi.  Cic.  qui  c/f 
Jare  civili  consali  sùUnt.  Jet. 
Cic  Bon  — ,  pradens  in  Jure. 
Cic.  Un  savant,  un  excellent 
— ,  liomo  scientià  Jaris  excel- 
lens  ou  in  Jare  paratissimus. 
Cic. 

jurisprudence  (lat.  post.^uris 
pradentia.  Clp.  [dig.  1.  I,  10]). 
s.  f.  Science  du  droit  et  des  lois. 
Scientià  legun  ou  Jaris.  Cic. 
Jaris  disciplina.  Cic.  Cognitio 
Jaris.  Cic.  T  Ensemble  des  prin- 
cipes de  droit  qu'on  observe 
dans  chaque  pays.  Jas,  Jaris, 
n.  Cic.  Lois  concernant  la  — , 
Je^es  Jadiciaria.  Saet.  Cola 
fait  — ,  voy.  autorité,  loi. 

juriste,  s.  m  Celui  qui  écrit 
sur  les  matières  de  droit.  Qui 
scribit  de  Jare  civili.  A.  Qui 
Jas  tractai.  A. 

juron,  s.  m.  (Famil.)  Façon  de 
jurer,  et  par  ext.  jurement 
grossier.    Voy.    blasphè.me,    lm- 

PRÉCATIO.S. 

jury,  s.  m.  L'ensemble  des  ju- 
rés auxquels  une  affaire  crimi- 
nelle est  soumise:  Jadiiiam  ou 
collegiam  Jaratoram.  .i.Selecti 
OU  Jarati  judices.  Cic. 

jus.  s.  m.  Suc  que  l'on  lire,  par 
pression,  par  décoction,  d'un 
fruit,  d'un  végétal.  Sacas,  i, 
m.  Cic.  Virg.  (cf.  suci  avse.Ti- 
ball.).  Plein  de  — ,  îucosus,  o, 
um,  adj.  Plin.  T  Suc  de  vian- 
des, do  légumes,  extrait  par 
pression,  etc.  Jas,  Juris.  n.  Cic. 
(cf.  Jas  palli  gallinacei.  Col. 
jas  verrinam.  Cic.  Suças, 
i,  m.  Var.  Cuit  dans  son  — , 
Jarulentus,  a,  am,  adj.  Cels. 

jusant  (dérivé  du  lat.  posl.  Ja- 
sam  [•  on  bas  •].  Aag.).  s.  m. 
Uescento  de  la  maréequi  baisse. 
Recessas  ou  decessus  xstûs. 
Cses.  Voy.  reflux.  Flot  et  — 
(flux  et  reflux),    voy.  ces    mots. 

jusque  et  jusques  (lat.  pop. 
deasqae  p.  class.  asqae),  prép. 
Signifioarrivéeà  un  terme  qu'on 
ne  dépassa  pas.  Usque  (-d'un 
bout  à  l'autre,  sur  toute  l'éten- 
due du  parcours,  d'où  jusque  •), 
adv.Cic.  (joint  à  l'Ace,  des  noms 
de  villes  f  l'Accus.  marquant 
le  terme  du  mouvement],  ex.: 
at  usque  liomam  signi(icatio- 
nes  voresqae  re^erantar.  Cic. 
in  altimam  provinciam  con~ 
Jecit  Tarsam  usque.  Cic.  avec 
une    prép.    trans  Alpes   usqae. 
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Liv.  en  parlant  du  lomps,  avec 
la  prép.  ad,  ex.:  e.r  /«ou  <iie  us- 
qae  ad    illam.    Cic.    asqae    ad 
/urne  diem.  Cic.  a  mane  asqur 
ad  vespcram.   l'iaat.  asqae  iiii 
extremam  vitse  diem.  Cic.  avoc 
des    adv.   de  temps,   ox.  :    inde 
usque    repelens    [•    reraontani 
jusque-là  •].  Cic.   usque  eo  Sf 
tenait.  Cic.  quo  asqae  ?  [•  jus- 
qu'à quand  .1.  Cic):  ad,  prép 
(av.   l'Ace).   Cic.   etc.  (ox.  :    a'' 
angulo   castroram   ad   Rumen 
Cses.    a    Salonis    ad    Uricum. 
C^'s.      en    pari,  du  temps;    ii</ 
lacem  \'  jusqu'au  jour»].  Cir 
ad  multam  noctem    [•■    jusqu'à 
une  houreavancée  de  la  nuit- 
Cic.    avec    usque    :    dona     ait 
.Wamantiam      misit    ex     Asia. 
Cic.  ab  imis   anyaibus     usque 
ad  verticem    sammam.     Cic. 
in,  prép.  (av.  TAcc).  Liv.  (pour 
marquer    un    rapp.  de  temps, 
avec  asqae,  ex.  ;    asqae    in  ad- 
ventam    ejas     tenait      arbem. 
Liv.y,   tenus  (-  seuluraout    jus- 
qu'à »),  prép.   (av.  l'Abl.).  Cic 
etc.  (se  place  après  son  compi  , 
ex.:    aqua    ferme    gêna    tenus 
alta.  Liv.  alibi  ambilico   tenus 
aqaa    erat,     alibi    genua    vi.r 
superavit.  Liv.Tauro  tenus  rc 
gnare.  Cic.  Asiam  Tauro  tenus 
régi  eripëre.  Nep.).  —  alors,  a  / 
id  tempus.  Cic.  —  ici  (j.  à  no 
jours),    adhac,    adv.    Cic.      \\ 
Loc.  conj.  Jusqu'àce  que,  dUEi, 
conj.    Cic.     etc.    (avec    l'Indic. 
[pour    marquer     que      l'action 
principale  se  prolonge  jusqu'au 
moment     de      l'action     secon- 
daire].   Cic.    et    avec    le  Subj. 
[pour    marquer    l'intention    iln 
"sujet  de  la  prop.  principale  ou 
pour  signifier  possibilité,  inil» 
termination].     Cic.)  ;     donec, 
conj.    Cic.    etc.    (même    contr. 
que  dum). 

jusquiame  (lat,  pop.  Jasauf- 
mas.  Plin.  Val.),  t.  f.  Plaiii. 
qui  fournit  un  poison  violent. 
Ilyoscyamas,  i,  m.  et  hi/vs- 
cijamum,  i,  a.  Plin.  De  — , 
litioscyaminas  ,  a,  am,  adj . 
Plin. 
justaucorps,  s. m.  Ancien  v 
toment  à  manches  qui  sen-à 
la  taille.  7'anica,  se,  {.A. 
1.  juste,  adj.  Qui  est  confornu 
à  la  justice.  Justus,  a,  um. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  J.  sappli- 
ciam.  Cic  bellam.  Liv.  utra 
pars  Justiorem  Uabeat  caasam. 
Cses.  sabsl.  Jastam  colère.  Cic); 
sequus,  a,  um,  adj.  Cic.  oir. 
(ex.:  seqaa  et  honesto  postai i- 
tio.  Cic.  xqua  lex  et  omnibus 
utilis,  at  seqaum  est.  Cic.  qw"! 
sequum  sit  in  Quirt<ium  i  / 
iniquum  esse  in  Nxviam.  Cir. 
at  quibus  verbis?  modo  -  n- 
qaum  sibi  videri  -,  modo 
•  non  iniquum  «.  Cic  mquum 
est  vos  ignoscëre.  Ter.  œquum 
esse  eum  et  officio  meo  tonsu- 
lëre  et  tempori.  Cic.  subst. 
aîgua /)08(u/are.  Z-iv.).    ||    Qui 
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agit  conformément  à  la  justice. 

Justus,   a,  um,  adj.  Cic.  etc. 

(e«.  :/.   vir.  Cic.   aanctistimas 

et     /ustisfiniiii    iadex.      Cic. 

eubst.    Justas.      Nep.      Hor.)  ; 

sequus,  a,  um,  adj.  Cic.  «te. 

(ex.:  prsstor,  judex,  testis.  Cic. 

se  ahcai  ^'qaam  prxbère.Cic.) 

—  c\e\\  (Jii  boni!  Cic.    \\    (Par 

Bit.)  Qui  agit  conformément   à 

la  loi  religieuse,  .lastas,  a,  um, 

adj.  Eco/.    Il    Légitime.  Voy. 00 

mot.  1  Qui  a  de    laju^tesse.  || 

Qui  s'adapte  exactement.   Ap- 

tus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 

calcei    habiles    atguc  apti    ad 

pedem.  Cic);   conveniens,  p. 

adj.   Cic.  etc.  (ex.:  c.    ad   ali- 

quam  rem.  Cic.  c.    atiqui  rei. 

Cic.];  coBgraens,  p.  adj.  Cic 

etc.     (ex.  :  motus.    Liv.     actio 

vocis,    valtus   et   r/eatut   c.    et 

apta.  Cic.];  astrictus,  a,  um, 

&adj.     //or.     (ex.  :    soccus. 
or.).  Trop  —,  voy.   serré.    || 
E.vact.   Justus,   a,   um,    adj. 
Cic.  etc.  (ox.  :  mensnra    j'iista. 
Plin.);   aequus,   a,   um,    adj. 
Plin    (ex.:    segaà  lance    [•  ba- 
lance .].  Plin.).  Voix  qui   n'pst 
pas   —,  lox  absarda.   Cic.  Ils 
ont  la  voix  si  peu   — ,  sant  ita 
voce  absoni.  Cic.  Compte,  cal- 
cul — ,  ratio  qux  convenit  ou 
constat.    Cic.    Expressions   — , 
verba  apta.  Cic.  ||   Qui  accom- 
plit ou  par  quoi   on  accomplit 
exactement  une  chose   à  exécu- 
ter.   Voy.    SUR.     Il      (Fig.)    Qui 
apprécie    les    choses  comme   il 
faut.  Rectus.  a,  um,  ad}.  Cic. 
etc.   (e'v.  :  Judiciam.    Sen.   qaee 
sint  in   ariiùus    ac   rationibas 
recta  ac  prava.  Cic.)  ;  veTUs, 
a,     um.   adj.    Cic.    etc.   (e\.  : 
neyat  veram  esse  allici  benefi- 
cio  benevolentiam.  Cic).  Pen- 
ser —,  verèjadicâre.  Cic. 
2.    juste,   adv.    Conformément 
à   la   justice.    Voy.   juste.ment. 
1  En   s'adaptant    bien.   Apte, 
adv.  Cic.  (ex.  :  ad   pedem  apte 
convenire.  Cic.  Tenir  —   dans 
une  salle  (en  pari,  de  person- 
nes   assi-ips),    angustê    sedêre. 
Cic.  I    En    accomplissant    une 
chose  à  exécuter.    Chanter    — 
bene  ou    non   absardê  canëre'. 
Cic.  Viser,  tirer  —,    certo    telo 
uti.    Liv.  icta    certo    destinata 
ferire.  Cart.     Il   assura    qu'A- 
pollon   n'aurait    pas  tiré   plus 
juste,    neijai.it    Apollinem   po- 
taisse     certius    mittére.     .Sen. 
Rencontrer  —,  frapper  —  (bieii 
deviner),  locum  percatëre.  Cic. 
(Ai-je    bien    deviné?)  Tout  —, 
acu    rem  tetigisti.Plaut.  recte  ! 
Cic.    recte    clicis  !  Cic.    res  ita 
est,  ut  dixisti  !  Cic.  rem  tenes. 
Cic.  Il  Fig.  Apte,  adv.  Cic.  (ex.: 
dicère.    Cic    disputâre.    Cic); 
recté,   adv.    Cic.   (ex.:   intelli- 
gëre.  Cic.   sentire,  existimâre. 
Cic). 

justement,  adv.  D'une  ma- 
nière juste,  conformément  à  la 
justice.    Jaslé,    adv.  Cic.  Jure, 
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.ibl.  adv.  Cic.  Légitime,  adv. 
Cic.  Merito.  adv.  Cic.  (cf.  Jare 
ac  merito.  recte  ac  me- 
rito. Cic.  non  immerito.  Liv. 
hatid  immerito.  Cart.).  Non 
injuria.  Cic.  Réclamer  — ,  jas 
petëre.  Plaat.  postalàre.  Cic. 
Châtiment  —  infligé,  lastum 
suppliciam.  Cic.  Craintlre  d'ê- 
tre —  puni,  Jasta  (n.  pi.)  ti- 
mêre.Sall.  ||  D'une  manière 
l-giiime.  Juste,  adv.  Sen. 
Rectê,  adv.  Cic.  Verè,  adv. 
Cic.  Accuser  —  <I<în,  non  in- 
juste aliijuem  accasàre.  Cic. 
1  Avec  justesse,  e.xactement, 
à  point  nommé.  Rectè,  adv. 
Cic.  Jasto  tempore.  Cic.  Voy. 
EXACTEMENT.  Justement  I  res 
ita  est,  ut  dicia  !  Cic  rem  te- 
nes !  Cic.  Voy.  2.  juste.  —  à  ce 
moment,  tam  maxime.  Cic  — 
en  ce  moment,  nanc  ipsum.  Cic. 

—  aloi-5,  tam  ipsam.  Cic.   C'est 

—  l'homme  que  je  cherche, 
hune  ipsum  volo  ou  quœro. 
Plaat.  Ter.  Je  venais  —  de 
sortir  quand  je  l'ai  rencontré, 
emerseram  commode  cum  in 
me  incurrit.  Cic.  C'était  —  la 
cause,  ea  ipsa  causa  fait.  Cic. 

Voy.   PRÉCISÉMENT. 

justesse  (lat. ^asïitia,  justice). 
Qualité  par  laquelle  une  chose 
est  exactement  adaptée  ou  ap- 
propriée   à    ce    à  quoi  elle    est 
destinée.  Justa  rei   ratio.  Cic. 
Convenientia     partiam.      Cic. 
La  —  d'une  voix,    sonus    rec- 
tos.  Cic.    sonas    haad    absur- 
dus.  Cic  vox   haad    absarda. 
Cic.  La  —  des   poids  ou   de    la 
mesure,  y'usta    mensura.   Plin. 
^^  —     d'une    balance,    œqaa 
lanx.  Plin.  La  —  d'un  calcul, 
ja%ta  ratio.  Cic.  Fig.  La— d'une 
expre-siou,    subtilûas,    atis,    f. 
Cic.  proprietas.  atis,  f.  Quin^. 
Qui  a  de   la   —   dans  l'e.^pres- 
sion,    verbia   aptus.  Cic.  La  — 
d'une  définition,  sabtilis    défi- 
nitio.  Cic.  ^    Qualité    par    la- 
quelle   on     accomplit     exacte- 
ment la  chose  qu'on  veut  exé- 
cuter. Viser  avec    — ,    voy.    2. 
JUSTE.  Chanter,  jouer    avec  — , 
voy.  2.  JUSTE.  La   —    (du   coup 
d'œil,  de   l'oreille),    sabtilitas 
atis,  f.  Cic.     Il     (Fig.)    Qualité 
par  laquelle    on    apprécie    les 
choses  comme  il  le  faut.  La  — 
de     l'esprit,     sinceram     judi- 
ciam. Cic.  —  des  pensées,  soft- 

tilitas  aententiarum.  Cic.  La 

d'une  .irgumentation,  ditae- 
rendi  elegantia.  Cic.  Parler 
ivec—,  dicére  apte.  Cic.  com- 
mode. Cic.  Parler  avec  une 
très  grande  —,  verissimè  loqai. 
Cic  Penser  avec  —,  verê  iadi- 
care.  Cic. 
justice,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  selon  le  droit.  Jus, 
Juris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  contra 
j'aa  fasqae.  Cic.  Jus  saam  adi- 
fisci  (-  obtenir  j.  .].  Liv.  fl, 
32,  lOj.  jus  est  [  .  c'est  j! 
de....]  avec   l'Infin.    Cic.  jaa 


nallum  [.absence  de  j  . .]  Cie.); 
justitia,  se,  l.  Cic.  etc.  ^ax.■. 
consliluére  ma.vimam  cxvm- 
plam  justitiœ  in  hoatvm.  Cic); 
sequitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
sequitâte  [•  selon  la  j.  .].  Cic. 
xquitaa  causse.  Cic.  bclli. 
Ciccondicionam.  Csea.).  Selon 
la  —  et  l'équité,  ex  aeqao  et 
bono.  Cic  .\vec  —.juste,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  j'astê  et  légitimé 
imperâre.  Cic;  œqué,  adv. 
Cic.  (Fin.  V,  23,  65.  voy.  ci- 
dessous).  I|  Vertu  morale  qui 
consiste  dans  le  respect  du 
bien  d 'autrui.  Justifia,  se,  f. 
Cic.  etc.  ex.:  qase  animi  af- 
fectio  suum  cuique  tribuens, 
atque  liane  qaam  dico  socie- 
tatem  ronj'anctionis  humanx 
munificé'et  segaê  taens.  justi- 
tia dicitur.  Cie.fFin.V,  23,  65]. 
/.  Aristidis  [opp.  à  intempe' 
rantia  Pausanix  .  Nep.  jaati- 
tiam  colère  [.  pratiquer  .,]. 
■m.     Cic); 


Cic.    j.    erga    aliqaem.     „.„.j 
sequitas,    atis,    t.    Cic    etc. 
(voy.     ÉQUITÉ;,    j    Pouvoir    de 
l'aire    droit  à  chacun  :  exercice 
de   ce    droit.   Jus.  juris,     n. 
Cic.  etc.   (ex.:    Jus   dicère    [en 
pari,    du    préteur,  en    matière 
civile].  Cic    [ep.  .XIII,  Uj.  jaa 
saam  perseqai.  Cic  Jas    saam 
obtinère.  Cic;  justifia,  as,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  humana  divina- 
qae    justifia.       Cic.      justitia 
[•  sentiments    de    j.    •].     Cic 
[.Marc,  i,    11;  MiJ.  l,  «J).   Déni 
de  — ,  voy.    déni.   Rendre  —  à 
qqn,  alicai  jus    dure.  Cic.    ea, 
quse  alicui  debentur,    tribuêre. 
Cic.  et  (fig.)  alicui    non  detra- 
hère  laudem  saam.  Cic.  Faire 
— ,  alicui  saam   tribuêre.    Cic. 
Faire- de  qqii,deqqch..jDœnam 
'oupœnas)  expetére  ab  aliquo. 
Cic.    aliqaid    opprimëre.    Cic. 
Faire-  à  qqn,  secandam    ali- 
quem  pronuntiàre.     Plin.    j. 
Faire  —  au  talent  de  qqn.  ali- 
cuj'us   virtutibas    débitas    dare 
laudes.   A.    Voy.    recos-vaItre. 
Se   faire   —    à   soi-même,  suêe 
rei  judicem  esse.  Cic.  et    (fig.) 
se  faire  — ,  tuppUciam    manu 
sumëre.  Sen.  ^  Exercice  de  la 
justice    par   ceux    qui    en  sont 
chargés.   Jus,  juris,    n.    Cic. 
etc. (ex.:  in  jus  vocàreaUqaem. 
etc.  in   jus    ire.     Ter.    in    jus 
adiré.  Cic);  judicium,  ii.  n. 
Cic.  etc.    (ex.  :   judiciam  dare 
ou  reddëre    [en   pari,    du    pré- 
teur],   Cic.    j.    reddëre    in  ali- 
qaem,.   Cœs.    j.    cxercère    [eu 
matière  criminelle,  en  pari,  du 
préteur].  Cic.  ad  j.    cogère  ali- 
qaem.   Cœs.  aliqaem   in  judi- 
cium dedacëre  ou  addacëre  ou 
vocâre.    Cic   aliquem   jadicio 
arcessëre.       Cic.       in     Jadi- 
ciam  vocâre  de  aliqua  re.    Cic. 
jadicium   nallum    habait    [.  il 
ne  fut  jamais    appelé  en    j..]. 
Nep.  in  judicium  venire.    Nep'. 
[Ep.  8,  .i].    in  jadicio     adesse 
[•■  comparaître  •].  Cic.    judicia 
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administrâre  [•   avoir    l'admi- 
nistration  de   la    j.    •].   Cic.]. 
Il  (Arch.)    La   justice,  c.-à-d. 
l'exécution   capitale    d'un    cri- 
minel. Voy.  EXECUTION.    Il  (Par 
ext.)    Juridiction.    Judicium,  , 
a,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :    /adicjum  1 
centumiirale.       Cic.     jodicia  I 
caasxqae  [•  la  j.  criminelle  et 
la  j.  civile  •].  Cic.  j.  privatam 
{.  civile  •].    Cic.    j.    pablictim 
[.  j.    criminelle  •].   Cic).    .as- 
semblée   de  —,     con-ventas, 
ûs,  m.    Ca?s.    (ex.  :  conventtis 
agcre.  Cxs.  [B.  G.  I,  5J.]). 
justiciable, adj. Qui  appartient 
i  la  juridiction  de  certains  ju- 
ges. Jarisdictioni  (ou  /an")  ob- 
noxiiis  (ou  labiectas].  A.    Etre 

de    qqn,     legibas     alicajas 

reum  esse.  Lit.-.  Le  père  peut 
être  —  du  fils,  paUr  ^iam  ja- 
dicem  habêre  potest.  Dig.  Il 
Kig.  Etre  —  de  qqn.  voy.  dé- 
pendre, RELEVER.  N'être  —  que 
de  soi-même,  saijaris  esse.Sen. 
sai  mancipii  esse.  Brat.  ap. 
Cic. 

1.  justicier,  v.  tr.  Punir  d'une 
peine  corporelle  (un  condamne) 
en  exécution  d'une  sentence. 
Sapplicio  afpcëre  {aliqaem) . 
Cic. 

2.  justicier,  s.  m.  Celui  qui 
fait  justice.  Vindex,  dicis,  m. 
Cic. 

justifiable,  aJj.  Qui  peut  être 
justifié.  Qui  [quœ,  qaod)  defen- 
di,  excasari  ou  pargari  potest. 
A.  Etre  — ,  excasationem  ha- 
bêre. Cic.  cf.  La  chose  est  —, 
rei  facilis  est  defensio.  Cic. 
Ne  pas  être  — .  excasatione  ca- 
rére.  Cic.  Cotte  action  n'est  pas 
— ,  hic  defensio  nalla  est.  Cic. 
justifiant,  ante,  adj.  Qui 
rétablit  le  pécheur  dans  l'état 
de  grâce.  Jasti^ans,  p.  adj 
£ccJ. 


justificaUf ,  ivo,  adj .  Qui  sert 
à    justifier    qqn    ou    q.ich.    Qui 
((/uar,  quod)  purgandi  ou  exca- 
sandi  causa  pt.  Cic.  Pièces  —, 
defensio,  onis,  f.  Cic. 
jusUUcation,   s.    f.    -action   de 
justifier.  H  (Théol.)    Retablisse- 
1    ment  du  pécheur  en  l'état  d  in- 
'    nocence,   par  la  grâce.  .Iiisdf'- 
catio,  onis,  f.  Ecd.  1  Action  de 
déclarer  ou   de  démontrer  que 
qqn     est     innocent.     Pargatio, 
onis,  f.  Cic.    Excasatio.  f.  Cic. 
(ex  :  excasationem  alicajas  rei 
afferre.    Cic.    excasatione  ati. 
Cic).  Defensio,  onis,  f.  Cic.  (cl. 
criminis  hic  defensio  nalla  est.  , 
Ci'-.).    Patrociniam.    ii,  n.  Cic. 
(cl'    pafrociniunx   vitiis   qaxré- 
re    Plin.].  —   suffisante,   satis- 
factio,  onis,  f.  Cic.  Pour  sa  (Oa 
leur)    —,    sui  purjandi  cauju. 
Cic.  Alléâuer  qqch.  pour  sa  —, 
detendëre    aliqaid.     Cic.    Dire 
pour    sa    -    que...,    defendere 
(avec    l'Ace,    et    l'Infin.).    Cic. 
purgâre  (avec  l'Ace,  et  l'Infin.). 
tir     1     Action   de   justifier   un 
fait,  de    l'établir    comme    reol. 
Probatio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  ar- 
gument, DÉMONSTRATION,  PREUVE.  ! 

justifier  (lat.  post.  Jastilicare. 
Ercl),    V.    tr.  Rendre  conforme 
à  la  justice,  {.'lliqaid)  ad  ^us*'- 
tiam  accommodâre.--!.  ||  (Theol.) 
Rendre  juste  par  l'action  de  ia 
grac6.Jus<i^eâre,tr.  È'cci.  1_Ue- 
montrer    innocent.    Purgare, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  se  aiicni  ['au- 
près  de  qqn  .].  Q.  Cic  Ln:  sm 
pargandi    caasà.    des.    alicai 
f .  aux  yeux  de  qqn  ■]  pargatam 
esse.  Cœs.  [B.  G.  I,  S8]  aliqaem 
de  laxuriâ.  Cic.  civttatem  (cicti 
dictiqae.  Liv.  culpam.  Liv.  cri- 
mr-n.    crimina.    Cic.    Liv.  avec 
qaod  :  at  pargaret  se  1"'0did 
tfmporis  venisset.    Liv.    [1,^^' 
8].  purgare  [avec  l'Ace,  et  1  lui. 


KIN 

.  dire  pour  se  justifier  que... .1. 
/.il-.    [I,   9,    IG  ;    .X.XIV,    1.7,  é; 
.X.WIII,  37,  2])  ;  excusàre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  se  apud  aliquem 
ou  se  alicvû.  Cic  se  de   aliqmi 
rf    Cses.  exe.  tarditatem  litte- 
raram.    Cic.     se     ou     aliqaem 
qaod...  Cic.  Cses.'j;  liberare, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:    ahqaem  cal- 
pâ.  Cic.)  ;  demovére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ab  aliqao  culpam  de- 
movére. Cic.)  ;   defendère,  tr. 
Cic  etc.    (ex.  :   aliquem  de  ali- 
<yu(i  re.  Cic  voy.  défendre,  dé- 
fense). 1  Déclarer,  montrer  lé- 
giiime.   Probàre,  tr.  Cic.  etc. 
te.-i.:  caasam  alicajus  rei.  Cic. 
e.xemplis    coniiliam.    Cic).    \\ 
(Par  ext)  Prouver  comme  étant 
réel.  Àpprobâre,  tr.  Cic.  etc. 

(  VOV.         PROUVER,       CONFIRMER  )  ; 

comprobàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
neoue  vero  hoc  oratione  solam, 
sed  malto  magis  vità  et  factis  et 
moribus  comprobavit.  Cic.  pa- 
tris  dictum  sapiens  temeritas 
îilii  comprobavit.  Cic.  compro- 
bat  hominis  consilium  (orta- 
na.  Cses.). 

juteux,  euse.  adj.  Qui  a  beau- 
coup de  jus.  Saci   plenus.  Cic. 
.Siicosus,  a,  un»,  adj.  Celi. 
juvénile,    adj.    Qui  .appartient 
à  la  jeunesse.  Javenilis,  e,  adj. 
Quint,    (cf.    animi   j.    ardor. 
Quint.).  D'une  manière  — ,  /a- 
veniliter,  adv.  Cic. 
juvénilement,  adv.  D'une  ma- 
nière juvénile.  Voy.  juvénile. 
juxtaposer,   v.  tr.   Poser    une 
chose  à  côté  d'une  autre.  Appo- 
nère,    tr.    Plin.    Applicàre,    tr. 
Cic.  .        , 

juxtaposition,  s.  f.  Action  de 
juxtaposer  dos  objets,  résultat 
de  cette  action.  Appositio,  onis, 
f.  Plin.  Additio,  onis,  f.  Prise. 
Il  (.Minéral.)  Accretio,  onis.  f. 
1    Plin.  Concretio.  onis,  t.  Pli'"- 


K 


k,  i.  m.  La  onzième  lettre  de  i 
l'alphabet  françaia.  K,  f.  n.  in-  | 
décl.  Prise 

kakatoèb.  Voy.  cacatois. 

kandjar  et  kangiar,  s.  m. 
l'oisnard  oriental.  Voy.  cime- 
terre. .,       .,        , 

kaolin,  6.  m.    Argile    blanche. 

Voy.    AROILE. 

karat.  Voy.  carat. 
kari.  Voy.  cari.   „    ,      ... 
kermès,   s.    m.   Cochenille  qui 

vit  'ur  une  espècede  chêne  vert. 

Coccum,    i,  u.  Plin.  Voy.   co- 


cfiEsiLLE.  Il  Beau  rouge  écar- 
Ui'j  tiré  de  cet  insecte.  —,  et 
(le  plus  souvent)  —  animal, 
coccum,  i.  n.  Plin.  —  végétal, 
i/ermicaias,  i,  m.  Piin. 
kermesse,  s.  f.  Dans  les  pays 
fliniands,  fête  patronale.  Voy. 

FbTE. 
kilo     Voy.    ICILOORAMME. 

kilogramme,  s.    m.   Poids   Ai 
iriill'j  grammes.    Biiibra,  a-,  f 
Liv.    Qui    pèse    un  —,  biiibris, 
e,  ,iilj.  ['Un. 

kilolitre,   s.  m.    Mesure  de  ca- 


de 


pacité  contenant  mille  litre» 
Quadragena;  amphorie  ou  qua 
terna  quadrantalia  (exact,  ui 
liilùlitro,  ItO  liires).  A. 

kilomètre,  s.  m.  Mesure  d 
longueur  do  mille  mètres  Mil 
lep'assas  (exact.  1  kilom.i78  m 
rO  e.in.).  Cic.  . 

kilométrique,  adj.  Qu;,?PP." 
tient  au  kilomètre.  Milhariu! 
a.  urn,  adj.  Karr.  Borne  - 
mi/(iariam,    ii,    "•  Cic. 

kino,    ».   m.   Voy.   oomme,   rb 

SINE. 


LA 

kiosque,  s.  m.  Dolvédèro,  pa- 
villon d'an  jardin.  Trirhila,  x, 
f.  Cœs.  1  Potit  pavillon  puiir  la 
vento  des  journaux,  otc.  Taber- 
nala,  ,-b,  f.  A. 

knout.  3.  m.  Fouot,  instrument 
d'^  supplice  chez  les  Kuises. 
FlhjeUam,  i,  n.A,  Recovoirle— , 
4lagelHs  coedi.  /J. Donner  le—  à 


LAB 

qqii.  (lagcllis  rvlcrealiquem.  A. 
kynancie.  Voy.  b^quinanoib. 
kyrielle  (dérivé  du  lat.  eecl. 
hyrie,  dans  la  litania  Kyrie 
eleison),  s.  f.  (Arch.)  Mtanie. 
Voy.  ce  raot.  1  Kig.  Lon^ju»  sui- 
to  do  choses  (pi'on  n'eu  limt  pas 
do  dire.  Cnntilena,  .t,  f.  Ter. 
(ex.  :   eanidcsm  cantiUnam  cu- 
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11?)? 


nére  Ter.).  Débiter  une  — 
d'injures  contre  qqn,  multa  ob- 
jicére  probra.  Cic.  ali.iaem 
probris  omnibus  maledictisrme 
vcxCtre.  Cic. 
kyste,  s.  f.  Sorte  do  poclio  d'iiu- 
mours.  qui  se  développe  d.\ns 
les  tissus  organiques,  l'unica, 
œ,  f.  Cels. 


1,  8.  f.  Douzième  lettre  de  l'al- 
phabet français.   L,  f.  n.    Vitr. 
Prise. 
la,  s.  m.  Nom  do  la  sixième  note 
de  la  gamme  d'ut.  Mèsê,  es,  f 
Vitr.  (V,  U  sql. 
là,  adv.  et  interj.  ||  .^dv.  En  cet 
endroit    (par    opp.    à   celui    où 
l'on  est).  Ibi,  adv.  Cic.  etc.   (à 
la   quest.    abi,  ex.  :    ibi  sedet, 
ubi...  Cic);  eo,  adv.  Cic.  etc.  (à 
la  quest.  quo,  ex.:  eo pervenire. 
Cic).  —  où  ilost,  iUic,  adv.  Cic. 
■etc.   (A  la  quest.  ubi.  ex.:  foris 
illic  extra  scsenam.  Plaut.  ga- 
bernator  llannibalis  illic  sepul- 
tas.  Sali.  (r.  si  nec  hic  nec  il- 
lic eam   videro.    Cic.   equitum 
i-ero  operam  illic  fuisse  utilem, 
quo  sint  profecti.  Cxs.);  illuc, 
adv.  Cic.  etc.  (à  la  quest.  qao, 
ox.:  adversarios  illacsaos  con- 
traxiase  copias.  Nep.  hac  atque 
illuc.  Cic).  —  où  tu  es,  istic, 
adv.  Cic.  etc.  (à  la  quest.  ubi, 
ex.:   istic  mane.  Ter.  quoniam 
istic  sedes.  Cic.prius  hic  te  nos, 
quam  istic  tu  nos  videbis.  Cic. 
scribite.  quid  istic  agatar.  Cic); 
istuc,  adv.  Cic.  etc.  (à  la  quest. 
qao,  ex.:   istac  ire,  concedëre, 
venire,  etc.   Plaut.    Ter.  Cic). 
De  —,  inde,  adv.  Cic.  etc.  (à 
la  quest.  unde,  ex.:  inde  abiens. 
Ter.   non  exeo  inde  ante  ves- 
perum.  Cic).  De  —  (où  il  est), 
îllinc,  adv.  Cic  etc.  (à  la  quest. 
onde,  ex.:  jubé  illos  illincabs- 
cedére.  Plaut.  ubi  illinc  rediero. 
Ter.   fugit  illinc   Cic).  De  — 
(où   tu   es),    istinc,  adv.   Cic. 
etc.  (ex.:  istinc  loquëre.  Plaut. 
qai  istinc   veniant.    Cic).    Par 
—,    eâ,    adv.    Cic.    etc.    (à    la 
■ouest,    qaa,  ex.:  Liv.  [XXI,  32, 
91.  Cels.  [VII,  5,  1].  eu...  qaâ... 
Nep.  (Hann.  3,  A].  Cels.  [VII,  5, 
•^]);  illac,  adv.   Cic.  etc.   (ex.: 
hac  atqiie  illac.  Ter.  Cic);  is- 
4ac,  (■  par   là,  par   le  chemin 
que  tu  suis  .},  adv.  Ter.  (haut. 
588)._  Çà  et  —,   voy.  ça.  Halte 
là,  jisie. /ntcr.  Planter    -qqn, 
deierëre  ou  linquëre  aliquem. 


Sen     Là-haut,  in  edito.  Suet. 
Là-bas,   illic  (à  la  quest.  ubi). 
Cic.  illuc  (à  la  quest.  qiioj.  Cic. 
illo  (à  la  quest.  qaoj.  Ter.  Cic. 
(ci',  camillo  aduenio.  Ter.).  — 
dessus,  super,  adv.  Virg.  supra, 
adv.    Cic.    —    dessous,    sabter, 
adv.  Cic.  Là-dedans,  intus,  adv. 
(à  la   quest.    ubi).    Cic.    intro, 
adv.    (à   la  quest.  quo).  Cic   || 
(Parext.)  Pour  indiquer  ce  dont 
on     parle.     Cette   personne-là, 
cette  chose-là,   ille  homo.  Cic. 
illa   res.    Cic.   illud.    Cic.  (voy. 
CELUI-LA).    Il   Pour  indiquer  ce 
dout  on  vient  de  parler.   Cette 
personne-,  is.  Cic.  Cette  chose 
—,  ea  res.  Cic.  id.  Cic  De  —,  in- 
de, adv. Cic.  etc. (cf.  inde  omnia 
scelera  ac  maleficia  gignuntar. 
Cic). Vous  avez  là  l'idée  qu'Epi- 
cura  se  fait  du  bonheur,  habes 
formam  Epicari  vita.'  beatse.  Cic. 
(Tusc.  III,  17,  38..  Il  (Par  anal.) 
Eu  ce  temps  —  (par  opp.  à  celui 
ou    l'on    est).    Ibi,    adv.    Cic. 
(voy.    ALORS);   illic,    adv.   Cic. 
etc.  (voy.   alors).  Dès  —,   inde, 
adv.  Cic.  Jusque  —,  usque  ad 
id  tempus.  Cic.  usque  ad  illam 
diem.    Cic    D'ici    —,    intérim, 
adv.  Cic.  A  quelque    temps  de 
là,    interposito   spaiio.    Cic.  || 
(Fig.)  A  ce  point.  Les  choses  en 
étaient  —,  res  erat  eo  jam  loci. 
Cic.    Restons-en  là,  sed  hacte- 
nus.    Cic    Revenons-an    là,   eo 
revertamur .    Cic.     Là-dessus , 
qao  facto.  Cic.  Jusque-là  que..., 
eo    (processit),    at...    Liv.     eo 
[rem  addacére),  ut...  Cic.  adeo, 
ut...  Cic.   1   Interi.  Là  ou  là, 
là!  EhoJTer. 

labarum,   s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Etendard    impérial   portant   la 
croix   de    Jésus-Christ   (depuis 
Constantin).    Labaram,    i,    n 
Prad.  Il  (Fig.)  Voy.  croix. 
labdacisme,  s.  m.  Prononcia- 
tion vicieuse  de  la  lettre  l.Lah- 
dacismus,  i,  m.  Quint.  ^  Abus 
de    mots    commençant   par    la 
lettre    1.    Labdaciamas,    L    m 
Mart  -Cap.  '     ' 


labeur,  s.  m.  Travail  prolongé. 
Labor,    oris,   m.    Cic.    (voy 

PEINE,    TRAVAIL).    ||    (.Spéc.)    tiCtCS 

de  —,  pecas.  Col.  Terre  en  —, 

restibilis  ager  ou  terra.  Varr.  ' 
labial,   aie,   adj.    Relatif   aux 

lèvres.   (Traduire  par   le  Génit. 

labrorum  ou  labiorum.)  Lettre 

—,  et  subst.   —,   littera  labria 
pronuntianda.      Prise     ||    Fi" 

(Droit.)  OlTre  —,  voy.  vkrb.iJ*.' 
labile  (lat.  post.  labilis.  Amm. 

■■^iiij.),    adj.    Sujet    à    tomber. 

CVi  ;ucuj,a,  um.adj.  Cic.  1  (Fig.) 

Sujet,  à  faillir.  Mémoire  — ,  me- 

moria  labens.  Sen. 
laboratoire,   s.   m.  Local    tiis- 
po=é  pour  y  exécuter  les  expé- 
riences  scientifiques.    Ofllcina. 
a",  f.  Vitr. 
laborieusement,    adv.    D'une 
manière  laborieuse.  Laboriosê, 
adv.   Cic.    Operosi,    adv.    Cic. 
Multo    sadore   ac  labore.    Cic. 
Cam  labore  operoso.  Cic.  Non 
sine  magno  negotio.  Cic. 
laborieux,     euse,     adj.     Qui 
coûta  de  la  p^ine,   du   travail. 
Laboriosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.   (ex.:    rite  genus  laborio- 
sum.  Cic.  nihil  laburiosius.  Cic 
laboriosissimum  opus  Cic:  on 
dit  aussi  res  malti  laboris.Cic); 
operosus,   a,    um,   adj.    Cic 
(«f.-  :  o.P"s-  Cic);  difScilis,e, 
adj.    Cic.    etc.  [Voy.    difficile, 
pénible).  Soins  —,  labor  et  in- 
dastria.  Cic.  *  Qui  se  donne  de 
la  peine,  qui   aime  le  travail. 
Laboriosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(e.x. ;   homo.    Cic.   on   dit  aussi 
qui  [quje]  laborem  non  detrec- 
tat.    Cic    ou    labore    gaudens. 
Cic);  navus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  navaa  vir.  Cic  souv.  na- 
vus et  indattrias.  Cic). 
labour,   s.  m.  Façon   donnée  à 
la    terra  en  labourant.  Aratio. 
onis,   (.   Cic.  Terre   de  —,  ar^ 
vum.  »,  n.  Cic.  Bœuf  de— ,  bos 
aratorius .  Jet. 
labourable,  adj.  Qui  peut  être 
labouré.    Ad    arandum   aptus- 
Varr.    Qui   [quae,    qaod)    arari 
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pctist.  Cic.  Arabiliê,  a,  »dj. 
Plin. 
labourage,  s.  m.  (Arch.)  Action 
da  trivailier.  Voy.  travail.  1 
(Spec.)  Action  de  travailler  la 
terre.  Aratio.  onis,  t.  Cic.  In- 
struments de  — ,  matériel  de 
— .instriimentam  agroram,  in- 
llrumentum  rusticum  ou  villx. 
Cic.  Col.  simpl .  in$trtin\en- 
tam,    i,  a.  Col.  voy.  agricul- 

TVRE. 

labourer,  v.  intr.ettr.  Il  (Arch.) 
r.  intr.  rravaiUer.  Laboràre. 
intr. Cic.  etc. (voy.  travailler'. 
^  V.tr.  Ouvrir  et  retourner  (la 
terrel  avec  un  hoyau,   une  bê- 
che (cf.  bêcher',  et  spéc.  creu- 
ser des  sillons  avec  le  soc  de  la 
charrue.    Arâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    ar.    terrant.    Varr.    Cic. 
ager  non  semel  aratas.  »ed  no- 
i-atas  etiteratas.  Cic.  ager  qui 
arari  aut  coli  possit,    non   qui 
aratas  aiit  caltas   est.  Cic.    on 
dit  aussi  sabigére  terram  ara-  j 
tro.   Cic);    obarâre.   tr.  Liv. 
(ex.:    qaicquid    Ixerbidi   terreni 
extra  marum  est.  Liv.  [.\.\III, 
19,  1.41:  voy.   défricher;  pTO- 
SCindére  (■    labourer    pour  la 
première  fois,    défricher  •',    tr. 
f  arr.  Col.  Plin.  (ex.  :  p.  arva. 
Plin.)  ;    exarâre   (-    labourer 
comme  il  faut  ■  ,  tr.  l'arr.  Col. 
(ex.  :    terram.     larr.    agram. 
Col.);  subigére  (-  donner  une 
façon  à. . .   •  ,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
Façon).    —    les    vignes,   (odëre 
vites.  Qaint.  —  deux  fois,  trois 
fois,  voy.    BINER,  TiERCER.  Cou- 
vrir, enfouir  en  labourant,  in- 
aràre,    tr.   Cato.    Col.    Plin. 
(ex.  :  radiées.  Col.).  Mettre  à  nu 
en     labourant,     exaràre,    tr. 
Cic.   etc.    (ex.  :   radiées.    Plin. 
paeram.    Cic.  .  Obtenir  en    la- 
bourant, exaràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    poscet    omne,    qaantam 
exaravero.  Cic.  tantam  labore 
SU.0    [ramenti    exaràre,    at... 
Cic).  Terre  labourée,  arvum, 
i,  n.    Cic.   etc.    (ex.:   prata   et 
arva.  Cic.)  :  seges,  getis  {•  ter- 
rain  productif,    champ   à   cul- 
ture-!,  f.    CJC.  CoJ.  (voy.  CHAMP). 

Il  (Par  exi.)  Sillonner.  Voy.  ce 
mot.  —  le  fond  (en  pari,  de 
l'ancroj,  salcam  imprimëre  in 
arenâ.  A.  (d'apr.  Cic).  Ij  (Fig.) 
Marquer  de  sillons.  Arâre,  tr. 
Ov.  tcx.:  ragsn  corpus  arant. 
Ov.  mot  poét.  .  Labouré  de  ci- 
catrices, cicatricosas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Il  Tourner  et  retour- 
ner. Versare,  tr.  Cic.  Laboràre, 
intr.  Cic.  Hadâre,  intr.  Cic.  Se 
exerc'-re  in  ali'^aâ  re.  Cic. 
laboureur,  s.  m.  (.\rch.)  Ou- 
vri';r.  Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.) 
Marinier  transportant  des  mar- 
chandises. Voy.  MARINIER.  1  Ce- 
lui qui  laboure  la  terre.  Agri 
r.altor.  Liv.  et  simpl.  caltor, 
oris,  m.  Cic.  Agricola,  se,  m. 
Cic.  Il  Fig.  Voy.  artisan,  ou- 
vrier. 
labyrinthe,  *.  m.  (Antiq.)  Ea- 


oIm  *   circuit»  compliqués,   au 
milieu   desquels    il   est   difficile 
do  retrouver   son  chemin.  La- 
bi/rintlios  et  labyrinthus,  i,  ni. 
l'irj.  Plin.  De  —  ,  labyrintheus, 
a,  um,  adj.  Catail.  ||  (l'ar  ext.) 
Chemins    entrecroisés  où  il  est 
difficile  do  se  reconnaitre.   Kr- 
ror,  oris.  m.  Cic.    surt.  au  plu- 
riel). '1  Fig.  Complication  inex- 
tricable. Voy.  DEDALE. 
lac,  s.  m.  Grande  étendue  d'eau 
dormante  dans  l'intérieur    des 
terres.  Lacas,  ûs  (dat.  abl.  pi. 
/acu()a$l,  m.  Cic. 
lacer  ilat.    pop.  laciare  p.    la- 
queàre\.  v.  tr.  Attacher  avec  un 
lacet,   lïncrre,  tr.  Virg.  Ligâre, 
tr.  Col.  1  Mailler.  Voy.  ce  mot. 
lacération,  s.   f.  Action  de  la- 
cer.-r.  Laceratio.  onis,  f.  Cic 
lacérer,  v.  tr.  Déchirer  de  ma- 
nière    à    mettre    hors    d'usage. 
Lacerâre.  tr.  Cic.  etc.  (cf.  l'es- 
tem.   Ov.\.  Dilaniâre.    tr.  Tac. 
(cf.  dilaniata  veste.  Tac).  Con- 
scindëre,    tr.    Cic.    etc.    (cf.    c. 
epistalam.    Cic).   Voy.    déchi- 

ItER. 

lacerne,  s.  f.  Manteau  de  laine. 
Laeerna,  ar.  f.  Cic.  Revêtu  de  la 
— ,    lacernatas,     a,    am,     adj. 
Vell.  Petr.  Jav. 
laceron.  Voy.  laiteron. 
lacet,    ».    m".   Cordon  étroit,    à 
bout  ferré.  iHc.  Laqaeas,  i,  m. 
Liv.Tendieala,  f.  pi.  Hen.  Voy. 
cordon.  —  de  brodequin,  cor- 
rigia,  œ,  f.  T-'arr.    ||   Fig.  Suite 
de  zigzags  imitant   la   disposi- 
tion d'un  lacet.  Fle.xas,  ûs.  m. 
Liv.    Voy.    sinuosité,   zigzag.  1 
Cordon  tendu  formant  un  piégo 
où  se  prennent  des  oiseaux,  des 
lièvres.  Laqaeas,  i,  m.  Cic.  etc. 
(cf.  laqaeis  eaptàreferas.Virg.). 
Pedica,    œ,    f.    Virg,  \\  Fig.  La- 
qaeas.   i,    m.   Cic.    Voy.  pièce. 
1  Cordon  avec   lequel  les  Turcs 
font   étrangler    un    condamné. 
Laqaeas,  i.  m.  Sali.  (cf.  laqaeo 
galam  (rangire.  Sali.]. 
lâche,  adj.  Qui  n'est  pas  tendu. 
Laxus,    a,  um,  adj.  de.  etc. 
(ex.:    l.  arcas.    Virg.    l.   (anis. 
Vitr.  vov.  détendre,  relâcher). 
11 ,  P.  anal.)  Qui  n'nst  pa»  serré. 
taxas,  a,   am,  adj.  Tib.  (cf.  l. 
toga.  Tihall.).Remissus,  a,  um, 
p.  adj.  Ov.  (cf.  r.  tanica.  Ov.). 
Solatas,  a,  am,  p.  adj.  Quint. 
(cf.    tanica.    Quint.).    Courroie 
—,  (luxa  habena.  Liv.  Avoir  une 
ceinture  trop  —,  cingi  flaxiore 
habena.  Saet.  \\  Fig.  Ventre  —, 
(trop  libre)  alvai  (laens  ou  so- 
iata.  Cels.  1  (Fig-)  Q"' "*' sans 
énerijie.    Remissus,    a,    um. 
p.  adj.  C^s.  Cic.  (ox.:  tam  re- 
missi  ac  langaido  animo.  Cas».). 

Voy.    INDOLENT,    MOU,    PARESSEUX. 

\io  —,  inertia,  x,  f.  Cic  Stylo 
— ,  languida  oratio.  Qaint. 
Rendra  lâche,  voy.  amollir. 
EFFÉMiNER.  L'oisiveté  rond 
l'homme  —,  per  ntiam  torpes- 
eit  animas.  Sali.  1  Qui  est  sans 
courage.  Ignavus,  a,  um,  adj. 
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Cic.  ete  1  (s'opp.  à  foriiê,  sire- 
nuns.donus,  ex.:  ignavus  miles 
et  timidus.  Cic.  strenau*  an 
ignavus  jniles.  Liv.  subst.  igna- 
vus, i,  m.  Cic.  au  plur.  ignavi, 
orum,  m.  Cic);  imbelUs,  e, 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.:  imb.  domi- 
nes. Cic).  Un  soldat  —,  miJe» 
sine  animo  ou  nullias  animi. 
Cic.  Une  crainte  — ,  metus  ac 
timor.  Cic.  Une  paix  —,  pcuc 
obnoxia.  Liv.  Une  fuite  — , 
faga  timoris  plena.  Liv.  \\  Hon- 
teux. Voy.  ce  mot.  ||  (P.  anal.) 
Qui  s'attaque  à  ce  qui  ne  peut 
se  défendre.  Ignavu»,  a,  am, 
adj.  Cic. 
lâchement,  adv.  D'une  ma- 
nière lâche.  Il  Sans  énergie. 
Languide.  :idi.  Cic.  Soluté,  adv. 
Cic.  Molliter,  adv.  Liv.  Voy. 
indolemment,  nonchalamment. 
Il  Sans  courage.  Ignavê,  adv. 
Cic  Per  ignaviam.Sall.  ||  Hon- 
teusement.  Per  dedecas.   Sali. 

(Cat.  20,  9).  Voy.   HONTEU^iEMENT. 

lâcher    (lat.    pop.    lascare    p. 
laxi'ire^,  v.  tr.  Laisser  aller.  Jl 
En  détendant.  Laxàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  l.  habenas.  CurÉ.^;  re- 
mitiêre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  ra- 
mulum  addaetam.  Cic.  habe- 
nas.   Cic.    frena    eqao.    Ov.)  ; 
immittêre,  tr.   Virg.  Plin.  j. 
(e\.:    immissis    habenis.    Virg. 
imm.  radentes.  Plin.  /.).  —  la 
détente,    mittëre    telum.    Cses. 
emiltire  telum.  Cic.   Fig.  —  la 
bride  à  qqn,  voy.  p.  SU,  col.  3. 
—  la  main,    lora  remittère  ou 
fliare.   Oic   —    le   ventre,    voy 
RELACHER,  LAXATIF,  {j  En  cessant. 
de  tenir.  Amittëre,  tr.  Plaut. 
Cic.  (ex.:  prxdam  de  manibus. 
Cic.  captam  [•  prise   •].  Cic); 
emittêre,    tr.    Cic    etc.    (ex.  : 
mana  arma.  Cxs.  caseum  ore. 
Phsed.  aliqaem  de  manibu$  ou 
e  manibus.  Liv.).  Faire  —  prise 
à  qqn,   extorquëre   alicai    ali- 
quid  de  manibus.  Cic.  prsedam 
excutëre   alicai.    Col.  —    pied, 
referre  pedem.  Liv.  eedère  loco. 
Liv.  ou   abs.  cedëre,  intr.   Cic. 
Faire  —  piod,  movëre  aliquem 
gradu.     Liv.  \\    En   cessant    de 
retenir.  Emittêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    équités    in   hostem.    Liv. 
equitibus   cmissis,   eqaitata  e- 
misso.  Cxs.  flatum   crepitum- 
que     ventris.    ■'^aet.    aquam  ex 
livn     Albano.  Liv.  lacum.  Cic. 
agnos  [concl uses]  foras.  Plaat. 
columbam.  Varr.  aperiam  car- 
rrres    et    equos    emittêre    inci- 
piiim.    Varr.  au   fig.  cam  illud 
l'arutam  di'tum   emissam  h;e- 
rére  debeat.  Cic.  nihil  est  tam 
volacre  qaam  maledictam]  ni- 
hil facilias  emittitar,  nihil  ci- 
tias   excipitar,    latius    dissipar- 
tar.  Cic);  immittêre,  tr.  Cic. 
ulc.  (ex.  :  juvencos  in  Roma- 
nos.  Nep.  canes.   Virg.  eqaita- 
ium.  Cxs.  au  fig.  hic  corrector 
in  eo  ipso  loco  quo   reprehen- 
dit    immittit    imprudrns    ipta 
lenariam    Cic.    [or.   190]).    — 
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une  écluse,  aperire  lacam. 
larr.  —  do  l'eau,  urinam  ege- 
rëre.  Plin.  —  une  ruade,  cakes 
remittëre.  Nep.  Se  —,  expro- 
mére  aliqaid  aadacitis.  Cic.  Se 
—  ea  propos  injurieux,  peta- 
lantiat  invehi  in  aliqaem.  Cic. 
lâcheté    (lat.    laxitaa    [propt. 

•  éloiidue,   espace  •  et   aa   (ig. 

•  relâchement  •]),  s.  f.  Etat  de 
celui  qui  est  lâclie.  ||  Manque 
d'énergie.  Ignavia,  se,  f.  Cic. 
Dissolatio  animi.  Cio.  ou  ani- 
morum.  Sen.  Voy.  indolence, 
"OLLESiE,  PAnE=-E.  ^  MaDque  de 
courage.  lynavia,  a?,  f.  Cic. 
Socordia,  se,  f.  Liv.  Cart.  j| 
(P.  ext.)  Acte  qui  montra  le 
manque  de  courage.  Ignavè 
factam.  Cic.  Tarpiter  factum. 
Cxs.  Commettre  une  — ,  ali- 
qaid ignavè  facëre.  Cic.  ||  (P. 
anal.)  Action  de  s'attaquer  à 
qui  ne  peut  so  défendre.  Igna- 
lia,  a?,  f.  Cic. 

lacinié,  ée  (lat.  laciniataa 
[•  déchiré  en  lanière  -].  Cato 
ap.  Feit.),  adi.  (Botan.)  Qui 
présente  des  découpures  lon- 
gues et  étroites.  Laciniosas,  a, 
om,  adj.  Plin. 

lacis,  3.  m.  Réseau  formé  par 
des  fils  entrelacés.  Reticaltim,  i, 
n.  Plin.  Voy.  ré=eau. 

laconique,  adj.  Qui  exprime  la 
pansée  on  très  peu  de  mots  (à 
la  manière  des  Laconiens). 
Breviloqaens .  adj.  Cic.  (ad 
Att.  VII,  20).  Réponse  —,  bre- 
vitas  respondendi.  Nep.  Voy. 
CONCIS.  Subst.  Le  — ,  voy.  la- 
conisme. 

laconiqpiement,  adv.  D'une 
manière  laconique.  Paocisfs.-e. 
verbis).  Cic.  Voy.  brièvement. 

laconisme,  s.  m.  .Manière  d'ex- 

E rimer  la  pensée  laconiquement. 
aconica  brevitas.  .<ymm.  Con- 
cisa  brevitas.  Cic. 

lacrymal,  aie,  adj.  Relatif  aux 
larmes.  (Traduire  par  le  Génit. 
/acrj/maram.)  Fistule  —,  ocali 
epipkora.  Col.  Plin. 

lacryrnatoire  ,lat.  post.  lacri- 
matorias  [•  employé  contre  le 
larmoiement  -].  Sèxt.  Placit. 
[de  medic.  17,  l]',adj.  Destiné 
aux  larmes.  Vase  —,  et  subst. 
— ,  urna.  a?,  f.  A. 

lacrymule,  s.  i.  Petite  larme. 
Lacrimula,  x,  f.  Ter.  \\  (Eu 
style  burlesque.)  Même  traduc- 
tion. 

lacs  liât.  pop.  lacias,p.  laqaeas], 
s.  m.  Cordon  noué.  Voy.  cor- 
don. 1  Cordon  pour  prendre  le 
gibier.  Laqaeas,  i.  m.  Virg.  || 
(Fig.)  Piège.  Voy.  ce  mot. 

lactaire  (lat.  post.  /ac<ari's 
Marc.  Emp.  23;,  adj.  Relatif  a 
l'allaitement.  Lactarias,  a,  um 
adj.  Plin.  Il  (P.  ext.)  Colonne 
lactaire  au  pied  de  laquelle  à 
Rome,  on  exposait  les  nouveaux- 
nés.  Lactaria  Columna.  Paul, 
ex  Fest. 

lactation    (.lat.    post.    lactatio. 
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/n(/)r./ren.riV,38,  1]),  s.  f.  Al- 
laitement. Voy.  ce  mot. 

lacté,  ée,  adj.  Relatif  au  lail. 
Lacteus,  a,um,  adj.  Larr. Cic. 
Virg.  Il  (Par  anal.)  Plantes 
lactées,  lactese  herbœ.  Plin.  \\ 
Fig.  Voie  — .  orbis  lacteus.  Cic. 
lia  laclea.  Qv. 

lactescent,  ente,  adj.  Qui  a 
un  sue  laiteux.  Lactescens,  p. 
adj.  Cic.  Plin.  Voy.  laiteux. 

lactifère,  adj.  Qui  amène  le 
lait.  Lactifer,  fera,  feram,  adj. 
inscr. 

lacune,  s.  f.  Espace  vide  dans  la 
continuité  d'un  corps.  Hiatus, 
ûs,m.Cio.  ^  Lacune  dans  un  ou- 
vrage, une  construction,  un  mur. 
Quâ  est  opus  intermitsum.Cses. 
Quia,  qui  offre  des  —,  laciino- 
sus.a,  am,  adj.  Cic.  Vitr.Plin. 
T  (P.  anal.)  Interruption  dans 
un  texte,  an  enchaînement, 
une  série.  Lacuna,  se,  f.  Cic. 
etc.  (cf.  explêre  duplicem  is- 
tam  lacunam.  Varr.  [R.  R.  II, 
1,  28]).  Combler  les  —  d'un 
discourt,  rimas  explêre.  Cic. 
Ici  il  y  a  une  — ,  hic  aliqaid 
de^Ât  (formule  des  mss.).  Plein 
do  — ,  qui  présente  dea — ,  voy. 

INCOMPLET. 

lacustre,   adj    Qui    appartient 
aux  lacs.  Palustris,  e,  adj.  Cic. 
Liv.  Col.  Il  (Spéc.)  Bâti  sur  pilo- 
tis, au  bord   d'un  lac  (en  pari, 
des  cités  préhistoriques),  tacus- 
tris  [civitas).  Lat.  mod. 
ladre  (lat.   Lazaram.    nom  du 
pauvre  couvert  d'ulcères  assis  à 
la  porte  du  riche  dans  l'Evan- 
gile), s.  m.  et  f.  et  adj.  ||  S.  m. 
etf.  Ladre,  ladresse.  Celui,  celle 
qui    a    la   lèpre.  Voy.  lépreux. 
Il  (Fig.)  Celui,  celle  qui   a  une 
avarice  sordide.    Un  — ,  homo 
sordidas.    Cic.  Voy.   avare.    |] 
Adjectivt.    Un    homme  très  — , 
homo  tenacissimus   ou  parcis- 
simas.    Cic.   ^    (P.   anal.)  Adj. 
Porc  —  (atteint  d'une  sorte  de 
lèpre',  stramosas  sas.  Col. 
ladrerie,  s.  f.  .Maladie  de  celui 
qui    est    ladre,    lépreux.   Voy. 
LÈPRE.  Il  (P.    anal.)    Maladie  du 
porc  ladre.  Struma,  x,  f.  Plin. 
Il  (Fig.)  Défaut  de  celui  qui  est 
ladre,  gui    a    une   avarice   sor- 
dide. 1  enacitas,    atis,    f.   Liv. 
Sordes,  ium,  i.    pi.  Cic.  t  (Au 
moyen-âge.)      Hôpital     de     lé- 
preux. Valetadinariam,    ii,    n 
A. 
lagune,  s.    f.    Espace  de    mer 
peu  profond  entre  des  tlots  ou 
des  hauts-fonds.  Des  — ,  lacu- 
ns",  arum,  f.  pi.  Cic. 

1.  lai,  laie,  adj.  (Arch.)  Laï- 
que. Voy.  ce  mot. 

2.  lai,  s.  m.  Petit  poème  du 
moyen-âge.  Voy.  poème. 

laïc,  laïque.  Voy.  laïque. 

laiche,  s.  f .  Carex,  plante.  Ca- 
rex,  icis,  f.  Col.    • 

Isiid,  laide,  adj.  Qui  est  d'as- 
pect désagréable.  Deformis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ei.:  longus  an 
brevis,  formùsas  an  deformis. 
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Cic.d.  paer.  yarr.femina.  Gell 
Jamenta  parva  atque  defor- 
mia.  Cees.  deformem  esse 
[opp.  à  aliqaid  lormx  habêre]. 
Cic.  hic  corpore  deformis  est, 
aspectu  fœdas.  Sen.  en  pari . 
de  choses  ;  (/.  campus.  Cic. 
urbs.  i^uet.  hoc  in  [•  pour  c« 
qui  e'stde.]  sprriem  varietatem- 
qae  opus  déforme  non  est  al- 
térais trabibas  ac  saxis.  Cxs. 
[B.  G.  VII,  Sj,  •,].  aspectus  d. 
atqae  turpis.  Cic.  motas  sta- 
tasve  def.  Cic.  d.  ipse  carsat 
[equorum]  rigidà  cervice  et 
extento  capite  carrentium. 
Liv.  d.  spectacalum.  Liv.)  ; 
turpis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  palcher,  formosus,  ex.  :  t. 
aspectus.  Cic.  pes.  Ilor. 
femina.  Plaut.  vestitits.  Ter.); 
îœdus,  a,  uzn,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  f  locus.  Sali,  fœda  as- 
pectu. Liv.  o  rem  non  modo 
visa  fœdam  se.d  etiam  audital 
Cic). Très  laid,  laid  àelfrayer, 
teter,  tra,  trum,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  t.  color.  Lacr.  spec- 
S,^culum.  Cic.  teterrima  hiems. 
Cxi.  ap.  Cic.  on  dit  aussi  : 
insignis  ad  deformitatem.  Cic. 

voy.     AFFREUX,     HIDEUX)  ;    SpUf- 

CUS,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.;  sp. 
tempestas  (.  temps  -].  Cic). 
Rendre  laid,  deformàre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  défigurer,  en- 
laidir); iurpâre,  tr.  //or.  (ex.: 
te  ragx  turpant.  Hor.).  Subs- 
tantivt.  Un  — ,  turpis  homo. 
Ter.  Une  — ,  turpis  femina. 
Plaat.  Le  —  (ce  qui  est  laid), 
tarpe,  is,  n.  Cic.  Voy.  lai- 
deur. .Montrer  tout  en  — , 
omnia  detorqaêre.  Liv.  rapëre 
inpejorem  partem.  Liv.  Vov. 
pessimiste.  Il  (Fig.)  Famil.  Qui 
déplaît  moralement.  Turpis, e, 
adj.  Cic.  Deformis,  e,  adj.  Cic 
Obscoenus,  a,  am,  adj.  Cic  (cf. 
obscœno  verbo  ati.  Sen.  illad  est 
obscceniu»  [dictum].  Cic).  Une 
action — ,  turpiter  factum.  Cic. 

laidement,  adv.  (Arch.)  D'une 
manière  laide.  Turpiter,  adv. 
Cic  Deformiter,  adv.  Obscœ- 
né,  adv.  Cic 

laideron,  s.  f.  Fille  ou  femme 
laide.  Femina  turpis.  Plaat. 

laideur,  s.  f.  Etat  de  ce  qui  est 
laid.  Deformiias,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  d.  corporis.  Cic. 
oris.  Tac.  def.  veteram  xdi- 
ficiorum.  Saet.  ut  amissi  oculi 
def.  lateret.  Quint.)  ;  turpitu- 
do,  diDis.  f.  Cic.  {OS.  III,  i9, 
105)  ;  fœditas,  atis.  f.  Cic. 
(ex.:  f.  vestitûs.  Cic).  Qui  est 
d'une  —  repoussante,  teterri- 
mas,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
laid.  Fig.  Deformitas,  atis, 
f.  Cic  (ex.  :  d.  animi.  Cic.)  ; 
fœditas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  :  f. 
tarpificati  animi.  Cic.  fOff.  III, 
29,  105]). 

laidir,  v.  tr.  et  iutr.  (Arch.) 
Enlaidir.  Voy.  ce  mot. 

laie,  s.  f.  Femelle  du  sanglier. 
Su3  fera,  Plin. 
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lainage,  s.  ni.  Toison  de  l'ani- 
mal a  laine.  Voy,  toi?o!<.  ■ 
Tiàsu  de  laiiio,  Lana^  le,  f, 
Cic.  Un  —,  Ixna.  ae,  f.  Cic. 
laneam  pallium.  Cic. 

laine,     ?.     f.    Poil    loulTu    qui 
croit  sur  la    j>eaii    de    certains 
animaux.    Z/a03. 
etc,    (es.:    l.    sacida 
fraîchement   ton 
I.  facta  ['  trava 


icida  (• 
ndue  "Y 
lillée  •]. 


f.    Cic. 

grains?, 

\'arr. 

infecta 


brute  ■].  Jet.  cotas  et  lana 
Cic.  liinam  tondire.  Varr.  li- 
nam    su/Jicêre      medicamentis 

?'aibixadam.  Cic.\  KIocon  de — , 
anula,   x,    f,  Cels.  (loccas,  i, 
m.  Col.  Les  animaux   i  — ,  la- 
nata  animalia.  Plin.  Jav.  Fig. 
Se  laisser  manger  la  laine  sur 
le  dos.  pati  te  expiliri.  .■{.  Arch. 
Tireur  de  —    (voleur  qui    dé- 
pouille les   passants),  voy.  vo- 
leur.   De  —,  iaoeus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.(e.\.:  palliam.  Cic. 
fatcia.   Liv.  i-itta.    Cic.   vestis. 
Cic.  ou  abs.  lana,  et.  lanà  ves- 
tiri  [.  porter  des  vêtements  de 
1.  .],  Cic.).  Couvert  de   —,   la- 
hatus,  a,  am,  adj.  Plin.  lano- 
»1K,  a,  um,  adj.    Coi.    (VH,    3, 
7).    Fourré   de  — ,    lanatas,   a, 
um,  adj.Petr.  Travail  de  la  —, 
Jani/iciiim,    ii,    n.    Col.     ^lin. 
lana,  <r,  f.  Ter.  Liv.    (cf.  lanâ 
et  telà  victam    qniieritâre.  Ter. 
femina  lanae  dedita.  Liv.].  Ou- 
vrier qui  travaille  la  — ,  lana- 
riiu,  ii,    m.    Plaat.    Inscr.  Ou- 
vrière   en    — ,    /ani^ca,    «e,    f. 
Vitr.Phêcd.  Atelier  où  l'on  tra- 
vaille   la   — ,    lanaria,    x,    f. 
Inscr,  Marchand    de   — ,  lana- 
rias     negotians.     Inscr.     Mou, 
tendre    comme    la  —  ,     laneus, 
a,  um,    adj.   Ca^aif.  ||  EtolTe  de 
laine.     Porter    des     vêtements 
de  —,  lanis  vestiri.  Plin.  Voy. 
LAINAGE.     Envelopper    le    bras 
de  bandelettes    de    — ,    obvol- 
vère  bracchium  lanis.  Saet.  || 
(P.  plaisant.)  Ses  jambes   sont 
de   — ,    voy.   cotonneux.    T    (P. 
anal.)  Duvet  touffu  qu'on  trouve 
sur  certaines  plantes.  Lana.  a?, 
f.  ifart.    Lanago,  inis,  f.  Plin. 
Couvert  de  — ,  lanaginosas,  a, 
am,  adj.  Plin. 
lainer,  v.   tr.  Rendre  laineux. 
Voy.    CARDER.    Laine,    lanatas, 
a,    am,    adj.      Plin.    lanosas, 
a,     am,     adj.     Plin.  \\  (Subst.) 
Le   laine  d'une   étoffa    (l'aspect 
laineux  de  sa  surface),  lanago, 
inis,  f.  Plin. 
lainerie,  s.  f.  Fabrication    des 
tissus  de  laine.    Lani^ciam,  ii, 
n.  Col.  Plin.  !|   P.  ext.)  Produit 
de  cotte  fabrication.  Voy.    lai- 
nage. 1  Atelier  où  on  laine  les 
draps,  les  tissus  de  laine.    La- 
naria, as,  f.  Inscr. 
laineux,  euse,    adj.   Garni  de 
laine.   Lanatas,    a,    am.    adj. 
Plin.  Lanosas,  a,  am,  adj.  Col. 
1  Qui  a  le  caractère  do  la  laine, 
Lanm  similis.  Plin.  Lanagino- 
tas,  a,  um,  adj.   Plin.    Mollis, 
t.  adj.    Col.    ^Ea    pari,    de  la 
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chevelure  de-  nègres),  crispas, 
a,  um,  adj.  Plin. 
lainier,  ière,  s,  m.  et  f.  Colui, 
celle  qui  vend,  qui  travaille  la 
laine.  Lanariiis,  ii,  m.  Plaat. 
Lainière,  lanifica,  se,  m.  Pli:r.l. 
laïque,  adj.  Qui  nost  pas 
ecclésiastique.  Luicus,  a,  am, 
adj.  l'ulj.  fcci.  Il  (Subst.)  Un 
— ,  Jaïcus,  i,  m.  7'er(. 
lais,  s.   m.  Terrain    ahandonué' 

par  l'eau.  Voy.  atteuri-semest. 
laisse  et  lesse,  s.  f.  Lien  avec 
lequel  on  conduit  un  animal 
(chien,  etc.).  Copala.re,  f.  Neii. 
Dat.  3,  S).  La  —  d'un  cheval, 
finculum.i,  n.Lii'. Tenir  en—, 
vincalo  vincire.  Enn.  ||  (Spéc.  ; 
Couple  de  chiens.  Voy.  couple. 
Il  Fig.Menerqqn  en—  (le  diri- 
ger à  sa  guiso),  dacére  aliqaem 
labiis.  Plaat. 

laisser  (lat.  laxâre,  relicher), 
V.  tr.  Faire  relâcher  qqch.,  en 
cassant  de  le  tenir.  —  la  bride 
sur  le  cou,  voy.  bride  (p.  315. 
col.  I).  —  le  champ  libre  à 
qqn,  spatiam  alicui  dare.  Cic. 

—  le  champ  libre  à  l'injure, 
injarix  conced'ïre.  Sali.  —  le 
champ  trop  libre,  majorem 
largiri  libertatenx  .  Cic.  — 
libre  carrière,  permittère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  neqae  enim 
liberum  id  vobis  permittet. 
Liv.  [X\Xl,  7,  2].  abs.  amico 
permittère  [•  laisser  faire  son 
ami  .].  Cic.  [Tliso.  I,  103].  ga- 
rèrent ut  vcUent  permittenli- 
bas  canctis  [•  les  laissant  libres 
d'agir  à  leur  fantaisie  •].  Liv. 
voy.  permettre).  —  (faire), 
Sinëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nos 
transalpinas  gentes  oleam  et 
vitem  serëre  non  sinimas.  Cic. 

VOV.  PERMETTRE,  SOUFFRIR,  TOLÉ» 

rer).  Ne  pas  —,  probibére, 
tr.  Cic.   etc.     (voy.    empêcher). 

—  tomber,  dimittëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  arma.  Sen.  signa  e.v 
meta.  Cxs.  librum  e  manibas. 
Cic.  qaem  ore  tent:bat  cibam. 
PhsBd.);  demittère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  capat  in  sinam. 
Phxd.  par  e.>it.  togam  ad 
calceos  asqae.  Qaint.  usqae  ad 
talos  demissa  purpura.  Cic. 
au  fig.  d.  se  animo.  Cxs.  ou  d. 
animum  [«  se  laisser  abattre»]. 
Cic);  emittére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  LACHER).  Se  —  tomber, 
labi,  intr.  Hor.  Quint,  (ex.  : 
aijaso  ['  muletier  ■]  pede  lap- 
sus. Hor.  homini  nequam 
lapso  et  at  allevaretar  roganti: 
•  Tollat  te,inquit,  qui  novit  ■>. 
Craint.);  cODcidëre,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  tomber).  Se  —  abat- 
tre, voy.  plus  haut.  Se 
—,  traduit  par  le  passif  {d. 
hoc  ego  religione  non  sum  ab 
hoc  conata  repalsus  [•  je  ne 
me  suis  pas  laissé  arrêter  •]. 
Cic.  [or.  II,.  36].  sine  gemitu 
adaruntur  [•  se  laissent  brû- 
ler .].  Cic.  [Tusc.  V,  27,  77]. 
neqae  in  toto  Acmonensium 
testimonio   commovebor   [•  je 
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ne  me  1.  pas  énivivoir  -l.Cic. 
[FI.10C.  16,  381.  alii  multitadi- 
nis  jadicio  (erantar  [.  se  1. 
entiMiuer  ■].  Cic.  [Off.  I,  31, 
IIS],  opinionibus  valgi  rapi- 
mur  [•  nous  nous  I.  entraî- 
ner»] in  errorem.  Cic.  [Leg.  II, 
17,  i*3].  l'iri  non  est  neqae 
e-rorari  [.  se  I.  fléchir  •]  ne- 
que  plaeari,  Cic.  patientius  re- 
prehendi  [«se  1.  réprimander»  ]. 
Cic).  Se  — ,  trad.  par  le  passif 
et  le  V.  <■  posse  »  (cf.  moveri 
passe  [•  se  I.  ébranler  •].  Cic. 
facile  intelligi  poste.    Cic).  Se 

—  ,  trad.  par  •  kabere  •  avec 
an  compl.abstr.  {cf.qax  corpo- 
ris  sant,  eacognitionem  habent 
faciliorem  [•  se  laissent  plus 
facilement  connaître  •].  Cic. 
qux  omnia  perfacilem  ratio- 
nem  habent reprebendendi  [-se 
I,  très  facilement  réfuter  •] 
Cic).  Ne  pas  se  — ,  cavére, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  cai^c  ne  tibi 
illa  persuadeat.  Cic). —  échap- 
per, dimittôre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  hostem  ex  manibus.  Cxs. 
aliqaem  ex  castodià.  Liv.  par 
ext.  fig.  d.  occasionem.  Cic. 
victorlam.  Cxs.)  ;  amittère. 
tr.  Cic.  (ex  :  rfe  manibus  amit- 
tëre.  Cic.  fig.  non  amittère  oc- 
casionem negotii  bene  ge- 
rendi.  Cxs.)  ;  emittére,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  de  manibas 
emittére  aliqaem.  Cic);  omit- 
tère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  teneo 
quam  optabam  occasionemne- 
qae  omittam.Cic.[de  leg.  I,  5]). 

—  aller,  entrer,  pénétrer,  aa- 
mittére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
difficilem  temperantiam  pos- 
tulant in  eo,  qaod  semel  ad- 
missum  coerceri  reprimique 
non  pot  est.  Cic.  [Fin.  I,  1,2]. 
adm.  aliqaem  in  cubicalum. 
Cic.  voy.  admettre  et  cf.  p. 
117,  col.  3).  Ne  pas  —  entrer, 
arcére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  ali- 
quem.  Cic.  voy.  écarter,  éloi- 
gner); excJudére  («laisser  de- 
hors ■  ),  ir.  Cic  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem. Cic  on  dit  aussi  ali- 
qaem introita  prohibëre.  Cic. 
alicui  intrùitam  prxcladére. 
Cic  janaà  prohibëre.  Cic.  voy. 

ÉLOIGNER,      ÉCONDOIRE).     SOf- 

tir,  emittëre,  tr.  Liv.  (ex.: 
hostes  ex  obsidione  [•  l.  s.  les 
assiégés  »].  Liv.  s'opp.  à  ali- 
qaem ex  aliqao  loco  exire,  e- 
ijrcdi  prohibëre.  Crvs.).  —  allor 
les  choses,  nallô.  de  re  exer- 
ceri.  Cic.  —  dire  le  monde, 
scrmones  hominum  lastinëre. 
Cic.  Se  —  aller,  «e  remiltére. 
Cic.  sibi  ou  ingénia  sao  tem- 
peràre.  Cic  sibi  ou  ingénia 
sao  indulgëre.  Cic.  et  dans  un 
sens  préj.  se  jasta  plus  ne^li- 
gëre.  Cic.  Voy.  aussi  p.  118, 
col.  1  et  2.  Le  laisser  aller, 
facilitas,  atis,  f.  Cic  etc. 
(voy  complaisance)  ;  negll- 
geniia,  œ,  t.  Cic  etc.  (ex.  : 
ili':ta  ejus  qaandam  sai  n«- 
gligentiam   prx    te    ferebant. 
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Tar.  [  Ann.  XVI,  IS])  ;  OSCI- 
tatio,  onis,  (.  Quint,  ^ox.  : 
non  et  ipse  Ijudox)  nostra  ns- 
citalione  solvatar.  Quint. 
[XI,  3,  3]).  Il  (Spéc.)  Laisser 
courre  les  chiuns,  canes  immit- 
tëre.  Virg.  Lo  laisi^er  courre, 
tcmpus  ou  locas  immittendi 
canes.  A.  —  tomber  l'ancre, 
ancoram  jacëre.  Virj.  (voy. 
mouiller).  —  arriver,  porter, 
antennas  demittëre.  Sali.  ^ 
Faire  rester,  ne  pas  prendre 
avec  soi.  Relinquère,  tr. 
Plant.  Cic.  etc.  (ox.  :  alteram 
avexit  secam,  illam  reliqu.it 
alterum  apud  matrem  domi. 
Plaut.  rel.  alifjaem  in  Galliâ. 
Cses.  pra"  meta  obliti,  quid 
relinquercnt,  quid  secunx  (er- 
rent. Liv.  par  ext.:  aculeos  in 
animo  alicujus.  Cic.  onmes  in 
omni  génère  eloquentiœ  pro- 
cxxl  a  se  reliqait.  Quint,  quand 
on  meurt  :  r.  (iliam.  Ter.  u- 
xorem  gravidam.  Liv.  scrip- 
tum  in  Originibas.  Cic.  mer 
moriam.  Cic.  nomen.  Hor.  au 
fig.  spes  relinqaitur.  Cic.  Cses. 
par  ext.  relinqaamus  nebulo- 
nem  hune.  Sctp.  A(r.  ap.  Gell. 
domum  propinqaosqae.  Cœs. 
aliquem.  Plaut.  Ter.  Prop. 
Tib.  eqaos.  Cses.)  ;  derelin- 
guére(-  1.  à  l'abandon  •),  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  abandonner, 
délaisser);  deserëre,   tr.  Cic. 

etc.  (voy.  ABANDONNER,  DÉLAIS- 
SER); destituére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  aliquem    in    conviiio. 

Cic.  voy.  ABANDONNER,  quitter). 

Il  s'est  sauvé  en  y  laissant  ses 
plumes,  decisis  pennis  evasit. 
A.  —  la  vie,  vitam  amittère. 
Hor.—  qqch.,  c.-à-d.  y  renon- 
cer, relinquère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  bellum.  Cic.  Matinée  ob- 
sessionem.  Poil.  ap.  Cic.  obsi 
dionem.  Liv.  voy.  renoncer)  ; 
linquère.tr.Cic.  (rareen prose, 
cf.  linqaamus  hsec.  Cic);  —  de 
côté,  relinquère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  csedes  relinqao,  libidines 
prsetereo.  Cic.  hoc  certe  qaod 
sam  dicturas  neqaeprœtermit- 
tendum  neqae  relmqaendam 
est.Cic.);  mittère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  mitto  proelia.  prsetereo 
oppagnationes  oppidoram.Cic. 
mitto  rem.  Ter.  mitto  de  amis- 
sa  parte  exercitus.  Cic.  at  hœc 
missa  faciam,  qase  jnm  facta 
tant.  Cic.  misso  o((icio.  Cic. 
missos  faciant  honores.  Cic.)  ; 
omittère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
omitto  illa  vetera.  Cic.  omitto 
innumerabiles  xnros.  Cic.  de 
reditu  Gabinii  omittamas.  Cic. 
omitto  quid  ille  tribanus  fe- 
cerit.Cic.uthsec  omittam.  Cic). 
—  là,   abjicère,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.    JETER,    REJETER,   ABANDO.S- 

NER);  depoDère,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.  DÉPOSER,  QUITTER,  ABAN- 
DONNERA. —  pour  un  temps, 
remittère,  tr.  Cic.  etc.  (o\.  : 
r.  bellam.  Liv.).  \\  Ne  pas 
laisser  de  ...,  nepas  — que  de..., 
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non  absistére  (av.  l'Inf.l. 
Liv.  (ox.  :  non  abs.  ingratii 
henefaC'':re.  Liv.  voy.  [s'J  abs- 
tenir, RENONCER  [.i]  mais  lo 
sons  de  cette  express,  so  rend 
ord.  par  tamen,  nihilominus. 
cf.  tamen  scribe  aliquid  [•  n> 
1.  pas  do  m'écriro  ■].  Cic. 
ma'/nam  tamen  hsec  res  illis 
contumptionem  attalit  [•  no 
laissa  pas  do  leur  valoir  un 
grand  mépris  -].  Cses.  bellam 
nihilominas  paretur  [•  qu'on 
ne  1.  pas  de  préparer  ■].  Cses. 
Il  (Fi^.)  Faire  rester  dans 
l'état  où  l'on  on. Relinquère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.,  aliquem  inse- 
pultam.  Cic.  aliqaem  tanqnam 
occisum.  Cic.  aliquem  exsan- 
gaem  naso  aaribusqae  matila- 
tis.  Liv.  tahellas  vacuas. Quint, 
hostem  pro  victo.  Liv.  par 
ext.  eum  locum  integram.'I'er. 
rem  integram.  Cic.  aliquid 
inchoatum.  Cic.  aliquid  ne- 
glectam.  Cic.  id  injudicatam 
relinquo.  Qaint.  rel.  sine  im- 
perio  tantas  copias.  Cses.  ali- 
quid inmedio,  in  dubio  [<■  dans 
lo  doute,  dans  l'incertitude  •]. 
Ci"c._[Cœl.  20,  U8].  cf.  aliquid 
dubiam  ou  incertum  relinquè- 
re. Quint,  lll,  10,  U])  ;  dese- 
rëre (■  laisser  inculte,  inha- 
bité; laisser  ■),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  agros  latos  ac  fertiles 
deserëre  totasqae  arationes 
derelinqaëre.  Cic.  voy.  aban- 
donner); destituére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  (luitantem  alveam  in 
sicco.  Liv.  daos  in  medio  ar- 
matos.  Liv.  aliqaem  in  ipso 
discrimine  periculi.  Liv.  nu- 
dus  psene  est  destitutas.  Cic. 
destituti  inermes.  Cses.);  con- 
tinère,     tr.     Cic.    etc.      (ex.  : 

c.  copias  in  castris.  Cses. 
Liv.  pecas  in  stabulis. 
Col.);  dimittère  {•  laisser 
aller  [dans  tel  ou  tel  état  ■]), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem  im- 
panitum.  Hall  .  incolumem 
['  laisser  la  vie  sauve  à  qqn»]. 
Cœs.  [-  cf.  aliquem  incolumem 
conservâre  [  ■  laisser  la  vie 
à  qqn.  -].    Cic.  [ep.  IX,  13,  3]. 

d.  regem  spoliatum.  Cic);  si- 
nëre,  tr.  Plaut.  Ter.  Cic.  (dans 
le  style  famil.,  ex.  :  sine  me. 
Ter.).  Laisse  moi  eu  repos, 
mitte  ou  omitte  me.  Plaut. 
Ter.  —  qqn  en  repos,  exhi- 
bëre  alicui  molestiam  desis- 
tëre.  Cic.  L'ennomi  nous  lais- 
sait en  repos,  ab  hoste  otium 
erat.  Liv.  —  qqn  dehors,  à  la 
porte,  aliqaem  excludëre.  Cic. 
—  qqn  debout,  aliqaem  stare 
sinëre.  A.  —  qqn  trois  heures 
dans  le  vestibule,  aliqaem  très 
horas  in  vestibalo  manêre  si- 
nëre. A.  —  qqch.  debout,  ali- 
quid non  movère  ou  non  di- 
raëre.  Cic.  —  l'épée  au  four- 
reau, gladiam  in  vaginà  re- 
conditum   habêre.     Cic.     Voy. 

CO.V?KRVER,  GARDER,  TENIR,  RE- 
TENIR.   1    Faire    garder    qqch., 
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ne  pas  l'otor  ^  qqn.  Relin- 
quère, tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  ali- 
cui nei:  vas  nec  vcstimentum. 
Ter.  alicui  non  modo  granum 
nullam,  sed  ne  paleas  quidcm 
e.v  omnifrnctu.  Cic.  eqaitatùs 
alicui  parlera.  Cses.  par  ext. 
nallà  provocatione  ad  popii- 
lum  relictù.  Cic.  munittoni 
castroram  tempas  relinqui  vo- 
lebat.  Cœs.  relinquère  nuUum 
sibi  ad  cognoscendam  tpa- 
tium.  Cses.  on  dit  aussi  :  ni/ii( 
est  reliqai  \-  on  ne  nous  laisse 
rien  -).  Cic.  quod  (nrtana 
reliqui  fecit  [■  nous  a  laissé  >]. 
Cic.  nallam  munus  caiquam 
reliqaum  fecisti  [•  tu  n'as 
laissé  aux  autres  aucun  service 
à  rendre  ■].  Cic;  on  traduira 
aussi  par  une  des  express,  sign. 
•  ne  pas  ôter  •,  c.  non  adimê- 
re,  non  aaferre,  non  demère, 
etc.  voy.  iyrEB.\;  remittère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  honorcm  rei  ali- 
cui remittère.  Liv.)  ;  permit- 
tére,  tr.  Cic  etc.  (ox.  :  ali- 
cui potestatem.  Cic  alicai 
totum  negotiam.  Cic.  Judici- 
bus  conjecturam  facëre  [•  à 
conjecturer  .]  permittit.  Cic). 
Il  (Spéc.)  Laisser  qqch.  à  qqn, 
c.-à-d.  ne  pas  prendre,  ne  pas 
imiter  ce  qu'on  blâma  en  lui, 
non  invidêre  alicai  in  aliquâ 
re.  Cic.  \\  Faire  que  qqn  entre 
en  possession  de  qqch.  qu'on 
cesse  de  garder.  ||  (En  lo  ven- 
dant.) —  qqch.  à.  qqn  pour  60 
deniers,  addicëre  alicai  ali- 
quid sexaginta  denariis.  Cic 
11  ma  l'a  laissé  pour  rien,  id 
ille  mihi  nammo  addixit.  Cic. 
Il  (En  le  remettant.)  Voy.  re- 
mettre,     CONFIER,      DONNER.      || 

(En  la  transmettant.)  Relin- 
quère, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aiicoi 
hsec  qase  habet  omnia.  Ter. 
amplam  patrimonium.  Cic). 
Voy.  LÉGUER.  Il  (Par  anal.) 
Qui  laisse  un  goût  amar,  gastu 
amarus.  Plin.  ||  (Par  ext.) 
Laisser  qqch.  aux  soins  de 
qqn,  aiicai  aliquid  tradère  fa- 
ciendam.  Cic.  \\  Fig.  Laisser 
à,  c.-à-d.  donner  matière  à, 
voy.  MATIÈRE.  —  à  désirer,  re- 
Quiri,  pass.  Cic.  (av.  :  ^rmitas 
nec  animi  nec  orationis  reqai- 
ritar.  Cic.  ou  dirait  aussi  nihil 
relinquère  quod  requiraa.  Cic. 
ou  abs.  nihil  relinqaëre.  Liv. 
[cf.  V,  AO,  3]).  Je  vous  —  à 
penser. . . ,  intelligere  potes . . . 
Cic. 
laisser-courre.    Voy.    laisser 

et   COURRE. 

laissez-passer,  s.  m.  Autori- 
sation en  vertu  de  laquelle  on 
doit  laisser  une  personne  en- 
trer, sortir.  Voy.  passeport.  || 
(P.  anal.)  Autorisation  de  lais- 
ser entrer ,  sortir  certaines 
marchandises.    Voy.       acquit, 

PA=SE -DEBOUT. 

lait,  s.  m.  Liquide  blanc  sé- 
crété par  les  glandes  mammai- 
res   de  la  femme  et  des  feœel- 
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les    d«s    animaux  mammifères. 
Lac,  lactis.  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
maliebre.      Cels.      hamanam. 
Plin.  infantiam  (letum    infaso 
lacté    compeicire.    Sen.  plium 
lacté  suo  natrlre  ou  aUre.  Gell 
lac  dare.  Ov.).  Se  convertir  en 
—  (en  pari,  des  aliments^  lac- 
tescère,  intr.  Cie.  Commencer  à 
avoir  du    — ,    lactescêre,  intr. 
Plin.    De   — ,  plein  de  — ,  lac- 
tans,  antis,  p.  adj.  LiiCr.  ^'ar^. 
Oi-    lacteus,  a,  nm,  adj.    Virg. 
(G;»or-.    II,    5S5i.    Premier    — 
après  la    pariuriiion,  voy.    co- 
LO^TRUM.    Faire    passer    le    — , 
mammasejcstingiicre.Plin.Fré- 
re   de    — ,    collactaneiu,  i,  m. 
Dig.  collacttas.  i,  m.  Dig.  Sœur 
de  —,  coUactanea,  se,  f.  Scsei-ol. 
dig.  Cochon   de  — ,  porcas  ou 
porcellas  lactens.  Varr.  Dents 
de  —  (chez   l'homme),    dentés 
puériles.  Cels.  (clioz  le  cheval), 
dentés pullini.  Plin.  (VIII,  172). 
Fig.  Avoir  une  dent  de  —  con- 
tre qqn  (un  ressentiment  d'an- 
cienne date),  voy.  p.  608,  col.  2. 
Il  (P.  anal.)  Sucer  avec  le  —  (un 
sentiment,    un    préjugé),   cuni 
lacté  natriâs  sagère  {errorem). 
Cic.  Il  (I'ig.)Première nourriture 
de  l'esprit.  S'abreuver  du  —  de 
la  science,  satiari  velat  disci- 
plinée lactt.  Quint.  ^Celiquide 
enlevé  à  la  femelle  de  certains 
animaux  pour  servir  d'aliment. 
Lac,  lactis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
oviam  lac.  Gell.  lac  atininam . 
Cels.  bubulum,vacciniim.Plin . 
lac  mulgëre.  Varr.  lac  equinum. 
Varr. lacté  vivêre.  Cses.  ou  ves- 
ei.    Cic.   lac  recens,    Varr.  lac 
concretuin[-  1.  caillé  •].  Tac). 
Vache  ^  —,  lactaria  bos.  Varr. 
Vase  à  traire  le  — ,  seau  à  — , 
mulctra,  se,  f.  Virg.  Col.  mal- 
ctrariam,  ii,  n.Virg.malctram, 
i,  n.  Hor.  Pot  au  — ,  linum  ou 
sinus  lactis.  Col.   Breuvage  au 
— ,  Boupe  au — ,  lactatum,  i,  n. 
Isid.    Petit    — ,    sérum,    i,    n. 
Virg    Col.    Qui     renferme    du 
lait,    qui      donne    du  — ,    lac- 
tarias,     a,      um,      adj.     Plin. 
Couleur   de   — ,  tacteut  color. 
Plin.    Qui    est   couleur    de   — , 
lacteus,  a,  am,  adj.  Plin.  Blan- 
chour  du  --,  lac,  lactis,  n.  Ov. 
Plin.  Blanc  comme  le  — ,  lac- 
teus,  a,    um,  adj.   Virg.  1  (P. 
ext.)  Nom  donné  à  divers  liqui- 
des   qui    ont   quelque  analogie 
avec  le  lait.  —  de  plante,  lac, 
lactis,    0.     Plin.     Blés    encore 
en     — ,    lactenlia     (rumenta. 
Virg.  —  d'amandes,  voy.  émul- 
eioN.  Lait  de  chaux,  caljc  dilata. 
A.).^  —  demontagne.  Voy.  car- 
bonate. —  de   couleuvre.  Voy. 
EUPHORBE.  —  battu.  Voy.  fume- 
terre.  —  d'âne.  Voy.  laiteron. 
—  doré.    Voy.  agaric    |{    Voie 
de  lait.  Voy.  lacté. 
laitage,  s.  m.  Le  lait  et  ce  qui 
se  fait  avec  le  lait.  Lac,  I&C- 
tis,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  facte,  caseo 
vivére.  Cees.  lacté  vesci.  Cic.). 
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laitance  ^lat.  Iac(ancia[n.  pLl, 
•  mots  L-omposes  de  lait  ->,  s.f. 
Voy.  laite. 

laite,  s.  f.  Matière  fécondante 
i\ua  le  poisson  mâle  répand  sur 
U'S  œufs  de  la  femelle.  Lactés, 
iiinx,  f.  pi,  Suef. 

laiterie,  s.  f.  L'ndroit  où  l'on 
garde  le  lait,  etc.  Lactaria  cel- 
la.  D.  1  Boutique  où  l'on  vend 
du  lait,  de  la  crème,  des  œufs. 
Lactaria  taberna.  D. 

laiteron.  s. m.  Plante  lactescen- 
le.  Sonclios,  i,  m.  Plin. 

laiteux,  euse.  adj.  Qui  a  rap- 
port au  lait.  Lacteus,  a,  am. 
adj.  Plin.  Maladie  — ,  croûtes 
—  (qui  viennent  chez  les  en- 
fants à  la  mamelle),  colostra- 
tio,  onU,  f.  Plin.  (XI,  23T).  T 
Analogue  au  lait.  Lactarias ,  a, 
um,  adj.  Plin.  (cf.  l.  herha. 
Plin.).  Lactens,  p.  adj.  Plin. 
Plante  — .  (acforis ,  f.  Plin. 
(.XXIV,  168  . 

laitier,  ière,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  vend  du  lait.  Lacta- 
rias,ii,  m.  Gloss.  Laitière.  Lac- 
taria, se,  f.  A.  1  S.  (.  Laitière. 
Femelle  qui  donne  du  lait.  Qaa° 
lac  habet .  Varr.  (Adjectivt.) 
Vaches  — ,  !ac(aria?  boves.  Varr. 

laiton,  s.  m.  Métal  formé  d'un 
alliage  de  cuivre  et  de  zinc. 
Orichalcam,  i,  n.  Cic.  Ms, 
œris,  n.  Cic.  Ue  — ,  ej;oric/iaJ- 
co  (actus.  Cic.  ou  aheneus  [ae- 
neus),  a,  um,  Ojdj.  Cic. 

laitue,  s.  f.  Plante  potagère 
lactescente.  Z.ac(aca,  se,  (.llor. 
Col.  Plin.  Jeune  ou  petite  — , 
lactucula,  œ,  f.  Col.  Suet.  — 
sauvage,  voy.  scarole.  —  ro- 
maine, voy.cHicoN.  Marchand 
de — ,  lactacarias,  ii,  m.  Diom. 
(P.  anal.)  —  de  brebis,  voy. 
MACHE.  —  de  chien,  voy.  chien- 
DE.-jT.  —  de  lièvre,  voy.  laite- 
bon. 
laize  (lat.  pop.  latia,  tiré  de 
latas),  8.  f.  Largeur  d'une  étof- 
fe entre  lei  deux  lisières,    voy. 

LARGEUR. 

lainbdaciaine,s.  m.  Voy.   lab- 

DACISME. 

lambeau,  s.  m.  Morceau  d'un 
tissu  arraché  ou  presque  entiè- 
rement déchiré.  Pannus,  i,  m. 
Hor.  Revêiu  de  — ,  pannosiM, 
a,  am,  adj.  Cic  Mettre  en  — , 
conjcindcre,  tr.  Cic.  dilacerâ- 
re,  tr.  Cic.  (voy.  déchirer; [met- 
tre en]  pièces).  Tomber  en  — , 
delabi.  Col.  ||  (Fig.)  Partie 
tronquée  d'une  chose.  Frag- 
mentam,  i,  n.  Cic.  Voy.  frag- 
ment. Les  —  d'un  poète,  ditjecti 
membra  poetœ.  Hor. 

lambin,  ine,  s.  m.  fArch.t  Va- 
riété de  hanneton.  Voy.  hanne- 
ton. T  S.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  lambine.  Cunctalor,  oris, 
m.  Cic,  Lambine,  cunctafrijc, 
triris.  f.  Ambr,  Voy.  lent. 

lambiner,  v.  intr.  Traîner  en 
longueur  ce  qu'on  fait.  Canctà- 
ri,  dép.  intr.  Ctc.  Cessâre,  intr. 
Cic.  Lente  ayêre.  Liv. 
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lambourde,  s.  f.  Pièce  do  boii 
sur  laquelle  sont  fixées  les  la- 
ines du  parquet.  Tigillum,  i, 
n.  D. 

lambrequin,  s.  m.  (Arch.)  Ban- 
de d'étolTe  sur  le  casque.  Te- 
gumentum  yn/e.r.  Liv.  ^  Ban- 
de d'étolTe  pondant  au  bas  de 
la  cuirasse.  Voy.  échaupk.  1  Dé- 
coupure d'étûffe  et  qui  couron- 
ne une  tente,  un  pavillon,  etc. 

Voy.     DENTELURE,    FRANGE. 

lambris  (lat.  iabrosca,  lam- 
bruche),  s.  m.  Revêtement  en 
bois,  en  marbre,  etc.,  qui  gar- 
nit les  murs  d'une  pièce.  Cri«- 
ta,  se,  f.  Vitr.  Intestinum  opus. 
l'itr.  Il  (P.  anal.)  Enduit  de 
plâtre  fait  dans  une  mansarde. 
Voy.  ENDUIT.  —  de  plafond, 
laqaear  et  lagueare,  is,  ordin. 
au  plur.  laquearia,  ium,  n. 
l'ir<;.  Sen.  Plin.  lacanar  (Géo. 
plur.  /acunarioram.  Dat.  plur. 
lacanariis),  n.  5tfn.  (ex.:  loco- 
naria  ebore  (ulgcntia.  Sen.). 
Qui  a  des  —  d'or,(a5ueatus  aa- 
ro  .  Liv. 

lambrissage,  s.  m.  Action  de 
lambrisser.  Crustatio,  onis,  f. 
l'itr.    Intestinum   opus.     Vitr. 

Voy.    REVÊTEMENT. 

lambrisser,  v.  tr.  Revêtir  de 
lambris.  —  des  murs,   tcsserit 

pariâtes  operire.  A.  Voy.  revê- 
tir. —  un  plafond,  laqueare, 
tr.  A.  (d'apr.  Manil.].  Lambris- 
sé, ia^aeatus,  a,  um,  p.  adj. 
Liv.  [C(.  templam  Jovis  laque- 
atam  auro.Liv.).  Plafond  lam- 
brissé, laquearia,  ium,  a.  pi. 
Virg.  Sen.  L'ouvrier  qui  lam- 
brisse, fajuearius,  ii,  ra.  Cad. 
Theod. 

lambrucbe  et  lambrusque, 
s.  f.  Vigne  sauvage.  Labrusca 
uva  ou  vitis,  f.  Virg.  Col.  Plin. 
Fruit  de  la  — ,  iabruïcum,  i, 
m.  Coi. 

lame,  s.  f.  Morceau  de  métal, 
de  bois,  etc.  plat,  mince  et 
étroit.  Z,aziiioa,  se,  f.  Sali. 
Liv.  (ex.  :  /.  argentea.  Suet. 
(errea.  Sali.);  cbarta,  se,  f. 
Suet.  (  ex.:  plambea  cltarta. 
Saet.  ).  Petite  —  de  métal, 
bractea,  se,  f.  Cic.  lamella,  se, 
f.  Vitr.  Sen.  (Spéc.)  Lame  de 
parquet,  tabula,  ae,  f.  Cses.  Pro- 
pre à  faire  des  —,  tabulari»,  e, 
adj.  Plin.  ||  Fil  d'or,  d'argent 
dont  on  orne  certains  tissus. 
Voy.  FIL,  GALON.  T  (P.  oxt.)  Fer 
d'un  instrument,  d'un  outil, 
propre  à  couper,  etc.  Lamina, 
œ,  f.  Virg.  Ov.  (ex.  :  argatse 
lamina  serrse.  Virg.  lamina 
ensis.  Ov.)  —  d'une  époo,  fer- 
ram,  i,  a.  Cic.  Une  bonne  — , 
une  fine  — ,  un  adroit  tireur  à 
I'' pée),  armoram  peritus.  Cic. 
Fig.  C'est  une  Bne  —  (une 
adroite  personne),  voy.  adroit. 
T  iP.  anal.)  Vague  qui  ae  dé- 
ploie en  nappe  plus  ou  moins 
étendue.  Flactus,  û$,  m.  Cic. 
Unda.  te,  t.  Virg.  ||  (P.  ext.) 
Nappe   d'eau   dan*   l'intérieur 
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d'une  mine.  Voy.  nappe.  ||  Sorts 
do  lissu  dans  le  métior  à  tisser. 
s'p.i«/ia,  œ,  f.  Sen. 
lamé,  ée,  .iilj.  Orné  ilo  l.imes, 
lie  fils  d'or  on  d'ar^oîit.  Itrac- 
tfiitns,  (t,  um,  adj.  l'Un. 

lamelle,  s.  f.  IVtito  Uime.  La- 
mdla,  .T,  f.  Sen.  LanifllaUi,  se, 
(.  l'ctr. 

lamelle,  ée  (lat.  post.  lamelles- 
lus.  S.  S.  vet.).  adj.  Qui  «eili- 
viseon  [lotites  larnu».  Qui  {(jax, 
(yitorf)  t';nuU>u3  bracteis  con- 
tint. A. 

lamelleuz,  euse,  adj.  Qui  est 
do  naturo  4  sn  diviser  en  peti- 
tes lames.  Laminosus^  a,  um, 
adj.  hid. 

lamentable,  adj.  Qui  faitqu'on 
80  lamente.  LamrntiibiUs,  e, 
adj.  Vir<j.  Miaeraliilis ,  e,  adj. 
Cic.  ^  Qui  a  le  cara''t6r0  de  la 

k         lamentation.    Lamentabili.'!,   e, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  l.  vox.  Cic). 
Flebilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  (l.  i/e- 
mitiis.    Cic).  Cris  — ,  ejalatas, 
ns.m,  Cic. 
lamentablement,  adv.  D'une 
manière  lamentable.  Miserain 
liter,  adv.  Cic.  Miserandum  in 
modam.    Cic.    Flebiliter,  adv. 
Cic.  Foedê,  adv.   (cf.  (.  perire. 
Cic). 
lamentation,  s.  f.  Plainte  bru- 
yante et  prolongée.  Lamentatio, 
onia,  f.    Cic,   Lamentam,  i,  n. 
Liv.  Tac.    (ordin.  au  plur.  la- 
menta ac  lacrimx.  Tac.  parce- 
re  lamentis.  Liv.).    Complora- 
Uo,  oni$,  {.  Liv.  (cf.  mtilieram 
compl. saipatriœqae  [■les  I.  des 
femmes  sur  elles  et  sur  la  pa- 
trie •  ].  Cic).  Ejaiatio,  onis.  t. 
Cic  Ejiilatus,  ûs,  m.  Cic.  Des 
— ,  ploratut,aam,   m.  pi.   Cic 
Accompagnédo — ,  lamentabilis, 
e,  adj.  Cic.  (cf.  l.  (anera.  Cic). 
lamenter  (lat.  pop.  lamentàre 
p.  lamentari),  v.   intr.  pron.  et 
tr.   Il     V.  pron.    et   (Arch.)    i^. 
intr.  Laisser  éclater  des  plain- 
tes   bruyantes    ot    prolongée». 
Lamentari ,    intr.   Cic    etc. 
(ex.  :     clarnor     lamentantiam 
malicram.    Liv.    Se   —   sur..., 
voy.  DÉPLORER.  1  (Rare.)  V.  tr. 
Exprimer  ce    qu'on  souffre  par 
des  plaintes  bruyantes  ot  pro- 
longées.  Lamentari,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  l.  cs^citatem.Cic. 
voy.  déplorer).  ^  (P.  plaisant.) 
Fig.  Dire  sur  un  ton  lamenta- 
ble. Flebiliter  dicére.  Cic. 
lamie,    s.    f.  Etre  fabuleu.t  qui 
passait  pour  dévorer  lesonfants. 
Lamia,  se,  f.  et  ordinl.  au  plur. 
lamise,  arum,  f.  pi.  Hor.  Apal. 
1  Sorte  do  squale,  poisson.  La- 
mia. se,  f.  Plin. 

laminer,  v.  tr.  Réduire  (une 
masse  métallique)  en  lames. /n 
lam.inas  tenuâre  {ses).  Plin. 
lamineux,  euse  (lat.  post.  la- 
minosas  [•  feuilleté  .].  Jsid.  ), 
adj.  Qui  semble  formé  de  lames. 
Laminosas.  a.  um,  adj.  A. 
l.  lampadaire,  s.  m.  Officier 
qui  portait  un  bougeoir  allumé 
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devant  l'empereur  (de  Constan- 
tinoplo).  Lumpadarias,  ii,  m. 
Cod.-Just.  Inscr. 
2.  lampadaire  (bas  lat.  lam- 
pnddriutn),  s.  m.  Support  ver- 
tical destiné  à  soutenir  une  ou 
plusieurs  lampos.  I.yclinackas, 
i,  m.  Cic. 
lampas,   s.  m.   Gosier.  Voy.  ce 

mot. 
lampe,     s.    f.    Ustonsile     pour 
éclairor.  Lucerna.  w.  f.  Cic. 
etc.    (ex.  :    /u/;/.'/<nis     lucerna. 
l'etr.ad  lacerncc  lumen.  Cic); 
lampas.  adis  i.\cc.ada,   Ace. 
pliM-.   ades   01  padas),  (.  Lucr. 
Col.  (ex.:  l.  ferrea  ardens.  Col. 
a'nea.  .luv.  lampades  pra'cinctse 
auro.Ov.);lychnus.i,  m.  Cic. 
(C.-el.   67)  ;    lumen,    inis.    n. 
Cic.  (ex.:  oleam  lumini  instil- 
lâre.    Cic.)  ;   lanterna,   as,   f. 
Cic  (ex.:  lanternam  prscferre. 
l'ai. -iWii.v.).  Travailler  .i  la  lu- 
mière   des  — ,  iucabrâre,  intr. 
Varr.  Liv. 
lampée,  s.  f.  Grande  quantité 
de  liquide  que   l'on  hume  d'un 
coup.    Haastas  ,    ûs,     m.    Cic. 
Vira. 
lamper,  v.  tr.  Humer  d'un  coup 
une  grande  quantité  de  liquide. 
E.vliaurire  {pocutum).  Cic 
lampion,    s.    m.   Godet  conto- 
nant  une  matière  combustibla, 
qui  sert  pour  les  illuminations. 
Lumen,  inis,  n .  Cic 
lampiste,    s.    m.    et    f.    Celui, 
celle  qui  fabrique,  qui  vend  des 
lampes.  Lucernarum  ou  iucer- 
naris  artifex.    A.    Lucernarum 
negofiator,  negotiatrùx.  A. 
lamprillon  et  lamproyon,  s. 
m.  Petite  lamproie  de  rivière. 
Mursennla,  se,  f.  Hier. 
lamproie,  s.    f.  Sorte  de  pois- 
son. Mursena,  a?,  f.  Cic. 
lamproyon.    Voy.  lamprillon. 
lance,  s.  f.  (.\ntiq.)    Arme  for- 
mée d'une  hampe  terminée  par 
un  fer  quadrangulaire  pointu. 
Hasta,  se    (•  pique,  lance,  ja- 
velot •  ),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  hastss 
caspis.  Justin,  spiculum  hastas. 
Liv.  hasta  amentata.  Cic.  fer- 
rata.    Liv.     ictus    hastx.    Liv. 
i'actas   liastse.  Liv.   ha^'n  pro- 
jectà    [.  la  1.  en  arrêt  -.J.    Xep. 
hastam    dextrà    vibrâre.   Cart. 
hastâ    valnerari.  Justin,  caput 
prx^xum    hastse    circumferre. 
Suet.);  lancea.  œ  (»  lance  es- 
pagnole,  javeline    •),    f.    Sali. 
Lucr.    Sen.     rli.    Justin,    (ex.: 
lanceâ    (igére.    Justin,    sparos 
aat  lanceas  portabant.  Sali.). 
Le  bois  do  la  — ,  hastile,  is,  a. 
Cic.  Fer  de   -r-,  spiculum,  i,  n. 
Cic    Pointe    d'une    — ,    cuspis, 
idis,  f.  Virg.  ^  Arma  du  moyen 
âge.  Lancea,  se,  f.  A.  Baisser  la 
—  devant  qqn,   s'avouer  vain- 
cu et  fig.  reconnaître  son  infé- 
riorité, demittére  arma.  B.  A- 
fric  [80,  6].  alicui  manxis  dare. 
Cic  Courir  une — ,  infesta  hastà 
concurrêre.    Liv.    Rompre   une 
— ,    voy.    JOUTER.   Fig.   Rompre 
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une  —  avec  qqn  fsoutenlr  con- 
tre lui    une  discussion),  digla- 
diari  Ican  aliriuo).    Cic.    \\   (P. 
«xt.)  LIlipt.  Une  —   (chevalier 
armé  de  la  lance).  flattata3,i, 
m.  /l.  1  (P.  anal.)  Harpon.  Voy. 
ce  mot.  T   Piquant  des  chevaux 
do  frise.  Stimulus,  i,  m.  Cses. 
1  Spatule    du    modeleur.   Vov. 
SPATULE.  1  Lance  à  eau   (d'uiia 
pompe).   Sipko,  onis,    m.  Sen. 
l'Un. 
lancéolé,  ée  (tiré  du  lat.  post. 
lunreola  [-  petite  lance  •).  Ca- 
pit.),   adj.  Qui  a  la  forme  d'un 
fer  de    lance.    [Lancex  ou  lan- 
ceolse)  spicalo  similis.  A. 
lancer    (  lat.     pop.    lanciare , 
-  lancer  le  trait  -  [p.  lanceare. 
Tert.]),  V.  tr.    Envoyer    à  tra- 
vers les  airs  en  imprimant  une 
vivo    inipulsion.    Mittêre.    tr. 
Cxs.  Liv. etc.  (ex.:  m.  audacias 
pilam.    Sen.    tela      tormenlis. 
Ca?j.  pila.  Cses.  telam  tormen- 
tamve.Cses.fundà  lapides.  Liv. 
telum  ex  aliqao  loco.Cses.  has- 
tas  c  ratibas.    Cart.  lapides  in 
aliquem.  Petr.);    emittére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  baculam  in  ani- 
mal. Plin.  hastam  in  fines  eo- 
rum.  Liv.  pila.  Cses.  pilam  aut 
sadem.  Quint,  j'acata    eminus. 
Sali,    in    naves    saxa    ingenti 
pondère.    Liv.    fulmina.    Cic); 
immittêre,  tr.  Cic  etc.    (ex.  : 
tela.  Cois,  tela  tormentis.  Cses. 
tela  in  aliqaem.  Cic.  Cses.  pila 
in  hostes.  Cxs.  calicem  in  fa- 
ciem  alicujas.  Petr.);   libràre 
('lancer   en   balançant   ■),  tr. 
Virg. Liv.  lex.-.l.gtandem  Liv.); 
jacére,  tr.    Cic  etc.    (voy.  je- 
ter),-  conjicëre,   tr.  Cic.  etc. 
[ex.:  lapides  telaquein  nostros. 
Cses.  jacula  plurima  in  equos 
virosqae.  Liv.  tela    undiqae  in 
anum  hostem.  Liv.    milia   sa- 
gittaram    circiter    triginta    in 
castellum.  Cœs.  tela  intra  val- 
lam.  Cœs.j.  —  le  javelot  (exer- 
cice), jaculari,  dép.  intr.  Cic 
(ex.:  toturn  diem.  Cic.  magnam 
laadem     conseqai    equitando  , 
jacalando.  Cic).    j|  (Par  anal.) 
Lancer  qqn,    mittêre,  tr.  Liv 
(ex.  :    pueros    in    profluentem 
aquam.  Liv.  se  in  (lumen.  Liv. 
epit.    se   in   mare.    Sen.  anun\ 
saper  focum.  Petr.  vov.  jeter). 
1  (Par  anal.)  Envoyer  Irusque- 
ment   un    coup    à    qqn.    —    un 
coup  de  poing,  impingëre  pu- 
gnum    in    os.     Plaat.    —    dos 
coups  do  fouet,  ingerére  verbe- 
ra.  Curt.    —    une  ruade,  calcea 
remittëre.  .\'ep.    \\    (Fig.)  Déco- 
cher.   Emittére,    tr.    Cic.  etc. 
(ex._:  cum  illud  facetum  dictam 
emissam    hserëre   debeat.     Cic. 
argamentum    emissam    adkse- 
rescit.  Liv.  em.  aculeam  [•  un 
trait    piquant    ••].    Cic.  acaleoê 
in   hominem    et    ream.     Cic); 
conjicére,  tr.  Cic.  etc.  (ax.:  in 
disputando  i'Ocem["  un  mot  •]. 
Csel.   ap.  Cic.    orationem    tam 
improbam  in  aliquem. Cic.  ma- 
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Udicta  in  auou^ui  ii(am. 
Il  (Par  ext.l    Lancer   un 


Cic). 

^_,..    „ _, coup 

j'oBil.  Adjicère   ocalos  ad  ali- 
aaem.  Plaat.  Coniicère  ocu(os 
in  aliqa^m.  Cic.  Voy.  oeillade. 
1  Faire    partir   vivement    dans 
uno  direction  déterminé?.  Ad- 
mittère.    tr.    Cic    etc.    (ffx.  : 
equum    in    aliqiiem.  Liv.  cqiio 
admisso    ou    eqais    admissis. 
CmsA.  emittère{'  1-  hors  de-). 
tr.  Cic.  etc.  iei.:  équités  in  hos- 
tem.    Liv.    cohortes    ex    siliis. 
Cas.):  immittêre,  tT.  Cic.  etc. 
(ex.;  ei/uum  ad  legionem  tiro- 
nam.  Galb.  ap.  Cic.  naves  pice 
complétas  in   classem  Pompe- 
janam.    C3p$.  eqaitatam.  Ca-s 
cohortes  in  hostes.  .4act.  6.  A(r. 
«e   in  raedios  hostes.  Cic.  Liv. 
canes.  Virg.}.  I|  Spéc.)— le  cerf, 
le  sanglier,    ejrci(iir«    cervam, 
apram.    Cic.  Phssd.   La    lancé, 
feras  e.rcitandi  ratio.  .1.  ou  lo- 
cus  anile  (era  excitata  est.  A. 
Il  (Marine.)  —  un  vaisseau,  na- 
vem  in  aqaam  dedacére  ou  abs. 
navem   dedacére.   Cses.   (B.  G. 
V,  S3).  Il  I  fis)  Mettre  en  trait), 
en  action.  —  une  personne,  ali- 
qaem   prodacêre.    Cic.   —  une 
affaire,    negotii   initia  ponère. 
Cic.    Se  — ,  être  lancé,  in  Iseti- 
tiam  ninxiam  conjici.  J'er. 
lancette,   s.   f.  Instrument   de 
chirurgie    qui    sert    a    saigner, 
etc.    Scalpellum,    i.    n.   Cic.  et 
scalpellas,   i.    m.    Cels.    Scal- 
pram,  i,  n.  Ceh.  Scalper,  pri, 
m.  Cels.   Sagitta,  se,    (.  Veg.  *, 
Lame  du  graveur  sur  bois.  Voy. 

BIRIN. 

lancier    (lat.    pop.    lancianas 
[p.    lancearias.  Amm.]),  s.   m. 
Cavalier  armé  de  la  lance.  Lan- 
ceà  armatas.  A. 
lancinant,    ante    (lat.    lanci- 
nant, part.  prés,  de  lancinare, 
découper,  mettre  en  piècesi,  adj. 
Qui    produit    des   élancements 
aigus.  Douleur — ,  acer  morsas 
doloris.    Cic.    stimali    doloris. 
Cic.    Causer    une   douleur    — , 
panrjére,  tr.  Cic. 
landau,  s.  m.  Voiture  à  quatre 
roues  en  forme  do  berline.  Pe- 
torritum,  i,  n.  Uor.  Plin. 
lande,  s.    f.    Terrain  où   il   ne 
croit  que  des  broussailles.  Loca  , 
déserta  [ou  incalta).  Cic.Tesca  | 
(et  tesqiia),  oram,  n.  pi.  Cic. 
landgrave,  s.  m. Titre  donné  à 
certains      princes      souverains 
d'Allemagne.    Landgraidas ,  ii, 
m.  A. 
landwehr,  s.  f.  En  Allemagne, 
réserve  do  l'armée  active.  Voy. 
RésEnvB. 

langage,  s.  m.  Expression  de  la 
p'jusee  par  la  parole.  Lingua, 
X,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  lingaam 
acavre  et  procadére  [•  façonner 
le  I.  •].  Cic.  l.  hittorica  [•  de 
rhi.stoire  -  ].  Sen.  pkilosopho- 
ram.  Sen.);oratio,  ODis,  f.  Cic. 
(ex.:  (erse  sant  rationis  et  ora- 
tionis  expertes.  Cic.  [de  Off.  I, 
âOJ).  Sans  plu»  de  —,  voy.  Dis- 
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COURS.   Tenir  ce  — ,  hanc  ora- 
tionem  fiabêre.  Liv.  ita   verba 
facêre.  Liv.    ||   (Spéc.)    Langue 
propre  à  un  pjuple.  Lini/aa,  se, 
(.Cic.  Sermo.  onis,  m.  Cic.  Voy. 
LANGUE.    Il     (Par  ext.)    Manière 
dont  qqn  exprime  sa  p -nsé'  par 
la   parole.   Sermo,  onis,   m. 
Cic.  etc.    (ex.  :  s.  rasticus,  ur- 
banus.  Liv.  plebejas.  Cic.  i/uo- 
(irfianus.  Qaint.  s.  Icnis  mini- 
mt:<;ae  pL'rtinax.  Cic.  deiicatas, 
(estivas,  elegans.    Cic.    sermo- 
nis  elegantia.  Cic.  illias  setatis 
sermo.  Cic.  erat  ingénia  et  ser- 
mone  eleganti  (•  il  avait  do  la 
distinction  dans  l'osprit  et  dans 
le    langage    •].    Cic.    omnibus 
idem  sermo  constat  [-  ils  tien- 
nent tous  le  même  I.   •].  Liv.)  ; 
oratio.  onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
hsec   oratio.    Ter.    Cic.    oratio 
abhorrens  a  pcrsonà  gravissi- 
mi  liominis.    Cic.    oratio   -t't- 
nensiam,    Sicaloram  ,    arato- 
ram,   etc.    Cic.  honesta   oratio 
est.  Ter.  Cic.  orationem  bono- 
ram  imitari.  Cic.).^  Expression 
do  la  pensée  par  des  signes  te- 
nant   lieu   de   la    parole.    Em- 
ployer   le  —  de  la  pantomime, 
naia  (ou  signis)  loqai  (ou  signi- 
/icâre).  Ov.  Nos  youx  ont  un  — 
interprète   de    nos   sentiments, 
ocu/i/oguuntar  qaemadmodum 
a^ecti   simas.    Cic.    Le    —  des 
fleurs,  voy.  fleur,  p.  917,  col.  i. 
1  Manifestation    du  sentiment, 
de  la  sensation  par  le  son  inar- 
ticulé, le  geste,   etc.    Lingua, 
se,  f.  Virg.  Pliœd.  (ex.:  lingua: 
volacrum.   Virg.   [En.  III,  Util  ; 
,\,  l77]./in3uam  vis  meamprx- 
cladëre,  ne  latrem  pro  re  do- 
mini.  Phsed.   [I,  23,   5]).  Voy. 

PARLER. 

lange  (lat.  laneas,  de  laine),  s. 
m.  Morceau  d'étoffe  de  laine 
dont  on  enveloppe  les  enfants 
au  berceau.  Pannu3,i,  m.  Uor. 
Fascise,  aram,  f.  pi.  Plaut. 
langoureusement. D'une  ma- 
niera langourousu.  Cum  lan- 
■/uore.  Cic. 
langoureux,  euse,  adj.  Qui 
uxprime  la  langueur.  Langai- 
dalas,  a,  um,  aiij.  CatuU.Lan- 
gaoris  plenus.  Cic.  Vers  —, 
mollia  carmino.Of.il  Substan- 
tivt.  Faire  le  —,  voy.  amou- 
reux. 

langouste  (lat.  locusta,  saute- 
relle), 8.  f.  (Arch.)  Sauterelle. 
Voy.  ce  mot.  1  (P.  anal.)  Crus- 

tacé  analogue  au   homard.  Lo- 

casta,  se,  f.  l'Un. 
langue,   s.  f.  Organe  servant  à 

la  déglutition  ;    siège  du  goût. 

Lingua,  ae,  f.   Cic.  etc.   (ex.: 

lingaA  lambêre  pueros.    Liv.  l. 

prima  ["  la  pointe  do  la  l.  -]. 

Plin.    lingaam  ab  irrisa  exse- 

rëre.  Liv.  lingaam  ejicAre.  Cic. 

lingaam   alicui  excidêre.  Cic. 

lingaam  alicai  evellére  ou  eri- 

pére.  Cic).  Il  Langue  employée 

comme  aliment.   Lingaa,  si,  f. 

Plin.  Macr.  1  Organe,  agent  de 
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la  parole.  Lingua.  m,  t.  Cic. 
etc.  (ex.:  lingua  Itsesitans.  Saet. 
lingaa    adiiseret     ou     inhteret. 
Plin.  lingaam   saccidère.  Cels. 
lingaam  scalpcllo  resectam  li- 
beràre.  Cels.  lingase  nodoi  sol- 
vère   [•  dénouer    la    1.   •].  Cic. 
lingaa  impromptam  esse  [•  a- 
voir   la  langue  embarrassée  •]. 
Liv.  lingua  ei  astricta  est  mer- 
cède.  Cic.    lingaa  inexplanata. 
Plin.    lingaam   continére.  Cic. 
lingase  moderari.  Cic.    lingaa! 
tenxperàre.  Liv.  esse  céleri  lin- 
ijaCi.     Cic.     lingnà     prompta* 
f.  qui    a    la  1.  bien  pendue  -1. 
Liv.  impigrse  lingase  esse.  Sali, 
esse  soiatissimm   lingase.  Sen. 
lingaa    immodicas.    Sen.    iin- 
gtiam  habêre  malam.  Sen.  lin- 
gaas  hominam  vitemas.  Cic.  l. 
maledica.     l'ai.  -  Max.    lingase 
improbitas.    Liv.    Iwmo    acidse 
lingass.  Sen.  rk.  lingase  acerbse 
et  immodicê  liberse  fait.  Liv.); 
OS,  cris,  n.  Plaat.  Xep.  Qaint. 
(\[,  3,  30  sq.).  Plin.  j.  (ex.:  ot 
promptam.     Quint,      planam. 
Plin.  j.  confasam.  Plin.^.tan- 
ta  erat  conimendatio   ons   at- 
qae  orationis.    A'ep.).   Se  mor- 
dre la  —  (fig.),  verba  devoràre. 
.S'en.    Se  mordra    la  —    d'avoir 
parlé,  doJére    verbis.    A.    Jetep 
sa  —  aux  chiens,  aliqaid   red- 
dére  ac  remittére.  Cic.  Un  coup 
do    — ,    voy.    MÉDISANCE.    Fair» 
merveille  du  plat  de  la — ,  fe- 
rocem  esse   verbis.  Liv.  verbis 
jactàre    {aliqaid).   Cic.    \\    (Par 
ext.)    La    personne    qui    parle. 
Une  bonne  — ,voy.BAVARD.  Un» 
mauvaise  —,  homo  maledicas. 
Cic.  Une  —  de  vipère,  excetra. 
Plaat.      l  Pseud.    ^18  ).      Liv. 
(.\XX1X,  11,  2).  Il  La  manière  de 
parler.  Faire  la  —  à  qqn,  suj- 
r/erère  alicai  verba.  Cic.  Pren- 
dre la  —  de  qqn.  alicajos  ora- 
tione  ati.  Liv.  Prendre  —  avec 
qqn.  percontari  aliqaid  ex  ali- 
qao.  Cic.  1   (Par  ext.)  Le  lan- 
gage   parlé    ou   écrit    propre  k 
une    nation.    Lingua,    se,   t. 
Cic.  etc.  (ex.:  l.  Latina,  Grseca. 
Cic.    Latinse    lingase     gnara». 
Liv.  l.  inops,  locaples.  Cic.pe- 
regrinam  lingaam  discère.  Cic. 
daas  lingaas  ediscére.  Cic.  om- 
nes  lingaas   scire.    Cic.  parem 
esse  in  lingase  Grsecse  Latinse- 
qae  (acaltate.    Cic.    [Off.   I,  1, 
1  ].    Grxcà    lingaA    ioqaentes. 
Liv.  ejasdem  esse  lingase  I  •  par- 
ler la  même  I.  •].  Cic.  alicajaa 
lingaam     intelhgére.     Petr.  ); 
sermo,  onis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
patrias  [•  maternelle  .].i,ucr. 
sermone  debemas  ati,  qai  na- 
tas  est  nobis  [•  notre  1.  mater- 
nelle .].  Cic.  nativas  ille  ser- 
mo  commercio   aliaram    gen- 
liam   exolevit.    Cart.    sermoni 
Persaram  se  dedidit.  Nep.  qase 
philosophiGrseco  lermone  trac- 
tassent.  Cic.  interrogatos  ser- 
mo   prodidit.    Liv.);    littersB, 
arum,  f.Cic.  etc.  («x.-,  Grseca» 
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litteras  in  senectate   didicitse. 

CAc.  pkilosophiam  I-alinis  lit- 
teris  illastrdre.  Cic.  aliqaid 
liltcris  I.atinis  mandâre.  Cic. 
[l'iii.  I,  1,  11).  Lo  don  do3  — 
(ec-lés.),  muiHaram  lingnariim 
•jratia.  Hier.  (np.  l;!n,  9).  Par 
anal.  Avoir  lo  don  dos  — ,  om- 
nibus lingais  loqaendi  faculta- 
te  valèi'e.  A.  La  confusion  dos 
— ,  con(asio  imi/narum.  Hier. 
(op.  53,  8).  Aag!  (Civ.  U.  .\VI, 
II,  3].matatio  lingaanim.Aag. 
Fig.  C'est  la  conl'usiun  dos  — , 
lingtix  conlunduntar.  Hier. 
(qua'St.  Ilolir.   in  Coiios.  10,20). 

—  mono,   lingua   mortaa.   D. 

—  vivaiito,  Ungua  viva.  D.  || 
{T-àv  anal.)  Le  lang.ige  parlé  ou 
écrit  spécial  à  certaines  ma- 
tières. Lingua,  es,  f.  Sen.  (o.k.: 
(.  historica.  Sen.  philosopho- 
ram.  Sen.);  sermo,  onis,  m. 
Cic.  etc.  (voy.  langage);  ora- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (o.\.:  aliéna 
oriitione  ati  [•  parler  une  1. 
étrangère  ",  c.-à-d.  à  laquelle 
on  n'est  pas  habitué  ••].  Cic. 
[Rep.  m,  8]).  H  L'onsemLlo  dos 
règles  qui  régissant  la  vocabu- 
laire et  la  grammaire  d'uns 
langue.  Ratio  diccndi.  Cic.  (cf. 
splendida  qasedam  minimêque 
vcteratoria  ratio  dicendi.  Cic. 
[Brut.  201]).  Dictio  et  gênas 
dicendi.  Cic.  (cf.  et  vero  {ait  in 
Crasso  et  popalarls  dictio  et 
excellens;  Antonii  gênas  dicen- 
di malto  aptius  jadiciis  qaam 
conlionihns.  Cic.  [lir.  105]). 
Recta  loqaendi  consaetado 
[-  une  1.  correcte  ■,  opp.  à  de- 
praiata  loqaendi  consaetado]. 
Cic.  Faute  contre  la  — ,  vitiuin 
aernxonis  ou  orationis  ou  abs. 
vitiam.  Quint,  (I,  1,  3).||L'en- 
samblo  dos  locutions  et  dos 
tournures  employées  à  une  cer- 
taine époque,  ou  par  certains 
écrivains.  Sermo,  onis,  m.  Cic. 
Oenus  dicendi.  Cic.  1  (  Par 
anal.)  Ce  qui  a  la  forme  d'une 
langue.  —  de  terre,  lingaa,  ss, 
f.  Cic.  —  de  bœuf,  voy.  bu- 
GL0?SE.  —  de  cerf,  voy.  scolo- 
pendre. —  de  chat,  voy.  eupa- 
ToiRE.  —   de  chien,  voy.  cïno- 

GLOSSE. 

languette,    s.    f.    Ce   qui    a  la 

forme  d'une  petite  langue.  Li- 
gula    ou    lingula,    se,   f.    Plin. 

—  de  terre,  lacinia,  se,  f.  Plin. 
lingala,  se,  f.  Cses.  —  d'une 
chaussure,  ligala,   a»,    f.    Mart. 

—  d'une  balance,  ligala,  se,  f. 
Schol.  examen,  minis,  n.  Vitr. 
Pers,  —  d'instrument  à  vent, 
ligala,  a",  f.  Plin. 

langueur,  s.  f.  Abattement 
physique  prolongé.  Languor, 
Oris,  m.  Cic.  etc.  (ei:.  :  l.  cor- 
poris.  Cic.  in  languorem  inci- 
dit.  .Sue*.}.  Maladie  de  —,  ta- 
bitado,    ainis,     f.    Plin.    Voy. 

CONSOMPTION,    ÉPUISEMENT.    Avoir 

une  maladie  de  — .  marcescëre 
n\orbo.  Col.  langaescëre,  intr. 
Cic.  —  d'estomac,  malacia  sto- 
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machi  ou  (absol.)  malacia,  se, 
[.Plin.  Il  Fig.  Défaut  d'activité, 
d'é[iorgie.  I.anguor,  oris,  m. 
Cic.  voy.  APATHIE,  iNEnriE.  Ktat 
de  — ,  voy.  maha^^me.  litre  dans 
un  état  do  — ,  languire,  intr. 
Cic.  1  Abattement  moral  pro- 
lon::é.  Langaor,  oris,  m.  Cic. 
Murcor.oris,  m.  Sen.  Veternus, 
i,  m.  Cyl.  (ap.  Cic.)  —  (du 
stylo),  lentitado,  dinis,  f.  7'uc. 
Voy.  abattement,  apathie.  |{  P. 
cxt.    Yeux    pleins    do   — ,    voy 

LANGOUREU.'C. 

langueyer,  v.  tr.  (Arch.)  Dé- 
lier la  langue  (i  qqn),  le  faire 
parler.  Nodos  lingux  soli/êre. 
Cic. 

languide,  adj.  (Arch.)  Qui  est 
dans  la  langueur.  Langaidus, 
a,  um,  adj.  C'tc. 

languier,  s.  m.  Langue  et  gorgo 
fumées  de  porc.  Glandalse,  a- 
riim,  f.  pi.  Mart, 

languir  (lat.  pop.  languire,  p. 
langaêre),  v.  intr.  Etre  dans  un 
état  prolongé  d'abattement  phy- 
sique. Languêre,  intr.  Cic. 
\'irg.  (ce  verbe,  surt.  poét.  en  ce 
sens  peut  être  remplacé  par  l'ex- 
press, esse  semper  infirma  at- 
qae  etiam  segrà  valetadine.  Cic. 
par  anal,  langaet  flos.  J'rop.); 
elanguescêre,  intr.  Liv.  Col. 
(dans  des  expressions  c:  arbor 
elangaescit,  Saet.  prœlium, 
qaod  jam  elanguerat,  acccn- 
dëre.  Cart.  differendo  elangait 
res.  Liv.);  marcescëre,  intr. 
Liv.  Ov.  Col.  (ex.:  m.  morbo  et 
languoribas.  Col.);  tabescëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  misero  dia- 
tarnoqae  morbo  tabescens.Cic. 
[N.  D.  III,  8.'.]).  Il  (Fig.)  Etre 
sans  activité ,  sans  énergie. 
Langaêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
languet  juventas.  Cic.  t.  oiio 
ou  in  otio.  Cic.  in  otio  hebes- 
cêre  et  langaêre.  Cic.  par  ext. 
tanguent  vires.  Cic.  langaens 
labensqae  populus.  Cic.);mar- 
cescére,  iatr.  Liv.  (ex.:  m.  otii 
situ,  otio,  desidia.  Liv.);  ta- 
bescëre, intr.  Cic.  (ex.:  t. otio. 
Cic.  [Att.  II,  U,  1]);  ûacces- 
cére,  intr.  Cic.  (ex.:  sermo 
paccescebat.  Cic).  Ne  pas  — , 
calêre,  intr.  Cic.  ^  Etre  dans 
un  état  prolongé  d'abattement 
moral.  Tabescëre,  intr.  Cic. 
etc.  (eK.it.  molestiis.  Cic.  [Tusc. 
IV,  37].  desiderio.  Cic.  [Cat.  2, 
h,  6].  absol.  perspicio  nobis  in 
hac  calamitate  tabescendum 
esse.  Cic.  [Att.  III,  25  init.]).  || 
(Par  ext.)  Etre  abattu  par  une 
longue  attente.  Contabescëre, 
intr.  Cic.  (Tusc.  III,  31,  75). 
Pour  ne  point  vous  faire  — ,  ne 
Jiutias  pendeas.  Cic. 

languissamment,  adv.  D'une 
manière  languissante.  Langui- 
de, adv.  Plin.  Cum  languore. 
Cic.  Frigide,  adv.  Cic. 

languissant,  ante,  adj.  Qui 
languit.  Languidus,  a,  um. 
adj.  Cic.  (L>x.  :  vir  languidio- 
ris  corporis.  Sen.  senectas  lan- 
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gaida.  Cic.  latlguidas  ignis. 
Plin.);  languens,  p.  adj.  Cic. 
Ole.  (cf.  /.  stomachus.  Cœl.  ap. 
Cic.  vox.  Cic).  Santé  —,  infir- 
missima  valetado.  Cic.  Etre  — , 
langaêre,  intr.  Cic.  Davenir  — , 
langaescëre,  intr.  Cic  ||  Fig. 
Languens,  p.  adj.  Cic.  etc. 
{»x.:l.  populus.  Cic);  langui- 
dus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  ^.)x.: 
uratio  langaidior.  Quint.).  Ex- 
position— ,  infracta  e.rplicatio. 
■<en.  Correspondance  — ,  senes- 
centes  litterse.  Plin.  j.  Etre  — , 
langaêre,  intr.  Cic.  (voy.  lan- 
guir). Devenir  — ,  langaescëre, 
intr.  C ic.  frigescëre,  intr.  Qaint. 
'cf.  affectas  frigescit.  Qaint.). 
La  guerre  devient  — ,  senescit 
bellam.  Liv.  En  pari,  d'une 
pars.  Voy.  découraoé.  ||  Vaux, 
regards  — ,  langaentes  ocali. 
Sen.  langaidi  ocali.  Quint. 

lanière,  s.  f.  Bande  de  cuir 
longue  et  étroite.  Loram,  i,  a. 
Plaut.  Ov.  Corium,  ii,  n.  Cic. 
Copula,  SB,  f.  Nep. 

lanifère,  adj.  (T.  didact.)  Qui 
produit  delà  laine.  Lanaris,  e, 
ailj.  Varr.  Laniger,  géra,  ge- 
rum,  adj.  Virg.  Pkid.  Bêtes 
— ,  lanata  animalia.  Varr.  || 
P.  anal,  (on  pari,  dos  plantes). 
Lanuginosas,    adj.    Plin.   Voy. 

COTONNEUX.    DUVETEUX, 

lanigère,  adj.  Voy.  lanifère. 

laniste,  s.  m.  Celui  qui  forme 
et  vend  dos  gladiateurs  pour 
les  combats  du  cirque.  Lanista, 
a',  m.  Cic. 

lanterne,  s.  f.  Sorte  de  boîte 
où  l'on  place  une  lumière  à 
l'abri  du  vent.  Lanterna,  se,  f. 
Cic.  Celui  qui  porte  une  — , 
tanternarias,  ii,  m.  Cic.  \\  Lan- 
terne sourde,  lacerna  in  qaâ 
lax  obscaratur.  A.  (  d'aprè» 
Cic.)  creca  lanterna.  A.  Fig. 
Oublier  d'allumer  sa  —  (omet- 
tre le  point  essentiel  pour  êtro 
compris),  qaod  primam  etma- 
.rime  necessariam  est  omittëre 
{A.  d'apr.  Cic).  Loc.  prov. 
Prendre  dos  vessies  pour  des 
— ,  declpi  specie.  Cic.  Des  — 
(des  choses  vaines),  ineptise, 
arum,  f.  pi.  Cic.  Conter  des 
— ,  voy.  LANTERNER.  ^  Cage  cir- 
culaire d'un  édifice.  Voy.  cage. 
il  Tourelle  percée  de  fenêtres. 
Voy.  tourelle.  ||  Tribune  où 
l'on  entend   sans  être  vu.  Voy. 

TRIBUNE. 

lanterner,  v.  intr.  et  tr.  i|  V. 
intr.  Perdre  lo  temps  à  des 
choses  vaines.  Operam  perdëre. 
Cic.  Cessàre,  intr.  Cic.  Voy. 
FLANER.  ^  V.  tr.  Amuser  qqn 
par  de  vaines  paroles.  Extra- 
hère aliquem  {aliqaâ  re).  Cic. 
Prodacëre  aliquen\  (falsà  spe) . 
Ter.  Sustinêre  aliqaem  [vanà 
spe).  Liv.  Differre  aliquem  per 
l'rastrationem.  Liv. 

lanternerie,  s.  f.  Action  de 
lanterner.  Cunctatio,  onis,  (. 
Cic.\\  (P.  ext.)  Chose  vaine  qui 
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fait  perdre    lo  temps.  Voy.  fa- 

DAI-E,    FUTlLlTk. 

lantipcnnage.  s.  m.  (Areli.^ 
l'cp.  Action  lii'  laniipoiiuer. 
^in#  inUnMllo  loqaacitas.  Cic. 

lantiponner,  v.  intr.  (Aroli.' 
Pop.  l'erdre  le  temps  en  dis- 
cours inutiles.  Dieni  extrahfrt 
morâ  dicendi.  Cfes.  Tempai 
traliére  jar.jiis.  Sali. 

lanugineux,  euse.  adj.  Qui 
est  de  la  uature  de  la  laine. 
Ltxnatas,  a,  um.  adj .  Col.  La- 
neiis,  a,  om,  adj.  IHin.  Lana- 
•jinosus,  a,  um,  adj.   Pl.n. 

laper,  v.  tr.  lîoire  en  pompant 
le  liquide  avec  la  langue.  Lam- 
bère.  tr.  Phxd. 

lapereau,  s.  m.  Jeune  lapin. 
Ciiniculi  pullas.  A.  Laurex, 
icis,  m.  Flin. 

1.  lapidaire  (lat.  post.  lapida- 
ritis.  Ulp.),  s.  m.  Ouvrier  qui 
vend,  taille  di>s  pierres  pi ecieu- 
ses.  Gemmarias,  ii,  m.  ^'alg. 
Imcr.  Gemmaram  scalptor  ou 
êcutptor.  A. 

2.  lapidaire,  adj.  Relatif  aux 
pierres.  Lapidarius,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Ptin.  Spec.  Style  —, 
scriptura  lapidaria.  D.  (d'apr. 
Petr.  I. 

lapidation,  s.  f.  Action  de  la- 
pider. Lapidatio,  onis,  t.  Cic. 
Hier. 

lapider  (lat.  lapidâre.  Flor.), 
V.  tr.  Tuer  (qqn)  à  coups  do 
pierres.  Lapides  (in  aliijaem) 
conjicére.  Cic.  Lapidibas  (ali- 
quem)  prosequi.  Cic.  Lapidibas 
cooperire  {aliquem)  ou  obraère. 
Cic.  {Aliquem  lapidibas  pro- 
sternére.  Val. -Max.  ||  Fig.  Se 
faire  —  (se  faire  jeter  la  pierre 
par  tous,  mettre  tout  le  monde 
contre  soi),  omniam  ira*  in  se 
concitâre.  Cic. 

lapidificatiou,  s.  f.  Modifica- 
tion d'une  masse  minérale,  qui 
la  rond  de  consistance  pierreu- 
se.  Voy.   PÉTRIIICATION. 

lapidifier,    v.   tr.  Fiendre  (uuo 

couche,  une  masse  minérale) 
de  consistance  pier^eu^e.  M  la- 
pidem  ou  saxam  vertëre.  A. 

lapin,  ine,  s.  m.  et  f.  Quadru- 
pède di  l'ordre  des  Rongeurs. 
Cunicuius,  i,  m.  Varr.  Abon- 
dant en  — ,  cunicuJosus,  a,  um, 
adj.  Cato.  Trou  de  — ,  cunicu- 
Jum,  i,  n.  Varr. 

lapis  et  lapis-lazuli,  (proprt. 
•  pierre  d  azur  •),  s.  m.  Lazu- 
lito.  Voy.  LAZuLi. 

laps  (lat.  laptas,  écoulement), 
s.  m.  Laps  de  temps,  epatiam 
ou  intervallam  temporis.  Cic. 
tempos,  poris,  n.  Cic. 

laquais,  i.  m.  Valet  en  livrée, 
employé  souvent  à  suivre  ton 
maître  ou  (a  maîtresse.  Sen-u- 
las,  i,  m.  Cic.  Pedisequas,  i, 
m.  Plaat. 

laraire,  s.  m.  Lieu  intérieur  où 
étaient  placées  les  statues  des 
dieux  larei.  Larariam,  ii,  n. 
Lampr. 

larcin    (lat.   latrociniam,    bri  - 
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g.indage  ,  s.  m.  Petit  vol.  Flir- ! 
fum,    i,    n.    Cic.   (ex.:    /'urtum  j 
facère.Cic.foy .VOL.).  \\  Vi^.  Far- 
tant.i,  n.  Cic.  Honteux  —,  voy. 
PLAGIAT.    Do   doux   — ,   duifia 
(arta.    J'iry. 

lard,  s.  m.  Graissa  forme  qui 
est  entre  la  chair  et  la  peau  du 
certains  animaux.  Luriiium  et 
lardam,  i,  n.  Plaat.  Ilor.Plin. 
Quartier  de  —,  succidia,  «•,  f. 
Cic.  Marchand  do  — ,  larda- 
rias,  ii,  m.  Jnscr.  \\  (P.  ext.) 
Famil.  Faire  du  —  (s'engrais- 
ser dans  l'oisiveté),  voy.  e.n- 
CRAissER.  Etre  gras  à  — ,  voy. 
ORAS.  1  (P.  anal.)  Aubier.  Voy. 
ce  mot. 

larder,  v.  tr.  Traverser  une  piè- 
ce de  viande  par  des  morceaux 
de  lard.Z-oriium  carniinserérf 
oucamemlardo  triins^ère.A.\\ 
Lardé  de  rubans.  Voy. enruban- 
.NER.  1  iP.  anal.)  Famil.  l'orcer 
do  coups.  Con[hjëre,  tr.  Cses. 
Fig.  Blesser  de  mille  traits  pi- 
quants. Lacerare,  tr.  Saet. 

lardoire,  s.  f.  Petite  broche  qui 
ssrt  à  larder.  Voy.  broche. 

lardon,  s.  m.  Petit  morceau  de 
lard.  Frastam  lardi.  A.  \\ 
iFig.)  Famil.  Trait  piquant 
dont  on  blesse  qqn.  Voy.  bro- 
card. 

lare,  s.  m.  Dieu  domestique. 
Lar,  laris,  m.  Plaat.  Les  — , 
et,  par  appas .  les  dieux  — , 
lares  (Geuit.  iarum),  m.  pi. 
Cic.  (cf.  /.  domestici,  familia- 
res  privati,  patrii.  Saet.  Oi/. 
Tiball.  l.  compitales.  Saet.). 
La  fête  des  — ,  laralia,  iam,  n. 
pi.  Paal.  ex  Fest.  ||  (Fig.)  Le 
loit  domestique.  Lar,  laris,  m. 
Cic.    Pénates,  iam,  m.  pi.  Cic. 

Voy.    FOYER. 

large,  adj.,adv.  et  s.  in.\\AdJ. 
Qui  a  une  grande  étendue  dans 
le  sens  opposé  à  la  longueur. 
Latus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  angastas,  brevis, con- 
tractas, ex.:  /.  via.  Cic.  frons. 
Plin.  j.  ratis.  Liv.  l.  (lamen. 
Cses.  lati  (ines.  Cses.  t.  locas. 
Cic.  latissimœ  solitadines. 
Cses.];  patens,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  ETENDU,  p.  8SC,  col.  1). 
Il  (Fig.)  Qui  a  une  grande  ex- 
tonsion.  Amplus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.[ox. ■.pûtestas,potentia. 
Plin.)  ;  patens,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  ÉTENDuj  ;  latus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
hoc  tanto  tamqae  lato  campo 
cam  liceat  oratori  vagari  libé- 
ré. Cic.)  ;  laxus,  a,  um,  adj. 
Liv.  (ex.  :  in  quo  laxior  negli- 
(jentix  locas  esset.  Liv.  [XXIV, 
8.  ij)  ;  magnus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  oband,  étendu). 
Il  (Par  an.ll.)  Ample,  qui  ne 
serre  pas.  Laxus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  i.  analas.  Ov.  l. 
toga.  Sen.  rU.  l.  calceas.  Hor. 
laxior  tanica.  Ov.).  ||  (Fig.) 
Qui  n'est  pas  strict.  LatUS,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  latior 
interpretatio.  Jet.).     Avoir    la 
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conscience  —,  /iiirum  religio- 
Sum  esse.  Cic.  *  ,Fiy.)  Qui  n'est 
pas  restreint.  Lar^US,  a,  UBl, 
adj.  Cic.  etc.  lex.  :  cum  sol 
terras  largà  lace  complei'erit . 
Cic.  copiam  quam  hirgissimam 
facère.  Cic.  en  pari,  des  pers. 
si  largas  ess4  vellet  [opp.  i  mu- 
lignas,  avaras].  Cic.  subst.  pi. 
largi.  Cic.  [OIT.  Il,  55]. voy.  li- 
biraO.  Il  Qui  n'est  pas  étriqué. 
Latus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  /.  oratio.dispatatio  [•  dé- 
bat.].  Cic. /cifior  (/uaîjtio.  Liv. 
en  pari,  de  pors.  latior  jEschi- 
nes.  Qaint.).  1  Qui  mesure  telle 
ou  telle  étendue  dans  le  sens 
oppose  à  la  longueur.  X.a(us. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: /"os- 
su  pedes  qaindecim  lata.  Ca's. 
non  latior  pedibus  quinqua- 
ginta.  Cses.).  \\  (Par  ext.)  Qui 
embrasse  une  quantité  considé- 
rable. Magnus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  capcsscre  ma- 
gnam  partem alicajus  rei.Cic); 
amplus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 

(voy.       CO.SSIDÉRABLK  ).      ^      Adv. 

Dans  un  espace  étendu.  Latë, 
adv.  Cic.  Il  Do  manière  à  n'ê- 
tre pas  serré.  Laxê,  adv.  Cic. 
(cf.  /.  habitare.  Cic).  S'habiller 
— .  Iaxis  uti  vestimentis.  A.  \\ 
(Fig.)  D'une  manière  qui  n'est 

£as  étriquée.  Ample,  adv.  Cic. 
atê,  adv.  Cic.  (cf.  t.  dicêre  de 
aliqaà  re.  Cic).  1  S.  m.  Espa- 
ce étendu.  Etre  logé  au  — ,  laxê 
kabitàre.  Cic.  Donner  du  — , 
c.-d-d.  de  l'espace,  voy.  espa- 
ce. Etre  au  — ,  taxant  habêre 
locunt.  Sen.  Prendre  le  — , 
apertam petire.  Sen.  se  dare  ou 
conjicére  in  pedes. Plaat.  Passez 
au  — ,  de  via  decedite.  Plaat. 
Il  (Spéc.)  La  haute  mer.  Al- 
tam,  i,  n.  Cic.  etc.  (cf.  in  altam 
provehi,  Cic.  Liv.  Plin.  in  por- 
tant ex  alto  inveld.  Cic).  Aper- 
tam mare.  Cses.  \\  (Fig.)  litre 
au  —,  laatè  vivére.  Nep.  et 
(dans  un  sens  spéc),  parum  re- 
ligiosam  esse.  Cic.  \\  Etendue 
dans  le  sens  opposé  à  la  lon- 
gueur. Latitude,  dints,  f.Cic. 
etc.  (voy.  laroeur).  Un  fossé  de 
quinze  pieds  de — ,fossaçuin- 
decim  pedes  lata.  Cses.  En  long 
et  en  — ,  longé  latèqae.  Cses. 
Se  promener  de  long  en  — , 
spatiari,  diip.  intr.  Cic. 
largement,  adv.  D'une  maniè- 
re large,  on  embrassant  une 
grande  quantité.  ||  (Au  propre.) 
Sur  un  espace  large.  Laxê, 
adv.  Cic.  Au  fig.  Largi,  adv. 
(Ac.  (cf.  l.  vivère.  Mart.).  Am- 
plr,  adv.  Cic.  (cf.  amplissimé 
urnatas.  Cic).  Laxê,  adv.  Liv. 
(cf.  luxias  vivére.  Liv.). Boire — , 
perpotare,  intr.  Cic,  bibërelibe- 
raliter.Sen.  Vivre  —,vivèrelaii- 
Ii.  Nep.  vivère  m,agnificé.  Cic. 
Donner  — ,  in  dando  muni/i- 
cam  esse.  Cic.  Trop  —,  effusé, 
adv.  Cic  II  D'une  manière  qui 
n'est  pas  étriquée.  Latë,  adv. 
Cic.  Fatê,  adv.  Cic.  (cf.  (.  dicè- 
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re.  Cic).  Sujet  traité — ,  mate- 
I  ria  latior.  Sen.  Kaçon  d«  trai- 
ter un  tujet  — ,  latior  tracta- 
tat.  Cic.  Poindre  — ,  tatiore 
manu  pingëre.  A. 
largesse,  s.  1'.  Acie  par  lequel 
on  donne  d'une  manière  largM, 
tni généreuse.  Largitas.atis, 

If.  Cic.    etc.    (ex.  ;   terra  (undil 
f rages  cum  maximà  largitate. 
Cic);  liberalitas.  atis,  t.  Cic. 
I       (vov.  cÉNÉitosiTÉ).  Faire  — ,  lar- 
yiri,  dép.  intr.  i'ic.  manificani 
esse  in  dando.  Cic.  1  Don  faii 
d'une  manici'e  lart^o,  très  géné- 
reuse. Largitio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  lari/itione  benevolen- 
tiam  alicujas  conscctùri.  Cic). 
Faire   des   — ,    largiri,    dép. 
intr.  Cic.  etc.    (6.\.  :   largiri  ex 
aliéna.   Cic.    de    alicno.     Liv. 
larginndo  aliqaid parâre    Sali, 
largiando    atijae    poUicitando 
incendéreplebem^Sall,).—  inté- 
ressée, largitio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:     larpitionis     saspicionem 
recipëre  [•  être  soupc,onné  d'a- 
voir voulu    corrompre  par  des 
l."J.  Cic).  Corrompre  par  des  — , 
largiri,  dép.  tr.  Cic.    Celui  qui 
'     séduit  par  des  — ,  largitor,oris, 
l     m.  Cic. 
largeur,  s.  m.  Etendue  ou  di- 
mension   d'une    surface,    d'un 
corps,  dans  le  sens  opposé  â  la 
I     longueur.    Latitudo .    dinis, 
t.  Cic  etc.  (ex.:  in  latitadinem 
patëre.    Cœs.).    Avoir   tant    de 
pieds  de — ,patëre  in  latitudi- 
nem   (avec    l'ace,    de    mesure). 
Cxs.  Liv.    Voy.  large.  —  d'un 
fleuve,    magnitado    Piiminis. 
Cses.    ^  Caractère  de  ce  qui  ne 
serre  pas.  Laxitas,  atis,  f.  Cic. 
Plin.  Il  (Fig.)    Caractère   de    ce 
qui  n'est  pas  restreint.  Ampli- 
tudo,  dinis,  f.  Cic  —    d'esprit, 
animi  magnitado.  Cic.  animas 
magnas  et  excelsas.  Cic.  inge 
nii  libertas.  Cic.  animas  liber. 
Cic.  —  des  idées,  altitado  ani- 
mi. Cic. 

largue,  adj.  et  s.  m.  et  f.  || 
Adj.  Lâché,  non  serré.  Laxas, 
a,  am,  adj.  l'irj;.  ^  (Arch.^  S. 
m.  et  f.  La  haute  mer,  le  lar- 
ge.   Voy.    LARGE. 

larguer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
hà-char.  Laxàre  [radentes)  .Virg . 
—  les  écoutes,  pedem  facëre. 
Virg.  —  les  écoutes,  la  bouline 
(pour  recevoir  lovent  de  biaisi, 
in  contrariam  navigare  prola- 
tis  pedibas.  Plin.  En  larguant 
tout  à  fait  les  voiles, pede  a-guo. 
Cic.  ou  pe/ibas  seqais,  Ov. 

larigot,  s.  m.  Sorte  de  flûte. 
Voy.  FLUTE.  Il  (Fig.)  Loc.  tri- 
viale. Boire  à  tire  —  (en  vidant 
force  flacons).  Perpotâre,  intr. 
Cic. 

larix,  s.  m.  Arbre  du  genre 
mélèze.  Voy.  mélèze. 

larme,  s.  f.  Goutte  d'humeur 
limpide  qui  s'échappa  de  l'œil 
sous  une  influence  physique  ou 
morale.  Lacrima,  œ,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  cito  arescit  lacrima. 
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Cic.  nihil   lacrtmà  citias  ares- 
cit. Cornif.  ordin.  au  plur.  la- 
crimœ  verx  (opp.  à  simalat.v . 
Lit',  mulris  cam  lacrimis  [•  a- 
vec  un    flot  do  1.  •].    Cic.   C'.ts. 
lairimx   tam  jastê    cadcntcs. 
St-n.  litter.-e  maltas  mihi  lacri- 
mas  nttulerant.   Cic.   lacrimas 
prcfandère.   Cic.  qaem  at  vidi 
ego  lim  lacrimarum  [^  un   flot 
do  1.-]    profadi.    Cic.    lacrimis 
gaadio    effasis    [-  en    versant 
de»  I.  de  joie  .].  Liv.    lacrimas 
r/ase   aut    erumpunt    f>.  jaillis- 
sent •  ]    ilolore  aut  loetitià  ma- 
nant. Quint,  prx  lacrimis  lo- 
(/ai  non  possam.  Cic.  lacrimas 
non  tenére  [•  ne  pouvoir  roto- 
nir-].    Cic.    aliquem  conspcr- 
gére  [•  arroser,  inonder  •]    la- 
i-rimis.     Cic.    lacrinxas     alicai 
movëre  [•■  faire  venir  les  1.  aux 
yeux  '].  Sen.  lacrimas  excixssit 
["  a  fait  couler   •]    mihi.     Ter. 
debilitor    lacrimis.    Cic.     con- 
samptis    lacrimis    [•  bien    que 
mes  larmes  soient  taries  ■]    m- 
/î.vus  hseret    animo  dolor.  Cic 
matais  lacrimis  perfusi  [-  con- 
fondant leurs  I.  .].  Curt.)  ;   ûe- 
tus,  ÛS,  m.  Cic.  etc.  (s'opp.   à 
rixas,   laHitia.    e\.:(!.  tacitas. 
Lit.-,  prse  fletti.  Cic.  fletam  po- 
pulo   movëre     [•  émouvoir    le 
peuple  jusqu'aux  1.   .].  Cic.  in- 
fantiam    (letam     infaso    lacté 
compescére.    Sen.).    Action  de 
foncire    en    —,     collacrimatio, 
onis,   f.    Cic    (de  Or.    II,    190). 
Les    larmes     aux    yeux,    ocalis 
lacrimantibas.   Cic.  Verser  des 
— •  sur,  illacrimâre,  intr.    Liv. 
lacrimas     prsebêre  {alicai  rei). 
Cic.   voy.  PLEURER.     Avoir    des 
—  dans    la  voix,    miserabiliter 
loqai.    Cels.    Sécher  le»  —    de 
qqn,  alicujas  dolorem  abster- 
ijëre.  Cic.  1  (Par  anal.)  Famil. 
Très  petite    quantité    d'un     li- 
quide. Gutta,  se,  f.    Cic.  Paa- 
lulam  {vini}.  Cic.  ||  Suc  do  cer- 
taines plantes.  Stilla,  se,[.  Plin. 
Lacrima,  <e,  f.  Plin. 
larmier,    s.  m.    Corniche  exté- 
rieure   d'un    édifice,     formant 
saillie    pour    faire    égoulter   la 
pluie.  Corona.  a',  f.  Vitr.  Men- 
tam,,  i,  n.  \'itr.  Face  inférieure 
du  — ,  lacanar,  aris,  n.  Vitr. 
larmoiement     et     larmoi- 
znent,    s.  m.    Action    de    lar- 
mover.    Lacrimatio,    onis,    f. 
Plin. 
lartaoyant,    ante.    Qui    lar- 
moyé. Lacrimosas,  a,  um,  adj. 
Plin.    Yeux  — ,  oculi  sine  fine 
lacrimantes.  Ov.  Voix  — ,  flebi- 
lis  vox.  Cic  D'un  ton  —  (lebi- 
liter,    adv.    Cic    \\     (Fig.)    Qui 
fait  couler   des    larmes.  Lacri- 
mosas, a,  um,  adj.    Hor.  Fle- 
bilis,  e,  adj.  Cic.    Voy.  lamen- 
table,  PATHÉTIQUE. 
larmoyer,    v.  iutr.  Avoir  con- 
tinuellement   des  larmes  dans 
les  yeux.  Lacrimàre  sine  fine. 
Cels.  En  larmoyant,  lacrimans 
tine  fine.  Cels. 
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larmoyeur,  eus»,  ».  m.  et  f. 

Celui,   celle    qui  larmoie.   Voy. 

PLEUREUR. 

larron,  onnesse  (lat.iafro;,  ». 
m.  et  f.  (Arch.j  Voleur,  voleu- 
se. Voy.  ces  mot».  ^  Celui,  celle 
qui  vole  en  cachette.  Far,  fa- 
ris,  m.  et  f.  Cic.  Voy.  filou, 
FRIPON.  Il  (Fig.)  Larron  d'hon- 
neur, voy.  suiiOBNEUR.  Larfon - 
liesse  de»  c<i;urs,voy.  enjôleuse. 
larronneau.  ■;.  m.'Petit  larron. 

i''urunca/us,  i,  m.  Cic. 
larve,    s.  f.  (.4ntiq.  rom.i  Fan- 
tomu  hideux.  Larva,  se,  f.  Plaat. 
Sen.    Plin.    Do  — ,    larvalis   et 
laraalis,    e,    adj.    Sen.    1    (P. 
anal.)    Insecte  vormiforme  qui 
représente    le  premier  état  des 
insectes    à  métamorphose,  l'er- 
micalas,  i,  m.  Plin. 
laryngotomie,  s.  f.  Opération 
par   laquelle  on    pratique   une 
ouverture  dans  le  larynx.    La- 
ryngotomia,    si-,    f.    Carl.-Aar. 
(acut.  III,  U,  39). 
larynx,  s.  m.  Organe  essentiel 
de    la    voix,    à    la   partie  supé- 
rieure   de    la     trachée-artère. 
Arteria   aspera.  Cic.  Spirandi 
meatus.  Plin. 
las,   lasse   (Ut.    poét.    lassas), 
adj.  et  interj.  |1  Adj.  Qui  n'est 
plus  en  état  de  soutenir  l'elTort, 
le  travail,  fessas,  a,  um,   adj. 
Cic.  Fatigatas   ou  defatigatas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (voy.  fati- 
gué).   Il    (Fig.) Qui  ne  peut  plus 
supporter  plus  longtemps  qqn, 
qqch.  Fessas,  a,  am,  adj.  Cic 
(cf.    f.  csede.  Plised.  plorando. 
Cic.  f.  interrogando  et  exspec- 
tando  responsam.  Saet.  f.  iti- 
nere  Liv.  f.  eando.  Plin.   voy. 
fatigué).    Je    suis,   tu    es,    etc. 
las    de...,    me,    te,    etc.  tœdet 
alicajas  rei  ou  avec  l'Infin.  Cic. 
Voy.    DÉGOÛTER.    Famil.    Un  — 
d'aller,    voy.    fainéant.    ||    De 
guerre  —    (à  bout  do  résistan- 
ce),voy.  p.  1009,  col. 2.  f  (Arcli.) 
Interj.  Hélas.  Vov.  ce  mot. 
lascif,  ive,  adj.  Enclin  à  folâ- 
trer.   Lascivas ,    a,    am,    adj. 
Virg.    Voy.    folâtre.  ^  (Spéc.) 
Enclin    au    plaisir    amoureux. 
Lascii  as,  a,  am,  adj.  Cic.  Sa- 
lax,    adj.    Ov.     ||    IP.  ext.)    En 
pari,    des   choses.    Regards  — , 
protervi  oculi.   Ov.  Images  — , 
iasciiia?    libidinumqae    imagi-  ■ 
nés.  Plin. 
lascivement,  adv.  D'une  ma- 
nière   lascive.     Lascive,    adv. 
Mart. 
lasoivetè  (lat.  post.  lascivitas. 
Firm.    math.    Casl.-Aar.),  s.  f. 
Caractère  lascif.  Lascivia,  se,  t. 
Suet. 
laser,  s.  m.  Planta  de  la  famille 
des  ombellifères.  Laser,  eris,  a. 
Plin.  Laserpiciam,  ii,  n.  Plin. 
Suc  du  — ,  laser,  eris,  n.Plin. 
Col.  Relatif  au    — ,    laserpicia- 
rias,  a.  um,  adj.  Petr.  Préparé 
avec  du — ,  laserpiriatus,  a,  am, 
adj.  Cato.   Plin.    Sauce  au  — , 
laseratam,  i,  n.  Apic. 


UJ^ 


LAT 


laasant,  ante,  adj.  Qui  latss. 
Vov.  fatioant. 

lasser  ^lat.  ijssilrf.  Vira.  Cf(î. 
Cupt.  .Ssn.),  V.  tr.  Rendre  las. 
Fatigàre  ou  Je/"i»<ij;âr(?,  tr.  C'ic. 
Lassitadine  conpcére.  Cic.  Lan- 
guefacêre.  ir.  C'ic.  Voy.  fati- 
guer. —  la  patience  de  qqn, 
patientiam  lincère.  Liv.  Je  me 
lasse  de,  tu  te  lasses  de...  etc. 
me,  te,  etc.  tsdet  alicujus  rei. 
Cic.  Ne  pas  se  —  de,  voy.  ras- 
sasier. Ne  pas  se  —  de  faire 
qqcb.,  non  de)istêre  ou  non 
inurmittère  (avec  l'Iiifin.)  Cic. 

Vov.    COSTINIELLEMKNT. 

lassitude,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  est  las.  Lassitudo,  inis.  f. 
C'ic.  Fatigatio,  onis,  f.  Cic.  De- 
(atigatio,  onij,  f.  Cic.  Voy.  fa- 
TictE.   La  —  du   plaisir,   voy. 

DÉGOCT,    SATIÉTÉ. 

lasso,  s.  m.  Lanière  de  cuir 
pour  enlacer  les  ennemis  ou 
les  chevaux  sauvages  Copaium, 
i,  n.  Isid. 

latent,  ente,  adj.  Qui  ne  se 
manifeste  pas  à  l'extérieur.  La- 
tens,  p.  adj.  Cic.  Occultas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Voy.  cacher.  |1 
(Spcc.1  Chaleur  —,  qnidquid 
calidi  latet.  Sen. 
latéral,  aie,  adj.Qui  occupe  un 
de»  cotés  dune  chose.  Latera- 
li$,  e,  adj.  Grom.  vet.  Partie 
— ,  (a(u3,  cris,  n.  Cic.  Chemin 
—,  trames,  itis,  m.  Tac.  se- 
mita,  ai,  f.  Liv.  callis.  is,  m. 
Liv.  Surface  —,  superficies  la- 
teris  ou  lateram,  ou  simpl. 
latas,  eris,  n.  Vitr. 
latéralement,  adv.  Dan»  une 
position  latérale.  A  laiere.Cic. 
Ex  obliqua.  Cas».  Ex  trans- 
verso. Cic. 

laticlave  (lat.  post.  laticlavus. 
Tert.  Cod.  Theod.),  s.  m. 
(Antiq.  rom.)  Tunique  à  largo 
bordure  de  pourpre  que  por- 
taient les  sénateurs.  Latas  cla- 
vas.  lior.  Laticlavia  tanica. 
Val.-Max.  Qui  a  le  droit  de 
porter  le  —,  laiiclavias,  ii,  m. 
Saet. 

latin,  ine,  adj.  et  s.  m.  |l  Adj. 
Qui  appartient  à  la  race  la- 
tine. Il  Qui  apparti'snt  aux 
peuples  de  l'ancimi  Latium. 
LatiDUS,  3,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  feriœ  Latinx.  Cic. 
■  Liv.  ou  subst.  Latins;  [■  les 
Fériés  Latines  -].  C'ic  L.  via. 
Liv.  ou  subst.  Latina  [-  la 
voie  Latine  -].  Juv.  colonise 
Latinœ  [•  joui^^sant  du  droit 
Latin  .;.  Saet,  subst.  La- 
tini,orum,m.  pi.  Liv.).  Le  droit 
—  ja»  Latii.  Tac.  Latinitas, 
ati»,  f.  Cic.  1  (P.  ext.)  Chez 
les  modernes.  Les  nations  — , 
Latini,  oram,  m.  pi.  A.  ||  La 
langue  — ,  et,  subst.,  le  — , 
termo  Latinus.  Cic.  lingua 
Latina.  Cic.  il'adj.  touj.  après 
U  Bubst.l.  Le  —  et  le  grec, 
utraqae  lingaa.  .Saet.  Le  latin 
(considéré  au  point  de  vue 
littéraire),  litterse   Latinœ.  Cic. 
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Traduire    en  — ,     in    /.iifinum 
(c.v    Grsco)     vertère,    t-i'nver- 
tère    ou    transferre.    Cic.    La- 
tine   reddère.    Cic.    Le  bon  —, 
sermo  Lafinas.  Cic.  Latinitas, 
atis,    f.    Cic.    Du    mauvais   —, 
sermo   parum     Latinas.     i'ic. 
—  correct,    élésaiu,  sermo  eJe- 
gans.    Cic.    «ermonis    (Latini) 
eUgantia.     Cic.     Comprendre 
le    — ,    savoir    le   —  ,     Latine 
scire.  Cic.  Latinœ  Hnguse  peri- 
tum    esse.    Cic.     doctam    esse 
(itdTj.--  Latinis.      Cic.  Appren- 
dre à  parler  — ,    Latine    loqai 
discère.  Cic.  Apprendre  lo  — , 
Latine  discére.  Cic.    Enseigner 
le  — ,  (aliqaem)  Latine  docêre. 
Cic.  Oublier  le  —,  Latine  obli- 
vis:i.  Cic.  iCaîc.  S2,  6i2).  La  — 
clas-ique.    voy.    classique.    — , 
de    l'Eglise,   'latinitas     eccle- 
siastica  ou  scriptorum  ou   pa- 
tram    ecclesiasticorum.    .i.    P. 
plaisant.  —  de   cuisine,  latini- 
tas   in    culinis   nota   ou    culi- 
nam  redolens.  A.    ||  Loc.  prov. 
J'y   perds    mon    —   (toute    ma 
science  n'y  sert  de  rien),  irrita 
mea  scieniia  cadit.  A.  (d'après 
Liv.).  non  habeo   quo  me    ver- 
tam.   tic.    Il    S.    m.   Je    vous 
crois  arand  — ,  voy.  latiniste. 
Il   Loc.  adv.  A  la  —  (à  la  façon 
(les  Latins),   more  Latino.  Cic. 
Latine,  adv.  Cic.  1   Qui  appar- 
tient à  l'Eglise  d'Occident  (par 
opposition  à  l'Eglise  d'Orient). 
Latinus,  a,  um,  adj.  A.  Roma- 
nas.  a,  um,  adj.  A.  1  (P.  anal.) 
Voile    — ,    voy.    triangulaire. 
latiniser  (lat."  post.  latinizàre. 
C.-ï'l.-Aar.),  V.  tr.  Uevétirdela 
furine     latine.    Formam   Lati- 
nam  verbo  indaëre.  A. 
latinisme,    s.    m.    Tournure, 
expression     particulière     à    la 
hingue  latine.    Proprietas   La- 
tini sermonis.  .4. 
latiniste,  s.  m.   Celui  qui   est 
Vfi'so   dans  la   connaissance  do 
la  langue  latino.  Kir  Z-atinë  ou 
Latinis  litteris  doctas.  Cic.  ou 
linguœ    Latinœ    peritus.     Cic. 
Un  bon — ,  bene  Latine  doctus 
ou  sciens,  ou  loqaens.  Cic.  La- 
tine lo'jaendi  facultata    excel- 
Icns.    Cic.    bonus     Latinitalis 
auctor.  Cic.  C'est    un    bon  —, 
in  eo    est    sermo  Latinus.  Cic. 
latinité,  s.    f.    Caractère   de  la 
langue  employé  par    c)lui    qui 
écrit  en  latin.  Latinitas,    atis, 
f.  Cic.  (ex.  :   maius  Latinitatis 
auctor.    Cic).    Sermo  Latinas. 
Cic.  Litter.-c  Latinse.  Cic.  Voy. 

LATIN,  latiniste. 

latitude,  s.  f.  Extension.  Laii- 
tudo,  inis,{.  Cic.  Voy.  étendue, 
EXTENSION.  Il  (Fig.)  Liberté  d'ac- 
tion. Licentia,  x,  f.  Cic.  Liher- 
tas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  libcrtalein 
dat  populo  ut  qaod  velint  fa- 
ciant.  Cic).  Avoir  toute -;- pour 
agir,  iifcerum  habêre  aliquid. 
Liv.  Lo  peuple  romain  leur 
donnant  toute  —  pour  agir, 
liberum  arbitriam    eis  popalo 
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Romano  permittente.  Liv.  Kvœ 
—,  (a.<-t\  adv.  Cic.  Voy.  li- 
berté. Il  (Spéc.)  Distance  d'un 
lieu  à  l'équateur.  Latitudo, 
inis,  f.  Plin.  Clima,  atii,  n. 
Vitr.  Inclinatio  cirli.  Vitr. 
Gell.  Il  (P.  oxt.)  Uo;;ion  sou- 
mise à  telles  ou  telles  condi- 
tions atmosphériques,  etc. 
Rcgio  ou  pars  c,r/i.  Cic.  Re- 
gio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  climat, 
RÉGION.  Sous  le  même  — ,  «ub 
eoilem  sidère.  Cic. 
latomie,  f.  Carrière  profonde 
s 'l'vant  de  prison.  Les  —  de 
Syracuse,  lautamim  Syractua- 
n.v.  Cic. 
latrie,  s.f.  (Théol.)  Adoration. 
Latria,  se,  f.  Cassiod.  Culte  do 
—  (qui  n'est  dû  qu'à  Dieu), 
lalria,  a?,  f.  Cassiod. 
latrines,  s.  f.  pi.  Lieux  d'ai- 
sances. Latrina,  a-,  f.  Plaat. 
Col.  .ipul.  Lavatrina,  œ,  f. 
l'arr.  —  publiques,  (orica,  x, 
f.  Juv. 

latte,  s.  f.  Pièce  do   bois  refen- 
due,   longue,    mince  et  plate, 
/ïssercuium,  i,  n.  C'a(o.    et  as- 
serculas,  i,    m.    Col.  —  trans- 
versales d'une   toiture,  ambri~ 
ces.  Paul,  e.x  Fest. 
laudatif,   ive,   adj.   Qui   con- 
ticMit  une  louange.  Laudaiivus, 
a,  am,  adj.  Quint. 
laudes,  s.  f.  pi.  Seconde   parti» 
des  heures  canoniales.  Laades, 
um,  f.  pi.  Du  Cange. 
lauré,  ée,    adj.    Couronné    do 
laurier.  Laureatus,  a,  um,  adj. 
Cic.    Laureà  coronatas.  Cic. 
lauréat    (lat.    iaureata»,     cou- 
ronné de  laurier),    adj.    Qui  a 
obtenu    uno  couronne  de    lau- 
rier.   Coroml    laureatus.    A.  1 
(P.    ext.)    Qui    a   remporté   un 
prix  dans  un  concours. Coronâ 
donatus.  A.    Victor,    oris,    m. 
A.    Subst.  Un    —,  Victor,  oris, 
m.  A. 
lauréole  (lat.  laureola ,  bran- 
che de  laurier),  s.  f.  Nom  vul- 
gaire do  diverses    plantes   du 
genre  daphné.    Laareola,  as,  f. 
Linnée. 
laurier,  s.  m.   Arbre   aromati- 
que   toujours   vert,    etc.    Laa- 
rus,  i,    et    ùs,   f.     Virg.    Plin. 
Lnurea,  x,  f.  Liv.    Plin.    Lau- 
ri')r-ro30,  rhododendros,  i,  f.  et 
rhododendron,  i,  n.  Plin.rho- 
dodaphne,  es,  f.  Plin.  —  thym, 
(inus,  i,  S.Ov.  Plin.  —   coriso, 
rt-rasas  insita  in  laaro.    Plin. 
De  —,     laareus,    a,    um,    adj. 
l'arr.  Cic.  (cf.    /.    silva.   Varr. 
l.  nemas.  Mart.corona  laarea. 
Cic).    Orné,   couronné   de    — , 
(aureai:u»,a,  um,  adj.  Cic  Liv. 
laureà  coronatas.  Liv.   Fouille 
de    —,  laureà,  a-,  Ï.Liv.   Uran- 
cho,  couronne  do  — ,  iaarea,  »■, 
f.  Liv.  Saet.  laureola, x,  f.  C'ic. 
Lieu  planté  do  —  ,    lanretum, 
i,  n.  Plin.    nemas  lauri.    Cic. 
Il    Fig.  Les    —    (la    gloire   des 
victorieux),  laureà,    x,    f.  C'ic. 
Tac.  laurus,  i,{.Plin.  laareola, 
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m,  f.  Cic.  palrna,  se,  f.  Cic. 
(ex.:  palmam  (erre.  Cic).  Su 
ropcisor,  s'endormir  sur  ses  — , 
partà  ijlorià  velut  reposito 
(rai  lionore.  Cic.  Ne  pas  en- 
vier les  —  dsqqa,  ne  pas  étro 
empèclié  de  dormir  par  les  — , 
de  qqn,  alicajus  trop;fis  non 
intidire.  Sep. 

lavabo,  s.  m.  Lingo  avec  le- 
quel lo  prêtre  essuie  ses  mains. 
Maniitcrgium,  ii,  n.  Isid.  1 
Meuble  de  toilette.  Lavato- 
pium,  ii,  n.  A. 

lavage,  s.  m.  Action  de  laver. 
Lavatio,  onis,  f.  Cic.  Le  —  do 
la  laine,  ianaiota.  Nep.  Le  — 
du  minorai,  lotio,  onis,  l. 
Vitr. 

lavanche.  Voy.  avalanche. 

lavande,  s.  f.  Pl.mte  arom.i- 
tique.  Stcechas,{Ot!i>.  stœcliadit 
et  stcecliados) ,  f.     Plin.    Scrib. 

lavandière,  s.  f.  (An-li.j 
Femme  qui  lave  Ifl  linge.  Voy. 
BLANCHISSEUSE.  ^  Bergeronnette. 
Voy.  ce  mot. 

lavange.  Voy.  avalanobb. 

lavasse,  s.  f.  Pluie  abondante. 
Imber,    bris,    m.     Cic. 

lave.  s.  f.  Matière  en  fusion  qui 
s'écoule  d'un  volcan.  Torrcns 
igneas  e  monte  prorumpens. 
A.Liqiie(iiCtasaxa.\'irii.!ijniam 
rivi.  Flin.  Massa  ardens.  .■i. 
1  Cette  matière  refroidie  et  so- 
lidifiée. Massa  torrentii  Vul- 
cani  durata.  A. 

lavement  (lat.  post.  lavamen- 
tarn  [■  lavage  •].  Eccl.},  s.  f. 
Action  de  laver.  Voy.  lavage. 
1  (P.  ext.l  Injection  par  l'aiius 
d'un  remède  liquide  dans  le 
gros  intestin.  Clyster,  eris,  m. 
Plin.  De  fréquents  — ,  crebra 
alvi  dactio.  Cels.  Prendre  un 
— ,  aJfum  dixcère.  Cels.  Donner 
un  —,  clytterizare,  tr.  \'eg 
CœJ. -,4 ur.  Administrer  qqch.en 
— ,  in(andére  aliqaid  clyatere. 
Plin. 

laver,  v.  tr.  Enlever  (avec  un 
liquide)  ce  qui  salit.  Àbluére. 
tr.  V'arr,  Plin.  (ex.  :  palverem 
manibas.  Pacav.  maculas  e 
veste.  Plin.);  elaére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  macalas  vestiam. 
Plin.  sanguinem.  Cic).  1  Net- 
toyer (ce  qui  e-t  sale)  avec  un 
liquide.  Lavâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  manas.  Cic.  dentés.  Plin. 
j.  vellas.  Plin.  lanam.  Jnscr. 
lanas.  Plin.  vestimenta.  Titin. 
Fronlo.  lintea  [•.  le  linge  •]. 
Plin.  pure  loti  pedes.  Plin. 
pass.  inoy.  totas  lavor.  Plin. 
j.);  abluére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ova.  Varr.  pedes  ciiicu/tis.  Lie. 
m.anas.  Sen.  Wi.au  pass.  ubiui 
[-  se  laver  avec  soin  •].  Ciel; 
eluêre,  tr.  Plaat.  Cels.  (ex.  : 
patinas.  Plaat.  os.  Cels.  se 
lacté.  Cels.).  —  à  grande  eau  , 
diluëre,  tr.  Cato.  Cels.  (ex.  : 
doiia  oiearia.  Cato.  os.  Cels). 
Se —  les  mains  de  qqch.,  ab 
se  invidiam  amoliri.  Petr.  Je 
m'en  —    les  mains,  extra    cal- 
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pam  ero.  Cic.  a  me  culpa  pro- 
cal  erit.  Ter.  —  la  tète  à  qqn, 
aliquem  grui/issimis  verbis  re- 
prehendêrc.  Cic.  1  (Par  ext.) 
Couler,  s'étendre  près  d'une 
contrée  (en  pari,  d'un  cours 
d'eau,  d'une  mer,  etc.).  Voy. 
BAIGNER.  1  (Fig.)  Faire  dispa- 
raître par  expiation,  réparation, 
etc.  une  souillure  morale. 
Luêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  l. 
stupram  morte.  Cic,  ne  san- 
guine liberum  saoram  culpa 
de(-i-tionis  laeretar.  Liv.)  ; 
eluêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ma- 
culas (urtorum.  Cic).  —  qqn 
(d'une  accusation),  voy.    justi- 

FIEH. 

laveur,  euse  (lat.  post.  lava- 
tor,  trix.  Gloss.),  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  lave.  Qui  iguae) 
lavât.  Cic.  Laveuse,  voy.  blan- 
chisseuse. 

lavoir  (lat.  post.  lavatoriam), 
s.  m.  {.\rch.)  Pierre  à  laver  la 
vaisselle.  Voy.  évier.  |1  La- 
vabo dans  un  couvent.  Voy. 
LAVADo.  Il  Piscine  pour  les 
ablutions.  Voy.  piscine.  ||  (Fig.) 
Voy.  purification.  ^  Empla- 
cement où  on  lave  le  linge. 
Lavatoriam,  ii,  n.  Closs. 

lavure,  s.  f.  Liquide  qui  sert  à 
laver  qqcli.  Lotara.  œ,  f.  Cœl.- 
Aar.  Des  —,  coilavies,  ei.  f. 
Col.  Plin.  T  Opération  par  la- 
quelle on  lave  certaines  ma- 
tières.  Lotio,  onis,  f.  Vilr. 

laxatit.  ive  (lat.  post.  laxati- 
vas  Cxi.  ,iar.j,  ailj.  Qui  re- 
lâche le  ventre.  Mollis,  e. 
adj.  Cels.  Mart.  (ex.  :  moi/es 
malvse.  Mart.  mollem  alvan\ 
prsestàre  [-  avoir  un  effet  !.•]. 
Cels.).  Voy.  émollient. 

layetier,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
brique, qui  vend  des  colTres, 
dos  caisses,  etc.  Arcalarias,  ii, 
m.  Plaat. 

layette,  s.  f.  (Arch.)  Tiroir 
d'armoire  ;  coffre.  Voy.  tiroir, 
coffre.  Il  (Spéc.)  "  Bonnets, 
langes,  etc.  pour  un  nouveau- 
né.  Paerilis  sapellex.  A, 

lazareth,  s.  m.  (,\rch.)  Lépro- 
serie. Voy.  ce  mot.  ^  (P.  ext.) 
Bâtiment  isolé  où,  dans  cer- 
tains ports,  l'on  fait  faire  qua- 
rantaine aux  personnes  infec- 
tées. Valetadinariam,  ii  n. 
Sen. 

lazarone,  s.  m.  Mendiant  de 
Naples.  Voy.  mendiant. 

lazuli,  s.  m.  Pierre  précieuse 
bleue  et  veinée.  Lapis  Céeru- 
leas.  Hadrian. 

lazulite.  Voy.  lazuli. 

lazzi,  s.  m.  Jeu  de  scène  bouf- 
fon. .Vimicas  jocas.  Cic.  \\  (P. 
ext.)  Saillie  bouffonne.  Ridi- 
calam,  i,  n,  Cic.  Voy.  bouf- 
fonnerie. 

1.  le  (lat.  illam),  art.  m. 
N'existe  pas  en  latin.  —  maî- 
tre, héros.  Cic.  \\  Rendu  en 
lat.  par  is,  quand  le  sens  de 
l'art,  déf.  est  développé  par 
une    prop.    relat.     (cf.     caput 
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•Sammani  inventam  est  in  eo 
loco  [•  à  l'endroit  -J  gai  est  ab 
liaruspicibas  demomtratoê . 
Cic.  |Div.  I,  10,  161). 

2.  le,  la,  les  (lat.  illam),  pron. 
ibi  la  3«  pers.  compl.  dir. 
Eum,  eam,  id,  eos,  eas,  ea, 
pron.  Cic.  etc.  (mais  l'express, 
do  ce  pronom  est  souvent  inu- 
tile, surtout  dans  des  phrases 
comme  colles-ci  :  Socrates  Xe- 
noplionti  consulenti  [.  qui  le 
consultait  •]  exposait  lyiia-  vi- 
dcbantar.  Cic.  [Div.  I,  ôli, 
122J.  arbs  postremo  jam  (ato 
urgente,  expaijnata  est.  Liv. 
[V,  22,  8]  ;  dans  des  locut. 
comme  :  déclarât,  testis  est, 
docamento  est,  etc.  cf.  nobis, 
ne  si  capiamas  gaidem,  dis- 
trahére  voces  |  •  faire  dos 
hiatus  .]  conceditar  :  incli- 
cant  orationes  illœ  ipsx  horri- 
dulx  Catonis,  indicant  omnei 
poetœ,  Cic.  [or.  Uô,  152]  ;  avec 
les  verbes  «cio,  aadio,  credo, 
opinor  placés  entre  parenth  .). 
Qqf .  lid"  6  de  .  le  -  est  rendue 
par  hominem  ou  viram  et  l'i- 
dée de  •  la  •  par  muiierem, 
dans  des  loc.  c.  :  nosti  Uomi- 
nem  ou  viram?  Cic.  valde  ho- 
minem diligo.  Cic.  pour  mu- 
iier,  cf.  Nep.  (Dion.  S,  5). 

lé  flat.  latum',  s.  m.  (Arch.) 
Largeur.  Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.) 
Arch.  Tout  du  long  et  du  le 
(entièrement),  voy.  entière- 
ment. Il  (Spéc.)  Largeur  d'une 
étoffe.  Voy.  laize. 

léans  (lat.  pop.  illac  intas), 
adv.  (Arch.)    Là-dedans.  Voy. 

DEDANS. 

lèche,  s.  f.  (Arch.)  Tranche 
très  mince.  Frastam,  i,  n.  Hor. 
Frustulam,i,  a.  Apal.  Des  — , 
ijuadrœ,  arum,  f.  pi.  Vira. 
(.En.  VII,  115), 

lèchefrite,  s.  f.  Ustensile  placé 
sous  une  viande  qui  rôtit  à  la 
broche.  Sartago,  ginis,  f. 
.■ipic. 

lécher,  v.  tr.  Passer  la  langue 
sur  qqch.).Z.ambêre,  tr.  Cic.  ou 
lambëre  linguâ.  Liv.  Lingëre, 
tr.  Plaut.  Plin.  ||  (P.  ext.)  Se 
—  les  doigts,  lingëre  digitos. 
Plin.  et  {fy.)  s'en  —  les  doigts 
(trouver  qqch.  friand),  ti- 
gurrire,  tr.  Plaat.  Façonner 
(ses  petits)  en  les  léchant,  (in- 
gëre  lingaà.  Virg.  Fig.  Un 
ours  mal  léché  (un  individu 
grossier  de  corps  ou  d'esprit), 
rasticas      homo,     Cic.      Voy. 

GROSSIER,    LOURDAUD.    UdO  OBUVre 

trop  léchée  (H.\:ée  avec  un  soin 
trop  minutieux),  voy.  polir.  || 
(Par  ext.)  En  pari,  des  flammes. 
Lambëre,  tr.  l'irg. 
leçon,  s.  f.  Lecture  (arch.). Z,ec- 
tio,  ODis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
lecture).  Il  (Par  ext.)  Maniera 
dont  9e  lit  un  texte  dans  un 
manuscrit,  une  édition.  Lectio, 
onis,  f.  Lat.  mod.  \\  (Fig.)  Ma- 
nière dont  un  fait  se  raconte. 
Voy.  VERSION.  T  Ce  qu'on  lit  ou 
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«>  qu'on  récite  1  hauta  \-oix.  (1 
(Liturg.  caihol.  Pania  de  l'of- 
fic«  qu'on  lit  ou  qu'on  récit»  i 
matines.  Lectio,  unis,  f.  Ecci. 
Il  Ce  qu'au  écolier  doit  appren- 
dre par  cJïur  pour  le  réciter. 
Discenda  ou  ediacenda  i,u .  pi.). 
Cic.  bis-  Keciter  une  —,  quasi 
dictata  decantàre.  Cic.  1  Exer- 
cice dans  lequel  un  maître  on- 
seigns  ou  fait  étudier  telle  ou 
tslle  partie  d'une  scieuce,  d'un 
art,  etc.  Schola.  se,  f.  Cic.exc. 
(ex.:  certx  scholx  sanr  de  ex- 
silio,  de  interita  patrix,  etc. 
Cic.  verles  te  ad  alteram  scho- 
lam.  Cic.  qainque  scliolat  in 
totidfnx  libros  contali.  Cic. 
sctiolas  more  Grarcorun»  habè- 
re.  Cic.  scholam  Stoicam  alicui 
explicàre  [•  faire  à  qqn  une 
suite  de  1.  méthodiques  sur  le 
stoiciâmo  -].  Cic.  scholis  prse- 
cipr^re  artem  oratoriam.  Cic. 
tcholis  alicajas  interesse.  Cic. 
$cliOlam  intra  priiatos  parie- 
tes  habère  [•  donner  des  1.  par- 
liculieres  -..    Ciel.    Suivre   les 

—  d'uu  professeur,  etc.,  aadire 
aliqaem.  Cic.  Donner  à  qqa  des 

—  de  grammaire,    docêre  ali- 
qaem    jrammaricam.    .-l.   Voy. 
ENSEIGNER.^    Fig.  Règle  de  con- 
duite donnée  par  des  préceptes, 
des  exemples.  Prxceptum,  i, 
n.  Cic.  etc.  ;e\.:  pra^cnpta  phi- 
losophie ou  sapientix  [onphi- 
losophoram.  sa/iientiam].  Cic. 
prxcepta    of^cii    [•    de  la  mo- 
rale •  ].  Cic.   pr.  utile  ou  sala- 
tare.    Cic.    prxcepta    dare   ou 
[abs.]  prxcipère.    Cic.  alicujus 
prxceptis  parère.  Cic.  alicujus 
pr^cfpta  sequi.    Cic);    docu- 
meotam.  i,  n.  Cic.  etc.   (ex.: 
alicui  documenta  esse  [•  tervir 
de  I.  i.  qqa  ■].  Cxs.  aliéna  ca- 
lamitate    documentam,   datum 
mis  cavendse   similis    injarise. 
Liv.);  admonitio,ODis,i.Cic. 
etc.  (ex.:  admonilio  et  prsecep- 
ta.   Cic.    voy.    avertissement!; 
exemplum,  i  (•  1.  «.vemplai- 
ra  •),    n.    Cic.  etc.    (ex.:     inter 
exempla  esse  [-  servir  de  1."]. 
Sen.  exemplam  severitatis  edé- 
re.    Cic.  ut  arcendis  sceleribas 
exemplam    nobile  essec.   Liv.). 
Donner    des   — ,  admonëre,  tr. 
Cic.  Il  iSpéc.)  Règle  do  conduite 
tracée  à    qqn  pour  le  corriger. 
Praeceptum,  i,  n.  Cic.  .idmoni- 
tio,  onis,  i.  Cic.  Faire  —  ou  la 
—  à  qqn,  ofpcii  sui  commonére 
aliqaem.    Cluint.   |l    Corr';ction 
iiinig'je    à    qqn.    verberatio, 
onis,  f.  Q.  Cic.  (ex.:  miri(icam 
mihi    verbera'.ionem    cessatio- 
nis  epistolà  dedisti.  Q.  Cic.  ap. 
Cic.  [ep.  XVI,  27  in.]).  Donner 
une —  à  qqn,  aliqaem  castigAre. 
Cic. 

lectear,  trice,  s.  ru.  et  f.  Celui, 
C',-ll«  qui  lit  qqch.  à  haute  voix 
devant  d'autres  fwrsonnos. 
Lntor,  oris,  m.Cic.  Hecitator, 
oris,  m.  Cic.  Ana^nostes,  ae, 
m.  Cic.  Lectrice,  lectrix,  tricis, 
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f.  Inscr.  Il  Sorte  de  professeur. 
VcY.  propessei;r.    ||    (Liturgie.) 
Clerc  chargé  do  lire,  etc.  Lector, 
oris.  m.  Isid.  1  Celui,  celle  qui 
lit.  pour  son  compte,   quelque 
ouvrage.  Leg-ns,  entis,  m.  Ov. 
It  qui   Ugit.   Cic.    Lectrice,   ea 
qux  legit.  Cic.  legens,  entis,  t. 
Lie.  Les  — ,  legentes,  iom,    m. 
pi.    I.ii-.  Quint.  Il  (P.  ext.l  .b^pt'C. 
Celui,  celle  qui    sait  dechill'rer 
la  musique.  Voy.  uusicibm. 
lecture,   s.  f.    Action   de    lire.  | 
Lectio,   onis,   f.    Cic.    Legendi 
usus.  Cic.  Enseigner  la  —  à  un 
enfant,  docêre  puerumlitteras. 
Qaint.    \\    (P.    ext.)    Action    de 
comprendre  un  texte.  Voy.  in- 
telligence.  Etre    d'une   —  fa- 
cile,  apertam   esse   ad  intelli- 
gendum.  Cic.  1  Action  de  pren- 
dre  connaissance    du    contenu 
d'un  écrit,    d'un    livra.    Lectio 
librorum  ou  simpl.  i<ctio,  onis, 
f.    Cic.    Achever    la   —    (d'une 
lettre,    d'un     livre),    perlegère 
^litteras,  librum).  Cic.  Après  la 
—  de  cette  lettre,  litteris  lectis. 
Cic.  Il  (Spec.)  Action  de  lire  pour 
son  plaisir  ou  son   instruction. 
Lectio,  onis,  f.  Cic.   (cf.  lectio- 
nem  sine  ulla  delectatione  né- 
glige. Cic.  [Tusc.  II,  3,  7j). Faire 
une   — ,    des    lectures,    légère, 
tr.  Cic.  etc.    (cf.  in  Grœcis   le- 
gendis   operam   consuma.  Cic. 
[Fin.  I.   1,  1]).    Courte   —,  lec- 
tiancala,  se,  f.  Cic.  (cf.  tempo- 
ra  matutina   lectiuncalis  con- 
samëre.    Cic.    [ep.    VU,    l,   1]). 
La    passion    de    la    — ,  legendi 
aviditas.  Cic.  Agréable  à  la — , 
d  ont    la    lecture    est   agréable, 
lecta    jucundus.    Cic.    Cabinet 
de  — ,  bibliotheca    in   comnxa- 
nem  delectationem  instituta.  .1. 
Il  iP.  ext.)  Ce  quon  a  lu.  Libri 
quos    lego   ou    libri  lecti.  Cic. 
Litterx,  aram,  f.  pi.  Cic.  Lec- 
tures choisies  (extraits),  electa, 
oram,  n.  pi.  Qaint.    excerpta, 
orum,  u.  pi.  Quint.  {|  Connais- 
sances résultant    de  ce  qu'on  a 
lu.  Un  homme  qui  a  beaucoup 
de  — ,  homo  maltarum  littcra- 
rum.    Cic.    T    Action    de    faire 
connaître  à  d'autres  le  contenu 
d'un  écrit,   etc.  Lectio.  onis,  f. 
Cic.  Recitatio,  onis,    f.  Cic.  — 
que  l'on  fait  à  table,  acroama, 
atis,  n.  Cic.  —  publique,  reci- 
tatio, onis,  f.I^lin.J.  Faire  une 
lecture  publique,  uli^uici  reci- 
tare.  Plin.  j.  Faire  une  —  avec 
commentaire,  légère  ou  prœle- 
gire.    Quint.    Lecture    explica- 
tive, pra?i«c(io,  onis,   f.  Quint. 
L'art    de    la    — ,    declamatio, 
onis,  f.  A.  Prendre  des    leçons 
de  — ,  voy.  dlbit,  déclamation. 
Il  Spéc.  — -  d  une  pièce  do  théâ- 
tre   (faite    devant    un   comité). 
Recitatio,  onis,  f.  A.    Faire    la 
—  d'une  pièce,    recitdre   (abu- 
lam.  A. 
lède  et  lédon,  s.  m. Plante,  ar- 
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légal,  aie,  adj.  (Arch.)  En  pari. 
des   personnes  :    qui  observe  la 
loi.  \'oy.  LOTAL.  T  En  pari,  dos 
choses  :  conforme  à  la  loi.  Le- 
gitimus,  a,  um,   adj.    Sep. 
^all.  Liv.  (ex.;  3etas.Liv.  pcena 
.\'ep.  imperiam.  Sall.mensura. 
Frontin.);  Justus.  a,  um,  adj 
lie.  etc.(ex.:y'.  menjura. /'/ 
legalis.  e,  adj.  Quint,    (ex. 
pars  civilitatis.    Quint,  l.    sta- 
tus. Quint.).  Forme  — ,  lex,  le- 
gis,  f.  Cic.  Cette  forme  — ,  hoc 
jus.  Cic.  Formalités  — ,  legiti- 
nia,  orum,  n.pl.  Cic.  Par  obli- 
gation — ,  ^ure  ne.ri.  Cic.  Con- 
trainte   — ,    ne.vus    civilis.  Cic. 
L'ordre  — ,  leges,am,  f.  pi.  Cic. 
Sans  ordre  — ,  sine  legibas.  Cic. 
legibus  carens.    Cic.    Avant    la 
moment  — ,  ante  suum  tempua 
ou  ante  tempos.    Cic.   -\u  delà 
do  la  durée — ,  uitra  (initam  le- 
ge  tempus.  Liv.  Ago  — ,  annus, 
i,m.  Cic.  (cf.  petére  consulatum 
anno    suo.    Cic).    Mariage   — , 
connabium,  ii,    n.  Cic. 
légalement,    adv.    D'une  ma- 
nière légale.  Lege  (agère).  Cic. 
Legibas.    îfep.    Per   teges.  Cic. 
Ex  lege  ou  ex  legibas.  l'ic.Jure. 
Liv.  Légitime,  adv.   Cic.  Puni- 
tion —  fixée,  infligée,  pœna  le- 
gis.    Cic. 

légalisation,  s.  f.  Action  de 
légaliser.  Con/irniatio,  onis,  f. 
Cic.  .iuctoritas,  atis,  f.  Cic. 
légaliser,  v.  tr.  Certifier  la  lé- 
galité, l'authenticité  d'uno 
picco.  Confirmàre,  tr.  Cic. 
légalité,  s.  f.  Caractère  de  celui 
qui  observe  la  loi.  Modestia,  se, 
i.  Cic.  1  Caractère  de  ce  qui 
est  conforme  à  la  loi.  Conve- 
nientia  cum  legibus.  Cic.  La  — 
d'un  acte,  ex  lege  (actum.  Cic. 
Je  nie  la  —  d'un  tel  acte,  nego 
legibus  illad  fieri  passe  ou  po- 
tuisse.  Cic.  Absolt.  Observer  la 
— ,  leges  observàre.  Cic.  Se 
conformer  à,  se  renfermer  dans 
la  —,  jare  agère.  Liv.  Sortir 
de  la  — lièges  perfringëre.  Cic. 
légat,  s.  m.  (Arch.)  Envoyé. 
Legatas,  i,  m.  Cic.  ||  (Spéc.) 
Délégué  des  empereurs  romains 
chargé  de  les  riprésonter  dans 
les  provinces.  Legatus,  i,  m. 
Tac.  1  Cardinal  délégué  par  In 
pape  pour  gouverner  une  dos 
provinces  de  l'Eglise.  Legatas, 
1,  m.  Ducange.  —  •  o  latere  •, 
(chargé  d'une  mission  extraor- 
dinaire), iesotu»  a  latere.  Ou. 
cange. 

légataire,  s.  m.  ot  f.  Personne 
au  profit  de  laquelle  un  legs  a 
l'té  fait.  Hères,  edis,  m.  Cic. 
cf.  hères  ex  asse.  Plaut.  h. 
omniam  bonorum.  Cic.  h.  ex 
libella  [•  universel  ■].  Cic). 
Legatarias,  ii,  m.  Jet.  Etre  — 
do  qqn,  legatam  habère  in 
testamento  alicujus.  Petr.  Une 
légataire,  hères,  edis,  f.  Cic. 
legataria,  se,  f.  Jet. 


buste  à  odeur  pénétrante,  ieda,    légation,  s.   f.  (Arch.)  Mission 
f.  Plm.    Ledon,  i,  u.  Plin..    confiée  i.   un  envoyé.   Legatio, 
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oniê,  f.  Cic.  Il  (P.  e.\t.;  Lo  pep- 
liODnal  (l'une  ambassade,  /.cya- 
rio,  onis,  1".  Cic.  L'hôtel  où  ré- 
.-•itlo  la  personnel  de  l'ambai- 
!>ado,  hospitiuin,  ii,  a.  A.  || 
fonction  do  ioyat,  do  cardinal 
ilolcyuo  par  lo  pape.  Lcjatio, 
nnis,  I'.  /I.  Il  (P.  oxt.)  Province 
lu  rUgli.se  ^ouvorneo  par  un 
higat.  l'rovincia,  a?,  f.  .1. 

légatoire,  adj.  .Vdininisiré  par 
un  légat.  Leijatorias ,  a,  um, 
adj.  cic.  Tac. 

lège,  adj.  (Marin.)  Qui  n'a  pas 
do  chargement  ou  qui  n'a  pas 
tout  sou  chargement.  Voy.  LEST, 

VIDE. 

légendaire,  adj.ot  s.  m.  ||  Adj. 
Qui  a  rapport  aux  légendes. 
Voy.  FABULEu.\.  Un  récit — ,voy, 
FABLii,  FiCTioM.  ^  S.  m.  Compi- 
lateur do  Ifgondos.  Scriptor 
reran\  a  siinctis  gestaram.  .1. 
Il    Recueil    do    léijendes.    Voy. 

FABLE. 

légende  (bas  lat.  legendalpro- 
prt.  •  chose  devant  être  lue  -]. 
nuCangej,  s.  1".  Recueil  do  vies 
do  saints,  etc.  \'ita  hominis 
sancti.  A.  Sanctorum  vitx.  .i. 
Il  (Kii;.)  Arch.  Longue  énume- 
ration.  Voy.  É.NL'.MiiRATioN.  1 
Suite  do  récits  populaires,  etc. 
llistoria  fabalosa.  A.  Fabala, 
■■'■.  f.  LU:  (cf.  fabiilam  et  fic- 
r.un  rum  aliquid  dixcére.  Liv.). 

Vuy.      FABLE,      FICTION,     MYTHE.    ^ 

Inscription  gravée  sur  une  pièce 
do     monnaie,     une     médaille. 
Marginis    inscriptio.   O.    ||   (P. 
oxt.iTitre  d'un  plan,  etc.,  liste 
oxplicative  des  signes  qui  y  sont 
tracés.  Index,  icis,  m.  l'Un. 
léger,  ère  (lat.  pop.  leviarias, 
deriv.  de  levia),  adj.  Qui  a  pou 
do  poids.  Levis,  e,  adj.    cic. 
etc.  (e.v.:  onus  Uve.   Cœs.  pon- 
dus. Of.  piper  lei-issimam.Plin. 
lit    tibi   terra    ievis  !  Inscr.)  |j 
(Par  e.\t.)   Qui  n'a  pas  le  poids 
voulu.  Levis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :    pondas    valgari    Icvias. 
Plin.  oa  dit    aussi  pondus  ali- 
cui  ou  alicui  rei  abest.  Cic.  cf. 
mirum   pondcri    quantuni    ita 
detrakatur  [-  comme  cela  rend 
l'objet   léger    .].    Plin.].    Fig. 
Etre  —    d'un    grain,    levem    et 
vanam  esse.  Cic.\\   i  Par  anal.) 
Qui  ne  pèse  pas,  qui  n'alourdit 
pas.   Levis,    e,    adj.    Cic.  etc. 
(ex.  :    linum   levé.  iSuet.    cibas 
levis.  Cels.   [on    dit  aussi  citas 
facilis  ad  con.co(juendam.Cic.]). 
Il  (.Fig.)   Qui  a  peu   de  gravité. 
Levis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  grai-is,  ex.:  valnus  levé.  Liv. 
levis  ictas.  Cic.    morbas  levis. 
Cels.  dolor  levis.  Cic.  leveprœ- 
Uum  [.    engagement   ■].    des. 
repreliensio    [«   réprimande   -] 
levior.  Cic.  l.  causa.  Cic);  par- 
vus,  a,um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
INSIGNIFIANT,!;  feuujs,  6,   adj. 
Cic.    (ex.:  t.  suspicio.  Cic.  voy. 
FAIBLE,    mince).    Croiro    de    — , 
(arch.),  c.-à-d.  à  la  légère,  voy. 
plu»  loin.  T  Qui  a  peu  d'épais- 1 
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•eur.   Levis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  l.  terra.   Varr.  l'Un,  faci- 
lis ac  levis  kumus.   Curt.);  te- 
nuis,  e,  adj.  cic.  etc.    (oi.  :  (. 
vestts.Ov.  par  ext.    tenue  so- 
lum.  Varr.  tenue  vinam.  l'Un, 
tenais    cibas.    l'hxd.     prœda. 
Cœs.).   Il    Fig.    Qui  a  peu  d'in- 
tensité. Levis,  e,  adj.  Cic.  eic. 
(ex.  ;    l.    ventus.    Ov.    somnus. 
Ilor.  labor.  Ter.  levé  prœlium. 
Ca?s.).    C'est  un  repas  à  la   — 
c.-à-d.  peu   substantiel,  tenais 
est  mensa.  Ilor.   \\  (Fig.)  Qui  a 
peu  do  consistance.   Levis,    e, 
adj.  Cic.  otc.  (s'opp.    à   ijravis, 
ex.  ;  /.  homo.  Cic.  levés  Grseci. 
Cic.sententia.  Ter.animo  levi. 
Cic.  aliquid  levé  habére  [-  pren- 
dre qqch.  à    la   1.,  pas   au   sé- 
rieux -].  Cic).  A  la  —,  c.-à-d. 
sans  rétloxion,  temere,  adv.  Cic. 
dissoluti,  adv.  Cic    ici',  minus 
severé    [res  conl'octa  est]  ijaam 
decuit,  non  tamen  omnino  dis- 
solatê.    Cic).||    Léger  dans  SOS 
mœurs.    Lascivus,  a,   um,  adj. 
Virg.    Dissolatas,  a,  um.  adj . 
Cic.  Des  propos  — ,  parun\  ve- 
recunda  verba.  Cic.  1  Pou  char- 
gé, libre  dans  ses  mouvements. 
Levis,  e,   adj.   cic.  etc.    (ex.: 
levis  armatara['  armement  »]. 
Cses.    équités    levis    armaturœ 
[•  cavalerie  1.  .].  Cœs.  levis  ar- 
matara    [•    troupes    légères  >]. 
Cic.  quo  leviores  ad  ardaa  éva- 
dèrent.   Liv.);   er.peditus,    a, 
um,  p.  adj.  Ctc.  etc.  fox.:  exp. 
["  vêtu  à  la    légère  ^]  Clodius. 
Cic.   jaculatores.    Liv.  pedites. 
Sali.  equitatus.Curt.  subst.  ex- 
pediti    [.    infanterie  légère    .1. 
Cses.    [B.  G.  VI,  25,  1]).    Bâti- 
ment — ,  actuaria   navia.  Liv. 
celox,  ocis,  m.    et    J'.   Liv.  Dé- 
marche —,  ingressus    tener  ou 
tener  ac  mollis.   Sen.    ||    (Par 
anal.)    Souple.    Voy.    ce    mot. 
Avoir  une  louche  — ,  veloci  ma- 
nu pingére.  A.  Donner  de  qqch. 
une    touche  —,  aliquid  adum- 
bràre.  Cic.  ||  Poésie  légère.  Lu- 
sus,  m.    pi.  Plin.   j.    Muse  —, 
Musa  levis.  Ov.  Faire  des  vers 
—,  ludëre  versibus.  Plin.  j.  le- 
vi   calamo    ludëre.    Phxd.     || 
(Fig.)  A  qui  quelque  chosa  n'est 
pas    à  charge.   Non  gravis  ali- 
quâre.  ]'irg.  Cœur  —,  animas 
vacaus  ou  facuuï    ac   solatus. 
Cic.  animas    liber   ac   solutas. 
Cic. 
légèrement,  adv.    D'une  ma- 
nière légère.  Leviter,  adv.  Cic 
Equipé,  armé  —,  expeditus,  a, 
um,  p.  adj.   Cic.    Ca-s.    Habillé 
— ,  nudus,  a,  um,  adj.  Cic'.  Bâti 
— ,    voy.    FRAGILE.   JUrchep  — 
molliter    Ire.    Prop.    incedêre. 
— .    Ov.    suspendère    gradum. 
Sen.   "Tomber    — ,    leviter    ca- 
dére.  Cic.     Déjeuner    — ,    voy. 

GOUTER,    FRUGAL.  ||    Fig.     Attolu-^ 

dre  —  len  pari,  d'uno  armei, 
blesser  —,  leviter  prœstringére. 
Sen.  Etre  blessé  —,  leviter  vul- 
nerari.    Cic.   Blessé  —,   leviter 


I    «aaciu».  Cic   ||   Sans  réflexion 
I    lemeré,  tdv.  Cic.  Leviter,  udv. 
j    C(o.  (cf.  ea  quse  leviter  dixeral. 
Cic).  NuUo  consilio.  Cic.  Vov 
iNCON'iiDÉKÉMENT.    Faire    qqcli! 
—,  levi  bracchio  aliquid  agére. 
Cic.   Croire   —,  facile    credére 
Cic.  Il  Touchor  —  (à  un  sujet), 
sammatim      attingëre.      Lucr. 
Quint,  de  aliquà  re  breviter  ac 
siimmatim     percurrére.     Varr. 
Connaître  —,  levUer  coqnoscè- 
re.  Cic.  ||  Famil.  —  amer,  levi- 
ter amarus.   PUn.  sabamarus. 
•  TT  >"?''"i^i',  leviter  erudi- 
tus.  Cic.  Etre  —  impressionné 
levem     quemdam     tenuemqu'e 
modum  sentlre.  Sen.    —  gros- 
sier,   subagrestis.   Cic.    Colline 
—  inclinée,  colUs  leniter  éditas 
ou  anclivis.  Liv.  Cses. 
légèreté,  s.    f.   Caractère  do  co 
qui  est  loger.    Caractère    de  co 
qui    est    peu    pesant.    Levitas, 
atis,  C.  Cic.  etc  (cf.    l.   armo- 
rum.    Cœs.).  —  do  l'air,  tenui- 
tas  aeris.Sen.  \\  (Fig.)  Caractère 
do   co   ([ui    a    pou   de   gravité. 
A'ulla   gravitas    {rei\.    (_ic.     — 
d'une  olTensB,  offensiancula.a-. 
f.  Cic  La  —  d'uno  faute,  levior 
noxa.  Ter.  Voy.  léger,  insigni- 
fiant. 1  Caractère  de  co  qui  est 
pou  épais.  Raritas.atis,  f.  Varr 
Tenuitas,  atis,  (.  Plin.  —  d'un» 
terre  luoublo,    raritado,    dinis, 
f.  I  arr.  Col.  —  d'un  tissu,  te- 
nnis   vestis.    Ov.   1    Caractère 
de  ce  qui  est  peu  massif.  La  — 
(d'une  construction),  fragilitas, 
atis,  f.  Vitr.  1  (Fig.)  Défaut  de 
consistance   dans  les   opinions, 
dans  les  goiits.  Levitas,  atis,  f! 
Cic.  etc.    (cf.    iei'.   animi.  Cic. 
opinionis.  Cic.  ut  adversas  res. 
sic  secundas  immoderatë  ferre 
levitatis  est    [■  est  un  signe  de 
I.   "].  Cic).   Mobilitas,  àtis,  f. 
CiC.  etc.  (cf.   m.  ingenii.    Sali. 
animi.    Cic).  —    d'esprit,  ani- 
mas  levis.   Cic.    La    —    (de  la 
conduite),  temeritas, atis,  (.Cic. 
levitas,    atis,   (.    Cic.   facilitas, 
atis,  f.  Sael.  La —  des  mœurs, 
mores  dissoluti  ou  soluti.  Jus- 
tin.   ^    Caractère   de  ce  qui  est 
'^és.^gé,  libre   dans  sos   mouve- 
ments. Velocitas,    atis,   f.  Cœs. 
Pernicitas.    atis.    f.    Cic.     (cf. 
pern.  pedum.  Liv.).  ||  (P.  anal.) 
La   —    de    la    voix    (chez    une 
chanteuse),  mollitia  vocis.  Cic. 

(lexibilis    oratio.     Cic.     do 

main,  levissima  manus.  Plin. 
La  —  du  style  (chez  un  écri- 
vain), celeritas  eloqaendi  (ou 
verborum  ou  orationis).  Cic. 
légion,  s.  f.  Corps  d'année  com- 
posé d'infanterie  et  do  cavale- 
rie. Legio,  onis,  f.  Caes.  Petite 
— ,  légion  incomplète,  legian- 
cula,  a;,  f.  Liv.  Do  —,  legiona- 
rias,  a,  am,  adj.  Cic.  1  Corps 
d'armée,  chez  les  modernes. 
Voy.  ARMÉE.  Il  Spéc.  —  étran- 
gère, cohortes,  ium,  f.  pi.  Liv. 
T  (Fig-)  Groupe  d'individus  qui 
chorclient   à  atteindre  un  mé- 
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mo  but.  GlobiiS,  i,  m.  de.  Tur- 
bo, a?,  f.  Cic.  Il  Foule,  jranil 
nombre.  Cateri-a,  jr,  f.  Cic. 
A'jmen,   inis.  a.  Cic.  lÂv.  Yoy. 

FOLIE,    TROIPE. 

légionnaire,  s.  m.  Soldat  do 
l'ancienne  légion  romaine.  Mi- 
Ut  Itgionaritis,  Cxs.  Los—,  le- 
gionarii,   oram,   m.    pi.   Tac. 

législateur,   trico   (lat.    post, 
iegislator.  .Impel),  s,  m.  et  f. 
Celui,    celle   qui    lait    des    lois 
pour   un    peuple.    Legis   ou  U- 
gtim  auctor.  Cic.  ^Uans  un  cas 
déterminé),  qai  legis  ou  U'jam 
aactor  est  (/uit).  Cic.  (en  tant 
que  rédacteur!,  legis  ou  legam 
inventor,    conditor,    srriptor. 
Cic.  (et.  dom.  18,  J.8).    Qui  le- 
gem   (ou  lege»)    condit  ^condi- 
diJ;,  scribit   [scripsitj,   compo- 
nit  (composait).    Cic.   Les    — 
grecs,  gui  Grxciae  formam  re- 
ram  pablicaram  dederant.Cic. 
Il    (Fig.)    Celui,  celle  qui  trace 
les  régies  d'un  art,  d'une  scien- 
ce. Magister,  tri,  m.  Cic.   -Va- 
yis(ra,  x,  f.  Cic.  Qai  (guœ)  prx- 
cepta  tradit  (ou  dat).  Cic.  1  S. 
m.    Membre     d'une    assemblée 
législalive.  Voy.  députa. 
législatif,  ive,  adj.  Qi'i  a  pour 
mission    do    faire  les    lois.  Le- 
gum   aactor.  Cic.   Pouvoir  —, 
jos    Icgum    scribendarum.  Cic. 
Assemblée  — ,   contio,  onis,  f. 
Cic.  contio  ou    comitia  lejibas 
tcribendis    habita.    Liv.  Com- 
mission — ,   decemviri  legibas 
tcribendis.  Cic. 

législation  (lat.  post.  legisla- 
tio),  6.  f.  (Arch.)  Pouvoir  de 
faire  des  lois.  Voy.  législatif. 
1  Ensemble  dot  lois.  Leges,  am, 
t.  pi.  Cic.  Leges  et  disciplina 
ILycargi).  Cic.  S'occuper  de  —, 
leyibas  condendis  operam  da- 
re.  Cic.  La  —  romaine,  corpus 
jaris  Romani.  Liv.  Science  des 
lois,  legam  tcientia  ou  peritia. 

Cic.    Voy.  JURISPRUDENCE. 

légialature,  s.  f.  Corps  législa- 
tif d'un  pays.  Voy.  législatif, 
1  Période  pendant  laquelle 
s'exerce  le  mandat  législatif 
d'une  assemblée    Voy,  session. 

légiste,  s.  m.  Celui  qui  est  ver- 
se dans  l'étude  des  lois.Leyum 
peritas.  Cic. 

légitimation,  s.  f.  Action  de 
légitimer    un    enfant    naturel. 

Voy.    RECONNAHSANCE.    ')    ActiOn 

de  reconnaître  comme  authen- 
tiques les  pouvoirs  d'un  envoyé, 
d'un  mandataire.  Auctoritas, 
ati$,  f.  Cic. 
légitime,  adj.  et  s.  f.  ||  AdJ. 
Fondé  en  droit.  Légitimas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Licitas,  a,  um, 
»dj.  Vell.  Jaslas,  a,  am,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  j.  imperiam.  Cxs.) . 
Etre  — ,  per  leges  licêre.  Cic. 
Excuse  — ,  sonticas  morbus. 
Jet.  tontica  causa.  Cato.  La 
dynastie  — ,  legitimo  imperio 
fandata  damas.  A.  ||  Union  — , 
connubiam,  ii,  a.  Cic.  Epouse  — , 


légitima   coniax.  Ov.    Enfants  '    est.  Cic.  Coutume  qui  est  un  — 
— ,   lejitimi    (ifceri.    Cic.    ;us(i  \    du   passé,  consuetuJo  a  majo- 
liberi.  .Ict.    Enfants   que  l'on  a      ridm  tradita.  Cic. 
eus  d'une  épouse  — ,  /i/ii  Jastà    léguer,    v.  tr.  Donner  (qqch    4 


nati    uxore.    Cic.    Héritier 
férus  Ueres.  Cic.  \\  (Fig.)  Juste, 
permis.  i.es;i(imas,  a,  urn,    adj. 
Cic.    (cf,    (.    «j;cusa(io.    Cic). 
Jastas,  a,  am.  adj.  Cic.  (cf.  J. 
dolor.    Tac.].    V'erus,    a,   am, 
ailj.  Cic.  Requête    —    et    hon- 
nête,   xqaa    et    honesta   pos- 
talatio.    Cic.    Motif    —,    digna 
causa.    Liv.    Pour    des  raisons 
—  ,    meritis    de    caasis.     Diy  ■ 
Courroux  — ,  mérita  ira^andia. 
Cic.    Il     Spéc.  —  défense,  droit 
de  —  défense.  Vindicatio.  onis, 
t.Cic.[\a\.U,m).'i  S .  (.  (Liroit.) 
Portion  que  l'ancien  droit    as- 
surait   aux    héritiers  du  sang. 
Pr.vceptio,  onis,  f.  Jet. 
légitimement ,     adv.     D]uno 
manière      légitime.     Légitime. 
adv.  Cic.  Juste,  adv.  Cic.  Juste 
aclegitimè.  Cic.Jasto  jure.  Liv. 
Jure  suo.  Cic.    ||    Avec  raison  ; 
à  bon   droit.   Voy.    droit,  bai- 
son.    Fortune  —  acquise,    voy. 
honnêtement. 
légitimer, v.tr. Rendre  légitime. 
Il  Rendra  légitime  un  enfant  na- 
turel. Voy.  rkoonnaItre.  ^  Re- 
connaître comme  authentiques 
les  pouvoirs  d'un  envoyé,  d'un 
mandataire.  Fidem  {acéré    (rei 
alicai).   Cic.   1  (Fig.)  Justifier. 
Voy.  ce  mot. 
légitimité,   s.    f.    Caractère  do 
ce  qui  est  légitime.  Jus,    jaris, 
a.Cic.  Il  (Spéc.)  Etat  d'un  enfant 
né     d'une    union    légitime.  La 

—  de  cet  enfant  est  contestée, 
negant  hancpaeram  jastà  uxo- 
re natam  esse.  Cic.  Prouver  la 

—  d'uno  union,  probâre  matri- 
monium  jastam  ou  legitimum 
esse.  Cic.  Jct.\\  La  —  d'une 
demande,  xqua postalaiio.Cic. 
Contester  la  —  d'une  préten- 
tion, negire  aliqaid  jure  pos- 
talari.  Cic.  ||  Mettre  en  douto, 
contester  la  —  du  pouvoir  dos 
magistrats,  controversiam  fa- 
cére  Justine  mafjistratus  sum- 
mx  reram  prœsint.  Cic.  Spéc. 
La  —  (droit  d'une  dynastie  lé- 
gitime), legitimum  imperiam. 
A. 

legs,  s.  m.  Disposition  testa- 
mentaire par  laquelle  on  laisse 
à  qqn  une  partie  ou  la  totalité 
de  ses  biens.  Legatum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  ao/u(io  [•  acquit- 
tement •  ]  legati.  Cic.  legatam 
alicai  scribére.  Plin.  j.  ou  as- 
cribëre.  Saet.  legata  dure  ali- 
cai. Suet.  legata  capère.  Saet. 
ou  percipére.  Petr.).  Faire  à 
qqn  un  —  en  argent,  legûre 
alicai  pecuniam.  Cic.  Faire  un 
—  qui  doit  être  acquitté  par 
l'héritier,  legàre  aliqaid  alicai 
ab  aliquo.Cic.  \\  (Fig.jCe  qu'uno 
génération  transmet  à  une  au- 
tre. Uereditas,  aiis,  (.Cic.  (voy. 
ukbitace).  Un  —  du  passé, çfuod 
a   majoribas   nostris  relictum 


qqu)  par  disposition  testamen- 
taire. Leg&re    {testamento  ali- 
quid  aJicoi),  Cic.  Legatam  {ali- 
cui)  scribére.  Plin.  j.  ou  ascri- 
bëre.  Saet.  —  i  qqn  la  totalité 
de  ses  biens,  aJii;uem  Itereden 
omnibus  bonis  ou  e.r  asse  ins- 
tituére.   Cic.    Celui    qui    lègue, 
legator,    oris,  m.  Saet.  \\  iFig.j 
Transmettre   do    génération  ea 
génération.  lielinqaëre,  tr.  Cic. 
etc,  (ex,  : /usama/oribusre/ic- 
tom  l'obis.  Sali.);  tradêre,  tr, 
Cic.  etc.  (ex.:  non  esse  tradin- 
dus  posteris    ininxicitias .    Cic. 
consuetudo  a  majoribus  tradi- 
ta. Cic). 
légume      lat.    legamen,    fruit 
qui    vient    dans    une   gousse  et 
par  méton.  plante  léguminou- 
se),    s.    m.  Partie  d'une  plante 
potagère     cueillie     pour     ser- 
vir   d'aliment.    Oius,    cris,    n. 
Ilor.  Petit — ,  o/usctt(um,  i,    n. 
Hor.  Relatif  aux — ,  de  — ,    oli- 
torius,  a,   um,    adj.    Liv.     (cf. 
olitoriam  (orum  [-  marché  aux 
I.  ■].  Liv.).    Cultivatour  de  — , 
olitor,  oris,  m.  Cic.  .Marchand, 
marchande    de   — ,    qui    (aux) 
olas  vendit  ou  venditat.  A.   || 
(I'.  ext.)  Plante  potagère.    Uer- 
ba,  œ,  1'.  Cic. 
légumineux,  euae,  adj.  Dont 
le  fruit  est  une  gousse.  Plantes 
— ,  et  suhst.  les  — ,    legumina, 
am.  II.  pi.   Varr. 
lemme,  s.  m.  Proposition    pré- 
liminaire pour  préparer  la  dé- 
monstration   d'une   autre  pro- 
position. Lemma,  atis,  u.  IJo- 
nat. 

lemnisque,  s.  m.  Bandelette 
liant  la  couronne  des  vain- 
queurs, etc.  Lemniscas,  i,  m. 
Liv.  Plin.  Orné  de  — ,  lemnis- 
catus,  a,  um,  adj.  Cic. 
lémure,  s.  m.  Fantôme  d'un 
mort.  Les  — ,  Lémures,  um,  m. 
pi.  Ilor.  Fête  des  — ,  lemuria, 
oram,  n.  pi.  Ov. 
lendemain,  s.  m.  Jour  qui  suit 
immédiatement  celui  dont  ou 
parle.  Posteras  dics.  Cic,  (cf. 
postera  die.  Cic.  in  postoram 
diem.  Cxs.).  Crastinam,  i,  n. 
.Sen,  (cf.  in  crastinam  dif^erre. 
Sen.).  Renvoyer,  remettre  au 
lendemain,  procrastinâre,  tr. 
Cic.  Remise  au — ,  pracrastina- 
tio,  onis,  t.  Cic.  No  pas  songer 
au  — ,  vivêre  in  horam.  Cic. 
Voy.  AVENIR,  JOUR.  Lo  —  (ad- 
verbt.),  postridie.  Cic.  seqaen- 
ti  die.  Liv.  inseqaenti  die. 
Cxs.  proximo  die.  Sen.  Le  — 
matin,  postridie  mane.  Cic. 
mane  postera  die.  Liv.  postera 
mane.  Cic.  Le  —  de  ce  jour, 
postridie  ejas  diei.  Cxs.  Le  — 
des  jeux,  postridie  lados.  Cic. 
Le  —  du  jour  où. . .,  pottridit 
quam. . .  Cic.  Le  —  de  son  ar- 
rivée, postridie  quam  venerat, 
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/.11.  Qui  passe   du  jour   au — , 
voy.  ^l'iii^Mi'iiiK.    Il    Sans  — ,  ul- 
tiniits,  a,  uni,  adj.   Vir^. 
lendore,   s.  m.  et   f.    l'orsoniio 
iioncluilaiilo.  Voy.  nonchalant. 
lénifier    (lat    poat.    Icnificûrc, 
ICccl.),    V.    ir.    Calmor    par  dos 
loiiiodoâ  adouniasauts.    Lenlre, 
ir.  /'lin. 
lénitif,  ive,  adj.  Adoucissant. 
MUiijatorius,  a,  um,  adj.  l'Un.. 
Suljst.     Un  — ,  Icnimcntam,    i, 
M.  l'Un. 
lent,  ente,  adj.  Qui  ne  va  pas 
viui.    Tardas,    a,    ura,  adj. 
Cic.   etc.    (ox.  :    tardi  juvenci. 
Virg.     tardinr    in   scribendo. 
Qaint.  tardiùr  ad    discendum 
'  il". tardas  in  cogitando. Cic.  par 
ii\t.  [on  pari,  da  clios.]  t.   Çra- 
menli  subvectio.  Liv.    tibicinis 
t.  inodi.  Cic.t.  vox  [opp.  kcita]. 
Cic.  t.  [«  lonta  à  venir  •]  pœna. 
Cic.    sensas    lu-beles    et  tardi. 
Cic.  t.  ingcniixm.  Cic.)\  lentus, 
a,  um,  ailj.  Liv.  Plin.ex.:  len- 
tas  amnis.    Plin.  lento  gradu. 
I  al. -Max.    par  e.\t.  lento  igni 
aliquid  coquére.  l'Un.  l.  vene- 
num.    Tac.    Suct.    l.    remédia, 
l'art,    lentam    mortis    genus. 
Saet.  pugna  lenta.  Liv.  lentio- 
rem  Cacèrt  spem.Liv.);  segnis, 
e,  adj. Cic.  Cïc.otc.(e.\.  :s.  o6si- 
dio.  Liv.  cultas  terrœ  segnior. 
Cic.  scgnes  ad  perscqaendam. 
Nep.    segnior    ad    responden- 
dani.Cic).  Un  pou  —,  Icntalas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Qui   est  ienc  il 
agir,    canctator,   oris,   m.  Cic. 
cunctans,  p.  adj.  Liv.  Uémar- 
clie  — ,    tarditas,    atis,    f.  Cic. 
(cf.  t.    pedam    [•  marche    I.-.]. 
Cic.  t.  naviam.  Cœs.).  Etre  — 
à    so    mouvoir,  tardé    moveri. 
Cic.    Col.  —  effets    du   poison, 
tarditas   veneni.    Tac.  H     (Mé- 
doc.)    Fièvre    —,   febris  lenta. 
Cels.    Voy.   continu.    Pouls  — , 
langaidior    palsas     venaram. 
]'al.-Max.    i    (Poét.)  Fle.xiljle. 
Lentas,  a,  um,  adj.  Virg.  Voy. 

FLEXIBLE. 

lente,  s.  1".  OEuf  de  pou.  Lens, 
tendis,  f.  Plin.  (ordiut.  au 
plur.  tendes,  mascul.). 

lentement,  adv.  D'une  ma- 
nière lente.  Lente,  adv.  Tar- 
de, adv.  Cic.  Spissê ,  adv. 
Cic.  (  cf.  spissê  atqae  vix 
aliquem  pervenire.  Cic).  Se- 
^niter,  adv.  Liv.  Vell.  Leni- 
ter,  adv.  Cœs.  (cf.  leniter  iter 
facëre.  Cies.  ).  Canctanter , 
adv.  Liv.  Tac.  Eau  qui  coule 
— ,  languida  aqaa.  Liv.  (cf. 
segnes  aquse.  Cart.)  Ou  tra- 
vailla si  —  que...,  tanta  fait 
operis  tarditas,  ut. . .  Cic.  Re- 
mèdes qui  agissent  —,  lenta 
remédia.  Cart. 

lenteur,  s.  f.  Caractère  de  ce- 
lui qui  ne  va  pas  vite.  Tardi- 
tas, atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ce- 
leritati  tarditas  contraria  est. 
Cic.  nostis  hominis  tarditatem. 
de.  plerisqae  in  rébus  geren- 
■dit  tarditas   et  procrastinatio 
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'  odiosa  est.  Cic.  t.  conshlcrata 
("  calculée  •].  Cïc);  segnitia. 
se.  f.  Cic.  et  segnities,  ei,  f. 
Liv.  (ex.  :  sine  se'jnitia.  Cic). 
So  h.ater  avec  —,  (estinàre  len- 
te, llor.  (P.  anal.)  La  —  d'es- 
prit, tarditas,  atis,  Cic.  (o.\.: 
(.  ingenii.  Cic.  abs.  t.  homi- 
ntim.  Cic.  [S.  U.  l,  5,  11]).  ||  (P. 
o.vt.)  En  pari,  dos  choses.  Le- 
nitas ,  atis,  f.  Cxs.  (ox.  : 
Arur...  in  Rhodanam  infuit 
tanta  Icnitate,  ut...  Cxs.  [li. 
G.  I,  12,  1]).  —  de  prononcia- 
tion, tractas  verboram.  Cic. 
La  —  d'une  chose  (à  se  faire, 
à  se  réaliser),  voy.  délai,  ri;- 
TAKD.  Il  (.\u  plur.)  Procédés 
de  celui  qui  no  va  pas  vite. 
Tarditates  ,  am,  f.  pi.  Cio. 
Canctatio  et  mora  ou  simpl. 
cunctatio,  onis,  f.  Cic.  Liv.  Voy. 

HÉSITATION,    RETARD. 

lenticulaire  (lat.  post.  lentica- 
laris.  ApuL),  adj.  Qui  a  la  for- 
me   d'une    lentille.     Objet    de 
forme  —,  lenticala,  œ,  f.  Plin. 
lenticule,  ée,   adj.    Qui  a  pris 
la  forme  d'une  lentille.  Lenti- 
culatas,  a,  am,  adj.  Lat.  mod. 
lentiforme,  adj.  Qui  affecte  la 
forme  d'une    lentille.  Lenti  si- 
milis.    A.    Sable   à    grains   — , 
arena  h-ntis  similitadine.PUn. 
lentigineux,    euse.  adj.  Dont 
la  peau  présente   des  taches  de 
rousseur.  Lentiginoaas,  a,  um, 
adj.  Val.-Max. 
lentille,  s.  f.  Graine  comestible 
de    la    plante   légumineuse  du 
même  nom  ;  p.  èxt.    la  plante 
qui  fournit  cette  graine.  Lens, 
lentis  (Ace.  lentem   et  lentim; 
Abl.   lente   ou    lenti),   {.    Virg. 
Plin.  Lenticala,  se,  f.  Cels.  Fa- 
rine   de   —,    eri-i  farina.  Plin. 
De  —,  lentiarius,  a,   um,    adj. 
Inscr.  Marchand  de  —,  lentia- 
rius negotiator.  [nscr.    P.  oxt. 
—  d'eau,  lens  palustris.  Plin. 
T  Verre  taillé  en  forme  de  len- 
tille.   Lenticalare    vitrum.    A. 
1  (Médec.)  Ephélide  lentiforme. 
Lentigo,  inis,  f.  Plin. 
lentisque,  s.  m.  Sorte  d'arbris- 
seau qui  donneun  suc  résineux. 
Lentiscas,    i,  m.  et  Icntiscam, 
i,  n.  Plin.  Mart.  De  —,  lentis- 
cinas,  a,  um,  adj.  Plin.  Pall. 
Huila   de   — ,    lentiscus,    i,    m. 
Cato.  Varr.  Col. 
léonin,   ine,    adj.  Qui  appar- 
tient au  lion.  Leoninus,  a,  am 
adj.     Plaut.     Plin.    (Traduire 
aussi    par   le   génit.    ieonis   ou 
leonam.)    ||    (Fig.)  Où    l'on   se 
fait  la  part  du  lion.   Leoninus, 
a,   um,    adj.   Jet.    (cf.    leonina 
societas    [-contrat.].    Ulp.). 
léopard,  s.  m.  Animal  carnas- 
sier du_ genre  chat.  Leopardus, 
i,  m.  Vop.  Lampr. 
léopardé,  ée,  adj.  (Arch.)  Mou- 
cheté  comme  le  léopard.  Voy. 

MOUCHETÉ,    TIGRÉ. 

lépas,  s.  m.  Mollusque  acépha- 
le, à  coquille  uoivalve.  Lepas 
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ou  Inpas,  adis  (Ace.  pi.   adae), 
I.  l'iaat. 
lépidier,  s.  m.  Genre  do  plan- 
tel  crucifères.  Lepidiam,  ii,  n. 
CoZ.  /'iin.  — cultivé  (le  cresson 
alénois),  voy.  cre-sson. 
lèpre,    s.   f.   Affection  tubercu- 
leuse qui  ronge  la  peau,  l.epra, 
as,  f.  Scrib.  ordin.  au  plur.  le- 
prx,    arum,   f.    plin.     Vitiiign, 
mis,  f.  Justin.  Scabritia,  a-,  f. 
et  scabritier,  ci,  f.  Coi.  |l(Fig.) 
Mal    qui    gagne,  et  qui  s'étend 
comme  la  lèpre.    Pestis,  is,    f 
Cic.  '/\ibes,is,  f.  Liv.  (cf.  t.' (e- 
noris  crescentis.  Liv.). 
lépreux,  euse  (lat.  post.  leprc- 
sas.    Eccl.),   s.    m.  et  f.    Celui 
celle   qui    a   la    lupro.    Un    —, 

scabiosus  home.  Pers.  Une ' 

srabiosa  mulicr.  Plin.  Les  —', 
scahiosi,  orum,  m.  ni.  Gai.  dio 
(.\.\I,  1,  3). 

léproserie,  s.  f.  IlOpital  où 
l'on  soignait  les  lépreux.  Valc- 
tadinariam,,  ii,  n.  A. 
lequel,  laquelle  au  plur. 
lesquels,  lesquelles,  pron. 
relat.  et  interrog.  ||  Pron.  re- 
latif. Qui,  quse,  quod,  adj. 
pron.  relat.  Cic,  otc,  (voy.  qui). 
N'importa  — ,  qaivis,  qaxvLt, 
quodvis,  pron.  et  adj.  indéf. 
Cic.  N'importe  —  des  deux, 
utervis,  utravis,  iitramvis, 
pron.  et  adj.  indéf.  Vilr.  •(  Pro- 
iiorn  interrogatif.  Quis,  quae, 
quid,  pron.  interrog.  Cic.  ivoy. 
Quil.  Lequel  dos  deux...,  uter, 
utra,  utrum,  adj.  ot  pron.  in- 
terrog. Cic.  Lesquels  (en  pari, 
de  deux  groupes  ou'de  deux  par- 
tis),ufri,  m.  pi.  pron.intor.  Cic. 
lérot,  s.  m.  Loir  gris.  Voy.  loir. 
les.  Voy.  LE. 

lèse,  adj.  fém.  A  qui  il  est  por- 
te atteinte.  Vn  crime  do  — 
majesté,  lœsa  maj'estas.  Sen. 
rhet.  ou  simpl.  majestas,  atis, 
f.  Cic.  (cf.  lex  majcstatis.  Cic. 
majestatis  actio  ou  jadicium. 
Dig.  de  majestate  damnâri. 
Cicj'udicia  majestatis.  Saet.). 
Accusation  de  —  majesté,  cri- 
men  majestatis.  Cic' Un  crime 
de  —  humanité,  immanitas 
atis,  f.  Cic. 
léser,  V.  tr.  Porter  atteinte 
Lœdére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
j'estatem  popali.  Cic  imperato- 
ris.Tac).  Voy.  [porter] attein- 
te [à],  BLESSER,  ENDOMMAGER, 
FROISSER. 

lésinant,    ante,    s.    m.  et  f. 

(Arch.)  Celui,  celle  qui  lésine. 

Voy.    AVAKE,   LADRE. 

lésine,  s.  f.  Défaut  de  la  per- 
sonne qui  se  livre  à  une  épar- 
gne sordide.  Sordes,  iam,  f.  pi. 

Cic.   Voy.    AVARICE. 

lésiner,  v.  intr.  Fairo  des  actes 
de  lésine.  Tenacen\  ou  sordi- 
dum  esse.  Cic.  Nimiam  parce 
(acëre  sumptam.    Ter.    lixigaë 

sumptam  prxbëre.  Ter.  sur 

sa  nourriture,  defraudâre  se 
victa  suo.  Liv.  defraudâre 
suam  genium.   Plaut.  Ter.  Na 
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pas   — ,  defrmkiJre  nihil  »ibi. 
Ttr. 

lésinerie.  «.  f.  Acta  de  celui 
qui  lésine.  Sordes.  iom,  f.  pi. 
Cic.  L'nf  —,  Uliberaliter  ou 
tordidè  iciaam.  Cic.  Des  — . 
UlibtraUs  qwrstas.  Cic.  Faire 
des  —,  Uliberaliter  (acire.  Cic. 

Vov.    LÉ?1>ER. 

lésion  (lat.  post.  Ispsio.  rali;.1. 
s.  f.  .\rch.l  .\tteinte  portée  à 
des  droits,  des  intérêts.  Voy. 
DouMÀCE,  PRiîjfDicE.  1  Atteinte 
portée  à  une  partie  de  l'orga- 
nisme. Vaineratij,  onis,  f.  Cii". 
O^ensa,  s.  f.  Sen.  —  du  cœur, 
(.Tsum  cor.  Plin. 

lesse.  Voy.  uaissi. 

lessivage,  s.  m.  Action  de  les- 
siver. Lixiiiam.  ii,  n.  Plin. 

lessive,  s.  f.  Eau  chaude  addi- 
tionnée de  soude  ou  de  potasse 
qui  sert  à  laver  le  linge  sale. 
C'inis  ii-viiios.  Plin.  Lixivia.  a", 
f.  Col.  Li.vniam.  ii.n.Col.  Pall. 
Oe  _,  passé  à  la  —,  lixivias, 
u,  om,  adj.  Piin.  ||  (P.  e\t.) 
.\ction  de  mettra  le  linge  à  la 
lessive.  Lavatio.  onis,  1".  Cic. 
Au  fig.  Il  est  pejrsuadé  que  la 
censure  est  une  espèce  de  —  qui 
décrassa  bien,  persaasum  eit  ei 
censaram  lomentani  esse  aat 
nitram.  Cxi.  jp.  Cic.  Le  linge 
mis  à  la  — ,  linteam  elatam. 
Plin. 

lessiver,  v.  tr.  Nettoyer  (le 
lingei  dans  la  lessive.  Elaëre, 
tr.  Plin.  Elatriàre,  tr.  Laber. 
Plin.    (IX,    1331.    Au   fig.    Voy. 

NETTOYER. 

lest,  s.  m.  Poids  dont  on  charge 
la  fond  d'un  navire  pour  lui 
donner  plus  d  équilibre;  en- 
semble des  matières  lourdes 
qui  servent  à  former  ce  poids. 
Sabarra,  x,  f.  Virg.  Liv.  De 
—  ,  qui  sert  de  — ,  sabarralis, 
e,  adj.  l'itr.  Navire  tans  — , 
imtabilis  navis.  Ov.  Navires 
qui  partent,  qui  retournent 
sans  — ,  navigia  inania.  Plin. 
j.  Il  (Fig.)  Ce  qui  sert  à  pondé- 
rer.  Voy.   CONTREPOIDS. 

leste,  adj.  Qui  se  meut  avec  lé- 
gèreté.   .Macer,   cris,  cre,  adj. 

.•    Cic.  Agilis.  e,   adj.  Sen.    \\    il'. 

■  anal.)  Avoir  la  main  —,  n\a- 
:iM  non  contincre.  Ter.  Tache 
d'avoir  désormais  la  main 
moine  — ,  istas  comprimito 
manas.  T'.r.  |  (P.  ext.)  Dégagé. 
Expeditix».  a.  um,  p.  adj.  Cic. 
Il  (Fig.;  Qui  passe  facilement 
par-dessus  les  convenances.  Li- 
ber, a,  om,  adj.  Cic.  Jmmodi- 
au,  a,  am,  adj.  Cic,  etc.  (cf. 
lingaù  immodicas.  Liv.).  Propos 
— ,  i/erba  subohscœna.  Cic.  Te- 
nir des  propo»  —,  solutiêtimse 
linguse  esse.  .Sen. 
lestement,  adv.  D'une  ma- 
nière leste.  Perniciter,  adv.  Cic. 
.Strenaé,  adv.  Cic.  ||  D'une  ma 
niere  déijagéo.  Ejcpeditê,  adv. 
Cic.  |(Fig.)  En  passant  facile- 
ment par-dessus  les  conve- 
nances. Libéré    adv.   Cic.  Pro- 
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caciter.    adr.    Cic.    Protervi, 
adv.  Ter. 
lester,   v.   tr.    Cirnir   de    lest 
un    navirel.     .SaharrAre ,     tr. 
Ptaat.  Plin.  .<<ibarrà  ^rar.ire. 
Lit-.    Sable  pour  lester  les  na- 
vires, sabarrj,  se.  f.  Virg.  Lit/. 
Il   (P.    anal.)   Par   plaisant.  S.' 
—  l'estomac,    replére    se  ejc<ï. 
Phœd.    se  cibo.  Petr.   Dès  que 
nous  avons   l'estomac   bien  — , 
que  nous  nous  sommes    lestées, 
abi   saburratse    samus.    Pl-iat. 
(Cistell.  121).  '1  (Fig.)  Pondérer. 
Sa    — ,    pondus     habére.    Cic, 
lesteur,  s.  m.  Homme  employé 
à  porter  le  lest  à  bord  d'un  na- 
vire. Sabarrarias,  ii,  m.  Inscr. 
léthargie  (lat.   post.   let)iargia 
t.rfii?yi%].  Csel.-.iar.),  s.  f. 
morbide    caractérisé    par 
un   sommeil    profond    et    pro- 
longé.   V^eternas,    i.   m.  Plaat. 
Amm.  Letbargas,  i,   m.   et  /«- 
thargi,     orum,     m.     pi.     lier. 
Quinf.    (cf.    lethargo    pressas. 
Qaint.).       Morbas      letUargas. 
Plin.    Sopor,    oris,    m.  Curt. 
Plin.  Qatnt.  (cf.  sopore  oppri- 
mëre.  Sen.).  Atteint  de  — ,  qui 
est  en   — ,    voy.    léthargique. 
Sortir  de  —  ifig.),   commoieri, 
passif.  Cic.    \\  Fig.  Torpeur  in- 
tellectuelle, morale.    Veternus, 
i,  m.  Ca'l.  ap.  Cic.  Col.  Torpé- 
do, dinis,  f.  Sali.  Torpor,  oris, 
m.    Tac.   Somnus,  i.    m.  Sen. 
(cf.  somnum  gravem  ejccutère 
alicai.  Sen.). 

léthargique  (lat.   post.  letha- 
gicas    [gr.    AT,6apYixo;],    Cael.- 
Aar.),  adj.  Qui  appartient  à  la 
léthargie.    l'eiernosas,    a,  um, 
adj.  Calo.tr.  Plin.  Sommeil  — , 
inexcitabilis      soinnas.       Sen. 
Substantivt.    Un  —,    lethargi- 
cas,    i,    m.    Hor.    Piin.  H  (Fig.) 
Qui  tient  à  un  état  de  torpeur 
intellectuelle,    morale.     Veter- 
nosas,  a,  am,  adj.  Ter. 
léthifère(lat.  letifer).  adj.  Qui 
porte  la  mort  dans  l'organisme. 
Letifer,  fera,  ferum.  adj.    Col. 
lettre,  s.  f.  Signe  alphabétique 
figurant    un    son    du    langage. 
Littera,  ae,    1".  Cic.   etc.   (ex.: 
.-1  littera.  Cic.  ou  littera  A.  Vitr. 
U  el  O  litterff;  Quint,  nescius 
litterarum.      \arr.    litteraruin 
formse.  Cic.  Quint.  Tac.  sonos 
vocis   paucis  litterarum   nolis 
terminàre.  Cic.  Grxcis   litteris 
uti.  Ca-s.).  Il   (Spéc.)  Forme  do 
l'écriture  do  qqn.  Littera,  as, 
f.    Cic.    (ex.;   Alexidis    manum 
amabam,  qaod  tam  prope  ac- 
cedebat   ad  similitudin'ni    tuf 
litterœ.  Cic.  [AU.  VII,  2,  3];.  1| 
(Par    ext.)  Son    représenté    par 
un  de  ces  signes.    Littera,  SB, 
f.  Cic.  etc.  (ex.;   littera"  dapli- 
ces. Prise).  \\  Caractère  de  fonte 
représentant  on   relief  une  des 
lettres    de    l'alphabet.    Litterœ 
l'irma.    A.    'l'ypus,    i,    m.  A.  1 
i     lexte,     inscription    qu'on     met 
!    au  bas  d'une  estampe  pour  en 
.    indiquer  le  sujet.  Littera,  SB, 
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f.  A.  (d'après  Ov,  [met.  XI,  ^K5) 
oïl  Ji<ferii  signifie   ■  inscription, 
épitaphe   ••).   {{   Expression    tex- 
tuelle. Littert,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ox.:  verba  ac  littera  tegis  (opp. 
ji  sententia  voluntasque].  tic. 
ad  litteram,  Cic.Quint.'i:  scrip- 
tum,    i,    n.    Cic.  etc.  (s'opp.   à 
sententia,  ex.:  scriptam  seqai. 
Cic.    ex    scripto   et   sententia, 
Cic.     cam     videtar     scriptori» 
viilantas      cum     scripto     ipso 
dissentire.    Cic.    contra   scrip~ 
tam.  Cic);  scriptio,    OBis.  t. 
lie.  (ex.;  e.v  scriptione,  quai  in 
litteris  est,    leges   interpretari. 
Cic);  verbum,  i,  n,  Cic.  etc. 
lex.:  l'erbis,  non  re.  Cic.  a  ver- 
bis     recedêre.    Cic.    ad    verba 
obœdire  aticui.  Cic).   A  la  — , 
c.-à-d.  textuolle:iiont,  ad  ver- 
bum. Cic.  ex  scripto.    Cic.   lit- 
teratè,  adv.  Cic.  (cf.  l.  respon^ 
dére.  Cic,  [har.  resp.lTjl.  verit- 
simë,    adv.   Cic.  (cf.    vcrissimé 
loqaor  (-  ce  que  ja  dis  est  à  la 
lettre  -].     Cic).    ut     verissimë 
ilicitur.  Plin.  j.  (cf.  ad  ditetam 
tuan\  ipsi  me,  ut  verissimë  di- 
citur.    pedes    dacunt,  Plin.  i. 
[ep.  Vli,   5,  1]).  Au  pied  de  la 
— ,  ad  litteram.  Cic.  —  morte, 
litterœ  inanes.  Liv.  JII,  5Î,  13  ; 
XXXIII,    31,    â).     Il     (Par    ext.) 
Sens    littéral.    Sensas,    qui   in 
litteris  est.  Cic.  S'attacher  à  la 
— .   verbis  servire.  .Sen.  1  Ecrit 
qu'on    adresse    à  une  personne 
absente  pour  lui  communiquer 
sa  pensée.  Litterœ,  arum,  f. 
pi.  Cic.  etc.  (ox.:  litterae  ab  ali- 
quo,  Cass.  litterœ  ad  aliquem. 
Cic  litteras  paucorum  versuam 
[  ■  de  qqs  lignes  •].  Liv.  crebri- 
tas  litterarum.  Cic.  intermissio 
litterarum  tuarum.  Cic.  l,  com- 
mendaticiœ    ["    de  recomman- 
dation   •].  Cic.  Jet.  consotato- 
rise.    Cic    l.    crebrse    Pompei. 
Cic.    litterœ   a   scribà    vitiatx. 
Liv.  ab  alirjuo  litteras  accipëre, 
Cic.  is  qui  litteras  attulit]-   la 
porteur  delà  l.  ■].  Cic  nimium 
raro  abs  te  litterœ  afferantar. 
Cic.  litterœ  ex  Asia  allatœ.  Cic- 
litterœ  ab  Urbe  allatœ.  Liv.  lit- 
teras   aperire.  Cic.  committëre 
aliquid  litteris.  Cic.  si  sciant, 
quid  litterarum  et  cujus  gène- 
ris  conftciam.  Cic.  dare   [•   re- 
mettre,   confier  ")  litteras  ali- 
cai. Cic.  dare  alicai  litteras  ad 
aliqaem.  Cic.  dare  litteras    ad 
aliquem  [•  adressor  des  lettre» 
a  qqn,  correspondre  par  lettres 
avec  qqn  »].  Cic.  satis  acalea- 
tas  ad  Dolabellam  litteras  dedi 
[•.  j'ai  adressé  ■].    Cic.   binas  a 
te  accepi  litteras Corcyrse datas 
'■   datées  ■].  Cic.  litterœ    daim 
Idibus    Nov.    \  -    datées    du  13 
Nov.  -].  Cic  litteras  déferre  ad 
aliquem.  Cic.  litterœ  incidunt 
in    a'.ienum    ["    tombent   dans 
des    mains   étrangères  ■].    Cic. 
litterœ    intereunt    [•    su    per- 
dent "J.   Cic.  alicui  minari  in 
litteris.    Cic.    mittére   alicujui 
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limeras  ad  alit/uem.  Cic.  miltiU 
readaliquem  Utteras.  Cic.  litte- 
ras  perfurn;  [ .  romotlro  à  loui- 
;iiin)ssr  "].  C'a!8.  recitdreS'  lire  ;i 
liaïUo  viiix  ni  alicujas  tîtteras. 
Cic.  reddére  [•  remettre .]  alicui 
Ulteras.  Cic.  rescribére  ad  eas 
littcras.  Cic.  alicnjus  litteris 
respondire.  Cic.  de  aliriao  atl 
a/ii/ueni  hamanissimas  littcras 
acribcre.  Cic.  a  te  lilterœ  non 
vcnerant.  del.  tip.  Cic.  dam 
tibi  litt.erse  mea;  veniant.  Cic.  ): 
epistola,  (ou  epistula),  ee,  f . 

Cic.  etc.  (ililVèri)  do  littene,  en 
ce  qu'il  siijiiifie  •  lettre  mis- 
sive ■',  tandis  quo  littarx,  c'est 
le  •  texte  écrit-,  ex.:  venio  ad 
luas  Utterns,  qiias  plttribtis  e- 
pislûlis  accepi.  Cic.  [ad.  Q.  l'r. 
ni,  1,  3,  8].  ep.  ab  aliquo  ad 
aliquem.  Cic.  minascula,  pn- 
silta.  Cic.longa.  Plin.j.  adali- 
(juemscripta.Qaint.ad  aliqacin 
missa  ab  aliqao.  Sen.  commcr- 
ciam  epistolaram.  Vell.  Sen. 
epistotam  aliciii  dare  [•  ro- 
mettre,  confier  •].  Cic.  episto- 
tam mane  dare  [•  adresser,  ex- 
pédier "],  Cic.  vincala  episto- 
lee  la.xâre.  Nep.  epistolam  sol- 
vcre.  Nep.  epistolam  reddcre 
['  remettre  •].  Cic.  epistolam 
complicàre.  Cic.  replicàre.  Cic. 
epistolam  signâre  ou  obsignCt- 
re.Cic.  epistolam.  siqno  sao  ou 
anali  sui  sigillo  imprimère. 
Cic).  C'est  pour  moi  —  close, 
iniki  sunt  tenebrx.  Cic.  ||  (Par 
anal.)  Ecrit  en  forme  de  cor- 
respondance. Litterœ,  aram,  I', 
pi.  Cic.  —  de  crédit,  diploma. 
matis,  n,  A.  —  de  change,  voy. 

f).  381,  col.  2.  —  de  voiture, 
itteras  merciam  vehcndaram 
(ou  merciam  vectarum)  ac  vec- 
tarse  pretii  indices.  Gs.  —  de 
créance,  commendaticise  litte- 
rœ,  Cic.  —  de  cachet,  voy.  p. 
333,  col.  2.  —  patente,  diplonia, 
matis,  n.  .^aet.  [nscr.  —  de 
grâce,  voy.  p.  993,  col.  1.  ^  (Au 
plur.)  Ouvrages,  travaux  de 
l'esprit  et  spéc.  poésie,  élo- 
quence, etc.  Litterie,aruin,t'. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.:  litteraram 
studiam  ou  tractatio.  Cic.  ho- 
mines  litteraram  studiosi.  Cic. 
litterx  j'acent.  Cic.  [Tusc.  I,  3, 
5j.  litteras  colère  ou  amplecll. 
Cic.  in  studio  litterarani  ver- 
sari.  Cic.  se  totam  litteris  tra- 
dëre  ou  dedëre.  Cic.  in  litteris 
elaborâre.  Cic.  [sau.  8,  26],  in 
litteris  habitâre  [opp.  à  in  lit- 
teris peregrinam  atqae  hospi- 
tem  esse].  Cic.  [de  Or.  I,  50, 
S18]).  Les  belles  — ,  optima 
staaia.  Cic.  bonse,  optimse,  li- 
bérales, ingenate  artes  ou  dis- 
ciplina. Cic. 

lettré,  ée,  adj.  Versé  dans  les 
lettres.  Litteratus,  a,  um,  adj. 
Cic.  ûoctus,  a,  uni,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (cf.  d.  civitas.  Cic).  Erudi- 
tus,a,  am,  p.  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
litteris  eruditas.  Cic).  ||  Subst. 
Un  —,  homo  litteratus  ou  lit- 
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terariim  stadinsus.  Cic.  Etre 
—.littcras  di'iirisae.  Cic.  lit- 
teris doclum  esse.  Cic. 

leu.  Voy.  LOUP. 

leucorrhée,  s.  f.  Ecoulement 
muqueux.  Voy.  fleuii. 

leude  (bas  lat.  leudes  ,  -.  m. 
Chi'f  attaché  à  la  porsoinie 
des  rois  barbares.  Cliens,entis, 
m.  .4. 

1.  leur  (lat.  illoram,  gén.  pi.  de 
iiif).  pron.  pers.  Complément 
indirect  placé  avant  le  verbe 
et  remplac;ant  ■  à  eux,  à  elles  •. 
lis  ou  liis  ou  ilUs  ou  quibus  (p. 
et  iis.  at  ils,  etc.).  (Uc.  Sibi 
iquand  le  prou,  renvoie  au  su- 
jet principal,  cf.  bienniam  sa- 
tis  esse  sibi  [•■  que  deux  ans 
leur  suffiraient  •  ]  dixerunt. 
''œs.). 

2.  leur,  leurs,  adj.  poss.  Qui 
est  à  eux,  à  elles.  Suus,  a,  uzn, 
adj.  poss.  Cic.  etc.  (ne  s'em- 
ploie que  quand  il  se  rapporte 
au  sujet  et  quand  il  est  indis- 
pensable pour  la  clarté,  ex.: 
bestiis  homines  uti  ad  atilita- 
teni  saam  passant  sine  injuria. 
Cic.  [Fin.  III,  20,  67].  septem 
sapicntes  civitatibus  suis  pr.r- 
fuerunt.  Cic.  [de  Or.  111,  3'i, 
137]  ;  mais  qui  his  temporibus 
liberos  [•  leurs  enfants  ■]  ami- 
serunt.  Cic.  non  militis  de  im- 
peratore  existimatio  est  [•  il 
n'appartient  pas  aux  soldats 
déjuger  leur  général  "].  Liv.); 
eorum,  earum,  eorum,  gén. 
pi.  Cic.  etc.  (ne  s'emploie  que 
i|uaud  •  leur  ■.  ne  se  rapporte 
pas  au  sujet,  ex.:  pro  tanlis 
eorum  in  rem  publicam  meri- 
tis.  Cic.  Voy.  las  grammaires). 

leurre,  s.  m.  Morceau  de  cuir 
rouga  façonné  en  forme  d'oi- 
seau qui  servait  à  attirer  l'oi- 
seau de  proie.  Illex,  licis,  f. 
Plaut.  1  (Fig.)  Artifice  qui  sert 
à  attirer,  lllecebrœ,  arum,  f. 
pi.  Cic. 

leurrer,  v.  tr.  Faire  revenir 
(l'oiseau  de  proie)  en  lui  jetant 
le  leurre.  Inescâre,  tr.  Cic.  Et- 
cà  appositâ  allicëre.  .1.  ^  (Fig.) 
Attirer  par  un  artifice.  Inescâ- 
re, tr.  Ter.  Lactâre,  tr.  Plaut. 
Pellicëre,  tr.  Cic.  —  qqn  d'un 
vain  espoir,  aliquem  falsâ  spe 
prodacère.  Ter.  Se  —  do  vaines 
espérances ,  voy.  flatter.  || 
(P.  ext.)  .irch.  Leurré,  qui 
connaît  les  ruses.  Voy.  Rusé. 

levain,  s.  m.  Portion  de  pâte 
qu'on  a  laissée  fermenter  et 
qui  fait  lever  la  pâte  fraîche. 
Fermentum,  i,  n.  Cels.  (ex.: 
panis  sine  fermenta.  Cels.}. 
Etre  fait  avec  du  levain,  fer- 
mentâri.  Plin.  |]  (Fig.)  Principe 
d'elTervescence.  Fermentum,  i, 
n.  Plin.  ||  (Spéc.)  Dans  un  sens 
défavorable.  Semen,  inis,  n. 
Cic.  (cf.  semen  maloram.  Cic. 
semina  neqaitim.  Ov.).  Un  — 
de    haine,      residuum    odiam. 

Cic.    Voy.   FERMENT. 

levant,    adj.   et   s.   m.    |j   Adj. 
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maso.    Qui  se  b'-vo  (do  son  lit). 
(Féodal.) Homme  —et  couchant 
(dans  un  lieu),  voy.  domicilier 
1  (P.   anal.)  Soleil  —  (qui  pa- 
ratt  le    matin  à  l'horizon),  soi 
oriens.    Cic.  ou  simpl.  orient, 
entis,    m.    l'irg.   Ov.    Au  foLnl 
—,   ortà    luce.    des.  sah    luce. 
Cic.  sub    ortam    lucia.  Ca^s.  || 
Fig.  Le  soleil  —(celui  qui  com- 
mence il  devenir  puissant),    o- 
riens  sol.    Tac.    (cf.    orien<em 
sotem  specWre  |\  faire   sa  cour 
au  soleil  1.  .J.  Tac).  1    .<?.   m. 
Coté   de  l'honzon    où    le    soleil 
se  levé.  Oriens  sol.  Cic.  ou  si  m  pi. 
orient,    entis,    m.  Cio.   (cf.   ab 
oriente  ad   occidentem.    Cic). 
Ortus,  ûs,  m.  Cic.    (cf.  ab  orlù 
ad   occasum.  Cic).  '||   (P.  ext.) 
Région    située  au  levant    (par 
rapport   à  nous),    spécialement 
les     côtes    dWsie- Mineure     et 
d'Cgypte.  Oriens,  entis,  m.  Cic. 
Oricntis  solis  partes.  Cic.  Voy 
ORiE.NT.  IKMarine.)  Vent    d'est. 
Subsolanas.  i,  m.  Cels. 
levantin,  ine,  adj.  Originaire 
du  Levant,  des  côtes  de  l'Asie 
et  de  l'Egypte.  Voy.  oriental. 
levé,  s.  m.  (Arch.)  Action  de  ^e 
lever  du  lit.  Voy.  lever.    ||   (P. 
e.\t.)  Réception  dans  la  chambre 
d'un  roi  ou  d'un  grand  person- 
nage au  moment  où  il  se  lève. 
Salatatio    matatina.    Cic.     Sa 
trouver    au  —    de  qqn,    mane 
salatâre  aliquem.  Cic  salutan- 
di  causa  mane  venlre  ad  ali- 
quem. Cic.   I  (Musique.)  Action 
de  lever   la  main,   le  pied,    en 
battant    la  mesure.     Ictas    ùs 
m.  Hor.  Quint.  ||  (P. ext.) Temps 
sur  l-quel   on  levé  la  main,  la 
pied.   Arsis,  ace.    in,  f.  Mai-t  - 
Cap. 
levée,  s.  f.  Action  de  lever.    || 
Action  de  dresser  ce  qui  est  cou- 
ché.   Erectio,    onis,    f.    Vitr  \\ 
Action  de  faire  mouvoir  de  bas 
en  haut.    Voy.  2.  lever.  ||  Ac- 
tion de  retirer.  Elatio,  onis,  f. 
Ulp.    (cf.    elatio    mortai.    Ûlp. 
[dig.  .XI,  7,  li.,  3]).    On   fait  la 

—  du  corps,  (unus  e^ertur. 
Ter.  Après  la  —  de  l'appareil, 
détecta  vulnere.  Cels.  La  — 
des  scellés,  voy.  scella.  La  — 
d'un  siège,  dimissa  oppagna- 
tio.  Cœs.  Après  la  —  de  la 
séance,  concilio  dimisso.  Cœs. 
senata  misso.  Lit,:  ||  Action  de 
recueillir,  de  ramasser,  —d'im- 
pôts, exactio,  onis,  f.  Cio.  || 
Action  d'enrôler.  Delectus.ÛS. 
m.  Cœs.  Cic.  Liv.  (ex.  :  d.  pro- 
vincialis  [-  dans  la  proviuce  ']. 
Cic.  delectum  habère  [•  faire 
une  1.  »].  Cic.  delecta$  acerbe 
actus  [■  faite  avec  rigueur  •]. 
Liv.).  —  en  massa,  evocatione$ 
hominum.  Cornif.  Annoncer 
une  —  en  masse,  tamultum 
decernëre.  Cic.  Fig.  Faire  une 

—  de  boucliers  contre  qqn,  ali- 
quem undique  oppugnàre.  Cic. 
in  aliquem  incurrëre.  Cic.  5 
Ce  qui  est  levé.    ||    Remblai  de 


1156 


LEV 


terre.  Agger,  geris,  m.  Liv.  Mo- 
les, is,  f.  Cart.  Voy.  CHAi'jàtK, 

OlC.l'ï. 

1.  lever,  t.  ir.  et  iutr.  1|  V.  tr. 
Faire  mouvoir  de  bas  en  liaui; 
œettrs  plus  h»ut.  Levure,  tr. 
Ui:  (Xi,   r«,    8).   P/ir».   yuinr. 
(ex.:  l.  manam.  Quint,  pr.lpe- 
bram   digito.   Cels.   rare  en  ce 
sens  en  bonne  prose);  aiievâre 
(.    lever  en    l'air    •\    tr.   Sait. 
Sen.  Tac.  (ex.  :   non  allefaba- 
tar  velam   f-  on  ne  levait  pas 
la  portière   •].   Sen.   allevatis 
tcatU.  Aact.    b.  .-ilex.  alleiare 
iapercilia.  Quint,  oculos.  Cets. 
faciem  a/icii/os  manu.  Saet): 
tollëTB,   tr.  Lie.  etc.    (ex.:    t. 
êoxa  de  terra.    Cic.  se  a  terra 
altias    fen    pari,    de   plantes]. 
Cic.  digitam  tôlière  [pour  indi- 
quer   qu'on    veut  surenchérir]. 
Cic.  manas    [en  signe  d'assen- 
timent]. Cic.  manus  ad  œlatn. 
Bor.  Sen.  rh.  manas  ad  deos. 
Plin.  j.  ocalos.    Cic.  ancoras. 
Cses.y,   attoUére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  altercm   (asciam   [  opp.  à 
alteram  fasciam  premëre].Cels. 
palliam.  Ter.  capat.  Ov.  et  [au 
fig.].  Liv.  oculos.  Cels.  pedem. 
Quint,  crus  in  arina  [en  pari, 
d'un  chien].  Plin.  frontem[opp. 
à    demittére].     Quint,    manus 
[opp.    à    sammittëre].    Quint, 
manas  ad  cstlum.  Liv.   adver- 
tus   dictatoriam   vim  attollére 
oculos  non  audëre.  Liv.  contra 
(ortancun  aadêre  attollére  oca- 
los. Sen.);  extoUC-re,   tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  capat  [en  signe  d'es- 
pérance ].    Cic.    [  Plane.    33  ]. 
crueninm  altê pagionem.  Cic); 
efferre,  tr.  Liv.    (ex.:  bracUia. 
Liv.   scutum  saper  caput.    Liv. 
contionari   manu   elata    [•     le 
bras    levé  •].    Liv.).   —  contre. 
iDientàre,    tr.   Cijz.  etc.  (ex.: 
manas    intentâre  in    aligaem. 
Liv.  ou  aJicai.  .Sen.  int.  sicam 
alicai.    Cic);   adznovère.   tr. 
Cic.  etc.    (ex.:  admota  cervici- 
bus  meis   secaris.   Sen.).    Fig. 
—    la    paille    (par   allusion    à 
l'ambre  qui  attire  le»  brins  de 
paille),  c.-d-d.  être  extraordi- 
naire, maxime  excellêre.  Cic.  — 
le  pied,  aufagêre,  intr.  Cic.  et 

i»péc.)  foro  cedére  [c.-d-d.  faire 
(anqueroute).  Sen.  Au  pied 
levé,  stans  pede  in  uno.  Hor. 
Voy.  aussi  sur-le-champ, PRÉcr- 
piTAMMENT.  —  la  t<"te,  mugni- 
/icê  incedère.  Sali.  —  les  épau- 
les, voy.  p.  795,  col.  3.  —  les 
yeux  sur  qqn,  ocalos  in  ali- 
qaem  intendére.  Justin,  saspi- 
cére  in  aligaem.  Cic.  ou  saspi- 
cére  aliquem.  Cic.  Ne  pas  — 
les  yeux  de  dessus...,  oculos 
defigêre  in  (av.  l'Ace.).  Cic.  nus- 
qaam  ab  aliguo  ou  ab  aliqaa 
re  de(Uctëre  oculos.  Liv.  T  Reti- 
rer ce  qui  est  posé  à  uno  place 
Reznovére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
r.  opercalam  capuli  ou  arcœ. 
Val.-Max.signam  [•  le  scellé  •]. 

Cic.  voy.  PETIRBR,    OTER).   —  SOU 
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masque,   personam    capiti  àe- 
trahêre.    Mart.   —    le    masque, 
jimiilationcm   omittère.  Cari. 
—  l'appareil  posé  sur  une  bles- 
sure, ruina*   aperire   ou    dcte- 
gère.  Cels.  —   le  corps,  efferre 
mortaum.  Ter.  Cic.  —  les  plats, 
voy.  DK"BBViR.  11  :,Par  anal.^  — 
le  siège,  obsessionem  dimittëre. 
Css.   ou    solvère.    Liv.    —    le 
camp,  castra  movére.Cic.  Cses. 
Liv.  —  la  séance,  conciJium  di- 
mittëre.Cic.  \\  (Fig.)ToJière.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  t.  dabitationem. 
Cic.   saspicionem.  Cic);  adi- 
mére.  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  cures, 
mf(um.  Ter.y.  demère,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:  alicai  sollv:itudinem. 
Cic.    metum    omnem.    Ter.)  ; 
exjmcre,  tr.  Liv.  Quint,  (ex.: 
dubita/ionem.    Quint,    religio- 
nem    [•    les   scrupules   •].  Liv. 
scrapalum    aiicai.     Plin.    y.)  ; 
removére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  r. 
omnia  aux  impediunt.  Cic.  voy.  | 
kcarter';  solvère,  tr.  Cic.  etc. 
[ex.:  s.  religionem  ou  reiijione 
aliqaem  solvère.  Cic.).^  Dresser 
(ce  qui  est  couché,  penché,  etc.). 
Erigère,   tr.    Cic.    etc.   (^^■■ 
scalus  ad  mœnia.   Liv.  erigère 
se.  Cic.  voy.  dre«=er).  —  l'éten- 
dard, voy.  p.  82it,  col. 3.  So — , 
surgére,    intr.    Cic.  etc.  (ex.: 
e  lectalo.  Cic.   de  setlà.  Cic  e 
cenâ  [•  de  table  .].    Plin.  j.  s. 
ad  dicendam.  Cic.  ad   respon- 
dendum.    Cic.    s.    ante    lacem. 
Cic.)  ;   assurgère.    intr.    Cic. 
etc.  (ex.:  ille  supplicem  assur- 
gère jussit.    Cic.    sea   manibas 
in  assurgendo  sea  gêna  se  ad- 
javissent.    Liv.  quse  dam  reci- 
tatar,  vos  qaseso,  qui  eam  de- 
talistis.  assuryite.   Cic.   assur- 
gère alicai    [-  devant  qqn,  par 
respect  pour   qqn    •].  Cic.  im- 
pers, ut  majoribas  nata  assar- 
gatur.  Cic  assarrectam  ei  non 
est.  Liv.    au    fig.  assurgère  in 
ultionem.  Hor.);  coDSurgire 
(.  se  lever  ensemble  ou  simpl. 
se  lever  •),  intr.  Cic  etc.  (ex.: 
consolatas  [ad  torram    projec- 
tos]  consurgëre  jassit.  Caes.se- 
natum  eo  die  (orte  in  Capito- 
lio  cenantem  consurrcxisse  et 
petisie...    Liv.  senatus  cunctus 
consargit.      Cic      consurrexil 
consid.  Liv.    au    pas-^.  impers. 
consarji<or   ex   consilio.  Ca'S. 
partie:  consurgit    P.  Scaptius 
de  plèbe,   et...   inqait...  Liv.  c. 
ad  censendum  [•  pour  donner 
son    avis  ,    pour    motiver    Sun 
vote  .].   Plin.  j.  consurrexisse 
omnes    [«    s'étaient    tous    lovés 
par  respect  •]  et  senem  scssum 
récépissé.  Cic.  au  pass.  impers. 
honorificê  consargitar.  Cic.  en 
pari,  de  combattants  à  genoux, 
paulisper  addulTitavit,  an  con- 
sur;)endi   jam   triariis  iempus 
essèt.  Liv.  c.  subito  ex  insidiis. 
C^s.  consurgite    nunc    integri 
adversus    (essosi    Liv.  au  fig.: 
Ilispania  ail  bellum  consurre- 
xil. Liv.);  exsurgêre  (■  sortir 
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en  se  levant,  se  lover  •).  '"f- 
Cic.  etc.    ,ox.:  eum  f.vs(iri;<'''<'. 
siinui  arridens...    Cic    qui  au- 
tem  aascaltare  nolct,  exsargat 
foras  [-  qu'il  s.»  lève  ot  sorte  •]. 
Phiat.    t.    niilil.  e,vs.  «.v   insi- 
<iii.i.  Liv.).  Faire  —,  excitàre, 
ir.  Cic  etc.  (ex.:  uniicrsi  rur- 
sus  prociderant;  tundcrn  exci- 
tati  curiù  excesserant.  Liv.crc. 
ream.    Cie.    triarios.     Liv.).  \\ 
(l'ar  anal.)  Se  —,  parait™  dan» 
le  ciel,  orîri,   dép.    intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ortà  lucê.  Cxs.  ab  or- 
to  usqae  ad  occidenten\  solem. 
Liv.).  Il  ^Pareit.)  So  —  (on  pari, 
du  tomos),  voy.  s'ÉCLAiBCiR  (p. 
710,  col'.  1).  Se  —  (en  pari,  du 
veut),    voy.    élever,   p.  73:>  et 
73i.  Se  —  (en  pari,  du  brouil- 
lard), exoriri,  dcp.  intr.  Liv. 
(ex.:     nebitla    exoritar.    Liv.). 
F:iire  —  (des  brouillards),  ex- 
citàre. tr.    Cic.  (ex.  :  exe.  va- 
pores  e.v  agais.  Cic.   [N.  D.  II, 
J,8,  118]'.    Il    l"ig.    -  un    plan, 
dfscribère  formam.  imajinem 
[alicujas  rci).  Cic.  \\  ll'ar  ext.) 
Faire  partir  le  gibier.   Exci- 
tàre, tr.   Cic.  etc.  (i)x.  :   (eras. 
Cic.  cervam.    l'hsed.).    Fig.  _— 
un  lièvre,  qasestionem  movére 
ou  facëre.  Quint.  1    Ramasser, 
recueillir,  etc.  Decerpi'Te,  tr. 
Aug.    (ex.  :   palpas   de  pcctore 
decerpère.  Aug.);  e.vsecâra,  tr. 
Cato.    Ov.    (ex.:  parmam   cle- 
phantino  tergori.  Mcla.corium. 
Apul.  pelles.' Ov.  unde  cvseca- 
veris  libram    [•    l'écoroo  ■  1  in 
aiiud    jenus.    Cato.).    \]    (Par 
anal.)  Faire  rentrer.  Exigére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:peconias  [-dos 
contributions  •].  Cic.  vectiga- 
lia.  Cic).  Il  Enrôler.   Légère, 
tr.  Cic.  etc.    (ex.:  milites.  Liv. 
Sen.    supplementum    in    uliat 
[legiones;.  Liv.);  scribëre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  enrôler).   Voy. 
aussi    LEVÉE.    11    Recueillir    des 
produits.  Llcvàre (ractam.  Col. 

(III,  21,  5).  Voy.  RÉCOLTER,  RE- 
CUEILLIR. T  V.  intr.  Commen- 
cer à  sortir  do  terre.  Enasci, 
dép.  intr.  Coi.  Exlre,  intr.  Col. 
Il  So  gonfler  par  suite  de  la 
lermentation.  Voy.  fermenter. 
2.  lover,  ».  m.  Action  de  sa  le- 
ver du  lit.  Dès  mon  — ,  ubi 
primam  [e  lecto)  surrexi.  A. 
Venir  voir  qqn  à  son — ,  visère 
aliquem  e  lecto  surgentem.  Cic. 
Il  (l*.  ext.)  Réception  dans  la 
chambre  d'un  roi,  etc.  Voy. 
LEVÉ.  Il  (P.  anal.)  Le  —  du  so- 
l.)il,  de  la  lune,  d'un  astro,  etc. 
Ortas,  lis,  m.  Cic.  (cf.  ortaa 
atqae  obitus  signorum.  Cic). 
IJxortas,  ûs,  m.  Cornif.  Liv. 
Plin.  (cf.  ex.  lanx.  Plin.).  Le 
—  des  astres,  asccnsas  side- 
rum.  Plin.  Au  —  du  soleil, 
sole  oriente.  Cic.  sab  lace.  Cic. 
Avant  le  —  du  soleil,  prias- 
quam  sol  oriatar.  Col.  Un  peu 
avant  le— du  soleil,  «u6  orlam 
lucis.  Cses.  Après  lo  —  du  so- 
leil, sole  orto.  Cic.1  (Théitro.) 
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Action    do   lover  li>    ridoau,  la 
loili).    Après  lo   —  (du  riiloau), 
autœo  misso.  l'Iixd.  Kig.  Un  — 
de    ridoau    (petito    piùca  qu'on 
jouo  avant  la  pièce  principale). 
Fabclla,   œ,  I".    ,-1.    •[    (■ro)>oi;r.; 
Opération  consistant  à  proiidrj 
sur  le  terrain  les  mesures,  etc. 
pour  en  dresser  le   plan.    Ûea- 
criptio,  oiiis,  f.  Cic. 
lever  dieu,   s.    m.  (Arch.)   Mo- 
ment de    la  messe  où  lo  prêtre 
élève  l'iiostie,  Voy.  élkvation. 
levier,  s.  m.  Uarre  rigide  dont 
on    se  sert  pour  soulever,  faire 
mouvoir  un  objet.  Vectis,  is, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  saxa  vectihus 
sammoiére.    ('ôbs.  t/ectibas  in- 
/i/iia    5ii,va    tarris    convellèrc 
Cas.  sii/nam  vectibas  iabetac- 
tàre.  Cic).  Point  d'appui  d'un 
— ,  pressio,    onis,    f,    I  itr.    (X. 
H2  ;    au   plur.  pressiones.  Cœs. 
[B.  (.'.  Il,  0,  0]j.    Celui  qui  fait 
mouvoir  une  machine  au  moven 
d'un  — ,  vectiarias,  ii,  m.  l'itr. 
||(I''ig.)  Ce  qui  Sert  à  surmon- 
ter  une    résistance.    Causa,  a?, 
f.  Cic.  etc.  (cf.  parva  pleram- 
qae  solet   rem    inyentem    mo- 
liendi  causa  interienire.  Liv.). 
Stimulas,    i,    m.    Cic.    (cf.    st. 
acerrimas  ad  aiiqaid.  Cic). 
levis,    adj.    m.   (Arcli.)    Qui  se 
leva.   Voy.  LEVER.   Il   (Spéc.)  De 
nos  Jours.    Pont-lovis.  Voy.  ce 
mot. 

1.  lévite,  s.  m.  Israélite  voué 
au  service  du  temple.  Lévites 
et  levita,  œ,  ni.  Eccl.  De  — . 
levilicus,  a,  um,  adj.  Ecct.  || 
(P.  ext.)  Poét.  Prêtre.  Voy.  ce 
mot. 

2.  lévite,  s.  f.  Longue  robe  do 
femme, louijue  rediu^otod'hom- 
mo.  Stola,  se,  f.  A. 

levraut,  s.  m.  Jeune  lièvre. 
Lepascalus,  i,  m.  Cic.  ||  CPar 
anal.)   Chardon  commun.  Voy. 

CHARDON. 

lèvre  (lat.  pop.  labra  [plur.  de 
labram],  pris  p.  féni.),  s.  t. 
Partie  charnue  qui  borde  la 
bouche.  Labrum,  i,  n.  Cic. 
etc.  {e\.:  labrum  saperias. 
Cxs.  inferias.  Petr.  labra  com- 
primëre.  Sen.  lix  didacère  la- 
bra. Sen.  labra  irati  yuatiant. 
Sen.  primis  ou  primoribus  la- 
bris  gustâre.  Cic);  labium, 
a.  n.  Ter.  Quint,  (ord.  au  plur. 
labia.  Ter.  Plin.  Qaint.  cf. 
demissa  labia.  Ter.  (issursela- 
bioram.  Plin.);  labelliim,  i, 
a.  Cic.  etc.  (ex.:  labella  tene- 
ra.  Plaut.  Ov.  Platoni  cum  in 
canis  parvalo  dormienti  apes 
in  labellis  consedissent.  Cic). 
Petite  — ,  lèvre  d'enfant,  — 
délicate,  labellum.  i,  n.  Cic. 
Qui  a  de  grosses  —,  labeo,  onis, 
m.  Plin.  Toucher  les  bords 
d'une  coupa  de  ses  — ,  mouiller 
ses  —,  voy.  effleurer.  Ne  pas 
toucher  même  de  l'eau  du  bout 
des  —,  ne  aqaam  gaidem  gus- 
târe. Cic.  Il  Fig.  Se  mordre 
les—  (pour  s'ampàcher  de  rire. 
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do  parler  ou   par  dépit),  labra 
mordire.  Quint.  lin;iaam  con- 
tinêre.  Cic.  tcnêre  risum.  Ilor. 
J'ai  ce  nom  sur  lo  bout  dos  —, 
nomen  versatur  mihi  in  primo- 
ribus   labris.    Plaut.    intra  la- 
bra alque  dentés  nomcn  latet. 
Plaat.    Avoir    le   cuiur  sur  los 
—  (dire  tout    ce    qu'on    pjnso), 
non  aliud  clausum  in  pcclore, 
aliud  in  linguà  promptam  ha- 
bire.  Hall.  Do  ses  lovros  coulait 
uiie  parole    plus    douce    que  le 
m  1-1,    cu^ijs   ore    termo    mclle 
dulcior  proflaebat.  Cornif.  Ktve 
sur  les  —  des  hommes,  versari 
in    ore    vuUji.    Cic.   Jamais   il 
11  eut  sur  les  —  un  seul  mot  of- 
f'Tisant    pour   qui   que  ce   fut, 
'.erbum  non  excidit  ex  ore  ejas 
unde  qaisquam  posset  ogendi. 

tic.    Ktro    suspendu  aux de 

quoiqu'un      (l'écouter      avide- 
meni), pendére  ab  ore  {narran- 
tis).    Virg.Gei   paroles    ne  sont 
pas  seulement  sur  lo   bout  dos 
—  ,  non  a  summis  labris    ista 
vénérant.  Sen.  (Prononcer    un 
mot)  du  bout  dos  —,  vcrbo  te- 
nus. Cic.  ore  tenus.   Tac.  no- 
mine  tenus.  Tac.  Rira  du  bout 
des  —,    voy.   p.   307,  col.   1.  1 
Ce   qui    rappelle    la  forme  des 
lovros.    Bords    saillants    d'une 
pl.iie.    Os    ulceris.     Vinj.    Orac 
vulneris.  Cels.  ||    Bords    d'une 
corolle,    labra,    oram,    a.  pi 
Plin. 
levrette,  s.  f.  Lévrier  fomelle. 
^  ertragas  ou  vertraha  femina 
Grat.  1   (P.  ext  )    Lévrier  mâle 
ou    femelle   de    petite    espèce. 

Voy.   LEVRIER. 

lévrier    (  lat.    leporarias  ,    de 
lièvre),  s.  m.  Chien  employé  à 
courir    le  lièvre.  Vertragas,    i 
m.   Mart.  Firm.    et    Vertraha' 
a-,  f.  Grat.   ||  Fig.    Arch.  —  dé 
la  justice,    du    bourreau,    voy. 
LIMIER.   —   d'amour,    voy.  en- 
tremetteur. 
levure,  s.  f.   Ferment  qui  dé- 
termine la   transformation  des 
liqueurs  sucrées  en  liqueurs  al- 
cooliques.    Fermentum,    i,    a. 
Plin.    —   de    bière,    cerevisiss 
spuma.  A.    ||    (P.   anal.)    Sorte 
de  dépôt,  de  résidu  du    raisin 
pressé,  etc.  Fœx,  a;cis,  f.  Col. 
lexicographe,  s.  m.  Celui  qui 
fait   des   travaux   sur  l'origine 
et    la   valeur    des    mots   d'uue 
lannuo.    Lexicographus,    i,   m. 
A.  Lexici  conditor  ou  scriptor. 
A. 

lexicologue,  s.  m.  Voy.  lexi- 
cographe. 

lexique,  s.  m.  Dictionnaire  des 
formes  rares  et  difficiles,  etc 
Le.xicon,  i,  n.  Lat.  mod.  î 
Dictionnaire  abrégé.  Index  vo- 
cabalûrum.  A. 

lez  (lat.  latus),  prép.  (Arch.)  A 
côté  de.  Voy.  coté. 

lézard,  s.  m.  Petit  reptile  sau- 
rian.  Lacertus,  i,  m.  l'iri;.  La- 
certa,  as,  f.  Hor.  Sen.  Plin. 

lézarde   (lat.    lacerta,  lézardj, 
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a.    f.    (Arch.)    Lézard.    Vuy.   ca 
mot.    1    (P.    anal.)    Fonte    n,o- 
duito  dans    un    mur  par   tasse- 
ment, '-te.  Rima,  w,  f.  Cies 
lézarder,  v.  tr.  Fendre  (un  ou- 
vrago   do  mac;onnorie)  par  uuo 
lé/.ardo.  Voy.  chsva^seu.  Lézar- 
de, rimosus,   a,    um,  adj.  Col. 
Se   —,    rimas    agére.    Cic.    ou 
(acere.  Vitr. 
Uais,    s.    m.    Calcaire   compact 
qui    fournit   du  bonuos  piorre» 
de  taille.  Voy.  calcaire.  riEnuB 
liaison,   s.    f.    Action    do  lier  , 
état  de  ce  qui  est  lié.  ||  Assem- 
blage des  piècus  dont   se  com- 
posa la  coque  du  navire.  Com- 
pages,  is,  f.  Liv.  ||   Croisement 
■les    pierres,    des    briques,    etc. 


Lapidum      coagmenta.      Cais. 
Compages  lapidum.  Ov.  Quint 
d'.-cl.  Il  (EUipt.)  Mortier  qui  s.-rl 
a    jointoyer.    Vov.   mortier.  1 
(Par   ext.)     Jonction.    Junctio, 
onis,  f.  Cic.  Copulatio,  onis.  ('. 
Cic.  Conglulinatio,onis,  f.  Cic 
(cf.  verborum  congl.  Cic).  Con- 
junciio,  onis,   f.   Cic    Sans  — 
dissoluté,  adv.  Cic.  Sans  parti- 
cules do  —,  demptis    conjunc- 
tionibus.  Cic.  Voy.  lien  et  lier. 
1  Action   de  se    lier  avec  qqn  ; 
relation  qui  lie  une  psrsonno  à 
une  autre.  Conjunctio,  onis, 
i.    Cic._  etc.   (ex.:    Pompejam  a 
'  ^"^"^/"is  conjanctione  avocàre. 
Cic.  illam  Cxsaris  conjunctio- 
ncindr.l-ugère.  Cic.  veterem  con- 
janrtionem      dirimère.     Cic  )  • 
familiaritas,  atis  (■  liaison 
Ultime,   étroite   .),   f.   Cic.  etc. 
(ex.:  mihi  cum  eo  familiaritas 
est  ou  intercedit.  Cic.  au  plur. 
a'qualium  familiaritaies.  Cic    ' 
consuetudo,   dinis   (-    com- 
merce  habituel,   liaison    .),    f. 
Cic.  etc.    (ex.  :   c.  et  familiari- 
tiis.   Cic.    domesticus    usus    et 
consuetudo.  Cic.  c.  longinqua. 
Cœs.   paucoram   dierai'n.    Cic. 
cum  Metellis  erat  ei  non  modo 
hospitium,   verum    etiam    do- 
mesticus   usus   et   consuetudo. 
Cic.  Atticus    nosler    majorem 
mihi  cam   Cassinio   consaetu- 
dinem  fecit.  Cic.  permanêre  in 
eadem  amicitiœ  consuetudine. 
Cic.    au    plur.    consuetudines. 
Cic.)  ;     Decessitudo,     dinis 
(-    liens    d'amitié,    de   famille, 
etc.;  liaison  ••),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
necessitudo       (amiliaritasqae. 
Cic    amicitia^.    Cic   et    absol. 
necessitudo.  Cic.  fep.  XIII    18 
IJ).  "■  '^  '       ' 

liaisonner,  v.tr.  Jointoyer  (le* 
pierres,  les  briques), en  les  croi- 
sant. Coagmentare.  tr.  Cœs.  || 
Clouer  (dos  lattes).  Voy. clouer. 
Il  Fig.  —  le  drap.  Voy.  fouler. 

liane,  s.  f.  Plante  sarmenteuso, 
grimpante,  etc.  Voy.  ORiaPAST, 
plante. 

liant,  ante,  adj.   Qui   se  prête 
volontiers  aux  liaisons,  etc.  Fa- 
cilis,  e.  adj.  Cic  Voy.  affable, 
sociable.  Il  Substaruivt.  Du  — 
facilitas,  atis.  î.  Cic.  Voy.  af- 
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FAOïLiTÉ.  1  {V.  anal.^  Qui  est 
souple,  non  cassant.  Flfxibilis. 
e.  adj.  Plin.  Voy.  souple.  1| 
Substantivt.    Lo   —    (du  fer). 

Voy.  FLEXIBILITÉ. 

liard,  s.  m.  Ancienne  monnaie 
de  cuivre,  le  quart  d'un  sou. 
Teruncuis,  ii.  m-  Cic.  (cf.  ne 
«erurti-ius  tjaidem.Cic.non  Jam 
terancii  (aciant.  l'iaat.).  As, 
assis,  m.  //or.  (cf.  omnia  pur- 
dereadassem.Hor.)  !'  (En  geu.l 
l'etiie  monnaie.  Aummoi,  i, 
Cic.  ou  nammalus,  i,  m.  Cic. 
Le  compte  est  exact  à  un  — 
près,  aa  nammam  convenir . 
Cic.  Homme  qui  ne  vaut  pas 
deux  — ,  liomo  non  semissis. 
Va(in.  ap.  Cic. 

liarder,  v.  intr.  Disputer  pour 
un  liarJ,  pour  une  somme  in- 
signifiante. Voy.  LÉ-l.SER,  MAR- 
CHANDER. 

lias,    8.    m.    Terrain    calcaire, 
marneux,   argileux.    Voy.  cal- 
caire, MARNE,  ARGILE. 
liasse,  s.  f.  Paquet    de  lettres, 
de  papiers,  etc.,  liés  ensemble. 
Fasci'ulas,  i,   m.  Cic.    (cf.  {. 
epistularum.    Cic). 
libation,   s.   f.    Pratique   reli- 
gieuse  consistant   à    rép.-.ndre, 
en    l'honneur    d'une   divinité, 
du    miel,    de   l'huile.    Libatio, 
onis,  f.  Cic.  Libamentum,  i,  n. 
Cic.  (cf.  libamenta  soli/ëre  Ke- 
neri!  Jastin.  Oceano  libamenta 
dâre.  Justin.].  Faire  une  —  aux 
dieux ,    répandre     une     —    en 
l'honneur    des    dieux  ,      libâre 
diis  (aliqiiid).  Liv.  Faire  dos  — 
avec    du    lait,    du  viu,    Ubàre 
lacté,  làno.Piii.  Il  (P- plaisant.) 
Famil.  .•\ction  de  vider  un  verre 
de  vin.  Potatio,  onis.  (.  Plin. 
Au    plur.:    perpotationes,    um, 
f.    pi.    Cic.    Faire   d'amples  — , 
perpotàre,  intr.  Cic.  procedère 
in  multam  vini.  Liv.  bibëre  H- 
beraliter.  Sen. 
libelle,  s.  m.(Arch.)  Petit  livre. 
Libellas, i,  m.Cic.  !|  Spéc.(Droit 
romain  eccl.)  Acte    par    lequel 
qqch.  est  notifié  juridiquement. 
Libellas,  i,  ta.  Jet.   1  Ecrit  dif- 
famatoire. Libellas  contamelio- 
las  ou  famosas.  Saet.    ou    cri- 
minosus.  .?aet.  icf.  sparsi  de  se 
lihelli.  .•^aet.}.  Composer  un  — 
contre    (jqn,  libellam   ad  infa- 
miam  aticajas  edëre.  .Soet. 
libeller,  v.  tr.  Rédiger  dans  la 
formule    voulue.  Voj;.  rédiger. 
Il  (Au  part,  passé  pris  substan- 
tivement.) Lo  libellé,   voy.  ré- 
daction. 
libelliste,  s.    m.    Autour  d'un 
libelle,  d'un  écrit  diffamatoire. 
Scriptor  libelli  ou  carminis  (a- 
mosi.  A. 
libellule,  s.f.  Voy.  demoiselle. 
liber,  s.    m.    Partie   interne  do 
l'écorco  d'un  arbre.   Liber,  bri, 
m.  Cic. 
libéral,  aie,  adj.  Qui  convient 
à  un  homme  de  condition  libre. 
Liberalis,    e,  adj.    Cic.    etc. 
(ex.-.  /.  inyeniam.  Ter.  l.  mens. 


Cic.  l.  vir.  Ter.  libérales  artes 
ou  doctrine.  Cic.  liberalissima 
sta^lia,  Cic.';  ingenuus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  le.v.;  artes 
ingenux.  Cic.  stadia  ingenua. 
Cic.  ingenax  disciplina:  \Cic.). 
Qui  a  reçu  une  éducation,  une 
.instruction  . — .  liberalitcr  eda- 
calas,  eraditas.  Cic.  1  Qui 
aime  à  donne: .  Liberalis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  aridiis 
[-  cupide  •].  Cic);  largus, 
a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
ai-arus,  malignas.  Cic).  D'une 
manière  —,  liberaliter,  adv. 
Cic.  Sen.  (ex.:  liberaliter  (acère 
[-  se  montrer  1.  •]  adversas 
aliquem  [•  à  l'égard  de  qqn  •]. 
.Sen.).  Trop  — ,  voy.  prodigue. 
1  Favorable  à  la  liberté  poli- 
tique. Libéré  sentiens  de  re 
piiblica.  Cic. 

libéralement,  adv.  D'une  ma- 
nière libérale.    Il  (Arch.)  D'une 
manière    qui    convient     à     un 
homme    de     condition      libre. 
Liberaliter,    adv.    Cic.    (cf.    l. 
edacatas.  Cic).  Ingenaë,  adv  . 
Cic.    Libéré,    adv.    Ter.    1  En 
homme    qui     aime    à    donner. 
Liberaiifer.  adv.  Cic.  Muni^ê, 
adv.    Cic.  Donner    — ,   largiri, 
dep.  tr.  Cic.    1   D'une  manière 
favorable    à    la     liberté  politi- 
que.   Libéré,   adv.    Cic.     Gou- 
verniT  — ,    libertati    favére   in 
re  publicà    administrandà.  A. 
libéralisme,  s.  m.  Opinion  des 
partisans   de  la    liberté   politi- 
que. Libertas,    atis,  f.  Cic.  Li- 
ber   animus.    Cic.     Amor     ou 
stadiam  libertatis.  Cic. 
libéralité,  s.  f.  Disposition  de 
celui  qui  aime  à    donner.    Li- 
beralitas.  atis,  f.   Cic.    (ex.: 
Uberalitatem    a  largitione  se- 
,   jangëre.Cic);  largitio,onis, 
i.  Cic.  (ex.  :    guis  in  largitione 
effasior  ?    Cic).     1    Ce    qu'on 
donne  dans    cette    disposition. 
Liberalitat,    atis,  f.    Cic.   Lar- 
gitlù,  onis,  f.  Cic.  Voy.  largesse, 
pré-ent. 

libérateur,  trice,   s.  m.  et   f. 
Celui,  celle  qui  rend  qqn  libre 
de  ce  qui    le    tient  captif.   Li- 
berator,  oris,  m.  Cic.   (ex.  : 
lib.  patriie.   Cic.    Jupiter  libe- 
rator.  Tac.  on  dit   aussi  is  qai 
libérât    ou    liberavit  patriam. 
Cic.  libertatis  aactor.Cic).  Etre 
le  —  de   qqn,     voy.    délivrer, 
siL'VER.      Libératrice,    vindex, 
icis,!.  Liv.  servatrix,  tricis,  !. 
Liv.  ea  qiias  libérât   ou  libera- 
vit. Cic. 
libération,  ^.  f.  Action  de  ren- 
dre qqn  libre  d'une  obligation, 
d'une    dette,    d'une    servitude, 
Liberatio,  onis,     f.     Cic.  (cf.  /. 
calpae.Cic.  Lalicajas  rei.Cic.]. 
La  —  d'un  débiteur,  liberatio, 
onis,  f.    Dig.  (cl.:  lib.    legata. 
[•    1 .   d'une    dette    par    testa- 
ment •  ].  Dig.).  —  d'un   impôt, 
d'une  charge,   vacatio,  onis,  f. 
Cic.    Voy.    EXE.11PTI0N.      La    — 
d'un  soldat  (par  exonération  du 
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service  militaire),  vacatio  miti- 
ti.v.  Cses.  (ou  par  accomplisse- 
m.Mit  du  temps  de  service), 
missio,  onis,  f.  Liv.  ||  La  — 
d'un  esclave,  vindicla,  a»,  f. 
Cic.  La  —  d'un  condamné, 
missio,  onis,  f.  Cic  Voy.  élar- 

r.I^SKMENT. 

libérer,    v.    tr.     Rendre    (qqn) 
libre    d'une     obligation,    d'une 
dette,      d'une      servitude.      — • 
(d'une    dette),    liberàre,   tr. 
Cic.    etc.     (ex.  :     lib.     nomina 
[.    des    débiteurs  .].     Liv.    s* 
œreaiieno.  Cic);  exsolvére, 
tr.    Cic.     etc.    (ex.    :    nomina. 
Cic);  expedire,  tr.    Cic.   etc. 
(ex.:    nomina  ou  nomen.  Cic); 
levàre,   tr.    Cic.    (ex.  :  se   ex 
asre  afieno.Cic  voy.  acquitter, 
PAïER,  DETTE.  Se  —  de  SCS  en- 
gagements envers   qqn.    vindi- 
câre  se  ad  aliqaem.  Cic.  Se  — 
envers   un   bienfaiteur,  solvëre 
bénéficia  alicai.  Csel.    ap.   Cic. 
\i  —  un    soldat  (l'exonérer    du 
service  militaire),    militiae  va- 
cationem     alicai     dire.    Cêes. 
(voy.    exempter)    ou      le     ren- 
vover  quand  il  a  fait  son  temps 
deservice,   dimittëre    militem. 
(  'xs.      exaactoràre      aliqaem. 
Liv.    Tac.       a/(i/uc;n      missun» 
(acéré.  Cic.  Un  soldat    libère, 
(dans  le  premier   sens),  imma- 
nts    militiâ.    Liv.  (dans    le  se- 
cond sens),    emeritas,    a,    um, 
p.  adj.  Tac  \\  —un  condamné, 
emittére  aliquem    (e    carcëre). 
Cic.     dimittëre     aliquem      ex 
custodià.  Liv.    ou    e    carcëre. 
Plin.  Voy.  élargir.  —  un    es- 
clave,   voy.    affranchir.     Fig. 
Liberàre  {aliquem   aliqaârè). 

Cic.       Voy.        AFFRANCHIR,       DÉLI- 
VRER. 

liberté,  s.  f.    Etat   où    l'on  ne 
subit      aucune    contrainte.^    || 
(  oudition  où     l'individu   n'ap- 
partient pas  à  un    maître.  Li- 
bertas, atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
se  in  libertatem  vindic&re.  Cic. 
servos  ad    libertatem    vocàre. 
des.    libertatem     accipëre    ou 
recipëre.  Cic.   libertatem  atli- 
mëre.  Cic.   libertatem   perdëre 
ou    amittére.    Cic).    \\    Condi- 
tion où     le    citoyen    ne  dépend 
p.is  d'une    autorité    arbitraire. 
Libertas,    atis,    f.   Cic.    etc. 
(ex.;  libertas  daorum  populo- 
ram.  Liv.  L.  Brutas.    conditor 
liomanse    libertatis.    Liv.    ler- 
vientibas    libertatem    afferre. 
Liv.  libertatem  capessëre.  Cic. 
Syracasas    oppressas    ab  Car- 
thaginiensibas    in     libertatem 
eximëre.    Liv.    desiderio  liber- 
tatis exardescëre.  Cic.    civiam 
omnium     novit    et     inauditis 
edictis  jUS  libertatemqae   per- 
vertëre.  Cic.   libertatem   suam 
projicëre  [■  faire  litière  de  -]. 
•Vie.  libertatem  reslitaëre.  Liv. 
libertatem  retinére.  Cic.  liber- 
tatem stabilire.  Cic).    \\     Con- 
dition où    l'Etat  n'est    pas    as- 
servi   à    une  puissance    étran- 


gAre.  Voy.  iNoiirENDANCE.  ^ 
l'ouvoir  (ju'a  la  voluiité  de  so 
(léLorniinor  sans  sabir  aucuno 
couirainto;  Whvii  arbitre.  Voy. 
AïiiiiTUK.  ^  l'-tat  où  l'actioa  do 
riioiiiinc  no  renroiitrrt  pas 
d 'obstacle.  Libertas,  atis.  f. 
Cic.  etc.  (tj.\.:  libertata  dunâre 
[-  multre  on  1.  -].  C'urt.ondit 
aussi  [on  ce  sens]  :  emittére  e 
carcere  ou  de  carcere  on  e  cus- 
todià.  Cic.  ou  absol.  emittére. 
lÀv.  cf.  encore  liberàre  ali- 
•liiem  custodià  ou  vincatii 
Vie,  au  fij;.  t'onternjitas  rnrpo- 
ris  siU  ccrla  lihertas  est.  .Scn.). 
Il  Aisance  dans  les  niouvi'- 
ments.  Mobilitas,  atis.  S.  i^all. 
Avec  — ,  cxpeditê,  adv.  Cic. 
Qui  a  la  —  de  ses  inouve- 
monts,  expeditas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Il  Liberté  du  ventru. 
Alvus  (acilis.  Cels.  \\  Ab<!enm 
de  préoccupations.  Animas 
vacaus  ou  solatas.  Cic.  || 
Esprit  de  liberté;  liberté  du 
sentiments  et  de  langage.  Li- 
bertas, atis.  r.  Cic.  etc.  lex.: 
lihertatis  stadiam  ou  absol.  li- 
bertas. Cic.  cf.  innata  libertas. 
Cic.  malta  oum  libertate  di- 
cëre.  Cic  libertatem  reqairére. 
Cic.  libertas  iiigenii.  Sali.).  || 
Absence  d'occupations.  Otiam, 
ii,  n.  Cic.  (voy.  loisir).  || 
(Spéc.)  Droit  que  qqn  s'arroge 
ou  qui  lui  est  accordé.  Liber- 
tas, atis,  f.  Cic.  etc.  (e.x.  -.1. 
Vivendi.  Cic.  loqaendi.  Cic. 
omniam  reram  [-  I.  absolue  -]. 
Liv.  dat  populo  libertatem  ut 
qaod      velint    (aciant.    Cic). 

voy.     FACULTli,      PERMISSION.        || 

(Par  ext.)  Licence  qvie  prend 
qqn.  Libertas,  atis,  f.  Cic. 
(ex.  :  nimia  libertas.  Cic.)  ; 
licentia,  se,  f.  Cic.  (voy. 
licence).  Prendre  la  —  de..., 
licentiam  sibi  saniëre  ou  as- 
samëre  ou  [absol.]  sibi  samère 
(av.  l'Inf.).  Cic.  aadëre  (av. 
l'Inf.)  Cic.  Prendre  bien  dos 
— ,  malta  sibi  samëre.  Cic. 
sibi  indulgëre.  Cic.  malta  fa- 
cëre  protervë.  Cic.  procacias 
se  in  aliqaâ  re  gerëre.  Cic. 
libertin,  ine,  s.  m.et  f.  (Arcli.) 
Celui,  celle  qui  s'alTranchit  de 
l'autorité  de  la  religion,  etc. 
Contenxptor''  dei  ou  religio- 
num  ou  aactoritatis  divinse. 
A.  Qui  res  divinas  deridet.  A. 
Libertine,  contemptrix  dei  ou 
reliyionam.  A.  qase  res  divinas 
irridet.  A.  \\  (Adjectivt.  ) 
Impie,  [mpias,  a,  am, adj. Cic. 
■^  (Arch.)  Celui,  celle  qui  s'af- 
franchit de  toute  rèsie,  de 
toute  autorité.  Homo  liber  ou 
exlex.  Hor.  ||  Adjectivt.  Qui 
se  dérobe  aux  lois  morales. 
Jmpotens,  adj.  Cic.  Intempe- 
rans.  p.  adj .  Cic.  Immodera- 
tas,  a,  um,  adj.  Cic.  Petalans, 
adj.  tic.  1  Celui,  colle  qui  a 
des  mœurs  déréglées.  Homo 
<lissolutas.  Cic.  Petalans  homo. 
Cic.    Asotas,    i,    m.    Cic.  Une 
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libertine,  mulier  impiidica.Cic. 

Il  (Adjcclivt.)  Ois-olu.  Impa- 
ras, a,  am,  adj.  Cic.  Impadi- 
rus,  a,  am,  adj.  Cic. 
libertinage,  s.  m.  (Arch.)  Etat 
du  celui  qui  s'affraucliil  do 
l'autorité  de  la  religion,  etc. 
Contemptio  aactoritatis  divi- 
nne.  A .  Liberias  in  rebut  divi- 
nis  jadiriam.  A.  T  (.\roh.)  Etat 
do  celui  qai  s'alTranchit  de 
toute  règle,  de  toute  autorité. 
Intcmperantia,  fn,  f.  Cic.  Im- 
modestia,  x,  f.  Cic.  1  Déregle- 
ninnt  dos  inieurs.  Voy.  dérè- 
glement, l.angayo  du  — ,  pro- 
ra.v  sermo.  Hall.  Vie  do  — , 
vita  libidinibus  dedita.  Cic. 
Vivre  dans  le  — ,  laxuriari, 
d-'p.  intr. 

libertiner,  v.  intr.  Faire  le 
lib-rtin.  Voy.  déb.^ucher. 

libidineux,  euse,  adj.  Qui 
s'abandonne  grossièrement  aux 
désirs  charnels.  Libidinosas,  a, 
um,  adj.  Cic. 

libraire,  s.  m.  (Arch.)  Copiste. 
Librarias,  ii,  m.  Cic.  T  Celui 
qui  fait  le  commerce  de  livres. 
Ùibliopola,  œ,  m.  Piin.  j.  Li- 
brarias, ii,  m.  Sen.  Gell.  Pau- 
vre, méchant  — ,  libellio,  onis, 
m.  Stat.  Etalage  de  — ,  coium- 
n,-p,  arum,  f.  pi.  Hor. 

librairie,  s.  f.  (Arch.)  Biblio- 
thèque. Voy.  ce  mot.  1  Maga- 
sin où  l'on  vend  des  livres.  Li- 
braria  taberna,  et  simpl.  li- 
braria,  œ,  f.  Gell.  ||  Commerce 
de  livres.  Mercatara  libraria. 
A. 

libration,  s.  f.  Balancement. 
Voy.  ce  mot. 

libre,  adj.  Qui  ne  subit  aucune 
contrainte.  ||  En  pari,  do  la 
condition  d'un  individu,  d'un 
citoyen,  d'un  Etat.  Liber, 
bera,  beruni,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  facta  e  servà  libéra  est. 
Plaut.  aliijuem  non  liberam 
patâre.  Cic.  libéra  in  libéra 
patriâ  mortaa  essem.  Liv.  l. 
Gallia,  civitas.  Cxs.  popalas. 
Liv.  subst.  eraditio  libero 
["  d'un  homme  I.']  non  digna. 
Lie.  qaid  est  turpias  ingenao, 
(juid  minas  libero  dignum'i 
Cic).  En  homme  — ,  libéré, 
adv.  Cic.  liberaliter,  adv. 
Cic.  Qui  convient  à  un 
homme — ,  voy.  libéral.  ^  (En 
pari,  de  l'être  moral.)  Dont  la 
volonté  se  détermine  sans 
subir  aucune  contrainte.  Li- 
ber, bera,  beruzn,  adj.  Cic. 
(dans  le  sens  philos,  du  mot). 
—  arbitre,  voy.  arbitre.  ^ 
(Eu  pari,  du  corps,  de  l'esprit, 
du  cœur  de  l'homme.)  Dont 
l'action  ne  trouve  pas  d'obs- 
tacle. Liber,  bera,  beruni, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  vinctus. 
Plaut.  Sen.  cf.  in  libertatem 
vindicatas  [••  devenu  libre  -].] 
Cic.  par  ext.  Cg.  liber  cura 
et  angore.  Cic.  i-acui,  exper- 
tes, solati  ac  liberi  ab  omni 
êumpta,      molestia,      manere. 
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Cic);  solutus.  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  sopp.  a  vinctas,  cf. 
«oiuili  ac  vincti.  Col.  .lolatuê 
['  libre  d'occupations  •].  Cic. 
[ep.  .\III,  63,i].  solatas  [-  in- 
dépendant -].  Cic.  [Alt.  II,  IS,  1  ). 
en  pari,  de  l'esprit  solatas  li- 
berijue  animas.  Cv;.  on  pari . 
du  ventre  :  solutus  v:nter 
[opp.  à  compressas].  Col.  par 
oxt.  fig.  solati  a  capiditatibas. 
Cic);  expeditus,  a,  um 
{•.  libre  de  ses  mouvements  •), 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  exp.  Clo- 
dias.Cic):    vacuus,  a,   uzn 

(■  exempt,  libre  do  .),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  animas  sensihas 
et  caris  vacaus.  Cic.  capidi- 
tate  et  gloriâ.  Cic.  quoniam 
vacui  ["  1.  do  toute  occupa- 
tion .]  samus.  Cic.  cam  te 
tciremus  esse  vacuam.  Cic.  si 
es  animo  vacao.  expone  nobis. 
t'ic.  au  l'em.  Ucrsilia  vacaa 
f'  non  mariée  -  ] .  Ov.  abi  malier 
vacaa  fait.  Tac.  [ann..\III,  !,!,]). 
Il  (P. ext.)  Qui  se  donne  licence. 
Liber,  bera.  beruza,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  liberruae  Lolli. 
Hor.  liber  animas.  Cic.  libéra 
lingaâ  ati.  Plaat.  vocem  libe- 
ram mittére.  Liv.  liberiores 
litlerœ.  Cic.  dans  un  sens  dé- 
fav.  /.  turba  temalentorum. 
Cic.  par  ext.l.convivium.  Cic). 
1  (En  pari,  dos  choses .  i  Qui 
n'offi'e  pas  d'obstacle.  Liber, 
bera,  berum, adj.  Cic.etCex.: 
liberse  [■  libre,  non  occupée  •] 
.-ecies.  Liv.  loca  ab  arhifris 
libéra.  Cic.  at  rei  familiaris 
liberam  [-  libre  de  dettes  •] 
quicquam  sit.  Cic.  liber  cam- 
pas, liberam  spatium.  Liv. 
libero  cœlo  frai.  Cic.  Sen.  li- 
beram tempas.  Cic.  oratio  aat 
libéra  aat  e.vpressa.  Cic.  libe- 
ram habêre  aliqaid  [^  être 
libre  de,  avoir  les  mains  libres 
pour...-].  Liv.  liberam  est 
mihi  [avec  l'Inf.].  Cic.  Liv. 
neqae  liberam  id  vobis  Phi- 
lippus  permittet.  Liv.  lib .  ja- 
diciam  senatûs.  Cic);  solu- 
tus, a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  qao  mea  ratio  facilior  et 
solutior  esse  potest.  Cic.  so- 
lata  mihi  est  eligendi  optio. 
Cic.  si  essent  omnia  mihi  so- 
latissima  [■  si  j  avais  les  mains 
libres-].  Cic.  solatum  exis- 
timatar  esse  alteri  maie  dicëre. 
Cœcin.  ap.  Cic.  [op.  VI,  7,  3]  ; 
expeditus.  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  ^ex.  :  exp.  locas.  Cses. 
exp.  via.  Liv.  exp.  iter.  Liv. 
par  ext.  expedita  et  facile 
currens  oratio.  Cic).  J'ai  — 
accès  aupresdeqqn,  patet  mihi 
aditas  ad  aliqaem.  Cic.  (voy. 
p.  33,  col.  I). 

libre-échange.  Voy.l. échange. 

librement,  adv.  Sans  con- 
trainte. Libéré,  adv.  Cic.  (cf. 
/.  vivère.  Cic.i.  Soluté,  adv. 
Cic.  cf.  î.  dicëre.  Cic).  Dans 
une  démocratie,  on  doit  avoir 
le  droit  de  penser  et  de  parler 
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— ,  in  cii-itate  liherà    llngaam 
menteaque    Ubtras     esse     df- 
bén.    Liv.    df   aliqao    agère 
Liv.  Cart.  Je  peux  — . . .,  mi/ii 
liberam  (ou  soliitam)  est  (avec 
l'Infin.).    '"ic.    Il    Respirer  —, 
libéré  «/■.     re.    tic.  Parler  — , 
libéra      Ungaâ      ati.       Plaat. 
apertë  dicère.  Cic.  ingenai  di- 
cère.    Cic.    libéré  loqni ■  Cie-W  ' 
(P.  e.\t.)Avec  licence.  Libéria», 
adv.  Cic. 
l.lice,  6.  f.    (.Arch.)   Palissade, 
barrière.    Voy.     ces    mots.      || 
(P.  ext.)  Espace  formé  do   bar- 
rières,   où  luttaient    ceux    qui 
prenaient    part    ^    d^s    joutes, 
etc.     Carricalam,     i,    n.    Cic. 
Stadium,  ii,  u.  Cic.  ||    (  Do  nos 
jours.)  Fig.    Carricalam,  i,     n. 
Cic.  etc.  (cf.    in    artis  carrica- 
lam descendëre.  Cornif.).  Sta- 
diam,  ii,  a.  CorniÇ.  Cic.  \cC.  in 
stadiam  artis   rhetoricx   pro- 
dire.   Cornif.).  Fig.  Entrer  en 

—  (contre  qqn),  descendëre  in 
cerlamen,  in  dimicationem. 
Cic.  concarrëre  cam  aliqao. 
Sen.  Fu)r  la  —  (ne  pas  vou- 
loir  combattre,  discuter,    etc.), 

voy.  COMBAT,    D[5CU5?ION. 

5.  lice  OU  lisse  (  lat.  licia, 
plur.  de  h'cium,  fil,  trame),  s. 
f.    Suite    de    fils    verticaux    où 

fiassent  les  fils  horizontaux  de 
a  chaîne  du  métier  à  tifser. 
Liciam,  ii,  n.  Plin.  A  double 
—,  bili.x-,  licis,  adj.  Plin. 

3.  lice,  s.  f.  Feraolle  d'un  chien 
de  chasse.  Canis  venatica  ou 
simpl.  canis,  is,  t.  Phsed. 

licence,  s.  f.  Liberté  de  faire, 
de  dire  qqch.  en  vertu  d'une 
permission  donnée.  Licenlia,x, 
f.  Cic.  Libertas,  atis,  f.  Cic. 
Avec  votre  — ,  bonâ  venià  taà. 

Cic.  Voy.  AUTORISATION,  LI- 
BERTÉ, PERMISSION.  1  Liberté 
trop  grande  que  prend  qqn. 
Effasa  licentiaet  simpl.  licen- 
tia,  3",  f.  Liv.  fcf.  pueris  non 
omnem  ladendi  licentiam  da- 
mas. Quint.).  Licentia  liber- 
tasqae  ou  simpl.  libertas.  Cic. 

—  excessive,  procacitas,  atis, 
f.  Cic.  proiervitas,  atis,  f.  Ter. 
Cic.  Se  permettre  beaucoup  de 
— ,  mulla  sibi  samëre.  Cic. 
Prendre  des  —  avec  qqn,  libe- 
rias  ou  licentias  cam  aliqao 
vivère.  Cic.  La— du  discours, 

voy.        INTEMPÉRANCE.       Spéc.  _ 

poétique,  poetaram  licentiœ. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Liberté  déréglée. 
E^ata  licentia  ou  simpl.  li- 
centia, X,  i.  Cic.  etc.  (cf.  iic. 
militari».  Tac.  lie.  noctarna. 
Cses.  licentia  ou  in  licentiam 
ejfusiw.  Liv.).  Lascivia,  se,  f. 
Sali.  [cf.  qao»  solato  imperio 
licentia  atqae  latcivià  cor- 
ruperat.  Sali.).  Jmmoderata 
(ou  nimia  ou  e/fusa)  libertas. 
Cic.  Libido,  inis,  f.  Sali.  Se 
livrer  à  la  — ,  tomber  dans 
la  — ,  lascivlre,  intr.  Liv.  Sen. 
Avec  — ,  licenter,  adv.  Cic. 
laxiu»,  adv.    Sali.     ||     (Spéc.) 
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Liberté  dérésloe  en  ce  qui 
concerne  les  miturs.  Lascivia, 
•T,     f.    l'ic.     Dissolati     mores. 

Cic.    Voy.  DtRÈûLEMEST. 

licenciement,  s.  in.  .\ction  do 

licencier     ^los     soldats     d'une 

armée.)  Diniissio,  unis,  f.  Cic. 

Missio,  onis,  f.  Lii-. 
licencier,  v.  tr.  Kendre    libre, 

renvoyer   dans    ses  foyoï-s.  Di- 

mittère,    tr.  Cic.    etc."    (cf.    d. 

legionem.    Cic.  milites,  des.). 

.Mittëre,  tr.  Cafs.    (cf.   Ugiones 

missas      fieri      jabef.      Cxs.). 

Eraactorc'tre ,    tr.    Liv.  —  une 

cohorte,    difsolvëre   cohorten\. 

Saet.   Il    (Fig.)    -'Irc/i.  Voy.  dé- 

poïFB,  GUETTER.  ^    Ucudre  trop 

libre  (dans  sa  conduite).    Voy. 

Dtnii'CiirR. 
licencieusement,  adv.  (Arch.) 

En    prenant    trop    de     licence. 

Liberias,  adv.  Cic.  Laxias, 
adv.  Sali.  1  D'une  manière 
licencieuse.  Licenter,  adv.  Cic. 

Libidinosê,  adv.  Cic. 

licencieux,  euse,  adj.  Qui  se 
laisse  aller  à  une  liberté  dé- 
réglée. Licens,  p.  adj.  Cic 
Licentiosus,  a,  am,  adj.  Sen. 
Qaint.  Intemperans,  adj.  Cic. 
Voy.  iNDUCiPLiNÉ.  Il  jSpéc.) 
Qui  se  laisse  aller  au  dérègle- 
ment des  mœurs.  Licens,  p. 
adj.  Cic.  (ex.  :  licens  tarba. 
Sen.  licentior  ditliyrambas. 
Cic).  Liber,  a,  am,  adj.  Cic. 
(cf.  libéra  tarba  temalento- 
ram.  Cic).  Lascivas,  a,  am, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  lascivas  Epi- 
crates.  Cic.  lascivi  libelli. 
Mart.).  Dissolatas,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  dissolatio- 
res  libelli.  Sen.  rliet.).  Libi- 
dinosus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Mener  une  vie  —,  voy.  débau- 
che. 

lichen,  s.  m.  Plante  qui  croit 
sur  l'ccorce  des  arbres,  etc. 
Lichen,  chenis,  m.  Plin. 

licitation,  s.  f.  Vente  aux  en- 
chères d'un  bien  indivis,  i-ici- 
tatio,onis,  f.  Cic.  Voy.  en- 
chère. 

licite,  adj.  Qu'aucune  loi  ne 
défend.  Licitas,a,  am,  p.  adj. 
Tac  Concessas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Permissas,  a,am,  p.  adj. 
Cic.  A'on.  vetitas  {a,  am).  Cic. 
Il  est  —,  licet.  Cic.  .N'être  pas 
—,  non  admitti.  Cic.  \\  Sub- 
stantivt.  Le  —,  licila,  oram, 
n.  pi.  Tac.  qaod  licet.  Cic. 

licitement,  adv.  D'une  ma- 
nière licite.  Per  Jicita.  Tac. 
Licite,  adv.  Dith 

liciter  (lat.  licitari.  Plaat.), 
v.  tr.  Vendre  par  licitation. 
Aactione  conatitatà  vendëre 
(aliqaid).  Cic.  In  aactione 
vendëre  [aliqaid).  Plin.  (En 
pari,  des  Lions  d'un  condamné 
ou  d'un  proscrit),  bona  ali- 
cajas  hastse  ou  (i/oci  prœconi] 
saOjicëre.  Cic.  sab  haatà  ven- 
di're.  Cic.  Voy.  enchère. 
licol  et  licou,  s.  m.  Courroie, 
corde    qu'on    mot    autour     du 
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cou    d'un    cheval,    etc.    Capi»- 
tram,  i.    n.    l'urr.    Copala,    a>, 
f.  Plaat.  Xcp.    .Miltro  le  —    (A- 
lin     animal),      oapis(r<iri»,     ir. 
Plin.    Il    (Fig.)  Voy.  joco,  lien. 
"(  [P.  ext.)    l'amil.    Corde    pour 
pjiidre  qqn.  Voy.  coiuiB. 
licorne,  s.  f.  Animal  fabuleux, 
aVL>o  une   tête  de    cerf  portant 
une  corne    unique.  Unicornis, 
is,  m.  Valg. 
licou.  Voy.  licol. 
licteur,s.ni.(Antiq.rom.)  Garde 
marchant    ilovant     li'S     grand» 
magistrats,  portant    une    haclio 
placée  au  iniliau  d'un  faisceau. 
Lictor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  lictor 
primas    f'  qui  maiclie  1j  pre- 
mier .].  Cic  l.  pro.vimas  [•  qui 
ferme    la  marche  •].    Cic.\  D« 
— ,  lictorias,  a,  am,  adj.  Hor. 

1.  lie(lat.  Jasta),  adj.  f.  rArch.l 
Joveuse.  Voy.  joïeux.  (Spéc.) 
Faire  chère  —  (faire  bonne 
chère),  voy.  p.  30s,  col.  % 

2.  lie,  s.  f.  Sédiment  que  le 
vin  ou  d'autres  liquides  dépo- 
sent au  fond  des  tonneaux. 
Faex,  œcis,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
fa-x  Falcrna.  Phasd.  Ç.-ex  U- 
qaida.  Ov.  fsecem  qaoqae  ex- 
sorbêre.  Sen.  siccaii  cam  fœce 
cadi.  Ihr.).  Plein  do  —,  (xca- 
lentas.  a,  am,  adj.  Col.  (cf.  f. 
vinam).  Col  ).  Fait  do  —,  J'.-eco- 
tas,  a,  am,  adj.  Cato.  Qui  a 
l'aspect  do  la  —,  fœccas,  a,  am, 
adj.  Plaat.  Qui  dépose  de  la  —, 
(secinias  et  fœcinas,  a,  am, 
adj.  Col.  Il  Fig.  lioiro  le  ca- 
lice jusqu'à  la  lie,  voy.  p.  339, 
col.  1.  1  (Fig.)  Elément  d» 
rebut.  Fsex,  secis,  f.  Cic.  (cf.  f. 
Cic.plebis.  Cic).  Senlina,  œ,  f. 
(cf.  s.  arbis  ou  reipahlicse. 
Cic).  Qaisqailia',  aram,  f.  pi. 
Cic.  (cf.  q.  seditionis  Clodia- 
nse.  Cic).  Sordes,  iam,  f.  pi. 
Cic.  (cf.  3.  urbis.  Cic). 

liège  {lat.  pop.  leviam,  dérivi 
do  levis,  léger),  s.  m.  Espèce 
de  chêne  vert.  Saber,  eris,  m. 
lïrj.  Chêne  —,  même  trad. 
1  Ecorco  do  liège.  Cortex,  ici», 
m.  Hor.  Saber,  eris,  m.  Kir^. 
De  —,  corticeas,  a,  am,  adj . 
Varr.  sabereas,  a,  un\,  adj. 
Col.    P.    ext.    —    fossile,  voy. 

A«DBSTE. 

lien,  S.  m.  Toute  chose  fle- 
xible dont  on  ontouro  les  par- 
ties d'un  objet  ou  plusieurs 
objets  ensemble  pour  le» 
joindre.  Liyamen,  inis,  n. 
Prop.  Ov.  Col.  Ligamentam-, 
i,  n.  Qaint  'l'ac.  Hetinacalam, 
i,  n.  Cato.  Mettre  un  —    à..., 

voy.    ATTACHE,    ATTACHER,    LIER. 

Lion  de  nage,  voy.  osier.  — 
pour  attacher  qqn  (un  prison- 
nier), vincala,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Fig.  Traîner  son—  (nepou- 
voir  se  dégager  d'une  personne 
ou  d'une  chose  quiembarrasse), 
expedire  se  ou  expediri  non 
passe.  Cic.  Un  affreux  —,  voy. 
LACET,  NOBUD.  1  Liens  pour 
retenir  plusieurs  pièces  de  boi». 
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Catemr,    arum,    f.     pi.    Cato. 
Helinacula,   orum,    n.   \  itr.  ^ 
(Kijj.)  Co  qui  liojit  q(|ii  dans  la 
dépondanco.  Viaculum,  i,  n. 
Cic.    otc.    (o\.  :    ex  rorporum 
vincalis   evolùre.    Cic.  ex    his 
lincalis    emissam    ferri.    Cic. 
linciila  rarceris  rumpère.Cic); 
compodes,   uni,    (.    pi.   Cic. 
(ox.:  i/ai  in  romprdibus  corpo- 
ris  semper  fuerant.  Cic);  no- 
dus,  i,  m.  tic.  etc.  (ex.  :  noUi 
saperstitionis.  Lacr).  Encliai- 
iier  q(]n  par    lai  —    do    la    fa- 
vour,     do      la     roconnaissance, 
ohstrinr/ëre  n/ic/rtem    beneÇicio . 
Cic.  II  faut  l'oncliainoi-  par    les 
—   do    la    sourmaniliso,  (eitm) 
escâ  atrpie  potions   vinciri  de- 
cet.  Plilut.—roUliio.uK,  religio, 
onis.(.Cic.6ic.{oii.:ntillascelere 
re.ligio  e.rsolvi  poteit.  Cic.  reli- 
gione  ohstrictos  habcre  maltitu- 
dinis  animas.  Lir.].   ||   Au  sans 
moderne.  Voy.  sacrement,  voeu. 
1  Ce  qui    tient   plusieurs    per- 
sonnes   unies.     Vinculum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  vincalam  con- 
cordiœ,    affinitatis,    fidei.  Cic. 
vincuta  sangainis.  Prop.    lin- 
calii  propinguitatis.    Cic.    illa 
i-incala,       quibas      astringor, 
quanta  sunt  !  Cic.  aliquo  lin- 
culo  reipublicx  conjancti.  Cic. 
vinctila    amoris.    Cic.    vincula 
siimmas      conjanctionis.     Cic. 
cf.    qaod  omne  lincalanx  cum 
liomanis  societatis  erat.  Cic); 
connexio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
fatum,  conne.-cio  rerum.  Cic.)  ; 
nodus,  i,  m.  Cic.  (ex.  ;  nod. 
amicitiœ.     Cic.)  ;  colligaiio, 
onis,  f.   Cic.    [ex.  :  artior  est 
coUigatio    societatis     propin- 
qaoram.  Cic.)  ;  necessUudo, 
dinis,  f.  (ax.:  n.  amicitise.Cic. 
n.    reram.  Cic);    nécessitas, 
atis,  f.  Cic.  (ex.:  magnanx  ne- 
cessitatem   possidet    paternas 
tangais.   Cic).  Lien  conjugal, 
copula,  œ,  f.  Cod.  Theod.  —  du 
saug,      comniunio     sangainis. 
Cic.    consanguir.itas,     atis,    f. 
Liv.  Etre  uni  â  qqn    par  les  — 
du  sana,  sanguine;  cum  aliquo 
conjanctum esse.  Cic.  sanguine 
attingëre   aliqaem.    Cic.    Lien 
étroit,  liens  de  parenté,  cojna- 
tio,    onis,    Cic.      necessitado, 
dinis,  f.  Cic    Cxs.    Défaire  les 
—  de  l'amitié,  dissolvëre  ami- 
citiam.  Cic.  Rompre  peu  à  peu 
les  —    de    l'amitié,    amicitias 
sensim  dissuëre.  Cic.   S'unir  à 
qqn    par    les    —    de    l'amitié, 
amicitiam,  familiaritatem  jan- 
gëre,    contrahêra  carn  aliqao. 
Cic.  Ceux  auxquels   des  —  so- 
ciaux nous  unissent,  ii  qaibas- 
cam    commanitate  jiincti    so- 
mus.  Cic  Lo  travail  et  le  plai- 
sir sont  unis  l'un  à  l'autre  par 
un   —    naturel,    labor  volap- 
tasque  naturali    quàdam    so- 
cietate  juncta  sant.  Cic. 
lienterie    (lat.    post.   lienteria 
[gr.  XiôvTépeia].  Th.  Prise),  s.  f. 
Diarrhée  dans  laquelle   les  ali- 
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nionts   sont  rondui  a  f?omi  al- 
térés.    Levitas     intestinoram. 
(Jets.  Atteint    do    —,    lienteri- 
ras,  a.  am,  adj.  Plin. 
lientérique,    adj.    Qui  appar- 
cieiit  à  la  lienterie.  Lientericas, 
a,  uni,  adj.  Plin.  Flux  du  ven- 
tre —,    levitas    intestinoram. 
Cels. 
lier,    V.   tr.    Entourer   avec   un 
lion.    Li^àre ,    tr.    Liv.    Tac. 
(ex.  :    ahqucm    vinculo.    Tac. 
manus  post  terga.    Ov.  sada- 
rium  circa  coUam.  Saet.  cate- 
nis     Ugatus.    Liv.      [n'appart. 
pas  à   la    prose  class.])  ;   aiii- 
gàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem 
ad  stataam  ou  ad  palum.  Cic. 
ail.   manipalos  [-  les  gerbes  .]. 
Coi. [XI,2,J.O].  sarcinalas.  Plin. 
j.  [op.  IV,  1,    2J.    par  est.  ail. 
capat    lanà.    .Mart.    fig.    videos 
civitatis   voluntatem   solatam, 
virtatem  alligatam.  Cic.  ceden- 
dum  est  celeritcr,  ne  forte  qaà 
re  impediar  atqae  alliger  [■<  ne 
me  lie  les  mains  »] .    Cic.    alli- 
gatas  impeditasqae  [a  qui  a.  les 
mains  liées -.  qui  ne  peut  agir]. 
Liv.);    colligâre     («attacher 
ensemble  •],  tr.  Cic  etc.  (s'opp. 
k    solvëre,   ex.:   coll.    manus. 
Cic  voy.  attacher);  deligàre 
(-  attacher,    lier  solidement  -), 
tr.    Cic.  etc.    («x.  ;    aliqaem  ad 
/)alum.    Cic.    voy.    attacher)  ; 
illigare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
nus   post    tergum.    Liv.     voy. 
ATTACHER  :  par  6xt.  ail.  aliqaem 
pignoribus.    Cic.    (œdere    illi- 
gatas.  Liv.);  obligâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  obligatas    corio  [a  lié 
dans  un  sac  de  cuir  nj.  Cornif. 
par  ext.    hoc  jadicio  districtas 
atqae    obligatas.  Cic.    obligâre 
venus,  brachia.    Tac  t.  culiu. 
obi.  cibamovis  [•  lier  une  sau- 
ce avec  des  œufs  •].    Apic    [IV, 
123].  6g.  obligari  fœdere.  Liv. 
obligâre  se  nexa.  Cic.  aliqaem 
militiss  sacramento.  Cic.   obi. 
aliquem  beneficio.  Cic);   reli- 
gàre  («  lier  par  derrière  et  en 
ijén.  lier,    attacher  >),  tr.   Cic. 
etc.   {e%..:manas  post   tergam. 
Saet.  par  ext.  fig.  qase  [pruden- 
tia]  si  extrinsecas  religata pen- 
deat  ["  si  elle  est  liée  aux  cho- 
ses extérieures  et  en  dépend-]. 
Cic   [  Tusc.  III,  37)  ;   vincire 
(«entourer  d'un  lien,  lier"),  tr, 
Cic  etc.  (ex.  :    v.  fenam.  Col. 
manus   post  terganx.  Liv.  voy. 
attacher;  par  ext.  caméra  la- 
pidais fornicibas  vincta  ["voû- 
te formée  de  pierres  solidement 
liées»].      Sali.);      devincïre 
["  attacher,  lier  solidement  •>], 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  manibas  pe- 
dibusque  devinctis.    Plin.  voy. 
attacher  ;  fig.  d.  aliqaem  bene- 
ficio. Cic.  aliqaem  j  are jarando. 
Cic.  ej'as  religione  [•  par  la  foi 
du  serment-]  devinctas  astric- 
tasqae,     Cic.  )  ;      astringère 
(-serrer  solidement  contre,  d'où 
lier  solidement  à...»),  tr.  Cic 
etc.   (ex.:  qaœ  [vinculum  j  as- 
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'    tringit.  Cic.  aliquem  ad  stata- 
am, Cic.  par  ext.  astrictum  o- 
pus    bituinine     [•  ina;i;onneiio 
liée    par   <lu    bitume -j.   Cuit. 
fig.    illi  studio  sacrum  astricii 
[»  liés  par  l'intérêt  do  leur  par- 
ti -j.  .S'u/i.  aliqu:m  i-.7i60s.Cic. 
jurejurando     populum.      Liv. 
•■pit.    lingua    astricta   merccda 
I'  liée  par  l'or-].  Cic);  cons- 
Iringère  (■  serrer  étroitement, 
lier    très    serré  ■),    tr.  Cic.  olc. 
('IX.:    Italiam   omnibus  vinclit 
devinctam    et    constrictam  tc- 
nêre.    Cic.    vinctum    constric- 
tamque  [«pieds  et  poings  liés-] 
tradidisti.  Cic);  obstringère 
(•  serrjr  fortement,  d'où  lier»), 
tr.  Cic  etc.    (au    fig.  ex.  :   ali- 
qaem legibus.  Cic.  fœdere.  Cic. 
officiis.  Cic.  beneficio    obstric- 
tus.  Cic.  fide  [<parsa  parole-] 
obstrictus.   C'a;».)  ;    connecté- 
re  (-  nouer  ensemble,  lier,  en- 
chaîner "),    tr.    Cic.    etc.    (ex.  : 
quadriremes  connexx  vincalis. 
Curt.)  ;    t.    techn.   alvus   [  •  la 
coque  -]    sine  innculo  œris  aat 
ferri  connexa.    Tac.  [hist.  III, 
i7]);   copulâre  (•  attacher  en- 
semble,   lier,  unir  •],    tr.   Cic. 
etc.  {voy .  attacher)  ;  coagmen- 
tàre  (•  souder,  lier  les   parties 
d  un  tout  •),  tr.  Cic.  (ex.:  opus 
ipsa  saam  eadem,    qaœ   coag- 
menfavit,  natara  dissolvit.  Cic. 
niliil  concretam,  nihil  copula- 
tum.nihil coagmentatum.  Cic); 
conglutinâre,  tr.  Cic  etc.  (t. 
techn.:  cai.r  [.  la  chaux  »]  con- 
glutinat.  ri<r.).Etro  lié  (par  uno 
obligation  morale,  etc.),  tene- 
ri,  pass.  Cic.  (ex.:  lege  teneri. 
Cic    [Att.    III,   23,  U]).   —   sa 
proie,    voy.    saisir.    '[  Joindre 
(plusieurs  choses)  ensemble  par 
un  rapport  de  succession,  d'ea- 
cliainement,  etc.  AiiJââre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  ut    verba  neqae 
alligata    sint   quasi  certà  lega 
versus,   neqae    ita    solata,   at 
vagentar.  Cic);  colligâre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  res  omnes  inter 
se   aptœ   colligatœque.  Cic.  t. 
rhét.  :   id  aures    exspectant  at 
verbis    colligentar    sententiœ. 
Cic.    [or.  168].    par  ext.  omne 
colligatam   solvi  potest.  Cic); 
coagmeatâre.  tr. Cic  {ex.:  ver- 
ba verbis    quasi  coagmentàre. 
Cic.    verba  compone   et  quasi 
coagmenta.  Cic.)  ;  conjungé- 
re,  tr.  Cic.  etc.  lex.:  c  vocales. 
Cic.  [or.  ]50].  prioribus  seqaen- 
tia.  Quint.    [XI,   2,    20].  verba 
inter  se  conjancta.  Cic);  nec- 
tére  (-nouer,  enchaîner,  lier»), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  n.  rerum  cau- 
sas alias  ex   aliis.  Cic.    omnes 
virtates    inter   se  nexœ.   Cic); 
connectère,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
gui   tam   inter  se  omnia  con- 
nexa et  apta  viderit.  Cic.  cam 
[virtutes]  ita  copulatse  conne- 
xse  que  sint,  at  omnes  omnium 
participes  sint.  Cic.idcirco  ami- 
citia  cum   volaptate  connecti- 
tur.  Cic);  copulàre,  tr.  Cic. 


lies 


LIE 


etc.  (ex.:  fiarc,  qiM  dico.  cogi-  ' 
tatione  |'  t>n  tliforie  •]  ir»<er  se 
différant    (-sont    distincte*  •], 
re  (-  dans  la  pratique-]    qui- 
dam  copaUUa  «un*.   Cic.  cam 
preFsentibas    futura   copalâre. 
Cic). Etre  lié,  cobmrère.  intr. 
Cic.  etc.  (ox.  :  nutura  coharens 
tt  continaata  cam  sais  parti- 
bus    ['  la   création    où  tout  est 
lié  •].  Cic.j;  continu^ri,  pass. 
Cic.  (ox.  :  atomi  continaantar 
[»  sont   liés  entre  eux  •)  Cic.)  ; 
cobserescérè,  intr.  Cic.  (ex.  : 
atomi  coh^erescant.  Cic).  Etre 
lié,  c.-à-d.    dépendre,    cODti- 
néri,    pass.    Cic.    {ex.  :    salas 
ejai    salute     meû     contineba- 
tar.    Cic).    {{    Lier  une    cliose. 
Voy.    CONCERTER.  1  Unir  (plu- 
sieurs  personnes)  ensemble  par 
des  relations  do  société,  d'ami- 
tié, etc.  Alligâre,  tr.  Ter.  Cic. 
(ex.:    ne  existiment  ita  se  alli- 
gatos,  ut   ab  amicis  non  disce- 
dant.    Cic.   naptiis    alligatus. 
Cic.   non   modo    benepcio,  sed 
etiam    benevolentise  significa- 
tione  alligari.  Cic.)  ;   colligà- 
re,  tr.  Cic.    etc.    (e\.  :    [mens] 
homines    antea  dissociatos  Ja- 
candissimo   inter   se  sermonis 
vincaio   colUgavit.   Cic.    [Rep. 
m,  2,  3])  ;  copulâre,  tr.  Cic. 
etc.    (e.\.  :    ille    sic  se  cam  ini- 
mico  meo  copalarat,  at. . .  Cic. 
secandœ   adverseqase   res    taœ 
copalavere    nos  tecam.  Cart.); 
juDgére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  j. 
amicitiam     cum    aliqtto.    Cic. 
socletatem    ['  sa   lier    par    un 
traité  »].  Liv.);  conjungére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  inter  nos  natarà 
ad  civilem  commanitatem  con- 
Jancti  et  consociati  sumas.Cic. 
conj.  amicitiam.  Cic.  au  partie. 
cognatione    ['  par    le    sang  •] 
conjanctas.      Cic.    conjanctas 
amicitià    ou    (amiliaritate   ou 
usa  {amiliaritatis  [•  lié  d'ami- 
tié -  ].    Cic.  conjanctas  sammâ 
(amiliaritate    ou    magna    asu 
(amiliaritalis    [•  très    intime- 
ment lié  •].    Cic.  sant  inter  se 
conjanclissimi.Cic.  malta  con- 
suetadine   conjancti  inter  nos 
sumus.  Cic). 

lierre,  s.  f.  Arbuste,  plante 
grimpante.  Uedera,  as,  f.  Varr. 
Cses.  Couvert  do  — ,  hederosas, 
a,  um,  adj.  Prop.  De  —,  d'un 
vert  de  — ,  kederaceai  ou  kede- 
ricu»,o,om,  adj.  C'ato. Coi,  Orné 
de  —  ,  hederataa  ,  a,  um,  adj. 
Calp.  Grappe  de  —,corymbas, 
i,  m.  Val.-Flacc  Guirlande 
faite  aTec  les  grappas  du  — , 
corymbas,  i,  m.  'J'ib.  Prop. 
P.  ext.  —  terrestre,  chamsecis- 
sot,  i,  f.  Plin. 

UeBse  (lai.  iœtitiu),  s.  f.  (Arch.) 
Joie,  allégresse.  Voy.  ces  mots. 
lieu,  s.  m.  Portion  déterminée 
de  l'espace.  Locus,  i  (plur. 
toci  •■X  iocaj,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
corpas  intdliji  sine  loco  non 
potett  I-  l'idée  do  corps  est  in- 
«éparaiilo  de  celle  de  1.  •].  Cic. 
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is  datas  erat    locas  colloquio, 
Liv.  opportanitas  loci.Cic.  loci 
(ertilitai.  Ca-s.    loca   tempera- 
tiora.Cxs.ealoca  incolire.  Cœs. 
pro.vimos  locos  occapt'ire.  ^all. 
ioci  situm  circumspicère  [  •  vi- 
siter les  1.  •].  Liv.  locoranx  no- 
tifia ou  perilia.  Sali.  Liv.  loco- 
ram  scienfem  ou  ynarum  esse. 
Liv.  U'Ca  ignorûtre.  Liv.  omni- 
bas    locis    [•  en    tous    li^nix-]. 
Liv.  [voy.  partout],  in  koc  lo- 
co,   in  eo    loco.  Cic.  [voy.  ici, 
la],  in  eam  locam  [à  la  ques- 
tion qno'.  Cic.  eodem  loco. Cic. 
in    eandem    Jocum.    Cic).    Se 
rendre  sur  les  —  (examiner  de 
ses   veux),    in    rem  pro'sentem 
venire.  Cic.  (de  Or.  1,  58,«50i. 
Faire  une    descente  sur  les  —, 
in    rem  pr^sentem  e-vcarrëre . 
Cic.    Il     iSpéc.)    Los  différentes 
parties  d'une  habitation.    Lo- 
cus,    i    (pi.   'oci  et   loca),   m. 
Cic.    etcl    (ex.  :    Joco  excedère 
[.vider   les   lieux-]    Ca?s.    ou 
simpl.  cedé'-e.Cic.  iocas  lautia- 
qae  {•  un  lieu  d'h:U)itationavec 
tout  Ifl  confort  désirable.]. Z-iv. 
(X.WIII,  39,  19,  XX.X;  \7,U]). 
Qui  n'a    ni    feu,  ni  — ,  voy.  p. 
8'.l8,  col.  3.  Il    Lieu  saint.  Voy. 
fANCTUAiRE.     ||     Lioux    saints. 
Loca  sancta.  Èccl.  ||  (Loc.  div.) 
Lieux  de  plaisance,  voluptari,-e 
possessiones.  Cic  ou(dansiJn 
sens  gén.'i    loca   amœna.    Cic 

—  d'asile,  perfagiam .  Cic 
(voy.   p.    195,  col.  3).   Dans  un 

—  sur,  en  —  de  sûreté,  in  ta- 
to.  Cic.  Parvenir  en  — sûr,  in 
tatam  pervenire.  Nep.  Mettre 
en— sur.  in  tato  collocâre  tali- 
quid  ou  aliqaem).  Ter.  Cic. 
Mauvais  — ,  ganea,  se,  f.  Sali. 
Liv.    lastra,  oram,  n.   pi.  Cic. 

—  d'aisances ,  voy.  latrines. 
^  Place,  portion  de  l'espace 
assignée  à  une  chose,  à  une 
personne détorminée.XiOCUS,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  de  cajas  lau- 
de  neque  locas  hic  est,  at  malta 
dicautar,  neqae...  Cic.  [Rose. 
Am.l:i.33].  nec  vero  hic  locas 
est,  ut  de  moribas  majoram 
loqaamar.  Cic. [Tusc.  IV,  1,1]. 
afi  (ocum  venire  [-  venir  en 
son  lieu-.].  Cic.  [op.  V,  12,  2]. 
sao    loco.    Cic.    [part.    or.  30J. 


loco  ['  en  son  lieu  -]  quœrè- 
re,  narrâre.  Cic,  etsi  posaisti 
loco  versas  Accianos.  Cic.  [op. 
'     "        "    '  "as.    Cic 


IX,  IG,  U\.  loco  posita 
.«iecunrfo  loco.  Cic.  priore  loco 
dicëre.  Cic.  sao  loco  [«  en  son 
lieu,  c.-à-d.  à  son  rang»]  sen- 
tentiam  dicëre.  Liv.  [  voy. 
rang],  par  ext.  locas  pagnse  ou 
prœlii.  Cira,  locas,  in  qao  ou 
abi  pagnatam  est,  etc.  Cic). 
Le  —  de  la  scène,  voy.  scène. 
Etre  en  bon  — ,  voy.  place, 
PLACER.  Cela  vient  uo  bon  — , 
id  cerlis  aacloribus  compuri. 
Cic.  En  haut  — ,  apad  princi- 
pes. Cic.  Il  a  été  décidé  en 
haut  —  que...,  edii:tam  est, 
ut...    Cic.    Il     En    pari,  d'une 
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action,   d'un  événement.    Lo- 
cus, i.    m.  Cic.  etc.  (ox.  :    lo- 
cun»    habère.    Cic.    Liv.    locus 
est  aticai  rei.  Cir.  mais  cf.  qao 
(die;  J'uir   [.eut  lieu   "1    insa- 
nisfirna  contio.  Cic.  [i^Iil.  A5] . 
hoc    Jicri    omnino   non  potest 
[.  il  est  absolument  impossible 
que   ola   ait   1.  ^\.  Cic.  locam 
dure   consilio,  suspicioni.  Cic. 
si    est    allas    gaudendi    locas. 
Cic.  locam   dare  existimandi. 
Cic).    Il    y   a  —  de,  est   qaod 
(opp.à  non  est  guod)  av.  le Subj. 
Cic.  est  at  ^opp.    :'i  non  est  ut) 
av.  leSubj.  Cic.  causa  est  (opp. 
à    non    causa    est)    car    av.  le 
Subj.  Cic    Je  n'ai  p.is  —  de  la 
craindre,    non  liaheo    abi    ti- 
mcam.  .S'en.  Etre  en  —  (situa- 
tion)   de...,    voy.    situation. 
Donner  —  de,    dare  ansas  (ad 
reprebendendam  ).    Cic     Voy. 
occasion.    (.\rch.)    N'avoir   pas 
de  —,  nullam    habëre    locum. 
Cic.    L'outrage    n'a    pas  do  --, 
maledicto    nihil    loci  est    (n'a 
pas  lieu    de  so  produire).    Cic. 
Il    Place  d'une  personne,  d'une 
cliose    que    prend    uno    autre. 
Locus.    i,    m.    Cic    etc.    (ex.: 
fdii    loco    esse   [-tenir  lieu  do 
fils  -].  Cic.  alicai  parentis  loco 
esse.  Cic.  vocari  in  locam  [.au 
lieu   et    place  ■•}    mortui.    Cic. 
obtinère  locam  proverbii.  Cic 
argamenti    loco    ponëre.    Sen. 
in  solacii  loco  ponère.  Sen.  in 
locam  ejas  invitatas  sam.  Cic. 
alicnjas  rd  loco  [«au  lieu  do-]. 
Cic  .    .\u    —    de,    pro,    prép. 
(av.    l'Abl.  ).    Cic.    Liv.    (ex.: 
Qairites  eos  pro  milllibas  ap- 
pellaverat.  Saet.nummos  adul- 
terinos  pro  bonis  solvëre.  Cic). 
Au  —  de   (av.    l'inf.),  cum  de- 
beam,  etc.  (av.   l'Inf.).  Cic.  (cf. 
cam  laadare  deberet,  eam  vita- 
p-ravit.    Cic).    tantam    abest 
ah  (abi.)  ut...  Cic.  (cf.  tantam 
aberat  a  bello,  ut...  [•  au  lieu 
(le  désirer  la  guerre,  il..."].  Cic). 
tantam  abcst  at   . . .  at. ..  Cic. 
(cf.  tantam  abest  abeo,  ut  ma- 
lum  morssit,  at...Cic.  [Tusc. 
I,   70]".    non  modo  non...  sed 
etlam...Cic.     (cf.     non  modo 
id   virtatis  non  est,  sed  est  po- 
tias  immanitatis  [•  au  I.  d'être 
un  acte   de   vertu,    c'est  plutôt 
un  trait  de  barbarie»].    Cic). 
non...   sed...   Cic    (cf.    non 
dignitatis,    sed    atilitatis    est. 
cic).  adeo  non  (adeo  nihil)... 
at...  Liv.  (III,  2.  7;  VIII,  .5,  7). 
magis  qaam  ou  jootius...  qaam 
. . .  Cic    (cf.    accenderat    cum 
magis  qaam  conterraerat  ["l'a- 
vait   plutôt  excité,  au    lieu   de 
l'effrayer  ■•].    Liv.    potias  vin- 
ctos  qaam  necatos  esse  [' on  les 
avait  enchaînés,  au  lieu  de  les 
tuer-].    Liv.).    Au   —   que..., 
nro  eo,  at...  /-iv.  (XXII,  I,  5). 
Voy.  ALORS  [(|ue],  TANDIS  [que].  || 
(Spéc.)  Famille  dont  qqn  est  is- 
su, considérée  comme  de  haute 
ou  de  basie  condition.   LocuS, 
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1,  m.  Cic.  etc.    (ex.  ;   Uto  loco 
femina.  Cic.  obscaro  loro  na- 
ti.  Cic.  summo  loco  nata.  Uv. 
voy.    CONDITION,    naissanck).    Il 
Passage  d'un  livre  où  su  trouve 
un  tcxio  déterminé.  Locus,  i, 
va.  Cic.  etc.  (ex.  :    locus  repre- 
hensus .  Ter.  ati<juot  loris  signi- 
ficaiit.  Cic.  un  co  son»  lo  plur. 
est  loci  [et  non  loca]).  ||  (Rhé- 
tor.)  Sources  où    l'oratour  doit 
puisur   les    prouves,    les   argu- 
mt-nts.  Locus,  i,  m.  Cic.olc. 
(touj.  loci  au  plur.,  en  ce  sens; 
ex.:  locos  nossa.  Cic.  loci  com- 
munes [qui  fournisiont  loi  ar- 
guments   généraux].  Cic).  Par 
ext.  C'est  uu — commun,  c.-à-d. 
une    vérité  générale,  in  omni- 
bas  notam  est.    Cic.    Dans    un 
sens  défav.  —  commun,  c.-d-d. 
idée  rebattue,  res  trita  et  per- 
yalgata.  Cic. 
lieue  (lat.  post.  leuca  ou  leaga. 
Hier.  Isid.),  s.  f.  Ancienne  me- 
sure itinéraire,  évaluée  à  quatre 
kilomètres,    (liuviron    :)    Tria 
millia    passaam.    Cœs.    (  Plus 
exactemont  :)    une  lieue  et  de- 
mie, guiituor  millia  passaam. 
C3CS.  Une  demi  —,  duo  millia 
passuam.  Cœs.    ||    (p.  hyperb.) 
t-Tande  distance.  Voy.  distan- 
ce. Se  tenir  à   une  —  de  qqn, 
voy.  LOIN.  Etre  à  mille  — de  la 
vérité,    totâ    erràre   liû.    Ter. 
procul   vero  esse.  Col.  Etre     à 
mille  Houes  de  (et  l'infin.),  lon- 
ge abesse  at  (et  le  Subj.).  Cic. 
lieur,  s    m.    Celui    qui    lie    les 
gerbes,  les  bottes  de  foin.  Alli- 
gator, oris,  m.  Col. 
lieutenance,  s.   f.    Charae  de 
liontenant. Le^aticonis,  f.  Cic. 
lieutenant,    s.    m.  Celui    qui 
exerce  l'autorité    d'un    cliaf  eu 
son  absence.     Vicarias,   ii,    m. 
Cic.     (cf.    saccedëre    vicariam 
muneri    alicajus.    Cic.    Col.). 
Etre   le    —    de    qqn,    vice    ou 
partibas    ou     of^icio     alicajus 
(angi.    Cic.     partes    ou    vices 
alicujas  sastinêre.  Cic.  ||  (Fig.) 
Famil.  Voy.  subordon.vé,  sujet. 

—  de  l'empereur,  legatus,  i, 
m.  Tac. —  du  préfet  du  pré- 
toire, Wcartus,  ii,  m.  Jet.  — 
général  de  la  police  (autrefois 
le  chef  de  la  police  ï  Paris) 
prsefectus  urbi.  Tac.  prœfec- 
tiis  moribas.  Tac.  ||  (Dans 
l'armée.)  —général,  legatas,  i, 
m.  Cscs.  —  colonel,  legatas,  i' 
m.  Cic.  Prendre  qqn  pour  — ' 
legâre  aliqaem  sibi.  Cic.  ||' 
Olfieier  de  grade  inférieur  à 
celui  de  capitaine.  Vicarias 
ii,  m.  A.  (Dans  un  sens  géné- 
ral.) Tous  les  officiers  chargés 
d'un  commandement.  Vov.  of- 
ficier. (Arch.)  —général' des 
galères,   prsefectus    classis.  A. 

—  do  galère,  de  vaisseau,  prœ- 
fectas  navis.  A.  ||  (Famil. i 
Au  fém.  Lieutenante.  Femme 
faisant  fonction  de  lieutenant 
(au  propre  et  au   fi^.).Vicaria, 
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lièvre,  s.  m.  Quadrupède  ron- 
geur. Lepus,  oris,  m.  l'Un.  De 
—,  leporinus,  a,  um,  adj. 
Varr.  l'Un.  Viande  de  — , 
civet    do  —,    leporina,    œ,    f. 

Olosa.    Courir   comme    un    , 

pecorum     modo    fagére.    Cic. 
l-'i.^.  Prendre  le—  au  £;îte  (sur- 
prendre qqn  avant   qu'il   ait  le 
temps  de    s'échapper),    incaa- 
tam    accapare.    Cic.      Lancer 
lever  un  —    (le  f.,ire  partir  dj 
gîte),  leporem  excitâre,    exagi- 
làre.    Cic.    Fig.    Lover    un   — 
(soulever      une    question,    une 
difficulté     imprévue),      nodum 
nectére.    Cic.    Faire     lever    le 
lièvre  pour   autrui  (se    donner 
du  mal  pour  un    autre),   exci- 
târe   ou      exagitâre      leporem 
ahis.  Petr.    Savoir    ou    git    le 
lièvre  (où  est  lo    nœud    de    la 
difllcuhé),      voy.     difficulté, 
NoeuD.  Fig.  Courir  le    même  — 
que  qqn    (chercher  à  atteindre 
le  même  but.  ,   voy.  but.    Loc. 
prov.  On  ne  court   pas  deux  — 
a  la  fois,    atramgae  simal    agi 
non  potest.  Cic.  Bailler    à  qqn 
le  —  par  l'oreille  de  payer    do 
promesses),  voy.  tromper.  Qui 
est  peureux  comme  un    — ,  ie- 
pas,  oris,    m.    Phiat.     \\     Fig. 
Hec-de- lièvre.  Voy.  ce  mot. 
ligament    (  lat.     ligamentum, 
bandage),  s.    m.    Faisceau    de 
ti^^su  fibreux  qui  sort  d'attache 
à  dos  os,  à  des  muscles,    l  inc- 
turu,  œ,  f.  Cels. 
ligature  (lat.   ligatura],    s.   f. 
(Arch.)  Action  de  lier  qqch.  Li- 
gatio,  onis,    f.  Cœl.-.iar.  Voy. 
lier.  Il    (Spéc.)    Action  de  lier 
une   tumeur.    Ligamentum,    i, 
n.  Quint.  Tac.  Ligamen,    inis, 
n.    Prop.  Ov.   Vinctura,  se,    f 
Alligatara,    se,    f.     Cels.    Col. 
Voy.  BANDAGE.    La—  d'une  ar- 
tère,   alligata    arteria.    Cels. 
Faire  une  —,  alligàre,  tr.  Cic. 
Cels. 
lige,  adj.  (Féodal.)  Qui  est  tenu 
à  un  dévouement  absolu  envers 
sou  soigneur.  Devotas,  a,  um, 
p.  adj.  A.  Addictus,  a,    um,  p. 
adj./l.  L'homme    —    (de  qqn), 
cliens,    entis,     m.     Cic.      Etre 
l'homme— deqr|n,inseri/irfi  ali- 
cui.  Cic.  esse  in  ou    sab  clien- 
telà    alicajus.    Cic. 
lignage,  s.  m.  (Arch.)  Ensem- 
ble de  ceux  dont  qqn    descend. 

\oy.     DESCENDANCE,     RACE.     Etre 

de  haut  —,   voy.  naissance.   || 
Fig.  Voy.  ESPÈCE,  origine. 
ligne,  s.  f.  Ficelle,   corde    ten- 
due dans  une  direction    déter- 
minée. Liaea.  as,  f.  Cic.  etc. 
(ei.:  nectére  lineas.Varr.lineà 
discëre    uti.    Cic.    ad    lineam. 
Cic.    rectis    lineia.    Cic.    voy 
CORDEAU).    Il      Fil     garni  d'un 
hameçon    pour  la    pêche.    Li- 
nea.  se,  f.  Plaat.    .Mart.  (ex.  : 
sensim  mittam   lineam.  Plaat 
[most.     107ÛJ.    cf.    Mart.    flll' 
58,  27]).  Pêche  à  la  -,    hama- 
tihs  piscatus.  Plaat.   Pêcher  à 


'*    — .    pisam    hamo    cafi'lre. 
Cic.  Pdcheur  à  la  -,   hami,)la, 
•"Pi/n.    Varr.    ^    Trait   continu 
qui  indique  une  direction    dé- 
terminée.   Linea,    se,    f.  Cic. 
etc.    (ex.:     linea    recta.     Varr. 
circamcarrens    [•  courbe,    cir- 
culaire -1.   Quint,  lineam    da- 
rère,  acribëre  [•  tracer  .].  Cic. 
alir/aid    lineà    dividêre.     Cic. 
lineam.    colore    ou    ex    colore, 
atramento    ou    e.r    atramento 
dacCre.    Cic.    Plin.    abi    Unes 
committuntar    [■.     se    rencon- 
trent   .].  Plin.);   lineamea- 
tum,  i,    n.     Cic.     (ex.  :  linca- 
mentum.    longitudo  lalitudine 
carens.  Cic.  (Ac     II,    116j.    in 
geometria      lineamenta.      Cic. 
[do  Or.   I,    187].    omnes    pilas 
colamnasqae    notaverat  cretâ, 
(jiue  lineamenta    [-  ligno.s  tra- 
CL-es    à   la    craie    •]    evicerunt 
spississimam      nocfem.     Petr. 
[79,  U]).  Une    —    de    la   main, 
mcisara,  a?,  f.  Plin.  Une  large 
—,  limes,  mitis.  m.   Plin.  [ci. 
nigram     materiam       [gemma; 
V.-jentanœ]     distinguit      limes 
albus.    Plin.    [XXXVU,    18i]). 
La  —   équinoxiale,    et   abs.  la 
— ,seqainoctialis  circulus.  Varr. 
Passer  la  — ,  in  regiones  venire 
trans  circalam  segainoctialem 
sitas.  Gs.  Il   Ancienne    mesure. 
Pars    daodecima    digiti.    Plin. 
Vncia.  se,  {.  Cic.    ||  Limite  des 
contours   d'un    objet.    Linea- 
mentum,  i.  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
istoram    adumbratoram    deo- 
rum  lineamenta.  Cic.    operum 
lineamenta.  Cic.  vultas  et  cor- 
poris  lineamenta    Liv.).  ^  Di- 
rection continue  dans  un    sens 
déterminé.  Linea,  se,   f.    Cic. 
etc.  (ex.:  ad  lineam  [-en  droite 
ligne  .]  ferri.  Cic.  rectà  lineà. 
Sen.  rectis  lineis.  Cœs.    Cic); 
regio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
rectà    regione.     Liv.    ou    abs. 
rectà.  Cic.  ingens  spatium  rec- 
tse  regionis  [•■en  ligne  droite»]. 
Curt.    rectà  (laminis  Danuvii 
regione  [•  en    1.  droite  avec  le 
D.  .].  Cœs.  [B.  G.  VI,  2.j,  2]). 
En  —,  recto  ordine.  Cœs.  Liv. 
œquà  fronte.  Cœs.  (cf.  milites, 
naves  œqua   fronte  procédant. 
Cœs.  Liv.).  Fi'j.  Suivre  la  droite 
—,  ire  rectà  via.  Cic.  Suivre  la 
—  du  devoir,  honesta  retinëre. 
Cic.  —  de  conduite,  vilœ   ratio 
ou    (abs.)    ratio.    Cic.    instita- 
tam,  i,  n.  Cic.  (cf.  tenêre  idem 
institatumin  omnibus.  Cic.K— 
de    démarcation,    finis,  i$,  m. 
Cic.  —    d'opération    d'une  ar- 
mée,   omnis   belli   ratio.  Cœs. 
Mettre  sur  la   même  — ,  in  eo- 
dem  génère   ponère.    Cic.    (cf. 
qaos  ego    utrosqae    in    eodem 
génère    prœdatoram    direpto- 
rumque  pono  ['  je  les  mets  sur 
la  même  1.  que  les  brieands  et 
les  pillards  -].  Cic.  [Cat.  î,  20]). 
aliqaid   alicui  rei  ou  cum  ali- 
qaà  re  et  aliqaem  alicui  ou  cum 
aliquo  seqaâre.    Cic.    aliqaem 
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alicui  partm  ponêre.  Cie.    ali- 
ijoem  cam  ixUijao  eodem   loco 
et    numéro  habère.   Cie.    Eir« 
sur  la  mèmei  —,  ^a/icuii  parem 
esse.  Cie.  En  premicro  — (fig). 
maxi/.i«,  »dï.   Cie.   En  deuxiè- 
me, eu    troisièmo  —,  jecando, 
tertio  Joco.  Tic.  (cf.  Cxc.  9,  _3  ; 
op.  1.0,;  ;  S.  1  Ce  qui  est  dis- 
posé  d'une    manière    continue 
dans    une    direction    détermi- 
née. ;     Ligne  dccriture.   Ver- 
sus, ÛS,  m.  Cie.  etc.  (ex.  :  pri- 
muî  legis   vertus.    Cie.    pnnu 
lersas   epistolx.     Cie.    luterx 
^aucorum  versaam.  Cie.    non 
paginas    Jantum    sed      versas 
ctiam    syllabasqae    namerare. 
Plin.  j.   vitam  alicajas    sepa- 
ratim   mollis  milibas  versaam 
explicûre.  Sep.);   versiculus, 
i,m.Cic.  etc.  (ox.  :  v.  episto- 
Ise    Cie.    ano    versicalo.    Cic. 
[Mil.  70"i).  A  la-,  voy.  alinéa. 
Ecrire    entre    les  — ,  mferscri- 
bére,    tr.    Piin.    /'-     F'3-    Lire 
entre  les  —,  qiKisi  non  ex  lis 
gaœ  legimas  aliqit^i  etiam  qax 
non   legimas    intelligire.   Cic. 
Vous    me    donnai  à   lire  entre 
les  _.    plu»    significas    qaam 
logaeris.  Cic.  ||    (Far  ext.)  Ce 
qui  est  écrit   dans    une   ligne, 
•iiinoid  lilteraram   ou  httera- 
iaram.  Cic.    (cf.     hoc    litteru- 
laram    exaravi      egrediens    e 
villa.    Cic.).    11    n'a    pas   écrit 
une  —,  ne  verbam  qaidem  ou 
ne    Utteram    qaidam   scnpsit. 
tic.  En    qqs— ,    paacis.    Cic. 
,   Liene    de    compte.    Ratio, 
onis'  f.   Cic.  ,ex.  :  ratiombos 
inferre    [■    porter    en      1.    de 
compte    .].  Cic.     in    rationem 
indacire.  Cic.  abs.    mferre  ou 
indncc-re.Cic.l.Fig-  >!■'''■■«  """ 
chose  en  ligne  de   compte,  ra- 
tionem   habére    alicajas    rei. 
Cic.    Vov.    COMPTE.    Il    (T.  mi- 
lit.)   Suite  d'ouvrages,    de  tra- 
vaux   de   fortification,    perma- 
nents   ou  passagers.    Preesi- 
dia,  OTum,  n.  pi.   A'ep.    Liy- 
J  ac.  {ex.:  intra    aaa    prsesidia 
te     recipére.    Nep.   [llann,     II, 
il.  intr&re  [in]  Romana    prse- 
l'idia.     Tac.      [ann.    Il,    67];  ; 
opus,  eris,  n.  Os.   Lii'.  etc. 
(ex.:  emporiam  opère  [•  lignes 
de     défense  -]    majno    munt- 
tam.    Liv.  castra  ou    tamulam 
magnis  operibas  manire.  Cses. 
opéra  manitionesqae.  Cic.  Liv. 
magnitado     {■  importance    •] 
operis.    Cxs.)-,   vallum,   1,  n. 
Cic.    Cxs.    Liv.  (voy.  cibcon- 
VAiXATioN).  —  d'approche,  voy. 
p.  IG9,  col.  1.    Il    Suite  de    ba- 
UiUons  ou  d'c-scadrons    faisant 
face  du  même    coté,    suite    do 
vaisseaux     de    guerre    gouver- 
nant à  distance  égale.  Acies, 
ei,  (.  Cic.   etc.  (ex.  :  exercilus 
aciem  instruit  f-semeten  !.•]. 
Cxs.    acies    exercitâs     nostri. 
Cic.  aciem  instituére  ou    con- 
itUaêre  [•  mettre  des   troupes 
eu  1.  •].  Cxs.  legionet  in    ode 


constitaère.      collocàre.      Cses. 
aciem        triplicem       instra?rc 
[•  ranger    sou    armée  sur  trois 
1.  •].  Liv.  copia»  in  aciem  edii- 
c<.'re    [-   mettre    en     lisiie     ses 
troupes  -].  Cxs.  aciem promo- 
vire  !•  faire  avancer  sa    1.   de 
bataille  •].  Cxs.    agmina   po- 
lios     qaam    acies    pagnabant 
[.  on  combattait    pur  colonnes 
au  lieu  de  combattre    eu  1.   •]. 
Liv.  cam  in  aHe  slàre    ac  po- 
gnâre  decaerat.  tom  in   castra 
refagerant.  Liv.  p.ir  ext.  acies 
eqaitam.     Liv.    quarum     [na- 
vium]  acitf  coFVstitura.    .Yep.'i. 
Troupes  de  —,  Zeyiones,  am,  f. 
pi.    Cic.     Cxs.     milites    gravis 
armatarx.  Cxs.   ou  abs.    gra- 
vis armatara.  Cxs.  L'infante- 
rie de  —  et  (ellipt.)    1»  —,  le- 
gionarii  ou  miJite»  jravi»  ar- 
matarx. Cxs.    Vaisseau  de  —, 
navis  longa.    Liv.    ||     Ligne  da 
douane.    Custodiœ,     arum. 
f.  pi.  Cic.  Tac.  (ox.  :  omnibus 
osliis  Nili   custodias    exi-jendi 
portorii  caasà  disponëre.  Tac. 
abiol.    fumiiio»    maximas    in 
portubas    atqae   costodiis  ha- 
b",re.  Cic.    [imp.   Pomp.  16]).  1 
Série      des       membres      d'une 
même    famille.    Linea,  se,    f. 
Jet.  (ex.  :   (jTliiaiTï    cojnafio- 
nam    directo    limite    in     daas 
lineas      separantar,      qaaram 
altéra    est    saperior    [•  ascen- 
dante •],  allera  inferior  [.des- 
cendante .]  ;  ex    saperiore  aa- 
tem  et  secando    grada    trans- 
versx    ['    collatérale   •]    (inea; 
pendent,  l'aal.    [dis.  XXXVIII, 
10,  9].  ex  paternâ    [ou    mater- 
na]   lineà    venîre.   Cod.   Jast. 
[V,  9,  10]);  limes,  mitis,  m. 
Jet.  (ex.  :  directo    limite  [•  en 
1.    directe   .].    Paul.    dig.).    — 
féminine,    ex    feminino    sexa 
descendentes.  Jet. 
lignée,  s.  f.   (.\rch.)   Ensemble 
de    C3UX    qui      descendent    de 
uqn.    Propago,    inis,     f.    Virg. 
Ov.  !S oboles.  is,(.  Sali.   Proge- 
nies,  ei,   t.  Cic.    Gênas,    neris, 
n.  Cic.  etc.  (cf.  nepotam  gênas 
omne.  Ilor). 

ligneux,    euse,    adj.    Fait  de 
tissu  fibreux  qui  forme  le  bois. 
Ligneus,  a,  am,  adj.  Plin.  Li- 
gnosas,  a,  am,  adj.  Plin. 
ligoter,  v.  tr.  Voy.  lier. 
ligue,   s.    f.     Union    offensive, 
défensive,    formée   entre    plu- 
sieurs Etats,    plusieurs   souve- 
rains. Societas,  atis,  f.    Cic. 
etc.  (ex.  :   ».    belli.    tiall.    Liv. 
societalem    cam    aliqao    con- 
jangëre.  Sali,  (acéré.  Cxs.  Nep. 
habére.  Nep.  coire.   Cic.  in  so- 
cietalem adjungére.  Nep.);  fcB- 
dus,  eris,  n.  Cic.etc.(6x..f(Edu» 
inîre  com  aliqao.  1-iv.).  La  — 
acliéoune,     conciliam      AcImi- 
cam    ou    Aclixoram.     Liv.    oi 
(6(ia»    Grxcix.      Curt.    1      (P- 
anal.)  Association   politique  ou 
religieuse.    Societas,      atis,    t. 
Cic.    Conieniio,    onis,   f.  Cic. 


Conjaratio,  onis,  f.  Cses.  (ex.: 


conjarationcm  nohilitatis  fa- 
cêre.  Cxs.).  1  (Fis.>  Cabale  lit- 
téraire.  Voy.  CABALE,     COTSnIB. 

ligner,  y.  tr.  Faire  entrer 
dans  une  ligue.  Adjanqère  in 
societatem.  Cic.  Con/aratio- 
nem  (acère.  Cxs.  Se  — ,  con- 
sociâre  arma  (cam  Gallis.)  Liv. 
conjangêre  (arma).  Liv.  (bel- 
lam).  Cic.  (œdos  fa''ëre  ou 
inir<.'.  Cic.  societatem  inire  ou 
coire  (c.im  a(ii^uo).  Cic.  Ligué, 
fœderatas,  a,  am,  p.  adj.  Liv. 
(œdere  janctas.  Cic.  Voy.  al- 
lier,   COALISER,    CONPÉDÉRER.     || 

Fig.  Se  — ,  conjuràre    {contra 
aliqaem  .  Cic.  coire    {adversas 
aliqaem).  Liv.  societatem  con- 
/îiire.  Cic.  consentlre  [cam  ali- 
qao adversas    aliqaem).     Cic. 
lilas,   s.    m.    Arbrisseau    fleuri 
du  ^enra  syringa.  Syringa,  x, 
f.  Lmnée. 
liliacé,  ée,  adj.  Qui  est    de  la 
nature    du    lis.    £,i/iac«a»,     a, 
am.  alj.  Tli.  Prise  P'dl. 
lilliputien,  enne,  adj.  Qui  est 
de  très    petite  taille.  Pusi(/u», 
a,  am,  adj.  Cic. 

limace,   s.  f.   et  (arch.)    limas 
(lat.     pop.    limacea,    limaceas, 
de    limax),     s.    m.    Mollusque 
rampant  sans  coquille.  Limax, 
acis,    f.    Plin.    Cocidea    nuda. 
Plin.  Il  Loc.  prov.  Vm  marche 
de    — ,   testitadineas    gradas. 
Plaat.     1  (Fig.)   Vis    d'Archi- 
mede.  Cochlea,  X.  f.    V'itr, 
limaçon,  s.  m.  Mollusque  ram- 
pant à  coquille  en    hélice.    Li- 
max, acis,  m.  Col.  Cochlea,  x, 
f.  Plin.     Coquille    de    —,   co- 
chlea,  X,  t.  Mart.  1  Escalier  en 
hélice.  CocWea,    x,    f.     Valg. 
Hier.  En  —,  in  cochleam.Cels. 
limaçonner,    v.  tr.    Ramasser 
en  boule. 'Voy.  RECROQUEVILLER, 
limaçonnière,  s.  f.  Petit  parc 
OÙ    l'on  conserve    vivants    de» 
limaçons.    Cochlearium,    ii,  a. 
l'arr. 
limage,  s.  m.  Action  de   limer. 

Elimatio,  onis,  f.  Marc.-Emp. 
limaille,  s.  f.   Réunion  do  par- 
celles    métalliques      duiacliée» 
par  l'action  do  la  lime.  Scobis, 
is,  f.  Plin.  (cf.  scobis  delimata. 
Plin.).    Reliqaix     limx.    Plin. 
Palea.  x,  f.  Plin.  (cf.  palea  x- 
ris.  Plin.}.  —  de  plomb,  plam- 
bam  limatam.  Plin. 
limande,  s.  f.  Poisson  plat  du 
,    coara    plie.     Passer,    eris,    m. 
l'Un. 

limas  Vov.  limace. 
'  limbe,  s.  "m.  Uord  du  disqu» 
du  soleil  ou  do  la  lune.  Lim- 
bas,  i,  m.  Varr.  \\  (Spéc.)  Le» 
— ,  séjour  céleste  des  âmes  de» 
justes  et  des  enfant»  San»  bap- 
tême. Limbas,  i,  m.UaCange. 
Il  Fig.  Le»  — ,  otat  d'incerti- 
tude.   Voy.    INCERTITUDE. 

lime,  s.  f.  Lame  striée  d)  taille» 
qui  son  à  user  les  métaux  par 
frottement.  Lima,  x,  f.  Plaat. 
Plin.  Scobina,  x,  f,  Karr.  Plin. 


Fig.  Uno  —  souido  (uno  per- 
■oiino  sourrioisj),  voy.  sournois. 

Il  I'.  anal.  Uno  —  à  on^los. 
cultellus  tonsorias.    Vcil.-,\fax. 

Il  Fig.  Lima,  a-,  f.  //or.  Oi^.  (cl". 
labor  linse.  Ilor.  altima  lima 
\'  les  dorniors  coups  do  I.  .]. 
Ov.).  Donner  un  coup  da  — 
(retouclior 

LIMER 

do  — 


LIM 


LIN 
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coups 
un    coup 
un    ouvraga^    voy. 
Donnor  la  dornior  coup 
à  un  ouvragn,  extremam 
perpoliendi  operis  laborem  ad- 
nibCre.    Cic.    Stylo  qui  a   roçii 
le  dornior  coup  de  —,  limatius 
dicencli  gênas.  Cic.   Lo   travail 
de  la  —,  lima,  se,  f.  //or.  expo- 
litio,  onis,  f.  Cic. 
limer,  v.  tr.  User,  égaliser  avec 
la  lime.  LimCire,  tr.  Plin.  F.li- 
mâre,  tr.  PUn.    Ddimâre,    tr. 
l'Un.  Lima  polire.  PUn.  ||  Fig. 
LimCire,    tr.    Cic.      (cf.    limata 
oratio.    Cic.].     Lima    polire. 
Qaint.  ou  perserjui.  Plia./.  Ex- 
polire.    tr.    Cic.  Perpollre,    tr. 
Corne  f.  Cic. 
lime-sourd,    sourde,     adj. 
(Arch.)     Dissimulé,    sournois. 
Voy.  coi  mots. 
limier,  s.    ni.    Grand    chien  de 
chasse.  Canis  sagax.  Cic.  l'ia.. 
Canis,   is,  m.    de.    (cf.    malta 
canibas   suis    opus   esse.    Cic. 
Clodii  canis.    Cic).   Limier  de 
police,  voy.   e-^pion.  mouchard. 
liminaire,    adj.    Placé   à  l'on- 
tréa  d'un    livre.    Liminaris,  e, 
adj.  Aag.  (cf.  l.  pu;;ma.  Aag.). 
Epitre  —,  voy.  préface. 
limitatif,  ive,  adj.   Qui  sert  à 

limiter.  Voy.  restrictif. 
limitation,  s.  f.    Action  do  li- 
miter.  Limitatio,  onis,  f.  Col. 
Circamscriptio,    onis,    f.     Cic. 
{cf.  temporit.  Cic).  ||  Fig.  Voy. 

BOR.NE,    EXCEPTION,    LI.MITE. 

limite,  s.  f.  Partie  extrême  où 
se  termina,  où  s'arrêta  un  ter- 
ritoire, un  domaine.  Limes 
mitis  {'  bande  do  terre  non 
labourée  qui  marque  la  sépa- 
ratioEi  do  deux  champs  et  par 
ext.  limite  •),  m.  Virg.  Tac. 
(ex.:  saxam  mgens,  limes  agro 
positas.  Virg.  limitem  agëre 
['  tracer  ■].  Tac]  ;  unis,  is, 
m.  Cic.  etc.  {ex.:  f.  loci  ['d'un 
terrain  •].  Cic.  qacm  ad  (inem 
porrecta  loca  aperta  pertine- 
bant.  Cic.  au  plur.  fines  agro- 
ram.  Cic.  (ines  propagàre  [•  é- 
tendre,  reculer  .J.  Cic.  ambi- 
gëre  de  ^nibus.  Ter.];  conû- 
nium,  ii  («  ligne  de  démarca- 
tion, limite.),  n.  Varr.  Cic. 
Cœs.  Liv.  (ex.:  c.  Trevirorum. 
Oses.  Lycise  et  Pamphylix.  Liv. 
arbores  in  conpnio  natœ. 
Varr.  conveniet  in  omni  re 
ContrahenJa  . . .  vicinitatibus 
et  confiniis  a-qaam  et  facilem 
tise.  Cic.  [OIT.  II,  6h]);  termi- 
nus, i,  m.  Cic.  etc.  (voy.  bor- 
ne). Servir  de  — ,  voy.  borner. 
Marquer  les  — ,  voy.  borne, 
borner.  Avoir  pour  —,  c.-à-d. 
être  borné  par  . . .,  voy.  bor.ner. 
Sans  —,  sine  ^nibas.  Cic.  in- 


ftnitas,  a,  am,  adj.   Cic.  ||  Li- 
mite d'àgo.    Voy.  p.  a'i,  col.  3. 
1    (Au   fig. )^  l'o'int    où    s'arrête 
l'exeicico  d'un    pouvoir,    d'une 
faculté.  Finis,  is,  m.  Cic,  etc. 
(ex  :    mihi     fines    terminosqae 
constiiaam,  extra  qaos  egredi 
non  possum.  Cic).  Voy.nonNE. 
limiter,   v.  tr.    Marquer   où  se 
termine,  où   s'arrête    un  terri- 
toire, uQ  domaine.  Limitàra, 
tr.  l'Un.  Jet.  (v.  rare,  à   rom- 
placor  par  limites  ponëre,  ter- 
minis  circumscribëre,  etc.  Cic. 
voy.    borner).  1  (Fig.)   Fixer  le 
point      où      s'arrèto    l'oxercica 
d'un    pouvoir,     d'une   faculté. 
Limitùre,   tr.    Varr.   (ex.:  /. 
qacpstionem.    Varr.    [R.   K. 'Il, 
2,  1]:  V.  rare,  à  remplacer  par 
defmlre,     determinùre,     fincni 
prxscribére.  Cic.  voy.  borner); 
Gnire,  tr.  Cic.    etc.  (voy.  bor- 
ner). 
limitrophe  (lat.  post.  limitro- 
pkas.  Cod.  Jast.).  adj.  (Autiq.) 
Assigné  aux    soldats   dos  fron- 
tières   pour    leur    subsistance. 
Limitaneas,    a,    un,    adj.    Cu- 
pit.  (cf.  /.  terra;.    Cod.    Just.). 
||(P.  ext.i    Qui   est   situé   vers 
les  limites  d'un  territoire.    Fi- 
nitimas,  a,  am,  adj.  Cic.  Con- 
finis,  e,  adj.  Liv.    Conjunctas, 
a,  um,  p.  adj.  Ca-j.    Voy.  con- 
Ticu.  Les  habitants  — ,  finilimi, 
oram,  m.  pi.  Cic.    Pays   —,  fi- 
nes,   ium,    m.    pi.    Cic.    Voy. 
frontière,  LIMITE.    Etro  —  (en 
pari,  des  pays  ou  des    proprié- 
tés),   finitimum    ou     confinem 
esse.  Cic.  (On  pari,  d'una  mai- 
son  ou    d'una    cour),    vicinum 
esse.    Cic.  ou   adjacére    {terrx 
alicai].  Cic.  attingëre,  tr.  Cic. 

Voy.    CONFINER,    CONTIGU. 

1.  limon  (lat.  pop.  limo,  p.  li- 
mas), s.  m.  Terra  molle,  qui, 
charriée  par  les  eaux,  se  dé- 
posa sur  les  bords  d'un  fleuva. 
Limas,  i,  m.  Cic.  Lutum,  i,  n. 
Cic.  De  — ,  luteus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Limon  de  la  terra  (dont 
Dieu  a  formé  l'homme),  latam, 
i,  n.  Jav.  Voy.  boue.  ||  Fig  Le 
—  où  (le  vice  s'engage).  Voy. 
bourbier. 

2.  limon,  s.  m.  Chacune  de 
deux  pièces  da  bois  fixées  au 
devant    d'une    voiture.     Voy. 

BRANCARD. 

3.  limon,  s.  m.  Fruit  analogua 
au  citron.  Citram  limonium. 
.4. 

limoneux,  euse,  adj.  Où  il  y 
a  du  limon.  Limosus,  a,  um, 
adj.  Virg.  Lateas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Lutosus,  a,  am,  adj.  Col. 
Lutalentas,  a,  am,  adj.  Hor. 
Ov.  Etra  —  (en  pari,  du  Nil), 
maltam  limun\  trahëre.   Sen. 

limonier,  s.  m.  "Variété  de 
citronnier  qui  produit  la  limon. 
Cirrus  Umoniam.  [Linnée]. 

limpide  (lat.  poét.  limpidas. 
Catall),  adj.  Dont  rien  ne 
troubla  la  transparence.  Liqui- 
das, a,  um,  adj.  Col.    Pirspi- 


'    carjj,  a,  um,  adj.  Plin.  j.  flti- 
mij.  e,  adj.  Ov.  Voy.  transpa- 
RF.MT.  Source   —,  purus  /on». 
l'rop.  Eau  — ,  liqaor,  oris,  m. 
Virg.  lympha,  se,  f.  Virg.   Etra 
— ,  liqaère,  intr.    Virg.    Atmo- 
sphère —,    lax  liquida.    Curt. 
Il  Fig.  Stylo  — ,    oratio  perla- 
cens.    Cic.    translucida   eloca- 
tio.    Qaint.    (VUI,    çroef.   20). 
ora<io  ita  para  ut  nihil  liqai- 
dius.  Cic. 
limpidité   (lat.    post.  limpidi- 
tas.    Th.    Prise.    [IV,  1]),   s.  f. 
Caractère  da  ce  qui  est  limpi- 
de. Liqaor,  oris,  m.   Val-.Max. 
(cf.  Cydnus  aqase  liquore   con- 
spicuus.  Val.-Max.].  Perspicai- 
tas,    atis,    f.    Plin.    Splendor, 
orii,  m.Vitr.    (cf.    spt.    aqua- 
ram.    Vitr.].    Nulle    pierre  n'a 
plus    de   — ,     non   gemmarum 
ulla  est  liijaidior.  PUn.   ||  Fig. 
—  du  style,  voy.  limpide. 
limure,  s.  f.  (Arch.)  Action  da 
limer.  Voy.  limace.  |  Parcelle» 
qui  tombent  d'una  chose  qu'on 
lime.  Voy.  li.maille. 
lin,    s.  m.  Plante    dont  la    tige 
fournit  uno    filasse  qui   sert   à 
fabriquer  du  fil,  de  la  toile  fi- 
ne.   Linum,  i,    n.    Virg.    Plin. 
Graine  de  — ,  Uni  semen.  Cels. 
De  — ,  lineus,  a,  um,  adj.  Virg. 
Tac.  linteas,  a,  um,  adj.    Cic. 
(cf.    l.    vestis.    Cic.    l.    tanica. 
Liv.].    Carbaseas,  a,   um,  adj. 
Cic.   —  filé,  linam,   i,  n.   Cic. 
Corda  de  — ,  itnum,  i,  n.  Plin. 
Toile  da  — ,   linam,  i,  n.  Hor. 
Untcam,  i,  n.  Cic.    —  très  fin, 
carbasas,  i,  f.  Curi.  et  m.  Val.- 
Ma.v.  Vêtu  de  — ,  linteatus,  a, 
um,  adj.  Sen.  Ouvrier  qui  tra- 
vaille   le   — ,    linarias,    ii,  m. 
Plaat.   linteo,  onis.  m.  Plaut. 
Atelier   où  l'on  tisse  le  — ,    li- 
naria,    se,    f.    Not.-Tir.     Mar- 
chand  d'étoffes   da  — ,  lintea- 
rius,    ii,    m.    Dig.    Marchande 
d'etolTes  de  — ,  lintearia,  se,  f. 
[nscr.  Boutique    da   marchand 
de  — ,    linabrum,    i,    n.    Not.- 
Tir.  Il  P.  ext.    —   minéral   ou 
vif,    voy.    amiante.    —  fossile, 
voy.    asbeste. 
linceul   (lat.  linteolam,    mor- 
ceau   de    toile),    s.   m.    (Arch.) 
Drap  de  lit.  Voy.  drap.  1  Drap 
da    toile     pour     ensevelir    un 
mort.  Funebris    tunica.    Plin. 
\\  (Fig.)  Poét.  Voy.  tombeau. 
linéaire,   adj.    Qui   a   rapport 
aux    lignes.    Linearis,  e,    adj. 
i'iin.  yainf.  M  Dessin  —,  linea- 
ris picttira.  Plin. 
linéament,   s.   m.    Ligna  élé- 
raautaire    indiquant    une    for- 
me, un  contour.    Linea,  se,    f. 
Cic.    Lineamentam,  i,    n.  Cic. 
Les  —   du  visage,    lineamenta 
oris.  Cic.  ou  absol.  iineamenta, 
orum,    n.    pi.   Justin.    [|    Fig. 
Voy.  ÉBAUGBE,  esquisse. 
linge,    adj.    et   s.   m.    (Arch.) 
Adj.  Qui  est  de  lin.   Voy.  lin. 
1  S.  m.    Toile  de  fil  ou  de  co- 
ton appropriée  à  dirert  usag» 
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(Joraestiquos.     Lintfum,    i,    n. 
Cio.    Linvan,  i,  a.  //or.   Porter 
du  — ,    linteà   veste  ati.   Cic. 
(Loc.  prov.  I    Laver  son  —  sale 
ea  fauiiUe.    rem  inTra  pariefes 
peraj;tfr<;.  Cic.  |{    Linges  sacro*. 
voy.eoRPORAL.  Il  (FamiL  :  Blanc 
comme  uu  — ,  voy.  pale. 
liiiger.   ère,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui    couiectioune  et  vend 
du  lioâo,   partie,  du  linge  fin. 
Linte^irias,ii,  m.  Dig.  Liiigcre, 
lintearia.  a?,  f .  Inscr.  \\  (Spéc.) 
Lingère,   ouvrière  qui  travaille 
à  la  confection  du  linge.    Sar- 
cinatrùr,  tricis.  f.  Varr.  Fem- 
me chargée  de  la  surveillance, 
de   la    disiribuùon    du    linge. 
Sarcinalri.v   a  mando    mulie- 
bri.  Inscr. 
lingerie,  i.  f.  Commerce,  con- 
fection du  linge  fin.   Lintearia 
negotiatio.  Ulp.  dig.  Lintearia 
ary.    Inscr.  1  Office    consistant 
à  surveiller,    à  distribuer  tout 
le  linga  employé.  Femme  char- 
gée   ue    la    —,    sarcinatrlx    a 
mundo   maliebri.  Inscr.    \\  (P. 
ext.)  Pièce  où  l'on  serre  ce  lin- 
ge. Lintearia  cella.  .4. 
lingot,  s.  m.    .Morceau   brut  de 
niéial,    surtout   de   métal   pré- 
cieux.   Later,  eris,    m.     Varr. 
Plin.  !Cf.  I.  auretiS.  Varr.  Plin. 
arijenfeas.  Plin.).  —  de  cuivre, 
3-s  rude.  Plin.   ou  grave.  Plin. 
Argent  en  —,  argentam  inf<fC- 
tam.Liv.  argentum  non  signa- 
tnm  forma,  aed  radi  pondère. 
Cart. 
lingual,  aie,   adj.  Qui  a  rap- 
port   a    la    langue.    (Traduire 
par  le  Géuit.  lingaas,  cf.  p.  ex.: 
lingaœ  vense.  ijels.). 
linguiste,  s.  m.  Celui  qui  s'a- 
donne à  l'étude  scientifique  des 
langues.    Grammaticas,  i,    m. 
Sort.  .Maltaram  lingaaranx  in- 
lellig.ns.  .1. 
linguistique,    adj.     Relatif  à 
l'étude  scientifique  des  langues. 
Grammaticas.  a,  am,  adj.  .iuet. 
Subst.     au     fém.    la    —,    ara 
grammatica    ou    jrammoÉica, 
ora'ii,  M.  pi.  Quint. 
linier,  ière,  s.  m.  et  f.  (Axch.) 
Celui,  celle  qui  prépare  le  lin, 
qui  en  fait  le  commerce,    et  p. 
appos.  marchand  —,  voy.  lin. 
Il  Adjtctivt.     Relatif   au    lin. 
Linarius,    u,    am,    adj.     Plin. 
Lintearioi,  a,  um,  adj.    Inscr. 
linière,   s.  f.   Champ   semé  de 

lin.  Lini  seges.  Virg. 
liniment,   *■    m.    Médicament 
onctueux  pour  frictions.    Lini- 
mentam,  i,  n.  ' ml.-Aar.    Ap- 
pliquer un  —,  ilUnëre  [aliquid 
aliqaà  re).  Plin. 
linomple,  (arch.)  et   linon,  s. 
m.     Toile    de    lin    très    claire. 
'  arbojus,  t,  m    et  f.  Plin. 
linot,  otte,  s.  m.  et  f.  Mâle  et 
femelle  d'un»    petite  espèce  de 
passereau  grii.    Linaria,  al,   f. 
D.  li  Fig.  Avoir  une  t>^te  de  — , 

VOV.    ÉTOURDI. 

linteau  (lai.  pop.  limitale,  dé- 


rivé de  lime»,  -  limita  •,  con- 
fondu avec  limen,  -seuil  •*,  s. 
m.  Traverse  qui  forme  la  par- 
tie supérieure  d'une  porto  ou 
dune  fenêtre,  ^ayumcnfum  et 
jixgamentam,  i,  n.  Cato.  S|>éc. 
—  d'une  porte,  aapercHinm, 
ii,  a.  Vitr.  limen  saperam. 
Plaat. 

lion,  lionne,  s.  m.  et  f.  Mam- 
mifère Carnivore.  Léo,  onis.  m. 
Mrg.  Plin.   De  — ,  Jeonirms,  a, 
am,    adj.    Plaat.    Varr.    Plin. 
(ou  traduire  par    le  génit.  leo- 
nis    ou    leonam).    Courageux, 
hardi  comme  un  — ,  qui   a  un 
cœur    de    — ,     (ortissimas,   a, 
om.   adj.    Cic.    Courage  de  — , 
summa    animi  fortitado.  Cic. 
Avec  un  courage  de  — .  fortis- 
simë,    adv.    Cic.     \\     Fig.     Çn 
homme   couraeeux.    Léo,  onis, 
m.  Pctr.    Tert.   Sid.   (cf.  domi 
leones,  (oris  valpes.  Petr.  [hl,, 
IJil).    Jl     Lionne.    Z-eo   femina. 
Plin.  Lexna,  x    t.  Cic.  Lea,  as, 
f.  Varr.  Lacr.  \\    Fig.  En  pari, 
d'une    femme    en   fureur.   Etre 
comme  une  lionne,  être  une  — , 
sxvire,  intr.  Cic.   \\    Loc.  prov. 
C'est    l'àno  couvert  de  la  peau 
du  —  (c'est  un  faux  brave),  asi- 
nas  leonis  pelle  indutas.  .4.  || 
Fig.    Le  —  du  jour  (le  person- 
nage à  la  mode).  Arbiter  ele- 
gantiaram.    Tac.    ||     (P.    ext.) 
.4rc^.  Un  —,  une  lionne.    Voy. 

ÉLÉGANT  ,      D.\MERET  .     |     (P.      a- 

nal.)    —    marin,  voy.    phoque. 

Il    Gueule  de  —  (sorte  de  mu- 
flier), leo,  onis,  m.   Col.     Dent 

de  — ,  voy.  pissenlit. 
lionceau,   s.    m.   Le    petit   du 

lion.     Lesense     catalas.      llor. 

Lionceaux  ,     scymni     leonam. 

Lacr. 
lippe,    s.    f.    Lèvre    inférieure 

trop  épaisse,   qui   avance  trop. 

Proiectam  ou  eminens  labram. 

A.   Il     Fig.    Faire   sa    —,    voy. 

MOUE. 

lippée,  s.  f.    (Arch.)  Ce  qu'on 
prend  avec  les  lèvres,  bouchée, 
Voy.  BOUCHÉE.  ^  (Fig.)  Bon  mor- 
ceau. Scitamenta,  oram,  n.  pi. 
Plaat.    Franche  —  (bon    mor- 
ceau  qui   ne  coûte  rion),  cibas 
aliénas.  Ter.  \\  (P.  anal.)  Bonne 
aubaine.  Vov.  aubaine. 
lippitude,   s',   f.   Etat  de  celui 
qui  a  le»  yeux  chassieux.  Lippi- 
tado,  inis,  f.  Cic. 
lippu,   ue,   adj.  Dont  la  lèvre 
inféiieureost  tropépaisso, avan- 
ce trop.    Labcosas,  a,  am,  adj. 
Lacr.    Un    hommo    — ,    labeo, 
onis,  m.  Plin. 
liquélaction   (lat.  post.  liqtie- 
[actio.  Eccl.),  s.  f.  Passage  d'un 
corps  de  l'état  solide  ou  g'azeux 
à  l'état   liquide.    Tabès,    is,  f. 
Sen.     Il     (Kig.)    Etat    du   cœur 
qui  s'amollit  sous  l'action  de  la 
•^rliCD. Liqae(actio,  onis,  (.Eccl. 
liquéfiable,  adj.    Qui  peut  être 
li.juefié.  Qai  {qaa^,  qaod)  lique- 
(irri  ou  in  tabem  resolvipotest. 
Plin.  Voy.  fusibls. 


LIK 

liquéfier,  v.  tr.  Fair.»  passer  (un 
corpsl    de    l'état    solide  ou  ga- 
7.'ux  i  l'état  li(^uide.    Liqafl'a- 
cêre,  tr.  Plin.  Liqaôre,  ti-.Plin. 
liesolvC-re  in  tabem  [margari- 
tas).  Plin. Se  —  ,liqaeficri. Plin. 
liqaescère,  intr.  Liv.  tabescére, 
intr,  Cic.  in  liqaoren\  resolvi. 
Plin.  Commencer  à  se  —,  co//i- 
quescère,    intr.    Col.    Liquéfié, 
liqnefactas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
tabidas,    a,   um,    adj.    L\v.     || 
Fig.  Amollir  par  l'action  do  U 
grâce.  Voy.  amollir,  fondre. 
liqueur,   s.  f.  (Arch,)  Liauido. 
Voy.  ce  mot.  1  Substance  liqui- 
de où   entrent   certains    ingré- 
dients. Il  Boisson.  Voy.  ce  mot. 
Il  Mixture   employée   en    phar- 
macie, etc.   Aledicamentam,  i, 
II.  Cels. 


liquidation,  s.  f-  Règlement 
d^une  situation  ûuancièro  par 
le  paiement  du  passif.  Apre» 
la  —  de  la  banque,  arijentarià 
dissolatâ.  Cic.  \\  (Commerce). 
—  d'nne  maison  de  commerce. 

'.'oy.    lAlLLlTE, 

liquide,  adj.  Dont  les  molécu- 
les, peu  adhérente»  entre  elles, 
coulent,    etc.  Liquidas,  a,  am, 
adj.  Plin.  Flaidas,  a,  um,  adj. 
Coi.  Liqaens,  p.  adj.  Virg.  (cf. 
campi    liqaentes.  Virg.).  Poét. 
Plaino    —    (la     mer)  ,    xquor, 
oris,  n.    Virg.  Etre  —,  liqaêre, 
intr.  Cic.    Rendre  —,  voy.   li- 
quéfier. Devenir  —,  liqaescëre, 
intr.  Lif.  eliqaescëre,  intr.  Varr. 
.Mets  —,    res    liqaentes.    Varr. 
sorbitio,    onis,    f,    Cafo.     Cels. 
Parfums  — ,  liqaidi  odores.Hor. 
Il  Subst.  au  masc.  Un  —    (une 
substance  liquide), iiguor,oris, 
m.  Col.  humor,  oris,  in.  Cies. 
Mesures   pour   les  —,  li^aan'a.' 
mensura?.  Inscr.  ||  (Spéc.)  Bois- 
son spiritueuse.  Voy.sPiRiTUELX. 
1  (P.    anal.)  Consonnes   -  ,  et, 
subst,,     au    fém.    —,     liquidée 
consonantes.     Diom.    Vovelle» 
— ,    liquidas     vocales.     Prise. 
Devenir    — ,    liqaescëre,    intr. 
Prob.  1  (Fig.)  Libre    de   dettes 
(on  pari,  do  l'avoir,  du  bien  de 
qqn).    Expeditas,    a,    am,  adj. 
(  ic.  (cf.  eorpediïissimapecunio. 
Cir.'i. 

liquider,  v.  tr.  Soumettre  à 
une  liquidation.  Voy.  acquit- 
ter, PAYER,   RÉGLER.     P.  OXt.     — 

des  marchandises  (les  écouler  à, 
bas  prix  dans  le  public),  omnet 
merces  divendêre.  Cic.  —  une 
banque  ,  dissolvère  argenta- 
riam.  Cic. 

liquidité  (lat.  post.  liquiditat. 
.ipal.  [de  mundi,  1]),  s.  f.  Ca- 
ractère de  ce  qui  est  liquide. 
l.iqaor,  oris,  m.  Lacr. 

lire,  V.  tr.  Distinguer  dans  un 
texte  les  sons  ligures  par  le» 
lettres.  Legore,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  i.  passe.  Cic.  commode  le- 
qère  [•  bien  lire  •]  opp.  à  rnale 
légère.  Plin.  on  dit  aus^i  litte- 
ras  ou  Ufleraram  elementa  di- 
dicisse.   Cic.   cf.  paulum    ali' 
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quid  ultra  primas  littcraa  pro- 
yrcsjum   esse.    Quint,  ci.  aussi 
mstitaëre  aliqaem  aj  Uciionem 
[•  apiiroridroà  I.  aqqii  .].   ijic. 
alKjaem  lilttiras  docire   mémo 
irad.].    Cic.     primas    Utteras, 
prima  elementa  discêrc  '•  ap- 
proudre  k  lira -J.  Cic.    nescius 
htterarum  [.  tjui  na  sait  ni  lire 
ni  écrire.].  Cic).   ||  (Par  eit.) 
Comproniiro  un  tevca  écrit  dans 
une   latiguo   àtranjera.    Légère 
passe.  Cic.  Voy.  comprendre.  {| 
(Au    fig.)   —   dans    las    astres, 
astroram  peritam    esse.   Jav. 
—    au    livre    du     destin,   (ata 
evolvère.  Cic.    ^  Prendre    con- 
naissance    du     contenu     d'un 
écrit,    d'un   livre.   Légère,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :  eos  libros.  Cic. 
Arcidmedis    libros.    Cic.   dédit 
mi/ii  epistolam  legendamtuam, 
Cic.  epistola.  .jaam    nolo  aliis 
legi.  Cic.  Usée  scripta  legi.  Cic. 
ut  scriptam  legimus.  Cic.  cum 
relatam   legent  quis   musicam 
docaerit   Epaminondam.  .\ep. 
legi     apud     Clitomacham    A. 
Albiam    jocantem    dixisse... 
Çic.  )  ;   cognoscëre  (cf.    gr. 
avayiyvoloxEiv),    tr.    Cic.    .Wep. 
Saet.    (ex.  :  littems.  Cic.  \ep. 
libeilum.   Suet.    librum.    .Xep. 
Servii  orationem.    Cic.  auJire 
oratores  Graecos  et  eorum  Ut- 
teras cognoscére.  Cic.  Demos- 
thenem  taum  cognovisti  neque 
eum  dimittis  e  manibas  et  ta- 
men    nostra     etiam     lectitas. 
Cic.\.  —  souvent,  —  et  relire, 
lectitàre,  tr.  Cic.  Plin.j.  ,ex.: 
libri  non  legendi.  sed  lectitan- 
di.    Plin.  i.    [ep.  II,  17,  8].  on 
dit  aussi  îeijitndo  conterère  li- 
bros. Cic.    ou    iiligenter  evol- 
vère [poetas,  aza.].   Cic);   re- 
petére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dili- 
genter  repetére  ou  abs.  repetë- 
re  libram,  oratorem,  etc.  Cic.  i; 
regustàre  (■  lire  et  relire  pour 
savourer  .),  tr.  Ctc.    ex.  :  cre- 
bro  Utteras  taas.  Cic.  '.kit.XlU, 
13,   3].    r.    laudationem.    Cic. 
[ib.  XIII,  US.  i]);  recognos- 
Cére,  tr.  Cic.  PUn.  j.  ,vov.  re- 
lire). —  distraitement,  librum 
ab    ocalo   légère.  Petr.  .72,  i  . 
Voy.  PARCOURIR.  —  avec  atten- 
tion,   intenté    légère.    Cic.     || 
(Absol.)  En  pari,  de   livres  qui 
serv.-nt   au  plaisir   ou   à  l'ins- 
truciiou.  Légère,  tr.  Cic.  etc 
(ex.  :  prsebêre  Micai  Ubram  ad 
legendam.  Cic.  c(.  leciione  de- 
lectari  [.  aimer  à  lire  .1.  Cic'; 
cognoscëre,    tr.     Cic.    (ex.  : 
quid    tam    jucunJum   cognitn 
atque  auditu,  qaim  sapienti- 
bus      sententiis       graiibasque 
verbis  ornata  jrjti-y  et perpo- 
Uta?  Cic.).    Etre    beaucoup  lu 
fréquenter  lectitari.  Plin.  j.  «' 
Faire    connaître   à    d  autres  le 
contenu  d'un  écrit   en  pronon- 
çant devant  eux  ce  qui  est  écrit, 
imprimé.  Légère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    l.    volumen    swini.    Cic. 
orationes.  Plin.  j.  alicui  epis- 
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tolam.  Cic.  alicui  Ubram.  Plin. 
J.  cum  ei  libri  nuctes    et    di:-s 
legerentur.  Cic.  absol.  pessim<- 
légère.  Plin.  j.  commode  légè- 
re. Plin.  j.);  recitâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  alicujus  Utteras.  Cic. 
Utteras  in  senatu,  in  contione. 
Cic.  rogationem  saum  populo. 
Quint,    legem.    Liv.    edictum. 
Cic.  orationem.  Cic.  Jasjuran- 
dum  populi.    Liv.    aliquid    ex 
codice.  Cic.  ex  scripto.  Liv.  de 
ta/julisijublicis,  de legis scripto, 
de  testamento.  Cic).  ^  (Au  fig.) 
Deviner    la    pensée,    les   sonii- 
ments  do  qqn,  d'après  son  atti- 
tude, sa  physionomie,  etc.  Col- 
ligère  ,   tr.   Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
cujiis    mores    ex   valtu.   Cic.): 
intelligère.  tr.  Cic  etc.   (ex.: 
ex    vultu    alicujas    intelligère 
sibi  msidias  fieri.  Cic.)  ;  per- 
spicère,    tr.  Cic.  etc.   (ex.:   e.v 
vultu  et   oculis  et  (ronte,    ut 
ajunt,  perspicère  aliquid.  Cic); 
deprehendère  ,   tr.    Cic.  !ex'.: 
conscientiœ      notas     in     ipso 
are   alicujus.    Cic).   On    lisait 
l'ennui    et    le    découragement 
sur  tous  les  visages,  pigritia  et 
desperatio    in   omnium    valtu 
eminebat.Liv.Oa  lit  la  cruauté 
sur  tous  les  traits  do  son  visa- 
ge, toto  ex  ore  crudelitas  emi- 
net.  Cic. 
liron  (lat.pop.jijro,  p.glis),  .«.m. 
Loir   gris.    Voy.    loir.    Î  Mar- 
motte des  Alpes.  Voy.  marmotte. 
lis,  s.  m.  Plante  dont  la  variété 
la  plus  connue  a  une  fleur  d'un 
blanc  pur.  Lilium,   ii,  a.   Virg. 
Ov.    Plin.   Préparé  avec  du  —, 
susinus,  a,  am,  adj.  Ce/s.  PUn. 
(Par  anal.l  Lis  asphodèle,  voy. 
HÉMÉRoCALLE.  —  d'étang,    voy. 
NÉNUPHAR.    Lis    martagon,  voy. 
MARTAOON.   ||    (P.  ext.)LafIeur 
du    lis    blanc.    Lilium,    ii,    n. 
PUn.    Fig.  Qui  a  la  blancheur 
du  — ,  candidus,    a,    um,  adj. 
Ov.  Fig.    Un  teint  de  lis  et  de 
rose,  in  niveo  mixtus  candore 
rabor.    Ov.     |(     Fleur    de    lis, 
symbole  de  l'ancienne  royauté 
en  France.  Lilia,  orum,  t. pi. A. 
Il  I, Arch.)   Etre    marqué    de  la 
fleur  de  —  (être  marqué  par  le 
bourreau  d'un  fer  rouge),  nota 
inuri.  Cic. 
liseré,    s.  m.    Ruban    ou    biais 
d'étoffe  dont  on  borde  les  vête- 
ments. Limbus,  i,  m.    Plin.    || 
(P.  anal.)  Raie  étroite  formant 
bordure.  Voy.  raie. 
liserer,  v.  tr.  Border  d'un  lise- 
ré.   Voy.  BORDER. 

liseron,  s.  m.  Plante  rampante 
qui  s'enroule  autour  dos  plan- 
tes voisines.  Convolvulas,  i, 
m.  Plin. 

1.  liset.  Voy.  LiSERo.v. 

i.  liset  et  iisette,  s.  f.  Larve 
d'un  coléoptère  qui  ronge  la 
vigne.  Voy.  ver. 

liseur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  l'h.ilpitude  de  lire. 
Legendi    avidus.    Cic.    Lector 


immodicas.Cic  Etre  un  grand 
—,  Iteltuari  Ubris.  Cic. 
lisible  (lat.post.  legibilis.  Ulp.), 
adj.  IJui  peut  être  lu.  lin  pari.' 
de>  caractères  écrits  ou  tracés. 
Qui  (qux,  qaod)  legi  potest. 
Cic.  Facilis  ad  legendum  ou 
iectu.  Cic.  Etre  —,  legi  passe. 
Cic  1  En  pari,  du  fond  ou  ilo 
la  forme  d'un  livre.  Dignus 
qui  legatur.  Cic.  Legendus,  a, 
um.  adj.  Cic.  Aper'tus  ad  in- 
telUgendum.  Cic.  Lectujucun- 
dus.  Cic. 

lisiblement,  adv.En  caractér.M 
lisibles.  Ita  ut  facile  legi  pos- 
ait. Cic 
lisière,  s.  f.  Bord  longitudinal 
qui    termine     de    chaque   côto 
une  pièce  d'étoffe.  Limbus, i,  m. 
l'irg.  Ora,  se,  f.  Pers.  ||  Bandes 
pour  aider  les  pjtits  enfants  à 
marcher.    Fasciv,  aram,  f.  pi. 
Plaut.    Fig.   Marcher    sans    —, 
nàre   sine    corlice.    IJor.    Etre 
mené    à    la    —,    vov.    guider, 
LAISSE.    1  (P.  anal.)    Bord    d'un 
terrain.    Ora,    se,    f.    Liv.    (cf. 
silvse.   Liv.).    Etre    situé  sur  la. 
— ,  habiter  la  —,  accalère,  tr. 
et  intr.  Cses.  Liv.  P.  ext.   Lne 
—  de  nuages   au  ciel.  Fascia, 
se,  f.  Juv. 
lissage,  s.  m.  Action  de  lisser. 
l'olitio,  onis,  f.  PUn. 
I-  lisse,    adj.    Qui    n'offre    pas 
d'aspérité  au  toucher.  Lévis,  e, 
adj.    Cic.     etc.    (cf.    l.    folia. 
l'Un.).    (En   pari,  de  la  peau.) 
(ilaber,  bra,  brum,  adj.  Varr. 
PUn.  Arbre    —,  enodis  arbas. 
PUn.  Papier  —,  charta  denta- 
ta.  Plin.  Rendre  une  aire  bien 
—,    radère   aream.    Col. 
2.  lisse.  Voy.  i.  LICE  et  liste. 
lisser,  v.  tr.    Rendre   lisse.  Le- 
vure,   tr.    PUn.    Lêvigàre,    tr. 
Varr.  Plin.  Polire.  tr.  Sen.  (cf. 
p.    faciem.    Sen.).  Papier  lissé 
dentata  charta.  Plin.  \\  P.  ext.' 
—  de   la   laine.  Voy.    peig.ner. 
Il    (Au  part,  passé  pris  subst.). 
Le   lisse,   lèvitas,  atia,    f.    Cic. 
Cels.  Plin. 
lisseur,   euse,    s.  m.  et  f.  Ou- 
vrier, ouvrière  qui  lisse  (la  pa- 
pier, etc.).  Voy.  POLISSEUR. 
lissoir,  s.  m.  et  lissoire,  s.  f. 
Instrument   pour    lisser    le  pa- 
pier,   etc.   Dens  ,    dentU  ,    m. 
PUn. 
liste,  s.  f.  (Arch.)  Bande.  Voy. 
ce    mot.   I  Série    de    noms,   de 
personnes,  de  choses,  etc..  ins- 
crits les  uns  à  la  suite  des  au- 
tres. Index,icis,m.  Cic  (ex.  : 
ind.    librorum.    Cic.)  ;    liber, 
bri,    m.    Cic.    (ex.:    in  librum 
nomina     referre.     Cic.)  ;    al- 
bum, i,  n.  lii,-.  Tac.  (ex.  :  al- 
bum  senatorium.    Tac.    judi- 
cum.   Sen.   Suet.    decarionum. 
Dig.   cithar,Tdoram.  Suet.  non 
eras  in    albo.  PUn.  J.  in  albo 
adscribére.      Suet.     m    album 
mittëre.  Sen.  eradëre   aliquem 
albo   senatorio.    Tac).    —    de 
prisonniers,  ratio  carceris.  Cic. 
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_  d«    proscription,    libellas,  i, 
m.    Cic.   tabalse,    aram.    f.   pi.  ! 
Cic.  Porter  sur  les    —  a»  pr»»- 
cription,  in  proscriplorum  nii- 

la— des  accusés,  ir»  reOJ  rcf<;rr«. 
Cic.  River  de  la  -    des  accu- 
sis   de  ou  ex  rei»  e-vimcfre.  Cic. 
_  (de  soldats),  numéros,  i,  m. 
Cic.  etc.  (cf.  nomen   m  numé- 
ros   referre.    PUn-    aiiscnbere 
ad  namerum.  Cic.  innixmens 
esse.  Jet.).  -  électorale,  «ubu- 
Ix     aram,    f.  pl.    Cic.   luscn- 
re  qqn  sur  la  liste  des  cilovons. 
fur  les  —  électorales,  ascribere 
aliqa-m  in  civitaUm   ou  ciw- 
tatlCic.  Rayer  qqn  des  —  elec- 
^orales,  aliqaem   censa    crcla- 
<Ure.    Liv.    Faire   inscriro   sur 
une  —,  nomen    (alicu^us)    dé- 
ferre   (apod    pra?forem,    apad  ^ 
ÎWices).    Cic.    Lire    la   -    des 
sénateurs,  senatum  Ugere.Uv.  { 
recitâre.  Cic.  Rayer  qqn    de  la, 
_  dos  sénateurs,    aliguem  se- 
nafu  moi-ëre.  Sali.    Rayer  qqn 
de  la  —  des  chevaliers,  adime- 
re   alicai   eqaam.    Liv.    Porter 
qqch.  sur   une—,  alignid  de- 
icriptam  habêre.Cic.Fi.?.  Gros- 
sir   la   _   de...,  voy.  .sombre. 
1  (Arch.)    Détail    des    dépenses 
de  la  maison  du  roi.  Voy.  ca«- 
cETTE.  11  .\llocation,    dotation, 
revenus  du  domaine  de  la  cou- 
ronne, etc.,  —  civile,  pscas,  i, 
m.  Tac. 
listel,  s.  m.  (.\rch.)  Petite  mou- 
lure qui  orne  le  haut  et  lobas 
des    colonnes.    CaKeus,    i,  m. 

lit      s    m.    Meuble   destine    au 
coucher.  Lectus.  i.  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  l.  cabicaiaris.Cic.  ad  lec- 
tam  transgredi  [^  aller  se  met- 
tre au  lit  -].   Cic.    [syn.  cobi- 
tam  ire  ou  discedére.  Cic.  dor- 
mitam   $e    con[crre.    Cic.  voy. 
codchek].  e  lecto  sargëre.  Cic. 
collorjire  aliquem  inlerto.Cic. 
alioaem super  lectamcollocare. 
Suet.    in    lecto   esse  [•  être  au 
Ut.].    Cic.    in   lecto  jacêre  ou. 
lecto  teneri   [-  garder  le  ht  ■]. 
Cic.  lecto  afiixam  esse.  Hor.  e 
lecto  sargère  nequire  [•  ne  pas 
pouvoir   quitter    le    1..].    tic. 
lecto  aliquem  atfigëre  [-  clouer 
qqn  au  lit  •].  //or.  .^en.  secon- 
tincre  [-  rester  •]  m  lecto.  Cic.j; 
Jectulus,  i,  m.  Cic.  etc.    (ex.  : 
hoc  et  illac   in    lectalo    verti. 
Sen.  targère  e  lectalo.  Cic.   se 
continère  in  lectalo.  Cic.pror- 
lom  e  lectulo  sargêre  neqaeo. 
Ter.    aliqaern  lectalo  a(Çigëre. 
Sen.  l.  cxlebs.   Cic.  in  lectahs 
«ois    mori    [-  mourir  dan»  son 
lit  •].  Cic.  in    lectalo  precarw 
mori.  Sen.  rh.»;  cubile,  is,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  collocàre  alujaem 
in  cabili,  valnas  obligàre.Cic. 
inermei    in  cabilibas  sais  op- 
pressi.  Liv.  voy.  coucbe);  —  de 
camp,    lectuJa»    (lexilis.  Amm. 
—  ba?,  mauvais  —,  jrabatu»,  i, 
-m.  Cic.  voy.  grabat.  ||   (Spéc.) 
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Lit  nuptial.  LecJuS,  i,  m.  Cic. 
etc.  lex.  :  JccfuJ  jagalis.  J  ir^. 
l.  nenialis.  Cic]  ;  cutite,  is. 
a.  Cic.  \irg.  (ex.  :  c.  v.daam. 
Ov  inire  cubile  alicaias  [en 
pari,  de  radultèrej.cic).  Ayant 
des  enfants  de  trois  — ,cum  ex 


tribus  axoribas  libéras  procre- 
asset.  A't-p.  Enfants  du  premier 
—,  liberi   ex  priore   matrimo- 
nio  sascepti  (ou  procrea(i).  Jet. 
liufintidu  second  —,  liberi  e.r 
secundo  matrimonio  sascepti. 
Jet.    Il    Lit  iur  lequel  ou  expo- 
sait  les  moru.  Lectus  ,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  I  (anebris.  \al.- 
Max.    [IV,   1,  12  1.   Petr.  [UV 
12].  in  lecto  componi.   Sen.   m 
lecto     imponi.    Qaint.    lectum 
in  forum  detalerunf.  Saet.).  \\ 
Lit   de  repos.   Lectus,   J,    m. 
Sen.  [ep.    <i,  Sj  ;   lectulus,   l, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  lectulus  meus. 
Cic.  jacère  in  lectalo.  Plin.  j .); 
lecticula.,   as,  f.  Suet.  (ex.:  I. 
lucabraîoria   [■  qui   sert   pour 
veiller,    pour   étudier-].  Suet. 
[Aug.  78]).  Il  Lit  de  table  (chez 
les  anciens).  Lectus,  i.  m.  Cic. 
etc     (ex.  :    I.  convivalis.    lac. 
[ann.    IX,    91.    I.    tricliniaris . 
Plin.  l.  ligneas.  Sen.  lectas  est 
stratas.    Plaat.].  \\  Etre  couché 
sur    un    lit    de    roses,   in   rosû 
jacêre.  Sen.   \\   Lit  de  justice. 
Voy.    TRÔNE.    Tenir    un    —  de 
justice,  coni-entam  agère.  Cxs. 
n  Nom  donné  à  diverses  parties 
du  lit.   Il    Bois  de  —,    sponda, 
œJ.Qv.  lectas,  i,  m.  Cart.  (cf. 
I    argenteas.  Cart.).  \\  Ce  dont 
le  lit   est   garni     Stratum,  i 
I.  couverture  de  Ht  et  par  met. 
lit  »),  n.  Liv.  (ex.:  molle  stra- 
tam.    Liv.  )  ;    stragulum  ,    i 
(.  drap.),    n.   Cic.   Plin.   (ex.: 
stragala     cubicalaria.      Plm. 
ex     daabus     pxnalis     altéra 
stragalam,        altéra      operto- 
riam  facta  est.  Sen.).  Drap  de 
— ,lin(eam,  i,  n.  i.ii'.  (cf.  ster- 
nère  lectum  sine   Unteis,    sine 
purpura. Liv.'i.  Faire  le—,  lec- 
tam   sternêre.  Plaat.  Cic.  (cf. 
iabet   sibi  stcrni    [>  qu'on    lui 
lasse  un  1.  .]   in  prima  domas 
parte.  Plin.  j.)-    Prov.  Comme 
on  fait  son  —,  on  so  couche,  ut 
sementem  (eceris,    ita     metes. 
Cic.  (de  Or.  II,  201).   ||   Lit  do 
plume.    Calcila  plamea.    Cic. 
1  Toute  cliose   sur    laquelle  ou 
se  couche.  Cubile,  is,    n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  miki  [ou  aiicoi]  cu- 
bile terra  est.  Cic.  Sen.  c.  humi 
positam.   Sen.  constrata  caii- 
Ua  paleis  [•  un  lit  de  paille  •). 
Col.).     Il     Fis.    Mourir    au    lit 
d'honneur,  lionesfû    morte  de- 
fangi.  Cic.  in  acie  cadêre.  Cic. 
1  {'/ar  anal.)  Gîte.  Voy.  ce  mot. 
Il   Lit    d'un    cours    d'eau.  AI- 
veus,    i,    f".    Cic.    Liv.  Intcr. 
(ex.:  amnem  alveo  novo  aver- 
tére.Liv.  qaiasicco  alveo  trans- 
iri  poterat.  Liv.  (lavium  soh- 
to  alveo  demovére.  Jet.  ex  al- 
veo e.xcedêre.  Liv.);  sedes,  iS, 
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f.  Sen.  (ex.:  i/iai-ia  sedidiis  suii 
e-vcitutci.  ^tn.).  Il  Lit  du  vont. 
Voy.  AIRE.  Il  Ce  qui  est  cteiulu 
lioriiontaleraent.  Conjestiis  , 
us,  m.  Col.  (cf.  c.  culmoruii» 
ou  froadium.  Col.).  Faire  un 
—    lie,    substtrncrc,    tr.    Col. 

Voy.      COUCHE,      LITIÈRE.      —     de 

pierres,  corium,  ii,  n.  Plin. 
litanie,  s.  f.  Prière  qui  a  la 
forme  d'une  suited'invocations. 
Litanice,  aram,  f.  pl.  Ihican- 
ge.  Il  (Fis;.)  Enumération  mo- 
notone. Ùantilena,  x,  f.  7'er. 
C'est  une  —,  voy.  kyrielle. 
literie,  s.  f.  Ensemble  dos  ob- 
jets dont  se  compose  un  lit. 
■y  Viral  et  lodi.r.  Varr.  Mart. 
litharge,  s.  f.  Protoxyde  de 
plomb  fondu  à  demi  vitrifié. 
Litliargyros.  i,  m.  Plin.  Spu- 
ma  argcnti.  Virg.  Cels.  Plin. 
Scrib.  .Argj/ritis,  tictis  (ace. 
tim),  f.  Plin. 

llthargé,   ée  et  lithargyré, 
ée,  adj.  (Arch.)  Où  il  entre  de 
la  litharge.    Lithargyrinus,    a, 
um,  ailj.  Boët. 
lithotomie  ,    s.    f .    Opération 
consistant  à  diviser,  il  extraire 
la  pierre  de  la  vessie.  Lithoto- 
mia,  X,  f.  Cœl.-.lur. 
litière,  s.  f.   Véhicule  en  usage 
chez,    les   anciens    et   chez   nos 
aïeux,  porte    par    des    hommos 
ou  dos  chevaux,  etc.  Lectica, 
se.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  lect.  hexa- 
pkoros.     Mart.       octophoros. 
Cic.   in  lecticà  imponi.   Petr. 
cubâre  in  lecticà.  Cic.  lecticà. 
Suet.  aliquem   lecticà  gestàre. 
Ilor.  lecticà  ferri.    Cic.    lecticà 
militari  [erri.  Curt.  lecticà  in 
aciem    in(erri.    Liv.);    sella, 
se,  f.    Plin-  i-    («S'.:  »•    aestato- 
ria.  Saet.  ou  sirapl.  sella.  Plin. 
!.  Mart.  Saet.);  lecticula,  se, 
f.   Cic.    etc.    (ex.:   leclicalà   m 
aciem  deferri.  Cic.  in  lecticula 
vehi.  Eatr.).  —  à  six  porteurs, 
heA;apHorom,  i,    n.  Mart.    —  i 
huit    porteurs,    octop/ioron   et 
octaphoron,  i,    n.    Cic.    Mart. 
Porteur  de  — ,    lecticarias,    ii, 
m.    Cic.    1    Lit    de  paille,   de 
fouilles,  etc.  pour  les   animaux 
dans  les  étables,  etc.  Stramen- 
tum,   i,  n.    Cxs.    Sabstramen, 
minis,  n.    Varr.    Stibstramen- 
tum,  i,    a.   Cato.    Faire    la  — , 
sabsternëre  paleam  ou  herbam. 
Col.    et   absol.    sternêre,   intr. 
Plin.  (cf.  malc  substernére  pe- 
cori.    Plin.  pecori   sabsterna- 
tar.  Cato.).  Kig.  Etre  sur  la  — 
voy.  PAILLE.    Il   (Fig.)  Faire  - 
de  qqch.   (le   répandre  à    pro- 
fusion),    voy.     prodiouer.    P 
anal.    Faire   —    de    sa  pudeur 
projicëre  padorenx.  Ov. 
litigant,    ante,    adj.    Engag 
dans    un    litige.    Litijans,     p 
adj.  Jet.  Une  personne  —,  li 
tigator,  oris,    m.  Cic.  Les  par 
ties  —,  litigantes,  iam,  m.  pl 
Plin.  Voy.  plaioeur. 
litige    (lat.    arch.  et  post.    Iiti 
giam.     Plaut.     Aag.),     t.    m 
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(Droit.)  Point  contost-'  donnant 
Kiutièru  à  un  procrs.  Lis,  li- 
tis  (gén.  plur.  Utiiuni,  (.  Cic. 
etc. (ex.:  lia  ad  forum  deduc- 
la  eit  vespâ  judice.  Phxd.); 
causa,  SB,  f.  Cic.  (voy.  cAusB, 
procès).  Il  (P.  o.\t.)  Coiitesta- 
tioa  donnant  matière  à  procàs. 
Contioversia,  se,  f.  Cic.  (ox.; 
lOCàrti  ou  addurëre  aliijuid  in 
isontroveriiam.  Cic,  in  contro- 
l'ersiam  venirc.  Lii-,  in  con- 
troversià  esse.  Cic).  Qui  est 
en  — ,  litigiosas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  /.  prœdiolam.  Cic). 
controversiosas,  a,  um,  adj. 
Liv.  Le  point  on  — ,  Us,  li- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ox.:  et  adhuc 
sab  judice  lis  est.  //or.  liten\  in 
rem  suam  vertëre  [•  s'adjuger 
l'objet  <)ii  1."].  Liv.  ^ijstiinùre 
litem  alicui.  Cic.  on  dit  aussi: 
controversa  causa.  Cic  ou  id 
de  qao  agitar.  Sen.).  \\  (Fig.) 
Point  contesté,  contestation 
sur  un  sujet  quelconque.  Con- 
troversia,  x,  f.  Cic.  Qui  est 
en  — ,  controi'crsas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Le  point  en  — ,quod 
in  controversià  est  ou  versa- 
tur.  Cic. 

litigieux,  euse,  adj.  Qui  don- 
ne matière  à  un  procès.  Liti- 
giosas, a,  um,  adj.  Cic.  Ov. 
Controi/ersas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Controversiosas,  a,  um,  adj. 
Liv.  Humeur  — ,  litium  cupi- 
iitas.  Cic.  Voy.  proces-if. 

litote,  s.  f.  (Rhétor.)  Figure  par 
laquelle  on  atténue  l'expres- 
sion de  sa  pensée.  Deminutio, 
onis,  f.  Cornif. 

litre,  s.  m.  Unité  des  mesures 
do  capacité.  Environ  duo  ou 
bini  sextarii  (exact.  11.08). 
Plin.  Vingt-six  — ,  amphora, 
X,  f.  Plin.  Il  (P.  ext.)  Boire  un 
— ,  voy.  Boi}TEiLi.E  (p.  308,  col. 

littéraire  (lat.  litterarias  [<  re- 
latif aux  lettres,  à  la  lecture 
et  à  l'écriture  "].  Varr.),  adj. 
Qui  appartient  aux  belles- let- 
tres. Qui  (quse,  qaod)  ad  litte- 
ras  ou  ad  studiam  litteraram 
pertinel.  Cic.  ou  in  artibus  ver- 
satur.  Cic.  (Trad.  aussi  par  les 
génit.  scientix,  artis,  doctrinœ 
ou  artium,  litteraram,  disci- 
plinarum.)  Etudes  —,  stadia 
litteraram  ou  hamanitatis. 
Cic.  Connaissances — ,  cognitio 
litteraram.  Cic  doctrinœ  et 
artes.  Cic.  Vie  —,  occupations 
— ,  litteraram  ou  doctrinœ 
studiam.  Cic.  Sujets  — ,  res 
quse  in  artibas  versantar.  Cic. 
Conversation,  entretien  — , 
sermo  de  artiam  stadiis  atqae 
do.trinà  habitas.  Cic.  Culture 
— ,  litterœ,  arum,  f.  pi.  Cic.\ 
Un  homme  qui  a  uno  culture 
— ,  doctrinà  e.vcaltus  homo. 
Cic.  litteratus.  Cic.  doctas. 
Cic.  Se  donner  une  culture — , 
recevoir  une  éducation  — ,  ani- 
mam  doctrinà  ou  ingeniam 
disciplinis  excolére.  Cic.  Œu- 
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vro  — ,  opas,  eris,  n.  Cic.  La 
critique  — ,  litterati,  orum,  m. 
pi.  Cic.  L'histoire  — ,  Uistoria 
litteraram.  Genre  — ,  genus 
scripturœ.  Suet.  Monuments 
— ,  monumenta,  orum,  n.  pi. 
Cic.  Le  monde  — ,  homines 
litterati  ou  docti.  Cic  civitas 
qaxdam  hominam  doctorum. 
Cic  .\voir  uno  grande  rrputa- 
tion  — ,  être  uno  célébrité  — , 
nomen  habêre  in  litteris.  Cic. 
Les  plus  gr.^ndes  illustrations 
du  monde  — .  clarissima  litte- 
raram lamina.  Cic  Cotte  ex- 
pression appartient  à  la  langue 
— ,  hoc  lerbam  est  ex  homi- 
num  littcratorum  ou  docto- 
rtim  sermonibas.  Cic. 
littérairement,  adv.  D'une 
manière  littéraire.  Docte,  adv. 
Cic.    Eraditê,    adv.    Cic.    Voy. 

LITTénAIKE. 

littéral,  aie  (lat.  post.  littera- 
lis.  iJiom.  Cœl.-Aur.  Symm.}, 
adj.  Conforme  à  la  lettre,  au 
texte.  Ad  verbum  (actas  {a, 
um).  Cic.  (cf.  interpretatio  ad 
verbam  (acta.  Cic).  Ad  ver- 
bum ou  omnibus  verbis  expres- 
sus  {a,  am).  Cic.  Le  sens  —, 
propria  {verborum)  sententia. 
Cic.  Ce  serait  une  traduction 
— ,  id  verbum  esset  ex  verbo. 
Cic  Prendre  des  mots  au  sens 
— ,  i-erba   pressius  sequi.  Cic. 

littéralement,  adv.  D'une 
manière  littérale.  Ad  verbum. 
Cic  Traduire  — ,  exprimère  e 
verbo.  Cic.  ou  de  verbo.  Ter. 
reddcre  verbum  pro  verbo.  Cic. 
ou  verbum  verbo.  Hor.  aliquid 
ad  verbam  ou  totidem  verbis 
transferre.  Cic.  Interpréter  — , 
ex  scripto  ou  ex  scriptione  qax 
in  litteris  est  interpretâri  {le- 
ges\  Cic. 

littérateur,  s.  m.  Celui  qui 
s'adonne  à  la  composition,  à 
la  critique  littéraire.  Philolo- 
gus,  i,  m.  Cic  Litterator,  oris, 
m.  Nep.  Litteraram  peritas. 
Cic.  Homo  litteratus.  Cic 

littérature  (lat.  litteratara 
["érudition  •].  Qaint.),  s.  f. 
(Arch.)  Ensemble  des  connais- 
sances littér.aires  que  qqn  pos- 
sède. Litterse,  arum,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  erant  in  eo  plarimx 
litterx.  Cic.  voy.  lbttre,  lit- 
téraire}. I  Ensemble  des  pro- 
ductions littéraires  d'un  siècle, 
d'une  nation.  Litterse,  arum, 
i.  pi.  Cic  etc.  vex.:  Grxcis  lit- 
teris studêre.  Cic  [Brut.  20, 
78].  damnum  C.  Gracchi  in- 
teritii  Latinœ  litterx  fecerant. 
Cic  [Br.  33,  125].  litterœ  Ro- 
manx  paucissimos  talerant. 
Qaint.  [X,  1,  123].  Grxcis  lit- 
teris eruditus.  Cic  litteris  tinc- 
tus.  Cic.  abest  historia  litteris 
nostris  [■  manque  à  notre  1.-]. 
Cic.  nanc  mihi  nihil  libri,  ni- 
hil  litterœ,  nihil  doctrinà  [•  la 
.«oience  ■•]  prodest.  Cic). 

littoral,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient au  bord  de  la  mer.  Mari-' 
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timas,  a,  am,  adj.  Cic^  Lito- 
ralis,  e,  adj.  C'atatl.  Plin.  u 
.Subst.  au  masc.    Le  —   (régioii 

Zui  est  sur  le  bord  do  la  mer). 
itas,  oris,  n.  Cic.  Oramariti- 
ma.  Cic.  liegio  maritima.  Cic. 
'Terra  maritima.  Cic  Les  ha- 
bitants du  — ,  homines  mari- 
timi.  Cic.  Voy.  cote. 

liturgie  (bas 'lat.  liturgia.  Da- 
cange),  s.  f.  [''orme  du  culte, 
ordre  des  cérémonies  consa- 
crées, et,  spéc,  ordre  des  priè- 
res et  des  cérémonies  de  la 
messe.  Tormala  sacrorum.  A. 

liturgique,  adj.  Relatif  à  la 
liturgie.  Liturgicus,  a,  um. 
adj.  A. 

liure  (lat.  ligatura.  Pall.),  s.  f. 
Ce  qui  sert  à  lier,  l'incuium, 
i,  n.  Cic.  Voy.  lien.  ||  Corde 
passée  auiour  de  la  cliarge 
«l'une  charrette.  Voy.  coude.  || 
Cordage.  Voy.  ce  mot. 

livèche  (lat.  pop.  levistica,  p. 
liyasticam),  s.  f.  Plante  om- 
billifère.  Ligasticum,  i,  n. 
Plin. 

livide  (lat.  lividus),  adj.  (En 
pari,  du  visage.)  Qui  est  d'un 
noir  plombé,  bleuâtre.  Livi- 
dus, a,  am,  adj.  Virg.  Livens, 
p.  adj.  Virg,  Luridas,  a,  am. 
adj.  Hor.  Ov.  Un  pou  — ,  sab- 
lividas.  a,  um,  adj.  Caij.  Cou- 
leur — ,  livor,  oris.  m.  Ov. 
Teint  — ,  (ii^or,  oris,  m.  Ov. 
Taches  — ,  livores,  am,  m.  pi. 
Suet.  Etre  —,  livére,  intr.  Sen. 
livôre  decoloratam  esse.  Cor- 
nif.  Devenir^,  livescére,  intr. 
Lacr.  livorem  contrahère.  Col. 

lividité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  livide.  Color  plambeas. 
Plin.  Livor,  oris.  m.  Ov. 

livraison,  s.  f.  Action  de  livrer 
à  l'acheteur  la  marchandise, 
les  valeurs  vendues.  Traditio, 
onis,  f.  Cic.  Faire  —  de  ..., 
tradëre,  tr.  Cic.  Recevoir  — 
de  . . .,  recipëre,  tr.  Cic.  1  (P. 
ext.)  Fascicule  d'un  ouvrage 
publié  par  parties.  Voy.  fasci- 
cule. 

1.  livre,  s.  m.  Assemblage  de 
feuilles  manuscrites  ou  impri- 
mées. Il  (Chez  les  anciens.)  Co- 
pie d'un  ouvrage  sur  papyrus, 
parchemin,  etc.  Liber,  bri,  m. 
Cic.  Volamen,  inis,  n.  Cic.  \\ 
(Chez  les  modernes.)  Reproduc- 
tion imprimée  de  l'œuvre  d'un 
auteur  Liber,  bri, m.  Cic.  Koiu- 
men,  inis,  n.  Cic.  A  —  ouvert 
(en  ouvrant  le  livre  pour  la 
première  fois,  et,  traduire, 
déchiffrer  à  —  ouvert,  c-à-d. 
sans  préparation),  ab  oculo 
(légère).  Petr.  Ce  sont  pour  lui 
des  livres  ouverts,  omnia  ei 
patent  et  aperta  sant.  Cic. 
Fermer  un  —  (cesser  de  lire), 
librum  ponére.  Cic.  T  L'œuvre 
de  l'auteur  ainsi  reproduite. 
Liber,  bri,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
libram  (acéré.  Varr.  scribëre 
de  aliquà  re.  Cic.  libram  edë- 
re.  Cic.  divalgâre.  Cic.  Dtme- 
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trii  liber  de  conconrra.  cio. 
libres  alicajas  pcriolature. 
Cic.  libres  depromire  e  bi- 
bliothecà  alicajiu.  <:ic.  in  li- 
brit  hterin.  Cic.  helluo  libro- 
rum.  Cic.  quasi  heUaari  libris. 
Cir.  maliis  liber.  Catall.  libri 
improbiux  Uctionis.  Ulp.  dig.); 
cbarta.  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cliarix  obsoleverant.  Cic).  Pe- 
tit —,  libellas,  i,  m.  Cic.  S'ea- 
t«rrer  dans  les  —,  ne  pas  quit- 
ter les  — ,  abdère  se  in  litteras. 
Cic.  Les  livras  (qui  iiistruiseiu, 
etc.),  litterœ,  arum,  f.  pi. Cic. 
etc.  (ex.:  neïcîre  iitfero*  [•  no 
pas  avoir  mis  le  nez  dans  les 
1.  .].Cic.  illi  litteris,  ea  ego  mi- 
litando  didici.  Sali,  scientia, 
qax  ex  litteris  percipitar.  Cic. 
scientia  qiae  ex  [solis]  libris 
comparatar.  Cic.  illi  summi 
viri  quorum  virtates  litteris 
proditx  sunt.  Cic.).  Parler 
comme  un  —,  voy.  docte.ment. 
Il  (Fig.)Occupation,  étude.Lji- 
terae,  arum,  f.  pi-  Cic.  (ex.  : 
se  lotum  dedëre  litteris.  Cic); 
liber,  bri,  m.  Cic.  (ex.:  in 
libris  hxrêre.  Cic.).  ||  Spec. 
(Dans  l'antiq.  romaine.)  — 
saints,  Jibri  Sgbillini  ou  simpl. 
iibri,  orum,  m.  pi.  libri  lintei. 
Liv.  Chez  les  modernes.  Les  — j 
saints,  iibri  sacri,  divini.  Eccl.  j 
scripta  sacra.  Eccl.  litteras  di- j 
vinœ.  Eccl.  Le  —  saint,  le  saint 

— ,    voy.    BIBLE,  ÉCRITURE.  —    de 

paix,  voy.  évangile.  Livre  de 
messe,  iiber  casrinioniarum. 
Tac.  Voy.  messe.  ||  Livres  de 
classe.  — classiques,  libri  scho- 
lastici  ou  scholaram  usui  des- 
tination accommodati.  apti.  A. 
in  scholaram  usuni  editi,  A.  \\ 
Arch.  —  d'opéra,  voy.  livret. 
Il  Fig.  Etre  ellacé  du  —  (voué 
à  la  réprobation),  voy.  réi-ro- 
BATioN.  Etudier  le  grand  —  de 
la  nature,  le  grand  —  du 
monde,    nataram  reram  pera- 

Îrrâre.Sen.  Cela  était  écrit  dans 
s  —  du  destin ,  «ic  erat  in  (a- 
tis.  A.  1  Chacune  des  parties 
de  certains  ouvrages.  Liber, 
bri,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  très  iibri 
de  natarà  deoram.  Cic.  versas 
de  libro  Ennii  annali  sexto. 
Quint.)  ;  volumen,  iDis,  n. 
l^ep.  (ex.:  sedecim  volumina 
epistalaram.  Nep.].  1  (P.  ext.) 
Registre.  Liber,  bri,  m.  Cic. 
Libellas,  i,  m.  Cic.  Codex,  icis, 
m.  Cic.  (cf.  in  codice  accepti  et 
expensi.  Cic).  Tabulas,  arum,  f. 
pi.  Cic.  (cf.  tab.  nov<e  [«  nou- 
veaux   1.    de   compte  •].  Cic). 

—  journal,  commentanas  (s.-e. 
liber),  ii,  m.  Cic.  (cf.  re[erre  in 
tomm^ntarios  diarnos.  Saut.), 

—  courant,  adversaria,  orom, 
n.  pi.  Cic.  —  de  compte  des 
banquiers,  calendarium,  ii,  n. 
tien.  —  do  commerce,  ratio, 
ont»,  f.  Cic.  (cf.  rationem  con- 
ÇiCére,  Cic.  surt.  au  plur.  ratio- 
nes.  Cic.  voy.  compte).  Tenir  les 

— ,    voy.    TENIR. 
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-.  ilvrCilat.  iibra),  s.f.  Ancien- 
ne unité  de  poidsivalani  douze 
onces  chez  les  Itomains).  En 
pari,  ordiii.  do»  chosi>s  sèches. 
Libra,  œ,  (.  Liv.  (ex.  :  (ibra 
ponJo  [-  une  1.  pesant  •].  Liv. 
libra  olei.  Saet.  muli  binas  li- 
bras  ponderis  raro  crsaperant. 
Plin.y,  pondo,  indécl.  Cic. 
Liv.  [s.-t\  libra,  ex.  :  ternà  [s.- 
e.  /ibriï]  pondo  paterx  aureœ. 
Liv,  auri  qainqae  pondo.  Cic. 
torques  aureus  duo  pondo.  Liv, 
aryenti  pondo  viginti  milia. 
Cêes.).  Eu  pari,  des  choses  li- 
quides. Libra  mensarâ.  Plin. 
D'une  — ,  du  poids  d'une  — , 
libralis,  e.  adj.  Col.  Plin.  Le 
quart  de  la  —,  quadrans,  an- 
tis,  m.  Col.  Mart.  Une  iemi- 
— ,  pondo  semis  {salis).  Col. 
selibra,  as,  f.  Cato.  Liv.  Trois 
quarts  de  — ,  dodrans  pondo 
{mellis).  Col.  Une  —  et  demie, 
sesquilibra,  se,  f.  Cato.  Col. 
Deux  — ,  bilibra.  œ,  f.  Liv.  Qui 
pèse  trois  — ,  trilibn's,  e,  adj. 
Hor.  Qui  pèse  quatre  — ,  qua- 
drilibris,  e,  adj.  Plaut.  Qui 
pèse  cinq  — ,  qainqaelibralis, 
e,  adj.  Col.  (III.  15,  3j.  Poids 
de  cent  — ,  centumpondium,  ii, 
n.  Plaut.  Poids  de  deux  cents 
— ,  dacenaria  pondéra.  Plin.  \\ 
De  nos  jours.  —  métrique  (de- 
mi-kilogramme). Deux — ,binse 
librx  ou  pondo  bina.  A.  î  An- 
cienne monnaie  de  compte 
(d'argent).  Denariiw,  ii,  m.  A.] 
Libra,  as,  f.  Dacange.  \\  Franc.  ! 
Voy.  ce  mot.  * 

livrée,  s.f.  (Arch.)  Habillement 
que  les  rois,  les  seigneurs  four- 
nissaient aux  hommes  de  leur 
suite  ;  costume  distinctif  que 
portent  certains  domestiques. 
Vettitus  famalaris.  Cic.  Les 
gens  de — ,  et,eltipt.,isi  — ,  voy. 
LAQUAIS.  1  (P  anal.)  Pelage  que 
portent  les  petits  de  certains 
quadrupèdes.  Voy.  pelage.  || 
Plumage  que  la  mue  transforme 
chez  l'oiseau.  Voy.  plumaoe.  ^ 
Fig.  Porter  la  —  de  qqn  (être 
de  son  parti,  se  dévouer  à  ses 
intérêts).  Voy.  parti,  olvouer. 
Il  Porter  la  — ,  les  livrée»  do  la 
richesse,  de  la  pauvreté,  etc. 
(les  signes  extérieurs).  Voy. 
uehorf;,  extérieur. 
livrer  (lat.  Hberare,  délivrer, 
laisser  partir,  remettre  une  cho- 
se), V.  tr.  Mettre  à  la  discrétion 
de  qqn.  ||  Une  personne.  Tra- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  obsides, 
captivos.  Cses.  se  alicui.  Cees. 
aliqaem  Romanis  in  servita- 
tcm.  Cses.  sceleris  auctores. 
Ciirt.  aliquem  vivum.  Cœs.  ali- 
quem  constrictam.  Cicaliquem 
rnagistratui.  Nep.  fig.  reynum 
hostibas.  Cart.);  dedùre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  auctores  belli. 
Liv.  auctores  discordise.  Cart. 
Vercingetorigem.  Cses.  verens 
llannibal  ne  dedcrelur.  Nep. 
senalum  pœnitait  dediti  prin- 
cipis.  Liv.  eodem  tempore  Ti. 
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Namicius,  (>(.  .)l;rUus,  qui  tum 
tribani  plebis  erant,  quod  eo- 
rum  aucloritate  pa.v  erat  facta, 
dediti  sunt,  ut  pa.v  Samniliam 
repudiaretur.   i;ic.    d.  ejus  rei 
auctores      aflyicsque     Acbseis. 
Liv.    d.    no.xios    exposcentlbus 
liostibus.    Liv.    aliqaem  trad- 
dandum  populo  liomano.  Liv. 
aliqaem   vinctum   fou  nudam] 
liostibus.     Cic.     i'eli.     aliqaem 
alicai  ad  supplicium .  Liv.  ali- 
quem   liostibus  in   cruciatum. 
Cses.]-.   prodere,   tr.   Cic.    etc. 
i6x.:    anui    (Uiam  planissimè. 
l'er.};    objicére,    tr.  Cic.   etc. 
(ex.:  dei'Oranc/os  serves  mura'- 
nis.  Sen.  aliqaem  leoni.  Sen.). 
Se  — ,  dedëre  se.  Cic.  in  dedi- 
tionem  venire.  Liv.    ||  Se  —  :i 
qqn,  voy.  prostituer.  ||  (Absol  ) 
Se  —  (se  mettre  par  sou  impru- 
dence) à  la  discrétion  de   qqn, 
permittére  se  olicui.  Cic.  Voy. 
DISCRÉTION.   Se   —    (se    trahir), 
voy.  TRAHIR.  Il  Livrer  par  trahi- 
hison.    Prodére,  tr.   Cic.  etc. 
(ex.;   classem  prœdonibus.  Cic. 
supplicem.  Nep.  aliquem  proji- 
cère  ac  prodére  ou  prodére  et 
projicére  [•  vendre  et  livrer  ■]. 
Cœs.  Cic.  arbem.  Liv .  patrianx. 
Liv.).  Il  Une  chose.  Tradêre,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    t.  arma.    Ca^s. 
alicai  arma,  arbem .  Cart.pras- 
diam  alicai.  Cic.  alicai  aliguid 
[-  une  marchandise  «J   in  ma- 
nam  tradëre.  Cic.  aedem   Cas- 
toris  sartam  tectam. Cic); pro- 
dére, tr.  Cic.  etc.    (ex.:  secre- 
lum  uxori.  Suet.);  dedëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  Cirtam.  Liv.  re- 
gnam.  Sali.);  objicëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  corpus  feris.  Cic).  Par 
ext.)  —  passage,  iter  dàre.  Liv. 
transitum  dàre.Liv.  — bataille, 
voy.  p.  2GB,  col.  1.  —  un  assaut, 
voy.  p.  198,  col.  3.  ^  (Par  ext.) 
Soumettre   à  l'action   de  qqch 
Il  Une  personne.  Tradëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  ad  sup- 
plicium. Cœs.   aliqaem.    excra- 
ciandum.  Aact.  belt.Al.);  pro- 
dére, tr.    Liv.    (ex.:  p.  commi- 
litones  ad  cœdem.  Liv.  aliqaem 
in  omnes  cruciataa  [•  à  la  tor- 
ture •].  Liv.);  dedëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  quem  reum  sententiis 
judicum  tradidisset,  eum  telis 
militum.  dedëre.   Cic    aliqaem. 
ad  necem.  Liv.    par  ext,  at  eo- 
ram    crudelitati   dedatar    vita 
Roscii.  Cic)-  objicére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  objici  iratse  plebi["  à 
la  fureur  du  peuple    »].    Liv.); 
permittére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
p.  se  potestati  ou    in  polesta- 
tem  alicajas.  Cœs.);  commit- 
tëre.  tr.  Cic.  etc.   (ex.:  se  for- 
tunse.  Cic.  voy.  confier);  prse- 
hére,  tr.  Liv.  etc.  (ex.:  se  telis 
hostium.  Liv.  aliqaem  hosti  ad 
r.;pdem.    Liv.).    Se    — ,     c-a-d. 
s'abandonner  à    un  sentiment, 
etc.  voy.  ADvNnoNNEu  (p.  J*,  col. 
2;.    .Se    —    (à    une  occupation), 
voy.  AooNNKic,    uoNNi^n.    Il    Une 
chose.  Dàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
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vêla  ventia.  Vir;/.  ciiri/jiendam 
arbem  [•  une  villo  au  pillago  -]. 
Cic.  id  alicui  meJitanciun[-:i[ix 
méditations  de  qqn  •].Cic.  ar- 
hem  excidio  ac  rutnù.  IJv.  cap- 
lum  oppidum  pried;e,  l.iv.  alla 
oblivioni  aat  nerjlitjentiœ .Liv .); 
permittëre,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.: 
(Jçillias    exercitibui  permittëre 
diripiendas.  Suet.). 
livret,  s.  m.  (Viii  Uvre.  Libellas, 
i,  m.  Catall.  ||  (Spéc.)  ArcU.  — 
d'algorisme,  et,absolt,  —  (table 
do    multiplication    da    1  à  10), 
voy.   TABLE.    Il   Poème,   paroles 
d'un   opéra.  Vabixla,  œ,  (.  A.  \\ 
Catalogue  explicatif.  Voy.  cata- 
LOOUB.T  Petit  registre  (à  l'usage 
des  ouvriers,    des  domestiques, 
des  soldats).  Libellas,  i,  m.  D. 
liziviatioD,  s.  f.  Lessivage  des 
cendres,  etc.  Voy.  lavaob,  les- 
sivage. 

lobe    (lat.  post.    lobas  [•  écale, 
cosse -]..lpo/./ieri.  ^pic.),s.  m. 
Partie  da   certains  organes  af- 
fectant une  forme  arrondie.  Les 
—  du  foie,  du    poumon,  fibra 
«,  f.  Cels.  (cf.  f.  jecoris.  Plin.). 
Il  Lobes  séminaux.  Voy.  coty- 
lédon.   Il    Lobes  d'une    feuille 
(découpures   arrondies).    Laci- 
nia,  se,  f.  Plin.  \\  (P.  ext.)  Emi- 
nence     arrondie    qui    termine 
l'oreille.  Auricala  in.(ima.  Cic. 
lobé,  ée,  adj.  Partagé  en  lobes. 
Laciniosas,  a,  am,    adj.    Plin. 
local,  aie    (lat.    post.    localis. 
Tert.].  adj. Qui  appartient  à  un 
lieu    déterminé.  1    (Arch.)  Qui 
occupe  une  portion  de  l'espace. 
(Traduira   par   le    gén.  îoc;  ou 
locoram.)  \\    (Arch.l  Sobst.   au 
masc.  Lieu  où  les  choses  ae  pas- 
sent.   Locas,    i,    m.    Cic.    Voy. 
LIEU.  T  Qui  est  particulier  à  un 
lieu.  Proprias,  a,  um,  adj.  Cic. 
(Traduire    aussi    par    le  génit.  I 
certi  loci,   certes  regionis.)  Les 
coutumes  — ,  mores  caiqae  re- 
gioni  proprii.  Cic.  Chaque  pays 
a  ses  coutumes  —,  suas  calque 
terrœ  mos  est.  Cic.  Légende  —, 
(abula  certo  loco  nota  ou  çua- 
certo .  loco  nascitur  (nata  est  . 
Il  (P.  anal.)    Qui    a    pour  siège 
une  partie   du   corps.    In  gaô- 
dam  corporii  parte   situs.  A. 
Plaie  —,  locas,  i,  m.  Cels.  ^  S. 
m.  Lieu,  partie  d'un  bâtiment 
qui  a  une  destination  détermi- 
née. Locas,  i,  m.  Cic.  Voy.  lo- 
gement. 
loceUiser,  v.  tr.  Circonscrire  à 
une  place,    en    un   lieu   déter- 
miné.   Voy.  CIRCONSCRIRE,  DÉLI- 
MITER.  Il  (Philos.)  Localiser  les 
facultés  de  l'âme  (leur  attribuer 
telle   ou    telle    partie  du  corps 
pour   siège).  On  ne   peut   com- 
prendre l'idée  de  corps, s'il  n'est 
localisé,   corpus    intelligi   sine 
loco  non  potest.  Cic. 
localité    (lat.    post.     localitas 
[•  affection    locale    .].    Claud 
Mam.),   s.    f.    Propriété  qu'ont 
les  êtres  d'occuper  un  lieu  dans 
1  espace.  Locam  (ou  tedem)  te- 
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nendi  (ou  occapandii  fMultas. 
A.  T  Partie  circonscrite  d'un 
pays,  d'une  région.  Locat,  i,  m. 
Cn:.  Voy.  lieu. 
locataire,  s.  m.  et  f.  Celui 
celle  ([ui  prend  à  loyer  toutou 
partie  d'un  immeuble.  (  lin 
gén.)  Condactor,  oris,  m.  Cic. 
(cf.  c.  tiomus.  ynscr.).  Spéc.  — 
d'une  maison,  inqailinas ,  i, 
m.  Cic.  Une  locataire(en  gén  )' 
i-ondactrix,  tricis,  f.  A.  La  — 
(d'une  maison),  inqailina,  cp, 
f.  Varr.  Les—,  insuiares,  ium, 
ni.  pi.  Justin.  Grande  maison 
habitée  par  des  —,  insula,  œ. 
(■  Cic.  Etre  —,  in  condacto 
habiture.  Cic. 

location,  s.  f.  Action  de  don- 
ner ou  de  prendre  à  loyer.  Lo- 
catio,  onis,  t.  Cic.    Condactio, 

onis,  (.  Cic.  .\voir  qqch.  en | 

aliqaid    condacti    (ou   condac- 
tamjhabère.  Cic.  Contrat  de  — 
par  bail  (en  pari,  du  locataire), , 
conducti0,onjs,  f.Cic.  (en  pari 
du  propriétaire),  locatio,  onis,  ' 
Cic.    (on    tant  que    pièce,   for- 
mule, papier  timbré),  iex  loca- 
tionis  ou  tabulx  locationis.Jct. 
Prix  de  la  —,   merces,  edis,  f. 
Cic.(eQ  tant  que  revenu  du  pro- 
priétaire), vectigal.  alis,  n.  Cic. 
Une  -—  (une  maison  louée),  ha- 
bitaiio  mercede  condacta.  Cic. 
Liv.  (qu'on   a  prisa  an  1.),  do- 
mas  condacta.  Cic.  (qu'on  met 
en    I.),  co/iducttcia.   Porc.   ap. 
Saet.    (en    pari,   d'une   grande 
maison,  d'une  cité),   insala,  se, 
1.    lac.    Chambres,    locaux   on 
—  (pour  une  courte  durée),  me- 
ritoria,  oram,  n.  pi.  Jav.  Prix 
lie  —,  merces  habitationis .  Cœs. 
Voiture  en  —,  reda  meritoria. 
Saet.  -v; 

locatis  liât. post. Jocaticiosr. de 
louage.].  Sid.),  s.  m.  (Famil.) 
Voiture,  cheval  de  louage.  Re- 
da meritoria.  Saet.  Equas  [mer- 
cede) condactas.  Cic.  ^  .Maison 
dont  on  n'est  que  locataire. 
Domas  condacta.  Cic. 

loche,  s.  f.  Limace.  Voy.  ce  mot. 

locher,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Branler.  Voy.  ce  mot.  ||  (Fig) 
Aller  mal.  Voy.  aller.  ^  V.tr. 
Secouer.  Voy.  ca  mot. 

lochies  (lat.  post.  Lochia[-.qai 
préside  à  l'accouchement  -,  en 
pari,  de  Diane].  Inscr.],a.  f.  p]. 
Evacuation  qui  se  produit  quel- 
que temps  après  l'accouche- 
ment. Pro^uWum  génitale. 
Plin. 

locomobile,  adj.  (Arch.)  Qui 
peut  se  mouvoir  pour  changer 
de  place.  Mobilis,  e.  adj.  Cic. 
Qui  {quœ,  gaod)  ferri  agique 
potest.  Liv.  ou   movêri  potest. 

locomoteur,  trice,  adj.  Rela- 
tif à  la  locomotion. yld  moven- 
dam  aptas.  Cic.  Faculté   loco- 
motrice, mobilitas,  atis,  f.  Cic 
movendi  facaltas.  Cic. 

locomotif,  ive,  adj.  Voy.  lo 
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locomotion,   s.    f    Mouvement 

par    loque      on    se    transporto 
u  un  lieu  dans  un  autre    Ges 
tatio,  onis,  f.  Sen.  Motus  cor'- 
porum.  Plin. 

locuste,  s.    f.   Insecte  dit  vul- 
gairement sauterelle.  Locusta 
a?,  f.  Plm.  "i    Crevette.  Voy   cà 
mot.  •* 

locution,  s.  f.   Forme   de  lan  - 
gage  particulière. iocutio,  oni.'S 
1.  yum(.  (au  plur.  Quint.).  Dic- 
tio,  onis,  f.  Quint.  -  vicieuse 
sermonis    error.    Cic.     i,itium 
sermonis.  Quint.  ||  (P.  ext.)  .Ma- 
niere    de    s'e.\primer.    Sermo 
onis,  m.    Cic.    —  rude,  asperil 
tas  vocis.  Cic.  Voy.  débit,  pro- 
NONciATio.N.  ^  (Gramm.)  —  ad- 
verbiale, prépositive.  Voy.  ad- 
verbial,  PRÉPOSITIP. 
loge,  S. f.  Petite  maison,  cabane 
Voy.    .MAISON,  CABANE.    ||    Petite 
maison  d'un  forester,  duu  con- 
cierge. Cella,  œ,   f.    Col.  Petr. 
laberna,  œ,  f.  Inscr.  \]  Baraque 
foraine.  Voy.  baraque.  1  Petite 
chambre,  cabinet.  Cella,  se    f 
Sen.\\  Chacune  des  petites 'di- 
visions d  une  salle  do  spectacle 
■■^edes  sécréta.  A.    -  impériale 
podium,  a,  B.  Sua.  Plin.  Jav 
cabicalam,  i.  n.  Saet.  Le  public 
des  -  et,  ellipt..  les  -  équités, 
un,    m.    pi.    Cic.    Il    (P     ext  ) 
Chambre   où    l'on   enferma   les 
bftes  féroces.  Cavea,  se    f   Cic 
Il  Chambre  pour    les   animaux 
domestiques.   Conclave,    is     n 
Col    II    .Niche    d'un    chien'  dé 
garde.  \oy.  .niche.  ^  Galerie  à 
1  un  des  étages  d'un  édifice.  Voy 
galerie,  portique.  7  Comparti- 
ment. Foras,  i,  m.  Cic 
logeable,  adj.  (Arch.)  Qui  peut 
être  logé.  Au  propre  et  au  (ig 
Qui  [qase,  quod)    coUocari  po- 
test ou  alicabi  sedem  (ou  domi- 
ciliam)  habère  potest.  A.  Recl- 
piendas,  a,  um,  p.  adj.  A.  |  ,P. 
ext.)  Où  l'on  peut  se  loger.  IJa'- 
bitabilis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  ha- 
bitable. 
logement,  s.  m.  Action  da  lo- 
ger. Habitatio,    onis.  t.  Cic. 
etc.  (ex.:  samptaa  habitationis. 
Cic.  merces  habitationis  !.  prix 
pour  le  1.  .].  Cœs.);  locus,  i, 
m    Gic.  etc.  (ex.:  locam  t'acére 
sab  terra.  Nep.);    bospitium. 
11,  n.   Cic.   (voy.  loger).  Avoir 
le  —  chez  qqn,  habitâre  apud 
ahqaem.  Cic.   (voy .  logerI:  — 
des  troupes,  milites  per  hospi- 
tia  dispositi.    Liv.  in  hospitia 
dispositi.  Liv.  ||  (P.  ext.   Mai- 
son  ou    il  y  a  beaucoup  de  — 
domas    ampla.    Cic.    •    Partie 
d'une   maison    où  ou    est  logé, 
soit  temporairement,  soit  habi- 
tuellement.  Locas.   i,  m.  Cic 
Liv.    (cf.    loca  et    laatia   [.    l. 
avec  tout  le  confort  poisible  .]. 
Liv.}.  Habitatio.   onis,  t.  Cic 
Tectam,  i,  n.  Cic.  Hospitiam, 
il,  n.  Cic.  (cf.  hospitiam  alicai 
parare.    Cic).    —    de   pauvre 
taberna,  se,  f.  hor.  —   loué  à 
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un  étage  «upérieur,  c<rnacoIam 
meritoriam.  Sait.  Le  -  du 
conciuTse,  ctlU  eastodis.  Col. 
cillaU  Jjnitoris.  Saet.  Le  — 
du  "ardisii  d'un  temple,  cella- 
la."ie,  1.  Min-Fd.  Avoir  un 
beau  —,  un  —  confortable, 
bene  hcibitàre.  .Sep.  Un  pet. t 
—,  ceHj,  »,  f-  ^'"-  cellala,  a? 
r  V<;r.  Petits  —,  meritoria,  o- 
r'am,  n.pl.  Jav.  Avoir  un  petit 
—,  contractius   habit&re.  Sen. 

d'hiver,    /libernaculum,    i, 

n.  Plin.  11  (P.  anal.  Chambres 
dé  bord  sur  un  navire.  Voy. 
CABINE.  Il  (P.  ext.)  T.  mi/i(.  Re- 
tranchement construit  par  1  as- 
iaillaut.  Voy.  retr.vnchemest. 
1  Emballaçe,  récipient  de  cer- 
taines marchandises,  ^oy.  Ea- 

B.\LHCK,    BÉCIPIE.NT. 

loqette,  s.    f.  Petite  chambra. 
CellJ,  a-,    f.  Cic.   Cellala,  as,  f. 
fer 
loger,  v.  intr.  et  tr.    Il  V.  intr. 
Kire    établi    sous  un    toit,  soit 
habitueUeniei:t,  soit  temporiii- 
r,>raent.  Habitàre,    intr.  Cic. 
etc.  (voy. habiter);  deversari, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  Athe- 
nis    apad  aliqaem.    Cic.  in  ea 
domo.   Cic.   in  taberna.  \al.- 
Jtfoa-.  dixit  domi  saœ  deversa- 
tum  esse  Antiocham  regem  Sy- 
racasis.    Cic).    Donner    à   —, 
hospitiam  prœbêre.   Cic.    —  à 
la  belle  étoile,  voy.  p.  82S,col. 
3.   I'  (Fig.)    Etre  placé  qq.  part 
d'une  façon  durable   (en   pari, 
d'une  chose).  Voy.  habiter.1  V. 
tr.    Etablir  qqn    sous  un  toit. 
Se    traduit    par    des    loc.  avec 
bospitium,    ii    (•    action   de 
loser  -),  n.  Cic.  etc.  (ex.:  Uos- 
pitio  accipëre   ou  excipëre  ah- 
qaem.  Cic.  hospitio  domam  ad 
te  recipére  aliijaem    [»  l.  qqn 
chez    soi  '] .    Cass.    hospitiam 
alicai    prœbêre.    Cic.    esse    in 
hospitio    apad    aliqaem.    Cic. 
alicajas    hospitio    uti.     Cic); 
avec  domus,  lis   (■  logement, 
habitation  ■),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  domam  dedacère  (•  I. 
•iqu  chez  .soi  '].  Cic.  in  domum 
saam   recipére  aliqaem.   Cic.); 
ou  avec  tectuzn,  i  (•  toit;  de- 
meure '),  n.  Cic.eic.  (ex.:  tecto 
accipëre  ou   recipére  aliqaem. 
Cic.    tectam   prsebêre     alicai. 
Cic.';  ou  avec  les  verbes  reci- 
pére. tr.  Cic    Cxs.  (ex.:   ali- 
tiaem  domam  taam.   Cic.  voy. 
recevoir);  receptàre,  tr.  Ter. 
Liv.  Tac  (ex.:    alicaïas  fiham 
ad    te   [•  chez    soi    •].  Ter.   r. 
mercatores.    Liv.).    Fig-    Nous 
sommes    logés   à  la    mémo  en 
geigne,  voy.  p.  77;.,  col.  2.  Nous 
voilà  bien    logés,  optimo  snli- 
cet  loco  samas  (ou  res  nostrx 
tant.).  Cic.  \\  Loger  et  nourrir 
une  armée,  exercilam  sais  tec- 
tis  et  copiis  sastentûre.  Liv.  \] 
(Absol.)    Loger,    c.-a-d.    tenir 
auberge,    cauponam    exercer e. 
Cic.  Il' (.Spéc.)   r.  milit.   Se  — , 
e.-o-d.    s'établir    solidement , 


iDSÏdère,  intr.  Liv.  (voy.  oc- 
ctTER);  insidëre,  int:-.  Liv. 
(vov.  [se]  poster  [dans]).  |1  (Fiu.) 
Placer  qqch  qq.  part  d'une 
manière  durable,  Locùre,  tr. 
Cic.  CoUocàre,  tr.  Cic,  etc. 
^voy.  placer).  Se  —,  c.-à-d. 
s'introduire,  pénétrer  qq.  part 
et  y  rester,  JDSidère,  intr. Cic. 
Cels.  (voy.  [soj  fixer,  [se]  gra- 
ver);  baerère,  intr.  Cic.  etc. 

(vov.    ADHÉRER,     [se]      FIXER,     [Se] 

gra'ver).  h  (Fig.l  Faire  entrer, 
rec-'voir,  admettre.  Voy.  cas 
mots. 
logeur,  euse,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  tient  des  logements 
garnis.  Stabalarias.  ii,  m.  Sen. 
Logeuse  ,  stabalaria  malier. 
.-luj. 

logicien,  s.  m.  Personne  ver- 
sée dans  la  science  do  la  lo- 
eique.  Artis  logicx pcritas.  Cic. 
Dialecticas.  i,  m.  Cic.  |1  (P.  ext.) 
Personne  qui  a  une  manière  de 
raisonner  rigoureuse.  Qui  sab- 
lilitcr  disputât.  Cic.  Subtilis 
dispatator.  Cic.  Dissercndi  pe- 
ritas  et  artife.v.  Cic.  \\  Adjoc- 
tivt.   (rare).  Voy.  logique. 

1.  logique  (lat.  post.  logica. 
Boèt.),  s.  f.  Science  du  vrai,  et, 
spéc,  science  dos  lois  du  rai- 
sonnement. Pars  rationalis 
philosophix.  Sen.  Qaint.  Dia- 
lectica  ars.  Cic.  Ars  bene  dis- 
serendi.  Cic.  (cf,  nallam  disse- 
rendi  artem  habére.  Cic).  Ra- 
tio dissercndi.  Cic.  Selon  la — , 
en  bonne  —,  dialecticë,  adv. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Manière  de  rai- 
sonner rigoureuse.  Disserendi 
sabtilitas  ou  elegantia.  Cic.  \\ 
fFig.)  Enchaînement  rationnel 
dos  choses.  Voy.  enchaineme.nt, 

NKCE=S|Tli. 

2.  logique  (lat.  post.  Jojicas. 
Mart.  Cap.),  adj.  Qui  se  rap- 
porte à  la  science  du  vrai,  et, 
spéc,  conforme  aux  lois  du  rai- 
sonnement, ûiaiecticus,  a,  um, 
adj,  Cic  Argumentation  —, 
disserendi  elegantia.  Cic.  Divi- 
sion — ,  distrifea/iones,  um,  f. 
pi.  Cic.  Lneoxposition  —,dis- 
patatio  ratione  sascepta.  Cic. 
Dans  un  ordre  — ,  distributë, 
adv.  Cic.  (cf.  neqae  distincte 
neqae  distribatè  scribëre.  Cic. 
[Tuso.  11,  3,  7],  distribatias 
tractâre.  Cic.  [inv.  11,  l"]i. 
Disposer  qqcli,  dans  un  ordre 
—,  ratione  disponére  aliqaid. 
Cic.  Rigueur,  précision  —  du 
raisonnement,  sabtilitas,  atis, 
f.  Cic.  H  (P.  ext.)  Qui  raisonne 
d'une  manière  rigoureuBi.  Sab- 
tilis,  e,  adj.  Cic.  N'être  pas  —, 

voy.     CONSÉQUENT. 

logiquement,  adv.  D'une  ma- 
nière logique.    Dialecticë,  adv. 

Cic.    Voy.    •-!.     LOGIQUE. 

logiB,   s.    m.    Endroit   où    une 

personne  loge.  Ilabitatio,  oms, 

r.  Cic.  Domas.  ùs,  f.  Cic.  (voy. 

MAISON,   domicile).  Locos,  i,  m. 

1    Nep.   Liv.  (voy.  logement).  Au 

1    —  (chez  soi,  chez  lui),  dorrti  (à 


LOI 

la  quest.  ubi).  l"ic.  domam  (k 
la  quost.  qao).  Cic.  Garder  le 
— ,  parietibus  contineri.  Cic. 
privatim  se  tcnérc.  Liv.  (\Xlll, 
(,  10).  Le  maîtn'  du  logis,  he- 
pus,  i,  m.  Cic  dominas,  i,  m. 
Cic.  Il  Corps  de  — ,.r<(iom  mem- 
bra.  Plin.  —  du  roi,  voy,  pa- 
lais. P,  plaisant.  —  du  roi, 
voy.  PRISON.  Spéc.  —  (en  voyage), 
deversoriam,  ii,  n.  Cic.  hospi- 
tiam, ii,  n.  Cic.  (voy.  botellb- 
bie).  —  des  troupes  ^en  cam- 
pagne) ,        voy.      CANTONNEMENT, 

quartier. Maréchal  des — ,ante- 
carsor,  oris,  m  (ordin.  au 
plur.).  des.  (B.  G.  V,  1.7,  1  ; 
C.  C.  1,  16,  3).  Maréchal  dos  — 
(sous-officier  de  cavalerie^  op- 
tio,  onis,  m.  Tac.  T  Abri  forti- 
fié.   Voy.    RETRANCHEMENT. 

1.  logographe  (lat.  post.  logo- 
graphus.  Cod.  Jiist.),  s.  m. 
(Aiitiq.)  Ecrivain  en  prose,  et, 
partie,  historien  des  premiers 
temps  de  la  GrèC3.  Voy.  histo- 
rien. Il  Rhéteur  composant  de» 
discours    pour    un    autre.  Voy. 

AVOCAT,    RHÉTEUR. 

2.  logographe,  s.  m,  (Arch.) 
Stéiiogi-aplio.  Voy.  co  mot. 

logogriphe,  s.  m.  Sorte  d'é- 
nigme. Voy.  ÉNIGME.  Il  (Fig.)  Ce 
qui  est  exprimé  en  termes  obs- 
cur.-.  Voy.   ÉNIGME. 

logomachie,  s.  f.  Dispute  de 
mots,  l'erbopum  concerfafio. 
Cic.  ou  disceptatio.  Liv. 

1.  loi,  s.  f.  Règle  d'action  im- 
posée par  une  autorité  supé- 
rieure. Lex.  legis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  lex  divina.  Lact.  legis 
Jadaicse  prxcepta.  Lact.  lex 
dara.  Cic.  morosa.  Cic.  n\ala. 
Cic.  aeqaa.  Cic.  leqaissimè 
scripta.  Cic.  iniqaissima  dissi- 
midimaque  legis.  Cic.  lex  ma- 
nifcsta[-  claire  ■].  Cic.  lex  non 
satis  signipcanter  scripta  et 
malta  obscara  in  se  habens. 
Cic  lex,  qase  venena  coercet 
[  .  contre  les  empoisonne- 
ments •  ].  Cic.  loges  et  institata 
[.  les  lois  existantes  ■].  Cic. 
legem  ferre  ou  rogàre  [•  pré- 


sonter  un  projet,  de  L,  proposer 
une  l.-J.  Cic.  legem  de  ambitu 
ferre.  Cic  Ifgis  lator  ['  l'au- 
teur d'un  projet  de  loi  •].  Cic. 
legem  saadêre  [-  parler  on  fa- 
veur   d'une    loi    ■].    Cic.    [sen. 
5,    1/.].    legem  perferre  [•  faire 
passer  un  projet  do  loi  ■].  Sali. 
[Jug.  32,  5].  lex  perfertar  [.  a 
passé,  est  adoptée  •].    Cic.    ie- 
gem    promalgnre.    Liv.    legem 
sciscêre  [•■voter  pour  une  loi*]. 
Cio.   [Plane.  \U,  35).   legem  ja- 
bire  [•    ratifior    une    loi    •    en 
pari,  du  peuple).  Cio.  [Balb.  17, 
aB].  legem  sandre  [•  donner  à 
une   loi    la   valeur  légale  -,  en 
pari,  du  peuple   et    du  sénat]. 
Cic.  [les.  Il,  r.,   11].    lege  san- 
dre  aliqaid    [-    éublir    qqch. 
par  une  loi  .] .  Cic.    [leg.    aar. 
3.  l,  d].lex  rata [opp.  à  irrita] 
e»t  [•  est  valable  •].  Cic.[Phil. 
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6,  7,  21).  Uijcm   accipëre.  Cic. 
legem    rispudinrc.    C'ic.     legem 
antii/aàre  [•  rojotor  un    projet 
de  loi  .J.  Cic.  (log.  III,  17,38]. 
Icgcs    reijix    [.   du   tomps    «les 
rois  »].  tic.  leijcs  duoJecim  ta- 
buiaram.  Cic.  leijam  datio.  Cic. 
lerjc  Çircns  ciiilas.  Cic.  gcnas 
hominiim  ugrcatc,  sine  leyibas, 
aine  impcrio.  Sali,  teges  impo- 
nërc   uticui.     Cic.    legcs    clare 
[•  puLili.ir  •.].  Cic.    legem  darc 
de  lihertinorum  iuffragiis.Cic. 
tegibas  condemlis  operam  dare 
fou  pur!,  dos  UécoMivirs].   Lit/, 
legem    (accre    ou     constitaëre 
alicai.  Cic.  legem  (igëre  [•  affi- 
chor  .].    Cic.    legibas    aiiquem 
solvère   [•    dispenser   .].     Cic. 
lege ou  legihas  [.conformément 
à  la  loi  •].  Ter.  Nep.  lege  agcre 
[•  agir  on  vertu  do  la  I.,  e\é- 
cuter  la  I.    .,  on   pari,  du  lic- 
teur]. Liv.    [.    poursuivre   qqn 
en  vertu  de   la    loi  .,  en  pari, 
d'un    plaignant].  Cic.    lege  uti 
[•  observer  la  loi,  agir  en  vertu 
dos  lois  .].   Sali,  contra  legcs. 
Cic.  lex  erat  Thebis,  quse  mor- 
te   multabat,    si  qais...    Nep. 
[Ep.  7,  5].  lex  est   Lacedsemo- 
niis  ou  apad  Hhodios,  UÉ[.  por- 
tant que. . .  .]  av.  le  Subi.  Cic. 
[iuv.  II,  96;   98]).    Les  lois  di- 
vines et  humaines,  jas  ac  fas. 
Cic.  Liv.  Avoir  force  de — ,  voy. 
p.  929,  col.  2.   Etre  sans  foi  ni 
—,    voy.     p.    921,    col.     1.    — 
constitutionnelle,  voy.  consti- 
tution.   —    politique,    lex    ad 
disciplinam  pablicam  spectans. 
A.  —  civiles,  civitia  jura.  Cic. 
—   criminelles,     pénales,    leges 
pœnam  sancientes.  A.  Homme 
de  — ,  voy.  jurisconsulte,   ju- 
riste. Il  (Par  ext.)  Domination 
du     vainqueur     imposée     aux 
vaincus.    Lex,    legis,  f.   Cic. 
etc.   (ex.:    leges  imponëre.  Cic. 
leges  dicëre  victis.    Liv.);   im- 
perium,  ii,  n.   Cic.  etc.  (ex.: 
imperium    accipëre.    Liv.    sab 
imperiam  popali  Romam   ca- 
dëre.    Cœs.).  Voy.    domination, 
POUVOIR.    Il    jFig.)   Commande- 
ment imposé  à  qqn.   Lex,  le- 
gis, f.  Cic.  etc.  (ex.:  legea  ac- 
cipëre ab  aliqao.   Cic.  legibas 
suis    uti    [.   suivre  ses   propres 
lois  .].  Cic.  leges  popalo  relin- 
quëre.    Cses.  suis  leyibus    esse 
jubêre  populam.  Liv.];  impe- 
rium, ii,  n.  Cic.  etc.  (voy.  au- 
torité, pouvoir).  Il    (Par  anal.) 
S'imposer  une   loi,  sibi   injun- 
gère,  ut...  Plin.  j.  Voy.  imposer, 

PRESCRIRE,     enjoindre.     ^     Règle 

d'action  imposée  à  l'homme 
par  sa  raison,  sa  conscience. 
Lex,  legis,  (.Cic.  etc.  (ex.:  lex 
nattirse.  Cic.  Sen.  lex  vitx  ou 
Vivendi.  Cic.  leges,  quse  natwA 
sunt  omnibus  datse  [opp.  à  ie- 
çes,  quae  propria;  popalis  et 
gentibas  cowttitatae  sunt].  Cic. 
contra  legem  naturœ  facëre. 
Cic.  on  dit  aussi ,  hoc  natara 
firœscribit  [•  c'est  une  1.  natu- 
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relie  ■].  Cic);  norma,    œ,  (. 
Cic.  etc.  (ex.:    naturœ  norma. 
Cic.  vitam  dirigëre  ad  rationia 
normam.   Cic);   ratio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ratio  proj'ecta 
a  rerum  naturû.  Cic);  Jus,  ju- 
ris,  n.  Cic  etc.    (ex.:  jura  na- 
tura:  Cic.)  ;    fas    {•.  ce  qui  est 
permis  par  la  loi  divine,  la  loi 
naturelle  oa   le  sens  moral    .), 
n.  indécl.  Cic.  etc.   (ex.:    qaod 
aat per  naturam  fas  esset  [-au- 
torisé par  la  I.  naturelle  -J  aut 
per  leges  [•  les  lois  positives  •] 
liceret.  Cic. si  fas  est[av.  l'Inf.]. 
Cic.    voy.    droit,    devoir).     — 
morale,    lex  veri  rectiqae.  Cic. 
(cf.  legis  perpétua  et   œtcrnx 
vis,  quce  qaasi  dux  vitœ  et  ma- 
gistra  officioram   est.    Cic).  ^ 
Ilègli3   constante,   universelle  à 
laquelle    les    phénomènes   sont 
assujettis.  Lex,  legis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  leges  œternœ,  qaibas 
a  deo  reguntar  omnia.  Cic).  || 
(Par  ext.)   Toute  règle  établie. 
Lex,  legis,    f.   Cic.   etc.   (ox.: 
lex    grammatica.     Gell.     leges 
philosophia;,  historié.  Cic.  pki- 
losophoram.Cic.  vêtus  lex  ser- 
monis.  Quint,  versibus  est  certa 
lex.    Cic.  hanc  ad   legem  for- 
manda  est  oratio.   Cic.   vêtus 
est  enim  le.v  illajustœ  verœque 
amicitia-,    ut...  [av.  le  Subj.]. 
Cic.  [Plane.  5].  qais  nescit  pri- 
mam  esse  historix  legem,  ne... 
fav.   le  Subj.].    Cic.  [de  Or.  Il, 

621).    Voy.  RÈGLE. 

2.  loi,  s.  f.  Titre  auquel  les 
monnaies  doivent  être  fabri- 
quées.   Voy.   ALOI,   TITRE. 

loin,  adv.'A  une  grande  dis- 
tance dans  l'espace.  Longé, 
adv.  Cic  etc.  (e.x.  :  /.  abesse 
[•être  loin  de  qqn,  de  sa  pa- 
trie, etc.  "].  Cic.  longe  vidêre. 
Cic.  longius  vidêre.  Cic.  longe 
abire.  Ter.  longius  discedëre. 
Cic.  abes  longe  gentium.  Cic); 
procul,a.dv.  Cic.  etc.  (ex.:  non 
procal,  sed  hic.  Cic.  procul 
tela  conjicëre.  Cses.  procal  at- 
tendére.  Cic).  —  à  —  (arch.), 
interposais  spatiis.Liv.  \\  (Loc. 
prép.)  —  de,  longé,  adv.  Cic. 
etc.  (avec  une  prép.,  ex.:  /.  a 
Tiberi.  Cic  oppidum  est  non 
longe  a  Syracasis.  Cic.  longius 
ah  urbe  [quam]  mille  passuum. 
Liv.  locam  castris  deligit  ab 
Avarico  longe  niiiia  passaam 
sedecim.  Cses.  longe  a  sais  in- 
ter  hostiam  cadavera  repartus 
est.  Sali,  non  longé  ex  eo  loco. 
Cses.  quam  longe  est  hinc  in 
saltam  vestrum  Gallicanum  ? 
Cic);  procul.  adv.  Cic.  (seul 
ou  avec  une  prép.,  ex.:  haad 
procal  inde.  Liv.  p.  ab  domo. 
Liv.  p.  a  castris.  Cses.  p.  a 
conspecta.  Cic.  procal  mari. 
Liv.  haud  procal  l'ticà.  Liv. 
haud  procal  R<imanis  prsesi- 
diis.  Liv.  procul  cœta  homi- 
num.  Liv.  [l'usage  classique 
exige  l'emploi  de  ab]).  ||  (Fij.) 
Eu  pari,  de  ce   que  la   pensée 
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écarta.  Procul,  adv.  Cic.{ox.: 
id  a  me  procal  aberit.  Cic.  as- 
sentatio      procal      amoveatur 
[•  loin  de  nous  la  flatterie  .]  ! 
Cic);  iong-ê, adv. Cic.  etc.  [ex.: 
longé   absit  propositam  illud. 
Quint.    [VI,  3,   2S]).   —   de  t<.i 
les      plaintes ,      lameniationes 
amove. .Sen.  Voy.  écarter,  éloi- 
gner.  Il    (Loc.  adv.)   Au    loin, 
procul,  adv.  CVc.  etc.  (ex.:  p. 
abire.  Cic);  lOBgé,  adv.  Cic. 
etc.(eï.:i,id(:r<;,persptcêrc.Cic.). 
De  —,  procul,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  procal  intaenti  videban- 
tar  continua   esse  litora.  Liv. 
non   est    tam    ardaum,    quam 
procal     intaentibus      ferlasse 
videatur.  Liv.  on  dit  aussi  eou 
ex  longinqao.  Cic.  Sen.   Tac. 
ex  locis  tam  longinquia.  Cic); 
eminus,    adv.  Cic.    etc.   (ex.  : 
em.  pugnâre.  Cxs.  eminas  has- 
tis  aat  comminas  gladiis    uti. 
Cic);  peregré  (•   do  l'étr.iii- 
ger,    c.-à-d.   do    loin    •),    adv. 
Plaut.  Liv.   (ex.:  p.  advenire. 
Plaut.  p.  nuntiâre.  Liv.).  ||  Loc. 
conj.  D'aussi  —  que...,  dujplus 
—  que,    ubi  primam...    Cic  *[ 
(Par  anal.)    A  une  grande  dis- 
tance du  moment  où  l'on  est. 
Longé,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  lon- 
ge   abest    tempus   dandi.    Cic. 
sed  hsec  longius  absant.  Cic). 
Qui   est  — ,    longinquus,   a, 
um,  adj.  Cic.    (ex.:  in  longin- 
quam  tempus  dilJ'erre.Cic.woy. 
LOINTAIN,  ÉLOIGNÉ).  Il  n'ira  pas 
— ,  voy.  LONGTEMPS.  ||  Loc.  prép. 
Le  moment  est  déjà —  de  nous, 
abiit  Jam   et   transveciam  est 
tempus.  Cic  Voy.  éloigner.  || 
Loc.  adv.   De  — ,  e.v  longinquo 
tempore.  Cic.  ||  Loc.  conj.   Du 
plus  —  qu'il    m'en   souvienne, 
quoad  longissimê  potest  mens 
mea  respicëre.  Cic.  ^    (Au  fig.) 
A  une  grande    distance,  quaiit 
au  rang,  au  degré. iong'ê.adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  l.  prestàre  ou  an- 
tecellëre  [■  laisser  loin  derrière 
soi  -].    Ctc.   ne  longius  abeam 
["  pour  ne  pas  aller  plus  I.  ou 
trop  1.»].  Cjc.  qaod  abest  lon- 
gissimê [•  ea  qui  est  loin  da  ma 
pensée,  de  mon  dessoin,  etc.  «J. 
Cic.  longius  progredi   ou  prx)- 
cedëre.  Cic.  longius  e.xtendi  oa 
porrigi.    Cic);    porro    (•  plus 
avant,    plus  loin  ^),  adv.   Liv. 
(ex.:  perge  porro.  Liv.).    Aller 
plus  — ,  voy.  POURSUIVRE.  Aller 
trop  —,    c.-à-d.  passer   la  me- 
sure, voy. MESURE.  Il  (Loc.  prép.) 
Loin  de,  longé,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:   res  nos  longias  trahit  ab 
incepto.Sall.  lon/jissimê  abesse 
a    vero.    Cic.  ab   hamaniiate. 
Cses.).  Etre  —    de...,  longé  re- 
cessisse  ou  abhorrëre  {ab   ali- 
qua  re).    Cic    Etre   —   de   son 
compte,  de  compte,  voy.  p.iSl, 
col.  2.  —  de  (av.  l'Inf.),  iantun\ 
abesse,  ut...  ut...  Cic  (cf.  tan- 
tam  abest  ut  véline,  at...  Cic). 
—   que...,    nedam,    conj.   Cic. 
(après  une  prop.  nég.  de  forma 
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ou  d»  sens,  cf.  T.  PopUia)  ne-  | 
qae  Q.  M^t^-llus  lim  trihani- 
,  ijm  stistinfn  potuerani,  ne-  ' 
diim  his  temporibas  salvi  esse . 
pojsimus.  Cic.  [Clu.  35,  9a].  \ 
vix  ipsij  recfi's  et  oppidis  (ri-| 
OIS  i  itatiir.  neiiam  m  mari  et 
iij  sU  (<iciU  abesie  ub  in;'uri.i 
<,-m/)oris.  Cic.  [ep.  XVI,  !S,  5]). 

Y,\re de.. ..longe  abesae,  ut... 

(ic.  (cf.  nie  longe  aberit,  ut 
crrdat.Cic).  Nètre  pas  —  da..., 
h.iad  multum  abesje,  outn... 
fie.  Il  (Loc.  .idv.'  Exorde  tiré 
da  si  —,  tam  lon/je  repetita 
principia.  l'ic.  Reprendra  les 
choses  de  —,  res  altius  petëre 
ou  repetire.  Cic.  Ni  de  près  ni 
da— .omnino  non...  Cic.  nuilo 
modo.  Cic. 

lointain,  aine   (lat.  pop.  lon- 
jitanus,  adj.   et  s.   m.   !|   .idj. 
Qui    se  trouve    à   une  distance 
considérable  dans  l'espace    lau 
prop.    et    au    fig.).    Longin- 
qaus,   a,   um,    adj.   Cic.   etc. 
(ex.:  l.  régie.  Cses.  ex  locia  tam 
Jonyin^aii    tamqae     diversis. 
Cic.  vov.  iLoicsÉ.p.736,col.l). 
Tu  es  dans  les    pays  — ,  longé 
gentiam    abes.    Cic.    Etre    —, 
longé   abesse  ou  distàre.    Cic. 
Qui  vit  dans  un  pays  —,  lon- 
ginqaas.  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
Iiomo  alienigenaet  longinqmis.  i 
Cic).    Il   (P.   ext.)   En   pari,  ilu  | 
temps.    Longinquus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :    in    longin-  • 
qaam    tempas    di([erre    [•    re- 
mettre à  une  époque  l.-].Cic.). 
;  s.  m.  Partie   do  l'espace  «jiii 
sa  trouve  à  une  distance  consi- 
dérable. Lonyinqaitai,  atis.    f. 
Cic.  Tac.  lieressas,  as,  m.  Plin. 
Dans    la    —,    longé,   adv.   Cic. 
procul,  adv.  Cic.  Se  perdra  dans 
le    —,    recedëre,    intr.    Virg.\\ 
(Spéc"!    Fond    d'une    peinture, 
d'un  dessin  figurant  des  objets 
éloignés.  Recessut,  ûs,  m.  Cic. 
(ex.  :  habêre  ambram  aliqaam 
et  recessam.  Cic).  Les  —,  a6s- 
cedenfia,  iam,  n.  pi.  Vitr.  Etre, 
se  perdre  dans  la  — ,  former  le» 
— ,  recedëre,    intr.    Plin.    (ex.: 
pictor   vi   artit  sas  e((icit    ut 
qaiedam     eminére    in    opère , 
qasedam   recetiiate   credama$. 
Plin.). 
loir,    s.    m.    Petit    mammifère 
rongeur,  dis,  gliria,  m.   Varr. 
Plin.  Lieu  où  l'on  élève  des  — , 
glirarium,  ii,  n.  Varr. 
loisible,    adj.    En    pari,   d'une 
manière    d'agir,    qui    est    i  la 
libre  disposition  de  qqn.   Lici- 
tuê,  a,    um,  adj.   T'irj.    Liber. 
era,  erum,  adj.  Cic.  Il   est    — , 
ticet,    impers.  Cic.  (cf.  si  qaid 
lioeat  qaacritis.  Cic). 
loisir  liât,  licêre,   être  permis, 
^tre  à  la  disposition  de),  s.   m. 
Libre  disposition    qu'on    a  de 
son  temps,   Otium.  ii,  "■  Cic. 
etc.  '..'opp.  à  nejotium,   laboy, 
(ettinatio.    ex.    :    cogitùre     in 
atio  de  negotiia.  Cic.  (rui  olio. 
Cic.    habêri:    plu»     otii.     Cic 
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otiam  ex  labore.  Liv.  perseqiii 
otiun\.  Cic.  a  rei  publics  pul- 
cherrimis     muneribus      otiimi 
sibi    sumére.    Cic.    ventre    in 
otium.    Cic.     cum     otium   fjt 
[•  quand  on  e~t    de  I.  ■].  Cic). 
De  —,  qui    a  du    loisir,    otio- 
SUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  ,ex.: 
otiosus  homo  [opp.  à  negotio- 
sus,    occnpatas  ].    Cic.    Scipio 
solere     dicebat     nunquam    $e 
minas  otiosum  esse  qaam  cum 
otiosas  [esset].   Cic).    De     —, 
consacré  au  lepos.  OtiOSUS,  B, 
um,  adj.    Cic.  etc.  (ex.  :  dies. 
Cic     senectus.    Cic)    1    (  '^ar 
ext.V  'Temps  libre  dont  on  dis- 
pose pour  faire  qqch.  Otium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  Tasculi  re- 
paies atqae  otiam.    Cic.  otiam 
titteratam     [•     consacré      aux 
lettres  •].  Cic.  otium  confern 
ad  aliqaid.  Cic  abandâre  otio 
stadioqae.     Cic.    otiam    suam 
consumëre  in  historià  scriben- 
dâ.  Cic.  de  liis    rébus    in  an- 
gulis    consamendi    otii  causa 
disserère.    Cic    otiam     studio 
sappeditûre.  Cornif.  per  otium 
[.    à    loisir    "]    cibam    capùra, 
spolia  légère.    Liv.).    Avec   —, 
otiosS,  adv.  Cic.  Liv.  Avoir  du 
—  pour,  vacàre,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  VAQUER].  1  Temps  libre  on 
dehors  d.3  occupations.  Otium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  amplexari 
otiam.    Cic    abi    negotia  fa- 
ciant  locam  otio.  Cic.  se  con- 
ferre  de    tarba  et   a  suhselliis 
in  otium    soliamque.    Cic.  cui 
non      industrio     otiam  pcena 
est  ?  Sen.  on  dit  aussi    tempas 
otii  ou  ofiosum.Cic);  tempus. 
oris,  n.Cic.  ei.c.(ex.:  iabore  ou 
negotiis  vacaam.  Cic.  t.vacaam 
Cic.    t.   sabsicivam    [-  qu'on  a 
de  reste  ■].     Plin.  j.    tempora 
sabsiciva.  Cic.    quod    mihi    a 
(orensi  labore  temporis  datur. 
Cic);  spatium,  ii,  n.  Cic. etc. 
(ex.  :  spatium    alicai    dure  (a- 
ciendi  ou  ad  (aciendam.  Cic). 
Avoir  du—,  otiari,  dép.  intr. 
Cic.  (Oit.  m,  58; . 
lombaire,  adj.  Qui  appartient 
aux  lombes.    (Traduire   par   le 
cénit.  iamborum.) 
lombard,  s.    m.    (Arch.)    Prê- 
teur sur    gage.  Voy.    pKâTEUR. 
Il   (P.  ext.)  Mont-de-piété.  Voy. 
ce  mot. 

lombe,  s.  m.  Partie  du  tronc 
située  en  arrière,  depuis  le 
dos  jusqu'aux  hanches.  Lam- 
bus,  i,  m.  l'Un. 

lombric,    s.  m.  Annélide,    dit 
vulgairement      ver    do     terre. 
Luinbricus,  i,  m.  Col.     ||     As- 
caride de  l'intestin.  Lumbriciis, 
i,  m.  Cato.  Cets. 
long,    gue,    adj.    Qui    a    une 
I    grande    étendue    da    l'une     â 
I    l'autre  de  ses  oxtn mités.  £.on- 
gUS,    a,     um,    adj.    Cic.    etc. 
sofip.  à  brevis,  ex.:  l.  spatiam. 
Cic .      an(ractam      longiorem 
lise  capire.   A'ep.  Ca?s.  episto- 
la  longa.  Plin.   J.  longitsima. 


LON 

Cic.  agmen  longissimum.  Cm». 
par   axt.    longus  capillas.  Nep. 
an  nescis  longas    rc'gibus    esse 
maniis  .'  Or.  en  pari,    do    pars. 
valens    an   imbccillus  ;   longus 
an  brevis.  Cic.  adv.    non  lon- 
gias  faciam.    Cic.    ne  longum 
Jiat.  Cic.  ionyum  esf  [.  il  serait 
trop   long  •]  perseqai    ceteros. 
Cic.     quam     improbi     fecerit 
longum  est  dicêre. Cic.  en  pari, 
de  pars,  nolo  esse  longus.  Cic. 
cam  nimis  longus  esse    nolim. 
Cic.  sed   elatas  studio   vereor, 
ne  longior  faerim.  Cic);  pro- 
cerus.  a,   um  (•  long,  allon- 
gé -),    adj.  Cic.  etc.    (ox.  :  p. 
corpus.  Plin.  j.   coltam,   ros- 
iram.     Cic.    cauda  procerior. 
Plin.)  ;   promissus,   a,    um 
(•  qui  s'étend  en  avant,  allon- 
gé,   long  •),  p.  adj.    Cœs.    Liv. 
(ox.  :  capillas.    Cxs.     csesaries. 
Liv.    barba.    Liv.).    Avoir    le» 
dents  —,  \oy.    p.  608,    col.    2. 
.N'en  savoir  pas  Dien    — ,    scire 
param.  Ter.   ||  Qui  a  plus  d'é- 
tendue   dans   cotte    dimension 
que  dans  toute  autre.  Un  carre 
— ,  voy.  REOTANOLB.   ||   QuI  mo- 
sure    telle    ou    telle     étoudu» 
dans  le  sens  de    la    longueur. 
LoDgus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  ratis  longa pedes  centum. 
Liv.  on  dit  aussi  :  pons  in  lon- 
gitadinem   pedam   sex,  Cœs.). 
—  d'un    pied,  pedalis,  e,    adj. 
Cœs.  —  d'un  demi-pied,  senii- 
pedalis,  e,  adj.  Vitr.     Plin.  — 
d'un  pied  et  demi,  sesqaipeda- 
Hs,  e,    adj.  Cxs.  \'itr.  Col.    — 
de  deux  pieds,  bipedalis,  e,  adj. 
Oses.   Vitr.  Plin.  —  d'une  cou- 
dée, cubiÉa/is,  e,  aid}.  Liv.  Plin. 
Saet.     1    (Par    ext,)    Dans     le 
temps  :  qui  a   une    durée    très 
étendue.    Longus,     a,    um, 
adj.  Cic.  etc     (s'opp.  à  brevis, 
mais  ne  s'emploie  correct,  qu'a- 
vec un  mot  désignant  le  temps 
ou  uno  portion  do  temps,  ex.  . 
vita  longa,  longior.  Liv.    tanv 
longa  œtas.  Cic.  l.  mora.   Cic 
l.    tempus.    Cic.    Liv.    l.  hora. 
Cic    l.  dies.  Plin.  mcnsis  ono 
die  longior.  Cic.   post  longum 
tempos.   Sen.  Wi.    Solo  Athe- 
niensis    non    longis    tempori- 
bus  ante.  Cic);    longinquus, 
a,  um,   adj.    Cic.    etc,    (ex,  : 
l.    observatio.    Cic.    l.    dolor. 
Cic.    morba».  Liv.    consueta- 
do.    Varr.    militia.    Liv.    obsi- 
dio.  Liv.  longinqaam  iter   in- 
gredi.    Liv.)  ;    diuturnus,    a, 
um     (•  long,   de    longue    du- 
rée ■  ),  adj.  Cic.  (s'opp.    à    bre- 
l'is,  ex.:  d.  error    [•  course    1. 
ot  vagabonde  -].    Cic.    bellam. 
Cic    Sali.   pax.  Cic    (elicitas. 
Liv.  impanita».    Cas.    moles- 
tix  diatarniores.  Cic.   diatar- 
niora  bona  [opp.  à  breviora]. 
Cic);  diutinus,  a,   um  (•  d» 
trop  longue  durée,  long  •),adj. 
Plaat.  fer.  Cic.  (ox.:  d.  làbor. 
C-cs.  d.   bellam.  Liv.   d.  mili- 
tia.   Liv.    d.    servitas.    Cic.)  , 
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multus,  a.  um,  .i.lj.  Cic.  etc. 
(ex.'  principatnm  multoa  an- 
nos  in  civitate  obtinncrat. 
Cspn.  multos  nnnos  Romam 
non  accessi.  Cic),  Fig.  U»  — 
main,  jamduilam,  adv.  Cic. 
jampriilem.  adv.  Cic.  longé, 
adv.  tic.  Ouvrage  de  —  ha- 
leine, lonijinrjai  iabfiris  opat. 
Cic.  longum  opus.  llor.  A  — 
traiu,  magnis  hauslibas  {bi- 
bëre).Ov.  I'oussit  de  —  sou- 
pirs, altias  gemitas  IrahSre. 
Sen.  vehementias  ingemëre. 
Cic.  Il  (Par  anal.)  Syllabe  —, 
si/llaba  longa.  Hor.  Gramm. 
Prononcer  — ,  prodacëre,  tr. 
Cic.  Quint,  (cf.  p.  syllabam 
Qaint.  Gell.  producendi  natu- 
ranx  non  habêre.  Oeil.).  En 
prononçant  —,  prodactè,  adv. 
Cic.  (cf.  prodactë  dici  fopp.  a 
brevi^ter  dici].  Cic.  [or.  159)).  |i 
(Fij.)  Etre  —  à  faire  qqch.,voy. 
LENT.  *[  Sabst.  au  masc.  Lon- 
gueur (on  étendue).  Longi- 
tudo,  dinis,  f.  Cic.  etc.  (o.\  : 
pans  in  longitadinem  rentum 
pedes  ['  ayant  cent  pieds  de 
I.  "1 .  Cœs.  in  longitadinem 
difpndi're  [■  fondro  en  1.  ']. 
Cic).  8cieur  de  — ,  voy. scieur. 
S'étendre  tout  de  son  —,  cor- 1 
pas  stemére.  Liv.  Tirer  de  — 
(arch.),  voy.  [s']  éloigner.  Se 
promener  de  —  en  large,  spa- 
tiari,  dép.  intr.  Cic.  ||  Loc. 
prép.  Le  — ,  tout  le  — ,  tout  du 
—  et  larch.)  au  —  de  (qqch.), 
secuDdum,  prép.  (av.  l'Acc.i. 
Plaat.  Cic.(ax.:s.  litas.  Plaat. 
s.  mare.  Cic.  sec,  fiamen.  Oses. 
valnas  accepit  s.  aurem.  .Su/- 
pic.  ap.  Cic.)  ;  prseter,  prep. 
(av.  l'Ace),  Liv.  (ex.  :  prxter 
orain.  Liv.  p.  ripam.  Liv.i. 
Couler  le  —  de,  prœterflaëre, 
tr.  Sali.  Liv.  Aller  le  —  de, 
prœtergredi,  dép.  tr.  Cic.  Sali. 
Passer  le  —  de,  prsetervehi, 
dép.  tr.  Liv.  Fig.  Tout  du  — 
de  l'aune,  voy.   p.  S23,    col.   3. 

Il  (Par  ext.)  Longueur  en 
durée.  Loc.  prép.  Le  — ^  tout 
le  —  du  jour,  toto  die.    Phced. 

Il  Loc.  adv.  A  la  — ,  temporis 
longinqaitate.  Cic.  diatarni- 
tate  temporis.  Cic.  Tirer  de 
longue  (arch. 1,  a/igoid  in  lon- 
gias  trahêre.  Liv.  ||  (Fig.) 
Z.OC.  adv.  Tout  au  — ,  tout  du 
— ,  copioaë,  adv.  Cic.  plenè, 
adv.  Cic.  verbosè,  adv.  Cic. 
(syn.  maltis  verbis.  Cic).  Plus 
au  — ,  uberias.  Cic  plaribus 
verbis.  Cic.  Ecrire  tout  au  — , 
perscribëre,  tr.  Cic.  Etudier 
tout  au  — ,  pertractâre,  tr.Cic. 
En  donner  à  qqn  du  —  et  du 
large,  voy.  malmbmer. 
longanimité  (lat.  post.  longa- 
nimitas.  Valg.  Cassiod.),  s.  f. 
Patience  à  supporter  ce  qu'on 
aurait  le  pouvoir  de  réprimer. 
Moderatio,  onis,  f.  Ctc.  Pa- 
tientia,  se,  f.  Cic  Lentitado, 
dinU,  f.  Cic.  (Tusc.  IV,  A3). 
Animas  mitis  ou  Unit.  Cic, 


1.  longe  (lat.  pop  longea,  tiré 
ili'  longas,  longi,  s.  f.  Lanière 
qui  sert  à  attacher  un  cheval. 
Loram,  i,  n.  Liv.  (ex.  :  loris 
eqaam  dacëre.  Liv.), 

2.  longe  (lat.  pop.  bimhr'a,  de 
lambas),  s.  f.  Moitié  en  long 
da  l'échiné  du  veau,  tombas, 
i,  m.  //or. 

longer,  V.  tr.  Aller  le  long  de 
qqch.  en  suivant  le  bord.  Le- 
gère.  tr.  Liv.  (ex.  :  oram.  Liv. 
litora.  Mêla.)  :  prsetervehi, 
dop.  tr.  Cic.  Liv,  (ex.  :  Locros  \ 
classe.  Liv,  navibus  Gallia'  o-  j 
ram.  Liv.). —  la  côte,  iter  se- 
cundam  mare  (acëre.  Cic.  En 
longeant,  prxter  ou  lecandam 
(avec    l'Ace).  Cic.  j 

longévité  (lat.  post.  longsevi- 
tas.  Macr.  ,4mbr.  Hier.),  s.  f. 
Prolongation  de  la  vie  jusqu'à 
un  âge  avancé.  .Spatiam  atque  ' 
longinqaitas  vitse.  Cic.  Vita 
longa  o\i  longior.  Liv.  \\  (P. 
ext.)  En  pari,  des  choses. 
Voy.  DURés. 

longitude  (lat.  longitado,  lon- 
gueur), s.  f.  Coordonnée  géo- 
graphique qui  sert  à  détermi- 
ner la  position  d'un  lieu,  dis- 
tance du  lieu  à  un  méridien 
déterminé.  Regio  cseli,  Cœs. 
Regio,  onis,  f.  Cic, 

longitudinal,  aie,  adj.  Qui 
est  dans  le  sons  de  la  lon- 
gueur. In  longitadinem  exten- 
tas  ou  porrectas,  Ca's.  \'itr. 
Faire  une  fente  — ,  in  longita- 
dinem dif^ndëre.  Cic.  Avoir 
une  fente  — ,  in  longitadinem 
(indi.  Ct'ls. 

longitudinalement .  adv . 
Dans  le  sens  de  la  longueur. 
In  longitadinem  {diffindëre) . 
Cic.  Per  longitadinem    Plin, 

longtemps,  a.  m,  et  adv.  1| 
S.  m.  Un  long  espace  de  temps. 
Longum  tempas.  Cic.  (cf.  kayc 
est  absolati  clientis  post  lon- 
gam  tempas  salatatio.  Sen. 
r/i.  voy.  temps).  Il  y  a  — ,  dia, 
adv.  Plaat.  Jamdia,  adv.  Cic 
etc.  (cf.  jamdia  me  exspectas. 
Cic).  Il  n'y  a  pas  — ,  haad 
ita  pridem.  Plaat.  (Voy.  ré- 
cemment). Pendant — ,  dia,  adv. 
Cic.  Pendant  un  si  —  temps, 
tam  dia.  Cic.  Pour  — ,  in  mal- 
tos  dies  ou  annos.  Cic.  Dè5  — , 
de  — ,  dia,  adv.  Cic.  pridem 
ou  Jam  pridem.  Cic.  ^  Adv. 
Pendant  un  long  espace  de 
temps.  Diu,  adv.  Cic. etc.  (ex.: 
tam  dia.  Cic.  dia  maltamqae 
ou  nxaltam  diaqae.  Cic  pa- 
ram  [•  trop  peu  'J  dia.  Cic). 
—  avant,  malto  ante.  Cic.  — 
après,  multo  post.  Cic.  Pas  — 
après,  non  ita  malto  post.  Cic.  \ 
non  ita  longo  intervalto,  Cic,  I 
Plus  — -,  longias,  adv.  Cic. 
Sali,  [cl.neqae  arbem  ab  insi- 
diis  privato  consilio  longias 
taeri  poterat.  Sali.  [Cat.  29, 
1].  diutins,  adv.  Cic,  Pas  plus 
— ,  non  altra,  Liv.  (cf.  re  non 
cUtra  recipiente  canctalionem. 


Liv,  [.V.i(IX,  2/.,7]).  Si  —,  tam- 
dia,  adv.  Cic  Aussi  —  qu'il 
faut  pour  que....  tantisper 
dam...  Cic  (cf.  at  ibi  esset 
tantisper,  dam  caleus  compa- 
raretur.  Cic).  Aussi —  que..., 
tam  dia  qaam(oa  qaam  dia),, 

Cic.    usqae    adeo qaoad. . , 

Cic,  (Sexe.  82).  qaam  dia,  adv. 
relat.  Cic.  (cf.  tenait  se  ano 
loco  qtiamdia  fait  [•  dura  •] 
hiems.  Cic).  qaoad,  adv.  relat. 
Cic.  (cf.  tamdia,  qaoad  potai, 
Cic  ou  abs.  qaoad  potai,  Cic), 
Voy.  tant  [que]. 

longuement,  adv.  D'une  ma- 
nière longue  (surtout  en  pari, 
de  la  durée).  Lente,  adv  Cic. 
Tarde,  adv.  Cic,  Voy.  lente- 
ment. Discuter  — ,  longias 
facëre.  Cic.  maltis  (s.  e.  ver- 
bis) disserére.  Sali.  Parler  —, 
malta  dicêre,  Cic.  Pour  ne 
pas  parler  trop  —  sur  un  sujet 
connu,  ne  in  re  nota  maltas 
sim.  Cic  Ecrire  — -,  longiorem 
epistalam  facëre.  Cic. 

longuerie,  s.  f.  (Arch.)  Action 
de  traîner    en  longueur.    Voy. 

LONGUEUR. 

longuet,  ette,  adj.  Un  peu 
long.  Longalaa,  a,  ant,  adj. 
Cic. 

longuetir,  s.  f.  Lapins  grande 
étendue  d'un  objet  de  l'une  a 
l'autre  de  ses  extrémités.  LoD- 
gitudo,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  longitadinem  [-en  I.»]. 
Cœs,  au  plur.  immensitas  lon- 
gitadinam,  Cic);  proceritas, 
atis,  f.  Cic  Plin.  [ex.  :  p.  col- 
loram.  Cic.  aariam.  Plin.  pr. 
trabiam.  Sen.  au  pi.  proceri- 
tates  arboram.  Cic)\  magni- 
tudo.  dinis,  f.  Plin.  (ex.  : 
crocodili  m.  excedit  pleram- 
qae  daodeviginti  cabita.  Plin,\ . 
^  Etendue  que  mesure  un 
objet  dans  le  sens  de  cette  di- 
mension. LoDgitudo,  dinis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  l.  agminis. 
Cœs,  itineris.  Cic,  viœ.  Liv, 
in  longitadinem  dacentorum 
pedam.  Cœs.  in  longitadinem 
diffindëre  [•  fendre  dans  le 
sens  delà  1.  •].  Cic),  Etendue 
(d'un  champ)  en  — ,  Striga, 
se  [pr,  bande  de  terrain  dans 
le  sens  do  la  1.  d'un  champi, 
f.  Grom.  vet.  (s'opp.  à  scam- 
nam.  Grom.  vet,);  ager,  gri, 
m.  Hor,  (ex.:  in  agram  fs'opp. 
à  in  fronte  ou  in  frontem]. 
Hor.  [sat.  I,  8,  12]).  ||  (Par 
anal.)  Prolixité.  Voy.  ce  mot. 
Où  il  y  a  des  —,  verbosus, 
a,  uni,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
oratio  verbosior.Cic.).'i  Durée 
très  étendue.  Longitudo , 
dinis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  l, 
noctis  [opp.  à  diei  brevitas]. 
Cic,  orationis  [opp.  à  con- 
tractio].  Cic);  longinquitas, 
atis,  f.  Cic,  etc.  (ex.  :  l.  tem- 
poris, temporum.  Cic.  l.  et  die* 
[-  1.  detemps  -].  Cic  on  dit  aussi 
tempas  diesqaeoa  dies  tempas- 
qae.  Cic.  et  abs.    dies.  Cic.   cf. 
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dia  tempasqac  (orsitan  leniet 
iram.  Sen.);  diuturnitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  tempo- 
ris.  Cic.  belli.  Cses.  voy.  di- 
rbb).  Traîner  et  iaroh.)  tirer  on 
— ,  <raière,  tr.  Cic.  etc.  lex.  : 
conxitia,     Cic.     bellam.    Lii.V 

Voy.      TIREn,      TRAISER.     |{     (Pal' 

ext.)  Long  délai.  Hora,  X,  f. 
Cic.    Cunctatio,  onis,    f.   Cic. 

Voy.   DÉLAIf  LKNTEUB,  RETARD. 

lopin,  s.  m.  (Fainil.)  Morci-au 
qu'on  a  pour  sa  part.  Voy.  mor- 
ceau. Il  (Fij.)  Arch.  Partie. 
Voy.  Cû    mot. 

loqaace.  adj.  Qui  parle  beau- 
coup.   Loqacxx,    aaj.  Cic.  Voy. 

BAVARD. 

loquacité,  s.  t.  Disposition, 
habitude  qu'a  quelqu'un  de 
parler  beaucoup.  Loquacitas, 
atis,  f.  Cic. 

loque,  s.  f.  Lambeau  d'étoffe. 
Pannas,  i,  m.  //or.  Etre  en — , 

voy.    DÉGUENILLK. 

loquèle  (lat.  logaeJa,  action  de 
parler),  s.  f.  (Arch.)  Facilité  de 
parole   banale.  Voy.  faconde 

loquet,  s.  m.  Fermeture  de 
porto  composée  d'une  lame  do 
fer,  etc.  C/austram,  i,  n.  Cic. 

loqueteux,  euse,  adj.  Qui  a 
des  vêtements  en  loques.  Pan- 
nosas,  a.  um,  adj.  Cic. 

loquette,  s.  f.  (Famil.)  Petite 
loque.  Panniilas,  i.  m.  Amm.. 

lord,  s.  m.  En  Angleterre,  sei- 
gneur. Voy.  ce  mot.  La  Cham- 
bre des  — ,  voy.  sé.nat.  Le  — 
maire  de  Londres,  prsfectas 
arbi.  A. 

lorgner,  v.  tr.  Regarder  du 
coin  dj  l'œil.  Limit  oculis  us/j:- 
cëre  ou  intaeri.  Plaixt.  ou  limis 
(s.  e.  ocalis)  aspicére,  spectàrc. 
Piaat.  Ter.  \\  Observer.  Voy. 
ce  mot.  Il  Fig.  Famil.  —  une 
chose,  voy.  convoiter.  ^  I{l>- 
garder  à  travers  une  lorgnett" 
ou  un  lorgnon.  Vitro  aspicé- 
re. A. 

lorgnette,  s.  f.  iArch.)  Petite 
lunetio  d'apjiroche.  Voy.  lu.net- 
te.  1  l'otite  lunette  de  théâtre. 
Vitram,  i,  ç.  A. 

lorgnon,  s.  m.  Sorte  de  lunet- 
tes sans  branches.  Vitram  oca- 
lare.  A. 

loriot  (lat.  auréolas,  de  cou- 
|i;ur  d'or),  s.  m.  l'asseroau  à 
plumage  jaune.  Chlorion,  onis, 
m.  Plin.  Fig.  Compère  —  (or- 
.qeletj.  Varalas,  i,  m.  Marc. 
Lin  p. 

lors,  adv.  Ace  moment  là.  Voy. 
AL.ORS.  Depuis  —  (depuis  ce  mo- 
ment là),  dos  —  (dès  ce  mo- 
ment là),  inde  {loci) .  Cic.  ex  eo 
tempore.  Cœs.  Voy.  depuis, 
DÈ-.  il  Loe.  conj.  Dég  —  que, 
voy.  DE".  Loc  prép.  —  do  (au 
moment  de...),  tab  [ipsà pro- 
fectione).  Cœt.  Voy.  moment.  || 
Loc.  conj.  —  que,  voy.  lorsque. 
Spéc.  —  même  que,  etiamsi, 
conj.  Cic. 
lorsque,  conj.  Au  moment  où. 
Cum,  conj.  Cic.  etc.    (ex.  :  il, 
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qui    non     dépendit    injariam, 
cum  potcst,  injusti  facit.   Cic. 
dii'S  haudmalti  intercesserani, 
cum  legati  vénérant.  Lii-.  cum 
«mperium    abrO'jabat,   poterat 
(acëre   id    injasti.  Cic.  Zeno- 
ncm,  cam   Atlicnis   essem,  aa- 
dicbain  Ireqaentcr.  Cic.t!pami- 
nondiis,  cum  ticissct  Lacedse- 
monios.  qaa'sivit...  Cic.),ubi, 
conj.  Cic.  etc.   (ex.  :   çuem   abi 
vidi,  equidem  vim  lacrimarum 
profudi.  Cic.  voy.  quand)  ;    ut, 
adv.  conj.  Cic.  (ex.:  ut  lixcau- 
divit.   Cic.  ut  liuc  venit.  Cic). 
Voy    les  grammaires. 
los   (lat.  laudes,  plur.  de  laus, 
louange),  ».  m.  (Arch.)    Action 
de   louor,    d'être    loué.  Latida- 
tio,  onis.  f.  Cic.  Voy.  louange. 
Il   (P.  ext.)  Renommée,  gloire. 
Voy.  C3S  mots.   1  Action  d'ap- 
prouver.  Voy.  APPfïOBATION. 
losange,  s.  m. Parallélogramme 
dont    les    quatre    côtés  sont  é- 
Saux,sansquo  les  angles  soient 
droits.  Hliombas,  i,  m.    Grom, 
vet.  Scatalii,   se,  f.  Censor.  fr. 
Qui  a  la  forme  d'un  — ,  rhom- 
boïdes, is,LMart.  Cap.  Grom.- 
vet.   Il   Carre.iu  en  — ,  scutala, 
a?,  f.  Vitr.    Pall.  Qui  a  la  for- 
me d'un  — ,  scatulatas,  a,  um, 
adj.  Plin. 
lot,  s.  m.   Ce  qui   échoit  à  qqn 
en  partage,  et  quand  on  tire  au 
sort.  Sots,  sortis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ei  sorte  provincia  obvenit. 
Cic.  conjirére   in   sortem  pro- 
vincias.    Liv.).     Obtenir    pour 
fson)  — ,  sortiri,  dép.    tr.   Liv. 
(cf.  s.  provinriam.  Liv.).    Par- 
faire   dos  — ,  sortitio.   onis,  f. 
Cic.    Il   a    gagné  un   lot  (dans 
une  loterie),  sors  ejusexiit.  A. 
Il  a  gagné  le  gros  — ,  sors  cjas 
prima  e.riit.    A.    \\     Fig.    Sors, 
sortis,  f.  Cic.  (voy.  sort).  Con- 
dicio  ,   onis ,   f.     Cic.     Forta- 
na,  a",    f.    Cic.    Etre    le  —  do, 
contingére ,     intr.    Cic.  etc. 
(voy.  ÉcnoiR,  (tomber  on]  par- 
tage).   1  Piirtion   assortie  d'un 
ensemble    de   choses  qu'on  ré- 
partii  en    vue  d'un  partage  ou 
d'une    vente.    Pars,  partis,   f. 
Cic.    (cf.    locare  agram  parti - 
bas.  PUn.\.    Voy.    part.    ||  (P. 
ext.)  Quantité  de  marchandises 
non     déterminées    exactement. 
Voy.  quantité,  solde.  Un  —  de 
vieille  ferraille,  voy.  tas. 
loterie,  e.  f.  Jeu  de   hasard  où 
l'on  tire  dos  luis  au  sort.  Sor- 
titio, onis,  f.  A.  Sortes,  ium,  t. 
pi.  A.    Aléa  sortiam.  A.  Billet 
de  — ,    sors,    sortis,    f.    Saet. 
Mettre  en  — ,  ad  sortem  revo- 
care  ou  sorti  committêre.  Suet. 
Motiro  dfs  objets  en  — ,  reram 
sortes  venditare.  Suet.  Gagner 
(|qeh.  à  la  —,  in  sortiam   aléa 
lacrum,  (acëre.    Os.   Etre  heu- 
reux à  la  — ,  prospéra  sortiam 
aleiï  uli.  Gt.    (Fig.)    Chose  où 
rè;4ne    le   hasard.    Aléa,  se,    f. 

(Jic.   Voy.    CH^NCt,    MA'^ARD. 

lotion,  8.  r.  Action  de  faire  cou- 
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lor  un  liquide  sur  un.î  partie 
du  corps.  Lotio,  onis,  f.  Vitr. 
1  Opération  par  laquelle  on 
débarrasse  une  substance  des 
cléments  étran.^ers  qui  y  adhé- 
rent. Lotio,  onis,  f.  Plin.  Val. 

Voy.    NETTOYAGE. 

lotir,  V.  tr.  Répartir  par  lots. 
Partes  (acëre.  Cic.  Partiri, 
dep.  tr.  Cic.  Sortiri,  dép.  tr.  Cic. 
Voy.  PARTAOBR.  ^  ilottro  en 
possession  d'un  lot.  Partem 
dure.  .■i.  Le  genre  humain  se- 
rait bien  mieux  loti,  genus 
mortale  longe  (oret  instruc- 
tias.  Plised.  Ironiqt.  Bien  —, 
orna<us,  a,  am,  p.  a  ij.  Cic. 
exornatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Me  voila  bien  — I  bene  mecum 
agitur!  PUiut.  pessumë  ornatus 
eo  !  l'iaut. 

lotissage,  s.  m.  Action  de  lo- 
tir, de  répartir  par  lots.  Par- 
titio,  onis,  f.  Cic. 
lotissement,  s.  m.  Répartition 
par  lois.  Partitio,  onis,  f.  Cic. 
lotus  et  lotos,  s.  m.  Espèce  du 
jujubier.  Lotus,  i,  f.  Plin.  Voy. 
JUJUBIER.  Il  Chez  los  anciens 
arbro  ijui  passait  pour  procnrei 
l'oubli.  Lotus,  i,  f.  Plin.  1  Es- 
pèce do  nénuphar  bleu  d'Egyp- 
te. Lotus,  i,  f.  Plin.  —  cultivé, 
lotometra,  as,  f.  Plin.  —  sau- 
vage, lotaster,  tri,  m.  Grat. 
Espèce  de  — d'Afrique,  ceZi/iis, 
is,  Ace.  im,  f.  Plin.  Fruit  du 
— ,  lotas,  i,  (.  Plin. 
louable,  adj.  Digne  de  louan- 
ge. Laudahilis,  e,  adj.  Cic. 
Laude  diijnas .  Cic.  Laudandus, 
a,  am,  adj.  verb.  Cic.  Prxdi- 
cabilis,  e,  adj.  Cic.  Prsedican- 
das,  a,  am,  adj.  verb.  Cic. 
(Tusc.  V,  ii9).  Très  —,  in  ma- 
gna laude  ponendas.  Cic.  Ac- 
tion, qualité  ,  laus,  laadis,  f. 
'.'lO.  litre  — ,  ittudi  esse.  Cic. 
luadem  habére.  Cic.  \\  Substan- 
tivt.  Du  — ,  laadabile,  n.  Cor- 
ni(.  laus,  laadis,  f  Cic. 
louablement,  adv.  D'une  ma- 
nière louable.  Laailabiliter, 
adv.  Cic.  Ilonestë,  adv.  Cic. 
louage,  s.  m.  Jouissance  qu'on 
aci[uiert,  moyennant  un  prix 
convenu,  de  1  usage  d'une  cho- 
se. Locatio,  onis,  f.  Cic.  Con- 
trat de  — ,  locatio,  onis,  f.  Cic. 
De  —,  condartus,  a,  um,  p. 
adj.  Cio.  condactirias,  a,  am, 
adj.  Cic.  (voy.  location).  Voi- 
ture de  —,mf;ritoria  reda.Suet 
Donner  ou  [irondre  à  — ,  voy. 
1.  LOUER,  acpeiimeh.  Celui,  colle 
qui  donne  à  — ,  locator,  oris, 
m.  Jet.  qui,  quse  locat.  Jet. 
Celui, celle  qui  prend  à  — ,  voy. 

FERMIER,       LOCATAIRE.       ||      (Fig.) 

Do  —  ,  adventicias,  a,  am,  adj. 

I^Hc.    Voy.   EMPRUNTÉ. 

louange,  s.  f.  Action  do  louer 
qqn  pour  sos  mérites,  ses  qua- 
lités. Laadatio,  onis,  f.  Cic. 
Prsedicatio,  onis,  f.  Cic.  Laus, 
laudis,  r.  Cic.  (voy.  élogk).  Di- 
le  lqi\ch.)  à  la  —  de  qqn  (/lanc) 
I    oiicui   laudemtribitére...  Cic. 
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atteai  aligaid  taadi  dacëre   ou 
(lare.  Cic.  1   l'arolos,    discours 

Ear  lesquels  on  louo.  i|<iii. 
aadatio,  onis,  f.  Cic.  Lan- 
des, laadum,  f.  pi.  Cic.  Voy. 
ËLOOE.  Il  Ii)n  purl.  dos  chants 
«n  l 'honneur  de  Dieu  ,  des 
héros.  Laudes ,  laudam  ,  f . 
pi.  Cic.  (cf.  den  laades  et  gra- 
te$  agantar.  l'ic.  canëre  ad  ti- 
biam  claroram  virnram  laudes. 
Cic.).L'rsPconium,  U,  n.  Cic.  (ci'. 
praeconium  tribaére  ulicai.  Cic. 
prxconium  facëre  de  Deo. 
Lact.).  Il  h'Ig.  Chanter  les  ^  do 
qqn  (faire  valoir  ses  mérites, 
ses  qualités),  pra-dicâre  de  vir- 
tatibiis  alicujas.  Cic.  Voy.   cÉ- 

LÉBIÎER,    VANTER. 

louanger,  v.  tr.  (Famil.)  Pro- 
diguer la  louantje  à  qqn.  Nimis 
laadàre.  Cic.  In  cielam  laudi- 
bas  efferre.Cic. 

louangeur,  ouse.  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  prodigue  la 
louange.  Laudator,  oris,  m. 
Cic.  Pra'dicator,  oris,  m.  Cic. 
Louangousn,  qaa;  laudat  ou 
•irsedicat.  Cic.  laadatrix,  tricis 
f.  Cic.  Adjectivt.  Paroles  — , 
laadationes ,  um,  f.  pi.  Cic. 

1.  louche  (lat.  iuscas,  borgne), 
adj.  Dont  les  deux  yeux  no  re- 
gardent pas  la  mênria  diretUion. 
Strabas,  a,  um,  adj.  l'arr. 
Une  personne  — ,  et  subst.  un 
— ,  strabo,  onis,  m.  Cic.  Un 
peu  —,  pselus,  a,  am.  adj.  Varr. 
Hor.  psetulus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Il  P.  oxt.  Yeux  — ,  limi  ociili. 
l'iaat.  Yeux  très  —,  perversis- 
simi  oculi.  Cic.  \\  (Kig.)  Qui  a 
le  regard  faux.  Obliqaus,  a, 
am,  adj.  Cic.  Regarder  d'un 
œil  — ,  obliqua  ocalo  aspicêre. 

Ov.   Voy.     FAUX,     ENVIEUX.     ||    (P. 

anal.)  Couleur  — ,  voy.  incer- 
tain, INDÉCIS.  Pierre  précieuse 
— ,  voy.  TERNE.  Il  lîqulvoque. 
Obliquas,  u,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
ÉQUIVOQUE.  Conduite  — ,  voy. 
SUSPECT.  Façons    de   s'exprimer 

— ,    voy.   ÉNICMATIQUE    ,     OBSCUR. 

Subst.  Du  — ,  ambigaitas,  atis, 
f.  Ctc. 
5.  louche,  s.  f.  Grande  cuillère 
pour  le  potage.  Voy.  cuillère. 
||    (P.  ext.)  Sorted'écuelle.  Voy. 

ÉCUELLE. 

loucher,  v.  intr.  Avoir  les 
yeux  qui  ne  regardent  pas  dans 
la  même  direction.  Sfradonem 
esse.  Cic.  Perversis  ocalis  esse. 
Cic.  I|  (P.  ext.)  Tourner  ses 
yeux  de  manière  qu'ils  no  re- 
gardent pas  dans  la  même 
direction.  Voy.  contourner. 
Regarder  en  louchant,  limis 
ocalis  adspicëre.  Plaat. 

louchet,  s. m.  Polie  ferrée.Voy. 

BÊCHE,    PELLE. 

1.  louer,  V.  tr.  Donner  à  loyer. 
Locàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:jDor- 
toriam,  fandum,  vertigalia. 
Cic.  agram  Campanum  fruen- 
dam.  Liv.  agram  framento 
f»au  prix  de  la  récolte-].  Liv.); 
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ablocàre,  tr.  Saet.  {ex.:  do- 
mum  in  reli(inampartemanni. 
Suet.  [Vit.  7])  ;  elocâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  fundam.  Cic. 
boves.  Col.).  So  — ,  se  ou  ope- 
ram  saam  locàre  {alicui).  Cic. 
1  Prendre  à  loyer.  Condu- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (av.  ou  sans 
m«rcede,  ex.:  navem  patridam. 
Cœcil.  domum,  hortam.  Cic. 
alicaidomum  liom^.Val.-Max. 
alicui  locam.  Cic.  domum  non 
magno  [•  pour  un  prix  modi- 
que .].  Cic).  Il  (Par  ext.)  En- 
gager qqn  à  son  service  pour 
un  temps  déterminé  moyen- 
nant un  salaire  convenu.  Con- 
ducêre  {aiiqaem)  pretio  ou  mer- 
cede.  Cic. 

2.  louer,  V.  tr.  Faire  valoir  par 
l'approbation  qu'on  donna  aux 
mérites,   aux    qualités.    ||    Une 
personne.    La.uda.re,    tr.    Cic. 
etc.  (s'opp.  1    vitaperàre,    cas- 
tigâre,    reprehendére,   ex.  :     l. 
aliquem.    Cic.    aiiqaem    alicui 
[•devantqqn-].  Ter.  l.  aliquem 
valde,  vehementer  ou  ma.vlmê. 
Cic.  aliquem  non  satis  pro  di- 
gnitate  laudàre  posse.  Cic.  lau- 
dari  alicui  [•  par  qqn.]  Cic.  on 
dit  aussi  :    laadem  alicui    tri- 
buère.    Cic.  alicui  laadem  im- 
pertire.  Cic.  lande  aliquem  im- 
pertire.  Cic.  laude  affici  [«  être 
loué-].   Cic.  coUigëre  undiqae 
omnium  laudem  [  •   être   loué 
universellement  •  ].  Cic.  dare 
aliquid    alicui   laadi  [  •  louer 
qqn  de    qqch.  •].    Cic.  si    Fa- 
bio    laudi    datum   esset  [  •   si 
on     avait    1.    Fabius  -],   qaod 
[■  de  ce  que  •])  pingeret.  Cic.)  ; 
coUaudàre  (-louer,    faire  un 
grand  éloge  de  -),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    c.    aiiqaem.    Cic.    alios, 
sese.     Plaut.    aliquem    eximië. 
Nep.    aliquem      in    senatu    et 
apud  popalum  magnifies.  Liv. 
aliquem      senatus       consulta  , 
praprio       senatus       consulta. 
Cic);    dilaudàre   {•   1.  beau- 
coup, à  tous  les  points  de  vue-), 
tr.    Cic.    (ad.    Att.    VI,    2,    9; 

3,  3)  ;  prœdicâre  ^  •  louer, 
célébrer,  exalter -),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aiiqaem  liberatarem  pa- 
triœ.  Nep.  de  se  ipsam  praedi- 
câre.  Cic.  voy.  célébrer,  van- 
ter) ;  probâre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  bstisier,  vanterI.  ||  (Par 
anal.)  Louer  Dieu.  Voy.  célé- 
brer. Il  (P  '   ~ 
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•:r.  Il  (Par  ext.)  Se— de  qqch., 

f.     [sol     FÉLICITER.     So    —  de 


voy 

qqn,  aifguem  probâre.  Cic. 
mirificas  alicui  gratias  agëre. 
Cic.  Il  Une  chose.  Laudàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  eoram  consilium. 
Nep.  approbata  laadataque 
Cottse  sententia.  Cic.)  ;  col- 
laudâre,  tr.  Cic. etc.  (ex.:  mo- 
res majoram.  Plaat.  alicujas 
factam.  Cic.  virtatem  militam. 
Liv.  eoram  benevalentiam  erya 
se  diligentiamque.  Cic.  cîe- 
mentiam  ejas  per  litteras.  Cic. 
orationem  satis  maltis  verbis. 
Cic.)  ;   comprobâre,    tr.  Cic. 


«te.  (ex.  :  alicujas  (actam.  Cic 
voy.  approuver;.  Voy.  élook. 

1.  loueur ,euse  s.m.etf.  Celui, 
cello  qui  fait  métier  de  donner 
à  loyer.  Locator,  oris,  m.  Jet. 
—  do  places  au  théâtre,  loca- 
rias,  a,  m.  .Mart.  Loueuse,  aux 
locat.  A. 

2.  loueur, euse, s.m.etf. Celui, 
celle  qui  a  coutume  de  donner 
des  louanges  Laudator,  oris, 
m.  Cic.  Prsedicator,  oris,  m. 
Cic.  Loueuse,  laadatrix,  tricis' 
f.  Cic.  ' 

louis,  s.  m.  (Arch.)  Pièce  d'or 
à  l'effigie  du  roi  de  Franco.  — 
d'or,  et,  absolt.  —,  nummas 
atireus,  ou  tout  simpl.  aareus, 
i,    m.    A.   —    d'argent,     voy. 

ECU. 

loup,  s.  m.  Quadrupède  car- 
nassier. Lupus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  lupi  rostram.  Plin.).  Da 
—,  lupinus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Mangor  comme  un  — ,  voy. 
gloutonnement.    Il    Famil.  Etre 

connu  comme  lo  —   gri-s,  le  

—  blanc,  notissin\am  esse.  Cic. 
Voy.  CONNAÎTRE.    ||   (Loc.  prov.) 
Fig.    Il    faut    hurler    avec    les 
loups,    ut    homines    sunt,    ita 
morem  geras.Ter.{îde\pU.  J.31). 
cum  insanientibus   farëre  ne- 
cesse  est.Gs.{d'a.p  Petr.[3,  U]). 
Il  .-V  pas  de  — ,  et,  arch.  an  pas 
do    —,     pressa    grada.    Sali, 
suspenso  pede.  Phœd.  .Marcher 
à  pas  de  — ,  ire  suspenso  gra- 
da.  Ter.   obrepére,    intr.    Cic. 
Les    loups  ne  se  mangent    pas 
entre   eux,  canis  caninam  non 
est.    Varr.  Se    mettre   dans   la 
gueula   du    —,    voy.    p.    ICIÛ, 
col.  1.    Tenir  le  loup    par     las 
oreilles,  tenëre  lapam  aaribus. 
Ter.  Quand    on    parle   du    — . 
on  on  voit  la  queue,  lapas   in 
fabula.  Ter.  eccum  tibi  lapam 
in  sermone.  Plaut.  Entra  chien 
at  —,  ofcscurâ  jam  lace. Cic.  \\ 
(Fig.)  Homme  malfaisant.Womo 
feras.    Cic.   Pestis,  is,   f.  Cic. 
Agir  on  — ,  lupino    rita  agëre. 
A.  1(P.  anal.)  Demi-masqua  da 
satin  noir.Voy.MA'QUE.  ||  Défaut 
dans  une   pièce   da   bois.  Voy. 
DÉFAUT.   Il    (Arch.)   Ulcère  ron- 
geant.   Intertrigo,    triginis,  f. 
Plin.    Il    Têie    do    —    (grande 
brosse    pour    époussoter),   per- 
ticœ  qaibas  aranese  detergen- 
tur.     Ulp.     Il     Crochet,      forte 
pince.  Lupus,    i,    m.    Plin.    || 
Gueule  do  —  (muflier,  plante', 
leontopetalon,  i,  n.  Plin.  Pied 
do  — ,  voy.  MARRUBE.  T(P.  anal.) 
— -  maria,  —    da  mer.     ||     Es- 
pèce de  phoque.    Voy.   phoquk. 
Il  Poisson  vorace.  Lapas,  i,  m. 
Varr.  Col.   Hor.    ||     Fig.  —  da 
mer  (vieux  marin     intrépide), 

voy.    MARIN. 

loup-cervier,  s.  m.  Nom  vul- 
gaire du  lynx.  Ceri'arioï  la- 
pus.  Plin.  Jiufias,  ii,  m.  Plin. 
Il    Fig.  Un  — (homme  rapace). 

Voy.    RAPACE. 

loupe,  s.  f.   Excroissance  soiii 
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la  peiu.  Tnmor.  oris,  m.Plin. 
Taber,  beris,  n.  Gels.  l\  ILx- 
croissancâ  ligneuse  des  arbres. 

VOV.    EXCROISSANCE,  NilKUO. 

lou'peux,  euse,  adj.  Qui  a 
.les  lou|K<i.  il  Bois  —  (qui  a 
des  nœudï).  Voy.  ndveux. 
loup-garoii.  s.'  in.  Dans  les 
superstitions  populaires, homme 
â  l'orme  de  loup.  Lapxis,  i,  m. 
l'Un.  Il  Fig.  Homme  insocia- 
ble. Vov.  OURS.  11  Adjectivt. 
Voy.  iNs'ociABLK.  Eu  pari,  des 
choses.  Voy.  fabooche,  sau- 
vage. 

lourd,  e     ^lat.   pop.  lardas    p. 
laridas,    blême,    sombre),  adj. 
Qui  se  meut  pesamment.  Gra- 
vis, e,  adj.  Cic.  etc.  (.s'opp.   i 
levis,     ex.    :     corpore     gravis. 
Col.  gravis  oneribas  [-  que  la 
chargtj  rend    1.  •].     Uv.   canis 
gravis   [opp.   à  pernix].     Col. 
[VU,  12,8].  oculi  vino  graves. 
Cic.  lingaa  vino  gravis.  A.  voy. 
APPESASTi)  ;   tard  US,    a,   um. 
adj.    Cic      'îtc.    (opp.    ^  celer. 
citas,    citatiw,     velox,    agiiis, 
ex.:    t.    homo.    Cic.   jamenta 
tarda.  Sen.  qai  sunt  segnes  et 
tardi.     Sen.     incessa     tardas. 
Plin.  [VII,  76)).    Il    (Fig.;   Sans 
vivacité.  Tartius,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  t.ingeniam.  Cic. 
t.  in   cogitando.    Cic).    Voy. 
LOURDAUD.    —  plaisanterie,  frt- 
gidam    acamen.    Cic.    \\     (Par 
ext.)    Maladroit.     Dune    inaui 

,     manu    minus    agili.  Saet. 

Voy.  MALADROIT.  —  fauto,  gra- 
vis calpa.  Cic.  ^  (Par  ext.) 
Difficile  à  mouvoir,  à  soule- 
ver à  cause  de  son  poids.  Gra- 
vis, e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  gr. 
onas.  Cic.  gr.  amicius.  Cic. 
armotura  jrai'is.  Cses.  voy. 
PESANT) .  Les  corps  —,  pondé- 
ra. Cic.  Il  'Par  anal.)  Qui 
accable.  Gravis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  aer  gravis  haarien- 
tibas.Cic.  voy.  accablant).  || 
Indigeste.  Voy.  ce  mot.  ||  (Par 
ext.)  L-'ne  —  chute,  casas  gra- 
vis. Cic.  (cf.  casu  gravi  concï- 
dére.  Phxd.).  \\  (Fig.)  Diffi- 
cile. Gravis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  opas  grave.  Cic.)  Voy. 
DIFFICILE.  Il     Onéreux.  Voy.  ce 

mot. 

lourdaud,  aude,  s.  m.  et  r. 
Personne  lourde  de  corps.  Ho- 
mo, tnalier  vasti  corporis.Cic. 
ou  prxgravi  corpore.  Plin.  ^ 
Personne  lourde  d'esprit.  Ho- 
mo tardas  ou  piumbeus.  Cic. 
Caadex.  icis,  m.  CicTruncus, 
i,  m.  Cic. 

lourdement,  adv.  D'une  ma- 
nière lourde.  Graiater,  adv. 
Cic.  etc.  Tomber  —,  gravi 
casa  concidère.  Pheed.  Ap- 
puyer, presser  —,  totis  vin- 
bas  incumbére.  Ov.  \\  Fig. 
Sans  grâce,  sans  esprit.  Inepte, 
adv.  Cic.  Insalsè,  adv.  Cic. 
lourderie,  a.  f.  Défaut  docelui 
qui  a  l'esprit  lourd.  Tarditas, 
atis,  f.  Cic.(cf.  t.  ingenii.Cic.) . 


LOV 

lourdeur,  s.  f.  Manière  d'.Hre 
do  ce  qui  est  lourd.  Grai'i^as, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  PESANTEiiit, 
poiD<.  —  des  membros,  gra- 
vedo.inis,  f. /'(in.— de  tète,  ;;ra- 
vedo.  dinis,  f.  Plin.  gravitas 
capitis.  Plin.  —  de  la  marche, 
tarditas  pedam.  Cic.  Qui  a  de 
la  —  dans  la  démarche,  «ar- 
dus incessu.   Plin.     \\    Fig.  La 

du  stylo,  daritas  orationis. 

Cic.  —  d'esprit,  tarditas  inge- 
nii.  Cic. 
lourdise,  s.  f.    >Arch.)   Lourde 
faute,  grosse  maladresse.   Voy. 

BALOURDISE. 

loustic,  et  (arch.)  loustig,  s. 

m.    Voy.  PLAISANT. 

loutre,  s.  f.  Quadrupède  am- 
phibie. LatPLi.  ,T,  f.  Plin. 

louve,  s.  f.  Femelle  du  loup. 
Lapa,  se,  f.  Liv.  Ilor.  l>e  —, 
lapinas,  a.  um,  adj.  Cio. 
1  (Fia.)  Arch.  Prostituée.  Lapa, 
i,  f.  /'iaut,  Lacil.  1  Fig.  Filet 
de  pèche.  Vov.  filet. 

louveteau,  '-.  m.  Petit  loup 
que  la  mère  allaite  encore. 
Lapi  catuJus.  Virg.  \\  (Fig..: 
Rejeton    de     geus  malfaisants. 

Vov.    ENGEANCE. 

louvoyer,  v.  tr.  Courir  des 
bordées  eu  portant  le  navire 
tantôt  à  droite,  tantôt  à  gau- 
che. Hinc  atqac  hinc  ad  ventos 
obliqaa  transferre  vêla.  Liv.  || 
(Fig.)  Prendre  des  biais  pour 
arrTver  à  son  but.  Teraiverso- 
ri,  dép.  intr.  Liv.  Voy.  diaiser. 

loyal,  aie.  adj.  (Arch.)  Scru- 
puleusement coiilorme  à  la 
loi.  Legalis,e,  adj.  Quint.  Voy. 
LÉGAL.  1  Scrupuleusement  fi- 
dèle aux  engagements  pris. 
Probui,  a,  um,  adj.  Cic.  Sin- 
ceras,  a,  um,  adj.  Cic.  Sim- 
plex,  adj.  Cic.  Fidelis,  e,  adj. 
Cic  Homme  très  —,  vir  sum- 
mâ  fide.  Cic.  \\  En  pari,  dos 
ch.  Simplex,  adj.  Cic.  Since- 
ros,  a,  um,  adj.  Cic.  Conduite 
voy.  loyauté.  Un    aveu  — , 

voy.  FRANC. 

loyalement,  adv.  D'une  ma- 
nière loyale.  Sincère,  adv.  Cic. 
Simp/icifer,  adv.  Plin.  Tac 
Cam  iide.  Cic.  Bonà  §.de.    Cic. 

loyauté,  s.  f.  Caractère  loyal. 
Bona  ^des.  Cic.  Fides,  ei,  f. 
Cic.  .Sinoeriia.s,  atis,  f.  Pn.xa. 
Simplicitas,  aiis.  I'.  Li.v. 


lover  (Ut.  iocarium  [•  prix  du 
cite.).  Karr.  [L.  L.  V.   15i),  s. 
m.    Prix   moyennant    lequel  le 
propriétaire    d'une    chose     en 
cède     l'usage    pour    un    temp; 
déterminé.    Locatio,    on.i3,     f 
Cic.  Loyer  d'une  maison,  mer- 
ces  habitationis    annaa.     Cw.  \ 
Cses.  Avoir  un  fort  —,    magno 
liabitare.  Cic.  Quoi  est  ton  -^  '  ; 
Quanti  habitas  ?   Vell.  —  d  un 
magasin,  d'un    déballage,    io- 
carium,   ii,    n.     Varr.    De    —, 
voy.  location,     louage.    Juge- 
ra«nts    rendus    dans  des  ques 
lions  do  —,  judicia    qux  [lant 
ex  locato.    Cic.  Donner,  pren- 
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dre  à  —,  vov.  1.  '.iovkr.  \\ 
(l>.  anaH  Salan-e.  Voy.  ce  mot. 
Ii  (Fig.)  .Irch.  Rocomponse. 
Merces,  cedis,  f.  Cic.  Voy.  ré- 
compense. 

lozange.  Voy.  l03*nok. 

lubie  (dérive  du  lat.  Jubêre, 
avoir  envioi,  s.  f.  F.intaisie 
qui  passe  par    la    toto  do  qqn. 

Voy.    CAPRICE,    FANTAISIE. 

lubricité  (lat.  eccl.  iu6rii;itas), 
s.  f.  Caractère  lubrique.  Libido, 
inis,  {.  Cic.  Salacitas,  atis,  (. 
Col.  Plin.  Impetas  ad  vene- 
rem.  Cic. 

lubrifier,  v.  tr.  Rendre  glis- 
sant (un  tissu  organique)  pour 
en  faciliter  la  fonction.  La- 
bricàre,  tr.  Jav.  Voy.  enduire. 
lubrique  (lat.  iobricos,  •  glis- 
sant ■  ),  adj.  Qui  a  un  pen- 
chant déréglé  pour  le  plaisir 
charnel.  Salax,  adj.  Col.  Gell. 
11  (P.  ext.)  Qui  favorise  ce 
penchant.  Voy.  débaucha,  im- 
moral. 

lubriquement,  adv.  Dune 
manière  lubrique.  Cun»  «oio- 
citate.  Col. 

lucarne,  s.    f.    Ouverture  pra 
tiquée  au  toit    d'un    bâtiment. 
Fenestra  obliqaa.  Cic. 
lucide,  adj.    (Arch.)  Qui  donne 
de    la  clarté.    Lacidas,    a.  um, 
adj.  Kirg.  Voy.  lumineux.  IQui 
comprend  facilement  les    cho- 
ses.   Sagax  ad    aliqaid  perspi- 
ciendum.    Cic.    Un    esprit    —, 
acatum   ingenium.    Cic.    acies 
animi  ou    ingenii   ou    mentis. 
Cic.  Il  (Fig.)  tin  pari,    du  style. 
Lacidas,    a,    um,    adj.   Quint. 
(Cic.    emploie  diiaoidus).   Voy. 
clair.  D'une    manière—,  voy. 
CLAIREMENT.   1|    (P.    ext.)     Dans 
SOS  moments  —  (en    pari,  d  un 
Tiialade),   febri    intermittente. 
Cels. 
lucidement,    adv.   D'une   ma- 
nière lucide.  Voy.  lucide 
lucidité    (lat.    post.     lucirtifas 
[.  éclat  .].    Eccl.).    s.  f.    Qua- 
lité do  ce  qui  est    lucide.  Voy. 

FINESSE,    PÉNÉTRATION.    La    —  de 

l'esprit,  acies  mentis.  Cic.  in- 
genii acamen.  Cic.  \\  (P.  anal  ) 
La  —  du  style,  voy.  clarté. 
Il  (P.  ext.)  Il  eut  un  moment 
de  —  (en  pari,  d'un  fou),  lu* 
reddita  menti.  Virg. 
luciole,  8.  f.  Ver  luisant.  Voy. 

LUISANT.  . 

lucratif,  ive,  adj.  Qui  rap- 
porte des  profits.  Quaestuo- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  . 
qasest.  mercatura.  Cic.  quses- 
laosissima  res  Verri.  Cic.  est 
multo  quxstaosius.  Cic.)  ; 
lucratjvus,  a,  um,  adj.  Cic 
Quint,  (ex.  :  i.  sol.  Cic.  lAtt. 
VII  11,  1].  '•  opéra.  Qumt. 
rX  V  271).  Métier  —,  qaxstun, 
as,  m.  Moût.  Etre  -,  fractui 
esse.  Liv.  qaœstai  este.  Cic.  m 
(jusestam  esse.  Sen. 
lucrativement,  adv.  Dune 
manière  lucrative.  Cum  fructu. 
Cic.  Quœstaosê,  adv.  Sen. 
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lucre  !>.  m  'Arcli.l  Profit. 
QaafSlas,  ùs,  m.  Cic.  Voy. 
piîOFtT.  1  (D9  nos  jours.)  Pro- 
fit doat  on  est  avide.  Lucri  {ou 
•iwvstàs)  studium  (ou  capidi- 
ta:i).  Cic.  Voy.  o*iN. 

lucubration.    Voy.  élucubra- 

TtON. 

luette  (lat.  pop.  avitta,  dimi- 
nutif de  ava),  s.  f.  Appendice 
charnu  qui  pend  au  bas  du 
voile  du  palais.  Uva,  a>,  f. 
Cels. 

lueur  (lat.  pop.  lacor,  dérivé 
do  lacère,  luire),  9.  f.  Appari- 
tion d'une  lumière  qui  com- 
mence à  se  montrer.  Lux, 
lucis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quid  lucis.  Cic.  lax  maligna. 
Virg.  Ov.):  lumen,  iDis,  n. 
Cic.  Ptc.  (ox.  :  lum.  exir/uam. 
Cic.  Ov.).  Jeter  une  faible  — , 
sablucêre,  intr.  Cic.  Lueur 
des  éclairs,  (nlgnratio,  onis. 
f.  6'en.  Vive  — ,  falgor,  oris, 
m.  Cic.  Jeter  une  vive  — ,  voy.  ! 

BRILLER,       ÉTINCELER.       A     la     


LUM 

luire,  V.    intr.    Apparaître   lu- 
mineux.    Lucère,    intr.    Cic. 

etc.  (ox.  :  Stella  lucet.  Cic.)  ; 
fulgére,  intr.  Cic.  (voy.  bril- 
ler). Le  jour  commence  à  — , 
voy.  JOUR.  Le  soleil  luit  pour 
tout  le  monde,  omnibas  sol 
oritar.  A.  L'éclair  luit,  ful- 
garat,  imp.  Cic.  ||  (Spéc.l 
Avoir  des  reflets  lumineux. Z.U- 
cère,  intr.  Ov.  (ex.  :  lacent 
orali.  Ov.)  ;  elucére,  inti-. 
Cic.  (ex.  :  erat  is  splendidis- 
simo  candore  inter  (lammas 
elucens  circalas.  Cic.  [Rop. 
Vi,  16].  illa  (lamma,  quse  e.r 
L.  Mardi  capite  elaxit.  Val. 
Max  [I,  6,  5!].  elacent  apes. 
Virg.).  colluCfTe,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  étinceler);  micàre, 
intr.  Liv.  (voy.  briller,  étin- 
celer). !|  (Kiij.)  Se  manifester 
avec  éclat.  Affulgére,  intr. 
Liv.  (ex.:  consali  rei  majoris 
spes  affalsit.  Liv.  lax  (jase-  [ 
(tam  dvitati  affalsisse  visa.  , 
Liv.  et  miki  talis  fortana  af- 
l'ulsit.  Liv.  ex  insperato  gaa- 
lium  affalsit.  Liv.];    elucére, 
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des  torches,    collacentibas    (a 

cibas.  Curt.  A  la  —  des    flam-l      _    _ _„ 

beaux,  ad  lamina,  .-^aet.    Voy.  |  intr.  Ci°c.  eïc.  (ex'.:'ôuœ"rsci'n' 

CLARTiS,  ÉCLAT,  lumière. Il  (Fig.)l  tilla  incenii]   Jam    tam    elace- 

Appantion      passagère      d'une,  batinpuero.    Cic.  sic  in    ipso 

manière    d'être.    Umbra,    x,  f.  |  /oco  atiqaod  probi  ingenii  la- 

Cic.   etc.     (cf.    u.    spei.   t'arr.).i  men  e/ucea<.  Cic).  Voy.    bril- 

^ura,  »,  f.  Cic.  Liv.  (cf.  iiber-  ler,  apparaître.    ||    (Spéc.)    Se 

tatis.    Cic.    spei.    Liv.).    Igni-      :r_..._      »      ■'.'•_.  r,. 

cuii,  ornm,  m.   pi. Cic.  Une    — 
d'espérance,  specala,  se,  f.  Cic. 


Qui  jette    une   faibje  — ,  sab 
lastris,     e,      idj.    Virg.    Hor. 
Liv. 

lugubre,  adj.  Qui  a  le  carac- 
tère sombre  du  deuil.  Laga- 
briê,  e,  adj.  Cic.  (cf.  l.  cantus. 
Cic).  Veilles  — ,  (lebiles  vigi- 
lise.  Cic.  Accents  — ,  (lebiles 
modi.  lier.  Chant  —,  nenia,  se, 
f.  Cic.  Physionomie  — ,  valtas 
mspstus.  \'irg.  tristis.  Plin. 
lugubrement,  adv.  D'une 
manicfo  lugubre.  Lactaosè, 
adv.  V'arr. 
lui  (lat.  pop.  iiiai),  pron.  pers. 
de  la  3«  pers.  ||  M.  et  (ém. 
Complément  indirect  d'un 
verbe.  Ei,  haie  ou  illi.  Cic. 
(Voy.  les  grammaires).  Cai 
(pour  et  ei,  etc.).  Cic.  *,  .Masc. 
Complément  direct  d'un  verbe. 
Eam,  hanc  ou  iZiun^  (voy.  les 
gramm.).  Cic.  ||  Complément 
d'une  préposition.  Après  — , 
post  eam.  Cic.  On  a  parlé  de 
—,  de  eo  sermo  factas  est.  Cic. 
Avec  — ,  eam  eo.  Cic.  1  Masc. 
Sujet.  Mais — ,  at  ille.  Cic.  Je 
jiaufe  comme  — ,  ei  assentior. 
'ic.  C'est  lui  qui,  ille...     Cic. 

I  Pron.  réfléchi  de  la  3'  pers. 
masc.    1)  En   pari,  des    person- 

II  îs.  Il  parle  toujours  de  — , 
•  le  se  ipseprsedicat.  Cic.  Pour 
écarter  de  lui  ce  soupçon,  ut 
eam  a  se  saspicionem  remo- 
veret.  Cic.  ||  Eu  pari,  des 
choses.  Le  vent  chasse  devant 
lui  la  paille,  ventas  ante  te 
paleam  agit,  A. 


manifester  à  l'intelligence. 
Lucére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
res  lucet  argumentis.  Cic); 
elucére,  intr.  Cic.  (ex.:  ex  qao 
elacebit  omnis  constantia 
omnisqae  moderatio.  Cic). 
Faire  —  sa  lumière,  lumen 
saam  ostendére.  Cic.  (am. 
106). 

luisant,  ante,  adj.  Qui  luit. 
Lacens.  p.  adj.  l'irg.  Voy.  lu- 
MiNELTi,  LOIRE.  Ver  — ,  cicin- 
dela,  as,  f.  Plin.  lampyris, 
idis,  f.  Plin.  ^  (Spéc.)  Qui  a 
des  reflets  lumineux.  Nitens, 
p.  adj.  Z-ii.-.  Nitidas,  a,  am, 
adj.  L'V.  Etre  —  de  parfums, 
nitêre  angaentis.  Cic.  Devenir 
— ,  nitescére,  intr.  Cic.  Ren- 
dre—, redigëre  in  splendorem. 
Plaat.  dare  in  splendorem. 
Plaat.  Il  (P.  ext.)  Qui  rend  —, 
voy.  ONCTUEUX.  Il  Sabst.  (Au 
masc.)  Eflet  de  ce  qui  luit. 
Splendor,  oris,  m.  Cic.  iXitor, 
oris,  m.  Cic.  Voy.  éclat,  poli. 
(Arch.)  Faux  —  (éclat  factice). 
Voy.  brillant. 

lumbago,  s.  m.  Douleur  dans 
la  région  lombaire.  Lumbago, 
inis,  f .  Paal.  ex  Fest. 

lumignon,  s.  m.  Bout  de  la 
mèche  qui  se  consume  dans 
une  lampe.  Ellychniam,  ii,  a. 
Plin.  Fangas,  i,  m.  l'tr^. 

lumière  (lat.  laminana  [.jours 
d'un  édifice  .].  Cato  [«  pris  p. 
un  fera.  -]),  s.  f.  Rayonnement 
de  certains  corp-;  qu'i  rend  lus 
objets  visibles.  Lumen,  mi- 
Bis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  lamen 
ex    se    elidëre.    Plin.     tabulas 

pictas   collocâre    in    bono    la- 


rnine.  Cic).  Fig.  Mettra  une 
chose  en  —,  aliqaid  illaminà- 
re.  Cic.  ou  illustrûre.  Cic 
Voy.  JOUR  II  (iCpéc.)  Clarté 
que  le  soleil  répand  sur  la 
terre.  Lumen,  minis.  n.  Cic 
etc.  (ex.  :  l.  solis.  Cic.  terra 
I  accipit  lamcn  a  sole.  Cir  )■ 
lux,  lucis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
(  solis.  Cic.  obscuralur  et 
njjanditar  lace  solis  lamen 
larernx.  Cic.  [Fin.  III,  ;,ô]. 
par  ext.  in  lucem  edi  ou  «ua- 
cipi.  Cic  [voy.  jour]).  Il 
Clarté  que  donne  la  lune. 
Lumen,  minis,  n.  Cic.  etc! 
(ex.  ;  lana  saum  propriamqae 
non  habet  lumen.  Cic.  accre- 
tio  et  deminatio  luminis.  Cic 
lanse  luminum  varietas  tam 
crescentis  tam  tenescentit. 
Cic);  lux,  lucis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  i.  lana^.  Cic).  ||  Clarté 
dos  étoiles.    Lumen,    minis,    n. 

Cic     Voy.     ÉCLAT,        CLARTÉ.       || 

Lumière  (d'un  flambeau),   iu- 
men,  minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
lacernse     lamen.     Cic.    ellipt. 
lamen   poscëre.     Cic.    lamine 
accenso.  Cic.  ad  lumina.  .-^uet.). 
Il  (Spéc.)  Imitation  de   la   lu- 
mière,  dans   un    tableau.  Lu- 
men, minis,  n.  Cic.  etc.(opp.  à 
umbra.  Plin. Plin.  j.  ex.:  lumen 
et  ambras    custodire.   Plin.].  ^ 
(Fig.)  Caractère  brillant  qu'une 
chose  oCfro    à   l'esprit.  Lumen, 
minis,  n.  Cic.   ||    Caractère    de 
la  vérité    qui  rend    les  choses 
intelligibles.    Lumen,  minis. 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :    lumen    men- 
tis.   Cic.    lax  lumenque    vitse, 
ratio.     Cic.     lamen     adhibrr'e 
ahcai  rei.  Cic.     vos    in    tantis 
tenebris    erroris    et  inscientis 
clarissimam    lamen  prsetalis- 
tis    rnenti     mese.      Cic.     ordo 
maxime  est,  qui  mémorise  lu- 
men a(fert.   Cic.)  ;  lux,  lucis, 
f.  Cic.  (ex.:  lax  veritatis.  Cic. 
sententiœ  auctoris  lacem  desi- 
derant.  Cic  qui  lacem  eripére 
conantar.  Cic).    ||     (Par  oxt.) 
Source    de    lumière,   de  vérité, 
etc.  Lumen,  minis,  n.   Cic. 
etc.  (ex.:  lamina   civitatis    [eu 
pari,    des      grands     hommes] 
Cic):  lax,  lucis,    f.  Cic.  lex 
hœc  arbs,  lu.v  orbis  terrarum. 
Cic).    Il     (Par    ext.)    Connais- 
sance des  choses.  Lumen,  mi- 
nis, n.  Cic.  (ex.  :  lumen  men- 
tis ou  animi  ou    naturss  [.  lu- 
mières naturelles-.].    Cic  ali- 
qaid prssnoscére   sine   lamine 
animi  non  passe.    Cic);  lux, 
lucis,  f.  Cic.  {ex.:  lucem  con- 
silii  sai  porrigëre.  Cic).    Voy. 

CON.NAIS=ANCE  ,         INTELLIGENCE  , 

INSTRUCTION.  Sièclo  de  —,  voy. 

CIVILISATION, CIVILISER.  ||  (Spéc.) 

Publicité    donnée   aux    choses. 

Voy.    JOUR,  PUBLICITÉ. 

uminaire  (lat.  eccl.  lamina- 
re),  s.  m.  Ce  qui  sert  à  l'éclai- 
rage. Lamen,  inis,  n.  Cic  Vov. 
LUMIÈRE.  Il  (Spéc.)  Les  ciergài 
oui   brûlent    dans   une    église. 
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Laminare,  iî,  n.  Hier.  \\  (P. 
anal  )  Les  corps  célestes  qui 
nous  éclairent.  Lunxen,  inis, 
n.  Cic.  Lampas  mandi.    Lacr. 

VOV.    A«TRE,     FLAMBEAU. 

lumineusement,  ;idv.  D'une 
manière  lumineuse.  Lucide, 
ailv.  Cic. 

lumineux,  ense  (lat.  lamino- 
suï.  Vitr.),  adj.  Qui  répand  de 
la  lumière.  Illustris,  e,  adj. 
Cic.  Très  —,  perlacidas,  a, 
om,  adj.  Cic.  {e(.  p.  Stella. 
Cic).  Corps  —,  lax,  lacis,  f. 
Cic.  lumen,  inis,  n.  Cic.  Ren- 
dre —,  iilaminâre,  tr.  Cic.  Voy. 
ÉCLAiBErt.  ',  (Fie.)  Qui  répand 
la  vérité  dans  1  esprit.  Diluci- 
dus,    a,   um,     adj.    Cic.     Voy. 

CLAIR,   NET. 

lunaire,  adj.  Qui  se  rapporte 
à  la  lune.  LunBTis,  e,  adj. 
Cic.  (ex.:  l.  cursus.  Cic.  men- 
sis.  Vitr.  annuî.  Plin.  on  dit 
aussi  annas  ad  cursum  iuna; 
descriptas.  Cic.''.  1  Qui  a  la 
forme  de  la  lune,  du  croissant 
de  la  lune.  Lanx  similis.  Cic. 
lunaison,  l.  f.  Durée  do  la  ré- 
volution de  la  lune.  Lunx  am- 
bitus.  Plin.  Lunaris  curtus. 
Cic.  Carsas  lunœ.  Cic.  Qui  est 
entra  deux  — ,  intermenstraus, 
a,  um,  adj.  Varr. 
lunatique,  adj.  Soumis  à  l'in- 
fluonce  ^préte^due)  de  la  lune. 
Lanaticus,  a,  um,  adj.  Oij. 
Au  fij.  Capricieux,  fantasque. 
Vov.  ces  mots. 

lundi,  s.  m.  Lo  second    jour  de 
la  semaine.    Dies   lunœ.  Inscr. 
lune,  s.  f.  Planète,  satellite  do 
la  terre.  Luna,  as,  f .  Cic.  etc. 
(ex.:  lanx  carsus  [sing.  et  j)l.] 
Liv.  Cart.  lanà    lucente.    Cic. 
ad  ou    per  lunam.    Liv.   lunà 
imminente    [•   au    lever   de  la 
luno  ■].  Liv.lana  silet  [•  il  n'y 
t  pas   de    lune  •].   Cato.   Plin. 
ortat    aat   obitut    lunse.    Cic. 
lunx    de(ectas.   Cic.    lunx  lu- 
minum   varietas    [•  les   phases 
de  la  lune  •].  Cic.  luna  plena. 
Cxs.  nova.     Varr.    lunà  cres- 
r.ente['  au  premier  quartier  », 
opp.   à  decrescente].  Col.  lunà 
senescente    [-  au  dernier  quar- 
tier -].    Varr.   Cic.    ncfissimâ 
primàve  lunà  [•  le   jour  do  la 
nouvelle  lune  ou  le  lendemain 
de  la    nouvelle  luno  -].    Plin. 
luna    crescit.     Cic.    impletar. 
Plin.     senescit.    Cic.     pernox 
(orte    lana     erat    [•    c'était  la 
pleine  1.  ■].  Liv.  sol    lunx  op- 
posita  solet  de^icêre.  Cic.  luna 
déficit.  Cic.    luna  soli  sabjici- 
lar  [•  passe  devant  le  soleil  •]. 
Cic.    habitari    [-qu'il  y  a  des 
habitants    ']    ait     Xenophanes 
in  lana.    Cic.    dux   lunx  visx 
(.on    vit  deux  lunes  •].  Z-iv.). 
'romps  de  la    nouvelle  — ,    in- 
terlaniam,    ii,    n.     Plin.   (VII, 
.^8  ;  XVIII,  3àJ.;.    Nuit   sans—, 
no*    illanis.    Plin.  J.  (ep.   VI, 
20,    ï!i;.     Il    (Par    eit.)    Lune, 
t.-à-d.  tempa  que  la  lune  met  | 


LUS 

à     accomplir     sa     révolution. 
Mensis  lunaris.  Plin.    ||      iFig.) 
Z.OC.  prov.  Prendre    la  —    avec 
les  dents,    in    cxlum  ire.  Juv. 
Avoir  des  —,   voy.    lunatique. 
Etre   dans  sa  bonne,    dans    sa 
mauvai'ie  ^,  voy.  iiumbur. 
luné,  ée,    adj.  Qui  a  la   forme 
d'uu    disque,     d'un    croissant. 
Lunatus,  a,  um.    p.    adj.  Virg. 
Cels.  Col.  1  (Fig.)  Famil.  Qui  a 
subi    l'influeiicj    do    la    lune. 
Etre  bien,  mal  —,  voy.  disposé. 
lunette,    s.   f.     (Arch.)    Glace 
d'un    miroir    circulaire.     Voy. 
OLACE,      .MIROIR.      1      Appareil 
formé  de  verres  pour  voir  plus 
distinctement.  7'eiescopiam,  ii, 
n.  D.     Il     (Au    pi.)   Lunettes, 
paire  de  verres  enchâssés  dans 
une    monture.     Perspicilia,    n. 
pi.     Dacange.    Regarder    avec 
des  — ,    per    vitram    aspicëre. 
Gs.    Il    P.    plaisant.    Un    nez  à 
porter  des   —    (un  grand    nez). 
Voy.  NEZ.    1     Lunette  astrono- 
mique.   Telescopium,     ii,      n. 
A 
lunule,  s.  f.    Petite  lune.   Lu- 
nula,  X,  f.  A.    Voy.  satellite. 
^  Ce  qui  a  la  forme  d'une  luno, 
d'une  demi-lune,    d'un    crois- 
sant.    Il     Petit    croissant    d'i- 
voire qui   ornait    la    chaussure 
des  patriciens.    Lanula,    X,    f. 
Jai-.   Z-una,    x,    f.    Stat.    Juv. 
Chaussure  ornée  do  la  — ,    iu- 
nata  pellis.  .Vart. 
lupansu*.    s.    m.     Maison      de 
prostitution.  Lupanar,  aris,  n. 
Plaat.  Sen. 
lupin,   s.    m.   Plante     légumi- 
nouso.    Lapinus,    i,    m.     Virg. 
Col.  Lupinum,  i,  n.  Cato.   Pe- 
tit — ,   lupillas,    i,    m.    Plaut. 
De — ,  lupinarius,  a,   um,  adj. 
Cato. 

luron,  onne,  s.  m.  ot  f.  (Fa- 
mil.) Aa  masc.  Joyeux,  hardi 
compère.  Voy.  délukk.  ||  Au 
(em.  Fille,  femme  qui  ne  s'ef- 
farouche pas  aisément.  Voy. 
déluré,  effronté. 
lustrage,  s.  m.  Opération  par 
laquelle  on  lustre,  on  rend  lui- 
sant. Politura,  œ,  f.  Plin.  Voy. 

rOLlSSACE. 

lustral,  aie,  adj.  Servant  à 
purifier.  Lustralis,  e,  adj.  Virg. 
Lustricus,  a,  um  [-  lustral,  do 
purification  •),  adj.  S'uet.  (ex.: 
lust.  dies.  Suet.). Arroser  d'eau 
—,  lustràre.  tr.  Cic.  Liv.  || 
(Par  anal.)  Poot.  L'eau  — , 
(  l'eau  du  baptême  ).  Voy. 
baptême.  1  Relatif  au  lustre 
(recensement).  Lastralis ,  e, 
adj.  Tac.  Clore  leçons  par  la 
cérémonie  — ,  lustram  con- 
cisre.  Cic. 

lustration,  s.  f.  Cérémonie 
par  laquelle  on  puri6e.  Lus- 
tratio,  onis,  f.  Liv.  Col. 
1.  lustre,  s.  m.  Sacrifice  expia- 
toire qui  avait  lieu  tous  Ic^ 
cinq  ans.  Lustram,  i,  n.  Cic. 
*  lîecensement  suivi  de  co  va- 
criûce  expiatoire.    Lustrum,    i. 


LUT 

n.  Cic.  ou.  (cf.  lustram  agira, 
perpcâre.  Liv.).  1  Période  de 
cinq  ans.  Lustrum,  i,  n.  Cic. 
Espace  de  deux  —,  bilustrum, 
i,  n.  Gell.  Qui  dure  deux  — , 
bilustris,  d,  adj.  Ov.  ||  (Par 
plaisanterie,  au  sons  général.) 
Avoir  huit — accomplis  (iiOans), 
oc^avum  claadère  lustrum. 
Ilor. 
2.  lustre,  s.  m.  Ce  qui  fait  pa- 
raître brillant.  ||  Doiiiior  le — , 
voy.  lustrer.  ||  Apprêt  qui 
donne  lo  lustre.  Voy.    apprêt, 

BRILLANT,        ÉCLAT.       {|      Au      fig. 

Voy.  ÉCLAT.  1  Luminaire  à 
plusieurs  branches  et  suspendu. 
Lyclinas,  i,  m.  Cic.  Lychna- 
ckas,  i,  m.  Cic. 

lustrer,  v.   tr.  Faire    paraître 
qqch.    brillant    en    lo    soumet- 
tant  à  une    préparation.    Po- 
lire,    tr.   Plin.    Expolire,    tr. 
Plin.    Il     Se    —    (devenir    lui- 
sant par    l'usage),  nitére  usa. 
Ov. 
lut,   s.   ni.    Enduit   dont  on    «e 
sert  pour  boucher  hermétique- 
ment dos    vases.    Latum,  i,    ii. 
Col. 
luter,    V     tr.  Enduire   de  lut. 
Oblinttv,    tr.   Col.    Lutâre,  ti . 
Cato. 
luth,  s.  m.  Instrument  de  mu- 
sique à  plusieurs  rangs  de  cor- 
de. Fides,  ium,  f.  pi.  Cic. 
luthier,  s.  m.  Fabricant  d'ins- 
truments à  cjrdos,  et,  par  e.vt., 
d'in^irumeuts  à  vent.    Qui   or- 
gana  (abricat.  Vitr. 
lutin,  b.  m.  Dans  le»  supersti- 
tions   populaire»,    petit   diable 
malicieux.  Genius,  ii,  m.  A.  \\ 
Fig.     Enfant,    personne     d'un 
caractère      espiègle,     pétulant. 

Voy.  ESPIÈGLE. 

lutiner,  v.  tr.  Agacer  par  de 
petites  taquineries.  Voy.  ta- 
quiner.   Il     (Absolt.)    Faire     le 

lutin.    Voy.  DIABLE. 

lutrin,  s.  m.  Grand  pupitre 
placé  dans  le  chœur  d'une 
église.  Analogium,  ii,  n.  Isid. 
Gloss.  Il  (P.  oxt.)  Lo  —  (ceux 
qui    chantent   au  lutrin).  Voy. 

CHANTRE 

lutte  (lat.  post.  lacta.  Hyg. 
.imbr.  Sid.),  s.  f.  Combat  où 
deux  champions  essaient  de  se 
renvei"ser  on  se  prenant  corps 
à  corps.  Luctatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  line  adi'ersario 
nu«ai.e«^  Cic.  [Fat.  13,  30]. 
cf.  Sen.  (ep.  88,  191  ;  ou  peul 
empl.  aussi  le  verbe  (uciari 
ex.;  cxerceri  plarimum  cur- 
rende,  lactando  [-à  la  lutte.] 
Nep.  primum  cerlamen  /un 
lactandi  [•  celui  de  la  1.  •] 
Qaint.).  1  (Au  fig.)  Effort  qui 
font  poui  se  vaincre  l'ui 
l'autre  deux  individus,  deui 
partis,  doux  peuples,  etc.  Luc 
tatio,onis,(.Cic.Liy.  Sen. {ex. 
cam  Academicis  incerta  lac 
tatio  esi  ''ic.  [Fin.  Il,  lA,ii3i 
maono  mi  major  cam  aliquo 
Cic.   (cl.     Liv.    [XXI.    36,  7] 


LUT 
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Sen.  fN.  Q.  V,  13,  i]),  certa- 
tio,  onis,  f.  Cic.  «te  (voy. 
COMBAT,  p.  /i31,  col.  3);  con- 
tentio,  onis.  f.  Cic.  utc.  (ox.  : 
AntiocUas  t\fagnus  matjna 
b^lli  contentione  («  après  luio 
lutte  siTiouso  "]  !up:i\Ua3.Cic. 
de  dialina  contentione  [•  lutto 
pour  rhéijémotii»  ■•]  desistére. 
l\'ep.  de  regno  ciim  aliquo 
contentionem  liabêre  [•  sou- 
tenir uno  luito  -j.  Nep.  c.  di- 
cendi  [*.  une  l.  oratoii'O  •].  Cic. 
Plin.  J.  c.  honoris  ou  hono- 
ram  [•  pour  loi  honneurs  »]. 
Cic.  deccrtare  cum  aliquo 
contentione  diccndi.  Cic.  in 
contcntionenxhonoi-t^  incidëre. 
Cic.  c.  (orensis  ["lutte  judi- 
ciaire •■].  Cic.  cstne  lixc  vera 
[•  une  lutta  sérieuse  -]  con- 
tentio?  Cic.  hàc  ssdatâ  con- 
tentione alia  subinde  C.  Decii 
morte  exorta  est.  Liv.  conten- 
tionem ou  contentiones  exci- 
tàre[en  pari,  do  circonstances]. 
Liv.  Plin.  j.  contentionem  de 
plehejis  consulibiis  totanx  dc- 
ponère.  Liv.);  certamen,  nii- 
DÎS,  n.  Cic.  etc.  (o.'C.  :  certa- 
n\en  cam  aliquo  institaére 
['  entrer  en  lutta  •]  .  Cic. 
oritur  certamen.  Cic.  certa- 
mcn  consalibas  inciderat  l-les 
consuls  étaient  entrés  en  1.  •]. 
Cic.  in  certamen  descendëre 
cam  ali'iao.  Cic.  venire  in 
certamen  cam  aliquo.  Cic). 
De  haute  — ,  obnixc,  adv.  Ter. 
Il  (Par  anal.)  Effort  de  la  vo- 
lonté pour  vaincre  les  passions, 
pour  surmonter  les  obstacles 
extérieurs.  Dimicatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  combat,  p. 
h3l,  coi.  3);  certatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  relinqaitar  non 
mihi  cam  Torqaato,  sed  vir- 
tuti  cam  volaptate  certatio. 
Cic).     Il      (Par     ext.)     .•\ction 

au'exercent  l'une  contre  l'autre 
eux  forces  agissant  en  sens 
contraire.  Luctatio,  onis,  f. 
Sen.  (ex.  :  pluriam  ventoram 
inter  ipsos  lactatio.  Sen.  [N. 
Q.  VII,  9,  2]);  pugna,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  reram  nata- 
rœ  secam.  Cic). 
lutter,  V.  tr.  S'exercer,  se 
livrer  à  la  lutta.  Luctari, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  lacta- 
bitar  Olympius  Milo.  Cic. 
[Fat.  l.S,  30].  l.  cam  aliquo. 
Cic).  T  (Fig.)  En  pari,  de  deux 
individus,  de  deux  partis,  de 
deux  peuples,  faire  effort  pour 
se  vaincre  l'un  l'autre.  Luc- 
tari, dép,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
com  aliquo  luctari  et  congredi 
[en  pari,  d'un  orateur].  Cic.  ut 
ego  tecam  luctari  debeam. 
Cic.  [Sali.  16,  !>7]}  ;  congredi, 
dép.  intr.  Cic.  ex.  :  c.  cam 
Academico.Cic);  coniendére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  nec  canx 
Appio,  transacta  re,  quod  con- 
tenderent,  (ait.  Liv.  c.  inimi- 
cissimë  atque  in^estissimë  cum 
aliqao  [•  ioutenir   contre   qqn 


une  lutte  acharnée  •].  Cic. 
tamenne  vereris,  ut  possis 
Itxc  [-  sur  ce  point  •]  contra 
Ilortensium  contendêre  ?  Cic. 
[Quinct.  78].  contendêre,  at. . 
I.  1.  pour...-].  Cic.  ;  pugnà- 
re,  intr.  <Jic.  etc.  (ex.  :  p.  cum 
l'eripateticis.  Cic.  voy.  com- 
mattre).  Il  (Par  anal.]  Fairo 
un  effort  de  volonté  pour 
triompher  dos  passions,  dos 
obstacles,  etc.  Luctari,  dép. 
intr.  Liv.  Sen.  (ex.  :  t.  cam 
difficaltate  locorun\.  Vell.  bene 
cam  morbo.  Sen.  cum  vitiis. 
■Sen.  in  arido  solo  [»  contre 
l'aridité  du  sol  •].  Liv.);  col- 
luctari,  dép.  intr.  Sen.  (ex.  : 
mm  corpasculo  sao.  Sen.  cam 
calamitate.  Sen.  cum  agro  ou 
solo.  Col.  Plin.);  conQictari, 
pass.  moy.  Ter.  Cic.  (ex.  :  c. 
cum  aliquo.  Ter.  Cic.  cam 
adversâ  fortunCi.  Nep.  in  his 
rebas  non  simplici  fortunà 
[•  avoir  à  1.  contre  des  chan- 
ces diverses  ■].  Nep.)  ;  semu- 
lari,  dép.  intr.  Cic  (voy. 
rivaliser);  certàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  certare  carsa  [•  do 
vitesse  .].  Saii.  virtate.  Sali.)  ; 
pugnàre.  intr.  Cic  (voy.  com- 
isattre).  Il  (Par  ext.)  En  pari, 
d'une  force,  exercer  contre 
une  autre  force  une  action  on 
sens  contraire.  ConQigère, 
intr.  Cic.  (ex.  .•  adversi  venti 
conpigunt.  Cic);  cODcurrére, 
intr.  Cic.  otc.  (ex.  :  venti  inter 
se  concurrant.  Sen.). 

lutteur,  s.  m.  Celui  qui  lutte 
contre  un  adversaire.  Lucta- 
tor,  oria,  m.  Plaat.  Ov.  Sen. 
A  la  manière  des  — ,  palxs- 
tricê,  adv.  Cic. 

luxation  (lat.  post.  luxatio. 
Gloss.),  s.  f.  Déboitement  d'un 
03.  Ejectio,  onis,  f.  Csel.  Aar. 
La.vum,  i,  n.  Cato.  Scrib.  Des 
— ,  laxata  (s.-e.  membra), 
oram  n.  pi.  Plin.  extorta, 
oram,  n.  pi.  Veg.  Remettre 
une  — ,  ossa  in  saam  sedem 
compellëre  ou  reponëre.  Cels. 

luxe,  s.  m.  Richesse,  éclat  que 
l'on  déploie  dans  les  choses  de 
la  vie.  Luxuria,  se,  f.  et 
luxuries,  ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
odit  popalus  Homanus  priva- 
tam  luxariam.  publicam  ma- 
gnificentiam  diligit.  Cic  [Mur. 
76].  res  ad  luxariam  pertinen- 
tes [•  les  objets  de  1.  •].  Cœs. 
laxariae  instrumenta.  Cic)  ; 
luxus,  ÛS  (»  luxe,  amour  des 
jouissances  n),  m.  Sali.  Liv. 
(ex.  :  paëre  laxu.  Liv.;  on  dit 
aussi  caltus  effasior  [en  pari, 
de  la  toilette,  du  mobilier]. 
Cic.  ou  delicise,  cf.  oblectamen- 
ta  deliciaram  possidêre  ['pos- 
séder des  objets  de  1.  •].  Cic); 
lautida,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
mea  nova  lautitia.  Cic.  [ep. 
I.\,  16,  8].  illa  taa.  i.  Cic. 
[ep.  IX,  20,  1).  ad  cenas  l. 
transfertar.  Sen.  [ép.  lU,  9]. 
coiumnis    atebantar    in    tem- 


pli$,  nec  lautitix  caasà.  Plin. 
[XKKVl,  ;.5|).  Amour  du  —, 
loxuriu,  »",  f.  Cic.  Lo  —  do  la 
table,  sam/itas  epularam.  Cic. 
—  insensé  de  toilette,  insania 
vestium.  Cic.  Entretenir  lo  — 
de  qqn,  suppcditàre  sumpti- 
bus  alicui.  Ter.  Industries  de 
— ,  elegantiora  arti(icia.  Cic 
delicatœ  artes.  Col.  .Marchan- 
dises de  — ,  denrées  de  — , 
merces  deiicatx.  Sen.  res 
delicatioris  usus.  Cic.  Haffi- 
ment  de  — ,  caltus,  ûs,  m. 
Sali.  Ami  du  — ,  qui  vit  dans 
lo  — ,  magnificas,  a,  um,  adj. 
Cic.  splendidas,  a,  am,  adj. 
Nep.  lu.vuriosus,  a,  um,  adj . 
Cic.  Loi  contre  le  — ,  lex  qase 
coercet  luxariam.  Cic.  lex 
sumptaaria.  Cic  Avec  — , 
laxariosè,  adv.  Cic.  sump- 
tunsê ,  adv  .  Cic.  1  Fiij. 
Chose  superflue.  Luxuria,  se, 
f.  Cic  Voy.  EXCÈS,  superflu. 
luxer,  v.  tr.  Déboîter  (un  os). 
Luxâre,  tr.  Cato. Sen.  Ejicëre, 
tr.  Virg.  Veg.  (cf.  armum. 
Virg.  membrum.  Veg.  coxam. 
Ilyg.  articulamentum.  Scrib.). 
Convellëre,  tr.  .Sen.  rh.  (cf.  c. 
membra.  Sen.  rh.).  Extorquê- 
re,  tr.  Sen,  (cf.  extorsit  arti- 
calam.  Sen.).  Luxé,  luxus,  a, 
um,  adj.  Cato.  Ûs  luxés,  ossa 
sais  sedihus  mota.  Cels.  Re- 
mettre les  membres  luxés,  voy. 

LIXATION. 

luxueux,  euse,  adj.  Où  il  y 
a  du  luxo.  La.vuriosaSf  a,  am, 
adj.  Cic.  Lautus,  a,  am,  adj. 
Cic.{cl.  lautiores  mensœ.  Cic). 

Voy.    SOMPTUEUX. 

luxure  (lat.  laxuria.  Eccl.), 
s.  f.  Péché  contre  la  chasteté. 
Libido,  dinis,  f.  Cic.  Impudici- 
tia,  se,  f.  Qaint. 

luxuriant,  ante,  adj.  Qui  sa 
développe  d'une  manière  sura- 
bondante. Luxuriosus.a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  l.  (rumenta.Cic). 
La.rarians,  p.  adj.  Plin.  Etre 
— ,  luxuriàre,  intr.  Ov.  (ex.  : 
laxariat  seges.  Ov.).  Végéta- 
tion — ,  luxaria,  as,  f.  Cic.  || 
(Fig.)  En  pari,  du  style.  Laxa- 
rians,  p.  adj.  Hor.  Copiosior, 
adj.  au  Compar.  Cic. 

luxurieusement,  adv.  D'une 
manière  luxurieuse.  Libidino- 
sê,  adv.  Cic.  Impadicê,  adv. 
Cic. 

luxurieux,  euse  (lat.  post. 
Iua;uriosus.  Hier.),  adj.  Qui 
pèche  contre  la  chasteté.  Libi- 
dinosus,  a,  am,  adj.  Cic. 

luzerne,  s.  f.  Plante  légumi- 
neuse  qui  sert  à  la  nourriture 
dos  bestiaux.  Medicago  sativa. 
Linnée. 

lycanthrope,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  s'imagine  être 
changé  en  loup.  Lupus,  i,  m. 
Virg.  Plin.  (cf.  in  lapam  verti. 
Plin.). 

lycée,  s.  m.  Nom  propre  d'un 
quartier  d'Athènes  où  Aristota 
tint  son  école    de  philosophie. 
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Lj/ciam,  «i,  n.  Cic.  ^  Kiablis- 
samdQt  où  ont  liou  (les  cour^ 
publics.  Lycium.  ii,  n.  Cic.  1 
Etablissement  officiol  d'instruc- 
tiou  secondaire.  Gymnasiam, 
ii.  a.  .i. 

lycéen.  Voy.  ^colibr. 

lycbnide,  s.  f.  et  lycbnis, 
s.  m.  Sorte  de  plante.  Lychniî, 
idis,  f.  Plin. 

lyciet  (lat.  lyciam,  nerprun),  s. 
m.  Sorte  d'arbrisseau.  Rham- 
no$  ou  rhamnaSf  i,  f.  Plin. 

lycopode,  s.  m.  Plante  cryp- 
togame. Lycopodiam,  ii,  a. 
Linnée. 

lymphe,  s.    f.  Sorte  d'humeur. 

Voy.    HUMEUR. 

lynx,  s.  m.  Quadrupède  car- 
nassier, sorte  de  chat  sauvage. 
Lynx,  cii  (.\cc.  pi.  cas.  gén. 
pi.  coin),   m.    et  f.  Virg.  Plin. 


M.\C 

Il  Fig.  Yeux  de  —  (yeux  par- 
ç.tnts),  lyncei  oculi.  Uor. 
.\voir  dos  yeux  do  — ,  habére 
aciem  Lynceo  similcni.  Sen. 
lyre,  s.  f.  Instrument  de  mu- 
siqur»  A  cordes  chez  les  anciens. 
Fides.  ium,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex  :  lldiiim  cantos.  Cic.  fidi- 
bus  c^nërii  [•  chanter  en  s'ac- 
compaguaui  de  la  1."].  Cic.  ft- 
dibas  sdre.  Ter.  discSre  ou  ins- 
titai  fidibus.  Cic.  docère  (idi- 
bas.  Cic.V,  lyra.  m,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  lyra  cari'a.llor.  lyrse  can- 
tas  ou  Jj/raepufsus.  Cic.  [poét.]). 
Joueur  de  — ,  pdicen,  cinis,  m. 
('ic.  Joueuse  de  — ,  (idicina,  3e, 
f.  Plaat.  Qui  sa  chanto  sur  la 
—  ,  voy.  LYRIQUE.  Il  Fig.  Lyra,  ae, 
f.  Hor.  Prendre,  accorder  sa 
lyre  (se  préparer  à  célébrer  qqn, 
qqch.    en  vers),  voy.  accordkr. 


MAC 

CÉLtBRKR,  CHANTBK.  ^  (P.  aual.) 

Constellation  do  rhémisphèr« 
Septentrional.  Lyra,  a»,  1'.  Ov. 
liJcs,  ei,  f.  Cic 

lyrique,  adj.  Qui  se  rapporta 
4  la  lyre.  Lyricas.  a,  um, 
adj.  Hor.  Quint.  Poite  —,  me- 
licas,i  {i.-e.  poeta),  m.  Plin. 
fidicen,  cinis,  m.  Uor.  Ov. 
Les  poètes  —,  et.  sabst.,  le»  —, 
lyrici,  orum.  m.  pi.  Plin. 
Quint.  La  poésie  —,  le  genre 
— .  iyro,  ae.  I.  Hor.  carmen, 
inis,  n.  Quint.  Poésies—,  ly- 
rica.  orum  (s.-i.  oarmina),  n. 
pi     Plin.  j. 

lyrisme,  s.  m.  Inspiration  du 
poète  Ivrique.  Faror  ou  calor 
ll/ri-iis."  A.  ou  simpl.  faror, 
oris,  m.  Cic.  \\  (P.  ext.)  Carac- 
tère lyrique  élov6  du  style. 
Z^ricus,  a,  um,  adj    .-1. 


M 


m.  s.    f.     Treizième     lettre    de 

l'alphabet    français.    M,    m.  f. 

ou  m   littera.  Vitr.  Priac. 
mariât,  mea),  adj.    poss.    fém. 

sing.  do  la  1"   persoune.    Mea, 

f.  Voy.  MO.N. 
macabre,    adj.   Qui    a    trait  à 

des  choses   funèbres.    Voy.    pu- 

nÈBRE. 

macédoine,  s.  f.  Mets  com- 
posé de  diQ'érants  légumes. Sa- 
tura, as,  f.  Varr.  1  Assemblage 
de  choses  réunies  pêle-raèle. 
Satara,  se,  f.   Varr. 

macer.  Voy.  masser. 

macération,  8.  f.  Opération 
par  laquelle  on  fait  macérer 
une  substance.  Maceratio,  o- 
nis,  f.  Vitr.  Voy.  infusion.  1 
Pratique  d'austérités  pieuses 
qui  eMénuont  le  corps.  Mace- 
ratio. onis,  f.  Aa^. 

macérer,  v.  tr.  Faire  tremper 
à  froid  (une  substance)  dans 
un  liquide.  Macen'ire,  tr.  Ter. 
Varr.  Plin.  Madefacêre,  tr. 
Plin.  Faire  — ,  voy.  infuser. 
1  Exténuer  (le  corps)  par  des 
austt-rités  pieuses.  Voy.  morti- 
fier. 

maceron,  s.  m.  Plante  ombol- 
lifére.  0(a»  atram  ou  olusa- 
tram,  i,  n.  Coi. 

mâche,  s.  f.  Valériane,  plante 
potagère.  Lactaca  ayrestis. 
Col. 

màcbecoulis  et  mâchicou- 
lis, 8.  m.  Meurtrière  pratiquée 
au  haut  d'une  tour,  d'uu  rem- 
part, l'enestra,  se,  i.  Cee$.  Voy. 

mURTRIÈRB. 


mâchefer,  s.  m.  Scories  que 
forma  le  résidu  de  la  houille. 
Ferri  scoria.  Plin. 

mâchelier  lat.  maxillarisi, 
adj.  Qui  appartient  à  lu  mâ- 
choire. Voy.  maxillaire.  Dents 
— ,  et  sabst.  une  — ,  voy.  mo- 
laire. 

mâcher  (lat.  post.  masticàre. 
Pelag.  vet.),  V.  tr.  Diviser, 
broyer  avec  les  dents.  Man- 
dëre,  tr.  Cic.  (cf.  dentibasman- 
ditar  atqœ  extenaatur  et  mo- 
lilar  cibaa.  Cic.  m.  attrita. 
Plin.).  Manducâre,  tr.  Plaat. 
Varr.  Stn.  Consumer  en  mà- 
chant,n>an(iéri;,  tr.Liv .mandii- 
càre,  tr.  Aag.  ap.  iiaet.  Ava- 
ler sans  — ,  intégras  haarlre 
cibos.  Col.  Famiï.  —  à  vide, 
dentem  dente  latigàre.  Ov.  ou 
rodère.  Mart.  \\  Fig.  Ne  point 
—  une  chose  i  qqn,  graviter 
increpâre  (aliqaem).  Liv.  — 
les  morceaux  à  qqn,  lui  —  -a 
besogne  (lui  préparer  presque 
entièrement  ce  qu'il  a  À  faire). 
priemandére,  tr.  Gell.  (ax.  :  si 
me  tibi  prsemandére,  qaod 
ajant,  postalas.Oell.  [IV,  1,11]. 
cf.  omnia  rninima  mansa  in 
os  [aiicuil  inserére.  Cic).  ^ 
(P.  ext.)  Triturer  en  humec- 
tant de  salive.  Dentibas  et 
saliva  sabigëre.  A.  Fig.  Un 
visage  de  papier  mâché,  c.-à-d. 
paie  et  flasque,  voy.  ces  mots. 
Il  Mordiller  en  humectant. 
Voy.  mordiller.  ||  Déchiqueter. 
Voy.  ce  mot.  Bois  mâche  (usé 
par  le  frottement).  Voy.    llu. 


m&cheur.  euse     .s.    m.    et    f. 

Celui,  celle  qui  mâche.  Qui 
iqax)  mandit  (aliqaid).  A. 

machiavélique,  adj.  Con- 
forme au  machiavélisme.  Voy. 
perfide. 

machiavélisme,  k  m.  Politi- 
que sans  scrupule.  Fides  Pii' 
nica.  Liv.  \\  (P.  ext.)  Conduite 
artificieuse.  Perj^dia,  as,  f.  Cic. 

mâchicoulis.  Voy.    macbecou- 

LIS. 

machinal,  aie  (lat  machi- 
nalis,  relatif  aux  machines), 
adj.  Qui  semble  produit  par 
l'organisme  sans  l'intorvoiition 
de  la  volonté.  Qui  (qua;,  qaod) 
sine  consitio  ac  mente  fit.  Cic. 
Un  mouvement  — ,  initias  sine 
consilio  ou  temere  (actas.  Cic. 
Une  habitude  — ,  consutftutio 
nallis  certia  rationibas  mode- 
rata.  Cic. 

machinalement,  adv.  D'une 
manière  machinale,  .s'inc  men- 
te ac  rations.  Cic.  Nihil  cogi- 
tans  ou  non  itcnUcHs  ^ccit, 
Cic. 

macbinateur.  ;■  m  oi  f.  Ce- 
lui, colle  qui  fait  quelque  ma- 
chination. Machinator,  orit, 
m.  Cic.  (cf.  m.  doli  ou  (alla- 
ciaram.  Cic.  machinator  et 
architectas.  Cic).  Molitor, 
oris,  m.  Suet.  Machiuatrice, 
molitrix,  tricit.  l.  Suet.  ma- 
chinatrix,    tricis,    i.    Sen.    tr. 

Voy.    ARTISAN,     auteur 

machination,  s.  1  Action  de 
machiner,  résultai  de  cette 
action.    .Vfuc/iinutic,     onia,    L 
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Cic.  Machina,  œ,  f.  Plaat. 
Sécréta  ou  clandestina  consi- 
lia.  Liv. 

machine.  9.  f.  Assemblage    de 
pieci'à   combinées    de    manière 
à  produire  certains  elTots.  Ma- 
china, œ,    f.    Cic.    etc.  (ex.  : 
marlUnam   admoi-ire   ou    ap- 
ponère.    Cic.)  ;   macbinatio, 
onis,  f.  Cœs.  {o\.  :  m.  navalis 
h'our   mettre    lus   vaiss'-aux    à 
l'eau].  Cxa.);  macbinamen- 
tutn,  i,  n.Sisenna.  Liv.  (assez 
■■are).   ||    (|>ar   anal.)    Machine 
de  guerre,  do  siège.  A/ac/iina,«. 
f.  Sali.    Virg.  Liv.  Afachinatio, 
onis,  f.  Cass.  Machinamentam, 
•.  u.  Lii/.  Machine  pour   lancer 
des  prujeciiles,    tormentam,  i, 
n.  Liv.    Il    Machine    infernale. 
Vi)v.     ENGIN.     Il     Appareil    de 
théâtre   servant   à   manœuvrer 
les  décors.    Machinatio,    onis, 
f.  l'itr.  —  de  théâtre    (servant 
aux  apothéoses,    etc.),    pegma, 
matis,    n.    Sen.     (ep.    88     2) 
PA.rd.  {V,  7,  7).     Il     (Par   ext') 
Moyen  mécanique  employé  pour 
amener    le  dénouement    d'une 
pièce.  A/uc/iina?io,  onis,  f.  Cic. 
1     (Au      fig.)     Ensemble      des' 
moyens  comoinés  pour  donner 
une    certaine     direction      aux 
affaires.  Machina,  se,  f.   Cic. 
etc.    (ex.  ;    hanc    totam     (ère 
legem  ad  illias    opes   everten- 
das,  tanguam  machinam,  com- 
parari.  Cic.  [log.  agr.  2,  18,50]. 
iisdem    machinis     sperant  me 
passe    labefactari.  Cic.   at  om- 
nes    adhibeam    machinas    ad 
tenendam        adtilescentalam . 
Cic.    cam    omnibus    machinis 
oppaynarer  [.  on  avait  mis  on 
œuvre    contre    moi    toutes    les 
machines    .].     Cic).     ||      (Par 
anal.)  Ressorts  de   l'effet   dra- 
matique,   oratoire,     otc.     Voy. 
RESSORT.  Il     (Par  ext.)    Ensem- 
ble   de    parties    organisées    de 
manière   à    constituer    un  en- 
semble.   CoDstructîo.    onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  tota  construc- 
tio    hominis.   Cic);   compa- 
ges,  is,  f.  Cic.    Tac.  Gell.  (ex.: 
c.  corporis.  Cic.  hœc  compai/es 
[imperii].  Tac).    La  —   ronde, 
terrœ  globas.  Cic.  orbis  terra- 
ram.  Cic. 

machiner,  v.  tr. Combiner  arti- 
ficieusemeiit    certains    moyen 
pour    atteindre    un     but    ina- 
vouable.    Machinàri      dép.  tr 
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Cic.  Moliri,  dén.  tr.  Cic.  Straë- 
re,  tr.  Liv.  (cf.  mendaciam 
straëre.  Liv.).  \'oy,  ourdir 
TRAMER.  ^  (Technol.)  Munir  de 
certains  appareils.  Machinis  ou 
machinatione     instraère.      A. 

Voy.  MACHINE. 

machinerie,  s.  f.  Ensemble 
de  machiues.  Machinatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  Machinas,  aram.  f 
pi.    Vitr. 

machineur,    ense,  s.  m.  et  f. 

Voy.    MACHINATEUR. 

machiniste,  s.  m.  (Arch.)  In- 
venteur, constructeur    de   ma- 


chines.   Machinator,    oris,     m. 
Liv.  Sen.   (ep.  7s). 
mâchoire,   s.   f.  Chacune    des 

d.jux  p.irties  osseuses  de  la 
bouche  oui  supportent  les 
dents.  Maxilla,  as.  f.  Cic. 
Mala,  œ,  f.  cic.  De  la  —, 
maxillaris,  e,  adj.  Plin.  \\ 
(P.  oxt.^  Los  dents  fiiéos  dans 
les  mâchoires,  les  gencives. 
Voy.  DENT.  1  (P,  anal.»  Pince. 
Voy.  ce  mot. 

mâchonner,   v.   tr.   Mâcher    à 
demi.  Rodére.    tr.   Cic.    Arro- 
dire,  tr.  Cic.    ||    Fig.  —  qqch. 
(le  dire  entre  ses  cbmts,  indis- 
tinctement),     massitàre     ali- 
quid.  Ter. 
mâchurer,    v.    tr.     Barbouil- 
ler avec    du  noir.     Voy.    bar- 
bouiller,      NOIRCIR.      1       (Fig.) 
Arch.  Noircir  par   des   p.îroles 
malveillantes.  Voy.    dénigrer. 
macis,   s.  m.    Seconde    écorco 
qui  entoure  la   noix    muscade  à 
l'intérieur.    Macir,    ind.    Plin 
(XII,  32). 
macle  et  macre,   s.   f   Plante 
aquatiquL-,    à     fruit    farineux. 
Tribalus,   i,    m.     Plin.     (Wl 
91).  ^        ■ 

maçon    (lat.  pop.    macio),    s. 
m.   Celui  qui  fait  les    travaux 
dits   de   maçonnerie.  Stractor, 
oris,    m.  Cic.  Faber  casmenta- 
rias    ou    simpl.    csementarias, 
i,  m.  Hier. 
maçonnage,  s.  m. Ouvrage  que 
fait  le  mai;on.Voy.  maçonnerie. 
maçonner,   v.    tf.  Munir  d'un 
travail  de    maçonnerie.     Opus 
latericiam  (acéré.  Col.  ||  P. anal. 
—  (une  fenêtre,  une  porte,etc.), 
opère    latericio    straëre  ou  ex- 
straére.  Col. 

maçonnerie,  s.    f.  Travail  de 
maçon.  Straciara,  se.  f.  Vitr.  \\ 
Ouvrage    fait    par    le     maçon. 
Coagmenta  lapidam.  Vitr.Com- 
pages  lapidam.    Vitr.  Opas  sa- 
.veam.  Plin.  ou   cœmenticiam. 
Vitr.  ou  latericiam.  Col.  —,  en 
blocage,  en  béton,  emplecton,  i, 
n.  Plin. 
macre.  Voy.  macle. 
macrocéphale,  adj.  Qui  a  une 
grosse   tête.  Magni  capiris    ou 
magno  (ou  grandi)  capite.  Cic 
macule,  s.  f.  (Arch.)  Tache  (au 
propre  et  au  fig.).  Voy.  ce  mot. 
maculer,  v.  tr.   Semer  de  ta- 
ches. Voy.  TACHER.  Il  Pelage  ma- 
culé. Voy.  bigarrer,  tacheter. 
madame,  s.    f.   Titre  donné  à 
la  femme  d'un  chevalier,    plus 
tard    à   une  femme   de   condi- 
tion. Domina,  se,  f.  A.  ^  Titre 
donné    aux    femmes     mariées. 
Domina,  x,  f.  D.  \\   Absolt.)  La 
maîtresse  de  la  maison.  Domi- 
na, se,  f.  Saet.  Hera.  œ,  f.  Plaat. 
1  Titre  donné  aux  filles  de  mai- 
son   souveraine.  Domina,  se.  f 
Saet. 
madéfaction  (lat.  post.  made- 
factio.  Eccl.),  s.f.  Action  de  ma- 
défier;  état  de    ce  qui  est  ma- 
défié.  Voy.  HuMiDiTii. 


madéfier,  v.  tr.  Humecter. Voy. 

ce  mol . 
mademoiselle,    t      f.    (Arch.) 
Titre  donné  d'abord  même  aux 
femmes    mariées    et   plus    tard 
aux  femmes  titrées.  Domina,  se, 
f.  Soet.lTitre  donné  aux  filles. 
Dominala,  se,   f.   M.  Aurel.  ap. 
fronton. 
madone,  s.  f.  Statue,   peinture 
représentant  la  sainte    Vierge. 
■'^imulacram    sanctse  Marise. 
madré,  ée,  adj.  (Arch.)  Veiné, 
moucheté.  Voy.  ces  mots.  *,  Qui 
sait  toutes  sortes  de  ruses,  l'a/er, 
vafra,    vafram,  adj.  Cic.  Vov. 
Rrsé. 
madrier  (lat.  materiarius,    de 
bois,   relatif  au  bois   de   cons- 
truction), s.  m.  Planche  épaisse, 
leplus  souvent  en  bois  de  chêne. 
Axis,  is,   m.    Cic    (cf.    trabes 
axibas  religàre.  Cxs.). 
madrigal,    s.  m.  Courte    pièce 
exprimant    une    pensée  tendre 
ou   galante.    Teneran   carmen 
ou  teneri  versas. Hor.  ||  (P.  ext.) 
Paroles     de     galanterie.    Voy. 

C0MPL1.MENT. 

madrure,  s.  f.  (Arch.)  Aspect 
que  présente  ce  qui  est  madré. 
Varietas,  atis,  f.  Cic. 

maestral.  Voy.  mistral. 

mafflé,  ée  (Famil.)  Qui  a  des 
joues  rebondies.   Voy.   joufflu. 

magasin,  s.  m.  Local  destiné  à 
recevoir  des  marchandises.  Ta- 
berna,  se,  f.  Varr.  Vov.  bouti- 
que. Il  (Spéc.)  Local  où"ron  met 
en  dépôt  divers  approvisionne- 
ments. Horream,  i,  n.  Cic. 
Cella,  se,  f.  Cato.  Receptacu- 
lam,  i,  n.  Liv.  Apotheca,  se,  f. 
Cato.  Celui  qui  est  commis  à  la 
garde  d'un  — ,  horrearias,  ii, 
m.  Ulp.  dig.  .Mettre  en  —,  vov. 
emmagasiner  —,  d'armes,  vov. 
ARSE.NAL.  Il  Fig.  Qaasi  quidam 
thésaurus.  Cic. 

magasinage,  s.  m.  Dépôt  da 
marchandises  en  magasin. Voy. 

DÉPÔT,   ENTREPOT.     Dloit     do  , 

locarium,  ii,  n.  Varr. 
magasinier,  s.  m.  Celui  qui  a 
la  garde  des  objets   déposés  ea 
magasin.    Horrearias,    ii,    m. 
Ulp.  dig. 
mage,  s.  m.  Prêtre  des   anciens 
Perses,  adorateurs  du  feu.  Ma- 
gus,  i,  m.  Cic.  Science  des  — 
voy.  MAGIE,  f  (Arch.)  Jlagicien. 
Voy.  ce  mot. 
magicien,  ienne,    s.  m.  et    f. 
Personne    qu'on   croit    investie 
d'un  pouvoir  surnaturel  par  la 
vertu  de  la  magie.  Magus,  i,  m. 
Hor.  Luc.  Veneficus,  i,  m.  Cic. 
(Inv.    Il,   58;   Cat.    2,7).    Sen. 
(ir.  1,  16,  1;  ben.V,  13,  A).  Ma- 
gicienne, saga,  se,  f.  Cic.  vene- 
fira,se,  f.  Anton,   ap.  Cic. 
magie,  s.  t.  (Arch.)  Science  dos 
mag.>s.  Magia,  se,  f.  Plin.  Apul. 
■Magice,  es  (s.-e.  ars),  f.     Plin. 
*    Prétendue     science    occulte. 
Voy.    .SORCELLERIE.   —    blauclie 
(tours  de  passe-passe),  vov. pres- 
tidigitation. Il  (Fis  •)  lutluenc» 
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axtraordiniird  exercée  sur  les 
hommes  (par  rèloquence  ,  la 
poésie,  etc.).  Mira  ^tuedani  vis. 
Cic.  Lenociniam,  il,  n.  Cic. 
magiqfue,  ^OJ.  Qui  appartient 
à  la  mas'^  Ma'jictxs,  a,  um, 
adj.  liry.  Plin.  l'ene/icus,  a 
o/n,  adj.  Ov.  Cérémonies  — . 
diri  ritas.  T*:.  Formula— .Car- 
men, inis,  n.  Réciter  une  for- 
mule—, prsicinère,  tr.  Tib.  (7, 
5,  12).  Baguette—,  virgula  di- 
vina.  Cic.  Composition  — ,  me- 
Jicatas,  ûs,  m.  Of.  Breuvage — , 
medicamen,  inis,  a.  Ov.  vene- 
nam,  i,  n.  Cic.  Préparation  do 
breuvages  — .  l'cne^iciam,  ii,  n.  1 
Cic.  T  (Fig.'  Qui  produit  doi 
effets  extraordinaires.  Divinas, 
a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  occulta 
qtiàdam  et psene  divinà  vi  ani- 
mas homintim  commovëre.Cic). 
Miras,  a,  uni,  adj.  Cic.  (cf.  mi- 
rom  qaandam  vim  habère  ou 
mira  qaâdam  vi  prxditam 
esse.  Cic.\ 
maoïsme,   s.   m.    Religion  des 

Perses.  .Magomm  religio.  A. 
magister  Mat.  masisfer,  maî- 
tre), s. m.  (.\rcli.i  Maître  d'école 
de  village.  Voy.  maître. 
magistral,  aie  [lat.  post.  ma- 
gistralis.  l'opisc.'.  adj.  Qui  est 
l'œuvre  d  un  maître.  Summo 
artificio  faccus.  Cic.  (Traduire 
aussi  par  la  génit.  magistri.) 
Uneœuvra — .vûv.chef-d'oeuvke. 
Un  air  — ,  voy.  impérieux,  im- 
posant. 1  Qui'joue  le  rôle  prin- 
cipal     dans    une    chose.  Voy. 

PRISCIP.VL. 

magistralement,  adv.  D'une 
manière  magistrale.  Sammà 
ou  singalari  arte.  Cic. 

magistrat, s. m.  (Arch.)  Magis- 
trature. Voy.  c-3  mot.  ||  (P.  ext.) 
Corps  de  juges.  Magistratas, 
as,  m.  Cic.  ^(Chez  les  anciens.) 
Personnage  chargé  de  quelque 
fonction  publique.  MagistrB- 
tus,  ÙS,  m.  Cic.  {&%.:  est  pro- 
prium  manas  magistratas  in- 
telli'jère  se  gerére  personam 
civitatis.  Cic.  creâre  magistra- 
tas. Liv.  oppida  per  magistra- 
tas administràre.  Sali,  his 
magistràtibas.  Nep.^  ;  potes- 
tas,a.tis,  f.  Cic.  (a%.:  a.  ma- 
gistrata  au£  ab  aliqaà  potes- 
tate  evocatas.  Cic.  au  plur.  [cf. 
gr.  àp/ai]  :  imperia  et  potes- 
tates  ('•  officiers  généraux  et 
magistrats  ■].  Cic.  [Phil.  2,53; 
leg.  III,  91  ;  on  dit  aussi  qui 
cum  poteslate  aat  imperio  sant. 
Cic). Les  hauts,  les  premiers—, 
qai  amplissimum  magistratum 
gérant.  Cic.  qai  sammis  ma- 
gistràtibas prxsani.  Cic.  Etre 
— ,  magistratum  gerére.  Cic.  ou 
habère  ou  obtinëre.  Cses.  esse 
in  magistrata.  Cic.  prxeste 
magistratui.  Cic.  ||  (P.anal.)Ûe 
rvo8/our». Administrateur  d'une 
des   divisions    territoriales    du 

pays.  Voy.  AOMINISTRATEtJR,  oou- 

VERNEL-n.    1    11   (Spéc.ï    De    nos 
joars.    Membre  de   1  ordre  ju- 


diciaire. Jad€x,  icis,  m.  Cic. 
Voy.  JUOE.  1.  (P.  ext.)  Corps  de 
magistrats  ./ùdiccï,  un»,  m. pi. 
Cic. 
magistrature,  s.  f.  Grande 
fonction  publique.  Magistra- 
tuSfùS,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
gistratum petére,  dure,  man- 
dâre,  habère,  gerére.  Cic.  ob- 
tinëre. Cies.  maijistratum  inire 
ou  ingredi.  Sali,  magistratum 
accipére.  Liv.  maijistratum  de- 
ponère.  Cses.  ma./istrata  abire. 
Cic.  voy.  CHARGE,  fonction); 
Il  on  OS  (et  bonor\  oris,  m. 
Cic  etc.  (ex.:  curuli  honore  ati. 
Uv.).  Il  (P.  anal.)  De  nos  jours. 
Fonction  publique  d'adminis- 
trateur. Voy.  ADMINISTRATION, 
GOUVERNEMENT.    1     De    UOS  jOUrS. 

Spéc.  Fonction  judiciaire.  Ja- 
dicandi  munus.  Cic.  Jadicatas, 
ûs,  m.  Cic.  (Phil.  1,  10).  Il  (P. 
ext.)  Corps  de  magistrats.  Ja- 
dices,  cum,    m.   pi.  Cic.   Voy. 

JUGE. 

magnanime,  adj.  Qui  montre 
de  la  grandeur  d'âme.  Magno 
anima  prxditus.  Cic.  Magna- 
nimas,  a.  am,  adj.  Cic. 
magnanimement,  adv.  D'une 
inaiiiérd  magnaniina.  Magno 
[oa  alto  ou  elato)  animo.  Cic. 
magnanimité,  s.  f.  Grandeur 
d'àrae.  Animi  magnitado.  Cic. 
.Magnanimitas,  utis,  f.  Cic. Ani- 
mas magnus  et  excelsas.  Cic. 
Animi  altitudo.  Liv.  Animi  ex- 
celsitas.  Cic.  ou  eJafio.  Cic.  ou 
amplitado.  Cic. 

magnétique,  adj.  Qui  a  rap- 
port au  magnétisme.  Magne- 
ticas,  a,  um,  adj.Ciaud.  (Tra- 
duire aussi  par  la  gén  .  magne- 
tis,  cf.  magnetis  vim  habère  ou 
magnelis  vi  prœditum  esse. 
Plin.}.  Pierre—,  magnes  (ace. 
magnela  ou  magnetem),  m. Cic. 
Il  Fig.  Qui  exerce  sur  les  per- 
sonnes une  sorte  d'attraction 
irrésistible.  Voy.  infloe.nce. 
Exercer,  avoir  sur  qqn  un 
pouvoir,  une  force  — ,  mira 
qaàdam  vi  ad  se  allicëre  et 
quasi  atirahére  aliqaem.  Cic. 
magnétiser,  v.  tr.  Exercer  sur 
(jqu  une  sorte  d'attraction  ir- 
résistible.   Voy.   MAGNÉTIQUE. 

magnétisme,  s.  m.  Puissance 
d'attraction  particulière  aux 
aimants.  Magnetis  vis.  ^  Puis- 
sance d'endormir  qqn  d'un 
sommeil  mystérieux.  Magne- 
tismas,  i,  m.  .1. 

magnificence,  s.  f.  Qualité  do 
ce  (|ui  est  magnifique.  Magni- 
(icanlia,  œ.  f.  Cic.  Splendor, 
oris,  m.  Cic.  Avec  — ,  lautc, 
atlv.  Cic.  magnifiée,  adv.  Cic. 
(cf.  magnifiée  vivëre.  Cic.).  — , 
dus  présents  qu'on  fait  au  peu- 
ple, apparatio  popalariam  mu- 
nurum.  Cic.  Qui  aime  la  — , 
magnificas,  a,  um,  adj.  Cic.  || 
(P.  anal.)  En  pari,  du  stylo. 
MagniÇicentia,  m,  f.  Cic.  (cf. 
verboram.  Cic). Splendor,  oris, 
m.  Cic.  Pompa,  te,  Cic,  f.  Am- 
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plitado,  dinis.  f.  Quint.  ||  (P. 
anal.l  Ûbjot  somptueux,  lies 
magnifica  ou  splendida.  Cic. 
laaliti:e,  arum,  f.  pi.  Cic.  1 
(P.  ext.)  Libéralité  pleine  de 
.■;randeur.  Liberalitas,  atis,  f. 
Cic. 

magnifier  (lat.  occl.  ma^tni- 
jicare),  V.  tr.  Célébrer  comme 
grand.  Majnificâre ,    tr.    Plin. 

Voy.    CKLÉIIRER,    EXALTER. 

magnifique,    adj.   Qui   a   une 

somptuosité  pleino  de  grandeur. 

Magniticus,  a.  um,  ailj.  Cic. 

etc.  (ex.:  m.   villa.  Cic.  m.  ap- 

paratas.  Cic.    m.    fanas.    Ca'S. 

par  anal.  m.  xdilitas.  Cic.  ma- 

gnificum    ou     majni/îcentissi- 

mum   dicendi    genus.    Cic.    m. 

(actum.  .\'ep.  res  gestœ.  ■■<all.); 

splendidus,  a,  um,  ailj.  Cic. 

etc.  (ex.:  civltas  spUndidissima. 

iW'p.  splcndidum  nihil,  Cic.  par 

anal.   spl.    ratio    dicendi.   Cic. 

oratio.     Cic.)  ;      lautus,     a, 

um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  /.  sa- 

pellex.    Cic.    cena    lautissima. 

Plin.j.);  sumpiuosus,a,um, 

adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  funera  ma- 

gnifca  et  samptuosa  [  •  d'une 

somptuosité  magnifique  "].Ca?s. 

ladi    samptaosiores.  Cic.  cena 

samptaosissima.   Sen.    rh.   on 

dit  aussi  omni  luxu  et  opalcn- 

tUi  inslractus.  Cic).  \\  (Par  hy- 

parb.)    Très    beau.    Temps    — , 

splendidum  ca'lum.  Plin.  *[  Qui 

a  une  libéralité  pleine  de  urari- 

dour.  MagniScus,  a,um,adj. 

Sali.  Xep.  Sact.    (ex.:    in  sup- 

pliciis  deorum  magnifici,  domi 

purci.  Sali.). 

magnifiquement,  adv.  D'une 
manière    ma;4iiifiquo.     Magni- 
fier, adv.  Cic.  Spîcndidë,  adv. 
Cic.  etc.    (cf.  :  spi.    JB  gerére. 
l'ail.).  Lautc,  adv,  Cic. 
1 .  magot,  s.    m.  Argent  serré, 
mis   on    réserve.    Pecania  re- 
condita.  Cic. 
5.  magot,  s.  m.  Sorte   de  gros 
singe.     Voy.     sincb.     ||     (Fig.) 
Famil.  Homme  très   laid.  Voy. 
LAID.     Il  (Par    anal.)    Figurine 
trapue;  et  par  ext.    chose  très 
laido.  Voy.  hoeireuk. 
mai,  s.  m.    Le   cintinièrae  mois 
do  l'année.  .Mensis  Majas.  Cic. 
ou    absol.    Majus,    i,    m.    Ov. 
Rose  de  — ,  rosa  verna.    Plin. 
maïeur,  s.   m.  (Arch.)    Maire. 
Voy.   ce  mot. 
maigre,  adj.    Dont    le    corps  a 
pou  de  graisse.    Macer,    cra, 
crum,  adj.   Varr.    etc.    (s'opp. 
à  pingais,  ex.:  m.  tauras.  Virg. 
bos.    Varr.  ostreœ.    Gell.    ma- 
cerrimœ  corporis  partes. Sen.); 
strigosus,  a,  am  (•  maigre, 
déoliarné    •),    adj.     Liv.    Col. 
(s'opp.  à  obesas,  ox  :  ».    canit. 
Col.   equus      rimis     strigosus. 
Masar.  .Sab.  eqai  strigosinres. 
Liv.);    gracilis,   e,  adj.    Cic. 
etc.  (s'opp.  à  pinguis,    obesas, 
ox.  :  corpus,  tels,   crura  gra- 
c.illima.  Suet.  [Nor.  51];;  exi- 
lis,    e,    adj.    Cic.    etc.    (voy. 
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MINCE,  onÊLE)  ;  macllentus, 
a,  uzn  ('  niaigro,  amaiijii  i), 
ajj.  l'iaat.  (ox.:  ni.  o»,  l'iaixt. 
m.  mal.r.  l'iaut.).  SulisL  Clie- 
v.il  cliJifi;';  lie  — ,  vuy.  efplan- 
«iifî.  Ij     (Kig.)     Qui     u     pou    d  ï 

siibâtance.  Macer,cra,crum, 
ailj.  Cic.  etc.  (ux.  :  ni.  solam. 
(ic.  ager  macrior.  \'arr.  ma- 
rerrimcc  sthnea.  CoL);  strigo- 
sus.  a,  uml'  iIduc  le  stylo  est 
iiiaiî^ro  "),  adj.  (.'te.  (o.v.  ;  8tri' 
l/osiur  \ora(or\.  Cic.  [Br.  6ii]); 
gracilis,  e,  adj.  Col.  Plin. 
M)x.:  ijr.  cliii.  Col.  gr.  ager. 
l'Un.  gr.  lindemise.  Plin.  j. 
solum  i/racilias.  Plin.  [XVIl, 
186J);  e'xilis,  e,  adj.  Cic.  (fijj. 
raiisa  pari^a  et  exilis  [•  uno 
maigre  aiTaire,  un  maigre  pro- 
pos "].  Cic.  en  p.ai'i.  du  style, 
■\. -.gênas  sermonii  e.vile.  Cic. 
'xilis  oratio.  Cic);  aridus,  a, 
iizn,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ari- 
<lu3  victus.Cic.  arida  vita.  Cic. 
on  pari,  du  style,  s'opp  .1  co- 
l>iosas,  cf.  gênas  orationis 
jridam.  Cic);  jejunus,  a, 
aza,  adj.  Cic.  etc.  l'^s.ij.  aqer. 
Cic.  par  oxt.  fig.  jcjana  cogni- 
lio.  Cic.  oratio.  Cic.  res.  Cic. 
taadatio.  Cic.  en  pari,  de 
l'orat.^lntonius  jejanior.  Cic). 
—  repas,  tenais  cena.  Cic. 
l'aire  —  clière,  parce  victttâre. 
Plaat.  Faire  —  visage,  —  ré- 
(^eption  à  qqn,  accipëre  ali- 
'jaem   param    liberaliter.    Cic. 

—  auteur,    voy.    intIonifiant. 

—  revenu,  voy.  mince.  ^  (En 
|>arl.  de  la  viande.)  Qui  a  peu 
ou  point  de  graisse.  Non  pin- 
gaior.  Cic.  Le  — (subst.),  caro, 
<-arnis  (opp.  à  adeps),  (.  Qaint. 
T  (Par  ext.)  En  pari,  des  ali- 
ments. Où  il  n'entre  ni  viande, 
ni  graisso.  Subst.  Faire  — , 
carneou  animalibas  abstinëre. 
Plaat.  Sen. 

maigrelet,  ette,  adj.  Un  peu 
trop  maii^ro.  Macellas,  a,  um, 
adj.  Lucil.  Varr. 

maigrement,  adv.  D'une  ma- 
nière maigre,  peu  abondante. 
Voy.  CHICHE.MENT.  j|  l'ig.  Exi- 
liter,  adv.  Cic.  Jejanê,  adv. 
Cic.  (cf.  de  aliqaà  re  jejanê  et 
exiliter  disputàre.  Cic). 

maigret,  ette,  adj.  (Arch.)  Un 
pou  maigre.  MacricaXas,  a,  uni, 
adj .  Varr. 

maigreur,  s.  f.  Etat  de  l'hom- 
me, des  animaux  dont  le  corps 
a  peu  de  graisse.  JWacies,  ei, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  homo  i/egran- 
di  macie  torridas.  Cic.  equi 
macie  corrapti.  Cees.  corpas 
macie  e.vtdbait.  Cic.)  ;  grstci- 
litas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
gr.  corporis,  Cic.  craram. 
Huet.  absol.  Plin.  Plin.  J.).  || 
(Fig.)  Etat  de  ce  qui  a  peu  de 
corps,  de  substance.  JWacies, 
ei,  C.  Col.  etc.  (ev.  :  soli.  Col. 
terrse.  Jaslin.);  exilitas, atis, 
r.  Col.  etc.  (ex.:  loci.  Col.  soli. 
Col.  orationis.  Sen.).  La  — 
d'une  colonne,  gracilitas,  atis. 
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f.  Vitr.  —  du  siylo,  Jcjanltas, 
atis,  f.  Cic.  inopia  et  jejanitas 
Cic.    siccitas,  atis,   t.   Cic.  La 

—  du  sujet,  exigun  materia. 
Pli.vd   jejana  res.  Qaint. 

maigrichon,  onne,  adj.  I''amil. 
Que    ost    un    pou    trop    maigre. 

Voy.    MAïauEI.ET, 

maigrir,  v.  intr.  et  tr.  {|  V. 
intr.  Devenir  maigre.  .\ta- 
cescêre,  intr.  Plaat.  Varr.  Ma- 
crescëre,  intr.  Varr.  Col.  lùna- 
crescëre,  intr.  Cels.  (on  dit 
plutôt  corpas   amittërc.    Cic). 

—  beauciiup,  extrômemont , 
macie  con^ci.  Cic  ou  extabes- 
cère.  Cic  ou  corrampi.  Cxs. 
ou  torridam  esse.  Cic.  Absol. 
Faire  maigrir,  voy.  amaioiur. 
Se  faire  — ,  corpori  detrahëre. 
Col.  T  (Arcli.)  r.  (r.  liundre 
maigre,  .'td  maciem  perdacére. 
Cic.  Extenaàre  corpas .  Cic. 
Voy.  AMAKmm.  Il  (P.  ext.) 
Famil.  Faire  paraître  maigre. 
Indaëre  alicai  speciem  ma- 
ciei.  A.  (d'apr.  Liv.).  ||  Amin- 
cir (une  pièce  de  bois).  Voy. 
ce  mot. 

mail  (lat.  malleas,  marteau), 
s.  m.    Marteau.    Voy.    ce    mot. 

—  d'armos,  voy.  masse.  ^ 
Masse  en  buis  dur,  ferrée,  pour 
le  jrtu  dit  du  mail.  Voy.  ma=se. 
Il    (Par  ext.)  Jeu. Voy.  boui.e.  || 

Allée  où  l'on  joue  au  mail. 
\oy.  ALLÉE.  Il  Promenade 
publique  faite  sur  l'emplace- 
ment d'un    ancien    mail.  Voy. 

PUOMENADE. 

maillard.      Voy.      oolin-mail- 

L\RD. 

1.  maille  (lat.  macala,  qui 
signifie  à.  la    fois  •  boucle  -    et 

—  tache  ■),  s.  f.  Uoucle.  ||  Cha- 
cune des  petites  boucles  dont 
l'entrelacement  forme  un  tissu 
lâche.  Macala,  se,  f.  Cic.  (cf. 
grandi  macuhl  rete.  Col.).Scu~ 
tu/a,  se,  f.  Plin.  Maille  d'un 
filet,  macala,  se,  f.  Col.  Filet 
à  petites  — ,  reticalam,  i,  m. 
Varr.  Fait  de  — ,  reticu/a<us, 
a,  um,  adj.  Varr.  Vitr.  ||  (P. 
anal.)  Chacune  des  petites  bou- 
cles de  fer  dont  l'entrelace- 
ment forme  une  armure.  Ha- 
mas, i,  m.  Virg.  (cf.  lorica 
conserta  hamis.  l'iri;^.).  A  dou- 
ble — ,    bili.r,    licis,  adj.  Virg. 

Il  Espace  vide  dont  cette  bou- 
cle   forme     le    contour.     Vov. 

OUVERTURE,  TROU.       ^      Tacllê. 

Il  .Moucheture  sur  le  plumage 
d'un    oiseau.  Voy.  moucheture. 

2.  maille  (lat.  pop.  metallia,  do 
metalhun),  s.  f.  (Arch.)  Petite 
pièce  de  monnaie  qui  valait  la 
moitié  du  denier. Quiirfrans,  an- 
tif,  m.  Mart.  (cf.  qaudrans  mihi 
nullusinarcâ.  Mai-t.).  Fig.  Avoir 

—  à  partir  avec  qqn,  voy.  p. 1355. 
Qui  n'a  ni  sou  ni  — ,  cui  minos 
nikilo  est.  Plant.  ||  (P.  oxt.)  Petit 
poids  valant  le  quart  de  l'once. 
Sicilicas,  i,  m.  Plin.  ||  Fig. 
La  moindre  partie  d'une  chose. 

Voy.    GRAIN,  RIEN. 


M. VI 


1183 


mailler,  y.  tr.  Faire  (qqch.)  da 
mailles  entndacées.  Vov.  en- 
trelacer. Un  filet  inaillé 
reticalam,  i,  n.  Varr.  Une 
fenêtre  à  barreaux  maillés, 
reticalata  fenestra.  Varr.  A 
fer  maillé  (en  forme  de  lo- 
sange;, 5cutu(u(«j,  a,  am,  adj. 
Plin.  Il  (P.  anal.)  Maçonnerie 
maillée,  et,  nu  part,  passé 
/iris  sabst.  le  inaillé,  rsticu- 
lala  straclara.  l'Un.  1  .Mou- 
chetor.  ||  Se  —  et  (abs.)  mail- 
ler (intr.),  voy.   MOUCHETER. 

maillet,  a.  m.  Sorte  de  mar- 
teau en  bois.  Malleas,  i,  ta. 
l'Un. 

maillocne,  s.  f.  Lourd  maillet. 
Malleas,  i,  m.  Plin. 

1.  maillot,  s.  m.  Pièce  de 
toile  dans  laquelle  on  lace  les 
nouveau  -  nés.  Fasci.-r,  aram. 
f.  pi.  Plaat.  P.  e.\t.  Un  enfant 
au  —  (un  nouvoau-né),  paer 
vagiens.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Un  —, 
c.-d-d.  un  enfant  au — ,  même 
trad. 

2.  maillot,  s.  m.  Sorte  de  ca- 
leçon collant.  Reticalam,  i,  n. 
Errl, 

maillure,  s.  f.  Moucheture  sur 

10  plumage  d'un  oiseau.  Voy. 
moucheture.  Il  Tache  dans  le 
bois.  Voy.  tache. 

main,  s.  f.  Chez  l'homme,  or- 
g.uio  de  préhension  et  de  tact. 
Manus,  ûs,  S.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nianus  dextera  [opp.  à  Iseva 
ou  à  sinistra].  Cic.  Nep.  ma- 
nus lavare.  Cic.  manam  sibi 
ante  (acicm  opponcre.  Cic. 
manam  ad  ocalos  opponêre. 
Cic).  La  —  droite,  voy.  p. 
695,  col.  3.  La  —  gauchi,  voy. 
p.  973,  col.  1.  Les  lignes  do  la 
—,  voy.  p.  1163,  col.  3.  Lire, 
examiner  les  lignes  de  la  — , 
voy.  cHiitoMANGiE.  Se  laver  les 
—  de  qqch.,  voy.  p  1U9,  col.  I. 

11  (Spéc.)  La  main  servant  à 
prendre,  à  saisir,  àtenir.  Afa- 
nus,  lis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  heas 
ta,  manam  de  tabula  [i.  bas 
los  mains  !  -].  Cic.  [ep.  VU,  25, 
I].  alicai  manum  oU'erre.  Cic. 
alicai  m.anam  porrigëre.  Cic 
niana  aiiqaem  allevàre.  Cic. 
manas  conserëre  [■  se  pren- 
dre par  la  main  pour  danser»]. 
Cic.  iniplexis  ou  consertis 
manibas.  Cic.  manas  conse- 
rëre [-  ou  venir  aux  mains  •]. 
Cses.  accipëre  aliqaid  mani- 
bas. Cic.  admovêre  manas  ali- 
cai rei.  Cic.  amittëre  de  ma- 
nibas. Cic.  ou  e  manibas.  Liv. 
dimittëre  hostem  e.v  manibas. 
l'œs.  conferre  ferrum  et  ma- 
nas ['  en  venir  aut  mains  •]. 
Cic.  oratio  est  in  manibas 
[•.  dans  toutes  les  mains  .]. 
i-'ic  liber  miki  est  in  manibas 
\'  je  mets  la  mair  à  mon 
livre,  j'y  travaille  .] .  Cic. 
Ter.  extorqaêre  sicam  de  m.a- 
nibas.  Cic.  ('agëre  e  manibas. 
Cic  habére  in  manibas  ali- 
qaid. Cic.  deponère  aliqaid  de 
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manibiu.  C'ic.  prehendére  ali- 
cu^m  manum.  Cic.  preheni.lêre  ] 
aiiqiuni    mana.     Cic.    samérf 
ios    in    mantu.     Cic.    aliqnid 
iiiana  geivns    ou    tenire.    Cic. 
mais  on  dit  cam  bacalo  [•  avoc 
un  bâton  dans    la   main  ■]    a- 
îf<ir<f.  Cic.  in  armia   [•  les  ar- 
mes à  la  main  •]  mori.    Cic.]. 
manibii»  tenfre.    Cic.    cum  res 
j  jm  manibaa  tenerettir[-comm« 
on    croyait      déji      l'avoir    en 
mains  •]  Cic.  in  manibua  ges- 
târa.  Cic.  jam  ire  nxanibas  vi- 
dera   victoriam.     Cic.    libram 
in    manu      amici    conapicère. 
Plin.  j.  in  alicajua  manaa  ve- 
ntre ou  pervenire.  Cic.    in  ali- 
cu/iu  man(u  incidëre.    Cic.  in 
alienaa   manas    devenire.  Cic. 
lAtt.  1,  9,  1].  Cic.    par  manas 
(•de  main  en  main-»]  iradëre. 
Liv.   de  manu  in  manam  [•  do 
la  main    à  la  main  •].  Cic.  per 
manaa.  Cic.  babêre  ad  [■  sous, 
à  portée    da  •]    manam.    Liv. 
eue  aab  manu.  Cic.    esse   sab 
manibaa.  Plane,  ap.  Cic.    [op. 
X,   'J3,  2].   maltam  in  manibaa 
esae    [eu    pari,     d'un    ouvrage 
répandu].  Cic.  aliqaid  in  mea 
mana  [•  sous  ma    main,    sous 
mon  autorité  -]    est    ou    posi- 
tum     est.    Cic.     inter    manas 
aablevantia      e.xslinijai.      Liv. 
plenù  mana  proiicëre  alii/aid. 
Cic.  vacais  manibaa  abire  ali- 
gaem  pati.    San.    vacaas    re- 
portâre   manoâ.  Liv.    [synou. 
inania  redeo.  Liv.  aine  manere 
venio.  Liv.  inops  adsam.  Liv. 
[XXIII,  28,   6].  manum    alicai 
commodâre.      V'ell.)  ;    dextra 
(s.-e.  manas),  se,  f.    Cic.   etc. 
(ex.:  dextram  alicai  tendère  ou 
porrigére    [•  tondre  une  main 
secourabl'3    •].    Cic.     dextram 
reconciliatx      gratise     pignus 
oQerre.  Cic.).  (Une  chose)  bien 
en    — ,    habilla,    e,  adj.  Virg. 
Liv.      Tac.      (voy.      maniable). 
Prendre  en  — ,  voy,  [se]  char- 
ger [de],  p.  386,  col.   3.   Eton'o 
à  pleine  — ,    voy.    épais.    Dans 
les — ,  voy.  ci-dessus,  et  cf.  dis- 
position,  possession.   Sous    — , 
voy.    [en]    cachette.      Glisser 
«OU8  —  des  armes,    aabminis- 
tràre  tela    clam.  Cic.   Envoyer 
sous    — ,    sufcmi<<ëre,    tr.    Cic. 
Sur  la  —,  voy.  (à]  no,   [à]  dé- 
couvert.   Prendre    qqn,  la  — 
dan»  le  sac,  deprehendére  ali- 
gaem  in  [arto.   Cic.    Mettre  la 

—  au  collet,  voy.  p.  ii28,  col. 
3.  L'Etat  est  aux  —  do  l'aris- 
tocratie, rea  pabtica  apad  op- 
timatea  eat.  Cic.  Tout  était 
aux  —  da  l'ennemi,  omniu 
hoatiam  erant.  Liv.    Mettre  la 

—  sur  une  chose,  rem  tangërn 
ou  attractûre.  Liv.  voy.  [l'J 
approprier,  [s']  emparer,  p. 
7Ji5.  Faire  sa  — ,  c.-à-d.  pren- 
dre largement,  voy.  ces    mots. 

—  rnivi,  voy.  saisie.  —  levée, 
c.-d-d.  levée  de  la  saisie,  voy. 
levée.  Fig.  Mettre  la     ■—  »ur 
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qqn,  c.-a-d.  le  mottre  sous  sa 
dependanee,  voy.  p.  611,  col. 
1 .  Mettre  la  —  sur  une  chose, 
voy.  trouver.  Doun>r,  prêter 
la  —  ou  les  —  à  qqcli.,  voy. 
AïoB,  AIDER.  J'y  donne  les  —, 
voy.  CONSENTIR.  Sa  donner  la 
— ,  jangëre  arma.  Liv.  se 
coniangëre.  Cars.  Ils  peuvent 
so  donner  la  — ,  par  btne  com- 
positam  est.  .■ilbintH'.  Lâcher, 
rendre  la  —  i  un  cheval,  voy. 
BRIDE  et  LACHER.  Llchor  la  — 
À  qqn,  voy.  lâcher.  Tenir  la  — 
à  qqn.  c.-à-ti.  le  tenir  en  bri- 
de, voy.  p.  315,  col.  1.  Tenir  la 
—  à  qqcb.,  voy.  veiller.  Avoir 
la  —  liante,  aaducérc!  habenaa. 
Cic.    Avoir    la   haute  — ,   voy. 

COMMANDER,         DOUI.NBR.  Faire 

qqch.  haut  la  — ,  c.-à-d.  d'au- 
torité, voy.  p.  329,  col.  1.  For- 
cor  la  ^  i  qqn  (fis  ),    aliqaem 
aliqaid  (acëre  invitam    cogëre. 
Cic.  Un    cheval   qu'on    mène  à 
la  — ,  en  — ,  un   cheval  de  — , 
e/jaas  (analis.  Saet.  ^  La  main 
servant  à   donner,    tt    recevoir. 
Manus,  ùs,   t.  Cic.   etc.  (ex.  : 
plenà    manu      dare,      manera 
cont)erére.    Sen.    accipëre  ali- 
qaid    tnanibas.     Cic.      luxbère 
certam    in  bene^iia    manam. 
Sen.  de  mana  in    manam  tra- 
dêre.  Cic.   liberaliter   et  plenà 
mana  faciam.  .Sen.  rh.  traditse 
per  manas    religione^.    Liv.    e 
mana   alicajas  pasci   ou  vesci 
[•  recevoir  sa  nourriture  de  la 
m.  de  qqn  »  en  pari,  d'un  ani- 
mal]. Karr.  Cic.  ali'ajas    ma- 
num averaari.     Col.    de  mana 
alicai prxbêre  cibam  et  aqaam. 
Cic.  aliqaid    non    dimittëre    e 
manibaa.    Cic.    aliqaid    alicai 
tradére  in  manam  [■  en  mains 
propres    ■].     l'iaat.     qaid    vis 
tibi    dari   in    manam  [•   de  la 
main  4  la  m.    •]  ?  Ter.).   Met- 
tre à  qqn  qqch.    aux  — ,  aJicai 
aiiguiol  ^atendam   dare.  Plaat. 
alicai    aliqaid  tradëre  hahen- 
dam.  Cic.  Déposer  entre  les — , 
voy.  DÉPOSER,  DÉPÔT.    Se  payer 
par  ses  — ,  aibi    re(erre  merce- 
dem.    Sen.     Cette      maison     a 
changé  de   — ,    hsec    domas  in 
atienaa  manaa    pervenit.    Cic. 
De  ma  — ,  ipae.    Cic.   Recevoir 
une  chose   de    la    première  — , 
aliqaid  ex  bono  aactore  aadi- 
viase.  Cic.    aliqaid    certo  aac- 
tore ou  certis  aacforibus  com- 
periaae.    Cic.    Ouvrai^e    de    se- 
conde — ,  opaj    in    qao    nikil 
ah  ipais  (ontibas  kauritar.   A. 
Donner     la      bonne     — ,    voy. 
poiniBoiRB.  Manger  dans  la    — 
à  qqn,  (amiliarias    qaam   par 
est    cam    aliqao      agére.    Cic. 
.\voir  la  —  heureuse,  rem  bene 
gerére.  Cic.  Passer  la  —  ("S-), 
c.à-d.  céder  la  place    à    qqn, 
voy.  CÉDER.  T  La  main  servant 
a  travailler,    à  exécuter    qqch. 
Manus,  ùs,  f.  Cic.    etc.  (ex.  : 
m.  callosa.  Sen.  manaam  mer- 
cède   inopiam   tolcrâre.    Sali. 
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manus  rrnitila    Sen.  liber  mihi 
est  in  munif^iis  (-   j'y    mets  I» 
m.ai!i.     j'y    travailla     -].      Cif. 
munum    admovëre   alioai    rei. 
Cic.    eximére    a/ii.'ui    «    manu 
mijnubrium.  Cic.     Iiabfre  ali- 
qaid in  manibus  [•  avoir  qqch. 
en   main,   y  travailler  ■•].    Cic. 
haheo   opna  magnum  in    ma- 
nibuf.  Cic.   [\c.  1,1,  t!|.  manu 
(-dem.  d'homme '1 /'actus.  Liv. 
portaa,    canalea    mana     facti. 
Cic.   Sen.    morbi,    qaoa   manu 
fecimas.     Sen.     Cic.     extrema 
mijnus  non    acceaait    operibas 
ejas.     Cic.     manam     (ormâre 
I-  se  faire  la  m.  •]  ad. . .  Sen.). 
J'ai    les     —     libres,    ialioaid) 
habeo  liberam.   Liv.  (XXlf,  3li, 
111.  iiberius    mihi  est    de    ali- 
qaa  re.  del.  ap.  Cic.  (op.  VIII, 
è,    1).     mihi    est    integram    da 
aiiqaH    re.  Cic.     (Phil.    1,  S6). 
Si  j'avais  les  —  libres,  si  mihi 
intégra  omnia  ac  libéra  essent. 
Cic.  (ep.   1,    9,    21).    ai    casent 
nùhi  omnia   solatissima,    Cic. 
{\b.].  En  un  tour   de  — ,    expe- 
ditê,  adv.  Cic.    Da    longue  —, 
voy.  LONG,    p.  1175,   col.  1.  De 
—  de  maître,   voy.   chef-d'œu- 
vre.    Ouvrages     de     la    main, 
artes.  Liv.    omnia  qaœ    mana 
(iant.  Cic.   {{    En    pari,     de    la 
manière  d'un  artiste.    Manus, 
ÙS,  (.     Cic.    etc.    (ex.  :    munas 
Praxitelia.       Mart.      artificam 
manas.  Virg.).    |{     En  pari,    de 
l'écriture.  Manus,  ùs,  f.  Cic. 
etc.  Iftx.:  mâna  meâ  [taâ,  etc.] 
«criptus    libellas.    Cic.    litterse 
ipsias     mana     acriptœ.       Cic. 
manas  alia.  Cic.  Alexidia  ma- 
nam amabam.  Cic).  1  La  main 
servant  à  frapper.  Manus,  ùs, 
(.  Cic.  etc.  (ex.  :    alicajas  ma- 
nas effagëre.    Cic.    manam  in- 
Jicëre  a/icui  [■  porter  la  m.  sur 
qqn    .] .    Cic.     manas     afferra 
(•  porter    la    m.  sur  •>]    aJicui. 
Cic.    intentare   f-  lovor  '1  ma- 
num   in  aliqaem.    Liv.    absti- 
nëre    manaa.    Liv.    abat,    mn- 
nas    ab    aliqao.    Cic.    compri- 
mëre   manam.  [  opp.  à  expli- 
Ciîre].  Qaini.  comprimére  ma- 
nas.   Ter.   con(i;rre  ferram  et 
munas.   Cic.  continëre  vix   ab 
aliqao  manas   ac  tela.  Cic.   ad 
ou     in    manam    venire.      Liv. 
Win.   j.  ad   m mum  accedère. 
Nep.    in    mana^    venire.    Liv. 
pngna  Jam  ad  manas  vcnerat. 
Liv.  res  venit  ad  manam  [«on 
m  esc  aux  maiiii»].  Cic.  prœ- 
Uam  in  inanibas   (acëre.  Sali, 
minibus  tamperâre.  Liv.    vim 
et  manus  a^'erre.    Cic.    mana 
[•  les  armes  a  la  main,  à  main 
armée     -]     i/infiiccSre    injarius. 
>all.);     pugaus,    i    ("    main 
formée,   poing  ••),    m.  Cic.  etc. 
'voy.  poing).    No   pas  y  aller  do 
morte,      non    ignavh     (a- 
cëre.    Cic.  Faire    —    basse  sur 
qqn,    voy.     p.    263,     col.     1. 
Faire      —     basse     sur     qqcb., 
TOy.  PiLLBR.    Uu  coup    da    — » 
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voy.  p.   5U.   col.   3.    (Homme 
do  — (arcli.l,  manu  promplus. 
Cic.  Sali.  1  La  main  survam  a 
exprimer   certains    sentimonis 
par  des  gostos.  Manus,    ùs,  f. 
i":ic.    etc.    (en.    :    conifjlaudêre 
manas.   Quint,  [voy.  BAXTnEl. 
complodëre  ssfpiui  numus  [en 
pari,    d'un    homme  on  colère]. 
Sen.    contincre  manum    intra 
palliam.    Quint,   patriœ    ceci- 
dere  manas.  Virg'.  manui  dare 
[-donner    les  m.   .,    s'avouer 
vaincu].  Cic.  Cas.   jacture  ma- 
nus   [en    dausantj.   I^rop.    Oi- 
[en    déclamant].     Quint,    ali- 
qaem  venerari    manu.    Tac.)  ; 
dextra,  as,  f.  Cic.  etc.  (ox.  :  fi- 
dcm  de  aliguà  re  dexirà  dare. 
Lit.',    dextram    dare    [en  sifne 
de  fidélité].  ,\ep.datis   inter  se 
dextria  [en   partant].  Liv.  dex- 
Iram  (idemque  dare   se  aliqaid 
facturum    esse.    Liv.).  Joindre 
.es  —,  voy.   p.  ll-^>5,  col.  S.  Le- 
ver les  —au  ciel,  voy.  p.  115t; 
col.  1.  Lever  la—  (pour  jurer]' 
voy.  p.    1156,    col.    1.   Il     Fia. 
Donner,    accorder      à    qqn     i'a 
main  do  sa  fille,    in    matrimo- 
nium  dare  fUiam    alicui.     Cic 
\oy.    MARIAGE    T    (Par      aaal.l 
Nom  donné  aux  extrémités  des 
minimaux,  quand    il   s'y  trouve 
an    poucn  distinct   des    autres 
doigts.    Manus,  as,   t.    PHn.   ^ 
Fig.)    Main   de    justice.    Voy 
KCEPTRE.     Il    Main    de  justice,' 
c.-a.d.  droit  de  justice.    Voy 

JUSTICE. 

Diain-d'œuTre,  s.  f.  Travail 
de  1  ouvrier  (considéré  surtout 
au  point  de  vue  du  prix  qu'il 
coûte).  A/anus  pretium.  Cic. 
ou  manapretium,  ii,  n  Lie 
Pretium  operse.  Cic.  Merces, 
(dis,  f.  Cic.  Par  ext.  Opas  pé- 
ris, n.  Cic. 

nain-forte,  s.  f.  (Arch.)  .Main 
armée.  Voy  main.  f|  Fig.  Em- 
ploi de  la  force,  de  la  violenoo. 
Vis,  VIS,  f.  Cic.  (ex.  ;  per  vim 
Lie.  VI.  Cic).  Voy.  FORCE,  vio- 
-ENOK.  1  Force  armée.  Voy 
TOKCE.  Il  Aide,  secours.  Voy 
ces  mots.  Prêter—  à  qqn,  voy 

ISSISTER,    SECOURIR. 

lainlevée,   s.  f.   Levée   d'une 
iaisie,  d'une    opposition,    etc 

kOy.   LEVÉE,    SAISIE. 

lainmiscs.  f.  (Arch.)  Action 
le  mettre  la   main  sur    qqcli 
ie    la  saisir.    Injectio    manùs'. 
iaint.  Voy.  saisie. 
laint,    mainte,    adj.     Nom- 
ireux.    Maltus,    a,     um,    adj 

■  IC.       Voy.        NOMBREUX.        [ 

lur.  Nonnuili,  as,  a,  adj 
fiilti,  X,  a,  adj.  Cic. 
EALcoup.    Maintes    fois, 

3UVENT. 

aiutenant,  adv.  Au 
le-H  présent.  A'anc,  adv. 
une  demum.  Cic.  Hoc 
ore.  Cic.  In  prœsentiâ. 
i    prœsenti.    Cic.    Hic, 

'C.  —   encore,   encore    e- 

amnunc     hodie.    Cic.    h'odie 
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Au 
Cic. 
Voy. 
voy. 

mo- 

.   Cic. 

tem- 

Cic. 

adv. 


Vaoyoe.  Ce.  -  surtout,  et, 
(arch.)  tout  -,  nanc  cum 
maxime.  Cic.  cum  maxime, 
tic.  nanc  ipsam.  Cic.  Uoc  ipso 
tempore.  Cic.  ||  Loc.  coni- 
que, quoniam.  Cic.  ||  p 
cxt.  Précède  d'une  proposition' 
Pour  —,  in  pra-sens.  Cic.  in 
pra;sens  tcmpas.  Cic.  Dès  — 
inde  ab  /.oc  tempore.  Cic  ex 
l'ûc  tempore.  Cic.  ||  Formule 
de  transition.  Atqae  hic  ou 
i'jm.  Cic.  Aune,  adv.  Cic  Vov 

ENCORE.  '■ 

maintenir,  v.  tr.   Tenir    dans 
une   même    position.   Tenére 
ir.  Cic.  etc.  (ex.:  ut  qao  major 
se    VIS    aqase   incitavtsset,  hoc 
artius  ilhgata  tenerentar.  Ca^s 
loca  tant  eureijia  ad  tenendas 
ancoras.  .-lact.    b.    A(r.  t.  mi- 
lu.    (.  suum   iocam  [.  se    m 
sur    ses    positions  .].    Cxs     t 
tamulum.    Cees.);     destÎDâre, 

Ir.LXS.    (voy.  ASSUJETTIR.  ATTl- 

cher).  Se—,    stàre,  i.ur.    Cic 
ivoy   tenir  [bon])  ;  sustinére. 
ahsol.  Cic.  Cars.  (ex.  :    Brutus 
Mutinœ    vix    sustinebat.    Cic 
sustinére  Pompejani  non  po- 
tuerunt.  Cass.    nUi    sabsidium 
sibi  mittatar,  sese  diatias  sus- 
tinére non  pusse.   Caes.)  ■  sus- 
tentâre.  absol.  Caes.Liv.  (ex  ■ 
nec  ultra  susrentatari  faerint 
nisi     in    tempore     subventam 
foret.  Liv.    segre    sastentatum 
est  [^  on  eut  toutes   les    pjines 
du   monde    à  se    m.  .].  Cses  \    i 
1   Tenir  dans    le    même    état' ! 
Tenere,    tr.    Cic.    etc.    (ex    ■ 
auctoritatem,      imperiam      in  j 
saos.  Cic.  tuum  iliad,  nihil  ut , 
aflirmet,  tenet    ad   extremam  \ 
Çic);  retinére,    tr.   cic.    etc. 
(ex.  :  ahquem    in   officio.    Cic 
animas  sociorium  in  fide.  Liv 
ios       aagurum     rei     pablicx 
causa  conservâre   ac  retinére 
tic.  r.  jus  suum.    Cic.  statum 
saam.    Cic);   sustinére.    tr 
tic.  (ex.  :  s.    civitatis  dignita- 
tem  ac  decas.Cic).  Etre  main- 
tenu, manére,  intr.  Cio.    etc 
(voy.  durer,  subsister).  .-   son 
avis^udieiij    suis    stare.    Cic. 
Il  (Par  ext.)  Affirmer  avec  per- 
sistance. Tenère,  tr.  Cic.  (ex.  : 
iltad  artê    tenent   accaratêque 
détendant,      voluptatem     esse 
summum    bonam.  Cic\    Vov. 

AFFIRMER.  ' 

maintien,  s.  m.  Action  de 
mainteuir.  Conseriatio.  onts 
'•  etc.  Pour  le  —  de  la  oaix 
pacis  servandae  causa.  'V'ell 
Le  —  du  bon  ordre,  de  la  dis- 
cipline, manens  disciplina  mi- 
litaris.  Liv.  Assurer  le  —  de 
1  ordre  social,  prœsentia  de- 
fendere.  Sali,  continêre  rem- 
pubhcam.  Cic.  *  Manière  de  se 
tenir,  manifestant  le  caractère 
les  habitudes  de  qqn.  Habitas 
corporis,  ou  sinipl.  habitas 
us.  m.  Cic.  Htatas,  us,  m  ' 
Cic.  Ln  noble  -,  dignitas, 
uns,  I.  tjc.  Maintien  imposant. 
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pravitas.  atis.  r.  Cic  Avoir  «„ 
i.ar  --  au  Senat,  starg  pal- 
chernme  m  senatu.  Cic.  Vov 
attitudb,  covtena.nce.  Il  Al", 
«ou.  Perdre  son  -  (étr'I  d  T 
concerté),  voy.  déconcerter. 
Se  donner  un  -,  componêre 
vultum.  Quint.  fJnere 

mairainoumerrain  (lat.  pop. 
materiamen.  de  muteria),  s  ,n 
lArcM  Bois  de  constrictio.i 
ou  d  exploitation  (en  général). 
.^latena,  ae.  f.  Cxs.  5  (p  anal 
liois    du    cerf.    Cornu,    a^„.' 

"T*™  ®  A'^^u  ?"''''"■•  P' "5  .?''an d  1 . 
s.  m.  (Arch.)  _  du  palais,  mal 
■Jister  domas  regias.  Fort,  pa- 
latti  pra-tectas.  Eginh.  n  Ipro- 
m.er  oflici.r  chargé  do  prélid.r 
'«conseil  dos  consuls.)  Consul 
"/«,  m.  A.  1  Officier  supérieu,: 
d  -  haute  justice.  Prxtor,  oris 
m-  A.  T  (Auj.)  Premier  ma"is- 
trat  municipal.  .Magister  ci- 
vium.A.  Le  _  de  Rome,  co«- 

ois  A.  Le  —  d'une  petite  com- 
mune, decurio,  onis,  m  A 
.Nommer  qqn  _  d\xae  ville,' 
prxficere  aliqaem  urbi 

(A  Rome.)  Consu/a(oj,  os,  m. 
^.  (Uans  les  autres  cités.)  Prae- 

f-  ^;    Il   (P.    ext.)  Bâtiment  qui 
est  le  siège  de  l'administrutiou 
municipale.  Caria,  ae,  f  A 
mais  (lat.  mapis),  adv.  et  cou  j. 
Il    (Arch.i    Adv.     Plus.      Vov 
ce   mot.    Il    n'en    peut  —,  no'ii 
e/as   vitium   est.  Cic.  nihil  ad 
eum  attmet.  Cic.  Qui  n'en  peut 
~,  immej-itus,  a,  um,  adj.  i~en. 
Il   (Par  ext.)   Pour   insister   ou 
pour  renchérir  sur  ce  qui  vient 
d  être   dit.  Et,    adv.    Cic  etc 
(ex.:  magna    vis  est  conscien- 
tise     et    magna    in    utramque 
partem.  Cic.    surt.   et  quidem, 
cf.  duo  rnilia  jugerum,  et  qui- 
dem  immunia.    Cic.  cupit  re- 
gnum  et  quidem  scelesté  cupit 
Liv.  cepi  après  très  et  quidem 
palcherrimos.  PHn.   j.  .  scrip- 
sere  .,  inquit,  -  alii  rem  versl- 
bas  .  ,     et     luculentê    quidem 
scripserant.    Cic);   sed,   adv. 
Plaut.    Cic   etc.    (ex.  :  clavas.' 
sed  probas.  Plaat.    ordin     sM 
etiam,  cf.  consilium  détail,  sel 
etiam   obfait.   Cic   non  mihi. 
sed  tibi.  Cic.  non  modo. . .  sed 
etiam. . .  Cic.}.  ^  Conj.  Marqu  . 
opposition  entre  deux  propo-i- 
tions.  Il  (Avec  restriction.)  Sed 
conj.  Cic.  etc.    (ex.  :   oratorias 
exercitationes  non   ta   quidem 
dereliquisti,  sed  certe  philoso- 
fp'""!    '"'*   aateposaisti.    Cic. 
[rat.  2,  3].  magnum  opus  om- 
nino  et  arduam  conamur  :  sed 
nihil  difficile  amanti  pato.  Cic. 
[orat.  10, 33]  cf.  sed  tamen.  Cic 


^_  — , — J  w..  wt-i*  n*f#»o#*.  oie. 

ni  non  sant  permolesti,  sed 
tamen  insident  et  urgent  Cic 
[Att.  1, 18,  21);  vero.  adv.  conj! 
Cic.    etc.  {  ex.:  itagae  parCetes 
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modo    urdis    stjnt  et  nuinent, 
wm    l'ero    pablicam     P_e"}{^}> 


Ht,   conj.   Lie.  «te    (ex.  :    a»a 
Inivisl  cuni  Sasidianis  profa- 
fli(      ;  at  ea  reliqms  ima  prx- 
missa   M.issUiam.    Cxs.)  ;  au- 
tem,    coiij.    Cic.    etc.    (ex.  :    e 
principio  orientar  omnia  ;  tp- 
sum  aatem  nalla  ex   re   nasci 
potest.  Cic.  Arsiasen,  Stratum 
tateris  ab  hostibus  esse  captas; 
uaibu$  autem  liostibas  ?  Cic). 
Il  (En  exprimant  nno  ideocon- 
traira  àcelle  d>i  la  pr.-m.  prop.). 
Sed.  conj.  Cic.   etc.   (ex.  :  otii 
(ractas  est  non  contentio  aninu 
sed  relaxado.  Cic.   [do  Or,  II, 
5    2â])  ;  verum  ,   adv.  conj. 
Cic.    etc.    lox.:    sed    nos,    non 
qaid    nobis    utile,  verum  quul 
oratori    necessarium  sit   qiur:- 
rimas.  Cic.  [da  Or.  I,  bO,  So'.]!; 
at,  conj.    Cic.  etc.  (ex.:  breiis 
a  natara  nobis  vita    data  est  , 
at  memoria  bene  redditx  vitix 
aempiterna.  Cic.  [Phil.  U»,    1.2, 
32"  on  dit  aussi  at  contra.  Cic. 
at  etiam.     Cic.  at    vero.  Cic). 
Mais  non,  —  pas,   nec  tamen. 

Cic     non     pas,    non   item. 

Cic'.  (Tusc.  IV.  U,  32).  Il  (En 
exprimant  une  objection.)  Sed, 
conj.  Cic  etc.  (ex.:  sed  [-mais, 
dit-on,  •]  effarji  insidias.  Cic. 
sedenim  [express,  ellipt.:  »mais 
cela  n'est  pas,  car...-].  Cic. 
cf.  sedenim  mjjiis  est  hoc  quid- 
dam  quam  liomines  opinantar. 
Cic.  [do  Or,  I,  fc,  161  quid  por- 
ro  quserendam  est?  facÉamne 
tit  ?  al  constat;  a  quo?  at  pa- 
let. Cic.  at  [-mais  dira-t-ou.] 
more»  commodi  :  qais  conta- 
macior?  qais  inhamanior?  Cic. 
on  dit  aussi  at  enim.  Plaat. 
-Cic);    tamen,   conj.  Cio.  etc. 

i  VOV.      CEPENDANT,     POURTANT). 

Sub'st.  En  toute  chose,  il  y  a  un 
-  (prov.),ni/iii  di([icilias  (jaarn 
/epcrire  qaod  ait  ex  omni  par- 
te  in   suo   qenere   perfectam. 
Cic.  (amie.  79).  l|(Pour  repren- 
dre la  suite  do  la  penses  après 
une  diiression,  une  parenthè- 
se.) Sed,  conj.    Cic.    etc.   (ex.: 
sed  luec   alia  qaxstio.  nos  ad 
propositam      revertamar.  Cic. 
|lJr.  87,  300).  ted  hsec  nori  ha- 
jtts    temporis  :    majora  videa- 
mus.  Cic.  [Phil.  9,  8,  20].  ego 
a  Qainto  nostro  non  difsentiO: 
sed  ea  qu.;e  restant  aadiamas. 
Cic.  [Los.  m.  II,  26]).  li  (Pour 
exprimer    de    la  surpris^).)  Al, 
conj.    Cic.    etc.    (ex.:   at  videlC' 
hominis    intolerabilem    aada- 
ciam.  Cic.  at  at    scelesta     tola 
«ecunt  murmurai!  Plaut.  atper 
deos  immortales  qaid  est  quod 
dici  posait?  Cic.  at  qaem  liomi- 
nem,  Verres,  tantâ,  tarn   msi- 
gni  iniurià  alfeciali?  Cic). 
maïs,  s.  m.  Plante  céréale  dite 
irnproprem'int  blé  de  Turquie. 
Zea,  <e,  f.  Linnée. 
maishui  ,     adv.     Aujourd'hui 
pareil.).  Voy.  aujourd'hui. 
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maison  (lat.  post.  mansio[-de- 
niouro.].  tlier.),   s.   f.  BAtimenl 
destiné    à   servir  d'Ii.ibitation. 
Domus,  ùs.  f.    Cic  etc.  (ex.  : 
i(.  urbana.    Vitr.    domus    [pl.J 
privatorum.    Plin.  ;'.     domum 
a~dificâre.  Cic.  aliifuem  tecto  et 
domo  invitâre.  Cic.  in  domum 
alicuJus  intrare.  Cic.  in  domo 
aUcaJas    esse.    Nep.    domi    [ou 
domo]  se  fenére  [ou  se  retine- 
re]     Cic.    domi    se     contincre 
[.garder   la  m.  -].    Cic    domo 
non   e.x-cedëre   ou    non  egredi. 
Cic);  œdes,  ium   (.ensemble 
de  pièce»,  maison  •),  f.  pi.  Cic. 
etc.  (ex.  :  unse  «des.  Ter.  sdes 
maie  materiatx,  ruinosae.  Cic. 
a^des  saiubrjs,  pestilentea.  Cic. 
xdea   regiae.    Cic.   xdes  liberse 
I.  vacante,  vide  •].  Liv.)\  aedi- 
.'ûcium,    ii    (•  bâtiment,  cons- 
truction, édifice,   maison  .1,  n. 
Cic  etc.  (ex.  :  domûs  [.  de  l'ha- 
bitation -1  amanitas  non  xdi- 
ficio,  sed  silva  constabat  ;   ip- 
sam   enim   tectum,    etc.    Nep. 
[Att.    13,    h],    voy.    bâtiment; 
édifice)  ;  domicilium,  ii,  n. 
■  Cic  etc.    (ex.  :    a-dificium  cir- 
cumdatam   est   sili'â,   ut    (ère 
sunt  domicilia  Galiorum.  Cœs. 
[B.  G.  VI,  30,  3].  voy.  habita- 
tion, demeure,  résidence);  tec- 
tum, i   [pr.  abri;  par  méton. 
maison),  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  af/er 
sine  tjcclo.  Liv.  tecta   informia 
imposita    rupibas.    Lii:    tccto 
recipi.  Cxs.  in  vestra  discedite 
tecta.  Cic  tectum  per  vini  de- 
moliri.    Cic.   tecta   distarbare. 
Cic  ).    —   de   campasne,    villa 
urbana.  Varr.   Col.   ou   absol. 
villa,  X,   f.  Cic.  (cf.  V.  magni- 
iica.  Cic.  hilaris  et  amœna.  jb'en. 
esse    villam    totias    anni  [•  ou 
l'on  peut  séjourner  toute  l'an- 
née ■  ).  Sen.).  —  rustique,  i't»a 
rusiica.  Varr.  Col.  (voy.  métai- 
rie). —  garnie,    meublée,  voy. 
p.  971,   col.    3.  —   de  rapport, 
habitée  par  plusieurs  locataires, 
insula,   as,    f.   Cic.  etc  (ex.  : 
insalx    dominas  [.  le  proprié- 


taire .].   Cic.   [Cœl.  17].  «uee. 
[Cais.  AI]).  —  mortuaire,  domus 
funeata.    Ov.  Fig.    Dos    choses 
par  dessus  les—,  monstra.  Cic. 
^  Bâtiment  destiné   à  un  usage 
spécial.  —  do  ville, —  commu- 
ne,  voy.    MAIRIE.   —   de  santé, 
valetadinariam,  ii,  n.  Sen.  — 
religieuse,  voy.   couvent,  —  de 
commerce,    taberna,  se,  f.  Cic 
„t,c.  —  de  banque,  taberna  ar- 
nentaria.    Liv.  —  d'éducation, 
iudus  discendi.  Cic.  tcliola,  a-, 
f.  Cic.   —  de  jeu,  voy.  p.  Hï"', 
col.  2,  —  d'arrêt,  voy.   prison. 
1  (Par    anal.)    Intérieur    d  une 
maison.  ||  Ensemble  des  choses 
du  ménage.  Domus,  ÛS,  i.Cic. 
etc    (ex.  :  domus  ea  quxratio- 
ne  regitar.   Cic.    domûa  o([l(:ia 
exsequi  [en  pari,  de  la  femme]. 
'J'ac.  tantam    domum  regebat. 
Cic     domam     auam     coercire 
I     1.  réduire    son    train  de  m.  ■]. 
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Tac.  specioaam  domumproda- 
cëre.  Sen.).   Ue  la   •»,  domes- 
ticus,   a,   UilJ,    adj.   Cic.   etc. 
(ox.:  domesficii  di/'Jicul(as  [«le» 
embarras  de  sa  m.  •].  Cic.  do- 
mestica    officia.     Cic    res    do- 
mestiae.  C'ic.  nejotia  domesti- 
ca  carùre.  Cic.  res  domesticaa 
dispenaàre.  Cic);  famiiiaris, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  res  (ami- 
liaris,  Cic.  rem  fumiliarem  r»«- 
<ltig>''re.    Cic).  \\  Ensemble  de» 
peisonnos  charijéos  du   sorvica. 
Domus,  ÙS,  f.  Cic.   etc.   (ex.  : 
domus  est  sump(aosii.  Ter.  [ad. 
760]);  familia.  se,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  caminsimalaretnr (amilia 
eiua.  Cic.  familiâ  privata  incen- 
dia exstinguère.   I  eii.voy.GENs). 
Entror  eu  —,  voy.  service.  Let 
gens  de  — ,  voy.  domestique.  || 
La  maison  d'un  prince.  Domes- 
(ici   principis.    Cod.    Theod.    ^ 
(Pur  ext.)  Ceux  qui  viventsous 
le  mémo  toit  formant  une  mê- 
me   famille.    Domus,    ÙS,    f. 
Cic.  etc.  (ex.:  domus  te  nostra 
tota  salutat.   Cic.  at  unum  r.r 
domo  nostra  eom  tibi  commo- 
do.  Cic.)  ;  familia,  œ.  f.  Cic. 
elc.    (voy.  famille).   Le  fils,    la 
fille    de    la    —,    herilis    (ilius. 
Plaut.  herilis  (dia.  IHaut.    Qui 
est  de  la  —,  famiiiaris,  e, 
adj.   Cic   etc.    (voy.    familier, 
intime).    Il    (Fig.)  La  famille, au 
point  de  vue  généalogique.  Do- 
mus, ùs,  r.  Cic.  etc.  (ex.  :  do- 
mus    regia.     Cart.     amplioris 
(orlanse    domus.     Cic.    domus 
sase   fata   claaait    [•  il    fut    le 
dernier  do  sa  m.  •].  Sen.)  ;  /a 
milia,  œ,   f.   Cic.   etc.    (ex.  : 
Scauriis     Mamercaa  ,    in    quo 
Scauroram   (amilia    exstincta 
est.  Sen.  rh.  [suas.  3,  22]);  ge- 
nus,   eris,  n.    Cic  otc.  (ox.  : 
lionesto   génère    avec    ou    sans 
natus    ["  de    bonne   m.  -].  Cic. 
cf.    honesii,    honestiores  [-  les 
gens    de    bonne     m.    "].      Cic 
ejusdem    generis    esse.    Cic.) 
stirps,    is,  f.  Cic  (voy.  race 
maisonnée,    s.    f.    L'ensombl« 
de  ceux  qui  doimuirent  sous  1( 
même  toit.  Familia,  se,  i.  Cic 
Famuli,  orum,  m.  pi.  Cic.  Do- 
mestici,  orum,  m.  pi.  Cic 
maisonnette,  s.  1'.  Petite  mai' 
son.    Domuncala,    se,    f.    Vitr 
Val.-Max.     Casa,    se,    f.    Cic 
ACdicalx,  arum,  f.  pi.  Cic.  Par- 
va  domus.  Cic. 
imait    (lat.    post.    ma^is),    s.  1 
Pétrin    do    boulanger.    Magn 
idia,  f.   Marc.-Emp.   Voy.   ei\ 

I      TRIN. 

maître  (lat.  magister),  s.  m 
Celui  qui  a  autorité  sur  d( 
porsonnos,  dos  choses.  ||  <'oli: 
qui  a  qqn  sous  sa  domination! 
Dominus  ,  i  ,  m-  Cic.  etcj 
(s'opp.  à  aervas,  à  famiiic; 
Plaut.  Ter.  Cic.  au  plur.  de 
mini  [•  les  maitres»  c.-à-d. 
inailre  et  la  maîtresse  de 
maison].  Cic.  plané  qualis  di 

I    minus,   (alis   et   servus.  Pet, 
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["18,  3]).    Ktro    lo  — ,  clominari, 
dép.  iiitr.    Cic.    Sali.  Avoir  un 
— ,    esse    in    imperio.    Cic.     |j 
(Spéc.)  Celui  qui  a    dos  sujets. 
Dominus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
(t.  in  alii/uem.  Cic.  d.  gcntiam. 
Cic.  /lie  est  enim  dominas  po- 
pali,    ijaem     Gneci    tyrannum 
l'ocant.  Cic.  [Kep.  II.  20,  ;.7]); 
dominator,  oris,  m.  Cic.eic. 
(ex.:  d.  reram.    Cic.    [N.  U.  II, 
I.]).  —  absolu,  voy.  p.   ÎÎ5,  col. 
3.  Etre    lo   —  do  l'ttat,  rerum 
poliri.  Cic.  Nep.  imperio  civi- 
latia  potitam  ease.Cir.summam 
imperii  obtinêre.  Cic.  rem  pa- 
hUcam  tenëre.    Cic.   principa- 
inm    in    civitate  tenëre.  Cic). 
l'.ire  — ,  dominari,  dép.  intr. 
f  ic.  etc.  (voy.  dominer,  com-man- 
oKn,  RÉGNEn);  impeTàre,  intr. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  alicni  parère, 
ohedire,  servira,  ex.:  imp.  gen- 
(ibus.  Nep.  illo  imperante.  .Vcp. 
Il  g.  imp.  sibi.    Cic.   capiditati- 
Oas.  Cic.    animo    [suoj .    Liv  ); 
poteDtem    esse.    Liv.    Cart. 
(ex.,   potentes    rerum    saaram 
et  arbis.  Liv.  dun\  liber,    dam 
potens    mei    [•  mou    maître  -J 
.•<um.   Liv.   ex  qao   sai  potens 
[uerit.  Liv.  fig.  potens  sai  [cf. 
gr.  èvxparri;  éxjToO,    ai-.àpti);] 
llor.    non  potens    mei  cram. 
Cart.);    prseesse    (•    être  à  la 
tète  de  •),  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[être  lej  chef  [de],  commander 
(à]).   Il    Fig.  Ua  petit  —,  voy. 
DANDY.    Il   Celui   qui    a    le    do- 
maine de  qqcli.  Dominus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ox.:  d.  naiis.  Cic. 
eqai.    Saet.  aliqaem  dûminum 
prsepcëre  alicui  rei.  Cic.  alium 
iifqae  aliam  dominan\  sortiri. 
Plin.  ^.  [ep.  I,  3,  It].    par   est. 
comitwram  dominum  esse.  Cic . 
qaippe  qai  domini  sint  legam, 
jadicioram,  belli,  pacis,  ('œde- 
rum,     capitis,     aniascuj'asqae 
pecania?.  Cic.  [Rep.  I,    32,  hS]. 
gravissimi      domini ,       terror 
sempiternus  et  diarntis  ac  noc- 
tarnas  meias.  Cic.  vitœ  necis- 
qae  dominant  esse.  Liv.);    be- 
rus,  i  (•  maître  de  maison  •■), 
m.  Plaut.    Ter.    Cic.    (s'opp.  à 
[amuli.  Cic).  Etre  — ,  tenëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:   t.  imperiam. 
Cses.    t.    mare.  Cic.    ea  urbs   a 
nobis  tenetur.    Cic.  absol.    qui 
tenent  [-ceux  qui  sont  les  m. -J. 
Cic);  obtinêre  (•  tenir  solide- 
ment, être  maître  de  ■•),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  saam  qaisqae  domum 
obtinet    [•■  chacun   est  m.  chez 
soi  "].  Cic,  obt.  fasces  et  impe- 
riam. Liv.).  Se  rendre  — ,  po- 
tiri.  dép.  intr.  Cic    etc.    (ex.: 
famine  potitam  esse.  Cœs.  Liv. 
voy.  [s']  emparer).  Se  rendre  — 
delfig.),  voy. MAÎTRISER. Qui  s'est 
rendu  — ,  devenu  — ,  potens, 
p.  adj.   Cic    etc.    (ex.  :  potens 
irœ.  Cic).  Etre  son  — ,  sui  j'uris, 
sua?  potestatis,  in  saa  potesta- 
te  esse.  Cic.  Etre  —  do  ses  pas- 
sions,   moderai-i    animo.  Sali. 
Demeurer   —    de  ses   passions, 
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contincre  omnes  capiditate». 
Cic  Qui  n'est  pas—  do,  impo- 
tens,  p.  adj.  Liv.  (ex.:  imp.  e- 
qui  regendi['  qui  nV'st  pas  m. 
do  son  cheval  ••  j.  Liv.  irx.  Liv. 
i>T(it(,T.  Liv.  doloris.  Liv.).  Vous 
n'êtes  pas  mailresdenos  senti- 
ments, affectas  nostri  vobis 
non  serviunt.  Liv.  On  sa  ren- 
dit —  du  fou.  vis  (lammse  op- 
pressa est.  Liv.  Etre  —  d'ayir, 
voy.  LiDRE.  Faire  le — ,  agir  en 
— ,  dominari.  dep.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  dominante  domino 
farioso.  Cic.  d.  in  saos.  Cic 
in  Jadiciis.  Cic.  absol.  domi- 
nari superbe.  Cic).  Comman- 
der en  —,  regnàre.  intr.  Cic 
etc.  (ox.:  r.  in  equitam  centu- 
riis.  Cic.  in  judiciis.  Quint,  re- 
gnavit  is  quidem  paacos  men- 
ses.  Cic  limarcliidem  omni- 
bus oppidis  per  trienniam  ré- 
gnasse. Cic.  nec  libertate  Jam 
contentos  esse,  nisi  etiam  ré- 
gnent ac  dominentur.  Liv.). 
Prov.  La  tricherie  revient  à  son 
— ,  ssepe  in  magistrum  scelera 
redierunt  sua.  Sen.  tr.  ^  Celui 
qui  conduit  lo  personnel,  diri- 
ge les  opérations  d'un  service. 
Magister,  tri.  m.  Cic  etc. 
(ex.:  m.  militise.  Liv.  m.  equi- 
tam.  Liv.  ckori  canentiam.  Col. 
m.  ofjicioram  singaloram.  Col. 
operum  et  opcraram.  Col.  m. 
pecoris.  Cic  m.  regii  pecoris. 
Liv.  m.  nai/is  [•  d'équipage  .]. 
Liv.  m.  admissionam  [.  des 
cérémonies  -].  iXotit.  dignit.  lu- 
di  magister  [1  m.  d'école  .]. 
Cic).  —  des  œuvres,  voy.  ins- 
pecteur. —  des  hautes  œuvres, 
voy.  BOURREAU.    —    dos    basses 

œuvres,  voy .  CUREUR, VIDANGEUR. 

—  d'hôtel,  voy.  p.  1033,  col  1.1 
Il  (Fig.)  Celui  qui  est  expert  ea 
quelque  art.  Artifex,  Scis. 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  pingendi^n- 
gendiqae  artifex  [.  m.  pein- 
tre et  m.  sculpteur  ■].  Cic  ar- 
tife.v  discendi  [•  maître  dans 
l'art  de  la  parole-].  Cic.  artifi- 
ces Jam  tôt  annoram  usa  trac- 
tandi  animas  plebis.  Liv.).  Ces 
lettres  sont  toutes  de  main  de 
— ,  quœ  [epistolae]  (uerant  om- 
nes rhetoram.  Cic  (Att.  I,  13, 
I).  Passe  —  dans  l'art  de..., 
eraditas  artificio  lalicajas  rei). 
Cic.  preecipuus  ad...  Qaint.  (cf. 
Horatias  ad  notandos  homi- 
nam  mores  prœcipaus.  Qaint.). 
Il  (  En  apposition  )  —  maçon, 
architectas,  i,  m.  Cic.  faber  se- 
dium.  Vitr.  —  compagnon,  ma- 
gister operam.  Col.  —  garçon, 
ministris  cauponœ  prsepositas. 
A .  —  valet,  magister  opera- 
ram.  Col.  —  queux,  archima- 
giras,  i,  m.  Juv.  \\  (Spéc.)  Celui 
qui  enseigne  un  art.  une  scien- 
ce. Magister,  tri,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  artiam.  Cic.  artium  libe- 
rnllam.  Cic.  [inv.  I,  25,  35]. 
dicendi  magister  [•  m.  de  rhé- 
torique =].  Cic.  [de  Or.  IIl.  '2h, 
'Ji],  on  dit  aussi   rhetor.  Cic. 
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[de  Or.  I,  18,  S;.)).  ||  Celui  doi.t 
on  est  le  disciple.  Magister, 
tri,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  uti  ma- 
gislro  volo.  Cic.  on  dit  aussi 
audira  aliquem  ou  discére  apad 
aliqaem  [u  avoir  qqn  pour  maî- 
tre •  ].   Cic).   \oy.  PROFESSEUR. 

maîtresse,  s.  f.  Qui  a  qqn 
sous  sa  domination.  Domina, 
3!.  f.  Cic.  Dominntrix,  tricis,  f. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Femme  aimée. 
Domina,  se,  i.  libull.  Arnica, 
se,  t.  Plaut.  Ter.  Amicala,  œ, 
(.  Cic.  Il  Celle  qui  a  des  su- 
jets, des  peuples  sous  sa  domi- 
nation. Dominatri.v,  tricis,  f. 
CicRegina,  œ,  f.  CicQu,-»;  (  impe- 
rio) régit  {arbem).  Cic  IhFig.) 
Une  petite  —  (jeune  femme 
d  une  élégance  raffinée),  femi- 
na  percalta.  Plaut.  bidla  mu- 
liercula.  Cic  ||  (Par  ext.)  Etre 
la  —  du  monde,  imperCire gen- 
tibas.  Cic  Quand  la  Grèce  était 
—,  Grsecià  Jam  régnante.  Cic. 
Etre  la  —  des  mers,  mari  po- 
iiri.    Liv.    mare    tenëre.    Cic. 

Voy.    DOMI.NER,     RÉGNER.      ||      Fig. 

—  de  soi  ,  compos  sui.  Cic. 
Etre  —  do  soi  (se  dominer), 
imperâre  sibi.  Cic  Voy.  domi- 
ner, MAÎTRE.  Il  (P.  ext.)  Aa  fig. 
Domina,  se,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
virtus  est  omnium  domina  ac 
regina.  Cic  Jastitia,  d.  virtu- 
tam.  Cic).  La  passion  est  — , 
dominatar  libido.  Cic  La  for- 
tune est  en  général  —  des  évé- 
nements, pleraque  régit  (orta- 
na.  Sali.  1  Celle  qui  a  le  do- 
maine do  qqch.  —  do  la  mai- 
son, du  logis,  domina,  s;,  (. 
Plaut.  hera,  a»,  f.  Plaut.  Cic. 
Jeune  — ,  dominala,  œ,  f.  .V. 
Aar.  ep.  Fronton.  ||  (P.  ext.)  Se 
rendre  —  de  tout  (en  pari,  d'une 
armée),  voy.  emparer,  occuper. 
L'éloquence  —  des  c'iic^,  gaber- 
natrix  civitatum  eloqaentia. 
Cic  Etre  —  (en  pari,  de  la  ré- 
volte), voy.  EMPORTER,  TRIOM- 
PHER. Qui  n'est  pas  —  da  sa 
colère,  impotens  irœ.  Liv.  Sa 
rendre  —  de  qqn,  voy.  empa- 
rer. Il  Etre  —  de  faire  qqch. 
Voy.  LIBRE.  POUVOIR.  1  Celle  qui 
dirige  un  personnel, etc.. Uajis- 
tra,  œ,  f.  Cic.  Voy.  surveil- 
lante.—  d'hôtel,  domina,  œ,î. 
Cod.Jast. —  d'école,  depension, 
magistra,  œ,  f.  Ter.  Voy.  i.vsti- 
tutrice.  Il  (Spéc.)  Celle  qui  en- 
seigna un  art,  une  science. 
Magistra,  œ  f.  Cic  ||  (Fi?.) 
En  pari,  des  ch.  :  qui  a  lo  rôle 
dominant.  Voy.  principal.  La 
qualité  —  (  d'une  personne, 
d^une  chose),  summa  virtus. 
Cic  Ce  en  quoi  consiste  la  for- 
ce —  de  l'orateur,  qaod  in  oro- 
tore  dominatar.  Cic.  L'idée  — 
do  la  philosophie  d'Epicure,  ca- 
put  b'picuri.  Cic.  OEuvre  — , 
voy.  chef-d'oeuvre. 
maîtrise,  s.  f.  (Arch.)  Autorité 
du  maître  qui  lui  assure  l'obéis- 
sance. Dominatio,  onis,  l. 
Cic.  (voy.   autorité,    pouvoir). 
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*  Qualité  d«  maitr«  (dans  les 
anciens  corps  da  métiers^.  Ma- 
yisteriixm,  U,  n.  Cic.  Lu:  Kig. 
Siunma  alicujas  rvi  pfritia. 
<^ie.  Principataa,  Us,  m.  Cic. 
L»  —  d'un  oraieur,  in  dicfndo 
tiiirinitas.  Cic.  perfecti  orcito- 
ris  diiinitas  qnxdam.  Cic.  La 
—  d'un  artiste,  perfirtio,  onis, 
t.  Cic.  ■  Fonction  d'un  luaitre 
qui  enseigne.  Docton»  (ou  ma- 
>/istri)  manas  (ou  partes). 
Cic. 

maîtriser,  v,  tr.  Ranger  sous 
îoa  obéissance.  Imperâre  (ali- 
'■aij.  Cic.  Re<jère  .iinperio)  ali- 
•laem.  Cic.  fiedigère  in  suam 
dicionem.  Cii-.  In  potesiate 
siiatenire.  Cic.  Voy.  comuan- 
na»,  couvsitNER,  maître.  Ptis- 
'<A>CB.  Il  P.  anal.  Qui  ne  peut — , 
son  cheval,  impocens  eqai  re- 
ijendi.  Liv.  \\  Fig.  Moderiiri 
\animo).  Cic.  Imperàre  {cupi- 
ditatibut).  Cic.  {aibi).  Cic. 
liras).  Ov.  Continère  [omnes 
■ipirlitates).  Cic.  Se  continère 
in  aligna  re.  Cic.  Coercfre  ou 
cohibcre  (capiditates).  Cic.  Qui 
se  maîtrise,  compot  sui.  Liv. 
pûtens  sui.  Hor.  Qui  ne  peut — , 
inuDOtens,  adj.  Liv.  cf.  irx 
Lii,:).  Se  laisser  —  aux  événe- 
ments, roy.  co:4DuiRE,  coivek- 
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majesté,  s.  f.  Caractère  de 
grandeur  qui  imprime  le  res- 
pect. Majestas  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  maj.  deorum.  Cic. 
divina.  Suft.  maj.  populi 
Homani.  Cic.  m.  retjia.  Cses.). 
Qui  a  de  la  — ,  qui  est  revêtu, 
empreint  de  — ,  atigastiu,  a, 
um,  adj.  Liv.  '[[  (Absol.)  La 
iiraudeur  souveraine.  La  — 
royale, impériale, cfiynitasrejia. 
Nep,  magnitudo  imperatoria. 
Tac.  Voy.  grandeur.  (P.  anal.) 
Loi  de  — ,  lex  majestatis.  Çic. 
Crime  da  lèse  — ,  crimen  ma- 
Jettatis.  Cic.  Etre  accusé  de 
lese-majesté,  lêesx  majeatatii 
accasari.Sen.rli.  Etre  condam- 
né pour  crime  de  lèse  — ,  majes- 
t.itit  ou  de  majestate  damnari 
'  ic.  T  (Spéc.)  "Titre  honorifique 
donné  aux  personnes  souverai- 
nes. Votre — ,  rnaietta»  taa.  Hor. 
'ip.  II,  1,  258)./'/i«d.(IV,/.,i!3). 
iiaet.  (Cal.  82).  Mart.  (VIU, 
prasf.).  Il  (P.  ext.)  En  pari,  des 
ch.  Majestas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
[".x.  :  m.  loci.  Cic.)  ;  dlgni- 
tas.  atis,  S.  Cic.  (ex.:  d.  por- 
ticas.  Cic.)  —  religieuse,  sanc- 
titas,  atit,  t.  Cic.  Liv.  ||  Fig.  — 
du  stylo,  gravitas,  atis,  f,  Cic. 
lc(.  g.  verboram  ou  dicendi. 
Cic.).amplitado,  dinit,  f.  Qaint. 
('>f.  ampt.  ductyli  Qaint.). 

majestueusement,  adv.  U'une 
manière  majeetuouso.  Aagaatè, 
adv.  Liv.  Sanrti,  adv.  Cic. 
MagniÇicë,  adr.  Liv. 

majestueux,  ease,  adv.  Qui 
a  iX-,  la  majesté.  Augustas, 
a,  uza,  adj.  C'tc.etc.(ex.:  formo 
aagatlior  hamanà.Liv.];  sanc- 
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tus.   a.    um,    adj.    Cic.    (voy. 
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adj.  Cic.  (ex.  :  yrai'tf  nanien. 
Cic.)  ;  magniGcuSya.  uni.  adj. 
Cic.  (au  propre  Cl  au  tii;  ..Aspect 
—  d'un  portique,  dignit^is  por- 
ticùt.  Cic.Kir — ,  gravitas,  atis, 
f.  Cic.  Orémonie  — ,  voy.  im- 
posant. Style  — ,  amphinx  ora- 
tionis  gênas.  Cic.  sablimejenus 
dicendi.  Qaint. 

majeur,  eure,  adj.  Plus  grand. 
Major  laajus),  oris ,  adj. 
<  "ic.  (ex.;  nxa^or  pars.  Cses.  ma- 
Jorem  partem.  Cic.  majore  ex 
parte.  Cic.\.  La  —  partie  dos 
Belges, de  ses  partisans,  pleriqac 
Bcljaf.  Cars,  plerique  ex  fac- 
tione  e/us.  SalL  La  —  partie 
du  genre  humain,  mu.vimii/>arj 
hominum.  Cic.  Arch.  .\  la  — 
(pluralité^  voy.  pliralitk.  i' 
(Uroit.)  Force — ,  vis  cai  resisti 
non  potest.  Jet.  Cas  de  force—, 
sontica  caasa.  Cato.  ||  (P.  ext.) 
Choses  d'une  importance  — , 
res  grandiores.  Cic.  ||  (Théol.) 
Les  ordres  —  ,  majores  ou 
priores  ordines.  .i.  Excom- 
munication — ,  sammu  ou  gra- 
vUsima  ou  ultinxa  sacroram 
interdictio.A.  \\  (Musique. \  Mode 
— ,  jraiior  modus.Cic.  |!  Lo- 
gique.) Terme  —  d'un  syllo- 
ijisme,  voy.  attribut.  La  pro- 
position — ,  et  sabst.  la  —  (la 
première  des  prémisses),  pro- 
positio.  onis,  f.  Cic.  propositam, 
i,  a.  Cic.  samptio,  onis,  f.  Cic. 
Si  la  conséquence  est  fausse, 
la  majeure  aussi  est  — ,  «i  eu 
qu3e  rem  aliqaam  seqaantur 
falsa  sant,  (aha  illu  ipsa  est 
qaam  seqaantar.Cic.^Piusiigé. 
Major  natu.  Cic.  Voy.  âgé.  !| 
(Arch.)  Sabst.  Les  —  (les  an- 
cêtres). Majores,  um,  m.  pi. 
Ctc.  Voy.  ANCÊTRE.  ||(Droit)Qui 
a  l'âge  fixé  par  la  loi  pour  jouir 
de  ses  droits.  Qai  [qase)  est  sase 
potestatis .  Cic.  sai  juris.  Cic. 
saae  tateix.  Jet.  Devenir — ,  sua; 
potestatis  ou  saijaris  ou  tatelae 
saœ  fieri.Cic.Jct.  in  saam  tute- 
lam  venire  ou  pervenlre.  Cic. 

major,  adj.  Supérieur  par  le 
rans.  Voy.  supérieur.  ||  Chef. 
Voy.  ce  mot. —  d'un  régiment, 
prsefectas  cohortis.A.  li  Etat  ma- 
jor. Voy.  ÉTAT-MAJOR.  ||  .Subst. — 

générai ,  officier  général ,  chef 
d'état-major.  Voy.  général. 

majorât  (lat.  post.  majoratas, 
I-'robiapp.),  s.  m.  Propriété  at- 
tachée â  un  titre  de  noblesse 
inaliénable.  Prxdiam,  quod 
nata  maximas  êemper  possidet 
licreditate.  Gs. 

majordome  (bas  lat.  major 
domas,  chof  de  la  maison),  s. 
m.  Maitro  d'hôtel. Ûispcnsator, 
ori»,  m.  Cic. 

majorité  (bas  lat.  majoritas), 
s.  f.  (Droit.  Age  fixé  par  la  loi 
pour  user  et  jouir  do  ses  droits. 
Plena  pubertas.  Jet.  Saa  tutc- 
la.  Cic.  (cf.  in  saam  tatrlam 
venire.   Cic).   1   Pluralité   dci 


sum-ages.  Majior  pars.  Cic.  (cf. 
•najor  pars  meliorem  lincit. 
'10.  majori  parti  assentiri 
Cic).  Plures  e.v  numéro  {Jadi- 
ciim,  etc.).  Cic.  .Vumerus  pla- 
riiim.  Cic.  Avoir  la  — ,  vincère, 
abs.  Cic.  valire,  intr.  Cic. 
Leur  avis  fut  rejeté  à  une  fai- 
ble — ,  l'icfi  (sunf)  paacia  ten- 
lenliis.  Liv.  Tout  lo  momie 
doit  obéir  à  la  —,  quod  pluri- 
bas  plaçait,  cunctis  tucndam. 
tic.  Acquitter  qqn  à  la  —  des 
suffrages,  aliquem  copiosé  ab- 
solvére.  Cic.  Etre  acquitté  à 
une  grande  — ,  sententiis  fera 
omnibas  ou  maijno  numéro 
jenfentiuram  absolvi.  Cic.  La 
—  l'eniporti»,  major  para  ou 
sententia  plaritinx  vincit.  Cic. 
(P.  anal.)  Pluralité.  Mul(i(u- 
do,  dinis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
stadium  vulgi  ac  nialtitadinis. 
Cic);  plures,  iuzn,  adj.  pi. 
Cic.  etc.  lex.:  plures  aactores 
seqai.  Cic.  Tac.  plares  ess> 
['  former  la  m.  ■].  Cic.);  plu- 
ritni,  orum,  adj.  pi.  Nep. 
(ex.:  ^ua;  est  plurimoram  sen- 
tentia. Nep.);  plerique,  pie- 
rœque,  pleraque,  adj.  pi. 
Cic.  (voy,  [la]  plupart,  plura- 
lité!. 

majuscule  lat.  majasctilus, 
un  peu  plus  grand),  adj.  Lettre 
de  proportions  plus  grandes. 
Une  lettre  — ,  et,  subst.  une  — , 
littera  grandis  ou  maxima. 
Cic. 

makis  et  maquis,  s.  m.  (En 
Coree.)  Fourré  d'arbrisseaux, 
de  broussailles.  Voy.  fourré. 

1.  mal,  maie  (lat.  malas),  adj. 
(Arch.)  Mauvais.  Voy.  ce  mot. 
La  maie  tache  (du  péché  ori- 
ginel), voy.  eouiLLURB.  Etro 
dans  les  —  grâces  de  qqn 
(brouillé  avec  lui),  esse  in  ma- 
là  gratiâ  cam  aliqao.  Ter. 
Maies  semaines,  voy.  menstbue. 
Bon  an^  —  an  (on  compen- 
sant les  bonnes  années  par  \ai 
mauvaises  ;  tant  bien  que  mal), 
peraeqaê,  adv.  Cic.  Bon  gré,  — 
gré.  Voy.  oré. 

S.  mal,  s.  m.  Ce  qui  est  fâcheux, 
pénible.  ||  Tort,  dommage  é- 
prouvé  par  qqn.  Malum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ox.  :  ne  malam 
habeat.  Cic.  malum  minan 
alicui.  Liv.  malum  dare  alicai 
Ter.  mala  civilia.  Cic.  ex  ma- 
lis  minima  eligenda  sant.  Cic. 
malum  inferre  alicui.  Cic.  re- 
média prBPsentium  maloram. 
lÀv.  malorum  remédia  qase- 
rére.  Liv.  comparôre.  Cic.  ni- 
hil  mali  accidisse  Hcipioni.  Cic. 
ut  in  parcendo  uni  malam  pu- 
blicum  fiat.  Liv.  eos  atque  a- 
lios  omnes  malum  publtcum 
alebat  [•■  trouvaient  leur  avan- 
tage dans  lo  m.  de  l'Etat-]. 
Sali,  malo  esse  alicai  [opp.  a 
(ucro  esse],  i'iaat.  Cic.  in  ma- 
li.i  esse  [-être  un  m.»].  Cic. 
aliquid  in  malis  habére  ou  po- 
nére  ou  ducére.  Cic);  iacom- 
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modum,  i,  n.  Cic.  otc.  (voy. 
TORT,  dommage).  Fairo  du  — , 
mali^fitcëre  {aliciii).  Plaut.  Ter, 
alicai  injarianx  facture  ou  in- 
ferre. Cic.  (voy.  Nums).  Vouloir 
'lu  —  kaqn,malc  precari.  Cic. 
maie  veUe  alicai.  Cic.  Quand 
il  arrive  du  —  à  qqn,  cum  ali- 
cai maie  est.  Cic.  Il  n'y  aura 
pas  du  —  à  en  parler,  de  qao 
nihil  nocaerit,  si  erit  locatus . 
('ic.  Le  —  ust  que  ...,  accidit 
incommode,  qaod  ...  Cic.  Un 

—  d'imagination,  d'opinion, 
voy.  cniMiiiiiQUE.  Il  (Spéc.)  Souf- 
france pliyiiquo.  Malum,  i. 
n.  Cic.  otc.  (ex.:  m.  corporif, 
stomachi.  Cels.  ne  in  qaoti- 
dianam  febrim  id  malam  ver- 
tat.  Cela,  malam  malo  augêre. 
Cic.  malam  malo  addëre.  Cic. 
maltim  augcre.  Cic).  Avoir  — , 
laborâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
l.  ex  pedibas.  Cic.  e.v  intesti- 
nia.  Cic.  voy.  souffrir).  Faire 
— ,  c.-à-d.  faire  souffrir,  être 
douloureu.x,  dolére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pes,  ociili,  captit,  la- 
tera,  palmonea  dolent.  Cic. 
impers .  Pit^te,  non  dolet  ['^  cela 
ne  fait  pas  de  m.-].  Plin.  J.). 
Faire  du  — ,  voy.  incommoder, 
LÉSER.  Il  Maladie.    Voy,  ce  mot. 

—  de  mer,  nauiea,  «,  f.  Cic. 
(cf.  navigare  aine  naaaeâ.  Cic). 
Avoir  le  —  de  mer,  nauseâre 
in  mari.  Scn.  —  caduc,  haut 
— ,  voy.  ÉpiLEPSiE,  Chaud  — , 
c.-à-d.  fièvre  chaude,  voy.  p. 
393,  col.  I.  Tomber  de  fièvro  en 
chaud  —  (prov.),  ire  de  famo 
ad  flammam.  Amm.  (.\IV,  11, 
12).  de  calcaria  in  carbona- 
riam  pervenîre.  Tert.  (de  carne 
Chr.  6).  —  d'enfant,  paerpe- 
rium,  ii,  n.  Plaat.  Etre  en  — 
d'enfant,  partarire,  intr.  Cic. 
etc.  Il  Soulfrance  morale.  Ma- 
lum,  i.  n.  Cic.  etc.  (ex.:  m. 
mar/num  est  hoc,  qaod  non 
possam  tibi   ostendëre.   Sen.]. 

—  du  pays,  voy.  nostalgie.  || 
Effort  pénible.  Voy.  peine,  ef- 
fort. Ne  pas  se  donner  beau- 
coup de  —  pour  l'Etat,  se  in  re 
pablicâ  non  valdê  jactâre.  Cic. 
Avoir  du  —  à  . . . ,  segrê  (ali- 
ijuid  facêre).  Cic.  (cf.  xgre  ri- 
aam  continère.  Plaat.  œgrè  se 
tenêre.  Cic).  ||iPar  ext.)  Dom- 
mage causé  aux  choses.  Voy. 
DOMMAGE.  Faire  du  —  à,  DOCë- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  nuire). 
1  Ce  qui  est  imparfait,  défec- 
tueux. Malum,  i.  n.  Cic.  etc. 
(voy.  défaut);  viii'ain,  ii,  a. 
Cic  etc.  (voy.  défaut).  Pren- 
dre, tourner  les  choses  en  — , 
rapëre  in pejorem partem.Ter. 
Penser  du  —  de  qqn,  maie 
existimâre  de  aliqao.  Cic  Dire 
du  —  de  qqn,  maie  dicëre  (ou 
logai\  alicai.  Cic.  T  Ce  qui  est 
contraire  à  la  loi  morale.  Ma- 
luin,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  qaid 
mali  feci?  Ter.  bona  et  mala 
dijadicâre.  Cic).  Faire  le  — , 
ne(as  (acëre.  Cic  peccdrs,  intr. 
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Cic  Induire  qqn  i  — ,  trana- 
veraum  aliqaeni  agëre.  Sen. 
Mettre  à  —,  indacêre  aliqaem, 
ut  pecret.  Cic  Mettre  (uno 
jeune  fille)  i  — ,  voy.  séduirk. 
Penser,  songer  à  — ,  nxale  coyi- 
tûre.  Cic.  Sans  songer  à  — , 
nullo  consilio  malo.  Cic.  1 
(Philos.)  Malam,  i,  n.  A.  !.■> 
mal  lihysique,  voy.  souffrance, 
MALADIE,  MORT.  Le  mal  moral, 
voy.  pKCHi^,  crime. 
3.  mal,  adv.  D'une  manière 
fâcheuse,  pénible.  Maie.  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  animo  maie  est 
("je  me  sens  mal  ■).  Plaat.  ma- 
f»;  mifii  esse  [-  être  m.  ii  mon 
•nise  -]  malo  qaam  molliter. 
Sen.  nanqaam  tam  maie  est 
Sicalis  [•  jamais  les  S.  ne  se 
trouvent  mal  de  qqch.  au  point 
do  ne  pa5  -1  gain  aligaid  ^acetë 
et  commode  dicant.  Cic.  pejas 
victoribaa  Seguania  gaam  jE- 
daia  victis  accidisse.  Csea.  m.a- 
le  rem  [ou  negotiam]  gerëre. 
Cic.  saos  laborea  et  apparatas 
maie  accidisse.  Cic.  qase  res 
maie  tibi  vertat!  Ter.  aliqaem 
maie  accipëre  verbia.  Cic.  m,ale 
res  se  habet.  Cic.  m.  cogitàre 
de  aliqao.  Cœl.  ap.  Cic.  m. 
existimâre  de  aliqao.  Nep.Sen. 
m.  sentire.  Cic.  maie  logai 
alicai.  Cic  maie  animatus  in 
aliqaem.  Cic).  —  en  point, 
maie  malcataa.  Plaat.  Ter. 
Etre  —  en  cour,  offendisse 
apud  [aliqaem).  Cic  Etre  — 
avec  qqn,  in  odio  esse  alicai. 
Cic.  Etre  — ,  très  —,  au  plus 
— ,  minas  valêre.  Cic  in  stata 
pessimo  positam.  esse.Sen.[voy. 
malade).  Se  trouver  — ,  c.-d-a. 
éprouver  du  malaise,  voy.  ma- 
laise ;  c.-d-rf.  tomber  en  dé- 
faillance, voy.  défaillance,  dé- 
faillir. 1  D'une  manière  im- 
parfaite, défectueuse.  Maie, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  maie  vesti- 
tas.  Cic  corpas  maie  constitu- 
tam.  Cic.  maie  tornati  versas, 
fior.);  perperam,  adv.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  rectê,  ex.  :  p.  ja- 
dicàre.  Cic  dicëre.  Ter.  inter- 
pretari.  Sen.  calceas  perperam 
inductaa.  Saet.);  pravè,  adv. 
Cic  etc.  (s'opp.  à  rectê,  ex.; 
prave  sectas  angais.  Hor.)  ; 
paTum  ("  trop  peu.  pas  assez, 
mal  •),  adv.  Cic  Cœs.  Sali. 
(ex.:  sant  ea  parum  firma 
[•  mal  assurés  -].  Cic.  ocali 
param  prospiciant.  Ter.  pa- 
ram  corpore  valêre.  Cic  cf. 
le  comparât,  minas  dans  l'expr. 
minus  intellexi  [-  j'ai  m.  com- 
pris»!. Ter.);  non  commodé 
[-  malaisément»  et  •maladroi- 
tement»), adv.  Cic  etc.  (ex.: 
non  aatis  commode  pugnare 
poterant  [«  ils  étaient  mal  à 
l'aise  pour  combattre»].  Cscs. 
nùnas  comjnodê  saltàre  [«sa- 
voir mal  danser»].  Cic);  in- 
commodè  (-mal  à  propos»!, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  venire.  Cic 
accidit    incommode    qaod  . . . 
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Csea.);  imperilé,  adv.  Cic 
etc.  (ex.:  imperite  exoraas  en. 
Cic  voy.  maladroitement»  ; 
inscité  (•  maladroitemem  , 
gauchement»),  adv.  Plaat.Cir. 
I.iv.  ("X.:  naves  inac  (act-v. 
Uv.);  jnscienter,  adv.  Cic. 
Liv.  (ex.:  insc.  facëre.  Cic  ta- 
bam  in(lare.  Liv.);  infabré 
("  sans  art,  grossièrement  •), 
adv.  Hor.  Liv.  (ex.  :  vaaa  non 
in(ahre  fada.  Liv.  [XXXVI, WJ, 
2]);  vitiosè  (.d'une  manière 
défectueusî,  mal,  de  travers-), 
adv,  Cic.  otc.  (ex.:  vitiosë  se 
hahëre  r.être  mal  proportion- 
nés»]. Cic  [Tusc.  III,  19].  V. 
conciadère.  Cic.  illad  vero 
idem  d^cilias  vitiosiaa.  Cic.)  ; 
vix  (-avec  peine  -),  adv.  Cir . 
etc.  (ex.:  in  ipsis  tectis  (rigas 
vix  vitatar.  Cic);  se  gré,  adv. 
Cic  (ex.:  œgre  aligaid  (erre  on 
pati.  Cic).  Caractère  —  fait. 
ingeniam  pravam.  Cic.  pravus 
animas.  Cic.  Parler  — ,  barba- 
re loqai.  Cic.  Ecrire  —  en  la- 
tin. Latine  scribëre  deteriaa. 
Cic  Tant  bien  que  — ,  voy. 
p.  -279,  col.  2.  Il  (Famil.)  Pas 
mal,  c-à-d.  pas  peu.  Voy.  as- 
sez. 1  D'une  manière  contraira 
à  la  loi  morale.  Maie,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  m.  agëre.  Cic. 
maie  (aciet.  Cic.  maie  parta. 
Cic);  perperam,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  rectê  aat  perperam 
Liv.);  improbé,  adv.  Cic.  (voy. 
malhonnêtement)  ;  injuste,  ^dv. 
Cic  etc.  (voy.  injustement).  ^ 
(Famil.)  Adj.  Elle  n'est  pa»  — , 
liaad  mala  est.  Plaat. 

malachite,  s.  f.  Pierre  pré- 
cieuse verte.  Molochitis,  idis, 
f.  Plin. 

malacie,  s.  f.  Envie  maladive 
de  manjjer.  Malacia,  x.  LPlin. 
(cf.  m.  stomacki.  Plin.). 

malactique  (lat.  post.  malac- 
ticas.  Th.  Prise],  adj.  (Arch.) 
Emollient.  Voy.  ce  mot. 

malade  (lat.  pop.  maie  habi- 
tas, qui  est  en  mauvais  état), 
adj.  Qui  a  quelque  trouble 
dans  les   fonctions  organiques. 

^ger,  gra,  grum,  adj.  Cic 
etc.  (s'opp.  à  aanus  et  à  va- 
lens,  ex.:  [en  pari,  des  hommes 
et  des  animaux]  seger  Tiro. 
Cic.  segra  m.alier.  Ter.  œger 
sas.  Col.  segram  sinialâre.  Liv. 
graviter  [»  dangereusement  •] 
seger.  Cic  scger  valneribaa. 
Nep.  ex  valnere.  Cic  subst. 
scger,  gri,  m.  Cic  segra,  se,  f. 
Ter.  [en  pari,  du  corps  et  des 
organes:]  segram  corpas.  Cic. 
pars,  partea.  Cels.  stomachaa. 
Hor.  dens.  Mart.);  segrotus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  as- 
groiam  ad  aliqaem  venire.  Cic 
subst.  segrotas,  i,  m.  Cic.  asal- 
dêre  segroto.  Liv.  segrotam  cu- 
rare [-traiter»].  Liv.  [XXV, 
26,  8].  œgrotum  sanâre  ['gué- 
rir»]. Cic.  [Ph.  2,  39,  loi]); 
morbidus,  a,  um,  adj.  Varr. 
Sen.    (ex.:    n».    apes.  Varr.  m. 
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eorptu.  Sen.  «n  pari,  des  p«rs.: 
antmo     majis     i/tiiim    corpprr 
morfcirfi.    S'en.)  ;    invalidus, 
a,  um   (•faiblo,  malailir,  ma- 
lade •).    adj.   /.il',     empl.,    par 
euphêm.,    au  lieu  de  seger,  cf. 
ini'.  milifes    Z-ii'.  de  moine  in- 
prmus    et    imhfciUas,    comme 
vcUetadini!  al[ectas,  remplacent 
souv.    teger;    enfin    on    trouve  j 
inialidus  et  seger.    Cic.    ^ger\ 
atqae  invalidas.  Cic.    infirmas 
atijae  leger.  Cic.'i.  litre  — ,    SB- 
grotàre,  intr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  valere,  ex.:  graiiter[graiias, 
graxdssimè''  segrot&re.  Cic.    xe- 
hementer  dia(]ae.  Cic.  leviter. 
Cic.    pericalosë.    Cic.    graiiter 
stgrotare      cœpisse      [•  tomber 
dangereusement     m.  ■].     Cic. 
segrotôre  apad  aliqaem,   in  a- 
licajas    donxo.     Cic.     graviter 
xgr.  Xeapoli.  Cic.  on  dit  aussi 
œgrotam   esse.  Cic.    segro  eor- 
pore  esse.    Cic.    [cf.    nunqaam 
œgro  corpore  esse.  Cic.   gravi- 
ter   [ou    gravi   morbo]  legram 
esse.  Cic.  leiiter  legram  esse. 
Cic.  in  morbo  esse.  Cic.   mor- 
bo ve-xari   ou   conflictari.  Cic. 
Liv.).   Tomber   — ,    morbo   fou  I 
adversa    valetadine)    af(ici  (ou  ' 
tentari  ou   corripi).  Cic.    Tac.  j 
morbum     nancisci.     Nep.    in  j 
morbum    cadêre    (ou   incidëre 
ou   incarrire  ou  delabi).  Cic. 
in   adversam  vatetadinem  in-  ! 
cïdêre.     Plin.    j.    in   morbam 
conjici.  Plaat.).  Retomber    — , 
in   morbum    recidére.    Cic.    de 
integro    in  morbam   incidëre. 
Cic.    11    est    plus    — ,  increscit 
valetado.  Cic.  Cels.  Rendre  —, 
morbum   alicai   afj[erre  ou  in- 
cutére.  Cic.   aliqaem  valetadi- 
ne   trntare.    Cses.    ||    (Fig.)  En 
pari,  des  choses.    .^geT,  gra. 
grum.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  pars 
rei  pablicœ.  Cic.   cii-itas.   Liv. 
res.  Liv.)  ;   segrotus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  aegr.    res  pabli- 
ca.   Cic.    [in   Coecil.  701).    Etre 
—  ,  segTOtàre,    intr.   Cic.  etc. 
(ex.:  ea  res  ex  qaa  animas  œ- 
grotat.  Cic.    [Tusc.  IV,  70]).  1 
I  Au  fig.)  Qui  a  quelque  troublu- 
des  facultés  intellectuelles,  mo- 
rales, .^ger.gra,  grum,  adj. 
Liv.   etc.    {(SX.:    scger    animas. 
Sali,  minas  seger  animo  quam 
corpore.  Plin.  i.    (ep.    IX,   52, 
3].  cf.    Uv.    [XXI,  52.  31.   seger 
amore.  Liv.  (.XXX,  11,3].  mo- 
rd. Toc.  [h  ist.  1,31].  léger  ani- 
mi.    Liv.    [I,  58,  9;  11,36,  U  ; 
XXX,  15,  9].   Cart.   Tac.),  se- 
grotus.   a,    um,     adj.    Ter. 
(Andr.   19J;  5.VJ;  haut.  100). 
maladie,  s.  f.  .^Itération,  trou- 
ble  d-8    fonctions   organiques. 
Morbus,  i,    m     Cic'eie.  lox.: 
m.  gravis,  levis.  Cels.  longin- 
qaas.  Liv.    acatas.    Cels.  insa- 
nabilis.  Cic.  gravis  et  perica- 
losas.    Liv.    m.    perniciosior 
Cic.  mortifer.  Cic.  morbi  xnri- 
les.  Sen    rJiatinis  morbis  sngra 
corpora.    Liv.    homo  miser  et 
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cum  corporis  morbo  tum  ani- 
mi  dolore  connectas.  Cic.  mor- 
bi inuruant.  Cart.  morbi  in- 
gruant  in  agrestes.  Liv.  va'.ja 
ti  contacta  in  homines  morbi. 
Liv.  morbas  ingravescit.  Cic. 
morbas  crescit.  Cels.  morbas  fit 
amplior  [-fait  îles  progrès -j. 
Cels.  m.  minaitar,  senescit. 
Sen.  levior  esse  cœpit.  Cels.  m. 
consistit  ou  subsistit  ou  gui«- 
ci(.  Cels.  morbum  nancisci. 
A'ep.  contrahère  morbam  ex 
dolore.  Justin,  implicari  mor- 
bo. Csef.  ou  in  miirbam.  Nep 
gravi  morbo  afflictari.  Liv. 
morbo  opprimi.  Lie.  vi  morbi 
opprimi.  Cic.  morbo  laboràre. 
(  ic.  morbo  gravi  et  mortifero 
aQectam  esse.  Cic.  morbo  per- 
ire  ou  mori.  Nep.  morbo  ab- 
sami  ou  confici.  Sali,  morbo 
tevari.  Cic.  ex  morbo  evadëre. 
Cic.  ex  morbo  convalescëre. 
Cic.  e  gravi  morbo  recreari. 
Cic);  aegrotatio.  onis,  (.Cic. 
etc.  (au  sing.  mor6am  appel- 
lant  totias  corporis  corruptio- 
nem,  xgrotationem  morbum 
cnm  imbecillitate.  Cic.  [Tusc. 
IV,  281.  cf.  Cic.  [Tusc.  III,  23  ; 
IV,  2Ii].  au  plur.  Sen.  [tranq. 
8,  11);  valetudo,  dinis  [pr. 
•  état  de  santé  [bon  oa  mau- 
vais]»), f.  Cic.  etc.  (ex.:  v.  ad- 
versa. Cels.  infirma  atqae  se- 
grà  valetadine  usas.  Cic.  et 
abs.  V.  oculoram.  Cic.  calca- 
loram  [«do  la  pierre-].  Plin. 
affectas  valetadine  [-  atteint 
de  maladie  •].  Cies.  propter 
l'aletadinem.  Cic.  ob  subitam 
valetadinem.  Liv.  epit.  angit 
me  Fanniœ  valetado:  contra- 
xit  hanc  dam  ...  Plin.  j.  [ep. 
VII,  19,  1].  tentare  exercitam 
valetadine  [en  pari,  d'un  été 
pluvieux].  Os.  impediri  vale- 
tadine oculoram.  Cic.  premi 
valetadine.  Nep.  excusare  va- 
letadinem [-donner  la  m.  pour 
excuse-].  Liv.  au  plur.  subsi- 
dia  valetadinis.  Cic.  graves 
et  periculosse  valetadines . 
Saet.).     —    contagieuse,    voy. 

CONTAOIEUX     et     CO.NTAOION.      — 

épidémique,  pestiUntia,  as,  f. 
Cic.  Avoir,  faire  une  — ,  voy. 
UALADE,  SOUFFRIR.  Attraper,  ga- 
gner une — ,  voy.  malade.  Cau- 
ser une  —  (rendre  malade), 
coy.  MALADE.  Il  (En  pari,  des 
animaux.)  Morbus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  inyruëre  crppit  m.  in 
baves.  Karr.  canis  morbo  de- 
fanctus  {'gnéri'].  Col.).  Ab- 
sol.  Avoir  la  — ,  c.-d-d.  être 
malade,  voy.  malade.  ||  (Par 
anal.)  En  pari,  des  végétaux. 
Morbus,  i,  m.  Plin.  (ex.:  in- 
feslantur  et  arbores  morbis. 
Plin.  [XVII,  âlG;  218;  221])  ; 
segrotatio,  onis.  f.  Plin.  (e*.: 
arhorum  aegrotationes.  Plin. 
:XVII,  TU]).  1  (Au  fig.)  Pertur- 
bation morale.  Morbus,  i, 
ni.  Cic.  etc.  (ex.:  animi  morbi 
sunt    capidilates   immensse  et 
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inanes  diittianini.jlorim.  Clt, 
(lin.  I,  iltj.  i^c-nio  nunc  ad 
istitis,  qaem  ad  modiim  ipse 
appellat,  stadiam,  ut  «imici 
rjas  morbam  et  insaniiim.  Cic. 
|Vi>rr.  II,  11.  1,  i]|;  valetudo, 
dinis,  f.  Cic.  Suet.  (ex.:  <;ii<isi 
mala  v.  animi.  Cic.  v.  mentis. 
Suet.):  aegrotatio.  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ox.:  mentis  segr.  et 
morbus.  Cic.  [Tusc.  III,  8].  »- 
grotitiones  animi.  Cic.  [ibid. 
ly,  7'JJ).  j|(P.ir  anal.)  En  pari, 
d'une  nation.  MorLas,  i.  m. 
Cic.  Les  maladies  qui  travail- 
lent les  Etats,  res  e  qaibas  ci- 
vitates  legrotant.  A.  (d'apr. 
Cic.\  Il  (Par  ext.i  Manie.  Voy. 
ce  mot. 

maladif,  ive,  adj.  Qui  montra 
une  disposition  habituelle  à  être 
malade.  Tenui  ou  minas  com- 
modà  valetadine  utens.  <'ic. 
Iriprmn  valetadine.  Cic.  Mor- 
bidas,  a,  am,  adj.  Sen.  Varr. 
Jn^irmus,  a,  um,  adj.  Cic.  (dans 
l'oipr.  in^ma  valetudo  [-état 
maladif-].  Cic).  Eta^— ,  minits 
commoda  ou  tenais  valetado 
ou  simpl.  valetado.dinis,  f.  Cic. 
Complexion  — ,  corpus  morbis 
opportanum  ou  o6no.rian^. 
l'Un.  Etre  — ,  imbecillo  cor- 
pore uti.  Cic.  esse  inlirmis  vi- 
ribus.  Cic. 

maladrerie,  «.  f.  Hôpital  de 
lépreux.  Voy.  lkpro-erif.. 

maladresse,  s.f.  Manière  J'ètro 
d'une  personne  maladroite. 
Jnscitia,x,(.  Liv.  Imperitia.se,  f. 
Tac.  '^  Action  faite  d'une  ma- 
nière maladroite.  Imperitë  ou 
inscitè  factam.  Cic.  Commettre 
une  oa  dos  — ,  agêre  imperiti. 
Cic. 

maladroit,  oite,  adj.  Qui  s'y 
prend  mal  pour  faire  qqch. 
Ineptas,  a,  um,  adj.  Cic.  In- 
sciras,  a,  um,  adj.  Cic.  Incalli- 
das,  a,  um.  adj.  Cic.  Lœvus,  a, 
um,  adj.  Hor.  \\  (P.  ext.)  Une 
démarche,  une  action  — ,   voy. 

MALADRE  =  .=E. 

maladroitement,  adv.  D'une 
manière  maladroite.  Jneptë, 
adv.  Cic.  Inscitë,  adv.  Cic. 
Jnscienter,  adv.  CJc.  Imperitë, 
adv.  Cic. 

malaise,  °.m.  Etat  où  l'on  n'est 
pas  a  son  aise.  ||  Sensation  va- 
gue do  souflVanco.  Incommo- 
dam.  i,  n.  Cic.  Ilor.  Offensa, 
œ,  f.  Sen.  (cf.  iei'es  offensœ. 
î^en.  offensam  sentire  in  csenù. 
Cels.).  .'ientir  du — ,  minus  belle 
te  liobëre.  Cic.  Vov.  incomjio- 
DiTÉ.  iNDisposiTio.N.  ^  Senti- 
ment va^uo  d'inquiétude.  An- 
;ior  quidam.  Cic.  Voy.  inquib- 

TUDE. 

1.  malaisé, ée,  adj.  (Arch.) Qui 
n'a  pas  l'aisance  (do  la  fortune). 
Voy.  gène,  pauvre. 

2.  malaisé,  ée,  adj.  Qui  ne  se 
l'ait  pas  aisément.  Difficilis,  e, 
adj.  Cic.  Arduas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Voy.  difficile.  Il  o^t  — 
de...,   arduam  est  (ou  videturj 
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»voc  l'InHii.  s„ll.  tiv.  Il  Chose 
—  à  faire,  artliium  farta.  Liv. 

Il  (f.  oM.)  Projots—  à  i-éalisor, 
concilia    tractatii    dam.      Uv. 

Il  Qui  oirro  dos  obstaclos  qu'on 
nosunnouto  pas  aisémon t.  Oif- 
(•'■ilis,  e.  adj.  Cic.  et.-,  (cf.  d. 
iiii.  I^laut.  d.  iUr.  Sali.).  Im- 
peiiitus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Liv. 

malaisément,  adv.  Duno 
manioi'o  inalaiséu.    Voy.   oippi- 

CILKMKNT. 

malandrin,  s. m,  Rrigand,  va- 
gabond. Voy.  ces  mots. 

malappris,  iae,  adj.  (Apch.) 
Mal  élevé.  Voy.  ki.ever.  j  Qui 
n'a  pas  d'éducation  au  point 
de  vue  de  la  politesse.  Voy. 
ono^-iEn,  IMPOLI. 

malavisé,  ée,  adj.  Qui  n'a  pas 
de  discorneinant.  Impradens, 
»dj.  Ov.  Sen.  Etre  — ,  nesclre 
quid  facias.  Sen. 

malaxer  (lat.  malaxare.  Varr. 
Sen.)y  v.  tr.  Amollir  en  ma- 
niant, en  pétrissant.  Voy.AMoi.- 
«-IR.    Il  (P.  anal.) — la  pâte,  voy. 

PÉTRIR. 

malbàti,  ie,  adj.  (Famil.)  Mal 
fait  do  corps.  In[ormis,  e,  adj. 
Cic.  Un  liommo  — ,  nataram 
nactas  maleficam  in  corpore. 
Nep. 

malcontent,   ente.    Voy.    miS- 

CONTSNT. 

maldisant,    ante.    Voy.    mé- 
disant. 
mâle,  s.  m.  ot  adj.  ||  S.  m.  In- 
dividu du  se.ve  c|ui  aie  pouvoir 
fécondant.    Mas,    maris   (yen. 
plur.  mariam),  m.    Cic.   Le  — 
dos  animau.v,  mascalas,  i,    m. 
Plin.  masculum  animal.   Plin. 
Le  —  du  troupeau,  vir  gregis. 
Virg.  En    pari,    dos    végétaux, 
mas,  maris,    m.    Plin.    De  —, 
masciilas,    a,  am,  adj.    Plant. 
Liv.  mascalinas,    a.  am,    adj 
Phœd.  Plin.  Il  (Droit).  Les  —, 
mares  liberi.  Jet.  virilis  sexas. 
Nep.  ^  Adj.  Qui  appartiont  au 
86.xe    fécondant,     isaulem.    en 
pari. des  hommes). Kiri/i«,e,  adj. 
Nep.  (6.\.  :  virilis  sexas  [  •  en- 
fants m..].  Nep.scxam  virilem 
parère.  Plin.).    (En   pari,    des 
hommes     et    surtout  des    ani- 
maux). Mascalas,  a,    um,  adj. 
Plaat.  Masralinus,  a,  am,  adj. 
Phs-d.  Plin.  Mas.  adj.  Cic.   (cf.: 
et  mares  deos  et  feminas  esse. 
Cic).  Il  (P.  anal.)  En   pari,  des 
végétau.\.  Mascalas,  a,um,  adj. 
Virg.  Mas,  adj.Oi/.  (cf.    mares 
olivœ.  Ov.).  Devenir — ,  masca- 
lescêre,  intr.  Plin.  Lieu  plante 
de  vigne  —,  mascuic-tum,  i,  n. 
Plin.    Encens  — ,  voy.    oliban. 
Il    (Architect.).      Mascalas,    a, 
am,  adj.  Vitr.  (cf.   m.   tornus. 
Vi<r.).l(Fig.)  Qui  a  une  énergie 
virile.  Virilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.: 
\irilis    animas.    Cic.    oratio. 
Cic.  Vigueur  —,  virilitas,  atis, 
f.  Val. -Max.  D'une  manière — , 
viriliter,     adv.    Cic.     (ortiter, 
adv.  Cic.  Caractère —  du  style, 


MAL 


MAL 


1193 


nervi  ou  lacerti  orationi».  Cic. 
Qaint. 
malebête,  s.f.  (Arcli.l  Méchan- 
te  bi-to.    Mida     bcstia.    Cic.    ', 
(Kig.)    Hache    à    calfater.    Voy. 

HACHE. 

malechance,    s.    f.     Mauvaise 

clianc  '.  Voy.  chance. 
malédiction  (lat.  post.   male- 
dirtio.  ^ulg.],  s.f.  Paroles  par 
lesi^uellos  on  souhaite    du    mal 
à  qqn.;  réprobation  divine. /m- 
precatio,  onis,  f.  .Sen.  ICtsecra- 
tio,  onis.  f.  Cic.  Devotio,  onis, 
f.  Nep.  Deprecatio.  onis,  f.  Cii-. 
(cf.:  defigi   diris    deprecationi- 
bas.  Cic).  Dctcstatio,  onis.    T. 
Liv.   Preces,  procam,  t.pl.  Cic. 
(dans  l'expression  omnibasprc- 
cibas    detestari    aliqacm.Cic). 
—  sur  toi  !  Qu;b  res  tibi    mate 
vertal  !  Ter.  —    sur    Antoine  I 
maie   sit  Antonio  !  Cic.    Char- 
ger de  —,  devovêre.  tv.Cic.  Jour 
sur   lequel    p,>se  la  —   divine, 
dies  relii/ione   contactas.    Liv. 
dies  rclir/iosas.  Cic.  Loi   qu'on 
MO  peut  transgresser  sans  s'at- 
tirer la  —  divine,  lex  sacrata. 
Cic.    La  —  divine,   irx    cxles- 
tes.  Virg.  \\  (P.  hyperb.)    Mal- 
heur auquel   une  chose  semble 
vouée  ^voy.  malheur). Pes^i»,  is, 
f.  Cic.  Perniciet,  ei,  f.  Cic.  —  1 
malum  !  Plaat.  Cic. 
malefaim,    s.  f.   (Arch.)    Tour- 
ment de  la  (a.im.  Improbaven- 
tris  rabies.  A. 
maléfice,  s.  m.  Sortilège   mal- 
faisant. Maleficium,  ii,  n.  Cic. 
Veneficiam.  ii,    n.    Cic.    Figure 
à  — ,  venefici  aspeclas  (plur.). 
l'iin. 
maléfîcié  ,    ée,    adj.    Frappé 
d'un  maléfice.  Devotas,  a,  am, 
p.  adj.  Justin.  Voy.  ensorceler. 
maléfique  (lat.  male(icas  [.qui 
se  plaît  à  nuire  •].    Cic),   adj. 
(Astrol.)  Qui    a    une    influence 
malfaisante.    Voy,  malfaisant. 
malemort,   s.    f.  (Arch.)  Mort 
cruelle.  Voy.  mort. 
malencombre,   s.    m.   (Arch.) 
Embarras  fâcheux.  Molestia,  se, 
i.  Cic.  Voy.  embarras. 
malencontre,  s.  m. et  f.  (Arch.) 
Ce  qui  se  rencontre  mal,  vient 
à  contretemps.   Voy.  accident. 
malencontreusement,    adv. 
D'une    manière  malencontreu- 
se.  Importanë,    adv.    Liv.    In- 
tempestive, adv.  Cic. 
malencontreux ,    euse,    adj. 
Qui  se   rencontre  mal,  vient  à 
contretemps.     Importunas,    a, 
am,  adj.  Cic.  Intempestivas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Incommodas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Voy.  inopportun. 
Il  ;P.  ext.)  En  pari,   d'une  per- 
sonne. Voy.  malheurelîx. 
mal-en-point,    adv.    En  mau- 
vais   état.    Maie,  adv.  Cic.  (cf. 
maie  malcàre  aliqaem  [^mettre 
qqn    mal    en    point  .].    Plaat. 
Ter.     maie     perditus.    Plaat. 
an  superl.  pessame  ornatas  eo. 
Plaat.). 
malentendu,    s.    m.    Méprise 


<|ui  empêche  de  s'entendre,  d'ê- 
tre d'accord.  Error,  oris,  m. 
Cic.  Voy.  MÉPRISE. 
malepeste,  s.  f.  {\rch.)Proprt 
Poste  mauvaise.  Mala  peslis. 
Plaat.  ou  simpl.  pealis,  is,  (. 
Cic.  |l  (Fig.)  Hyperbole  expri- 
mant la  mauvais!  humour.  La 
—  soit  do  toi!  i  in  n\alam  cru- 
cem!  Ter.  — !  Voy.  diantre. 

mal-être  ot  malêtre,  3.  m. 
(Arch.)  Etat  pénible.  Voy.  ma- 
laise. 

malévole,  adj.  (Arch.^  Animé 
d'un  mauvais  vouloir.  Malevo- 
las,  a,  am,  adj.  Cic 

malfaçon,  s.  f.  (Arch.)  Exécu- 
tion imparfaite  d'un  ouvrage. 
l'iïiom.  ii.  n.  Cic.  Voy.  défaut. 
T  Prolit  illicite  sur  des  travaux 
exécutés.  A^aie/icium,  ii,  n.  Cic. 
Voy.  concussion, détournement. 

malfaire,  v.  intr.  (Arch.)  Faire 
du  mal.  .Malefacére,  intr. 
Plaat.  .Vale  agire.  Cic. 

malfaisance,  s.  f.  (Arch.)  Ca- 
ractère qui  porto  à  faire  du 
mal.   Maieficentia,   se,  t.  Plin. 

Voy.   MÉCHANCETÉ. 

malfaisant,  ante,  adj.  Qui  est 

porto  à  faire  du  mal.  Malep- 
cas,  a,  am,  adj.  Cic.  Un  être 
— ,  pestis,  is,  f.  Cic.  Animaux 
-^,  animalia  no.via.  Sen.  bes- 
tial qaœ  nocent.  Cic.  Avoir  ou 
exercer  une  inllucnce  — ,  nocê- 
re,  intr.  Cic.  Vov.  nuisible.  || 
(P.  ext.)  En  pari',  des  ch.  Ma- 
tas, a,  am,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
mais;  herbse.  tib.).  Substance 
— ,  vis  nocendi  ou  noxia.  Cic. 
Voy.  nuisible. 

malfaiteur,  trice  ilat.  arch.  et 
post.  malefactor.  Plaat.  Valg.), 
s.  m.  (Arch.)  Celui,  colle  qui 
fait  qqch.  de  mal.  Homo  ma- 
le^cas.  Cic.  Malier  male^ca. 
Cic.  ^  Celui,  celle  qui  comme! 
des  actes  criminels.  Voy.  ban- 
dit. Les  —,  maleÇici  homines. 
Cic. 

malfamé,  ée,  adj.  Voy.  famé. 

malgracieusement  ,       adv. 

Voy.    DISGRACIEUSEMENT. 

malgracieux,  euse,  adj.  Voy. 
disgracieux. 
malgré,  prép.  Sans  en  êtr« 
empêché  par  le  mauvais  gro 
qu'oppose  qqn.  Se  traduit  par 
inyitus,  a,  um  (-contraint»), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  invitas  is- 
tic  sam.  Cic.  at  nihil  facial 
invitas.  Cic  invitas  [«  c'est 
malgré  moi  que  :.]  facio,  at... 
Cic.  nam  délectas  adhac  qai- 
dem  invitoram  [«  de  aeus  qu'on 
prend  malgré  eux  ••']  est  et  a 
pagna  abhorrentiam.  Cic.  qao- 
camqae  istinc  loco  sea  volens 
sea  invitas  constitisti.  Liv. 
rem  pablicam,  si  a  volentibas 
neqaeat,  ab  invitis  j'as  expedi- 
taram.  Liv.  invitas  consistére 
cogant.  Cses.  si,  se  invito,  co- 
narentar.  Cses.  dits  liomini- 
basqae  invitis.  Cic.  me  invi- 
tissimo    [•  tout-à-fait    maigre 
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moi  •).  Cio.)- 
etc.),  invité, 
in 


moi  (loi,  SOI, 

,, adv.    Cic.    (ex.: 

ini.'ilf  <v;ii  Capuam.  Cic.  [Att. 
Vlll.  3,  U\.  aucoinpar.  vel  pu- 
dentias  i «/  iniitius  ad  hoc  ;;<•- 
nos    sernxonis    accedire,    tic.  : 
[de  Or.  II.  ;i6i]i.Voy.  CONTRAIS-  I 
DRE.  1    SaiH   en   Ptra    empéclié  ^ 
par  l'obstacle   qu'oppose  qqcli.  | 
(Traduire     par     un      panicipa 
comme  nolens,  aiiitrsans,  ob-  : 
stans  ,    repagnans.     relactans] 
d'accord,  selon  les  cas,  avec    lo 
âubst.  ou  mis  à  labl.    absolu).  ' 

—  la  ii:iture,  répugnante  na- i^ 
tara.  Cic.  (souvent  aussi  la . 
phrase  sj  tourna  par  -quoique-,  ' 

VOV.      NONOBSTANT,     QLOIQOE».     I| 

(Arch.)  Malgré  que  (loc.  conj.). 
VOV.  QUOIQUE.  —  qu'on  en  ait, 
etiàmsi  nolis.  Cic.  Ils  le  feront 

—  qu'ils  en  aient,  vel  invitis- 
simi  l'acicnt.  Cic. 

malhabile,  adj.  Qui  n'est  pas 
habile.  Voy.  m-audroit.  Etre 
habile  à  porter  les  coups,  —  à 
les  parer,  bonam  dextram, 
malam  sinistram  habire.  A(er 
op.  Qaint 

maUiabilement.  adv.  D'une 
manière  uiiUiabilo.  Voj.  mala- 
droitement. 

malhabileté,  s.  f.  (Arch.)  Ma- 
niera d'en '5  de  celui  qui  est 
inhabile     Voy.   maladre5.=e. 

malheur,  s  m.  Evénomeni  fu- 
neste. Malum,  I,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  m.  e.xternani.  .\'ep.  tna- 
la  civilia.  Cic.  super  hsc  ma- 
la.  Justin,  nihil  mali  accidisse 
Scipioni.  Cic.  eos  atque  alios 
omnes  malam  pablicam  ale- 
bat.  Sali,  malo  rei  pablicêe 
[-  pour  le  m.  de  l'iùat  ^].Sall. 
aliud  ex  alio  malum  [•  un  m. 
n'arrive  jumais  seul  •].  Ter. 
omnia  me  mala  consectantur. 
hlaat.  aii'iuid  mali  ferre  [«cau- 
»or.].  Ter.  (aciet.  neque  line 
tao  magno  malo  [•  et  il  t'en 
arrivera  m.-].7'«r.);  calami- 
tas.  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
lamitatem  toleràre.  Cic.  ferre. 
Sep.  perferre.  Cxs.  alicui  insi- 
gnem  calamilatem  inferre.  Cic. 
cam  mea  calamitate  ]>  pour 
mon  m  ■].  Cic.  calamitate 
proltibère  aliqaem.  Cic.  au 
plur.  calamitatei  rei  publicœ. 
(Sic.  magnarum  calamitatam 
prxnuntiai  [-.prophète de  ra.>]. 
Cic.  voy.  calamité)  ;  clades, 
is,  i.  Cic.  etc.  (ex.  :  gens  inie- 
<jra  a  cladibus  belli.  Liv.  en 
pari,  des  revers  :  sua  temerita- 
te  contracta  clades.  Liv.  voy. 
DÉFAITE)  ;  iDCOzamodum,  i, 
II.  Cic.  etc.  (ex.  :  incommoda 
affici  [•  éprouver  un  m.  «j.  Cic. 
uiicui  incommodum  ferre.  Cic. 
ou  afferre.  Cses.  ou  dare  ou 
imporcâre.  Cic.  incommodam 
capére  ou  accipére.  Cic);  ca- 
SUS,  lis,  ra. Cic. etc.  (ex.:c.od- 
veriiUB  ou  tristi».  Cic.  et  simpl. 
casas.  Cic.  cf.  meus  ille  casas  \ 
tam  Uorribilis,  tam  gravis.  Cic.  1 
varii  nostri  casa*.  Cic.  Asiati-  i 
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ra  legatio  Ji(ii  casu  deformata.  j 
Liv.  forte  tulit  casas,  ut...\ 
[•■  le  m.  a  voulu  que...  -J.  Liv.); 
adversum .  i,  n.  Cic.  oic. 
^ex.  :  si  quid  adversi  accidorit, 
accidisscl,  etc.  Cic.  .\cp.  pre- 
cari  aiictii  aliquid  aJi'crsi. 
^-'en.).  Il  t'arrivora  — ,  infor- 
fiinium  feres  ou  ini-enies. 
l'iaut.  C'est  un  — ,  perincom- 
modè  accidit.  Cic.  C  est  un  po- 
lit —  de...,  non  est  tanti 
i/uod  (av.  rlndic).  Cic.  —  aux 
vaincus!  vx  victis!  Liv.  T  Suite 
d'événements  funeste-;.  Mala, 
oruzn,  a.  pi.  cic.  otc  (ex.  :  in 
malis  esse  ou  Jacêre.  Cic.  mol- 
lis urgeri.  Cic.  in  maiis  ver- 
sari.  Cic.  plarima  mala  in  ali- 
cujus  domum  in(erre.  Cic.  au 
sinj.  esse  malo  alicui  [•  faire 
le  m.  de  qqn  •,  ou  pari,  de 
qqch.].  Cic);  tniseria,  ae, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  miserii 
esse.  Cic.  in  miseriis  versari. 
Cic.  eripére  aliqaem  ex  mise- 
riis ['à  son  malheur»].  Cic. 
eorum,  qui  occidcrunt,  mise- 
rias  lag'êre.  Cic.  te  miserix 
premunt  omnes.  Cic.  coopertus 
miseriis.  Sali,  tantis  tuis  mi- 
seriis mea;  miseria!  sublevan- 
tur.  Cic.  miseriâ  praeditus  [-qui 
a  du  m."].  Cic.  servire  amanti 
miseria  est.  Plant.  [Puen.  IV,  1, 
U\  ;  acerbitates  ,  um  ,  f.  pi. 
Cic.  (ex.,  omnes  perferre  acer- 
bitates. Cic);  adversa.  orum, 
n.  pi.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  secan- 
da,  à  prospéra.  Cic.  .\ep.  on 
dit  aussi  res  adversse.  Cic); 
tempizs,  oris  (-temps  d'épreu- 
ve, malheur-),  n.  Cic.  etc. 
(  ex.  :  tristibas  tcmporibus 
[•  dans  le  m.  ■].  Cic  meum 
tempos  amicorum  temporibus 
transmittendam  [  •  consacrer 
mon  temps  à  m<iâ  umis  dans  le 
m.  •].  Cic.  tempori  meo  defa- 
erant  [»  ils  m'ont  fait  défaut 
dans  mon  m.  ■].  Cic.  [Sest.  I^j. 
scripsi  de  t'^mporibas  meis.  Cic. 
[op.  I,  'J,  23]).  Le  — des  temps, 
temporam  iniqaitas.  Cic.  |{ 
Chance  funeste,  l-'ortuna  ad- 
versa ou  sinistra.  Cic.  l'ortor 
—  à  ses  amis,  tuis  esse  exilio. 
Cic.  Avoir  du  — ,  t-idvcrsâ  att 
fortunâ.  Cic.  Il  a  eu  le  —  de..., 
ei  accidit,  ut  (Subj.).  Cic.  Jouer 
de  — ,  voy.  p.  1127,  col.  3.  || 
(Loc.  adv.)  Par  — ,  voy.  mal- 
heureusement. 
malheureusement,  adv.  D'u- 
ne manière  inuUioureuse.  Mala, 
adv.  Plaut.  Liv.  (cf.  m.  pugnâ- 
re.  Sali.  Liv.  m.  vivëre.  Cic. 
llor.  maie  cadére.  Cic).  In- 
feliciler  ,  adv.  Liv.  Mise- 
ra, adv.  Cic.  etc.  (cf.  m.  mori. 
Plaut.).Calamitosé,3.dv.Cic  II 
arriva,  il  se  produisit  —  que..., 
incommodé  ou  infclicitcr  acci- 
dit, ut  (et  lo  Suljj.).  Cic.  —  il 
tomba,  accidit  ei  ut  caderet... 
Cic.  (Notez  le  latinisme  nescio 
quo  modo  [gr.  '>■^/.  oU'  ôitto;], 
cf.  led  nescio  quomodo  verum 
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est  quod  famiUaris  maiu  dicit, 
Cic.  [am.  SI.,  8i»)). 
malheureux,  euse,  adj.  Qui 
est  dans  lo  malheur.  Infolix 
H(r.  SjffTuyVj;),  adj.  Cic  etc. 
(ex.  :  Komo  miserrimus  atque 
infelicissimut.  Cic.  o  me  infe- 
licem!  Phsed.);  miser,  a,  um 
(jr.  60ffTY)vo;  ),  adj.  Cic.  etc. 
is'opp.  à  beatus,  k  fcli.v,  ex.: 
)iic  miser  atque  infulix.  Cic. 
miserri/iius  lopp.  a  felicissi- 
mus]  patcr.  1  al.-Max.  habfre 
atiquem  miserrimum  [-rendre 
qqn  très  malhouraux  •  en  lo 
lo  trac;issant].  Cic  ex  beato  in 
miserum  dccidëre.  Sen.  o  mi- 
ser! Cic.  o  multo  miserior  Do- 
labella,  quam  ille  qaem  tu 
miserrimum  esse  voluisti!  Cic. 
o  me  miserum!  Cic.  o  miserum 
te!  Cic  me  miserum! Cic);  ca- 
lamitosus,  a,  um  (- accablé 
de  maux  ou  par  le  malheur, 
très  malheureux-), adj. Cic.  etc. 
(ex.  :  liomines  miseri  et  fortu- 
nâ magis  quam  calpâ  calami- 
tosi.  Cic.  ut  inopes  [in:igis  aini- 
citiarum  opes  qu.nraïuj  guain 
opulenti  et  calamitosi  qvuim 
il,  qui  putantur  beati.  Cic.  ca- 
lamitosissimus  omnium  Régu- 
las. Sen.).  Il  (Spéc.)  Pauvre, 
indigent.  Voy.  ces  mots.  T(Par 
ext  )  Qui  fait  le  malheur  de 
qqn  ;  funeste.  Infelix,  adj . 
Cic  etc.  (ex.:  gui  rei  publicœ 
sit  infelix.  Cic.  infelix  forma 
paella-.  Liv,  infeîicia  maria 
['  uavigation  •].  Sen.  rh.  con- 
silium  infelix.  Liv.)-.  miser, 
era,  crum,  adj.  Cic.  otc.  (ex.: 
m.  forlana.  Cic.  res  [  «ciicons- 
tanco,  événement  •].  Cic.  con- 
solatio.  Cic  famés,  miscrrima 
omnium  mors.  Sali.  fr.  est 
nobis  miserum  desertam  rem 
pablicam.  invadi.  Liv.  ita  vi- 
vëre miserrimum  est.  Cic), 
non  prosper,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ox.  :  non  prospéra 
fortana.  Cic  res  non  prospé- 
ra'. Cic.  non  prosperi  exilas. 
Cic.  non  prosper  tesserarum 
Jactaft  f -un  coup  malh'îuroux-j , 
Liv.);  funeslus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  itjneste)  ;  ad- 
versus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  casas  adversi.  Nep.  res 
plebi  adversa.  Liv.  omnia  se- 
cundissima  nobis,  adversissi- 
ma  mis  accidisse  videntur. 
C'a;»,  ap.  Cic),  calamitosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  otc.(ox.:  acer- 
hiasimam  et  calamitosissimam 
bellam.  Cic.  fuga  patrise  [-pour 
la  patri')  •]  calamitosa.  Cic); 
malus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
i'^\.:  m.  pugna.  Cic.  m.  exitas. 
.Sali,  res  peiore  loco  non  po- 
test  esse,  'y  cr.).  ||  (Par  hvporb.) 
Miser,  era,  erum,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  misera  ac  tenais prse- 
da.    Cces.    vi.y.     misérable).    |j 

Coupable.  Miser,  era,  erum, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  hominem 
perditum  miserumqae  I  [•  le 
malhourouxl  •].  Ter.   [eun.  iilU 
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fi'ij.  voy.  Mhi>iti!<ABLS;.  ^  Qui  a 
ilu  maihour,  qui  a  inauvaisi! 
cliance.  Infortunaius,  a,  uw 
(gr.  xaxu6i;ii.ii>v),  adj.  Ci'c.  etc. 
{ex.:  inf.  hoino.  Ter.  niUU  me 
in(ortanalius.  Cic.)  ;  miser, 
era,  erum,  ;idj.  Cic.  etc.  («x.: 
vse  misaro  mihi!  Ter.).  Eue — 
h  la  guerre,  rem  maie  gerëre. 
Cic.  Être  —  au  jou,  aZ-'î  minas 
prospéra  uti.  Sact.  Par  liyperli. 
Un  — esclave, seri'u/iu.t,  m.  Cic. 
Pour  lieux  —  ilanieri,  duobas 
nammalis  acceptit.  Cic.  Avoir 
une  passion  —  pour...,  misè- 
re amare...  Plaut.  Ter.  \\  Qui 
porto  malliour.  Infaustus,  a, 
um,  adj.  l'ir'j.  Plin.  Tac.  (o.\.: 
iimen  in[aastiim.  Plin.  inÇ. 
ities.  Tac.  inf.  introitus.Tac); 
infelix,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
liit'S  infeli.v.  Cic.  souv.  in(aa$- 
las  et  infelLx:  Tac):  sinister, 
tra,  truw,  adj.  \'ir,j.  Tac.  {ex.: 
onicn  sinistrum.  Tac). 
uialhonnête.  adj.  Qui  manque 
à  riionnùiuli;,  a  la  probité. 
Malus,  a,  uni,  adj.  Cïo.  Impro- 
bas,  a.  um,  adj.  Cic.  Inhones- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic.  Turpis. 
r,  adj.  (cf.  t.  vita.  Cic.).  ^  Qui 
nianqua    à    la    politesse.     Voy. 

I.NCIVIL,    IMPOLI. 

malhonnêtement,  adv.  D'une 
manière  malliounéte.  Eu  man- 
quant à  Ihouncteté,  à  la  pro- 
bité. Improbë,  adv.  Cic.  InUo- 
nestë,  adv.  Cic.  Maie,  adv. 
Cic.  T  En  manquant  à  la  poli- 
tesse.  Voy.    IMl'OUIMENT. 

malhonnêteté ,  s.  f.  Défaut 
d'honnêteté,  do  probité.  Im- 
probitas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  im- 
l'ROBiTÉ.  1  Défaut  da  politesse. 
Voy.  IMPOLITESSE.  |j  (P.  axt.) 
Famil.  Acte  impoli.  Voy.  im- 
politesse, 
malice,  s.  f.  Plaisir  qu'on  trou- 
ve à  faire  la  mal.  Malitia,  x, 
r.  Cic.  Malignitas,  atis,  C.Sen. 
Voy.  MÉOHA.NCETB.  Dos  — ,  ma- 
titiœ,  arum,  f.  pi.  Plaut.  Faire 
qqch.  par  — .  voy.  M.tLiciEUSE- 
HENT.  Les —  du  sort,  iniquitas 
reram.  Cic.  (ortiinse  malignl- 
tas.  Plin.j.  T  Amusoment  qu'on 
trouve  à  taire,  à  «lire  da  petites 
méchancetés.  Malilia,  s,  1".  C  ic. 
(a.\.  :  tamen  a  nxalitiâ.  non 
discedia  [  »  toujours  de  la 
m.»]. Cic).  (Na  pas  y  entendre) 
—  (parler,  agir)  sans  —,  sim- 
pliciter,  adv.  Cic. candide, 3.dv. 
Cic.  (avec  dicére  ou  agére).  \\ 
(P.  ext.)  Ce  qui  est  dit  ou  fait 
par  malice.  Malitia,  œ,  f.  Liv. 
Il  (P.  ext.)  Action  où  il  y  a  de 
la  malice.  Jocus,  i,  m.  Cic. 
Ladus,  i,  m.  Cic.  Faire  une  —  à 
qqn,  voy.  tour,  espièglerie. 
malicieusement,  adv.  D'une 
maniera  nialicieusa.  |i  En  trou- 
vant du  plaisir  à  faire  le  mal. 
Malitiosê,  adv.  Cic.  Improbê, 
adv.  Cic.  Il  En  trouvant  de 
l'amusement  à  dire,  à  faire  de 
petites  méchancetés.  Jocosê, 
adv.  (?ic. 
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malicieux ,  euae  ,  adj.  Qui 
trouve  ilu  plaisir  a  faire  le  mal. 
.Maliliosus,  o,  um,  adj.  Cic. 
Malus,  a,  um, adj. Cic.  (P. anal.' 
Cheval  —,  eguus  calcicrosus. 
Col.  ^  Qui  trouve  de  l'amuse- 
ment à  dire,  à  faire  de  peiitn-, 
méchancetés.  Voy.  espiègle.  |[ 
(P.  ext.)  En  pari,  des  chosos. 
Jocosus,  a.  am,  adj.  Cic. 

malignement,  adv.  D'une  ma- 
nicru    maliijne.    Maligne,  adv. 

Ol-,  Voy.  MÉCHA.VMRNT, 

malignité,  s.  f.  Disposition  à 
se  complaira  dans  lo  mal  d'au- 
irui.  Malignitas,  atis,  f.  Sen. 
.'^lalitia,  a;,  f.  Cic.  Voy.  mal- 
veillance, jiÉcHANXETii.  Il  (P. 
anal.)  La  —  do  la  fortune,  for- 
tunée inv'idia.  Plin.  ou  mali- 
gnitas. Plin.  Il  (P.  ext.)  Pro- 
priété malfaisante  qu'une  chose 
recèle.  Vis  nocendi.  Cic.  Gra- 
vitas, atis,  f.  Cic.  (cf.  gr.  cœli. 
Cic.  gr.  autunini.  Sali.).  La  — 
de  l'air,  taiiam  aeris.  Virg.  ^ 
Disposition  à  s'égayer  aux  dé- 
pens   de    qqn.     Voy.     «calice, 

RAILLERIE. 

malin,  maligne,  adj.  Qui  a 
une  di.spositiou  à  se  complaire 
dans  le  mal  d'autrui.  Mali- 
gnus,  a.  um,  adj.  .Sen.  (voy. 
MALICIEUX,  méchant).  Subst.  La 

—  s'est  cachée,  délitait  mala. 
Plaut.  L'enfant  —  (l'Amour), 
improbus  paer.  Virg.  \\  L'esprit 
— ,  le  —   esprit,    et,  subst.,    le 

—  (le  diable),  malignas,  i,  m. 
I  ui;;.  Un  esprit  — ,  mania,  se, 
f.  Fcst.  Il  (P.  anal.)  En  pari, 
des  choses.  àMuIus,  a,  am,  adj. 
Cic.  Malignus,  a,  um,  adj.  In- 
tention — ,  malevolentia.  x,  f. 
Cic.  Joie  — ,  malevolentia,  œ, 
f.  Cic.  Il  (P.  ext.)  Qui  recèle 
une  propriété  malfaisante.  Ma- 
lus, a,  um,  adj.  Virg.  Hor.  (cf. 
m.  sidus.  Hor.).  Gravis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  cxlum  grave.  Cic.  gr. 
morbus.  Cic).  Malepcus,  a, 
um,  adj.  Plin.  (cf.  m.  sidus. 
Plin.).  L'influence  —  do  l'au- 
tomne, gravitas  aatumni.  Sali. 
1  Qui  a  une  disposition  à  s'é- 
gayer aux  dépens  d'autrui. 
Voy.  MALICIEUX.  Il  (P.  anal.)  En 
pari,  des  choses.  Malignus,  a, 
um,  adj.  Suet.  (cf.  m.  sermo. 
Saet.].  Voy.  railleur.  |;  (P. 
ext.)  Qui  a  l'esprit  très  fin. 
Astatui,  a,  um,  adj.  Cic.  Va- 
fer,  tra,  frum,  adj.  Cic.  Subst. 
Lu  — ,  homo  astutus  ou  versa- 
tas.  Cic.  Un  vieux  — ,  vetera- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Faire  la  —, 
se  cautum  putâre.  Cic.  \\  (P. 
ext.)    Famil.    Difficile  à  faire. 

Voy.    DIFFICILE. 

malins,    s.  f.    Grande   marée. 

Voy.   MARÉE. 

malingre ,    adj .    Qui    a     une 

constitution  chétive.  Voy.  ché- 

TIF,    DÉBILE. 

malintentionné,  ée,  adj.  Qui 
a  de  mauvaises  intentions. .Ua- 
iei'oiiis,  a,  um,  adj.  Cic.  Male- 
volens,  adj.  Cic.  .\lale  anima- 
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tiu.  Cic.  Aliénas,  a,  um,    adj. 
Cic.  etc.  (cf.  aliéna  mens.  Sali, 
animo  esse  aliéna  in  alitiuem 
Cic).  Subst.    Los  —,  mMevoU 
ornm,  m.  p|.  cic. 

malitorne,  s.  m.otf.  Personne 
mal  t..ijiii,,..,.  Distortus  homo. 
('ic.  Dislorta  malier.  Cic. 

malle,  s.  f.  Coilre  destiné  k 
contenir  lus  elfets  qu'on  em- 
porte en  voyage.  Cista,  se,  t. 
(Juint.  Hiscds,  i,  m.  Jer.  bip. 
Dig.  Hier.  Faire  sa  —,  faire  nés 
—,    et   arch.,    trousser    la    —, 

I  rousser  en  —,  sarcinam  col- 
ligère.  Sen.  sarcinaias  expe- 
dire.  Petr.  ||  ^Fig.)  Arch.. 
1  rousser  on  —  (emporter,  en- 
lever). Voy.  ces  mots.  ||  (P.ext.) 
-Malle-poste,  et  abs.  malle  (voi- 
ture des  poster).  Voy.  poste. 

malléabilité,  s.  f.  Propriété 
lie  ce  qui  est  malléable.  Duc- 
tilis  natura.  A.  Extendendi 
vis.  A.  (Traduire  aussi  par 
l'adj.  duciilis:  cf.  ductile  xs 
['la  m.  du  cuivre-].  Plin.). 
Avoir  da  la  —,  extendi  ou  di- 
latari  posse.  A.  malleis  obse- 
qui.  Plin. 

malléable  ;cf.  lat.  malleare, 
battre  au  marteau),  adj.  Qui  a 
la  propriété  de  s'étendre  sous 
le  marteau.  Qui  iqax.  quoJi 
malleo  extendi  potest.  -•).  Dac- 
tilis,  e,  adj.  PUn.  tentas,  a, 
um,  adj.  Virg.  L'airain  est  —, 
a»."!    malleis    obseqaitur.    l'Un. 

II  Fig.  Facilis,  e,  adj.  Cic.  Fte- 
xibilis.  e,  adj.  Cic.  Plin./. 
C>:reas,  a,  um,  adj.  Hir.  Trac- 
tabilis,  e,  adj.  Cic. 

malléole  (lat.  malleolus,  petit 
marteau),  s.  f.    (Anat.)    Sailli» 
osseuse  dite  cheville  au  bas  d> 
chaque    jambe.  Voy.  cheville. 
malle-poste,   s.  f.  Voy.  poste. 
malmener,  v.  tr.  Mener  rude- 
ment (qqn).    Voy.    MALTRAITER. 
Il   P.    ext.    Secouer    rudement 
(qqch.).  Voy.  secouer. 
malotru,  ue  (lat.  pop.  maleas- 
trucus,  proprt  «qui  a  un  mau- 
vais asti-e.),  adj.  (Famil.)  Arcù. 
Qui  est  mal  en  point.  Voy,  mal- 
E.N-POLNT.   1  Grossier    (da   tour- 
nures, do  manières  .    Rasticas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Subst.  Un  —, 
rasticas  homo.  Cic. 
malpeigné,  ée,  adj.  Qui  a  les 
cheveux  en  désordre.   Incomp- 
tus,  a,  um,  adj.  Virg. 
malplaisant ,      ante,      adj. 
\.^rch.)  Qui  ne  plait  pas.  Voy. 

DÉl'LAISANT. 

malpropre,  adj.  Qui  n'est  pas 
propre  a  un  usage.  Voy.  im- 
propre. T  Qui  n'est  pas  propre, 
net.  Immandus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Sordidas,  a,  am,  adj.  Ov. 
^^qaalidus,  a,  am,  adj.  'Ter. 
Oi^.Z.ii^.  Vêtements  — ,  squalor. 
oris,  m.  Cic.  squalens  caltus. 
Sen.  tordes,  ium,  {.  pi.  Cic. 
Etre  —,  squalêre,  intr.  Cic. 
sordére,  intr.  Cic.  Subst.  La 
— ,  immanda  malier.  Plaat. 

malproprement,    adv.   D'un» 
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manière    malpropre.    Sordidl, 
adv.  Cic.  Yov.  salement. 
malpropreté,  s.  i.   Défaut  de 
proproie .    Sqaalor,    oris,    m. 

Cic.    Voy.  SALETE. 

malsain,  aine  (lat.  post.  ma- 
Ufiinas  [-  insensé  •!  .  Eccl.), 
adj.  Qai  n'est  pas  sain.  Il  Qui  a 
le  germe  de  quelque  alit^ration 
des  organes.  Morbidas,  u,  um, 
adj.  Lacr.  ^  (Fig.)  Qui  a  le 
eermo  de  quelque  altér.ition 
des  facultés  intellectuelles, 
morales,  l'iriosuj,  a,  um.  adj. 
Cic.    Pravas,  a,  um,  adj.  Cic. 

Voy.     DÉPRAVÉ,     VICIEL'X.     1   Qui 

est  nuisible  à  la  santé.  Borne 
vaUtudini  contrarias.  Cic. 
Graiis,  e,  adj.  Cic.  (cf.gr.cae- 
lum.  Cic.  gr.  anni  tempos. 
Cic.  loca  natarà  gravia.  Cic. 
Lii-.'t.  Pestilens,  adj.  Cic.  (cf. 
p.  locat.  Cic.  p.  ledes.  Cic.  p. 
annus.  Cic.  aer  pestilens. Cic.]. 
Insalaber  et  imalubris,  e,  adj. 
Sen.  Col.  Plin.  Air,  tempéra- 
ture — ,  grai-itas  cseti.  Cic. 
Etat  —  d'un  pays,  loci  gravi- 
tas. Cic.  Régions  — ,  regiones 
vitiossp.  Vitr.  Possesseurs  de 
domaines  — ,  pestilentix  pos- 
sessores.  Cic.  Constitution  — , 
vitium  corporis.  Cels.  \\  (P. 
ext.)  (En  pari,  d'une  côte,  d'un 
fond.)  Dangereux  pr>ur  la  na- 
vigation. Voy.  DANGEREUX.  |{ 
(Fis.)  Qui  est  nuisible  à  la  san- 
té de  l'àme.  Voy.  immoral. 

malséant,  antè,  adj.  Qui  sied 
mal.  Indecorus,  a,  am,  adj . 
Cic.  Indecens,  adj.  Vitr.  Saet, 
Tarpis,  e,  adj.  Cic.  D'une  ma- 
nière — ,  indecorë,  adv.  Cic. 
indecenter,  adv.  Sen.  Quint. 
Il  est  —  de  .. .,  non  decet  ou 
dedecet  (avec  l'inf.).  Cic. 

malsentant,  ante,  adj.   Voy. 

MÉCRÉANT. 

malsonnant,  ante,  .idj.  Qui 
s'accorde  mal  avec  une  doctrine 
admise  comme  vrai».  Dissonas, 
a,  am,  adj.  Cic.  1  (P.  ext.)  Qui 
sonna  mal  aux    oreilles.     Voy. 

GROSSIER,    INCONVENANT. 

maltalent,  s.  m.(Arch.)  Mau- 
vais vouloir.  Voy.  vouloir. 

malthe,  s.  f.  Substance  gluti- 
neuse  analogue  au  pétrole. 
Maltha,  se,  t.  Plin.  Enduire  do 
—  ,  malthâre,  tr.  Plin. 

maltdte,  s.  f.  (Arch.]  Impôt 
e.\tr.aordinaire.  Jndictio,  onis, 
t.  Plin.  j.  Il  (P.  ext.)  En  mau- 
vaise part.  Levée  des  impôts. 
Jùcactio,  onis,  f.  Cic.  ||  Ceux 
qui  participent  à  la  levée  des 
impôts.  Publicani,  orum,  m. 
pi.  Cic.  I!  liureau  de  collecteur 
d'impôts.  Voy.  BUREAU. 

maltôtier,  s.  m.  lArch.)  En 
mauvaise  part.  Celui  qui  se 
mêle  de  maitôte,  financier.  Pa- 
hlicantu,  i,  m.  Cic. 

xnaltralter,  v.  tr.  Traiter  mal. 
Maie  habére.  Cic.  Mole  occi- 
pére.  Cic.  ft'imis  asperè  trac- 
tare.  Cic.  —  (en  paroles),  ve- 
Mire,  tr.  Cic.  verbis  verberirc. 


Cic.  ou  lacerAre.  Cic.  —  (en 
frappante,  malcàre,  tr.  7Vr. 
m.ilcr  mulcôn.  Cic.  palsâre, 
tr.  Cic.  l'ioMrtf  (parentes^  Cic. 
vim  in/erre  (n/icui).  Cic.  [|  (P. 
ext.)  Endommager.  Vexiire,  tr. 
Cic.  Con/!icf(V<;,  tr.  Cic.  (cf. 
con^icfiiri  duriore  (ortanà. 
etc.).  Les  navires  avaient  été 
fortement  maltraités  par  l'a- 
bordage, ex  concarsa  naiium 
majnum  incommodam  erat 
acceptam.  Cscs.  —  l'ennemi 
(dans  un  combat),  magnam 
cUiJem  hosti  a([erre.  Cic. 
malveillance,  s.  f.  Mauvais 
vouloir  à  1  égard  de  qqn.  ^fa- 
Uiolentia,  se,  f.  Cic.  Aliéna 
voluntas  ab  aligao.    Cic.  Voy. 

ANIMOSITÉ. 

malveillant,  ante,    adj.   Qui 
a   do  la  malveillance,     jifaie- 
voius,  a,  um,  adj. Cic. etc. (ex.: 
m.    alicai  ou  in  aliquem.    Cic. 
subst.    ma/eio(i,  orum,  m.  pi. 
Cic.  [Tu5c.  IV,  28;    Balb.  56])  ; 
malevolens,  aJj.  Plaat.  Cic. 
(ex.:  est  miseroram  at  malevo- 
lentes  sint.  Plaut.  on  dit  aussi 
aliène  animo  esse   in  aliquem. 
Cic);  iniquus,  a,  um,   adj. 
Cic.   etc.    (ex.:    ini7nu5  alicai. 
Cic,    in   aliqaem.  Ter.    animo 
iniqaissimo  infestissimoqae  a- 
liquem  intaeri.  Cic,    [Verr.   II, 
5,  liA]).  Il  (Par  ext.)  Qui  est  un 
signe  de  malveillance.    Male- 
volus,  a,  um,    adj.    Cic.  etc. 
(ex.,  m.  de  me  sermones.  Cic); 
malevolens,  adj.  Plaat.  (ox.: 
ma/ei'oienttssiméB  obtrectatio- 
nes.  Cic.  [ep.  I,  7,  7Ji.     Appré- 
ciation — ,  ini't<2ia.  œ,   f.    Cic. 
Murmure  — ,  fremitas,  ûs,  m. 
Cic,    Dispositions  — ,    infestas 
animas.  Cic.   Liv,    aliéna   vo- 
lantas.  Cic. 
malversation,  s.  f.  Détourne- 
ment    dans    la     gestion    d'une 
charge,  d'un  emploi.  Pecula- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  pe- 
calatam  facére.  Cic).  Voy.  dé- 
tournement.   Il    (P.    ext.)    Acte 
d'infidélité.    Voy.   escroquerie. 
malvereer  (lat.  maie  versari, 
se    comporter    mal),    v.     intr. 
Commettre  des  détournements 
dans  la  gestion    d'une  cli.irge, 
d'un  emploi.    Pecalatam  facé- 
re. Cic.    Pecalâri,    dép.    intr. 
!lor. 
maman,  s.  f.  Terme  aCToctueux 
par   lequel    un  enfant   désigne 
sa  mère.    Mamma,  »,  f.  Varr. 
Mart.  Une  jeune  — ,  voy.  uèRB. 
Il  Bonne  — ,    grand    — ,   mam- 
ma, se,    f.    Inscr.     P.    ext.    La 
grand  — ,    voy.    grand'mèbk.   || 
iielle  — ,  voy.  belle-mère. 
mamelle  (lat.  mamilla.  Jav.), 
s.  f.  sein    de  la  lomme  qui  se- 
crète le  lait.   JWamma,  œ,  f. 
Cic.  (ex.:  mammam  paero  du- 
re. Plaut.    mammam    sagëre. 
Varr.  premêre.  Plin.  mammam 
matris    appetcre.    Cic.    infan- 
tem  mammse  admovire.  Liv.). 
Petite   — ,     mammala,    se,    l. 


Varr.  Ceh.   Qui  a  de  fortes  — , 
mammeatas,  <i,  um,  adj.  Plaat. 
m(immo5U5,  o,  nm,  adi.  Lacr, 
\\\rr.    Enfant  à  la  —,  Jactans, 
amis,    m.    Plaat.    Ter.    i\   (P. 
anal.)   En  pari,    de   la  femelle 
des  mammifères.  Mamma, as, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  suibus  data  est 
mammarum  nxultitudo.  Cic). 
Il  (P.    ext.)    Partie    semblable, 
mais     rudimentaire,     clioz     le 
mâle.  Mamma.  œ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:    mamma    et    barba.    Cic. 
sagittà  sab  mammà  trajectas. 
Justin.).  1  P.  anal.  (Figue)  aux 
— ,    (icas     mamillanus.     l'Un. 
(XV,  69). 
mamelon,  s.  m.  Saillie    cliar- 
niia    au  centre  de  la  mamelle. 
Papitla,  ,-p,  f.  Col.  Plin     cf.  p. 
uberis.  Col.).  1   (P.  anal.)    Pa- 
pille   de    la    langue.    Voy.    pa- 
pille. T  (P.   ext.)   Sommet    ar- 
rondi    d'une      colline,      d'une 
montagne.    Voy.  éminence. 
mamelonné,  é'e,  adj.  Qui  pré- 
sonie  des  mamelons.   Mammo- 
sus,  a,  am,  adj.  Plin. 
mamelu,  ue,  adj.  (Arch.)  Qui 
a  do  fortes  mamelles.  Mammo- 
sus,  a,  um,   adj.    £,acr.    l'arr. 
.Mammeatas,  a,  um,  ad].  Plaat. 
mamillaire,   adj.    Qui   est   en 
forme  do    mamelon.     Mammo- 
sas,  a,  am,  adj.  Plin. 
mammaire,    adj.    Qui    a  rap- 
port  aux    mamelles.  (Traduire 
par    le    gén.  mammarum). 
mammilère,    adj.    Qui   a  des 
mamelles.     Mammas    habens. 
Plin.      Les    animaux     — ,     et, 
subst.,    les  — ,     animalia    na- 
trientia  lacté  qaos  générant  ou 
quse    educant  mammis   fetiim. 
Plin.    L'Iiommo  est  un  — ,  ho- 
mo  animal  parit.  Plin. 
naamour  et  m'amour,    s.  m. 
(Famil.)  Démonstration  de  ten- 
dresse.   Voy.   AMOUR.  Faire  des 
—  à    qqn,  voy.  caresser. 
manant,   s.  m.    (Arcli.)    Habi- 
tant d'un  bourg,   d'un  village. 
Paganus,  i,  m.    Cic,    Vicanus, 
i,  m.   Liv.    Il     (P.  ext.)    Vilain, 
roturier.  Voy.  ces  mots.  1  Pay- 
san.   Vov.  pat=an.    Il    (P.  ext.) 
Rustre.  Voy.  ce  mot. 
1 .  manche,   s.  f.    Partie    d'un 
vêtement   qui  recouvre   le  bras 
jusqu'au    poignet.    Manica.  œ, 
(.  Cic.    Longue   — ,    manaleas, 
i.  m.  Plaut.  Qui  a  dos  — ,  qui 
est  à   — ,    manicatas,    a,     am, 
aiij.  Cic.  Qui  a  de   longues  — , 
manuleatas,  a,  am,  adj.  Plaut. 
V'ctu  d'un  vêtement  à  longues 
—,    mano(eaÉo8,   a,    um.   adj. 
.Suet.    Relever,     retrousser    ses 
— .    tanicam    ab    hum';ris  de- 
Flringëre.  Pkœd.  \\  Fif?.  Garde 

il'!    la  — ,      voy.      COMPAGNON,    IN- 

^ir'ARABLE.  Il  Loc.  Donner  la 
— .  la  bonne  —  (un  pourboire), 
voy.  POURBOIRE.  Il  (Arcli.)  (T. 
niilit.)  Les —  d'un  corps  d'ar- 
iriée.  Voy.  aile.  La  —  do  main 
droite  (aile  droite).  Voy.  ailb, 
T    (P.    anal.)    Tuyau.    Voy.  ce 


MAN 

mot.  ]|  Fi  lot  on  fortno  do  po- 
che. Voy.  KiLKT.  Il  —  d'Uippo- 
crato.  Voy.  ciiau<se.  1  (!'.  oxt.) 
Bras  do  iiior  rossorrù  entro 
dou\  torrcs.  Voy.  di^troit. 
2.  manche,  s.  m.  Partio  adap- 
tée a  iiu  outil  pour  lo  toiiir  à 
I.i  tnaiti.  Manubriiini,  l'i,  n. 
Col.  Capului,  i,  m.  Ov.  Col. 
Saet.  Petit  — ,  manubriolam, 
i,  n.  tels.  l'ig.  Jisior  lo  —  après 
la  coyuéù,  liastas  ahjicêre.  Cic. 
abjicère  scutani.  Cic.  (Mar.  55; 
do  Oj-.  II,  U.\i!t].  lîraiilor  au  —, 
dans  lo  —  (n'êtro  pas  solido- 
ment  établi  oa  n'êtro  pas  forme 
dans  SOS  résolutions),  vacitU'ire 
et  claudlcure.  Cic.  nutùre,  iiiti'. 
Cir.  ['.  plaisant.  Un —  à  balai 
(en  pari  d'uno  porsonno  lon- 
gue et  milice  ,  longario,  onis, 
m.  Varr.  \\  Maticlio  d'une  char- 
rue.   Voy.   «ANCHEHO.N. 

mancheron,  s.  m.  Chacune 
dos  doux  poignées  du  manche 
d'uno  charrue.  Stiva,  se,  f. 
Varr.  Cic.  (r.  Virg.  Manicala, 
se,  f.  Varr. 

manchette,  s.  f.  Garniture 
cousue  et  adaptée  it  la  manclio 
de  la  chemise.  Manaleas,  i,  m. 
IHaut.  fi: 

manchot,  ote,  adj.  Privé  ou 
estropié  d'un  bras.  Altero  brac- 
chio  carens.  Cic.  Mancas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Qui  ust  né  — , 
cum  uno  braccixio  natas.  Liv. 
Subst.  Les  — ,  nxanci,  ortxm, 
m.  pi.  Liv.  Il  Fig.  Maladroit. 
Voy.  co  mot. 

mancipation,  s.  f.  Aliénation, 
acquisition  d'une  propriété  au 
moyen  do  formules.  Mancipa- 
tio,  onis,  f.  PUn.  Gaj.  Manci- 
piam,  a,  n.  Cic.  Transmettre 
par  — ,  nicmcipâre,  tr.  Cic.  Jet. 

mandant,  ante,  s.  m.  et  f. 
Colui,  celle  qui  donne  mandat 
à  qqn.  Mandator,  oris,  m. 
Dig. 

mandarin,  s.  m.  Grand  fonc- 
tionnaire on  Chine.  Voy.  fono- 

TIONNAInE,    MAGISTRAT. 

mandat,  s.  m.  Acte  par  lequel 
uno  personne  donne  à  une  au- 
tre le  pouvoir  d'agir  en  son 
nom.  hes  mandata.  Cic.  [c(. 
rem  mandatam  gerëre.  Cic). 
Mandatam,  i,  n.  Cic.  (cf.  dàre 
alicai  mandata  u<  fet  lo  Subj.]. 
Cic.  mandatam  neglegëre.  Cic. 
judiciam  mandati.  Cic.  actio 
mandati  ["  poursuite,  jugement 
pour  ine.\écution  d'un  m.  «]. 
Cic).  Negotiam,  ii,  n.Cic.  (cf. 
dare  alicui  negotiam  at  [et  le 
Subj.l.  Cic).  Relatif  à  un  — , 
mandatoria^,  a,  am,  adj.  Cod.- 
Jast.  1  Ordre  de  faire  compa- 
raître un  prévenu  devant  un 
tribunal.  —  d'amener,  d'arréc, 
voy.  p.  185,  col.  2.  1  Ordre  do 
payer  à  vue  uno  certaino  som- 
me à  qqn.  Perscriptio,  onis, 
f.  Cic. 

mandataire,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne chargée  par  une  autre 
d'un  mandat.  Is  (ea)  cui  man- 
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datur  (aliqaid)  ou  ^ui  manda- 
tam ri-ripit.  Cic.  Procaralor, 
or/y,  m.  f'ic. 

mandater,  v.  tr.  Inscrire  sur 
un  mandat  (  une  somma  à 
payer).  Perscrihére,  tr.  Cic. 

mandement  (bas  lat.  manda- 
mentum.  Daramjii),  s.  m.  Ins- 
truction, ordre  qu'on  fait  tenir 
à  qqn.  Il  (Arcli.  au  sons  général). 

Voy.       INSTBUGTtON,      ORDRE.        || 

Fig.  Voy.  ArpBi-,  ORDRE.  Il  (.Spéc.) 
Instruction  qu'un  évoque  fait 
publier  dans  si'U  diocèse.  Epia- 
copi  lilter.T.  A. 
mander,  v.  tr.  Faire  tenir  à 
qqn  (un  ordre,  une  instruction). 
Nantiàre,  tr.  Cic.  Prxicribëre, 
tr.  Cic.  Prœcipére,  tr.  Cic  Im- 
perâre  alicui  ut  ou  ne  (et  le 
Subj.).  Cic  Mandàre  alicui, 
ut  ou  ne  (av.  lo  Subj.).  Cic. 
Cxs.  Mittùre  alicai  {nuntios, 
litteras),  at  et  le  Subj.  Cic. 
Nep.  Voy.  ordonner,  prescrire. 
Il  {En  pari,  d'un  ordre  du 
pouvoir. )t'ciicëre  ut(et  le  Subj.). 
Cic.  Il  (P.  oxt.)  Faire  tenir  (à 
qqn)  un  message,  une  nouvelle. 

Voy.  ANNONCER,  INFORMER,  NOU- 
VELLE. Il  (Spéc.)  —  à  qqn  l'ordre 
qu'il  vienne,  et  p.  ext.  —  qqn 
(lui  envoyer  l'ordre  de  venir). 
l 'ocâre  (aiiguem  aci  se),  des. 
Evocàre  (atiqaem  ad  se).  Cic. 
Acuire,  tr.  Cic.  Accersëre,  tr. 
Cic. 

mandibule  (lat.  post.  mandi- 
bala.  Macr.  Vulg.),  s.  f.  Mâ- 
choire. Voy.  co  mot. 

mandille  (lat.  mantele,  ser- 
viette, nappe),  s.  f.  (Arch.)  Sur- 
tout de  laquais.  Diplois,  ploi- 
dis,  f.  Saet.  \\  (P.  oxt.)  Vête- 
ment misérable.  Voy.    souque- 

NILLE. 

mandoline,  s.  f.  Voy.  mandore. 

mandore,  s.  f.  Instrument  de 
musique  à  cordes.  Pandara, 
as,  f.  l'arr.  Jouer  de  la  — , 
pandarizàre,  intr.  Lampr. 

mandragore,  s.  f.  Planto  douée 
de  propriétés  narcotiques.  Man- 
dragoras.  x,  m.  Cels.  Col. 
PUn.  Circseon,  i,  n.  Plin. 

manducation  (lat.  post.  man- 
dacalio.  Ililar.),  s.  f.  Action 
do  manger.  Êsus  (Dat.  ui,  Ace. 
am,  Abl.  a),  m.  l'arr. 

manège,  s.  m.  Art  do  manier, 
d'e.xercer  un  cheval  pour  le 
dresser.  Voy.  dressage.  Ap- 
prendre le  — ,  eqaitàre  discére 
ou  egao  docèri.  Cic.  \\  Une  salle 
de  — ,  et,  ellipt.,  un  — ,  (lieu 
où  l'on  dresse  des  chevaux,  où 
l'on  enseigne  l'équitation),  hip- 
podromus,  »,  m.  Plin.  j.  basi- 
lica  eqaestris.  Plin.  trigariam, 
ii,  n.  Plin.  (XXXVIl,  202).  || 
Fig.  Art  de  se  comporter  en- 
vers des  personne^,  des  choses. 
Ratio,  onis,  f.  Cic  Voy.  con- 
duite. Il  (P.  ext.)  Absol.  Manière 
artificieuse  de  se  comporter 
pour  atteindre  un  but.  .-irs, 
tis,  f.  Ter.  (ordin.  au  plur.  ar- 
tes,   tiam,  t.    Lii,:).    Machina, 
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»,  f.  Cic.  Voy.  ARTiPicB.  .Avoir 

du  — ,  voy.  IIAIIILBT^,  SOUPLES-K. 

T  (P.  ext.)  Appareil  où  l'on  ap- 
plique la  force  d'un  cheval, 
etc..  Si  f.uD  tourner  uno  ma- 
chine. Machina,  as,  f.  Apal. 

mânes,  s.  m.  pi.  et,  arch.,  f. 
pi.  Dmbre  d 'S  morts,  qui  étaii 
l'objet  d'un  ciilto  chez  les  an 
ciens.  Manet,  inm,  m.  pi.  Virg 
Liv.  Sacrifices  ou  libations  of- 
forros  au.x  — ,  inferise,  aram. 
f.  pi.  Cic.  (cf.  in(erias  alicai 
afferre.  Cic).  Faire  un  sacri- 
fice funèbre  aux  —  do  qqn,  pa- 
rentûre  alicai.  Cic. 

mangeable  (lat.  post.  manda- 
cabilis.  Intpr.  Iren.),  adj.  Qui 
peut  so  mangor.  Èsculentas, 
a,  am,  adj.  Cic 

mangeaille,  s.  f.  Pâtée  qu'on 
donne  aux  animaux  pour  les 
engraisser,  Voy  pâtée.  1  (Fa- 
mil.)  Profusion  d'aliments(pour 
l'homme).    Pabalam,  i,  n.  Cic 

mangeant,  ante,  adj.  Qui 
maiigo.  Voy.  manger,  mangeur. 

mangeoire,  s.  f.  Auge  qui  re- 
çoit le  fourrage  destine  aux 
bctes  do  somme.  Prsesa^pe,  is, 
n.  Plaat.  Varr.  Patina,  se,  f. 
Veg. 

1.  manger,  v.  tr.  Mâcher  el 
avaler  (un  aliment  solide). 
Manducâre ,  tr.  Aag.  ap. 
Saet.  Fronto.  {lier,  (ex.:  m. 
duas  bacceas.  Aag.  ap.  Saet. 
[Aug.  70]  en  lat.  class.  signifie 
•  màchor-);  edére  ou  esse, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mursenas. 
Sen.  aliqaid  cum  pane.  Plin. 
on  dit  aussi  :  miiii  cibus  est  e.x 
aliqua  re.  Cic.  cf.  confestim 
exspiraverant,  qaibas  e.x  his 
piscibus  cibus  ('aerat.  Curt. 
cf.  locastss  Parthis  in  cibo 
gratse  [«les  Parthes  aiment  à 
m.  les  sauterelles  •].  Plin.), 
comedêre  (' manger  complè- 
tement, dévorer.),  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  pr.andiam.  Plaat. panem. 
A(er  ap.  Qaint.  ex  se  natos 
[en  pari,  de  Saturne].  Cic  fig. 
c.  aliqaem  oculis.  luart.  voy. 
dévorer);  vesci  (•  so  nourrir 
de,  faire  sa  nourriture  de  ; 
manger'),  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  vesci  kumanis  corpori- 
bas  ["de  la  chair  humaine»]. 
Liv.).  —  avidement,  sans  mâ- 
cher, vorâre,  tr.  Cic,  etc. 
(voy.  avaler,  dévorer);  devo- 
ràre,  tr.  Cic  etc.  (voy.  dévo- 
rer,   AVALER,  engloutir).  UU 

peu  de,  gustàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  leporem  et  gallinam.  Cses. 
nec  postea  can\  illo  panem 
gustare  potai,  non  si  me  occi- 
disses.  Petr.  quantalam  ex  is- 
tà  fera  dominas  gastat?  Sen.); 
degustâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
inde  degasto  [•  j'en  m.  un 
peu  ■].  Plaut.  voy.  gouteb).  — 
à  son  diner,  cenâre.  tr.  Hor. 
Sen.  (ex.:  apram.  Jlor.  radices. 
Sen.).  —  qqch.  avec  (son  pain, 
etc.),  adhibêre  aliqaid  {ad  pa- 
nent, etc.).  Cic.  Il  (En  pari,  de» 
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animaux.;  Edère  ou  ess».  tr. 
Cic  Ole.  9x.:  mwam  ou  pari. 
<le  corboaail.  Lii:  nUenan  ci- 
tum  [«Il  pari,  de  ratsj.  f/uul.); 
pasci,  dop.  intr.Cio.  oif.  («x.; 
paici  frondibas.  Vlrij.  vor. 
PAiTnï,  broii-kbK  jj  (Spéc.)  Éo 
pari,  doi  insecte^  qui  rongeut. 
Voy.  noNGBR.  ',  Prendra  <ii«$  a- 
liments  pour  le  nourrir.  Edà- 
re  ou  esse.  tr.  Cic.  etc.  ,ox.  : 
fsse  oportet  ut  viias.  Cornif. 
fdere  ou  ejs«  nolU.  Cic.  ou  dit 
aussi    cibam  capère.    Cic.  voy. 

NOURRIR    at   NOURRITURE);  VCSCJ, 

il^p.  intr.  Cic.  ex.:  vescebatur 
<inU  cenam.  .Saet.).  Donner  à 
— ,  alicai  cibaria  prxbire,  Cic. 
Faire  à — ,  cibum  parâre.  Sen. 
Rester  sans  —,  cibo  abstinire. 
Sen.  ou  te  abstinire.  ffep.  Ne 
pas  —,  cibum  non  samëre.Cic. 
.No  pas  vouloir  —,  cibam  non 
accipére.  Cic.  cibam  capgre(oix 
accipêre)  noUe.  Cic.  —  comme 
quatre  (extraordinairemont), 
eue  plarimi  cibi.  Cic.  cibi  ca- 
j.aci3simam  esse.  Cic.  ||  (En 
pari,  des  animaux.)  Edère  ou 
esse,  tr.  Cic.  (ex.:  qaoniam 
>ulli]  etse  notant.  Cic.  on  dit 
aussi  cibum  capère.  Cic.  -,  pas- 
ci,  dép.  iatr.  Cic.  (en  pari,  des 
poulets  sacrés  :cum  non  pasce- 
t-entar.  Cic).  Donner  â  —  (à 
un  animal),  cibum  dure.  Cic. 
pabalam  (ou  cibam)  prœbère. 
Cic.  àbam  objicêre  [cani] .  Cic. 
Quand  les  bêtes  ont  — ,'  cam 
Oestiœ  pastx  gant.  Cic.  Don- 
ner aux  chiens  de  la  farine 
d'orge  à  — ,  cane>  hordeaceà 
farina  pascére.  Col.  Voy.  noui:- 
**'?■  T  ''^"s  l-i  main,  «  manu 
ulicajai  pasci  ou  vetci  ou  ci- 
bum sumere.  Cic.  et  fij.  at- 
trectàre  aliqaem  nimium  (a- 
miliariter.  Plaat.  1  (.^bsol.) 
Prendre  un  repas.  Edère  ou 
esse,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  opipare 
et  apparats.  Cic.  nec  esuriens 
[•sans  faim  •]  ederat.  Cic); 
Tesci,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
ex.:  ex  eadem  memà  [•  ù  la 
iiiêma  uble  .).  Cic.)  ;  jentà- 
re,  abs.  Varr.  Suet.  (voy.  dé- 
J8f  HER  ;  praadére,  abs.  Cic. 
<!tc.  (fjx.:  pr.  sine  inensà  [-sur 
le  pouce-j.  Cic.  transit,  pran- 
diam  calidam  [«un  rupas 
chaud-].  Plaat.  pr.  f.  manijer 
A  déjeuner.]  ola*,  Jojcinia». 
Hor.);  cenâre,  absol.  Haut. 
Cic.  etc.  ;<!x.  :  c.  bene.  Cic.  me- 
lius.  Cic.  Sen.  apparatias. 
hLin.  j.  c.  libenter  [.  avec  ap- 
f>étit»l,  fragaliter  ['Sobro- 
ineut'J,  recté  [•  convenable  -  1 
mont.],  honesti,  pravè,  ne- 
ijaiter,  tarpiter.  Cic.  c.  ligneo 
calillo  [.dans  une  écuelle»]. 
Val.-Max.  ubi  cenabant,  cena- 
rulum  vocahant.  Cic.  c.  timul. 
Cic.  cam,  ali'juo.  Cic.  voy.  d1- 
-•«ER,  kEi'ikîi;  cenitàre  (.man- 
t"r  oriliaairement«),ab3.  l'arr. 
Cic.  Itx.:  r.  foris.  Cic.  apad 
ofijoem.  Cic.   $oiuê  cenitabat. 
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Suet.  c.  argento  [•  dan;  de  la 
vaisselle  plate-].  l'Un.  voy. 
repas}.  Donner  à  — ,  c.-d-J. 
donner  un  i-ep-is.  voy.  repas. 
Donner  à  —,  c.-à-d.  tenir  un 
resciurant,  CiHiponanx  e.rcr- 
cère.  Justin.  Ulp.  diij.  —  à  sa 
faim,  cibo  ("iimem  ejcplère.Cic. 
—  comme  quatre  (à  un  rep.is), 
largisiimc  se  invitàri.  Suet.  ^ 
(.\u  fig.)  Famil.  Consommar. 
Voy.  ce  mot.  ||  i,Spoc.)  Dépen- 
ser,   dissiper    (1  argent).    Voy. 

DApE.N^ER,    DISSIPEE,    Di^VORBR.  || 

(Par  o\t.)  Ruiner  lalortuue  do 
qqn.  Comedère,  tr.  Plaat. 
Ter.  Varr.  Jav.  (ex.:c.  aliqaem. 
Plaat.  [Pseud.  1125].  Karp. 
[sat.  .Mou.  513].  Jui'.  [1,  31.]. 
nunc  comedendam  et  ebihen- 
dam  vobis  propino.  Ter,  [eun. 
1087]);  exedère,  tr.  Plaat.Ver. 
(ex.;  aliqaem.  Plaat.  [  trin . 
i06].  Ter.  [haut.  462]);  devo- 
ràre,  tr.  Plaat.  (ex.:  a;i<;uem. 
Plaat.  [P«eud.  Ua6].cf.  Qoint. 
[VIII,  6,  25:i.  Se  laisser  —  la 
laine  sur  le  dos,  voy.  p.  lUO. 
col.  1.  1  Entamer  (qqch.),  on 
pari,  d'un  ulcère,  de  la  rouille, 
etc.  Voy.  ttO.Nc«R  ^  Faire  dis- 
paraître qqch.'.  Devorâre, 
tr.  Cic.  etc.  fox.:  verba. Quint.); 
bibère,  tr.  Plaat.  (ex.:  impe- 
riam  ou  mandata  bibère. 
Plaat.^:  ebibêre,  tr.  Plaat. 
(ox.  ;  imperîam.  Plaat.).  — 
l'espace,  addère  in  spatia.  Vira. 
Se  —  (en  pari,  de  la  couleur), 
eianescér:,  intr.  Q. 
2.  manger,  s.  m.  Ce  qu'on 
mange  pour  se  nourrir.  Ci- 
bus,  j,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  cibus 
et    potio.    Cic.     voy.    aliment, 

NOURRITURE    . 

mangerie,  s.  f.  (Famil.)  .Vction 
de  manijçr  abondamment.  Voy. 
coiNFRBitiE.  Il  (Fig.)j4rc/i.  Action 
de  gruger  les  gens.  Voy.  spo- 
liation. 

mange-tout.  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  mange  tout.  Voy.  dis- 
sipateur. 

maiigear.  euse,  s.  m,  ot  f. 
Celui,  celle  qui  mange.  Qui 
(qux)  edit.  Cic.  Un  gros,  un 
grand  — ,  liomo  malli  cibi.  Cic. 
homo  edojc.  Ter.  vl  Himpl.  e 
dax,  acis,  m.  Sen.  Tn-s  grand, 
très  fort  —,  cibi  capacistimas ■ 
Liv.  Fin  — ,  in^enua  gala. 
Mart.  Voy.  gourmet.  Un  petit 
— ,  homo  non  malli  cibi.  Cic. 
ou  minimi  cibi.  Cic  —  de  gons, 
voy.  ANTap.oioPiiAGE.  1  Celui 
qui  dissipe  son  bien.  Decoctor, 
oris,  m.  Cic.  Uelluo,  onia,  m. 
<.ic.  Voy.  DISSIPATEUR.  ||  Colui 
qui  gruge  les  gens.  Arrotor, 
oris,  m.  .S'en.  (cf.  divitam  ar- 
rosor.  Sen.). 

mangeure,  s.  f.  Piture  du 
8an;;lior.  Voy.  paturb.  1  En- 
droit mangé  ftar  le-*  rongeurs. 
Qaod  roeum  tsi.  .1. 

mangouste,  b.  f.  Ichneumon. 
Voy.  c  ■  mot. 

maniable,    adj.    Qui   peut   se 
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manier  aisément.  ||  Qui  est  sou- 
ple ù  la  main.  Ilabilis,  e,  adj . 
Cic.  Tractahilia,  e,  adj.  Cic. 
Voy.  souPLB.  Fig.  Tractabilis. 
e,  adj.  Cir.  Voy  nocu.E,  sou- 
ple, TitAiTABLB.  Il  Que  la  main 
façonna  aisément.  Mollit,  e, 
adj.  Cic.  Fte.vibilis,  e.  adj.  Cic. 
Lentut,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 
Flexible.  Du  far  — ,  voy.  maL- 
LÉABLE.  p.  anal.  Langue  — , 
/I(.vifciiis  orutio.  Cic. 
maniaque  (bas  lat.  maniacas, 
tire  de  mania,  manie),  adj. 
Qui  a  l'esprit  ésjaré.  fariotut, 
a.  um,  auj.  Cic.  Voy.  pou.  || 
(P.  ext.)  Qui  a  un  égarement 
ti'eiprit  porté  sur  une  idée  lixo. 

Voy.    LUNATIQUE. 

manie  (lat.  post.  mania.  C«l.- 
.lup.  Veg.),  s.  f.  Egarement 
d'esprit.  Faror,  oris,  m.  Cic. 
Jnsiinia,  se,  t.  Cic.  Voy.  éoARS- 
MENT,  FOLiB.  ||  (Spéo.)  Aliéna- 
tion nioiitate  avec  délire.  Vov. 
ALIÉNATION.^  Passion  exagérer 
ou  bigarre.  Furor,  oris,  m. 
Cif.  Sen.  (cf.  quis  vos  agitât 
furor  ^  .Sen.).  Jnaania,  se,  f. 
Cic.  Libido,  dinis,  f.  Sali. 
I.iv.  .<en.  (cf.  in  cquis  libidi- 
nem  habire.  Sen.).  .Morbus,  i, 
m.  Son.  (cf.  morfeo  alicajut 
morcm  gerêre  [•  flatter  la  m. 
de  qqn  •].  Sen.).  La  —  d'é- 
crire, scribendi  cacoctkes.  Jav. 
La  —  d'acheter,  emacitas, 
atis,  f.  Coi.  Avoir  une  vraie — , 
staciiosissimum  esse  alicufas 
rei.  Cic.  Voy.  pa'sios  ||  (Spec.) 
Sorte  d'idée  fi.\e.  Voy.  fixe. 
maniement  ot  manîment,  s. 
m.  .\ctioii  de  inaiiinr.  ||  Action 
de  titer  avec  la  main.  Tactut, 
ûs,  m.  Cic.  7'pac(a<as,  ût,  m. 
Plin.  i.W.  87).  <1  Action  de 
faire  fonctionner  avec  la  main. 
Tractatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  armoram.  Cic.  (ibiarum. 
Cic.)  ;  administratio,  onis. 
t.  Cic.  (tx.:  adm.  navis.Cœs.). 
Qui  est  tl'un  —  facile,  ad 
asam  habilis.  Cic.  Voy.  mania- 
ble. Il  (P.  ext.)Lo — d'un  cheval, 

voy.      CONDUITS,        DREStAOE.        || 

Fig.    Administratio,    onis, 

f.  Cic.  etc.  (ex.  :  rcrum,  rci 
publier,  tic.)  ;  tractatlo,  O- 
nis,  f.  Cic.  Sen.  (ex.  :  kajas 
niateriœ.  Sen.  m  pnblicie. 
Sen.);  pertractatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ox.:  rcrum  publi- 
carum.  Cic).  Avoir  le  —  des 
alTaire.3,  regère  rempahlicam 
ou  summum  reram.  Cic.  Le 
—  des  hommes,  voy.  condoitb, 

'i'iUVEIlNEMENT. 

manier  ilat.  pop.  manisire, 
dtr.  de  manua),  v.  tr.  'l'iter 
avuc  la  main.  Manu  ou  mani- 
hns  tractâre.  Plant.  Cic.  fr. 
Altrectàre  {eignum).  Liv. 
Mima  continijérc.  Cic  Tactii 
cTploràre.  Cic  Au  — ,  tacta. 
Cic.  Voy.  TATER.  1  Façonner 
avec  la  main.  Fingère,  tr. 
Cic.  etc.  |ex.  :  moUisaimam 
ccram  ad   nostrunt   arbitriuin 


MAN 

(ormàre  et  finyére.  Cic.  [de 
Or.  III,  1"7]).  Voy.  fa(;onnkh. 
1  Fiiiro  foDctioniior.  Tractû,- 
re,  Ir.  vie.  Ole.  (ex.:  i/uberna- 
cala.  Cic.  arma.  Cic.  tcla. 
Liv.);  exercére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  machinam.  Cic.).  Kacile 
k  — ,  habilis.  e.  adj.  Liv. 
(ex.:  ijladiaa  hrevitate  liahilis. 
Liv.}.  Uifûcile  i.  -,  inhabi- 
lis,  e,  adj.  Liv.  (o\.  :  quorum 
telam  ad  remitlendain  inlta- 
liile  imperitia  est.  Liv.  [.\X1V, 
iU,  5]).  Il  (Au  liy.)  IVondreou 
avoir  on  mains,  utiliser,  diii- 
yor,  etc.  Tractàre,  tr.  Cic. 
etc.  ^ex.'  pecuniam  publicam 
[•  les  fonds  d'iitat  ■].  Cic.  a- 
nimos.  Cic.  rem  pablicam. 
■Sa».);  adminlstràre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  rej.  Cic.  voy.  diriger, 
uouvERNER^.  —  un  cljeval,  e- 
i/uum  moderari.  Cass. 
manière,  s.  f.  Genre  d'action 
qu'on  emploie  pour  faire  qqch. 
Modus,  i,  va.  Cic.  etc.  (ex.  : 
'II.  concludendi.  Cic.  Iiominis 
ùccidendi.  Cic.  vitx  [-  de  vi- 
vre .].  Cic.  [Tusc.  V,  uej)  ;  ge- 
nus,  eris,  ii.  Cic.  etc.  (ex.  : 
'oc  gênas  tcribcndi.  llor.  gê- 
nas dicendi.  Cic.  gênera  fu- 
randi.  Cic.  ramos  fortes  eo- 
dem  génère  déposait.  .■>««.  eo 
génère,  ouo  Galba  interemp- 
tas  e»t.  Saet,);  ratio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  Itœc  cogitandi 
pronantiandiqae  ratio.  Cic. 
fligendi  et  collocandi  ratio. 
Qaint.  ratio  doccndi  nec  una 
vmnibat  nec  singalis  eadem 
semper  (ait.  Saet.).  Même  — 
d'assiéger,  eadem  oppaynatio. 
Ciea.  (B.  G.  II,  6). —  de  guérir, 
.aratio.  Cic.  (Tusc.  IV,  5!7,  5;i'. 

—  de  supporter,  toleratio.  Cic. 
Fin.  II,  29,  9A).  -  de  défen- 
dre, defensio.  Cic.  (Varr.  II,  5, 
j,  1).  —  d'exposer  se$  idées, 
explicatio.   Cic.    (Br.   38,    li3). 

—  de    penser  et   d'agir,    inge- 
nium    et    mores.    Cic.    D'une 

—  noble,  voy.  noblbuknt. 
D'une  —  plaisante,  voy.  plai- 
samment (et  ainsi  do  suite  ; 
prendre  l'adv.  correspondant  à 
l'express,  adj.l.  —  de  voir,  de 
penser,  ratio,  onii,  f.  Cic. 
Nep.  (cf.  e/as  ratio  non  va- 
lait. Mep.).  opinio,  onis,  f.  Cic. 
aententui,  se,  f.  Cic.  —  de  sen- 
tir, animas,  i,  m.  Cic.  — 
d'être,  habitas,  ûs,  m.  Cic. 
De  cette  — ,  hoc  modo  ou  hac 
ratione.  Cic.  ita  ou  sic,  adv. 
Cic.  De  la  nii^me  — ,  pari 
modo.  Cic.  De  diverses  — ,  va- 
rié, adv.  Cic.  De  bien  des  — , 
maltis  modis.  Cic.  De  toutes 
les  — ,  omni  modo  ou  roïione. 
Cic.  De  toute — ,  de  —  ou  d'au- 
tre, qaacamgae  ratione  ou 
qiiocamgoe  modo.  Cic.  (cf.  Cal. 
2,  5,  11).  Do  la  belle  —, 
bono  modo.  Cic.  Iron.  On  l'a 
reçu  de  la  belle,    do    la    bonne 

— ,  belle  tractatas  est.    Flaat. 
Il    (Loc.    conj.)  De    la    —    que 
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vous  dites,  ifa  ai  dicta.  Cic.  De 
telle —  que,  sic...  ut...,i<a... 
ut...  (et  le  subj.j.Cic.  ||  (Loc. 
prép.j  II  agit  de  —  a  et 
(arch.)  d'une  —  â...,  ita  se 
gerit,  ut...  Cic.  \\  (Spéo 
Genre  d'action  habituel  à  qqn. 
Modus,  i,  m.  Cic.  etc.  (dans 
des  expressions  comme  ;  aervo- 
ram  modo  [•  à  la  manière  dos 
esclaves  '] .  Liv.  ornari  [«s'ac- 
coutrer "J  in  peregrinum  mo- 
dam.  Plaat.  kostilem  in  mo- 
dam.  Cic.  ad  modam  (agien- 
tium.  Liv.  ad  hune  modam. 
Cscs.  liumano  modo  peccûre. 
Cic.  sine  nanc  meo  me  vivére 
modo.  Ter.);  moh,  moris,  m. 
1er.  Cic.  etc.  (ex.  :  qui  istic 
moa  est?  Ter.  mos  [•  m.  de 
penser  et  d'agir  .].  Sa/i.  [Cat. 
oT,  1]  more,  ad  morem  ou  in 
morem  alicajaa.  Cic.)  ;  Titus, 
Abl.  ù,  m.  Cic.  etc.  (dans  des 
express,  c.  :  nova  rita..  Uor. 
voy.    façon);  ratio,    onis,    f. 

Cic.  etc.  (voy.  méthode)  ;  con- 
suetudo,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  habitude)  ;  artes,  ium, 
t.  pi.  Cic.  .^all.  Liv.  (ex.  :  Fa- 
bianis  artibas  bellum  trahëre. 
Nep.}.  Il  La  manière  d'un  ar- 
tiste. Genus,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  iltad  alterum  genus, 
in  quo  nulli  aculei  contame- 
liarum  insant.  Cic);  stilus,  i, 
in.  Cic.  (ex.  :  orationes  psene 
Attico  stilo  scriptx.  Cic.  non 
dabiam  est  gain  fabalx  resi- 
piant  Plaatinum  stiiam.  Gell. 
(N.  A.  111,3,  13];;  inanus,ûs, 
(.  Mart.  (ex.  :  manus  Praxi- 
tefis.  Mart.).^  Forme  extérieure 
dune  action.  Genus,  eris,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  façon,  genre). 
Par  —  de  dire,  ut  ita  dicam. 
Cic.  Ce  n'est  qu'une  —  de  dire, 
verbam  eat.  Ter.  verba  sant. 
Ter.  Par  —  d'acquit,  voy.  p. 
53,  col.  2.  Une  —  de  courti- 
sane, scorti  nescio  qaid.  Cic. 
Une  —  de  parenté,  quasi  ce 
gnatio  qasedam.  Cic.  ^  (Au 
plur.)  Forme  extérieure  qu'une 
personne  montre  dans  sa  tenue, 
son  attitude,  au  milieu  du 
monde.  Mores,  um,  m.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  imitari  avi  mo- 
res. Cic.  repente  exuère  anti- 
quos  mores.  Liv.  qase  res  tam 
repente  mutavit  mores  taos  ? 
Ter.).  —  élégantes,  distin- 
guées, humanitaa,  atis,  f.    Cic. 

—  polies,  comitas,  atia,  (.  Cic. 

—  grossières,  rastidtas,  atis, 
f.  Cic.  Il  (Par  ext.)  Famil. 
Faire  des  — ,  esse  in  ostenta- 
tionem  hamanitatia  composi- 
tam.  A.  La  — ,  voy.  affecta- 
tion. Ecrivain  qui  a  de  la  — , 
voy.  maniéré,  affecté, 

maniéré,  ée,  adj.  Qui  est 
atleclé  dans  sa  tenue,  son  lan- 
gage, et  p.  anal,  qui  est  affecté 
dans  ses  ouvrages.  Appara- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cornif. 
lex.:  orario.  Cornif.  vov. 
affecté). 
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manieur,  manieuae   s.  m.  et 

f.  Celui,  celle  qui  nianio  I,». 
bituellomeiit  qqcb.  Qui  {quœ) 
aliquid  tractât  (ou  habet)  in 
manibua.Cic.  Ij  (Spec.)  _  d'ar- 
gent, voy.  financier. 
manilestation  (lat.  posi.  ma- 
nifeatalio  [.  action  de  pu- 
blier .].  Eccl.).  s.  I.  Action  do 
manifester,  de  rendre  sensible, 
palpable,  .'^■ignificatio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  s.  amori».  Cic).  De- 
claralio,  onis,  t.  Cic.  etc.  (cf. 
d.  animi  tai.  Cic).  Profesaio, 
onis,  f.  Plane,  ap.  Cic.    (cf.  p. 

6ona!    volantatif.  /'lanc).    

(delà  diviniie;,  pra^sentia,  x, 
t.  Cic.  Pour  la  —  de  la  vérité, 
ad  patefaciendam  veram.  Cic'. 
^-  éclatante  de  bon  vouloir, 
indicium  insigne  benevolen- 
tise.  Cic.  Sans  lu  iiioindre  — 
de  mécontentement,  ram  nihil 
ostendcrit  se  esse  o/JVnsum. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Oomoiisiration 
populaire.  Voy.  démonstration. 

1.  manifeste  (lat.  manifes- 
tas), adj.  P.endu  palpable.  Ma- 
nifestas, a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ei.:  m.  peccatum.  Cic.  habêre 
aliqaidpro  manifesto.  Liv.); 
apertus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  ap.  latrociniam.  Cic. 
voy.  évident;.  Il  est  —,  appa- 
ret.  Cic.  patet.  Cic.  liquet.  Cic. 
Devenir  —,  patelien,  passif. 
Cic.  Rendre  —,  voy.  dévoiler, 

DÉCOUVRIR,     manifester.       ||      (P. 

ext.)  Certain,  conui..  Voy.  ces 
mots. 

2.  manifeste,  s.  m.  Déclara- 
tion publique  par  laquelle  un 
gouvernement  explique  publi- 
quement ses  vues.  Edictum, 
i,n.Cxs.  Liv.  (ex.  éd.  propo- 
nëre.  Cic).  Fairt.  savoir  par 
un—  que. . .  edicèrc  (av.  l'Ace, 
et  l'Inf.).  Cic.  Liv. 

manifestement,  adv.  D'une 
manière  palpabU  ,  sensible. 
Manifesta,  adv.  Cic  Aperté, 
adv.  Cic.  Patenter,  adv.  Cic. 
Voy.  1.  manifeste. 

manifester  lat.  manileatàre. 
Ov.  [  Met.  XIII,  lOC  |.  .lastin. 
Hier.  Lacif,  v.  tr  Rendre 
palpable,  visible,  seusiblo.  Afa- 
nifestum  facére.  Cicleii..:  m. 
facére  aliquid.  Cic);  aperire, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  aperio,  qaid 
sentiam  [.  je  m.  mes  senti- 
ments-]. Aep.cam  etconcitatio 
remorum  directseque  in  se 
prorse  hostes  appropinqaare 
aperaiaaentl'  avaient  m.  l'ap- 
proche de  l'ennemi  •].  Liv.)  ; 
patefacère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
odium  aaum  in  aliqaem.  Cic. 
veram.  Cic);  ostendère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  se  iilicui  inimi- 
cum  [-son  hostilité  à  l'égard  de 
qqn  »].  A'ep.  potestatem  saam 
in  aliqaem.  7 er.  virtatem.Sall. 
ostendit  se  cam  rcyc  colloqui 
velle  [•  son  intention  d'avoir 
un  entretien  avec  le  roi  ■]. 
Nep.  signam  est  per  quod  cs- 
tenditar      idonea      perficiendi 
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fiicuitiu  tafe  qiutsitil.  Cornif.  | 
rliet.  II,  61-  Cl".  C'ie.  [iiiv.  II, 
Si].  Cses.  [B.  C.  III,  105.  0];; 
àecl&ràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
prseifntiam  ssepe  divi  $uam 
déclarant.  Cic.  [S.  D.  II,  C]l; 
eDUDtiàre,  tr.  Cic.  ace.  (o\.  : 
plane  qaid  tentianx  [-  mon 
seuciineoC  •]  enantiabo  apud  j 
Aominej  /ami/iarùsimoï.Cic*. 
fa  — ,  app^rére,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  APPARAITRE  ;  oa  dit 
aussi  m'ani(e$tiinx  fi:ri.  Cic.)  , 
emergére ,  iiur.  cic.  («x.  : 
emergic  rurstim  dolor.  Cic.  eje 
guo  magia  emergit,  qiiale  ait 
décorum  illtid.  Cic);  erum- 
père,  iutr.  Cic.  Vell.  (ex.  :  si 
Uliistrantar,  si  erumpant  om- 
nia.  Cicr,  exstàre.  intr.  Cic. 
(ex.  :  nostrum  stadiam  exata- 
bit  in  conveniendia  magistra- 
tibas  et  senatoribaa.  Cic.)  ;  pa- 
tére,  intr.  Cic.  etc.  {pr.  •  être 
manifeste  •,  voy.  ce  mot). 
mamigance,  s.  r.  (  Famil.) 
Pîtite  manœuvresourde.,^r(i/i- 
ciam,  ii,  n.  Cic.  Voy.  intrigue, 

MANCeUVRE. 

manigancer,  v.  tr.  (Famil.) 
préparer  iimch)  par  Je  petites 
m  ^inoEUvres.  .tfacAinari,  dép.  tr. 

Lie. 

manîment.    Voy.    maniement. 

manipulaire,  adj.  (Antiq. 
rom.)Qui  appartient  au  mani- 
pule. Manipalaria,  e,  adj. 
Liv.  Manipalarias ,  a ,  am,  adj. 
Saet.  Subst.  Un  —  (le  chef 
d'un  manipule), primus  pilaa. 
Lii-.  et  pnmipilua,  i,    m.  Csea. 

manipiûation,  s.  f.  Actiou  de 
manipuler.  Tractatus,  ûa,  m. 
f.  Plin. 

manipule,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Compagnie  de  cent,  de  deux 
Cents  fantassins.  Manipulas,  i. 
m.  Cxa.  Par  — .  manipala- 
tim  ,  adv.  Cxa.  Soldat  du 
même  — ,  commanipalaria ,  ia, 
m.  Tac.  1  (Liturgie.)  Band-,- 
detofTe  que  l'orficiant  porte  au 
bras  gauche.  Manipulaa,  i,  m. 
Dacange.)  ^  Poignée  de  fleurs, 
de  graines,  etc.  Manipulaa,  i, 
n.    i'arr. 

manipuler,  v.  tr.  Manier,  en 
leî  mélangeant,  certaines  sub- 
stances chimiques.  Tractûre, 
tr.  A.  Pertractàre,  tr.  A.  Sa- 
hi'jiire,  tr.  A. 

manivelle,  s.  f.  Pièce  qui  sert 
à  faire  tourner.  Machina,  x, 
f.  Vitr.  Rota,  m,  f.  Petite  — , 
cupvda,  œ,  f.   Cato.  (R.  R.  SI, 

3,. 

1.  manne,  s.  f.  Nourriture 
tombée  du  ciel  pour  nourrir 
les  Hébreux  dans  le  désert. 
Minna,  n.  (indécl.)  Tert.  H  (P. 
aiial.)  La—  du  ciel  (nourriture 
céleste),  cibus  a  Deo  miaaae. 
A.  Il  Fig.  La  —  céleste,  la  — 
c^ichée  (la  nourriture  spiri- 
tuelle). Pabatam  animi.  6en. 
l'I  qao  animas  alitar.  Cic. 

j.  manne,  s.  f.  Panier  d'osier. 
Lorbiê,  il,  t.  Cic.  Cophinaa,  i, 
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ra.  Col    iXI,   3,  51).  Sirpea,  m, 
f.    l'arr    i)i' 

I.  mannequin,  s.  m.  Panier 
en  forme  Je  hotte,  et,  p.  anal. 
espèce    Je    hotte.    Voy.    hottk, 

PAMER 

S  mannequin,  t.  m.  Figure 
représentant  un  corps  humain. 
Pila,  a-,  f.  .Wcirt.  Des  —  en 
paille,  fenei  homines.  Cic. 

manœuvre  (lat.  pop.  nwnuo- 
pfr.i.  manopera),  s.  f.  et  m. 
Il  6'".  f.  Suite  de  mouvements 
par  lesquels  la  main  fait  fonc- 
tionner régulièrement  un  ins- 
trument, une  marliino.  Ad- 
ministratio,  onis,  f.  ^  Cic. 
etc.  (<>x.;  tormentoram.  Cses.). 

Fig.  Voy.  JIANtEMENT,  DIRECTION. 

Il  (Absol.)  Toute  opération  qui 
sert  à  diriger  un  navire.  Ad- 
ministraiio,  onis,  (.  Cic. 
etc.  (ex.  :  adm.  navis.  Csea. 
on  emploie  aussi  Texpress. 
générale  rea  maritimse  ou  res 
nauticse.  Cic.  cf.  rernm  naa- 
ticaramacientia.  Cic.  rei  naa- 
licTe  peritaa.  Cic):  guberna- 
tio,  onis,  [•  manœuvre  du 
îimonnier  ■],  f.  Cic.  (Fin  I\', 
57,76;  III,  7,  Si.).  Ordonner  bs 
— ,  Jubëre  vêla  et  armamenta 
collocari  ou  aptari.  Lii-.  Faire 
les  — ,  armamenta  componëre. 
Liv.  Faire  une  fausse  — ,  aii- 
quid  intempeativë  agëre.  Liv. 
Il  Nom  donné  à  certains  cor- 
dages. .-Irmamenta,  orum,  n. 
pi.  C^s.  Liv.  Il  Mouvement, 
évolution  militaire.  Decur- 
Sio,  onis,  f.  Saet.  Veg.  (ax.  : 
prgetoriania  decarsionem  indi- 
cëre.  Saet.  militea  in  decar- 
aionem  educére.  Veg.  campea- 
trem  decarsionem  moderari. 
.^aet.];  decursus,  lis,  m.  Liv. 
Tac.  (ex.:  d.  jaataa.  Liv.  d. 
legionum.  Tac.  alios  decaraa 
edere  motaa.  Liv.  in  decaraa 
et  sim'ilacro  ludicro  pagnse. 
Liv.  decursui  militam  inte- 
rease.  Tac.).  Terrain,  champ 
lie  — ,  campus,  i,  m.  Cic.  Liv. 
^  (Au  fig.)  Suite  d'actions,  do 
démarches  combinées  pour 
.itteindre  un  bat.  ArtiBcium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  a.  calli- 
dam.  Cic.  aliqaid  artijicio 
qaodam  consequi.  Cic.  quo- 
rum arti^ciia  effectum  est  ut 
rea  publica  in  hanc  atatum 
perveniret.  Cic.);  artes,  ium, 
f.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  malae  ar- 
tea.  Cic.  artea  occultm.  Cic.). 
Faire  do  fausses  — ,  maie  con- 
aalëre  rebua  sois.  Cic.  || 
(Absol  )  Suite  de  démarches 
artificieuses.  Atachinx,    aram, 

(.    pi.     Cic.      Voy.       MACHINATION. 

',  S.  m.  Ouvrier  qui  ne  fait 
que  des  travaux  manuels.  Voy. 
UANOuvRiER.  ||  (Fig.)  Celui  q ui 
nu  fait  que  la  partie  matérielle 
d'une  œuvre.  Operarius,  ii, 
m.  Cic.  (ex.  :  operarium  nobJa 
ijaemdam  oratori:m  facia.  Cic. 
I.le  Or.  I,  S03;  cf.  I,  83;  Tusc. 
V,  10?i]). 


MAN 

manoeuvrer,  v.  tr.  et  intr.  || 
l'.  tr.  Faire  fonctionner  régu- 
lièrement avec  la  main  (un 
instrument,  une  machine). 
Administràre.  ir.  Cic.  etc. 
(ex.;  navem.  i  ;es.):  agitàre, 
tr.  .\'ep.  (ex.:  f.im  (navem  tri- 
remem]  in  por{!t  agitarijubet. 
iVep.);  movére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  [mettre  oui  moiivemint).^ 
y.  intr.  Faire  lUs  mouvemenu, 
des  évolutions  inililairoa.  De- 
currère,  intr.  I.iv.  (ex.  :  »i- 
mulacrum  decurrentit  e.xerci- 
tâs.  Liv.  peditea  ordinatot 
inalraendo  et  dccarrendo  si- 
gna sequi  et  aervàre  ordinea 
docait.  Liv.  crebro  militea  de- 
carrëre  cogebat.  Liv.  quinto 
die  iteram  in  armia  dccar- 
aam  eat.  Liv.).  ||  Faire  faire 
des  mouvements,  des  évolu- 
tion-i  à  un  corps  d'armée,  àuna 
escadre.  Disponëre  et  ordinâra 
militea.  Cxa.  Excrcitum  da- 
cëre.  Cxs.  Navea  disponëre, 
Liv.  Il  (Au  fig.)  Combiner  une 
suite  d'actions,  de  démarches 
en  vue  d'un  résultat.  Moliri, 
dép.  tr.  Cic.  —  habilement, 
rem  prailenter  gerëre.  Liv. 

manœuvrier,  ière,  adj.  Qai 
s'entend  i  manœuvrer.  De- 
currendi  peritus.  A.  (P.  ext.) 
Un  général  — ,  et,  aubat.,  un 
bon  —,  voy.  stratéoistb. 

manoir  (lat.  m<inëre,  rester), 
s.  m.  (Féodal.)  Habitation  à 
laquelle  est  jointe  uno  certaine 
étendue  de  terre.  Cctatellum,  i, 
n.  A.  1  (Poét.  et  orat.)  De- 
meure. Voy.  ce  mot. 

manouvrier,  s.  m.  Ouvrier, 
ouvrière  qui  ne  fait  (|ue  de 
gros  ouvrages.  Operanoê,  ii, 
m.  Cic,    Voy.    ouvrier. 

manquant,  ante.  adj.  Qui 
manque,    qui    est  absent.  Voy. 

ABSENT, 

manque,  s.  m.  Absence  d'une 
cli'jse  nécessaire,  et,  par  ext., 
absence  d'une  clioso  quand  on 
doit  l'avoir.  Penuria,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ox.:  pen.  cibi.  Lacr. 
pen.  aqaarum,  Hall.  pen. 
argenti.  Liv.  pen.  omnium 
rerum.  Liv.  pen.  aapien- 
tiam  civiambonorumqae.Cic); 
inopia,  se,  t.  Cic.  etc.  (ex.  : 
inopia  reraij\  [•  manque  du 
nécessaire  •].  Cic).  —  de  lait 
(dans  les  mamelles),  defectaa 
lactia.  Plin.  Manque  d'humi- 
dité, Jejunitaa,  atia,  t.  Col.  — 
d'argent,  de  fortune,  angua- 
iise  pecanix  ou  rei  (amiliaria. 
Cic.  —  de  force,  inllrmitas, 
alla,  f.  Cic.  —  de  mesure,  in- 
temperantia,  x,  f.  Cic.  —  de 
culture  intollactuelle,  inha- 
manitaa,  ada,  f.  Cic.  —  de 
piété,  impietaa,  atit,  f.  Cic. 
—  d'énergie,  mollitia,  x,  f. 
Cic.  segnitiea,  ei,  f.  Cic.  —  de 
foi,  perfidia,  x,  f.  Cic.  —  d'at- 
tention, incaria,  x.  f.  Hor.  — 
do  rcsoîct,  irreverentia,  x,  f. 
Cic.  Lo'c.    prép.    Par  —  de,  et, 
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cllipt.  —  de,  propter  oIi'cu/iM 
rei  inopiam  ou  allcajas  rei 
iiiopià.  Cic.  P.  ext.  —  do  (ot 
ri[ilin.),  voy.  FAUTE.  1  Ab- 
floiico  d'uno  choso  qui  est  on 
moius  dans  un  tout.  Defectus, 
us,  m.  l'Un.  DfÇectio,  onis,  m. 
lOtro  de  — ,  deftcére.  iiiir.  Cic. 
Abesse,  intr.  Cic.  Rion  de  —, 
voy.  MOINS.  Il  (Spéo.)  Un  — 
(absence  d'une  maillo  dans  un 

tissu),      voy.     LACUNE,      Titou.     1 

Faute  commiso  on  qqch.  Voy. 
FAUTE.  —  à  ijaguer  (occasion 
perdue),  voy.  occasion. 
manquement,  s.  m.  Le  fait 
de  manquer  de  qqch.  Voy. 
MANQUE.  1(P.  ext.)  Le  fait  de 
manquer  en  qqcli.  Voy  .erreur, 

FAUTB. 

manquer,  v.  iiitf.  et  tr.  || 
V.  intr.  Ne  pas  avoir  (on  pari, 
de  qqn.).  Egére,  intr. Cic. 
etc.  (ex.:  egëre  aiictoritate. 
Cic.  nostri  majores  neijae 
consilii  neqae  aaclaciœ  un  - 
quam  eguere.  Sali,  absol. 
metait  ne  egeat.  Cic);  indi- 
gère,  intr.  Cic.  etc.  (ox.  :  ar- 
morum.  Nep.  ind.  in  rébus, 
quse  ad  oppagnationem  cas- 
troram  sunt  usai.  Cœs.  ijaibas 
rébus  indiguerant  ,  adja  - 
vit.  Nep.  cum  prsecipué  Lace- 
demonii  indigcrent  pecuniâ. 
Nep.);  carère  (•  ne  pas  ou  ne 
plus  avoir  h),  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  [être]  privk};  non  habére. 
Cic.  etc.  (ox.  :  mcl  non  ha- _ 
hebant.  Cic.  acrius  tjuss  non 
habet  homo  capit.  Curt.;  mais 
on  peut  tourner  par  le  v. 
déesse,  cf.  oui  nihil  desii  [-il 
ne  manque  de  rien  •]  çuoti 
qaidem  natwa  desiderat.  Cic. 
[voy.  ci-après]  ;  on  dit  aussi 
alicajas  rei  inopid  laborâre 
ou  premi.  Cses.  et  sinipl. 
ab  aliqaa  re  laborâre.  Cœs. 
aliquà  re  premi.  Col.  cf.  encore: 
vini  penaria  est  [•  on  m.  de 
vin  ■].  Col.  inopia  scatorum 
erat  [•  oa  manquait  de  bou- 
cliers-]. So/i.).  Ne    pas   —    de, 

voy.         REGORGEK  ,         ABONDANCE. 

Qui  manque  de,  expers,  adj. 
Cic.  (ex.  :  omnino  omnis  era- 
ditionis  e.rpers.  Cic .  politioris 
humanitatis  expers.  Cic.  vo}*. 
PRIVÉ  [do]).  Il  (l»ar  ext.)  Ne  pas 
user  d'une  ciioso  quand  on  lo 
doit.  —  de  prudence,  impra- 
dentem  esse.  Cic.  inopem 
esse  consilii.  Cic.  Il  a  manqué 
de  courai^o,  animas  ei  devait. 
Cic.  —  de  mémoire,  memoriâ 
labi.  Sen.  —  de  parole,  non 
facêre  promissam .  Cic.  in(ide- 
lem  esse.  Cic.  —  de  respect  à. 
qqn,  rei/erentiam  alicui  non 
prsestâre.  Cic.  —  de  pai'ole  à 
qqn,  fallére  alicui  datam  (ir 
dem.  Cic.  —  (de  faire  qqch.), 
preetermittëre  (av.  l'Inf.).  Cic. 
omittëre    aliquid.    Cees.     Voy. 

NÉGLIGER,  OME  ITRE.  de  Su- 
bir qqch,  c.-à-d.  y  échapper  à 
peine,  avec  peine,    voy.    peine. 
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11  a   manqué   de  so    casser  la 
jambe  (ou  so  casser  la  jambe), 
p)-ope    (ail  ut    crus  sibi  (ran- 
ijcrft.  Cic.    tantum    non    crus 
sibi   Çrcgit.     Liv.     ||     Etre   on 
moins  dans  UD    tout  (on    pari, 
d'une  personne,  d'uno    choso). 
Déesse,    intr.    Cic.    etc.  (ox.  : 
ne  sapcresse  mihi  verba  putes, 
qux    dixcrain     defatura.    Cic. 
hoc  anum   ad  prislinam    (or- 
tunum    Cassari  défait.  Cic.    id 
eniin  deerat,    ut    templa    reci- 
prrcnt,    quas   aut    carcer    aut 
lupanar    ejccit.  Sen.  rh.    daas 
sibi   res,    quominas   in   vulgas 
et    in    (oro    diccret,    décaisse. 
Cic.  [Rop.    III,  30,   A2].  ai  tibi 
ipsi  nikil  deest,    qaod    in    fo- 
rensibus     clvilibasqae      rébus 
versctur,  qain  scias.    Cic.    ni- 
hil contameliaram  défait,  quin 
sabiret.  Saet.)  ;  abesse,    iiftr. 
Cic.  etc.  (o\.  :  hoc    unam    illi, 
si  niliil  atilitatis    habebat,  ab- 
fnit,  si  opus  erat,   défait.   Cic. 
[Br.   89,    276].     denique    isto 
bono  utare,    cum    adsit,    cam 
absit,  ne  requiras.  Cic. prseter 
idoneam  dacem  nihil  abest  ad 
sabvortendum  imperium.  Sali. 
fr.    neqae    corpas    [-  la    force 
physique  •]    neqae    animas    a 
vobis  aberit.  Sali,    quid    enim 
abest    huic    homini,    qaod   si 
adesset,    jure    hœc  ei  tribai  et 
concedi  putaremas.    Cic.  abest 
enim  historia    litteris    nostris. 
Cic.  cam    partem   abesse    nu- 
méro    sensisset.     Liv.      ratas 
pluribus     curam,  omnibus    a- 
faisse  fortunam.    Curt.  cl",    les 
loc.    suiv.  :  haad    multum    ou 
haad  [non,    ncc]  procul    abest 
ou  non    longe   abest  ou   paa- 
lum      [paululam]    abest    [•    il 
s'en   manque    de    pou  >]    qain 
[•  que  .]  et  le  Subj.  Cic.  Cœs.)  ; 
deûcBTe,  intr.  Cic.   etc.  (ex.  : 
nec    vero     levitatis    Athenien- 
sium    exempla   deficiunt.    Cic. 
Cic.  cum    esset    Demosthenes, 
malti  oratores    magni  et    clari 
(aérant   et    ante    faerant    nec 
postea  defecerunt.  Cic.    [or.  2, 
6]).  Il   lui    —    un   bras,    altero 
bracchio  orbas   est.  A.   ||    (Par 
ext.).  Etre  absont  là  où  l'on  est 
nécessaire.   Deesse,    intr.  Cic. 
(cf.  Br.  80,  276  cité  plus  haut, 
1.  2/i);    deScëre,    intr.    et   tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :  non    materia, 
non  framentum,   deficêre  pote- 
rat.  Caes.    aqaa  ctiani  deÇece- 
rat.  Curt.  déficit    non    volun- 
tas,  sed  spes.  Cic.  voy.    [faire] 
DÉFAUT  ;  ipsos  res  framentaria 
d.  ccppit.  Cses.  cam  non  solam, 
lires,  sed    etiam   tela    nostros 
deficerent.  Cœs.);    desideràre 
('trouver  que  qqch.  manque-), 
tr.  Cic.  etc.  (ox.;  exmeaadies, 
quid    in    oratione    tua  deside- 
rem    [-    ce    qui,    à    mon  avis, 
manque     à    ton     discours     .]. 
Cic.   sea    quid    a    peritioribas 
rei    mititaris    desiderari  vide- 
batar    [-    paraissait    m.     aux 


MAN 


1201 


yeux     des    gens  du    métier  -J. 
Cxs.   fig.  te  desidero  [•  tu   me 
nian.|UC3    -].     IHaut.      aliquid 
desidero  [•  il  me  m.    qqch.  .). 
Cic.    on     dit    aussi    illo   a-gre 
careo  [•  il    me    manque   beau- 
coup .].  Cic).    Il  (Par  anal.)  No 
plus    prêter    son    office.    DeS- 
Ccre,  tr.  Cic.    etc.     (ox.  :   cum 
me    vires     dcpcëre    cœpisaent. 
Cic.  ii  quoa  discentes  vila   de- 
fecit.  Cic.  me  dies,  v'o.v,  latera 
dcfiriant,   si  hoc   nanc  vocife- 
rari   velim.    Cic.    dies    me  ci- 
tias    defecerit    quam    nomina. 
Cic.    tempas     te    citias     quam 
oratio  ['  la  parole  .]   deficeret. 
Cic.  res  ['  la  matière,  le  sujet  -] 
me  ipsa  defcit.  Cic.  ut  eorum, 
quœ  didicerimas,  memoria  nos 
deftciat.  Col.    pradentia    nnn- 
quam    déficit    oratorcm.     Cic. 
ea  me   solatia    deficiant.    Cic. 
cum  motus  omnis  animi,  tan- 
qaam   ventas,   hominem   defe- 
cerat,  flaccescebat  oratio.  Cic. 
lo.v  eum    dcfecit    in    eo    loco. 
Cic.    Fontejam   in    hac   causa 
deficerent  omnia.    Cic.    consa- 
lein  ad  regendum  equum   viret 
deficiebant.   Liv.).   Le   pied  lui 
manque,       gradas      instabilis 
eum  \allit.  Curt.  Lu  sol  a  man- 
qué   sous   ses    pieds,    sabda.vit 
terra  se  pedibus.    Lucr.    ||    No 
pas    apporter    aide,    concours. 
Deesse,  intr.  Cic.   etc.    (s'opp. 
à  adesse  alicai.  ex.:  nui(o  loco 
deesse  alicai.  Cic.   deesse  sibi. 
Cic.  huic   rei    non   deero.  Cic. 
occasioni    temporis.    Cxs.    rei 
pubticae.Cic).  deScêrctr.Cic. 
etc.  (ex._:    quoniam   me  Lron- 
tina      civitas      atque      legatio 
propter  eam    qaam    di.xi  caa- 
sam  defecit. . .    Cic).    Voy.  a- 
bandonner,      laisser.     Il      (En 
pari,  d'une  personne.)    Ne    pas 
se  conformer     à  co  qu'on    doit. 
Deesse,  intr.  Cic.  etc.  (ox.  :  d. 
officio.  Cic.  deesse  mihi  nolai, 
qain    te    admonerem.    Cic.   se 
nallo  loco  nectemporedefuisse, 
qain,  ubi- hostium  arma  con- 
crepuissent,  eo  qaantâ  ma.riiniï 
posset  celeritate  tenderet.  Liv.); 
decedère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
d.    de  officio  et  dignitate.  Cic. 
ne      obsidionis    qnidem    meta 
fide    decessisse.    Liv.)  ;   disce- 
dére,    intr.    Cic.    (ex.  :    d.  ab 
officio.  Cic.  a  constantiâ  alqae 
a  mente    atqae    a   se  discessit. 
Cic  ;  fallére,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
f.     promissam.      Curt.    (ledai 
ac  fidem.  Liv.  (idem  hosti  da- 
tam. Cic).  Sans  —    au  devoir, 
à      l'honneur,      salvo      ofiicio, 
salvà  fide.  Cic.  Sans   —    à   l'a- 
mitié, inviolatâ  amicitià.  Cic. 
Il     Manquer    au   respect  qu'on 
doit  à  qqn  et  (ellipt.)  manquer 
à  qqn,  voy.  offenser.     ||    Man- 
quer à  faire  une    chose,  c-à-d. 
commettre    la    faute  de  ne  pas 
la  faire,  in  eo  peccare,  qaod... 
Cic  Je  viendrai  sans  — ,  haad 
diibiê  veniam.  Cic.  ||   (Absol.). 
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Commeltra  uu>>  lauia.  DeliO- 
qttère,  intr  Cic.  «te.  (ex.  :  si 
piittr  out  ai'U3  deliquUset .  Cic. 
tkiic  Qtlo^jue  in  r«  earn  deli~ 
4UÙ9C-.  C  ic.  si  ijaiJ  aleliijuero. 
Cic.  ut  ni'.H  a  me  udAuc  de- 
lictum  putinii.  Cic);  peccars, 
intr.  tV.  «ic.  (voy.  pÉCBER,[se] 
tromper).  Il  Echouer.  Vov.  ce 
mot.  Il  Faire  faillite.  Voy. 
FAii^iTB.  !l  Mourir.  Decedère. 
intr.  aie.  Si  je  viens  à  — ,  ïi 
oaid  mi/ti  hutruinitas  accident. 
Cic.  1  V.  tr.  Nj  poj  réussir  à 
qqch.  A'on  uttinérd  aiiouiti. 
Cic  Operam  perdére  in  aii</ua 
re.  Cic.  Hem  maie  gerére.  Cic. 
Coup  mauque.  ictui  «rrifus. 
Ov.  Le  coup  —,  il...  infecta 
re  {discedit).  Cset.  infecta  ne- 
gotio  \Cirtam  rediiVj.  Sali. 
Affaire  manquéa.  negotiam 
perdilam.  Cic.  L'ue  œuvre 
inaaquee,  infectam  optu.  Cic. 
Un  Ménandre  manqué,  dimi- 
diatas  Min.tnder.  Cses.  Savant 
manqué,  semidoctas.  Cic.  Un 
homme  manqué, semii-ir.  l'arr. 
Cxt.  —  le  but,  destinata  non 
ferire.  Cic.  Aucun  trait  ne  — 
le  but,  nullam  telum  frustra 
anittitar  ou  frustra  accidit. 
Cse».  Il  a  manqué  'e  but, 
ictat  ejus  erravit  ou  deerra* 
vit.  Cxs.  Cic.  Je  ne  ta  manqua- 
rai  pas.  Itaad  impune  feceris. 
Ter.  id  non  inâltamaaferes. 
Ter.  —  la  balle,  piiam  non 
excipére  ou  non  accipëre.  Cic. 

—  la  bal  la  belle  et  (fis). la  — 
belle,  beliissimanx  occationem 
amitlére.  Petr.  —  le  trône, 
rer/num  non  obtinire.  Cic. 
regnain  frastr-Â  affectùre.  Cic. 

—  un  repaà.  non  interesse  in 
coni-ii-io  ou  conviido  [dat.  ] . 
Cic.  Ne  pa»  —  la  représenta- 
tion, adcise  spectaculo.    Suet. 

—  le  coche  (lig.',  voy.  p.  ii22, 
col.  3.  —  qq",  aliquem  non 
inienire.  Cic. 

mansarde,  s.  f.  Toit  à  comble 
brisé,  inconna  aux  Anciens. 
Il  (Par  eit.  Fenêtr«  pratiquée 
dans  les  combles.  Voy.  lucar- 
ne. Il  (P.  oxt.)  Chambre  pra- 
tiquée sous  la  comble.  Cenaca- 
lum,  i,  D.  Fest.  Habiter  une — , 
sab  tegulis  habitàre.  Suet. 
1.  manse  {bm  lat.  mansaa),  s. 
m.    (Ftodal.;     Petit    domaine. 

Voy.    DOMAINE. 

S.  manse.  Voy.  men.-e. 

mansion,  s.  i.  Etape  de  poste 
(chez  les  Romains).  Mansio, 
onis,  f.  Plin.  \\  ^Astrol.)  Posi- 
tion d'un  astro.  Voy.  position. 

mansuétude .  s.  (.  Douceur 
indulgente.  .Mansaetado,  inis, 
f.  Cic.  Voy.  DoucEOn. 

mante,  s.  f.  Sorte  de  manteau 
court  de  dame.  Palla,  te,  t. 
l'irg.  1  Voile  do  deuil.  Voy. 
\oiLP.."  Couvre-pied. Voy. ce  mot, 

manteau  lat.  pop.  mantel- 
<unt,  diniiii,  du  lat.  post.  man- 
fom.  /tiil.j,  s.  m.  Ample  et  long 
Tétement,    sang    mancties,   que 
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l'on  purto  par-dessus  les  autri'^^ 
vétemt>nts.  Pallium,  ii,  n.  Cic. 
Petit  — ,  palliolum,  i,  n,  Cxcil. 
ap.  Cic.  Grand  —  do  fomaio, 
palla,  se.  f.  Plaut.     Virg.    Polit 

—  de  Temme,  pullula,  se,  f. 
Plaat.  —  do  voya.^e,  p»nu/a, 
œ,  f.  Cic.  —  de  laine  grossioro, 

—  court,  lacerna,  a>,  f.  Cic. 
Petit  —  d'étoile  srossiire,  sa~ 
gain,  i,  n.  Plin.  Un  méchant 
— ,  palliastrum,  i,  n.  .IpuJ.  — 
militaire,  p,iludamentun\,  i, 
M.  Liv.  saguluni,  n.  Cic.  —  de 
général,  paluilamentum,  i,  a. 
Liv.  —  dacieur  palla,  a-,  f. 
//or.  Vitu  d'un  —,  palliatas 
a,  um,adj.  Plaut.  A  qui  on  a 
enlevé  son  — ,  e.rpu"ia(us,  a, 
om,  adj.  Plaut.  \\  Débiter,  ven- 
dre qqch.  sous  le  —  (en  caclâet- 

te).      Voy.     CLANDEfTlNKlIENr.      Il 

(Kig.)  Apparence  qui  sert  à  diâ- 
ïimuler  qqch.  lavolucrum, 
i.  n.  Cic.  etc.  (ei.  :  invoJucris 
simutafionum  tegi.  Cic.  ;  voy. 

APPARENCE,    DEBOIV=,  E.XTÉRIBUr). 

mantelet,  s.  m.  Petit  manteau. 
Pallala,  s-,  1".  Plaat.  Palliolum, 
i,  n.  Plaut.  Amiculam.i,  n.Liv. 
1  Capote  d'une  calèche.  Voy. 
CAPOTE.  1  (T.  milit.  anc.)  Abri 
que  les  assaillants  poussent  de- 
vant eux  pour  avancer  à  cou- 
vert. Vinea,  «,  f.  Cic.  Cses. 

mantille,  s.  f.  Pièce  de  dentelle 
noire  que  les  Espagnoles  por- 
tent sur  la  tête.  Voy.  ncno. 

manuel,  elle  (lat.  manualis 
[.  à  main  •].  Plin.),  adj.  Qu'on 
lait  on  se  servant  de  la  main. 
Qai  {quœ,  qaod)  mana  constat. 
Sen.  Travail — ,  opéra,  x,(.  Cic. 
opas,  péris,  n.  Cic.  (cf.  opéra 
fabrilia.  Jet.  servile  opus.  Cic). 
illiberalis  laOor.  Cic  operosa 
ars.  Cic.  Le  prix  du  travail  — , 
manaum  merces.  Cic.  1  S.  m. 
Abrégé.  Liber  in  angustam 
coactas.  Suet.  Enchiridion,  ii, 
n.  Dig. 

manuellement,  adv.  En  se 
servant  du  la  main.  jV/ana,  abl. 
adv.  Cic 

manufacture,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion de  façonner  à  la  main 
certains  produits.  Fabricatio, 
onis,  f.  Cic.  \\  (P.  e.\t.)  Produit 
fabriqué  à  la  main.  Opus  ma- 
na ou  arte  factum.  Cic.  ou 
simpl.  opus,  péris,  n.  Cic.  ', 
Grand  établisi'îment  où  l'on 
fabrique.  Officina  operum  ma- 
nu faetorum  ou  simpl.  offici- 
na,  X,  (.Cxs.  Plin.  (cf.  off.  ar 
morum.  Cxs.).  Voy.  fabrique . 

manufacturer,  v.  tr.  Soumet- 
tre à  une  main-d'œuvre  des 
matières  premières.  Manu  la- 
cère. Cic.  Voy.  fabriquer. 

manufacturier,  iëre,  s.  et 
adj.  m.  et  f.  ||  •'5'.  m.  etf.  Celui, 
colle  qui  possi'de,  qui  diris») 
une  manufacture.  Fabricx  do- 
minus  ou  domina.  A.  Voy.  fa- 
bricant. 1  Adj.  Où  il  y  a  dos 
manufactures.  Une  ville — ,  arbs 
olt'cinis  nobilis.A. 
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manumlssion,    s.    f.   AflV-an- 

chisseinent  d'un  esclave,  d'un 
sorf.  .Manumissio,  onis,  f.  Cic. 

Voy.    AKI-'UANt'MI-i>i;MKNT. 

manuscrit,  ite,  adj.  Ecrite  la 
main.  .Uc;ii  ((a<l,  sibi,  <>y'us)  mu- 
nu  scriptus.  Cic.  Envoyor  ù 
qqn  une  caution  — ,  cuudonem 
sui  c'iirojrup/ii  a<icui  mitltjre. 
Cic.  Il  (Subst.)  Un  — ,  un  ouvra- 
gi  en  — ,  liber  ou  codex  mana 
scripta*.  ou  simpl.  liber,  libri, 
m.  Cic.  codex,  icis,  m.  Suet. 
Lire  sur  un  — ,  débiter  (qqcii.) 
un  —  à  la  main,  de  scripto 
diccre.  Cic.  En  — ,  manu  des- 
criptus  (u,  am).  Cic. 

manutention,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion de  maintenir  une  chose. 
Voy.  MAINTIEN.  1  Action  de 
prendre  oif  main  la  gestion  de 
qqch.  Voy.  AD>iiMi>TnATiON,  ges- 
tion. ',  .Manipulation  do  cer- 
tains produits.  Voy.  manipula- 
tion, 

mappemonde  (bas  lat.  mappa 
muniii,proprt.  -nappe  du  mon- 
de»), s.  f.  Carte  représentant 
une  projection  du  glube.  C'rbij 
tsrrx  in  tabula  depictus.  Cic. 

maquereau,  s,  m.  Poisson  do 
mer.  Scomber,  bri,  m.  Plaut. 
Plin.  Lacertus,  i,  m.  Cels.Plin. 

maquette ,  s.  f.  jT.  d'art.) 
Ebauche  d'une  oeuvre  de  sculp- 
ture.  Voy.   ÉBAUCHE. 

maquignon,  s.  m.  et  f.  j|  S. 
m.^Iarchand  de  chevaux,  iimp- 
tor  ou  venditor  eijaoram.  A.  || 
(En  mauvaise  part.). Celui  qui, 
dans  le  commerce  dos  chevaux 
emploie  l'artifice.  Mango,  onis, 
m.  Sen.  \\  S.  m.  et  f.  Porson 
ne  qui  tiro  prolit  d'un  métier 
louche.  Leno,  onis,  m.  Plaut. 
Maquignoone,  lena,  X,  m. 
Plaut. 

maquignonnage,  s.  m.  Métier 
de  maquignon.  Negotiatio 
eqaaria.  A.  ||  (En  mauvaise 
part  ).  ;Van^onic'U8  quxatus. 
Sen.  Mangoniam,  ii,  n.  Plin. 

maquignonner,  v.  tr.  Parer 
sa  marchandise  pour  tromper 
l'aclietour.  Mangonizare,  tr. 
Plin.  Il  Fig.  Faire  uti  métier 
louche.  Lenocinium  facêre.Cic. 
Lenocinari,  dép.  intr.  Cic  — 
un  mariage,  malis  artibus 
nuptias  conciliâre.  A. 

maquillage,  s.  m.  Action  de 
iiia<|uiller.  Voy.  pard. 

maquiller,  v.  tr.  Arranger, 
P'-indro  son   visage.    Voy.  par- 

i^EU. 

maquis.  Voy.  makis. 
maraîcher,'  ère,   s.   m.   et   f. 

I  elui.collo  qui  cultive  les  plan- 
tes potagères,  Ulitor,  oris,  ni. 
Voy.  jardinier.  ||  Adjeclivt. 
yui  a  rapport  à  ce  genre  de 
culture.  Ûiitorius,  a,  am,  adj. 
l'Un.  Olp.  dig.  Voy.  LéouME. 
marais,  s.  m.  Terrain  détrempé 
par  des  eaux  qui  s'écoitlimt 
difficilemont  et  par  ext.  terrain 
humide.  Palus,  udis,  f.  Cic. 
etc.   (ex.  :  paludes  siccàre  vo- 


mai: 

luit.  Cic.);  stagDum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ox.  :  quxilam  ttcujni 
incola.  PItsed.  on  dit  aussi  so- 
lain  ati(iin03um.  Varr.  loca 
uliginosa  Varr.  loca  paltiatria. 
Cic).  Kièvra  do  — ,  voy.   palu 
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DÉBN.     Ue   —,     voy.    MARKCAOEUX. 

I!  Spéc.  —  salant,  stagnum 
siilifMruni.  .iact.  b.  AÇr. 
oiarastne,  s.  m.  Consomption. 
Voy.  co  mot.  ||  (P.  ext.)  Lan- 
gueur qui  accompagna  la  con- 
somption,   lo    découragomont. 

Voy.  LANGUEUR,  DticOURAOEMENT. 

I|    Fig.  Etrodans  le  —  (on  pari. 
des  allaires).  Voy,  languir. 
marâtre  (lat.  pop.   matrastra, 
lie    >na(er,     mère),    s.    f.    Nom 
donné   à    uno    bolle-mcre    par 
rapport   aux   enl'ants   qu«    son 
mari  a  eus  d'un  autre  lit.  No- 
verca,  se,  f.  Cic.  Qaint.   De  —, 
novercalis,   e,  adj.  Tac.  \\  (P. 
oxt.)   Mère    dénaturée.     Mater 
impia.    Cic.    Mater  infesta   ou 
inimica.    Cic.    Fig.   La   nature 
— ,  malignitas  natarse.  Cic. 
maraud,    aude,   s.    m.   et    f. 
Nom  donné  par   mépris  à  ([qn 
pour  faire  sentir   qu'il  no  mé- 
rite aucune cotisidéiation.  Mas- 
tigia,  se,  m.   Plaut.    Ter.  Voy. 
coqum,    DROLB.    ||   Maraud     do 
grande  route.  Voy. BANDiT,auEux. 
maraudage,  s.  m.  Action   de 
marauder.    Voy.    déprédation. 
maraude,  s.  f.  Larcin  que  font 
des  soldats  en  marche.  Prœda- 
lio,    onis,    f.    Vell.    Popalatio, 
onis,  f.  Liv.  (cf.  Vejentes  pleni 
jam  popalationam.  Liv.].  Faire 
la  —,    voy.   MARAUDER.    Aller  à 
la  — ,  prœdatam    ire  ou  pro- 
(icisci.   Liv.   Il    (P.    ext.;    Petit 
larcin.  Voy.  larcuv. 
msu-auder,  v.   intr.   En    pari. 
,    des  soldats,    l'aire    des    larcins 
en    marche.    Sine     commeatu 
vagum  in  pacato  ou  in  hostico 
erràre.  Liv.   l'agari  et  lascivlrc 
per  agros.    Liv.   Prsedari,  dép. 
intr.  C'a?s.  Liv.  Palàriper  agros 
prsedandi  caasà.  Liv.  Qui  ma- 
raude,  prœdabundus,    a,   um, 
adj.    Sali.    Il   Transitivt.   Voy! 

BUTINER,  VOLER. 

maraudeur,  s.  m.  Celui  qui 
l'ait  la  maraude.  Miles  sine 
commeatu  vagas.  Liv.  Vagus 
ou  lasciviens  per  agros  miles. 
Cœs.  Prœdator,  oris,  m.  Sali. 

marbre,  s.  m.  Pierre  calcaire 
très  dure.  Marmor,  oris,  n. 
Cic.  De — ,  en — .marmoreas,  a, 
um,  adj .  Cic.  e  marmore.  Cic. 
Blanc,  poli  comme  le  — ,  mar- 
moreas,  a,  um,  adj.  Virg.  Cic. 
Revêtir,  incruster  de  — ,  mai^ 
mordre,  tr.  Petr.  Stat.  ||  Table 
de  —,  marmor,  oris,  a.  Cic.  || 
Fig.  Dur  comme  le  —,  de  — , 
froid  comme  le  — ,  saxeas,  a] 
um,  adj.  Cic.  lapideas,  a,  um, 
adj.  Plaut.  Voy.  insensible.  Un 
visage,  un  front  de  — ,  voy.  m- 
passible.  Il  Ellipt.  (Ja  —  (un 
objet  en  — ,  une  tablette  de — , 
etc.).  marmor,  oris,  a.  Plin.  Un 


—  blanc,    lapis  albat.  //or.  ^ 
Sorte  do  stuc  imitant  lo   mar- 
bro.  Marmoratam,  »,  n.   Varr. 
Macalosut    tapis.  Plin. 
marbrer  (lat.  post.  marmorore. 
Lampr.),  v.  tr.  Marquer  do  vei- 
nes, de  taches  imitant  elles  du 
marbre.  Variùre,    tr.   Cic.  Uis- 
tinguére,  tr.  Cic.  Voy.  nuanckr. 
marbrerie,   s.   f.   Industrie  du 
marbrier.  Marmoraria  ars.  .1. 
Il  Atelier    de    marbrier.  Mar- 
moraria of peina  A. 
marbrier,  s.   m.  Ouvrier   qui 
ir.ivaillo  le  marbre.  .Uarmora- 
rius  faber,    et  absolt.  marmo- 
rarias,  ii,  m.  Stn. 
marbrière,   s.   f.  Carrière   do 
m.irbro.  Lapicidina  marmoris. 
Plin. 
marbrure,  s.   f.  Imitation  dos 
veines,  des  taches  du  marbre, 
l'arietos,  atis,  f.  Plin.  .Macula, 
le,  f.  Sen.  (cf.  mensa  non  va- 
rietate  macalaram  conspicaa. 
Sen.}. 

I.  marc,  s.  m.  .\ncion  poids  do 
huit  onces.  Bes,  bessis  ft  fcessis, 
is,  m.  Plin.  ||  (P.  ext.)  Quantité 
d'or    et     d'argent     pesant    un 
marc.    Denarias,    ii,    m.  ,1.    || 
Loc.   adv.    Au  —  le  franc,  pro 
rata  parte.  Cic.  pro  rata.  Liv. 
pro  rata  portions.  Plin. 
•2-  marc,  s.  m.  Résidu  de  fruits 
qu'on  a  pressés  pour  en  e.\: traire 
le   suc.    Fœx,    xois,  l.  Cic.    A- 
marca,  a-,  f.   larr.   Col.   Plin. 
Destiné  à  recevoir  le  —  d'huile, 
amarcarius,  a,  am,  adj.  Cato'. 
—  de  raisin,  vinacei  avœ.  Varr. 
vinaceam,  i,  n.   Coi.   et   vina- 
cea,  se,  f.  Plin. 
marcassins,  m.  Petit  sanq;Uor. 
Porcellus,  i,  m.    Plised.  (ÏI,  i' 
hS). 
marcassite,  s.  f.  Voy.  pyrite. 
marcation,  s.  f.(Arch.)  Démar- 
cation. Voy.  ce  mot. 
marchand,    ande,    (lat.   pop. 
mercatans),  s.  m.  et  f.  et  adj. 
Il   S.  m.  et  f.   Celui,    celle  qui 
fait   du    commerce.    Mercator, 
oris,  m.  Cic.  Negotiator,  oris, 
m.  Vell.  Quint.  Negotians,  an- 
tis,  s.  m.  Saet.    (ex.:    aratores 
et   negotiantes.  Saet.).  Les  — , 
mercantes,  ium,    m.  i.l.    Saet. 
Etre  —,  mercataras  fàcëre.  Liv. 
exercère.  Capit.  mercari,  dép. 
intr.  Cic.Etre  —  en  gros,  nego- 
tiari,  dép.  intr.  Cic.  —  de  porcs, 
suaritis    negotiator.    Plin.    ou 
simpl.   saarius,    ii,    m.  Inscr. 

—  de  poissons,  piscator,  oris, 
m.  Plaut.  —  do  salaisons,  sal- 
samentarius,  ii,  m.  Siiet.  — 
d'huile,    olearitts,  ii,  m.  Plaut. 

—  de  légumes,  olitor,  oris,  m. 
Cic.  —  de  blé.  ['rnmentarias, 
ii,  m.  Cic.  —  da  bois,  mate- 
riarius  negotiator.  Inscr.  ou 
simpl.  materiarias,  ii,  m.  P/aaf. 

—  de  vin,  vinarias,  ii,  m. 
Plaut.  —  de  soieries,  sericarius 
negotiator.  !nscr,  ou  simpl. 
sericarius,  ii,  m.  Inscr.  — 
d'habits,  vestiorius  negotiator. 


Sceev.    dig.    ou   simpl.   vettia- 
nus.  II,   m.    Ulpr.    Mac.  —  de 
parfums,  anguentarius,  ii,  ni. 
Cic.  —     d'obclavoH,    venalieiiis\ 
u,    m.    Cic.    .Marchande,  nr'rjo- 
tiatrix,  tricit,  f.  Jet.  Marchan- 
de  do    parfums,    ungaentaria 
œ,  f./'iin.  iKFig.)  -  mêlé  (qui 
tient  du  bon   et   du  mauvais) 
mediocria,  e,  adj.  Cic.  Etre   — 
marchand     d'une   chose,    n'en 
être  pas  bon  —,  non  (luœstam 
(acëre  in  aliquà  re.  Cic.  ^  Colui 
qui  fait  un  marché,  <|iii  achète 
qqch.   Voy.    acquéreur,    ache- 
teur. Fig.  Trouver  —  (trouver 
un  acquéreur),  voy.  acquéreur. 
^  Adj.    Propre    au    commerce. 
Venalis,  e,  adj.   Cic.    Vendibi- 
hs,  e,  adj.  Cic.  Jour—,  nei/o- 
tiosus    dies.    Tac.    P.   oxt.    Ri- 
vière   devenue    — ,    voy.    navi- 
gable. 1  Qui  se  livre  au  com- 
merce.   Mercatorius ,    a,    um, 
adj.  Plaut.  {ct.  mercaforia  na- 
vis.  Plaut.  [Baccb.  X-iOJ).  Ville 
—,  emporiam,  ii,    n.   Une  ville 
trr'S  —,  forum  rerum  venalium 
celebratam.  Cic.  Port— ,mari- 
timum  emporium.   Liv.  Navire 
—,  navis  oneraria.  Plaat.  Cses. 
Marine  —,  classis  navium  one- 
rariarum.  ||  (Fig.)  En  mauvaise 
part.  Voy.  .merca.ntile. 
marchandage,    s.    m.  Action 
de  marchander.    Illiberalis    li- 
citatio.  A. 
marchander,    v.    tr.    Essayer 
d'obtenir   à    meilleur    marché 
Illiberaliter   licëri.    Cic.  \\  (Par 
ext.)  Famil.  —    qqii,    débattre 
avec   lui    le  prix    do    ce  qu'on 
veut   acheter,    cum   atiijuo    de 
pretio  contendëre.  D.  \\  (Spéc.) 
En  pari,  d'un  ouvrier,  accepter, 
à  prix  débattu,  du  travail  à  la 
tâche.     Pacisci   pretium.     Cic. 
Certo    condaci   pretio.  Cic.   || 
(Absolt.)  Acheter  sans  —,  tand 
quanti    vis    emëre.  Cic.   \\    (P. 
anal.)    Essayer   d'obtenir   pour 
de     l'argent.     Illicëre   pretio. 
Phsed.  Proposito  invitàre  prse- 
mio.    Phsed.    l'ecuniâ  mercâri 
velle.  Tac.  ^  (Par  ext.)  —  à  agir 
(faire  des  difficultés  pour  agir), 
voy.    HÉSITER.    Sans    — ,    sine 
canctatione.  Cic.  abjeetâ  Omni 
cunctalione.   Cic.    sine   morâ. 
Cic.  nullo  neyotio.  Cic.  sine  ne- 
gotio.  Cic.  C'est  par  trop  mar- 
chandé, diutius  liserés  ou  déli- 
béras. Cic.  Il  —  une  chose  (faire 
des  difficultés  pour  l'exécuter, 
pour  la  donner),    difftcultatem 
afferre  alicai   rei.   Cic.  grava- 
ri,  dép.  intr.  Cic.  Il  commence 
par    —    l'affaire,    gravatë    ille 
primo.  Cic.  —  sa  peina,  la  dé- 
pense,  sa    vie,  parcëre  labori. 
Liv.  operse.  Cic.  impensse.  Liv. 
vitse.  Xep.    —    les  éloges,  par- 
cius  dicère   de  laude  alicajus. 
Cic.  Qui  marchande  les  éloges, 
in  laadando  malignas.  Qaint] 
Ne  pas  —  sa  vie,  ne  p,-j3  se  — , 
profandëre  vitam.  Cic.  P.  anal! 
—  qqn  (faire  desdifficultéspour 
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\e  tr»ii»r  comino  il  1»  mérite', 
gravari  aii.;u<^n».  '''•'*•  /-.  <^'(i}' 
ciUin  esse  in  atiqtKun.  fie.    Na 
pjis  —  qqn.  "'^''  libstinère  an  , 
oTiyuo.   tiv^   —    un«    maladio,  1 
in  ouriwido    morbo    hsesitâre- 
Cic.    N«    pas  —   "°*  malaJii-, 
«alufi    a/icu/os    acrioribiu   re- 
meiiii5  subrenïre.  tic. 
marchandevur,  euse,  s.  m.  et 
f   Celui,  celle   qui   inur-hinda. 
Qai,  </"■"    illii>eralit<;r   licetar. 
A.  niiberalU  licitator.  A. 
marchandise  ,     ».    f-    Ca   qui 
esi  objet  du    comraerc*.  Merx, 
merci}    (gén.    plur.    mercinm), 
f.  Cic.   etc.    (cf.    merces  pen- 
arinœ.      Liv.      externe.    Plm- 
Tac).     Fig.    Etaler,     déployer 
pour  faire  valoir  sa  ^,  vendi- 
târe,  tr.  Cic.  ostentâre,  tr.  Cic. 
Bien  débiter  sa  —  (faire  valoir 
ce  au'on  dit  par  la  maniere^de 
le  dï     ' 


.„  dire),    addére    pretianx    ré- 
bus. Cic.    Il  (Fainil.)  Personne, 
chose  qu'on    veut   se  procurer. 
iVer.r,  mercis  {^f-n.  plur.  mer- 
ciam).  f.  Plaît.  Cir.    (cf.  mahi 
m-:rx  hxc  est.   PlaaC.  lU  aedis 
mala  merx  est  tergo.  Plaat.K 
î  (.\rch.)  Action  de  tairaducom- 
merce.    .Mercatara,    as,    f.  Cic. 
Voy.   couuEBCE,    TRAFIC.  Fairo 
—  lie  qqch.,  vov.  trafiquer. 
marchant,    ante,     adj.    Qui 
marche.   Voy.  I.krrant. 
1.  marche,  i.  f.  l'ays   da  'ron- 
tiero.  Voy.  comfiss. 
a    marche,  s.  f.  Place  ou  pose 
le    pied.    Il    Foulée    d'un     ani- 
mal     Voy.    FOULKE.     Il     lerie 
qu'on  foule,  qu'on    pétrit.  Voy. 
AROiLB.  Il    Pédale.  Voy.  ce  mot. 
Il  Degré  d'un  escalier,  etc.  Voy. 
DEGRÉ  (p.58:l,  col.  2  et  31,  1  Ac- 
tion   de    marcher.     iDcessus. 
ÛS,  Cic.  etc.  (ex.  :  raras  inces- 
,as,    nec  ita   longas.  Cic.   me 
citas  modo,  modo  tardas.  HM. 
inc    tener  et  mollis.    Sen.    in- 
cessam  finry-re.  Cic.  tôt  homi- 
nam    iamentoramqae    incessa 
dilapta  nix.  Liv.};iBgressus, 
ÙS,  ta.  Cic.  etc.  (aiL.-.mgressas, 
carsat,   sessio.    Cic.    tardUati- 
bas    in   ingressa   ati  molliori- 
bas.    Cic.    ingressa  proMberi. 
Cœt.);  iter,  itineris,   n.  Cic, 
etc.   (ex.  :    itinere   (etsas.    Liv. 
Ambraciam  versas    iter  (acëre 
ccppil  ['  80  mit  en  m.  •].    Cœs. 
iter  Uabère  [•  être  on  mapcho-J 
ad  ou  ia. . .  Ces.  Cic.  iter  ma- 
tarùre.    Cxs.    in.    itinere.  des. 
abesse  iter  aniat  diei  [■  'Hr'!  à 
un  jour  do  m.  .].Ca;j.i«er  pau- 
corum    dieram.    Cœs.    latitado 
rilercyni-KjilTae]  reofem  dieram 
lier  expedito  patet.Cies.);  am- 
bulatio,    oala,    f.   Cic.    (voy. 
prome:<aoe)  ;    gr&dua.    us,  m. 
Cic.  etc.  (voy. pas).  ||  (Par  eut.). 
Mouvement  d'un  corp»  de  trou- 
pe qui  avance.  IteT,  itlnBTlS, 
o,  Cic,   otc,    (ex.  :    iter  facuns 
[.     pendant     la     m.    •]     occi- 
fo*      <•»«.      Liv.     iter    facére , 
eonftcére.  Cxt.   iter  aiijuo  |a- 


cêre,  conferre.  eonvertëre,   in- 
tendère[-  diri|;'r>a  m.  .].C.rs. 
Liv.  iterpronantiare  [•  donnor 
l'ordre  de  m.  •)./-ii'.  iter  (Mè- 
re in  Ciliciam.  Cic.  pergère  m 
itinere.  Cas.  Uar  coniicére per- 
gére  (•  continuer  la  m.  •].  des. 
Liv.    iter   continuare,  non  m- 
termittire.  Csrs.  prolàbêre  iti- 
nere Itostes.  C^es.  Liv.  iter  m- 
termittire  ou  omittère.  Liv.  iter 
sapprimére    [- interrompre  •]. 
Cœ».):     asrmen,    minis.    n. 
Cic.  Sali.  Z-ii/.  (ex.  :    ne    miles 
gregarias    in  castris    neve    m 
agmine  servam  aat  jamentam 
haberet.   Sali,    de  exercita.  de 
castris,  deagminibus  dicëre.Cic. 
Dérober    sa    —,    voy.    66    dé- 
rober   (p.    C21,    col.    !)■    — /» 
flanc,  vov.  p-    91''.  ^o'-    '■  '^''" 
inéa  en  —,  ag^men,   minis, 
n.  Cœs.  Cic.  Liv.  (ox.  :  agmen 
daccre  [•  ouvrir  la  m.  ■•].    Cic. 
l'use.  II,  35).   agmen  claadëre 
.  fermer  .].  Cxs.  Cart.  primo 
legionarix  cohortes  ibant,  levis 
armatara    et    ei/aitcs     agmen 
cogebant.    Liv.   agmen  consfi- 
taëre  [•  arrêter   la  m.  •].  Sali. 
Liv.  fig.  at  nec  duces simus  nec 
avmen.  cogamas.  Cic.i.||  (Spoc.) 
iftapB.  Iter,  itineris,  u,  Ca:s. 
Liv.  (ex.:    iter  hosti  pnecipere 
f .  sainer  une   m.    sur  l'enne- 
mi  -]    Liv.    magnis  ilineribas 
i-à    m.    forcé -s-].    Cxs.    voy. 
étape).  Journée  do — ,  voy.  p. 
1130,  col.  2.  Il  .Mouvement  pour 
aller    à   l'onnomi.     Sonner     la 
—,  classicam  canère.  Liv.  Co- 
lonne de  —,   agmen,  minis,  n. 
C.vs.  (voy.    colonne).  En  avant, 
— !  procède!  ou  procedite!  Liv. 
Il  (Par  anal.)  Marcha  d'un  na- 
vire. Cursus,  ÛS,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  cursus  naviam.  Cœs.  car- 
sam  tenère    [■  maintenir  dans 
la  bonne    direction    un    navire 
on    m.    .].    Cxs.  secandissimo 
vcnto  carsam  tenère.  Cic.  car- 
sam   non  tenère  [•  n'être    plus 
maitre  do  la   m.  .'[.Cxs.  com- 
matàre   carsam.    Cic).   Absol. 
L.%  —  d'un  navire,  navis  agili- 
tas.Cxs.'t  Mouvement  par  lequel 
une  troupe  défile  dans  un  cer- 
tain ordre.  —  triompliale,  «ri- 
amphas,   i,  m,  Cic.  Liv.  —  ;!■- 
nobro,    pompa    (anebris.    Cic.  | 
Rualer  l'ordre  de  la  ~,  agmen 
ordinare.  llor.    Ouvrir,  fermer 
la  —,  agmen  dacére,  claadcre 
ou  cogère,  Cic.    Va   air   de    — 
et    (ellipt.)    une    —,    tubaram 
cantas.  Liv.  1  Mouvement  d  un 
mobile    suivant  la    loi    qui    lo 
régit.  Cursus,  ûs,  m.  Cio.  otc. 
(ex  :  c.    «oiis,    lanx.  Cic.   voy. 
cours.;  par  anal,  cupsa»  reram, 
Cic.  ea  natara  reram  est  et  is 
temporis  carsas,  at  non  possit 
itta  aat  tibi  aat  ceteris  Çortana 
esse    diutarna.   Cic).   \\   (Fi.ij.) 
.Manière    do    procéder    suivant 
un  certain  ordre.  CurSUS,  ÛS, 
m. Cic.  etc.  (e\.:  c.  orationis  au 
argamentationis.  Cic);  ratio, 
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oniS,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  matata 
est  belli  ratio.  Cxs.  defensw- 
nis  ratio.  Cic.)  ;  iter,  itine- 
ris, n.  Cic.  (ex.  :  iter  sermo- 
nis.  Cic.  Ileg.  1,  371.  itinera 
reram  publicarnm  vidlra.  Cic. 
[llep.  II,  ItH])  :  ingressio. 
onis.  f.  Cic.  (ex.:  interdum 
carsus  est  in  oratione  incilu- 
tior,  interdam  moderata  in- 
gressio.  Cic.    (or.    SOI]).    Voy. 

PROCÉDÉ,   MÉTHODE. 

marché,  s,  m.  Vente,  achat,  :i 
un  prix  débattu  entre    le  ven- 
deur   et    l'acheteur.    Pactio, 
onis,  (.  Cic.  etc.  (ex.  :  pactio- 
nem  faaëre  de    aliqaa  re.    Cic. 
con(icëra  [.conclure  ■]  pactio - 
ncm    cam    aliqao.     Cic.    voy.    . 
accord,      convention)  ;     znBr- 
catus,  ÙS,  m   Cic.  Plin.  (voy- 
trafic);  emptio.  onis,  f.  Cic. 
otc.  (voy.  ACHATi.  Fairo  ion  —, 
obsonâr9(.  acheter  des  orovi- 
>iciU3  do  bouclio-),  intr.  P/au(. 
Cic.  (voy.  provision),  l'ig.  Fairo 
le  —  d'autrui,    aliéna    curdre. 
Ter.     (haut.  76).    Faire  un  —, 
emôre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  benu 
l-l'airo  un  bon  m.'].  Cic.  maie. 
Cic.  malias   [■  mîillour    mar- 
ché.].Sae«.  ea    emptione  benc 
emimas.  Cic.    minimo  [.  à  très 
bon    compte  ••]    emire.     Plaat . 
voy.  acheter;   subst.  emptam, 
i,  n.  Cic.  ex  empto  [•  d'après 
un  marché  .  ].  Cic.  constat  ne- 
gotiatio    ['le   commoroo.J    ex 
empto    et    vendito.   Sen.   voy. 
acheter).  Faire  avoir  à  qqn  bon 
—  do  qqch.,  (acéré   at    aliqais 
aliqaid  parvo  pretio  emat.  A. 
Fig.    Avoir   bon   —    d'une  per- 
sonne, aligacm   sastinëre.  Cic. 
Qui  est  à  bon  — ,  vilis,  c,    adj. 
Cic.  (non  magno)   parahilis,  e, 
adj.    Cic.    .Sen,    A  meilleur  — ^ 
minoris  (emëre,  vendëre).  Cic. 
Faire  bon  —,  part/0  pretio  ven- 
dëre.  Cic.    Fig.    Fairo    bon  — 
d'une  chose,  aliqaid  vite   habê- 
re    Sali.  (cf.  pericala  vilia  ha- 
bère.  Sali.).  Faire  bon  —  d»  sa 
réputation,  de  sa  vie,  non  por- 
cére  (amx,  vitae.  Cic.  S'en  tirer 
à  bon  —,    levi  pœnâ    de(angi. 
Cic.  (cf.  COMPTE,  p.  hb\,  col,  2), 
A  grand  —  (arch,l,   porvo  im- 
pendio.  Cart.  Par  dessus  le  —, 
et    (arch.)    sur    lo  —,  msuper, 
adv,  Cic.  Aller  courir  sur  le  — 
d'un    autre,    voy.   ENCiiiiitiit    et 
(fig.)  chercher  à    le  supplanter, 
aliqaem  detradëre  velle.   Saet. 
Il    (Par  ext.)    Convention  entre 
un  entrepreneur  ou  un  ouvrier 


(it  un  patron,  un  propriétaire 
Pactio,  onis,  t.  Cic  etc.  (voy. 
CONVENTION).  Faire,  conclure 
un—,  pacisci,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  p.  iniqai  [-faire  un 
m.  désavantageux.],  Cic.  voy, 
stipuler).  Passer  un  -  (avec 
un  entrepreneur),  locare,  tr. 
Cic  (voy.  ENTREPRISE).  Pussap 
un  —  (avec  un  patron,  un  pro- 
priétaire), conduchre,  tr.  Cic. 
etc.   (voy.  [  prenilro  i  ]  forhb). 
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Annuler,  rompre  un  — ,  pac- 
tiim  inftrmûre.  Vell.  ]\  (Au 
fiji.)  Arrangement  fait  avec  qqn. 

Voy.        ACCORD  ,      AIUtANGEMENT  , 

CONVENTION.   1  Lieu    public   où 
le  fout   des    iransacHious  com- 
merciales.   Mercatus,  ùs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  m.  (rei/aena.Liv. 
mercatiim    indicêre  ,     habSre. 
Cic.    ad  mcrcittum    proficisci. 
Cic.  eo   [•  là  .]  ad   mercatum 
venire.   ï'er.).    Amener   au   — , 
producëre,  tr.  Ter.Sael.  f«x.  : 
ancillam.  Ter.  familiam  alica- 
jus  venalem.  Saet.  omnes  [sor- 
vos]  prodoxiac  vendidi.  'l'cr.). 
Porter  au  —,  (aliqaict)  ad  mer- 
catarn  déferre.   Cic.    Place  du 
— ,   forum,    i,    n,   Ter.    Liv. 
(ex.:  ad   forum  ire.    Ter.).  — 
au.v bœufs, /oram6oariam.  l'arr 
Cic.    —    aux    légumes,    forum 
otitoriam.    Varr.    —  au    pois- 
son, foram piscatoriam.    \'arr. 
Liv.  —  aux  gourmandises,  fo- 
rum cappedinis.  Varr.  Vendre 
au   —,    aliqaid    vénale  afferre 
ou  aliguid  offerre.  Cic.  Jour  de 
—   (•[ui    revenait   chez  les  Ro- 
mains   tous    las    neuf    jours), 
nuDdinse ,  arum,  f.  pi.  Cic. 
etc.    (par   ext.    •  marché  ',  cf. 
nundinas  obire.  Liv.).   ||    Réu- 
nion des  marchands  sur  la  place 
du  marché.  Mercatus,  ùs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mercatas   Uabe- 
tar.  Cic.)  ;  Dundinse,  arum, 
f.  pi.    Cic.    (ex.  :    illi    Capixam 
nundina)  rasticoriim,  horream 
Campani  agri  esse  volaerant . 
Cic.  at  sibi  institaëre  in  agris 
sais    nundinas  permitteretar. 
Plin.  j.).  Il  (Par    anal.)    Ville, 
pays,  siège  de  transactions  com- 
merciales. EmpoTium,  ii,  n. 
Liv.  (ex.  :    célèbre   et  frequens 
emporiam.  Liv.). 
marchepied ,    s.    m.    Dernier 
degré  de    l'estrade  d'un    autel, 
etc.  Gradas,  uum,  m.   pi.  Cic. 
1  Escabeau  à  plusieurs  degrés. 
Scamnam,    i,    n.  Hor.  Scabel- 
lam,   i,    a.    Quint.    ||  (Fig.)  Ce 
qui  sert  à  qqn  pour  s'élever  à 
hi  fortune,  aux  honneurs.  Gra- 
dus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :    tan- 
quam   gradibus    ascendëre    in 
[et    l'Ac.].   Cic). 
I.  marcher,  v.tr.et  intr.  ||  (Ar- 
ch.)  V.  <r.  Presser  avec   le  pied. 
Voy.  PRESSER,  FOULER.  ^  V.  intr. 
Poser  le  pied  (sur  qqch.).  Insis- 
tére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  sam- 
mis  digitis  [•  sur  la  pointe  des 
pieds  •].    Sen.    rh.    Jacentibus 
[•  sur    des    blessés  -].  Cxs.  fir- 
miter.  Cxs.  insist.  vestigiis  ali- 
cajas    (-  sur    les    pas,   sur   les 
traces  de  qqn  ••].  Cic);  calca- 
re.  tr.   Sen.   etc.    (ex.:  ab  illo 
calcatus  est    [•  il  lui  a  marché 
sur  le  pied  •].   Sen.  voy.   fou- 
ler).   —    sur   la   pied   de   qqn 
(fig.),   aliquem   offendère.  Cic. 
Qui  ne  se  laisse  pas  —  sur  le 
pied,  contumeliarum  ferenda- 
rum  impatiens.  Sen.  —  sur  les 
pas   de   qqn,  c.-d-d.  le  suivre,  | 
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voy.  suivre.    —   sur    les  traces 
do  son  pore,  ingredi  patris  ves- 
tigiis. Cic.  —  sur  los  talons  de 
qqn,    voy.   talo.v.  ||  Kig.  —  (sur 
qqn;,    c.-à-d.    le    traiter    avec 
mépris,    dureté,    conculcàre, 
tr.  Cic  Sen.  (ex.  :  c  aliquem. 
Cii;.    miseram    Italiam.    Cic); 
obtoTêre,    tr.    Cic.   etc.   (ox.  : 
concalcâre  et  obterère  aliquem. 
Cic).  —(sur  qqch.),  c.-à-d.  pié- 
tiner,   rabaisser,    ravaler,   vov. 
cos  mots.  —  sur  des  épines, sûr 
des  charbons  ardents,  incedëre 
per  ignés.  Hor.  Par  ext.  —  sur 
qqch.     c.-à-d.     s'appuyer    sur 
qqch.,    allquà    re  ou  in  aliquà 
re   niii.  Cic.   ^  Poser   un  piad, 
puis  l'autre  en  avant, pour  aller 
dans  une  direction.  Ire,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    tardius  [opp.    à 
maturare    ire    pergëre].    Sali, 
ire    suis    sabsidio.    Cxs.    cam 
maximis  itineribas  isset.  Liv.); 
gradi  ,    dép.    intr.    Cic.    etc. 
(s'opp.  à  currëre.  Cic.gr.  (identi 
aniino   ad    mortem.  Cic);  in- 
gredi, dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ingr.    tardius.    Cic.  per  fanes. 
Quint,  per  nudam   infra  gla- 
ciem.  Liv.  ingredi   non   qaire. 
Cic.      ad      ingrediendum      in- 
validas.  Cic.    ingredi    incipëre 
[en    pari,   d'un    convalescent). 
Cic);    ambulàre,    intr.    Cic. 
etc.  (s'opp.  à  cofeâre.  Plaat.   à 
sedëre.    Cic.  opp.  à  sedêre  aut 
stare.   Sen.    à   carrëre.  Sen.  i, 
salire.  Plin.  si  recteambulave- 
rit.    Cic.)  ;  vadêre,   intr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :    v.  per  turbam.   Liv. 
haad dabiam  inmortem.  Virg.). 
—  d'un  pas  ferme,  vadére,  intr. 
Cic.  (cf.  Tusc   I.  110).  —  à  pas 
comptés,  incedëre ,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  non  ambalamus,    sed 
incedimus.  Sen.    inc.   magnifi- 
cè.  Liv.).  —  d'un  pas  léger,  sus- 
pendëre  gradam.  Sen.  —  à  pas 
do  loup,  voy.  p.  1177,  col.  3. — 
comme  une  tortue,    testadineo 
gradu     incedëre.     A.      (d'apr. 
Plaat.).  —  à  pas  de  géant,  voy. 
p.  97ii,col.  1.  —  avec  qqn,  voy. 
accompagner.  —  derrière  qqn, 
voy.    suivre.    —    devant    qqn, 

voy.  PRÉCÉDER  et  (fig.)  FRAYER.  || 

(Par  ext.)  En  pari,  d'un  corps 
de  troupe  :  se  porter  d'un  point 
vers  un  autre  et  [spéc.)  se  por- 
ter au  devant  de  l'ennemi. 
Ire,  intr.  Cic  etc.  (ex.  :  ad  ou 
contra  hostem,  Cses.  in  ali- 
quem. Liv.  in  prœlium.  Liv. 
triginia  armatoram  ordines 
ibant.  Liv.)  ;  incedère,  intr. 
Sali.  Liv.  Tac.   (ex.  :    incedère 

fresso  grada  ou  presso  pede 
'  au  pas  "1.  Liv.  agmen  reli- 
quum  incedëre  cœpit.  Liv.  pau- 
latim.  Sali,  lentius.  Curt.  tar. 
dias  ['  en  ralentissant  le  pas-.]. 
Liv.  qua  segnius  Hispanoram 
signa  [•  les  bataillons  •]  ince- 
debant.  Liv.  qaadrato  ou  mu- 
nito  agmine  incedëre.  Sali, 
inc.  per  arbem.  Liv.  per  oras. 
Liv.    usqae   ad  portas    urbis. 
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Liv.    in    erampentes.    Liv.    in 
percuhos  liomanot  acria»  in- 
cedëre.    Sali.)  ;     procéder»  . 
intr.  Liv.  (ex.:  ad  pugnam.  Liv. 
voy.  avancer);  progredi,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.;  tridai  viani 
progressi     revert  antar.     Ceea. 
prxter  palades.  Liv.  voy.  avan- 
cer; on  dit  aussi  gradum  infer- 
re in  hostet.Liv.dies  noctrsque 
iter  facëre  f-m.  jour  et  nuit  •]. 
Cxs.  dies  noctesque  continuâre 
iter  [^m.sans  s'arrêter-]. Cœ».); 
proiScisci  [•  m.  contre  l'enne- 
mi,  au    combat,    etc.  •],    dép. 
intr.    Cic.    etc.    (ex.  :  omnibas 
copiis  Ilerdam  [•  sur  Lérida»] 
Cxs.  in  pugnam,  in  prœlium. 
Cxs.    ad   ou    contra    hostem. 
Cxs.     adversas     eos.    Cxs.  )  ; 
Faire   — ,     ducëre.    Cxs.    Fai- 
ro   —    rapidement     ses     hom- 
mes,  agmen  raptim  agëre    ou 
ducëre.   Liv.    Cart.   \\   Marcher 
c.-à-d.  sa   réunir  sous  les  dra- 
peaux.  Stipendia   facëre.    Liv. 
Faire  —,  voy.  enrôler.    ||    (Par 
ext.)  .Marcher  sous  les  drapeaux 
de    qqn.  Voy.  page  69^,  col.  2. 
Il    (Par   anal.)    En    pari,    d'un 
navire,  d'un  véhicule. /re,  intr. 
Cic.Ferri,  pass. Cic. jVofêri,  pass 
Cic.  Procédure,  intr.  Cxs.  Saet. 
(voy.  2.  avancer).  —  de  conser- 
ve, voy.  p.  UTi,  col.  3.  —  dans 
les  eaux   de  qqn   (fig.)    voy.  p. 
700,  col.  2.  —  entre  les  éciloils, 
in   scopuloso    mari    navigâre. 
Cic.  1  (Par  ext.)  En  pari,  d'un 
mobile  :   suivra  la  loi  qui  régit 
son  mouvement.  Ire,  intr.  Sen. 
Ferri,  pass.  Sen.  Movèri,  pass, 
Cic.  Le  temps  marche,  procedit 
tempus.  Plin.  Faire  — ,  movêre, 
tr.    Cic    1     (.\u  fig.)    Procéder 
d'une  certaine  manii-re  en  vue 
d'un   résultat.   Ire.    intr.   Cic 
etc.  (ex.:    ire  rectâ    via    [«m. 
droit  •  ].     Sen.     se     perditam 
ire  [«m. à  sa  perte,  à  sa  ruine»]. 
Ter.   Sali,    in  apertam  perni- 
ciem.   Cic.    ire    per    tenebras. 
Cic).   Il     En    pari,   des  choses. 
Ire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  incipit 
res    m,elias    ire.    Cic.    prorsus 
ibat  res.  Cic);  tandëre,  intr. 
Cic    Liv.   (ex.  :    tendendo    ad 
sua  qaisqae  consilia    [-  au  but 
que    chacun   s'était    assigné  •]. 
Liv.  [IV,  31,  H].  ad  reliquaala- 
crl  tendebamas  animo.  Cic  ad 
altiora  et  non  concessa.  Cic); 
procedère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
AVANCER,  progresser)    Faire  — 
plusieurs  choses  de  front,  plara 
pariter   regëre.    Cic.  Une  chose 
qui  —    avec    une    autre,    voy. 

ACCOMPAGNER,     [se]    CONCILIER.   ^ 

Substantiv.  Le  — ,  itio,  onis,  f. 
Cic.  (Div.  I,  68).  ||  La  manière 
de  marcher.  Voy.  démarche. 

2.  marcher,  s,  m.  Action  de 
marcher.  Voy.  la  fin  de  l'art. 
précédent. 

marcheur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  marche.  Qui 
(^aa;)  ingreditar.  Cic.  Bon  —, 
agilis.  Cic.  Etre  bon  —,  pedi- 
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bas  valfre.  .Vep.  P.  anal.  Un 
bon  —  (un  navire  dont  l'alluro 

est  rapide\nai'U  celerrima.Lii-. 
Il  Adifctiit.  Les  animaux  —, 
animalùi  ad  gressum  composi- 
fii  ou  nata.  A. 

marcotte,  s.  f.  Branche  que 
l'on  couch*  en  terre  et  qu'on 
sépare  de  la  tige  quand  elle  a 
pris  racine.  Surcalus,  i,  m. 
Cic.  Tradax,  dacis.  m.  Cato. 
Plin.  Il  (P.  ext.)  Racine  qu'on 
sépare  de  la  plante.  V'iviradix, 
dicit,  f.  Col. 

marcotter,  v.  tr.  Multiplier 
par  marcottes.  Propagàre.  ir. 
Cato.  Coi.  Sarcalam  serère. 
Cic. 

mardelle.  Voy.  mBoELi.E. 

mardi,  s.  m.  Nom  du  jour  qui 
suit  le  lundi.  Martis  dies.  p. 
Le  —  gras,  quadrcujesima  in- 
trans.  Dacange. 

mare,  s.  f.  Petit  amas  d'eau 
dormante.  Lacana,  a?,  f.  Cart. 
Il  (P.  hyporb.)  Une  —  de  sang, 
maltaa  sangais   ou  cruor.  Cic. 

marécage,  s.  m.  Terrain  où  il 
y  a  des  marais.  Palas.  udis, 
f.  Cses.  Liv.  Hor.  Solum  ali- 
ginosam.  Varr.  Loca  aliyino- 
sa.  ^'arr.  Loca  palastria.  Cic. 

marécageux,  euse,  adj.  Qui 
est  de  la  nature  des  maréca- 
ces.  Paluster  (et  palustris], 
Is,  e,  adj.  Cic.  Liv.  (ex.:  p. 
ager.  Liv.  cselam  [•  air.  cli- 
mat.]. Liv.);  uliginosus,  a, 
um,  adj.  Varr.  Plin.  (ex.  :  a- 
ger.    Varr.   lociis.    Varr.].    Un 

pays     — ,      voy.     MARÉCAGE.       Un 

air  — ,  paladam  gravii  naba- 
la.  Justin.  1  Qui  vit  dans  les 
marécages.  Paluster  (et  pa- 
lustris), is.e,  adj.  Liv.  (ex.: 
herbse.  Liv.  virgalta.  Flor.).  || 
Poisson  qui  a.  un  goût  — ,  voy. 

VASEUX. 

maréchal,    s.  m.    (Arch.)    Do- 
mestique   chargé   du    soin    de- 
chevaux.  Voy.  palefrenier.    || 
(P.  ext.)  De  nos  jours.    —  fer- 
rant, et,  absol.,  —,   faber  fer- 
rarius.  A.  1  Officier  qui  a  soin 
des  chevaux.  —  des  écuries,  co- 
rnes ttabuli.  Cod.-Theod.  1  Of- 
ficier de  cavalerie.    Voy.   offi- 
cier. —  de-  10316,    voy.    logis. 
1  (P.  ext.)  Nom  donné  â  divers 
officiers  généraux.  A/arescaJciw, 
i,  m.  Ducange. 
maréchalat,    s.    m.    Dignité,  1 
office  do    maréchal   de  France,  j 
Marescalcia,  st,    f.  Ducange.      | 
maréchaussée,  s.  f.  Corps  de  | 
soldaU  k  cheval,  sorte  de  gen-  I 
darmes.  Voy.  oendarmb.  | 

marée,  s.  f.  Mouvement  alter- 
natif de  dépression  et  d'ex-  ] 
haussement  de  la  mer.  ./Ss-  | 
tus.  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  œs- 
tas  maritimi  ou  marini.  Cic. 
xslixum  accessus  et  recessu». 
Cic.  sestas  maritimi  mutao  oc- 
cedenles  et  recedentes.  Plin. 
ex  alto  te  mttus  incitât.  Cœs. 
leitCis  decesnae.  Cas»,  eeitûs 
reciprocalio.   Plin.    testas  mi- 


nait ou  decedit.  Liv.  sestu  mi-  I 
nnen<<f,  decedente  ou  receden-  ] 
le.    Plin.   magni   sestus    [-   K'S 
grandes    m.-).    Cses.   maridmi 
a'stuî   ma.rimi.   Ca?s.   sesta  se- 
cundo ferri.  Cart.    a-sfum   se- 
cundum  nancisci  [•  avoir  pour 
soi    la    m.'].    Cff».    .rstu    sno 
[-en    ayant    pour  soi  la  m.  -J. 
Liv.).  La  —  est  haute  ou  basse, 
cxsestaat  aut  de(icit  mare.  Liv. 
.\  —   basse,    in   motu    recipro- 
cando.  Cic.    1    Poisson  de  mer 
expédié  pour  être  mangé  frais. 
Obsoniam,  ii,  n.  Nep. 
marelle  et  (arch.)  mérelle,  s. 
f.  (Arch.)    Jeton,    palel.     Voy. 
ces  mots.    Jeu   de   la  —,    voy. 
dame,  éCBEC. 
mareyeur,  s.  m.  Celui  qui  fait 
le    commerce     du    poisson     de 
m  T,  de  la  marée.  Cetarias,  ii, 
m.  Cic. 
marge,    s.  f.    Espace    formant 
bordure.  Alargo,  inis,  va.  et  f. 

Liv.   Voy.    BORD,    BORDURE.     I|       

d'un  livre    (espace  blanc  laissé 

autour    d'une    page) .      Marge, 

inis,  m.  et  f.  Ov.  Quint.  Juv.^ 
Fig.)  Famil.  Spatium,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  dare  spatium. 
Cic.  habêre  spatium  ['  donner, 
avoir  de  la  m.  •].  Cic).  Don- 
ner de  la  — ,  laxamentam  du- 
re. Liv.  Avoir  de  la  — ,  vagari 
in  aliquâ  re.  Liv. 

margelle  (lat.  pop.  margella, 
diminutif  de  margo),  s.  f.  Re- 
bord en  pierre  d'un  puits.  Pa- 
teal,  alis,  a.  Cic.  Margo,  inis, 
m.  et  f.  Phxd. 

marginal,  aie,  adj.  Qui  se 
trouve  sur  la  marge.  Margini 
ascriptus.  A. 

marginer  (lat.  marginâre 
[»  border  »].  Plin.),  v.  tr.  Anno- 
ter en  marge.  Margini  ascri- 
bêre.  A. 

margrave,  s.  m.  Nom  donné 
â  certains  princes  souverains 
d'Allemagne.  Marchio,  onis, 
m.  Lat.  mod. 

margraviat,  s.  m.  Dignité  ou 
principauté  de  margrave.  i\/ar- 
chionàtus,  ûs,  m.   Lat.  mod. 

marguerite,  s.  f.  (Arcli.)  Per- 
1-.  Voy.  ce  mot.  1  (P.  anal.) 
Nom  vulgaire  de  la  pâquerette. 
Bellis,  idis.  f.  Plin. 

marguillier,  s.  m.  Chacun  des 
membres  du  conseil  de  fabri- 
que d'une  paroisse.  Matricula- 
rias,  ii,  m.  Ducange. 

mari,  s.  m.  Celui  qui  est  uni  à 
une  femme  par  la  mariage. 
Maritus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
mariÉum  habère.  Cic.)  ;  VÎT, 
viri,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  viro 
nabére  [•  prendre  un  m.  »]. 
Cic.).  Avoir  un  —,  nuptam 
esse  cum  alifjuo.  Liv.  Donner 
un  —  à  sa  lille,  dare  alicui 
fdiam    in   matrimoniam.    Cic. 

l),i  — I    voy.    CONJUGAL,    MARITAL. 

mariable,  adj.  Qui  est  en  état 
1J.3  60  marier.  Jdoneus  ou  tdo- 
nca  nuntiis.Jct.  En  pari. d'une 
jeune  uUo.  Voy.  nubilb. 
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mariage,  s.  m.   Union  légitim» 
d'un   homme    et  d'une  foiume. 
Conjugium,  ii   (•  union  con- 
jugale-),   n.  Cic.    etc.    (ox.:  c. 
l'uUis'  nie^r.  Cic.  latjus  conju- 
gii  capidus,  Nep.  conjugio  ac- 
cipëre  alicujus   fliam.   Tac.)  , 
connubium,  ii,  n.  Cic.  Liv. 
(ex.:    connabii    societas.    Liv, 
connubia  promiscaa.  Liv.  con- 
nabiam   airimére.    Liv.    Sabi- 
norum    connubia   conjungère, 
Cic.  per  connubia  Gsetutos  se- 
cum    miscêre.    Sali.);    matri- 
monium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  matrimoniam  ire  [•  contrac- 
ter   m.-].    Cic.     matrimoniam 
contrahëre.   Suet.  Justin,    sibi 
aliqaam  in  matrimoniam   pe- 
tëre.  Suet.   aliqaam  in  matri- 
moniam dacére.  Cic.    dare    a- 
licai  filiam    in   matrimoniam. 
Cic.  accipére   aliqaam  in  ma- 
trimoniam.   Suet.   fiabêre  ali' 
?uam  in  matrimonio.  Cic.  col- 
ocâre    aliqaam   in    matrimo- 
niam ou  in  matrimonio.  Cic. 
aliquam  sibi  matrimonio  j'an- 
gëre.     Liv.);    DuptiSB,    arum 
(•  noces,     célébration    du    ma- 
riage-, d'oii  -mariage-),  f.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.:  dies  nuptiarum. 
Suet.  alicui   [à  une  jeune  fille] 
nuptias  promittëre.    Sen.   rh. 
nuptias  conciliàre.  Nep.    nup- 
tiis  inter  se  jungi.  Val.-Max. 
nuptias    aspernari.    Liv.    nup- 
tias   alicujUS    recasàre.  Saet. 
celebrâre  nuptias.  Liv.  naptise 
justx   ou   legitimœ.  Cic.    nap- 
tise pares   gradu.   Liv.  nuptise 
impares.  Liv.).   —  morganati- 
que, voy.  ce  mot.  —  d'esclaves, 
contuberniam,  ii,  n.  CoZ.  Curt. 
•    Au  fig.)    Union  établie  entre 
deux  choses.  Voy.  union. 
marier,  v.  tr.  Unir  (un  homme 
et  une  femme)  par  le  mariage. 
Maritàre,  tr.  Plaut.  Suet. Tac. 
icf.  m.  principem.    Tac.  alicu- 
jus filiam  splendidissimë.  Saet. 
lex  de  maritandis    ordinihus. 
Suet.).     {Alicui    virginemi     in 
matrimoniam  dare.  Cic.  Collo- 
câre    in    matrimoniam    ou    in 
jnatrimonio.     Cic.     [Aliqaam] 
nuptam  locàre.  Ter.  ou  collo- 
càre.    Cxs.    et  abs.    collocàre, 
tr.  Cic.   (cf.    coliocâre  virgines 
in  amplissimarum  [amiliarum 
matrimoniie   [-  m.    des    jeunes 
filles  dans  do  riches  familles-]. 
Cic.  [Rep.  I,  121.  (iliam  in  lu- 
calentam  famitiam   collocàre. 
Cic).    S'occupjr  de  —  qqn,  a- 
iicoi  prospicére   axorem.  Cic. 
So  — ,    matrimonio  se  jangëre 
(ou  coniangëre)cam  aliquo  (ou 
cum  ahquà).  Cic.  Ne  pas  vou- 
loir se  — ,  abhorrère  ab  a.vore 
dacendà.  Cic.    aspernari  nup- 
tias (en  pari,  d'une  fille;.  Liv. 
(h  ;rchor  à  se  —,    sibi  quxrëre 
u.xorcm.  Cic.  sibi  quserére  con- 
ilicionem  ou  maritan  Jen  pari, 
il'nne  fille).   Plaut.    Ter.    Etre 
marié,    axorem    duxisse.   Cic. 
Etre  mariée,  nuptam  esse  viro. 
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■       ClC.  Etre  marié  à  qqn,  aliqtiam 

I  habère  in  matrimonio.  Cic. 
l'tio  mariée  à  qqii,  nuptiim 
rsac  alicai  ou  cum  aliijiio.  <Jic. 
lonêre  alicujaa  matrimonium . 
I  ic.  N'être  pas  marié,  axorem 
non  habSre.  Cic.  N'être  pas 
rn.irico,  viram  non  habère.  Cic. 
lire  bien  marié,  ex  animi  scn- 
tcntia    axorem    habère.     Cic. 

I       lilre    bien    mariée,     e.ï   animi 

:  aententiâ  viram  habère.  Cic. 
*,  (Au  fig.)  Unir  une  cliose  avec 
une  autre.  Maritâre,  tr.  //or. 
Col.  (cf.  m.  uimos  vitibas.Col.). 

I       Jangëre  et  conjangère,  tr.  Cic. 

I        etc.  Voy.  ONIB. 

maxieur,  euse,  s.  m.  et  f.  C«- 
iiii.  celle  qui  s'entremet  pour 
faire  des  mariages.  Naptiaram 
conciliator.  Nep.  Marieuse, 
çtta?  nuptias  conciliât.  Cic.  * 
S.  m.  (Rare)    Celui   qui  doit  so 

i       marier  avec   une  femme.  Voy. 

FIANCÉ. 

marin,  ine,  adj.  et  s.  m.  {| 
^dj.  (jui  appartient  à  la  mer. 
Marinus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (e.\.  :  m.  hamor.  Cic.  sal 
marinas  [opp.  à  fossicius] . 
Varr.  terrenam  [animai]  rfif- 
(ert  a  marina.  Qaint.}  ;  xna- 
ritimus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.;  sal  maritimas.  Varr.). 
»  Brise  — ,  ventus  a  mari  ejco- 
'  riens  ou  veniens.  Cic.  Cheval, 
veau  — ,  voy.  morse,  phoque. 
Aigue-marine,  voy.  ce  mot.  || 
(P.  ext.)  Trompette  — ,  voy. 
CONQUE.  T  S.  m.  Homme  dont 
la  profession  est  de  naviguer 
sur  la  mer.  Naata,  se.  m.  Cic. 
Les — ,  naatici,  oram,  m.  pi. 
Liv.  cf.  Marins  fournis  par  les 
alliés,  socti  nat^aies.  Liv.  Les 
—  de  l'Etat,  classiarii,  arum. 
m.  pi.  Nep.  classici  (s.-e.  mili- 
tes ou  naata?),  orum,  m.  pi. 
Curt.  Tac.  La  vie  du  — ,  vita 
maritima.  Cic.  La  science  du 
— ,  disciplina  navalis.  Cic. 
scientia  reram  naaticaram. 
Cic.  Un  bon,  un  habile  — , 
naaticse  artis  peritas.  Frontin. 
Etre  un  —  prudent,  circons- 
pect, navigâre  caatê,  non  te- 
merê.  Cic.  ||  Famil.  Un  — 
d'eau  douce,  naata  maris  ex- 
pers.  .4.  (d'apr.  //or.).  1  .S.  f. 
Marine.  (Arch.)  Rivage  de  la 
mer.  Maritima  ora.  Cic.  \\  Tout 
ce  qui  se  rapporte  à  la  naviga- 
tion sur  mer.  Res  maritimee. 
Cic.  Res  naatica;.  Cic.  (cf. 
scientia  reram  naaticaram. 
Cic).  La  —  marchande,  naves 
mercatorise  ou  onerariss.  Plaat. 
Csts.  ou  simpl.  oneraria;,  a- 
ram,  f.  pi.  Cic.  La  marine 
marchande  n'a  rien  à  faire. 
conqaiescit  mercatoran\  navi- 
gatio.  Cic.  La  —  militaire,  co- 
pias navales.  Liv.  classis,  is,  f 
Cic.  Il  (Spéc.)  La  matériel  et  le 
personnel  qui  composent  l'ar- 
mée navale  d'un  pays.  Naati- 
cum  instramentam.  Liv.  Res 
navalis.  Liv.  Va  officier  de  — , 
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cen<orio  classiarias.  Tac.  (Ann. 
XIV,  8).  Infanterie  de  — ,  mi- 
lites nautici  ou  simpl.  naattcf, 
oram,  m.  pi.  Liv.  classici  mi- 
lites ou  simpl.  classici  (s.-o. 
milites  ou  naatœ),  m.  pi.  Cart. 
Tac.  classiarii,  oram,  m.  pi. 
Nep.  Une  puissante  — ,  magni 
navales  exercitas.  Liv.  Possé- 
der une  puissante  — , plarimam 
valêre  classe  maritimisrjae  ré- 
bus. Liv.  Il  Tableau  représen- 
tant des  vues  de  la  mer,  des 
vaisseau.'i,  eic.  Naves  pictae.  A. 
Faire  des  — ,  naves  pingëre. 
Plin.  Il  Odeur  de  la  mer.  Odor 
marinas.  Varr.  Sapor  mari- 
nas. Varr.  Sentir  la  — ,  avoir 
un  goiit  de  — ,  mare  olêre  ou 
sapêre.  l'arr. 

marinade,  s.  f.  Saumure  dans 
laquelle  on  conserve  des  vian- 
des, etc.  Sahara,  œ,  f.  Col.  T 
iP.  ext.)  Aliments  conservés 
dans  de  la  saumure.  Voy.  con- 
diment, sALMiRE.  T  Vinaigre, 
vin  assaisonné  d'herbes,  d'épi- 
ces,      etc.     Voy.     CONDIMENT,     VI- 

NAir.RE.  Il  [P.  ext.)  Alimenis 
ainsi  préparés.  Voy.  salaifon. 

marine,  ée,  adj.  Corrompu  p.^^ 
l'eau  de  mer.  .Marino  morsa 
corraptas.  A.  (d'apr.  Plin.}. 

mariner,  v.  tr.  Mîttre  (des 
viandes,  des  poissons)  dans  la 
saumure,  et,  (p.  ext.)  faire 
tremper  ces  aliments  dans  du 
vinaigre,  dans  du  vin  assaison- 
né, etc.  Condire,  tr.  l'iaat. 
Plin.  (cf.  in  aceto  condire. 
Plin.  c.  condimentis.  Plaat.). 
Poissons — ,  daratimariâ  pis':es. 
Quint.  Action  de  — ,  salsara, 
a»,  f.  Varr.  Col.  \\  Intransitivt . 
Etre  dans  la  marinade.  Mace- 
ràri,  pass.  Plin.  Laisser  — , 
condire,  tr.  Plin. 

maringouin,  s.  m.  Moustique 
des  pays  chauds.  Voy.  mousti- 
que. Il  (Fig.)  Voy.  critique,  en- 
vieux. 

marinier,  ière,  adj.  et  s.  m.  || 
Adj.  Qui  a  rapport  à  la  mer, 
à  la  navigation.  Voy.  marin, 
MARITIME.  *[  cS.  m.  Homme  em- 
ployé à  la  manœuvre  d'un  na- 
vire. Nauta,  a?,  m.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Homme  employé  à  la 
manœuvre  des  bateaux  de  ri- 
vière. Naata,  se,  m.  Cic. 

marionnette,  s.  f.  Figurine  re- 
présentant un  personnage  qu'on 
fait  mouvoir  â  l'aide  de  fils. 
Simalacram  ligneam  qaod 
nervis  movetar  et  agitatar.  A. 
Nervis  alienis  mobile  lignam. 
Hor.  Plangancala,  se,  f.  Cic. 
(Att.  VI,  1,  25).  Il  (Fig.)  Person- 
ne qu'une  autre  dirige,  fait 
mouvoir  à  volonté.  Voy.  fan- 
toche. Tu  n'es  qu'une  — ,  du- 
ceris  at  nervis  alienis  m.obile 
lignam.  Hor.  ^  Simulacre.  Voy. 
ce  mot. 

marisque,  s.  f.  Espèce  de  grosse 
figue.  Marisca,  a?,  f.  Col.  Plin. 
1  (P.  anal.)  Tumeur  hémor- 
rhoïdale.  Marisca,  se,  f.  Jav. 
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marital,  aie  (lat.  maritalis. 
Ov.  Col.  L/ict.],  adj.  Qui  a  rap- 
port au  mari.  (Traduire  parle 
génit.  marifi.)  La  puissance  — , 
manas,  ùs.  f.  Gaj.  dig. 

maritalement.  aJv.  A  la  ma- 
nière d'un  mari.  Mariti  more. 
.1.  Vivre  —  avec  une  femme, 
habère  amicam  in  axori»  loco. 
Ter. 

maritime,  adj.  Qui  a  rapport 
a  la  mer.  Maritimus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  nc- 
gotiatio.  Cic.  m.  bellam.  Cic. 
imperiam.  Cic.  urbs.  Cic.  po- 
palas.  Cic.  civitas.  Cic.  Liv. 
emporiam.  Liv.).  Un  puissant 
Etat  — ,  civitas,  geris  maltam, 
mari  pollens,  navibas  ou  clas- 
se permaltum  x'alens.  Liv. lue 
ville  —  florissante,  arbs  empo- 
rio  florentissim.x.  Liv.  Avoir 
l'empire  — ,  mari  imperâre, 
Liv.  Il  Arsenal  —,  navale,  is,  n. 
Liv. 

maritorne,  s.  f.  Femme,  fille 
mal  tournée,    malpropre.  Voy. 

LAIDERON,    SOUILLON. 

marivaudage,  s.  m.  Action  do 
marivauder.  Voy.  affectation, 

GALANTERIE. 

marivauder,  v.  intr.  Faire  des 
galanteries  raffinées.  Voy.  ga- 
lanterie. 

marjolaine,  s.  f.  Planta  aro- 
matique. Amaracas,  i,  m.  f. 
Cato.  Nirg.  et  amaracam,  i,  n. 
Plin.  Sampsachns.  i.  m.  Cels. 
De  — .  amaracinas,  a,  um, 
adj.  Plin.  sampsachinas,  a, 
am,  adj.  Plin.  Onguent  ou  es- 
sence de  — ,  amaracinam,  i,  n. 
Lacr.  Isid. 

marjolet,  s.  m.  (.\ich.)  Frelu- 
quet. Voy.  ce  mot. 

marmaille,  s.  f.  (Famil. )Troupe 
de  marmots.  Pueroram  tarba. 
A. 

marmelade,  s.  f.  Mets  compo- 
sé de  fruits  écrasés.  Liqnamen, 
inis,  n.  Apic.  —  de  dattes, pa- 
lathiam,  ii,  n.  .\fart.  —  de  fi- 
gues sèches,  patatha,  œ,  f.  Valg, 
Il  (P.  anal.)  Etat  d'une  viande 
trop    cuite.     Voy.    douillie. 

marmite,  s.  f.  Vase  de  terre 
ou  de  métal  dans  lequel  on 
fait  bouillir  des  aliments.  Olla, 
se,  f.  Cic.  Aa!a,  se,  f.  Plaut. 
Gell.  Petite  — .  oUala,  œ,  !. 
Varr.  Apal.  Cuit  à  la  — ,  olli- 
coqaas,  a,  um,  adj.  l'arr.  De 
— ,  relatif  aux  — ,  ollarias,  a, 
am,  adj.  Plin.  P.  plaisant.  Nez 
en  pied  de  — ,  sima  naris. 
Mart.  Qui  a  le  nez  en  pied  de 
— ,   simus,    a,    am,   adj.    Sén. 

Mari,    ou    silus,    a,   nm,    adj. 

Cic.  (N  .  D.  I,  80).  l^ig.  La  — est 

renversée  (le  dîner  n'a  pas  lieu, 

p.    ext.    on     ne    donne   plus  à 

dîner    dans    la    maison),    c//a 

maie  fervet.    Petr.  1    (P.  ext.) 

Ce    que   contient    la   marmite. 

Olla,  se,  f.  Cic.  (cf.  olla  carnis. 

Cato.  Col.).  Ecumer  la  — ,  voy. 

tccvMER,    et  (fig.)  faire  le  métier 
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<i«   piqua-ïssiette,    voy.   fara- 

•  ITE. 

marmiteux,  euae,  adj.(Ar.-li.) 
Pacalia.  Voy.  ce  mot.  1  Checif, 
misérable.  Voy.  c«à  mots,  i^uf'- 
Mtantivt.  L'ii  ' — ,  (un  pauvre 
diable),  voy.  p.  Côl,  cal.  1. 

mariniton,  s.  m.  Aide  de  cui- 
>iii8  de  bai  etaae.  Magirisciam, 
u.  n.  Plin.  (.XXXIII,  157). 

marmonner,  v.tr.  (Arch.)  Dire 
enire   ses  denu.    Voy.  MÀRaoT- 

Tl  R. 

marmoréen,  enne,  adj.  Qui 
est  de  la  uature  du  marbre. 
Marmoreas,  a,  am,  adj.  Cic. 
\'irg. 

marmot,  s.  m.  (Arch.)  Singe. 
Voy.  ce  mot.  ||  Figurine  bi- 
zarre. Voy.  CARICATURE,  MAR- 
MOUSET. 1  Petit  enfant.  Voy. 
BAUBiN.  Il  Au  (ém.  Une  marmot- 
te. Voy. fille.  Il  (Loc.  prov.)Cro- 
quor  le  — ,  c.-a-d.  se  morfon- 
dre, voy.  MORFONDRE. 

marmottage,  s.  m.  Action  de 
marmotter.  Massitatio,  onis,  (. 
Apai.  Il  Ce  qu'on  marmotte. 
IneptUe,  arum,  f.  pi.  Cic. 
marmotte,  s.  f.  Quadrupède 
rongeur,  animal  hibernant. 
^Vus  aipinas.  Plin. 
marmotter,  v.  tr.  Dire  (qqch.) 
entre  ses  dents,  et  (absol).  Se- 
cam  marmuràre  oti  marmuril- 
làre.  Plaat.  Mattire,  tr.  et 
intr.  Platit.  Ter.  Massûre,  intr. 
Piaat.  Virg.  Mussitàre,  tr.  et 
intr.  Plaat.  Liv. 
marmotteur,  euse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  marmotte. 
Miu$itator,  oris,  m.  Valg.  Une 
marmotteuse.  Qiue  massitat. 
Plaut. 

marmouset,  s.  m.  Figurine 
représentant  une  idole,  t^ima- 
lacrum  dei.  A.\\  (P.  ext.)  Figu- 
rine bizarre.  Imago  in  pejus 
e((icta.  A.  ',  (P.  cxt.)  Petit  gar- 
çon, et.  p.  ext.,  petit  homme. 
Frustam  paeri.  Plaat.  Pasillas 
homo.  Cic. 
mamage,   s.    m.     Action    de 

marner,  ifargx  inspersio.  A . 
marne  (lat.  pop.  margala),  s. 
f.  Terra  grasse,  propre  à  amen- 
der certains  terrains.  Marga, 
se,  t.  Plin.  Candida  argilla. 
Plin.  ou  rimpl.  argilla,  as,  f. 
Plin. 

1.  marner,  v.  tr.  Amender  à 
l'aide  de  la  marne.  Margà 
ttercorâre.  A.  ou  margà  ube- 
res  U'jros  f  acéré.  A. 
marneux,  euse,  adj.  Qui  ap- 
partient à  la  marne.  Argilla- 
ceas,  a,  am,  adj.  Plin. 
mamière,    s.    f.    Carrière    de 

marne,  ilargse  (odina.  A. 
maroquin,  s.  m.  Peau  de  chè- 
vre ou  de  bouc  apprêtée.  Par- 
thica  pellis.  Marc.  dig.  Fait  en 
— ,  parikicat,  a,  am,  adj . 
Amm.  Claad.  (c(.  p.  «acculas. 
Amm.  p.  cingaia.  Claad.). 
marotte,  s.  f.  (Arch.)  Petite 
tlle.  \oy.  FIH.8.  1(Fig.}  Attri- 
but donné  à  la  Folie,   sceptre 


carni  de  grelots,  .^annfonij!  ri- 
aiculam  sceptrwn.  A.  ^  l'ig. 
(Famil.)  Folle  manie.  Jnsana 
cupiditas.  Cic. 

marouQe,  s.  m.  Impudent  ma- 
raud.   Voy.   COQUIN,  MARAVD. 

marquant,  aute,  adj.  Qui  a 
une  marque  particulière.  M- 
signia,  e,  adj.  Cic.  /•-.rimius,  a, 
am,  adj.  Cic.  Egregiui,  a,  am, 
adj.  Cic.  Caractère  —  (d'une 
chose),  insigne,  is,  n.  Cic.  |{ 
^P.  ext.)  Uu  personnage  —,  vir 
insiynis.  Cic.  singalaris.  Cic. 
Etre  un  personnage  — ,  inter 
omnes  inaignem  esse.  Cic, 

marque,  s.  f.  Trace  laissée  par 
une  chose  et  qui  STt  à  la  faire 
reconnaître.  Vestigium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  v.  socci.  Plaat. 
vestigium  (acéré.  Cic.  Quint. 
voy.  trace);  nota,  m,  f.  Cic. 
Liv.  (voy.  SIGNE  [distinctif]) . 
—  de  coups,  vibix,  bicis,  f. 
Plaat.  Cato.  Plin.  —  de  roue, 
orbita,  x,  t.  Cic.  —  syr  le 
corps,  voy.  signe,  tacbb.  —  de 
feu  (sur  un  pelage),  voy.  mou- 
cheture. Il  Empreinte  laissée 
sur  une  chose  pour  la  faire  re- 
connaître. Character,  eris,  m. 
Col.  —  sur  un  tonneau,  sur 
un  pot,  voy.  étiquette.  Vin 
d'excellente  — ,  optima  nota 
vini.  Col.  Il  (Absol.)  La  marque 
(signe  infamant  appliqué  sur 
l'épaule  avec  un  1er  rouge), 
stigma,  znatis,  n.Sen.  Qaint. 
(ex.:  stigma  alicui  scribëre  ou 
inscrihêre.  Sen.);  inscriptio, 
onis,  f.  Petr.  (ex.:  inscriptio 
frontis.  Petr.^;  nota,  39,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  alicui  notam  turpitu- 
dinis  inarëre.  Cic);  macula, 
SB,  f.  Cic.  Liv.  (voy.  tare).  1 
Tout  ce  qui  sert  à  faire  re- 
connaître qqch.  Nota,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  notœ  librarioram. 
Cic.    [de    Or.    III,  173 J.    nota 

}'  m.  dans  un  livre  •].  Cic. 
Pis.  73].  Sen.  [ep.  6,  5]);  in- 
dicium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
veneni.  Cic.  indicio  esse  aiicai 
rei.  Nep.  ou  avec  une  prop. 
relat.  '1er.  Nep.  voy.  indice)  ; 
signum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
signa  doloris  ostendére.  Cic. 
occupationum  mearum  lihi 
signam  sit  Uhrarii  manas.Cic. 
signa  timoris  mittêre  [•  laisser 
voir.].  CsBS.  voy.  signe).  ||  (Au 
fig.)  Caractère  "propre  auquel 
une  chose  sa  reconnaît.    Voy. 

caractère  et   CARACTÉRISTIQUE. 

marquer,  v.  tr.  et  intr.  ||K.  tr. 
Faire  reconnaître  (une  chose, 
une  personne  par  la  trace  qui 
est  laissée).  Signàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  quasi  signàre  in  ani- 
mo  suam  speciem.  Cic).  Em- 
preinte d'une  roua  marquée 
sur  le  sol,  impressa  orbita.  Cic. 
Il  Faire  reconnaître  (une  chose, 
une  porsonn  ))par  uno  emprein- 
te qu'on  trace.  Notàre,  ir.Cic. 
etc.  fex.  :  n.  gruges.  Calp); 
signàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  pc- 
cuniam  i'  la  monnaie  ii  signo. 


Liv.  denarius  signalas  i'ieto-~ 
riù.  Plin.  pecades  charactere. 
Col.);  iasignire,  tr.  Liv.  Tac. 
Saet.  (ex.  :  Postamiua  nuUii 
tristi  nota  est  insignitas.Liv.). 
—  (un  criminel),  voy.  marque. 
Fig.  Un  ouvrage  marqué  au. 
bon  coin,  opus  oplimx  notât. 
Sen.  Voy.  coin.  1  Faire  recon- 
naître qqch.  par  qq.  moyen. 
Indicàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
dolorem  facrimis.  Cic.  vultuf 
indicat  mores.  Cic.  voy.  indi- 
quer, dénoter);  notàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqucm  dccore. 
Cic.  ita  notata  reliqaisse.  Cic. 
caput.  Cic.  débet  vacàre  etiani 

locus,  in  qao  notentar  qase 

Quint.);  signiScàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  quod  ille  sxpe  mi/ii 
litteris  signiÇicavit.  Cic.  aliad 
nihil  liabeo,  quod  ex  iis  a  te 
verbis  significari  putem.  Cic. 
voy.  indiquer).  ||  Désigner,  fixer, 
prescrire.  Voy.  ces  mots.  A  uno 
place  marquée,  certo  loco.  Sen. 
A  l'hcîura  marquée,  stato  tem- 
pore.  Plin.  constituto  tcnxpore. 
Cic.  Il  (Spéc.J  Marquer  la  taill» 
(en  pari,  d  un  vêtement),  ar- 
ias ejcprimëre.  Tac.  Des  traits 
marqués,  eJHjresiiora  oris  li- 
neamenta.  Cic.  T  (F'S-)  Faire 
reconnaître  (une  chose,  une 
personne)  par  uu  caractère  spé- 
cial.   Voy.  exprimer,    montrer, 

MANIFESTER,    INDIQUE».   — '    à  qqu 

son  estime,  sa  reconnaissance, 
son  respect,  voy.  témoigner. 
Absol. Un  mécontentement  mar- 
qué, c.-à-d.  rendu  évident, 
vuy.  évident,  manifeste.  Avoir 
pour  qqn  dos  attentions  mar- 
quées, aliqaem  colère  diligen- 
ter.  Cic.  ^  V.  intr.  Laisser  sa 
trace.  Voy.  trace.  ||  (Fig.)  Lais- 
ser une  impression  durable. 
Voy  IMPRESSION.  ||  Se  mettre  en 
relief  par  son  mérite.  Voy.  mar- 
quant. 

marqueter,  v.  tr.  Parsemer 
de  marques.  Maculis  variàra 
ou  simpl.  rariâre.  Plin.  Mar- 
queté, maculia  sparsas.  Virg. 
varias,  a,  am,  adj.  Cic.  T  (P. 
ext.)  Former  dos  pièces  do 
marqueterie.  Distinguêre  (opas 
aliquà  re).  A.  Marqueté,  ver- 
miculatus,  a,  um,  adj.  Lacil. 

marqueterie,  s.  f.  Assemblage 
de  pièces  do  rapport,  de  ma- 
tière ou  do  couleur  dilTérente. 
Opus  vermicalatam.  Plin.  Une 
—  d'ivoire,  opas  ebore  distinc- 
tum.  Plin.  Pièce  de  — ,  Cesse- 
ra, as,  f.  Vitr.  ||  Fig.  Un  ouvrage 
da    — ,  voy.  centon. 

marquis,  s.  m.  (Arch.)  Chef 
d'un  domaine  placé  à  la  fron- 
tière d'un  Etat.  Marchio,  onis, 
m.  Dacange. 

marquisat,  s.  m.  Dignité,  ti- 
tre de  marquis,  et,  p.  ext., 
terre  à  laquelle  était  attaché 
ce  titre.  MarclUonis  dignitas. 
A.  Marchionatus,  ûs,  m.  ûu- 
cangc. 

marquise,  i.  f.   Femme   d'ua 
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marquii.  Marchionista,  m,  t. 
Dacange.  Marcliionis  axor. 
A.  T  Auvent  construit  aiido3- 
8U9  d'une  porte,  frothyram,  i, 
n.  [7p.  Voy.  auvent. 
marraine  (lat.  pop.  matrana, 
ilo  mater),  ».  f.  Celle  qui  tient 
un  enTant  sur  les  fonts  baptis- 
maux. Matrina,se,  f.  Dacange. 
marri,  ie,  adj.  (Arch.)  Attris- 
té. Voy.  ce  mot. 

1.  marron,  s.  m.  Fruit  du 
marronnier.  Castanex  nax. 
Virg.  Fig.  C'est  moi  qui  tire 
les  marrons  du  feu,  ego  sem- 
per  apros  occido,  sed  alter  ati- 
tiir  pulpamento.  Dioclet.  ap. 
Vopiic.  Il  Pris  adjectivt.  La 
couleur  — ,  color  fuacos.  Plin. 
*t  (P.  anal.)  —  d'Inde,  castanex 
Indicx  nax.  A. 
S.  marron,  onne,  adj.  En 
pari,  d'un  esclave  qui  s'est  en- 
fui dans  les  bois.  Voy.  fugitif. 
^  (P.  anal.)  Qui  exerce  une 
profession  sans  titre,  sans  bre- 
vet.  Voy.    INTERLOPE. 

marronnier,  s.  m.  Variété  de 
châtaignier.  Voy.  châtaignier. 
—  d'Inde,  castanea  Indica.  A. 

marrube,  s.  m.  Plante  à  odeur 
forte,  à  saveur  acre.  Marrii- 
bium,  ii,  n.  Col.  Plin. 

mars,  s.  m.  Troisième  mois  de 
l'année.  Martias  mensis.  Plin. 
De  — ,  Martius,  a,  nm,  adj. 
Cic.  (cf.  calendx,  nonar,  idus 
ilartise.  Cic.)  .  ||  Blé  de  —, 
martia  sementis.  Plin.  et  (el- 
lipt.),  les  — ,  trimestre  triticam. 
Plin. 

marsouin,  s.  m.  Cétacé,  dit 
vulgairement  pourceau  de  mer. 
Porcalas  marinas.  Plin.  (IX, 
i5).  Tarsio,  onis,  m.  Plin. 
(IX,  Si.).  Il  (Fiç.)  Homme  laid, 
mai  bâti.  Voy.  laid. 

martagon,  s.  m.  Lis  d'un 
rouge  orangé.  Liliam  rabeam 
o\i  parpuream.  Plin.  Crinon, 
>,  n.  Plin. 

marte.  Voy.  martre. 

marteau  (lat.  pop.  martellas, 
p.  martalas  ou  niarcalas],  s. 
m.  Outil  formé  d'un  manche 
et  d'une  masse  de  fer.  Malleus, 
i,  m.  Plaat.  Liv.  (cf.  malleo- 
rnm  rostram  [■  tête  de  m.  •]. 
Plin.).  Gros  —  (de  forgeron), 
marctis,  i,  m.  Isid.  Petit  — , 
malleolas,  i,  m.  Cels.  marca- 
tas,  i,  m.  Lacil.  Fronto.  Battu 
au  — ,  malleatas,  a,  nm,  adj . 
Col.  Ulp.  —  à  pointes  (de  tail- 
leur de  pierres),  dolatoriam, 
ii,  n.  Veget.  ||  (Fig.)  Etre  entre 
l'enclume  et  le  — ,  voy.  p.  755, 
col.  3.  Avoir  un  coup  de  — 
(le  cerveau  fêlé),  voy.  p.  890, 
col.  3.  ^  Arme  contondante 
du  moyen  âge.  Voy.  masse. 


martel,  s.  m.  (Arch.)  Action  de 
marteler.  Puisas  mallei.  Plin. 
Donner,  mettre  —  en  tête  à 
qqn  (le  frapper  d'inquiétude), 
scrapalam  injicère  alicai.  Ter. 
et  [ellipt.)    avoir,  se   mettre  — 
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en  tête,    prendre    —    en    tête, 
sollicitam  esse.  Cic. 

martelage,  s.  m.  Action  de 
iiiarteltir.  Voy.  martel. 

marteler,  v.  tr.  liattro,  tra- 
vailler à  coups  do  marteau. 
Malleo  tundêre  ou  contandêre. 
Plin.  ou  simpl.  tandcre,  tr. 
Plin.  (cf.  ferram  non  aptam 
tandcndo.  Plin.).  Fabriquer  on 
martelant,  cadêre  tr.  Val,/. 
Façonner  en  martelant,  dacê- 
re,  tr.  Plin.  Martelé,  mcUlea- 
tas,  a,  um,  adj.  Col.  Ulp.  \\ 
(Fig.)  Faire  résonner  comme  les 
coups  d'un  marteau.  Crebris 
ictibas  palsàre.  A.  Crebro  icta 
tandére.  Lucr.  Sons  martelés, 
voy.  NBT.  Il  Soumettre  â  un  ef- 
fort pénible.  Asperius  tractàre. 
A.  Invita  Minervà  (aliqaid)  (a- 
cère.  Hor.  Des  vers  martelés, 
voy.  DUR,  ROCAILLEUX.  Avoir  la 
tête,  le  cerveau  martelé,  voy. 
.martel. 

martelet,  s.  m.  Petit  marteau. 
.Malleolas,  i,  m.  Col.  Marcalas, 
i,  m.  Lacil. 

marteleur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
travailla  au  marteau.  Mallea- 
tor,  oris,  m.  Mart. 

martial,  aie,  adj.  Qui  a  un 
caractère  guerrier.  Bellicas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Bellicosas,  a, 
um,  adj.  Liv.  Fero.x,  adj.  Z.iu. 
Martias,  a,  am,  adj.  liv.  \\ 
Cour  martiale,  (tribunal  mili- 
taire). Voy.  tribunal.  ^  (Arch.) 
Ferrugineux.  Voy.  ce  mot. 

1 .  martinet,  s.  m.  Espèce  d'hi- 
rondelle à  longues  ailes.  Apas, 
podis,  m.  Plin.  Cypselas,  i,  m. 
l'Un. 

2.  martinet,  s.  m.  Lourd  mar- 
teau. Marcas,  i,  m.  Isid.  ^ 
Fouet  formé  do  plusieurs  la- 
nières. Loram,  i,  n.  Plaat.  Ter. 

martin-pêcheur,  s.  m.  Oiseau 
qui  vit  le  long  des  cours  d'eau, 
Alcedo,  inis,  i.  Plaut.  Fronto. 
Alcyon,  onis,  ace.  plur.  onas, 
t.  Prop.  Plin. 

martre,  s.  f.  Petit  mammifère 
carnassier  dont  la  fourrure  est 
estimée.  Mêles  et  melis,  is  (gé- 
nit.  plur.  melium],  f.  Varr. 
Plin.  Mus  silvestris.  Amm. 
Fêles  et  (élis,  is,  f.  Varr.  Col. 
De  — ,  melinus,  a,  um,  adj. 
Plaut.  marinas,  a.  um,  adj . 
Justin.  —  domestique,  voy. 
fouine.  —  mineure,  voy.  be- 
lette. —  blanche,  voy.  her- 
mine.  ^  Peau  de  cet  animal 
employée  comme  fourrure.  Pel- 
lis  jnelina.  Plin.  ou  marina. 
Justin. 

martyr,  yre,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  souflert  la  mort 
pour  sa  foi  religieuse.  Martyr, 
yris,  m.  et  f.  Eccl.  Fig.  Le 
commun  des  — ,  valgas,  i,  n. 
Cic.  Il  (P.  anal.)  Celui,  celle 
qui  a  souffert  un  supplice  im- 
mérité. Voy.  victime.  Il  (P. e.\t.; 
Celui,  celle  qui  a  souffert  pour 
rester  fidèle  à  une  cause.  Qui 
(goas)    vitam   rei    alicai    con- 
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donat.  A.  ||  (Fig.)  Celui,  celle 
qu'une personne,une  chose  tour- 
mente. Qui  (quêe)  ab  aliqao  (ou 
aligaâ  re)  craciatur  ou  enecO' 
tur.  A.  Etre  le  —  de  qijn,  ab 
aliquo  craciari  ou  enecàri.  Cic. 

martyre,  3,  m.  Action  de  souf- 
frir les  tourments  ou  la  mon 
pour  la  foi.  Martyriam,  ii,  n. 
Eccl.  Il  (Fig.)  Tourment  cruel 
(physique  ou  moral).  Cracia- 
tus,  ùi,  m.  Cic.  Souffrir  le  — , 
craciûri.  Cic.  torqaêri.  Hor. 
(cf.  t.  inxndià  vel  amore.  Hor.). 

martyriser  (lat.  eccl.  marty- 
rizarej,  v.  tr.  Livrer  au  mar- 
tyre. Martyrio  afficére.  D. 
Fig.  Accabler  de  mauvais  trai- 
tements. Cruciâre.  tr.  Cie.  Ex- 
craciâre,  tr.  Cic.  Torqaêre,  tr. 
Cic. 

martyrologe  (lat.  eccl.  du 
moyen  âge  martyrologium).  a. 
m.  Catalogue  où  sont  recueillis 
les  noms  et  les  actes  des  mar- 
tyrs. Martyram  index.  A. 

marum,  s.  m.  Germandréo 
maritime.    Maron,  i,    n.  Plin. 

mascarade,  «.  f.  Divertisse- 
ment où  les  cens  sont  déguisés 
et  masqués.  Voy.  déguisement. 
Il  (Fig.)  Déguisement  ridicule. 
Voy.  déguisement. 

mascaret,  s.  m.  Flot  qui  re- 
foule le  courant  d'un  fleuve. 
J^stas  maxime  tamentes.  Plin. 

mascaron,  s.  m.  Figure  de 
fantaisie  servant  d'ornement. 
Persona,  se,  f.  Plin.  Ulp. 
dig.  (ex.:  personas  tegalarum 
extremis  imbricibas  imposait. 
Plin.  [XXXV,  152].  rostram 
personx.  Ulp.  dig.). 

masculin,  ine,  adj.  Qui  ap- 
partient au  mâle.  Virilis,  e, 
adj.  Sali.  fr.  Liv.  (ex.;  v.  se- 
cus.  Sali.  fr.  Liv.  sexus.  fron- 
to.); masculus,  a,  um,  adj. 
Phsed.  ye\.:  m.  gênas.  Phsed.); 
masculinus,  a,  mn,  adj. 
Phaed.  Plin.  (ex.:  m.  sexus. 
Plin.).  Du  sexe  — ,  voy.  »ule. 
T  (Gramm.)  Le  genre'  — ,  et, 
ellipt.,  le  — ,  mascalinam  gê- 
nas. CKaris.  virile  gênas.  Gell. 

Qui  est  du  genre  —    otj  du  , 

masculinus,  a,  am,  adj.  Cha- 
ris.  Au  — ,  masculine,  adv. 
A  m. 

masculinité,  s.  f.  Qualité  de 
ce  qui  est  masculin.  Virilitat,. 
atis.  f.  Plin. 

1.  masque,  s.  m.  Faux  visage 
dont  on  se  couvre  la  figure. 
Fersona,  as.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
comica.  Quint,  tragica.  Phsed. 
personâ  tectam  capat.  Val.- 
Max.  personne  distortis  oribas 
déformes.  Varr.  personam  in- 
daère.  Mart.  at  ex  personâ 
mihi  ardére  ocali  hommis  his~ 
triones  viderentar.  Cic.);  lar- 
va,  33,  f.  /l'or.  ;sat.  I,  51,  6Ji). 
Petr.  [UU,  5).  —  de  Gorgone, 
os  Gorgonis.  Cic.  ||  (Fig.)  Faus- 
se apparence  dont  on  se  revêt. 
Persona,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
personam  indaére.    Cic.  Sen. 
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pfrsonam  capére  [opp.  à  depo- 
nire].  Cic.  per$oniim  ahjicère 
[opp.  à  iamfre].  Cic.  dmfum- 
moao  induit  personam  philo- 
sophi.  Cic.  personam  vin  boni 
$ascipërf.  Cic.  personjm  sibi 
acconitnoditri^  oa  nptâre.  Cic. 
ille  finis  .4ppio  alienx  personœ 
ferendse  [•  c'est  ainsi  qu'A,  je- 
ta le  m.-].  Liv.  alicui  perso- 
nam demêris.  Cic.  cadit  perso- 
na.  manet  res.  Pers.V.  inte- 
gumeDtum.i,  n.Cic.  es.:  in(t!- 
yumenfa  dissimatationis.Cic. 
i.^tias  insi'jnis  neyuitia  fron- 
Us  ini-olafa  integamentis .  Cic. 
[Pis.  12].  tibenter  enim  te  evo- 
lutam  mis  inteijamentis  dis- 
simalafionis  fua-  nadatumqae 
perspicio.  Cic.  [^doOr.  II,  350]s 
involucrum,  j.  n.  Cic.  (oi.: 
involacris  limalationam  tegi. 
Cic.  per  involucra  atqae  inte- 
gamenta  perspicére  aliduid. 
Cic);  simulatio.  ODis,  i.Cic. 
etc.  (ex.:  fatiax  imitatio  sima- 
latioqae  virtatis.  Cic.  ita  res 
agatar,  ut  ne  simulatio  quidem 
scquitatis  uUa  adhibeatur.  Cic. 
sammam  pradentiam  simala- 
tione  stultitise  tegëre.  Cic.  si- 
mulatione  omissà.  Curt).  \\ 
(Par  eit.)  Personne  masquée. 
Personatas  homo.  Cic.  Fig. 
Personne  désuisée,  même  trad. 
ici.  car  ego  personatas  amba- 
lem?  etc.).  i  Empreinte  qu'on 
prend  des  traits  de  tiuelqu'un. 

VOV.      EMPREINTE.      ||    MaiCurOU. 

PérsoDa.  se,  f.  Pim.  Ulp. 
(ex.;  personse.  e  qaarum  ros- 
trit  aqaa  satire  solet.  Ulp. 
[dig.  XI.\,  I,  17,  9]).  T  Aspect 
jiarticulier  que  présente  la 
physionomie.  Voy.  trait,  por- 
trait, PBT.siosoMiE.  Il  Aspect 
particulier  du  visage.  Faciès, 
ei,  f.  Cets. 

2.  masque,  s.  f.  Filli;,  femme 
cfTrontée  (arch.).  Voy.EFFiioNTÉ. 

masquer,  v.  tr.  et  intr.  ||  l'.tr. 
<  acher  sous  un  musqué. /•'erso- 
nam  alicui  aptàre  ou  alicujus 
capiti  imponêre.  Cic.  Masqué. 
personatas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Se  — ,  personam  sibi  accom- 
modàre  ou  aptàre.  Cic.  perso- 
nam indaére.  (^ic.  personâ 
capat  tegëre.  Val.- Max.  Etro 
masqué,  personam  alienam 
(erre.  Liv.  \\  (Fig.)  Déguiser  sous 
une  fausse  apparence.  Tegëre, 
tr.  Cic.  Ohteyêre,  tr.  Cic.  Ob- 
tendëre,  tr.  Cic.  (cf.  obt.  qu<isi 
velii  qaibusdam  naturam  . 
Cic.).  Ùisiimalàre,  tr.  Cic.  Voy. 
CACHBR,  DÉCUI'^BR,  DissmuLEH. 
*  (P.  ext.)  Couvrir  en  mattani 
devant  ou  dessus  qqch.  qui 
intercepte.  0[lic'':re,  tr.  Cic. 
(cf.  ombra  terrx  soti  officiens. 
Cic.  officére  prospecta.  Aact. 
h.  AÇr.].  —  la  vuj,  (alicujast 
lammibus  obstruëre.  Cic.  pro- 
spect am  impedlre.  des.  adi- 
mirc.  Liv.  proltibëre.  Sali,  ad- 
epectam  exclarlëre.  Sen.  Ro- 
traDcbemeot    masqué,   vallam 
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arcum.  Liv.  —  ses  mouvements 
H  l'infanterie  (ennemie^,  pcdi- 
tibits  conspectum  e.vercitCis  in- 
lers^pire.  Liv.  1  (Arch.)  V.  intr. 
Sa  couvrir  le  visage  d'un  mas- 
que, et  fij.  se  déguiser  sous 
une  fausse  apparence.  Voy.  ci- 
dessus  et  cf.  UASDUK. 

massacre,  s.  m.  Action  de  tuer 
une  grande  quantité  de  gibier 
dans  une  chasse.  Trucidatio. 
onis,  f.  Cic.  Liv.  (ex.:  relut 
trucidatio  pecoram.  Liv.);  CSB- 
des,  is,  f.  //or.  Ov.  (ex.:  c.  ar- 
menti.  Ov.  c.  bidentiam.  Ilor. 
c.  ferina.  Ov.).  ||  (P.  anal.)  Cu- 
rée. Voy.  o<  mot.  1  Action  de 
tuer  pêle-mêle,  avec  acharne- 
ment. Trucidatio,  ODis,  t. 
Cic.  (ex.  :  t.  civium .  Cic); 
csedes,  is,  f.  Cic.  (ex.:  csedem 
civium  edëre  ou  (acéré.  Cic. 
cf.  cxdes  et  occisio.  Cic.  cse- 
des et  strages.  Cic.  aedes  et 
craor.  Cic.  Liv.);  occidio,  o- 
nis,  (.  Cic.  Liv.  (ex.:  ne  in  oc- 
cidione  victoriam  panèrent . 
Liv.  occidione  occidëre  copias. 
Cic.  omnes  occidione  cvdi. 
Justin.);  strages,  is.  f.  Cic. 
Liv.  Tac.  (e\.:  qaas  strages  ille 
edidit!  Cic).  1  (Fig.)  Famii. 
Action  de  hacher,  de  mutiler 
une  chose,  etc.  Laniatus,  ùs, 
m.  Cic.  Il  (P.  anal.)  Action  de 
gâter  un  ouvrage  par  une  exé- 
cution maladroite.  Corruptio, 
onis,  f.  Cic. 

massacrer,  v.  tr.  Tuer  en 
frappant  avec  acharnement,  et 
tuer  pêle-mêle,  avec  acharne- 
ment. Csedëre,  tr.  Cic.  Occidë- 
re, tr.  Cic.  Concidëre,  tr.  Cic 
Tracidâre,  tr.  Cic.  —  une  ar- 
mée, interfcëre  exercitam.  Nep. 
Un  grand  nombre  de  fuyards 
fut  massacré,  magna  cœdes  fu- 
gientiam  est  facta.  Cses.  —  tout 
dovant  soi,  omnia  cœde  implë- 
re.  Cic.  —  jusqu'au  dernier, 
occidione  (copias)  occidëre.  Cic 
ad  internecionem  cxdëre.  Liv. 
—  indistinctumant  les  bour- 
geois et  les  soldats,  casdem  pro- 
miscaam  militam  atqae  oppi- 
danoram  (acéré.  Liv.  ^  (Kig.i 
Famil.  Hacher,  mutiler  (un; 
chose)  en  la  découpant,  en  la 
taillant  maladroitement.   Voy. 

DÉCHIQUETER,    HACHER.  ||  (P.  6Xt.) 

Gâter  (un  ouvrage)  par  une 
exécution  maladroite.  Corrum- 
pôre,  tr.  Cic.  Deformàre  (ora- 
tionem  ).  Qaint.  Disperdêre 
icarmen).  Virg. 

massacreur,  euse,  s.  m .  et  f. 
Celui,  celle  qui  massacre.  In- 
tf.r(ector,  aria,  m.  Cic.  Occisor, 
nris,  m.  Plaat.  Massacreuse, 
inter(ectrix,  icis,  m.  Tac.  \\ 
(lij.)  Celui,  colle  qui  gâte  un 
ouvrage  en  l'o.vécutant  mala- 
droitement. Voy.  MALADROIT. 

massage,  s.  m.  Action  de  mas- 
ser (de  pétrir  les  diverses  par- 
ties du  corps).  Voy.  friction. 

I.  masse  ilat.  massa  \-  pâte  • 
et  par   ext.  ■  massa  pétrie  -J. 


Virg.  Col.  Plin.),  f.  f.  Réunion 
considérable  de  chose.'  ou  de 
parties  de  cho?e*qui  font  corps. 
Moles,  is,  f.  Liv.  Ov.  ox.  :  m- 
dis  indigestaqae  moles.  Ov. 
tarifa?  corporum  moles  (undis 
sagitti^que  in  (luiim  conster- 
nâtes sunt.  Liv.  I.K.VXVIII,  ii6. 
Al)  ;  coDgestus,   lis,  m.  Sen. 
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dium  Col.  Uipidam.  Tac.  par 
ext.  fig.:  camulum  liabëre  at- 
qae congestum.  Quint,  tantas 
T-erum  ex  orbe  toto  coeuntium 
congestus.  Sen.)  ;  globus,  i, 
m.  Sen.  Tac.  (ex.  ;  gl.  ignis, 
ignium  fortuitorum.  Sen.  glo- 
bi  nubium.  Tac);  summa,  ee, 
f.  Cic.  (ex.  :  s.  pra'd«.  Cic.)  ; 
vis,  f.  Cic.  (ex.  :  vi»  aiiri  ar- 
gentiqae.  Cic.  ma'.ina  vis  pul- 
veris.   Cces.)  ;  multitudo,    di- 

Bis,  t.  Cic.  (voy.  MULTITUDE, 
QUANTITÉ).     Voy.     AMAS,    BLOC.      || 

(Par  anal.)   Ensemble.  Voy.   ce 
mot.   Il   (Par    ext.)    La    totalité 
d'une     chose.    Voy.    totalité. 
Pris  en—,  universus,  a,  um, 
adj.  Cic. (voy.  ENSEMBLE,  entier). 
Il  (Spéc.)  Fonds  d'argent.    Met- 
tre â  la  — ,  pecaniam  contri- 
baëre.   Cic.   m  commune  con- 
ferre.  Cic.  ^  (Par    anal.)  Réu- 
nion   considérable    de    person- 
nes,  de  choses.  MoIes,  iS,    f. 
Liv.    Tac.    Flor.  (ex.  :    mu/<as 
passim.  manus,  qaam  maynani 
molem  unius  exercitûs,  rectius 
bella  gerëre.Liv.);  multitudo, 
dinis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  foule, 
multitude)  ;  copia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  latronum  c.    magna. 
Sali,    viroram    (ortiam  atque 
innocentium  tanta   copia.  Cic. 
omnis  armatoram  copia.   Cic. 
aagebatar    illis    copia    [-    leur 
m.  s'en  trouvait  accrue»].  Côbs. 
ea  copia  quam,  Capaâ  et  circa 
Ccipuam  comparastis.   Cic.  En 
— ,  catervatim,  adv.  Z,ii'.  acer- 
vatim.  adv.  .^uct.  6.  Alex.  (31, 
U),    confertim,  adv.    Sali.   Par 
masses,  catc/'i'is.  Tac.  La  masse, 
les   masses,  c.-à-d.   la  multitu- 
de. Voy.  ce  mot. 
S.  masse  flat.  pop.    maitea),  s. 
f.  Gros  marteau  de  (ar.  Malleas, 
i,  m.  Ov.    Suet.   MarCus,  i,  m. 
Isid.    Il    Gros    maillet  de    bois. 
Voy.  MAILLET.  Il  Masse  d'armes. 
Clava,  se,  t.  Liv.  1  Bâton  porté 
dans  les  cérémonies  solennelles, 
l'irfla,  a»,  f.  A. 
1.  masser,  v.  tr.  Disposer  par 
masse.    Cogère,   tr.    Cic.  Liv. 
(ex.:    c.  in  aniim  locum.   Cses. 
Liv.);    conglobâre,    tr.    Sali. 
Liv.  (ex.:  neqae  se  conglobandi 
et  coean'ii  in  unam  datur  spa- 
tiam,  Liv.);    glojnerare,    tr. 
Virg.    Tac.    (ex.:     legiones    in 
t''Sladinem        ylomerabantar. 
'lac);   contrabére,    tr.    Cic. 
Liv.  (ex.:    copias  in    unam  lo- 
cum ou  in   unum.    Liv.).     Des 
t'irres    massées,  voy.    entasser. 
Massé,    conjfertas,    a,  um.  adj. 
Cic.  Liv.  (cf.  qaod  con(ertiore$ 
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êteterant.  Liv.  c.  acies.  I.iv. 
aijmen.  Sali.  Liv.).  densissi- 
mus,  a,  um,  adj.  Cic.  Suer. (cf. 
aym.  dcnsissimam.  Suet.).  l^es 
assistants  massés,  globas  cir- 
cumstantiam.  Liv.  So  —,  cogi 
ou  convenire  in  anum  locam. 
Cic.  coire  in  unam.  Liv.  se 
conglobàre.  Liv.  Les  soldats  se 
massent,  coennt  inter  te  mi- 
lites. Cxs.  Il  (Fig.)  T.  d'art. 
Grouper.  Voy.  co  mot. 

2.  masser,  v.  tr.  Palper,  pres- 
ser, pétrir  avec  les  mains  (les 
diverses  parties  du  corps).  Pcr- 
fricâre  {aliijuem  post  (ebrem). 
tels.  Celui  qui  masse,  tracta- 
tor,  oris,  m.  Sen.  Celle  qui 
masse,  tractatrix,  icis,  f.  .Mart. 
Si>  faire — ,  fricâri, pas»,  moyen. 
Th.  Prise. 

masseur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  du  massage. 

Voy.    MAS  =  ER. 

massier,  s.  m.  Appariteur  qui 
porte  une  masse.  Voy.  appari- 
teur. 
massif,  ive,  adj.  et.  s.  m.  || 
'■^dj.  Qui  présente  une  masse 
compacte.  Solidus,  a,  um, 
aJj.  Cic.  etc.  (ex.:  solida  co- 
lamna.  Cic.  ex  solido  elephan- 
to.  Virg.  solida  mensa.  Plin.). 
Corps  —,  moles,  is,  f.  Liv.  (cf. 
tantœ  corporam  moles.  Liv.). 
Des  corps  massifs,  solida,  o- 
ram,  n.  pi.  Cic.  D'or  —,  totas 
aareus.  Cic.  ex  aaro.  Cic.  Ren- 
dre — .  solidâre,  tr.  Vitr.  De- 
venir — ,  solidescêre,  intr.  Vitr. 
lolidari,  pass.  moyen.  Sen.  7 
Massa  compacte.  Un  — d'arbres, 
liridariam,  ii.  n.  Col.  arbas- 
tum,  i,  n.  Cic.  locas  confertis 
arboribas  obsitus.  Col.  Le  — 
d'un  mont,  montis  moles.  Plin. 
Un  —  de  pierre,  substractio, 
onis,  f.  Vitr.  Le  —  du  Capi- 
tule est  formé  de  pierres  de 
taille,  Capitoliam  saxo  qaa- 
drato  substructam  est.  Liv. 
massivement,  adv.  D'une 
manière  massive.  Solide,  adv. 
Col.  Gell. 

massue,  s.  f.  Bâton  noueu.\, 
plus  gros  à  une  eitrémité  qu'à 
l'autre,  ancienne  arme  con- 
tondante. Clava,  «,  f.  Cic. 
Nodas,  i,  m.  Virg.  Liv.  Qui 
porte  une  — ,  clavator,  oris,  m. 
Plaut.  Fest.  Porte  — ,  claviger, 
era,  eram,  adj.  Ov.  \\  (Fig.)  Coup 
de—  (catastrophe  qui  accable), 
ictus  calamitatis.  Cic.  fulmina 
fortanx.  Liv. 
mastic  (lat.  post.  masticliam. 
Pallad.),  8.  m.  Résine  qui  dé- 
coule d'incisions  faites  au  leu- 
tisque.  Mastiche  et  mastice,es, 
f.  Plin.  I  (P.  ext.)  Nom  donné 
à  diverses  substauces  qui  ser- 
vent à  boucher  des  trous,  etc. 
Ferramen,  inis,  n.  Plin.  Glati- 
nam,  i,  n.  Sali.  fr.  Cels.  Jn- 
trita.  as,  f.  Plin. 
mastication  (lat.  post.  masti- 
çatio.    Cœl.-Aur.),  s.  f.  Action 
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de  micher.  Confeciio  etcartxm. 
Cic. 

1.  mastiquer,  v.  tr.   Enduire 

liii    mastic.    Ferrumim'ire,    tr. 
Plin.  Conferraminùre,  tr.  Plin. 

2.  mastiquer.  Voy.  uaciii:r. 
masure    (lat.   pop.    mansura, 

habitation  [un  général]),  s.  f. 
Habitation  délabrée,  misérable. 
Kuinosse  redes .  Cic. 
I.  mat,  adj.  invar,  et  s.  m  || 
Adj.  (Au  jeu  d'échecs.)  Qui  ne 
peut  échapper.  Incitas,  a,  um,  ' 
adj.  Charis. En  pari,  d'un  coup 
qui  détermine  la  parte  de  la 
partie.  Fchec  et  — ,  ad  incitas. 
Charis.  \\  (P.  ext.t  En  pari,  du 
jouour.  Faire  (l'adversaire)  — , 
ad  incitas  (s.-e.  calces)  redi- 
gère. Plaut.  Etre  —,  ad  inci- 
tas redigi.  Lucil.  \\  Fig.  (En 
pari,  du  faucon.)  Dompte.  Voy. 
D0.MPTER.  T  S.  m.  Coup  par  le- 
quel le  roi  est  mat.  Incitas,  a- 
ram,  f.  pi.  Plaat.  Charis.  Faire 
—  ,  donner  le  —,  ad  incitas 
redigére.  P/aat.  ||  (Fig.)  Défaite 
qu'on  inflige  à  qqn.  Voy.  échec. 
Donner  un  —  à  qqn,  aliqaem 
ad  incitas  redigére.  Plaat.  ou 
ad  incita  adigëre.  Lacil. 

2.  mat,  mate,  adj.  Qui  est 
sans  éclat,  sans  transparence. 
.*urdu3,  a,  um.  adj.  Plin.  (cf. 
rolor  lardas.  Plin.).  Langui- 
dos,  a,  am,  adj.  Plin.  (cf.  co- 
lor.  Plin.).  Couleur  — ,  remis- 
sns  color.  Sen.  ||  (P.  anal.)  En 
pari,  du  son), sourd. Voy. SOURD. 

mât,  s.  m.  Pièce  de  bois  fixée 
debout  sur  un  navire,  qui  porte 
les  vergues  et  les  voiles.  Ma- 
lus, i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  capat 
mali.  Liv.  cal.x  mali.  Liv.  ma- 
lum  erigére.  Cic.  malum  incli- 
nâre.  Liv.  malos  scandëre.Cic. 
escendëre  in  malam.  Varr.  an- 
tennas  ad  malos  destinàre. 
Cœs.].  —  de  misaine,  voy.  mi- 
saine. 

matamore,  s.  m.  Faux  brave. 
Miles    gloriosas.    Plaut. 

matelas,  s.  m.  Loug  coussin 
capitonné  qu'on  étend  sur  un 
lit.  Stratum,  i,  n.  Virg.  Stra- 
galam,  »,  n.  Cic.  Stragala  ves- 
tis.  Cic.  Calcita,  œ,  f.  Cic.  Pe- 
tit —,  calcitella,  œ,  t.  Plaut. 
calcitala,  œ,  f.  Lacil.  \\  (P.  ext.) 
Coussin  de  voiture.  Voy.  cous- 
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matelasser,  v.  tr.  Garnir  de 
matelas,  de  coussins.  Culcitis, 
pulvino,  pilis,  plamis  (lectum) 
sternére.  A.  Matelassé,  culcito- 
sus.  a.  am,  adj.  Diom. 

matelassier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  ou  carda 
des  matelas.  Culcitarias,  ii,  m. 
Oiom. 

matelot,  s.  m.  Compagnon  de 
couche  (en  pari,  des  marins). 
Contuiernalis,  is,  m.  A.  || 
Homme  employé  à  la  manœu- 
vre d'uu  navire.  Xauta,  as,  m. 
Cic.  Les  — ,  homines  nautici  ou 
simpl.  nautici,  oram,  m.  pi, 
Liv.  nautse,  aram,   m.  pi.  Cic. 


Les  — -  d'un   navire  de  guerre- 
classiarii,    orum,    m.   pi.   Liv. 
classici,  orum,  m.  pi.  Tac.  Do 
— ,  naaticus,  a,  um,  adj.  Cic. 
mater,  v.  tr.  (T.    du  jeu  d'é- 
checs.) Faire  mat.    Ad   incilan 
(s.-e.    calces)    redigére.    Plaut. 
Voy.  MAT.    Il    (Fig.)  Mettre  hors 
d'état   de  résister.  Ad   incitas 
redigére.  Plaat.  Ad  incita  adi- 
gi're.  Lucil.  Voy.  dohf>ter,  maî- 
triser. ||   P.    anal.    (Fauconn.) 
Dompter.  Voy.  ce  mot. 
mater,   v.    tr.   (.Marin.)    Garnir 
de  ses  mâts  (un  navire).  Navem 
malis  instruire  ou   armâre.  .^. 
Malos  navi  aptàre.   A.    (d'apr. 
Liv.).  ^Dresser  comme  un  mât. 
Voy.  dresser. 
matérialiser,  v.    tr.  Considé- 
rer (qqch.)  comme  produit  par 
la  matière.    Materise   subjicere 
ou  addicère.  A.    Corporeà  na- 
tarâ    prsedilum    {aliquid)   pu- 
târe.  A.    Ad  materiam  re ferre. 
A.  (d'après  Cic.)  —  la  volupié, 
volaptatem   sensibile  jadicâre 
bonum.  Sen. 
matérialisme,  s.   m.  Système 
do  ceux  qui  n'admettent  que  la 
matière.    Doctrina    (ou    ratio) 
profitentium    nihil     péri    sine 
corpore  (ou   nihil  esse  qaod  in 
sensu  non  sit  ou  animam  cor- 
pus esse).  .'1. 

matérialiste,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  n'admet  que  la  ma- 
tière. Qui  (ou  quai)  negat  ani- 
Tixam  sine  corpore  esse.  .!  Qui 
(ou  qase)  nihil  in  rerum  natara 
statuit  esse  niai  corpora.  Gs. 
1  Adjectivt.  La  doctrine  — , 
Voy.  MATÉRIALISMB. 
matérialité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  matériel.  Corporeà 
natara.  Lacr.  Concretio  mor- 
talis.  Cic.  —  de  l'âme,  corpo- 
reà anima.  A.  —  des  êtres, 
res  tanqaam  sensibas  subjec- 
tse.  Cic.  ^  Circonstance  maté- 
rielle qui  constitue  un  acte. 
Res,  rei,  f.  Cic.  Contester  la  — 
du  fait,  negâre  rem  per  se  ip- 
sam  fieri  posse.  Cic.  Voy.  réa- 
lité. 

matériaux,  m.  pi.  Les  dilTé- 
rentes  matières  qui  entrent 
dans  la  construction  d'un  édi- 
fice. Materia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  m.  parietum.  Vitr.  fer- 
ramqae  et  navalis  alla  mate- 
ria ad  classem  êedificandam . 
Liv.).  Vieux  — ,  redivivum,  i, 
n.  et  rediidva,  oram,  n.  pi. 
Cic.  (Verr.  II,  1,  56,  U8).  1 
(Fig.)  Documents  matériels  qui 
servent  à  composer  un  ouvrage 
intellectuel.  Res,  reram,  f.  pi. 
Cic.  Copia  reram.  Cic.  SiUa 
reram.  Cic.  —  oratoires,  supel- 
lex  oratoria.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Tout  ce  qui  sert  à  réaliser  un 
projet.  Voy.  fonds,  moyen. 
matériel,  elle  (lat.  post.  ma- 
terialis.  EccL),  adj  et  s.  m.  || 
Adj.  Formé  de  matière.  Cor- 
poreas,  a,  um.  adj.  iucr.  Cic. 
Objet,  — ,  corpus,  oris,   n.  Cic. 
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11  Qui  liant  à  la  mature.  Sen- 
sibUit,  e,  adj.  Sfn.  Qui  (<jo<f, 
/ood)  «eniu  percipitur.  Cic.  \\ 
.Spéc.)  Qui  lient  au  corps,  /n 
eorpore  situs.  Cic.   Les  besoins 

,  corporis  munera.  Cic.  Voy. 

CORPOBKL  1  Où  la  matière  do- 
mine. 1|  Massif.  Voy.  co  mot.  || 
Au  fig.  Qui  donne  trop  d'im- 
portance aui  choses  du  corps. 
Brutuj.  a,  um,  adj.  Cic.  Ptn- 
fluis,  e,  adj.  Cic.  //or.  Corpori 
mscrviens.  Cic.  1  ^.  m.  Cequi 
compose  la  substance  d'une 
chose.  Alateria,  a?,  f.  Cic.  Voy. 
mati6rb.  Il  Ensemble  des  choses 
employées  dans  une  entreprise. 

jBstr'umeatum,   i,   ».    Cic. 

etc.  (ex.:  i-i/(a;.  Cic.    rasticum. 
Phied.  ou  [absol.]  i/istrumen- 
fnm  [•  m.  agricole  ■].  Cic.  mi- 
litare.  Cxs.];  apparatus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ei.:  omnis   af>pa- 
ratus  oppur/nandaram  arbiam. 
Liv.     apparatam      incendère. 
Sep.):    arma,   orum,   n.  pi. 
Cic.  (ex.  :    repente   lintribut  in 
eam    insalam   materiem,   cal- 
cem,  cxmenta,  arma  convexit. 
Cic.  [Mil.  TU]). 
matérieUement,    adv.   D  une 
manière    matérielle.    Corpore. 
Cic.  Re.  Cic.  Vivre  —,  corpori 
tervire.  Cic.    Spéc.   (Avoir)  de 
quoi  vivre  —  (de  quoi  pourvoir 
aux  nécessités  du  corps),  habê- 
re  qa3s  sant  ad  vivendam  ne- 
cessaria.  Cic.   ||   Une   chose  — 
impossible,    qaod   nallo  pacto 
péri    potest    ou    re     ipsa   péri 
non    potest.    Cic.    Vérifier    — , 
t.xperimento  probâre.  Cic. 
maternel,  elle,  adj.    Qui   ap- 
partient â  la  mère.    Maternas, 
a.    um,     adj.    Cic.     (Traduira 
aussi  par  le  génit.  matris.  c(. 
matria  amor  ou  caritas.  Cic.). 
Il  Qui  vient  de  la  mère.  Mater- 
nas, a,  um,  adj.  Liv.  (cf.  mat. 
avus.  Liv.).  Petit-fils  de  J>Juma, 
par  la  ligne    — ,   Namse  Pom- 
pilii    nepos,    plia    ortas.   Liv. 
P.  ext.  Souche  —   (des    arbris- 
seaux), mater.   Iris,   m.    Virg. 
Col.   Il  P.  ext.    Des  sentiments 
—   (semblables    à    ceux    d'une 
mère),    maternas  animas.  Cic. 
i|Fig.La  langue—  (du  pays  où 
on  est  né),  sermo  pat  nias.    Cic. 
ou  nativas.  Curt.  sermo  qai  no- 
tas est  nobis.  Cic. 
maternellement,  adv.  D'une 
manière  maternelle.  Matris  ou 
rnaterno  more  ou  amore.  Cic. 
Ut  matrem  decet.  Cic. 
maternité,  s.  f.    Qualité  de  la 
mère.  Mater,  tint,  f.  Sen.  Sen- 
ti mentg    de    la    — ,    maternas 
animiu.   Cic.   Enlever   à   Rlica 
toute  espérance  da — ,  adlmére 
Rhex  spem  parlas .  Liv. 
mathématicien,    s.  m.    Per- 
sonne versée  dans  les   sciencas 
mathématiques.  A/a(/iema<ica», 
i.  m. Cic.  Matliematicaram  ar- 
tiam  peritat.  Cic.  Un  méchant 
— .  Iiomixncalaa  a  palvere.Cic. 
mathématique,     adj.   Qui    a 
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pour    objet    la    mesure    et    les 
propriétés    des  grandeurs.  .Ma- 
thematicus,    a,  um,  adj.    Vitr. 
(cf.    m.  ratio.    Vitr.   m.  artej. 
rtin.).  Calcul  de  —,  mathema- 
ticorum  ratio.     Cic.    .Méthode, 
raisonnement    — ,     necessaria 
matUematicoram     ratio.    Cic. 
Exactitude    — ,    subtilitas  ma- 
tliematicoram.    Cic.     Conclure 
avec  une  ri:-uour  — ,    necessa- 
riù    mathen\aticoram    ratione 
concludére.    Cic.   \\  La   science 
— ,   et,    $abstantii-t.,    au  fém. 
(arch.),  la  — ,  les  —  (la  science 
des    grandeurs),    mathematice, 
es,    f.    Sen.     Sciences    — ,    et 
(subst.)    mathématiques,    ma- 
tUematica,  oram,  n.  pi.  Cic. 
mathématiquement,      adv. 
D  une  manière  mathématique. 
A'ecessarià      matltema(icoran\ 
ratione.  Cic.    NecessariS,  adv. 
Cic.  (cf.  n.  demonstràre.Cic). 
matière,  s.  f.    Substance  dont 
une  chose  est  faite.    Materia, 
ee,  C.  Cic.  etc.  ("X.;  m.   reram. 
Cic.y,  priDCipium,  ii,  n.Cic. 
etc.  (ex.:  nostra  corpora  terre- 
no  principiorum    ijenere    con- 
necta  sant.  Cic.    [Tusc.  I,  J<2]. 
omnium     rerum     principiani. 
Vitr.).  Les — d'un  édifice,  voy. 
MATÉaiAux.    —    d'or,    d'argent, 
voy.  BARKE,  LINGOT.  —  premiè- 
res, materia,  ae,  f.  Liv.    —  tex- 
tiles, voy.  TEXTILE.  Il  (Par  anal.) 
Matière  médicale,    medicabiies 
saci.  Col.  —  purulente,    mate- 
ria, se,   f.  Cels.   (III,  '27,  h).   — 
fécalas,    voy.    excrément.    1  Ce 
qui  sert  d'objet  à  l'activité  hu- 
maine.   Materia,    se,    f.    Cic. 
etc.  (ex.:  m.  ad  jOcandam.Cic. 
sermonam.  Cic.  artis.    Cic.  o- 
peris  jasti.  VelL);    causa,   as, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  afferre  caasam 
explicandx    philosophise.    Cic. 
alicai  inferre  caasam  belli.  Cic. 
alicai  caasam  alicajas  rei  dâ- 
re.   Cic.  nec  anrjuam  belloram 
civiliam  semenet  caasa  décrit. 

Cic).    Voy.     OBJET,    OCCASION.     Il 

(Spéc.)  Ce  dont  est  tiré  le  sujet 
dont  on  parle.  Materia,  ae,  f. 
Cic.  etc.    (ex.  :    liajas    materlx  i 
tractatio.     Sen.     crescit    miki 
matériel.    Cic.    nanc    in    très  i 
partes  omnem  hanc  materiam  | 
dividam.   Sen.}.    \\    {  l'ar    ext.)  ■ 
Sujet  traité  dans  un  ouvrage.  ] 
Res,  rei,  f.  Cic.  etc.  (voy.  su-  | 
jet).  Table  dos  —,    index,  di- 
cis,  m.  Cic.  Une  —  de  discoui-s 
(sujet  à  développer),    voy.    ar- 
gument. Entrer  on  — ,   c.-à-d.  | 
aborder  son  sujet,    voy.    abor-  i 
DER.  Loc.   adv.   Eu  —  de,   in,  ' 
prop.  av.    l'Abl.     Cic.     (ex.:  in  I 
pde    [•  on    m.     d'iioniiour  •].  j 
Cic);  de,    prép.  av.  l'Abl.  Cic. 
(ex.  :  de  jare  jadicâre.  Cic).  1 
(Philos.)   Substance  corporelle. 
Corpus,  oris,  n .  Cic.  Corporca 
natara.  Cic  Concretio  morta- 
lis.  Cic.    Etre    enfoncé  dans  la 
— ,  se  corpori  addicëre.  Cic. 
matin,    s.  m.    Commencement 
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de    la  journée.    Mane,    n.  io- 
décl.  Cic.   etc.   (ex.:   ad  ipian\ 
mane.  //or.    a  tnane  atqae  ad 
vespcram.  Sen.  a    vespere  us- 
qae  ad  mane".  Cic.  sub  obscuro 
mane.  Col.  on  dit  aussi    tem- 
pos matatinam.  Cic.  ou  mata- 
tina  tempora.  Cic).    Le  grand 
— ,  tempas  sablucanumou  an- 
telacananx.  Liv.  Crépuscule  du 
— ,  di/ucu/un>,  i,  n.  Cic.  Du  — 
au  soir,  ab  orito  usf  ae  ad  oeci- 
dentem  solem.  Liv.  Du  — ,  ma- 
tatinas,  a,  um,  adj.  Cic.  ||  Fig. 
Poot.    Les  portos  du  —    (le  lo- 
vant),  sol  ariens.  Cic.  L'étoile 
du  —,    Lucifer,   fcri,    m.    Cio. 
Etre    du    — ,  c.-à-d.    matinal, 
voy.  06  mot.   Absolt.    Le  — ,  et 
(arch.)  au  — ,  mane.  des.  ma- 
tatino  tenxpore.  Cic.  Dès  le  — , 
et  (arch.)   du    —    (même  sens), 
primo  mane.  Col.  prima  lace. 
Liv.  cam  prima  lace.  Cic.  abi 
primam  ilîuxit.  Liv.  ad  primam 
aaroram.  Liv.     dilucato.    Cic. 
primo  dilucalo.  Cic.    cam  pri- 
mo dilucalo.  Plaat.  Vers  le  — , 
sab   lacem.  Cic   sub   soHs   ou 
lacis  ortam.  Cic.    Ce  — ,  hodie 
mane.  Cic.  Hier  — ,  heri  mane. 
A.  Domain  — ,  cras  mane.  Cic, 
Le  —  du  jour  suivant,  le  lon- 
dnmain  — ,  postcro  die  mane. 
Cic    postridie  mane.    Cic    De 
grand    — ,    do    bon  — ,    prima 
lace.    Liv.   multo    mane.   Cic. 
bene  mane.  Cic.  De  très  grand 
— ,  ante  lacem.    Cic   Se    lever 
de  très  grand  — ,  cum  ipso  die 
sargcre.  Sen.    Jusqu'au  — ,  ad 
larem.  Cic.  Jusqu'au  grand — , 
ad  ipsum  mane.  Cic  Un  —,  un 
de  ces  — ,  un  beau  — ,  aliquan- 
do,  adv.  Cic.    Voy.  beau,  fois, 
jour.    Bon  -  I    salve!  salvetet 
A.  Il  Adverbt.  Au  — ,  voy.   plu» 
liaut.  Si  — ,  tam.  mane.  Plaat. 
Trop — ,  matarius.  Cic  ||Fig. 
Poét.    Le  —  do  la  vie    (la  jeu- 
nesse), llos  javenise.  Liv.  ||(P. 
e\t.)  Lg  temps   qui  s'écoule  do 
minuit    à  midi.    Antemeridia- 
nus   dies,  Sen.  Tempas   ante- 
meridianam  ou  horse  anteme- 
ridianse.  Cic  Lettres   reçues  la 
— ,  antemeridianse  litterae.Cic 
Le    — ,    an^e     meridiem.    Cio. 
tcmpore    antemeridiano.    Cic. 
horis  antemeridianis.  Cic.  Vers 
trois    heures    du  — ,    de  tertià 
viijiliâ.  Cas».  Vers  quatre  heu- 
res du   — ,  de   qaartâ    vigiliâ. 
(j!es. 
mâtin,    mâtine,  s.  m.  et  f.  || 
I    .s.     m.    Chion     domestique    de 
I    forte  taille.    Canis  catenarias. 
1    l'titr.  Canis    villaticas.  Col.  || 
i    Fig.  .S.  m.  et  (.  Personno  désa- 
j     gièable.    Voy.  drôle,  vaurien. 
'  matinal,  sJe,  adj.  Qui  est  pro- 
\    pre  au    matin.    Matatinas,    a, 
I    am,  adj.  Cic.  etc.    (ex.;  m.  ho- 
i    ra.  Cic  m.  tempas.  Cic. ).1  Qui 
}    so  lève  matin,    et  p.  ext.  qui  a 
I    lieu    le  matin.  MaiutiDus,  a, 
I    um.  adj.  Cic.  etc.   (ex.:  m.  sa- 
latatio.  Sen.  m.  client.  Mart.); 
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antrlucanus.  a,  um,  adj. 
Cic.  (ox.  :  ant,  amlmlalio.  Cic. 
ant.  industriti.  Cic).  litro  — , 
tnano  ou  cum  ipso  die  sarrjëre. 
San.  Uoiiilro  à  (i(iii  uiio  visitu 
— ,  ialatandi  cauS'i  n\ane  ve- 
nlre  ail  aliiitiem,  Cic. 

matinée,  s.  f.  L'ospaco  da  temps 
compris  outre  lo  point  du  jour 
et  rhoure  do  midi,  l'enipus 
matatinum  et  simpl.  matuti- 
num,  i,  n.  Quint.  Matutina 
tempora.  Cic.  Manc,  n.  indéol. 
Cic.  Antemcridianus  dies.Sen. 
Tempas  antemiiridianam.  Cic. 
llorx  antemeridian-e .  Cic,  Do 
la  — ,  matatinus,  a,  um,  adj. 
Cic.  antcmcridianas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Dans  la—,  ante  me- 
ridiem.  Cic.  Voy.  matin.  ||  Fa- 
mil.  Dormir  la  grasse  — ,  in 
medios  dormlre  dies.  Ilor.  \\ 
P.  ext.  —  littéraire.  Recitatio, 
onis,  f.  Plin.  j. 

mâtiner,  v.  tr.  Eu  pari,  d'un 
màtiu,  couvrir  une  chienne  do 
race.  Adulterâre,  tr.  .-1.  |{  P. 
ext.  Chien  mâtiné.  Voy.  métis. 

matines,  s.  f.  pi.  Première  par- 
tie do  l'offiso  qui  se  disait  à  la 
première  heure  du  jour.  Sacra 
matatina.  Eccl.  1  Livre  conte- 
nant les  prières  du  matin.  Voy. 

RITUEL. 

matineux,  euse,  adj.  Qui  se 
lève  le  matin.  Voy.  matinal. 

matinier,  ière,  adj.  Qui  ap- 
partient au  matin.  Voy.  mati- 
nal. Il  Spèo.  L'étoile  — ,  c.-à-d. 
l'étoile  du  matin,    voy.  matin. 

matir,  v.  tr.  Rendre  mat.  Voy. 

dépolir,    TKRNIR. 

matois,  oiso,  adj.  (Famil.) 
Artiticieux,  artificieuse.  Va(e.r, 
fra,  (ram,  adj.  Cic.  Siibdolas, 
u,  um,  adj.  Sali.  Astutus,  a, 
um,  adj.  Cic.  V'eteratorias,  a, 
am,  adj.  Cic.  Substantivt.  Ua 
fin  — ,  homo  astatas,  versu- 
tiis  ou  callidus.  Cic.  veterator, 
oris,  m.  Cic.  Uiio  (fine)  ma- 
toise, mulicr  astata  ou  versota 
ou  callida  ou  dolosa.  Hor. 

matoiserie,  a.  f.  (Arch.)  Arti- 
fice. Voy.  ce  mot. 

matou,  s.  m.  Nom  vulgaire  du 
chat  mâle.  Felis  mas.  A.  ||  (P. 
plaisant.)  Fig.  Uu  vilain  — 
(un    vilain    personnage),   yoy. 

VILAIN. 

matricaire,  s.  f.  Sorte  de  plan- 
te. Matricalis  herba.  Apal. 
Parthenion  ou  partheniam,  ii, 
n.  Plin.  Leucanthes,  is,  n.  PJin. 

matrice,  s.  f.  Organe  de  la 
femme  où  le  fœtus  se  dévelop-. 
po.  Vteras,  i,  m.  Cic.  Volva  et 
valva,  se,  f.  Cels.  Sen.  Alvas, 
i,  f.  Cic.  Matri,-c,  icis,  f.  Sen. 
Il  Fig.  Milieu  où  qqch.  sa  pro- 
duit et  se  développe.  Matrix, 
icis,  f.  Tert.  Voy.  moule.  1  (P. 
anal.)  Follicule  où  se  forme  un 
poil.  Voy.  FOLLICULE.  1  (P. ext.) 
Moula  en  creux  qui  produit 
une  empreinte  en  relief,  etc. 
Voy.  MOULE,  EMPREINTE.  *,  Eta- 
lon des  divers  poids  et  mesures. 


MAT 

Voy.  ÉTALON.  1  Registre  origi- 
nal des  rùles  dos  contributioijs. 
Matrix,  icis,  f.  'J'crt.  Censas, 
ûs,  m.  Cic. 
matriculaire  (lat.  post.  ma- 
tricalarias.  ICccl.),  adj  .  Inscrit 
sur  la  mutricule,  sur  les  rèles. 
In  censmn  relatas,  Liv. 
matricule  (lat.  posL.  matrica- 
la.  Veg.),  s.  f.  Itùlo,  registre 
public  des  citoyeus,  des  oon- 
triliuables.  Index,  icis,  m.  Cic. 
Tabulse,  aram,  f.  pi.  Cic.  Cen- 
sas,  ùs,  m.  Liv.  Voy.  rkcistue, 
ROLE.  Il  (P.  ext.)  Inscription  sur 
la  matricule.  Voy.  inscription. 
matrimonial,  aie  'lat.  post. 
matrimonialis.  Firm.),  adj. 
Relatif  au  mariage.  CODJuga- 
lis,  e,  adj.  Varr.  Val. -Max. 
Tac.  (voy.  conjugal);  nuptia- 

I    Us,  e,  adj.  Liv.  (voy.  nuptial). 
matrone,    s.  f.    (Antiq.)    Jlère 

;    do  famille.  Mairona,  a?,  f.  Cic. 

'    De  — ,  matronalis,  e,  adj.  Liv. 

I    1  Femme    d'un   âge,    d'un    ca- 

I    ractère   respectable.    Matrona, 
a»,  f.  Cic.  1  (P.  ext.)  Sage-femme. 

i    Voy.  ce  mot. 

j  maturatif,  ive,  adj.  Qui  hâte 

1    la   maturité    d'un   abcès.  Voy. 

SUPPURATIF. 

maturation  (lat.  mataralio, 
célérité),  s.  f.  Progrès  d'un 
fruit  vers  la  maturité.  Conti- 
nua maturilas.  A.  La  —  des 
fruits,  (ractus  paulatim  ad 
mataritatem  venientes.  Col. 
IKâter  la  —  des  cerises,  cerasos 
matarescëre  cogère.  Plin. 
Co  qui  produit  la  —  de  tous 
les  produits  du  sol,  qaibas 
omnia  qaœ  terra  gignit,  ma- 
tarata  pubescant.  Cic.  ||  (P. 
aual.)  Fig.  Progrès  d'un  abcès 
vers  la  maturité.  La  —  d'un 
abcès,  vomica  ad  mataritatem 
ou  sapparationem  paulatim 
perdacta.  Cels.  Amener  la  — , 
jnaieriam  ad  mataritatem  per- 
dacëre.  Cels.  suppurjitionem 
concoquëre.  Plin.  Voy.  uurir. 
mâture,  s.  f.  Ensemble  des 
mâts  d'un  navire.  Mali,  orum, 
n.  pi.  Cafs. 
maturité,  s.  f.  Eiat  des  fruits, 
des  graines  qui  ont  atteint 
leur  développement.  Maturi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  m. 
framentoram.  Cœs.  fragum. 
Cic.  festinata  m.  Quint,  m. 
tempes(ii.'a.  Cic.  ad  matarita- 
tem perdacëre.  Plin.  ad  mata- 
ritatem vnnire.  Plin.).  .amener 
à  —,  percoquère,  tr.  Ov.  Sen. 
Plin.  j.  (ex.;  soi  percoquit  (ruc- 
tus.  Sen.  sic  (acilius  fractus 
percoqaitur.  Col.  p.  messem. 
Plin.  j.];  maturare,  tr.  Cic. 
Plin.  (voy.  mûrir).  Arriver  à 
— ,  maturescëre,  intr.  Cses. 
(voy.  MURIR).  1  Etat  des  per- 
I  sonnes,  des  choses  parvenues  à 
;  leur  complet  développement. 
I  Maturiias,  atis,  f.  Cic.  etc. 
]  (SX.:  m.  parlas.  Plin.  sacam 
;  ad  mataritatem  perdacëre. 
I   Plin.     mataritatem    adipisci. 
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Plin.  m.  annoram.  Cic.  œtatis 
indeflexa  mataritas  [-la  m.  de 
l'Age.].  l'Un.  J.  [pan.  A,  7]. 
tanquam  in  arboram  bacii 
terrosque  fractibaa  maturitate 
tempestivà  [esse  aliquid]  quasi 
victiim  et  cadacam.  Cic.  m. 
xtatis  ad  prudentiam.  Cic.  m. 
scncctutis.  Cic.  videbatar  illud 
in  me,  quicqaid  esset  ,  esse 
P''rfectum  et  habëre  matari- 
tiitem  qaandam  suam.  Cic. 
nondam  mataritatem  ccpisse. 
Cic). 
matutinal  (lat.  post.  matati- 
nalis.Antli.ol.  Ace/.), adj. (Arch.) 
Qui  appartient  au  matin.  Voy. 

MATI.NAL. 

maudire  (lat.  post.  malcdicë- 
re.  Eccl.),  v.  tr.  Appeler  le 
malheur  sur  qqn.  Exsecrari, 
dép.  tr.  et  intr.  Cir.  etc.  (ex.: 
uiiguem.  Cic  ou  in  aliquem. 
Liv.  ou  in  capat  alicu/as.  Liv.]; 
precari,  dép.  intr.  Cic  (ex.: 
maie  precûri  alir.ai.  Cic);  de- 
testâri,  dép.  tr.  Liv.  (ex.,  d. 
aliquem.  Liv,  on  dit  aussi 
alicai  pestem  exoptûre.  Cic), 
Qui  maudit,  exsecrabilis ,  e, 
adj .  Liv.  Voy .  imprécation. 
Il  (P.  hyperb.)  Maudit  sois-tu! 
maudit  soit-ill  di  te,  di  is- 
tam  perduint  !  Cic.  illum  dii 
maie  perdant  !  Cic.  Maudit 
soit  Antoine!  Malc sit  .'\ntonio.' 
Cic.  Maudît,  nequam,  adj.  in- 
décl.  Cic  deterrimus,  a,  um, 
adj.  Cic  sacer,  cra,  cram,  adj. 
(ex.:  homo  sacerrumas.Plaat.). 
Un  —  individu,  scelus  viri. 
Plaat.\\  (P.  ext.)  Exécrer. Exse- 
crari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ei.  : 
exs.  consilia  Catilinse.  Sali.); 
abominâri,  dép.  tr.  Liv.  (voy. 
exécrer).  Maudit,  exsecran- 
das,  a,  um,  adj.  Cic.  detestan- 
das,  a,  um,  p.  adj.  Hor.  de- 
testabilis,  e,  adj.  Liv.  Voy. 
exécrable,  détestable.  Il  (P. 
hyperb.)  Exsecrari,  dép.  tr. 
Cic.  Detestari,  dép.  tr.  Liv. 
Jour  maudit,  nefasta  dies.  Hor. 
Un  —  temps,  spurcissima  tem- 
pestas.     Qic.    ap.    Son.    Voy. 

AFFREUX,    DÉTESTABLE.  Il  (P.    eXt.) 

—  les  dieux,  blasphémer  contre 
eux.  Voy.  blasphé.mer.  |{  (Spéc.) 
En  pari,  du  prêtre,  appeler  la 
réprobation  divine  sur  qqn. 
Exsecrari,  dép.  tr.  Cic.  Devo- 
vëre,  tr.  Nep,  Maudit,  devo- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  sacer, 
cra,  cram,  adj.  Cic.  ^  En  pari, 
de  Dieu,  vouer  à  la  réproba- 
tion   éternelle.    Voy.    damner. 

maudisson  (lat.  maledictio. 
Eccl.),  s.  f.  (Arch.)  Malédic- 
tion. Voy.  ce  mot. 

maugréer,  v.  intr.  Exhaler  aa 
mauvaise  humeur.  Voy.  gron- 
der, PESTER. 

maupiteux,  euse.  adj,  (Arch.) 
Non  pitoyable;  qui  n'a  pas  do 
pitié.  Voy.  impitoyable.  ^  Qui 
ne  mérite  pas  la  pitié.  Miseri- 
cordiâ  indignas.  Cit. 
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mauricaud,  aude,    adj.    Voy. 

UOniCAL'O. 

mausolée,  s.  m.  Touiboau  luo- 
uuuieiital.  MiiusoUain,  i,  u. 
•Sdcr.  Tumahis  Itonorarius . 
Stu-t. 

maussade,  adj.  Qui  produit 
la  mecoDteatemeiit.  Molestas, 
a,  um.  adj.  Cic.  Odiosus,  a, 
tttn.  adj.  Cic.  Tristis.  e,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  triitior  lalttu. 
Satt.).  Temps  — ,  nubilus  diea. 
Plin.  rristitia  cteli.  Plin.  1  Qui 
exprima  le  mécoatentemcat, 
l'ennui.  Dif(icilU,  e,  adj.  tic. 
Morosas,  a,  am,  adj.  Cic.  Tris- 
tis, e,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  t.  na- 
tara.  Cic.  t.  supercilium.  Plin. 
/'.).  Stomachosiis,  a,  um,  adj. 
Cic. 

maassadement,  adv.  D'une 
manière  maussade.  Stomacho- 
sê,  adv.  Cic.  Morose,  adv.  Cic. 

maussaderie,  s.  f.  Humour 
maussade.  Morositas,  atis,  f. 
Cic.  Stomachus,  i,  m.  Cic. 
Tristitia,  se,  f.  Cic. 

mauvais,  aise,  adj.  Contraire 
au  bieu  de  qqn,  de  qqch.  ^ 
Fâcheux.  Ma,lus,  a,  um.  adj. 
Plaat.  Cic.  etc.  ^ex.;  niaise  her- 
bse.  Cato.  ingenium  malam 
pravamqae.  Sali.  Plin.  j.  ma- 
ta mens,  malas  animas.  Ter. 
mali  mores.  Sali,  nxala  con- 
saetucio.  Cic.  mala  tempestas. 
//or.  malae  tempcstates.  Cato. 
malît  tussis.  Catull.  mi.tlus  o- 
dor.  Cels.  malas  morbas.  Ccls. 
tnalam  valnus.  Cels.  tempes- 
tas  melior,  via  pejor.  Hor.  ex- 
cipêre  aliqaem  malo  valta. 
Sen.  mala  lingaa.  Petr.  mala 
verba  [xaxoi  )ôï&i].  PlavU. 
Catall.  malam  auspiciam. 
Plaat.  Cic.  malus  nanlias.Cic. 
malam  nantiam  audire.  Cic. 
m.  rumor.  Ilor.  malam  opi- 
nionem  habire  de  aliqao. 
Cic.  mala  (ama  fxaxT)  ôo^al. 
Sali,  malas  pador  [ aiôwç  xaxr,]. 
Hor.  mali,  pessimi  esse  exem- 
pli.  Cic.  mala  ambitio.  Sali. 
Hor.  mala  libido-  Liv.  mala 
(acinora.  Sali,  malœ  artes. 
Sali.  m.  exemplum.  Sali,  pes- 
simum  facinas  pejore  exemplo 
admittêre.  Liv.  malus  exilas, 
••iall.  consilia  mala.  .Sen.  ma- 
la fortuna.  Liv.  mali  serpen- 
tes, .Sen.  tuas  malus  genias. 
Flor.  videte  nanc  qaam  versa 
et  matata  in  pejorem  partem 
sint  omnia.  Cic.  rapére  in  pe- 
jorem partem  [«prendre  eu  m. 
part  •].  'J'er.  aliquid  in  pejo- 
rem partem  acciptire.  Cic.  pes- 
simo  loco  sunt  res  meœ.  Cic.)  ; 
deterior,  us,  adj.  au  Comp. 
Cic.  etc.  (ox.:  via  deterior. 
Plaat.  via  deterrima  f"  tri;3 
mauvais  chemin  ■].  Cïc.  in  dé- 
tériore (ortanâ  aaà  [»  dans  le 
m.  état  de  ses  affaires  •].  Liv.); 
iniquus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  tempora  iniqua.  Cic.  cl. 
temporum  ini'/aitas.  Cic.);  ID- 
feslua,  a,    um,  adj.    Cic.  etc. 


(ex.:  inf.  vuttas.  Cic);  male- 
ûcus,  a.  um,  adj.  C^ic.  etc. 
(ex.  :  nutleficum  c.vlum.  Cic. 
maU-fica  superstitio.  Suet.)  ; 
improbus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.: rumorfs  improbissimi.Cic. 
improba  species  [•  mine  -J. 
Cic);   adversus,  s,  um,  adj. 

Cic.  etc.  (ex.  :  uji'.  (ortuna 
[opp.  à  secunJu].  Cic.  adver- 
sum  omen.  Saet,  adv.  tem- 
pestas. Liv.  voy.  contrairh)  ; 
pravus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  pravse  mentis  liomo.  Liv. 
consilia  prava.  Liv.  mores  pra- 
vi.  Cic).  Faire —  visu ye  à  qqii, 
ocaiis  infestis  conspicére.  Cic. 
Trouver  —  qqch.,  oj^endi  ali- 
qaa  re,  Cic.  aliqaid  molesté 
(erre.  Cic  aliiiuâ  re  commo- 
vëri.  Cic.  Trouver  —  que  ..., 
o/fcm/i  (av.  l'Ace,  et  l'Inf.). 
Pkxd.  Saet.  (cf.  offendebatar 
ali<iuid  conxponi  in  se.  Saet.). 
inoignari  (av.  l'Ace,  et  l'Iiif.). 
Liv.  Regarder  qqn  d'un  —  œil, 
ocalis  maliynis  spectàre.  Viri/. 
aliijuem  aspicëre  torvis  ocalis. 
Ov.  Avoir  le  —  œil,  ocuio  no- 
centi  esse.  Col.  fascinâre,  tr. 
\'irg,  II  fait  —  temps  et  (el- 
lipt.)  il  fait — ,  spurcis.'iima  ejt 
tempestas.  Cic  ap.  Non.  — 
compagnie,  maiorum  conric- 
tas.  Cio.  Il  iSubst.)  Voy.  mé- 
chant. 1  Imparfait,  défectuuux. 
Malus,  a,  um,  adj.  Cic.  oie. 
(ex.:  mala  tu  merx  es.  Plaat. 
malam  vinum.  Hor.  mala  et 
imbecilla  vox.  Quint,  mali 
versus.  Cic.  mala  loqaendi 
consaetado.  Cic.  malas  sutor. 
Phsed.  poeta.  Cic.  mala  con- 
scientia.  Quint,  malus  pkiloso- 
pkas.  Cic.  m,  servus.  Quint. 
m.  princeps.  Tac.  pessimus 
atque  optimus  vir.  Sali,  mali 
cives.  Nep.  Sali,  mala  faciès 
[•  mine  -].  Quin^.  mala  vale- 
tudo.  Sen.  quasi  m.  valctudo 
animi.  Cic.  malam  arbitriam 
[•  choi.v  •].  Liv.  post  malam 
segetem  serendam  est.  Sen.)  ; 
improbus,  a.  um,  adj.  Cic. 
Ile.  (  ex.  :  merces  improbse 
Plaut.  improbus  punis.  Mart. 
improba  defensio.  Cic.  homo 
improbus.  Cic.  improbam  tcs- 
tamentam,  Cic.  lex  improbis- 
sima.  Cic);  pravus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  oériiCTUEux  i: 
n6quam,  adj.  indécl.  Plaut. 
Cic.  Mart.  (ex.:  nequam  piscis. 
Plaat.  nequias  nihil  qaan 
egens  conailii  servus.  Plaut. 
s'opp.  à  bonus,  à  (rugi,  cf.  ne- 
r/tiam  mancipia.  Sen.  homo 
neqaissimus  atque  improbissi- 
mus  [■  un  m.  drôle,  un  vau- 
rien •].  Cic);  perversus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  p.  sapientia 
Taberonis.  Cic);  vitiosus,  a, 
um  (■  on  mauvais  état  '•),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  v.  pecua.  Varr. 
V.  eedes.  Jet.  v.  lex.  Cic.  v. 
exemplum.  Corni(.).    Avoir  do 

—  yeux,  param  prospicére.Cic. 

—  estomac,  infirmas  (ou  imbe- 


ciffoj)  stomaclius.  Cels.  Avoir 
—  visage,  —  mine,  voy.  uink, 
viSAGB.  Subst.  Le  — ,  malum, 
i.  u.  Cic.  (surt.  au  plur,  maUi 
fopp.  àbonaj.  Cic).  \\  (Spéc.) 
Contraire  à  la  loi  morale.  Voy. 

MALIIONN^TB.      ||  (Subst.j     LSS  , 

mali,    oram,    m,  pi.    Cic.    Liv. 

Voy.    MKCHAMT. 

mauve,  s.  f.  Plante  qui  a  des 
propriétés  émollieiitos.  Malva, 
a',  f.  Cic.  De  — ,  semblable  i 
la  — ,  malvaceas,  a,  am,  adj . 
Plin.  Il  (Adjoctivt.)  Voy.  violet. 

mauviette,  s.  f.  Nom  donné  à 
l'alouette  grasse.  Voy.  alouette. 
Il  (Fig.)  Famil.  Personne  chà- 
tivo.  Voy.  CHiiTip. 

mauvis,  s.  m.  Variété  do  merle. 
Voy.  MERLE.  1  Alouette  huppée. 

Voy.    ALOUETTE. 

maxillaire,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  miehoiros.  Ma.xillaris,  e, 
adj.  Cels.  Genuinas,  a,  unt, 
adj.  Cic.  (cf.  dens  genuinas. 
Cela.).  L"o8  —  supérieur,  os 
superias  malarum.  Cels. 

maxime  (lat.  du  moyen  'Ige 
maxima  [s.-e.  aententia]),  s.  f. 
Vérité  morale  proposée  comnio 
ro;ile  de  conduite.  Dogma, 
matis,  a.  Cic.  (ox.:  ut  pro- 
verbia  nonnulla  veriora  sint 
quam  vestra  dogmata.  Cic 
[Fin.  II,  105])  ;  decretum,  i, 
n.  Cic.  Sen.  [ax.:  decrctis  sais 
parère,  Cic  [Tusc.  II,  h,  11; 
cf.  Ac.  II,  27,  19].  cf.  Sen.  [ep. 
9tt,  "2  sqq.;  95,  9  aqq.l);  prœ- 
ceptum,  1,  a.  Cic.  (voy.  pré- 
cepte); pronuntiatum,  i,  n. 
Cic  (Tusc.  1,  U);  seatentia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  acuta.  Cic. 
gravis.  Cic.  Euripide»  senten- 
tiis  densas.  Quint.). 

maximum,  s.  m.  Valeur  la 
plus  grande  que  puisse  attein- 
dre une  quantité  variable.. Ma- 
ximum prelium.  Cic.  .Maxi- 
mus  numéros.  Cic.  11  m'a  fixé, 
pour  cet  achat,  lo  —  de  lu  dé- 
pense, prirÇinivit  quo  ne  pluris 
emam.  Cic.  Etojjlir,  arn-ter 
pour  chacun  lo  —  des  récla- 
mations, l'.os  prétentions,  eo:- 
plicâre  quo  non  amplius  a 
quoqae  sit  poatalandum.  Cic. 
Le  —  des  récompenses,  sum- 
mum prelium.  Ter.  Lo  —  de 
la  peine,  pœnse  gravissima;. 
Cic. 

mazette,  s.  f.  (Arch.)  Mauvais 
cliuval.  Voy.  rosse.  1  (!"'£■) 
I'M'!,onne     inhabile   à    un   jeu. 

Vrjy.   MALADROIT. 

me  (lat.  me),   pron.  pors.    Voy. 

Sl.Pl. 

mcâ-culpâ,  8.  m.  Aveu  que 
qqii  fait  dosa  faute. Voy.  avku, 

UONrBHSION,    AVOUER,    CONI'E^FER. 

méandre,  s.  m. Détour  sinueux. 
M.eander,  dri,  m.  Gell.  (cf. 
dialecticas  gyri  atque  masan- 
dri.  Gell.).  Qui  olfre  dos  — , 
plein  de  — ,  maeandratas,  a, 
um,  adj.  Varr.  (sat.  Mon.  53/i). 

Voy.    DÉTOUR,    SINUOSITÉ. 


MLC 

méat,  s.  m.  Canal,  Meata$,  lu, 

III.  l'iiti. 

mécanicien,  $.  |m.    Celui  qui 
invoiue,    construit    et.  p.  ext., 
iliriyo  des  raacliiues.  Alechani- 
'  us,  i,    m.  Lacil.    Machinator, 
ris.  m.  Liv. 
I .  mécanique    l  lat.   post.    me- 
ckanicus.    Pirm.    Casa.),     adj. 
Qui  est  exécuté  par    un    méca- 
nisme.     Machinaiis,     e,      adj. 
l'Un.  Se  mouvoir  par  un  moyon 
— ,  nxacliinatione  quùdam  mo- 
véri.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Qui  est  exé- 
cuté   priucipalomeut    par    l'a- 
dresse  de   la    main.    Voy.    ma- 
nuel. Travail  — ,  ars  qaœ  ma- 
ria constat.   Sen.    ||    (P.   ext.) 
Arch.   Porsoaues   —  (artisans), 
operarii,    oram,    m.    pi.    Cic. 
Voy.  ABTi^iAN,  OUVRIER.  —  dans 
sou  haijillomeat     (vêtu  comme 
uu  artisan),    opificis    culta  ou 
habita    indatus.    A.    Fig.    (en 
pari,  de  l'àme).  Voy.  matériel. 
y  (P.  anal.)    Machinal.   In  cmo 
desideratar  mens  ac  ratio.  Cic. 
Qui  ('/uaB,  qaod)    sine  consilio 
ac  mente  fit.  Cic.    Voy.   auto- 
MATiQiiii,  Machinal.  Mouvement 
— ,  motus  sine  consilio  ou   (e- 
mere  factas.  Cic.  1  Qui  a  rap- 
port aux  propriétés  du  mouve- 
ment. Les  lois  — ,  leges  moven- 
di.  Cic.    Enseigner    les   lois  — , 
i/aù    lege    moveantar   corpora 
àocëre.  A. 
2.  mécanique    (lat.    post.  me- 
chanica.    I-irm.),    s.  f.    Science 
du      inouveraent.       Slachinalis 
doctrina  ou  scientia.  Plin.  Re- 
latif  â    la    — ,    macinnalis,  e, 
adj.    Plin.    ^    Assemblage     de 
pièces,    de    ressorts,  destinés   à 
produire  certains  mouvements. 
Machina,  as,    f.  Cic.   Machina- 
tio,  onis,  f.   Cic.  Voy.  .machine, 
mécanisme.    Qui    est    à  — ,  ma- 
chinosas,    a,    um,    adj.    Saet. 
(Ner.  3i.).  ||  (P.  ext.)  Jeu  d'un 
assemblage    de   pièces,    de  res- 
sorts. Voy.  JEU. 

mécaniquement,  adv.  D'une 
manière  mécanique.  Machina- 
tione  qaûdam.  Cic.  ||  (Par  ext.) 
Machinalement.  Sine  mente  ac 
ratione.  Cic.  Sine  Judicio.  Cic. 
mécanisme,  s. m.  Agencement 
de  pièces,  de  ressorts  qui  pro- 
duit certains  mouvements.  Ma- 
china, a?,  f.  Cic.  MachinaUo, 
onis,  f.  Cic.  |cf.  machinatione 
qaâdam  movêri.  Cic.].  ||  P.  ext. 
Combinaison.  Voy.  ce  mot.  ^ 
Maniement  (d'uu  instrument). 
Voy.  ce  mot. 
Mécène,  et  (arch.)  Mécènas, 
s.  m.  Protecteur  riche  et  puis- 
saut  des  artistes.  iMœcenas, 
atis,  m.  Mart.  (au  plur.  Mse- 
cenates.  Mart.  Jav.). 
méchamment,  adv.  D'une 
manière  méchante.  .Maie,  adv. 
Cic.  Malitiosê,  adv.  Cic.  Mali- 
ynè,  adv.  Ov.  Jmprobê,  adv. 
Cic.  Neqaiter,  adv.  Cic. 
méchanceté,  s.  f.  Caractère  de 
celui  qui  est  porté  4   taire  du 


mal.  Malitia,  m,  (.  Cic.  Impro- 
bitas,  ati»,  (.  Cic.  Neqaitia,  as, 
f.  Cic.  l'ravitas,  atis,  f.  Sali. 
Il  Mauvais  caractère. /njenium 
muium  pravamqae.  Sali.  .Ma- 
ta mens.  Cic.  Malas  animas. 
Cic.  Il  Action  méchante.  Malum 
facinas.  Cic.  Maleficiam,  ii,  n. 
(,'ic.  Jmprobi  (ou  malitiosê) 
(actum.  Cic.  Kaire  ou  commet- 
tre une  — ,  aliqaid  malitiosê 
ou  improbé  (acère.  Cic.  ||  Pa- 
role   dite    pour    faire    du  mal. 

Voy.    MÉDISANCE. 

méchant,  ante,  adj,  et  s.  m. 
ut  f.  Il  .IdJ.  Qui  u'oàt  pas  réussi. 
Malus,  a,  um,  adj.  Cic.  «te. 
(ex.:  mali  versas.  Claint.  mu- 
las  exitas.  Sali,  malam  rem 
inerere.  Plaut.  malam  rem 
[-  qq.  méchante  affaire  -]  sibi 
(jaœrëre,  reperire,  arcesscre. 
l'iaat.  pessimo  esse  loco  [•■  on 
a»sez  m.  posture  •].  Cic).  || 
(Par  ext.)  Chotif.  Miser,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  misera 
prseda.  Cses.  m.  carmen.  Virg. 
m.  res.  Cic.  voy.  pitotable)  . 
Une  —  récompense,  mercedii- 
la,  œ,  f.  Cic.  (de  Or.  I,  198). 
Voy.  MINCE,  CHÉTIF  ^  (Par  ext.) 
Porté  à  faire  du  mal.  Malus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ex.:  m.  ho- 
mo.  Cic.  mala  verba  [•  pro- 
pos-]. Quint.);  malignus.  a, 
um,  adj.  Sen.  etc.  (s'opp.  i 
benignas,  ex.:  m.  imlgas.  llor. 
m.  sertno.  Saet.];  malevolus, 
a,    um,    adj.    Ter.    Cic.    ,voy. 

MALVEILLANT):     SœVUS,    3,    UflJ, 

adj.  Plant.  Ter.  Cic.  [ex.:  ma- 
lier,  uxor  sseva  [syn.  incom- 
moda ou  importana].  Plaat, 
Ter.  canis  sœvas.  Petr.).  \\  (Par 
ext.)  Famil.  Intraitable.  Maie 
moratas.  Cic.  Voy.  intraita- 
ble 1  8.  m.  et  f.  Personne  por- 
tée à  faire  du  mal.-  Homo  ma- 
las ou  improbas.  Cic.  .Mulier 
mala  ou  improba.  Cic.  .Ku  plur. 
subst.  Les  — ,  mali,  oram,  m. 
pi.  Cic.  etc. 
mèche,  s.  f.  Assemblage  de  fils 
pour  faire  des  chandelles,  des 
bougies,  etc.  pour  brûler  dans 
une  lampe.  Ellychnium.  ii,  n. 
Plin.  Linamentam,  i,  n.  Cels. 
Il  (P.  ext.)  Matière  préparée 
pour  prendre  feu  aisément.  Fo- 
mes,  itis,  m.  Plin.  Des  — . 
ignés,  iam,  m.  pi.  Cses.  ignia- 
oram,   u.  pi.    Plin.    [XVI, 
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207).  Il  Fig.  Découvrir,  éventer 
la  —  (faire  avorter  un  projet 
préparé  secrètement). Voy. kve.n- 
ter.  ^  (P.  aual.)  Faisceau  de 
brins  de  charpie.  Voy.  charpie. 
Il  Réunion  d'une  certaine  quan- 
tité de  cheveux.  Cirras,  i,  m. 
Varr. 

méchef,  s.  m.  (.Arch.)  Mésaven- 
ture   Voy.  ce  mot. 

mécompte,  s.  m.  Erreur  dans 
un  compte;  délicit  dans  une 
quantité.  Erratam,  i,  n.  Cic. 
Voy.  ERREUR,  DÉFICIT.  Il  n'y  a 
point  de  — ,  ratio  constat. 
Cic.  T  (Fig.)  Le  fait  d'être  trom- 


pé   dans   8<>s  prévisions.    [•Yut- 
tratio,  onis,    {.  Liv.  Voy.    uÉ- 

CEPTIO.N. 

mécompter  (se),  v.  pron. 
(Arcli.)  Se  tromper  dans  un 
compte.  In  compatando  crrà- 
ra.  Cic.  1  Fig.  Se  tromper  dans 
SOS  prévision».  Voy.  trompeii. 
méconium,  s.  m.  .Suc  esprimé 
du  pavot.  Mecnnion  ot  méco- 
nium, ii,  n.  Plin. 
méconnaissable,  a'Ij.  Qu'on 
a  peina  à  reconnaître.  Qui 
(ijua>,  qaod)  cognosci  ou  agnos- 
c»  non  potest.  A.  Etre  — ,  ita 
matari  at  agnosci  non  possis. 
A. 

méconnaissance,  s.  f.  (Arch.) 
Action  de  mccon  naîtra.  Igno- 
ratio,  onis,  f.  Cic.  \\  (I^ig.)  Ac- 
tion do  ne  pas  reconnaître  la 
qualité  ou  le  mérite  de  qqn. 
Voy.  DÉDAIN.  Il  Action  de  ne 
pas  reconnaître  qu'on  est  l'au- 
taur  de  quch.  Voy.  dénégation, 
désaveu.  Il  Action  de  ne  pas 
reconnaître  ce  qu'on  doit  à 
qqn.  Voy.  ingratitude. 
méconnaissant,  ante,  adj. 
(Arch.)  Qui  méconnaît.  Igno- 
rans,  p.  adj.  Cic.  Non  agnos- 
cens.  Cic.  Jam  oblitas.  Cic. 
Voy.  méconnaître.  ||  (Spéc.)  Qui 
méconnaît  ce  qu'il  doit  à  qqn. 

Voy.    INGRAT. 

méconnaître,  v.  tr.  Xe  pas 
reconnaître.  ||  Ne  pas  reconnaî- 
tre une  personne,  une  chose 
qu'on  connaissait.  Non  agnos- 
cfre.  Cic.  ||  (Par  ext.)  .Ne  pas 
reconnaître  une  personne,  une 
chose,  malgré  ce  qui  la  désigu). 
Ignorâre,  tr.  Cic.  Non  cognos- 
cëre.  Cic.  Non  dignoscëre.  Cic. 
Col.  I  (Au  6g.)  .\e  pas  recon- 
naître la  qualité,  le  mérite  de 
qqn,  de  qqch.  Négligera,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  négliger,  dé- 
daig.ner);  inûtiari,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  non  est  in^tian- 
dam  Hannibalem  tanto  prœsti- 
tisse  ceteros  imperatores  pra~ 
dentià,  quanto...  Nep.  an  ego 
poteram  inûtiari  me  esse  ho- 
minem?  Cic.  voy.  nier,  désa- 
voiER);   non  agnoscère,  tr. 

Cic.      [VOy.     REOO.NNAiTRE).    ||    Ne 

pas  reconnaître  qu'on  est  l'au- 
teur de  qqch.  Voy.  nier.  ||  Ne 
pas  reconnaître  ce  qu'on  doit  à 
qqn.  Voy.  ingrat,  ingratitude. 
mécontent,  ente,  adj.  Qui 
n'est  pas  content  de  qqch.  A'on 
contentas  aliqua  re  {contentas 
ne  s'emploie  jam.  sans  compl.). 
Cic.  Indignabandas,  a,  am, 
adj.  vorb.  Sali.  Saet.  Morosas, 
a,  am.  adj.  Cic.  Je  suis  —  de, 
me  psenitet  (ou  tsedet)  alicajus 
rei.  Cic.  (cf.  ne  qaem  novi  sta- 
tus pseniteret.  Saet.  [Oct.  8] . 
Bargusios  tœdebat  imperiiPa- 
nici.  Liv.  [XXI,  19,  7].  an  credi 
passe,  ullam  popalam  aat  ho- 
minem  deniqae  in  ea  condi- 
cione  cajas  eum  pseniteat,  diu- 
tias  qaam  necesse  sit  mansa- 
ram?Liv.  [VUl,  21,6]).  odisse 
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aliqaid     Cie.    Vell.    indijnari  ' 
■alidiùd.  Liv.  molette  ferre  .lii- 
quid.    Cic.  —   du  cliunijsmunt 
politlqus,     matationU    reram 
\mpatiens.  Tac.  (HUt.  111,  UT).  ' 
1  Qui  a'dsi  pu  coui«nt  de  q'V>'  ' 
Etre  —  da  qqn,   aliqaem  non 
probàre.  Cic.  Js  suis  —  de  lui,  | 
mihi  displicet.   Cic.  Voy.  ot-  \ 
PLAIRE.  Qqn  est  —  do  qqn,  ali-  i 
qiiem  psenitet  (ou  tseJet'  alica-  , 
JUS.  Cic.  Liv.    {c(.    me  pa'nilet  : 
me».    Cic.  pxnitebat    senatam  ■ 
magittrataam  ejus    anni.  Liv.  j 
txdebat  poptxlam  omniam  ma-  i 
gittrataam    ejas    anni.    Liv.).  \ 
Absol.  Lei  — ,  novaram  reram 
capidi.  Liv.  matationia  reram  , 
cupidi.  Cic. 
méconteatement,  s.  m.  Etat 
de  celui  qui  n'est  pas  content. 
TeBdium,   ii,    u.    Sali.    Liv.  | 
(ei.:  tardium  alicai  a^erre.Liv. 
tsediam  parère.  Quint,  tsediam 
pati.  Liv.    t.  sui.  Sen.  [tranq.  | 
a,  It])  ;    dolOT.   oris,    m.   Cic.  | 
etc.  (ex.:  dolorem  accipëre  ali-  i 
qaà    re   ou  ex  aliqaà   re.    Cic.  \ 
dolorem  capére  ah    aliquà    re 
ou  ex  aliqaà  re.  Cic.  dolorem 
alicai  (acéré  ou  e(^cére  ou  dàre 
ou    afierre.   Cic.):    znolestia, 
se,   f.  Cic.    (ei.  :    cam    nuxgnâ 
meà  molesttà.  Cic.  voyez  [mau- 
vaise] hcmelr).  Murmures  de — . 
fremitus,  ùs,  m.  Liv.  (ex.:  (. 
gentis.    Liv.   inyentem   ea   res 
fremitam    (ecit.    Liv.) .   Expri- 
mer par  des  murmures    son  — 
de  qqch.,  fremêre,  intr.  et  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :    adversai  inja- 
riam  decreti  fremêre.  Liv.  [III, 
i»5,  J.].  >iasc  (remit  plèbe».    Liv. 
Jam    vero   Arrias   consalatam 
tibi  ereptiim  (remit.  Cic.) . 
mécoateater,    v.    tr.    Rendre 
mécouteot.   Offendére,  tr.  Cic. 
OKentse  etse  {alicai).  Cic.  Do- 
lorem aj(erre  (alicai).  Cir.  Voy.  1 

DKi-LAIRB,  UÉCO.MT8NT  et  MÉCON- 
TBNTBMKMT. 

mécréance,  s.  f.  (Arch.)  Etat 
d'une  personne  mécréante.Voy. 

INCRÉDULITÉ. 

mécréant,  ante,  adj.  fArch.) 
Qui  croit  à  une  fausse  religion. 
Voy.  i.NFiDÈLE.  1  (P.  oxt.jQui  no 
croit   pas   à   la  religion.    Voy. 

INCRÉDULE. 

mécroire,  v.  tr.  Refuser  do 
croire.  Voy.  ikcrédulb. 

xnédaille,'s.  f.  Pièce  do  métal 
frappée  en  souvenir  d'un  fait 
ou  d'un  perionnage.  Nomisma 
et  numiima,  atit,  a.  Jet.  Ki^. 
L,e  rêver»  do  la  — ,  voy.  cotk. 
REVERS.  1  Pièce  de  métal  don- 
née   comme    récompense.    Voy. 

DISTINCTION,    KÉCOMPENâB.    La   — 

militaire,  ptuilerx,  aram,  f. 
pi .  Cic.  militare  decaa.  Tac. 

médaillon,  s.  m.  Grande  mé- 
daille. Voy.  MÉDAILLE.  1  Bijou 
dans  lequel  on  enferme  un 
portr;ùt,  etc.  Monumentam,  i, 
n.  Ter.  Balla,  ae,  f.  l^ir'j. 

médecin,  t.  m.  Celui  qui  pra- 
tique  l'art   de  guciir,    Medi- 


MÉD 

cas,  1,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  medi- 
cum  adfiibère.  Cic.  admovére. 
.Suft.    arcessère.    Plaat.    me- 
dico  ali  [aliqao].  Cic.  ad    me- 
dicam  se  con(erre.  Cic.  a?yra/n 
medico    tradére.     Cic.     medi- 
cam    ad    «jrotam     addacère. 
Cela. y —  militaire,  medicai  le- 
jionis./nscr.  Etre  son  propre—, 
sibi  ipstxm  medèri.  Cic.  —  ordi- 
naire de    l'empereur,    medicas 
regére     valetadinet    principis 
aolitas.  Tac.  Etre   —,  voy.  mé- 
decine. 1  Fig.  —  des  âmes,  qai 
percurat      mentes    xgras.     A. 
Mlaprès    Sen.)     H    (P.    ext.)  Le 
temps.  —  des   àm.-s,  medicina 
temporis.  Cic.    Le  temps  est  le 
—  des...  dies  medéri  solet  (et 
le  dat.)  Cic. 
médecine,  s.  f.  Art    de   traiter 
ou  ild  guérir  les  maladies.   Me- 
dicina   ars.     Varr.    ou    simçl. 
medicina  (s.-e.  an),  se.   (■  Cic. 
(cf.    medicinam     profitêri     ou 
e-rercére.     Cic.    ou    (ictitàre. 
Qaint.  ou  (acëre.  Phaed.) .    Ars 
medicinx.  Cels.  Ars   medendi. 
Ov.  .Medendi    ratio.  Cels.   Ate- 
dicinalis  ars.    Cela.    Do  la  — , 
voy.  MÉDICAL.  Les  prescriptions 
do  la  — ,    medici  ou    medico- 
rum  praecepta.  Cic.    Etre    em- 
ployé en    — ,    esse  in  usa    me- 
dico. Plin.  ou  in   usa    meden- 
tium.  Tac.  1    (P.    ext.)    Arch. 
Remède.  Voy.  ce  mot.    —  uni- 
verselle. Voy.  PANACÉE.    Il  (l'ig.) 
Ce  qui  soulage  de  qq.  mal.  Voy. 

REMÈDE,   SOULAGEMENT.     {|    (SpéC.) 

Remède  pour  se  purger.il/edica- 
men,  inis,  n.  Cic.  Voy.  pur- 
gatif. Il  (Fig.)  Chose  desagréa- 
ble.  Voy.    DÉSAGRÉMENT. 

médeciner,  v.  tr.  (Famil.) 
Traiter   par    des  médicament». 

Voy.    DROGUER. 

médial,  aie  (lat.  po»t.  media- 
lia  Solin.),  adj.  Placé  au 
milieu  d'un  mot.  Médias,  a, 
nm,  adj.  Quint.  Gramm. 

médian,  ane  (lat.  medianus. 
Vitr.  Hier.),  adj.  Qui  occupa  la 
partie  moyenne.  Médiat,  a, 
um,  adj.  Plin. 

médiat,  ate,  adj.  Qui  agit 
par  intermédiaire.  Qai  {qax, 
qaod)  per  aliam  (ou  ope  ou 
consilio  alius)    agit    ou  ef^it. 

,i  .    Voy.    IHTERMÉDIAIHE. 

médiatement,  adv.  D'une 
manière    médiate.    Voy.    indi- 

UECTF.MBST. 

médiateur,  trice  (lat.  post. 
mediafor.  Apal.  Kccl.  media- 
trix.  Alcim.  Avit.),  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  intervient 
outre  personnes  en  désaccord. 
Interpr0S,pretis,m.  Cic. Liv. 
ex.  :  int.  pacis.  Liv.);  se- 
quester,  tri  (ou  tris),  m. 
',ic.  etc.  (ex.  :  inter  patres  ac 
plebem  gratise  seqaester.  Sen.); 
internuntius,  ii,  m.  Cœs. 
Qaint.  (ex.:  int.  pacis.  Cari.). 
Etre  — ,  s'offrir,  pour  — ,  me- 
diam  se  gerére.  Liv.  auctorita- 
tcm  saam    ou  fe    interponëre. 


MED 

Cie.  intercedére,  intr.  Cic  ii»- 
tenenire,  intr.  Cic.  Voy.  «n- 
TREUETTRB.  MéJiatrico,  inter- 
près,  pretis,  f.  Cic.  (ex.:  int. 
pacis  et  concordùt .  Cic);  con- 
ciliatrix,  icis,  f.  Cic.  (ex.  : 
c.  amicifia!.  Cic).  ||  (Spéc.) 
En  pari,  du  fil»  de  Dieu.  Me- 
diator,  oris,  m.  ttvi.  ||  Fig. 
Médiatrice,  conciliatriXj  i- 
cis,  f.  Cic.  (ex.  :  opinio  virta- 
tis  conciliatrix  amicitise.  Cic. 
vis  orationia  c.  hamanse  so~ 
cietatis.  Cic.);  oratrix,  tri- 
ais, f.  Cic.  (ex.:  or.  pacis.  Cic. 
fliep.  II,  8,  U]).  Il  Adioctivt. 
/n(ernun(iii»,  a,  um,  adj.  Cic. 

Voy.  INTERMÉDIAIRE. 

médiation  (la:,  post.  media- 
tio.Aug.),  s.  f.  Action  de  colui, 
di3  cjlle  qui  intervient  entre 
plusieurs  personne»,  interven- 
tas,  ûa,  m.  Plin.  Saat.  Inter- 
cessiis,  ùs,  ra.   Val.-Max.    Voy. 

ENTREMISE,    INTERVENTION. 

médical,  aie,  adj.  Qui  a  rapt- 
port  à  la  médecine.  Medicas, 
u,  am,  adj.  Plin.  Medicinus ,  a, 
um,  adj .  Varr.  Art — ,  medicina, 
a-,  f.  Cic.  Sen. 

médicament,  s.  m.  Substance 
employée  comme  remède.  Me- 
dicametitam,  »,  n.  Cic.  Medi- 
cina, X,  l.  Cic.  (cf.  medici- 
nam alicai   dare.  Cart.).  Voy. 

REMÈDE. 

médicamentaire,  adj.  Qui  a 
rapport  aux  médicaments.  Me- 
(licamentarias,  a,  am,  adj .  Pli:>.. 

médicamenter,  v.  tr.  Iraiter 
en  appliquant  des  médicament  s. 
Medicamentam  ou  medicinam 
[alicai)  dare.  Cic.  {Alicai\  re- 
média adiiibëre.  Liv.  ou  ad- 
movére. Sen.  Se  — ,  medici- 
nam adhibére.  Cic.  remediit 
u(i.  P;in.  Il  (Fis.)  Famil.  frai- 
ter  (une  aHfaire)  au  moyen 
d'expédients.     Voy.    expédient. 

médicamenteux,  euse,  adj. 
Qui  agit  comme  médicament. 
i\/t;dicamento»u«,  a,  un»,  adj. 
1  itr. 

médication,  s.  f.  Modo  de 
traitement  d'une  maladie.  Cu- 
ralionis  modat.  Cels.  Cara- 
tio.  onis,  f.  Cela.  Curandi  ou 
medendi  ratio,  Cic.  Cela. 
.McJicatio,  onis.  f.  Col.  Plin. 

médicinal,  aie,  adj.  Qui  sort 
à  guérir.  Medicas,  a,  um,  adj. 
(ex.:  m.  vis.  Plin.).  Medicina- 
lis,  e,  adj.  Cela.  Plin.  Pro- 
priétés — ,  vit,  via,  f.  Cic. 
ilerbes  — ,  medic.a,  oram,  n, 
pi.  Plin.  Doué  de  propriétés—, 
renommé  pour  ses  propriété» 
— ,  medicatas,  a,  um,  p.  adj. 
Cela.  (cf.  m.  (ontea.  Cels.).  \\ 
(Fig.)  Qui    sort  à  guérir  l'ame. 

Voy.    RE1IÈUE. 

médiocre,  adj.  Qui  est  do  qua- 
lité moyenne.  Mediocris,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  m.  apa- 
tiam.  Casa,  atatara.  Saet. 
h.omo.  Ter.);  modicus,  a,  um 
(•  de  médiocre  étendue-),  adj, 
Cic.  etc.  (ex.:  mod.  opei.Sen.V. 
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médius,  s,  um,  aJj.  Cic. 
etc.  ivoy.  moyen).  Revoiiu  — , 
mercedaia,  se,  f.  Cic.  'Viia  — 
pcrmediocris,  e,  adj.  Cic.  (do 
Or.  I,  220).  Capacité  —,  mo- 
Jestia,  s;,  f.  Tac.  Subst.  Los 
— ,  médiocres,  iam,  m.  pi.  Vell. 
Il  Substaiitivt.  Lo  — ,  medio- 
iritas,  atis,  f.  Cic.  mediocria, 
iam,  n.  pi.  Cic.  Sen. 
médiocrement,  adv.  D'una 
maiiioro  médiocre.  Médiocri- 
ter,  adv.  Cic.  Modicè,  adv. 
Cic.  Sénateur  —  riche,  modi- 
cua  senator.  Tac.  —  éloquent, 
eloquentiâ  médius.  Vell.  — 
instruit,  leviter  eruditus.  Cic. 
médiocrité,  s.  f.  Etal  de  ce 
qui  est  médiocre.  Mediocritas, 
atia,  f.  Cic.  Hor.  (cl',  m.  in- 
genii.  Cic.  m.  aarea.  Hor.). Me- 
diocria, iam,  n.  pi.  Scn.  L'en- 
vie épargne  la  — ,  intacta  in- 
vidià  média  sant.  Liv.  1  Per- 
sonnage médiocre.  Mediocris 
liomo.  Cic.  Médiocre  ingeniam. 
Cic. 

médire,  v.  intr.  Dire  de  qqn 
le  mal  qu'on  sait,  il/aie  dicëre 
{aliciii).  Cic.  Maie  loqui  [de 
aliquo).  Sen.  Maledicë  dicëre 
(de  aliqao).  Cic.  —  à  table, 
rodëre  in  conviviii.  Cic.  En 
médisant,    n\aledicê,  adv.  Cic. 

médisance,  s.  f.  Action  de 
médire.  Capiditas  (studiam  ou 
libido'j  maledicenai.  Cic.  Ma- 
Icdictio,  onis,  f.  Cic.  Ob- 
trectatio,  onis,  f.  Cic.  Invidia, 
.T,  f.  Cic.  Prêter  le  flanc  à  la 
— ,  dare  $ermonem  alicai.  Cic. 
.'o  crains  la  — ,  vereor  ne  ho- 
mine!  de  'me  secius  loquantar. 
Cic.  J'étais  en  butte  à  la  — , 
me  (ama  vexabat.  Sali. Echap- 
por  à  la  — ,  lingaas  hominam 
liiâre.  Cic.  1  Discours  par  le- 
quel on  médit.  Maledictam,  i, 
n.  Cic.  Ramor  adversus.  <jic. 
Maledicus  sermo.  Val.-Max. 
Les  —  do  la  comédie  ancienne, 
i-eteris  comœdiœ  maledica  lin- 
gaa.  Val-Max. 

médisant,  ante,  adj.  Qui 
médit.  Maledicendi  capidus  on 
stadiosu$.  Cic.  Maledicas,  a, 
am.  adj.  Corni(.  Cic.  cf.  m. 
/lominej.  Corni(.  m.  sermo. 
Val.-Max.  inmaledicentissimà 
civitate.  Cie.;.  Subst.  La  — , 
maledicus  homo.  Cornif. 

méditatif,  ive  (lat.  post. 
meditLitivas.  Diom.  Prise), 
adj.  Porté  à  méditer.  Ad  me- 
ditandum  propensas.  A.  In 
cogitatione  de^vas.  Cic.  .\te- 
ditabundus,  a,  um,  adj.  Jus- 
tin.   Voy.     CONTEMPLATIF. 

méditation,  s.  f.  Actiou  de 
méditer,  de  penser  profondé- 
ment sur  un  sujet.  Cogitatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  [en.  :  in  cogi- 
tatione  de^am  esse.  Cic. 
mentis  cogitatione  defixus.Cic. 
ad  id  unum    omnes  cogitatio- 

'nes  intendére.  Liv.  animo  et 
cogitatione    contemplari     Cic. 
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cogitatio  vertilnr  in  se  ipsa. 
Cic);  meditatio,  onis,  f.  Cic. 
,ox.:  m.  l'atari  mali.  Cic.  (l'use. 
III,  32]);  commentatio,  onis, 
(.  Cic.  (ex.:  con%m.  (erendi  do- 
loris.  Cic).  Il  P.  oxt.  Opus- 
cule   philosophique,     roligioux. 

Voy.    CONSIDÉRATION,    TRAITK. 

méditer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Penser  profondément  sur 
un  sujet.  Meditari,  dép.  intr. 
et  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hmc  multo 
ante  meditere,  cogites.  Cic. 
m.  de  sua  ratione.  Cic.  me- 
cum  meditabar  quid  dicerem. 
Cic  sint  semper  homini  liu- 
mana  meditata.  Cic.  [Tusc.  III, 
lA,  30]);  cogitàre,  intr.  Cic. 
etc.  {ex.  :  c.  de  aliqaâ  re.  Cic. 
c.  secum  ou  animo  ou  in  ani- 
j  mo.  Cic.  ad  aliquid  cogitàre. 
Cic);  reputàre,    tr.   Cic.    eti:. 

(voy.    RÉFLÉCHIR.  PESàER);    COm- 

jnentari,  dép.  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  muitos  annos  [•■  pondant 
des  années  •]  nih.il  aliad.  Cic. 
ut  commentemur  mter  nos, 
qu.i  ratione  nobis  tradaccn- 
dum  sit  hoc  tempus.  Cic.  con- 
sales...  multos  menses  de 
popali  Bomani  libertate  con- 
mentati  atque  m,editati.  Cic). 
^  r.  tr.  Creuser  profondément 
un  sujet.  Meditari,  dép.  tr. 
Cic  etc.  (ox.  :  causam.  Cic 
accusationem.  Cic);  commen- 
tari,  dcp.  ir.  Cic  (ex.  :  secun^ 
commentari  aliquid.  Cic.  c. 
caasam.  Cic  absol.  in  hortot 
D.  Brati  commentandi  causa 
venire.  Cic).  ||  (Par  ext.) 
Préparer  par  une  profonde 
réflexion  (une  œuvre,  une  en- 
treprise). Meditari,  dép.  tr. 
et  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicui 
pestem.  Cic.  meditatam  et 
cogitatam  scelas.  Cic.  accu- 
ratœ  ac  meditatse  commenta- 
tiones.  Cic.  meditari  ad  rem. 
Cic.  ad  dicendam.  Cic  m. 
multos  annos  regnàre.  Cir  m. 
proficisci.Nep.);  commentari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  {ux.  :  ut  quse 
secum  commentatus  esset,  ea 
sine  scripto  redderet  eisdem 
verbis  qaibas  cogitasset.  Cic. 
c.  orationem  in  réum.  Cic.  au 
part,  subst.  sua  et  commen- 
tata  et  scripta.  Cic). 

méditerrané,  ée,  adj.  Qui  est 
au  milieu  des  terres.  Mediter- 
raneus,  a,  um,  adj.  Cic.  Liv. 
Internas,  a,  um,  adj.  Plin. 
(ex.:  int.  mare.  Plin.).  ||  Spéc. 
La  mer  —,  et  (subst.)  la  — , 
Mediterraneum  mare.  !sid.  (par 
rapport  aux  Romains)  nostrum 
mare.  Cses. 

méditerranéen,  enne,  adj 
Qui  appartient  à  une  mer  mé- 
diterranéa,  et,  spécialt,  à  la 
mer  Méditerranée.  .Mediterra- 
neus,  a,  um,  adj.  Jsid. 

médium,  s.  m.  Portion  moyen- 
ne de  l'étendue  do  la  voix, 
entre  la  grave  et  l'aigu.  Media 
vox.    .4.     Vox    inter     acutissi- 
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mam  et  gravissimum  sonam 
média.  A. 

médius,  s.  m.  Doigt  du  milieu 
do  la  inaiu.  Digitus  médius. 
Quint. 

médullaire  (lat.  post.  medal- 
laris.  ApuL).  adj.  Qui  a  rap- 
port à  la  moelle  (dos  lis).  Me- 
dallosus,  a,  um,  adj.  Cels. 
(Traduire  aussi  par  le  gén. 
mcdullse.)  Substance  —  "(on 
pari,  des  os  et  des  plantes), 
medalla,  se,  f.  Ov. 

nieeting,  s.  m.  Réunion  popu- 
laire.  Voy.   RKU.NION. 

méfaire,  v.  intr.  (Arch.)  Faire 
mal.  .1/ait!  facëre.  Cic. 

méfait,  s.  m.  Mauvaise  action. 
Facinas,  oris,  n.  Cic.  etc.  (cf.: 
mala  facinora.  Sen.}.  Malefi- 
cium,  a,  n.  Cic.  Improbum 
factum.  Cic 

méfiance,  s.  f.  Action  de  so 
méfier.  Voy.  défiance. 

méfiant,  ante,  adj.  Qui  so 
méfie.   Voy.    défiant. 

méfier  (se),  v.  pron.  Soup- 
çonner qu'on  no  doit  pas  se 
fier.   Voy.  défier  (se). 

mégarde,  s.  f.  Action  do  ne 
pas  prendre  garde.  Loc.  adv. 
Par  — ,  per  impradentiam. 
Cic.  impradenter,  adv.  Cic 
improvidë,  adv.  Liv.  Crime 
commis  par  — ,  imprudentiâ 
admissam  facinus.  Sali.  Qui 
agit  par  ^,  impradens,  adj. 
Cic  Ter. 

mégère,  s.  f.  Femme  très  mé- 
chante. Furia  muiie6ris,  Liv. 
et  simpl.  faria,  se,   f.  llor. 

mégie,  s.  f.  (Technol.)  Travail 
du  megissier,   Voy.  tannage. 

mégisserie,  s.  f.  Industrie  du 
mégissior.   Voy.  tannage. 

mégissier,  s.  m.  Celui  qui 
prépare  les  peaux.  Coriarias, 
li,  m.    Plin. 

meilleur,  eure,  adj.  Compa- 
ratif de  bon.  Melior,  us,  adj. 
au  Comp.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem  facëre  ou  reddêre  me- 
liorem.  Cic.  melior  fis  acce- 
dente  senecta.  Hor.  nostrse 
res  meliore  loco  sant.  Cic. 
melius  [■•  à  m.  marché  ■]  emp- 
tus.  Cic.  voy.  boni.  De  — 
heure,  c.-à-d.'  plus  tôt,  voy. 
tôt.  Impers.  Il  est  —  de 
[aliquid  (acëre]  melius  est.  Cic . 
Adv.  Il  fait  —  chez  nous, 
c.-à-d.  on  est  mieux,  voy. 
MIEUX.  T  Le  meilleur  (superlatif 
de  .  bon  -).  Optimus,  a,um, 
adj.  Cic  'suparl.  de  bonus, 
Cic  voy.  bonÎ.  La  —  partie, 
major  pars.  Cic.  Subst.  Le  —, 
c.-o-d.ce  qu'il  y  a  de  meilleur, 
qaod  optimum  est.  Cic.  et  au 
plur.  subst.  optima.  Cic.  Le  — 
est  de...,  commodissimum  ou 
optimum  est  (aliqaid  (acëre). 
Caes.prssstat,  impars,  (av.  l'Iuf.). 

Cic.    Voy.  VALOIR,    MIEUX. 

meistre.  Voy.  mestrk. 
mélancolie   lat.   post.  melon- 
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choHa.  Eccl.).  s.  f.  (Arch.) 
Humeur,  bile  noire.  Atra  bilis. 
Plin.  1  \P.  exl.)  Sombre  iris- 
leise.  Bilis  atra.  Cic.  f'^J'P'- 
taa  qaiedam  animi  tristitia. 
Cic.  .E'jritudo  animi.  Cic.  A- 
nimas  tristis  mseatasqae.  Cic. 
*,  (Spéc.)  Tristesse  vague.  Tris- 
tUia  qaxdam.  Cic. 
mélancolique,  adj.(Arch.)Qui 
a  l'humeur  noire.  Voy.  atra- 
bilaire,  HYPOCONDRIAQPE.  ^  Qui 

a  une  sombre  ou  vague  tris- 
tesse. Tristitiâ  quùdam  per- 
pétua et  msprore  affectas.  Cic. 
Melancholicas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Tristis,  e,  adj.  Cic.  (cf. 
naturà  tristi  ac  recondità. 
Cic).  Il  (P.  est.)  Qui  inspire 
une  tristesse  sombre  ou  vague. 
Msestas  ,  a.  um,  adj.  Cic.  Fle- 
bilis.  e,  adj.  Cic.  .■Vccents  -;-, 
pressas  ac  (lebilis  sonus.  Cic. 
mélancoliquement,  adv . 
D'une  manière  mélancolique. 
Animo  tristi  ou  mœsto .  Cic  ■ 
mélange,  s.  m.  Action  de  mé- 
langer, état  de  ce  qui  est  mé- 
langé. .Misctio,  onis,  f.  Vitr. 
AdmLx-tio,  onis,  f.  Cic.  Per- 
mixtio,  onis,  f.  Cic.  —  (("ait 
dans  des  proportions  convena- 
bles), exact,  temperatio,  onis, 
t.  Cic.  Le  —  du  soufre  et  de  la 
poix,  pix  salphare  mixta.  Sali. 

—  impur,  colltivies,  ei,  f.  Plin. 

—  confus,  colltivies,  ei,  f .  Tac. 
Jastin.  —  coufus  de  toutes 
sortes  de  gens,  ex  maltis  ho- 
minum  generibas  collectam. 
Liv.  Armée,  —  confus  de  di- 
verse» nations,  exercitiis  va- 
riis  ex    genlibas    mixtas.  Liv. 

—  d'éléments  disparates,  gênas 
varium    et    mixtam     et    tar- 
balentam.    Cic.     Conserver     le 
peuple    pur    de    tout    —    avec 
des  races  étrangères,  linceram 
atqae  ab    omni  coUavioni  pe- 
regrini     sangainis     incorrap- 
tam    servàre    popalum.    Saet. 
Le   —    des    sexes,    mixti  (erni- 
nis  mares.  Plin.  Sans  —,  sin- 
cerus,   a.   um,   adj.  Cic.  etc. 
(e.\.:  s.  gens.    Tac.  s.  popalas. 
Tac.  s.  volaptas.    Cic.  s.  gaa- 
diam.  Liv.);  meracus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :    nimis    meraca 
libertas.  Cic);  merus,  a,  um, 
adj.    Liv.    (ex.:    meram    haa- 
rientes  libertatem.  Liv.i.  Voy. 
PCB.  'i  Ce  qui   résulte    do   lac- 
lion  de  mélanger.   Mixtara,  œ, 
f.  Coi.  Permixtio,  onis,  f.  Cic. 
Un    —    de    plomb   et    d'étain, 
stannam  et   xt    mixta.    Plin. 
Préférer  aux  —  ce  qui  est  pur, 
anteponëre    intégra    contami- 
natu.    Cic.     ||      P.    anal.    Un 
horrible    — ,    colliivies,    ei,    f. 
.luttin.  Il    Fig.  Un   —  de  biens 
et  de  maux,  bona    mixta    ma- 
ils. Cic.    Un    —    d^    sérieux  et 
d'enjouement,  gravitate    mix- 
tas lepos.  N<^p.    Il  (Spéc.)   Nom 
donne    1   certains   recueils    de 
morceaux   divers.  Satara,  s,  f. 
Varr.  Hilvêe,  aram,  f.  pi.  Saet. 
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mélanger,  v.  tr.  U;iir  des  cho- 
ses ili.'erses  ^de  manière  à  pro- 
duire un  ensemble''.  iVisirëre, tr. 
Cic,  (cf.;  m.  atiqaid  aliqaii  re. 
Cic.\.  .4dmiscêre,  tr.   Ca-s.    (cf. 

?taoti  gênas    radicis  admixtam 
acte.    Ca?!.'.   Commiscëre,   tr. 
Cic.     cf.    aliijaid    cum    aliqufi 
re  ou  aliquà    re.    Cic).    Per- 
miscére,  tr.  Cic.  (cf.  p.  aliquid 
aliqaà  re  ou    com    aliqud    re. 
Cic).    Se    — ,     miscéri.    Plin. 
Voy.   MÊLER.    Mélangé,  mixtas, 
a,  um,  p.  adj.^iili.  permialas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.    ||     Absoh. 
Un    vin    — ,    linum    tempera- 
tam.     Plin.    Race     —,    c.-à-d. 
croisée,  voy.   CBOifBB. 
mêlée,  s.  f.  Confusion  de  com- 
battants   qui    sont  aux   mains. 
Pagna    in     arto    ou    propior. 
Cic.  C'est    une    —  d'armes,   do 
guerriers,  vir   viro,    arma  ar- 
mis  conserta  sunt.  Cart.  La  — 
était  générale  (dans  un  combat 
navaiy,  jaossim  permixtis    na- 
vibas    pagnabatar.    Liv.  Dans 
la  — ,  in  acie.    Liv.    in  tarbû. 
Liv.  inter  manas  pagnantiam. 
Liv.  Au  plus  fort  de  la  —,  per 
confertissim.am    liostiam   tar- 
bam.  Liv.  Il  tomba  dans  la  — 
comminas    pagnans    inter(ec 
tas  est.  Liv. 
mêler    (lat.    pop.     mijcoiare, 
dériv.  do  miscêre),   v.   tr.  Unir 
ensemble     (des  choses  diverses) 
de  façon  que    la  diversité  cesse 
d'être     apparente.      Miscére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   aqaà  vinam. 
Cic.    mixtas     rabor    candore. 
Cic  pix  salphare  mixta.  Sali. 
stannam  et    œs    mixta.    Plin. 
miscentar   (lavii.    Plin.    sortes 
paeri    manu    miscentar.    Cic. 
par  e.\t.  m.    sanyainem    et  gê- 
nas   cam   aliqao.    Liv.    subst. 
mixti  [<■  de  sang  mêlé  •].   Liv. 
[XXXVllI.  17,  9));  admiscére 
(^  mêler    à,    unir    par  un  mé- 
lange    •  ],    tr.    Cic.    etc.    (ex.  : 
aer    malto    calore     admixtas. 
Cic.  aqare  admixtas  calor.  Cic. 
adm.  mortiferam    vitali.    Liv. 
nitram  aceto    et    oleo.    Cels.); 
coznmiscére  (•  mêler  ensem- 
ble .),  tr.  Cic.  etc.    (ex.:  com- 
mixtse    salivse    melle.    Saet.)  ; 
immiscére,   tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ne  propinqaitatibas  [•   par  des 
mariages-]  immisceamur  [-nous 
ne   nous  rijêlions  pas  à  eux  •]. 
Liv.i;    permiscére    (•  mêler 
entièrement    ■),    tr.    Cic.     etc. 
(ex.:  p.  nataram  cam  materià. 
Cic.  noxia  gramina    innoxiis. 
Jastin).    Marchandise     mêlée, 
promiscasc    merces.    Liv.     So- 
ciété mêlée,   omniam  ordinain 
bomines.     Cic.     sine     délecta 
javenes.  Liv.   \\  Au  fig  ).  Mis- 
cére, tr.  Cic.  etc.  (ex.    :  gravi- 
tatem     modestix.    Cic.     falsa 
vfris.  Cic.   fr.  clamor  oppida- 
noram   mixtas    malicbri    plo- 
ratn.  kiv.  gravitate  mixtas  le- 
pos .^'ep  .mixta  metaspes.  Liv.). 
Voy.  joiNDiiE,  i  NiR.  Il  (Par  ext.i 
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Mettre  ii;Mi;     un    état    de   con- 
fusion. Voy.    EMnnouiLLBn,    km- 
MÊ1.ER.    •   introduire    dans   un 
milieu  (qqn,  qqch.  d'étranger). 
Miscére,    tr.     Cic.    etc.  (ex.  ; 
m.    pabula    [■  du    fourrage   ■] 
sale.    Col.    par    ext.    nec  vero 
finis    bonoram,    qui     simplc.v 
esse   defcet,    ex      dissimillimis 
rebas  misceri  et  temperari  po- 
test.  Cic.  miscCre  se    partibtis 
alicajas.    Vell.)  ;  permiscére. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  oum  suis  (ii- 
(licntibus    permùvti.  Cxs.   ii.v.-r 
permi.vti  cam   militibas.    Sali. 
par    ext.     fractas      acerbitatc 
permixti.  Cic.  ahi  ira  et  xgri- 
tado  permixta  sunt.  Sali,  ali- 
cajas      '•onsiliis      permixtas  . 
Tac);    immiscére,    tr.    Cic. 
etc.  (ex.:  poliones  ciboimmi.x- 
tx.   Cels.     veteribas    militibas 
tirones.  Liv.  vos    meoram  mi- 
litam  corpori.    Cart.    imm.  se 
pavonam  gregi.  Phœd.   aliemr 
se  familia-  venali.  Quint,  imm. 
se    peditibas.     Liv.    se    collo- 
qaiis    montanoram.     Liv.     se 
negotiis  alienis.  Jet.);  Admis- 
cére,   tr.    Cic.  etc.    (ex.  :    Itis 
[legionibusj    Antonianos  mili- 
tes. C<T5.  versus  orationi.  Cic. 
admiscére  liaic    generi  oratio- 
nis  illad    alteram   cœpi.    Cic. 
[de  Or.    II.   J.9,  "^00],    in    illis 
veteribu!     nostris    malta     ad- 
mi.vta  e.x   intima  pbilosophia. 
Cic.     ad  id   consiliam    admis- 
cear.    Cic.     [Phil.     12,    7,      lu, 
16].    no/i    te    admiscére.    Ter. 
Trebatiam  nostrum  qaod   isto 
[adv.]     admisceas     nikil     est. 
Cic.    boc    cam,    ils    rationibas 
admisceri   nolo,    Cic):    com- 
miscére.ic.  Cic.  etc.  (ex.  :  Jas 
accasatoris  cam  jare  testimo- 
nii.  Cornif.  nanqaam  temeri- 
tas  cam  sapientiâ  commiscea- 
tar.  Cic.    [Marc,  2,  7]);    j'nse- 
rère,  tr.  Liv.  Tac .  (e.v.  :  ^ocos 
historise.  Ov.    rationes  oraùo- 
nibas.  Tac.  deos   minimis    re- 
bas. Liv.    aactoritali;m    pabli- 
cam  alicai    rei.  Liv.  se    tarb.v. 
Liv.    se     inserêre    alicai    rei. 
Tac);   interponëre,    ir.  Cic. 
etc.  (ex.  :   int.    se    in  paci^ca 
tionem.  Cic  se  bello.  Liv.    mi> 
nihil  [•  en   rieu  •]    inturpono 
Cic).    Ne    pal  se  —  de   qqch., 
abesse  {ab    aliaua  re).    Cic.  se 
abstinêre  ab  aliqaare.  Cic.    || 
(Spéc.)  Se  livrer    à    une    occu- 
pation à  laquelle  on  est  étran- 
ger.  Aliquid  sibi    samcre.  Cic. 
ou  assan'.cre.  Cornifi.    Cic. 
mélèze,  s.  m.  Arbre    résineux. 
Larix,    icis,  f.    Plin.     —  nain, 
ckamxpcace,    es,    f.     Plin.  De 
— ,  larignus,  a,  um,  adj.    Vitr. 
mélilot,  s.  m.  Plante  herhacée. 
iMelilotos,    t,    m.    et    mcliloton 
ou  melilolum,  i,  n.  Ov.  Plin. 
znéliBse,  s.  I.    Clante  aromati- 
que.  Melisph[jllam,    i,  a.  Virg. 
et  melissopliqlton,   i,    n.  l'Un. 
Apiastrarii,  i,  n.  Col.  Plin. 
{  mellifère,  adj.  Qui  produit  du 
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miel.  Mellif'-r,  era,  crum,  adj. 
Oi--.  Claud.  Mcllificin,  a,  um, 
ailj.  Coi. 

mélodie  (lat.  post.  melodiji. 
Mart.  Cap.),  s.  L  Suile  do  sons 
qui  flattent  l'oreille.  Sonos 
dalcit  haavis,  ijratus  ou  ele- 
gans).  Cic.  Modi,  oriim,  m.  pi. 
Vie.  Cantas,  ûj,  m.  Cic.  \\  (!'. 
anal.)  Suite  de  mots,  do  phia- 
ses  aijréables  à  l'oreille.  Sonos. 
i,  m.  Cic.  Il  (Spéc.)  Succession 
de  sons  formant  une  phrase 
musicale.  Modalatio,  onis,  f. 
Vitr.  Il  P.  ext.  Une  —  (un 
chant).    Carmen,   inis,  n.   Cic. 

mélodieusement,  adv.  D'une 
manière  mélodieuse.  Modalatè, 
adv.  Cic.  (ex.:  m.  canentea  ti- 
biœ.  Cic).  Suavitcr,  adv.   Cic. 

mélodieux,  euse ,  adj.  Qui 
produit  une  suite  de  sons  agréa- 
bles à  l'oreille.  Modalatas,  a, 
am,  p.  adj.  Plin.  (Dans  un  sens 
plus  large.)  Canoras,  a,  am, 
adj.  Cic.  Etre  —  bene  sonàre. 
Cic.  modulatê  canére.  Cic.  || 
(P.  anal.)  En  pari,  des  vers  ou 
des  discours,  àaavis,  e,  adj. 
Cic. 

mélodique,  adj.  Relatif  à  la 
mélodie.  Ad  modaiandi  artem 
pertinens.  A.  Voy.  m£lodiei'x. 

mélodramatique,  adj.  Qui  a 
rapport    au    mélodrame.    Voy. 

DR.iMATIQUE. 

mélodrame,  s.ra.Drameaccom- 
pa^né  de  musique  etp.  exf.dra- 
ma  populaire.  Voy.  drame. 

mélomane  ,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  aime  passionément  la 
musiqu*.  Un  — ,  homo  masico- 
-am  perstadiosas.  Cic. 

mélomanie,  s.  f.  Caractère  du 
mélomane.  Alaximam  o\i  vehe- 
mentissimam  miMJcorom  tta- 
dium.  A. 

mielon,  i.  m.  Plante  et  fruit  de 
la  famille  des  cucurbitacéei. 
Melo,  onis,  m.  Pall.  Melopepo, 
onis  (Ace.  plur.  onas),  m.  Piin. 
—  de  la  grande  espèce,  pepo, 
onis,  m.  Plin.  \\  P.  ext.  —  d'eau, 

voy.    PASTÈQUE. 

mèlongène,  e.  f.  Voy.  auber- 
gine. 

mélopée  (lat.  post.  melopœia, 
Mart.-Cap  ),  s.  f.  Chant  rythmé 
qui  accompagne  la  déclamation 
parlée.  Canticam,  i,  n.  Cic. 
Il  (P.  ext.)  Récitatif.  Voy.  ce 
mot. 

membrane,  s.  f.  Tissu  animal 
ou  végétal  destiné  à  envelopper 
certains  organes,  etc.  Mem- 
brana.  as,  f.  Cic.Cels.  (ex.:  m. 
cerebri.  Cels.  abdon\inis,  Cels. 
natara  ocalos  membranis  te- 
naissimis  vestivit.  Cic);  tuni- 
ca,  se,  f.  Cels.  Plin.  lox.  :  t. 
ocaloram.Cels.framenti.Plin.]. 
Petite  — ,  membranala,  ae,  f. 
Cels.  Il  —  de  la  feuille,  du 
fruit.  Voy.  gousse,  enveloppe. 
membraneux,  euse,  adj.  Qui 
est  de  la  nature   des   membra- 


nes.    Men\hranaceiu ,    a,    am,  ! 
adj.  Plin,  .Membranse    similis. 
A    (Trailuire  aussi  par  le  génli.. 
membranse.) 

membre,  s.  m.  Appendice  uni 
au  tronc  de  l'homme,  do  l'ani- 
mal ,  par  des  articulations. 
Membram,  i.  n.  Cic.  etc.  (ux.; 
mtimbra,  id  tist partes  corporis. 
Cic.  [Fin.  III,  5,  18].  captas 
omnibas  membris.  Liv.  non 
scnectute  seJ  famé  membris 
trementibas.  Sen.  membra  tra- 
hëre.  Liv.)  ;  artus ,  aum 
[•jointures  des  membres  entre 
eux,  -  d'où,  •  membres  •)  ,  m. 
pi.  Cic.  (ex.  :  omnibus  artabas 
contremisco.Cic);  pars,  par- 
tis, S.  Cic.  Sen.  (ex.  :  pars  cor- 
poris. Cic.  ou  absol.  pars.  Sen. 
cf.  ideo  partes  saas  animalia 
apte  movent,  goia,  si  aliter 
moverint  ,  dolorem  sensara 
tant.  Sen.  [ep.  lâl,  7]).  ||  (Par 
ext.)  Partie  d'un  corps  mis  en 
pièces.  Membra,  orum,  n. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.:  laceri  artas, 
trancata  membra.  Plin.  /.).  \\ 
(Théol.)  Partie  du  corps  (par 
opp.  à  l'âme).  Pars  corporis. 
Sen.  T  (Fig.)  Personne  qui  fait 
partie  d'un  corps  constitué,  etc. 
Membram,  l,  n.  Sen.  (seul. 
dans  des  express,  fig.  comme  : 
n\embra  samas  corporis  m,a- 
gni.  Sen.  [ep.  'j5,  D2J.  nec  ali- 
ter aniversot  quam  membra 
partesgae  imperii  carœ  habait. 
Saet.  [Octav.  US],  cf.  Jastin. 
[V,  10,  10;  XXXIV,  1,  2]);  pars, 
partis,  f.  Cic.  etc.  (dans  des 
expr.  c.  :  ante  hoc  pars  domas 
videntar,  mox  rei  pablicse.  Tac. 
[G.  13]).  —  du  parlement,  vir 
ou  homo  senatorius.  Cic.  seno- 
tor.  Cic.  —  d'une  famille,  homo 
de  alicajas  stirpe.  Cic.  Les  — 
d'une  famille,  domos.  Cic.  — 
d'un  parti,  vir  factionis.  Cic. 
Les  —  de  son  parti,  sui,  m.  pi. 
Cic.  (Att.  XIV,  12,  2).  —  d'une 
société,  d'une  compagnie,  etc., 
socias,  ii,  m.  Cic.  —  d'une  cor- 
poration, sodalis,  is,  m.  Cic. 
Liv.  Plin.  j.  —  de  la  même 
corporation  ,  homo  ejasdem 
corporis.  Liv.  {1\,9,U) —  d'une 
académie,  acaaemiêe  socias.  A. 
Il  Une  des  propositions  qui 
composent  une  phrase.  Artica~ 
las,  i,  m.  Cic.  ||  Une  de»  phra- 
ses qui  composent  une  période. 
Membrum,  i,  a.  Cic.  (ex.: 
qaœ  nescio  car,  cam  Grseci 
xôp-iiaTa  et  xûXa  nominent,  nos 
non  rectê  incisa  et  membra 
dicamai.  Cic.  [Or.  62,  -211]). 

membre,  ée,  adj.  Pourvu  de 
membres.  Aptâ  membroram 
compositione  ou  membroram 
con(ormatione  conspicaus.  Cic. 
miembru,  ue,  adj.  Qui  a  les 
membres  forts.  Grandibasmem- 
bris.  Col. 
membrure  (cf.  lat.  membra- 
tara.  \'itr.],  s.  f.  Ensemble  des 
membres        d'une        personne. 


Membra,  orum.  ;i.  pi.  rie. 
(ex.  ;  fabrica  tuembrorum.  Cic. 
compositio  membroram.  Cic). 
^  Ensemble  des  pièces  (jui  for- 
ment la  carcasse  d'un  navire. 
Membra  carinse  ou  ratis.  Ov. 
T  Montants  dans  lesquels  on 
enchaîne  les  panneau.^  d'une 
porte.  Forma  lignea.  \'itr. 
rympanam,  i,  n.  i'itr, 
même  (lat.  pop.  metipsimo», 
superl.  de  metipse),  adj.  |{ 
."Id/.  dém.  Qui  n'est  pas  autre. 
Idem,  eadem,  idem,  adj. 
CiC.  etc.  (ex.  :  idem  plùloso- 
fjhas.  Cic.  eadem  virtas,  gase 
in  proavo.  Cic.  non  eadem  no- 
bis  et  mis  necessitado  impen- 
det.  Sali,  eisdem  verbis,  ut 
actUFT»  est.  Cic.  eandem  potes- 
tatem,  qaam  si  lata  esset  lex. 
Cic  eadem  loco  est.  qaasi... 
non  esset.  Cic.  in  eàdem  me- 
cum  Africà  geniti.  Liv.  subst. 
eandem  dicant  excellere  plari- 
bas  rebas.  Cic.  idem  [^  la  mê- 
me chose  >]  velle  atqae  idem 
nolle.  Sali,  arnicas  est  tan- 
qaam  alter  idem.  Cic.  loc. 
partie.  :  idem  [•  en  même 
temps,  en  outre  ■]  ego  conten- 
do.  Cic.  nori  omnes  gai  .Atticê, 
iidem  bene,  sed  omnes  gai  be- 
ne, iidem  etiam  [•  en  même 
temps  •  ]  .4tticê  dicont.  Cic. 
|;Br.  8ii,  291].  contaiif  se  ad 
Pharnabazam,  satrapen  Ionise 
et  Lydix,  eandemqae  generam 
régis  et  propinqaam.  Nep. 
[Con.  2,  11).  Dans  le  —  endroit, 
ibidem,  adv.  Cic  (quest.  abi). 
eodem,  adv.  Cic.  .Yep.  (quest. 
guo).  Parle  —  chemin,  eàdem 
(s.  e.  via).  Liv.  Par  le  —  moyen, 
eàdem.  Plaut.  Du  —  endroit 
(quest.  ande\,  indidem,  adv. 
Cic.  Nep.  Liv.  (cf.  indidemne 
.imeria  [-  du  même  bourg  d'A- 
meria  •]  an  hosce  e.x  arbe  si- 
carios  ?  Cic.  [Rose.  Am.  il, 
7iè]  ).  Subst.  Cela  revient  au 
—,  eodem  pertinet.  Cic.  1  Qui 
est  précisément  ce  dont  on 
parle.  Ipse,  a,  um,  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  Itoc  ipsam  concedatur. 
Cic.  eaqae  ipsa  caasa  belli  fait 
[•  et  ce  fut  cela  m.  qui  pro- 
voqua la  guerre  ■•].  Liv.  gaod 
cam  [ferrum]  mediani  accen- 
sam  nùtteretar  conceptamqae 
ipso  motti  mutto  majorem 
ignem  ferret,  i.ii'.).i  ||  Après  le 
pron.  personn.  Ipse,  a,  UŒ, 
adj.  Cic.  etc.  (ox.:  me  ipse 
consolor.  Cic.  ne  simet  ipse 
aperiret.  Cic.sibi  ipse  fecerat 
viam.  Liv.  Isocrates  se  ipse 
correxerat.  Cic.  saa  ipsi  fra- 
menta  corrompant.  Cass.).  ;| 
(Par  ext.)  Dont  on  attendait  pré- 
cisément un  certain  effet.  Ipse, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ca;n  miserorum  (idelem  defen- 
sorem  negasset  inveniri  posse 
nisi  eam  gai  ipse  miser  esset. 
Cic.  [Mur.  25,  50]).  Il  Par  oppo- 
sition à  ce  qu'on  attendait. 
Ipse,   a,    uni,    adj.   Cic.  etc. 
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(ex.  :  rts  in  qui  ipsas  etiam 
pecadtt  obstupescire  oporteat. 
Cic).  Adv.  —  la  vertu  est  mé- 
prisée, ipia  xirtoi  contemnitar. 
Cic.  —  (adr.),  ve7,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  per  me  vet  ttertas  li- 
cet.  Cic.  lel  illo  ipso  judice 
Cic.  vel  regnam  mato  quam  li- 
beranx  popiilam.  Cic.  vel  hostea 
lacrimis  temperùre  non  pota- 
erunt.  LÀv.\;  etiam,  adv.  Cic. 
etc.  l'ex.:  tobcUcu  nilàl  pro^vUu- 
r^is,  etiam  plat  suspicionis  fa- 
taram.  Cic.  voce,  mota,  forma 
etiam  magni^à.  Cic.  non  $o- 
Ijm...  sed  etiam...  Cic.^; 
adeo.  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  ta 
adeo  mihi  saccenses.  Cic.];  im- 
mo,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  Wiit, 
■  mmo  in  tenatam  lenit.  Cic). 
1  (.^près  un  subst.)  Qui  est  au 
plus  haut  degré.  Merus,  a,um, 
adj.  Cic.  (cf.  mera  libertas.  Cic. 
Ilor.).  Sinceras,  a,  um,  adj. 
Cic.  Voy.  PUR.  1  (Loc.  adv.)  De 
— ,  eod'em  modo.  Cic.  item, 
adv.  Cic.  (Cf.  hoc  in  Libéra  ser- 
x'ant,  in  Libero  non  item.  Cic. 
tpectacalam  ani  Crassojacan- 
aam,  ceteris  non  item.  Cic.  fe- 
ci»li  item  ut  prsedones.  Cic.  at 
enim  de  sensibas  hesterno  ser- 
mone  vidistis,  item  faciant  de 
reliqais.  Cic.  solis  defcctiones 
itemque  Itinx  prsedicantar  in 
maltos  annos.Cic).  De— que..., 
de  — ,  uf . . .  tic. . .,  Cic.  etc.  (cf. 
ut  avas  hic  taat,  tic  ^'asHtiam 
cole.  Cic).  qaemadmodum. . . 
ita...  ou  tic...,  Cic.  etc.  (cf. 
qaemadmodum  socias  in  to- 
cietate  habet  partem,  sic  heret 
in  hereditate  habet  partem. 
Cic.  on  dit  aussi  qaemadmo- 
dam...  item...;  qaemadmo- 
dam.. .,  eodem  modo...  Cic). 
De  —  (arcli.),  c.-à-d.  d'une 
manière  telle,   tali  modo.  Cic. 

Voy.     PAREIL,     SEMBLABLE.     ToUt 

de — ,  voy.  pareillemkst.  Tout 
de  — ,  c.-à-d.  néanmoins,  nihi- 
lo  minas.  Cic.  Voy.  néanmoins. 
A  — ,  c.-à-d.  à  la  chose  même, 
ex  ipsà  re.  Cic.  Prendre  à  — 
le  tas,  ex  ipso  acervo  tollére. 
Uor.  A  —  mes  douleurs,  in 
meit  ipsias  angoribas  Cic  Etre 
à  —  de  qqch.  (arch.),  ab  aliqaa 
re  petëre.  Cic.  ab  ipso  (onte 
haarire.  Cic.  Etre  à  —  d<^  faire 
qq-h.,  c.-à-d.  être  en  état,  en 
situation  de  le  faire,  posse  ali- 
qaid  (acéré.  Cic.  Voy.  état, 
•^iTLATioN..  Etre  à  —  pour  fair« 
i|"ch.,  même  sent,  même  trad. 
mèmement,  adv.  (Arch.)  Mê- 
me. Voy.  ce  mot.  ^  Do  même. 

Voy.    MÊME. 

mémento  (mot.  lat.  signifiant 
•  iouviens-toi  •,  g.  m.  Note, 
marque.  Voy.  ces  mots.  ||  (P. 
eit.)  Carnet.   Voy.  ce  mot. 

I.  mémoire,  t.  f.  Faculté  de 
conserver  et  de  rappeler  les 
id»es  antérieurement  acquises. 
Memoria,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nataralis  memoria  fopp.  à  ar- 
tipciota  m.].  Cornif.  [rhet.  ad 
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Her.  m,  S9].  m.  bona  ou  bon» 
/idei.  Cic.  memoria  tenax.  Cic. 
prma  ou  prma  et  diatarna. 
Cic  memorix  firmitas.  Cic. 
memoria  acrit  [opp.  A  hebes] . 
Cic.  m.  mala.  l'etr.  segnis  ac 
lenta.  Sen.  memoria  nUr.uitiir. 
nisi  eam  e.r-'rceas.  Cir.  nu'mo- 
riû  vigëre.  Cic.  n\emoriâ  [mul- 
tam]  valfre  [opp.  à  memoria 
vadllàre].  Cic.  [Att.  XII,  1.2]. 
memoria  tantâ  fait,  ut...  Cic. 
aliquid  mémorise  mandâre 
[-  çraver  qqch.  dans  sa  m.  -]. 
Qumt.  memoria  comprehendé- 
re  ou  complecti  aliqaid.  Cic. 
memoria  aliqaid  tenire.  Cic. 
in  memoria  habëre.  Ter.  hoc 
eit  mihi  in  memoria.  Cic.  de- 
poncrealiquidej:  iiienwriâ.  Cic. 
hocfui/it  m'om  memoriam.  Cic. 
in  nw/noriam  nostram  redigëre 
[  ■  r.ippoler  à  notre  mémoire, 
nous  remettre  en  m.  que  »  ] 
avec  r.^cc.  et  l'Inf.  Cic. 
ex  mcmoriû  [«de  mémoire  ■]. 
reipondëre,  dicêre,  pronuntiâ- 
re,  narràre.  Cic.  memoria  expo- 
nêre.Cic.memoria  cedére['  sor- 
tir delam.-]  avecl'Acc.  et  l'Inf. 
Liv.  [cf.  excedère  e  menioriâ. 
Liv.]  excessit  e  memoria,  qao 
tempore..,,  etc.  Liv.  memoria 
labat.  Liv.  memoria  miki  non 
constat.  Cic).  Qui  a  une  bonne 
— ,  memor,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
mendacem  memoremesse  opnr- 
tet.  Qaint.  [IV,  2,  91].  .4pal 
[apol.  6;^].  mendaces  memores 
esse  debent.  Hier.  [  adv.  Rufin. 
III,  13]).  Qui  a  mauvaise  — , 
obliviosus,  a,  uzn,  adj.  Cic. 
(voy.  oiBLiEux).  Avec  une  — 
fidèle,  memoriter,  adv.  Cic. 
(ex.:  m.  pronuntmre.  Cic.  [de 
Or.  I,  19,  881;  cf.  Fin.  I.  10. 
3!t).  1  (Parext.)  Souvenir  résul- 
tant de  cette  faculté.  Memo- 
ria. se,  f.  Cic.  eic.  (ex.  :  post 
hominam  memoriam  [•  de  m. 
d'homme  .]  Cic  redite  in  me- 
moriam [.  remettez-vous  en 
m  •],  qase  libido...  Cic.  in 
memoriam  redeo  mortaoram. 
Cic.  Cn.  Pompei  memoriam 
amitisie.  Cic.  délire  memoriam 
dedecorii.  Liv.  memoriam 
conjagum  liberoramqae  ejicAre 
U  bannir  ■]  ex  animis  sais. 
Liv.  memoriam  alirujus  rei 
renovùre,  redintegrâre,  refri- 
càre.  Cic.  memoriam  alicujus 
rei  repetére  (■  se  remettre  qqcli. 
en  m.  -).  Cic.  [Dej.  7,  20].  in 
memoriam  alicujus  redire  [-se 
remettre  qqn  en  m.  •]  Cic. 
[Inv.  I,  98]  ea,  cum  faerint  et 
falsa  et  inania,  tint  evalsa  ex 
omni  memoria  vitàqae  noslrâ. 
Cic .  mémorise  prodëre.  Cic. 
.Vep.ou  tradère.  Liv.). Voy.  sou- 
venir. {[  (Spéc.)  Souvenir  du- 
rable laissé  par  qqn,  par  qqch. 
Memoria,  se,  t.  Cic.  etc.  (ex.: 
memoriam  rerum  Romanarum 
tenSre.  Cic.  dare  aliqaem  in 
omnem  memoriam.  Sen.  me- 
moriam alicajas  retinëre.  Cic. 
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quorum  memoriij  vijebit.  Sen. 
res  ob  memoriam  alicujus  fac- 
ta.  Liv.  memoriam  alicujus  rei 
propagHre  ou  pro(erre.  Cic. 
memoriam  nominis  monumen- 
tis  consecrare.  Cic  ad  memo- 
riam alicajas.  Cic.  [Brut.  16, 
6S  ou  alicajas  rei.  Liv.  mé- 
morise alicajas  dicernère  ali- 
qaid.Liv.);  moDumentum,  i, 
II.  Cic.  Liv.  (ex.  :  monumenti 
caus6  aliquid  sibi  reservùre. 
Cic.  [cf.  Kosc.  Am.  H6].  nio- 
nanien(o  ut  esset  afneani  taliu- 
lam  in  xde  Castoris  lioms- 
^erunt.   Liv.    [VIII,  11,  16]). 

Voy       MÉMORABLE.       ||       SoUVOuir 

dui'.iblo  gardé  par  la  postérité. 
Memoria,  se,  f.  Cic.  etc. (ex.; 
memoria  digni  viri.  Cic.  me- 
moria et  recordatio  [-la  m. 
vivante  •]  ou  recordatio  et  me- 
moria. Cic.  prodèrc  memoriam 
rei.  Cic.  quas  res  um/uam  erit 
commenaatior  Uominum  n\e- 
morise  sempitcrna-  ?  Cic.  quo- 
rum vivit  immortalis  memoria 
et  gloria.  Cic.  ad  memoriam 
glorix  sempiternam.  Cic.}.  1 
Déesse  de  la  mémoire,  Memo- 
ria, se,  f.  Afran.  Mnemosyne, 
es,  f.  Phsed.  Les  filles  do  — , 
c.-à-d.  les  Muses,  voy.  ce  mot. 

S.  mémoire,  s.  m.  lixposé  écrit 
de  certains  faits.  Libellas,  i, 
m.  Cic  Commentarius,  i,  m. 
Cic.  Epistola,  se,  f.  Cic.  Litte- 
rse,  aram,  f..pl.  Cic.  Memo- 
rialis  libellas. Saet. — justifica- 
tif, voy.  jusTiKiCAïiF.  Il  Esposo 
des  faits  destinés  à  gagner  l'o- 
pinion publique.  Voy.  ai'Oi.ogii-:. 
PLAIDOYER.  Il  Kehition  de  faits 
particuliers  pour  servir  à  1  his- 
toire. Commentarii,  orum,  m. 
pi.  Cic  Libri  rerum  gestarum. 
•'iuct.  Monumenta,  orum,  n.pl. 
Cic.  (cf.  m.  publica  privataque. 
Liv.  m.  rerum  gestarum.  Cic. 
commendâri  monum,entis  ali- 
cujus. Cic).  Il  (Spéc.)  Relation 
des  faits  auxquels  une  personne 
a  pris  part.  Memoria,  se,  f. 
Suet.  (cf.  vitse  memoriam  com- 
ponëre.  Suet.[C\iiad.,  1  extr.]l. 
Ecrira  ses  — ,  de  vitâ  sua  scri- 
bëre.  Plin.  \\  Dissertation  sur 
un  point  historique,  etc.  Liber, 
bri,  m.  Cic.  Lihellus,  i,  m.  Cic 
Il  Etat  dos  sommes  dues,  lia- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  compte. 

mémorable ,  adj.  Digne  do 
mémoire.  Memorabilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  malta  Jarn  me- 
morabilia  et  in  domesticis  et 
in  bellicis  rebut  fecerat.  Cic. 
[lii-.  13,  ii9].  egregiam  atque 
iiiemorabile  (acinus.  Sali,  on 
dit  aussi  res  mumorabilis.  Cic. 
<ju  commemoratu,  memoriA 
(ligna.  Cic).  Rien  do  — ,  nihil 
quod  memorûri  attineat.  Liv. 
Demeurer  i  jamais  — ,  sempi- 
Icrnœ  hominum  mémorise  com- 
mendatam  este.  Cic.  Les  en- 
tretiens —  de  Socrate  (par  Xé- 
nophon),  et  (8ub,>.tantivl  masc.) 
lea  —  de  Xénophon,  Xenophon- 
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tiê  dictoram  (actoramque  So- 
cratis  commentarii.  ou  simpl. 
Xcnephontis  commentarii.  A. 

xnémorablement,  adv.  U'uno 
riiutiiépo  mémorable.  Memora- 
bili  modo.  Cic.  Jn$igniter,  adv. 
Saet. 

mémorandum  (mot  latin  si- 
gnifiant •  ce  qui  doit  êti'o  remis 
an  mémoire  •),  s.  m.  Note,  ca- 
hier où  Ton  note  ce  qu'on  veut 
se  rappeler.  Voy.  note.  ||  (Spéc.) 
Nota  diplomatique.  Publicx 
litterse,  Cic, 

mémoratif,  ivo  (lat.  post.  me 
morativus  [•  qui  sort  à  men- 
tionner •].  Prisa.  [XIV,  ii5]), 
adj.  (Arch.)  Qui  a  en  mémoire 
qqcli.  Memor,  adj.  Cic.  (cf.  ali- 
ciijas  rei.  Cic). 

xnémorial  (lat.  mod.  memo- 
riale  [do  memorialis.  Suet.]), 
».  m.  Itegistre  où  l'on  consigne 
ce  dont  on  veut  se  souvenir. 
CommentariuSf  ii^  m.  Cic.  Li- 
ber, bri,  m.  Nep.  //or.  ||  Livre- 
journal,  livre  de  comptes.  Ta- 
buUe,  aram,  (.  pl.  Cic.  ||  Fig. 
Monumentam,    i,    n.    Cic.  Liv. 

menaçant,  ante,  adj.  Qui  me- 
nace. Minax,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  homo  minax.  Cic.  m.  oca- 
li.  Sen.  m.  litterss.  Cic.  on  dit 
aussi  plena  minaram  verba. 
llor.);  trux,  adj.  Cic.  etc.  (ox.: 
oculi.  Cic.  cicumfcrre  truces 
minaciter  ocalos  ad  proceres 
Etruriœ.    Liv.);    truculentus, 

a,    um,  adj.    Cic.    Ter.    Cic. 

(   voy.     FAROUCHE,       REBARBATIF); 

imminens,  p.  adj.  Cic.  (ex.: 
gestas.  Cic).  D'une  manière 
—  ,  d'un  air  — ,  minaciter, 
adv.  Cic.  per  minas,  loc,  adv. 
Cic.  tracalenter,  adv.  Cic.  (cf. 
quod  truculentius  se  gerebat 
quam  ceteri  \-  il  avait  pris 
une  attitude  plus  menaçante 
que  tous  les  autres  •].  Cic. 
[agr.  2,  13].  gain  etiam  tracix- 
lentiiis  sibi  instanti  [•  qui  le 
pressait  d'un  air  m.  .]  Sullx 
"  licet  »  inqait,  -  mihi  militam 
agmina  ostentes  -.  Val. -Max. 
[III,  8.  5].  trucalentissimè  aspi- 
cêre.  Qaint.).  En  pari,  des  cli. 
oxtér.  à  l'homme.  ATinax,  adj. 
Cic.  etc.  (e\.  :  pestilentia  mi- 
nacior  qaam  perniciosior.  Liv.)  ; 
infestus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
('ox.:  infestis  cuspidibas.  Cic.  in- 
vestis cornibas.  Phsed.hastàin- 
Icstâ.  Liv.);  imminens,  p.  adj. 
Cic. etc.  (ex.:  imminentis  mali 
faciès.  Cart.)  ;  prœsens,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  p.  betlam.  Nep. 
periculam.  Qaint.).  L'envoi 
d'un  ambassadeur  a  qqch,  de 
— ,  habet  atrocitatis  aliqaid 
legatio.  Cic.  Présage  —,  sinis- 
tram  omen.  Ov.  aves  sinistrée. 
Ov.aaspicia  sinistra.  Val.-Max. 
Epouvantés  par  ce  fléau  — , 
qao  maloperterriti.  Ca;s. Temps 
— ,  cselam  nebalosam.  Cic.  Etre 
— ,  voy.  MENACER.  L'avanir  est 
— ,  tament  negotia.  Cic. 
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menace     (lat.    pop.    minacia. 
Plaat.j,  s.  f.  Paroles,  gestes  par 
lesquels  on  manifeste  aqqn  l'in- 
tention   d*    lui    faire    du   mal. 
MinsB,  aram,  f.  pl.  Cic.  etc. 
(  ox.  :  insequi  aliqaenx  clamore 
et  minis.  Cic.   intendëre  ah'cui 
probra  ac  minas.  Tac.  proram- 
père  ad  minas.  Cic.  minas  jac- 
tare.    Cic.   minis  uti.  Cic.  avec 
le  Gén.  obj.  minse  vincaloram 
et   mortis.    Liv.  )  ;    minatio, 
Onis     (  •  action    do    menacer, 
menace   •   ) ,    f .      Plaat.      Cic. 
(au  plur.    minationes.  Cic.  [de 
Or.  Il,  288]);    comminatio, 
onis,  f.  Plaat.  Sen.  Piin.  ^e^.: 
c.  belli.  Justin.  [XII,  2,  9J.  ora- 
tionis    ipsias    tanqaam  armo- 
ram    est  vel  ad  asam  commi- 
natio et  quasi  petitio    [-il    en 
est  des  paroles,  comme  des  ar- 
mes :  ou  bien  on  s'en  sert  pour 
menacer  et  pour  frapper  •],  vel 
ad  venastatem    ipsa  tractatio. 
Cic.    [de   Or.    III,    5i,  206].  au 
plur.  comminationea  Hanniba- 
lis.  Liv.  [XXVI.  8,   3].  cf.  Liv. 
[XXXIV,  UO,  2].  Saet.  [Tib.37]). 
1  Indice  par  lequel  sa  manifes- 
te ce  qu'on    doit  craindre  pro- 
chainement  d'une   chose.  Mi- 
nœ,   arum,    f.  pl.    Liv.   (ex.  : 
tantœ  fortanas    minse.    Liv.)  ; 
denuntiatio ,    onis,    f.    Cic. 
Liv.  [ex.  :  d.  pericali.  Cic.  haie 
denantiationi  ille  pareat?  Cic. 
voy.  avertissement). 
menacer  (  lat. pop.  minaciare), 
V.  tr.  Manifester   à  (qqn)   l'in- 
tention   de    lui    faire   du  mal. 
Minâri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.  alicui  [»  qqn  <•].   Cic.    nun- 
quam,  iste  caiquam  est  medio- 
criter  minatas.  Cic.  [Vert.  11,5, 
42,  110]. aiicui  cracem  [.  qqn  de 
lo  mettre  en  croix,  m.  qqn  du  gi- 
bet "].  Cic.  alicai  malam  [•■  do 
coups  -].  Liv.  m.    alicai  aliquâ 
re    [■  qqn    avec   qqch.  •].    Cic. 
n\inatur  se  abitarunx  esse   [«  il 
m.  de  s'en  aller  ■>].    Ter.   reca- 
peratores   de   cohorte    sua    se 
dataram  minabatar.  Cic.  [Verr. 
11,3,28.  68]  in  excelsam  aediam 
partem     levatam     abjectaram 
inde  se,  nisi  precibas    obtem- 
peraret ,    minutas    est.     Val.- 
Max.    absol.    eripis    lacrimas 
minando.  Cic.  [Pis.  8.  18].  ul- 
tro  contamelias  dicére  minari- 
que.  Liv.    au    fig.    cum  domus 
mea  ardore  sao  [-  par  son  em- 
brasement "  ]      deflagrationem 
urbi   minabatar.    Cic.    [Plane. 
hO,  9D])  ;  dolor  se  p  Mentiam  de- 
bilitatarum  minatur.  Cjc.[Tu8c. 
V,  27,76]);  minitari,  dép.   tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :    alicai    ma/um 
[-  qqn  de  coups  -].  Plaat.  ali- 
cai   mortem.    Cic.  gaœstiones 
nobis    servorain    accusator  et 
tormenta  minitatar.  Cic   [Sali. 
78].    omnibus    bonis  cruces  ac 
tormenta  minitatur.  Cic.  [Phil . 
13,  21].  arbi   (erra   igniqae  ou 
igni  (erroqae  ou  ferro  flamma- 
que  minitari.  Cic.    [cf.   Cat.  2, 
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1;  Phil.  II,  37;  13,47].  Ciesari 
gladio.   Sali,    absol.  m.  alicai. 
Cic.  avec  une  Prop.  Inf.   ;   mi- 
nitans per   litteras  se  omnia, 
qux  conarentar, prohibilaram. 
Cic.);comminari,   dép.  tr. 
Liv.   Suet.   (ex.  :   vox  commi- 
nantis    aadita    est.   Saet.   duo, 
armati  procarrebant    commi- 
natique  inter  se...  Liv.  c.  alirai 
caspide.    Suet.);     Intentàre 
(•  diriger  vers,  présenter  qqcli., 
de  menaçant,  d'où  menacer  do 
qqch.  ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
nus  intentàre  in  aliriaem  [•■  m. 
qqn    du    poing  ■.].    Liv.    sicam 
alicui.  Cic.  arma  Latinis.  Cic). 
Dire  on  menaçant    que..    ,  per 
minas  Jactàre    (av.    l'Ace,    et 
l'Inf.).  Cic.  Tac    |l   (Par  ext.). 
Avertir  qqn  qu'il  (loit  craindre 
qqch.  d'un  autre.  Denuntià- 
re,    tr.    Cic.    Saet.    (ex.  :   qui 
[Hector]   moriens  propinqaam 
Achilli  mortem  denantiat.  Cic. 
m,initabundas  denantiat  ei  ca- 
tenas,  csedem,  bellam,  etc..  Liv. 
Suet.).  ^  (En    pari,   d'une  ch.) 
Manifester  parqq.  indice  qu'elle 
est  à  craindre  prochainement. 
Instâre,    intr.  Cic.  Cœs.  Liv. 
(ex.  :  bellam  instat.    Cœs.   Liv. 
periculam    instat    [ab  aliquo]. 
Cic.    instantes    clades.    Liv.)  ; 
imminére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
mors,     qase    propter    incertos 
casas  quotidie  imminet,  prop- 
ter brevitatemnunyaam  potest 
longe  abesse.  Cic.    quse  immi- 
nent   non   vident.    Cic.    haad 
ignari   quanta  invidiœ  immi- 
neret    tempestas.    Liv.)  ;    im- 
pendëre ,      intr.     Cic.     etc. 
(ex.  :    magnum    etiam    bellum 
impendet     a     Partkis.    Cic). 
La  conjuration   menace  de  dé- 
truire   l'Etat,    conjaratio    rem 
pablicam    videtur  perversara. 
Cic.  La    maison  menace  de  s'é- 
crouler, in  eo  est  ut  sedes  cor- 
ruant.  Cic.  Ellipt.  — ruine,  in 
ruinam  pronam  esse.  Sen.  Qui 
—    ruine,    roinosus,    a,   um, 
adj.  Cic.  Fig.  (poét.)  —  le  ciel, 
171  caelam  minari.    Virg. 
ménade,  s.  f.  Femme  qui  dans 
les    fêtes   de   Bacchus,    s'aban- 
donnait   à    des    transports    fu- 
rieux. Mœnas,   adis,    f.    Prop. 
Ov.     \\   Fig.  Voir  les  Ménades, 
c-à-a.  (se  livrer  à  l'enthousias- 
me    poétique),     voy.     enthou- 
siasme.   1  (Fig.)  Femme   qui    a 
l'esprit    troublé.    Voy.    furie, 

MÉGÈRE. 

ménage,  s.  m.  (lat.  pop.  man- 
sionaticum,  dérivé  de  mansio, 
maison),  s.  m.  Administration 
des  choses  domestiques,  et  spec. 
ensemble  des  travaux  domesti- 
ques. Res,  rei,  t.  Cic.  etc. 
(ex.  :  r.  domesticse.  Cic.  res 
familiaris.  Cic.  administratio 
ou  cara  rei  familiaris.  Cic.  ou 
reram  domesticarum .  Cic.  ca- 
ram  rei  familiaris  gerére.  Cic. 
rem  familiarem  taeri.  Cic.  rei 
familiari  prxesse.  Cic.  res  fa- 
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miliaret     dispens'ire.     de.  )  ;  ] 
domus,   ûs.   f.  Cie.  «to.  (ex.  : 
domiun  regéra,  caràre,  admi- 
nistrais, tafri.  Cic.  rfomui  offi- 
cia exsfqai.  Tac.'t.  Du  — ,  do- 
mesticus,    a.    um,    adj.  Cic. 
\,ex.:    aaat     domeiticas.    Cic. 
domesticii     di//îcnifa«.     Cic.  ). 
Pain  da  — ,  panis  secandarias . 
Saet.  L'ne  mauvaise  femme  de 
— ,    nequanx  in  domo  materfct- 
tnilins.    l'er.  t'ne  femme  de  — 
(  jouraalière  ),     ijncilla,   se,     f. 
Plaat.  Cic.  Subvenir  aux   frais 
du    —  >    $appeditàre    aamptas 
qaotidianos.    Cic.   omnem    fa- 
mili>jm  sa$tentàre  Cic,  ||  (Spec.l 
.Arch.  Admiaistration  dea  reve- 
nus dome5ti(\ue5.  Administratio 
ou  cara  rei  famiiûiri^  ou  reram 
domesticarum.  Cic.  Vn  bon  — , 
diligentia  in  re  (amiliari  ad- 
ministrandi    ou     tuendâ.   Cic. 
Un  mau%'ai3  — ,  i--jligentia  rei 
ou  profasio  rei  (amiliaris.  Cic. 
Il  (Absolt.)    Economie.   Voy.   ce 
mot.  Vivre  de  —,  parce  ou  fru- 
galiter  vivëre.  Cic.    \\  (P.    ext.) 
Manière    de   conduire,    de   ré- 
gler qqch.  Disciplina, le,  {.Cic. 
(cf.  hsec  hic  disciplina  pessima 
est.  Com.)Voy. ADMINISTRATION, 
coNDciTE.  Le  Doa  —    (la  bonne 
justice),  voy.  justice.  ^  Ensem- 
ble   des    ustensiles  et  meubles 
d'une  maison.  Sapellex.    lecii- 
lit,  f.  Cic.  Instramentam,  i,  n. 
Çic.    Il     (P.  ext.)    La    maison. 
Voy.  ce  mot.  1  Association  du 
mari  et   de  la    femme.  Conjii- 
giam,  ii,    n.   Cic.  (voy.  maria- 
ge).   —    d'esclaves,    contuber- 
nium,  ii,  n.    Jet.    Se  mettre  en 
— ,  voy.  MARIER.  Querelle  de — , 
lit  ajcoria,    Sen.  Chercher  une 
querelle    de    —    (en    pari,    du 
mnri  ,    nxori   tarbas  conciere. 
Plaat.  Faire   bon,    mauvais  — 
avec  une  personne,  c.-à-d.  vi- 
vre   avec    elle    en     bonne,    en 
mauvaise     intelligence.     Voy. 

INTEL1.!GE>'CE. 

ménagement,  s  m.  (Arch.) 
Exercice  de  l'administration 
domestique.  Voy.  ménage.  1 
(Fig.)  Action  de  conduire,  de 
régler  qqch.  avec  mesure.  Tem- 
perantia,  a?,  f.  Cic.  Tempera- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Modas,  i,  m. 
Cic.  etc.  (cf.  modam  sax  vitse 
habëre  [•  dépenser  avec  m.  -] . 
Ter.  facére  modam  lamptibas. 
tiv.V  Avec  — ,  moderaté,  adv. 
Ca?».  modeste,  adv.  Cic.  tem- 
peratè,  adv.  Cic.  (cf.  t.  ayère. 
Cic.}.  Parce,  adv.  Cic.etc.  (ex.: 
framentam  p.  metiri.  Cas.  ni- 
mium  p.  facére  samptam.  Ter. 
parce  tempore  ati.  Sen.  parcius 
dicére  de  lande  alicajas.  Cic.). 
bire  toutes  choses  avec  toutes 
sorte»  de  — ,  cantè  pedeien- 
timqae  omnia  dicére.  Cic.  User 
(ii;  son  argent,  de  son  gain 
av*fc  — .  parcére  impensse .  Liv . 
Parler  avec  — ,  temperâre  lin- 
goir.  Liv.  User  de  —  dans 
l'exercice  du    pouvoir,   tempe- 
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r^re  imperiij.  Liv.  temperire 
in  potestatibas.  Sali.  Lsi>rdo 
—  dans  la  victoire,  temper<\re 
victorix.  .<aU.  .Appliquer  la  loi 
avec  — ,  dare  laxamcntam  le- 
gi.  Lii\  Qui  use  avec  —  de  qq- 
ch., qui  fait  qqch.  avec  — .par- 
cas,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
parcissimas  vini.  Saet.  parcus 
m  laadibus.  Plin.  j.).  tem- 
peranjt,  p.  adj.  fox.:  t.  rei 
et  famée.  Ter.  potestutia.  'l'er.). 
Sans  — ,  libéré,  adv.  Cic.  etc. 
(cf.  Jiberitts  lo^ui.  Cic.).immo- 
dicè,  adv.  Liv.  large,  adv.  Cic. 
effasè,  adv.  Cic.  (cf.  large  ef- 
faséqae  don&re.  Cic).  Ne  gar- 
der aucun  —  dan»  se»  plai- 
sirs, effandi  ad  laxariam.  Liv. 
Qui  agit  sans  — ,  liber,  a,  um, 
adj.  Cic.  Les  —  qu'exige  la 
santé,  cara  valetadinis.  Cic. 
Se  traiter  , vivre  avec  de  grands 
— ,  indalgère  valetadini.  Cic. 
iigëre  coram  corporis  diligen- 
tissimë.  Sen.  parcére  sibi.  fer. 
1  (P.  ext.)  Réserve  dont  on  use 
envers  qqn.  Clementia,  a?,  f. 
Cic.  Lenitas,  atis,  f.  Cic.  In- 
dalgentia,  se,  f.  Cic.  Avoir, 
employer  des  —  envers  qqn, 
user  de  —  envers  qqn,  parcërt; 
alicui.Cic.  indalgëre alicai .Cic. 
plaridias  tractàre  [plebem]. 
Sali.  Voy.  1.  MÉNAGER.  Avec  — , 
avec  des  — ,  clementer,  adv. 
Cic.  leniter,  adv.  Cic.  placide, 
adv.  Sali.  (cf.  p.  respondère. 
Sali,  indalfienter,  adv.  Cic. 
molliter,  adv.  Cic.  Tac.  User 
de  —  (envers  un  coupable),  re- 
mittëre  de  severitate.  Cic.  Sans 
f  aucun) — ,inclementer,&ày,Cic. 
acriter,  adv.  Cic.  acerbe,  adv. 
Cic.  durias,  adv.  au  Comp. 
Cic. 

1.  ménager,  v.  tr.  Conduire 
une  maison,  y  régler  toutes 
choses.  Res  domesticaa  ac  fa- 
miliares  taeri.  Cic.  ||  (Spéo.) 
Administrer  les  revenus.  Dis- 
pensâre  res  domesticas.  Cic. 
pecaniam.  Nep.  1  (Par  ext.) 
Epargner  le  plus  possible  (au 
pr.  et  au  fig).  Parccre,  intr. 
Cic.  etc.  'ex.:  p.  impi'nsse.  Liv. 
sampta  [dat.).  Cic.  par  ext. 
p.  aaribas  alicu/us.  Cic.  viri- 
bas.  Hor.  labori  [•  sa  peine  •]. 
Cic.  vitse.  Nep.  tempori  [•  son 
temps»].  Sen.  valetadini.  Cic. 
valetadini  param.  Cic.  sibi  in 
prœlio.  Sali.  sibi.  Cxs.  salati 
sase.  Cic.  mihi,  tibi,  etc.  par- 
citar  [■  on  me,  to  ménaj^e»]. 
Cic):  coDSulëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  militibas.  Liv.  for- 
tanis  alicajas  ou  «ai».  Liv. 
Cses.  alicajas  vitse.  Cxs.  vale- 
ttidini  sax.  Cic  vite  et  fortu- 
nis  sais.  Cic.  famx  suas.  Cic. 
voci  lateriqae  [-  sa  voix  ot  ses 
poumons-].  Plin.j.;  tempe- 
Tare,  intr.  Cir  etc.  (ox.:  <. 
sociis.  Cic.  hostihas  aaperatis. 
Cic.  templis.  Liv.  orationi 
[■  «es  paroi"»  •].  Liv.  non  tem- 
perâre prubris.    'j'ac).    —  ses 
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bienfaits,  parce  bénéficia  tri- 
buèrj.  Sen.  C'est  ce  qui  me 
fait  —  l'élogo,  boc  parciorem 
me  in  laudando  (ou  in  laadi- 
bas)  facit.  Cic.  —  une  person- 
ne, nec  gravem  nec  niotestam 
esse  alicai.  Cic.  —  qqn  (en 
écrivant),  clementer  scribëre 
de  aliqao.  Cic.  —  la  faiblesse 
de  qqi>,  c.-à-d.  avoir  égard  à 
sa  faiblesse,  voy.  éoaro.  Loc. 
prov.  —  la  chèvre  et  le  chou, 
utram^ue  partent  fovêre.  Liv. 
1  (Par  ext.)  Conduire,  régler 
iqqch.)  avec  mesure.  Adwi- 
nistràre,  tr.  Ctc.  etc.  (ex.;  ne- 
gotiam  diligenter  [•  m.  uuo 
uiTaire  •].  Cic);  dispensàre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  omnia  consi- 
lio  naodam  ac  ralione.  Cic); 
ordiDàre,  tr.    Cic   etc.    (voy. 

RtC.[-ER,      DI'^PO=ER,      ORGANISER); 

cotnpODëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

ARRA.NGEU,      DISPOSER)   ;        dlSpO- 

nère,  tr.  Cic  (voy.  disposer, 
régler);  strucre,  tr.  Cic  etc. 

(voy.   AIIRANGER,     DISPOSER);    1D- 

struëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
arranger);  parâre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  préparbrI;  apparà- 
re,  tr.  Cic  etc.  (voy.  apprêter, 
piîÉPARER,  disposer);  compsi- 
ràre,  tr.  Cic  etc.  (voy.  prIpa- 
r.Kii,  APnnÈTEii,  disposer,  et  cf. 
sibi  comparûre  aditas  ad  alias 
res.  Cic.  sibi  subsidia  ad  om- 
nes  casas.  Cxs.).  Se  — ,  mediam 
se  gerëre.  Liv.  tergiversari, 
dép.  intr.  Cic.  —  les  intérêts 
de  qqn,  a(ico/iiS  atilitati  inser- 
vire.  Cic.  —  l'occasion,  dare 
occasionem.  Cic.  facére  {ali- 
qaam)  occasionem.  Liv.  —  un 
terrain,  soium  docte  dividëre. 
Cic.  Col.  —  une  personne,  ali- 
cai inservire.Liv.  ou  indalgëre. 
Sen.  aliqaem  clementer  ou 
molli  articalo  tritctâre.  Quint. 
(XI,  1,70).  indalijenter  habëre 
aliijaem.  Liv.  —  une  chose,  de 
inaastriâ  aliqaid  adhibëre.  Cic. 

—  une  porte,  une  fenêtre,  ostii 
ou  iominom  spatia  relinqaëre. 
Jet.  —  à  qqii  un  plai?ir,  voy. 
procurer.  —  la  concorde  entre 
citoyen»,  conciliàre  pacem  in- 
ter  cives.  Cic.  Se  —  qq.  désa- 
grément, sibi  concitàre,  con- 
(làreoacontrahëre  aliqaid.  Cic. 

2.  ménager,  ère,  adj .  et  s.  m. 
et  f.  Il  Adj.  (Arch.)  Qui  est 
char;;é  de  l'administration  do- 
mestique. Qui  {qax)  rei  fami- 
l'iari  prxest.  A.  Qui  {qaa^  rem 
familiarem  administrai.  /l.^Qui 
adm  i  nistre  en  dépensant  le  moi  ns 
possible  (surtout  au  fém.).  Voy. 
ÉCONOME.  —  de  son  bien  et  de 
sa  réputation,  rei  et  famxtem- 
perans.  Ter.  Etre  _—  de  qqch., 
parcére  alicai  rei.  Cic.  parce 
uti  aliqaà  re.   Cic.  ||  Fig.   Il  est 

—  de  bon  temps,  magna  est 
cjas  parsimonia  tempor'is.  Cic. 
parce  tempore  utitar.  Sen.^S. 
m.  et  f.  Personne  chargée  de 
l'.iilministration  domestique. 
Oiapensalor,  or'is,  m.  Cic.  Voy 
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WTÇNDANT.  Uns  — ,  r/use  rem 
familiarem  administrât.  Cic. 
htro  bonne  -  ,  domûs  officia 
exsequi.  Tac.  \\  P.  ext.  Une  — 
(une  fommo  de  méiiago),  voy. 
MÉNAGE.  *[  Celui,  celle  qui  aJmi- 
nistre  les  revenus  en  dépensant 

10  moins  possible.  Honiù  parcus 
ou  diligtns.  Clc.  Une  — ,  mulir.r 
parca  ou  diligens.  Cic.  1  Fi^. 
Qui  est  —  du  .sang  des  citoyens. 
Civium  sanguinis  parcus.  7'ar. 

ménagerie,  s.  f.  (.\rch.)  Admi- 
nistration domestique.  Voy.  mé- 
nage. Il  (Spéc.)  Administration 
d'une  terme.  Administratio  rei 
rusticœ.  Col.  Villicatio,  onis, 
{.  Col.  Petr.  Il  (P.  ext.)  Etable, 
basse-cour,  etc.  Voy.  ces  mots. 
1  (P.  e.vt.)  Assembla;;e  d'ani- 
maux rares  et  curieu.'C,  lieu  où 
l'on  rassembla  ces  animaux. 
l'ivarium,  ii,  n.Varr.  Claastra, 
oram,  n.  p\.Liv.  (cf.  feras  claus- 
tris  retentœ.  Liv.). 

mendiant ,  ante  ,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  mendie.  Men- 
dicas,  i,  m.  Cic.  Les  — ,  men- 
dicantcs,  ium,  m.  pi.  Sen.  Le 
dernier  des  — ,  mendicissi- 
mas.  Cic.  (  Mur.  61  ).  De 
— ,  mendicus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Une  — ,mulier  mendicans.Sen. 

11  P.  appos.  Ordres —  (ordres  re- 
li^icu.x  qui  vivent  d'aumônes), 
tnendici,  orum,  m.  pi.  .1. 

mendicité,  s.  f.  Etat  de  celui 
qui  mendie.  Mendicitas,  atls, 
f.  Cic,  (cf.  ad  mendi-'itatem  de- 
trudére.  Plaat  ].  Mcndicatio, 
onis,  f.  Sen.  Samma  e<jeslcis. 
Cic.  Réduire  à  la — ,  ad  rerum 
i^mniam  inopiamredigëre. Cic. 
Ktre  réduit  à  la  — ,  ad  menài- 
candum  descendëre.  Cic.  Vivra 
de  la  — ,  mendicando  ou  men- 
dicantem  vivëre.  Sen.  rh.  men- 
dicando victam  sibi  ijaserére. 
Sen.  rh.  \\  (P.  ext.)  Ceuxqui  men- 
dient.  Voy.  MENDIANT. 

mendier,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
intr.  Demander  l'aumône,  jl/en- 
dicâre.  intr.  et  mendicâri,  dép. 
intr.  Plaat.  Sen.  Petr.  Stipem 
colligére  ou  manum  ad  stipem 
liorrigére.  Sen.  Etre  réduit  à 
— ,  voy.  MENDICITÉ.  En  men- 
diant, mendicê,  adv.  Sen.  ^  V. 
tr.  Solliciter  k  titi'e  d'aumône. 
Alendicâre,  tr.  Plaat.  Ov.  Lact. 
Emendicâre,  tr.  Saet.  (cf.  em. 
stipem  a  pnpalo.  Suet.  pecaniœ 
emendicatêe.  Suet.).  Pain  men- 
dié, precarias  victas.  Cart.  P. 
ext.  Mendier  sa  vie,  mendican- 
do victam  sibi  qaserére.  Sen. 
r/i.JIFig. Solliciter  humblement. 
Mendicâre  {ab  aliijao  malam). 
Plaat.  In^mis  precibus  rogàre 
{aliquid).  Cic.  Corrogâre  (a 
vicinis  carbanculos).  Cornif. 
Precibus  exprimera  (laadem). 
Tac.  Mendié,  mendicus,  a,  um, 
adj.  Mari.  (cf.  prandia  mendi- 
ca.  Mart.).  precarias,  a,  um, 
adj.Ljy.  (cf.  pr.  libertas.  Lii-.). 

mène,  «.  f.  Poisson  du  yeure 
spare.  jUa>na,  se,  f.  Cic. 
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menée,  s.  f.  (Arcli.)  Voie  où  l'on 
mène  qqn,  (|qcli.  Voy.  voie.  |{ 
Spéc.  (Vénerie.)  Voie  où  la  bête 
mène  les  chiens,  etc.  Voy.  piste. 
1  (Fig.)  Voie  pratiquée  pour 
faire  réussir  qqch.  contre  qqn. 
Artea  malse.  Sali.  Insidia;, 
arum,  f.  pi.  Cic.  fraudes, 
dium,(.  pi.  Liv.  Machina,  a-,  f. 
Cic.  —  sourdes  ou  secrètes, 
consilia  clandestina.  Sali,  cu- 
niculi,  oram,  m.  pi.  Cic.  (cf.  ea 
res  occulté  cuniculis  oppugna- 
<ur.  Cic).  Pratiquer  des  —  con- 
tre qqn,  circumvenlre  ((raudi- 
bas)  ali(fuem.  Sali,  moliri  ali- 
cai  insidias.   Cic. 

mener  (lat.  pop.  minore.  Apul. 
Vulg.),  V.  tr.  Faire  aller  (qqn) 
avec  soi.  Ducêre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  conduire)  ;  agère,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  CONDUIRE).  ^  qqn  par 
la  main,  alicai  manus  dare. 
Cic.  (voy.  CONDUIRE  [p.  A59,  col. 
3  et  p.  Ï60,  col.  1]).  —  un  en- 
fant à  la  lisière  et  (fig.)  qqn  à 
la  lisière,  voy.  lisière.  —  qqn 
en  prison,  à  réchal'aud,oiiçuem 
dacére  in  carcerem  ou  in  vin- 
cata.  Cic.  ad  m,ortem.  Cic  et 
absol.  ducëre.  Cic.  \Verr.  II,  % 
l'2,  31).  Suet.  (Cal.  27).  agëre 
aliquem  ad  mortem.  Tac.  — 
qqn  à  qqn,  aliquemad  aliquem 
deducëre  ou  perducëre.  Cic.  — 
qijn  doucement,  durement,  ali- 
quem bene,  maie  tractàre  ou 
habëre.  Cic.  duré  et  acerbe 
aliquem  habëre.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  Servir  à  aller  qq.  part  (en 
pari,  d'un  chemin,  etc.).  Ducë- 
re, tr.  Cjc.  etc.  (voy.  condui- 
re) ;  ferre,  tr.  Ctc.  etc.  (voy. 
conduire)  ;  peitinére  ,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ea,  quse  ad  ejfe- 
minandos  animas  pertinent, 
important.  Cic.'j  ;  serpêre  , 
intr.  CiC.  (ex.  :  si  semel,  l'ellei, 
suscipimus  genus  hoc  argamen- 
ii,  attende  qao  serpat  U  où  il 
mène  ■].  Cic.  [N.  D.  I.  35,  98]. 
illa  autem,  Balbe,  quse  tu  a 
cselo  astrisque  ducebas,  qaam 
longe  serpant  non  vides  ?  Cic. 
[N.  D.  III,  20,  51])  ;  vaiére, 
intr.  Cic.  (ex.  :  hoc  quidem 
prsieeptum  ad  tollendam  ami- 
citiam  valet  [«  mène  à  la  des- 
truction de  l'amitié  •].  Cjc). 
.•ibsol.  —  (une  dame,  une  de- 
moiselle), aliquani  assectari. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Faire  aller  avec 
soi  comme  escorte,  compagnie. 
Voy.  EMMENER.  ||  Faire  aller  de- 
vant soi,  pousser  en  avant. 
Agëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  agére 
prsecipites  Pompejanos.  Cses. 
exercitum  ad  vallum  agëre 
["  mener  battant  une  armée 
jusqu'au  retranchement  ■•  ]. 
Cses.)  ;  agitàre,  tr.   Cic.  Cses. 

Liv.        (  voy.      CHASSER,     POUSSER, 

POURSUIVRE,  et  cf.  hune  ego 
agitabo  [ou  versabo^,  si  vivo , 
probe  ["je  le  mènerai  tambour 
battant  '].  Plaat.).  — qqn  loin, 
voy.  nNTRAÎNER.  ||  Faire  aller 
après  soi,  marcher   on    tête  de. 
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Ducêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  exer- 
citum ducëre.  Cic.  Cœs.  choro$ 
ducëre.  Cic.  pompam  ducëre. 
Cic.  [anus.  Ilor.  voy.  conduire). 
Il  (Par  anal.J  En  pari,  dos  ani- 
maux. Agere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ex  loco  infesto  agère  por- 
ro  armentum.  Liv.  gregea  ante 
te.  Sen.  pecus  pastam.  Varr. 
capellas  potum.  Virg.  par  ext. 
copalâ  vmctum  ante  se  Thyum 
['omme  un  chien  i-n  laisse]. 
Nep.  jumenta,  carrum.  Liv. 
Curt.  per  patris  corpus  carpen- 
tum.  Liv.)  ;  appellére  ,  tr. 
Varr.  (ex.  :  armentum  ad  a- 
qvuxm.  Varr.).  \\  Amener  avec 
soi  (au  marche),  transporter, 
et'-.  Producère,  tr.  Ter.  Cic. 
Liv.  Suet.  (ex.:  jumenta,  equos. 
Liv.  ancillam.  Ter.  familiam 
alicajus  venalem.  Suet.);  ve- 
bêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  por- 
ter,   TRANSPORTER,     CHARRIER).   || 

(Au  fig.)  Mener  une  ligne, 
lirteam  dacére.  Plin.  Voy.  li- 
gne ,      PERPENDICULAIRE  ,      CtC.     ^ 

(Fig.)  Faire  agir  (qqn)  comme 
on  veut.  Regère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  juvenem.  Cic.  se  régi  pâ- 
ti. Cic.  régi  potest  [■  on  peut 
le  mener  "].  Cic.)  ;  gubernâ- 
re,  tr.  Cic.  (ex.  :  aliquem,  con- 
siliis.  Cic.)  ;  moderâri,  dép. 
intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  m. 
uxoribus.  Cic.  alicui  diligen- 
tius.  Cic.  senatus,  cai  populus 
moderandi  ac  regendi  sui  po- 
testatem  quasi  quasdam  habe- 
nas  tradidisset.  Cic.  deus,  qui 
régit  et  moderatur  et  m,ovet  id 
corpus.  Cic);  ducêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  daci  caritate  patrix. 
Cic.  voy.  conduire)  ;  znovére. 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  pousser).  — 
qqn  par  le  nez,  labris  aliquem 
ductàre.  Plaut.  (mil.  93).  1  (Par 
ext.)  Faire  aller,  agir  (qqch.) 
d'une  certaine  manière.  Ad- 
ministrâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
negotium.  Cic.  dom,um.  Cic. 
res  [•  l'opération  •]  celeriter 
administratar.  Cœs.);  gerère, 
tr.  Cic.  (ex.:  negotium  [ou  rem] 
bene  [ou  maie]  gerère.  Cic.  rem 
gerëre  féliciter  ou  ex  sententiâ 
["  m.  à  bien  une  affaire  "].  Cic); 
regère,  tr.  Cic.  Cses.  (voy.  di- 
riger); gubernàre, tr.  Cic. {ex.: 
totum  hoc  ita  gubernàre,  ut.. . 
Cic);  deducère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  res  hue  deducitar,  ut... 
Cxs.  [B.  G.  I,  86,  3]);  perdu- 
cëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rem  ad 
exitam.  Cic).  —  la  parole 
(arch.),  voy.  [s']  exprimer.  — 
grand  deuil  de  qqch.,  ingen- 
tem  luctum  ex  aliquâ  re  susci- 
përe  ou  haurire.  Cic.  Voy.  dé- 
plorer.—  grande  joie  de  qqch., 
ingenti  lœtitiâ  e([erri  {ob  vîc- 
toriam).  Cic  —  grand  bruit, 
facëre  convicium.  Ter. —  guer- 
re (arch.),  bellum  gerëre.  Cic. 
Liv.  Il  Passer  (le  temps).  Agé- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vitam 
pudicè.  Ter.  vitam  sanctissimê 
honestissimèqae.  Cic.  voy.  vie). 
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ménestrel,  s.  m.  Poote,  mus^i- 
oicii   réciiant  des  poèmes.  Voy. 

AÈUE,    RHAPSODE. 

ménétrier,    s.  m.  Musicien  de 

villaije.  F'iJicen,  inis,m.A. 
meneur,  cuse.  Celui,  celle  qui 
mène.  |1  (.Au  propre.)  Voy. conduc- 
TLui!.  i  iFig.)  Coluiquidirige  les 
aulnes,  le-  engage  dans  une  en- 
treprise. Dax,  aucis,  m.  Cic. 
Aucror,  oris,  in.  Cic.  Princeps, 
cipis.  m.  Cic.  (cf.  pr.  conjura- 
tionis.Cic).  Capai,  iiis.n.  Lii'. 
(cf.  capita  [•  les  principaux  me- 
neurs •]  conjarationis.  Liv.). 
Mpneii^e,  dax,  dacis,  t.  Cic. 
méniane,  s.  f.  Terraç^e,  balcon 
en  avant-corps.  Msenianam,  i, 
a.  l'itr.  (ordin.  au  plur.  ma?- 
niana.  Cic.). 
méniante,  s.  m.    Trèfle  d'eau. 

Mini/inthcs,  is,  n.  Plin. 
ménîn  ,    ménine  ,    s.  m.  et  f. 
Jeune  homme,  jeune  fille  noble 
de  la  suite  d'un   prince,  d'une 
princesse.  Puer  honorarius.  D. 
(d'apr.    Cic.).   Principis   hono- 
rarius cultor.  D.  Principis  cul- 
trix.  D. 
méninge  {lat.   post.    meninga. 
Tli.  Prise.),  s.  f.  Membrane  de 
l'enveloppe  cérébrale.  Afembra- 
nn  cerebri.  Cels. 
ménologe,  s.  m.  Traité  sur  les 
différents    mois.     Fasti,  orum, 
m.    pi.   Cic.  1  Martyrologe   (de 
l'église  grecque).    Voy.    marty- 
rologe. 
menotte,   s.  f.  {Famil.)    Petite 
main    mianonne.  Manicula,  se, 
t.  Plaat.  1  (P.  ext.)  Au  pi.  Lien 
de   corde  ou    de  fer  pour  atta- 
cher les  mains  d'un  prisonnier. 
Manica,  se,  f.  Plant,  (cf.   inji- 
céra  alicui  manicas.  Plaat.). 
mense,    s.    f.  (Arch.)    Table  à 
manger.    Mensa,    se,  Cic.  Voy. 
TADLE.  ^  (P.  ext.)  Revenu  affec- 
té à  l'entretien  de  la  table.  Men- 
sa, se,  f.  Du  Cange. 
mensole,    s.    f.  Pierre  servant 
de  clef  de   voûte.    Concluaara, 
se,    f.     Vitr.    Médium    saxam. 
.Sali. 
mensonge,     s.    m.    Assertion 
sciemment  contraire  à.  la  véri- 
té.   Mendacium,  ii,  n.  Cic. 
etc.    (ex.  :    mendacium  dicëre. 
Nep.    mendacio   defangi.    Cic. 
mera  mcndacia    narràre.  Sen. 
cave  mendacium    [s.-e.  dicas]. 
Plaat.  onerâre  aliquem    men- 
daciis  [•  dire  force  m.  à  qqn»]. 
Cic.  Iionestum.  Cic.  mendacium 
impudens  ou  confidentisaim.am.. 
Cic.  m.  necessitate  expressum. 
Cic.    m.  nccessariam.  Cic.    m. 
misericore.  Sen.  temporis  cau- 
sa m.  dicëre['  faire  un  m.  offi- 
cieux •].  Cic.  mendacii  religio- 
ne  obstringi  [.  avoir  un  m.  sur 
la  conscience  >].  Cses.  mendacio 
necHSsario    se    expedire.    Cic. 
mendacii    libido    [•  l'habitude 
du  m.  •].  Cic.).  Des — ,  ementi- 
ta,  fjram,  n.   pi.  Cic.  Petit  — , 
mendaciancalam,  i,  n.  Cic.  In- 
tenter, forger  des  — ,  ementiri 
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{in  aliqaem).  Cic.  User  fle  —  à 
l'ôçard  de  qqn,  mendaccm esse 
in  ou  adrersus  aliquem.  Plaut. 
1  Doctrine  considérée  comme 
fausse.  Voy.  errei;r,  hérésie.  {{ 
Fausseté  considérée  comme 
vraie.  Voy.  fausseté.  Agréables 
— ,  voy.  ILLUSION,  •  ^Spéc.)  Fic- 
tion. Voy.  ce  mot. 
mensonger,  ère,  adj.  Fondé 
sur  un  mensonge.  Mendax, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  nxendacia 
visa.  Cic);  fallax,  adj.  Cic. 
(voy.  trompei'r)  ;  falsus,  a, 
ma,  adj.  Cic.  ivoy.  fau.\).  Ré- 
cit --,  fabula,  se,  f.  Ter.  Ca- 
ractère mensonger,  vanitas, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  mensonge.  || 
(P.  ext.)  Fondé  sur  une  fiction. 

Voy.    FAUX,    1MAG1N.41RE. 

mensongèrement,  adv.  D'une 
manière  mensongère,  Fallaci- 
ter,  adv.  Cic.  Prétondre  — 
que...,  mentiri  ou  ementiri 
(avec  l'Ace,  et  l'Inf.).  Cic. 
menstrue,  s.  f.  et  m.  Ecoule- 
ment, évacuation  sanguine  qui 
a  lieu  chaque  mois  (ordin.  au 
plur.).  Menstraam,  i,  n.  Plin. 
et  menstrua,  orum,  n.  pi.  Cels. 
(IV,  12;.  Menscs,  ium,  m.  pi. 
Plin,  Menstrase  purgationes. 
Plin.  De  — ,  voy.  menstruel.  ^ 
(Ane.  chim.)  Liquide  qui  sert 
il.^  iH=solvant.  Voy.  dissolvant. 
menstruel,  elle,  adj.  Qui  a 
rapport  aux  menstrues.  Mens- 
truas,  a,  am,  adj.  Plin.  Flux 
— ,  mensis,  is,  m.  Varr.  Plin. 
mensuel,  elle  (lat.  post.  men- 
sualis.  Fulg.  Grom.  vet.),  adj. 
Qui  a  lieu  chaque  mois.  Mens- 
traas,  a,  um,  adj.  Cic.  Service 
—  (d'un  fonctionnaire),  mens- 
truum,  i,  n.  Plin.  Provision  de 
blé  — ,  menstruam  (s.-e.  fru- 
mentum),  i,  n.  Liv.  Sacrifices 
— ,  menstrua,  orum,  n.  pi. 
Sali,  ^ 

mensuellement,  adv.  D'une 
manière  mensuelle.  Omnibus 
ou  singulis  mensibus.  Cic.  In 
singalos  menaes.  Cic. 
mentagre,  s.  f.  Dartre  pustu- 
leuse du  menton.  Mentagra,œ, 
i.  Plin. 

mental,  aie  (lat.  post.  m.enta- 
lis.  Eccl.),  adj.  Relatif  à  l'es- 
prit. CTraduiro  par  leGén.  ani- 
mi  ou  mentis.  Cic).  Aliéna- 
lion  — ,  voy.  folie. 
mentalement  ,  adv.  D'une 
manière  mentale.  In  animo  ou 
animo.  Cic.  Tacite,  adv.  Liv. 
."^ecum.,  adv,  Cic.  (cf.  agitàre 
ou  repatàre  ou  volvêre  secum 
aHijuid.  Cic). 
menterie,  s.  f.  Discours  men- 
songer.   Fabula,   se,    t.    Plaat. 

Voy.    ME.VS0NCE. 

menteur,    euse,  s.  m.  et  f.  et 

adj.  Il  6'.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  ment.  Homo  mendax.  Cic. 
ou  absolt  mendax,  acis,  m.  Cic 
Je  veux  être  un  —  si,  ou  si... 
ne...  pas...,  mentior,  mentiar 
si,  nisi  (et  le  subj.).  Sen.  Une 
menteuse,  malier  mendax.  Cic. 
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1  Adj.  Qui  ment.  Mendax,  adj 
Cic.     Vaniis,    a,    am,  adj.  Cic. 
fallax,  adj.  Liv.   Prophète  —, 
vates    vanus   et   fallax.  Cic.  || 
(P.    ext.)  En    pari,   des   choses. 
Fallax,  adj.  Cic.  l'anus,  n,  um, 
adj.  Cic.  Falsus,   a,    um,   adj. 
Cic.  Commenticius,  a,  um,  adi. 
Cic. 
menthe,  s.  f.   Plante  aromati- 
q^iie.    .Menta,    se,    f.  l'arr.  Ci'c. 
tels.    Col.  —    cervine,   cunila 
capitata.      Plin.    —     sauvage, 
mcntastrum.  i.  n.  Cels.  Scr'ib. 
mention,  s.  f.  .Action  de  men- 
tionner. Mentio,  oais,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  mentio  sui.  Cicmen- 
tioncm  faccre  alicajas  rei,  de 
<iliquâ  re,  de  aliqao.  Cic.  inci- 
dit  m.  de  axorihus.  Liv.   mcn- 
tionem    alicujus     rei    movërc 
Cic.';.  Faire — ,  voy.  mentionnek. 
N'accoideràqqch.  qu'une  —  très 
rapide,  perquam  breviter  attin- 
gëre    aliquid.  Cic.    Qui  mérite 
une  — ,  digne  de  — ,    memorià 
ou  meniora<u  dignus.  Cic.  me- 
m.ûrabilis,  e,  adj.  Cic 
mentionner,    v.     tr.    Signaler 
(qqn    ou     qqch.).     Memoràre, 
tr.    Sali.    Commemoràre ,    tr. 
Cic.  etc.  (cf.  aliquid  de  aliqaà 
re  ou  de  aliquo.  Cic).  Demon- 
strâre,   tr.    Cses.   (cf.  Hercynia 
silva.  quse  supra  demonstrata 
est.    Cees.).    Mentionem    facëre 
{alicujus,  alicajus  rei,  de  aliquà 
re).  Cic  Attingère,  tr.  Ci'c.  (et. 
ait.  aliquid  breviter.  Cic.  per- 
quam breviter jperstringëre  at- 
que  attingëre.  Cic  att.  singilla- 
tim    anamquamqae    rem.  Cic. 
att.  tantummodo  summas  res. 
Cic).Meminisse[de  aliquo).Cic 
ialicujus    rei).    Suet.    Referre 
(aliquid    ou     de     aliquà      re). 
Sait.    — ,     souvent,    fréquem- 
ment,       mentionem      agitàre 
(alicujus  rei).  Liv.  crebris  ser- 
monibus     usurpàre    (aliquid). 
Cic.    —    par   hasard    qqch.,  in 
mentionem.    incidëre    alicujas 
rei.    Cic.    Cela   fut   menliouné 
par  hasard,  incidit  mentio  hu- 
jus  rei.  Cic.  La  personne  men- 
tionnée plus  haut,  is  de  quo  su- 
pra diximus.  Cic  qaem  supra 
nominavimus.    Cic.    Les    faits 
mentionnés    plus    haut,     quod 
supra  scriptum  est  ou    scripsi. 
Cic.    Digne    d'être  mentionné, 
voy.  mention. 
mentir   (lat.    pop.    mentire    p. 
mentiri),  v.  intr.   Faire   volon- 
tairement une  assertion  contrai- 
re à  la  vérité.  Mentiri,  dép. 
intr.    Cic.   etc.   (ex.  :    ne  joco 
qaidem   mentiri.  Nep.  mentiri 
apurtê.  Cic.  m.  adversus    ali- 
quem. Plaut.  apud  aliquem..  Cic. 
m.  in  aliquà  re.  Cic  de  aliquà 
re.  Cic.  oculi  mentiuntur.  Cic); 
ementiri,  dép.  intr.  Cic.  (ex.: 
cm.    in    aliquem.    Cic.   on   dit 
aussi    mendacium  dicëre  [■  m. 
involontairement  •].  Nep.  falsa 
[pro  veris]    dicëre  [•  volontai- 
rement   •   ou   non].    Cic).  —  à 
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qqn,  mendaccm  esfe  in  ou  ad- 
versum  aliqnem.  Plant,  alicai. 
Ov.    mendacio    ou    mendaciis 
(allire   (aliqaem).   Cic.  —  avec 
désinvolture,    mero    mendacio 
abuti.  Cic.  Habitude  de  —,  pen- 
chant  à.   -,    mendacii    libido. 
Çw.\\  (P.  ext.)  Se  —  à  soi-même 
(essayer     de    se    persuader    ce 
<iu  on  sait  n'être  pas  vrai),  voy. 
TROMPER,  ILLUSION.  ||  Loc.  famil. 
Sans   — ,   à   ne    vou>;    point    — 
(pour  ne  rien  dissimuler),   sine 
Iraude.  Cic.  ne  quid   mentiar. 
Plaat.    si    verum  qaœris  (quœ- 
nmus).  Cic.   ut  verum  loqiiar. 
Cic.  ut  ingénue  ou  aportë  dicam. 
Cic.    Vous    en  avez  menti  (par 
la    gorge),    mendax    es.    Corn, 
istud  ementitus  es.  Corn,  mera 
mendacia  narras.  Corn.  \\  Fig. 
Faire  —  qqn  (le  mettre  en  dé- j 
faut   sur  ce  qu'il    a   annoncé).! 
voy.    DÉFAUT,    ERREUR.  Faire  — 
t  qqch .),  disseniire  ou  discrepâre 
{cam  aliquà  re).  Cic.    non  res- 
pondêre   {alicui  rei).  Cic.  Voy 
OÉME.NTIR.  Il  (P.  ext.)  Loc.  prov. 
lion  sang  ne  peut—,  generosas 
komo  a  majoribus   non   deue- 
■lerat.  A.  (d'apr.  Cic). 
menton  (lat.post.  mento.Arn.), 
s.  m.  Saillie  de  la  mâchoire  au- 
dessous  de  la    lèvre   inférieure. 
Alentum,  »,  u.  Cic.  Avoir  de  la 
barbe   au    —   (ne   plus  être  un 
blanc-bec),   rostram   barbatum 
habêre.  Petr. 
mentonnière,    s.    f.  Partie  du 
masque  qui   couvre  le  menton. 
Buccala.  œ,  f.  Liv. 
mentor,    s.    ra.    Celui  qui  est 
cnoisi  pour    servir   de    guide  à 
qqn.  Dax,  dacis,  m.  Cic.  Cas- 
tos,  odis,  m.  Plaat.  Juv. 
menu,  ue,    adj.   adv.  et  s.  m. 
Il  -le//.  De   très  mince    volume. 
Minutus,  3,  um,  p.  adj.  Varr. 
Cie.    etc.   (e.\.:   minati    pisces. 
Varr.  pisciculi  [.  m.  fretin  .] 
Ter.  m.  frages  [.grains.].  Cic); 
tenuis,  e.  adj.  Cic.  (voy.   min- 
ce!; gracilis.  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  gracilhma   crura.  Saet.). 
Du   —  bois,    sarmenta,    orum, 
D.  pi.  Liv.  Le  —  bétail,  pecus, 
oris,  n.  Cato.  —  charbon,  voy 
ESCARBILLE.  Mettre   en  —  mor- 
ceaux,     minutius     concidêre. 
Col.    minute  contundëre.    Cic 
ou   consecàre.  Cic.   Rendre  — ' 
■ninu^re,  tr.   Cic.   comminaëré 
oci    frangère    et    comminaëré. 
Cic.    Ecrire    en    caractères  —, 
minute  scribëre.    Col.  Plin.  — 
monnaie,  nummulas,  i,  m.  Cic 
-vair.  voy.  vair.  ||  (pig.)  Qui  a 
peu  d  importance.    Minutas   a 
um,    p.  adj.    Cic.   Parvulus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Kviguus,  a,  um 
adj.    Cic.    Tenais,   e,  adj.  Cic'. 
Menus  plaisirs,  rolaptates,  um 
t.  pi.  Haet.  L'iiiteadant  des  — 
plaisirs,   et,  ellipt.    l'intendant 
des  —,    a   voluptatibas.   Saet. 
Le  —  peuple    (les  gens  des  pe- 
tite*   classes),     minuta    plebs. 
Pha:d.  ou  simpl.  ptebs,  ebis,  f. 
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Cic  plebecula,  se,  f.  Cic.  po- 
pellas,  i,  m.  Hor.  (ep.  I,  7,  65). 
||_  Arch.  Le  —  officier  (les  offi- 
ciers subalternes),  voy.  subal- 
terne. Il  Adv.  Hacher  -^  fcom- 
me  chair  à  p,até)  ,  minutius 
conculére.  Col.  Plat  d'aliments 
hachés  —,  minutai,  alis,  n. 
Mart.  Jav.  Trotter  —,  voy.  pas. 
Ecrire  —  minuté  scribëre.  Col. 
Sen.  Il  S.  m.  Le  —  (les  frag- 
ments très  petits)  fragmenta 
parvula.  Cic.  Le  —  du  char- 
bon, voy.  ESCARBILLE.  ||  Fig.  Le 
détail.  Voy.  ce  mot.  Par  le  —, 
minatê.adv.  Quint,  minutatim] 
adv.  Cic.  (cf.  m.  interrogârc. 
Cic.  ).  singillatim,  adv.  Cic. 
(Speo.)  Le  —  d'un  repas,  inde.v 
ciboram.  A. 

menuaille,   s.  f.  (Arch.)  Quan- 
tité de  choses  petites.   Res  mi- 
nute. Cic.  Minutalia,ium,  n.  pi. 
Petr.  En  pari,  de  la  petite  mon- 
naie. Voy.    MENU.    En   parL  du 
poisson,  Voy.  menu. 
menuet,    ette,     adj.     (Arch.) 
1res   menu.  Minutulus,  a,  um 
adj.    Plaat.    Jet.    Parvulus,   a, 
um  adj.  Cic. 
menuiser    (lat.  post.    minutâ- 
re.RuHn.),  v.  tr.  Rendre  menu. 
Voy.  AMINCIR.     Il    (Absolt.)  Faire 
des  travaux  de  menuiserie.  Do- 
làre,  tr.  Cic.  Voy.  menuiserie. 
menuiserie,   s.  f.   Fabrication 
d  ouvrages     en    bois.    Fabrica 
materiaria.  Plin.  Lignaria  ope 
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ra  (n.  pi.).  A.  |l  (P.  ext.)  Métier 
de  menuisier.  Lignaria  ars    A 
menuisier,    s.    m.    Celui    qui 
labrique   des  ouvrages  en  bois. 
Lignarius  (aber.  Aug.  ou  arti- 
fex.  Hier,    ou  simpl.  lignarius, 
u.  m.  Pall.  —  ébéniste,    intes- 
tinarms,  faber.Inscr.  et  simpl. 
intestinarius ,      ii,     m.      Cod 
i  heod. 
méphitique  (lat.  post.  mephi- 
ticas.   Sid.   [ep.  m,   13]),   adj. 
Dont    1  exhalaison    est    malfai- 
sante. Voy.   PESTILENTIEL. 

méphitisme,  s.  m.  Caractère 
de  ce  qui  produit  des  exhalai- 
sons malfaisantes.  Mephitis,  is 
(Ace.  im],  f.  Virg.  Pestilentia, 
œ,  f.  Cic. 
méprendùre  (se),  v.  pron. 
Prendre  le  change  sur  une  per- 
sonne, une  chose.  Errâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  re.  Quint', 
de  re.  Ter.);  falli,  moyen,  réfl. 
Cic.  (voy.  [se]  tromper);  labi 
dep.  intr.  tic.  etc.  (ex.:  l.  in 
ahqua  re.  Cic.  voy.  [se]  trom- 
per). Ou  peut  s'y  —,  res  habet 
lallaciam.  Col. 

mépris,  s.  ra.  Estimation  d'une 
personne,  d'une  chose  à  vil  prix 
(arch.).  Vilitas.  atis,  f.  Cic.  Etre 
à  —,  parvo  sestimari.  Sen 
Tomber  dans  le  —,  in  vilitate 
esse.  Cic.  Traiter  qqn,  qqch 
de  —,  parvi,  minimi,  nihili 
tacere  aliquem  ou  aliquid.  Cic 
Il  Loc  prép.  Au  —  de,  contra, 
prép.  (av.  l'Ace.)  Cic.  adversus 
prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  sine  res- 


pecta ^alicujus  rei).    Liv.  nullâ 
{alicajus    rei)    rations  habita. 
Cic.  1  (Par  ext.)  Sentiment  par 
lequel  on  considère  comme  in- 
digne d'estime   (une    personne, 
une  chose).  Contemptio.onis, 
f.    Cic.   etc.    (ex.:   c.  pecunio-. 
Cic. perpétua  c.  mortis.  Cart.  c. 
magna  mortis  dolorisque.  Cic. 
omnium  rerum  humanarum  c. 
ac    despicientia.    Cic.  c.  tanta 
nostri.  Cxs.  c.  deorum  immor- 
talium.  Cic.  adversarios  in  con- 
temptionem   addacëre   [-    faire 
tomber  dans    le  m.  •].  Cornif. 
Cic.hostibus  in  contemptionem 
ou  in  summum  contemptionem 
venire.  Cxs.  afferre  alicai  con- 
temptionem ad  omnes  U  livrer 
qqn     au     m.    général  -]    Cœs. 
[B.  C.  III,  60,  2].  adversariorum 
causam     per     contemptionem 
deprimëre     [opp.     à    nostram 
causam    laudando  tollëre    ou 
extollëre].  Cornif.  Cic.)  ;  con- 
temptus.    lis,    m.    Cœs.   Liv. 
•S'en,  (ex.-  non  odio  solamapud 
hostes,    sed    contemptu    etiam 
inter  socios    nomen  Romanam 
laborâre    [•  était   en    butte  au 
m.  .].  Liv.  plerumque  homini- 
bas     Gallis    prse    magnitudine 
corporam  suorum  brevitas  no- 
stra  contemptai  est.  Cses.  c.  pe- 
cunise.  Quint,  mortis.  Sen.  do- 
loris.  Quint,  vitse  contemptam 
prœ    se  ferre.    Sen.    au    plur. 
contemptas  omnium  hominam. 
Liv.  [.YXIV,  5,  5]);  despicien- 
tia., se,  f.  Cic.  etc.  (ex.;  rerum 
humanaram.  Cic.  rerum  e.rter- 
narum.  Cic.  magnitadinem  ani- 
mi  depicientia  in  contemnendis 
honoribas  imitatur.  Ciel.  Mar- 
que de  —,  fastidiam.  ii,  n.  Cic. 
Avec   —,  contemptim,   adv. 
Plaat.  Liv.  Sen.   Tac.  (ex.:  c. 
de  Romanis  loqui  [opp.  à   mxi- 
gnificë  de  se  loqui].  Liv.c.  au- 
dire   minas    tribanicias.   Liv.). 
Regarder  qqn  avec  —,  despicë- 
re  aliquem.  Cic. S'exprimeravec 
—  sur  le  compte  de,  contem- 
nére.   tr.  Cic.  Sali.  Hor.  (ex.: 
c.  Adherbalis  dicta   [opp.  à  Ja- 
gurthse  virtatem  laudibas  ex- 
tollëre].   Sali.    [Jiig.    15,  2].   L. 
Murense    genus   [opp.  à  efferre 
suum  genus].   Cic.    [Mur.   15]. 
non  ullam  artem  doctrinamve 
Cic.   [de  Or.   I,  79.  cf.   III,  59l! 
voy.   railler);   despicëre,   tr. 
Cœs.  (ex.:  cam  Cxsaris   copias 
despiceret,    Pompei   consilium 
summis  laudibus  efferret.  Cœs 
[B.  cm,  87,1]). 
méprisable,  adj  Qui  mérite  le 
mépris.    Contemnendus,    a, 
um,  adj.  verb.    Cic.   etc.   (ex.  : 
non  c.  auctor.  Cic.    orationes 
non  contemnendse.  Cic);  con- 
temptus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.    (ex.  :    inta  c.   ac  sordida. 
Cic    orator   non   contemptui. 
Cic  contemptissimi    consules. 
Cic.  quo  contemptior paacitata 
ipsâ  ordo  [patrum]  esset.  Liv. 
on  dit  aussi  contemptu  dignus. 


i!a6 
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Cic.y.viUs,  e.adj.  Cic.etc.(voy. 
Tu-1.  Carstctère  —,  vilitas,  aU$. 
f.Cic.Readreq(\n—,aliqium  in 
contemptionem  adducère.  Cic 
ou  afferre  aliciii  contemptio 
nem  {oa  contemptam).  Cic.De 
Tenir  —,  in  contemptionem 
venire  {alicai).  Cae».  Se  rendre 

à    soi-mèma,    ad    vilitatem 

$ai  pervenire.  Plin.  i.  Etre  —, 
contemptai  este  (alicai).  Cic. 
D'uue  façon  — ,  voy.  BASSBMBsr, 

HONTEU3E3«EST . 

méprisant,    ante,    adj.   Qui 
montre  du  mépris.  Contemncnf, 
p.  adj.  Cic.  Contemptionis  pli-- 
naa.  Cic.    Fastidiosas,  a,    um, 
adj.  Cic.  Air,  attitude,  maniè- 
res  — ,    fattidium,  ii,    n.    Cic. 
D'un    air    — ,    fastidiosê,    ailv. 
Cic.  Prendre  un    air  —,  (asti- 
dire,   intr.    Plant.  D'une  f-^on 
—,    contemptim,   adv.    Plaat. 
Lii-.    Sen.    Tac.    (voy.  siéprisl 
méprise,  3.  f.  Erreur  de  celui 
qui    prend    le    change  sur  une 
personne     ou    sur   une    cliose. 
Error,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
error  insidiatoris.  Liv.  errore 
indactus.  Cic.)  ;    erratum,!, 
n.  Cic.  etc.  (voy.  errecr).  Com- 
mettre une  —,  erràre  [in  clitjaa 
rc).  Cic.  Voy.  [se]  tromper. 
mépriser,  v.  tr.  Estimer  (qqn, 
qqch.i  à  vil  prix.  Vilemaliijaem 
Ut  vile    aliqaid)    habêre.    Cic. 
Parvi,  minimi  ou  nikili  ali'iu,ic 
[ou  aliqaem]  fiCére.Cic.  1  Con- 
sidérer (qqn,  qqch.)  comme^in- 
diana  d'estime.   CoDtemnere. 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  cupidissi- 
mê   petëre,   vehementer    ejcpe- 
tére,  admirari,  revereri,  saspi- 
cére,    ev.:    c.  casas    hamanos. 
Cic.'dolorem.  Sen.  c.  et   despi- 
cëre  doloret.  Cic.  c.  fortanam. 
Sen.  Catilinse  gladios    [opp.  à 
timere  ou  metucre  ].  Cic.  Jassa 
vestra.  Sali.  Lycanji  lefjcs.  Cic. 
metaenda.   Cic.    mortem.   Cic. 
Sen.  paacitatem  eoram  [■  leur 
petit  nombre  ■].  Liv.  paaperta- 
tem.    Sen.     religionea    [opp.   à 
timère  reliyionesj.  Cic.  volap- 
tatem  c.  ac  rejicere.  Cic.  mal- 
titadinem,  pUbem.  Liv.  omma 
aadentem  contemnêre  [  opp.  à 
ni/iiJ    ternere    agenlem   metaé- 
re].  Liv.  istos  omnea  deridire 
atque  c,  qai. . .  Cic.    non  om- 
nes  eos  contemnant,  de  qaibas 
maie  exiatimant.  Cic.  contem- 
ni    se    patant,   detpici,   illo'li. 
Cic.  c.  tantopere  mortem,  tit-.. 
Cic.  c.  prxclarè  rei  Uamanas. 
Cic.  aliqaem  valde  c.  Cic.  reli- 
qaa  ex  coUatione   [■  par  com- 
paraison •]  [acile  eat  conterére 
atqae  c.  Cic.  hocratea  videlar 
teatimonio     l'iatonia    aliorum 
iudicia  contemnêre  debêre.  Cic. 
[Or.   Al].    Romam...  prie  «liû 
Capaà    irridêre    atij'ie   c.  Cic. 
ut    Ipsum    i^inci  contemnerenl 
[•  ils    méprisaient    de    le   voir 
vaincu  •    arch.].  Cic.   [ep.  XV, 
15.  2].  on   dit  aussi   contemplai 
habêre.  Liv.};  despicére  («re- 
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gardar  de  haut  eu  bas,    mépri- 
ser  •  ),   tr.    Cic.   eto.    (s'opp.  ^ 
saspicëre,    colère,    ex.  :    d.ac 
pro  nihilo  pat&re  aliqaid.  Cic  ■ 
d.  et  contemnêre  aliqaem.  Cic. 
legionenx   propter  paacitatem. 
Cxs.   despiciens    aai.    Cic.    (do 
Or.    U,  36!t\);    spemëre.    f- 
Cic.  eto.  (ex.:  veteres  amicitias. 
Cic.  voy.  dédaioner). 
mer  ,  s.  f.  Vaste  étendue  d'eau 
salée  qui  entoure  la  terre.  Ma- 
re,   is,   a.    Cic.    etc.    (ex.:    m. 
(lactaoaam.    Plaat.    vadosam. 
Csa.    Sen.    tranqaillam.    Cic. 
Une  et  tranqaillam.  Cart.  pla- 
cidam.  Vira.   PUn.    tranqailh- 
tat  maria.  Cic.  latam  ac  tarbi- 
dam.  Sen.    tarbatam    ou    fur- 
batias.  Plin.  j.  Saet.  procello- 
sam.  Sen.  mare  pactibas  exas- 
peratam.  Cses.).  Sur  mer,  mari. 
Nep.    (cf.    terra    mariqae.  Cic. 
mari  et  terra.    Nep.).   Prendre 
la  — ,  se  mettre  en  — ,  mare  in- 
gredi.    Cic.    Voyager    sur    —, 
mari  navigàre,  Cic.  transmitté- 
re  maria.  Cic.  De  mer,  de  la—, 
jnarinus,    a,  um,  adj.    Cit-. 
Plin.    tvoy.     marin);     mariti- 
mus,   a,   um,    adj.    Cic.    etc. 
(ex.:   m.gllactas.  Nep.).  Qui  est 
sur  —,    dans    la   —  ou  auprès 
de  la  —,  maritimus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  villa  m.  Nep. 
m.    portas,    m.    civitas.  Cic. 
emporiam    maritimam.   Liv.). 
Ennemi  qui  vient  par  — ,  mari- 
timas  kostis.   Cic.  Commande- 
ment en  chef  sur  —,  maritimam 


impcriam.  Cic.  Le  rivage  de  la 
—,  (ittts,  oria,  a.  Cic.  Le  bord 
dô  la  —,  ora,  œ,  f.  Cic.  L'eau 
de  —,  mare,  is,  n.  Plin.  (cf. 
vinam  mari  condlre.  Plin.). 
Mare  ou  flaque  d'eau  de  —, 
xataariam,  ii,  n.  Plin.  Bains 
de  —,  aqaee  marinœ.  Plin.  (cf. 
ati  aqais  n\arinia.  Plin.  na- 
tare  in  mari  [•  prendre  des 
bains  de  ni.  •].  Tac).  La  cou- 
leur de  — ,  color  maris  ou  ma- 
rinas. Plin.  mare,  ia,  n.  Plin. 
Vert  de  — ,  casraitjus,  a,  um, 
adi.  Oi/.  Prendre  la  —  (s'embar- 
quer), cnnficendëre  inavein). 
Cic.  navigationi  se  commitlé- 
re.  Cic.  Voy.  aussi  emdar'juer. 
Temps  favorable  pour  prendre  la 

idoneaadnavigandiiin  teni- 

pestos. Caes. Les  vai3»eau.\|jrii-.;nt 
la  mer,  navea  a  terra  eolve- 
rant.  Cses.  ou  ex  porta  solve- 
rant.  Cxa.  Tenir  la  —,  voy. 
NAVIGUER.  Voy.ise  sur  — ,  navi- 
yatio,  onis,  f.  Cic.  cursus  ma- 
S-itimas.  Cic.  Entreprendra  un 
voyage  sur  — ,  navigàre,  intr. 
Cic.  'Mettre  un  vaisseau  en  —, 
à  la  — ,  navem  dcdacére  (ex 
navalibas).  Cœs.  (in  aqaam). 
Liv.  Sur  —,  par  —,  classe  ou 
ciassi.  Nep.  (ct.claase  pagnûre. 
Liv.j.  Combat  sur  —,  voy.  na- 
val. S'il  faut  jeter  qqch.  à  la 
nn:r,  ai  (in  mari)  jociara  [a- 
cienda  ait.  Cic.  Vn  liomii.R 
i  la — ,  naairagas,  i,    m.   Cic. 
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(au  pr.  et  »u  fis)-  L»  haute  —, 
la  pleine  —,  ai/uDl,  1,  n. 
Liv.  (ex.  :  altanx  petire.  Liv. 
vêla  in  altam  dare.  Liv.  in 
altam  provein  ou  proficisci  ou 
evehi.  Liv.  altam  tencre.  Liv.); 
salum,  i,  a.  Liv.  (es.:  in  aalo 
esse.  Aact.  b.  A[r.  ou  stâre. 
Liv.).  De  la  haute  —,  pelagi- 
cus,  a,am,  adj.  Co(.  Calme  de 
la  — ,  voy.  BONACK.  Vent  de — , 
ventas  a  mari  veriiervs  ou  exo- 
riena.  Liv.  Un  coup  do  — ,  pro- 
cella,  x,  f.  Cic.  Mal  de  —, 
naasea,  as,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
MAI.).    La    —    monte,    descend, 

voy.    MARÉE,     FLUX,     REFLUX.     La 

est  pleine  (la  marée  est  haute), 

voy.   UAUT.  Refoulé  par  le  flux 
do  la—,  adverso  aesta  (maris). 
Sali.  Un  bras    de    —,    (retam, 
i,    n.    Csea.    Liv.    voy.   détroit. 
Un  liomme  de    —,    voy.   marin. 
Ecumeur   de    —,    voy.    pirate. 
Porter  de  l'eau  à  la—,  in  mare 
(andëre  aqaas.  Ov.  ligna  ferre 
in  silvam.  lior.  Labourer   la  — 
(perdra  sa  peine),  litas  arare. 
Ov.   1    Partie    de    retto    vaste 
étendue  d'eau  située  dans  une 
réuion  déterminée.    Mare,  is, 
n.    Cic.   etc.  (ex.:  m.    nosÉrum 
i-  Méditerranée  .].   Cic.    mare 
saperias  [•  Adriatique   ■].  Cic. 
mare  inferam  [■    Tyrrhènien- 
ne    ■].     Cic.     mare     Habram. 
Cic).    La   —   glaciale,    Ocea- 
nas  glacialis.  Plin.  La  — Noire, 
Pontas,    i,    m.    Cic.    —   inté- 
rieure,   Méditerranée,  Voy.  ces 
mots.î  (P,  anal.)  Vaste  étendue 
da  liquide.  Voy.  fleuve,  flot. 
Il  (P.  ext.)  Vaste  étendue  d'eau 
congelée.  —  de  glace,  voy.  gla- 
cier.  Il  ;(Fig.)   En    pari,    d'une 
grande  quantité  de  soucis.  Voy. 
ADiME,  gouffre.  1|  En    pari,    de 
ce  qui  présente  des  écueils.  Voy. 

ÉCUEIL. 

mercantile,  adj.  Relatif  aux 
opérations  commerciales.  (Tra- 
duire par  le  géiiit.  mercatoris 
ou  mercatoram.)  Opérations, 
spéculations  —,  qaxstas,  as, 
m.  Plaat,  Liv.  L'esprit  —,miir- 
candi  capidiias,  Cic.  ou  sim- 
plem.  iucrum,  i,  n.  Cic.  \\  Spéc. 
En  mauvaise  part.  Voy.  cupide, 

INTliRESsé. 

mercantilisme,  s.  m.  Esprit 
mercantile.  Voy.  mercantilk. 

mercenaire,  adj.  et  s.  m.  || 
Ailj.  Qui  n'agit  qu'en  vue  d  un 
salaire.  Venulis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  vox  V.  Cic).  Meritorias,  a, 
um,  adj.  Sen.  (cf.  m.  artiÇi- 
cium.  Sen.).  Mercennaruis,  a, 


um,  adj.  Liv.  (cf.  m.  milUes. 
Liv.).  Conducticiua,  a,  um, 
adj.  /Vep.  (cf.  c.  exercitas.  Nep.). 
Métier  —,  opéra,  œ,  f.  Cic. 
Nep.  Fig.  Mercennanaa,  a, 
um,  adj,  Cic,  (cf.  m.  teates. 
Cic).  Nummarius,  a,  um,  adj. 
Cic  (cf.  n.  iadcx.  Cic).  Voy. 
vii.NAL.  1  -i'.  m.  Celui  qnoii 
lait  travailler  pour  un  salaire. 
A/ere«nnariu8.  ii.in.  Cic  Homo 


MRPi 

merceda  conductaa.  Cic.  Ope- 
rartas  homo  et  sirapl.  opera- 
rius.  u,  m.  Cic.  Des  —,  con- 
ducticias  et  mercennarise  operœ. 
Ctc  opéras  mercede  conductœ  ou 
«impr.  operœ,  arum,  f.  pi.  aie. 
1  boldat  étranger  dont  on  paie 
le  service.  Miles  mercenna- 
rius.  Liv.  ou  CDwUicUcius. 
i\cp.  Ls»—, milites  condacticii 
ou  mercennarii.  LU-,  milites 
mercede  condacti  ou  simpl. 
conducti,  orum,  m.  pi.  Nep. 
Troupe  de  —,tejcercitus  con- 
ducticms.  i\cp.  Varr.  Embau- 
cher des  —,  mercede  ou  pretio 
condacère,  ou  simpl .  condacë- 
rt;  tr.  Liv.  Ctirt.  (cf.  c.  milites 
e.v  l'cloponneso.  Cart.). 
mercenairement,  adv.  D'une 
manière  mercenaire.  Pretio, 
;il)l.    adv.    Cic.    Mercede.    abl. 

^,*^.^'      ^"^-      ^°y-        VÉNALEMENT. 

Faire  qqch  —  ^ae   mettre   aux 
gages    de    qqn.),     vov.    gage, 

LOUER. 

mercerie,  s.  f.  Commerce  du 
mercier  Mercatara  tenais. 
Plin.  Negotium  tabernx.  PHn. 

merci  (lat.  merces,  salaire),  s.  f. 
Faveur.  Voy.  ce  mot.  Eilipt.  Sa 
— ,  c.-à-d.  grâce  à  lui,  voy. 
ORAGE.  Dieu  —,  est  Deo  gratin 
ou  Deo  gratia!  A.  (d'apr. 
Ter.  [cf.  Ad.  138  :  est  dis  gratia 
ram...]).  1  (Par anal.)  Bon  vou- 
loir. Volantas.  atis.  {.  Cic.  Etre 
à  la  —  de,  voy.  discrétion.  Se  ren- 
dre à   ,     voy.     DISCRÉTION.    Qui 

est  à  la  —  de,  expositas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  objectas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  obnoxias,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  ||  (Spéc. 
Acte  de  bon  vouloir  par  lequel 
on  épargne  qan.  Voy.  miséri- 
corde. PITIÉ.  N'avoir  aucune—, 
c.-à-d.  être  impitoyable,  voy 
IMPITOYABLE.    Demander,     crier 

,     voy.     IMPLORER,     PITIÉ.     Fi:;. 

de  moi  I  me  deas  respiciat 
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^■1  (Par  ext.)  Formule  de 
politesse  pour  remercier.  Gra- 
tia. as,  t.  Cic.  etc.  (cf.  gra- 
tias    agêre    alicui.    Ctc.    Sen. 

voy.    bemercîment).    Grand  

bénigne  ac  Uberaliter.  Ter 
benignë  dicis  ou  facis,  ou 
siinpl.  benignë.  Plaat.  Hor. 
bene  est  ou  habet.  Hor  Juv 
bene  facis.  Ter.  ||  (p.'  ext.) 
Foimule  de  politesse  pour  re- 
fuser. Benignë  Irespondëre). 
llor.  ' 

mercier,  s.  m.  Celui  qui   vend 
de    menues  marchandises    In- 
stitor,  oris,  m.  Plin. 
mercredi,  s.    m.    Jour    de   la 
semaine    qui     suit    le    mardi 
Mercarii    dits.   A.    La    —   de^ 
cendres,  dies  cineram. 
mercure,  s.   m.  (Arch.)    Celui 
qui    remet    des    messages    ga- 
lants.  Voy    entresietteur,   in- 
TER.MÉDLURE.   ^   Corps    métalli- 
que, dit   vulgairement   vif-ar- 
i^eru.  Voy.  vii.--arge.ni  . 
1.  merciiriale.  Sorte  de  plan- 
tes.      Mercurialis      i.erba      ou 


simpl.  mercurialis,  is,  (.  Plin. 
2.  mercuriale,  s.  f.  .\ssem- 
hlée  do<i  cours  da  justice,  etc. 
Conventus,  us,    m.    Cxs.  Voy. 

ASSEMBLÉE,         CODR.     ^      DisCOUrS 

Erononcé  à   la  rentrée  dei   tri- 
unaux.   Voy.     discours,    inau- 
guration. KPig.)  Remontrance. 
Voy.  ce  mot. 
3.  mercuriEde,    s.    f.    Etat  dé- 
taillé   du    prix    de     vente    des 
denrées.  Pretium  annonee.  Cic. 
ou  simpl.  annona,  a?,  f.  Liv. 
1.  mère,  s.  f.  Celle  par  qui  un 
enfant   a   été  mis    au    monde. 
Mater,  tris,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
matrem    facére.    Ov.    matrem 
(ieri     de    Jove.      Ov.    matrem 
esse.    Ov.    eâdem    matre     na- 
tum    ou    genitum    esse.     Cic. 
ex  matre  [.  du  côté  de  la  m.  .]. 
Cic.   Jet.    matre   carëre.    Cic. 
matre  orbari.    Cic.)  ;   pareils 
entis,  f.  Sali.    (ex.  :  p.  deum. 
Virg.    surt.    poét.).    Petite   —, 
bonne,    tendre    —,   matercula, 
a?,  f.  Cic.  De  —,  relatif  à  la—, 
maternus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  per  maternam  ori- 
ijinem.   Liv.  m.  animas.  Cic. 
mctas.    Cic.    m.   caritas.   Cic. 
m.  indulgentia.  Cic.) .  Etre   —, 
parfum  edidisse.    Cic.    Etre  — 
de  six  enfants,  sex  libéras  pe- 
perisse.  Cic.  Qui  a  encore  sa  —, 
matrimas,  a,  um,  adj.  Cic.  Liv. 
Le  meurtre  d'une  mère,  matri- 
cidium,  ii,  n.  Cic.  parrieidiam 
matris.  Cie.  Le  père  et  la  — , 
parentes,  um,  m.   pi.  Cic.    En 
pari,  des  animaux.  Mater,  fris, 
tVirg.Parens,entis.S.  Plin.Fici. 
Contes   de  ma  —   l'oie,  fabutœ 
nutricularum.  Saet.  \\  La  reine 
—,  mater   régis.  A.    Une  —  de 
famille,     materfamilias.     Ter. 
mafrona,  œ,   t.   Cic.    —  adop- 
tive,   voy.    adoptif.   ||    Belle   — 
(  relativement      aux       enfants 
d'un  premier   lit),   noverca,  se, 
l.  Cie.  De  belle  — ,  novercalis, 
e,  adj.  Cic.  Belle   —   (relative- 
ment à   un   gendre   ou    à    une 
bru),    socras,  ûs,  f.  Cic.  La  — 
des     dieux      (Cybèle),      .Vater 
magna.   Cic.    ou   simpl.   Mater 
(s.    eut.   deorum),    f.   Cic.  ||(P. 
ext.)  Celle    qui    est    la   souche 
d'une    suite    de     descendants. 
Mater,  tris,  f.    Cic.    Grand  —, 
e«  (arch.)  —  grand,  avia,  se,  f. 
Cic.  Le  grand'père  et  la  grand 
—,    voy.    aïeul.    Il    Fig.   Notre 
—  commune    (la    terre),  com- 
munis    omnium   nostrûm  pa- 
rens.    Cic.    communis     mater 
omnium   mortalium.    Liv.    La 

nature,     cette     généreuse    , 

benignissima  reram  omniurn 
parens.  Col.  P.  appos.  La  — 
patrie,  mater,  tris,  (.  Flor. 
hsec  terra  quam  matrem  ap- 
pellamus.  Liv.  ^  (p.  anal.) 
Celle  qui  agit  comme  ferait 
une  niere.  Etre  une  —  pour 
qqn,  mafris  loco  ou  instar  ma- 
tris esse  alicui.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Titre    de     vénération.     Mater, 


«ri»,  f.  Cart.  ||  Appellation   fa- 
miliore.  Une  petite,  uns  vieille 
—,  anieula,  se,    f.    Ctc.    (avec 
une   nuance    de    mépris),    ve- 
tula.  Cic.  Une  grosse  — ,   cor- 
pulenta  millier.  A.  ^  (Fig.)  La 
cause,   l'origine    de  qqch.  Ma- 
ter, tris,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :   m. 
ut  ita  dicam,    reram   omnium 
natura.  Cic.    m.  bonarum  ar- 
tium  est  sapientia.  Cic.  mater 
avaritise    laxaries.    Cic.    om- 
nium   malorum     stultitia    est 
m.  Cornif.  prima  scelerum  m. 
avaritia.      Claud,)  ;      pareDs. 
entis,  f.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  earum 
reram  p.    est  sapientia.  Cic); 
procreatrix,    triais,    (.  Cic. 
(ex.:  p.  artiam).  Cic.   [de    Or. 
1,3,9]:.    Il    Spec.    Langue    —, 
voy.  LA.NOUE.— branche  (branche 
d'où  sortent  les  autres ), mater  , 
tris,  f.   CoZ.    Virg.     L'idée    —, 
quasi  caput  ou    quoddam   ca- 
put.  Cic.  Il  P.  ext.  La  —   mon- 
tagne,   mons    altissimas.  Cic. 

cacumen  {Alpium).    Liv.  La  

poule,  nutrix  gallina.  Col.   La 
—  abeille,  voy.  reine. 
S.  mère    (lat.    mera,    fém.    de 
merus,    pur),     adj.     Pure.     — 
.çoutte,  lixivam  mastam.  Cato. 
Vin  de  —   goutte,   protropum, 
i,  a.  Vitr.  Plin. 
mérelle.  Voy.  marelle. 
méridien,  etine,  adj.  et  s.  m. 
et  f.  Il  Adj.  Qui    se    rapporte  à 
l'heure    de   midi.   Meridianas, 
a,  um,  adj.   Cic.  1  6'.  m.  et  f. 
Grand  cercle  de    la  ^pliera  ce- 
leste   et  terrestre    (passant   par 
les  deux    pôles   et  perpendicu- 
laire   à     l'équateur).    Circulas 
meridianas.    Sen.    ||    (P.    ext.) 
Degré,    faible     distance.    Voy. 
degré,  distance.    Il    Cadran  so- 
laire.   Voy.    CADRAN.    ^    s.    f. 
Méridienne  (ligne  méridienne). 
Circulas    meridianas.    Sen.    || 
(P.  ext.)   Sieste   qu'on  fait  vers 
midi. Meridianas  somnus,Plin. 
/.  Meridiatio,  onis,  (.  Cic.   (cf. 
meridiationibas     uti .      Cic). 
Faire  sa  —,   meridie  conquies- 
cëre.  Cic.  meridiâre,  intr.  iiaet. 
et  meridiâri.  dép.  intr.  Cels.  || 
Sorte  de  sopha.  "V'oy.  sopha. 
méridional ,    aie    (  lat.    post. 
meridionalis.  Jul.  Firm.),  adj. 
et  s.  m.  et  f.  ||  Adj.  Situé  dans 
la  région    du    Midi.     Meridia- 
nas, a,  um,  adj.  Varr.  Austra- 
lis,  e,  adj.    Cic.    Aastrinus,  a, 
um,  adj.  Plin.  In  (ou  ad)  me- 
ridiem    spectans    ou     vergens. 
Cses.    Versus    méridien  situs. 
Varr.  La  Gaule  — .  Gallia  quai 
ad  meridiem    vergit  ou   spec- 
tat.  Cais.  Il  S.    m.  et    f.    Celui, 
celle   qui    habite    la   région  du 
Midi  ou  qui  en  est    originaire. 
Qui  (guœ)    meridianas   regio- 
nes  incolit.  A. 
merise,    s.    f.    Fruit   du    meri- 
sier. Cerasus  silvestris.  A. 


merisier,  s.   m.    Cerisier  sau- 
vage. Cerasas,  i,  f.  Pert. 
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méritant  anto.  adj.  Qui  a 
Ju  mente  »  agir  comme  >1 
fait.  Bene  ou  optimè  méritas. 
Cic.  A/err-rw,  p.  adj.  Ciç. 
Omni  laude  {o\i  prarmio)  di- 
anus.  Cic.  ou  simpl.  dignus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Idoneas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  idonei  ho- 
mine»    indi-jentet.    Cic).   Etre 

—     VOy.    «BRITEB. 

mérite,    ».    m.    Ce     qui   rend 
disne  d'estime,  de  récompense. 
Meritum,  i.  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nallo    merito    commendabilis. 
Liv.    pro    ijixs    merito.     Cxs. 
Liv.  pro  sinijiilciri  eorum   me- 
rito. Cic.   se  magis  consueta- 
dine  stiâ  qaam    merito    eorum 
civitatem  conservataram.  Cses. 
[B.  G.   II,  32,    1]).    promeri- 
tum,  i,  n.    Plaat.   Lucr.   Cic. 
(ex,:  qaare  hoc  majas  est  ves- 
tram     in      nos     promeritum, 
qtiod...  Cic);  dignitas.  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  pro  di'jnitate 
caique    tribaére.     Cic.     Iionos 
dignitate  impetratas.  Cic.  lau- 
dàre    aliquem    pro    dignitate. 
Cic);  laus.  laudis,  (•  ce  qui  \ 
vaut  des  éloge?,  d'oii  mente  ■), 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :   dare  abquid 
alicui  laadi  [■  faire    à  qqn   un 
m.  de  qqch.  •].   Cic.  ai  Fabw 
laudi  datam  esset.  qaod  pm- 
geret.    Cic.  loquendi  laade  ca- 
rêre.  Cic.   communicare  belli- 
cas   laades   cam    multis.    Cic. 
omni       laade     dignas      homo 
r.  homme  de  grand  m.  '].Cic. 
bellicas  landes  extenaàre  ver- 
bis.    Cic.  eripëre  ejas  generis 
laudem  jam  langaenti  Orseciœ 
et  trans(erre  in  hanc    arbem. 
Cic.    brevitas    laas  est   inter- 
dam     in  aliqaa  parte  dicendi. 
Cic.    ii^c    in    Gnecia    magnce 
laadi  erant  [•  c'éuit  un  grand 
m.    aux    yeux    des    Grecs     •]. 
Nep.    excellëre    omni     génère 
laudii.  Cic.  laadi  ducitar    ali- 
cui [•  on  fait  un  m.   à    qqn.  •] 
aliqaid  (acéré.   Nep.   ta   nanc 
hic  tibi  laadi  dacis,  qaod   tam 
fecisti    inopiû.    Ter.     Macro- 
chir    prxcipaam     habet    laa- 
dem    amplisaim^     palcherri- 
rmeqae    corporis    formse.  Nep. 
invidère    laudi    aiicajas.    Cic. 
minaére  laadem  alif:ajaa.  Cic. 
Liv.    obterére   invidiâ   laudem 
virtatii.    Nep.    qass     est    ista 
laus,    quse    possit    e     macello 
peti?  Cic.  neqae  ego  hoc  in  tua 
laude  pono    [•  je    ne    vous   en 
fais  pxs  un  m.  •].    Cic.    ipsum 
Latine  loqai  est   illud    quidam 
in     magnà    laude  ponendam. 
Cic).    1  (far  ext.)    Qualité    re- 
marquable   de    l'esprit   ou   du 
cœur.     Virtus,    utis,    f.    Cic. 
etc.      (ex.  :    summx     virtutis 
homo.    Cic.    omni   virtute   or- 
nata»  [■  homme  de  grand  m.^]. 
Cic.  virtute  ornatissimas.  Cic. 
virtate    eminire.  Vell.  ex   vir- 
tute   nobilitas.   Cic.    nobilitas 
virtute  parta.    Sen.   voy.   qua- 
lité). Il  (Par  ext.)  Valeur  d'un 


acte  judiciaii-e  (t.  de  dr.).  Voy. 

VALEUR. 

mériter,    v.   tr,  Avoir   droit  à 
obtenir  (qqch.)  p.ir  sa  conduite, 
son    caractère.    Mereri,    dép. 
tr.  et  intr.  Cic.  etc.   (ex.:  fuiciii 
[.    confiance    •]    mereri.     \'fll. 
ril,    lOi,  extr.l.     immortaiifa- 
tem.  Cic.  [Ph.    I,   \k  31.1.   lau- 
dem.  Cic.    [in  C\-ccil.   18,   bû]. 
Cxs.    [B.     G.   I,     iO,   5].   gra- 
tiam.  Lii:  [Xl.V,  SJ.,  T].  Quint 
riV,  s,  39].  pra'mia.Cxs.  intra 
has    terras    ca'lum     meruisse 
[en    pari.   d'Heicule].   Sen.   rh. 
respondit    sese     meruisse     ut 
amplissimis    honoribus    deco- 
raretar.  Cic.    [de   Or.    I,   232]. 
meriti  seqaitate  curùqae  sunt, 
at  per  omnium  annnliam  mo- 
numenta    célèbres    nominibus 
essent.    Liv.    ellipt.    bene,   op- 
time  mereri  de  [•  bien  m.  de  ■] 
re  publica.    Cic.  (syn.  prome- 
reri  bene  de  maltis.  Cic.].  m. 
melius  de  quibusdam,  qaam... 
Cic  ita  se  de  populo   Komano 
meritos    esse.    ut..    Cxs.   abs. 
de   te  me    meritum  pato.  Cic. 
au    partie,    meritus.   Cic.   op- 
timc    de    re    publicâ   méritas. 
Cses.  optime  de  se.  Cses.   miri- 
ficëde  re  publica  méritas.  Cic); 
merêre,   tr.    Ca-s.   Tac.  (ex.  . 
prssmia.  des.  nomen  gloriam- 
qae.  Tac.  [h.  II,  37]).  egregiam 
(amam.  ïac.  [h.  II,  31]);   pro- 
inerére,   tr.    Cic  (ex.   :    «uo 
beneficio  promeruit,    ut   se  a- 
mes.  Cic);  dignum  esse.  Cic. 
etc.  (ex.  :  dignum    esse    laade. 
Cic.  dignitas  honesta  et   cultu 
et  honore  et  verecundiâ  digna. 
Cic    dignum     esse     memoriâ 
[.  m.  un  souvenir  •].    Cic.  qui 
modeste  paret  videtar  qui   ali- 
quando    imperet     dignas    esse 
[.      m.      de     commander      un 
jour    •].    Cic.    Livianse  (abulse 
non    satis    dignœ    sunt,    qax 
iteram  leganiar.  Cic  magnani 
onas,    sed    dignum,     in    qao 
omnes     nervos     eetatis    atque 
industrUe    contendas.    Cic.    si 
modo,  quos  at  socios  haberes, 
dignos  duxisti,  haud   indignas 
jadicas.  quos    in   (uicrn  recep- 
tos    tuearis.    Liv.    [XXIII,    h'i, 
13]).  Dans  un  sens  dél'avorable. 
Mereri,  dép.  tr.  et  intr.   Cic 
etc.    (ex.  :    noxam.   Liv.    iram 
alicajus.   Tac  [Agr.  U].  tcelere 
meritum    esse     pœnam.     Liv 
m.    fastaarium    [-    la    baston- 
nade -].    Liv.)  ;     merère,    tr. 
Ca?s.  Tac.  (ex.:  m.odiam.  Cses. 
[B.    G.    VI,    5,     2].    (lagitiosis- 
eimam    famam.    Tac    [h.    II, 
31]);  dignum   esse.   Cic.  etc. 
(ex.:  0  hominem  mille   morti- 
bas    dignum!    Sen.    nec    vos 
digni     estis,    quos    aim   tantâ 
gloriâ  in  castra  reduces  silen- 
tium    ac     nox    tegat.    Liv.). 
Mérité,  meritus,  a,    uzn,    p. 
adj.  Cic    etc.   (ex.  :    m.   dona. 
Liv.  fama  meritissima.  l'Iin.J. 
m.  iracundia.  Cic.)  ;   debilus. 
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a,  um,  p.  adj. Cic.  etc.  {ex.:d. 
laades.Liv.pa'nv.Cic.pcvna  mé- 
rita ac  débita  oujusta  ac  débita 
[.  châtiment  biin  m.  -].  Cic. 
meritus  debitusqae  triumplius. 
Liv.  [XXXIX,  i.  G)).  Sans  lo  - 
ou  sans  l'avoir  mérité,  imme- 
rens,  adj.  Nep.  llor.  imme- 
rito,  adv.  1er.  Cic.  nullo 
meo  [tuo,  etc.]  merito.  Liv.  1 
Mériter  qqch.  h  qqn,  C-à-d. 
lui  donner  droit  à  qqch.    Voy. 

ACQUÉRIR,  ATTIRER,  DON.NEU,  GA- 
GNER,       PROCURER,      VALOIR.       Ce 

procès  a  —  i  Crassus  une 
grande  gloire,  sibi  ipse  pepe- 
rit  [L.  Crassus]  ma.vimam  lau- 
dem ex  illa  accxisationc  nobili 
ac  gloriosa.    Cic    (Ûff.   II,    13, 

méritoire  (lat.  meri<oriuï,  qui 
procure  un  gain),  adj.  Qui 
donne  des  mérites.  Pra-mio  ou 
laude  dignus.  Cic.  Laudandus, 
a,  um,  adj.  verb,  Cic.  Tenir 
qqch.  pour  — ,  aliquid  in  laude 
ponërc.  Cic.  Etre  très  —, 
maltam  laudis  habêre.  Cic. 
Action  — ,  meritum,   i,   n.  Cic. 

laus,  laudis,  f.  Cic.  Actions--, 

laudanda,  n.  pi.  Plin. 
méritoirement,    adv.     D'une 

m:inière  méritoire.    Bene,  adv. 

Cic.  Prseclarë,  adv.  Cic 
merlan,  s.  m.  Poisson  de  mer. 

Mcrala,   se,  f.    Ov.  Plin. 
merle    (lat.    p.    meru(us.  An- 

thol.)  Oiseau   à   plumage  noir. 

Merula,   se,  f.  Plin.  |1  Fig.  Un 

—  bl.inc,  rara  avis.  Hor.  alba 

avis.  Cic. 
merlin,  s.  m.  Sorte  de  h.iclic  à 

fendre  le  bois.  Voy.    cognée.  || 

Mas^e  de   boucher.   Voy.  masse. 
merluche,  s.    f.  Sorte  de  pois- 
son do  mer.  Merula,  se,  (.  Plin. 

il    (Spéc.)   Morue  séchée.    Voy. 

MORUE. 

merrain,  voy.  mairin. 


merveille    (lat.   pop.    meribi- 
lia  [altér.  du  n.  pi.   mirabilia], 
empl.  c.  fém.),  s.    f.  Chose   qui 
frappe    d'étonncment      par    sa 
beauté,  etc.  Miraculum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  seplem  miracula 
[.  les    sept   m.    du    monde    "]. 
Val.-Max.      Plin.     mirucalam 
magnitadinis     [•    une    m.     de 
grandeur  -].  Liv.  on   dit   aussi 
res   mira.   Cic  cf.   mirum  est, 
non   mirum  est  [•  ce  n'est  pas 
une  m.  •].   Cic.   quid  mirum? 
Cic);  moDStrum,  i  {-prodige, 
chose    incroyable,  merveille  •), 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  monstra  nun- 
tiare,    dicëre.     Cic)  ;    OSten- 
tum,i{'  prodige;  fait  incroya- 
ble   ou   extraordinaire,      mer- 
veille    ■),    n.    Cic     etc.    (voy. 
prodige);    portentum,    i,    u. 
Cic  etc.  (ex.  :  portenti   simile. 
Cic.  (voy.    PRoriiGE,    mirai  i.f.); 
prodigium,  U  (•  phénomune 
extraordinaire  •).    n.    Cic    etc. 
(voy.  prodige).  Voy.  admirable, 
MERVEILLEUX.    Fairo   —,  (lorëre, 
intr.  Cic  mirum  quantum  va- 
lëre.  Cic.    Promettre    monts  et 
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—,  monte»  aurt  pollic5ri.  Ter. 

(Phorm.    68).    maria    montes- 

qixe  poUiciri.  6'aH.  (Cat.  23,  3;. 

Dire  —  de  qqn,  aliqaem   sum- 

mis  efferre  tauJibtis.  Cic.  I.oc. 

adv.  A  — ,   voy.    excellemment, 

l'ARFAiTEMENT.Pas  tant  que  — , 

Ijamin,  adv.  Cic. 
tnerTeilIeusement,  adv. 

D'une     manière    merveilleuse. 

Mlrabiliter,  adv.  Cic.  Miré.  adv. 

Cic).  Mirificè,  adv.   Cic.   ||   (P. 

Iiyperb.)  Excellemment.  Voy.  ce 

mot.  Villa  —  agréable,  mir'i^â 

suavitate  villa.  Cic. 
merveilleux,  euae,  adj.   Qui 

Trappe     detonucment     par    sa 

beauté,  sa  grandeur,  etc.   Mi- 
rabilis, e.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 

mirabilem  in  modum.  Cic.  voy. 

SUKPRE.NANT,   ÉTRANGE,     EXTRAOR- 
DINAIRE, adsurable)  ;  mirândus, 
a,  um,  adj.  verb.  Cic.  etc.  (ex.  : 
mirandamne    id   est?  Ter.  m. 
altitudo.  Cic.  mirandum  in  mo- 
dum. Cic);  miriûcus,  a,  um, 
adj.    Cic    etc.   (ex.:   m.    opéra. 
Cœs.  m.  [ractas.  Cic.  m.  stu- 
dium.  Cic);  mirus,   a,  um, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  m.  alacritas. 
Cic.  voy.  éton.nant).  Beauté  — , 
admirabilitas,  atis,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  quanta  sit  admirabi- 
litas   cxlestiam    reranx    atgue 
terrcstrium.  Cic.  [S.  D.  II,  9ulV 
Qqcli.  de  —,  admiratio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.:  est  etiam  admira- 
tio nonnulla  in  bestiis  nquati- 
libus.  Cic,  [H.  D.  II,  12.'.].  h^c 
KapàSoÇoc  iÙi,  nos   admirabilia 
dicamus  iquid  aatem  habent  ad- 
mirationis,  cum  prope  accesse- 
Ks?Cic.  [Fin. IV,7i]).  |[  (Subst.) 
Le  merveilleux,  c.-a-d.  ce  qui 
suppose  quelque  action  surna- 
turelle. Miraculum,  i,  n.  Cic. 
etc.    (ex.  :    miracula    adjiciunt 
huic  pu;inœ.    Cic).    Voy.  mer- 
veille,  MIR.1CLE.  Il  Merveilleux, 
merveilleuse,  c.à-d.    petit-maî- 
tre,   petite-maitresse.    Voy.  ces 
mots. 
mes,  adjectif  possessif.  Voy.  mon. 
mésadvenir.  Voy.  mésave.sir. 
mésaise,  s.  m.  (Arch.)  Etat  où 
l'on  est  mal  à  1  aise.  Voy.  ma- 
laise. 1  Etat  de  fortune  où  l'on 
n'a  p.as  d'aisance.  Voy.  gê.ve. 
mésalliance,  s.  f.  Alliance  par 
mariage  avec  une  personne  de 
naissance     inférieure.     Nuptiœ 
impares.  Liv.  Faire  une  — ,  vov. 

MÉSALLIER. 

mésallier,  v.  tr.  Allier  (par 
mariage),  avec  une  personne  de 
naissance  inférieure.  Impari  ou 
cum  impari  jungère.  Liv.  Une 
fille  mésalliée..., /uncto  impari. 
Liv.  Se  — ,  impari  ou  cum  im- 
pari jungi.  Liv.  ou  (en  pari,  de 
la  femme),  enubëre,  intr.  Liv. 

mésange,  s.  f.  Petit  oiseau  à 
plumage  varié.  Merops,  opis, 
m.  Virg.  Plin. 

mésarriver,  v.  impers.  (Arch.) 
Arriver  malheur,  ^ccidëre,  intr. 
Cte.  Voy.  M.iLuEim. 

mésavenir    et    mésadvenir. 


MES 
V.  impers.  (Arch.)  Mal  réutsir. 

Voy.    ÉCHOUER. 

mésaventure,  s.  f.  Aventure 
fâcheuse.  Casus  advenus.  Cic. 
et  simpl.  casus,  as,  m.  Cic. 
Incommodum,  i,  ii.  Ci'c.  Il  ne 
m'est  arrivé  aucune  — ,  niliil 
adversi  mihi  accidit.  Cic 

mésentère,  s.  m.  Kepli  du  pé- 
ritoine qui  maintient  les  intes- 
tins.  Intestinum  médium.  Cic 

mésestime,  s.  f.  D  faut  d'es- 
time. Despicientia,  as,  f.  Cic. 
Contemptio,  onis,  f.  Cic.  Con- 
Cemptus,  us,  m.  Liv. 

mésestimer,  v.  tr.  Ne  pas  avoir 
en  estime  (qqn).  Contemptim 
{de  aliqao)  judicàre.  Liv.  Voy. 

MÉPRISER. 

mésintelligence,   s.    f.    Mau- 
vaise   intelligence    (entre    per- 
sonnes.)  Discordia,  as,    f.    Cic 
Voy.    DÉSACcoRn,    désunion,   dis- 
corde. Il    P.  ext.)   En   pari,  des 
choses.  Voy.  contrariété,  oppo- 
sition. 
mésoffrir,  v.  tr.  (Arch.)  Offrir 
d'une    chose    moins    qu'elle    ne 
vaut.  Voy.  déprécier,  rabaisser. 
mesquin,  ine,  adj.  Qui  manque 
d'ampleur.     E.xiguus,    a,     um, 
adj.    Cic.  Tenuis,  e,  adj.  Cic. 
Un   salaire  — ,  mercedula,  se,  f. 
Cic.  Il  Fig.  Minutus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  :  m.  animus.   Cic.  m. 
genus  sermonis.   Cic).  Angus- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  ang. 
animus.   Cic).  Pusillus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Mendicus,  a.  um,  adj. 
Cic.  (cf.  m.  instrumentum.  Cic). 
Vie    — ,    tenuitas    victùs.    Cic. 
En    pari,    des    personnes.    Voy. 
avare,  chiche. 
mesquinement,    adv.    D'une 
manière  mesquine.  Minute,  adv. 
Cic  (cf.  minutius  rem  fracture. 
Cic).  Maligni';,  adv.  Cic.  Parce. 
adv.    Cic.    etc.   (cf.  parce   fru- 
mentum  metiri.  Uses.).  Tenaiter, 
adv.    Cic.    (cf.    t.    vivëre.    Cic. 
parce  ac  tenuiter  vivëre.  Cic). 
llliberaliter,  arlv.  Cic. 
mesquinerie,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  mesquin.  Malignitas. 
atis,   f.  Liv.  Illiberalitas,  atis. 
f.  Cic. 
message,  s.  m. Ce  qu'on  mande 
à  qqn.  MaDdatum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  m.  exponére.  Cic.  re- 
ferre. Cœs.);  DUDtius.  ii,  m 
Cic  etc,  (ex.:   nuntium  afferre. 
Cic  apportàre.    Ter.  perferre. 
Cic). 
messager,  ère,  s.  m. et  f. Celui, 
celle     qui     porte    un    message. 
Nuntius,  ii,  m.  Cic  eus.  (ex.: 
nuntiuspablicé  missus[-  m.  d'E- 
tat "].  Cic.    nuntius    publicus. 
Cic).    Messagère,  nuntia,  se,   f. 
Liv.  Il  (Absolt.)  Conducteur  delà 
voiture   qui    faisait    le    service 
des  dépêches.  Ta6eHarius,ii,  m. 
Cic  Voy.  COURRIER.  Il  Des  —  de 
malheur,  nuntii  afférentes  maie 
rem    geri.  Liv.   magnarum  ca- 
iamitatum  nuntii  ou  prœnuntii. 
Cic.  Il  (Spéc.)    Le    —    du    sou- 
verain des  dieux  (Mercure),  Jo- 
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vis  nuntius.  Plaut.  Le  —  des 
dieux,  nuntius  deoram,  La 
messagère  de  Jupiter  (l'aiglo), 
nuntia  Jovis.  Poet.  ap.  Cic.  La 

—  de  Junon  (Iris),  .lunonis  nun- 
tia, Virg.  Il  P.  ext.  Un  —  du 
ciel  (un  auge),  nuntius,  ii,  m. 
Commod.  Prendre  qqn  pour  un 

—  du  ciel,  aliquem  de  cselo 
delapsum  putâre.  Cic  ||  Fig. 
Celui,  celle  qui  annonce  qqch. 
Nuntius.  ii,  m.  Cic.  etc.  (ex.-, 
n.  periculi.  Vell.);  prseoun- 
tius,  ii,  m.  Cic.  (ex.:  prsenun- 
tius  calamitalis.  Cic).  Messa- 
gère, praenuntia,  se,  f.  Cic, 
(ex.  :  stellse  prsenuntiœ  caiami- 
tatum.  Cic). 

messagerie,  s.  f.  Transport  par 
un  service  régulier  de  terre  ou 
de  mer.  Angaria,  se,  f.  Cod.- 
Theod. 

messe,  s.  f.  Le  sacrifice  du  corps 
et  du  sang  de  Jésus-Christ. 
Missa,  se,  f.  Eccl.  (cf.  missam 
celebrâre  ou  (acêre.  Eccl.).  Sa- 
criflcium  divinum.  Eccl. 

messéance,  s.  f.  (Arch.)  Carac- 
tère de  ce  qui  sied  mal.  Indi- 
gnitas.  atis,  f.  Cic  Indecorum, 
i,  n.  Cic.  I|  (P.  ext.)  Chose  qui 
sied  mal.  Une  — ,  rei  indecenler 


ou  indecorê  facta.  Cic  res  in- 
decora.  Quint. 
messéant,  ante,  adj.  Qui  sied 
mal.  Indecorus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Indecens,  adj.  Sen.  Jndignus, 
a,  um.  adj.  Cic  II  est  —  do..., 
non  decet  ou  dedecet  ou  minime 
decet  (et  l'InHu.).  Cic.  D'une 
manière  — ,  indecorê,  adv.  Cic. 
messeoir,  v.  intr.  Etre  mal- 
séant. iVon  decére  .{aliquem). 
Cic.  Dedecère  {aliqaem).  Cic. 
Impei-sonnelt.  Il  ne  messied  pas 
de...,  non  dedecet.  Cic.  non 
indecorum  est  (et  l'Infin.).  Cic. 
messer,  s.   m.  (Arch.)  Messire. 

Voy.  ce  mot. 
messie,  s.  m.  Christ,  libérateur 
promis  au  peuple  juif.  Messias, 
se,  m.  Eccl. 

messire,  s.  m.  Dénomination 
honorifique.  Dominus,  i,  m.  A. 
mostre,  s.  m.  (Arch.)  Mestre  de 
camp  (officier  commandant  un 
régiment  de  cavalerie).  Prse- 
fectus  equitum.  A.  —  de  camp 
général  de  la  cavalerie,  ma- 
gister  equitum.  A. 
mesurable  (lat.  post.  mensa- 
rabilis.  Claud.-Mam.),  adj.  Qui 
peut  être  mesuré.  Quem  {quam, 
quod)  metiri  ou  dimetiri  possu- 
mus. 
mesurage,  s.  f.  Action  de  me- 
surer. iUensio,  onis.  f.  Cic.  Di- 
mensio,  onis,  t.  Cic.  —  par 
pieds,  podismus,  i,  m.  Veget. 
Grom.  vet. 
mesure,  s.  f.  Evaluation  d'une 
quantité  par  rapport  avec  une 
quantité  déterminée  de  même 
espèce  prise  comme  terme  de 
comparaison.  Mensura,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  m.  agri.  Grom. 
vet.  cerise  ex  aqua  [•  d'après 
l'écoulement   de  l'eau  •]  men- 
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tarm  CtK.  nwnjuram  alicxifiii 
m  fàeër»  [•  preuilie  -].  Ov.  ou 
inirt.  Col.  ou  agère,  agit&re. 
Plin.  memaras  ^eliter  agére. 
Plin.  j.  qaicqiiui  sub  aorium 
mensaras  cadit.  Cic);  modus. 
i.  m.  Varr.  (eï.:  moaos.  qai»af 
metirentar  rara,  alias  ii/ios 
conttituit.  Varr  [R.  R.  1,  10, 1]  , 
modulas,  i,  m.  //or.  Stiet. 
(e\.:  metiri  te  «oo  module  (ic 
pede.  hor.  [ep.  1,7,  9S]\  Pren- 
dre —  à  qqn  (pour  lui  faire  un 
Têwment),  v«tem  conficiendam 
ad  corporis  modvUam  metiri. 
Gs.  Il  (Fia.)  Appréciation  de  la 
valeur  d  une  cWe.  Donner  sa 
— ,  ostendere  qaid  possU.  Cic. 
Quand  il  aura  donné   toute  sa 

cam  omnia  summé  (ecerit. 

Cic.  (de  Or.  II,  SO,  85).  ||  Pro- 
portion. Modus.  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.;  pro  modo  fortanœ.  Cic.). 
bans  la  —  de,  prO,  prép.  (av. 
r.Abl.)  Cic.  etc.  (ex.:  pro  vinbas 
agent.  Cic.  pro  virili  parte.  Cic. 
pro  se  qaisqae  [•  chacun  dan?  la 
m.  de  ses  forces  ■]  agére.  Cic). 
A  —  de  (arch.),  c.-à-d.  en  pro- 
portion de...,  voy.  proportion. 
Au  fur  et  à  —,  prO,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  (voy.  prop  •unoN~. 
Au   fur   et   à   —    que,    prout, 
conj.  Cic.  {ex.:  prout  res  pos- 
tulat.  Cic).    Il    Moyen  propor- 
tionné aa  but  à  atteindre.  Ra- 
tio, onis,  (.  Cic  etc.  (ex.:  ra- 
tionem   inire.   Cic.  a  me  inita 
ratio  est,  qaam  qaidem  omnes 
non  solam  probant,  ted  etiam 
laadant.  Cic.  rationes  belll  ge- 
rendi  [•  mesures  prises  en  vue 
de  la  guerre  •].  C«i.);  cODSi- 
lium.  ii,  a.  Cic.  etc.  (ex.:c. 
prudens.  Cic.  mollia  consilia. 
Tac.  [ann.  I,  iO].  consilia  nova. 
Cic.  comilium  capére.  Cic.con- 
siliam  pro  tempore  et   oro   re 
capére.  Cic,  bonis  consiliis  uti 
[•  prendre  de  bonnes  m.  •].  Cic. 
consilia  alicairà  accommodata 
capére.  Cic.  consilia  commu- 
nicàre    [•    prendre   des   m.    de 
concert   avec  qqn   •].    C'a?»,    de 
consiliis  in  postemm  providére 
[.  prendre  des   m.   en   vue  de 
l'avenir  •].  Cic).  Une  semblable 
_,  id  aaUm...  Cic  (OtT.  I,  1.3). 
Conseiller    des    —   trop  ri^ou- 
reuBes,  asperiora  tuadère.  -boet. 
(Caes.   \U).  Prendre  des  —  trop 
douces,  molliut  consaiére.  Cic. 
Pour  éviter   co    danger   (César) 
estimait  qu'il    avait  à  prendre 
do   graves   — ,  ne    id   accideret 
magnopere  prsecavendam   sibi 
existimabal.  Cses.  (B.  G.  1,38,  2). 
Prendre  les  —  nécessaires,  pro- 
vidére qaas  tempos  monet.  Cic. 
Prendre  des  —   (contre  qqch.), 
alicai  rei  occurrére.  Cic  cavêre, 
prœcavêre  ne  qaid  accidat.  Cic. 
Csa.  Trouver  promptement  les 
—  efficaces,  celeriter  quœ  opus 
tant  reperire.  Cic.  1   Quantité 
déterminée  prise  comme  terme 
de    comparaison    pour   évaluer 
les  quantités  de  même  espèce. 


Afaasura,  ae.  r.  Cic.  Sep.  Hen.  ' 
(ex.  :  qui  modus  mensurie  me-  \ 
dimnu»    appellatar.    Aep.    ad  ' 
mensaram  pondusque  respon- 
dfre.    Sen.     majore    mensurâ 
reddère.  Cic.  pondéra  et  men- 
sarie.  Nep.propter  falsum  mi-n- 
sururom  modum.  Jet.  mensur  r 
gaie   agitar   per  longiladinem 
[•    m.    de   longueur  -1.    Plin.'. 
Fig.   Avoir  deux  poids  et  deux 
— ,    non   sine   ftudio    partiam 
iadicàre.  Cic.  Avec  poids  et  —, 
voy.  REri.EiioN.JI  (Spée.)  Me-sure 
de  capacité.  MeDsura,  ee,  f. 
Cic  etc.  (ex.  ;  aliqaid  mensarà 
emêre.  vendére.  Loi.).  (P.  oxt.^ 
Quantité    contenue    dans    une 
mesure.    Modus,   l,   m.   Hor. 
(ex.:  m.  vini.  Hor.);  Btodius, 
li,  m.  Cic.  (ex.  :  pJeno  modio.  1 
Cic).    Je    donnerai    bonne    — . 
bene    mensam   dabo.    Sen.  [S. 
Q.    IV,   i,   I).    Fis.    En  faisant 
bonne  — ,  cùmulatè,  adv.  Cic. 

etc.   (voy.   ABONDAMMENT,   COPIEU- 

sbment)!  Remplir,  combler  la  — , 
voy.  p.  i<33,  col.  3.1  Dimension 
déterminée  que   doit  avoir  une 
chose  pour   1  ii^aae  auquel   elle 
est  destinée.  Modus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  superàre  hamanaram 
viriiim  moolam.  Liv.  qaia  [res] 
er-nc  majores  qaam  quas  pne- 
fcciimoduscaperet.  Curt.  hastse 
modam  duplicavit.  A'ep).  1  (P. 
ext.)    Manière   d'agir   modérée. 
Modus,    i,   m.    Cic.   etc.   (ex.; 
facére  modujn  samptibas.  Liv. 
hdbet  ista  ratio  qucndam  mo- 
dam. Cic.  modam  stataére  ou 
constifuêre  alicai  rei.  Cic.  mo- 
dam stataaram  haberi  nallam 
placet  ?  ['  tu  veux  donc  qu'on 
élève    les   statues   sans  m.?  •]. 
(^ic.  finem  et  modum  transire 
[.    depa.s.5er    toute    m.   •].    Cic. 
quasi  extra  modum.  Cic.prseter 
modam  [•  sans  m.  •].  Cic.  nallo 
adhibito    modo   [même  trad.]. 
Cic.  [syn.  immodicë,  adv.  Cic. 
immoderatè,id\.  Cic.].  alicajus 
rei  modam  temperàre.  Cic.  mo- 
dum tenére,  retinére,  serv&re. 
Cic.  modam  adhibêre  in  aliqaâ 
re.  Cic.    neque    modam    neqac 
modestiam    habire.    Cic.    non 
avaritia,   non  cradelitas    mo- 
dam novit.  Sen.   [ep.  95,  30]. 
sine  modo  exercére  libertatem. 

Liv.);    moderatio,   ODis,    f. 

Cic.  etc.  (ex.  ;  moderaïionem 
liabire  in  aliqua  re.  Cic).  ]' 
(Spéc.)Succes3ion  régulière, dan- 
une  phra.se  musicale,  de  divi- 
sions d'égale  durée  en  valeur. 
Modi,  oram,  m.  pi.  Cic.  etc. 
(ox.  :  modo»  cîare  [•  battre  la 
m.  •].  Sen.  ad  certos  modos 
r.  en  m.  •].  Col.);  nnmerus, 
j,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  numé- 
ros [■  en  m.  •].  Sen.  se  movére 
[•  danser  •].  extra  namerum. 
Cic.  cantas  numerosque  mode- 
rari.  Cic.).  \\  Succession  de  syl- 
labes ou  de  pieds  que  le  nombre 
ou  la  quantité  rend  de  durée 
égale  ou  équivalente.  Ntunervu, 
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i,  m.  Cù .  Voy.  r.iivTiiME,  CA- 
DE.NCE.  Vers  de  —  inégale,  ver- 
sus impnritfr  Juncti.  Hor.  || 
Distance  convenable  pour  porter 
un  coup  ou  pour  parer.  Status, 
ùs,  m.  Plaut.  (cf.  in  statu  est 
ut  adoriatar.  Plaut.).  Fig.  Etre 
en  —  [c.-à-d.  en  état)  di>  faire 
qqch.,  vov.  état.  Etre  liArs  de 
— ,  c.-à-d.  hoi"3  d'état  d'.igir, 
voy.   ÉTAT.   Mettre  qcjn  hors  de 

— ,    voy.    DÉCONCERTEn, 

mesurer  (lat.  post.  mensuriire. 
1  eo.).  \.  tr.  F,valuor(unc  quan- 
tité) par  son  rapport  avec  une 
autre   qu;intité    aéterminée   do 
même  espèce,  prise  pour  terme 
de  comparaison.  Metiri,  dé|>. 
tr.   Cic.    etc.   (ex.;    m.   agram. 
Cic.  ocalis  aliqaid  metiri.  Hor. 
aliquid    aliqaà    re.    Cic   pedes 
syllabit.   Cic.  part,   passé  pass. 
mensa    spatia.   Cic.  [N.   D.    II, 
69]);  dimetiri  (•  mesurer  dans 
tous  les  sens  •),   dép.  tr.  Cic 
etc.   (ex .  :   atque  ego  ista  sum 
dimensus.   Cic   [sen.  59],    di- 
mensi  sant  viriJis  pedis  vesti- 
giam.  Vitr.  [IV,  1,  6].  aifi^udi- 
nem   cieli    quis  dimensas  est  ? 
l'u/j;.  dimensus  scrobem  ad  cor- 
poris f  ni  moc(u/um.  Suet.  INer. 
J.9].  au  passif  :  mittére  ad  di- 
metiendam  opas  primipilarem 
Saet.  t.  d'astr.  d.  cœlam  atque 
terram.  Cic.  mandam.  Quint.). 
—  ensemble.  COJJinietiri,  dép. 
tr.  Plaut.  Cic  (ex.  :   c.  omne» 
poWiciis.   Plaut.  sideram  am- 
bitas    inter   se  numéro.    Cic). 
Fig.  —   les   autres  à    sou  aune, 
ceteros  saô  mensari  œstimàre. 
Sen.  —  la  terre  (en  tombant), 
graviter    ad    terram   prolabi. 
Cic.   —   des   yeux   la  distance, 
ocalis   spatjum   emetiri.    Virg. 
(En.  X,  770).  —  qqn  des  yeux, 
aliquem  ocalis  perlastrâre.  Liv. 
—   les  épées,  gladios  conferre. 
A.   —   son   épée  avec  celle  de 
qqn,  conferre  arma  cam  aliquo. 
Cses.  Liv.  Se  — avec  qqn,  con- 
ferre   ferram    et    manus   cum 
aliqao.  Cic   et    (dans  un  sens 
plus    spéc),    experiri  aliquem. 
Cic.    contendére    cam   aliquo. 
Cic.    —    réciproqueineut    leurs 
forces,  (acéré  inler  se  perica- 
lam  viriam.  Cic  \\  (Spée.)  Ven- 
dre à  la  mesure.  Metiri,  dép. 
tr.   Cic.    etc.   (ex.  :  (ramentum 
exercitûs.   Cic.   vinum.   Hor.); 
admetiri,  dép.  tr.  Cato.  Cic 
\    Liv.    (ox.  ;    (ramentum    mi- 
liti.  Liv.  (ramentum  alicai  ex 
areâ.  Cic).  I|  (Par  ext.)  Donner 
comme   évaluation.    Voy.    éva- 
luation,  MEsuriK.    Il   Avoir    telle 
ou  telle  dimension.  Voy.  dimen- 


sion. 1  (Au  fig.)  Apprécier  à  sa 
valeur.  Metjr/,dép.tr.  Cic.  etc. 
fei.:  m.  omnia  qusesta,  Cic.  m. 
suis  commodis.  Cic.  te  ipse  me- 
ttre. Sen.  homines  virtato,  non 
(ortanà.  Nep.  odium  in  se  alin- 
ram  odio  suo  in  eos.  Liv.  me  e.x 
temetiris.Q.uint>i\  commetiri, 
dép.  tr.  Cic.  (ex.:  negotiam  cum 
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t^mporc.    Cic.    Jinv.   I,   39]).   | 


Proportionner.  Voy.   ce   m>^„.   , 
Itégler   suivant   iino  ilimension 
déterminée.    Componére,   ir. 
Cic.   etc.   (ei:.  :   c.    sua  rajliiis. 
Sali.  (r.  necdarn  compositis  ma- 
turisvti  satis  consiliis.  LU',  ex 
sententià  omnibus  rclnis  para- 
tit  compositisqw;.  -Sali.  c.  om- 
nia  ad  voluptatem  muUitudinis 
itnperitx.     Qaint.    compoaitas 
gestas.     Quint.)  ;    znoaerari, 
dép.    iiitr.   Cic.   etc.  {ox..:voci, 
linyua;,dictis.  Plaat.  animis  et 
orationi,  cum  tis  iratus.  Cic). 
—   son    coup,    collineàre,    abs. 
Cic.  (Div.  II,  121).  Mesuré,  tezn- 
peratus,  a,  um,  p    adj.   Cic. 
etc.  (ex.:  t.  homo.Cic.  t.  mens. 
Cic.);  znoderatus,  a,  um,  ji. 
adj .  Cic.  etc.  eï.  :  fruiji  homo 
et    in    omnibus    vitse  partibus 
moderatus   ac  temperans.  Cic. 
m.   oratio.   Cic);    modestus, 
a,  uzn,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  epis- 
tola  modestior.  Cic).  ||  (Spéc.) 
Distribuer  selon  la  mesure  ou  le 
mètre.  Demetiri,  dép.  tr.  Cic. 
(ex.  :  ut  verba  verbis  gtiasi  de- 
menta    et   paria   respondeant. 
Cic.  [or  38]);    dimetiri,  dép. 
tr.  Cic.Qaint.  (e.\.:d.  syllabas. 
Çic.    [or.     U7].   pedes.    Quint. 
[IX,  U,    112].    versum    [s.-e.   ad 
pedes].  Cic.   [or.   lSi3].   non  ad 
pedeg    verba     dimensa    $ant 
Quint.  [I.V,  U,  87]). 
mestireur,  s.  m.  Celui  qui  est 
cliargé de  mesurer. Mensor, oris, 
m.  Hor.  Jet. 
mésuser,  v.  intr.  User  mal  (de 
qqch.).  Abuli  (aliqaâ  re).  Cic. 
Maie   (ou   pravê,  perverse)  ati 
{ahqaà  re).  Cic.  Voy.  abuser. 
métabole,  s.  m.  Figure  de  rlié- 

toriqua.  Métabole,  es,  f.  Fuly. 
métacarpe,  s.  m.  Réunion  de 
cinq   os   parallèles    formant    la 
paume  de  la  main.  Prima  pal- 
mœ  pars.  Cels. 
métacbronisme,    s.  m.  Ana- 
chronisme. Voy.  ce  mot. 
métairie,  s.  m.  Domaine  agri- 
cole   affermé.    Prsedium    rusti- 
cum  ou  simpl.  prsedium,  ii    n 
Cic.    Villa,    œ,    f.   Cic   De  — ' 
villaticus,    a,    am,    adj.    Varr 
villaris,    e,    adj.    Plin.    Tenir' 
administrer  ou  exploiter  une  — ' 
villicâre,  intr.  Cic.  et  villicûri' 
dép.  intr. ^fran.  Pompon.  PUn 
I)  Domaine  agricole  de  médiocre 
étendue.  Prœdiolum,  i,  a.  Cic 
Villala,  œ,  t.  Cic 


Pour  du  vil  —,nummulis  accep- 
tis.  ben.  '^ 
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métal,  s.  m.  Corps  simple  plu- 
ou  moins  ductile  et  malléable' 
Metallum,  i,  n.  Virg.  PUn  Ri- 
che en  —,  métallo  abundans. 
PUn.  metallis  refertas.  Plin 
Métaux  précieux,  voy.  précieux. 
De  —,  metallicus,  a,  um,  adi. 
P/m.  Travail  des  -,  fabrica, 
œ,  f.  Cic.  (cf.  œWs  fabrica.  Cic 
f.  asrariœ  artis.  Justin.)  Ou- 
vrier qui  travaille  les  —,  faber 
fr-arius  ou  ferrarias.  Plin.  Il 
Alliage.  Voy.  ce  mot.  ||  (P.  exl 
Argent,  monnaie.  Voy.  ces  mots 


métalepso,  s.  f.  Figure  d-  rhé- 
tiinquo.  Metalepsia  (Ace.  in,  Abl. 
i).  r.  Quint. 

métallifère,  adj.  Qui  contient 
un  métal.  Metallifer,  a,  um, 
adj.  i^U.  Voy.  métal. 

métallique,  adj.  Qui  a  rapport 
au  métal.  Metallicus.  a,  am 
adj.  PUn.  Substance  —,  metal- 
hca  natura.  Plin.  Finances, 
valeurs  — ,  voy.  NUMÉnAiRE,  |j 
(H.  ext.)  Science,  histoire—,  voy. 

MJMISMATIQUE. 

métallurgie,  s.  f.  Industrie  qui 
coiiiiste  a  extraire  et  à  purifier 
les  métaux. il/etoHica  (s.-e.  ars* 
a-,  f.  Chalcid. 
métamorphose,  s.  f.  Change- 
ment  par  lequel  un  être    per- 
drait sa  forme  pour  en  prendre 
une  autre.   Metamorphosis,   is, 
(■  Ov.  (seul,  en  pari  de  la  faLleV 
Transitas    in    aliam    prjaram. 
Plin.  Formse  mutatio  ou  con- 
versio.     Cic.     TransRgaratio, 
onis,  f.  Plin.  (VII,  188).  Subir 

°^'      — >       voy.      MÉTAMORPHOSER. 

Il  (F'S)  Changement  complet 
dans  l'extérieur,  le  carac- 
tère de  qqn.  Mutatio,  onis,  t. 
Cic.  Commatatio,  onis,  f.  Cic 

\oy.      CHANGEMENT.     ||      (P.     eXt.) 

Suite  de  transformations  chez 
certains   insectes.    Voy.    tr.4ns- 

FORMATION. 

métamorphoser,  v.  tr.  Faire 
passer   (un    être)    de   sa    forme 
naturelle    à    une  autre    forme 
Matâre,  tr.  Hor.  Ov.  Plin.  (cf. 
m.    viros    in   déforme  animal. 
Ov.  m.  in  marem.  PUn.  mutâri 
alite.  Ov.).  Vertére,  tr.  Cic.  etc 
(ex.:  V.  in  lapidem.  Ov.  in  sili- 
cem.  Ov.).  Convertëre,  tr.  Cjc. 
(cf.   Hecubam   in    canem  con- 
versam  esse.  Cic.  c.  in  pjuram 
bastiœ.  Cic.  se  conv.  ex  homine 
m  beluam.  Cic).  Transfiguràre. 
tr.  Sen.  (cf.  tr.  paerum  in  mu- 
liebrem  naturam.  Sen.)    Se  — 
transtre,  intr.  Plin.  (cf.'  tr.  in 
gliguem  ou  in  aliquid.  Plin.).  Il 
Fjg.  Changer  entièrement  (qqn 
qqch.)   quant  à  l'extérieur,  au 
caractère.  Mutâre,  tr.  Cic.  Com^ 
mutàre.  tr.  Cic.  Se  —  (en  mal 
se  invertêre.  Cic.  Voy.  changer' 

TRANSFORMER.  ' 

métaphore    (lat.    metaphora. 
^"'"f-).  s-  f-    Figure  consistant 
à    désigner  une  personne,   une 
chose  par  une  expression  suppo- 
sant une  comparaison  sous-en- 
tendue.   Translatio.     onis,    f. 
Cic  (cf.  uti  translatione.  Sen  ) 
franslata    verba.  Cic.   (de  Or 
m,  38,  155).  Dans  l'emploi  des 
—,  m  verbis  transferendis.  Cic 
Nous   exprimons    presque    tout 
par  —,  plurimum  mutations  fi- 
guramus.  Quint. 
métaphorique,  adj.  Qui  tient 
a  la  métaphore.  Translatas,  a 
am.  adj.  Cic  (cf.  verba  trans- 
lata  ou    tralata.    Cic.    verbum 
translatum  similitudine  ou  per 


similitadinem.  Cic.).  Exnrefc 
„on,  -,  verba  quœ  traksfe- 
runtur.  Cic.  Avoir  un  style  — 
transferre  verba.  Cic  imagine 
et  translatione  ati.  Sen  Vov 
FIGURÉ.  Employer  une  oxprel: 
sien  —,  mutaari  verbam  a  si- 
mili. Cic. 

métaphoriquement ,       adv 

U  une    manière    métaphorirme 
Jranslatis     verbis.    Cic.     Èm- 

^    r''  '~^"°    '"°^'   transferre 
verbam.  Cic. 

métaphysicien,  s.  m. Celui  qui 
sadonne    à    la    métaphysiauV 

Voy.    PHILOSOPHE. 

1.  métaphysique,  s.  f.  Science 
des  choses  qui  dépassent  la  na- 
ture. Metaphysica,  oram,  n.  pi. 

2.  métaphysique,  adj.  Qui  dé- 
passe la  nature.  Metaphusicus 
a.  um,  adj.  A.  \\  (Au  lis.]  Abs- 
trait, élevé.  Voy.  ces  mots  || 
(■•^pec.)  Certitude  —  (t.  de  lo- 
gique). VoY.  NÉCESSAIRE. 

metaphysiquement ,       ad  v 

U  une  manière  métaphysique. 
MeUiphysicè,  adv.  A. 

métaplasme,  s.  m.  (Arch.)  Al- 
tération d'un  mot  amenée  par 
addition  ou  suppression.  Meta- 
plasmus,  i,  m.   Quint 

métathèse,  s.  f.  Transposition 
d  une  lettre  dans  Un  mot. 
Translatio,  onis,  t.  Diom.  Me- 
tathesis,  r.  Diom. 

métayage,  s.  m.  Mode  d'ex- 
ploitation d'un  domaine  affer- 
mé.  Voy.    FERM.\CE. 

métayer,  ère,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  a  qui    un    domaine    agri- 
';'?.',':.<"=  afif-rmé  à  moitié  prix 
^nhcus.    i,    m.  Cic.   Métayère 
vilhca.  fl».  f.  Col.   Etre— ,vil- 
hcare,    intr.    Cic   et  villicâri 
dep.  intr.  Afran.  Pompon. 
meteil,  ^.m.  Seigle  et  froment 
mêles.  Farrago,  ginis,  f.  Varr 
métempsycose  ilat.  post.  me- 
tempsychosis.  Tert.  Porphyr  \ 
Doctrine  qui  admet    le  passage 
de  1  ame   d'un    corps    dans  un 
autre.  Migratio  animoram  ou 
ammaram.    Cic.   (Tusc.    I,  27  ; 
98).   Animorum  post    mortem 
ab  aliis  ad  alios    transitio.  A. 
Animi  in  alias  atque  alias  for- 
mas transeuntes.  A.  Commer- 
cium  animalium  in  alias  atque 
alias     formas      transeuntium. 
Sen.  Pythagore  enseisna  la  —, 
Pijthagoras  docait  animas  non 
interîre.  sed  post   mortem  ab 
aliis    ad    alios    translre.    Sen. 
jNe  pas  c.'oire  à  la  doctrine  de 
la  — ,  non   credêre  animas    in 
alla     corpora    atque    alla  de- 
scribi.  Sen. 

météore,  s.  m.  Phénomène  qui 
se  passe  dans  l'atmosphère. 
Species  per  aéra  conspicuu. 
Sen.  Visum  cœleste.  Cic.  Des 
— .  ignés,  ium,  m.  pi.  Cic.  — 
lumineux,  faces  cselestes.  Cic. 
1  .iFig'»  Personne,  chose  qui 
hrillê  d'un  éclat  vif  et  passager 
Sidus,  eris.  a.  Cic.  Cart 
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mètéoriqua,   adj.   Relatif  auï 
meieores.    Aeriua,   a,  um,  adj 
Cic.   Phénomène   —,  voy.   mé- 
téore.  Spéc.   Pierres  — ,  voy. 

AÉROUTHE. 

météorologie,  s.  f.  Partie  de 
i.a  physiqud  relative  aux  mé- 
téore-.   Mfteorologia,  se,    f.   --I- 

météorologique,  adj.  Relatii 
3.  la  météoroloaie.  Meteorologi- 
cu$,  a,  uni,  adj.  A. 

méthode  (lat.  methodas.  Vitr. 
.lus.  Csel.-Aur.\.  s.  f.  Marche 
rai^nnée  qu'on  suit  pour  arri- 
ver à  un  but.    Via.  as.  f.  <-'p.- 


ver  a  uu  kiuf.  '  **-■  — -  --  ,. 
etc.  ex.:  via  curtindi,  meaendi 
Cels^  alià  ag-iredifmar  via.  Ter 
via  progredi.  Cic.  ratione  et 
via.  Cic.  via  quadam  et  ratio- 
ne.  Cic);  ratio,  onis.  f.  Cic. 
(ex  •  nova  ad  disputandum  in- 

-redi  ratione.  Cic.  utrague  ra- 
tio mirandaest.  Cic.f.  genus, 
eris.    n.   Cic.    [ex.:    "ostrum 

institaendi  gênas.  Cic.   [Q-  H". 

III,  3,  U]).  —  de  siège,  oppa- 
jnatio.  dœs.  (B.  G.n,  6,2>. - 
curative,   curatio.   Cic.    (lusC. 

IV,  27,   59).    —  pou""    chasser, 
écarter,  etc.  depalsio.  Cic  (Ac. 
II,  16,  51).  H  (Par  ext.)  Manière 
de  se  conduire.  RatJO.  onJS,t. 
Cic     etc.    (ex.:    ita  (iet    U  tua 
ista  ratio    existimetur  astata 
Cic;);  modus,  i,  m.  Cic.  6al(. 
(voy.   MA.MÈRE).   1     Marche  ra- 
tionnelle que  suit  l'esprit  pour 
«ttaindre  ou  pour  démontrer  la 
vérité.   Ratio,    onis,   f.    Cic. 
etc     (ex.:    docendi,   disserendi 
ratio.     Cic.     mathematicoram  ^ 
ratio  necessaria.  Cic.  [Fin.  y, 
91   disserendi  ratio   a  Socrate  , 
profecta.  Cic.  cf.  ratio   et  via  ; 
ou  via  et   ratio.  Cic).  —  ae- 
ducation,     edacatio,     onis,    i. 
Cic.    institutio,  onis,  f.  Cic.  \\  i 
(Par  ext.)  Ouvrage  élémentaire 
Ars,    artis.    f.  Gic    Gramm.  \\ 
(Spéc.)    Ordre   avec   lequel    on  | 
dispose  les  parties  d'un  ouvrage 
d'e-prit.    Ordo,   dinis,   f.   y»c. 
Avec  —,distributê,  adv.  Cic 

méthodique  (lat.  po-t.  metho- 
dicus.  Tert.).  adj.  Conforme  à 
la  méthode.  Via  et  ratione  habi- 
ta$,  ou  institatas,  ou  siuceptaa. 
Cic.  Un  enseisnement— ,  ratw 
ac  doctrina.  CU.  Disposition 
—,  ratio,  onis,  f.  Cic.  Une  ex- 
position —,  disserendi  rotio^ 
Cic.  Une  discussion,  un  exposé 
—  oratio  vi&  quàdam  et  ra- 
tione habita.  Cic.  1  dui  te 
conforme  à  la  méthode.  Kia 
quàdam  et  ratione  progrediens . 
Cic  Via  qaàdam  et  ratione 
ustù.  Cic.  Arch.  Médecins  — 
s'altachant  à  la  théorie),    voy. 

THÉORIQUE. 

méthodiquement,  adv.  D  unf 
manière  méthodique.  Ratione 
et  via.  Cic.  Via  et  ratione. 
Cic.  Artipçio  et  v'ià.  Cic.  Via 
et  arte.  Cic. 

méticuleuaement,  adv.  D'une 
manière  méticuleuse.  A^imis 
ililiijenter.  Ctc , 


méticuleux,    ouse    lat.  meti- 
culosus.  Plaut.    Ulp.),  a.il}.  Qui 
s'inquiète    des    minuties,    .-in- 
xias.    a,  um,     adj.    (cf   anjria 
orationis  elegantia.  Gell.    I  \>  . 
T,  3].  anxia  cura.  Cic);    dlU- 
gens.    p.  adj.    Cic.    (ex.  :    di(. 
cura.    Cic).   Une    propreté    -^, 
nimia  exquisita  munditia.  Cic. 
Une   exactitude,    une   précision 
— ,  nimia  diligentia.  Cic. 
métier  (lat.  ministerium,   ser- 
vice,  condition    de   serviteur), 
s.  m.  Genre    d'occupation  ma- 
nuelle. Ars,  artis  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  artes,  qaaram  omne  o^us 
est  in  faciendo  et  agendo.  Cic 
artes    sordidse     [par   oppos.    à 
artes     ingenuse     ou     libérales. 
beaux  arts,  arts  libéraux].  Cic. 
artem  aliqaam   factitàre.  Cic 
ou  ejercëre.   Hor.    minime  ar- 
tes   ex   probandœ,    qaœ  sunt 
ministrêe   voluptatum,  cetarii, 
lanii,  coqui,  fuctores.  piscato- 
res.  Cic);  artificium,  n,  n. 
Cic    etc.   (ex.:   art.   anciHare. 
Cic.      sordidissima      arti^id. 
Tac);  opus,  eris.  n.  Cic  etc. 
(ex.:  opus  et  qusestus  quotidia- 
nos.  Cic  operam  ataue   artifi- 
cioram     initia     tradêre.    Css. 
[B.  G.   VI.  17.  S]);   opéra,   se. 
i.  Cic  etc.  (ex.  :  abjicére  se  ad 
servilem  operam.  Cic).  —  lu- 
iratif,   çusesfus,  lis,   m.  Plaut. 
Les  sens  de  —,  de  son  —,  pro- 
fessio,  onis,  f.  Cic  voy.  artisan. 
Les  corps  de  —,   voy.  corpora- 
tion. Il  (P.  ext)  La  partie  d  un 
art  qui  demande    de  l'habilete 
de  main.  Ars,  artis,  f.  Cic.  Ar- 
tiSciam,  ii,  n.  Cic  Manus,  us, 
\    t.  Cic  Mart.    Qui  a  du  — .  <""- 
ti^iosus.  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 

ADRESSE.      HABILETÉ.      ||    (P.    ^  "'•) 

Occupation    qu'on     assimile    à 
une       occupation        manuelle. 
Qusestus,  ûs,  m.  Cic  et-,  (ex.: 
aordidi  qusestus.  Cic  ad  quœs- 
tam  et  mercedem  adducère  ar- 
tem.    Cic.    quaestum  facére   cv 
'    aliquâ  re.  Cic  quœstu  Judicia- 
riopasci.  Cic.  utprimamlingaa 
in  quxstu  esse  cœpit.  Quint.). 
Faire    —    ou   —    et   marchan- 
dise de  qqch.,  voy.  trafiquer. 
Il  (P.  ext.)    Genre   d'occupation 
particulière    à  uno    profession. 
Ars,  artis,   f.    Cic   etc.  (ex.: 
ars  grammatica.  Suet.  arti  sa- 
tisfacére.  -Sen.  medicus  dignas 
sua    arte.     Cds.     artis    periti 
I.  gens    du    m.  •].    Cic   penti 
eJua   artis  [-  gf-ns  dont  c  est  le 
m..].  Cic.  ejusdem  artis  peri- 
tum  esse   1-  être  du  m.-].  Cic 
artem   desmére    [•  renoncer   à 
son  m..].  Cic);  artiBcium,ii, 
n    Cic.  (ex.:  a  suo  urti^io  re- 
c'edëre.    Cic);   professio,   o- 
Bis,  f.  Cic  etc.  (ex.;  professio 
bene   dicendi.    Cic.  grammati- 
cal, iîuet.    eminentissima  pro- 
fessionia  ingénia.  Vell.).  ^^  r' 
des  armes,  ara    militaris.  Liv. 
(cf.  miUtarea  artes  acire.  Liv.). 
disciplina  bellica.    Cic.  ou  mi- 
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litaris.  Nep-  res  militari».  Cie. 
cf.  rem  militarem  discire.Cic). 
,nilitia,  œ.  f.  Cic  (cf.  mditiain 
discére.    Cic).    Exercer  publi- 
quement le  —  do,  être   (tel  ou 
tell  de  son  —,   profitéri,  dép. 
tv.Cic  etc.  (ex.:  philosophiam. 
Cic.  jus.  Cic  medicinam.  Cela, 
qui  ista  profltentur  [-  li'S  gens 
du  m..].  Cic    eadem  ou   paria 
pro^téri    [•  être  du  m.  •].    Cic. 
Suet.  voy.  exercer).  Un  homme 
de    tous    —  ,    voy.    intrigant. 
Faire  —  de    qqch.    (exercer  un 
certain    métier),    voy.  exercer. 
Faire  —  de  la   délation,    accu- 
sationes  exercêre.  Tac.  A  cha- 
cun sou  —,  ne  sutor  supra  cre- 
pidiim      (s.-e.    judicet).     Val.- 
Max.  1  Machine   qui   sert  à  la 
fabrication    de   cerlain?   tissus. 
Vov.  machine.    Un   —  de   tisse- 
rand, Jugum,  i,  n.  Ov.  tela,  te, 
f.  Cato.  Ov.  —  horizontal,  teia 
iagalia.    Cato.    Fabrication    do 
la  toile  au  —,organica  telarum 
ailministratio.    Vitr.    \\   Famil. 
Fig.  Jouer   à  qqn    un    tour   de 
son  —,  servir  à  qan  un  plat  de 

son  ,    dolam    aticui  nectêre. 

Cic  IIFig.  Meus,  udis,  f.  Hor. 
(cf.  incttdi  reddcre  versus. 
Hor.).  Mon  ouvrage  est  sur  le 
—  opus  ailhuc  in  manibus  lui- 
beo.  Cic.  Il  (P.  ext.)  Cuve.  Voy. 
ce  mot. 

métif ,  ive,  Voy.  métis. 
métis,  isse  (lat..post.  misticius. 
Hier.),  adj.    Issu    do  races,    de 
variétés     différentes     dans     la 
môme    espèce.     Voy.    uybribe. 
Subst.    Les    —    (en    pari,    des 
hommes),  mixti,  orum,    m.  pi. 
Liv.  (.KX.XVlll,  17,  9). 
métonymie    (lat.  poat.   me(o- 
nymia.    Charis.),    s.   f.   Figure 
(de  rhét.)  par  laquelle  on  dési- 
gne une  chose  par  le  nom  d  une 
autre.  Immutatio,  onis,  f    Cic 
l'erba    mutata.    Cic.    (or.  93). 

Par    ,    verbis    mutatis.    Cic 

Employer  par  —,  (verbum)  mu- 
tùre  ou  immutàre.  Cic.  verbum 
pro  verbo  quasi  aummutâre. 
Cic.  (or.  93). 
métope,  s.  f.  Intervalle  carré 
entre  doux  triglyphes.  Metopa, 
se,  f.  Vitr.  Demi  —,  semimeto- 
pion,  ii,  n.  \'itr. 
métoposcopie,  s.  f.  Art  de 
prcdir  l'avenir  par  l'inspection 
du  visage.  Ars  ex  inspwienda 
Crante  divinandi.  A.  Celui  qui 
exerce  la  —,  metoposcopos ,  i, 
m.  Plin. 

métrage,  s.  m.  Action  de  me- 
ner.   Voy.   MESURAOE. 

1.  mètre,  s.  m.  Nombre,  natu- 
re, disposition  des  pieds  d'un 
vers.  Mcirum,  i,  a.  Qaint.  \\ 
(P  ext.)  Pied  du  vers  hexa- 
mètre, pentamètre.  Voy.  pied.  || 
Dipodie  (des  vers  lyriques). 
Voy.  DipoDiE.  1  Nombre  et  dis- 
position des  syllabes  de  chaque 
vers,  i^etrum,  i,  n.  A. 

•X.  mètre,  s.  m.  Unité  des  me- 
sures de  longueur,  i'aasu»,  ûs, 
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«.   Cie.   Cms.   (exact.    I  m  1,79). 
Quinque  pedes    (l-ATSii.   Os. 
métrer,  v.  tr.  Mesurer  .m   mè- 
tre.   Voy.    MESURER. 

métrète,  s.  f.  Mesure  pour  les 
liquides.  Metreta,  œ,  f.  Col. 

métreur,  s.  m.  Celui  qui  mè- 
tre,   Voy.    ARPENTEUR,   MESUREUR. 

Il  (Spéc.)  Vérificateur.  Voy.  ARPEN- 
TEUR, GÉOMÈTRE. 

méiricien,    s.  m.    Auteur  qui 
écrit  sur  la  métrique.  Aletricus 
i,  m.  Gell. 
métrique,    adj.  et  s.  f.  ||  /fdj. 
Relatif  au  mètre  (du  vers).  Me- 
tficua,   a,    uni,    adj.    Gramm. 
Pied    — ,    numeras,   i,  m.  Cic. 
Une    règle  A  la  fois   rythmique 
et  — ,    astrictus  certà    quàdam 
numerorum     moderatione     et 
pedtim.    Cic.  1  S.  f.  Ensemble 
des   règles    relatives   au    mètre 
de»    vers.   Ars    metrica.    Aug. 
Metrorum  ratio.  Gramm.  Ve'r- 
stium  lex.  Sen. 
métrite,  s.  f.  Inflammation  de 
la  matrice.  Jn(Iammatio  valvœ, 
i:els. 
métrologie,   s.  f.  Science  des 
poids  et  mesures.   Mensararum 
ratio.  Col. 
métromane,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a   la   manie  de    com- 
poser des  vers.   Scribendi    ver- 
fus  studiosior.  A.    Fuir  un  — , 
lesanam  fagère  poetam.  Hor. 
métromanie,    s.  f.    Manie   de 
composer   des   vei's.    Scribendi 
lersas     cacoethes.    A.    (d'apr. 
■fav.).  Scribendi   (ou  faciendi) 
lerïus  furor.  A. 
métropole  (lat.  post.  metropo- 
lis.  Cod.  Just.),  s.  f.  Ville,  état 
considéré    relativement     à    ses 
colonies.  Mater,  tris,  (.  Catall 
i67,  3i).    Amm.    (XXVI,   1,  3). 
Justin.    (XXIII,    1,  li).    Parens, 
entis,     f.    Liv.    (au    plur.  Liv. 
[XXXVII,    5h,  19]).   Origo.  inis, 
f.  Sali.   Liv.  (XXXVII,   37,   3). 
Tac.  Origines,  um,  t.  pi.   Sali. 
Liv.  (XXVI,  13,  16:   ne  memo- 
ria  Originum  suaram  exstaret. 
cf.  XXXVIII,  39,  10).  Maior  pa- 
tria.    Curt.     (IV,  3,  22).    Albe 
leur    — ,    Alba,    unde    orti  ou 
oriundi  erant.  Liv.    (XXVI,  13, 
16).    1   (Antiq.)    Ville    capitale 
d  une  province.    Voy.  capitale. 
',  Ville  ayant  un  siège    archié- 
piscopal. Metropolis,  is,  Î.Eccl. 
métropolitain,  aine  (lat.  post. 
metropolitanus.    Eccl.),      adj. 
Qui  appartient  à  la   métropole. 
Voy.  MÉTROPOLE.  ||(Substanti vt.) 
Le  —  (l'archevêque),  archiepis- 
copas,  i,  m.   Eccl.   metropoli- 
tanus, i,  m.  Hier. 
«let»  (lat.  pop.    missum,  part. 
passé    de    mittëre    [•  mettre  ■] 
t-mpl.   subst.),   s.    m.    Aliment 
destiné   à   être    servi    dans   un 
repas.    Cibus.  i,   m.  Cic.   etc. 
(ex.:  mollis.  Cels.  gravis.    Cic. 
-acufus[.d6  haut  goût.].Pim.l; 
esca,    se,    ï.    Cic.    etc.    (voy' 
iument). 
«etUble,    adj.    (Famil.)    Qui 
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peut  encore  se  mettre,  se  por- 
ter. Aptus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Habit  ((wi  n'c-t  plus  — ,  ofcso- 
leta  vestis.  Liv.  ||  (P.  plaisant.) 
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Fig.  Visage  —,  voy.  passable. 
metteur,    s.  ni.    Celui  qui  dis- 


pose qq.  ouvrage  pour  être  tra 
vaille-.  Voy.  aitréteur,  Spéc. 
—  en  œuvre,  voy.  joaillier,  or- 
fèvre. Fig.  Un  —  en  œuvre 
des  idées  d'autrui,  voy.  pla- 
giaire. —  en  pages,  voy.  typo- 
graphe. —  en  scène,    voy.  cho- 

RÊGE. 

mettre  (lat.  pop.  mittùre.  Hier. 
[cf.  H.  Goelzer,   Saint  Jérôme, 
p.  3/i5]),    v.    tr.    Faire    p.asser  à 
une  place  déterminée.  MjUêre, 
tr.  Plaut.    Ter.    (ex.:    aliquem 
foras.  Ter.  |syn.  aliquem   eji- 
cère,  excladere.    extriulëre  fo- 
ras.   Ter.]);     immittere,   tr. 
Cxs.  Cic.  etc.  (ex.  :    trabes    in- 
super   immissêe.    Cœs.    clavem 
[■m.  la  clef  dans  la  serrure  »]. 
Liv.  circa   oneratas    veste  cer- 
vices      laticlaviam      manpnm. 
Petr.  [32,  2],  t.  techn.  tu  pne- 
tor   in   mea  bona   quos    voles 
immittes   [-  tu  mettras  en  pos- 
session-]?  Cic.  [iii   Verr.  II,  2 
51i,  l/iS]);  demittëre,   tr.    Cic. 
etc.    (ex.  :  se   initjuum    in    lo- 
cum    demiserunt.    Cœs.    d.   e- 
quum   in  (lumen.  Cic.  aliquem 
in  carcerem.    Cic.   aliquem   in 
id    sabterraneum.    Plin.  J.    d. 
manum  in  aliquid.  Val.-Max. 
pecuniam  in  loculos.  Hor.    ca- 
put  ad  fornicem.  Cic.  aliquem 
in  aquam  calidam   [•  dans    un 
bain  chaud  .].  Cels.  au  fig.  ali- 
quid in  suum  pectus  [•  dans  sa 
tête  ■].  Sali.);  ponère  (-poser, 
placer,    mettre,    établir  -),    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    litteras  in  sina. 
Liv.  fr.  spéculum  in   cathedra. 
Phœd.  oleas  in  solem  biduum. 
Cato.    caput    [Ciceronis]    inter 
daas  manus  in  rostris.  Liv.fr. 
pedem  ubi  ponat   in  suo   [ré- 
gna] non   habet.    Cic.  p.  genu 
['  m.  genou  en  terre  .].  Ov.Sen. 
rh.  Curt.  p.  mensam.  Hor.    in 
tabernaculo     scllam     auream. 
Nep.   prsesidium    ibi.    Cœs.  le- 
gionem  tuendœ   orœ  maritimee 
causa.  Cœs.  centuriones  in  sta- 
tione   ad    prœtoriam    portam. 
Cses.    custodias  [•  des   postes  .] 
circa  portas.  Liv.  Rs.ponean- 
te  oculos  lœtitiam  senatus.Cic. 
aliquid   ponêre  psene   in  con- 
spectu [-presque  sous  les  yeux-]. 
Cic.    omnem   spem   saluiis   in 
virtute.  Cœs.    in  Pompejo  om- 
nem spem  otii.  Cic.  p.  omnem 
curam  in  siderum   cognitione. 
Cic    totum  animum  atque  om- 
nem   curam,    operam  diligen- 
tiamque     tuam    in    petitione. 
Cic.  par  anal,  quod  nunc  com- 
muniter  in    sepultis    ponitur, 
ut  humati  dicantur.   Cic.   cum 
in  eis  hœc  posuisset.  Nep.  po- 
nor  ad  scribendum   [.  on  met 
mon    nom  au   bas  des  sénatub- 
consultas.l.    Cic.   [ep.   IX,    15 


i].  par  ext.  pecuniam  apud  ali- 
quem [.  des  fonds  chez  qqn  .1 
Ç'c);   deponère,  tr.  Cic.  ot«! 
(ex.;  mentum  in  gremio  alicu- 
jus.  Cic.  in  acie    tertio  ordine 
extremis    subsidio   deponi   [en 
pari,  des  iriairesj.  Varr.  d.  co- 
ronam    in   aram.  Liv.)-  expo- 
nére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  fenum 
Orœcum  m  sole  aut   in  farna 
exponëre,    ut    siccescat.      Col 
[XII    28,  1].    au    fig.    vitam    in 
oculis  atque  in  conspertu  om- 
nium. Cic.  fin  Ca;c.  27J.  totam 
causam  explicemus  atque  anie 
oculos     expositam    considere- 
mus.  Cic.  [Rose.  Am.  3^J);  im- 
ponëre,  tr.  de.  etc.  (ex.:  buvi 
clitellas.  Cic.  alias  claves  om- 
nibus portis  [.  m.  d'autres  sei^ 
ruresà  toutes  les  portes-].  Liv 
[X.XVII,   2/.,   8].    au  fig.  frenoi 
animo  alicujus.  Liv.  pnem  aii- 
cui  rei.    Cic.);    oppODêre,    tr. 
Cic.   Petr.  Suet.   {ex.:    manum 
ad  oculos.  Suet.  foramini  ocu- 
los. Petr.  turrim  ad  introitum 
portas.  Cœs.   armatos  ad  om- 
nés  introitus.  Cœs.i;    repouè- 
re,  tr.  Ci'c.  etc.   (ex.:    ,/rues  in 
tergo    prœvolantium  'colla   et 
capita  reponunt.  Cic.  qase  [si- 
gna sacra]  quœdam  more  Athe- 
niensium     virginum     reposita 
in  capitibas    sustinebant.    Cic. 
litteras     in    gremio.    Liv.    au 
fig.    spem    in    virtute.    Cxs.); 
locàre,    tr.    Cic.    etc.     (  ex!: 
milites     super    vallum.    Sali. 
membra  suo  q^uœque  loco.  Cic. 
hominem  in  msidiis.  Cic.    pai' 
oxt.   fig.     omnia    mea    studia, 
omnem  operam,  curam,  indur- 
striam,  cogitationem,  mentem 
denique  omnem  in  MUonis  ma- 
gistratu  pxi  et   locavi.   Cic); 
collocâre,    tr„  Cic.   etc.   (ex.: 
suo  quidque    in  loco.  Cic.    [de 
Or.    I,    162].    magni    ponderis 
saxa   et  prœacutas    trabes    in 
muro.  Cœs.  [B.  G.  2,  29,  3].  ta- 
bulas bene  pictas   in  bono  la- 
mine. Cic.  [Br.  2' il],  benefacta 
in  luce.  Cic.  [Tusc.  2,  ëU].  ali- 
quem  aut  pronum    aut   supi- 
num.    Cels.    aliquem   in    ven- 
trem,  in    latus.    Cels.    aliquem 
in  leciam.  Ter.  [euu.  593].  ali- 
quem   in    lecto    suo.    Cic.    [de 
Kep.  1,  17].   aliquem   suis   ma- 
nibus  in  curru.  Cic.  [Rose.  Am. 
981.  cujus  et  parentis    sui   ma- 
nibus    in    navi   tuta   ac    fideli 
collocatus.    Cic.    [Plane.    97.]. 
aliquem  infra  se.  Suet.  aliquem 
juxta   se  latere    dextro.  Suet. 
naves    Rhodias  in  dextro  cor- 
nu. Auct.    b.    Al.    prœsidia  in 
litore.  Nep.  prœsidia  in  angus- 
tiis.  Cœs.  duas  lepiones  et  omr- 
nia    au.yiiia    in   sammo  jugo. 
Cœs.  milites  in  muro  custodix 
causa.  Cœs.  pédestres  copias  in 
convalle   in    insidiis.    Cœs.    ip 
cellà  Concordiœ  armatos.  Cic. 
in  prima  acie  ante    signa  ele- 
pkantos.  Liv.  copias  in  statione 
prc  <astris.  Cœs.   c.  certis  lo- 
is 
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cis  cam  ferra  hominet.  Cic-  ' 
•iMd  qao  loco  collocati  (ae-  , 
rant,  non  potaissent  videre.  I 
Lie.  [Cx\.  6â].  c.  in  oiicu^'uf 
^loqaentià  fpem  aliqaam.  Cic- 
in  aliqao  ma^nam  spem.  Cic. 
,.mne  suuni  stadiam  in  doc- 
trinà  et  sa^ientiâ.  Cic.  .fc. 
iirxsidium.  Cses.  [B.  G.  1,  *3, 
7)  :  dàre.  tr.  Plaut.  Liv.  (ex.: 
«Jimenfum  igni  [•  du  boi?  au 
tVu  •!.  Cic.  aliqaem  m  caveam. 
Plawt.  [capt.  ii!*].  abqueni 
in  castodiam.  Liv.  alwiiem 
/.r^c-ipifeni  ad  terram.  Liv.^: 
condere.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
eo  sortes.  Cic.  minas  vu/inti 
in  cramenam.  Plaat.  venenum 
in  aaream pyxidem.  Suet.  sacra 
indoliolis.Liv.aliqaidinplam- 
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accommodàre,  tr.  Cic.  etc. 
ex.:  coronam  sibi  ad  capat. 
Cic.  calauticam  [•  bandeau, 
mitre  •]  capiti.  Cic.  fig.  ad  m- 
telligentiamcommanem  ou  vul- 
garem  [•  à  la  portée  du  vul- 
gaire ']  aliqaid  accommodfire. 
eu.  [Or.  33,  1171);  injicére 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  forum  m  co/- 


/,eo  lose.  P/in.   c.  mastum  m 
doliam.  Varr.    Sabinam    [s.-e. 
imum]  testa   levi.  Hor.  mella 
nmphoris.  Hor.  par  ext.  c.  gla- 
diam  [.   m.   une  épée  au  four- 
reau •  ).  Sen.  Qaint.  par  anal. 
paerani    in  canas.    Plaat.  an-  i 
qiiem    invam   in   arcam.    L'y. 
aliqaem  in  carcerem.  Cic.  Ltv.  \ 
in    i-ncula    ou    in    castodiam. 
Liv.   eodem   [■   dans    la   même  i 
pri=on    .]   candi.   Cic.  aliqaem  i 
in  sennlcro.  Cic.  cineres  in  ur- 
nas. '■Jueï.    nb?.   c.     [-m.   au 
tombeau  •]  patrem.  Phsd.  rnor- 
fuo?     cerà     circamlitos.    Cic. 
Alexandramintemperantia  W- 
hendi   condidit.    -S'en.   [ep.  23, 
iS\y  facère,  tr.   Cic.  etc.  (ex. 
au  6a.:  laxurise  modamfacere. 
.■iall.  finem  facëre  alicujus  rei. 
Cxs.  [B.  G.  I,  20,  5]);  statuera 
;.  m  debout  -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
vas  in   loco   (rigido.  Col.  alir- 
naem   ante  ocalos .  Cic.  copti- 
vos  in    medio.   Liv.   au    fig.  la 
mihi  statuo   [■  je    me  mets  en 
tète  de  oa  que  -]  avec  1  Ac:.  et 
rini.  Cic.  modam  stataere  ah- 
cai    rei  [-  mettre  des  bornes  à 
<iqch.    ■).    Cic.    [imp.  Pomp.  9, 
-6iy.  coDStituère,  tr.  Cic.  etc. 
lei.     prœsidia   in  Tolosatibas 
rircnmqae  Narbonem.  Cxs.  au 
fi",  modam  [-  une  borne,  des 
bornes  .1  aitcai  rei  ou  aiicU|;us 
rei.    Cic!  [Fin.    I.   1,  2].  /;"«"» 
ronstitaërealicuirei.  Cic.|Verr. 
II,    1,  9,  5]);    instituère,   tr. 
Cic.    (au  fig.  qasestioneia  [•  m. 
une   question   sur    le    tapis    .]. 
yuint.).  —   à,    apponere.   tr. 
Cic.etc.(ex.:  app.  notamadver- 
fiim  ou  epistoÙs.  Cic.  syllabis 
nnicem.   Quint.);    proponere, 
,r.Plin.(ex.:^ctiliaigni.Plin./, 
applicàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliwUd    ad     (lammam.    Cic); 
adbibére  (•  approcher,  appli- 
quer, mettre  -),tr.CiC.etc.  'ex.: 
/;(>i.M  ad  os.  Geii.au  fig.  alteri 
rnloriM,    alteri  (renos,  Cic); 
admovère,  tr.  Cic.  etc.    (ex.; 
ntiqai'J  ad   ignern.  Cic  manam 
nd   imrem.     Macr.  fig.  manam 
operi.  Ou.   Plin.);    aptâre,  tr. 
lÀv.  «««t.  (ex.:  anvUam  digtfo. 
Saet    forihns     claves.    Mart.v, 


lam.  Vell.  palliam  alicai.  Ci 
manicas  alicai.  Plaat.  alicai 
catenas.  Cic^.  —(un  vêtement, 
etc.,  à  qqn),  induére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  alicai  tanicam.  Cic. 
sibi  torqaem.  Cic.  capiti  sao 
personanx.  Cic.  Fronto.vestem. 
Saet.  pr^textam.  Plin.  /.  ana- 
lam.  Cic.  indai  veste.  Ter.  soc- 
ci  qaibas  indatas  esset.  Cic); 
iDducère,  tv.Cornif.Saet.{eY- 
soleas  ligneas  in  pedes  ou  in 
pedibus.  Cornif.  alicai  calceam 
ou  ia-i'um  calceam.  Plin.Saet.). 
—  au  jeu,  voy.  enjeu  et  (fig.) 
BisQireiR.  —  à  terre,  deponere, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  déposer).  —  à 
terre,  c-à-d.  débarquer,  expo- 
nêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  milites 
ou  exercitam  in  terram.  Cses. 
Liv.  milites  [ex]  navibas.  Cœs. 
absol.  copias,  milites,  exerci- 
tam. Cses.  vov.  débarquer).  — 
à  la  mer.  de'ducère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  naines  in  aqaam.  Liv. 
et  abs.  d.  navem,  naves.  Cses. 
Liv.).  —  autour,  circumdâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  sarmenta,  li- 
gna et  sarmenta.  Cic  ignés. 
Cic);  ciTCumjicère,  tr.  Cic. 
(voy.  entourer!.  —  avant,  c-à- 
d.  au  dessus  de,  anteponère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  alicai 
Nep.  Tac.  se  alicai.  Cic  ami- 
citiam  omnibas  rebas  hamanis. 
Cic.  rcs  gestas  animi  virtatibas. 
Nep.  aliqaem  omnibas  seqaali- 
bas  sais  in  familiaritate.  Nep. 
[Ep.  2,  2]).  —  bas,  c.-à^d.  en- 
fanter, depoaêre,  tr.  Pliœd. 
(ex.:  d.  onus  natarx.  Phœd. 
fêtas  in  ejus  tagario.  Phœd. 
voy.  enfanter);  edére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  edére  partam.  Cic  [en 
pari,  des  animaux]).  —  bas, 
voy  poser;  déposer;  abaisser; 
ABATTRE.  —  daus,  ijuponèie, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  coloniam  in 
agro  Samnitiam.  Liv.  prirsi- 
diam  ibi.  Liv.  pra-sidiam  Abij- 
di,  Medione.  Liv.);  inserère, 
(.  faire  entrer  dans,  introdui- 
re -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  collam 
in  laqaeam.  Cic  cibam  alicai 
in  os.  Cic  manam  Ixvam  m 
tanicam.  Cic);  adjicêre,  tr. 
Cic  etc.  fpx.:  olivas  in  vas. 
Col.);  coDjicêre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:'  vasa  fictilia  in  naves.Nep. 
serpentes  vivas  in  vasa  ^tdia. 
Nep.  sortes  in  hydriam.  Cic 
alicaias  nomenin  urnam.  Sen. 
nomina  in  urnam.  Liv. Plin.  j. 
ignem  in  objectam  supem.  Liv. 
malieres  in  eam  locam,  qao.., 
Cœs.  aaxilia  in  mediam  aciem. 
Cœs.  aliquem,  in  ecaleam  [•  à 
l.T  torture  •].  Cic  aliquem.  in 
carcerem.  Cic  in  vinculi-  Cic 
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in  castodiam   [•  aux  arrAts  •]. 
Nep.  servos  in  arcas  {•  en  cel- 
lule -1.  Cic.  fasciciilas.  qao  il- 
lam    (^epistolam]     conjcceram. 
Cic.  aliqaem   in  culleam.  Cic. 
p:iT  ext.    tantam  pccaniam   in 
propylsea.  Cic.    ptura    in   ean- 
den\  epistolam.  Cic);injicère, 
tr.  Cic  etc.   (ex.:   i;;n(S  in  do- 
miin».  Cic.  manum  focu(o|- dans 
le  brasier  ■].  Liv.);  addere, tr. 
Cic.  (ex.:    epistolas  in  (ascicu- 
lam.  Cic);  infundère,  tr.  Cic 
etc.    (ex.:    aliqaid    in    aliqiiod 
vas.  Cic  lacernis  occidentibas 
oleam.  Petr.  voy.  vbbser,  intro- 
duire); inferre  (•  porter;  met- 
tre dans  -),tr.  Cic  etc.  (ex.:  ali- 
qaid in  ignem.  Cses.  ignés  tec- 
tis.  Cic.  spolia  in  templam. Liv.); 
conferre,  tr.  Cic.  etc.  (au  fig., 
ex.:   curam   ad  philosophiani. 
Cic  plarimam   operse,  studii, 
diligentiœ,    laboris    ad    confi- 
ciertdam  reditam  olicajas.Cw. 
omnem   spem  salatis   ad   cle- 
mentiam  victoris.  Cic);  indu- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (e.-:.;   oves  in 
rara.     Varr.    au  fig.    inducëre 
animam  ou  in  animam,  indu- 
cëre ["  se  mettre  dans  la  tê'e>l- 
Ter.  Cic.  avec  Tlnf.  Plaat.Te-: 
Cic);  —  de  côté,  c-d-d.  se  dé- 
barrasser de,  voy.  dédarrasser. 
—  de  côté,  c-à-d.  en   réserve, 
voy.  plus    loin.  —  dehors,  voy 
CHASSER.    —   les  voiles  dehors, 
voy.  DÉPLOYER.   —  devant,   ap- 
pODére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  app 
manam  ad  os.    Cœl.  ap.  Cic. 
paeram    anie   janaam.    Ter.); 
opponëre,  tr.  Cic.   etc.   (ex.; 
gallinse  se  opponant  [•  se  met- 
tent devant  "J.  Cic  corpas  op- 
ponëre['  se  m.  devant  »].  Cic); 
prseponére,  tr.  Cic.  Hor.  (ex.; 
paaca   scribendo.   Cic.   uftim.  > 
primis.  Hor.).  —  en  dépôt,  de- 
ponére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:/)ecu- 
niam  apad  aliqaem.  Cic.  m  dé- 
labra pecaniam.  Cic  amphoras 
in  templo  Dianœ.  Nep.).  —  à  la 
disposition  de,  exponëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  exponëre  alica' 
sescentasestertia.Cicperarhi;^ 
[.  dans  toutes  les  villes  -]  beni- 
rjnêcommeatas.  Liv.  colores  ali- 
cai ad  variandam.Cic).  —  en- 
semble,  componère,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  in  qao  [loco]  erant  en 
composita.  qaibas  rex  te  mane- 
rare  constitaerat.  Cic  ligna  in 
caminam.  Cato.  avas  intecto  in 
cratibas.  Cato.  corpasinmem- 
bra  divisam  et  in  cisiâ  compo- 
sitam.    Justin.).    —   entre,    au 
milieu,  intermittére,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  trabcs  paribas    mtar- 
iiiissse  spatiis.  Ca-s.);  interpo- 
nëre,  tr.  Ilirt.  Liv.(eK.:  Nami- 
das  inter  cas.  Auct.  b.  Afr.  ele- 
phantns.    Liv.).  —  en    face  de, 
opponëre,  tr.   Cic.   etc.    (ex.; 
castra  ante  mœnia.  Liv.).  —  en 


avant,  c-à-d.  objecter,  oppo- 
nère, Cic.  etc.  (ex.:  nomen. Cic. 
alicajus  aactoritatem.  Cic).  — 
en  évidence,  voy.  étaler,  expo- 


MKT 

sKR  —  horade,  e/ferrejtr.Cïc. 
etc.  (ex.:  pedein  porta,  domo. 
Cic.  pedem  porta   non  efferrc 
Cic):  educère.tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
i/ladiam  e  vaginà  [-  l'épée  hors 
lia  fourreau  •].  Cic-.).  —   ici  et 
\ii,  disponëre.  tr. Cic.  elc.(cx.: 
Ii'pides      crebris       intcrvaUis. 
Cart.    partis     slationes.    Liv. 
prœsidia  ad  ripas.    Cœs.   tor- 
menta  in  muris.  Cœs.  retiquas 
cohorteacastrisprsesidio.Ca's.). 
—  en  campagne,  educère,  tr. 
Cic.  etc.   (ex.:    edacëre   exerci- 
tam  in  acpeditionem.  Cic.  eda- 
cëre   ex   hibernis.    Cses.    voy. 
campagne);  pTodacère,  tr.  Cic. 
etc.   (eï.:   copias.   Cses.).   —  à 
part,   seponere,    tr.   Cic.  etc. 
(e.\.:  seponainus  id,    qaod  pri- 
mam  se  obtulerit.  Qaint.).  —  à 
la  place    de...,   reponère,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  te  meaa  epistolas 
ilelêre,  ut    reponas    tuas.    Cic. 
vcrbam    aliud.    Quint,    in  eJus 
locum  reponi.  Brut.  ap.  Cic  '• 
suppoDère,  tr.  Cic.   etc.  {ex.': 
aliquem  in  alicajas  locum.  Cic. 
stannum   pro    auro.  Suet.  pro 
aliqao  seaupponëre.Cic.)\sub- 
dëre,  tr.  Liv.  (ex.:  aliquem   in 
alicujus  locam.  Liv.  voy.  subs- 
tituer et  cf.  [dans  un  sens  par- 
tie] eam    te  §inge  esse  qui  ego 
sam     I   .     mettez-vous    à    ma 
place    -j.    Cic.).    —   en    regard, 
componere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
dignitati  alicajas    meam.    Cic. 
voy.  comparer).    —   sous,  sup- 
ponëre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.-  ova 
gallinif.    Cic);    subdére,    tr. 
'  le.  eic.  {(!\.:  ignés.  Cic.  pugio- 
ncm  palvino.    Suet.);    subj'i- 
cere,  tr.  Cic.   etc.  («x.;  ignem 
tectis.  Cic.  ova   galUnis.  Plin. 
epistolam  sub  pulvinum.  Nep. 
aliqaid  oculis.  Liv.  aliqaid  sub 
aspectam.  Cornil.  oves  sub  ar- 
bores. Varr.).  —  sur,  apponë- 
re.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  appositum 
mensâ  lumen.  Tac.  cenam  [-  le 
diner   sur    la  table  .].    Plaut  )• 
imponëre,   tr.  Cic.   etc.   (ex  • 
pedem  in  navem.  Plaut.  alicui 
coronam   [.   une  couronne   sur 
la  tête  ■],    Cic.   aliquem  in  ro- 
gum.  Cic.  in  eqaum,  in  plau- 
strum.  Liv.  dextram  in  caput 
iVumaf.  Liv.  diadema  alicui  ou 
capiti  alicujus  [<■  m.  qqn  sur  le 
trône  .j.Cic.  Liv.  epit.).  —  dan= 
le  but,  c.-dr-d.  l'atteindre,  vov 
p.  329,  col.  2.  -  la  bride  à  un 
cheval,  voy.  p.  31A,  col.  3.  —  le 
t'eu,  vcy.  ci-dessus  et  cf.  p.  898 
col.  2   et  3.   —  la  main   à  iJ 
plume,  calamum  sumëre.   Cic. 
■—l'épée  à    la   main,    gladium 
strmgëre.  Cœs.  ou  destringëre. 
Cic.  —  la  cognée  à   l'arbre,  in- 

pgere  securim    arbori.    Cic.  

(lu  temps  à...,  voy.  temps.  de 

l'attention  à...,  voy.  p.  215,  col. 
2-  — obstacle  à..,  voy. obstacle. 
Se  —au  lit,  voy.  p.  1168,  col.  1. 
Se  —  à  table,  voy.  table.  Se  — 
auprès  de  qqu,  ossidère  alicui. 
'  "'■  *  Faire  passer  *  une  posi- 


MET 

tifiu  déterminée.    Mittëre,    tr. 

Virg.  (ex.:  in  pascua  mi'ttëre 
[.  m.  au  vert  .).  Virg.);  poné- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (au  fig.,  ex.- 
p.  aliqatd  m  vitiis.  Nep.  mor- 
tem  tn  malis.  Cic.  si  medicus 
me  mter  eos,  quos perambulat 
ponit.  Sen.  [ben.  VI,  16,  6]  p 
ahqaid  m  taude  ou  in  magna 
laude.    Cic.   aliquem   alicui  in 

même  rang  que  qqn  -1.  Liv.  ne- 


.mi-:t 
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'qu_    _    ... 

a;qao    ponëre    [.    m.    qqn    au 
même  rang  que  qqn  -].  Liv.  ne- 
mo  ei  par  ponitur  [.  on  ne  met 
pei-sonne   au    même    rang    que 
lui    .].  Nep.  amicos   inimicos- 
que  juxtà  ponëre.   Vell.  secun- 
dam  [.  au   second   rang  .]   ali- 
quem ponëre.   Liv.  animalium- 
loco  ponimus.  -Sen.);    compo 
nëre  (.  m.  eu  ordre  -),  tr.  (j ic 
etc.  (ex.:  c.  cohortes,  legiones 
Cic.  verba.  Cic.  voy.  arranger, 
disposer);  deponè're  (•  m.  en 
dépôt   •),    tr.  Cic.  etc.    (ex.:    d. 
pecaniam  apud  aliquem.  Cic.  d. 
m  delabro  pecaniam.  Cic.  am- 
phoras  in  templo  Dianse.  Nep  )■ 
disponëre  {-  m.  en  ordre,  en 
rang    .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:   Ho- 
meri    libres    antea    confasos. 
Cic.t.mûit.aciem.  Cart.  in  eam 
consuetudinem  adduxit  copias, 
ut  sine  ducis  operà  sic  ordina- 
tœ  consistèrent,   ut  singuli  ab 
peritissimo    imperatore   disno 
siti  essent.  Nep.  [Iph.  2,  21);  re- 
ponère (.  m.  de  côté,  en  reserve 
et  simpl.  mettre  .),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:   pecuniam    in    ihesauris 
Liv.    arma.    Cœs.    alimenta  in 
hiemem.  Qaint.  aliqaid  in  nu- 
merum  [.  au  rang,  au    nombre 
de...  .]  av.   le  Gen.    Cic);  se- 
ponere.   tr.    Cic.    etc.   (ex.:  s. 
aliqaid  ad  fanam  [.  pour  l'or- 
nement du  temple  .].  Cic  cap- 
tivam  pecuniam  ad  sedi^catio- 
nem  templi.  Liv.);    locàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquem  in  pater- 
no  solio.  Cic):  coUocàre,  tr 
Cic.  etc.  (ex.:  sella  curulis  per- 
verse collocata.Suet.c.  aliquem 
m   regno    mojorum.    Cic    ali- 
quem in  amplissimo  statu  Cor- 
nif.  [rhet.  IV,   23].  aliquem  in 
altissimogradu  dignitatis.  Cic. 
ahqaid  in  deorum  numéro  col- 
locatam    vidère.   Cic.  [Q.  Ir,  I, 
I,  10,  31].  quos  centuriones pu^ 
gnaces    et  lacertosos  inter  mi- 
morum    et     mimaram    grèges 
collocavit.    Cic.   [Phi!.  8,   26] 
dotem  in  eo  fundo. Cic. [Cscin. 
11].  pecuniam  in  pr^ediis.  Cic 
[Caecin.    16].   t.   milit.  /ejiones 
m  acie  [•  eu   bataille   .].    Cœs 
absol.   loco    idoneo   et   occalto 
omnem  exercitum    equitatum- 
que   collocavit  [-    mit   en   ba- 
taille .].  Cœs.  [B.  C.  III,  38,  1] 
subsidia    collocâre    [.    m     en 
'ipe  .].  Cœs.  [B.  G.  II,  22,  1]); 
i,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  na- 


statuëre, 

vem  U  m.  un  vaisseau  à  l'an- 
cre .].  Plaat.);  constituëre 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  aciem,  legio- 
nem  c.  [.  m.  en  bataille,  en 
rang,  etc.  .].  Cœs.  omnes  ala- 


rios  m  conspectu  hostium  pro 
castns.  Cœs.  classem  ou  navet 
c   [.  mettre  à  l'ancre  .].    c;-,-s 
Aep.  aliquem    in  hoc   niawre 
['  dans  cette  fonction .].  y  cic 
aliquem  regcm  c.[.  m.  qqn  hit 
le  trône  .].   Cœs.  Cic);  insti- 
tuere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aciem 
auplicem  [.  mettre  l'armée  sur 
deux  rangs  .].  Cœs.);  dare,  tr. 
C<c    etc.    (ex.:   vêla   [.  m.  à  la 
vo.le    .].    È.   Jfric   i-irg.   vov. 
voile);  condére(-  m.decôté-"), 
tr.  Cic.  etc.   (voy.  garder,  ser- 
rer); recODdère,  tr.    Cic.  etc. 
(ex.:  frumentum  in  annos.  Col 
recondita  [.  mis  de  côté  .]  me- 
dicamenta.  Liv.    au   fig.   mens 
alla  visa  sic  arripit  ,ut  his  sta- 
tim    iitatur,    alla   recondit  ,    e 
quibus  memoria  oriatur.  Cic  )• 
lacère,  tr.  Cic  etc.   (ex.:    ali- 
quem parem  alicui   [.  m.  qqn 
au  rang  de  qqn  -].  Cic.  ou  eam 
aliquo.  Sali.);   adducére,  tr. 
Cic.    etc.^    (  ex.:    in    ani/astias 
("dans  1  embarras    .]   aliquem 
adducëre.  Cic.  [Fin.  II,  9,  28]. 
m    ordmem   adducëre.    Cic  Y 
prodacêre,  tr.  Cic  etc.  (ex  ■' 
exercitum  in   aciem   [-   en  ba- 
taille .].  Nep.  aliquem  in  con- 
spectum    r.    en  présence  de  ■] 
Cic);  redigère,  tr.  Cic.  etc. 
(e.\.  :    in  ordinem  redigëre  ali- 
qaid.   Cic    ad   extremam  ma- 
ciem  redigëre  [.  m.  qqn  sur  la 
paille  .].  Col.    ad  incitas  redi- 
gëre [.    m.   qqn   au    pied    du 
mur   .].    Plaut.);  referre,   tr. 
etc.  etc.  (ex.:  aliquem  in  deo- 
rum   numerum  referre.    Cic  ) 

—  debout,   voy.  p.  563,  col.  3." 

—  sur  pied,  voy.  pied.  —  à  ba* 
voy.  abattre.—  qqch.  par  écrit' 
voy.  p.  717,  col.  2.  -  qqn  hors 
aes  gonds,   voy.  indigner,  irr,- 

^^"mTs'ï'I"  ^°''^  d'haleine,  voy. 
p.    1016,   col.   2.   —  qqn  sur  la 
voie,     voy.    voie.     —    qqn    aux 
champs,  voy.  troubler.  •[  Faire 
p^ser    à    un   état    déterminé 
Mlttere,  tr.  Virg.  (ex.:  m.  ne- 
et  [.  à  mort  .].  Virg.  voy.  mortî- 
ponere,  tr.  Cic.  etc.   (ex.:  ali- 
quid  m  dabio  ponëre.  Liv.  ali- 
quem ponëre   in   gratiâ   U  en 
crédit   .]  apud  aliquem.  Cic  )■ 
deponere,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  ad 
saacios  deponendos   [«    m   en 
lieu  sûr  .]  adiré  Apolloniam. 
Ç^s.);  proponëre,tr.  Cic  etc. 
(ex.:  aliqaid  palam  [•  m  en  «'vi- 
dence  -].  Cic.  Voy.  étaler,  ewo- 
ser);   coUocàre.   tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  rem  alicajas  in  tuto.  Ter 
[haut     6S9;    6§5].    aliqaem    in 
tuto.  Cic.  [har.  resp.53];  dare 
tr.    Cic.  etc.    (ex.:   aliquem   in 
qusesUonem  [,  à  la  torture  .]. 
Cic.  in  fugan  dare  hostes.  Cœs'. 
dare  se  in  viam.  Cic);  edëre 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  edëre[.  m.  aj 
monde    •]    geminum    partum 
Liv.  edi  m  lucem.    Cic   fTusc' 
in.  1.2]);  /acëre.tr.  Sa«.(ex.-' 
altcujus  periculum  facëre  [.  m 
qqn  a  l'épreuve  •].   Cic.  (.  aliL 


noe 
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MEU 


siMim  artiorem  [■  m.  qqn  au 
?oTant-L,C.C-f"yW<J0ere 
I.  in    eu  déroute  ■].  ^oll.  [Ja,- 

53    Hl     V0V.FllTE,DÉROUTE):C0n- 

Ci.-,  è' c.  (ex  :  aliq^rn  >"  P^.^'" 
culuFU  [•  en  danger  •).  Oc. 
iDei  1  SI):  vertere.  tr.  Cic. 
lu  (ex:  ir.  cinerem  lertere 
f.m.encendre.-).C,ç.h05to 

n  fugcm.  Liv.  [U  37]-;  con- 
ver<ère.  tr.  Cic.  eic  les.:  hos- 
tes  in  fanam  convertere.  cic.), 
Vocà/..''tr.  Çic    etc.  lex.:  a^- 

5„fcJm  [.  en  doute  ■]n(.gmd 
L-ocâre.   Cic.     mv.  II,  28,  HJ.)*- 
1-  à  'ec,  vov.  SEC  et  dessécher 
_  en  pièces"  en  quartiers,  vov 
P.ÈCE,  QU.<RT.ER.   Se  -■  c-^ 
g-habiller,  vov.  h.^u-ler.  Bien 
mal   mis,  bene,    maie    vesMus 
ne    ^'ep.  Se  -  en  garde,  voy 
p   969,  col.  1  et  2.  -  en  tra.n 
?oy.  TRAIN.  -  en  locafon.   en 
vente,  voy.  location,  vente,  be 
_   à    voy     commencer,  entre- 
prendre. Fig.  -  tout  en  jeu,  en 
œuvre,  voy.  jeu   et  oeuvre    - 
qqn  au  fait,  voy.  p.  VTT,  col.  l . 
meublant,  ante,   adj.    Propre 
à  garnir,  à  orner  un    apparte- 
ment.  Aptas   ad   instmendam 
Zmnm.^A.   Meubles    -,   voy. 
meuble.  Il     ... 

meuble,  adj.  et  ?•  "?•  jl  .-^f^- 
Qu'on  peut  mouvoir  Qai  (q'i^. 
onod)  movêri  potest.  Cic  .  Mo- 
gto,e,adj.Jct.(,cr.resmnb./es 

oabona  mobilia  [-  biens  m.  -J. 
Jet    on  dit  plutôt  :  res  qrxœ  mo- 
vêri passant.  Nep.  ou  res  mo-\ 
■.entes.    Liv.    cf.   possessiones 
,f  res  [•  biens  m.    et  immeu- 
ble, .l.Cses.).!  (Spéc.;  Dont  les 
r.arties  se    divisent  facilement. 
yoiCî,  e.  adj.  Cnrt    (cf.  molle 
.olum.  Ctirt.).  Solnias,  a,  am, 
adj.   Plin.  {.ot.  solutwnsolam^ 
f'iin.  solata  terra. Plin.).^S.  m. 
(jbjet  qui  sert  à  garnir,  à  orner 
une  mkison.  SvLpellex     lectdis 
(abl.  lectilî),  t.  Cic.  Jnstramen- 
tum.  i,  n.  Cic.  Les  -,  res  mo- 
venfes.    Liv.    ou    qnfe   moveri 
passant.   Nep.   ou    simpl.    res, 
Verum,  f.  pi.  Cae».  Tous_  ses  -, 
gaicqu.VZ   in  domo  babet.  Cic. 
NIaison  avec  fes -,   damas   in- 
.tracta.   Cic.  jl  (P.  e^M    ^  en- 
semble   des   sièges  et  des  »en- 
lures     d'une     chambre.     Voy. 
MOBILIER.    Il    En-«mble    d  objets 
.livers  qui  te  trouvent  dan-  un 
•.r,partem'>nt.  Inslramentarn^i, 
ù  Cic.  Vasa,  aram,  Ji.f    C\c. 
Apparalas,    as,    m.    Çic.   i.!"/- 
Uîensilia,  iarn,  n.  pi.  i";-  Tout 
ce  —  inutile,  vov.  fatr.«.  |l(r  ig;; 
voy.  ornement,  BiES.Tout  ce  petit 

—  de  bouche,  qaod  m  ore  ali- 
caiat  versatar.  Cic.  qaod  aii- 
aais  asarpat  crebris  lermoni- 
fcu.s    Cic. 

meubler,  v.  tr.  Garnir  de  raeu- 
tlcs.    Instruëre,  tr.  Cic.  etc. 


(ex  •  inst.  domum.  Cic.  rfonius 
insfrucfaou  apdes  instriicta-.Cii-. 
inst    tabernaculam  omni  iu.ru. 
Cart.    exornAre    et    instruire 
r.  bion  m.,  m.  luxueu-'ement  •]. 
Cic.  [Ver.  11,2,  Si.Wl.  rfomus 
omnibus   rfbus   insrrucfa.  Cic. 
P    ext.  Kamil.  Se  meubler,  su- 
pellectUem     sibi     comparOre. 
(Jiiinf.  Etre  bien  meul.le,(iabfre 
domum    omnibas  rébus  insfru- 
c(am.  Cic.; HP. ext. -une  ferme, 

insfruëre  ojrom.  Liv.  \\  rig.  i 
Msfro^re.  tr.  Cic.  Ornàre  otqae 
instraêre.  Cic.  Voy.  munir,  enri- 
chir, ORNER.   Meublé...,  c.-a^. 

pourvu,    voy.    POURVOIR. 

meuglement.Voy.BEUOLEMENT. 
meugler.  Voy.  beugler. 
meule,   -.  f.   Disque  massif  qui 
«en  à  moudre.  Afofa,  œ,  (.  Plaat. 
Varr.  Cic.  (ex.:  mala  asinaria 
\.  mue  par  un  âne  .].  Coto.  m. 
^manuaria  [-  à  bras  -1.  Diy^on 
versatilis,  trasaUlis.  Cata.  Gell. 
molas  versàre.  Ov.  molas  tra- 
satiles    circamagere.    Oeil,    ae- 
tradére  aliqaem  ad  molas  {'  en- 
voyer  qqn,    condamner   qqn   à 
Tourner^la  meule  •].  Plaat    cL 
aliqiiem  in  pistrinamdare.  1er. 
on  tradére.  Plaat.).  La  -  d  un 
moulin,  la  -  courante  (celle  de 
de"us^,  mola,ie,  f.  Plaat.  mo- 
laris  iapis.  Quint,    malaris.  is 
(Abl.  i),  m.  Piin.  — gisante  (celle 
do   dessou=\   meta  molendaria 
ou  simpl.  meta,  œ,  (.  Paul.  dig. 
De    —,    malarias,   a,  am.  aaj. 
Cato.    (cf.     malarias    asinas. 
Cato.)   malaris,   «■  adj.  Qaint. 
Petite-  à  bras,  pistriiia    a?,  t. 
Ter.  (adelph.58i).  ^talafarra- 
ria.  Cato.  ou  serrata.  Flin.  — 
à   olives,   mola    olearia.    Varr. 
trapetas,    i,    m.    Cato.    --   de 
pressoir,  orbis,    is,  m.   Cato.  \\ 
Disque,  cylindre  qui  sert  à  ai- 
nui=er,  à  polir.  Mola  versatitis. 
Vlin.  Il  (Arch.)  Rotule.  Voy.  ce 
mot.    ^    (P.    e.vt.)    Empilement 
régulier    de   foin,   de   ?»<"«', "e 
ble,  etc.  ^e.;ri-u3,  i,  m.  Coi.  (cl. 
fenum  in  acervam  congerere. 
cal.).  Meta  (eni  ou  simpl.  meta, 
a;    f.  Col.  (cf.  fenam  extraere 
in   metas.  Cal.).  Straes,   is,  1. 
Col.  (cf.  fenum  in  straem  coar- 

meuiier,lièr«,  adj.  Qui  a  rap- 
'  non  aux  meules  à  moudre.  A/o- 
ïaris,  e.  adj.  Plin.  Spéc.  Pierre 
_  et  sabstantivt,  meulière 
(nierre' propre  à  fabriquer  des 
rules)fmfiaris  iapis   Pi-n.  ou 

simpl.    molarit,  is  (Abl    ■>    m. 

meunerie,  s.  f.  Profession,  in 
du=trie  du  meunier.  Pistnnam, 
i,   n.   Cic.  etc.  (cf.:  pish-inom 
èxercêre.  Apal.).  , 

meunier  (lat.  pop.  mohnarias), 
s.  m.  Celui  qui  dirige  un  moulin 
Puitor,  oris,  m.  Geii.(N.  A.    Il 
3   extr.).  MolUor,  ans,  m.  L(/j. 
Moiendinarius,    ii,    m.  /J»»cr. 
Etre  -  et  boulanger,  pittnnam 

1    èxercêre.  Apal. 
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meurt-de-faim,    «■   m     et   f. 

Celui,  colli    qui  n'a  pas  do  quoi 
se  nourni .  Voy.  f.oiéliuUE. 
meurtre,  s.  m.  Aetion  de  tuer 
de  mon  violente.   Cxdes,  iSi 
f   Cic.  etc.  (ex.:  cxJein  faccre, 
edëre,  committére.  Qaint.  per- 
petràre.  Liv    alias  super   alias 
cs'des  (acëre.  Cic.  csedem  aede 
cumuiAre.  Cicdearde  cogitare. 
Cic.  aedem  moHri.  Cic.  ceedes 
qxn'i    aliqais    accisas    est.    Cic. 
manifesrs'    c.vdis    reas.    Cic): 
nex.  necis,  f.  Cic.  (ex.:  necem 
.,Ucai  afferre.  Cic.  au  pUir.  ne- 
ces    civnim.    Cic);    occisio. 
ODis,  i.  Cic.  etc.  (ex.:  parentis. 
Cic.  si  ardts  et  occisio  [•  in. 
et  homicide  -]  facta    non   erit. 
Cic);  znoTs.  mortis,   !•  Cic. 
(ex  -mors per scelas alicai lUata. 
Cic.).  —  dun  père,  d'une  mère, 
d'un   frère,  d'uu  proche  parent, 
parricidiuBi,  ii,  n.  Cic  etc. 
lex.-  nafris  et  patrai.  Cic.  ma- 
tris.  i^aet.  p.  (raternam.  Lw. 
mu.    Liv.).  -    d'une   personne 
considérée    comme     inviolable, 
parricidium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex  ■    civem    Homanam    prope 
narricidiam  [est]   necare.    Cic. 
fVer.  II,  l.  66,   170].  p.  patnœ. 
hic.   [Sali.  6;    Phil.  1  17;   de 
Off    III,  «31.  P-  pabiicam.  Liv. 
[XXVIII,    4.   I]).  H  (P-  hyperb.) 
Fig.  ActioL  dommageable.  Voy. 

DOMMAGE. 

meurtrier,  ère,  s.   m    et  f.  et 
adj.   Il   *•.   '"    et  f.  Celui,  celle 
qui     a     ccMimis    un     meurtre. 
Homicida,  as,  m.  et  f.    Cic. 
etc.  (reinpIacB  souvent  par  qui 
^aaœ],  Uominem  internat,  in- 
i    terfecit.    etc.   Cic);   interfec- 
tOT,    OTis.  m.   Cic.  Liv    (ex.  . 
int!  alicaias.  Cic).  -  de   son 
'    père,     de    sa    mère,    d  un     pa- 
rent quelconque  ou  du  chef  de 
l'Etat,  parricida,  as,  m.  Cic. 

etc.  (ex.:  p.  ''''«'•.«"^  ^"'- A 
tri^,    parentis.    l'"'--^'^-),V^ 
Adi.  Qui  cau-e  des  meurtren.  (bn 
pari     des   pers.)   llomicida,  se, 
m  et  f.  Cic.  Parricida,  a?,  m.  et  f. 
cic  Voy.  plus  haut.  1|  Eu  pari, 
des    ch.  AtrOX.  adj.   Çic.   etc. 
(ex.:  pagna,  bellum.  Cic.);  in- 
iernecivus.  a.  ura,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  Kellam.  Cic).  Drogues 
_,    letalio,    iarn,    n.    pi.   Liv. 
fVllI      18 1.    Instincts    —,    voy. 
sANciiNAiRE.  Baude  —,  percus- 
sorom.  grex.  Cic.  Ma.n  -, /na- 
nti, craenta.  Cic  D'une   façon 
_     cam   malto  sangame.  Liv. 
atrociter.  udv.  Cic  Liv.^  S.J. 
Trou  pratiqué  dans  un  mur  de 
fortification  pour  tirer  à  couvert 
sur    les     assiégeants.     F.-nestra 
ad  tarmenta  mittenda    reUcta 
ou  simpl.  fervestra,  se,  f.  Ca;s. 
(B    C.  n,  9,  9).  Pratiquer  des  - 
dans    un   mur,    morom   cavis 

JetSrir"";.  tr.  (Arch.)  Tuer 
de  mon  violente.  Voy.  assassi- 
ner. 1  Contusionner  de  manière 
à  laineer  une  place  livide.  Con- 
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tundëre,  tr.  Cic.  Cjllidère,  tr. 
Cels.  Sen.  (cf.  nasaa  coUisaa. 
Sert.).  Suijillàre,  tr.  l'Un.  (cf. 
ocali  sugillati.  Plin.).  Meurtri 
de  coups,  x-erberibiis  f-x-datus. 
Tac.  Fig.  li  est  sorti  tout  meur- 
tri de  cette  aventure,  voy.  en- 
DOMMAOER.  ||  P.  aual.)  Eu  pari. 
de«  fruits.  —  (des  fruits).  Con- 
tundvie,  tr.  Col.  Meurtri,  vi- 
tii.tas  percasstx.  l'Un.  ||  P.  e.\t. 
—  le  cuir.  Voy.  uarteixr.  — 
leraarbre.  Voy  entaili^r. 
tneurtrissiire,  s.  f.  Contusion 
qui  laisse  une  tache  livide.  V'ibix, 
t'cis,  f.  Plaat.  \'erberis  nota. 
Cic.  SugiUatio,  onis,  i.  PUn. 
Des   — ,    suijiUata   (s.-e.    loca 
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orum,  n.  pi.  Liv.  (1  (P.  anal.) 
En  pari,  d'un  fruit,  i-ifor,  oris, 
m.  Coi.  (cf.  oUva  contusione 
Uvorem  contrahit.  Col.). 
meute  (lat.  mata  part,  passé 
léiu.  de  moveo),  s.  f.  (Arch.) 
.Action  de  se  mettre  en  mouve- 
ment. Voy.  MOUVEMENT.  ||  (Spéc.) 
(Vénerie).  Partie  de  chasse.  Voy 
CHASSE.  T  (P.  ext.)  Troupe  de 
chiens  de  chasse.  Tarba  canum. 
Ov.  Venatici  canes.  Cic.  En- 
tretenir une  — ,  alëre  canes  ad 
venandam.  Ter.  ||  (Fig.)  Troupe 
de   gens    acharnés    après    qqn. 

Voy.    BANDE,    TROUPE. 

mévendre,  v.  tr.  (Arch.)  Vendre 
désavantageusement.  Maie  ven- 
de re.  Cic. 

mévente,  s.  f.  (Arch.)  Vente 
désavantageuse.  Mala  venditio. 
A. 

mezzo-termine,  s.  m.  Moyen 
terme    propose  dans  un    litige. 

Voy.    TERME,    ACCOMMODEilENT. 

1.  mi  (lat.  médius),  adj.  ot  adv. 
(.Arch.)  Demi.  La —  été,  média 
sestas.  Cic.  ||  (Spècialt).  Précédé 
de  la  proposition  •  à  -.Ils  enter- 
rèrent des  hommes  à  —  corps, 
homines  de('oderunt  in  terram 
dimidiatos.  Cato.  Avoir  de  l'eau 
à  mi-corps, pec<ore  exstàre.Tac. 
A  mi-jamÊes,  crarum  tenus. 
Virg.  Se  pencher  à  —  corps, 
pectoris  ^ine  prominêre.  Cses. 
A  —  côte,  in  medio  colle.  Csss. 
Ils  s'arrêtèrent  à  —  chemin,  ad 
médium  fere  spatium  constite- 
runt.  Cses.  1  Adv.  A  demi.  — 
clos,  semi  apertus,  a,  am,  adj. 
Liv.  —  patricien,  —  plébéien, 
dimidius  patrum,  dimidias  pie- 
bis.  Liv. 

2.  mi,  s.  m.  Troisième  note  de  la 
Samme  d'ut.  \etê  diezeugme- 
non.  Vitr.  (V,  J..  5). 

miasmatique,  adj.  Qui  tient 
au.\  miasmes.  Voy.  pestilentiel. 

miasme,  s.  m.  Emanation  mal- 
saine de  matières  putrides.  Pea- 
tilens  aspiratio.  Cic.  Voy.  exha- 
laison. 

miaulement,  s.  m.  Action  de 
miaulei.  Felina  vox.  A. 

miauler,  v.  intr.  En  pari,  du 
chat,  pousser  le  cri  propre  à 
son  espèce.  Fellre,  intr.  iiaet.  |{ 
(P.  anal).  Geindre.  Voy  ce  mot. 

mica  (lat.  mica,  parcelle),  s  m. 


Silicate  alburainenx  qui  se  sé- 
pare facilement  en  lames  trans- 
parentes. Lapis  specalaris.  Plin. 
miche,  s.  f.  Pain  rond  d'une 
grosseur  moyenne.  Voy.  pain. 
micmac,  s. m.  Embrouillamini. 

Voy.  ce  mot. 
micocoulier,    s.  m.  Arbre   du 
midi    de   la   France.   Lotus  ou 
lotos,  i,  f.  PUn. 

microcosme  (lat.  post.  micro- 
cnsmus.  Jsid.),  s.  m.  Abrégé  de 
l'univers.  Mandas  brevis.  Chat- 
cid. 

miction  (lat.  post.  mictio.  Veg.), 
s.   f.  Action    d'uriner.   Minctio, 
onis,  f.   Veg.  (II,  22,  1). 
midi,  s.  m.  Le  milieu  du  jour, 
la  douzième  heure  après  minuit 
Meridies,  ex,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
meridie.    Cic.    post    meridiem. 
Cic.    hora    diei    ad    merîSiem 
vergebat.    Liv.    mero    meridie 
[•   en   plein    midi   .]  si  di.verit 
ilji  tenebras  esse,  credet.  Petr. 
[37,  6]).  De  —,  meridianus,  a, 
um,  adj.  Ctc.  etc.  (e.v.:  tempos 
[•  l'heure  •]   meridianam.  Cic. 
tempore  meridiano.  Cic.  m.  ho- 
rse.    Varr.    m.    toi.   Liv.    cibus 
[-  la  collation  de  m.  •■].   Suet. 
somnus  [-   la  sieste   de   m.   •]. 
Cels.  Plin.  /.).  L'heure  de  —, 
meridies,  ei,  f.  Cic.  Chercher  — 
à  quatorze  heures,  in  scirpo  no- 
dam  qaœrëre.  Enn. Plaat.  Ter. 
Il  (P.  ext.)  En  plein  — ,  vov.  ci-des- 
sus et  cf.  JOUR.  Il  (Arch.) Cherche- 
midi.  Voy.  C.NO.MON,  CADRAN  [so- 
laire].  Il   Poét.  Le  —  de   la  vie. 
Flexas  œtatis.    Cic.  ^  Un    des 
quatre  points   cardinaux.    Me- 
ridies,   ei,    f.    Cic.    etc.    fex.  : 
.isia  jacet  ad  meridiem.   Varr. 
voy.  SUD.).   Du  —,   meridia- 
nus, a,  12222,  adj.  CiC.  etc.  i,ex.: 
m.   ventus.    Varr.    inflectit    sol 
carsum   tum  ad  septentriones, 
tumad  meridiem.  Cic).  Le  vent 
du  —,  aaster,  tri,  m.  Cic.  ||  (P. 
ext. j  Partie  d'une  contrée,  d'un 
continent  la  plus  rapprochée  de 
ce  point.  Voy.  sud.  Du  —,  me- 
ridianus,   a,    um,  adj,    Liv. 
Plin.    (ex.  :    regio    meridiana. 
Liv.  voy.  .méridional).  j[  Exposi- 
tion d'un  lieu  qui  est  en  face  de 
ce  point.  Meridies,  ei,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  ad  meridiem  spectâi-e. 
Cœs?).  Exposé  au  — ,  meridia- 
nus, a,  um,  adj.  Liv.  (ex.  :  m. 
vallis.  Liv.). 

1.  mie,  s.  m.  (Arch.)  Miette  de 
pain.  Mica  panis.  Petr.  Voy. 
MIETTE.  Il  Adverbt.  Particule 
servant  à  renforcer  la  négation. 
Voy.  PAS,  POINT.  ^  (P.  ext.)  Par- 
tie intérieure  du  pain,  qui  reste 
molle.  Mollis  pars  panis.  Plin. 
Panis  mollia  (n.  pi.).  PUn.  In- 
terior  pars  panis.  Plin. 

2.  mie.  s.  f.  Voy.  amie. 
miel,    s.    m.    Substance    sucrée 

que  les  abeilles  élaborent.  Mel, 
mellis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  m', 
silvestre.  Plin.  nemorense.  Col. 
mellis  vindemia.  Col.  stilla 
mellis.   Cic.    mel    colligëre    [en 


part,  des  abeilles].  iSen.  feu 
pari,  des  hommes].  Justin.  cSu- 
todire  aliquid  in  melle.  Col 
me/ facz-re  [en  pari,  des  abeilles] 
.Sen.  (lores  ad  mel  faciendam 

idonei.  i>en.).  Mouche  à ,  voy. 

abeille.  Giteau  ou  rayon  de * 

/avt2S,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.;  Rnl 
gère  favos.  Cic.  (avos  eximère. 
Varr.).  Au  —,  sucré  avec  du  — 
Biellitus,  a. 


t2m, 
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,   adj.   ..V 

Plin.  (ex.  :  m.  placenta.  Hor. 
Mêle  de  —,  adouci,  sucré  avec 

Col.  Phn.  (ex.  ;  m.  aqaa.  Col. 
acefum.  Plin.  lac.  PUn.  subst 
mulsum  [s.-e.  vinum],  i  f.  vin 
mêl  ■   de  m.  .].  Cic.  Liv.  calix 
mulsi.  Cic.pocillum  mulsi.  Liv. 
mulsum    alicai     dure.     Liv  )  ■ 
mulseus,    a,   um.  adj.  Col'. 
Phn.  (ex.:  m.  aqua.  Col.).  Re- 
latif au  —,  à  —,  mellarias, 
a.  um,  adj.  PUn.  (ex.:  m.  vas. 
Plin    [XXI,   82]).    De   -,  sem- 
blable au—,  melleus,  a,  um, 
adj.  Plin.  (ex.:  m.  sapor.  PUn 
m.  color.  Plin.);  mellitus,  s, 
um.  adj.   Varr.  (ex.:  m.  favas 
Varr.  [R.  R.  m,  16,  22]).  Doux 
comme  le  —,  mulseus,  a,  um, 
adj.  Col.   (ex.:   m.    sapor.  Col'. 
XII,  A5,  3]).   Qui  produit  du  — 
ou   propre    â  la  production  du 
— ,   melliûcus,  a,    um,   adj. 
Col.   (ex.  :   m.    saltus.   Col.  m. 
loca.  Col.  m.  opas.  Cal.).  Pro- 
duction  du  —,  melliScium 
a,  n.   Varr.  (R.  R.  m,   jg,  lu'- 
au  plur.  Col.  [IX,  13,  13]).  ||  (p. 
ext.)   —  rosat ,   vov.   rosat.   — 
aérien,  voy.  jun.ve."  |I  (Fig.)  Per- 
sonne, cho-e  pleine  de  douceur 
Mel,   mellis,   n.   Plaat.  Cic. 
Hor.    Plin.  j.    (ex.  :    mihi    mel 
videor  lingëre.  Plaut.  hoc  melU 
est.    //or.    loquenti    iUi    niella 
profluunt.    PUn.    j.    ex    ejas 
ore  melle  dalcius  ]lait   oratio. 
Cic).  En  pari,  d'une  pers.  (dans 
un  sens  défavorable).  Il  est  tout 
—  !  Voy.  DoucEREtra,  hypocrite. 
La  lune  de  —,  saavitas  ineantis 
conjagii.  A. 

miellé,  ée,  adj.  Sucré  avec  du 
miel.  Mellitus,  a.  am.  adj.  Plin. 
Malsas,  a,  um,  adj.  Col.  (subst. 
mulsum  [s.-e.  vinum],  i  [.  vin 
m.  •].  Cic).  .Mulseus,  a,  am 
adj.  Col.  Plin.  (cf.  mulsea 
aqua  [.  eau  m.  .].   Col.    Plm.). 

1    Doux    comme    le    miel    (au 
propr.  et  au  fig.).  Voy.  miel. 

mielleusement,  adv.  D'une 
manière  mielleuse.  Voy.  doucb- 

BELSEMENT,    HYPOCRITEMENT. 

mielleux,  euse,  adj.  Qui  a 
une  douceur  analogue  à  celle 
du  miel.  Mellitus,  a,  am,  adj. 
Plin.  Voy.  miel.  ||  (Fig.)  Qui  a 
une  douceur  affectée.  Voy.  dou- 
cereux, HYPOCRITE. 

mien,  mienne,  adj.  Qui  est  ^ 
moi.  Il  (Arch.)  Qualifiant  un  subs- 
tantif. Un  —  enfant,  meus  gna- 
tas.    Ter.    Ce    mien    livre,    hic 

meus  liber.  Cic.  Ce  plan  est , 

mea  est  descriptio.  Cic.  Ce  qui 
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e«t  — ,m?om,  i,  n.  Cic  1  Ah^lt.  I 
(If  jubrïl.  ciaut  sous-enleiiJu;. 
yUuSy  a,  am.  adj.  Cic.  S'oster.] 
irj,  tram,  iA'}.  Cic.  La  mai>i  ii 
àe  Curiu»  est  tout  près  de  la  — , 
Carii  villa  abest  non  longe  a 
n\e.Cic.  ii(Spéc.)  Aa  masc.  sinj- 
Ce  qui  est  à  moi.  Le  — ,  meam, 
i,  n.  Cic.  mea,  orom.n.  pi.  Cic. 
Le  —  et  le  tien  çood  cuic/ae  est 
pTKiprium.  Cic.  soi  quod  qais- 
qae  habet.  Cic.  Fis-  J'y  mets  du 

,  de   meo    impendo.   Cic.   Je 

n'ajoute  rien  du  —  nihil  addo 
de  meo.  Cic.  Au  ma?c.  plur.  Les 
— ,  ma,  meoram,  m.  pi.  Cic. 
miette,  s.  f.  Parcelle  qni  tombe 
du  pain.  Mica  panis.  Petr.  Qm 
ramasse  les  —,  micarias,  a. 
am,  adj.  Petr.  \\  (P.  anal.)  Par- 
celle d'aliment.  Mica,  se,  f. 
Plaat.  Offala,  se,  f.  Varr.  Des 
—,  frasta  escalenta.  Cic.  \\  (Fig.) 
Vov.  RESTE.  Il  (P.  ext.)  Parcelle, 
mo'rceau.Voy.  ces  mots.  Réduire 
en  —,  testatim  comminuére. 
Pompon.  . 

mieux,  adv.  Comparatif  de 
l'adv.  •  bien..  Melius,  adv.  au 
compar.  Cic.  etc.  (ex.:  planias 
ac  melius  dicëre  aliqvUd.  Hor. 
melias  est  mihi.  Ter.  Pomp:jo 
me/ins  est  (actam.  Cic.  incipit 
res  melias  ire.  Cic.  voy.  bie.s); 
rectins,  adv.  au  Compar.  Cic. 
etc.  (ex.  :  rectias  scire,  nasse, 
intelli'jëre.  Cic.  se  rectias  vi- 
daam  [•  il  aurait  mieux  valut 
qu'elle  restât  fille  •]  et  illam 
ca'libem  (aisse  qaam  cam  im- 
pari jan'ji.  Liv.  [I,  !S.  7].  voy. 
bien).  Il  vaut  —,  prSBStStt.  im- 


pers.  Cic.  etc.  (ex  :  mon  millies 
prxstitit  qaam  hsec  pati.  Cic. 
at  es  ['  à  ses  yeux  •]  mori  pa- 
tios ,qaam    servire    prœstaret. 
Cic.  in  acie  prsestàre  inter^i, 
qaam   non  veterem   belU   glo- 
riam  libertatenujoe  recaperare. 
Cses.  dans  une  interr.  ind.   co- 
piasne  adversas  liostem  dacëre, 
an  castra  deÇendére,   an  fayà 
falatem  petëre  prœstaret.  Ca?s. 
[C.  G.  IV,  l.'<,2  ].  syn.  méfias  es( 
ou  satias  est  av.  î'Inf.  Cic.  Liv. 
cf.  vel  mori  strenaê  qaam  tardé 
conialescêre   mihi   melias   est. 
Liv.).  Aimer—,  malle,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  m.  ambir/aa.  Tac.  haad 
paalo    hanc    animum    malim. 
Cic.  homines  malant  exempla 
qaam  verba.  Lact.  malto  stare 
mala.   Cic.   servire    qaam   pa- 
gnare   mavalt.    Cic.   capi  eryo 
mavaltis  ab  avarissimo  et  cra- 
delissimo  hoste.  Liv.  voy.  pré- 
fkreb).    Aller   —,    voy.    p.  U". 
col.    3.    Il    (Subst.)    Ce   qui    est 
mieux.  Melius,  .idj.  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  Tironi  melias  est  [•  "1  Y.  a- 
du  m.  dans  1'  tat  de  T.  ■].  Cic. 
melias  (ar^rc  non  potait.  Sen. 
iperant  melias  [-  du  mieux  •]. 
Cic. [voy. amélioration],  li.qaod 
melias  est,  déficit,  etc.  [■  faute 
de  m.  .].   Cic.j.    De   bien  en  — 
(arch.)  ou  de  —  en    —,  in  me- 
lia$.  Tac.  (cf.  it  in  meliat  va- 


Wtadi'>  principis.  Tac.  (ami. 
.Ml,  liSj).  A  qui  mieux  niiuuN. 
certatitn,  adv.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
cerlatim  ad  hoc  opas  carretar. 
Cic.  voy.  envi).  Nager  à  qui  — 
—,  nan'di  re/ocifaf«  concertare. 

Liv.  Ils  pillent  à  qui ici 

les  Volsques,    U  les   Eques,  in- 
genti  certamine  hinc  Volscos, 
hinc  jEqaos  popalantar.  Liv.). 
1  Le   mieux   i^superl.    do   l'adv. 
.  bien    ■).    Optimé,  adv.  Cic. 
etc.  (voy.  BIEN,  où  se  trouvent 
cités  aussi  d'autres  adv.V  Faire 
qqch.   des  mieux,  omniam  op- 
timé   aliqaid     (acéré.     Cic.   \\ 
(Subst.)    Le    mieux    c.-d-d.    ce 
qu'il  y  a  de  mieux.  Optimum, 
1,    n.   Cic.    etc.    (ex.:   optiinam 
est  [av.   rinf.].  Cic.  voy.  mql- 
LEUR,    bon).    Faire    pour   le    —, 
omniam  maxime  laborare.  Cic. 
sammA  ope  anniti.  Cic.  (Faire) 
de  son  — ,  qaaqao  modo  potest. 
Cic. 
mièvre,   adj.   (Arch.)  En   pari, 
d'un    enfant  qui  a  une  gentil- 
lesse malicieuse.  Voy.  e,spiècle. 
1  (P.  ext.)  Qui  a  une  affectation 
de    gentillesse.    Delicatas,     a, 
.  am.  adj.  Cic. 

mièvrerie,  s.  f.  (Arch.)  Carac- 
tère d'une  personne,  d'une  chose 
mièvre.  Vov.  espièglerie. 
mièvreté.  s.  f.  (Arch.)  Mièvre- 
rie. Voy.  ce  mot. 
mignard,  arde,  adj.  Qui  a  une 
sentillesse  mignonne.  Voy.  mi- 
gnon. 1  (P.  ext.)  Qui  affecte  une 
gentillesse  mignonne.  De/ica(us, 
a.  am,  adj.  Cic.  Patidas,  a,  am, 
adj.  Cic. 

mignardement,     adv.     D  une 
manière     mignarde.     Délicate, 
adv.  Cic.  Patidê,  adv.  Cic. 
mignarder,  v.  tr.  Traiter  (qqn) 
en    lui    faisant    des  gentillesses 
misnonnes.DeHcaÉamfaJi^oem) 
tuibère.  Plaat.  ou  délicate  ali- 
qaem  tractâre.  Cic.  \'oy.cuoyEn, 
DORLOTER.    Se  —    (affcctcr   une 
Gentillesse  mignonne),    délicate 
"se  habêre.  Cic.  effeminâre  val- 
tam.   Cic.   P.  ext.  —  son  style 
(écrire    avec    afféterie),    patidê 
loqai.  Cic. 
mignardise,  s.  f.  (Arch.)  Gen- 
tillesse   mignonne.   Delicix.    a- 
ram,  f.  pi.  Cic.  Venastas,  atis,  t. 
Cic.  Ues  —  ^manières  mignon- 
nes), blanditise,  aram,  1".  pi.  Cic. 
Toutes  les  —  du   style,   omnes 
dicendi  vénères.   Qaint.  (X,  1, 
79,.    1  (P.    e.xt.)   Affectation    de 
gentillesse    mignonne.    Molesta 
valtàs  compasitio.  A.  En   pari, 
du   style   :  putida    qasedam  et 
qasssita     etegantia.     Cic.     Au 
plur.  Des —  (des  traits  de  gen- 
tillesse affectée),    ienocinio,   o- 
ram,  n.  pi.  Cic. 
mignon,  onne,   adj.  Qui  a  du 
cliarme  dans  la  petitesse.  Deli- 
catas,  a,    am,  adj.  Cato.  Cic. 
Palchellas,    a,    am,    adj.    Cic. 
Scitalas,   a,    am,    adj.   Plaat. 
Famil.  Le  péché  —  d'une    per- 
sonne, levias  peccatumqao  ali- 
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qni»  ma-rinië  delectatar.  A. 
.Argent  — ,  pecania  prsrfens  ad 
deticias  reservata.  A.  1  S.  m. 
et  f.  Personne  qu'on  chérit. 
Deliciœ,  arum,  i.  pi.  Plaat.  Cic. 
Voy.  FAVORI.  Mon  — ,  ma  — , 
deiiciœ  ou  deliciolse  noslrse. 
Cic.  meam  corcalam.  Plaat. 
(Spéc.)  Amant,  maîtresse.  Voy. 
ces  mots.  {|  (P.  ext.)  Débauché. 
Delicatas.  i,  m.  Cic.  Jeunes  — 
efféminés,  omnium  deliciaram 
atqme  omniam  artiam  paeruli. 
Cic.  (Ro^c.  Am.  U,  120). 
mignonnement,  adv.  D'une 
manière  mignonne.i.epidê,adv. 

Cic.    Voy.    GENTIMENT. 

mignonnette,  s.  f.  Petite  mi- 
gnonne, rj'liriolse,  arum,  f.  pi. 
Cic. 

mignoter,  v.  tr.  (Arch.)  Trai- 
ter d'une  façon  mignonne.  Voy. 

CAJOLER,    CARESSLR,    DORLOTER. 

mignotise,  s.  f.  (Arch.)  Façon 
d'être  mignonne  avec  qqn*  Voy. 

CAJOLERIE,    GENTILLESSE. 

migraine  (allr.  du  latin  he- 
miijrania.p.  Iiemicrania.  Plin- 
Vaî.  Marc.-Emp),  s.  (.  Douleur 
de  tête  partielle.  Dolor  capitis. 
Lacr.  Plin. 

migrateur,  trice  (lat.  post. 
miijrator.  <;/oss.^,  adj.  Qui  émi- 
gré. Voy.  ÉMiGRANT.  Oiseau  — . 
advena  avis  ou  volacris.  Plin. 
advenlicia  avis,  l'arr.  pere- 
grina  volacris.  Phsed. 
migration,  s  f.  Déplacement 
d'une  population  qui  quitte  un 
pays  pour  s'établir  dans  un 
autre.  Migratio,  onis,  f.  Cic.  \\ 
(P.  anal.)  Déplacement  de  cer- 
tains animaux  qui  changent  de 
climat.  Migratio,  onis,  1'.  Cic. 
mijaurée,  s.  f.  (.■Vrch.)  Paysanne 
sans  usage.  Rastica,  se,  f.  Plaat. 
•  (P.  ext.)  Fille,  femme  à  pré- 
tentions. Inepta  ou  patida  mu- 
lier.  A.  Faire  «a—,  insoleniius 
sa  i/erëre.   Q. 

mijoter,  v.  tr.  Faire  cuire  dou 
cemrnt  et  longtemp-).  Lente  co- 
qaêre.  Plin.  Faire  —,  coqait&re, 
tr.  Plaat.^  Préparer  doucement. 
De{erve(acëre,  tr.   Ca<o.    Plin. 
Caqaëre,  tr.  Liv. 
1  mU  (lat.   mille;,  adj.  Adjectif 
numéral.  Voy.  millième. 
2.  mil,    8.    m.     Graminéo    dite 
aussi     millet.     Miliam,     ii,    u. 
l'arr.    Virg.    De   —,  relatif  au 
— ,  miiiaras,  a,  am,  adj.  Plin. 
P.  ext.  —  à  grappe,  voy.  panis. 
—    à    épis,    miiium     indicam. 
Pli 


milan,  8.  m.  Oiseau  de  proie 
diurne.  Milaas,  i,  m.  Hor.  Mil- 
vas,  I,  m.  Cic.  De  — ,  miluinnf 
et  milvinus,  a,  am,  adj.  Plin. 

miliaire,  adj.  Qui  ressemble  a 
di;s  grains  de  mil.  Miliarias,  a, 
um,  adj.  Plin.  Irruption  —,  voy. 

SUETTE. 

milice,  s.  f.  (.\rch.)  Guerre, 
combat.  Voy.  ces  mots.  1  Trou- 
pes. Militia.  œ,  f.  Liv.  Milites, 
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ta.    pi.    Voy.  TiioupE.  La  —  cé- 
l(«tc    (les  anges),   mililia    ca-li. 
Ilirr. 
milieu,    s.  m.  Partie  qui   est  à 
e^ale  distance  des  extrémités.  || 
(Ln   pari,  de    l'espace.)   Médius 
locas.  Cic.  (cf.  mediam  mundi 
locum petëre.  Cic).  Afcdiapars. 
Cic.  Uu  — ,  qui  se  trouve  au  — , 
médius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(e.\.  :  m.  dyjitas  \-  le   doigt  du 
m.  •].  Quint,    iiicdius    inandua 
I"  ie  m.  du  monde  •].  Cic.   in 
média   alicujas   rei  parte.   Cic. 
in  medio  alicajus  rei  spatio  ou 
loco.  Cic.  in  niediâ  arbe  [•  au 
m.  de  la  ville  .].  Cic.  in  medio 
foro.  Cic.  mediam  ferire  [-  frap- 
per qqn  au  m.  du  corps  .1.  Cic-. 
médium  [•  par  le  m.  ■]  ahqaein 
ou   aliquid  arripëre.    Cic.    ali- 
quem  in  medio  lecto  collocàre. 
Cels.  medio  oppido  (laëre.  Liv. 
ponëre  in   mediâ    via.    Phœd. 
cf.  qax  regio  totius  Galliee  mé- 
dia habetur  [-  passe  pour  être 
au  m.  de  la  Gaule  .].   Cœs.  [h. 
Ci.  VI.  13,  10]).  Couper  par  le  —, 
mtercidére,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.: 
int.  montem.  Cic);  discrimi- 
nàre,    tr.  Cic.  etc.  (e.\.:  Etru- 
i-iam  discriminât  Cassia   [s.-e 
.m].   Cic.   [Phil.   12,    9,  23]).  || 
(Kn    pari,    du   temps.)   Médium 
!empus.    Cic.    Qui     est    au    — , 
médius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
lex.:   médius  dies   ["  le  m.   du 
jour  •].  Ov.  in  medios  dormire 
dies.  //or.  mediâ  nocte.  Saet. 
fxtremà   hieme,    ineunte  vere, 
mediâ  œstate.  Cic  daorum  Çra- 
trum  iftatibus  médias  interjec- 
tus.   Cic).  "[   Place  où  Ion    est 
entouré  en    tout    sens.    Médias 
iocus.  Cic.  Qui  est  au  — ,  mé- 
dius, a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ox.: 
medios  in  hostes.  Sali,  per  mé- 
dia hostium  tela.  Liv.  e  medio 
igné.   Cic).  Au   —  de,  inter, 
prép.   av.   l'Ace.  Cic  etc.  (ex.- 
moror  inter  aras,  templa.  Cic. 
assequitar    inter    lucos    homi- 
nem.  Cic.  cum  [Hercules]   inter 
homines  esset.  Cic.  voy.  parmi). 
Il  (Par   ext.)  Absol.  Co  qui  en- 
toure en  tout  sens.  Corpus,  oris, 
n.   Cic    Res   média.    Cic    L'air 
qui    efet    notre  — ,   circamfusut 
uer.  Cic.  \\  Circonstances   exté- 
rieures   au     milieu     desquelles 
s'est   développé  le   talent,   s'est 
produit  un   fait,  etc.  Orbis,  is, 
m.   Cic.  ^  fAu  fig.)   Ce  qui   est 
également  éloigné  des  extrêmes, 
des  excès  opposés.  Médium  quid- 
dam.  Cic  Qui    est  au   — ,    qui 
tient    le  —,  médius,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  média  consilii 
via.  Liv.  ex  qaibas  partim  te- 
cam  senliebant,  partim  mediam 
quendam  carsam  tenebant.  Cic. 
cam  inter  pacem  et  bellum  me- 
diam nihil  intersit.  Cic.  multi- 
tudo    aut  servit  hamiliter  aut 
superbe  dominatar;  libertatem, 
qux   média   est,    nec    spernëre 
modicé  nec  habêre  sciant.  Liv. 
tum  graves  sumus,  tum  subtiles, 
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tam  médium  quiddam  tenemat.  | 
Cic.  par  ext.  11.:^.  alii  foratores] 
graves,  alii  subtiles,  alii  eis 
interjecti  et  tanqaam  medii. 
Cic).  Tenir  un  juste  —,  me- 
diocritatem  tenére,  qux  est  in- 
ter nimium  et  parum.  Cic.  (OS. 
I,  55,  89).  ^ 

militaire,    adj.    Relatif    à    la 
guerre.  Militaris,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  res  militaris.  Cses.  rem  ! 
militarem     discëre.    Cic.    mos 
militaris.  Liv.  m.  tribunus.  Cic. 
ornatas.  Cic.  m.  colonia.  Cic. 
militari   coronâ   cinctas.   Tac. 
aliqaem  militari  fanesto  fanere 
humàre.  Liv.  alicui  funas  mi- 
litare  facëre.  Liv.  inerat  in  vo 
habitas  virilis  vere  ac  militaris. 
l-Jy.);  bellicus,  a,   um,  arfj. 
Cic.  etc.  (ex.:  b.  tormenta  ope- 
raqae.  Liv.  res  bellicas  majores 
esse    quam    urbanas.    Cic    res 
bellica  [•  affaires  militaires,  or- 
ganisation   m.    .].    Cic    disci- 
plina.  Cic.    b.   virtas.   Cic    b. 
laus.  Cic.  b.  condiciones  [•  con- 
ventions .].  Cic).  .Médecin  —, 
medicas  castrensis.  Inscr.  Sui- 
vre la  carrière  — ,  militiam  ex- 
periri.  Cic.  Service  —,  munus 
militia;.  Cic.  militia,  œ,  f.  Cic. 
Liv.   Gouverneur  — ,    qui  pro- 
vincial prseest  cum  imperio.  Cic. 
Commandement  — ,  imperiam, 
a,    a.   Cic.  Liv.   Tac.   .Musique 
— ,    tuba-   cornuaque.  Liv.  Les 
autorités  civiles  et  —.potestates 
et  imperia.  Cic.  Venir  à  l'heure 
— ,  voy.  PONCTUELLEME.NT.  Herbe 
—  (vulnéraire),  militaris  herba. 
Plin.    (X.\iy,     1G8).    1   (Subst.) 
Lin  — ,  militaris  homo  ou  vir. 
Cic.    Liv.    Voy.   soldat.    ||    (Au 
sens  collectif.)  Le  —,  c-à-d.  les 
gens    de   guerre,    milites,    um, 
m.  pi.   Cœs.  Liv.  ou  miles,  itis 
(sing.    c»llect.),    m.   Liv.    Suet. 
Il  .Le    —,   c-à-d.    la  profession 
militaire,  militare  munus.  Cic. 
militia,  a',  f.  Cic.  Liv. 
militairement,     adv.      D'une 
manière     militaire.     More    (ou 
institato  ou  exemplo)  militari. 
Cic  Militariter,  adv.  Liv.  Tac 
Gouverner,  administrer  —  l'E- 
tat,  rem  publicam  exercita  (ou 
exercitibas)  administrâre.  Cic. 
Occuper  —  (une  ville), /jra'sidiis 
occupâre.  Cic.  ||  (P.  anal.)  Avec 
une  discipline  rigoureuse.  Voy. 

SÉVÈREMENT,    RIGOUREUSEMENT. 

militant,  ante,  adj.  Qui  com- 
bat, qui  lutte.  Voy.  combattre. 
L'Eglise  — ,  ccclesia  militans.  A. 

militer  (lat.  militare,  faire  la 
guerre),  v.  intr.  fArch.)  Au 
propre.  Combattre.  Voy.  ce  mot. 
i  (Fig.)  Prêter  appui.  Favére 
(alicai).  Cic.  Ce  qui  militait  en 
faveur  de  ce  projet,  c'est  que..., 
haie  consilio  su^ragabatur  illa 
res,  qaod...  Cœs.  Ces  faits  ne 
militent  pas  en  notre  faveur, 
res  contra  nos  faciant.  Cic. 

1.  mille,  adj.  Adjectif  numéral. 
Dix  fois  cent.  Mille,  adj.  nu- 
mér.  iiidécl.  (ex.:  mille  équités. 


Cic.  m.  tibras  pondo.  Liv.  duo 
milia.  et  qainyenti.  Liv.  drcem 
milia    Uominum.   Nep.   armati 
dao   milia.  Liv.  singula   milia 
[-  mille  à  la  fois  .].  Cic.  bina, 
lerna   milia  [.   deux,   troiK   m. 
a  la  foison  chaque  fois  •].  Liv.  i. 
—  fois,  millies,  adv.  Cic.  Inté- 
rêt à  un  pour  —  par  mois,  mil- 
lesima  asura.    i>en.  J|    (P.   hv- 
perb.)  Un  nombre  indéterminé. 
Mille,  adj.  numér.  indéi-l.  Cic. 
etc.  (ex.:  mille pro  uno  Cœsones 
exstitisse.  Liv.  cai  mille  in  dies 
nova  consilia  vel  (ortana  Jam 
vel  ingenium  posset  facëre.  Lu: 
o     hominem     mille    mortibiia 
dignum.   Sen.  mille  alii,    uliie 
ou    alia.  Liv.   [XXVI/L  58,    15; 
■XXIX,  18,7].  Qaint.  [Il,  15,  23)i, 
sexcenti,   œ,  a,   adj.  numér. 
Cic.  etc.  (ex.:  sexcenta  alia.  Cic. 
[Att.  vn,  11,1]  cf.  Flaut.  ftrin. 
791  j.  Cic.  [Sest.  27,  59J).  —  fois, 
millies,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  vel 
potius  mori  millies.  Cic  [Att. 
VII,     11,    1].    gênera  juris    m. 
mutata  sunt.  Cic.  [Rep.  lU.  10, 
17].  millies  melias.  Cic   [Phil. 
2,    iA,    112].    m.   prœstat.    Cic. 
[Att.  XIV,   9,  ïï]).  —  remercî- 
nients,  —  grâces  !  summas  gra- 
tias  ago.   Cic.  Adresser  —  re- 
merciments  à  qqn,  maximus  ou 
summas    gratias   agëre   aUcai. 
Cic  |J(Substantivt.)  Un —  (me- 
sure Itinéraire).  Voy.  ce  mot. 
2.  mille,  s.  m.  Le  mille  romain 
(lii72  m.).  Mesure  itinéraire  de 
mille  pas.   Mille    passas.    Cic. 
Mille  passaain.  Cic.    (Au  plur.) 
milia  passaam.  Cœs.   Nep.    et 
(ellipt.)  milia,  iam,  n.  pi.  Cœs. 
(cf.   miliam   amplius  quinqua- 
ginta  circuitu.  Cœs.  qaod  oppi- 
dum a  Cor^nio  septem  milium 
irUervallo  abest.  Cœs.). 
mille-feuille,  s.  f.  Plante  dont 
la  feuille  a  de  nombreuses   dé- 
coupures.   Mille foliam,    ii,    a. 
Plin.  Militaris  herba.  Plin. 
millénaire  (lat.  post.  millena- 
rias.  Hier.),  adj.  Qui  compreûd 
mille  unités.  Milliarias,  a,  um, 
adj.    Plin.  j.  ||  (Substantivt  au 
masc.)     Chiffre    exprimant     le 
nombre  mille.  Voy.  millésime,  [j 
Période  de  mille  ans.  Mille  an- 
ni.  Cic.  Mille  annoram  tempus 
ou  spatiam.  A.  Le  —  de  Rome, 
millesimas    Urbis    annus.     A. 
(Par^   ext.)   Les  —  (hérétiques!, 
milliarii,   orum,  m.   pi.    Hier. 
Aug. 

mille-pertuis,  s.  m.  Plante 
dont  les  feuilles  offrent  une 
multitude  de  petites  utricules. 
Corion,  ii,  n.  Plin. 
mille-pieds,  s.  m.  Insecte  qui 
a  un  grand  nombre  de  pieds. 
Milipeda,  œ,  f.  Plin, 
millésime  (  lat.  millesimas  . 
millième),  s.  m.  Chiffre  expri- 
mant le  nombre  mille  dans 
l'énoncé  d'une  date.  Annus,  i. 
m.  A.  Le  problème,  la  recher- 
che des  — ,  notatio  temporum. 
A. 
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millet,  s.  m.  Graminée  doat  la 
graine  sert  de   nourriture  aux 
petits   oiseaux,   ^ilium,   ii,    n. 
Varr.  llrg. 
milliaire.   adj.  Qui   marque  la 
ilisiance  de   raille    pa~.    A/illiii- 
rias.a.  uni,  :\Jj.  Varr.  Pierre. 
borne  — ,  iiùlliariam,  ii,  n.  Cic. 
lapit   milliarias  ou  simpl.  la- 
pis, idis,  m.  Cic. 
milliard,  s.  m.  Nombre  de  mille 
millions.  Decies  miliet  centena 
milia.  A. 
millième,  adj.  et  s.  m.||  Adjec- 
tif.   Qui    a    neuf  cent   ini.itre- 
vingt-dix-neuf  avant  lui.   Mil- 
lesimas,  a,  um,  adj.  Cic.  ]|  Qui 
est  une  des  parties  d'une  quan- 
tit-    divisée    en    mille    pailif* 
égales.  Millesimus.  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  millesimam  partem  idx 
intelligo.  Cic.  [Att.   II,  h,    !])• 
La  —  partie,  et,  sabat.,  le   — , 
millesima  pars.  Cic.  et,  simpl. 
milUsima,  œ,  f.  Petr.  Pour  la  — 
fois,  milleiimam.  Cic.  (Att.  XII 
5,  11. 
millier,  s.  m.  Nom  collectif  ex- 
prim.int      le      nombre      mille. 
Mille,  adj.  numér.  (indécl.  au 
sin2.}.  Cic;.  etc.  (ex.:  mille  num- 
mà'rn.  Plaat.  m.  militam.  iVsp. 
au  plur.  milia.  Cic.   etc.  milia 
talentûm  per  daodecim  annos. 
Liv.     muita    milia     framenti. 
Sen.).  Un  —  à  la   fois,  singala 
milia.  Cic.  Liv.  \\  (Ellipt.)  Un—, 
c.-<j-d.  un  poids  de  mille  livre=, 
mille  libras    pondo.   Liv.  ||  (P. 
hyperb.)Nom  collectif  désignant 
un    nombre    indéterminé    très 
considérable.  Voy.  mille. 
milli^anune,  s.    m.  Millième 
partie    d'un   gramme.    Dix  — , 
chalcas,  i,  m.  Plin.  {XXI,  185). 
C''nt  quatre-vingt-neuf  — ,  sili- 
qaa,  >e,  f.   Veg. 

millimètre  ,  s.  m.  Millième 
partie  d'un  mètre.  Dix-huit  — , 
di'jitns,  i,  m.  Plin.  Soixante- 
treize  — ,  palmas,  i,  m.  Varr. 
Plin. 
million,  s.  m.  Nom  de  nombre 
exprimant  mille  fois  mille.  De- 
ciel  centena  milia.  Cic.  Un  -- 
de  sesterces,  decies  centena  mi- 
lia testertiam.  Cic.  et  simpl. 
decies  sestertiam.  Liv.  Un  — 
de  fois,  decies  centies  milles. 
Liv.  Famil.  Un  homme  riche  à 
—  (extrêmement  riche),  voy. 
MiLUOKNAiRE.  Il  (P.  hyperb.)  Un 
nombre  indéterminé  très  con- 
sidérable. Voy.  MILLE. 
millionnaire,  adj.  Qui  possède 
des  millions.  Prsdives,  itis, 
adj.  Liv. 

milord,  s.  m.  Titre  qu'on  donne 
à  un  lord  anglais.  Voy.  SEiosEUK. 
mime,  s.  m.  (Antig.)  Petite 
comédie  bouffonne.  Mimas,  i, 
m.  Cic.  —  en  vers  iambique", 
mimiambi,  oram,  m.  pi.  Plin. 
De  — ,  voy.  mimique.  Auteur  de 
— ,  mimorarn  scriptor.  Cic.  Un 
acteur  de  — ,  voy.  plus  bas. 
Une  actrice  de  — ,  mima,  se,  f. 
Cic.   mimala,  œ,  t.  Cic.  U  Ac- 


teur jouant  ces  sortes  de  pièces, 
ifimas,  i,  m.  Cic.  1  (P.  ext.) 
Celui  qui  imite  plaisamment  la 
physionomie,  le  parler  des  gens. 

Voy,   BOUFFOM. 

mimer,   v.    tr.   Rendre  par    le 
geste,   l'altitude,    le   jeu   de    la 
physionomie.  Saltàre  (carmina, 
poemata).Ov.{cyclopem].  Ilor. 
—  un  chant,   canticam  agëre. 
Liv.    desaltàre.   Sixet. 
mimique,  adj.  (Antiq.)  Qui  ap- 
partient aux  mimes  (comédies). 
Mimicas,  a,  am,  adj,   Cic.  (cf. 
m.  jocas.  Cic.  ars  mimica.  Cic. 
gênas  m.  Sen.  rhet.).  Pièce — , 
mimas,  i,  m.  Cic.  pantomimas, 
i,  m.  Sen.  Poète  — ,  mimoram 
scriptor.    Cic.    Une   danse    — , 
saltatio,   onis,   f.  Suet.  1    (P. 
ext.)  Qui   mime.  Voy.  imitatif. 
Langage  — ,  et,  sabst.  aa  fém.. 
la  — ,  gestas,  ûs,  m   Cic.  gesti- 
calatio.  onis,  f.  Sen. 
minable,  adj.  Qu'on  peut  atta- 
quer par   une   mine.  Qui  (qua?, 
gttod)  per  canicalos  oppagnàri 
ou  expagnàri  potest.  A.  ^  (I'"i,î- 
Pop.)  Misérable.  Voy.  ce  mot. 
minauder,    v.    intr.  Faire  des 
mines.     Valtam     (ingère.    Cic. 
Dacëre    oa     exqaisitis    modis. 
Qaint.    —    avec  qqn,  blandiri 
alicai.  Cic. 
minauderie,    s.   {.    Action  de 
minauder,  de  faire   des  mines. 

Voy.    AFFECTATION,    COQUETTERIE. 

^  (P.  pxt.)  Ces  mines  elles-mê- 
mes, y^r^afia!,  arum,  f.  p\.  Plaat. 

minaudier  ,  ièro  ,  adj.  Qui 
minaude.  Voy.  affecté. 

mince,  adj.  Qui  a  peu  d'épais- 
seur. Tenuis.  e.  adj.  Cic.  etc. 
(ex,:  t.  vestis.  Tibull.  Ov.  t. 
patrimoniam.  Cornif.);  exilis, 

e,  adj.  Cic.  (px.:  corpore  exili. 
Cic);  gracilis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  gr.  crura  Cœs.  Saet.  gra- 
cili  corpore.  Liv.).  Tunique 
— ,  rara  tanica.  Ov.  Corps  — , 
gracilitas  corporis.  Cic.  La 
taille  —  d'une  femme,  sabtili- 
tas  mtiliebria.  Vitr.  \\  (Fig.) 
Peu    important.     Voy.    lssicni- 

FTANT. 

minceur,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui    e=t    mince.  Tenaitas,  atis, 

f,  Phsed.  Gracilitas,  atis,  f.  Cic. 
Exilitai,  atis,  f.  Cic. 

1.  mine,  s.  f.  Mesure  ancienne 
d'environ  78  litres.  Hemina,  se, 
f.  Plin. 

2.  mine,  s.  f.  Terrain,  au  sein 
de  la  terre,  d'où  l'on  extrait 
les  métaux,  etc.  Metallum,  i, 
n.  Varr.  Plin.  (ex.:  m.  aara- 
riam,  argentariam,  ferrariam. 
Plin.  m.  cretse.  Phn.  argenti 
metalla.  Jastin.  metalla  aari 
atqae  argenti.  Liv.).  ||  Exca- 
vation pratiquée  dans  ce  terrain 
pour  jcn  extraire  les  matières. 
Fodina,  se,  f.  Cic.  Vitr.  Plin. 
Jet.  (ex,  :  salis.  Vitr.  argenti. 
Cic.  Vitr.  Jet.  aari.  Plin.  Jet.); 
metallum.  1,  n,  Varr.  Liv. 
Plin.  Saet.  (ex.:  metalloram 
reditas.   Liv.  Jas    metalloram 
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[.  droit  d'ouvrir  et  d'exploiter 
des  m.  sur  son  terrain  •].  Saet- 
m.     aunirium,     argentariam  , 
ferrariam.  l'Un.  m.cretœ.Plin 
argenti  metalla.  Jastin.  mettd- 
la      institait.      Liv,      exercir,) 
[•  exploiter  •]  metallum  Mace- 
donicum.  Liv.  exercire  argen- 
tifodinaa  aat  alla  et   alla   me- 
talla. Varr.  metalla  aari  atqar 
argenti    non    exerceri,  terri  er 
xris  permittit.     Liv.     damnà- 
re  in  metallam.  Plin.  J.^  con- 
demnàre   ad    metalla.    Saet.): 
specUS,  ûs,  m.  Tac.   (ex.  :  re- 
cladëre  specas  qaœrendis  venis 
argenti.  Tac.).  Puits  de  —,  pa- 
tei  oram,  m.  pi.  Plin.  (XXXUI, 
66;  63).    Inscr.    Galeries  de  —, 
cunicali,  oram,  m.pl.  P'in.  Ven- 
tilateurs de  —,a;staaria,oram. 
n.  pi.  P/m.(XXXI,  J.9).|KFig.) 
Thésaurus,  i,  m.  Cic.(ex.:</ie- 
saaras  omnium  rerum  [•  mine 
inépuisable  d'idées  .],memoria 
Cic.   qui    illos    locos  tanquam 
tliesaaros  aliqaos    argamcnto- 
ram    notaios    habef.  Cic.  quo- 
tias    aliqaid    abditam    qasero. 
nie   thesaaras    est.  Plin.  j.).  |' 
(Par  ext.).    Minerai  renfermant 
qq.  substance  métallique.    Voy. 
MINERAI.     Il    (Spéc.)      Mine      de 
plomb.  Plambago,  ginis,  f.  Plin. 
1  (Par  anal,)  Excavation  souter- 
raine pratiquée    pour  faire    une 
opération.    Specus  ,    ÛS  ,    m. 
Vitr.  (ex.:  /"oc/ère  specas.  Vitr. 
rx,  16,  9])  ;   cuniculas,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:   agëre    canicalos 
ad. ..  Cic.  canicalos  sab  terra 
facëre.  Varr.   c.  delectia  mili- 
tibus  eo   tempore  plenas.   Liv. 
aperire  cuniculam.  Cses.  cani- 
cali    mœnibas  appropinqaant . 
Cses.  per  canicalam   Gallora,m 
ascendëre    in    templam.    Cic. 
transversis    canicalis  hostiam 
canicalos    excipëre.    Liv.  sab- 
raëre  canicalo  maram  ou  ma- 
ros.  Liv.  Cart.  saffodëre  cani- 
calo   m<enia.  Liv.    au  fig.  qase 
res  apertê  petebatar,  ea   nanc 
occalté  canicalis  appagnatar. 
Cic).  ^       . 

3.  mine,  s.  f.  Apparence  du  vi- 
sage. Vultus,  lis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  caperem  valtam  videre 
taam  [•  la  m.  que  tu  fais  -]. 
Cic.  ex  valta  candidatoram 
conjecturam  facëre.  Cic.  v.  hi- 
laris  atqae  Isetas.  Cic.  solo- 
tas  et  Intariculas.  Sen.  tristis. 
Plin.  adductas  [•  sombre  >]. 
.Saet.y,  OS,  oris,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  visage);  facies,  ei,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  f.  reorum,  Liv. 
cadaverosa.  Ter.  décora.  Sait, 
rabida.  Saet.  contracta.  Plin. 
j.).  Avoir  une  bonne  — ,  bona 
corporis  habitadine  esse.  Ter. 
Cornif.  speciosum  esse.  Cels. 
(cf.  plenior  et  speciosior  et 
coloratior  factus  est.  Cels.  [II, 
S,  in.]).  N'avoir  pas  bonne  —, 
minus  bonâ  esse  corporis  habi- 


tadine.' Cornif.    \\    (Par  anal.) 
L'air,  l'extérieur  de  qqn-  Ha- 
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bitns,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
pruhum  esse  kabitti.  Cic.  habi- 
ta <:sse  haud  indrcoro.  Curt. 
optirno  esse  habita  [  -  avoir 
Iri's  boiiiio  m.  .].  Cic]  ;  spe- 
cies,  ei,  f.  Cic.  etc.   (e-t.:   im- 

froba  species.  Cic.  misera 
•  d'un  malheureux  •].  Cic. 
apeclem  liabere  venustam.  Cic. 
specieni  viri  boni  prœ  se  ferre. 
Cic);  faciès,  ei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  decorâ  esse  facie.  Cic); 
visus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
visum  habëre  quendam  insi- 
gnem  et  illnstrem.  Cic  [N.  D. 
I,  12]);  OS,  oris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.;  probam.  Saet.}.  Avoir  de 
la  — ,  speciosam  esse.  Liv.  \\ 
(Par  cxt.)  Apparence.  Habi- 
tas, ùs,  m.  Cic  etc.  (e.t.;  stu- 
diam   philosophiœ  habita  cor- 

f>oris  prœferre  ou  prœ  se  ferre 
-  se    donner    la   m.  d'un   phi- 
osophe  "].  Sen.  habitas  corpo- 
ris  qaiescenti  qaam  mortao  si- 
milior.    Liv.  virginali  esse  ha- 
bita.   Cic    habita   esse   ciidli. 
Cic);    species,  ei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  speciem  ridentis  prsebêre. 
tpeciem    defensorum    prœbêre 
["  faire    m.  de   se    défendre  -l 
Cxs.  [B.  G.  VI,  38,  5].  per  spe- 
ciem     au.vilii     ferendi.    Liv.); 
vultus,  Ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
valta  beniyno  aliqaem  excipé- 
re  [-  faire    bonne  m.  à  qqn    -1. 
Liv.  excipère  aliqaem  malo  val- 
ta.  Sen.   Victoria  magis  qaam 
morientis     valtam   prseferam,. 
Liv.).  Faire  —de, voy. semblant. 
Avoir  la —  de...,  voy.  sembler. 
De   — ,    c.-à-d.    en   apparence, 
voy.  APPARENCE.  ||  Exppession  de 
visage    qu'on    alfecte.    Vultus, 
ÛS,    m.    Cic.    etc.    (ex.:    vultas 
compositas  [«de  circonstance»]. 
l-'lin.  j.  Tac.  valtam  diffandëre 
[•  prendre  une  mine  épanouie  •]. 
Ov.    in  adversis    rebas  valtam 
secandœ  fortanœ  gerëre.  Sen. 
valtam  (ingère.  Cses.    [B.  G.  I, 
39,    h],    valtam   ad    tristitiam 
addacëre,    Cic.    severam    val- 
tam   indaëre.  Cic  vultam  ad- 
dacëre [•  prendre  une  mine  pen- 
sive   >].  Cic    valtam    matâre. 
Cic.  au  plur.  valtus  ficti  sima- 
latiqae.  Cic);  frons,  frontis, 
f.    Cic    etc.     (ex.  :    verissimâ 
(ronte  aliqaid  dicëre.  Cic.  hsec 
ipsa    fera    fronte  et  valta,  at 
pato,  bellissimo,  sed  angor  in- 
timis    sensibas.    Cic   frontem 
explicàre  ou  exporrigëre.  Ter. 
frontem  remittëre.    Cic  fron- 
tem   contrahëre.    Cic).    Faire 
des  —  à  qqn,  voy.  minauder. 
4.  mine,    s.    f.     (Antiq.)    Poids 
pesant    environ    ISA    grammes. 
Mina,    se,    f.    Plin.  ||   Monnaie 
d'argent     valant     environ     69 
francs.  Mina,  se,  f.  Plaat. 
miner,    v.  tr.  Creuser  en  dos- 
sous,  de  manière  à  faire  écrou- 
ler. Canicalos  agëre.  Liv.  Spe- 
cus  fodëre.  Vitr.  (X,  16,  9).  i'u- 
braëre  canicalo  maram  ou  ma- 
ros.  Liv.  Curt.  Saffodëre  cani- 
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calo  moenia.  Liv.  ||  (Par  anal.) 
Creuser  lentement.  Exedëre,  tr. 
Cic  Curt.  Sabraëre,  tr.  Liv. 
(cf.  amnis  sabrait  montes. 
Plin.j.).*i  (Fig.)  Préparer  la 
ruine  (d'une  personne,  d'une 
chose).  Exedëre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  épuiser).  Maceràre,  tr. 
Liv.  Conpcëre,  tr.  Cic.  (cf.  con- 
fectos  j'am  se  labore  [•  qu'ils 
étaient  minés  par  la  fatigue  •]. 
Liv.).  Etre  miné  par...,  tafcescë- 
re,    intr.  Cic.    Voy.  co.nsumer, 

DÉTRUIRE,    EPUISER. 

minerai,  s.  m.  Substance  mi- 
nérale renfermant  un  ou  plu- 
sieurs métaux.  Metallam,  i,  n. 
Vitr.  Tac.  —  de  cuivre,  xra- 
rias  lapis.  Plin.  —  de  plomb 
argentifère,  vena argenti plam- 
bique  commanis.  Plin.  moly- 
bdœna,  œ,  f.  Plin.  galena, 
œ,  f.  Plin.  —  fondu,  spongia, 
œ,  f.  Plin. 
minéral,  aie,  adj.  Formé  de 
matière  brute,  non  organisée. 
Substances  —,  voy.  minerai.  Le 
règne  —,  metalla,  oram,  n.  pi. 
Cic.  metalloram  natara.  Plin. 
\\  Eaux  —  (contenant  en  disso- 
lution certaines  substances  mi- 
nérales), medicatœ  aqaœ.  Plin. 
medicati  fontes.  Cels.  ||  Subs- 
tantivt.  au  masc.  Metallam,  i. 
n.  Plin. 

minet,   ette,  s.  m.  et  f.  Petit 
chat,  petite  chatte.  Voy.  chat. 
1.  mineur,  s.  m.  Celui  qui  tra- 
vaille dans  une   mine.  Metalli- 
cas,  i,  m.  Plin.  Cod.  Jast.  Fos- 
sor,  oris,  m.    Vit.  Metallarias, 
i,  m.  Jet.  P.  oppos.  Ouvrier  — , 
qai  in  métallo  moratar.  Plin. 
î  Celui    qui    travaille    à    prati- 
quer des  mines  (de  guerre).  Qui 
canicalam    ou   canicalos   agit. 
Liv.  Manitor,  oris,  m.  Liv. 
2.  mineur,   eure,    adj.    Moins 
grand.  Minor,  us,  adj.au  Comp. 
Ci'c.  etc.  Sabst.  (Arch.)  Recueil- 
lir  les  voix  à  la  —  c.-à-d.  à  la 
minorité  des  voix,  voy.  minori- 
té. Fig.  Qui  est  de  noblesse  — , 
homo  novas.  Cic.  [|    L'Asie  Mi- 
neure, AsiaMinor.Liv.etsitap\. 
.■isia,    se,   f.    Cic.    ||    (Musique.) 
Ton    — ,    p,exas    sonas.   Cic  \\ 
(Logique.)  Terme  —  d'un  syllo- 
gisme   (le   sujet   de    la   conclu- 
sion),   proposition   — ,  et  sabs- 
tantivt.    la   —    (la  seconde  des 
prémisses),  assamptio,  onis,  f. 
Ci'c.  Poser   la  —  d'un  syllogis- 
me,   assamére.    Cic.  T  (Droit.) 
Qui   est     au-dessous    de     l'âge 
légal  pour  disposer  de   sa  per- 
sonne, de  ses  biens.  Qat    (qax) 
nondam  sai  javis  est.  A.  Subs- 
tantivt.  Un  —,   papillaa,  i,  m. 
Cic.  minor,  oris,  m.  Dig.    Une 
—,  papilla,  œ,   f.    Cic    De  —, 
papillaris,  e,  adj.  Liv.  Les  biens 
d'un  —,   tutela,   œ,  f.  Cic.  En 
pari,  d'un  prince,  nondum  ma- 
turas  imperio.  (I,  3, 1).  Liv. 
mingrelet,    ette,   adj.  (Arch.) 
.Maigre,  chétif.  Voy.  ces  mots. 
miniature,   s.  f.   Lettre  rouge 
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tracée  avec  du  minium,  sur  les 
manuscrits,  etc.  liabrica,  œ,  (. 
Plin.  Lois  écrites  en  — ,  rabrse 
leges.  Jav.  j  (P.  ext.)  Peinture 
fine  de  petits  sujets.  Minata. 
pictara.  /l.Fig.  Une  Rome  en—, 
pasilla  Roma.  Cic  La  maison 
est  un  Etat  en  —,  domaa  pa- 
silla respablicaest.  Sen. ||  (Fig.) 
Personne,  chose  de  proportions 
délicates.  Homo  pasillaa.  Cic. 
Rea  minuta,  parva  ou  pasilia. 
Cic.  C'est  une  vraie  —  (en  pari, 
d'un  ouvrage),  minatam  opu- 
sculam.  Cic. 

minier,  ière.  Qui  a  rapport 
aux  mines.  Metallicus,  a,  um 
adj.  Plin.  ' 

minière,  s.  f.  Lieu   d'exploita- 
tion   contenant   des  minéraux 
Fodina,  se,  f.  Plin. 

minime,  adj.  Très  petit.  Mini- 
mas  a,  um,  adj.  Cic  (cf.  mi- 
nimœ  tenaissimœqae  res.  Cic). 

Voy.     PETIT,     IN3ION1FI.A.NT.    ||    Qlîi 

est    d'un    brun    marron.   Voy. 

BRUN,    MARRON. 

minimum,  s.  m.  Valeur  la  plus 
petite  que  puisse  atteindre  une 
quantité  varialde.  Minimus  nu- 
meras.    Cic.    Minimum,    i,    n. 
Cic.  Le   —  de  la  valeur,  mini- 
mum  pretiam.    Cic.    Combien 
peut-elle  coûter  au  —?  Quanti 
emi  potest  minimo  ?  Plaut.  Le 
—  des  réclamations  qu'on  peut 
faire  à  qqn,  des  revendications 
qu'on  peut    formuler,  quo  non 
minus  ab  aliquo  est  postalan- 
dum.    Cic.    Le  —  de  la  peine, 
levissima  pcena.  Cic. 
ministère,  s.  m.  Office  de  celui 
qu'on  emploie  pour  l'exécution 
de  qqch.    Munus,   eris,  n.  Cic. 
Ministerium,    ii,    n.    Liv.  Voy. 
CHARGE,  FONCTION  Prêter  sou  — 
à  qqn,  dans  un  sacrifice,  alicui 
administrâre    {ad    rem     divi- 
nam).    Plaut.    Le    saint   —  (le 
sacerdoce),    ministerium,  ii,  n. 
Hier.  Remplir  un  —  sacré,  ope- 
ram    dare    rébus   divinis.  Cic. 
Qui   prête  son  —,    administer, 
tri,  m.  Cœs.  (Voy.  aide).   Le  — 
d'un  avocat,  patrocimum,  ii,  a. 
Cic.  Il  Le — public  (magistrature 
chargée  de  requérir  l'exécution 
des  lois),  voy.  accusateur.  ||  (P. 
ext.)  Action    de  celui    qui    sert 
d'instrument.    Ministerium, 
ii,  n.  Cic  etc.  (ex.:   m.  alicui 
prœstâre     ou    exhibêre.    Jet.); 
opéra,   m,    f.    Cic.   etc.   (ex.  : 
operam    navâre     alicui.     Liv. 
uti  opéra  alicujus.  Cic.)  ;    ad- 
ministratio ,    onis  ,    f.    Cic. 
(ex.:  si/jc  administratione homi- 
nam.  Cic).  Prêter  son  —  à  qqn, 
aiicui  ministrâre  {ad  aliqaid) . 
Plaat.  alicui  ad  manum  adesse 
{in  alinud  re).  Cic.    ministrum 
sa  prœbëre  alicui.  Cic.  Par  son 
— ,  voy.    AIDE,    concours.    Il    (P. 
ext.)  Service,  secours.    Voy.  ces 
mots.  ^  Office  de   celui   qui  est 
chargé   par  le  pouvoir  exécutif 
d'une  des  principales  fonctions 
du    gouveraernent.    (Dans  une 
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uiouarcbie.)    Manus   ou  nuigif- 
tratxia  eorum  qaos    mx  socios 
et  adminislros  omniam  con»i- 
lioram  assampsit.A .  (Dan?  une 
république.)  Adminittratio  pu- 
blicaram    reram.    A.  Of/icium 
pablicam.  A.  Le  —  de  la  guer- 
re,   adminiatratio     belli.    Cic. 
sammam  imperium.  Cic.  Le  — 
des      finances,      administratio 
œrarii.  Liv.  Le  —  de  la  justi- 
ce, adminUtratio  j'adicioram 
Liv.  Le  —  des   relations   exté- 
rieures (des  afTaires  étrangères 
administratio    reram  peregri- 
narum.A.  Le  —  de  l'intérieur, 
reram   domesticaram  ou   cii-i- 
Uam    administratio.     A.    Etre 
chargé  du  —  des  affaires  étran- 
gères, externis  rebas  prxesse. 
Cic.    —  de  l'instruction  publi- 
que,  consilium  eoram    qaibas 
pablicoramstiidioraincaratra- 
dita   est.   A.  [\   \,P.  ext.)  Durée 
de  cet  office.  Imperii  (ou   ma- 
gistratus)  spatium  (ou  tempos). 
.4 .    Sous  son  —,  eo  ret  admi- 
nistrante. A.    Il  Le  corps  des 
ministres.     CoÛegiam     eorum 
qaos  rex  socios  et  administras 
omnium  consilioram  assamp- 
$it.  A.  ConsHiam  rei  pabiicse. 
A. 

tninistre,    s.    m.  Celui    qu'on 
emploie    pour     l'exécution     de 
qqcb.  Minister,  tri,  m.  Cic. 
etc.   (ex.:   alicujus  socii  minis- 
triqae.  Cic);  administer,  tri, 
m.  Cic.    etc.    (voy.    mi.mstére). 
—   de  la  vengeance  (de    qqn', 
voy.  INSTRUMENT. —  d'uncultc, 
minister,  tri.  m.  ^.  Les  —  d'un 
culte,    qai  sacris  fmblicë  pnr- 
sant.  Cic.  —  du   Seigneur  (lé- 
vite),   voy.  ce    mot.  —  de 
Jésus-Christ,  de  l'Evangile,  mi- 
nistri,  orum,    m.    pi.   Hier.   1 
Celui    qui    est    chargé    par    le 
pouvoir  exécutif  d'une  des  prin- 
cipales fonctions  du  gouverne- 
ment. (En  monarchie.)  •Socios 
et  administer  consilioram  ré- 
gis {oa  principis) .  A.  (Dans  une 
république.)  Socios  et  adminis- 
ter   rei  pablicx    regendœ.   A. 
Remplir   les   fonctions  de  pre- 
mier —  du  roi,  prssesse   reyis 
ofjibas.  Nep.  Etre   premier  —, 
chargé  de  la  guerre  et  de  l'in- 
Uirieur,  pablicis  consiliis  bello 
domiqae  interesse.  Liv.  Etre  — 
de  la  justice,  administrâre  ja- 
dicia.  A.  1  Celui  qui  est  charité 
par  uu  gouvernement  de  le  re- 
présenter auprès   d'un   gouver- 
nement  étranger.    Legatas.    i, 
m.    Cic.    Liv.    Envoyer   des  — 
plénipotentiaires,   legatos  cam 
aactoritate  mittére.   Cic. 
minium,   s.  m.   Substance   co- 
loiante    rouge.    Miniam,  ii,    n. 
Virg.  Plin.  —   brut,    anthrax, 
acis,  m.    h'iin.    De  —,   minea- 
ceas,  a,  am,  adj.  Vitr.  Enduire 
de  —,   miniùre,  tr.   Plin.   Un 
peu  coloré  au  — ,    mineatalat, 
a.  nm,  adj.  Cic. 
minoia,  s.   m.  Mine,  apparence 
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du  visage.  Faciès,  ei,  f.  Cic.  (cf. 
palchra.  Cic.  venasta.  Cic.^. 
\'altus,  ùî,  ra.  Cic.  etc.  (cl.  ve- 
nuftoj  valtas.  Ter.). 
EuinOD,  s.  m.  Voy.  chat. 
minorité,  s.  f.  Aie  inférieur  à 
celui  que  fixe  la  loi  pour  user 
de  certains  droits.  £tas  pupil- 
laris.  Suet.  En  pari,  d'un  prin- 
ce. Â:^tas  nondam  matara  im- 
perio.A.  11  lui  confia  la  régence 
pendant  la  —  de  ses  enfants, 
regnam  ei  commendiivit  qaoad 
liberiinsuam  tatelam  perveni- 
rent.  Liv.  ^  Le  moindre  nom- 
bre (des  suffrages)  dans  une 
réunion  où  l'on  vote.  A'omeros 
minor.  Cic.  Paacse  sententix. 
Liv.  Avoir  la  —  des  suffrages, 
et  absolt.  avoir  la  —,  être  en 
— ,  sententiis  minas  valire. 
Cic.  Qui  sont  en  —,  numéro 
inferiores.  Cic.  \\  P.  ext.  La  - 
(d'une  assemblée),  minor  pars. 
Liv. 

minot,  s.  m.  Mesure  ancienne 
d'une    demi-mine.  Hemina.  a-, 
f.  A. 
minoterie,  s.  f.  Voy.  movun. 
minotier,  s.  m.  Voy.  meunier.! 
minuit,   s.    m.  Le  milieu  de  la 
nuit.  .Media  nox.  Cses.  Vers  — . 
concubiâ    nocte.   Cic.  (Dans  le 
style  militaire.]  A  —,  de  tertiâ 
viijilià.  des.  tertiâ  vigiliâ.  Ca's. 
minuscule  adj.  Très  petit.  Voy. 
PETIT.  Des   lettres  — ,  et,  subs- 
tantivt,  des  —  minatœ  littene. 
Cic.  litterm  minatiores.  Sen. 
minute     (  lat.    post.     minuta. 
Aag.),  s.  f.    Soixantième   partie 
de    l'heure.    Sexagesima   pars 
horse   A.   Quarante-sept   —    et 
demie,    dodrantes     semunciee. 
Plin.  Il  (P.  anal.)  Court  espace  de 
temps.  Panctam,  i,  n.  Cic.  (cf. 
adpunctam  temporis.  Cic).  En 
une    — .    momento    temporis. 
Liv.    Voy.  INSTANT.    Venir   à  la 
— ,  ad  tempos  venlre.  Cic.  Etre 
à  la  — ,  voy.  exact.  T    Soixan- 
tième    partie    d'un    degré    de 
cercle.   Alinatum,    i,    n.    Amm. 
Firm.    Minata,  x,   f.   Aag.   1 
(Arch.)    Ecriture   courante  m»- 
nue.  Minatœ  litterœ.  Sen.  Ecrii 
en    — ,    minatistimë    scriptas. 
Sen.  f  Ecrit  original  sur  lequ.l 
se  fait   une   copie.   Exemplum. 
1,  n.  Cic.  Scriptam,    i,  n.  Cir. 
Il  (Spéc.)  Original  d'un  acte  no- 
tarié. Aotlienticœ   tabalx.  Jet. 
La  —  d'un  testament,  authen- 
ticam    exemplam.     Jet.     Voy. 
ORIGINAL.  Il  (P.  anal.)  Plan   levé 
sur  le  terrain.  Voy.  pla.s. 
minuter,    v.    tr.    P^diger   (un 
écrit,  un  acte),  pour   servir   de 
minute.  Litararios  (s.-e.  libres 
ou  codicillos)  scribëre.  Aas.  \\ 
(Arch.)   Projeter    (qqch.).    Voy. 
ce  mot. 

minutie  (lat.  minatia.  Amm.], 
•:'.  f.  Menu  détail  qui  ne  mérite 
pas  qu'on  s'y  arrête.  Res  mi- 
nata ou  levissima.  Cic.  Des—. 
minata  qaa'dam.  Cic  pufilla. 
Sen.  S'dccuper  de  — ,  in  pasil- 
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lis  ou  miniinis  occupatum  esse. 
Sen.  omnia  minima  cnrCire. 
Cic.  T  Caractère  de  celui  qui 
s'arrête  à  ces  menus  détail'^. 
Minimarum  ou  posiZ/ururu 
perum  stadiam.  Cic.  Cura  mi- 
natior.  Qaint.  (cf.:  minatiorif 
est  corse  [avec  l'infiu.].  Quinf.  . 

minutieusement,  adv.  D'um- 
manière  minutieuse.  Minute, 
adv.  ijuint.  .^ubtiliter.  adv. 
Cic.  (Uep.  n,  23,  Ut). 

minutieux,  euse,  adj.  Qui 
s'arrête  à  des  minuties.  En 
pari,  des  pers.  Jn  rebas  mini- 
mis  [pasillis,  minatis)  occap<i- 
tas.  Sen.  Qaint.  En  pari,  d.-s 
choses.  Minutas,  a,  am,  p.  ailj. 
Cic.  etc.  (cf.  minotior  eor.i. 
Qoint.  diligentia  minata.  Cic.  . 
Scrupulosas,  a,  am,  adj. Qaint. 
(cf.  scr.  dispatatio.  Quin'.  cu- 
ra. Val. -Max.  scrupulosior 
ventoram  observatio.  Plin.). 
Compte  — ,  computatio,  onis. 
f.  Sen. 

mi-parti  Voy.  mipartir. 

mipartir.  v".  tr.  Partager  en 
deux  moitiés.  Bipartire,  u.  Col. 
Voy.  partager,  moitié,  ^li-parti, 
dimidias,  a,  am,  adj.  Liv.  Voy. 

MOITIÉ. 

mirabelle,  s.  f.  Petite  prune 
de  couleur  jaune.  Voy.  pi:une. 

miracle,  s.  m.  Fait  surnaturel. 
Miraculam,  i,  n.  Cic.  Eccl. 
Prodigiam,  ii,  n.  Cic  Porten- 
tam,  i,  n.  Cic.  Ostentam.  i,  n. 
Cic.  Voy.  prodige.  ||  (P.  hyperb.) 
Fait  très  extraordinaire. "Jl/ira- 
culam,  i,  n.  Liv.  Res  mira. 
Cic.  O  —  de  coura.îe  !  o  mirti 
virtos  !  Cic.  Ce  n'est  pas  là 
un  — ,  non  mirum  est.  Cic. 
non  est  quod  miremar.  Cic. 
Quel  beau  —  !  (ironiqt.)  Qaid 
miram?  Com.  Cela  est  arrivé 
par  — ,  c'est  un  — ,  divmitus 
accidit.  Cic.  0  —  !  mirabile 
dicta,  visa!  Virg.  miram  dicta  ! 
Plin.  Nous  avons  fait  des  — , 
mirabilia  qoa^dam  effecimas. 
Cic.  Accomplir  des  —  de  bra- 
voure, admirabili  virtate  pa- 
gnàre.  Liv.     Loc.    adv.    A    — , 

voy.    MERVEILLE,    ADMIRABLEMENT. 

Quel  —  de  vous  trouver  à  Athè- 
nes! Quid  ta  Athenas  insolens 
h.-s.  venisti)?  7'e/'.  ||  Personne, 
chose  très  extraordinaire.  .Mon- 

I  stram,  i,  n.  Cic.  Vir  mirabilis 
ou  adm.irabili3.  Cic  Homo 
rniri^as.  Cic.  Voy.  phénomène. 

I    Le  —  (do  l'Italie),  opas  mira- 

bile.  A. 

miraculeusement, adv.  D'une 

manière  miraculeuse.  Mirabili- 

ter,  adv.  Cic.  Miriûcê,ad\.Cic. 

I    Portentosë,  adv.  Plin. 

j  miraculeux,   euse,  adj.  Pro- 

:  duit  par  une  action  surnatu- 
relle. Portentosas,  a,am,  adj. 
Cic.  Signe  — ,  portentum,  i,  u. 
Cic.  Embellir  une  victoire  d'in- 

'  cidents  — ,  adjicëre  miracula 
Victoria;.  Liv.  (P.  ext.)  De- 
hommes  —  (qui  l'ont  des  mira- 
cles),   viri    miracula    edentei. 
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Eccl.  miracaloram  aactores. 
Ecr.l.  1  (P.  liy[)iTb.)Trésextra- 
orclinairo.  Miriftcas ,  a,  am, 
:iilj.  Cic.  Mirabilis,  e,  adj.  (.Jic. 
Miras,  a,  um,  adj.  Cic  Une 
cure  — ,  carationis  miractdam. 
Cels.  Va  pays  —,  miracaloram 
ferax  terra.  Plin.  Cotte  anti- 
que et  —  Kgypte,  prisca  illa 
miracalis  insignis  /E'jyptas. 
l'Un.  Un  air — ,  voy.  extraordi- 
naire, ÉTRANGE. 

mirage,   s.  m.   Illusion   d'opti- 
i[ue,  (|iii   fait   voir  comme  rap- 
prochées   les     images    d'objets 
lointain-,  Ocalomm  mendacia. 
Cic.  |[  (Vig.)  Illusion  séduisante. 
Gratissimas     error.     A. 
mire,  s.  f.  Action  de  viser.  Pe- 
titio,   onis,    C.   A.    Voy.    viser. 
T'oint    de   —   (endroit   où  l'on 
vise),   destinatam,  i,    n.  Cari!. 
Voy.    BUT.    CIBLE.    Prendre    sa 
—      sur...,     collineàre  ,      tr. 
Cic.    petëre,    tr.   Cic.     ||    (Par 
ext.)  Bouton  fixé   à    l'extrémité 
d'une    arme   qui    sert   à  vi>er. 
Balla,  se,  f.  A.    ||  Kig.  But  qui 
attire  .'attention.  Voy.  but.  Etre 
le    point  de   —   du  public,  om- 
niam    in  se  convertêrc  ocalos. 
Liv.    Qui   est   un    point  de  — , 
conspicuas,    a,    um,    adj.    Cic. 
Etre  le    point    de    —  de   (qqn), 
ah  aliqao  peti.  Cic. 
mirer,    v.  tr.  (Arch.)  Regarder 
attentivement.    Intentis  oculis 
intaêri.    Cic.    (Spéc.)   Regarder 
à    contre-jour.     Inspicère,    tr. 
Plin.  (cf.  insp.  ovam.  Plin.).  | 
Viser.  Voy.   ce  mot.  1  Regarder 
dans  une  surface  qui  réfléchit. 
Inspicère  in  specalam.  Ter.He 
—  .intaêri se  inspeciilo.  Cic.\\  (P. 
uual  )So  —  dans  les  yeux,  vuy. 

CONTEMPLER,     REGARDER.    ||   (Fia.) 

Se  —  dans  qqch.  (s'y  regarder 
avec  complaisance),  voy.  admi- 
rer, EXTASE. 

mirifique,  adj.  Fait  pour  émer- 
veiller. Miri(icas,  a,  um,    adj. 

mirliton,  s.  m.  Sorte  de  petite 
lliite  à  son  nasillard.  Arundo 
dinis,  f.  A.  ' 

mirmidon.  Voy.  myrmidon. 
miroir,  s.  m.  Verre  poli  où 
l'on  peut  voir  son  ima^e  ré- 
fléchie. Spéculum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  specaloram  seqaor. 
Lucr.  specaliinstar splendêre. 
Plin.  imago  in  speculo  ex- 
pressa.  Sen.  imago  specalo 
repercassa.  Plin.  sp.  osten- 
dens  majora  ou  reddens  ima- 
gines majores.  Sen.  specala 
qux  in  infinitam  augeant  et 
hamanam  habitum  excédant. 
Sen.  spécula  ex  maltis  mina- 
tisqae  composita  [.  m.  à  fa- 
cettes .].  Sen.  ou  specala  qax 
exano  tarbam  efpciant.  Sen.). 
Se  regarder  dans  son  —,  voy. 
MIRER.  De  —,  specalaris,  e,  adj 
■Sen.  Il  (P.  anal.)  Surface  unie 
qui  réfléchit  les  objets.  Spécu- 
lum, i,n.Pha-d.  {ex.:  specalam 
aquse,    agaarum    ou     lympha- 
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rum.    Phied.i.  ||  ^Kig.)  Ce    qui 
donne  I  image   de  qqch.   Spé- 
culum, i,    u.   Cic.  etc     (ex.  : 
in  reram  natarâ   tanquam  in 
specalo    divina   sapientia    cer- 
nitar.    Cic.  inspicère  in  vitam 
alicajus  tanquam  in  sp.  atqae 
ex  eo  sumére   sibi  exemplum. 
Ter.    in  lis   [libidinibus]  posse 
istius  tanquam  in  specalo  vitam 
mtueri.  Cic);   imago,  ginis, 
f-   Cic.  (ex.  :  imago   animi    est 
vultas.    Cic).  Il  Modèle.  Un    — 
de  vertu,  eminens  effigies  vir- 
tatis.     Cic.     Voy.     modèle.     || 
(Spéc.)    Surface     qui     réfléchit 
les   rayons  lumineux.   Spécu- 
lum,   i,    n.    Cic.    Sen.    (ex.  : 
sp.   concavum.    Sen.    specalo- 
rum  lévitas  [.  surface  polie  -]. 
Cic.  spécula  totis  paria  corpo- 
rihas.  .Sen.). 
miroitant,    ante,     adj.     Qui 
miroite.  Corascas,  a,  am,  adj. 
Virg.     Specali     instar    splen- 
dens.  A.  ou    simpl.    splendens, 
p._  adj.  A. 
miroitement,  s.  m.  Action  de 
miroiter.   Corascatio,    onis,    f. 
Solin.    Le    —    de    la    flamme 
tremor  igniam.  Plin. 
miroiter,     v.    in-r.    Présenter 
des     reflets      mobiles,     irré''u- 
liers.    Corascàre,     intr.     vtrg. 
Instar  specali  splendêre.  A.  ou 
simpl.    splendêre,     intr.      Cic. 
Faire     —     (fig.),      ostendëre, 
tr.  Cic.  etc.    (cf.    spem   {alsam 
alicai    ostendëre    [«    faire    m. 
aux    yeux    de    qqn    une   espé- 
rance vaine  »1.  Cic    fLea    aT 
1,8,23]).  L     fc    •*=■• 

miroiterie,     s.     f.    Industrie, 
commerce    de    miroitier.    Spe- 
cularia  ars  ou    mercatura.   A. 
miroitier,    tière,   s.   m.   et  f. 
Celui,  celle  qui    prépare,   vend 
des    miroirs.    Specalarius,    il, 
m.  Cod-Theod.  Miroitière,  spe- 
cularia,  se,  f.  Inscr. 
misaine,   s.   f.   Voile    du    mât 
placé  à  l'avant  d'un  grand  na- 
vire. Dolo  ou  doion,   onis,  m. 
Liv. 
misanthrope    (lat.    post.    mi- 
santhi-opus.    Auct.  Querol.),  s. 
m. Individu   qui   hait  le   genre 
humain.   Qui   genus  humanam 
ou  universam  hominum  genus 
odit.    A.   Qaem  occupât  odiam 
generis    hamani.    Sen.    Hostis 
generis    humani   ou     omnium 
hominum.  A.  Etre—,  congres- 
sus  hominum  fagëre  et  odisse. 
Cic. 
misanthropie,  s.  f.   Haine  du 
genre     humain.    Odium  homi^ 
nam  ou  generis  humani.    Sen. 
Odiam    in    homines,    in    ani- 
versum  hominum    genus.    Cic 
niisanthropique,      adj.      Qui 
tient    à    la    misanthropie.  Uo- 
minibus     inimicus    (animus) 
Cic  '' 

miscellanées  (lat.  post.  mis- 
cellanea.  Tert.),  s.  f.  pi.  Réu- 
nion   d'opuscules    divers.  Voy. 

MÉLANGE. 
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mise.  s.  f.  .Action  da  mettre. 
résultat  de  cette  .iction  f  Ac- 
tion du  faire  passer  à  une  place 
déterminée.  Collocatio,  onis 
t.  Cic.  La  —  à  l'eau  d'un  bâti- 
ment, navis  {e  navalibut)  de- 
dacta.  Ca's.  La  —  en  place  de 
qqch.  —  en  ordre,  distribatio 
onis,  f  Cic.  dispositio,  onis,  f. 
Cic.      Cic      mstructio,      onis, 

t.    Cic.    Voy.     ARIiA.NCEMENT    ||   (P. 

ext.)  La  —  bas  (les    vôtenieuts 
qu  on  ne  met  plus),  voy.  rebut. 
La  —  hors    d'une   somme    iao- 
tion    de     la    débourser),      vov 
DÉBOURS.  1   (Ab^olt.)  Action    de 


mettre  de  l'argent  dans  une 
affaire,  au  jeu,  etc.  Erogatio, 
onis,  f.  Liv.  (cf.pecuniœ.  Liv.). 

Voy.   DÉPENSE,      DÉBOURSER.    |l   En 

pari,  du  jeu.    Pignus,  oris,    n. 
J  laut.    Cic.    Voy.    e.njeu  ||    Re- 
gistre de  —  et  de  recette,  ratio 
acceptorum   et    datorum.   Cic. 
Ne  taire  ni  mise    ni    recette  de 
qqch.  (n'en  tenir  aucun  compte) 
voy.  COMPTE.  Il   La  —  en   circu- 
lation d'une  monnaie,  voy.  cir- 
culation.  Absolt.    (Arch.)    Une 
monnaie    de  —  (qui    a    cours), 
voy.  COURS.  Un  homme  qui   est 
de  —  (à   la   mode),    voy.  mode. 
Une  excuse  de  —,  voy.  v.^lable. 
Qui  est  de—,  voy.  convenable. 
Libéralité  qui  n'est   pas    de  —, 
"beralitascuirationonconstatl 
Phn.  Arch.  Se  faire  de  -  (se  faire" 
accepter),      voy.      accepter,    f 
.\ction    de     passer    à    un    état 
déterminé.     La    —   en    vente 
auctio,    onis,   f.    Cic.  La  —  à 
prix,  licitatio,   onis,  f.  Jet.  La 
—  en  œuvre,  tractatio,  onis,  f. 
Cic.  La  —   en    scène,    appara- 
tus  spectaculi.  Cic.  Voy.  décor, 
scène.  Mise  à  la   retraite,    mis- 
sio,  onis,  f.  Cic.    Liv.    La  —  à 
pied,  voy.  révocation.  ||  (Droit.) 

—  en  accusation,  en  jni^ement 
judiciam,  ii,  n.  Cic.  Voy.  ac- 
cusation. Après  sa  —  en  accu- 
sation, postquam  reas  factus 
est.  Cic.  Avant  la  —  en  ju"e- 
ment,  indictâ    causa.    Cic.  \a 

—  en  liberté  (d'un  esclave'', 
voy.  affranchissement,  (d'un 
prisonnier),  voy.  élargisse- 
ment. —  en  cause,  voy.  cita- 
tion. —  en  demeure,  voy. 
injonction^  ordre.  La  —  en 
état  de  siège,  obsidio,  onis,  f. 
Liv.  Voy.  SIÈGE.  —  hors  la  loi, 
voy.    proscription.    (  Musique.) 

—  de  voix  (action  de  po^er  la 
voix),  modalatio  vocis.  Cic.  \\ 
Absolt.  La  —  de  qqn  (la  ma- 
nière   dont    il    est   vêtu).   Vov. 

TENUE,    VETEMENT. 

misérable,  adj.  Qui  mérite  la 
pitié.  Miserabilis,e,  adj.  Cic. 
Ov.  (ex.  :  [en  pari,  da  pers.] 
sisque  miser  semper  nec  sis 
miserabilis  ulli.  Ov.  [eu  pari, 
de  ch.]  aspectus  m.  Cic.)  ; 
miserandus,  a,  um,  adj. 
verb.  Cic.  etc.  (ex.  :  [en  pari, 
de  pers.]  ut  aliis  miserandus, 
aliis  irridendus  esse    videatar. 


ly.;. 


MIS 


MIT 


Cic.  [ea  pari,  de   cli.]    m.  {or- 
rana.  Sali,  iixc  mihi  videntar 
iiùsera   atqai    miser\indct.  Cic. 
voy.   DÉPLOR-tBLE',  ;    luisor*    a, 
um,    adj.    Cic.    etc.  ^ex.  :  hic 
miser    «Mçutf    in/VJùr.   Cic.    tr-v 
becrfo    in    nii^erum    decidère. 
Sen.  en  pari,  de  chos.  m.  (or- 
fana.   Cic.    jUmiS,    miserrinui 
omnium    mors.     Sali.  (r.    ita 
v-ivêre  miserrimam  cît.  Cic).  \\ 
(Subst.)    Malheureux.    Voy.    ce 
mot.  î    Qui    mérite    le   mépris. 
Miser,  a,  um,  adj.  Ter.  (ex.: 
hoininem  perditam    miseriim- 
qae!  Ter.  [eun.  71])  :  iiapro- 
bas,  a,   um,    adj.   Cic.    Çex.  : 
/lomo    improbus.     Cic.    impr. 
fcu:tam.  Plaixt.).  Voy.   méprisa- 
ble. 1    Qui    mérite   rindigna- 
tion.  Voy.  indiùne. 
misérablement,   adv.    D'une 
manière  misérable.  iViserê, adv. 
Cic.     Miserabiliter,    adv.     Cic. 
Miserandam   in  modam.    Cic. 
Vivre   — ,    ntiile    vivère.    Cic. 
Mourir  — ,    (oidi   perire.    Liv. 
—  vêtu,  sordidatvis,  a,  um,adj. 
Liv. 

misère,   s.    f.    Sort    digne    de 
pitié.  Miseria.  as,  f.  Cic.  etc. 
^ex.■.  in    miseria    esse.   Cic.    in 
miseras  utjrsjri.    Cic.    eripëre 
aliqaem  ex    laiseriia.   Cic.    eo- 
rum,  qui  occlderunt,    miserias 
laijêre.  Cic.  miserias  percipëre. 
Cic.  tantis   tais   miseriis    meee 
miserise      sablevantur.      Cic). 
Fig.      Collier      de    —,     crux. 
Plavtt.  Reprendre    le  collier  de 
—,  in    laboribas  rarsas  exer- 
ceri.  Cic.     Lit    de  —,    doloris 
Icctas.  Ambr.   (in   Luc.   5,  li). 
Il  Aa  plar.  Ce   qui    rend  notre 
sort    disne     de     pitié.      Mala, 
oram.  n.  pi.  Cic.  Res   miserx 
ou   uffUctx.    Cic.    Les    —    du 
temps,     an'justise     temporam. 
Cic.    lactaosa    tempora.    Cic. 
Il  'Famil.)  Faire   des  —  à  qqn, 
ne<jotiam  alicai  facessêre.  Cic. 
Voy.  EMBARR.AS.    |1    (Spéc.)  Pau- 
vreté digne  de    pitié.    Egestas, 
atis,  f.    Cïc.    Iniqaissima  (or- 
tana.    Cic.  1  (Par   ext.)  Cliose 
de  mince    valeur,     méprisable. 
Res   parvala   ou    pusilla.   Cic. 
Ce   sont    des  —,    Mec    minora 
$ant.    Cic.    S'occuper     de    —, 
pasilla    ou     nùnima    carâre. 
Cic. 

miséricorde,  s.  f.  Pitié  qui 
pardonne  au  coupable.  Mise- 
ricordia,  x,  i.  Cic.  Clementia, 
X,  l.  Cic.  Voy.  PiTii,  clémence. 
Obtenir  — ,  vov.  cbace,  pardon. 
Il  (Spéc.)  Pitié  'divine  qui  par- 
donne au  pécheur.  Misericor- 
dia  divina,  et,  simpl.  miseri- 
cordia,  œ,  f.  Aug.  \\  Au  plur. 
Gràre   faite    au    pécheur.  Voy. 

GRACE. 

misèricordieuBement,  adv. 
D'une  manière  miséricordieuse. 
Misericordi  animo.  Cic. 


mieéricordieux,    euse,    adj. 
Qui  a  de    la    miséricorde.    Mi- 


aericors,  adj.  Cic.  Voy.    compa- 

TISS-INT. 

misogyne,  t.  m.  Celui  i^ui 
hait  les  femmes.  Osor  mulie- 
rum.  Plaixt.  litre  —,  miilieres 
odisse.  Plaut. 

missel,  s.  m.   Livre  contenant 
les  messes  de  l'année.  Missale, 
is,  n.  Du  Cange. 
mission     (lat.    /nissio,    action 
d'envoyer,  de    renvoyer),  s.    f. 
CËuvre      qu'on      chari:8      qqu 
d'aller     accomplir.     Manda- 
tum,    i,    n.    Cic.     etc.    (ex.   : 
dare  alicai  m.    Cic.    mandata 
ab  aliqao  ad  aliqaem    habére. 
Cic.   mandata  e.rponëre.    Cic. 
instructas    mandatis.      Liv.)  ; 
negotium,    ii,    n.    Cic   etc. 
(ex.:  ulicui  <iâre.   Cic    legàre. 
Plaut.    neg.    ad    me    de(ortar. 
Cic.     neyotiam     oblre.    Cic); 
causa,  se,  t  Cic  etc.  (ex.:  se- 
natas  dederat  caasam  at  milii 
gratias  ageret.  Cic).  Donner  à 
qqn  —  de,  alicai   mandàre,  ou 
demandâre,  at...  Liv.  alicai  ne- 
gotiam    dare  ut...    Liv.    Rece- 
voir de  qqn  —  de    faire  qqch., 
(acéré  aliqaid  jassum   esse  ab 
aliquo.  Cic     Etre  ciiargé  d'une 
—  particulière  pour  qqn,  habé- 
re   ad    aliquem  privati  officii 
mandata.  (;a;s.  — diplomatique, 
legatio,  onis.    f.    Cic.  (cf.  lega- 
tionem  con^icëre.  Cic.  legatio- 
nis  ofSiciani.  Cœs.).  Sans  —  offi- 
cielle,   nallo    publico    of^icio. 
Nep.  L'envoi  d'une  —,  missio 
legatoram.  Cic.  L'envoi  de  cette 
—  avait   pour  raison...,    causa 
mittendi  erat...  Liv.  —scienti- 
fique, voy.  EXPÉDITION.  Envoyer 
une  —  religieuse,  sacros  lega- 
tos  mittére.  A.  \\  (P.  ext.)  Ceux 

iui   sont   envoyés  en    mission. 
egati,  oram,  m.  pi.  Cic. 
missionnaire  (lat.  mod.    mis- 
sionarius),  s.  ra.  Prêtre  envoyé 
en  mission.    Doctor    gentilium 
nationum.  A. 
missive,  adj.  f.   Lettre   —   et, 
substantivt.  —  (lettre  d'affaire 
destinée  à  être  envoyée  immé- 
diatement). Epistola,  ae,  f.  Cic. 
Voy.    LETTRE.     P.     ext.    —    de 
aalanterie,    amjxtoria  epistola. 
Cic.  epistola  amatorié  scripta. 
Cic. 

mistral,  s.  m.  Vent  violent  du 
nord-ouest.  Cauruâ,  i,  m.  Cas». 
Circius,  ii,  ni.  tien. 
mitaine,  s.  f.  Gant   à  sépara- 
tion pour    le    pouce   seul.   Afa- 
nicas,  aram,  f.  pi.  Plin. 
mite,  s.  f.   Nom    donné  à  plu- 
sieurs   espèces    de     vers      très 
petits.  Vermiculus,  i,  m.  Plin. 
Teredo.  dinis,  f.  Plin. 
mithridate,    s.    m.  Electuaire 
que  l'on  eonsidérait  comme  un 
antidote.    Antidotam    Mithri- 
datiam.  Scrib.  et,   simpl.,   M> 
thridatiam,  ii,   n.    Cels.  \\  Fig. 
Vendeur  de—,  voy.  charlatan. 
mitigation,    «.    f.     Action    de 
mitii;ar.     Mitigalio,    ont»,      f. 
Cic. 


MIX 

mitigor,  v.  tr.  Rendre  moin* 
vil'.  .Mitiorem  (ou  mi(iu»)  red- 
dère.  Cic.  Mitigâre,  tr.  Plin. 
—  le  vinaigre  avec  du  miel, 
temperàre  acetam  nxelle.  Plin. 
il  Fig.  Rendre  moins  strict. 
Uitigdre,  tr.  Cic  (cf.  legis  m. 
acerbitatem.  Cic).  Voy.  adoij- 
ciR,  TEMPÉRER.  Gravité  mitigée 
par  la  douceur,  comitate  con- 
dita  gravita».  Cic.  Se  —,   voy. 

ADOUCIR. 

mi  ton,   s.   m.  Sorte    de   man- 
chette   pour    préserver    le   poi- 
gnet du  froid,   itfanicas,   orum, 
f.   pi.  Plin. 
mitonner,    v.   tr.    Faire  cuire 
longtemps    à    petit    feu.    Voy. 
MIJOTER.     1    (Famil.)    Préparer 
tout  doucement  (qqn,  qqch.).  || 
En  pari,  des  pers.  Voy.  circon- 
venir.  Il   Eu   pari,  des  ch.  Co- 
quére,  tr.  Cic.   Voy .  ruminer  1 
Traiter    tout    doucement,    en- 
tourer de  soins.  Voy.  cajouer. 
mitoyen,   enne,  adj.   Qui   en 
entre  deux   choses,   commun  â 
l'une  et  à.  l'autre.  Médius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  m.  pa- 
ries.   Dig.);    commuais,    e, 
adj.  Cic.    etc.    (ex.  :    c.  paries. 
Cic);  conûnis,   e,   adj.    Liv. 
(voy.   limitrophe).    .\u    fig.    In- 
termédiaire, moyen.    Voy.    ces 
mots. 
mitoyenneté,   s.    f.  Caractère 
de  ce  qui  est    mitoyen.    Confi- 
nium,  ii,  n.  Cic.  —  des    murs, 
communia     parietum.      Tac. 
Règlements   do    —,    panetam 
Jura.  Cic  .     ,     ,  ■■ 

mitraille,  s.  f.  Monnaie  de  bil- 
loii.  Voy.  BILLON.1  (P.  ext.)  Mor- 
ceaux de  vieux  cuivre,  de  vieui 
fer,  etc.  Voy.  déchet,  scorie. 
mitrailler,  v.  intr.  et  tr.  Voy. 

CaNON.NER.  ,      „    ._ 

mitre,  s.  f.  (Antiq.)  Coiffure 
asiatique.  Mitra,  se,  f.  Cic. 
Coiffé  d'une  — ,  mitratos,  a.  um, 
adj.  Prop.  Plin.  1  Coiffure  des 
évoques,  etc.  Mitra,  as,  1.  Du 
cange. 

mitre,  ée,   adj.   Qui   porte    la 
mitre.  Mitratas,    a,    um,    adj. 
Prop.  Plin. 
mitron,  s.    ra.   Garçon    et    ou- 
vrier   boulanger    et    pâtissier. 
Le5    — ,     pistorienses    mihtes. 
Plaut.  (capt.    160).    Voy.    bou- 
langer, PATISSIER. 
mixte,  adj.    Participant    de  la 
nature    d'éléments    divers    qui 
la  composent.  MixtuS,  a,  um, 
p.    adj.   tSall.    (ex.  :  m.   impe- 
riam.    Ulp.;   permixtus,     a. 
um,  p.  adj.    (ex.;    gênas     civi- 
tatis    permixtum.  Cic);    pro- 
miscuus,  a,   um,    adj.    Liv. 
(ex.:  pr.  connabia.).    Liv.    Ls- 
pece  —  (produite  par    le    croi- 
sement     de      races     diverses), 
miscellam    genus.    Varr.   Sub- 
stant.  Arch.  voy.  mélange. 
mixtion,  s.  f.   Action    de    mé- 
langer     plusieurs     substance». 
Mixtio,     onis,    t.     Vitr.     l'er- 
mixtio,  onis,  t.  Cic.    .Mixtura, 


MOB 

se,  t.  Col.  Commixtara,  se,  f. 
Cato.  Il  (Par  exl.)  Mélange  qui 
en  résulte.  Voy.  mélange. 
mixtionner,  v.  tr.  Mélanger 
avec  une  ou  plusieurs  substan- 
ces. Voy.  MÉLANGER. 

mixture,  s.  f.  Mélange  de  cer- 
taines substances  piiarmac.?uti- 
ques.  MLvtara,  «t,  f.  Col. 
J'otio  medicata.  f^Un. 

mnémonique  (lat.  po^t.  mne- 
monicas.  Lampr.Y  adj.  Qui 
aide  la  mémoire,  (rraduire  par 
le  génit.  memoriœ.)  Pro;édés 
— ,  mnernonica,  oram,  m.  pi. 
Cornif.  ||  Substantivt.  La  — 
(l'art  mnémonique),  memorirf 
crrs  ou  confectio.  Cic.  ou  arfi- 
(iciam.  Cornif. 

mnémotechnie,  s.  f.  Art  d'ai- 
der la  mémoire  par  des  procé- 
dés. Mémorise  disciplina  ou 
confectio.  Cic.  ou  artificiam. 
Cornif. 

mnémotecbnic[ue,  adj.  Rela- 
tif   à    la    mnémotechnie.   Voy. 

.MNÉMONIQUE. 

mobile,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
Qui  peut  se  mouvoir,  être  mû 
(dans  l'espace).  Mobilis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  m.  ocali. 
Cic.  m.  tarris.  Cic.  mobile  et 
expeditam  agmen.  Cic.  on  dit 
aussi  qui  [qaœ,  qaod]  ex  sese 
[ou  sud  sponte]  movetar.  Cic.); 
agilis,  e,  adj.  Liv.  Sen.  (ex.  : 
<-ig.  classis.  Liv.  aer  ar/ilior 
tenaiorqae.  Sen.)  ;  volubilis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  cselam. 
Cic.  se  non  intelligëre  qaalis 
sit  volubilis  et  rotandas  deas. 
Cic);  versatilis,  e.  adj.Locr. 
Vitr.  Sen.  Saet-  (ex.  ;  v.  tem- 
plam  cœli.  Lucr.  v.  laqaearia 
cenationam.  Sen.  v.  tabulée. 
Suet);  ambulatorius,  a,  um, 
adj.  Auct.  b.  Alex.  Vitr.  F'iin. 
(ex.  :  amb.  tarris.  Auct.  b. 
Alex.  Vitr.  amb.  operculam. 
Plin.  [XXI,  80]).  Il  (T.  milit.) 
Colonne  — ,  prsedatoria  manus. 
Sali.  Il  (Par  anal.)  Qui  peut  se 
mouvoir  dans  le  temps.  Non 
status.  Cic.  Fête  — ,  dies  sa- 
crificii  non  status  ou  sacrifi- 
ciam  non  statum.Cic.  Fêtes  —  , 
conceptivœ  feriœ.  Varr.  (L.  L. 
VI,  26).  Macr.  Paul,  ex  Fest. 
1  (Au  fig.)  Qui  change  aisé- 
ment. Mobilis,  e,  adj.  Cic. 
Cœs.  Liv.  (ex.  :  Galli  sant 
in  consiliis  capiendis  mobiles 
et  novis  plerumque  rébus  stu- 
dent.  Caes.  [B.  G.  IV,  5,  1].  m. 
popalus.  Nep.  m.  animus,  m. 
volantas.  Cic.  caduca  et  mo- 
bilia  hsec  esse  daxi.  Cic).  Voy. 
CHANGEANT.  1  S.  m.  Corps  qui 
te  meut,  qui  est  mû,  Id  quod 
movetur.  Cic  \\  (Spéc.)  Astron. 
Le  premier  — ,  principium 
movendi.  Cic.  Par  anal.  Le 
premier  —  (ce  qui  donne  la 
première  impulsion),  voy.  im- 
pulsion. Fig.  Premier  — ,  id 
quod  in  primis  impellit...  Cic. 
Il  Ce  qui  pousse  à  agir.  Im- 
palsui,  ûs,  m.  Cic,  (Liv.  II,  19). 


MOD 

Causa,  X,  f.  Cic.  (voy.  motif). 
Certains  —,  qu,ydam  quasi 
noventia.  Cic  (Tu.sc.  V,  03). 
Premier  et  dernier  — ,  prora 
etpuppis.  Cic  (express,  prov. 
cf.  mihi  prora  et  puppis,  ut 
Grsecorum  proverbium  est, 
fait  a  me  tui  dimittendi,  ut 
raliones  nostras  explicares. 
Cic.  [ep.  XVI,  2!.,  1]). 
mobiliaire,  adj.  Qui  a  rap- 
port  au\   biens  meubles.  Voy. 

MOBILIER. 

mobilier,  ière,  adj.  et  s.  m. 
I|  Adj.  Qui  a  rapport  aux  meu- 
bles. Biens  — ,  effets  — ,  res 
m.oventes.  Liv.  res  qase  mo- 
vêri  possunt.  Nep.  Impôt  — , 
vectiyal,  alis,  n.  Cic.  Héritier 
— ,  cui  supellex  ou  instrumen- 
tam  legatar.  Jet.  ^  Ensemble 
des  meubles  d'une  maison. 
Supellex,  lectilis,  f.  Cic.  Vasa, 
orum.  n.  pi.  Ci'c.  Res,  rerum, 
(.  pi.  Liv. 

mobiliser,  v.  tr.  Mettre  sur 
pied  de  guerre  (des  troupes). 
Milites  ad  arma  convocâre. 
Liv.  Exercitum  omnibus  rébus 
ornâre  atque  instruëre.  Cses. 

mobilité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  peut  se  mouvoir,  être  mû. 
Mobilitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  m.  animalis.  Cic.  corpo- 
rum.  Lucr.  linpnsc.  Cic.  venri. 
Lucr.)  ;  levitas,  atis.  f. 
etc.  Cic.  (voy.  légèreté)  : 
agilitas,  atis,  f.  Liv.  Curt. 
{e\.:  ag.  navium.  Liv.  rota- 
rum.  Cart.'t.  Avec  — ,  mo- 
biliter,  adv.  Cic.  \\  (Fig.J  Carac- 
tère de  ce  qui  change  aisément. 
Mobilitas,  atis,  f.  Ctc.  etc. 
(ex.:  m.,  animi,  ingenii.  Sali.); 
levitas.  atis.  f.  Cic.  etc.  (voy. 
LÉGÈRETÉ);  volubilitas,  atis, 
f.  Cic.  (ex.:  v.  fortunse,  Cic. 
[Liv.  II,  15].  Plin.  [X.XXVII, 
3]1:  agilitas.  atis,  f.  Cic.  (ex.: 
agilitas,  ut  ita  dicam,  molli- 
tiesque  naturse.  Cic.  [ad  Att. 
I.  17,  A]).  La  —  des  impres- 
sions, mobilis  rébus  animas. 
Liv. 

modal,  aie,  adj.  Relatif  aux 
modes.  Modalis,  e,  adj.  Lat. 
mod. 

modalité,  s.  f.  Propriété  qu'a 
la  sub=tance  d'avoir  des  modes. 
Modalitas,  atis,  f.  Lat.  mod. 

1.  mode,  s.  f.  Manière  de  voir, 
d'agir,  particulière  à  qqn. 
Modus,  1,  m.  Cic  etc.  (ex.  : 
servilem,  [servorum]  in  mo- 
dum.  Cic.)  ;  mos,  moris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  meo,  tao,  suo, 
more.  Cic).  ||  (Par  ext.)  Ma- 
nière de  voir,  d'agir,  propre 
à  un  pays.  Mos,  moris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  retinêre  eum 
morem.  Cic.  solitum  morem 
seqai.  Sen.  eum  morem,  te- 
nêre.  Cic.  voy.  habitude).  ^ 
Usage  passager  qui  règle,  selon 
le  moment,  la  manière  de 
vivre,  de  s'habiller.  Mos, 
moris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  /la- 
jas  sœcali  mos.  Sen.    in  more 
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este  [•  être  à  la  m.  «).  Cic. 
mos  est  [•  c'c't  la  mode  que..,»] 
avec  l'Ace,  et  Tint'.  Cic.  Liv. 
moris  est,  ut  [av.  le  Subj.] 
Cic.  quem  morem  vestis  exindr, 
cens  aniversa  tenet.  Justin. 
[I,  2,  3].  alicajus  reimos  reci- 
pitur.  Cic.  in  morem  vertit 
aliqaid  [•  qqch.  devient  à  la 
m.  •].  .Sali,  morem  indacèrf 
ou  inferre.  Cic.  peregrmor, 
mores  inferre.  Cic.  abolir  c 
m.orem  alicajus  rei.  Cic.)  : 
coDSuetudo.  dinis,  f.  Cic.  etc 
(ex.,  hajas  sœcuti  cnnsueiado 
['  la  m.  du  jour  .].  de. 
postqaam  obiit  illc,  incre- 
bruit  passim  et  ini'aluit  con- 
suetuâo  binas  vel  singulas 
clepsydras  dandi.  Plin.  j.); 
babitus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
habitas  novas.  Cic  aliorum 
habit.am  imifari  [,-  suivre  la 
m.  •].  Cic.  in  cricrnam.  habi- 
tum  matàre  corpora  cultum. 
Cart.):  ornatns.  us,  m.  Cic. 
etc.  {es.:  eodem  nrnatii  etiam 
populam  vestiri  jassit  [-  le 
prince  introduisit  cette  m 
chez  le  peuple  -J.  Justin.)  ; 
exemplum,  i,  l.  Cic  etc. 
(ex.:  novum  exemplam.  Cic. 
caltam  victumqac  non  ad 
nova  exempla  componëre,  sed 
ut  majoram  suadent  mores. 
Nep.).  La  —  du  jour,  ssecu- 
lum,  i,  n.  Liv.  Tac.  (ex.:  qam 
nunc  tenet  sseculam  Liv.  [lit, 
20,  5].  sseculum.  vocatar.  Tac. 
[Germ.  19]).  Passer  de  — ,  ob- 
solescëre,  intr.  Varr.  Cic.  Liv. 
Vêtement  passé  de  — ,  vestitus 
obsoletior.  Cic.  Etre  à  la  — , 
vigêre,  intr.  Cic.  Nep.  fr.  pla- 
cère,  intr.  Cic.  (cf  poeta  tune 
maxime  placens.  Cic).  \\  (Par 
ext.)  Au  plur.  Ajustements, 
parures  pour  les  dames.  Man- 
dus  m,uliebris.  Liv. 
2.  mode,  s.  m.  Manière  d'être 
variable  Je  la  substance  finie. 
Modus,  i,  m.  A.  *  Condition 
spéciale  à  laquelle  est  subor- 
donnée FaffîrraatioL  d'un  juge- 
ment. Modus,  i.  m.  A.  ^  Cha- 
cun des  tons  de  la  musique  an- 
tique. Modus,  i,  m.  Cic.  Hor. 
Ov.  1  Forme    du    verbe    indi- 

auant  les  diverses  manières 
ont  on  affirme  l'action.  A/o- 
dus,  i,  m.  Quim.  Gramm.  ', 
Manière  d'agir.  Modus,  i,  m. 
Cic.  Ratio,  onis,    f.    Cic.  Voy. 

.M.\NIÈRE. 

modelage,  s.  m  Action  da 
modeler.  Ars  fingendi.  A. 
Plastice,  es,  î.  Plm.  Relatif  au 
— ,  plasticas,  a,  um.  adj.   Vitr. 

modèle,  s.  m.  Ce  qni  doit 
-ervir  d'objet  d'irait.ition. 
Exemplum,  i,  n.  Cic.  etc. 
jBX.:  asdes  probant  ;  sibi 
quisque  inde  exemplum,  expe- 
tant.  Plaat.  superposait  al- 
tissimam  turrim  in  exemplam 
Alexcmdrinr  Phari.  Saet.  in 
matam  simulacram,  ab  ani- 
mali    exempta    [•  Dodile    v-- 
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vant  ■]  transfertwr.  Cic.  Mi  \ 
fait  exemploram  eligendi  po-  j 
tesUis.  Cic.y,  exemplar,  aris, 
n.  Cic.  etc.  ^ex.  :  ad  imilan- 
dam  tam  mihi  propositam 
e.r«mplar  illad  est  quam  tibi. 
Cic.  (Mur. 21,  66]);  forma,  se, 
t.  Cic.  Liv.  (ex.  :  catapultx 
maj:imx  formée  centum.  Liv. 
alicajas  rei  niodain  formam- 
qae  demonstràre.  Cic).  —  d'é- 
criture, prsescriptam,  »,  n. 
d'en.  Quint.  —  de  broderie, 
exemplam  qvtod  ad  imitatio- 
nem  aca  pingendi  proponitar. 
Gs.  T  (Spéc.)  Représentation 
en  argile,  en  plâtre,  d'un  objet 
destiné  à  être  reproduit  en 
marbre,   en   bronze,  etc.   ^fo- 

flasma,  matis.u.Plin.  (XXXV 
55).    Exemplar   [e  sj/pso  fac- 
tam^.  Plin.    *  Ce  qui  doit  ser- 
vir d'objet    d'imitation,  d'après 
lequel  ou  fait  qqch.  ||  (En  pari. 
de   la   manière   de    composer.) 
Exemplum,    i,    n.    Cic.  etc. 
(ex.;  exemplam  sibi    petëre  ou 
$amëre  ob  aliquo.    Cic.    exem- 
plam   samére   ab    aliqaâ     re. 
Cic.y,  exemplar,  aris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:   ad   imitandam  pro- 
positam     exemplar     ou     abs. 
exemplar.  Cornif.    Cic.  exem- 
plaria    Grxca.    Hor.).     \\    (En 
pari,  de  la  manière  de  vivre.) 
Exemplum,    i,    n.  Cic.  etc. 
(ex.;  ferantar    enim   ex    opti- 
mis  natarx  et   veritatis  exern- 
plis  ['  ils   sont  pris   des  meil- 
leurs modèles  :  la  nature  et  la 
vérité  •].  Cic.   ex.  innocentise, 
padicitiœ.    Cic.     vir    exempli 
recti  [■  un  m.    de   droiture  •]. 
Cic.  exemplam    capëre  de  ali- 
qao.  Ter.  ab  aliqao.    Cic.  Liv. 
exemplam    petëre    ab    aliqao. 
Cic.  Liv.  exemplam  proponëre 
tibi    aliqaem    ad    im.itandam. 
Cic.    aliqaem    exemplam    sibi 
deligëre.    Cic.    exemplam   ali- 
ca/'as  seqai.  Cic.   te  in    alica- 
jus  velat  anici  exempli    mori.'s 
fingëre.     Cic.)  ;     exemplar, 
aris,  n.  Cic.    etc.   (ex.  :  exem- 
plar antiqase  religionis.    Liv.); 
spécimen,    minis,   a.     Cic. 
•■te.   (touj.    au    fine.,    ex.:    «p. 
pradentiêe.      Cic.     illad     nam 
dabitas,    qain    spécimen     na- 
tarx  capi    debeat    ex    optimâ 
qaàqae  natarà.  Cic.).    Prendre 
pour  — ,   imitari.    dép.   tr.  Cic. 
Ne  prendre  personne  pour  — , 
neminem  imitari.  Qaint. 
modeler,    v.   tr.   Faxjonner   un 
modtle  avec   de  l'argile,  de  la 
cire,  etc.  Fingére,  tr.  Cic.  etc. 
{cf.  aliqaid  ex  argillâ.    Plin.). 
\  (Fig.)  Conformer   à    un    mo- 
dèle.    Formâre     (ou     confor- 
mâre),  fingére  ou  accommadâre 
{aliqaid  ad  aliqaid.).  Cic.  Voy. 
CONFORMER.    Se    —     sur     qqn, 
proponëre     tibi    aliqaem     ad 
imitandam,    ou,   Bimpl.,     imi- 
tari    aliqaem.     Cic.    deligëre 
aliqu-rn  ad  imitandam.  Cic. 
modeleur,    s.     m.    Celui     qui 
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modèle  (avec  de  l'argile,    etc.). 
Fictor,  oris,  m.  Plin.   Plagies, 
a-,  m.   V'itr. 
modérateur,  trice,  s.  m.  et  f. 

Celui,  celle  qui  cherche  à  régler 
les  choses,  en    évitant   tout  ex- 
cès. Modirator,  oris,  m.   Tac. 
Modératrice,  moderatrix,  tricis, 
f.   Cic.  Il  (Adjectivt.)  Qui  (qiur) 
moderatar  ou   tempérât.    Cic. 
Moderatrix,  tricis,  f.   Cic.  (cf.: 
materias  aniversœ  moderatrix 
divina  providentia.  Cic). 
modération,  s.  f.  Caractère  de 
celui    qui    est  modéré.    Mode- 
ratio,  ODis,  f.  Cic.   etc.   (ex.: 
m.  animi.   Cic.   continentia    et 
moderatio    [opp.    à    saperbia, 
lascivia].  Cart.    moderatio  cle- 
mentiaqae  régis.  Cart.   tempe-  \ 
rantia  et  m.  natarx  tax.  Cic. 
m.  capiditatum  [•  dans  les  dé- 
sirs "].  Cic.   m.  dicendi   ou   in  ] 
diccTvdo.  Cic.  (leg.  agr.  2,  1,  2; 
Phil.  2,  5,  10].  adhibêre  mode- 
rationem.   Cic.  [leg.   aCT.  %  1, 
21.    ati   moderatione.  tic.  mo- 
aerationem  tenére.  Cic.  mode- 
ratio  et  sopientia  [•  sage  mo-  1 
dération  •].   Cic.  et  absol.  mo- 
deratio. Liv.    [III,   il,  6].  Tac. 
[Ann.  IV,  ZU]):  modus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  modam  suxvitx 
habêre.  Ter.  imitari  cxlestiam 
ordinem  vitx  modo  et  constan- 
tiâ.  Cic.  sine  modo  modestif^'luc 
ou  sine  modo  ac  modestià.  Sali. 
Liv.  de  capiditatibas ,  de  modo , 
de   continentia   dicendam  est. 
Cic.    tanta    clem,entia,    tantôt 
modus.  Ctc.  defatiijatione  ma- 
gis  et  errore  quam    misericor- 
diâ  et  modo  aliqaando  csedëre 
destiterunt.  Liv.  tantus  in  sum- 
mâ   potestate   omniam    rcram 
modas.  Tac.   [hist.  I,  83].  mo- 
dam adhibêre  in  aliqaâ  re.  Cic. 
[de  Or.  II,  59,   238].   nallo  mo- 
do adhibito.  Cic);  modestia, 
se,  f.  Cic. Sali.  Sen.  (souv.  uni 
à  modus  ou    à    moderatio,  ex.: 
neqae  m.odum  neqaemodestiam 
habUre.  Sali,  ita  cam  potentiâ 
avaritla  sine  modo  modestiâque 
invadère.  Sali,  eos  mores,  eam 
modestiam  viri  cognovi.  Sali. 
non   magis  [praecipiunt]  qaam 
simplicitatem  ,    qaam    modes- 
tiam ac  moderationem.  Sen.); 
temperantla,  se,  t.  Cic.  etc. 
fex.:    tempérons    qaem    Grxci 
■Twçpova  appeUant,eamqae  vir- 
tatem  auçpotrjvrjv  vOcant,qaam 
soleo  eqaidem  tam  tamperan- 
tiam.    tam.    moderationem  ap- 
pellare,    non    nannaam    etiam 
modestiam.  Cic.    [Tusc.   III,  8, 
16].  summa  fait  ejas  in  victa 
temperantia.    Cic.  eOdem   tem- 
perantid  ati.  Cic  temp.  et  mo- 
deratio natarx  taœ.  Cic.  temp. 
inprxtermittendis  volaptatibas 
ccrnitar.  Cic.  temperantia  vo- 
laptatibas imperat.Sen.);  con- 
tinentia. se.  f.  Ci'-,  etc.  jtrad. 
d'syv.oiTetot.  s'opp    a  libido,  li- 
bidiries,  intolentia.e\.:  c.  prinr 
cipixm.  Cic.  conferle  hajas  li- 


MOD 

bidinet  cam  illius  continentia. 
Cic).  Montrer  de  la  — ,  mode- 
ratam  se  prxbëre.  Cic.  Avec — , 
moderatè,  adv.  CJc.  modicè, 
:ulv.  Cic.  Avec  une  sage — ,  mo- 
dicè ac  sapienter.  Cic.  Sans  — , 
elfrenatë,^v.Cic.  Homme  sans 
— ,  liomo  intempérant.  Cic.  ^ 
Action   de   modérer  qqch.  Voy. 

ATTÉ.NUATION. 

modéré,  ée  adj.  Qui  s'abstient 
de  tout  excès.  Modéra  (us,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
insolens,  superbas,  ex.:  honio 
in  omnibat  vitx  partibas  mo- 
deratus.  Cic  moderatissimi  ho- 
mines  et  continentissimi.  Cic); 
modesius,  a.    um,  adj.  Cic. 
etc.  ^ex.:    m.    homo.    Cic.   non 
modettior  ero.  Cic.  ad  omniu 
alla  modestas.   Sali.);   modi- 
cus,  a,  UDJ,  adj.  Cic  etc.  (ex.; 
modica  est.  Plaat.  modici  fai- 
mus.  Cic);  temperatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  f.  homo. 
Cic.  temperatior    in    victoriâ. 
Cœl.  ap.  Cic.  homo  temperatis- 
simas.   Cic);   temperans,   p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  t.  homo.  Cic. 
homo   temperantissimas  Cic); 
continens,  p.  adj.  (ex.  :  con- 
tinentem  esse    in    omni    victa 
caltaqae  Cic).  Etre  —,  medio- 
critatem   tenére.    Cic.    Etre  — 
dans  l'exercice  du  pouvoir,  tem- 
perùre  in  potestatibas.  Sali.  Se 
montrer  —   dans    la    victoire, 
temperàre  victorix.  Sali.  Etre 
—  au  profit  de  qqn,  temperàre 
alicai.    Cic    —    aans   sa    ven- 
geance, remissiorin  alciscendo. 
Cic.  Caractère  — ,  temperantia 
natarx.  Cic  ^   Qui   est  éloigné 
de  l'e.Kcès.  Moderatus,  a,  um. 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  otiani. 
Cic.  Cxsar    moderatissimi  at- 
que   hamanissimi    fait  sensâs. 
Plane  ap.  Cic);  modicus,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  m.  con- 
vivia  [opp.  à  immoderatx  epu- 
Ix].  Cic.  modicx  potiones.  Cic. 
m.  exercitationes.  Cic);   tem- 
peratus.  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  (.  mens.  Cict. mores 
Cic.  oratio  temperatior.  Cic). 
Pouls    égal    et   — ,   arteriaram 
palsas  stabilis.  Plin.    Passions 
— ,   mediocritates  pertarbatio- 
nam.  Sen.  Les  — ,  qaieti  et  mo- 
deati.  Sali. 

modérément,  adv.  D'une  ma- 
nière modérée.  Moderatè,  adv. 
Cic.  Temperatê,  adv.  Cic.  Mo- 
deste, adv.  Cic.  Sali.  Modicè, 
adv.  Cic.  Liv.  (cf.  m.  vinosas. 
Liv.).  Qui  use  —  du  plaisir, 
tcmperator  volaptatis.  Sen. 
User  —  de  la  fortune, moderari 
fortanx  suas.  Liv. 
modérer,  v.  tr.  Eloijjner  de 
W-xcè-.  Moderari,  dep.  intr. 
Cic.  et  ■.  (ex.:  animo  et  orationl 
moderari,  cam  sis  iratas.  Cic 
m.  ira;,  odio.  Liv.  on  dit  aussi 
modam  tenére  dictoram.  Cic. 
modam  adhibêre  alicui  rei.  Cic. 
moderationem  adhibêre  in  ali- 
qaâ re.  Cic.  capiditatibas  mo- 
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dum  (acëre.  Cic);  temperàre. 
iiitr.  Cic.  etc.  (ex.:  t.  sibi.  Cor- 
nif.  ijse».  t.  linguœ.  Liv.  ir,r. 
Liv.iaetitise.  Liv.)\  continére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  se  continére. 
Cic.  lingaam  continére.  Sen. 
omnes  capiditates .  Cic.  appeti- 
tiones  c.  [opp.  i  remittëre].  Cic. 
in  Ma  cupiditate  contineri 
|opp.  à  jerri  libidine].  Cic); 
minuére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
iiiminoeb);  mitigàre,  tr.  Cic. 
'Hc.  (voy.  ADOUCIR,  apaiser). 
moderne  (lat.  post.  moderna$. 
Ennod.),  adj.  Qui  est  de  notre 
temps  ou  d'un  temps  relative- 
ment récent.  Recons.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  Grseci  recentiorcs. 
Cic):  Bovus,  a,  uzn,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  novi  rhctores.  Tac. 
on  dit  aussi  qui  nunc  est  ou  ut 
nanc  (It.  Cic);  bic,  bsec,  boc. 
•i.ij.    dém.    Cic.    etc.    (ex.:  hœc 

ftas.    Cic.     voy.    CONTEMPOR.tlN). 

Les   temps   — ,  hxc  ou  nostra 
xtas  OU  hsec  tempora.  Cic  hsec 
ou  nostra  ou   recentior  memo- 
ria.  Cic.  L'histoire  — ,   nostra- 
ram  reram   historia.  Cic.  me- 
moria  œqaalis.    Cic.    Les    phi- 
losophes  —,  philosophi   liaj'as 
memoriœ.  Cic.   Les  auteurs  — , 
et    sabst.    les  — ,    recentiores, 
um,  m.  pi.   Cic. 
moderner,  v.   tr.    (Arch.)  Mo- 
derniser. Voy.  ce  mot. 
moderniser,    v.   tr.   Transfor- 
mer   un  édifice  ancien    et,  par 
e.vt.  le  style,ro]tlioyrapho  d'un 
auteur   ancien',   selon    le    goût 
moderne,  ad  hujas  setatis  (ou  sse- 
cali\  rationem  {ou  morem)  ins- 
titiiére  ou  componëre.  Cic.  Ad 
nova  exempln  componëre.  Cic. 
modeste,  adj.    f.Arch.)  Modéré. 
Voy.  ce  mot.  ||   (Spéc.)  Eloigne 
ilu  l'aste  et  de  l'éclat.   Modes- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  {ex.: 
erat   modesfas,    prtidens.    etc. 
Nep.);  zaodicus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (e.x.:  m.  convitria.  Cic. 
suppellex  m.,  non  multa.  Xep. 
mea  pecunia    [-  ma  fortune  •] 
est  ad  vulgi  opinionem  medio- 
cris.  ad  taam  nalla,  ad  meam 
modica.  Cic).  Fortune  —,  me- 
diorritas,   atis,    C.  Hor.   'Table 
—  ,   tenais    vicias.   Cic.  tenais 
mensa.  Hor.  Une  mise  —,  ha- 
milis  vestitas.  Nep.  —  débuts 
res  a  parvâ  origine  orta.  Liv.  — 
part,  particala,  se,  f.  Cic. T  Qui  a 
une   opinion    médiocre   de  son 
mérite.  Modestus,a.,  uzn, adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  adolescentuli  mo- 
destissimi  pudor.  Cic.  epistola 
modettior.    Cic.    modestissimi 
mores.  Cic);  verecuDdus,  a, 
um,  adj.    Cic.  etc.    (ex.:    v.  in 
postalandû.   Cic.    on  dit  aussi 
nyinime  ambitiosas.  Cic).  Phy- 
sionomie  —,  modeatia  valtûs. 
Oaint.   D'un  air   —,  modeste, 
alv.  Cic.  verecandê,  adv.  Cie. 
',  Qui  fuit    tout  excès,  toute  li- 
b-T'té     contraire     aux    bonnes 
m;niirs.  Modestus,a,um.  adj. 
Cto.   ato.  (ex.:  rmlier  proba  et  I 
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modesta.  Ter.  videos  dolere 
(lagitiosis  modeslos.  Cic.  m.  in- 
cessas. Sen.).  Voy.  réservé,  pu- 
dique. 

modestement,  adv.  D'une  ma- 
nière modeste.  |  (Arch.)  Avec 
modération.  Voy.  modération, 
MORÉRÉMENT.  ||  f.Spécialt.)  D'une 
manière  éloignée  du  faste,  de 
l'éclat.  Modeste,  adv.  Plaut. 
Modicê,  adv.  Cic.  etc.  (cf.  uti 
m.  aliqaà  re.  Cic).  ^  Avec  une 
opinion  médiocre  de  son  mé- 
rite. Modeste,  adv.  Liv.  (cf.  m. 
de  se  loqui.  Liv).  Sine  arro- 
gantiâ.  Cic.  S'exprimer — ,  mo- 
deratione  dicendi  ati.  Cic.  * 
En  évitant  toute  liberté  con- 
traire aux  mœurs.  Modeste,  adv. 
Ter.  Cic.  Verecandê,  adv.  Lïv. 

modestie,  s.  f.  (Arch.)  Modéra- 
tion. Voy.  ce  mot.  I|  (Spécialt.l 
Caractère  de  ce  qui  est  éloigné 
du  fa.ste,  de  l'éclat.  Modestia, 
se,  f.  Cic.  Moderatio,  onis,  t. 
Cic.  Voy.  SIMPLICITÉ.  \  Qualité 
de  celui  qui  a  une  opinion  mo- 
dérée de  sa  valeur.  Modestia, 
s-,  S.  Cses.  Verecandia.  œ,  f. 
Liv.  Pador,  oris,  m.  Cic.  (cf. 
laadibus  padorem  onerâre . 
^'"O- 1  Qualité  de  celui  qui  évite 
toute  liberté  contraire  aux  bon- 
nes mœurs.  Modestia,  œ,  f. 
Plaat.  Qaint.  Verecandia,  œ, 
i.  Qaint.  Saet. 

modicité  (lat.  post.  modicitas. 
Ven.-Fort.),  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  modique.  Mediocri- 
tas.  atis,  f.  Cic.  (cf.  m.  rei  fa- 
miliaris.  Saet.).  Exigaitas,  atis, 
f.  Cic.  Tenuitas,  atis,  f.  Cic.  La 
—  du  prix,  vilitas,  atis,  f.  Cic. 

modification  (lat.  modificatio. 
Sen.  Gell.),  s.  f.  Changement 
qui  s'opère  dans  une  chose  sans 
en  altérer  la  nature  essentielle. 
Voy.  CHANGEMENT.  Apporter  des 

— ,    voy.  MODIFIER.   Avec   la   

suivante,     com    eo    ut    (et    le 

Subj.j...  Cic.  ita  tamen  ut  (et 
le  Subj.)...  Cic.  (T.  de  gramm  ^ 
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des  mots  ^selon  les  cas  et  les 
temps),  transitio,  onis,  f.  Prise 

modifier  (lat.  post.  modificâre 
[•  arranger  selon  les  règles  et 
imposer  une  règle  •].  Apul. 
Fronto.  Symm.),  v.  tr.  Chan- 
ger (une  chose)  sans  en  altérer 
la  nature  essentielle.  Immature 
aliguid  de  aliqaâ  re.  Cic.  (cf. 
i'mm.  aliquid  de  institutis  prio- 
rum.  Cic).  Voy.  changer.  — 
une  loi,  aérogare  legi  ou  ali- 
quid de  lege.  Cic.  —  profondé- 
ment, permatàre,  tr.  Cic.  Se 
—,  matâri,  pass.  moyen,  réfl. 
Cic.  (lecti,  moyen,  réfl.  Cic. 

modillon,  s.  m.  Sorte  de  con- 
sole sous  le  larmier  de  la  cor- 
niche, Mutulus,  i,  m.  Vitr. 

modique',  adj.  Peu  considé- 
rable (pécuniairement).  Modi- 
cus,  a,  um.  adj.  Cic.  Ejcigaus, 
a,  U7)i.  adj.  Cic.  Tenuis,  e,  adj. 
<-ic.  Prix  — ,  parvum  pretium 
Cic.  vilitas,  atia,  f.   Ctc.  Esti- 


mer à  un  prix  très  — ,  tenuit- 
simë  sestimâre.  Cic. 
modiquement,     adv.      D'une 

manière  modique.  Voy.  peu. 
modulation ,    s.     f.    Inflexion 
variée  de    la    voix.    Modulatio 
vocis.   Qaint.  et   simpl.  modu- 
latio, onis,  f.  Quint.  Fi&xiones 
vocis  ou  in  canta.  Cic  |  (Spé- 
cialt)  Passage  d'un  ton  dans  un 
autre.  Transitas,  ûs,  m.  Justin. 
module,   s.    m.  Demi-diamètre 
du  bas  du    fût    de    la   colonne, 
servant  de  mesure.  Modulas,  i, 
m.  Vitr.  Il  (Fig.)  Voy.  mesure.  || 
(P. anal.)  — d'une  médaille,  voy. 
puMÉTiiE.   —    d'eau,    modulas, 
i,  m.  Frontin. 
moduler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Rendre   par    des    inflexions  va- 
riées de  la  voix.  Modalâri,àép. 
tr.  Virg.  Modulé,  modulatus,  a. 
um,    p.   adj.    Plin.    |    V.  intr. 
Passer  d'un  ton  dans  un  autre. 
Modulàri,  dép.  intr.  Mart.  Cap. 
Transitam  facërein{et  l'Ace.)... 
Mart. -Cap. 
moelle,  s.   f.  Substance   molle 
qui    remplit   la    cavité   des   os. 
Medulla,    se,  f.    Cic.   Virg.  Ov. 
Rempli    de   — ,    medallosus,  a, 
um,  adj.  Cels.  H  (P.  anal. )  La — 
épiuière, medaHa;  edorso.  Plin. 
Il  (Fig.)   La  partie  la  plus  subs- 
tantielle.   ^ledulla,  se,  f.   Enn. 
Flos     ac     robur.    Cic    Nervi, 
oram,  m.  pi.  Cic.  Suças,  i,  m. 
Cic.  (cf.  s.  et  sangais  orationis. 
Cic).    Extraire   la  —  de  qqch., 
excellentissima  qaseque   libàrc 
ex  aliquO.  re.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Ce 
qui   donne  de  la  vigueur.  Voy. 
FORCE,  VIGUEUR.   |  La   partie    la 
plus    intime    de   la   substance. 
Medalla,  se,  f.   Virg. Voy.  coevr, 
ENTRAILLE,  t  (P.  anal.) iMoëlle  des 
végétaux.  Medalla,  se,  f.  Plin. 
moelleusement,    adv.    D'une 
manière    moelleuse.      Molliter, 
adv.  Cic. 
moelleux,  euse,adj.  Qui  con- 
tient de  la  moelle.  Medallosus, 
a,  um,  adj.  Cels.*i  (P.  ext.)  Qui 
présente    au    toucher   le  carac- 
tère   doux    et   onctueux   de    la 
moelle.  Mollis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:    m.    lana.   Cic.  cubile  seu 
molle sea  darum.Cels.):  lenis, 
e,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  vinum  le- 
nius.  Ter.).  Le  —  de  la  laine, 
mollitia  lanse.  Plin.  Les  oiseaux 
font   des   nids  — ,  aves  mollis- 
simê    nidos   sabsternant.    Cic. 
Substantivt.  Le  —  de  la  toile, 
du  vin,  lenitas  Uni,  vini.  Plin. 
Donner  du  —  à  qqch.,  molllre, 
tr.  CiC.  (cf.  m.  lanam  trahendo 
ou   simpl.    m.   lanam.    Cic).  \\ 
Fig.  Doux  et  souple.  Mollis,  e, 
adj.  Cic.  etc.    (ex.:  signa  mol- 
liora.  Cic.   mollis   glomeratio. 
Plin.).  Voy.  doux,  souple.  Avoir 
des    mouvements  —  (en    mar- 
chant, en  dansant),  molliter  ire. 
Prop.    incedère.    Hor.  molliter 
membra  movêre.  Hor.  Un  tim- 
bre —,  lenis  vox.  Co mi f.Sah'- 
tantivt.  Le  —  des  mouvements, 
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lenes  motos.  Qaint.  Le  —  de  la 
voix,  lenitas  vocis.  Cic.  Des 
BtaCues  qui  ont  plus  de  —  e'^de 
souplesse,  moUiora  signa.  Cic. 
Peintre  dont  le  coloris  manque 
de  — ,  pictor  in  coloriba»  au- 
ras. Pfin 

moellon,  s.  m.  Pierre  de  petite 
dimension  employée  pour  con- 
struire.   Cxmentum,  i,  n.  Cic. 
Plin.   Fait  de  —,  cssn\enticias. 
a,  um,  adj.  Vitr.  —  d'appareil 
^équarri    pour  être  employé  eu 
parement),  (rontati  (s.  e.  lapi- 
de5\  oram,  m.  pi.  Vitr.  Plin. 
mœuf  (lat.  modtts).  s.m.(Arch.) 
Mode  des  verbes.  Voy.  mode. 
mœurs,  s.  f.  pi.  Habitudesd'un 
individ.i,  d'un  peuple, relatives 
à    la    pratique    du    bien    et  du 
mal.  Mores,  um,  m.  pi.  Cic, 
etc.    (ex.:    moram   perversitas 
MUS.  Saet.  mores  commodi.Cic. 
dissoluti.  Ptned.  moret  feri  im- 
manisqae  natara.  Cic.  alicajus 
mores  integri.  Cic.  mores  per- 
diti.    Cic.   pessimi.    Tac.  pars 
una    philosophise.    qaâ    mores 
conformariputentar.  Cic.con- 
graére   cam  alicajas   moribus 
et  naiarù.  Cic.  hoc  vitâ  et  mo- 
ribas  comprobôre.  Cie.  dCoCri- 
bëre  hominum  sermones    mo- 
resque. Cic.   imitari  avi  mores 
disciplinamqae.  Cic).  Qui  a  de 
bonnes  —,  bene  {melius,  opti- 
mé)  moratas.    Cic.   Qui    a    de 
mauvaises  — ,   maie  moratas. 
Plaat.  La  police  des  —,  moru,m 
praefectara     Sact.  Qui  n'a  pas 

de ,  qui  est  sans  — ,  inhones- 

tas.  Cic.  tarpis.  Cic.  ou  tarpis 
atqae   inhonestas.   Cic.  {homo 
ou  malier)  malis  (ou  corruptis) 
moribas.  Cic.  \\  (Par  ext.1   Les 
—  oratoires,    mores.    Qaint.    1 
Habitudes  d'un  individu,  d'un 
peuple,  relatives  à  la  manière 
de  vivre,  aux   usages.   Mores, 
um,    ni.  pi.   Cic.  etc.   (ex.:  re- 
pente exaëre   antiqaoi    mores. 
Liv.  moram  gravitas.  Cic.  ali- 
cajas  mares  indaére  ou  imita^ 
ri.  Cic.  peregrinis  ou  externis 
moribas  se  oblinére.  Cic.  voy. 
USAGE,  habitude).  ||  (Spéc.)   Ma- 
nière  d'être   qui  convient    aux 
personnages  selon    leur   condi- 
tion, leur  pays,  leur  siècle,  etc. 
.Mores,   um, 'm.    pi.   Ter.  Cic. 
Comédie  où    les   —    sont   bien 
observées,  morata  recté  fabala. 
Hor.  Il  (Par  anal.)  Les  habitudes, 
la   manière   de   vivre  des   ani- 
maux. Mores,  am,  m.    pi.  Col. 
(cf.    mores   eqaorum,   pecadis, 
etc.  Col.). 

mofette  et  moufette,  s.  f. 
(Arch.)  Exhalaison   méphitique. 

Voy.   EXHALAISON,    MÉPHITIQUE. 

moi  flat.  mé),  pron.  pers.  et  s. 
m.  Pronom  sing.  de  la  1"  per- 
sonne. BgO  (génitif  mei, 
dat.  mihi,  ace.  me,  abl.  me), 
pron.  pers.  ||  Remplaçant  ■  me  • 
comme  compl.  direct  après  un 
verbe  à  l'impératif.  Me.  Cic. 
etc.  (cf.  sine  me  abire.  Plaat.). 


Après  ou  avant   un  verbe  pour 
renforcer   l'affirmation.    — ,  on 
m'appelle    lion,    ego    nominor 
leo.  Ptued.    Après  les  loc.  con- 
jonctives   •    plus    que.     moins 
que...  >.  Tu  es  plus  grand  que 
moi,  major   es   quam  eyo  snm 
ou  me  major  es.  A.  Tu  es  moins 
célèbre  que  — ,  tua  gloria  mi- 
nor  est  nostrà.  Ov.   Après  une 
préposition.  Tout  cela  est  à  — , 
Lto  measunt.  rirj.  Cet  homme 
est   à  moi    (je   le    tiens),    meus 
hic  est.   Plaat.  Ce   n'est  pas  à 
—  de,  non  est  meom  (et   l'In- 
fin.).  Cic.    Le    plan   est   de   —, 
mea  est  dcscriptio.Cic.  Le  sou- 
venir que  tu  as  de  —,  memoria 
nostri    tua.    Cic.   Aie    pitié    de 
moi,  te   misereat  mei.  Ter.  Sa 
haine  pour  — ,  odium  mei.  Cic. 
Les     accusations     qu'on     porte 
contre   — ,   crimina    mea.   Liv. 
Avec   — ,    mecam.    Cic.  (Arch.) 
Sabstantivt.  Garder  son  quant 
à  — ,  c.-d-d.  se  tenir  sur  la  ré- 
serve,   voy.    RÉSERVE.    Chez  — 
(dans  ma  maison),   domt  mese 
ou    domi.     Cic.  Quelqu'un    de 
cliez  — ,  voy.  compatriote,  con- 
ciTOYE.s.  Substantivl.  Mon  chez 
— ,  voy.    LOGIS.     Il    Remplaçant 
.  me- complément inJirectaprès 
r.u  impératif.   Dis-moi,  die  mi- 
/.(.    Hor.   A    moi    (exclamation 
pour   faire    venir   qqn    près  de 
soi),  hoc  ades.  Virg.   A  —,  ci- 
toyens I   saccarrite  ciies.  Hor. 
Voy.  SECOURS.  Il  Quant  àmoi(en 
ce  qui  me  concerne),   ego    qai- 
dem.    Cic.    eqaidem.    Cic.  ego 
vero.  Cic.  qaod  ad   me  attinet. 
Cic.  11  Avec  le  sens  e.vplétif.  Ap- 
pelle-moi   cet    homme,    evoca 
hune  hominem.    Ter.   1    Rem- 
plaçant   •  je    •    comme    sujet. 
Ego,  pron.  Cic.  Ego  ijoje  ou  epo- 
met.  Hor.  — ,  je  suis  Sosie,  c'est 
—  qui  suis  Sosie,  eqaidem  So- 
sia  sam.    Plaat.    —  qui...,  ille 
ego  qui...  Virg.  Je  ne  le  retuse 
pas,  moi,  non  eqaidem  recaso. 
Cic.  Vous  et  —,  ego  et  tu.  Cic. 
— ,  m'avouer  vaincue  et  renon- 
cer à  une  telle  entreprise  !  me- 
né   incepto    desistére    victam! 
Virg.  Il  Suivi  du  mot   •  même.  • 
Moi-même, ejo ipse.  Cic.egomet. 
Cic.  Pour   ne    pxs  me  moquer 
de  — même,  ne  n^fi  ipsam  irri- 
deam.     Cic.     J'agirai    par    -— 
même,  agam  per  me  ipse.  Cic. 
^  S.  m.  Le  moi  (la  personne  de 
.  hacun).  Qaisqae.  Cic.    (cf.  nec 
enim  ta    es,  qaem  ^orma  ista 
déclarât,    sed    mens    cajasqae  : 
is  est  qaisque['  l'âme  de  chacun, 
c'est  son  moi  •].  Cic. JRep.  VI, 
261).  Mon  —,ego.  Cic.  Ton—,  ta. 
Cic.  Son  —,  ipse.  Cic.  (aux  cas 
obliques,  sui    ipsias,    sibi   ipsi, 
ipsam  ou  ipse.  Cic.).   Je  consi- 
dère   un   ami   véritable  comme 
un  autre — ,  intaeor  veram ami- 
cum   tamqaam  aliqaod  exem- 
plar    m^i.    Cic.   1    (Philos.)   La 
personne      humaine  ,      autant 
qu'elle  a  conscience  d'elle-mê- 
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me.  Qaisqae.  Cic.  (voy.  ci-des- 
sus). /Inimus,  i,  m.  Cic.  Mens, 
mentis,  f.  Cic.  La  meilleure 
partie  du  — ,  pars  melior  mei. 
■Sen.  Le  —  est  immortel,  nihil 
périt  de  nostro.  !ien.  Fig.  Un 
autre  — même,  ego  alter  ou 
alter  ego.  Cic.  (cf.  me  enim  ip- 
sam malto  magis  accusa  ;  dein- 
de  te  quasi  me  alteram.  Cic. 
■   r    idem. 


[Att.   III,    15,  il),    altei 
Cic.  (am.  21,  82). 


moignon,  s.  m.  Extrémité  qui 
reste  d'un  membre  amputé.  Id 
quod  cartum  est.  Curt.  Tran- 
cum  membram.  Cels.  Trancse 
manus.  Sen.  \\  (Par  aual.)  Ce 
qui  reste  d'une  grosse  branche 
d'arbre  coupée.  Truncas,  i,  m. 
Plin.  Il  (P.ext.)  Membre  à  l'état 
rudimeutaire.  Voy.   tro.nçon. 

moindre,  adj.  comparatif  de 
l'adjectif  ■  pLtit  •.  MinoT,us, 
adj.  au  Comp.  Cic.  etc.  (ex.:  m. 
pecumo.  Cic.  minor  dignitatis 
grddas.  Cic.  Hibernia  dimidio 
minor  qaam  Britannia.  Cœs.). 
Un  nombre  —  de  navires,  pau- 
ciorj,  navigia.  Auct.  b.  A[r. 
Péril  — ,  levius  periculum.  des. 
Les  gens  de  —  condition,  te- 
naiores,  m.  pi.  Cic.  inferior  di- 
gnitas.  Cic.  Avoir  une  influence, 
une  puissance  — ,  minus  valêre 
ou  pollêre.  Cic.  1  Le  moin- 
dre. Superlatif  relatif  de  l'adj. 

•  petit  -.  Minimus,   a,   um, 

I  adj.  Cic.  etc.  (ex  :  ne  minim.i 
qaidem  dabitatio.  Cic.  qa,vli- 
bet  minima  res.  Cic.  ininimx 
tenaissimseqae  res  |-  qui  n'ont 
pas  la  m.  importance  ■].  Cic. 
minima  de  malis.  Cic).  Ne  pas 
faire  le  —  cas  des  dieux,  deos 
facëre  minimi.  Plaat.  Qui  n'a 
pas  la  —  amljitiou,  minime 
ambitiosas.  Cic.  Ce  n'est  pas 
i-on  —  titre  de  gloire,  non  in 
ultimis  laudam  est.  Liv.  La  -- 
partie,  la  —  quantité,  mini- 
mum, i,  n.  Cic.  Il  UB  ressentit 
pas  la  moindre  émotion,  ne 
tantulum  quidem  commotas 
est.  Cic.  Ne  pas  dire  le  —  mot, 
ne  verèum  quidem  [acéré.  Cic. 
Les  —  bourgeois,  komines  in(i^ 
mi  ordinis.  Cic.  1  Hubstantivt. 
(En  pari,  des  personnes.)  Le  — 
d'entre  nous,  quilibet  unus  ou 
unus   quilibet.    Liv.    Quint.  Le 

d'entre   les  esclaves,  pof.tre- 

mus  servoram.  Sali,  extrema 
mancipia.  Sen.  Le  —  des  sol- 
dats, unus  turb:e  jiùlitaris.  Liv. 

Le   des   sénateure,  unus    se- 

nator  vel  tenaissi.mas.  Cic.  En 
pari,  des  ch.   (Arch.)  Le  —   (ce 
qu'il  y   a  de    moindre),    mint- 
mam,  i,  n.  Cic 
moindrement,  adv.  D'unema- 

nieie  moimlre.  Voy.  moins. 
moine.     Religieux    clottré   qui 
vit    loin  du  monde    Monachus, 
i,    m.  Paal.-Nol.    De  —,  voy. 

MONACHAL,      MONASTIQUE.      L'habit 

ne  fait  pas   le  —,  non  omnes 

nui  habent  citharam,  cithnrm- 

I    di.   Varr  (R.  B.U,1,3).  1  ^Fifi.) 
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Sorte  de  bassinoire.  Voy.  bassi- 
Noiiîi;.  Il  (Arch.)  Donner,  bailler 
le  — ,  c'.-d-d.    poiter   malheur, 
voy.  MALHEUR,  ou  taquiner,  tour- 
menter, voy.  ces  mots. 
moiaeau,    s.    m.    Passereau    à 
plumage  gris.   Passer,  eris,  m. 
Cic.    Petit  — ,  passercalas,   i, 
m.  Cic. 
moinesse,   s  f.  Voy.  nonne. 
moins,     adv.      Comparatif    de 
l'adverbe  •  peu  -.  Minus,  adv. 
Cic.  etc.  (ex  :  plus  minas  [-  plus 
ou  moins  •].   Hirt.    minus    mi- 
nusqae  [«  de  m.  en  m.  •].  Ter. 
Liv.  nihil  minas.  Ter,  Cic.  non 
minus.  Cic.  Liv.   liaad  minas. 
Liv.  neqae  minas.  A'ep.   minus 
qaam...    Cic.   minas  copiaram 
âatam.  Liv.  minas  m,ulti.  Cic. 
minas  muUœ  statuœ.  Cic.haud 
minas  dao    milia  [-  pas   m.  de 
deux  raille  •].  Liv.  minus   tri- 
ginta  diebus  [•  en  m.  de  trente 
jours    "].    Cic.    nemo    illo    fait 
minus  emax.  Nep.  facère  dimi- 
dio    minas    palos.    Varr.    uno 
minas  teste  habëre.  Cic.  malto 
minus.  Cic.  paulo  minus.  Cic. 
(juanto    reram    minas,    tanto 
minus  capiditatis  est.  Cart.  co 
minus...     quo      minas...     Cic. 
niliilo  minus  [•  ni  plus,  ni  m.  •]. 
l'iaat.    nilLil    minas    putaram 
«3o[- je  ne  songeais  à  rien  m.  •]. 
Cic.    avec    un     verbe     ordin.  : 
qaas  minas  intellexi.  Cic.  avec 
un  verbe  de  pri.x  ou  d'estime  : 
aliqaem    ou    aliquid    minoris 
facére.    Cic.    constàre   dimidio 
minoris  [•  moitié  moins  •].Cic.y 
En  —  de  dix  jours,  intra  deci- 
mam  diem.  Liv.  En  —  de  rieu, 
puncto   temporis.   Cic.    Je    ne 
puis    le  vendre    à  — ,   minoris 
vendëre    non  possum.   Cic.    A 
—  de,  à  —  que,  à  —  que  de..., 
nisi,  conj.  Cic.  (voy.  si  [■  ne... 
pas  "]).  Huit  —  deux  font  six, 
daobus  de    octo   dedactis  se.v 
reliqui    fiant.      ^     Le     moins, 
superl.  de  l'adv.  •  peu  ■.  Mi- 
nime, adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  qua 
minime  arduus  ascensas   vich;- 
btttar.  Cœs.  pars  minime  firma 
hostiam     Cœs.    mihi    Pompo- 
nias    minime    displicebat.  Cic. 
qaod    ad   te  m.inimë    or)\niam 
pertinebat.    Cic.    minime  gen- 
tium  [.  pas  le  moins  du  mon- 
de -].  Ter.).  Au  — ,  tout  au  — , 
pour  le  — ,  à  tout  le  — ,  utiqae, 
adv.  Cic.  Liv.  Du  — ,  saltem, 
adv.  Cic. 
moirer,    v.    tr.   Apprêter    une 
étoffe   de    manière    à    produire 
des   reflets   chatoyants.     Moiré, 
andatas,  a,  um,  adj.  Plin.  (I.V, 
103).  Undalatas,    a,   um,    adj. 
Varr.  Plin. 
mois,  s.  m.  Une  des  douze  divi- 
sions de   l'année.  Mensis,  is, 
m.    Cic.  etc.  (ex.:   m.   lanaris. 
Vitr.  dimidiatas.  Cic.  sestivas, 
hibernas.  Saet.  intra  se^r  men- 
siam    et    anni    spatium.    Liv. 
multoram  mensium  labor.  Cses. 
daoram     mensiam      indatiœ. 
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.lastin.  singalis  mensibus.   Liv 
in  sinijulos    menses.   Nep.  bis, 
ter  in  mense.    Varr.  saperiori- 
bas      mensibus.     Cœs.     paacis 
ante   mensibus.   Cœs.   mensem 
vertentem    [-  durant  un   m.  "J 
servire.    Piaat.    tertio    quoqae 
mense  [•   tous  les   trois  m.  -]. 
Cic).  Qui    revient  tous   les  — , 
menstruus.  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  MENstKL  .  Qui  dure  un 
— .  ii\m  —,  menstruus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  vita.  Cic. 
m.  spatium.Cic.  cibaria.Cic.)  .Do 
doux,  trois,  quatre,  cinq.  S'X  — , 
bimestris,    e,  adj.    Cic.    etc. 
(ex.;  b.  stipendiam.  Liv.  b.  con- 
sulatas.  Plane,  ap.  Cic.  [ep.  X, 
2i,    6]);   trimestris,    e,    adj. 
Varr.    Col.   l'Un,    iiaet.    (ex.  : 
spatiam.  Plin.  t.  hœdi.  Varr.]; 
quadrimestris,  e,  adj.  Varr. 
aaet.  (ex.:  q.  aynas.  Varr.  con- 
salatus.  Saet.):  quinquemes- 
tris.  e,    adj.    Varr.  Plin.   (ex.: 
pulli.    Varr.    agni.  Plin.);   se- 
mestris,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
infans.  Liv.  regnam.  Cic . annua 
ac  semestris  censura.  Liv.  dies 
aat  nox.   Varr.   s.  consalatus. 
Varr.).  Le  1"  du  —,  Kalendœ, 
arum,   f.    pi.  Cic.    Le  5  du   — 
(Janv.,  Févr.,  Avril,  Juin,  Août, 
Sept.,  Nov.,  Dec),  nonx,  aram, 
f.   pi.    Cic.  Le   7   du  —  (Mars, 
Mai,  Juillet,  Oct.),  nonœ,  aram, 
t".   pi.  Cic.  Le  13  du  —  (où  les 
nones  tombent  le  5),  le  15  du  — 
(où    les  nones   tombent    le   7), 
idas,  anm,  f.  pi.  Cic.   etc. 
moise,     (lat.    mensa,   planche, 
table)  s.   f.  Pièce  de  bois  plate, 
jumelle     formant     un     assem- 
blage avec  une  autre  pièce.  Ja- 
gum,  i,  n.   Vitr. 

moisir  (lat.  pop.  macîre,  class. 
mucêre),  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Se  couvrir  de  végétaux 
cryptogamiques  qui  altèrent  la 
substance.  Macescëre,  intr. 
Plin.  (IX,  131;.  Macqrem  et  si- 
tum  contrahëre.  Col.  Sita  et 
macore  corrampi.  Col.  situm 
dacëre.  Quint.\\  Fig.  —  (qq.  part), 
senescëre,  intr.  Cic.  languescë- 
re,  intr.  Cic.  ^  V.  tr.  Couvrir 
de  végétations  cryptogamiques 
qui  altèrent  la  substance.  iSita 
operlre.  Plin.  mucescére,  intr. 
Plin.  Se  — ,  Voy.  plus  haut. 
Moisi,  macidas,  a,  am,  adj.  Jav. 
Sita  obsitas.  Cic.  Au  participe 
pa.ssé  pris  substantivement.  Le 
moisi, voy.  moisissure.  Sentir  le 
— ,  redolëre  situm,.  Plin. 
moisissure,  s.  f.  Altération 
produite  par  les  végétations 
cryptogamiques,  e«,^.  ext.,  par- 
tie décomposée,  altérée.  Macor, 
oris,  m.  Col.  Sitas,  ûs,  m.  Col. 
moisson,  s.  f.  Récolte  de  blé  et 
des  autres  céréales.  Messio, 
onis.  f.  Varr.  (R.  R.  I,  50,  1)  ; 
messis,  is,  f. Cic. etc. (ex.:  mes- 
siam  tempore.  Plin.  calidiora 
atque  eo  matariora  messibas 
Apaliœ  loca.  Liv.  messem,  fa~ 
cëre.  Varr.  ou  peragêre.  Plin. 


messem  amittëre.  Cic.    messia 
nalla  faerat.    Cic).    Temps   de 
la  — ,    mctendi   tempus.    Varr. 
messia,    is,  f.    V'irg.    Quand   là 
—  est  faite,  demessis  segetibas. 
Col.    I|    (P.    ext.).   Ce    qui    est 
récolté  ou  à  récolter.    Messis 
is,  f.  Varr.    Virg.  Plin.  /.  (ex.: 
de     campis    sabvecta     messis. 
Plin.  /.);    seges,    getis,     i 
Cic.  ete.  (ex.:  lœtœ  segctes.  Cic 
demessis  segetibas.  Col  ).  (I  (Par 
ext.)  Poét.  Messis,  is,  f.  Ilirt.  * 
(Fig.).  Action  de  recueillir  une 
quantité  de    choses;    ensemble 
de     choies     ainsi     recueillie-. 
Messis,  is,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ilia 
Sullani  temporis  messis['  cette 
m.    de    victimes   au   temps   de 
Sylla    .].    Cic.  [parad.   6,    ;,6]); 
fructus,ùs,  m.  Cic  etc.  (voy. 
fruit)  ;  quœstus,   ùs,  m.  Cic. 
etc.    (e.\.  :    q.    mediocris.    Cic. 
qaœstas    magni   atque    uberes. 
Cic).  Riche  —,  proventus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  {ex.:aliarum  secan- 
daram  reram  velat  p.  secataa. 
Liv.  proventam  poetaram  hic 
armas  attalit.  Plin.  j.).  \\  (Spé- 
cialt.)  Les  bonnes  oeuvres  (t.  bi- 
blique). Voy.  OEUVRE. 
moissonner,    v.  tr.  Couper  et 
récolter   les   céréales.    Metère, 
tr.    (ex.  :    m.    messem.    Plaat. 
farra.  Ov.);  demetére,  tr.  Cic. 
etc.   (ex.:    hordeam  Cato.    fra- 
mentam.  Cœs.  frumenta.  Liv.). 
Il  (Ab5ol.)  Metère,  abs.  Cic.  etc. 
(ex.;  in  metendo  occupati.  Cp"s. 
cam  est  matura   seges,  meten- 
dam.  Varr.;  on  dit  aussi  :  mes- 
sem facère.  Varr.).  ||  (Fig.;  Metè- 
re, tr.  Cic.  Capêre  fractam{ali- 
cajas  rei  ou  e.r  aliqaâre).  Cic. 
Percipëre     fractum     [alicajas 
rei    ou   ex    aliqaà    ré).  Cic.   î 
(Fig.).  Recueillir   en    quantité. 
Colbgëre,  tr.  Cic.  Voy.  récol- 
ter. Poét.  —  des  lauriers,  laa- 
dem  ex  bellicis  rebas  compa- 
ràre.  Cic.  Loc.  prov.  On  mois- 
sonne  ce  qu'on  a  semé,  ut  se- 
mentem  feceris,  ita  metes.  Cic. 
Il  Retrancher  par  un  coup  sou- 
dain. Metère.   tr.   Hor.    (ex.: 
primas    et   extremos    metendo 
stravit    humam.    Hor.      mctit 
Orcas    grandia     cam,    parvis. 
Hor.). 
moissonneur,  s.  m.  Celui  qui 
travaille  à  la  moisson.  Messor, 
oris,   m.    Cic.    De    —,    messo- 
ritts,  a,  am,  adj.  Cic. 
moite   (lat.   pop.  muscidas.   p. 
mucic/uius),  adj.  Légèrement  hu 
mide.  Humidus,  a,  um,  adj.  Ov 
Sabhumidus,  a,  um,  adj.  Cels 
Devenir  — ,  uvescëre,  intr.Lucr. 
Voj;.  HUMIDE.  Il  (P.  ext.)  Poét.  Le 
—  élément  (la  mer).  Voy.   hu- 
mide. 
moiteur,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui    est    moite.    Uvor,  oris,  m 
V^arr.  Voy.  auMiDiTÉ. 
moitié    (lat.    post.     medietas. 
Pallad.),    s.    f.    Chaque    partie 
d'un  tout  divisé  en  deux  parties 
égales.    A    —,    dimidius,    a, 
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nm,  adj.  Cic.  etc.  {ex.:  d.  jiin.i  , 
[.  la   m.    de    la   lune    ■].    l  itr. 
Plin.   nxensis   d.   Col.   d.  spa- 
ftum.   Xep-    pr-fliam.    Pitn.    d. 
altitado.  cr^sitiido.  Vitr.  leo-  ^ 
tiijal  dinùditim  ejas.  çuorf  reyi 
Dépendisses.  Liv.[\S.\ .  i6.  l-.]- 
dimidUi  pars  [-  la  m.  •].  PlMit.  l 
Cic.   dimidia  pars   terrœ.  tic.  i 
d.  pars  eA^rcifûs.   Sali,    hères  , 
ex  dimidiâ   parte.  Jet.  ex  dt-  \ 
midià  parte  minaére  nameram 
lejionam.    Liv.    dimidius    pa- 
tram,   dimidius    plebis    [•    m. 
patricien,  m.  plébéien  ■].  Liv- 
sub^t.   dimidiam   [•    la   m.    -J. 
Coto.  Cic.  Liv.  dimidiam  peca- 
nix.    Cic.    dimidiam    milUam. 
Liv.    dimidiam    Iribati.    qaam 
gaod  regibas  ferre  soliti  erant, 
popvUo  Romano  pendére.  Liv. 
ai  iT-r  dimidiam  militum,  qaam 
naod  acceperat,  saccessori  tra- 
diderit.    Liv.     dimidio     canas 
[.  m.  plus  cher  -].  Cic.  dimidw 
plus.  Cic.  dimidio  gtaltior[-  m. 
plus    bête    -J.    Cic.    dimidiam 
tarti,  gui  cœpit,  habet  [cf.  apy.r. 
tb  ijaiff-j  navTÔ;].  Hor.  [ep.  I.  2U. 
J.Oi).   Réduit  à   la  —,  qui   n  est 
que  la  —,  dimidi^tus,  a,  vm, 
p.  adj.  Cic.  etc.  ex.:  d.  scyphas. 
Varr.  fr.  partes  versiculoram. 
Cic.  d.  aper.  •b'uef.  d.  mensis. 
Cic).  La  —  d'un  a?,  semis,  se- 
missis,  m.  Cic.  La  —  d'un  ar- 
pent, semis,  semissis,  m.  Liv. 
[Ci.  bina  jaijera  et  semisses  agri 
assignali.  Liv.  proscindére  se- 
missem.  Plin^  voy.  demi).  A  —, 
voy.  Ml,  DEMI.  Mettre  qqn  de  — 
(dans   une  afTaire),  participâre 
aliqaem  aliquâ  re.  Cic.  Etre  de 
—,    participem    esse    {alicajus 
rei).  Cic.   La  —  du  temps,  voy. 
PLUPART.  En  deux  —,  bipartito, 
adv.  Cic.  Voy.  part. 

mol.    VOV.    MOU. 

molaire',  adj.  Dent  —,  et,  saba- 
tantivt,  —  (dent  qui  sert  à 
broyer),  denx  maxiXlaris.  Cels. 
ou  genainas.  Cic.  dens  molaris. 
Isid.  ou,  subst.  molaris,  is,  abl. 
i    m.  Jav. 

i.  môle,  ■=.  f.  (Arch.)  Construc- 
iion  ma^'ive.  Moles,  is,  L  Cic. 
*  OuvTage  de  maçouneric  cons- 
truit à  l'entrée  d'un  port.  -Vo- 
ies, is,  L  Cœs.  Vov.  dioue,  jetée. 
2  môle,  s.  f.  Embryon  informe. 
Mola,  a-,  f.  Plin.  (VII,  63,.  ', 
Concrétion  de  l'utérus.  Même 
traduction. 

moléculaire,  adj.  Qui  a  rap- 
port aux  molécules.  (Traduire 
par  le  ijénit.  particalœ  ou  par- 
ticnl'irnm.) 
molécule,  s.  f.  Partie  très  pe- 
tite (le  la  matière.  Particala,  as, 
f.  Hin.  Voy.  atome.  i|  (Spéc.) 
Partie  d'un  corps  conçue  comme 
intlrvi^ible.  Même  tradaction. 
moléne,  «.  f.  Plante  éraoUiente. 

Verhisram,  i,  n.  Plin. 
molester  (lat.  molestâre.  Petr. 
Sciih.;,    V.  tr.   Tourmenter   en 
«u.°citant     des     désa^éments. 
Vexâre,  tr.  Cic. 
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mollasse,  adj.  Trop  mou.  \oy.  ■ 
FLV5QIE.  Il  (Fig.)  i-iimi;.  Irop 
faible  de  volonté.  Voy.  fmule. 
mollement,  adv.  Li'une  m.i- 
niere  molle.  Molliter,  adv.  Cic. 
etc.  (cf.  m.  qaiescérf.  Virj.  ca- 
bàre  Ov.).  Délicate,  adv.  Cic. 
Tenerê,  adv.  Cic.  Chars  —  sus- 
pendu'-,  mollia  pilenta.  Virg. 
Fig.  Sans  énergie.  Molliter,  adv. 
Cic.  Liv.  (cf.  mo//ius  consalëre. 
Liv.  m.  aliquid  ferre.  Cic.^. 
Dissolatè,  adv.  Cic.  Segniter, 
adv.  Liv.  Molli  bracchio  {rem 
agére].  Cic.  Agir  —,  lenias 
{agëre).  Cfes.  Guerre  —  pous-ée. 
segne  bellan\.  Liv.  Siège  mené 
— ,  segnis  obsidio.  Liv.  Qui  pose 
—  sa  candidature,  remiasior  in 
petendo.  Cic.  \\  Faiblement. 
Molliter,  adv.  Liv.  (cf.  moi- 
Nos  abnuêre  aliquid  [•  se 
défendre  m.  •].  Liv.j.  \\  D'une 
manière  elTéminée.  Molliter, 
.-idv.  Cic.  etc.  (cf.  délicate  et 
molliter  vivëre.  Cic).  Délicate, 
adv.  Cic. 

mollesse,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  mou.  MoUltia,  se,  f.  Plin- 
ex.:  m.  lan<e.  Plin.  m.  carnis. 
Plin.);  mollitudo,  dinis 
(•  mollesse,  nature  molle  ";•  f- 
Cic.  etc.  (ex.:  assimûis  sponiilis 
mollitudo.  Cic).  1  (Au  fig.) 
Laisser  aller.  MoUitia.  œ,  1. 
Cic.  (ex.  :  qaà  moliuUi  sum 
animi  et  leniiate.  Cic.  ;  mol- 
lities.  ei,  f.  Cic.  des.  (ex.  : 
agilitas  mollitiesqae  naturx. 
Cic.  animi  est  ista  molUties, 
non  virtas.  Cœs.).  Voy.  son- 
CHALA.VCE.  Il  Manque  de  fermeté. 
Mollitia,  se,  f.  et  mollities, 
ei,  f.  CiC.  etc.  (ex.:  inertia  et 
mollitia  animi.  Sali.  m.  et  so- 
cordia.  Sali.  m.  dccretoram. 
Sali.).  Il  Manière  de  vivre  où 
l'on    se    donne    trop    se=    aise?. 

Mollitia,  se,  f.  et  mollities, 
ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  mollUiu 
paére.  Cic);  luxuria,  ae,  f. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  temperantia, 
fragalitas,  etc.  Cic.  on  dit  aussi 
vita  delicata.  Cic);  delicise, 
arum.  f.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  aut 
sapellectilis  ad  delicias  aut  epa- 
larum  ad  voluptates.  Cic  duli- 
riis  difflavre.  Cic  [am.  15,  -02];. 
mollet,  ette,  adj.  Un  peu  mou. 
Mollicalas.  a,  am,  adj^.  Plaat. 
1  Gras  de  la  jambe.  Sara,  a», 
f.  Cic. 
molUfier,  v.  tr.  Rendre  mou, 
fluide.   MoUlre,   tr.  Plin.  Voy. 

AMOLLIR. 

mollir,  V.  tr.  et  intr.  ||  (Arch.) 
V.  tr.  Rendre  mou.  MoUlre.  U-. 
Plin.  Voy.  a.voli,ir.  *,  V.  intr. 
Devenir  mou.  Mollescëre,  intr. 
Plin.  Il  (P.  anal.)  Se  détendre. 
Remittëre,  tr.  et  intr.  Cic.  etc. 
(cf.  si  ventus  remisit.  Csea.  se 
remittëre.  Cela,  ou  remitti 
[passif,  moy.].  Ccls.).  Voy.  fai- 
DUR.  (Eu  pari,  d'une  armée;. 
Fis-  Commencer  a  céder.  Mol- 
liri,  pass.  Cic.  (cf.  Ic^io  mol- 
lietar.  Cic.).  Lanyuescire,  intr. 
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Tac.  (cf.  langiiescëre  paulatim 
l 'i<(,'ilianoi'iini  animi.  Tac.]. 
Voy.  FAIBLIR.  Que  sou  anleur 
pour  l'étude  mollit,  remittëre 
diligentiam  in  pcrdiscendo. 
Cxs.  Sou  style  mollit,  enerfa- 
tiir  oratio.  Cic. 

mollusque,  s.  m.  Nom  donné 
aux  animaux  non  vertébrés. 
7'es<a,  a-,  f.  Hor.  (sat.  II,  i,  31). 
Les  — ,  mollia,  ium,  n.  pi.  Plin. 
testacea.  Plin. 

molosse,  s.  m  Espèce  de  dogue. 
Un  — ,  et,  p.  appos.  un  chien 
—,  molossus,  i,  m.  i'irg.  Des 
— ,  moiossi  canes.  Hor. 

molybdène,  s.  m.  Corps  sim- 
ple, d'un  blanc  mat.  Molyli- 
dsena,  <t,  f.  Plin. 

moment,  s.  m.  Court  espace  de 
temps.  Moraentum,  i,  n.  Liv. 
etc.  (ex.  :  momcnto  temporis 
,-astra  relicta  erant .  Liv.  |  X.'V.VV . 
11,  13].  iiora  momentumqnr 
temporis.  Sen.  momento  [•  eu 
un  m.  •].  Liv.  Cels.  Cart.  mo- 
iiiimto  fit  cinis,  dia  ailva.  Sen. 
[N.  Q.  III,  27,  i];  mais  à  l'ép. 
cl;iss.  on  emploie  temporis /junr- 
tu  11,  cf.  multoram,  mensiuin 
la  lor  puncto  temporis  interiit. 
CcBS.   [B.  C.  II,  Ui,  U].   anoet 


eodem    temporis    pancto.    Cic 
[div.  II,  lib,  95].  voy.   instant  i. 
Un  —   (expr.  adv.),  paalisper, 
adv.  Cic.  parumper,  adv.  Cic. 
.\   tout    — ,    omnibus    mmimis 
temporam  punctis.  Cic.  De  — 
eu  — ,  jam  Jamqiie.  Cic  Au  - 
de...,   id  temporis,  cum...  Cic. 
-\u   —   de    l'action,  in  ipsà   re 
gerendà.    Cass.    Pour   le   —,  ad 
tempas    Cic.  Au  bon  —,  tem- 
pore  ou  in  tempnre.  Cic  Jus- 
qu'à ce  — ,  usque  ad  hoc  tem- 
pas. Cic  Jusqu'à  ce  —  là,  us- 
que ad  id  tempaa.  Cic.  —  favo- 
rable, tempas  opportunum.  Ci.c. 
ou  temporis  opportanitaa.  Cic. 
Il   n'y   a   pas    un  —   à   perdre, 
morandi  tempus  non  habemus. 
Cic.  ou  res  non  Itabet  moram. 
Cic.    Sans   perdre   un   — ,  sine 
morà.  Cic.  continua,  adv.  Cic 
Il  y  eut  un  —  où...,  fait  tem- 
pus, cum...  ou  fuit,  cum...  Cic. 
Dans   un  — ,   voy.  bientôt.  En 
ce  — ,  'loc  tempo  re.  Cic.  Dans 
le  — ,  sur  le  —,  ad  tempus.  Cic. 
Pour  le  — ,  je  ne  sais  que  dire. 
nunc  quidem  non  liabeo  quod 
dicam.  Cic  Dès  ce  —,  voy.  dès. 
Au  —  que.  ium  cum...  Cic.  Au 
—   où,   cum,    coiij.    Cic.   Voy. 
alors,    lorsque,  quand.    Depuis 
le  —  (du  — )  que...,  ex  qao... 
Liv.  Tac.    Du   —  que,    c.-à-d. 
puisque,  voy.  puisque.  (Qui  est) 
du  — ,  hajustemporia  ou  setatia 
Cic.  noatrorum  temporum.  Cic. 
hic,  hœc,  hoc,  prou.  dém.  Cic. 

Vov.    PRÉSENT,    ACTUEL. 

momentané,  ée  (lat.  post.  mo- 
mentaneua.  Tert.  Hier.  Vulg.), 
adj.  Qui  ne  dure  qu'un  mo- 
ment. Brevissimus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Qui  bri:vis  et  ad  tempaa 
eat.   Cic.    Qui   [qux,    quodi   lit 


MON 

pancto  iemporis.  Cic.  Une  dou- 
leiir  —,  brei^is  temporis  dolor. 
C«c.    Plaisir    —,    drleclatio    ad 
brève  exi;/uumrjiic  tcnipus.  Cic. 
momentanément,  adv.  D'une 
maiiior.!   moinr-iitaiiée.  Ad  tem- 
pus  {ejrifjuam).  Cic. 
momerie,  s.  r.  (Ai-ch.l  Masca- 
raiie.  Voy.  ce   mot.  ^  (Fig.)  Pra- 
tii|ue     n.hcule.    Hidicala    res. 
Cic.    aimulatio,    onis,    f.    Cic. 
momie,  s.  r.  Cailavre  embaumé- 
Corput    mortui   medicatuni   ou 
medicatum  cadaver.  Plin.  Ho- 
mo   mortaas    arte   mcdicatas. 
Mcla.  Il  (Fig.)  Personne    inerte. 
Voy.  APATHIQUE.  1  (P.  e.\t.)  Cou- 
leur  brune    tirée    du     bitumr. 
1-ixscus    color.    Plin.     Bitami- 
neas    color.    Plin.    P.    appo-s. 
Baume  — ,  voy.  malte. 
mon,  adj.   possessif  masc.  de  la 
prem.  pars.  Meus,  a,  um.adi. 
poss.  Cic.  (ex.:   mi  pater.   Ter 
nihil  addo  de  meo  [.  de  mon 
cru  -].  Cic.  potat  de  meo.  Ter 
omnia  mea  mecam  porto.  Cic 
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puto  esse  meam  [.  d"e  mon  de- 
voir de...  »1  et  l'InBn.  Cic.  ego 
meoram  solas  sum  meus.  Ter.^- 
hic,  baec,  Aoc,  adj.  démonstr." 
,;',°-   etc    (e,v.  :  hoc  in  collam. 
I  iaat.    hic    iivanculas.    Cic  )  • 
noster,  tra.  trum,  adj.  poss. 
tic.    (ex.:  Piso  noster  L  mon 
gendre  .].  Cic.  [ep.  XIV,  2,  21). 
Ne  se  traduit  pas,  s'il   n'est  pas 
emphatique   et    toutes    les   fois 
que   la  clarté  le  permet  (cf.   in 
philosophiœ stadio setatem[-  ma 
vie  .]  consumpsi.  Cic.    0£f.   I 
1,  2).  Il  (Spéc.)  En    pari,   d'une 
personne     tendrement     aimée 
Mon  fils,  mi  fili,  ou  simpl.  ^li. 
Cic.  —  cher,  —  brave,  mi  homo. 
Plaut.    bone   ou   o  bone.  Hor. 

—  cher  Syrus,  Syre  noster.  Ter. 
Il  (Famil.)  En  pari,  d'une  per- 
sonne, d'une  chose  dont  on  a 
fait    particulièrement  mention. 

—  homme,  homo  meus.  Plaut 
Tu  connais  la  tête  de  —  indi- 
vidu, nosti  os  hominis.  Cic. 

monacal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'état  de  moine.  AÏona- 
chicus,    a,    am,    adj.    Cassiod. 
Monachalis,  e,  adj.  Paul.-Nol. 
monacalement,     adv.     D'une 
manière    monacale.    Monacho- 
rum  more.  Eccl. 
monachisme,    s.    m.    Ce    qui 
constitue   la   vie,    l'esprit,    etc 
des   moines.    Monachatas,    ùs, 
m.  Greg.-M. 
monade,   s.   f.  Unité    parfaite, 
principe   indivisible    des    êtres 
Monas,    adis,   f.   Aug.    De  —, 
monadicus,  a,  am,  adj.  Cassiod'. 
monarchie  (lat.  post.  monar- 
chia.  Capit.  Tert.),  s.   f.   Gou- 
vernement  d'un    Etat    par   un 
seul  chef.  Imperiam  singulare 
Cic.  (Rep.  I,  â3,  50;  II,  9,  15). 
iimgularis  potentia.  Cic.  Nep. 
(Dio,   9,   5).    Unias    dominatus 
ou  dominatio.  Cic.  Regnam,  i, 
n.   Cic.    (Rep.   I,  26).    Regiam 


imperiam.  Cic.   Re^ialis  respa- 
bhca.  Cic.   (Rep.  ill,  35,  U~,.  ^ 
(P.  eït.)  Etat  gouverné   par  un 
seul    chef.    Civitas    qaœ    anias 
consilio    et   auctoritate  gaber- 
natar  ou   ab  uno  regitar.  Cic. 
Cii/itas  rcgia.  Cic. 
monarchique,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  monarchie.   Le   gou- 
vernement —,  et,  ellipt  (arch.) 
le  — ,  voy.  MONARCHIE.  Avoir  un 
gouvernement  —,  régi  (ou  regi- 
Inis)  parère.  Cic.   sab   rege  (ou 
regibas)  essa.  Cic.  Etablir  une 
constitution  —,  omnem  potes- 
tutem    (ou   omnia)    ad    anam 
(ou  ani)   de[erre.  Cic. 
monarchiquement, adv. D'une 
manière     monarchique.    Régie, 
adv.  Cic.  Ha  at  omnis  potestas 
pencs  uniiin  sit.  Cic. 
monarchiste,  s.  m.  et  f.  Par- 
tisan  de    la   monarchie.    Unias 
imperio    ou    regio    imperio   fa- 
lens.  A.  Il  (Adjectivt.)  Regisepo-l 
testatts  stadiosas  {stadiosa}.A.  I 
monarque    (lat.  post.    monar- 
cha.  Aact.  de  Hel.  [9;  hS\),  s.  m. 
Souverain      d'une     monarchie. 
Re.x,    régis,    m.  Cic.   Princeps, 
ipis,  m.  Tac.  Qai  solus  régnât. 

monastère  (lat.  eccl.  monas- 
tei-ium.  Aag.  Sid.].  s.  m.  Mai- 
son dans  laquelle  des  religieu.-c, 
des  religieuses  vivent  loin  du 
monde.  Monachinm,  ii,  a.  Cod  - 
./ast. 

monastique  (lat.  eccl.  monas- 
ticus.  Thés.  nov.  Lat.),  adj.  Qui 
appartient    à   l'état   de    moine. 
Monachicas,  a,  am,  adj.   Cas- 
siod. Monachalis,  e,  adj.  Paul.- 
iVol.   Etat  — ,  monachatas,   ûs, 
m.  Greg.-M. 
monceau  (lat.  post.  monticellas 
[çroprt   -   petite   montagne  .]. 
Urom.    vet.),    s.    m.    Elévation 
que  forme  une  grande  quantité 
d'objets  entassés.  Acervus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  acerv.  œris  et 
aari.  Hor.  tantos  acervos  cor- 
poram  exstraëre.  Cic);  cumu- 
lus,!, m.  Cic.  etc.  (ex.:camali 
hostium    coacervatorum .    Liv. 
immensas    a.     coacen-ataram 
legam.  Liv.);  strues,  is,  f.  Liv. 
etc.  (ex.:  straes  corporam.  Liv. 
Tac.  acervi  struesqae  [■  de  bois  ' 
empilé  -].  Cart.].  Mettre  en  —, 
voy.   AMONCELER.  Par  —,  acer- 
vatim,   adv.    Varr.  Cic.  cama- 
latim,     adv.     Varr.    Promettre 
des  —  d'or,  montes  aiiri  polli- 
cëri   Ter.  ||  Fig.  Acervus,  i. 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  acend  scele- 
ram.   Cic.   aceni  negotioram. 
Plin.  j.). 


mondain,  aine,  adj.  Qui  ap- 
partient au  monde,  au  siècle. 
Mandanas,  a,  am,  adj.  Hier. 
La  vie,  sœcalam,  i,  a.  Eccl.  |j 
Substantivt.  Personne  attachée 
aux  choses  vaines  et  passagères. 
Les  —,  sœculares  homines'. 
Hier,  et  sœculares,  iam,  m.  pi. 
Ambr.  mundani,  orum,  m.  pi. 


Cassiod.  1  Qui  appartient  ;t  la 
vie  du  monde,  de  la  socieij. 
l'olaptarias,  a,  am,  adj.  PUiat. 
Cic.  Qai  {qu!ei  hominam  com- 
mercio  oblectatar  et  dacitar.  A. 
Mener  une  vie  —,  voluptafibus 
indalgère,  servlre  ou  deditum 
esse.  Cic.  ||  Un  homme  —,  une 
femme  —  et  sabsiantivt,  un  —, 
une  —,  homo  iwbanus,  laatus. 
Cic.  malier  arbana,  laata.  Cic. 
mondainement,  adv.  D'une 
manière  mondaine.  Voy.  mon- 
dain . 

mondanité,  s.  f.  Attachement 
aux  choses  du  monde,  du  siècle. 
Sœcalam,  i,  n.  Eccl.  ^  Cioùt 
pour  les  plaisirs  du  monde,  de 
la  société.  Laatitia,  œ,  f.  Cic. 
Manditiaram  urbanarum  stu- 
diam.  A. 

1.  monde,  s.   m.   Ensemble  de 
choses   créées.    Mundus,  i,  m. 
Cic.  etc.  {ex.:  hic  ornatas  mun- 
di.    Cic.   voy.    univers).   Depuis 
que   le   —    est   —,   post  gênas 
hominam    natam.    Cic.    (Balb. 
10,   86).  post   hominei    natos. 
Cic.  L'âme  du  —,  mens  mandi. 
Cic.  (Rep.  VI,  17).  mens  divina 
ou  aniversa  mens  divina.  Cic 
(Tusc.  IV,  3-i;  seu.  78).  animas 
per    naturam    reram  omniam 
intentas     et    commeans.    Cic 
(N.    D.   I,    17).   Le-  sensible, 
extérieur,  physique,  res    sensi- 
bas    ou    ocalis    subjectss.  Cic. 
(Fin.  V,  12,  3t>).  res  qaas  ocalis 
cernimus.    Cic.    res    externa; 
Cic.    (Tusc.  V,  9,  £5).    Fig.    Un 
— ,  e.-d-d.,  un  va-ste  ensemble, 
universitas.  Cic.  Voy.  ensemble. 
1  L'ensemble   que    forment    le 
soleil    et    les   autres   planètes 
Mundus, i,m.Cic.  etc.(ex.: or- 
do  mandi.  Cic.  lex  mandi.  Cic. 
cardo  mandi.  Cic).  Fig.  C'est  le 
—  renversé,  inversa  sant  omnia. 
Cic.  Il  (Par anal.)  Système  analo- 
gue au  nôtre  formé  autourd'une 
étoile     considérée    comme    un 
soleil.  Mundus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:      mandi     innamerabiles. 
Cic).  |f  Le  globe  terrestre.  Or- 
bis,   is,   m.  Cic.  etc.  (avec  ou 
sans  terrarunt,  ex.:  quasi  con- 
ventam   terraram   orbis   acta- 
ras   esset.   Justin,    alter   orbis 
["  un  nouveau  monde  »].  Vell. 
Flor.);   terrée,  arum,    f.    pL 
Cic    etc.   (ex.  :   ultimœ   terne 
['  le  bout  du  m.  .].  Cic.  hus 
terras  incolentes.  Cic.  terraram 
domini    [en    pari,    des    dieux]. 
Hor.    pecania   quanta    sit    in 
terris.  Cic.  orbis  terraram  om- 
nium.     Cic.      Carthaginienses 
principes  terraram.  [■  les  maî- 
tres du  m. .].  Liv.  popaius prin- 
ceps omniutnterrarum.  Liv.  ter- 
raram omniam  de(tagratio.  Cic. 
ubi  terraram  samas?  Cic.  ubi- 
cumqae  terraram  [•  à  n'impor- 
te quel   point    du   m.  .].   Cic. 
nusqaam     terraram     [.  nullà 
part  au  m.  -1.  Justin,  abire  qao 
terraram  passent.  Liv.    nema 
in  terris  [«  pei'sonne  au  m.  •]. 
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Cic.).  Fis-  <^'**'  '**"'  '*  ''*'"'  **" 
—    vov.  p.  307.    .-ol.    5.  Couin 
le   _,"  voy.  p.  âSO,  col.  3     P.» 
hyp.  Le  meilleur  homme  du  — . 
h'omo  omnium  quos  terra  sas- 
tinet   optimas.    ■S'a".    CVsi    U 
chose  la   plus    difficile   du   -. 
rem    esse    omnium    difpcifii- 
mam.  Cic.  Pas  le  moins  du  -, 
minime.  Ter.  Le  mieux  du  —,  I 
optimi.   Cic.   1  Une    parue  du 
globe   terrestre.  Orbis,  IS.  m. 
Cic     etc.  (ex.:   orbis  antiquas.  | 
A.    orbis    novas.    Cic).    *   Le 
globe  terrestre,    théâtre   de    la 
vie  humaine.    Terrae,   arum, 
f   pi.  Cic.  etc.  iex.    'us  m  '<-''•- 
ris  [.  en  ce   m.   •]■   <-''-•  t^'"'"'" 
implêre.  Cic.  extra  orbem  ter- 
raram    escagitari.    Cic .^.Nenir 

au in   vitam  edi.    Cic.  m 

lacem  edi  et  sascipi.  Çic.  Met- 
tre au  —,  in  lacem  edere.  Cic- 
Etre    au    —,    esse,    intr. 
natam   esse.   Cic.    N'être 
au  — ,  esse  desisse.  Cic.  , 
anal.)     Dans    l'autre    —, 
adv.    Prop.    Ov.    Partir 
l'autre  —,  iUac  abire  m  com- 
manem    locam.    Cic.  (cf.  cam 
i«ac  ex  his  vinculis  emissi  (e- 
remar.  Cic.   [Tusc.  I,  75]).  fcn- 
vover  qqn  dans  l'autre  —,  ati- 
.memeou  de  medio   tollere   ov. 
ab-ol.    aJiguem    tollere.     Cic. 
Qui  est  de  l'autre  —,  voy.  su- 
RA.s-Né.  Des  cho=es  de  l'autre  —, 
vov.  ÉTBA.NCE.  *,  Le   sieclc   (par 
op'position  aux  choses  de  Dieu). 
iî«?   homanaB.    Cic.  Le  mépris 
du  —,  despicientia  rerixm.Cic. 
Renoncer   au    —,  rebos  huma- 
nis  nuntiam  remittëre   ou   res 
humanas    contemnëre.    ■^-    La 
vanité  du  —,  res    inanes.  Cic. 
delectamenta  inania.  Cic.  ^oy. 
SIÈCLE.  1  La  société.  Hoinxnes, 
um,  m.  pi.  Cic.  etc.    (ex.:  do- 
mines qui  nanc  sant  ou  vivant 
r.  le  m.  actuel  •].  Cic.  hommes 
hajas   letatis.  Cic.  docti  homi- 
ne«  [■  le  m.  lettré  ■].   Cic.  ho- 
mines   laatissimi  [■  le  m.  elé- 
cant   -l-   Cic.  homines  arbani 
f.  le  beau  m.  •].   Cic.  h.  laati 
et  arbani.  Cic.    notitia   homi- 
num  [•  connaissance  du  m.  ■). 
Cic.   omnes  homines  [•  tout  le 
m    .1.  Cic.  omne   nenas  homi- 
nam.  Cic.  et  al.s.  omnes.  Cic. 
déserta»   ab    omnibus  [•  aban- 
donné de  tout  le  m.  ■].  Cic.  in- 
xfitis    omnibus    [•  malgré   tout 
le  m.  ■].  Cic.  hoc  omniam  in  ore 
est   [•  tout    le    m.  en  parle  >]. 
Cic.   in  ocalis  omnium  [•  de- 
vant tout  le  m.  •]  'jeri.  Cic.  sic 
«ont  homines.  Cic.  illam  homi- 
nes successorem   potentix  ejas 
arbitrabantar  [ataram.  Cart.); 
cives,  ium,   ■■<'.   p'-  Çic.  etc. 
(ex.:  in  maxirnà  celebritate  at- 
qœ  in    ocalis   civiam    vivére. 
f/ep.    in  lace  afqae    in  ocalis 
civiam  mayna»  [•  aux  yeux  du 
m.  -1.  Cic.).  Eviter  \e—, lacem 
viWr<!.Cic.;Sull.  58,  7i).  Je  con- 
nais le  —,  novi  hoc  sxcalam. 


Plaut.  L'ancien  —,  a!tas  refus. 
Quint,  ou  veteres.  Cic.   Q">  "e 
connaît  pas  le  —,  imperitus  re- 
rum.    Cic.   Qui    connaît  le    — . 
morum  peritas.    Cic.    Homme 
du    —,    homo    non    impentus 
morum.    Cic.    (cf.    Rose.    Am. 
113^.  homo   urbanus.   Cic.  (ep. 
111,  8,  3).    Aller   dans  le  —,    m 
celebritate     versari.    Nep.    Le 
petit    —,    c.-à-d.    les    gens  du 
commun,    iu/;;us,   i,   n.  Cic.  1 
L'ii    certain    nombre    de    gens. 
Frequentia,    se,    f-    Cic.  etc. 
.ex.:  miscendi.1  ista  etalternan- 
da  sant,solitado  et  (reqaentio. 
Sen.).   Beaucoup   de  —,  muUi. 
Cic.  (cf.  muiti  fiomanorum  ce- 
ciderunt     (•  les    R.     perdirent 
beaucoup  de  m.  •].  Liv.).  Pl"; 
de  _,  plares.  Cic.  Son  —,  sui. 

Cic.   Vov.   FOULE,   OENS,    TBOUPE. 

2.  moncle,adj.(Arch.  Pur.  Voy. 

ce  mot. 
monder,    v.  tr.   Nettoyer  (une 
substance),  en  enlevant  les  par- 
ties   étrangères.    3/undare,    tr. 
CoJ.  Vov.  ÉuoNDER.  Orge  mon- 
dé, ptis'ana,  x,  i.  Mart.  Apte 
mondifier  (lat.  post.  mandiii- 
càre.  Cassiod.),  v.  tr.  Nettoyer 
une  plaie).    Pargâre  [valnas). 
Cels. 

monétaire  (lat.  post.   moneta- 
rias.   Inscr.),    adj.  Relatif  a  la 
monnaie.  Monetalis,  «,«dj../'^t. 
Nammarias,   a,   um,   adj.  Cic. 
Espèces  —,  voy.  espèce,  argent. 
Système  —,  ratio  seraria.  Cic. 
Il  iSubstantivt.)  Officier  charge 
de  la  fabrication  des  monnaie^. 
0[^inator      monetœ.      Inscr. 
jHqaatormonetx.lnscr.Tnum- 
virs   — ,  triamviri    monetalcs. 
Dig.    Il  (Arch.)  Auteur  qui  écrit 
sur  les  monnaies.  Rei  namma- 
rise  scriptor.  A. 
monétisation,    s.    f,  Transfor- 
mation en  monnaie  des  métaux 
qui  servent   à  cet  usage.    Voy. 

MONNAY.^GE. 

moniteur,    trice  ,    s.  m.  et  f. 

Celui,  celle  qui  aide  les  autre» 
de  son  avis.  Monitor,  oris,  m. 
.Sali.  Monitrice,  ad/ufia:,trici», 

f     Cic.    Voy.   CONSEILLER. 

monition,  s.  f.  (Droit  canon.) 
Avertissement  épiscopal  précé- 
dant l'excommunication.  Moni- 

tio,  onis,  f.  Eccl. 
monitoire,  adj.   (Droit  canon.) 
Qui  sert  à  avertir.  Monitorvia, 
a,  am,  adj.  6"en.  Adresser   une 

lettre  — .  et,    sabstanlivt.,  une 

_  à  qqn,  per  litteras  aliqaem 
admonire.  Cic. 
monnaie,  s.  f.   Pièce  de  métal 

qui  sert  aux  échanges.  Moneta, 

as,    f.    Ov.  Plin.  (à  éviter   et  a 

remplaor    par     :)      nummi, 

arum,  m.    pi.   Cic.  etc.    (ex.; 

nammi  boni  [-  de  bon    aloi  -1. 

Cic.     adaltenni     [•  faus.se  »  I. 

Cic.    f/ena»    nammnram.  Cic). 

Uue  pièce  de—,nummU8,i,  m. 

Cic.    etc.   (ex.:   araenïcus.  C'ic. 

aareus.    Cic.    plambeas.    Cic). 

Menue    — ,    nummoi.,    orum. 


MON 

m.  pi.  Cic.  »•»  minutam.  Cii«. 
_  de  cuivre,  a-s  siynatum. 
Liv.  —  d'argent,  arj;fn(um  si- 
onatum.  Cic  ou  abs.  ui^en- 
fnm,  i,  n.  Cic.  L'hôtel  de  la  —• 
et  ellipt,  la  —,  moneta,  œ,  t. 
Cic.  Battre  —,  voy.  p.  209,  col 
S.  1  (Par  ext.)  Valeur  d  une 
pièce  de  monnaie  en  pièces 
moindres.  A'ummi  minons  no- 
t;e.  Cic.  Fig.  Payer  t|qn  de  la 
même—,  par  pari  respondére. 
Ter.  (Phorm.  213).  Cic.  (ad 
AU.,  .Wl  7,  6*.  paria  panbiu 
respondére.  Cic.  (ad  Alt.  VI. 
I,  S2;.  par  pari  referre.  Ter. 
(eun.  :,UiS\.  . 

monnayage,   s.  m.    Action   de 

monnayer.  .Moneta,  œ,  I.  Cic. 
monnayer,  v.  tr.  Convertir  en 
pièces  de  monnaies  (un  métal). 
Cadcre  argentam.  Ter.  Ferire 
asses.  Plin.  ^ignare  xs  ou  ar- 
gentanx.  Cic.  (cf.  arjentum  fM:- 
tam  atqae  signatam.  Cic).  Ar- 
gent monnayé,  voy.  monnaie. 
Cuivre  non  monnayé,  ses  rade. 
Plin.  ^  ,   . 

monnayeur,  s.  m.  Celui  qui 
tr.ivciille  à  la  fabrication  de  la 
monnaie.  Monetarias,  n,  m. 
Vop.  Signator,  oris,  m.  Mscr. 
Qui  in  monetâ  pablicâ  opera- 
tar.  Ulp.  dig.  ||  Faux  —,  mo- 
netam  adalterinam  exercens. 
Jet.  nammos  adaltennos  con- 
ficiens.  Jet.  ,.     ^   . 

monochrome  ,    adj.   Qui    est 
dune  seule  couleur.  Unius  co- 
loris. Cic.  Unicolor,  adj.  Varr. 
Il  Substantivt.  Des —  (tableaux), 
monoc/iromiita,    orom,    n.    pi 
Plin.    XXXllI,  117). 
monocle  (lut.  post.   monoçula' 
[.  nui  n'a  qu'un   œil  -].  Hier.), 
'.    m.    (Arch.)    Qui    n'a     qu  uii 
œil    Unum  oealam  habens.  A. 
«  (P.  anal.)  Petite  lunette  poui 
un  seul  œil.  Voy.  lorgnon. 
monochorde,    s.    m.    Instru- 
in  nt  de  musique  à    une    seule 
corde.      Munochordon  ,    i ,    n. 

monocotylédone ,  adj.  Dont 
la  graine  a  un  seul  cotylédon. 
Voy.  cotylédon. 

monogame  (lat.  post.  monoja- 
mus.  Hier.),  adj.  Qui  n'épouse 
qu'une  femme.  Unam  axorem 
habens.  A.  Etre  —,  anam  axo- 
rem (ou,  en  pari,  de  plus.,  sin- 
galas  axores)  dacëre  (ou  habe- 
re).  A. 
monogamie  (lat.  post.  monO' 
gamia.  Tert.  Hier),  s.  I-  Ma- 
riage où  l'homme  ne  peut  éi.oii- 
ser  qu'une  femme.  Consueïudo 
unias  malicris.  A.  „.  ._„ 

monogramme,  s.  m.  Chiure 
forme  de  plusieurs  lettres  réu- 
nies. Monogramma,  atis,  a- 
Paal.  Nol.  ,       ,. 

monoUthe,  adj.  Fait  d  un« 
seule  pierre.  JMonoiifnos,  a, 
am,  adj.  Laber.  Subst.  Un  —, 
monolitha  colamna.  Laber 
monologue,  s.  m.  Scène  dra- 
matique dans  laquelle  un  per- 


MON 

"Ronnage  so  parle  à  liii-inr-iiio. 
'^^anticam.  t,  ii.  Orumin.  j[  (IVu- 
ext.)  Uipcoiirs  d'inn'  jiiT''"nii'' 
qui  ne  laisse  pas  purlei  lis 
autres.  Sermo  inlimus.  Cic. 
(Tusc.  II,  51).  Faire  un  — ,  {ip- 
sum)  secutn  loinii.  Cic.  verba 
secum  facére.  Ùioin.  Interrom- 
pre un  — ,  intcrpellâre  uUqaem 
sectim  loqaentcm.  Cic. 

inonomane,  atlj.  Atteint  do 
iiionomanie.  Voy.  fou. 

lïionomanie,  s.  C.  Alit'natiou 
mentale  p.irtielle.  Voy.  rnuE. 

monopole,  s.  m.  Privilège  ex- 
clusif de  vendre  qiicii.  Arbi- 
triam  vendendi  ou  emendi  ali- 
oaid.  Liv.  Monopolium,  ii,  n. 
Plin.  (cf.  m.  exerccre.  Jet.).  || 
(Par  ext.)  Droit  exclusif,  acca- 
parement. Voy.  ACCAPAREMENT. 
Il    (Fig.)  Voy.    PRIVILÈGE. 

-monopoleur,  s.  ra.  Celui  qui  a 
un  monopole.  Qui  monopoliam 
r.xcrcft.  Jet.  Il  (P.  ext.)  Accai)a- 
renr.  Voy.  ce  mot, 
monoptère,    adj.   A  une  seule 
aile.  Monopteros,  on,  adj.  Vitr. 
(cf.    monopterœ    œdes.     Vitr.). 
Substantivt.    Un     —  ,       même 
trad. 
monostique,  adj.    Qui  ne  reu- 
l'erme    qu'un    vers.    Unias  ver- 
sCis.A.  Substantivt.  Un  —  (épi- 
gramme),  monostickiam,  ii,  n. 
<-t  monosfickam,  i,  a.  Aus. 
inonosyllabe ,    adj.    Qui    n'a 
qu'une  syllabe.  Unias    syllaba\ 
Cic.  Substantivt.  Un — ,  mono- 
syllabam,  i,  n.  Qaint.  Par  ext. 
Qui  parle,   répond  par  —   vcjr- 
horam  parais  ou   nimis  verbis 
purcens.  Cic. 
monosyllabique  ,     adj.     Qui 
appartient      au       monosyllabe. 
Monosyllabos,    on,    et,    mono- 
syllabus,  a,  am, a.dj.  Mart.-Cap. 
monothéisme,  s.  m.  Croyance 
a    un  Dieu    unique.    Unius  dei 
caltus.  A.  Professer  le — ,  men- 
te solà  niiinen  unum  intelligë- 
re.  A.  anani  deam  colère.  A. 
monothéiste,   s.   m.  et  f.   Ce- 
lui, celle  qui  croit    à   un    Dieu 
•unique.  Qui  (ijase)  unam  deam 
colit.  A. 

monotone,  adj.  Qui  est  tou- 
jours sur  le  même  ton.  Unam 
{modo)  sonam  habens.  A.  Un 
chant  — ,  lanr/uens  vox.  Cic. 
rantilenu,  œ,  {.'Ter.  \\  (Par  ext.) 
-Qui  lasse  par  l'emploi  constant 
■du  même  son.  Un  discours  — , 
Xiralio  nallâ  van'etate  delectans 
ou  omni  variet,.i.te  carens.  Cic. 
Son  débit  était  généralement — , 
omniu  l'ère  simililer  atqae  uno 
modo  dicebantur.  Cic.  Chan- 
ter, parler  d'une  façon  —  sine 
uliù  varietate  sorti  (ou  vocis) 
sanere  (ou  loqai).  A.  Cela  a 
qqch.  de  —,  id  Icntias  œqaabi- 
Husqas  accidit  aaribas.  Cic. 
Il  (Par  anal.)  Qui  lasse  par  la 
répétition  des  mômes  choses. 
fastidioaas,  n.  um,  adj.  Hor. 
Vie  — ,  semper  eadem  viia.  Cic. 
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monotonement  ,  adv.  D'une 
manière  munoioue.  Sine  ullû 
varietate.  A.  Voy.  monoto.ne. 

monotonie  (lat.  post.  monoto- 
nia.  Fortanat.),  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  monotone.  Una 
qaxdarn  spiritàs  ac  soni  in- 
renlio  {qux  Grsecë  (iovoTovia 
dicitar).  Qaint.  Similiiudo,  di- 
nis,  f.  Cic.  (cf.  Satiari  fastidio 
similitadinis.  Cic).  ||  Fig.  La  — 
d'un  chant,  d'un  discours.  Con- 
tas (ou  oratio),  omni  varietate 
soni  (ou  vocis)  carens  ou  nallâ 
varietate  soni(ou  vocis)  distinc- 
ta  (ou  insiijnis).  A.  La  —  du 
paysage,  qaasi  quidam  unas 
adipectus.  Qaint. 

monseigneur,  s.  m.  Titre  Iio- 
noi'ifique.  Dominas,  i,  m.  Sen. 

Voy.    MO.NSIEUR,    SEIGNEUR. 

monsieur,  s.  m.  Titre  honori- 
fique donné  autrefois  aux  hom- 
mes d'une  condition  un  peu  re- 
levée. Z)ominus,  i,  m.  Sen.  1  Ti- 
tre donné  aux  notables  de  toute 
condition.  Dominas,  i,  m.  Sen. 
Un    gros    —,   voy.   person.nage, 
NOTABLE.  ^  Titre    qu'on    donne 
aujourd'hui  par  politesse  à  tous 
les     hommes.  Dominas,    i,    m. 
Sen.    Il  Absolt.  Le  maître  de  la 
maisou.    Voy.    MArrRE.    ||    Dans 
un  sens  défavorable.   Un  vilain 
— ,  voy.  person.nage,  drôle.   — 
le  sot,   —    le    malin,  voy.    sot, 
nigaud.   Mon  bon   — ,  bone  vir. 
Plaut. 
monstre,   s.    m.   Etre  qui  pré- 
sente  une  conformation  contre 
nature.  Monstram,    i,    n.    Cic. 
Portentam,  i,  n.  Cic.Ostentum, 
i.  II.  Cic.  Prodiyiam,  ii,  n.  Cic. 
Hom.0    ou    (en    pari,   d'un  ani- 
■iial)  ,    fêtas    portentosas    (  ou 
monstraosus).  Cic.    Parlas  in- 
solitas.  Cic.    Liv.  Des  — ,  por- 
tentosa,    oram,    n.    pi.   CiC.    |{ 
(Spéc.)  Etre  malfaisant,  de  for- 
me   étrange.    Monstram,    i,  n. 
Cic.  Vii'ç.  Ce   —,  animal  illad 
fanestam.    Cic.    ||    Fig.  Mons- 
tram, i,  Cic.  Prodiyiam,   ii,  n. 
Cir.  (cf.  non  mihi  Jam  fartam, 
sed  m.  ac  prodiyiam  videbatar. 
Cic.  nonne  hoc  monstri  simile 
est?  Cic).    Se   faire    un   —  de 
qqch,   se  forger  des  —,  aliqaid 
monstri  alëre.  Ter.  inanes  spe- 
cies  animo (igarâre.  Cart.^  Etre 
d'une  grandeur  extraordinaire. 
Monstram,   i,   n.    Virg.  Belaa, 
a-,  f.  Cic.  etc.  (cf.  b.  vasta  etim- 
manis.  Cic).  ||  (P.  app.)  Famil. 
De  proportions  extraordinaires. 
Jmmanis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  co- 
lossal, PRODIGIEUX.  ^  (Fig.)  Per- 
sonne qui  a  un  défaut,  un  vice 
extr.iordinairement    développé. 
.yonstruni,  i,  n.   Ter.   Cic   (cf. 
immanissimam  ac  (œdissimam, 
m.  Cic).  Belaa,  se,  f.  Cic  (cf.  fa- 
ror  impara!  belaa;.  Cic).  Un  — 
d'avarice,    voy.    monstrueux.    || 
(Absolt.l  Personne  d'une  laideur 
extr.aordinaire.    Monstranx  jœ-\ 
dissimum.  Cic.  Voy.  laideur.  || 
Personne  d'une  scélératesse  ex- 
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traordir.ain-.  Monstram,  i,  n. 
Ter.  Cic.  (cf.  m.  Iiominia.  Ter. 
malieris.  Plaat.).  Belaa,  x,  {. 
Cic  (cf.  belaie  forma  hominum 
indut;e.  Cic.  immania  b.  Cic). 
Portentam,  i,  n.  Cic.  l'rodC- 
giiim,  ii,it.Cic.  Vivre  parmi  de 
tels  —,  in  hûc  tantâ  immani- 
late  versâri.  Cic.  Devenir  un 
— ,  omnem  iiamanitatem  exaê- 
re.  Cic.  ou  abjicëre.  Cic.  \\  Fa- 
mil. En  pari  de  qqn  à  qui  ou 
reproche  qq.  énormité.  Ce  — , 
d'hu)iiine.  voy.  diable,  vaurie.n, 

monstrueusoment,  adv.  D'u- 
ne manière  monstrueuse.  Moat- 
traosê,  adv.  Cic.  Prodiyiosê, 
adv.  Plin.  Prseter  ou  contra 
nutaram.  Cic. 

monstrueux,  euse,  adj.  Qui 
présente  une  conformation  con- 
tre nature.  Monstruosus  ou 
jnonstTosus.  a,  um,  adj. 
Lacr.  Sen.  (ex.:  m.  corpas. 
Sen.  hominam  parlas.  Lacr.); 
portentosus,  a,  um,  adj.  Cic 
Liv.  (e.\.:  aliqaa  portentosa 
nata    dicantar.    Liv.    serpent 

porientosœ magnitadinis.  Liv.). 
Etre  — ,  prodiyiam,  ii,  n.  Ov. 
monstram,  i,  n.  Cic.  Animaux 

— ,   prseter   nataram  pecadam 

portenta.  Cic.  Voy.  MossruK.  || 
(P.  ext.)  Contraire  aux  lois  de  la 
nature.  Monstruosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.;  7)1.  llbidines. 
•Sut;!^-);  portentosus,   a,  um, 

adj.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  mendaeia. 
Plin.);  immaais,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.;  imm.  (acinas.  Virg. 
imm.  avaritia.  Sali.).  Crime 
—,  immanitas  (acinoi-is.  Cic 
Une  .action  —,  monstranx  ac 
prodiyiam.  Cic.  Un  fils— ,  mon- 
stram  filii.  Cic.  C'est  une  chose 
—  ,  maynam  illad  monstram 
est.  Cic.  N'est-ce  pas  là  une 
chose  — ?  Nonne  hoc  monstri 
simi.le  est  ?  Cic  Etre  —,  contra 
nataram  esse.  Cic.  Agir  d'une 
façon  —,  contra  nataram  facé- 
re. Cic.  ^  Qui  est  d'une  gran- 
deur extraordinaire.  Portento- 
sas, a,  um,  adj.  Liv.  Immanis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  im.  corpo- 
poram  magnitado.  Cses.).  Voy. 
colossal. 

monstruosité  (lat.post.  mons- 
trositas.  Aag.),  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  monstrueux.  Im- 
manitas, atis,  f.  Cic.  Deformi- 
tas,atis,L  Cic. ^{Pa.r  ext.)  Chose 
monstrueuse.  Monstram,  i,  n. 
Portentam,  i,  n.  Cic.  Prodir- 
giam,  ii,  n.  Cic.  Voy.  mo.nstre. 

mont,  s.  m.  Montagne  spécia- 
lement désignée  par  son  nom 
géographique.  Mons ,  moD- 
tis,  m.  Cic.  (ex.:  m.  .4ventinus. 
Cic.  m.  Jara.  Cses.).  Voy.  mon- 
tagne. Qui  habite  ou  qui  est 
situé  en  deçà  des  — ,  cismon- 
ianas,  a,  um,  adj.  Plin.  Qui 
habite  au  delà  des  — ,  trans- 
montanas,  a,  um,  adj.  Inscr. 
Peuples  d'au  delà  des  —,  trans- 
iitontani.    oram,    m.    pi.    Liv. 

U    -Montagne    on    général.  Voy. 
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iiosTACSK.  loul'ir  par  —  ot 
pai-  vaux  oiinipos  et  mon- 
tes percfjràre.  Cic.  Chor- 
cher  qqn  par  —  ot  par  vaux, 
ferra  manque  aliqaem  mia-- 
ritàre  ou  conqairêre.  Piaut. 
Conter  —  et  luerveille-',  monj- 
tra  nantiire  (ou  ifict-rc).  Cic. 
Promoitie  —  et  merveilles, 
monti^s  ciuri  poUicèri.  Ter.  ou 
maria  monUsque.  Sali,  ma- 1 
gnos  montes  promittère.  Pers. 
H  Fis-  L'a  —  a'or  (un  monceau 
d'or),  mons  aari.  Ter.  Voy. 
ci-deïsu?. 

montage,  s.  ra.  Action  de  mon- 
ter. VOV.  AGENCEMENT,  AJUSTAGE, 

arra-vgÊmE-nt.  Il  ^P.  est.)  Action 
de  sertir  une  pierre   précieuse. 

VOV.    ENCH.4S3EI:,   SERTIR. 

montagnard,   arde,  adj.   Qui 
a  rapport  avix  montagnei.  Mon- 
tanus,     a,      am,      adj.      CaPS. 
Sub=t:uitivt.   Les  —,    montani, 
orum,  Hi.  pi.  Cxs. 
montagne   lat.  pop  montania, 
pluriel   neutre  de   l'adj.  mon- 
tanias     p.     montanus),    s.    l- 
Grande    élévation   de    terrain. 
Mons,  mODtis,  m.  (ex.:  ver- 
tex     montis.      Cart .     dorsum 
montis.  Cart.  ascendére  mon- 
tem.Cses.).  — pierreuse,  saxQM, 
I,  n.  Liv.  PetiW— ,  collis,  i,  ra. 
Cse».    Vov.    ÉMiSEScE.    hauteur. 
Chaîne    àe  —,   montes    conti- 
nui  on  perpetui.  //or.  Liv.  con- 
tinua   ou    perpétua    montium 
iaga.    Tac.    on    t^impl.    mons, 
montis.  m.   Cxs.  (cf.   m.  Jara. 
Cxs.).  De  —,  qui  vient  des  — . 
montanas,  a,  am,  adj.  Liv.  Col. 
Qui  demeure  sur   les  —,  mon- 
tanas, a,  am,   adj.  Cic.  Habi- 
tant de  la  — ,  voy.  montagnard. 
Pays  de   — ,   montana,    oram, 
n.  pi.  Liv.  Il  [Loc.  prov.)  La  — 
en  travail   enfante  une  souris, 
parturiant    montes,     nascetur 
ridicalas    mus.    //or.    T    (Par 
anal-l  Amoncellement.  Voy.  ce 
mot.   Une  —  de  glace,  montis 
instar  conglaciata  moles.  Liv. 
KFig.)  Grande  difficulté  à  sur- 
monter. Voy.  DIFFICULTÉ.  Trans- 
porter  des  — ,    maximas  dif^ 
caltales  ou  pericala  saperare. 
Cic.  Nous  ne  sommes  pas  encore 
au  bout   de   la  —  (au  bout  de 
nos   peines),  clivo  sadamas  in 
imo.  Ov.  . 

montagneux,  euse,  adj.  Ou 
il  y  a  des  montagnes.  Montao- 
êos,  a,  um,  adj.  Cic.  Monta- 
nu»,  a,  am,  adj.  Liv.  Contrées 
— ,  montaosa,  oram,  n.  pi. 
Plin. 

montant,  ante,  adj.  et  s.  m. 
Il  Adj.  Qui  va  on  haut.  Assar- 
ijens,  p.  adj.  Liv.  La  marée  —, 
voy.  MABée.  ||  La  garde  —,  ex- 
càhiai  qaae  in  stalionem  procé- 
dant. Liv.  mililes  'lui  in  tta- 
tione»  succédant.  Liv.  \\  Fig. 
Gamme  — ,  tcansio  sonoram. 
Vitr.  ^  Qui  s'étend  en  haut. 
Acclivis,  e,  adj.  Cic.  Che- 
min —  ,  cliiim,  i.  m,  Cic.  Voy. 
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MONTÉE,   PENTE.    1   S.    m.   MoUVP- 

raent  de  bas  en  haut.  Voy. 
MONTÉE.  Il  (;Fig.)  Arch.  Prendro 
le   _    (prendre    lo   dessus   sur 


qqn),  vov.  DESSUS.  1  Ce  qui  s'é 
tend  en' haut.  ||  (Spéc).  Pièce 
do  boi^,  de  pierre,  de  fer,  posée 
verticalement.  Scapas,  i,  m. 
Vitr.  —  d'une  porte,  Postis,  is, 
m.  Cic.  Scapas,  i,  m.  Vitr.  Des 
— ,  arrectaria.  oram,  n.  pi. 
l'itr.  Il  Le  —  (le  jet  principal 
d'un  arbre),  scapus.  i,  m.  V'arr. 
Plin.  1  (Fig.)  Total  auquel  s'é- 
lève un  compte.  Samma,  se,  f. 
Saet.  Vov.  total.  ||  Saveur 
relevée  Je  certaines  substan- 
ces. Gastas  acer.  Plin.  Ara- 
tas  sapor.  Plin.  Qui  a  du 
—,  acer,  cris,  cre,  adj.  Cic. 
aciUas,  a,  am,  adj.  Cic.  mor- 
dax,  adj.  Plin.  Avoir  du  —, 
mordere  gasta  acri.  Plin.  Don- 
ner du  —,  à  qqch.,  exacaëre, 
tr.  Plin.  Il  (P.  anal.)  Une  per- 
sonne qui  a  au  —  (de  l'entrain). 

Vov.    ENTR.tlN. 

monte,  s.  f.  Action  du  mâle  qui 
couvre    la    femelle.    Mscensas, 
lis,  m.  Apal.  Admissara,  œ,  f. 
\'arr. 
montée,  s.  f.   .\ction  de  mon- 
ter. Ascensas,  ûs,  m.  Cic.  As- 
censio,   onis,    f.   Plaat.    —   de 
l'eau,  voy.  crue,   afflux.  1  En- 
droit par  où  l'en  monte.  ||  Pente 
à  gravir  dans  une  route.  Clivas, 
i,  m.  Cic.  Ascensas,  ûs,  m.  Cic. 
(cf.  asc.  ardaas.  Cic.  iniqaus. 
Liv.).  Petite  —,    clivalas,  i,  m. 
Col.    Il   (Arch.)   Escalier,    degré 
(d'e'calier).  Voy.  ces  mots. 
monter  (lat.    pop.     montâre), 
V.  inlr.  et  tr.  1|  V.  intr.  Aller 
en    haut   (en    pari,    des   pers.). 
Scandère,  tr.  et  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:    scand.  in   agyerem.   Liv. 
malos.  Cic.   muros.  Liv.);  as- 
cendére, intr.  et  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  maram.  Cic.  in  tribu- 
nal. Liv.  in  altissimamtarrim. 
Cart.    in  Jagam  montis.  Cart. 
in    verticem     lîremi      montis . 
Liv.    in  eqaam.    Cic.    in   trie- 
rem.  Nep.   cselam.  Cic.  incon- 
tionem    [.    à     la    tribune     -1. 
Cic.  asc.  Delphos  [•  à  Delphes  ■]. 
Liv.  [XLI,  22,  5].  asc.  maram. 
Ca'S.   voy.   GRAVIR,  escalader); 
conscendéTe,     intr.     et     tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  in  equos.  Ov.  m 
montem.   Petr.   carram.  Lacr. 
Cart.  eqaam.  Liv.  rostra.  Val.- 
Max.    tribunal.    Saet.   vallam. 
Co-s.  c.    in    navem,    in   naves. 
des.    ab    hortis    Cluvianis    in 
pkaselam.  Cic.  c.  navem.  Plaat. 
Cxs.      navicalam      parvalam. 
Cxs.)  ;  escendëre,  mtr.  et  tr. 
Cic.  etc.  (e«.:  eo.  Liv.  in  rotam. 
Cic.  in   rogam  ardentcm.   Cic. 
in  malam.  Liv.  in  rostra.  Cic. 
ou  in   contionem.    Liv.  in  tri- 
hanal.  Liv.    in    tertiam    conti- 
gnationem.  Liv.  in  eqaos.  Liv. 
in  navem.  Xep.  in  carram.  Cic. 
in  c-rlam.  l'iaut.    Cic.  ab  urbc 
in  arcem.  Liv    Pergamam.  Liv. 
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rXXXV,  13,  6).    Delphos.    Liv. 
f.\.\XI,    11,   5].    Iliam  a   mari. 
Liv.  [XXXV,  A3,  3].  Capitolium. 
Liv.  epit.   equos.  Sali,  veliica- 
lam.  Sen.  rogam  suum.  Sen.); 
inscendère,     intr.    Cic.    etc. 
^ex.:  in  curram.  Plaat.  in  lec- 
tum.  Plaat.  in  arborem.  Platit. 
in  rogam  ardcntem.  Cic.  [Uiv. 
I,  A7J);  évadera,  inir.  Cic.  etc. 
(ex.:  evadëre  in  jagum  montis. 
lAv.  in  mccnia  evadëre.  Liv.voy. 
[se]  hisser);  eniti   {pr.    •    faire 
clïort  pour  monter  •,  -  monter 
péniblement  •),  dép.  intr.  Liv. 
Cart.  Tac.  (ex.:  inaltiora.  Tac. 
in     verticem      montis.    Cart.). 
Faire  —,  erigêre,  tr.  Liv.  (ex.: 
aciem  in  cotlcm    erigêre.  Liv. 
agmen    in     adversam    clivum. 
Liv.).  —   sur    ses   grands   che- 
vaux, voy.  p.  399,  col.  8.  —  à 
l'ass,aut,  voy.   p.  198,  col.  3^  — 
sur  des   écha.sses,  voy.    p.  "07, 
col.    2.    —    dans    les   airs  (en 
pari,    de    l'oiseau),   pennis    se 
ïevàre.    Cic.     pennis    sublime 
efferri.   Cic.     sublimem   ahire. 
Cic.  —  surses  ergots, voy. p. 807, 
col.  1.  —  sur  son  trône,  in  so- 
lium  escendëre.   Gs.  —  sur  le 
trône,  au  trône,  regnam  occu- 
pâre.   Cic.   ad   regnam  perve- 
nire.   Sali,   regnam   ou  impe- 
riam  adipisci.    Cic.    regno   ou 
imperio  potiri.   Cic.  —   sur   la 
scène,  sur  les  planches,  in  scx- 
nam  prodire.    Cic.  \\   (Au    fig.). 
Arriver  à  un  poste,  à  un  grade 
élevé.    Ascendére    ad  altiorem 
gradam.   Cic.  Procedëre  kono- 
ribas  longias.  Cic.  Voy.  s'éle- 
ver.   Faire  —  qqn    en  dignité, 
provehëre,  tr.  Cic.  promovêre, 
tr.    Suet.    Voy.    grade.   1   Etre 
porté  en  haut  (en  pari,  des  cho- 
ses). Sublime  ferri.  Cic.  Levari, 
pass.  Cic.  Ad  cxlam  tolli.  Cic. 
—  au  ciel  (en   pari,  du  soleil), 
oriri,    dep.    intr.    Cic.  exoriri, 
dép.    intr.    Cic.   Le    brouillard 
monte    du    lac,  nebala  ex  lacu 
oritar.  Liv.  —  en  graine,   voy. 
p.  99'i,   col.  2.    Les   larmes   lui 
montent  aux  yeux,  lacrima;  obo- 
riantur.    Lacr.   Faire  —  l'eau 
(en  pari,   d'une  pompe),  expri- 
mëre  aquam  in  alturn.  Plin.  in 
altitadinem  sammi  clivi.    Vitr. 
I.e  sang    lui   monte  au    visage, 
sangais    (aciem  ejas    invaait. 
Liv.    Le    ronge    lui    monte   au 
visage,    ei    rabor   sajjanditur. 
Sen.  Ce  vin    monte   à    la   tête, 
koc  vinum  iniqaam  capiti  est. 
Plin.  hoc  vinam  capat  tentât. 
Plin.  Il  (Par  ext.)  S'étendre  en 
liant.  Assargëre,  intr.  Liv.  Un 
chemin    qui    —,  clivas,    i,   m. 
Cic.  —  jusqu'au  ciel,  in  cxlam 
attolli    ou    erigi.     Cic.   \\   (Par 
anal.)  Hausser  de  niveau.  Cres- 
cêre,    intr.  Cic.  etc.   (ex.:  jum 
/diqaanlam     allitudinis     npa» 
,:revi:rat.   Cart.    jam    a  fando 
maris  in  altitadinem  modicam 
iifjas  creverat.  Cart.  cam  Alba- 
nas  locus  prxter  nxodam   cre- 
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viltef.  Cic.  Liyi;r  ex  nivihuK 
creverat.  Cssa.  xstate  incipil 
crescëre.  Sen.);  accrescére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  (luinen  su- 
bito arcrevit.  Cic.)  :  augeri, 
pass.  Cic.  oto.  (ex.;  (ons  eodem 
qao  Niliis  modo  aii'/olar  de- 
cresri(<juo.  Plin.):  subire,  intr. 
f'iin.  (opp.  à  desccndëre.  Plin. 
[.\.\.\I,  573]).  La  maréo,  la  mer 
monte,  voy.  mer,  mari5i:.  |{  (Par 
anal.)  Arriver  .'i  un  taux  supé- 
rieur. Augeri,  pas^^il'.  Cic.  etc. 
(ex.:  preliam  alicajus  rei  ou- 
ijetur.  Cic).  I.o  prix  des  terres 
a  — ,  pretiam  ayris  accessit. 
Cic.  plarimum  agroram  pretiis 
accessit.  Cic.  Faire  —  les  prix, 
pretia  efferre.  Varr.  Voy.  s'é- 
lever. I™  (Spéc.)  Arriver  à  un 
certain  total.  Explére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  nxxn%eva,m  ijain- 
gentoram  explebant  [»  leur 
nombre  montait  à  500  •].  Lii-.); 
implére,  tr.  Lii'.  Plin.  (ex.: 
imjActa  at  essent  sex  milia  ar- 
nmtoram.  Liv.  in  qaibus  eqnes 
[-  la  cavalerie  •]  triginta  milia 
in^ilcbat.  Cart.).  ||  (Fis.)  Arri- 
ver à  un  degré  supérieur.  Voy. 
s'élever.  T  V.intr.  Parcourirde 
bas  en  haut.  Subire,  tr. 
Lie.  etc.  (ex.:  collem  subire. 
Liv.  on  dit  au=si  in  adi'ersinn 
snhire.  Liv.);  evebi  [-  m.  ;ivec; 
un  l'iioval,  une  voiture  -),  pass. 
moy.  Liv.  (ex.:  m  collem  Es- 
qailiaram.  Liv.).  —  un  escalier, 
voy.  p.  809,  col.  2.  Spéc.  —  la 
garde,  excabias  agére.  Plin. 
Il  (Par  ext.)  Monter  un  navire, 
c'-à-d.  y  être  embarqué  in  navi 
vehi.  Cic.  —  un  cheval,  in  et^uo 
vehi.  Cic.  Un  cheval  difficile  à 
— ,  equus  sessorem  recusans. 
Sen.  ou  qui  equitem  non  reci- 
pit.  Plin.  Il  (Spéc.)  Couvrir, 
saillir.  Voy.  ces  mots.  ^  Porter 
en  haut.  ToUëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  t.  aal^am.  \'irg.  voy.  le- 
ver, éle\'er)  ;  subducère,  tr. 
Liv.  (ex.:  aliquid  sursiim  sub- 
dticêre.  Liv,  ou  [sans  siirs7xm| 
cataractam  in  tantam  altitwii- 
nem.  Liv.).  ||  (Par  anal.)  Mettre 
à  un  niveau  plus  haut.  Jn  al- 
tam  edére.  Cic.  Tac.  Altias 
tollére.  Cic.'Suspendére  ac  tôl- 
ière. Cœs.  Voy.  hausser,  exhaus- 
ser. —  les  cordes  d'une  lyre  et 
ellipt.  —  une  lyre,  chordas  ou 
nenos  intendêre.  Cic.  citha- 
ram  intendêre  nervis.  Qaint. 
Etre  monté  à  un  certain  ton 
(diapason),  graviat  commoveri. 
Cic.  Sa  tête  se  — ,  commovetnr. 
Cic.  —  la  tête,  l'imagination  à 

3qn,  animam  alicn/âs  accen- 
ére.  Liv.  ou  percatëre.  Ter. 
Se  monter  la  tète,  inflammari. 
Cic.  Se  — ,  ira  incendi.  Cic.  || 
(Fig.)  Amènera  un  degré  supé- 
rieur. Evehëre,  tr.  Hor.  Se  —, 
se  erigëre.  Cic.  sese  attollëre. 
Cic.  Ij  (Spéc).  .\mener  (une 
quantité)  à  un  certain  total. 
Èf^ëre,  tr.  Cic.Lii  .  A  combien 
cela   se   monte-t-il.'   quantum 
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est?  Cic.  qu:r  summa  est?  Cic. 
\'oy.  ci-des«us.  Monté  en  cou- 
leur, vigenli  oir  arriore  colore 
pictus.  Plin.  ou  (en  jtarl.  des 
pers.)  coloralior.  Cels.  1  Dres- 
ser en  ajustant  les  parties.  As- 
<ruëre,  tr.  Ca'S.  etc.  (ex.:  ast. 
'Ontignutionem. Ca-s. voy.  dres- 
ser, ajuster).  Il  (Par  ext.)  Ser- 
tir. Voy.  ce  mot.  ||  Fig.  —  une 
pièce  de  théâtre,  (abulam 
edëre.  Cic.  —  une  affaire,  rem 
niolirï.  Cic.  —  un  coup,  moliri 
alicui  insidias.  Cic.  struëre 
alicai  insidias.  Liv.  instruire 
fraudem.  Liv.  Etre  bien  monté, 
mal  monté,  bene,  maie  anima- 
tam  esse.  Cic.  ||  (Par  anal.) 
Monter  un  cavalier,  aliquem. 
eqno  tabernaculoque  et  omni 
alio  instrumenta  m,iliiari  or- 
nâre.  Liv.  ou  absol.  equitem 
instruire  et  ornâre.  Liv.  ||  (Par 
ext.)  Pourvoir  de  tous  les  ob- 
jets nécessaires.  Instruére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tahernaculam 
nmni  laxu.  Cart.  domus  ins- 
truciœ  ou  sedes  instructse  Cic); 
ornâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  do- 
mum  saam.  Cic.  domum  sn- 
peltectili.  Cic).  Se  — ,  aliquid 
sibi  comparâre.  Cic.  providëre 
aliquid.   Cic. 

monteur  euse,  s.  m.  et  f. 
Ouvrier,  ouvrière  qui  monte 
certains  ouvrages.  Voy.  ajus- 
teur,   APRRÈTEUR,    PRÉPARATEUR. 

Il  (.Fig.)  Un  — ,  une  —  (celui, 
celle  qui  prépare  des  choses 
artificieuses,  équivoques).   Voy. 

r0URT[ER,    ENTREMETTEUR. 

monticule  (lat.  post.  monti- 
culas.  Grom.  vet.),  s.  m.  Pe- 
tite montagne.  Tamalas,  i,  m. 
Cic. 

montjoie,  s.  f.  (Arch.)  Petit 
monticule  de  pierres.  Agger, 
eris,  m.  Ca's.  \\  (Fig.)  Monceau. 
Voy.  ce  mot. 

montre,  s.  f.  Action  de  mettre 
en  vue.  Monstratio,  onis,  i. 
Ostentatio,  onis.  f.  Cic.  Ven- 
ditatio.  onis,  f.  Cic  Vaine  — , 
vana  species.  Liv.  N'être  là 
que  pour  la  — ,  in  specie  (si- 
mulationis)  inesse.    Cic    Voy. 

APPARENCE,  ÉTALAGE,  OSTENTA- 
TION, PARADE.  Faire  —  de,  os- 
tendëre,  tr.  Cic.  venditâre,  tr. 
Cic.  Voy.  ÉTALER. Il  (Spéc.)  Echan- 
tillon. Voy.  ce  mot.  ||  Etalage 
de  marchandises.  Voy.  étalage. 
Il  (T.  milit.)  Spectacle,  parade. 
Voy.  ces  mots.  ||  (Spéc.)  Revue. 
Voy.  ce  mot.  Fig.  Passer  à  la  — 
('être  accepté),  voy.  accepter. 
Il  Démonstration  militaire. Voy. 
DÉMONSTRATION.  ^  (Arch.)  Ca- 
dran montrant  les  heures.  Voy. 
CADRAN.  1  (Par  ext.)  Boîte  à  ca- 
dran marquant  l'heure.  Voy. 
horloge. 

montrer,  v.  tr.  Faire  voir. 
OsteDdère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
os  suam  populo.  Cic.  se  alicui. 
Cic.  dentem  medico.  Saet.). 
—  avec  insistance,  avec  affec- 
tation,   osteDtâre,     tr.     Ter. 
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Cais.  Liv.  (ex.  :  Germanici  libè- 
res. Saet.  cicatrices  suar.  Ter. 
equum  armaqae  capta.  Ail/.).. Se 

—  (en  pari,  des  pors.),  se  os- 
tendëre.  Cic.  in  conspectam 
venire  ou  se  dure.  Cic.  Se  — 
en  public,  in  pablicum  prn- 
dire  ou  procédera.  Cic  pnlam 
ohversari.  Liv.  (XX.XI,  II,  7). 
Ne  pas  se  —  en  public,  pablico 
nhstinëre  ou  carêre.  Cic.  Pai 
ext.  Tu  te  montreras,  te  osten- 
des,  qui  vir  sis.  Cic.  Se  —  (en 
pari,  des  ch.),  apparëre,  intr. 
l'ic.  obversari,  dep.  intr.  Cic. 
Liv.  (cf.  Appio  in  somniis  ea- 
dem  obversata  species.  Liv.). 
emergëre  fen  pari,  du  soleil  cl 
des  ctoilosj,  intr.  Plin.  Tac. 
Voy.  APPARAÎTRE.  —  Ics  dents 
(menacer),  voy.  p.  608,    col.  2. 

—  le  dos  à  l'ennemi,  voy.  p 
688,  col.  1.  —  les  talons,  terga 
vertëre.  Liv.  —  la  corde,  voy. 
p.  i499,  col.  1,  et  cf.  ffig.)  non 
jam  facum  (acëre  (ne  plus 
faire  illusion).  Sen.  ]|  (Spéc.) 
Faire  voir  par  un  geste,  un 
signe.  MonstTâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  jnonstrari  digito 
prsetereuntinm.  Hor.  m.  alicui 
viam.  Enn.  brevius  iter.  Cart. 
proceram  palmam  Dell  [•  à 
DpIos.  ■■]  monstrant.  Cic)  : 
comtaonstTàre  (-  indiquer, 
montrer  d'une  manière  pré- 
cise '),  tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  : 
alicai  hominem,  qaem  qaœ- 
ritat.  Plaat.  aaram  alicai.  Cic. 
viam.  Cic);  deznonstràre.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  ,•  locam  digito. 
Cic.  adversariam  suam.  Suet. 
cui  Rafinus  demonstrans  me, 
'  vides  hune?  '  Plin.  j.  iti- 
nera.  Cic.  at  ante  demonstra- 
bant  qaid  abique  esset,...  item 
nunc  qaid  andique  ablatam 
sif,  ostendant.  Cic);  deno- 
târe,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  dési- 
gner). —  la  porte  à  qqn,  /u- 
bêre  aliquem  abire  ou  disce- 
dére.  Cic.  aliquem  domo  eji- 
cére.  Cic.  —  les  heures,  voy. 
INDIQUER.  ^  (Au  fig.)  Faire 
paraître.  Ostendëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  potestatem  saam. 
Ter.  peccata  in  aliqaa  re.  Ter. 
virtutem.  Sali,  viram  me  na- 
tam  vellem;  ego  ostenderern. 
Ter.  ost.  se  alicui  inimicwn. 
Nep.);  patefacére,tr.  Cic. etc. 
(ex.:  odium  suum  in  aliqaem. 
Cic.  voy.  DÉCOUVRIR,  dévoiler]  ; 
exbibêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
virtutem,  ad  qaam  quotidie 
prœceptis  magistri  erudieban- 
tur  exhibëre  capientes.  Justin. 
domino  (idem  et  benevolen- 
tiam.  Col.  alicai  humanita- 
ten\.  Plin.  j.  moderationeni 
clementiamque  tam  in  admi- 
nistratione  tam  in  victoriâ 
belli  civilis  admirabilem.Saef.); 
prsebêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
(idem  alicui.  Nep.  se  miseri- 
cordem.  Cic.  se  talem.  Cic.  se 
viram.  Cic.  in  eos  se  severum 
vehementemqae.  Cic.  $e  dissi- 
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miUm  in  utroqiif.  Cic.  bene 
df  s«  meritis  $e  yrotum  ppa"- 
bire.  Cic.];  prsestàre,  tr.  Cic. 

etc.  (ex.:Y'«'*"*-  <^"^-   •'-"■■   ''''" 
iuntatfm.  Ctc.    benevoUntiam . 
Cic.     prsestci     te   eam.    Cic). 
Se — (en  pari,  de  ch.),  exstàre, 
intr.  Cic.    etc.  (ex.  ;    nofiram 
ttudium     exstabit    in     conve- 
niendis  mayistratibus  et  sena- 
toribiis.    Cic).      —      de    rem- 
barra»,   pertarbari.    Cic.      (or. 
1.1,  liO).  —  de  la  iimidilé,;)er- 
moi-eri.  Cic.    Se   —   enjoué  et 
^rieux,    Joca    et    séria    agëre. 
Liv.    Il    Faire    connaître.    Os- 
teDdère,   tr.    Cic    etc.  (ex.   : 
a{icai  sententiam  snam.    Ter. 
qaod  epistolis  c/us  ostenditar. 
ô'uet.  aliiiiiem  nocentem  osten- 
dëre.  Plin.  j.  [ep.  III,   9,  2].  te 
plara    in  liac    re  peccare    os- 
tendam.    Ter.   nihil   libi  gra- 
ttas  ostendit    fataram    [esse]. 
Cic.  tanti  ejus    apud   se   gra- 
tiam  esse    ostendit,  ut...  Cœs. 
lignam  est  per  qaod  ostendi- 
tar idonea  per^iendi  facultas 
esse  qaxsita.   Cornif.   [rh.    II, 
6].  cf.  Cic.  [inv.  II,  bk].  Cses. 
[B.  C.  m,  105,  5)  absol.  ati  sa- 
pra    ostendimus.    Nep.);    de- 
moBstrâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
magnam     pericalam     sammss 
rei  pablicx  demonstrabat,  nisi 
ad   saperiorem  consai:tadincm 
tam.    cum  Favonias  (laret,  re- 
vertisses.Cic.  mihi  dÛigentissi- 
më  M.  Octaxnas  demonstravit 
me  a  te  plarimi  fieri.  Cic.  quan- 
ta  prœdx    (atiendie    facaltas 
daretar,    si    Romanos    castris 
expulissent,  demonstraverant . 
Cees.^  ;    declaràre,   (•    mettre 
en  pleine   lumière  ■),  tr.    Cic. 
etc.  (ex.:  ipsa  consotatio  litlera- 
ram  taaram  déclarât  sammam 
benei/olentiam.  Cic  {ait  [Iphi- 
crates]     bonus     civis      fideqae 
magnâ  ;    quod    cam    in    aliis 
rebas  declaravit,  tam   maxime 
in     Amyntas     liberis    tuendis. 
Nep.    totam  id,    quod    qaseri- 
mus.  quid    et    qaale  sit,  verbi 
vis  ipsa  déclarât.   Cic.  res  dé- 
clarât. Cic.).||(Spéc.)  Enseisner. 
Docére,    tr.    Cic.    etc.    (voy. 
enseig.nek);  idemonstrâre,    tr. 
Cic.  etc.    (voy.    expliquer,   ex- 
poser). 
tnontueuz,  euse,   adj.   Coupé 
par  des  hauteurs.    Clivosas,  a, 
am,  adj.    Plin.    Montuosus,  a, 
um,    adj.    Cic.   Montanas,    a, 
um.  adj,  Liv. 
monture,    s.   f.    Bête    sur   la- 
quelle on    monte.    Jamentam, 
„  n.  Cic.    Les    chameaux    ser- 
vent     de    — ,     cameli     eqal- 
tantar.    Plin.     En    pari,    d'un 
cheval,  equas,  i,  m.  Cic.  l-a  — 
habituelle    de   qqn,  eqaus  quo 
aliqais  vehi  solet.  Cic.  Le  cne- 
val  est  une  montun;  plus  com- 
mode, equas  commoaias  vehit. 


Vt^g. 
monument,    s.    m.      Ouvras^- 
édilie  pour   perpétuer    le   eou- 


MOQ 

venir  d*une   p?r?onne  ou  d'une  | 
chose.    Monumentum,  i,   n. 
Cic.  etc.   ^ex.  :  liuodccim    arse, 
monun>„..^i    expeditionis  sua*. 
Cart.      monuinenta     Africani 
(-  il    la    gloire    de    Scipion  •]. 
Cic.  alicui   monumentum  sta- 
tuëre,    ponére,  collocùre,    ex- 
strnére.  Cic  au  fis-  m.    gloriœ 
ou  taudis.  Cic.    in    AUimertino 
solo  monumentum  istius  cra- 
delitatis  constilutam   est.  Cic 
piacet  mihi  monumentum  fieri 
quant  amplissimam   militihus. 
Cic.      litteraram    monamenta 
[•    les   m.  écrits    .]  ou   simpl. 
monamenta.    Cic.   ou    litterx. 
Cic.    [Verr.  II,  3,   90,   299]).  1 
Edifice    remarquable.    MoBU- 
jnentum,  i,   n.    Cic.  (ex.  :  m. 
Marii   [•  élevé   par  M.  ■].  Cic. 
n\onumenta      Pompei.      Cic). 
Voy.    édifice.    Spéc.    —    funé- 
raire,   monumentum  sepulcri. 
Nep.   ou   simpl.  monumentum, 
i,  n.  Cic  Uor.    (cf.  m.   Scipio- 
num.     Liv.    sepuUus     est    in 
monamento  avunculi.  Nep.). 
monumental,   aie   (lat .  post. 
monumentalis      Grom.      vet.), 
adj.  Qui    a  l'aspect    d'un     mo- 
nument.   Mùnumenti     similis. 
A.  Architecture  — ,   monamen- 
torum   ratio.    Cic.     Construc- 
tion — ,  moles,  is,  f.  Cic. 
moquer,    v.      tr.    et    pron.    || 
(Arch.)  K.  tr.    Hendro    qqn  un 
objet  de   risée.    Deridère,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :  senex    derisas. 
Varr.  derideri  se  non    patitar. 
Cic).  Voy.  ci-après.  1  V.  pron. 
se  moquer.    Faire    do    qqn,    de 
qqch.  un  objet  de   risée.    De- 
ridère, tr.  Cic  (ox.;    aliquem. 
Cic.  absol.  dérides.  Plaut.    voy. 
railler);  irridére,  intr.  et  tr. 
Cic. etc.  (ex.:  alicui.Cic  aliquem. 
Cic  Romam.  Cic);  ludiûcari 
(•  se  jouer  de, se  moquer  de  "), 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem. 
Plaut.  Ter.  Liv.  inter  se.  Liv. 
aliéna    mala.    Plin.    j.    ab?ol. 
Cic  [Ro?c.  Am.  55|),-  eludàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem.  Cic. 
Crcs.  paacitatem  hostiam.  Liv. 
on    dit    encore    in    luclibriam 
vertére  aliqaid.    Liv.    Tac  la- 
dibrio  habère  aliquem  ou   ali- 
qaid. Liv.).   Il  Témoigner  son 
dédain  de  qqn,  de  qqch.    Sus- 
qae    deque    ferre     ou     habère 
{aliquem,  aliquid).  Cic.  Laber. 
Gell.  Quant  à  Octave,   je  m'en 
— ,  de    Octavio  susquc   deque. 
Cic  Voy.    mépriser,  dédaigneu. 
moquerie,  s.  f.    Action  de    se 
moquer.    Cavillatio,     onis,    f. 
Cic.    Irrisio,  onis,  f.  Cic.  Irri- 
sus,   ùs,    m.    Cœs   (cf.   irrisai 
esse.    Cœs.    ab     irrisu.     Liv.). 
Risus,  ûs,   ra.    Cic.    (cf.    risui 
esse  alicui.  Cic.  ista  ad  risam. 
Cic.  gai  risus  hominum  de  te 
nrati    Cic.    aliquid    in    risum 
uertëre.      Hor.j.      Ludificatio, 
onis,  t.  Cic.  (voy.  dérision).  Lu- 
dus,  i,  m.  Ter.    Cic.    etc.    (cf. 
laUum  este  alicai.    Cic.    ladus 
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(acëre.    Ter.    ludos     pru'bfre 
J'er.  ludos  alicui  (acëre.  Plaut. 
aliquem   ludos    (acéré.    Plaut. 
ii/i./uem  ludos  reddëre.    Ter.). 
.\voir  un    penchant,    une    ten- 
dance   à   la  — ,  dicacitati  dedi- 
tum  esse.  Cic.    Etre   un    objet 
de  — ,  être  exposé  aux  — ,  irri- 
dèri  ou   derideri.    Cic.   S'expo- 
ser à  la    — ,    faire   do   soi    un 
objet    de    —,   se    deridcndam 
pra^bère.  Cic  S'exposer  aux    — 
do  qqn,  irridendi   sui  facalta- 
tem  dare    alicai.    Cic.  Livrer, 
exposer  qqn  aux   —  et  au  mé- 
pris,   faire    de  qqch.    un    objet 
do  —  et    do    mépris,    aliquem, 
aliquid  ad    irridendum    (deri- 
dendum)     aut     despiciendam 
proponëre.     Cic.    Défaut     qui 
prête  à  la   — ,  ad    irridendum 
insigne  vitium.  Cic. 
moqueur,   euse,    s.    m.   et  f. 
Celui,    celle    qui     se      moque. 
Irrisor,  oris,  m.  Cic    Derisor, 
oris,    m.     Plixd.     Cavillator, 
oris,  m.   Cic.  Une    — ,    miiiier 
irridens  ou  deridens   ou  cavil- 
lans  ou    dicacitati  dedita.  A.  \\ 
(Adjectivt.)  Mordajc,  adj.    Cic. 
D'un  air  — ,  nasutë,  adv.  Sen. 
Qui  a  l'air  —,  nasutus,  a,  um, 
adj.  Hor.  Exciter  un  rire  — ,  ca^ 
chinnos  irridentiamcommoiê- 
re.    Cic.    Propos   — ,  cavillatio, 
onis,  f.iCic.  Avoir  l'humour  — , 
le  caractère  — ,  dicacitati  dedi- 
tum  esse.  Cic  Exercer,  satisfaire 
son  humeur  — ,  eludëre,  tr.  Cic. 
moraille,  s.  f.    Tenailles    avec 
lesquelles    on      pince     le      nez 
d'un  cheval  vicieux.  (Ordin.  au 
plur.).  Lupata  frena.    Uor.    et 
ordin.    lupata    (s.    e.     frena), 
oram,   n.   pi.    ou    lapati    (s.  e. 
freni),  oram,  m.  pi.   Virg.  Col. 
moral,  aie,    adj.    Relatif    aux 
mœurs,  et,  p.  ext.,   à    la   roi;le 
des  moeurs.   Moralis,  e,    adj. 
Cic.  (ex.;  m.  pkilosophia; pars. 
Cic   on    dit    encore    ad    mores 
pertinens.      Cic.      qui    [quir, 
qaod]  est  de  vità   et  de  mori- 
bas.  Cic).  Enseignement — , pré- 
ceptes —,  prœcepta  morum  ou 
virtutis    ou     de     moribus,    de 
virtute.  Cic.  La  loi  — ,    virtas, 
utis,    f.    Cic    officium,    ii,    n. 
Cic.  officia,  orum,    n.    pi.  Cic. 
lexveri  rectiqae.  Cic.  Kègle — , 
régula  morum.  Cic.  Science — , 
doctrina     de     moribus.     Cic. 
doctrina  ou  ro(io  benevivendi. 
Cic.   ars  vitx.   Cic   Voy.    mo- 
rale.    Oblig.ation     — ,    religio 
olficli.  Cic.  Les  idées,    les  con- 
ceptions —    de    urin,  qax   ali- 
quis  de  bono  malni/uc    ou    de 
rebas    bonis    matisque    sentit. 
Cic. Se    laisser   déterminer  ex- 
clusivement par  d(;8  causes   — , 
n'être  guidé  que  par  la  loi    — , 
nullà  (aliâ)  re    nisi    honestate 
duci.  Cic.  Le  sens    — ,    hones- 
tas,  atis,  t.    Cic.    Le    bien    —, 
honestum,  i,    n.   Cic.    La    con- 
science  — ,    conscicntia,  .v,     1. 
CJc.  Considérer   qqch.   selon  la 
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loi  — ,  aliqaid    ad    mores    re- 
ferri;     Cic.    Nécessité,    obliga- 
tion  — ,    obliijation    do    la    loi 
morale,  of^cii    nécessitas.  Cic. 
Il  (P.  cxt.)  Conforme    aux    bon- 
nes    mœurs,     Bene     moratus. 
Cic.  Probus,  a,  nm,  adj.    Cic. 
IJonatus ,  a,  um,  adj.  Cic  Un 
homme    — ,    vir    bonus.    Cic. 
Pureté  — ,    morum  probitas  ou 
integritas.  Cic.  castimonia,  œ, 
t.  Cic.  Conduite  — ,    vita   offi- 
rio  conjancta.  Cic.   Avoir  une 
vie    exemplairement  — ,    caste 
sanctêqae   vivëre.    Cic.    Amé- 
lioration — ,   moram    emenda- 
tio.  Cic.  Etre  —  (en   purl.  d'un 
écrivain),     verecandum    esse. 
Cic.    conferre     moribus.    Cic. 
1    Relatif    à    l'âme.    (Traduire 
par  le  génit,   animi,  cf.    animi 
perfeciio.  Cic).   Le  monde   — , 
mores,  um,    m.    pi.    Cic.    Une 
allégorie  — ,    allegoria  qiue  e.x 
animis   hominam    moribusque 
dacta  est.  A.    Energie  — ,    lir- 
<us,    atis,     f.    Cic.   Forces    — , 
vires  animi.  Cic.  La  liberté  —, 
iibertas    animi.    Cic.    Dignité, 
grandeur  — ,  dignitas,   atis,    f. 
Cic.  Beauté  — ,   decus,  oris.  n. 
Cic.  L'influence  — ,  auctoritas, 
atis,   f.    Cic.    Les    faculté^!    — , 
mens,  mentis,   f,  Cic.   animas, 
i,  m.  Cic,  Faire   le  portrait  — 
de  qqn,  exprimêre  mores  ali- 
cajua.  Cic.  ||  Substantivl.  Le — 
de   qqn    (l'ensemble   de  ses  fa- 
cultes  morales),  liabitas  mentis. 
Cic.      mens,     mentis,    f.    Cic. 
Qu'ils  sont  leurs   pères  non  au 
physique,  mais  au  — ,  parentes 
esse    non    qaidem    corporam, 
sed    mentiam.      Qaint.     Spéc. 
Energie  — ,  animas,  i,  m.  Cic. 
lires  animi.  Cic.  Relever  le  — 
des    soldats,     re^cëre    animos 
militum  (a  terrore).  Liv. 
morale,   s.    f.      Doctrine     qui 
détermine    les    règles    de    nos 
actions.  Doctrina  de   moribus. 
Cic.  Quœ    de  hominum    mori- 
bus dieuntar.    Cic.    Descriptio 
expetendarum  fagiendaramque 
reram.  Cic.  ||  (Sp'éc.)  Partie  de 
la     philosophie.      Philosophia, 
qaœ  est    àe    vita    et    moribus. 
Cic.  (Ac.  I,  5,  19).   Philosophia 
in  quâ  de  bonis  rébus  et  malis 
deqae  hominum  vita   et  mori- 
-   bus  dispatatur.  Cic.  (Br.  8,  31). 
Il  Offenser  la  — ,  officium  omne 
^ervertëre.    Cic.    ||    Règle      do 
;onduite.      Disciplina,     se,    f. 
Cic.  Mores,    am,    m.    pi.   Cic. 
Consuetudo,    dinis,    f.    Cic.    ^ 
Leçon    de    conduite.    Hatio  ou 
via  vitse.    Cic.    Prœceptam,    i, 
n.  Cic.   Jl     Leçon    de    conduite 
qui  résulte  d'un  apologue.  Voy. 
MORALITÉ.  Il  (Par  ext.)  Leçon  de 
conduite    mêlée   de   reproches. 
Faire  de  la  —   à  qqn,  aliqaem 
verbis  castigâre.  Cic. 
<iioraleinent    adv.   Conformé- 
ment à    la   règle    des   moeurs. 
Moribus   (ou   rationi    bene   Vi- 
vendi) convenienter.    Cic.   Ho- 
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nestë,   adv.    Cic.   Probe,   adv. 
Cic.  —  bon,   honestu.'!.  a,    um, 
adj.  Cic.  Sa  conduire  — ,  vivre 
—,     caste      sanctêqac    vivëre. 
Cic.     1     Relativement    à    des 
choses     d'opinion,     de     senti- 
ments.   Animo.     Cic.      Mente. 
Cic.  Ingénia.  Cic.  Cogitatione. 
Cic.  Plus  malade  —  que    phy- 
siquement, animo  magis  quam 
corpore  seger.  Liv.  Etre  —  sûr 
de  la  victoire,    victoriam   Jam 
animo  perspicëre.  Cic. 
moraliser   v.  intr.  et  tr.  ||     1'. 
intr.  Faire  des    leçons  de    mo- 
rale.   De     moribus     hominum 
dicëre.  Cic.   Moram   prsecepta 
dare  ou  tradëre.  Cic.   De    vir- 
tate  prœcipëre.  Sen.  [Avec  une 
nuance     ae     blâme.)    —    sans 
cesse,  à   propos  de    tout,    mul- 
tum  esse   in  prœcipiendo .  Cic. 
Que  dans   ses    conversations    il 
moralise    très    souvent,  plari- 
mus  ei  de  honesto  ac   bono  sit 
sermo.    Qaint.   1    V.    tr.    Ins- 
truire (qqn)  en    lui  faisant  une 
leçon      ne      morale.     Formâre 
mores     (adolescentis)  .      i>en. 
rhet.  Conformôre    mores  {ali- 
cuj'as).    Cic.    Virtute  instruëre 
yiinimos^.  Sen. 
2.  moraliser,  v.tr.  Rendre  (qqn, 
qqeh.)    moral.  Ad  virtutem  ou 
ad   (rugem  compellëre.    Plaut. 
Conciliâre  {ingrnia  hominam) 
ad   recti   honestique   amoreni. 
Sen.  Probum  ou  honestum  ali- 
qaem e(licëre.  Cic. 
moraliseur,    s.   m.   Celui    qui 
aime  à  faire  des  leçons  de  mo- 
rale.   Censor,    oris,    m.    Hor. 
Censor  castigatorque.  llor.  Ob- 
jargafor  et  censor.  Sen. 
moraliste,   s.  m.  et  f.  Auteur 
de  réflexions  sur  les  mœurs  des 
hommes.    Magister   virtutis   ou 
morum.   Cic.    Un   —    chagrin, 
sévère,    acerbus    monitor.   Cic. 
Lne  — ,  magistra  virtutis.  A. 
moralité  (lat.  post.  moralitas. 
.■Imbr.    Eccl.'',    s.    f.    Caractère 
moral   d'une   personne,    de   ses 
actes.    Mores,  am,   m.  pi.  Cic. 
Moram  ratio  ou  condicio.  Cic. 
Spéc.  (dans  un  sens  plus  étroit). 
Mores  recti  ou  boni.  Cic.  Ho- 
nestas,  atis,  f.  Cic.  Honestum, 
i,  n.  Cic.    —   éprouvée,   exem- 
plaire,   probati     mores.     Tac. 
Haute  — ,  —  religieuse,  la  mo- 
ralité d'un  saint,  sanctitas,aiis, 
f.   Cic.   Homme  d'une  —  exem- 
plaire, d'une  haute — ,virande 
padoris  padicitiaeqae   exempla 
peterentur.  Cic.^  Enseignement 
moral.    Morum  prœcepta.   Cic. 
Pra'cepta  ou  doctrina  de  mo- 
ribus. Cic.  Il  (P.  ext.)  Spéc.  Sens 
moral  d'une  fable.  Affabulatio, 
onis,   f.  Prise.  Voy.  leçon.   La 
—  de  cette  fable  est  que...  hsc 
fabula    admonet    (ot    la    Prop. 
inf.).   Phsed.    ||    (P.  ext.1   Spéc. 
Poème  dramatique  et  allégori- 
que du  moyen  âge.  Voy.  allé- 
gorie. 
morbide,  adj.  Relatif  à  la  ma- 
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ladie.   Morbidui,   a,    um,   adj. 

Lucr.    Voy.    maladie.    Etat    

valetado,  dinis,  t.  Cic.  1  .Molle- 
ment et  délicatement  exprimé. 
.\tollis,    e,   adj.    PUn.    MoUiter 
e.vpressas.  PUn. 
morbidesse,    s.   f.    Délicatesse 
moelleuse  des  chairs.  Voy.  moel- 
leux, MOU. 
morbifique,    adj.   Qui    produit 
la    maladie.    .Morbidas,   a,   um, 
adj.  Lucr. 
morbleu    et    arch.    morbieu, 
i  nterj.  Sorte  de  juron.  Per  deos! 
MeUercale  ! 
morceau,    s.    m.    Partie    d'un 
aliment   solide    qu'on  saisit  en 
mordant.  Frustum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  frusta  esculenta.  Cic'. 
fr.  hordeacei  punis.  Sen.];  o/Ta, 
as,    f.  Cic.  etc.   (voy.  bouchée)' 
Emporter  le  —  avec  les  dents, 
mordicus  auferre  aliquid.  Cic. 
morsa  premère  aliquid.  Lucr. 
et   (fig.)   violentius    se    gerére. 
Cels.  Gober  le  —,  hamum  vo- 
râre.  Plaut.  ||  (Par  ext.)  Portion 
d'un  aliment  solide  qu'on  a  dé- 
coupe.   Fragmentum,    i     n. 
Lucil.  PUn.  (ex.  ;  f.  panis.  La- 
cil.  PUn.);  frustum,  i,  n.  Cic. 
etc.    (ex.  :   in    frasta    scindëre 
aves.  Sen.);   offa,   se,   f.  Cic. 
etc.(Voy.TnANCHE).— de  viande, 
caro.  Cic.  caruncala.  Cic.  Val.- 
Max.  —  friand,    délicat,   ciftus 
delicatus.  Cic.  Compter  à  qqn 
les  — ,   artius  colëre   aliquem. 
Sali.  Ses  morceaux  sont  taillés, 
vivit  in  angastiis.  Cic.   ||  (Par 
ext.)  Aliment.    Voy.   ce  mot.   || 
(Par anal.)  En  parl.'d'une  chose, 
d'une    personne   désirable.   Re$ 
qua'dam  exquisitissima.  Cic.  1 
Partie  d'un  corps  solide  rompu, 
coupé.  Pars,  partis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  PARTIE,  part);  frag- 
mentum, i,  n.  Cic.  etc.  (ex. : 
t-  lapidis.    Cic.    saxi.    Plin.); 
frustum,   i,   n.  Cic,  etc.  (ex.: 
in     (rusta     aliquid    dividëre. 
Sen.);    truncus,    i,    m.    Virg. 
PUn.  (ex.  :   truncus  sais.  Virg. 

t.  ejusdem  lapidis.    Plin.).    

de  1er,  (erram,  i,  n.  Cœs.  Plin. 

—  de  bois,  lignam,  i,  n.  Cses. 

—  de  drap,  pannas,  i,  m,  Hor. 
En  — ,  minutatim,  adv.  Sen. 
D'un  seul  — .  solidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (voy.  pièce).  Mettre 
en  —,  concidére,  tr.  Liv.  com- 
minuëre,  tr.  Sali.  Famil.  Un  — 
d'homme,  frustum  hominis.  A. 
(d'apr.  PUtat.  [Pers.  BUO]).  ho- 
mullus,  i,  m.  Cic.  ||  (Par  anal.) 
Un  —  de  terrain,  aliqaantam 
agri.  Cic.  agellus,  i,  m.  Cic.  || 
Partie  détachée  d'une  œuvre 
d'esprit.  Locus,  i,  m.  Cic.  Vov. 
passage.  Il  (Par  ext.)  Toute  œu- 
vre d'un  écrivain,  d'un  artiste 
considérée  isolément.  Opas.eris, 
n.  Cic.  Pictara.œ,  f.  Cic.  Qaint. 
Tabula,  œ,  f.  Cic.  —  de  musi- 
que, cantus,  ûs,  m.  Cic. 

morceler,  v.  tr.  Partager  en 
morceaux.  In  partes  dividére. 
Cic    ou  dividëre  in  frasta.  Sen 
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cV.mminuëre,  tr.   Scrn.    Jcf.    in 
pjrtes,  non  in  (rusta  dividam. 
Sen.].  Carpire,  tr.  Cic,  (cf.  im»^ 
père  e.vercitam  in  militas  par- 
tes. Cic.).  Discerpère,  tr.  Cic.^cl. 
dise.  rem.  Cic.  ea  res  «ju*  pro- 
positti   est,    quasi    m    memlira 
discerpitar.    Cic).    Concidére, 
tr.   Cic.    Sen.   (cf.  c.  in  partes 
minatas  orationcm.  Cic). 
DiorceUement,    s.   m.   Action 
de   morceler.   Diiisio,   onis,  !. 
Cic.  —  des  phrases   en   incises, 
consectio    verboram.    Cic.    Ce 
n'est   pas  un  partage,  mais  un 
—,    hoc  non  est  diiidêre,  sed 
t'ranqêre.  Cic. 
mordacité,  s.  f.  Propriété  d  une 
<ub-:iance  mordante.  Mordiici- 
tas,  atis,  {.  P«n- IKFig)  Carac- 
tère d'un  esprit  mordant.  Acer- 
bitas,  atis,  S.  Qaint. 
mordant,  ante,  adj.  et  s.  m. 
Qui    mord.   Morjax,  adj.  i>en. 
l^P.anal.)  Qui  eniamoen  usant, 
en  rongeant.  Mordax,  adj.  -S'en. 
AcerbtiS,  a,  um.adj.  Plin.  Den- 
tatas,  a,  un»,  adj.  Plin.  [\  Fig. 
Une  voix  —  (d'un  timbre  péné- 
trant), et,  sitbstantivt,  une  voix 
qui   a  du  — ,  vox  acerba.  Sen. 
vox  acris.  Lacr.  \]  (Spécialt)  Qui 
entame  par  une  action  corrosive. 
Mordax,   adj.    Ov.    Pers.  Plin. 
(cf.  m.  acetum.  Pers.  m.  sticas. 
Plin.).Acer, acris, acre, ad].  Cic. 
(En  pari,  du  froid.)  .flcer,  Ocvis, 
acre,    adj.   Ilor.  Voy.   piquant. 
n    (Fig.)  Qui    attaque    les   gens 
d'une  manière  acerbe.  Morda-v, 
adj.   Sen.  (cf.  m.  carmen^  Or. 
mordacissimas    homo.    Sen.). 
Acer,  acris,  acre,  adj.  Plin.  j. 
Asper,  a,  um,  adj.  Cic  (cf.  os- 
periores  (acetise.    Cic).    Esprit 

,  dicacitas,  atis,  f.  Cic.  acer- 

bitas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  oc.  ver- 
boram, orationis.  Cic.).  Vei-s — . 
amarita/io  carminum.  Plin.  1 
S.  m.  Sorte  de  pince.  Voy.  pince. 
Il    Substance     corrosive.     Voy. 

ACIDE. 

mordicant,  ante  lat.  post. 
mordicans.  Ciel.-.iar.),  adj. 
Qui  a  une  légère  âcreté.  Aci- 
dalw>,  a,  um,  adj.  Plin.  Suba- 
cidas,  a,  um,  ailj.  Cato.  Voy. 
AIGRELET.  ||  (Fig.)  Qui  a  qqcU. 
d'un  peu  acerbe.  Voy.  acerbe, 

APRE. 

mordicus,  adv.  Sans  démordre. 

.Mordicus,   adv.    Cic.  Soutenir 

qqch.  —,  firmissimë  asseverare 

aliqaid.  Cic. 
mordienne   et  mordiea,   in- 

t^rj.  Sorte  de  juron.  Voy.  «or- 

DIS.V. 

mordiller,  v.  tr.  Mordre  légè- 
r.;ment  et  à  plusieurs  reprises. 
Lerdter  moraêre.  Plin. 

mordoré,  ée,  adj.  Qui  est  d'un 
ijrun  rouge  à  refltts  dorés.  Pur- 
pareat,  a,  um,  adj.  Cic. 

mordre  (lat.  pop.  mordére,  p. 
mordêré),  V.  tr.  Entamer  avec 
les  dents.  Mordëre,  tr.  Cic.  Ad- 
mordire.  tr.  Plaut.  Morau  pe- 
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tère  ou  <i/i/>(  ft're.  Tac.  —  ii  son 
tour,  remordère,  tr.  Cic  Mrij. 
Famil.  Quelque  cliion  enragé 
t'a  mordu,  qaa.t  ta  vidisti  co- 
lal'ras  '  Plaut.  Si  quelque  chien 
enragé  les  a  mordus,  si  quid 
illos  momorderit.  Plin.  Se  — 
la  langue,  miuy/tTi/ufira.  Quinf. 
Fig.  Se  —  la  langue  (pour  se 
retenir  de  parler\  voy.  p.  lUi, 
col.  3.  Se  —  la  langue  d'avoir 

?arlé   'regretter  d'avoir   parlé\ 
abia   sua    ntordfre.    Sen.    Sl' 

—  les  lèvres  (pour  s'empêcher 
de  rirei,  voy.  p.  llli,   col.  1-2. 

—  ses  ongles  (par  dépit,  de  rage), 
mordoré" unjues.  Pers.  umjues 
rodëre.  Quint.  Fig.  Se  —  les 
doigts,  les  pouces  de  qqch.  (s'en 
repentir),  voy.  repentir.  ||  P. 
anal,  jen  part,  d'une  puce,  d'un 
perroquet'.  Mordére,  tr.  Cic. 
Pangëre,  tr.  Cic.  Voy.  piquer.  || 
(Loc.  prov.)  Chien  qui  aboie  ne 
mord  pas,  mu'lti  vehementius 
latrant  quam  mordent.  A.  (d'a- 
près Cart.).  Il  P.  ext.  —  son 
frein  (en  pari,  d'un  cheval). 
Voy.  FREIN.  —  la  poussière  être 
terrassé),/iumoni  mandére.VirQ. 


Faire  —  la  poussière  (à  qqn) 
voy.  terrasser.  ]]  (Absolt.)  Mor- 
dére. tr.  Cic.  (cf.  canes  mordent. 
Cic).  Un  chien  qui  mord,  mor- 
dax canis.  Cic.  En  mordant, 
morsu.  Ov.  morsibas.  Plin. 
dente  ou  dentibus.  Cic  mordi- 
cus, adv.  Plaat.  Cic  Enlever 
en  mordant,  admordëre,  tr. 
Cic  —  dans  qqch.,  mx>rsum 
imprimère  alicui  rei.  Liv.  mor- 
dicus prehendëre  ou  apprehen- 
dcre  aliqaid.  Cic.  —  à  belles 
dents,  niorsupremëre  (aliquid). 
Lacr.  —  (à  la  grappe,  à  qqch.), 
rjustàre,  tr.  Cic.  Fig.  —  à  la 
grappe,  et  —  i  qqch.  (y  prendre 
goût),  voy.  GOUT.  Qui  voudra  — , 
y  morde'  hoc  tene,  hoc  morde. 
Sen.  Il  —  à  l'hameçon  (en  pari, 
du  poisson),  vorâre  hamum. 
Plaut.  1  (P.  anal.)  Entamer  en 
usant,  on  creusant,  et,  absolt, 
—  sur,  dans  ou  à  qqch.  Mor- 
dëre, tr.  Enn.  Ilor.  Admordëre, 
tr.    Virg.  Demordêre,  tr.   Plin. 

Voy.  ENTAMER,   CREUSER,   RO.SGER. 

Action  de  — ,  morsaa,  ûs,  m. 
Plin.  ||(Spéc.)  Eutainer  par  une 
action  corrosive.  Mordëre,  i.i . 
Plin.  1  (Fig.)  Attaquer  (qqnl 
d'une  manière  acerbe.  Mordëre. 
tr.  Ov.  Admordëre,  tr.  Plaut. 
Carpëre  {maledico  dente  ali- 
quein).  Liv.  —  qqn  à  belle? 
dents,  atro  dente  aliauem  pe- 
tëre.  Hor.  improbo  dente  ali- 
qaem  appetëre.  Phxd. 
moreau,    adj.  m.  (Arch.)  Qui  a 

h'  poil  noir  luisant.  Un   cheval 
—,et,  substantivt,  un  —,eqaus 

niger.  A. 
morelle,  s.  f.  Genre  de  plantes 

•Soianum,     i,    n.    Cela.    Plin. 

.-^trychnos,    i  (Ace.  strychnonj, 

m.  Plin.  —  noire,  m.orion,  ii, 

n.  Plin.  —  vulgaire,  cucubalas, 

i,  m.  Plin. 
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1.  morfil,  s.  m.  (.\rch.)  Ivoire 
bi  ut.  Voy.  ivoiRi;. 

S.  morfii,  s.  m.  Lamelle  ténue 
du  bord  d'un  tranchant.  Ma- 
cro, onis,  m.  Plin. 

morfondre,  v.  tr.  Rendre  ca- 
larrheux  (le  cheval).  Voy.  ca- 
tarrhe. Un  cheval  morfondu, 
voy.  catarrheux.  ^  (  P.  ext.) 
Pénétrer   de  froid,  d'humidité. 

Voy.  GLACER,  ENOOURDm,  REFROI- 
DIR. Etre  morfondu,  algëre,  intr. 
Cic.  Il  est  tout  morfondu,  totaa 
l'riget.  Ter.  Froid  qiii  fait  se  — , 
tremuiijm/"ri;;us.  Cic.  11  Fig.  Se 
— ,  (rigëre,  intr.  Cic.  Voy.  gla- 
cer. Il  (P.  ext.)  Lasser  par  une 
attente  vaine.  Se  — ,"  algëre, 
intr.  Juv.  stupëre exspectatione. 
Liv. 
morfondure,  s.  f.  Catarrhe  na- 
sal du  cheval.  Voy.  morve. 
morganatique,  adj.  Mariage 
—  (qu'un  prince,  un  seigneur 
ooncr.icte  avec  une  pei'ronne  de 
condition  inférieure).  Jnipar 
matrimonium.  Liv.  Impares 
nupti^'.  Liv. 
morgeline,  s.  f.  Alsine.  Voy. 
ce  mot. 

morgue,  s.  f.  Air  hautain.  Fa$- 
tns,  ûs,  m.  Virg.  Ov.  (cf.  f.  ré- 
glas. Curt.).  lastidium,  ii,  n. 
Cic  Insolens  superbia.  Cic.  Ar- 
rogantia,  œ,  f.  Cic.  Sapercilium 
grande,  .luv.  ou  simpl.  super- 
cilium,  ii,  m.  Cic.  (cf.  sup.  ac 
ri'ijias  spiritas.  Cic.  bénéficia 
siipercilio  in  odium  adducunt. 
Sen.).  —  Iribunicienne,  spiri- 
tas tribunicii.  Cic.  Quelle  — 1 
quod  erat  odium  !  Cic  Plein  do 
— ,  fastidiosas,  a,  am,  adj.  Cic. 

Voy.  DÉDAIGNEUX,  HAUTAIN,  OR- 
GUEILLEUX. Avoir  de  la  — ,  fas- 
f (dire, intr.  Cic.  Voy.  enorgueil- 
lir. Avec  — ,  fastidiosë,  adv.  . 
Quint.  Voy.  dédaigneusement, 
•  'RGUEiLLEUsEMENT.  Arch.  Faire 
la  —  à  qqn  (lui  montrer  de  la 
hauteur),  superbe  aliquem  ha- 
bëre.  Cart.  (astam  facëre  ali- 
cai.  Petr.  ^  (Arch.)  Sorte  de 
guichet  de  prison.  Voy.  guichet. 
f  (P.  anal.)  Endroit  où  sont  ex- 
po-és  les  cadavres  inconnus. 
Domus  publica  in  quâ  mortu^ 
oram  corpora  deponantur  ou 
S'iponuntur.  A. 

morguer,  v.  tr.  (Arch.)  Traiter 
qqn  avec  hauteur,  braver.  Voy. 

U\UTi;Ult,   DRAVER. 

moribond,  onde,  adj.  Qui  est 
près  de  mourir.  Moribundus,  a, 
um,  adj.  Cic  Voy.  mourant. 

moricaud,  aude,  adj.  s.  m.  et 
1.  Celui,  celle  qui  aie  teint  ba- 
sané. Homo  (ou  muiier)  fusco 
colore.  Cic.  Prov.  Vouloir  blan- 
chir un  — ,  laterem  lavàre. 
Plaut.  Adjeclivt.  Voy.  basané. 

morigéner,  v.  tr.  (Arch.)  Elever 
(  un  enfant)  en  formant  les 
mœurs.  Mores  conformûre  {ali- 

rUjUS).   Cic.    Voy.    ÉLEVER,   MMR\- 

LI8ER.  (Avec  une  nuance  de  blâ- 
me). Tamqaam  magistram  cas- 
tig/ira  [aliquem).  Cic.  \\  [P.  ext. 
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Reprendre  qqn.  Castlyàre  ali- 
qucm  verhis.  Cic. 

morille,  s.  f.  Sorte  do  champi- 
gnon comestible.  Taber,  beris, 
n.  Plin.  Pezicx,  (irum,  f.  pi. 
Plin. 

morion,  «^.  m.  C':i=([ue  léger. 
Cassis,  iciis,  f.  iic. 

1.  morne,  adj.  Abattu  par  la 
tristesse.  Tristis,  e,  adj.  Cic. 
iVa'sfas,  a,  um,  adj.  Cic.  cf. 
ni.  silentiam.  Liv.).  Duinissus, 
II,  um,  p.  adj.  Cic.  Yeux  —  et 
fixes,  torpentcs  ocali.  Qaint. 
Air  — ,  mœror,  oris,  m.  Cic. 
msestitia,  œ,  f.  Cic.  L'air  —  et 
la  tête  baissée,  tvistis,  capite 
demisso  {tetTam  intueri).Cses. 
Garder  un  —  silence,  in  tristi- 
tia  tacitum  permanére.  Cses. 
Etre  — ,  torpëre.  intr.  Sen.  || 
(P.  anal.)  Temps  — ,  c.-à-d. 
sombre,  couvert.  Couleur  — , 
c.-à-d,  sombre,  tei-ne.  Voy.  ces 
mots. 

2.  morne,  s.  m.  Petite  monta- 
gne  de    l'orme    arrondie.    Voy. 

MAMELON,   TERTRE. 

mornifle,  s.f.  Soufflet.  Voy.  ce 
mot. 

morose,  adj.  Qui  est  d'humeur 
chagrine.  ;l/orosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Dif^cilis,  e,  adj.  Cic.  As- 
per,  a,  um,  adj.  Cic.  Tristis,  e, 
adj.  Cic.  Amarus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  amariorcm  me  senec- 
tas  facit.  Cic).  Un  peu  —,  sab- 
morosas,  a,  um,  adj.  Cic.  Hu- 
meur — ,  morositas,  atis,  f.  Cic. 
U'uu  air  — ,  morose,  adv.  Cj'c. 

morosités,  f.  Caractère  morose. 
.Morositas,  atis,  t.  Cic. 

mors,  s.  m.  (Arch.)  Morsure. 
Morsu£,  ùs,  m.  Cic.  Voy.  mor- 
sure. Il  (Spéc.)  Aajowd'h.  — du 
diable.  Voy.  scabieuse. |(P.  ext.) 
Levier,  qui,  placé  dans  la  bou- 
che du  cheval,  sert  à  le  diriger. 
Frenum,  i  (plur.  [rare]  frena 
et  freni.,  n.  Cjc.  i^tc.  (ex.:  fr. 
équestre.  Edict.  Diocl.  frena 
mandêre.  Virg.  frena  dare.  Ov. 
frenos  inhibère.  Liv.).  Mors 
dentelé,  lapata  (s.-e.  frena], 
oram,  n.  pi.  ou  lapati  (s.-é. 
freni),  oram,  m.  pi.  Virg. 
Prendre  le  —  aux  dents,  velat 
'■ffrenatam  inCerto  carsa  ferri. 
Liv.  Chevaux  qui  prennent  le 
—  aux  dents,  effrenat:  equi. 
Liv.  Fig.  Famil.  Prendre  le  — 
aux  dents,  voy.  emporter.  Ho- 
clier  le  —  à  un  cheval,  et,  fig. 
hocher  le  —  à  qqn,  calcaria 
alicai  adhibëre.  Cic. 

morse,  s.  m.  Jlanirail'ère  am- 
phibie. Equus  marinas.  Isid. 

morsure  (lat.  pop.  morsura), 
s.  f.  Action  de  mordre.  Morsus, 
us,  m.  Cic.  —  légère,  morsiun- 
cala,  se,  t.  Plaât.  Apul.  La  — 
d'une  puce,  voy.  piqûre.  Faire 
une  — ,  voy.  mordre.  Rendre  — 
pour  — ,  remordëre,  tr  Hor.  | 
Lésion  faite  en  mordant.  Mor- 
sus, ûs,  m.  Ci'c.  (cf.  m.  serpen- 
tis.    Cic.)    Plaga,    œ,    t.    Plin. 
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ict.pl.canis.  t'Un.i  ||  (Fig.)  Atta- 
que acerbe.  Morsus,  ùs,  m.  //or. 
Dens,  dentii,  m.  llor.  Rendre 
—  pour  —,  remordëre  {ali- 
quem).  llor. 

1.  mort,  s.  !'.  Ce.ssation  de  la 
vie.  Mors,  mortis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  m.  acerba.  Cic.  immatara 
ou  prsnmatara.  Cic.  m.  céleris. 
Cels.  honesta.  Nep.  necessaria 
[•  naturelle  -].  Ci>.  repentina. 
Cic.  voluntaria.  Cic.  beata  L. 
Crassi  mors  illa,  qux  est  a 
nialtis  sa-pe  delleta.  Cic.  famés 
et  frif/us,quœ  miserrima  mortis 
(j'-nera  sunt.  Cic.  mortis  peri- 
ctdum.  Cses.  mortis  pœna.  Cic. 
civiam  suorarn  mortis  vitseqae 
arhiter.  Sen.  mors  ci  appro- 
pinquat.  Cic.  obire  mortem. 
Cic.  mortem  occumbëre  [«  trou- 
ver la  m.  sur  le  champ  de  ba- 
taille "].  Cic.  mortem  sibi 
cnnsciscëre.  Cic.  mortem  alicai 
oij'erre.  Plant,  aliquem  morte 
"l'iicëre.  Cic.  aliqaem  ad  mor- 
Icm  mulcâre.  Cic.  mortem  op- 
pelëre  [>  aller  au  devant  de  -]. 
Cic.  aliquem  morte  multâre. 
Cic.  aticui  morti  esse  [•  causer 
la  m.  "].  Cic.  morte  saâ  [■  sa 
belle  m.  ■]  mori.  Sen.  ou  saâ 
morte  defungi.  Saet.  mortem 
alicujus  persequi.  Cic.  Cses.  Liv. 
fidenti  animo  ad  mortem  gradi. 
Cic.  aliqaem  i^x  medià  morte 
eripëre.  Cic.  praecordiis  concep- 
tam  mortem  continêre  [•  avoir 
la  m.  dans  l'àme  •■].  Cic.  au 
plur.  mortes  imperatorise.  Cic. 
mortes  meoram.  Plin.  j.  darse 
mortes  pro  patria  oppetitse. 
Cic.  quibas  videmas  optabiles 
mortes  fuisse  cum  gloriâ.  Cic. 
o  hominem.  mille  mortibus  di- 
gnam  !  Sen.) ;  nex,  necis  (-  m. 
violente,  meurtre  -;,  f.  Cic. etc. 
(ex.:  injusta.  Cic.  voluntaria. 
Suet.  dominus  vitse  necis- 
qae  suœ.  Liv.  alicui  necem  of- 
ferre  ou  inferre.  Cic.  ou  parâre. 
Liv.  necem  sibi  consciscêre 
["  se  donner  la  m.  ■].  Cic.  vitse 
necisqae  potestatem  habëre  in 
aliqaem.  Csis.).  Voy.  trép.is. 
Etre  à  l'article  do  la  — ,  ani- 
mam  agëre.  Cic.  Etre  blessé, 
frappé  à  — ,  voy.  mortelleme.nt. 
Combat  à  — ,  capitis  dimicatio. 
Cic.  Tu  m'ennuies  à  la  mort, 
nxe  odio  enecas.  Plaut.  Mettre 
la  —  dans  l'âme  {aliqaem)  ex- 
animare.  Cic.  ||  (Par  anal.) 
Personnification  mythologique 
de  la  mort.  Mors,  mortis,  f. 
CiC.  (N.  D.  III,  i.;.).  I  (Fig.) 
Mort  civile,  capitis  deTninatio. 
Cic.  Il  Mort  de  l'âme.  Mors, 
mortis,  f.  Eccl.  j|  Destruction, 
ruine  (Je  qqch.).  Interitus, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (voy.  destruc- 
tion); exitium,  îi,'n.  Cic.  etc. 
(voy.  destruction,  ruine). 
5.  mort,  e,  part,  et  s.  m.  et  f. 
Il  Part.  Voy.  mourir.  ||  S.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  a  ces=é  de 
vivre.  -Mortuus,  a.  um.  p.  adj. 
CiC.  etc.  (ex.  :   mortuus  conci-  1 
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disti.  Cic.  subst.  mortuus, i,  m 
Cic.  caput  morlui.  Cic.  mor- 
laum  inferre  in  domum.  Cic.  a. 
morluis  excitàre. Cic.  sepultuia 
mortuorum.  Cic).  F'ête  dos  — , 
parentaliit,  ium,  n.  pi.  Cic.  (e- 
ridia,  ium,  n.  pi.  Cic.  Dialogue 
des  — ,  umbraram  inferorum- 
que  colloquium.  Cic.  Sacrifice 
;nix  —  ini'<,;i.T,  a/'um,  f.  pi.  Cic. 
Royaume  empire,  des  — ^orcuSf 
i,  m.  Virg.  inferi,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Dans  l'empire  des  — ,  apad 
inferos.  Cic.  Juge  des  — ,  apuci 
inferos  jude.r.  Serv.  En  faisant 
le  — ,  simulalione  mortis.  Curt. 
Il  (Par  ext.)  S.  m.  Le  mort  de 
l'eau,  voy.  morte-eau. 

mortadelle,  s.  f.'Gros  saucis- 
son de  foie  et  de  chair  maigre. 
Tomacina,  se,  f.  l'iirr.  (R.  R. 
II,  It,  10).  Martatum  (s.-e.  far- 
cimen),i,  n.  I  arr.  (L.L.  Y,  110). 
Plin.  (.\V,  118). 

mortaise,  s.  f.  Entaille  faite 
dans  une  pièce  de  bois.  Voy. 
entaille.  —  faites  dans  les  ar- 
bres (du  pressoir),  foramina 
arborum  exsculpta.  Cato. 

mortalité,  s.  f.  Condition  d'un 
être  sujet  à  la  mort.  Mortalitas, 
atis,  f.  Quint.  Tac.  Saet.  (cf. 
omne  qaod  ortum  est,  m.  con- 
sequitar.  Tac).  Naturaou  con- 
dicio  mortalis.  Cic.  ^  Mort 
collective  d'un  certain  nombre 
d'individus  dans  un  même  es- 
pace de  temps.  A'umerus  mor- 
tuorum. Cic.  La  —  fut  très 
,:;rande  cette  année-là,  permulti 
homines  eo  anno  mortai  sant. 
Liv.  is  annas  maltis  casihus 
funestas  fait.  Liv.  Occasionnel' 
une  grande  — ,  dans  le  bétail, 
stragem  pecorum  m,orientium 
dare.  Liv. 

morte-eau,  s.  f.  Nom  donné 
aux  plus  basses  marées.  Mini- 
iiius  maris  accessus.  A. 

mortel,  elle,  adj.  Sujet  à  la 
mort.  Mortalis.  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  omne  animal  esse 
mortale .  Cic .  in  ils  mor- 
tale  et  cadacum,  quid  divinum 
xternumqae  sit.  Cic.  m.  vitse 
condicio.  Cic.  mortales  esse 
animos  credëre.  Cic).  Condi- 
tion — ,  nature  des  êtres  — , 
mortalitas,  atis,  f.  Quint.  Tac. 
Ce  qui  esli  — ,  mortale,  is,  n. 
Cic.  La  dépouille  —  de  qqn, 
reliqaiœ,  arum,  f.  pi.  Virg. 
ossa,  ossium,  n.  pi.  Virg.  Subs- 
tantivt.  Poét.  Un  — ,  mortalis, 
is,  va.  Cic  mortale  corpus.  Hor. 
Une  —,  mortalis  mulier.  A. 
Les  — ,  mortales,  ium,  m.  pi. 
Cic.  (Famil.)  Un  heureux  — , 
fortunatus  homo.  Cic.  ^  Qui 
cause  la  mort.  Mortiferus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m. 
morbus.  Cic.  m.  plaga.  Cic. 
m.  vulnus,  Cic.  ictus.  Col.). 
Qui  est  atteint  d'une  maladie — , 
morbo  gravi  et  mortifero  affec- 
tas.Cic.Etre  atteint  d'une  ma- 
ladie • — ,  mortifère  aegrotâre. 
Plin.  j.  Coup  — ,  plaga  extrêmes 
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ou  mortiffra.  Cic.  Donner  le 
coup  — ,  voy.  ACHEVE».  1|  (P.  ext.^ 
Qui  va  jusqu'à  désirer  la  mort 
de  qqn.  Ennemi  — ,  inimicas 
(ou  hostis  ou  adversaria$)  ca- 
pitalis.  Cic.  L'ennemi  —  et 
déclaré  de  qqn,  omnian»  ho- 
minum  inimicissimas  alicai. 
Cic.  Etre  l'ennemi  —  de  qqn, 
capiiali  odio  dissidfre  ab  ali- 
qxio.  Cic.  Une  haine  — ,  odiam 
capitale,  Cic.  Guerre  —,  hellam 
internecivam.  Cic.  |{  (P.  Iiy- 
perb.)  Dont  on  souffre  à  en 
mourir.  Trouble  — ,  inquiétude 
— ,  summus  angor.  Cic.  iumma 
sollicitado.  Cic.  Dans  un  trou- 
ble — ,  metu  examinatas.  Cic. 
[(Famil.)  Très  ennuyeux.  Vov. 
ENxtTïEUx.  y  (Fia.) Qui  cause  la 
mort  de  l'àme.  Mortalis,  e,  adj. 
Eccl.  Mortifer,  a,  um,  adj.  Hier. 
(cf.  m.  peccatam.  Hier.).  Capi- 
talis,  e,  adj.  Aug.  (cf.  c.  pecca- 
inm,  crimen.  Aag.).  ||  P.  anal. 
Qui  cau?e  la  destruction,  la 
ruine  de  qqch.  Kxitialis,  e,  adj. 
Cic.  Exitiosas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Perniciosas,  a,   um,   adj.   Cic. 

Voy.    FATAL,    FUNESTE.    Coup    —, 

securis, is,  f.  Cic.  (cf.  secarim  in- 
figëre  ou  injicëre  alicai.  Cic). 
Porter  un  coup  —  à  la  républi- 
que, profligûre  rem  pablicam. 
Cic.  Être  —  à  qqn,  exitio  esse 
alicui.  Cic.  exitiam  afferre  ali- 
cai. Cic. 
«lortellement,  adv.  De  ma- 
nière à  causer  la  mort.  Morti- 
fère, adv.  Plin  j.  Blesser  — 
qqn,  mortifero  vaincre  af^cere 
aliquem.  Liv.  Etre  —  atteint 
(en  pari,  d'un  malade"!,  morti- 
fero morbo  laborâre.  Cic.  \\  (P. 
eit.)  Jusqu'à  vouloir  la  moit  de 
qqn.  Haïr  —  qqn,  capitali  odio 
prosegai  aliqaem.  Cic.  ||(Fig.) 
Pécher  — ,   mortiferam  pecca- 
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mortifère,  a>lj.  Qui  donne  la 
mort.    Mortiferas,  a,  um,  adj. 

Cic.    Voy.    MORTEL. 

mortifiant,  ante ,  adj .  Qu  i  mor- 
tifie. Qui  (ÇU.T,  qaodj  castigot 
ou  reprimit  spiritas  {alicajas  . 
A.  Qai  craci^jit  {carnem). 
Ecct.  Pratiqiies  — ,  voy.  morti- 
fication. Il  (rig.l  Acerbas,a,um, 
adj.  Cic.  Asper,  a,  um,  adj.  Cic. 
Graxris,  e,  adj.  Cic.  (cf.  Gravis- 
simœ  contumeli<e.  Cic).  Con- 
tameliosas,  a,  um,  adj.  Cic. 

mortification  (lat.  eccl.  morti- 
ficatio],  s.  f.  Décomposition 
d'une  partie  du  corps  qui  se 
gangrène.    Tabès,    is,    f.    Plin. 

Voy.    décomposition,  GANGRÈNE.  1 

(Fig.)  Austérité  par  laquelle  on 
se  mortifie.  Maceratio,  onis,  t.  | 
.Aug.  l'o/unïarius  corporis  cra- 
ciatas.  A .  Volantaria  castiga- 
tio.   A.    Il  (P.   ext.)  Froissement 
queqqnjéprouve  dans  son  amour-  ; 
propre.  (Au  sens  actif.)  Con(u- , 
melia,  œ,  f.  Cic.  (cf.  con<ume- 
iiam  pati.  Cic).  Injaria,  s,  f. 
Cic  (Au  sens  passif.)  Offensio, 
onis,    f.    Cic.   Morsas,    as,   m. 
{animi).  Liv. 

mortifier  (lat.  eccl.  morti^âre 
pioprt.  •  tuer,  faire  mourir  •), 
V.  tr.  Décomposer  par  la  gan- 
grène.Voy.  DÉCOMPOSER,  GANGRE- 
NER. 1  (Cuisine).  Laisser  pren- 
dre <L  certaines  viandes  un 
commencement  de  décomposi- 
tion. Maceràre,  tr.  Apic.  ^  (Fig.) 
Faire  mourir  qqn  à  lui-même, 
en  domptant  la  chair.  Castigàre 
Icorpas].  Aag.  Domitas  habêre 
libidines.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Frois- 
ser qqn  dans  son  amour-pro- 
pre. Voy.  FROISSER.  Etre  mor- 
tifié, contamelià  affici.  Cic.  La 
voyant  mortifiée,  confasam 
eam  ex  morsa  animi  cam  vi- 
disset.  Liv. 


tum  admittëre.  A.  |](P.hyperb.)  |  mort-né,  adj.  Mort  avant  que 
En  souffrant  de  manière  à  en 
mourir.  Voy.  gravement,  extrê- 
mement. Ennuyer  —  91"'  "''" 
qaem  odio  enecûre.  Plaut.  ou 
simpl.  enecûre.  Ter.  S'ennuyer 
— ,  txdio  langaescëre.  Plin. 
Dire  des  choses  —  ennuyeuses, 
mortifera  loqai.Plin. 
morte-saison,  s.  f.  Temp5  de 
relâche  poyr  une  industrie,  un 
commerce.  Quies,  etis,  f.  Cic 
Otiam,  ii,  n.  Cic.  Cessatio,onis, 
f.  Cic.  Etre  en  — ,  conquiescëre, 
intr.  Cic 

mortier,  s.  m.  Vase  à  piler. 
Morlariam,  ii,  n.  Plaat.  Cato. 
Grand  — ,  pila,  se,  f.  Cato.  Ov.  \\ 
(Spéc.)  Bassin  creux  où  on  éteint 
la  chaux.  Mortariam,  ii,  u. 
Vitr.  1  (P.  ext.)  Sable  ou  ciment 
mélangé  avec  de  la  chaux.  Ara- 
natam,  i,  n.  l'i^r.  Plin.  Mor- 
tariam, ii,  n.  Vitr.  Maieries  ex 
calce  et  arena  mixta.  Vitr.  \\ 
(P.  anal.)  Matière  pâteuse  et 
épaisse.  Latam,  i,  n.  Cic.  Cse- 
num,  i,  n.  Cic.  Voy.  boue.  ||(P. 
ext.'  Enduit  de  chaiu  et  de 
«able.  Voy.  enduit. 


de  naître.  Ante  partam  mur- 
taas.  Plin.  Enfant  —,  parlas 
mortaas.  Plin.  ||  Fig.  C  est  un 
poème  — ,  interiit  pocma  modo 
natam.  Ilor.  Etre  —,  voy. 
avorter. 

mortuaire,  adj.  et  s.  m.  Qui 
concerne  les  formalités,  etc. 
pour  une  personne  décédée. 
Fanebris,  e,  adj.  Cic.  (Tra- 
duire aussi  par  le  cénit.  sepal- 
tarse  ou  faneris .)  Registre , 
extrait  — ,  annales  fanesti.  Liv. 
index  m.ortaoram.  Cic.  Drap 
— ,  vestis  fanebris.  Cic.  stra- 
gala,  se,  t.  ou  stragalam,  i,  n. 
Petr.  La  maison — ,et,  sabstan- 
tivt,  (arch.)  la  —,  fanesta  do- 
mas.  Cic.  1  S.  m.  Cas  de  dé- 
cès. Mors,  mortis,  f.  Cic.  Le 
nombre  des  — ,  numéro»  mor- 
tuoram.  Cic. 

morue,  s.  f.  Poisson  de  mer  du 
genre  gade.  Gadas  morrhaa. 

morve,  s.  f.  Maladie  conta- 
giouse  des  chevaux.  Malleas, 
i,  m.  Veg.  Morbas  hamidas. 
Veg.  Macas,  i,  m.  Veg.  1  (Pai 
anal.)    Humeur   visqueuse    des 
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narines.  jViious,  i,  m.  Catall. 
Vels.  Narium  excremcnta.  Cets. 
N'as-tu  pas  la  — aunei?A'um 
imi'-i/îuunr?  i'/auf. 

morveux,  euse,  adj.  Qui  a  la 
maladie  de  la  morve.  Chev:il 
— ,  eqaus  mtlteo  ou  mor(H) 
/lumido  afl'ecfus.  .-1.  1  Qui  a  la 
morve  au  nez.  Macosus.  a,  um, 
adj.  Col.  Cels.  Macidas,  <i, 
um,  adj.  Plaat.  \\  Subnantivl. 
(Famil.)  Un  —,  une  —,  frustum 
paeri.  Plaat.  ||  (P.  ext.)  Pour 
désigner  une  personne  qu'on* 
trouve  trop  jeune.  Pueruius,  «,' 
m.  Val.-Max.  Une — .pueJiuia, 
se,  f.  Ter. 

mosaïque,  s.  f.  Ouvrage  fait  de 
pièces  rapportées  (de  pierre, 
d'émail,  etc.)  formant  des  des- 
sins. Opas  tessellatam  ou  ver- 
micalatam.  Lacil.  Suet.  Vei-- 
niiculatse  crastse.  Plin.  (cf.  ver- 
micuia^r  ad  effigies  reram  et 
animaliam  crusts^.  Plin.).  De 
— ,  qui  a  trait  à  la  — ,  tes- 
sellarias,  a,  um,  adj.  inscr. 
maseas,  a,  um,  adj.  Jnscr.  Cn 
pavé  en  — ,  lithostrotum,  i,  n. 

j  Plin.  Paver  en  —,  tessetlâre, 
tr.  Jnscr.  solum    teasellis  s(er- 

!  nère.  Sen.  Pavé  en  — ,  tessel- 
latas,  a,  am,  p.  adj.  Suet.  (Cœs. 
U6).  lithostrotus,  a,  um,  adj. 
V'arr.  Petit  carré  de — ,  ïesseru- 
la,  se,  f.  Lacil.  Cube  pour  les 
—,  tessalla,  œ,  f.  Sen.  (Q.  N.  VI, 
31 ,  2).  Pièce  de  marqueterie  pour 
les  pavés  en  —,  tessera,  se,  f. 
Vitr.  En  forme  de  — ,  vermico- 
latê,'  adv.  Lucil.  ap.  Qaint.  \\ 
(Fig.)  CEuvn;  quelconque  com- 
posée de  pièces  de  rapports.  Voy. 

CENTON. 

mosaïste,  s  m.  Artiste  qui  fait 
des  ouvrages  de  mosaïque. 
Crastarias,  ii,  m.  Plin.  Tessel- 
larius,  ii,  m.  Cod-Theod.  (XIII, 
U,  -). 

mot  (lat.  pop.  mattam,  grogne- 
ment), s.  m.  Son  articulé  ser- 
vant à  désigner  un  être  ou  une 
manière  d'être.  Verbum,  i,u. 
Cic.  etc.  (ex.:  v.  abjectum,  in- 
quinatam.  Cic.  v.  tarpe.  Ter. 
V.  immatare  casibas  [-  décli- 
ner un  m.  •].  Cic.  graviore 
[•  plus  fort  •]  enim  verbo  uti 
non  licet.  Cic  verbum  amoria 
['  le  mot  amor  •]  ex  quo  no- 
men  amicitiœ  dactam  est. 
Cic.  [N.  D.  I,  W,  122].  i^erbum 
ipsam  volaptatis  [-  le  mot  plai- 
sir •].  Cic.  videtis  hoc  uno 
verbo  •  unde  •  signi^ari  res 
daas  et  •  ex  qao  loco  -  et  -  a 
qao  loco  ".  Cic);  nomeD.  mi- 
nis,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  nomcn. 
amicitix  [■  le  m.  amicitia  •] 
dicitar  ab  amando.  Cic); 
VOX,  vocis,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
voces  simplices,  compositx. 
Gramm.  Iisec  te  vox  non  per- 
culit?  Cic.  nulla  tamen  vox 
est  ab  lis  audita  populi  Ro- 
mani ma^cstate  indigna.  Cses.); 
voca.bulum,i,n.  Cic.etc.  (ex.: 
V.  perveluslam.   Varr.  hoc  vo- 
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eabul'iin    jeneris     neatn    est. 
Varr.  [L.  L.  IX,  38,    621.    niai 
vocabalis   atercntar   nobis  in- 
coi/nitii,    usitutis    sibi.    Cic). 
Manger  las — ,  voy.  p.  1198,  col. 
1 .     Tiainer     ses     — ,     tractim 
Uicëre    Arell.  ap.  Scn.  Gell.  \\ 
Par  ext.)   Représentation  de  ces 
soiispar  l'écriture.  Verbuw,  i, 
1.    Cic.  etc.   (ex.  :  ad  verbam 
expressas  [•  traduit  m.  àm.  •]. 
Cic.  omnibus   verbis   expressis 
[.  m.  pour    m.    -J.    i  te.    verbis 
oua>    scripta  sunt    ipsis  atar. 
Cic.  in   nallo    verbo   eum    me- 
moria   dccipit;  nampianx   ino- 
piâ  verbi  sabsistit.  Cic.  verbis 
ambiijitur.   Liv.    verba  parère. 
Cic.  IFin.  m,  1,  3].  inclacére  no- 
vum   verbuni  in   Latinam    lin- 
giuim.  Cic.  [Pli-  13,  h3].  quanta 
verboram  nobis  paapertas,  im- 
mo  ejestas  sit.  Hen.  [ep.  58,  1]. 
verborum  omnium  de fmitiones. 
Cic.  [de   Or.  II,  83].   verborum 
interpretatio.  Cic.   compositio, 
structura     verborum.    Cornif. 
[rhet.  IV,  12,  18].  Cic.  [Brut.  8, 
33].    copia   ou    ubertas    verbo- 
rum. Cic.  [de  Or.  III,  30,  125]. 
verbis    abundantem    esse.  Cic. 
si    verba  spectas  [•  à  considé- 
rer les  m.  '].  Cic.  verbo  param 
valêre  [•  ne  pouvoir  trouver  le 
m.  propre  »].  Cic.  [Tu?c.  III,  5, 
1 1].    verborum    magnificcntia. 
Cic.  inanium  verborum  (laiacn. 
Cic.  verba  formâre  ou  (mijère. 
Cic.  [Or.    III,  i5,  177].  v.  pro- 
prium.  Cic.  [Or.  27,  92].  irans- 
latam  [•   pris  au  figuré  •].  Cic. 
[ib.]);  Domen,  minis,  a.  Cic. 
etc.  {e\.:  n. ambiyaam.  Cic.fictio 
[•  création    -]    nominis.  Quint. 
[VIII,  6,  31].  de^nitio  nominis. 
Cic.     nominum      interpretatio 
[.  l'étymologie  •].  Cic.  nomina 
enodàre    [•    expliquer    les    m. 
d'après    1  étymologie    ■].     Cic. 
|"N.D.lII,2/i,62]);  vocabulum. 
1,    n.    Cic.    etc.    (ex.:    v.   pro- 
prium.  Cic.  [iuv.  I.  2ii,  3!,].vo- 
cabuli  ou  vocabulorum  senten- 
tia.  Cic).  1  Le  mot  par  opposi- 
tion   à    l'idée    qu'il     exprime. 
Verbum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
mayno  dolori  paria  verba  re- 
perire.  Cic.  existimatio,  decas, 
infamia     verba     sunt      atijae 
ineptiée.  Cic.  quibus  verbis  tibi 
grattas  agam  nonreperio.  Cic. 
peregrina  et  externa  verba.  Cic. 
verba  sordida.    Cic.   v.    splen- 
dida.  Cic.  verba  maxime  cujus- 
que  rei  propria.    Cic.   sine   re 
nalla  vis   verbi  est.  Cic.  verbi 
controversia.   Cic.  ex  hoc  au- 
tem,  non  rerum,  sed  verborum 
discordiâ ,    controversia    nata 
est  de  dnibas.  Cic.   [leg.  I,  55]. 
ad  verba    rem   deflectëre.   Cic. 
[Caec.    21].    de    verbis    litigâre. 
Cic.  verborum   concertatio    ou 
disceptatio.  Cic);  vox,  vocis, 
f.  Cic.  etc.  {ex.:  dico  Epicurum 
non  intelliyére  qaid  sonet  hsec 
vox,  id  est,  quse  res  huic  voci 
sabjiciatar.  Cic);  vocabulum. 
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1,  n.  Cic.  etc.:  (ex.:  res  saum 
nomen  et  propriunx  vocabulum 
non  habet.  Cic  rébus  non 
commatatis  immutaverunt  vo- 
cabala.  Cic.  conservatoris  sibi 
nomen  Grxco  ejus  rei  voca- 
bulo  assampsit.  Tac  [ann.  XV, 
71].  vocabulum  (orense.  Cic. 
voy.  EXPRESSION,  [p.  8G1,  col.  3]); 
nomen,  minis,  n.  Cic.  etc. 
(ex.;  certo  nomine  aliquid  ap- 
pellàre.  Cic.  hsec  duo  [•  ces 
deux  idées  •]  Gra-ci  uno  no- 
mine appellant.  Cic.  nominis 
controversia.  Cic).  1  (Par  ext.) 
Suite  de  sons  formant  une  ou 
deux  phrases  courtes.  VeTbum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  tria  verba 
hodic  non  commutabitis  inter 
vos.  Ter.  uno  verbo  [•  poiu' 
tout  dire  en  un  m.  "].  Cic. 
IPh.  2,  22,  :U;  cf.  Fin.  II,  22, 
73].  verbo  expedi  [-  finis-en 
d'un  mot,  il  n'y  a  qu'un  m. 
qui  serve  -1.  Plaat.  Ter,  accu- 
sabat  Canutias  iicamandrum 
tribus  verbis  ;  venenum  esse 
deprelicnsum.  Cic  [Clu.  50]. 
verbum,  unum  cave  de  naptiis 
[•  pas  un  mot  du  mariage  1  ■]. 
Plaut.  tribus  verbis  te  volo. 
Plaut.  Ter.  qui  verbum  nun- 
qaam  in  publico  (ecerunt 
[.  n'ont  jamais  prononcé  un  m. 
en  public  -].  Cic.  [Br.  78,  270]. 
non  mihi  verbam  (ecit  [•  ne 
m'a  pas  dit  un  m.  -].  Cic.  pri- 
ma statim  verba  prsecldêre 
[•  interrompre  qqn  aux  pre- 
miers m.  ■].  Cic);  vox,  vocis, 
i.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum  ab  his 
ssepias  qusereret  neqae  allam 
omnino  vocem  exprinxëre  [■  en 
tirer  -]  posset.  C'a'S.  [B.  G.  I; 
32,  3].  vocem  mittëre  [•  dire 
son  m.  "].  Cic.  moriere.  si 
vocem  eniiseris  [-  si  tu  dis  un 
m.  "].  Liv.y.  Domen,  minis, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  errorem  auteni 
et  temeritatem  et  ignorantiam.. . 
et  uno  nomine  [•  en  un  m.  ■] 
omnia,  quœ  essent  aliéna  §r- 
mse  et  constantis  assensionis, 
a  virtute  sapientiâque  remove- 
hat.  Cic.  [Ac.  I,  htl])  ;  liitera, 
se,  {.  Cic.  otc.  (ex.  :  de  illa  re 
littera  nulla  in  eoram  libris 
invenitur.  Cic).  Il  n'y  a  pas  un 

—  à  dire  à  cela,  contra  dici 
nihil  potest.  Cic.  A  ces  — ,  sub 
Itsec  dicta.  Liv.  hsec  ubi  di.xit. 
Sali,  his  dictis.  Sali.  Il  me 
comprenait  à  demi  — ,  vixdum 
dimidium  dixeram,  intellexe- 
rat.  Ter.  Comprendre  à  demi 
— ,  ex  paucis  multa  intelligëre. 
Cic.  Tranche  le  — ,  brevi  prse- 
cide.  Cic.  .-Vvoir  le  dernier  — 
(dans  une  discussion),  vincëre, 
abs.  Cic  Dire  son  — ,  placer 
=on  — ,  intervenire  (orationi. 
sermoni).  Cic.    Liv.   Dire  deux 

—  à  qqn  d'une  affaire,  de  ali- 
quâ  re  aliquid  cumaliquo  loqui. 
Cic.  En  deux  — ,  at  paucis  di- 
cam  ou  absolvam.  Cic  Deux 
— ,  je  vous  prie,  paucis  aadi! 
Ter.    pancis    te     volo.      Com 
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laei- 


Prendre  qqn  au  — ,  verbis  ali- 
cujus  stàre.  Quint.  Au  bas. — , 
minimà  conipatalione.  Plin 
IjB  dernier  — ,  summa  senlen- 
<ia  ou  ("^p  c).  summunv  pre- 
liam  constitutum.  Cic.  Il  n'a 
pas  dit  son  dernier  — ,  nondum 
qaid  sentiret  exprompsit.  Liv. 
C'est  mon  dernier  —  (je  ne 
peux  pas  vendre  meilleur  mar- 
ché), nonpossum  minoris.  Cic. 
A  — couverts,  obscarê,  ad  V.  Cic. 
perplexe,  adv.  Liv.  ||  (Spéc.) 
Parole  expressive.  Verbum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  verbum  her- 
cle  hoc  verum  erit  :  .  sine  Ce- 
rere,  etc.  -.  Ter.  [eun.  732]. 
veram  est  verbum,  quod  m,e- 
moratur,  ubi  amici,  ibi  opus 
Plaut.)  ;  dictum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  Catonisest  dictum...  Cic). 
Ce  beau  —  de  Pyrrhus  sur  l'é- 
change des  prisonniers,  Pyrrhi 
de  Ciiptis  reddendis  illa  prse- 
clara.  Cic.  On  connaît  le  —  de 
Caton,  que...,  scitanx  est  illud 
Catonis  (av.  i'Acc.  et  l'Inl'.). 
Cic.  (am.  90).  [|  Bon  mot.  Fa- 
cetê  dictam.  Cic  Bons  —,  fo- 
cetix,  aram,  f.  pi.  Cic.  breviter 
et  commode  dicta.  Cic  —  pour 
rire,  jocus,  i,  m.  Cic.  (voy. 
plaisanterie)  ;  sales ,  m .  pi. 
Cic.  Quint,  (cf.  aliquid  trans- 
ferre ad  sales  Cic).  ||  Le  mot 
d'une  énigme.  Voy.  solution. 
Frouver  le  —  d'une  énigme, 
voy.  p.  768,  col.  1.  Connaître  le 
— -d'une  chose,  remperspexisse. 
Cic  Fin  —,  voy.  p.  908,  col.  3. 
Il  Mot  d'ordre.  Tîssera,  3e,  t. 
Liv.  (ex.:  omnibus  tesseram 
dure.  Liv.  [VII,  35.  1])  ;  si- 
gnum,  i,  n.  Plaut.  Sen.  Tac. 
Huet.  {ex.:cedosignum['  donne 
le  m.  d'ordre  ■].  Plaut.  signam 
militise  petenti  tribano  -  opti- 
mse  matris  •  dédit.  Tac).  Le  — 
de  ralliement  des  soldats  de 
Vitellius,  signum  Vitelliano- 
ram  quo  inter  se  noscantar. 
Tac  Fig.  Donner  le  —  à  qqn, 
indicare  signum  quod  conve- 
nit.  Cic  Ils  se  sont  donné  le  — , 
omnes  consentiunt.  Cic 
motet,  s.  m.  (Arch.)  Sorte  da 
chant  d'église.  Motetum,  i,  n. 
Ducange. 

moteur,  trice,  s.  m.  et  f.  Ce 
qui  met  qqch  en  mouvement. 
Qui,  quse  movet.  Cic  Auctor, 
oris,  m.  Cic  Le  — ,  et  (adjec- 
tivt.)  force  — ,  momentum,  i, 
n.  Cic.  (cf.  astra  sua  momenta 
sustentant.  Cic).  movendi  vis 
Cic.  T  Celui,  celle  qui  incite  à 
agir.  Voy.  instigateur. 
motif  (lat.  post.  motivus  [•  qui 
meut  "].  Chalcid.)  s.  m.  Rai- 
son d'agir  (id  quo  quis  impel- 
litur  [ad  agendum].  Cic). 
Causa,  as,  f.  Cic.  etc.  [causa 
ad  obj'urgandum.  Ter.  causa 
quamobrem,  etc.  Cic  nec  satis 
causœ  ad...  Ter.  maltis  ex 
causis.  Quint,  diverse  de  cau- 
sa. Nep.);  ratio,  onis,  î.  Cic. 
(ex.:  est  aliqaa  hajusce  rei  ra- 
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tio.  Cic.  r.  rfligionis.  Quini.v, 
Tes,  rei.  (■  Cic.  etc.  (dans  les 
expre-s.  ol>  eu"i  [/lonc]  rem. 
PUat.  Lacr.  hac  re.  Lucr.  ci 
re.  Cic.  daarum  reram  jw- 
tià.  LiV.V  CiTtains — ,qaœdaii'. 
qaasi   moitntia.    Cic.   Pour  ce 

,  ideo.  Cic.    idcii-co.   Cic.  ob 

id.  Cic.  eu  gratià.  Ter.  Pouf 
quel  —  ?  Voy.  pourquoi.  Pour 
un  bon  — ,  b'ono  consilio.  Cic. 
S;ms  — ,  neqiii(iiiam.  Sali,  ni- 
hil.  Cic.  frastra.  Cic.  Médire 
de  qqn  sans  — ,  sine  arga- 
mento  mtiledicére.  Cic.  Qui  est 
sans  — ,  grataitas,  a,  um,  adj. 
Sen.  (cf.  yratuitam  odiam. 
Sen.).  1)  Les  motifs  d'un  arrêt, 
d'une  loi.  Voy.  considéra>t.  1 
(P.  exl.)  Dauï'une  œuvre  d'art, 
sujet  à  d.  velopper.  Argamen- 
tniii,  i,  n.  Cic.  Voy.  sujet. 
motion  s.  f.  (Arch.)  .Action  de 
mettre  qqch  en  mouvement,  et 
p.  ext.  mouvement.  Motio,  onis, 

t.  Cic.  VOV.  MOUVEMENT.    ||  (Fig.) 

(Tlieol.)  Impulsion  de  la  grâce. 
Voy.  ORACE.  1  Initiative  d'une 
mesure,  d'une  ré-olutlou,  dans 
une  assemblée.  Rogatio,  onis. 
f.  Cic.  etc.  (e.\.:  rogationem 
ferre  [ad  popalam].  Cic.)  ;  re- 
latio  onis,  f.  Cic.  (voy.  rap- 
port); inentio,  onis,  t  Cic. 
(ex.:  mentionem  (acêre  alicajas 
rei  ou  de  aliquâ  re  [■  faire 
une  m.  en  dehors  de  l'ordre 
du  jour  -].  Cic):  sententia. 
se,  f.  Cic.  (dans  l'express,  sen- 
tentiam  re(erre  [-  faire  une 
m.  •].  Cic.  sententiam  divi- 
dére  [■  scinder  sa  m.  •].  Sen.). 
Faire  une  —  (dans  ra=sembléi- 
du  peuple),  rogàre  ad  popa- 
lam. Cic.  (au  sénat),  referre 
ad  senatum.  Cic.  Sur  la  —  de 
qqn,  aliqao  ferente  (referente, 
roganie).  Cic.  aliqao  aactore. 
Cic. 

motiver,  v.  inlr.  JustiBer  par 
des  motifs.  Probàre,  tr.  Cic. 
Hationibas  ou  argamentis  fir- 
mâre,  confirmâre.  Cic.  liatio- 
nem  afferre  (alicajos  rei).  Cic. 
Ostendére  rationem  (soi  consi- 
lii].  Cic.  Sabjicêre  rationem. 
Cic.  —  clairement,  declaràre, 
tr.  Cic. 
motte,  s.  f.  Butte,  éminence 
(de  terre),  Voy.  ces  mots.  T  (Par 
anal.)  Petite  masse  de  terre 
compacte.  Gleba,  œ,  l.  Cic.  Pe- 
tite — ,  glebala,  se,  f.  Col.  Val.- 
Max.  —  de  gazon,  csespes,  iti$, 
m.  Saet.  Plein  de  — ,  (/lebosas, 
a,  am,  adj.  Plin.  ^  (Par  ext.) 
Une  masse  rompacte  d'une 
■substance  gra="ft.  Punis,  is,  m. 
Plin.  Voy.  masse,  morceau.  || 
Une  —  à  brûler,  voy.  tourbe. 
motteuz,  6.    m.  Cul-blanc,  oi- 

1-eau.  Voy.  cuij-blanc. 
motus,  interj.  (Famil.)  Ne  dites 

mot.   Voy.  8ILENCE. 

1.  mou,  moUe,  adj.  Qui  cède 
aicriient  à  la  pression.  Mol- 
lis, e,  adj.  Cels.  (ex.:  tactas 
vero   tamor    inoeqaalis   eit    et 
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mollis  et  labricas.    Cels.    cain 

superior  caro  mollis  sit.  Cels. 

mollis   ciilif.   Cels.    m.   aiseas. 

Cels.;     tener,     era,    erum, 

adj.  Cic.  etc.  (Voy.  trvduk).  {| 
(Spéo.)  Lâche,  non  tendu.  Voy. 
LACHE.  Mer  — ,  VOV.  étale.  Temps 

— ,  cxlam  liamldam  cl  mite. 
Plin.  Il  Subst.  Le  mou,  c.-à.-d. 
ce  qui  est  mou,  moltia,  n.  pi. 
Calp.  (opp.  à  dura).  ^  i'ig.  Qui 
cède  aisément.  Mollis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  in  dolore  mol- 
liores.  Cic.  homo  mollissimo 
animo.  Cic.  mollis  consul.  Liv. 
T)\olles,  nbi  ira  resedit,  animi. 
Liv.  mollis  et  minime  resistens 
ad  calamitates  perferendas 
mens  eoram  est.  Ca"S.)  ;  solu- 
tus,  a.  ura.  y.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  Tilius  tam  solatas  et  mol- 
lis, at...  Cic.  pueri  soluti  ac 
(laentes.  Quint,  eo  solutiore 
cura...  Liv.  lenitas  solatior. 
Cic.  sententia  vel  solutior  vel 
mollior.  Plin.  j.'^.  jj  Qui  éner- 
ve. Mollis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  m.  educatio.  Quint.);  de- 
licattts,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  cultas  delicatior.  Saet.  h. 
volaptates.  Cic.  assaeta  clauso 
et  delicatx  umbrx  corpoj-a. 
Sen.  rh.]. 

2.  mou,  s.  m.  Poumon  de  cer- 
tains animaux.  Pulmones,  am, 
m,  pi.  Cic. 

mouchard,  s.  m.  ei  f.  Celui, 
celle  qui  espionne.  Voy.  espion. 

moucharder,  v.  tr.  Espionner. 
Voy.  ESPIONNER.  Il  (Ab?oU.)  Faire 
le  métier  d'espion.  Voy.  espion, 
espionner. 

mouche,  s.  f.  Insecte  diptère. 
Masca,  se,  f.  Cic.  De  — ,  mas- 
carius,  a,  am,  ad].  Plin.  Chasse 
— ,  muscarium,  ii,  n.  Petr. 
Mart.  Fig.  litre  tendre  aux  — . 
voy.  impressionnable.  Quelle  —  te 
pique  .'  quas  ta  vidisti  colabras  ? 
Plaat.  I.a  —  {c.-à-d.  la  colère) 
à  la  tète  vous  monte,  voy. 
monter.  Prendre  la  — ,  iracun- 
dam  esse.  Cic.  Des  pattes  de  — , 
VOV.  gribouillage.  Il  Loc.  prov. 
Faire  d'une  —  uii  éléphant 
(donuer  de  l'importance  à  de 
petites  choses  ,  arcem  facëre  e 
cloacû.  Cic.  '  (Plane.  /.O,  9."i). 
Faire  la  —  du  coche,  satagëri-. 
tamqaam  rnarem  in  matellù. 
Petr.  inulta  agendo  nihil  agëre. 
Plœd.  Une  —  du  coche,  arde- 
lio,  onis,  m.  l^kmd.  Regarder 
voler  les  mouches,  spectàre  la- 
canar.  Jav.  Gober  les  —,  voy. 
lambiner,  muser.  Il  —  à  bœufs, 
voy.  taon.  Il  P.  ext.  —  à  miel, 
voy.  ABEILLE.  —  luisaiilc,  voy. 
i.u.;ioLE.  —  asile,  voy.  taon.  — 
d'E'pagne,  de  Saint-Jean,  voy. 
cantharide.  1  (Par  anal.)  Per- 
sonne qui  va  de  droite  et  de 
gauche  espionner.  Voy,  espion. 
L'ne  fine  —  (une  personne  rusée, 
perspicace),  nasatas  homo,  na- 
.«ufa  malier.  Sen.  Jj  Parasite. 
Voy.  ce  mot.  ||  Petit  navire  de 
guerre.  Celox,  ocii,   f.    Liv.  ^ 
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Petit  moiceau  de  talTetas  noir 
gomme  que  les  femmes  so  mei- 
taioni  sur  le  visaj;e.  Alata,!e,  f. 
Ov.  Spleniam,  ii,  a.  î>v. 

I.  moucher,  v.  tr.  Débarrasser 
des  mucosités  que  secrète  la 
muqueuse  nasale.  Emungëre, 
tr.  'iV.  —  le  nez  à  qqn,  expri- 
mère  nosum.  Mart.  P.  ext.  Ss 
— ,  emungi,  pass.  moyen,  l'arr. 
Mouché,  emunctus,  a,  um,  p. 
adj.  Uor.  Phœd.  L'action  de  se 
— ,  emunctio,  onis,  f.  Quint. 
Se  —  sur  sa  manche,  cmur.gi 
cabitis.  Cornif.  "[  Faire  sortir 
du  nez.  —  du  sang,  voy.  sai- 
gner. ^  Par  anal.  —  (une  chan- 
delle), purgàre,  tr.  Plin. 

S.  moucher,  v.  int.  et  tr.  ||  V. 
intr.  .Aller  de  çà  et  là,  comme 
les  mouches.  Trépidé  concii»^ 
sûre.  Cic.  1  (Fig.)  V.  tr.  lis- 
pionner.  Voy.  ce  mot. 

moucberole.    Voy.     oobe-mou- 

CIIPS. 

1.  moucheron,  s.  m.  Nom  vul- 
gaire de  plusieurs  petits  insec- 
tes diptères.  Calex,  icis,  m. 
//or. 

3.  moucheron,  s.  m.  Bout  de 
la  mèche  d'une  chandelle  allu- 
mée ou  éteinte.  Ellychniam,  ii, 
n.  Plin. 

moucheter,  v.  tr.  Semer  de 
moiiclics,  de  points  plus  ou 
moins  larges,  d'une  autre  cou- 
leur que  le  fond.  .UucuZis  va- 
riâre.  Cic.  Moucheté,  variatus 
a,  um,  p.  adj.  Plin.  mucalosas, 
a,  am,  adj.  \'irg.  Col.  sparsas, 
a,  am,  p.  adj.  Ter.  Liv.  Bois — , 
crispa  materies.  Plin.  1  Tam- 
ponner avec  un  morceau  de  peau 
(l'extrémité  d'un  fleuret,  d'une 
épée).  Moucheté,  pra?piiatus,  a, 
um,  adj.  Plin.  (cf.  p.  hasta. 
Plin.  subst.  ad  pagnam  foren- 
sem  velat  prsepilatis  exercëri. 
Qaint.). 

mouchette,  s.  f.  Sorte  de  ci 
seaux  servant  à  moucher  une 
chandelle.  Ordin.  au  plur.  Des 
— ,  emunctoriam,  ii,  n.  Vah/. 
1  (Technol.)  Petit  rebord  du 
larmier,  d'une  corniche.  Voy. 
listel,  rebord. 

moucheture,  s.  f.  Point  d'une 
autre  couleur  sur  le  fond 
duquel  il  est  semé.  Macula,  se, 
f.  Plin.  Gatta,  <e,  f.  Ov.  jj 
(Spécialt.)  Scarification.  Voy.  ce 
mol. 

mouchoir,  s.  m.  —  de  poche, 
rt,  absolt.  —  (linge  pour  so 
moucher,  s'essuyer,  etc.),  su- 
dariuw,  ii,  n.  Catall.  Petr. 
(ex.  :  obtendëre  sudariam,  ante 
faciem.  Saet.  (ex.  :  tergëre 
frontem  sudario.  Quint.).  Petit 
— ,  sadariolam,  i,  n.  Apal.  1 
P.  ext.  —  de  cou,  st,  absolt.  — 
(pour  les  femmes).  Nœgeam,  i, 
u.  Liv.-Andr.  ap  Fest. 
mouchure,  s.  f.  Mucosité  qu'on 
se  retire  du  nez  en  se  mou- 
chant. Voy.  MORVE.  ^  (Technol.) 
Extrémité  d'une  mèche  de 
chandelle.  Voy.   2.   moucubbom 
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moudre,  y.  tr.  Broy(>r  (ilcs 
jii-yiii-^)  avec  la  meule.  Moière, 
tr.  \'arr.  Col.  (ex.:  m.  Iior- 
deum.  V'arr.  Ceres  inicnit  tn. 
et  conftc^re.  Plln.  on  dit  aiis.'^i 
uiolù  ou  molis  terére,  commi- 
niicre,  franijûre  ou  simpl.  tc- 
rëre,frungëre.  /^(m.\-  COmolO- 
lère,  tr.  Vol.  (\ll.  'M,  I;  52, 
18;  20);  pinsêre,  tr.  Tarr.  (ex.: 
p.  far.  Van:).  ||  Or  moulu  (ré- 
duit eu  parcelles),  voy.  PARCELLE. 
Etre  —  (brisé  par  la  fatigue  ou 
par  les  coups  qu'on  a  reçus), 
rnmpi,  psiss.  Cic.  Voy.  bouer. 

moue,  s.  f.  Grimace  faite  en 
"igné  de  mécontentement  ou 
de  dérision.  Voy.  grimace.  Faii-i* 
la  — ^  frontem  contrahére.  Cir. 
(en  signe  de  roBcontentement), 
tollëre  sapercilia.  Catall.  na- 
res  corrariàre,  Qaint.  valtas 
trahére.  Ov.  ou  (lacère.  Mart. 
(En    signe    de   dérision).    Voy. 

MOQUER. 

mouette,  s.  f.  Oiseau  de  mer  à 
luiigiiesailo^.  Gavia,  ss,  f.  Plin. 

mouflard,  arde,  s.  m.  et  f. 
(Arch.)  Celui,  celle  qui  a  les 
joues  très  pleines.  Voy.  mafflu. 

1.  moufle,  s.  f.  Gros  gant  où 
les  doigts  sont  réunis.  Ca^stes, 
us,  m.  A.  T  Assemblage  de 
poulies.  —  à  trois  poulies,  (W- 
spastos.  i,  f,  Vitr.  polyspaton, 
;,  n.  Vitr.  {Vitr.  X,  2,  3).  —  à 
cinq  poulies,  pentaspus/on,  i,  n, 
Vitr.  La  première  poulie  d'une 

— ,  rechamus,  t",  m.  Vitr.  La 
troisième  poulie  d'une  — ,  arte- 
mo,  onis,  m.   l'itr. 

2.  moufle,  s.  m.  Sorte  d'alam- 
bic. Voy.  .ALAMBIC.  1  Petit  four 
pour  la  coupellation.  Voy.  four- 
neau.   Il    Petite   coupelle.    Voy. 

COUPELLE. 

mouflon,  s.  m.  Sorte  de  mou- 
ton iu.u^•a^e. Masimo  et  masmo, 
onis,  m.  Plin. 

mouillage,  s.  m.  Action  de 
mouiller  (l'orge,  les  cuirs,  etc.). 
Perfasio,  onis,  f.  Plin.  Infa- 
sio,  onis,  f.  Plin.  iMaceratio, 
onis,  f.  Plin.  Le  —  du  vin,  W- 
nunx  aquâ    temperatum.    Plin. 

Voy.  MOUILLER,  TREMPER.  ||  (Spéc." 

Action    do   jeter    l'ancre.    Vov. 

ANCRAGE,  ANCRE.    ||    (P.  eXt.)  FouVl 

OÙ  l'on  jette  l'ancre.  Fandas 
ancùris  retinendis  aptas.  Plin. 
Statio,  onis,  f.  Os.  (cf.  sta- 
tionem  qaietam  nactas.  Cces. 
in  statione  esse.  Liv.  st.  in- 
festa. Liv.).  Etre  au  — ,  in 
ancoris  stâre  ou  consistëre. 
Liv. 

xnouUler  (lat.  pop.  molliare, 
rendre  mou),  v.  tr.  Imbiber 
d'un  liquide.  Madefacëre,  tr. 
Cic.  Virij.  Col.  Plin.  Insacàre, 
tr.  Col.  (IX,  13,  5).  Tingëre,  tr. 
Sen.  (cf.  sanx^nam  hamum  tin- 
gëre. Sen.  ).  Aspergëre ,  tr. 
Cic.  Conspergére,  tr.  Cic.  Voy. 
ARROSER.  Se  — ,  nxadefieri,  pass. 
Cic.  etc.  (cf.  si'  bos  plavià  ma- 
defactas  est.  Col.  imbati  san- 
guine gladii  vel  potias  made- 
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facti.  Cic.).  Mouillé,  madida», 
a,  nm,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  fasri- 
calas  epistolaranx  lotus  a'/aâ 
nxadidas.  Cic).  litre  mouillé, 
madère,  intr.  Cic.  (cf.  parietes 
vino  mactebant.  Cic.  anguento 
coma  madet.  i>en.  rh.  au  p.irt. 
ailj.  madens.  Cic).  Il  (P.  anal.) 
Ajouter  un  liquide.  Temperùre, 
tr.  Plin.  Apic.  (cf.  lacté  t. 
[•  m.  avec  du  lait  •].  ^pi'c).  || 
(P.  ext.)  Mouiller  le  vin.  Vinam 
dilaëre.  Cxs.^  (Marine.)  Mouil- 
ler l'ancre  et  alsol.  — ,  c.-à-d. 
jeter  l'ancre,  voy.  p.  U2,  col.  1. 
(Par  ext.)  Etre  mouillé,  c.-à-d. 
être  à  l'ancre,  voy.  ibid. 

mouillette,  s.  f.  Petit  morceau 
de  pain  coupé  pour  être  trem- 
pé, etc.  Frastanx  panis.  A. 
Œnî  à  la — ,  voy.  coque. 

mouillure,  s.  f.  Action  de 
mouiller.  Perfasio,  onis,  f. 
Plin.  Voy.  mouillage.  ^  Etat  de 
ce  qui  est  mouillé.  Voy.  humidité. 

1.  moulage,  s.  m.  (Arch.)  Ac- 
lion  de  moudre.  Voy.  mouture. 

2.  moulage,  s.  m.  Action  de 
mouler.  Fornxatio,  onis,  l'. 
Plin.  Jnformatio,  onis,  f.  Plin. 
Un  —  en  plâtre,  en  bronze, 
imago  e  yypso,  ex  œre  {expres- 
sa).  Plin. 

1.  moule  (lat.  modalas),  s.  m. 
Modèle  creux  pour  donner  une 
l'orme  à  la  matière  eu  fusion. 
Forma,  se,  f.  Col.  Petit  —, 
formella,  se,  f.  Apic.  Jeter  en 
— ,  voy.  mouler.  Un  —  à  fro- 
mage, forma,  se,  f.  Col.  {|  Fig. 
Comme  fait  au  —  (en  pari,  dès 
personnes),  graphicus,  a,  uni, 
adj.  Plaut.  Personnes,  chose* 
jetées  dans  le  même  —  (tout 
à  fait  semblables),  voy.  sem- 
blable, MODÈLE. 

2.  moule  s.  f.  Mollusque  bi- 
valve, comestible.  Muscalas,  i. 
m.  Plaat.  Mitulas,  i,  m.  Hor. 
Plin. 

mouler,  v.  tr.  Reproduire  un 
modèle  en  le  remplissant  d'une 
substance  en  fusion,  ou  en  pre- 
nant les  contours  au  nioveu 
d'un  enduit.  Fandëre  ou  fn- 
yëre  {sinxulacranx  aliciijas  ex 
sere).  Cic.  Exprimëre  {imagi- 
nenx  e  gypso,  e  cerâ].  Plin. 
Dacëre  (aliqaem  ex  œre:  Plin. 
Figarâre  [ses).  Sen.  —  des  bri- 
ques, dacëre  lateres  de  terra. 
Vitr.  P.  ext.  Lettre  moulée, 
voy.  imprimer.  Caractères  mou- 
lés, figures  moulées,  iypi,  oram, 
m.  pi.  Cic.  Mouler  le  corps  (eu 
pari,  d'une  robe,  d'un  vête- 
ment), corpori  apte  convenîre, 
adhserère.  Cic.  exprimëre  sin- 
r/alos  artas.  Tac.  |]  (Fig.)  Con- 
former exactement.  Se  —  sur 
qqn,  formàre  se  in  mores  ali- 
caj'as.  Cic.  (igurâri  ad  habi- 
tam  alicujus.  Sen.  ^  Garnir 
d'une  moulure.  Toro  ou  cre- 
pidine  instraère  (ou  ornâre). 
Vitr. 

mouleuTjS.  m.  Celui  qui  uioule 
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Fictor,  oris,  m. Cic.  (et.  f.  e  cer/i. 
Cic). 
moulin  (lat.  molinam.  Closs.). 
s.  m.  .Machine  à  moudre  le 
grain  :  édifice  où  se  trouve  cette 
machine.  Mola,  m,  f.  Cato.  etc. 
(ordin.  au  plur.  molx,arum.  {. 
Col.  molœ  asinarise.  Cato. 
moïse  manaarise.  Dig.  trusati- 
les.  Cito.  versatiles  mola: 
l'Un.);  pJstrlnum,  i,  n.  Plaat. 
■"ien.  (ex.:  p.  exercëre  [•  tenir 
un  m.  ■].  Apal.).  Employé  au 
— ,  molendarius,  a,  am,  adj. 
Dig.  Se  battre  contre  des  —  ,1 
veni,  m  aqaâ  scribëre.  Cato. 
littas  aràre.  Ov.  \\  (Fig.)  Faire 
venir  de  l'eau  au  —  (procurer 
des  ressources),  nummos  extri- 
câre.  Hor.  ||  (P.  anal.)  Machine 
à  broyer  une  matière  quelcon- 
que. Mola,  se,  f.  Petr.  (cf.  m. 
6a.rea.  Petr.  ordin.  au  plur. 
molsc,  aranx,  (.  pi.  Varr.  cf. 
molœ  olearise.  Varr.) — à  huile, 
voy.  pressoir.  ||  (Fig.)  Un  —  à 
paroles  (une  personne  babil- 
iarde).  Voy.  bavard,  parole. 

mouliner,  v.  tr.  fArch.)  Moudre. 
Voy.  ce  mot.  ||  (P.  anal.)  Polir 
(le  marbre).  Voy.  polir.  ||  Rol- 
ger  (le  bois),  réduire  en  menue 
poussière.    Voy.    poussière. 

moulinet,  s.  m.  (Arch.)  Petit 
moulin.  Voy.  moulin.  ^  (P.  ext.) 
Tourniquet  pour  enlever  des 
fardeaux.  Sacala,  se,  i.  Vitr. 
Voy.  treuil.  1(Fig.)  Mouvement 
par  lequel  on  fa  t  tourner,  l'er- 
satio,  onis,  f.  Plin.  Faire  le  — 
avec  une  épée,  ventilâre  arma. 
Mari,  et,  absolt,  i-entilàre.  Sen. 
rh. 

moult  (lat.  maltam) ,  adv.  (Arch.) 
Beaucoup,  très.  Voy.  ces  mots. 

moulure,  s.  f.  Ornement  l'ai- 
saut  saillie  dans  un  ouvrage 
d'architecture,  etc.  Toras,  i. 
m.  Vitr.  Vies — ,  crepidines,  um, 
f.  pi.   Vitr. 

motirant,  ante,  adj.  et  s.  m. 
Adj.  Qui  va  mourir,  Moriens, 
p.  adj.  Cic.  Uoribandas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Senxianimas ,  a, 
um.  adj.  Liv.  Semii'ivus,  a, 
uni,    adj.   Cic.    Etre  — ,  abesse 

propius  a  morte.  Cic.  animam 
effare  ou  agëre.  Cic.  Qui  est 
— ,  extremum.  spiritum  trahens. 
PIxsed.  Il  (P.  hyperb.)    Languis- 
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— ,  vox  intermortaa.  Cic, 
D'une  voix  presque  —,  semi- 
vivis  vocibas,  Cic.  Flamme  — , 
evanida  flamma.  Sen.  ||  (Fig.) 
Qui  va  céder.  Voy.  défaill.ant. 
Il  Arch.  (Peint.)  Tons  —(dé- 
gradés insensiblement) ,  voy. 
DÉGRADER.  ||  S.  m.  et  f.  Cclui, 
celle  qui  va  mourir.  Moribun- 
das  ou  nxoriens  homo.  Cic. 
Paroles  d'un  — ,  voces  morien- 
tes.  Cic.  Il  (P.  hyperb.)  Celui  qui 
languit  d'amour.  Deperditus 
amore.  Suet. 

mourir,  v.  intr.  et  pron.  |{  V. 
intr.  Cesser  de  vivre.  Mori, 
dép.  intr.  Ctc.  etc.  (ex.:  li   qiu 
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Jam  sunt  mortui  [opp.  à  ii,  qui 
tiiant].    t'ic.    m.    ex    lu/nerc. 
Liv.  ex  valnerihas.   PoU.  ap. 
Cic.  m.  morte  siui  [-  de  sa  belle 
mort  •].  «^en.  ferro.  Lit',  mor- 
bo.  Xep.lioc  jnorbo.Cic.  (ame. 
Cic.    frigore.    Hor.     desiderio 
alicujas.  Cic.  in    armis.    Virg. 
Sen.    in    «ao  lectulo.    Cic.  in 
mari.  Cic.  hajas  domi  [•  chez 
lui  •].  Cic.  pro  amico.  Cic.  pro 
patriâ.  Cic.  m.  repentino  [-su- 
bitement '].  Cic.  fortiter.  Liv. 
honestê.    Sen.    axore  gravidâ 
relictà    mori.    Liv.    m.    intr^i 
paacos   dies.  Liv.  paacis   posi 
diebas.    Sali,    cam     jam    pro 
condemnato    mortaoqae  esset. 
Cic.  moriar  [.  que  je  meure  •], 
$i  ou  ni...  Cic.  moriere,   si  vo- 
cem  emiseris.   Liv.)  ;    dewori 
('  mourir»  en  pari,  d'un  mem 
bre  d'une  assemblée  qui  dispa- 
raît  et  lais-e  une  place   libi'o\ 
dép.    intr.    Cic.    etc.  (ex.:  mim 
cam  esset  ex  veteram  numéro 
senator     gaidam     demortaas. 
Cic.  [Verr.  II,  2,  50,  ISJ.].  absol. 
alii  sant  alias;  nostrique  fami- 
liares  (ère  demortai.  Cic.  [Ait. 
XVI,  II,  71  Q.  Falvias  Flaccas 
in  locam  P.  ■icantinii  demor- 
tai. Liv.  [X.V111,  SI,  7]);  emo- 
rij    dép.    intr.    Cic.  etc.    (ex.: 
emori    in   alicajus    complexa. 
Cic.  pro  aliqao.    Cic.  non    mi- 
serabiliter.    Cic.    per  virtatem 
[-  héroïquement  -].  Sen.  emori 
potiasqaamservireprsestat.Cic. 
aut  vincëre  aut  emori.  Cic.  [OS. 
m,  lli].  l'idée  diî  •mourir»   est 
souvent    exprimée  en    lat.   par 
des  euphém.  c.  vivëre  [ou  esse] 
desinëre.  Cic.  de  vitâ  decedëre 
[ou   abs.  decedére].  Cic.  e  vità 
cedëre   [ou  disceaére].  Cic.  ex 
vità  egredi.   Cic.  de   vitâ   mi- 
grûre.  Cic.  ;  voy.  trépas,  périr, 
succomber).  Faire  — ,  vitam  au- 
ferre  {alicai).   Cic.    necâre  ou 
occidére  (aliqaem).    Cic.   Voy. 
TCEB.  Il  (Par  hyperb.)  Pour  ex- 

S rimer  l'extrême  degré  d'une 
'une  sensation,  d'un  senti- 
ment. Mori,  dép.  intr.  Prop. 
Ov.  (ex.:  mori  amore  alicajas. 
Ov.]i  emori,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  risu  emori.  Ter.); 
enecari,  pass.  Cic.  etc.  (ex.: 
titi  enectas  Tantalut.  Cic.  famé, 
frigore,  illuvie,  squaloreenecti. 
Z.iv.;  confici,  pass. Cic. etc.  (ex.: 
famé,  frigore  con^i.  Cic.);  pe- 
rire,  intr.  Virg.  Prop.  (ex.:  p. 
amore.  Virg]  ;  deperlre,  intr. 
Calall.Liv.Curt.(ex.:dep.amore 
alicajas.  Liv.].  Je  suis  mort, 
interii,  occidi.  Plaat.  prorsus 
perii.  Plaat.  F^irc  —  qqn  à  pe- 
tit feu,  voy.  p.  B99,  col.  1.  \\ 
(Par  anal.)  En  pari,  d'un  ani- 
mal, d'une  plante.  Mori,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  mortua  ca- 
nit.  Plin.  rutam  et  hederat 
ilico  mori.  Plin.  flores  mortai. 
Plin.  morientar  herbx.  Solin.); 
demoTl,  dép.  intr.  Cic.  Col. 
Jet.  {ex,:  demovtaa    vitit.  Col. 
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demortux  arbores.  Jct.y,etno- 
ri,  dép.  intr.  Cels.  Plin.  lox.: 
membram  emoritar.  Cels.  cor- 
pas  emortaam.  Cels.  radiées 
emoriantar.  Plin.);  intermo- 
ri,  dép.  intr.  Ca(o.  Plin.  ^e\.  ; 
intermoriantar  radiées.  Plin.); 
prsemori,  (•  mourir  aupara- 
vant »),  dép  intr.  Ov.  Haet. 
(ex.:  parte  ea  corporis  velat 
prxmortaà.  Saet.)\  exanimB- 
ri,  pass.  Cic.  Cxs.  (ex.:  exani- 
matas  equas.  Liv.];  exstingui, 
pass.  Cic.  etc.  (ex.  :  exstincta^ 
passer.  Jav.).  Bois  mort,  ari- 
dam  lignam.  Liv.  Feuilles  mor- 
tes, arida  folia.  Cic.  Chair 
morte,  caro  Uebes.  Cels.  \\  (Par 
cxt.)  Ivre  — ,  ebrietate  tarpissi- 
mâ  gravis.  Cic.  Bras  mort,  voy. 

ENGOURDIR,     PARALYSER.       Il       n  y 

va  pas  de  main  morte,  (voy. 
p.  1183,  col.  3,7).  Il  (Fig.).Mort 
civilement,  capite  dcminatas. 
Liv.  Etre  mort  au  monde,  a 
volaptat'',  id  est  a  corpore,  a 
re  familiari,  a  re  pablica,  a 
negotio  omni  sevocàre  ani- 
mam.  Cic.  (ruse.  I,  75),  ani- 
mum  ad  se  ipsam  advocare, 
secam  esse  cogère  maximêque 
a  corpore  abdacére.  Cic.  (ib). 
T  (Par  anal.)  En  pari,  des  cho- 
ses, cesser  d'être,  de  fonction- 
ner. Mpri,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
lex.:  at  hi  [lacerti]  mortui  j'am 
sant.  Cic.  fig.  saavissimi  ho- 
minis  memoria  moritar.  Cic. 
antiqase  sunt  istœ  leges  et  mor- 
taœ.  Cic.  moriuntur  vocabula. 
Quint.);  emori,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (au  fig.,  ex.:  laas  emori 
non  potest.  Cic);  intermori, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  inter- 
mortaus  ignis.  Curt.au  fig.  ci- 
vitas  intermoritar.  Liv.  inter- 
moriantar reliqaix  conjura- 
tionis.  Cic.)  ;  interire,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  intereunt  litterœ . 
Cic.  interit  ignis.  Cic.)  ; 
exstiDgui,  pass.  Cic.  etc. (voy. 
éteindre).  Une  langue  morte, 
voy.  LANGUE.  Eau  morte,  voy. 
STAGNANT.  Mortc-cau,  voy.  mor- 
te-eau. Lettre  morte,  voy.  p. 
115ii,  col.  3.  Capital  mort,  voy. 
IMPRODUCTJF.  OÈuvres  mortes, 
voy.  CARÈNE.  Perle  morte,  voy. 
TERNE.  1  V.  pron.  Se  — ,  c.-à-d. 
être  sur  le  point  de  mourir. 
Morti  esse  proximam.  Cic.  Qui 
se  meurt,  moriens.  Cic.  mori- 
bandas.  Cic.  (cf.  jacentem  mo- 
ribundumqae  vidisti.  Cic).  Voy. 

M'URANT,    .MORIBOND. 

mouron,  s.  m.  Sorte  de  plante. 
Corclioram,  i,  n.  et  corchoras, 
i,  m.  Plin.  Mollugo,  inis,  t. 
Plin  (XXVI,  lOâ).  (P.  anal.)  — des 
oiseaux,  voy.  morgeline.  Grand 
— ,  voy.  SÉNEÇON.  —  rouge,  ana- 
gallis,  Ace.  ida,  f.  Plin. 

mourre,  s.  f.  Jeu  qui  consiste  à 
deviner  instantanément  le 
nombre  de  doigts  levés  de  la 
main.  Micantium  digitorant 
ludas.  A.  Jouer  à  la  — ,  mica- 
re  (av.  ou  s.  digitis),  intr.  Cic. 
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mousquet.  \  oy.  tusiL. 
mousquetade.'  Voy.  fusilladi. 
mouaqueteri».  Voy.  fusiludb. 
mousqueton.    Voy.  escopettb. 

FUSIL. 

1.  mousse,  s.  f.  Plante  crypto- 
game. .Mascus,    i,  m.  Hor.  Ov. 

—  qui  croit  dans  les  prés,  spon- 
gia,  se,  f.  Plin.  —  dos  arbres, 
cani  arboran\  villi.  Plin.  Cou- 
vert de  — ,  voy.  Motresu.  Oter 
la  — ,  emascàre,  tr.  Col.  mm- 
cum  abradère.  Pall.  *|  (P.  anal.) 
Ecume  qui  foisonne  sur  certains 
liquides.    Spanui,    se,    t.    Plin. 

—  du  savon,  spuma,  se,  f. 
Mart. 

2.  mousse,  adj.  Dont  la  pointe 
ou  le  Ir.inchant  n'est  pas  acéré. 
Hebes,  adj.  Quin(.  ||  (P.  anal.) 
Chèvre  — ,  inatila  capella. 
Mart.-Cap.  ||  (Kig.)  Voy.  obtds. 

3.  mousse,  s.  m.  Jeune  appren- 
ti iiiuriii.  Paernauticus.  A. 

mousseline,    s.    f.    EtoCfe    de 
coiou    fine    et    d'un  tissu    très 
clair.  Voy.  gaze.  ||  (P.  anal.)  — 
de  laine,  —  de  soie.  Voy.  l.\ine, 
SOIE.  Il  (P.  appos.)  Fig.  Verre  —, 
voy.  FIN.  Brioche  —,  voy.  léger. 
mousser,  v.  intr.   Produire  de 
la  mousse.  Spanwre,  intr.  Plin. 
mousseron,  s.  m.  Espèce  d'aga- 
ric. Voy.  agaric 
mousseux,    euse ,    adj.   Qui 
ressemble  à  de  la  mousse.  Masco 
similis.  A.   ||  (P.  ext.)  Couvert 
de   mousse.  Voy.  moussu.  1  Qui 
produit  de  l'écume.   Spameus, 
a,   um,  adj.    Plin.    Pull. 
mousson  et  (arch.)  mouçon, 
s.    f.    Vent  qui  souffle    périodi- 
quemeut  dans  la  merdes  Indes. 
Ventas  Indicus.  A. 
moussa,  ue,   adj.   Couvert  do 
mousse.  Mascosus,  a,  am,  adj. 
Cic. 

moustache,  s.  f.  Partie  de  la 
barbe  qui  garnit  la  lèvre  su- 
périeure. Barba  labri  saperio- 
ris.  A.  Laisser  pousser  sa  — 
barbam  abradère,  non  saperiore 
labro.Plin.Se  raser  la— ,  iafcra 
tondére.  Sen.  ||  (Fig.)  Arch.  Faire 
qi|ch.  à  la  —  de  qqn  (en  le 
bravant),  linëre  alicai  lahra. 
Mart.  barbam  alicai  vellëre. 
//or.  Il  (Fig.)  Une  vieille  —  (un 
vieux  soldat).  Voy.  vétéram. 
moustiquaire,  s.  f.  Enveloppe 
de  gaze  qui  préserve  des  pi- 
qûres des  moustiques.  Cono- 
peam,  i,  n.  Juv. 
moustique,  s.  m.  Insecte.  Cu- 
le.v.  icis,  m.  Plin.  Alacita,  se, 
f.  l'etr. 
moût,  s.  m.  Jus  de  raisin  prêt 
à  subir  la  fermentation  alcooli- 
que. Maatam.  i,  n.  Cato.  Virg. 
Ue  —,  semblable  au  — ,  doux 
comme  du  — ,  masteas,  a, 
am,  adj.  Cato.  Col.  De  —, 
qui  contient  du  —,  mastaria.i, 
a,  um,  adj.  Cato.  (ex.  :  m. 
arceus.  Cato.). 

moutarde,  s.  f.  Condiment  fait 
lie  graine  de  féncvé  broyé.  Si- 
napi,  a.  et  sinapis,  il,  l.  Plin. 
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■^  Nom  vulgaire  du  sénevé. 
Voy.  SÉNEVÉ.  On  la  uraino  do — , 
fjrunum  sinu/iis.  IHin.  Cata- 
plasini'  do  l'aiiiio  de  — ,  voy. 
SINAPISME.  Il  (P.  oxt.)  Genre  de 
plantes.  —  noire,  voy.  sénkvé. 
—  di-s  champ--,  voy.  sauve. 

-moutier  (lat.  eccl.  n\onaste- 
rium),  s.  m.  (Arcli.)  Mouastore. 
Voy.  ce  mot. 

mouton,  s.  m.  Mammifère  à 
cornes  creuses,  à  poil  laineu.x 
Irisé.  Vencx,  ecis,  m.  Clc.  De 
— ,  vervecinus,  a,  uni,  adj. 
Cic.  Troupeau  de  — ,  ovillani 
pecas.  V'arr.  ovitlasgrex.  Carra. 
vet.  ap.  Liv.  Klable  à  — ,  ovilc, 
Î8,  n.  Vavr.  Vii'it-  Doux  comme 
un  —,  tam  plucidus  qaam  ovis 
est.  Plaut.  Rendre  (jqn  doux 
comme  un  — ,  aliriacm  qaovis 
vervece  mitiorem  efllcëre.  Apul. 
\\  (Fig.)  Un  — ,  homo  (ou  maîier) 
K/ervece  mitior.  A.  ovis,  is,  f. 
Piuut.  Il  P.  anal.  Un —  (un  mou- 
chard de  prison),  voy.  mouchard. 
Revenons  à  nos — ,  aed  ad  pro- 
positum  revertamiii:  Cic.  Mou- 
tons de  Panurge,  verveces,  ecum, 
m.  pi.  Plaat.  iSen.  1  (Spéc.)  Bé- 
lier châtre  qu'on  engrais.se  pour 
la  boucherie.  Vervex,  ecis,  m. 
Plaat.  Ovis  semimas.  Ov.  L)u  — 
(do  la  viande  de  mouton),  verve- 
cina[S.-e.caro),  a»,  f.  Tert.  Peau 
de  -~,  vervcclna  peltis.  Lampr. 
Reliure  en  peau  de  — ,  voy. 
MAROQUIN.  Il  Fig.  Dos  — ,  petites 
vagues  blanches  d'écume,  cani 
fluctas.  A.  Il  Fig.  Masse  de  bois, 
de  fer,  pour  enfoncer  les  pieux. 
Fistaca,  se,  t.  Cœs.  1  (Famil.) 
Adjectivt.  Qui  est  de  la  na- 
ture du  mouton.  Vervecinus, 
a,  am,  adj.  Lampr.  \\  (Fig.) 
Qui  ressemble  au  mouton.  V'er- 
vecis  ou  ovis  similis.  A.  Une 
figure  de  — ,  voy.  insignifiant. 

•inoutonner,  v.  tr.  Rendre  sem- 
blable au  mouton.  Une  tète 
moutonnée, cm/)us,i,  m.  ||  (Fig.) 
Le  ciel  se  — ,  lanœ  vellera  per 
cœlam  ferantur.  Viri/.  Nuages 
— ,  vellus,  eris,  n.  Virg.  ^  V. 
intr.  (Eu  pari,  de  la  mer.)  Se 
couvrir  de  petites  vagues  blan- 
ches d'écume.  Canescêre,  intr. 
Ov.  Horrescére,  intr.  Virg. 
Faire  —  la  mer,  crispàre  pe- 
laijns.   Val.-Fl. 

moutonneux,  euse,  adj.  Qui 
moutonne.  Mer  — ,  voy.  Écu- 
MEin:.  Ciel  — ,  voy.  moutonner. 

moutonnier,  ière,  adj.  Qui 
est  de  la  nature  du  mouton. 
Ovis  similis.  A.  La  —  créa- 
ture, laniijer,  geri,  m.  Ov.  |1 
(Fig.)  Qui  suit  niaisement  les 
autres.     Voy.    imitateur,    niais. 

mouture,  s.  f.  Action  de  mou- 
dre le  blé  ou  autres  grains. 
Pistara.  se,  f.  Plin.  (XVllI,  97). 
Il  (Fig.)  Loc.  prov.  Tirer  d'un  sac 
deux  — ,  unâ  mercede  daas 
res  asseqai.  Cir. 

mouvant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  meut  (au  propre  etau  fig.). 
Voy.   MOTEUR.  1   Qui   se  meut. 
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Mobilis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  morile. 
Il  (Paranal.)Qui  n'est  pas  stable. 
instabilis,  e.  adj.  Ov.  Sables 
— ,  vayœ  arenx.  //or. 
mouvement,  s.  m.  Action  par 
laquelle  un  corps  ou  une  do  ses 
parties  =e  déplace.  Motus,  ÙS, 
m.  Cic.  otc  (ex.  :  natara  omnia 
ciens  motibas  suis.  Cic.  deas 
tnotam  dcdit  cœlo  euni,  qui... 
Cic.  m.  remoram.  Caes.  m.  si- 
derum.  Cœs.  motus  stellarum 
constantes  et  rati.  Cic.  [N.  D. 
11,  SU,  51].  celerem  et  instabi- 
lem  motum  habére  [en  pari,  de 
la  nier].  Cœs.  naves  lomjx, 
qaarum  motas  ad  usum  expe- 
ditior  erat.  Cœs.  m.  lecti  sus- 
pensi.  Cels.  kabitus  oris  et  vul- 
tas,  status,  motus...  Cic.  status, 
incessus...,  manuum  motas  te- 
neant  illad  décorum.  Cic.  jac- 
talione,  gestu,  motu  capitis 
i'urentes.  Quint,  hawl  indeco- 
ros  motas  more  Tusco  dare. 
Liv.  molus  post  cibum  [■  après 
le  repas  .].CWs.);  motio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  corporarn. 
Cic.  ei  [cylindro]  dare  princi- 
piam  motionis.  Cic.)  ;  versSL- 
tio,  onis,  f.  Vitr.  Plin.  (ex.  : 
cieli,  mandi.  Vitr.  rotœ,  ma- 
chinœ.  Vitr.  totius  oculi.Plin.); 
agitatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
agitatio  et  motas  linguœ.  Cic. 
ayilalio  motusqae  corporis. 
PUn.j.  siderum  irrequietasem- 
per  agitatio.  Sert,  vix  agitatio- 
nem  lecticœ  patiens.  Liv.  fre- 
tum  tôt  motas,  tantas  habére 
agitationes  fluctaum.  Cic.);con- 
citatio.  oniS("  action  de  mettre 
eu  mouvement  ou  de  se  mettre 
en  mouvement;  mouvement  ra- 
pide '),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  re- 
moram. Liv.  [.XLIV,  28,  10]. 
crebrœ  ex  concarsu  multitadi- 
nis  concitationes  ûebant.  Cœs. 
[C.  C.  m,  106,  5];;  jactatio. 
onis  ("  état  de  ce  qui  se  remue 
beaucoup;  mouvement  •),  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  /.  corporis.  Cic. 
manûs.  Qaint.);  circuznactus, 
ÙS  ("  mouvement  de  rotation; 
mouv.  du  corps  pour  se  détour- 
ner "),  m.  Sen.  Plin.  (ex.:  c. 
assidaa3  cœli.  Sen.  rotaram. 
Plin.  cum  circumactum  angas- 
tiœ  non  coperent.  Plin.  [VIII, 
2011).  Mettre  en  — ,  movère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  m,,  cœlam.  Cic. 
au  pass.  m.overi  [.  être  mis  en 
m.,  d'où  être  en  m.  •].  Cic); 
commovére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qais  sese  commovëre  [«  faire 
un  mouvement  "]  potest  cujus 
ille  [Roscius]  vitia  non  videat? 
Cic.];  agitâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
quod  ipsam  agitatur  aliande. 
Cic.  qaod  palsa  agitatar  ex- 
terno.  Cic.);  cOBCitâre,  tr. 
Liv.  (ex.:  naves.  Liv.  navem 
remis.  Liv.  voy.  pousser,  lan- 
cer, exciter).  Il  (Spéc.)  Vitesse 
avec  laquelle  une  phrase  musi- 
cale e?t  jouée  ou  chantée.  Lex 
temporis.  Quint.  Nameroi'arn 
moderatio.  Gramm.  ||  Evolution 
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do  tioupes,  de  navires.  Moius, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  ut  ad  mu- 
tas concarsusque  essent  Icvio- 
res.  Nep.[\\>\i.  1,  U\.  hoslium 
motus.  Liv.).  Etre  au  courant 
dei  —  de  l'ennemi,  quœ  ab 
liostibas  agantar,  cognoscëre. 
Liv.  hostiam  ilinera  servâre. 
Cœs.  (cf.  B.  G.  V,  19,  I).  Ils  vi- 
rent que  l'enmmi  ne  faisait 
aucun  —,  niUil  ab  hoslibua 
moveri  viderunt.  Liv.  Faire  un 
— ,  faire  faire  un  — (à  ses  trou- 
pes), aciem  movère.  Cic.  ou 
promovére.  Liv.  Voy.  évolution. 
Il  Circulation  des  choses,  dos 
personnes.  Celebritas,  atia, 
f.  Cic.  (ex.  :  c.  vise,  loci.  Cic. 
voy.  animation).  ||  ^Par  anal.) 
Ce  qui  donne  do  l'animation  au 
style,  à  un  drame,  etc.  Incita- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Impetus,  ûs, 
m.  Cic.  Voy.  vivacité,  chaleur. 
Qui  a  du  — ,  incitatus,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Quint.  1  Action  qui 
modifie  la  manière  d'éire.  Mo- 
tio, onis,  f.  Cels.  («péc.  •  mouv. 
de  fièvre  .,  cf.  Cels.  [III,  S)). 
Léger  —  de  fièvre,  com;/iofian- 
cuia,  œ,  f.  Cic.  Mettre  à  qqn  la 
bile  en  — ,  alicai  bilem  movëre 
ou  commovére.  Cic.  ||(Par  ^nal.) 
Eu  pari,  de  l'àme.  MotUsLùs, 
m.  Cic.  etc.  («x.:  on\nes  jhcan- 
dam  motum,  qao  sensas  hita- 
retur,  Grœcé  Yjôovïiv,  Latine  vo- 
laptatem  vacant.  Cic.  animo- 
ram  motus  volantarii.  Cic. 
motas  animorum  duplices  sunt, 
alteri  cogitationis,  alleri  appe- 
titûs.  Cic.  molus  animi  nimii. 
Cic.  motas  mentis  meœ.  Cic). 
Mouvements  de  colère,  irœ  ou 
iracundiœ.  Cic.  Avoir  un  —  de 
colère,  iratum  (ieri.  Liv.  Avoir 
un  —  de  colère,  de  pitié,  otc. 
ira,  misericordiâ  commoveri 
ou  affici.  Cic.  Par  anal.  —  ora- 
toires, lis  atqae  incitatio  ora- 
tionis.  Cic.  Mouvements  des 
assemblées,  fremitus  concita- 
tarum  contionam.  Val.-Max. 
Quint.  Au  premier—  d'enthou- 
siasme, primo  gaudentium  im- 
peta.  Tac.  ||  Impulsion.  Voy.  ce 
mot.  Suivre  sou  premier  — , 
primam  impetam  sequi.  Sen. 
parère  animo  suo.  Cart.  De 
mon  propre  — ,  mea  sponte. 
Cic.  Voy.  spoNT.ANÉMENT.  (]  Mou- 
vement populaire.  Motus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  popali.  Cic. 
domi  motus  orti.  Liv.  vov. 
agitation);  coDcitatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  plebi  contra 
patres.  Cic.  [Br.  U,  56].  c.  po- 
pulai'is.  Cic);  jactatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  /.  popalaris. 
Cic).  Il  Absol.  Le  — ,  c.-à-d.  le 
progrès.  Voy.  progrès.  ||  (Spéc.) 
Changement  dans  le  pei'sonnel 
d'une      administration.     Voy. 

CU.mGEMENT,   MUTATION.  ^  Ce  Qui 

se  meut.  Voy.  mécanisme.  ^ 
(Par  ext.)  Mouvements  de  ter- 
rain, iniquitates  locorum.  Liv 
(I,  38,  5;  X.\.XVIII,  22,  3).  Le 
—  dei  draperies,  sinus  fiaente». 
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mouver.  v.  tr.  (Technol.)  Mou- 
vi'i;'-  \'ov  ce  mot. 

mouvoir,  v.  tr.  et  iiitr.  |I  V.  tr. 
Metiie  en  mouvement.  J\fO- 
vére.  tr.  tic.  eio.  (^ex.:  m.  c\r- 
Jom  et  terram.  Cic.  se  movère. 
Cic.  moit-'-i  [•  5e  m.  •].  Cic): 
commovère.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
AoiTEB,  bemuerI;  agitâre,  tr. 
Cic.  ei«  ^ex.  :  qaod  palsa  agi- 
tatar  externo.  Cic]  :  impel- 
lère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  pousser, 
impulsion"».  EUipt.  Faire  —  (c- 
à-d.  faire  se  mouvoir*,  motam 
dare  (alicai  rei).  Cic.  \\  (Au  65.) 
Mettre  en  action.  Movére.  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  pousser,  [tairel 
AGIR.  ACTION,  .tcTiviTÉ).  1  (Arch.) 
v.  intr.  Etre  en  mouvement. 
Esse  in  mota.  Cic.  Movêri,  pass. 
Cic. 

moxa,  *.  m.  Révulsit  qui  cau- 
térise.   VOV.    RÉVULSIF,  CAUTÈRE. 

1  moyen,  enne  (lat.  post. 
medianas.  Eccl.'.  adj.  Qui  tient 
le  milieu.  Médius,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  ex.  :  m.  magnitu- 
ào.  Cic.  Plin.]:  mediocris,  e, 
adj.  Cic.  etc.    ,e-\.:  ">■  statw]. 

Saet.);modicus.  a,  um,  adj. 

Saet.  (es.  :    m.  statara.  Saet.). 
Il  En  [larl.  de  ràgo.   Médius, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc. (ex.:  média 
xtas.  flaïU.  cf.  xtatis  nec  pn- 
ms,   nec  altimœ.  Col.).  Le  — 
âge   (temps  compris    entre   les 
temps  anciens  et  les  temps  mo- 
dernes),  xtas  média   qiue  lo- 
cufur.- médium  œvam.  A.  ||  (Fig.) 
Médius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  m.   oflicia.  Cic.   m.    inge- 
niam.   Liv.    m.  dicendi  genus. 
Qaint.)  ;  inediocris,e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  m.  eloquentia.  Cic.  m. 
familia.  A'ep.  m.  lir.  Justin.); 
modicus,    a,   um,  adj.   Tac. 
(ex.:      m.      eqaites,     senatores 
[.  d'une  l'oriune   m.   -].   Toc.). 
Intelligence — ,  mediocritas  in- 
genii.  Cic.  Style  —,  mediocri- 
tas dicendi  ou  in  dicendo.  Cic. 
Fortune  — ,   modcratio  rei  (a- 
miliaris.  Cic.  Les  gens  de  con- 
dition    — ,    homines     modicse 
fortunse.    Cic.     modicë     loca- 
pletes.  Liv.  Tonalité   —,  sontis 
infiexas.  Cic.  Fig.  S'il  ne  doit 
pa^   s'élever   au    de=sus    de    la 
moveniie,  si  videbiiur  ad   mé- 
diocres tantum  esse  venturus. 
Cic.   (de  Or.  II,  20,   85).  ||  (Ma- 
tbém.)  Quantité  —,  et,    sabs- 
tantii-t     aa     (ém.     moyenne, 
meOia  compatatio.  Liv.  P.  ext. 
En     — ,    pitis     minasve.    Cic. 
(erê,    adv.    Cic.    circiter,   adv. 
Cic. Terme— ,  et,sabstantivt, — 
plurimas  minimusqaenameraa. 
Cic.  Fig.  Un — terme,  média  con- 
filii  via.  Liv.  (cf.  mediam  con- 
silii   viam  conseqai.   Liv.  me- 
diam   qwxndam     viam    seqai. 
Cii.)  ;  mediocritas,  atis,  f.  Cic. 
(cf.  mediocritatem  tenire.  Cic. 
m.    qase   est   inter  nimiiim   et 
parum.     Cic);    modus,  i,     m. 
Cic.  M   modam  tenére.  Sen.). 
Prendre    un    parti    — ,    mediil 
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eonsHiis  stùre.  Liv.  \\  (Logique.) 
—  terme,  et,  sabstantivt ,  — , 
medms  terminus.  A.  média 
syllogismi  pars.  A.  ||  (Gramm.) 
La  voix  — ,  et  suhstantiit  uu 
masc.  le  — ,  mediom  genus. 
Gramm. 

2.  moyen,  s.  m.  Intermédiaire 
(arch.).  Voy.  interméulure.  ^Ce 
qui  sert  pour  ai'river  à  une  lin. 
Via,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  viam 
alicai  ostendêre.  Cic.  viam  op- 
timaram   artium  tradére.  Cic. 
habeo  certanx  viam.  Cic.  viam 
fraadis    inire.    Liv.)  ;     ratio, 
ODis,  (.  Cic.  etc.  (ex.:  rationem 
inire  [ou  capëre  ou  seçuij.  Cic. 
ad   liunc  interficiendum  talem 
iniit  [•  il  choisit  •]    rationem. 
Nep.  ad  rationem  aliqaam  con- 
(ugëre  [-  recourir  •].  Cic.  sequi 
e,rlremamra(ionem[«  un  moyeu 
extrême  ■].    Cic.  ad  ejctremam 
rationem  devenire.  Liv.);  con- 
siliuza,  a,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
PARTI  i;  artes,  ium,  f.  pi.  Cic. 
etc.  i^ex.:  ad  opprimcndam  ali- 
qacm  omnes  artcs  conquirére. 
Cic);  modus,  i,  m.  cic  etc. 
(partie,  au  plur.  omnibus  mo- 
dis.  Cic  neqae,  id  quibus  mo- 
dis  assequeretar,  dum  sibi  re- 
gnam  pararet,  qaicqaam  pensi 
habcbat.    Sali.);    res,    rei,    (■ 
Cic.    etc.    (ex.  :    asitatis    rébus 
eniti,   ut  [av.   le  Subj.].  Cic). 
Les  voies  et  — ,  via  atque  ratio. 
Cic.  aditus  {alicujus  rei  ou  ail 
aliquid  faciendum).  Ca^s.  (B.  G. 
V,  il,  1;  B.  G.  I,  31,  3).  Em- 
ployer tous  les  — ,  omnia  expe- 
riri.   Cic.  Pour  guérir  les  pas- 
sions   dont   j'ai  parlé,  on  peut 
employer  divers  — ,  earum  per- 
turbationum,      quas     exposai, 
varies    sunt    curationes.    Cic. 
(Tusc.  IV,  59).  Moyens  de  vain- 
cre, ea  quœ  valent  ad  vincen- 
dum.  Cic  Un  —   d'arriver  au 
but.  id  quod  eo,  quo  intendis, 
fert  deducitqae.  Cic  Un  —  de 
venir  eu  aide  à  autrui,  id,  quo 
ceteris  opitulari  possimus.  Cic 
Ne  vous  attribuez  pas  un  mérite 
dont  votre  bienfait  n'est  pas  la 
cause, quoiqu'ilensoillc  moyen, 
noli  tibi  asserëre  qaod  non  ex 
tuis  benepciis,  etiamsi  non  sine 
tuis,  oritar.  Sen.  (ben.  III,  30, 
U).   Au  —  de,  per,  prép.  (av. 
1  Ace.)    Cic.  etc.  (ex.  :  per   très 
populos  Galtise  potiri.  Cass.  per 
indutias  et  spem  pacis  decipére 
aliqaem.  Cic).  1  Faculté,  pou- 
voir de  faire  qqch.  Facultas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  faculté, 
poivom);    potestas,    atis,    f. 
Cic.  etc.  (ex.:  data  est  potestas 
augendse  dignitatis.  Cic  homi- 
nis  aspiciendi  potestatem  erir- 
père.  Cic  dare  alicui  potesta- 
tem aliquid  faciendi.  Cic.  voy. 
POSSIBILITÉ).  Il   (Spéc.)  Ressources 
pifcuniaires.  Facultaies,  um, 
f.  pi.  Cic  etc.  (ex.:  proat  hu- 
minis  (erebant  facaltates.  Cic. 
pro  facaltatibus    suis.  Liv.).   || 
(Famil.)  Au  plar.    Dispositions 
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intellectuelles.  Facultas,  atis, 
S.  Cic  etc.  (ex.:  (\uullatis  timor 
[•  manque  do  coiilîance  en  ses 
m.  -].  Cic  f.  sumnxj.  Plin.  /.). 

Vliy.    TALENT,    CAPACITlJ. 

moyennant,  prép.  A  la  condi- 
liou  de.  Voy.  condition,  oracb, 
cause, PAR.  —  l'excrciceel  l'habi- 
tude, e,x'erci<a(ione  et  eonsuetu- 
dine  adiiibità.  Cic.  —  salaire, 
n're  dato.  Hor.  mercede.  Cic.pre- 
tio.  Cic.  —  une  faible  dépense, 
impensi  exiguâ.  Suet.  Voy. 
POUR.  Il  —  quoi,  sub  eà  condi- 
cione.  Cic.  Loc.  —  que,  à  la 
condition  que,  ea  condicione 
ut...  Cic.  ca  lege  ut.  Cic.  ita 
ut...  et  le  subj.  Cic. 

moyennement,  adv.  D'une 
manière  moyenne.  Mediocriter, 
adv.  Cio.  Afodicë,  adv.  Sen. 
Voy.  MÉDIOCREMENT.  Il  Eu  pre- 
nant   la  moyenne,   teri,  adv. 

Cic.   Voy.    ENVIRON. 

moyenner,  v.  tr.  (Arch.)  Pro- 
curer (qqch.)  en  servant  d'in- 
termédiaire. Conciliâre  {socie- 
tatem,  pacem).  Cic  Componëre 
{pacem,  (cedus).  Cic.  Voy.  pro- 
curer, MÉNAGER. 

moyeu,  (lat.  post.  medioJum. 
l'Iin.-V'al.),  s.  m.  Milieu  d'une 
roue  que  traverse  l'essieu.  Mo- 
diolus,  i,  m.  Vitr.  ^  (P.  anal.) 
Arch.  Jaune  de  l'oeuf.  Vitellus, 
i,  m.  Cic . 

muable    (lat.   mutabilis),    adj. 

(.■\ich.)   Voy.   CHANGEANT. 

muance,  s.  f.  (Arch.)  Change- 
ment. Voy. ce  mot.  Il  (Spéc.)  Allé- 
ration  do  la  voix  à  l'époque  do 
la  puberté.  Voy.  mue. 

muche-pot  (à),  loc.  adv.  (Arch.)' 
1mi  cachette.  Voy.  cachette. 

mucilage  (lat.  post.  mucilago. 
Veget.).  s.  m.  Substance  vis- 
queuse. yi/uciiS,  i,  m.  Plin. 

mucilagineux ,  euse  (  'at. 
piist.miici/uyinosus.Cuss. -/•'«/.), 
adj.  Qui  est  de  la  nature  du  mu- 
cilage. Mucilentas  ou  muculen- 
tas,  a,  um,  adj.  M.  Aur.  ap. 
Front.    Cœl.-Aur.    Boisson   — , 

voy.    SIRUPEUX. 

mucosité,  s.  f.  Liquide  vis- 
queux sécrété  par  les  membra- 
nes muqueuses.  Humor  muco- 
siis.  Cela.  Pituita,  œ,  f.  Cels. 
Col. 

mucus,  s.  m.  Sécrétion  mu- 
([ueuse.  Mucus,  i,  m.  Cels. 

1.  mue  (l.at.  mûfa), adj.  f.  Arch. 
.\lueile.  Voy.  muet.  ||  (Fig.)  Voy. 

SlLKNClEUX. 

2.  mue,  s.  f.  (Arch.)  Change- 
ini  ni.  Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.) 
(;iinte  et  renouvellement  pério- 
diques de  l'épiderrae,  des  poils, 
des  plumes,  etc.  de  certains 
animaux.  Annua  matatio  pel- 
lis,  plumarum,  etc.  A.  —  de» 
serfients,  vernatio,oni»,  f.  Plin. 
Il  (P.  ext.)  Changements  dan» 
la  voix  humaine,  à  l'époque  de 
la  puberté.  Vocis  mutatio  ou, 
adalteratio  A.  \\  (P.  ext.)  Dé- 
ponille  d'un  animal  qui  a  mué. 
Exuvix,    arum,    £.    pi.     Virg. 
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Senfcta,  se,  f.  PUn.  ||  (P.  ext.) 
Endroits   où  l'on    renferme  le^^ 
volailles    pour    les    engraisser. 
Saginariam,    ii,    n.    Vurr.   Mis 
en  — ,  voy.  engraisser.  Fig.   Se 
tenir  en  — ,  voy.  enfermer. 
muer(lat.  motâre),v.  tr.  et  intr. 
Il  (Arch.)  V.  tr.  Changer.  Voy. 
ce    mot.  Il  (Spéc.)  (En  pari,  du 
cerf),  —   sateto  (Jé|)ouiller  son 
bois),    exaére  cornaa.  A.  Voy. 
DÉPOUILLER.  Serpent  mué,  novus 
terpens.  Ov.    Vol\   muée,    vox 
mutato,    ou    adalterata.    A.   1 
V.  intr.  En  parj.    de   certaines 
espèces  animales,    subir    pério- 
diquement la  chute  et  le  renou- 
vellement  de    l'épiderme ,    des 
poils,  des  plumes,   etc.    Pellem 
exucre,   ponére.    Col.     Pilam 
mutâre.  Suet.  Plumas  amittére. 
PUn.    (En   pari,    des  serpents), 
Vernâre,    intr.    Ov.  Senectam 
exiière.   PUn.  1  En  pari,   de  la 
voix  humaine, subir  une  certaine 
altération  i.  l'époque  de  la  pu- 
fa  ;rté.  Vocem  mutâre  ou  adul- 
téra re.  A. 
muet,  ette,  adj.    Qui  n'a  p.^s 
l'usage  de  la  parole.  Mutus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  ;ex.;  mutum 
esse.  Cic.  mutam  (ieri.  Cic.  ali- 
guem  mutam  reddére.  Cic.  mu- 
tum haberi.  Cic.   ou   dit  aussi 
sine  voce.  Cic.  cl.is  cuivoxne- 
gata  est.  Cic.  en  pari,  d'anim.: 
matse  pecades.  Cic.    m.  bestia. 
Cic.   est  parva   rana   muta    et 
sine  voce.  PUn.).  T  Qui  ne  pro- 
fère aucune  parole.  Mutus,  a, 
um.  adj.  Cic.  etc.    (ex.:  satius 
est   mutum   esse.   Cic.    matum 
dices.  Ter.  mutas  ilico  [factas 
est].  Ter.  ad  mandata  mancus 
est,   csecus,  mutus.    Plaut.    par 
eit.   mata   imago.    Cic.  ef^gies 
m.  Qaint.  libri  muti,  ut  ajant, 
magistri.   Gell.];   eliDguis,   e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquem  elin- 
guem  reddére.  Cic.   souv.  mu- 
tus et  elinguis.  Cic);  infans, 
p.  adj.  Cic.  (Div.  I,   121).  Per- 
sonnage — ,  persona  muta.  D. 
Devenir  — ,  obmutescëre,  intr. 
Cic.    conficescëre,     intr.     Cic. 
L'étonnement  l'avait  rendu  —, 
admiratio    rei    inclaserat    vo- 
cem.    Liv.     Il     (Graram.)    Les 
lettres   muettes,    et,   subst.   les 
muettes ,    mata:    consonantes. 
Quint.  (I,  U.  6). 
mufle,  s.  m.  Extrémité  du  mu- 
seau de  certains  animaux.  Ros- 
trum,  i,   n.    PUn.   ||   jP.   anal.l 
En  mauvaise  part.  Donner   sur 
le  —   à    qqu   (le  frapper  au  vi- 
sage,) colaphos  in(ringere  ali- 
cui.  Ter. 

muge,  s.  m.  Sorte  de  poisson  de 
mer.  Mugil  et  (rare)  magilis, 
is,  m.  Ov.  PUn. —  volant,  voy. 

EXOCET. 

mugir  (lat.  magîre),  v.  intr.  En 
pari,  du  taureau,  etc.  et  des 
animaux  de  même  espèce,  pous- 
ser un  cri  sourd  et  prolongé. 
Magîre,  intr.  Liv.  Mugitam  ou 
mugitM  dure,  edëre.  Ov.  ou  tol- 
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1ère.    Virg.    Fig.   Magîre,   intr. 

Virg.  Fremëre,  intr.  Ov.  Simi- 

lem    agêre    mugitibus     sonum. 

Scn. 
mugissant,    ante,    a.lj.     Qui 

mugit  (au  propre  et  au  Cis.).Mu- 

yiens,  p.  adj.  //or. 
mugissement,   s.    m.   Cri    de 

l'animal    qui    mugit.    Mugitus, 

ûs,  m.  Virg.  Répondre  par  des 

— ,  remugire,   intr.  Ov.  \\  (Fig.) 

Mii;iitus,  ûs,  m.  Cic.  F^emitas, 

ûs,  m.  Cic. 
muguet,  s.  m.  Plante  à  petites 

fleurs  blanches  odorantes.  Aster 
Atticas.  PUn.\\{P.  ext.) La  fleur 
de  cette  plante.  Flos  vernus.A. 

Il  Fig.  (Arch.)  Jeune  élégant. 
Voy.  PETIT-MAITRE.  Au  fém.  Mu- 
guette.  Voy.  coqiTET. 
mugueter,  v.  tr.  (Arch.)  Cour- 
tiser (en  faisant  le  galant). Voy. 
COURTISER.  Il  (Absol.)  Faire  le 
galant.    Voy.    galant.     ||    (Fig.) 

Voy.    CONVOITER. 

muid,  s.  m.  Ancienne  mesure 
de  capacité.  Modius,  ii,  m.  Cic. 
Culleas.  i,  m.  Varr.  ||  Futaille. 
Voy.  ce  mot. 

mulâtre,  s.  m.  et  f.  Individu 
né  de  l'union  d'un  blanc  avec 
une  négresse.  Un  —,  saffuscus 
ou  subniyer  homo.  A.  Une  — 
—,  saffasca  ou  subnigra  mu- 
lier.  A.  Voy.  métis.  Adjectivt. 
Saffuscus,  a,  um,  adj.  A.  Sab- 
niger,  gra,  gram.  adj.  A. 

mulcter,  v.  tr.  (Arch.)  Frapper 
d'une  peine  (amende,  prison, 
etc.).    Multàre,  tr.    Cic.    Voy. 

PUNIR. 

1.  mule,  s.  f.  Produit  femelle 
de  l'accouplement  d'un  baudet 
avec  une  jument,  etc.  Mala,  œ 
(Dat.  et  Abl.  plur.  mulabus),  f. 
Hor.  Juv.  De  —,  mularis,  e. 
adj.  Col.  mulinas,  a,  um,  adj, 
PUn.  Arcli.  Loc.  prov.  Ferrer  la 

,    voy.    EXACTION. 

i.  mule  (lat.  mulleus  [s.-e.  cal- 
ceas],  proprt,  -  chaussure  de  la 
couleur  du  mulet  .),  s.  f.  Sorte 
de  pantoufle.  Voy.  pantoufle.  ^ 
(.P.  e.\t.)  Engelure  au  talon. 
Perniancalus,  i,  m.  PUn. 
(XXVI,  106). 

1.  mulet,  s.  m.  Produit  de  l'ac- 
couplement d'un  baudet  avec 
une  jument,  etc.  Malas,  i,  m. 
Cic.  —  (produit  de  l'accouple- 
ment d'un  cheval  et  d'une 
ânesse),  hinnus ,  i,  m.  Plin. 
Jeune  -—,  hinnulas,  i,  m  Hor. 
PUn.  hinnuteus,  i,  m.  Varr.  De 
—,  mularis,  e,  adj.  Lampr. 
mulinus,a,  um,  adj.  Plin. Ch.ir- 
çié  comme  un  — ,  mulas,  i,  m 
Plaat.  (Truc.  II,  7,  11).  1  ([•. 
anal.)  Produit  de  deux  indivi- 
dus  de    race    difl'érente.    Vov. 

MÉTIS. 

â.  mulet,  s.  m.  Rouget,  poisson 
de  mer.  Mullus,  i,  m.  Cic.  ^ 
(Abusivt.)  Muge.  Voy.  ce  mot. 

1.  muletier,  s.  m.  Conducteur 
de  mulets.  Mulio,  onis,  m. 
Plaut.    Varr.   Agaso,    onis,  m. 


Liv.    De  —,  mulionius,  a,  an, 

adj.  Cic. 
2.  muletier,  ière,  adj.  Propre 

aux   muletj.   Clioiniu  — ,    loca 

malis  pervia.  A. 
muleton,   s.  m.   Jeune  mulet. 

\'ùy.    MULET. 

mulot,  9.  m.  Espèce  de  souris 
des  champs.  Mus  rasticus.Hor. 
Musculus,  i,  m.  Cic. 
multicolore  (lat.  multicolor. 
PUn.),  adj.  Qui  est  de  plusieurs 
couleurs.  Maltorum  colorum. 
Cic.  Multos  colores  liabens.  Cic 

multiflore  (lat.  post.  maltifio- 
rus.  tsid.),  adj.  gui  porte  plu- 
sieurs fleurs.  :1/uitos  flores  lia- 
bens. A. 

multiforme,  adj.    Qui   a   plu- 
sieurs  formes.    Maltas    formas 
habens   ou    muUarum   forma- 
ram    ou    multiformis,    e,    adj 
Cic.  Col. 

multiple,  adj.  Qui  manifeste 
plusieurs  manières  d'être,  d'a- 
gir. Multiplex,  adj.  Cic.  (cf. 
verborum  multipliées  potesta- 
tes  [.  acceptions  -].  Cornif.). 
Non  simplex.  Cic.  Varias,  a, 
um,  adj.  Cjc.  ||(P.  ext.)  En  pari, 
de  plusieurs  choses  dérivées 
d'une  seule,  ilfuifipiex,  adj .  Cic. 

Voy.  VARIÉ,  DIVERS,  NOMBREUX.  Sur 

des  points  —,  multis  locis.  Cic. 

Armée  composée  d'éléments  , 

acies  distinctior.  Liv.  ^  (Spéc.) 
Qui  contient  plusieurs  fois  exac- 
tement unequantité.7(/ttifi/)/u«, 
a  um,  adj.  Boet.  Substantivt. 
Un  —  d'un  nombre,  multiplas 
ou  maltiplicativas  namerua 
Boet. 

multipliable  (lat.  maltiplica- 
bilis,  adj.  Cic.  poet.  [Tusc.  H, 
22]).  Qui  peut  être  multiplié. 
Qui  {quœ,  qaod)  malHplicàri 
potest.  A. 

multiplicande,  s.  m.  Nombre 
donné  comme  devant  être  mul- 
tiplié par  un  autre.  Multipli- 
candus  namerus.   A. 

multiplicateur,  s.  m.  Nombre 
donné  par  lequel  un  autre  nom- 
bre doit  être  multiplié.  Multi- 
plicator,  oris,  m.  Boet. 

multiplication,  s.  f.  Action  de 
multiplier.  MaltipUcatio,  onis, 
f.  Col.  Amptificatio,  onis,  ('. 
Cic.  La  —  des  intérêts,  multi- 
plicatœ  asurse.  Cic.  Voy.  aug- 
mentation DÉVELOPPEMENT.  La 
—  des  cellules  d'un  tissu,  des 
atomes  d'un  corps,  concretio, 
onis,  f.  Cic.  La  —  d'une  plante 
(par  boutures), pTOpasotio.onig, 
f.Piin.^  Opération  par  laquelU 
on  multiplie  deux  nombres. 
MaltipUcatio,  onis,  t.  Vitr.  Col. 

multiplicité  (lat.  pon.  multi' 
plicitas.  ■■lag.),  s.  f.  Existence 
d'un  grand  nombre  de  choses 
de  même  espèce.  Varietas, 
atis,  f.  Cic.  (es.:  t'.rerum[.  des 
idées  -].  Cic);  crebritas,  atis, 
(.  Cic.  (ex.:  cr.  officioram,  lit- 
teraram.  Cic). 

multiplier,  v.  tr.  et  intr.  ;;  V. 
tr.  Porter  k  un  nombre  de  plu» 
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en  plus  grand,   en    Us   faisant 
nattra    les  "us   des  autre-  ^dt'- 
êtres  de    même   espèce).    Pro- 
naSTâre.    tr.    Cic.  etc.  (ex.:  i'- 
tem.  Cato.  Apal.  hxc  omma  a 
capitibiis  propajari  oportcbit. 
Col    p^r  ext.  p.  prolem.  Lucr. 
ttirpem.  Cic.  au  pass.  propaga- 
K[:sem.  -1.  Cic.MI   P^rext.) 
Porter  à  un  nombre  de  plus  en 
plus  srand  (de=  choses  de  môme 
^pèce).Afui<ipiicâre,  tr.  cic. 
etc    lei..  aps  alienum.  Cxs.  glo- 
riâm.  Cic.);  augére.  tr.  Cic. 
etc    (voy.  ALOME.NTEB).  Les  cris 
semblent    multipliés  ,    clamor 
hominam    multiplex    aaditur. 
Liv.  Il    Fis-    Se  -,  c.-à-d.    être 
partout     à     la     fois,    nnsqaam 
Teesse.   Cic.  maltam   esse    (m 
prœlio).    Flor.    ||  lArithm.)  Ré- 
péter (une    même  quantité)   un 
certain  nombre  de   fois    .VuHi- 
plicàre,  tr.  Col.  (V.  2,  1  sqq.). 
§1.0  X   120  =  25800,  centies  vi- 
cies   iluceni     qwidruyeni    punt 
vtginfi    orto     nnlia    et   octin- 
genti.  Col.  (V,  2,  3).  1  V.  intr. 
Etre  porté  à  un  nombre  de  plus 
en     plus     grand.    Maltiphcari, 
pass.  Cic.  Aageri,  pass.  Cic. 
multitude,  6.  f.  Nombre  consi- 
d«>rable  de  personnes, de  choses. 
Multitudo,  dinis.  f.  Cic. 'ex.: 
hominam   m.  Cic.)  ;    vis  (Ace. 
vim,Ab\.vi  ,!.  Cic.  (ex.:  mgens 
vishominam.Cic.  immensa  vis 
mortaliam.  Tac);  copia,  «,  f- 
Cic.  (voy.  foule);  frequentia, 
se,  f.  Cic.  (voy.  folle);  tuTba. 
se  (avec  l'idée  de   désordre,  de 
confusion),  f.  Cic.  (ex.:  t.  arbo- 
ram.  Ou.  magna    t.  ignotoram 
deoram.  Cic).    Une  —  de  con- 
naissances,   silva    reriim.    Cic. 
Une  —  de  statues, pojouius  ima- 
ainam.   PUn.  Voy.  foule,  nom- 
Br.E,  QUANTITÉ.  1  (Abso!.)  Ceu.\ 
qui     forment     le     plus     grand 
Dombre,    la  masse   du  peuple. 
Maltitado,  inis,  f.  Cic.  1  arba. 
X    f.    Cic.  Valgas,  i,   n.  Sali. 
Un  homme  de  la  —,  oniw  de  ou 
emaltis.  Cic. 

municipal,  aie,  adj.  (Antiq.) 
Qui  appartient  à  un  municipe. 
Manicipalis,  e,  adj.  Cic.  Fonc- 
tions —,  magistrats  —,  mayis- 
tratas  manicipii.  Cic.  Uii  ma- 
gistrat —,  carialis,  is,  m.  Cod.- 
Jast.  decario,  oui»,  m.  Inscr. 
^  (P.  ext.)  Qui  appartient  à 
l'administration      d'une     com- 


mune, d'une  cité.  Oppidanus, 
a,  um.adj.  Liv.  Manwtpalis,e, 
adj.  Tac.  Les  magistrats  — , 
magistratas  manicipii.  Tac.se- 
natores,  am,  m.  pi.  -4.  decarto- 
n-'l,  am,  m.  pi. /««cr.  Le  conseil 
-,  caria,  as,  f.  A.  \\  Spéc.  Les 
cardes  — ,  et,  sabstantivt.  les 
—,  urbame  cohorte».  Tac.  ur- 
bani  miiitet.  Tac. 
municipalité,  s.  f.  Ensemble 
den  maginral^  municipaux.  Mo- 
gittriitas,aam,m.  \,\.Tac.Deca- 
Hones,  um, m.  pi.  Inscr.  Voy.  «u- 
NiOPS.  1  Siège  de  l'administra- 


tion municipale.  Coria,  a?,  f.^l- 
municipe.    s.    m.    Ville   auto- 
nomo  dont  les    habitants  jouis- 
sout  du  droit  de  cité.    Manici- 
piam,  a,  n.  Cic.  De  —,  niitni- 
cip.ilis,    e,    adj.    Cic.    Citoyen 
d'un  — ,  citoyen   du    même  —, 
maniceps.  ipis.   m.  Cic.  Droits 
de  cité  dans  un  —,  mamctpa- 
tus,  ûs,  m.  Inscr.  Par  —,  de  — 
en  —,  municipiifim,  adv.  Saet. 
munificence  ,   s.    f.    Grandeur 
dans    la    libéralité.     Afimi/îeen- 
tia,  a",  f.   Sali.    PHn.   Libcrah- 
tas.  atis,  f.  Cic.  Largitas,  atis. 
f.  Cic.    Avec  —,  voy.  ubéb.^le- 

MENT. 

munir,  v.  tr.  Approvisionner 
(une  ville,  une  armée)  de 
moyens  de  défense,  de  subsis- 
tances. .Uunirctr. Cic.  Armàre 
imaros  propugnacalis.  Liv.). 
Instraëre  {classem  omnibus  ré- 
bus. Cœs.).  Ornare.  tr.  Cic. 
E.xornare,  tr.  Cic.  1  (P.  ext.) 
Approvisionner  (qqn)  des  choses 
dont  on  prévoit  qu'il  aura  be- 
soin. Jnstruëre  {aliqaem  ali- 
qaâ  re).  Liv.  Voy.  approvision- 
ner. Se  —  de  vivres,  parure 
commeatus.  Sali,  prxparare 
cibos.  PUn.  Se  —  contre  le 
froid,  voy.  garantir,  préserver, 

PRÉMUNIR  ,      PROTÉGER.      JaVelotS 

munis  d'une  pointe,  voy.  ar- 
mer. Muni  de,  apparatas,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  prxditas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Etre  abondam- 
ment muni  de  qqch.,  abufidâre 
ou  sappeditàre  ou  repletam  esse 
aliqaâ  re.  Cic.  —  qqn.  d'un 
enseignement,  d'un  bagage  lit- 
téraire ou  scientifique,  instruira 
(aliqaem  doctrinâ,  scientià). 
Cic.  Etre  muni  de  connaissan- 
ces, sctenùam  lalicajUs  rei)  ha- 
bére.  Cic.  Muni  de  connaissan- 
ces philo=oijhique?,  historiques, 
juridique=,  ins^ructior  a  philo- 
sophià,  ab  historià,  a  jure  ci- 
vili.  Cic.  Il  (P.  plaisant.)  Muni 
d'un  déjeuner.  Voj;.  lester.  |1 
Fig.  Se  —  de  patience,  voy. 
armer. 

munition  (lat.   manitio,  action 
de  munir),  s.  f.  (T.  milit.)  En- 
semble des  moyens  de  défense 
dont    on     approvisionne      une 
place,  un  corps  de  troupes.  Ret 
ad  bellum  gerendum  necessor- 
rise.   Cic.   Totias   belli  instra- 
mentum     et    apparatas.     Cic. 
Liv.    Commeatas,  ûs,  m.  Ca-s. 
Pain    de  —,    panis    militaris. 
PUn.  Il    Munitions   de   bouche, 
de  guerre.  Voy.  provisions,  sub- 
sstance;  armement.  Absolt.Des 
— ,  voy.  projectile. 
munitionnaire,    s.    m.    Celui 
qui   est   chargé   de    fournir   les 
munitions   d'une    armée.  Prœ- 
fectas  rei  [rumentariœ.  Tac 
muqueui,  euse,  adj.  Qui  pro- 
duit des  mnoo^ilés.  A/ucos(is,u, 
am,  adj.  Col.  ||  (P.  ext.)  Fièvre 
—    voy.  typhoïde,  inflammation. 
;  mûr,  s.  m.   Pan  de  maçonnerie 
I    servant  à  enclore,  à   Eoutenir. 
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Afuru».   i,   ni.   Cic.   etc.  (ex.: 
m.    lapideus.    Cic.     latcrtciua. 
Saet.   murum  exstruère.  Cœs. 
ou    œdipcare.    Xtfp.);    panes, 
etis  (-  mur,  cloison  •),  m.  Cic. 
etc.    (es.:    p.  cabioiUi.  PHn.  j. 
fornicam  parietes.  Liv.  lateri- 
cii  parietes.  PUn.  parietem  da- 
cëre  p>r    vestibalam    sororis. 
Cic.   parietes    tarris    lateribas 
[.  en  briques  •]  exstraère.  Caes. 
nallo  modo  passe  iisdem  pane- 
tibus  tato  esse  tecam.  Cic.  (o- 
rensi  lace  carire  intraque  pa- 
rietes  [•  entre    quatre   murs  -1 
alereeamglo<'iam,qiiam...Cic). 
Mettre  qqn  au  pied  du  — >  ?"' 
guem  in  angustam  conclaaere. 
Cic.   ou    in    angastias  pellëre. 
compellêre.   Cic.   ou   in  angas- 
tias adducëre.  Cic.    \\   Mur  de 
clôture    (dans    la    campagne), 
maceria,  se,  f-  Cic.  etc.  (ex.: 
m.  horti.   Cic.    nalla  maceria, 
nalla  casa.  Cic.  nuiceriam  sex 
in  altitadinem  pedam  prœda- 
cëre.  Cs'S.].  —  d  enceinte,  d'une 
ville,   mxirus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:    murus   iirbis,  arcis.  Liv. 
mari  arbis.   Liv.  mari  pinna:. 
Liv.  laaros  instraëre.  Nep.pro 
dirato  muro  novam  tumultua- 
rio  opère  ex  ipsa  ruinœ  stragc 
congestis  saxis  exstruëre.  Liv. 
muro    lapideo    arbem  cingèrc. 
Liv.    casteUum    muro    circum- 
dure.  Liv.  arbem  maris  ssepire. 
Nep.   voy.  rempart);  mosnia, 
um,  n.  pi-  Cic.  etc.  (ex.,  mœ- 
nia  altistima.  Casa,  acalis  ya- 
caa  defensoribas  monia  capere. 

Liv.  voy.  REMPART).  Il  (Au  fig.) 
Ce  qui  fait  obstacle.  MUTUS,  1, 
m.  Cic.  lior.  (ex.:  lex  Mia  et 
Fufia  propagnacula  manque 
tranqaillitatis.  Cic.  hic  muras 
aeneas  esto.  llor.);  propugna- 
culujn,  i,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
protection). 

mûr,  e,  adj.  Qui  a  atteint  tout 
1  son  développement  (en  pari, 
d'un  fruit,  d'un  grain).  Matu- 
rus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
poma  m.  et  coda  [•  muns  par 
le  soleil  -1.  Cic  ficus  maturis- 
simse.  Col.  seges  (arris  matura 
ibst. 


messi 


Liv.  a.  subst.  qaod  mo- 

tari  erat   [opn.   à  viride].  Liv. 

r,\X.XIV,  26,  8]);  tempestivas, 

a,  um  (•  qui  est  à  point,  mur  .), 

adj.    Cic.  etc.   (ex.:   tempestivi 

fructus.  Cic).  Devenir  -,  voy. 

MURIR.  Qui  n'est  pas— ,imma- 

turus,  a,  um.adj.Ceis.yumt. 

(ex.:    imm.    pira,    imm.    uvœ. 

Cels.);  CTudus,  a,   um,  adj. 

Cic.  etc.  (ex.:  c.  noma.  Cic.  voy. 

vert).  Il   (Fis.)  iin\  est  à  pomt. 

Maturus,   a,    um,  adj.  Cic. 

etc.    (ex.:   m.    ulcus.  Cels.   pif 

ext.    progenies  matara  militix 

.  pour  le  métier  des  armes  •). 

Liv.  nondam  maturus  imperio 

Ascanius.  Liv.ab^.te  mataram 

f.  à  l'âge  miir  .]oppeteremor- 

tem.  Cic).  L'ige  —,  ^tas  lir- 

mata.  Cic.  xtas  qase  jam  con- 

Çirmata  ett.  Cic  ou  abs.  xta». 
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Cil-,  (cf.  per  setatein  jadiciam 

facêrc  posse.  Cic).  Apres  —  dé- 
ibéraMon,  omnibus  cogitatis. 
Curt.  Projet  qui  n'est  pas  — , 
immattirum  consiliam.  Liv. 
muraille ,  s.  f.  Etendue  de 
mur-;  formant  une  enceinte, 
une  barrière.  Mœnia,  iam,  n.  pi. 
Ca?s.  Liv.  Maras,  i,  m.  Cic.  Pa- 
ries, etia,  ta.Cic.Voy.  mur.  Cou- 
leur de  — ,  voy.  sumoke.  {|  Entre 
qnatre  —  (on  prison),  voy.  ce 
mot.  Il  Loc.  prov.  Se  casser  la 
tête  contre  la  — ,  voy.  désespé- 
rer. Il  P.  anal.  La  —  d'un  na- 
vire.  Voy    CARCASSE. 

mural,  aie,  adj.  Qui  appartient 
à  un  mur.  Maralis,e,  adj.Crs. 
Col.  Parietinas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Carte  — ,  tabula  maro 
ou  parieti  af^a.  Cic.  Peinture 
— ,  voy.  FRESQUE.  ||  Plante  — . 
maralis  herba.  Ce/.s. Voy.  parié- 
taire. Il  P.  ext.  (Antiq.  rom.). 
Couronne  —  (décernée  à  celui 
qui  était  monté  le  premier  à 
l'assaut^  corona  muralis.  Liv. 

mûre  (  lat.  pop.  môra,  p.  mô- 
rum],  s.  f.  Fruit  du  mûrier.  Mo- 
ram,  i,  n.  Virg.  Plin.  Sirop 
de  — ,  diamoron,  indécl.  Pall. 
Cxl.-Aiir.  T  (P.  anal.)  Mûre  de 
haie,  —  sauvage,  rubas,  i,  va. 
Prop.  Calp. 

mûrement,  adv.  Avec  maturi- 
té. -■Iccaraïê,  adv.  Cic.  Diligcn- 
ter, adv.  Cic.  (cf.  diligentissime 
cogitâre.  Cic.  re  diligenter  per- 
pensà.  Cic.).  Consideratê,  adv. 
Cic.  Peser — ,deliberâré,  tr.  Cic. 

—  peîïé,  réfléchi,  examiné,  con- 
êideratus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Réfléchir  —,  consaltûre,  intr. 
Liv.  (à  qqch.),  concoquëre,  tr. 
Cic. 

murène,  s.  f.  Espèce  de  congre, 
poi*?ou.  Marena,  ss,  f.  Cic. 

murer  (lat.  post.  murâre.  Veg. 
Cassiod.).  v.  tr.  Fermer  par  un 
mur.  Miiro  ssepire.  Cic.  ou  cin- 
gëre.  Cic.  ilœnibas  cingére. 
Cic.  Il  P.  ext.  — (une  chambre), 
obstraère  {sedis  valvas).  Nep. 
Êoxis  ssepïre  ou  concladëre  ou 
effarcire  {intervalla).  Cœs.  ||  (P. 
ext.)  —  qqn  vivant,  aliqaem 
vivam  parietibas  incladére  et 
straére.  Cic. 

murez,  s.  m.  Coquillage  hérissé 
de  pointes.  Murex,  icis, m.  Plin. 

—  des  anciens  (dont  on  tirait  la 
pourpre).  Même  traduction. 

mûrier,  s.  m.  Sorte  d'arbre. 
Moras,  i,  f.  Plin. 

mûrir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Rendre  mûr.  Maiurâre,  tr.  Cic. 
Percoqaêre,  tr.  Sen.  Ad  matur- 
ritatem  perdacére.  Cic.  Faire 
— ,  même  traduction.  \\  P.  ext. 

—  la  terre.  Voy.  amollir,  ameu- 
blir. Il  (Fig.)  Amener  (un  ab- 
cès) au  point  où  l'on  peut  l'ou- 
vrir. Matnrâre,  tr.  Cels.  (cf. 
qaod  [malagma]  pus  matarat. 
Cels.  on  dit  aussi  ulcas  ad  ma- 
turitatem  [ou  ad  sappuratio- 
nem]  addacére.  Cels.i.  Conco- 
qaêre,  tr.  Plin.   (cf.  Janiperus 
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conconuit  tasses.   Plin.).  ||   (P 
ext.)  En   pari,  des  pers.   ou  ao 
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ext.)  En  pari,  des  pers.  ou  dos 
cil.  Coqaêre.  tr.  Liv.  (cf.  con- 
silia  coqaêre.  Liv.).  Concoqaëre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  c.  clandestina 
consilia.  Cic/).  Diu  et  multam 
cogitâre  {aliqaid).  Cic.  Mûii 
par  le  malheur,  edoctas  malis. 
Z.ii'.  Mûri  par  l'expérienee,  usa 
dodus  magistro.  Cic.  L'âge  où 
le  caractère  est  mûri  par  l'ex- 
périence, mataritas  œtatis  ad 
prudentiam.  Cic.  1  V.  intr.  De- 
venir mûr.  Matarari,  pass.  Cic. 
Matarescére,  intr.  Cœs.  Les  rai- 
sins mûrissent,  uvse  mitescunt. 
Cic.  Contrées  où  les  moissons 
mûrissent  plus  tôt,  matariora 
messibas  loca.  Liv.  (En  pari, 
d'un  abcès),  matarescére,  intr. 
Cels.  Col.  Au  fig.  Matarescére, 
intr.  Cic.  Ad  mataritatem  ve- 
nire  ou  pervenire  ou  perdaci. 
Cic.  Mataritatem  asseqai  ou 
adipisci.  Cic. 

murmurant,  ante,  adj.   Qui 
murmure.  Marmarans,  p.  adj. 
Cic.  Garralus,  a,  am,  adj.  Ov. 
murmure,  s.  m.  Plainte  sourde. 
Murmur,  uris,  n.  Varr.  Liv. 
(signifie  la  plainte  même);  mur- 
muratio,  onis  (•   le   fait   do 
murmurer  .),  f.  Sen.  (ex.:  hsec 
nostra  m.  Sen.  [bon.  V,  15,  2]. 
m.  servi  mei.   Sen.  [ir.  III,  2li, 
2].    sine    murmaratione.    Sen. 
[ep.  107,  9]};  gemitus,  ùs,  m. 
Cic.     etc.     (  voy.    gémissement, 
pi^nte).  Supporter  sans  —  l'ad- 
versité, adversa  silentio  tegére. 
Sen.  ^  Bruit  sourd  produit  par 
l'expression  contenue  des  senti- 
ments d'une  foule.  Fremitus, 
Ûs,    m.  Cic.  etc.    (ex.:  f.  egen- 
tium.  Cic.  f.  gentis  [opp.  à  apcr- 
ta  vociferatio].  Liv.  hinc  assen- 
sione  favoris,  hinc  {remita  in- 
vidiss.   Val.-Max.   (remitus   in- 
dignantiam.  Curt.  ingentem  ea 
res    fremitam    in    Macedonià 
tota  fecit.   Liv.);   adzaurtnu- 
ratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
(acta  est  in  eo  grata  contionis 
admurmaratio.    Cic.    qui    non 
admarmaratione,  sed  voce   et 
clamore  abjecti  hominis  faro- 
rem  (registis.  Cic.  au  plur.  Clo- 
diam  accusavi  maltis  et  secan- 
dis  admurmarationibas  cancti 
senatûs.  Cic.  [Q.  fr.  II,  1,  3]).  1 
Bruissement  confus.  Murmur, 
mûris,    n.   Cic.   etc.    (ex.:  m. 
maris.  Cic.flaminis.  Hor.);  su- 
surrus,  i,  m.  Cic  etc.  (ex.:  s. 
levis.  Virg.);  strepitus,  us,  m. 
Cic.    etc.  (ex.:  dulces   strepitus 
arborum.  Cic.  fluminam.  Cic.). 
murmurer,  v.  intr.  et  tr.  [|  V. 
intr.  Faire  entendre  une  plainte 
sourde.     Murmuràre,     intr. 
Plaat.    Varr.    (ex.:    m.  secum. 
Plaat.  servi  murmurant. Plaut. 
voy.    [se]   plaindre   et    sourde- 
ment). |l  Faire  entendre  un  bruit 
sourd    (en    pari,   d'une    assem- 
b'ée).    Admurmurâre,   intr. 
Cic.    etc.    (ex.:  cam  valde   uni- 
versi    admurmaraverint .   Cic. 


itnpors.  cam  essel  admurmara- 
tam.  Cic);   commurmurari, 
dép.  intr.   Varr.   Cic.    (en  pari, 
dune  foule.   Varr.  on  pari,  d'un 
seul:.  Cic.  cf.  ut   scriba   secum 
ipse  commarmaratus  sit  [suivi 
du   dise,  direct].  Cic.  [Pis.  611); 
f  réméré,    intr.    Cic.   etc.  (ex.: 
adversas  injariam  decreti  (ré- 
méré.   Liv.).   Il    Faire   entendre 
un   bruissement    sourd,    ilfur- 
muràre,   intr.   Cic.  etc.  (ex.: 
marmarnns  mare.   Cic).   Voy! 
bruissement,  DRUiT  et  bruire,  i 
V.  tr.  Dire  (qqch.)  à  voix  basse. 
Massâre,  tr.  Liv.  Massitàre,  tr. 
'l'er.  Liv.  (cf.  m.  ea.  Plaat.) 
mûron,   s.    m.  Mûre,   fruit'  do 
la  ronce.  Moram,  i,    a.  Plin.  | 
(P.    ext.)    Framboisier  sauvage. 
\  oy.    framboisier. 
murrhe,    s.    f.    Matière    irisée 
dont   on    faisait   des  vases  pré- 
cieux. Marra,  œ,  f.  Lac.  Mart. 
murrhin,    ine,    adj.    Fait  de 
murrlie.  Murrinus,  a,  am,  adj. 
(ex.:    m.    calUv.    Suet.  pocula. 
Eatr.    vasa.    Jet.).  Marreas,  a, 
um,    adj.  Sen.  (ex.:   m.    onyx. 
Prop.).     Un   vase    —,    marra, 
a',f.    Mart.  Des  vases  — ,  mar- 
rina  (s.-e.  vasa),  oram,    a.  pi. 
Sen. 
musagète,     adj.     Conducteur 
des  Muses.  Apollon  — ,  Musage- 
tes,  œ,  m.  Eamen. 
musaraigne  (lat.  pop.  musaro- 
nea  p.  musaraneas),  s.  f.  Petit 
mammifère  carnassier,  à  odeur 
musquée.   Mas    araneas.    Col. 
.■Jraneas,  i,  m.  Veg. 
musard,  arde,  adj.  Qui  perd 
le  temps  à  des  bagatelles.  Qui, 
qua;  nagis  delectatar.  Cic  A'u- 
gator,  oris,  m.  Plaat.  Cic.  Xa- 
gatrix,    tricis,   f.  Prad. 
musc,  s.  m.  Substance  odorante 
que  porte   dans  une   poche  une 
espèce   de    chevrotin.    Mascus, 
i,  m.  (7ier.  Sentir  le  — ,  fragra- 
re  mare.  hier.    ||  .Herbe  au  —, 
voy.    cambrette.   |    P.  ext.  Le 
chevrotin  qui  fournitcette  subs- 
tance odorante.  Mas  odoratas. 
Hier. 

muscade,  adj.  f.  Noix  —,  et, 
sabstantivt.  — ,  (noix  odorante 
produite  par  le  luscadier),  no* 
moschata  (nom  moderne). 
muscadier  a.  m.  Arbre  qui 
produit  la  muscade.  Myristica, 
a?,  f.  (nom  moderne). 
muscadin,  s.  m.  Petit-maître. 

Voy.  ce  mot, 
muscat,  adj.  m.  Dont  l'arôme 
rappelle  l'odeur  du  musc,  .'tpia- 
nus,  a,  um,  adj.  Col.  Plin. 
(ex.:  ap.  ava.  Plin.  ap.  vinum. 
Col.).  Substantivt.  Raisin  — , 
vin  — ,  comme  plus  haut.  Espè- 
ce de  poire  musquée,  myrapia, 
orum,  a.  pi.  Cels.  Col. 
muscle,  s.  m.  (T.  didact.)  Or- 
gane charnu,  composé  de  fibres 
contractiles.  Musculus,  i,  m. 
Plin.  j.  (ex.;  historiam  ossa, 
mascali,  nervi  décent.  Plin.  j.); 
lacertus,  i,  m.  Quint,   (ex.. 
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corpora  Uicertis  expressa  sont. 
Qtunt.  lactrtos  exercitatio  e-v- 
pressit.  Quint  \ —  saillant,  to- 
rus.  i,  m.  Cic  (ex.:  ton  lacer- 
torum.  Cic.  corporis.  Plin.  colla 
toris  rimienf.  Ov.  pectas  tons 
laxurians.  l'irg.). Les— , nervi, 
orurn.  m.  pi. cic.  etc  (es.:  ner- 
vos  t-t  lenaa  exprimére.  Plin.). 
Ten-ion  do  tousles —.contfntio 
totius  corporis.  Cic.  Etre  tout 
nerf  et  tout  —,  voy.  mlsculkux, 
VIOOLREUX.  Au  fig.  (en  pari,  d'un 
orateur), lacerJi.oruin,  m. pi. 
Quint,  (ex.:  carnis  plM  habet, 
minas  lacertoram.  Qaint.);  to- 
ri.  orum,  ta.  pi.  Plin-  ;'■  («x.: 
historiamtori  décent.  Plin.  j.). 
musclé,  ée,  adj.  Pourvu  de 
mu-cles  puissants.  Mascalosas. 
a,  um,  adj.  Cela.  Lacertis  ex- 
pressas.     Qaint.    Voy.     muscl- 

LELX. 

muscalaire,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  mu-clos.  (Traduire  pai-  le 
génit.  masctUoram.)  Contrac- 
tions — ,  nervoram  distensio- 
nes.Cels.  Force —,  robor,  oris, 
n.  Cic.  lacerti,  orum,  m.  pi. 
Quint.  Qui  a  une  grande  force 
— ,  mascalis  robastas.  Col.  Le 
système  — ,  nervi,  oram,  n.  pi. 
Cic. 

musculature,  s.  f.  Disposi- 
tion que  présent*  Tensemble 
des  muscles.  Masculoram  ha- 
bitas. A.  Mascali,  oram,  m.  pi. 
Plin.  j.  . 

muscule,  s.  m.  Petite  machine 
de  guerre  en  forme  de  toit. 
.Masculas,  i,  m.  Veg. 
musctileux,  euse,  adj.  Ou  il  y 
a  beaucoup  de  muscles.  Masca- 
losas,  a,  am,  adj.  Cels.  Toro- 
$ua,  a,  um,  adj.  Ov.  Sen.  Col. 
Lacertoius,  a,  um,  adj.  Cic. 
Nervosus,  a,  am,  adj.  Cic.  Qui 
a  de^  bras  —,  lacertis  expres- 
sas.  Quint. 

1.  muse,  8.  f.  (Arcli.)  Amuse- 
ment, basatelle.  Voy.  ces  mots. 
S.  muse,  s.  f.  Chacune  des  neuf 
déesses  sœurs  qui  présidaient 
aux  neufs  arta  libéraux.  Musa, 
ae,  f.  Cic.  (ex.:  masis  amicus. 
Hor.  sacra  masaram  cole.  Ov.). 
Les  —,  deœ  novem.  Ov.  soro- 
res,  am,  f.  pi.  Prop.  Piérides, 
am,  f.  pi.  Virg.  Pierix,  arum 
(poét.),  f.  pi.  Cic.  (Nat.  deor. 
m,  21,  Si).  Relatif  aux  —,  A(a- 
sxus,  a,  am,  adj.  Lucr.  Pie' 
rias,  a,  am,  adj.  Ov.  ||  (P. 
anal.)  Source  d'inspiration  du 
poète.  Voy.  inspiration.  ||  Inspi- 
ration du  poète.  Masa,  ae,  f. 
Cic.  (ex.:  silent  Masse  Varronis. 

Cic.).    Voy.    I.N8P1RATI0N,     POÉSIE. 

La  poésie,  masa,  se,  f.  Virg. 
Hor.  (ex.:  masas  colère.  Mart.). 
museau,  s.  m.  Partie  saillante, 
allongée,  de  la  face  de  certain'^ 
mammifères,  de  cerUins  pois- 
sons. Os,  oris,  n.  Cic.  Rostram, 
i,  a.  Cic.  (ex.:  r.  prxtoris.  La- 
cil.,.  Voy.  MvrvE.    Le  beau  —  ! 

Vov.  VISAGE. 

musée,    s.     m.    Etablissement 


dastin^-  à  la  culture  des  let- 
tres, des  sciences.  Muséum,  i, 
n.  Suet.  1  Lieu  où  l'onaras-sem- 
blé  des  collectionsd'objets  d'an, 
etc.,  Pinacotlieca,  a-,  f.  Van: 
Vitr.  et  pinacof/iece,  f.  Varr. 
.Vuseanx,  i,  n.  Suet.  Spart. 
museler,  v.  tr.  Empêcher  [an 
animale  de  mordre,  à  l'aide 
d'une  muselière.  CapistrAre,  tr. 
Ov.  PV.n.  .,    ^ 

museUère.  s.  f.  Appareil  à 
l'aide  duauel  on  emprisonne  le 
museau  de  certains  animaux. 
Capistram,  i,  n.  Varr.  Fiscella, 
se,  i.  Plin. 

muBor,  V.  tr.  (Arch.)  Perdre  le 
temps  à  des  bag.itelles.  Nugàn, 
dép.  intr.   Cic.  Nugas  agêre  ou 
i  <-nde>e.  Plaut.  Maginàri.  dep. 
iutr.  Cic.   Tempos  perdere  ou 
lerire.     Cic.    Voy.    flâner. 
musette,  s.    f.   Sorte  de  corne- 
muse  agreste.  Voy.   cornemuse. 
Il  (P.  ext.)  Air  agreste.  SUvestns 
masa.  Vvg. 
muséum  ,    s.  m.  Musée    desti- 
ne    aux     collections  d'histoire 
naturelle.   Muséum,  i,  n.  A. 
musical,  aie  (lat.    post.  miwi- 
caiis.  Aact.   s.  Hel.),    adj.    Qui 
a   rapport  à  la  musique.    Masi- 
cas,  a,  am,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.    ors.  Cic.  m.  leges.   Cic.  m. 
pedes.  Plin.).Modalatus,  a,um, 
p     adj.    Plin.     Harmonie     —, 
symphonia,    se,    f.  Cic.  Les J^- 
racteres  — ,  voy.  note.  L'échel- 
le — ,  vov.    GAMME. Division   — , 
numéros',    i,    m.    Cic.    Soirée, 
matinée     —,    voy.    concert.   \\ 
(P.   ext.)    Oreille   —,  homo  ad 
masicam,  pronus.  A. 
musicalement,     adv.     D  une 
manière  musicale,  Voy.  harmo- 
nieusement ,    mélodieusesement. 
musicien,   ienne,   s.    m.  et  f. 
Celui,  celle    qui    s'adonne    à  la 
musique.  Homo  sumphoniacas. 
Cic.  Masicis  eruditus.  Cic.  Ar- 
tis   masicse   peritus.  Cic.    Ma- 
sicas,     i,    m.  Cic.  Un   homme 
né  — ,  homo  ad  masicam  prô- 
nas. A.    Un    fervent  —,  homo 
masicoram  studiosas.  Cic.  gai 
sonis  ou  cantu  delectalar.  Cic. 
Etre   un    fervent  —,  dedêre  su 
masicis.  Cic.  Etre  bon  —  ,    être 
mauvais    —,      voy.      chanter, 

JOUER,     BIEN,     MAL.     UuO  —,  mU- 

Uer  masicis  eradita  ou  ad  ma- 
sicam prona.  A.  1  Celui,  celle 
dont  la  profession  est  d'exécu- 
ter, de  composer  de  la  musique. 
Musicas,  i,  m.  Cic.  —  (chan- 
teur', cantor,  oris,  m.  Cic. 
Modulator,  oris,  m.  Hor.  Voy. 
chanteur.  —  (instrumentiste), 
sumphoniacas  ,  i>  n>-  Cic. 
Troupe  de  —,  les  —,  canora 
tarba.  Cic.  symplioniaci  ho- 
mines.  Cic.  Une  —  (chanteuse 
ou  instrumentiste),  voy.  chan- 
teuse ,  instrumentiste.  Un  — , 
une  —  ^compositeur)  gai,  guœ 
modos  (acit.  A. 

musique,    s.    f.    Ensemble  des 
actes    auxquels    président    les 
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Muses.    Musica,    se,    f.     Cic 
etc.    (ex.  :    Masicam    tractàre- 
Cic).  i  Art  de    combiner    h.ir- 
monieusement     les    sons.    Ars 
musica.    Plin.    Musice ,    is,   S. 
Quint.    Masica,   oram,    a.   pi. 
7'er.  Cic.  (cf.   dedêre   se  masi- 
cis.    Cic.     perstudiosum    esse 
nxusicorom.     Cic).     Mettre    en 
— ,   cantum   rescribére   focum 
sonis.  Cic.  masicis    notis  can- 
ticum   excipêre.   Cic.    canticis 
aptare  modos.  Gramm.  Maître 
de    — ,    oui    artem     musicam 
docet.    Plin.    Morceau    de    —, 
modi,    oram,    m.    pi.    Cic.  — 
vocale,  cantus  vocam.  Cic.    — 
instrumentale,   cantas    nervo- 
rum    et    tibiarum     ou    cantus 
tibiarum     nervorumque.     Cic 
ou  simpl.  symphonia,  se,  f.  Cic 
musquer,  v.  tr.    Imprégner  do 
l'odeur  du  musc.    Musco    odo- 
ràre.   A.    ou    masci     odoribus 
inficëre.  A.  Musaué,  musco  ou 
marefragrans.  Hier.  |j  (P.  ext.) 
En    pari,    de      ce    qui     a    une 
odeur  semblable     à     celle     du 
musc.     Rat    —,    voy.    civette. 
Poires    — ,  myrapia,  orum,    n. 
pi.    Col.  Cels.  Cerfeuil  —,  voy 
mtiîrhis.     Civette     —    (plante), 
anthyllis,  idis,  f.  Plin.  \\  (Fig.) 
Qui    a   de  l'afféterie.    Voy.    af- 
fecté,   PRÉCIEUX, 
musser,  v.    tr.  (Arch.)  Cacher. 

Vov.  ce  mot. 
mutabilité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  sujet  à  changer. 
Mutabilitas,  atis,  l.  Cic.  Mobi- 
litas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  chan- 
gement. 

mutation,  s.  f.  Changement 
par  lequel  une  personne,  une 
chose  prend  la  place  d'une 
autre.  Matatio,  onis,  f.  Cic 
(cf.  :  m.  rerum  hamanaram. 
Cic).  Commatatio,  onis,  f.  Cic. 

Voy.      CHANGEMENT,      RÉVOLUTION, 

VICISSITUDE.  1  (Spéc.)  Change- 
ment dans  le  personnel  d'uu 
corps,      d'une     administration. 

Voy.    CHANGEMENT,    DÉPLACEMENT. 

1  (Musique.)    Métabole,     trans- 
position. Voy.  ces  mots. 
mutilation  (lat.  post.    muh'io- 
tio.  Cassiod.  Gloss.),   s.    f.    Ac- 
tion   de     mutiler.     Imminutio 
corporis.   Cic.  La    —  du  corps, 
truncatum  corpus.  Tac.  Des — , 
detrancata     corpora.    Liv.   — 
qui    défigure,    ùehonestamen- 
tum  oris.  Tac.  Da  hideuses  —, 
malcatum  fcedè    corpus.  Sali. 
—    de  statues,  trancata   sima- 
lacra.    La  —  d'œuvres  littérai- 
res,  mutila  qaœdam  et  decur- 
tata.  Cic.    La  —  d[une  pensée, 
cur<a  sententia.  Cic. 
mutiler,  v.  tr.  Altérer  (lecorps) 
dans   son    intégrité    en    en   re- 
tranchant un  membre.  Lacera- 
re.tr.  Cic.  Liv.  Matilâre,  tr.  Liv. 
Ti-ancàre,  tr.  Tac.  Detrancare, 
tr.    Liv.     Decurtàre,   tr.    iJen. 
Debilitâre,  tr.  Dig.  Fœdare,  tr. 
Virg.    Tac.  (Spéc.)    Se  —,  voy. 
CHATRER.    Mutilé,    muldus,    o. 


MUT 

fj:/i,  adj.  mutilatus,  a,  wn,  p. 
adj.  Liv.  truncus,  a,  um,  aiij. 
Liv.  cwlus,  a,  uni,  adj.  CV/s. 
IJ  P.  anal.  —  un  arbiv,  ;uu- 
tilàre  ramos.  Ov.  am[jutâre 
ranios.  Cic.  detruncàn;  su/tf- 
riorem  partem  {(irboris).  Col. 
1  (Fig.)  Altérei'  (un  loul)  daiH 
■on  intégrité,  fil  eu  rolraiicluint 
<iiielque«  parties  essentielles. 
Matilùre,  tr.  Cic.  'l'rancâre,  tr. 
Liv.  decartnre,  tr.  Cic.  Mu- 
tilé, truncatas,  a,  um,  p.  ailj. 
Liv.  DucurtatiLS,  a,  um,  p.  aiij. 
Cic.  (or.  178).  mutilas,  a,  um, 
adj.  Cic.  cui'tus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  c.  sentcntia.  Cic). 
truncus,  a,  um,  adj.  Liv.  (il'. 
urbs,  t.  aine  senatu,  sine  plebc 
tine  magistrutibus.  Liv.  trunca 
quœdam  ex  Menandvo.  GclL). 
mutin,  ine,  adj.  Qui  montre 
un  caractère  insoumis.  Sedl- 
tiosus,  a,  um,  adj.  Cic.  Tur- 
bulentas,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
BÉDrnEu.\.  Substantivt.  Les  — , 
rebelles,  ium,  m.  pi.  Tac.  Voy. 
REBELLE.  Un  — ,  une  —  (uuo 
personne  entêtée,  insoumise), 
homo  {mulier)  contamax,  per- 
vicax.  Com.  En  pari,  des  ch. 
Les  flots  — ,  fréta  indiijnantia. 
Ov.  Il  Vif,  espiègle.  Voy.  ces 
mots.  Il   (P.hyperB.)  Avoir  l'air 

,    voy.    INDOCILE,   EFFRONTÉ. 

mutiner,  v.  tr.  Rendre  mutin. 
Voy.  SOULEVER.  Se  — ,  rebellâ- 
re,  intr.  Liv.  Voy.  révolter, 
SOULEVER.  Il  P.  anal,  (en  pari. 
des  vents).  Voy.  déchaîner,  sou- 
lever. 

mutinerie,  s.  f.  Action  de  se 
mutiner.  Seditio,  onis,  f.  Cic. 
Liv.  Motas,  ûs,  m.  Cic.  Voy. 
révolte,  sédition.  1  Insubordi- 
nation, obstination,  entêtement. 
Voy.  ces  mots. 

mutisme,  s.  m.  État  de  celui 
qui  est  muet,  qui  ne  veut  pas 
parler.  Os  mutum.  Ov.  \\  (P. 
ext.)  Action  de  garder  le  silen- 
ce. Taciturnitas,  atis,  f.  Cic. 
Voy.  silence. 

mutualité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  mutuel,  Vicissitudo, 
dinis,  f.  Cic.  L'amitié  repose 
sur  la  — ,  amicitia  paribas  of/î- 
cii's  continctar.  Cic.  Voy.  réci- 

PRÙCITÉ. 

mutuel,  elle,  adj.  Fondé  sur 
un  échange  d'idées,  de  senti- 
ments qui  se  répondent.  Mu- 
tuus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(e.K.:  m.  benf(icia.  Nep.  m.  be- 
nevolentia.  Cic).  Voy.  mutuel- 
lement. 

mutuellement,  adv.  D'une 
manière  mutuelle.  Uutao,  adv. 
Cic.  Interse  {amare).  Cic.  Us  se 
sont  aidés  — ,  alter  alterum  ad- 
^avit.  Cic.  S'admirant  — ,  im- 
butas uterque  admiratione  al- 
terias.  Liv.  —  complices  d'un 
si  grand  forfait,  alias  alii  tanti 
facinoris  conscii.  Sali.  (Cat.  22, 
2).  Après  s'être  adressé —  la  pa- 
role, verbis  ultro  citroqae  habi- 

li*.    Cic.  Voy.   RBCIPBOQUBMENT. 
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mutule,  8.  m. Ornement  placi-  au 
dessous  du  Larmier.  Mutalus,  i, 
m.  \'arr.  \'itr. 
myope  (lat.  myops.  Ulp.  [lUq,. 
XXI,  1,10,3]),  s*  m.  et  t  Celui, 
celle  qui  a  la  vue  courte. Qiii((/ are) 
oculis  non  satis  pvospicit.  Cic. 
Ciijas  ocali  non  lomje  conspcc- 
lum  l'erant.  Cic.  Etre  —,  ocu- 
lis non  satis  prospicëre  ou 
nonlonije  vidêre.  Cic.  Ailjeclivt. 
Cne  personne  — ,  voy.  plus 
li.-iut.  Il  Fig.  l'arani  intelliijens. 
Cic  Param  prudens,  Cic.  Lip- 
pus, a,  um,  adj.  Pcis.  Etre  — , 
param  vidêre  ou  intelUuëre. 
Cic  ^ 

myopie,  s.  f.  Vue  courte.  Ocali 
non  satis  prospicientes  ou 
ocali  non  longe  conspectam 
ferentes.  Cic.  t'els.  ||  fig.  La 
—  do  l'esprit,  ingenium  param 
acutum.  Cic. 

myosotis,  s.  m.  Plante  à  fleur 
bleuo.  Myosota,  se,  f.  et  myoso- 
tis,  idis,  f.  Piin.  (X.W'II,  105). 

myriade  (lat.  post.  myrlas. 
Intpr.  Iren.  ) ,  s.  f.  Nombre 
de  dix  mille.  Decem  milia.  A. 
Il  (P.  ext.)  Nombre  indéi^rminé 
très  considérable.  Ingens  mal- 
titudo  ou  vis.  Cic. 

myriamètre,  s.  m.  Mesure  ité- 
néraire  de  dix  mille  mètres. 
(Environ)  milia  passaam  de- 
cem. A. 

myriapode,  s.  m.  Voy.  mille- 
pied. 

rnyrmidon  (lat.  Myrmidon, 
individu  d'un  peuple  changé 
en  fourmis),  s.  m.  Individu  de 
petite  taille,  chétif.  Homo  pa- 
sillas.  Cic. 

myrobolan,  s.  m.  Fruit  des 
Indes  employé  dans  certaines 
préparations  médicinales.  Myro- 
balanam,  i,  n.  Plin. 

myrrhe,  s.  f.  Gomme-résine 
aromatique.  Marra  et  myrrha, 
œ,  f.  Plin.  De  — ,  mari-inus,  a, 
um,  adj.  Plaat.  Plin.  Parfumé 
avec  la  —,  marrinas,  a,  um, 
adj.  Petr.  Vin  de  -  ,  marri- 
nam  (s.-e  vi«um),  i,  n.  Falg. 
et,  marrina,  œ,  f.  Plaat.  Cou- 
leur do  —,  marreas,  a,  um, 
adj.  Prop.  Arbre  qui  produit  la 
—,  marra,  se,  f.  Plin. 

myrrhis,  s.  m.  Plante  dite 
cerfeuil  musqué.  Marris  ou 
myrris  ou  myrrhis,  idis,  f.  ou 
myrrhiza,  se,  f.  ou  marra,  œ, 
f.  Plin. 

myrte,  s.  m.  Arbrisseau  à  fleur 
blanche.  Marias  et  myrtas,  i  et 
ûs,  f.  Virg.  Plin.  —  épineux, 
chamœmyrsine,  es,  f.  l'Un.  De 
— ,  marteas,  a,  am,  adj.  Plin. 
martaceus,  a,  um,  adj.  Cels. 
Semblable  au  — ,  mu;-taosus, 
a,am,  adj.  Plin.  Planté  de  — , 
marteas,  a,  am,  adj.  Virg. 
Baie  do  — ,  murtum,  i,  n.  Virg. 
Cels.  maria,  se,  f.  Cato.  Varr. 
Lieu  planté  de  —,  martetam,i, 
n.  Gloss.  (ordin.  au  plur.)  mar- 
tela, orum,  n.  pi.  Sali.  Virg. 
Bosquet  de  — ,  marins,  i,  et  ûs, 
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f.  Virg.  Fait  avec  dos  branches 
do  — ,  murteas,  a.  um,  adj. 
Val.-Max.  Fait  avec  des  baic;sda 
— ,  marteas,  a,  am,  adj.  Plin. 
Huile  de — ,  murtum,  i,  n.  Ci./s. 
Assaissonné  de  — ,  ou  do  baii'a 
de  — ,  murtalas,  a,  um,  adj. 
Varr.  Géranium  — ,  myrtis, 
idis,  f.  Plin.  Vin  fait  avec  des 
baies  de  —  sauvage,  myrlida- 
num,  i,  n.  Plin.  Vin  assai- 
sonné de  baies  ou  du  jus  de  — , 
myrtites,  œ,  m.  Col.  Plin.  Qui 
a  la  couleur  du  — ,  murleas,a, 
um,  adj.  Tib.  Petr. 
myrtile,  s.  m.  Espèce  d'airelle. 

Voy.  airelle. 
mystagogue,  s.  m.  Prêtre  ini- 
tiant  aux    mystères.    Mystago- 
ijas,  i,  m.  Cic. 

mystère,  s.  m.  Rite  secret  du 
polythéisme  antique.  Myste- 
ria,  orum.  n.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  m.  Cereris.  Justin,  m.  Ro- 
mana  ["  les  m.  de  la  Bonne 
Déesse  à  Rome  -].  Cic.  m.  Cere- 
ris inilioram  enantiùre.  Justin. 
m.  facëre.  Nep.;  on  dit  aussi 
initia,  orum,  n.  pi.  Cic  seclusa 
sacra.  Fest.  inilioram  sacra. 
Cic.  arcana[ou  occulta  ou  noc- 
lurna]  sacra,  et, simpl.);  sacra, 
orum,  n.  pi.  Cic  (cf.  s.  Cere- 
ris. Hor.  sacris  initiàre.  Liv. 
in  sacra  recipi.  Sen.).  Initier 
qqn  aux  —  do  Bacchus,  Bacchis 
initiàre  allqaem.  Liv.  Initiés 
aux — ,  mystse,  arum,  m.  pi.  Ov. 
Celui  qui  initie  aux  — ,  mys- 
tagogas,  i,  m.  Cic.  ||  (Fig.)  Ce 
qu'on  tientsecret.  Mysteriuzn, 
il,  n.  Cic  etc.  (ex.  ;  mysteria 
rhetorum  aperire.  Cic.  [Tusc. 
IV,  55].  illa  dicendi  mysteria 
enuntiâre.  Cic.  [de  Or,  1, 
206];  on  dit  aussi  arcanum,i, 
n.  Cic  secretam,i,n.Cic.  voy. 
secret).  Faire  —  de  qqch..  oc- 
cultê  ferre  {aliqaid).  Ter.  silen- 
tio  tegëre.  Cic  occultum  ou 
taci^um  habëre  aliqaid.  Cic. 
Voy.  CACHER.  En  grand  — ,  voy. 

MYSTÉRIEUSE.MENT,     SECRÈTEMENT. 

Ta  bienveillance  envers  moi 
n'était  pas  un  — ,  tua  erga  me 
benevolentia  non  erat  obscura. 
Cic  Ce  n'est  pas  là  un  grand 
— ,  hœc  res  sanè  non  est 
recondita.Cic  Ce  n'est  plus  un 
— ,'ia5C  res  nota  est  ou  in  valyus 
emanavit.  Cic. Un  homme  plein 
de — ,  enveloppé  de— de  latêto 
aux  pieds,  tout — ,  homo  occul- 
tas, leclus.  Cic.  tectas  et  occul- 
tas. Cic.  obscarus.  Cic  Sans 
— ,  apertê,  adv.  Cic.  Voy.  ouver- 
tement. 1  Dogme  chrétien, 
révélé  comme  "objet  de  loi. 
Mysteria  sacra  ou  simpl.  mys- 
teria, orum,  n.  pi.  Eccl. 
Sacramentum,  i,  n.Eccl.  ||  (P. 
anal.)Cérémonies  du  culte  dans 
toutes  les  religions.  Sacra^ 
orum,  n.  pi.  Cic  Res  divinse. 
Cic.  Religiones,  am,  f.  pi.   Cic. 

Voy.  CÉRÉMONIE,  CULTE.  ||  (Fig.)  Co 

qui  s'opère  d'une  manière  in. 
compréhensible.    Mystexium^ 


irr. 
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jj,  n.  Cic.  elc.  ^ordiii.  au  plur. 
ex.:  epistalx  nostrœ  tantam 
hcibcnt  mysterioram,at...  Cic). 
Voy.  SECRET.  Les  —  de  la  natuiv-, 
occidta  naturs'.  Sen.  res  occul- 
ta ou  abdif.T,  recondit^e  penitas 
ou  ob  ipsà  natarù  involats-. 
Cic.  Les  —  impénétrables,  res 
abditx  et  obscurar.  Cic  Péné- 
trer les  -  de  la  nature,  nafu- 
ram  ipfam  intairi  et  perspi- 
cëre.  Cic.  Les  —  du  cœur  hu- 
main, de  l'àme,  animi  sécréta. 
Cic.  reconditi  sensas.  Cic.  Ktre 
un  —,  in  obscaro  jacëre. 
i>en.  Ne  pasentendre — àqqch., 
non  mirari  aligaid.  Cic.  1  (P. 
ext.1.  Ce  qui  est  d'une  exécution 
compliquée.  Voy.  cmmpliqué.| 
(Sfiéc.)  R..-pré5entatiou  drama- 
tique, .■lu  moyen  âge.  Ladixs, 
I,  va..\.  Sancta  ou  sacra  fabu- 
l>.  .1. 

mystérieusement,  ad v.  D'une 
manière  m\-stérieuse.  Voy.  se- 
crètement. 

mystérieux,  euse,  adj.  Rela- 
tif aux  mv^tères  (religieux'. 
Mysticas,  à,  um,  adj.  Virp- 
Mart.  Arcanas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Cn:  Doctrine  —,  mysteriam,  ù, 
n.  Valg.  Pratique?  —,  mysteria, 
oram,  n.  pi.  Cic.  Voy.  MYSTaRE. 
1  II  (Fig.)  Qui  a  le  caractère  du 
m\'«tére.  qui  est  tenu  secret. 
Arcanus,  a,  um,  adj.  Liv. 
(ex.:  arc.  scdas.Curt.);  occul- 
tas, a,    um,  p.   adj.  Cic.  (e.x.- 
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occulta  et  rrcondita  tempti. 
des.);  secretus,  a,  um.  p. 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  sEcnET). 
Avec  un  sens  —  .pe''  amba^jes. 
Lii-.  Il  (P.  ext.)  Qui  alTecte  do 
faire  mv5tère  des  choses.  Tec- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Recon- 
rfifus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Tec- 
tus  et  occultas.  Cic.  Obscuras, 
a,  um.  adj.  Cic. 

mysticisme,  s.  m.  Doctrine 
plaçant  la  perfection  dans  une 
sorte    d'extase.  Mysticismas,  i, 

m.  Gs. 

mysticité,  s.  f.  Caractère  mys- 
tique. Natura  mystica.  A.  in- 
neniam  mysticam.  A. 

mystificateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  mystifie  qqn. 
Qui  (qaœ)  caÛidê  (ou  /ocosé) 
fallit  aliqaem.  A.  Un  —,  laiJt- 
^ca(or,oris,ra.  Piauf.Adjectivt. 
Jocùsas,  a,  am,  adj.  Cic. 

mystification,  s.  f.  Action  de 
mystifier.  Fraas,  fraudis,  f. 
Cic.  Ladi§icatio,  onis,  î.  Liv. 

mystifier,  v.  tr.  Abuser  (qqn) 
en  «'amusant  de  sa  crédulue. 
Callidê  {ou  jocosc)  fallëre 
laliqaem^.  Cic.  Ladipcàre  ou 
ladi^ari  {aliqaem).  Plaat.  Voy. 

DUPER,   JOUER. 

mystique,  adj.  Qui  a  un  sens 
caché,  relatif  aux  mystères  de 
loi.  Mysticas,  a,  um,  adj.  ytrp. 
Mart.  Obscaras,  a,  um,  adj. 
Cic.  Symbole  —,  le  —,  (abala- 
rum   integamentam.  Cic.  Voy. 
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MTSTiÎRiEUx.  TUol.itif  au  mysti- 
cismiv  .Mysticas,  a,  um,adj.  A. 
mystiquement,  adv.  D'un» 
manièro  mystique.  Myslicé,  adv. 
Tert.  Solin. 
mythe  (lat.  po^i.mythas.  Aus.'^, 
s.  m.  llécit  traditionnel  rev<»- 
tant  un  caractère  surnaturel. 
Fabala,  «,  f.  pi.  Cii".  Voy .  fablb, 
LÉGENDE.  Célébré  dans  las  — ,. 
semblable  à  un  — ,  voy.  mythi- 
que. Le  monde  des  — ,  fnbalse, 
arum,  f.  pi.  Cic.  L'âge  des  — , 
fabalosa  antiguitas  (ou  vetaa- 
tas].Cic. 

mythique  (lat.  post.  mytiticas. 
Macr.),    adj.    Qui  appartient   à 
un    mythe.    Ihbalosas,   a,  um, 
adj.    Cic.   Qui  {qiiie,  qaod)  in 
fabalis    est.      Cic.      Allégories,, 
symboles    —,    fabuiarum    inte- 
ijamenta  ou   involacra.  Cic. 
mythologie  (lat.   post.  mytko- 
lo'jia,  FÙly.),  s.  f.  Histoire  labii- 
leuse    des  dieux,  des  êtres  sur- 
naturels.    Historia     fabularis. 
Saet. 
mythologique,   adj.    Qui    ap- 
partient  à    la    mythologie.   Ad 
fabulas   de   diis    pertinens.   A. 
Fabularis,   e,  adj.    Suet.    Récit 
— ,  fabula,  a",  f.  Cic. 
mythologiste,    s.      m.  (Arch.) 
Mythologue.  Voy.  ce  mot. 
mythologue,  s.    m.   Celui  qui 
s'adonne  à  l'étude  delà  mytho- 
logie. Mytliicus,  i,  ta.  Macr. 
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n,  s.  (.  et  m.  Quatorzième  lettre  ' 
(ie  l'alphabet  français.    N,  f.  n. 
l'itr.  Gell.  ou  n.  tittera.  Quint. 

nabot,  Ote,  =.  m.  et  f.  Personne 
lie  très  petite  taille.  Salaput- 
tiam,  a,  n.  Catall. 

nacelle  (lat.  post.  navicella. 
Fulg.)B.  (.  Petit  bateau.  Cymba, 
œ,  i.  Cic.  Cymbula,  œ,  f.  l^lin. 
j.  Scaplia,  x,  f.  Cic.  Linter,  tris 
(gén.  pi.  triam),  f.  Cic.  1  (P. 
ext.)  Moulure  à  profil  demi- 
circulaire.  Scotia,  se,  f.  Vitr. 
Il  Patelle  (coquillage).  Voy.  pa- 
telle. 

nacre,  b.  f.  Coquillace  ou  se 
forment  les  perles.  Unionum 
concha  ou  concha  margarita- 
rum  ou  maryaritifera.  Plin. 
nacré,  ée,  adj.  Qui  renferme 
d.;  la  nacre.  Marrjaritifer,  fera, 
[vram,  adj.  Plin.  (XX.KII , 
liTi.  Coquille  —,  voy.  nacre.  1 
Qui  a  les  reflets  de  la  nacre. 
Voy.  chatoyant,  misé. 


nadir.  Voy.  zénith. 

nage,  s.  f.  Action  de  nager.  || 
{Arcli.)  Action  de  naviguer. 
Voy.  navigation.  ||  (Spéc.)  Ac- 
tion de  ramer.  Remipatio,  onis, 
(.  Cic.  (Alt.  XllI,  21,  3).  Don- 
ner la  — ,  regére  rem-ir/ationem. 
A.  Chef  de  — ,  paosarius,  ii, 
m.  Sen.  (ep.  56,  5).  1  Action  de 
nager  (de  se  soutenir  et  de  s'a- 
vancer dans  l'eau).  Vov.  nata- 
tion. A  la  — ,  nando.  Liv.  na- 
tando.  Plin.  Entrer  à  la  — 
dans,  innatare,  intr.  Cic.  (ex.: 
ira  conchain  hiantem..  Cic.  [N. 
D.  Il,  123J).  Gagnera  la  —,  se 
diriger  à  la  —  vers...,  anoâ- 
re,  intr.  et  tr.  Cses.  Liv.  (ex.: 
naves.  Cxs.  [B.  C.  II,  U,  11. 
navibus.  Liv.  [XXVIII,  36,  12J. 
insulœ.  Plin.  (VIII,  93])  ;  ena- 
re,  intr.  Liv.  (ex.:  enare  in  ter- 
ram.  Liv.);  tianàra,  intr. 
Cse».  Liv.  Cart.  (ex.:  in  inta- 
lam.  Val.-Mojc.   Cart.).   Passer, 


traverser  à  la  —,  tranâre,  tr. 
Lacr.  Ca'g.  Cur<.  (ex.  :  [lamun. 
Ca-s.  paladem.  Curt.);  trana- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Gan- 
gem.  Cic.  fltep.  VI,  25].  HUo- 
danum.  Sali.  fr.).  S'enfuir,  se 
sauver,  s'échapper  à  la  — ,  enà- 
re,  intr.  Cic.  Sali.  fr.  Liv. 
(ex.:  en.  in  terram.  Liv.);  ena- 
târe,  intr.  //or.  Pbsed.  Sen. 
(ex.:  paaci  enatant.  Phœd.  no- 
mo  cani  sarcinis  enatat.  Sen. 
on  dit  a  8si  :  nando  capessëre 
fu'jam.  Liv.).  \\  Fig.  Se  mettre 
en  — ,  suaàre  cœpisse.  Cic- 
Etre  on  — ,  mallo  sudore  ma- 
nùre.  Cic.  Voy.  suer. 
nagée,  b.  f.  lispace  parcouru 
par  un  nageur  à  chaque  bras- 
sée. Voy.  brasse. 
nageoire,  s.  f.  Ce  qui  sert  il 
nager.  ||  (Spéc).  Appendice  à 
l'aide  duquel    nagent    les  pois- 

I    sons.  Penna,  se,  f.  Plin. 

(nager    [lat.  naviyâre),   v.  intj 
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(A-.-ch.)  Naviguer,  faire  avancer 
le  b.iteaii  avec  des  voiles  ou  des 
rames.  Voy.  naviguer.  ||  (Spéc.) 
Ramer  pour  faire  avancer 
une  embarcation.  Voy.  ramer. 
1  (I'.  anal.)  be  soutenir  et  s'a- 
vancer dans  l'eau  au  moyen 
de  certains  mouvements.  Nàre, 
intr.  Plaat.  Cic.  Liv.  [en.-.nare 
discëre.  Plant,  nandi  peritum, 
imperitam  esse.  Liv.  fliimen 
nando  trajicëre.  Liv.  (lamina 
txando  saperûre.  l'Un,  j.);  DH- 
làre,  intr.  Cic.  etc.  (e.^.:  stit- 
diosissimas  homo  natandi.Cic). 
En  nageant,  c.-à.-d.  à  la  nage, 
voy.  NAGE.  Fig.  —  entre  deux 
eaux,  utrosqae  parietes  linère. 
Petr.  —  contre  le  courant, 
contra  aquam  nalàre.  Sen.  et 
((13.)  lutter  contre  le  cours  des 
choses,  oblactari,  dép.  intr. 
(empl.  abs.)  S'en.  r/v.  relact"ri, 
dép.  intr.  (empl.  absof.).  Vell. 
Tac.  obniti,  dép.  intr.  (empl. 
absol.).  Tac.  ||  Fig.  (En  pari, 
des  astres).  —  dans  l'espace. 
Voy.  FLOTTER,  VOGUER.  ^  Flot- 
ter. Voy.  ce  mot.  |[  (Fiç.) 
Devenir  vague,  incertain.  A'a- 
tare,  intr.  Varr.  Cic.  Sen.  Voy. 
VAGUE,  No-VER.  |1  (P.  Bxt.)  Etre 
baigné  dans  un  liquide.  Voy. 
DAIGNER.  Ij  P.  hyperb.  Fig.  — 
dans  le  sang  (être  au  milieu  du 
carnage),  perfasum  esse  craore 
(hostiam).  Liv.  sanguine  r&- 
dundàre.  Cic.  Voy.  b.ugner.  || 
Etre  dans  la  plénitude  de 
qqch.  Difûuére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  dif.  laxarià.  Cic.  laxu, 
Liv.  deliciis  Cic);  circuni- 
ûnëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
omnibus  coplis.  Cic).  —  dans 
la  joie,  per(undi  Isstitià.  Cic 
gaudio.  Liv. 
nageur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  nage.  ||  (Marine.)  Celui 
qui  rame.  Voy.  rameur.  ||  Celui, 
celle  qui  se  soutient  et  avance 
dans  l'eau.  Natator,  oris,  m. 
Varr.  Nans,  s.  m.  et  f. 
Cic.  —  passionné,  studiosissi- 
mas  homo  natandi.  Cic  Un 
bon  — ,  nandi  peritas.  Liv.  || 
Oiseau-x  ^,  volacres  nantes. 
Col.  aves  natantes  ou  qaœ  na- 
tant,  quve  natandi  scientiam 
habent.  Col. 
naguère,  adv.  Récemment.  iVo- 
per,  adv.  Cic.  Non  ita  pridem. 
Cic. 
naïade,  s.  f.  Nymphe  des  fon- 
taines, des  rivières.  Naias,  adis, 
f.  Virg.  et  plus  souvent.  Nais, 
\dis  et  idos  (Ace.  pi.  idas),  f. 
Virg.  Ov. 
naïf,  ive,  adj.  (Arch.)  Apporté 
on  naissant.  Nativas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  inné,  natœ-.  ^ 
(P.  est.)  Qui  a  la  simplicité  de 
la  nature.  Simplex,  adj.  Cic. 
Ingcntms,  a,  utn  adj.  Cic. 
Substantivt.  Le  — ,  voy.  na- 
turel. T  (P.  est.)  Qui  a  la 
crédulité  d'une  âme  inexpéri- 
mentée. Voy.  LNCÉNU,  crédule. 
—  saillie  d'uu  soldat,  liri  mi- 
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litarit   sensus    incompti.    Tac. 

nain,  naine  (la t.  nanas.  La- 
ber.  Juv.),  s.  m.  et  I'.  Celui, 
Ci>lle  qui  est  d'une  potites'^e 
extraordinaire.  Pumilio,  onis, 
f.  Sen.  Mart.  Pamilus,  i,  m. 
Saet.  Pasillas  homo.  Cic.  Petit 
— ,  salapattium,  ii,  n.  Calull. 
Une  naine,  pumilio,  onis,  f. 
Sen.  Mart.  Ov.  ||  Adjectivt. 
Pasillus,  a,  um,  adj.  Cic.  (En 
pari,  des  animaux  et  des  plan- 
tes). Pamilio,  onis,  m.  et  f. 
(cf.  p.  arbores.  Plin.).  Palmiers 
— ,  chamserepes  palmœ,  f.  pi. 
Plin.  Platane  — ,  chamseplata- 
nas,  i,  f.  Plin.  Mélèze  — ,  cha- 
mrrpeace,  es,  f.  Plin. 

naissance  (cf.  nascentia.  Vitr. 
[l.\,  6,  2]),  s.  f.  Action  de  naî- 
tre, de  venir  au  monde.  Ortus, 
ÛS,  m.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  inte- 
ritas,  ex.:  o.  paerorum.  Cic. 
primas  animantiam.  Cic  pri- 
mo ortu  [•  aussitôt  après  la 
n.  ■].  Cic.  Cato  orta  Tascala- 
nus,  civitate  Romana.'!.  Cic  au 
plur.  ortas  nascentium  [•  les 
naissances  •].  Cic.  lana  modera- 
tar  ortas  nascentiam.  Plin.  ou 
dit  aussi  initiam  nasccndi.Cic). 
Relatif  à  la  —,  natalis,  e,  adj. 
CiC.  etc.  (ex.:  n.  dies  f-  jour  de 
n.  "].  Cic.  diem  natalem  suum 
agëre  [•  fêter  ■].  Cic.  a  primo 
natali  die  [•  des  sa  n.  •].  Cic. 
subst.  natalis,  is  [•  jour  de 
n.  -],  m.  Cic.  cf.  natalem  ali- 
cajas  celcbrare.  Saet.  nata- 
lem alicajas  [estum  habêre. 
Nep.).  Donner  —  à...,  partu 
edëre  {aliqaem).  Cic.  ou  abs. 
edére  {aliqaem.).  Cic.  Devoir  la 

—  à  qqn,  ar  aliqiia  genitam 
esse  ou  ex  (ou  de^  aliqao  pro- 
creatam  esse.  Cic.  Aveugle  de 
— ,  cxcus  genitas  ou  natas. 
Cic.  Avant  la  —  de  qqn,  ante 
aliqaem  natam.  Cic.  ante  qaam 
aliquis  natus  est.  Cic.  Après  la 

—  de  qqn,  post  aliqaem  na- 
tam. Cic.  postqaam  aliqais  na- 
tas est.  Cic.  aliqao  nato.  Cic 
et  (selon  les  cas)  nantis.  Cic  (cf. 
amisisti  matrem  statim  natas. 
Cic).  A  (sa)  —,  in  nascendi 
initio.  Cic  nascens.  Cic.  dam 
nascitar.  Cic.  Le  registre  des 
— ,  natoram  tabalie.  Gs.  ||  Le 
fait  d'être  né  dans  toile  ou  telle 
condition.  Nascendi  condicio. 
Cic.  (cf.  istad  dat  casas,  nas- 
cendi condicio.  Cic  salutis 
certa  lœtitia  est,  nascendi  in- 
certa  condicio.  Cic.  ea  res  pa- 
blica  cai  nos  ascripsit  nas- 
cendi condicio.  Cic).  \\  Extrac- 
tion, origine.  Genus,  eris,  a. 
Cic  etc.  (ex.:  ncbili  génère  na- 
tas [•  noble  de  n.  •].  Cic.  g. 
patriciam.  Liv.  plebejam.  Liv. 
dîspari  génère,  dissimili  lin- 
gaa.  Sali,  génère  Tarentinas. 
Saet.  génère  et  nobilitate  fa- 
cile pi-imas.  Cic.  virtate,  non 
<jenere,  populo  Romano  com- 
mendari.  Cic.);  natio,  onis.  f. 
Cit-.    Nep     Tac.    (ex.:  natione 
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Meda».  Nep.);  natura,  m,  f. 
Cic  etc.  (ex.:  natarà  calamito- 
sas.  Curt.  naturù  (rater,  adop- 
tione  ^lias.  Liv.);  locus,  i,  m. 
Cic  etc.  (ex.:  isto  loco  (emina. 
Cichomines  inÇeriore  loco  nati. 
Cic  honesto  loco  nati.  Plin.). 
obscure  loco  nati.  Cic  summo 
loco  nota.  Liv.  tenui  loco  orti. 
Liv.).  L'éclat  de  la  — ,  claritat 
nascendi.  Quint.  ^  (Par  ext.). 
Moment  où  quelque  chose  com- 
mence. Ortus,  lis,  m.  Cic.  etc. 
fvoy.  origine,  commencement). 
Prendre  — ,  nasci,  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  naitbeJ;  OTiriy 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  naî- 
tre). Donner  —,  gignère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  produire, causer); 
parère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  pro- 
duire). Il  Endroit  où  qqch.  com- 
mence. iDitlum,  ii,  n.  Cic.  etc. 

(voy.     COMMENCE.MENT). 

naissant,  ante,  adj.  Qui  com- 
mence à  se  former,  à  se  déve- 
lopper. Nascens,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  n.  puer.  Virg. 
n.  Athense.  Cic.  n.  mundus. 
Virg.  n.  eloquentia.  Tac  n. 
conjuratio.  Cic);  oriens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  or.  dies.  Tib. 
or.  sedilio.  Liv.).  Le  jour  — , 
prima  lux.  Liv.  Charmes  — , 
voy.  TENDRE,  DÉucAT.  Barbe  — , 
barba  incipiens.  Ov  lanago, 
inis,  f.  Virg.  L'aimable  simpli- 
cité du  monde  — ,  mundi  (lo- 
rida  novitas.  Lacr. 

naître  (lat.  pop.  nascëre)  , 
v.  intr.  Venir  au  monde.  iVas- 
ci,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ex 
me  hic  non  natus  est,  sed  ex 
fratre.  Ter.  silice  non  nati  »a- 
inus.  Cic.  natus  servà.  Liv. 
libertino  pâtre  natas.  Liv. 
epit.  Hor.  non  nabis  solam 
[-  pour  nous  seulement  ■»]  nati 
sumus.  Cic  puer  recens  natas. 
Plaat.  modo  natus  [•  nouveau 
né  ■].  Cic)  ;  gigni,  pa=s. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ex  aliqao  [ou 
aii(/ua].  Cic).  Sachez  qu'il  m'est 
né  un  fils,  fdiolo  nie  aactum 
scito.  Cic  Faire — ,  voy.  e.ngen- 
DRER,  [mettre  au]  monde.  Les 
grands  hommes  que  la  Provi- 
dence fait  — ,  magni  illi  viri, 
qaos  Dei  samma  providentia 
vult  nasci.  A.).  ||  (Par  anal.) 
En  pari,  des  animaux.  Nasci, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  quod 
ex  asino  et  egua  nascitur,  id 
est  mulus  et  mala.  Varr.  bes- 
tise  ex  se  natos  diligunt.  Cic. 
sab  al'o  cselo  natse  belase. 
Sen.).  Chiens  nouveaux  nés, 
caiuli  récentes  a  partu.  Varr. 
Il  En  pari,  des  plantes.  Nasci, 
dép.  intr.  Cic.  Sen.  (ex.  insas 
ei  dicitar  draco  radiculam  ore 
ferre  et  simal  dicëre,  qao  illa 
loci  nasceretar.  Cic.  [div.  H, 
135].  herbam  non  pecori  tan- 
tam,  sed  homini  nasci.  Sen.)  ; 
enasci,  dép.  intr.  Varr.  Cses. 
Liv.  (voy.  pousser).  ||  (Par  ext.) 
Etre  d'une  certaine  extraction. 
Nasci,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.; 
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aminao  génère  natas.  Nep. 
an\piissiniii  ^amitut  natus.  Ca's. 
naitu  sumnio  loco.  CicA  ;  ori- 
Ti  (•  tirer  son  origine  de,  êire 
issu  de  •\  dép.  iiitr.  Cic.  (voy. 
origine).  Bien  n -,  inyeniius.  Cic. 
I  Venir  au  monde  dans  ceruii- 
ues  conditions.  NlLSci,  dép. 
intp.  Cic.  etc.  (ex.:  unde  illa 
tcivit,  niger  an  cubas  nascerer  ? 
t'iued.  [111,  15,  10].  impares 
lascimur,  pares  morimur.iien. 
mortalis  notas.  Cic.  homo  na- 
tas. Sen.  Macedo  natas.  Cart. 
in  miseriam  nascimar  sempi- 
ternam.  Cic.  Grsci  nati  in  lii- 
teris.  Cic.  natas  in  libero  po- 
pvUù  inter  Jara  le'jesqae.  Cic. 
au  part.  adj.  vir  ad  omnia 
«anima  notas.  Cic.  lir  nihil 
minas  qaam  ad  bella  natas. 
Liv.  epit.  ad  dicendam  natas 
et  aptas.  Cic.  bos  ad  crandam 
natas.  Cic.  Crispas  jacandas 
et  delectationi  (•  pour  nous 
amuser  ■]  nafos.  Cic.  natas  ab- 
domini  tao.  Cic.  qai  le  natam 
haie  imperio  patavit.  Cic.  na- 
tiones  natte  servitati.  Cic.  lian- 
nibal  natas  adi-ersas  Roma- 
nos  hostia  [•  ennemi-né  des 
R.  .].  Uv.  [X.KXV,  12,  lill.  Né 
muet,  natarà  matas.  Plaat. 
Bien  né,  liberalis.  Cic.  inge- 
naas.  Cic.  bonas.  Cic.  bene  a 
natarâ  informatas.  Cic.  Mal 
né,  illiberalis.  Ter.  \\  (Spéc.)  Aa 
part,  passé  pris.  adj.  Qui  est 
investi  par  droit  de  naissance. 
Genitas,  at  (et  le  Subj.)...  Cic. 
^  (Par  ext.)  Commencer  d'être. 
Nasci,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ar  palade  nascitar  amnis. 
Plin.  id  non  apad  eos  nasci. 
Cic.  nulla  pestis  est,  qaœ  non 
homini  ab  homine  nascatar. 
Cic.  invenietis  id  (acinas  na- 
tam a  capiditate.  Cic.  fateor 
ea  me  stadiosë  secatam,  ea 
qaibas  vera  gloria  nasci  pos- 
tet.  Cic.)  ;  oriri,  dép.  inir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  oritar  clamor. 
Cxs.  ibi  Caicas  amnis  oritar. 
Plin.  fons  oritar  in  monte. 
Plin.  j.  Marsyas  amnis  liaad 
procal  procaX  a  Mœandri  ^nibas 
oriens.  Liv.  of/icia,  qax  orian- 
tar  a  sao  cajosqae  génère  vir- 
tutis.  Cic.  initiam  tarbandi 
omnia  a  femina  ortarn.  Liv.). 
Faire  — .  parère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  odiarn.  Ter.  dolorem.  Cic. 
saspicionem.  Cic.)  ;  gignëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  permotionem 
animoram.  Cic.  iram.  Hor.)  ; 
prsebére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
saspicionem.  Nep.  terrorem, 
tamaltam.  Liv.  tantam  opinio- 
nem  timoritj>r:rbait,  ut...  des. 
[B.  G.  III,  17,  61). 
naïvement,  adv.  D'une  ma- 
nière naïve.  Himpliciter,  adv. 
Cic.  Candide,  adv.  Cic.  Ingé- 
nue, adv.  Cic. 
naïveté  (lat.  post.  nativitat, 
[.  naissance  0.  Eccl.),  e.  f. 
Caractère  naïf.  Simplicitas,  atis, 
t.  Cic.   etc.  (cf.    ».  javenis  in- 
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caati.  Liv.").  Voy.  ca.ndeur,  in- 
génuité. H  ^P.  ext.)  Trait  de 
naïveté.  i>impliciter  dictam  ou 
(Kictam.  Cic. 

nanan.  Voy.  friandise. 

nantir,  v.  tr.  Mettre  (qqn)  en 
possession  d'une  chose  qui  sert 
de  gage.  Arrhaboni  (aliqaid) 
dcre.  Plaat.  Arrhaboni  relin- 
qaëre  [paellam  pro  argento\ 
Ter.  Pignori  dare  {servam, 
prsediam).  Jet.  Oppigneràre,  tr. 
Ter. Cic.  Sen.  Se  —  de  qqch., pi- 
gnascapérealicajas  rei.  Plaat. 
Il  (P.  anal.)  Mettre  en  posses- 
sion de  qqch.  par  précaution. 
Voy.  POURVOIR.  Sa  —  de,  cavêre 
pro  aliqaà  re.  Cses.  compariire 
sibi  aliqaid.  Cic.  (Créancier) 
nanti,  qai  pignas  accepit  ou 
qai  fidaciam   accepit.  Cic.  Jet. 

nantissement,  s.  m.  Action 
de  nantir.  Caatio,  onis,  f.  Cic. 
Satisdatio,  onis,  '.  Cic.  Pigno- 
ris  captio.  Gai.  (instit.  IV,  1::). 
f.  Il  (Par  anal.)  Arch.  Hypo- 
thèque. Voy.  ce  mot. 

napée,  s.  f.  Nymphe  qui  prési- 
dait aux  forêts  et  aux  prairies. 
Les  — ,  NapXcC  nympltm.  Col. 
ou  simpl.  Xapœœ,  aram,  f.  pi. 
Virg. 

napel,  s.  ra.  Variété  d'aconit. 
Aconitam  napellas.  Linné. 

naphte,  s.  ra.  .Sorte  de  bitume 
liquide,  volatil,  inflammable. 
A'aphta,  œ,  f.  Plin.  (.V.X1V,  108). 

nappe  (lat.  mappa,  serviette), 
s.  f.  Linge  qu'o:i  étend  sur  une 
table  k  manger.  Mantele,  is,  n. 
Mart.  Operimentam  qao  mensa 
tejitar.  Amm,.  Linteam  in  mensâ 
ponendam  ou  positam.  Plin. 
Mettre  la  —  ,linteam  in  mensâ 
ponëre.  Plin.  et  (fig)  cenam 
apponëre.  Saet.  Trouver  la  — 
mise,  cenam  coctam  invenire. 
Fig.  Servir,  fournir  la  —  à  qqn, 
qaasi  prandiam.  alicai  vidêre. 
Cic.  de  felicitate  alicajas  pro- 
vidère.  Cic.  1  (Fig)  Ce  qui  s'é- 
tend en  couche.  Une  —  d'eau, 
aqase,  aram,  (.  pi.  Cic.  Faire 
une  —  d'eau,  voy.  cascade.  Se 
déployer  en  — ,  voy.  épancher. 
Une  —  de  feu,  rivas  igniam. 
Plin. 

narcisse,  s.  m.  Plante.  Narcis- 
sas,  i.  m.  et  f.  Virg.  Col.  Cels. 
Fait  de  — ,  narcissinas,  a,  am, 
arlj.  Plin. 

narcotique,  adj.  Qui  p.-oduit 
la  torpeur.  Qaiiqase,  qaod)  so- 
pit  (ou  consopit  ou  somnum 
affert).  A.  Une  substance  —,  et 
sabstantivt,  un  — ,  topor,  oria, 
m.  Nef).  Sen.  Plin.  Les  —, 
somni^a  medicamenta,    Plin. 

nard,  s.  m.  Plante  aromatique, 
et,  p.  ext.  huilé  parfumée  tirée 
df  cette  planté.  Nardam,  i,  n. 
et  nardas,  i,  f.  Plin.  Hor.  Fait 
de  — ,  nardinas,  a,  um,  adj. 
Plin.  (cf.  n.  angaentam.  Plin. 
oleam.  Plin.-Val.).Cia\  al'odeur 
du  — ,  nardinas,  a,  am,  adj. 
Plin.  (cf.  n.  piram.  Plin.).  Vin, 
huile  parfumée  de — ,  nardinam 
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(s.-e.  vinitni  ou  oleam),  i,  n. 
PlaïU.   Plin. 

nargue,  intorj.  luterjection 
marquant  un  dédain  moqueur. 
Voy.  Fi.  —  do  ces  s<Burs,  apuge 
istaa  a  me  sorores.  Plaat.  — 
des  soucis  1  valete  carat!  Petr. 
Faire  —  à  qqch.,  dire  —  da 
qqn,  de  qqch.,  voy.  moquer. 

narguer,  v.  tr.  Faire  ii.arguo 
la    qqn,    qqch.).    Voy.     moquer. 

narine  (lat.  pop.  narina,  dérive 
de  naris),  s.  f.  Fos.se  nasale. 
Nazis,  is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
stico  ab  altéra  nare  qaam  do- 
leat  infa.'îi).  Plin.  nares  corra- 
gare.  Quint.).  Se  boucher  les — , 
voy.  BOUCHER.  Fig.  limier  ses  — 
(en  signe  de  contentement  de 
soi-même\  tamêre  luperbiû, 
Pliœd. 

narquois,  oise.  .-tdj.  (.\rch.) 
Rusé.  Voy.  ce  mot.  1  Qui  ex- 
primo  une  malice  railleuse.  Di- 
ca.x,   adj.    Cic.    Voy.  moqueur. 

narrateur,  s.  m.  Celui  qui  l'ait 
une  narration.  Narrator,  oris, 
m.  Cic. 

narratif,  ive  (lut.  post.  nar- 
rativas.  Serv.),  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  narration.  (Traduire 
par  le  génit.  narrationis.)  Le 
genre  — ,  narratio,  oni.':,  f.  Cic. 
Voy.  narration.  Piocès-verbal 
—    des    faits,     voy.    détaillé. 

narration,  s.  f.  Récit  développé. 
Narratio,  onis,  f.  Cic.  Exposi- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Qaod  narratur 
ou  qaœ  narrantar.  Cic.  Voy. 
riÉcrr. 

narré,  s.  m.  (Arch.)  Exposé  sous 
forme    de    récit.    Voy.    exposé, 

RÉCIT. 

narrer,  v.  tr.  Exposer  sous  forme 
de  récit.  Narrâre,  tr.  Cic.  Voy. 

CONTER,    RACONTER. 

nasal,  aie,  adj.  Qui  a  rapport 
au  nez.  (Traduire  par  le  génit. 
nasi  OU  nariam.)  Mucus — ,  voy. 
MORVE.  Hémorrhagie  — ,  pro(la- 
viam,  sangainis  e  naribas  ou 
per  nares.  Plin.  \\  Son  — ,  vo.x 
qa^  per  nares  egeritar.  Quint. 
Voyelles,  consonnes  — ,  et,  sabs- 
tantivt, les  — ,  vocales  ou  con- 
sonx  ou  litterx  qaœ  per  nares  ou 
e  naribas  enantiantar  ou  pro- 
nuntiantar.  .■i . 
nasalement,  adv.  Avec  un  son 

nasal.  De  nare  (hiqai).  Pers. 
nasarde,  s.  f.  Chiquenaude  sur 
le  nez.  Voy.  chiquenaude.  ||  (Fig.) 
Famil.  Recevoir  des  —  (être 
I  alouél,  voy.  bafouer. 
nasarder,  v.  tr.  Frapper  d'une 
chiquenaude  sur  le  nez.  Voy. 
CHIQUENAUDE.  {|  (Fig.)  Bafouer. 
Voy.  ce  mot. 

naseau,    s.   m.    Ouverture   des 
narines   do   certains    animaux. 
Naris,  is,  f.  Plin.  (cf.   apiritam 
naribas  dacëre.   Varr.). 
nasillard,  arde,  adj.  Qui  n.i- 
sille.  Qui  (qaœ)  de  nare  loqai- 
tar.  Pers.  \\  Ton  — ,  vox  qaœ  e 
naribas  egeritar.  A. 
nasiller,  v.  intr.  Parler  du  nez. 
I    Le  nare  loqai.  Pert. 
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nasitort,  s.  m.  Cresson  alénois. 

Nasfurtiain,  ii,  n.  (_:ic. 
nasse,  s.  f.  Panier  d'obier  pour 

prendre  lo  poisson.  Nasau,,T,  (. 

Plin.  Il  (Fig.)  Piojio  où  (iqn  vient 

tomber  do  lui-même.  Nassa,  œ, 

f.    CiC.    Voy,    PIÈGE,    KILET. 

natal,  aie,  adj.  Qui  a  rapport 
à  la  naissance  (de  (|(in).  JVa- 
talis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (e.\.  :  n. 
dies.  Cic.  n.  so/um.  Ov.  siibst. 
natalis,  is  [•  jour  n.  .],  m. 
Cic);  patrius,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (e.\.:  p.  terra.  Ov.  voy. 
paternel;  on  dit  aussi  dies  gao 
alifjuia  nascittir  ou  natua  est, 
gignitur  ou  yenitas  est.  Cic). 
Le  sol,  le  pays  — ,  terra  in  qiia 
aliquis  natas  est.  Cic.  patria, 
a-,   t.   Cic.    Fig.   Eau    — ,   voy. 

BAPTÊME. 

natation,  e.  f.  Art  de  nager. 
Natatio,  onis,  f.  Cic.  Prendre 
des  leçons  de  — ,  nare  discëre. 
Plaat. 

natatoire  (lat.  post.  natato- 
rias.  Valg.j,  adj.  Relatif  à  la 
natation.  (Traduire  par  le  gé- 
nit.  natationis  ou  par  natandi, 
nandi.) 

natif,  ivo  (lat.  nativus,  qui 
nait),  adj  Né  dans  tel  ou  tel 
lieu.  iVa<us,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  n.  loco  aliqao. 
Cic.  in  terra  aliqaà.  Liv.  Romai 
natus.  Cic).  Né  —  de  Médie, 
natione  Medas.  Nep.  Voy.  ori- 
ginaire. Substantivt.  —  (d'un 
pays),  voy.  indigène.  1  Apporte 
en  naissant.  Nativus,  a,  um. 
adj.  Cic.  (cf.  n.  lupns.  Nep.). 
Nataralis,  e,  adj.  t'iin.  (cf.  ca- 
meli  gérant  oditim  adversas 
eqaos  natarale.  l'Un.).  Voy. 
INNÉ,  NATUREL.  Avec  Une  fierté 
— ,  nobilitate  ingenitâ.  Tac. 
Soufre  —  vivam  salphar.  Liv. 
Plin. 

nation,  s.  f.  Réunion  d'Iiommes 
formant  une  société  politique, 
régie  par  des  institutions  com- 
munes. Gens,  gentis,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  g.  Sabina.  Cic);  ca- 
tio,  ODis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ejc- 
ternse  nationes  et  gcntes.  Cic); 
populus,  i,  m.  Liv.  (voy.  peu- 
ple). Les  —  (les  païens),  na- 
tiones, um,  f.  pi.  Tert.  gentes, 
ium,  f.  pi.  Valg.  Voy.  gentil, 
PAÏEN.  Il  (Fig.)  Classe  d'indi- 
vidus unis  par  une  commu- 
nauté d'intérêts,  etc.  Natio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.:  n.  candida- 
toram.  Cic  est  ardelionam 
quœdam  Romœ  natio.  Phœd.). 
Voy.  engeance,  race.  ||  (P.  anal.) 
En    pari,    des    animaux.   Voy. 

ESPÈCE,    GENT. 

national,  aie,  adj.  Qui  a  rap- 
port à  une  nation.  Gentis  ali- 
cuj'as  proprius.  Cic  Liv.  (cf. 
ingeniuni  gentis  alica/as  pro- 
prium  ["  le  caractère  n.  •].  Liv. 
vestitas  ou  habitas  gentis  ali- 
cujos  proprias.  Cic.  vitiam 
gentis  alicujas  propriam.  Liv. 
sacra  gentis  propria  [«  fêtes, 
cérémonies    n.    «J.    Liv.    car- 
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men  genli    alicujas   proprium 
['  hymne  n.  .].  /].).  Genti  na- 
turà   insitus.    Cic    Patrius,  a, 
um,    adj.    Cic    (cf.   p.    scrmo. 
Cic.  p.  mos.  Cic.  di  patrii.  Cic). 
Domesticus,   a,   um,   adj.   Cic. 
etc.  (cf.  d.  mos.  Cic).  domesti- 
caram  rerum  [«  l'histoire  n.  •] 
((istidium.    Cic).    Pabticas,  a, 
um,  adj.   Cic    (cf.   dii  pablici. 
Nrp.  p.  religio.  Cic).  Caractéie, 
esprit  — ,    ingenium   et  mores 
iientis.  Cic.  omnis  mos  gentis. 
l'ic.    natura  genti  insita.  Cic. 
Sentiment  — ,  ingenium  gentis 
alicujas.   Cic.    C'est    un   trait 
du    caractère,  du  génie  —  de..., 
est  gentis  proprium  ou    gentis 
est  insigne  (avec  l'Infin.).  Cic. 
Défaut    — ,    vitiam    nationis. 
Cic.    commune   gentis    vitiam. 
Cic.    Orgueil    — ,     nimia    sua' 
gentis    admiratio.    Liv.    Danse 
— ,  moris  sui  Iripudium.  Liv. 
Garde  — ,  voy.  garde.  Biens  — , 
communia,  ium,  n.  pi.  Fronto. 
ager  publicas.  Liv.   Los  assem- 
blées —  des  Grecs,  célèbres  illi 
omnium  Grœcoram  conventus. 
Cic.  Concile  — ,  conciliam  do- 
mesticum  ou  patriam.   Eccl.   |J 
Substantivt.   Les  —   (ceux   qui 
appartiennent    à   une    nation, 
surtout  en  pays   étranger),  qui 
ejusdem  sunt  civitatis.  Cic.  qui 
ciyitatis  ejusdem  fines  incolunt. 
C ic  popuîares ,  ium,  m.  pi.  Cic. 
nationalement,    adv.    D'une 
manière      nationale.     Proprio 
alicajus  gentis  more.  Cic.  Pa- 
blicê,  adv.  Cses. 
nationalité,  s.  f.  Caractère  na- 
tional.  Il  (Chez  un  peuple.)  /n- 
genium    gentis    alicujas    pro- 
prium.   Cic.    Qua?   genti  alicai 
propria  et  peculiaria  sunt.  Cic. 
Mores  populi  ou  civitatis.  Cic. 
Anéantir    la   —    d'un    peuple, 
nomen   civitatis    tôlière,    des. 
Garder  sa   — ,  liberos   ac  sais 
legibus  vivëre.  Cic  ||  (Chez  un 
individu.)    Patria,    se,    t.    Cic. 
Civitas,   atis,  f.  Cic.  (cf.   civi- 
tate    mutari .    Cic .     civitatem 
amittëre.    Cic).    Voy.    patrie. 
Changer    de   — ,    voy.    natura- 
liser. 
nativité  (lat.   post.    nativitas. 
Eccl.),  s.  f.  (Arch.)  Epoque  de 
la  naissance  de  qqn.  Voy.  nais- 
sance, p  Spéc.   (Astrol.J   Thème 
de  —  (horoscope  dresse  d'après 
l'état  du  ciel,  au   moment  de 
la  naissance  de  qqn.),  voy.  ho- 
roscope.   ^    (Liturgie).    Epoque 
de  la  naissance  de  Jésus-Christ. 
Dies   natalis  ou  sollem,nia  na- 
talicia  Jesa  Christi.  Eccl. 
natron  et  natrum,  s.  m.  Car- 
bonate de  soude  cristallisé.  Na- 
trum, i,  n.  V'itr.  Plin. 
natte  (lat.  post.   matta.  Hier.), 
s.   f.  Tissu    de   paille,   de  jonc 
tressé.   Storea  ou  storia,  se,  f. 
Cœs.  Liv.  Teges,  getis,  f.  Varr. 
Sti'atum,  i,  n.   Virg.  Liv.   (or- 
din.    au  plur.).    —    de   paille, 
segestre,  is,  n.  Varr.  Petite  —, 
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tegeticula,  m,  f.  Varr.  Col.  || 
(P.  exi.)  Tresse  de  cheveux. 
Spira,  a-,  f.  Plin.  Voy.  tresse. 

natter,  v.  tr.  (Arch.)  Couvrir 
d'une  natte.  Storeâ  ou  tegete 
tegëre  {sternëre  ou  inster- 
nëre).  A.  ^  Tresser  en  nattes. 
Ornùre  capiUos.  Ov. 

nattier,  s.  m.  Celui  qui  fabri- 
que, vend  des  nattes  (de  paille 
ou  de  jonc).  Tegetarius,  ii,  m. 
Gloss. 

naturalisation,  s.  f.  Action  de 
naturaliser.  Civitatis  donatio. 
Cic.  Lettre  de  —,  diploma  ci- 
vitatis. Suet.  Obtenir  la  —, 
civitatemconsequi.  Cic.  ou  adi- 
pisci.  Suet.  1  (Fig.)  Acclima- 
tation complète  d'une  espèce 
animale  ou  végétale.  Voy.  accu- 

MATATION. 

naturaliser,  v.  tr.  Rendre 
((|qn)  citoyen  d'une  nation  qui 
n  est  pas  naturellement  la 
sienne.  In  civium  namerum 
asciscëre  aliquem  ou  aliquem 
civem  asciscëre.  Cic.  Alicai 
civitatem  donâre  ou  aliquem 
civitate  donâre.  Cic.  Se  faire 
— ,  et  arch.  se  — (dans  un  pays), 
se  civitati  ou  in  civitatem  di- 
câre.  Cic.  Etre  naturalisé,  in 
civitatem  ou  in  civitate  ou  cj- 
vitati  ascriptam  esse,  civitate 
donàri.  Cic  Fig.  inducëre  {mo- 
rem  novum).  Cic.  {nova  verba 
in  linguam  Latinam).  Cic.  Voy. 
IMPORTER.  Le  mot  est  déjà  na^ 
tnralisé  en  latin,  consuetado 
jam  verbo  utitar  pro  Latino. 
Cic.  Se  — ,  inveterascëre,  intr. 
Cic.  1  (Arch.)  Rendre  conforme 
à  la  nature.  Voy.  nature, con- 
forme. Il  Spéc.  (Technol.)  Em- 
pailler (un  animal).  Voy.  ce 
mot. 

naturalisme,  s.  m.  Conformité 
à  la  nature.  Convenientia  cum 
naturâ.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Doctrine 
philosophique  qui  ne  reconnaît 
d'autre  premier  principe  que 
la  nature.  Philosophia  natara- 
lis  ou  quis  est  de  naturâ.  Cic. 
Professer  le  — ,  profiteri  omnia 
a  naturâ  gigni  ou  mundum 
naturâ  solum  administrâri  ou 
naturam,  rerum  omnium  ma- 
trem  esse.  A.  (d'après  Cic). 

naturaliste,  s.  m.  Celui  qui 
s'adonne  spécialement  à  l'étude 
de  l'histoire  naturelle.  Physi- 
cus,  i,  m.  Cic.  Speculator  ve- 
natorque  naturse.  Cic.  Reram 
naturalium  inquisitor.  3en. 
Grand  savant  — ,  natarœ  re- 
ram peritus,  callidissimas  ou 
sagacissimus.  Cic.  Etre  — ,  stur- 
dium  collocâre  in  rébus  natu- 
ralibus  scrutandis  explicandis- 
que.  Cic.  |  Partisan  de  la  doc- 
trine du  naturalisme.  Qui  pro- 
fitetur  naturam  reram  omnium 
essematremou  mundum  naturâ 
solum  administrâri.  A.  Naturse 
admirator  cultorque.  Cic.  ^ 
Empailleur.  Voy.  ce  mot. 

nature,  s.  f.  Ensemble  des  cho- 
ses créées.  Natura,  se,  f.  Cic. 
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etc.  (ex.  :  Cieanthes  aatem... 
tum  ipsam  munrfum  deam  di- 
cit  es$e,  tam  totias  nattir.v 
menti  atqof  anitiio  lioc  nomen 
trilmit.  Cic.  [N.  O.  I,  li,  37]. 
reriun  natara  [•  la  n-  •]■  '-'C- 
[Rab.  perd.  S,  Si].^reram 
naturam  peragrare.  isen.  se 
conferre  ad  natarx  '"^'^^,'- 
•jationem.  Cic.  [Ac.  I,  9,  3^]. 
c<,nsideratio  contemplatioqai 
n,iiarx.  Cic.  ou  reram  natarce 
contemplatio.  Cic.  miractilam 
natarx.  Cic.  q<ue  in  terris 
mandoqae  mirabilia  sant  !•  le> 
merveilles  de  la  n.  -1.  Cic).  L.-' 
;  vésétale,  ani 


_erveilles  de  la  n.  -1.  Cic 
—  animale  et  végétale,  anima 
lia  sataqae.  Cic.  \\  (Spéc.)  Par 
opp.  à  Ihomme.  Ensemble  des 
autres  êtres  créés.  Natura,  », 
f.  Cic.  etc.  (.->x.  :  natars'  impe- 
ràre.  Cic);    mandus,  i,    m. 
Cic.  etc.  (vov.  monde);  Tes,  re- 
Tum.  f.  pi.  <î"---  etc.  ^voy.  être). 
Il    Le    monde    physique.    %oy. 
MONDE.  Il  La  nature,  c.-ord.  les 
champs,     la    campasne.    Agri, 
orum,  m.  pi.  Cic.  Campi,  oram, 
m.  pi.  Cic.  Ras,  raris,  a.  Cic. 
La   —    culUvée,    terra    culta. 
Qaini.    La  —    sauvage,    radis 
terra.    Varr.    ^   Ensemble    dos 
forces  de  la  création.  Nature, 
SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  nalara  re- 
ram   omniam   mater.   Cic.   m 
omnium    animis    deorum    no- 
tionem  impressit  natara.  Cic. 
natarse  satistacëre  [-  payer  son 
tribut  à  la  n.  ■].  Cic.  naturam 
ipsam  explère  satietate  vivendi. 
Cic.  a  natarà  desciscëre.  Cic- 
natarâ  insitam  est.  Cic.  nihil 
a  natarse  stata  discedêre.  Cic. 
$ecundam  nataram  vivëre.  Cic. 
vivcre    natarx    convenienter. 
Cic.  ou  convenienter  cam  na- 
tarà vivëre.  Cic.  fos  in  natarâ 
positam  esse.   Cic.  hoc   exigit 
ipsa  natarx  ratio  [•  la  loi  de 
la  n.  .].   Cic.   ratio  profi:cta  a 
reram  natarâ  [•  une  loi  de  n.  »]. 
Cic.  ea  natara  reram.  Cic.  na- 
tara reram   non  patitur.  Cic. 
lex  natarx.    Cic.  phijsiologia, 
id  est  natarx  ratio  [•  science 
de  lan.  .].  Cic.  [N.  D.  I,  8,  20; 
div.  1,  11,  90]).  Il  (Spéc.)  Force 
vitale  qui  agit  dans  l'homme. 
Natura,  se,   f-  Cic.  etc.  (ex.: 
natara  corporis.  Cic.  ou  ab?. 
natura.  Cic.  natnrœ  infirmitas. 
Cxs.  tametsi  bona  natara  est. 
Ter.    vis   ou  potentia    natarx. 
Cic.    vis    a    natarâ  data.  Cic. 
gyn.  corpus  dans  l'express,  /lo- 
raî  [•  les  heures  de  sommeil  "] 
qaas  corpus  postulat.  Cels.).  T 
L'essence,  les  attributs  propres 
à  un  être.  Natura,  ae,  f.  Cic. 
été.  (ex.:  n.  acris.  Lucr.  animi. 
Lucr.   montis.    Cxs.   reram  et 
locoram.    Cic.   vis    et    natura 
iivina.    Cic.    locim    natura   et 
opère  manitus.    Cxs.  suâ    na- 
tarâ laadahile.  Cic.  mare  saâ 
natarâ   tranqaillum.    Cic.   na- 
tara  serpentiam.    Sali,    homo 
di(^illimâ  natarâ.  Nep.  natarâ 
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opfimas.  Sen.  nec  fax  natiirx 
est  fav,  rinf.].  Plin.  j.  [cp.  IX, 
;!7,  1].  hxc  terrena  morra/i.ii/'if 
natura.  Cic.  ex  daabas  naturis 
constata.    Cic).    Voy.    essence, 

CARlCTÈRK,  TEMPÉRAMENT.  || 

lEllipt.)  Ensemble  des  condi- 
tions physiques  et  morale^  do 
léire  humain.  Natura,  œ.  (■ 
Cic.  etc.  (ex.:  res,  qiuim  nalara 
desiderat.  Cic.  desideria  nata- 
rx satiare.  Cic.  [Fin.  Il,  8,  S5]. 
quod  natura  exigit.  Cic.  quod 
natura,  ut  suum,  poscit.  Cic 
ita  comparata  est  natura  om- 
niam hominam,  ut  [et  le  Subj.]. 
Cic.  ita  comparata  est  ratio  na- 
tarx nostrx,  ut  ['H  le  Subj.]. 
Cic  nataram  vincëre.  Cxs.  [B. 
G.  VI,  W,  5].  naturx  ou  a 
natara  aliénas.  Cic.  natarx 
inimicus.  Cic.  cupiditates  qax 
ne  naturam  qaidcm  attingunt. 
Cic.  contra  nataram.  Cic. 
prxter    naturam    [«   c.    nature 

•  ].  Cl'C.  voy.  NATUREL,  MONS- 
TRUEUX). Il  (Spéc.)  Les  pen- 
chants innés.  Natura,  se,  f. 
Cic  etc.  (ex.  :  doctrina  paalo 
asperior  et  durior,  qaam  ve- 
ritas  et  natura  patitur.  Cic. 
versàre  saam  nataram.  Cic. 
omnes  natarâ  libcrtati  stu- 
dent.  Cxs.  mihi  bsne[acëre  jam 
ex  consuetadine  in  nataram 
vertit  ['  est  devenu  une  se- 
conde n.  -].  Sali.  [Jug.  85,  9]. 
aliqaid  iam  natarx  vim  obti- 
net.  Cic).  J|  Les  sentiments  qui 
naissent  des  liens  du  sang. 
Natura,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
natarâ  victus.  Cic);  pietas, 
atis  (•  sentiments  de  lamille 
voix  du  San 
(voy.  sang) 

uération.    A' -,    -, 

(N.   D.  III,  22,  55;   div.  II,  70, 
l/iô).^  L'état  primitif.  Natura, 
œ,  f.  Cic  (ex.  ;  a  stata  natarx 
recedëre.  Cic).  L'homme  de  la 
— ,  /iom.0  radis  ou  agrestis.  Cic. 
homo   nallo   o(§.cio   aut  disci- 
plina   assuefactus.    Cic.    spéc. 
homo  simplex  (qui   ne  se  con- 
trefait pas).  Cic.  Dans  l'état  de 
pure  —,  sine  ullo  corporis  vc- 
lamento.    Curt.    plane    nadus. 
Cic  II  Les  œuvres  de  la  création 
(opp.  à  l'art).  Veritas,   atis. 
(.    Cic.    etc.    (ex.  :    in  omni   rc 
vincit  imitationem  veritas.  Cic 
[de   Or.    III,   57,   215].    imitari 
veritalem.  Cic.  veritatem  mu- 
tum  in  simulacram  ex  animali 
exemplo  tranfferre.  Cic  on  dit 
aussi    veram,  i,  ii.  Cic  simili- 
tadinem  eÇ[mgëre  ex  vero.  Cic 
ad    veram    exprimëre  aliquid. 
Cic.  cf.  ex  rébus  veris  exempla 
samêre  [•  prendre  ses  modèles 
dans  la  n.  •].  Cic).  Figure  plus 
grande  que  —,  ef^i.es   maior 
Uamanà  specie.  Uv.   Fait   d  a- 
près   —  et  de  grandeur   natu- 
relle,   iconicus,    a,    um,   adj. 
Plin.  Suet.  (cf.  iconica  statua. 
Plin.  [XXXIV,  116].  i.   simula- 
cram auream.  Saet.  [Col.  2S]). 
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Spéc.  —  morte,  rcrum^  inani' 
marum  pictara.  A.  \\  Certaine 
produits  (par  opp.  avec  l'ar- 
^ent).  Res,  rei,  i".  Cic.  etc. 
ex.:  ren\  pro  nummis  ostendire 


ï 


,-  .'eprésenter  la  valeur  en  n.«l. 
Col.).  Ne  pas  représenter  je  blé 
en  —  mais  en  fournir  l'équi- 
valent en  argent,  pro  (ramento 
qiumti  (rumentum  est  dure. 
Uv. 
naturel,  elle,  adj.  et  s.  m.  |l 
Adj.  Qui  appartient  ik  la  nature. 
NaturaliS,  e,  adj.  Cic  etc. 
(ex.  :  mofu,'!  naturalis  omnium 
ponderanx  [•  loi  naturelle  de  la 

?ravitation  universelle  •].  Cic. 
Fin.  I,  6,  18].  nafurales  quxs- 
tiones.  Cic.  [part.  or.  18,  6M. 
naturalejas  (opp.  à  jus  civile]. 
Cic  [Sest.  U7,  91].  memoriam 
rerum  naturalium  lihris  com- 
prehendëre.  Cic.  causa  nata- 
ralis.  Cic.  ratio  nataralis.  Cic. 
naturalis  historia.  Plin.  on 
emploie  aussi   le  gén.  natura?. 


cf.  natura?  jus  aliauod  [opp.  à 
jus  gentium,  /us  legurn].  Cic 
[leg.    1,   JtO].    lex    natarx.  Cic 


iliments  de  lamille, 
ng  -),  f.  Cic.  Plin.  J. 
I.  Jl  Organe  de  la  gé- 
Natara,    X,    f.   Cic. 


contra    Icyem    natarx    facere. 
Cic  jura  natarx.  Cic  natura) 
historia.    Plin.    ratio    ob    ipsa 
rerum    natura    profecta.    Cic. 
qaicquid  oritur  causam  habeat 
a  natarà  [•  avoir  une  cause  n.  -] 
necesse  est.  Cic).  Sciences  — , 
physica,  oram,  n.  pi.  Cic.  doc- 
trina de   rerum   natara.    Cic. 
qux  de  natura  qaxruntar   ou 
qax  de  nataris   reram    dispu- 
tantur.    Cic.    Philosophie    —, 
physiologia,  id  est,  naturx  ra- 
tio.   Cic.    Mort   —,    necessaria 
mors.  Cic.  (.Mil.  7,  16).  Mourir 
de  mort  —,  natoras  concedére. 
Cic.  Tac  sua  morte  mori.  Sen. 
sua  morte  dcfungi.  Suet.  (Cœ*. 
89).  Il  Conforme  à  l'ordre  de  la 
nature.  Natarx  conveniens  ou 
congruens.   Cic.    Naturx   con- 
junctas.  Cic.  Natarx  ou  ad  na- 
turam  accommodatus .   Cic.   Il 
est   tout   —   que  sa  femme   ne 
l'ail  pas  supporté,  non  mirum 
récit   iixor,    si  hoc  xgre    tulit. 
Cic.  Cela  est  tout  — ,  hoc  non 
mirandiimest  ou  hoc  ex  naturx 
legibus  fit.  Cic.  \\  (Spéc.)  Parties 
naturelles.  Nataralia,   ium,   n. 
pi.  Cels.  Justin.   \\  Enfant  na- 
turel. Filius  non  légitimas.  Cic 
Voy.  BATARD.  T  Qui   ap|)artient 
à  la  n.-itiire    propre   d'un   être. 
Naturalis.   e,   adj.    Cic.    etc. 
(ex.:  naturalis  sensus.  Cic  na- 
taralis cujtiditas.  Cic    n.   ap- 
petitas.  Cic.  subst.  si  quid  na- 
tarale  forte  non  haheant.   Cic 
[lie  Or.   I,   1I7|.  on   dit  aussi  : 
naturx  habitas  honua  \-  bonnes 


:h.    ISJ); 
adj.    Cic. 


di-i)OMtions  naturelles  .  opp.  à 
doririna].  Cic.  [Arch.  15j)  ; 
proprius,  a,  um, 
etc.  (-0UV.  proprius  et  natu- 
ralis. Cic.  priiprium  et  natu- 
raU    [alicajus]   est   |av.    l'Inf.]. 

Cic.       voy.       ESSENTIEL.      PROPRE, 

spécial).  Il  est  —  que  nous... 
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natari  nobis  hoc  datam  est, 
at  (et  le  Siibj.).  Cic.  litre  la 
puite  —  de  qqch.,  ex  ipsn  rci 
natarà  teqai.  Cic.  \\  ^Spéc.) 
Inné.  Naturalis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (es.:  n.  notio.  Cic.  [l'in.  I, 
9,  31];  on  emploie  aussi  le  gén. 
natixrse ,  cf.  natarœ  bonitas 
[•  bonté  n.  •).  Cic.  Nep.  do- 
num  ou  manus  naUirse  [-  don 
n.  •].  Cic.  cf  facilitas  a  na- 
tarô  profecta.  Cic);  innatus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
alacritas  naturaliter  innata 
cmnibas.  Cœs.  innatee  cogni- 
tiones.  Cic.  ut  [hoc]  in  animis 
corum  insitum  atque  innatiim 
esse  videatur.  Cic);  insiius, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  \ex.  : 
t.'irttJiSy  opinio.  Cic.  hoc  nattira 
insitum  est,  ut  [et  le  Subj.]. 
Cic.  huic  populo  ita  (uerat 
libertas  insita,  ut  [et  le  ï>iibj.]. 
Cic.  voy.  iNNÉi:  iDgenitus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
rilas  liberorum  ingenlta.  Cic). 
{{ (Par  ext.l  Formé  par  la  nature. 
Naturalis,  a,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  moles  naturalis  objecta, 
Cses.  [B.  G.  III,  AO,  2].  s'opp.  à 
(ortuitus.  Cic.  [part.  or.  37]. 
situs  [Vejorum].  Liv.  n.  portas. 
Mêla.);  nativus.  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  siUa  pro  nativo 
muro  objecta.  Cses.  (B.  G.  VI, 
10,  5]  .  Il  Qui  n'a  rien  d'artiB- 
ciel.  Naturalis,  e,  adj.  Cic 
etc.  (s'opp.  à  artijfciosus  ou  à 
arcessitus,  quœsitas,  ou  enfin  à 
(ucatus,  ex.  :  n.  eloquentia. 
Quint,  on  dit  aussi  ab  ipsâ  na- 
turâ  (actas  ou  effectus  ou  pro- 
(ectns.  Cic.  ea  quant,  natura 
dédit  species.  Cic.  qaibus  sor- 
det  omne  quod  natura  dicta- 
vit.  Quint,  forma  sine  arte 
decens['  beauté  •].  Cic'i;Dati- 
VUS,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
n.  sensus.  Cic.  n.  praesidium. 
Cic.  n.  lepos.  Nep.  testa.  Cic 
coma.  Ov.  pannus  nativi  colo- 
ris. Plin.y,  VJ'VUS,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  v.  calor.  Ov.  viva 
aqua.  Varr.  Sen.  vivum  sulfar. 
Liv.  Plin.)  ;  simplex,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  res  aperta  et  sim.plex. 
Cic.  illa  àçÉXeia  simplex  et  in- 
affectata.  Qaint.  ea  pari,  des 
pers.  vir  apertus  et  simplex. 
Cic);  siDcerus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  secernére  fucata 
et  simulata  a  sinceris  atqœ 
i-eris.  Cic);  verus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ex  leris  rébus 
exempta  sumére.  Cic).  1  S.  m. 
Habitant  originaire  d'un  pays. 
Inditjena,  se,  m.  Liv.  Homo  in 
eà  (ou  in  illà)  terra  natus.  Cic. 
Il  Nature  propre  à  une  personne. 
iVatura,  se,  f.  Cic  (ex.:  animi 
natura  ou  simpl.  natura.  Cic. 
natarse  bonitas.  Cic.  Nep.)  ; 
ingenium,  li,  n.  Cic  etc.  (voy. 

C.4R.1CTÉRE,    TE.MPÉR.VMMENT)  ;   tÛ- 

doles,  is,  (.  Cic.  etc.  (ex.  : 
bona  indoles.  Cic.  indoles  vir- 
tutis  ou  ad  virtutem.  Cic).  || 
^Spéc.)  Arch.   Sentiments    qui 


naissent  des  Iien«  du  sang. 
Natura,  se,  f.  Cic.  Pietas,  atis, 
1".  Cic.  Voy.  SA.NC.  Il  Manière 
d'être  conforme  à  la  nature. 
Veritas,  atis,  f.  Cic  etc.  (voy. 
nature);  verum,  i,  n.  Cic,  etc. 
(voy.  nature).  Personne  qui  a 
du  — ,  vir  apertus  et  simplex. 
Cic.  Représenter  qqch.  au  — , 
aliquid  ad  verum  exprimére. 
Cic. 

naturellement,  adv.  D'une 
manière  naturelle.  ||  En  vrrtu 
de  la  nature  propre  à  un  vive. 
Natura,  abl.  adv.  Cic.  i>oll, 
(ex.:  n,  optimus,  Cic):  natura- 
liter, adv.  Cic.  Plin,{ex.  :  ala- 
critas n.  innata  omnibus.  Cic. 
inter  n.  dissimillimos  cresce- 
bat  odium.  Vell.  on  dit  au-=3i 
suopte  ingenio.  Cic.  sponte  suo, 
Cic  cf.  sponte  sua  S'jaulidiora. 
Cic).  Etre  —  porté,  dispoïé  à 
qqch.,  â  natarâ prociivem  esse 
ad  aliquid.  Cic.  Noussommes  — 
portés  à...,  natura  nobis  hoc 
datUTn  est,  ut  (et  le  subj.)  Cic, 
ita  nati  sumus,  ut  et  le  subj.  . 
Cic.  —  irascible,  pneceps  inge- 
nio  in  iram.  Liv.  Hommes  — 
belliqueux,  viri  in  arma  nati, 
Liv.  Nous  avons  —  cette  façon 
dépenser,  ita  sentimas  natuv 
duce.  Cic.  Faire  qqch.  — ,  ali- 
quid saa  sponte  ou  facile  cfli- 
cére.  Cic.  Cheveux  qui  ondulent 
— ,  crines  ingénia  suo  flexi. 
Petr.  Il  (Spéc.)  Par  le  fait  de  la 
naissance.  Voy.  naissance.  1  (P. 
ext.)  Selon  la  nature  des  chose?!. 
Naturœ  convenient.er  ou  con- 
graenter.  Cic.  Secundum  natur- 
ram.  Cic.  A'aturâ.  Cic.  Neces- 
sario,  adv.  Cic  (cf.  n.  inde  se- 
qaitar.  Cic).  Tout  ce  qui  se 
produit  a  —  une  cause,  qaic- 
quid  orilur,  causam  habeat  a 
natura  necesse  est.  Cic.  Expli- 
quer qqch.  — ,  ad  naturam  ali- 
quid revocâre.  Cic  Cela  se 
conçoit  — ,  hoc  per  se  intelli- 
gitur  ou  apparet.  Cic  Cela  se 
produit  —,  sponte  et  ultro  f-t, 
Cic.  Il  (Absolt.)  Dans  les  ré- 
ponses et  dans  la  suite  du  dis- 
cours, souv.  avec  une  nuance 
d'ironie.  Nimiriim,  adv.  Cic 
Scilicet,  adv.  Cic.  A'empe,  adv. 
Cic.  Il  D'une  manière  conforme 
à  la  nature  ;  sans  artifice,  sans 
affectation.  Simpliciter,  adv. 
Cic  (cf.  s.  dicëre.  Cic  expo- 
nëre.  Cic.  voy.  simplement). 

1.  naufrage,  s.  m.  Perte  d'un 
vaisseau,  d'un  bateau  sur  une 
cote,  un  écueil,  etc.  Naufra- 
gium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  n. 
(acéré.  Cic.  pati.  Sen.  e  nau- 
fragio  enatàre.  Vitr.  naufragio 
perire.  Cic.  interire.  Cœs.  in- 
tercipi.  Tac.  e  naufragio  ena- 
tàre. Vitr.  emergére. Liv.yTaire 
— ,  frangëre  navem.  Cornif. 
ejici,  passif.  Cses.  Liv.  (cf.  na- 
ves  in  litora  éjectas  sunt.  Liv.). 
Débris  d'un  — ,  voy.  épave.  Loc. 
prov.  Faire  —  au  port,  naafra- 
gium   facëre  in  porta.    Quint. 


1  (Fig.)  Ruine  complète.  Ifau- 
fragium,  ii,  a.  fHc.  etc.  (ex.: 
n.  patrimonii,  rei  familinris. 
Cic.  reliquias  tantte  cladis 
velut  ex  naufragio  coUiijére. 
Liv.  ex  naufragio  patrise  nemo 
salvus  potest  enatàre.  Cornif. 
naafragium  facëre.  Nep.). 

2.  naufrage,  s.  m.  (Arcn.)  Nau- 
fragé. Voy.  ce  mot. 

naufragé,  ée,  adj.  Qui  a  fait 
naufrage.  Naufragus,  a,  am, 
adj.  Cic.  Navire  — ,  fracta  na- 
vis.  Hor.  Il  (Substantivt.)  Celui 
qui  a  fait  naufrage. /Vaafroj/ua, 
I,  m.  Cic  (cf.  dâre  naufrage 
tabulam.  Cic).  lijectus,  i,  m. 
Cic. 

natilage,  s.  m.  Fret  d'un  na- 
vire.  iVauiam,   i,   n.   Dig. 

nauznachie,  s.  f.  Représenta- 
tion d'un  combat  naval.  Nau- 
machia,  se,  i.  l'ell,  Mart.  Suet. 
Qui  a  trait  à  une  — ,  nauma- 
chiarius,  a,  um,  adj.  Plin.  Ac- 
teur dans  une  — ,  naumachia- 
rias,  ii,  m.  Saet.  ||  (P.  ext.)  Le 
cirque  servant  de  bassin  pour 
cette  représentation.  Nauma- 
chia,  se,  f.  Saet.  Navale  sta- 
gnam.  Tac 

nauséabond,  onde.  adj.  Qui 
donne  des  nausées.  Xauseabun^ 
dus  et  naasiabundas.  a,  um, 
adj.  Sen.  \\  (P.  ext.)  Malpropre, 
inconvenant.  Voy.  ces  mots. 

nausée,  s.  f.  (Arch.)  Envie  de 
vomir  que  donne  le  mal  de 
mer.  Nausea  et  nausia,  se,  C. 
Cic  (cf.  navigamas  sine  ti- 
moré et  nauseâ.  Cic.  nauseâ 
laborâre,  Cic).  .-ivoir  des  — , 
nauseâre,  intr.  Cels.  (cf.  n. 
sine  vomitu,  Cels,),  Qui  a  des 
— ,  nauseabundus  ou  nausior- 
bundus,  a,  um,  adj.  Sen.  Celui 
qui  a  la  — ,  nauseator  ou  nau- 
siator,  oris,  m.  Sen.  ^  Envie 
de  vomir.  Nausea  et  nausia, 
œ,  f.  Cato.  Cels.  Sen.  Légère 
— ,  nauseola  et  nausiola,  se,  f. 
Cic.  Avoir  dii  — ,  nauseâre, 
intr.  Hor.  Cels.  Qui  a  des  — , 
nauseabundus  ou  nausiabun- 
dus,  a,  um,  adj.  Sen.  Qui 
donne  la  .— ,  nauseosas  et  naii- 
siosus,  a,  um,  adj.  Plin.  Voy. 
NAUSÉABOND.  |j  (Fig.)  Profond 
dégoût  moral.  iS'ausea,  se,  f. 
iMart.  Voy.  dégoût.  Avoir  la — , 
nauseâre,  intr.  Cic. 

nautile,  s.  m.  Mollusque  cépha- 
lopode. lYaufiius.  i,  m.  Plin. 

nautique,  adj.  Qui  a  rapporta 
la  navigation.  Nauticus,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  scientia 
rerum  nauticarum  Cic);  na- 
valis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  n. 
disciplina.  Cic). 

nautonier,  s.  m.  (Poét.)  Celui 
qui  conduit  un  navire,  une 
barque.  Nauta  ou  navita,  se, 
m.  Cic.  Virg. 

naval,  aie,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  navires.  Navalis,  e,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  n.  pugna.  Cic.  n, 
prœlium.  Nep,  n,  Victoria.  Liv. 
n.  certamen  inirt.  Curt.  sima- 
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lacram  navatis  pipjrur.  Liv.); 
n&aticus.a,um,a.d\.Uv.  (ei.: 
n.  instrumentimx.  Lu-.).  Forces 
—,  naves,  ium,  f.  pi.  Cic.  clas- 
sis,  is,  f.  Cic.  Posséder  de 
srandes  forces  — ,  plwimam 
fioHére  mari.  Liv.  Livrer  un 
combat  —  classe  pagnâre.  Liv. 
ou  dimicàre.  Cic.  nave  conjli- 
ijère.  AVp.  naiifctw  rem  gercre. 
Ilor.  Remporter  une  victoire  — 
surqqn,  {eUiqaem)  cl<u$e  devin- 
cérts.  Cic. 

navée.  s.  f.  (Arch.)  Charge  d'un 
bateau.  Oniis  navis  ou  simpl. 
ontu,  eris,n.  des. 

navet,  s.  f.  Plante  à  racine 
charnue  alimentaire.  Napas,  i", 
m.  Cels.  Col.  Hin.  Champ  de 
—,  napina,  se,  f.  Col. 

1.  navette,  s.  f.  (Arch.)  Vase. 
Voy.ce  mot.  ||  (Spéc.)  Aujoard'h. 
Vase  où  on  met  l'encens,  ruri- 
bulum,  i,  a.  Cic.  1  InsU-ument 
de  tisserand  qui  porte  et  fait 
passer  la  trame  entre  les  fils  de 
fa  chaîne.  Radias,  ii,  m.  Lacr. 
l'îrg.    Ov.    Faire   passer    la   — 

dans  la  trame),  sabtemen  in- 
serére.  Sen.  Faire  courir  la — , 
voy.  TISSER.  Il  Fis-  Faire  la  — 
(aller  et  venir  alternativement, 
/loc  illac  ire.  Cic.  ultro  citro- 
qae  commeâre.  Cic. 

2.  navette,  s.  f.  Variété  de  na- 
vet à  graines  oléagineuses. 
Brassica  silvestris.  Linné. 
Grosse  — ,  voy.  colza. 

naviculaire  i,lat.  post.  rvai-icu- 
laris  ['  relatif  au  cabotage  •]. 
f:cc/.\  adj.  Creusé  en  forme  de 
nacelle.  Cymbx  (ormam  ha- 
bens.  A. 

navigabilité,  s.  f.  Etat  de  ce 
qui  est  navigable.  Navi'jabilis 
natara  {(luminis).  A.  Navigan- 
di  facilitas.  A.  Navigatio,  onis, 
f.  Cic.  Faire  des  travaux  pour 
la  —  d'un  fleuve,  ef/icëre  ut 
favias  navigabilis  [o\i  navibas 
perferendis  aptus)  sit.  A. 
navigable,  adj.  Où  l'on  peut 
naviguer.  Navigabilis,  e,  adj. 
Liv.  (cf.  llavias  n.  Mêla,  efpr- 
cére  at  flamen  navigabile  sit. 
Liv.  on  dit  encore  naidam  pa- 
tiens.Liv.  navigationis  patiena. 
Justin.)  Etre  — ,  navigia  pati. 
Sen.  Le  fleuve  est  —  pour  de 
lourds  navire', (lumen graviores 
r.aves  perfert.  Liv.  Rendre  — 
un  fleuve,  efficëre  ut  (lumen 
navibas  per(erendi»  aptam  sit. 
Liv. 

navigateur,  a.  m.  Celui  qui 
navigue,  celui  qui  fait  sur  mer 
des  voyages  de  long  cours.  Na- 
vigator, oris,  m.  Quint.  Nauta, 
X,  m.  Ilor.  Un  —,  is  qui  na- 
vigavit.  Cels.  Voy.  marin. 
Adjpctivt.  Peuple  —,  gens  na- 
vigationi  dedita.  Justin.  Oiseau 
— ,  avis  marina.  Plin. 
navigation,  s.  f.  Action  de 
naviguer.  Navîgatio,  onis, 
t.  Cic.  etc.  (px.:  n.  litorea. 
Amm.  n.  (laminis.  Auct.  h. 
Mex.  n.  bona.   Cic.  prospéra. 
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Val.-ilax.  félicitas  nayigatio- 
nis.  Cic.  secundo  navigutione 
pervehi.  Tac.  dit^ultas  itine- 
rum  ac  navigationum.  Auct.  b. 
Alex,  on  dit  aussi  corsa*  mari- 
timus.Ca'f.  [cf.  maritimos  cur- 
sus prsecludit  hiemis  magni- 
tude. Clés.]  ou  simpl.  cursus, 
us,  m.  Cic.  etc.  [cf.  cursus  se- 
camius.  Cic.  secundo  lento 
cursum  tenire.  Cic.]).  Temp-^ 
favorable  à  la  — ,  idonea  ad  na- 
vigandum  tempestas.  Cic.  Mer 
fermée  à  la  — ,  piare  ciausum. 
Cic.  Interdire  la  — ,  mcLri  ia- 
terdicëre.  Cic. 

naviguer,  v.  intr.  Voyager  par 
eau.  Navigâre,  intr.  Cic. etc. 
(ex.:  n.  peoe  a'ouo  ou  pcdilius 
xqais  [•  n.  à  pleines  voiles  ■]. 
Ov.  Cic.  n.  e  porta.  Cic.  in 
alto.  Cic.  in  eo  mari.  Sen.  per 
.isiam  i^yracusas.Cic.  ab  jÈgi- 
nâ  Megaram  versas.  Salpic. 
ap.  Cic.  lis  ventis  istinc  navi- 
gatur.  Cic);  ûuitàte,  intr. 
Plin.  (ex.  :  /'.  contra  aquas. 
Plin.)  —  le  long  des  côtes, 
oram  légère  ou  prœtervehi. 
Liv.  Il  En  pari,  du  navire.  Voy. 

VOGUER. 

naville,  s.  f.  (Arch.)  Canal  d'ir- 
rigation. Voy.  CANAI.. 

navire,  s.  m.  et  {arch.)  f.  Bâti- 
ment destiné    à    la   navigation 
sur  mer.  Navis,  iS,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  n.  actuaria.  Cses.  n.  lon- 
ga  [-  n.  de   guerre    •].    Liv.  n. 
operaria.  Liv.  ou  oneraria  [•  de 
transport  ■].  Cses.  n.    mercato- 
ria.  J'iaut.  n.  rostrata.  Justin, 
n.  constrata  [•  n.  ponté  •].  Cic. 
n.  apcrta  [•  non  ponté    -1.    Cic. 
n.  auri  [-  chargé    d'or  •].   Cic. 
palese.    Cic.  mercium.   Justin, 
navem  constracre  ou  sedificàre. 
Cic.  ou  facëre.  Cœs.  navem  or- 
nâre.  Liv.   ou  adornàre.    Cxs. 
navem  fabricâri.   Tac.    navcni 
armàre.    Cses.    instraère  et  ar- 
mure.   Liv.    navem   exarmâre. 
Sen.  rhet.  navem  reficire.  Liv. 
navem    deducëre    in     aquam. 
Liv.  ou  simpl.  deducëre  [•  met^ 
tre  un  n.  à  l'eau  ■].  Cxs.  na- 
vem subdacëre  [•  tirer  un  n.  à 
sec  •].   Cxs.    navem  ex  porta 
edacëre.  Cxs.  navem  moliri  ah 
terra.  Liv.  navem  solvëre.  Cxs. 
navis    solvit    [•     le    n.    appa- 
reille "].  Cxs.  conscendëre  na- 
vem.    Nep.      ou     in     navem. 
Cic.      moderari     navem.    Liv. 
egredi  e   navi.    Ter.    Cxs.   on 
navi.    Nep.     navem    appdlëre 
ad   locum.    Cic.    ou   applicâre 
ad    terram.     Cxs.    ou    terrœ. 
Liv.     navis    in    portum    per- 
vchitur.    Cic.   deligâre    navem 
ad    ancoram    ou    ad    terram. 
Cxs.  navem  supprimère  ou  de- 
primëre    [■    couler   à   fond    ■]. 
Liv.  Tac.  navem  mergëre.  Liv. 
navem  gubemûre.  Cic.  navem 
tenire   in  ancoris.    Nep.  nave 
ou  navibus  vehi.   Cic.  Liv.    in 
nave  vehi.  Cic.)navigium, 
ii,  a.  Cic.  etc.  {ex.:  n.  parvum 
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ou  minatam.  Cic.  levé.  Cart, 
ou  actuariam.  Cxs.  vectoria 
navigia.  Cxs.).  Patron  de  — , 
nauta,  x,  m.  Cic.  naucJerus, 
i,  m.  Plaut.  Capitaine  de  — , 
nauiirchus,  i,  m.  Cic. 
navrant,  ante,  adj.  Qui  navre. 
Miserahilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.    m.    aspecta».    Cic).    Voy. 

L-KMESTABl^. 

navrer,  v.  tr.   (Aroh.J  Blesser. 
Voy.    ce    mot.   1  (Fi^.)   Affliger 
cruellement.     Acerbtssimo  ao- 
lore   cruciùre  ou   angére  (ani- 
mum    alicujus).    Cic.    Je    suis 
navré,  dirumpor  dolore.  Cic. 
1.  ne,  adv.  expression  de  la  né- 
gation.    Non,   adv.   Cic.    etc. 
(ex.:  i/uo   [versu]    ajebat  unum 
versam    invcniri     non     passe 
meliorem.    Sen.    rh.)  ;    batld, 
adv.  Cic.  etc.    (ex.:  vir  sapien- 
tissimus  atque  haad  sciam  an 
omnium  prxstantissimas  pec- 
catam  suum   con^teri  maluit. 
Cic.    [N.    U.   II,  U,    11].  testem 
non  laediocrcm,  sed  haud  scio 
an  gravissimum,  Reoalam,  no- 
litc  vituperàre.  Cic.  [Oir.III,  29, 
105]).  No...    pas  (point),   non, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  o(ii  (ructas 
est   non  contentio   animi,  sed 
relaxatio.    Cic.    non    paranda 
nobis    solain     sapientia,     sed 
frucnda  etiam.    Cic.  [Fin.  I,   1, 
'à])\  ha,ud,  adv.  Cic.  (seul,  de- 
vant   les   adjectifs    et    dev.    la 
verbe  scio)  ;  ne,  adv.  Cic.  etc. 
(devant  le  subj.  pour  exprimer 
une  défense,  ex.:  ne  tôt  anno- 
rum  felicitatem  in  unias  horx 
dederis    discrimen.     Liv.).    Et 
ne...   pas...,   nec   ou     neque, 
adv.   Cic.    etc.    (ex.;    ^uia  non 
viderant  nec  sciant.   Cic.  non 
héros  nec  dominos  appellahant 
eos.  Cic.  délabra  esse  in  urbi' 
bus  censeo,  nec  sequor  magos 
Persarum  quibus...  Cic.   neque 
vero  [•  or  ne...  pa.s  •].  Cic.  nec 
vero  [•  mais  ne...  pas...  "].  Cic. 
neque  aatcm.  Cic.    nec  tamen 
[•    et    cependant    ne...    pas   •]. 
Cic.   nec    enim  [■  et  en   effet 
ne...  pas  -].  Cic).  En   admet- 
tant que    ne...    pas,   ne,    adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ne  sit  sane  snnv- 
mum    malum   dolor,      m.alam 
certe  est.   Cic.    ne  xqaaveriti» 
llannibali  Philippum,  ne  Car- 
thaginiensihas  Macedonas,Pyr- 
rho  certe  xqaabitis.  Liv).  Fasse 
le  ciel  que  ne...  pas...,  né,  adv. 
Cic.    etc.    (ex.:    ne  id  Juppiter 
nptimus  ma.vimus  sirit.  Liv.  iJ- 
lud  atinam  ne  veré  scriberem. 
Cic).    Que    ne...    pa«,   à  ce  que 
ue...  pas...  né,  conj.   Cic  etc. 
(ex.:  hoc  te  rogo,   ne  demilta» 
nnimam.    Cic.    toti     exercitai 
imperavit,  ne  injassa  concur- 
rerunt.    Cxs.    malo,    ne  roges. 
Cic.    ne  quis    insepultas  esset, 
rerum  natara  prospexit.  Sen. 
ne  qaam  occasionem   dimitte- 
rel,  cogitabat.  Cxs.).  A  fin  que 
ne...  pas,  de  peur  que  ne...,  ne, 
conj.    Cic.    etc.    (ex.:    gallinx 
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pennis  (ovent  palloi,  ne  (ri- 
gore  Ixdantur.  Cic.  ne  luna 
urbis  inaynitado  easet,  asilutn 
aperit.  Liv.).  Ne...  pas  mêmi;, 
ne...  ijaidem.  Cic.  (cf.  ne  cum 
esset  factum  qaidem.  Cic). 
Ne  ..  que,  voy.  seuixment.  Ne... 
riea,  voy.  rien.  Ne...  pei-sonne, 
voy.  PERSONNE.  Ne...  jamais, 
voy.  JAMAIS.  Ne...  plus,  non 
jam.  Cic.  Je  n'ai  plus  cette 
crainte,  illad  limêre  desino. 
Cic.  Un  na  l'appela  plus,  lo- 
cari  est  dcsitus.  Cic.  Je  ne 
m'indignai  plus,  destiti  stoma- 
chari...  Cic.  T  Adv.  explétif.  Il 
craint  que  tu  ne  le  quittes,  hoc 
timet,  ne  ta  deseras  se.  Ter. 
Comliien  do  vanité  n'y  a-t-il 
pas  dans  la  vie  humaine  ! 
Quantum  est  in  rebas  humanis 
inane.'  Quelle  n'est  pas  sa  fo- 
lie !  Qjianta  est  ejus  stiiltitia! 
Cic.  Tiron  m'estvenu  voirplus 
tôt  que  je  ne  croyais.  Tironem 
habeo  citias  quam  verebar.  Cic. 

5.  ne,conj.(Aich.)  Ni.Voy.ce  mot. 

né,  ée.  Voy.  .naître. 

néanmoins,  adv.  Adverbe 
marquant  aue  l'action  a  lieu 
njalgré  quelque  obstacle.  Nihi- 
Iriminus  et  nihilo  minus.  Cic. 
iVtAiio  minus  tamen.  Cic.  Ta- 
men  (qui  se  place  le  second  mot 
de  la  phrase),  conj.  Cic.  Neque 
eo  setius.  Nep.  Voy.  cependant, 
TOUTEFOIS.  Jl  (Arch.)  Ce  —  qu'il 

soit,  etc.  \oy.  bien  [que],  quoi- 
que. 

néant,    adv.    et  s.     m.  ||  Adv. 

Uiun.  Voy.    ce    mot.    Kéduire  à 

,      voy.      ANNULER,    ANÉANTIR.     || 

Spéc.  (Droit.)  Mettre  une  sen- 
tence à  — ,  et  (arch.)  mettra  — 
sur  une  sentence,  voy.  nul,  an- 
nuler. Pour  —  (sans  résultat), 
in  cassum.  Sali.  fr.  Liv.  Un 
homme  de  — ,  homo  nihili. 
Varr.  Va  général  de  —,  nullas 
imperator.   Cic.    Pour   de  lar- 

fenfi  — ,  de  arijento  somniam. 
'er.  I  S.  m.  Négation  absolue 
de  l'être.  )|  Absence  de  l'être 
(avant  la  création).  Nibilum, 
i,  n.  Lucr.  Cic.  (ex.:  ex  nihilo 
oriri.  Cic.  de  nihilo  fieri.  Cic. 
e  nihilo  gigni.  Lucr.).  ||  Des- 
truction absolue  de  l'être  créé. 
Nibilam,  i,  a.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ad  n.  venire  ou  interire  ou 
occidère.  Cic.  ou  redigi.  Sen. 
ou  recidère.  Cic).  Voy.  des- 
truction,   ANÉANTISSEMENT.     Par 

ext.  Tomber  dans  le  —,  fundi- 
tiu  interire.  Cic.  fieri  nutlwn. 
Cic.  Faire  rentrer  dans  le  — , 
omnino  exstingaère  {animum). 
Cic.  Voy.  A.vÉANTiR.  Il  (Par 
hyperb.)  Fig.  Caractère  de  ce 
qui  est  de  nulle  valeur.  Vani- 
tas,  atis,  f.  Cjc.  Il  néglige  ce 
dont  il  avoue  le  — ,  prœterit  ea 
aux  nulla  esse  concedit.  Cic. 
Chaque  jojr  prouve  notre  — , 
onxnis  dies  quam  nihil  simas 
ostendit.  Cic.  Compter  pour  un 
}"ir  —,  pro  nihilo  putâre  ou 
dticêre,  Cic.  nihili  l'acère.  Cic. 
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•■se  rendre  compte    de  s.iii    —  & 
regard    des    dieux,     intcllii/ëre 
quam  nullx    sint  vires  acUer- 
sus  deos.    Justin.    Tirer    du  — 
de  l'oubli,  ab  olilivione  vindi- 
cûre.    Cic.    Kentror   dans   |o  — 
do  l'oubli,  in  oblivionemaddu- 
ci.  Cic. 
nébuleux,    euse,     adj.    Voilé 
par  des   nuages.    A'e6u/osus,  a, 
uni,  adj.    Cic.    (cf.    n.    cœlum. 
Cic).  Nubilus,  a,  um,  adj.  Cic 
(cf.  n.  cxlum.  Cic).  .Voy.  cou- 
vert,   NUAGEUX.    Il  (Fig.)   Front 
—  ,  voy.  SOMBRE,    souciÈcx.  ||  Un 
écrivain  — ,    voy.   obscur. 
nécessaire,    adj.    Dont  on  ne 
peut  pas   se  passer.   ||   En  pari, 
des  choses.   Necessarius,   a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  res  ne- 
cessariœ.  Cic.  ea  qurr  ad  vitam 
necessaria  sunt.  Cic.   necessa- 
rii  vitœ  usus.   Cic.    quod  mihi 
maxime  necessarium  est.  Cic. 
subst.  necessaria.  Cic.  [top.69j;i. 
Ce  qui  est  nécessaire,  c-a-d.  ce 
dont  on  a  besoin,   voy.    besoin. 
Il  est  néces-suire  de  qqch.  [arch.], 
c-à-d.    il  faut,   voy.    falloir.  || 
(Subst.)    Le    nécessaire.  Omnia 
quœ  sunt  ad  vitam  necessaria. 
Cic.  Nécessitâtes,     um,    f.    pi. 
Cœs.  Sa  refusant  le  nécessaire, 
fraudans  se  ipse  victu  suo.  Liv. 
Se  contenter  du  —,  velle  quod 
satis  est.  Sen.  \\  (Spéc).  Un  né- 
cessaire, c-à-d.  un  colTiet,  une 
cassette.    Voy.    ces  mots.    ||   Kn 
paH.       des      personnes.      Vous 
m'êtes  —,  tua  ope  indigeo.  Sen. 
Voy.  BESOIN.  Subst.  Faire  le  — , 
operam  venditare  suam.  Liv.  ^ 
t'ont  on  ne  peut  se  dispenser. 
Necessarius,    a,    um,    adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  cum  ipsum  -  di- 
cere  •  nunqaam   sit  non  inep- 
tum  nisi  est  necessarium.  Cic. 
[de  Or.  I,  112].   senatori  neces- 
sarium   est    nosse   rem    pabli- 
cam.  Cic.  Iiœc  necessarium  luit 
pra'loqui  de   ionitru.    Sen.  [N. 
Q.  II,  11,3].   non  minus  neces- 
sarium esse  existimavit  de  re- 
pentino  adventu  Cœsaris  Pom- 
pejum  ûeri  certiorem.  Cœs.  [B. 
C.  III,  11,  i]) ;  Decesse,  adj.  n. 
Cic  (ex.:  emas  non  quod  qpus 
est,  sed  quod  necesse  est.  Cato 
ap.   Sen.    [ep.    94,   27]  ;  at  hic 
etiam,  id  quod  tibi  necesse  mi- 
nime fuit,  facetas  esse  voluisii. 
Cic.  [Sull.  22].   ne  ad  ultimam 
suppliciam    progredi      necesse 
habeat.  Cses.  [B.  C.  I,  8h,  5].  cf. 
Cic  [part.  or.  Itl:  opt.  gen.  U; 
ad  Att.  X,  1,  h].  Lent.  ap.  Cic. 
[ep.  Xll,  U,  1]).   Subst.   Faire  le 
— ,   ea    quascumque  opus  sunt 
comparare.  Cœs.  Etre  —,  opoT- 
tére,  intr.   Cic.  etc.  (voy.  fal- 
loir) ;    opus    esse.    Cic    etc. 
(voy.  falloir);   necesse  esse. 
Cic.  etc.  (ex.:  necesse  est  [avec 
rinf.].  Cic.    alicui    necesse  est 
[av.  rinf.].  Cic  [de  Or.  Il,  30; 
de  fat.   17  ;  sen.  30;  Sull.   i8; 
Clu.  .«:  ep.  II,  16,  2;   ad  Att. 
VII,  1,  3].    CéBs.  [B.  G.  VIJ,  38, 
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7].  Liv.  [X.\I,  11,  I].  qaia  non 
omnibus    stanlibus  necesse  est 
dicëre  |.   do  parler    debout  ■]. 
fiC.  [.Marc.  33).    cf.    Liv.    (XXI, 
UU,  8].  ni/cesse  est  ou  alicui  ne- 
cesse  est    [av.    l'Ace,    et   l'Inf.]. 
Cic.  [inv.    II,  171  ;   ep.  VII,  31, 
2;  ad.  Att.  X,8,  h;  de  Leg.  III, 
17].  Cœs.  (B.C.  IV,  5,  3;  29,  3]. 
necesse  est   at  [rare].  Cic.  Coi. 
Sen.  necesse  est  (avec  le  Subj. 
sans  at].  Cic  [de  Or.  I,  12,  50; 
Iio=c.  Am.  02;  116;  Verr.   II,  3, 
50,  1I9J.   Nep.  [Epara.  10,2]).  ^ 
(l'hil.)  Qui  ne  peut  pas  ua    pas 
être.    Necessarius,  a,  um,  adj. 
Cic. 
nécessairement,   adv.   D'une 
manière    nécessaire.   Necessa- 
riq,  adv.  Cic.  (ex.:  n.  inde  se- 
quiiur.    Cic.    on   dit    aussi     ex 
necessitate.    Cic.    per    necessi- 
tem.  Liv.).   Cela  devait  arriver 
—,  fieri  aliter  non  poterat.  Cic. 
C'est  —  l'une   des  deux  choses, 
necesse  est  sit  alteram  de  dao- 
bus.  Cic.  Il  faut   —  que...,   ne- 
cesse  est  (et  l'Ace,  av.    rin6n.) 
Cic.  fieri  non  potest  quin  (et  le 
Subj.).  Cic. 

nécessité,  s.  f.  Impossibilité  de 
se  passer  de  qqch.  Nécessitas, 
atis,  f.  Cic.   etc.    (ex.:  necessi- 
tate coactus.  Cic.  necessitatem 
alicui  imponëre  alicujas  rei  ou 
aliqaid   faciendi.   Cic.  necessi- 
tatem   agerre.   Cic  necessitati 
parère  ou  seivire.  Cic.  necessi- 
tatem    persuadendi    adhibêre. 
Cic.  prov.    nécessitas  ante   ra- 
tionem     est.     Cart.    nécessitas 
dat   legem,    non    ipsa    accipit. 
Pablil.Syr.  [399].  au  plur.  neces- 
sitates    majores.    Liv.).    ||    (Par 
ext.)  Besoiu    impérieux  de    res- 
sources. Nécessitas,    atis,   f. 
Cic.  etc.  (ex.:  expressit  hoc  pa- 
tribus  nécessitas.  Liv.  au  plur. 
saarum     necessitatam     causa. 
Cffs.  [B.  G.  Vil,  39,  l].indicàre 
populo    pahlicas     nécessitâtes. 
Liv.);   inopia,  œ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  suis  opibas   aliorum   ino- 
piam  levure.  .\ep.  voy.  besoin). 
Il  (Par  ext.)  Tout  besoin    impé- 
rieux.    Nécessitas,    atis,    f. 
Cic  etc.   (ex.:   ipsi   naturœ   ac 
necessitati   negare.    Cic.    [Clu. 
25,  68]  mais  dans  un  sens  spéc. 
on  dit   reqaisita  naturœ.   Sali. 

fr.  cf.  encore  alvum  exoneràre 
'  faire  ses  n.  •].  Plin.).  ^  Im- 
possibilité de  se  dispenser  de 
q^qch.  Nécessitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  n.  eauendi.  Cic. 
obvenit  alicui  nécessitas  ali- 
cuj'as  rei.  Cic  necessitate 
coactus  ou  vicias.  Cic.  vi  ac 
necessitate  aliquem,  sequi.  Cic. 
prov.  facére  de  necessitate  i-ir^ 
tutem.  Hier.).  |  (Philos.)  Im- 
possibilité de  ne  pas  être.  Né- 
cessitas, atis,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
hinc  exsistit  illa  faialis  néces- 
sitas, quam  e![j,ip[xÉvy;v  dicitis. 
at,  qaicqaid  accidat,  id  ex 
œternâ  veritate  caasaramque 
continuatione  [laxisse  dicatis. 
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Cic.  IN.  D.  I,  SO,  55].    n.   rtata- 
rr.  Cic.  (atum   offert  rim  ne- 
cessiiiitis.    Cic.  (jua-   vis  ac  n. 
appeilanda  es$et.   Liv.).  \\  (Par 
aoïl.^  —   morale,    voy.    obliga- 
tion. P  (Spéc.)  Contrainte  abso- 
lue.   AVcVSMias,    atis.    f.    Cic. 
Voy.     CONTRAINTE.    ||    De    toute 
néce-s-icé,  nectssario.  adv.  Cic. 
ruicmeest  (avec  le  Subj.  seul.)- 
Cic.   (cf.   hac  aufem    oratio... 
aut  nalla  lit    neces^e  est,  aut 
omnium  irrisione  ludatar.  Cic. 
[de  ûr.  I,  là,  50]). 
nécessiter,  v.  tr.   (Arch.)  Met- 
tre    dans    la    nécessité     d'agir 
d'uoe  certaine  manière.  Neccs- 
sitatem    aiicai    imponëre    (ou 
(acéré)    aliquid   faciendi.    Cic. 
Voy.    CONTRAINDRE.    ||     Rendre 
(qqch.l  nécessaire.  Necessitatem 
(rei  alicajus)  afferre  ou  impo- 
nëre. Cic.  Voy.  EXIGER.  Proposi- 
tions de  lois  nécessitées  par  les 
circonstances,  necessariœ  leges. 
Cic.  .         . 

nécessiteux,   euse,   adj.   Qui 
est  dans    la    nécessité    (dans  le 
besoin).  Inops,  adj.  Cic.  Miser, 
era,  eram,  adj.  Cic.  Egent,  p. 
adj.  Cic.  1  (.\rch.)  Qui  a  besoin 
de  qqch.  Voy.  besoin. 
nécrologe,  s.  m.  Liste  des  per- 
sonnes mortes.  (Hominam)  mor- 
tuoram  index    ou    nonxina.  A. 
Certains    — ,    qaidam  annales 
velat   (anesti.  Liv. 
nécrologie,  s.  f.  Notice  sur  un 
ou  plusieurs  personnages  morts. 
flonxinis  mortai  vita.  A. 
nécrologique,  adj.  Relatif  à  la 
necrolosie.  Ad  hominis  mortui 
vitam   pertinens.  A.    Faire  un 
article  — ,  hominis   mortui   vi- 
tam narrâre.  A. 

nécromancie  (lat.  eccl.  necro- 
jnantia),  s.  f.  Art  prétendu  d  é- 
voquer  las  morU.  Necyoman- 
tea,  a?,  f.  Plin. 

nécromancien,  ienne,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  exerce  la 
nécromancie.  Qul^qaiej  ex  in- 
verti animât  elicit.  A. 
nécropole,  s.  f.  Sorte  de  ci- 
metière souterrain.  Voy.  hypo- 
oéB.  T  (Par  ext.)  Partie  d'une 
ville    destiné     aux     sépultures. 

Voy.   CIMETIÈRE. 

nectar,  s.  m.  Breuvage  exquis 
des  dieux.  Nectar,  aiis,  n.  Cic. 
De  —,  nectareus,  a,  um,  adj. 
Virg.  Or.  \\  (Par  ext.)  Boisson 
délicieuse.  Nectar,  aris,  a. 
Virij.  iitat.  Doux  comme  le  —, 
nectareus,  a,  um,  adj.  Mart. 

nef,  8.  f.(Arch.  et  poét.)  Navire. 
Voy.  ce  mot.  1  (P.  anal.)  Partie 
d'une  église  qui  va  du  portail 
au  chœur.  Spatium  médium  fco- 
silicm.  Vitr.  Basilicss  navia. 
bwan'ie. 

nélaste,  adj.  Où  il  n'est  pas 
permiH  de  rendre  la  justice. 
NeÇaxtus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
;i.  dies.  Cic).  Heligiosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  r.  dies.  Cic).  Une 
personne,    une    chose   — ,  voy. 


nèfle  (lat.  pop.  mespiLi),  9.  f. 
Fruit  à  plusieurs  noyaux.  A/e.*- 
pilum,  i,  n.  Plin.  Loc.  prov.  Je 
lie  t'en  donne  pas  une  —,  non 
(locci  facio.  Cic.  non  (locci 
pendo.  Ter. 
néflier,  s.  m.    Arbre  qui  porte 

1.x  nèflao.  MespHas,  i,  f.  f  lin- 
négatif,  ive  (.lat.    post.  ne;:ati- 
vus.   Eccl.),    adj.    Qui    exprime 
une  n  gation.    Negans,  p.   adj. 
Cic.  Infiitialis,    e,   adj.   tic.  (ci. 
inf.    qaxstio.    Cic).    Faire    un 
siune,    un    geste     —,     renuêre, 
iiitr.  Ctc.  Faire  une  réponse  — , 
negàre,  intr.  Cic.  Opposer   une 
réponse  —  à  une  sollicitation, 
ncycire    roflanfi.   Cic.    Recevoir 
une  réponse  — ,  repulsam  ferre. 
Cic.  Ce  qui  est — ,  qualités  —, 
privantia,  ium,  n.    pi.    Cic.  Le 
plaisir    —,    volaptas   vacuitate 
(ou    detractione    ou    amotiorve) 
doloris  percepta.  Cic  non  do- 
lendi    voluptas.     Cic.    (T.     de 
philos.)  Le  plaisir —  d'Epicr.re, 
i-olaptas  stans  ou  stabiUs.  Cic. 
Uoiifeur    — ,     dûlor    vacaitaie 
loUiptatis  perceptiis.  Cic   Res- 
sentir une  douleur  — ,  non  esse 
in  volaptate.    Cic.   |1  (Gramm.) 
Une  particule    — ,  et  (subnan- 
tivt.)  une  — ,  negans  particula 
Gramm.    Se   tenir    sur    la    — , 
voy.    REFUS,    REFUSER.    Se    pro- 
noncer   pour    la  — ,   rem   dis- 
saadére.  Sen. 

négation,  s.  f.  Action  de    nier 
(un  fait).  Negatio,  onis,  f.  Cic. 
Infitiatio,    onis,    f.    Cic.    (cf.: 
niigatio  in§.tiatioque  (acti.  Cic. 
[part.  or.  102]).  La  —  de  l'exis- 
tence de  Dieu,  negatio  hsec  esse 
deos.   Cic.    \\    (P.  ext.)  Mot  qui 
exprime  une  n>'gation.  Negan- 
tia,  ee,  f.  Cic.   (top.    57).   1    (P. 
ext.)  Action  d'opposer  un  refus 
à  une  demande.  Voy.  REFts. 
négativement,     :idv.     D'une 
manière  négative.  Negando.  Cic. 
Repondre  — ,  voy.  négatif,  nier. 
négligé,  s.  m.  Vêtement  qu'on 
porte  quand   on    n'est   pas    en 
toilette.  Vestis  domestica.  Cic. 
Jncomptus     apparatus.      Tac. 
Amictus  negli^entior.  Quint.  || 
Fij.    En    —,    mcaltus,    a,  um, 
adj.    Cic.    incomptus,    a,    um, 
adj.  Cic 
négligeahle,  adj.  Qu'on  peut 
négliger,  dont  on    ne  peut  pas 
tenir  compte.    Negligendus,   a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Voy.  infime. 
négligement,     s.  'm.    (Arch) 
Action    de  négliger   qqn.    Voy. 
néolicence. 

négligemment,  adv.  Avec  né- 
gligence. Negligenter,  adv. 
Cic  etc.  (ex.:  n.  (acéré.  Nep. 
negligentius  asservàre  aliqaid. 
Cic.  negligentius  attendëre  ce- 
tera. Cic  negligentius  narràre. 
Sen.  rhet.y,  soluté,  adv.  Cic. 
Liv.  (ex.:  xolati  ac  negligenter. 
Liv.  on  dit  aussi  sine  cura. 
Cic);  dissolutê,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  d.  se  ahjecit  n.  Ptia;d.)  ; 
indIUgeoter,  adv.   Cic  (ex.: 
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ind.  ciii/uid  (<icêre.  Cic).  Trai- 
ter —  une  aflfaire,  molli  fc-flC- 
chio  jgëre  rem.  Cic.  ||  Sans 
art  (en  pari,  do  la  parure), 
^'inc  arte.  Cic  Sqaalidf,  adv. 
Cic.  Voy.  art,  soin.  ||  D'un  air 
distrait.  Voy.  nonchai-amment. 
négligence,  s.  f.  Action  do  ne 
pa~  prendre  =oin  de  qqch.  Ne- 
glectio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
n.  amicoram.  Cic.)  ;  negli- 
geniia,  se,  f.  Cic  {ex.:  n.  epis- 
tolarum.  Cic);  indiligentia, 
se.  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ind.  lille- 
ranim  missarum.  Cic);  incu- 
ria,  SB,  t.  Cic  etc.  (ex.:  inc 
alicnjas    rei.    Cic).    Avec    — , 

voy.      NÉGUCBMMENT.       C'eSt      UU 

signe  de  —  et  de  mollesse  que 
de...,  solutam  et  deiicatum  est 
(avec  rinfin.)  Hall.  Quint.  Met- 
tre   de    la   —    à    faire     qqch., 
indiligenter  facére  aliquid.  Cic. 
cessàre  iii  re.     Liv.    —   à  bri- 
guer l'édililé.pra^termissio  .vdi- 
litatis.    Cic.    (oir.    II,    17,    58). 
Loc.  adv.  (Arch.)  A  la  —,  voy. 
NécLicEUMENT.   ||   (^Spéc.)  Défaut 
de  soin  dans  l'exécution   d'une 
œucre  littéraire  ou   d'une   œu- 
vre  d'art.    Negligentia,    s,    1'. 
Cic  Incaria,  se,  f.  Uor.  Mettra 
qq.   —  dans  le  choix  des  niot-«, 
remittëre  aliquid  ex  cura  ver- 
boram.  Quin.t. Témoigner  d'une 
grande  —  (en    pari,  d'une  œu- 
vre),  cura  carêre.    Cic.    La  — 
du  style,  negii^ens  stilus.  Quint, 
sermo.   Quint.   Cette  —  même 
est  une  beauté  de  plus  dans  son 
œuvre,  hoc    ipso   ornatum   est 
OBUS  quod  ornamenta  neglecta 
sunt.   Cic.     Il   (P.  ext.)    Des    - 
(fautes  résultant  du  détaut  de 
soin).  Voy.  tache,  incorrection. 
1  Défaut  de  soin  dans  l'ajuste- 
ment.  Squalor,     oris,  m.    Cic. 
Sordes,  ium,  f.  pi.  Cic.  1  Action 
de  ne  pas  tenir  compte  de  qqch. 
Negligentia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:     n.    institutoram,    Cic)  ; 
incuria.  se,  f.  Cic.  (ex.:  hujus 
rei  incuria.  Cic).  Voy.  incurie, 
INSOUCIANCE.     Réparer    une    —, 
voy.  LACUNE.    Apporter  de  la  — 
dans  les  petites  choses,  minuta 
nngligenter  tractàre.  Cic. 
négligent,     ente,     adj. 
montre  de    la    négligence. 
gligens,  p.  adj.  Cic.  etc. 
n.  legis,  of^ii,  ntc.    Cic); 
diligens,  adj.    Cic  (ex.: 
Iiajus  rei.    Cic);  solutus,   a, 
um,  p.    adj.    Cic.  etc.  (ex.:  se- 
cundis  rébus    solutior.     Aar.- 
Vict.);  securus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:    s.  de  aliqaà  re. 
Cic.    secwi    solutique.    Liv.)  ; 
remissus,    a,    um,    p.    adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  r.  animus.    Cses. 
te  remissiorem  esse  in  petendo. 
Cic).  Etre    — ,    dormlre,   intr. 
Cic.  dormitàre,  intr.  Hor. 
négliger,    v.    tr.    Laisser  (une 
chose,    une    personne)   sans   en 
prendre  soin.  NegUgëre,  tr. 
Cic   etc.    (ex.:   n.    mandatum. 
Cic.    rem     familiarem.     Nep. 
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(ili(iuem.  Cic.  on  dit  aussi  pa- 
lum  curare  alUju,id.  Cic.  on 
alicai  rei  minus  sludire.  Cic. 
negliijenter  habërc  (ili(iaid  nu 
aliquem.  Cic);  omittëre,  tr 
Cic.  etc.  {ox.:  stiulia  tuntam 
intermittantar,  non  omittan- 
tur  [•  qu'on  ne  les  n.  pas  coin- 
plèteinont  •].  Varr.  (r.).  litre 
néglii^é,  Jacere,  intr.  Cic.  (ex.: 
phiiûsufilda  jucait.  Cic).  |{ 
(Par  en.)  Se  — ,  dormitàre, 
intr.  Cic.  clauJicûre  in  of^io. 
Cic.  ||  (Spéc).  Ne  pas  avoir 
Boin  ae  l'exéculion  (d'une  œu- 
vre d'art,  etc.).  Negligëre,  tr. 
Cic.  Style  négligé,  incalta  ou 
horrida  ou  incompta  oratio. 
Cic  II  Ne  pas  avoir  soin  de  sa 
personne.  Se  —,  neyligère  se 
(opp.  à  se  colère).  Cic.  Mise 
négligée,  netjligentior  amictas. 
Quint,  sqaalor,  oris,  m.  Cic. 
Barbe  — ,  fcarba  horrida.  Cic  1 
Laisser  sans  en  tenir  compte. 
Négliger e,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
etsi  ah  hoste  ea  dicebantur, 
tamen  non  negtigenda  ejcisti- 
mabant.  Cxs.  [B.  G.  V,  28,  1]. 
n.  pericalam,.  Cic.);  omittére, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  teneo  qaam 
optabam  occasionem  neqae 
omittam.  Cic  omitto  illa  ve- 
tera.  Cic);  déesse,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  liuic  rei  non  deero.  Cic. 
d.  officia.  Cic.  tempori.  Liv. 
occasioni  temporis.  Cœs.  haie 
vcstro  tanto  stadio  aadiendi. 
Cic).   Voy.  COMPTE,  SOUCI. 

négoce,  s.  m.  (Arch.)  Affaire. 
iVe'iotiam,  ii,  n.  Cic.  Voy. 
Ai-FAiRE.  Il  (P.  ext.)  Entremise 
pour  la  négociation  d'une 
affaire.  Voy.  négociation.  1  Af- 
faiie  de  commerce.  Mercatara, 
se,  l.  Cic.  (cf.  mercataram  (a- 
cëre.  Liv.).  Mercatas,  as,  m. 
Cic.  Commercium,  ii,  n.  Liv. 
Gros  négoce,  negotiatio,  onis,  f. 
Cic.  Faire  le  — ,  negotiari,  dép. 
intr.  Cic. 

négociable,  adj.  Qui  peut  être 
négocié.  Vendibilis,  e,  adj. 
Plin. 

négociant,  ante,  s.  m.  et  (. 
Celui,  celle  qui  fait  de  grandes 
affaires  de  commerce.  Negotia- 
tor,  oris,  va.  Cic.  Mercator, 
oris,  m.  Cic.  Les  — ,  nego- 
tiantes,  iam,  m.  pi.  Cic.  Une 
— ,  negotii.UrLv,  tricis,  f.  Inscr. 

Voy.    MARCHAND. 

aégociateur,  trice,  s.    m.  et 

1'.  Celui,  celle  qui  s'entremet 
pour  conclure  une  affaire.  Pac- 
tor,oris,  m.  Cic.  Internantias, 
ii,  m.  Cic.  Jnterpres,  pretts,  m. 
Liv.  (cf.  int.  pacis.  Liv.).  Se- 
qaester,  tri,  m.  Cic.  Une  — . 
internantia,  s,  f.  Cic. 
négociation,  s.  f.  Action  de 
négocier.  |1  (Arch.)  Action  de 
l'aire  du  commerce.  Negotiatio, 
onis,  f.  Cic  Voy.  commerce.  1 
Action  de  s'entremettre  pour  la 
conclusion  d'une  affaire.  Actio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  actio  de  pace 
lablata  est.  Cic).  Pactio,  onis. 


NEI 

f.  Cic.  Entrer  en  — ,  entamei 
des  — ,  de  aliqaà  re  agére.  Cic 
condiciones  (erre  et  aadire. 
Cic.  pacisci  cum  aliqao  (de 
aliquA  re).  Cic.  Itompre  des  —, 
pacis  condiciones  dimittére. 
Cic  intectà  pace  dimittére  le- 
gatos.  Liv.  Après  do  longues  et 
minutieuses  — ,  cam  diu  mal- 
tamqaedecondicioiiibus  disC'i'- 
tatam  esset.  Liv.  Charger  q(|n 
de  —  en  vue  de  la  paix,  paris 
seqaestrem  mittère.  Sen.  Qui 
est  chargé  d'une  — ,  voy.  mis- 
sion,    NÉGOCIATKUR.     La    —  d'uU 

mai'iago  ,  concilintio  naptia- 
rum.  Cic.  Terminer  une  ^, 
transigëre  negotiam.  Cic.  \\  (P. 
ext.)  La —  d'un  oITet  (l'action 
de  le  transmettre  à  un  antre 
après  l'avoir  endossé).  'J'ransla- 
tio  pecaniarutn.  Cic.  Permu- 
tatio,  onis,  f.  Cic. 
négocier,  v.  intr.  et  tr.  |{  (Arch.) 
y.  intr.  Faire  du  néooce,  du 
commerce.  Negotinri,  dép.  intr. 

Cic    Voy.    NEGOCE,    COMMERCE.    ^ 

V.  tr.  S'entremettre  pour  con- 
clure (une  affaire).  Agére  de 
aliqaà  re.  Cic.  (cf.  agëre  de 
pace.  Liv.).  Tractàre  atiqaid. 
Cic.  (cf.  condiciones  ou  de  con- 
dicionibas  tractàre.  Cic.  Liv.). 
Conciliàre,  tr.  Nep.  (cf.  c.  nap- 
tias.  Nep.  Justin,  pacem  inter 
cives.  Cic).  Pacisci  {cam  aliqao 
de  aliqaà  re).  Cic.  Se  charger 
de  — ,  s'offrir  pour  — ,  se  in- 
terponëre.  Cic 

nègre,  négresse,  s.  m.  et  f. 
Homme,  femme  de  la  race  noire. 
ASthiops,  opis,  m.  Cornif.  Cic. 
Négresse,  jÉthiopissa,3e,  f.  Hier. 
Il  (Spéc.)  Esclave  noir.  .lÉt/uops, 
opis,  m.  Cornif. 

négro...  Voy.  nécro... 

neige,  s.  f.  Eau  congelée  qui 
tombe  en  flocons  blants.  Nix, 
Oivis  (gén.  plnr.  niviam,),  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  nivis  casas.  Liv. 
nix  cadens.  Liv.  n.  canudata 
vento.  Cart.  n.  nlta.  Virg.  pars 
terraram  obrigait  nive  prai- 
nâqae.  Cic  campas  nive  tectas. 
Cic  per  triginta  dies  nix  qaat- 
tuor  pedes  alla  jacait.  Liv. 
nix  intacta.  Liv,  nix  pjrpetaa. 
Plin.  montiam  jaga  perenni 
nive  obrata.  Cic.  au  plur.  ni- 
ves,  iam  [«  masse  de  n.,  mon- 
ceau de  n.  •].  Cic.  Liv.  nives 
solatse.  Ov.  Ilor.  nivibas  prai- 
nisque  obratus.  Liv.  si  nives  ca- 
dent.  Sen  nives  qiup  ne  aestate 
qaidem  solvanfar.  Liv.  m.onte3 
semper  nivibas  rigente».  Liv.). 
De  —,  Diveus.  a,  um,  adj. 
Virg.  (ex.:  n.  ngger.  Virg.  n. 
aqaa.  Alart.);  Divalis,  e,  adj. 
Liv.  (ex.:  n.  dies.  Liv.  n.  ven- 
tas  ["  vent  qui  apporte  la  n.  •]. 
Plin.).  Rafraîchi  avec  de  la  — , 
aivatus,a.um.  adj.  Sen.Petr. 
6'aeÉ.  (ex.:  n.  polio.  Sen.  [N. 
Q.  IV,  13,  10 1.  aqaa.  Pelr.\ 
Couvert  de— ,niVOSus,  a.ufli, 
adj.  Liv.  Col.  (ex.:  locas.  Col. 
Scythia.  Ov.V.  nivalis.  e.  adj. 
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Virg.  Sen.  Plin.  (ex.:  n.  jaga. 
Sen.).  Flocons  de  — ,  nifo.ium, 
f.  pi.  Liv.  Gi-êle  mêlée  de  — , 
nivosa  grando.  Liv.  Ulanc 
comme  —,DiveuS,  a,  uiZ2,adj. 
Cornif.  Ilor.  Sen.  (ex.:  n.  con- 
dor. Cornif.  n.  veslis.  Ov.  n. 
agna.  Sen.).  ||  (P.  anal.)  Fout 
ce  qui  est  blanc,  flocon ueiii 
comme  la  neige.  A'iarjnii'is,!'. //or. 
Quint,  (cf.  nives  capilis.  Ilor. 
voy.  Qumt.  (VIII,  G,  17J).  |l  (P. 
dénigrement.)  Personne,  cliose 
de  neige.  Voy.  insignifiant,  nul. 
Un  galant  de  — ,  voy.  cijicé. 

neiger,  v.  intr.  En  p.irl.  de  la 
neige,  tomber  à  terre.  Ningëre, 
intr.  impers.  Col.  (ex.:  ningit. 
Col.  on  dit  aussi  nives  codant. 
Cic). 

neigeux,  euse,  adj.  Où  il  y  a 
de  la  neige.  A'it'osus,  a,  um, 
adj.  Liv.  Ov.  Nivalis,  e,  adj. 
Sen.  Il  (P.  ext.)  Temps  —  (où  il 
neige),  nii'cus  dies.  Sen.  niva- 
lis aies.  Liv.  Hiver  — ,  nivosa 
lùems.  Liv. 

nenni,  adv.  (Arch.)  Non  pas. 
Voy.  NON.  Il  Substantivt.  Un 
doux  —  (un  doux  refus),  voy. 

REFUS. 

nénufar,  a.  m.  Planta  aqua- 
tique. Nymphaea,  œ,  f.  Plin. 

néologie.  Voy.  néologisme. 

néologique,  adj.  Qui  se  ra[>- 
porte  à  la  néologie.  Ad  nova 
(ou  recentia  verba)  (ingenda 
pertinens.  A.  Voy.  néologisme. 

néologisme,  s.  m.  Emploi  de 
mots  do  création  nouvelle.  Fic- 
tio  novoram  verboram,.  A.  Un 
— ,  insolens  verbam.  Cic.  Des 
— ,  nova  fictaqae  verba.  Ilor. 
Faire  un  — ,de3 — ,novâre  ver- 
ba. Cic.  formàre  verba.  Cic 
nova  fingere  verba.  Hor.  Em- 
ployer un  — ,  des  — ,  novê  nli- 
qaM  dicêre.  Cornif.  ati  verbia 
novis  ou  inoaditis.  Cic 

néologue,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle    qui    pratique    le     néolo- 

fisme.  Verboranx  opifex.  Cic. 
'erboram.  novoram  inventer. 
Cic. 

néophyte  (lat.  eccl.  neophytas. 
Tert.),  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  a  embrassé  récemment  une 
religion.  Qui  {qase)  modo  ad 
religionem  Christianam  tran- 
siit.  A. 

népentbés,  s.  m.  Suc  qui  mêlé 
au  vin  donnait  une  ivresse 
joyeuse.  Nepenthes,  d.  indécl. 
Plin. 

néphrétique,  adj.  Qui  affecte 
les  reins. fienaiis,  e,  adj.  Csel- 
Aar.  Nephriticas,  a,  am,  adj. 
Cael.-Aar.  Douleurs  — ,  nen-o- 
ram  dolores  circa  renés.  Plin. 
.\voir  un  accès  de  colique  — , 
laborâre  ex  renibas.  Cic.  Les 
malades  qui  souffrent  de  coli- 
ques — ,les— ,nep/iriiict,o/'um, 
m.  pi.  Cœl.-Aar. 

néphrite,  s.  f.  Inflammation 
des  reins.  Rcnalis  passio.  Csel.- 
.4ur.  Nephritis,  tidis,  f.  CipJ.- 
Aar.   Etre   atteint  de  — ,  souf- 
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fi-ir  de  la  — ,  voy.  NKPiinériQVE. 
népotisme,  :^.  m.  Abus  qu'un 
homme  en  place  fait  de  son 
pouvoir  pour  l'avancement  do 
ses  parents,  etc.  Htadiam  co- 
gnatos  fovendi  et  ad  honores 
extolU-ndi.  A.  Ximia  cupiditas 
cognatoi  adjavandi  atqae  aa- 
gfndi.  A. 

néréide,  s.  f.  ^Mythol.')  Nymphe 
Je  la  mer.    Aem»,    idos   (Ace. 
ida,   ace.    pi.    idas)-,  f.  Or.    Les 
— ,  Néréides,  iim.  f.  pi.  Ov. 
nerf,  s.    m.    (Arch.)    Ligaraont 
de?    muscles,    et    aajourd'hai, 
chacun    des  filamenUs  blanclui- 
tres  qui  mettent   en  communi- 
cation   les  diverses  parties    du 
coi-ps  avec  lecei-veau.  Nervus, 
i,  m.  Cic.  etc.  (ordin.  au  plur, 
ex  •    nen-orum    tensio.   Scrib. 
nervoram  distentio.  Plin.  ner- 
vnrum  resolatio.  Ceh.  neri/um 
$ihi    oblidére.   Cic.     neri'Orum 
infirmitas.  Plin.  nervi  in(irnii. 
Plin.      nervorum      contractio. 
Plin.  nen-orum    intentio.    Col. 
nervos    tenture.     Plin.    nervis 
dolens.   Cels.  dolore  nervoram 
laborans.   Cels.).  Qui    fait   mal 
aux  — ,  qui    agace    les   — ,   qui 
donne  sur  les  — ,  neriris  inj'mi- 
cas.    Hor.    Spéc.    —    de   bœuf 
(instrument  de  correction),  ner- 
vus,  i,  m.   Plaat.  bubulam  co- 
rium,  ou  simpl.  corium,    ii,  u. 
Plaat.  Voy.  ÉTRmÈRK.  I|  (P.  est.) 
Ce  qui  fait  la  vigueur  de  qqn,  de 
qqch.(au  pr.  et  au  fig.).  Nervi, 
oruzzi,  m.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  n. 
xtatis.    Cic.    sine    nervis    esse 
qaicqaid  composai.  Hor.  nervi 
belli,   pecania.    Cic.   vectigalia 
nervos  es'ereipublicse. Cic. y,  1b- 
certi,  oruzn,  m.  pi.  Cic.  etc. 
[ex.:  in  Lysia  sant  lacerti.  Cic.); 
robuT,    oris,    n.    Cic.    {  voy. 
FORCE).  Qui  a  du  —,   nervosas, 
a,  arn,  adj.  Cic.   lacertosas,   a, 
am,  adj.    Cic.  Qui   manque  de 
— ,    remistas,   a,    am,   p.    adj. 
Cic.  enervatas,   a,  am,  p.  adj. 
Cic.  elambis,  e,  adj.  Tac.  Enle- 
ver  à  qqch.  son  — ,  ce  qui   lui 
donne  au  — ,  enervûre,  tr.  Liv. 
(cf.    ademptà   eà    re    enervata 
est  tyrannis.  Liv.).  1  (P.   anal.) 
Corde  de   certains    instruments 
de  musique.  Nervas,  i,  m.  Cic. 
fides,  is,  t.  et  ordin.   an    plur. 
pdes,  iam,  f.  pi.  Cic.\\  Nervure. 
Voy.  ce  mot. 

nérïte,   s.    f.  Te^tacé  univalve. 
Nerita,  sr,  (.  A. 

nerprun  (lat  jmp.  nigram  pra- 
nam  [jjropt  .  prunier  noir  -]), 
B.  m.  Arbrisseau  dont  les  baies 
sont  purgative'!.  lihamnos  ou 
rhamnus,  i,  f.  Plin.  Veget. 
Alatemas,  i,  f.  Plin.  Macr. 
nerveusement,  adv.  (Arch.) 
Avec  nerf  (vigueur).  Voy.  vioou- 
ReuseMENT.  T  Par  l'action  du 
sy-tèmc  nerveux.  Nervis.  Cels. 
narveux,  ense,  adj.  (Arch.) 
Relatif  riwx  ligament»  des  mus- 
cles. N'irviitaH,  a,  am,adj.  Cels. 
Mascalijgai',  a,  am,    adj.    Cel». 
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Voy.  Mti>ct'i.Kux.  Il  (P.  ext.)  Vi- 
goureux. Nervosas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Lacertosas, a,  am,  adj.  Cic. 
H  (P.  aual.)  Résistant,  teuac-. 
Nervosas,  a,  am,  adj.  Plin. 
Voy.  BésisT.\.sT.  Il  Fig.  (en  pari. 
du  style).  Nervosas,  <i,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  qais  Artstotele  nervo- 
sior?  Cic.  [Br.  181)).  Eloquence 
— ,  nerW  oratorii.  Cic.  nervi 
forenses.  Cic.  T  Relatif^  aux 
nerfs.  Nervalis,  e,  adj.  Scrib. 
(Traduire  aussi  par  le  génit. 
nervoram.)  Le  système  — ,  ner- 
vi, orum,  m.  pi.  Cass.-Fel. 
Maladie  ou  affection  — ,  doJores 
nervorum.  Plin.  nervoram  la- 
bores.  Vitr.  Qui  souffre  d'une 
maladie  — ,nervis  dolens. Plin. 
Gens  atteints  d'un  tremblement 
—,tremaii.  Plin.  Fig.  ||  (Eu  pari. 
des  personnes.)  Qui  a  les  nerfs 
susceptibles.  Voy. iRRiT.tnLE,  sus- 
cEPTrDLE.  1  Qui  offre  des  ner- 
vure-.  Voy.  STRIÉ. 

nervin(lat.nervinas, de  boyau), 
adj.  m.  Employé  pour  les  nerfs. 
Nervalis,  e,  adj.  Scrib.  Nervis 
atilis.  A.  (d'apr.  Plin.).  B.ui- 
mes  — ,  et  sabst.  les  — ,  nerva- 
lia  remédia.  A. 

nervure,  s.  f.  Filets  saillants 
sur  la  feuille  de  certaines  plan- 
tes. Nervas,  i,  m.  Plin.  1  (Ar- 
chitcct.)  Moulure  saillante  des 
arêtes  de  la  voûte.  Voy.  mou- 
lure, CA.VNELURE. 

net,  nette,  adj.  Qu'aucune 
souillure  ne  ternit.  Nitidus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Ov.  (ex.:  ni- 
tidum  ebar.  Ov.);  mundus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  propre). 
Faire  les  plats  — ,  mensam  de- 
tergére.  Plaat.  Faire  place  — , 
locam  facëre  vacaam.  Liv. 
Faire  maison  — ,  domam  va- 
caam facëre.  Cic.  Revenir  les 
mains  — ,  inanem  redire  ou  re- 
verdi. Com.  vacaas  reportûre 
manas.  Cic.  ||  (Au  fig.)  Que  rien 
n'entache.  Voy.  pur.  Conscience 
— ,  conscientia  rectas  volanta- 
tis.  Cic.  mens  bene  sibi  con- 
scia.  Cic.  Pur  et  net,  paras  et 
integer.  Cic.  ou  castua  paras- 
qae.  Cic.  Net  de  tout  péché, 
nallis  vitiis  intactas.  <.'ic.  cas- 
tas  et  nallis  contactas  vitiis. 
Cic.  Avoir  les  mains  nettes  du 
sang  de  ses  concitoyens ,  cas- 
tum  esse  a  croire  civili.  Cic.  1 
Qu'aucun  élément  étranger  n'al- 
tère. Nitidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  campi  nitidissi- 
mi.  Cic); sincerus, a, um, adj. 
Cic.  etc.  (voy.  pur,  [sans]  mi;- 
LA.SCE).  Il  (Par  ext.)  Béuéfii;c, 
produit  net,certam.erces.iiaet. 
Prix  net,  pretiam  solidam.  Plin. 
Adv.  Ce  livre  acoùlé  dix  francs 
— ,  hic  liber  veniit pretio  tolido 
decem  denarioram.  A.  ^  Dont 
aucune  inégalité  ne  rend  le 
contour  indécis  et  par  anal,  qui 
ne  laisse  rien  de  douteux.  Ex- 
planatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Hen.  (ex.:  explanata  vocam  im- 
preneii.    f-  faculté  de   faire  en- 
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tendre  ne-  yo\\~  uots  •).  Ci. 
param  explanatis  vocib'M  -sr- 
mo  pr:>Tuplus.  Sen.);  expll- 
catus,  a,  um,p.  .idj.  do.  etc. 
^ex.;  lilterx  tiui\  quihas  nihil 
pdtcst  esse  cx'pliriitias.  Cic); 
axpressus,  a,  um,  p.  aJj.  Cic. 
etc.  (ex.:  jastitise  soliita  et  cx- 
pressa  i'((igies.  Cic.  /uvc  pro- 
fecto  vides  qaanto  expressiora 
qaantoqae  dlustriora  fatarn 
sint.  Cic);  distinctus,  a,  udi, 
p.  adj.  Quint.  Tac  (ex.:  serini' 
distinctas.  Quint,  par  ext.  Ci- 
cero  distinctior.  Tac.  [dial.  1"*, 
SI).  Voix  nette,  vox  explanabi- 
liS  (opp.  iipertarbata).  -Sen.  (do 
ira,  I,  3,  6).  Une  copie  netle, 
dilacida  et  signi^ans  descrip- 
tio.  Sen.  Sub?t.  Mettre  au  —, 
aliquid  pare  describëre.  Gs. 
d'apr.  Gell.  (I.X,  13,  1).  Adv. 
Couper  — ,  prxcidSre,  tr.  Cic. 
Parler  —,  plani  et  aperté  di- 
cère.  Cic.  Voy.  cuub,  claire- 
ment. 

nettement,  adv.  D'une  ma- 
nière nette.  Il  Proprement.  Man- 
de, adv.  ib'en.  Voy.  prophesient. 
Il  Avec  diis  contours  nets.  Casser 
—  (un  objet),  perfringcre,  tr. 
Cic.  Couper  — ,  prcrcidëre,  tr. 
Cic.  1  (  lairemeut,  distincte- 
ment. Di"stiactê,adv.Cic.(ex.: 
d.  dicêre.  Cic);  pressé,  adv. 
Cic.  (ex.:  p.  loqai.  Qic);  ex- 
presse, adv.  Cic  Plin.  j.  (ex.: 
e.vpressè  dicêre.  Plin.  j.).  Pa- 
roles —  articulées,  expresia 
V'irba.  Quint.  Sons  peu  —  arti- 
culés, /;arum  explanatse  voces. 
Sen.  'Frôs  — ,  prxclarê,  adv. 
Cic.  Il  Positivement,  franchc- 
uicnt,  absolument.  Liquidé. 
a<lv.  Cic.  etc.  (ex.:  liiiaidius 
negàre.  Cic);  prwcisà,  adv. 
Cic.  (ex.:  p.  negâre.  Cic.  [ad. 
Att.  VIII,  i,  2]);  pulchré,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  j>.  negàre.  Cic); 
plané,  adv.  cic.  (voy.  absolu- 
ment). .S'expliquer — ,  parler—, 
apeHS  dicêre.  Cic  mittère  am- 
bages. Liv. 

netteté,  s.  f.  Qualité  do  ce  qui 
est  net. i|  Propreté.  Voy.  ce  mol. 
La  —  d  une  glace,  levilas,  atis. 
f.  Plin.  T  (Fig.)  Clarté.  Clari- 
tas,  atis,  t.  Cic.  Plin.  (ex.: 
asparagas  claritatem  oculis  u(- 
fert[- donne  de  la  n.  àlavuo-|. 
Plin.  cl.  vocis.  Cic).  S'expli- 
quer avec  — ,  voy.  nettemunt 
La  —  du  style,  claritas,  atis,  t. 
Qaint.  levUas ,  atis,  f.  Cic. 
splandida  oratio.  Cic  La — des 
discussions,  elegantia  disseren- 
di.  Cic. 
nettoiement,  s.  m.  Voy.  nbt- 

TflYACE. 

nettoyage,  s.  m.  Opération  par 
l.ii|uello  on  nettoie.  Pargatio, 
onis,  f.  Plin.f.  Le  —  dos  rue-, 
pargandoa   vwB.  Inscr. 

nettoyer,  v.  tr.  Rendre  net. 
Purgàre,  tr.  Ter.  Jet.  (ex.:  p. 
cloacam.  Dig.  places.  Ter.  vul- 
nas.  Cela.);  expurgàre,  tr. 
Col.  Plin.  (ex.:  tordida  ulcéra. 
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Plin.);  repurgàre, ir.  I.iv.  («x.: 
r.  itev.  Liv.).  Neltoyor  on  la- 
vant, voy.  LAVER.  Nôuoyor  en 
essuyant,  voy.  es-suver.  Not- 
toyor  en  balayant,  voy.  ua- 
'-AYER.  Bien  nnHoyé,  <ersus,  a, 
um.adj.Ov.  mun</aii,a,um,acij. 
Cic.  Voy.  PROPRE.  Se  — ,  puryâre 
faciem.  Plin.  snrdua  duponére. 
•S'en.  Après  s'être  nelloy  ■,  abs- 
terso  patvëre  ac  siutore.  Liv. 
•Se  —  les  deut<i,  clefrirâre  den- 
tés. Ov.  dentem.  Vatull.  {{ 
(P.  anal.)  —  les  plats  (en 
mangeant  tout  ce  qu  ils  con- 
tiennent), detergére  mensam. 
l'iaut.  —  (de  l'argent),  deter- 
yire,  tr.  l'iaut.  verrére,  tr. 
Plant.  Atari,    everrëre.    Plaut 

—  la  maison  de  souris,  pui-- 
(j&re    mwibun  domum.    Phœd. 

—  l'armée  des  élcmonts  de 
désordre,  en  les  congédiant, 
purgâre  exercitum  missioni- 
hus  turhulentorum  liominum. 
Liv.  Il  (P.  anal.^  Débarrasser 
de   tout  élémi'nt  étranger.  Voy. 

TRIER,     VANNER. 

1.  neuf,  adj.  et  s.  m.  ||  Adjec- 
tif num.  card.  Huit  plus  un. 
Novem,  indécl.  Cic.  etc.  (ox.: 
novein  dierum  iter.  Cses.  pue- 
rulo  me  non  amplius  novem  an- 
nos  nato.Nep.).  —  chaque  fois, 

—  par  — ,  noveni,  se,  a.  adj. 
Liv.  Ov.  (ex.:  virgines  ter  no- 
venœ.  Liv.  [XXVII,  37,  VJ).  Qui 
contient  le  nombre  — ,  composé 
de  —  unités,  Dovenarius,  a, 
um,  adj.  Varr.  (ex.:  n.  nume- 
rus.  Varr.).  Qui  dure  —  j"urs, 
de  —  jours,  Dovendialls,  e, 
adj.  Cic.  etc.  {e\.:n.(erise.  Cic. 
n.  sacrum.  Liv.).  Tous  les  — 
ans,  nono  quoque  anno.  Cic. 
.■\gé  de  —  ans,  noveni  annos 
natus.  Cic.  —  Ibis,  novies  et  no- 
viens,  adv.  Varr.  Aas.  Dix — , 
novem  decem.  Cœs.  decem,  et 
novem.  Liv.  undeviginti.  Cic. 
Trente-neuf,  undetriyinla.  Cic. 

—  cents,  nonyenti,  œ,  a,  adj. 
Cic.  Tous  les  —  cents  ans,  non- 
gentesimo   qaoque    anno.    Cic. 

—  cents  fois,  nongenties  et  no- 
ningenties,  adv.  Prise.  —  cen- 
tième, nongentesimus,  a,  um, 
adj.  Prise.  \\  Au  sens  ordinal. 
Neuvième.  Voy.  ce  mot.  Ellipt. 
Le  —  du  mois,  nona  dies  men- 
sis.  Hier.  ^  Nom  de  nombre 
indéclinable.  Novenarius  na- 
meriis.  Varr. 

2.  neul,  neuve,  adj.  Qui  n'a 
pas  encore  servi  ou  qui  a  très 
peu  servi.  Novus,  a,  um, 
adj.  CoL  (ex.:  n.  vestis.  Col.); 
recens,  adj.  Cic.  (ex.:  r.  toga. 
Petr.).  Rasoir  — ,  rudis  nova- 
cala.  Petr.  Vêtements — ,  vestis 
radis  Edict.-Diocl.  Pièce  — 
(pièce  tout  battant  — ),  asper 
numm,iis.  Suet.  Etre  payé  en 
pièces  . — ,  in  aspero  accipére. 
Sen.  Il  Fig.  Faire  peau  —  (en 
pari,  du  serpent  qui  mue),  po- 
nëre  exuvias.  Virg.  ei{p.ij.  fa- 
mil.)  dépouiller  le  vieil  homme. 
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se  transformer),  morei  siios 
matàre.  Cic.  \\  Une  maison 
— ,  une  rue  — ,  novse  ssdes. 
Plant,  nova  via.  Liv.  Un  bâti- 
ment — ,  recens  irdiÇicium.  Cic. 
Il  (P.  anal.)  Un  sujet  —  (qui 
n'a  pas  encore  été  traité),  voy. 
NOUVEAU.  Une  expression  — , 
novam  ou  insolens  verbum. 
Cic.  Une  idée  — ,  voy.  orici.nai.. 
Une  chose  — ,  voy.  .nouveauté. 
Il  (Sub-t.)  Le  neuf  (ce  qui  n'a 
pas  encore  servi).  Habillé  de — , 
novc  ornatus.  Plaut.  Remettre 
à  — (lin  vêtement),  interpolâre, 
tr.  Plaut.  (cf.  int.  togam. 
Plaut.)  (un  édifice),  resarcire, 
tr.  Liv.  1  Qui  n'a  pas  encoio 
l'expérience  des  choses.  JVo- 
VUS,  3,  um,  adj.  Cic.  (voy. 
novice);  rudis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  niillà  in  re  tironem  acriv- 
dem  esse.  Cic).  Un  disciple 
tout  — ,  integerdiscipulus.  Cic. 

neutralement,  adv.  (Gramm.) 
D'une  manière  neutre.  Neatra- 
liler,  adv.  Charis. 

neutraliser,  v.  tr.  Rendre  neu- 
tre. Irritum  (acëre.  Plin.  Ces 
deux  actions  se  neutralisent, 
aller  motus  alteri  renititar. 
Plin.  Etre  neutralisé,  ad  va-, 
nam  et  irritum  redigi.  Cic. 
Spéc.  —  des  poisons,  restin- 
guëre  venena.  Plin.  Se  — 
(en  pari,  des  poisons),  com- 
mori,  dép.  intr.  Plin.  \\  (Poli- 
tique.) —  qqn,  aliqiieni  médium 
et  neutram  (acëre.  Cic.  {ali- 
quem)  médium  esse  velle.  Cic. 
Être  neutralisé,  médium  agëre. 
Cic. 

neutralité,  s.  f.  Etat  de 
celui  qui  ne  prend  point  parti 
dans  un  débat,  et  spéc.  état 
de  ceux  qui  ne  prennent  point 
parti  entre  les  belligérants. 
Neutrius  partis  (ou  neutrarum 
partium)  studiam.  Cic.  Qaies, 
etis,  t.  Cic.  Otium,  ii,  n.  Cic. 
Garder,  observer  la  — ,  non  in 
alterias  ullius  partem  inclina^- 
ri.  Liv.  esse  in  neuti'is  parti- 
bus.  Cic.  neatram  partem  se- 
gui.  Cic.  nullius  partis  esse. 
Cic.  médium  ou  quietum  ou 
otiosum  esse.  Cic.  médium,  se 
gerëre.  Liv.  (cf.  médium  se  ge- 
rendo  nec  plebis  vitavit  odium 
nec  apud  patres  gratiam  iniit. 
Liv.)  ;  (t.  milit.)  armis  non  in- 
teresse. Liv.  ^  (Chimie,  physi- 
que.) Etat   d'un  corps    neutre. 

Voy.     INEFFICACITÉ. 

neutre,  ailj.  (Gramm.)  Qui  n'est 
ni  iLiasculiij,  ni  féminin.  Neu- 
ter,  tra,  trum,  ;ulj.  Varr.  etc. 
(ex.:  n.  genus.  Varr.  nomina. 
Varr.  neutri  génois  esse,  t  acr. 
subst.  neutrum,  i  [•  le  neu- 
tre •].  Vai-r.  neutra  [-  les  neu- 
tres, les  substantifs  neutres  .], 
n.  pi.  Viu-r.);  Deutralis,  e, 
adj.  Quint,  (ex.:  n.  genus. 
Quint,  nomen.  Quint.).  ^  Qui 
n'est  ni  actif  ni  passif.  JVeu- 
tralis,  e,  adj.  Serv.  (ex.:  n. 
verbum.  Serv.).  ^  Qui  ne  prend 
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point  parti  dans  un  débat.  Mé- 
dius, a,  um,  adj.  Cic.  Liv. 
{ex.:  médium  se  gerëre.  Liv. 
médium  agëre.  Liv.  médium  te 
çrseatûre.  Nep.  medios  esse 
jam  non  liccbit.  Cic.  de  me- 
diis  et  neutram  partem  se- 
quentibus.  Suet.  on  dit  aussi 
vir  neutrius  partis.  Cic.  mé- 
dia» aliquiv  et  neutrius  partis. 
Cic.);  quietus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Liv.  (ex.;  te  (fuieto  [•  tan- 
dis que  tu  restais  n.  -].  Liv. 
quietum  esse.  Hall.  Liv.  subsi. 
quieti,  orum  [-  les  neutres  •], 
m.  pi.  Saliy,  otiosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Liv.  (ex.  :  otiosum 
esse.  Cic.).  Etre  —,  rester  — , 
in  neutris  partibaa  esse.  Sen. 
neutram  partem  sequi.  Cic. 
neutri  parti  se  adjungëre.  Cic. 
Spéc.  (En  pari,  de  belligérants), 
armis  non  interesse.  Liv.  quies- 
cëre,  intr.  Cic.  Suet.  médium 
se  gerëre.  Liv 
neutrement,  adv.  (Aich.). 
D'une    manière     neutre.    Voy. 

NEUTRALEMENT. 

neuvaine,  s.  f.  (Ai'ch.)  Nombre 
de  neuf  choses  de  même  nature. 
Voy.  NEUF.  T  (Spéc.)  Exercice 
de  piété  durant  neuf  jours 
consécutifs.  Novemdiales  (eria;. 
Cic.  Novemdiale  sacrum.  Liv. 
Novena,  se,  f.  Ducange.  Faire 
une  — ,  ferias  per  novem  dies 
agëre.  Liv. 

neuvième,  adj.  et  s.  m.  || 
Adjectif  ituinéral  ordinal.  Qui 
vient  immédiatement  après  le 
huitième.  iVoaus,  a,  ai(i,adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  n.  annus.  Hor. 
nona  hora.  Cic.  nona  legio. 
Tac.  subst.  nona  [s.-e.  hora], 
œ  ['  la  n.  heure  ■•,  c.-à-ci.  3  h. 
du  soir].  Jlor.  Mart.).  De  la  — 
légion,  nonanus,  a,  um,  adj. 
Tac.  (cf.  n.  miles.  Tac.  subst. 
nonanas,  i  [•  soldat  de  la  9* 
1  giou  •].  Tac.).  Pour  la  —  fois, 
nonum.  Cassiod.  En  —  lieu, 
nono.  Cassiod.  Dix — ,  nonus 
decimus.  Tac.  1  6".  m.  Une  des 
parties  d'un  tout  divisé  en 
neuf  parLies.   Nona  pars.   Cic. 

neuvièmement,  adv.  En  neu- 
vième lieu.  Nono,  adv.  Cas- 
siod. Cassiarc. 

neveu,  s.  m.  (Arch.)  Petit^fiU. 
Nepos,  otis,  m.  Cic.  ||  (Fig.) 
Poét.  Los  — ,  les  arrière  — , 
nepotes,  am,  m.  pi.  Virg.  seri 
nepotes.  Ov.  1  Fils  du  frère  ou 
de  la  sœur.  Fratris  ou  sororis 
filius.  Cic. 

névralgie,  =.  f.  Douleur  ner- 
veuse. Nervoiunx  dolor.  CoL 

névralgique,  adj.  Relatif  à  la 
névralgie.  (Traduire  par  le  gé- 
nit.     nervorum.)    Douleur    — , 

voy.   NÉVRALGIE. 

névritique,  adj.  Employé  pour 
les  nerfs.    Nervis    utilis.   tels. 

névrose,  s.  f.  Etat  maladif  ca- 
ractérisé par  des  troubles  ner- 
veux.  Voy.  NévRALGIB. 

nez,  s.  m.  Organe  de  l'odorat 
formant  une  partis  saillante  'le 


lS8h 


NlIZ 


U  £»ce.  Nasas.  i,  m.  Cic.  etc. 
lei.:   ivMui   ita  locatas  est  ut 
qiuui   muras    oculis    interjec- 
tut  esse  videatur.  Cic.  n.  adun- 
cus.  Ter.Suet.  nosoJ  a  summo 
eminentior   et  ab   imo   deduc- 
tior.  Suet.  nasus  dedactas  ad 
omnem  decorem.    Saet.    ruisus 
incurvus.  Ter.  simus  ou  colli- 
sus   [•    camard  •].  Sw:t.\  na- 
ris,  is  V  narine  ■)>  f-  ^"^-  "^"'• 
(ex.:  de  nare  loqui.  Pers.   ord. 
au  pi.  nares,  ium,   (.  Cic.  (as- 
ciculum   ad    nai-es   admovére. 
Cic.    nares    corrugàre.    Quint. 
spirUum  naribus  ducëre.  l'arr. 
nares  resimx.  Col.  nares  emun- 
gêre.  Varr.  digito  nai-es  inquie- 
tàre.   Sen.    nares  plenà   manu 
resupinûre.  Quint,  puiso  subi- 
to     spiritu      nares      excutére. 
Quint,   sangnis  ex  naribus  ou 
per   nares   (luit  ou  prorumpit. 
Cic.).  Qui  a  un  grand  —,  nasu- 
tus,    a,    om,   adj.    LucU.  Hor. 
Qui   a  le  —  mince   et  pointu, 
nasica,  se,   m.   Arn.    Cela   lui 
pend  au  —,   hoc  ei  impendet. 
Cic.   Voy.  MENACER.   Fig.  —  fin, 
nasas  sagax.  Plaut.  acutx  na- 
res. Hor.  sagacitas,  atis,  f.  Cic. 
Avoir  le   —  fin,  avoir    du  —, 
acutam    habere  nasum.   Plin. 
sagaciter     odorari.    IJor.    (Un 
homme)  qui  a  le  —   fin,   nasur 
tus,  a,  um,  adj.   Sen.  Mart.  Il 
n'a  pas  de  — ,  nasus  illi  nallus 
est.    Hor.   (cf.    sat.    II,   2,    89). 
Voy.  FUUR,  ODORAT.  Fig.  Mettre 
le  _  flur   qqch.    (l'apercevoir), 
aliquid   oculis    comprehendére 
ou  deprehendére.  Cic.  Mettre  à 
qqn  le  —  eur  qqch.  (le  lui  faire 
apercevoir),  aliqaid  ante  oculos 
alicujas    proponére.    Cic.  ali- 
quid  sabjvcére  oculis.  Hor.  Etre 
souâ    le   —,   esse  ante   oculos. 
Cic.   ante  pedes  esse.   Ter.   ou 
positum    esse.    Cic.    Tirer    le» 
vers  du   nez  à  qqn,   extculpére 
verum  ex  aliquo.  Ter.    expis- 
càri    aliquid    ab   aliqao.    Cic. 
elicëre    alicujas    arcana.   Cic. 
Mener  un  cheval   par  le  — ,  lo- 
ris e/]uum  ducëre.  Liv.  Il  nous 
faut  faire  un  pied  de  —  à  Dru- 
sus,  Dmso  ladas  est   suggeren- 
dus.  Cic.  (Att.   XII,  U,  2).   Me- 
ner qqn  par  le  bout  du  — ,  duc- 
tûn:    aliqaem.    Plaut.  aliquem 
eladëre  et  extrahére.  Cic.  Por- 
tât   le  —  au  vent  (marcher  la 
tête   relovée),    erectum  esse  et 
celsam.    Cic.  Ne  pas   voir  plus 
loin  que  eon—, nihilvidêrenisi 
quod  est  ante  pedes.  Cic.  1  (Par 
eil.]  Famii.  La  face.  Os,  oris, 
a.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  os  alicujus 
exspuëre.  Plin.  voy.  face).  Se 
trouver    —  k    —   et,   arch.  — 
pour  —  avec  qqn,  c.-ord.  tacf:  à 
face,    voy.     facb.    ilontrer     le 
bout  de  son  —,  vix  apparêre. 
Cic.  Voy.   VOIR.  Mettre  le  —  à 
U    fenêtre,   ex     (enestris  pro- 
ipectàre.     Liv.   Regarder     qqn 
■ou H  le  —,  aliquem  contamaci 
vMa  intaeri.   Curt.  Au  —  de 
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qqn,  ante    oculos.   Cic.  coiam 
aliquo.  Cic.  A  mon  —,   à  ma 
barbe,  ante  oculos  coram.  Ter. 
Jeter  qqch.  au  —  de  qqn,   fjr- 
probrùre    aliquid    alicui.     Cic. 
Planter    qqch.    au   —    de  qqn, 
probrum  jacëre  ou  ingerëre  in 
aliquem.  Liv.  Fermer   la  porte 
au  —   de   qqn,  excludëre    ali- 
quem foras.  Plaat.   Donner  sur 
le  —,    par  le  —  à  qqn,  impin 
gère  pugnum    in   os   alicujas. 
Plaat.  et   (fig.)    castigâre    ali- 
quem     verbis.    Cic.     aliqaem 
graviter  increpàre.    Liv.    Don- 
ner de  cents  sots  contes  par  le 
— ,  ineplias  piofcrre.   Sen.  e(- 
futire  aliquid.  Cic.  Donner  par 
le  —,  jeter   au  —  ses  exploits, 
iactûre  verbis  gloriam.  Plued. 
Mettre    à  qqn    le   —  dans  son 
Ovide,    impingëre    alicui    Ovi- 
dium  suum.  Sen.  Mettre,  four- 
rer   son     —    dans    qqch.    (s'en 
mêler  indiscrètement),  inserëre 
oculos  in  aliquid   {in  cai-iam). 
Cic.   (Font.   33).  1   Partie    sail- 
lante de  certains  objets.  Nasus, 
i,  m.  Jav.   Rostrum,  i,  n.  Cic. 
Col.  Navire  qui  est  sur  son  —, 
prora    altius    demissa    ou    de- 
>  pressa.  Liv. 

ni,  conj.  Sépare  des  propositions 
négatives   ou   différents   termes 
d'une      proposition       négative. 
Nec  ou  neque,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:    nec...   nec...   ou  neque... 
neque...    Cic.     neqae...      neque 
tamen...    Cic.    neque...     neque 
vero  [•  ni...  ni  encore  moins  •)... 
Cic.      ut    ne     morte     quidem 
jEnese  nec  deinde  inter  mulie- 
brem     tutelam    movëre    arma 
ausi  sint.  Liv.);  neve  ou  neu, 
conj.  Cic.  etc.    (dans  une  prop. 
Bubj.,  ex.:   ut   ia   neve    in  hoc 
neve  in  alio  requiras.  Cic).  — 
plus  —   moins,     nihilo  minus. 
Cic.    nihilo    potius  ou    sccias. 
Cic.    —  plus  —  moins   que   si, 
perinde    ac    si...    Cic.   —  l'un 
—  l'autre,    neiiter,  tra,    trum, 
adj.      Cic.    —    d'un     côté,    — 
de    l'autre,    neiitro,    adv.    Ter. 
Liv.  neutram   in  partem   {mo- 
vèrCj.  Cic.  1]   (P.  ext.)    Dans  les 
phrases   qui  ont  implicitement 
un   sens    négatif.    Nec  ou   ne- 
que,  adv.  Cic.    etc.  (ex.:  pâte- 
bit  via   et  certa  neque    longa. 
Cic.  longius   qaam   neque  Her- 
cules  neque  Bacchus  ou    neque 
Hercules  aut  Bacchus.  A.). 
Diable,    adj.   Qu'on  peut   nier. 
Infitiandas,  a,  um,  p.  adj.A^ep. 
Ce  qui  n'est  pas  — ,  qaod  nemo 
eat  inÇitias.  Nep. 
niais,    aise  (lat.    pop.    nidax, 
dér.    de    nidus),   adj.    Qui    n'a 
pa."  encore   quitté   le  nid.  Fau- 
con —,  (alco  nido  detractas.  A. 
^    (P.    est.)   Bête  par    excès   de 
simplicité.  Ineptas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Stultas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Il  (En  pari,  des  ch.).   Voy.  sot, 
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niaisement,  adv.   D'une  ma- 
nière niaise.  Voy.  sottembwt. 


NID 

niaiser,  v.  intr.  Perdre  la 
leuips  à  des  choses  niaises, 
Inepttre,  intr.  Ter. 

niaiserie,  s.  f.  Caractère  d'une 
peiNonne  niaise.  Fatuitas,  atis, 
f.   Cic.    Voy.   SOTTISE.   1   Chose  i  ' 


bonne  pour  occuper  des  niais. 
Jneptise,  arum,  f.  pi.  Catall. 
Petr.  Nagsp,  arum,  f.  pi.  Plaut. 
Ter.  Dire  des  — ,  effiUlre.  Cic. 
nice  (lat.  nescias),  adj.  (Arch.l  • 
Simple.  Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.) 
Droit.  Promesse  —  (sans  ga- 
rantie), voy.  GARANTIE.  Action 
—  (sans  stipulation),  voy.  sti- 
pulation. 

1.  niche  s.  f.  Enfoncement  pra- 
tiqué dans  un  mur  pour  y  pla- 
cer une  statue,  etc.  jEdicula,  se, 
f.  Cic.  Zotheca,  a»,  f.  Inscr.  — 
d'une  chambre  sépulcrale,  co- 
lumbarium, II,  n.  Inscr.  —  d'un 
colombier,  /(icu/amen«um,  i,  n. 
Col.  Il  Alcôve.  Voy.  ce  mot.  || 
Petite  cabane  où  on  loïe  un 
chien.  Cavea  canis.  A.  ([  (Par 
anal.)    Ruche    d'abeilles.    Voy. 

RUCHE.  Fig.  Voy.  PLACE,  RETRAITE. 

2.  niche,  s.  f.  Petite  attrape 
qu'on  fait  à   qqn.    Voy.  farce, 

nichée  s.  f.  Couvée  qui  peuple 
un  nid.  Nidus,  i,  m.  Virg.  Pul- 
lities,  ei,  f.  Varr.  Col.  \\  P.  anal. 
Une  —  (do  souris),  nidus,  i,  m. 
Col.  Il  Fig.  Agmen,  minis,  n. 
Stat. 

nicher  v.  tr.  Etablir  dans  un 
n'\A.  Nido  ponëre.  Phaed.  Niché, 
nidulans,  p.  adj.  Gell.  Fig.  Lo- 
ger. Voy.  ce  mot.  Se  — ,  se  ab- 
dëre.  Cses.  se  condëre.  Cic.  Il 
a  niché  le  vice  dans...,  nidum 
nequitise  fecit  in{el  l'Abl.).  Pu- 
bit?.  Syr.  Se  —  (en  pari,  d'un 
défaut,  d'une  habitude),  inve- 
terascëre,  intr.  Cic.  considère, 
intr.  Cic.  (cf.  vitium  consedil 
in  mente.  Cic).  1  Intransitivt. 
Faire  son  nid.  Nidum  facëre. 
Varr.  Nidificàre,  intr.  Virg. 
Col.  Nidulàri,  dép.  intr.  Gell. 
(Fig.)  Se  loger.  Voy.  loger. 
nicodème,  s.  m.  Nigaud.  Voy. 

ce  mot. 
nid,  s.  m.  Petite  corbeille  que 
les  oiseaux  consiriiioent  pour  y 
pondre,  etc.  Nidus,  i,  m.  Cic 
etc.  fex.  :  nidum  Çucère.  Varr. 
eubilia  tihi  nidosque  con- 
struëre.  Cic.  nidos  fmgëre.  Cic. 
Hf^nyère  et  constituëre  nidos. 
Cic.  nidum  conficëre.  Cic.  ni- 
dos texëre.  Qaint.  nidum  po- 
nëre. Hor.  nido  propellere. 
Hor.);  cunabula.  arum,  a. 
pi.  Plin.  (ex.:  cunabula  in  terra 
facëre.  Plin.).  Petit  —,  nidului, 
i,  m.  Cic.  Matériaux  d'un  — , 
nidamcntam,  i,  n.  Plaut.  Cons- 
truction d'un  —  (par  les  oi- 
seaux), congestus  ai^ium.  Cic. 
(cf.  herbam  autem  asperam  [in 
Lysandri  statua;  capilel  creao 
fe.xstitisse]  avium  congefta,  non 
hominum  satu.  Cic.  [Div.  II, 
32,  68]1.  Fia.  Un  —  (une  de- 
meure confortable,  un  abri), 
nidas,  i,  m.  Hor.    (cf.   nidum 
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tervas.    //or.},  nidalas,    i,    m. 

Very.   Raf.   ap.    l'Un.  j.   \\  (P. 

anal.)  Trou,    tatiioro   (en   pari. 

d'autres   animaux).   Cabile,  is, 

D.   Cic.  Il  (Fig.)  Berceau.  Voy. 

ce  mot. 
nJdiilcation,  s.  (.  Construction 

d'un    nid.    Comjestas    aviam. 

Cic. 
nièce  (lat.  non.  neptia.  Inscr. 

fC.  I.  L.,  V,  sans,  8273]),  s.  f. 

Fillo  du  frère    ou  do  la  sœur. 

Fratris   ou    S(^r<)ris    (ilia.    Cic. 

Ses    —,   (ralrain  fUia\   Tac.   || 

Petite  —  (fil"  du  neveu   ou  da 

la  nièce),  nepotis  ou  neptis  ^- 

lia.  A. 

1.  nielle  (lat.  post.  nigella[pro- 
prt  •  noirâtre  •].  Thcod.  Prise), 
e.  l.  Mauvaise  lierbo  qui  croît 
dans  les  blés.  Melantliium,  ii, 
n.  Col.  Melanspermon,  i,  n. 
Plin.  Graine  de  —,  git  ou  gith, 
indécl.  Cels.  Col. 

2.  nielle  (lat.  nebala,  brouil- 
lard), s.  f.  (Arcli.)  Brouillard, 
bruine. Voy.  ces  mots.  ^  Mala- 
die de  l'épi.  Robigo,  ginis,  f. 
Virg.  Col.  Uredo,  inis,  f.  Cic. 

nieller,  v.  tr.  Attaquer  (F  pi) 
par  la  nielle.  Uredine  lœdëre. 
Plin.  Uredinis  carbone  exurêre. 
Plin. 

nier,  v.  tr.  Déclarer  que  qqcli. 
n'est  pas.  Negâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  n.  crimen.  Cic.  n.  deos. 
Sen.  ibi  vis  facta  negabitar. 
Cic.  negandam  est  esse  deos. 
Cic.  n.  liquida  ou  prascisë.  Cic. 
n.  pnefractë.  Cic);  inûtiari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  inf.  cri- 
men. Cic.  rem  manifestam. 
Plin.  j.  (acinas.  Cxirt.  cum  id 
posset  inûtiari,  repente  prœter 
opinionem  confcssus  est.  Cic. 
mari  malle  fahum  fatendo 
gaam  veriim  infiliando.  Cic. 
an  ego  poteram,  inûtiari  me 
esse  hominem?  Cic.  inptiandi 
ratio.  Cic.  on  dit  aussi  initias 
ire  ou  ire  in(itias.  Plaat.  Nep. 
Liv.).  —  absol  uraen  t,  pernegâre, 
tr.  Cic.  —  formellement,  dene- 
gâre,  tr.  Cic.  Faire  signe  de  la 
main  ou  de  la  tête  pour  — , 
abnaëre,  iatr.  Cic.  renuëre, 
intr.  Cic.  —  par  serment,  ab- 
jarâre,  tr.  Cic.  Ne  pas  —  que, 
non  negâre  ou  non  diffitéri 
(l'Ace,  avec  l'Inf.).  Cic.  Action 
de  nier  un  dépôt,  infitiatio, 
onis,  f.  Cic.  Celui  qui  nie  un 
dépôt  ou  une  dette,  infitiatory 
oris,  m.  Cic.  1  (P.  ext.)  Renier. 
■Voy.  ce  mot.  ^  (P.  ext.)  Refuser. 
Voy.  ce  mot. 

nigaud,  aude,  s.  ra.  et  f.  Celui, 
celle  qui  se  conduit  niaisement. 

Voy.    NIAIS,    SOT. 

nigauder,  v.  intr.  (Arch.)  Faire 
le  nigaud.   Ineptire,  iatr.  Ter. 

nigauderie,  s.  f.  Caractère  de 
nigaud.  Voy.  nuiserie.  ^  Action 
de  nigaud.  Voy.  niaiserie. 

nigelle  (lat.  post.  nigella.  Th. 
Prise),  s.  f.  Plante  dite  vul- 
gairement niîUe.  Voy.  nielle. 
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nimbe,  s.  m.  Auréole.  Nimbas, 
i,  m.  Eccl.  Voy.  auréole. 

nippe,  s.  f.  (l'ainil.)  Pièce  do 
la  garde-robe  de  qqn.  Voy. 
HARDB.    Vieilles  — ,    voy.    oue- 

NILIJ!. 

nipper,  V.  tr. Fournir  de  nippes. 
Exornàre  ou  instraire  atiqiiem 
veste.  Cic. 

nique,  s.  f.  Geste  de  bravade. 
■Sonna,  se,  f.  ./av.  Faire  la 
—  (à  qqn),  sabsannâre.   Hier. 

nitée,  s.  f.  (Arch.)  Nichée.  Voy. 
ce  mot. 

nitre,  s.  m.  Salpêtre.  Nitram, 
i,  n.  Plin.  Do  — ,  nitreas,  a, 
un»,  adj.  Csel.-Aar.  Plein  de — , 
nitrosas,  a,  am,  adj.  Plin.  Mé- 
langé de  — ,  n;(rii(u3,  a,  um, 
adj.  Col.  1  (Arcli.)  Sorte  de  fer- 
ment.  Voy.  FERMENT. 

nitreuz,  euse,  adj.  Qui  tient 
du  nitre.  Nitratas,  a,  am,  adj. 
Col.  Nitrosas,  a,  am,  adj.  Plin. 
1  (Arch.)  Qui  tient  d'un  fer- 
ment. Voy.   FERMENTER. 

nitrière,  s.  f.  Lieu  d'oii  l'on 
tire  le  nitre.  Nitraria,  f.  Plin. 
niveau  (lat.  pop.  libellas),  s.  m. 
Instrument  servant  à  mener 
une  ligne,  un  plan  horizontal 
ou  à  mesurer  par  rapport  à  un 
plan  horizontal  l'élévation  d'une 
ligne  d'un  plan,  qui  lui  est  pa- 
rallèle. Libella,  se,  f.  Lacr. 
Varr.  Vitr.  Col.  Plin.  (ox.  :  /. 
(abrilis.  Col.  [III,  13,  121);  li- 
bra.,  ae,  f.  Cses.  Vitr.  ^x.  :  l. 
aquaria[-  n.  d'eau  •].  Vitr.).^ 
Degré  d'élévation,  par  rapport 
à  un  plan  horizontal,  d'une  li- 
gne ou  d'un  plan  qui  lui  est 
parallèle.  Libella,  se,  f.  Varr. 
vitr.  (ex.  :  locas  qui  est  ad  li- 
bellam  a'quus.  Varr.  [R.  R.  I, 
6,  6J);  libra,  œ,  f.  Cœ.  etc. 
{e\.:  Jacens  infra  libram  maris. 
Col.  ad  libram  fecisse  tarres. 
Ca-s.  [B.  C.  III,  20,  2]);  libra- 
mentum,  i,  n.  Cic.  Sen.  (ex.: 
sub  eodem  libramento  stàre. 
Sen.  [N.  Q.  I,  12,  1]);  sequili- 
brium,  il,  n.  Sen.  (N.  Q.  III, 
2D,  5).  De  —,  sequus,  a,  um, 
adj.  Varr.  Cic.  etc.  (voy.  uni, 
plat);  directus,  a,  um,  p. 
adj.  Cass  (voy.  horizontal); 
seqnilibTiS,  e,  adj.  Vitr.  (voy. 
horizontal).  Mettre  de  — ,  as- 
quâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  nive- 
ler). Mettre  au  —  de,  adse- 
quâre,  tr.  Cxs.  (ex.  :  moles 
mœnibas.  Cœs.).  ||  (Fig.)  Eléva- 
tion comparative  du  caractère, 
de  l'intelligence,  de  la  condi- 
tion entre  deux  ou  plusieurs 
personnes,  .^qualitas,  Sitis, 
f.  Cic.  etc.  (ex  ;  cetera  in  summâ 
œqaalitate  ponëre.  Cic);  si- 
inilitudo,  dinis,  f.  Cic.  (ex.: 
tradacëre  deos  ad  similitadi- 
nem,  imbecillitatis  hamanse. 
Cic).  Etre  au  —  de  qqn,  in 
œçfuo  esse  alicai.  Sen.  Atteindre 
au  —  de,  seqaàre,  tr.  Cic  etc. 
(cf.  honoris  [-  de  sa  dignité  .] 
fastigium  non  leqaabat.  Liv.). 
adœquâre,   tr.    Cic.  Se  mettre 
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au  —  de,  xqaari  cum  (abl.). 
Cic.  se  exeeqaàre  cam  (abl.) 
Cic 

niveler,  v.  tr.  Mesurer  à  l'aide 
du    niveau.   Normûre,  tr.   Col. 

I  Mettre  de  niveau.  Libràre, 
tr.  Vitr.  (ex.:  pavimenta.  Cato. 
Vitr.);  perlibrâre,  tr.  Vitr. 
Sen.  Col.  Plin.  (ex.:  fossse  so- 
lam.  Col.  planities  perlibrata. 
Vitr.);  œquâre,  tr.  Cxs.  Tac 
(ex.  :  seq.  locum.  Cses.  aream 
cylindro.  Virg.  sequata  agri 
planities.  Cic);  cosequàre,  tr. 
Cato.  (ex.  :  c.  aream.  Cato)  ; 
exseqaàre,  tr.  Vitr.  (ex.:  in- 
ferior  pars  sab  aqaâ  exst- 
qaanda.  Vitr.).  Un  sol  bioii  ni- 
velé, locus  qui  est  ad  lihellam 
seguas.  Varr.  Etre  également 
nivelé  sur  tous  les  points,  être 
bien  nivelé,  tab  eodem  libra- 
mento stâre.  Sen.  |{  (Fig.)  Ega- 
liser. Voy.  éoAUSER. 

nlveleur,  s.  m.  Celui  qui  ni- 
velle. Librator,  oris,  ra.  Plin.f. 
fYontin.  ^  (Spéc.)  Fig.  Celui 
qui  veut  que  les  conditions 
soient  nivelées.  jEqaalitatis  ou 
œqaationis  studiosas.  A. 

nivellement,  s.  m.  Action  de 
niveler  (en  mesurant  les  niveaux 
ou  on  mettant  de  niveau).  Li- 
bratio,  onis,  f.  Vitr.  Fig.  ACqaa- 
tio,  onis,  t.  Cic.  (cf.  œqaatio 
bonoram.  Cic).  Exœquatio, 
onis,  f.  Liv. 

nobiliaire,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
Qui  appartient  à  la  classe  noble. 
Nobilis,  e,  adi.  Cic.  (Traduire 
aussi  par  le  genit.  nobilitatis.) 
La  classe  — ,  nobilitas,  atîs,  f. 
Cic  L'orgueil  —  (chez  les  Ro- 
mains), spiritas  patricii.  Liv. 
(chez  les  modernes),  nataralis 
nobilitatis  saperbia.  A.  N'avoir 
pas  l'orgueil  — ,  nihil  ex  (astu 
stirpis  assumpsisse.  Liv. 

nobiiissime,  adj.  Très  noble 
(titre  honorifique).  Nobilissi- 
mas,  a,  am,  adj.  Cod.  Theod. 

noble,  adj.  Appartenant  à  une 
classe  considérée  comme  supé- 
rieure. Nobilis,  e,  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  n.  homo.  Cic.  n.  ma- 
lier.  Cic.  n.  adolescens,  Jave- 
nis.  Cic.  nobili  génère  nati. 
Cic.  subst.  nobiles  nostri.  Plin. 
/.);  generosus.  a,  um,  adj. 
Cic.etc.  (e.x.;^orfissîmuin  qaem^ 
qae  generosissimum.  eaistamo. 
ùall.  generosa  virgo.  Cic.  pa~ 
ter  ejus  generoaas  fait.  Nep.). 
Faire  — ,  voy.  anobur.  Noble 
origine,  gênas,  eris,  n.  Cic  Ov. 
Un  nouveau  — ,  novas  homo  ou 
homo  novas.  Cic.  —  homme, 
voy.  gentilhomme.  Père  —  (au 
théâtre),  personatas  pater.  Hor. 

II  Ftod.  Terre  — ,  bien  — ,  voy. 
FIEF.  —  abbaye,  collegium  Ve- 
stalium.  Tac.^{P.  anal.)  Elevé 
parmi  les  autres,  en  dignité, 
en  mérite.  Generosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  gen.  eqaat. 
Vi''Q-  generosissimi  feraram 
leones.  Cic).  Voy.  oiSTiNoné  ; 
LIBÉRAL.   Les  plue  —  des  accu- 


1986 


NOB 


NOC 


pations,  (Jii'inu  étudia.  Cie. 
"1  Elevé  su-<lassu$  de  e«  qui 
est  ordinaire.  Generosas,  a, 
Ujn,  adj.  Cic.  elc.  (ex.  :  -jen. 
animas.  Cic.  S^n.  mors.  Sen.)  : 
Uberalis.  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
iib.  animas.  Cic.  l.  inqeniam. 
Cic.  liberalior  caltas.  Cic.  (or- 
maoafacieitiberaiis.Cic.);  in- 
geBUUs,  a,  lun,  adj.  Cic.  etc. 
^eI.•.  inj.  stadia.  Cic.  inj.  do- 
lor.  Cic.);  magnas,  a,  lun, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  animas. 
Cic);  bonestus.  a,  aw.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  dignitas  homsta 
[.  un  noble  maintien  •].  Cic); 
magniScas,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  m.  forma.  Cic.).  —  de 
sentiments,  ItberaJiiiu,  atUs, 
f.  Cic.  ingenaitas,  ati),  f.  Cic. 
1  Registre  contenant  le?  noms 
des  familles  nobles.  Voy.  armo- 
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aoblement,  adv.  D'une  ma- 
nière noble.  Ut  decet  nobilem 
viram.  Cic.  Fig.  Generosê, 
adv.  //or.  Liberaliter,  adv.  Cic. 
(cf.  /.  viVêPe.  Cic.).  Ingenaè, 
adv.  Cic.  (cf.  inj-  edacatas, 
eruditaê.    Cic.).     Se    conduire 

,   agëre  cum  dignitate.  Cic. 

Agir  —,  prxclari  (acéré.  Cic, 
Conduisez-vous  —  et  courageu- 
sement, animo  magno  fortiqae 
sis.  Cic. 

noblesse,  s.  f.  Qualité  de  celui 
qui  est  noble.  Nobilitas.  atis, 
(.  Cic.  etc.  (ex.:  generis  nobili- 
tas.   Cic.  ou   simpl.    nobilitas. 
Cic.    nobilitate    stirpis    datas. 
Liv.);  genus,  neris.  n.   Cic. 
etc.  (ex.  :  gênas  nobile.  Cic.  ou 
simpl.  gênas.  Cic.  generis  cia- 
ritas.    Qaint.  et  gênas  et  for- 
mam  pecania  donat.  Hor.  vir- 
tate,  non  génère  commendàri. 
Cic.).  Appartenir  à  la  —,  nobili 
loco  natam  esse.  Cic.  Etre  de 
vieille  — ,appartenir  à  la  vieille 
_,  à  la  —  de  race,  ex  (amiliâ 
vetere   et    illastri   ortam  esse. 
Cic.  gênent  antiqaitate  (lorëre. 
Cic.  maltaram  imaginam  esse. 
Cic.  Un  homme,  un   représen- 
tant  de   la  vieille  — ,  antiqao 
génère   notas.  Cic.   veteris  ou 
magme  nobilUatis.  Cic.  —  gé- 
néalogique,   vetastas,    atis,    t. 
Cic.  (cf.  (amiliaram  vetustates. 
etc.).  —  ill'istre,  splendor  na- 
taliam.  Pliti.j.  La  nouvelle  — , 
generis   novitas  ou  simpl.   no- 
vitas,  atis,  (  Cic.  nova  nobili^ 
tas.  Cic.  Un  homme  de  la  nou- 
velle — ,  homo  novas  ou  nova.- 
homo.   Cic.    La  —   de   finance 
(à  I{ome),  or,lo  eqaester.  Cic. 
eqaestris  nobilitas.  Tac.  digni- 
tas eqaettris.  Cic.  Titre  de  — , 
tUalas,    i,    m     Cic.    stemma, 
rnalis,    D.   Ja\.     Lettre   de  — , 
diplorna,   matii,  n.  Jet.  Arch. 
Soutenir  sa — ,pro dignitate  vi- 
uére.  Cic.  ||  (P.  ext.)  L'ensemble 
d*'  ceux  qui  ont  le   titre  de  no- 
ble.  Nobilitas,  atis.  (■  Cie. 
etc.  (ex.:  nobUilatu  (aator.  Cic. 
ou    itadioisa».    Cic.    nobUitati 


inimicas.  Liv.);  nobiles.  ium. 
111.    pi.    Cic.    (ex.  :    n.    iiostri. 
Plin.  j.  arnicas  nobiliam.  Cic.)  ; 
optimates,  iuw,  m.  pi.  Cic. 
(ex.  :   faator  optimatiam.    Cic. 
potentia     optimatiam.     Cic.)  ; 
proceres,  um,  m.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  proceres  Latinoram.  Liv. 
no  tri  proceres.  Cic).  La  haute 
— ,    la    — ,    nobiles    majoram 
gentiam.  Liv.  La  petite — ,  no- 
biles   minoram   gentiam.    Liv. 
La  nouvelle  — ,  homines  novi. 
Cic.  Un  jeune  homme  de  la  — , 
adalescens  ou  Juvenis  nobilis. 
Cic     L'orgueil  de    la  — ,   voy. 
NOBILIAIRE.  1  (Fig.)  Elévation  au- 
dessus  de  ce  qui  est  ordinaire. 
Nobilitas,  atis.  f.  Cic  Sali. 
Tac.  ^ex.:   nobilitate   ingenita. 
Tac);  dignitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  oris.  Plin.  paeri  prse- 
diti     magnà     dignitate.     Cic. 
agëre  cam   dignitate.  Cic  di- 
gnitatem     servûre,     obtinére. 
Cic);    elatio,    onis,    t.    Cic 
(voy.    élévation).   —  de   carac- 
tère, majni/icentia,  »,  f.  Cic. — ■ 
de  sentimeots,  —  d'àme,  animi 
magnitado,  altitado  ou  excel- 
sitas.  Cic  animi  splendor,  in^ 
genaitas,    liberalitas.    Cic    — 
morale,   pador,    oris,    m.    Cic. 
—  du  style,  du  langage,  elatio 
orationis.  f.  Cic  diijnitas  ora- 
tionis.    Cic.  granditas    verbo- 
ram.  Cic.   Parler  avec  —,  am- 
ple loqai.  Cic 

noce,  s.  f.  Célébration  d'un 
mariage  (surtout  au  plur.). 
NupùsB,  arum,  C  pi.  Plaat. 
Ter.  Cic  etc.  (ex.:  dies  nuptia- 
ram.  Saet.  dies  qui  erat  nap- 
tiis  destinatas.  Saet.  diem  ai- 
cére  naptiis.  Ter.  constitaêre 
naptias  in  hanc  diem.  Ter. 
naptias parure,  adornâre,  exor- 
nâre,  (acéré,  ef^ére,  conpcëre. 
Plaat.  Ter.  celebrûre  nuptir- 
Liv.  invitâriad  naptias.  Justin, 
naptias  aliqaot  dies  proferre. 
Ter.  alicai  naptias  promovè- 
re.  Ter.  naptias  matarûre. 
Ter.  naptias  disturbûre.  Ter. 
cenàre  apad  aliqaem  in  ejas 
naptiis.  Cic).  De  — ,  relatif  à 
la  —,  nuptialis,  e,  adj.  Liv. 
(ex.:  n.manas.  Liv.).  Cadeaux 
de  — ,  sponsalia  (gen.  sponsa- 
liam  et  sponsalioram),  n.  pi. 
Cic.  Repas  de  — ,  sponsalia, 
ium  et  orum,  n.  pi.  Cic.  Un  in- 
vité à  la  —,  qai  caenœ  naptia- 
li  interest.  A.  Epouser  qqn  en 
secondes  —  (se  marier  pour  la 
seconde  fois),  voy.  mariage, 
Épi^iUSBR.  Femme  mariée  en  se- 
condes — ,  bivira,  œ,  f.  Varr. 
Convoler  en  troisièmes  — ,  ad 
tertia  vota  migràre.  Jet.  \\ 
(Droit  romain.)  Justes —  (union 
conjugale  privili'giée),  jastœ 
naptix.  Jet.  1  Réjouissances 
qui  accompagnent  un  mariago. 
Sollemnia  naptiaram.Tac.  Loc. 
prov.  Il  n'a  jamais  été  à  pareille 
— ,  numqaam  adhw  tantse 
focanditati  se  dederat   ou  tam 
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hene  se  habuit.  A.  N'étro  pas  à 
la  —  (se  trouve  dans  une  si- 
tuation pénible),  maie  se  tui- 
bere.  Cic.  in  anijustiis  esse.  Cic. 
Il  (P.  anal.)  Les  gens  de  la  noce. 
Pompa  naptialis.  Liv.  ||  (P 
ext.)  Partie  de  plaisir,  de  dé- 
bauche. Uellaatio,  onis,  f.  Ter. 
Comissatio,onis,  (.  Varr.  ||  Vie 
de  débauche.  Voy.  débauche. 
Faire  la  — ,  hellaùri,  dép.  intr. 
Cic. 

nocher,  s.  m.  (Arch.)  Patron 
d'un  petit  bâtiment.  Naacld- 
ras,  i,  m.  Plaat.  Naata,  se,  m. 
Cses.  i  (Poét.)  Celui  qui  dirige 
une  embarcation.  Naaia,  se,  m 
Caîs.  Naacleras,  i,  m.  Plaat. 
Le  —  du  Styx,  portitor,  oris, 
m.  l'irfl.  Sen. 

nocif,  ive  (lat.  nocivas),  adj. 
Nuisible.  Nocivas,  a,  um,  adj. 
Plin.  (XX,  12). 

noctambule,  s.  m.  Somnam- 
bule qui  mai'clie  endormi.  Voy. 
SOMNAMBULE.  ^  (P.  ext.)  Pepsoune 
qui  paisse  la  nuit  hors  du  logis 
Comissator,  oris,  m.  Ter.  Cic 
Liv.  Il  (P.  plaisant.)  Adjectivt. 
Nocturne.  Voy.  ce  mot. 
noctambulisnie,  s.  m.  Etat 
du  noclamljule.  Voy.  somnam- 
bulisme. 1  (P.  ext.l  Etat  de  celui 
qui  passe  la  nuit  dehors.  Comi«- 
satio,  onis,  t.  Varr.  Cic.  Liv. 
Sen. 

nocturne,  adj.  Qui  a  lieu  la 
nuit.  Nocturnus,  a,  um,  adj. 
CiC.  etc.  (voy.  nuit).  Veille  — 
lacabratio,  onis,  f.  Cic  Col. 
ou  (l'action  de  veiller,  de  sur- 
veiller la  nuit),  vigil'ise,  aram, 
f.  pi.  Cic  II  (Subslantivt.)  Au 
masc.  Partie  de  l'office  de  nuit. 
Noctarnse  vigilia;.  Cassian.  1 
(P.  ext.)  Qui  se  montre  la  nuit. 
Nocturnus,  a,  um,  adj.  Cic 
Virg.  Les  animaux  — ,  et  sabst. 
les  — ,  animalia  quse  nocte  ou 
nocta  vagantur.  A.  \\  (Poét.) 
L'astre  — ,  noctis  decas.  Sen. 
nodosité  (lat.  post.  nodositas. 
.lag.),  s.  f.  Etat  de  ce  qui  pré- 
sente des  nœuds.  Nodatio,  onis, 
f.  Vitr.  Nodas,  i,  m.  l'Un.  — 
du  bois,  spira,  se,  f.  Plin.  ^ 
(P.  ext.)  Nœud.  Voy.  noeud. 
nodus,  B.  m.  (Médec.)  Gonfle- 
ment d'une  porliou  de  ten- 
don, etc.  Nodas,  i,  m.  Plin. 
Toras,  i,  m.  Cels.  {ci.  tori  va- 
nnratti.  Cels.). 


noël  (lat.  natalis),  s.  m.  Fête 
cominémorative  de  la  naissance 
du  Christ.  Die»  natntis  ou  sol- 
Umnia  natalicia  Jesa  Christi. 
liccl. 

nœud,  s.  m.  Entrecroisement 
serré  qui  fait  arrAt  dan'  la  con- 
tinuilé  d'un  fil,  elc.  Nodus,  1, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  arlissimo 
n/ido  vinciri.  Plin.  nodas 
lUrcalis  ou  Hercalnneas,  Sen. 
Plin.  nodam  solvëre  ou  resot- 
vëre.  Cic.  ou  expedire.  Cic.  a 
stricto  nodo  laxàre.  Liv.). 
Plein  de  — ,  voy.  noi-eitx.  Sans 
—,  sine   nodo.  Plin.  enodis,  e. 
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»<lj.  Virg.  Celt.  Pim.Oordoà — , 
—  coulant,  nodus,  i,  m.  Cic. 
Vir<j.  Voy.  LACET.  11  {S|i(ic. 
liîfiiu'  (iiMiiaridH,)  Millt*(iiKiriiii. 
Voy. ce  moLlDirCcull/éiéuigmi'. 
Le  —  cordieii,  WKlas  Ounlias. 
Amm.  |(Au  fis-)  UitficulU^  iiiox- 
tiicabie.  Nodus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.;  in  difficilem  nodani  inci- 
liêre.  Cic,  aum  lue  nodus  cjcpe- 
diatur.  Cic).  \\  (P.  anal.)  Bail- 
liage. Voy.  ce  mot.  ||  (PolH.) 
Détacher  les  —  do  qqii.  Voy. 
uKLiER,  UEN.  Lc  —  fatal  (lacet, 
corde  pour  étrangler  qqn),  la- 
Hueas,  i,  m.  Liv.  Voy.  lacet.  1| 
(P.  ext.)  Enlacement  de  ru- 
bans en  forme  de  nœud.  No- 
dus,  i,  m.  Hor.  Ov.  (ex.  : 
•  nodo  cohibére  crinem.  llor.). 
P.  anal.  Un  —  do  perles,  de 
diamants,  voy.  coixier.  |1  (P. 
anal.)  Enroulement  d'un  ser- 
pent autour  d'un  corps  qu'il 
étreint.  Voy.  knroulement, 
REPU.     Enlacer    dans    ses     — , 

voy.         ENLACER,        ENROULER.         || 

^Fig.)  Lien  étroit  qui  unit  les 
personnes.  Nodus,  i,  m.  Cic. etc. 
(ex.:  n.  ainicitia;.  Cic);  vincu- 
lum,  i,  n.  Cic  etc.  (ex.:  vin- 
ciila  conianctionis.  Cic  accc- 
dil  maximaux  vincalam,  Cic. 
voy.  lien).  1  Point  d'où  dépend 
la  solution  d'une  dil'llculti-. 
A'ocJus,  i,  m.  Cic  Le  —  vital, 
voy.  viTAi,.  Il  (Théâtre.)  Le  —  de 
l'action  noaus  (abula;  ou  simpl. 
nodus,  i,  m.  llor.  1  Protubé- 
rance produite  sur  une  tige,  un 
tronc,  etc.  Nodiis,  i,  m.  Virg. 
Liv.  Tuber,  eris,  u.  Plin.  Petit 
— ,  nodalas,  i,  m.  Plin.  Qui  a 
des—,  voy.  NOUEUX.  Sans  — , 
enodis,  e,  adj.  Plin.  Oter,  en- 
lever les  — ,  enodàre,  tr.  Cato. 
Col.  (cf.  en.  vites.  Cato.  Col.). 
Il  (P.  anal.)  Noyau  résistant 
dans  le  marbre,  la  pierre.  Cen- 
iram,  i,  n.  Plin.  Voy.  noyau, 
VEINE.  Il  Ronflements  de  la  tige. 
Articulas,  i,  m.  Cic  Plin.  (cf. 
urticuli  sarmentorum.  Cic). 
Spira,  œ,  f.  Plin.  —  du  chau- 
me, ijeniculam,  i,  n.  Plin.  Qui 
a  beaucoup  de  — ,  geniculatus, 
a,  um,  adj.  Plin.  Par  — ,  gani- 
culatim,  adv.  Plin.  \\  Fruit  qui 
commence    à    se    former.    Voy. 

BOURGEON,       GERME.         |1        (Anat.) 

Saillie  que  présentent  les  join- 
tures des  doigts.  Nodus,  i.  m. 
Cic  etc.  (ex.:  nodi  corporatn 
(/uaî  vocantar  articuli.  Plin.); 
articulus,    i,    m.    Cic    (voy. 

ARTICULATION,  JOINTURE).  ||  Sail- 
lie de  la  gorge.  Nodus,  i,  m. 
Plin.  —  de  la  queue  d'un  .ani- 
mal, nodus,  i,  m.  Plin.  || 
(Technol.)Nœud  de  soudure  (des 
métaux).  Nodus,  i,  m.  Plin.  || 
(Astron.)  Point  où  l'orbite  de  la 
lune  vient  rencontrer  le  plan 
de  l'écliptique.  Nodus,  i,  m.  A. 
noir,  adj.  et  s.  m.  et  f.  ||  Adj. 
Dont  la  couleur  produit  sur 
l'organe  de  la  vue,  l'impression 
d'une  obscurité    coiuplrjte.  Ni- 
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ger,  gra,  grum,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  niger  crinis  ou  capillas. 
llor.  niger  color.  Cic.  niger 
ei/uus.  Cic);  ater,  ira,  triim, 
adj. Cic.  etc. (ex.:  alerculor.Cic 
atra  vcstis.  Petr.)  —  comme  du 
charbon,  antliracinas,  a,  am, 
adj.  Varr.  Etre  — ,  nigrùre, 
intr.  Lucr,  Varr.  nigricâre, 
intr.  Plin.  Devenir  — ,  nigre- 
sccre,  intr.  Virg.  Cels.  Plin. 
Pointure — ,  vernis — ,  alramen- 
tum,i,n.  Vitr.  Piin..  Enduit —, 
alramentum  tectorium.  Plin. 
Crayon  —  (pour  les  yeux,  les 
sourcils),  (uligo,  ginis,  f.  Jav. 
Liquide  — ,  atramentam,  i, 
n.  Plin.  Point  — ,  tache  — , 
nigrum,  i,  n.  Ov.  i  (Spéc.)  En 
pari,  des  vêtements.  Pullus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  p. 
toga.  iiuet.  pulla  vestis.  Cic. 
pallum  pallium.  Flor.  subst. 
palta  ["  vêtements  noirs  -],  n. 
pi.  Ov.  cf.  pulla  décent  niveas 
Ipuellasl.  Ov.  [art.  am.  III, 
1S9]).  Blé  — ,  voy.  sarrasin. 
Les  hommes  de  la  race  — ,  voy. 
NÈGRE.  Il  (Spéc.)  Qui  n'est  p.is 
éclairé.  Niger,  gra,  grum, 
adj.  Cic  etc.  (ex.:  nigra  nox. 
Ov.    caligo.     Virg.     n.    nemas. 

Virg.);  ater,  tra,  trum,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  atra  no.v.  Cic. 
atram  nemas.  l'irg.  atr.T  spe- 
luncse.  Virg.);  obscurus,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  obsc. 
cablculum.  Sen.).  Voy.  obscur, 
so.MaRE.  Il  (P.  anal.)  Qui  est 
presque  noir.  Voy.  noirâtre.  Du 
pain  — ,  panis  cibarius.  Varr. 
ou  sordidas.  Sen.  Raisins  très 
— ,uv!P  nigerrimœ.  Catull.  ||Qui 
a  la  peau  noire  (très  brune). 
Fascus,  a,  um,  adj.  Virg. 
Ater,  tra,  tram,  adj.  Êela.  (cf. 
atrss  gentes.  Mêla.).  Voy.  basa- 
né. Fig.Etrola  bête  — (de  qqn), 
alicui  molestum  ou  odiosum  ou 
invisum  esse.  Cic.  1  Dont  la 
blancheur  est  ternie  par  la  sa- 
leté. Sordidus,  a,  um,  adj. 
S'en.  Voy.  s^LE.  ||  P.  ext.  Qui 
salit.  Sordidus,  a,  am,  adj. 
Cic  1  Obscurci  par  le  mal, 
la  méchanceté.  Atrox,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  atrox  facinus. 
Cic  );  niger,  gra,  grum,  adj. 
Hor.  (ex.  :  n.  sales,  llor.  [ep.  II, 
2,  tiO]).  Il  fP.ext.)  Infernal.  Voy. 
ce  mot.  Magie  — ,  magicsc  ar- 
tes.  Plin.  j.  Peindre  des  actions 
plus  —  que  la  nuit,  représenter 
la  vie,  le  caractère  de  qqn  sous 
des  couleurs  — ,  mores,  vitam 
alicuj'as  atro  colore  pingëre, 
depingëre.  A.  Une  action  si  — , 
iinmunitas  tanti  facinoris.  Cic 
Il  Entaché  dans  sa  réputation. 
in(amis,  e,  adj.  Cic  Famosus, 
a,  am,  adj.  Cic  etc.  Rendre 
bl.anc  ou  —  (en  pari,  d'un  ju- 
gement), candidam  aut  ni- 
grum reddëre.  A.  ^  Dont  la 
transparence  est  obscurcie.  Ni- 
ger, gra,  grum,  adj.  Virg. 
llor.  (voy.  obscur).  La  ciel 
devieut   — ,    cselum     nigrescit. 
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Ov.  Points  — ,  nubes,  i»,  t.  Cic. 
P.  anal.  Une  fumée  —  aordidiix 
(amas.  llor.  Bile  —,  atra  bilis. 
Cic  Vapeurs  — ,  voy.  athabile, 
VAPEUR.  Il  (Fig.)  Dont  la  séré- 
nité cit  troublée,  assombrie. 
Ater,  tra.  trum,  adj.  llor. 
(e\.:  atra  cura,  llor.);  tristis,  e, 
adj.  Virg.  (voy.  sombre,  tris rtj. 
Idées  — ,  voy.  mélancolie.  Pein- 
dio  le  mallieur  do  qqn  avec  de 

—  couleurs,  alicujus  calamita- 
tem  ou  miseriam  atrocissimis 
verbis  describëre.  A.  ^  i'.  m. 
Couleur  noire.  Nigram,  i,  n. 
Niger  ou  ater  color  Plin.  Ov. 
Pallum,  i,  n.  Ov.  Tirer  sur  le 
— ,  nigricâre,  intr.  Plin.  Spéc. 
Vêtu  de  —,  atratus,  a,  um,  adj. 
Cic  pallatas,  a,  am,  adj.  Suet. 
Prendre,  ((uitter  le  — ,  voy. 
DEUIL.  Chevaux  caparaçonnée  de 
— ,  e^ui  atrati.  Prop.  Fig.  Pein- 
dre q<icli.  en  — ,  pingëre  alir 
quid  atro  colore.  Cic  Pousser 
au  — ,  voy.  NOIRCIR.  —  de  fu- 
mée, fuligo,  ginis,  f.  Cic.  — 
animai,  cornu  cornbastam. 
Plin.  —  d'Allemagne,  voy.  en- 
cre. —  do  terre  (charbon  fos- 
sile), voy.  TOURBE.  Il  (Fig.)  Broyer 
du  — ,  voy.  MÉLANCOLIE.  ^  Partie 
noire  de  qqch.  Voy.  ombre.  ||. 
Avoir  des  — ,  livëre,  intr. 
Cels.  Faire  des  —  aux  épaules, 
concinnâre     livorem  scapulis. 

Plaut.   Voy.    MEURTRISSURE.    Il   Le 

—  d'une  cible.  Voy.  milieu.  '[ 
Homme  de  la  race  noire.  Voy. 
NÈGRE.  Il  (Farnil.)  Mettre  du  — 
sur  du  blanc.  Scribëre  ou  pers- 
cribëre,  tr.  Cic.  ||  (Fig.)  Voir  les 
choses  en  — ,  accipëre  res  in 
malam  partem.  Cic.  ^  Le 
noir  (opposé  au  blanc,  c.-à.-d. 
les  contraires).  Nigram,  i,  u. 
Cic.  etc.  (ex.;  nigrum,  in  can~ 
dida  vertëre.  Ov.).  Atrum,  i,  n. 
Cic.  (au  plur.:  alba  discernera 
et  atra  non  posse.  Cic.  [Tusc. 
V,  lli]).  Aller  du  blanc  au  — , 
mutâri  in  horas.  llor.  Dire  — , 

voy.      CONTREDIRE.      ||       (P.        ext.) 

Matière  colorante  noire.  Atra- 
mentum,  i,  n.  Plin.  (cf.  atr. 
piciorium.  Plin.). 

noirâtre,  adj.  Qui  tire  sur  le 
noir.  Sabniger,  gra,  gram,  adj. 
l'arr.  Ceis.  Fascas,  a,  am,  adj. 
Plin.  Nigricans,  p.  adj.  Plin. 
Niyricalus,  a,  am,  adj.  Varr. 
Pullus,  a,  am,  adj.  Col.  Infa- 
seus,  a,  um,  adj.  Col. 

noiraud,  aude,  adj.  Noir  (da 
teint).  Fuscas,  a,  um,  adj. 
Virg.  Subst.  Un  — ,  une  — , 
homo,  malier  fasco  colore. 
Plin. 

noirceur,  s.  f.  Couleur  de  ce 
qui  est  noir.  Color  niger.  Plin. 
Nigror, oris,  m.  Cels.  Nigritado, 
dinis,  f.  Plin.  (X,  I07).l|  (Spéc.) 
Fig.  Etat  de  ce  qui  est  obs- 
curci, entaché  par  le  mal,  par 
la  méchanceté.  Atrocitas,atis, 
f.  Sali.  Immanitas,  atis, 
f.  Cic.  —  du  caractère,  de 
l'âme,    atrox   animas.    Cic.     ] 
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(P.  Oïl.)   Acte    de   ra<ch»nceté 
Neqaitia,  ar,    f.  Cic.    Voy.  mé- 
cHANCBTé.  n    El*t  de  ce  mii  e't 
assombri   par    rinquiituae,   la 
■  -     Cic. 


tristesse.    Tristitia,  as, 

Voy.    MéuLMOUB. 

noircir  (Ut.   pop.    nigricîre.o. 
nigrescère),  v.   intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Devenir  noir.  Nigram  fie- 
ri.  Plin.  Nigr^icére,  intr.  Tir;;. 
.Viyum    coiorem   ducire,    tra- 
liére,  contrahére.  PUn.  Le  mi- 
nium noircit,  minium  denigra- 
tar.  Vitr.  Il  En    pari,  du  temps. 
Voy.  ASSOMBRIR.  1   V.  tr.  Rendre 
noir.  Nigram  coiorem  indacére 
[aticai  rei).   Plin.  Nigro  colore 
inpcére.    Plin.    Denigràre,    tr. 
Plin.  f\iscàre,   tr.  Sen.  Infas- 
càre,  iT.Cic.  îioirct,  atratus,  a, 
om,  adj.   V'arr.    Avoir  le    teiat 
noirci  par  le    soleil,   sole   colo- 
rari.  Cic.  coloris  adastioris  ou 
colore  adasto  esse.  Cic.  \\  (Fig.) 
Ob^urcir,  entacher  (qqn)  dans 
sa  réputation. Con/Mre  invidiam 
{alicai).  Cic.  Intjuinâre  (famam 
alterias.)  Liv.  Voy.  dénigrer.  — 
un  accusé,  atrociter  deferrecri- 
men.  Tac.  En  noircissant  qqn, 
de  façon   à  —  qqn,   criminosê, 
adv.  Cic.  —  qqn  dans  ses  vers, 
oblinëre  cUiqaem  versibas.  Hor. 
Se  —  (entacher  sa  réputation), 
se  inqainàre.  Cic.   I|  Assombrir 
par    l'inquiétude,    la    tristesse. 

Voy.    ASS01»R1R,    ATTRISTER. 

noircissure,   s.   f.   Etat  de  ce 

qui  devient  noir.  Nigritia,  a», 
f.  Plin. 

noise,  s.  f.  (Arch.)  Bruit  de  voiï. 
Conviciam,  il,  n.  Cic.  Voy. 
BRUIT. Il  fSpéo.)  Dispute  bruyante. 
Conviciam,  li.  n.  Cic.  Voy.  dis- 
pute, VACARME.  T  (Famil.)  Que- 
relle sur  un  sujet  de  peu  d'im- 
portance. Jargiam,  ii,  n.  Ci'c. 
Voy.  CHICA.NE.  Chercher  —  à 
qt|n,    voy.     disputer,    chicaner. 

noisetier,  s.  m.  L'arbre  qui 
produit  les  noisettes.  Abellana 
nux,  et,  simpl.  abellana,  se,  f. 
Plin. 

noisette,  s.  f.  Fruit  du  noise- 
tier. Ahellana  nax,  et,  simpl. 
aljellana,  œ,  f.  Plin.  Couleur 
de  — ,  marinas  color.  Col. 

noix,  fl.  f.  Fruit  du  noyer.  Nax, 
nacis,  f.  Plin.  (cf.  noces  sine 
medatlà  [•  n.  creuses  •].  Petr. 
on  dit  aussi  jaglans  nax.  Cic. 
et,  simpl.  jaglans,  glandis,  f. 
Plin.).  Grosse  —,  caryon,  ii,  a. 
Plin.  Petite  —,  nacala,  se,  t. 
Plin.  Noix-p'îche,nuci/)er«icom, 
i,  n.  Mart.  — prune,  nacipror 
num,  1,  n.  Plin.  Coquille  de  --, 
patamen  nacis  ou  jaglandis. 
Cic.  ou  flimpl.  patamen,  inis, 
n.  Cic.  Amande  de  la  — ,  nu- 
clcas,  i,  m.  Plin.  Casse — ,  nu- 
cifrangibalam,  i,  n.  Plaat.  Le 
jeu  de  —  (jeu  d'enfants),  noces, 
mi/jum,  f.  pi.  Plin.  \\  P.  anal. 

—  d'eau,  voy.  macre.  —  mus- 
cade, voy.  MUSCADE.  —  de  sapin, 
êappinea  nux.   Col.    \\  P.  ext. 

—  dï  galle,  galla,  se,  f.  Plin. 


NOM 

noUs.   «.  m.   Fret  d'un  navire. 
Voy.  krkt,  nouok. 

noliser,  v.  tr.  .affréter  (un  na- 
vire). Voy.   AFFRÉTER. 

nom,  8.  m.  Mot  par  lequel  ou 
désigne  individuellemont  une 
personne.  Nomeit,  minis,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  nomine 
appellûre.  Cic.  increpàre.  Liv. 
nomen  alicai  dare  ou  indèrc. 
Liv.  ou  imponëre.  Cic.  milii 
nomen  est  Jalias.  Gell.  nomen 
Mercurii  est  mihi.  Plaat.  Clau- 
siM,  cui  postea  Claudio  fait 
nomen.  I.tv.  cui  parentes  Asca- 
nium  dixere  nomen.  Liv.  ea- 
nachus  nomine  Pothinas.  Cses. 
filiis  daobas  Philippum  atyae 
Alexandram  et  filise  .4pamiam 
nomina  imposaerat.  Liv.  alicui 
nomine  [•  de  n.  -]  nofum  esse. 
Q.  Cic.  nomen  ou  [en  pari,  de 
plus.]  nomina  dare  [■  donner 
son  nom  •,  se  mettre  sur  les 
rangs  pour  faire  qqch.].  Cic. 
Liv.  cf.  nomen  prof  (eri  ou  edcre 

[même  sens].  Liv.  ad  nomina 
•  à  l'appel  de  leurs  n.  •]  non 
respondi  re.  Liv.  nomen  [•  nom 
de  famille  ■)  opp.  à  pra»nomen 


I»  petit  nom  •]  et  à  cognomen 
.  surnom  •].  Cic.  Saet.  aliqoem 
adoptare  in  familiam  nomen- 
qae.  Saet.  ou  aliqaem  in  no- 
men asciscëre  [•  donner  son 
nom  à  qqn  qu'on  adopte  "] 
Tac.  nomnn  alicajas  samëre 
Liv.  ex  [aliqua  re]  nomen  ca- 
père.  Cses.  ou  trahëre  ou  inve- 
nire  ou  reperire.  Cic.  nomen 
accipëre  ah  aliqaà  re.  _  Cses. 
vacans  nomine  [■  qui  n'a  pas 
reçu  de  nom  •].  Cic.  nom.en 
saom  commenaàre  immorta- 
litati  ou  posteritaii.  Cic.  mc- 
moriam  sui  nominis  consecrâre 
[.  immortaliser  son  nom  •]. 
Cic.  maltos  mililam  suo  qaem- 
qae  nomine  atqae  caslrensi 
cognomine  jocalari  appellare. 
Saet.  sab  nomine  ou  per  nom.en 
alicuj'os.  Cic.  sob  alieno  no- 
mine libellam  edére.  Saet.  tm- 
posito  Ariarathis  nomine  re- 
r/nàre  cirpisse.  Jastin.  in  ali- 
cajas nnmine  [■  sous  le  n.  de 
qqn  •]  opparêrc  [en  pari,  d'un 
écrit  dédié  à  qqnj.  Ci'c.  [parad. 
proœm.  5].  par  ext.  magnam, 
claram  nomen.  Cic.  nomen 
sibi  magnam  facëre.  Liv.  no- 
men habêre.  Cic.  non  nollias 
in  lilteris  nominis  esse.  Plin.  j. 
per  aliqnid  nomen  asseqai.  Cic. 
amplissimarn  nomen  conseqai. 
Cic.  [voy.  oi.oiiiE,  réputation]. 
sine  nomine.  Virg.  nomen  lio- 
manam  [ceux  qui  portent  le 
nom  de  liomain'i].  Cic.  ierror 
Oallici  nominis.  Liv.  nomini 
Itomano  inimicom  ou  infestam 
esse. Cic. nomen  Latinum. Liv.). 
Au  —  de,  c.-à-d.  on  invoquant 
le  nom  de  qqn,  alicajas  verbis 
et  alicajas  nomina.  Cic.  {d.  si 
axori  tuse  meis  verbis  cris  gra- 
lolatas.  Cic.  abi,  nantia  meis 
verbis  [av.  l'Ace,  et  l'Inf.].  Liv. 


xo^: 

êervam  misit  ad  regem  oui  fi 
naniiaret  suis  verbis  [ar.  l'Ace. 
et  rinf.].  Nep.  denantiatam  ta- 
hio  seruitos  verbis,  ne...  Cic.). 
Au  —  de»  dieux,  per  deos.  Cic 
Il  (Par  anal.)  Mot  par  lequel  on 
désigne     individuellement    «m 
animal  ou  qui  sert  il  dislinijuir 
un    pays,    une    ville,   etc.   No- 
meo,  minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.; 
Troja  et  haie  loco  nomen  est. 
Liv.    inde  nomen  ei  parti  Al- 
piam  inditam.  Liv.  pago  inde 
Trojano  nomen  est.  Liv.  circa 
arbem    nomine    Obbam.    Liv. 
.•Eneas  ah  nomine  uxoris  La- 
vinium  nominavit.   Liv.)  ;  VO- 
cabulum,  i,  n.  Sali.  (r.  Tac. 
(ex.:  ex   sao  vocabalo    insutsf 
nomen  dédit.  Sali.  fr.  cai  [op-  " 
pi  do]    nomen  inditam  e  voca- 
balo ipsias.  Tac.  tribait  voca- 
bula   monti.    Ov.).   \\    Mot    par 
lequel    on    distingue    un    être 
d'un   être    d'une   espèce    diffé- 
rente. NomeD,  minis,  n.  Cic. 
etc.   (ex.  :   durioê   nomen.  Cic. 
Alaxon    Orsecè     haie     nomen 
est  comœdise.  Plaat.  ei  morbo 
nomen  est  avaritia.    Cic.  can- 
tus,    cai   nomen    neniœ.    Cic. 
aliquid  nomine  colorâre.  Val.- 
Max.  [VIU,  %  2].  rem  soo  no- 
mine appellâie.  Aag.  quid  cessa 
proprium  nomen  veritati  red- 
dëre?  Cic);  vocabulum,  i,  n. 
Cic.  etc.  fex.  :  res  saom  nomen 
et    propriam    vocabolum    non 
habet.  Cic.  rébus  non  commu- 
tatis   immataverant   vocabala. 
Cic).    Par   hyperb.    Une   chose 
qui    n'a  pas   de   — ,  infantlum 
aliquid.  Liv.  res  inenarrabilis. 
Liv.  Sen.  (cf.  inen.  tabès.  Liv.). 
Il   (Spéc.)   Le   mot   oppo=é   à   la 
chose.  Nomen,  minis,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  nomen  legionam.  Cic. 
reges  nomine  magis  qaam  im^ 
perio.    Nep.    sunt   nnmina  da- 
cum.  Liv.);  appelLitio,  onis. 
t.  Cic.  etc.  (ex.:  inanis  appella- 
tio.  Cic.   nihil  esse  rem  publi- 
cam,  appellationem  modo  sine 
corpore    ac    specie.    drs.    ap. 
Suct.    [Ca^.   "Tvl).  1  Dénomina- 
tion,   qualification    qui    sert    â 
désigner     une     personne,     une 
chose.  Nomen,  minis,  n.  Cic. 
etc. {e\.:aliquid  nomine  signCire 
ou  notâieo»  vocàre.  Cic.  alicoi 
rei  nomen  imponëre.  Cic  ali- 
cai rei  novam  nomen  ponëre. 
Cic.  alicai  rei  nomen  invenire. 
Cic.  alicai  rei  nomen  imponëre 
xatâXotiv.  Cic  haie  pnrdse  ac 
direptioni  cellse  nom^n  appel- 
lare. Cic.  vitiis  imponëre  vir- 
latis  nomen.  Qoint.).  Voy.  nom- 
mer. 1  Partie  du  di'^cours  aui 
désigne    les   personnes    ou    les 
choses.     Vocabulum,    i,    n. 
Varr.  Sen.   Quint,  (ex.  :  coyor 
verbum  [•  un   verbe  •]  pro  vo- 
nabulo  ponëre.   6'en.    s'opp.  à 
nomen,  cf.  non  idem  oppidum 
et  Homa,  cum  oppidum  sit  vo- 
cabulam['  un  nom  commun  ■] 
lloma   nomen  [•  un  nom  pro- 


NOM 

pre  •].  Oramm.).  —  propre,  pro- 
priam  nomen  ou  abs.  nomcn. 
Gmmm. 
nomada,  adj.  Qui  n'a  pas  d'é- 

tal'lissement  fixe  sur  un  terri- 
loira  déterminé.  Nomas,  adj. 
Plin.  Les  Gélules  — ,  vagi 
Givtali.  Sali.  Elre  —,  mener 
une  vie  — ,  sedihas  incertis 
vai/ari.  Sali,  sine  tecto  ac 
tcdc  {sedibas)  pussim  vagnm 
esse.  Liv.  Les  peuples  — ,  et, 
euhst.,  les  —,  Nomiides,  am, 
ni.  pi.  Plin.' otx  vmjx  gentes. 
Liv.  ou  homme!  sine  ta'tis  ac 
sedihas  passim  vagi.  Liv.  ||  (P. 
anal.)  En  pari,  dnia  population 
d'une  ville,  qui  na  pas  de  ré- 
pidence  fixe,  l'agas,  a,  am,  adj. 
Liv.  Inatabilis,  e,  adj.  Liv. 
Subst.  Un  — ,  une  — ,  qui  (qiise) 
inceî'taa  sedes  habet.  Cic.  gai 
(511a;)  in  certo  loço  non  collocat 
sedem.  A.  ciii  nutlus  est  asquam 
consistendi  locas.  Cic. 

nombrant.  Voy.  nombrer. 

nombre,  s.   m.  Rapport  d'une 

Quantité  à  une  autre  quantité 
e  même  nature  pri'^e  pour 
terme  de  comparaison.  Nume- 
rus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqais 
totas  [•  entier  -]  numéros  et 
ejiisdem  pars  tertia.  Boet.  na- 
mefasfractas['  fractionnaire  •]. 
Gs.  par,  impar.  Boet.  vocaba- 
lam  numert  et  [plur.]  vocabala 
ntimeroram.  Gramm.  notitia 
nanierorixm.  Cic.  nameri  [•  la 
science  des  nombres  •].  Cic. 
[Fin.  I,  21,  72]  :  voy.  arithmé- 
tique.). Il  (Absol.)  Le  nombre, 
c.-d~d.  la  proportion  des  choses. 
Numerus,  i,  m.  Cic.  (ex.  :  ad 
niiiacT'um.  Cic.  [Q.  fr.  II,  13, 
2]).  1  Quantité  indéterminée. 
Numems,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
exigiios  nameriis  oratoram. 
Cic.  magnas  ou  freqaens  na- 
mei-as.  Cic).  Un  grand  — , 
multitado,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  FOULE,  multitude)  :  copia, 
SB,  f.  Cic.  etc.  (voy.  foule,  mul- 
titude) ;  frequentia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  f.  sepalcroram.  Cic.). 
Eu  grand  — ,  multi,  SB,  a,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  m.  homincs.  Cic. 
voy.  beaucoup);  fréquentes, 
adj.  plur.  Cic.  etc.  (ex.:  fré- 
quentes fuimas.  Cic.  gentes 
numéro  fréquentes.  Liv.).  En 
plu^s  grand  — ,  plares.  Cic.  En 
trè?  grand  — ,  plarimi,  a?,  a, 
adj.  pi.  Cic.  (cf.  plurima  simu- 
lacra.  Cic.).  Petit  — ,  pauci- 
tas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
multitudo,  ex.::  mu^^iïudinem 
paucitas  saperai.  Sali,  fuge 
multitadineni,fuge  paacitatem, 
fuge  etiam  unuin.  Sen.  alias 
erat  cum  tarbse  se  commiserat, 
alias  cam  paacitatem  contemp- 
serat.Sen.rh.);  infrequentia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  infr.  sena- 
tûs.  Cic.  [Q.  fr.  III,  â,  21).  En 
petit  — ,  paucl,  se,  a,  adj.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.:  paacis  rébus.  Cic. 
paaca  casteila.  Liv.  paucorum 
hominam  [•  qui  se  contente  du  | 
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commerce  d'un  petit  n.  d'hom- 
mes .].  Ilor.);  infrequentes, 
ia,  adj.  pi.  Cic.  Cxs   Liv.  (ax.: 
infr.  hostes.  Liv.  copias   infre- 
qentiores.   Cœs.).    En    plus  (ou 
trop)  petit  —,  pauciores,  a, 
adj.  au  Coinpar.  Cic.  etc.   (ex.: 
pauciora    bona   [opp.    a  plara 
hona].  Cic.  pauciora    navigia. 
Aact.    b.    Afr.    pauciores    viri 
reperti   sunt,    qui...    Cic).    En 
très  pitit  — ,  paucissizai,  se, 
a,  adj.  pi.  Cels.  (ex.:  paacissi- 
ma;    plagse.    Cels.).    |J    (Ellipt.) 
Nombre,  c.-d-d.  grand  nombre. 
Numerus,  i,  m.  Cic.  (ex.:  est 
[in  eadem  provincia]  numerus 
civian  Romanorum  atque  ho- 
minam konestissimorum.  Cic). 
—  de  gens,   complures,  adj. 
pi.    Cic.    etc.    (ex.  :   com/ilares 
valnerati    prcelio    excedebant. 
Ca;s.  ut  complures  arma  pro- 
jicerent.    Cœs.).    Loc.    adv.   En 
— ,   c.-d-d.    en   grand    nombre, 
voy.    ci-dessus.    Sans   — ,    voy. 
INNOMBRABLE.    ||   Nombre    déter- 
miné, requis.  IVumerus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  supplevere  ceteri 
namerum.    Liv.    navis    habet 
saam  numeram  [•  le  n.  de  ma- 
telot? requis  .].  Cic.  ad  name- 
rum esse,  mitti.  Cic.  altos  in 
numeram    [.    pour   remplir   le 
n.  ■]  relinqaëre.  Sen.  ex  eorum 
numéro  esse,  qui...  Cic.  ou  ex 
eo  numéro  esse,  qui...  Cic.  re- 
ferre in  deorum  nume/'O.  Cic. 
in    sapientiam  numéro.    Nep. 
dacére     in    numéro    hostiam. 
Cges,  sidéra  in  numez-o  deorum 
reponêre.  Cic.  ascribe   me  ta- 
lem  [i.  e.  talium."]  in  numerum. 
Cic  esse  in  numéro  oratorum. 
Cic.  qui  hostium  numéro  non 
sunt.  Cic.  [Ph.   13,  5,  11]   hxc 
sant  tria  numéro  [-  au  n.   de 
trois  •].  Cic.   numéro  quadra- 
ginta  [•  au  n.  de  hO  -].  Sali.). 
Le  sénat  est  en  — ,  frequens  est 
senatus.    Cic.    Sénat   qui    n'est 
pas  en  — ,  senatas  infreqaens. 
Cic   Nous  autres   nous    faisons 
— ,  nos  numerus  samas.  Hor. 
Pour  faire  —  avec  ceux  qui..., 
ut  ad  namerum  accedamus  eo- 
ram,    qui...    Sen.    ^    (Gramm.) 
Forme  de  la  déclinaison  ou  de 
la  conjugaison  indiquant  qu'un 
nom  ou  un  verbe  se  rapporte  à 
un   seul  objet   ou  à   plusieurs. 
Nujnerus,   i,    m.    Varr.  Quint. 
Gi-amm.  \\  (Rhét.)  Harmonie  du 
discours  qui   résulte  d'un   cer- 
tain rhythme.  Numerus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  n.  oratorius  [opp. 
à  poeticus].  Cic.  voy.  rhythme). 
nombrer,  v.  tr.  (.Vrch.)  Evaluer 
(une  quantité)  en  nombre.  A'u- 
meràre,    tr.    Cic.    Voy.    dénom- 
brer, SUPPUTER.  I  (Philos.)  Nom- 
bre   nombrant  (abstrait).    Voy. 
ABSTRAIT.  Nombre  nombre  (cou- 
cretl.  Voy.  concret. 
nombreux,  euse  ;cf.  lat.  na- 
mei'osas.  Plin.  Tac),  adj.  Qui 
est  en  grand  nombre.  Creber, 
bra.  brum,  adj.  Cic.  etc.  [ex..: 
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soleo...  id  libenter  orebris  u»uf>- 
pare  sermonibus.  Cic.  creber- 
rima  eedificia.  Coe$.  cr.  arbores. 
Cxs.  cr.  casteila.  Cies.  crebrx 
venasUeqae  sententise.  Cic.  voy. 
SERRÉ,  PRESSÉ,  DRo)  ;  froquetis, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  a  infrr. 
uauns,  il  pauci,  ex.:  f  legaii,,. 
Liv.  voy.  nombre);  magnus, 
a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (dans  des 
express,  c.  mjigno  cum  comi- 
tatu.  Cœs.  major  frcqaentior- 
que  legatio.  Liv.);  multus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  multi 
liberi  [.  a.  famille  •).  Cic.  voy. 
BEAUCOUP  et  nombre);  multi- 
plex, adj.  Cic.  etc.  («yn.  de 
complures  s'opp.  à  unus  et  à 
paaci,  ex.:  quœ  maltiplices  fé- 
tus procréant  [opp.  k  quœ  paaca 
gignunt].  Cic.  multiplicia  fo- 
lia  [opp.  à  unum  folium]  ha^ 
bère.  Plin.  ad  maltiplices  con- 
sulatus  triumphosqae  et  com- 
plara  evehi  sacerdotia.  Vell.). 
T  Qui  a  du  nombre,  une  cei^ 
laine  harmonie.  Numerosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Tac.  (ex.  :  si 
numerosum  est  id  in  omnibus 
sonis  atqu-.  vocibas,  quod  ha- 
bet quasdam  impi-essiones  et 
quod  rnetiri  possamas  inter- 
vallis  œqaalibus.  Cic.  [de  Or. 
III,  !,S,  1851.  apta  et  numerosa 
oralio.  Cic?). 

nombril,  s.  m.  Cicatrice  du 
cordon  ombilical  au  milieu  du 
ventre.  Umbilicus,  i,  m.  Liv. 
Vv.  Qui  a  la  forme  du  — ,  um~ 
bilicatus,  a,  um,  adj.  Plin.  ^ 
(P.  anal.)  Cavité  des  fruits. 
Umbilicus,  i,  m.  Plin. 
nomenclateur,  s.  m.  Esclave 
chargé  de  nommer  les  citoyens 
à  sou  maître  candidat.  Nomen- 
clator  et  nomenculator,  oris, 
m.  Cic  Monitor,  oris,  m.  Cic. 
1  Celui  qui  donne  le  nom  aux 
genres,  aux  espèces.  Nom^ncla- 
tor,  oris,  m.  A.  Qui  nomen 
imponit  generibus.  A.  ||  (P.  ext.) 
Recueil  de  ces  noms.  Index 
nominum.  Gramm. 
nomenclature,  s.  f.  Ensemble 
des  termes,  des  noms  spéciaux 
employés  dans  u  :e  science,  etc. 
Nomenclatura,  œ,  f.  Plin.  No- 
menclatio,  onis,  f.  Col.  Index 
nominam.  A. 
nominal,  aie,  adj.  Relatif  au 
nom  (d'une  personne,  d'une 
chose).  Nominalis,  e,  adj.  Va7T. 
(Traduira  aussi  par  le  génit. 
nominis  ou  nominum.)  Dési- 
gnation — ,  nominis  ou  nomi- 
num indicium.  Varr.  Fairo 
l'appel  — ,  per  nomina  citâre. 
Col.  nomine  appellàre  ou  indi- 
câre.  Liv.  nominatim  appellàre 
ou  citàre.  Cic.  Faire  l'appel  — 
des  sénateurs,  des  témoins,  re- 
citàre  senatum.  Liv.  testes. 
Quint.  Ne  pas  répondre  à  l'ap- 
pel —  ,  ad  nomina  non  respon- 
dëre.  Liv.  Erreu»  — ,  error  jw- 
minis.  Cic.  Il  y  a  une  erreur 
—,  m  nomine  erratum  est.  Cic. 
^  Qui  n'existe  que  ds  nom.  Qui, 
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<;uar,  qaod  i-tfrfco,  non  re  est. 
Cic.  Inanis,  e.  adj.  Cic.  Royauté 
—  plutôt  que  réelle,  re<jes  no- 
nxine  nuiyù*  i/uam  iniperio. 
Xep.  Il  {P.  ext.  I A  un  prix,  pi-efque 
,    c.-d-d.    presque  pour  rien. 

Voy.    RIEN. 

nominalement,    adv.     D'une 

maïuere  nominale.  î^'ominatim. 
adv.    C'ic.   Nep.    A'oniino,    abl. 
adv.  .Vep.  Verbo,  abl.  adv.  Cic. 
Dé>i3ner     qqn    —,    voy.     nom. 
Nexisler  que  —  (de  nom),  esse 
uomine,  non  re.  Cic. 
Dominateur,   s.   m.  Celui  qui 
nomme  ;à  une  l'onction).  Nomi- 
natoi-.  otif,  m.  Ulp.  di'J- 
nominatii,  ive.  adj.  et?,  m.  || 
AJj.     Où    est     énoncé    le   nom 
^d'une     personne).      {Traduire 
aussi    par    le     génitif   nominis 
ou    nominum.)  Etat  — ,  nomi- 
nuni     indiciam.    A.    ^    -S.     m. 
(Gramm.)  Cas  indiquant  que  le 
nom    sert   du    sujet    au    verbe. 
Casas   nominativiis  ou    simpl- 
nominativus,  i,  m.  Varr.  Quint. 
Hectas  casas.  Van:  Quint.  Ca- 
sas nominandi.  Quint. 
nomination,   s.    f.    Action    de 
nommer,  d'être  nommé.  Aomi- 
natio,   onis,   1".   Cic.  Nuncupa- 
tio,  onis,  f.  Liv.  \\  |,3péc.)  L'ac- 
tion de  nommer,   le  l'ait  d'être 
nommé  à  un  emploi.  Nomina- 
tio,  onis,  i.  Cic.  Creatio,  onis, 
f.  Cic.  Voy.  CHOIX,  ÉixcTios.  — 
provisoire,'  designatio,  onis,  f. 
Cic.     Cinq     places     d'augures 
dont    la   —    fût    réservée    aux 
plébéiens,     qainqae     augurum 
toca,  in  guse  plebeji   nomina- 
lentur.   Liv.    —   faite    par    les 
censeurs,     cooptatio    censoiia. 
Cic.  La  —  d'un  sénateur,  coop- 
tatio in  patres.  Liv.  Faire  des 
— ,    voy.   NOMMER,    CHOISIR.   Ap- 
prendre   la    —    de   qqn,    à    un 
poste,   audlre  aliquem.  (actam 
esse  ou  creaturn  esse  (consulem, 
augurera,  etc.).  Cic. 
nominativement,  adv.  D'une 
inaniere   nominative.  Nomina- 
tim,  adv.  Cic.  Nomine.  Cic. 
nonunément,  adv.  (Arch.)  En 
désignant   par  le   nom.    A'omi- 
nati'rn,  adv.  Cic.  Nomine.  Cic. 
nommer,  v.  tr.  Distinguer  (une 
peri=onne)  par   un    mot   qui    la 
désigne  individuellement.  No- 
minàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  alir 
i/iiem  ex  aliquâ  re  nominàre. 
Cic.    ab   Aristippo   [•    à   cause 
d'A.    •)    Cyrenaici    philosophi 
nominati.  Cic.  on  dit  aus'i  ali- 
cui  nomen  dare  ou  indère  ou 
imponêre.  Civ.  Liv.  voy.  nom  et 
cf.    vir,   quid  est   tibi    nornen? 
Plaat.     nomen    mutieris    cedo 
quid  ait  ?  Ter.  nomine  Camelas 
('  un  nommé  Camélus  •].  Vell. 
cui  Faustalo  nomen  tuit  [•  qui 
(?e   nommait  F.   •].    Liv.);  ap- 
pellàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qui 
ipsorum  lingaâ  CelUe,   nostra 
Gain  appi-llantar.  Csss.  qui  ano 
nomine  Oermani   appeilantur. 
Cees.  voy.  appblbr).  1|  (Par  cxt.) 


.46sof  .Tenir  (qqn)  sur  les  fonts  d  u 
b.iptèmo.    Nominiïre,   tr.    I\ccl. 
Voy.  BAPTÊME.  Il  .Par  anal.l  Eu 
p;u'l.  d'uu  animal,  d'une  clio>e. 
Nominàre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.  : 
id  genus  ab  osa  suo  saltus  no- 
minarant.  l'arr.  nominalirTa- 
tienses  [tribus]  a  Tatio.  Varr. 
luinc  ilU  iSîïv  appellahant  jani 
a  Platane  ita  noniinatam.  Cic. 
talex   infodiebantur,  juos    sti- 
mulas naminabant.  Cees.  [U.  G. 
VII,  73,  9].  nominor  quia  leo. 
Plixd.  on   dit  aus-i  alicui  rei 
nomen   dare  ou  indère  ou  l'm- 
poiiére.  Cic.  Liv.  cf.  oppidum 
Hemoram  nomine  Bibrax.CR's.); 
appellàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
is  pagus  appellabatur   Ti'jari- 
nus.    Cses.    parte    quadam    ex 
lilieno  recepta,  quse  appellatur 
Vacalus.    Cses.    quod   [flumen] 
appellatur  Tamesis.  Cœs  insula 
quse    appellatur    Mona.    Cses. 
sutit  item  qaœ  appeilantur  al- 
ces.  Cses.  voy.  appeler).  1  D  si- 
gner   (une    personne)    {>ar   son 
nom.  Nominàre.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  Mercurium  .'Enyptii  nefas 
habent  nominàre.  des.).  Se  — , 
c.-à-d.  ne  pas  se  cacher,  nomen 
suum  edèrc  [opp.  à  nomen  suum 
dissimulâre].   Cic.   Sans  —  ses 
autorités,    sablato    ou    dempto 
auctore.   Cic.  Liv.   Livre   doul 
l'auteur  ne  s'est  pas   — ,   lihrr 
sine  auctore  editus.  Cic.  \\  (Par 
ext.)  En  pari,  des  choses.  No- 
minàre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  /es 
ut   omncs  suis    certis  ac  pro- 
priis  vocabulis   nominarentar. 
Cic).  A  point    nommé,   oppor- 
tune,   adv.    Cic.    in    tempore. 
Cic.  mira  opportunitate  [nun- 
tius  affertur).  Cic.  1  (Par  anal.] 
Désigner  (une  personne)  par  un 
surnom,  une  qualification.  No- 
minàre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
quem patrem.  Cic);   dicère 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  appeler);  ap- 
pellàre,    tr.    Cic.    etc.    (voy. 
appeler)  ;  vocàre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.    appeler).    ||   En   Parl.    de 
choses.    Dicère,    tr.   Cic.   etc. 
(ex.:  orbis  qui  h^xXoî  Grsecê  di- 
citur.   Cic.  linex  quse  cafhetœ 
dicantur.    Vitr.)  ;  vocàre,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  oppidum  autem 
Britanni    vacant,    cum    silvas 
impeditas     vallo    atque    fossû 
munierunt.  Cxs.[B.G.  V,'2l,31. 
voy.  APPEiiR).   1  (Par  ext.)  Dé- 
signer   une   personne   pour   un 
litre,  une  fonction.  Nominàre, 
tr.  Liv.  (ex.  :   interregem.  Liv. 
|I,32,  11.    magistrum  equitum. 
Liv.    VIII,  33,  71.  aliquem  dic- 
tatorem.  Liv.  [fX,  28,  2]);    di- 
cère, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ilicta- 
torem  dicère.  Cic.  [Rep.  I,  JiO, 
63].  cf.  dictator  non  dictas  eed 
creatas  [parce  qu'il  est  nommé 
par   le    peuple  et    non    désigné 
par  le  consul,  absent  de  liouiej. 
Liv.  [XXII,  8,  6].  dictator  dicit 
ma'jistram  equitum.  Liv.  [VI, 
39,'  1]);   légère,    tr.  Cic.   etc. 
(daos  l'expr.   aliquem  in  sena- 


NON 

tum  légère  [-  nommer  qqn  sé- 
nateur .].  Cic.   [dom.  31,  8S]): 
creàre,  tr.  Cic.  etc.  (.voy .  éuwe); 
facere,   tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem consuiem .  Cic.  voy.  CRiisR, 
iîlirk). 
non,   interj.  et   adv.    ||    Interj. 
Sert   à    déclarer    qu'une    chose 
n'est  pas.  L'un  dii  oui,  l'autre 
dit  — ,  hic  ait,  illo  Jiegat.  [Com. 
(cf.  negat  qais,  nego  :  ait,  ajo. 
Ter.).  îiepondre  oui  ou  — ,  aut 
etiam  aut  non  respondère.  Cic. 
Ton   frère  est-il  là?  Non,  estne 
(rater   inttis?    non   est.    Com. 
Souiraes-nous   donc  en    faute? 
Nou,    nurii     igitur   peccamas? 
minime  vos  quidem.  Cic.  Est-ce 
ainsi  que  vous  le  trompez?  Non, 
c'est  lui  qui  nie  trompe,  siccine 
hune  decipis  ?  imma  enim  vero 
hic  me  decipit  ?  1  Adv.  Marque 
qu'on    n'admet    pas  ce  qui  est 
iil'firmé    dans    une    proposition. 
Non,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  tanta, 
non  insolentia,  sed  immanitas, 
Cic.  parebis  legibus    an  non  ? 
Varr.);  nec,  adv.  Cic.  etc.  (dans 
l'express,    necne    [•    ou    non   •] 
de  liuteiTOg.  indir.,  ex.:  utrum 
c.v  usa  esset  necne.  Cœs,  smtne, 
dii    riecne.    Cic.    dubitat    deus 
animas  necne  sit.  Cic).  —  pas, 
voy.    PAS.    1|   (Absol.)    Non   que, 
non  quod  (av.  le  subj.).  Cic.  || 
Adverbe  restreignant  ou  détrui- 
sant   l'idée    exprimée    par    un 
mot.  Non,   adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
non  ita  ou  non  tam...  Cic.  non 
modo  [ou  solum]...  sed  etiam... 
Cic.  mihi non  modo[noD]irasci , 
sed    ne    dolëre    quidem    licet. 
Cic). 

nonagénaire  (iat.  post.  nona- 
fjenariun.    Hier.),  adj.    Aqé   de 
quatre-vingt    dix    ans.    Nona- 
ginta   annos    natus.    Varr.   ou 
nonaginta  annorum.  Liv.    Un 
— ,  vir  nonaginta  annos  notas. 
Varr.    Une    — ,    mulier    nona- 
ginta annos  nata.  A. 
nonagésime    (Iat.     nonagesi- 
mus'j,  adj.  (Arch.)  Quatre-vingt- 
dizieme.  Voy.  ce  mot. 
nonante  (Iat.  TUmaginta),  adj. 
(Arch.)   Quatre-vingt-dix.    Voy. 
ce  mot. 
nouantième,  adj.  Quatre-vingt- 

dizieme.  Voy.  ce  mot. 
nonce  (Iat.  nuntius,  messager), 
s.    m.    Ambassadeur   du    pape. 
Voy.  LÉr.AT. 

nonchalamment,  adv.  D'une 
manière  nonchalante.  Hegniter, 
adv.  Liv.  Hocorditer,  adv.  Liv. 
Lente,  adv.  Liv.  (cf.  l.  agëre. 
Liv.)  Languide,  adv.  Ca-s.  etc. 
(cf.  cunctanter  et  languide  pro- 
cedére.  Col.).  Dscitanter,  adv. 
Cic.  Soluté,  adv.  Cic. 
nonchalance,  a.  f.  Caractère 
nonchalant.  Segnitia,  se,  f.  Cic. 
et  segnities,  ei,  f.  Liv.  Socor- 
dia,  se,  f.  Sali.  Languor,  oris, 
m.  Cic.  Desidia,  se,  f.  Cic.  Avec 
— ,  voy.  nonchalamment.  ||  (P. 
ext.)  Acte  de  nonchalant.  Dm- 
soluté  (actam.  Cic. 


NON 

nonchalant,  ante,  adj.  Qui 
rii!ir(]iie  il'aciivito  par  insou- 
ciance. ^cijnUy  e,  atlj.  Ca^s. 
iSocors,  adj.  Cic.  Solittas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Dissotutas,  a, 
«m,  p.  adj.  Cic.  Languidus,  a, 
iim,  p.  adj .  A'/wpd.  (cf.  /.  ijressas. 
l'Iuvd.).  Science  — ,  oscitans 
scientia.  Cic.  Etre  — ,  tant/uê/'e, 
iiitr.  Hall.  —  de  qqc;li.  (arch.), 
iiayligens,  alicujas  ret.  Cic. 
Voy.  INSOUCIANT.  Il  Subatantivt. 
L'a  —,  cessator,  oris,  m.  Hor. 
une  — ,  {mulier)  seynis  ou 
iners.  Cic. 
nonchaloir,  s.  m.  (Aich.)  Etat 
d'^    celui    qui    est    nonclialant. 

\'oy.    NONCHALANCE. 

none  lat.  eccl.  nona,  proprt. 
neuvième  heure),  s.  f.  Une  des 
ï^ept  heures  canoniales.  Hora 
nona.  Cassian. 

noneSf  s.  f.  pi.  Neuvième  jour 
avant  les  ides.  Nonsp,  arum, 
f.  pi.  Cic.  (cf.  n.  Martia-,  D.:- 
ccmbres,  etc.  Cic).  Relatif  au.\ 
— .  des — ,  nonatis,e,  adj.  Varr. 
(cf.  n.  sacra.  Varr.). 

non-être,  s.  m.  Absence,  pri- 
vai ioii  de  l'être.  Voy.  néant. 

non-lieu,  s.  m.  (Droit.)  Cons- 
tatation qu'il  n'y  a  pas  lieu  de 
poursuivre  (un  prévenu),  il/js- 
sio,  Ofiis,  f.  .ict.  Ahsolutio,  onis, 
f.  Jet.  Rendie  une  ordonnance 
de  — ,  niissum  facëre.  Cic.  Etre 
l'objet  d'un  — ,  et  garnit,  obte- 
nir un  — ,  mitti.  de.  missum 
abire.  Hor. 

C 
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Nor 
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non-moi,  s.  m.  Ce  qui  s'oppose 
au  moi,  comme  étranjor  à  son 
être.  Res  externe.  Cic. 

nonnain,  s.  f.  (Arch.)  Nonne, 
religieuse.  Vox.  nonne. 

nonne,  s.  f.  Religieuse.  Abonna, 
as,  f.  Hier. 

nonobstant,  adj.  prép.  et  adv. 
Il  (Arch.)  Adj.  Qui  n'empêche 
pas  qqch.  Voy.  empêcher,  per- 
mettre. ^  Prép.  Sans  être  em- 
pêché (par  qqch.).  Adversus, 
prép.  Cic.  etc.  (ex.:  adv.  indi> 
lias.  Cic.  Liv.  adv.  id  senatus 
consultum.  Liv.  stultas  est  ad- 
versus setatem  et  capitis  cani- 
tiem.  Sen.)  ;  in,  prép.  (av.  l'Abl. 
Cic.  etc.  (ex.:  sed  in  hac  setate 
uti'ique  animi  Juvéniles  erant. 
Plin.  j.  tamen  in  tôt  circam- 
stuntihas  malis  mansit  ali- 
qaandiu  immota  acies.  Liv.  in 
summâ  copia  oratorun\.  Cic. 
noscitabantiv  tamen  in  tantâ 
deformitate.  Liv.).  ||  Loc.  conj. 
Nonobstant  que.  Voy.  quoique. 
1  Adv.  Sans  être  empêché.  Voy. 
cependant,  néanmoins,  toutefois. 

non- paiement,  s.  m.  Le  fait 
de  ne  pas  payer  à  l'échéance. 
Nalla  pecunise  solutio.  Cic.  Cre- 
ditum  non  solutum.  Cic.  En 
cas  de  — ,  si  pecuni/tm  ad  diem 
non  solverit.  Cic. 

non-pair,  aire,  adj.  Voy.  im- 
pair. 

nonpareil,  eille,  adj.  et  s.  m. 
[I  Adj.  Qui   a'a  pas  sou  pareil. 


Voy.  incomparable.  1  S.  m.  Sorte 
d'œilli-i.  Voy.  oimllet. 

non-recovoir.  Voy.  recevoir. 

non-résidence.  Voy.  absence. 

non-réussite.    Voy.     insuccès. 

non-sens,  s.  m.  l'Iirase,  pro- 
position   qui    n'a    pas   de    .sens. 

Voy.    AD.SURD1TÉ,    CONTRESENS. 

non-usage,  s.  m.  l,o  fait  de  ne 
pas  se  servir  d'une  chose  dont 
on  a  l'usufruit,  Nullus  usas.  A. 

non-valeur,  s.  m.  Le  fait  de 
no  rien  produire  (en  pari,  de 
ce  qui  doit  donner  un  revenu). 
A''u//us  f/'uceus. /l.  Terres  laissées 
en  — ,  voy.  friche.  Des  — ,  sté- 
riles nummi.  Jet.  res  stériles, 
infractaosx.  Col.  ||  (P.  ext.) 
Homme  qui  n'est  pas  en  ■  tat 
de  l'aire  campagne.  Miles  inu- 
tilis  armis.  Ov. 

non-vue,  s.  f.  Obscurité  caus  e 
par   un    temps   brumeux.    Voy. 

BRUME,    OBSCURITÉ. 

nord,  s.  m.  L'n  des  quatre  points 
cardinaux.  Septemtrio,  onis,  m. 
et  ordin.  septemtriones,  um, 
m.  pi.  Cic.  (ex.  :  vergére  ad 
septerntrionem.  Curt.  ou  ad 
septemtriones.  Cœs.  jacêre  ad 
septemtriones  et  aqailnnem. 
Varr.  Galiia  sub  septemtrioni- 
hus  posita  est.  Cœs.);  aquilo, 
onis,  m.  Cic.  (ex.  :  ad  aqailo- 
nein  conversas.  Cic.).  Du  — , 
voy.  SEPTENTRIONAL.  L'étoile  du 
—,  polus,  i,  m.  Vitr.  (L\,  U,  6). 
Le  vent  qui  vient  du — ,  le  vent 
du  — ,  septemtrio,  onis,  m. 
Cic.  ventus  a  septemtrionihas 
oriens.  Cœs.  aqailo,  onis,  m. 
Plin.  Le  pôle  — ,  septemtrio- 
nis  axis.  Curt.  septemtrio, 
onis,  m.  Plin.  \\  (Famil.) 
Perdre  le  —  (être  désorienté), 
voy.  DÉSORIENTÉ.  I  Partie  du 
globe,  région  située  vers  le  nord. 
i^ieptemtrio,  onis,  m.  et  sep- 
temtriones, um,  m.  pi.  Cic. 
Terra  sub  septemtrionihas  po- 
sita. Cœs.  Les  habitants  du 
— ,  incolse  terrœ  septemtrio- 
nalis.  Plin.  popali  ou  yentes 
septemtrionales.  Vitr.  La  mer 
du  — ,  mare  Germanicum  ou 
Qceanu<  septemtrionalis.Geogr. 
Il  (P.  anal.)  Partie,  région  d'un 
pays  la  plus  rapprochée  du 
nord.  (Regionis)  pars  septem- 
trionalis.   Varr. 

nord-est,  s.  m.  Point  de  l'ho- 
rizon situé  entre  le  nord  et  l'est. 
Regio  inter  septemtriones  et 
orientem  solem  spectans.  Cses. 
Lèvent  du  — ,  aqailo,  onis,  m. 
Cic. 

nord-nord-est,  s.  m.  Point  de 
l'horizon  situé  entre  le  nord 
et  le  nord-est.  Vont  du  —,  cx- 
cias,  œ  (Ace.  an),  m.  Plin. 
nord-ouest,  s.  m.  Point  de 
l'horizon  situé  entre  le  nord  et 
l'ouest.  Regio  inter  septem- 
triones et  occasam  solis  spec- 
tans. Cœs.  Vent  du  —  ,  caurus, 
i,  m.  Lucr.  Cœs.  Vent  du  — 
(dans  la  Gaule),  circius  ou  cvr- 
cius,    1,    m.    Sen.    ||    Partie  du 


monde,   d'un  pays   situé   entre 
le   nord  et  l'ouest.  Part  terrx 
(ou  regio)   inter  septemrrione» 
et  occaaum  eolis  spectans.  A. 
noria,  «.f.  M.ichine  hydraulique, 
faite   lie   seaux.   Tympanum,  i, 
n.  Vitr. 
normal,  aie  (lat.  post.  nonna- 
lis.  Mart.-Cap.),  adj.  Perpendi- 
culaire à  la  tan.^i.Mite  d'une  li- 
gne courbe  ou  au  plan  tangent 
d'une  surface  courbe.  Voy.  per- 
pendiculaire. 1  Qui  sert  de  règle. 
Justus,  a,  um,  adj.  Cic.  liectus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Voy.  règle, 
RÉGULIER.  Successions — des  phé- 
nomènes de  la  nature,  ordre  — 
dans  le  retour  des  phénomènes, 
vicissitudines  rerum  atque  or- 
dines.  Sen.   Etat  —,  animi  ha- 
bitas rationi  consentaneus,  Cic. 
norma  rationis.  Cic.  Es-tu  dans 
ton   état   — ,    satin   sanus   es  ? 
Ter. 
normalement,      adv.      D'une 
mauirre    normale.    Voy.    régu- 
lièrement, 
norme,  s.  f.  Loi,  règle.  Norma, 
œ,  t.  Cic.  Voy.  loi,  règle. 
nos,  adj.  poss.  plur.  Voy.  notre. 
nostalgie,   s.  f.   .Mal  du  pays, 
regret   du   pays    natal.   Deside- 
rium  patrise  ou  patrii  soli  ou 
domus   ou   suos    videndi.    Cic. 
notabilité  (lat. post. no^ahj'ii'tos. 
Eccl.),  s.  f.  t  aractère  d'une  per- 
sonne notable.  Celebritas.  utis, 
f.  Cic.  Claritas,  atis,  f.  Cic.  \\ 
(P.    ext.)    Personnage    notable. 
Homo    illustris.  Cic.  Antisfes, 
stitis,  m.  et  f.  Cic.  (ex. ,  antis- 
tites   artis    dicendi.    Cic).  Au 
plur.  diijnitates.  um,  f.  pi.  Cic. 
—  de  la  ville,  du  pays,  hones- 
tates  ou  lamina   civitatis.  Cic. 
notable,   adj.   Qui   mérite   une 
mention  particulière.  Notabilis, 
e,  adj.  Cic.  Insignis,  e,  adj.  Cic. 
Préjudice  — ,   grave   damnum. 
Cic.  Différence  — ,  magna  diffe- 
rentia.  Col.  \\  Les  habitants,  les 
gens    —,  et,  subst.  les  — ,  prin- 
cipes   civitatis.    Cic.  principes 
in  civitate.  Cic.  etsimpl.  prin- 
cipes, um,  m.  pi.  Cic.  homines 
£rimi.  Cic.  primores  civitatis. 
iv.   et    simpl.   pi-imores,  um,, 
m.  pi.   Hor.  Liv.  ||   (Arch.)  Les 
principaux  m-mbres  de  la  no- 
blesse. Voy.  noble. 
notablement,  adv.  D'une  ma- 
nière  notablj.  Insigniter,  adv. 
Cic.    Contribuer    —    à    qqch., 
multam  ou  plurimum  conferre 
ad  aliqaid.  Cic. 

notaire  (lat.  notarius,  proprt. 
«  sténographe,  scribe  •),  s.  m. 
Officier  public  qui  r  diço  Pt  re- 
çoit les  contrats.  Sci'ibu  pubti- 
eus.  Liv.  Libellio,  onis,  m. 
Varr.  Tabellio,  onis,  m.  Ulp. 
dit;. 

notamment,  adv.  D'une  ma- 
nière qui  mérite  d'être  parti- 
culièrement not"e.  Prœcipuê, 
adv.  CiG.  Maxime,  adv.  Cic. 
Prœsei'tim,  adv.  Cic. 
notation,  s.  f.  Manière  de  noter. 
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Sotiitio,  onis,  {.  Cia.  —  musi- 
cale, art  notis  musicis  cantica 
ejccipiendi.  A.  (d'aprés  Qaint.\ 
note,  s.  f.  Marque  faite  pour 
garder  meiitioa,  iiidiealiou  do 
•    qqili.    JVota,    SB,    f.    Cic.    etc. 

(VOV.       MAItQL'E,     signe).     ||     (Fij.) 

Maûlioa  pariiculière  d'une  por- 
Eonue  disiiiisuée  (ai-ch.).  Nota, 
te,  f.  Cic.  Sen.  (ex.:  nos  ex  illà 
prin\A   nota  non  sumiis.  Sen. 
voy.  marque).  Il  Dé^iauation  fa- 
vorable ou    défavorable    d"uiie 
rrM)nae  &  l'ophiion.  NotSL,  se, 
Cic.  etc.  (ex.:  motis  stifvifu 
notas  ascribére.  Liv.  censorix 
severitatis    nota    ino/'i.    Cic.). 
Boaae  — ,  commem/nfio,  onis, 
t.    Cic.     laa»,    lawJis,    f.    Cic. 
Mauvaise  —  et  (ellipt.)  —,  no- 
ta, se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ignonu- 
niosis  notas  deméi-e.  Suet.).  1 
(Par  ext.)  Signe  d'un  «on  mu- 
sical. Nota,  se,  f.  Quint,  (ex.  : 
noti«  musicis  cuntici  excipére. 
Ûaint.  [I,  12,   U].   vocis  sonos 
notis     signare    et    exprimër-e. 
Quint.).  Il  (Par  ext.)  Si."  musical 
figuré  par  ce  signe.   SoBUS,  i, 
ni.  Cic.  etc.  (cf.   sonorum  gi-a- 
dus  [•  les  notes  de  la  gamme  •]. 
Vitr.  vocem  ab  a-utisfimo  sono 
usqae  ad  gravissimum   scnam 
i-ecipère.  Cic.).  Tu  chantes  tou- 
jours la  même  — ,  cuntUenam 
eandem    canis.    Ter.    (Pliorm. 
J.95).  C'est  toujours  la  m'-me  —, 
uno    opère    eandem     incudepx 
diem  noctemqae  tundant.  Cic. 
(de  Or.  II,  3y,   162).   Donner  la 
—  à  qqn,  voy.  ton.   Fausse  — , 
•voy.  p.  886,  col.  3.  Fig.  A  basse 

(arch.),  sWentio  ou  cam  si- 

lentio.  Cic.  Sali,  qaivté,   adv. 
Cic.  Changer  de  —,  voy.  gamme 
(p.   967,    col.    1).   1    Indication 
mise  à  la  marge,  au   ba«  d'une 
page,  etc.   pour  «ervir  d'éclair- 
cissement.   Nota,    SB.    f.    Cic. 
Sen.    (cf.   Cic.    [Pis.   73].    Sen. 
[ep.    6,    5].     voy.     annotation, 
£clairci8seuent).    ||     Indication 
recueillie  en  écoutant  un  cours, 
«n   étudiant  une   affaire.    Voy. 
annoter,  annotation,  remarque. 
Prendre  des  — ,  verha  excipère. 
Sen.  Prendre  —  de,  nolâre,  tr. 
Cic.   Voy.  noter.  ||   Indication, 
communication    sur    un    point 
donné.    Hes    noscenrJa    ou    (au 
plur.)  noscenda,  a.  pi.  Liv.  Voy. 
communication,   observation.  — 
(diplomatique),   littéral,   aram, 
f.    pi.    Cic.    Liv.    Il     Indication 
donnée    par   un    maiire  sur   la 
conduite,  etc.   d'un   élève,  par 
un  ch-sf  sur  le  znle  d'un  subor- 
donné. Voy.   APPRÉClATiriN,  JUGE- 
MENT. Il  Facture  contenaul  l'in- 
dication   des    travaux    exécutés 
et  des  prix  demandés.   Ra.tl0, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  rationes 
exliibère  [•   pré-cntcr  sa  n.  •]. 
Plin.);ratluncula,eB,[.Plaut. 
Ter.  (ex.:  auhdacérc  ratluncw- 
lam.    Plaut.    [capt.    192;    cusc. 
371].  erat  eide  ratiancula  apud 
me  reliqaam  pauxilluiurn  numr 
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moroni  [•  il  restait  me  devcii 
quelques  petites  cho-os  sur  ma 
note  •].  Ter.  (Phorm.  3ù]V 
noter,  v.  tr.  Marquer  ^ce  dont 
on  veut  garder  la  lueiition, 
l'indication).  Not&re,  tr.  Cic. 
Consignàre,  tr.  Cic.  Mandàre 
mémorise.  Cic.  Voy.  marquer, 
R.VPPELER.  —  tacitement  ou  à 
la  dérobée,  subnnti\i-e,  tr.  MaH. 

—  par  écrit,  nntàr*,  tr.  Cic. 
annotàre,  tr.  Plin,  j.  scribëre, 
tr.  Cic.  sahscribëre,  tr.  Quint. 
(cf.  ï.  aadito.  Quint.),  litteris 
consignàre   ou    m<indài-e.    Cic. 

—  pour  la  po-iérité,  memorix 
prodéi-e  ou  tradère  {alii/uid). 
Cic.  Il  Remarquer.  Voy.  remar- 
quer, RAPPEi.Eu.  Il  (Fig.)  Dési- 
gner (qqn)  à  l'opinion  en  bien 
ou  en  mal.  Sahscribëre  aliquem 
(de  re  publicâ  bene  meritam). 
Cic.  Etre  bien  noté,  bene  aa- 
dlre,  A.  Mal  —,  notàre,  tr.  Cic. 
subscrU)ëre,  tr.  Cic.  (cf.  subscr. 
aliqaid  de  aliqaa  re.  Cic.  in  ali- 
qaem  ou  de  aliqao.  Cic.  Quint.). 
describère,  tr.  //or.  Etre  uoti' 
comme  lâche,  ignavi.v  nolàdç- 
siynari.  Liv  Etre  mal  note-,  in 
nullo  numéro  et  Ivonore  esse 
apud  aliquem.  Cic.  in  nullo 
numéro  luibèri{ab  aliquo).  Ci.c. 
—  d'infamie,  notdce  ignominiâ. 
Suet.    inurère    alicui     notam. 

Cic.   Voy.    FLÉTRIR,    STIGMATISER. 

Mal  noté,  noté  d'infamie,  inf'- 
mis,  e,  adj.  Cic.  fimosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Arch.  —  qijn 
d'avoir  fait  qqch.,  voy.  censu- 
rer. 1  (Spéo.)  Indiquer  les  sons 
musicaux  à  l'aide  de  signes. 
Excipère  notis  musicis  (can- 
tica\.  Quint. 

notice,    s.    f.   (Arch.)   Connais- 
sance (lu'on  a  de  qqch.  Notitia, 
se,  f.  Cic.  Voy.  connaissance.  1 
(P.  ext.)  Ecrit  destiné  à  donner 
la  connaissance  d'un  point  par- 
ticulier   d'histoire,     etc.     lies, 
noscendx  ou  noscenda,  orum, 
n.    pi.  Liv.  lies,  reram.    f.   pi. 
Cic.  Extraire  une  —  d'un  livre, 
composer    une    —    d'après    un 
traité,     excerpëre     librum    ou 
simpl.  excerpere,  tr.  Quint.  No- 
tice d'une  campagne  militaire, 
—    scientifique,    commenturii, 
orum,  n.  pi.  Cic.  ||  Catalogue, 
extrait.   Voy.   ces    mots. 
notification,    s.    f.    Action   de 
iiolififtr.    Indiciam,  ii,   n.   Cic. 
.■iignifv:atio,    onis,    f.   Cic.   De- 
nuntiatio,  onis,  f.  Cic.  —  offi- 
cielle, promulgatio,  onis,  f.  Cic. 
pronuntiatio,  onis,  f.  Liv.    ■ — 
d'un    jugement,    pronuntiatio, 
onis,   f.   Cic.  \\  (Par  ext.)  Pièce 
par    laquelle   on    notifie   qqch. 
Libellas,  i,  ra.  Cic.  (cf.  libellos 
in  celeberrimis  locie  proponëre. 
Cic.).    —  officielle,  etiictum,  i, 
n.  Liv. 
notifier,  v.  tr.  Porter  (qqch.)  à 
la  connaissance  de  qqn  dans  la 
forme    officielle.     Indlcëre,    tr. 
Cic.  Edicér-;,  tr.  /n  publico  ou 
in  pablicum,  proponëre.    Cic, 
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Denunliare  alicui  [protcriplio- 
nem,  ca'dcm,  etc.).  Cic.  —  un 
vote,  pronuntiàre  sententias. 
Cic.  —  (un  arrt^té),  pi-omutgùre 
legem,  edictam.  Ctc.  I|  (Dans 
uu  sens  plus  largo.)  Faire 
connaître.  DcnurUiàre,  tr.  Cic. 
Voy.  annoncer. 

notion,  s.  f.  Connai<s;ince  élé- 
mentaire. Notio.  onis.  f.  Cic. 
etc.  {ex.:  n.  deoram.  Cic.  n.  de 
aliquA  r'.  Cic.  aniini  (•  qui  est 
dans  l'esprit  •].Ci.;.);  notitia, 
SB,  f  Cic   etc    (ex.:  n.  corpûria 
lui.  Cic.);  cognitio,  onis,  f. 
Cic.   (ex.:  insitas   deorum   co- 
gnitiones   habemaa.   Cic.);  in- 
formatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.. 
antecepta  animo  quxdam   in- 
(ormatio.  Cic.  [N.  D.  I,  ii3].  in 
animo  insita  iiiforiiuUio  ou-r- 
dam   dei.  Cic.  [S.   D.   1,   lOOJ. 
unius  verbi  imagine  totius  sen- 
tentix  infonnatio.  Cic    [de  Or. 
II,  87,  358]).   Les  premières  — 
d'une  science,  prima  elementa, 
Sen.  Voy.  élément. 
notoire    (lat.    post.    notorias. 
Trcb.  Poil.),  adj.  Qui  est  à  la 
connaissance     du     plus     grand 
nombre.  Omnibus   notus.  Cic. 
In  vulgas  apud  omncs  purvul- 
gatus.  Cic.  En  pari,  d'un  délit, 
d'un  crime.  Apertus,  a,  um,  p. 
adj.    Cic.   Manifestas,   a,    um, 
adj.  Cic.  Voy.  manifeste.  Il  est 
—  ,  c'est  un  fait  —  que...,  omntfs 
sciunt  ou  nemo  ignorât  ou  qais 
nescit?  ou  patet,  constat   (av. 
l'Ace,    et    rinf.).   Cic.    Une    in- 
justice   —,    voy.    CRIANT,    RÉVOL/- 

TANT.   Il   (P.  oxt.)  Arch.  Art  —, 

voy.    CABALISTIQUE. 

notoirement,  adv.  D'une  ma- 
nière notoire.  Apertè,  adv.  Cic. 
Manifesto,  adv.  Cic. 

notoriété,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  notoire.  Notitia,  se, 
i.  Nep.  Cela  est  de  — ,  ou  il  est 
de  —  que...,  voy.  notoire.  Chose 
qui  est  de  toute  — ,  de  —  pu- 
blique, res  omnibus  nota  ou 
vianifesta.  Cic.  \\  (Par  ext.) 
Avoir  de  la  —  (être  avantageu- 
sement   connu),    voy.    renom, 

RÉPUTATION. 

notre,  adj.  Qui  est  à  nous,  qui 
KO  rapporte  à  nous.  Noster,  tra, 
trum,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  n. 
consilia.  Cic.  nostri  hom,ines 
[•  nos  compatriotes  •].  Cic. 
noster  Furnius  [•  n.  ami  Fur- 
nius  •].  Cic).  Nos  gens,  nostri. 
Cic.  Nos  soldats,  nostri.  des. 
Nos  biens,  nostra,  n.  pi.  Cic. 
Cic.  Qui  est  de  —pays,  nostras, 
atis,  adj.  Cic.  (cf.  nostrates 
pkilosopki.  Cic).  Il  est  de  — 
famille,  no8t«r  est.  Ter.  \\  (P. 
oxt.)  En  pail.  d'une  seule  per- 
sonne, qui  dit  -  nous  ■  au  lieu 
de  •  je,  moi  -.  Voy.  mon.  1  (P. 
ext.)  Famil.  Dont  nous  parlons. 
Noster,  tra,  trum,  adj. Plaut. 
Cic.  (ex.:  noster  esto.  Plaut. 
/lie  noster.  Cic.);  hic,  bsBO, 
hoc,  adj.  Cic.  (ex.:  hic  poeta. 
Cic.  hic  locat.  Cic.), 
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nAtre,  adj.  pow.  qualiflcatif. 
Qui  ost  à  noti^,  qui  l'ont  à  nous. 

Noster,  tra,  trum,  adj.  Cic. 

etc.  (ex.  :  ea  qum  nostra  Bunt. 
Cic.  neque  nostra  melior  est. 
Cic.  voy.  notre).  {|  (En  sous- 
entendant,  le  substantif.)  Les 
— ,  noêtri.  Cic.  ||  Au  maso.  sing. 
Le  — ,  c.-<i-d.  (notre  bien),  nos- 
tra, a.  pi.  Cic.  Liv.  Nous  y 
mettroQS  du  — ,  de  nostro  pro- 

{'eremut.  Sen.  Au  masc.  plur. 
.es  —  (parents,  amis,  etc.), 
nostr-i.  Cic.  Voy.  notre. 
otre-dame.  Voy.  dame. 
.  noue,  s.  f.  Sol  gras  ot  hu- 
mide, cultivé  pour  servir  de 
pâturage.  Loca  palastria.  Co'S. 

S.  noue,  s.  f.  Tuile  creuse  qui 
sert  à  l'égouttement  des  eaux. 
Collicix,  ai-um,  f.  pi.  Vitr.  ' 
(P.  anal.)  Ligne  de  jonction  da 
deux  comblas.  Fasti'jium,  ii,  n. 
Vitr. 

nouement,  s.  m.  Action  de 
nouer.  Junctio,  onis,  f.  Plin. 

nouer  (lat.  nodôre.  Plin.),  v.  tr. 
Arrêter  (une  corde,  etc.)  eu 
faisant  un  nœud.  Ncctëre,  tr. 
Cic.  Ligàre,  tr.  Cic.  Nodo  vin- 
cire.  Plin.  Il  P.  ext.  —  qqcli. 
(dans  un  linge,  dans  un  mou- 
olioir).  Invoh'ère,  tr.  Cses.  \\ 
.Vrrêter  dans  ?on  développe- 
ment. Voy.  ARRÛPER.  Un  enfant 
noué,  voy.  racuitique.  ||  P.  anal. 
Un  esprit  noué,  voy.  avorté.  ^ 
(Par  est.)  Nouer  une  action  (la 
compli(iuer).  Intricâre  [aba- 
lam.  A.  T  Organiser  uno  chose 
qui  oITre  des  complications. 
Xectére,  tr.  Cic.  Voy.  tra- 
.MER.  T  Etablir  un  lien  mo- 
ral (avec  qqn).  Jungêre,  tr.  Cic. 
(cf.  amicitiLim  [•  des  relations 
d'amitié  •]  cam  aliqao.  Cic). 
Voy.  UNIR.  1  Présenter,  former 
des  nodosités.  Voy.  nodosité. 
Se  —  (en  pari,  des  fruits  ou 
des  fleurs),  voy.  dépérir,  faner. 

noueux,  euse,  adj.  (En  pari. 
d'une  tige  d'arbre.)  Qui  pré- 
sente des  nœuds.  Nodosus,  a, 
uni,  adj.  Sen.  (ex.;  n.  ramas. 
Sen.);  geniculatus,  a,  um, 
adj.  Plin.  {e\.:g.  culmen.  Plin. 
arando.  Plin.).  Bâton  — ,  no- 
dos,  «,  m.  Virg.  Liv.  Cornouil- 
ler — ,  cornas  nodata.  Plin. 
Branche,  m.assue  — ,  torosa 
viryula.  Sen.  \\  (P.  anal.)  Qui 
présente  des  nodosités.  A'odo- 
stis,  a,  um,  adj.  //or.  (cf.  n. 
chiragra.  llor.).  Doigts  — -,  voy. 

OOUTTEUX. 

noui:Tain(lat.  nutrimen [p7oprt 
•  action  de  nourrir,  d'élever»]. 
Oi/.  Th..  Prise),  s.  m.  Petit 
poisson,  Voy.  alevin,  fretin. 

nourrice  (lat.  post.  natricia. 
Hier.),  s.  f.  Celle  qui  nourrit 
un  enfant,  ordin.  celle  qui 
allaite  l'enfant  d'une  autre. 
Nutrix,  tricis  fgén.  pi.  tri- 
cam),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  camlac- 
te  nutricis  errorem  swxisse. 
Cic.  assa  [•  sèche  •]  natrUx. 
Fronto.  n.  bona.  Col.  nutricem 
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pnero  parôre.  Ter.  natricem 
paero  addiicére.  Ter.  pueram 
natrici  delegàre.  Tac.).  Métier 
de  — ,  nuCricium,  ii,  n.  Sen. 
Salaire,  prix  de  la  — ,  mois  de 
— ,  natricia,  oram,  n.  pi.  Ulp. 
Il  Arch.  Etre  à  —  (têtor  encore). 
Voy.  TÊTER.  Mettre  un  enfant 
à  — ,  pueram  natrici  delegàre. 
Tac.  Il  Fig.  Voy.  NnuRRiciER. 

nourricier,  ière,  adj.  Qui  pro- 
cure la  nourriture.  Nutricius, 
a,  ujn,  adj.  Col.  (ex.,  n.  sinus. 
Col.).  Il  l'ig.  L'Afrique,  terre  — 
dos  avocats,  natricala  caiisidi- 
coram  AÇrica.  Jav.  ||  Spéc. 
Pore  — ,  et.  sabst.  —  (le  mari 
de  la  nourrice),  edacator,  oris, 
m.  Cic.  nutricias,  ii,  m.  Varr. 
1  Qui  opère  la  nutrition.  Na- 
triens,  p.  adj.  Plin.  Voy.  nutri- 
tif. Les  sucs  — ,  terras  matris 
alimenta.  Col.  Fie.  Nourri- 
cière, nutrix,  trias,  f.  Ci'c. 
(ex.:  est  illa  qaasi  nxxtrix 
'■jas  oratoris  qaem  informâre 
vnlamas.  Cic.);  altrix,  tri- 
cis, f.  Cic.  (ex.:  eorum  ter- 
ra altrix.  Cic). 

nourrir,  v.  tr.  Elever  (un  nou- 
veau né)  en  l'allaitant.  Nutri- 
re,  tr.  Liv.  Ou.  Plin.  (ex.: 
paeros  tapa  natrit.  Ov.  par  anal. 
balxnx  natriant  fêtas  mammis. 
Plin.);  alère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alére  illam  parvalam.  Ter. 
alère  alii/oem  aberibas  [en 
pari,  de  l'iiomme  et  des  ani- 
maux]. Plin.).  Il  (Par  ext.)  Ele- 
ver. Alère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
paeram.  l'er.  genitos  libéras 
tôlière  et  alére.  Cart.  is  notas 
et  omnem  paeritiam  Arpini 
allas.  Sali,  altos  edacatasqae 
inter  arma.  Liv.  voy.  élever). 
^  Entretenir  l'être  vivant  au 
moyen  de  l'aliment  nécessaire  à 
subsistance.  Nutrire,  tr.  Liv. 
Cels.  Plin.  (ex.:  aper  natritas 
glande.  Hor.  ce  verbe  n'est  pas 
class.  et  doit  être  remplacé 
par);  ai  ère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
se  et  saos.  Cses.  elephantos. 
Cic.  anseres  in  Capitolio.  Cic. 
agri  reilita  saos.  Plin.  j.  ali 
hamanis  manibas  [en  pari,  d'a- 
nimaux «auvagesl.  Liv.  egaos 
alere  Coliis  ex  arboribas  stric- 
fis.  Cœs.  agrestes  peregrino 
framento.  Liv.  ali  [•  se  n.  •] 
lacté.  Cic.  ali  panico  corrapto. 
Cses.  [syn.  vesci,  voy.  plus 
loin]);  sustentàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  familiam.  Ter.  se  amico- 
ram  liberalilate.  Cic).  Se  — , 
vesci,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
lacté  et  ferina  carne  [•  de  ve- 
naison •  ].  Sali.  Plin.  hamanis 
corpnribas  [•  de  chair  hu- 
maine -].  Liv.).  Bien  nourri, 
bene  postas.  Cic.  perpastas 
(canis).  Pha-d.  (III,  7,  2).  bene 
caratas.  Cato.  Voy.  gr.\3.  Par 
anal.  Un  son  nourri,  pinçais 
sonas.Quint.  Style  nourri,  ple- 
na  oratio.  Cic.  Lettre  nourrie 
de  faits,  plena  reram  epistola. 
Cic.  Ragoit,   pâté  nourri,  voy. 


NOU 


I2;t3 


roccuLENT  II  (Fig.)  Entretenir 
qqch.  en  lui  rournis.sant  lea 
moyens  de  durer.  Alère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ignem.  Cart.  di- 
dactis,  qaihas  (lamma  alebatar. 
Quint,  par  ext.  nolo  meis  im 
pensis  illnram  ali  laxariam. 
Nep.  alère  aadaciam.  Cic. 
ipem  alicujas  moUibus  lenten- 
tiis.  Cic.  ICat.  1,12,  30].  voy. 
E.sTRETBNin).  —  des  projets, 
consilia  coqaére.  Liv.  —  de 
grands  desseins,  magna  moliri. 
Cic.  T  Pourvoir  qqn  de  moyens 
de  subsistance.  Alére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.,  illam  malierem 
cam  (amilià.  Ter.  dacentos 
servos.  llor.  exercitam,  majo- 
res copias.  Cic.  exercitas  con- 
tra aliqaem  Jam  maltos  annos. 
Cses.  aliaaem  pablicè.  Nep.)  || 
(Par  anal.)  Alere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  cum  agellas  eam  non  sa-- 
tis  aleret.  Cic.  [N.  D.  I,  75]. 
idem  hic  agellas  illos  alat. 
Net).  [Phoc.  I,  U].  nec  vi  capi 
viaebat  nosse  arbem,  at  qaam 
prope  liberi  ab  Carthagine 
commeatas  alerent.  Liv.  I.V.KV, 
23,  3]  ;  par  ext.  honos  alit  ar- 
tes.  Cic.  ingeniam  doctrinâ. 
Cic). 

nourrissage,  s.  m.  Elevage 
des  bestiaux.  Res  pecaaria  ou 
sirapl.  pecaaria,  se,  f.  Varr. 
Suet.  Ediicatio,  onis,  f.  Cic. 
Pastio,  onis.  f.  Varr.  Col. 
nourrissant,  ante,  adj.  Qui  a 
pour  elTet  de  nourrir.  Aptus  ad 
alendam.  Cels.  In  qao  maltam 
alimenli  est.  Cels.  Aliments 
plus  — ,  cibas  robastior.  Cels. 
Fromage  très  — ,  caseas  maxi- 
mi  cibi.  Varr.  Etre  très  — , 
maxime  alère.  Plin.  Pain 
moins  nourrissant,  inprmior 
panis.  Cels.  Aliment  qui  n'est 
pas  du  tout  — ,  res  in^rmissi- 
ma.Cels.  Etre  moins — ,  minas 
alimenti  prœstàre.    Cels.    Voy. 

FORTIFIANT. 

nourrisseur,  s.  m.  Celui  qui 
élève  des  bestiaux.  Pecaarias, 
ii,  m.  Varr.  Voy.  éleveur. 

nourrisson,  s.  m.  Enfant 
qu'une  femme  nourrit  de  sou 
lait.  Infans  lactens,  et,  simpl. 
lactens,  entis,  m.  Liv.  Alam- 
nas,  i,  m.  llor.  Plin.  (En  pari, 
d'une  fille),  alamna,  se,{.  Plaat. 
Cic.  Saet.  ||  Fig.  Alamnas,  i, 
m.  Cic.  Il  (Au  fém.)  Nourris- 
sonne,  alamna,  se,  f.  Cic. 

nourriture  (cf.  lat.  natritara. 
Eccl.),  s.  f.  Action  de  nourrir, 
d'allaiter  un  enfant.  Voy.  allai- 
tement. Il  (Par  e\t,.)Arch.  Nour- 
risson. Voy.  ce  mot.  ||  Educa- 
tion. Voy.  co  mot.  ^  Ce  qui 
fournit  l'aliment  à  la  subs- 
tance de  l'être.  Alimentum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  alimenta 
corporis.  Cic.  alimentoram 
penaria.  Tac);  clbus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cibas  levis 
Cels.  levis  et  facilis.  Plin.  gra- 
vis. Cic.  cibam  coqaére  [•  di- 
gérer .].  Cic   [Fin.   II,  20,  6/.]. 
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cibu/n  îumêre.  Nep-  ou  caj>ére. 
Plin.    cibam    ministràre.  Tac. 
cibos  sappeditare.  Cic.  [Leg.  Il, 
S?,  671.   cibanx    adtiibére.    Cic. 
[Sen.  ll,3<j].  cibam  subducère 
aticai.    Cic.  esse  in  cibo  [•  ?ei-- 
vir  de    n.    •].   Plin.);    victus, 
ÛS.  m.  Cic.  otc.  (ex.:  v.   libera- 
lis.  Liv.  cotidianas.  Plaat.  Cic. 
victtiS  tenais.    Cic.   alicai  vic- 
tam  cotidianam   in    Prytaneo 
Ijol'licè    prsebére.    Cic.    ma/or 
pars  victâs  eorum  lacté  et  car- 
ne  consistit.  C3es.).  —  des  es- 
claves, cibaria,   oram,    n.    pi. 
^aet.  Privation  de  — ,  inedia, 
X,  t.  Cic.  Il  (Par  anal.)  En  par- 
lant   des     animaui.     Pastus, 
ÛM,   m.  Cic.  etc.  (ex.:  paatam 
capetsére.  Cic.);  pabulum,  i. 
a.  Cic.  etc.   (ex.:  pabulam    fcu- 
iiat  parère.   Cato).  \\    En    pari. 
■  des  planter.    Alimentum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (e.\.:   anam  in  stir- 
pem  redigére  alimenta.  Plin.)  ; 
cibus,  i,   m.    Ptin.  (ex.:  cibus 
arboram   imber.    Plin.).  1  (Au 
fig.)    Arch.    Ce    qui    fournit  à 
qqch.  le  moyen  de  durer.  Voy. 
AUMEWT.  1  Ce  qui   constitue  les 
moyens    de    suDsistance.    Ali- 
mèntum,  i,  n.  Cic.  Jet.  (voy. 
aliment);  V  ictus, às,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:    (acile    victam    qaserëre. 
Ter.   victam    in  tencbris  gua'- 
rére.    Phêed.    victam     sordide 
invenlre.    Gell.).    Fig.    Pabu- 
lum,   i,    n.    Cic.    etc.  (ex.:  p. 
doctrinœ.   Cic.    [Sen.    li,    i9). 
est    animoram    ingenioramqae 
natarale  qaoddam  qaasi  paiu- 
lam  consideratio  coniemplatio- 
qae  natarx.  Cic.).    [Ac.  Il,    il, 
157];  pastus,  ùs,  m.  Cic.  (ex.: 
postas    animi.    Cic.    [Tusc.   V, 
23,  66];  cibus,  i.  m.   Cic.  Ov. 
(ex.:  qaasi  qaidam    hamanita- 
tis  cibas.  Cic.). 

noUB,  Pronom  personnel  de  la 
l"  pers.  plur.  (oes  deux  genres). 
Nos  (gén.  nostrum  ou  nostri), 
pi.  Cic.  etc.  (ce  mot  ne  s'expri- 
me pas  ordin.  en  latin  [cf.  qaat 
sumaê?  Cic]  ou  bien  il  sert  à 
insister,  et  signifie  :  •  pour 
nous,  en  ce  qui  nous  concerne, 
mai=  nous,  c'est  nous  qui,  etc.  », 
cf.:  nos  ad  nostia  mata  verti- 
mat.  Tiball.).  —  mêmes,  nos- 
met  (à  tous  les  ca=,  sauf  le  gén. 
plur.)  Cic.  (souvent  renforcé 
par  ipsi,  etc.  (cf.  :  noscére  nos- 
met  ipsos.  Cic.).  De  —  ou 
pour — ,  qui  dépend  de — ,  nos- 
tra,  ter,  tram,  adj.  Cic.  L'affec- 
tion qu'on  —  porte,  noster 
amor.  Cic.  Terrain  qui  est  pour 
— ,  nostra  toca.  Liv.  1  Employé 
au  lieu  de  •  Je  •  ou  ■  moi  •. 
Nos.  Cic.  Voy.  moi. 
uotiare,  s.  f.  .action  de  nouer. 
Voy.  NomcMEST.  ^  Etat  de  ce 
qui  est  noué.  Noda»,  i,  m. 
Piin.  Voy.  noeud,  j]  (Fig.)  Arrêt 
de  I»  croissance  chez  un  en- 
fant. Voy.  RACHITISME.  ||  Forma- 
tion du   fruit.  Voy.    fmctifica- 
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uonveau,    elle  ^lat.    not'ellas 
[.    jeune    •].    Varr.  Cic.    Col.), 
adj.  Qui    apparaît  pour  la  pre- 
mière fois  ou  est  apparu  depuis 
peu  de  temps.  Novus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  novaivs.Cic. 
lex  nova  [c.-à-d.  qui  n'existait 
pa.s].  Cic.    novam   (rumentam. 
Cic.  vocabala   nova.    Cic.   no- 
vam vinam.   Cic.  novo    moi-e. 
Cic.  milites    novi.    Liv.    homo 
novas.  Cic.  nova  nobilitas.  Cic. 
novi  ntariti  ou    novas  maritas 
et  nova  napta  [•  les  nouveaux 
mariés   •].   Cic.  subst.  novam. 
Cic.    nom  qaidnam  novi  ?  Cic. 
afferre    aliqaid     novi.     Plaat. 
Ter.  jam  jam  dia   nobis  niliil 
novi  afferebatur.  Cic.);  recens, 
adj.  Cic.  etc.  (souv.  recens    ac 
novas     ou    novas    ac    recens 
[•  tout  nouveau  •].  Cic.  lex  re- 
cens   [c.-à-d.    qiii    vient    d'être 
promulguée].    Cic.     recens    vi- 
nam. Cic.  voy.  récent).  —  né, 
recens   a    parta.    Varr.    modo 
notas  ou  éditas.  Cic.  Les  nou- 
veaux venus,    récentes.    Tac.  \\ 
(Par  ext.)  Dont  on  n'a  pas  l'ha- 
bitude.   Novus,  a,   um,  adj. 
Cic.    etc.    (ex.:     noi'om   consi- 
liam.  ?fep.  genus  dicendi.  Cic. 
nova  ars  [•    méthode   ■].  A'ep. 
souvent  novas  et  insolitas.  Cic. 
voy.    1.N80L1TE).    ||    Qui    n'a    pas 
l'habitude,  l'expérience  de  qqch. 
Voy.    NOVICE,    i    Qui     apparaît 
après  un  autre  pour  le  rempla- 
cer.iVovus,  a, um, adj. Cic. etc. 

fex.:  annas  novas.  Cic.  nova 
ou  prima]  lana.  Cic.  n.  sena- 
tas.  Liv.  novi  consoles.  Liv. 
novas  Hannibal  Cic.  novas 
Camillas.  Liv.  [syn.  alter,  voy. 
aotre]).  Il  (Loc.  adv.)  A  — ,  de 
ou  ab  integro.  Cic.  Liv.  (ex.: 
at  rarsas  novas  de  integro  ex- 
sadetar  labor.  Liv.)  De  — ,  itO- 
rum,  adv.  Cic.  Liv.  [pr.  •  pour 
la  seconde  fois  oa  une  autre 
fois  •);  denuo,  adv.  Cic.  Saet. 
(ex.:  orbes  terrœ  nwta  sabvei^ 
sas  d.  condidit.  Saet.  d.  re- 
bellâre.  Liv.). 

nouveauté  (lat.  post.  novelli^ 
tas.  Tert.),  e.  f.  Caractère  de 
ce  qui  e=t  nouveau.  Novitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  nov.  no- 
minis.  Cic.  ixovitate  delectâre. 
Qaint.  on  dit  aussi  novam  gc- 
nas.  Cic.  cf.  novam  gênas  di- 
cendi. Cic).  |[  En  mauv.  part. 
Novitas,  atis,(.  Cic.  etc.  {ex.-, 
n.  pagme.  Cses.  novitate  rei 
permotas.  Cxs.  voy.  iTRA.N- 
aBTÉ);insoleDtia,  as, f. Cic. etc. 

(voy.     éTRANOETÉ,    BIZARRERIE).  ^ 

Chose  nouvelle.  Res  nova.  Cic 
Novam,  i,  a.  Cic.  (ex.  :  molto 
novo  narrâre.  Cic).  Ce  n'est 
pas  une  —  pour  moi  que  de.,., 
neque  novam,  neque  inopina- 
tam  mihi  est,  Si...  Liv.  En 
mauvaise  part.  C'est  une  — 
pour  nous  d'entendre,  de  voir... 
inositotum  est  (avec  l'Ace,  et 
rinfin.).  Cic  Tac.  —  (dans  la 
politique,  dans  la  religion),  res 
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nov.f.  Cic     II  Œuvre   nouvelle- 
ment parue.   .Voi'um  ou  recen» 
opus.  Cic.   Opas  modo  natam 
ou  editnm.  Plin.  EloiTe,  parure 
de  mode  nouvelle,  nova  vestit. 
A. 
nouvelle   (lat.    pop.     novella, 
choses  nouvelle*),  s.  f.  Annonce 
d'une  chose  qui  vient  d'arriver, 
faite  à  qqn   qui  n'en  a  pis  en- 
core eu  connaissance.  iVuD^i US. 
ii,  m.  Cic  etc.  (ex.:  n.  ^"ci/sus. 
Cic.  n.  expiignati  oppidi.  Cses. 
nantiam  ajlenv.  Cic.  ou  ferre. 
Liv.  ou  perferre.  Cic.  nunliatn 
accipëra.  Cic.  malam  nantiam 
auilirc.     Cic);    fama,    »,    f. 
de.    etc.    (ex.  :    nondum  fama 
de  Titurii  morte  pcrlato.    Cses. 
voy.    druit).    Apporter    une  — , 
a/Terre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.:  no- 
vom,  aliquid  novi.  Plaat.  Ter. 
Curt.  vera  offcruntur.  Cic.  cer- 
ta,  falsa  afferuntur.  Cic  eo  de 
Ilortensii  morte   mihi  est  alla- 
tam  ['  on  m'y  apporta  la  n.  de 
la  mort  d'H.   •].  Cic.  eccspecio, 
quid  illinc  afferatar.   Cic  Cr- 
tias  ad    itlum    attulit    [•  lui  a 
apporté  la  n.  que   ■]  se  quxri- 
re...    Cic.    cum    crebri    nunlii 
afferrent  mole  rem,  gerére  Da- 
riam.  Nep.   impers.  aictato/"ei<i 
eam    dictam       VejOS     allatum 
est.  Liv.  au   part,   passé  cxden 
consulis    e.xercitasque     allata. 
Liv.);   perferre,   tr.   Cic.  etc. 
{ex.:    équités   pertulere   consu- 
if'm    obsi'.leri.    Liv.    maltoruui 
litteris  et  sermone  omnium  pei- 
fertar      ad      me     incrcdibilem 
tuam  virtuiem  et  fortitudinem 
esse.     Cic.)  ;     nuntiàre,     tr. 
Cic  etc.  (ex.:  res  celeiiter  isti 
domum    nuntiatur.    Cic.    h;ec 
nuntiant  domum   AWani.  Liv. 
occiso   Sex.    Hoscio,    quis  pri- 
mas   Ameriam    nuntiat  ?  Cic. 
Pompejo    in  liortos  nuniiavit. 
Cic  voy.  annoncer).  Recevoir  la 
—,    audire,  tr.   Cic   Sali.  fr. 
Liv.  (ex.:    nihildum  de   reditu 
Ciesaris    audiebatar.  Cic.  post 
pugnam  ad  Trasimennum  au- 
dilom.  Liv.  ejus  adventu  aiidi- 
to.  Curt.  à    l'abl.    abs.    aadito 
[•  à  la  n.  que  •].  Sali.  Liv.  cf. 
audito    Mochanidam    rcfugisse 
Lacedœmonem.    Liv.    voy.    ap- 
prendre). Arch.    Faire  la  —   et 
faire  — ,  movêre  hominum  stu- 
dio. Cic.  ^  Renseignement   sur 
l'état,     la     situation     de     qqn 
qu'on  n'a  pas   vu   depuis  quel- 
que temps.   —  (par  lettres),  lit- 
terx,  oram,  f.  pi.  Cic  etc.  (ex.: 
ab  aliquo  litteras  accipëre.  Cic. 
voy.  lettre).  Demander  des  — 
de  qqn,  percontari  quemadmo- 
dam    aliquis    se   habeat.     Cv:. 
(ju3:rëre  ou  rcquirêre  qux  ali- 
quis agat.  Cic   Demander  des 
—   d'un    malade,     de     aliquo 
ygro  aliqaem  interrogùre.  Cic. 
Etre  sans  — ...,  nescire  de  (abl.;. 
Cic  Bien   que  je  sois  à  Rome. 
jo  suis   absolument   sans  —  à 
cet  égard,  cam  Romam  venu 
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eem  ne  tevissiniam  quidem  au' 
diticnem  de  ea  re  accepi.  Ciel, 
ap.  Cic.  Il  (Dans  un  sensdélViv.) 
Vous  aurez  de  mes  —,   senties 
qui    vir  sim.    Ter.    \\    (Ellipt.) 
De    l'argent,    point   de   — ,   de 
argcnto,  aomnium.   Ter.  ||  Loc. 
famil.).  Voiisin'cMi  diicz  dai — , 
niihi     assental/eris.      l'iaut.    1 
(Par  ext.)  Ecrit  di^stiné  à  tenir 
les    lecteurs    au     courant    des 
nouvelles.  Libellus,  i,  m.  Cic.  \\ 
Récit  de   qq.   aventure  intéres- 
sante. Fabula,  œ,  t.  Cic. 
nouvellement,    adv.     Depuis 
fieu  de  temps.  Naper,  adv.  Cic. 
Recens,   adv.  Cic.  NovS,   adv. 
Cic.  Mur   —    construit,    novus 
muras.  Liv.  Voy.  ri5o:emment. 
nouvelleté,  s.  f.  (Arch.)  Tenta- 
tive  pour    déposséder    l'ancien 
propriétaire.  Voy.  dépossession, 
iivu:Tiii.N. 
nouvelliste,   s.    m.   Celui  qui 
quote  et   débite  dos   nouvelles. 
Homo  novissima  queeque   cap- 
tans.  A. 
novale,  s.  f.  (Arch.)  Terre  nou- 
vellement défrichée.  Novalis,  is, 
f.    Varr.    Vira.   Novale,    is,   n. 
Ov.Plin. 

novateur,  trice  (lat.  post.  no- 
vator,  Irix.  Gell),  s.  m.  et   f. 
Celui,   celle  qui    veut   changer 
les  choses  reçues.   Cupidus  {cu- 
pida)  omnia  novandi.  Cic.  Qui 
îçjuas)  aliqaid  ou  omnia  novat. 
Lie.  Un  —  en  politique,  rerum 
novaram  ou  commutandarum, 
evertendarum  cupidus  ou  s<u- 
diosus  (homo).Cic.  novis  rébus 
$tadens.   Cic.  Etre  —,   studêre 
rébus   novis.  Cic.  —  en  fait  de 
langage,  qui  verba  novat.  Cic. 
Il  .idjectivl.  Des  esprits  — ,  avi- 
da  in  novas  res   ingénia.   Liv. 
novation,  s.  f.  Transformation 
d'une  créance  par   substitution 
d'un    nouveau    créancier,    etc. 
Novatio,  onis,  f.  Ulp. 
novembre,     s.     m.     Onzième 
mois   de    l'année.    Mensis    no- 
vember.  Cic.  ou  simpl.  novem- 
ber,  bris,  m.  Cic.  De—,  du  mois 
de  — ,  november,  bris,  bre  (abl. 
bri),  adj.  Cic.  (e.\.:  n.  Kalendae, 
nonœ,  idas.  Cic). 
novice,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 

3ui  subit  un  temps  d'épreuve 
ans  l'état  religieux.  Novicius, 
ii,  m.  Ducange.  Une  — ,  novi- 
cia  virgo.  A.  ^  (P.  ext.)  Per- 
sonne qui  aborde  une  chose  où 
elle  est  inexpérimentée.  Tiro, 
onis,  ni.  Cic.  Une  —,  tirun- 
cala,  se,  f.  Cic.  \\  Adjectivt. 
Inexpérimenté.  Novus.  a,  um. 
adj.  Ov. (ex.:  nova  mile  seram. 
Ov.);  rudis,  e,  adj.  Cic.  (ex.: 
in  nullâ  re  tironem  ac  radem 
esse.  Cic.  tametsi  non  provins 
cix  rudis  erat  et  tiro.  Cic.); 
insolens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
belli  insolens.  Tac.  ins.  in  di- 
cendo.  Cic).  ^  (Spée.)  Apprenti 
marin.  Tiro  nauta.  A. 
noviciat,  s.  m.  Temps  d'é- 
preuve   que    subit   dans    l'état 
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religieux    un    ou    una     novice. 
Noviciatus,  ûs,  m.  Dacanye.  \\ 
(P.    ext.)    Fig.     Apprentissage. 
Voy.  ce  mot. 
noyade,  s.  f.  Action   do  noyer 
<li|n.  Voy.  NOYER,  f.  Des  —,  ho- 
iiiines  aquà  saffocati.  A. 
noyau  (lat.  pop.  nacale),  s.  m. 
Partie  dure,  ligneuse  qui   est  à 
l'intérieur   de    certains     fruits. 
Nucleus,  i,    m.  Plin.   (ex.:   n. 
cerasi.     Plin);    os,    ossis,    n. 
Suet.  (ex.:  ossa  oleararn.  Haet.). 
Oter  le  —  de,    enlever  le  —  à, 
enucleâre,  tr.  Plin.  ^  (P.  anal.) 
Partie   compacte   qui    forme   le 
centre  de  certaines  choses.  Na- 
cleus,  i,  m.  Plin.  Voy.  centre, 
CŒUR.  Il  (Fig.)  Ceux  qui  se  sont 
réunis    les    premiers,    qui    ont 
formé  le    premier  groupement. 
Cllobus,   i,    m.    Liv.    Le   —    de 
l'arméo,  robur,  oris,  n.  Liv. 
1.  noyer  (lat.   pop.    nucarius), 
s.    m.    Arbre    q^ui    produit    la 
noix.  Nux,   nucis  (gén.  pi.  na- 
cum),    f.     Virg.    Liv.    .luglans, 
glandis,  (.  Varr.  Col.  Plin.  De 
— ,  nuceus,  a,  um,  adj.    Cato. 
Lieu  planté  de  —,   nacetam,  i, 
n.  Stal.  De  bois  de  — ,  en  bois 
de  — ,   en  — ,    nuceus,  a,    um, 
adj.  Cato. 
2.  noyer  (lat.  necàre,  tuer),  v. 
tr.   Asphyxier    par     immersion 
dans    l'eau.      {Aliquem)     aquà 
mergère  ou  m  aquà  demeryére. 
Cic.  ou  in   aquam    immergëre. 
Cic.  ou  simpf.  mergêre,  tr.  Cic. 
demergére,  tr.  Cic.  imm^rgcre, 
tr.  Cic.  Se  — ,  aquis  ou  flucti- 
bus    sabmergi.    Cic.    fiuctibus 
obrui.    Cic.    demergi    in  aqaâ. 
Cic.  perlre  in  aquà.  Cic.  Se  — 
dans  un   fleuve,    (lamine  absa- 
mi  ou   hauriri.  Liv.  \\  Au   part, 
passé  pris  substantivt.  Un  noyé, 
qui  périt  in  aquà.    Cic   ||   (P. 
anal.)  Submerger,  inonder.  Voy. 
ces  mots.    ||    (P.    hyperb.)  Yeux 
noyés  de  pleurs,   madidi  lacri- 
mis    oculi.    Ov.    Voy.    baigner, 
INONDER.   —   dans  le  sang,  san- 
guine implëre  ou    perfundêre. 
Cic.    Etre    noyé  dans    le   sang, 
redundâre  sanguine.  Cic.  Se  — 
dans  le  sang,  perfandi  sangui- 
ne.   Virg.    Voy.    baigner,    sang. 
1(Fig)  Faire  disparaître, perdre 
qqch.  —  un  rivet,  voy.  e.nfo.ncer 
PROF0NDÉ.VENT.    Noyé    (en   pari, 
des  contours),   incertus,  a,  um, 
adj.  Cic.   Des  yeux  noyés,  ocali 
natantes.  Ov.   \\    —  sa    pensée 
(dans  un  déluge  de  mots),  (luëre, 
intr.  Cic.  nimis  redundâre.  Cic. 
Pensée    qui    se    noie    dans  un 
déluge  de  mots,  inanis  loqaeiu 
di  profluentia.  Cic  ||  —  sa  rai- 
son    dans     le     vin,     animum 
obraére  in  vino.  Petr.  On  noie 
les   soucis  dans  le  vin,  cura  di- 
luitar  vino.  Ov.  Se  —  dans  les 
plaisirs,   mergi   ou  se   mergêre 
in    voluptates.  Liv.    in  (lagitia 
se  ingurgitàre.  Cic  effundi  ad 
laxuriam.  Liv.  Se  —   dans    les 
déplaisirs  (en  pari,  de  l'amour. 


de    l'Ame),    obrui    m'iHs.    Cic. 
mergi    rébus.  Ov.  Qui   se   noie 
dans  le  deuil,  dans  la  \ri8te3.so, 
perditus  mœrore  ou  Ittctu.  Cic. 
nu,  e,  adj.  Qui    n'est  pas    vêtu 
Nudus,  a,  um,  adj.    Cic.  etc. 
(ex.icorpus  nudum.Halt.  nudua 
^omo.    Cic).    Mettre    qqn   —, 
nudàre,  tr.  Cic.   etc.  (ex.  •  n 
aliquem.    Cic.    n.    corpus  [.  se 
mettre  nu  .1.  Liv.  n.  se.  Cic). 
Il  Par   ext.   La  tête    —,    capite 
aperto  Cic.  (scn.   10,  3/i).    .Main 
—,   nada    manas    (opp.    à  ve- 
lata).   Col.    Pieds    nus,     nadii 
pedibas.  lier.  Nu-pieds,  même 
trad.    Un    va-nu -pieds,   vou. 
GUEUX.  Aller    tout  nu,    nadum 
ambulàre.  A.    Par    anal.    Epéo 
—  ,    gladius     vaginà     vacuus. 
Cic.  ou  gladius    vaginà    nuda- 
tas.  Nep.  il    (Kig.)  Nudus,    a, 
um,  adj.  Cic.  etc.   (ex.  :    nnr'a 
Veritas,   llor.);  Simplex,    adj. 
Cic.  etc.  (voy.    [sans]    déguise- 
.ment).  Il  (Loc.  adv.)  A   nu,  nu- 
datas,    a,    um,     p.    adj.     Cic. 
Mettre  à  nu,  nudàre,  tr.  Or. 
etc.  (ex.:  corpus.  Liv.    radices 
herbarum.     Col.     solata    rate 
nudari.  Plin.);  detegére,    tr. 
Cic.      etc.     (voy.      nfxouvKiR)  ; 
exserère,  tr.  Cxs.  Virg.  (ex.  • 
brackia.    Ov.  humeras.'  Cxs.). 
Fig.  Voy.    DÉcouvniH,   oiivoiLER. 
1    (Par   anal.)    Qui     n'.-  t    pas 
garni.    Nudus,  a,    um,   adj. 
Cic.    etc.    (ex.    :    sedit    hamo 
nadà.   Ov.    super    nudam    ha- 
mam,  somnam   capëre.   Front. 
[ep.  IV,  3,  8].   nada   subsellia. 
Cic.   n.   colles.    Liv.    n.    caca- 
mina.   Liv.);   purus,    a,    um, 
adj.    Cic.    etc.    (ex.:/),    iocas. 
Liv. p.  ac  patens  campas.  Liv.). 
Maison  —,  domus   nada   atqu,e 
inanis.    Cic.    Cheval    un.     non 
stratas  equus.  Liv.  Voir   qqch. 
à  l'œil  — ,   oeulis   aliqaid   cer- 
nëre.  Cic.  ||  (Par  anal.)  La  nue 
propriété,       nada    proprietas. 
Jet.     Il    (Fig.)    D'un    style    -, 
omni    ornata    orationis    tan- 
qaam  veste  detracta.  Cic. 
nuage,     s.     ni.     Amas    de    va- 
peurs qui    trouble    la   transpa- 
rence   de    l'air.    Nubes ,      is 
■  ;én.  pi.  mibium),    f.    Cic  etc. 
,  X.:     n.     atra.    Plant.    Lacr. 
graves  imbre  nubes.    Liv.    na- 
biam    conflictas.     Cic.    terne 
anhelitus  se  in  nubes  induant. 
Cic.  aer    concretus    in    nubes 
cogitur.  Cic.   cxlo    nubes    ob- 
dacantur.    Curt.  nubium    glo- 
bas.    Cic     nubes    quœ     infra 
ferantur.     Plin.    nubibus    va- 
cans.  Sen.).  —  qui    apporte   la 
pluie,  nimbus,  i,  m.   Liv.  Sans 
— ,   adj.  innubilas,  a,  um,  adj. 
Lucr.  serenus,  a,  um,  adj.  Lii-. 
-—  (de  coups    de  bâton),  nub'is, 
is,    f.    Plaut.    nimbus,    i,    m. 
Plaat.  P.    ext.  —    qui  entoure 
les  dieux,  nimbas,  i,  m.  Virg.  || 
(P.    anal.j    Petite    tache    (d'un 
métal,    d'un    liquide).    Nubes- 
is,    l.     Plin.  Nubecula,    te,    r 
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C»a.  (««■  :  nabeciilv  unn,'<». 
Cels.).  D  (P.  œt)  *^e  qui  obs- 
curcit l'air.  Nabes,  is.  i- 
Liv.  (ex.:  "•  pahcris.  Lu'. 
nbtentaa  nabiam.  Plin.).  Vu 
_  do  iraks  lapidam  s^-xo- 
ramuae  nimbus,  l-'lor.  1  (Fi^.! 
Ce  qui  ob-k;iiroit  la  vue.  A'uftes, 
ii,  f.  //or.  Cu/iyo,  inis,  f  tTic-. 
Win.  (cf.  ouasi  per  caligincm. 
Cic).  Il  (F13.)  Ce   qui    olTu^uo 

r  intelligence- <^<'''»^''''"'''^-.'''^ 
{et  liêec  indoctoram  unimis 
offuja  ca/ijo  Mt.  Cic).  Comme 
dan»  un  —,  qiuisi  per  nabi- 
lam.  Flor.  1  Ce  qui  alU-re  la 
Bérénité.  Nubes,  is.  f.  {/or. 
(ex.:  deme  supercilto  nabem. 
Ilor.y,  nubecuia,  ae,  f.  Cic. 
(ex.:  n.  /rontis.  Cio.);  TîUûi- 
Jum,  i,  n>.  ^'"»-  (*^-  •  '^"'">' 
n.  serenare.  Plin.).  Couvr.r 
d'un  —,  voy.  .iuwoubbir.  L/n  -— 
Je  ti-islosse,  nuftecula.  x,  f.  Cic. 
Bonheur  sans  —,  sincera  vo- 
laptas.  Cic. 

nuageux,  euse,  adj.  Voilé  par 
de<  nuases.  .\'ahibas  obdactus 
oua«"'«.  Cic. -Vebuiostw.a,  um, 
adi.  Ceh.  Plin.  Par  un  tempr- 
—,  nabilo.  Sen.  Plin.  Etre  —, 
nahilàre,  intr.  Cato.  V'arr.  \oy 

COUS-ERT,     SOMBRE.     H    (Flg^    Do^t 

les  idées  font  obscures.  Ubacii- 
ra»,  a,  am,  adj.  Cic.  \oy. 
OKCUR,  TROUBLE.  Oisscrtcr  d  une 
façon    —,    obscure     ditierére. 

Cic 

nuance,  s.  f.  Chacun  des  tons 
d'une  même  couleur  allant  par 
degrés  du  plu?  clair  au  plus 
fonce.  Transitas  co/orum.P/in. 
I  ,i„^ro  —,  differentia  coloris 
atgaa.  Plin.  Passage  d'une  — 
à  une  autre,  transitas,  ûs, 
m.Ov.  Plin.  Mille—  diverses, 
mille  colores.  Plin.  Fleurs  de 
diférentes— ,  varii/îorcs.  Ti- 
bu.ll.  Variété  de  —,  vanetas, 
atis,(.  Plin.  Avec  des  —  di- 
verses, varié,  adv.  Plin.  Chan- 
ger de  —,  mutûre  colorem. 
Cic.  —  changeantes,  coloram 
matatio.  Cic.  \\  (Fie.)  Uiffe- 
rence  de  degré  presque  insen- 
sible. DiSerentia,  X,  f.  Plin. 
Diêcrimen ,  init  ,  n  .  Cic . 
Varietas,     atis,     f.    Cic.     Voy. 

DIFFÉRE.NCB.    —      deS      SOUS,      VO- 

rietas   vocum.    Cic.    Percevoir, 
saisir    ju^squ'aui    moindres  — , 
vel  minima  sentlre.  Cic. 
nuancer,    v.    tr.      Colorer    en 
as<ï.itis^ant      les     tons      d  une 
m'orne    couleur  ou  de   couleurs 
dilTérenies.    Variâre,  tr.     Viry. 
Distinuaêre,  tr.    Ilor.    Nuance, 
variutus,  a,  am,   p.  adt.    ien. 
varias,    a,    am,    adj.   Cic.    l>n 
nuançant,     varié,    adv.    t^Un. 
Etre     nuancé,     vuriàre,     i"tr. 
Prop.  Col.  Il  (Fig.)  Varier  et  — 
son    style,    orationem    variàre 
et    dUtingaére.     Cic.  H  (T.     de 
musique.)    —    les    =ons    de    fa 
voit,  variù.re  vocem.  Cic. 
DObécule,   s.  f.    Partie    flocon- 
oeiue  en  suspension    dans   I  u- 


rinc.  .Yiibtfciiia,  as,  f.  C,;ls.  Ij 
Tache  dans  les  lames  externes, 
de   la  cornée.  S'abecala,  a-,    f. 

l'I'n.  ,.  J 

nubile,   adj.    Qui   est   en   état! 

d'ôtre  marié.  (F.n  pari,  des 
deux  sexes.)  Pnhcs,  adj.  Cic. , 
hloneas  (ou  idonea)  napfns. 
Jet.  Jam  mataraa  (ou  matara) 
naptiis.  Liv.  (En  oarl  des 
filles.)  Sahilis,  e,  adj.  Cic.  1| 
,p.  cxt.^  Age  -,    voy.  puberté. 

nubilité.  s.  f.  Etat  d'une  flUe 
Mul.ile.  Pahertas,    atis,  f.    Jet. 

nudité  (lat.  post.  nxiditas. 
Tert.).  s.  f.  Etat  de  celui  qui 
n'est  p.is  vêtu.  Dans  un  ét.-it 
de  —,  nurios,  a.  am,  adj.  Cic 
nurfatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Voy.  NU,  DÉCOUVRIR.  Il  (P.  hv- 
perb.)  ^Misère  de  celui  qui  n  a 
que  dos  haillon<.  Voy.  dénue- 
ment. Il  (Fig.)  Montrer,  étaler 
dans  toute  sa  —,  detegere 
atqae    nadàre.    Cic.    Voy.    M", 

ÉTAiXR.  Il    (P-    «'''■)   l'^"^  ^^ 
corps      ordinairement     cachée. 
Corporis     pars      aperta.    Cic. 
Corpas  apertam.   Ov.  Montrer 
sa    —,    narfâre    corpas.     Liv. 
Il    (P.    ext.)    Parties    honteuse-. 
Voy.  PARTIE.  Il  Partie   du  corps 
laissée     nue  en     peinture,      en 
sculpture.  Nadse  ef^gies.  Plin. 
1  Etat    de    ce     qui      n  est    pas 
garni.  La    —    d'un    bois,    no- 
3am  nemas.  Sen.   La  —  d'un 
arbre,    arbor      fo/iis     nadata. 
Plin    La  —  des    collines,    nudi 
co(/es.  Liv.  Il  (P.  exQ.Arck.  Dé- 
nuement.    Voy.    ce  mot.  Il   (l. 
mystique.)     Dépouillement     de 
soi-même.    Voy.    renoncement. 
nue  (lat.  pop.  naba,  p.  nabes), s. 
f    Amas  de  vapeurs  suspendues 
dans      les     hautes    régions    d» 
l'air.    A'ubes,    i»,    f.    Cic.    Voy. 
nuage.     Il    (P.     ext.)     Le     haut 
des    airs,     ^'abes,  i»,    t.    Uc 
C.Tlnm,    i,    n.    Cic.   (cf.   cirlam 
coRtingëre  ou  attingëre.  Cic.). 
Kig.  Se  perdre  dans  les  — ,  cap- 
ture nubes  et  inania.  Hor.  Aller 
aux    —    (être    porté    très    haut, 
exalté   par    les  louanges),  sum- 
mU    laadibaa  efferri  ad  cœlam. 
Cic.    in  cirlo  esse.    Cic.  Porter 
(iinn,     qqch)     aux    —  (snmmis 
laadibas)    efferre    in  cs-lam  o» 
ad  cœlam.  Cic.  Sep.  tollere  m 
astra.  Cic.   extollére  in  ceelam 
laatUbas.  Cic.  extollére  ad  cœ- 
lam.    Cic.  Il    Sauter  aux —,    se 
etrerre.  Cic.  efferri. Cic.  Tomber 
ii,:»—,exastrisdecidére.  Cic.  Il 
était  comme    tombé  des  —,  m 
aliam  qaemdam   terraram  or- 
bem    delatas     sibi    videbatur. 
Cic.  Tombé  des   —,    de    cxlo 
delapsas.     Cic.     ||    Etre     tout 
étonné    de     qqch.     d'imprévu. 
Tomber  des   —,    pa^ne    conci- 
dère.  int.  Cic.  stapére,  intr.  Cic. 
nuée,   s.    f.    Amas  considérable 
de    vapeurs,  nuage    épais,    me- 
naçant. Nubes,  fs,  t.  Cic.    voy. 
nuIce).  I!  (Fig.)  En  pari    d  une 
armée    menaçante.    Nabes,    18, 
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f.  Cic.  yirg.  iVimbos,  i.  m. 
Cic.  Fondre  ou  crever  une  —, 
erampère,  intr.  Cic.  \\  {P.  oxl.) 
Multitude  qui  vieiH  s  abattre 
sur  un  lieu.  Nubes,  is,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  n.  pd(/i(iim.  I.iv.  lo- 
custaram.  Liv.);  nizabus,  i, 
m.  l'ir.;.  Hor.  (.x.  :  n.  P^di- 
tam.  Virg.  Uipiihim.  Hor.). 
nuement,  adv.  Voy.  numknt. 
nuer,   v.    tr.   (Arch.)    Nuancer. 

Voy.  ce  mot. 
nuire,  v.  intr.  Causer  du  dom- 
mage. (En    pari,    des    pers.    et 
des  ch.)  iVocére,  intr.  oie.  (ex.: 
soi     commodi    caasà      nocére 
alicai.      Cic.      on     dit      aussi 
rfamno      on      detrimento    este 
ialicui).    Cic.  damnam    [ou  de- 
trimenfum]  afferre  (ou  in(erre] 
alicai.   Cic.    d.imno  [ou    detri- 
mento] a(ficêre  laliqueml.  Cic); 
obesse,  inir.  Cic.  etc.  (ex.:  ob. 
elonaentia^.      Cic.)  ;    ofûcére, 
intr.  Cic.    etc.    (ex.:    off.  tiber- 
tati.  Liv.  on  dit  aussi    officere 
et   obstAre  [alicai].   Cic);    Im- 
dére,  tr.  Cic.  etc.    (ex.  :    Ixd. 
aliqaem  perjario  suo.  Cic.  ue- 
dëre    (umam    saam.      P/wcd.). 

Voy.    DOMMAOE,    PRÉJUDICE,  TORT. 

_  au    crédit,    à    l'influence   de 
qqn,  minaêre    alicajas    ejcisti- 
mationem.  Cic  —   à   la    répu- 
tation de  qqn,    à  sa  considéra- 
tion,    ejcistimationem      alica- 
ias  violàre.    Cic.   ou    corrum- 
përe.   Liv.   —   aux    intérêts    de 
qqn,    alicajas     cnmmodis    ob- 
stâre.      Cic.  Vouloir    —  à  qan, 
straëre    alicai      aliqaid     cala- 
mitatis.  Cic.    Sans    —    à    per- 
sonne, à  nos    intérêts,  sine    al- 
lias inJariA.    Liv.    sine    detri- 
mento   nostro.    Cic.   Sans  —  a 
la  con-idéi-aiion    de  qqn,    sine 
imminatione  diynitatis    alica- 
ias.  Cic.   salvà    dignitate    ah- 
cajas.  Cic.  Qui  ne    nuit  à  per- 
sonne,   omnis   injarix   insons. 
Liv.  (voy.    inoffensik).    Se   —  i 
soi-même,    vineta    saa  cœdere. 
Hor.  Il  (En    pari,     des    choses.) 
Nocére,.  intr.    Cic.    etc.   (ex.  : 
n.  segetihiis.  Ov.  on  dit  encore 
esse  nojriam,  contruriii/n,  inu- 
tile  [alicai  ou  ulicui  rei].  Cic). 
-grandement,    gravement    a 
qqn  ou  à    qqch,  esse    pernicio- 
sam    ou    cai'imifosum    ou  exi- 
tiosam  (alicai   ou    alicai    rei). 
Cic     Ce    qui    lui   nuisit    beau- 
coup,  c'est  que...,    rnaUam    a 
aetraxit,  qaod...  (av.  I  Indic  ). 
Nep.  11  ne  nuit  pas  <le...,   nihil 
obéit  idicèr,;).  Cic.  non  incom- 
modam  est  ou  non  alienam  est 
ou  coniniodamest  {dVic  \  infin.). 
Cic.  Il  Absolt.  Le  plaisir  de  —, 
malevolentiii,  œ,    f.    Cic.    vo- 
laptas  ex  malis    aliénas    sine 
^molamento  sao.  Cic    mvicio- 
ram    gaadiam.    Cic     Le    pou- 
voir de —,    vis    nocendi.    Cic. 
L'occasion  de   —,    ia-riendi    fo- 
caltas.  Cic  Sans  —,  sine   ma- 
ieUcio.  Cic.  , 

nuisible,  adj.  Qui  aet  de  m- 
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tûpe  à  nuire.  Qui  (iju-r,  qaod) 
noat.  Cic.  (cf.  bestipe  qivr 
nocent.  Cic).  Nocens,  p.  adj. 
Cic.  Noxia$,  a,  tim,  adj.  Cic. 
Damnosaa,  a,  um,  adj.  Liv. 
Inatilig,  e,  adj.  Cic.  (cf.  inuti- 
les aqaa;.  Sen.  inut.  exeinplam. 
Cic).  Contrariu.t,  a,  am.  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  otiam  maxime 
c.  est.,  Caes.}.  Très  — ,  voy. 
PERNiciBOx.  Caractère,  pro- 
priété —  d'une  cho^e,  vis  no- 
cendi.  Cic.  noxia,  x,  l.  Cic 
Exercer  une  influence  — ,  être 
— ,  nocére,  intr.  Cic.  Voy. 
NinRE.  D'une  manière  — ,  inu- 
tiliter,  adv.  Cic. 
nuisiblement.  adv.  D'une 
manière    nuisible.    Voy.    mnsi- 

8LE. 

nuit,  9.  f.  Partie  de  la  journée 
de  vinstr<iuatre  heure?  pendant 
laquelle  le  «oleil  ne  nous 
éclaire  pas.  Nox,  .noctis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  n.  eestiva.  Liv. 
cxca.  Cic.  fri'jida.  Hor.  iUti- 
nis.  Plin.  j.  priore  nocte.  Cic. 
noctes  diesqae.  Cic.  dies  noc- 
iesqtie.Cic.  noctes  et  [ouaf^ue] 
dies.  Cic.  agëre  dies  in  terra, 
noctes  in  aqaâ  [en  pari,  du 
crocodile].  Plin.  ego  jam  ali- 
qaantam  noctis assamo[-yem- 
ploie  à  écrire  une  partie  de  la 
n.  •].  Cic.  se  conjicëre  in 
noctem  ['  partir  à  la  faveur 
.le  la  n.  ■].  Cic.  no.x  illa  tota 
in  exinanienda  nave  consu- 
mitar.  Cic.  ipsa  nmbra  terrœ 
soli  oCficiens  noctem  ef^it. 
Cic  habai  noctem  plenam 
timons  ac  miserise.  Cic.  pla- 
res  cecidissent,  m  nox  prœlio 
intervenisset.  Liv.  diem  ac 
noctem  ire.  Caes.  nox  aliqaem 
opprimit  [•  surprend  •].  Cic. 
eam  noctem  perxrigilàre.  Cic. 
nox  alicai  sapen'enit.  Liv.). 
De  —,  nocturnus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  n.  vigiles. 
Plaut.  n.  vigilix.  Liv.  n. 
far.  Cic.  n.  iter.  Liv.  n. 
via.  Liv.  n.  accessas  [ou  ad- 
ventns]  ad  arbem.  Cic.  n.  con- 
viviam.  Cic.  n.  l'estimentnm. 
Cic.  n.  contio.  Cic.  mania 
[m  services  •]  noctarna.  Liv. 
decem  horis  noctarnis.  Cic). 
De  — ,  nociu,  adv.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  interdia  [•  do  jour.]. 
Cic  ex.  :  noctti  an  interdia. 
Comif.  nonnanqaam  interdia,, 
ssepiaa nocta.  Cœs.). Qui  voyage 
la  — ,  noctuabandas.  Cic 
(AU.  XII,  1,  2).  Travail  de  —, 
lacabratio,  onis,  f.  Cic  Fête 
de  — ,  pervigiliam,  ii,  n.  Liv. 
Snet.  Prov.  La—  porte  conseil, 
nox  sumenda  est  ad  ddibe- 
randam.  Cic.  1  Obscurité  qui 
régne  pendant  le  temps  où  le 
soleil  cesse  d'éclairer  la  t«rre. 
Nox.  nocUs,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
no.r  intempesta  [•  pleine,  pro- 
fonde •].  Cic.  ad  multam  noc- 
tem [«  jusque  fort  avant  dans 
la  n.  ■].  Cic  de  nocte  [•  de 
nuit  'I.Cic.  maltâ  7ioc(e['.bien 
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avant  dans  la  n.  .].  Cic.  con^ 
■iibia  nocte  [mémo  liad.].  Cic. 
[Uiv.  I,  27,  57].  siUntio  noc- 
tis. Cxs.  per  siUntiixm  noc- 
tis. Liv.  sub  noctem  [•  à  l'ap- 
proche de  la  n.  »).  Cœs.  ob- 
itactâ  nocte.  [•  à  la  n.  close  .]. 
Sep.  nocte  medià.  Cxs.  ubi 
nox  appétit.  Liv.  appetêre 
nox  cœpit.  Sen.);  tenebrae, 
arum,  i.  pi.  Cic.  etc.  (voy. 
TÉNÈBREsl.  fl  (Par  ext.)  Obscu- 
rité. Nox,  noctis,  f.  Cic. 
otc.  (ex.  :  perpetaa  nocte  op- 
pressa regio.  iîen.  xterna  nox. 
Ov.);  tenebrœ,  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tenebrx  et  ca- 
ligo.  Cic.  voy.  OBscuRiré).  || 
(Fig.  poét.) Obscurité  qui  règne 
dans  l'esprit.  Voy.  obscurité.  || 
Condition  obscure   où    l'on  vit. 

Voy.    OBSCURITÉ,    TÉ.NÊBRES. 

nuitamment,  adv.  A  la  faveur 
de  la  nuit.  Nocte.  Cic  ou 
noctn.  Liv. 

nuitée,  s.  f.  (Arch.)  Espace, 
durée  d'une  nuit.  Spatiam 
noctis.  Cxs.  Tempns  noctar- 
nam.  Cx».  Voy.  nuit.  j|  (P.  ext.) 
Tj-avail  de  nuit.  Noctarnas 
labor.  Cic. 

nul,  nulle,  adj.  détermina- 
tif.  Non  pas  un.  NuUus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  n. 
deam  jnettis.  Liv.  nalto  modo. 
Cic);  nemo  (inusit.  au  gén. 
et  à  l'Abl.  où  il  est  rerapUcé 
par  nullias  et  nullo),  adj.  Ci'c. 
etc.  (ex.  :  n.  homo,  n.  civis. 
Cic  n.  Romantis.  subst.  nemo 
mortaliam.  Cic.  nemo  docto- 
ram.  Cic.  voy.  aucu;<).  Nulle 
chose,  voy.  rien.  N'avoir  — 
envie,  nolle,  intr.  Cic.  N'avoir 
—  crainte,  non  timêre.  Cic. 
N'avoir  —  doute,  non  dabi- 
târe.  Cic  Qui  n'a  —  ambition, 
minime  ambitiosas.  Cic.  — 
.lutre,  nemo  alias.  Cic  —  autre 
cho?e  que,  nihil  aliud  qaam. 
Liv.  —  part,  nusqaam,  adv. 
Cic.  nusqaam  gentiam.  Ter. 
Cic.    De    nulle   manière,    voy. 

NULLEMENT.        ||        (Absolt.)      Nul, 

c.-à-d.  personne.  Voy.  ce  mot. 
Nuls,  nalli  mortales.  ^all. 
Il  (P.  ext.)  Sans  —  vanité, 
voy.  AUCUN.  I  Adjectif  quali- 
ficatif. Qui  se  réduit  à  rien. 
NuUus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  n.  argamentam.  Cic. 
nulla  est  hxc  amicitia.  Cic): 
vanus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.    v.un);    inanis,  e,    adj. 

Cic.  8tC.  (voy.  INSIGNIFIA.NT,  DÉ- 
RISOIRE). Argument  — ,  arga- 
mentam nihiii.  Varr.  Effet  — , 
vanitas,  atis,  f.  Cic.  Cela  est 
— ,  pro  nihilo  est.  Cic  nihil 
est.  Cic  II  En  pari,  d'une  élec- 
tion OU  d'un  acte  de  la  vie 
politique.  Irritas,  a,  um,  adj. 
Liv.  Vitiosas,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  V.  consal,  dictator 
[•  consul,  dictateur  dont  l'é- 
lection est  nulle  .].  Cic).  ||  (T. 
jurid.)  Irritas,  a,  am,  adj. 
Cic  Mariage  — ,  înfirmx  nap- 
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tix.  Ter.  Te-tament3  —,  testa- 
menta  vana  et  irrita.  Saet. 
l-a  donation,  l'action  est  —, 
donatio,  actio  evanescit.  Jet. 
Tenir  pour  —  et  non  avenu, 
rescindëre,  tr.  Cic.  Rendre  — . 

Voy.       ANNULER,        LNFIRMER.       Un 

homme  —  (de  nulle  valeur), 
homo  nallo  numéro.  Cic. 
homo  ad  nallam  rem  utilis. 
Cic.  Un  général  —,  nallas  im- 
perator.  Cic.  Etre  considéré 
comme  —,  pro  sapervacaneo 
habrri.  Liv. 

nullement,  adv.  De  nulle  ma- 
nière. Nallo  modo.  Cic.  Nullo 
pacto.  Cic.  Neqaaqaam,  adv. 
Cic.  —  égal,  haadqaaqaam 
par.  Sali.  Je  ne  doute  —, 
haad  dabito.  Cic.  —  dérai- 
sonnable, haad  absardas.  Liv. 

nullité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui  est 
nul.  Vanitas,  atis,  f.  Cic.  La 
—  de  ses  ressources,  penaria 
omnium  reram.  Liv.  —  d'une 
personne,  voy.  incapacité,  in- 
suFFis.iNCE.  Il  (Droit.)  Caractère 
d'un  acte  qui  est  nul.  Nulla 
aiwtoritas.  Cic.  Vitium,  ii,  n. 
Liv.  Déclarer  frappés  de  —  les 
jours  fixés  pour  le  cens,  vi- 
tiâre,  dies.  Cic  Frapper  de  — , 
vitiâre,  tr.  Liv.  Entaché,  frap- 
pé de  nullité,  vitiosas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Voy.  annuler.  P. 
ext.  Une  —  (un  cas  de  nullité), 
i-es  vitiata.  Cic  res  vitiosa  ou 
vitlosê  facta.  Liv. 

nùment,  et  (arch.)  nuemient, 
adv.  Sans  vêtements.  Sine 
veste.  Cic.  Detecto  ou  nndo 
corpore.  Cic.  1  Sans  déguiser, 
sans  parer  la  vérité.  Voy. 
FR.4NCHEMENT.  ||  Simplement. 
Voy.  ce  mot.  1|  (Spéc.)  Sans 
condition.    Voy.    condition. 

numéraire  (lat.  post.  numera- 
rius.  Aag.  Cod.  Jast.),  adj. 
Dont  on  se  sert  pour  compter. 
Ad  numerandam  aptus  ou 
utilis.  A.  Pierres  — ,  voy.  mil- 
LiAiRE.  Il  (Fig.)  Voy. étape,  jalon, 
REPÈRE.  Espèces  —  (or,  argent 
monnayé),  et  sabst.  le  — ,  si- 
ijnatum  argentam.  Cic.  et 
simpl.  nummi,  oram,  m.  pi. 
Cic.  pecunia.  x,  f.  Cic. 

numéral,  aie  lat.  po^t.  na- 
meralis.  Prise),  adj.  Qui  dé- 
signe un  nombre.  Qui  {qtix, 
qaod)  nameium  notât.  A. 
."Vrithmétique  — ,  voy.  mraÉRA- 
tion. 

numérateur  (lat.  post.  na- 
merator.  Aag.),  s.  m.  Nombie 
d'une  fraction  qui  indique 
combien  elle  contient  de  par- 
ties égales  de  l'unité.  Numéros 
quo  xqaè  divisœ  partes  notan- 
tur.  A. 

numération,  s.  f.  Art  do  for- 
mer, d'énoncer  et  d'écrire  tous 
les  nombres.  Nameratio,  onis, 
LBoet.  Numeroram  notatio.  A. 
Inventer  la  — ,  numeram  inve- 
nire.  Lif.  Caractère  de — ,  nota, 
X,  f.   Diom. 

numériqpie,    adj.     Relatif  au 
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nombre.  (Traduire  parleginit. 
numeri  ou  niime)X>rum.)  La 
-upériorité  — ,  irtagnitudo. 
Cic.  Arniéa  dont  la  foi-ce 
—  était  deveaue  plus  con- 
sidérable, numéro  aucta  acies. 
Cic. 

numériquanaent,  adv.  Rela- 
tivement au  nombre.  A'unuvo, 
abl.  adv.  Cic.  (cf.  nur/it-ro 
majofes  ou  superiores  copix. 
C:fs.). 

numéro,  s.  m.  Nombre  qui 
indique  le  rang  des  objets 
d'une  série.  Numi^rus,  i,  m.  .-1. 
y'ota,  ae,  f.  A.  Le  —  qu'on 
lire  au  sort,  sors,  sortis,  (■ 
Cic.  Liv.  Tirer,  avoir  un  bon 
— ,  priores  partes  habëre,  et, 
■fig.)    avoir    qqch.      d'heureux, 

VÙV.    RÉISSIR. 

numérotage,  9.  t°.  m.  Action 
de  numéroter.  Notatio,  onis,  f. 
.4. 

numéroter,  v.  tr.  Marquer 
d'na  numéro.  Numéro  ou  na- 
tiieris  notais  (atijjuid).  A. 

numismate,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  est  versé  dans  la  nu- 
mismatique. Rei  namma?'ix 
peritas,  ou  perita.  A. 

numismatique,  adj.  Relatif  à 
I  k  connai--anc'3  des  monnaie», 
des  médailles.  Ad  nammarias 
res  ou  ad  nomisnmta  perti- 
nens.  A.  (Traduire  aussi  par  le 
gén.  nummorurn  ou  nomis- 
iitatis.)  La  science  — ,  et, 
snbst.,  la  — ,  nammo/'um  doc- 
tiina.  A. 

nuncupatif      (lat.    post.    nun- 
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ciipativas.  Amhr.),  adj.  "Tes- 
tament —  (fait  de  vive  voix), 
nuncapatum  testament am  . 
Plin.  Faire  un  testatnent  — , 
nuncapàre  heredem.  Tac.  ou 
voce heredem.  Ja*t«n.  1(Théol.). 
Qui  n'e.xise  que  de   nom.  Voy. 

NOMIN.VL. 

nuncupation,  s.  f.  Institution 
d'Iiériiiers  par  simple  déclma- 
tion  faite  devant  témoins. 
Nuncapatio,  onis,  f.  Swt. 
Jet. 

nundlnal,  aie,  adj.  Relatif 
aux  marchés.  Nundinarias,  a. 
um,  adj.  Plin.  Ntindinalis,  e, 
adj.  Plaat. 

nuptial,  aie,  adj.  Relatif  aux 
noces,  à  la  célébration  du  naa- 
riage.  Nuptialis,  e,  adj.  Liv. 
Genialis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  g. 
lectus.  Cic).  Chant  —,  voy. 
ÉpiTHAUAME.  Assister  à  une 
cérémonie  — ,  o((iciam  nup- 
tiaran\  cetebrârf.  Suet. 

nuque,  s.  f.  Partie  postérieure 
du  cou  à  l'endroit  de  sa  jonc- 
tion avec  la  tête.  Cervix,  icis, 
f.  Virg.  (s'empl.  ordin.  au  pi. 
cenices.  Cic). 

nutation.  s.  f.  Branlement  de 
la  tête.  Natas,  Cis,  m.  Cic. 
Nutatio  capltis.  Plin.  1  (A=- 
tron.)  Légère  oscillation  de 
l'axe  de  la  terre,  Nutatio,  onis, 

f.    Plin.    Voy.    OSCILL-^TION. 

nutritif,  ive.  adj.  Qui  a  la 
propriété  d.-  nourrir.  Voy. 
NOURRiss.YNT.  Eléments  — ,  (que 
les  aliments  puisent  dans  l'air), 
cibos  animalis.  Cic  \\    P.   ext. 


OBE 
Fonalions    —     (de     nutrition), 

voy.     NUTRITION. 

nutrition  (lat.    post.    nutritio. 
Prise),    s.    f.   Assimilation    de 
certaines     substances      par    les 
animaux  ou  végétaux.  Nutrica- 
tio,  onis,  f.  Gell. 
nyotalope,  s.   m.  Celui  qui  ne 
distingue    les   objets   que    dans 
l'obscurité.      Nuct'^ilops ,     opis 
(ace.  opa),  m.  Plin.  Jet. 
nyctalopie,  s.    f.   Etat  du  nyc- 
talope.    Nyctalops ,     opis,     m. 
Uarc-Emp.    Nyctalmus,    i,    m. 
Jsid. 
nymphe,    s.    f.     Divinité    des 
fleuves,  des  bois,  etc.  NympUa, 
5p,   f.     Virg.    Ov.   —    des  eaux, 
naias,    adis,    f.     Virg.    —    des 
arbres    et    des    forêts,     druas, 
adis  (ace.  pi.    adas,  dat.  plur. 
gr.  dryasin).  f.  Prop.  Mart.  — 
des   arbres,   liamadryas ,    adi.', 
(ace.  pi.    dryadas,  dat.  pi.    ha.- 
madryasin.  Prop.),  f.   Virg. 
des    montagnes,     oreas,    adi", 
ace.  pi.  adas,  f.  Virg.  —  de   la 
mer,    Nereis,    idos,  (ace.     icU', 


ace.    pi.    idas),  f.  Ov.  1     (llist. 

3te.    Ny 
plia,     se,    f.     Plin. 


nat.)    Larve     d'insecte.    Nym- 


nymphéa,  s.  f.  Nénufar.  Nym- 
ph:i'a,  .T,  f.  Plin. 

nymphée,  s.   m.  Grotte  consa- 
crée aux  nymphes.  Nymphœimi,' 
i,  n.  Plin. 

nymphomanie,  s.  f.  Fureur 
utérine,  ^atyriasis ,  if,  f. 
Csel-Aur .  Prurigo ,  inis  ,  f. 
Cxl-Aar. 


0 


o  '.  m.  Quiniicme  lettre  de 
l'alphabet.  0,  f.  n.  Col.  Aus. 
Un  o  en  chiffre.  Voy.   zéro. 

ô.  interj.  Interjection  servant  à 
invoquer,  à  interpeller.  O, 
intery  Cic  etc.  (ex.  :  o  pa- 
l-:rni  generii  oblite  I  Cic); 
pro,  interj.  Cic.  etc.  (ei.  :  pro 
dii  immortales  I  Cic.  pro  ('e-> 
/•am  atque  hominum  /idem .' 
Cic.  pro  deum  {idem  I  Liv.  pro 
sjncte  Jappiter  I  Cic).  1  In- 
terjection traduisant  un  élan 
d'admiration,  de  joie  ou  de 
douleur,  de  crainte,  etc.  O  ! 
Cic.  etc.  (ex.:  o  me  perditum, 
o  me  miseram  I  Cic.  o  (or- 
teml  Cic.  o  hominem  aadt- 
aml  Ter-,  ttriminem  impium 
ou  impurum  !  Ter.  o  ingcn- 
temconfittentiam  'Ter.  o  (ortur 
nata  rnors,^a3e...  Cic);  prO, 


interj.  Cic  etc.  (ex.  :  pro  gce- 
lusICic.pro  dolori  Cic.  pvopu- 
dorl  [.d  honte  !•].  Petr.Flor.). 
—  non  !  minime  vero.  Cic.  — 
oui,  aane  quidem  I  Cic 

oasis  (lat.  post.  oasis.  Cod. 
Jast.),  s.  m.  Lieu  isolé  offrant 
de  la  végétation  dans  un  dé- 
sort de  sable.  Locus,  ubi  ha- 
bitatur,  inter  vastas  solitadi- 
nes  situs.  Gs. 

obédience,  a.  f,  Voy.  obéis- 
sance. 

obéir,  v.  inlr.  Se  conformer 
à  un  ordre  ou  à  une  défen- 
se. Obœdire  (•  prêter  l'oreille 
à  d'oii  obéir,  être  docile  -), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  prsecepto. 
Cic  legi.  Nep.  ventri.  Sali, 
alicui  ad  verba.  Cic  paacis 
ci-nlarionibas  in  modain  ser- 
vorum.  Tac.  obœdire  etparére 


[•  ob.  avec  empressement  •] 
volantati  alicujas.  Cic.  obtem- 
perare  et  obœdire  [•  ob.  exacte- 
ment et  docilement  •]  magis- 
tratibat.  Cic.  cf.  l'expr.  dictu 
aadientem  esse  [•  ob.  docile- 
ment •].  Cic  non  fore  dictu 
aadientes  milites.  Cœs.  [B.  G. 
I,  39,  7]  quibuscumqae  exerci- 
tus  dicto  audiens  non  (aeri(. 
Ces  [B.  G.  1,  iO,  12].  aat  eos. 
qaos  misisset,  non  paraisse, 
aat  qui  dicto  aadientua  in  tan- 
ta  re  non  fuissent,  eos  vinctos 
potius  qaam  neaatos.  Cic.  ne 
plebs  nobis  dictd''aadit:n»  atqae 
obœdiens  tit.  Liv.)  ;  p&Tere 
(-dépendre  de  qqn  et  parcons. 
lui  obéir-),  intr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  imperàre,  ex.:  niella  luit  ci- 
vitas  quin  Co'sari  pareret  at- 
que imperaia  (aceret,  C^s.  im- 


perio   paratrunt.     Os.    oum 
eos  suumadventamexspcctare 
Jussisset,  paruerant.   Cœs.    p. 
'lacibus.  Liv.  par  e\t.  p.  leiji- 
hus.  Cic.  al»,   nartf/uum   inyï:- 
nium    ad    res     diversisslmus, 
parendam  atgae  imperandam. 
luibilias  fait.  Liv.  av.  d'autres 
verb.    cf.    parère    et    obœdire 
prsecepto  aïicajas.  Cic.  obœdi- 
'•■•  et  parère  votantati  alicajas. 
Cic.  p'irère  vt  ilirto  aadientcin 
esse  alicui.  Cic);  obiemperd- 
re  (•  se  conformer  à  la  volonté 
<le,  obéir»),  intr.  Cic.  etc.  {ex.: 
alicai.  Ter.  Cic.  voluntati  ali- 
cu/us.    Cic.    imperio  alicujas. 
Ca:i.  lei/ibat.  Nep.  rationi  non 
nhtemperâre.  Cic.  neque  solam 
iis  prsescribendas  est  imperan- 
(H  sed  etiam   civibas  obtempe- 
rundi  modas.  Cic.  at  ad  verba 
nobis    obœdiant,    non,  ad    irf, 
i/uod  ex  vcrbis  intelligi  possit, 
obtempèrent.    Cic.    impers,    si 
mihi  esset  obtemperatam.  Cic); 
obsequi  (•  condescendre   au.\ 
désirs  de,  obéir  •),    dép.    intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  alicai.  Cic).  Re- 
fuser d'  —  [alicajas]  imperiam 
recasàre.  Cic.   {alicuj'as)  impe- 
riam  detrectâre.    Cart.  ||  Etre 
soumis  (à  un  prince,  à  un  peu- 
ple)._  Parère,    intr.    Cic.    Sab 
[reyibus    on    regno)  esse.   Cic. 
Esse  in  dicione    (Carthai/inis). 
Liv.    ^   (En    pari,    des  choses.) 
Subir   une    action.    Obœdire, 
intr.  Cic.  etc.    (e.\.  :  kaic  obœ- 
diant maria.  Cic);  obtevape- 
râre,  intr.  Cic  etc.  (ex.;  narn 
et  haie  deo  paret  et  haie  obœ- 
diant maria  terrseqae  et  homi- 
nam  lita  jassis  sapremœ  legis 
obtempérât.  Cic).  Voy.  céder, 

[sel   PLIER. 

obéissance,  s.  f.  Action  d'obéir 
(avec  l'idée  de  soumission). 
Obœdientia,  a?,  f.  Cic.  etc. 
(e.x.:  alicujas  [gén.  subj.l  Cic 
[OS.  I,  102;  parad.  5,  35].  ob. 
imperioram  [gén.  obj.].  Plin. 
[VIII,  1].  Cic.  ob.  in  consimili 
re.  \'al.-Max.[l,\,3]);  obtem- 
peratio,  onis,  t.  Cic.   (ex.  : 

obt.  U-gibas.  Cic.  [leg.  I,  i2]); 
obsequium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(^'opp.  à  contaniacia,  ex.:  obs. 
in  piincipem.  Tac.  obsequium 
rampëre.  Saet).  Jurer  —  et 
fidélité  à  l'empereur,  jwàre  in 
acta,  in  nomen pnncipis.  Saet. 
—  (des  enfants  aux  parents), 
pietas,  atis,  f.  Cic.  Plin.  j. 
Avec  —,  obœdienter,  adv.  Liv. 
obsequenter,  adv.  Liv.  Plin.  j. 
Il  (Au  plur.)  Formule  de  poli- 
tesse. Voy.  crviuTÉ,  respect.  || 
(P.  ext.)  Soumission  à  un  prin- 
ce, à  une  nation.  OfScium, 
ii,  a.  Cœs.  (ex.;  a  paeio  nuLlo 
o({icio  assaefacti.  Cœs.  se 
saosqae  omnes  in  o((icio  fatu- 
ros.  Cxs.  in  officio  esse.  Cœs. 
in  of^io  manère.  Cas.  Remos 
in  officia  contineat.  Cxs.)  : 
dicio,  onis,  f.  Cic  (voy.  sou- 
mission, sujétjon).  Il  (Arch.)  L'— 
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(le  qqn  (cello  qu'il  obtient), 
imperiam,  ii,  n.  Cic.  Voy.  pot- 
vom,  PUISSANCE.  Il  (Fil-.)  Eu  pari, 
des  choses.  Voy.  souplesse. 
obéissant  ,  ante  ,  adj.  Qui 
obéit.  Dicto  aadiens.  Liv.  Obo- 
diens,  p.  adj.  Cjc.  etc.  (cf.  ob. 
impei-iis  patris.  Plaat.  aliqaein 
alicai  ohœdientiorem  faccre. 
Liv.  [VIII,  8,  1]).  Obtempérant, 
p.  adj.  Ci'c.  Obseqaens,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  piitri  sam  obse- 
qaens. Ter.  ubi  eidem  equi 
obseqaentes  alteri  equiti,alteii 
contumaces  sunt.  tien.).  Pa- 
rens,  p.  adj.  Cic.  etc.  (cf.  pa- 
rens  legi.  Cic.  parentiores  exer- 
citus.  Cic.  [OfT.  I,  76]).  Soumis 
et  —  à  vos  ordres,  sahjecti 
atqae  obnoxii  vobis.  Liv.  Ktrc 
—,  voy.  OBÉIR.  Il  (En  pari,  d'un 
peuple).  Voy.  soumis.  |1  (En  pari, 
des  choses.)  Parens,  p.  adj.  (cf. 
navis  ijubernacalo  parens. 
Sen.).  Ihibilis,  e,  adj.  Liv.  Voy. 

MANLVBLE. 

obélisque,  s.  m.  Monument 
taillé  en  forme  d'aiguille  qua- 
drangulaire.  Obeliscus,  i,  m. 
Plin.  ' 

obérer,  v.  tr.  Charger  de  dettes. 
/iire  alieno  obraére.  Cir.  S'  — , 
êire  obéré,  sere  alieno  oppi-imi. 
Cic  seris  alieni  magnum  vim 
contrahëre.  Liv.  Obér.',  obœ- 
ratus,  a,  um,  p.  adj.  Liv.  Tac. 
sere  alieno  demersas.  Liv. 

obèse,  adj.  Qui  a  un  excès 
d'embonpoint.  Obesus,  a,  uni, 
ailj.  Cels.  Voy.  gras. 

obésité,  s.  f.  E.xcès  d'embon- 
point.  Obesitas,   atis,   f.    Saet. 

obier,  s.  m.  Espèce  de  viorne 
dont  le  bois  est  très  dur.  Opu- 
lus,  i,  f.  Varr.  Col. 

obituaire,  adj.  (Arch.)  Relatif 
au  décL'S.  Voy.  mortu-aire. 

objecter,  v.  tr.  Opposer  (qqcli.) 
à    une   affirmation    ou    à  celui 

3ui  affirme  une  chose.  Contra 
icëre   (aliquid).  Cic.    In  con- 
trariam   partem    offerre    (ali- 
quid).   Cic.    Opponëre,  tr.  Cic. 
(cf.  qaid  habes  qaod  mihi  oppo- 
nos?  Cic  ut  opponeret  Stoicis 
sam.mum   bonum  esse  (rui  iis 
rébus.  Cic).  On  objectera  peut- 
être,   dicat   forte   aliquis.  Cic 
dicet  aliquis.   Cic  Je  n'ai  rien 
à  — ,  non  repagno  ou  repugna- 
bo.    Cic    Je    n'objecterai     pas 
que...,  non  repugnabo  quomi- 
nus  (et  le  subj.)  Cjc.   (de  Or.  I, 
2-~'6).  il  (P.  ext.)  Reprocher.  Ob- 
jicëre,    tr.    Cic.  Objectàre,    tr. 
Cic  Voy.  reprocher. 
objectif,    ive,     adj    Relatif    à 
l'objet.    T   (Optique.)  Verre  — , 
et,  subst.  — ,    voy.   oculaire.   ^ 
(T.  uiilit.)  Ligne  — ,    point  —, 
et,    subst.    —    (des  opérations 
militaires),  quo  contendit(dax, 
exercitus,    etc.).    Cœs.    (cf.    si 
Pompejas    eodem  contenderet 
f"  avait  le  même  obj.  •].  C^s.) 
Il  (Fig.)  But.  Voy.  ce  mot.  ^  Qui 
représente  l'objet  pensé.  Exter- 
nus,  a,  am,  adj.  Cic.  In  nata- 
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râ  positus  (a,  um).  Cic.  Obla- 
tus  extrinsecus.  Cic.  (Ac.  I,  11, 
liO).  ou  ximpl.  oblatui,  a,  um, 
part.  Cic  (Ac.  II,  15,  i8). 
objection  (lat.  post.  objectio. 
Tert.  Ambr.  Vul'j.),  s.  f.  Ce 
qu'on  oppose  à  une  affirmation 
(pour  la  combattre),  ou  ce  qu'on 
oppose  à  un«  proposition  (à  un 
projet,  pour  le  repousser).   Con- 

tradictio,  onis,  f.  Sen.  rh. 
Quint,  (ox.  ;  contradictionem 
sumëre  [•  répondre  d'avance  ii 
une  obj.  >].  Quint,  mais  on 
emploie  plut,  une  priphr.  cf. 
id  quod  contra  dicitur  ou 
qaod  opponitur  ou  qaod  oppo- 
ni  potest  ou  qaod  objicitar. 
Cic.  cf.  aussi  quœcumqae  ab 
altéra  parte  respondentur.  Cic. 
ou  qaœcumque  e.v  adverso  di- 
cuntar.  Quint,  ante  occupa 
qaod  opponi  video  [-  je  réponds 
d'avance  à  une  obj.  •>]  Cic  id 
quod  objici  potest  occupa.  Cic. 
quid  occurrat  [-  l'obj.  qu'on 
peut  faire  •]  non.  videtis?  Cic. 
[Fin.  II,  108].  nam  occurrit 
illud.  Cic.  [.Mil.  i.8]  ).  Faire 
beaucoup  d'  — ,  multa  contra 
dicëre.  Cic. 

objectivement  ,    adv.    D'une 
manière     objective.    Extrinse- 
cus, adv.  Cic.  Voy.  objectif. 
objet    (lat.  scolast.    objectum), 
s.  m.  Ce  qui  se  présente  devant 
les    yeux,    s'offre  aux    regards. 
Res,  rei,  f.  Cjc.  etc.  (ex.:  n<;- 
queestulla  res,  in  qua...Cic). 
—  qui    frappe  la    vue,     vj'sum. 
objectum.   Cic    ||   (Fig.)  Arch. 
Image  d'une  chose.  Voy.  image. 
Il  (Par  ext.)  Tout  ce  qui  tombe 
sous  les  sens.  Res,  rei,  f.  Cio. 
etc.   (ex.:  res  externe.  Cic.  ;e? 
ante  ocalas  positse.  Cic  i-es  ad 
laxuriam    pertinentes    [.  obj. 
de  luxe    .].   Cxs.).  ^  Ce  qui  se 
présente   à    l'esprit,  s'olTre  à  la 
pensée.   Res,   rei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:   res    très.  Cic.    Carneades 
qaœrere  solebat,    quarumnam 
rerum  divinatio  esset  [-  à  quel 
obj.     s'appliquait     la     divina- 
tion-].  Cic.  [Uiv.  II,  IjSJea"  res. 
Cic  on  remp.  7-es  par  le  neutre, 
(cf.  eam  ["causam  aut  controver- 
siam]  tribus  [<■  trois  obj.  »],  tite 
aut  deliberatione  aut  laudutio- 
ne,  de-Hniunt.   Cic.  [do   Or,  Ht, 
28.  109].  sunt  ea  mathematico- 
rum.  Cic.  [Div.  II,  3,  10]  id  in 
quo  versatar  ars.  Cic.  aliquid 
ponëre  ou  proponëre  [•  propo- 
ser qq.  objet  à  nos  recherches,  à 
nos    méditations    •].    Cic.  ).    || 
(Spéc.)   Ce   qui    est  pensé  (par 
opp.   au   sujet  pensant).   Quod 
in  sensus    cadit.   Cic.  Quod  in 
natura  positam  est  (opp.  à  in 
opiniane).  Cic.  (Leg.  I,  16,  A5). 
||;Gramm.)  Terme  de  la  propo- 
sition sur  lequel    porte  l'action 
du    sujet.     Res    objecta.    .4.  ^ 
(Par  ext.)  Ce  sur  quoi  se  portent 
les  sentiments  de  l'âme  humai- 
ne. Res,  rei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
res  mihi  carissimie   [•  les  obj. 
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Je  ma  plus  teudre  alTiJction  •]• 
Cic.res  horrem/a  [-  obi.  d'hoi- 
reur  •].   Cic.   miit:r\.ibitis  [•  ili' 
pilié  •].    CiV.\   ttre  1"  —  do..., 
te  trad.  de  diverses   maniéiys 
(Cf.    leyati   AiUiiarthis    petie- 
runt  a  Komanis,  ut  plium    re- 
^is  pablicse   ciu-ai    ac  velat  ta- 
telx  i-elUnte^se.  Justin.  Homa- 
norum    tutelle  ea    loca   sunt. 
Liv.    alicui   este    curx,    odio, 
contemptui,    etc.    Cic    esse  in 
contentione  [•  être  l'obj.   d'un 
débat    •].     —     de    rUée,     lu- 
dibriuni,   ii,  n.    Cic.  \\    Ce  sur 
quoi  se  porte  la  volonté,  où  elle 
tend.  Res,  rej,  f.Cic.  etc.  (ex  : 
ad  hanc  rem  [«pour  cet  objet-]. 
Cic.   ut  ad  rem  redeam  [•  pour 
en    revenir    à    mon     objet  •]. 
Col.);  propositum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  hoc  proposito,   at... 
Sen.  rh.  pr.  peragêre.  Xep.ou 
assequi.  Cic.  pr.  tcnére  [•  s'at- 
tacher à  son  obj    •].     Cic.  voy. 
dessein);  cODSilium,  ii,  n-  Cic. 
etc.   (ex.:    niUil    est  /luic  meo 
consilio  aptias.  Cic.  voy.  des- 
sein).   Quel    est  1'  —  de  ce  dis- 
cours? quo  tendit  (ou   spectat) 
ha-c  oratio?  Cxs.  Qui  n'a  plus 
d'—,irritus,  a,  um,  adj. Cic. 

(VOV.    INUTILE,   vain). 

objurgation  (lat.  objargatio), 
=.  I.     Vive    remontrance.    Voy. 

REMONTRANCE,     REPROCHE. 

oblation     (lat.    post.    oblatio. 

Clp.   Hier.    Cad.  Justin.),  s.  f. 

Action    d'offrir    qqcli.  à    Dieu. 

Voy.    OFFRANDE.    |i    (C   ext.)  Ce 

qui    est    offert    à     Dieu.    Voy. 

OFFRANDE.  ||  (Spéc.)  Arch.  Hostie 

Vov.  ce  mot. 
obligation,    s.    f.    Lien  moral 

qui  a-siijettit   à  une  loi,   à  une 

convention.  Obligatio,  onis,(. 

Cic  Jet.  (voy.  eng.*gement);  re- 

ligio,  onis,  f.  Cic.   etc.   (ex.: 

sancta  r.  societatis    [•  les  obi. 

sacrées  qu'impose  la  société  •]. 
Cic.  testimoniorum  reli'jionem 

ac  pdem  non  colère.  Cic.  de- 
dinâre  a  reliyione  of^ii.  Cic. 
rel.jurisjurandi  [-imposée  par 
le  serment  ■].  Cic.  relinquitur 
nova  reli'jio.  Cxs.  [B.  C  II,  32, 
9]);  viDCulum,  i,".  Cic. {voy. 
lien).  Contracter  une  —  ali- 
quid  in  se  recipëre.  Cic.  S'im- 
poser une  — ,  leyem  sibi  sta^ 
tu-ire.  Cic.  legem  sibi  statuâ- 
re.  Cic.  sascipere  onus.  Cic. 
Je  suis  dans  I'  —  de  faire  cela, 
hoc  debeo  facére.  Cic.  Voy.  he- 
voiB.  Il  (Liturgie.)  Fête,  jeune 
d' — ,  religitjsas  die».  Cic.  || 
(Philos.)  Devoirs  d'  —  largo, 
voy.  FActiLTATiF.  ||  (Spéc.)  En- 
gagement à  payer  une  som- 
me déterminée.  Chirogra- 
pbum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicui  chirographum  dare.Sen. 
chirographarii   debitoris    scin- 

d'ire.  Ainbr.)  ;  ayngra- 
pba,  ee,  t.  Cic.  Jet.  (  ei.  : 
fug  dicëre  ex  syngraphà.  Cic. 
pecuniam  per  syngrapham  de- 
pire.    Amrn.y,   nomen,    inis, 
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n.    Cic.    etc.    (voy.  cRevNcR'.  1 
Lien  moral  qui  uliaclie    a  celui 
de  qui  ou  a  reçu  un  bon  office. 
Officium.ii.  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
uua  ea-  re  intelUgi  potait  ntU- 
lum  esse  o//ioiiim  dim  suncdim 
at(/u<;soZlemne,(/uoolnon    aia- 
ritiacomminaère  atqiie  violàre 
soleut.Cic.y,  gratesj.  pi.  Liv. 
Tac.    (ex.:    alicui  >;/•.    babêre. 
Tac.    gr.  diis    agëre  et  habêre. 
Liv.y,  gratta,   se,  f,  Cic.  (ex.: 
gratias    debitio  ou  abs.    gratia. 
Cic.  illi  magnam  gratiam  debeo. 
Cic.).  Avoir  des  —  envers  qqn, 
acceptum    referre   alicui.  Cic. 
bene^io   alligûri.    Cic.    Qui  a 
des  —,  de  très  grandes   --   en- 
vers   qqn,    bencficio  devinctus 
ou  obstrictus  alicui.  Cic.  mag- 
nis    beneficiis  alicuj'us  obliga- 
tus.    Cic.     maximis      bencficii 
vinculis  obstrictus  alicui.  Cic). 
obligatoire  (lat.   po9t.  obliga- 
torias.    Jet.),    adj.    Qui  oblige 
moralement  ,     juridiquement. 
Obstringens,    p.    aJj.  Cic.  Ca- 
ractère — ,  vis,  vis,  f.  Cic.  auc- 
toritas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  obu- 

GATION. 

obligeamment,  adv.  Avec 
obligeance.  Of^iosé,  adv.  Cic. 
Uumaniter,  adv.  Cic.  Très  — , 
perolficiosê,  adv.  Cic.  (ep.  IX, 
20,  3),  perhumaniter,  adv.  Cic. 
ep.  VII,  8). 

obligeance,  s.  f.  Dispoçition  à 
être  agréable  aux  autres  en 
rendant  de  bons  offices.  Ilama- 
nitas,  atis,  f.  Cic.  Benignitas, 
atis,  f.  Cic.  Gratia,  X,  f.  Cic. 
(cf.  petivit  in  bene^cii  loco  et 
gratia!.  Cic.    in  gratiam  alicu- 

'  jus  [-  par  obi.  pour  qqn  •]. 
Liv.).  D'une  prande  — ,  summo 
officio  prœditus.  Cic.  Montrer 
lie  r  — ,  commode  facére.  Cic. 

Avec  ,   vov.    OBLIGEAMMENT. 

obligeant,  "ante,  adj.  Dispo- 
?é  â  être  agi-éable  aux  autres 
en  leur  rendant  de  bons  offices. 
OfSciosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.;  erga  aliquem.  Cic.); 
bumanus,  a,  um,  adj, Cic.  etc. 
(ex.;  erga  aliquem.  Cic);  CO- 
mis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
en/a  aliquem.  Cic).  Se  montrer 
— '  pour  qqn,  officia  in  aliquem 
conferre.  Cic  Très  —,  perha^ 
manas,  a,  um,  adj.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  En  pari,  des  ch.  Huma^ 
nus,  a,  am,  adj.  Cic.  Comis,e, 
adj.  Cic.  Liberalis,  e,  adj. Cœs. 
Humeur—,  voy.  obligeance.  Je 
ne  pouvais  recevoir  un  accueil 
plus  — ,  non  potui  accipi  libe- 
ralias.  Cic.   D'une  manière  — , 

vov.   0BUGEAMJIENT. 

obliger,  v.  tr.  Lier  (qqn)  par 
une  loi,  une  convention  qu'il 
est  tenu  d'observer.  Obligàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquem 
sponsione.  Liv.  obligari  fce- 
dere.  Liv.;  se  obligàre.  Cic); 
obstringëre  ,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqwtm.  legibus.  Cic. 
foidere.  Cic.  officiis.  Cic.  obs- 
trictoK    pie.  des.   se   obstrin- 
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gère.  Cic);  adigére.  tr.  Cic. 
etc.   (o.\.:  aliquem   sacramento 
adigèiv.  Cic.  Liv.).  ||  Lier  juri- 
diquement p.ir  un   envasement 
envei-s  qqn.  Obligàre,  ir.  Jet. 
(voy.    ENCAGEitl.   Il   ^Spéc.)   Lier 
par  un  ensagoinont  a  payer  nue 
somme.  Obligàre,  tr.  Cic.  Voy. 
ENGAGER.    Lo   principal    obligé, 
c.-à-il.    le    déoiteur,  voy.  débi- 
TEUii.    Arch.    —    un   apprenti, 
c-à-il.    l'engager  chez   un  pa- 
tron, voy.  ENGAGER.  ||  (Par  cxt.'l 
Faire  que  qqn  se  sente  tenu  ^ 
qqcli.  Adducére.  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  aliquem  addacère  ad  ali- 
quid.  Cic.  ou  aliquem  utaliquid 
faciat.  Cic);  cogère,   tr.  Cic. 
etc.   (voy.    forcer).   1  Attacher 
qqn  par  un  bon  office.  Obligà- 
re, tr.  Cic.   etc.   (ex.:   aliquem 
sibi  liberalitate.  Cic.  ou  bene- 
ficio.  Cic.  crede  me  tihi  obliga- 
tum  fore.  Cic);   obstringëre, 
tr.  Cic.  etc.   (ex.:  aliquem  offi- 
ciis. Cic.   beneficio  obstrictus. 
Cic);  devincire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;    aliquem   beneficio.    Cic  ■ 
Etre    l'obligé    de    qqn,    alicui 
multa  bene^ia  (ousimpl.  mul- 
ta)    debêre.    Cic.     Sen.     Alors 
qu'il    .  tait    mon    obligé,    cnm 
meo  magno  essctbenencio.  Cic. 
(cf.  Ph.  8,6,  18;  ep,  Vil,  30,  3). 
'ru  m'obligeras   beaucoujp,  gra- 
tissim,am  mihi  faciès.  Cic  Tu 
ne  peux   m'obliger   davantage, 
hoc    mihi   rjratius  facére  nihil 
potes.    Cic!  Trè^    obligé  (style 
ppistolaire),  satis  bénigne.  Cic. 
recté.    Cic  valde  te  amo.    Cic 
(cf.  de  mancipiis    quod  polli- 
ceris,  valdê  teamo.  Cic.  [ad  Q. 
fr.  III,  9,  1,]). 
oblique,  adj.   Qui   s'écarte  de 
la    verticale.  Obliquas,  a,   um, 
adj.  Cic    Transversas,  a,  um, 
p.   adj.   Sen.    Une    ligne  —,  et 
subst.   une    —,   obliqua    linea. 
Vitr.    linea  obliqué  ou   ti-ans- 
versë     descripta.    A.    ou    per 
transversam    dirccta.    A.     En 
ligne  — ,   en   —,    voy.   oblique- 
ment. Sphère  —,    voy.   ellipti- 
que.   Poét.    Le  cercle  — ,    voy. 
ÉCLiPTiQUE.  )|  (T.  milit.)  Marche 
— ,agmenobliquum.  Curt.  Faire 
—   à   droite,   —   à   gauche,   acZ 
dextram,  ad  sinietramflectëre, 
inflectëre  ittr.  A.  ou  signa  ver- 
tërc.    A.    Faire   faire   une   —  à 
droite,  retorquére    agmen    ad 
dextram.  Cses.  in  obliquum  con- 
verlëre.    frontin.    \\    (.Marine.) 
Ilouto    — ,  obliqaum   iter.  Liv. 
Faire  une  route  — ,  hinc  atqae 
hinc  ad  ventos  obliqua    trans- 
ferre   vêla.    Liv.    ||    (P.  anal.) 
Kegards    — ,   oculi    transversi. 
Plin.  perversi.  Cic  Avoir  un 
regard  —  (ne   pas  regarder  en 
face»,   ocalo    obliqua  aspicëre. 
Ov.  î   (Fig.)  Qui    agit  par   des 
voies  détournées.    Obliquas,  a, 
um,  adj.  Virg.Tac.  Peiversat, 
a,    am,  p.   adj.    Cic.  Conduite 
—,  voy.   LOUCHB.  Pai'  des  voies 
—,  occulté,  adv.  Cic.  dolii  at- 
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que  (allaciU.  Cic.  |1  Dont  l'ac- 
tion s'exerce  iudirectemcnt. 
Cas  —  (gramm.),  casas  obliqui. 
Varr.  et  Quint.  .Modes  —,  voy. 

INDIRECT,   SUBORDONNÉ. 

obliquement,  adv.  D'une  ina- 
iiiore  oblique.  Oblique,  adv. 
'l'c.  Obliquam.  Liv.    Voy.  tra- 

%  ERS. 

obliquer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
Ir.  Kendre  oblique.  Ohlirjuum 
(acéré.  Sen.  ou  ohliquàn:,  tr. 
Vircj.  Ov.  Sen.  ^  V.  intr.  Pren- 
dre une  direction  oblique.  Voy. 

OBLIQUE. 

obliquité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
i(ui  est  oblique.  Obliquitas, 
utis,  f.  Plin.  n  (Fig.)  .Manière 
d'agirsuivant  des  voies  détour- 
nées.  Voy.  DÉTOUR. 

oblitération  (lat.  obliteratio. 
l'Un.),  s.  f.  Action  d'oblitérer. 
IJtiira,  se,  f.  Plin.  j. 

oblitérer,  v.  tr.  Rendre  illisi- 
ble, en  effaçant,  en  maculant. 
OblUerâre,  tr.  Tac.  Voy.  effa- 
cer. Oblitéré,  obsoletas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Il  (P.  anal).  Eraous- 
ser.  Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.)  Effa- 
cer. Voy.  ce  mot.  T  (Pliysiol.) 
Obstruer.  Voy.  ce  mot.  ||  (P.  est.) 
.\tropUier  (un  organe).   Voy.  ce 

lilOt. 

oblong,  gue,  adj.  Plus  long 
que  large.  Oblongus,  a,  um, 
adj.  Liv.  Tac. 
obnubilation  (lat.  post.  ohnu- 
inlatio.  Aag.),  s.  T.  (.Médec.) 
Obscurcissement  maladif  do  la 
vue.  Voy.  obscurcissement. 
obole,  s.  f.  .Monnaie,  poids,  va- 
lant le  sixième  de  la  drachme. 
Obolas,  i,  m.  Vitr.  Plin.  ||  (Fig.) 
Très  petite  quantité.  Paula- 
lam,  i,  n.  Cic.  Uncia,  x,  f. 
Plin.  Très  petite  somme,  teran- 
cias,  [■(.  m.  Plaut.  as,  assis, 
m.  Cic.  stips,  stipis,  f.  Cic.  (et. 
stipem  conferre.  Cic). 
obombrer,  v.  tr.  (Arch.)  Om- 
i)iager  (au  propre  et  au  fig.) 
Voy.  ce  mot.  ^  (Fig.)  Couvrir, 
protéger  de  son  ombre.  Obum- 
bràre,  tr.  Virg.  ^  Mettre  dans 
l'ombre.  Umbràre,  tr.  Col. 
obreptice  (lat.  post.  ohrepti- 
cius.  Cod.  Justin,),  adj.  Obtenu 
en  cachant  la  vérité.  Obrep- 
tivus,  a,  um,  adj.  Cod.-Theod . 
obrepticement ,  adv.  D'une 
manière  obreptice.  Per  obrep- 
tionem.  Dig. 
obreption  (lat.  post.  obreptio. 
hyontin.  Arn.^,  s.  f.  Action  de 
cacher  la  vérité  pour  obtenir 
i|i[ch.  Obreptio,  onis  i.  Ulp. 
dvj.  _ 
obscène,  adj.  Qui  révolte  la 
pudeur.  Obscœnus,  a,  um, 
adj.  Varr.  Hor.  [es.:  obs.  ver- 
ba.  Varr.  sei-mones.  Hor.  obs. 
dicta.  Ov.  obscœna  canëre.  Ov. 
obs.  tabellœ.  Prop.);  lasci- 
vus,  a,  um,  adj.  Saet.  (ex.: 
lascivissimœ  picturse.  Suet.). 
Un  peu  — ,  sabobscœnas,  a,  uni, 
adj.  Cic.  Des  objets  — ,  figures 
—     obsccenitâies,    um,    i.    pi. 
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Plin.  Sujets  — ,  libidinet,  on», 
f.  pi.  Plin.  D'une  manière  — , 
obscœnê,  adv.  Cic.  Ecrire  en 
termes  — ,  perscribére  spurcis- 
simë.  Cic. 

obscénité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
(lui  révolte  la  pudeur.   Obscœ- 
nitas,    atis,    f.    Cic.  etc.   (ex.: 
obs.   rerum,  verborum.  Cic).  || 
(P.  e.\t.)  Parole,  acte  qui  révolte 
la  pudeur,  [mpudicê  ou  obscœ- 
nê dictuin  ou  l'actum.  Cic  Des 
— ,  libidintis,    um,    f.  pi.  Plin. 
obscœnitates,  um,    f.  pi.  Plin. 
obscur,  ure,  adj.  Qui  est    sans 
lumière.    Obscurus,    a,  um, 
adj.  Cic  etc.  (e.v.:  cxlum   obs- 
carum.     Virg.     nox    obscura. 
Sali,  j'am   obscurâ  lace.    Liv. 
obscurum    cubiculam.    Suet.)  ; 
tenebricosus ,   a,   uzn,   adj. 
Cic.    (ex.:   ten.    locus.    Varr.  t. 
popina.  Cic);  caliginosus.  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:   c.-rlum, 
nebalosuni  et  caliginosam.Cic. 
caliginosœ  tenebrse  Val.-Max.); 
cœcus,  a,  um,  adj.  Cic  (ex.: 
domus  cœca.  Cic).   Ce   qui   est 
• — ,  obscurum,  i,    n.  Liv.  (voy. 
OBSCURITÉ,    ténèbres).      Rendre 
— ,    voy.    OBSCURCIR.  Les  parties 
—  d'un  tableau,  et    sabst.   les 
—,  ambrœ,   arum,    f.  pi.    Cic. 
(cf.     luminum      umbrarumqœ 
ratio.    Qaint.).    ||   (P.   ext.)   En 
pari,  des  couleurs.  Voy.  poncé, 
SOMBRE.    Il  (En  pari,    des    vête- 
ments.)   Pullus,    a,    um,    adj. 
Cic.   Voy.   FONCÉ.  1   (Fig.)    Qui 
n'a  pas  de  clarté  pour   l'esprit. 
Obscurus,    a,   um,  adj.  Cic. 
etc.    (ex.;    obsc.    oracu/u.  Cic. 
obscaras  fio.  Hor.);  CSBCUS,  a,  ! 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  cur  est 
hoc    tam    obscurum  atque  cx- 
cam?  Cic);    tenebricosus,  a, 
anj,    adj.    Cic.  (ex.:  t.  sensas. 
Cic.  [Ac  II,  23,  731);  involu- 
tus,  a,    U222,  p.  adj.  Cic  Sen. 
(ex.:    res  involutas   depniendo 
explicâre.    Cic.)  ;    perplexus, 
a,  um,  adj.  Liv.  (ex.:  p.  sermo- 
nes.   Liv.).  Sentiment,  sens  — , 
sensas  non  satis  dilucidas  ne- 
que  expressus.  Cic.   Idées,  no- 
tions   — ,    intelligentix  adam- 
bratœ  ou  inchoatx.  Cic.  Evéne- 
ments — ,  res  dabiœ.  Liv.  Un 
peu  —  (en  pari,  du  style),  sub- 
obscarus,     a,    um,    adj.    Cic. 
Rendre    qqch.    — ,    alicui     rei 
obscuritatem  et  tenebras  affer- 
re.  Cic.  En  termes  — ,  obscure, 
adv.  Cic.  Rendre  qqch.  en  ter- 
mes  — ,   obscwâi-e   aliquid  di- 
cendo.    Cic.    Prononcer    d'une 
manière  — ,  obscurâre,  tr.  Cic 
La  chose  est  encore — ,  res  non- 
dum  explicata  ou    nondam  ad 
liquidain    perdacta    ou   explo- 
rata    est.    Cic.    \\    Qui    n'a  pas 
d'illustration.    Obscurus,    a, 
um,  adj.  Cic.  etc.    (ex.:  obscu- 
ro  loco  notas.   Cic.)  ;  ignobi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  etc.   (ex.  :  ign. 
origo.    Cic.  familia.  Cic.)  ;  j'n- 
glorius,a.  um,  adj.  Cic.  {ex.: 
ing.   vita.   Cic).   Qui  est  d'une 
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naissance  — ,  ignobilit,  e,  adj. 
Cic.  ignotat,  a,  um,  adj.  Cic. 
Né  de  parents  — ,  humilibas 
parentibiis  natus.  Cic  Naissan- 
ce — ,  gf.neris  humilitas.  Cic. 
Nom  — ,  sordidum  nomen.  Jus- 
tin. .Mener  une  vie  — ,  vitam 
transmittëre  per  obscurum. 
Sen.  Les  temps  obscurs  de  ma 
jeunesse,  tenebricosam  tcmpus 
ineuntis  xtatis.  Cic.   Etat  — , 

voy.   OBSCURITÉ, 

obscurcir,  v.  tr.  Rendre  obscur 
(en   privant   plus   ou    moins  de 
lumière).  Obscurâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  obsc  cxlum.  Sali. on 
dit    aussi    obscurum    [aliquid] 
facëre.    Cic);    occsecàre,    tr. 
Plaut.  Liv.  (ex.:  tam  densa  ca- 
ligo    occxcaverat    diem,    ut... 
Liv.  sol  occœcatas.    Plaut.  on 
dit  aussi  alicui  rei  lumen   eri- 
pêre.  Cic.   noctem    [ou    caligi- 
nem,    ou    tenebras]  offundêre, 
ou  obdacëre    ou    inducêre  [rei 
alicui].  Cic.  ou  simpl.  offandè- 
re,  cf.  lumen  lucernœ  ojjandi- 
tur    lace    solis.   Cic);    obum- 
brâre,    tr.     Virg.    Plin.    (ex.  : 
solem,  nubes  obumbrant.  Plin.). 
3'  — ,  obscurâri.  Cic    splendo- 
rem    amittére.    Plin.    tenebris 
occxcari.   Cic.    \\   (En  pari,  du 
temps,    du    ciel).    Voy.   assom- 
brir. Le  temps  s'étant  obscurci, 
tenebris  obortis.  Cic.  Voy.  som- 
bre. Il  (P.  ext.)  En   pari,    de  la 
vue.  Ohscarâre,   tr.    Plin.    (cf. 
visas   obscuratas.    Plin.).   Offi- 
cëre    claritati  oculorun\.  Plin. 
Olfundëre     caliginem     ocalis. 
Plin.    Obscurcir  la  vue,    hebe- 
târe  (alicai)  visas.    Virg.  S'  — . 
hebetàri.   Plin.   caligâre,    intr. 
Cic.  (cf.  caligant  oculi.  Lacr.). 
Ma  vue  s'obscurcit,  caiigoo^un- 
ditar  oculis.   Cic.  \\  (Fig.)  Ter- 
nir. Obscurâre,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  obsc.  laudes  alicajus.  Cic. 
eoram  memoria  obscurata  est. 
Cic);    obruëre,    tr.    Cic.  etc. 
(voy.    éclipser).    —    sa   gloire, 
decori   suo  of^icëre.   Cic.    Voy. 
TER.vm.   S'  — ,   obscurâri,  pass. 
Cic.  splendorem  amittére.  Plin. 
La    gloire    s'obscurcit,     gloria 
obsolescit.     Cart.     Dissiper    la 
nuage  de   tristesse  qui   obscur- 
cit le  front,  anijni  nubili  sere- 
nâre.    Plin.     Front     obscurci, 
(rons    obducta.  Hor.  Voy.   som- 
bre.   1  (Fig.)  En    privant  plus 
ou  moins  de  clarté,  d'évidence. 
Obscurâre,   tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
obsc.     aliquid     dicendo.     Cic. 
obsc  stilum.  Cic.  on  dit  aussi: 
[alicui     rei]      obscuritatem    et 
tenebras   afferre.    Cic.    lacem 
eripêre  et  quasi  quamdam  noc- 
tem offundëre.  Cic);   occœcâ- 
re,   tr.    Cic    (ex.:   occ  oratio- 
nem.  Cic.  ratio,  velat  tenebrUs 
ignorantiœ  occœcata.   Cic  on 
dit  aussi   noctem  ou    tenebras 
[i-ebas]  inducêre  ou   o^andëre. 
Cic).    —    les    choses    les   plus 
claires,  obdacëre   tenebras  re- 
bas  clarissimis.  Cic  Leserreun 
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qui  obeeuivi<5ieui  \\à  vue,  a 
VTÙé).  errornin  tenebraf.  Cic. 
^  [P.  exl.)  Aveugler  (qqnV  Voy. 

AVEUGLER. 

obscurcissement,  s.  m.  ttat 
d.'  00  qui  d-  vient  ob?cur.  Ob- 
scuritas.  aris,  Liv.  etc.  f.  (ex,; 
obsc.  lucis.  LU-  obsc.  oculo- 
rum  ou  \isùf.  Plin.)  ;  Obscn- 
ratlo.  onis,  (.  Cic.  etcien-: 
obsc.  tolis.  Cic.  (r.)  —  de  la 
vue.  caligo,  inis,  i.  Cels.  ca(i- 
gatio,  onis,  f.  l'Un.  ||  L'  —  de 
la  raison,  vov.  aveuci£Mest. 
obscurément,  adv.  D'une  ma- 
nière obture  (ordin.  au  figu- 
ré). Obscure,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  obsc.  cernère.  Cic.  ohscu- 
rius  dicëre.  Cic.  malam  obscu- 
re serpens.  Cic.  obscure  aliquid 
agére.  Cic.  obscure  perire.Cic. 
rennàre  obscurias.  Eutr.).  Ne 
diningucr  qu'  —,  quasi  per 
caliginem  vidfre  (aliquid).  Cic. 
Traverser  la  vie— ,  vifam  fmn- 
sï;e  silentio.  i-all.  Voy.  obscd- 

obscurité  .  s.  f-  Etat  d  une 
cho=e,  d'une  personne  obscure. 
Il  Manque  de  lumière.  Obscu- 
Titas,  atiS,  f.  P'in.  (ex.:  obs. 
latebrarum.  Tac);  tenebrie, 
arnm,  t.  pi.  Cic.  etc.  (ex.: 
tenebris  obortis.  AV/>.  voy. 
ténèbres);  caligo,  inis  i.  Cic. 
etc.  (ex.:  tetrse  lenebva:  et  cali- 
go. Cic.),  BOX,  noctis,  f-  Sen 
(es.:nocte  oppressaregio.iien.). 
Dan«:  r  — ,  obscurà   lace.    Liy. 

du  ciel,  nox,  noct'is,  f.  Cic. 

Plonger  dans  1'  —,  obscuràre 
(regiunes).  Cic.  *,  Manque  de 
clarté  pour  l'esprit.  Obscuri- 
tas,  atls,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  otsc. 
verborum.  Cic.  obsc.  Sallastii. 
iiuet.  obscaritate  premi  ou  la- 
borûre.  Cic.  obscuritate  alicor 
jus  rei  impediri.  Cic.  latebra 
ohscurititis.  Cic.  Hier.);  tene- 
brae,  arum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  t.  orationis.  Cic.  qux  ja- 
cerent  omnia  in  tenebris,  nisi 
litterarum  lumen  accederet. 
Cic.  obdacëre  tenebras  rébus 
clarissimis.  Cic);  caligO,  iDJS, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  discussa  est 
caligo,  quam  dûri.    Cic).    Kn- 

veloppé  d'  —,  csecus,  a,  um, 

adj.  Liv.  (ex.:  crirnen  ciecum 
erat.  Liv.).  Des —,  res  obscura; 
on  impeditte,  abstrusse,  occul- 
ta",, involaUK,  nondum  a/1  U'iai- 
dumexploratie.Cic.  resrruLxlmi 
erroris.  Cic.  1  Condition  ob-cu- 
re.   Obscuritas,   atis,  f.  Cic. 

(ex.:  obsc.  generis.    Flor.);    te- 

nebrae,  arum,  f.  pi.  Cic.  Sen. 
(ex.:  vitam  per  tenebras  eme- 
tiri.  tien,  vestram  famil'iam 
tenebris  in  larem  evocavil. 
Cic);  ignobilitas,  atis,  f. 
Cic.  (ex..:  njn.  generis.Cic.ign. 
aat  humilitas.  Cic.)  ;  bumi- 
litas,  atis,  f.  Cic.  (ex.:  Iiam. 
'li'.ttKiix.  .Sali.).  Voy.  onscuR. 
Obsécration,  p.  f.  Prierez  pu- 
bliques ordonnée»  pour  apaiwr 
U  colère  dee  dieux.  Obsecratio, 


onif.  f.  Cic.  Voy.  e.\piition, 
i-RiÈRE.  1  Mouvement  oratoire 
par  lequel  on  conjure.  Obsecra- 
tio, onis,  f.  Cil-. 
obséder  (lat.  obsidért,  assié- 
ger), V.  tr.  (.\rch.)  Assiéger, 
fréquenter  assidûment.  Voy.  as- 
siéger, FRÉQUE.NTER.  ||  Fatiguer 
par  des  demandes  incess;intes. 
Crebro  interpellàre  (aliquem). 
Cic.  Obsidire  aures  (aticajus). 
Cic.  Fatigûre  {aliquem) pieci- 
bas.  Liv.  ou  simpl.  fatigCire 
(aliquem).  Cic.  Obtandére  (ali- 
quem) litteris.  Cic.  rogitando. 
Ter.  Il  Spéc.  (En  pari,  du  dé- 
mon), tourmenter  par  d'inces- 
santes tentations.  Voy.  tenter. 
Il  'P.  ext.'i  I-'ig.  (en  pari,  des 
cil.")  SoUicitàre,  tr.  Cic.  (cf.  ea 
cura  me   sollicitât.    Cic.    voy. 

INQIIÉTER,    tourmenter). 

obsèques  (lat.   post.  obsequise. 
Jet.),  s.  f.  pi.  Ensemble  des  cé- 
rémonies     funéraires.    Funus, 
eris,  n.  Cic.  Exsequiœ  funeris. 
Cic.     ou      (simpU     exsequix, 
arum,  f.  pi.  Cic.  Pompa  (une- 
ris  ou  fanebris  ou  simpl.  pom- 
pa, as,  f.  Nep.  Jasta  (unebria. 
Liv.    ou   exsequiarum.  Cic.  ou 
simpl.  /usta,  orum,  n.  pl.SaZZ. 
(cf.  jasta  magni^é  facëre  ali- 
cai.   Sali,    regio    more    alicui 
Jasta  pfére.  Justin.). 
obséquieusement,  adv.  D'une 
manière      obsé^juieuse.      Obse- 
qaentius,  adv.  Liv. 
obséquieux,  euse   {lat.  arcli. 
obseijuiosus.  Plaut.),    adj.  Qui 
porte  à    l'excès    les   démonstra- 
tions   de     défcrenco,     d'égards 
pour    qqn.    Obsequentior,  ailj. 
Liv.    Sen.    Pronus      in    obse- 
qaium.  Hor.  Une    personne  —, 
adalator,  oris,  m.  Cic.  Un  lan- 
gage   — ,    obseqaela  orationis. 
Sali.    Hommages   —,   humi  ja- 
centium  adulationes.  Liv.   Ma- 
nières — ,  obseqaendi  scdulitas. 
Eatr. 
obséquiosité,    s.    f.   Caractère 
duns    p.r-onnc,    d'une     chose 
obséquieuse.  Sedulitas,  atis,  f. 
Hor.  Nimiam  ou  déforme  obse- 
qaium.  Tac. 
observable  ,    adj.    Qui     peut, 
doit    être    observé.    Qui  (quse, 
quod)   observari  potest.  A.  Ob- 
servandus,    u,  um,    adj.  Virr. 
Cic.  Observabilis,  e,  adj.  Qaint. 
observance,    s.    f.   Obligation 
d'observer  une    loi,   une    règle 
religieuse.      Religio,     onis,     f. 
Plin.  Quint.  Observantia,  x,  f. 
Cod.T/ieod. —des  sacrifices, di(i- 
gentia  sacrorum.    Cic.  \\  Itégle 
religieuse.  Voy.  règle. 
observateur,    trice,  s.  m.  et 
f.    Celui,   celle   qui    observe.    || 
Celui,    celle    qui    observe    une 
loi,  une    règle.    Observans,    p. 
.idi.  Cic.  (cf.  obs.  n-ijui.  Plaut. 
n(Çii:iorum.  Plin.  j.).  Fidèle  — 
d--  traités,  ganctas  in  publicis 
rriigionibus.  Cic.  Observatrice, 
olisr.rvans,    p.  adj.    l'Un.  j.    1 
Celui,  celle  qui  regarde  (qqch.) 
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avec  une  attention  suirie,  pour 
l'étudier.  SpeculatOT,  OTis. 
m.  Cic.  (ex.:  sp.  niiturx.  Cic.;, 
spectatOT,  oris.  m.  Cic.  (ex.: 
sp.  la'/i  siderumque.  CiC.'; 
contemplator,  oris,  m.  Cic. 

(voy.    CONTEMPLATEUH).Un    fiu  — , 

homo  acutus  ou  sagax.  Cic. 
perspicax.  Cic.  Observatrice, 
contemplatrix,  tricis,  f.  Cic. 
speculatrix,  tricis,  f.  Ci'c.  |{  (.\d- 

jeCtivt.)  Voy.  PERSPICACE,  SAOMI-. 

observation,  s.  f.  Action  d'ob 
server.    ||    Action   de  suivre    ce 
que  prescrit  une  loi,  une  règle 
Observatio,   onis,  f.   Ku(.-^/.i.v. 
Servatio,  onis,  f.   Plin.  j.  Oh- 
tempcratio,    onis,    l.    Cic.  (cf. 
legibas  obtemperatio.  Cic).  — 
scrupuleuse,  observantia,  se,  (. 
Val.-Max.  diligentia,  se,  f.  Cic. 
Veiller  à  1'  —  des  lois,  prospi- 
cëre  legibus  observandis.    Cic. 
ou  curare,  e[^ëre  ut  leges  ser- 
ventur  ou  observentur.  Cic.  ^ 
Action  de  regarder  avec  atten- 
tion.   Observatio,  onis,   f.  Cic. 
Se    mettre   en    — ,    speculi'ui, 
dép.  tr.  Cic.  explorâre,  tr.  Cii-. 
litre  ou  se  tenir  en  — ,    in  spe- 
culis    esse.    Liv.    Lieu    d'  —, 
spécula,  se,  f.  Cic.  Navires  d'— , 
speculatoria  navigia  ou  specii- 
laloriœ    n-ives.    Cxs.    Liv.    ou 
simpl.   speculatoria;,   arum,    (. 
pi.  Liv.  Il  (Par  ext.l  Observa- 
tio, onis,  t.  Cic.  etc.  (es.:  obs. 
siderum.    Cic  corporis.    Cic). 
anima,dversio,  onis,  l.  Cic. 
(ex.  :    anim.   natursf.  Cic).   — 
attentive,  approfondie,  contem- 
platio,  onis,  t.  Cic    considera- 
tio,  onis, {.Cic  Le  don  de  1'—, 
observatio,  onis,    f.   Plin.    Es- 
prit d'  — ,   ingenii  acumen  ou 
acies.    Cic    sagacitas,    atis,  t. 
Cic.  Avoir  l'esprit  d'  — ,  acutê 
vidêre.  Cic.  acuto  ingénia  esse. 
Cic.   Qui   a  l'esprit  d'  —,  acu- 
tus,  a,    um,  adj.    Cic.   sagax. 
acis,  adj.  Cic  Ce  qu'on  a   noté 
en  observant,  quod  aliquis  ani- 
madvertit    ou     observât.    Cir. 
Faire  une  ou  dos  — ,  observUn- , 
tr.  Cic.  animadvertëre,  tr.  Cir. 
Consigner  dans  des  —,  établir 
par  SOS  — ,  voy.  ouserver.  Avec 
l'  — et  l'indication  desépoques. 
conservatis  notatisque  tempo- 
ribus.  Cic.  Si  cette  —  est  exac- 
te   que...    si    illud  verufn   ei" 
(av.    l'Ace,    et    l'Inf.).    Cic.    Je 
ferai   cette  simple  —  que,   hoc 
tantum    admoncbo  (avec  l'Ace, 
ot  l'Inf.).  Cic.  Il  Note,  remarque 
à    propos    d'un    ouvrage.  Voy. 

NOTE,    RE.MARQUE.    ||    (P.    anal.)   I   c 

qu'on  a  noté  chez  qqn  donnant 
lieu  à  un  avertissement.  Ani- 
Tuadvcrsio,  onis,  t.  Cic.  (ex.: 
fU'ugëreanimadversionem.Cif. 

voy!  AnMONESlATION,    REPnOGIlE  . 

l'aire  des  —  â  qqn,  admonêrc 
ou  animadvcrlcre  aliquem. Cir . 
observatoire,  s.  m.  Etablisse- 
ment disposé  pour  les  obsorvii- 
liouB.  Spécula,  a;,  t.  Cic.  —-  dos 
augures,     auguiaculum,  i,    a. 
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i'aiil.  ax.  Feat.  Spéc.  —  a-strono 
inique,  spécula   ou  tarfis  unde 
aiderum  motus  obseivantur.  A. 
observer,  v.  tr.  Suivre  exacte- 
mont  (co  que   pi'D-'Ciit    inio    loi, 
une  rèsle).  ObseTvàre,  iv.  Cic. 
etc.    (ex.  :   leijes.    Cic.   prœcep- 
tum.    Cces.     commendutionem 
aticujus.    Cic);   servàre,    tr. 
Cic.  etc.  {ex.:  leijcm.  Cic.  jura 
indutiarum.    C'îi'S.   pacem  cum 
aliquo.  Cic.  jufjavandam.  Nep. 
consuetudinem.  Cic.  fidem.Cic. 
pdem  jurifjiiraruli  cum  hosta. 
Cic;    par  e.\t.    s.  oixlines  [«ob- 
server   Ici   distances").    Cœs.); 
coDservàre,     tr.     Cic     etc. 
(s'opp.    à    violare,  conturhare, 
ex.:  c.  ordines  ["163  distances.]. 
Ca's.ordinem  tcmporam  [«l'or- 
dre chronologique"].  Cic.  c.  le- 
ges.  Nep.  indutias.  Nep.  aliahos- 
pitaliu  comiter.  Liv.  jus  auiju- 
rum.    Cic.  jusjurandum.    Cic. 
reliijionem.    Nep.   ^dem.   Nep. 
patroni     mortui     voluntatem. 
Cic);  custodire,  tr.  Col.  Plin. 
Quint.  Plin.  j.  (ex.:  miré  deco- 
rem.    rcgulam    dicendi.   Quint, 
prsecepta.    Col.    ordinem,  mo- 
rem.  Plin.  defunctorum  volun- 
tatem.   Plin.  j.).  Etre  observé, 
exercéri,  pa.ss.  Liv.  Saet.{ex.: 
cxercendas  esse  letjes  respondit 
et  atrocissimê  exerçait.  Suet.); 
valére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ut 
valeret  lex  effecit.  Nep}j  ;    ob- 
tinêri,    pass.    Cic.    (ex.  :    lex, 
f^iLse    in    Grsecoruni   conviviis 
obtinetur.  Cic.  [Tusc.   V,  118]). 
1    Regarder      qqch.    avec    une 
attention  suivie.   Observàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  niotus  stella- 
rum.  Cic.  aquilss  volatus.  Plin. 
occupationern      alicujus      obs. 
tempusqae   \-  l'occa'sion  ^l   au- 
cupari.  CiC.[Rosc.  Am.  i.2\.  in- 
guirére  in  se  atquc  ipsumsese 
obs.  Cic);  servàre,    tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  eum.   Ter.  ortum,  ca- 
nicalse.    Cic.  servàre  de    csslo 
[-  obs.  réclair  -    en    pari,    des 
augures],   Cic    hostium.  itinera 
servàre.    Cœs.);    observitâre 
(•   obs.    attentivement    i.),    tr. 
Cic  etc.  (ex.:  obs.  trajectiones 
motusque  stellarum.  Cic.  [div. 
I,  ~])  ;  spectàre,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    C3eli    signoram   ordinem 
et  pulchritudinem.Cic  fr.);  in- 
spectâre{'  regarderavec  atten- 
tion: observer  ■),    tr.    Cic  etc. 
(ex.:  cotem  inspectante  et  rege 
et  populo  novaculâ  esse  discis- 
sam.  Cic.);consideràre (•con- 
sidérer ,      regarder     attentive- 
ment, observer  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  accessit  ad argentum;  con- 
templari    unumquidque  otiosë 
et    consideiâre    cœpit.     Cic); 
contemplari     (-  diriger   ses 
regards  vers  ;  observer  •),  dép. 
tr.  Cic.  etc.   (ex.;  cum  intueor 
et  contemplor    unumqaemgne 
vestrum.  Cic.  cielum  suspicère 
cxlestiaque    contemplari.  Cic. 
c.    litaras  codicis.   Cic   situm 
Carthaginis   Liv.);  speculari, 
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dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  omnia. 
Cic.  alicujus  consilia.  Sali. 
Liv.  aliquem.  Cic.  speculare- 
tur,  quse  fortuna  esset.  Liv. 
abs.  quod  neque  precibus  un- 
quam  nec  insidiando  nec  spe- 
culando  assequi  potui.  Cic); 
custodire,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
suKVEu.ijiR) —  l'ennemi,  qua^  ab 
liDstibus  agantur,  cognoscëre. 
C:rs.  S' —  avec  soin,  dicta  /'</«- 
taque  sua  circumspicëre.  Liv. 
Il  (^l'arext.J  Faire  — qqch.  àqqn, 
inonëre  aliquem  de  aliquà  re. 
Cic  aliquem  alicujus  rei  ad- 
tnonêre.  Cic. 
obsession  (lat.  obsessio,  siège), 
s.  r.  Action  d'obséder.  (  tn 
pari,  des  pors.)  Importunitas, 
atis,  f.  Cic.  Efflaijitatio,  onis, 
f.  Cic.  En  pari,  dos  choses. 
Assidua  cura.  Cic.  Molestia, 
se,  f.  Cic.  C'est  pour  moi  une 
— ,  ea  cura  me  sollicitât.  Cic 
dies  noctesque  torqueor.  Cic. 
obsidiane  et  obsidienne  (lat. 
obsidiana,  mauvaise  leçon  pour 
obsiana),  s.  f.  Substance  vi- 
treuse capable  de  recevoir  un 
beau  poli.  Obsianum,  i,  n.  Plin. 
obsidional,  aie,  adj.  Qui  a 
rapport  au  siège  d'une  ville. 
Obsidialis,  is,  adj.iiV.  (cl',  obs. 
corona.  Liv.).  Obsidionalis,  e, 
a,lj.  Getl. 

obstacle  (lat.  obstaculam  Sen. 
[N.  Q.  Il,  52,  1].  Apal.  Sijmm.), 
s.  ni.  Ce  qui  s'oppose  au  passage 
et  ftg.  ceiiui  s'oppose  à  l'accom- 
plissement d'un  dessein.  laipe- 
dittientum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.; 
impedijacnta  naturse  diligentià 
industriàque  superàr'e.  Cic.  im.- 
pedimentum  alicai  (acéré  ou 
mferre.  Cic  esse  impedimenti 
loco.  des.  ou  impcdimento, 
Cic  non  modo  nulli  adjumen^ 
to  esse,  sed  potius  maximo  im- 
pcdimento. Cornif.  [rhet.  II, 
16].  ut  ad  omnes  conatus  régis 
impcdimento  esset.  Liv.  on  dit 
aussi  id  quod  obstat  [•  ce  qui 
fait  obstacle  »,  •  l'obstacle  »]. 
Cic  cf.  obstare  alicui.  Cic 
consiliis  alicujus.  Nep.  si  om- 
nia removentar,  qase  obstant 
et  impediunt.  Cic  on  dit  aussi 
obstàre  atqut; officére  ou  oflicêre 
et  obstâi-e.  Cic.  voy.  empêcher, 
gèneb);  difScultas,  atis,  f. 
Cic. etc.  (voy.  difficulté,  embar- 
ras); mora,  se,  f.  Cœs. Liv.  (ex.: 
restituenda;  Romanis  Capuss 
mora  atque  impedimentum  es. 
Liv.  [X.\III,  9,  II]:  nuUamexo- 
riri  moram  posse,  quo  minus... 
Cœs.  [B.  C.  II,  H,  3].  moram 
facëi-e  ['  mettre  obst.  à  .  en 
pari,  de  qqn].  Sen.  in  morâ 
esse.  Liv.  moram  habêre  ["  ren- 
eontrer  ■>].  Sen.). 
obstétrique,  s.  f.  Partie  de  la 
médecine  relative  aux  accou- 
chements. Ars  obstetricia.  A. 
obstination,  s.  f.  Ténacité  avec 
laquelle  on  demeure  attaché  à 
une  résolution.  Pertinacia,  œ, 
f.    Cic.    Liv.   Obstinatio,    onis,  \ 
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Cjc.  Nep.  Plin.  (cf.  obs.  in/fc.v/- 
bilis.  Plin.  obstinatione  quû- 
dam  sententise  repudidre  ali- 
quid.  Cic).  Pervicacia,  œ,  (. 
Cic  Animus  obstiwUus.  Liv. 
Obstination  voluntas  Cic.  .Met- 
tre de    l'obstination   à...,    vov. 

OnSTINRR. 

obstiné,  ée,  adj.  Attaché  avec 
ténacité  à  uiie  résolution. 
Obstinatus,  a,  vm,  p.  .-idj. 
Cic.  (ex.:  obst.  ud  morleia.  Liv. 
ad  moriendum.  Curt.  mori. 
Liv.);  pervicax,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  pervicacem  dici  me  esse 
patior.  Ace);  pertinax,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  pertinacissima 
in  retinendis  armis  juventus. 
Vell.y,  ofûrmatus,  a,  um.  p. 
adj.  Cic.  (ex.:  of^rmatior  volun- 
tas. Cic  Tac).  Mettre  une  vo- 
lonté —  à  enlever  d'Injusies 
arrêts,    obsfinâre    ad    obtincn- 

das   iniquitates.  Tac    Etre    

dans  sa  façon  de  voir  les  choses, 
retinëre  sententiam.  Cic.  perse- 
verâre  in  sententià.  Cic  Absol. 
Un   enfant  —   et,    substantivt, 
un    petit — ,  puer  pertinax  ou 
animi  obstinati.   Quint.   \\   (En 
pari,    des    ch.)   Qui   dure    trop 
longtemps,  acharné.PerWcax, 
adj.      (ex.:     pervicacior      ira. 
Curt.); pertinax,  adj. Cic  etc. 
(ex.:    p.    concertatio.    Cic.    p. 
virtus.  Liv.)  Silence   — ,    obsti- 
natio  taciturna.    Nep.    Rhume 
—,    tussos,    ium,    f.    pi.   Plin. 
Poursuite  —,  voy.  acharné. 
obstinément,  adv.   D'une  ma- 
nière    obstinée.     Pertinaciter, 
adv.    Sali,    .inimo    obstinato. 
Sali.  Obslinatà  voluntate.  Cic. 
Obstinatê,  adv.    Cœs.   Soutenir 
—,    que...    perseverûre    (avec 
l'Ace,    et   rinf.).    Cic.   Nier   — , 
pernegàre,    tr.    Cic.    negitàre, 
intr.   Plaut.  Sali.  Hor.  Refuser 
—,  pernegàre,  tr.  Sen. 
obstiner,    v.    tr.    et    pron.    |; 
(.'Vrch.)     V.    tr.    Attacher    avec 
ténacité  aune  ré=olution.  0(lir- 
màre,  tr.   Cic.    Voy.   attacher, 
ENCHAINER.     ||    (P.    ext.)    FumiL 
Attacher  qqn  à  une  ré  olution. 
en    la    combattant.     Contradi- 
cendo   animum   alicujus   of(i>- 
mâre.  A.    ^  V.  pron.  S'—  (s'at- 
tacher avec   ténacité  à  une   ré- 
solution),     obstinàre,       intr. 
Liv.  Tac.  (ex.  :    \'espasiano  ad 
obtinendas    iniquit^des     obsti- 
nante.   Tac.   obstinàre   animo. 
Liv.);  perseverûre,  intr.   Cic. 
(.dans    l'express,    ad   urbem    ut 
non      accederem      perseveravi. 
Cic   [Att.   ÏX,    10,    U]);   offir- 
mâre,   intr.   Plaat.   Ter.   (ex.: 
si  ofllrmabit  pater.   Plaut.    on 
dit  aussi  in  pertinacia  perstàre. 
Liv.   ou  simpl.  perstàre.   Liv.). 
Pourquoi  s' —  ain^i?    qase    est 
Iiœc  pertinacia?  Ter.  —   à    la 
guerre,  perstârein  bello.  Justin. 
S' —    à    chercher    un   motif   de 
guerre,  pervicacius  caasam  bel- 
li  quœrëre.   Liv.   Ne  plus   s' — , 
pertinacia  desistêre.  Cses. 
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jbstructioa,  s.  i.  Erabarr«s 
daas  UD  conduit.  Obturatio, 
onis,  f.  Vitr.  Voy.  e>corokiient. 
il  (SpT:.^  Eiubari-.isdan-  les  con- 
duits d'un  organe.  Oppilcitio, 
onis,  f.  Scrib.  [ç(.  opp.  nariwn. 
Scrib.).  Inclusio,  oni$,  f.  Th. 
PriiC.  —  intestinale,  pra?occu- 
patio,onis,  f.  Veg.  1  (Fis)  Obs- 
tacle apporté  à  la  discussion 
dans  une  assemblée.  Obnuntia- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Intei-cessio, 
onis,  f.  Cic. 

obstruer,  v.  tr.  Embarrasser 
par  quelque  obstacle.  Of^ëre, 
intr.  Cic.  Obstraéit;,  tr.  Cœs. 
Liv.  (cf.   obst.    (iditam.    Plin. 

voy.       BOLCHEB,      M.<«<JUER).       RuO 

obstruée,  prxclusa    via.    Suet. 
obtempérer,  v.   intr.   se   sou- 
mettre ^i  une   injonction).  Ob- 
temperàre,    intr.     Cic.).     Voy. 

OBÉIR,    SOUMETTRE. 

obtenir  (lat.  po=t.  obtinêre,  ob- 
tenir), V.  tr.   Réuisir  à  se  faire 
accorder  qqcb.  Iiupetrâre,  tr. 
Cic.   etc.  (ex.:    optatum   impe- 
tràre.  Cic.  uii  ea,  que  vellcnt, 
impetrarent.  Cœs.  eà  re  impe- 
trutà.    Cxs.     alicai    civiUxtcm 
a  Cofsare  [•  do  César  pour  qqn 
le  droit   de  cili  •!.    Cic.  impe- 
trabis  a  Csesare   at  tibi  abiie 
liceat  [•  la  permission   de  par- 
tir  •].    Cic.    impétrant,  ut    ne 
jurent.   Cic.    [^?err.   II,    1,  i7, 
123].  abs.  /i«rc  si  tecum  patria 
loqaatw,  nonne  impetràre  de- 
beat?    Cic.   cum    ab   proxiniis 
impetràre    non   passent,    o/te- 
rioret  tentant.  Css.);  assequi, 
dép.    tr.  '■.Cic.    etc.    (dans    des 
express,  c.  :  neque  precibas  nec 
insldiando  nec  speculando  as- 
senui  polui,  at...  Cic.  non  hoc 
solam  assecuti,  ne  navem   du- 
rent. Cic.  [Verr.  II,  5.  20,  51]). 
Finir  par  —  ou  —  avec  peine, 
expugnàre,  tr.  Cic.  (ex.:  aa- 
rum    a   pâtre.   Plaut.   legatio- 
nem.  Cic.   expwjnavit   iste,  ut 
dies  quingue   et  tri'jinta    tolle- 
rentar.    Cic.    [Verr.    II,  2,  52, 
130]):  pervincére,  tr.  Cic.  etc. 
;ex.:  multis  orationibas  pervi- 
cerat    Rltodios,  at    Romananx 
tocietatem       retinerent.     Liv.  1 
[XLII,  I&,  U].  neqae  pervincére 
notait,    ut   referrent  consules. 
Liv.).  1  Réussir  à  atteindre  un 
ré=ulut.   Assequi,  d-p.   intr. 
Cic.  etc.  (ex.;  eosdem  honorum 
gradue.  Cic.    mayistratus   om- 
nes  line  repullù.   Cic.  immor- 
talitatern.   Cic.    sine  studio   in 
vit'i  nihil  quicquam  egregiurn. 
Cic.   Ulud  assequi   poste,  ut... 
Cic.);conaequi,  d'-p.  tr.  Cic. etc. 
(ex.  :   no»    ea,    qax    consecuti 
sumus,    his  sludiis  et  artUius 
adeptos  esse,  quae...  Cic.  poten- 
tiam.    Cic.    laadem   egregiam. 
Cic.  honores  amplissirnos.  Cic. 
eam    rnagistratum    [ent.    •    le 
consulat   ■■].  Cic.    quasi  ab  eo 
[-  du   peuple  Itomain    •]  (aci- 
lias  ob   eam  causam    dignita- 
tern  yuam  volunt  conseqaan- 
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tur.  Cic.  omnia  consequi  per 
senatum  [en  i-eaard  de  assequi 
per  poputunx].  Cic.  dominatich- 
nem  non  vi  consequi,  seil  suo- 
rum  volantate.  AV/j.  nenio,  qui 
(ortitadinis  gloriam  consecu- 
tus  est  insidiis  et  malitiiJ, 
laadem  est  adeptus.  Cic.);  adi- 
pisci,  dép.  tr.  Cif.  etc.  (ex.  : 
gloriam.  Sep.  laudenx.  Cic. 
victoriam.  Cxs.  [B.  G.  V,  39]. 
maximam  ab  omnibus  laadem. 
Cic.  gloriam  ex  aliqua  re.  Nep. 
qaod  adeptos  est  per  scelus. 
Cic.  immortalitatem  qaandam 
per  vos.  Cic.  Jus  suum  [•  jus- 
tice .].  Liv.  [I,  32,  10]).  —  une 
réponse  de  qqn,  responsum  ab 
aliquo  ferre  ou  aaferre.  Cic. 
(Cat.  1,  8,  19;  de  Or,  1,  56, 
239).  —  les  voix  de  la  centurie, 
de  la  tribu,  punctam  in  centa- 
riâ,  in  tribu  (erre.  Cic.  (Piano. 
22,  53). 

obtention  (lat.  oWentio,  proprt. 
•  action  d'étendre  ■).  s.  f.  Action 
d'obtenir.  Adeptio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.  :  ad.  boni,  commodi.  Cic). 
Jmpetratio,  onis,  f.  Cic. (au  plur. 
Cic.).  L'— de  la  questure,  impe- 
trata  qusestara.  Cic. 
obturation  (lat.  po^t.  obtura- 
tio. Au'j.),  s.  f.  Action  d'obtu- 
rer, de  boucher.  Interctusio, 
onis,  f.  Cic. 

obtus,  use,   adj.  Dont  l'angle 
est    arrondi,    émoussé.    Hebes, 
adj.  Cic.   Obtasas,    a,   um,   p. 
adj.    Tac.   ||    P.  anal.   (Géom.) 
Angle  —  (plus  ouvert  que  l'an- 
gle   droit),     obtusus     angulus. 
Vitr.    hebes     angulus.    Grom. 
vet.  Il  (Fig.)   Qui    n'est  pas  pé- 
nétrant. Hebes,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  h.  ingenium.Cic.  ad  alte- 
riora  non  prospicit    n\ens   he- 
bes. Sen.  h.  homo.  Cic);   ob- 
tusus,   a,    um,   p.    adj.    Cic 
(ex.:     acies      animi     obtasior. 
Cic);  retusus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.:  retusa  ingénia.  Cic?). 
Il  (P.  anal.)   Sensation  —  (sans 
vivacité),    hebes    sensua.     Cic 
Devenir   — ,    hebescére,     intr. 
Plin.  Voy.  émousseb. 
obtUBangle    (lat.    post.    obta- 
siangalus.  Bout.),  adj.  Qui  a  un 
angle  obtus.  Obtuso  angato.  A. 
obvier  (lat.  poit.  obvià7-e.Pdt.), 
v.  intr.  Mettre   ob-tacle   (à   un 
effet    fâcheux    qu'on    prévoit). 
Prsecavêre,    tr.     Cic.    Obviam 
ire    {alictii    rei.).  Tac.    Occai- 
rêre,   intr.    Val.-Max.    (cf.    oc- 
carsum    est    ne    [et   le   subj.]. 
Val.-Max.). 
occasion,    s.     f.     Circonstance 
qui  vient    à    propos.    OCCaslO, 
onis,    f.    Cic.    etc.    (cf.    gi-. 
eÙTiopia,  ex.  :  occ  ampla.  Cic. 
OCC.  commûda  et   idonea.  Ciu. 
per    occasionem     [•    à    l'occa- 
sion  "].   Cic.   amittëre    ou    di- 
mittère  ou  omitlère  ou  prœter- 
mittére    [•   laisser   échapper  ••] 
occasionern. Cic.Cass.  Liv.  nulla 
conlingit    occasio.    Cic.    dn; 
aliqaam    occasionern    sui    op- 
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primendi.      .Vi'p.     si     quand» 
tempus    ipsum     aut    Jva     aut 
locus  dederit  occasionern  nobis 
aliquam,    ut  diramus    aliquid 
ad  tempos  apte.  Cic.   [part.  or. 
30].  occaaione  datù.    Cic.  Nep. 
neqoe  occasioni  tu.v  desis,  rxe- 
que    soam     occasionenx    hosti 
des.  Liv.  dum  licet,  dum  occa- 
sio est  [•  se  présente  •].  Liv.  si 
fiwrit  occasio.   Cic.  crat  occa^ 
sio  rei  gerendx  l'  de  tenter  un 
coup  do  main   •].  Cxa.  luibire 
regnandi      occasionem .      Cic . 
nancisci    anuilam    occasionem 
calomnie.   Cic.    qaaerére  tem- 
pos atque  occasionem    fraudis 
ac  doU.    Cœs.   occasionem  ra- 
përe.    Hor.    ou    arripëre,  Liv. 
non  facile    postea   occasionem 
reperiemas.  Cœs.   teneo  quam 
optabam     occasionem      neqaa 
amittam.  Cic.    quin    ta    orges 
istam    occasionem?   Cic.     ati 
occasione    et  fcene/îcio  fbrtanx 
ad  nostros  opprimendos.  Car».); 
tempus,  OriS  ('    moment  fa- 
vorable, occa-ion»),  n.  Cic.  etc. 
(ex.:      tempos    amittére.     Cic. 
tempos  rei    gerendœ    non    di- 
misit.  Nep.    in    tempore.  Ter. 
suo    tempore.  Cic  primo   tem- 
pore   [•    à    la  première    occa- 
sion .].   Liv.    ex  tempore  [•  !k 
l'occasion  •].  Cic.  tempora   swi 
opperiri.  Liv.).  —  avantageuse, 
opportunltas,  atis,    f.   Cic. 
etc.  (cf.  gr.    Ejxaipfa,   ex.  :  per 
opportanitatesl-  à  l'occasion  •]. 
Liv. magnas  opportonitates  cor- 
rumpêre.     Sali,     opportunitas 
idoneorum  ad  agendum  tempo- 
rum.    Cic    [Off.    I,  J.0,  Ii.2|).  |1 
(Par  ext.)  Circonstance  qui  so 
présente.   Casus,   lis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  propter    casum   navi- 
gandi.  Cic.  aut  vi  aut  dolis  se 
casom    victoriœ.    inventarom. 
Sali.    voy.    occuBENCB,    circon- 
stance).   Marchandises    d'    — , 
antiqose    et    obsolète    merces. 
A.    Courage    d' — ,  fortitudo  in 
casu     posita.     Cic.    ||    (Arch.) 
Rencontre   (à   la   guerre).   Voy. 
combat,    BENCoNTiiE.   1   Circon- 
stance qui    détermine    à    faire 
qqch.  Occasio,  onis,  t.  Cic. 
etc.  (ex.  :  occasionem  dare   ou 
prxbère  alicujus  rei.    Cic.  ali- 
quid (aciendi  occasionem  cap- 
ture.   Cic.    Liv.);    locus,      i, 
m.  Cic.  etc.   (ex.:  ego    nullum 
locum    prœtermitto     taudandi 
toi.  Cic.  locom  dare    nocendi. 
Nep.    locom     seditionis    qoœ- 
rëre.   Liv.    locom  aperire   sos- 
picioni.  Cic  voy.    uBu);   ma- 
teria,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  m. 
seditionis.  Cic  materiam  dare 
invidiie.  Cic.    materiam  aliao- 
fos  rei    quœrère.    Cic);  aosa, 
se,  f.  Cic    etc.   (ex.  :  sermonis 
ansas   dare.    Cic.   plaret  dare 
alicai    tanquam  ansas  ad  re- 
prehendenàum.     Cic.      habère 
reprehensionis  ansam  aliquam. 
Cic.)  ;  causa,  se,  f.  Cic.  etc. 
(voyez  CAUSL,  sujet). 


occ 

oocasioanel,    elle,    adj.     Qui 
i-t    l'occasion    d'un     acte    qui 
détennioe  à   agir.    Qux    causa. 
alicujas  rei  est.  Cic.  Qui  {qua; 
quod),  per  occaaionem  fit.  Cic. 
Cause — ,  momentum,  i,  n.  Cic. 
causa,  se,  f.  Cic. 
occasionnellemeat,  adv.  Par 
occasion.     Occasione    data    on 
oblatà.  Cic.    Si   occasio  faerit 
ou  tulerit.  Cic.  Per  occasioncm. 
Cic. 
occasionner,  v.  tr.   Etre   l'oc- 
casioa  de  (qqch.).  Causam    (a- 
licuiaa    rei)  esse.  Cic.   Locum 
dare  ou  facére   (a/icu/iis  rei). 
Cic.  Voy.  CAUSER, 
occident,  s.    m.  Côté  de   l'ho- 
rizon où    le    soleil    se   couche. 
Occidens,    entis,   m.    Cic.    (cf. 
tfectàre  ad  ou  in  occidentem. 
Cse».).    Occasaa   solis.  Cœs.  et 
simpl.  occasas,  us,  m.  Cic.  etc. 
(cf.  sidus  ab  ortu  ad  occasum 
commeans.  Cic.).  ||(Spéc.)  Celui 
des    quatre    points    cardiuau-x 
où    le    soleil    se  couche.     Occi- 
dentis  ou  obeuntis  solis  par- 
tes.   Cic.    1    Partie    du    globe, 
région    située    vers  l'Occident. 
Terrée  occidentem  versus  sita\ 
Mêla.   Les   habitants   de   l'  — , 
incolse    terrarum     occidentem 
versus  sitarum.  .-t.  Habiter  1'—, 
,  ad  jvoionem  occidentis  colère. 
A.  Il  (Spéc.)  Partie  de  l'Europe 
située  vers  l'Occident.  Pars  Eu- 
ropoe  occidentemversus  sita.  A. 
D'  —,  voy.  OCCIDENTAL.  ||  (P.  ext.) 

Partie,  région  la  plus  rappro- 
chée de  l'Occident.  Pars  pro- 
pius  occatum  solis  sita.  A. 
A  r — ,  propias  occasam  solis. 
Cic. 

occidental,  aie,  adj.  Situé  à 
l'Occident.  Ad  occidentem  ou 
ad  occasum  solis  vergens  ou 
tpectans.  Cœs.  Occidentalis,  e, 
adj.  PUn.  Les  peuples  occi- 
dentaux, et,  subst.,  les  —, 
voy.  OCCIDENT.  Les  régions  —, 
l'Europa  — ,  voy.  occident.  La 
plus  —  des  îles,  insala  quse 
propius  occasam  solis  vergit 
ou  spectat.  A. 

occipital,  aie,  adj.  Qui  ap- 
paitient  à  l'occiput.  (Traduire 
par  le  génit.  occipitii  ou  occi- 
pitis). 

occiput,  s.  m.  Partie  infé- 
rieure du  derrière  de  la  tête. 
Occipitiam,  ii,  n.  Varr.  Occi- 
put, pitis  (Abl.  piti],  n.  Pers. 
Aus.  Aversa  parscapitis.  PUn. 

occire,  v.  tr.  Voy.  tcer. 

occlusion  (lat.  post.  occlusio. 
Th.  Prise),  s.  f.  Fermeture 
d'une  ouverture  naturelle.  Voy. 

OBSTRUCTION. 

occultation  (lat.  occultatio, 
acuou  do  cacher),  s.  f.  Etat 
d'un  astre  dérobé  à  la  vue  par 
l'interception  d'une  planète. 
Del'ei-tas,  ûs,  m.  PUn. 

occulte  (lat.  occultas,  caché), 
adj  Dont  la  cause  reste  cachée. 
Voy.  CACHÉ,     SECRET.   ||  (P.   ext.) 


occ 

Sciences  — ,  secrelx  artcs.  Ov. 
occupant,  ante,  adj.  Qui  oc- 
cupe   un    lieu,    s'y    est   établi. 
Qui     ((jux),     i,ossidet     locum. 
Cic.   Qui  {(/use)  in    loco   acdem 
collo'.avil.    Cic.    Subst.    L'   — , 
posscssiir,  iiris,  m.  Cic.  Lu  droit 
du   premier  —,   usas  et  aacto- 
ritas.  Cic, 
occupation,  s.  f.  Action  d'occu- 
per. Occuiiatio,  onis,  f.  Cic.^  Etat 
de   coliii  qui  o-^t   occupé.  Qcca- 
patio,onis,  f.  Cic.  \\  Travail  dont 
on  s'occupa.  Opiis,  cris,  n.  Cic. 
occuper  (lat.   occupâre,  s'em- 
parer, se  servir,  se  rendre  maî- 
tre do),  V.    tr.   Prendre  posses- 
sion    d'un     lieu,     s'y    établir. 
Capëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  op- 
pidum.   Sali,    urbem ,    castra 
hostium.    Cic.    calles.      Cic.)  ; 
tenére,  tr.  Ct'c.  etc.  (ex.:  mu/^a 
hercditatibas,    multa    emptio- 
nibus  tcnebantur  sine  injuria. 
Cic.    tenére   locum    prœsidiis. 
Cœs.  t.  montem,  portum.  Cœs. 
tenente    omnia    equitatu.  Liv. 
aciem  prinuxm.  Cœs.   par    ext. 
imperium.  Cœs.  scenam.  Suet. 
ren\  puhlicam  [•  le  pouvoir  •]. 
Cic);  obtinére,  tr.    Cic.    etc. 
(ex.:  citeriorcm  ripam    armis. 
Liv.  pontem.  Liv.);   obsidére, 
tr.  Ct'c.   etc.   (ex.  :    totam    Jta- 
li<im    suis    p?'xsidiis    obsidére 
atque  occupâre.   Cic.    obs.  om- 
nés   aditus.    Cic.    viam.    Cœs. 
(ores.  Nep.    via  obsessa  [.  oc- 
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cupéo    par    l'ennemi  ».)    Liv.); 
ÏDsidére ,    tr.    Liv.    PUn.    i. 
fox.:  vias.  Plin.j.  [pan.  26,  11. 
locum.   Liv.    [X\l,  5i,  31.  (au- 
ces  saltiis.  Liv.  [.\.\XV,  II,  2]); 
poiirj,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (au 
parf.    de     l'Inf.    potitum    esse 
oppido.    Liv.    voy.    s'emparer). 
P  (Par  ext.)  Etre  établi  dans  un 
lieu.  Tenére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
tenére   locum.   Cic.  fig.   tenëre 
patris  sui  sedem.   Liv.);   obti- 
nére, tr.  Cic.  etc.  {ex.:regnum. 
Cœs.  principatum.  Cœs.princi- 
cipem   [ou  primum]   dignitatis 
locam  [•  le  premier  rang  dans 
l'Etat»].  Cœs?j. — une  partie  de  la 
Gaule,    c.-à-d.    l'habiter,   voy. 
HABITER.    Jl    (Absol.)      Occuper 
pourqqn  (en  pari,  d'un  avoué), 
causam    alicaj'as    recipëre    ou 
suscipëre.  Cic.  Qui  n'est  pas  oc- 
cupé, vacuas,  a,  am,  adj.  Cic. 
voy.  UBRB,  VIDE.  |  Prendre  pos- 
session   de    qqn,   en  absorbant 
son    esprit,    son    cœur.  Occu- 
pâre. tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  certor- 
men,  timor,  pavor,   faga,  su- 
perstitio,     etc.     animum     [ou 
animos],    cogitationes,     men- 
tes,    oculos,     etc.     occapavit. 
Cic.  occupatum  esse  in  aliquâ 
re.  Cic.   Nep.   Liv.   part.   adj. 
occapatas    [s'opp.    à    vacuas, 
otiosas].  Cic.  homo  vehemen- 
ter    occupatus.    Cic.    qaamvis 
occupatus  sis,  otii  tamen  plus 
habes.   Cic.  festinabam    eram^ 
que    occupatior.  Cic.   non  du- 
oito  quin  occapatissimas  (ue- 


ri$.  etc.);   detinére,    tr.    Cic. 

(ex.:   in   alicnis    ncgotiis    deti- 

neri.    Cic.    aliqucm     detinére. 

Liv.    d.    aliqaem    in    admira- 

tione    sui.    Suet.    rei  public,-)- 

tractatione    et    civilibus    ifft- 

ciis  se  detinére.  Sen.)  ;    disti- 

nère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   ex  eo 

colligëre  poteris   qaantâ  occur 

patione   distinear.    Cic.  multi- 

tadine     judiciorum    et    novis 

legibus    distineri.    Cic.)  ;    dis- 

tringére{'  occuper  à  plusieurs 

endroits  à  la  fois  ^  et  •■  occuper 

de  plusieurs  affaires  à  la  fois  •), 

tr.  Liv.    Quint,    (ex.  :   popata- 

tione  maritimœ  orœ  d.  copias 

regias.     Liv.     Hannibalem    in 

Africam    mittère    ad    distrin- 

gendos     Romanos.     Liv.     spe, 

caria ,      labore        distringitur 

[mens].    Quint,    quem    partim 

publica  partim  amicorum   ofti- 

cia  distringunt.  PUn.  i.).  S'—, 

versàri.   dép.   intr.  Cic.    etc. 

(ex.  :  V.  in  sordidà  arte.  Cic.); 

Inservire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 

ins.    valetudini.    Cic.     ineptœ 

rei.  Val.-Max.)  ;  agére,  tr.  Cjc. 

etc.   (ex.  ;   aliqaid.   Cic.   res  de 

quibus    agimas    [•    dont    nous 

nous  occu 

se.  Cic. 

crer)  ;  tractà're,  ... „„. 

(ex.:  pecaniam publicam.  Cic). 

Voy.        PRÉOCCUPATION,        SOIN.      | 

Prendre  le  temps  de  qqn.  Oc- 
cupâre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Iiœc 
causa  primos  menses  occupa- 
bit.  Cœl.  ap.  Cic.  part.  adj. 
occupatus.  Cic.  occupata  mea 
tempora.  Cic.  voy.  ci-dessus). 
S'  —  à,  tempos  consamëre 
in...  Cic  Voy.  temps,  consa- 
crer, EMPLOYER. 

occurrence,  s.  f.  Circonstance 
qui  vient  se  présenter  soudain. 
Casas,  ûs,  m.  Cic.  Res,  rei,  f. 
Cjc.  (ex.  :  tali  in  re.  Cic.  e  re 
natà.  Ter.  pro  re  natà.  Cic). 
En  cette  — ,  in  tali  tempore. 
Sali.  Selon  les  — ,  pro  tem- 
pore et  pro  re.  Cœs.  si  res 
postalabit.  Cœs. 

occurrent,  ente,  adj.  Qui 
vientse  présenter  à  qqn. Occur- 
rens,   p.    adj.    Cj'c.    Selon    les 

cas  — ,    voy.    OCCURRENCE. 

océan,  s."  m.  Vaste  étendue 
d'eau  salée  qui  occupe  une 
grande  partie  du  globe.  Ocea- 
nus,  i,  m.  Cic.  (ex.  :  Oceanas 
mure.  Cœs.  voy.  her).  L'  — 
Atlantique,  mare  Atlanticam, 
Cic.  Le  grand  —  ,  mare  ma- 
gnum. Cic.  oceanas  qui  terras 
cingit.    Cic    De   1'  — ,   uceani- 


agimas  [•  dont  nous 
«upons  .].  Cic);  daro 
.  etc.  (voy.  [sol  consa- 
tractàre,  tr.  Cic.  etc. 


cas,  a,  um,  adj.  Mêla.  ||  (P. 
plaisant.)  Faire  d'un  ruisscu 
un  — ,  e  rivo  (lamina  magna 
(acëre.  Ov.  ||  (Fig.)  Ce  qui 
offre    une   vaste   étendue.  Voy. 

MER. 

océane,  adj.  fém.  (Arch.)  Mer 
Océane.  Mare  Oceanum.  Ampel . 

océanide,  s.  f.  Nymphe  de  l.i 
mer  ^fille  de  l'Océan).  Oceunt- 
tis,  tidis,  f.  Virg.  Hyg. 
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océanique,  a^j.  Relatif  > 
l'Océan.  Océaniens,  a,  uni, 
adj.  Melii- 

ocWocraUe.  s.  f.  Gouverm- 
ment  de  la  iiuiltitude.  Domi- 
nâtes matiitudinis,  A. 
oere,  s-  /-  Matière  colorani>-, 
.-ir-ilp  friable.  Ocra,  se,  i.  Vit'-. 
ocreux,  euee.  adj.  Qiii  o?t  de 
iu  nature  de  l'ocre.  Ocrx  si- 
milis. A. 

octaèdre  (lat.  post.  octahe- 
dram.  Chalcid.),  adj.  Q"i  a 
huit  faces.  Octoms  lateribas. 
A. 

octaétéride    (lat.   po^t.   octae- 
turis  Censor.).  Période  de  huit 
îns.  i^patiiimocto  annoram.  A. 
octante    (lai.  pop.   octanta  p. 
octoginta\  adj.  (Arcli.)  Quatre- 
vingt-.  Octoginta.  indécl.    Cio. 
octontième,  adj.   (Arcli.)  Qua- 
ire-vinsti'ir"'.   Octogisimus,  a, 
am,  adj.  Cic. 
octave  (lat.    octava,    fém.    de 
octavas,  huitième),  s.  f.  Espace 
de    huit  jours    qui     suit    une 
"rande  fête.   Octo  dierum  spa- 
tium.A.  Il  (P.  ext.)  Dernier  jour 
de  cette  huitaine.  Octava,  se,  f. 
Ducange.    1    (Musique.)    Inter- 
valle de  huit  degrés.  Diapuson, 
indrcl.  Tiff.  1  (Métr.)  Stance  de 
huit  vers.  Voy.  huitain. 
octavin,  s.    m.  (Musique.)  Pe- 
•ite    flûte.  Voy.    flûte,    fifre. 
octavon,     onne.    Voy.  métis. 
octobre,  s.  m.    Dixième    mois 
de    l'année.    October    mensis. 
Cic.  et,    simpl.   October,    bris, 
m.  Cic.  Les   calendes  d'— ,  ka- 
lenda;  octobres.  Cic. 
octogénaire,  adj.   Qui   a  qua- 
tre-vingt- an'.  Octoginta  annos 
natas.    Cic.    Octogenarius,    a, 
am,  adj.  l'iin.  Un  homme  —, 
et,  stibst.  un  —,  homa  octoginta 
annos  natas.  Cic.  ou  homo  octo- 
genariaa.  Ptin.  Etre  —,  octo- 
gesimam  annam  agire.  Cic. 
octogone,  adj.   et  s.    m.  Quia 
huit  angles  et  huit    cotés.  Uc- 
tjgonos,  on,    adj.     Vitr.    Octo 
angalis.  A.  1  s.  m.   Figurequi 
a   huit    angles    et    huit    cotes. 
Octagonon    et    octagonam,    i, 
n.  Vitr.  Grom.  vet. 
octostyle,     adj.     Qui     a    une 
laçade    de    huit    colonnes.  Oo- 
taKtijlof,  on,  adj.  Vitr. 
octosyUabe,  adj.   Qui  a   huit 
-yllabe^i.       OctO       syllabarum. 
Mar.-Vict.    Octosyllabos,     on, 
adj.  Cses.-Baas.  Un  vers  —,  et, 
stihst.,  un  —,  voy.  plus  haut. 
octroi,  '^.  m.  Action  d'octroyer. 
Concessio,   onis,    (.  Cic.Con- 
cesszu,    Abl.     u,    m.    Cic.    \\ 
'P.  cxt.)    Ce    qui    est    octroyé. 
Qaod    concc'litar.  Cic.    Venia, 
.-»,  f.  Cic.  1  (P.  ext.)  Taxe    per- 
çue   sur    les    denrées.     Porto- 
riam,    a,  n.    Plin.    Centesima 
ruram.    venaliam.    Inscr.   Em- 

Î.loyé  d'  — ,  portitor,    oris,  m. 
nscr. 
octroyer,      v.      tr.      Accorder 
(qqch.)    X   titre    de    grâce,   de 


faveur.  Concedèi-e,  tr.  C'i'c.  Voy. 

ACCORDER. 

octuple,    adj.    Qui    éijale   huit 
lois   la   valeur   d'une  quantité 
donnée.  Octaplaa,  a,   uni,  adj. 
Cic.  OctupiicatHS   et  octiplica- 
tus,  a,  am,  adj.   Liv.   Somme 
—,  octuplam,  i,  n.  Cic. 
octupler,   V.   tr.    Itendre  octu- 
ple. Octaplam   (acéré  ou  red- 
dëre.  A.    Octuplé,  octaplicatus 
et  octiplicattis,  a,  uni,  adj.  ^ii'- 
oculaire,   adj.  et  s.  m.  \\  Adj- 
Qui    a  rapport  à    l'œil.    (Tra- 
duire par    le     génit,    ocali   ou 
oculoram.)  Le    globe    — ,    Pii- 
pilla,  œ,  f.   Cic.  )|  (Droit.)  lé- 
moin     — ,     ocalatiis     testis  . 
Plaut.  testis  et  spectator.  Cic. 
spectator  ac  testis,  ou    simpl. 
spectator,  cris,  m.  Cic.  testis, 
is,  m.  Cic.  arbiter,  tri,  m.  Cic. 
^   S.    m.   Verre    d'un    micros- 
cope,  d'un   télescope,   etc.   Or- 
bicalas  vitri  convexas.  Gs. 
oculairement.     adv.    Par    le 
moyen  des   yeux.    Oculis.    Cic. 
oculiste,  s.    m.   Médecin  pour 
les    yeux.    Medicas    ocalarias. 
Cels.  Ocularis  nu;dicas.  Veget. 
ou    simpl.     ocalarias,    ii,    m. 
Sci-ib. 
ode  (lat.  post.  ode.  Mar.-Vict.], 
s.  f.   Poème    lyrique.    Carmen, 
inis,  n.  lior. 

odéon,   s.    m.    Edifice    ou   Ion 
répétait  la  musique.  Odeum,  i, 
et  odJum,  ii',  n.    Vitr.  iSaet. 
odeur,  s.  f.  Sensation  produite 
sur     l'odorat    par    les    émana- 
tions de  certains  corps.    Qdor, 
oris,  m.   Cic.   etc.  (ex.  :  odo- 
rem    trahërc    naribas.    Plu<-d. 
odor  saavis  ou  jocandus.  Cic. 
saavitasod07-am.Cic.  odor  ma- 
lus. Csels.  Ueter.  Cic.  odor  as- 
per,  acerougravis. Plin. potens 
ou  i/ehemens.  Plin.  vehementia 
odoris.  Plin.  odorem    emittcrc 
ou  (andërc.  Plin.  odore  carens. 
Plin.).  Avoir  une  — ,  olére,  intr. 
(ex.  :    olère    bene.     Cic.    inali;. 
Plaut.      nihil.      Cic.      ceram, 
crocum.     Cic.    hircum.   Sen.); 
redolère.      intr.      (ex.  :     red. 
thyrno.   Virg.  thymum.    Quint, 
vtnum.  Cic...    Exhaler    une  — 
forte     et     suave ,    fragrâre, 
intr.    Sali.    Quint,    (ex.    ;    [r. 
anquento.     Sali.).    Bonne     — , 
frâgrantia.   se,    f.    Val-Mn.r. 

(ex.:  t'r.  unguentorum.  Val- 
Max.  [IX,  1,  1]).  Qui  a  une 
bonne  — ,  voy.  odorant,  par- 
fumé. —  forte,  oo  —  de  brûlé, 
nidor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
n.  (/anearum.  Cic.  câlina;. 
Mari.).  —  de  brûlé,  su^^men- 
tum,  i,  n.  Cic.  suffilus.  ûs, 
m.  Plin.  Reconnaître  à  1'  — , 
odorâri,  dép.  tr.  Hor.  Voy. 
flairer,  sentir.  [I  (P.  ext.)  Par- 
fum, substan^je  odorante.  Odor, 
oris,  m.  Cic.  (ex.  :  incendën: 
adores.  Cic);  unguentum,  i, 
n..b'en.  (voy.  I'\hfumi.  Un  Hmimu 
il'  — ,  olfni:t<iriaTn,  ii,  ii.  Pim. 
Scrib.  Il  Fij;.    Mourir    en  —  de 
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sainteté.  Voy.  saintement.  Fa- 
mil.  Ne  p.os  èire  en  odeur  ilti 
sainteté  auprès  de  qqn,  m<i/e 
auLlire  de  aliquo.  Cic.  Qui  est 
en  odeur  do  sainteté  auprès  île 
iqucin. 
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qqn,  gratiosas    apud 
Vie.  Etre   eu    bonne,   en    mau- 
vaise   — ,    bene    aadire.     Cic 
malc  awilire.  Cic. 
odieusement,      adv.       D'une 
façon    odieuse.     Odiosë ,     adv. 
Cil'.  Odio$iim  in  modum.   Cic. 
Indigné,  adv.  Ter. 
odieux,  euse,  adj.  Qui  excite 
une    grande    haine.    OdiOSUS. 
a,  uza,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  or<i- 
tor.  Cic.  odiosum  genus  /lOnii- 
nuni.  Cic.   verbum.   Cic.   odii>- 
suni  est  [.av.    l'Inf.].   Cif.   [Pli. 
3,  27].  et  hercle  nihil  odiosiu!<. 
nihil  molcstius.  Cic.)  ;  ÎDVisus, 
a,  ujn,  adj.  (ex.:  inv.  persona 
[lenoiiis].  Cic.  uliqiiem  invisutn 
hahère    [opp.    à  alicui  (avëre\. 
Cic.  invisus  apiul  incoUis..Iust. 
inv.    in(ensus<iw    alicai.    Liv. 
inv.    ad    militare   genus.   Tac. 
esse  invisum  alicai.   Cic.  inv. 
tyranni  nomen.  .lust.   liberaii- 
tas    invisa.    Curt.    inv.   alicai 
faciès.    Quint,    perfuiia    in    en 
minus    invisa.    Curt.):    invi- 
diosus,  â,  um,  adj.  Cic-.  (ex.: 
si  is  invidiosus  aut  multis  of- 
fensus  esse  videatnr.  Cic.  apud 
bonos  invidiosl.  Cic.  se  niagnis 
rébus  in  Grseciâ  gestis  non  tam 
gratum  apud  i-egem  quam  in- 
vidiosam  esse.  Cic.   dammiti'^ 
invidiosa.    Cic.    on    dit    aus-i 
plenus    invidiœ.    Cic).    Traite- 
ment   — ,    indignitas,    atis,    (. 
Cic.     Accusations     —     portées 
contre  Haiinibal,  odia  accusa- 
tionesqne  Hannibalis.  Liv.  Re- 
tirer d'un  fait  quelconque    un 
—  renom  de  cruauté,  colligère 
invidiam  crwJelitaiis  ex  re  ati- 
qaâ.    Cic.    Etre   —    à   qqn    (eu 
pari,    de  qtjn),  esse  odio  ou  in 
odio  [alicai  ou  apud  aliquem). 
Cic.  (voy.   uiÎTESTER,  iiAÏii).  De- 
venir ou  se  rendre  — ,  in  odium 
venlre.Cic  ou  pervenirc  [alicui). 
Nep.     Kondre     (qqn)     odieu.\, 
odium  struëre  ou  concitâre  in 
aliquem.  Cic.  alicui   invidiam 
I    (acéré.  Brut.  ap.  Cic.  con(làre. 
l'ic.  Pour  le  rendre — ,  iiwidi.e 
causa.  Nep.  Qui   reud  — ,   jn- 
1    vidiosus,  a,    um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  trinien.  Cic.  nomind. 
Liv.  idquoderat  in  illo  jadicia 
invidiosissimum.  Cic.   invidiy- 
.suni   esse    [•    avoir   qqcli.    d'ii- 
, lieux   .].  Cic).  ||   (SubHt.)   L' -■ 
(d'une    chose,     d'une     alfaire), 
iavidia.,  se.  f.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
inv.  fncli.  .S'a/i.  criminis.   Ciy. 
invidiam  qua;rëre  ex  re.   Cic. 
novi  qwmtà  in  invidià  soleant 
esse    taliu    consilia.   de.   invi- 
diam rejicère  in  ou  ad  aliquem. 
Liv.    gravissimam    belli    invi- 
diiira  alicai   imponërc.    Sali.); 
odium.   ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
(idium  habcre.  Sen.  odii  nihil 
liabel.  Cic). 
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odontalgie,  s.  r.  Mal  de  dents. 

Uolnr  il,:i,tium.  Gs. 
odontotde,     adj.    Qui    est     en 

foimo   ,1,-   deius.   Dcntatus,    a, 

um,  adj.  Plin. 
odorant,  ante,adj.  Qui  répand 

une  od<uii-.  Odorus,  u,  am,  adj. 

I  Im.    OJoratas,    a,    um,    adj. 

iirg.  Frayrans,  p.   adj.    Vira. 

bubstanco   —,    oclor,    orin,    m. 

Vol.  Ls^^ence-i  —,  liquidiodores. 
Ilor.  Pnparer  des  «ssences  —, 
ungucnta  candire.  Cic.  Rendre 
— ,  voy.  pahkumeh. 
odorat,  b.  m.  Sens  par  lequel 
on  perçoit  les  odeurs.  Odontus, 
ûs,  m.  Cic.  (Ac.  II,  20).  Plin. 
Olfactus,  as,  m.  Plin.  iiensus 
odoris.  Col.  Percevoir  par  1'—, 
olfacëre,  tr.  Cic.  Avoir  1'—  fin, 
sagaciter  odorâri.  Plin.  suga- 
cem  nasum  habère.  Cic.  Qui  a 
'"—  fin.  odorus,  a,  um,  adj. 
Virg. 

Odoriférant,  ante,  adj.  Qui 
répand  au  loin  une  odeur 
agréable.  Bene  olens.  Cic.  Voy. 

"DORANT. 

odyssée  (lat.  Odyssea,  titra  du 


OEI 


Olil 


poème  grec  racontant  les  aven- 
tures d'Ulysse),  s.  f.  Récit  de 
voyages  et  d'aventures  variée». 
Errores,  um,  m.  pi.  Cic.  Après 
bien  des  — ,  malta  perpessus. 
Cic. 

œcuménique,  adj.  Universel. 
OEcumenicus,  a,  um,  adj.  Eccl 
Inscr.  Il  (Fig.)  Voy.  universel. 

oedème,  s.  m.  Gonflement  dû 
à  des  infiltrations  séreuses.  Voy. 

TUMEUR. 

■œdipe,  s.  m. Celui  quidevine  la- 
cilement  les  énigmes.  QEdipus, 
podis  (Ace.  poda  et  pum),  m. 
Plaut.    Ter.  (ex.  :   Davus  sum, 
non  QEdipus.  Ter.  QEdipo  opus 
™"/«ctore    est.    Plaut.    [Pœn. 
312]). 
«eil,  s.   m.   Organe  de  la  vue 
Ocalus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex  • 
ocuh    acres.    Cic.    acati.    Cic. 
xrjn.    Sen.    coniventes   U   fai- 
bles .].  Cic.  oculus  dexter,  si- 
nister.    Plin.    j.    graves.    Cic. 
hebetes.  Plm.  acies  oculorum 
Cic.  album  oculi.  Cels.    ardor 
oculorum.  Cic.    lumina  oculo- 
rum. Nep.  seger  oculis  ex  vernâ 
intempérie.  Liv.  oculis  captas 
Cic.  captas  altero  oculo.  1^-uet 
alleyare  oculos.  Curt.  amittëre 
oculos.    Cxs.   perdére    oculos. 
Cic.  ^en.  aperire  oca!os    Cic 
aperire  oculos  alicui.  Plin    ou 
ahcuJus.    Sen.    rh.    tôlière   ou 
attollere  oculos.    Cic.    cuptum 
esse  ocuhs  et  aaribus.  Cic.  com- 
primére  ocalos.  Ov.  Sen.  con- 
fueri  aliquem  duobus  oculis  et 
non  altero.  Cic.  de/icëre  oculos 
^en.   demittëre  oculos  in  ter- 
ram.  Liv.  oculi  dolent.  Plaut 
oculi  humectant.  Plin.  aliquis 
tmplet  ociUos.  Sen.  (.Marc.   U, 
^].  effodère  alicui  oculos.  Cic 
erigere   oculos.   Cic.    cadenies 
lam  oculos  erigère  ad  nomen\ 
alKuias.    Sen.    eruère    alicui 


ocatum.  Sen.  felium  in  tenebria 
fulgont  radiantque  oculi.  Plin. 
I    are:ia    magna    vi   ai/ilata    ora 
oculosque   implere  sulel.   Sali 
opponére    manus    oculis    suis. 
I  etr.  neque  oculis  neqtie  aari- 
bus percipi  posse.  Cic.  mcdica- 
menta  quibus  sanantur  oculi. 
Sen.    nunquam  dextero   oculo 
a-qui:  bene  usus   est.    Nep.    ab 
vcahs  valêre  [«  avoir  de  bons 
ycu.^  =1.  Cic.  fig.  ferre  aliquem 
m  oculis  ['  aimer  qqn  comme 
ses  yeu.\  ,].  Cic.  lynceis  oculis 
utitur.Boet.).  —  de  verre,  oculus 
vitreus.  A.  Grandir  à  vue  d'- ,  I 
sub    manu,    ut    ajant,    nasci. 
Sen.  (ep.  71,  1).  in  opère  cres- 
cere.  Sen.  (ep.  38,  2).  inter  ail- 
cujus    manus    crescëre.    Sen 
i^p.  12,  I).  1  (Par  ext.)  Regard. 
Oculus,   i,   m.  Cic.  etc.  (ex  • 
nunquam  [librijah  oculis  meis 
al,w-rtmt.  Cic.  abesse  ab  oculis 
et  foi-i  et  caria-.  Cic.  abire  ex 
oculis   Liv.  adjicëre  oculos  ad 
aliquid.   Cic.    adjicëre   oculum 
hereditati.  Cic.  aliquà  re  aver- 
tëre  oculos  hostiam.  Liv.  aver- 
tere   ab  aliquo  omnium  in  se 
oculos.  Liv.  cadëre  sub  oculos. 
Cic.  capcssëre  oculis  egregium 
spectaculum.  Liv.  circumt'erre 
oculos.  Liv.  Curt.  Plin.  j.  con- 
jicere  oculos  in  aliquem.   Cic. 
credëre  oculis   mwjis  ou    am- 
plius  quam  aaribus.  Liv.  Sen.\ 
^pere   oculos    in    tcrram.   Sen. 
dcfigere  ocalos   in  vultu  régis. 
Curt.  nusquam  ab  aliquo   de- 
flectëre   oculos.    Liv.    elabi   ex 
oculis  [.  se  dérober  aux  yeux  •>]. 
Liv.    non    libenter    esse    ante 
oculos  civiam.  Nep.  hœrêre  in 
ocuhs.   Cic.   oculi   in   alicuius 
vultu  habitant  [^   ne  quittent 
pas   le   visage   de  qqn   .1.   Cic. 
obversari  ante  oculos.  Cic.  pas-\ 
cere   oculos   alicajus   cruciatu' 
atque  supplicio.  Cic.  diu  per- 
lustrare    oculis.    Liv.    ponëre 
ante  oculos,  sibi   ponëre  ante 
oculos.    Cic.    proponëre    ante 
oculos,  ante  oculos  suos.  Cic. 
templam    in   oculis  cotidiano- 
que  aspectu  populi  Romani po- 
situm.    Cic.    retorquëre  oculos 
ssepe  ad  hanc  urbem.  Cic.  ocw- 
lis  non  satiari.  Sen.    rh.  non 
sanguine  et  vulneribus  suis  ali- 
cujus^  mentem  oculosque  satiâ- 
re.   Cic.  stareante  oculos.  Cic. 
subjivëre  oculis.  Liv.  subiicère 
rem  dicendo  oculis.  Cic.  adver- 
sus  ahquid  rectos  ocalos  tenêre 
Sen.  versari  ante  oculos.  Cic 
versari  ob   oculos.  Cic.  oculis 
meis  vidi.  Petr.  in  oculis  hos- 
tiam popalari   agros.   Liv.  in 
oculis  omnium  res  geritur  Cic 
ante    ocalos    alicajus    perire 
trucidari.  Liv.  sub  oculis  om- 
nium   pugnatur.     Ty,.     tanto 
sub    ocuhs   accepth    detrimen- 
to  perterritas   excrcitas.  Cœs 
voy.     reg.vrd).      Fig.      Entré 
quatre    yeux,     secreto,     adv 
Cic.  cum  solo  {coUogui).  Cxs 
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sine  urbitris.  Cic.  remotis  ar- 
hitris.  Cic.  Prov.  Il  a  les  yeux 
plus  grands  que  le  ventre,  oculi 
avidiorcs    sunt    quam   venter. 
A.  A  vue  d'— ,  oculorum  judi- 
cio.    Cic.    et  (spéc.)   specie,   ut 
videtur  (opp.  à  rc  vera).  Cic. 
j  j,~'  <^onjectu  oculorum.  Cic. 
A  I  —  et  au  doigt,  omnia  per- 
spiciendo    et    explorando.    A 
l'aire    la  guerre  à  1'—  (arcli.), 
hostium  itinera  acriter  servâre 
Cœs.  Servir  qqn  à  I'— ,  ad  no- 
tum  alicujas  prœsto  esse.  Cic. 
ad    nutum    alicuius     (aliquid) 
lacère.    Cic.    Coup    d'— ,    voy 
P;  5U  (col.  2).  Clignement,  clin 
d  —,  voy.   p.  420,  col.  1  ;  col  3. 
Avoir  le  compas  dans  1'—,  oculis 
rectis    metiri    ou  judicâre    ou 
œstimare  aliquid  posse.  A.  î  (Au 
fig.)  Regard  observateur,  atten- 
tion.  Oculus,  1,  m.   Cic.   etc. 
(ex.  :    oculis   cernëre.   Cic.   au- 
ferre  observantibus  etiam  oca- 
los [-  tromper  même   les  yeux 
de    1  observateur   .].    Liv.   con- 
templari   intentis   oculis.    Cic. 
intendëre  oculos  inaliquid.Sen. 
Justin,  omnium  oculis    menti- 
busque    ad    pugnam    intentis. 
Ca-s     intaeri    aliquid    intentis 
ocuhs.  Cic.  Sen.  vester  in  me 
oculorum  conjectus.   Cic.    suis 
oçulis  uti.  Cic.  alienis  uti  ocu- 
hs. Cic.  oculis  compertum  ha- 
bère ahquid.    Liv.    ipse  oculis 
meis  vidi.  Plaut.  hoc  prœsens 
semperque    in    oculis    habent. 
Liv.    ante    oculos    animosque 
vesfros   proponite.    Cic.   ocaU 
mentis.  Cic.  mors  ante  oculos 
débet  esse  tam  seni  quam  ia- 
veni.  Sen.  sit  ante  oculos  Nero. 
Tac.  [H.st.  I,   16].  aliéna  vitia 
in   ocuhs    habemus,    nostra   a 
tergo  sunt.  Sen.  [iv.  II,  28,  81 
mt,rs  ob  oculos  erat.  Liv.  non 
versatur     ante     oculos     vobis 
Çlaacia?  Cic.  ponite  ante  ocu- 
los miseram  illam  speciem.  Cic. 
[ou,  sans  ante  oculos  :  quorum 
mihi  exempta  propono.  Cic.]. 
aliquid  constituére  ante  ocalos 
Cic.  [Cœl.  32,  79].    ocalos  ali- 
cujas prasstringére  [.    donner 
dans  les  yeux  de  qqn  .].  Cic.) 
Fermer  les  yeux   sur  certaines 
choses,    guibusdam    in     rébus 
comvêre.  Cic.  Cela  saute  aux  — 
crevé  les— ,  id  est  luce  clarius'. 
Cic.  Il  saute  aux   yeux   que..., 
perspicaum  esse  débet  {a.v.  l'Ace.' 
et  l'Inf.).  Cic.  Avoir  un  bandeau 

V!--\f  r'  ''°y-  p-  257,  col.  3. 
DeciUer  les—,  voy.  p.  570,  col.  1. 
Jeter  de  la  poudre  aux  — ,  jfu- 
cum  facëre  alicui.  Ter.  Aux  — 
de  qqn,  alicujas  judicio  ou  sen- 
tentià.  Cic.  apud  aliquem.  Tac. 
Il  Regard  vigilant,  surveillance. 
Oculus,  i,  m.  Cic.   etc.   (ex.: 

vigiles  oculi.  Virg.  fvoy.  guet]. 

advertëre    oculos.   Plin.    i.    in. 

tueri    aliquid    intentis    oculis. 

tic.  multorum  oculoram  lumi- 

nibus    ornatam    esse.     Plin.). 

Avoir  1'—  sui-,  voy.  \  eiller,  suii- 
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vEiiAi».  1  Ùrsane  Je  U  vue 
considère  comma  traii  du  v|- 
*ace,  de  la  pliy^iouoiuie.  Ocu- 
lus.  i,  m-  t-"'*^-  «'<=•  ^es:  "•-■"'' 
ô«.uiei,  c$tsii.  Cic.  fli.iuci. 
;>/i,,.  n.Vi-  i''<"^-  '"'T-  '-■"" 
r.  oris  foncé  •]•  *'"'■'••  de"»i^f' • 
'^._   ..k    .^iiJi   Km.uwntes.   <-»c. 


>  sris  louco  -j.   .  -■  ■  •   — 
Sen.  'h.  ocuii   eimivntes-   t .c. 
exsUintet.  Saet.  errantes    Cic. 
nrundes.    Suet.    nux.jm.^  Varr. 
icu-vi.  Plin-  tomentes.  i>en.  re- 
aûcti  introrsas  ocu/i.  Se"-  '•'»•)• 
Epouser    une    femme  pour   ses 
blaui  -,  aliqaem  ducère  ua»- 
,em    palchrUiidinis   causa.    A. 
Faire  qqch.   pour  les  beaux  - 
de  qqn,  aliquid  alicui  gratt^ 
CM/-..  Cic.  Pour  les  beaux  —  de 
qqn,  alicajas  causa  [mentir,^. 
Cic    in  gratiam  alicajas  (j>ii- 
onôi-e).  Liv.  Ouvrir  de  jrands 
-,  magnopere  mirar^ouadnxt- 
rari.  Cic.  Voy.  étosseb.  lUFigO 
\pparence,  semblant.  Species. 
ei,    i.    Cic.    etc.    (voy.    appa- 
rence). Qui  a  de  1'-.  spec.osu^ 
a,  um,  adj.  Cic.  Quint.  1   Cet 
oi-:ane  considère  comme  inter- 
pn"te  dos  mouvements  de  1  àme. 
Ocuius,   i,   m.  Cic.  eu:,  {exr. 
atroces  ocali.  Gell.  avidi.  Phn. 
boni.  Prop.  demissi.  Sen.  rh. 
dari.    Pluat.     in\padentissimi. 
Cic.  infesti.  Cic.  hilares.  Sen. 
tsti.  Sen.   langaidi.  Q"'"'-'"'- 
naces.    Sen.    mites.    Val.-Max. 
sied.  Itor.  Sen.  traces.  Cic.  as- 
pernari  occUis  pulchritudmem 
reram.  Cic.  comedere  aliquem 
ocalU.  Malt,  oculis  nahi  dedit 
signnm.  Plaut.  delectâre  spec- 
taculis   ocalos.   Sen.    ut    oculi 
aut   nihii  mentiantur  aut  non 
multam  mentiantur.  Cic.  (rons, 
ocali,  vultas  persxpe  mentian- 
tur. Cic.  limis  [oculis]  aspicere 
ou  spectùre.  Plaat.  Ter.  cupidiç- 
tatisoculos  adjicére  ad  ahquid. 
Cic.  œquis  oculis  aspicere  ali- 
Quid.  Cic.  xqais  oculis  aspicere 
àliqaid.  Virg.  non  œqais  ocalis 
videre.  Sen.  nocenti  esse  oculo. 
Cic);  animus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(au  fie  ,  e"-  '■  ^"^"^  "''^  animo 
qaam  parentis  aspicere.  Cari. 
animo  haad  xqao  intaeri  ah- 
auid   Nep.  adverais  animis  ac- 
ripére  aliquid.  Tac.  quo  animo 
idpopalus   feret?  Uv.|.^  (Au 
fio.fCe  qui  éclaire.  Ocuius,  1, 
m    Ov    (eï.  :  ocuius  mundi  [en 
nai-1.  du  soleil].  Ov.};  lumeu, 
miniS.  n.  Cic.  etc.  (ex.:  Conn- 
thum,  lumen  totias  GrœcuB  ex- 
tinctam  majores  nostri  volaa- 
runt.  Cic.)  .|1  Ce  qui  rappelle  la 
lorme  de  l'œil.  Ocuius.  i,  m. 
Col.Plin.{yow.  BOOROEOS);  gem- 
ma,   «,  f.  hin.    (XVII,    15:.; 
Toy.   bourgeon).  —  du  pouge, 
gatta  pinguis.   Gs.     -  du    frr>- 
maae,  6stul,Ji,  x,  f.  Col.  (cf.  VII, 
8,  .0  :  caseu»  [istaiosasj.  —  de 
la  queue  du  paon,  ocalu»,  i,  m. 
Piin.  (VIU,  éS).   -  de  perdrix, 

VOV.    COR.  . 

œillade,  s.  f.  Coup  dceil  signi- 
licilii,  y  ictus,  àf,  III    "i .  Lan- 


cer des   —,    nictùri,  dép.   mtr. 
Plin.  limis  (s.-e.   ocuhs)   aspi- 
cere ou  spectâns.  Plaut.  Ter. 
œillère,  adi.  et  s    f.  Il  AdJ.  (. 
Voisine  de  l'œil,  l^s  dent*  —, 
et  sabst,  les  —,  canini  dentés. 
Cels.  1  Qui  a  un  œil,  uu  bour- 
geon rudiiiienlaii-e.  Oi.'ulatiis,a, 
im,  adj.  Pfin.n  ^\/.  Partie  du 
heaume  qui  se  rabattait  sur  les 
yeux.  Operimentum  ocaloruni. 
A.  Il  Pièce  de  cuir  placée   près 
de   chacun   des  deux   yeux   du 
cheval .    Operimentum     oculo- 
rum.  Plin. 

œillet,  s.  m.  (Arch.)  Petit  œil. 
Ocellus,  i,  m.  Plaut. ^  Fleuret 
plante.  Dianthus,  i,  m.  Linné. 
œUleton,  s.  m.  Rejeton  d'une 
plante  naissante,  bourgeon  nais- 
?;int.  O.u/os,  I,  m.  Virg. 
œillette,  <;.  f.  Variété  de  pavot 
cultivée.  Olearium  papaver.  A. 
œnanthe,  s.  f.  Genre  de  plan- 
tes ombcUifères.  Œnanthe,  es, 
1".  Plin. 
œsophage,  s.  m.  Conduit  qui 
porte   iee  alimenta  de  l'amèro- 
bouche  à  l'estomac.  Gala,  x,  f. 
Cic.    Via,  SE,  f.  Cic.  —  des  ru- 
minants, rumen,  inis,  n.  test. 
œstre,  s.  m.  Sorte  de  mouche. 
OEstrus,    i,    m.    Virg.    P''"-    ' 
(Fig.)  Excitation  violente.  (Jfcs- 
trùs,  i,  m.  Stat. 
œul,  s.  m.  Masse  arrondie  que 
pond    la     femelle    de    l'oiseau. 
Ovum,i,  a. Cic.  etc.  (ex.:  ova 
uallinacea.  Varr.  vt/i  pulamen. 
Col.    Plin.     ovi    caly.v.     Phn. 
ovum  parère  ou  yignere.   Cic. 
ou  facere.  Varr.  ou  «dire.  Phn. 
ou  ponére.  Col.  ova  incabâre. 
Col     ovam    incabanti   gallinx 
subducëre.  Saet.  umbilicus  [-  le 
germe  ']  ovi.  Plin.  ovam  irrv- 
lum  ou  urinum  [-  œuf  sans  ger- 
me .].P(in.).||(Ab80lt.)  L'œuf  de 
poule  employé  comme  aliment. 
Ovum,  i,  a.  Cic.  etc.  (ex.:  ovis 
aviam  qui  vivant.  PUn.  ovam 
diiratam.    Apic.    daratum     in 
aquâ.  Plin.  indaratam.  Plin.). 
--  à  la  coque,  mollets.  Voy.  co- 
qi;e,  mollet.  Un  blanc  d'— ,  al- 
bumen  ovi.    PUn.    album   ovi. 


OlîU 
ovatas,  a,  um,  adj.  Plin.  Voy. 

OV.tLK. 

œuvre  (lat.  opéra,    peine,  ti-n- 
vail),  s.  f.  et  m.  .\pplication  du 
travail,   de  l'industiie.    Opus. 
péris,  u.  Cic.  etc.  (ex.:  materia 
trMtabilis  in  opère  [-  facile  i 
mettre  eu  œuvre  •).  Plin.   [cf. 
materia,  •  bois  d'œuvre  •,  opp. 
à  ligna,  -  bois  de  ch^iufTago  '. 
Cses.].  opus  aggredi  [.  ^e  ineliie 
à  l'œuvre  •].  Cic).  .Mettre  eu 
—   (des    matériaux),    ati,    dép. 
intr.    Cic.    tractàre,    tr.    Plin. 
Mise  en  —,  tractatio.  Cic.  Met- 
tre qqu  à  r — ,  adhibire  aliqaem 
in  ou  ad  aliquid.  Cic.  Cœs.  La 
main  d' — ,  opéra,  se,  f.  Cic.  Le 
prix  de   la   main  d'— ,    manu.',- 
pretium  ou  manapretiam.  Cic. 
Tiretiamoperie.  Cic.  Maître  d' — 
arch.),  m<A.ijister  operarum.  Col. 
il  (Par    anal.)     tin    pari,    d'une 
action    morale,     iuiellectuelle. 
Opus,  operis.  n.  Cic  etc.  (ex.: 
victoriam     sui     operis    fuisse. 
Cart.);  opéra,  as,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  quorum  operà  incendium 
conp  itum  est.  Cic.  omnem  ope- 
ram  dare,  ut. ..Cic).  Mettre  eu 
—,  adhibêre,  tr.  Cic.  admovSre, 
tr.  Cic.  uti,  dép.  iutr.  Cic  (voy. 
employer).    Mettre    tout   en  —, 
omnia  cxperiri.  Cic.  Faire  œu- 
vre d'ami,  munus(ou  oHicium) 
amici  prxstàre.  Cic.  Il  e-i    le 
fils  de  ses  — ,  eac  se    natas  rst. 
Tac  II  (Théol.).  Action  humaim-, 
conforme  ou  contraire  à  la  reli- 
gion. Opus,  cris,   a.    Eccl.  (au 


plur.  opéra  h-alk  ïy(Oi]-  Cj/pf. 
Ambr.  Valg^j.  Rendre  a  chacun 
suivant  ses  —,  e.vciijiisque  mé- 
rita (acëre.  Liv.  ||  (Spéc.)  L  œu- 
vre, om,nia  qaibas  sarta  tecta 
a;diam  sacrarum  tueri  possif. 
Cic.  Les  maîtres  de  1' — ,  vov. 
MARGuiLLiEK.  liauc  d'— ,  nuitri- 
cularioi'um  subseUiam.  A.  1 
(Par  ext.)  Résuliat  du  travail, 
de  l'industrie.  Opus,  péris, 
n.  Cic  etc.  (ex.:  opascœptum 
perficcre.  Cic.  opus  inchoatum 
relinquêre.  Cic.  opus  magnum. 
Cic.  opus  ingens.  Liv.  suum 
quasi  opus  efficére.  Cic.  openi 
magnitlca  atque  prœclara.  Cic. 

.  .    .     -:..* ...    ..*    1,      *^i,,     si- 


hiimen    ovi.    rlin.    aiuuin    uui.       ,<«*;<•. .j — t ""       ■     ,    .•    „„; 


111,     \-/l^.     «-w-w»----»      -I 

contenu   d'un   —,  ovum,    i,   n. 
IHin.  Fig.  Marcher  sur  des  —, 
pedem  aummis  digitis  saspen- 
dére  ou  tarditatibus  uli  m  in- 
nressu  moHioribus. Sen. Tondie 
sur   un   -,  omnia    ad  /"crom 
suum   revocàre.  Cic  y  (1.  ext.) 
œuf   d'autres   animaux.  —  de 
serpent,  ovum,  i,  n.Plin.  —  de 
poisson,  ovam,  i,  n.  Cic.  H  Ovule 
en  germe  des  animaux  vivipa- 
res.  Voy.   germe,  FŒTUS.  Il  (Fig.) 
Ëcra-^er  dans  l'œuf,  comprimer,', 
initia  (alicajas  rei).  Suet.  Lcra- 
ser  dans  1'—  la  sédition,  com- 
primére    orientem   seditionern. 
Liv.  1   (P.   anal.)   Ce   qui   a   la 
forme    d'un  œuf,    Ovum,    i,  n. 
lalp.  Qui  a  la   forme  d  un  — , 


poète  suum  quis^ue  opas  a 
vulgo  considerari  valt.  Cv. 
opas  artiticem  probat  [•  ■>■ 
l'œuvre  on  connaît  l'ouvrier -]. 
l'Uned.).  Les  œuvres  de  Cicéron, 
Ciceronis  libri.  Quint.  |l  (Spéc.) 
OEuvres  d'un  navire.  Voy.  co- 
que. Œuvres  vives,  canna,  a-, 
f  Os.  —  mortes,  voy.  bobdaok. 
Il  (.loaill.)  L'œuvre,  voy.  enciias- 
suRE.  1  y.  m.  Môme  trad.  qu  an 

féminin.  ||  (Spéc.)  L'enMmbl« 
de  rœ,uvre.  1|  Ensemble  d  uii» 
bâtisse.  Opus,  péris,  "■  Cn:. 
etc.  (ex.:  moles  operis.  Lurt. 
hoc  in  specicm  varietateniq ae 
opus  déforme  non  est.  Cces.j. 
Le  gros  —,  xdificii  moles.  A. 
A  pied  d'— ,  sub  ipsum  sedifl- 
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cium.  Tue.  Reprendre  une  cons- 
truction sous  — ,  suhstructionis 
molcnx    reÇicivc.    A.    ab     imis 
l'undamentis  •■vdificium  requière. 
A.   Hors  d'  — ,   voy.   ii()i!s-i)'oi:u- 
vuK.  Il  (T.  d'art.)  I/ensemblu  des 
louvresd'un  artiste.  Opéra,  um. 
11.  pi.  Cic. 
offensant,   ante,  adj.  Qui  of- 
l'ense.  iDjuriosus,  a,  um,  adj. 
(Jic.    Sen.    (ex.  ;    injuriosi    in 
proximos.    Cic.    adversus    pa- 
trem    injuriosior.    Sen.    rliA  ; 
coDtumeliosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.:  c.  voces.  Cic).  Paroles 
— ,  veiborum  contumelio;.  Cic. 
Avoir  qqch.  d' — ,  aliquid  offerv- 
sionia  hùibëre.  Cic.  S'e.vpriiner 
sur  qqn  en  termes — ,contume- 
liosè  de aliquo  loqui.  Cic.  D'une 
façon — ,contumeliosê,s.dv .  Cic. 
Il  Subst.   (Arch.)  Au  masc.   Of- 
fenseur. Voy.  ce  mot. 
oSense,  s.  f.  Parole,  action  qui 
blesse    qqn    dans    sa    dignité. 
Coutumelia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  affront);   offensa,  as,  f. 
Cic.   (ex.  :   amiciliarum  tenax, 
in    offensis    exorabilis.    V'elL); 
offensio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
o/f.    ijj-avis.    Cic.).    Graves  — , 
cuntumetiaram  aculei.  Cic.  Re- 
garder,  prendre   qqch.    comme 
une  — ,  aliquid  accipëre  in  con- 
tameliam  ou  aliquid  in  conta- 
molise    loco   ponëre.    Cic.    Re- 
garder qqch.  comme  une  — per- 
sonnelle, aliquid  in  suam  con- 
tumeliam  vertëre.  Cic.  .Soit  dit 
sans  — ,  absit  invidia  vcrbo  ou 
verbo  invidia  !  Liv.  absit  invi- 
dia!  Curt.  ||  (Spéc.)  Outrage  à 
Dieu  par  le  péché.  Offensa,  œ, 
f.  V'ulg. 
offenser  (lat.  offensâre,  heur- 
ter), V.  tr.  (Arch.)  Blesser.  Of- 
fendére,  tr.  Cic.  etc.   (cf.   off. 
aciem    ocutorum.  Plin}).   Voy. 
BLESSER.   Fig.   —   les   yeux,    les 
oreilles    de    qqn,  vîolàre   oca- 
los.  Ov.   aures    alicajus.  Petp. 
Qqch.  offense  les  oreilles,  aù'gufd 
aai'es  offendit.  Cic.  aures  ali- 
quid respaunt.  Cic.  —   les  re- 
gards, voy.  CHOQUER.  —  la  gram- 
maire,   sermonis    errore    labi 
Cic.  1  (P.  oxt  )  Fig.  Ble-ser  (qqn) 
dans  sa  dignité.  Offendëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  off.  alicujw?  anl- 
mum.  Cic.)  ;  Isedère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.;  injuria  Ixdère.  Cic); 
violâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  viol, 
animum   alicajas.  Cic.  oa  dit 
aussi   injuriam  [alicuî]  inferre 
ou  facëre.  Cic  injwiâ  ajficëre 
[aliqaem].  Cic).  —(en  paroles), 
contameîià    afficëre    aliquem. 
Cic  —  le  premier,   injuria  la- 
cessëre  {aliqaem).  Cic.  Se  sentir, 
se  regarder  comme  offensé,  in- 
juriam sibi  factam  ou  illatam 
putâre.  Cic.  Sans  —  sa  majesté, 
pace  majestatis  ejas.  Vell.  Soit 
dit  sans  vous— ,6onâ  veniâ  tua 
dixerim.  Cic.  pace  tua  {dixe- 
nm).  Cic.  S'—  de   qqch.,    [ali- 
quid) accipëre  in  contameliam 
Cic.  aliquid  œgrê  (erre  ou  ali 
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7uiWtn«//3a(5rj.C!C.Quis'oncnse 
aisément,  mollis  ad  suscipien- 
damoffcnsionem.Cic.  j|  Au  part, 
pasïéprissubstantivt.  l.'oflVrisé, 
qui  injuriam  accepit  ou  puisas 
est.  Cic.  cui  injuria  illata  est. 
Cic  II   Offenser  Dieu.   Voy.   i-é- 

CIIER,       OUTRAGER.       SaUS     le 

Christ,    sine    offensa    Chrisli. 
Vulg. 
offenseur  (lat.  post.  offensor. 
Arn.),  s.   m.   Celui  qui  offense, 
qui    a   offensé   qqn.     Qui    inju- 
riam fccit  ou  intulit.  Cic 
offensif,  ive,  adj.  Qui  attaque. 
Infestas,   a,  um,   adj.  Cic.  In- 
t'ensas,  a,  um,  adj.  Cic.  Armcj 
— ,  arma,  quœ  sant  ad  nocen- 
dum.    Cic.    tela,    orum,    n.   pi. 
Cic  Alliance  —,  fœdus  ad  hél- 
ium ultro  inferendum  initum. 
Liv.  fœdus  belli  inferendi.  Cic. 
—  défensive  et—,  societas belli. 
Sali.    Guerre  — ,   bellum  quod 
ultro  infertur  ou  bellum  ultro 
illatum.   Liv.   ||    (Substantivt.) 
Au  fém.  L'offensive.  Voy.  atta- 
que.   Prendre    1'—,   bellum    ou 
arma  ultro  inferre.  Liv.  ultro 
petëre  hostem.  Liv.  infesta  ar- 
ma movëre.  Curt.  Prendre  1'— 
(dans  un  combat),  signa  inferre. 
Cses.  Qu'il  fallait  aussitôt  pren- 
dre 1'—,    statim   occwrendum 
esse.  Cses.  Se  tenir  sur  1'—  et 
la  défensive,  inferre  vim  atque 
arcèrc.  Cic 
offensivement,    adv.     D'une 
manière    offensive.    Hostiliter, 
adv.  Cic,  Ultro,  adv.  Cic. 
offerte,  s.  f.  (Arch.)  Offertoire. 

Voy.  ce  mot. 
offertoire,  s.  m.  Oblation  du 
pain  et  du  vin  dans  le  sacrifice 
de  la  messe.  Offertorium,  ii,  n. 
Eccl. 
office  (lat.  of|(ïcmm), s.  m. (Arch.) 
Devoir.  Voy.  ce  mot.  ^  Fonction 
dont  on  doit  s'acquitter.  Otli- 
cium,  ii,  n.  Cic  etc.  (ex.:  off 
servâre  ou  exsequi.  Cic.  ou  fa 
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cëre.  Cic.  fungi  officio.  Cic); 
munus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
fungi  suo  munere.  Cic.  omnia 
exsequi  régis  munera.  Cic  mu- 
nera  vigiliarum  obire.  Liv.). 
Remplir  1'—  de  qqn,  vice  ali- 
cujus  fungi.  Plin.  j.  vicem  ali- 
cajus  çrœstâre.  Sali,  ou  ex- 
plêre.  1  ac  Faire  1' —  de  tuteur, 
tuielam  gerëre.  Liv. ou  adminis- 
trâre.  Jet.  Faire  1'-  d'adverbes, 
adverbiorum  obtinêre  vicem. 
Quint.  Faire  1' —  de  miroir 
"peculi  vice  fungi.  Sen.  ||  (Spé- 
cial.) Nom  donné  à  certaines 
charges  civiles.  Munus,  eris,  a. 
Cic.  (cf.  munus  judicandi.  Cic. 

voy.  CHARGE,  FONCTION,  MAGIS- 
TRATURE). Nommer  d'— ,  addi- 
cëre  {aliquem)  jadicem.  Val.- 
Max.  aliquem  arbitrum.  Sen. 
Nommés  d'office  patriciens,  aï- 
lecti  inter patricios.  Suet.  (Faire 
qqch.) d'— (sans en  être  requis), 
pro  auctoritate.  Cic  ara  ol'ii- 

'in.    P/in      i    ntiT,r^     „J„     r>;-    '". 


■w.  Phn.  j.  ultro,  adv.  Plin.j. 
I   Spéc.  Il  Fonction  de  préparer  le 


service  a.  table.  Vov.  service, 
TABLE.  Il  (IV  e,vt.)  Lieu  où  les 
domestiques  préparent  ce  ser- 
vice. Cella  penaria.  Cic.  Chef 
d  — ,  promus,  i,  m.  Plaut.  Vin 
d— ,  vmum  operariam.  Plin. 
T  Ce  dont  on  s'acquitte  envers 
qqn.  Omcium,  ii,  n.  Cic  etc. 
(ex.:  officia  m  aliqaem  conferre 
tic.  voy.  SERVICE).  Il  (Spéc.)  Ser- 
vice divin.  Res  divinœ.  Liv 
Sacra,  orum,  n.  pi.  Cic  OCR- 
cium,ii  „.  Eccl.~de.morL. 
parentalia,  lum,  n.  pi    Liv 

°^^^"^n;A  !?•  •'"S«  eccl  sfasti- 
qji'-.Olfùnahs,  is,  m.  Eccl. 

oHicialité  Juridiction  de  l'offi- 
cial.  Oflicialitas,  atis,  f.  Du^ 
''ange. 

às  [.   Qu,    a  rapport  à  un  of- 
fice  .].  Lact.  Jet.),  adj.  Qui   a 
a  sanction   de   l'autorité  cons- 
tituée. Publicus,  a,  um,  adj 
Cw.  etc.  (ex.:  publicœ  litterœ. 
Cic  auctoritas  p.    Vell.).  Pièce 
—,  cltploma,  nvitis,  n.  Cic.  Suet 
Kéd.action    d'un   acte    —,   prse 
scriptio,  onis,  f.  Cic  Donner  la 
nouvelle   -   do   qqch.,   pablicê 
nuntiare  aliquid.  Cic  Avec  un 
caractère  —,  publiée,  adv.  Cic 
A  titre  -  et  privé,  publicë  pri'- 
vatimqae.  Ca>s.  '^ 

officiellement,  adv.  D'une 
manière  officielle,  Publicë,  adv 
Cic-Nep  Fi.ver-lejourd'.,„e 
assemblée  des  comices,  indicëre 
diem  comitii.  Liv.  Déclarer  — 
a  guerre  à  qqn,  indicëre  bel- 
lum alicui.  Cic 

'i'?i^"j^'-  v-^'""--  Célébrer 
I  otfice  divin.  Sacra  facëre.  A 
Voy.  «ESSE.  Jl  (Fig.)  [/a  homme 

s''"'*/    !  ""■  ^  -•    voy.  SOLENNEL. 

2.  officier,  S.  m.  Celui  qui  a  un 
office,  une  charge.  ||  Celui  qui 
a  une  charge  .  ivile.  Minister, 
tri,  m.  Cic  Magistratas,  ûs,  m. 
Lie  Les  —  de  police,  voy  po- 
lice. Les  grands  —  de  la  cou- 
ronne, voy.  dignitaire.  Les 
—  du  palais  impérial,  ministe- 

rium  aulicum.  Lampr.    de 

bouche,  voy.  bouche.  —  du  go- 
belet, voy.  ÉciLVNsoN.  —  subal- 
teriie, principalis,is,  m.  Macer. 

»   R"  l"~-   '^^    S^^^é,    Voy.    MÉDECIN. 

1  Celui  qui  a  une  charge  mili- 
taire. Pi-œfectus  militum.  Liv. 
Centurie,  onis,  m.  Ductor  or- 
dinum  ou  ordo,  dinis,  m.  Cass 

Liv.  Un  sous ,  optio,  onis,  m'. 

Varr.  Tac.  Veget.  -  de  ma- 
nne, prœtectas  militum  nava- 
lium.  Tac  centurio  classiarius. 
Tac.  —  supérieurs,  centuriones 
primorum  ordinum.  Liv.  primi 
ordinea.  Cœa.  ti-ibuni  militum. 
Liv. 

officieusement,  adv.  D'une 
manière  officieuse .  Of&ciosë 
adv.  Cic  ' 

officieux,  euse,  adj.  Qui  cher- 
che à  rendre  un  bon  office.  || 
(En  pari,  des  personnes.)  0/,ff- 
cjosus,  a,um,  adj.  Cic.  Proniui 
ad  ofOciu.  Tan  Un  mandatais; 
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or  F 


— , procuraior  ^■olantllriut. Cic. 
Subst.  Ktre  —,  faii-e  1'— j  corne 
ofpciiun  Jactitùiv.  Pha-d.\\  Ob>.-- 
quieux, importun.  Voy. ce»  mot?.  ; 
1  ij.  m.  Serviteur  i  gages.  Voy. 
SBBVTTEDR.  ^  ^En  pari,  des  clio 
tes.)     Offùiosus,    a,    um,   atlj 
Cic.  PUniiS  of^ii.  Cic.  Seda 
lus,  a,   um,  adj.  Cic.  Zèle  — , 
obtegoium,  ii.  n.  Cic.  itadium 
inserviendi    (alicai    ou    aliis). 
Cic.sadalitas,  atis,  f.  Ci-.  Men- 
songe  —  ,    mendachim   miseri- 
cors.  Cic.  Faire  une  eommuni- 
eaiion  — ,  piivatim   (ou  ultfo) 
nuntiàre  aiiquid.   Cic.  A  tilre 
— ,  ofpcio  privato.  Cic.  priva- 
lim,  adv.  Cic.  Fait  à  titre —, 
privatns,  a,  um,  adj.  Cic". 
officinal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tieiu  a  la  pharmacie.  Voy.  ph.vb- 

M.tCEf  TIQUE. 

officine  (lat.  ofj^ina,  atelier, 
boutique  en  général),  s.  f.  Lieu 
où  se  l'ont  les  préparation?  phar- 
maceutiques. Offwina,  a",  f.  Cic. 
Voy.  LABORATOIRE.  |{  Fig.  O^fi- 
ct'Tia,  œ,  f.  Cic.  (cf.  ofl".  chiro- 
tjraphorum.  Cic). 

oSrande  (bas  lat.  offerenda, 
•  chose  devant  être  offerte  ■), 
f.  f.  Hommage  à  Dieu  sous  for- 
me de  don.  Sacrum,  i,  n- 
Cic.  etc.  (ex.,  sacra  in  mensâ 
deoram  ponère  Nœv.  (r.);  do- 
nuza,  i,  n.Cic.  (ex.:  d.intmn- 
plum  ponére.  Liv.  cumulàie 
aras  donis.  Liv.  placàre  deos 
donis.  Virg.  dona  ApoUinis 
r.  pour  .Apollon,  offerts  a  A.  "1. 
Liv.);  suppliciam,  ii,  n.  Sali. 
(ex.:insuppUciis  deorum.  .Sali.): 
honos,  oris,m.  Virg. Liv. {e^. 
cumalàre  aras  honore.  Liv.).  , 
(Spéc.^  Don  qu'on  fait  à  l'aute 
^au  piciie  qui  of6cio).  Ojferen- 
da,  a",  f.  A.  Loc.  prov.  L  — est 
à  dévotion,  voy.  facultatif.  1 
(P.   est.)  Ce  qu'on  offre  à  qqn. 

Voy.    CADEAU,      PRÉSENT.    I|    HoUl- 

mago.  Voy.  ce  mot.  ||  Dédicace. 
Voy.  ce  mot. 
offrant ,   s.   m.  Voy.  ENcniRis- 

8EUR. 

offre,  9.  f.  et  (arch.)  m.  Ac- 
tion d'offrir.  Res  obluta.  Cic. 
Oblatam,     i,     n.     Sen.    Faire 

—  de  service,  faire  des  — 
de  service,  operam  saam  {ad 
aliqtiid,  in  aliquâ  re)  of- 
fvrre,  déferre,  pollicêri  ou  piu- 
fUêri.  Cic.  (En  pari,  d'un  ré- 
pondant dans  un  procès),  ne 
eponsorem  profUeri.  Cic.  Faire 
des  —  magnifiques,  pollicêri 
liberaiisBime.  Cic.   Accepter   I' 

—  de  qqn,  alicuj'as  condicione 
uti.  Cic.  Il  (Dans  un  marché, 
dans  une  vente.)  L'  —  d'un 
prix,  licitatio,  onis,  t.  Cic. 
pretium,  ii,  n.  Cic.  (cf.  p.  (u- 
cére  [•  faire  une  offje  .  en 
pari,  au  vendeur],  l'iaut.  pre- 
tij.m  con[icére  (•  estimer  la 
première  offre  ■]•  Cic.  p.  augê- 
re  [•  faire  une  offre  plus  gran- 
de •  ,  en  pari,  de  1  ach';teur|. 
Plin.).    Faire  une  —  (en  pari. 


de  l'acheteur)   Ucitàri,  dép.   tr. 
Jet.    licfri,    idép.   tr.  Cic.   Voy. 

ENCIltoB. 

offrir  (lat.  pop.  offerire,  p.  of- 

/Vi/e\    V.    tr.    Mettre  (qqcli."[  il 
la   disposition    de     qqn,     sans 
(ju'il  le  demande.   Offerre,  tr. 
Cic.   etc.   (es.  :    alicai  opemm 
suam    [•  son  concours  -].   Liv. 
offerre  te.  Cic.  pncm  feci  offe- 
rendi    mei.    Cic.  alii  offenint 
se,  si  que  usus  opérée  sit.    Liv. 
offerre  sead  mortem /iro patria. 
Cic.    se   periculis    sine  causa. 
Cic.  se  uftro  morti.  Cies.);  dé- 
ferre   (•  apporter,    présenter, 
offrir  -;,   tr.    Cic.   etc.   (ex.:  ne 
alicai  dicat,  id  ad  me  ereptam 
pervenisse,  quod  delatam  acci- 
père  nolaissem.    Nep.    pacern 
kostibus  Liv.  hoc  illisinoeneft- 
cii   loco.   Cic.   universum    stii- 
dium  suum    et    benevolentiam 
ad    uliquem.     Cic.     nec    mihi 
quicquam  tali  tempore  in  men- 
tem    venit    optare,    quod  non 
ultro    Cœsar    mihi    delulerit. 
Cic.    alicai    Octaviam  sororis 
neptcm  condicionem  [•  en  ma- 
riage -J.    iiuet.  [Cxs.  i'7|.   om- 
nem    ei    suam     auctoritatem, 
gi-atiam,   copias,  opes  ad  hoc 
negotiam   con^iendum   Cic.); 
porrigêre,  tr.   Cic.   etc.  (ex.  : 
alicui  dextram.  Cic.  alicui  bo- 
na.   Cic.    voy.    présenter,  tesI 
dre);  dare,    tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
qptionem  [•  le   choix  ■]  dare. 
Cic.  ansam  dare  reprehensionis 
['  offrir  prise  au  blâme  ■'].Cic. 
[flanc.  3/.,  8U])  ;  tradére,   tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  alicui   poculum. 
Cic.);    proûtëri  (■  promettre, 
offrir  de  bon  cœur  ■),    dép.   tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  operam.  Cic.  stur 
dium.  Cic.  profitetur  se  ventila 
7'am[- il  s'offre  de  venir-].  Cic.); 
recipére,   tr.  Cic.  etc.  (dans 
des  express,  c:   mihi  se  de(cn- 
surum  receperat  [•  où  il  s'était 
offert  •].  Cic);  pollicêri,  dép. 
tr.  Cic.  etc.   (dans  des  express, 
c:  se  ducem  itineris  pollicêri. 
Liv.  se  aiiquid  (acturam  polli- 
cêri. Cic.).  —  un  sacrifice,  rem 
divinam    facère.    Liv.   —  an.\ 
dieux  Jles   entrailles  des  victi- 
mes,  exta  porricëre.  Liv.  — -  ù 
qqn  sa  maison,  aii^ueminvifûic 
tecto   ou    hoapitio.   Cic.  —  un 
prix  pour  un  parc,  liceri  hor- 
tos.     Cic.  —    le   combat,   pu- 
nnandi  potestatem  facère.  drs. 
(B.    G.    III,    17,    ^.    1    Mettre 
(qqch.)  devant  les  yeux  de  qqn, 
sans  qu'il  le  cherche.   OiïeTre, 
tr.    Cic.     etc.     (ex.  :     os  .suur;i 
non  modo  ostendêre  scd  etiam 
offerre.  Cic.  quod  sors  ohtule- 
rit.  Cic.  quos   casus  obtulerat. 
Liv.  oblata  est  spccies   [■  une 
vision  •].  Curt.  se  alicui  [-k  la 
vue  de  qqn  •].  Cic.  ipsi  occur 


rent  orationi;  insi  se  afférent 
[.  s'offiiront  d'oux-inêmes  •]. 
Cic  offerre  se  advunientihas. 
Cic.r,  proferre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  paucoa  in  dicendo  excel- 


OIE 

lentes    proferi-e   passe.    Cic]  [ 
afferre,    tr.    Cic.  etc.  (ex.  :  si 
unum  aiiquid  [•  un  seul  avan- 
tag.'  ■!  affert.  Cic.\;  prœbére, 
tr.  Cic.  Ole.  (ex.  :  /ira-fxVv  spe- 
cien\  horribilem.  (\«s.  );  dare, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:   occasio  data 
est    [•    s'est   offiM'tc    •].    Cic.j. 
S"    —    (à    la    vue,    *    Voaprit), 
occnrrére,  inir.  Cic.  (voy.  ve- 
nir, [se]  RENCONTRFR,  [se]    TROU- 
VER);   obversari,    tlép.    intr. 
Cic.  etc.  (voy.  [se]  priIsentkr). 
offuscation  (lat.  post.  offasa- 
tio.    Tert.    Vuly.),  s.   f.    Action 
d'offusquer.  Voy.  intebceptioi*  . 
0B.SCURC1SSEMENT.  ||  (Spéc.)  Affai- 
blissenn-nt    passager  de   l'éclat 
du  soleil.  Obscuratio  so'is.  Cic. 
offusquer,  (lat.  post.  offuscàre. 
Tert.  .-imbr.  :ialv.),  v.  tr.  Cou- 
vrir d'obscurité  en  interceptant 
la  lumière.  OfÛcère,  intr. Cic. 
etc.  (ex.:  umbi-a  terrse  solioffi- 
ciens.  Cic.  off.  aspecta.   Aact. 
h.  Afr.  off.  claritiiti  ocutorum. 
Plin.)  ;    obumbrâre,   tr.  (ex.: 
Plin.  ob.  solem.  Plin.,  on  dit 
aussi  offundére  caliginem  [ocu- 
lis].  Cic.  prospectum  impedire. 
Cœs.    ou  adimére.  Liv.).  Voy. 

INTERCEPTER,     MASQUER,     0D3CUB- 

ciR.  Il  (P.  ext.)  Embarrasser, 
charger.  Voy.  ces  mots.  ||  (Fig.) 
Obscuràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ohsc.  laadem,  gloriam  alicujus. 
Cic).  Il  P.  anal.— qqn  (troubler 
sasérénité»,  offendére  aliquem. 
Cic.  Je  suis  offusqué  de,  je  m' — 
de...,  me  tcedct  ou  piget  {ali- 
cujus rei).  Cic.  Iioc  mihi  moles- 
tam  est.  Cic  Je  m'  —  de  tout, 
omnia  stomachor.  Cic.  Qui 
s'offusque  de  tout,  [astidiosus, 
a,  um,  adj.  Cic. 

ognon.  Voy.  oignon. 

ogre,  s.  m.  Géant  représenté 
comme  se  nourissant  de  chair 
humaine.  Gigas  humanà  car- 
ne vescens.  A.  Manducus,  i, m. 
Plaut.  Il  (P.  ext.) Manger  comme 

„n  ,    voy.    GLOUTON,    GOINFRER. 

Il    Fig.    Un  —  (un    personnage 

méchant  qui  fait    peur),    mon- 

stram,  i,  n.  Cic. 
oh,  interj.  Interjection  marquant 

surprise.   Oh!  Plaut.  Ter.  Pa- 

pie!  Plaut.    Heal  Plaut.   Aa  ! 

Plaut.  Il  Intorpellationsoudaino. 
Voy.  o.  1  Elan  de  l'ânie  vive- 
mont  émue.  Voy.  o.  ||  Exclama- 
tion de  douleur.  Oi  !  'l'er. 

oie  (lat.  pop.  aura.  Ciloss.),  s. 
r  Oiseau  palmipède.  Anser, 
seriB,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  puUi 
anseram.  Varr.  grèges  anse- 
rum.  Varr.  adeps  anseris. 
Plin.  anser  masculas.  Scrib. 
ou  mas.  Col. anser femina.Col. 
anser  albus.  Varr.  anser  pas- 
tus  [■  engraissée,  grasse .].  Co(. 
pastum  jecur  anseris.  //o;\).  Pe- 
tite  — ,  anserculus,  i,  m.  Coi. 


(Vlil,  i;»,  7)  —de  petite  espèce, 
clienerotes,  um,  i.  pi-  PUn. 
D'  — ,  anserinus,  a,  um,  adj, 
Coi.  (cf.  anserinam  genus.Col 

.PU       ■  ""^ 


D'  — ,   anserinus,  a,  um,  aiij. 

cf.  anserinam  genus.Col. 

pes.PUn.  adept.  Celt.ova.Petr. 


OIS 

ana.    Uina.     Ulp.j.     Ba-si-cour 
pour  l'élevage  des    —,    cheno- 


OIS 


OLI 


1 n~    "^M      — f     '^iit,mj' 

hoscion,  a,  n.  Col.  Gaidcui- 
•''  — ,  anserai'ius  ,  ii,  ni. 
Oloss.  Comme  le^  — ,  ant^rru- 
tim,  adv.   CViar.  (183,  22).  ||  P. 

.inal.  —  il  duvet,  voy.  eider. 

noire,  voy.  macrkuse.  ||  Bêle 
ootiime  une  — ,  et,  ellipt.  une  —, 
voy.  DÊTE.  Il  Patte  d'oie.  Voy. 
nioE.  Il  Les  contos  de  ma  mrre 
I'  —,  voy.  co.NTE.  T  Fig.  (Ai-ck.) 
I.a  petite  — ,  accessoires  d'une 
chose,     d'un     vêtement.     Voy. 

ACCESSOIRE,     COLIFICHET,       RtlDAN. 

Il  Menues  laveurs.  Voy.  faveur, 
PRITAUTÉ.  Il  Préliminaires.  Vov. 
c'î  mot. 

oignon,  s.  m.  Plante  potagère. 
Cepa,  œ,  f.  Ov.  Col.  Cepc,  is, 
n.  Ilor.  BalbiiS,  i,  m.  Cato. 
CJnio,  onis,  m.  Col.  Pl.int  d'— , 
cepina,  es,  f.  Col.  .Marchand 
d    —,  ceparius,    ii,   m.   f.ucit. 

'  P.  anal.)  Rhizome  de  certai- 
nes plantes.  Bulba.i,  i,  m.  Pa!l. 

*i  (P.  ext.^  l'allosité    doloureuso 

qui  vient  aux  pieds.  Voy.  cor. 
oignonnet,  s.  m.  (Arch.j  Petit 

■  lanon.  Dalbulas,  i,  m.  Pall. 
oignoniëre,  s.   f.  Lieu  planté 

il  oignons.  Cepina,  se,  f.  Col. 
oïl.  Voy.  oui. 
oille,  s!  f.  (Arch.)  Olla-podrida. 

\'oy.  ce    mot.    Pot  à  —,    voy. 

VASE. 

oindre,  v.  tr.  (Arch.^  Frotter 
de  quelque  matière  grasse.  Un- 
gère,  tr.  Cic.  Plin.  Inum/cre, 
tr.  Mor.  Linêre,  tr.  Cic.  Obli- 
nêre,  tr.  Col.  \\  (Spéc.)  Consa- 
crer en  frottant  d'huile  saiufe. 
Ungëre,y.  tr.  Eccl.    Au  partie. 

passé  pris  substantivt.  L' du 

Seigneur,  Christtis,  i,  m.  Eccl. 
oing(lat.  un^uen),  s.  m.  (Ai-ch.j 
Aïonge.  Voy.  ce  mot. 
oiseau  (lat.  pop.  aucellas,  déri- 
vé   de    avis),   s.  m.    Animal  à 
deux   pieds   et  à    membres  en 
l'orme  d'ailes.  Avis,  is,  i.  Cic. 
etc.  (ex.:  ejcamina  avium.  Liv. 
aviam  cantas,  concentas.  Cic 
aves  vernie.  Fi-onto.  aves  sesti- 
vse.  Liv.  aves    magnx.    Plaut 
majores.    Cels.    avis    grandis. 
Cels.    aves    parvulœ.    Lampr 
aves    minute,    minims;.  Cels 
aves  domesticœ.  Col.  aves  rapto 
viventes.  Sen.  aves  gaœ  natant. 
C';ls.    aies  avis  [.  l'oiseau   qui 
déploie     ses     ailes     .].     Cic'^- 
VOlucris  {a.   e.    bestia),   is,'/ 
Ov.   Phied.    Tac.  (ex.:  v.  péri 
egrina.  Phsed.    volucres  adve- 
nx    [.    de    passage   .].    Plin 
saeta     aqais    volucris.    Tac  1- 
aies,  litis,  f.  Hor.  Plin.  (ex.- 
alites  villaticœ.  Plin.).  Les  — 
la  famille  des  —,  besti^e  volu- 
cres.  Cic.  volucres,  uni,  f    pi 
Cic.  D'— ,  à  —,  relatif  aux  — ' 
aviarius,   a,     um,    adj.    Varr 
Classe  des  —  de  passage,  adven- 
ticuim    genus  {avium).    Vair 
—  de  passage  {en  pari,  d'une 

personne),   voy.  nomade.  de 

proie,  voy.  puoie.  —  de  leurra 


voy.    falld.n. 


l'ill 


GERFAur.    —  de 

POU'S.    voy.      AUTOUR,     ÉPERVIEI1. 

l'ig       Battu     de    1*    —,     vov 

.MALTRAITÉ.         —       dont      le        Vol 

servait  de  présage,   aies,    liti.'<, 
m.  Lie.  —  dont  la  voix  sert  •>,■ 
présage,   oscen,    cinis.   m.  Vir 
Présage  fourni  par  les  -,  avis, 
'S,  t.  Cic.  —  de  mauvais  augu- 
re  (au  propre  et  au  fig.),   vov 
AUGURE.   Chasse  aux  ~    aacu- 
Ptum,    a,    a.    Cic.    (cf.   vitam 
prorogare   aacapio.    Cic.     ve- 
natu  et  aacapio   vesci.  Plin  i 
Qui    sert   pour    la  chasse    aux 
oiseau.x,  aucupatorius,  a,   um 
adj.     Plin.     Chasser     aux    — 
prendre  des  -,  aacupari,  dép! 
tr.  Varr.  Filet  à  prendre  les  — 
aviarium   rete.    Varr.  Fie     La 
p^urae  de  I- _  (ce  qu'il   y  a  de 
meilleur  dans  une  chose),  vov 
FLEUR,    suc.    A   vue   d'    —    ex 
subhmi.  Liv.  A  vol  d'  —  rcriâ 
'■egione.  Cses.  Liv.  ||  Fig.)  Famil. 
Uu  vilain  —,  et  ironiqt,  un  b.'l 
—  len  pari,  d'une  personue  d.^ 
plaisante),    bonus    vir.    Plaut. 
Un    —  rare,     rara    avis.   Jav. 
',  (P-,  anal.)  -    de    Limousin, 
et     absolt     -,    voy.   hotte.    || 
P.  ext.)  Mortier.  Vov.  ce  mot 
IJ  *-hevalet.   Voy.  ce  mot 
oiseler,  v.  tr.  et  intr.   ||  V   tr 
Dresser  (l'oiseau  de  proie'  pour 
la   chasse.   Voy.    dresser.'  «   V 
intr.  Tendre   aux   oiseaux   des 
lacets,    des  gluaux.    Aacapàri, 
dép.    tr.    Cic. 
oiselet,  s.  m.  (Arch.)  Petit  oi- 
seau. Voy.  OISILLON. 
oiseleur,  s.  m.  Celui  qui  prend 
Iles  oiseaux.  Aaceps,  cupis,  m. 
Plaut.  Varr.  Hor. 
oiselier,  s.  m.  Celui  qui  élève, 
qui  vend  des  oiseaux.  Aviarius, 
n,  m.  Col.  Apic. 
oisellerie,  s.   f.   Métier   d'oise- 

ner.  Aucupium,  ii,  a.  Cic 
oiseux,  euse,  adj.  Qui  ne  sert 
a  neu.  Otiosus,  a,    um,  adj 
Cic.  etc.  (ex.:  ot.  sermo.  Quint 
voy.      lnutileI.       Plaintes     _ 
inertes  querelœ.  Ov.    Les    aens 
—,  voy.  ùisiF. 
Oisif,   iye,    adj.    Qui   est   â    ne 
'■'«."    faire.    Otiosus,    a   um, 
adj.Cic  etc.  yex.:  esse  otiosum 
ojc.i;   deses,  sidis,  adj.  Liv 
[ex.:  desidem  domi  sedêre.  Liv 
desidem    regem    inter    sacelta 
vifam    acturam.    Liv.)-    desi- 
diosus,    a     um,    adj'.    la/v. 
^en.rh.  Phn.j.  ,ex  :  d.  javen- 
tus.  ben.  rh.  d.  homo.   Plin    i 
eos    qui    in    oppido    sederent, 
quam   qui  rura   calèrent  desi- 
diosiores  putabant.  Varr  )    Qui 

rend  -,  desidiosus,  a,  um, 
,  J ■.,':•' '^-  i'^^-'  inertissimum  et 
desidwsissimum  otium.  Cic 
Ulecebrse  desidiosœ.  Cic.)  Etre 
—,  otiari,  dép.  intr.  Hor.  ces- 
sare,  intr.  Cic.  sedêre,  intr. 
Cw.  Jesidëre  ,  intr.  Saet 
nihtl  ,'gére.  Cic.  Rester  — 
sedêre.  intr.  Cic.  compres- 
sis,  ./uoJ  ajur.t,  n-.unitna  sedê. 


desidem  domi  sedin.  I  iy  li 
(P.  ext.)  Improductif.  Otioiui 
"..«m  adj. />/,„.  (cf.  ot.  n^a- 
n'a.  l-lln.).  .Sol  1,  segnfTo- 
lum.  Lw:r.  Biens  -,''  otios^, 
bona.  Plin.  j.  ||  Subst.  ma'c 
V"— '  homo  desidiosus.  PUn 
).  deses.  Liv.  otiosus.  Cic   ces' 

d'un''  """'.z™-   ^■'"-  '-«^  '°''''^" 
a  un   —,    otiosam  otiam.  Cic 

Les  —,  otiosi,  m.  pi.  Cic. 

Oisillon,     s.    m     Petif    „:-» 
A    •     ,  ..  J^etit    o  seau 

Avicula,  a',  f.   .Apal 

Oisivement,    adv.   D'une    ma- 
nière  oisive.    Otiosê,  adv    Cii- 
oisiveté,  3.  f.  Etat  d'un;  péri 
sonne   oisive.    Otium,  ii,    „ 
etc.   etc.   (ex.:    otium    iners  ai- 
dejidwsam.    Cic.      ou     simpi 
otiam,   u,   n.  Cic.  cf.  agëre  vi'. 
tam  in  otio  Ter.  in  otiovivère. 
Cic.  otio  diffluére  ou  luxuriâre 
otio.  Liv.  ,n   otio    languescére, 
languere,  liebescère.  Cic.  in  otio 
jacere.  Sen.  ou  marcescére.Liv 
otio  languescére  ou  tabescëre. 
Cic.  oa   senescëre.  Liv.    inerti 
otio  torpere.  Sen.);  desidia,  se, 
f.Cic.  Liv.  (ex.:  desidiœ  se  de- 
dere.     Cic.     desidic,     equitem 
marcescere.     Liv.);    cessatio, 
ODiS,  f.  Ce.  etc.  iex.:torpëri 
cessatione       Cic).    Qui    a^du 
goût  pour  1         lahoris  fugiens. 
t^s     Etre  dans  1'  _,   «.essdre, 
intr.     Cic.    sedêre,    intr.    Liv 
\  ivre  dans  1'  -,  otiosê  vivëre. 
Cic.  otiosam  xtatem  traducére 
Cic.  -  affairée,  desidiosa  occa- 
oatio.ien.  r/..L'_estIamère 
de  tous  les  vices,  nihil  agenda 
tommes  maie  agëre    diScant. 

oison,  s.  m.  Petit  de  l'oie.  Anse- 
m  /)u«us.  Col.  .-Inser,  eris,  m. 

Cic.  Il  {i>.  ext.)  Petit  de  la  cane 

Vov.    C.A.NETO.N. 

oléagineux,    euse,    adj.    Qui 

en  de  la  nature  de  l'huile.  Cleo 
similis     A.   Oleagineus,  a,  um, 

•••    '^"■'■•n,^''"-     Oleosi^,    a, 
nm,    adj.    PHn.  '      ' 

oléandre,    s.  m.    Laurier  rose 
>  oy.  ce  mot. 

olfactif,  iye,  adj.  Relatif  à 
1  odorat.  (Traduire  par  le  -en 
odoratiis,  ou  le  gérondif  o/fo- 
ciendi.)  ' 

oliban,  s.  m.  Résine  qui  four- 
nit 1  encens,  .\fascalam  tas 
Plin 

olibrius,   s.   m.    Faiseur  d'em- 


barras.     V 


oy.        F.A.NFAR0.N. 


oUfant  (lat.  elephantus,  élé- 
phant), s.  m.  (Arch.)  Ivoire.  Vov. 
ce  mot.  Il  (P.  ext.)  Cor  d'ivoire. 
Voy.  COR. 
oligarchie,  s.  f.  Forme  de  aou- 
veineraentoù  l'autorité  est  "aux 
mains  d'un  petit  nombre.  Pau- 
corum  potentia  ou  dominatio 
Cic.  Etablir  une  —,  rem  ad 
paucos     transferre.    Cic.  Vov 

OLIC.ir.CUIQUE.  ' 

oIigarchic[ue,  adj.  Qui   appar- 
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tient  i  l'oUjarcliie.  Ad  pauco- 
ram  potentiam  pertinens.  Cic. 
Pancorum     potentise    arnicas. 
Cic.  Va  îjouveruement  — ,   re» 
publier  qtue  pixucorum  potesht- 
te  rej/itw  ou  çu»  in  paucorum 
jus  ac  dicionem  concessit.  Cic. 
Avoir   un   gouvernement  — .  n 
paucit  refi  ou  paacoram  arbi- 
trio  adminiatràri.  Cic. 
oIlTalBOB   (lat.    po?t.    oJiiiitio 
[•    fabrication     de     l'huile    •]• 
G/o»».)i  »•  f-  Ricolle  des  olive-». 
OtiviUit,    atU,    f.     Varr.    Col. 
Olivaram  vendemùi.  Plin.  Olei- 
tas,  atiê,  f.  Cato. 
olivfltre.   adj.  Qui   se  rappro- 
che   de    la    couleur  de   l'olive. 
Oleagino  colore.  A.   Oleaijiniu, 
a,  am,  adj.  Plin.  Veget. 
olive,  9.  f.  (Arch.)  Olivier.  Voy. 
ce    mot.   1    Fruit   de    l'olivier. 
Oliva,  s,   f.    Cic.    Olea,  *,   f- 
Hor.     Col.    Baca,    x,    f.    Cic. 
Cueillette   des  —,   voy.  ouvai- 
sos.    Cueillir,    r  colter    des  —, 
olivare,   intr.  Plin.  Pressurage 
des  —,   oleitas,   atis,   f.  Cato. 
Semblable   à   1'  —,  oleaçineas 
et  oleaginus,  a,   am,  adj.  Coi. 
Plin.  Relatif  aui  —,  d'  —,  oli- 
variu»,  a,   am,    adj.  Jet.  Huile 
d'  _,  oliVum,  i,  n.  Plaat.  Virg. 
oleam,  i,  n,  Cic.  \]  (Ellipt.)  Une 
robe  — ,   voy.  ouvatre. 
olivèto.  Voy.  oeillette. 
olivier,  s.  m.  Arbre  à  feuillage 
toujours  vert,  qui  produit  l'oli- 
ye.  Olea,  x,    f    Cic.   Oliva,  ar, 
f.  Cic.  D'  —yOleagineas  et  olea- 
ginus, a,  am,  adj.  Plin.  Veget. 
Semblable  à  1'  —,  oleaginus  et 
oleagineas,    a,   um,  adj.    Col. 
Plin.    Plantation    d'    —,    oleis 
consitus    ager.   Col.  olivettim, 
i,  D.  Cic.  Rameau  d'  — ,  ramus 
olivœ.  Virg.  et,  simpl.  o/tVa,a;, 
f.    Virg.   Bandelettes  enroulée 
autour  d'un  ramaau  d' — ,  vela- 
menfa,  orum,  n.  pi.  Uv.  Ov.  — 
sauvage,  oleasler,  tri,  m.   Cic. 
oUaire,  adj.  Propre  à  faire  des 
pots.  Ollarias,  a,  um,  adj.  Plin. 
Fi'jlinus,  a,  am,  adj.  Plin. 
olla-podrida,  s.    f.   Mets  espa- 
gnol,   sorte    de      ragoût.     Voy. 
POT-poLRBi.     Il    (Fig.)    .Mélange 
informe.   Voy.     m^la-sge. 
olographe  (lat.  post.   hologra- 
phas.    Va'g.),   adj.    Ecrit    tout 
entier  de    la  main  de   l'auteur. 
Meà  (tuA,  »uà)  mana  tcriptas. 
Cic.  Ab  ipso  scriptus.  Cic. 
Olympe,     s.     m.    Séjour     des 
dieux.  Olumpae,  i,  m.  Varr. 
olympiade,    b.   f.    Période    de 
quatre   an».   Olympias,   wHs,  t. 
f'ic.  (cf.  annos  ex  olymoiadam 
ratione  numerare.   Cic.). 
olympien,  ianne,  adj.  Relatif 
à  l'Olympe.    OlymiAiU,    a,   um, 
adj.  Liv.  Il  (P.  ext.)  Majestueux. 
Voy.  ce  mot. 

ombilic  (lat.  umbUicat),  t.  m. 
Nombril.  Voy.  ce  mot.  ||  (P. 
anal.).  Hile,  marque  du  point 
d'attache  de  la  graine  au  funi- 
cule.    VmbUicii»,    t,   n>.  Plin. 


ombilical  (lat.  post.  uni('i/icJ- 
ris.  7Vif.\  adj.  Qui  tient  au 
nombril,  ('rraduire  par  le  gé- 
nit.  umfcWici.)  Le  cordon  —, 
iimbi/ioiis,  i,  m.  Ceh.  Cordon 
—  (en  pail.   des  plantes),  voy. 

FU>MCl.'LE. 

ombiliq[uè,  adj.  Qui  présente 
une  dépression  analogue  à  l'om- 
bilic. Umbiiico  similis.  A.  Um- 
biiicatus,  a,  um,  adj.  Plin. 
ombrage  (lat.  pop.  umbrati- 
cum,  n.  de  l'adj.  umbraticus), 
s.  m.  Feuillage  qui  donne  de 
l'ombre.  Umbraculum,  i,  n. 
Cic.  Unibra,  se,  f.  Hor.  Dont 
les  rives  présentent  de  délicieux 

,     muUA      riparam     amceni- 

tate    inumbratas.    Curt.  \\  (P. 
ext.)     Ombi-e.    Voy.    oe    mot. 
Faire  — ,  jeter  un  —,   ambram 
[acëre.  Col.  Plin.   Voy.  ombra- 
ger. Il  (Fig.)    Ce    qui    o(ru<=que. 
inquiète.    SusplCXO ,    0B2S,   t. 
Cic.  etc.  (ex.  :    alicai  suspicio- 
nem  dare,  agerre  ou    in(erre. 
Cic.  in  tuspicionem  alicui  ve- 
nire.    Cic.).    Faire  —  (à    qqn), 
olf-cére     (alicai).     Liv.    offen- 
dère     (  aliquem  ).      Cic     sus- 
pectum      esse      alicui.       Cic. 
Choses     qui      font     — ,    causa- 
sospicionum.     Cic.   Propre     à 
donner  de  I'  —,  invidiosus,  a, 
um,  adj.  Cic. 
ombrager,  v.  tr.  Protéger  con- 
tre   le    soleil    en    donnant    de 
l'ombre,  et,  p. ext.,  mettre,  lais- 
ser   dans    l'oinbre.     Opacàre, 
tr.  Cic.  etc.  (on   dit  au=si    am- 
bram  ficëre.  Plin.   ou    umbrâ 
operire,  Plin.).  Ce  qui  ombra- 
ge, umbra,  œ,  f.  Cic.  Ombragé, 
opacus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  op.  ripa.  Cic.  opacus   cu- 
presso.  Plin.).    Lieu    ombragé, 
umbraculam,  i,  n.  Cic.  ||  (Pein- 
ture.)   Voy.    ombre,    ombrer.  || 
(Fig.)    Arch.   Voiler    (le  sens), 
voy.    niiouisER. 

ombragetu,    euse,   adj.    Qui 
s'inquiète,  qui  s'elTraie    Formi- 
dolosus,  a,  um,  adj.    Sen.  Voy. 
CRAINTU'.  1  (Fig.)  En  pari,  d'une 
personne      qui    s'ofTn'^que,    qui 
s'entête  d'un  rien.  Sollicitas, a, 
am,   adj.   Cic.  Suspiciosus,  a, 
am,    adj.    Cic. 
ombre,  s.  f.  Partie  d'un  espace 
éclairé  où  la  lumière  est    inter- 
ceptée   par    la    présence    d'un 
corps   opaque.    Umbra,  w,  f. 
Cic.  etc.   (ex.:    umbnm  jueëre 
ou  jactare  [•  projeter  •].    l'Un, 
majoresque      cadunt    altis    de 
montibus  amhrae.    Vira.  fig.  cé- 
dât ambra  soli.  Cic.  (Mur.  :«]). 
Fig.  Jeter  de  1'  —  «ur,  obscu- 
ràre,  tr.  Cic.  etc. (ex.:  (orluna 
res  cunctas  ex  tuliidine  mu;/' s 
qaam  ex  vero  célébrât  olincii- 
ratque.  Sali.  [Cat.  8,  ^^  '^'f"- 
iitas  non  obscaiatur,  $ed  dlus- 
ti-atar  a  principe .  Plin.j.  [pan. 
69,  5])  ;   obruere,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  ioLipsKR).  Faire  —  à  qqn., 

voy.        OFFUSQUER  ,      OUBRAOE.      || 

(Peint.)  Partie  d'un  Ubleau  que 
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le  peintre  laisse  obscure,   pour 
roprésonter  une  place  où  la  lu- 
inièrt  sei-ait  intei-ceptée.    Um- 
bra,  se,  t.  Cic  cic.  (ox.:/umt;r» 
.f  umbne.  Cic.  umbnr  et  emi- 
nentia.  Cic.  dividëre  an\bral  a 
lamine.  Plin.  ;  par  ext.    neque 
enim   persona    umbram    actof 
rei  capit  [•  ne  permet  pas  qu'on 
mette  son  action  dans  l'ombre-]. 
Vell.  habeat    umbram  aliquam 
[.  il    faut  des   ombres    dans  le 
style  .].  Cic.).1  Partie  non  éclai- 
rée    reprAsenwnt      la      forme 
du    corps    opaque    qui     inter- 
cepte   \i    lumière.      Umbr», 
te,    f.    Cic.   etc.   (ex.  :   arboris. 
Cic.  terra;.  Cic.    prpv.   umbru» 
timère.  Cic.  (Att.  XV,  20,  li]  ou 
umbram  saam  metuëre.  Q.  Cic. 
[pet.  cons.  91.   par   ext.    ambra 
[personne  qu  un  invit'  amenait 
avec  lui  aux  repas,  cf.  gr.  (ixtol. 
Ilor.  [=at.  II,  8,  82;   ep.     I,   &, 
^]  te,  tanqaam  ambra,  seqaar. 

Cic).  Il  (Fig.)  Apparence  vaine. 
Umbra,  w,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
ambras  falsa»  gloriie  consecta- 


ri.   Cic.  [Pis.  84,  57].  hominis 
ambra.  Cic.  me  non  jam  eam- 
dem,  sed  ambram  et  nomen  P. 
Lucinii  videtis.  Liv.     umbram 
persequi,  non  rem.  Cic.  cf.  est 
enim    gloria    tolida    ausedam 
res  et  expressa,  non  adumbra- 
ta.  Cic.  voy.  apparence);    efS- 
gies,    ei,    f.     Cic.   Liv.    (ex.  : 
qaardamef^giesspirantts  mor- 
tui.  Cic  hominis  effigies  [.hom- 
me qui  n'est  plus  que    1  ombra 
de  lui-même-].  Liv.).  ||  Faible 
apparence    d'une   chose.    Uta- 
bra,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  umbra 
glorix.    Cic.    umbra    qasedam 
iitorum  honoram  et timilitudo. 
Sen.  sab   umbrà  fœderis  seqai 
servitiitem  pati.  Liv.    [yi">  '*• 
1]);  imago,  ginis,  t.  Cic.  eu. 

(voy.  APPARENCE,  SIMULACRE).  SOUS 

—  que,  voy.  préte,\te.  |1  (P. 
ext.)  Simulacre  du  corps  vivant. 
Umbra,  ae,  l.  Liv.  (au  plur.  : 
fum  species  et  ambrée  insonti» 
inierempti  flii  agitarent. 
Liv.  umbrse  hominam.  Liv. 
umbrse  silentes.  Virg.).  Voy. 
MANES.  Il  Image  d'un  mort 
apparaissant  à  qgn.  Voy.  fan- 
tome.  1  Absence  de  clarté.  Um- 
bra, se,  t.  Cic.  etc.  (ex.:  in 
umbra,  sub  umbra.  Plin.  am- 
bra noctis.  Cic.)  ;  tenebree, 
arum,    t.  pi.    Cic.  etc.   (voy 

TÉNÈBRES,     OBSCURITÉ,     NUIt).      || 

Fig.  Obscurité  de  ce  qui  est 
caché.  Voy.  tônôbreb,  od«curitiS. 
^  Protection  que  donne  un 
ombrage  contre  les  rayons  du 
soleil.  Umbra,  ae,  f,  Cic.  eU;. 
(ex.:  umbram  ou  umbr<M  effi- 
cére.  Cic.  voy.  ombrage  ).  || 
(KIg.)  Abri  protecteur.  Umbra, 
SB,  t.  Cic,  etc.  (ex.:  sab  ambra 
Homame  amicitiw  latère.  Cic). 
1  Ombre  chevalier  (poisson). 
Umbra,  m,  t.  Col. 

a   ombre.  Voj.  bompre. 

ombrelle,   «.  f-    Pai't  p»r-*»ot 
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de  dame,  Umbraculum,  i,  n. 
Tibiill.  Ov.  Mart.  Umbella,  œ, 
r.  Mart.  JuV. 
ombrer,  v.  tr.  Marquer  île 
H'ail-i,  do  leintes  qui  mettent 
certaines  parties  dans  l'ombio. 
Umbrà  dtstinijaére.  Plin.  {In 
pictarù)  umbras  divulcre  ab 
lamine.  l'Un,  .idumbrùrc,  tr. 
Val.-Ma.-c. 
ombreux,  euse,  adj.  Qui  don- 
uo  do  l'ombre.  Umbrosus,  a, 
um,  adj.  Viij.  Ov.  OpaciiS, 
<i,  um,  adj.  Lie. 
oméga  ,  s.  m.  La  dernière 
lettre  de  l'alphabet  gnec.  Grœ- 
cum  ô.  A.  Il  Fig.  L'alpha  et 
r  —  initiam  et  ^nls.  A. 
omelette,  ».  f.  Mets  faits  avec 
des  œufs  battus.  Voy.  crêpe. 
Loc.  pi'ov.  On  ne  fait  pas  d'  — 
sans  caiser  des  œufs  magno 
sine  inteitrimento  nihil  potest 
hnbêi-i.  Ter.  \\  (Fig.)  Mélange 
confus,  informe.  Voy.  mkla.nce. 
omettre,  v.  tr. Laisser  de  coté 
(qqch.  qu'on  doit  dire  ou  faiie]. 
Mittére,  tr.  Cic.  (ex.:  m.  ali- 
quid  ou  de  aliquà  re.  Cic): 
oznittére,  tr.  Uic.  etc.  (voy. 
néclioer);  prsBtermUtère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  qui  negant  iocum 
prsetermi3sum  ,  sed  consullo 
relictum  esse.  Cic.  prseteimi- 
sit  aliquid  (acéré.  Cic.  non  ou 
nihil  prseterm.  qain  ou  quomi- 
nus  [et  le  subj.].  Cic);  inter- 
mittére,  tr.  etc.  (voy.  uusser, 
négliger).  Cic.  negligêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  negï.  (acéré  ali- 
quid Cic).  —  en  lisant  ou  en 
écrivant, —  à  dessein  (ou  non), 
prseterire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
locas  qui  pra;te7'itas  negligen- 
tià  est.  Ter.  audistis  hœc  quœ 
nunc  prsetereo.  Cic.  ut  nulla 
parsoiationisprxteriretur.Cic. 
quatluor  prseteriti  sunt.  Liv. 
Philippus  et  Marcellus  prœte- 
reuntur.  Cic).  —  de  faire 
qqch.  — ,  de  dire,  de  rappeler, 
etc.,  relinquère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  relinquo  cxdes.  Cic.  quod 
non  velinquendam  est.  Cic.); 
tBCère,  tr.  Cic.  (voy.  t.ure; 
on  dit  aussi  siientio  prseter- 
mittére  ou  prœterîre  aliquid. 
Cic.  et  transmittére  aliquid 
silentio.  Tac.  cl.  enfin  missam, 
aliquid  faccre.  Cic). 
omission  (lat.  post.  omissio. 
Aar.  Vict.),  s.  f.  Action  d'omet- 
tre. Prsctermissio,  onis,  f.  Cic. 
(top.  31).  Intermisaio,  onis,  f. 
Cic.  Pécher  par  — ,  aliquid 
negligenter  (acéré.  Cic.  déesse 
0(^0.  Cic.  Qui  pèche  par 
— ,  neglcgens    o(^ii.    Cic.    L' 

—  d'une  chose,  res  omissa. 
Cic.  Sauf  erreur  ou  — ,  nisi 
gtiid  me  (allit.  Cic.  \\  (P.  ext.) 
Chose  omise.  Res   omissa.   Cic. 

—  due  à  la  négligence,  quod 
negligentiâ  prœteritam  eit.Cic 
Des  — ,  prseterita,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Commettre  une  ou  des  — , 

voy.    OMETTRE. 

omnipotence  ^lat.  post.  omni- 
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potentia.  Macr.  Eccl.),  n.  f. 
Pouvoir  de  faire  ce  qu'on  veut. 
Infmita  ou  omnium  reram  po- 
tentia. Cic. 

omnipotent,  adj.  Qui  a  le  pou- 
voii'  de  faire  tout  ce  qu'il  veut. 
Omnium  rerum  potens  ou  pnr- 
polens.  Cic.  Omnipotens,  adj. 
Val.-Max.  Eccl. 

omniscience,  s.  f.  Science  di- 
toutes  choses.  Omnium  rerum 
scientia.  Cic.  iîcientia  omnia 
complectens.  A.  Qui  a  1'  — , 
omnium  rerum  sciens.  .4. 

omniscient,  ente,  adj.  Qui 
sait  toutes  choses.  Voy.  omnis- 
cience. 

omnivore,  adj.  Qui  se  nourrit 
d'aliments  de  toute  espèce.  Om- 
nivorus,  a,  um,  adj.  Plin.  litre 
— ,  vesci  omnibus.  Plin. 

omoplate,  s.  f.  Ûs  triangulaire 
et  [iLit  de  l'épaule.  Latum  os 
scapularum.  Cels.  Les  — ,  sca- 
pula",  arum,  ï.  pi .  Cato.  Cels. 
snutala  operta.  Cels.  ||  (P.  ext.) 
Le  plat  de  l'épaule.  Voy.  épaule. 

on  (lat.  Iiomo,  homme),  s.  indéf. 
Désigne  une  ou  plusieurs  per- 
sonnes :  quelqu'un,  des  gens. 
Quis,  pron.  indéf.  Cic.  etc. 
(ex.:  constantius,  quam  quis 
(acluros  [eos]  crcderet,  urbem 
de(enderunt.  Liv.)  ;  aliquis, 
pron.  indéf.  Cic.  etc.  (ex.  :  di- 
xerit  hic  alirjuis.  Cic.  dicat 
aliquis.  Cic.  dicet  aliquis  (orte. 
Cic);  quispiam,  pron.  indéf. 
Cic.  etc.  (ex.:  (orsitan  quis- 
piam dixerit.  Cic.)  ;  quisque, 
pron.  indéf.  Ci'c.  etc.  (dans  des 
constr.  c.  :  sitomne  judicium 
non  quam  locuples,  sed  qualis 
quisque  sit  [•  non  pas  quelle 
richesse  on  a,  mais  ce  qu'on 
est  .].  Cic.  [OIT.  II,  71;  cf.  de 
OIT.  I,  U7;  de  Or.  II,  297]);  bo- 
mo  ou  bomines.  Cic.  (ex.  : 
cum  homini  pedes  dolêre  cœ- 
pissenf  [•  quand  on  commença 
à  avoir  la  goutte  -].  Cj'c.  homi- 
nes,dum  docent,  discunt.Sen.). 
On  me  loue,  landor.  Cic  On 
dit  qu'il  était  à  Rome,  ille  dici- 
tur  Roma-  fuisse.  Cic.  On  court, 
curritar.  Cic.  Voy.  les  gram- 
maires. Il  (Subst.)  Un  on-dit, 
des  on-dit.  Sermo,  ODis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  materiamsermo- 
nibus  prœbére.  Tac);  rumor, 
oris,  m.  Cic  etc.  (ex.:  ramo- 
res  .A(ricanos  excipére  et  cele- 
riter  ad  aliquem  per(erre.  Cic. 
voy.  rumeur).  Il  (Spéc.)  Rempla- 
ce un  pron.  personnel,  -je,  nous, 
tu,  vous,  il,  elle,  ils,  elles.  - 
Voy.    ces    pronoms. 

onagre,  s.  m.  Ane  sauvage. 
Onager,  gri,  m.  Cels.  Mart. 
et  onagrus,  i,  m.  Varr.  Cels. 
.-imm.  Asinus   sihestris.  Plin. 

onc  et  onques  (lat.  anqaam), 
adv.  (.\rch.)  Jamais.  Voy.  ce 
mot. 

1.  once  liât,  uncia),  s.  f.  Ancien 
poids,  douzième  partie  de  la 
livre  l'omaine,  etc.  Unciu,  se,  f. 
Hor.  Plin.  Suet.    D'une  — ,  du 


ONC 


1313 


poids  d'une—,  uncio/i»,  e,  adj. 
'^'in-    Once    par—,    unciatim, 

adv.  Ter.  Uuo  pauvre  petite , 

unciota,  œ,  f.  Juv.  Deux  —, 
Sfxtans,  antis,  m.  Varr.  .(U  de 
doux  —,  sextantario  pondère 
asses.  Plin  asses  sextantarii. 
Fett.  Trois  — ,  triens,  entis, 
m.  Karr.  Quatre  — ,  quadrans, 
antis,  m.  Col.  Cinq  — ,  ^uin- 
cunx,  cancis,  m.  Col.  Six  — , 
semis,  missis,  m.  et  ordin.  se- 
mis, indécl.  Cic.  Sept  — ,  sep- 
tunx,  uncis,  m.  Liv.  Col.  Huit 
—,  bes,  bessis,  et  bessis,  is,  m. 
Cic.  Neuf — ,  dodrans,  antis, 
m.  Mart.  Dix  —,  dextans, antis. 
m.  Col.  Onze  —,  deunx,  an- 
cis,  f.  Cic.  Douze  — ,  as,  assis 
fgén.  plur.  assium),  m.  Plin. 
libra,  œ,  f.  Plin.  Demi  — , 
semuncia,  se,  f.  Varr.  D'une 
demi  — ,  semunciarius,  a,  um, 
adj.  Piin.  (e.x.:  sem.  asses.  Plin.). 
Une  —  et  demie,  sescuncia, 
se,  f.  Cels.  Il  (Fig.)  Qui  ne 
pèse  pas  une  — ,  bessalis,  e, 
adj.  Petr.  Ne  pas  valoir  une  — , 
non  esse  sextantis.  Granias  ap. 
Cic.  Une  —  de  qqch.  uncia,  se, 
1".  Plin.  Juv.  Une  —  de  bon 
sens,  brevis  semancia  recti. 
Cic. 

3.  once  (lat.  pop.  lyncea  p. 
lynx),  s.  f.  (Arch.)  Lynx.  Voy. 
ce  mot.  Pierre  d'  —  (ambre 
fossile),  voy.  ambre.  |  Sorte  de 
panthère.  Voy.  pa.nthère. 

onciaire,  adj.  Qui  se  rapporte 
à  l'once.  Unciarius,  a,  um,  adj. 
l'est. 

oncial,  aie,  adj.  Caractères  — , 
lettres  —  (grands  caractères 
employés  dans  les  inscriptions, 
etc.),  liiterse  grandes  ou  maxi^ 
mse.  Petr.  litterse  quadratx. 
Petr.  anciales  litterse.  Hier. 

oncle,  s.  m.  Frère  du  père  ou 
de  la  mère.  —  paternel,  pa- 
ti-uas,  i,  m.  Cic.  De  1'  —  pater- 
nel, pa^ruus,  a,  um,  adj.  Ilor. 
—  maternel,  avunculus,  i,  m. 
Cic.  Grand  —  (paternel),  pa- 
truus  magnus.  Jet.  Grand  — 
(maternel),  magnas  avunculus. 
Cic.  major  avunculus.  Vell. 
(II,  59,  3).  Arrière  grand  — , 
major  avunculus.  Jet.  —  par 
alliance,  maximus  avunculus. 
Jet.  —  de  comédie,  patruus,  i, 
m.  Hor.  (cf.  ne  sis  patraus 
mihi.  Hor.). 

onction,  s.  f.  Action  d'oindre. 
Unctio,  onis,  f.  Cic.  Unctus, 
ûs,  m.  Plin,  Peranctio,  onis, 
f.  Plin.  (En  pari,  d'un  cada- 
vre.) Unctura,  œ,  f.  XII  tab.  ap. 
Cic.  1  (Spéc.)  Action  de  consa- 
crer en  frottant  d'huile  sainte. 
Unctio  olei.  Hier.  Chris- 
ma,  atis,  n.  Eccl.  Faire  une 
— ,  chrismâre,  tr.  Eccl.  La 
sainte    —   des    mourants,  voy. 

EXTRÉME-ONCTION.     Il    (Fig.)     Voy. 

inspiration.  1  Qualité  de  ce  qui 
est  onctueux.  Voy.  onctuosité. 
Il  (Fig.)  Douceur  pi^nétrante  (sur- 
tout au  sens  religieux).   Ardor, 
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crié,  m.  Eixl.   Mel,    tnellit,  n. 

Ecct. 
onctueuaement.    adv.  D'uu.' 

m»!iit*re    ouctueuse.    Saai'iler. 

adv.  Ecd. 
onctueux,  euse.  adj.    Qui  e-i 

iix>pro  à  oiuJre,  gras,    huilpiix. 

Jnij.iinosus,    a,   um,  adj.  l'iiu. 

Pinguit,  e,  adj.  Plin.  ',    ^Fig. 

Qui  a  UU9  douceur  péuétrauU'. 

.'./.. »i>.  t-,  adj.  Cic.   Saai-is,   e, 

adj.   Cic. 
onctuosité,  e.    f.    Caraçière  de 

ce  qui  est  onctueux.    Pinijaitii- 

do,    dinif,    f.    Plin.      Vngaen, 

inis,     a.    Cato. 
onde,  s.  f.  Eau  [de  lamer,d'uu 

fleuve,  etc.)  qui  se  déplace,  etc. 

Unda,  a?,  f.   Cic.  Les   —  de  la 

mer,  voy.  flot,  vague.  Agita- 
tion  del' — ,3estas,  ûs,in.  Cic. 

I  (F'S-)  '-*-  ~  ("**  '*  colère-, 
«ttu,  ûï,  m.  Cic.  tumutius 
animi.Cic.  ||  (Spéc.)L'  — amti-e 
anda  maris.  Cic.  ||  (P.  cxt.)  L' 
—  noire,  Stygix  andee.  V'irg. 
et,  ptj.  la  mort,  voy.  uort. 
Absol.  Sur  la  terre  et  sur  1'  —, 
terra  tnariqae.  Cic.  1  (P- 
anal.)  Ce  qui  s'élève  et  s'abaisse 
comme  'l'onde.  Unda,  se,  f. 
Cic.  Flactas,  ùt,  m.  Cic.  Se 
déployer   en  — ,  voy.   ondoteh. 

II  (Physique.)  Mouvements  con- 
centriques qui  se  propagent 
dans  un  fluide.  Mactuans  so- 
nos. Plin.  Pulsi  aeris  unda. 
Bo'et.  Fluctas  aeris.  Bo'et.  Un- 
dx  aerise.  Lucr.  —  lumineu- 
ses, voy.  vinRATios.  |{  (P.  est.) 
Suite  de  courbes.  Unda,  se,  f. 
Plin.  flejcas,  ûs,  m.  Plin. 
Les  —  d'une  colonne,  andso, 
aram,  f.  pi.  Vitr.  \\  {P.  anal.) 
Cheveux  en  — ,  anda  coma". 
Mari.    Il  Succession     de  reflet^. 

Voy.      CHATOÏEUE-ST,       REFLET.      || 

Levier.  Voy.  ce  mot. 

ondé,  ée,  adj.  Qui  s'élève  et 
9'abais.=e  (comme  les  ondes). 
Undatxi»,  a,  um,  adj .  Plin.  (cf. 
IX,  103).  Crispas,  a,  um,  adj. 
Plin.  (c(.  marmor  undatim 
crispam.  Plin.).  Des  cheveux  — , 
voy.  o.sDDLÉ.  Etre  — ,  andùre, 
intr.    Plin. 

ondée,  s.  f.  Averse  subite  de  peu 
de  duré';.  Imber  ou  nimbus  re- 
pente enlisas.  Liv.  ou  simpl. 
imber,  bris,  m.  Liv.  nimbas,  i, 
m.  Cic.  Il  (Fis-)  Une  —  de  coups 
de  bâton".  Voy.  averse. 

ondin,  ine,  s.  m.  et  f.  Génie 
de-i  eaux.  Ondin,  detw  mari- 
ma».  A.  Les  — ,  tritones,  um. 
m.  pi.  A.  Ondine,  nympha,  te, 
f.  A. 

ondoiement,  ".  m.  Mouvement 
de  ce  qui  ondoie.  Flactaaiio, 
onis,  f.  Sen.  1  liaptême  som- 
maire.  Voy.    BAPTÊME,  ONDOtEll. 

ondoyant,  ante,  adj.  Qui  s'e- 
levé  et  -'aliai"»;  alternative- 
ment. Uodans,  y.  adj.  Cic. 
Virrj.  (ex.  undans  (umof. 
Virrj.y,]auctuosns,  a,  uœ.adj. 
Plaut.  (ex.:  f.  m<jre.  Plaut.,. 
Mouvement  — ,  fiactaalio,  onis. 


ONÈ 

f.  Sen.  Etre  —,  voy.  ondoyer. 
Il  (P.  anal.)  En  pari,  d'un  vête- 
ment, d'une  draperie.  jFJuc- 
ta&ns,  antis,  p.  adj.  Plin.  {es., 
und.  cMamys. Plaut.  voy.  flot- 
tant, sinueux).  Il  (Kig.)  Caractère 
— .  ipuctuatio  animi,  mentis. 
Liv.  Sen. 

ondoyer,  v.  intr.  et  tr.  1  V  . 
intr.  S'élever  et  s'abaisser  alter- 
nativement. Undâre,  intr. 
Virg.  Sen.  (ex.:  solet  ««(us... 
omnibus  aliis  ma/or  undûre. 
.5^Vn-)■,  ûuctuàre,  intr.  Z-ucr., 
\'irg.  Sen.poet.  Gell.  (ex.:  coma; 
cervicum  /îoctuanfes.  Gell.).  En 
ondovant,  undatim,  adv.  Plin. 
T  V.  tr.  (Liturgie  calhol.)  Bap- 
tiser provisoirement.  Undûre, 
tr.  Ducange. 

ondulant,  ante,  adj.  Qui  on- 
dule, tlw^tuans,  p.  adj.  Gdl. 
ondulation,  s.  f.  Mouvement 
sinueux.  Fiuctûs  more  qusedarn 
volutatio. Lucr.  Plin.  ou  simpl. 
(lactas,  ûs,  m.  Lucr.  Les  — 
des  vagues,  unda;,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Les  —  d'un  reptile,  si- 
nuosvus  (lexus  anguis.  Virg. 
—  de  la  chevelure,  gradus, 
ûs,  m.  Saet.  Quint.  Dispo- 
ser les  cheveux  en  —  paral- 
lèles, comëre  capu<  in  anulos. 
Quint.  Il  (Phys.)  Voy.  onde.  T 
Ligne,  contour  sinueux,  voy. 
sinl-eux,  sinuosité. 
ondulatoire,  adj.  Caractérisé 
par  des  ondulations.  Mouve- 
ments — ,  voy-  ondulation.  Agi- 
ter avec  un  mouvement — ,  conn 
crispàre,  tr.  Vitr. 
ondulé,  ée,  adj.  Qui  a  des  li- 
gnes, des  contours  sinueux,  Un- 
dalatas,a,um,  ad^.  Varr.  Plin. 
Voy.  SINUEUX,  n  (tn  pari,  de-^ 
cheveux.)  Crispans,  p.  adj. PZin. 
onduler,  v.  intr.  ettr.  ^  V.  intr. 
.Avoir  des  mouvemonlssinueux. 
Undâre,  intr.  Virg.  Sinaari. 
pa.ss.  moy.  Ov.  Boucles  de  che- 
veux qui  tombent  en  ondulant. 
cnncrispati  cinni.  Vitr.  En  on- 
dulant, undatim,  adv.  Plin.  * 
V.  tr.  Rendre  ondulé.  Sinaâre, 
tr.  Ov.  Crispàre,  tr.  Plin. 
(XXIX, 82).  Concrispàre,  tr.  Vitr. 
onduleuz,  euse,  adj.  Qui  a 
des  mouvements  sinueux.  .Si- 
naosus,  a,  um,  adj.  Virg.  Ov. 
Plin.  Sinuatas,  a,  am,  p.  adj. 
Ov. 

onéraire  (lot.  orverarius.  Plaut. 
Cic.  Liv.),  adj.  (Arcli.).  Qui  a 
|i-9   chaiiijes   d'une  chose.    Voy 

(  IIAIICE,    HEsrONSABIJ!. 

onéreusement,  a<i v.  U'uue  ma- 
nière onéreuse.  Sumptw>si,ià\ . 
Catull.   Cic.  Molesté,  adv.  Cic. 

onéreux,  euse,  adj.  Qui  im- 
pose (in-  cliarees,  doH  Irai?'.  One- 
rosus,  a,  uin,  adj.  Ov.  Val- 
.Vfur.  Plin.  j.  («-x.:  on.  donatiij. 
Plin.  collatio.  Plin.  j.);  gra- 
vis, e,  adj.  Cic.  (e*.:  gr.  sup':l- 
tcx.  Plin.  gr.  fenas.  Suct  ; 
suwptuosùs,  a,  a.m,adj.  Cir. 
etc.  {tx.:funcra  suniptaosa.Ciet. 
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bellam  suiiiptuosuni.  Liv.  samp- 
titosa  dignitas  [•  dii^nité,  Tonc- 
lion  •].  Plin.  voy.  coûteux,  dis- 
PE-NDiEux).  Charge — ,  onuii,  eris, 
n.  Cic.  Guerres  — ,  gravita» 
belti.  Liv.  Etre  — ,  sumptui 
oncrique  esse  [alicai).  Cic.  A 
titre  — ,  voy.  tjtrb.  (Fig)  One- 
rosus,  a,  un»,  ndj.  Cic.  Gravis, 
e,  adj.  Cic.  Molestas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  rÉNioLE.  Etre 
— ,  esse  oneri  (a<icui).  Cic. 
Les  vices  sont  — ,  vitia  magno 
colantur.  Sen.    Richesses    peu 

—  ,  parabilos  diviti<e.  Cic. 
ongle   (lut.   ungala.  S.  S.  vet.), 

s.  ra.  Lame  cornée  implantée  à 
l'extrémité  de^  doigts.  Unguis, 
is  (abl.  ord.  ungue),  m.  Cic.  etc. 
,ex.  :  ungues  ponâre  [•  se  faire 
les  ongles  ■].  Uor.  ou  resecûre 
[•  se  couper  »].  Plin.  ou  subse- 
cure.  Ov.  ou  recidëre.  Curt.  de- 
mire.  Plaut.  deponére.  Petr. 
ungues  rodére.  llor.  mordère 
ungues  [■  se  mordre  les  ongles 
lie  dépit,  do  regret  •].  Prop. 
unguis  pravê  sectus.  Hor.)  ; 
unguiculus,  i,  m.  Cic.  etc. 
,i-x.:  integritas  unguiculorum 
•  ;<>nium.  Cic.  un^uiculi  et 
ne  totias  quidem  dolor.  Sen. 
ex  unguicuiis  perpruriscére 
[-  éprouver  des  démangeai- 
sons dans  le  bout  des  ongles  •]. 
Plaut.).    Donner  à  qqn  sur    les 

—  voy.  CHATIER.  Savoir  une 
chose  sui  r — ,  voy.  bout 
ip.  307,  col.  I).  Ju«]u'auboutdes 

—  (à  la  perfection),  ad  angaem. 
IIor.Qui  a  de  la  grâce  sur  lobout 
des  — ,  asque  ab  ungaicuio  ad 
capillum  suminam  festivissi- 
ma.  Plaut.  1  (Spéc.)  Grifl'e,  serre. 
Unguis,  is,  m.  Cic.  (ex.:  onci 
ungaes.  Lnrr.  voy.  griffe,  ser- 
re/. Fig.  Rogner  les  —  à  qqn, 
pennas  alicai  incidSre.  Cic.  1 

P.  anal.)  IiHtrument  do  torture 
en  forme  d'ongle.  Ungula,  œ,  f. 
Jet.  UncuH,  i,  m.  Liv.  ||  Pelli- 
cule vers  l'anglo  de  l'œil,  abcès 
entre  l'iris  et  la  cornée.  Unguis, 
if,  m.  Ccls. 
onglée,  n.  1-  L'ugourdissemcnt 
au  bout  de.s  doigts.  lixtremoram 
digitorum  torpor.  l'Un.  Avoir 
1' — ,  digitia  extremis  algire. 
.1.  i  (Spéc.)  Fxcroit-sance  mem- 
braneuse à  l'œil  du  cheval. 
Cn'iuis,  is,  m.  Plin. 
onglet,  s.  m.  Petitonalc.  Ungui- 
■  uias,  »,  m.  CiC.  [f  (P.  ext.) 
Sorte  do  dé-  Voy.  diS-  1  Partie 
iurérieure  «Ii^s  pétales  d'une 
Heur.  Unguis,  is,  m.  Plin.  ^ 
Sorte  de  burin.  Voy.  uurin.  ï 
lùitaillo, voy.  ce  mot  ||  (P.anal.) 
Echancrure,  voy  ce  mot. 
onglette,  s.  i'.  Sorte  de  burin. 
Voy.  nuniN.  1  Ecliancrure.  Voy. 
ce,  mot. 

onguent  (l.it.  ungaentum,  pai- 
lum),  s.  m.  (.\ich.)  Paifum.  Voy. 
ce  mot.  1  Médicament  de  sul>- 
lance  mollo  pour  les  applica- 
tions externe-!.  Medicamenlam, 
i,  n.  Plin.  Unctio,  onis,  t.  Plin. 
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Frotter    d'un    —,    iinyére,    tr. 
l'Un. 
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onguiculé,  ée,  ailj.  Qui  a  do 
petits  ougliis.   Uiuiaiciilii:  orna- 
tas.  A.   Il  (P.  anal.)  Qui   est  en 
lormo  do  petit  ongle.  Unyaicalo 
simitis.  A. 
ongulé,   ée  (lat.  post.   um/iUa- 
tiis.  Tert.),  adj.  Qui   a  des  on- 
gles. Un</aibus  ornataa.  A. 
onirocritie  et  orinocritique, 
8.  {.  Art   d'interpréter  les   son- 
ges. Somniorum  conjectio,  in- 
terpretatio  ou  conjectura.  Cic. 
Celui   qui    exerce  1—,  somnio- 
rum   interprca    ou    conjector, 
Cic.  ou   simpl.  conjector,  oris, 
m.  Plaut.  Cic.  Celle  qui  exerce 
1'  — ,    somniorum,    conjcctrix. 
Plaut.  (mil.  692). 
oniromance  et  oniromancie, 
s.    f.    Diviuation  par  le   moyen 
des  songes.  Voy.  onirocritie. 
onocrotale,    s.    m.    Espèce    de 
pélican   blanc.    Onocrotalus,   i, 
m.  Plin.  Mart. 
onomatopée   Hat.   post.   ono- 
matopœia.        Charis.),     s.        f. 
(Gramra.)  Formation  des  mots. 
Fictio  nominis.  Quint.  ||  (Spéc.) 
Formation    des   mots    par  har- 
monie imitative.  Imitatio,  onis, 
f.  (  nrnif. 
onques.  Voy.  jamais. 
ontologie,   s.  f.  Science  méta- 
pliysiqiie    qui     remonte     à    la 
cause   première  de  l'être.  Voy. 

MÉTAPHYSIQUE. 

ontologique,  adj.  Qui  a  rap- 
port à  l'ontologie.  Vov.  méta- 
physique. 
onyx.  s.  m.  Agate  fine.  Onyx, 
nychis  (Ace.  nycha,  ace.  pi. 
nychos),^  m.  et  f.  Plin.  Poli 
comme  1' — ,  ontjchinus,  a,  ujn, 
adj.  Na-v.ap.Ùdl.  Vases  d'—, 
onychina,  orum,  n.  pi.  Lampr. 

•onze,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj.  (nu- 
méral indéclinable).  Dix  plus 
un.  Undecim,  adj.  indécl.  Cic. 
—  par  —,  —  à  la  fois,  undani, 
se,  a,  adj.  Ilor.  —  fois,  ande- 
cies,  adv.  Col.  Navire  à  —  rangs 
■de  rames,  undeciremis  (s.  e.  na- 
vis),  is,  r.  Plaut.  Il  (P.  ext.)Au 
sens  ordinal.  Undecimus,  a,  um, 
adj.  CiC.  Ellipt.  Le  —  du  mois, 
et  arch.  1'—  du  mois,  undecimus 
dies.  A.  f  S.  m.  Nom  de  nom- 
bre indéclinable.  Undanarius 
numerus.  Aug. 

onzième,  adj.  et  .s.  m.  ||  Adj 
(Numral  ordinal).  Qui  vient 
après  le  dizième.  Undecimus,  a, 
am,  adj.  Virg.  Liv.  Pour  la  — 
fois,  undecimum.  Gramm.  Sol- 
dats de  la—  légion,  undecima- 
m,  orum,  m.  pi.  Tac.  |  S.  m. 
Une  des  parties  d'un  tout  di- 
visé eu  onze  parties.  Le  — ,  un- 
decima  pars.  Fronto. 

■onzièmement.adv.  En  onzième 
lieu  (dans  une  énumération). 
Undecimo.  Gramin. 

opacité  (lat.  opacitas  [.  obscu- 
rité.]. Sen.  Plin.  raci.s.f.  Pro- 
priété qu'a  un  corps  d'être  opa- 
que. Natura  non  pellucida.  A. 


opaie,  s.  f.  Pierre  volcanique  à 
lertets  chatoyants.  Opalas,  i,  m. 
l'Un. 
opaque,  adj.  Qui  ne  laisse  point 
pa,sser  la  lumière.  Non  peîluci- 
dus.    Cic.  Qui  (qua:,  etc.)    ner- 
spici    non    potest.    Cic.    Non 
translucidus.  Plin.  Etre  —,  w,n 
/lerlucàra.  Sen.  Non  transluci- 
rf.  l'Un. 
ope,  s.  f.  Trou    destiné   à   rece- 
voir une  poutre,  etc.  Opa,œ,  f. 
Vitr.   Il   (Spéc.)  Jlétope,  voy.   ce 
mot. 
opéra  (lat.  opéra,  œuvre),  s.  m. 
(Arch.)    ÛEiivre   capitale.    Voy. 
OEUVRE.  1  OEuvre  dramatique  et 
musicale.  Théâtrales  moduli  et 
cantica.  Hier,  (in  ep.  Paul,  ad 
Ephes,  5,  19).  Drama  musicum. 

opérateur,  triée  (lat.  post.  ope- 
rator.  Firm.  math,  operatri.v. 
Tert.),  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  fait  une  opération  de  chi- 
rurgie.    Voy.     CHIRURGIEN.     ||    (P. 

ext.)/lrc/i.  Empirique,charlatan. 
Voy.  ces  mots. 
opération,  s.  f.  Action  d'opérer, 
travail.  lies  agenda  ou  gerenda. 
Cic.  Cœs.  Res  acta  ou  gesta. 
Cic.  ou  simpl.  res,  rei,  t.  Cic. 
Opus,  péris,  n.  Cic.  Nego- 
tium,  ti,  n.  Cic.  (cf.  nego- 
tium  celeriter  conficêre.  Cic). 
Faire   une    —,    voy.   exécuter, 

OPÉRER,    TRAVAILLER.    Plan     d'— , 

rei  agendœ  ratio.  Cœs.  — 
de  la  grâce,  operatio,  onis, 
f.  Eccl.  —  de  l'esprit,  vis 
mentis,  ou  simpl.  mens,  mentis, 
t.  Cic.  cogitationes,  um,  f.  pi. 
Cic.  Une  —  chimique,  phar- 
maceutique, medicatio,  onis, 
t.  Plin.  Faire  son  —  (en  par- 
lant d'une  médecine),  voy.  ef- 
fet. —  commerciale,  negotium, 
II,  n.  Cic.  (voy.  AFFAIRE).  Une  — 

liuaneière,  voy.  spéculation.  

militaire,  res  (bello)  gerenda  ou 
gesta.  Cœs.  ou  simpl.  res,  rei,  f. 
Cœs.  (cf.  magnam  res  diligen- 
tiam  requirebat.  Cœs.  res  nulta 
successerat.  Cœs.  exitas  re 
rum.  Cœs.  secandi  reram  pro- 
ventus.  Cœs.  diem  haie  rei 
constitua.  Cœs.  cum  virtute 
res  sunt  administratœ .  Cœs.  ce- 
leriter res  administratar.  Cœs. 
ne  res  efferatur  [.  s'ébruiter  .]. 
Cœs.  dum  res  ita  geruntur. 
Cœs.).  Le  plan  des  —,  omnis  ou 
totius  belli  (ou  gerendi  belli) 
ratio.  Liv.  summa  rerum.  Cœs. 
totius  rei  consilium  ou  simpl. 
consilium,  ii,  a.  Cic.  Nep.  Con- 
fier à  qqn  la  direction  des  —, 
bellum  alicui  dare  ou  déferre. 
Cic.  Commencer  des  —  contré 
un  pays,  infesto  exercitu  ventre 
m  terram.  Liv.  bellum  inferre 
(alicui).  Liv.  Base  d'— ,  sedes 
belli.  Liv.  (cf.  sedem  belli  trans- 
ferre m  [et  l'Ace.]  Liv.).  —  chi- 
rurgicale, curatio,  quœ  manu 
editur  ou  cui  manus  adhibetur. 
Cels.  curatio  manûs  ou  e,-c  ma- 
nu. Cels.  sectio,  onis,  l.  PUn. 


Los  —  chirurgicales  (titre  d'un 
ouvrage),  chirurgumena,  orum,. 
n.  pi.  Cels.  Faire  une  — ,  voy. 
OPÉRER.  Se  résigner,  so  prêter  à 
une  —,  secari  se  pati.  G».  || 
(.Mathém.)  Calculs.  Voy.  calcul! 
opératoire  (lat.  post.  opérât»- 
nus.  Ambr.),  adj.  Relatif  aux 
opérations    chirurgicalas,    Voy. 

CHIRURGICAL. 

opercule,  s.  m.  App;ireil  des- 
tiné k  fermer  certains  ori6ces. 
Operculam,  i,  n.  Liv. 
operculé,  ée,  adj.  Fermé  par 
un  opercule.  Opcrculatus,a,am, 
p.  adj.  Col.  '        ' 

opérer  (lat.  operari,  travailler, 
faire),  v.  tr.  En  pari,  d'un  prin- 
cipe, d'action  :  accomplir  l'œu- 
vre qui  lui  est  propre.  Facêre, 
tr.   Cic.    Efficëre,    tr.    Liv.    Ad 

effectum  adducère.  Liv.  des 

miracles,  miracula  edêre.  Gs. 
S'—,  (ieri,  iutr.  Cic.  ||  En  pari, 
d  un  général,  d'une  année. 
Rem  agëre  ou  gerére.  Cœs.  — 
une  diversion,  voy.  diversion. 
Il  Absolt.  Vim  habêre.  Cic. 
Efficacem  (ou  efficax)  esse. 
Cic.  Cels.  Voy.  agir,  effet.  ^  || 
—  (en  pari,  d'une  armée),  voy.  m  ^- 
noeuvrer.  Il  —(en  pari,  d'un  re- 
mède), voy.  AGIR,  EFFET.  Laisse 
le  remode  —,  medicamentam 
concipi  venis  patere.  Curt.  — 
de  la  même  façon,  idem  ualêre. 
Cels.  Q,\x\  opère,  voy.  eitic.ace. 
(Spéc.)  Calculer.  Voy.  ce  mot. 


—  des   rentrées     dues  au   fisc, 
agëre  fiscum.   Saet.   \\  (P.  ext.) 
Soumettre  à  une  opération  chi- 
rurgicale.   Manu  eurâre.   Cels. 
Secàre  (aliquem,  aliquid).  Cels. 
PUn.    Se   faire   —,   être  opéré, 
se  laisser  —,  secâri  se  pati.  Gs. 
ophidien,  ienne,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  du  serpent.   Voy. 
serpent.  Subst.  Les  —,  serpen- 
tiam    gênas.    Varr.    serpentes, 
mm,  m.  pi.  Cic. 
ophioglosse.  Voy.  serpentaire. 
ophite,  s.  m.Marbre  vert.  Op/ii- 
te.->,  œ,  m.  Plin. 
ophtalmie,   s.    f.   Maladie   in- 
flammatoire   de    l'œil.    Lippi- 
tudo,    inis,    t.    Cic.  etc.    (ex.: 
l.  aridaou  sicca.  PUn.  on  rlii 
aussi    :  inflammatio   ocaloram. 
Cels.  valetudo  ou  morbi  ocalr- 
ram.  Cic.  Plin.  j.).  Avoir  un.- 
—,  souffrir  d'une    —,    Uppln-., 
intr.     Cic.    morbo     ocuforum 
affici.    Nep.  Atteint   d'une   —, 
qui  soufl're  d'une  —,  œger  oca- 
lis.   Liv. 
ophtalmique(lat.  post.  ophthal- 
micus.    Cassian.),    adj.    Qui    a 
rapport    aux     yeux.     (Traduire 
par  le  aén.  oculi  ou  oculorum.) 
opiacé,   ée,   adj.    Qui   contient 

de  l'opium.  Voy.  opium. 
opiat,  s.  m.  Etectuaire  opiacé.  Me- 
conicon  medicamentam.  PUn.- 
V'al.  Opiatum,  i,  n.  Ducange.  || 
(P.  ext.)  Electuaire  quelconque. 
Voy.  ÉLECTUA1RE.  ||  (Spéc.)  Pâte 
dentifrice.  Voy.  dentifrice. 
opilatif,  ive,  adj.  Qui  obstrue 


I3ie 
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les  conduits  nalurel^.    Voy.  ob- 

opUaUon  (lat.  posi.  opoUatio. 
Scrib.),~.  <■  Ol)>triiction  dos  con- 
duits natureU.  Voy.  obstbcc- 
•noN. 

opller,  V.  tr.  Obstruer  les  cou- 
3uil=  naturels.  Oppilàr^.  tr. 
Uicr.  ,       . 

opime,  udj.  (Antiq.   rom.    Ue- 
pouillos  —,  opima  spolia  Liv. 
opimam  decus.  Cart.  et  opima, 
•iram,  n.  pi.  l'Un.  ;'.  t'^lor. 
opinant, ante.'.  f.  .t  m.  Celui, 
c->lle  qui  opine.  W.i     ';iwî)  sen- 
tntiarn  dicit.   Cic.  I.e  premier 
—,  oui  primas  (ou  pn'ore  (oco) 
fcntentuim  dicit.  Cic.  Privilège 
du  prenaier— ,anrigmor  aenten- 
n.T  dicends  locus.  Cic. 
opiner,  v.  intr.  Enoncer  son  opi 
uion.  SenUntiamdicëre  ou  pro- 
riuntiâre    ou    (erre  ou  aperîre. 
Cic.    Censére,  tr.  Cic.  (cf.  ego 
ita  censeo.  Cic.  censuU  capti- 
vos  non  esse  reddendos.   Cic.). 
Fio.  —  du  bonnet,  voy.  p.  29o, 
oF.  5.  —  pour  et  (arch.)  à  qqch-, 
sufTragan      aticui       rei.     Cic. 
censêre  aliquid.   Cic.    (cf.  qaod 
censaeris,    faciam.  Cic.).  —    à 
faire  qqch.,  censère  aliqutd  fa- 
riendum.  Cic. 

opiniâtre,    adj.    Tenace   dans 
MiQ  opinion,  dans  sa  résolution. 
Pertinax,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
n^rtinacissimi     hostes.     i>en.)\ 
pervicax,  adj.  Ter.  Liv.  Tac. 
(ex.:     pervicax    animnt.    1er. 
pervicacem     aliquem      dicëre. 
Liv.).    Etre    —,    voy.    e.nt6ter, 
oBSTi-SER.  Arch.  —  à  faire  qqch., 
voy.    OB3T1SER.    Subst.   Les   —, 
homines  pertinaces   ou    animi 
obstinati.  Cic.  Y  a-t-il  un  pareil 
—  ?  qais   contumacior?  Cic.  || 
(P.    est.)   En    pari,    des   choses. 
Pertinax,  adj.   Cic.  etc.  (ex.: 
pert.    «ermo    [■    discussion    •]. 
Vie.  pert.   virtiu.    Liv.    opéra. 
Sen.y.  pervicax,  adj.  Z-tV.  etc. 
(ex.:  perv.    inj.    Cart.);    ODStl- 
natus,  a,  um,  p-  adj.  Cic.  etc. 
les.:  obslinatior  voluntas.  Cic.j; 
tenax,  adj.  Liv.  etc.  (ex.:  ten. 
morbas.  Sen.).  Combat  —,  acer- 
rirnam  prœliain.  Liv. 
opiniâtrement ,    adv.    D'une 
manière  opjniatre.  l'ertmaciter, 
adv.     Sali.    Obstinato    animo. 
Sali.  Mordicus,  adv.  Cic.  (cf.  m. 
tcnire  verba.    Cic.    voy.    obsti- 
!«k«ent). 

opiniâtrer,  v.  tr.  |1  (Arch.)  V. 
tr.  Soutenir  opiniàtrémenl 
(qqch.).    Vov.  soutenir,  opi.ma- 

TKÉMIIMT.  H  (Ab^ol.)  Voy.  ENTÊTER. 

Il   (P.   cxt.)  —    le  combat,   voy. 

PROLOKCEB,       OPI.NIATRÉJŒ.NT.      I>e 

combat  s'opiniàtre,  voy.  achar- 
nt.  1  Rendre  (qqn)  opiniâtre. 
Voy.  0B9TI.SBR.  1  S'—  (être  te- 
nace dans  son  opinion,  dans  sa 
révjlution).  Voy.  obsti.ver. 
opiniâtreté,  s.  f-  Caractère 
opiniâtre.  Pertinac'ia,  se, (.Liv. 
Pervicacia,  œ,  f.  Cic.  Obitina- 
tut  animas.  Sali.  Voy.  odstwa- 
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nos.  H  (P.  ext.1   En  pari,  de  laj 
••    -     - et    OPi-l 


fortune.   Voy.   bigleur 

MITRE. 

opinion,  s.  f.  Manière  de  juger 
~ur  une  question.    Opinio,  O- 
Dis    (•    conjecture,    opinion, 
croyance  •),  f.  Cic.  etc.  {<^,^--^P- 
insita,  penitvLS  insita.  Cic.fal- 
sa.  Cic.  mala.  Cic.  vana.  Cela. 
refus.  CoJ.  vetaita.  Cic.  opmio 
val'jaris  ou  vu/yi.  Cic.  commu- 
nia liominum  opinio.    Cic.  opi- 
nio vulgata.  Cic.  omnium  opi- 
nio de  aliqaû   re.    Cic.   mayna 
nobis  pueris  opinio   fuit  [•  du 
temps  de   notre  enfance  c  était 
l'opinion  régnante  que...  •]    L. 
Crasswm     non    plus    attiyisse 
doctrinœ  qaam...  Cic.   [de  Or. 
Il    1,  11.    lit   opinio  mea  est  ou 
tert.   Cic.    [ep.  IX,  U,  1  ;  Font. 
13,391.  in  eàdem  opinutneesse. 
Cic.  [Att.  VIII,  11  d,  3}.  adda- 
cëre  aliquem  ineam  opinionem. 
at...  Cic.   [Ca;c.  5,    13].    habêre 


opinionem  de  aliquA   re.   Cic 
[Ara.     9,    3  '1-    opinionis  error 
[.  op.  erronée  •].  £ic.  si  qaam 
opinionem  Jam  vestrismentibus 
comprehendistis,  si  eam  ratio 
convellet,  si  oratio  labe(actabit, 
si  denique  veritas  extorquebit. 
Cic.   opinio    qax  de   Romanis 
jEtolisque  est  [•  l'opinion  cou- 
rante sur  les  R.  et  les  E.  ■].  Liv^ 
in  qua  meopinione  sine  causa 
esse,  nequis  vestrumcredat.  Liv. 
inserére  novas  opiniones,  evet- 
lére  insitas.  Cic.  dehis  eandem 
fere  quam  i-eliquse   gentes    ha- 
bent  opinionem.  Cxa.   libenter 
irrcpëre   in  opinionem   gratise 
[.    se    plaire    à    insinuer    l'op. 
qu'on    est    bien    vu     •].   Cic.)  ; 
sententia,  ae,  f.  Cic.  etc.  (es.: 
sentcntiam  aperire.  Cic.  in  sen- 
tentia manêreou  permanëreon 
perstàre.  Cic.  aliquem  'le  sen- 
tentia deducére.   Cic.   de  sen- 
tentia decedëre.  Cic.  aententiam 
mutâre.     Cic.     hxc     sententia 
vincit.    Cic.  sententiam   dicérc 
f.    faire   connaître    ■].    Cic.  est 
una  sententia  omnium  [•  c'est 
l'op.  générale  •].Cic.  sequi  sen- 
tentiam alicujus.   Cœs.    in  di- 
versas   ou    in   contrarias    sen- 
tentias  discedunt.  Cic.  senten- 
tiam suam  per  aliam  ostendë- 
re.  Cic.  [voy.  avis];  on  dit  aussi 
equidem    non    duliitabo    qaod 
sentio  dicëre.  Cic.  [de  Or.  I,  2, 
J.].  de  humatione    et  sepaltura 
Sucrâtes  quidsenserit  appari-t. 
Cic.  [Tu^c.   1,   U,    102]);  judl- 
cium,  ii,   n.  Cic.  etc.   (ex.:  j- 
vul'/i.  Cic.  Ilor.  inlelligentium 
judicio  [■  dans    l'op.   des   con- 
naisseurs   .].    Cic.    hoc  meum 
iadiciam   malto  magis  conCir- 
mo  [•  je    n'en    suis    que    plus 
ferme  clans  mon  op.  •]■  Cic.  u( 
iudicium  nfistrum  metua  vide- 
atar.  Cic.).  Aller  aux  —,  c.-à-rJ. 
voter  (arch.),  voy.  votbb.  Diver- 
gence d'—,diss^nslo,  onis,  f. 
(:ic.    etc.    (voy.    désaccord).    \\ 
(Spéc.)  Manière  déjuger  en  plii- 
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losophie,   etc.   Sententia,  m,  V 
Cic.  Prxceptum,  i,  n.  Cic.  Pla- 
citum,  »,  n.  Avi.  Cette  —  d|A- 
ri^tippe,  iHiiil  .irislippeum.Cic. 
^Fiii.  Il,  18).  y  Manière  de  pen 
scr  d'un  parti  politique.   Sen- 
SUS,  lis,   m.  CiV.    etc.  (ex.:   s. 
civium,  populi.  Cic.   non   sum 
tam    vestri  scn.sila   ignarua  at- 
que  expert,   ut...  Cic.  erat  eo- 
denx  qao  Alcihiades  sensu.  Nep. 
dissidentes  suos  sensiit  aperire. 
Nep.).  Avoir  les  racines  —  poli- 
tiques, idem  de  re  publicà  aen- 
tire.   Cic.  Etre  d'une   autre  — 
politique,  ab  aliqao   in   re  pu- 
blicà dissentire.  Cic.  ||  (Absol.) 
Manière   de   penser  qui  ,  vraie 
ou  fausse,  ne  repose  pas  sur  un 
fondement  certain.   Opinio,  o- 
nis,   f.  Cic.  Opinatio,  onis,   f. 
Cic.  (cf.  opinationem,  quam  in 
omnes    de^nitiones    auperiorea 
inclusimus,  volunt  esse   imbe- 
cillam  asaensionem.  Cic.  [Tusc. 
IV,  7,  15]).  1   Manière   dont  on 
ju"e    une    personne.     Opinio, 
onis,  f.   Cic.    etc.    (ex.:  magna 
est  Kominum  opinio  de  te.  Cic. 
ille  vicissim  opinione  (ortasse 
nonnulla,  qaam  de  meia  mori- 
bus  habebat,    me  dilexit.  Cic. 
[am.  9,  30].  opinio  quam  vir  is 
habebat   integritatis  (use.   Cic. 
contra      opinionem      militum 
[.  malgi-é  la  bonne  oninion  que 
les  soldats  avaient    de  Cé;=ar  ■) 
famamque  omnium  vidertprœ- 
lium  defagisse  magnum  detri- 
mentum  afferebat.  drs.  [B-  p. 
I,  82,  i]);  judicium,  ii.n.Cic. 
etc.    (ex.:    optimum   judicium 
facëre  de  aliquo.   Cœa.   bono- 
ram    iudicium     non    Çunditus 
perdidissc.  Cic.  [Ait.  \I,  7,  3]); 
existimatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:    existimatione    dan^natua 


..  condamné  par  1  opinion  -i. 
Cic).  Avoir(tellc  ou  telle^  —  (do 
qqn),  existimâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  hene  ou  nia(e  existimâre 
de  aliquo.  Cic).  Avoir  une 
haute  —  de  soi-même,  multum 
aibi  tribuëre.  Cic.  magnifiée  de 
ae  statuëre.  Cic.  Avoir  1'— 
contre  soi,  adf erso rumore  esse. 
Liv.  Tac.  . 

opisthographe,  adj.  Ecrit  sur 
lo  revers.  Opisthographus,  a, 
am,  adj.  Plm.  Parchemin  -;-, 
npisthographum,  i,  n.  Utp.  dig. 
opium,' B.  m.  Substance  narco- 
tique extraite  du  pavot.  Opium 
ii,n.  Scrib.  Plin.  Meconion  et 
meconium,  ii,  n.  Plin. 
opopanax,  s.  m.  Suc  gomraeux 
du  panas.  Opopanax,  nacia,m. 

opportun,  une,  adj.  Qui  est  a 
propos.  Opportunus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  opp.  tempos  Cic) 
Commodus,  a,  um.  Cic.  (cl. 
commodius  annitempua.  Sen.). 
Au  moment  —,ad  tempua.  Cic. 
in  tempore.  Ter.  opportune, 
adv.  Cic.  Au  moment  le  plus  — , 
suo  maxime  tempore.  Liv.  _ 

opportunément,  adv.    D  un» 
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manière  opportune. 0/)por<un/', 
atlv.  Cic.  Qui  90  roiiconlro  — , 
opportunus,  a,  um,  adj.  Cic. 
elc.  (i-r.  Imliili  opportano  se 
condidit.  l'h.-rd.). 
opportunité,  h.  f.  Caractère  île 
co  (itii  o^t  opportun.  Opportur 
nito,3,  atis,  f.  CVs.  Commoditas, 
atis,  (.  Cic.  Voy.  occasion. 
opposable,  ndj.  Qui  peut  être 
oppo«é.  Qui  {ipia;  quod)  opponi 
(alicai  rei'j  polest.  Cic.  ou  con- 
tra (a/iV/md)  poni  pnteat.  Cic.  |[ 
Fig.  Qui  (71488,  quod)  interponi 
potest.  Voy.  opposer. 
«pposant,  ante,  adj.  Qui  s'op- 
pose à  (  qqn  ou  q((i'h.  )  Qui 
Iquse,  qaod)  rcgistit  ou  obsistit 
ou  aaversalar  (  alicui  rei'j. 
Cic.  Contrarius,  a,  um,  adj. 
Cic.  Adversas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Partie  —,  et  subst.  un 
—  (t.  de  droit),  intercessor, 
oris,  m.  Cic.contradictor,oris, 
m.  Liv.  contraria  pars.  Cic. 
Subat.  Un  —  (celui  qui  s'oppo-ie 
à  une  mesure) ,  intercessor  , 
oris,  m.  Liv.  adiersarius,  u,m. 
Cic.  Une  — ,  adversaria,  se,  f. 
^ic.  Tliémistocle  fut  le  seul 
— ,  Themistocles  unus  restitit. 
Nep.  Spéc.  (au  sens  politique). 
Les  — ,  dissidentes,  ium,  m.  pi. 
Cic. 
opposer,  V.  tr.  Placer  (  une 
clio^e)  vis-à-vis  d'une  autre,  en 
sons  contraire.  Opponère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.;  luna  suhjccta 
atfjue  opposita  soli.  Cic.  p.  ex  t. 
nunc  omni  virtuti  vitiuni  con- 
trario nomine  opponitur.  Cic. 
quid  ergo  opponitur  clemen- 
tiœ?  crudelitas.  Sen.).  Opposé, 
oppositus,  a,  um,  p.  adj. 
des.  Cic.  etc.  (ex.:  opp.  mons. 
Cses.  Bathrotam  opposifam 
Corcyrse.  Cses.  subst.  oppositti 
fàvT;xet|ji£va].  Qaint.  Gell.)  ;  COD- 
tretrius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  coltis  nascebutar  advei'- 
sus  huic  et  contrarias  [•■  sur  la 
rive  opposés  "].  Cses.  incontra- 
rias paries  (luére  [en  pari,  de 
flouves].  Cic.  contraria  regione 
["  dans  une  direction  oppcsée  ■■]. 
Cic.  tlgna  iis  contraria  bina. 
Ca:s.  qui  versantur  rétro  con- 
trario motu  atque  cœtum  f •  d'un 
mouvement  opposé  à  celui  du 
ciel  -].  Cic.  [R^p.  VI,  17];  par 
ext.  contraria  diversaque  inter 
te  pugnantia  natarx  studia 
cupiditatesque.  Cic,  hujas  vir- 
tatis  contraria  est  vitiositas. 
Cic.  dementia  res  est  sanitati 
contraria.  Sen.  rh.  subst.  con- 
trarium.  Cic.  Sen.  contrai-iam 
decernebat  ac  pauto  ante  de- 
creverat.  Cic);  adversus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  elc.  (voy.  vis- 
a-vis; on  dit  aussi  contra  ou 
«X  adverso  posilus  ou  situs. 
Cic.  eo;  adi-erso  constîtutus. 
Cic);  diversus,  a,  um,  p. 
adj.  CiC.  etc.  (ex.:  equi  indiver- 
sam  iter  concitati.  Liv.  anguli 
maxime  inter  se  diversi  et 
cseli  verticibus  ipsis  ex  atraqae 


OPP 

parte  subnixi.  Cic.  res  diver- 
aissimx.  Cic)  ;  aller,  era, 
erum,  adj.  Ci'c.  eic.  (dans  dos 
ixpross.  c.  altéra  ripa.  Cars. 
'icies.  Liv.  pars  [■  parti  •].  Cic. 
Liv.  (actio.  Nep.).  Ltre  — ,  dis- 
sidôre,  intr.  Cic  etc.  (voy. 
DiFFKRER,  contiiaster).  Ktro  d'un 
avis  —,  dissidére,  intr.  Cic.etc. 
(ex.:  inter  se.  Cic.  ab  atiquo. 
Cic  cum  aliqao.  Cic.  dissidére 
de  aliquà  re.  Cic.)  ^  Placer 
(une  personne,  une  chose)  en 
laco  d'une  autre,  pour  lui  faire 
obstacle.  Opponére,  tr.  Cic.etc. 
(ex.:  moles  oppositœ  Ç.actibu.'!. 
Cic  propugnaculam  istis  nalio- 
nibus  oppnsitum  et  objectum, 
Cic);  ohjicère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  Alpiam  vallum  objicëre 
contra  transgressionem  ôallo- 
rum.  Liv.).  S' — ,  être  oppos  , 
obstàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
exercitus  duo  hostium  obstant. 
Liv.);  obsistère,  intr.  Cic.etc. 
(ex.:  alicui.  Cic.  abs.  cum  06- 
sistëre  ac  deÇendére  conaren- 
tur.  Cic.  nec  obsistëre  nec  in- 
fequi  poterant.  Liv.  voy.  résis- 
ter); adversàri,  dép.  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  adv.  palam.  Cic. 
Plin.  j.  non  adversante  collegâ. 
Cic.  cum  duœ  caiisœ  perspicuis 
et  evidentibus  rébus  advcrsen- 
tur.  Cic).  Il  (Fig.)  Faire  résis- 
ter à  (qqn,  qqch.).  Opponère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  wgenti  fiosti 
fratrem  cum  classe.  Nep.  ali- 
cuiequites.  Cses.  se  alicui.  Cses.). 
S' — ,  obsistère,  intr.  Cic  etc. 
(ex.:  obs.  alicui.  Cic);  resis- 
tëre,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  résis- 
ter) ;  oocurrére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  occurrére  atque  obsistëre 
omnibus  consiliis  ejus.  Cic.)  ; 
adversàri,  d.-p.  intr.  Cic.etc. 
^ex.  :  alicui.  Plaut.  Ter.  alicui 
infeslius.  Cic.  legi.  Cic  Liv.); 
obluctari,  dép.  intr.  Sen.  rh. 
Plin.  j.  (ex.:  utcumque  potai 
obluctaius  sum.  Sen.  rh.)  ; 
reluctari,  dép.  intr.  Vell. 
Plin.  j.  (ex.  :  reluctatus  invi- 
tasqae.  Vell.);  repugDâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  nonrepugno.  Cic. 
repugnâre  quominus  [et  le 
subj.].  Cic.)  ;  obstàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  exercitas  duo, 
unus  ab  urbe,  alter  a  Gallià 
obstant.  Sali.  [Cat.  58,  6].  obst. 
alicui.  Cic.  consiliis  ahcujus. 
Nep.  bono  pubtico.  Liv.  quid 
ohstat,  quo  minas  sit  beatus, 
si  non  sit  bipes?  Cic).  \\  Allé- 
guer (qqch.)  contrairement  à  ce 
qu'un  autre  dit  ou  pense.  Op- 
ponère, tr.  Cic.  etc.  (ex  :  non 
minorem  suam.  auctoi-itatem. 
Cic.  alicui  nomen.  Cic.  vale- 
tudinem  alicujas.  Cic  quid 
habes  quod  mihi  opponas  ?  Cic. 
introducebat  Carneades,  non 
qiio  probaret  sed  ut  opponeret 
Stoicis,  summum  bonum  esse 
frai  iis  l'ebas.  Cic.  voy.  objec- 
tion, objecter).  S' —  au  rachat 
des  captifs,  de  captivis  dissua- 
dëre.  Cic.[Off  III,  110;  cf.  gui 
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non  modo  non  centaeril  capti- 
vo»  remittendos,   verum  eiiam 
dissaaserit.  Cic  (Off.  III,  lOljj. 
opposite  (lat.   opposHas),  adj. 
ot  s.  m.  Il  (Arch.)  Adj.  Opposé. 
Voy.  ce  mot.  1  S.  m.  Situation 
opposée.    Il    Lieu   opposé,    con- 
trarium,    ii,    B.    Sen.    A    1" — , 
contra    {eas      regiones).      Cic. 
adversus  [aliquid).   Cic.  e  rt- 
gione.  Nep.  Qui  vont  à  1' —  les, 
uns  dos  autres,  diversi.  Liv.  ',1 
(Arch.)  Manière  d'être  opposée. | 
Repugnantia,    m,   f.  Cic.    Voy. 

OPPOSITION. 

opposition  (lat.  post.  opposilit.] 
yulg.),  s.  f.  Position  d'une 
chose  vis-à-vis  d'une  autre,  en  ' 
sens  contraire.  La  lune  on  — 
avec  lesoleil,  luna  soli  opposita. 
Cic.  Etre  en  — ,  stare  ex  con- 
trario (en  pari,  de  deux  pla- 
nètes). Liv.  Il  (Fig.)  Rapport  do 
deux  choses  airectemoat  con- 
traires. Discrepantia,  ae,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  DirFÉuEN'CE,  désac- 
cord); repugnantia,  se,  f. 
Cic  etc.  (ex.:  r.  rerum.  Cic). 
Etre  en  —  avec,  repugnâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  simulatio 
amicitise  répugnât  maximi.  Cic. 
hsec  inter  se  cum  répugnent, 
plerique  non  vident.  Cxs.  répu- 
gnât enim  rectê  accipëre  et 
invitum  reddére.  Cic);  diS- 
crepàre,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[être  en]  désaccord,  du^féreb)  ; 
adversàri,  d.'p.  intr.  Cic.etc. 
(ex. :  aliquid  quod  scripto  adver - 
eetur,  Qiint.).  Mettre  en  — 
avec,  opponère,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.  OPPOSER,  CONFLIT,  CONTRA- 
DICTION). —  de  sentiments,  dis- 

sensio,  onis,  (.  Cic  etc. 
(voy.  dés.iccord).  ||  Contraste 
qu'on  établit  entre  deux  choses 
contraires.  Voy.  contraste.  — 
entre  les  termes,  voy.  anti- 
thèse. 1  Position  d'une  chose 
placée  en  face  d'une  autre,  de 
manière  à  lui  faire  obstacle.  || 
(Fig.)  Tentative  pour  résister  à 
qqu,  faire  obstacle  à  qqch. 
Pugna,  ae,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
lutte,  combat)  ;  certameh, 
minis,  n.  Cic.  etc.  (voy.  résis- 
T.ANCE).  Sans  — ,  nullo  répu- 
gnante ou  resistente  ou  obsis- 
tente  ou  recwante.  Cic.  Faire 
de  1'  —  (voy.  RÉSISTER,  opposer), 
obnuntiàre  ^'  s'opposer  à  la 
tenue  des  comices  •),  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  obn.consuli.  Cic. 
concilio.  Cic)  ;  intercedére 
("  intervenir  ae  façon  à  empê- 
cher »),  intr.  Cic.etc.  (ex.:  legi. 
Cic.  alicui.  Cic).  Le  parti  de 
r —  (politique),  parsadversaou 
altéra.  Cic  f  actio  adversa  ou 
adversaria  ou  altéra.  Cic.  L' — 
des  augures,  obnuntiatio,  onis, 
f.  Cic.  Liv.  —  (légale),  inter- 
cessio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
intercessionem  facëre.  Gell. 
intercessionem  remittëre.  Liv.). 
Celui  qui  fait  —  à,  interces- 
sor, oris,  m.  CiC.  Liv.  (ex.  : 
legis.  Liv.).  Je  mets  —,   veto. 
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lie.  Liv.  —  d'un  pors  à  un 
luarisse,  .iJirrsii  p.tiris  volan- 
r  15.  Cic. 

oppresser,  v.  tr.  (Arch.)  G^ner 
l>ar     una    contrainte     pénible. 

Voy.    GÊNER,    PRESSER,    SERRER      >{ 

^P.  eil.)  Contraindre  par  iiiio 
autorité  t>Tannique.  Voy.  ori-ni- 
MER. liSpèc.)  Gêner  (lapoitiiae^ 
comme  par  une  pression,  res- 
pirer péniblement.  Opprimére, 
tr.  t'o!.  Angére,  tr.  (  ic.  Suffo- 
o.ire,  Ir.  Liv.  Spii-itum  intei-- 
cladire.  Liv.  ou  mcludëre.  Lii-. 
ou  intercipire.  Sert.  Re-^pira- 
tion  oppressée,  spiritiis  an'jiis- 
tior.  Liv.  Etre  oppressé,  spivi- 
txxm  trahére  ab  alto.  Sen. 
P.  eit.  Une  personne  oppres- 
sée, anhelans  homo,  mûlier, 
etc.   Plin. 

oppresseur,  s.  m.  Celui  qui 
opprime.  OppresBOr,  oris,  m. 
Brut.  ap.   Cic. 

oppressif,  ive,  adj.Quia  pour 
effet  d'opprimer.  Voy.  tyranni- 
Qi'E,  \r.\\roiRE. 

oppression,  s.  f.  (Arch.)  Gfne, 
contrainte  pénible.  Voy.  gêne, 
CONTRAINTE.  Jl  (Spéc.)  Contrainte 
d'une  autorité  tyrannique.  Op- 
pressio,  onis,  f.  Cic.  Domi- 
natio  crudelia.  Liv.  Tenir 
un  état  dans  1' — ,  civitatem 
oppreaamlenêre.Nep.  Dansl' — 

Esnérale,  omnibus  oppresfis. 
iv.  1  (Spéc.)  Etat  de  gêne  où 
l'on  rei=pire  difficilement.  Spi- 
rita»  anguftior.  Liv.  Virg. 
Angustiœ  spir-itûs.  Liv.  Sap- 
pressio,  onis,  f.  Plin.  Suf^oca- 
tio,  oni>,  f.  Plin. 
oppirimer,  v.  tr.  (Arch.)  Tenir 
courbé  ?ous  un  poids.  Voy.  acca- 
bler, .ippESANTiR.  Il  (Fig.)  Voy. 
ACCABLER.  1  Contraindre  par 
une  autorité  tyrannique.  0/)/);i- 
mére,  tr.  Cic.  Vexdre,  tr.  C'i'c. 
—  ses  adversaires,  dominâri 
in  adversarios.  Liv.  Etre  op- 
primé,/uffum  ferre  ou  pati.Liv. 
(Jui  se  laisse  — ,  patient  inju- 
riée. Phxd.  Subst.  Les  oppri- 
més, qui  vi  opprimantur.  Cic. 
qaioppressi  tenentw.  Nep. 
opprobre,  s.  m.  Déshonnour 
public.  Opprobrium,  ii,  n.  Cic. 
îtedecus,  oris,  n.  Cic.  (cf.  omni 
dedecore  maculosoi.  Tac.  opcr- 
tat  dedecore.  Cic.).  Nota,  x,  f. 
Cic.  (cf.  o  tarpem  notam  tem- 
porumillorum!  Cic).  \\  (P.ext.) 
Celui,  celle  qui  cause  ce  déshon- 
neur. Dedecus,  orit,  n.  Pkn'd 
(cl.  -.tanatarx  dedecux.  Phœd.). 
Opprobrium,  ii,  n.  Tac. 
optatif,  ive,  adj.  (Gramm.)  Qui 
exprime  le  Rouliait.  Ontativa», 
a,  um,  adj.  Chari».  spéc.  Le 
mode  — ,  et,  sabst.,  V —  (mode 
exprimant  le  souhait),  modus 
optativu$.Diom.  Prise.  oijs\mp\. 
optativa»,  i,  m.  Pritc. 
opter,  V.  intr.  So  déterminer 
entre  plu.sieuri  partis.  Oplûre, 
•r.  Plant.  Jet.  Voy.  choisir. 
opticien,    s.    m.  (Arch.)   Celui 


qui  possède  la  science  de  l'op- 
tique. Optices  gmirus.  Gs. 

optimisme,  s.  m.  Doctrine 
>uivant  laquelle  Dieu  a  créé  le 
meilleur  dos  mondes  possibles. 
Doctrina  eorwn  qui  mundo 
nihil  esse  perfcctius  arbitran- 
tur.  .i.  Il  (P.  ext.)  Disposition  à 
trouver  que  tout  est  pour  le 
mieux.  Studium  omnia  acci- 
piendi  in  meliort-m  partem.  A. 

optimiste,  adj.  Qui  appartient 
à  la  doctrine  de  l'optimisme. 
Théorie  — ,  voy.  optimisme.  ^ 
Qui  est  disposé  à  trouver  tout 
pour  le  mieux.  Etre  — ,  omni'a 
interpretari  in  meliorem  par- 
tem.  A, 

option,  s.  f.  Action  d'opter. 
Optio,    onis,  t.  Cic.   Jet.    Voy. 

CHOIX. 

optique,  adj.  et  s.  f.  |{  Adj. 
Helatif  aux  phénomènes  de  la 
lumière  et  de  la  vision,  .-id 
visum  pertinens.  .1.  ^  .S.  /. 
Science  des  phénomènes  de  la 
lumière  et  de  la  vision.  Optice, 
es,  f.  Vitr.  Illusion  d' — ,  oca- 
lorum  error  ou  ladibrium  ou 
mendacium,  Cic.  1  (P.  ext.) 
Vision  dos  objets  dans  une 
certaine  perspective.  Voy.  pers- 
pective. 

opulemment,  adv.  D'une  ma- 
nière opulente.  Voy,  FASTimusE- 

MENT,    RICHE.MENT. 

opulence,  s.  f.  Déploiement 
il  une  grande  richesse.  Opulen- 
tli,  œ,  (.  Sali.  Plin.  Magnx 
divitix.    Sali. 

opulent,  ente,  adj.  Qui  déploie 
une  grande  richesse.  Opuientiis, 
a,  um,  adj.  Cic.  Z,ocupies,  adj. 
Cic.  (cf.:  mulier  copiosa  planO 
et  locuples.  Cic.).  Divitissimus. 
a,  am,  adj.  Cic).  Ville  très  — , 
oppidum  copiosissimum.  Cic.  || 
SuDst.  L" — ,  locuples,  etis,  m. 
Cic.  Il  Fig.  Famit.  Une  beauté 

,    voy.    IMPOSANT. 

opuscule,  s.  m.  Petit  ouvrage 
(littéraire,  scientifique,  etc.). 
Opusculum,  i,  n.  Cic.  Ilor.  Li- 
bellas, i,  m.  Cic. 

1.  or,  s.  m.  .Métal  précieux.  Au- 
ruin,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  vi- 
lias  argentum  est  aura.  Ilor. 
auri  vcnse  U  filons  ■.].  Cic.  au- 
ram  rude.  Cic.  aurum  infectum 
[•  en  lingot  -].  Virg.  regio  auri 
metallis  referta.  Liv.  auri  me- 
tallum.  Plin.  auri  fodina.  Liv. 
aurum  factam  [«  travaillé  >]. 
Plin.  auramadobrusnam.  Plin. 
aurum  obryzatum.  Cod.  Just. 
auri  bractea.  Liv.  ex  auro  foe- 
tus ou  fabricatas.  Cic.  l'Un 
auri  color.  Plin.  color  ad  au- 
rum inrllnans.  Plin.  fluviu9 
aurum  veliens.  Plin.  terra  auri 
fertilis.  Liv.  auro  abundans. 
Liv.).  Qui  concerne  I'—,  aura- 
rius,  a,  um,  adj.  Varr.  Plin. 
'<:s.:  fiurarium  negfitium.Plaut. 
slatera  auraria.  Varr.  (r.  me- 
talla  ['  mines  "1.  l'Un.  Justin. 
Çiirnax.  Plin.  cubst.  auraria,  .v 
[•■  mine  d'or  •],  f.  Tac.  [Auu. 


Vt,  19].  Inscr.).  Qui  contient 
lie  1'—,  aurosus,  a,  um,  ailj. 
Plin.  (ex.:  a.  tctlus.  Plin.).  Qui 
a  l'éclat  do  I'— ,  aiireus,  a, 
um,  adj.  Lucr.  Virg.  Sen.  Plin. 
(ex.:  color.  Lucr.  Ov.  Plin.  csf- 
saries.  Virg.  uvse.  Sen.  màla. 
l'arr.  (los.  l'Un.);  aureolus, 
a,  uni,  adj.  l'arr.  Col.  (ex.  : 
to/;um.  Varr.  [R.  R.  III,  9,  U]. 
color.    Col.    [IX,   3,  S]).    Garni 

d'— ,  auratus,  a,   um,  adj. 

Cic.  etc.  (ex.:  tecta.  Cic.  auni- 
tas  />os.  Liv.  a.  cornua  6oi't.s. 
Liv.).  D'— ,  en  —,  aureus,  a, 
um,  adj.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.: 
atirea  paiera.  Plant,  anulus. 
Cic.  aureus  imber.  Ter.  atireum 
poculum.  Cic.  pocula  et  alise 
res  [»  objets  •]  auras.  Satl.  fr. 
vasa.  Liv.  corona.  Liv.  armilla. 
Liv.  nummus  aureus  [•  pièce 
d'or  »].  Ci'c.  Liv.  subst.  aurei, 
oram,  m.  pi.  Liv.  Curt.  Suet.). 
Mêlé,  broché  d'— ,  aureus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ox  ;  amicu- 
lum.  Cic).  Plaqué  d'— ,  aureus, 
a,  um,  adj.  Ctc.  et.  (ex.:  se//a. 
Cic.  carras.  Cic).  Fouille  d' — , 
aurea  bractea.  Plin.  lamina 
aurea.  Plin.  Batteur  d' — ,  6rac- 
tearius,  ii,  m.  Ful;i.  bracteator, 
oris,  m  Falg.  Uatteuse  d' — , 
bractearia,  ee,  f.  Inscr.  Fondeur 
en  — ,  auricoctor,  oris,  m.  Inscr. 
Ouvrier  on  — ,  aurarius,  ii,  m. 
Inscr.  Ouvrière  en  — ,  auraria, 
se,  f.  Inucr.  Voy.  orfèvre,  bi- 
joutier. Vaisselle  d'— ,  objet  en 
—,  aurum,  1,  n.  Cic.  (ex.:  auro 
et  argento  abundàre.  Cic.  au- 
rum ['■  coupe  d'or  '1  cœlatum. 
Cic).  Prendre  lacoiilourde  I' — , 
aurescère,  intr.  Varr.  La  toi- 
son d' — ,  aurata  pellis.  Catall. 
L' —  des  blés,  spicee  auro  (la- 
vcntcs.  Ov.  Il  Or  notable,  aurum 
potabile.  A.  .meaicamentum  ex 
auro  factum.  A .  potio  ex  auro 
l'acta.A.  Or  blanc,  voy.  pi.\tine. 
^  Objet  piécimix,  ornement  en 
or.  Aurum,  i,  n,  Cic.  etc.  (ex.: 
cum  auro  et  veste.  Plaut.  ful- 
vum  mandêre  aurum.  Virg.). 
Un  vêtement  tout  cousu  d'or, 
vestis  aurea  tota.  A.  Au  fig. 
Etre  tout  cousu  d' — ,  divitiis 
circum(luûri:,  Cic.  \\  (Spéc.)Mon- 
naie  d'or.  AuTum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  aula  auri  pic.na.  Plaut. 
vide,  QLueso,  ne  sit  lucuna  in 
auro.  Cic.  montes  auri  polli- 
ceri.  Ter.  auro  [•  au  poids  d» 
l'or  ']  pensàre  alir/uid.  Sen. 
auro  contra  constàre  [«  valoir 
son  pesant  d'or  •].  Plaut.  auro 
astricta  lingua.  Cic.  auro  pluit. 
Cic).  Jater  V — à  pleines  mains, 
proiundëre  pecuniam.  Cic.  A 
prix  d' — ,  magno  pretio.  Cic. 
Un  livre  qui  vaut  de  1' — ,  8or> 
ne=ant  d' — ,  liber  aureus  ou 
libellas  auréolas.  Cic.  Rouler 
sur  1' — ,  divitiis  abunfl&re.  Cic 
Crassam  superAre  divitiis.  Cic. 
Fig.  Richesse.  Voy.  ce  mot.  T 
Chose  précieuse,  excellente.  Au- 
rum,!, n.  Oi'. //or.  (ex.:  aryen- 


tea  p'Olcs  aura deterinr.  l{or.). 
L'àgn  cl'—,  aarea  aVa«.  Ov.  au- 
rea'  sœciila.  Virg.  l'isj.  Mœurs 
il' — ,  aarei  mores,  //or.  Un 
homme  de  i'âgo  d' — ,  sanctis- 
simus  ou  p?-obissimus  vir.  Cic. 
Un  cœur  d' — ,  voy.  kxcellbnt. 
Faire  un  marché  il' —  (un.- 
affaire  excellent'),  voy.  excel- 
lent.   Parler    d'or,     lire    d' — , 

voy.    EXCELLEMMENT. 

2.  or,  et  (arch.)  ore,  ores  (lat. 
horà,  pour  hac  lioi-ù,  X  cotti' 
heure),  adv.  (.\rch.)  Mainte- 
nant. Voy.  C'?  mot.  ||  Tantôt. 
Voy.  ce  mot.  1  (.1'.  ;xt.)  Au 
point  où  nous  eu  sommes.  — , 
—  sus,  —  ça,  âge  !  agedum  ! 
âge  sis  !  agite  !  agitecluin  !  Plant . 
Ter.  aye  poiTO  I  eia  l  Plant. 
Ter.  etc.  D'oros  et  déjà  (des 
maintenant),  voy.  maintenant. 
1  Au  point  où  en  est  le  rai- 
sonnement. Aafcm,  -onj.  (se 
place  le  second  mot).  Cic.  \\ 
(Spéc.)Pour  amener  la  mineure 
d'un  syllogisme.  Atqui,  conj. 
Cic. 

oracle,  s.  m.  Réponse  faite  au 
nom  de  la  divinité.  Oracu- 
liiw,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  ora- 
culam  dare  ou  edire.  Cic.  ora- 
cula petéveaDodona.Cic.  verba 
ab  oiaculo  missa.  Liv.  respon- 
sam  oraculi.  Cic.  sors  oraculi. 
Liv.);  respODSum,  l,  n.  Ter. 
Cic.  Nep.  (ex.  :  r.  Apollinis. 
Ter.  dei  Delphici.  Nep?);  sors, 
sortis,  1'.  Cic.  Liv.  (ex.:  soi'S 
ad  sortes  rcfeienda  [«  il  faut 
recourir  au.x  sorts  pour  con- 
naître la  réponse  de  l'oracle  »]. 
Cic.  neque  responsa  sortium 
alli  alii  committëve  ausas. 
Liv.  implére  sortem.  Curt.).  \\ 
(P.  ext.)  Ladivinité  rendant  des 
oracles.  Oraculum,  i,  n.  Cic. 
(ex.:  oraculum  consulére.  Ov. 
adiré.  Ov.).  Envoyer  consulter 
1'—  de  Delphes,  niitiërcDelphos 
consuUum  ou  deliberattxm.Liv. 
Lieu  où  l'on  rend  1'  — ,  ora- 
culum, i,  n.  Cic.  Ov.  ^  (P. 
anal.)  Parole  de  Dieu  annon- 
cée par  les  prophéties,  etc.  Ora- 
culSm,  i,  n.  Vulg.  ||  (P.  ext.) 
La  partie  la  plus  sacrée  du 
temple  des  Juifs.  Oraculum, 
i,  n.  Vulg.  1  (Fig.)  Réponse, 
décision  considérée  comme  in- 
faillible. Oraculum.  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  quse  aliquis  dixerat, 
oraculi  vice  accipëre.  Tac. 
sententiam.  alicu^us  propemo- 
rfum  in  oraculi  loco  et  nu- 
méro habëre.  Cic.  inde  illa 
oracula.  Plin.  oracula  physi- 
corum.  Cic).  1  (P.  ext.)  Celui 
qui  rend  cette  réponse,  cette 
décision.  Oraculum,  i,  a. 
l'al.-Max.  (ex.  ;  Sacrâtes  hu- 
manse  sapicntias  quasi  quod- 
damoraciUum.  Val.-Max.);  va- 
tes.  is,  m.  Plin.  (ex.  :  votes 
medicinœ.  Plin.). 
orage  (lat.  pop.  auraticum, 
dérivé  de  aura,  vent,  air),  s. 
m.    (Arch.)    Souffln     du     vent. 


0R\ 

Voy.  SOUFFLE,  VENT.  ^  (P.  ext.) 
Trouble  de  l'atmosphère.  Tem- 
pestas,  atis,  (.  Cic.  etc.  (ex.  : 
turbida  tempestaa.  Plaut.  ou 
ribs.  tempestas.  (yic.  voy.  tem- 
pèTE);  procella,  sa,  t.  Cic. 
(ex.  :  pr.  venti.  Lucr.).  Qui 
amène  des  — ,  fécond  en  — , 
procellosus,  a,  um,  adj.  Liv. 
■5'en.  (ex.  :  mare.  6'en.  dies. 
Curt.  ver.  Liv.).  ||  (Fig.)  Un 
—  de  coups,  voy.  grûle,  pluie. 
1  (Fig.)  Ce  qui  vient  troubler 
!a  sécurité  d'une  personne, 
d'un  peuple.  Procella,  se.  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  proceltœ  seditio- 
num.  Cic.  procelloe  civiles.  Nep. 
tribunici^.  Liv.  jactatus  pro- 
cellis  rei  publicx.  Liv.  susti- 
nêre  primam  pericali  procel- 
lam.  Cic.  procellam  temporis 
devitâre.  Cic.  )  ;  tempestas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  t.  fortu- 
nse  iniqua.  Cic.  t.  popuXaris. 
Cic.  t.  comitioi'um.  Cic,  t.  invi- 
dise  [■  soulevé  par  la  haine  ']. 
Cic.  tempestatem  sustinëre 
[•  tenir  tête  '].  Liv.).  J'ai  vu 
1'  —  prêt  à  se  déchaîner,  vidi 
ventos.  Cic.  Cette  année  vit  de 
nombreux  — ,hic  annus  m.ulta 
tui-bulenta  habuit.  Liv.  \\  Ce 
qui  vient  troubler  la  tranquil- 
lité de  l'àme.  Procella,  se, 
(.  Sen.  (ex.  :  procellx  animos 
vexantes.  Sen.).  Les  —  du  cœur, 
des  passions,  e/frenaia  vis  cupi- 
ditatun\.  Cic.  turbidi  animo- 
ram  motus.  Cic.  Un  cœur 
en  proie  aux  —  des  passions, 
animas  pertarbatus  et  incita- 
tus.  Cic.  En  pari,  de  la  colère. 
Concitatio  animorum.  Cic.  (cf. 
concitationem  animorum  fran- 
gére.  Cic).  L'  —  s'est  dissipé, 
libido  consedit.  Liv.  prima 
tempestas  desœvit.  Sen. 
orageusement,  adv.  D'une  ma- 
nière orageuse.  Turbidè,  adv. 
Cic  Tumaltuosë,  adv.  Liv. 
orageux,  euse,  adj.  Troublé 
par  l'orage.  Proceïlosus ,  a, 
um,  adj.  Liv.  Sen.  (ex.:  proc. 
ventus.  Sen.  ver.  Liv.  mare. 
Sen.);  turbulentus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  t.  tempes- 
tas. Cic.  tempestate  turbulentâ 
uti.  Liv.  secutse  sunt  t.  tem- 
pestates.  Liv.);  nimbosus,  a, 
um,  adj.  Cic  (ex.:  nimb.  ven- 
tus. Cic).  Mer  — ,  mare  vi 
ventorum,  agitatum  atque  tur- 
batum.  Liv.  La  mer  devint  — , 
mare  horrescëre  ou  ventis 
sœvlre  cœpit.  Liv.  Ciel  — , 
turbidam  cae/om.  Plin.  j.  per- 
turbatio  cxli.  Cic.  ||  Fig.  Tar- 
butentus,  a,  um,  adj.  Cic  Tu- 
multaosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  t.  contio.  Cic).  Réunions, 
séances  — ,  flactus  contionum. 
Cic.  cf.  qaantas  perturbationes 
et  quantos  asstus  hahet  ratio 
comitiorum  !  Cic.)  .||  (P.  plai- 
sant.) Eu  pari,  d'une  personne. 

Voy.      IRRITÉ,      VIOLENT. 

oraison,     f.    (Arcli.)    Discours. 
Voy.  ce  mot.  ||  OEuvie   destinée 
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.1  être  récitée.  Oratio,  onii,  f. 
Cic.  Spéc.  —  funèbre,  voy. 
KUNÈDRK.  ^    (T.    ecol.)    Prière  à 

Dieu.  Oratio,  onia,  i.  Hier.    

dominicale,     oratio,     onia,    f 
/x-c-/. 

oral,  aie,  adf.  Qui  est  dit, 
transmis  par  la  bouche.  Prie- 
sens,  entis,  adj.  Cic  (cf.  prxs. 
sermo.  Cic.  voy.  verdal).  Tra- 
dition — ,  memoria,  œ,  t.  Cic. 
Explication  — ,  oratio,  unis,  f. 
Quint.  Donner  un  enseigne- 
ment — ,  prœcepta  tradëre. 
Cic.  1  Qui  a  rapport  .^  la  bou- 
che. (Traduire  par  le  génit. 
oris.) 

orange,  s.  f.  (Arch.)  Oranger. 
Voy.  ce  mot.  ^  Fruit  de  l'oran- 
ger. Malam  Mndicum.  Plin. 
Malum  aareum.  Virg.  De  cou- 
leur   — ,     et    ellipt.     — ,    voy. 

DORÉ   et   JAUNE. 

orangé,  ée,  adj.  Qui  est  de 
couleur  orange.  Voy.  doré. 

oranger,  s.  m.  Arbuste  tou- 
jours vert.  Arbnr  Medica. 
Plin. 

orateur,  s.  m,  Celui  qui  fait, 
(pii  prononce  un  discours.  Ora- 
tor,  oris,  m.  Cic  etc.  (ex.  : 
summus  orator.  Cic  clarus. 
Quint,  primam  ou  principem 
inter  oratores  locum  obtinêre. 
Cic.y  —  politique,  judiciaire, 
sacre,  voy.  ces  mots.  L'  — 
qui  a  parlé  avant  moi,  1'  — 
précèdent,  is  qui  ante  dixit. 
Cic.  L'  —  qui  parlera  après 
moi,  is  qui  post  dicet.  Cic. 
Etre  naturellement  —,  natum 
ou  factum  esse  ad  dicendam. 
Cic.  Etre  un  grand  — ,  m,ul- 
tum  valëre  dicendo.  Cic.  Etre 
un  excellent  — ,  dicendo  ex- 
cellëre.  Cic.  D'  — ,  orato- 
rius,  a,  um,  adj.  Cic.  (voy. 
oratoire).  |]  (Spéc.)  Celui  qui 
prend  la  parole  au  nom  des 
autres.  Interpres,  pretis,  m. 
Liv.  Il  (P.  e.xt.)  Homme  éloquent. 
Disertus  honw.  Cic.  Qui  n'est 
pas  — ,  in^ans,  adj.  Cic. 

1.  oratoire,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'orateur.  Oratorius, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
oratoria  ars.  Cic  oratoriœ 
artes.Cic  lacultas.Cic).  L'art 
— ,  ars  oratoris.  Cic.  dicendi 
ratio.  Cic.  dicendi  arti^- 
cium,  Cic.  Livre  qui  traite 
de  l'art  — ,  liber  rhetoricus. 
Cic.  Se  consacrer  à  l'art  — ,  ad 
dicendum  se  conferre.  Cic. 
Talent  — ,  facaltas  dicendi, 
Cic  Un  heureux  talent  — , 
prasclara  indoles  ad  dicen- 
dam,. Cic.  Absence  de  tout  ta- 
lent — ,  infantia,  se,  f.  Cic. 
Le  geste  —  action  — ,  motus, 
us,  m.  Cic.  La  période — ,  orbis 
orationis.  Cic. 

2.  oratoire  (lat.  eccl.  orato- 
rium,  de  orâre,  prier),  s.  m. 
Petite  pièce  destinée  à  prier. 
Sacrarium,    ïi,    n.     Liv. 

oratoirement,  adv.  D'une  ma- 


vsao 
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ttiére    oratoire.    Oratorif,  adv. 
tic. 

l.orbe  (lat.  orbus,  privé  de 
qqcli.\  adj.  (Arcli.)  Aveugle. 
\oy.  ce  mol.  I^Kig.)  Sans  jour, 
sans  ouverture,  tycas^  a,  (i//i. 
adj.  Cic.  Il  [P.  aaal.j  Coup  - 
(meiirtri»àui-e  sans    plaie).  Voy. 

9.  orbe,  s.  m.  Surface  circu- 
laii-e.  Orbis,  w,  m.  Lh\  (cf. 
orbis  ctypei.  Liv.  Piin.).  \\ 
(Spec.)  Cercle  parcouru  par  lei 
adirés.  Orbis,  is,  m.  Cic.  || 
(P.  est.l  Poét.  Globe,  corps 
célesie.  Orbis,  is,  m.  Cic. 

orbicalaire  (lat.  po?t.  orbicu- 
laris.  M^rc.  Emp.j,  adj.  Doril 
le  contour  est  cireulaire.  Orbi- 
calutas,  a,  am,  adj.  Varr. 
Cxi.  ap.  Cic.  In  orbem  circam- 
actus.  Ptin. 

orbiculairement,  adv.  Sui- 
vaui  uu  contour  circulaire. 
Orbiculatim,     adv.    Flin. 

orbitaire,  adj.  Qui  appartient 
4  l'orbiie  de  l'œil.  (Traduire par 
le  génie,  orbis.) 

orbite  (lat.  orbita,  ligne  cir- 
culaire), s.  f.  Cavité  osseuse  de 
l'œil.  Orbis,  is,  m.  Ov.  ^ 
(Astron.)  Courbe  que  décrivent 
certains  corps  céleste;.  OrbiS, 
is,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  orbes 
soos  conpcére.  Cic.)  ;  circu- 
las, i.  m.  Cic.  (ex.  :  conficère 
circulas  suos.  Cic);  ambitus, 
US,  ta.  Cic.  (es:.  :  amb.  side- 
ram.  Cic).  !..  —  de  la  lune, 
orbita  lanaris.  Sen. 

orcanète.  Voy.  orca-nettb. 

orcanette,  s.  f.  Plante  tincto- 
riale, .liicliusa,  se,  f.  Plin. 

orchestique,  adj.  et  s.  f.  || 
Adj.  Relatif  à  la  danse.  Salta- 
torias,  a,  am,  adj.  Cic.  Macr. 
T  S.  (.  L'art  de  la  danse  et  de 
la  pantomime.  Ars  saltandi. 
Cic.  Saltatio,  onis,  t.  Cic. 

orchestration,  s.  f.  Composi- 
tion des  parties  d'orchestre. 
Symphonia:  dispositio.  A. 

orchestre,  s.  m.  Partie  du 
théâtre  gicc  destinée  aux  évo- 
lutions du  chœur.  Orchestra, 
se,  f.  Aug.  HiiJ.  ||  Partie  du 
théâtre  où  se  plaçaient  le?  sé- 
nateurs et  les  vestales.  Orches- 
tra, X,  t.  Varr.  Vitr.  Saet.  ^ 
Partie  du  théâtre  moderne  où 
se  placent  les  musiciens.  Or- 
chestra, as,  t.  A.  Huygeslus 
canentium.  G».  ||  (P.  ext.) 
L'ensemble  de  ce?  musicien?. 
Symphonia,  œ,  f.  6'en.  Sympho- 
niaci  liomin.es.  Cic.  Chef  d' — , 
voy.  p.  39.J,  col.  2.  ||  (P.  anal.) 
Tout  en^e  nble  de  musicien^ 
jouant  des  morceaux  concer- 
tants. SympliOnii,  x,  t.  Hor. 
iien.  fcf.  ad  symplioniam  ca- 
nêre  [•  chanter  avec  l'accom- 
pagnement de  l'orch.  >].  Sen.). 
i  (P.  ext.)  Partie  d'un  théâtre 
tituée  entre  l'orchestre  et  le 
p.irterre.  Orchestra,  ;e,  f.  A. 

orchestrer,  v.  tr.  Arranger  les 
parties      instrumentales    (d'un 
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morceau  de  musique).  Sympho- 
niiim  disponêre.  .4. 
orchidées,  s.  f.  pi.   F.imille  des 
piaules    dont     1  oroliis     est    le 
type.  OrcUes,  ium,  (.  pi.  A. 
orchis,  s.  m.   Plante    bulbeuse. 

Orchif,  is,  f.  Plin. 
ord,  orde  (lat.  horridus),  adj. 
(.Arch.)  Qui  est  d'une  saleté  i-e- 
pou^^sante.  Voy.  S-U.E,  infect. 
ordinaire,  adj.  Qui  est  selon 
loidi-e  habituel.  Ordinarius, 
a,  um,  adj.  Liv.  t^en.  i^ucl. 
(ex.:  ontin.  consiliam.  Liv. 
ordin.  consules.  Liv.  consula- 
tas.  Suet.  ordin.  paria  glijdia- 
torum  [opp.  à  postu/uticiu]. 
,S(!n.  ordin.  psedjqogas.  Sen. 
dispensator.  Saet?);  solitus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
habiti;el5;  usitatus,  a.  um,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  LsirÉ,  usuel, 
uabitubl);  quotidianus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaoti- 
dianas  victus.  Plant.  Cic.  voy. 
habituel).  Il  (Par  ext.)  Qui 
arrive  habituellement  â  qiin. 
CoBSuetus  a,  um,  p.  adj. 
Ter.  Sali,  (ex.:  c.  libido.  Sali.); 
suus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  : 
iisus  virtute  (ûrtanàqae  suâ. 
Cic.  on  dirait  de  même  usas 
fortanâ  meâ,  taà  [•  avec  mon, 
votre  bonheur  ordin.  »].  Cic). 
1  Sabst.  au  maso.  Prières  de 
la  messe  qui  ne  changent  ja- 
mais. Ordinarium,  ii,  n.  Eccl. 
Jl  Juges  naturels  de  qqn.  Or- 
inarii  jadices.  Jet.  \\  Cour- 
rier parlant  à  des  jours  réglés. 
Voy.  COURRIER.  Il  Ce  qui  com- 
pose les  repas  habituels.  Quoti- 
dianus  victus.  Cic.  Cena  qao- 
ticliana.  Cic.  (cf.  altcui  appo- 
nëreqaotidianamcenam.PÏin.). 
Afensu  r/iiotidiana  (opp.  à  epu- 
latio).  Cic.  fr.  Petr.  Avoir  un 
bon  — ,  cenâre  recti.  Cic.  Du 
vin  d'  — ,  vinam  mensale.  Vo- 
pisc.  Il  (Loc.  adv.)  A  1"  —,  ul 
solet  ou  ut  (it.  Cic.  Liv. 
Contre  1  — ,  extra  ordinem. 
Cic.  prseter  consuetudinem. 
Cic.  Il  (Par  anal.l  ISabst.  au 
masc.  Ce  qui  arrive  habituelle- 
ment à  qqn.  Mos,  maris,  m. 

Ct'c.    elC.    (VOV.    HABITUDEh    COB- 

suetudo,  diBis,  t.  Cic.  etc. 
(ex.:  ex  consuetudine.  Cic.  pro 
meâconsactwline.  Cic).  \\  (l.oc. 
adv.)  D' — ,plerumqae,a.àv.  Cic. 
ferë,  adv.  Cic.  Voy.  ordinaire- 
ment. IQui  e^tau  degré  habituel. 
CommuBis,  e,  adj.  Cic.  eic. 
(ex.;  coinniuncm habitum['-t3i\\- 
le»]  transgressas. Hall. \()y.i:oM- 
mun);  mediocris,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  amicitia  mediocris. 
Cic.  homo  mediocris.  Cic  mé- 
diocre ingeniam.  Cic.)  ;  vul- 
garis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
non  ex  vulgari  génère  studio- 
sas  litterarum  [•  ce  n'e^ft  pas 
un  étudiant  ordin  •].  Cic.  cf. 
orator  unas  e  niuUis  [-  un  ora- 
teur ordin..]  Cic);  vilis.  e, adj. 
Cic  etc.  (ex.:  res  vUes.  Cic.]. 
U'une  façon  — ,  vulgari    homi- 
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num  consuctarfinf.  Cic. et^spéo, 
en  pari,  du  stylo),  verbit  da 
medio  suniptis.  Cic  verbis  pu- 
blicis  ou  soi-didia.  Cic.  jlSuosr. 
tiu  nuise.  Ce  qui  coiisiitue  la 
degré  luabltuel. Ordo,  dinis,  m. 
Cic.  .Vodus,    i.    m.    Cic.    Vov. 

MESURE,    ORDRE. 

ordinairement,  adv.  D'une 
nianiiire  ordinaire,  comme  il 
arrive  habituellement.  Pie- 
rumque,  adv.  Cic  \'iUgo,  adv. 
Cic.  (cf.  l'crum  i(/iui  ' ie;'i)um 
quod  V.  dici  solet.  Ter.  quod 
V.  sententias  vocamas.  Quxnt.). 
Comme  cela  se  passe  onli- 
nairoment  dans  le  inonde, 
more  hominum.  Plaut.  Comme 
il  arrive  —,  ut  ferë  ^C  CiV. 
ut  solet  fieri.  Cari,  ou  simpl. 
ut  solet  (s.-e.  péri.).  Cic  ha 
ut  fit.  Cic.  ut  assolet.  Cic.  Il 
est  —  vainqueur,  vincëre  con- 
saevit  ou  solet.  Cic.  Comme 
on  dit  — ,  ut  consuctudo  lo- 
quitur.  Cic. 

ordinal,  aie,  adj.  Qui  marque 
le  rang,  l'ordre  dans  une  série. 
Ordinalis,  e,  adj.  Prise,  (cf. 
ord.  noniura.  Prise).  Le  nombre 
— ,  ordinarius  numerus.  Prise. 

ordinant  (lat.  eccl.  ordinans), 
s.  m.  Evoque  qui  confère  les 
ordres  sacré».  Voy.   ordinateur. 

ordinateur,  trice  (lat.  post. 
ordinator,  trix.  Aug.),  a.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  ordonne, 
dispose  daus    un  certain  ordre. 

Voy.        ORDONNATEUR.       ||     (SpéC.) 

Celui  qui  confère  un  ordre  de 
l'Eglise.  Ordinator,  oris  ,  m. 
Aug.  Il  AdJectivt.  Qui  dispose, 
met  en  ordre.  Qui  (i/uas)  ordi- 
nal, disponit.  Cic. 
ordination ,  s.  f.  Action  de 
confcicr,  de  recevoir  les  ordres 
sacrés.  Ordinatio,  onis,  f.  Sid. 
Ri'cevoir    1'  — ,  voy.    ordonner, 

Cf'NSÉCRATION. 

ordonnance,  s.  f.  Disposition 
des  choses  dans  un  certain  or- 
dre. Ordo,  dinis,  m.  Cic.  Dis- 
positio, onis,  f.  Cic  Composi- 
tio,  onis,  (.  Cic.  Voy.  disposi- 
tion,    ARRANGEMENT.      L'     de 

l'univeiv,  dcscriptio  rerwrn  ou 
om.nium  rerum.  Cic.  L' —  d'un 
festin  ,  apparatus  convivii. 
Cic.  L'  —  du  feitin  était  su- 
perbe, apparatum  erat  opiparè 
convivium.  Cic.  L'  —  d'un  en- 
terrement ,  pompa  funebris. 
Cic.  L'  —  a'uno  maison,  in- 
stractio,  onis,  f.  Plin.  j.  (voy. 
aménagement).  —  artistique, 
élégante,  concinnitas,  alis,  f. 
<Jic.  L'  —  architiîctiirale,  ordi- 
natio, onis,  f.  Vitr.  (cf.  ordina- 
tiones  operum  Corinthiorum. 
Vitr.).  Belle  —  des  construc- 
tions, dispositio,  onis,  t.  Vitr. 
1  Proscription  (du  pouvoir 
exécutif  ou  de  ses  délégués). 
iJecretam,  i,  n.  Liv.  Edic- 
tam,  i,  n.  Cic.  —  du  sénat, 
senalus  consultant.  Cic.  —  de 
l'empereur,  prseceptio,  onis,  t. 
Suet,      Jet.     —       reli"ieu8ea. 
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religiones,  um,  f.  pi.  [Jv. 
Les  —  des  pou li l'es,  pontificum 
retigionea.  Col.  (Il,  al,  U). 
Choiie  d'  —  (conforme  à  ce  qui 
est  prescrit),  rcs  lutjUima,  Cic. 
ou  fusta.  Cic.  Orficii'i-g  d'  — 
(attachés  à  un  olTicior  eupé- 
rieur),  tribuni  mititam,  ou 
Bimpl.  tribuni,  orum.  m.  pi. 
Cscs.  coliors  pra'turia.  Cœs. 
Il  (P.  cxt.)  Ellipl.  Une  —  (ca- 
valier (jui  poi'te  lies  ordi'es), 
explnrator  ,  oria  ,  m .  Saet . 
Domesti(iuo  militaire  d'un 
officier,  militaris  [amulas.  A. 
calo,  oni's,  m.  LiV.  —  do 
tribun  militaire,  adjator  ou 
secutor  tribuni.  inscr.  —  du 
proconsul,  stator,  oris,  m.  Cic. 
(voy.  i'lanton).  ^  Prescription 
ue  médecin,  Inxperium,  ii, 
n.  Plin.  Jussum,  i,  n.  Ov. 
Faire  une  —  ,  imperâre,  tr. 
Cels.  prgrscrihërc  curationcm. 
Cic.  1  Mandat  de  payement. 
Peracriptio,  onis,  f.  Cic.    Voy. 

MANDAT. 

ordonnancement,  b.  m.  Ac- 
tion d'ordonuancor.  Attributio, 
onis.  f.  Cic. 

ordonnancer,  v.  tr.  Déclarer 
bon  à  payer  (un  mémoire). 
Attribuére,  tr.  Cic.Perscribëre, 
tr.  Cic.  Jubêre  nummos  alicui 
absolvi  ab   aliquo.  ^uct. 

ordonnateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  iiui  ordonne,  qui 
dispose  dans  un  certain  ordre. 
Jnstructor,  oris, m. Cic.  (cf.ins*. 
convivii.  Cic).  Dispositor,  oris, 
m.  Sen.  —  des  jeux,  d'une 
fête,  procurator,  oria,  m.  Cic. 
(cf.  ludi  procurator.  Cic).  Etre 
1'  —  d'une  fête,  facëre  lados. 
Cic.  Ordonnatrice,  ordina^ 
trùx,  tricis,  f.  Inscr.  ^  Ordon- 
nateur des  pompes  funèbres. 
Designator,  oris,  m.  Ilor. 

ordonner,  v.  tr.  Disposer  dans 
un  certain  ordre.  Ordinâre, 
tr.  Cic.  etc.  {ô%.:  partes  oratio- 
nia.  Cic.  [N.  D.  Il,  iO,  101]. 
aciem.  Cart.  copias.  Nep.  pa- 
<jna  non  illa  ordinata  per 
principes,  hastatos,  triarios. 
Liv,  au  p.  adj.  ordinatua  [«or- 
donné •].  Cic.  Nep.  cf.  vir  or- 
dinatua. Sen.  vita  ordinatior. 
Sen.  voy.  ordre  et  disposer).  || 
Ordonner  (un  prêtre).  Ordi- 
nâre, tr.  Hier.  (H.  Goeizer, 
Saint  Jérôme,  p.  19.5).  ^  fPar 
ext.)  Prescrire  les  dispositions 
à  prendre  au  sujet  de  qqn,  de 
qqcli.  Preescribère,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  PRESCRIRE,  recomman- 
der); prsecipcre,  tr.  Cic.    etc. 

(voy.     RECO.MMANDER,    PRESCRIRE); 

edicère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  con- 
sulem  edicère  ut  senatus  con- 
sulta ne  obtemperetur.  Cic. 
[Pis.  8,  171.  edicère,  ut...  Cic. 
TVat.  li,  331.  edicère,  ne...  Cic. 
[Q.  fr.  I,  I,  9,23]);  statuère, 
tr.  Cic.  (voy.  décider,  résou- 
dbb)  ;  consiituère  ,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  hanc  pœnam  consti- 
tuëre    in    aliquem    ut...  [.  or- 1 
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donner  comme  punition  à  qqn. 
do...  •].  Cic.  voy.  décu)i;r, 
résoudre);  decornere,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  DÉcuJKii).  ^  Imposer  .1 
qqn.  de  faire  i\i\rM.Impcrù.re. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  iiU  ae  (/uœ  iin- 
perarentur  [acéré  dixerunt . 
C'a's.  quin  tu  quid  faciam  im- 
pera.  Ter.  quantum  quisi/u,: 
daret  pro  facuttatibus  imi>i:- 
rnbat.  Nep.  imperavit  ut  exi- 
rent.  Cic.  huic  imperat,  quiis 
posait,  adeat  civitatcs.  Cbps. 
.ibs.  omnia  faciam,  impera. 
Ter.);  jubère,  tr.  Cic.  etc'(ex.: 
daas  aciea  liostem  propuhare, 
tcrtiam  opus  perficëre  jussit. 
Cxs.  pontem  jubet  rescindi. 
Cœa.  fUium  necari  jussit. 
Sali,  conaules  jubentur  scri- 
bëre.  Liv.  receptui  canére  ju- 
bet [s.-e.  tubicines].  C;es. 
signum  observâre  Jubet  [=.-e. 
milites].  Cscs.).  \\  (Spéc.)  Pres- 
crire tel  ou  toi  traitement  (en 
pari,  d'un  médecin).  Jubêre, 
tr.  Ter.  Cic.  (ex.:  quod  Jussi  et 
dari  bibëre  [•  la  potion  que  je 
lui  ai  ordonnée  "]  et  quantum 
imperavi,  date.  Ter.  [Andr., 
iS)i  sq.].  aliquem  jubêre  su- 
mëre  aliquid.  Cic.  [.N.  D.  III, 
78]);  proponêre,  tr.  Cic. 
Cels.  (ex,:  morbo  proponêre  re- 
mediam.  Cic.)  ;  conscribère, 
tr.  Cic.  (ex.  :  pro  salutaribus 
morti(era.  Cic.  [Leg.  II,  13]). 
ordre,  s.  m.  Disposition  régu- 
lière  des  choses,  les  unes  par 
rapport  aux  autres.  ||  Dans 
l'espace.  Ordo,  dinis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  sine  ordine  iter  facë- 
re. Cœa.  ne  sparsi  et  inconditi 
sine  ordine  partis  excuri-e- 
rent.  Liv.  in  ordincm  uddu- 
cère  [•  mettre  en  o.  "].  Cic. 
ordinem.  servàre.  Cic.  ordinem 
adhibëre  alicui  rei  ou  in  ali- 
quâ  re.  Cic.  ordine  ou  e.v  or- 
dine ou  per  ordinem.  Cic. 
Quint.  Graine  patres  consu- 
lëre.  Cic.  extra  ordinem.  Cic). 
Mettre  en  —,  ordinâre,  tr. 
Cic.  (voy.  ordonner);  dispo- 
nère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  ar- 
ranger, ranger)  ;  digerère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  classer,  r.^nger); 
componére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
compositi  et  instructi  [•  en 
bon  o.  »]  procedunt.  Cœs.  Liv. 
voy.  arranger);  instruére,  tr. 
Cic.  etc.  (dans  des  expr.  c.  :  co- 
pias ou  aciem  instruëre  [•■  met- 
tre en  o.  de  bataille  "].  Cœs. 
Liv.);  explicàre  (•  débrouil- 
ler ").  tr.  Cic.  (dans  "express. 
omnia  explicata  aunt  [>■  tout 
est  en  ordre  •].  Cic.  [ep.  III,  2, 
!])•  —  de  bataille,  acj'es,  ei, 
f.  Cic.  (voy.  p.  «66,  <ol.  1-2). 
Il  (Dans  le  temps.)  Ordo, 
dinis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ordo 
temporis  ou  temporam.  Cic. 
voy.  chronologique).  —  de  suc- 
cession, vices  (dat.  abl.  vici- 
bus),  l.  pi.  Cic.  .-te.  (vov.  suc- 
cession) ;  vicissitude,  dinis, 
f.    Cic.    etc.    (voy.    succession).  | 
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Par  —  de  succession,  ordine 
Cic.  (cf.  omnia  ordine  expo- 
nëre,  referre.  Cic.  Liv.).  dcin- 
ceps  ,  ad V.  Cic.  Liv.  (cf.  omne» 
deinccpa  regea.  Liv.).  1/  —  du 
jour  (dans  un  corps  d'armée), 
edictum,  i,  n.  Cic.  (ex.  :  clic- 
tum  proponêre.  Cic  ci',  edicère, 
ut  ou  ne...  [.  porter  à  l'ordre 
du  jour  que...  ou  que...  ne... 
pas...  »].  Cœa.).  Passer  à  1'  — 
du  jour  (dans  une  as  emblée 
délibérante),    voy.  p.  ll:^0,  col. 

I.  Il  (Dans  une  hiérarchie.) 
Ordo,  dinis,  f.  Cic.  etc.  vov. 
rang)  :  nota.,  œ,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  SORTE).  Il  (Par  ext.)  Cha- 
cun des  groupes  iruportunls  que 
comporte  une  classification. 
Ordo,  dinis,  m.  Cic  etc.  (ex.: 
ordo    mercatorum.  Cic.    [Verr. 

II,  2,  6,  17].  ordo  ampliasimua 
ou  senatoriaa  [-o. sénatorial  ■]. 
Cic.  equeater  ou  aplendidissi- 
mus  ["  o.  équestre  •].  Cic 
sacerdotum  ou  aacerdotalia. 
EccL).  ^ —  d'architecture,  yenua 
ou  ratio  columnarum.  Vitr. 
—  dorique,  colamnœ  Doricœ. 
^itr.  —  de  chevalerie,  tarnux- 
lis  classis.   Ga.  Décoré  d'un  — , 

voy.     DÉCORATION,       DÉCORER.        || 

(  Dans  les  affaires  humaines, 
dans  les  pensées,  les  senti- 
ments.) Ordo,  dinis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  ordo  rerurn.  Cic.  na- 
turse.  Cic.  rerum  auaram  mo- 
das  quidam  et  ordo  [•  amour 
de  l'o.  "].  Cic  vicissitudinea 
rerum  atque  ordines.  Cic.  ce- 
tera nomina  in  ordinem  re-  i 
ferre.  Cic.  ordinis  constituendi  i 
cauaâ.  Cic  in  ordinem  se  re-  I 
ferra.  Cic  res  in  ordinem  ad- 
dacëre.  Cic.  in  ordinem  cogère 
ou  redigére  [.  rappeler  à  l'o., 
faire  rentrer  dans  l'o.].  Cic. 
servare  ordinem  in  sententiia 
rogandis.  Cic.  servàre  hune 
ordinem  laboris  quietiaque. 
Liv.  ordinem  conservâre  ou 
tenêre.  Cic  ordinem  sequi. 
Cic.  ordinem  immature.  Cic 
ordo  verboram.  Cic.  ou  abs. 
07'do.  Cic.  Hor.  [cf.  rectos  ordo. 
Hor.\.  scntentiarum  ordo.  Cic); 
ratio,  onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ut  ceteri  menses  in  auam  ra- 
tionem  reverterentar.  Cic.  au 
plur.  meas  vitas  rationes  ab 
ineante  aetate  susceptœ.  Cic. 
rationes  rerum  publicarum 
aat  constit uendaram  aut  tuen- 
daram.  Cic);  disciplina,  se, 
(.Cic.  etc.  {ex.  :  certa  vivcndi 
disciplina.  Cic  disciplina  aa- 
crificandi.  Liv.  disciplina  ci- 
vitatis.  Sen.  rei  publics;.  Cic). 
L'  —  public,  pax  civilis.  Cic. 
L' —  établi,  res,  reram,  f.  pi. 
Cic.  {cf.  res  novâre  [•  renver- 
ser l'o.  établi  "].  Liv.  reram 
tranquillaram  studiosus.  Cic\ 
En  — ,  qui  est  en  — ,  où  il  y  a 
de  r  —,  compositus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  tur- 
batas,  seditione  turbatas,  etc. 
ex.:  c.   res  pablica.    Cic.    Tac. 
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civitti!.  Tac.  a.  pi.  subst.  ccm- 
posita.  SaH.  pax  et  composirii. 
Sali,    composita    movet.    Sali. 
eomposita     tiu-bâre.     Tac.    an 
pari,  de  pers.  compositum  or- 
ainatan\'itf  [•    nmx  de    l'ordre 
ei   réjulit-r   -1   j'.i'-e  raJem    W- 
ram.  ^Vn,[v.  beat.  3,  31);  dis- 
positus,  a,   uni,  p.  acfj.   Sen. 
(ex.  ;  vita   disposita.    .^en.  quo 
n^^iu  l'ormosiits  c$t  qmcqaam 
neqae  dispositius.   Sert.  [N.  Q. 
I,  pr.  lU]);  descriptus. a,  um. 
p.  adj.  fie.  (e\  :    >r.iri  dcscrip- 
tus.  Cic.  natara,    jiui  nihil   est 
aptias,  nihil  dcscriptia$.    Cic). 
Avec  —,  composite,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  et  apte  dicère.  Cic. 
c,  ornatè.copwaë  eloqai.Cic); 
dispositè,    .idv.    Cic.    Quint. 
(ex.  :  d.    dicëre.    Qaint.   [X.  T, 
12].  d.  accusàiv.  Cic.  [Verr.  II. 
U,    .'lO,  87]}  ;    descripté,  adv. 
Cic.  (ex.;  d.    et   electé  diijerêre 
[opp.  à   confasë  et   permixtim 
dispergëre].    Cic.    [inv.  I,  A9]). 
Qui    aime  I'—  (dans   son   me- 
nageX  diligens.    Cic.    attentas 
ad    rem.    Ter.   Mettre  de   1'  — 
dans  qiich.,  aliquid  in  ordinem 
adducére.  Cic.  Meltr.»  —  à,  ali- 
quid in  ordinem  adducére.  Cic. 
aliqaid  curare.  Cic.  Mettra  bon 
—  [aliquid)  inhibëre,  cohibëre. 
coercére,    comprimére    ou    re- 
primére.      Cic.     '    Disposition 
qu'on  prescrit    i    jqn  de    pren- 
dre. Jussum,   i.  a.  Cic.    etc. 
(ex.:  jussa  efficér-;.  Sali.);  im- 
peTAtum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex. 
imperata   {acéré.    Cses.)  ;  im- 
perium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (e.x.  : 
imperium    accipére.    Liv.    im- 
periam    exsequi.    Ter.      impe- 
rium, abnuére.  Liv. ex  imperin. 
Liv.);  mandatum.  i,  n.    Cic. 
etc.  (e\.  :  dare   aiicai  mandata 
ad  aliqaera.  Cic.  mandata exse- 
qui.  Cic.  ou  efficëre.  Cic. ou  perfi- 
cére.  Cic.  alicujus  mandata  di- 
aerère,  peraequi,  conpcére.  Cic. 
Liv.     mandata     alicuju3    diti- 
genter    peraequi    [•  se   confor- 
mer ponctuellement"].  Cic.  voy. 
instructions).  —  écrit,  litterse, 
arum,    f.      pi.      Tac.    tabellx, 
arum,  (.  pi.  Auct.  b.  .^fr.  {3,lt}. 
Donner    1   — ,  un  — ,  voy.    or- 
donner. (Le  général,   donne  ses 
— ,  quœ  péri   velit,  edicit.  Liv. 
Donner  ses  —  par   écrit,   prse- 
cejita  per  litleraa  dare.  Ctc.  (| 
Cr.   milit.)    Recevoir   1'  —,   un 
ordre,    iuberi,    pass.   Cic.    Mot 
d"  —,    voy.    p.    1261,    col   3.  T 
Action      d'impo'er    à    qqn    de 
faire  qqch.  Jtissus,  Abl.  li,  m. 
Cic.  Csea.    Nep.    (usité    seul,  a 
l'Abl.  sing.    ex.  :  juasa  vestr,,. 
Cic.  juasu  populi.  Nep.)  ;    im- 
perium, li,  n.  Cic.  etc.   (ex.  : 
irnperio   alicajus   obtemperûre. 
Cic.     non    morari    imperium. 
Liv.  imperium  un-pemari,  con- 
temnëre.    Cic.).     Sur   1'  —    de 
qqn,  j'abente  aliqao .  Cic.jU.'$as 
ab  aliqarj.  Cic.  >an3 — ,injutia 
alicnjui.  Cic. 
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ordure,  s.  f.  Partie  sal-^  ou  de 

rebut.  Sors,»ordi3  (abl.  sorde). 
f.  Cic.   et  ordin.   aordea,    ium, 

f.  pi.  Cic.  Purgamentum,  i,  n. 

Liv.  (ordin.  purgamenta,  o- 
rum,  n.  pi.  Liv.^.  Illavies,  ei. 
f.  Liv.  Caenum,  i,  n.  Cic.  Dos 
— ,  immunditite,  arum,  f.  pi. 
Col.  Toutes  les  —  et   irainondi- 

oes,  omne  immundum  sterco- 
roaumqae.  Sen.  Voy.  immon- 
DiCB,  sju.ETé.  Il  (Spéc.)  Excré- 
ments. Voy.  ce  mot.  1  (F'S) 
Grossièreté  qui  souille  l'àme, 
la  pense.  Soi-des,  ium,  (.  pi. 
Cic.  Des  —  (paroles  obscènes), 
immunda  dicta,  llor.  Voy. 
OBSCÉNITÉ.  Il  (T.  d'injure.)  Ster- 
cus,  coria,  a.  Plaut.  Sordes, 
iam,  f.  pi.  Ctc.  Lutum,  i,  a. 
Cic.  Csenum,  i,  n.  Cic. 

ordïirier,  ière.  adj.  Qui  souille 
l'àme,  la  pensée  par  des  gros- 
sièretés, Imparus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Immandua,  a,  am,  adj. 
Hor. 

ore.  Voy.  2.  on. 

oréade.  s.  f.  Nymphe  des  mon- 
tagnes, des  bois.  Oreas,  adis 
(Ace.  sing.  ada.  Ace.  pi.  ados), 
t.  Vira.  Ov. 

orée  (lat.  ora),  s.  f.  (Arch.) 
Bord.  Voy.  ce  mot. 

oreillard  (et  orillard',  arde, 
adj.  Qui  a  les  oreilles  de  lon- 
gueur démesurée.  Longis  auti- 
bus.  Cic.  Aaritus,  a,  am,  adj. 
Virg.  Ov.  Substant.  L' — (l'àne). 
aaritalas,  i,  m.  Phxd. 

oreille  (lat.  pop.  auricula,  di- 
min.  de  auris).  s.  f.  Organe  de 
l'ouïe,  Auris,  is,  f.  Ctc.  etc. 
(ex.:  aares  alicajus  obturâi-e. 
Hor.  sonitus  aurium.  Plin. 
aarium  tinnitas  ou  sfrido- 
dorea.  Plin.  iinnianf  aures. 
Cato.  tinnimentum  est  auri- 
bua.  Plaut.  insusarrâre  ali- 
quid in  auremou  in  aures. Cic. 
accedëre  alicui  ad  aurem  et  di- 
cëre. Cic.  aliquem,  admonêre 
ad  aurem.  Cic.  obtandére  cu- 
res. Plaut.  admovëre  aurem. 
Cic.  arrigëre  aures.  Ter.  au- 
rem prxbëre  alicui.  Plin.  au- 
rea  alicui  dare  ou  dedëre.  Cic. 
atudium  atqae  aares  adhibêre. 
Cic.  aliquid  priBtervehitur  aa- 
res [nous  disons  ■  entre  par 
une  or,  et  sort  par  l'autre  -]. 
i'e/i.  accipére auribus  benignia. 
Plin.  ou  secundia  auribus.  Liv. 
pronis  auribus.  Tac.  propiUis 
auribus.  .'■Sen.  rhet.  claadëre 
aures  alicui  rei  ou  ad  aliqaid. 
Cic.  auribus  respuëre  [aliquem\ . 
Cic. aliqaid.  Liv.  pateant  aureu 
tuia  querelis.  Cic.  surdis  au- 
ribus esse  ad  aliquid.  Liv. 
nihil  auribus  admittëre.  Liv. 
in  aurem  utramqae  dormire. 
Ter.  in  dextram  aurem  dor- 
mire. Plin.  ]'.].  Qui  ferme 
I'  —  à  (qqch.),  voy.  sourd 
Ventre  arramé  n'a  point  d'  — . 
venter  Jejanria  prgecepla  non 
audit.  Sen.  ^  (P.  ext.)  Ouïe. 
Auris,  is.  f.   Ctc.  etc.  (ordin 
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au  plur.  <Jur<M.  Cic.  cf.  aurea 
hebeliorea.  Cic.  obtuase.  Cels. 
senaua  aurium  hebetiorea.  Liv. 
aurium  tarditaa.  Plin,  avwi- 
has  parunx  audire.  Cato.  au- 
res ferire.  Cic .  verbenire. 
l'iuut.  ad  aurea  accedëre  ou 
pervenire.  Cic.  aurea  alicaJus 
ad  aliquid  aurdie  aant.  Cic. 
nihil  auribua  admittëre.  Liv 
surd<.is  aurea  pulao.  Curt.  aua- 
rum  aurium  pdei  non  credërc. 
Cic.  personàre  aurea  hujus- 
modi  vocibaa  non  est  inutile. 
Cic.  alicujus  aures  obtundère. 
Plaat.),  Qui  est  un  peu  dur 
d'  —  ,  surdaster,  tra,  trum, 
adj.  Cic.  Etve  dur  d'  — ,  awdè 
aiidire.  .-Ifran.  tardé  ou  gra- 
viua  audire.  Cela.  Devenir  un 
peu  dur  — ,  gravius  audire 
ccepisse.  Cels.  Aux  —  de  qqn, 
aliquo  audicnte.  Cic.  Faire  la 
sourde  — ,  surdum  esae  [alicui 
suadenti).  Cic.  non  audire 
[aliquem  monentem) ,  Cic.  \\ 
(SpL-c.)  Délicatesse  do  l'ouïe 
pour  apprécier  les  sons.  Au- 
ris, is,  f.  Cic.  etc.  (ordin. 
aures.  Cic.  cf.  aures  élégantes 
[-  délicates  »].  Cic.  aures 
eraditas,  tritœ.  Cic.  aures  te- 
retes  et  religiosse.  Cic.  aurium 
judiciam,  Cic  implère  [•  satis- 
faire "]  aures.  Cic.  aures  ca- 
pére.  Cic,  mulcêre.  Quint,  au- 
rium voluptati  morigeràri.  Cic. 
animi  et  aurium  causa.  Cic,  de- 
lectationis  atque  aurium  caasà. 
Cic.  strepunt aures  clum.oribus. 
[•  ces  cris  écorclient  mes  or.  ■]. 
Liv.  liedëre  alicujas  aures. 
Sen.  offendëre  aures.  Cic). 
Il  (P.  ext.)  Il  a  les  —  délicates 
(faciles  à  choquer),  aures  eius 
respuunt  aliquid.  Cic,  1  (Fie.) 
Action  d'écouler,  attention  fa- 
vorable qu'on  prêle  à  qqn. 
Aures,  ium,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  aares  alicujas  delcctûre. 
Cic.aureaalicujuaprseoccapàre. 
Liv.  aditum  ad  alicajua  aures 
habêre  [-  avoir  l'o.  de  qqn  •]. 
Cic.  obsidere  aures  alicujus. 
Liv.  aurea  mihi  dat  aliqais, 
Plaut.).  1  Partie  externe  de 
l'organe  de  l'ouïe.  Auris,  is, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  aaria  ima. 
I^lin.  aares  (laccidae.  Plin. 
arrii/ére  aares.  Ter.  aures 
aselli.  Ov.  patulx  aures.  Hor. 
tôlière  aares,  Hor.  pervellëra 
aarem  alicui.  Phxâ.  aurem 
alicajus  pervellére.  Sen.  alicui 
aares  aoscidére.  Sen.  aures 
perforatx.  Hier,  alicui  aurea 
naaumqueabscidére.  Hen.);  au- 
ricula, SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
(uiricala  in/ima.  Cic  auri- 
culse  aammœ,  Plin.  auricu- 
lœ  rubentes.  Suet.  auricularn 
alicui  tangëre  [•  tirer  »]. 
Nen.  aliquem  auriculis  pre- 
kendëre.  I^laut.  auriculas  ali- 
cui pr.vcîdëre,  Petr,  dcmiltëra 
auriculas  ["  avoir  l'or.  bas*ie  *]. 
Hor.).  Lobe  de  1'  —,  auricula, 
X,  f.  Cic.  Trou    percé    au  loba 
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de  I'  —,  (cnestru,  x,  t  ./ni/. 
Des  pendants,  des  boucli"<  d'— , 
inaure»,  iam,  {.  pi.  Plaut. 
Plin.  Frotter  les  —  à  qqn,  lui 
donner  sur  les  — ,  lui    tirer   les 

—  (pour  lui  infliger  une  cor- 
rection), alapam  ou  colaphum 
iilicui  dacére.  Qaint.  Avoir  sur 
les  — ,  ab  aliqao  colaphis  va- 
pal&re.  Sen.  Sans  se  faire 
tirer  1'  —  (de  bon  cœur),  haad 
ssgrê.  Cic.  Ubanter,  adv.  Cic. 
ou  libens,  adj.  Cic.  Se  gratter 
1'  — ,  capiit  manu  perfricâre. 
Cic.  Pendre  aux  — ,  esse  in 
cervicibiis.  Liv.  Echauffer  les  — 
à  qqn,  fci/en»  commovêre  aticiii. 
Cic.  Montrer,  laisser  percer 
le  bout  de  1' — ,  rletrahêre  sibi 
peltem.  .i.  (d'après  Hor.).  Jus- 
qu'aux —  (des  pieds  à  la  tète}, 
a  capite  asqae  ad  calcem. 
Plaut.  Par-dessus  les  —  (par- 
dessus la  têtej,  voy.  tète.  1 
(P.  anal.)  Partie  latérale  sail- 
lante. .-Insa, œ,  f.  Plin.  — (d'un 
soulier), itguia,  a",  f.  Mart.  Voy. 

LANGUETTE,   OUVERTURE,   TROU. 

—  d'un  ballot  ou  d'un  paquet, 
voy.  COIN.  —  (d'une  charrue), 
iiuris,  l's,  f.  Virg.  Les  —  d'une 
ancre,  unci,  oram,  m.  pi.  Liv. 
Les  —  d'un  peigne,  voy.  dent. 
En  forme  d' — .  aaritus,  a,  um, 
adj.  Plin.  Il  (Hist.  nat.)  Nom 
donné  à  diverses  plantes.  — 
d'homme,  voy.  asaret.  —  de 
souri?,  voy.  myosotis.  —  d'ours, 
voy.  PRIMEVÈRE.  —  d'àue,  voy. 
coNsouDE.  —  de  houx,  voy. 
GIROFLE.  — de  mer  (coquillage, 
otia,  X,  f.  Plin. 

oreille,  ée,  adj.  Pourvu  d'o- 
reilles, Auritaa,  a,  am,  adj. 
Plin.  ' 

oreiller,  s.  m.  coussin  destin,' 
à  soutenir  la  tête.  Pulvinas,  i, 
m.  Cic.  Palvinar,  aris,  n.Liv. 
Cervical,  alis,  n.  Ceis.  Petit — , 
palvillas,  i,  m.  Hor.  D'  — , 
pulvinaris,  e,  adj.  t'arr.  (cf. 
pulvinares  plaga.'  [-  taies  •]. 
Varr.).  ||  (Fig.)  Ce  sur  quoi  on 
96  repose.  Voy.  appui,  soutien. 
Il  Oreiller  d'une  catapulte. 
Pahinus,  i,  m.  Vitr. 

oreillère,  s.  f.  Perce-oreille 
(insecte).  Voy.  ce  mot. 

oreillon  et  arch.)  orillon,  s. 
m.  Prolongement  de  l'oreille 
(chez  certains  animaux).  Auri- 
cala,  œ,  f.  Plin.  ^  Gonflement 
de  la  glande  parotide.  Parotis, 
idia  (ace.  ida,  aco.  pi.  idas'i,  f. 
Plin.  1  (Technol.)  Versoir  d«  la 
charrue.  Aaris,  is,  f.  Virg. 
Muni  d'  — ,  à  — ,  auritas,  a, 
um,  adj.  Pall.  ||  (Fortif.)  Bas- 
tion à    oreillon.    Voy.    épaule- 

MENT. 

oremus  (lat.  oremiis  •■  prions  .), 
s.  m.  Prière,  oraison.  Voy.  ces 
mots. 

oréograpbie,  s.  f.  Voy.  oro- 
graphie. 

ores,  voy.  2.  or. 

orfèvre  (lat.  pop.  uarifaber).  s. 
m.  Celui  qui  vend  ou  fabrique  des 


ORG 

objets  en  or  ou  en  irgent.  ^u- 
rifex,  ficis,  m.  Cic.  Vascularius. 
il,  m.  Cic.  Atelier  d' — ,  aurifi- 
cina,œ,  f.  Glosa. 
orfèvrerie,  s.  f.  Profession 
de  l'orfèvre.  Aari  fabricatio. 
Hier.  Aarificis  arf.  A.  Il  Ou- 
vrage de  l'orfèvre,  factum 
aiirum  ou  argentum.  Liv.  ou 
simpl.  aarum,  i.    n.  Cic.    Voy. 

ARGENTERIE. 

orfévri,  ie,  adj.  (.•Vrch.)  Mis  en 
œuvre  par  l'orfèvre  {Ab  auri- 
^e)  factiis,  a,  um,  p.  adj.  A. 
orfraie,  s.  f.  Oiseau  de  proie. 
Ossifragas,  i,  m.  Plin.  et  ossi- 
fraga,  se,  f.  Lacr.  Sanqualis 
avis.  Liv.  Haliaetos  ou  halisee- 
tos,  i,  m.  Plin. 
orfroi  (lat.  auram  Phrygium, 
or  de  Phrygie),  s.  m.  (Arch.) 
Bordure  brodée  d'or.  Phrygia 
ou  phrygionia  vestis.  Plin. 
organe,  s.  m.  (Arch.)  Instru- 
ment (au  propre  et  au  fig.).  Voy. 
ce  mot.  î  (P.  ext.)  Dans  un 
corps  vivant,  groupe  d'élé- 
ments coordonnés  pour  accom- 
plir une  fonction.  Pars  corpo- 
ris.  Lacr.  Instramentum,  i,  n. 
Plin.  (cf.  instrnmf.nta  cibo- 
ram  [«les  o.  digestifs  ■'].PUn.). 
Les  —  essentiels  à  la  vie,  vita- 
lia,  iam,  n.  pi.  Cic.  Le  poumon 
—  de  la  respiration,  of^ina 
spirandi  palmo.  Plin.  —  des 
sons,  sensas,  ùs.  m.  Cic.  etc. 
(cf.  s.  ocalorum  ou  videndi. 
Cic.  sensas  aarium  ou  aadien- 
di.  Cic).  L'  —  du  goût,  pala- 
tam,  i,  n.  Hor.  |l  (P.  anal.) 
Membre.  Voy.  ce  mot.  ||  (P. 
anal.)  Dans  une  machine.  Voy. 
piècE.  Il  (Spéc.)  La  voix  consi- 
dérée comme  servant  à  expri- 
mer les  pensées,  etc.  Vox, 
vocis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vocis 
félicitas  [■  un  bel  organe  ']. 
Cic);  os,  oris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  os  plénum  et  facandam. 
Cic.  commendatio  Oris  [■  l'agré- 
ment de  son  o.  ■>].  .\'ep. 
oHs  incommodam.  Quint.).  Un 
orateur  qui  a  un  bel  — ,  ora- 
tor  canorus.  Cic.  Une  per- 
sonne douée  d'un  puissant  — , 
vocalissimas  Siliquis.  Plin.  J. 
Il  (Fig.)  Qui  exprime  la  pen- 
sée, les  sentiments  d'un  autre. 
Jnterpres,  pretis,  m.  Cic.  Mi- 
nister.  tri,  m.  Cic.  L'  —  de 
ces  plaintes,  aactor  qaerela- 
ram.  Cic.  Voy.  interprète. 
organique  (lat.  organicas.Vitr. 
Ckalcid.),  adj.  Qui  a  rapport 
aux  organes  d'un  corps  vivant. 
Animalis,  e,  adj.  Cic.  (Traduire 
aussi  par  le  génit.  corporis,  cf. 
partes  corporis  [=  les  fonctions 
organiques  :>].  Lacr.).  Un  vice 
— ,  vitium  naturse.  Cic.  ||  (Fig.) 
Qui  a  rapport  aux  parties  essen- 
tielles de  la  constitution  d'un 
Etat.  Voy.  fon-damental.  ^  Qui 
a  rapport  aux  êtres  organisés. 
.Traduire  par  le  génit.  natarse.) 
Substance  — ,  animalis  natura. 
Cic.  animal,  alis,  n.  Cic. 
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organisateur,  trice,  ».  m.  et 

f.  Celui,  celle  qui  organise  qqch. 
Cnmpositor,  oris,  m.  Cic,  Ov. 
Qui  (quar)  aliqaid  ordinat  ou 
componit.  Cic.  ||  Adjectivt. 
Puissance  — ,  vit  constitaendi 
ou  temperandi  aliqnid.  Cic. 
Principe  — ,  temperatio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  sol  mens  mandi  et 
tamp.  Cic). 
organisation,  s.  f.  Etat  de  ce 
qui  est  organisé.  ||  Etat  d'un 
corps  organisé,  et  p.  ext.,  ma- 
nière d'être  physique  d'un  in- 
dividu. Temperatara,se,  (.Sen. 
(cf.  temp. corporis.  San.).  Stru- 
ctura, œ,  f.  Cels.  Temperatio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  t.  corporam. 
Cic).  Bonne  —  physique,  saine 
— ,    temperatio,    onis,    f.    Cic. 

iex.  :  t.    corporis.    Cic.   corpus 
'ene  constitatam.   Cic).   Voy. 
CONSTITUTION.     ^       (Fi.?.)       Etat 

d'un     ensemble    constitué      en 

vue   d'une   action  à  accomplir. 

Temperatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  temp.  civitatis  ou 
ret  publicse  [•  org.  politique 
d'un  Etat"]. Cic);  descriptio, 

onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  descr. 
magistrataam  [•  des  pouvoirs 
publics  ■].  Cic.  d.  civitatis  a 
majoribus  constituta.  Cic.  [Sest. 
137j)  ;  compositio,  onis.i.Cic. 
(ex.;  comp.  mayistrataunt.  Cic); 
forma,  se,  (.  Cic.  etc.  (ex.  : 
forma  rerampablicarum.Cic). 
organiser,  v.  tr.  Pourvoir  d'or- 
ganes. .(4nimaiicor/jore  ou  simpl. 
corpore  instraëre.  A.  Formàre, 
tr.  Cic.  Infornxâre  ou  confor- 
màre,  tr.  Cic  Organisé,  ani- 
malis, e,  adj.  Cic  Etres  organi- 
sés, animantia,  iam,  n.  pi. 
Cic.  Corps  organisé,  animan- 
tis  species  machinse.  Cic.  \\ 
(P.  ext.)  Une  tète,  un  cerveau 
bien  organisé,  animas  bene  a 
naturâ  informatus.  Cic  Bien 
organisé,  idoneas  arti.  Hor. 
^  Constituer  en  coordonnant 
les  parties.  OrdiDàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ordin.  civitatis  sta- 
tam.  Cic.  provincias.  Vell. 
exercitam.  Liv.);  componëre, 
tr.  Cic  etc.  (ox.  :  comp.  res, 
rem  pablicam.  Cic);  consti- 
tuêre,  tr.  Cic.  (ex.:  componëre 
et  const.  rempublicam.  Cic.  c. 
rem  nummariam.  Cic.)  ;  tem- 
perâre,  tr.  Cic.  (ex.:  institatis 
et  legibas  temp.  rempublicam. 
Cic.)  ;  describëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  rationem  totias  belli.  Cic. 
au  part.  adj.  descriptas.  Cic 
cf.  naturâ  nihil  est  aptias 
[•  de  plus  harmonieux  •],  ni- 
hil est  descriptius  [<■  de  mieux 
organisé  ■].  Cic).  — -  sa  vie,  ad 
vitam  degendam  prseparâre  res 
necessarias.  Cic.  —  des  fêtes, 
iudos  facëre.  Cic.  apparûre  ou 
edére.  Cic.  —  un  festin,  instraë- 
re ac  paràre  epulas.  Liv.  S'— 
pour  qqch.,  se  paràre  ou  com- 
parâre  ad  {aliqaid).  Cic  \\  (P. 
ext.)  —  la  fuite,  un  complot^ 
instraëre  (agam.  Sen.  insidiat. 
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Liv.  —  IVmeute,  voy.  préparer. 

organismo,  t^.  m.  Ensemble 
ili»  organe'!  qui  coastitueni  un 
corps  vivant.  Compositio,  onis, 
t.  die.  Natara  et  (i'jura  {alica- 
jat  rei'.  Cic.  L'—  humain,  fii- 
orictifio  hominis.  Cic.  (abrica 
membroram.  Cic.  conttractio 
hominit.  Cic.  compage»  corpo- 
ria.  Cic.  L'—  «les  otres,  de  l'u- 
nivers, n,itara  mundi.  Cic.  L' — 
de  l'Etat,  temperatio  civitatis 
ou  rei  pmilicx.  Cic.  totam  rei 
pablicae  corpas.   Cic. 

organiste,  s.  m.  Musicien  qui 
joue  de  rorgue.  Organarias^ii, 
m.  Glnts.  UyJrjules,  ce,  m. 
Petr.    36,  G.6'a<;<.  iNer.  5^^ 

orge,  è.  f.  Plante  céréale.  HoT- 
deum,  1,  n.  Varr.  Col.  (ox.  : 
hordeam  terère.  Varr.  Virg. 
hordeam  demetére  [»  faire  ses 
orges,  les  récolter  •].  Cato.  de- 
tecàre.  Csss.  h.  hexasticliam 
[•  à  six  rangs,  commune  •].  Col. 
aisticham  [•  à  deux  rangs,  pau- 
melle .].  Coi.).  Relatif  à  1'—,  à'—, 
hordeariiu,  a,  um,  adj.  Plin. 
(cf.  hord.  pruna  et  pira  [•  pru- 
nes et  poires  qui  mûrissent  en 
même  temps  que  l'orge  •J.P/in.). 
hordeaceas  et  /lorJeaciu*,  a, 
am,  adj.Ca<o.  Piin.lGrain  que 
produit  cette  plante.  Hordeam, 
«,  n.  Varr.  Col.  (ex.:  panis  ex 
hordeo.  Plin.  hamor  ex  hor- 
deo.  Tac.).  D' — ,  hordaceas,  a, 
am,  adj.  Cato.  Varr.  Col.  Plin. 
(cf.  hord.  farina.  Cato.  Plin. 
farfares.  Varr.  panis.  Plin.). 
Soupe  à  r — ,  ptisanse  torbitio. 
Cels.  Gladiateurs  nourri»  de 
pain  d' — ,  hordearii  yladiato- 
rea.  Plin.  Tisane  d' — ,  ptiaana, 
m,  t.  Plin.  ptisanarium.ii,  n. 
Hor.  |1  (Spéc.  au  masc.)  De  I' — 
monde.  Ptiaana,  as,  t.  Mari. 
Apic.  —  trémois,  trimeatre  hor- 
deam. laid. 

orgeat,  s.  m.  Sirop  fait  avec 
une  émulsion  d'amandes.  Voy. 

SIROP. 

orgelet,  t.  m.  Petite  tumeur 
qui  se  forme  sur  la  paupière. 
Hordeolaa,  i,  m.  Plin.  Ptery- 
giam,  ii,  a.  Cela.  Plin. 

orgiaqfue,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  orgie;.  Ad  orgia  pertinenn. 
A.  *,  Qui  a  rapport  à  la  dé- 
bauche. Voy.  DÉBAUCHE. 

orgie,  s.  f.  Âaplar.Phlei  deBac- 
chm.  Orrjia,  oram,  n.  pi.  Virg. 
Bacclianalia,  iam,  n.  pi.  Liv. 
\  (P.  anal.)  Débauche  de  tabU:. 
Potatio,  ont»,  f.  Cic.  Perpo- 
tatio,  onia,  t.  Plin.  (au  plur. 
Cic.).  Commiaaatio,  onia,  f. 
Varr.  TemvUenta  cena.  Hen 
Faire  une  — ,  potàre,  intr.  Sali. 
commiaaàri,  dép.  intr.  Plaat. 
Qui  piend  part  à  une,  à  des — , 
comiaaator,  oria,  m.  Cic.  co- 
mitaabandaa ,   adj.    verb.  Curt. 

orgue,  s.  m.  (au  sing.)  et  t.  (au 
plur.)  Instrument  An  musique. 
Organum,  i,  n.  Vitr.  Joueur 
d" — ,  voy.  0ROA.NIÎTE.  Il  —  hy- 
draulique, organam   hydraali- 


ORG 

cam.Saet. organam  aqaatieam. 
.Mgth.  et  simpl.  organam,  «,  n. 
l.iimpr.  ou  hydraaias,  i,  m.  Cic. 
0"u^.  III,  W).  Plin.  a.'<.  »i)- 
orgueil,  s.  m.  Excès  d'estime 
de  soi  qui  fait  qu'on  «c  met  au- 
dessus  des  autres.  Superbia. 
m,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  inani  ta- 
mena  aaperbià.  Phaed.  aaper- 
biam  retandére.  Phxd.  ou  dit 
au^-si  animas  saperbas,  animas 
in(latus  ou  simpl.  animaa,  i,  m. 
Curt.  et,  ordiu.  au  plur.  animi, 
orum,  m.  Liv.,  cf.  animaa  fa- 
cire.  Liv.  inflâre  animos.  Liv.); 
spiritus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
apiritaa  regias.  Cic.  apiritaa 
[ace.  plur.]  afferre.  Cic.  ou  (a- 
cère.  Liv.  ou  aabdére.  Liv.  api- 
ritaa frangëre.  Liv.).  —  inso- 
lent, animi  elatio  ou  simpl. 
elatio,  onia,  f.  Cic.  arrogantia, 
X,  i.  Cic. —  méprisant,  hautain, 
(astidiam ,  ii ,  n .  Cic.  (cf. 
(astidiam  alicajaa  non  {erre. 
Cic).  euperciliam,  ii,  a.  Cic. 
(voy.  OAUTEUR,  MOROim).  —  fa- 
rouche,  intraitable,  ferocitas, 
atia,  f.  Cic.  (erocia,  se,  f.  Cic. 
(cf.  ferociam  contandêre.  Liv.). 
—  présomptueux,  exce=5if,  ridi- 
cule, tamor,  oria,  m.  Quint. 
(cf.  tamor  et  vana  de  ae  pcr- 
aaaaio.  Qaint.  miraa  animo 
increvit  tamor.  Jastin.).  —  fas- 
tueux, despotique,  laxaria,  3e, 
f.    Liv.    L' —    du    langage,  voy. 

JACTANCE,      VANTERIE.      Avoir     OU 

montrer  de  1' — ,  aaperbire,  intr. 
Cic.    gloriàri,    dép.    intr.    Cic. 

Voy.  ENOROUEILUR,    ORGUEIULEUX. 

Pleinoueonfléd' — ,  in(lataa,  a, 
am,p.  adj.  Liv.  tumidaa,  a,am, 
adj.  Sen.  Il  y  a  de  1' —  à,  c'est 
une  preuve  d'—  de...,  saperbam 
est  lavec  l'Inf.).  Cic.  \\  (P.  ext.) 
Sentiment  légitime  d'estime  do 
soi.  Voy.  FIERTÉ.  Noble  — ,  voy 
NODixssE.  L' —  du  sang,  voy, 
NAISSANCE,  NonLESSE.  Ce  dont  on 
est  orgueilleux,  laaa,  laudia,  f. 
Cic.  decaa,  oria,  a.  Cic.  gloria. 
se,  f.  Cic. (voy.  gloire,  bon.neor). 

orgueilleusement,  adv.  Avoc 
or;jiieil.  Saperbé,  adv.  Cic.  Ma- 
gnificé,  adv.  Cic.  (cf.  magniÇ. 
su  jOctàre.Cic.  ou  efferre.Ter.). 
Elati,  adv.  Cic.  (cf.  elatius  ae 
gerére.  Cic).  Se  conduire,  agir 
— ,  aaperbire,  intr.  Cic.  Ke- 
poussor  — ,  faatidire,  tr.  Cic. 

orgueilleux,  euse,  adj.  Qui  a 
de  l'orgueil.  Superbus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  aaper- 
bam  ae  prsebire.  Cic.)\  iaùa- 
tu8,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  inflatum  eaae  aliqaà  rc. 
Cic.);  elatus,  a,  um,  p.  adj 
Cic.  elatam  esse  aiiqaà  re.Cic.): 
ferOX,  adj.  Cio.  etc.  (ex.:  ferox 
(ormâ.  Plaat.  aecandia  reban 
(erox.  Sali,  robore  corporis 
etolidê  ferox.  Tac.).  Etre  — , 
magnoa  gerére  apiritaa.  Liv. 
Etre  —  de  qqch.,«aper6tre  ali- 
r/aà  re.Cic.  Etre  —  de  la  gloir.: 
que  caus'iqq  ■h.,laa'lemalii:ujas 
rei  prx  ae  ferre.  Cic.   Devenir 
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— ,  «aperbïra,  intr.  Cic.  inflAri. 
Cic.  efferri.  Cic.  Rendre  —  (eu 
pari,  des  cho-os),  apiritaa  af- 
ferre.  Liv.  inflàre  laliqaem). 
Liv.  in/Mre  animum  alicajaa  ad 
saperbiam.  Liv.  Les  richesses 
rendant  — ,  divitise  animoa  fa- 
oiunt.  Sen.  Un  langage  plein  — 
prétention,  aermo  plenaa  arro- 
gantia;. Cic.  Avec  une  lîerté  — , 
contamaciter,  adv.  Cic.  Subst. 
Les  — ,  «uperbi,  orum,  m.  pi. 
Cic.  Le  sot  — ,  verbis  jactana 
gloriam.  Phaed.  ||  (P.  anal.)  Un 
coursier  — ,  generoaaa  eqaaa. 
\'irg.  L'oiseau  — ,aaperbaa  aléa. 
.M  art. 
orichalque,  s.  m.  (Antiq.)  Com- 
po-ition  métallique  analogue  au 
laiton.  Orichalcam,  i,  n.  Cic. 
orient,  s.  m.  Côté  de  l'horizon 
où  le  soleil  semble  se  lever. 
Oriens  aol  ou  simpl.  oriena, 
entia,  s.  m.  Cic.  Ortua  aolis  et 
simpl.  ortus,  ci»,  m.  Cic.  Tourné 
vers  r — ,  ad  orientem  {aolem) 
spectana  ou  vcrgena.  Caea.  Voy. 
EST,  ubvawt.  Ij  (Spéc.)  Point  car- 
dinal. Soii»  ortus.  Cic.  Voy. 
EST,  LEVA.NT.  ||  (Fis)  Jeuuesse, 
premières  années.  Voy.  aurore. 
*[  Région  du  globe  située  vers 
l'Orient.  Orientia  aolia  partes. 
Cic.  Oriena,  entia,  m.  Plin. 
Justin.  D' — ,  orientalia,  e,  adj. 
Justin,  (cf.  or.  régna.  Jastin. 
subst.  orientales,  iam  [•  le» 
peuples  de  l'O.  •],  m.  pi.  Jaa- 
tin.}.  |l  L'empire  d' — ,  orientale 
imperiam.  Vopisc.  ||  (P.  ext.) 
Partie,  région  la  plus  rappro- 
chée de  l'orient.  Du  côté  der — , 
ad  orientem  veriua.  Caea.  Voy. 
EST,  LEVANT.  ^  L'orient  (des 
perles).  Voy.  eau. 
oriental ,  aie  (lat.  orientalia . 
Jastin.),  adj.  Situé  à  l'orient. 
Ad  orientem  vergena.  Cas»,  ou 
spectans.  Csea.  Orienti  objec- 
tas. Liv.  {X.\XV\,  15,  9).  M 
orientem  veraas.  Liv.  (cf.  XLIl, 
37,  3).  Los  peuples  —et  aabat. 
les  — ,  voy.  ORIENT.  La  région  — , 
voy.  ORIENT.   La  partie  — ,  voy 

EST,       ORIENT.      ||       (P.     eXt.)      Qui 

appartient  aux  peuples  de  l'O- 
rient, qui  vient  d'Orient.  (Tra- 
duire par  le  génit.  orientia.) 
Luxe — ,regias  apparataa.Cart. 
P.  ext.  Perles  —  (d  une  très  belle 
eau),  voy.  EAU, 

orientaliste,  s.  m.  Personne 
ver.iée  dans  la  connais-sance  de 
l'histoire,  des  langues  de  l'O- 
rient. Vîr  orientolium  rerom 
ou  orientnliam  aermonam  pe- 
ritisairnaa.  A. 

orientation,  s.  f.  Position  d'un 
édifice  orienté.  Situ»  orientia 
ou  simpl.  situ»,  ii»,  m.  A.  Voy. 
Exi'OSiTioN.  L' —  des  portiques 
d'une  villa  est  un  point  très 
important,  permagni  est  villsa 
lyuo    spectent   porlicaa.    Varr. 

orienter,  v.  tr.  Poser  (un  édi- 
fice) en  tournant  la  face  princi- 
pale vers  l'orient.  Conalitaêre 
{eedea  aacra»)  ad  regionea  quaa 
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êpectùrc  debent.  V'itr.  Ad  ortcn- 
tem  OJ  ad  orientis  solis  partem 
vertëre  ou  opponêre.  A.  \\  (P. 
ext.)  Vno  mai&oii  mal  orioiit<^c 
(qui  a  une  mauvaise  cx[)0<i- 
tion).  Voy.  situation.  ^  Dé- 
terminer la  position  par  rap- 
port aux  points  cardinaux. 
Sitam  (ou  locorum  status)  des- 
cribére  (ou  constitaére).  Liv. 
S'  —  situtyi  toci  ville,  situm 
urbis  circiimspicêre.  Liv.  Fig. 
S' —  (savoir  se  diriger),  cognos- 
cire  ou  perspicêre  (a(iV^uid). 
Cic.  viam  crpUcâre  ou  mve- 
nlre.  Cic.  S" —  dans  la  vie,  ju- 
berndre  vitam.  Cic. 

orifice  (lat.  post .  orificium . 
Macr.),  a.  .  m.  Ouverture  qui 
forme  l'entrée  d'une  cavité,  "s, 
oris,  n.  Cels.  ||  (Physlol.)  L'— 
de  l'oreille, /oramcnaun's.  Cels. 

oriQamme,  s.  f.  Petit  étendard 
(des  rois  de  France).  Vexillum, 
i,  n.  A. Voy.  éte.ndard. 

origan,  s. m.  Plante  aromatique. 
Ori'janon  et  origanam,  i,  n. 
Plin.  Canila,  n;  I'.  Col.  —  sau- 
vage, cunila  bubula.  Plin.  Vin 
parfumé  d' — .origaniles  linum. 
Cato. 

originaire  (lat.  post.  orlgina- 
rius.  Jet.),  adj.  Qui  tire  son 
origine  (d'un  lieu).  Ortus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  or- 
tus ex  Regillis.  Saat.);  oriun- 
dus,  a,  liœ,  p.  adj.  Liv.  (ex.: 
Hippocratcs  et  Epicydes  nati 
Carthagine,  sed  oriundi  ab  Sy- 
racusis  exale  avo.  Liv.  oi:  ex 
Achaïa.  Liv.  oriundi  ab  Sa- 
binis.  Liv.  [I,  17,  2].  sacerdo- 
tium  Albâ  oriandum.  Liv.) . 
Etre  —  de...,  originemtrahërc 
ou  ducëre  ab  alitjao  loco.  Cic. 
1  Qui  est  à  l'origine  (d'une 
chose). P/imus,  a,  um,  adj. Cic. 
Voy.  ORIGINE,  primitif,  primor- 
dial. 

originairement,  adv.  A  l'ori- 
gine (d'une  chose).  P"incipio 
ou  in  principio.  Cic.  A  princi- 
pio.  Cic.  Initia.  Cic. 

1.  original,  aie  (lat.  post.  ori- 

?inalis.  Apul.),  adj.  Qui  est 
origine,  la  source  première 
(d'une  chose).  Archetypus,  a. 
um,  adj.  Juv.  \\  (Subst.)  Au 
Tnasc.  L  œuvre  primitive.  Ar- 
chetypum,  i,  n.  Varr.  Plin.  j. 
Exemptar,  aris,  n.  Cic.  L' — 
d'un  contrat,  d'un  document, 
tabulée  ou  lilterse  verse.  Cic. 
V —  d'un  toxte,  d'un  écrit,  li- 
ber ipsius  auctoris  mana 
icriptus.  A.  L'  —  d'une  lettre, 
chirographum,  i,  n.  Cic.  L' — 
d'un  testament,  aathenticum 
testamentum.  Jet.  L' —  d'un 
tableau,  exemplum,  i,  n.  Plin. 
exemplar,  aris,  n.  Cic.  |{  Chose 
ou  personne  qui  a  servi  de  mo- 
dèle à  un  peintre,  à  un  sta- 
tuaire. Exemplum,  i,  n.  Cic. 
Exemplar,  ans,  n.  Cic.  \\  (Loc. 
adv.)  D'  — ,  aliguid  certo  auc- 
tore  comperisse.  Cic.  Il  En  — , 
veras,    a,    om,   adj.    Cic.    (cf. 
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veru»  Sucrâtes.  Cic).  ^  Qui 
lire  son  origine  de  soi;  non 
imité.  Proftrius  ac  suus.  Cic. 
Meus,  a,  um,  adj.  Ctc.  'l'uus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Suus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ex.:  potest  in  disputanJo 
semper  esse  suus.  Cic).  Ktre 
—  en  qqch.,  per  se  invenisse 
aliquid.  Cic.  Génie  — ,  inge- 
nium  e.x  se  fertile.  Sen.  inge- 
nium  plane  singulare.  Sen.  || 
(P.  ext.)  Qui  no  ressemble  point 
aux  autres,  qui  a  qqch.  d'étran- 
ge. Novus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Alirus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  mira  narras!  Cic).  Un  — , 
mirum  caput.  Ter.  Se  conduire 
en  — ,omnia  alio  modofacëre. 
Cic. 

2.  original.  Voy.  orignac. 

originalement  ,  adv.  D'une 
manière  originale.  Propriê  , 
adv.  Ilor.  Novê,  adv.  Corni(, 
Meo  (tno,  sua)  more.  Cic. 

originalité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  original.  Propriétés, 
atis,  f.  Cic  Propria  et  sinija- 
laris  natara.  Cic.  îngenium,  ii, 
n.  Cic.  Une  heureuse  — ,  inge- 
nii  solcrtia.  Cic.  1  Bizarreria, 
étrangeté.  Voy.  ces  mots. 

origine,  s.  f.  Point  de  départ 
de  la  naissance  d'un  individu, 
d'une  famille,  d'un  peuple. 
Origo,  ginis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
res  a  parva  origine  orta.  Liv. 
ab  aliquo  originem  trahêre. 
Liv.  ou  habëre.  Plin.)  ;  ortUS, 
ÙS,  m.  Cic.  (en  pari,  d'abstr., 
ex.:  o.  tribunicix  potestatis. 
Cic  jaris  ortam  a  fonte  repe- 
lëre.  Cic);  principium,  ii 
("  commencement,  début,  ori- 
gine "),  n.  Cic.  etc.  (o:;.  :  rfu- 
cëre  principium  ab  aliquo.  Ov. 
repetére  a  principio.  Cic.  huj'as 
imperii  principium.  Cic.  in 
principio  ou  principio.  Cic.  a 
principio.  Cic);  initium,  ii 
("  commencement,  début,  ori- 
gine ■),  n.  Ctc.  etc.  (s'opp.  à 
exitus,  éventas.  Cic.  Uses,  ex.: 
repetëre  ab  ultimo  initio.  Cic. 
voy.  ci-'Mmencement  ,  début  )  ; 
fODS,  fontis,  m.  Cic.  etc.  (au 
fig.,  ex.  :  f.  mali.  Liv.  a  fonte 
repetëre.  Liv.  voy.  source)  ; 
caput,  pitis  (-  source,  prin- 
cipe ") ,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  a 
capite  arcessëre  aliquid.  Cic. 
in  ea  [se.  xgrituidinê\  est  fons 
miseriarum  et  caput.  Cic.)  ; 
causa,  as,  f.  Cic.  etc.  (au  fig., 
voy.  c.\use).  Tirer  son  —  (en 
pari,  d'une  pers.) ,  originem 
ducëre  (ou  deducëre)  ab  (ou  ex) 
aliquo.  Cic.  genus  ducëre  ab 
aliquo.  Cic.  ortum.  (ou  oriim- 
dnm)  esseab  aliquo.  Cic.  Liv. 
(cf.  Hippocrates  et  Epicydes 
nati  Carthagine,  sed  oriundi  ab 
Syracusis  [■  Syracuse  était  leur 
patrie  d'origine  •]  exule  avo. 
Liv.  rXXIV,  6,  21.  a  me  ortus. 
Cic.  [Plane.  27,  67].  Belgas  esse 
ortos  ab  Germanis.  Cses.  [B.  G. 
II,  U,  11 .  a  liberatoribus  patrise 
\   ortus.  Liv.  [VII,  32,  13]).  Tirer 
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son  —  (en  pari,  d'une  chose), 
ortum  ou  natam  esse  ab  ali- 
qua  re.  Cic  Etre  d'  —  noble, 
voy.  naissance. 

originel,  elle  (lat.  originalis. 
Apul.  Hier.),  adj.  Qui  remonte  à 
l'origine (d'iino  personne,  d'une 
chose).  Pristinus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Aniiqaus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Ingenitus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
IKKig.jAvoir  la  tache — ,vitiam 
avitum  habëre.  Cic 

originellement ,  adv.  En  re- 
montant à  l'origine.  A  princi- 
pio. Cic.  Ab  ultimo  initio.  Cic. 
Naturâ.  Cic 

orignac  ot  original,  s.  m. 
Elan  du  Canada.  Voy.  élan. 

orillon.  Voy.  oreillon. 

oripeau,  s.  m.  Fil  ou  feuille  de 
laiton  polie.  Bractea,  se,  f. 
Plin.  Bracteola,  se,  !.  Juv.  La- 
mella,œ,(.  f'itr. \\iP.  anal.)  Or- 
nement qui  a  un  faux  éclat,  et 
au  fig.  faux  ornements  (du  sty- 
le). Voy.  clinquant. 

orle,  s.  m.  Ourlet.  Voy.  ce  mot. 

ormaio  et  ormoie,  s.  f.  Lieu 
planté  d'ormes.  Ulmarium,  ii, 
n.  Plin.  (XVII,  76). 

orme,  s.  m.  Arbre  d'une  grands 
taille.  Ulmas,  i,  t.  Virg.  Sen. 
Bois  d'  — ,  voy.  ormaie.  D'  — , 
de  bois  d'  — ,  uimeus,  a,  um; 
adj.  Plaut. 

ormeau,  s.  m.  Voy.  orme. 

ormin,  s.  m.  Espèce  de  sauge. 
l/orminam,  i,  n.  Plin. 

orne,  s.  m.  Variété  de  frêne. 
Ornus,  i,  f.  Col.  D'  — ,  orneus, 
a,  um,  adj.  Col. 

ornemaniste,  s.  m.  Celui  qui 
fabrique  des  ornements  pour  la 
décoration  intérieure.  Voy.  dé- 
corateur. 

ornement,  s.  m.  Détail  adapté 
à  un  ensemble  pour  l'embellir. 
Ornatus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
arbis.  Cic.  portarum.  Hirt.); 
ornamentum,  i,  a.  Cic.  etc. 
(ex,  :  pecuniam  omnem  omnia- 
que  ornamenta  ex  fano  Ilerca- 
lis  in  oppidum conferre.  Cxs.); 
decus,  oris,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
décora  fanorum.  Cic.  souv.  do- 
eus  et  ornamentum  ou  décora 
atque  ornamenta.  Cic);  in- 
signe, JS,  n.  Cic.  etc.  (ordin. 
au  pi.  insignia.  Cic.  Tac,  ex.  : 
insign.regia.Cic  .insigniatrium- 
phi.  Tac!).  Il  (En  pari,  des  vête- 
ments.) Cultus.  ÙS,  ra.  Cic. 
etc.  (ex.:  munditise  et  oi^atus 
et  cultus,  hœc  feminaram  in- 
signia sunt  ;...  hune  manduTn 
muliebrem  appellarunt  majo- 
res nostri.  Liv.  ornâre  aliquem 
optimâ  veste  ceteroque  regio 
cultu.  Nep.).  Sans  — ,  inOT- 
natus,  a,  um,  adj.  Cic.  {ex.: 
in.  mulier.  Cic.)  ;  nudus,  a; 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  n.  ca- 
pilli.  Ov.).  —  des  prêtres,  voy. 
INSIGNE.  Il  Ornement  d'archi- 
tecture. Voy.  décoration.  || 
(Spéc.)  Dessin  d'  — ,  voy.  dessin. 
Il  (P.  anal.)  Forme  du  discoui-s 
destinée    à    embellir  la  stvle. 


IXB 


ORN 


Ornatus.  ûs.  m.  Cic.  etc.  (e\.: 
ornatiÀS  omtionis.  Cic.  orm>- 
tam  orotioni  nfferrt.  Cic.)  ; 
CttltUS.  ÙS.  m.  Quint.  Tac. 
(ex.  :  caltiu  iffiuior  in  verbis. 
(joint,  tcribêre  non  $ine  cultù 
et  nitom.  Quint,  carèrt  cuitu. 
Qaint.  locas  poetico  calta  cni- 
tuit.  Tac.)  ;  ornamentuzn,  i, 
a.  Cic.  etc.  (ei.  :  ornamenta 
orotionis.  Cic.  oratoria  orn. 
dicendi.  Cic.  aententiaram  oi- 
namenia  et  conlorinationes. 
Cic.);  exornatio  ,  onis ,  f. 
Cornif.  Cic.  {cl.  Cornif.  [rhet. 
U,  28;  IV,  18].  Cic.  [inv.  Il,  111. 
au  plur.  exornationee.  Cornif. 
[rhet.  IV,  3S].  exornationes 
sententiaram  aat  verboi-am. 
Cornif.  [ih.  IV,  11]).  Faux  - 
(du  style  ,  facas  orotionis.  Cic. 
Quint!  L'fer  d'  —  dans  son 
langage  dau5  fon  .-tyle,  ornati 
dicére.  Cic.  Sans —  (en mauvaise 
part),  l'ncuitê  ou  impôt itê  ou  hor- 
ridë  {dicère).  Cic.  (En  bonue 
part),  nu//o  apparata  {dicire  . 
Cic. Qui  esi  saus—,  inoriiatus, 
â,  UŒ,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nada  et  in.  inventio.  Cornif. 
in.  oratio.  Quint,  m.  orator. 
Cic.);  Budus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.;  conimenturii  Cœ- 
larit.Cic.).  \\  (Fis.)  Honneur, 
gloire.  Decus.oris,  n.  Cic.  etc. 

,VOy.     HONNELR,    CLfMRE);    OrDâ- 

mentuin,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
./uanfo  esset  sibi  [Dion]  orna- 
mento  sentiebat.  Nep.  nulia 
ornamenla  habére  ab  aliqao. 
Nep.  ornamenta  senectâtis. 
Cic.  detraYies  ornamenta  non 
solam  fortanse  ted  etiam  inyc- 
naltatig  ?  Cic.).  Etre  1'  —  de, 
ornàre,  tr.  Cic.eic.  (ex.  :  heec 
ttudia  tecandaa  res  ornant. 
Cic.  %oy.  orner). 

omemeotal  ,  adj.  Relatif  à 
l'orDeinent.  Voy.  décoratif. 

ornementation,  '^.  f.  DispoM- 
sion  des  ornem-'nt».  Ornatiu, 
onis,  (.  Vitr.  Exornatio,  onit, 
t.  Cic.  etc.  (cf.  goac  [vasa]  ad 
lavation^m,  oua?  ad  exomatio- 
nem  exponebuntur.  Cic.  ap. 
Col.  [XII,  3;  2].)1  Artdel'orne- 
man  iste.  Ornafio,  oni«,  f.  litr. 

orner,  v.  tr.  Garnir  d'orne- 
menta.  Ornâre  ,  tr.  Cic.  ptc. 
(ex.:  om.  dumam.  Cic.];  ador- 
nàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  foram 
nuxj/no  ornatu.  Cic.  arbum 
monamentis.  Haet.);  exornà- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  anulie 
digiloê.  Cic.  tricliniam.  Cic. 
locam  in  palmstra  [s.-e.  tla- 
tuis].  Cic.  exornati$  eedibas 
per  aalaui  et  si'jna.  Sali.  fr.)\ 
excolere,  tr.  l'im.  Huet.  (voy. 
EMBeu-iR);  decoràre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  opiiidam  non  maxi- 
mam  maximis  ex  pecaniù 
»aâ  locia  communibat  monu- 
mtintisque  tfecoravit.  Cic.).  [\ 
(I'.  .)xt.)  En  pari,  du  langage  ci 
du  Btyle.  Oraàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  orn.  orationem.  Cic.  o. 
qkur  vellet.  Cic.  ornata  oratio. 


Cic.]\  exorDHTe,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ortitionem.  Cie.y,  illus- 
trâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  illast. 
orationem.  Cic.  voy.  r.Emis- 
skr);  comère,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
parer).  D'une  manier.»  ornée, 
ornati,  adv.  Cic.  |l  (Fig.)  Or- 
nâre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  regio 
se  hujas  honore  ornari  arbi- 
trabatar.  Vie.  omni  rfootrimS 
ornotijsimuj.  Cic.);  excolôre, 
tr.  Cii-.etc .  ,ex. : cjccoiêpc  animos 
doctrinà.  tic.  excolëre  se  phi- 
losophie. Cic.).  —  son  esprit, 
concinn<5r<!  in^enium.  Sen.  En 
pari,  de?  qualités,  dos  vertus  : 
aectu  afferre  {alicai  ou  alicai 
rei).  Cic.  decori  ou  ornamento 
esse  {alicui  ou   aiicui  rei).  Cic. 

ornière,  s.  f.  Trace  creusiée  sur 
le  sol  par  le  passage  des  roues. 
Orbita.  fe.  f.  Cic.  f  (Fig.)  Rou- 
tine.   Voy.  ce  mot. 

onùthogale,  s.  f.  Plante  bul- 
beu-e.  Ornithogale,  es,  f.  Plin. 

ornithologie,  s.  f.  Histoire  na- 
turelle des  oiseaux.  Dcscriptio 
avium.  A.  Mores  avium  aes- 
cripti.  A. 

ornithologiste  1 1  ornitholo- 
gue, s.  m.  Celui  qui  sVccnpe 
de  l'étude  des  oiseaux.  Qui  na- 
taram  et  mores  nfium  inspi- 
cit  et  descrilnt.  ,^  , 

omithomance  ti  ornitho- 
mancie, s.  f.  Divination  par 
le    chant,     le     vol    des  oiseaux. 

Voy.    AUGURE. 

orobancbe,  s.  (.  Plante  para- 
site. Orobanche,  es,  t.  Plin. 
Cynomorion,  ii,  u.  Plin. 

orobe,  s.  m.  Ers,  plante  légu- 
mineuse.  Orobus,  i,  m.  Ciel.- 
.-lur.  D"  — .  de  la  couleur  d' — , 
orobinas.  n.  um,  adj.  Plin. 

orographie,  s.  f.  Description 
des  montagnes.  Descriptio  mon- 
tium.  A. 

oronge,  '.  f.  Champignon  co- 
mestible. Boletas,  i,  m.  Plin. 

orpailleur,  s.  m.  Celui  qui 
reoueille  et  lave  les  sables  au- 
rifères. Qui  atiri  ramenta  lavât. 
A.  aarilcgulus,  i,  m.  Cod.- 
Theod.  et  aarilegtu,  i,  m. 
Gloss. 

orphelin,  ine  (lat.  post.  orplia- 
nus.  Vu/y.  Aag.),  s.  m.  et  f. 
Enfant  qui  a  peruii  son  père  et 
sa  mère.  Orbus  fUias.  Cic.  et 
simpl.orbu8,i,m.'/"er.  Pupillas, 
i,  m.  Cic.  Les  — ,  orbi,  orum, 
m.  pi.  Cic.  Rendre  — ,  orbum 
f  acéré  (aliqaem).  Cic.  Etre  — , 
orfcum  neri.  Cic.  Devenir  — , 
parentihas  orbûri.  Cic.  Etat, 
situation  d'  — ,  orbitas,  alis,  t. 
Cic.  Orpheline,  orfca,  x,  f.  Ter. 
papilla,  se,  f.  Cic.  ||  (P.  ext.1 
Orphelin  de  père,  orhus  iprba) 
paire.  Cic.  —  de  mère,  orbus 
(orba)  matre.Liv.  ||  (Adjectivt.) 
Orbus,  a,  um,  adj.  Cic. 

orphelinat,  s.  m.  Asile  pour 
orphelin'!.  Orpluinolhropion  et 
orphanothropheum,  i,  n.  Cod.- 
Just. 

orphéon,  s. m.  Ecole    société  de 


ORT 

cl'.ant  clior:ii.  Chorut  ou  coter- 
la  cancntiuni.  A. 
orphéoniste,  s.  ra.  et  f.  Mem- 
bre d'un    orphéon.    Voy.   chan- 

lEIR,    MUSICIEN. 

orpiment,  s.  m.  Sulfure  jaune 
il  arsenic.  Auripign\enttun,i,  n. 
l'ifr.  Plin. 

orpin,  s.  m.  (Arch.)  Ornimeat. 
Voy.  ce  mot.  1  (P.  anal.)  Herbe 
qui  croit  sur  les  toit^i,  les  murs. 
(  epeea,  œ,  f.  Plin. 

orque,  s.  f.  Espèce  de  marsouin. 
Orca,  ee,  (.Plin. 

oreeille,  s.  f.  Lichen  de  cou- 
leur violette.  Lichen  roccella. 
Linntc. 

ort,  aiij.  invar.  (Arch.)  Brut. 
Vov.  ce  mot.  ||  Adverb.  Une 
balle  pesée — ,  omis  ad  sacoma 
appensum.  A. 

orteil  (lat.  articulas,  phalange, 
doiçi  .  s.  m.  Doigt  de  pied. 
Digitùs  pcdis.  Ov.  et  absol.  di- 
gitas,  i,  m.  Quint,  (cf.  erigi  in 
digitos.  Quinl.  sunimia  digilis 
amtalàre.  Scn.  i/iyiti.'  insisiè- 
re.  Ov.  insistére  sunxmis  digi- 
tis.  Cels.  Sen.),  Jusqu'aux  — , 
ad  imos  pedes.  Cic,  Le  gros  — , 
et,  absol,  V  — ,  follex  pedis  et, 
ab'^l.  pollex,  icis,  ra.  l'Un. 

orthodoxe,  adj.  Conforme  à 
la  saine  doctrino.  Orthodoxas, 
a,  um,  adj.  Eccl,  Cod.  Justin. 
Verx  {Christi)  doctrinal  ad- 
dicto)  (en  pari,  d'une  pers.)  ou 
conveniens  (en  p.\rl  d'une  ch.>. 
A.    |l     P.  plais.)  Peu    —,    voy. 

U'it  liE. 

orthodoxie,  s.  1'.  Caractère  de 
ce  qui  est  orthodoxe.  Voy.  lé- 
gitimité, JUSTESSE.  Il  (P.  ext.) 
Conformité  à  la  saine  doctrine. 
.S'oïKi  fidea.  Sulp.Sev. 

orthogonal,  aie,  adj.  Qui 
tombe  à  angles  droits.  Ortho- 
gonius  et  orthogonus,  a,  um, 
adj.  i'itr. 

orthographe  ,  s.  f.  Manière 
d'ecnie  correctement  une  lan- 
gue. Orthographia,  œ,  f.  Suet. 
(Aug.  88;  gramni.  19).  Rectè 
scriLeiidiscientia.Quint. {1,7,1). 
Formula  ratioqae  scribendi. 
àuet.  Il  ^P.ext.)  .Manièred'écrire 
les  mots.  Scriplura  vocabuli  ou 
nominis.  Gramm.  (cf.  Iiœc  est 
recta  scriptura  vocabuli  ou  no- 
minis.  Granxm.).  Faire  de» 
fautes  d'  — ,  orlhographiam 
non  adiio  custodiro.  Suet, 

orthographie,  s.  f.  (Arch.) 
Orthographe.  Voy.  ce  mot.  ^ 
Elévation  géométrale  d'un  bH- 
liinent.  Orthographia,  œ,  f. 
Vitr. 

orthograpbiei ,  v.  tr.  Ecrire 
-1  Ion  le-i  lois  de  l'orthographe. 
)iecti  acribêre.  Cic. 

orthographique,  adj.  Relatif 
à  l'orthographe.  .-Ici  rectë  scri- 
bendi scientiam  peitinens.  ,1. 
l'.égles  — ,  formula  ratiogue 
fcribendi.  Suet.  .Signe  — ,  nota, 
ir,  f.  Gramm. 

orthopnèe,  a.  (.  Difficulté  de 
ri-.-innr .  Orthnpnœa,  œ,  f.  Plin, 


OSK 

Ceux  qui  souffrent  de  1'—,  ■•>•- 
tliopnoici,  orain,  m.  pi.  l'Un. 

ortie,  s.  f.  Plante  sauvaj^-î  qui 
lionne  iino  sensation  do  brii- 
luro.  Urtica,  ic,  (.CatuU.  Plin. 
1  (P.  anal.)  Ortie  de  mer.  Ur- 
tica, œ,  t.  Plin. 

ortolan,  s.  m.  l'otil  oiseau  d'un 
goût  délicat.  Mitiaria  (  b.-o. 
avis),  œ,  f.   Varr. 

orvet,  s.  m.  Petit  repiile  inof- 
leusir.  Cxcilia,  ;e,  f.  toi. 

orviétan,  s.  m.  Electuaire  au- 
quel on  attachait  autrefois  de 
jjrandoH  voi'tiis.  Panchmstum 
tnedicunu^ntam.  Cic.  (Verr.  II, 
3,  05,  IM).  Il  (P  ftxt.) Marchand 

d' — ,  Voy.    CHAItLATA.N. 

08  ;iat,  pop.  ossum  (p.  os]. 
Oeil.  Apaï.),  9.  m.  Partie  dure 
et  solide  qui  forme  lacharponto 
du  corps  des  animaux.  Os, 
ossis  (séu.  pi.  ossium),  n.Cic. 
etc.  (ex.:  pars  o^si  malarum 
lueret.  Cels.  ossa  atque  pcllis 
totus  est.  Plaut.).  D' — ,  osseus, 
a,  um,  adj.  Ov.  Sans  — ,  sine 
osse.  Cic.  e.vos ,  ossis,  adj. 
Lucr.  (III,  719).  liompre  les — , 
voy.  nouER.  Jusqu'aux  — ,  jus- 
qn  à  la  moelle  des — ,medallitus, 
adv.  Kajv.  Il  (Fig.)  La  partie  la 
plus  intime  de  1  être.  Intima 
pars.  Cic.  ijanguis,  inis,  m.  Cic. 
Medatla,  se,  f.  Virg.  |l  (Spéc.) 
Les  —  de  qqn  (la  dépouille 
mortelle),  ossa,  ossiam,  n.  pi. 
Viry.  Voy.  03seme.nt.  Il  (Bouche- 
rie.) Os,  ossis,  a.  Ov.  Phxd. 
(ex,:  os  devoratum  faace  curn 
li^reret  lapi.  Phœd.  de  mensâ 
suà  dat  ossa  dominas.  Phœd. 
os  cammedullà  [-à  la  moelle  •]. 
Ov.).  Fig.  Enlever  les  —  de... 
voy.  DÉsiissEii.  Fig.  lîxtraire  la 
moelle  de  1'  — ,excellentissima 
queeqnelihâreexaliqaâ  re.  Cic. 
sanguinem  ac  meduUan\  alicajus 
rei  eruère.  Gelt.  Fig.  Ronger 
(qqn)  jusqu'aux  — ,  comedére, 
tr.  Ter.  N'avoir  plus  que  les  — 
à  ronger,  comesâ  cenâ  venire. 
Varr.  \\  (Industrie.)  Os,  ossis, 
n.  Plin.  Poinçon  en  —  (pour 
écrire),  os,  ossis,  a.  Titin.  Isid. 
D' — ,  en  — ,  osseus,  a,  um,  adj. 
Col.  Plin. 
S.  03,  S.  m.  Ergot  du  cerf.  Voy. 

ERGOT. 

oscillation,  s.  f.  Mouvement 
d'un  corps  qui  oscille.  Nutatio, 
unis,  f.  Sen.  Quint.  Oscillatio, 
onis,  f.  Petr.  ||(Fig.)  Alternative. 
Voy.  ce  mot. 

oscillatoire,  adj.  Qui  produit 
des  oscillations.  Ex  quo  effici- 
tar  nutus.  A.    Mouvement  — , 

voy.    OSCILLATION. 

osciller  (lat.  oscillâre.  Santra 
ap.  Fest.),  V.  intr.  S'écarter  de 
son  centre  de  gravité.  Nutâi'e, 
inir.  Plin.  Jactûii,  moyen  réll. 
Sen.  TUmll.  ||  (Fig.)  Présenter 
des  alternatives.  Vacillâre, intr. 
Cic.  Sibi    non  constàre.    Cic. 

osé,  ée,  adj.  Qui  tente  hardi- 
ment qqch.  Ausas,  a,  um,,  p. 
adj.  Cic,  Audens,  p.    adj.  Cic 


OSS 

Aadux,  adj.  Cic.  \\  (P.  ext.) 
Eu  pari,  des  choses. /ludoa;,  adj. 
Cic.  Expressions  — ,  ex  perictuo 
petita.  Quinr. 

oseille,  s.  f.  Plante  polasére. 
0.ralis,  lidia  (Ace.  lida),l'.Plin. 
Petite  — ,  rumvx,  micis,  m.  et 
r.  Plin. 

oser  (lat.  pop.  ausàre),  t.  tr. 
Avoir  la  hardiesse  ae  (faire 
qqch.).  Audére,  tr.  Cic.  (ex.: 
acquis  audes  de  tue  istuc  ad- 
dère?  Plaut.  paaci  adiré  au- 
dent.  Cses.  audëi-e  aliquem  a- 
dirc  ou  aggredi.  Cic.  summis 
copiis  cum  hoate  contendên; 
audére.  Cœs.).  —  affronter  un 
danger.  pericuium  samëre, 
aaicipêre,  ingredi.  Cic.  se  in- 
ferre in  pericuium.  Cic.  Je 
n'o^e  dire,  vereor  dicëre.  Ter. 
Ne  pas  — ,  timëre  (avec  l'Inf. '. 
Cic.  Voy.  CRAINDRE,  uÉsrrER.  Si 
j'ose  m'exprimer  ainsi,  bonâ 
venià  tuà  dixerim.  Cic.  si  di- 
cëre fas  est.  Ov.  ^  Tenter  har- 
diment (qqch.).  Audére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  audére  tantum 
facinus.  Ter.  audére  ultima. 
Liv.  ou  extrema.  Virg.  nil  posse 
docére  nisi  ut  auderent.  Cic. 
audeantur  infanda.  Liv.  agen- 
da rcs  est  audendaque.  Liv.). 
Un  peu  trop  résolu  à  tout  — , 
pauload  facinus  audacior.Cic. 

oseraie,  ».  f.  Lieu  planté  d'o- 
siers. Virgetum,  »,  n.  Cic.  Vi- 
minetam,  i,  n.  Voit, 

osier,  s.  m.  Petite  espèce  de 
saule.  Salux  viminalis.  Col. 
Plin.  Viminea  salix.  Plin.  et 
simpl.  salix,  licis,  f.  Varr.  Vii-g. 
D' — ,  fait  en  — ,  saligneus,  a, 
um.,  adj.  Vitr.  Col.  salignas, 
a,  um, adj.  Cato.  //or.  Baguette 
d" — ,  virga,  se,  f.  Liv.  vimen, 
inis,  u.  Cses.  Paniers  d"  — ,  vi- 
tilia,ium,  u.  pi.  Plin.  Chariot 
d' — ,   benna,  œ,  f.  Fest. 

ossature,  s.  f.  Ensemble  de  la 
charpente  osseuse  d'un  homm-. 
Compages  ossium.  A.  Ossa, 
ium,  n.  pi.  Cels.  \\  Fig.  L'—  du 
globe  (le  noyau  solide),  voy. 
NOYAU.  L' —  d  une  voûte  (ce  qui 
la  soutient  ,  voy.  support. 

osselet,  s.  m.  Petit  os,  Ossjcu- 
lam,  i,  n.  Plin.  \\  (Spéc.)  Pour 
jouer.  Talus,  i,  m.  Cic.  (cf. 
talis  ludëre.  Cic.  Les  joueurs 
d'—,  astragalizontes.  Plin 

ossements,  s.  m.  pi.  O.s  dé- 
cliaruéi  des  morts.  Ossa,  ium, 
u.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  dolorem 
cineri  ejas  atque  osaibus  inas- 
sisti.  Cic.  homini  mortuo  osiia 
légère.  Cic.  Sen.  Quint.). 

osseux,  euse  (lat.  post.  osso- 
su-s.  Ceel.-.Aur.),  adj.  Constitué 
par  les  os.  Ossuosus ,  a,  um, 
adj.  Veget. 

ossification,  s.  f.  Formation 
des  os.    Formatio    ossiam.    A. 

ossifier,  v.  tr.  Convertir  en 
substance  osseuse.  In  ossa  ver- 
tëre  ou  indurâre,  A.  ou  simpl. 
indurâre,  tr.  Cela.  S' — ,  indu- 
rescére,  int.'-.  Cela, 
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ossuaire  la:.  \io3t.oa$uariuin. 
Ulp.  Inscr.),  ».  m.  Uûpùt,  amas 
d'ossements  immaias.  Voy.  Dii- 

l'OT   et  OSSEMENT. 

ostensible,  adj.    Fait,   préparé 

avec  l'inteiition   d'i'tre   lîiontr-. 

.Apertus,    a,  um,    p.    adj.    Cic 
ostensiblement,   adv.    D'une 

manière  ostensible.  Valgo,  ,adv. 

Cic.  (of.   V.    lias   litteraa  mitto. 

Cic).      \'(ty.     clfVEIlTEMBNT. 

ostentateviT,  trice,  s.  m.  et  f. 
Qui  témoigne  de  l'ostentation. 
Ostentator,  ori»,  m.  Cornif. 
Ostentatrix,  tricis,  f.  Apul. 

ostentation,  '•.  f.  Montre  cpie 
qqn  fait  de  ce  qui  peut  flatter 
sa  vanité.  Ostentatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  ont.  inania.Auct. 
b.  Alex.  031.  sai.  Cic.  ad 
oatentationcm  Nep.  ostenta- 
tione  uti.  Cic.);  venditatio, 
oais,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vend, 
quiedam  atque  ostentatio.  Cic.); 
ambitio.  onis,  t.  Nep.  (ex.: 
magnà  ambitione  Platonem 
perdu-xit.  Nep.).  Montrer  avec 
— ,  ostcntâre,  tr.  Cic.  Avec  — , 
juctanter,  adv.  Tac.  ambitiosë, 
adv.  Tac. 

ostracé,  ée,  adj.  Qui  a  la  forme 
ou  la  nature  d'une  coquille. 
Testaceus,  u,  uni,  adj.  I^lin. 
Les  mollusques  — ,  et,  sabst.  les 
— ,  omnta  tcstacea.  Plin. 

ostracisme,  s.  m.  Bannissement 
de  dix  ans  contre  un  citoyen 
devenu  suspect.  Ostracismus,i, 
a.  Nep.  Testarutn  [on  tcstula- 
rum)  suffragia.  Nep. 

ostracite,  s  l.  Coquille  pétri- 
fiée. Ostracitia,  tidis,  f.  Plin. 

ostrogot,  ostrogote,  s.  m.  et 
f.  (Famil.)  Persouna  étrangère 
aux  usages,  aux  bienséances. 
Voy.  OROssiEii,  RUSTh.:i  ;     Il   Ad- 

jCCtivt.    Voy.    BARBARE. 

otage,  s.  m.  Personne  livréeàdes 
enue m-  comma  garantie  des 
condition-  convenues.  Obses, 
idis,  m.  et  l.  Cic.  etc.  (ex.:  o6si- 
das  dure,  accipëre.  Cses.  ohsides 
dâre  inter-  se.  Csps.  obsidibus 
inter  ae  covent.  Cses.  obsidet 
■■xigëre  ab  aliquo.  Liv.  absides 
alicui  imperâra.  Cic,  una  e.v 
obsidibus.  Flor.).\\{P.  ext.)  En 
pari,  des  choses.  Obses,  idis,  m. 
et  f.  Cic.  Voy    garantie. 

otalgie,  s,  f.  Névralgie  de  l'o- 
reille. Auriuru  dolor.  Gs. 

ôter,  V.  ti .  -Mettre  hors  d'une 
plaie.  Auferre,  tr.  Cic.  etc. 
ex.  :  aufer  manum.!  Plaut.  au- 
ferre mensam.  Plaut.  ab  Janu  < 
stercua.  Plaut.  aufer  te  lùnc. 
Ter.  se  e  conspectu  alicujas. 
Cic);  adiméra,U:  Plaut.  Cic. 
etc.  (voy.  E.NLKVER  et  cf.  [au  fig.] 
adimére  curas,  metum.  Ter.); 
demère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  se- 
cures  de  fascibas.  Cic.  clipea 
de  columnis.  Liv.  au  fig.  ali- 
cui soUicitudinem.  Cic.  me- 
tum omnem.  Ter.  cuni  aliquid 
Minutatitn  et  graditur,  additur 
■  l'it  demitui  Cic.  unde  ajià 
an.i'ô  dempta  deanx['  d'où  un 
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douzième  olé,  reste  oate  dou- 
zièmes •]  ;  de-xtans  dem/ito  sex- 
tante.  lorr.);  de/rahero,   u-. 
Cic.   etc.   (es.  :    d.    a/ii/u<!iii   f.v 
oruce.  Cic.  voy.    enlever):    a- 
iDOVêro    (-    éloiguer,    écarttM-, 
retirer    >;,    tr.   Cic.    etc.    ivoy. 
BLoiuNER.  Écarter)  ;  &bducère, 
tr.  Plant.  Quint,  (ex.  :  c/iue/i». 
PiatW.l;  toUêre,  tr.  Cic.  etc.  lex.: 
(ramentum  de  areà.  Cic.aliqaid 
ex  acervo.  //or.  solem  mundo. 
Cic. patinaml»  un  plat  de  dessus 
la  UiLle  •].   Hor.  mensam  totli 
/abet.  Cic.  au  fig.  aniicitiam  e 
mando.  Cic.  datiitationem,  sas- 
picionerrif  i;rrorem.  Cic.  metum 
reditus  siù  barbaris.  Cxs.  su- 
blata  benci'olentia.  Cic.i;  vol- 
ière (•  tirer  de  façon  à  ôter  •), 
tr.   Cic.   etc.     ex.  1   i-.    spinas. 
Cic.);  avellêre  (•  ôter  de  for- 
ce •),  tr.  Cic.  elc.  ivoy.  arr.4- 
cHERi  ;  evellére  {,•■  ôter  de  force, 
par  la  force  ■),  tr.  Cic.  etc.  (au 
fig.  ex.:  alicui  ex  animo  scru- 
pulam  [•  ôter  qqn  d'un  doute  •]. 
Cic).    s' —    de     l'c-prit    qqch., 
unimum    abdacêre    ab    (aliqaà 
re).   Cic.  —  tout  crédit,  |iaem 
abrogûre.  Cic.  (Ro5c.  com.   15, 
Ai)    ou    derogâre  (alicui).  Cic. 
(Quinct.  23.  75).  —  l'espérance, 
apem  prxcidëre.  Cic.  ||  (Ab=ol.) 
.Mettra    hors    de   telle   ou    telle 
partie  du  corps  (ce  qui  le  cou- 
vre). PoDëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
vestem,  tanicam.  Cic.  coronam 
luctàs  gratià.  Cic.)  ",  deponére, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.  :    d.    soleas. 
.l'art,   d.  coronam.  Liv.)  ;  de- 
mère,   tr.   Ctc.   etc.   (e.v.:  sibi 
galeam.    Liv.    soleas.    Plaut.). 
—    la   bride  à  un  cheval,  sol- 
vére  frenam.  Plixd.  *,    Mettre 
hor=    do    la    po^-session   de   qqn. 
Au/erre,  tr.  Cïc.   etc.  (ex.  :  si 
vitam   adulescentibus    vis    au- 
(ert,   senibas    maturitas.    Cic. 
voy.   enlever)  ;    adimére,   tr. 
Ctc.  etc.  (ex.:  alicui  vitam.  Cic. 
ordinem  [•   le  commandement 
d'une  compagnie  •].  Cic.  régna 
[-  le  trône  •)   Cic.  alicui  «ea- 
sas.  Cic.  alicui  somnum.  Cic. 
alicui    spem.   Ter.    Cic);   de- 
mère,   tr.    Cic.  etc.    (ex.  :  8u;c 
demptum     glorise     existimans 
qaic'iuid  cessisset  aliéna;.  Curt, 
curatti    ut   pla»     additum    ad 
memoriam      nominis      nostri, 
quam  demptum  de  fortunâ  vi- 
deretar.  Cic.  aliis  demptum  ex 
dignitate  populi  gaicr/uid  ma- 
jestati  p'itrum  acljectum,  esset. 
Liv.).  Voy.  e.'<levi;r. 
ottomane,  s.  f.  Voy.  sopha. 
ou,  corij.  Exprime  1  alternative. 
Aut   (•  ou   bien  •),   conj.   Cic. 
etc.  l'sert  à  dibtinguer  deux  ob- 
jets ou  deux  idée",  ex.  :  id  ergo 
est  pronuntiatum,  quod  est  ve- 
rum  aut  (alsum.  Cic.  tiic  vin- 
cendamaut  moriendum, milites, 
est.    Liv.     erit,  inquit   Brutus, 
autjam  est  iste,  quem  exspec- 
tas7  Cic.  si  [animns]  deus  aat 
anima  aat  igni»  est.  Cic.  qusero 
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num  injustf  aut  [•  ou  plutôt  •} 
improbd    fecerit.    Cic.     cuncti 
aut   [•  ou   du   moin-  •]   mai/nn 
pars.  Sali,  si  [alces]  qao  <i(lUc- 
tiV    casu    conciderunt,    eri>jere 
scse  aut  {-  ou  même  ■•]  sablc- 
vàre  non  passant,  des.  qaid  ? 
huic   calix  n\uhi   impingendus 
est,    ut   plorare    desinat?    aul 
aliquid  ejasmodi?  Cic.  aut  [•  ou 
bien  ■)...   aut    [•  on   bien   ']... 
Cic.    aut  prodesse  volant   aut 
delectarc    poetx.     Uor.    [l'une 
dos    deux     alternatives    exclut 
l'autrej);  ve7  (•  ou  [si  vous  ai- 
mez mieu\],  ou  [ce  qui  revient 
au    nii'me]   •),    conj.   Cic.    olo. 
(ex.  :   ejusmodi  conjunctionem 
iectoram   oppidum    vel   urbcm 
appellaverunt.  Cic.  ex  hoc  po- 
pulo   indomito    vel  potius   im- 
mani  deligitur  aliqui  plerum- 
qtie  dajc.  Cic.  multa  cul  luxa- 
riam    invitamenta    perniciosa 
civitatibus  suppeditantur  mari, 
qtise  vel  capiuntur  vel   iinpor- 
tantar.   Cic.   voy.   soit    [il   est 
indifférent  que   l'une   ou  l'au- 
tre   dos  alternatives   se   trouve 
vraie]);  ve,  conj.  Cic.  etc.  (sy- 
non.  de    vel,  cmpl.   surt.  pour 
relier  au  terme  isolé  à  un  autre, 
ex.-.daabus  tribusve  lioris.  Cic. 
cf.  cep.  quod  dixeris  dictarusve 
sis.    Cic.    [de   Or.    II,  75    306]. 
quid  vellet  parena  qaidve  prss- 
ciperet.  Liv.  [I,  5i.,  8;  cf.  X.W, 
8,  8J);  sive  ou  seu,  conj.  Cic. 
etc.   (=yn.   de   vel,e>i.:  si  arbo- 
raiii  trunci,  sive  naves    essont 
a   barbaris    missae.    Cxs.    sive 
casu  sive  consilio  deorum.  Cses. 
voy.  soit).  Ou  ne...  pas  (après 
une    prop.    subord.),    Deve  ou 
neu,  conj.  Cic.  etc.  (ex.:  at  vis 
minvLCretur. . .     neu     nocercnt. 
Cœs.).   Ou,  ou  si  (dans  le  sec. 
membre   d'une    interr.    directe 
double);  an,  conj.  Cic.  etc.  (ex.: 
utrum    ea    vestra     an     nostra 
calpa  est?  Cic.  Homamne  ve- 
niam  an  hic  maneam,  an  Ar- 
pinum  fugiam?  Cic.).  Ou  non 
(dans  le  secoiid   membre  d'une 
interr.    dir.    double),    annon, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  parehis  le- 
ijibas,  annon?   Varr.).  Ou,  ou 
si  (dans  le  second  membre  d'une 
interr.  ind.   double),  an,  conj. 
Cic.  etc.  (ex .  :  id  utrum  lioma- 
no    nxore    locatas  sit,    an    qao 
modo  atoici  dicant,  postea  vi- 
dera.   Cic).    Ou    non    (dans    le 
Hecond     membre    d'une    interr. 
ind.  double),  nectie,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  atrum   ex  usu  esset, 
necne.  Cxs.  sintne  dii   necne. 
Cic). 
où,  adv.  Dans  lequel.  ||  En  par- 
lant du   lieu  oii   l'on  est.   Ûbi, 
adv.    Cic.  etc.   (ex.:    velim,   ihi 
malis  esse,  ubi  aliquo  numéro 
sis,  qaam  istic,   ubi  solus    sa- 
pi':re  videara.  Cic.   omnes,  qui 
tum  «08   ai/roH,    ubi   hodie  est 
h,-ec  arbs,  incolabant.  Cic.  non 
modo    ut   Spartx,    rapëre   ubi 
pu':ri  et  clepere  discunt.  Cic. 
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in   eam  partem    iturot    alque 
ibi  fataros    llelvetios,  uhi  eos 
Cxsar  conaliluisset  atque  esse 
volaisset.  Cxs.  avec  interrog.  : 
ubi    qaxnim  ?   Cic.    ubi    sunt, 
qui    Antonium    nciiaiit    scire  ? 
Cic.    ubinam  gentium   sumiu? 
Cic.  in  qua  non  video,  ubinam 
mens   constans   et    vila    beata 
possit  insistère.  Cic.  quid  age- 
res,    ubi    terrarum   esses.    Cic. 
vocalum    ducem    percontatur. 
uf)i    terrarum    esset.    Liv.).    || 
(Par  anal.)   Chez  qui  |eii   pari, 
do   qqn).    Ubi,  adv.    Cic.  etc. 
(ex.:  in  Lingoncs  contendit,  ubi 
dux  legiones   hiemabant.  Cxs. 
neque  nobis    adhuc  prxter    le 
qutsquam     (ait,    ubi    nostrum 
JUS    contra    itlos    obtineremus. 
Cic).   (En    pari,    d'une    chose). 
Ubi,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  infra 
eum    locum,    ubi    pons    erat. 
Cxs.  is    collis,   ubi  castra  po- 
sita  erant.  Cxs.  fi^.:  cum  multa 
colligeres    et    ex  legibus    et   ex 
senatus  consultia,  ubi,  si  verba, 
non   rem    scqueremur,   confici 
nikil  posset.  Cic).  ||  EUipt.  Où 
que,   ubi,  ubi,   adv.  Ter.  Liv. 
(ex.:    facile,    ubi   ubi   cssent  se 
conversuros    aciem.  Liv.);  ubi- 
cumque,  adv.    Cic.    etc.  (ex.  . 
abicumqueerimus.  Cic.ubicum- 
jaegentium  [ou  terrarum]  est. 
Jie. ).||Eii  iiarl.du  lieu  dans  lequel 
on  va.  Quo,  adv. Cic. etc. (ex. :eo, 
quo  Labienam  miserai,  conten- 
dit.  Cxs.sese  tacitos  abire,  (juo 
terrarum    posscnt,    in    anim.o 
habuisse.    Liv.    [.\.KX1X,51.,  8]. 
avec    interrog.    qao    pro(icisci- 
mar?  Cxs.   quo  esscnt  ex  [na- 
ves] delatx   ignorabant.  Cxs.). 
Il   (Par   anal.)   Chez  qui.   Quo, 
adv.    Cic.   ctc.   (ex.:  quod   cos, 
quo   se  contulit...  Cic   eoram 
habentar    liberi,  quo   primum 
virgoqaxque  estdeducta.Cxs.). 
(En    pari,    d'une   chose.)    Quo, 
adv.  Cic  etc.  (ox.;   eum  locam, 
quo     naves     appelli     jusserat. 
Cxs.  num  fuit  in  ils  regioni- 
bas    qao    se    Calilina     infere- 
bat?  Cic  fig.  en  quo    redactus 
sam.    Ter.     avec    interr.     quo 
tendis?    Cic    quo    igitur    hxc 
spectat  oratio?  Cic.  «yn.  quor- 
sum.    Cic     cf.     qaorsum     hœc 
spectat  omnis  oratio  ?  Cic).  1 
(Par  anal.)  En   pari,  du  temps. 
Cuza,  cocij.  Cic.  etc.  (ex.:  ati- 
nam  illum  diem  videanx,  cum 
tibi   agam  gratias  I   Cic   [Att. 
III,  3).  in  id  sxculum  liomuli 
cecidit   œtas,    cum   jam   plena 
Grxcia   poetarum    et    musico- 
rum  esset.  Cic  [Hop.  II,  10,  18]. 
(ait  [tempun]  cum...,  erit  [tem- 
pu9]  cum  [av.  le  snbj.  par  anal, 
avec    sunt   qui].    Cic.    [cf.    Mil. 
a;,  G9)K  1  (Par  ext.)  Arch.  Au- 
i|uel,    à   laquelle,  etc.   (se  rap- 
portant à  un  subst.).  l/oi,  adv. 
Cic.  ctc.  (ex.:  ne  quid  emtneret 
ubi  ignis  hostium  adharesce- 
ret.  Cxs.);  quo,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hoc  in  itinere  e$t  f  on» 
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tjuo  mare  succedit  longiiis.  dt's. 

\a.  c.  u,  s;.,  J.J).  1  "u'ou.  i;n 

p.ul.  (lu  lieu  d  où  l'on  vient. 
Unde,  adv.  Cic.  etc.  (ex.;  ut 
idui'  liiavo<l  eodcm,  unde  erant 
proi'ectx ,riifcrrentur.  Cxs.  indc 
venit,  unde  mallern.  Cic.  av. 
iiiterr.  unde  is?  l'tiiut.  unde 
vcnis  et  quo  tendis  ?  Ilor.  tit 
mihi  rcsiiondcrcnt,  unde  esset. 
Cic).  Il  (bllipt.)  D'où  que,  ande 
unde.  Valull.  Ilor.  undecum- 
qae  Plin.  j.  ||  l'ig.  Unde,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  i/ut  eum  necasset, 
unde  ipse  natus  esset.  Cic.  unde 
necesse  est,  inde  initium  su- 
matur.  Cic.  is,  unde  tu  audisse 
dicis.  Cic.  Hlo  exstincto  fore, 
unde  discercm,  neniinem.  Cic. 
tjnod,  unde  itgyer  (imnino  com- 
portari  posset,  nihil  erat  reli- 
<jaun.  Cses.  ego  omnibus  unde 
pctitur  hoc  consilii  dederim. 
Cic).  Il  Par  nu.  En  pari,  du 
lieu  par  lequel  oa  passe.  Quà, 
adv.  Cic.  etc.  lex.  :  ifer  erat 
aniiustan\  et  dil'Çwile...,  via 
qua  singuli  carri  ducerentur. 
■C'a?s.  av.  interr.  qua  profectus 
est?  Cic);  unde,  adv.  Cic.  etc. 
(au  fig.,  av.  les  vei'bes  impliq. 
l'idée  d'un  point  de  départ,  cf. 
undecceperuntexoi'dium.Plin.). 

ouaille  (lat.  ovicula,  diminutif 
de  ovis),  s.  f.  (Arcli.)  Brebis. 
Voy.  ce  mot.  ^  (F'S-)  Personne 
confiée  à  la  direction  d'un  pas- 
teur spirituel.  Les  — ,  oves, 
ium,  f.  pi.   Vidij. 

■ouais,  interj.  Exclamation  qui 
m.irque  la  surprise. //eu .'P/aui. 
t-'heni!  Ter. 

S3uate,  s.  f.  Coton  préparé  en 
nappe  moelleuse.  Lana,  se,  l.A. 
Lanugo,  inis,  f.  A. 

-ouater,  v.  tr.  Garnir  de  ouate. 
Lanugine  involvêre.  A.  Ouaté, 
lanuginosus,  a,  um,  adj.  A. 

■oubli,  s.  m.  Action  d'oublier. 
Oblivio,  oDis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  oblivioni  dâri  ou  tradi. 
Liv.  in  oblivionem  adduci.  Cic. 
Liv.  in  oblivionem  ire.  Sen. 
aliquid  oblivione  obraëre.  Cic. 
quasi  perpétua  oblivione  o- 
bruëre.  Cic.  aliquid  voluntariâ 
quàdam  oblivione  conterëre. 
Lie.  oblivione  delêri,  obrui. 
Cic.  in  oblivione  jacëre.  Cic. 
ejus  rei  memoriam  nulla  an- 
çuam  delebit  oblivio.  Cic.  ab 
oblivione  vindicâre.  Cic.  per 
oblivionem.  Suet.  iniu7nse  obli- 
vio. Cic.  factorum  dictorumque 
oblivio.  Saet.);  silentium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  ingénia  in 
eilentium  abitura.  Sen.  vindi- 
câre a  silentio.Cic.  jacëre  situ. 
Prop.). Faire  tomber  qqch.dans 
T — ,  oblitterâre  memoriam  ali- 
cajus  rei  ou  simpl.  oblitterâre 
aliquid.  Liv.  Tomber  dans  1' — , 
oblitteiari  {in  animo  alicujas). 
Liv.de  memoriâ  ou  ex  animo  ex- 
cidëre.  Cic.  ex  animo  effluëre 
Cic.  ou  simpl.  effluëre,  intr. 
Cic.  Etre  ou  demeurer  dans 
\' — ,  jacêre,    intr.    Cic.    Leur 
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nom  est  plongé  dans  1' — ,  eo- 
rum  memoria  obscurala  est. 
Cic.  Question  qu'on  n'a  pas 
traitée,  par  — ,  toc  us  prcetermis- 
sus.  Cic.  Il  .Action  do  négliger. 
Negligentia,  se,  f.  Cic.  (ex.  : 
negt.sui.  Tac.  amicorum.  Cic). 
L'—  de  ses  devoirs,  neglectum 
ou  denertum  officium.  Cic. 
contumacia,  x,  (.  Cic.  impie- 
tas,  atis,  f.  Cic.  L' —  des  de- 
voirs (en  pari,  d'un  juge,  d'un 
magistrat),  prsevaricatio,  oni'.i, 
f.  Cic  L' —  de  soi-même,  voy. 
ABNÉGATION.  Réparer  Un  — ^j  voy. 
RÉPARER.  Le  Qeuvedo  1' — ,  obti- 
vionis  amnis  ou  aqua.  Sen. 
Lact. 

oubliance,  s.  f.  (Arch.)  Ten- 
dance à  oublier.  Oblivio,  onis, 
(.  Cic.  Voy.  oi'Bu. 

oublie,  s.  f.  Hostie.  Voy.  ce 
mot.  ^  Pitisserie  mince.  Oblea, 
a',  m.  Ducange.  Marchand 
d' — ,  oblearius,  ii,  m.  Ducange. 

oublier  (lat.  pop.  oblitâre,  dér. 
de  oblitas),  v.  tr.  Ne  pas  garder 
dans  sa  mémoire.  Oblivisci, 
dép.  tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ofahVtsci  aliquid.  Cic.  oblivisci 
injurias.  Cic.  vivoram  memini 
nec  tamen  Epicuri  licet  obli- 
visci. Cic.  obliviscor  Roscium 
et  Cluvium  viros  esse  prima- 
rios.  Cic  in  scriptis  oblivisce- 
batw  quid  paullo  ante  posuis- 
set.  Cic.  prx  metu  obliti,  quid 
relinquerent,  quid  secum  fer- 
rent. Liv.  in  quibus  [civibus] 
homines  non  modo  jes  prxcla- 
rissimas  obliviscuntur,  sed... 
Cic.  [Mil.  23,  63]  on  dit  aussi 
oblivioni  dore  aliquid.  Liv.  hoc 
sit  oblivioni  datuin  [-  que  cela 
soit  oublié  "].  Liv.  venire  in 
oblivionem  alicuj'as  rei.  Cic 
oblivionee-TStinctamoudeletani 
[•■  être  oublié  •].  Cic.  hoc  per- 
pétua oblivio  deleat.  Cic.  capit 
me  oblivio  alicujas  rei.  Cic.  cf. 
aussi  :  memoriam  alicujus  rei 
abjicêre  ou  deponëre.  Cic.  ali- 
quid ex  memoriâ  deponëre. 
Cic.)  ;  iznmemorem,  esse. 
Cic.  etc.  (voy.oiBLiEUX).  Ne  pas 
— ,  meminisse,  tr.  et  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  [se]  souvenir  ; 
znemorem  esse  (  •  avoir 
bonne  mémoire,  garder  le  sou- 
venir ").  CiC.  etc.  (voy.  mé- 
moire, souvenir).  Faire  — ,oblit- 
teràre  (>  effacer  [le  souvenir]  »), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  publici  mei 
beneficii  memoriâ  privatam  o(- 
l'ensionem  oblitterarunt.  Cic. 
adversam  prospéra  pugnâ  oblit- 
teravit  [consul].  Liv.  res  prope 
jam  oblitteratse.  Liv.);  discu- 
tère,  tr.  Cic.  Liv.  Justin,  {voy. 
DISSIPER  :  on  dît  aussi  :  aliquem 
in  oblivionem  alicu/as  rei  ad- 
ducëre.  Cic  et  aliquem  imme- 
moremfacërealicujus  rei.  Cic). 
1  (Par  ext.)  Ne  plus  avoir  pré- 
sent à  l'esprit.  Immemorem 
esse-  Cic  etc.  (voy.  oubueuxi; 
oblivisci,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  velut  aliquid  oblitus.  Liv. 
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[\XU,  5.",  8J.  ne  obliviscar  vi- 
gilare.  Cic.  quod  auspicari  e.i- 
set  oblitas.  Cic.  on  dit  aussi: 
aliquid  ex  animo  cf(lu.vit  ou  d« 
memoriâ  excessit  ou  de  mrà 
memoriâ  dilapsum  est.  Cic.  cf. 
nunquam.  ex  animo  meo  discc  ■ 
dit  aticujus  memoria.  Cic.  rie 
ea  re  [ayerat  me  [-j'ai  oublié -j 
ad  te  scribëre.  Cic.  cui  rei  ^u 
gerat  me  respondêre.  Cic.  cf. 
encore  :  de  memoriâ  ou  ex  ani- 
mo excidëre  [•  s'oublier,  êtie 
oublié  "1.  Cic.  de  memoriâ  di- 
labi.  Cic  ex  animo  e((laërc. 
Cic.  cxciderunt  [■  fuient  ou- 
bliés -]  prsecepta  dictatona. 
Liv.  nulla  mei  ratio  habetur 
[-  on  m'oublie  '].  Cic).  S' — , 
sui  oblivisci.  Cic.  ou  (spéc.)  di- 
gnitatis  suss  immemorem  esse. 
Cic.  aliquid  peccârc.  Cic  ^  Ne 
pas  penser  à  (qqn  ou  qqch.)  par 
négligence.  Negligère,tv.Cic. 
etc.  (ex.:  periculum.  Cic  on 
dit  aussi  :  negligentiâ  prsetc- 
rire  aliquid.  Cic);  omittère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  suas  utilitatrs 
[-  oubl.son  intérêt,  s'oublier  >]. 
Cic.  voy.NÉouGER);  prsetermit- 
tére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  minime 
vero  assentior  ils,  qai  ncgant 
locum  a  Panœtio  preeterrni^ 
sum,  sed  consulta  relictam 
esse.  Cic.  accidit  quod  dignum 
memoriâ  vi'sum  non  prœtermit- 
tendum  e.xistimavimus.  Cœ.«.); 
piaeterire,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
plium  fratris  ["  sur  son  testit- 
ment  »].  Cic.  dignos.  Cic). 

oubliettes,  s.  f.  pi.  Cachot  où 
l'on  renfermait  certains  con- 
damnés à  une  prison  perpé- 
tuelle. Cavcer  subterraneun. 
Cic.  Il  (Fig.)  .Mettre  qqch  aux 
— .aliquid  oblivione  conterëre. 
Cic. 

oublieur,  s.  m.  (Arch.)  Mar- 
chand d'oubliés.  Voy.  oubue. 

oublieux,  euse,  adj.  Sujet  à 
oublier.  Oblitus.  a,  um,  p. 
adj.  Liv.  (ex.:  oblita  fratrum 
mortuorum  vivique.  Liv.  oblita 
patrias.  Liv.);  immemor,  adj. 
Cic  etc.  (ex.:  imm.  mandati 
tui.  Cic.  beneficii.  Ter.  imm. 
rerum  n  se  gestarum.  Cic); 
négligeas,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  negligentior  logis,  o/ficii. 
Cic).  Il  Adjectivt.  Qui  oublie. 
Obliviosus,  a,  um,  adj.  Cic 
(inv.  I,  35;  sen.  36).  Immemor, 
adj.  Cic.  (cf.  imm,.  ingenium. 
Cic). 

ouest.  Voy.  occident. 

ouf,  interj.  Exclamation  expri- 
mant une  sorte  d'oppression. 
Au!  Plaut.  Vx!  Plaut.  Ah  I 
Plaat. 

oui,  adv.  et  s.  m.  ||  Adv.  Mot 
invariable  équivalant  à  une 
proposition  par  laquelle  on  ré- 
pond à  une  interrogation  réelle 
ou  sous-entendue.  Etiain,adv. 
Cic  etc.  (ex.:  num  qaid  vis  ? 
etiam.  Cic  aut  etiam  aat  noi» 
respondêre.  Cic.  [Ac.  Il,  33, 
10a].  utrum  cetera  nomina  ha- 
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he»,  annon?  si  non,  ^uomoWo 
tabulas  conficis?  si  «tium  [-si 
oui  •  ),  </uamo6rem...  ?  Cic. 
[RoH!.  corn.  3,  9].  mais  ou  liii 
aussi  en  repren.  le  mol  sur  le- 
quel porte  rinterr.  :  paUrnc 
venit  ?  ou  ^cnitne  pater  . 
venit):  ira,  adv.  Cic.  etc.  (.ex.: 
Ter.  (\ndr.  8i9-.  Eun.7«8].Cic. 
[Verr.  Il,  3,  91,  813]  etc.1;  sic. 
adv.  Cic.  «c.  (cf.  Ter.  [Pborm. 
316].  Cic.  IPhil.  S,  18,  UU]):  ve- 
10,  adv.  t;«"c.(ex.:  sed  (u...or<i- 
fion<5  nobis  vefcres  explicabis  ? 
vero  [•  mais  oui  •].  Cic.  [Br. 
87,  300]);  sané,  adv.  Cù.-.  etc. 
(cf.  sani.  Cic.  [part.  or.  1,  21. 
lanè  quid<sn\.  Cic.  [leg.  II,  1,  l]'- 
g  Répétition  elliptique  d'une 
proposition  déjà  exprimée  ou 
sous-enteodue.  Ne,  adv.  Cic. 
etc.  (ei.:  ne  e^o  fortanatas 
homo  sam.  Ter.  ne  illi  multu 
secala  exspectanda  faerant  .' 
Cic).  Je  dis  —,  aio.  Cic.  a((ir- 
mo.  Cic.  annao.  Cic.  1  -S.  m. 
Répondre  par  un  —  ou  par  un 
non,  aat  etiamcnit  non  respon- 
dfre.  Cic.  Il  a  dit  un  bon  —, 
id  toto  capiUannait.Cic.  Pour 
„n  —  ou  pour  ua  non,  o6  nul- 
lam  rem.  Ter. 

onï-dire,  s.  ta.  Le  lait  d'avoir 
entendu     dire,      raconter     une 
chose.  Auditio.  onis,  t.  Cic. 
{ex.:  accipëre  aliqaidaaditione. 
Cic);    auditus.   ùs,   m.    de. 
(  ex.:     ajdita  compertum    /ui- 
bére.  l'Un.    Curt.  niliU    prxter 
auditam   habeo    [.je    ne    sais 
rien  que  par  oui-<lire  •].    Cic); 
faina,   ae,  î-  Cic.  (ex.  :  famù 
accipêre.  Cic.).  Des  — ,   rumo- 
res,  um,  m.  pi.  Cic.  'Voy.  bruit. 
ouïe,    s.     r.    (Arch.)    Action    de 
o<iïr.  ,4uditio,  oni«,  f.  Cic.  Au- 
ditus, ùs,  m.  Cic.    L'organe,  le 
sens  de  l' — ,  auditus,  ôs.m.Cic. 
aadiendi   sensus.   Cic.  (cf.  au- 
diendi  sensu  carêre.  Cic.).  scn- 
eu8    aurium.  Cic.  ou  Bimpl.  au- 
res,  ium,  f.  pi.    Cic.    (cf.  qaod 
n'tqaeocalis  nequeaaribus  neque 
sensu  ullo  percipi  potest.  Cic.]. 
Ouïe  dure, délicate,  voy. OBEUXE. 
Avoir    I' —   fine,   acatissimë  ou 
clarissimê  aadire.   Plin.  A  1' — 
de  cette  nouvelle,  eà  re  audità 
ou  hoc  (quo)  aadito.   Cic.   Liv. 
^  (P.    eit.)    Au    plar.    Organe» 
respiratoires  placés    de  chaque 
coié  de    la    tête    des   poisson». 
Ouverture  de  ces  organes,  tran- 
cAiiae,  anim,  f.  pi.  Plin. 
ouïr,   v.  tr.   (Arch.)    Entendre. 
Aadire,  tr.  Cic.  Voy.  e.ntendre. 
J'ai    ou'»    dire,    (ando   aadivi. 
Liv.  accepi  [arnû  ou  aaditione. 
Cic.   ou  simpl.    accepi.   Cic.   \\ 
fSpéc.)  —  de»    témoins,   testes 
inierrogàre.  Plin.  J.   Etre  con- 
damné sans  être  oui,    indictà 
ou    incognilà   causa   damnari. 

•  Toc.  Justin.  L'oyant  compte 
(c'-d-d.  celui  à  qui  l'on  rend 
compte),  voy    compte. 

ouragan,  s'  m.   Tempête  cau- 

•  ntt  par   des    »ïatB   opposés  qui 
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forment  des  tourbillons.  Tem- 
pestas  t'oeda.  Liv.  Ventas  ni- 
mias.  Liv.  Procella,  s,  f.  Cic. 
ourdir,  v.  tr.  Prép;irer  (le  tis- 
sage)  en  tendant  les  fils  desti- 
nés à  la  chaîne.  Ordiri  ou 
e.vordiri,  tr.  Cic.  (cf.  telam. 
Cic).  Il  Poét.  —  la  vie  de 
l'homme,  ordiri  vitam homini.t. 
Suet.  Voy.  fileb.  ||  (P.  anal.) 
Fig.  Commencer  à  nouer  (une 
intrigue,  uu  complot).  Texëre, 
tr.  Cic.  (c(.  ea  tela  tej:itur.  Cic). 
.Votiri,  dép.  Cio.  Exordiri,tiép. 
tr.  Cic.  .Vachinùri,  dép.  tr. 
Cic.  Struére,  tr.  Liv.  (cf.  st. 
mendacium.Liv.). 
ourdissage,  s.  m.  Action  d'our- 
dir.   \'oy.    TISSAGE. 

ourdisseuT,  euse,  s.  m.  et  f. 
<  elui,  celle  qui  ourdit.  J'crtor, 
oris,  m.  Plaut.  Tcvlrûx,  icis,(. 
Apul. 

ourdissoir,  s.  m.  Métier  pour 
ourdir.  Voy.  métieh,  ensoiple. 

ourler,  v.  tr.  Garnir  d'un  our- 
let. Assuêre,  tr.  Plin.  Limbo 
ornûre  ou  instruire,  .i.  \\  (Fig.) 
Garnir  d'un  rebord.  Voy.  border. 

ourlet,  s.  m.  Bord  d'un  tissu 
replié  et  cousu.  Limbus,  i,  m. 
Plin.  Il  Rebord  d'un  chéueau, 
etc.  Voy.  REBORD.  —  dune  vo- 
lute,   a.vis,    is,    m.    l'itr-.    [lU, 

ours,    s.    m.    et    ourse,    f.    I- 
Mammifère    carnassier,     t/'/sus, 
i,  m.  Liv.  Plin.D'—,  tu-sinus,  a, 
um,    adj.    Coi.     Plin.  Gardien 
d'  — ,    ursarius,    ii,    m.  Inscr. 
Chair  d'  —,  ursirux  (s.-e.  caro), 
.V,  f.  Petr.  1  P.    ext.  —  marin. 
Voy.  PHOQUE.  T  S.  f.  Ourse.  Ur- 
^a,  œ.    f.    Ov.   Plin.    \\    P.    ext. 
(Astron.)  La  grande  —,  la  peti- 
te —    (constellations    boréales), 
ursa    major,     arsa    minor   ou 
simpl.     ursa,    se,  f.    Ov.  Suet. 
Val.-Fl.  arctos,  i  (ace.  on,  nom. 
pi.  ce),  f.  Ov.  La  grande  — ,  hé- 
lice,   es,   f.    Cic.    La    petite  — , 
Cynosura,  se,  f.  Ov. 
oursin  ,    s.    m.    Echinoderme 
globuleux  hérissé   de  piquants 
Echinas,  i,  m.  Varr.  Hor.  Sen. 
Echinometra,  se,  f.  Plin.  1  Peau 
d'ours  garniedeson  poil.  Ursi- 
na  pellis.  Plin. 
ourson,   s.    m.   Petit  de  l'ours. 
Ur.'ix  catulus.  Ov. 
outarde  (lat.afiatartia  [proprt. 
..  oiseau     lent  -]),   8.    f.     Grand 
oiseau    échassier.   Otis,  tidis,  f. 
l'Un. 
outardeau,  s.  m.  Petit  de  l'ou- 
tarde. Otidis  puUas.   A. 
outil  (lat.  utensile,  objet  néces- 
saire))   s.     m.     Instrument    de 
travail  de  l'artisan.  Jnslramen- 
tam,   i,  n.  Cic.  (ordin.  au  pliir. 
instrumenta.  Cic). Arma,  oram, 
n.     pi      Cic    Vinj.  —    en    fer, 
l'rramentOy    oram,  n.  pi.  C<il. 
outillage,   e.  m.  Ensemble  do 
outils.  Tnstramenta,  orum,  n.  pi. 
Cic.Aufiinii.instrumentam,  i,  n. 
Cic.  Cul    i'ourvoir   une  exploi- 
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tation  agricole  do  tout  1'  —  né- 
oi'Ssaire,  instrucre  ayrum.  Liv. 
outiller,  v.   tr.    Fournir    d'ou- 
tils.   /ns(ruiii<-n<is    (ou    armis) 
instraère  (ou    ormire).    .i.   ou 
simpl.  instruêre,    tr.  Liv.  Bien 
outillé  (au  pr»p.  et  au  fig.),  in«- 
rrm'(us.  11,  um,  p.  adj.  Cic. 
outrage,   s.   m.  (Aich.)    Excès, 
chose    excessive,    Voy.    excès.  1 
Injure  extrême.   Contumelitt, 
ee,    f.  Cic.  etc.    («x.  ;  condimc- 
liam  accipêre.    Cic.  contume- 
liam  experiri.  Phsed.  per(erre. 
Cic.  onerûre  oliquem  omnibus 
contameliis.Cicosad  contume- 
liam  prxbère.   Ter.);  injuria. 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  injarùe  oppor- 
tunas.  Sali.  Liv.);  Indignit&s, 
atis,  f.  Cic.  etc.    (ex.  ;   onines 
indignitates    pcrferre.    Cxs.  ). 
— (eu  p.irole),opproi)rjuin,ii, 
n.  Cic.  (voy.  affront)  ;    male- 
dictum,   i,  n.  Cic.  (ex.:  male- 
dicta  in  aliquem   dicëre,  con- 
ferre,  congcrére.  Cic).    Lettres 
pleines  d'—,litterse  plerue  pro- 
brorum.  Cic.  Se  répandre  en  — 
contre  l'Etat,  insultdre  in  rerrv 
publicam.  Cic.  Celui  qui  outra- 
ge,    voy.     iNSULTEUR.   ^  (Spéc.) 
Violence    faite    à    une    femme. 
Contamelia,  œ,   f.   Cic.   Ludi- 
brium,     ii,     n.    Curt.    (cf.    lu- 
dibria       corporam        (lebant. 
Curt.).    Faire  subir    un  — ,  ad- 
dère,   afferre  vitiam    padicitia- 
{ftlicujus).    Plaut.    vim    a(ferre 
(alicui).    Cic.    Voy.     outrager. 
Subir    un    — ,    vim    pati.  Ov. 
Il  (Par    anal.)     Tort    fait    à      la 
morale,    etc.    Violatio,  onis, 
f.  Liv.  l'ell.  Sen.  (ex.:  violatio 
pablica    Çidei.     Vell.    [II,  1,   51. 
religionum.  Sen.  [ep.  lOIi,  28]). 

—  à  la  morale,  voy.  immoralité. 

—  à  la  religion,  impietas,  atis, 
f.  Cic.  Isesa  pictas.  Nep.  —  aux 
mœurs,  voy.  impudicité,  impu- 
reté. Il  (Fig.)  Qui  a  subi  I'  — 
des  ans,  œtate  ou  annis  con- 
[ectas.  Cic.  —  de  la  fortune, 
voy.  revers.  Chose  qui  est  un 
— •  au  bon  sens,  res  aversa  a 
ratione.  Cic.  ou  rationi  repu- 
i/nans.  Cic 

outrageant,  ante,  ailj.  Qui 
constitue  un  outrage.  Contu- 
nieliosus,  a,  am,  adj.  Cic.  Pro- 
brosas,  a,  um,  adj  Cic.  Tac. 
Reproche  — ,  probram,  i,  n. 
Cic.  Charger  qqn  d'une  impu- 
tation — ,  containelium  impo- 
nêre  alicui.  Sali.  Propos  — , 
p.irolcs  — ,  verboram  contume- 
li;e.  Cic.  Voy.  outrage. 

outrager,  v.  tr.  Faire  oulrago- 
(a  q<iii.)  Violàre,  tr.  Cic.  etc. 
(i-x.  :  viol,  patrcm.  Cic  lega- 
tam.  Liv.  suspicione  viol,  vir- 
tutemalicujas.  Liv.  on  ditenc: 
cuntameliam  (acëre  [oiicui]. 
Cato.  contamelia  af^ëre  [ali- 
quem]. Cic);  Imdere,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  lœd.  majestatem  po- 
puli.  Cic  imperatoris.  Tac). 
—  (en  paroles),  voy.  injuribh^ 
i.nsultsr.    Celui    qui    oulraje  ^ 
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violator,  oris,  m.  Liv.  Sa  lais- 
ser — ,  prœbire  os  ad  contamr- 
liam  Liv.  Spéc.  —  une  Icram.', 
voy.  OUTRAGE.  J  (P.  est.)  lin 
pari.  de<  ch.  Ojfendëre,  tr.Cic. 
Voy.  CHOQUER,  OFFENSER.  Qui  Ou- 
trage,    voy.     OUTRAGEANT.     |l     I'. 

aaal.  —  la  morale,  violùrc 
<imne  (as.  Saet.  —  la  pudeur 
fpar  des  paroles  obscùnos),  lao- 
lAre  awes  {obscœno  sermone). 
l'etr.  vutnerùm  aures.  Vinj. 
Eccl.  —  la  diTiDité,  la  reli- 
gion, voy.  SACRILÈGE.  —  la 
nature,  con(ra  ou  proeter  nata- 
ran\  ayëre,  vivëre.  Cic.  Sen. 
outrageusement,  adv.  D'une 
manière  outrageu^e.  Contame- 
liosé,  adv.  Cic.  Per  contame- 
liam.  Cees.  Cum  iynominiâ  ou 
per  ignominiam.  Cic.  Chassé 
— ,  fœdë  palaas.  Liv.  Très  — , 
summà  cum  contumelià.  Cœs. 
Il  (P.  ext.)  Famil.  D'une  ma- 
nière excessive  qui  indigne.  Voy. 

INDIGNEMENT. 

outrageux  ,  euse,  adj.  Qui 
lait  outrage  à  ^<\n.  Contume- 
liosas,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
OUTRAOEANT.    ||    Sort   — ,    voy. 

CONTRAIRE,  ENNEMI. 

outrance,  s.  f.  Degré  qui  est 
au  delà  des  bornes.  Voy.  excès. 
A  —  (au  delà  des  bornes) ,  voy. 

EXCESSIVEMENT,     ACHARNE.     PoUT- 

suivre  à  toute  — ,  capitaliicr 
lacessëre.  PUn.  j.  Pousser  à 
toute — ,  voy.  e.xagérer.||  (Spéc.) 
Combat  à  — ,  combattre  à  — , 
voy.  acharné.  Guerre  à — ,  hél- 
ium internecivam.  Cic.  T  Ac- 
tion   de    dépasser   les    bornes. 

Voy.   EXAGÉRATION. 

1.  outre  ,  prép.  Au  delà  de. 
Ultra,  prép.  (av.  l'Ace.).  Cic. 
Trarw.prép.i va. l'Ace).  Cic.  Aller 
— mer,  transmittëre  maria.  Cic. 
D' —  mer,  transmarinus ,  a,  uni, 
adj.  Cic.  (cf.  transm.  res.Cic. 
legationes.  Liv.  transm.  doc- 
trina.  Cic.  provinciœ.  Liv.  epit. 
merces.  Inscr.).  Du  bleu  d'  — 
mer,  et  ellipt.  de  l'outremer 
cieruleus  color  ou  cseruleum, 
«,  n.  Plin.  mare,  is,  n.  PUn. 
D'  —  monts,  transalpinas,  a, 
um,  adj.  Liv.  ultra  Pyrasneos 
montes  sitas.  Liv.  D'  —  Rhin, 
transrkenanus,  a,um,  adj.CéPs. 
Plin.  (cf.  :  t.  Germani.  hostes. 
Plin.subst.  transrhenani,oram, 
ni.pl.  Cée4.).(P.  anal.)D'—  tom- 
be, voy.  POSTHUME,  Fig.  — 
mesure,  sapra  modam.  '  Liv. 
super  modum.  Quint,  sa- 
tis  superque.  Liv.  —  nature, 
contra  nataram.  Liv.  prseter 
naturam.  Cic.  ||  (Adverb.)  Au 
delà.  Ultra,  adv.  Cic.  Porro, 
adv.  Liv.  Passer  —  (aller  plu» 
loin),  ultra  progredi.  Cic.  ou 
simpl.  progredi,  dép.  intr.  Cic. 
Passer  —  (passer  sous  silence, 
omettre),  prasterlre,  tr.  Cic. 
Passer  —  au  procès,  sans  enten- 
dre l'accusé,  indictâ  causa  ali~ 
quem  damnâre.  Cic.  de  absente 
ttatuêre.Liv.  Aller  plus  — ,  vov. 
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i.oi.-«.  Loc.  adv.  D' —  en —  (do 
part  en  part),  voy.  part.  Percer 
'1'  —  en  — ,  transfiijëre,  tr. 
Cxa.  transfodère,  tr.  Liv.  trans- 
forâre,  tr.  Sen.^  En  plus  de. 
Prœter,  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.  etc.  (ex.:  rogavit,  nam 
quidaliud  ferret  prseter  arc am. 
Cic.  ut  prœter  se  denos  adda- 
cerent.  Csss.];  super,  prép. 
(av.  l'Ace.  )  Cic.  etc.  (ex 
ejcercitum  super  morbum  etiam 
famés  affecit.  Liv.  super  h^r. 
Liv.  s.  id.  Cels.);  ad,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.  :  ad  hoc. 
Sali,  ad  hœc.  Liv.).  —  que, 
prœterquam  quod.  Liv.  super 
quam  quod.  Liv.  ad  id  quod. 
Liv.  Il  Loc.  adv.  En  —  (en  plu^), 
prœtereâ,  adv.  Cic.  ad  hoc.  Cic. 
ad  hsec.  Cic.  super  haec.  Liv. 
Puis  en  —, porro.  Cic.  En  —  il 
était  riche,  accedit  quod  dives 
erat.  Cic.  En  — ,  il  arrive  que, 
accedit  at  oueo  accedit  ut  (avec 
le  Subj.).  Cic.  Liv. 

2.  outre,  s.  m.  Sac  en  peau  de 
bouc  destiné  à  contenir  des 
liquides.  Uter,  utris,  m.  Plaut. 
Sali.  Culleus,  i,  m.  Nep.  Petite 
— ,  utriculas,  i,  m.  Cels.  Ou- 
tre d'huile,  culleus,  i,  m.  Cels. 
De  la  grandeur  d'une  — ,  culle- 
aris,  e,  adj.  Catull.  Porteur 
d'  —  utrarius,  ii,  m.  Liv,  — 
pour  traverser  les  cours  d'eau, 
uter,  tris,  m.  Cœs.  Liv.  Fig. 
Un  homme  gonflé  comme  une 
— ,  une  —  (homme  vaniteux), 
uter,  tris,  m.  Hor.  ^  (P.  anal.) 
Sac  ouvert  qui  forme  dans  cer- 
taines plantes  le  limbe  d'une 
feuille.    Voy.    corolle,     sac. 

outrecuidance,  s.  f.Confiance 
excessive  en  soi.  Inanis  (ou  va- 
na  ou  falsa]  de  se  opinio.  Cic. 
Confidentiel,    se,    f.    Cic. 

outrecuidant,  ante,  adj.  Qui 
a  en  soi  une  confiance  excessive. 
Voy.  PRÉSOMPTUEUX.  |J  (P.  ext.) 
En  pari,  des  choses.  Un  langage 
— ,  sermo  plenus  arrogantise. 
CiC. Est-il  rien  de  plus  —  que...? 
qaid  arrogantias  qaam...?  Cic. 

outrecuider  (s'),  v.  pron. 
(Arch.)  Avoir  en  soi  une  con- 
fiance excessive.  Nimium  fidëre 
sibi.     Cic.     Outrecuidé,     voy. 

OUTRECUIDANT. 

outrément,  adv.  (Arch.)  D'une 
manière  outrée.  Voy.  excessive- 
ment. 

outremer,  Voy.  1.  outre. 

outrepasse,  s.  f.  (Arch.)  Action 
d'outrepasser;  ce  qui  outrepasse. 

Voy,  EXAGÉRATION,   EXCÈS. 

outrepasser,  v.  tr.  ,'VlIer  au 
delà  de  (la  limite).  Transire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  trajisire  fines. 
Cic.  voy.  dépasser).  ||  (Fig.) 
Aller  au  delà  de  (la  chose  per- 
mise). Transire,  tr.  Cic.  etc. 
,ex.:  t.  modum  et  fines.  Cic); 
prœterire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
p.  modum.  Ov.);  progredi, 
dép.  intr.  CiC.  etc.  (ex.  :  ultra 
modum   alicujas   rei.  Cic).  — 
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la  loi,  migrâre  legem  ou  Jtu.  Cic. 
legem  negliyûrc  ou  violùrc,  Cic. 
outrer,  v.  tr.  Pousser  (qach.} 
au  delà  des  bornes.  Proferre 
longiusiquam  natura  voit). Cic 
Voy.  EXACÉ11ER.  —  l'éloge  (de 
qqn  ou  di;  qr|cli.),  in  majus  celo- 
bràre  {aliqucm  o<i  aliqaidj.Llv. 
nimis  efferre  Inurles  (u/icu/us). 
Cic.  Etre  outré,  progredi  ultra 
modum.  Cic.  nimium  esse  in 
aliquà  re.  Cic  procclére  ou 
progredi  longius  [in  aliquà  re). 
Cic  Outré,  voy.  excessif.  Ex- 
pressions — ,  insnlentia  verbo- 
ram.  Cic.  Etre  d'une  fatigue 
— ,  lassitudine  cvunimari.  Cses, 
5  Pousser  (qqch.)  à  un  excès.  || 
(Arch.)  Pousser  à  un  excès  de 
table,  do  fatigue.  Outré  de 
viande  et  de  vin,  voy.  corger. 
Outrer  un  cheval,  voy.  épuiser. 
S'  — ,  voy.  ÉPUISER.  Il  A  un 
excès  de  déplaisir.  Voy.  exaspé- 
rer,    INDIGNER.      Il       (Spéc  )       Au 

part,  passé  pris  adjectivt. 
Cœur  outré  d'ennuis,  voy. 
cifA.RGER.  Outré  (de  dépit,  de 
colère),  voy.  enflammer,  exas- 
pérer.  Les   plus    outrés      voy. 

FURIEUX,   VIOLENT. 

ouvertement,  adv.  D'une  ma- 
nière ouverte,  sans  se  cacher. 
.■ipertê,  adv.  Cic.  etc  (cf.  ap. 
resistëre.  Sali.).  Palam,  adv. 
Cic.  Patenter,  adv.  Cic.  Décla- 
rer —,  profitèri,  dép.  tr.  Cic. 
prsedicàre,  tr.  Cic. 
ouverture  (lat.  pop.  opcrtara, 
p.  apertura],  a.  f.  Action  d'ou- 
vrir. Apertio,  onis,  f.  Varr. 
Apertura,  se,  f.  Vitr.  Plin.  A 
1'  —  des  portes,  apertis  fori- 
bus.  Liv.  —  d'un  puits,  fossio 
putei.  Plin.  V  —  d'un  cadavre, 
corporis  apertio.  Prise.  L'  — 
d'une  veine,  venœ  scissara. 
•Sen.  Il  L'  —  jd'une  route),  ma- 
nitio  vise.  Liv.  L'  —  d'une 
tranchée,  d'un  canal.  Voy.  per- 
cement.||  (T.  d'archit.)  Perforo- 
tio,  onis,  f.  Inscr.  ||  L'  —  d'un 
testament,  tabu/asa/iertœ.  Plin. 
L'  —  d'une  lettre,  solata  epis- 
tola.  Liv.  Arch.  Loc.  adv.  A 
1'  —  du  livre  (à  livre  ouvert), 
voy.  p.  1169,  col.  3.  I)  (Fig.)  Ac- 
tion de  faire  sortir  (qqch.)  des 
délais  préliminaires,  tnitium, 
ii,  n.  Cic.  L' —  de  la  succes- 
sion d'un  trône,  vacua  posses- 
sio  regni.Liv.  L'—  d'un  cours, 
leçon  d' — ,  oratio,  qaa  ini- 
tium.  scholarum.  auspicatur 
aliqais.  A.  ||  (Nlusique.)  L'  — 
d'un  opéra.  Prsecentio,  onis, 
f.  A.  Jouer  une  — ,  aaspicari 
cantàre.  Suet.  Voy.  prélude.  || 
(P.  ext.)  Premier  pas  pour  faire 
réussir  qqch.  Mentio,  onis,  f. 
Plaut.  Cic.  (cf.  mentionem  fa- 
cëre  de  paella  [.  faire  des  ouv. 
relatives  à  un  mariage»]. P/aof. 
mentionem  pacis  habëre,  Liv.), 
Faire  des  —  de  paix,  condi- 
cionem  proponëre.  Cses.  leges 
pacis  inchoâre.  Liv.  Faire  des 
—   à  qqn,   agëre  cum  aliquo. 
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Cic.  F»ir«    *   qqn  uoe    —  .<*•; 
coUoqai  cum  aliqao  de  (aliqit" 
rel.  Cic.  ^  Soluli'ii  de  continuiio 
qiil  permet  IVutree.    Alertant. 
te   f.  Vitr.  Fiiriimcn,   mû.    n 
Cic.  (cf.    f.    aari$.  Cet».  (or^>- 
mina  nariam.  Scrib.  (.  (istnI.T 
fronfin.).     —     p»r     ou     une 
chose   pénètre,   \ta,  x,    f.  C  lo. 
Trou  qui  a  une   étroite  —,  ri- 
ma anjiista.    Hùr.    —    large  el 
profonde,  hiatoï.  ûî,m.  <-'\"^-~ 
faite  dans  une   conduite  d'eau, 
t)anctam,  i,  n.  Frontin.  —  P**" 
ôà  entre   la    lumiéi-e,  —  aune 
maison,    Jumen,    inis,   n.    Cic. 
(cf.  Jom.  ostii.  Varr.].  (enestra, 
X,  t.  Ter.  Cic.  —  par  ou  passe 
l'air,    fpiranien,  inis,   n.   V  if 
_  de   la  bouche,  rictus,  ûs,  m 
Quint.  Large  —    de    la  bouche 
ou    de    la    gueule,    hiatus,  us, 
m    Quint.  —  des  yeux,  lumen, 
inis,  n.  Cic.  Pratiquer  une  —, 
aperire,    tr.    Cic.    Vitr.  perfo- 
rdre,    tr.    Cic.  (cf.  duo  lumma 
perforala.  Cic).  Présenter   une 
—,  hiscére,  intr.   Hm.  disce- 
dère,  intr.    Cic.  Avoir  une    —, 
patére,  intr.    Cic.    hi6re,  intr. 
Cic    Qui  a  une    large  — ,    voy. 
BÉAST.    H    (Fis.)  Accès.    .-Idit'Jî, 
ôï,  m.  Cic.   Via,  œ,  f-  Cic.  Vov. 
ACCÈS.  P.  eit.    —  de  cœur,  am- 
moa    apertus.  Cic.   —  de?prit, 
acies    ingenii.     Cic.    Manquer 

d'   ^d'esprit),    tardissimum 

este  ingenio.  Cic. 
ouvrable,  adj.  Où  l'on  travail- 
le. Pro(estus,  a,  am,  adj.   Hor. 
Liv.    (eï.    :  pro(.    dies.    Lw.) 
Negotiosas,  a,  um,   adj.    Tac. 
(s'opp.   à   «ocer,  ex.  :  neg.  dus. 


Toc.).' Jour  — ,die»  rerum  agen- 
darum.  Sen. 

ouvrage,  s.  m.  Travail  par  le- 
,|uel  on  met  qqch.  en  œuvre. 
Opus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
<.pa«  guiprére.  Cic.  Liv.  opus 
aijgredi.  Cic.  opus  per^ére. 
Cic.  in  totam  diem  velut  opus 
ordinâre.  Quint,  menses  octo 
continuas  his  opus  non  défait. 
Cic.  spéc.  opus  (acère  (en  pari, 
du  laboureur).  7'er.  aliqaem  m 
ipso  opère  deprehendére.  flor. 
en  pari,  de  maçonnerie  :  mari, 
ingentis  operis.  Cart.  Jai  [«con- 
trat») operi  (aciendo.  Ci'c.  in-| 
lerim  omnes  servi  atqae  liberi 
opo»  (acerent.  Nep.  voy.  tra- 

vAl^  œuvre);  iabor.  oris,  m. 

Cic.  etc.  (voy.  travail).  Bois, 
d"  — ,  materia,  se,  f.  Cic.  Cœs. 
1  Ce  qu'on  produit  en  mettant 
qqch.  en  œuvre.  OpuS,  eris, 
o.  Cic.  etc.  (ex.  :  opa»  artx^cm 
probat.  Sen.  opus  habére  m 
manibat.  Cic.  magnum  opus 
ordiri.  Cic.  epéc.  [t.  milit.]. 
,:mporiam  opère  magno  [-d  im- 
portants ouv.  de  fortification-] 
munitam.  Liv.  magnitado  ope- 
ram.  Hirl.  opéra  manitionet- 
qae.  Cic.Ca-s.  t.  d'art:  Sila- 
nicnit  opas  tam  perfectum, 
tam  élégant.  Cic.  hanc  vestem, 
fjaa  indatut  sam,  sororum  non 


donum  goJum  sed  opus  vides. 
Curt.  t.  liuér.  pangis  aliqtud 
Sophocleum  ?  {ère  opus  appa- 
reat.  Cic.  in  utriusque  sui  ope- 
ris ingressu.  Quint,  par  ext. 
opos  iiri  docti.  Plaut.  opus 
iiratorium.  Cic.  voy.  otLVKE). 
Il  (Par  anal.)  Résulut  obtenu 
par  les  effort^  de  qqii.  Opus, 
eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  magnum 
opus  perfuére.  Cic.\  ;  factum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  (.  egregium, 
pulcherrimum.  Cic). Ceci  n  est 
pas  mon  — ,  'loc  non  a  me 
profectam  est.  Cic.  ou  (  en 
mauv.  part),  hoc  non  meà  cul- 
pâ  (ou  meo  vitio)  factum  est. 
Cic.  Tout  cola  eft  I  —  do  sa 
mère,  hoc  totum  a  matre  con- 
(latam  est.  Cic. 
ouvragé,  ée.  Voy.  ouvracer. 
ouvrager,  v.tr.  Façonner  d'une 
manièie  compliquée.  Exsoiii- 
pêre,  tr.  Cic.  Maltà  arte  elabo- 
râre.  Virg.  ou  simpl.  elaborà- 
re.   tr.  Ci'c.  Broderie  ouvragée, 

vov.    FESTONNER. 

ouvrant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  s'ouvre.  Patens.  p.  adj. 
Cic.  Voy.  OUVRIR.  A  portes  —, 
cum  primum  fore»  ou  port.v 
patefactx  sunt  ou  patefieri 
cceptx  sunt.  Liv.  Avant  les 
porte'*  —,  ante  aperlas  fores. 
Liv.  Au  jour  —,  prima  lace. 
Caes.  A  l'audience  —,  voy. com- 
mencement. Fig.  A  portes  — 
(sans  résistance), voy.RÉsisTANCE. 

ouvrer  (lat.  operari],  v.  intr. 
et  tr.  Il  (Arch.)  V.  intr.  Tra- 
vailler. Voy.  ce  mot.  1  V.  tr. 
Mettre  en  œuvre,  façonner.  Voy. 

FAÇONNER. 

ouvreur,  ouvreuse,  s.  >"■  <^^ 

f.  Celui,  celle  qui  ouvre.  Qui 
guœ  aperit  ou  patelacit.  A. 
—  de  portes,  voy.  portier.  Une 
ouvreuse, yanitrix,  Jricis,  f.  A. 
ouvrier,  ière,  s.  m.  et  f.  et 
adj.  Il  S.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  travaille  à  un  métier.  Qui 
opas  facit.  Cic.  Opifex,  ficis, 
m.  Cic.  Operarius,  ii,  m.  Cato. 
Cic.  Opéra,  se,  f.  Cic.  (ordin. 
au  plur.  operae.  Cic.)  Faber, 
bri,  m.  Cic.  Liv.  m.  (cf.  prs'fec- 
tas    fabrum.    Cic.].   Vin    pour 

les      ,       operarium      vinam. 

Plin.  —  à  la  tâche,  à  la  journée, 
mcrcenmirias,  ii.  m.  Cic.  ope- 
rarius, ii,  m.  Cato.  Des  —  à 
cases,  opéra;  mercede  condu- 
ctx.  Cic.  Ouvrier  terrassier, 
manitor,  oris,  m.  Liv.  —  mi- 
neur, metallicas,  i,  m,  Plin.  — 
qui  travaille  l'airain,  aerarias 
faber.  Plin.  ou  simpl.  œrarius, 
ii,  m.  Plin.  Qui  travaille  le 
bois,  lignarius,  ii,  m.  Pall. 
Un  bon  —,  qai  sedalo  (ou 
strenaê)  opus  facit.  Cic.  (Dans 
un  sens  plus  large),  hqmo  in- 
dustrius,  laboriosus.  Cic.  Maî- 
tre —,  voy.  MAITRE.  Ouvrière, 
naœ  opus  facit.  Cic.  Une  chose 
faite  de  main  d'  —  re»  fabre- 
facta.  Liv.  ||  En  pari,  de»  œu- 
vres  de    l'esprit.    Opifex.  Jicis, 
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ra.  Cic.  Artife.x,  ftçis,  m.  Cic. 
tlKiivre  faite  «le  main  d' — ,  arti» 
mij-ucuJum.  Piin.  l.oc.  prov.  A 
l'œuvre,  on  comiait  I'  — ,  opus 
artificem  probat.  •Sen.  Fig. 
[arch.),  —  sous  terre,  voy.  IN- 
TRio.oiT.  Il  P.  ext.  L'—  de  qqch., 

vov.     ARTISA.N,      AUTEUR.     CliaCUU 

esi'l'-  de  sa  fortune,  fiitier  est 


siue     (juisque     fortanx.     Hall. 
Il  Mobile,  cause.  Voy.  ces  mots. 
Il  Adj.  Qui  se  rapporte  aux  ou- 
vriers. Operarius,   a,  um,    adj. 
Col.  I.a  cla-se  — ,  opipces,  am, 
m.  pi.   Sali,   fabri,    oram,    m. 
pi.    Cic.   li.-prit    —,  voy.  actif, 
CRÉATEUR.  La  cheville  —,  ciaru* 
tenionis.    A.     et   fig.  princcps. 
cipis,    m.    Cic.  capat,    itis,    n. 
Cic.     Il   Jour    —   (où    l'on     tra- 
v.aille\  voy.    ouvrable. 
ouvrir,  v.  tr.  Rendre  accessible 
en  enlevant  ce  qui    ferme.    A- 
perire,  tr.  Cic.   etc.  (ex.  :  do- 
mum.    Catull.    tabernas.    Ltv. 
eerariam.    des.    par    ext.     eas 
arcas  [•  cercueils  ■].    Liv.    se- 
pa(crum.  Curt.);  retegëre,  tr 
Cic.  etc.  (ex.:  thecam  numma- 
riam.  Cic).  Klre  ouvert,  paté- 
re, intr.    Cic.    etc.    (ex.  :  œdes 
patent.  Plaut.).  ||  (Par  ext.)  En- 
lever ce  qui   intereepte  l'entrée, 
la  sortie.  Aperire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:os«iu»i  ou  fores.  Ter.  Cic. 
portam.  Cses.   fenestram.  Cels. 
carceres     [•    les    barrières    •]. 
Varr.    in  tcmplo  llercalis  val- 
vx  claasœ    repagalis    se   ipsas 
aperaerunt.   Cic.   arbs    aperta. 
Liv.  absol.  aperi.  Plaut.);  pâ- 
te facère,  tr.  Ter.  Cic.  Liv.  [ex.: 
portas.    Liv.);  reserare,    tr. 
Ov.  (ex.:  fores,  ianaam.    Ov.y, 
recladère,  tr.  Plaut.  Ov.  (ex.: 
oatium.    Plaut.    portas    hosti. 
Ov.).  Etre  ouvert,  patére,  intr. 
Cic.    etc.    (ex.  :    valvx  patent. 
Cic.     patentes    januee,    portx. 
Liv.).  Il  (Par  an:il.)  Kendre  ac- 
cessible. Aperire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    saltum  aedendo  [•    par 
des   abatis    d'arbres    •].    Curt. 
saltum.   Liv.    viam.    Liv.    iter 
sibi   aperire    ferro.    Liv.    sibi 
viam  honoris  aperire.  Cic -ven- 
tus  aperuit  inccndio  viam.  Liv. 
Pontum.    Cic.  Dritanniam  tam 
dia  clausam.  Meta,  qaod  puce 
omnis    Italia   erat  aperta.  Liv. 
ver  aperit  naviganlibus  maria. 
Plin.  incognUum  famse  orbem 
terrarum    armis    aperire.  Liv. 
Asiam    régi.   Cart.    fig.   uiicui 
rc'lUam  ad   saos.  Cic.    locum 
suspicioni  aut  crimini.  Cic.  se 
ou    sengos   suos  alicui  aperire. 
Cic.  Nep.  au  p.    adj.     apertus, 
a,  um.  Cic.  et.  simultates  par- 
tim    obscarx.  partim    aperUe. 
Cic.    inimicitia:    apertœ.     Cic, 
cum  aperlà  vi  parum  procede- 
ret  consali  res,  cuniculum  oc- 
caltum    agére     institait.    Liv. 
apertus  animas.    Cic.    apertus 
homo.  Cic.  via  patens   aperta- 
que.  Liv.  aperta   beatê  vivendi 
via.  Cic.  in  qua   niii,    ut  dici- 
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tur,  apertam  pectua  viden». 
Cic.  [ain.  2(>,  'J7j.  epistoluruin, 
quas  mihi,  at  uîs,  apertu  pcc- 
tore  scripsisti.  l'Un.  j.  \ep.  VI, 
12.  3].  voy.  aussi  ouvertement, 
fbanchemknt)  ;  patefacère,  ti . 
Cic.  etc.  (e.x.  :  vias,  iter.  Cxs. 
patffactuni  nostris  leijionibas 
esse  l'ontum,  qui  ante  populo 
Homano  ex  omni  aditii  claa- 
sus  erat.  Cic.  se  totam  aUcui 
patcfacére.  Cic);  reseràre,  tr. 
Cic.    etc.    (ojt.   :   qaod    forum, 

?iiœ  templa  veseruta!  Plin.  j. 
tuliarn  reseràre  externis  îjeji- 
tibus.  Cic.  fii;.  rem  faniitia- 
rem  [-  sa  boui-se  •].  Cic).  Etre 
ouvert,  patére,  intr.  Cic.  etc. 
{e\.:  aditus  paluit.  Cic.  e  fosiâ 
m  cubiculani  patet  iter.  Liv. 
cubicalum,  quod  nisi  mulieri 
et  decumano  patebat  alii  ne- 
mini.  Cic.  fig.  honores  patent 
alicui.  Cic.  patuit  quibusdam. 
fuga.  Cic.  omnibus  vcstram 
m.isericordiam  vestrumque 

ana-ilium  spquam  est  putère. 
Uv.  au  p.  ailj.  patens.  Cw.  Liv. 
cl",  patens  aelum.  Cic.  campi 
patentes.  Sali,  loca  patcntia. 
Liv.  fig.  domus  patens  et  e.rpo- 
sita  cupiditati  et  volaptatibus 
[opp.  à.  domas  clausa  pudori  et 
Banctimonia-].  Cic.  [Quinct. 
'.Wj'i.  U:;  esprit  ouveit,  inge- 
niam  a/jlias  ad  intelligendum. 
Cic.  Qui  a  l'esprit—,  promptus 
ingenio.  Liv.  \\  (Par  ext.)  .lu 
^g.  Mettre  eu  train.  Aperîre, 
tr.  CiC.  etc.  (ex.  :  ladum[:.  une 
école,  un  cours  «].  Cic);  exor- 
diri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ab  adversarii  dicto  [•  ouvrir  la 
discussion  par  le  mot  do  l'ad- 
versaire "].  Coi-nif.)  ;  auspi- 
cari,  ("  inaugurer  •],  dép.  tr. 
^fn.  Flin.  j.  (e.x.  :  anno  novo 
dicëre  aliquid  auspicari  [■  ou- 
vrir l'année  par  un  mot,  une 
sentence  '].  ien.);  incipêre, 
tr.  Cic.  etc.  (e.x.  :  oppagnatio- 
nem.  incipêre.  Liv.  on  dit 
aussi  initium  alicujus  rei  fa- 
cëre.  Cic.  saltandi  initium 
(acëre  [«  ouvrir  le  bal  -].  .4.). 
—  la  séance  (par  un  discours), 
praefari,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(sign.  propr.  ^  dire  d'abord, 
commencer  par  dire  »).  —  un 
avis,  sententiam  dicëre.  Cic. 
ou  ferre.  Cic.  ou  dare.  Liv.  — 
un  compte,  voy.  p.  ii51,  col. 
2.  —  un  crédit,  voy.  p.  533, 
col.  2.  —  une  parenthésR,  voy. 
PARENTHÈSE.  —  l'appétit,  voy. 
p.  161,  col.  3.  Il  Rendre  acces- 
sible eu  écartant  deux  parties 
jointes.  Aperîre.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (lorrni.  Plin.  fauces. 
Qaint.  oculos.  Cic  par  ex  t. 
fasciculum  litterai^m,  episto- 
lam,  litteras.  Cic.  testamen- 
tam.  Suet.)  :  patefacére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aar-es  assenta- 
toribus.  Cic  ordines  [•  les 
naga  •].  Liv.);   reseràre,  tr. 
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Plin.  j.  (ex.  :  diutind  servitata 
()lix:rpta  ora  reseràre.  Plin.  j. 
[pan.  66,  5]);  pandore,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  passis  nxanibusi 
ou  palmis.  Cxs.  panduntur 
inter  ordines  vix.  Liv.  par 
exl.  repente  vclut  maris  vasd 
sic  universa  panditur  plani- 
ties.  Liv.  urbs  ea  in  orà  l_)ceani 
sita  est,  ubi  primani  et  faaci- 
bus  angustis  panditur  mare. 
Liv.);  expandére,  tr.  .Son. 
Col.  Plin.  (ex.  :  ro^a  (lorem 
aperire  incipit  solis  exurtu, 
mncridie  e.xpandit.  Plin.  [.\II, 
hQ\.    voy.    DÉPLOYER,     ÉPASoum); 

evolv'ere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
volanxen  epistolaram .  Cic.  )  ; 
revolvëre,  tr.  Liv.  Sen.  rh. 
Plin.  j.  (ex.:  Origines  [r.ito- 
nis].  Liv.);  porrigëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  digitos  [opp.  à  con- 
trahëre  digitos.].  Cic);  didu- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicu- 
jus  oculam  [en  pari,  du  méde- 
cin]. Cels.  rictum  [-  la  gueule»]. 
Hor.  Juv.  os  alicai.  Plin.  Uuet. 
pugnum  Cic.  labra.  Plin.  j.)  ; 
solvère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  s. 
cistalam.  Plaut.  epistolam.Cic. 
soluta  epistola  (-  lettre  ou- 
verte "].  Liv.  [mais  epistola 
non  obsignata  •  lettre  ouverte, 
c.-à-d.  qui  n'a  pas  été  fer- 
mée "].  t.  niéd.  solvëre  ven- 
trem,  alvum  [.  le  ventre, 
c.-à-d.  le  relâcher  ■].  Cels.); 
resignàre  {-  décacheter  •),  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  litteras.  Cic 
testamenta.  //or.).  —  le  bec, 
hiàre,  intr.  Curt.  (cf.  hianti 
are  capture  aquam.  Curt.). 
—  la  bouche,  voy.  bouche.  — 
les  bras,  voy.  bras.  —  les  yeux, 
voy.  OEIL.  —  les  oreilles,  voy. 
oreille.  Fig.  A  livre  ouvert, voy. 
p.  1169, col.  3.||  S'ouvrir,  disce- 
dere,  intr.  Cic  etc.  (ex.:  disce- 
dit  terra.  Cic  cœlam  discedit. 
Cic);  debiscère,  intr.  \'irg. 
Liv.  Plin.  (voy.  s'entrouvrir). 
S'  —,  être  ouvert,  biâre,  intr. 
C(C. etc. (ex.:  hiavit  terramulta, 
vasta  et  profanda.  Sali.  fr. 
concha  hians.  Cic.  ipse  [cha- 
majleon]  hianti  semper  ore. 
P/tn.)T  Faire  une  solution  de 
continuité  (dans  qqch.).  Ape- 
rire. tr.  Cic  etc.  (ex.:  parie- 
tem,.  Jet.  murum,  ab  imo  ad 
summum  crebris  cubitalibas 
ferc  cavis.  Liv.  cuniculum. 
Cœs.  Liv.  t.  méd.  ap.  cutem. 
Cels.  vulnus  latius.  Cels.  pus- 
tulas  acu.  Cels.  corpus  mor- 
tui.  Cic.  donec  ea  suppurent 
et  per  se  aperiantar.  tels.  fig. 
aperire  fontes  philosophie, 
eloquentiœ.  Cic);  insecâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  corpoi-a 
mortuorum.  Plin.  cutem.  Liv. 
gurguliones['.  le  gosier  •].  Cic); 
incidère,  tr.  Cels.  (ex.:  cor- 
pora  mortuorum.  Cels.  no- 
ccntes  homines  vivos,  Cels. 
venam  incidère.  Cels.).  Coquil- 
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lagea  ouverts,  discuneatm  con- 
chrr.  Plin.  (IX,  IXJ). 
ouvroir.  s.  m.   Lieu  de  travail. 
Voy.    aielieh.     ||   (Spéo.)    Arch. 
hclioppo      do     savetier.      Voy. 

ÉCIMIM'K. 

ovaire  (lat.  poist.  ovarium. 
Inscr.),  s.  m.  Organe  de  U 
l'i-mL-llc  rcnfiMinant  les  ovules. 
Loca  ijenitalia.  A. 

ovale,  adj.  Qui  a  une  couleur 
analogue  à  celle  d'un  œuf.  Ovo 
similis.  A.  Ovatus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Qui  a  des  taches  — ,  ova- 
tus, a,  um,  adj.  Plin.  Forme 
—,  ovam,  i,  n.  Calp.  Subst. 
Un,  et  (arch.)  une  —  (une  fi- 
gure ovale),  ovi  ou  ovorum 
species.  A.  ovum,  i.  n,  Calp. 
En  — ,  ovi  spucie.  A. 

ovation,  s.  f.  (  Antiq.  rom.) 
Cérémonie  moins  solennelle 
que  le  triomphe.  Ovatio,  oni», 
f.    Suet.    Flor.     Obtenir   1'  —, 

avoir    les    honneurs    de    1'   , 

ovâre,  intr.  Cic.  Liv.  ^  (P. 
anal.)  Honneur  rendu  ù.  \ia. 
personnage  à  qui  on  fait  coiv 
tege.  Favor,  oris,  m.  Vell.  Les 
Romains  font  une  —  à  Horace, 
Romani  ovantes  ac  gratulan- 
tes    lloratium    accipiunt.    Liv. 

ove  (lat.  ovum,  œuf),  s.  m. 
Ui  nement  en  forma  d  œuf. 
Ovum,  i,  n.  Calp. 

ovine,  adj.  f.  Qui  .appartient 
au  geure  brebis.  La  race  — , 
ovillas  grex.iCarm.  ap.  Liv.vet. 
ovillam  pecas  Varr.  oviarium 
pecas.Côl.  oves,  ium,  u.pl.  Cic. 

ovipare,  adj.  Qui  produit  ou 
féconde  des  œufs  d'où  sortent 
les  petits.  Oviparus,  a,  um, 
adj.  Apul.  Etre  —,  ova  parère 
ou  gignëre.  Plin. 

ovoïde,  adj.  Qui  e^t  en  forme 
d'œuf  Ovi  speciem  prœ  se 
ferens.  A.  Ovo  similis.  .4. 

ovule,  s.  m.  Produit  de  l'ovaire 
(en  zoologie    et    en  botanique). 

Voy.   GERME. 

oxalide,  s.  f.  Plante  à  saveur 
acide.  Oxalis,  lidis  (Ace.  lida), 
f.  Plin.  Ramex,  micis,  m.  et 
f.  Virg.  Plin. 

oxydable,  ailj.  Susceptible  de 
s'oxyder.  Voy.  rouiller. 

oxyde,  s.  m.  Composé  d'un 
corps  simple  avec  l'oxygène. 
--  de  fer,  voy.  rouille.  —  de 
zinc,  cadmia,  œ.  f.  Cels. 

oxyder,  v.  tr.  Transformer 
plus  ou  moins    en  oxyde.  Voy. 

ROUILLER. 

oxygone,  adj.  (Arch.)  Acutan- 
gle. O.rygonius,  a,  um,  adj. 
Grom.  vet.  Triangle  — ,  oxygo- 
nuin,  i,  a.  Grom.  vet. 

oxymel,  s.  m.  Mélange  d'eau, 
de  vinaigre  et  de  miel.  Ojcy- 
meli,  litos  (Abl.  U  et  lite)  et 
o.xymelum,  i,  n.  Plin. 

oyant,  ante.  Voy.  ouïr. 

ozène,  s.  m.  Ulcère  de  la  mem- 
brane pituitaire  du  oez.  Ozx- 
na,  Xy  i.  Plin. 
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p,  s.  m.  Consonne  labiale.  P.  t.  | 
li.  Prise.  P  littera.  Prise. 

pacage,  s.  m.    Actioa  de    faire! 
piitre.     Pastio,    onis,  (.    Varr.  ' 
Col.  Voy.  PATURAGE,  i  (P.   ext.) 
Lieu    de    pàiure.    Pastio,  oni$, 
f.  tic.    Pascaam,  i,    n.    Col  et 
patcaa,  orum,    n.   pi.  Plin.  j 

pacager,  v.  ir.    Paître  dans  un 

pira^.».    Voy.    PAÎTRE,    PATURAGE. 

pacant.    ?.  m.    Rustre.  Voy.    ce 
mot. 
pacha ,      s.     m.      Gouverneur 

turc.  Siitrapes,  x,  m.  A. 
pachydermes,  s.  m.  pi.  Or- 
dre de  mammifèreâ  non  rumi- 
nants à  cuir  épai::.  Elephanti, 
oram,  m.  pi.  Cic. 
pacificateur,  ^.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  pacifie,  Paci^ator, 
uris,  m.  Cic.  Pacis  aactor  ou 
arbiter  ou  interpres  ou  recon- 
ciliator.  Cic.  Liv.  Pacator, 
oris,  m.  Sen.  Pacificatrice,  pa- 
cis concilUUrix.  Cic.  Adjectivt. 
paci^atorias,  a,  am,  adj.  Cic. 
(jEuvre  —,  opas  pacis.  Cic. 
pacification,  s.  f.  Action  de 
pacifier.  Pacificatio ,  onis,  f. 
Cic.  La  —  de  la  Gaule,  pacata 
Gallia.  Tac. 

pacifier  (lat.  pocifcdre),  [.faire 
la  paix  .].  Liv.),  V.  tr. 
Ramener  à  la  paix.  Pacâre,  tr. 
Caes.  (ex.:  pacùre  omnem  Gal- 
liam.  Cees.)  —  l'Arménie,  com- 
ponére   Armeniam.    Tac.    Tout 

,   pacem    reconciliàre.    A'ep. 

Travailler,  réussir  à  —  un 
Etat  (troublé  par  les  disson- 
lions),  concHiàre  pacem  inter 
civet.  Cic.  Eut  pacifié,  reîpu^ 
blica  in  tran'/aiZ/um  redacta. 
Liv.  Quand  Rome  fut  pacifiée, 
rebas  trantjaillatit  Romx. 
Nep.  Il  (P.  ext.)  Calmer.  Voy. ce 

mol.  ...         1 

pacifique,  adj.  Qui  aime  la 
paix.  Pacifu:as,  a,  am,  adj.  Cic. 
Pacis  slaJiosas  ou  cupidiu  ou 
anvins.  Cic.  Humeur—,  pacis 
ttadiam  ou  arrujr.  Cic.  animas 
a  qaietis  consiliis  non  abhor- 
rens.  Cic.  quieti  mores.  Vcll. 
Citoyens  —,  qiùeti  animi  cives. 
Cic.'ll  (  Droit.  )  Possesseur  — 
(dont  la  powesgion  n'est  pas 
contestée),  voy.  assuré,  m(>0N- 
TESTÉ.  1  Qui  est  en  paix.  Pa- 
catus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  [ex.  : 
pac.  provincia.  Cic.).  Qaietas, 
a,  am,  adj.  Cic.  TranqaiUa», 
a,  am,  adj.  Cic.   Pacit  plenas. 


Ciel  Qui  amène  la  paix.  Paca- 
tas,  a,   am,    p.    adj.     Cic.    etc. 
(ex.:  pac.    responsam.  Cic.  nec 
hospitale  quicqaam  pacatamve 
aaaitam.  Liv.).   PacificcUorias, 
a,  am,  adj.  Cic.  (ex.  :  pac.    le- 
gatio.    Cic.    [Ph.  12,  3]).   Lettre 
qui  annonce    des    nouvelles  — , 
littera;  tranqaillse.  Cic.   Année 
— ,  imbcllis  annas.  Liv. 
pacifiquement,     adv.    D'une 
manière  pacifique.  P/ocidé, adv. 
Cic.    L'affaire     se    dénoue     —, 
res  ad  otium    addacitar.   Cxs. 
pacotille,  s.  f.    (.■Vrch.)   Menues 
marchandises  dune   cargaison. 
Voy.  CARGAISON.  \\  (P.   ext.)  Mar- 
chandises de    pacotille.      Viles 
merces.    .-Imm.    Qaisqailix.  a- 
ram,   f.     pi.    Cic.    1    (P.   est.) 
Marchandises        d'exporution  . 

Voy.    EXPORTATION. 

pacte,  s.  m.  Convention,  Pac- 
(um.i,  n.Cic.  etc.  (ex.:  pactum 
prxstàre.Cic.  manére  in  pacto. 
Cic.  ex  pacto.  Cic.  pactam  eli- 
dére.  Jet.];  pactio,  onis, C.  Cic. 
etc.  (ex.  :pac(ionem  facére  ou 
conpcëreoucon/Mrecum  aliqao. 
Cic.  pactionem  inire.  Justin, 
ad  pactionem  venir*.  Cic); 
conventuna,  i,  n.  Cic.  (voy. 
ACCORD,  convention).  —  (entre 
Etats),  fœdus,  eris,  n.  Cic. 
(ex.:  fcedas  et  amicitiam  dare. 
Sali,  (œdas  facére.  Cic.  ou  inire 
cum  aliqao.  Cic.  (œdas  amici- 
tix  tcnbëre.  Cic.  ex  (oedere. 
Cic.  cf.  (œdas  rampére,  [ran- 
gére,  violâre.  Cic.].  D'après  le 
—  ,  conformément  au  —,  voy. 
C0NVE.NT10S.  Faire  un— ,paoi!Ct, 
dép.  tr.  Cic.  depecisci,  dép.  tr. 
Cic.  —  illicite,  pactio,  onis,  f. 
Cic.  —  fédéral,  voy.  fédération. 

LFig.  Societas,  atis,  f.  Cic. 
mpre  un  —  avec  qqn,  se  re- 
movère  ou  se  secernére  ab  ali- 
qao. Cic. 

pactiser,  v.  intr.  Faire  un 
pacte.  Voy.  PACTE.  ||  (Fig.)  Tran- 
sijjer.  Vov.  ce  mot. 

pagaie,  «'.  f.  Voy.  rame,  aviron. 

paganisme  (lat.  eccl.  paj(ci- 
nismas.  Aug.;,".  m.  Religion 
des  païens,  fjentilitas,  atis,  f. 
Ace/.  Gentilium  (ou  pagano- 
ram'  doctrina,  religio,  sa- 
pertlitio,  Eccl. 

I.  page,  s.  f.  Chacun  des  cote- 
d  une  feuille  sur  la<iuelle  on 
écrit  ou  on  imprime.  Paç/inn, 
œ,  f.  Cic.   (Quand   il  Vagit  d(' 


tablettes.)  Cera,  x,  (.  Hor.  (ex.: 
ceraprinxa.  Hor.  secanda.  Cic. 
extrema   ou    inpma    [•   le    bu 
d'une  p.   '].  Suet.).  Petite   — , 
paginala,  x,  f.    Cic    1    Ce    qui 
est  écrit  ou  imprimé  dans  une 
page;   le  contenu  d'une    page. 
Pagina,    x,   f.  Cic.    (ex.  :  cam 
hanc  paginam  tenerem.  Cic). 
Il  (Fig.)     La    plus    belle    —    de 
l'histoire  grecque,  {quA  pagna) 
nihil  adhac  est    nobilias.  Ifep. 
C'est    la    plus    belle  —    de    son 
histoire,    nanqaam  rem    magis 
memorabilem  gessit.  Liv. 
2.  page,  s.  m.  Jeune  garçon  at- 
taché   au    service    d'un    prince, 
etc.   Paer   nobilis.  A.  —  de  la 
chambre  du  roi,  ou  simpl.  de  la 
chambre,  pa«r  nobilis  ex  regià 
cohorte.  A.  Les  —,  paen  regii. 
Cic.    Etre   sorti,    être   hors  de 
—,tirociniam  ponëre.i.iv.(Fig.) 
Hors  de  — ,  voy.  indépendant. 
paginer    (lat.     post.    paginôre 
[.    assembler    les    parties    d'un 
navire   -].  Ambr.  Paul.    Nol.), 
V.  tr.  Numéroter  page  par  page. 
Libram    paginarum    notis    in- 
scribére.  Gramm. 
pagnote,  s.  m.  (Arch.)  T.  milit 
Soldat   qui   ne  se   bat  pas.  Par 
oppos.  "Troupes.  —,  voy.  lâche. 
P.  ext.   Etre   sur  le    mont   — , 
prœlio  abstinére.  Cxs. 
pagnoterie,  s.  f.  (Arch.)   Voy. 
lâcheté,  négligence. 
pagode,  s.  f.  Temple  asiatique. 
Voy.  temple.  I  (Par  ext.)  Idole 
Voy.  ce  mot.  1  (Par  anal.)  Ma- 
aot  chinois.  Voy.  magot. 
pagure,  s.  m.  Sorte  de  crustacé. 
Paguras,  i,  m.  Plin 
paie.  Vov.  PAYE 

paiement  ou  paîment,  s.  m. 
Action  de  payer.  Solutio. 
onis,  f.  Cic.  Jet.  (ex.:  dies  so- 
lationis.  Ulp.  dig.  xris  alicai. 
Liv  solatione  impeditù.  Oie. 
au  plur.  Cxs.  [B.  C.  111,  20,  1]); 
Dumeratio,  onis,  f.  Col.  ie/%. 
Ji  l  (ex.  :  nameralionem  exi- 
gire.  Col.  [1,  x,  13;  XI,  1,  2J.). 
nameratione  solvëre  ['  faire 
un  p.  comptant  -].  Ulp.  [dig. 
VII,  1,  25,  1].  ab  Ulo  Çiet  na- 
meratio.  .S'en.  [ep.  IH,  li]); 
pensio,  onis.  f.  Cic.  Liv.  (ex.: 
itacreverunl  ut  tribas  pensio- 
nibus  ea  pecania  solveretar, 
primam  prxtentem  [•  comf>- 
tant  -]  ii  qa\  tam  essent,  daas 
I    î.Ttii    et    qaarti    consales    nu- 
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meruvent,  Liv.  in  pensione  se- 
candli  c«ci  fuimas.  Cic.  jasti 
crediti  Bolutionem  in  di.cein 
annorum  pcnsionea  distribu.il 
[•  il  échelonna  ses  paiemenl'- 
sur  dix  années  •].  Liv.).  lipo- 
iiiie,  terme  du  — ,  dics  solvendi. 
lavol.  diy.  solvendse  pecanix. 
Dig.  et  simpl.  pecanix.  Cic. 
Voy.  échiSance.  I^ivrer  qiicli. 
contre  — ,  aliquid  cmptamdâre. 
Cic.  Suipendre  ses  — ,  voy.  fail- 
i,iTE.  1  Co  qu'on  paye,  fecunia 
solvenda  ou  solata.  Cic.  nu- 
meranda    ou    niimerata.    Cic. 

Voy.    COMPTANT,    PRIX.     BD    Or, 

solati  nammi.  Cic.  —  en  es- 
paces, seris  numeratio.  Sen. 
Sans  réclamer  aucun  — ,  voy. 
cratuitiîment.  1  (Fig.)  Voy.  bk- 

COMPENSE,    SALAIRE. 

païen,  enne,  adj.  Qui  adore 
les  faux  dieux.  Paganus,  a, 
um,  adj.  Eccl.  Gentilis,  e,  adj. 
Eccl.  Le  monde  — ,  gcntHitas, 
atis,  f.  Eccl.  La  religion  — , 
voy.  PAGANISME.  Subst.  Les  — , 
pw/ani,  omm,  m.  pi.  Aag.  gen- 
tilcs,  iam.  m.  pi.  Eccl.  gentes, 
iam  (par  oppos.  aux  chrétiens), 
f.  pi.  Eccl.  Des  — ,  ri'Iatit  aux 
— ,  gentilis,  e,  adj.  Eccl.  (Tra- 
duire aussi  par  le  géuit.  pagc- 
norum.)  Comme  les  — ,  à  la  fa- 
çon des  — ,  gentiliter,  adv.  Valg. 
Il  (Par  anal.)  Qui  parle,  agit 
comme  les  païens.  Impiiis,  a, 
um,  adj.  Eccl.Xoy.  impie.  Subst. 
Vivre  en  — ,  voy.  impie. 

paillasse,  s.  f.  et  m.  Sac  garni 
de  paille.  Saccus  stramento 
refertus.  A.  Tomentiim  ci?'- 
cense.  Sen.  ^  iS.  m.  Bateleur. 
Voy.  BOUFFON,  bateleur. 

paillasson,  s.  m.  Abri  fait  avec 
de  la  paille.  Stramentam,  i,  u. 
l'Un.  (cf.  tcnenis  arbores  in- 
torto  stramento  vestire.  Plin.). 
T  Natte  de  paille  ou  de  roseau. 
Voy.  n.\tte. 

paille,  s.  f.  Tige  de  plantes  cé- 
réales dont  on  a  enlevé  le  grain. 
Paiea,  œ,  f.  Cic.  etc.  (e.\  :  pa- 
leariim  navis  [■  vaisseau  chargé 
de  p.  '].  Cic);  stramentum, 
j,  n.  Cses.  Liv.  (ex.:  casa;  sfra- 
mentis  tectœ.  Cees.  casse  arido 
ttramento  tectse.  Liv.  fasces 
[•  botfes  •■]  stramentorum  in- 
cendëre.  IJirt.);  stipula,  se,  f. 
Ter.  Varr.  Ov.  (ex.:  (lanxma  de 
stipula  ["  feu  de  p.  "].  Ov.  [trist. 
V,  8,  20].  cf.  cito  ignis  stipula' 
conquiescit.  Hier.  [ep.  5J»,  13]). 
(Raisin)  conservé  dans  la  — , 
ttramentarius,  a,  um,  adj.  Ca- 
to.  Fait  de  — ,  stramineus,  a, 
um,  adj.  Prop.  Ov.  (cf.  str. 
Quiritet  ["  mannequins  en  p.  •]. 
Ov.  [fast.  V,  631]).  stramen- 
ticias,  a,  um,  adj.  Aact.  b. 
Hispan.  Petr.  (cf.  st.  casa.  B. 
Hisp.).  Mêlé  de  — ,  paleatus, 
«,  um,  adj.  Col.  Plin.  —  de  blé 
froment,  stipula,  œ,  f.  Varr. 
Virg.  1  Blé  en  herbe  avec  lequel 
on  fait  la  paille,  Stramen- 
tum, 2,  n.  Liv.  (ex.:    desecta 
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cum  stramento  seges.  Liv.  falcc 
secandum  tcrram  saccidunt 
stramentum.  Varr.}.  Givnier  à 
— ,  palearium,  ii,  n.  Col.  Lit 
de  — ,  stramen,  inia,  n.  Plin. 
stramentum,  i,  n.  Plin.  (cf.  an- 
tiquis  torus  e  stramento  erat 
[<.  les  anciens  couchaient  sur  la 
p.  >].  Plin.).  Mettre  à  la — ,  sur 
la  — ,  voy.  ruiner.  Couverture 
de  —  tressée,  sforea,  a?,  f.  Cses. 
Ouvrages  de  — ,  voy.  sparterie, 
Brin  de  — ,  voy.  fétu.  Voir  une 
—  dans  l'œil  d  •  son  voisin  et  ne 
pas  voir  la  poutre  qui  est  dan< 
le  sien,  nostra  mala  vidi- 
re  non  possamus,  alii  simul 
délinquant  censores  sumas. 
Plisnï.  Tirer  à  la  courte  — , 
voy.  sort.  Arch.  Rompre  la  — 
(rompre  un  engagement),  fran- 
gëre  ou  rampëre  fœdus.  Cic. 
Lever,  enlever  la  — ,  voy.  p. 
1156,  col.  1.  Il  Couleur  de  paille. 
Voy.  PA1LLET.  Il  (Fig.)  De  —  (sans 
valeur).  Voy.  insignifiant.  Un 
homme  de  —  fde  nulle  valeur), 
voy.  NUL,  et  (spéc.)  un  prête- 
nom,  voy.  ce  mot.  ^  (P.  ext.) 
Défaut  dans  une  pièce  de  métal. 
Nubes.  is,  f.  Plin.  (XXXIII,  127). 
Nodus,  i,  m.  Plin.  \\  Tache  dans 
un  diamant,  une  pierre  pré- 
cieuse. Nubes,  is,  f.  Plin.  (cf. 
maculosa  nabes.  Plin.  (XX.VVII, 
281.   Panctam,    i,    n.  Plin. 

pailler,  s.  m.  Meule  de  paille. 
Voy.  MEULE.  ^  Tas  de  paille. 
Palearam  acervus.  Col. 

paillet,  adj.  m.  Peu  chargé  en 
couleur.  Coloris  diluti.  Plin. 
Spéc.  Du  vin  — ,  et,  subst,  du 
— ,  vinum  tenue.  Ov.  rubellam, 
i,  n.  Pers. 

paillette,  s.  f.  Lamelle  de  métal 
brillante.  Palea,  se,  f.  Plin. 
(cf.  p.  seris.  Plin.).  Lamina, 
se,  f.  Lucr.  Plin.  (cf.  l.  argen- 
tea.  Saet.  ferrea.  Stat.  fulva. 
[-  d'or-].  Ov.).  Il  (Spéc.)  Lamelle 
de  métal  découpée  pour  servir 
d'ornement.  Bractea,  œ,  f.  Cic. 
Voy.  CLiNQU.ANT.  ||  Pai'celle  d'or 
qu'on  trouve    dans  le  sable   de 

Zuelques  rivières.  Mica  auri. 
acr.  Il  (Fig.)  Défaut  dans  une 
pierre  précieuse.  Voy.  paille. 

paillon,  s.  m.  Poignée  de  paille 
pour  attacher.  Stramentum,  i, 
n.  Plin.  1  Petite  lamelle  de 
métal.  Voy.  lamelle,  paillette. 

pain,  s.  m.  .\liment  fait  de  fa- 
rine délayée  dans  l'eau,  pétrie 
et  cuite  au  four.  Panis,  is, 
m.Cic.  etc.  (ex.:  p.  hordeacus. 
Plin.  panis  {ermentatas  [oppos. 
à  panis  sine  (ern\ento'\.  Cels. 
Plin. p.  siligineus  [-de  gruau»]. 
Sen.  p.  candidus.  Plin.  p.  (uv- 
(uribas  conspersus.  Phœd.  p. 
secundarius.  Sen.  ou  secundus 
['  p.  de  ménage  ■].  Hor.  p.  ci- 
barius  [>■  p.  grossier,  bis  i.].  Cic. 
p.  sordidus  ou  plebejas  [même 
trad.].  Sen.  p.  rusticus.  Plin. 
p.  ater.  Ter.  p.  siccus.  Sen.  p. 
militaris.  Plin.  frustam  pants. 
Cato.  quadra  panis.  Sen,  mol- 
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lia  [•  mio  •)  panis.  Plin.  era$ta 
panis.  Plin.  panem  (Ingère. 
Sen.  panem  facëre  ou  confcére. 
Plin.  Col. panem,  coquére.  Varr. 
Plin. panis  rubidua  [•  recuit.]. 
Plaut.).  —  mollet,  pastillwi, 
i,  m.  Plin.  Petit  — ,  pastillum, 
i,  n.  Varr.  panificiam,  ii,  n. 
Cels.  Saet.  —  de  luxe,  artola- 
gamus,  i,  m.  Cic.  Pain  de  mu- 
nition, buccellatum,  i,  n.  Spart. 
Soupe  au  — ,  voy.  panade.  || 
Mettre  le  —  au  four,  voy.  en- 
FouR.NER.  Fabrication  du  —, 
panificiam,  ii,  n.  Varr.  Fait 
de  — ,  paniceas,  a,  um,  adj. 
PZaut.  Corbeille  à — ,panarium, 
ii,  n.  Plin.  Petite  corbeille  à  — , 
panariolum,  i,  n.  Mart.  \\  .Spéc. 

—  bénit  (que  le  prêtre  Bénit). 
Voy.  BÉNIR.  ||  —  azyme.  Voy. 
AZYME.  —  à  chanter,  —  d'autel, 
voy.  HOSTIE.  ^  (P.  ext  )  Ce  qui 
sert  à  la  subsistance.  Panis, 
is,  m.  Cic.  etc.  (ex  :  quotidia- 
num  comedëre  panem.  Hier, 
cum  esuriente  panem  suum 
dividëre.  Sen.)  ;  victus,  ùs. 
m.  Cic.  etc.  (ex.:!/,  quotidianus. 
Cic.  victus  causa.  Cic.  victu 
aliquem  privâre.  Cic.  fraadans 
se  ipse  victu  [-  s'ôtanl  le  p.  de 
la  bouche  »].  Liv.).  Manger  sou 
propre  — ,  suis  sumptibas  (ou 
de  suo)  vivëre.  Cic.  Manger  le 

—  de  qqn,  aliéna  vivëre  qua- 
dra. Jav.  Arch.  (Droit.)  Etre  en 

—  de  père  et  de  mère,  patrii 
mancipi  (ou  Jaris)  esse.  Jet.  P. 
anal.  Au  —  du  roi,  c.-à-d.  (en 
prison),  voy.  prison. J|  (Fig.)  Sa- 
cus,  i,  m.  Cic.  Le  — de  lascience, 
quasi  quidam  humanitatis  ci- 
bus.  Cic.  1  (P.  anal.)  Masse  de 
certaines  substances.  Panis, 
is.  m.  Col.  Plin.  (ex.:  in  for- 
mant panis  rediyëre.  Col.); 
massa,  as, f.  P/in. (voy. masse); 
gleba,  se,  f.  Cœs.  Plin.  (ex.:  gl. 
sevi.  Cœs.).  —  de  fromage  en 
coue,  meta  lactis  ou  lactans. 
Mart.  Il  —  de  loup,  voy.  champi- 
gnon —  de  pourceau,  voy.  cy- 
clamen. 

pair,  paire,  adj.  et  s.  m.  || 
.Adj.  Egal.  Par,  adj.  Cic.  (ex.: 
eloquentià  parem  habuisse  ne- 
minem  [»  c'était  un  orateur  sans 
pair  "].  Cic.  voy.  incomparable). 
Il  (Loo.  adv.!  De  — ,  et,  arch., 
du  —  ex  sequo.  Cic.  in  seguo.  i 
Liv.  (cf.  in  sequo  esse  ou  stâre. 
Liv.  Sen.).  Faire  aller  de  — , 
mettre  de  —  avec  qqn  ou  qqch., 
voy.  égaler.  Aller  de  —  avec 
qqch.,  voy.  comparable,  sem- 
blable. Hors  de  — ,  et  {arch.) 
hors  du — ,ea:imias,  a,  um,  adj. 
Cic.  egregias,  a,  um,  adj.  Cic. 
Se  tirer  du  —  (arch.),  c.-à-d.  se 
distinguer,  eminëre,  intr.  Cic. 
Il  (Ari'thm.)  Qui  se  divi.=e  en 
deux  moitiés  égales.  Par,  adj. 
Hor.  Boet.  (ex.:  par  numerus. 
Isid.  subst.  par,  paris  ['  nom- 
bre p.  "],  n.  Hor.;  absolt.  la- 
dëre  par  impur  [«  jouer  à  p.  ou 
impair,  à  p.  ou  non  >],  Hor.). 
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1  S.  m.  (En  parlant  des  i>er- 
^nnec.)  Personne  de  condition 
é^ale  à  une  autre.  Yoy.  éc.al. 
Vivre  avec  qqu  de  —  à  com- 
pagnon, ex  pari  vivére  cu"i 
aligao.  Sen.  |]  Speo.  Les  —  (c- 
o-a.  les  grands  vassaux),  pa- 
res, lum,  m.  pi.  A.  P.  anal 
Chambre  des  — ,  senatus,  ûs, 
m.  A.  ',  En  pari,  des  animaux. 
Mâle  ou  femelle  d'oiseaux.  Voy. 
MALE,  FEUEixE,  ^  ^P.  ext.)  Rap- 
port d'égalité  entre  les  deux  tei^ 
mes.  B  (ArcliJ  Paire,  couple. Voy. 

ces  mou.  |1  (Fis)  t^'™  '^^  —  i'"^ 
pas  avoir  d'arriéré),   voy.   ar- 

RllÎRÉ. 

paire  ilat.  paria,  plur.  de  par, 
paris),  s.  f.  Réunion  de  deux 
choses  de  même  espèce  destinéfs 
à  aller  ensemble.  Par,  p&TtS, 
n.  (ex.:  scj/phoram  paria. Cic.): 
bini,  se,  a,  adj.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  b.  scyphi.  Cic.  b.  cornaa. 
Plin.).  Deux  — ,  utrique,  atrj^- 
qae,  atraque,  adj.  Cic.  Une 
—  d'yeux,  purocu/orum.  Saet. 
Il  (P.  ext.J  Réunion  de  deux 
pièces  symétriques.  Une —  de  ci- 
seaux, (ortejc,  ficis,  m.  et  f. 
Cels.  Col.  1  Réunion  de  deux 
animaux  de  même  espèce. Far, 
paris,  a.  Ov.  (ex.:  pur  colum- 
baram.  Ov.);  bini,  as,  a,  adj. 
Ci':,  etc.  (ex.  :  bini  boves. 
Haut.).  Une  —  de  bœufs,  Ja- 
Qum  boam.  Plin.  (au  plur.), 
multa  jaga  (•  de  nombreuses 
p.  de  bœufs  •).  Cic.  ||  En  pari, 
des  personnes.  Par.  paris,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  p.  gladiatoram. 
Cic.).  Combats  de  gladiateurs 
qui  en  viennent  aux  mains  par 
— ,  compositiones  gladiatoram. 
Cic.  Faire  combattre  des  gladia- 
teurs par  —,  componëre  inter 
te  gladiatores.  Quint.  Les  deux 
font  la  —,  invenit  patella  oper- 
calam.  Hier.  1  (Spéc.)  Le  mâle 
et  la  femelle  d'animaux  de 
m"mî  espèce.  Voy.  cotn>i.E. 

paisible,  adj.  Qui  vit  en  paix. 
Pacatus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  p.  civitas.  Cic);  placi- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  lex.: 
placidior  cii-itas.  Liv.);  quie- 
tns,  a,  uza,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 

TRA.VQUILLE,     PACIFIQUE,     PAlX) .      1 

(En  pari,  des  choses.)  Pa- 
catus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  pacatissima  et  quietis- 
lima  pars.  Cses.)  ;  quietus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
CAijiB,  TRA.NQinLLE)  ;  placidus. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  [ex.:  pla- 
ciflum  mare.  Sali.  fr.  placiaior 
Rkenas.  Tac).  Fleuve  au  cour^ 
—,  lentus  annis.  Plin.  ||  Qui 
procure    la    paix.    Voy.    cauie, 

KEREIN,  SILENCIEUX. 

paiBiblement,  adv.  D'une  ma- 
nière paisiide.  Placide,  adv. 
<:ic.    Qaietè,    adv.    Cic.    Voy. 

TRA.'ÏQini.l.EMENT. 

palsson,  B.  f.  (Arch.)  Pâture  don 
an i maux  qui  paissent.  Pattio, 
ontu,  f.   Varr. 

paître    (lat.    pop.  pascére,    p. 
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patci),  V.  tr.  et  intr.  1  V.  tr. 
(Aroh.)  Nourrir.  Piiscére,  tr.  Cic. 
etc.Voy.  NOURRIR.  Se  —  de...,  voy. 

ASSOUVIR,     ENTRETENIR,     NOURRI», 

REPAITRE.  |1(P.  ext.)  Mener  (le^^ 
bétes)  aux  champs  pour  les  faire 
paitre.  Pascëre.  tr.  Cic  (voy. 
ci-»prèi.  )  Il  Fis.  S»  —  (*" 
pari,  du  troupeau),  voy.  dé- 
vorer, TONDRE.  1  (P.  ext.)  V  .  in(r. 
En  pari,  di's  animaux  herbivo- 
res :  mangT,  brouter  (les  végé- 
taux). Pasci,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ire  pastum.  Plaat.  caprse 
stadiosède  agrestibus  (rutictbas 
pascuntar.  I  arr.)  ;  depascère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ayros  publi- 
cos  [-sur  des  terrains  publies  -]. 
Cic.  segetes.  Plin.);  pabulari, 
dép.  intr.  Coi.  (s'emploie  absolu- 
ment'. Faire  — ,  mener  — , 
pascére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
gregem.  l'arr.  jamenta.  Cses. 
sues.  Cic.  on  dit  aussi  :  pas- 
tum propellëre  ou  exig'-re. 
Varr.).  Aller  —,  in  pascua 
exire  ou  prodire  ou  procedère. 
Col.  Plin.  Il  (Transitivt.)  Voy. 

BROUTER. 

paix,  s.  f.  Etat  de  celui  dont 
le  repos  n'est  pas  troublé.  Pax. 
paciS,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  tempe- 
rantia  pacem  offert  animis. 
Cic.  [Fin.  I,  Ul].  semper  in 
anima  sapientis  est  ptacidis- 
sima  po.r.  Cic.  [Tusc.  V,  ii81. 
in  pace  lii'ëre.  Cic.  [OIT.  I,  11, 
35]j;  otium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Tusculi  requies  atqae 
otium.  Cic.  amplexari  otium. 
Cic.  otii  esse  amantissimum. 
Cic.  in  otio  esse.  Cic.)  ;  tran- 
quillitas,  atis,  l.Cic.  etc.  (ex  : 
animi.  Cic.)  ;  quies,  etis,  f. 
Cic.  Sen.  (voy.  calme,  repos) 
Laisser  qqn  en  — ,  aliqaem  non 
turbàre,  non  vexàre.  Cic.  Il 
n'est  pas  en  —  avec  lui-même, 
avec  sa  conscience,  agitatur 
angore  conscientise .  Cic.  con- 
tcientiû  mordetar.  Cic.  En  — , 

voy.     PAISIBLEMENT,     TRA.NQUILLE- 

MENT.  Il  (Par  ext.)  Plaque  que 
le  prêtre  donne  à  baiser.  Pax, 
pacis,  f.  Da  Cange.  1  (Par  anal.) 
Etat  d'un  pays  où  il  n'y  a  pas 
de  troubles  intérieurs;  d'une 
famille,  d'une  réunion  d'hom- 
mes entre  lesquels  il  n'y  a  pas 
de  désaccord.  Pax,  pàcis,  f. 
Cic.  etc.  [ex.:  pax  ciiiUa.  -Suct. 
pacis  artes.  Curt.  l'ior.  pacis 
bona.  Liv.  pacis  commoda.  Cic. 
omnia  plena  pacis.  Cic.  tum- 
ma  tranqaillitas  pacis  atqae 
otii.  Cic.  pacis  aactor  [•  apôti<- 
de  paix  -J.  Cic.  Liv.  pacis  sem- 
per auctor,  pacis  semper  lau- 
dator.  Cic.  reconciliator  pacis. 
Liv.  pax  patris  [•  avec  son 
père  •].  Ter.  agére  tranquillarn 
pacem.  Liv.  leetos  agitare  pa- 
cem [-  vivre  au  milieu  de-^ 
joies  de  la  p.  •].  Sali,  colère 
ram  fuie  pacem.  Liv.  conduire 
pacem  inter  cives.  Cic.  diri- 
ifu:re  pacem.  Liv.  distarbàre 
pacem   et  concorcUam   palam. 
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Sali.  fr.  eripère  alicai  pacem. 
Cic.  cum  Antoniis  [•  avec  de» 
gens    comme    Antoine    «J    pax 
potest  esse?  Cic.  iis  pacem  cum 
populo     Honiano     esse    passe 
[«  qu'ils  pouvaient  avoir  la  p. 
avec  le  peuple  R.  •].  Cic.  [Phil. 
7,  SS]./Iorére6onflpace  [«jouir 
leinement  d'une  uonnc  p.  »],. 
il',  in  quadraginta  annos  tu- 
tam  pacem  habére.  Liv.  felicior 
pax    est    nunquam    lacessila, 
quam  multo  reparata  sanguine. 
Sen.    servâre  pacem  cum   ali- 
quo.  Cic.  turhùre  pacem.  Liv. 
velle  pacem.  Cic):  coDCOrdia, 
ae,  (  Cit.  etc.  (voy.  concorde, 
ACCORD,   harhonie).   Qui    est   en 
— ,  voy.  TRANQUILLE.  Ilommo  de 
— ,   pacis   amans    ou    ama<or. 
Cic.  homo  pacis  capidus.  Sali. 
Faire  la   —  avec  qqn,  voy.  RÉ- 
cnNCiuER.  Jujje  de   — ,   irenar- 
ches,  se,  m.  Jet.  arbiter  litis  ou 
(abs.)   arbiter,   tri,    m.   Cic.  1 
Etat  d'une  nation  qui  n'est  pas 
eu  guerre  avec  une  autre.  Pax. 
pacis.    f.    Cic.   etc.    (ex.  :  pax 
/il/a.  A'ep.  iniquissima.  Cic.  in- 
Jasta.    Cic.    maritima     [•    sur 
mer  ■].  Cic.  perpétua.  Sali.  fr. 
Liv.  pax  similis  beili  [•  p.  ar- 
mée •].  Sen.  summa  ou  placi- 
dissima    [•    profonde    ■].    Cic. 
[Tusc.  V,  16,  ASJ.  condlciones 
pacis.   Cic.    pacis   condiciones 
altro   ferre   alicai.    Cic.   pacis 
consilia.  Liv.  pacis  fadas.  Vell. 
pacis  initia  [■  préliminaires  -]. 
l'arr.  pacis  petendse  oratores. 
Liv.    oratrices    [Sabinaî]   pacis 
et  fj^deris.  Liv.  pax  cum  iis. 
[II,  5,  21.  pax   Pyrrhi   [•   avec 
P.  -].  Cic.  Ariovisti.  Caes.  pace 
[opp.    à    bello.].   Sali,   in  pace 
[opp.  à  in  bello].  Sali,  in  pace 
et  otio.  Cic.  in  medià  pace.  Liv. 
cum  pace   aliqaem    dimittëre. 
Cic.  [Slur.  15,  32].  abnuére  pa- 
cem   [opp.    à   polliceri].    Sali, 
accipere  pacem.  Liv.  accipére 
pacem  qaùvis  tutà  condicione 
[-  à  n'importe  quelle  condition 
pourvu  qu'elle  soit  sortabic  •]. 
Cic.  adhortari  aliqaem  ad  pa- 
cem. Cic.   averlére   aliqaem  a 
consiliis  pacis.  Liv.  docebo  ne 
coagmentari  quidem  posse  pa- 
cem.   Cic.    componëre    pacem 
his  condicionibas.  Liv.  conci- 
liàre  pacem.  Cœs.  confirmûrc 
cum  proximis  civitatibus   pa- 
cem  et  amicitUim.   Cs'S.    pax 
convenit  cam  aliquo.  Liv.  aare 
pacem.  Sali.  Liv.  déferre  [<•  of- 
frir   •  ]    pacem   hostibus.  Liv. 
dicëre  [•  dicter  •]  alicai  pacis 
lei/es.  Liv.  dimittëre  [•  renou- 
C'T  à  ••]  pacis  condiciones.  Ctes. 
ulterior  llispania  eo   anno  in 
pace  fuit.  Liv.  ubi  paxevenerat. 
.Sali.  Itsec  nova  injuria  extar- 
havit  [•■  réduisit  à  néant  •]  om- 
nem   spem   pacis.    Liv.    facëre 
pacem.  Cses.  facëre  pacem  cum 
aliquo.  Cic.  ut  pax  fieret  cum 
Carthaginiensibus.  Liv.  pacem 
an  bcllum  gèrent.  Sali,  pacem 
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habire  [opp.  à  bellam  gcrêre], 
Cic.  Sali,   petère  pacein.  Cm. 
pctëre  pacem  ub  aliriuo.    A'eu. 
rnvocare    senatam  jam    incti- 
natam  a  Pyrrhi  pace.  Cic.  sua- 
(Icre  pacem.  Uail.  (r.). 
pal,  s.  m.  Pieii  ai|;ulsé  par   un 
liout.    l'alas,    i,    m.  Cœs.   Liv. 
•■<iidis,  is,  r.  Cxs.  Valltis,  i,  ni. 
<:ic.    Voy.   PIEU.  T   (Spéc.)   Pien 
finpioyé  comme  instrument  de 
sui>plioe.  Stipe),  pitis,  m.  Cœs. 
Crux,  crucis,  f.  Ov.   Sen.  (cf. 
m  cracem  saffigëre.  Jastin.  in 
crnci-m  sedêre.  Sen.). 
paladin,  s.  m.  Héros  chevaleres- 
que. Voy.  HiiROS.  Il  (Fig.)  Redres- 
seur di"  torts.  Voy.  redresseur. 
1.  palais  (lat.  patatium,  le  pa- 
lais  des   Césars),    s.    m.    Riche 
habitation  d'un  roi,  d'un  prin- 
ce, etc.  Domus  regia  ou  régis. 
Cic.    ou   slnipl.    domits,    ùs,    f. 
Cic.  et  regia,  œ,  f.  Cic.  JEcIcs 
regiœ.    Cic.   Domicilium   régis. 
Cic.  (imp.  Pomp.  8,  21).  ||  fPar 
anal.)  .Maison   magnifique   a'un 
riche  particulier.  Domas  ampla. 
Cic.   .Edes   magnifiai.    Cic.  1 
(Spéc.)  Palais  de   justice.  Judi- 
ciam.    H,    n.    Cic.    etc.    fcf.    in 
jiidicium  ventre.  Cic.  ad  Jadi- 
riam  ou  injadicio  adesse.  Cic). 
Forum,  i,  a.  Cic.  Nep.  (cf.  in 
foro  esse  cœpisse  [-  commencer 
à  fnjquenter  le  p.  '].  Nep.  voy. 
tribunal). 
2.  palais,  s.  m.  Partie  supérieure 
de   la  cavité  de  la  bouche.  Pa- 
latuiit,  i,  n.  Cic.  et  palatus,  i, 
m.   Cic.  La  voûte  du  — ,  pala- 
tum,  i,  n.  Cic.  Le  voile  du  — , 
tabalare  palati.   Veget.   ||  (Fig.) 
Sons  du  goût.  Palatum,  i,  a. 
Cic.  etc.  {e%.:  pal.  sapit  ei  [■  il 
a  le  p.  fin  ■.].  Cic.  qaod  senti- 
tur  latente  jadicio  velut  palato. 
Qaint.).  —  fin,  délicat,  ingenua 
gula.  Mart.  Ceux  qui  ont  le  — 
fin,  très  délicat,  |)rûceres  gulœ. 
Plin. 
palan,  s.  m.  Sj-stème  de  deu.x 

poulies.  Voy.  moufle. 
palanque,  s.  f.  Sorte  Je  retran- 
chement.   Voy.    RETRANCHEMENT. 

palanquin,  s.  m.  Sorte  de  li- 
tière.  Voy.  LITIÈRE. 

1 .  palatin ,  ine ,  adj .  Revêtu 
d'un  ollice  dans  le  palais  du 
souverain.  Palatinus,  a,  um, 
adj.  Lampr.  Comte  — ,  cornes 
palatinus.  A.  Les  princes — ,  et, 
sahst,  les  — ,   palatini,   oram, 

m.  pi.  Lampr. 

2.  palatin,  ine,  adj.  Qui  a  rap- 
port au  palais  (bouche.)  (Tra- 
duire par  le  génit.  palati.)  La 
voûte  — ,  palatam,  i,  n.  Cels. 

1.  pale,  s.  f.  Sorte  de  pelle.  Voy. 
PELLE.  1  (P.  anal.)  Partie  plate 
de  la  rame.  Palma,  se,  f.  Vitr. 
—  d'une  petite  rame,  palmala, 
se,  f.  Virg.  \\  Vanne  d'une  écluse. 

Voy.    V.ANNE. 

2.  pale  et  palle  (lat.  palla. 
manteau,  tenture),  s.  f.  Manteau 
de  femme.  Palla,  œ,  f.  Plaut. 

pâle,  adj.  En  pari,  du  visage, 
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décoloré,  d'un  blanc  terne.  Pal- 
lidus,  a,  um,  adj.  Cjc.  etc. 
[l'K.  :  vides  lU  pall.  exsurgal 
cenà.  //or.);  pallens,  p.  adj. 
Virg.  surt.  poétiquu);  exsan- 
guiS,  e  (-  paie,  livide  ■),  adj. 
Cic.  (ex.  :  exsangais  vuUas.  .Si/. 
exs.  color.  Sali.)  ;  albus,  a. 
um  ("  blême  •^,  adj.  Mart. 
(voy.  blême).  Très  —,  expnlli- 
dus,  a,  um,  adj.  Saet.  Un  pL'ii 
— ,  voy.  PALOT.  Teint  — ,  voy. 
PALEUR.  litre  — ,  avoir  le  visage 
— ,  pallêre,  intr.  Sen.  Devenir 
— ,  pallescére,  intr.  Ilor.  Quint. 
Devenir  très  — ,  expallescêre. 
intr.  Oir.  Comme  il  était  —  et 
tremblant  en  parlant!  ijuo  pal- 
lore  et  tremore  dixit.  Cic.  Les 

—  couleurs,  voy.  chlorose.  ^  Qui 
est  peu  lumineu.x.  Pallidas,  a, 
uni,  adj.  Plin.  Couleur — ,  lan- 
guidus  color.  Plin.  remissus 
color.  Sen.  Jour  —,  languidus 
dies.  Plin.  j.  P.  ext.  D'un  vert 

—  ,  e  viridi  pallens.  Plin.  D'un 
jaune  — ,  Iwidus,  a,  um,  adj. 
Plin.  D'un  rouge  —,  dilata  ru- 
bore.   Plin. 

palée,  s.  r.  Rang  de  pieux  pour 
former  une  digue,  etc.  Voy. 
palissade,  pieu. 

palefrenier,  s.  m.   Valet   qui 
panse  les  chevaux.  Agaso,  onis, 
m.  Liv. 
palefroi    (lat.    post.   paravere- 
das,   cheval    de  renfort),  s.  m. 
(  .'Irch.  )     Cheval     de    marche. 
Èf/uus  phaleratus.  Liv. 
paléographe,    s.   m.  Celui  qui 
s'occupe  de  déchifFrer   les   ma- 
nuscrits, etc.  Qui  epigrammata 
ou  anticjua  monumenta  ou  co- 
dices  manu  scriptos   interpre- 
tatar.  A. 
paléographie,  s.  f.  Science  du 
paléographe.   Antiquorum  mo- 
numentorum  interpretatio.  A  . 
paleron,  s.  m.  Partie   plate  de 
l'épaule   de   certains   animaux. 
Voy.  omoplate. 

palestre,  s.  f.  Lieu  public  pour 
les  exercices  du  corps.  Palœs- 
tra,  œ,  C.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Exer- 
cices du  corps  (lutte,  etc.).  Pa- 
Isestra,  se,  f.  Cic.  (cf.  palss- 
trœ  arti^cium  [■  les  principes 
de  la  p.  -].  Cic).  Maître  de  — , 
palœstrita,  se,  m.  Cic.  palses- 
tricus  doctor  ou  mayister. 
Qaint.  ou  simpl.paZa'ïirjcus,  i, 
m.  Qaint. 

palestrique,  adj.  Qui  a  rap- 
port à  la  palestre.  Palsestricas, 
a,  um,  adj.  Cic.  \\  Sabst.  La 
—  palsestrica  (s.-e.  ars),  se,  f. 
Quint. 

palet,  s.  m.  Petit  disque  de 
métal,  de  pierre,  pour  jouer. 
Discus,  i,  m.  Plaat.  Hor.  Or- 
bis,  is,  m.  Ov. 

paletot,  s.  m.  (Arch.)  Ca.saque 
de  paysan,  de  pêcheur.  Voy. 
CAS.AQUE.  ^  Vêtement  d'homme 
ou  de  femme.  Amicalam,  i,  n. 
A. 

1.  palette,  s.  f.  Sorte  de  ra- 
quette  pleine.    Voy.  raquette. 
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—  de   maitre    d'écolo,  voy.  fé- 
rule.   ||    (P.    ext.)     Planchetto 
plate  (d'une  roue  hydraulique). 
l'innœ,    arain,    f.    pi.     Plin.    1 
(Spéc.)    Planchette  sur  laquelle 
les  peintres  étendent  leurs  cou- 
leurs.   :ipongia   omnibus  colo- 
ribas   imbuta.    Val.-Max.    Fig. 
La — d'un  peintre,  voy.  coloris. 
2.  palette,    s.  f.    (Arch.)  Petite 
écuelle    pour   recevoir  le  sang. 
Voy.  écuelle. 
pâleur,  s.f.  Teinte  paie.  Pa/tor, 
oris,    m.   Cic.    etc.    (cf.   pallor 
obit  ora.  Ov.  au  plur.  tôt    ho- 
minum  pallores.  Tac).    Color 
exsangais.  Sali. 
palier,    s.  m.  Plate-forme  dans 
un   escalier.   Voy.  plate-forme. 
Il  (P.  ext.)  Etage.  Voy.  ce  mot. 
Il  (P.  ext.)   Pièce   d'une  machi- 
ne. Le   —   d'un    moulin  à  eau, 
voy.  palette. 
palifîcation,  s.   f.  Action  d'af- 
fermir le   sol  avec  des   pilotis. 
Palatio,  onis,  f.   Vitr. 
palimpseste,  adj.  Dont  la  pre- 
mière   écriture    a    été    grattée 
pour    transcrire     un      nouveau 
texte.    Voy.    gratter.    Un    ma^ 
nuscrit  — ,  et,  subst.,  un  — ,  pa^ 
limpsestos,  i,  m.  Cic. 
palingénésie    (lat.    post.    pa- 
lingenesia.    Myth.    Lut.),    s.    f. 
Action  de  renaître,  de   reparaî- 
tre. Jterata  gen/sratio.  A. 
palinodie  (lat.  post.  palinodia. 
Macr.    Hier.  [adv.   Ruf.  !,  10]), 
s.  f.  Poème   dans    lequel   on  se- 
rétracte.    Retractatio,   onis,   (. 
Cic.    Sen.  ||  (Fig.) Rétractation. 
Voy.    ce    mot.    Chanter    la  —, 

voy.   RÉTRACTER. 

pâlir,  v.  intr.  et  tr.  H  V.  intr. 
Devenir  paie.  Pallêre,  intr. 
Cic.  Exalbescëre,  intr.  CicCo- 
lorem  perdëre.  Ov.  —  forte- 
ment, expallescëre,  intr.  Ov. 
Il  pâlit,  son  visage  — ,  pallor 
ore  sulfunditur.  Sen.  —  à  l'as- 
pect du  danger,  —  de  crainte, 
d'effroi,  pallêre,  intr.  Cic.  etc. 
(cf.  pallêre  ad  omnia  fulgura. 
Juv.}.  Il  Absolt.  Faire  —  qqn, 
pallorem  suffundëre  [ori  ali- 
cajus).  Sen.  Les  émotions  nous 
font  — ,  affectas    nobis  fuyant 

sangainem.   Sen.    Fig.   (sur 

les  livres), /)af/ê/-e,  intr.  Quint. 
1  En  pari,  de  la  lumière,  delà 
couleur  :  devenir  plus  faible. 
Pallescére,  intr.  Val.-Fl.  Lan- 
guescëre,  intr.  Tibull.  Hebescë- 
re,  intr.  Tac.  (cf.  hebescunt  si- 
déra. Tac).  Faire  —  les  astres, 
sidéra  hebetâre.  Tac.  Fig.  Son 
étoile  pâlit,  gloi-ia  ohsolescit. 
Curt.  foriuna  se  inclinât.  Cic. 
res  defloruere.  Liv.  —  (en  pari. 
d'une  étoffe),  voy.  f.aner.  Fig. — 
devant  qqch.,  c.-à-d,  être  éclip- 
sé par  qqch.,  voy.  éclipser.  ^ 
V.  tr.  Rendre  pâle.  Pallidam 
(ou  decolorem  ou  exsangaem)  (a- 
eëre  {aliquem).  Sen.  Decolo- 
ràre  (labra  et  nares).  Cels. 
Colorem  auferre  (alicui).  Plin. 
Etre   pâli,  colorem  perdidisae. 
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Plin.fi  Faire  paraître  pâle.  Voy. 

TERNIR,  OBSCURCIR. 

palis,    s.    m.   Suite    de    pieux 
l'ormaol    clôture.    l'aJJiu,  i,  m. 
Cas».  Liv.  |]  (P.  ext.)  La  clôtur.> 
elle-mômo.     Voy.    cu>tdbe.      |! 
(Abu-ivl.i  Un  pieu  de  la  clôtu- 
re. Vov.  PIKU. 
palissade,  s.  f.  Clôture  en  plan- 
ches,    perche*.     VoUiis,    i,     m. 
Cxs.  Liv.  n    (T.  milii.l   Rangé.- 
de    pièces   en    bois  destinée*  à 
un  ouvrage    miliiaire.    V'allas, 
i,  m.  Cxs.    (cf.    duplex  vallas. 
Cxs.     vallas     confr.i     hostes. 
Cxs.).  Vallam.  i,  n.  Cic.  Cœs. 
Uv.  (ex.  :  fii/lum  dacëre.    Liv. 
objicére.  Liv.  circtimjicêre.  Liv. 
castra  vallo  munîre.    Cses.  op- 
pidum   vcillo  et  (ossà   cingëre. 
Cic.      vallam     scindére.    Oses, 
proraère  l'ollam  in  fossas.Liv.). 
^  Rangée  d'arbres  dont  les  bran- 
che-^ forment  une  sorte  de  haie. 
Sa'pes  viva.  Col. 
palissader,  v.  tr.  Garnir  d'une 
pali-sade  (  relranchoment  mili- 
taire).  Vallâre,  tr.  Liv.  —  (des 
arbre=),  ssepire,  tr.  Col. 
palissage,  «.  m.  .Vction  de  pa- 

lie-:er.  l'aUtio.  onis,  f.  i'itr. 
pâlissant,  ante,  adj.  Qui  de- 
vient   pâle.    Pallens,     p.    ailj. 
Virg.    Il    Dont    la    lumière,    l;i 
couleur     devient     plus    faible. 
Pollens,    p.     adj.     Vinj.    Lan- 
gaescens,    p.  âdj.  Tiball.  Etoi- 
les   — ,    dubia   sidéra.    Juven. 
palisser,  v.  tr.  Disposer  en  pa- 
lissade.   Palùre,    tr.    Col.    (cf. 
p.  vitem.  Col.).    Adminiculàre, 
tr.  Plin.  (cf.  vites    sadibiis  ad- 
minicvdatx.  Plin.). 
palladium,    s.   m.    Statue    de 
Palla-    protcjîeant  la    ville    de 
Troie.    Palladiam,    ii,    n.   Cic. 
^  (P.    anal.)    Ce   qu'un    peuple 
considère   comme  assurant  son 
salut,  sauvegarde.  Tamqaam[ou 
qaasi)    Palladiam.     .1.    Praesi- 
dium, ii,  n.  Cic.  Ar.v,  arcis,  f. 
Cic.    (cf.    arx   libei'tatis.  Cic.). 
Commanis  arx  {bonoram).  Cic. 
Colamen,  inis,  n.  Liv. 
palliatif,    ive,  adj.  Qui  pallie. 
Qui     iqa»?,    i/uod)    levât.    Cic. 
Miti'jatorias,  a,  am,  adj.  Plin. 
(XXVUl,  G3  .  Un  remède  —,  et, 
sabst.    un    —,   levarnenlam,  i, 
n.  Cic.  lenimentam,  i,  n.  Plin. 
Il  Fig.  Levamcntam,  i,    n.  Cic. 
palli'ation,  s.  f.  (Arch.)  Action 
de  pallier.  Levatio,  onis,  f.  Cic. 

Vov.      ADOUCISSEMENT. 

pallier  (lat.  post.  po/liare  [-cou- 
vrir d'un  manteau-].  Eccl.),  v. 
tr.  Atténuer  (une  maladie)  sant. 
laguerir.Voy.ATTeNUEB.il  (Fig.j 
Atténuer  en  pré^entantsouB  une 
apparence   spécieuse.  Voy.   oé- 

CUISER. 

palliam,  «.  m.  Nom  que  les 
liomains  donn.aient  au  manteau 
de»  Grecs.  Palliam,  ii,  n.  Cic. 
Petit  —,  palliolum,  i,  n.  Plaat. 
Vêtu  d'un  —,  en  — ,  palliatas, 
a,  am,  adj.  Plaat.  Cic.  (cf.  isti 
Qrteci   palliati.    Plaat.    modo 
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togatus,  modo  palliatas.  Cic.^. 

I.  palme,  s.  f.  (Arch.)  Palmiei' 
Voy.    ce     mot.     ^     Branche 
palmier.  Palma,  a-,  f.  Liv.  Qui 
porte    une  —,  palmiger,    géra, 
geram.  adj.  Phn.  \\  (Fig.)  Signe 
de  victoire.    Palma,  œ,    (.  Cic. 
etc.  (ex.:   palmam    ferre.    Cic. 
ou  l'inc^pe.    Cic.  palmam  acci- 
përe.  Cic.  qaam   palmam  ati- 
nam  dii  immortales  tibi  reser- 
vent! Cic.  palmam  dàre  aJicui. 
Cic.  primaram  palmaram  gla- 
diator  [•  gladiateur  qui  a  rem- 
porté la  p.  dans  plusieurs  com- 
bats .].  Cic).  Remporter  la  —, 
principatam  oblinire.  Cic.  Dé- 
cerner la  —  à  qqn,  primas  dé- 
ferre ou   tribaére  {alicai).  Cic. 
Qui   mérite  la  —,  palmaris,  e. 
adj.  Cic.  Il  (P.  anal.)  La  palme 
du  martyre.  Voy.  béatitude.  T 
Ornement  en  forme  de  palme, 
Palma,  se,   f.    Veget.    Qui  a  la 
forme    d'une  — ,  palmuttis,    a, 
am,  p.  adj.    Liv.    Plin.    (cf.    p. 
lapis,  Plin.  p.  tanica  [•  tiinique 
brodée  de  p.  en  or  .].  Liv.). 
2.  palme,  s.  m.  Mesure  d'envi- 
ron un    travers    de    main.  Pal- 
mas,  i,    m.   Varr.  Vitr.    (cf.  p. 
major,  p.minor.    Varr   Vitr.). 
■•^pithama,    a",     f.     Plin.     Long 
d'un  —,  palmaris,  e,  adj.  l'«rr. 
palmeas,    a,    am,    adj.     Plm. 
(ex.  :    p.    caulis.    Plin.).  Haut, 


long  d''un  pied  et  d'un  — ,/)"'- 
mipedalis,  e.  adj.  Varr.  palmi- 
pes,  edis.  adj.  Plin. 
palmé,  ée,  adj.  Qui  ressemble 
k  une  main  ouverte.  Palmntas, 
a,  am,  p.  adj.  Liv.  1  Qui  a  les 
doigts  réunis  par  une  membra- 
ne. Palmipes,  edis,  adj.  Plin. 
Qui  a  le  pied  —,  même  trad. 
pjpds  — ^  palma-  pedam.  Plin. 
palmeraie,  s.  f.  Lieu  planté  de 
palmiers.  Palmetam,  i,  n.Hor. 
Plin.  Tac. 

palmette,  s.  f.  Petite  palme, 
ornement  sculpté.  Palma,  rc,  f. 
l'ifr.  Orné,  de  —,  voy.  p^lme. 
palmier,  s.  m.  Arbre  qui  porte 
les  dattes.  /Irlior  nalma;.  Sact. 
Palma,  a-,  f.  Plin.  —  nains, 
cliamrrrcpes  palmit,  f.  pi.  Plin. 
Abonilant,  riche  en  —,  paimis 
freriaentibasconsitas.Phn.pal- 
mosiis.  a.  am,  adj.  Virg.  De  —, 
de  bois  de  —,  palmeas,  a,  am, 
adj.  Vitr.  (cf.  p.  tabalœ.  Vitr.). 
Qui  produit  des  —,  palmifer, 
(era,feram,Sid'].  Prop.  Ov.  Lieu 
planté  de  —,  voy.  palmeraie. 
Branche  de  —,  palma,  ae,  f. 
Cic.  Fruit  du  —,  palma,  se,  f. 
Ov.  Plin.  Qui  porte  un  rameau 
de  —,  palmiger,  géra,  geram, 
adj.  Plin.  Brodé  de  branches 
de  —,  palmatus,  a,  am,  p.  adj. 
Liv. 

palmipède,  adj.  Qui  a  les  piods 
palmés.  Palmipes,  adj.  Plin. 
Spéc.  Oiseaux  —,  et,  sabst,  les 
—,  palmipèdes  aves.  A.  natan- 
tru  nvi'.S.  Col, 

palmite,   s.  m.    Moelle  de   pal- 


r.\M 

mier.  Palmse  medulln  ou  cere~ 

bram.  Plin. 
palombe,  s.  f.    Pigeon  ramier. 

Pahimbes,    is  (gén.  pi.  ium),  f. 

Cic.    Palambas,    i,    m.     Varr. 

Cels.    Do    — ,    pu/unibinu»,  u, 

am,  adj.  Plin. 
I.  pâlot,  s.  m.  Sorte  de  pelle,  do 

beclie.  Voy.  PELLF,nfceiiE.  T  (Fig.) 

.Irc/i.  Kustre.  Voy.  ce  mol. 
i.  pâlot,  s.  m.  Piquet  ou    pieu. 

V. IV.  ces  mots. 
pâlot,  ott»,   adj.  Un  peu  pâb-, 

Pallidalus,  a,  am,  adj.  Catall. 

Sappatlidus,  a,  um,  adj.  Cels. 

palourde  (lat.  pop.  peloridis, 
gr.  it£)wp£t).  s.  1.  Sorte  de  co- 
quillage bivalve.  Pelnris,  ridis 
(Ace.  ridem  et  rida,  Ace.  pi.  ri- 
das), f.  Inrr.  Ilor.  Plin. 

palpable  (lat.  post.  palpabilis. 
Hier.),  adj.  Qui  pentôtre  palpé. 
Qui  Iqiae,  quod)  patpâri  potest. 
A.  Tractabilis,  c,  adj.  Cic. 
N'être  pas  — ,  non  posae  attrec- 
tari.  Cic.  |l  (Fig.)  D'une  évidenc^ 
sensible.  Manifestas, a,  am,  .adj. 
Cic.  Etre  —,  sab  tactam  cadëre. 
Cic. 

palpablement  ,  adv.  D'une 
manière  palpable.  Voy.  évidem- 
ment, MANIFESTEMENT. 

palpébral,  aie  (lat.  post.  pal- 
pebralis.  Prad.),  adj.  Qui  a[i- 
partient  aux  paupières.  (Tradui- 
re par  le  Génit.  palpebraram .) 

palper,  v.  tr.  Explorer  avec  la 
main.  Palpùre,  tr.  Sen.  Con- 
trectâre,  tr.  Cic.  Attrectûre, 
tr.  Cic.  Observer  en  palpant, 
contrectâre,  tr.  Suet.  Voy.  ma- 
nier,  TATER. 

palpitant,  ante,  adj.  Qui  pal- 
pite. Palpitons,  p.  adj.  Saet. 
Entrailles,  chairs  —,  trepidan- 
tia  exta.  Ov.  salientia  viscera. 
Ov.  Cœur — ,cor  micans.  Tiball. 
Il  —  de  crainte,  voy.  tremblant. 
il  (Fig.)  Question  —,  voy.  inté- 

IIESSANT. 

palpitation,  s.  f.  Battement 
conviilsif  dans  une  partie  du 
(■orps.  Palpitatio,  onis,  f.  Plin. 
Palpitatas,  ÛS,  m.  Plin.  —  ner- 
veuse, trepidatio  ncrvoram. 
*'en.  Il  (Spéc.)  Battement  vio- 
lent et  déréglé  du  cœur.  Pal- 
pitatio cordis.  Plin. 

palpiter,  v.  intr.  Avoir  des 
lialpitations.  Palpitàre ,  intr. 
Cic.  (cf.  cor  animantis  alicujas 
evalsam  palpitât.  Cic).  Micà- 
re,  intr.  Cic.  Salire,  intr.  Ov. 
—  d'effroi,  timoré  micûre.  Ov. 
Il  (Spéc.)  En  pari,  du  cœur. 
.Mon  cœur  palpite,  cor  salit  ou 
palpitât.  Cels.  Faire  —,  voy. 
AGITER.  Il  (Fig.)  Montrer  un  reste 
■l'énergie.  Voy.  |sel  débattre. 

paludéen  ,  enne  ,  adj.  De 
marais.  Pahmier,  tris,  tre, 
adj.  Liv.  Paludosas,  a,  am, 
.adj.    Ov.    Fièvres  —,  voy.    ma- 

IIAIB.  . 

palustre,  adj.  De  marais.  Voy. 

MAHÉCAORUX,    paludéen. 

pâmer,  v.  intr.  et  (se)  pâmer, 
V.  prou.  Tomber  en  défaillance. 


,  prou. 
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Voy.  ÉVANOUIR.  Il  (P.  exaijc.)  Pj. 
mer,  se  —  de  rire,  et,  sinipl.  — , 
rt  80  — ,  risa  rumpi.  Cic.  ejesul- 
tare  gaadio,  lœtitià.  Cic.  Se  — 
d'admiration,  inhiâre  (alicai 
rei).  Cic.  ||  Pâmé,  c.-d-d.  à  demi 
mort,  cxaniniis,  e,  adj.  Liv. 

pâmoison,  s.  f.  Action  de  se 
pâmer.  Voy.  défaillance. 

pampe,  s.  f.  Feuille  do  grami- 
nées.  Voy.  FBUILJ-K. 

pamphlet,  s.  m.  (Arch.)  Ecrit 
de  peu  do  p.iges.  Libellas,  i,  m. 
Plin.  j.  ^  Kcrit  violiMit  où  l'on 
attaque  «J'iii,  qqcli.  Libellus 
contameliosus.  Sen.  rh.  ou  (a- 
mosas.  Tac.  Suet.  (cf.  sparsi 
de  re  in  caria  famosi  libelti. 
Saet.).  ousiinpi.  libellas,  i,  m. 
Saet.  (cf.  libellam  ad  infamiam 
<ilicujas  edëre  [-  écrire,  publier 
lin  p.  contre  qqu  •].  Saet.). 

pamphlétaire,  s.  m.  et  f.  Au- 
teur de  pamphlets.  Libelli  fa- 
mosi aactor.  A. 

pampre,  s.  m.  Feuillage  de  la 
vigne.  Pampinas,  i,  m.  Cic. 
De  — ,  couvert  de  — ,  pampi- 
netu,  a,  um,  adj.  Virg.  Ov. 
Tac.  Qui  a  beaucoup  de  — , 
pampinosas,  a,  am,  adj.  Col. 
Plin.  Qui  ne  produit  que  du 
— ,  pampinarias,  a  um,  adj. 
Col.  Sarment  qui  ne  produit 
que  du  — ,  pampinariam,  ii,  n. 
Plin.  Enlever  le  — ,  voy.  ép.ui- 

PRER. 

pan  (lat.  pannas,  morceau  d'é- 
tolTe),  s.  m.  Morceau  d'un  vête- 
ment. Lacinia  vestimenti.  Saet. 
ou  simpl.  lacinia,  as.  t.  Plaut. 
Cic.  (cf.  aliquem  tenêre  lucinià. 
Plaut.).  Sinas,  fis,  m.  Liv.  (cf. 
sinum  ex  togâ  facére.  Liv.).  || 
(P.  anal.)  —  de  rets  (filets  ten- 
dus sur  des  piquets).  Voy.  PAN- 
NEAU. —  de  mur  (partie  d'un 
mur),  pars  mari.  Liv.  alifjaan- 
tam  mari.  Liv.  (cf.  arietibus 
discatère  atiqaantam  Tnari. 
Liv.).  1  (P.  e.\t.)  Côté  d'un  ou- 
vrage à  plusieurs  angles.  Latus, 
eris,  n.  Cies.  Liv.  Pans  coupés. 

Voy.  ARÊTE. 

panacée,  s.  f.  Remède  univer- 
sel. Pancltrestum  remediam.  ou 
medicamcntum.  Cic.  Panacea, 
a",  f.  Virg.  et  panaces,  is,  n. 
Plin.  etpanax,  acis.  m.  Col.  Etre 
une  — ,oinnibas  morbis  medèri. 
Plin.  Au  fig.  Panchrestam  me- 
dicamentum.  Cic. 
lanache ,  s.  m.  Faisceau  de 
plumes.  Crista,  ss,  f.  Liv.  Or- 
né, surmonté  d'un  —,  crista- 
tas,  a,  um,  adj.  Liv.  Virg.  — 
de  fuméi>,  voy.  traînée.  En  — 
étalé,  voy.  éploïer,  étaler.  || 
(Fig.)  Voy.  ornement,  gloriole. 
panacher,  v.  tr.  Orner  d'un 
panache  Cristà  ornàre.  A.  Pa- 
naché, cristatas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Oiseau  — ,  voy.  hlppé.  ^  Or- 
ner de  couleurs  variées.  Voy. 
NUANCER.  Il  (P.  anal.)  Panaché 
(formé  d'ingrédients  de  toutes 
sortes).  Voy.  MÉLANGER.  Un  plat 
—,  satara,  a»,  f.  Diom. 
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panade,  s.  f.  Soupe  d'eau,  de 
beurre  et  de  pain.  Intrita  e.v 
aqiUi  catidà.  Cels.  ou  simpl. 
intrita,  a-,  f.  Cels. 

panader  (se),  v.  pron.  (Arch.) 
Se  pavaner.  Voy.  pavaner. 

panage,  s.  m.  Droit  de  pâture. 

Voy.    PATURE. 

panais,  s.  m.  Plante  potagère. 
Pastinaca,  se,  t.  Cels.  Col. 
Plin.  —  opopona.\  ,  panaces 
Heracllon.  Plin. 
panard,  adj.  invar.  Dont  les 
pieds  de  devant  sont  retournés 
en  dehors.  Pedibus  in  exterio- 
rem  partem  eUipsis  ou  recur- 
vis.  A  . 
panaris  (lat.  post.  panariciiim. 
.'ipal.  herb.),  s.  m.  Inflamma- 
tion i  l'extrémité  des  doigts. 
Paronichium,  ii,  n.  et  parony- 
chia.  a',  f.  Petr.  Plin. 
pancarte,  s.  f.  Placard  affiché 
pour  donner  un  avis.  Voy.  affi- 
che, PLACARD.  Il  (P.  ext.)  A/-ch. 
Billet  donnant  avis  de  qqcli. 
Voy.  BILLET.  Il  Registre.  Voy.  ce 
mot.  1  (Arch.)  Charte.  Voy.  ce 
niot.  •  Sorte  de  portefeuille. 
Voy.  portefeuille. 
pancrace,  s.  m.  Exercice  de  la 
lutte  et  du  pugilat.  Pancration 
et  pancratium,  ii,  n.  Plin. 
Athlète  qui  combat  au  — ,  pan- 
cratiastes,  se.  m.  Plin.  Quint. 
A  la  manière  des  athlètes  du  — , 
panrraticê,  adj.  Plaut. 
pandémonium,  s.  m.  Lieu  de 
réunion  des  esprits  infernaux. 
Diemonum  conciliabalum.  A . 
Il  (Fig.)  Réunion  de  gens  qui 
conspirent   pour   le    mal.   Voy. 

CABALE,    CONCILIABULE. 

pandour  et  (arch.)  pandoure, 
•^.  m.  Soldat  irrégulier,  ^'ov. 
BRiG.iND.  Il  (P.  e.\t.)  Homme 
brutal.  Voy.  brutal. 

panégyricfue,  s.  m.  Discours 
public  à  l'éloge  d'une  personne. 
Sollemnis  laudatio.  Liv.  et 
simpl.  laudatio,  onis,  f.  Cic. 
Landes,  laadam,  f.  pi.  Cic.  (cf. 
laudibiis  ornàre  aliquem.  Cic. 
honoraforum  viroram  laudes 
in  contione  memorantur. 
Plin..  Le  —  (d'Isocrate),  p«ne- 
gyricus.  i,  m.  Cic.  \\  Adjectivt. 
^Traduire  par  le  Génit.  lauda- 
tionis.)  *  (P.  e.\t.)  Eloge.  Prœ- 
conium,  ïi,  n.    Cic. 

panégyriste  (lat.  post.  pane- 
girista.  Sid.  [ep.  IV,  1]),  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  fait  un 
panégyrique.  Laudator,  oris, 
m.  Liv.  Prsedicator,  ovis.  m. 
Cic.  Une  — ,  laudatrùv,  tricis, 
f.  Cic.  Ov.  Il  (P.  ext.)  Celui  qui 
fait  l'éloge  de  qqn,  de  qqch. 
Laadafcr,  oris,  m.  Cic.  Prseco, 
onis,  m.  Cic. 

paner,  v.  tr.  Envelopper  la 
viande  de  mie  de  pain.  Pane 
{carnemi  invotvère.  A.  ^  En 
pari,  d'un  liquide,  y  faire 
bouillir  du  pain.  Pane  (liqno- 
rem  temperâre.  A.  De  l'eau 
panée,  a  qua  pane  tempérât  a.  D. 

panerée,  s.  f.  Ce  que  contient 
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un  panier  plein.  Voy.  CORBEILLE, 
paneterle.s.f.  Lieu  où  l'on  gar- 
de et  distribue  le  pain.    Pani 
cella.  A. 

panetier,  s.  m.  Celui  qui  est 
proposé  à  la  panetorie.  Triti- 
carius,  ii,  m .  /nscr. 
panetière,  s.  f.  Petit  sac  pour 
porter  le  pain.  Panariam,  ii 
n.  Plin.j. 
panicaut,  s.  m.  Genre  de  plan- 
tes analogues  au  chardon.  Éryn- 
ge,  et,  I.  et  erymiion,  ii,  n. 
Col.  Plin. 
panicule,  s.  f.  Mode  d'inflores- 
cence où  les  fleurs  s'élèvent 
inégalement.  Panicala,  as,  f. 
Plin.  (cf.  panicularam  modo 
nacamenta  dépendent.  Plin.). 
paniculé.  ée,  adj.  Qui  a  des 
fleurs  en  panicule.  Paniculis 
racematus.  Plin. 
panier  (lat.  panariam,  proprt. 
'  corbeille  à  pain  .),  s.  m. 
Réceptacle  en  osier,  en  jonc, 
etc.,  gui  sert  à  contenir  des 
provisions,  etc.  Corbis,  is  (Abl. 
e),  f.  Cic.  Fiscina,  se,  f.  Cic. 
Quolum,  i,  n.  et  qualas,  i,  m. 
Cato.  Col.  Virg.  —  tressé, 
sporta,  œ,  f.  Sali,  sirpea,  se, 
f.  Varr.  Ov.  sirpiculus,  i,  m. 
I  orr.  —  à  couvercle,  cista, 
a>,  f.  Plin.  —  carré,  ci'sÉa  qaa- 
drata.  Col.  Grand  —,  cophi- 
nus,  i.  m.  Col.  Jav.  Petit  —, 
.iportula,  se,  f.  Plaut.  Apul. 
corbula,  se,  f.  Saet.—  au  pain, 
panariam.  ii,  n.  Varr.  Plin.  j. 
lanistrum,  i,  n.  Cic.  Petit  —  à 
pain,  panariolam,  i,   n.   Mart. 

—  à  fruits,  canistrum,  i,  n. 
Cic.  —  à  fleurs,  canistrum,  i, 
n.    Cic.    calathas,  i,  m.    Virg. 

—  pour  la  vendange,  (iscella, 
le,  f.  Col.  —  pour  l'argent,  ^- 
cas,  i,  m.  Cic.  Loc.  prôv.  Ii  ne 
faut  pas  mettre  tous  ses  œufs 
dans  le  même  —,  aleam  subit 
qui  pecuniaf  unius  nomine 
feneratur.    A.    (d'apr.  Cic).    \\ 

—  à  ouvrage,  calathas,  i,  m. 
Virg.  qualas,  i,  m.  Ilor.  qua- 
sillas,  i,  m.  Prop.  ||  (P.  e.\t.) 
Contenu  du  —,  voy.  pa-verée. 
Fig.  Le  dessus  du  — ^  fos,  (loris, 
m.  Cic.  1  Panier  à  linge,  etc. 
Cista,  se,  f.  Quint.  —  à'iivres, 
cista,  se,  f.  .!av.  ||  Ruche  d'a- 
beille. Voy.  RUCHE.  Il  Caisse  de 
voiture.  Voy.  caisse,  cofi-re. 

panification,  s.  f.  Transforma- 
tion du  paie.  Panificiam,  ii, 
n.  ï'arr. 

panifier,  v.  tr.  Transformer 
en  pain.  Panem  facëre.  Cic. 

panicpie,  adj.  fém.  Terreur  — , 
et  subst.  —  (effroi  subit  et  sans 
raison),  csecu^  quidam  terror. 
Cic.  (velat)  lymphaticus  pa- 
ver. Liv. 

panne,  s.  f.  Sorte  d'étofTe.  Voy. 
peluche.  ^  Voilure  d'un  navire. 
Voy.  voilure.  Spéc.  Etre  en 
—,  stâre,  inti.  Liv.  Mettre  le 
navire  en  — .  et  ellipt.,  mettre 
en  — ,  armamenta  componère. 
Liv.  Rouler  —  sur  —,   Jactari. 
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»  t«uir  en  —,  \*oy. 


I3MI 

Uv.    Fij.   S 

sCSPE-NS. 

s.  panne.  ».  f.  Graisse   qui  çar- 
iiii   1»    p*-»u    d"    cochon.    \oy. 

Col'ÏNÎ'E,    C.RAISSK. 

3.  panne,  s.  f-  Pièce  de  boi* 
po^ée  horironwlunent  s  ii;  l;i 
charpente  d'un  comble.  ïem- 
plam,  i,  a.  l'itr.  (au  plur.  ff m- 
p;,i.  orum,  n.  Vitr.). 
panneaa.  s.  m.  (.\rch.)  Pau 
d-eioffe.  Voy.  pa-n.  ^  Nappe  ou 
filei  lendu  pour  prendre  du 
•'ibier.  Laquei,  orum,  m.  pi. 
'\'ir.j.  Vov.  FiLBT.  H  (Fis)  P'ege. 
Vov.  ce  mot.  |1  Pan  de  pierre, 
de'  bois,  etc.,  encadré.  Re- 
fUam.  i,  n.  l'itr.  —  de  plafond. 
de  iambri»,  lacunar,  aris  (abl. 
lacanari  jén.  pi.  Jacumino- 
rum,    dat.    pi.    lacanariis) ,    n. 

Hor.  —  d'un  vantail  de  porte. 
tympanam.  i,  n.  Vitr.  (IV,  6, 
J.)  Cadre  d'un  —,  replum,  i, 
n.  Vitr.  Il    (Spéc.)  Planche  pour 

peindre    un    tableau    sur    bois. 

Tuba/a,  a?,    f.    PUn.   \\  Cadre. 

Vov.  ce  mot. 
panneauter.v.intr.  Fendre  des 

pani.e.iu\.  Yoy.  filet,  tendre. 
panonceau,      s.     m.     Ecusson 

d  armoiries.  Voy.  écusson. 
panneton,  s.    m.   Partie  de  la 

clef  qui  entre  dans  la   serrure. 

Dens  clavis.  Tiball. 
panoplie, «.  f-  Armure  complète. 

Arma,  orum,  n.   pi.    Cic.   voy. 

ARMirtE.  11  (Spéc.)  Sorte  de  tro- 

phtp.  l'rop^am.  i,  n.  A. 
panorama,    s.  m.    Large   pers- 
pective, vue    d'ensemble.   Pro- 

fpecto!,    ûs,      m.      Liv.    Voy. 

PERSPECTIVE,      VUE.      VoiT      le      

de....  prapectâre,   tr.  Liv. 
pansage,     s.      m.     Action    de 

pan'f-r  'un     cheval,.    Cura,    a; 

(.   V'ir».    Faire     un     —,    eqaum 

ttri'jUi  radëre.  Cic. 
panse,   s.   f.   Ventre.    Pantice», 

icam.'m.  pi.  Plaut.  Avoir  la  — 

pleine,    voy.  plein.  Remplir  sa 

voy.    coBGER,     iiemplir:    • 

(Fig.)  Partie  renflée  d'une  chose. 
Venter,    trit,   m.    PUn.    La  — 

d'un  a,  voy.  a. 

pansement,  ».  m.  Action  de 
Danser  (un  blessé).  Caratiu. 
hnis,  f.  CeU.  Faire  un  —a 
,mn,  aUigâre  ou  obtigâre  vul- 
nu$.  Cic.  abtigàre  aUqaem. 
Cic.  Il  (Arch.)  Pansage.  Voy.  ce 
mot. 

panser,  v.  tr.  (Arch.)  Prendre 
^oio  de.qqn,  qqch.).  Voy.  BOi- 
..>EB.  y  (Spéc.)  —  des  chien», 
des  oiseaux,  canes,  ave»  cib&re. 
Saet.  —  un  cheval  de  la  main, 
et.  abtott.,  —  un  cheval,  <■- 
i/oum  ttritjili  radëre.  Cic.  <ic- 
fricàre  equam.  Sen.  1  (P.  e.\t., 
Traiter  un  malade.  Curare,  tr. 
Liv.  Sp'C.  —  un  blessé,  obli'j'i- 
re  ttUriaein.  Cic.  P.  ext.  —  ""<• 
blessure,  alliQÙre  ou  obliiiài- 
valnuf.  Cic.  1|  '  Fig-  )  Vov.  soiotii 

pansu,  ue,  adj.  Qui  a  un< 
grosse    panse.      Venlrio$a$,    c, 
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«m,  adj.  /'/nu/.  Panticosu»,  a, 
um.  adj.  Serv. 

pantalon,  s.  m.  (Arch.)  Celui 
.[ui ,  |>our  arriver  ik  ses  fins, 
pivnd  diverses  figures.  Voy. 
iMPOSTKiiR.  1  Culotio  qui  des- 
cend jusqu'aux  pieds.  Bracse, 
unim,  f.  pi.  Tac.  —  de  femme, 
f^minalia,  ium,  n.  pi.   *'uef. 

pantalonnade,  s.  f.  BoulTon- 
nerie,  danse  comique.  Voy. 
BOiFFONNEBiE.  jj  (Fig.)  Subter- 
fuge ridicule.   \oy.  SUBTEREUCE. 

pantelant,  ante,  adj.  Qui 
pantelle.  Vov.  haletant.  Chair 
—  ,  voy.  PALPITANT.  |{  (Fig-^Voy. 

PALPITANT,    TREMBUNT. 

pant eler.v.intr. Haleter  cou viil- 
siverar-nt.  Voy.  halbteb.||  (Fig.) 
tn  pari,  du  cœur  :  être  ai;ite 
convulsivement.  Voy.  palpiter. 

panthéisme,  s.  m.  Systome 
pliilofophique  qui  n  admet 
qu'une  substance  diversifi'O  en 
modes.  Ratio  eorum  qui  vim 
divinam  in  aniversà  rerum 
natarâ  sitam  esse    censent.  .i. 

panthéiste,  adj.  Qui  appar- 
tient au  panthéisme.  .Id  ratio- 
nem  eoram  pertinens,  qui  vim 
divinam  in  unii^ersâ  rerum 
natarà  sitam  esse  censent.  A. 
Doctrine  —,  voy.  panthéisme.  || 
Qui  admet  le  panthéisme. Philo- 
sophe — ,  et,  stibst.  un  —,  ^ui 
vim  divinam  in  universâ  re- 
rum natarâ  sitamcssecenset. A. 
panthéon,  s.  m.  Temple  con- 
sacré à  tous  les  dieux.  Pan- 
tUeiim,  i,  n.  PUn.  Tcmplam  ad 
lionorem  omnium  deoram 
exsiractum.  A. 
panthère,  s.  f.  Carnassier  à 
peau  mouchetée.  Pantliera,  a\ 
t.  Ov.  PUn.  —  raaie,  pardas, 
i,  m.  PUn.  Suet.  —  femelle, 
pantlieris,  idis,    f.    Varr.   par- 


daUs,  is,  f.  Curt.  De    —,    pan- 
therinua,    a,    um,    adj.     PUn. 
Tacheté    comme   une    —,   pan- 
ihcrinus,    a,     um,    adj.    PUn. 
pantière    dat.  fjop.  panthcra), 
s.  f.    Filet  pour  prendre  le^i  pe- 
tits oiseaux.  Voy.  lacs,   filet.  1 
Giliecière.  Voy.  ce  mot. 
pantin,  s.  m.    Marionnette    (au 
propre  et  au  fi?.)  Voy.  ce    mot. 
pantois,  oise,  adj.  (Arch.)  li»- 
soufflé.    Voy.  ce    mot.    ||    (Fig.) 
Pnnaud.  Voy.  ce  mot. 
pantomime,  s.  m.  et  f.  Acteur 
<|iji  ne    représente    que  par    le-i 
postes    les  sentiments    des   per- 
sonnage»,   l^antomimas,  i,   m. 
.'<ael.  'SaUator,  oris,  m.  Quin(. 
Gesticalator,      oris,     m.    Col. 
Mouvement,  geste  du  — ,  gesti- 
culatio,  onis,  t.  Suet.    Femme 
— ,  punlomima,  m,  f.  Sen.  Fig. 
Celui  qui    mime    les  fjens.  Voy. 
MIME,  gmcE.   Il    Adjectivt.  Pan- 
lomimicus,    a,    um,    adj.  Sen. 
Voy.    MIMIQUE.  1  (P.  ext.)  6".   f. 
Art  du    pantomime.    Chironu- 
mia,  X,  f.  Quint.  Voy.  mimique. 
Kxprimcr    par    la    — .  geslicu- 
lùri,  dép.  tr.  Suet.   (cf.  g.  cnr- 
mina.   Suet.).  Joindre  dans  un 
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éloge  public   la   —  à    la  décla- 
mation,    taudcs    aUcajat    tal- 
tare.    PUn.  J.  Sans    — ,      sine 
imitandorum  ourminum   acta. 
Liv .      Qui    concerne     la      —, 
pantomimicus,     a,    um,     adj. 
Sen.    11    (P.    cxl.]    Pièce    oii    les 
p<>rsonnag08  ne  s  expriment  qiui 
par  geste*.  Pantoininius,    i,  m. 
l'Un.     SaUatio,    onis,  f.    Sael, 
Jouer  dans  uno  — ,  sailàre,  tr. 
//or.  Uepr.  sentcr  la  —  du  Cy- 
clope,    »(i/<dr<î    Cycinpa.    Hor. 
movùri    Cyclopii.    Hor.    \\    (P. 
appos.)   Dau-!e,    ballot  — ,    voy 
aussi  plus  haut.  Fig.  Hxpressioii 
de*  sentiment»  par    les    geste*. 
Vov.   gesticulation,    mimique. 
paiitouQe,   s.  f.   Chaussure  de 
cliaiubre.  Solea,  te,  f.  (ex.:    »o- 
leas    poacêre.     Hor.    Sen.    rh. 
PUn.   soleas  demére.  Pluat.  ou 
deponêre.  Mart.).    Crepida,  x, 
f.  Cic.  (voy.    sandale).    Chaussé 
de  —,  en  —,  soleatu»,  a,    um, 
adj.  Cic.  Fig.  En  —    (à    l'aise), 

vov.    AISE. 

paon,  paonne  (Lit  pauo),  s.  m. 
et  i.  iji'eau  4  plumage  écla- 
tant. Pavo  masculua.  Col.  ei 
simpl.  pavo,  onis,  m.  Cic. 
Pavus,  i,  m.  Enn.  Varr.  I)« 
— ,  pavonimus,  a,  uni,  adj. 
Karr.  (cf.  p.  ovum.  Varr.  pal- 
U.  Col.  penna.  Col.  muscaria. 
Mart.).  (Fraduire  aussi  par  le 
aénit.  pav-oni»,  (cf.  cauda  pa- 
ïronis.  Cic).  Un  —  qui  lait 
la  roue,  voy.  boue.  Glorieux 
comme  un  — ,  <umens  in.mi 
saperbiû.  Ph.-ed.  Paouni;,  (cmi- 
na  p'-ivo.  Gell. 

paonneau,  s.  m.  Jeune  paon. 
PuUus  pavoninus.  Col. 
papa,  s,  m.  Terme  enfantin. 
Père.  Papa,  œ,  m.  £cc/.  Voy. 
PÈRE.  Il  Grand  —,  bon  —,  voy. 
CR*ND-pÈRE.  Il  (Fig.)  En  pari, 
d'un  hornme  d'un  certain  âge. 
Voy.  VIEUX. 
papal,  aie,  adj.  Qui  appartient 
au  p,apK.  Pontificius,  a,  um, 
adj.  kccl.  Papalis,  e,  adj. 
Eccl.  (Traduire  aussi  par  le 
gcnit.  papir.) 

papauté,  s.  f.  Dignité,  auto- 
rité du  pape.  Ponli(u:atus 
niaximus.  A  1  Gouveruemonl 
du  pape.  Pon/i^a(u8,  ûs,  m. 
A.  Sous  la  —  de  qqn,  papû  ou 
summo  pontifice  aliquo.  A. 
papavèracées,  s.  f.  pi.  Fa- 
mille de  plantes  dont  le  pavot 
o-t  le  type.  Papavera,  um,  n. 
pi.  A. 

pape,  s.  m.  Chef  de  l'église  ca- 
tholique. Papa,  ir,  m.  Tert. 
Eccl.  Ponii(ex  Romanus  (ou 
«ummu»  ou  mojrimu»).  ICccl. 
papegai,  s.  f.  (Arch.)  Perro- 
quet. Voy.  ce  mot. 
papeleurd,  arde,  ».  m.  et  f. 
Faux  dévot,  fausse  dévote  aux 
manières  doucereuse».  Voy.  hï- 

I'OCBITE. 

papelardise,     ».    f.   Caractéro 
pa[ielard.  Voy.  HrpouBisiE. 
paperasse,   s.   f.   Papier»  inu- 
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tiles,  boas  à  mcltre  au  rebtit. 
Inancs  ou  viles  chart.v.  A. 

paperasser,  v.  iiitr.  F;iire  ili< 
papTas-es,  dos  écritiu'es  iiiii- 
lik's.  Voy.    Éi;niVA9si:n. 

paperassier,  ière,  s.  m.  et  f. 
t'clui,  celle  «lui  aime  i  pape- 
rasser. Voy.  fiCRlVASSlKll.  Il  Ad- 
jectivt.  Une  ville  —,  iirbs  litte- 
rarum  con^cicntissima.  Cic. 
(p.  Flacc.  8,  l'J). 

papeterie,  s.  f.  Fabrication  du 
p.ipier.  Chartarani,  confcctara. 
Plm.  Il  Lieu  où  il  se  tabrique. 
OfficinacUaitaria.  Plin.^  Com- 
merce de  papiers.  Cliartariuni 
commcrcium.  A.  \\  (P.  ext.) 
Magasin  où  l'on  vend  du  pa- 
pier.   Chartaria    taberna.  A. 

papetier,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
lirique  du  papier.  Chartarius, 
a, m.  Inscr.  1  Celui  qui  vend 
du  papier.  Chartarius,  H,  m. 
Inscr.  Chartopota,  se,  m. 
Schol.-Jav. 

papier,  s.  m.  Feuille  pour 
écrire  ou  imprimer,  pour  enve- 
lopper, etc.  Charta,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  cliartam  texére  [«  fa- 
briquer le  p.  ■].  charia  para 
['  Diane  '\.  Ulp.  charta  den- 
taia  [•  lisse,  satiné  ■].  Cic. 
charta  Au'jastana  ou  Clau- 
diana  [•  de  première  qualité  "]. 
Plin.  charia  major.  [■  p.  de 
grand  format  •].  Mart.  [cf.  ci- 
après],  charta  minor  ou  6re- 
vi'or    [•  petit  format  -].    Mnrt. 

!cf.  ci-aprè*],  epistolaris  charta 
.  p.  à  lettre  -].  Mart.).  — 
fait  avec  diipapyrus),  papyrus, 
i,  f.  Catall.  —  d'un  graml  for- 
mat, —  royal,  macrocolluni,  i. 
11.  Cic.  —  de  petit  formai, 
ihartula,  a?,  f.  Cic.  Feuille  de 
— ,  voy.  FEUILLE.  Relatif  au 
— ,  de  — ,  chartarius,  a,  um, 
adj.  Plin.  charteas,  a,  um, 
adj.  l'arr.  ap.  Non.  chartaceus, 
(I,  um,  adj.  Ulp.  ||  Confier, 
transmettre  au — ,litteris  man- 
(lâre  ou  consignàre  aliqaid. 
Cic.  Dire,  confier  ses  secrets  au 
— ,  arcana  libris  tradëre.  Hor. 
(cf.  charta  ne  nos  prodat  perti- 
mesco.Cic).  Barbouiller  du — , 
voy.  ÉCRivASSER.  Sur  le  — , 
scriptiisoa  litteris  consignatus. 
Cic.  Apporter,  avoir  qqcli  sur 
le  — ,  aliqaid  litteris  conscrip- 
tam  afferre.  Cic.  Exister  sur  le 
— ,  litteris  conscriptam  ou  in 
tabalis  inclasam  esse.  Cic.  Cette 
flotte  n'existe  que  sur  le  — , 
e/assis  non  carsa  et  remis,  sed 
sum/iiu  tantam  et  litteris  na- 
vigat.  Liv.  1  (Spéc.)  Notes,  ti- 
tres, documents.  Scripta,  o- 
ram,  n.  pi.  Cic.  Libelli,  oram, 
m.  pi.  Cic.  Litterx,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Tabalœ,  arum,  f.  pi.  Cic. 
—  officiels,  tabulse  publica-. 
Cic.  Liv.  —  de  procédure,  voy. 
PIÈCE.  —  Frais  de  —  (de  bu- 
reau), chartaticum,  i,  n.  Ulp. 
T  Effet  représentant  une  va- 
leur d'argent.  >:yngrapha,  se, 
t.    Cic,  Bon,   mauvais   — ,  voy. 
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f  RÉANCE.  —  monnaie  (billet  de 
banijue),  voy.  dillet.  ^  (Areli. 
Les  —  publics,  les —  nouvelli'-, 
voy.  journal.  ^  Papier  sorvanl 
à  divers  usages.  Charta,  :t'.  1'. 
Plin,  (cf.  charta  emporeli'n. 
Plin.[Xni,7G].ch.  bibula.  l'Un. 
involucra  chartaram.  Plin.\. 

papillaire,  adj.  Qui  arappoii 
aux  papilles.  ('l'r;iduire  par  le 
UéiiiL,  papillaram.) 

papille,  s.  f.  Petite  émineuce 
formée  sous  l'épiilerme  par  des 
ramifications  nerveuses.  Pa- 
pilhi,  se,  f.  6'amm. 

papillon,  s.  ra.  Insecte  aux 
ailes  colorées.  Papilio,  onis,m. 
Ov.  Plin.  Larve  du  — ,  voy. 
CHENILLE.  Chrysalide  du  — , 
voy.  chrysalide.  ||  (Fig)  Sot, 
étourdi  comme  un  papillon. 
Voy.  ÉrouRNEAU.  Un  —  (e-prit 
léger  et  volage),  culiceÙas,  i, 
m.  Diom. 

papillonner,  v.  intr.  Voltiger 
d'objet  en  objet.  VoUtâre,  intr. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Folâtrer.  Voy.  ce 
mot.  Amoureux  qui  papillonne 
autour  de  Tulla,  culiceUas  a- 
mnsio  Tullse.  Seren.  ap.  Diom. 
(5U,  8). 

papillotage,  s.  m.  Action  de 
faire  des  papillottes.  Voy.  fri- 
sure. ^  (Fig.)  Effet  de  ce  qui 
trouble  les  yeux  par  le  miroite- 
ment des  lumières,  etc.  Voy. 
MIROITEMENT.  Le —  des  couleurs, 
diffusio  coloram.  A.  \\  (Fig.) 
l'.ITet  de  ce  qui  éblouit  l'esprit. 
Nimias  splendor.  Cic.  /•'ucutus 
orationis  nitor.   Cic. 

papillotte,  s.  f.  (Arch.)  Pail- 
lette semée  sur  une  étoffe.  Voy. 
ci.iNQU.\.NT.  1  Boucles  qui  gar- 
nissent la  tête.  Voy.  frisure. 

papillotter,  v.  tr.  et  intr.  || 
(Arch.)  V.  tr.  Semer  de  pail- 
lettes brillantes.  Voy.  brocher, 
BRODER.  Il  (Fig.)  Voy.  éblouir, 
FARDER.  Style  papillotte,  (ucata 
oratio.  Cic.  1  V.  intr.  En  pari, 
des  lumières,  des  couleurs:  mi- 
roiter devant  les  yeux.  Voy. 
MIROITER.  En  pari,  des  yeux. 
Voy.  clignoter.  ||  (Fig.)  En 
pari,     du    style.  Voy.    éblouir. 

papule,  s.  f.  Petite  élevure  de 
la   peau.    Papala,    se,    f.    Plin. 

papyracé,  ée,  adj.  Mince,  sec 
comme  le  papier.  Papyraceas, 
a,  um,  adj.  Plin. 

papyrus,  s.  m.  Sorte  de  roseau 
qui  croit  en  Egypte.  Papyrus, 
i,  f.  et  papyrani,  i,  n.  Plin. 
Qui  produit  le  — ,  papyrifer, 
fera,  (eram,  adj.  Ov.  De  — , 
papyraceas,  a,  um,  adj.  Plin. 
papyrinas,  a,  um,  adj.  Varr. 
*[  Feuillet  de  la  plante  préparé 
pour  l'écriture.  Papyras,  i,  f. 
et  papyram,  i,  n.  Catall.  Jav. 

pâque,  s.  f.  Fête  en  souvenir 
de  la  sortie  d'Egypte. Pasc/ia, se, 
f.  Hier.  Eccl.  Ue  la  — ,  pascha- 
lis,  e,  f.  adj.  Eccl.  Cad.  Theod. 

pâques,  s.  f.  pi.  Fête  en  souve- 
nir de  la  résurrection  du  Christ. 
Dies  (esti  Paschse  ou  dies  (esti 
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pascliales,  Eccl.  ou  simpl.  pas- 
'■ha,  œ,  f.  'l'ert.  Le  jour  de  — , 
même  trad.  De — ,  paschalis,  e, 
adj.  Eccl.  P.  ext.  Faire  aes  —, 
voy.  COMMUNIER.  ArcH.  —  fleu- 
ries,   voy.  RAMEAU. 

paquebot,  s.  m.  (Arch.)  Navire 
iransnorlant  le<  lettres.  Navis 
labellaria.  6'en.   (ep.  77,  1). 

pâquerette,  s.  f.  Petite  mai- 
gucrite  des  prés.  Voy.  uargue- 
rite. 

paquet,  s.  m.  Assemblage  de 
plusieurs  choses  liées,  envelop- 
pées ensemble.  Fascis,  is,  m. 
Cic.  J'asciculas,  i,  m.  Cic.  (cf. 
f.  epistolaram.  Cic).  Un  petit 
— ,  fascicalas,  i,  m.  Cic.  —  de 
verges,  [ascina,  se,  {.  Cato.  Un 
—  de  lettres,  volamen  litteru- 
ram  ou  simpl.  volumen,  ini$, 
n.  Cic.  Il  Bagage,  ^arcina,  se, 
f.  Cic.  etc.  (cf.  sarcinam  con- 
stringére  [•  faire  son  p.  •]. 
Plaat .  sarcinas  contrahére 
[même  trad.]  Sen.).  Sarcinala, 
a',  f.  Petr.  Jav.  (cf.  colligëre 
siircinulas  [-  faire  son  p.  •]. 
Petr.  Jav. ).||(Spéc.)^rc;i.  Réu- 
nion de    lettres,  de    dépêches. 

Voy.      CORRESPONDANCE.       —      de 

mer,  mons  agax,  Vinj.  ^  (P. 
ext.)  Ce  qui  est  lourd,  pénible 
à  supporter.  Voy.  fardeau, 
iMiDs.   Faire  des  —  contre  qqn, 

voy.    MÉDIRE. 

par,  piép.  Indiquant  ce  qui  sert 
de  passage  et  ce  qui  sert  à 
produire  un  effet.  ||  Ce  qui  sert 
de  passage.  Per,  prép.  (av. 
l'Ace.  Cic.  etc.  (ex.  :  alterum 
iter  per  provinciam  nostram 
[erat]  malto  facilias.  Cses.  san- 
guis  per  venas  in  omne  corpus 
diffunditar  et  spiritus  per  ar- 
terias.  Cic.  per  portam  CoUi- 
nam  aufagère.  Cic.  per  arbem. 
Suet.).  Mais  on  emploie  aussi 
l'Abl.  sans  prép.  (cf.  uti  [•  afin 
que  ■]  jagis  [•  par  les  crêtes 
(les  montagnes  •]  Oclogesam 
perveniret.  Cses.  [a.  C.  I,  70,  U]. 
medio  Etrarise  agro  prsedatam 
profectus.  Liv.  [.\,\I[,  3,  6]. 
cam...  sciret  per  easdem  an- 
gustias  quibas  intraverat  Fa- 
lernam  agrum  redituram.  Liv. 
[XXII,  15,  3].  terra  mariqae. 
Cic.  qui  toto  mari  dispersi  va- 
gabantar.  Cic.  [Flacc.  13,  30]. 
hoc  totà  Grsecià  famà  celebra- 
tam  est.  Nep.  [Chabr.  1,  3]). 
Par  ici,  hûc.  Ter.  Par  là,  illac. 
Cic.  Par  où,  quâ.  Cic.  Par  deU, 
par  dessus,  traos,  prép.  (av. 
l'Ace.)  Cic.  etc.  (ex.:  trans  mon- 
tem.  Cic.  trans  Rhenam.  Cses. 
trans  Alpes  transÇertar.  Cic.); 
ultra,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic. 
etc.  (voy.  DELA).  Il  (Par  ext.) 
Per,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  etc. 
(ex.  ;  coronam.  aaream  per  fo- 
rum ferre.  Cic.  per  manas 
trahi,  tradëre.  Cses.  per  fan- 
dam  aquam  dacëre.  Cic).  Pas- 
ser—  les  dignités, /lonoresper- 
currëre.  Saet.  Passer  —  toutes 
sortes  d'épreuves,  muJ(a  ejt'iau- 
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rire  pericuta.  7ao.  le  qui  p»?s<' 

—  la  télé,  quicquid  oecurnt. 
Cic.  Voy.  PASSER.  Il  (Par  anal.)  - 
un  beau  temp*.  sureno  ca-lo 
Cic.  —  un  teuip*  sombre,  nabi- 
lo  carJo.  i'Vn.Joter  qqn  —  terre, 
<id  terrant  oflUyére  aliquern 
l'iaat.  Donner  un  coup  de  poing 

—  la  figure,  pugnam  in  os  im- 
pingére.  Plaat.  1  Ce  qui  sert  a 
produire  un  effet.  ||  En  pari, 
de  la  cau»e.  A  ou  ail,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.:  reprehendi 
tifc  cUiqao.  Cic.  honor  ei  habi- 
tas est  a  Grxcià.  Cic.  saivfrf 
ab  aliqao.  Cic.  ab  cUiqiio  inte- 
rire.  ^ic.  captivi  a  consale  vf- 
nierunt  [•  furent  vendus  -]. 
Liv.  ab  iÙo  injuria.  Ter.  a  bes- 
tiia  ictas.  Lie.).  On  emploie 
l'Abl.  sans  prép.  quand  la  cau~i' 
de  l'action  est  une  chose  (cl'. 
abripi  vi  (laminis.  Cses.  abripi 
tempestate.  Liv  doloribas  op- 
pressas. Cic).  Il  (Loc.  adv.)  Par 
irop,  c.-d-d.  avec  excès,  voy. 
acÈs.  Il  (Fig.)  —  intérêt,  utili- 
tatis  caasà.  Cic.  Savoir  —  cœur, 
voy  COEUR,  y  (En  pari,  du  mo- 
tif!) Per,  prép.  (av.  l'Ace.).  Ctc. 
etc.  (ex.  :  qaod  fecissent  per 
iram.  Cic.  per  mctam.  Cic.  per 
ladam  iocumque.  Liv.);  pTOp- 
ter,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  etc. 
(cx.  ;  p.  mettim.  Cic.  proptcr 
eam  ipsam  caasam.  Cic.).  Ou 
empl.  aussi  l'Abl.  (cf.  vi  ac  ne- 
cestitate  coactas.  Cic.  necessi- 
tate.  Cic.  studio  [.  par  passion  ■] 
aliqaem  accusâre.  Cic).  Voy. 
CALEE,  RAISON.  ||  (Loc.  adv.)  Par 
là,  c.-d-d.  pour  ce  motif,  voy. 
«OTiF.  Il  (Loc.  conj.l  Parce  que. 
Voy.  PARCE  QUE.  Il  (En  pari,  de 
l'instrument,  du  moyen.)  Per, 
prép.  (av.  l'Ace.,.  Cic.  etc.  ie\.: 
stataerant  injurias  per  vus  al- 
citci.  Cic.  (acéré  aliqaem  ccr- 
tiorem  per  nanties.  CiC.  ptr 
indicem  dammari.  Cic.  per  très 
popalos  Gallim  potiri.  Cses.  per 
indatias  et  spem  pacis  deuipè- 
re  aliqaem.  Cic.  adipisciMiqaid 
per  Utteras.  Cic;  par  ext.  [•  par. 
au  nom  de  •]  Jurare  per  deoa. 
Cic.  per  hanc  sangainem.  Liv. 
per  dejcteram  istam.  Cic.  pro- 
pera,  per  deot!  Cic.)  ;  e  ou  ex. 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic  etc.  (ex.; 
ex  Pompejo  sàam.  Cic.  didici 
ex  tais  litteris.  Cic).  On  empl. 
ordin.  l'abl.  sans  prép.  (cf.  fe- 
rire  aliqaem  (erro.  Cic.  impe- 
tràre  aliquid  precibat.  Cic.  qaâ 
ri  effectam  est,  at...  Cic.  aari- 
ba»  teneo  lapum.  Ter.  arripérc 
aliqaem  barbà.  capillo.  l'iuut. 
•iaet.).  Il  Sur  l'ordre  de.  De  — 
le  roi,  Jassare'jis.  Liv.  \\  (Arch. 
Par  trop  faire  les  entendu".  iN 
n'entendent  rien  du  tout,  /'a- 
ciunt  intellùjend'j  at  nih.il  in- 
telligant.  Ter.  Commencer  — 
faire,  voy.  commencer.  Finir  ■ — 
faire,  voy.  nNiR.  ||  (En  pari,  de 
la  manière. j  Se  traduit  par  l'abl. 
(cf.  saperûre  aliqaem  doctrinù, 
virtate.  Cic.  confirmùre  aliquid 
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exemplis.  Cic).  ||  (Pour  exprimer 
la  distribution.)  Jn,  prep.  t^av. 
l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.:  bini  cen- 
sores  in  singutas  eivitates.  Cic. 
in  capita  [•  par  tôte  •).  Liv. 
[II,  33,  11].  argent!  pondo  binnf 
et  selibras  in  militem  pr.vstârr 
[-  fournir  deux  livres  et  demie 
par  soldat  •].  Liv.  [.\.\11,  33,  CJ. 
in  singulos  équités  togas  et 
tunicas  dederunt.  Liv.  m  dies 
[-  jour  par  jour  ■].  Cic.  Liv.); 
per,  prep.  (av.  l'.^cc).  Liv.  Col. 
(ex.  ;  invitât!  hospitalitcr  per 
domos.  Liv.  [I,  9,  9].  per  par- 
tes. Col.  per  centurias.  ^uet.). 

parabole,  s.  f.  Allégorie  sous 
laquelle  se  cache  un  enseigne- 
ment moral.  Parabole,  es,  (. 
fert.  Voy.  allégorie,  symbole. 

parabolique,  adj.  Relatif  à  la 
[lai'abole.  Voy.  allégorique. 

paraboliquement,  adv.  D'une 
manière    parabolique.  Voy.  al- 

LÉGOniQUKMENT. 

parachèvement,  s.  m.  Action 
de  parachever.  Perfectio,  onis, 

t.   Cic    Voy.    .ICllÉVEMENT. 

parachever,  v.  tr.  Achever 
aussi  complètement  que  possi- 
ble. Perpcëre,  tr.  Cic.  Voy. 
achever. 

parachronisme,    s.   m.    Voy. 

AN.\CHRONlSML. 

paraclet,  s.  m.  Nom  du  Saint- 
Esprit.  Paracleius,  i,  m.  £."cci. 

1.  parade,  s.  f.  Evolution  dos 
cavaliers.  Voy.  évolution.  ||  Re- 
vue des  troupes  allant  monter 
la  garde.  Pompa  militaris.  Liv. 
Decursio,  onis,  f.  6'uet.  Decar- 
sas,  ûs,  m.  Liv.  Défiler  la  — , 
decurrëre,  intr.  Liv.  1  (P.e.vt.) 
Exhibition.  Ostentatio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  ostentationis  causa. 
Cic).  Species,  ei,  f.  Cic.  Faire 
—  de  qqch.,  ostentâre,  tr.  Cic. 
(voy.  AFFICHER,  étaler).  Chev.il 
de  — ,  eguus  magnifiée  instruc- 
tas.Liv.  eqaas  phaleratus.  Liv. 
I,it  de  —  (pour  un  mort), iectus 
(unebris  ou  simpl.  lectua,  i,  m. 
Cic.  Il  (Fig.)  Ostentatio.  onis. 
f.  Cic  Jactatio,  onis,  f,  Quinl. 
(ex.:  Jact.  eraditionis.  Quint.]. 
Venditatio  atqae  ostentatio. 
Cic.  Venditatio,  onis,  f.  Cic 
Faire  —  de  qqch.,  voy.  étalage, 
ÉTALER.  Celui  qui  fait  —  de 
«iqch.,  ostentator  alicujus  rei. 
Cornif.  Liv.  |]  Faux  semblant. 
aimalatio,  onis,  f.  Cic.  Faire  — 
de,  simulâre,  tr.  Cic.  Voy.  affec- 
ter. Il  (Spéc.)  Exhibition  bur- 
lesque de  bateleurs.  Voy.  farce. 

2.  parade,  s.  f.  (Escrime.)  Ac- 
tion de  parer.  Jetas  declinatio 
ou  vitalio.  A.  Ars  cavendi  ou 
iclam  vitandi.  A.  Une  — ,  ictas 
dcclinatus.  A.  Venir  à  la — , 
cavêre,  inti".  Qaint. 

parader,  v.  intr.  Faire  la  pa- 
ra<le.(En  pari,  du  cheval.) Cara- 
coler. Voy.  ce  mot.  ^  fEn  pari, 
de  troupes.)  Dédier  dans  un'; 
revue.  Decarrëre,inir. Liv.  Voy. 
DÉrjLER.  1  fFig.)  Faire  le  beau. 
Magniffcè  incedûr»   l.iv.    ou  se 
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in[erre.   Cic.  Se  ostentâre  ou 
Joclàre.  Cic. 
paradigme,  s.  m.  Type  de  dé- 

oliMai>4)n,  do  conjugaison,  otc. 
PiirLidigma,   matos,  il.  Charis. 

paradis,  s.  m.  Lieu  do  délices, 
j:u'diu  où  Dieu  avait  mis  le 
premier  homme.  Paradisas,  i. 
m.  Hier.  Il  (Fig.)f.oous  amœnis- 
simas.  Cic.  \\  (P.  ext.)  Oiseau  do 
— ,  apas,  podis,  m.  Plin.  ^  (P. 
ext.)  Séjour  do  la  béatitude  cé- 
leste. Hedes  beatorum.  A.  Pa- 
radisas, i,  m.  Tert.  Aller  en  — , 
gagner  le  — ,  intrâre  in  regnam 
caloram.  X'ulg.  ||  (Fig.)  Etre 
dans  un  vrai  — ,  esse  in  cœlo. 
Cic. 

paradoxal,  aie.  adj.  Qui  tient 
du  paradoxe.  Mirabilis,  e,  adj. 
Cic.  Admirabilis,  e,  adj.  Cic. 
Singalaris,  e,  adj.  Cic.  Chose 
— ,  voy.  paradoxe.  D'une  ma- 
nière — ,  admirabiliter,  adv. 
Cic.  Propositions — ,paradoxa, 
orum,  n.  pi.  Cic  1  Qui  recher- 
che le  paradoxe.  Qui  (qua;)  con- 
tra opinionem  omnium  loqai- 
tar.  .1.  ou  inopinota  omnibus 
dicif.   .4.    (d'après    6'en.). 

paradoxe,  adj.  et  s.  m.  ||  (Arch.) 
Adj.    P.aradoxal.   Voy.  ce   mot. 

I  -S',  m.  Opinion  contraire  à 
l'opinion  commune.  Qaod  est 
admirabile  contrâqae  opinio- 
nem omnium.  Cic.  Des  — ,  ad- 
mirabilia  qusedam.  Cic  Débiter 
des  — ,  inopinata  omnibus  di- 
cëre.  Sen.  î  (Par  ext.)  Fait  in- 
croyable. \'oy.  incroyable.  C'est 
un  — ,  admirabile  est.  Cic. 

parafe,  etc.  Voy.  paraphe,  etc. 
I.    parage,    s.     m.     Extraction 

(plus    ou    moins    haute).    Voy. 

extraction,  naissance,  noblesse. 

II  (Fig.)  En  pari,  d'un  animal. 
De  haut  — ,  generosas,  a,  am, 
adj.  Cic. 

i.  parage,  s.  m.  Régions  mari- 
times, étendue  de  côtes,  espace 
de  mer.  Ora  maritima  ou  simpl. 
ora,  X,  t.  Liv.  Voy.  côte.  ||  (P. 
ext.)  Région.   Locus,  i,  m.  Cic. 

paragoge,  s.  f.  Addition  d'une 
lettre  à  la  fin  d'un  mot.  Para- 
goge, es,  f.  Cliaris.  Diom. 

paragraphe,  s.  m.  Signe  mar- 
quant l;i  '•paralion  des  diffé- 
rents alin^  .s.  Paragraphas,  i, 
f.  Isid.  1  iy.  ext.)  Section  d'un 
discours,  d'un  chapitre.  Capat, 
puis,  n.  Ci'c.  Des  — ,  inter- 
panvla  i/uoîdani.Quin<.j|(Spéc.) 
Dan»  un  code  :  section  d  une  loi. 
Capat,  pitis,  n.  Cic.  (cf.  a  pri- 
mo capite  letjis  usqae  ad  extre- 
murn.  Cic).  \\  (P.  plaisant.)  Un 
homme   à  — ,    voy.  chicanier. 

paraître  (lat.  pop.  parescére), 
v.  intr.  Se  montrer,  jj  Se  faire 
voir  soudain.  Apparére,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  api'Araî  i  reJ;  coin- 
parêre,  (gr.  çaiveaôai),  'itr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  repente  compa- 
rait incolamis.  Cic  voy.  appa- 
raître; on  dit  aussi  m  con- 
spectum  venire.  Cic  dare  se  in 
conspectum  alicui.  Cic.  offerre 
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te  alicai .    Cic.)  ;    occurrère. 
iiitr.  Cic.   etc.  (ex.  :    occiirrêti' 
ocalis.  Liv.  Col.);  erutnpére. 
iiitr.  Cic.  etc.  (ex;.:  si'  illastran- 
tiir,   si  erumpunt   ornnia.   Vif. 
Stella-  subito  crumpentes.  iien.): 
exsistère,  iiUr.  C't'c.  etc.  (voy. 
sortir)  ;  prodire   (-  s'avaucer, 
paraître»),  iiUr.  Cic.   etc.   (ex.: 
pr.  in  contionem.  Cic.  Liv.   in 
lontionem  populi.  Nep.  in  pu- 
blicam.   Cic.   in  acenuin.  Cic. 
6'uet.  abs.  prodire  [.  p.  coimno 
t_émoin  .].  Cic.  [Rose.  Ani.  lOOJ. 
t\'^.  novse   conifpdia^    prodeunt. 
'J'i;r.  consuetudo  prodire  ca'pit. 
Cic);  advenire,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.   ARRIVER,    advenir).   Faire 
— ,  prodiicëre  ou  pro(erre  (ali- 
qu-;m).  Cic.  Voy.  produire.  ||  Etre 
publié.  Voy.  PUBLIER.  Il  Se  laisser 
voir.    Videri,    pass.    Cic.    etc. 
(ex.  :  cum  aliijito  visas  aliquis  et 
eo  ipso  in  loco  visas.  Cic.  [part. 
or.   33,    llii].    non  est  tam  ar- 
daixm,  qaam  procul  intaentibus 
videatar.     Sen.)  ;     apparére. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  si  uppareret. 
Plaat.  ille  bonus  vir  nusqaam 
npparet.  Ter.  qaod  nec  hostis 
nsquam  apparebat.  Liv.  in  his 
[suoselliis]  me  apparêre  nollem. 
Cic);  comparére,   intr.   Cic 
etc.  (ex.:  .yua-  ita  a  naturà  de- 
(ormata  sant,  ut  tamen  a  na- 
tarû  inchoata  compareant.  Cic. 
in     Tliacydide    orbem     modo 
orationis  devdero,  ornamenta 
comparent.   Cic.  in  quibas  [li- 
bris]   multa   indastria  et    dili- 
ijeniia  comparet,  nulla  doctri- 
na.  .Vfp.).  taire  — ,  ostendère, 
ti".     Cic.    etc.    (voy.    montrer, 
présenter);   aperire,   tr.   Cic. 
etc.    (voy.    DÉCOUVRIR,    manifes- 
ter, révéler)  ;  patefacére,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  découvrir,  dévoi- 
ler); declarâre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  m.\nifester)  ;  signiScâre. 
tr.   CiC.  etc.   (voy.  manifestera 
Il  (Par  ext.)  Etre    mis    en   vue. 
CoDSpici,  pass.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
vehi  per  arbem,  conspici  velle. 
Cic.  avi  fama  conspectam  eam 
e(^iebat.    Cic.    arma    et  eqiii 
conspiciebantar .    Liv.    sic    se 
quisque  conspici,  data  taie  fa- 
cinas  faceret,  properabat.  ^alii; 
cerni,  pass.  Cic.  etc.  (ex.:  arni- 
cas certus  in  re  incertà  cerni- 
tar.    Enn.    atqae    hse    qaidem 
virtates  cernuntar  in  agendo. 
Cic.  fortis  animas  et  magnas 
dimbus  rebas  maxime  cernitar. 
C'ic.i.   Ne   pas   laisser   — ,    voy. 
DISSIMULER.  Qui  parait,  coDSpi- 
cuus,   a,    um,   adj.    Cic.   etc. 
(voy.  visible).  Il  y  paraît,  c.-d-d. 
cela  est   manil'este,    voy.   mani- 
feste.   Sans    qu'il    y    paraisse, 
voy.  [en]  cachette,  [en]  secret, 
insensiblement.   ^    Se    montrer 
sous  un  certain  .aspect.  ||  Offrir 
aux    yeux    le    signe     extérieur 
d'une  manière  d'être.  Videri, 
pass.  Cic.  etc.  (ex.  :   at  imbelles 
timidiqae  videamur.  Cic.  quod 
utile  videretar.  Cic.  mutto  rem 
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tarpiorem  fore   et    iniquiorem 
visam    iri    intell ii/ebanl.    Cic. 
e.x  qao  itlorum  baita  mors  vi- 
detar,    Uorum   vita   laadabilis. 
Cic.  av.  le  l)at.  qase  quibusdam 
admirabilia  videntar.  Cic.  avec 
rinf.    ut  beatê   vixisse   videar. 
Cic.  divitior   milii   et   a[(luen- 
tior  videtar  esse  vera  amicitia. 
Cic.  avec   l'Aoc.   et  l'Iiit'.   [rare] 
non     mihi    videtar    ad     beatr 
livendum  sotis  passe  virtatem. 
Cic.  prorsas  ex  liis  littcris  vi- 
debatar  non  esse  dabium  qain. . . 
Cic.    voy.    sembler).    ||    (Ab«ol.j 
Cela   me  parait  (arch.),  c-à-d. 
lait  effet  sur  moi,  voy.  effet.  || 
(Impers.)  Il  paraît,  videtur.  Cic. 
(mais  en  latin  la  constr.  est  ré- 
giil.    personnelle,   cf.  consiliis, 
ut  videmur,  bonis  utimur  [•  à 
ce   qu'il   nous    paraît    •].   Cic). 
Comme  il  paraît,  à  ce  qu'il  pa- 
raît,   ut   apparet.    Cic.    ut    res 
déclarât.  Cic.  ||  (Absol.)  Se  don- 
ner   l'air   d'être  ce  qu'on  n'est 
pas,     <>peciem    praebëre.    Liv. 
Voy.  air,  apparence, 
paralipse.  Voy.  prétérition. 
parallèle,    adj.   (En    pari,    de 
droites  et  de  surfaces,)  Dont  la 
distance  est  toujours  égale,  Pa- 
rallelos,  on,  et   paraÙelus,    a, 
um,   .adj,    Vitr.   Subst,   Une   — 
(une  ligne  — ),  parallelos  linea. 
Vitr.  Cercles  — ,  et,   subst,  des 
—  (au  masc),  paralleli  circuli. 
Macr.  et  simpl. paraHeii,  orum, 
m.  pi.  IHin.  Composé  de  lignes 
— ,    parallelogrammus ,  a,  um, 
adj,    Frontin.    Par    ext.    Deux 
poutres  — ,  duo  tigna  paribus 
inter   se   intervallis   distantia. 
Cœs.    S'avancer    dans    une    di- 
rection — ,  être  —  (en  pari,  de 
chaînes   de    montagnes),    aequo 
inter    se     tractu    perpetuoque 
procurrëre.    Curt.    Spée.     Une 
tranchée  —,  et  subst.  au  fém., 
une  — ,  voy.  tranchée.  1  (Fig.) 
Qui   présente   une   comparaison 
suivie.    Comparativas,    a,  um, 
adj,    Cic.    Quint.    \\    i^ubst.   au 
masc.  Comparaison  suivie  entre 
deux    personnes,    deux    choses, 
Comparatio,    onis,  t.   Cic.  etc, 
(cf,   non   audêre   in  compara- 
tionem  se  demittère   [-  ne  pas 
oser  se  mettre  en  p.  -].  Suet.). 
Mettre   en  — ,  comparâre    ali- 
quem  alicui.  Cic.  aliquid  cum 
uliquâ  re.  Cic.   opponëre  [ali- 
quid   alicai    rei).    Cic.    Mettre 
deux    choses   en   — ,    duas    res 
inter  se   conferre.  Cic.  Mettre 
une  chose  en — •  avec  une  autre, 
aliquid    conferre    cum    aliquCi 
re.  Cic.  Voy.   comparer. 
parallèlement,  adv.  Dans  une 
direction  parallèle,  Paribus  in- 
ter  se  intervallis.  Cœs.  —  au 
Danube,    rectâ    (luvii  Danavii 
regione.   Cœs. 
parallélépipède,  et,  abusivt., 
parallélipipède,  s,  m.  Solide 
terminé  par   six  parallélogram- 
mes. Parai lelepipedum.  i'n.  et 
parallelepipedus,  i,  m,  Boét.      f 


i'All 


U'â 


parallélisme,  s.  m.  Disposi- 
tion parallèle  (do  lignes,  de 
surfaces),  Aiquilutatio,  onis,  f. 
Vitr.  Il  (Fig.)  Kessemblance, 
correspondance      suivie.      Voy. 

CO.MPAIlAlsnN,    SIMILITUDE. 

parallélogramme,  s,  m.  Qua- 
drilatère dont  les  côtés  opposé» 
sont  parallèles,  Paralleloyram- 
mum,  i,  n,  Boét. 
paralogisme,  s,  m.  Raisonne- 
ment vicieux,  Falsa  ratio.  Cic. 
Faire  un  — ,    vitiosè  concladë- 
re.  Cic. 
paralyser,  v.tr.  Frapper  de  para- 
lysie. Debilitàre,  tr.  Cic.  Obstu- 
pefacëre,  tr.   Val.-Afax.  Paraly- 
sé, debilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  om- 
nibus membris  captas  ac  debi- 
lis.  Cic).  Etre  paialys.-,  torpë- 
re,  intr.  Plin.  obstape^ri.  Val.- 
Max.  (cf.  ex  nimio  hausta  fri- 
goris  obstapefacti  nervi.  Val.- 
Max.).\\  (Fig.)  Frapper  d'impuis- 
sance. tYangëre,  tr.  Cic.  (cf.  a- 
nimum  alicujus.   Cic).  Debili- 
tàre, tr.  Cic.  (cf.  deb.  animum 
alicujus.  Cic.    cii-iam    saorum 
invidia    debilitatus.    Nep.).    — 
l'élan  de  ses  soldats,  le  courage 
de  l'armée,  infringêre  impetum. 
Tac.  exercitus  virtatem.  Tac.  — 
les  efforts,  conatas  comprimera 
et  reprimëre.  Cic.  Paralysé,  de- 
bilis,  e,  adj.  Cic  etc.  (cf.  mem- 
bra  metu  debilia.    Ter.).    Tor- 
pens,  p.  adj.  Liv.  (cf.  torpentes 
meta.  Liv.).  Etre  paralysé,  tor- 
pêre,  intr.  Liv. 

paralysie  (Kat.  paralysis.  Vitr. 
iiaet.],  s.  f.  Perte  totale  ou  par- 
tielle du  mouvement  et  de  la 
sensibilité.  Débilitas  membro- 
ram.  Liv.  ou  simpl.  débilitas, 
atis,  f,  Cic.  (cf.  deb.  linguœ. 
Cic).  Resohitio  ou  remissio 
nervorum.  Cels.  —  des  yeux, 
resolatio  ocalorum.  Cels.  — 
d'un  côté  du  corps,  paralysis, 
is,  ou  eos,  (.  Plin.  Etre  atteint, 
frappé  de  —  ,  resolvi,  pass, 
moyen,  Cels,  Frappé  d'une  — 
partielle ,  parte  membroram, 
captas.  Liv. 

paralytique, adj, Qui  est  atteint 
de  paralysie,  Debilis,  e,  adj. 
CiC,  Omnibus  membris  captus 
ac  debilis.  Cic.  Voy,  paralyser. 
C'n  — ,  paralyticus,  i,  m,  Plin. 
parangon,  s.  m.  Comparaison. 
Voy.  ce  mot.  Pierre  de  — ,  voy. 
touche,  f  .Modèle,  Voy.  ce  mot. 
Il  (Spéc)  En  pari,  des  pierres 
précieuses.  Sans  défaut,  Voy. 
défaut, 
parangonner,  v,  tr,  (Arch,) 
Mettre  en  comparaison,  Voy. 
comparer. 
paranymphe  ,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  assistait  la  mariée. 
Paranymphas,  i,  m.  Aug,  Pro- 
nubas,  i,  m.  Lampr.  Une  — , 
paranympha,  œ,  f.  Isid.  pro- 
nuba,  se,  f,  Varr.  Tert.  |  (Fig.) 
Arch.  Compliment.Voy.ee  mot. 


parapet,    s,  m.  Massif  qui  sur- 
monte un    rempart,  Lorica,  <e 
f.    Ca?s.    Pluteus,    i,   m.   Vitr'. 
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Porticas.  aum,  f.  pi.  C»».  (B. 
0.  II,  5,  3i.1  Garde-I'ou.  Lori- 
.1.  ,T,  f    Cart. 

paraphe,  s.  m.  Traiu  de  formo 
variaa  qu'on  ajoute  *  sa  signa- 
ture. Sota.  .r,  f.  Saet.  ^  Si- 
■:naturo  abrésée.  Voy.  bignatu- 

parapher,  v.  tr.  Sisner  "  "" 
parapiie.  Vov.  signer. 

parapbernâl,  aie,  adj.  Qui 
est  eu  dehors  de  la  dot.  Bien 
—,  et  sabst.  les  —,  qax  extra 
dotem  tant.  Cod. 

paraphrase,  s.  f.  Développe- 
ment explicatif  d'un  texte,  fci- 
raphrasis,  is  (Ace.  im,  Abl.  i\ 
f.  Qaint.  Circtiitio,  ou  infrac- 
tas  verboram.  A.  ||  (P.  ext.) 
Traduction  dont  le  texte  est 
amplifié.  Voy.  ampuficatios.  || 
(P.  anal.)  Développement  ver- 
beux.  Voy.   DIFFUSION,   PROLIXITÉ. 

paraphraser,  v.  tr.  Dévelop- 
per par  paraphrase.  Plaribas 
verbis  exponêre  ou  explicâre 
{aliqaid).  Cic.  Dicëre  ou  stfjni- 
ûcâre  per  circaitionem  ou  an- 
fractum.  Cic.  Ab?olt.  —,  cir- 
camdacëre  longiore  ambitu 
tiinam  sensum  .  Qaint.  Voy. 
PARAPHRASE.  I|  (P.  ext.)  Arck. 
Développer    longuement.    %oy. 

DÉ\'ELOPPEB. 

paraphrasour,  euse.s.  m.  et 
I".    Celui,  celle    qui  paraphrase 

Vov.    DIFFUS,    PROLIXE. 

paraphraste,  s.  m.  Celui  qui 
paraphrase  un  texte. Parap/iras- 
tea,  a",  m.  Hier. 

parasèlène,  s.  f.  Cercle  lumi- 
neux qui  parait  qqfois  autour 
de  la  lune.  Voy.  halo. 

parasite  .  s.  m.  Commensal 
attaché  à  la  table  d'un  riche. 
Faratitas,  »,  m.  Cic.  Assecla, 
se.  m.  Cic.  (cf.  assecla  omniam 
niensaram.  Cic.). Vil  —,  parasi- 
taster  ,  tri,  m.  Ter.  Prise. 
Femme  — ,  parasita,  x,  f.  Hor. 
De  —,  parasiticas,  a.  om,  adj. 
Plaat.  Hor.  Flatterie  de  —, 
parasitatio,  onis,  f.  Plaat.  Faire. 
le  métier  de  —,parasitdri,  dép. 
intr.  Plaat.  1  Celui  qui  fait  le 
métier  de  manger  à  la  table 
d'autrui.  Comme  plas  liaat. 
Oiseau  — ,  avis  parasita.  Plin. 
Fig.   Mots,  expressions  —,  voy. 

lîtUTlLE,  SUPERFLU. 

parasitisme,    s.  m.  Etal  d'un 
corps   organisé   qui    vit  sur  un 
autre  corps  organisé.  Parasita- 
tio, onit,  (  A.  ï  Etat,  profes-ion 
de    parasite.    Parasitatio,  onis, 
f.  Plaat.  Parasitica  vita.  Hor. 
parasol,   s.    m.    Petit   pavillon 
portatif    pour    se    garantir    du 
soleil.  Umbella,  as,  f.  Mart.  Ja- 
ven.  Il  (P.   anal.)  Croître  en  — , 
H  étendre  en  — ,  nrescére  tn  am- 
plitudinem.    Plin.  j.   latê  dif- 
(antli,  Ca-s. 
parbleu,  intcrj.  Sorte  de  jure- 
ment atténué.    Médius  (uiias! 
Cic. 
parc.  s.  m.  Etendue  de  terrain 
boiné,    enclos    de      murs,     etc. 


Coniieptam,  i,  n.  Varr.  Con- 
sseptas  ager.  Cic.  Nemas  miinu 
consitam  ou  simpl.  nen\as, 
oris,  D.  Cic.  Horti,  oram.  m. 
pi.  Cic.  SiUx,  apurn,  f.  pi.  Ci'c. 
Il  (P.  anal.)  —  pour  la  chasse, 
sa*ptan\  venationis.  l'tirr.  l'i- 
i-.irmm,  ii,  u.  Plin.  1  (P.  ext.) 
Pàtis  entoui-é  de  fossés  (pour 
les  troupeaux).  S.vptam,  i,  a. 
\'irg.  Pecuaria  (s.-e.  slatio),  a", 
f.  Varr.  —  (pour  les  moutons), 
s.vptam,  i,  n.  Cic.    —  de   mer, 

voy.    PÊCHERIE,  VIVIEB.    ||    —  aux 

huîtres,  ostreariani,  ii,  n.  Plin. 
ostrearam  vivarium.  Plin.  1 
(V.  milit.)  Partie  d'un  camp  où 
l'on  place  l'artillerie,  les  muni- 
tions, etc.  Castra,  oram,  n.  pi. 
Liv.  Armamentariam,  ii,  n. 
Liv.  Il  (P.  e.\t.)  Le  maiériel  con- 
tenu dans  le  parc.  ]nstramen- 
tam  militare.  Crs.l  Partie  d'un 
marais  salant.  Voy.  salant. 
parcage,  s.  m.  Action  de  par- 
quer. Inclasio,  onis,  f.  A. 
parcelle  (lat.  pop.  particella, 
p.  particala),  s.  f.  Petite  partie 
d'un  tout.  Parva  pars  (ayri). 
Cic.  Particala.  se,  f.  Cic.  (cf. 
p.  ai/ri.  Col.).  Petite  — ,  mina- 
tia,'œ,  f.  Sen.  \\  (P.  ext.)  Petite 
quantité  d'une  substance.  Un- 
cia,  œ,  f.  Plin.  Au  fig.  Parti- 
cala, a",  f.  IJor. 

parce  que,  conj.  Par  le  motif 
que,  par  la  raison  que.  Prop- 
terea,  quod  ou  simpl.  qaod, 
conj.  Cic.  etc.  (ex.:  propterca 
qaod  [Belgae]  a  culta  atqae  hu- 
manitate  provincise  ionyissimê 
absant.  Cxs.  Jlelvetiis  erat 
arnicas,  qaod  ex  ea  civitate 
Orgetori'jis  (Uiam  in  matrimo- 
niam  dojcerat.  Cxs.  Aristides 
nonne  o6  eam  causam  expul- 
sas est  patriâ  qaod  prœter 
modam  jastas  esset  ?  [-  parce 
que,  disait-on,  il  était  excessi- 
vement juste  "].  Cic.  [Tusc.  V, 
36,  105].  inesse  enim  necessc 
est  in  eo  et  firmitatem  anim.i 
nec  mortem  nec  dolorem  ti- 
mentis,  qaod  mors  sensu  careat 
[.  parce  que,  se  dit-il,  la  mort 
n'est  pas  sentie  •].  C'ic.  [Fin. 
I,  12,  UO]r,  quia,  conj.  Cic.  etc. 
(ex.:  parlim  ideo  fortes  in  de- 
cernendo  non  erant,  quia  ni- 
hil  timebant,  partim  quia  time- 
hant.  Cic). 

parchemin,  (lat.  post.  charta 
Pergamena.  Isid.  fVI,  H.  Iji, 
B.  m.  Peau  préparée  pour  écri- 
re, etc.  Membrana,  se,  i.  Cic. 
Membranula,  a;,  f.  Cic.  De  — , 
gn  —,  memhranaceas,  a,  am, 
adj.  Plin.  membraneas,a,um, 
adj.  Mari.  Ulp.  Acte  sur  — , 
membranula,  x,  f.  et  ordin. 
au  plur.  membranulw,  arum, 
f.  fJig.  Tablettes  de  —,  pelles, 
iam,  f.  pi.  Hirt.  Gaine  en  — , 
membrana,  se,  f.  Catall. 
parcheminerie,  s.  f.  Fabricii- 
lii,n,  commerce  du  jjaichenrmi; 
usine  où  on  le    fabrique.  Mem- 
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hranani»!    conlectio,  commer- 

cium,  officina.  A. 
parcheminier,  s. m.  Fabricant, 

niarcliand  de  parchemin.  Mem- 

hranarias,  ii,  m.    ICdict .-Diocl . 
parcimonie ,     s.    f.     Epargne 

ine.;qiiiiie.    Miilignitas,  atis,  f. 

I.iv.    'l'cnacitas,    atis,    f.    Liv. 


(XXXIV,  7,  U).  Avec  —,  parce, 
adv.  Ca-S.  e,vi;/uê,  adv.  Ter. 
parcimonieusement,  adv. 
D'une  m.iuière  parcimonieuse. 
Parce,  .idv.  Cic.  E.viguù,  adv. 
ï'cp.  Très  —,  sordiiic,  adv.  Cic. 
nerparcê.  adv.  Ter.  {.-Indr.  455). 

Voy.  CHICHEMENT,    MESQUINEMENT. 

parcimonieux,    euse  ,    adj. 
Qui  a  de  la  parcimonie.    Pnr- 
parcas,  a,  am,  adj.   Plin.   Ma- 
liynus,    a,    um,  adj.  Quint.  Se 
iiKiiitrer  —,  voy.  chiche. 
parcourir,  v.  tr.  Traverser  en 
divers  sens,  et,  p.  ext.,  accom- 
plir.   Percarrére,  tr.    Cic.  Per- 
carsùre,  tr.  Liv.  Plin.   Decar- 
rcre,   tr.   Cic.  (cf.    septingenta 
milia  passaam  decarea  bidao. 
Cic).  Emetiri,  dép.  tr.  Liv.  (cf. 
emetiri  omnes  gentes  Victoria. 
Cart.).  Peragrûre,  tr.  (ex.:  per. 
lifiis  Ualise.Liv.).  Obirc.lr.Cic. 
(cf.  obire  provinciam.  Cic).  Cir- 
camlre  ou  circairc,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  cire,  omnes  insalas.  Plaat. 
prsedia.  Cic.  oram  maris.  Cic). 
—  rapidement,   pervolâre,   tr. 
Cic.  (cf.  perv.  sex  milia  paê- 
saam.  Cic.  arbem.  Javen.).  — 
entièrement,    pervayàri,     dép. 
tr.  Liv.  —  un  pays,  i(er  facéra 
per  regionem.  Cic.  — à  cheval, 
pereqaitàre,   tr.  Liv.  (ex.:  per. 
aciem.   Liv.].  ||   Fig.    Percarré- 
re, tr.  Cic.  etc.  (cf.    p.  amplis- 
simos  lionores  Saet.  perc  ocu- 
(i.s.    Hor.  perc.  malta  legendo. 
Cic).    Decurrêre,    tr.    Cic.  elc. 
(cf.    dec.    spatiam    [•  toile    la 
carrière  •].    Cic).  Perlastràre, 
tr.  Cic.  —  en   pari,  ou  en  écri- 
vant, perseqai,  dép.  tr.  C'ic.  — 
par    la  pensée,    percurrcre,  tr. 
Cic  (cf.   perc.  animo   et   cogi- 
tatione.  Cic).  lustràre,  Ir.  Cic. 
(cf.    lust.    omnia  ratione   ani- 
moqae.Cic).  —(un  livre),  car- 
sim  légère  [libram).  Cic  repli/- 
cure,  tr.  Cic.  (cf.  replicàre  me- 
mariam    [•  l'histoire"]    tempo- 
rum.  Cic).  Voy.  feuilleter.  En 
pari,    des   choses.     Pervagàri, 
dép.  tr.  Cic.    (cf.  dolor  omnia 
membra    pervagaiatur .    Plin. 

j.).     Voy.      [se]     RÉPANDRE. 

parcours,,  s.  m.  Action  de  par- 
courir. Percursalio,  onis,  f. 
Cic  (  Phil.  1,  es,-  2,  100).  Per- 
carsus,  Abl.  u,  m.  Vitr.  (IX.  8, 
It).  Droit  de  — ,  et,  absolt.  -, 
droit  de  faire  pattre  son  bétail 
ilans  les  terres  non  closes,  po- 
lestas  edacendi.  Cic.  excarsus 
liber.  Cic.  1  Espace  parcouru. 
Emensam,  spatiam.  Cass.  lier 
cmensum  et  simpl.  iler,  ilina- 
ris,  Ii.  Cic. 

pardessus,  s.  m.  Vêtement  de 
deBsuB.  Pusnata,  se,  f.  Cic  . 


l'A  II 

pardon,  ».  m.  Action  an  par- 
donner. Venia,  œ,  t.  Cic.  etc. 
(«X.;  ven.  errati.  Cic.  vcniam 
ignoscendi  ou  si  m  pi.  veniam 
petëre.  Cic.  exposciîre.  Liv.  ro- 
gàre  ou  oràre.  Ov.  vf.niam  pec- 
cati  petérc.  Cic.  (ncilitus  ve- 
ni'v.  Cic.  veniiim  dure.  Cic. 
tribuére.  Quint,  vcniam  ferre. 
Ov.  errati  veniam  imi>ctràre. 
Cic.  veniam  non  habcre  [•  ne 
pas  mériter  de  p.»  en  pari. 
d'une  ch.].  Cic.  remissio  pœme. 
Sen.).  Demander  — ,  postiilâre 
at  sibi  ignoscatar.  Cic.  Accor- 
der à  qqn  le  —  (de  sa  fautej, 
condonàre  alicai  («ceJiw),  Sait, 
gratiam  (acire  alicai  (rei  ali- 
cajas).  iSall.  Liv.  remittëreali- 
ctii  {injariam).  Sali,  ignoscërc 
aliciii.  Cic,  Pardon  !  iynoscas 
qua'so.  Cic.  Demander  —,  voy. 
QUARTnsR.  Condamné,  il  doit 
son  —  aux  prières  du  peuple 
lîoraain,  damnatas ,  donatar 
popalo  komano.  Liv.  \\  (P.e.Mt.) 
Formule  de  politesse.  Je  vou« 
licmande  — ,  et,ellipt.,  — ,  mille 
— , (jaa'SO.' Cic.  obsecrotel  Cic. 
bcinû  veniâ  taù  dLverim.  Cic. 
—  ,  qui  êtes-vous  ?  oro  te,  gais 
ta.  es  ?  Plaat.  Demander  par- 
don pour  un  mot  inconvenant, 
prs-fâri  honorem.  Cic.  Deman- 
der pardon  pour  la  francliise 
avec  laquelle  on  s'est  e.xprimé, 
prrrfâri  veniam  libertati.  Jus- 
tin. En  vous  demandant  d'a- 
bord — ,  cam  honoris  prœfa- 
tione.  Plin.  Voy.  excuse.  {{ 
Grâce.  Voy.  ce  mot.  La  fête  du 
grand  —  (chez  les  Juifs).  Voy. 
JEUNE.  Dans  l'Eglise  catholique. 
Le  grand  — ,  voy.  jubilé.  Spéc. 
au  plur.  Les  pardons,  voy. 
INDULGENCE.  {|  (P.  ext.)  Arch. 
L'angélus.  Voy.  ce  mot.  ||  Pèle- 
rinage. Voy.  ce  mot. 

pardonnable ,  adj.  Qui  peut 
être  pardonné.    Veniâ   dignas. 

»A.  Cai  ignosci  potest.  Cic. 
Qaod  excasationis  aliqaid  ha- 
bet.  Cic.  Etre  — ,  ventam  habë- 
re.  Cic.  Il  En  pari,  des  person- 
nes. Dignas  veniâ.  Cic.  Cai 
ignosci  potest.  Cic. 
pardonner,  Remettre  une  faute 
à  qqn.  IgDOScére,  intr.  Cic. 
etc.Jex.:  Cethegi  adolescentin'. 
Sall.ha'sitationi  mea».  Cic.  tibi 
ignoico.  Nep.  orat,  at  sibi 
ignosceret.  Cœs.  ignoscite,si... 
Cic.mihi  ignoscas  velim,qaod... 
Cic. 'y  on  dit  aussi  veniam  dare 
alicai.  Cic.  veniam  dare  alicai 
rei.  Cic.  veniam  dare  alicai 
alicajas  rei.  Cic.  veniam  impe- 
trare  [•  se  faire  pardonner  «] 
errati.  Cic.  cf.  encore  gratiam 
facëre  alicajas  rei.  Sali.  Liv.): 
coDCedère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
hsec  omnia  remitto  atqae  con- 
céda. Cic.  omnibas  omnia  pec- 
cata  et  maleâcia  concédera. 
Cic.  alicai  dette  ta  majora.  Cic. 
in  jadicando  peccalo  liberam 
misericordiee  parentam  [•  par 
-pitié  pour  les  parents  >]    Cic); 
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condonàre,  tr.  Cic.  evo.  (ex.: 
condonàre  prcrterita  alirafas 
fratri.  (J:rs.  malefacta  lib'ulini 
alterias  [opp.  h  sibi  nailias  (/•;- 
licti  gratiam  facëre].  Sali,  ali- 
ijaem  alirai  ac  defensioni  sua- 
f»  pardon iii'r  à  qqn  par  (^g;iri| 
pour"  qqn  i-t  pour  sa  défrusc  ^]. 
Cic);  indulgére  (■  pardoiiuci- 
par  bonté,  se  montrer  indulgent 
pour  •),  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
indulgent).  Dieu  me  pardonnr  I 
si  diis  placet.  Cic.  Dieu  me 
pardonne  si  je  ne  l'ai  pas  cru  fou, 
peream,  nisi  patavi  eam  insa- 
nire.  Cic.  \\  (.l'ig.)  Ne  p.-irdon- 
ner  à  personne,  c.-à-d.  n'épar- 
gner personne.  Voy.  épaugner. 
i  (Par  affaiblissement  de  sens.) 
excuser.  Voy.  ce  mot.  ||  (Par 
ext.)  Formuli"  de  politesse.  Par- 
donnez-moi, absit  verbo  invi- 
dia.  Liv.  pace  taâ  dixerim. 
Cic.  bonâ  veniâ  me  aadies. 
Cic. 

parégoriqpie,  adj.  (Arch.)  Cal- 
mant Paregoricas,  a,  am,  adj. 
Th.-Prisc. 

pareil,  eiUe  (lat.  pop.  parica- 
las),  adj.  Semblable  (enp.arl. 
de  deux).  Par,  adj.  Cic.  C'om- 
par,  adj.  Liv.  Voy.  semblable. 
A  nul  autre — , voy. incomparable. 
Il  Sabstantivt  Qu'il  n'eut  pas 
son  —  pour  l'éloquence,  elo- 
qaentiâ  parem  habaisse  nemi- 
nem.  Cic.  Qui  n'a  pas  son  — , 
voy.  INCOMPARABLE.  Oiseau  sans 
— ,  anica  avis.  Ov.  Déshon- 
neur sans  — ,  anica  tarpitado. 
Cornif.  Cruauté  sans  — ,  novi- 
tas  cradelitatis .  Sen.  Spéc. 
Rendre  à  qqn  la  — ,  alicai  par 
pari  referre.  Ter.  ou  respondè- 
re.  Cic.  parem  gratiam  referre. 
Cic.  paria  facëre  cam  aïiqao. 
Sen.  Se  résigner  à  la  — ,  saa 
exem,pla  œqao  animo  pati. 
Phsed.  Arch.  Loc.  adv.  A  la  — 
(mêmement),  voy.  même.  ||  Les 
pareils  de  qqn  (ceux  qui  sont 
tels  que  lui),  homines  alicajas 
similes.  Cic.  Tes  — ,  homines 
tai  similes.  Cic.  (Au  point  de 
vue  social)  mes,  tes—,  hom.ines 
mei  {tai,  etc.).  ordinis.  Cic.  ou 
eodem  loco  qao  ego  (ta.  etc.) 
nati.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Tel,  de 
telle  espèce.  Talis,  e,  adj.  Cic. 
Ejas  modi.  Cic.  Hajas  modi. 
Cic.  Ejas  [hajas,  etc.)  generis. 
Cic. 

pareillement,  adv.  D'une 
manière  pareille.  Pariter,  adv. 
Cic.  Similiter,  adv.  Cic.  Item, 
adv.  Cic.  jEqanliter,  adv.  Cic. 
Eodem  modo.  Cic.  Pari  modo. 
.\'ep.  Simili  ou  eadem  ratione. 
Cœs. 

parélie,  s.  m.  Image  du  soleil 
r  flétée  dans  un  nuage.  Pare- 
lion,  ii,  n.  .S'en.  Sol  aller. 
l'Un.  Sol  geminafas.  Col. 

[larelle,  s.  f.  Plante  voisine  de 
l'oseille.  Voy.  patience. 

parement,  s.  m.  Action  de 
parer,  d'apprêter.  Voy.  apprêt. 
—    d'une     étoffe,    vov.    calan- 
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DRACE.  —  d'un  mouton,  d'un 
agneau,  voy.  dégraissage.  ^ 
(Arch.)  Action  do  parer,  d'or- 
ner. Voy.    ORNEMENT.  Lit    do    — , 

voy.  PARADE.  Epée  de  — ,  voy. 
cérémonie.  ^  (;e  qui  est  pare, 
appr(îté.  —  d'un  mur,  frons, 
frontis,  f.  l'itr.  ^  Ce  qui  paré, 
orne.  Voy.    carnitl»!:.    parure. 

parénèse  (lat.  post.  parsene- 
sis.  Vulc.  GalL),  •=.  f.  (Arch.) 
Exhortation.  Voy.  ee  mot. 

parent,  ente,  s.  m.  et  f.  Au 
uiasc.  plur.  Ceux  à  qui  on  doit 
le  jour  ;  le  père  et  la  mère.  Pa- 
rentes, um  (et  iam.),  m- pi.  Cic. 
(cf.  caritas  inier  natos  et 
parentes  Cic).  ||  Les  grands 
— ,  avi,  oram,  m.  pi.  Cic. 
avas  et  avia.  Cic.  parentes, 
am  et  iam,  m.  pi.  Cic.  \\  — 
spirituels,  c.-à-rf.  le  parrain  et 
la  marraine,  voy.  ces  mots.  cf. 
—  (en  pari,  des  édueateurs, 
des  maîtres),  parentes  men- 
tiam.  Quint.  ^  (P.  ext.)  Ceux 
de  qui  on  descend.  Patres,  am, 
va.  pi.  Cic  Voy.  ancèthe,  père. 
Né  de  —  illustres,  nobili  ou 
illastri  génère  natas.  Cic.  Voy. 

NAISSANCE,       NOBLESSE.      ^       Ccllli, 

celle  qui  est  de  la  même  l'a- 
inille  que  qqn.  Propinqaas,  i, 
m.  Cic.  Gentilis.  is,  ta.  Cic. 
— ■  par  le  siuig,  consangaineas, 
i,  m.  Cic.  —  du  côté  paternel 
et  maternel,  cognatus,  i,  m. 
Cic  —  du  côté  paternel,  agna- 
tus,  i,  .m.  Cic.  —  par  alliance, 
affinis,is,  m.  Cic.  (cf.  cognati 
et  affines  [-  les  p.  par  lo  sang 
et  les  p.  par  alliance  »].  Ciel. 
Les  — ,  propinqai,  oram,  m. 
pi.  Cic.  génère  pro.rir.ii.  Cic. 
cognatio,  onis,  f.  Cic.  Proche 
— ,  propinqaâ  cognatione  con- 
junctiis.  Nep.  Les  proches 
— ,  propinqai,  oram,  m.  pi. 
Cic.  Le  plus  proche  — ,  proxi- 
mas  cognatione  ou  propin- 
qaitate.  Cic.  proximâ  propin- 
qaitate  conjanctus.  Cic.  Plus 
proche  — ,  grada  san^iainis 
propior.  Ov.  Un  —  éloigné 
de  qqn,  longinqaâ  cognatione 
aliquem,  contingens.  Cic.  Etre 
le  —  de  qqn,  alicai  propin- 
qaam  esse.  Cic  cam  aliqao 
propinqaitate  ou  necessitadine 
conjanclam  esse.  Cic.  aliqaem 
propinqaitate  attingëre  ou 
contingëre.  Cic.  cognatione 
aliqaem  contingëre,  attingëre. 
Cic.  cam  aliqao  conjanctan^ 
esse.  Cic.  Etre  proche — de  qqn, 
arto  propinqaitatis  vincalo 
cam  aliqao  conjanctam  esse. 
Cic.  propinqaâ  cognatione  ali- 
qaem contingëre.  Cic.  Etre  très 
proche — de  qqn,  ma.rimis  pro- 
pinqaitatis vincalis  cam  ali- 
qao conjanctam  esse.  Cic. 
Etre  —  éloigné  de  qqn,  ali- 
qaem, longinqaâ  cognatione 
contingëre.  Cic  Ne  pas  être 
du  tout  —  de  qqn,  nallâ  pro- 
pinqaitate ou  cognatione  con- 
tingëre   ou   attingëre  aliqaem. 
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Cic.  Une  parente,  propinqaa,  1 
»,  f.  Cif .  cognata,  te,  f.  Ter.  1| 
Fij.  Propin/uui,  a,  um,  adj. 
Cic.  (ei.:  propi'n^oiora  yt-rwre 
infirr  ce  irrb.i.  Varr.).  lù-inui, 
a,  uni,  adj-  Cic.  Cognatus.  o, 
uni,  adj.  Lie.  (cf.  c.  alicui  rei. 
Cic.  ci.  encore  :  omnes  artgs 
qtue  iid  humanitatern  perti- 
nent, (joasi  cojnatîone  tfuàdam 
inter  se  continentur.  Cic).  _ 
parentage,  s.  m.  (Arch.')  Lien 
de     parenté.    Voy.    pabe.ntk.    |{ 

Fij.)  Voy.   AUJANCE,   PARENTÉ. 

parenté  (lat.  pon.  parcntatas . 
App.  Probi},  8.  f.  l/nion  par  le 
fan^  ou  par  alliance  entre  di- 
verses personnes,  Propinqui- 
ta»,  atit,  f.  Cic.  NecessitiuJo, 
ditii»,  I.  Coinatio,  onis,  i.  Cic. 
etc.  (cf.  cO;;nafione  amplissi- 
mà  vir  [-  homme  qui  a  uue 
p.  illustre  ■].  Cic.  cognatio 
mihi  est  cnm  eo.  Cic).  Af^i- 
tas.  atis,  f.  Comangainitas, 
atis,  f.  Ci.'.  —  du  côté  pater- 
nel, agnatio,  onis,  (.  Cic.  — 
par  alliance,  a((init<i3,  atis,  f. 
Cic.  Liens  de  —,  rapport-î  de 
— ,  vincala  propirujuitatia.  Cic 
sangninis  confanctiones.  Cic. 
S'unir  à  qqn  par  les  lien?  de 
la  —,  aftinitatem  cutn  aliqao 
jangére.  Cic.  m  alica/as  affi- 
lûtatem  ou  cognationem  per- 
t-enire.  Cic  —  collatérale, 
latas,  eris,  n.  Paal.  dig.  Qui 
ont  la  même  — ,  consanguinei. 
Cas».  Il  (Fiç.)  Cognatio,  onia,  f. 
Cic.  Conmnctio,  onis,  f.  Cic. 
Il  (P.  eit.)  L'ensemble  de  ceui 
qu'unit  le  lien  de  parenté.  Co- 
gnatio,onis,  f.  Cjc.  (cf.  tibi  tota 
cognatio.  Cic).  Qui  est  de  la 
— ,  gentUis,  e,  adj.  Cic. 
parentèle  (lat.  poat.  paren- 
tela.  Capit.  Cassiod.),  s.  f. 
(Arch.)  Parenté.  Voy.  cî  mot. 
parenthèse  (lat.  post.  paren- 
thetis.  Beda.).  s.  f.  Phrase  ac- 
cessoire détachée  de  la  phrase 
principale.  Interjectio,  onis,  i. 
Qaint.  Interpositio,  onis,  f. 
Qainf.  Interclasio,  Onis,  f. 
Quint.  Faire  une  — ,  orationi- 
bas  ou  verbis  (mediam)  inter- 
ponére  aliqaiJ.  Cic.  Par  — , 
obiter,  adv.  Plin.  in  tran- 
sita. Qaint.  ||  (P.  eit.)  Signes 
indicatifs  d'une  — ,  nota,  se, 
f.  A.  Mettre  entre  —,   voy.  i.n- 

TERCA1.£R. 

1.  parer,  v.  tr.  1  Préparer.  Pa- 
râre,  tr.  Cio.   Ornâre,    tr.    Cic. 

Voy.  ARRA.SCEK,  APPRÊTER,  PRÉ- 
PARER. —  la  viande,  voy.  vÈ- 
oRAissEri.  —  les  cuirs,  perfi- 
cére  coria.  plin.  —  de»  raci- 
nes, des  plantes,  voy.  roo.neu. 
Il  (.Marine.)  Pare  à  virer,  à 
mouiller,  navem  in  prorain 
circarnayite!  remos  obvertitel 
ancoras  Jacitel  A.  1  P.  ext.) 
Arranger  d'une  manière  élé- 
gante. Ornâre,  tr.  Cjc.  Exor- 
nùre,  tr.  Cic.  Comire.  tr.  Cic. 
Voy.  iiiconEK,  orner.  —  f«a  mar- 
eliândibe),     mangoniiàre,     tr. 
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Plin.  Il  (Spéc.)  Revêtir  do  vête- 
ments élésants.  Ornàre,  tr. 
Cic.  Oi-.  Exornàre,  tr.  Cic 
Comère,  tr.  Cic.  etc.  (ci',  co- 
mire muiie6ri(er  corpor>i. 
Quint.\.  Percolêre,  tr.  Plaat 
(ex.:  femina  percalta.  PUiut.]. 
Se  — ,  ornâri.  Ov.  COlëre  cor- 
pus. Ov.  Paré,  decoratiis,  a, 
um,  p.  adj.  Cic  ormitus,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  ctiltas.  a,  un», 
p.  adj.  Cic.  En  pari,  des  vête- 
ments, mundus,a,  uni,  adj.  Cic. 
Celui  qui  pare,  ornjtor,  oris, 
m.  Inscr.  Celle  qui  p.^re,  orna- 
Irix,  triais,  f.  Jnscr.  Qui  aime 
à  se  — ,  voy.  cuquet.  P.  anal. 
—  le  vice,  voy.  déguiser.  —  ses 
discours,  comère  orationem. 
Qaint.  ||  (P.  ext.)  Faire  parade. 

Voy.    PARADE,   OSTCNFATION. 

2.  parer,  v.  tr.  Prendre  des 
mesures  pour  éviter  (t.  raarit.). 
Voy.  ÉVITER.  —  un  cap,  voy. 
DOUBLER.  Il  |,P.  ext.)  Parer  (des 
coups),  (ictui)  dectinàre.  Liv. 
vitàre.Cic.  ou  ejfagére.  Cic  elu- 
dëre,  tr.  Cic  Voy.  esquiver,  évi- 
ter, jl  (Spéc.)  —  un  coup,  uue 
botte,  eladêre,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
hastLis.  Mart.  latronis  telam 
opposità  veste.  6'en.  abs.  rudi- 
fcus  f •  avec  des  fleurets  •]  eladit. 
Cic^.  cavëre,  tr.  Quint,  (cf.  ca- 
vire  ac  propahâre  adversos 
ictas.  Qaint.).  Absolt.  — ,  cavë- 
re, intr.  Quint,  (cf.  bis  cavëre. 
Quint,  rectê  cavëre.  Quint.).  || 
(P.  anal.)  —  la  balle  (au  jeu  do 
paume),  pilam  retorqaére,  re- 
ïadëre,  Hen.  rh.  |[  .^bsolt.  —  à 
qqch,  occurrcre,  intr.  Cic  etc. 

cf.  occ  pericalo,  Plin.).  cavëre 
ab  aliqaà  re).  Cic.  prœcavëre 
ab  aliqaà  re).  Liv.  —  au  plus 
pressé,  qui  est  de...  non  ullam 
aliam  agére  caram  qaam  ut 
(et  le  Subj.).  Liv.  ||  P.  ext.  — 
qqn  de,  contre  qqch.  (l'en  ga- 
rantir),  voy.  GARA.NTIR. 

3.  parer,  v.  tr.  Retenir  (un 
cheval).  Inhibère  (eauum).  Ov. 
Voy.  retenir.  ||  Substant.  L'n 
beau  —  (arrêt  relevé  du  che- 
val  ,    voy.   AKRÊT. 

psiresse,  s.  f.  Répugnance  au 
travail,  à  l'action.  Ptgiitia,  se, 
f.  Cic.  et  pigrities,  ei,  f.  Cic. 
Jnertia  laboris.  Cic.  et  simpl. 
inertia,  x,  t.  Cic.  Desidia,  as, 
f.  Cic.  Ignavia,  s,  f.  C'ic.  Avec 
— .  pigré,  adv.  Cic.  Hésiter  par 
— ,  cessàre,  intr.  C'ic.  Se  laisser 
aller  à  la  — ,  montrer  de  la  — , 
desidem  esse.  Liv.  otiam  segne 
terére.  Liv.  S'endormir  dans  la 
— ,  cessatione  forpérc.  Cic.  Fig. 
Relever  qqn  du  péché  de  — ,  «e- 
gnitiem  excatére  alicai.  Sen.  || 
(P.  ext.)  Lenteur  à  agir.  Voy. 
indcjlence.  Heures  de  — ,  inertes 
hofx.  Ilor.  —  d'esprit,  remissio 
animi.  Cic.  {|  —  de  l'estomac, 
pigritia    stomachi.  den, 

paresser,  v.  intr.  Se  laisser 
ail.  r  a  la  paresse.  Ignavise  et 
socordtae  se  dure.  Cic  Languo- 
ri  se  desidineqae  dedére.   Cic. 
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Paresser  des  journées  entières 
totot  dies  sedère.  Cic. 

paresseusement,  adv.  Avec 
pare-sso.  Pigri\  adv.  Cic.  Se- 
gniter,  adv.  Cic. 

paresseux,  euse.  Qui  montre 
de  la  paresse,  l-'agicns  laboris. 
C'.Tj.  Piger,  yra,  griim,  adj. 
Cic.  (ex.  :  piyerrimus  ad  scri- 
bendas  litteras.  Cscl.  ap.  Cic). 
Segnis,  e,  adj.  Cic.  Iners,  er- 
tis,  adj.  Cic.  Ignavas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Ktro — ,  cessàre,  intr. 
Cic  nihil  agére.  Cic.  Voy.  pa- 
resse. —  à,  ou  pour  ou  de  faire 
une  chose.  Voy.  plus  haut.  ||  (P. 
ext.)  Un  estomac  — ,  pigritia 
stomaclU.  Sen.  Un  ventre  — , 
piger  venter.  Mart.  Sol  — , 
segne    solam.  Lucan.     Fleuve 

— ,    voy.    LENT,   STAONANT.      Poét. 

Muse  — .  Voy.  stérile.  ||  Sub- 
Btantivt.  Un  — ,  homo  (ou  puer) 
languori  et  desidiw  deditas. 
Cic.  homo  (ou  paer)  deses  ou 
desidiosus.  Liv.  cessator,  oris, 
m.  Hor.  Une  — ,  muiier  (ou 
paella]  languori  ac  desidise  de- 
dita.  Cic. 

pareur,  euse,  s.  m. et  f.  Celui, 
celle  qui  p.are.  Voy.  appr^teur. 

parfaire,  v.  tr.  Achever,  com- 
pléter eu  ajoutant  tout  ce  qui 
manque.  PerÇicëre,  tr.  Cic.  Voy. 
achever, compléter. 

parfait,  aite,  adj.  Dont  l'ex- 
cellence est  absolue.  Perfectus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Absolutas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  Per(ectas 
et  absolutas.  Cic.  ou  absoJutus 
et  perjectus.  Cic.  Expletus,  a. 
um,  p.  adj.  Cic.  Expletus  et 
perfectas.  Omnibus  suis  nume- 
ris  perfectas  et  absolutas.  Cic. 
Perfectas  cumulatasque.  Cic. 
L'être  —,  et,  subst.,  le  — ,  ^ua 
nihil  perfectiusest.  Cic.  altimn 
perfectaqae  natura.Cic.^  Dont 
l'excellence  est  absolue  dans  son 
genre.  Perfectus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic  (ex.:  perf.  homo.  Cic. 
orator.Cic.perf.  in  dicendo,  in 
arte.Cii.  per[.  littaris.Cic  ul- 
timœ  perfxtseqae  natarœ.  Cic. 
p.  officium.  Cic.  eloquentia.  Cic . 
argumentatio  absolutissinia  et 
perfectissima.Cornif.);  absola- 
tus,a,  nm,p.  adj. Cic.  (ex.: abs. 
vita.  Cic.  fihilosophia.  Cic. 
tabella  absulatissiini  operis. 
Plin.  —  a  tous  les  point»  do  vue, 
afcsoJutus  et  perfectas -Cic.  un- 
diqae  perfectas.  Cic.  perfectus 
atqae  absolutas.  Cic.  expletus 
omnibus  suis  parlibua.  Cic. 
expletus  et  perfectus.  Cic.  ex- 
pletus atque  cumulatus.  Cic. 
summu»  et  perfectus.  Cic.  ex 
omni  parte  perfectas.  Cic.  om- 
nibus sais  nameri»  perfectus. 
Cic  ou  omnibus  suis  numeris 
pevf ictus  et  absolutas.  Cic. per- 
fectas cumulatasque.  Cic.  (cf. 
perfecta  cumulatasque  virtus . 
Cic).  Un  —  honnête  homme, 
l'ir  probissimus.  Cic.  Socrate  lo 
plus  sage  philosophe  et  leplus  — 
honnête  homme,  Socrates  cam 


omnium  tapientissimtu  esset 
sanctissinieqiic  vixisset.  Cic. 
l,a  vie  d'un —  lioninHa  lioinino, 
integerrima  vita.  Cic.  Un  ca- 
valier — ,  homo  nd  txnijuem 
(acttxs.  Uor.  U'uno  lUéganco  — , 
rl,:(j(.ins  omni  nanicro.  Cic.  Etre 
—  ,  omnes  numéros  habêre. 
I  ic.  Rendra  — ,  pcrficcre,  Iv. 
Cic.  (ex.:  perficèic  oratorcm. 
Cic).  absolvSre    (ali<jaid).  Cic. 

Voy.      ACHEVER,       PEHFECT10.NNER. 

Devenir — ,  ad  perfcctam  veni- 
re.  Varr.  Prendre,  recevoir  une 
l'orme  —,  conformàri,  pas-^. 
Cic.  (P.ext.)Eu  mauvaise  part. 
Un  —  imbécile,  sttiltior  stal- 
tissimo.  Plaut.  Un  —  coquin, 
eijreijié  improbns.  Gell.  nequis- 
aimas.  Cic.  sceleratissimus  ho- 
mo. Cic.  \\  En  pari,  des  chose,. 
Excellent.  Sammus,  a,  am, 
adj.  Cic.  OptimiiS,  a,  um,  adj. 
Cic.  Eximius,  u,  uni,  adj.  Cic. 
Prxstantissimns,  a,  um,  adj. 
Cic.  Complet,  achevé.  Absolu- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Perfec- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Perfec- 
tii$  atque  absolutus.  Cic.  — 
aveuglement  de  l'esprit,  men- 
tis ad  omnia  cœcitas.  C'est 
ainsi  qu'on  arrive  au  bonheur 
—,  qao  vita  beata  complctar. 
Cic.  Il  n'y  a  pas  de  bonheur  — , 
nihil  est  ab  omni  parte  bea- 
tum.  Cic.  Procurer  le  bonheur 
—,  per^ectê  atque  absolutê  bea- 
tos  ef^icëre.  Cic.  Une  —  santé, 
valetado  opiima.  Caes.  Des 
l'rères  qui  vivent  dans  un  — 
accord,  fratres  concordissimi . 
Cic.  Rendre  qich  — ,  aliquid 
explëre.  Cic.  Ton  triorapho  est 
— ,  omni  re  ou  omnino  vincis. 
Cic.  (Arithm.)  Nombre  —,  per- 
fectus  numéros,  iien.  Faire  un 
nombre  — ,  consammdre  per- 
(ectissimam  namerum.  iien. 
Substantivt.  Le  —  (l'état  par- 
fait), perfectam,  i,  n.  Varr. 
(ex.  :  venire  ad  perfectam. 
Varr.).  Voy. PERFECTION.  Les  par- 
faits (ceux  qui  sont  parfaits\ 
homines  perfecti  ou  omnibus 
num,eris  perfecti  et  absolati. 
Cic.  Il  (Gramm.)  Le  —,  perfec- 
tam tempas,  ou  simpl.  per- 
fectam, i,  n.  Macr.  —  du  sub- 
jonctif, recordativum ,  i,  n. 
Charis.  (p.  168,  Keil).  Voy.  pas- 
sé,   PRÉTÉRIT. 

parfaitement ,  adv.  D'une 
manière  parfaite.  Perfectê,  adv. 
Cic.  Absolutê,  adv.  Cic.  Plané, 
adv.  Cic.  (cf.  pi.  bene  facére. 
Cic.pl.  scire.  Ter.).  Traduire 
aussi  par  le  superl.  (cf.  — 
bien,  —  juste,  rectissimë,  adv. 
C'tc).  Statue  —  travaillée,  st- 
ynum  praeclarë  (actanx.  Cic. 
Lieu  —  fortifié,  iocus  egregië 
m.unitvis.  Liv.  Comprendre  — , 
pvichrë  intelligcre.  Cic.  Connu 
— ,  pcrcognitus,  a,  am,  p.  adj. 
Plin.  (II,  116).  Rendre  la  vie  — 
heureuse,  vitam  beatani  cuma- 
latë  explëre.  Cic.  [|  (Spéc.)  Em- 
ployé à   la  place  de    oui,    pour 
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affirmer  fortement.  Bene  est  ou 
bene  habet  !  //or.  Juv.  Ilene 
facis.  'l'er.  et  simpl.  bene!  Cic. 
Optimë !  Cic.  Probe!  'l'iir.  Pro- 
bissimé!  'fer,  Pulckrê  !  Ter. 
Uor. 

parfilage,  s.  m.  Action  de  par- 
filer.  Evalsio,  onis,  f.  Plin. 

parliler,  v.tr.  Détisser  fil  à  lil 
un  tissu,  un  galon.  Carpëre,tv. 
V^arr.  Vellére,  tr.  Plin.  Evellë- 
re,  tr.  Plin. 

parfois,  adv.  Dans  quelques 
occasions.  Voy.  quelquefois. 

parfum,  s.  m.  Odeur  agréable. 
Odor  suavis.  Cic.  Jlalitus  sua- 
vis,  ou  simpl.  odor,  oris,  m. 
Cic.  (cf.  au  plur.  odores  qui 
afflantur  e  floribus.  Cic).  Sua- 
vitas,  atis,  f.  Cic.  Avoir  un  — , 
bene  olére.  Cic.  Exhaler  un  — , 
fragrâre,  intr.  et  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  frag.  odore  Assyrio.  Ca- 
tull.frag .  suaviter  unguentum. 
.iug.).  Il  Fig.  Odor,  oris,  m. 
Cic.  (ex.-.od.  wbanitatis.Cic). 
Ses  discours  ont  un  —  d'atti- 
cisme,  ex  illias  orationibus 
Athenx  redolëre  videntur.  Cic. 
I  Substance  qui  donne  cette 
odeur.  Odor,  oris,  m.  Cic.  (cf. 
au  plur.  incendére  odores.  Cic). 
(Parfum  liquide),  unguentum, 
i,  n.  Cic.  —  qu'on  brûle,  suflU 
men,  inis,  n.  Ov.  Brûler  des 
—  dans  le  cellier,  suffire  cel- 
lam  bonis  odoribas.  Col,  Par- 
fums (articles  de  commerce), 
merces  odoram.  Plin.  De  — , 
relatif  au-x  — ,  unguentarius,  a, 
am,  adj.  Plin.{c(.  vas  unguen- 
tariam.  Plin.).  Vase  ou  boîte  à 
— ,  olfactorium,  ii,  a.  Plin. 
Sachet  de  — ,  olens  sacus.  Ju- 
ven.  Argent  pour  acheter  des 
— ,  ungaentariam,  ii,  n.  Plin. 
Qui  produit  des  — ,  odorifer, 
fera,  ferum,  adj.  Plin.  (ex.  : 
odoriferœ  insulœ.   Plin.). 

parfumer  ,  v.  tr.  Imprégner 
d'un  parfum.  Imbuëre  ou  per- 
fandëre  odoribus.  Cic.  Un- 
gaento  perfricâre.  Cic.  Se  — 
la  tête  avec  de  l'huile  de  rose, 
rosà  caput  madefacëre  Cels. 
Parfumé,  odoratas,  a,  am,  adj. 
Hor.  (cf.  od.  capilli.  Hor.).  de- 
libutus  anguentis.  Phœd.  fra- 
grans  angaento  ou  anguentis. 
Cheveux  — ,  delibutus  capillus. 
Cic.  Tout  parfumé,  unguentis 
oblitas.  Cic.  Etre  parfumé,  an- 
guenta  olëre.  Cic.  Etre  très 
parfumé  ,  un^uenii's  afflaëre. 
Cic.  Parfumé,  fragrans,  p.  adj. 
Virg.  Quint.  Etre  —  par  qqch., 
voy.  EMB.iuMER.  —  (une  sub- 
stance), odorâre,  tr.  Col.  con- 
dlre,  tr.  Cic.  Voy.  arosiatiser. 
Huile  parfumée,  unguentum,  i, 
n.  Cic.  —  (par  fumigation), 
suffire,  tr.  Plin.  .Action  de  — 
par  la  vapeur,  suffitio,  onis,  f. 
Col.  (au  plur.  chez  Plin.).  Voy. 
FUMiGER.  Il  (Fig.)  Embaumer. 
V^oy.  ce  mot. 

parfumerie,  s.  f.  Magasin  du 
parfumeur.   Taberna    anguen- 
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taria.  Saet.  Myropoliam,  ii,  n, 
Plaut.  Industrie  du  — ,  ungaen- 

taria   '-.-e.  ars),  x,  f.  Plaut. 

parfumeur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  ijui  fabricpie,  qui 
vend  des  p.irfums.  Unguenlo- 
ram  instilor.  Plin.  unguenta- 
rius institor.  Inscr.  et  simpl. 
angaentarias,  ii,  m.  Cic.  my- 
ropola,  se,  m.  i\œv.  Plaut.  Etre 
— ,  angaentariani  tabernam 
exercére.  Sen.  ungaentariam 
facëre.  P/aui.  Parfumeuse,  an- 
gaentaria,  x,  t.  Plin. 

parhélie.  Voy.  parélie. 

pari.  s.  m.  .Vction  de  parier, 
résultat  de  cette  action.  Spon- 
sio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  sponsio- 
nibus  inter  Cleopatram  et  An- 
tonium  factis.  Cic.  aliqaem 
sponsione  lacessëre.  Cic.  ou 
provocàre.  Val.-.\lax.  sponsione 
ou  sponsionem  vincere.  Cic. 
sponsione  vinci.  Cic).  \\  (Spéc.) 
.Somme  risquée  pour  ou  contre 
un  joueur,  et,  p.  ext.,  enjeu  du 
pari.  Voy.  enjeu. 

paria,  s.  m.  Homme  de  la  der- 
nière laste  (dans  l'Inde),  qui 
est  méprisé.  Jnfimas  homo.  Cic. 
I]  (Fig.)  Homme  dont  on  évite 
le  commerce.  Voy.  méprisable. 

parier  (lat.  post.  paWare),  v.tr. 
et  {arch.)  intr.  ||  (Arch.)  V.  tr. 
Mettre  de  pair.  Voy.  pair,  éga- 
ler. ^  V.  intr.  Aller  de  pair. 
Voy.  pair.  1  (Arch.)  V.intr.  S'ac- 
coupler. Voy.  accoupler.  ^  V.  tr. 
Convenir  d'un  enjeu.  Sponsio- 
nem facëre.  Cic.  Pignore  con- 
tendére  ou  certàre  cam  aliqao. 
Cic  Parie  avec  moi,  da  pignas. 
Plaut.  —  qqch,  aliquid  in  pi- 
gnus  dare.  Cic.  —  mille  écus, 
spondëre  mille  nunimum,  P. 
.Ifrican.  ap.  Gell.).  \\  (P.  ext.) 
Risquer  une  somme  au  jeu.  Voy. 

RISQUER,  JOUER.      P.   CXt.     Une 

chose,  voy.  gager,  soutenir.  Il 
y  a  gros  à  —  que...,  voy.  pro- 
bable,   \RAISEMnLABLE. 

pariétaire  (lat.  post.  parieta- 
ria.  Apnl.  herb.),  s.  f.  Plante 
qui  croit  sur  les  murailles. 
Perdicium,  ii,  n.  Plin.  Urceo- 
laris  herba.  Plin.  —  officinale, 
helxine,  es,  f.  Plin. 

pariétal,  aie  (lat.  post.  parie- 
talis.  Marc-Emp.),  adj.  Relatif 
à  une  paroi.  Traduire  par  le 
Géuit.  parietis.  Spéc.  Os  — ,  et, 
sabst.  le  —  (os  qui  forme  la 
paroi  de  la  voûte  du  crâne), 
verticis  os.  A. 

parieur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  parie.  Qui  {qaœ)  spon- 
sionem facit.  A. 

parisyllabique,  adj.  (Granim.) 
Dont  les  cas  indirects  n'ont 
pas  plus  de  syllabes  que  le  no- 
minatif.   Paribas    syllabis.    A. 

parité  (lat.  post.  paritas.  Am. 
Boet.),  s.  f.  Egalité  entre  deux 
termes.  jEqualitas,  atis,  f.  Cic. 
Parilitas,  atis,  î.  Gell.  —  (de 
race,     de    descendance),    voy. 

COMMUNAUTÉ. 

1.  parjure,   s.   m.   et  f.    Celui, 
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celle  qui  se  parjure.  Per juras 
Homo.  Cie.  Une  — ,  perjar^ 
millier.  Cic.  |1  Adjectivt.  Per/a- 
ra$,  a,  um,  adj.  Cic.  Piiiple 
— ,  (aderam  rapior  popalas. 
Liv. 
S.  parjure  (lat.  per/uriam\  s. 
m.  Faux  serment.  Perjariiim, 
ii,  n.  Cic.  (ei.:  pari,  facért:.  Cic. 

rriario  se  obstrmijére.  Liv.). 
\  iol.ttion  de  serment,  l'io/ci- 
tum  Jasjarandam.  Cic.  Violata 
pdes.  Cic. 

parjurer,  v.tr.et  pron.]|{Arch.) 
y.  tr.  Renier  par  un  parjure. 
Violàre.  ir.  Cic.    Rampën,  tr. 

Cic.    Voy.    RENIER,    TR.1H1R.   1    V. 

pron.  Se  —  (faire  un  parjure), 
fidem  prodére.  Cic.  ou  violâre. 
Cic.  ou  n\atàre.  Sali.  Liv.  per^ 
iariam  facére.  Cic.  ptirjuràre, 
intr.  Cic.  et  pejerare,  inir. 
Cic.  (cf.  pejer&reconceptis  ver- 
bis.  Cic). 
parlage,  s.  m.  Abus  de  paroles. 

Voy.    VERBIAGE. 

parlant,  ante,  adj.  Fig.  Por- 
trait — ,  expressa  imago.  Cic. 
Le  tableau  e-t  — ,  spirat  tabel- 
la.  Mjirt.  1  \P.  ext.)  Expressif. 
Voy.  ce  mot.  Des  yeux  —,  ar- 
ou(i  ocali.  Cic.  loquaces  ocali. 
Tiball.  Une  preuve  — ,  perspi- 
caum  ou  ^missimum  arya^ 
mentam.  Cic.  Que  le  magistrat 
est  la  loi  — ,  magistratam  le- 
gem  esse  loqaentem.  Cic.  C'est 
une  leçon  — ,  res  ipsa  loquitur. 
Cic. 

parlement,  s.  m.(Arch.)Action 
de  parler  ensemble  ;  entretien, 
pourparler.  Voy.  entretien, 
pouRPARLER.  1  Assemblée  déli- 
bérante, cour  de  justice  (dans 
l'ancienne  monarchie). Senaios, 
us,  m.  Ci'c.  Consilium  publi- 
cam.  A.  1  (P.  anal.)  Assemblée, 
chambre  qui  exerce  le  pouvoir 
légi-latif.  Se/vato»,  as,  m.  -Mem- 
bre du    ,    voy.    DÉPOTA,    8ÉNA 

TEUR. 

1.  parlementaire,  adj.  Relatif 
au  parlement,  aux  assemblées 
législatives.  Traduire  par  le 
génit.  caria!  ou  conlionis  (cf. 
disciplinam  cariœ  servàre['Tei- 
pecler  les  usages  p.,  procéder 
avec  ordre  dans  les  débats  p.»]. 
Cic.).  Débats  — ,  voy.  uérat, 
béuDÉRATioN.    Droit d'initiative 


-,  cum  popalo  patribasqae  ou 
um  pli:lje  agisMi  jas.  XI t.  Tab. 
Cic.  H  Saijat.  Les  —  (les    mem 


brcs  du  parlement).  Voy.  dépu- 

TK,   SÉNATEUR. 

;\.  parlementaire,  adj.  Rela- 
tir  à  l'aclion  de  parlementer. 
Ad  condi,:iones  pacis  agendas 

f\ertinens.A. (Traduire  aussi  par 
e  Génit.  colloquii  ou  indalia- 
rum,  ou  par  le  ;;énit.  legati  ou 
(••gatoram.;  L'n  drapeau  — ,  ca- 
duceus,i,m.  Liv.  .Subst.  Un — , 
personne  chargé-;  de  parlemen- 
ter avec  l'ennemi),  legatas  de 
condii:ionibtu  arbis  tradendx 
missus.  Liv.  orator,  oris,  m. 
Liv.    (cf.    mittére   oratores    de 
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IKXCe.  Liv.).  cadaceator,  oris, 
in.  liv.  Envoyer  des  — ,  mit- 
tére legatof  de  pace.  des. 

parlementer,  v.  intr.  Enlrer 
en  pourparlers  pour  un  accom- 
mode ment. M  oo//o(/iii  uni  refiïre 
legatum  Liv.  ou  lejatos  mitti- 
re  de  con'licionibus  nrbis  tra- 
dendsB  ou  dedendse.  Liv.  agêre 
de  condicionibus  deditionis  ou 
pacis. Cic. D'une  façon  générale: 
iigére  de  aliqu-Ji  re.  Cic.  condi- 
ciones  ponére.    Justin. 

peu'ler  (lat.  pop.  paraalare),  v. 
intr.  et  tr.  ||  1'.  intr.  Se  servir 
du  langage  articulé.  Loqui. 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  ta- 
cëre  ou  à  clamare,  ex.:  io^ui 
non  posse.  Cic.  psiltacas  loqai 
discit.  Plin.  mata  qasedam  lo- 
qaentia  indacére  [•  faire  p.  les 
êtres  inanimés  •].  Cic.)  ;  fari, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  gui 
ceterias  [•  de  bonne  heure  •) 
fari  cœpere.  Plin.).  Qui  ne  par- 
le pas,  infans,  p.  adj.  Cic. 
(Div.  I,  lâl  .  .\pprendro  à  qqn 
à  — ,  aliquem  verba  edocëre. 
Cic.  aliqaem  sermone  assacfa- 
cëre.  Cic.  —  (en  pari,  d'un 
perroquet),  sermones  hominum 
imitari.  Plin.  kamanas  voces 
reddére.  Plin.  —  comme  un 
perroquet,  dictata  recantàre. 
Cic.  —  du  nez,  voy.  p.  158Ji, 
col.  1.  —  entre  les  dent-^,  voy. 
p.  608,  col.  2.  —  bas,  voy.  p. 
2«j3,  col.  2  et  p.  261.,  col.  1.  — 
trop  vite,  prsecipitâre  verba. 
Sen.  —  à  l'oreille  de  qqn,  voy. 
p.  13â2,  col.  2.  Bredouiller  on 
— ,  balbatiendo  in.v  senaas  suas 
explicare.  Cels.  (  V,  2  ;,  31  ),  1 
Exprimer  sa  pensée  par  le  lan- 
gag.; articulé.  Loqui,  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  loqai 
volentem  inhibëre.  Cic.  bene 
et  loqai  et  dicëre.  Cic.  maie. 
Cic.  verê  ac  libéré.  Cic.  paré 
et  Ixitini.  Cic.  asitatê  ou 
inasitalê.  Cic.  innainatê['i  ncor- 
rectement  »].  Cic.  cam  aliqao. 
Ter.  Cic.  tecam  loqaor.  Plaat. 
cam  aliis  minimam,  pla- 
rimam  secam  loqai.  Hen.  inter 
se  ciari.  Plin.  /.  loqai  desi- 
nêre.  Cic.  nallo  arbitro  secam 
ipsi  loqaantar.  Cic.  loqaen- 
t'im  alirjaem  indacére  ou  fa- 
cëre.  Ctc.i;  allogai  (-adre- 
ser  la  parole  à-),  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaem.  Plaat.  Ter. 
Cornif.  Cic.  popalam  plebis 
homines.  Liv.  aliqaem  facandi . 
Liv.  aliqaem  bénigne  [opp.  à 
graviter  increpàre].  Liv.  ali- 
qaem leniter.  Liv.  voy.  iiaran- 
r.vp.tt,  exhorter)  ;  colloqili 
-parler  avec,  converser»},  ifép. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  converser); 
eloqui  (-s'exprimer,  parler»;, 
'lép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  eloqai 
copiosè  melias  est  qwim...  Cic. 
|Uir.  I,  W,  15»;));  dlc6re  (-par- 
ler; prononcer  un  discours-), 
intr.  Cic.  ctc.Nur  la  différ.  en- 
tre dicere  et  Inqai,  cf.  Cic.  Jde 
Or.  III,  10,  38  ;   Brut.   58,  2l2]. 
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ex.:  art  dicendi.  Cic.  ut  parcis- 
simé  dicam  (•  pour  p.  avec  ré- 
serve •].  Qainf.  ut  ita  dicam. 
Cic.  non  tam  bene  scribire 
qaam  dicvre.  Cic.  rectè  ou  La- 
tine dicêre.  Cic.  accaratè  ou 
non  inculte  dicëre.  Cic.  ex 
tempore['  d'abondance,  -'n  im- 
provisant "]  dicere.  Cic);  fari, 
d.  p.  intr.  Cic.  etc.  (s'emploie 
en  pari,  des  dieux,  cf.  ad  eot 
deas  (atur.  Cic).  —  en  l'nir 
garrire  Cic.  temeri  effutlre 
Cic.  Qui  parle  à  b&tons  rompus, 
dissipatus  ^orator).  Cic.  Géné- 
ralement parlant,  nnii-erjé, 
aJv.    Cic.    in    aniVersom.  Liv. 

—  en  maître,  impen'ire.  Cic. 
Il  trouvera  à  qui  — ,  Videntio- 
rem  nactus  erit  adversarium. 
Plaut.  —  au  cœur,  animam  mo- 
vère  ou  commoi'ére.  Cic.  —  en 
public,  l'erfcum  in  publico  (a- 
cére.  Cic.  verba  facërc  apud 
aliqaem.  Cic.  Occasion  de  — , 
sermo,  onis  (•  sujet  de  con- 
versation -),  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
sermonem  quœrëre.  Cic.  aiicoi 
sermonen»  aare.  Cic.  sermones 
prsebêre  aliis. Cic.  voy.  conver- 
sation,    entretien).    Il    Désirer 

—  à  qqn,  aliqaem  velle.  Cic. 
(ad  Att.  X,  16,  U).  Cses.  (B.  G. 
I,  3Ji,  2).  Il  (Absol.)  Faire  con- 
naître sa  volonté.  Loqui,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  siclûquitar. 
Cic.)  ;  Jubère,  abs.  Cic.  etc. 
(voy.  ordonner).  ||  Faire  con- 
naître ce  qu'on  devait  taire. 
t^qai,  dép.  intr.  Cic.  Eloqai, 
dép.  intr.  Cic.  ||  Donner  son 
opinion.  Loqui,  dép.  intr.  et 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  maie  [-  défa- 
vorablement "]  loqai.  Plaut. 
Cic.  maie  loqai  de  aliqao.  Sen. 
Saet.  bene  loqui  de  cîliqao,  de 
aliqua  re.  Sen.  Wi.  pro  aliquo 
loqai  [-  p.  eu  faveur  ou  au 
nom,  à  la  place  de  qqn  •].  Cic. 
apad  ["  devant  -]  aliquem.  Cic. 
aiiud  popalam  aat  m  senata. 
Cic  de  me  apud  te.  Cic.  adver- 
sus  aliqaem.  Ter.  in  hanc  sen- 
tentiam.  Liv.  trans.  :  ex  quo 
ego  veni  ad  ea,  qute  faeramiis 
ego  et  ta  intcr  nos  de  sorore 
in  Tascalano  locati.  Cic  quid 
turres.  qaid  vineas  testudines- 
qae  loqa"r?  Liv.  l.  Catilinam. 
Cic.)  ;  fari,  dép.  tr.  Cic.  (seul, 
dans  des  express,  c.  ne  fando 
qaidem  auditam  est  crocodi- 
lam  aut  ibim  violatam  ab 
Aigyptio.  Cic.  [N.  D.  I,  29.  82n  ; 
dicere,  tr.  Cic.    etc.  (ex.  :  illa 

lie  dixi  [•  dont  j'ai  parb-  •]. 
t'i<-.  qaos  supra  diximas.  Ctes. 
Ililarum  dico  [•  je  veux  p. 
d'il.  -J.  Cic.  eos  dico,  qui... 
Cic.  ttbi  dico  annon  ?  Ter. 
nunc  de  conclasione  dicemus. 
Cic.  cum,  mihi  et  pro  me  ali- 
quid  et  in  Marcam  matta  di- 
cenda  sunt.  Cic.  dicere  pro  reo. 
Cic.  contra  aliquem  pro  aliqao 
apud  centamviros.  Cic.  d.  acer- 
be in  aliquem.  Cic.  qui  ante 
me  dixerant.  Cic.  i>  qui  dicta. 
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rus  post  me  erat.  Cic.  qaid 
est  dulciaa  olio  litterato  ?  Us 
dico  litteris  (jailnis...  Cic.  [TiiiJC. 
V,  3G,  lOd).  sapcriores  mai/is 
mI  omne  ijenus  apfi,  Crassam 
dico  et  Antoniani.  Cic.  [Tiirtc. 
IV,  30,  lOtJ])  ;  disserére,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  EXPOSER,  discuter, 
débattbe)  ;  disputâre,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  discourir  expo- 
ser, débattre).  —  en  laveur 
d'une  loi,  saadère  legem  (onp. 
k  dissuadère).  Cic.  (son.  5,  Ui). 

—  avccaiin  île  (jqch,  sermonem 
kabêre  de  aliqua   re.  Cic.  voy. 

ENTRETIEN,       s'ENTRETENIR  ).      — 

toujours  de  la  même  cliose, 
semper  idem  in  orehabêrc.  Cic. 

—  souvent  de  qqch.,  aliqaid  in 
ore  habêre.  Cic.  On  ne  —  i\nc 
de  lui,  in  ore  atqiie  sermonc 
omniam  est.  Cic.  Faire  —  iln 
soi,  sermonem  dare.  Cic.  On 
vint  à  —  des  épouses,  incidit 
mentio  de  axoribas.  Liv.  On 
parla  de  s'arranger,  condilio- 
nam  mentio  j'acta  est.  Vell. 
On  parle  de  la  conjuration, 
aijitar  de  conjnratione.  Cic. 
(voy.  question).  Ne  pas — de..., 
<acëre,  tr.  Cic.  etc.  (^voy.  taire); 
omittére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
[passer  sous]  silence  ,  taire, 
omettre).  No  pas  vouloir  enten- 
dre —  de...,  non  pat i  (ctliqaid). 
Cic.  1  (Par  anal.)  Eu  personni- 
fiant les  choses.  Loqui,  ilép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ut  consiie- 
tado  loqaitiir.  Cic.  do  viro  et 
herede  ejas  lex  tantam  loqai- 
tar.  Ulp.  dig.  res  ipsa  loquitur. 
Cic.  si  causse  ipsse  pro  se  loqui 
possent.  Cic.  loquantur  ocali 
qaemadmodam  affecti  samus. 
Cic);  declaràre,  tr.  Cic.  Nep. 
(voy.  manifester,  indiquer).  1 
Exprimer  ses  pensées  autrement 
que  par  le  langage  articulé. 
Loqui,  dép.  intr.  Cio. etc.  (ex.: 
natu  ou  signis  loqui.  Ov.)  ;  si- 
gniScàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
manibus  si'jni§câre.  Cses.  voy. 
signe),  y  Exprimer  sa  pensée 
par  un  intermédiaire.  Loqui, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  loqui 
sine  interprète.  Cic);  Blloqui, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  allogui 
aliquem  per  interpretem.  Cic. 
Liv.).  Il  (Par  ext.)  Exprimer  par 
écrit.  Pour  —  avec  Platon,  ut 
ait  Plato.  Cic.  (cf.  sen.  7,  2ii  ; 
10,31).  Parmi  tous  les  historiens 
qui  en  ont  parlé,  inter  eos  qui 
de  eo  memoria-'  prodiderant. 
iVep.  Il  (Paranal.)  En  pari,  d'un 
instrument  de  musique.  Sonâ- 
re,  intr.  Ov.  Faire  —  la  lyre, 
nervoram  sonos  elicëre.  Cic. 
1  V.  tr.  Employer,  pour  s'e.x- 
primcr  (tel  ou  tel  langage). 
Loqui,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
loqai  Grxcâ  linguâ.  Nep.  Gra"- 
cê.  Latine.  Cic.  Latine  nescire 
loqai.  Sen.).  —  la  Grec,  Grsscë 
scire.  Cic.  —  le  Gaulois.  Galli- 
cie  linguss  scientiam  habêre. 
Cses.  La  langue  parlée,  sermo, 
onis,    m.   Cic.    —  ce  langage. 


PAR 

sermone  eo  ati.  Cic.  ||  Traiter 
(tel  ou  tel  sujet).  Dicère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  de  aliqua  re.  Cic); 
disputâre,  tr.  et  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  </.  rem  ou  de  re.  Cic);  lo- 
qui, dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ioqui  classes.  Cic  Dolabdla 
merum    bellam    loquitar.Cic). 

—  raison  ,  sapienter  dicérc. 
Cic. 

2.  parler,  s.m.  (Aroh.)  Action  de 
parler.  Voy.  langage,  parole. 
"[.Manière  do  parler.  ||  Manièriî 
lin  prononcer.  Os,  ons,  n.  Cic. 
etc.  (cf.  os  confasum.  Plin.). Bo- 
nus vocis.  Cic.  Voy.  pro.no.vcia- 
TioN.  Il  Manière  de  s'exprimer. 
Sermo,  onis,    m.  Cic.  Voy.  e.\- 

PRESSION,   ÉLOCUTION,   PAROLE.    IjO 

franc  — ,  lingua  libéra.  Cic.  li- 
centia,  se,  f.  Corni^.  .\voir  son 
franc  — ,  libère  loqui.  Cic  Le 
doux  — ,  suaviloqaentia,  se,  f. 
Cic.  Au  doux — ,  suaviloquens, 
adj.  Cic.  1  Idiome.  Sermo,  o- 
nis,  m.  Cic. 

parierie,s.  f.  (Arch.)  Exercice  de 
la  p.arole.  Exercitatio  diccndi. 
Cic.  Voy.  PAROLE.  Il  En  mauvaise 
part.  Voy.  bavardage. 

parleur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  parle.  Qui  loqui- 
tur ou  dicit.  Cic  Orator,  oris, 
m.  Cic.  Un  beau  —,  voy.  di- 
sert. Grand—,  homo  garrulas. 
Varr.  Voy.  bavard,  facond.  || 
Orateur.  Voy.  ce  mot.    Etre  un 

—  sincère,  libéré  loqui.  Cic.  || 
.Ailjeclivt.  Loquax,  adj.  Cic 
L'oiseau  . — ,  garrala  avis.   Ov. 

parloir,  s.  m.  Lieu  où  l'on  se 
r.-unit  pour  parler,  Locus  ad 
colloqiiium  ou  sermonem  op- 
tas. A.  Arch.  —  aux  bourgeois 
(hôtel  de  ville),  voy.  hôtel.  || 
(Spéc.)  Dans  une  communauté, 
un  collège  :  lieu  où  sont  admis 
les  visiteurs.  Atrium,  ii,  n.  Cic. 

parmi,  prép.  Au  milieu  de. 
Il  (.\rch.)  En  pari,  d'une  seule 
chose.  Inter  et  l'Acc.  Cic  etc. 
tcf.  inter  ceteram  planitiem. 
Sali,  inter  ipsam  dimicatio- 
nem.  Liv.).  Voy.  milieu.  ^  En 
pari,  de  plusieurs  choses  ou  de 
ce  qui  est  collectif.  Inter  et 
l'Acc.  Cic  etc.  (cf.  cum  inter 
homines  esset.  Cic).  /net  l'.^bl. 
Cic  etc.  (cf.  esse  in  clarissimis 
civibus.Cic).  Per  et  l'Acc.  Cic. 
etc.  (cf.  incedant  per  ora  ves- 
tra.  hall,  ire  per  (eras.  Ov.  per 
trepidan\  tarham  slbi  ipse  fecit 
viam. Liv.). Compter,  ranger  qqn 

—  ses  ennemis,  aliqucni  in  hos- 
tium  numéro  habêre.  Cic.  Ran- 
ger —  les  dieux,  in  numerum 
deoram  referre.  Cic  —  les 
animaux,  les  uns  sont  aqua- 
tiques, etc.  bestiarum  terrense 
sunt  alise,  etc.  Cic  Choisi  — 
les  citoyens  pour  faire  partie  du 
sénat,  ex  civitate  in  senafam 
délectas.  Cic.  —  le  monde, 
voy.  a  travers.  ||  (Adverb.) 
A?vli.  .\u  milieu.  Voy.  milieu. 

parodie  (lat.  parodia.  Ps.-As- 
con.),  s.  f.  (Arch.)  Couplets  com- 
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posés  sur  un  aip  connu.  Voy. 
COUPLET,  CHANSDN.  ^  Travcstis- 
semcnt  burlesque  d'une  œuvre 
sérieuse.  Opas  ou  scriptum  per 
ridictdam  (ou  luitibrium)  de- 
torlum  ou  in  risus  de[le.vum.A. 

parodier,  v.  Ir.  Imiter  p.ir  une 
parodie.  Vcrhn  scriptoris  (ou 
poetse),  opus  (ou  poema)  per 
ridiculam  ou  ludibriam  aetor- 
qucre.  A. 

parodiste,  s.  m.  et  f.  Auteur 
de  p.irodies.  Qui  {qa,ii')  verba 
scriptoris  (ou  poetse)  ou  poema 
per  ridiculum  (ou  ladibrium) 
dctorquet.  A. 

paroi,  s.  f.  Muraille.  Paries, 
etis,  m.  Cic.  Voy.  muraille.  P. 
anal.  Une  —  de  rocher,  latus 
saxi.  Liv.  P.  ext.  Les  —  d'un 
vase,  voy.  bord.  \\  Spi'^c.  (Vété- 
rin.)  La  corne  du  pied  d'un 
cheval.  Voy.  corne. 

paroisse,  s.  f.  Circonscription 
ecclésiastique  où  s'exerce  le  mi- 
nistère d'un  curé.  Parœcia,  se. 
f.  et,  par  corruption,  parochia, 
se,  f.  Eccl.  Il  (P.  ext.)  L'i-glise 
de  la  paroisse.  Ecclcsia  paro- 
chialis.  Du  Cange.  \\  Ceux  qui 
appartiennent  à  la  paroisse. 
Voy.  paroissien.  Fig.  Une  chose 
de  plusieurs  —  (composée d'élé- 
ments mal  assortis),  voy.  confu- 
sion. Il  P.  ext.  Porter  habit  de 
deux  paroisses,  voy.  louvoyer. 

paroissial,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient à  la  paroisse.  Traduire 
par   le  G''nit.   parœciœ. 

paroissien,  enno,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  app.artieut  à 
une  paroisse.  C'iWs  parœcisc.A. 
Parochitanus  homo.  A.  Une  — 
— ,  parochitana  mulier.  A.  Les 
— ,  parochitani,  oram,  m.  pi. 
Isid.  (ep.  I,  11).  plcbs,  ebis,  f. 
Valg.  Il  (Fig.)  Famil.  Un  drôle 
do  — ,  voy.  INDIVIDU.  1  .Ç.  m. 
Livre  de    prières.   Voy.    livre, 

PRIÈRE. 

parole  (lat.  pop.  paraula,  p. 
pai'abola),  s.  f.  Expression  cIb 
la  pensée  par  le  langage  arti- 
culé. Il  Suite  de  mots  qui  ex- 
prime une  pensée.  Verbuia,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  verbum  Dei  ou 
Domini  prsedicâre.  Eccl.  surt. 
au  plur.  ita  verba  fecit  [•  il 
porta  la  parole  en  ces  termes  -]. 
Liv.  verba  facére  apud  rcgem, 
Nep.  verba  facëre  pro  aliquo. 
Cic.  verba  excipëre  [»  suivre 
la  p.,  aller  aussi  vite  que  la  p.  "J. 
Cic  juràre  in  verba  mayistri. 
//or.);  VOX,  vocis,  f.  Cil-,  etc. 
(ex.:  vocem  emittëre.  Liv.  vo- 
cem  mittëre  pro  aliquo.  Cic); 
sententia,  se  {•  avis  exprimé, 
parole  -),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  sen- 
tcniix  loco  ["  à  son  tour  de  p.  •] 
dicère.  Sen.  Plin.  j.  Tac  sen- 
tentia acuta.  Cic  gravis.  Cic. 
regalis  sane  et  digna  jEacidam 
génère  sententia.  Cic).  Selon 
la  —  de  Platon,  ut  ait  Plato. 
Cic.  Cette  belle  —  de  Scipion, 
illad  Scipionis.  Cic.  Croire  qqn 
sur  — ,    afÇirmanti  alicui  cre- 
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dére.  Cie.  Sur  la  —  dAristiaf, 
Aristide  aactore.  Cic.  |!  (>pee.) 
Promesse  verUile.  Fides.  et.  (■ 
Cic.  eu.  yex.:  ^iem  alicai  d^'^f- 
Cic.  pJfm  saam  obli'jàre.  Cic. 
fidem  seridre.  Cic.  ou  const-r- 
vàre     Cic.   Sep-  fiJem  sohêre 
[.  tenir  •].  Ter.  Phnc.  ap.  Cic. 
Rdcm  suiim   liberCtre.  Cic.  (al- 
hre  hosti    datam    ^iem.    tic. 
Mcm  (ranfjére  ou  liolàre.  Cic. 
p,le  mcâ  [•  sur    ma   parole  >]. 
(.OFi^  fidei  e»ie  [•  être  un  hom- 
me de  p.  •].  Cic.  atnnqae  âde$ 
conttitit  ['  on  tint  p.  de?  deux 
càtés'].Liv:,;dictumJ,n.yep. 
l'irg.  l'-i.:  at  ta,  dictis,  Albane, 
marieres  [•  tu  devais  rester  6- 
fidèle  à  ta  p.  •].  V'iry.  cf.  Aep. 
[Milt.  S,  5P-  Donner  sa  — ,  des- 
pond'ére.  Cic.  (voy.  pBO>iETTnE>. 
>Ia  —,  mehercule.  Cic.  me  dias 
fk/ius.  Cato.  Cic.  Sali.  \\  Mot  qui 
sert  à  exprimer  la  pensée.  Ver- 
bum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  ler- 
bam  daram,  abjectam,  inqm- 
natam.  Cic.  tria  non  comma^ 
tabitis'  i-erba  hodie  inter  ros. 
Ter.  de  qao   ego    verbam  feci 
nanqtiam.  Cic.  ne  uno  qaidem 
verbo  sileniiam  rampère.  Cic. 
cum  nie  verbum  (acëre  onxnino 
non  potaerit.  Cic.  frustra  ver- 
ba  iactare.  Liv.  abeant  in  va- 
num    verba.  Sen.  si  is  postem 
a-diam  tenaisset  et  pauca  verba 
lecisset  [•  avait  prononcé  les  p. 
sacramentelles  ■].  Cic.  ille  [dies] 
nefastas    erit    per    qaem    trm 
verba  silentar.  Ov.  [tiSt.  I,  !*/]. 
multis     verbis     ultro    utroqae 
hnbitis  [•  échangée»  de  part  et  j 
dautre  ■].   Cic.   paacis   verbis  , 
malta  amplecti.  Cic.  qaid  ver- 
bis opas  est  ?  Plaat.  salis  jam 
verboram  est.  Ter.);  VOX,  VO- 
cis.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  vox  ex 
centarione    aadita.    Liv.  epit. 
alla    V.    violenta   non   aadita. 
Liv.  voces  per  vinum  emissx. 
Qaint.     voces     contameliosse . 
Cxs.    ex  percanctatione    nos- 
trorum    vocibasqae    Galloram 
ac  mercatoram...   Cœs);  dic- 
tum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  brève 
aliquod    dictam     [i-ôslEyiia]. 
Cic.  breviter  et  commode  dicta 
[à-ofbit\i.oi^OL].  Cic.  (acetê  dicta. 
Cic.  Jocosa  dicta  in  adversa^ 
rios  jactàre.  Liv.  probrotis  in 
se  dictis  arridëre.  Sen.)  ;  ser- 
mo,    onis  (■  entretien,    paro- 
les -j,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  nullas 
mihi   omnino  cam   illo  sermo 
fait.  Cic.  sermonem  ab  aliqao 
elicére  [•  arracher  à  qqn  les  p. 
de  la  bouche  •].  Cic.  amatorius 
sermo  [•    paroles    d'amour   •]. 
Cic.  blando   sermone   aliqaem 
delenlre.  Cic.  sermone  aliqaem 
pellicêre.  Liv.];  oratio,  OBIS 
(.   dii!couri4,  paroles  •),    f.   C'ic. 
etc.  (ex.  :  mitissimam  in  senata 
orationem   luibait.    Cic.    talem 
orationem  exorsas  est  [•  il  prit 
la  p.  en  ce»  termes  •]•  Liv.  ex 
ejas   lin'jaà  melle  datcior  fior 
ébat    oratio.  Cic.    lenitas  ora- 
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(iom's.  Cic.  voy.  discours).  Gros- 
ses —,  voy.  INVECTIVE.  Il  (Spec.) 
Le  mot  paropposit.  à  la  pensée. 
Verbum,  i,  n.  Cic.  etc.  ^ex.: 
rem  opinor  spectari  oportere, 
non    verba.    Cic.    hœc    ille,    si 
verbis    non   audet,   re  qaidem 
verà  toqaitar.  Cic.  voy.   mot). 
Il  Ce  qu'on  dit  par  oppos.  à  ce 
àue    l'on   fait.    Dictum,    i.  n. 
Cic.   etc.    (ex.  :    nallam   meum 
dictam,  non  modo  (actam.  in- 
tercessit,  qaoJ...  tic.  dictacuin 
factis  componère.  Sali.);  ver- 
bum, i,  n.   Cic.   etc.  (ex.  :  rcs 
verba  secata  est.  Ov.  in  qaibus 
[civitatibus]  verbo  [•  en  paro- 
les ■]  liben   omnes  sant.  Cic. 
verba  a/i'cuidare  [-amuser  qqn 
avec  des  paroles  .].  Ter.). ||  Mot 
d'une   phrase    sur   laquelle   est 
un  chant.   Verbum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :   numéros    memini,  si 
verba  lenerem.  \^rg.).  ',  Faculté 
d'e.xprimer  la  pensée  par  le  lan- 
gage articulé.    ||   Cette   faculté 
considérée    comme     propre     à 
l'homme.  Oratio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  qax   [fera;]  sont   ra- 
tionis  et  orationis  expertes.  Cic. 
[off.  I,  50]^;   sermo,   onis.  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  sermo  e(  oratio  in 
homtne.  Cic);  vox,  vocis.  f. 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  dolor  inclwiit 
vocem.    Cic.   admiratio  vocem 
inclaserat.  Liv.  vox  eam  de(e- 
cit.    Cic.  Liv.).  Il  Cette   faculté 
considérée  comme  ctprimant  la 
pensée.  Sermo,  onis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sermo  Icnis  minimë- 
qae  pertinax.  Cic.  s.  delicatus, 
festivas,  elegans.  Cic.  sermonis 
elegantia.  Cic.i;  oratio,  onis, 
f.   C'ic.   etc.    (ex.:    e/u(io    atque 
allitado    orationis    suas.    C'ic. 
oratio    abhorrens    a    personà 
gravissimi  hominia.  Cic.  apad 
qaem    [Platoncm]     sxpe    hxc 
oratio   xisarpata    est,    at    nihil 
prxter  virtulem  diceretar  bo- 
num.  Cic.  erit  ergo  rébus  ipsis 
par  et  seqaalis  oratio.  Cic.  jam 
vero    virtati  Cn.   Pompei  yua- 
potest    oratio    par    inveniri  ? 
Cic).  L'art  de  la  —,  la  -,  ars 
dicendi.  Cic.  ars  oratoria.  Cir. 
Enseigner  l'art  de  la  —,  dicendi 
prsecepta  tradére.  Cic.  (de  Or. 
1,  18,  8J.).  Le  talent,  le  don  de 
là  —,  facuttas  dicendi  ou  ora- 
toria.   Cic.    (inv.    I,  5,  7)  ou 
simpl.  facaltas,   atis,   (.    Cic. 
Plin.j.  Etre  inexpérimenté  dans 
l'art  de  la  — ,  insolentem  (opp. 
à  exercitaiam)  esse  in  dicendo. 
Cic.  (Sest.  55,  119).  Il  avait  un 
certain  talent  de  — ,  satis  in  eo 
{ait   orationis.  Cic.  Voy.   élo- 
QUiNCE,    KLO<nmNT.    Facilité    de 
—,  (acandia,   se,  S.  Ter.   Sali. 
Qaint.  Qui  a  la  —  facile,   fa- 
candas,  a,  am,  adj.  Sali.  Liv. 
Il  iSpéc.)  Action  de  parler.  Lo- 
cutio,  onis,  f.  Cic.  (s'opp.  à 
reticentia,    ex.:    ex    location':, 
ex  reticentia.   Cic.   [oIT.  I,  Al. 
liC]).  Il  Cette  faculté  considérée 
comme  articulant  le  son.    Lo- 
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cuUo,  onis,  i.  ' 'ic.  etc.  (éx.:  i. 
emendata  et  Latina.  Cic.  [Br, 
OU,  858]);  oratio,  onis,  f.  Cic 
etc.  (ex.  :  tanta  erat  commen- 
datio  oris  atque  orationis. 
Sep.);  vox,  vocts,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  rustica  vo.r  et  agrestis 
qaosdam  delectat.  Cic.  (de  Or. 
III,  U'X\  param  explanatis  vo- 
cibas  sermo  prseruptas.  Sen.); 
lingua,  w,  i.  Liv.  Plin.  (ex.: 
lingaà  impromptus.  Liv.  ine.v- 
phinatse  linju.v  est.  l'Un.).  || 
Exercice  do  cette  faculté.  Vox, 
vocis,  f.  Cic.  etc.  (ox.:pi'aec/u- 
dére  vocem  alicui  [•  couper  la 
p.  à  qqn  •].  Cic.  ex  aliqao  vo- 
cem crprimciv  non  posse.Cic); 
oratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
orationem  alicai  ex  Ore  eripére. 
I^laat.  [merc.  1T6].  habire  ora- 
tionem in  senata.  Cic,  liabère 
orationem  de  optimo  civitatis 
statu.  Cic.  oratio  mrn  inter- 
rampitar  interpellatione  ali- 
cujus.  Cic);  sermo,  onis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sermonem  arri- 
përe.  Cic.  sernxonem  oi-diri. 
Cic.  abrampère  sermonem.  Cic. 
sernMjnem  incldëre.  Liv.);  ver- 
ba, orum,  a.  pi.  Cic.  etc.  (ex.: 
prima  statim  verba  prascîdére. 
Cic.  plara  rogantis  verba  in- 
tercldëre.  Cic.  verba  facëre 
cœpisse  [-  prendre  la  p.  -J.  Cic. 
post  aliqaem  verba  facëre.  Cic. 
sic  verba  facëre.  Cic).  Donner 
la  p.  à  qqn,  Jabëre  aliqaem  lo- 
qat.  Cic.  alicai  dicendi  gratiam 
facëre.  Liv.  Adresser  la  —  à 
qqn,  alloqui,  dep.  tr.  C'ic.  etc. 
(voy.  parler);  a&ari,  dép.  tr. 
Cic.  Cart.  (ex.:  aliqucm.  Curt.); 
appellâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
num  te  appello?  Plaut.  singu- 
los  appellâre  et  rogâre.  Cic. 
legatos  saperbias.  Cic);  com- 
pellàre,    tr.    Cic.    etc.    (voy. 

Al'OSTBOPUEB,  INTERPELLER). 

paroli,  s.  m.  Dans  certains  jeux: 
le  double  de  la  première  mise. 
Voy.  DOUBLE,  MISE.  ||  (Fig.)  Fa- 
mil.  Faire,  donner,  rendre  le 
—  à  qqn,  et  ahsolt.  faire  —  de 
qqch.  (renchérir  sur  ce  que  qqn 
(lit  ou  fait),  voy.   renchép.ir. 

paronomase  et  paronomasie 
(lat.  poBt.  paronomasia.  Clia- 
ris.  Diom.),  s.  f .  Rapprochement 
des  mots  ayant  à  peu  prés  le 
même  son  avec  des  sens  diffé- 
rents. A'jnominatio,  onis,  t. 
Cornif.  Qaint. 

paronyme,  adj.  Presque  ho- 
monyme. Mot  —,  et,  sabst.  un 
— ,  paronymon,  i,  n.  Diom. 

parotide,  s.  f.  Glande  salivaire 
piès  de  l'oreille.  Parotis,  idos 
(■.u;c.   plur.   idas),   f.  Plin. 

paroxysme,  s.  m.  Maximum 
iJintensité  d'un  accès.  Fcbris 
ou  morbi  accessio  ou  accessus 
ou  simpl.  accessio,  oni»,  f.  C'els. 
.S'ue(.  —  de  la  fièvre,  fehris 
impetas.  Cels.  Le  —  de  la  dou- 
leur, «ummi  doloris  intuntio. 
Sen.  P.  anal.  Le  —  de  la  colère, 
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irarumardor.Cic.  irse  fervor. 
Cic. 

parpaigne,  Voy.  parpaing. 

parpaing,  s.  m.  Pierre  tenant 
toute  l'éiiaisiseui'  d'un  mur.  La- 
pis qaadratas.  Frontin. 

parque,  s.  f.  La  mort  person- 
nifiée. Parca,  x,  f.  //or.  Les 
— ,  dese  triplices.  Ov. 

parquer,  v.  tr.  Mettre  dans  un 
parc.  —  un  troupeau,  claadcre 
textis  cratibas  pecas.  Ilor.  — 
des  huîtres,  compascëre  ostrea. 
Plin.  Il  (Fis)  Tenir  enfermé 
dans  UD  espace  restreint.  In 
angusto  claadëre.  Cic.  Voy.  en- 
tasser, SERRER. 

parquet,  9.  m.  (Arch.)  Partie 
d'uu  parc.  Voy.  pakc.  1  Salle 
d'un  palais  de  justice.  Voy. 
PRÉTOIRE.  Il  (P.  ext.)  Le  —  (1^ 
ministère  public),  voy.  public, 
accusateur.  1  (Arch.)  Orchestre 
d'un  théâtre.  Voy.  orchestre.  T 
Châssis  d'un  tableau. /•'orma,œ, 
f.  Plin.^  Assemblage  de  lames 
de  bois  dont  on  fait  les  plan- 
chers. Coaxatio,  onis,  f.  Plin. 
Pavimentam,  i,   n.  Hor.  Jav. 

parquetage,  s.  m.  Action  de 
)ar(iucter.  Cocucatio,  onis,  f. 
'-'/in.  Il  Ouvrage  en  parquet.  Voy. 
PARQUET,  PLANCHER.  —  dc  mar- 
bre, sola  marmi^rca.  Cic. 

parqueter,  v.  tr.  Garnir  de 
parquet.  Coaxàre,  tr.  Vitr.  — 
en  bois  de  chêne,  contabalâre 
parvimentam  qaernii  axibus. 
Plin. 

parqueterie,  s.  f.  Fabrication, 
pose  des  parquets.  Voy.  parque- 
tage. 

parqueteur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
poR.!  les  parquets.  Pavinxenta- 
rias,  il,  m.  Inscr. 

parrain  (lat.  pop.  patranas), 
B.  m.  Celui  qui  présente  un 
enfant  au  bapt'-me.  Sponsor, 
cris,  m.  Tert.  Patrinas,  i,  m. 
Da  Cange.  ^  (P.  anal.)  Celui 
qui  présente,  introduit  un  nou- 
veau venu  dans  une  compagnie. 
Sponsor,  oris,  m.  Cic.  Voy.  ré- 

POND.ANT. 

1.  parricide,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  tue  son  père  ou  sa 
mèie.  Par/'icicia(ou  inter(ector] 
parentis  sai,  ou  simpl.  parri- 
cide, œ,  m.  Cic.  Etre  — ,  pa- 
rentem  necâre.  Cic.  ou  paren- 
tem  saam  occidëre.  Cic.  Etre 
condamné  comme — ,  parricidii 
damnàri.  Cic.  (Celui  qui  tue  sa 
mère),  matricida,  œ,  1».  Cic. 
interfector  mat  ris,  parricida 
matris  ou  simpl.  parricida, 
œ,  m.  Cic.  Une  — ,  parricida, 
«,  f.  Cic.  matricida,  ae,  f.  Cic.  \\ 
(P.  ext.)  Auteur  d'un  crime  dé- 
naturé (et  en  particulier  d'un 
crime  contre  le  chef  de  l'Etatj. 
Parricida,  œ,  m.  Cic.  (e.\.:  Brû- 
las patrias  parentis  parricida. 
Val.-Max.),]\  Adjectivt.  Parri- 
cidalis,  e,  .idj.  Ps.-Qaint.  (décl. 
IV,  19;  XVII,  18.)  et  parrici- 
dialis,e,  f.  Fio;'.(ex.:  p.  scelas. 
Justin,  p.  maniis.  Prud.p.  bel- 
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fiim.  Flor.).  fmpias,a,  am,  adj. 
('ic.  Traduire  aussi  par  le  Gé- 
n  i  t.  parrici(/<'B  (cf.  consilia  par- 
ricida:  Cic). 

2.  parricide,  s.  m.  Crime  de 
celui  qui  est  parricide.  (Meurtre 
du  père),  parricidiuiii  patris. 
Cic.  ou  simpl.  parricidiwn,  ii, 
n.  Commettre  un  — ,  palrum 
occidëre  ou  necàre.  Cic.  (Meur- 
tre do  la  mère),  matricidiam, 
ii,  n.  Cic.  parricidinm  matris 
ou  simpl.  parricidinm,,  ii,  n. 
Cic.  Ij  (P.  ext.)  Fratricide.  Par- 
ricidinm. ^ratris  ou  fratcrnum. 
Cic.  Régicide,  patriae  parrici- 
dinm. Cic.  et  simpl.  parrici- 
diam,  ii,  n.  Cic. 

parsemer,  v.  tr.  Couvrir  par 
places  (en  répandant  ou  en 
étant  répandu  cà  et  là).  Spar- 
gëre,  tr.  Virg.  Conspergëre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  caput  Tauri  stellis 
conspersiim  est.  Cic).  Distin- 
gaëre,  tr.  Cic.  (cf.  ca'/um  us- 
tris  distinctam,  et  ornatum. 
Cic.).  Etre  parsemé  de  taches, 
suffandi  maculis.   Sen, 

I.  part,  s.  f.  Partie  d'une  chose. 
Il  (Arch.)  Partie,  en  général. 
Pars,  partis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
partie).  Il  Portion  d'une  chose 
qui  revient  à  ch.icun, quand  on 
la  divise  entre  plusieurs.  Pars, 
partis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  divi- 
dëre  aliquid  in  daas  partes. 
Col.  partibas  factis  [-  quand 
les  p.  furent  faites  -].  Phafd. 
alicai  partem  alicajus  rei  dare. 
Cic.  partem  habëre  in  aliqaâ 
re.  Cic.  ea  pars  mihi  obtigit  ou 
obvenit.  Cic.  fig.  saam  partem 
pericali  sastinëre.  Liv.  belli 
nallam  partem  attingëre.  Cic. 
pro  saâ  parte.  Cic.  pro  parte. 
Cic.  pro  virili  parte  [■  pour  sa 
p.  •] .  Cic.  ex  aliqaà  parte 
['  pour  une  p.  •].  Cic.  in  par- 
tem venire  alicujas  rei.  Cic. 
in  partem  vocâre.Cic.Liv.  spéc. 
ne  expera  partis  esset  de  [•  prise 
sur  ■]  bonis  nostris.  Ter.  [haut. 
652].  magnas  partes  f»  parts 
d'actionnaire  •]  habait  pabli- 
coram.  Cic.  dare  partes  [même 
sens  "].  Cic.  partes  illo  tempore 
carissimse.  Cic).  Donner  une 
—  de,  impertire,  intr.  Cic. 
(ex.  :  indigentibas  de  re  fami- 
liari.  Cic).  Faire  à  qqn  sa  — , 
voy.  PARTAGER.  Par  anal.  Faire 
la  —  de  qqch.,  alicujus  rei  ra^ 
tionem  habëre  ou  dacëre.  Cic. 
respectam  ad  aliqaid  habëre. 
Cic.  —  à  deux,  lieia,  in  com- 
mane  quodcamqae  est  lacH, 
Plant,  ou  in  comm,ane!  Ter. 
(ac  dividaum.  Ter.  Fig.  Pour 
ma  — ,  ego  qmdem.  Cic.  eqai- 
dem.  Cic.  qaod  ad  me  attinet. 
Cic.  ^  (Fig.)  Ce  qui  revient  de 
bon  ou  de  mauvais  à  qqn  dans 
une  chose  où  il  est  intéressé. 
Pars,  partis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
venire  in  partem  alicujus  rei. 
Cic.  Iiabëre  partem  in  aliqaâ 
7-e.  Cic.  in  parte  pari  alicujas 
rei   etse  Cic.  partem   alicujas 
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rei  accipëre.  Cic);  socielas, 
atis.  f,  l'ic.  etc.  (ex.:  ad  socieui- 
tem  periculorum  accedëre.  Cic. 
venire  in  aocictatem  laudam 
alicujas.  Cic).  Pi  tndre  —  à, 
sa  —  de,  p&Ttiri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ncuue  ego  hoc  par- 
tienàx  iniddiœ  sed  communi- 
candse  laadis  causa  loqaor. 
Cic).  Qui  a  —  à,  particeps, 
adj.  Cic.  etc.  (çx.:  p.  prxdie  ac 
prsemiorum.  Cses.  sai  consilii. 
Cses.  periculorum.  Cart.  ani- 
mas rationis  compos  et  parti- 
ceps. Cic.  subst.  hujus  ego  bdli 
particeps  et  socias  et  adjator 
esse  cogor.  Cic).  Donner  une 
—  de,  impertire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  laadem  alicui.  Cic);  par- 
ticipare,  tr.  Cic  Liv.  (ex.:  se- 
qaitur  igitur  ad  participandnm 
aliam.  alio  communicandam- 
que  inter  omnes  jas  nos  na- 
turâ  esse  factos.  Cic  [leg.  I, 
33].  p.  laudes  cum  aliqao.  Liv.  . 
Qui  n'a  point  —  à,  expers, 
adj.  CiC.etc.  (voy.  privé,  exempt, 
libre).  Il  (Par  ext.)  Faire  —  a 
qqn  de  qqch.,  voy.  coMMU.MQtœii. 
Lettre  de  faire  — ,  litterae,  qiii- 
bus  nuntiatar  {aliquid  evenisse 
ou  accidisse)  ou  simpl.  nuntius, 
ii,  n.  A.  Prendre  une  chose  en 
bonne,  en  mauvaise  — ,  acci- 
përe (aliqaid)  in  partem  opti- 
mam.  Cic.  in  partem  mitioreni 
{aliqaid)  interpretari.  Cic.  ra- 
përe  (aliquid)  in  pejorem  par- 
tem. Ter.  Prenez  en  bonne  — 
ce  que  je  vais  vous  dire,  cum 
bonâ  venià  audiatis  id  qaod 
dicam.  Liv.  \\  Concours  apporté 
i  l'exécution  de  qqch.  Pars, 
partis,  l.  Cic.  etc.  (ex.:  habëre 
partem   in    uVuiaâ  re.  Cic  ca- 

£essëre  paj'tem  operis,  belli. 
iv.);  societas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  oU'eire  se  in  societa- 
tem  alicujus  i-ei.  Cic.  Liv.  voy. 
P.IKTICIPATION,  p.vrticiper).  ||  (Par 
ext.)  Prendre,  avoir —  à  ce  qui 
arrive  à  qqn,  c-à-d.  s'y  asso- 
cier de  cœur,  moveri  ou  com- 
moveri  alicujas  dolore,  etc. 
Cic.  Prendre  —  à  la  joie  de 
qqn,  gaudêre  gaudiam  alicujas. 
Cic.  Prendre  —  à  la  douleur 
de  qqn,  mœrére  dolore  alicajus. 
Cic.  alicujas  vicem  dolëre.  Liv. 
1  Partie  d'un  lieu.  Pars,  par- 
tis, f.  Cic.  etc.  (voy.  lieu,  corÉ>. 
Quelque  — ,  alicùbi,  adv.  Lie 
etc.  (à  la  quest.  ubi,  ex.:  sisal- 
vus  sit  Pompejas  et  constiterit 
alicubi.  Cic.)  ;  aliquo,  a^lv. 
Cic.  etc.  (à  la  question  quo, 
ex.  :  aliqaem  secam  ras  aliqao 
edacëre.  Cic).  De  quelque  — , 
alicunde.  adv.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
aat  decedére  nos  alicunde  co- 
git  aut  prohibet  accedëre.  Cic). 
De  quelque  —  que,  quàcum- 
que,  adv.  Cic.  Nep.  (ex.:  hujus 
erat  Minerva  spectantenx  as- 
pectans,  quacumqne  aspicere- 
tar.  Plin.).  Quelque  —  que. 
abi  abi.  Cic.  quoqao  (quesi 
qao).  Plaut.  Autre  — ,  voy.  aji.- 
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LEURS.  Nulle  — ,  Dusquam, 
adv.  Cic.  etc.  [h  la  que^t.  ubi, 
t-i.:  nu.^fikim  alibi.  Cic.  à  la 
i|ue$tioii  <;uu  f\.;  nusquain  ni,«i 
in  patriam  vasti'jiam  ets»  mo- 
taros.  Cuit,  à  la  question  unde, 
ex.:  nus(juam  nisi  a  Lacedie- 
moniis.  Sep.^.  De  toutes  — , 
UDdique,  adv.  Cic.  etc.  lex.  : 
un<ii^Ut:concu/v«r«.Cic.'.D  une 
— ,  d  autre  — ,  hinc...  illino... 
Cic.  Voy.  câré.  De  —  ei  d'au- 
tre, per  omnea  partes.  Cic. 
Percer  de  —  en  — ,  i^aliquem] 
transigëre  {</ladio).  Phœd.  Tac. 
{aliqaeiii)  percutëre  {ferro).  Liv. 
trajicére,  tr.  Vavr.  transfodëre, 
tr.  Cses.  Liv.  transpjëre,  tr. 
Cic.  C^s.  Liv.  Sert.  Voy.  per- 
cer,    TRA-NSPERCER.    ||    (Paj'    eXt.) 

D'une  et  d'autre  —,  de  —  et 
d'autre,  atrinqixe,  adv.  Cic. 
Cxs.  De  bonne  — ,  certis  aac- 
toribaf  (comperisse).  Cic.  Ve- 
nir de  la  —  de  qqn,  ab  aliqtio 
mitti.  Cic.  De  sa  —  (arch.),  c- 
a-d.  de  son  coté,  vov.  côté. 
A  — ,  seOTSUm,  adv.  ter.  Cœl. 
ap.  Cic.  (voy.  séparéme-nt)  ;  se- 
creto,  adv.  Cic.  etc.  (voy.  [à 
r]  ÉCART,  séparément).  Aller  à 
— ,  secedére,  intr.  Cic.  Conduire 
à  — ,  seducére,  tr.  Cic.  Mettre 
à  — ,  secernëre,  tr.  Cic.  Liv. 
sedacire,  tr.  Ci'c.  segregâre,  tr. 
Liv.  separàre,  tr.  Cic.  seponêrt;, 
tr.  Cic.  Une  chose,  une  per- 
sonne à  — ,  voy.  EXCEPTIONNEL. 
Mettre  à  —  la  feinte,  $imala- 
tionem  omittére.  Cic.  (voy.  lais- 
ser [de]  CÔTÉ).  EUipt.  A  — ,  c- 
ô-d.  excepté,  voy.  ce  mot.  Plai- 
santerie à  — ,  remoto  jooo.  Cic. 
A  —  poi,  tacite,  adv.  Cic.  se- 
cam.  Ci:. 
2.  part  (lat.par<u»),s.m. (Arch.) 
Enfantement.  Voy.  ce  mot.  || 
(P.  ext.)  En  pari,  lies  animaux. 
Parlas,  ùs,  m.  Plin.  Voy.  bas. 
1  (Droit.)  Enfant  dont  une  fem- 
me vient  d'accoucher.  Voy.  en- 
fant. 

partage,  s.  m.  Division  en  part. 
Partitio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  œqaabitis  prsedse  partitio. 
Cic.  cum  ei  prœsertim  pecunia 
ex  partitions  [•  p.  d'h -ritage  -] 
deberetur.  Cic.  tCaecin.  5,"l51. 
cf.  Cic.  [de  leg.  II,  501;;  divi- 
sio,  OBIS,  f.  Varr.  Sali.  (ex.  : 
d.  bipartita.  i^arr.  orbis  terra;. 
HalL  regni  inter  patres.  Jas- 
tin.  paternse  hereditalis.  Jet.  ■, 
distributjo,  onis,  f.  Cic.  eic. 
(ex.:  d.  cmli.  Cic.  [div.  II,  -À')\  . 
Faire  un  — ,  voy.  pabtagkk. 
Entrer  en  —  (avec  qqn),  in 
parlera  venira.  Liv.  ||(Par  aual.) 
Action  d'avoir  part  à  qqch.  avec 
qqn.  Societas,  atis,  f  Cic.  etc. 
(ex.:  $.  regni.  Liv.  venire  in 
BOcietatem  latularn  aliru^as. 
Liv.);  consortium,  ii,  n.  Liv. 
■à'en.  Tac.  (ex.:  lioc  consortium 
ëolum  inter  sapientes  est.  Sen. 
aliquem  in  consortium  admit- 
tire.  Sen.  si  in  nonsortio,  si 
in  societate   rei   publicx    esse 
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licet.  Liv.).  Qui  n'admet  pas 
do  — ,  insociitbilis,  e,  adj.  Liv. 
Tac.  impatiens  consortii.  Liv.}. 
Se  tlomior  a  qqn  «an-*  — ,  totaiii 
se  alicui  dare.  Cic.  ||  ^Par  ext.) 
Ce  qui  e«t  attribué  à  qqu  pour 
sa  p.irt.  Sors,  sortis,  t.  Cic. 
Liv^  (voy.  lot);  pars,  partis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  part).  Rece- 
voir en  —,  sortiri,  dép.  tr. 
Liv.  Sen.  rh.  Curt.  (ex.;  medi- 
terranea  Asiee.  Liv.  ferx  bes- 
tise  prwcipitia  ingénia  sortita'. 
Curt.).  .\voir  en  —,  partici- 
pem  esse.  Cic.  (ex.  :  animas 
rationis  compos  et  particeps. 
Cic).  Tomber  en  — ,  voy.  échoir. 
1  Division  en  parties.  Parti- 
tio, onis,  l.  cic.  (ex.  :  si  qua 
in  re  discrepavit  ab  Anlonii 
divisione  nostra  partitio.  Cic. 
Gr3ccos  partitioncm  quandam 
artium  (ecisae  iddeo.  Cic.  voy. 
nivisiON.).  Il  Ligne  de  —  des  eaux, 
divortium.  ii,  n.  Cic.  (ex.  : 
ut  e.v  Apennino  (laminum,  sic 
e.T  communi  sapientian  jugo 
sunt  doctrinaram  (acta  divor- 
tia.  Cic.  [de  Or.  III,  69]).  ||  (Fig.) 
Division.  Dissensio,  onia,  f. 
Cic.  Varietas  sententiaram.Cic. 
Varietas  ac  dissensio.  Cic.  Il  y 
a  —  entre  les  hommes,  dissen- 
tiunt  (ou  discrepant)  inter  se 
homines.  Cic.  in  divcrsas  (ou 
contrarias)  partes  discedunt 
homines.  Cic.  Le  —  des  voix, 
des  vote?,  varietas,  atis,  t.  Cic. 
(cf.  sententiam  sine  alla  varie- 
tate  sequi.  Cic.).  variatio,  onis, 
f.  Cic.  (cf.  eosdem  consules  sine 
variatione  alla  dicêre.  Liv. 
[.\XIV,  9,  3]).  Quand  il  y  avait 
— ,  ibi  si  variaret.  Liv.  (I,  It'S, 
11).  Le  —  égal  des  voix  entraîne 
l'acquittement,  reus  sententiis 
paribus  absolvitar.  lÀv. 
partageable  adj. Qui  peut  être 

partagé.  Voy.  divisible. 
partageant,  s.  m.  Celui  qui 
parlai;e.  I^articeps,  cipis  ,  m. 
Cic.  Voy.  copartagbant.  ||  (En 
pari,  d'une  succession.)  Voy.  co- 
héritier. 

partager,  v.  tr.  Diviser  en 
parts,  y  En  faisant  la  part  de 
chacun.  Partire,  tr.  l'iaut. 
Sali.  Tac.  et  partiri,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mea  bona  inter 
eos  [cognatos]  partiam.  Plaut. 
pensa  inter  virgines  pariiens. 
Justin,  dulcem  in  ambos  cari- 
tatem  [•  tendreBSo  ■]  partiens. 
Pltasd.);  dispertire,  tr.  Cic. 
Liv.  et  dispertiri,  dép.  tr.  Cio. 
Liv.  (ex.:  exercitum  per  op- 
pida.  Liv.  pecuniam  judicibas. 
Cic.  sequabiliter  priedam.  Cic. 
temprjra  volu/jtatis  laborisque. 
Cic?)  ;  impertire,  tr.  Cic.  etc. 
'ex.:  indigenlibas  de  re  (ami- 
liarï  imperliendum  [•  il  faut 
p.  avec  les  pauvres  •].  Cic.  cf. 
oneris  partem  nemini  imper- 
tio  [•  je  ne  fais  p.  mon  far- 
rle.-iu  à  personne  •].  Cic.);  di- 
vidére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
modo    munera ,    modo     num- 
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mos.   Sael.  agrum,  bona  firt- 
lin\.  Cic.  omnia  coda  in  reli- 
qaum  corpus.  Cic.  agros  viri- 
liin     liiihus     Cic.     tUesauros 
sinjalts.    Sali,    regnum    inter 
JagartUam     et       Àdherbatem. 
Sali.      (rumentum     a'qualite- 
inter   oinnes.    Liv.    tolu»    diet 
inter    stratum     et      lectioncm 
divisas    est.    Plin.  j.    prœdam 
per    milites.    Liv.    vinum    per 
tribus.    Liv.   agro»  per  vetera- 
nos.  Suet.   cum    e»urien(d  pa~ 
nem  saum.  Sen.);  comoiuni- 
CÛre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.   :    (urta 
cum     aliqao.    Cic.     communi- 
care    nuixima    officia    inter... 
Sen.  sibi  communicatum  cum 
illo,   non   sibi  ademptum  inv- 
periam.  Liv.    id  aat    ereptum 
illis     [Grascis]     est    aut    certë 
nobis    cum    illis    communica- 
tum. Cic.)  ;  sociàre,   tr.   Cic. 
Liv.  (ex.:   s.  regnum  cum  ali- 
quo.  Cic.  Liv.  ou  dit  aussi  ali- 
quem aocium   lujbêre  alicajus 
rei.     Cic);     consociàre,    tr. 
Cic.  Liv.    (ex.:   regnum,   impe- 
rium.   Cic.  Liv.   cum    Os,  qui 
ad  se   tuendos   venissent,  om- 
nia  sibi  esse  consociata.  Liv.); 
dispensàre,    tr.   Plaut.    Liv. 
Sen.     (ex.  :   hereditatem.    Sen. 
aliqaid    srqaû   portione  alicui. 
Liv.  oscaia  per  nalot.    Ov  ).  \\ 
En   prenant    chacun     sa    part. 
Partira,  tr.  Plaut.  Sali.  Tac. 
et  partiri,  dép.   tr.  Cic.  etc. 
(ex.,  tu  partem  laudis  capere», 
tu    gaudia     mecum   partisses. 
Lucil.     hanc    quidem  nanctu» 
prsedam  pariter  cum  illis  par- 
tiam. Plaut.  consules  designati 
provincias    inter    te    partive- 
rant.    Sali,    regnum    inter   se 
partivere.     Tac.    exercitas    le 
pro    necessitudine  partitarum. 
cum  Scipione.  Caei.  quod  tum 
redactam  esset  œqualiter   om- 
nes  (inter  se]  partirentar.  Cic. 
pupiUis  bona    erepta  com    «a 
partitut  est.  Cic.  nonne...  sera- 
riam  cum  eo  partilus  es  ?  Cic. 
suam  honorem    cum  Scipiona 
partitur.  Cœs.    ipsi  provincias 
inter  se  parliantur.  ilirt.  offi- 
cia inter  se   partirentar.  Cses. 
id    opas   inter   se   partiuntar. 
des.  cum  partirentur  inter  se 
[•  ils    se   partageaient    les    rô- 
les   •],     qui    Capitoliam,    qui 
rosira,  qui  urlxii  portas  acca- 
parent.   Cic.     neque    ego    hoo 
partiendsB  invidiœ,    sed    com- 
municandœ    laudis    causa   lo- 
qaor.  Cic.)  ;    dispertire,    tr. 
Cïc.  Liv.  et  dispertiri,  dép. 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  tôt  in  curas 
diapertiti  eoram  animi   erant. 
Liv.  [XXII,  7,  10].  d.  adminia- 
trationem    inter    te.  Liv.   [lit, 
lu,  91;  dividére,  tr.   Cic.  etc. 
(ex.:  bona  publicata  inter    ae. 
Nep.   pecuniam    inter   se  [•  s» 
p.   l'argent  •].  Liv.)  ;  sociare, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquid  cum 
aliqao.    Cic.   on   dit   aussi  alir 
quis    eft    social   periciUoram, 
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reijni,  tollUiludinum,  etc.  Cic. 
in  p'ivlc    pcricU   exsc.  Liv     in 
societaluin     lauJuni      tuuram 
ventre.    Cic.    arcessam    te    ad 
societatem  laboria.    Cic.    rjas 
i'ortanarum      tocias      suni    et 
/jarticeas.  Cic.   participcin   (a- 
ci're    aîiqaem   volupiatis    sua?. 
Cic.  timoris  sociuni  facére  ali- 
(jaem.  Cic);    communicâre 
('  prcuiii'e  sa,  p^ii't    de,  partici- 
per à»),  tp.  Cic.    etc.  (ex.  :  ylo- 
riam  victorise.    Cic.   voy.    par- 
ticiper). Faire  —   qqch.  à  qqn, 
vocùre     tiliquem     m     partem 
alictijas  rei.  Cic.   aliqaem    as- 
tamére    in    societatem   alica- 
ju3    rei.    Cic.    aliqaem  ad  so- 
cietatem   alicujus    rei  vocâre. 
Cic.   aliqaem  sociam    alicuJas 
rei  sibi  adjangëre.  Cic.  \\  \Pai* 
ext.)  —  avec  qqa  le  fardeau  do 
la  pauvreté,   paupertatem  gra- 
vem  anà  per^erre.  Cic.    Ils  les 
admirent   à   —  leurs   droits  ot 
leurs  libertés,  in  parem   jaris 
libertatisqae    condicionem    at- 
qae  ipsi  erant  receperant.Cœs. 
n  partage  mon   sort,    ille   om- 
nem    fortunam,    mecam    sabit. 
Liv.  —  avec  les   autres    les  ha- 
sards de  la    guerre,  communes 
cum  reliqais    beili    casas    sas- 
tinêre.  Liv.    11   jure  de    ne  pas 
le   quitter    et   de  —   avec    lui 
tous  les  ba.sards,  jixrat  se  eam 
non     desertaram    eandemqae 
cotum    sabituram     qaemcam- 
qae  ei  fortana  tribuisset.  Cses. 
(B.  cm,  13,3].  Fig.    —    l'avis 
de  qqn,  alicajas  sententise  fa- 
vére.    Nep.    (voy.    avis).    César 
partageait     cette     manière     de 
voir,  qaod  idem   Cœsari   vide- 
batar.Cses.  Nepas  —  un  avis,  ab 
aliqaà    sententiâ    abesse.    Cic. 
Joie     partagée,    inataam    gaa- 
diam.      Sen.    ||    En    gratifiant 
qqn  d'une  certaine  part.  JPar- 
ticipàre,    tr.   Cic.   etc.    (ex.  : 
aliquid      cam     aliqao.    Cic.)  ; 
inipertÎTe,  tr.  Cic.    etc.  (voy. 

DONNER,      ACCORDER,       GRATIFIER). 

11  n'est  pas  bien  partagé,  ad 
eam  sua  portio  non  vénit.  Sen. 
Arch.  —  qqch.  à  qqn,  c.-d-d.  le 
lui  donner  pour  sa  part,  voy. 
PART.  1  Diviser  en  parties. 
Partire,  tr.  et  partiri,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  partito  exer- 
cita.  Cees.  Liv.  partiendum 
sioi  ac  latuu  disti'ibaendam 
e-vercitam  patavit.  Cœs.  gênas 
aniiersam  in  ipecies  certas 
partietar  ac  dividet.  Cic.)  ; 
dividère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  ali- 
qaem mediam  aecan.  Hor. 
copias  saa».  Cœs.  cohortes 
tripartito.  Cœt.  exercitam  in 
daas  partes.  Cœs.  spatiam 
urbis  in  regionea  vicosque. 
Saet.  hic  [viens]  in  daas  par- 
tes (lamine  dividitar.  Cœs. 
Himera  anmis  qai  ferme  in- 
iulam  dividit  [-  partage  en 
deux  •].  Liv.  urbs  eo  dividitar 
amni.  Liv.  t.  de  math,  trian- 
galanx  in  duo  a-qaalia.  Boet.); 
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describère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
agrum  in  jugera  dena.  Lii-. 
annam  in  daodecim  menses. 
Liv.  terranx  in  regiones.  Liv.  \  ; 
distribuére ,  tr.  Cœs.  Cir. 
(ex.  ;  copias  in  très  partes. 
Cœs.  sese  in  duas  partes.  Cœs.  . 
Se  —,  in  partes  discedérr. 
Cic.  in  diversam  abire.  Tar. 
Se  —  en  plusieurs  bras,  in  plu- 
ret  partes  difflaëre.  Cœs.  || 
(Fig.)  Agiter  de  sentiment- 
contraires.  Dlstrabêre,  tr. 
Cic.  Saet.  (ex.  :  Cœaarum  do- 
mum  in  partes  [en  factions). 
Saet.  au  passif,  distrahi  in 
contrarias  partes.  Cic.  distrahi 
in  contrarias  sententias.  Cic. 
absol.  distrahi  [.  se  p. .].  Ciel; 
distinêre,  tr.  Liv.  (ex.  :  dua; 
senatam  distinebant  senten- 
tise. Liv.  [V,  20,  h  ;  cf.  IX,  16, 
6]).  Les  avis  sont  partagés, 
sententiœ  in  diversam  ten- 
dant. Liv.  sententise  varian- 
tur.  Cic.  Liv.  Etre  — ,  dissi- 
dêre,  intr.  Cic.  Liv.  discre- 
pâre,  intr.  Cic.  Liv.  (voy.  di5- 
saccord).  Absol.  Partagé. c.-à-d. 
flottant,  irré-olu.  Voy.  ces 
mots.  Il  Diviser  en  partis  op- 
posés. Dividère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  popalam  in  daas  partes. 
Cic.  divisi  in  factiones.  Saet. 
ditnsam  esse  senatam,  divi- 
sum  popalam.  Cœs.).  Voy.  di- 
viser. 

partance,  s.  f.  Départ  immi- 
nent d'un  navire.  Voy.  départ. 
Etre  en  —  (sur  le  point  de  par- 
tir), voy.  PARTIR. 

partant,  adv.  Par  suite.    Voy. 

AUSSI,    [par]    CONSÉQUENT. 

partenaire,  s.  m.  Celui  avec 
qui  l'on  joue  contre  d'autres 
joueurs.  Collusor,  oris,  m. 
Cic.  Etre  —  de  qqn,  colludëre 
cam  aliquo.  Cic. 

parterre,  s.  m.  Partie  de  jar- 
din divisé  par  plates-bandes. 
Xystas,  i,  m.  Porca,  œ,  f.  Varr. 
Col.  Petit  — ,  areola,  œ,  f. 
Cic.  'j  Partie  d'une  salle  de 
spectacle  entre  l'orchestre  et  le 
foud  du  théâtre.  Cavea  média. 
Cic.  P.  ext.  Le  — ,  qui  in  caveà 
medià  ou  ultimâ  summà  spec- 
tant,  et,  simpl.  cavea  média. 
Saet. 

parti,  s.  m.  Ce  qui  est  attribué 
à  qqn  pour  sa  part.  ||  (Arch.) 
Appointements   d'un   employé. 

Voy.       APPOINTEMENT.        ||        (Fig.) 

Traitement,  situation  qu'où 
lait  à  qqn.  CoDdicio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  jVoy.  condition,  état). 
Faire  à  qqn  un  mauvais  — , 
voy.  maltraiter,  ||  ^Spéc.)  En 
ce  qui  concerne  le  mariage. 
Condicio,  onis,  f.  Plaut 
Cic.  Liv.  (ex.  :  condicionem 
^iicC  [-  pour  sa  fille  •]  qaœ- 
rêre.  Liv.  aliam  co/idicio- 
nem  quasrëre  et  ante  perspi- 
cëre.  Cic).  Va  bon  — ,  bona 
condicio.  Plaut.  Cic  splendi- 
dum  conjagiam.  Cic.  (voy. 
MARIAGE).    Il    Part    attribuée    i. 
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certains  fermiers  do  l'Etat 
Merces.  edis,  f.  Cic.  etc.  (ex.- 
certa  mercede  aliquid  condu- 
cire.  Cic).  Mettre  en  —,  io- 
Càre,  tr.  Cic.  (voy.  bail,  af- 
fermer). Prendre  en  —,  COD- 
ducêre,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
LOUAGE,  loubr).  Fig.  Mettre  en 
—,  voy.  trafiquer.  Tirer  — 
de  qqch.,  atilitatem  ou  (rac- 
tum  ex  aliqaa  re  capëre  ou 
percipëre.  Cic.  lacram  ou 
quœstam  ex   aliqaà  re  facére. 

Cic.    Voy.    PROFIT,     ava>taoe.  IJ 
(T.    de  jeu.)    Partage,    balance 
des  chances    de  gain  et  de  per- 
te.   Voy.   BALANCE.   ^    Groupe  à 
part.    Il    Détachement    de    sol- 
dats  employés  pour    battre    la 
campagne,  etc.   Manus  prœda- 
toria.  Sali,  ou   simpl.    manas, 
uâ,    f.  Cic.   Cœs.    (cf.   nruinam 
facëre.    Cic     manum   conda- 
cëre.  Cœs.).  \\    Groupe  de    per- 
sonnes suivant  une  même  ligne 
de  conduite.  Pars,  partis,    f. 
Cic.  etc.  (surt.  au  plur.  partes. 
Cic.     partes     Saîlanœ.    Nep. 
nallius    partis    esse.   Cic.   ali- 
cujus   partis    esse.    Cic.    erat 
illarum  partium.  Cic  alicujus 
partes     seqai.     Cic.     alicujus 
partibus  favère.  Cic  ab  alicu- 
jus partibas  dissentire.  Cic.  in 
alicajas    partes     transire     ou 
transgredi.    Cic);  globus,    i, 
m.    Nep.    Sali.      (ex.  :    globus 
consessionis.  Nep.    nobilitatis 
Sali.);    factio,    ODis,   f.    Cic. 
etc.    (ex.:    populas     paucoram 
factione    oppressas.  Cœs.  duœ 
factiones  senatam  distinebant. 
Liv.  in  duas    factiones  scindi. 
Liv.  voy.  faction)  ;  causa,  ae, 
(.Cic  etc.  (ex.  :  victrix  causa 
diis  plaçait.  Luc.  causa,  quam 
Pompejas  susceperat.  Cic.  caa- 
sam   rei    pablicœ    non  tenêre. 
Cic  causam  optimatiam  agëre. 
Nep.).     Etre     du    —    de    qqn, 
alicajas    esse.  Cic  cam  alii/ao 
facëre.  Cic.  ab  ou    cam  aliqao 
stàie.  Cic.  Un  chef  de  —,   dux 
oa  princeps  partiUm.  Cic.  Liv. 
p/inceps    ou    capat    factionis. 
Cœs.  Liv.  ou  simpl.    ditr,    da- 
cis,  m.    Liv.    capat,    pitis,   n. 
Liv.    Esprit    de     —,    partiam- 
stadiam.  Sali.  (Jug.  Ui,  5).  La 
lutte    des    —,   certamen   par- 
tium ou   factionum.  Cic  con- 
tentio  partiam.    Cic    (Phil.  5, 
12,  32).  Un  homme  de  -,  fac- 
tiosus   homo.    Cornif.   Nep.    T 
Résolution      que      qqn     adopte 
pour   sa  part.  CoBSilium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  capëre  consi- 
liam.    Cic    capëre  sibi    eonsi- 
liam.  Cœs.    inopià  consilii  af- 
fici  ['  ne  savoir   quel  p.    pren- 
dre   •].    Cic.     inops     consilii. 
Saet.  cam  consiliam   hœreret. 
Liv.  capëre  sibi  coTXsiliam  sa- 
parât  im  a  reliqais.  Cses.    voy. 

RÉSOLUTION,      DESSEIN,        PROJET)  ; 

sententiâ,  se,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
Iiœc  tatior  visa  est  sententiâ. 
Liv.  mihi  stat  sententiâ  [.  j'ai 
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pris  mon  p.  •].   Cic.).    —  pris, 
propo$itan\  sascfptttmqne  con- 
siliam.    Cic.    pro/jOsitiun,  i,  ii 
Cic.  De   —   pri'ï,  consilio,  abl. 
»dv.  Cic.  (cf.   consilio   nocir,-- 
Cic.).  consalto,  abl.    adv.    Cic. 
cogitaU,   adv.     Cic.    studios,'. 
adv.  Cic.  llor.  Prendre  dt>«    - 
extrêmes,  ejctrema  seqai.  Scn. 
Prendre    —    pour  qqn,    (ai-crc 
alicai  ou  «f<ire  ab  aliqao.    Cic 
fiicére  ciim   aliqao.    Cic.   cau- 
sam    alicujas    sascipèra.     Cic. 
Prendre    —    contre  qqu,   stàre 
team     aliqao)     adversus      ali- 
qaem.    Cic.    Par   ext.    Prendre 
son      -     d'une    chose,    aliqaid 
mqaè  ou  xqao  ferre  animo.  Cic. 
partiaire,    adj.   Qui   a  droit  à 
une    partie  des  proJuiH.    Par- 
tiarias,  a,  um,  adj.   Dig. 
partial,  aie  (lat.   poH.  partia- 
le   [partiel].     Grey.    il.],     adj. 
(Arch.)  Attaché  à  un  fu-U.Mte- 
rias  partis    stadiosas.    Cic.  1 
Que    la  prévention   en    faveur 
de  qqn  rend  injuste.    Capidas, 
a,  am,  adj.  Tac.    Ambitiosas  , 
a ,  am ,  adj.  Cic.  {en.  :  amb.  jor- 
dex.    Cic.).  Non    integer.   Cic. 
Se  plaignant  qu'on  se  fût  mon- 
tré   —    en  sa    faveur,    qacrens 
qaod  jas  sibi  per   ambitionem 
dictam  non  esset.  Liv.  Juge—, 
iniqaas    iadex.    Ter.    En  pari, 
des  ch.  Non  sine  partiam  stu- 
dio (actas.  Cic.  Iniqaus,  a,am, 
adj.    Cic.  Jugement    — ,    /udi- 
cium     capidias    factam.    Cic. 
partialement,  adv.  D'une  ma- 
nière partiale.  Partiam  stadio. 
Cic.  Cupide,   adv.  Cic.    Amhi- 
tiosê,  adv.    Cic.   Per  ambitio- 
nem.  Liv. 
partialité,  s.  f.  (Arch.)  Attache- 
ment à  un  parti,    ^tadiam,  ii, 
n.  Cic.    ou    partiam    stwliam. 
Cic.  ousimpl.  stadia,orum,  n. 
pi.  Ciel  Caractère  de  celui  que 
la  prévention  en  faveur  de  qqn 
rend    injuste.  Studiam,   ii,    n. 
Cic.  (ei.:  st.  testiam.  Cic.  sine 
ira   et    stadio.  Tac.).  Ambitio, 
onis,    f.    Cic.  (ex.  :  sine  ainbi- 
tione.     Cic).     Pronus    (avor. 
Phsed.  {ex.:prono  favore  mor- 
tales   labi   soient.  Pli^d.).  Ar- 
rêta dictés  par  la  —,  ambitiosie 
sententiœ.    Haet.  Sans — ,  voy. 

IMPARTIAUTÉ. 

participant,  ante.  adj.  Qui 
participe.  Particeps,  adj.  Cic. 
Con«or«,adj.  Cic.  —  à  un  héri- 
tage,voy.  cdhéritier.  Rendre — , 

VOV.    PARTICIPER. 

participation  (lat.  post.  parti- 
cipatio.  Spart.  Hier.),  s.  f.  Ac- 
tion de  participer.  —  de  ou  à 
qqch.  Societas,  atis,  f.  (ex.:  «oc. 
gravissimi  (acti.  Cic.).  Corn- 
munio,  onis,  f.  Cic.  Tac.  Com- 
municatio,  onis,  (.Cic.  —  à  un 
complot,  voy.  cjMPUcrré.  .Sans 
sa  —,  illo  non  participe  {ejiis 
rp.i\.  Cic.  sine   ejiis  opvrù.  (Jic. 

1.  participe,  s.  m.  (Gramm.) 
Partie  du  diicours,  forme  im- 
personnelle du  verbe.    Parlicir 
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pium,  ii,  n.  Quint.  Relatif  au 
—,  de  — ,  pnrticipialif,  e.  ndj. 
Qtiint.  Dioin.  .\u  — ,  employé 
comme  — ,  participialiter.  Fc$t. 

2.  participe  (lat.  particeps, 
cipis),  s.  m.  et  f.  Celui,  cello 
qui  participe  à  qqch.  Voy.  par- 
ticipant. Il  (Spéc.)  .Associé.  Voy. 
ce  mot. 

participer,  v.  intr.  et  tr.  ||   V. 
i/ifr.    —   il,    avoir  part  à  qqch. 
Partem    alicujas     rei    capére. 
Cic.    Partem    capëre.    Cic.    In 
partem  alicajus  rei  ventre.  Cic. 
Participem  esse  ou  fieri  alicu- 
jas rei.  Cic.  Socium  esse  alicu- 
jas rei. Cic.  Interesse  alicai  rei. 
Cic.  In  socictjtem  alicujas  rei 
venire.  Cic.     l'ersari  in  aliqWi 
re.   Cic.    (cf.  i-ers.    in   qua-stu 
compendioque.    Cic.     in  omni 
génère  (arandi  atque  prsedan- 
di.  Cic).   —  aux    dangers,   ac- 
cedère  ad  pericula.  Cic.  — ,  c- 
à-d.  prendre  sa    paj't  de,  com^ 
manicâre,  tr.  Cic.    (cf.   curns. 
Cic.  res  adversas.  Cic.  perica- 
la.  Cic.   labores    modo   et  dis- 
crimina mox  et  gloriam.  Tac). 
—  à    la   douleur   de  qqn,    mo- 
vêri    ou   commoféri     alicujas 
dolore.    Cic.    Faire   —    qqn   à 
qqch.,  aliquem  participem  ali- 
cujas rei  {accre.  Cic.  commu- 
nicâre  aliquid  cam  aliqao.  Cic. 
vocàre  aliquem   in  partem  ou 
societatem    alicujas    rei.    Cic. 
sociàre     aliquid    cam    aliquo. 
Cic.    Liv.   Faire  —   qqn    à  un 
plan,    à  une  résolution,    à   un 
complot,  adridttére  aliquem  ad 
consilium.  Cic.  aliquem  in  con- 
sciendam    (acinoris  asciscëre. 
Tac.     aliquem     in    societatem 
consilii  assumëre.  Cic.  ^  Parti- 
ciper de,  tenir  de  la  nature  de 
qqch.,  ex   eodem   (onte  (luëre. 
Cic.  Voy. TENIR.  Qui  —  à  qqch., 
cognatas    ou    affmis    alicujus 
rei.  Cic.  1  (Arch.)   K.  tr.  Possé- 
der  (qqch.)    par   participation. 
Participâre  aliquid.  Dig.  Voy. 

PARTAGE,    POeStDER. 

particulariser,  v.  tr.  Rendre 
particulier.  Aiiquid  proprium 
ou  suum  (acéré.  Cic.  —  une 
proposition,  propriê  aliquid 
dicëre.  Cic.  1  Faire  connaître 
ju-que  dans  les  circonstances 
particulières.  Edisserêre  de  ali- 
quà  re.  Cic.  Singula  perteqai. 
Cic. 

particularité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  particulier.  Pro- 
prium, li,  n.  Cic.  Qaod  est  eu- 
Jusque  maxime  saam.  Cic.  Le 
caractère  de  Cé^ar  présentait 
celte  — ,Cœsar  lioc  hahebat.Cic. 
Tous  deux  avalent  cette  — de..., 
(ait  hoc  in  atroqae  ut  (et  le 
Subj.). Cic. C'était  une  —  decctte 
école,  hoc  (uit  proprium  illius 
disciplin,-); .  Cic.  Les — d'une  lan- 
gue, quie  propria  sunt  linguae 
ulicujus.  Cic.  1  Circonstance 
particulière,  i^ingalaris  res  ou 
fimpl.  res.  rei.  f.  Cic.  J'omets 
beaucoup   de    — ,    malta  prx- 
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tereo.  Cic.    Si   j'ajoute    enoore 
cette  — ,    si  hoc  anam    adjan- 

.■cero.  Nep.  Voy.  uiiTail. 
particule,  s.  f.  Petite  partie 
d'un  corps. /'articula,  œ,  f.  Cic. 
Voy.ATiiME,  PARCE  LLE.l  (Gramm.) 
Petit  mot  usité  dans  la  compo- 
sition d'autres  mots.  Particala, 
.T,  f.  Gcll.  —  inséparable,  pra-- 
verbiam  ,  ii,  n.  Varr.  Gelt. 
Charis. 

particulier,    ière    (lat.    post. 
pjrticularis.    Ps.    Apul.    Cod. 
riieod.),    adj.    et    s.    ni.  et  f.  || 
.■\dj.  Qui  est  propre   exclusive- 
ment  i    une    personne,    a   une 
chose.  Proprius.  a.  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  proprium  si'nec- 
tutis  litium.  Cic.  voy.  propre); 
prsecipuus,  a,  um,   adj.  Cic. 
etc.    (ex.  ;    non    debes  aut  pro- 
prium (ortanani  et  pra'cipuam 
postulùre  aut  communem  recu- 
Sire.Cic.  tam  communibus  tam 
prxcipuis   patris  tui  pericalis 
commovebatar.  Cic.  non  prie- 
cipaam,  sed  parem  cam  ceteris 
(ortana'    condicionem    subirc. 
Cic.    voy.    spécial).    Subst.  Eu 
mon  — ,    quod  ad    me   ottinet. 
Cic.  Pour  mon  —  (arch.),  même 
trad.  Il  (Par  e.xt.}  Qui  se  distin- 
gue des    autres    personne';,  des 
autres  choses.  Singularis.  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  l'ompri  sin- 
gularis  eximiaqae  virtus.  Cic. 
quid  tam,  singulare  [est]  quam 
ut  ex  senatas  consalto  tegibus 
solutus  consul  ante  (ieret,  quam 
allam  aliam   inagistratum  per 
leges  capëre licuissel?  Cic. [iinp. 
Pomp.    621)  ;    prsecipuus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.   (ex.:  natura 
ingeneratprœcipuum  qaendam 
amorem  m  eos,    qui  procreati 
sant.  Cic.  quos  priecipuo  sem- 
per  honore  Cscsar  habait.  Cscs. 
décréta     [sunt]    accosatoribu» 
prœcipua  prxmia.  Suet.  subst. 
homini  prœcipui  a  natura   ni- 
hil    datum  esse.    Cic.  [Fin.  Il, 
110]);  peculiaris,  e,  adj.  Cic. 
etc.    (ex.  :     exoritur    peculiare 
edictum  repenfinum. Cic.  [Verr. 
II,  3,  lii,  3»).  venio  ad  peculia- 
rem  tuum  testem.  Cic.  [FI.  21, 
51].  me  peculiaris  quoedum  im- 
pedit   ratio,    Plin.  J.    (eti.  I,  S, 
16).  cf.  Liv.  [111,  19,  ii].Plin.J. 
[ep.  10,  2,  2;  pan.  23,  J,|.;  exi- 
mius  ,    a  ,    um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.   :  ingenium  eximiuiii.  Cic. 
exitixix   virtates.   Liv.)  ;    ÎDSi- 
gnis,  e,  ailj.  Cic.  etc.  (ex.;  in- 
signe indiciuni    [»  marque  p.  •] 
mese    benevolentise.    Cic).    Un 
cas   — ,  miras     quidam    casus. 
Cic.  (voy.  extraordinaire).  Faire 
de  qqn  un  cas  — ,  eximiê  dili- 
gëre  aliquem.  Cic.  singulariti-r 
aliquem   et  mirari  et  diligën-. 
Cic.  (Veir,  1I,2./.7,117).  Plin.  j. 
(ep.  1,  22,  1).   Voilà  qui  est  —, 

voy.    SINGULIER,    EXTRAORDINAIRE. 

Il  (Par  ext.)  Qui  ne  se  commu- 
nique pa»  aux  autres.   Occultus 
,    et  tectus.    Cic.    Ktre    assez   —, 
I    natari  tristi  ac  reconditû  eese. 
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Cic.   1  Qui  s'applique  à  l'indi- 
vidu.  f^rivatus,  a,  um,  p.adj. 
Cic.    etc.    (s'opp.    di    /mhlicus, 
commanis,     ex.  :    p.    ;i'dilicia. 
Cset.  res  qase  ipsias  erant  pri- 
vatœ.  Cic.  privata  atilitas.  Cic. 
privatam  reyisserariam.  Tac); 
peculiaris,  e,  adj.  Jet.  (ex.  : 
p.  xdes.  Jet.  locali  peculiares 
alicu^'as.  Col.).   La  cassette  — 
de    1  empereur,    (iscus,    i,    m. 
Tac.  Faire    donner  chez  soi   à 
ses  enfants   des   leçons  — ,  uli- 
qaem  domi  atque  intra  privâ- 
tes parietes  discentem  continé- 
re.  Quint.  (I,  2,  1).  ||  (Par  ext.) 
Proposition    particulière.  Parti- 
cularis  propositio.  Apul.  T  Qui 
a  un  caractère  privé.  Secrétaire 
— ,  icriba  cafiicalarias.    Inscr. 
gai  est   alicui   a    mana  ou   ab 
epistolis.    Saet.     Demander   à 
qqn  une  audience  —,  petereab 
aliquo  ut   sibi   secreto  cam  eo 
agère    liceat.    Cœs.    Donner    à 
qqn  une  audience —,  e<  (sufcsf.l 
recevoir  qqn    en   —,   ad  secre- 
tam  sermonem   aliqucm  sevo- 
càre.  Plin.  /.  Obtenir   une  au- 
dience  — ,   secretum  nancisci. 
Plin.  j.  intra  cabiculam  audi- 
H.    Suet.    Prendre    qqn    en  — , 
in  secretum  aliquem  abducère. 
Liv.    S'entretenir    en    —   avec 
qqn,  secreto  colloqai  cam   ali- 
quo. Cic.  1  Qui  concerne  le  dé- 
tail. Singuli,  se,  a,  adj.  Oc 
etc.  (ex.:  singula.n.  pi.  [.  chaque 
objet  en  p.  .J.  Cic.  dii  s<'para- 
tim  ab    universis   singalos  di- 
iigunt.    Cic);    separatus.   a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.    (voy.  sé- 
paré).   Cas    —,    species,    ei,   f. 
Cic.  etc.  (ex.:  scelerum  species. 
Cic).   En  — ,  singillalim,    adv. 
Ter.  Cic.  separatim,  adv.  Cic. 
t  -S.  m.  et  f.  Personne  privée. 
Vir  privatas.    Cic.    et  (subst.j 
privatas.  i,  m.  Cic. 
particulièrement,  adv.  D'une 
•   manière      particulière.  ||  Isolé- 
ment,   individuellement.  Sin- 
gillatim  et  singalatim,  adv. Cic. 
Il  Spécialement.  Privatim,  adv. 
Plin.  Il    Plus    que    les    autres, 
surtout.  iSingulariter,  adv.  Cic. 
In  primis.  Cic.  Prœcipaè,  adv. 
Cic.  Unicê,  adv.  Cic.  (cf.  unicê 
diligëre.  Cic).  Prœter  ceteros. 
Cic.  Tout  — ,  inter  paaca.  Liv. 
C'était  celui  qu'il  chérissait  — , 
anus  ei   luit   carissimas.   Nep. 
Sur  le  concours  de  qui  il  avait 
tout  —  compté,    qaem  prœci- 
puam    adjutorem    speraverat. 
Sudt. 
partie,  s.  f.  Elément  composant 
d'un    tout.    Pars,   partis,  (. 
Cic.  etc.    (ex.:  in  partes   diià- 
dère  ou  distribaëre.   Cic.   pars 
orbis  terrx.  Sali,  corporisnar- 
tes.    Cic.    domûs    pars.    Oi\)  ; 
poTtio,    onis ,   f.   Cels.  Sen. 
(ex.  :   dividère  seqaâ  portione. 
•sen.)  ;   membrum,   i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:domus  ntembra.  Lucr. 
Cic).  Petite  —,  particula.  se, 
t.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  cœli.  Cic). 
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—  séparée,  détachée,  voy.  frac- 

MRNT,   MORCEAU.  boisée,  sHvX , 

arain,  f.  Cic   l-es  parties  laides 
de  la   ville  ont  reçu  des  embel- 
lissements, fœdissima  faciès  ur- 
bis  nunc  est  ornata.  Tac.    Par 
parties,  per  partes.  Cic.    parti- 
ticj,latim,  adv.  Cornif.  En  — , 
ex  parte.  Cic.  ex  aliquâ  parte. 
Cic.  aliqaâ  parte.  Liv.  (cf.  qaos 
aliquâ  parte   saspicio    favoris 
in  regem  contigerat.  Liv.  [.\LV, 
31,  3].  nonnullà parte.  Cœs.  (cf. 
summotis  sub  murum  cohorti- 
bus  ac  nonnullû    parte propter 
terrorcm  in  oppidum    compul- 
sis.  Cœs.    [B.  C.   1,  J.e,  2]).  En 
grande    — ,    magnam  partem. 
Cic.  En    très   grande  — ,  nuuxi- 
mam  partem.  Cic.  Pour  une  —, 
en  —,  partim,  ace.  adv.  Cic.  (cf. 
cum.  partim  me  amici  deserae- 
rint, partim  prodiderint.  Cic). 
||(Spéo.)  Article    d'un    compte. 
Voy.  ARTICLE  et  COMPTE.  i|  (Par 
ext.)  Certaine  quantité  de  telle 
ou  telle  marchandise.  Voy.  QUAN- 
TITÉ. Travailler  dans  une — ,  in 
quoclam   mercaturœ  (ou  nego- 
tiationis)  génère    e.verceri    (ou 
versari).  A.    Il  est  do  la  —,  in 
eo  génère  est  exercitatus.  Cic 
Quelle  est  votre  — ?quid  artium 
faris?  Ter. Ce    n'est  pas  ma  —, 
voy.  MÉTIER,  AFFAIRE.  ^  Elément 
qui    concourt   à    un    ensemble. 
Pars,  partis,  (.Cic.  etc.  (ex.: 
machinationis      ou      machinx 
partes,  l'itr.  opus  partibus  om- 
nibus absolatum.  Cic.).||  (Spéc.) 
Ce  que  chaque  voix  a  à  chanter, 
chaque  instrument  à  jouer,  dans 
un  ensemble.  ]'oces,  um,  f.  pi. 
Cic.    Cantus,    ûs,    m.  Cic.  En- 
semble des — ,samma  omnium 
vocam  ou  vocurn  omnium  desi- 
gnatio.    A.   Morceau  à  trois  — , 
modi     musici    tribus    vocibus 
descripti,    Gs.    La  —  de    flûte, 
tibiarum   cantus.  Cic.  Faire  sa 
—  ,  partes   saas  sustinère.  Cic. 
(Fig.)  Voy.ROLE.IKGramm.)  Par- 
ties du  discours,  orationis  par- 
tes. Prise.  ||  Chacune  des  quan- 
tités dont  la  réunion  rend  qqn 
accompli    en    son    genre.    Res, 
qaœ  est  alicujus  propria.    Cic. 
ou  abs.  res,  rei,  t.  Cic.  (cf.  ego 
enim   sic   existimo   in  summo 
oportere   quattuor  lias  res  ines- 
se.' Cic.  [imp,  Pomp.  281).   'i''- 
tus,  utis,  f.  Cic.    Ars,    artis,   f. 
Cic.  (cf.  multx  sunt  ejas  artes 
eximiœ.  Cic).  Voy.  qualité,  mé- 
rite.  ^  Partie  de  plaisir,  —  de 
campagne,    excarsio,    onis,    f. 
Plin.  j.  —  de  bateau,    naviga- 
tio,   onis,    f.    Cic.  —  de   table, 
comissatio,    onis,    f.  Cic.  com^ 
potatio,  onis,  î.  Cic.  Etre  de  la 
— ,    anà    esse  cum  aliis.  Cic. 
Qui    est   de    la  — ,  comes,    itis, 
m.  Cic.  socius,  ii,  m.  Cic.  Faire 
une  —  avec  qqn,   alicui   comi- 
tem  se  addêre    ou   adjangêre. 
Cic.  La  • —  est  bien  liée,  omnia 
sunt  instracta.  Cic  ||  (Par  ext.) 
Une   partie  de  jeu.  Lusus,  ùs, 
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m.  Cic.  Faire  une  —  d'échec», 
latrancalis  ludëre.  Sen.  Faire 
la  —  de  qf[n.  ludëre  cam  ali- 
quo. Cic.  Faire  sa  — ,  voy. 
JOUER.  Un  coup  de  — ,  voy.  dé- 
cisif. La  —  n'est  pas  égale,  non 
sequa  est  contentio.  Cœs.  Entre 
nous  la  —  n'est  p.-is  égale,  mihi 
tecum  par  certatio  non  est. 
Cornif.  Quitter  la  — ,  abjicëre 
hastas.  Cic.  Ce  n'est  que  — 
remise,  mora  tantum  est  alla- 
ta  rei.  Cic.  \\  Chacun  de  ceux 
dont  l'antagonisme  donne    lieu 


à  une  guerrej  à  un  procès.  Pars, 
i.  Quint.  Plin.j. 


partis,  f.  Sen.  .»„ ,. 

(e.\.:   pars    adversa    ou  altéra. 

Quint,  unà  tantum  parte  audi- 

ta.    Sen.).    Les    —,    Utigatores, 

um,  m.  pi.  Cic.  Quint.  Plin.  i. 
....        .       .  .    _.      -j^^ 


litigantes,  ium,  m.  pi.  Cic.  GeL. 
Les  deux  —,  utriqae.  Cic.  Tu 
as  affaire  à  forte  —,  valentem 
nactus  es  adversarium.  Plaat. 
Se  porter —  civile,  suas  res  re- 
petëre.  Cic  La  partie  lésée,  voy. 
PLAIGNANT.  ||  (Par  ext.)  En  par- 
lant de  ceux  qui  ont  des  inté- 
rêts différents  dans  une  affaire 
commune.  Le  contrat  oblige 
une  des  parties,  ex  uno  latere 
constat  contractas.  Jet. 
partiel,  elle  dat.  post.  partia- 
/i>.  Greg.  AL), adi.  Qui  n'existe, 
n'a  lieu  qu'en  partie.  Singor- 
laris,  e,  adj.  Cic.  A'on  univer- 
sus.  Sen.  Il  y  a  éclipse  —  ou 
totale  de  lune,  luna  aut  parte 
sus  aut^  tota  delitescit.  Cic.  At- 
teint d'une  paralysie  — ,  mem- 
broram  parte  captas.  Liv.  Ren- 
contres, combats  — ,  voy.  enga- 
gement,  ESCARMOUCHE. 

partiellement,  adv.  D'une  ma- 
nière partielle.  Per  pai-tes.  Col. 
Ex  parte.  Liv.  .'iliquâ  ex  parte. 
Cic.    Abroger  —  une  loi,   de- 
rogâre   legi  ou  aliqaid  de  lege. 
Cornif.  Cic 
partir  (lat.  pop.  partiré),  v.  tr. 
et  intr.  \\  V.  tr.  (Arch.)  Parta- 
ger. Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.)  .\voir 
maille  à  partir   avec  qqn,  lia- 
bcre    cum    aliquo     controver- 
siam.  Cic.  \\  (Blason.)  Partager 
en  parties  égales.   Voy.  miparti. 
Il    (Par   ext.)^  Séparer.   Voy.    ce 
mot.    Se    — ,  voy.  s'éloigner.  ^ 
V.    intr.    S'éloigner   d'un   lieu. 
ProGcisci,  dép.  intr.  Cic  etc. 
(ex.:  domo.  Nep.  Athenis.  Nep. 
ex  porta.  Cœs.  e.v  Sicilià.  Cxs. 
p.  illo  ["  pour  cet  endroit-là  •]. 
Sali.  fr.  eodem.  Sali,    ut  alia; 
[naves]  eodem,  unde  erant  pro- 
fectœ,  referrentur.  Cxs.  ad  bei- 
lum.  Cœs.    Nep.  in   expeditio- 
nem.    Sali.    [Jug.    103,   3].    in 
pugnam,    in    prœlium.     Cœs. 
Corinthum.  Ter.  Genabum,  Li- 
lybœam.  Cœs.  ex  Asia  Romani 
versus.  Cic.  Luceriâ  Canusium. 
Cœs.  alicui  au.vilio  ou  sabsidio. 
Sali.    Nep.    aliquem    adjutum, 
jEgyptum    oppagnatam.    Nep. 
vena'am.    Nep.    absol.     statim 
proficiscitar.    Sali,    constitae- 
rant  ea,  quœ  ad  proficiscendun 
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pertinerent,  comparôre.  C»».); 
«Aire.  imr.  Cic.  vu.  ivov.  s'en 
AU-ER,  p.  lli,  col.  3):  disce- 
dère,  mir.  Cic.  eu.  yvoy.  s'É- 
LoniNtB'.    —    en    voyage,    voy. 
VOYAGE.   —   eu   voituiv,  à  cIk- 
val,    avehi,    pass.     Vira.    Lii-. 
(avec  ou   sans  equo,  pUiiutro, 
curru,  etc.;  on  dit  aussi  curru 
abire  ou   pro/iowci.    Cic.    Liv. 
Suixsi.  Au  — ,  dam  profi^-iscor, 
etc.    Cic.    in  ip»<J   profectione. 
Cset.  Il  Commencer  soudain  son 
mouvement.  Exiro.  intr.  Cic. 
etc.    (ex.  :   eorirc   e    carceribiu 
[en    pari,    des  chevaui   ou  des 
coureurs].   Cic.  on   dit  aus-i  u 
carceribus  mitti  ou  eniitti.  Cic. 
ou  simpl.  mifti,  einitti.  Cic.  cf. 
currêre   cœpisse   [eu  pari,    des 
coureurs].  Cic).  l'aire  —,  mit- 
tère.  tr.  Cic.  etc.  ^ex.  :  quadri- 
o<M,    eqaot,    desaltorem,    etc. 
Varr.  Cic.  Uv.);  emittére.  tr. 
Cic.  etc.   (ex.  :   emissas  est  le- 
pat.  Plaut.  eirùttëre  colambam. 
Varr.  vov.  lâcher);  excitàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  feras.  Cic.). 
Le  trait  part,  «eium  emicat.  Liv. 
Le  sang  part  avec  force,  sangai» 
multas    exit.    Cic.    Fig.    Partir 
d'un  éclat  de  rire,  ri«am  ejufi- 
dëre.  Petr.  Lai^er  —  un   mot, 
vov.  LACHER.  1  Emaner.  Proû- 
cisci,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
a   ruuarà.  Cic.   vense  a  corde 
profectaB.  Cic.  par  ext.  p.  a  iejje. 
Cic.  ab  hoc  initia.  Cas»,  a  plii- 
losophià    profectat    Xcnoplmn 
icripgit  historiam.  Cic.);  ma- 
nàre,  intr.  Cic.  (ex.:  a  Socrate 
hxc  omrUt  philosophia  mana- 
vit.  Cic.).  Voy.  émaner,  vemb, 

PB0VE>1R,       SORTIR,       COMMENCER, 

ORiCLSE.  Il  (Loc.  prép.)  A  partir 
de.  Vov.  DEPUIS. 

partisan,  ane,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  s'attache  à  un  parti. 
—  politique,  qui  partibag  ali- 
caja»  (avet  ou  atadet.  Cic.  qui 
parte»  alicixfii»  seqaitar.  Cic. 
MCtator,  ons,  ta.  Cic.  assec- 
tator,  ori»,  m.  Cic.  assecla  et 
aiiecala,  ae,  m.  Cic.  dcfensor 
partium.  Cic.  (autnr,  oris,  m. 
Cic.    (cf.  f.    nobilitatis.    Cic). 

Les  de  qqa,  qui  scntiant  ou 

faciant  cam  aliqao.  Cic.  qai 
itant  cum  ou  où  aliqao.  Cic. 
Etre  —  de...,  (avère,  intr.  Cic. 
(cf.  (av.  nobilitati.  Cic).  sla- 
diotum  ette.  Cic.  (cf.  stadiosas 
(ai  nobilitatis.  Cic).  partes  ali- 
cajas  siqai.  Cic.  stàre  ab  ali- 
qao. Cic.  Il  s'était  fait  plu-  d.- 
— fplares  saot  reddidcrat.  Nep. 

d'une  école,  d'une  doctrine, 

seclator,  oris,  m.  Tac.  qai  se- 
qailur  aactoritatem  aiicajas. 
Cic.  qai  ttat  ab  aligao  ou  a  dis- 
ciplina alica^us.  Cic.  qai  ali- 
qaem  ou  aiicajas  seclam  se- 
qaitar. Cic.  Les  —  de  Socrate, 
de  Platon,  de  Pytha^ore,  Srj- 
cratici,  orum,  m.  pi.  Cic.  Pla- 
tonici,  oram,  m.  pi.  Cic.  Py- 
tha'jortn,  oram,  m.  pi.  Cic.  Les 
—  de   l'Académie,   Academici, 


oram,  m.  pi.  Cic.  Mes,  tes,  ses 
—,  mei,  toi,  sai.Cic.  etc  ||  D'uno 
f.i<;on  générale.  Hectator,  oris, 
m.  Cic.  t'aator,  orts,  m.  Cic. 
Stadiosas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
mei  stadiosos  luibeo.Cic.).PM-- 
tisane,  (latrix,  tricis,  t.  Ter. 
i\'ep.  1  (P.  ext.1  Soldat,  ordcior 
de  troupes  iri-égulières,  iJTur- 
sor,  uris,  m.Cic.Apal.^  (Arch.) 
Celui  qui  prenait  à  ferme  cer- 
tains impots.    Voy.  fermier,  pu- 

BUCAIN. 

partitif,  ivo,  adj.  vG/amm.) 
Qui  désigne  une  partie  d'un 
tout.  Dividuas,  a,  am,  adj 
Prise. 
partitions,  f.  (Arch.)  Division. 
Voy.  ce  mot.  —  oratoire,  parti- 
tio,  onis,  f.  Cic.  1  lleunion 
do  toutes  les  parties  d'une  com- 
position musicale.  Symphonia, 
a-,  {.A. 

partner,  Vov.  partenaire. 
partout,    aJv.    En    tout    lieu. 
(Sans    mouvemeul.)     Ubique, 
adv.  Cic.  (ex.:  altiqae  et    sem- 
per.  Qaint.  on  dit  aussi  :  omni- 
bas  locis.  Liv.  qaoqae  loco.  Cic. 
nasqaam  non.  Cic).  (Avec  une 
I    idée   d'indétermination  :)   ubi- 
vis  (-  où  l'on  veut  •).  adv.  Cic. 
(cf.  abivis  ijentiam.  Ter.  on  dit 
aussi  :  ubicamque  gcntiam.  Cic. 
ou  terraram.  Cic?).  — ,  c'-à-d. 
généralement,  valgo,  adv.  Cic 
(cf.  liomines  valgo  impane  oc- 
cidebantar.  Cic    valgo  milites 
a  si'jnis  discedebant.  Cx».).  — 
où,    ubicumqoe,  adv.  Cic.  abi- 
camqae  gentiam  ou   terraram. 
Cic.    Avec  mouvement.  —  où, 
qaocamqae,  adv.   Cic.  etc.   (cf. 
ocuii     qaocamqae    inciderant. 
Cic.  pedes    qaocamqae  (ere.nt. 
Hor.).  De  —,  ury/iqutf,  adv. Cic. 
ex  omnibus  partibaa  ou  Jocis. 
Cic. 
parturitlon   (lat,   post.  parta- 
ritlo.  Eccl.),a.  f.  Acconcliement 
naturel.  Voy.  accouchement. 
parure,  s.  f.   Action   de   parer, 
de  préparer.  Voy.  APPiiÊr,  prépa- 
ration.  (P.   ext.)  Ce  qu'on    en- 
levé en    parant.    Voy.    DiicHEr, 
morceau.    1    Action    de    parer, 
d'arranger  d'uno  manière   élé- 
gante. Caltas,  ûs,  m.  A'ep.  Ur- 
natas,    as,    m.    Cic.    Elégance 
dans  la — ,  manditia,  as,  f.  Cic. 
Tout  ce  qui   contribue  à  la   — 
du   corps,    mandas,  i,  m.  Liv. 
(P.    ext.)   Ce  qui  sert   à   parer. 
Caltas,  as,   m.  Cic.  (cf.  cuitus 
jasto     mandior    [•    trop     élé- 
gante   "l-   Liv.    dotales.  Tac.]). 
Mandas,  i,  m.  Liv.  —  de  cou, 
monde,   is,  o.   Cic.  Ov.  —  <io^ 
cheveux,  comptas,  as,  m.  Sen. 
Une  —  de  diamants,  do  perles, 
ornam^ntam   yemmaram.  Cic 
ornatas     manjaritaram.     Cic 
Il  (Fig.)  Ornatas,  ûs,   m.   Cic. 
Deçà»,  oris,  n.  Liv.  La  verte  — 
des  rives,  veatiia»  viridi»  ripa- 
ram.  Cic.  —  du  style,  expolitio, 
oni»,  f.  Cic.  nitor,oril,  m. Cic. 
parvenir,  v.  intr.  Arriver  enfin 
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au  lieu  où  l'on  veut  aller.  Per 
venire,  imr.  Cic.  etc.  ^ex.:  eo- 
AVp.  in  (ines  H>urcmum.  Cas. 
in  portam.  Quint,  in  tatum. 
Sep.  ad  partant.  Cic).  —  avec 
effort,  evadère,  intr.  Cic.  Liv. 
(vov.  ORAViR,  escalader).  Faire 
—  'une  lettre  à  qqu,  perferra 
litleras  ad  aliqaem.  Cic.  [c(. 
(ascicalam  [lilterarum]  ad  ali- 
qaem per(t:rcndam  curUre.Cic). 
Voy.  ARRIVER,  atteindre.  ^  (Au 
fij.)  Arriver  enfin  au  but  qu'on 


veut  atteindre.  Pervenire, 
intr.  Cic.  (ex.  :  ad  septaagesi- 
mam  annam.  Cic.  ad  Jinem 
Joboram.  Cies.);  ascendère, 
intr.  Cic.  (ex.:  uci  lionores.  Cic); 
adipisci,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
seneclatem.  Cic.  voy.  attein- 
dre); consequi,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  voy.  obtknir).  —  à 
(faire  qqch.),  oblinêre,  ut...  Liv. 
assequi,  at...  Cic.  ||  (Absol.) 
Arriver  â  une  liante  lortune. 
Proccdére  longias  honoribas. 
Cic.  Au  part,  passé  pris  subst. 
Un  parvenu,  Iwmo  novus.  Cic. 
is  qaem  (ortana  extalit.  Cic. 
Un  riche  —,  novicia»  dives. 
Cic. 

parvis  (lat.  parodisus,  paradis), 
s.   m.   Place    devant    la    porte 
principale   d'une   église.   i4rea, 
œ,  f.  Liv.  Il  Vestibule  d'un  tem- 
ple,  voy.  VESTIBULE.  ||  Enceintc 
d'un     temple,   voy.   enceinte.   |t 
Partie    intérieure     du    teniidi-, 
intimum    sacrarium.  Cic.  Voy. 
SANCTUAIRE. Il  Fig.  Les  célestes  —, 
atria  cxli  ou  pulatia  cœli.  Ov. 
1.  pas,  s.  m.    Mouvement   pour 
avancer. Il  Mouvement  pour  inar- 
cher.Passus.ÛS,  m.Cic.(rareet 
surt.  poét.  en  ce  sens)  ;  gradus, 
ÙS,  m.   Cic.  etc.  (ex.  :  gradam 
facêre.  Cic.  gradam  saspendëre 
[.  marcher  à  p.  de  loup  -1.  Liv. 
saspenso  graila. Liv.  citato  gra- 
da  se  proripëre.  Liv.  non  gra- 
da['  au  pas  -]  sed  prsecipiti  car- 
sa.Vell.  maynos  (acëre  grada». 
Liv.  certo  grada  incedëre.  Cic 
ire   ad    mort-m    cerlo    grada. 
Cic  addëre  gradam  [•  doubler 
le  p.,   marcher  i  grands  p.    •] 
Liv.  grada  leni  ou  sedato.  Liv. 
ou    placido.     Cic).    Pas    à    —, 
gradatim,  adv.  Cic.  (suri,  au 
fig.;    voy.   insensiblement)  ;    pe- 
detentlm,  adv.  Cic  etc.  (souv. 
avec  grudalim).  J'y  vais  de  ce 
—  et  (arch.),  tout  cf'un  —,  voy. 
immédiatement.    Faire   ses    |)re- 
miers     —,     ingredi     incipëre. 
Petr.    et    (fuj.)  ingri:di  in  rem. 
Cic.  Faire   les   premiers  — ,  c- 
àr-d.  aller  à  la  rencontre  do  qqn, 
voy.    rencontre    et   {(ig.)    faire 
des  avances,  voy.  avance.  Faire 
le    premier    — ,   viam    ingredi. 
Cic.  ingredi  incipëre.  Petr.  Il 
n'y    a  que   le    premier  —   qui 
coûte,  por<a  itineri  longiasima. 
Petr.  Il  (Fi.i;.)  Aller  à  grands  — 
dans  le  chemin  de  la  vertu,  irl 
virtate  procedâre  et  progredi. 
;    Cic.Avoir.prendrele— surqqn, 
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antecedère  ulicai.  Cic.  ou  ali- 
quem.  Cœs.  /V«p.  Céder  le  — , 
semitù  cedëre.  iScn.  et  (ng.) 
concedôre  alicai.  Cic.  Suivre 
les  —  de  <l<in,  vtistiijin  ullcajus 
aeqai.  Liv.  aliiinr.m  sabsci/ai. 
Ca^s.  alicujus  vestiijii3  instàre. 
Liv.  Faire  un  grand  — ,  proca- 
dërc  et  pro'jredi.  Cic.  (voy.  pro- 
grès, progresser).  Faire  un  — 
en  arrière,  voy.  ni:i  uler.  Faux 
— ,  lapsus,  ùs^  m.  t'ic.  Faire  un 
fau-t  — ,  vestigio  (atli.  Liv,  Faire 
un  faux  —  et  tombor,  vestigio 
fallente  cadëre.  Liv.  Faire  un 
faux  —  (tlg)>  '<»'"".  dép.  intr. 
Cic.  Faire  laire  un  faux  —  à 
qqn,  aliqaem  in  fraadem  im- 
pellëre  ou  illicëri;.  Cic.  \\  (Par 
ext.  fig.)  Acte,  Factum,  l,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  acte).  Faire  un 
— ,  pedem  movëre.  Cic.  movëre 
se.  Liv.  ou  moveri.  Cic.  Ils  ne 
peuvent  faire  un  — ,  digitum 
progredi  non  passant.  Cic.  A 
chaque  — ,  qaicqaid  progredior. 
Cic.  Il  Démarclie  active.  Voy 
DÉMARCHE.  Faire  un  —  do  clerc, 
agëre  imperitê.  Cic.  T  Mouve- 
ment plus  ou  moins  rytlimé  de 
la  marche..  ||  iT.  milit.)  Gra- 
dua, lis,  m.  Liv.  (ex.  :  miiila- 
ris.  Liv.  eitato  gradix  se  pro- 
ripëre.  Liv.  pleno  gradix  [•  au 
pas  de  charge  ■]  ad  castra  hos- 
tiam  tendère.  Liv.).  Marcher 
au  — ,  eequaliter  ambulâre  (au 
pr.  et  au  fig.).  Cic.  incedendi 
ordinem  servâre.  Liv.  —  do 
charge,  plenus  gradus.  Liv.  car- 
$its  magnas.  Cees.  ou  simpl. 
carsas,  ûs,  m.  Cses.  Liv.  (cf. 
cursu  ferri  in  hostem.  Cses. 
Liv.  carsa  petëre  hostem. dv s.). 
—  de  route,  gradua  militaris. 
Liv.  Mettre  qqn  au  —  (fig-), 
aliqaem  ad  bonam  fragem  cor- 
rigëre  ou  compellére.  Cic.  ad 
sanitatem  revocâre  ou  (lectëre. 
Cic.  Il  Danse.  Motus,  ûs,  m. 
Cic.  Liv.  (ex  ;  mottxs  Tasci. 
Hor.  haaa  indecoros  motas 
more  Tasco  dare.  Liv.].  ||  Al- 
lure du  cheval  qui  marche. 
Gradas,  ôs,  m.  Varr.  1  Traces 
laissées  par  le  pied  en  m.archant. 
Vestigium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  virilis  pedis  vestigiam. 
Vitr.  hominis  vestigio  animad- 
verso.  Plaat.  vestigiam  impri- 
mëre  ou  (acëre  in  loco.  Cic. 
vestigia  in  omnes  (erentia  par- 
tes. Liv.  vestigiis  aliqaem  seqai 
['  marcher  sur  les  p.  de  qqn  •]. 
Liv.  ou  conseqai.  Cic).  Revenir 
3ur   SOS  — ,  eadem  via  regredi. 

Cic.  Voy.   RÉTROGRADER.  ^   Court 

espace  parcouru  ou  à  parcourir. 
Il  Intervalle  d'un  pas  à  un  autre 
pas.  Passas,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  legionem  passibas  dacentis 
ab  eo  tamalo  constitait.  Cœs. 
mille  passaam  intermisso  spor 
tio.Cœs.)  Il  affirme  qu'il  ne  vous 
a  jamais  quitté  d'un  — ,  negat 
anqaam  se  a  te  pedem  disces- 
sisse.  Cic.  C'est  à  deux  —  d'ici, 
proximam  est.  Ter.  ||   Passage. 
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LOCUS,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.-  Jo- 
cus  est  tuhrirus.  Cic).  Àlauvais 

—,   angustise.   arum,   f.   pi. 

Cic  etc.  (ex.  :  angas(i:r  loci. 
Sali,  locoram.  Nep.  itineris. 
Cses.  viaram.  Liv.  au  fig.  in 
angastias  adtlaci.  Cic.  edacërc 
aliqaem  ex  angastiis.  Liv.  in 
angastiis  esse.  tJses.J;  salebra, 
se,  f.  Cic  Ilor.  Col.  (au  pr.  Ilor, 
Col.  au  fig.  nanqanm  in  tantas 
salcbras  incidisset.  Cic)  ;  va- 
dum,  i,  n.  Cic.  (au  fig.:  emer- 
gëre  de  vadis.  Cic).  Passer, 
faucher,  sauter  le  — ,  tempori 
parère.  Cic.  Spéc.  Sauter  le  — , 
a  vitâ  recedëre.  Cic  ||  (Spéc.) 
P.issage  étroit  dans  les  monta- 
gnos.  Fauces,  ium,  f.  pi.  Cic 
etc.  (voy.  gorge);  angustiœ, 
arum,  f.  Cses.  Liv.  (ex.  :  an- 
gastias occapàre.  Cses.  per  an- 
gastias copias  saas  tradacére. 
Cœs.);  saltus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  s.  Thermopylaram.  Liv. 
saltam  munitionibas  impedire. 
Liv.).  Il  (Par  anal.)  Détroit.  Voy. 
ce  mot.  Il  Seuil  d'une  porte. 
Voy.  SEUIL. 
2.  pas,  adv.  Particule  servant  à 
renforcer  les  négations  ne  et 
NON.  Ne,  non  — ,  nOD,  adv.  Cic. 
(ex.  :  non  est  ita.  Cic.  non 
quod,  non  quo.  Cic,  non  qain. 
Cic);  ne,  adv.  Cic  etc.  (devant 
un  subj.,  ex.  :  operse  ne  par- 
cant.  Cic.  ne  me  moneatis. 
Plaat.  ne  dederis  in  discrim,en. 
Liv.  ne  sit  sol  [«  en  admettant 
que  le  soleil  n'existe  pas  >].  Cic. 
illad  ulinam  ne  scriberem  ! 
Cic);  baud,  adv.  (devant  les 
adj.  et  certains  verbes, ex.:  haad 
ignobilis.  Hor.  haad  scio...  Cic). 
Qui  n'a  —  d'ambition,  minime 
ambitiosas.  Cic.  Et  ne  pas,  nec 
ou  neqae,  adv.  Cic  etc.  Ne  com- 
prendre absolument  —  un  mot, 
verbam  prorsas  nallam  intel- 
ligëre.  Cic.  Ne  —  même,  ne... 
qaidem  (en  plaçant  entre  les 
deux  particules  un  mot  inter- 
médiaire, cf.  ne  fecit  qaidem. 
Cic).  Non  —  seulement,  non 
modo.  Liv.  \\  Avec  la  négation 
sous-entendue  dans  1p^  phrases 
interrogatives.  Est-il  —  vrai  ? 
Nonne?  Cic.  (Dans  les  réponses 
négatives),  —  du  tout,  minime. 
Sali.  —  le  moins  du  monde, 
minim,e  gentiam.   Ter.    EUipt. 

—  d'argent,  nihil  pecanise. 
Plaat.  —  d'insolence  1  aufer  in- 
solentiam  !  Phsed.  —  un  mot  I 
verbam  cave  faxis.  Plaat.  Ab- 
solument — ,  non  minime. 
Cic  —  beaucoup,  non  ita,  non 
tam.  Cic.  —  même,  —  davan- 
tage.ne...  qaidem  (avec  inter- 
calation  d'un  autre   mot).  Cic. 

—  plus  de,  non  amplias.  Cic. 
(cf.  non  amplias  pedam  milli- 
bus  daobas.  Cses.).  —  même  si, 
non  si.  Liv.  —  un  seul,  nal- 
las.  Cic. 

pascal,  aie  (lat.  eccl.  pascha- 
lis),  adj.  Relatif  à  la  Pàque,  à  ' 
Pâques.  (Traduire  par  le  génit.  i 
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Paschse.)  L'agneau  —,  pascha, 
a;   (.    Valg.  ' 

pasquin,  s.  m.  (Aroh.)  Ecrit  sa- 
tirique. Libellas  famosas.Suet. 

pasquinadcs.f.  lUillurie  bouf- 
fonne. \'<iy.  IIOUFFONNKIUE,  FARCE. 

passable,  adj.  Qui  peut  passer, 
être  accepte.  Tolerabilis,e,  adj. 
Cic.  (cf.  t.  orator.  Cic).  Me- 
diocris,  e,  adj.  Cic.  Satis  bonus. 
Cic  Avoir  des  troupeaux  — ,  sa- 
tis bene  pascëre.  Cato. 
passablement,  adv.  D'uni> 
manière  passable.  Mediocriter. 
adv.  Cic  Tolerabilitcr,  adv. 
Col.  Satis  bene.  Cato.  et  simpl. 
satis.  Cic.  (ex.:  satis  litteratus. 
Cic.  satis  magnas.  Caes.). 
passade,  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
passer  dans  un  lieu  sans  y  sé- 
journer. Transitas,  ûs,  m.  Cic. 
Voy.  PASSAGE,  SÉJOUR.  Etre  de 
— ,  voy.  PASSER.  Il  Fig.  A  la  — 
(en  passant),  voy.  passer  ||  Ca- 
price qui  ne  dure  pas.  Voy.  ca- 
price. ^  Action  de  passer  d'un 
endroit  à  un  autre.  Voy.  pas- 
sage. ||  (Arch.)  Couper  la  — (cou- 
per le  passage  aux  vaisse:iuv 
ennemis),  voy.  couper  et  passa- 
ge. Fig.  Revenir  à  la  —  (recoai- 
menc  r  qqch.),  voy.  recommen- 
cer. 
passage,  s.  m.  Action  de  p-i^- 
ser.  Il  Action  de  traverser  un 
lieu:  en  pari,  du  lieu  traversé. 
Transitlo,  onis,  f.  Cic  Vitr. 
(ex.  :  cam  idem  sol  de  eo  tri- 
gono  in  alioii  signam  transi- 
tionem  fecerit.  Vitr.  [IX,  1,11]. 
imagines  similitadine  et  tran- 
sitione  parceptse.  Cic.  [N.  D.  I, 
i9].  tr.  flaentiam  visionum. 
Cic  [ib.  1,  109].  eamquc  esse 
ejas  visionem,  at  similitadine 
et  transitione  cernntar.  Cic 
[ib.  I,  105]);  transitus,  ûs, 
m.  Cic  etc.  (ex.  :  t.  .-llpiam. 
Plin.  fossœ.  Cic.  transitum 
claadëre.  Liv.  prohibëre  trans- 
itum. Justin.);  trajectus,  ûs, 
m.  Cses.  Liv.  Tac.  (ex.  :  t. 
maHs.  Tac  fiuminis.  Liv. 
Val.-Max.  commodissimus  in 
Britanniam.  Cses.).  \\  En  pari, 
de  ceux  qui  traversent.  Trans- 
itus, Ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  (lu- 
mine  transitus  impeditus.  Hirt. 
(lamen  di(§,cili  transita.  Cses. 
tr.  Hasdrubalis.  Liv.  transi- 
tum alicui  dare.  Liv.  epit.  Jus- 
tin. Pœno  per  agrot  arbesque 
saas  transitam  dare.  Liv.  ali- 
qaem transita  arcêre.  Tac. 
prohibëre  aliqaem  transita 
Araxis  ^aminis.  Jasiin.  i  ; 
transgressio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.  ;  ascensus  et  trans  - 
gressio  Gallorum.  Cic  [Pis.  33, 
81])  ;  transgressas,  ûs,  m. 
Sali.  Tac.  (  ex.  :  aaspicium 
prosperi  transgressas.  Tac. 
[ann.  VI,  37].  vitâre  prœliam 
in  transgressa  conatas  est. 
Sali.);  transmissio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  superior  taa 
[•  votre  dernier  passage,  votre 
dernière  traversée  •].  Cic.  [Att. 
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IV.  17,  !]■  *■  '''•  *"  '"■'"  '" 
Cr'.rx-iam.  Cic.  (Pliil.  1  .  "1  : 
iransmissus.  ûs ,  m.  ('>•■' 
lU.  G.  V.  13,  SJl;  trajectio, 
oniS.  i.  Cic.    ,ad   Ail.  \  lll,  1  '■ 

i-.tr^ectus.  ûs,  m.  Ctc.  cic. 
(ex.:  I?i;i\)nun»  tordior  a  Bran- 
disio    Apolloniam.      VaL-Miix. 
»b*.    tnijectii   interctadi.  Cas. 
tempfstate  in   trajecta    [-  peii- 
danl  son  p.  •]  bis  con/!i.Mfiis 
Saet.);  prsetervectio,    onis. 
t.  Cic.  ew.  ^ei.  :  in  pi-j^Uriec- 
tione    omnium    [•  au   pa-sase, 
c.-d-d.  à  l'endroit  où    deyaienc 
passer  tous  ceux...  •],?«>  ultro 
àtroqae  navigarent.  Cic.  [Verr. 
II,  5,  6-J,  170]':  transvectio, 
onis,  f.  Cic.  (,ex.  :  t.  Aclieran- 
tis.    Cic.    [Tu5C.  I,    10]).    Payer 
son    —,    pro    vectarà   solvére. 
Cic.  Qui  est  sur  le  —,  Obvius, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ob- 
viani    esse    alicai     [•    être,    se 
trouver    sur    le    p.    de  qqa    .]. 
Cic.   obviam  (erri   cUicui  [•  se 
mettre  sur  le  p.  de  qqa  .].Z.ii'. 
se    dare    alicai    obvtum.    Liv. 
aliqa^rn  obviam  habêre  [•  trou- 
ver qqn    sur    son    passage    •]. 
Justin,  montes  qai  obviierant 
itineri    adversarioram.   .Vep.). 
A    mon    —,    in    transita,  lac. 
ex  itinere.   Cses.  transiens,  ou 
(selon  les  cas)    me   transeante. 
Cic.  Il  (Par  anal.)  Droit  de  pas- 
sage,    lier,     itineris,    n.    Cic. 
(Cœcin.    .i).  Ulp.  (dig.  VIII,    3, 
1,    1>.      Paul.     dig.    Molestm. 
(dis.' VIII,  3,  7;  12).   aditu3,às, 
m.  Jet.   (cf.  prssstâre   [■  accor- 
der "]  alicai  aditam.   Jet.    adi- 
tam    redimëre    [■    racheter   -]. 
Jct.u  actas,  Os,  m.  Cic.  ^Ca^jin. 
75  :    droit   de    faire    passer   du 
bétail    ou    un    attelage    sur    la 
propriété   d'autrui).    Un     voya- 
geur qui  est  do  —,  viatO"  prx- 
teriens.  Sen.  \\  (Par  ext.)  Action 
de  passer   par   troupes   en  cer- 
taines   saisons    (en    pari,    des 
animaux).    Oiseaui  de   —,  ad- 
venu volacres.  PUn.  Fij.  C'est 
un  oiseau  de  — ,  matât  loca  et 
in  aliad  de  alio  transilit.  Hen. 
(ep.  69,  1).  I]  En  pari.    J'uu  a- 
tre.    Transttio,   onis,    f.    Vitr. 

d'un  astre  au  méridien,  voy. 

cuLsiiNATioN.  ||  (En  paH.  d'un 
liquide,  d'un  gaz.)  Action  d.,- 
s'échapper.  Exitas,  ûs,  m.  Lacr. 
Sen.  (cf.  aqaa  exitam  qaxrit. 
iSen.).  M»atas,  ûs,  m.  Qaint. 
PUn.  j.  {et.  m.  spiritàs,animx. 
PUn.  Qaint.).  J|  (Fig.)  Action  de 
pasîcr  d'un  état  à  un  autre. 
Transitus,  ûs,  m.  PUn.  Qaint. 
(ex.:  in  illo  a  pueritià  in  adu- 
Uscentiam  transita.  Qaint. 
[XI,  3,  SW].  cotorom  [des  ombres 
à  la  luiniérej.  Plin.  tr.  in 
aUa/I  rhythmi  gênas.  Qaint. 
tr.  in  Çyjaras  alias.  Plin. 
[XI,  IM]).  Il  (Par  ext.)  Le  - 
d'un  ton  à  un  autr«,  transi- 
tas, ûs.  m.  Qaint.  (XII,  10,68). 
Voy.  MODULATION.  |(  (Par  ext.) 
Opération  qui    tait    passer   cer- 
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tains  corps  dans  une  prépara- 
tion. Apparatio,  onis,  f.  Cic. 
Vitr.  1  Endroit  par  où  l'on 
paà~e.  Il  Endroit  que  l'on  tra- 
verse pour  passer.  Tr&nsitus. 
ÛS,  m.  Liv.  (ox.  :  transitas 
per  agros   urbesqutf.    Liv.    ini- 

3aa  ad  transitum  loca,  Liv. 
are  alicai  transitant.  Liv. 
on  dit  aussi  aliuaein  per  fines 
saos  ire  pati.  Liv.  aliqaem  per 
fines  regni  transire  sinére. 
Liv.;;  aditUS,  ÙS.  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  ûdiïum  qaœrère.  Liv.  om- 
nes  aditas  claadére.  Cic.  adi- 
tam utramqae  interclwiére. 
Cic.);  coznmeatus ,  ûs ,  m- 
Plaat.  Ulp.  (ex.  :  in  eo  con- 
clavi  ego  perfodi  parietcm. 
qaà  commeatus  clam  esset 
îiinc  hoc  malieri.  Plaat.  [mil. 
US),  si  viœ  publics  exemptas 
conuneatas  sit.  (/'(p.[dig.  .XLIII. 
8,  2,  25];;  iter,  itineris,  u. 
Cic.  etc.  (ex.  :  iter  ha<:  hubiii. 
Ter.  iter  angastam  et  difficile. 
Cens.  Liv.  dare  alicai  iter  per 
agros  urbesqae.  Liv.  pons  iter 
hostibus  dédit.  Liv.  iter  ferro 
aperire.  Sali,  prohibëre  itinere 
exercitam.  Cses.  omnia  itinera 
obsidère.  Liv.};  via,  ae,  (.Cic. 
etc.  (ex.  :  dare  alicai  viam. 
Liv.  dare  alicai  viam  per 
fandam.  Cic.  viam  facére  ou 
patefacêre  ou  pand-ire  ou  ape- 
rire. Liv.)  ;  CUTSUS,  ùs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cursum  non 
impedire.  Liv.).  —  dans  l'>- 
monlagaes,  etc.  fauces,  ium, 
f.  pi.  Cic.  etc.  (voy.  gorge, 
DÉFILÉ);  saltus,  ûs,  m.  Liv. 
(ex.  :  Pyrenxos  salins  acca- 
pare. Cses.];  transitus,  ûs, 
m.  Liv.  Plirv.  (ex.  :  transitas 
insidére.  Liv.).  ||  i,3péc.)  Gale- 
rie entre  deux  rues.  Transitio, 
onis,  l.  Cic.    (cf.    transitiones 

fiervix  Jani  nominantar.  Cic. 
N.  D.  II,  671).  Angiportas 
perviiis.  Cic.  Qui  sert  de  — , 
transitorias,  a,  am,  ad}.  Saet. 
(cf.  t.domas.  ■'Saet.  [Nor.  31]). 
|l  (Par  ext.)  Trait  de  chajit. 
Modalatio,  onis,  f.  Sen.  rh. 
Qaint.  ||  (Par  ext.)  Endroit 
d'un  livre,  d'un  discours,  etc., 
dout  l'esprit  est  frappé  en  pas- 
sant. Locus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(au  plur.  loci.  Cic,  ex.  :  isïum 
ego  locam  totidem  verbis  ex 
Diccearcho  transtuli.  Cic.}. 
Voici  le  —,  id  taie  est.  Cic. 
1.  passager,  ère,  adj.  et  s.  m. 
et  f.  Il  AdJ.  Qui  ne  fait  que  pas- 
ser (dans  un  lieui.  Voy.  nomade. 
Leii  oiseaux  — ,  semestres  aves. 
Plin.^{P.  ext.) Par  où  l'on  passe. 

VoV.    FBÉQUENTEIt,    PAS3A.NT.    l'ig- 

Qui  pas.se.  Qui  Iqax,  qaod) 
modo  ad  tempas  est  oafit- 
Cic.  Brevis,  e,  adj.  Cic.  Tem- 
porarius,  a,  am,  adj.  Nep.  (cf. 
temp.    liberalitas.   Nep.).    Voy. 

CADUC,  ÉPHÉMêtlE,  FUGITIF.    Forll- 

fications  — ,  voy.  pbovisoiiik. 
Plaisir  — ,  delectatio  ad  brève 
et  exigaam  tempas.  Cic.  1  S.  m. 
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etf.  Celui,  colla  qui  ne  fait  que 
passer  dans  un  lieu.  Voy.  voya- 
geur. Passagère,  qaœ  in  itinere 
est.  Cic.  Va  — ,  une  — ,  iiu'oii 
reçoit  chez  soi,  liospes,  itis,  m. 
Cic.  hospita,  a',  f.  Ter.  Cic.  1 
(Spéc.)  telui,  celle  qui  prend 
pasiiage  a  bord  d'un  navire. 
Vector,  oris,  m.  Cic.  Passa- 
gère, qaœ  velùlar  nave  ou  in 
nave.  A. 

paasagërement,  adv.  D'une 
uiauioi'e  passagère.  Ad  ou  in 
br,:vii  tfmpas.  Cic. 

passant,  ante,  adj.  et  s.  m. 
et  f.  Il  .It/i.  Où  l'on  passe  beau- 
coup. Celeber,  bris,  bre,  adj. 
Cic.  etc.  Voy.  fréquenter,  pas- 
sage. T  .S.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  pas.se  en  un  lieu.  Qui,  qux 
transit  ou  iter  (acit  ou  profici- 
scitar  per  locam  aliqaem.  Cic. 
Les  — ,  prœtereantes,  iam,  m. 
pi.  //or.  (rarvjeuntes,  ium,  m. 
pi.  Sen.  (Formule  usitée  dans 
les  épilaplies),  viator,  orii,  m. 
Inscr. 

passation,  s.  f.  Action  de  passer 
un    acte.    Perscriptio,  onis,    f. 

Cic.  Voy.    PASSER. 

paese,  s.  f.  Action  de  passer, 
Transitio,  onis,  f.  Cic.  Voy.  pas- 
sage. Mot  de  —  tessera,  se,  f. 
Tac.  Carte  de  —,  et,  ellipt.  une 
— ,  voy.  PERMIS,  passe-port.  Il 
(Spéc.)  Action  de  marcher  sur 
l'adversaire.  I-'etitio,  onis,  f. 
Cic.  Faire  une  — ,  petére,tr.Cic. 
y.  ext.  Une  —  d'armes,  armo- 
ram  certamen  ou  iusus.  Liv.  ^ 
Endroit  p.ir  où  l'on  passe.  ||  Pas- 
sage étroit  outre  doux  terres, 
deux  écueils.  Angastiœ,  arum, 
f.  pi.  Cic.  Anijastise  loci.  Sali. 
ou  ioeorum.  Nep.  Angasta  via. 
Liv.  Faaces,  faaciam,  f.  pi. 
Lii^.  m.  La —  deGil>raItai',iim<jn 
maris  interni.  Plin.  \\  (Spéc.) 
Passage  étroit  qui  donne  passage 
dans  un  port.  I-'aaces  portas. 
Cxs.  1  (Dans  l'ancien  jeu  de 
billard.)  Arcade  par  laquelle 
devait  passer  la  bille.  Exitas. 
ûs,  m.  A.  Prendre  la  — ,  voy. 
TRAVERSER. iFig.  iMcttre  un  hom- 
me en .voy.  NOTORIÉTÉ,  BENIIM. 

Etre  en  —  do  qqch,  voy.  capa- 
ble. Etre  en  —  d'élro...,  voy. 
POINT.  Etre  dans  uik;  bonne  — , 
in  carsa  esse.  Cic.  E-.ro  dans 
une  mauvaise  — ,  in  angasto 
esse.  Cic.  in  angastam  ventre. 
1  Ce  qui  dépas.se.||(Arch.)  Petite 
somme  complétant  la  valeur 
primitive  d'une  mounaio.  Voy. 
APPOINT,  Il  Petite  somme  servant 
il'.ippoint  pour  un  paiement. 
Coilybas,  i,  m.  Cic. 
passé,  s.  m.  Ce  qui  a  ou  lieu 
autrefois.  Tempas  praeteritam. 
Cic.  Tempas  pristinam.  Nep. 
Tcmpora  saperiora.  Cic.  et 
inemoria  saperior.  Cic.  simpl. 
memorja,  œ,  {.Cic.  Vetastas, 
atis,  f.  Cic.  Laisser  de  coté  le  — , 
vetera  omittëre.  Sali.  En  romon- 
tant  dans  le—,  rétro, adv.  Cic. 
Les  hommes  du  —,  prisci  viri. 
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Cie.  anliqui    Uominea.  Cic.   Ne 
pas  revenir  pur  le  —,  acta  non 
a<jére.  Cic.    hiec   missa  fucére 
qax  jam   (acta    sunt.    Vie.  P. 
ext.  Être  tfù    pour   le  — ,  rétro 
dtbëri.   Plin.   Qu'où  ne  tienne 
pas   compte    du   ~,     ne  rétro 
habeatur  ratio.  Plin.  j.  I,e  — 
(eu    pari,   de  qqn  ;   sa    vie,    sa 
conduite    passéi",    vita    alicii- 
Jus  saperior  ou  ante  acta.   Cic. 
ante  acta,  orum,  n.   pi.  Quint. 
(cl",  anteacta   obJicëre.  Qaint.). 
^La  temps  qui  n'est  plus.  Prœ- 
teritum  tempas.  Cic.  Prœterita 
xtas.  Cic.  Prœterita,  oram,  n. 
pi.  Cic.  Qase  prœterierant.  Cic. 
Qiise  (aerunt.    Cic.   \\  (P.   ext.) 
IVmps  du   verbe   marquant   le 
passe.   Le  — ,  tempas  prseteri- 
tum.  Qaint. 
passe-droit,  s.   m.  (Arch.)  Fa- 
veur  laite  à   qqn  qui  n'y  a  pas 
de  droit.  Voy.  faveur,  privilège. 
Il  (Fig.)  Tolérance.  Voy.  ce  mot. 
î  (P.  ext.)  Injustice  qu'on  fait  à 
qqn   en  lui  préférant  un    autre 
qui  y  a  moins  de  droit.  Injuria, 
se,  (.  Cic. 

passée,  s.  f.  (.\rch.)  Action  de 
passer,  yojr.  passage.  ||  (P.  êxt.) 
Trace  laissée  en  passant  par  cer- 
tains animaux.  Voy.  piste,  trace. 
passe-fleur,   s.  f.  Variété  d'a- 

utiuone.  Voy.  anémone. 
passement,  s.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion de  passer.  Voy.  passage, 
PASSER.^  (P.  ext.)  Ouvrage  d'or, 
de  soie,  etc.,  employé  en  bor- 
dure sur  les  vêtements.  Seg- 
menta, oram,  a.  pi.  Ov.  \'al.- 
AJa.r.  javen. 

passementer,  v.  tr.  Orner  de 
pa-ssements.  Segmentis  ornâre 
ou  instruére,  ou  prxte.vëre.  A. 
Passemeuté,  segmentatus,  a, 
um,  adj.  Javen. 
passementerie,  s.  f.  Indus- 
trie, commerce  du  passemen- 
tier. Segmentarii  ars  ou  mei-- 
catara.  A.  Ouvrage  de  passe- 
mentier, voy.  PASSEMENT.  —  en 
or,  se'jmenta,  oram,  n.  pi.  Or. 
passementier,  s.  m.  Celui  qui 
fabrique,  qui  vend  des  passe- 
ments, etc.  Segmentarias,  ii, 
m.  .Vof.  Tir. 
passe-parole,  s.  m.  (Arch.) 
Commandement  qu'on  fait  pas- 
ser jusqu'au  dernier  homme, 
^ïjnum,  i,  n.  A. 
passe-partout,  s.  m.  Sorte  de 
clef  pouvant  ouvrir  plusieurs 
serrures.  Clavis  ad  omnes  j'a- 
naas  aperiendas  ou  pandendas 
apta.  A. 

passe-passe,  s.  m.  Escamotage 
adroit  de  bateleur.  — ,  et  tours 
de  —,  prxstigiie,  aram,  (.  pi. 
Plaut.  Fig.  Tromperie   adroite. 

Voy.     FOURBERIE. 

passe  -  pierre.  Voy.  perce- 
pierre. 

passepoil,  s.  m.  Voy.  liseré. 

passeport,  s.  m. Pièce  de  libre 
circulation  à  l'étranger.  Syn- 
gr-aphus,  i,  m.  Plaut.  \\  Spéc. 
Demander  ses —  (en  pari,  d'un 
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ambassadeur),  res  repetére.Liv. 
fœdas  rumpere.  ||  Fig.  Ce  qui 
fait  passer  qqch.  C'est  pour  lui 
comme  un  —,  cela  lui  sert  de 
— ,  hoc  ei  opportanum  oti  com- 
modum  evenit  ou  opportum'- 
o([ertur.  Cic. 

passer  (lat.  pop.  passàre,  dér. 
de  pa««as),  v.  iutr.  et  tr.  ||    ('. 
intr.   traverser  lo  chemin    qui 
mèneenunlieii  :  se  rendre  dans 
un  lieu.  Ire,  iiitr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ibam  forte  via  Sacra,  llor.  voy. 
ALLER,  [se]  rendre);  iter  facère. 
Cic.  etc.  et  iter  babére.  Cic. 
etc.  (ex.:   iter  hac    habui.  Ter. 
génies  per  qaas  iter   habebant. 
Justin,  pevprovinciam  nostram 
iter  (acéré.  Cses.   per   Epirum 
iter  facére.  Cœs.);  abire,  intr. 
Cic.  etc.  (dans  des  express,    c. 
sab    jago    abire.    Liv.    abire 
ad  deoi   [•  de  vie  à  trépas  .]. 
Cic.    [Tusc.   I,   321.    cf.  abire  e 
medio.  Ter.  [Ph.  10,  19].  e  litâ. 
Cic.  [Tusc.  I,  71.])  ;  prseterire, 
intr.  Ter.  (ex.:  prseteriens  mo- 
do mihi  inqait.    Ter.)  ;    tran- 
SÎre  (•  aller  d'un  côté  à  l'autre, 
d'un  point  à  un   autre,   passer, 
se  transporter  -),   intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  t.  per    hortam.    Ter.  per 
média  castra.  Sali,  e  suis  fini- 
bus  in  Helvetioram  fines.  Cœs. 
ab    Rhodo    in   .isiam.  Saet.  ex 
Volscis   in   jEquos.  Liv.    odor 
transit  in  vestes.  Plin.  utinam 
ista  sœidtia  intra  peregrina  ex- 
empta mansisset  nec  in  Roma- 
nos  mores  cam  aliis  cuiventiciis 
vitiis  etiam  suppliciortim  ira- 
rumqae     barbaria     transisset. 
Sen.  [ir.  III,  18,  1].  par  ext.  ad 
partitionem   ti'anseamus.    Cic. 
deinde    ad    hanc    sententiam 
transiit.  Sen.    rh.  en  pari,  des 
aliments  :  cibi  qui  difficillimë 
transeant.  Varr!);  prseterire, 
intr.  Ter.  Cic.  (ex.:  prœteriens 
modo  mihi  inqait.  Ter.  si  nem'o 
hac   prœteriit.  Cic.)  ;   laeâre,' 
intr. Plin.Tac.{ex.:  means  exer- 
citas.Curt.m.  in  Orientem  co- 
mité    Liviâ.    Tac.    interruptis 
angusto  transita  Jugis,    ita  ut 
vi.v    singala    meent    plaustra. 
Plin.    cuia    trirèmes   hac   illuc 
meurent.  Tac.  iter,  qua  meant 
naiigia.    Cart.  par   anal,  libe- 
rias    meâre    spiritus    cœperat. 
Cart.   méat  awa  per  qaœdam 
velut    organa.    Quint.);    coza- 
meâre,    iutr.   Cœs.  Cic.   Nep. 
Plin.  Saet.  (ex.:  ut  tuto  ab  re- 
pentino  hostium  incursu  etiam 
singali  commeârepossent.Cœs. 
Dclos,  quo  omnes  undiqae  cam 
mercibas  atqae  oneribus  com- 
meabant.    Cic.    illa  [via]    quâ 
omnes  commeabant.  Nep.  quà 
ex  oppido    [.  en  sortant   de  la 
place  ■]  sai  commeàre  possent. 
Liv.  c.  prœter  hanc  [effigiemj. 
Plin.  j.    c.  per   hanc  pontem 
altro  citroqae.  Saet.  per  quem 
[tramitem]  armenta  commeàre 
consueverant.   Justin,  in  alié- 
nas fines    [su  pari,  des  cerfs]. 


Plin.  en  pari,  de  navires  et  de 
véhicules  :  fossa,    qua  contra- 
ria [•  en  sens  contraire  •]  qaa- 
driremes    commearent.     Saet. 
quadrigx    inter  se  occurrentes 
[sur  les  murs  de  Babylone]  sine 
pericalo    commeàre    dicantar. 
Cart.  en  pari  des  astres  :   c.  ab 
ortâ  ad  occasum.  Cic.);  vadë- 
re,  intr.  Cic.  etc.    (voy.  aller); 
transgredl,    dép.    intr.    Liv. 
Plin.  (ex.:  t.  in  Europam.  Liv. 
per  montes.  Liv,    par  anal,  toi 
transgressusin  P'i>;/mem["dans 
le  signe  de  la  V»].  Plin.);  trans- 
migrare  (•  passer  dans  un  au- 
tre endroit  •),  intr.    Liv.  Plin. 
(ex.:  t.   Vejos.   Liv.    in  hortos. 
Saet.  alla  arbs,  quo   transmi- 
gremus.  Liv.).  —   rapidement,   ' 
transcurrére,  intr.  Cœs.  (ex.: 
renios  transcarrentes  detergë- 
re  si    possent,    contendebant. 
Cœs.    [B.    C.    I,   58,  2].  —  par, 
pervadére,  irttr.  Cic.  etc.  (ex.: 
per  œqua  et  iniqaa  loca.  Liv. 
mais  on   dit  plutôt   iter  facére 
ou  habëre  per  aliqaem   locum, 
Cœs.    voy.    ci-dessus).    En   pas- 
sant par,  per,  prép.  (av.  l'Ace), 
Cic.  etc.  lex.  :    exire  istac  per 
hortam.     Plaut.    alteram   iter 
per  provinciam  nostram  [erat] 
multo  (acilius.  Cœs.).  —  (à  che- 
val,   en    voiture,    en    bateau), 
vebi,  pass.  moy.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vehi  per  arbem.  Cic.  carra  per 
arbem  vehi.  Cic);  transvebi 
dép.    intr.   Sali.  Liv.  (ex.  :  in 
Africam.  Sali.  Corcuram.Liv.)- 

—  devant,  prseterire,  tr.  Cic- 
etc.  (ex.  :  p.  aliqaem.  Sen.)', 
prsetergredi,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  castra.  Cic.  [ep.  III,  7, 
U].  Aact.  b.  Afr.  [69,  il);  ince- 
dère,  intr.  Sali,  (ex.:  mcedunt 
peroravestra  [-devant  vous.] 
magnifici.  Sali.).  —  près  de, 
prseterire,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  : 
p.  hostes.    Cic.    hortos.    Cic). 

—  (à  cheval)    au    milieu    de, 
perequitàre ,     tr.   Cœs.   Liv. 
(ex.:    per    agmen.    Cœs.    inter 
duas  acies.  Cœs.).  —  (à  cheval) 
devant,    prœterequitare,  tr. 
Liv.    (ex.  :    aciem   [.  devant  le 
front   de   bataille  •].   Liv.  [111, 
61,    9]  ;  prœvebi,   pass.  moy. 
Virg.  Liv.  (ex.:  équités  prœvec- 
ti.  Liv.  prœvectas   eqao.    Virg. 
Liv.).  —  le  long   de    (à  cheval, 
en  bateau),  praetervebi,  dép. 
tr..  Cic.  Liv.  (ex.:  p.   Velabram. 
Suet.  Locros  classe.  Liv.  navi- 
bas    Galliœ  oram.    Liv.    nàves 
Apolloniam  prœtervectœ.  Liv. 
abs.    prœtervehi.     Cic.     classe 
prœtervehens.    Liv.    prœterve- 
hens   eqao.  Liv.).  —  au    large, 
voy.  p    lli6,  col.  3.  —  par  des- 
sus,   transire  ,   tr.  Cœs.  (ex.: 
t.   per   corpoia.    Cœs.    cf.   per 
patris  corpus  caipentum  agére 
[•  faire  passer  ■].  Liv.);  trans- 
cendére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  ma- 
celiam.  Cœs.  sœpem.   Liv.  vov. 
fra.\chjr)  ,•  superâre,  tr.  Cil-. 
etc.  (voy.  franchir).  —  (à  cUe- 
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val,   en    voilure >  sur,   iBVBbi, 
pass.  moy-  Liv.    (ex.:    corpori 

ftatris  lehicalo.  A.ll'.^.  —  sou? 
e  joug,  voy.  p.  IISS,  col.  S.  — 
(en  volant'' ,    prwtervolàre  . 
inir.  et  ir.  Cir.  etc.   ^es.:  aqai- 
la  pra'teriolans    Saet.  cwrus 
prxteri-ola'^.   Cart.    tr.    qaem 
[•  devant  lequel  •]  prseteri,-otat 
oUm.  Cic.).  —  (d'un  endroit  a  un 
•utre,  an  montant,   en    sravi?- 
sant)  ,    transcendère  ,    intr. 
Cap».  Liv.  (ex.:  in  Italùim.  Uv. 
in    Uostiam    naves.    CsetJ).  — 
d'un   bond,   tr&BSilire.    intr. 
Plaat.  (ex.:  de  muro  in  navem. 
Liv.  voy.  stuTERi. —  à  la  nage, 
voy.  p.  127S,  col.  3.    —   à  ^ue, 
Toy.  p.  1007,  col.  S'.  —  rapide- 
ment ,     transvoJâro  ,     intr. 
Liv.    (ex.  :    eqao   transvolat  in 
altei-am  partem.  Liv.).  —  dan^ 
le  camp  de,  dan?    le     parti    do 
(au  pr.   et  au  ù%.),    transire, 
intr.    Cic.    etc.    (ex.  :  t.  ad  ali- 
qaem.  Cic.    Nep.  a  desare  ad 
Pompejixm.  Cxs.  in  aliéna  cas- 
tra. -Sen.  abs.  nec.  nxanëre  nec 
transire    [•  p.    à    l'ennetn[  ■] 
aperté   auso*.    Liv.  [I,  Ï7,  5])  ; 
transfugére ,   intr.    Cic.  etc. 
(ex.:  ad  hostes.  Plaat.  Nep.  ad 
victorem.     Liv.     epit.    déserta 
Italiâ  ad  regem  aliqaem.   Liv. 
ab?ol.    qaod    in    obsidione    et 
[ame  servitia  infidi  transfage- 
rent[«  ç.k l'ennemi 'l.^iV.etiFn 
desiderio    amicse    transÇagis- 
se.  Saet.  au  fig.  ab  afflictâ  ami- 
citiô    trans(agëre    et    ad     flo- 
reniem   aliam    devolâre.    Cic. 
[Quinct.  93]).  —   son  chemin, 
voy.  p.  395,  col.  3.  Faire— ,tra- 
dncère  '•  faire  p.  de  l'autre  cô- 
té- ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hominum 
maltitadinem   trans   Rkenam. 
Cxa.    eqaitatam    in    Galliam. 
Cœs.    t,    (lamen    [•  faire  p.  le 
fleuve  •].    Cœs.  pontem.   Cses. 
Jlelvetios    per   pnis  Seqaano- 
rum.  Cses.   copias  per  angas- 
tias.  Cses.  aqasedactam  per  do- 
mum.Jct.  copias prxter castra. 
Cxs.  per   ora   hominam.   Liv. 
tradacti  sab  jagam  et  per  hos- 
tiam  oculos.  Liv.)  ;  trajicére, 
tr.  Cses.  Liv.  etc.  (ex.:  lejiones 
in  Siciliam.  Liv.   copias  trana 
(laviam.  Liv.   t.    equitam  ma- 
gnampartern  ffamen.  Cats.exer- 
citam  Rliodanam.    Plane,    ap. 
Cic.)  ;   transmittêre,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :  eqaitatam  celeriter. 
Cses.   cohortem    Usipioram    in 
Britanni^xm.    Tac.    eqaam  per 
amnem.    Liv.    exercitam     per 
fines.  Liv.)  ;  transportàre,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :    viclorem  exer- 
citam.  Liv.  exercitam  in  Grae- 
ciam.  Cic.  copias  secam.  Nep. 
milites    navibas  (lamen.    Cxs. 
exercitam  Rlienam  [•  f.  pa«'îor 
le  fthin  à  son  armée  •].  Cxi.); 
conjicére  ,     tr.     Cels.    (dan^ 
T'-xpres?.    conjicére    fUam     in 
acam   [■  f.  pa^iîT  un  fil   par  le 
trou   d  une    aiguille  •].   Cels.). 
Laifiser — ,  prœtermittére,  tr. 
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fie.  (ex.:  prottermittërt  »»«mi- 
nem.  Cic.  [ep.  .\1.  81,  \])  : 
transmittêre.  ir.  Sen.  Plin.J. 
ie\.;  t.  lucem.  6Vn.  Favonios. 
Plin.  j.  ventam.  Sen.  au  fi;;. 
transmittente  anima  qaicqaiil 
accepit.  Sen.).  \\  (Par  anal.)  lin 
pari,  d'un  cours  d'eau  :  voy.  cou- 
ler. ARROSER,  BAIONERV  FluiTe, 

intr.  Cic.  etc.  (ex.:  medianx  ar- 
bem.  Cor*.).  —  devant, praster- 
lfi!sre,    intr.   l'urr.  Sali,  (ex.: 
•iqaa  i/iw  prxterflaat.  Varr.  p. 
Vatentiam.    Sali.   (r.   mœnia. 
Liv.).  —à,  interûueTB.  tr.  Uv. 
Plin.    (ex.,  mediam    oppidum. 
Plin.).  —  sou?  le?  yeux,an(e  ocu- 
ios  ver  sari  oa  obversari. Cic— - 
(enparl.des  aliment?):  (ransi- 
re. intr.  Vo;t.(ox.:  cibiquidiffi- 
cillimitranseant.Varr.).  ||  [Fig.) 
Pa??er    par    dessus ,  transire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  fines  verecun- 
dise.  Cic);  prseterire,  tr.  Cic. 
(etc.  ex.:  muita.  Cic);  mittére, 
on  omittère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
NéCLiGER).  — sur  (sans  s'arretei-). 
transire.   tr.   Cic.   etc.    (ex.  : 
leviter  transire  et  tantammodo 
perstringëre    anam     qaamqae 
rem.  Ci<-   IRosc.  Am.  91));  prse- 
tervolàre,   tr.   Cic.  etc.   (ex.: 
Iixc  dao  proposite  non  prxter- 
lolant,  sed    ita   dilatant,  at... 
Cic.)  ;  transcurrére,  tr.  Sen. 
Qaint.  (ex.  :  narrationem.  Sen. 
partem  operis.    Qaint.    in    qaA 
[narratione]    sciens    transcar- 
ram    ^abtiles    nimiiim  divisio- 
nes.  Qaint.  [IV,  2,  2].  —  en  ju- 
..jement,    in   jadiciam   addaci. 
Cic.  ira /us  rapi.  Cic.  —  (en  pari, 
d'une  loi),  perferri.    Cic.   Faire 

—  un  projet  de  loi,  une  loi, 
legem  perferre.  Sali.  (Jug.  32, 
5).  — ,  c.-à-d.  avoir  cours  (en 
pari,  de  la  monnaie),  voy.  p. 
.")25,  col.  3.  Une  chose  qui  peut 

— ,    voy.     PASSABLE,     ACCEPTABLE. 

—  pour,  babérl,  pa??.  Cic.  etc. 
ex.  :    Ivabelar  pro    hoste.  Cic. 

aadacia  pro  maro  habetar. 
Cic.  plèbes  servoram  loco  ha- 
betar. Liv.  id  portenti  loco  ha- 
betar. Cic.  galbas  it  i  est  inter- 
dictam,  U  numéro  impioram 
habentur.  Cic.  habetar  hoatiam 
namero.  Cic.  voy.  considérer); 
numerarl,  pa=?.  Cic.  etc.  (ex.: 
'J'har-ydides  nanqaam  est  na- 
meratas  orator.  Cic.  hxc  jar- 
tara  inter  damna  namerata 
non  est.  Sen.]\  esse,  intr.  Cic 
etc.  (ex.  :  a/iqais  est  pro  victo. 
Cic).  —  à  la  postérité,  voy. 
POSTÉRITÉ.  —  (dan?  les  mains 
deqqn),  venlre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ira  alicajas  manas  venire. 
Cic);  devenire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ira  aliénas  manas.  Cic.  in 
alicajas  poteataUm.  Saet.)  ; 
cédera,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  res 
omnis  Albana  ira  llomanam 
cedit  imperiam.  Liv.  voy. 
ÉCHom).  taire  —  d'un  grade  à 
un  autre),  traducére,  tr.  Ca?«, 
fox.:  centariones  ex  inferiori- 
bas    ordinibas    in   aaperiores. 
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Caes.   csnlarionem  ab  octavis 
ordinibas       ad      primipdam. 
Ca-s.  .  Parti   de   rien  il  a  p.-ussé 
par  tous   les  grades,  ab  hamili 
ordine  ad  eam  gradam  in  qao 
nanc  est.  promotus  <st.  Plin.j. 
—  p.ir  tou?    les   honneurs,  per- 
currért:  omnes  honores  horaori- 
(iot\  Saet.   Maître    pass^,   pas,«é 
maître,  voy.  p.  1189,  col.  2.  -;- 
d'un  sujet  à  un  autre,  transi- 
re,   intr.    Cic.    (ex.:  transitum 
est  ad  honestatem  dicloram  et 
factorum.  Cic)  ;  (ranscurrè- 
re,  intr.  Corni(.[ex.:  ira  dissi- 
milem   rem.  Cornif.)  ;   trans- 
cendère, intr.  Val. -Max. Qaint. 
(ex.:  ad  majora.  Velt.  ad  lei'io- 
ra.  Qaint.^:  transiUre  (-passer 
rapidement ,     avec     empress*- 
ment  -),  intr.  Liv.  (ex.:  oboJio 
corasiiio  ad  aliad.  Liv.);  vepi- 
re.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  u(  Jam 
a  (abalis   ad   facta    veniamus. 
Cic.  venio  ad  recentiores  litle- 
ras.  Cic.  ad  Arceailam  Carnea- 
demqae     veniamus.    Cic).    — 
(d'un  état  à  un  autre),  transi- 
re, intr.  Liv.  Sen.  Saet.  (ex.:   e 
grammatici  statim  lado  ira  fo- 
rum. Saet.    [gr,  U,  8].  o  patri 
bas  ad  plebem.  Liv.  [IV,  16,  3]. 
pigrê  ex  Macedoneac  libero  in 
Persicam  servitutem.  Sen.  [ir. 
III,  17,  1)).    Faire  —  (d'un  état 
à   un   autre)  ,    traducëre,    tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :    ex   egestate   ira 
reram  abandantiam.  Cic).  — 
en  (proverbe,  habitude),  veni- 
re,  intr.   Cic.   etc.   (ex.  :  v.  ira 
proverbiam.    Liv.  ira  coraïuetu- 
dinem  proverbii.   Cic.   ira  con- 
aueludinem.    Cic.)  ;     cedère. 
intr.  Plin.  (ex.:   ira  proverbiam 
cessit.  Plin.)  ;    transire,  intr. 
Sera,  (ex.:  otiraam   ista  sxvitia 
intra  peregrina  exempta  man- 
eisset  nec   ira   Romanos  morea 
ram    aliis     adventiciis     vitiis 
etiam  aapplicioram  i-aramqae 
barbaria    tranaisset.    Sen.    [ir. 
III,  18,  1)).  —  (par   des  épreu- 
ves), perfuDgl,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  perfanctus  laboribas. 
Cic.    moleatiâ.    Cic.   pericalis. 
Cic.    gravissimis   aeditionibas. 
Liv.);  exhanrire,  tr.  Liv.  (ex.: 
laborea,    tantum    laboria.  Liv. 
<tara  et  aspera.  Liv.  inter  labo- 
rea et   exhaaatos  aut    non  ex- 


hauriendos.  Liv.  voy.  subir). 
Il  (Spéc.)  S'écouler.  Ire,  intr. 
iHaut.  Ov.  Sen.  (ex.  :  dies  il. 
l'iiiut.  eunt  anni.  Ov.  eat  om- 
nis inter  luctaa  dies.  Sen.); 
abire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:dum 
hœc  dicit  hora  abiit.  Ter 
abiit  illud  tempaa.  Cic.  Me  dies 
hoc  modo  abiit.  Cic);  prsB- 
terire,  intr.  Ter.  (ex.  :  prxt&- 
riit  tempua.  Ter.  au  part.  pan- 
Bit'  prxteritus,  a,  am,  Cic.  p. 
tempas.  Cic.  prxteritum  tem- 
pua,  inatans,  conseqaena.  Cor- 
nif. pr.-nterita  xtaa.  Cic.  siibst. 
prxterita  [•  le  passé  >],  n.  pi. 
Cic);  transire  intr.  Cic.  etc. 
I   (ex.  :    dies    legis   tranêiit.  Cic. 
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fi-n  dia  hibernorum  complti- 
rtsa  transissent.  Co's.  transiit 
atas  quam  cito  I  Tibull.)  ;  co- 
dëre,  intr.  Cic.  ctc.(ox.  :  lwr:e 
t/nidem  cédant  et  dies  et  men- 
s<'s  et  anni,  nec  pncteritam 
l'mpaa  anqaam  revertiliir. 
.S;n.)  ;  Oucre,  intr.  Cic.  rie. 
(ox.  :  aie  Puit  tota  hominum 
vita.  Cic);  efûuère,  intr.  Cir. 
etc.  (voy.  s'écouler)  ;  prseter- 
fluëre,  intr.  Cic.  {ex.:  nec  pro- 
tcritam  volaptatem  prseterfluc- 
re  sinëre.  Cic.  [Tusc.  V,96]);  ef- 
fug'ère,  intr. Cic. etc. (voy.  s'bn- 
FuiB^-  prse  tervolâre,  intr.  Liv. 
(ex.  :  occasionis  opportanitas 
prtetervolat.  Liv.).  Laisser  — , 
prœtermittëre,  tr.  Cic.  etc. 
{es.:dicm.Cic.occaiionem.  Liv. 
nonnallas  ejosmodi  occasio- 
nea.  Ca-a.).  \\  Se  dissiper.  Ablre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  nausea  j'am 
plane  abiit.  Cic.  niinc  qaidem 
jam  abiit  pestilentia  [opp.  à 
remanet].  Cic.  ubi  vanaa  terror 
abiit.  Liv.).  \\  S'eCfacer,  s'alté- 
rer. EvaLnescère,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  evanetcant  vinam  et 
aalaamentam  vetaatate.  Sen. 
evaneacit  color.  Lacr.  fia.  eva- 
nt-acit  memoria  e/us.Ctc!).  Voy. 
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pa'=so  vite,  voy.  mode.  —  (delà 
mémoire,  etc!),  cedére,  intr. 
Liv.  (ex.:  e  menxorià  ou  memo- 
ria. iiV.];  exire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  exit  res  memoriâ.  Cic.'>; 
excidëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
excidit  aliqaid  e.v  animo.Cic). 

I  V.  tr.  Traverser,  parcourir 
(un  espace).  Transire  ,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Eaphratem.  Cic. 
Larisani  amnem.  Liv.  mare. 
Cic.  Alpea.  ^ep.  au  passif:  Rho- 
Janua  transitar.  Cœa.  Alpes 
transitœ.  Liv.).  traDSgredi, 
Jép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Taartxm. 
Cic.  flamen.  Cues.  mare.  Liv. 
epit.y,  transcendëre,  tr.  Ca?3. 
Cic.  Liv.  (voy.  fra-vchib);  <rans- 
znittëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
lliberam.  Liv.  maria  diacendi 
aat  viaendi  caasâ.  Cic.  maria 
[en  parL  des  oiseaux].  Cic.  fia- 
men  ponte.  Tac.  Alpea.  Liv.  au 
passif:  sinas  transmitti  opor- 
teret.  Cic.  amne  transmisao. 
Tac.  absol.  ab  eo  loco  cons- 
cendi['ie  me  suis  embarqué  •] 
ut  tranam.itterem.  Cic.  sin 
ante  transmiaiaaet.  Cic.  Uticam 
ex  Lilybieo.  Liv.  ex  Coraica  in 
■Sardiniam.  Liv.  impers,  in 
Ebaaam  inaalam  tranamisaum 
est.  Liv.  [XXII,  20,  7]).  —  la 
porte,  domaa  limen  transire. 
Sen.  pedem  porta  eâerre.  Cic. 

II  (Par  ext.  et  par  anal!)  Parcourir 
un  certain  espace  de  temps. 
Agére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  agère 
vitam.Cic.  vita  anteacta.Lacr. 
integerrimê  acta  vita.  Cic), 
transigëre ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
t.  tempos  per  ostenfafionam. 
Ter.  adolescentiam  per  /la?  • 
(erë.  Saet.  placidaa  sine  saspi- 
l'io  noctei.  Sen.  mense  trans- 
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acte.  Saet.  transactas  ann'ia. 
Xep.):  transire,  tr.  Sali.  .ï'..'n. 
(ex.:  (.  vitam.  Sali.  Sen.  iine 
adveraario  vitam.  Sen.  hie- 
mem  trunsiere  securi.  Sen.  an- 
num  qaiete  et  otio.  Tac.)  . 
tradacere,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
i  itam.  Cic.  tempas.  Cic.  otio- 
samœtatem.  Cic  adolescentiam 
eleganter.  Cic);  cODSumère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  temptxa  le- 
ijendo.  Cic.  voy.  emploïer,  ol- 
pensbr)  :  terêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  interea  tempaa.  Cic.  diem 
aermone.Plaat.otiam  conviviia 
comiasationibaaque  inter  se. 
Liv.  ibi  tiienniam  frustra. 
Sali.  fr.  sftatem  in  hia  diacen- 
dia  rebas.  Cic).  Se  — ,  inter- 
Cedêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  in- 
tercessere  paaci  dies,  Liv.  no.x 
nalla  interceasit ,  intercédas 
t'st  C.  Gracchus.  Cic.  vix  an- 
nus  intercesserat  ab  hoc  aer- 
n\one,  cam  ille  accasavit.  Cic. 
nullas  dies  temerê  interceasit, 
qao  non  ad  eam  scriberet. 
tic).  Voy.  s'ÉcouLER  et  ci-des- 
sus PASSER,  Il  (Fig.)  Passer  la  pas, 
voy.  MOURIR.  Il  Passer  en  revue 
(des  papiers).  Singula  inspicê- 
re.  Cic.  (des  troupes),  voy.  re- 
vue. Il  Passer  un  examen.  Voy. 
EXAMEN.  Il  (Par  ext.)  Aller  au  de- 
là de.  Transire ,  tr.  Plaur. 
(ex.  :  omnea  menaaa  transiit. 
Plaut.  [Cure.  682])  ;  prœter- 
ferii  ,  pass.  Liv.  (ex.  :  simul 
latebraa  eorum  improvidaprse- 
terlata  acies  est.  Liv.  [X.XI,  55, 
9]).  Voy.  DÉPASSER.  Il  (Fig.)  Dé- 
passer. Tranulre.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  modam  ou  fines  modam,- 
qae.  Cic).  Voy.  dépasser,  trans- 
gresser. Ij  Surpasser.  Voy.  ce 
mot.  1  Faire  traverser.  Traji- 
cëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  traver- 
ser et  ci-dossus  [faire]  passerI. 
Il  (Fig.)  Se  — ,  c.-à-d.  avoir  lieu, 
aeri,  pass.  Cic.  etc.  (vov.  p. 
1162  [col.  3]).  Il  En  pari!  de 
qqn.  S'en  —  (arch.),  c.-à-d.  s'en 
tirer,  se  expedire.  Cic,  (voy. 
tirer).  Se  —  à  qqch.  (arch.) 
c.-à-d.  avoir  recours  à  qqch., 
voy.  recours.  Se  —  de  qqch. 
(arch.),  voy.  s'accommoder  [de 
qqch.j,  SE  conte.nter.  ||  Se  — 
de  qqch.,  c.-à-d.  savoir  se  pri- 
ver de  qqch..  carère,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  œqao  animo  [ou  faci- 
le] carëre  cuiqnâ  re.  Cic.  haad 
facile  aliquâ  re  carëre.  Cic. 
aliqaâ  re  carëre  non  posae. 
Cic  on  dit  aussi  :  non  egeo 
rnedicinâ.  Cic  non  indigeo  is- 
tias  rei.  Cic.  negat  ae  operâ  deo- 
ram  uti  [•  qu'il  ne  peut  se  pas- 
ser des  die  ux"]. Cic. ).||(Par  anal) 
Introduire.  Inserére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  coltam  in  laqueam. 
Cic.  linum  per  nares.  Plin. 
voy.  engager^  lnséreb);  indué- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  anulam 
[•  p.  une  bague  à  son  doigt  "1. 
Cic.  vesiemj.  ses  vêtements-]. 
Cic).  Il  —  la  corde  au  cou,  la- 
queam injicëre.  Liv,  —  lu  ri- 
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soir  sur  la  pierre,  voy.  aiguisbii, 
REPASSER.  —  l'éponge  sur,  voj. 
p.  800,  col.2.  — lajamboàqqn, 
aapplantàrealiquem.Sen.  (voy. 
p.  û'iO,  col.  2).  —  une  plume 
par  le  bec  h  qqn  (fig.),  alicui  o» 
oblincre.    Plaat.    (Cure.     589). 

—  au  crible,  voy.  p.  537,  col.  1. 

—  au  filtre,  voy.  p.  908,  col.  1. 
e<  (abs.)  — ,  c.-à-d.  filtrer,  voy. 
ibid.  —  des  peaux,   voy.  pbad. 

—  qqn  par  les  verges,  virgiê 
ou  verberibas  aliqaem  cœdêre. 
Liv.  On  l'a  —  parles  baguettes, 
per  militam  ordinea  actus  vir- 
ais assaa  est.  A.  —  au  fil  de 
lépée,  voy.  p.  905,  col.  2.  ||  (Fig.) 
Faire  figurer,  inscrire.  In  li- 
brum  (ou  in  libcllum)  referre. 
Cic  In  codicem  {ou  in  tabulas) 
referre.  Cic).  —  écriture  de..., 
perscribére  {aliquid},  Cic.  — 
un  contrat,  pactionem  facëre 
[cum  aliquo).  Cic.  \\  Laisser 
aller,  omettre.  Transire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquid  silentio. 
Cic.  aliqaem.  Plin.  j.  ut  alla 
omnia  t/'anaeam.  Sen.  malta 
[-  beaucoup  de  choses  en  li- 
sant .].  Cœl.  ap.  Cic.  [ep.  VIII, 

II,  A],  qasedam.  Plin.  j.  [ep. 
VIII,  21,  i])  ;  praetermittere, 
tr.  Cic.  (ex.:  verba.  Cic  accidit 
qaod  dignam  memoriâ  viaum 
non  prsetermittendum  existi- 
mavimus.  Cses.  minime  vero 
assentior  iia  qui  negant  locum 
[•ce  sujet"]  a  Panœtio  prxter- 
miaaam  [•  passé,  sauté  •],  aed 
consulta  relictam  esse  [•  laissé 
de  côté  à  dessein  •].    Cic.  [OIT. 

III,  9]);  preetervebi,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.:  locum  silentio.  Cic)  ; 
transilire,  tr.  Cic  Plin.j.  (ex.: 
rem  nnam.  Cic.  non  principia 
nostri  consulatum.  Plin.  j.f.  || 
Accepter. —  condamnation,  voy, 
p.  /i58,_  col.  I.  —  un  marché, 
un  traité  avec  qqn,  voy.  con- 
CLURE.JI  Concéder.  CoDcedëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  id  œtati  noa- 
trœ  conceditur.  Cic)  ;  condo- 
nàre,  tr.  Cic.  (voy.  accorder, 
pardonner)  ;  permittëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  id  permitto  iror 
cundiœ  tuœ.  Cic). Voy.  concé- 
der. 

passerage,  s.  m.  Variété  de  lé- 
pidier.  Lepidium,  ii,  a.  Col. 
Plin. 

passereau,  s.  m.  Moineau  franc. 
Passer,  eris,  m.  Cic.  De  — , 
passerinus,  a,  am,  adj.  Pom- 
pon, (com.  177). 

passerelle,  s.  f.  Petit  pont 
étroit.  Ponticulaa,  i,  m.  Cic. 

passe-rose,    s.   f.   Voy.   nielle 

et  ALCÉE. 

passe-temps,  s.  m.  Ce  qui  fait 

passer  agréablement  le  temps. 
Ladas,  i,  m.  Cic.  Oblectatio, 
onis,  f.  Cic  Oblectamentum,  i, 
n.  Cic  (surt.  au  plur.).  Par  — , 
en  guise  de  — ,  otii  ou  delecta- 
tionis  caasâ  ou  otii  consumendi 
causa.  Cic.  temporis  fallendi 
causa.  Cic.  animi  causa  ou  gra- 
tiâ.  Cic.  Faire  qqch.  par  — ,  o- 
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tmm  temporis  ol<tectôrt  alitjuù 
rr.Cic.  Va  pliilo-o|iliic  n'est  pa« 
un  — ,  pliilosopliia  non  est  rcs 
JufcïiViia.   5en. 

passeur.  Vov.  b.\teuer. 

passe-velours.  Voy.    amaras- 

TUE. 

passe-volant,  s.  m.  (Ari-li. 
Soldai  ou  marin  de  par.-ido 
Voy.  p.*R.\DE.  ^  (P.  an;J.'l  Pas- 
sager de  contrebande.  Jlli'itiis 
vector.  A.  ||  (Fis-)  t'amil.  In- 
iru-.  Voy.  ce  mot. 

pasaibU'ité  (lau  eccl.  passibili- 
tiis.  Arn.),  s.  f.  Qualité  de  ce 
qui  est  passif.  PatUndi  vis  ou 
ratio  ou  nattinj.  A. 

passible  (lat.  eccl.  pasfilnlis. 
£ci./.),adj.Qui  peut  «ouffrir.  Qui 
{qasr,quod)  pati  potest.  A.  Voy. 
au^si  SENSIBLE.  ^  Qui  peut  être 
condamné  à  subir  une  peine. 
Pœnù  obliyatus.  Jet.  Etre  — 
d'une  peine,  pœnà  tencri  ou  o- 
blijâri.  Cic.  (cf.  eà  pœnà,  çoa; 
fSt  de  fi,  teneri.  Cw.  obli'jâri 
legam  pœnis.  Cic.).  Voy.  escod- 

RIR. 

passil,  ive  (lat.  post.  passivus. 
Eccl.),  adj.  Qui  subit  l'action 
de  qqn,  de  qqch.  Qui  (gu»', 
qaoai  patitur.  A.  Qai  {qvue, 
good]  patiendi  i-im  habet.  A. 
Etre  — ,  patiendi  vim  liabëre. 
Cic.  H  (P.  ext.)  Obéissance  — , 
obseqaium,  ii,  Cic.  Tac.  senilis 
patienlia.  Tac.  Etat  — ,  quies, 
etis,  f.  Cic.  Etre,  demeurer  —, 
nihil  agëre.  Cic.  quiescére.  Cic. 
(Avec  une  nuance  de  mépris), 
aliquid  turpiter  perpeti.  Cic. 
Dettes  —  (qu'on  est  tenu  de 
payer),  Toy.BxiciBLE.  ||  (Gramm.) 
Verbe  — ,  verbam  patiendi. 
Varr.  verbam  paesivum.  Cha- 
ris.  et,  eimpl.  passivum,  i,  n. 
Gramm.  Voix  — ,  conjugaison 
— ,  pastivwn  çenus.  Macr.  pas- 
liva  forma.  Prise,  modas  pa- 
tiendi. Quint.  Construction  — , 
pattiva  conitractio.  Gramm. 
Sons  — ,  passiva  siynipcalio. 
Gramm.  Avoir  le  sens  — ,  pati, 
dép.  intr.  Ciaint.  Au  — ,  pas- 
«iVê,  adv.  Prise.  ||  S.  m.  Passif; 
ce  qu'on  doit.  Debitum,  i,  n. 
Cic.  Voy.  DETTE.  Il  iCramm.)  Le 
—  (voix  passive,  verbe  passif). 
Voy.  plus  haut. 

passion  (lat.  post.  patsio.  Hier. 
£cc/.),  B.  f.  SoulTraoce  (arch.). 
Perpeisio,  onis,  f.  San.  (ep.  67, 

10;.    Voy.     SOUFFRANCE.    ||     (Spéc.) 

Le  supplice  de  Jésas-Chri^t. 
Chritti  perpestiones.  D.  \\  Fig. 
Il  a  soufTert  mort  et  — ,  in  siirrv- 
mam  crwjiatam  venit.  C'a;».  1 
Vive  inclination  à  reclierclier 
ou  à  fuir  qqch.  Cuplditas,  Br 
tls,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  animi  ca- 
[liditaa.  Cic.  ou  ab.^.  cupidilas. 
Cic.  cupiditatibat  tervire.  Cic. 

Iam.  S,  82]  ou  parère.  Cic. 
Verr.  II,  I,  31  IH].  imperûre 
e^MJiditatibas.  Cic.  capiditates 
toercire,  cohibêre,  continére  ou 
domitat  fioljère.  Cic.  [cf.  de  Or. 
I.  U,   19^].  capiditates   defer- 
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hueront,  t  u-,  [Cicl.  IS,  .'^].  c. 
acrior,  accrrima.  Cic,  pagrans. 
Cic.  capiiiitates  insatiabiles. 
Cic.)  ;  affectio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  cininii  affectio.  Cic.  on 
abs.  affictio.  Cic.  cf.  per  quitti- 
rf<im  alft.'ctionem  animi  tacCre 
aliquid.  Cic.  [inv.  Il,  171.  ^ua" 
i  is  et  natura  sit  eju»  affectio- 
nis,  9a<i  imputsus  aligmd  reas 
eommisisse  dicetar.  Cic.  [inv. 
II,  25])  :  motus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  anir/ii  motos.  Cic.  ou  abs. 
motus.  Cic.  .Sen.  [cf.  ci-aprèsj. 
on  dit  aussi  animi  commotto 
ou  permotio.  Cic);  perturba- 
iio,  onis,  f.  Cic.  (av.  ou  san< 
animi,  ex.  :  qux  Grseci  iciOr, 
vacant,  nobis  pertarbationes 
appellari  magis  placet  qaam 
morbos.  Cic.  [Tu'^c.  IV,  5,  10]. 
voy.  ci-aprè?.).  ||  (Par  ext.)  Mou- 
vement violent,  impétueux  de 
l'âme  Vert  ce  qu'elle  désire. 
Concitatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
iinimi  concitatio.  Cic.  ab  omni 
animi  concitatione  vacûre.  Cic. 
animi  concitatio  nimia.  Cic. 
has  tam  graves  concitationes. 
Cic.  tuai  vehemenfiores  animi 
concitationes.  Cic.);  impetus, 
ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  animi  im- 
putas. Cic.  imperii  delendi  im 
petus.  Cic.  vehemena  animi  im- 
petus.Cic.  animi  qaodam  iinpeta 
Cic.  animoram  impetus  impel- 
lére  [opp.  à  rcpectére].  Cic.  im- 
petu  qtiodam  trahi  ad  aliqaid. 
Cic);  perturbatio,  onis,  (. 
Cic.  etc.  ;ex.  :  est  iyitur  Zeno- 
nia  hxc  definitio  ut  perturba- 
tio sit  aversa  a  recta  ratione 
contra  nataram  animi  com- 
molio  ;  qaidim  brevius  pertar- 
bationem  esse  appetitam  vehe- 
mentiorem.  Cic.  (Tusc.  IV,  •>, 
\l].  animi  pcrturbatione  inci- 
tatus.  Cic.  on  dit  aussi  pertur- 
batus  animi  motus.  Cic.  cf.  pei- 
turbatos  animi  motus  cohibêre. 
Cic);  libido,  dinis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicajaa  iibidini  ad- 
versari,  obsistëre.  Cic.  libidines 
refrenâre.  Cic);  cupiditas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  udminif- 
ter  istias  cupiditatum  erat.  Cic. 
capiditates  tarpissimce.  A'ep.  c. 
pecuniœ  [»  pour  l'argent  •].  Cic. 
cognitionis  et  scientice.  Cic  c. 
gloriai  niiiùa.  Cic.  dominandi. 
Cic  alciscendi.  Liv.  rneditare, 
qaibus  verbis  incenaam.  illius 
capiditatem  comprimas  atque 
restingaas.  Cic.  explere  capidi- 
tates suas.  Cic.  an  potest  eu- 
jiidilas  ftniri?  tollenda  est  at- 
qim  extraluinda  radicilua.  Cic. 
(Itgrare  capiditate  [absol.].  Cic. 
capiditatibus  principam  et  vi- 
tiis  inÇi':i  solet  totu  civitas,  Cic 
cupiditatum  incendiis  inflam>- 
rnatus.  Cic.  sapientia  animas 
nunqam  capiditate  movetar. 
Cic.  respiravit  [-  s'est  calmée  •] 
cupiditas  atque  avaritia  paalu- 
lum.  Cic.  rcslinguére  cupidi- 
tatea  eloqaentiù.  Cic.  tenëre 
['  teiiii'  eu  b;idu  •]  capiditates 
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satis.  Cic),  siudium,  il,  o. 
Cic.  etc.  (ex.:  stadium  veri  rtt- 
periendi.  Cic.  venandi.  Liv. 
diseendi.  Cic.  «bsol.  irioe/Mi 
sunt  sttulio.  Cic.  tummo  studio 
dicëre.  Cic.  studio  u-u.<rire. 
Cic).  Par  ext.  C'ofit  ui.i  grandi' 
— ,  eà  re  maxinxè  delc  f."-.  de. 
magno  eJus  rei  atudij  :neor. 
Cic  jl  (bpéc.)  Amour  vi' lent. 
Cupiditas,  atis,  t.  VaL-M^uv. 

Cart.  .Siu(.  (e\,:  capvlitatia 
onlor.  Cart.  JVIII,  U,  271.  o. 
.«ummu.  Val.-,\Lix.  insana.l'al.- 
.Vit»;,  aliqaam  non  capiditate 
tantii  diliyëre,  ut...  Suet.  [Cal. 
Ht],  méton.  magno  illi  capidi- 
tates su,T  constant.  6'en.).  Voy. 
AMOUR.  Il  Partialité.  Voy.  ce 
mot. 
passionne,  ée,  adj.  Qui  est 
auimé  (h-  p.issioiiS.  CoDCita- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Sen.  rh. 
i-ol.  Quint,  (ex.  c.  homo. 
Quint.);  iaOamaiatus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  (ex.  ;  infi.  animi 
capiditate  ou  abs.  inpamn\a- 
tas.  Cic^;  incensus,  a,  um, 
[>.  adj.  Cic.  (ex.  :  vehemens  et 
incensus.  Cic);  ûagrans,  p. 
adj.  Cic.  (ex.:  (lag.  muUiludo. 

Cic);  acer,  acris,  acre,  adj. 
Cic  Sali,  (s'opp.  à  modestui 
quietus,  lenis,mitis,  mollis,  ex.: 
7ui  cum  ita  veUemens  acerqae 
venisset,  ut...,  ita  eum  placi- 
dum  motlemque  reddidi,  ut... 
Cic);  impotens,  adj.  Ter.  Cic. 
ex.  :  homo.  Ter.  Cic.  impoten- 
tissimus.  Cic);  intemperans, 
p.  adj.  Cic.  (ex.:  intemperantis 

est  [av.  1  'Ini'.].Cic.);  vehemens, 

adj.  Cic.  (ex.  :  in  agendo  veh. 
atque  in':cnsas.  Cic.  orator 
finrum  vehemens.  Cic);  cupi- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  {ex.: 
consul  non  cupidas.  Cic  émit 
homo  cupidus  et  locaples  tanti, 
quanti  Pythius  voluit.  Cic.  ut 
omnium  cupidisaimorum  in- 
sanias  expleret.  Cic).  ||  Qui  a 
lie  la  passion  pour  qqn  ou  pour 
qqch.  Cupidus,  a,  um,  adj. 
C'ic.  (ex.:  c.  glorise.  Val.-Max. 
litterarum  cupidisaimus.  Nep.); 
studiosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  venandi  atwiliosissimuê. 
Cic);  aviduB,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ox.  :  laudia.  Cic.  avi- 
dior  gloria:.  Cic.  avidissimus 
spectalor.  Cic).  —  pour  qqn, 
cupidus  alicujas.  Cic.  \\  Qui  a 
une  forte  prévention  contre 
qqii.  Voy.  partiai..  T  Qui  mar- 
que do  la  passion.  Acer,  acris, 
acre,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  ac. 
cupiditas.  Cic.)  ;  ardens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  amores  ar- 
dentes soi  ("  pour  soi  ■].  Liv. 
hablre  atudia  morum  ardentia. 
Cic.  eam  niortem  ardentiore 
studio  petére,  Cic);  impotens, 
adj.  Cic.  (ex.:  ira.  Liv.  lœtitia. 
Cic  imp.  poatalatam.  Cic. 
consilium..  Cic).  Désirs,  efforts 
— ,  cupiditai;,  atit,,  f.  Cic  Voy. 
PASSION.  Aimor  )a  vertu  d'un 
amour  — ,   uirtatem  adamàre. 
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Sen.  Avoir  une  tendresse  — 
pour  la  liberté,  exardescërc 
studio  libertatia.  Cic.  Trans- 
ports    —  ,      VOy.      ENTHOUSIASME. 

Lutte  — ,  contentiOfOnis,  f.  Cic. 
contentio  animoram.  Cic.  'l'on 
—  (du  style),  dolor,  oris,  m. 
Cic.  Voy.  PATuénquE.  Amour 
— ,  voy.  VIOLENT.  Regard  — ,  cu- 
pidam  lamen  (poét.).  Catall. 
Voy.  AMOunEux. 
passionnément,  adv.  D'une 
manière  pasiionnée.  CapidS, 
adv. Cic.  i>tudiosé,:idv.Cic.  (cf. 
dicëre  contra  alinaem.  Cic.  sta- 
diosisaiTni  refellére  aliqncm. 
Cic).  Vehementer,  adv.  Cic.  (cC. 
V.  cupëra.  Cic).  Ardenter,  adv. 
Cic.  (cf.  ard.  cnpëre.  Cic.y  Ai- 
mc^r  qqn  — ,  atiqnem  mirifwë 
diligëre  caramqae  liabêre.  Cic. 
Aimer  —  qqch.,  alicujtis  rei  esse 
studiosissiiiiani  ou  cupidissi- 
mum  ou  avidissimam.  Cic. 
magno  alicujas  rei  studio  te- 
nëri.  Cic.  aliqixâ  re  maxime  ou 
vehementer  delectâri.  Cic. 

passionner,  v.tr.  Animer  d'une 
passion.  Movëre  ou  commovëre 
animum,.  Cic.  ImpMrre  ani- 
mnm  alicajus  ou  aliqaem.  Cic. 
Excitâre  animam.  Cic.  Accen- 
dëre  animam  (alicajas).  Cic. 
Inflammàre  animum  ou  cupi- 
ditatem  {alicujas).  Cic.  Se  — 
pour  qqch.,  incendi  cupiditate 
(alicajus)  rei.  Cic.  impetu  quo- 
<tam  tralii  ad  aliqaid.  Cic.  Qui 
pe  passionne  pour  les  lettres, 
flagrans  eximio  litteramm  a- 
more.  Cic.  Se  —  (se  mettre  en 
loliire),  exardescëre  iracundiâ. 
Cic.  ou  animii.  Liv.  et  sîmpl. 
exardescëre,  intr.  Cic.  Se  —  (se 
laisser  entraîner  par  passion), 
capidê  agërc.  Cic.  impetu  uti. 
Cic.  impetu  animi  incitari. 
Cic.  Etre  — ,  c.-à-d.  partial, 
voy.  PARTIAL.  Sans  se  —  (en 
pari,  d'un  acteur),  non  actaosê. 
Cic.  —  le  débat,  certamen  ac- 
cendëre.  Liv.  Partager  et  —  le 
sénat,  diducëre  senatam  in 
siudia.  Tac.  Se  —  pour  une 
femme,  amore  alicujus  ardëre 
ou  (lagrâre.  Cic.  Voy.  éprendre. 
T  Marquer  du  caractère  de  la 
passion.  Voy.  animer. 

passivement,  adv.  D'une  ma- 
nière passive.  Patienter,  adv. 
CiC.  Supporter  qqch.  ^,  aliqaid 
(ieri  pati.  Cic.  (En  mauvaise 
part),  aliquid  turpiter  perpeti. 
Cic.  Obéir  — ,  voy.  aveuglé- 
ment. Il  (Gramm.).  Passive,  adv. 
Prise. 

passiveté  (arch.l  et  passivité 
(lat.  post.  passivitas.  Tert.),s.  f. 
Etat  de  ce  qui  est  passif.  Quies, 
quietis,  f.  Cic.  Montrer,  avoir 
oe  la  — ,  nihil  agëre.  Cic.  ac- 
cipëra  aliquid  extrinsecus,  id 
est  quasi  ferre  et  pati.  Cic.  | 
(Théol.)  Etat  de  l'âme  restant 
passive.  Voy.  quiétisme. 

passoire,  s.  f.  Ustensile  percé 
de  trous  pour  passer  des  jus, 
etc.  Colam,   i,   n.    Varr.    Col. 
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Cribrum,  i,  n.  Cic.  Plin.  —  de 
métal  pour  verser  le  vin  frap- 
pé, colam  nivarium.  Mart. 
1.  pastel  (lat.  post.  pastcllas. 
Plin.-Val.  [11,3]),  s.  m.  .-^om 
de  lu  Euède.  Vitrum,i,  n.Ci's. 
Vitr.    Il    Arch.    —  d'Inde.  Voy. 

INDIGO. 

a.  pastel,  s.  m.  Crayon  fait  de 
couleurs  broyées.  Minium,  ii, 
n.  A.  Rubrica,  œ,  f.  A.  Voy. 
CRAYON.  Il  (P.  ext.)  Tableau  peint 
au  pastel.  Tabella  minio  ou 
ruhricû picta.  A.  (d'après //or.). 

pastenade,  s.  f.  (Arch.)  Panais. 
Voy.  ce  mot. 

pastèque,  s.  f.  Melon  d'eau, 
fruit  Je  cette  plante,  Cucarbi- 
ta  citrallua.  Linnée. 

pasteur,  s.  m.  Celui  qui  élève, 
qui  garde  des  troupeau.t.  Pas- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Voy.  bercer. 
De  — ,  pastoricias,  a,  um,  adj. 
Cic.  Voy.  PASTORAL.  Peuple  —, 
gênas  e  re  pecuarià  victam 
qaxrens.  Cic.  populus  vitam 
pastoriciam  agens.  Varr.  Lan- 
gue ecclés.  Pastor,  oris,  m. 
Eccl.  H  (Spéc.)  Ministre  protes- 
tant. Sacroram  antistes.  A.  — 
des  peuples  (le  souverain  exer- 
çant une  autorité  paternelle), 
pastor  populi.  Quint,  ou  simpl. 
pastor,  oris,  m .  Saet.  (cf.  boni 
pastoris  esse  tondëre  pecus, 
non  deglabëre.  Saet.). 

pastiche  ,  s.  m.  Ouvrage  où 
l'on  contrefait  la  manière  d'un 
maître.  Voy.  imitation. 

pastille,  s.  f.  Bonbon  en  forme 
de  petit  disque.  Globus,  i,  m. 
Varr.  Globulas,  i,  m.  Cels. 
Pastillas,  i,  m.  Plin.  |  Pâte 
odorante.  Pastillas,  i,  m.  Plin. 
Fabricant  de  —,  pastillarius,  ii, 
m.  Inscr. 

pastoral,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient aux  pasteurs  de  troupeaux. 
Pastoralis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  p.  vita.  Varr.);  pasto- 
ricius,  a,  U223,  adj.  Varr.  Cic. 
(ex.  :  post.  vita.  Var'r.  {istala. 
Cic). Poésies — ,  baaolica, oram. 
n.  pL  Gell.  ^  Qui  appartient 
aux  pasteurs  spirituels.  Pasto- 
ralis,  e,  adj.  Dacange. 

pastoralement ,  adv.  D'une 
manière  pa=torale.  Pastorali 
(ou  pastorum)  more.  A. 

pastoureau,  elle,  s.  m.  et  f. 
(Arch.)  Petit  berger,  petite  ber- 
gère.  Voy.  BERGER. 

pastourelle,  s.  f.  (Arch.)  Chan- 
son   de    bergère.    Voy.  berge- 

RETTE- 

patache,  s.  f.  (Arch.)  Bâtiment 
léger.  Voy.  aviso.  1  (P.  ext.) 
Voiture  publique  peu  conforta- 
ble. Voy.   DILIGENCE. 

pataquès,  s.  m.  Faute  grossière 
de  langage.  Voy.  barbarisme. 

patarafe,  s.  m.  Traits  d'écritu- 
re irréguliers.  Voy.  gribouil- 
lage. 

patard,  s.  m. (Arch.)Monnaiede 
deux  deniers.  Voy.  denier.  Arch. 
Il    n'a   pas  un  — ,  vov.  sou. 

pataud,  aude,  s.  m.  "et  f.  ||  S. 


PAT 
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m.  Jeune  chien  à  grosâcs  pattes. 
Canis  gravis.  Col.  I|  Loc.  prov! 
Etre  à  nage  —,  c.-à-d.,  patau- 
ger, barboter,  voy.  ces  mots. 
et  (p.  ext.)  (tg.  nager  dans 
1  abondance.  Voy.  nager.  ^  *'." 
m.  et  f.  Lourdaud,  lourdaude.^ 
Voy.  lourdaud. 

patauger,  v.  intr.  Traverser 
péniblement  un  paç^age  boueux.'' 
Ilœsitâre  in  vadis.  Liv.  In  me 
dio  lato  esse.  Plaut.\\  ^Fig.)A voir 
de  la  peine  à  se  tirer  d'une  ex- 
plication, d'une  affaire.  In  lato 
esse  ou  hœrëre.  Cic.  ou  Ix.-i'si- 
tàre.  Plaut.  ou  simpl.  hœsitàre, 
intr.  Ter.  (cf.  in  eodem  lato  hse- 
sitas.  Ter.). 

pâte.  Voy.  PATTE. 

pâte  (lat.  post.pasA^.f/ia.-Kai.). 
?.  f.  Farine  délayée  et  pétrie. 
Massa  [arinœ  subacta.  Plin. 
Farina  ex  aqiiâ  subacta.  Cels. 
Fig.  Mettre  la  main  à  la  — 
(voy.  pétrir),  et  fig.  manam  ad- 
movëre  rei  alicai.  Cic.  Etre 
comiuf!  un  coq  en  — ,  omnibus 
abundâre  deliciis.  Cic.  \\  (Fig.) 
C'est  une  bouno  —  d'homme 
et,  simpl.  une  bonue  — ,  non 
malus  est.  Ter.  Puisque  tu  as 
été  fait  de  la  mémo  —  que  la 
nôtre,  cam  faeris  nostrae  fari- 
nœ.  Pers.  ^  (P.  anal.)  Nom 
donné  à  diverses  préparations. 
Massa,  œ,  f.  Cels.  —  de  chaux. 
Je  glaise,  intrifa,  œ,  f.  Plin. 
Ij  (Peinture.)  Couche  de  cou- 
leur plus  ou  moins  épaisse. 
Voy.  couleur,  enduit.  Peindre 
en  pleine  pâte,  voy.  épais. 

pâté,  s.  m.  Pâtisserie  renfer- 
mant de  la  chair,  du  poisson, 
■te.  —  de  viande,  artocreas, 
utis,  n.  Pers.  fnscr.  Va  —  de 
foie  gras,  voy.  foie.  Hacher 
menu  comme  chair  à  — ,  voy 
p.  1525,  col.  2.  1  (P.  anal.)  Un 
—  de  maisons,  insula,  œ,  f. 
Cic.  Il  Goutte  d'encre  tombée  de 
la  plume.  Voy.  tache. 

pâtée,  s.  f.  Mélange  de  farine 
délayée  dans  l'eau  pour  en- 
graisser la  volaille,  Palticala, 
se,  t.  Cels.  Palmentarium,  ii, 
n.  Col.  Sorbitio,  onis,  f.  Phsed. 
Tarunda,  ss,  f.  Cato.  Varr.  Fig. 
Faire  des  ennemis  une  — ,  far- 
tam  facëre  ex  hostibixs.  Plaut. 

patelin,  ine,  adj.  Qui  cajole 
pour  duper.  Voy.  enjôleur.  || 
Subt.  Un  — ,  palpator,  oiis, 
m.  Plaut.  palpo,  onis,  m.  Peis. 

patelinage,  s.  m.  Manière  d'être 
pateline.  Blandiii3^,oram,  f.  pi. 
Liv.  Voy.  CAJ0I.ERIE. 

pateliner,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Agir  en  patelin.  Palpa7i, 
dép.  intr.  Cic.  ^  V.  tr.  Traiter 
d'une  manière  pateline. Pûipâri 
aliquem.  et  alicai.  Plaat.  Voy. 
CAJOLER,  ENJOLER.  —  une  affaire, 

voy.    MITONNER. 

patelineui- ,   eus« ,  s.  m.  et  f. 

Voy.     PATELl.N. 

patelle,  s.  f.  l.épas,  sorte  de 
.mollusque.  Patella,  ce,  f,  Varr. 
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op.  Son.  Lopas .  adi)  (Ace. 
plur.  padas\  f.  PLttit   Son. 

piatemment ,  adv.  D'une  ma- 
nière ouverte.  Pafcjntop,  i.lv. 
Cic. 

patène  (Ini.  pose  patena.  .!•'- 
Clun.^,  s.  f.  Vase  sacré.  Voy.  c.\- 

UiE. 

patenôtre  (lat.  eaoX.  pater  no$- 
ter,  lit'but  ae  l'oraison  domi- 
nicale), à.  f.  (Arch.)  Orai?on  do- 
miuioala.  Voy.  or.msù.n.  JI  ^P. 
ext.  '  Suite  de  prières.  Voy. 
cu.\PELSr,  PRIÈRES.  ^  (Arch.l 
Orains  de  chapelet,  chapelet. 
Voy.  ce  mot.  |I  (Fis.^  File.  Voy. 
ce  mot.  y  (P.  ext.)  Enfilade  do 
paroles.  \oy.  ut.oiik.  Marmot- 
ter certaines  —  ,  cantiUrkim 
fcimdem  canêre.  Ter. 

patent,  ente,  adj.  (Arch.)  Ou- 
vert. Voy.  ce  mot.  Spéc.  Lettr-J- 

,  voy.   PATENTK.    1   (Fig.)  Doiit 

l'évidence  est  manifeste.  Patens, 
p  adj.  Cic.  Manifestât,  a,  um. 
:idj.  Cic.  Apertas,  a,  um,  p. 
.idj.  Cic.  Il  est  —  que,  patet  ou 
liqaet  (av.  l'Acc.  et  l'Iufin  ">. 
l'tc. 

patente,  s.  f.  (Arch.)  Commi— 
sioQ,  diplôme,  brevet,  accorde 
sous  forme  de  lettres  patente-. 
Diploma,  ati$  (Abl.  plur.  iliplo- 
Tnatib[is),  n.  Cic.  ^  ContriL'.i- 
tion  annuelle  imposée  auxcom- 
merçants.  .-Innuam  vectiya! 
mercatoriba»  impositam.  A. 
Payer  — ,  pabtico    tenêri.  Sen. 

patenté  .  ée  ,  adj.  Qui  a  une 
patente.  Veiti'jalit,  e,  adj.  .1. 
Qui  [qase]  mercatoriam  lecti- 
gal  pendit.  A, 

pater,  s.  m.  Voy.  patenotbe. 

patère,  s.  f.  Coupe  employée 
surtout  dans  les  sacrifices.  Pa- 
iera, ae,  f.  Cic.  Patella,  as,  f. 
Cic.  —  à  anses,  capia,  idis 
(Ace.  plur.  ida$),  f.  Varr.  ^ 
(P.  ext.)  Sorte  de  crochet  Voy. 

CROCHET. 

paterne,  adj.  (Arch.]  Paternel. 
Voy.  ce  mot.  IQui  montre  une 
bienveillance  doucereuse.  Voy. 

DOUCEREUX . 

paternel,  elle,  adj.  Relatif  a'i 
père.  Paternus,  a,  um,  adj 
Cic.  {ej..:  p.  bona.  Cic.  JiOrti. 
Cic.  solium.  Cic.  posseaaionet . 
Cic.);  patrius,  a,  um^  adj. 
Cic.  etc.  (ci .  :  p.  bona.  Ter.  p . 
poteatat.  Jet.).  Héritage — .pa- 
trimoniam,  ii,  n.  Cic.  Héri- 
tage du  nom  — ,  palrimonium 
palerni  nominis.  Cic.  Oncle  — , 
patrtiat,  i,  m.  Cic.  Voy.  o.ncle 
]|  (P.  anal.)  Qui  a  des  senti- 
ments de  bère.  Patemus,  a 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  ani- 
mu»  inliberoa.  Cic.),patrius, 
a,  um,  adj.  Ter.  Cic.  (ex.  : 
animât.  Cic.  amor.  Virg.  . 
.Sentiment*  — ,  parentia  ani- 
mât. Quint.  U'un  ton — ,  voy. 

PATKKNRLI.KHBNT. 

paternellement,  adv.  D'une 
manière  paternelle.  Ot  pater 
ou  parent.  Cic.  Paterno  more. 
PairiA  caritaU    Cic. 


rnlté    (lat.    eccl.  paterni- 
s.  f.  Qualité  de  père.   /'<i- 


paternlté  (lat 
tas),  s.  f.  Qualité  Ae  père 
tria  ou  parentia  locaa.  .^.  Dé- 
savouer sa  — ,  neutre  se  esae 
patrem.  Cic.  denuntiiire  mu 
lierem  non  esae  <^r  Je  pr.rynan- 
tem.  Dig.  ||  P.  anal.  J'onsaie 
les  élèves  à  reconnaître  la  - 
spirituelle  de  leurs  maîtres,  i/is- 
cipulot  moneo  at  pra^ceptores 
auoa  parentes  etae  non  quidem 
corpùrumsedmentiumcredan!. 

Il  rig.  Désavouer  la  —  d'un 
ivre,  ne'jùre  ae  librum  acrip- 
aisse  ou  libri  aactorent  esae.  A. 

pâteux,  euse,  adj.  Qui  a  le 
caractère  de  la  pite.  Glutino- 
aas,  a,  um,  adj.  Col.  Vin  — , 
voy.  ooOEux.  Touche  — ,  voy. 
ÉPAIS.  Il  (P.  ext.)  Bouche  — ,  os 
Isntore  impeditum.  D.  Langue 
— ,  ijravis  lin^;ua  ou  graiitas 
linijuse.  Cic.  \\  F:g.  Un  style  — , 
impedita  oratio.  Cic. 

pathétique  (lat.  post.  pathc- 
ticas.  .Macr.).  adj.  Qui  remue 
les  passions.  Miserabitis,  e,  adj. 
Cic.  Aptaa  ad  permovendum. 
Cic.  .\ptua  ad  animoa  (/lonu- 
num^ permoiendoa  ou  commn- 
rencloa.Cic.  Plenus  doloria.  Cic. 
Ton  — ,  expression  — ,  dolor, 
oria,  m.  Cic.  (cf.  doloria  quan- 
tum opat  est  iMbet  oratio. 
Cic).  Un  discours  — ,  oratio 
ad  commovendam  miaericor- 
diam  composita.  Liv.  Lettre 
—  ,  episiula  miserabiliter  acri- 
pta.  Cic.  Faire  un  élo"e  — ,  mi- 
serabiliter laudôire.  Cic.  Comé- 
die — ,  comœdia  (Icbilis.  A.  || 
Subst.  Le  — ,  miseratio,onis  ,(. 
Cic.  (cf.  miaerationibus  uti. 
Cic.).commiaeratio,  onis,  f.  Cic. 
Quint.  Faux  — ,  —  outré,  voy. 

EMPHASE. 

pathétiquement,  adv.  D'une 
manière  pathétique,  .id  animox 
permovcndos  apte.  Cic.  Mise- 
rabiliter, adv.  Ci'c. 

pathognomonicpie  ,  adj.  Qui 
caractérise  une  maladie.  Voy. 
CARACTéRiSTiQi/E.  Sigues  — ,  voy 

SYMPTOME. 

pathologie,  s.  f.  Partie  de  l.i 
science  médicale  qui  ti'aitc  de; 
organes  à  l'état  morbide.  Cau- 
Sttrum  acientia.  A, 

pathologique,  adj.  Relatifà  l:i 
pathologie.  Cas  — ,  cauaa,  se,  1. 
Liv. 

pathOB  (lat.  poft.patUoa.  Macr.  \ 
s.  m.  (Arch.)  Le  pathétiqu', 
Voy.  ce  mot.  ^  Pathétique  alTic- 
té,  emphatique.   Voy.  emphase. 

patibulaire,  adj.  et  s.  m.  |{  Adj. 
Relatif  au  gibet.  (Traduire  par 
le  gén.  crucia  ou  patibali  i. 
Fourches  ,  bois  — ,  patibulwn, 
i,  n.  Cic.  (cf.  aliquem  patibulo 
n[Çiglre  ou  auffigére.  .Sali.  fr. 
Jaatin.).  ||  Fig.  Une  mine,  uni' 
physionomie  —,  voy.  sinistre. 

patiemment,  adv.  D'une  m.-i- 
nière  patiente.  Patienter, ad  v. 
Cic.  (ex.  :  (erre  aliquid  patien- 
ter et  forliter.  Cic.  patienter  li 
aequo    animo    [erre    difpcalta- 
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tes.  C.rs.  patientissimi  ferre 
aliquid.  Wil.-Ma.r.  on  dit  aussi 
patienti  J  ou  av/uo  ]  animo. 
Cic.)  ;  toleranter.  adv.  Cic. 
(e\.:  i7/rt  ferre.  Cic.  [.-p.  IV,  6, 
2)  ;jiifi  i/i)/orem.  Cic.  frusc.  Il, 
W])  :  tolarabiliter,  adv.  de. 
(au  Compar.  aliquid  toterabi- 
lius  ferre  ou  pali.  Cic.  [Tusc, 
111,  i.a;  55;  ep.  XV,  SO,  S]).  Qui 
supporte  —  Vinju-tice,  paticns 
injuria'.  Plurd.  Qui  supporte 
—  les  offenses,  perferena  mjii- 
riarum.  Cic. 

1.  patience,  s.  f.  Qualité  de 
celui  qui  sait  supporter  les 
maux.  Patientia,  œ,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  patientia  est  aut  ho- 
neatatii  aut  utilitatia  causa 
rerum  arduarum  ac  dil^cilium 
volantaria  ac  diutarna  pcrpea- 
aio.  Cic.  [inv.  II,  5/i,  163].  cuni 
haberet  li:ec  res  publica...  ho- 
minea...  patientia  paupertatia 
ornatoi.  Cic.  [log.  agr.  II,  îh, 
6Ji].  habes  ubi  oatentes  tuam 
illam  prœclaram  patientiam 
famia,  (rigoria,  inopia^  rerum 
omnium.  Cic.  [I,  10,  261),  to- 
lerantia,  œ,  f.Cic.  Quinf.(ex.; 
rerum  humanarum.  Cic.  dolo- 
ria. Quint.  absol.Sen.[e  p.  66, 13; 
67,  10]);  sequus  animus,  Cic. 
(ex.  :  ^ruos  am'/»o  ,i'ijuo  vidérc 
non  poasumua.  Cic.  on  dit  aussi 
animi  œquitas,  cf.  quia  liaAc 
animi  œquitatem  in  insfi  morte 
laudaret?  Cic.  [Tusc.  1, 1,0,  97]). 
Avec  — ,  voy.  patiemment.  ^ 
Qualité  de  celui  qui  supporte 
l'attente  de  ce  qui  tarde,  la 
durée  de  ce  qui  se  prolonge. 
Patientia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
quoasque  abutere ,  Catilina, 
patientia  noslrà?  Cic.  incredi- 
bili  usus  patientia.  Cic.  patien- 
tiam alicajus  tenture,  die.  pa- 
tientia vincilur.  Cic.)  ;  perse- 
verantia,  aa,  f.  Cic.  (ex.:  hxc 
cjua  nimia  perseverantia.  Cic. 
voy.  persévérance).  Avoir  de  la 

— ,    voy.    PATIENT. 

2.  patience,  s.  f.  (Botan.)  Plante 
voisine  de  l'oseille,  [.aiiathium, 
li,  Varr.  —  aigije,  o.vytopathon, 
i,  a.  Plin.  —  employée  comme 
remède,  lapathum,  i,  n.  et  la- 
pathus,  i,  m.  ('ela. 

patient,  ente,  adj.  et  s.  m.  et 
f.  Il  Adj.  (Arch.)  Passif.  Voy.  ce 
mot.  Il  Qui  supporte  les  maux. 
Patiens,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  pat. 
injuriœ.  Phsed.laborum.  Hall.); 
perferens,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  injariarum.  Cic.  [de  Or. 
Il,  ISUJ).  —  pour  paraître  fort, 
in  patientia  firmiaaim.u8.  Tac. 
^  Qui  supporte  l'attente  de  co 
qui  tarde.  Patiens,  adj.  Cic. 
(ex.;  meœ  litterœ  te  patientia- 
rem  fecerunt.  Cic.  ne  offen^- 
dam  tua»  patientittima»  auret. 
Cic);  mquua,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  concaio,  et  quia  ani- 
mât mquua  est  et  quia  necesae 
eat.  Cic.  quicqutd  tribunua 
fjlebii  loquitur  aaaucatit  sequi 
audire.    Liv.).  1  S.  m.  et    ^  |j 
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<Arch.)  Celui  i|iii  est  passif 
Lcnta»  homo.  A.  Lenta  mulier. 
A.  Jl  Celui,  celle  gui  a  do  la 
patience.  Homo  patiens.  A.  Mu- 
lier  paticns.  A.  ||  Celui,  collo 
qui  a  à  subir  une  op(5ration. 
t'ubans,  p.  adj.  Cels.  Is  qui 
sanandas  est.  Cela.  Ea  ou.t 
sananda  est.  Cels.  Valetudinor- 
riai,  a,  m.  Cels.  -Sen.  (Par  rap- 
port au  médecin).  la  ou  ea  cm' 
medêri  vult  {nirdicus).  Cels. 
Il  Celui,  celle  qui  subit  un  sup- 
plice.   Voy.  8UPPLICIBR. 

patienter  ,  v.  intr.  Prendre 
patience.  Darâre,  intr.  Plaut. 
i'irij.  Perdarire ,  intr.  Ter. 
Exapectâre,  intr.  Cic.  Faire  — 
qqn  ,  differre  aliquem.  Liv. 
patin,  s.  m.  Soulier  à  semelle 
de  bois  épaisse  pour  se  grandir. 
Cotkarnas,  i,  m.  Cic.  \\  (P. 
anal.)  Espèce  de  ?ocque.  Voy. 
SOCQUE.  Il  Semelle.  Voy.  ce  mot. 
Il  Toute  pièce  de  bois  qui  sert  à 
.soutenir.  Voy.  ktai.  —  de  l'é- 
chifTre,  calces  scaporum.  Vitr. 

patine,  s,  f.  Oxydation  verdâ- 
tre  qui  s'est  formée  sur  les  sta- 
tues, etc.  Rohiijo,  ginis,  f.  Cic. 
^  (P.  anal.)  Teinte  unie  que  le 
temps  donne  aux  statues,  etc. 
Levor  ou  nitor  atatuis  vetusta- 
te  indactas.  A.  Vetastas,  atia, 
f.  A. 

patiner,  v.  tr.  Manier  sans  mé- 
nagements. Con«rec<âre,  tr.  Cic. 

patineur,  s.  m.  Celui  qui  aime 
à  manier  sans  ménagements. 
Palpator,  oris,  m.    Plaat. 

pâtir  (lat.  pati),  v.  intr.  (Arch.) 
Souffrir  qqeh.  Voy.  souffrir.  || 
Subst.  Le  — ,  l'état  passif,  voy. 
PASSIF,  PASSIVITÉ.  ^  Eprouver  du 
dommage.  Laboràre,   intr.  Cic. 

Voy.        DOMMAGE,      SOUFFRIR.       De 

tout  temps  les  petits  ont  pâti 
des  sottises  des  grands,  qnicquid 
délirant  reges,  plectuntar  A- 
chivi.  Hor. 

pâtis  (lat.  post.  pasticas.Apic), 
s.  m.  Terre  où  on  laisse  paître  les 
troupeaux.    Voy.  pâturage. 

pâtisser,  v.  intr.  Travailler  la 
pâte  pour  faire  desgâteaux.Voy. 

PATE   et  PÉTRIR. 

pâtisserie,  s.  f.  Profession  de 
pâtissier.  Opas  pistoriam.  Plin. 
Boutique  do  pâtissier,  pistoria 
ofÇtcina  ou  taberna.  A.  ^  (P. 
est.  Gâteau.  Panificium,  ii,  n. 
Cels.  Saet.  Pemma,  atis,  n. 
Varr. 
pâtissier,  ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  fait,  qui  vend 
des  gâteaux.  Pistor  dalciarias. 
Mart.  et  simpl.  pistor,  oris,  m. 
Petr.  Crastiilarias,  ii,  m.  Sen. 
Cuppedinarias,  ii,  m.  Ter.  Li- 
barius,  ii,  m.  Sen.  (ep.  56,  3). 
Inscr.  Placentarias,  ii,  m.  Paul. 
(sent.  III,  6,  7â).  De  —,  pisto- 
rius,  a,  um,  adj.  Cels.  P.  oppos. 
Un  garçon  — ,  pistoria  opéra. 
Jet.  Pâtissière,  dulciaria  pis- 
trùx.  A.  ou  simpl.  pistrix,  tri- 
ci»,  t  A. 
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patois,  s.    m.   Parler  dialectal. 

Voy.    DIALECTE. 

pâton,  s.  ,1.  .Morceau  de  pâte. 
Voy.  PATE.  Il  (Spéc.)  .Morceau  do 
pâte  dont  on  engraisse  les  vo- 
lailles. Turunda,  œ,  f.   Varr. 

patraque,  s.  f.  Machine  qui 
fonctionne   mal.    Voy.    machine. 

I  (P. anal. 1  Personne  d'une  mau- 
vaise santé.  Voy.  maladif.  ||  Ad- 
Jectivt.  Voy.  maladif. 

pâtre,  s.  m.  Celui  qui  fait  paître 
les  troupeaux.  Pastor,  oria,  m. 
Cic.  De  — ,  voy.  pastoral. 
patriarcal,  aie  (lat.  post.  pa- 
triarchalis.  Alcim.),  adj.  Qui  a 
rapport  aux  patriarches  de  la 
Bible.  Mœurs  — ,  antiqai  mores. 
Cic.  1  Qui  a  rapport  à  la  dignité 
de  patriarche.  Patriarchahs,  e, 
adj.  Eccl. 

patriarcat,  s.  m.  Dignité,  fonc- 
tion d'un  patriarche.     Patriar- 
cha"  di,jnitas  ou  munus  .A. 
patriarche,  s.  m.  Chef  de  fa- 
mille dont  la  vie  fut  fort  longue. 
Patriarcha   et  patriarches,  se, 
m.  Tert.  ||  (Fig.) Vieillard  véné- 
rable entouré  d'une  nombreuse 
famille.  Aactor  stirpis.  A.  Vc- 
nerandas    eenex.    A.    |   (Hi=t. 
ecclés.)    Evêque    des    premiei-s 
sièges  épiscopaui.  Patriarcha  et 
patriarches,  œ,   m.    Vopisc.   1 
Chef  de    l'église    grecque.    Pa- 
triarcha et  patriarches,  se,  m.  A. 
patrice,  s.    m.   Dignitaire   des 
derniers  temps  de  l'empire  ro- 
main. Patricius,  ii,  m.  Inscr. 
patriciat,  s.  m.  Dignité  de  pa- 
tricien. Patriciatas,  as,  m.  Saet. 

II  P.  est.  Ordre  des  patriciens. 
Patriciorum  ou  patricias  ordo. 
Cic.  Patricii,  orum,  m.  pi.  Cic. 
Liv.  ^  Dignité  de  patrice.  Pa- 
triciatas, as,  m.  Cassiod.  fvar. 
VIII,  9). 

patricien,  enne,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  appartient  à  la 
classe  noble.  Patricias,  ii,  m. 
Cic.  Les  — ,  patricii,  oram,  m. 
pi.  Cic.  De  — ,  patricias,  a, 
um,  adj.  Cic.  Liv.  Une  —,  pa- 
tricia,  œ,  t.  Liv.  ||  Adjectivt. 
Patricius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  paeri.  Plaat.  familia.  Cic. 
gens.  Juven.].  \\  (P.  ext.)  En 
pari,  des  Etats  modernes.  Voy. 
NOBLE.  Il  Adjectivt.  Voy.  noble. 
patrie,  s.  f.  Pays  où  l'on  est  né 
et  auquel  on  appartient  comme 
citoyen.  Terra  patria  et  (ab- 
sol.)  patria,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
patrià  Atheniensis  an  Lacedse- 
monius.  Cic.  patrià  profagas. 
Liv.  extorris  patrià.  Sali,  pa- 
trià carêre.  Cic.  patriam  reca- 
peràrc.  Liv.  aliquem  restituëre 
in  patriam.  Liv.  habuit  alteram 
loci  patriam,  alteram  jaris. 
Cic.  prù  patrià  mari.  Cic);  do- 
inus,ùs,  f.  Cic.  (ex.:  revenire 
domam.  Plaat.  domo  profagas. 
Liv.).  De  la  —,  patrius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  terra. 
Cic.  p.  solam.  Liv.  extorris  ab 
patrio  solo.  Liv.  sedes  patriœ. 
Cic.   in  sedes  patrias   reverti. 
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Tac.)  ;  domeaticua,  u,  uni, 
adj.  Cic.  (ez.  :  rea  domeatiras 
scribére.  Cic).  Mère  —,  voy. 
.«éTRopoLB.  jl  Fig.  Patria,  se. 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  patria  est  obi- 
cumque  eat  bene.  Pacuv.  ap 
Cic.  [Tusc.  VII,  37].  saperha 
patria  [.  la  patrie  céleste  •], 
Aug.  [cf.  œterna  cxlestiaqae  a- 
vUas.  Aug.]).  P.  anal.  Athènes 
est  la  —  des  art=,  omnium  doc- 
trinaram  inventrices  Athenee. 
Cic.  Voy.  HâRB,  orioinb. 
patrimoine,  s.  m.  Bien  que 
l'on  tient  par  l'héritage  des  as- 
cendants paternels  ou  mater- 
nels. PatrimoDlum,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  p.  laata  et  co- 
piosa.  Cic.  expellère  aliquem 
e  patrimonio.  Cic.  patr.  effan- 
dère.  Cic.  patr.  ampli(icâre. 
Col.  on  dit  aussi  :  bona patema. 
Cic.  ou  patria.  Cic.  res  fami- 
liaris.  Sali.).  ||  Fig.  Patrimo- 
Dlum, 11,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
patr.popali  Romani.  Cic).  Voy. 

BIEN,    PROPRIÉTÉ. 

patrimonial,  aie  (lat.  post. 
patrimonialis.  Cod.-Theod.), 
adj.  Relatif  au  patrimoine.  Pa- 
trius, a,  um,  adj.  Cic.  Bien  — , 
avitas  ager.  Hen. 
patriote  (lat.  eccl.  patriota), 
s.  m.  (Arch.)  Compatriote.  Voy. 
ce  mot.  ^  Personne  dévouée  à 
sa  patrie.  Patriœ  ou  rei  publicee 
amans.  Cic.  Pias  erga  patriam. 
Cic.  Civis  bonus.  Cic.  (Au  sens 
étroit  des  conservateurs  ro- 
mains), optimates,  iam  et  om, 
m.  pi.  Cic  Etre  bon  — ,  bene 
de  re  pablicâ  sentire.  Cic.  || 
Adjectivt.  Comme  plus  haut. 
patriotique  (lat.  post.  patrioti- 
cixs  ['  qui  est  du  même  pays  .]. 
Cassiod.  Ven.-Fort.),  adj.  Re- 
latif au  patriotisme.  PatriîB  ou 
rei  pablicse  amans.  Cic.  Pias, 
a,  am,  adj.  CiC.  Ciiilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  civ.  animas.  Saet.). 
Sentiments  — ,  voy.  patriotisme. 
Avoir  des  sentiments  — ,  bene 
de  republicà  sentire.  Cic.  Guidé 
par  ses  sentiments  — ,  patries 
caritate  dactus.  Nep.  Un  chant 
— ,  voy.  national. 

patriotiquement,  adv.  D'une 
manière  patriotique.  Ut  civem 
decet  patriœ  amantem.  Q.  Agir 
— ,  patriœ  saluti  consulére  ou 
prospicêre.  Cic. 

patriotisme,  s.  m.  Dévouement 
à  la  patrie.  Amor  ou  caritas 
patriœ.  Nep.  Stadiam  patriœ. 
Cic.  Caritas  rei  publicee.  Cic. 
Pietas  erga  patriam.  Cic.  ou 
simpl.  pietas,  atis,  f.  Liv.  Avoir 
du  — ,  amâre  patriam.  Cic. 
Etre  animé  d'un  noble  — ,  om- 
nia  sentire  de  re  publicâ  prse- 
clara  atqae  egregia.  Cic.  Faire 
preuve  de  — ,  omnia  e  re  pa- 
blicâ facëre.  Cic. 

patrociner  (lat./jairoci/vSri,  pa- 
tronner), V.  intr.  (Arch.)  Exhor- 
ter longuement.  Voy.  exhorter. 

patron,  onne,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne «uissante  autour  de  la- 
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quelle  M  ij.oMjjaient  lescU'iUj. 
fatronus,  i,  m.  Cic.  Qui  ciu- 
cerne  la  — ,  pjtronalis,  e.  aJj. 
Jet.  n  (P-  e^t-)  .-irch.  L«  maître, 
la  mJitrôise,  far  rapport  i  l'ii- 
friuchi.  Pctnna*,  i,  m.  l\ic- 
tex.;  corriipti  in  dominos  5tfrii, 
in  patronos  liberti.  Tac.'.  P;i- 
iroune,  pcUrona,m,  t.A.\\  (Spéc.) 
Au  masc.  Avocat.  Potroniu,  i. 
m.  Cic.  Il  (Fij.)  De  no5  joui-?. 
Protecteur.  Voy.  ce  mot.  ||  Saiut, 
sainte  qui  pivieje  une  personne, 
une  ville,  etc.  Prx»ea,  sidis.  m. 
Eccl.  Patronna,  prx$es,  sidis,  f. 
Eccl.  î  M.iUre,  maitre-sse.  Voy. 
ces  mots.  Le  —  d'une  barque, 
d"uQ  uavi.  o,HiU-iï  magister.Liv. 
naiicUrus.  i,  m.  Plaat.  Relatif 
au  —  il'uii  navire,  navu:lerictu, 
a,  uni.  aJj.  Plaat.  \\  (Spéc.) 
Maître,  maîtresse  d'un  établis- 
sement  commercial,  etc.  Ma- 
gister,  tri,  m.  Cic.  Patronne, 
tnagistra,  se,  f.  A.  Le  —  de  la 
maison,  heras,  i,  m.  Cic.  \\  {P. 
anal.)  Amant.  Voy.  ce  mot.  1 
Modèle.  Instar,  a.  Cic.  Voy. 
mcjdèle.  Comme  sur  — ,  gra- 
phicê,  adv.  Plaat. 
patronage,  t.  m.  Protection  du 
patron  pour  le  client.  Patroci- 
nium,  il,  n.  Liv.  Se  mettre  sous 
le  —  de  qqn,  alicajas  ^dem  se- 
qai.  Cxs.  in  alicujas  ctientelam 
se  con(erre.  Cic.  jl  (P.  .inal.) 
ProU'ction.  PatTOcininm,  ii, 
n.  Cic.  (ei.  :  illud  patr.  orbis 
terrse  pûtias  quam  imperiam 
poterat    nominâri.  Cic).  Voy. 

APPUI,    PROTECTION.^    PrCtPCtioU 

d'un  saint,  d'une  sj^inte.  Tatela, 
as,  f.  Eccl.  1  Protection  de  cer- 
taines sociétés  de  bienfaisance. 
l'atrociniam,  ii,  n.  A.  Tatela, 
X.  f.  .1. 

patronal,  aie,  adj.  Relatif  au 
saint  qui  est  le  patron  du  lieu. 
Tatelaris,  e,  adj.  Eccl. 

patronat,  s.  m.  Titre,  droit  de 
patron  (vis  à  vis  du  client,  de 
lallrancbi).  Patronatas,iis,  m. 
Jet. 

1.  patronner,  v.  tr.  Reproduire 
d'après  un  patron.  Voy.  repro- 

DLIKE,     MODÈLE.    Fig.    Se   ,    VOV. 

REPRODUIRE,  REVIVRE. 

S.  patronner,  v.  tr.  Faire  ofGce 
de  patron  (pour  qqn,qqch.).  — 
qqn  (agir  en  sa  faveur),  favére 
aiioui.  Cic.  patrodnûri  alicai. 
Ter.  Voy.  favoriser,  protéger.  — 
un  candidat,  honori  alicujas 
esse  (autorijrn,  Cic.  comitia 
oblre  alicujiis.  Cic.  —  un.;  af- 
faire, secundùre  aliqaid.  Tac, 

patronesse,  s.  f.  Celle  qui  pa- 
tronne. Patrona,  œ,  f.  À. 

patronymique,  adj.  Qui  rap- 
pelle un  anc'tre.  Patronymi- 
ca$,  a,  am,  adj.  Prise.  .Nom  — , 
patrium  (b.-c.  nomen),  ii,  n. 
Quint.  Il  (P.  ext.)  De  nos  joars. 
Le  nom  — ,  genliliciam  nomen. 
■'^'net. 

patrouille,  e.  l.  Ronde  de  nuit 
pour  la  sûreté  d'une  ville.  Cir- 
cailio  v igiliarum  ou  simpl.  ci'r- 
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cuilio,  onis  f.  Lii:  Vigilicr,  a- 
rain,  f.  pi.  Liv.  ^ef.  cir<  umïre 
vigilius  [•  faire  dos  p.  dans  un 
cainp  •].  Liv.).  Faire  des  — 
dans  la  ville,  circuniîre  lieos. 
Tac.  Faire  des  —  dans  le  camp 
et  devaut  le  camp,  circaniire 
stationes.  Liv.  ||  iP.  ext.)  Dé- 
tachement qui  fait  cette  ronde. 
Vigiles  noctarni  ou  simpl.  vi- 
gile$,  uni.  m.  pi.  Tac. 
patrouiller,  v.  intr.  Piétiner 
dans  la  boue.  Voy.  piétiner, 
BOUE.  T  (.\rch.)  Aller  en  pa- 
trouille.  Voy.   PATROUILLE. 

patrouillis,  s.  m.  Endroit  fan- 
geux  où    l'on    patrouille.    Voy. 

BOURDE,    FANGE. 

patte,  s.  f.  Membre  de  l'animal 
servant  à  marcher,  k  saisir. 
Pes,  pedis,  ni.  Plin.  Les  —  de 
devant  de  l'ours  et  du  singe, 
manas,  aam,  f.  pi.  Plin.  —  de 
l'oie,  palma  pedis.  Plin.  ou 
simpl.  palma,  œ,  f.  Plin.  —  des 
insectes,  crus,  craris,  n.  Cic. 
—  des  crustacés,  digitas,  i,  m. 
Plin.  Petite  — ,  crascalam,  i, 
n.  Plaat.  Faire  —  de  velours, 
un^ocs  retrahôre  ou  contra- 
hére.  Cic.  acaleos  recondëre. 
Cic.  Donner  un  coup  de  — , 
voy.  GRIFFER,  et  (fig.)  mordëre 
{aliqaem).  Cic.  Fig.  'tomber  sous 
la  —  de  qqn,  venire  ou  incidëre 
in  manam  alicajas.  Cic.  Re- 
tomber sur  ses  —  (en  pari,  d'un 
chat),  recidére  in  .".los  pedes. 
Plin.  et  fig.  (se  tirer  d'un  mau- 
vais pas),  se  expedïre.  Cic.  Fig. 
Des  —  de  mouche,  voy.  CRiBoun.- 
LACE.  P.  anal.  Nom  donné  à  di- 
verses plantes.  —  d'oie,  voy. 
CHÉNOPODE.  —  d'ours,  voy.  a- 
CBANTE.  —  de  grilTon,  voy.  el- 
lébore. T  (Fig.)  Ce  qui  figure 
l'extrémité  d'une  patte.  —  d  oie, 
c.-à-d.  carrefour,  voy.  ce  mot. 
c.-à-d.  entrecroisement  de  rides 
voy.  RIDE .  —  d'ancre,  dens 
ancorve.  Vitr.  ^  Ce  qui  rappelle 
la  patte  servant  de  support. 
Voy.  PIED,  SUPPORT.  ^  Languette. 
Voy.  ce  mot. 
patte  d'oie.  Voy.  patte. 

patte-pelu,  ue,  s.  m.  et  f. 
(Arch.jPcrsonne  doucereuse. Voy. 

DOUCEREUX. 

pattu,  ue,  adj.  Qui  a  de  gros- 
ses pattes.  Crassis  pedibas.  A. 
Pedo,  onis,  m.  Gloss. 

pâturage,  s.  m.  Action  de  pû- 
turer.  Pasiio,  onis,  f.  Varr. 
Pastas,  ûs,  m.  Cic.  Droit  de  —, 
impôt  sur  le  — ,  /us  pascendi. 
Cic.  scriptara,  se,  f.  Plaat.  (cf. 
scriptaram  dare.  Plaat.  ma- 
'jistri  [-  les  préposés  •]  scrip- 
tarœ.  l^'ic.  opéras  in  scriptara 
pro  mo'jistro  dàrc.  Cic).  Fer- 
mier de  l'impôt  sur  les  — , 
fcripturariae,  ii,  m.  Lacil.  1 
l.ieu  où  les  animaux  trouvent 
(ie  quoi  pâturer.  Locas pascaas. 
Varr.  Pascaam,  i,  n.  Col.  et 
pascaa,  ornrn,  n.  pi.  Plin.  i*as- 
caas  ager.  Plaat.  PaHio,  onis, 
t.   Cic.    Pascendi    locas.    Varr. 


\'KV 

Bois  coupé  de  —,  ncmiu,  oris, 
n.  Cic.  —  (dans  une  région 
moutueiise  et  boisée),  taltus, 
as,  m.  l'iirr.  l'iry.  Propre 
au  — ,  pascaas,  a.  um,  adj. 
Plaat.  Domaine  contenant  des 
— ,  saltas,  ûs,  m.  Ci'e.  Aller  au 
—,  pastam  ire.  Cic.  Envoyer, 
mener  an  — ,  pastam  agére  ou 
propellëre.  Varr.  Cic.  Fermier 
des  —  publics,  pecaarias,  ii,  m. 
Liv. 

pâture  (  lat.  post.  pastaru. 
Hier.)  Nourriture  des  animaux. 
Pastas,  ûs,  m.  Cic.  Pabulum, 
1,  n.  Plin.  Cibas,  i,  m.  Cic. 
Esca,  a',  f.  Cic.  (cf.  escam 
carpêre.  Plued.  escà  replërc 
prolem  saam.  Phxd.).  Donner 
la  — ,  voy.  NOURRIR.  Etre  la 
—  des  corbeaux,  pctsci  corvos. 
Ilor.  —  des  bestiaux,  pabalam, 
i.  n.  Cic.  pastas,  lis,  m.  Cic 
Il  (P.  ext.)  En  pari,  de  l'animal: 
action  de  prendre  sa  nourri- 
ture. Pastas,  ûs,  m.  Cic.  Voy. 
paître.  Prendre  sa  — ,  être  en 
— ,  pasci,  dép.  intr.  Liv.  pa- 
balâri,  dép.  intr.  Col.  Droit  de 
— ,  scriptara,  se,  C.  Cic  vov. 
PATURAGE.  Vaine  — ,  droit  àe 
vaine  —  j'as  pascendi.  Jet. 
Jus  compascaam.  Jet.  ou  coni- 
piiscuum,  i,  n.  Jet.  E.xorcer  la 
vaine  — ,  eompascëre,  intr. 
Jet.  Soumis  à  la  vaine — ,com- 
paseaas,a,  am,  adj.  Cic  Vive 
—  (saison  de  la  glaudée),  voy. 
GLANDÉE.  Il  (Fig.)  Pabalam,  i, 
n.  Cic  Postas,  ûs,  m.  Cic. 
cibas,  i,  m.  Cic.  Voy.  aliment, 
NOURRITURE.  La  bibliothèque  de 
Faustus  me  fournit  de  ta  — , 
pascor  bibliothccû  Faasti.  Cic. 
1  (Arch.)  Entrave  qu'on  met  à 
un    animal    au    pâturage.  Voy. 

ENTRAVE. 

pâturer,  v.  intr.  Prendre  sa 
pâture.    Pasci,    dép.  intr.    Liv. 

pâtureur,  s.  m.  Soldat  qui 
mène    les     chevaux    â    l'herbe. 

Voy.  KOURRAOEUR. 

paturon,  s.  m.  Partie  du  bxs 
de  la  jambe  du  cheval.  Sufjfra- 
yo,  ginis,  f.  Plin. 

paume,  s.  f.  Le  dedans  de  la 
main.  Palma,  x,  f.  Cic.  — 
(balle  à  jouer),  pila,  se,  f.  Cic. 
Jeu  de  —  (voy.  balle),  lasio  pv- 
Ise.  Cic.  lasas  pilw  ou  simpl. 
pila,  PC,  f.  Cic. 

paumelle,  s.  f.  Morceau  de  cuir 
dont  l'ouvrier  garnît  sa  main. 
Voy.  GANT,  CUIR.  1  Petite  pen- 
ture  fixée  sur  le  battant  d'une 
porte.  Voy.  penture.  Gond  de 
— ,    mascalas  cardo,   V^itr. 

paumer,  v.  tr.  (Arch.)  Frapper 
avec  la  paume  de  la  main.  Ad- 
veraà  manu  percatëre.  A . 

paupière,  s.  f.  Chacune  des 
deux  membranes  mobiles  qui 
recouvrent  l'œil.  Pa,lpebra, 
se,  f.  Cels.  (ordin.  au  plur. 
palpebne,  aram,  f.  Cic.  cf. 
inaniUr  sunt  palpebrse  tam- 
r/aam  vallo  piloram.  Cic). 
l'ermcr    la    — ,     voy.     dormir. 


l'AU 

Fermer  li  —  à  qqn  (lui  foitnnr 
lo'*    yeux  quand    il    est  mon), 

Voy.    OEIL. 

pause  (lat.  pausa.  Plaut.),ii.  (. 
Interruption  d'un  ;iotc.  Inter- 
vallum,  i,  it.Cic.  (ex.  ;  int,;r- 
vallo  dicëre  |"  parler  en  Tai- 
sant, des  p.  -].  Cic.)  ;  ifl<er- 
aiissio,  onis,  f,  Cic.  (e\.  :  m'j 
M'tione  siepe  fil  interniissio. 
Cic);  intercapedo,  dinis,  i'. 
Cl':,  (ex.  :  intcrc.  scribendi. 
Cii:.).  —  pour  respirer,  intcr- 
spiratio,  onis,  f.  Cic.  —  (en 
marchanlK  sessio,  onis,  f.  Cic. 
—  que  fait  l'orateur,  moru,  a", 
f  Cic.  (cf.  paiilam  indc  mora\ 
Cic.  moram  (acirc.  Cic).  Faire 
une  longue  — ,  aliqaid  inter- 
mittëre.  Cic.  Couper,  siSparer 
des  mots  par  une  — ,  distin- 
yuëre,  tr.  Qaint.  Faire  nue 
longue —  en  parlant,  à  un  dis- 
cours, intersistëre,  intr.  Quint. 
Il  (Spéc.)  Intervalle  pendant  le- 
quel on  cesse  de  clianter,  Je 
jouer.  Diapsalma,  maiis,  u. 
Eccl. 

pauser,  v.  intr.  Faire  une 
pause.  Voy.  pause,   intervalle. 

pauvrA,  ad),  et  s.  m.  et  f.  {| 
,hlj.  Qui  n'a  pas  de  quoi  se 
suffire.  Pauper  (gr.  Ttév»);), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  vir,  liomo. 
('ic.  sisne  ex  paaperrimo  clives 
(actas  ?  Cic.  [acéré  aliiiaem 
paaperem.  Sen.  quêe  [filia]  in 
patriâ  honestê  pauper  vivit. 
Ter.);  tennis,  e  (sr.  cnocvio;), 
adj.  Cic.  (s'opp.  à  locuples  ou 
à  pecuniosus.  Cic.)  ;  egens 
(gr.  èvSsTiç),  adj.  Cic.  etc.  ^ex.  : 
«03  locupletes  ex  egentibus 
Çecerat.  Cses.  epentiorem  ner- 
cle  hominem  l'idi  nemineni. 
l'iaut.  nihil  rege  egentias.  Cic. 
eyentissimus  qiiisqae.  Sali. 
avec  le  Gén .  orator  verbo- 
runx  non  egcns.  Cic);  inops 
(gr.  aitopoç),  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  copiosus,  dives,  locu- 
ples, opulentus,  ex.  :  inops 
aliénas  opes  exspecto.  Sali.); 
znendicus,a,um  (gr.nTwxoç), 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  dives  ou 
à  opulentissimas.  Cic).  Etre 
— ,  egëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
egebat  ?  immo  locuples  erat. 
Cic).  Il  (Par  ext.)  Qui  est  in- 
Bul'fisant.  renuis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  mensa.  IJor.  patrimo- 
nium.  Cornif.);  inops,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  lingua.  Cic.  in~ 
sula  messium  inops.  Liv.  re- 
runi  inopes  [«■  vers  pauvres 
d'idées  •].  /for.  inops  verbû- 
ram.  Cic);  egens,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  insula  cultorum  e- 
gens.  Liv.);  angustus,  a,  um, 
adj.  Quint.  Tac.  (ex.  :  anjusta- 
ciVium  ciomus.  Tac.  angasia 
ingenii  vena.  Quint.);  aridus. 
3,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.;  ari- 
dam  soluni.  Virg.  aridus  vic- 
tus.  Cic.  voy.  maigre)  ;  exilis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ox.  :  exile  so- 
lujn.  Cic.  exilis  ager.  Col.  res 
[-    ressources  »].    Nep.    heredi- 
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tai.  ['lin.  /.).  jl  (Faïuil.)  Qui 
inspire  do  la  commisération. 
Miser,   cra,  erum,  ailj.  Cic 

Ole.  (v(iy.  malim:i;iieux).  T  .S.  m. 
et  f.  C'elui,  celle  ipii  n'a  pas  île 
quoi  se  suffire.  Paupcr,  aris, 
m.  Ov.  (surt.  au  phir.  paupc- 
res  locupletcsi/ue.  iSen.  an 
sing.  on  dit  panjier  homo  on 
ijuidam  pauper.  <.'ic.);  inops, 
opis,  m.  l'iaut.  Nep.  (s'opp.  h 
dives  et  s'emploie  surtout  au 
plur.). 

pauvrement,  adv.  D'une  ma- 
nière paUNTe.  .\nQusté,  adv. 
Cic  Maie,  adv.  Cic  (cf.  maie 
vivSre.  Cic).Tenuiter,  adv.  Ter. 
Mendicë,  adv.  Sen.  Vivre  — , 
parce  vitam  agëre.  Cic  Vivre 
très  — ,  tenuissimo  cultu  vivëre 
OU  vitam  in  egestate  degëre. 
Cic.  —  vêtu,  sordidatus,  a,  um, 
p.  adj.  Liv.  Elever  —  (un  en- 
fant), humili  caltu  educàre. 
Liv.  Il  Fig.  Jcjané,  adv.  Cic 
Exiliter,  adv.  Cic.  Tenuiter, 
adv.  Cic  (cf.  tenuiter  colligëre 
argumenta.  Cic*. 

pauvresse,  s.  f.  Femme  pau- 
vre. Pauper  ou  inops  mulier. 
Cic 

pauvret,  ette,  s.  m.  Pauvre 
petit,  pauvre  petite.  Misellus. 
Catull.  Misella.  A. 

pauvreté,  f.  Etat  de  celui  qui 
n'a  pas  de  quoi  se  suffire,  f  au- 
pertas,  atis,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
in  paupertate  vivëre.  Cic  /lO- 
mines  patientiâ  paupertatis 
ornati.  Cic  ad  paupertatem 
aliquem  redigëre.  Lie  pauper- 
tatem inopiâ  mutâre  [•  passer 
de  la  p.  à  la  misère  •].  Val.- 
Max.  ex  multis  paupertatibus 
divitiœ  (iunt.  Sen.  nemini 
inter  homines  probro  débet 
esse  paupertas  [»  p.  n'est  pas 
vice  •].  Ci'c.  on  dit  aussi  an- 
gustise  pecunise  [ou  rei  fami- 
liaris].  Cic)  ;  inopia,  se,  f. 
Cic.  (ex.:  summa  inopia.  Cic 
ad  inopiam  aliquem,  redigëre. 
Cic  inopiâ  laborâre.  Curt.). 
egestas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  :  in 
egestate  esse  ou  versâri.  Cic); 
tenuitas,  atis,  f.  Cic  (ex.  : 
rerum.  Cic  hominis.  Cic). 
Extrême  —,  mendicitas,  a- 
tis,  f.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  se 
ad  mendicitatem  detrudëre. 
Plaut.  souv.  egestas  ac  mendi- 
citas. Cic).  Etre  ou  vivre  dans 
une  extrême  — .  inopem  esse 
omnium  rerum.  Cic  La  —  du 
père  (son  extérieur  misérable), 
sordes  patris.  Justin.  —  de 
l'extérieur,  de  la  mise,  squa- 
lor,  oris,  m.  Cic.  ^  (P.  ext.) 
La  pauvreté  du  sol,  d'un  pays. 
Exilitas,  atis,  f.  Col.  [es..  . 
exd.  loci.  Col.  soli.  Col.).  Voy. 
STÉRILITÉ.  La  —  du  trésor,  ie- 
naitas  serarii.Cic  La  —  (d'une 
ville),  penuria,  se,  f.  Cic.^  Etat 
do  ce  qui  p«t  insuffisant.  Pau- 
pertas.  atis ,  (.  Qaint.  (ex.: 
paup.  sermonis.  Quint.):  ino- 
pia, as,  {.  Cic  ex.  :  inop.  ser- 
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monis.  Cic);  egestas,  atis,  f. 
Ci'c.  (ex.:  eg.  lingaœ.  Cic}  — 
du  stylo,  exilitas,  atis,  f.  Cic. 
jejunitas,atis,  f.  Cic.  (Br.  2ti5; 
Or.  20  ;  l'use.  II,  3).  inops  ora- 
tio.  Cic  II  (P.  ext.)  Chose  misé- 
rable. Ineptise,  arum,  f.  pi.  Cic. 
Nag:^,  arum,  f.  pi.  Cic. 

pavage,  s.  m.  Action  de  paver. 
Stratura,  se,  f.  Suet.  Stratum, 
i,  a.  Lucr.  Affermer,  adjugei' 
le  —  d'une  rue,  viam  silice 
siernendam  locàre.  Liv.  Celui 
qui  fait  des  — ,  pavimenlarius, 
a,  m.  Jnscr.  ||  Résultat  de  ce 
travail.  Voy.  pavé. 

pavaner  (se),  v.  pron.  Mar- 
elier  en  faisant  des  embarras. 
."-''3  insolentius  jactâre.  Cic. 
Jnsolentius  se  efferre.  Cic. 
MagniÇicê  incedëre.  Liv. 

pavé,  s.  m.  Chacun  des  mor- 
ceaux de  pierre  dure  qu'on 
assemble  pour  rendre  résistant 
le  sol  d'une  chaussée,  etc.  Si- 
lex  vise,  ou  simpl.  silex,  licis 
(Abl.  siZici),  m.  Liv.  \\  (P.  anal.) 
Un  pavé  (de  pain  d'épice).  Mas- 
sa, se,  f  A.  1  (P.  ext.)  Assem- 
blage de  pavés.  Stratura,  se,  f. 
Suet.  {cl.  strat.  viaram.  Saet.). 
—  (d'un  temple),  pavimentum, 
i,  n.  Cic.  —  de  marbre,  soium 
marmoream.  Cic  —  en  mosaï- 
que, voy.  MOSAÏQUE.  Il  (Spéc.)  La 
rue,  la  voie  publique,  garnie 
de  pavés.  Via  strata  lapide.  Dig. 
ou  simpl.  via  strata.  Liv.  via 
silici  strata.  Inscr.  Voy.  boute, 
RLE.  Battre  le  —  (se  promener 
à  droite  et  à  gauche),  pedibus 
silicem  conlerëre.  Juven.  Bat- 
teur de  — ,  om.bulator,  oris, 
m.  Cato.  subbasilic  anus,  i,  m. 
Plaut.  Briller  le  —,  voy.  druler. 
Fig.  Etre  sur  le  — ,  tecto  non 
recipi.  Cic.  Mettre  qqn  sur  le 
— ,  foras  aliquem  extrudére. 
Ter.  Fig.  Céder  le  haut  du  —, 
e.v  via  excedëre.  Sen.  de  via 
decedëre.  Suet.  decedëre  de 
semitâ  {alicui).  Plaut.  locam 
dare  alicui.  Ter.  cedëre  iali- 
cui).  Cic.  concedëre  alicui. 
Cic  Fig.  Tenir  lo  haut  du  — , 
primas  ferre  ou  agëre  ou  te- 
nêre.  Cic. 

pavement  (lat.  ^avimen^um), 
s.  ra.  (Arch.)  Action  de  paver. 
Voy.  PAVAGE.  Il  Genre  de  pa- 
vage.   Voy.    Carrelage,    dalle. 

paver,  v.  tr.  Garnir  de  pavés. 
Lapide,  silice  ou  saxo  sternëre. 
Liv.  (cf.  sternëre  semitam  saxo 
quadrato.  Liv.  stem,  locum  sa- 
xis,  viam  silice,  emporium  la- 
pide. Liv.  via  strata  lapide. 
Dig.  ou  simpl.  via  strata.  Liv. 
stratse  argento  balinca'.  Plin.). 
Persternëre  silice  {viam).  Liv. 
Pavé,  pavimentatus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Paver  en  mosaïque, 
tessellâre,  tr.  Inscr.  Pavé  en 
mosaïque,  tessellatus,  a,  um, 
adj.  Suet  (Ca;s.  i6).  ||  Fig.  Cou- 
vrir le  sol.   Sternëre,    tr.    Cic. 

Voy.   JONCHER. 

paveur,  s.   m.    Celui    qui     fait 
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de*  tr»Taui  de  p«va;e.  SilUa- 
rias,  ii,  m.  Frontin.  Pai-imen- 
taritu,  ii,  m.  Imcr. 

pavie,  !.  m.  et  f.  Ptche  à  chair 
ferme  adhérente  au  nofau. 
linraciruj  persica.  Plin. 

pavillon,  ».  m.  Sorte  de  tente 
terminée  en  pointe.  Papilio, 
oni*,  :n.  Lampr.  |  (P.  anal.) 
Bâtiment  B'Alevant  au-dessu» 
d'autre»  constructions.  Peryo/a, 
«,  r.  Ulp.  Bâtiment  i-wlé.  Pa- 
pilio, onit,  m.  Oi-.  Plin.  Trt- 
chUa,  te,  t.  Cm$.  Virg.  ||  (P. 
eit.)  Sorte  de  dai?  surmontant 
un  lit.  Voy.  baldaquin,  dais.  |1 
(P.  anal.)  Partie  évasée  en 
forme  d'entonnoir. Voy.  cavité. 
owsBTURB.  Il  Sorte  d'éiéii- 
dard.  Vexillam,  i,  n.  Soef. 
Voy.  ÉTENDARD.  Il  (Spéc.J  Eten- 
dard arboré  au  mit  d'un  na- 
vire. Vexilliim,  navale.  Claad. 
insigne,  i»,  n.  Virg.  Voy. 
ÉTENDARD.  Amener  Bon  — , 
c.-d-d.  se  rendre,  voy.  rendre. 
Baisser,  mettre  —  bas,  devant 
qqn  (reconnaître  son  infério- 
rité), fatces  ttimmittére  alicai. 
Cic.  Mettre  le  —  en  berne  (en 
signe  de  détresse),  voy.   berne. 

f(P.  ext.)  Le  vaisseau  qui  porte 
e  —  d'une  nation.  S'avis  prse- 
toria.  Liv. 

pavois,  s.  m.  (Arch.)  Bouclier. 
Scatum,  i,  n.  Cic.  (cf.  «cti<o 
impoiitas.  Tac.].  1  Décoration 
d'un  navireau  moyen  de  pavil- 
lons. Navis  vejnlli»  ornata  ou 
decorata.  A.  Arborer  le  grand 

,  voy.    PAVOISER. 

pavoisement,  s.  m.  Action  de 
pavoi=er.    Voy.    décoration     et 

PAVOISER, 

pavoiser,  v.  tr.  Décorer  (un  na- 
vire) de  pavillons.  Vittii  et 
vexillit  ornàre  ou  instraére 
(navem).  A.  Navire  pavoisé,  vit- 
tata  navit.  Plin.  P.  anal.  — les 
maisons,  les  édifices  publics, 
vexillis  ou  vittit  ou  tertis  or- 
nàre, decoràre  {ssdetj.  A. 

pavot  (lat.  pop.  papavam,  p. 
papaver),  s.  m.  Plante  narcoti- 
que. Papaver,  erit,  n.  Virg. 
Liv.  Plin.  De  -j  papavereas, 
a,  nm,  adj.  Ov.  CTraduire  aussi 
par  le  génit.  papaverit. )Tète  de 
— ,  papaverit  capat.  Liv.  ou 
simpi-  papaver,  erit,  a.  Plin. 
(cf.  decatire  papavera  altitsi- 
tna.  Plin.).  Graine  de — ,  papa- 
ver, erit,  n.  Plin.  Blanchi  avec 
de"  —,  papaverata»,  a,  urn, 
adj.  Plin.  ||  Fig.  Les—  du  som- 
meil.   Voy.    SOMMEII.. 

payai}Ie  ,  a<li.  Qui  doit  être 
payé.  Solvendat,  a,  nm,  p. adj. 
Cic.  Ditiolvendat,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  Prseitanda»,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Cet  etta  est  —  à 
vue  à  ce  jour,  nummi  codant 
in  eam  dietn.  Cic. 

payant,  an  te,  adj.  Qui  paye. 
Qui  (fX2,-e,qa/jd)  tolvil  [pretiam). 
A.  lin  pari,  des  cho-<;fl), /)ro  çuo 
pecania  n'potcenda  ou  lolven- 
da  ett.  A. 


PAY 

paye  et  paie,  i.  f.  Action  de 
payer.  Solurio,  oni"«,  f.  Coi. 
Jet.  Nameratio,  onit,  f.  Cic. 
Etre  de  bonne  —  (payer  i-égu- 
liérement  ce  qu'où  doit),  voy. 
PATBI'R.  1  Ce  qu'on  paye  ;  sa- 
laire de  1  ouvrier.  .Vrrec;*,  fdis, 
i.  Cie.  Voy.  salaire.  ||  Salaire  du 
~oldat,  tti/tendiam,  ii,  a.  Cic. 
set  militare,  ou  «ra  milit^iria, 
ou  simpl.  «•»,  irrii,  n.  et  plur. 
sera.  Liv.  (cf.  militibiu  sera 
conttituére,  Liv.  voy.  salaire, 
solde). 

payement  Voy.  paiement. 
payen.  enne.  Voy.  païen,  en-nb. 
payer  (lat.  pacarf,  calmer,  sa- 
tisfaire], v.  tr.  S'acquitter  de  ce 
qu'on  doit  à  qqn.  Solvére,tr. 
Plaat.  Jet.  (ex.:  aliqœm.Plaai. 
au  passif  «oiW  (•  être  payé  >). 
Jet!)]  solvére,  intr.  Sen.  (ex.: 
$.creditoribas  [-ses  créanciers-]. 
Sen.)  ;  absolvére,  tr.  PlaïU. 
Ter.  Jet.  (ex.  :  aliaaem.  Plaut. 
Ter.  creditorem.  Jet.)  ;  dioiit- 
tëre,  tr.  Plin.  j.  Jet.  (ex.:  cre- 
ditorem.  Plin.  j.  Jet.  au  fig. 
i«nter  non  molestas  ett  creai- 
tor  :  parvo  dimittitur.  Sen.]; 
satisfacère,  intr.  Cic.  (ex.: 
ipse  FafUs  tatitfacU.  Cic.  alicai 
de  visceribas  sait.Cic.).Se  faire 

—  par  ses  élèves,  mercedes  ac 
■  eptàre    a  discipalis.   Qaint. 
Soudoyer.  Voy.  ce  mot.  ||  (Fig. 
Récompenser.   Mercedem  dare 
Cic.  Etre  payé,  mercedem.  acce- 
piste.     Cic.  '  Voy.    récompense, 
HÉcoiiPENSER.  Je  suis  payé  pour 
-avoirqueles  malheureux  n'ins- 
pirent pas  confiance,  jam  antea 
••xpertat  sam  param  fidei  mi- 
serit  ette.  Sali.  \\  Payer  en  ou 
de,  c.-àrd.  au  moyen  de.  —  qqn 
en  or,  aareis  solvëre  alicai.  A. 

—  en  monnaie  de  singe,  ladam 
alicai  tuggerêre.  Cic.  —  qqn 
de  la  même  monnaie,  voy. 
MONNAIE.  —  qqn  de  retour,  vi- 
cem  extolvere.  Ter.  —  qqn 
d'ingratitude,  oratiam  non  re- 
(erre.  Cset.  —  de  belles  paroles, 
dacëre  aliquem  phaleratit  dic- 
tit.  Com.  —  d  audace,  abun- 
dâre  aadacià.  Cic.  —  de  sa  per- 
sonne, strenai  rem  agire.  Cic. 

—  de  mine,  tpecie  ipsA placére. 
Q.  —  convenablement  chacun 
fie  ses  services,  reprœsenlùre 
pro  opéra  dignam  cuiooe  mer- 
cedem.  Saet.  Fig.  —  l'homme 
de  ses  soins,  carit  mortaliam 
repondêre.  Col.  1  Acquitter  ce 
qu'on  doit.  ||  Remettre  ce  qui 
est  dû.   Solvére  ,  tr.  Cic.  etc. 

ex.;  decem  minas.  Plaat.  pe- 
caniam  debitam.  Cic.  créditas 
pecaniat. Cset. pretiam.  Sall.fr. 
/•ncaniat  creditoribas.  Plin.  j. 
/iretiam  opersc pneceptoii.  Sen. 
.(■«  alienam.  Liv.  [.\.\.\1,  13,  5]. 
pecaniam  tribus  pcnsionibat. 
I.iv.  tolidam  [•  le  tout  -].  Cic. 
nd  rxstem  [-jusqu'au  dernier 
^ou  .].  Cic.  ad  diem  [•  à  l'cclié- 
ance  •].  Cic.  etse  so/rv/u/o [•  être 
tn  état  de  p.  •].  Cic  );  dissol- 
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Vère,  ti.  Cic.  et«.  (ex.:  tes  alie- 
nam. Cic.  nomina.  Cic.  [Plane 
S8,  681.  pecuniiimpub/icam  ui/i 
civitati.  Cic.  abs.  non  dittolvé- 
re.  Cic.  dits,  pro  tua  parte.Cic. 
qai  magno  in  arre  alicno  majo- 
res etiam  possestiones  habent, 
qaaram  amoreadducti  dittolvi 
nallo  modo  postant.  Cic);  ex- 
aolvêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   set 
alienam.  Plin.  j.  Jet.  nomina. 
Cic.  [Att.  .\VI,  6,3].domuam  et 
insuiaram  pretia.  Tac.  stipen- 
diam  prseteritam  [•  arriéré  de 
solde  •].  Liv.   mercedem  decu- 
rioni.  Tac);  persolvëre,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  stipendiam  mili- 
tibus.  Cic.  ses  alienam.  Plin.  ^. 
[ep.  I.\,37,S].  sesalienum  alienis 
nominibai  tait  copiis  [•  paysr 
de  ses  deniers  las   dettes    d'au- 
trui  •].    Catil.    ap.    Sali.   [Cat. 
35,  3].  pectinium  ab  u/içuo  [-au 
moyen   d'un   billet  à  ordre  •], 
Cic);  peadêre,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    pecuniam     alicai.     Cic. 
vectigal.   Cic.  stipendiam.  Liv. 
bina  milia   œris.    Liv.  asaram 
pecanise  alicai.   Cic);  depen- 
dère,  tr.    Ci'c.   etc.    (ex.  :    mi 
abjaràre  certiiu  est,  qaam  de- 
pendire.     Cic.     dependendam 
tibi  est,    qaod    mihi   pro   Ulo 
spnpondisti.  Cic.  d.  mille  dra- 
chmas  pro    aliqao.  Plaat.  pe- 
cuniam pro  capite.   Sen.   pro 
qaibus  naila  merces  dependi- 
tar.    Col.)  ;   expendère ,    tr. 
Cic.   etc.   (ex.  :   nammos.  llor. 
auri  pondo  centum.  Cic.  uta- 
rai.  Jet.)  ;  pensitâre  (-  payer 
une  contribution,  une  redevan- 
ce •),  tr.   Ctc.  etc.  (ex.:  ii,  qui 
vectigalia  nobit pentitant  [opp. 
à   ii,    qai    vectigalia   e.x<;rcent 
atqae  e.riyunf].  Cic.  ttipendio, 
qaod  Arachostit  atraque  natio 
pensitabat  ,     impotito.     Curt. 
absol.  praedia...  quse  pensitant 
qui  paient  redevance  •'[.Cic 
agr.  3,  9])  ;    numerare,   tr. 
Cic  etc.  (ex.:  alicai  pecuniam. 
Cic  militibas  stipendiam.  Cic. 
pretiam   cxdis  par  qu^storem 
ac   tabulas  pahlicas.  Sen.  nu- 
merare   a  qa.-estnre,  a    mens'i 
publicà   [•  faire    payer   par    le 
questeur,    par   la    banque   d'E- 
tat ■],  Cic);  dinumeràre,  tr. 
Plaat.    Ter.  Cic.    (ex.  :   viginti 
minas.  Ter.  [ad.  915].  abs.  rem 
gerit  palam  ;  centariat  ;  Capua', 
dinamerat  [-  il  paie  la  solde  •] 
Cic.  [Att.  .\V1,  9,  exlr.]).   Avoir 
à  — ,  debére,  tr.  Cic  ctc.  (ex.: 
talenta  ducenla.  Cic  grandi-m 
pecuniam.    Sali,    alicai  pecu- 
niam. Cic.  voy.  devoir),  lig,  — 
sa  dette   à   la   nature,   natara- 
diibitum    reddére.  Nep.  concè- 
de re    nataroe.  Sali.  —   une  a- 
niendc, multam  lufferre.  Cii 
,Kiu  écot,  p,  715,  col.  1. 
rer  ce  qu'on    a  acheté, 
re,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  nihil  pro 
(ramento.  Cic  lolvérepro  vec- 
tarà    ['  le  transport  -î!    Cxt.); 
emére,  tr  Cic.   etc.  (ex.  :  ma- 


il  i.ibé- 

Solvè- 
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gnn  emire  domum.  Cic.  voy. 
achbtbr);  mercari,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  acheter).  — 
compUnt,  voy.  p.  1,51,  col.  I. 
Faire  —  cher  qqn,  avare  sta- 
taHre  pretium  alicujas  rei.  Ter. 

Voy.     DEMANDER,     EXIGER.    ||    (Par 

anal.)Sofaii'o  —  sislt-çons,  mer- 
cedea   a    ditcipalis    acceptàre. 
Qaint.  \\  (Fig.)  Luére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ttuprarn   morte.    Cic. 
gai    [obsides]    capite    luerent, 
si   pacto    non    staretar.    Liv. 
l.    pxna$    peccati.    Cic).    J'ai 
payé    cher    mon    erreur,   data 
merces  est  erroris  mei  mayna. 
Cic.  1  (Ellipt.)  Tu  mo   le  pai©- 
ra«,  tibi  diijnani    rcfcram   gra- 
tiatn.  A.    C'esit  moi  qui  paierai 
les  violons,  ista'c  in  me  cadetur 
faba.  Ter.  (eun.  381). 
payeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  paye.  Qai,qaœ  {pecu- 
niam  ou  pretiam)   solvit.    Cic. 
Un  bon,  un  mauvais — ,boniim 
nomen.    Cic.    malam    nomen. 
6'en.  Un  —  toujours  on  retard, 
retardataire,     lentam    nomen. 
Liv.    Un — retardataire  qui   a 
toujours   de   mauvaises  raisons 
à    alléguer ,    in^itiator    tentas. 
.Cic.    Il   (Spéc.)    Celui    qui    est 
chargé  de  payer  pour  une  ad- 
ministration, Tribanas  œrarii. 
Liv.  Qus'stor,  oris,  m.  Cic. 
1.  pays    (lat.  pagensis    [ager], 
territoire   d'un   canton),   s.   m. 
Territoire   d'une    natiuu,  d'un 
peuple.    Terra,  as,  f.  Cic.  etc. 
{ex.:  abire  in  alias  terras.  Cic. 
m  eà  terra.  Cic.    terra   Italia. 
Varr.   Liv.)  ;    reglo,    ODis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  locas  in  reyione 
pestilenti  salaher.Cic.  regiones 
mhabitabiles.  Cic);  ager,  gri, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ager  Setinas. 
Cic.  Tascalanas,    Vejens.   Cic 
Helvetius.  Cœs.   hostiam.  Cic 
agram  nostram  invadère.  Liv.)\ 
Ënes  ,  ium,   m.  pi.  Cic  Cœs. 
Liv.  (ex.  :  in  mediis  Ebaronam 
(inibas.  Cœs.  in  alienis  finibas 
decertàre.  Cses.    Gallis  partem 
finiam    concedére.    Liv.  se  in 
fines   Ubioram  recipëre.   Cses. 
fines  popalari,  depopulari,  vas- 
tare.  Cses.).  1  (Par  ext.)  Patrie. 
Voy.   ce  mot.   De  quel  —  êtes- 
vous  7  unde  domo  1  Cic.  ||  (Spéc.) 
Localité   où   qqn   est   né.   Do- 
mus,  ûs,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  do- 
mam   reverti.    Cic.  domi  esse. 
Cic.    aliqaem    domo   emigrâre 
cogère.    Liv.).    De   quel    pays  7 
Cajas,   adj.   Cic.  Liv.  Le   mal 
du  — ,  desideriam  patriœ.  Cic. 
Marchandises   du  —,  domesti- 
cae  merces.  Cœs.  II  est  bien  du 
— ,   recens    est    a    pago.    A.  ^ 
(Par  ext.)  Contrée.    Locus,   i, 
m.  Cic   etc.  (ex.  :   loca  e.rplo- 
rare.    Sali,    peritas     locoram. 
Cart.  loci  natura.  Cic);  regio, 
onis.  f.  Cic.  etc.  (voy.  contrée); 
terra,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ter- 
rée   ignotœ    [.  pays   perdus  •]. 
Cic.i.  —  étranger,    voy.  étran- 
OBB.  Courir  le  —,  voy".   p.   OiO, 
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col.  3.  Voir  du    — ,   voy.    voya- 
ger. Tirer  —,  se  (hinc)  amoliri. 
Plau,t._    Ter.     Ga^nt-r     —,     te 
abripëre  ou  proripére.  Cic.  Fi". 
A  vue  de  —,  c.-à-d.  à  première 
vue,  voy.  VUE.  Je  suis  en  —  do 
connaissance,  res    in  meo  foro 
vertitar.   Plaat. 
S.  pays,  e,  adj.  Celui,  celle  qui 
est   du  même  pays.  Voy.  com- 
patriote. 
paysage,    s.   m.   Site   plus  ou 
moins   pittoresque.     Regio    (ou 
loca)  natarâ  (ou  situ)  amœnis- 
sima.  A.  Beaux  —  qu'on  trouve 
sur  le  bord  de  la  mer,   amœni- 
tates  oraram  ac  littoram.  Cic. 
1   (Fig.)    Tableau    représentant 
un     site     pittoresque.    Pictara 
operis  topiarii.  PUn. 
paysan,   anne,     s.    m.    et    f. 
Homme,    l'emme  de    la  campa- 
gne.   Homo    rasticas.  Cic.  Pa- 
ganas,  i,  m.  Cic.    Homo  rasti- 
canus    (qui  est  né  à  la  campa- 
gne). Cic  Rasticas,  i,  m.   Cic. 
Hor.  Homo  agrestis   (considéré 
comme  étant  sans  culture).  Cic. 
En  —  (en  mauvaise  part),  rus- 
ticè,  adv.  Cic  Vêtu  h  la  paysan- 
ne, agresti  vestita.  Nep.  Paysan- 
ne, rustica,  se,    f.  Ov.  agrestis 
(emina.    PUn.    Une    jeune  — , 
rastica  paella.  Mart. 
paysannerie,  s.  f.  Milieu  com- 
posé   de    paysans.     Rasticitas, 
atis,    t.    Ov.    Vita    rastica    et 
agrestis.  Cic.  1  Petite  pièce  où 
l'on     représente    les    paysans. 
Voy.  pastoral. 
péage,   s.  m.    Droit  de  passage 
sur  un   chemin,  un   pont,    etc. 
Portoriam,  ii,  n.  Cic. 
péager,  ère,  s.  m.  et  adj.  ||  S. 
m.  Celui  qui  perçoit  les  droit» 
de    péage.    Portitor,    oris,  m. 
Cic.    I  Adj.   Relatif  au  péage. 
Vectigalis,  e,  adj.  Cic.  (Tradui- 
re aussi  par  le  géait.  portorii.) 
Taxe  —,  portoriam,  u,  n.  Cic. 
peau,  s.  f.  Membrane  extérieure 
qui  recouvre  toutes   les  parties 
du    corps    de  l'homme    et    des 
animaux.  Cutis,  is,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:    color  cutis.  Cels.  valnas 
cutis  ou  quod  in  cute  est.  Cels. 
si  qaid  intra  cutem  sabest  val- 
neris.  Plane,  ap.   Cic.  c.  capi- 
tis.    Cels.  oris  T-  du  visage  >]. 
Cart.    crassa    [opp.   à   tenais]. 
Cels.  dura  [opp.  à  mollis].  Cels. 
samma.  Sen.  tenera.  Sen.  de- 
trahëre     alicui     cutem.     Cels. 
sammam  cutem  stringëre.  Sen. 
cutis,  quam  relinquant  angues. 
PUn.    eûtes     cervorum.    PUn. 
quod   solidior  sit  cutis  bêlais, 
aecentior  dammis,  densior  ar- 
sis,mollior  ^ibris.  Sen.pisciam 
cute  se  velôre.  Mêla.)  ;  pellis, 
is,  f.  Plaui.  (ex.:  ossaacpellis 
totus  est  [t  il  n'a  que    la  peau 
sur  les  os  i.].  Plaat.  [aul.  ÔSG]). 
—  épaisse^  corium,  ii,  n.  Cic 
etc.  (ex.:  finimantiam  aliœ  cor- 
riis  tectsp  sunt,  alias  villis  ves- 
tits-,   alite  spinis  hirsutœ.  Cic. 
c.  elepkanli.  Plaat.  bovis.  Tac. 
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buhulain.  l'arr.].  Faire  —  neu- 
ve (en   pari,   du  serpent),  ver- 
nationem  ou  senectam  exaére. 
l'Un.   Il    (Par  ext.)   Membrane. 
Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.)  Famil.  Je 
lie  voudrais  pas  être  dans  sa— , 
nolim  esse  eo,  qao  ille  est,   lo- 
co.  Gs.  Sauver  sa  — ,  integrum 
intactamqae   abire.  Liv.  ^  Dé- 
pouille   de    l'animal.     Pellis, 
is,    f.    Cic    etc.   (ex.  :    caprœ. 
Varr. agnina.  Jet.  bubula.  Varr. 
fr.    canina.     Scrib.     caprina. 
Cic.    hœdina.     Val.-Max.   Sen. 
leonina.    PUn.    ragosa.    Pkœd. 
pelles    pro   velis    tenaiter  con- 
(ectœ.    Cses.    detrahëre    alicui 
pellem.  Phscd.  caprarum  pelli- 
bas     veslitos     esse.     Varr.).    || 
(Spéc.)  La   dépouille    de    l'ani- 
mal prép.aréo  pour  divers  usa- 
ges.   Pellis,    is,    f.  Ov.  Hier. 
{•  soulier    en   peau  •)  ;    mem- 
brana,  se,  f.  Catull.  kor.  Saet. 
(voy.  parchemin).  —  tannée,  voy. 
CUIR.    Il    (Par  anal.)   Enveloppe 
des  fruits,  des  amandes,  ilfeai- 
brana,   se,   f.    PUn.    (cloison 
membraneuse    des    fruits,    des 
chltaignes,  des  noix)  ;  tunica, 
3B,  f.   Virg.   PUn.    (ex.  :    boleti. 
PUn.).  folliculus,  i,  m.  Varr. 
Sen.  (ex.:  framenli.  Sen.  ante- 
quam  Fflos]  de  folliculo  exeat. 
Col.].  Il  Pellicule.  Voy.  ce  mot. 
peausserie,    s.  f.    Commerce, 
industrie  du  paussier.  Pelliaria 
mercatara.  A.  ou  ars.  A. 
peaussier ,  s.  et  adj.  m.  ||  S. 
m.  Celui  qui  travaille  les  peaux. 
Pellio,  onis,  m.  Plaut.  —  mili- 
taire, pellionarius,  ii,  m.  Inscr. 
1  Adj.  m.  Ce  qui  se  rapporte  à 
la  peau.  (Traduire  parlegénit. 
cutis.) 

1.  peautre  ,  s.  m.  (Arch.)  Pail- 
lasse, grabat.  Voy.  ces  mots.  || 
(Spéc.)  Loc.  prov.  Envoyer  qqn 
au  — ,  voy.  chasser.  Aller  au 
— ,  voy.  coucher. 

2.  peautre,  s.  m.  (Arch.)  Etain. 
Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.)  Fard. 
Voy.  ce  mot. 

peccable  ,  adj.  Capable  de  pé- 
cher. Qui,  quse  peccàre  potest. 

peccadille,  s.  f.  Faute  légère. 
Levias  peccatum.  Cic. 

peccant,  ante  (lat.  peccant, 
qui  pèche),  adj.  Qui  est  de  mau- 
vaise natura.  Vitiosas,  a,  um, 
adj.  Cels.  Humeurs  — ,  humo- 
res  inutiles  corporibaê.  PUn. 
ou  nimis  acres.  Cic. 

peooata  (lat.  peccata,  les  pé- 
chés), s.  m.  (Famil.)  Bourrique. 
Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.)  Imbé- 
cile. Voy.  ce  mot. 

peocavi  (lat.  -  j'ai  piché  •),  s. 
.\veu  du  péché  commis.  Voy. 


m. 

AVEU,  CONFESSION.  Dire   son  —, 

voy.   CO?JFB88ER. 

1.  pêche,  s.  f.  Fruit  du  pêcher, 
à  noyau  très  dur.  Malam  per~ 
sicum.  PUn.  ou  simpl.  persicus, 
i,  f.  Col.  et  persicum,  i,  n.  PUn. 

2.  pêche,  s.  f.  Action  de  pêcher. 
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Piscataa  ,  as,  m.  Cic.  J  Profes- 
sioD.  Piscatorium  artJ|Jcium. 
Ltict.  De  — .  piscatoriiu,  ii, 
um,  adj.  C.TS.  Liv.  tpit.  (cf. 
piscat.  navis  A(ran.  piscol. 
arunJo  ou  lirKSa.  Plin.)  P. 
eii.    La    —    Jes    perles,   nuir- 

ririfarum  conquisitio.  Plin. 
{P.  ext.)  Le  poiison  péché.  Pis- 
catiis,  Ù3,  m.  PlaïU.  \'Ur.  ,cf. 
piscata  probo  v-itam  colère. 
Platit.).  Captura  piiciiun.  Plin. 
Vivre  du  produit  de  sa  — ,  pis- 
cando  tolerùre  vitam.  .lastin. 
Le  droit  de  pèche,  piscawji 
Jas.  Jet. 

péché,  9.  m.  Faute  contre  la 
loi  divine,  religieuse.  Pec- 
catam,  i,  n.  Eccl.  (cf.  minuta 
peccata  [•  p.  véniels  •].  ^^Hl- 
capitalia  peccata.  Aag.  origi- 
nale peccatam.  .^aj;.).  L'ac- 
tion de  — ,  peccatio,  onis,  f. 
ôell.  Ne  pas  éviter  la  — ,  im- 
pietatem  non  exagère,  ^en. 
Voy.  PÉCHER.  Qui  concerne  le— i 
de  — ,  peccatorius,  a,  um,  adj. 
Tert.  Etre  sans  — ,  cuipâ  vacà- 
re.  Cic.  —  de  jeunesse,  voy. 
p.  Uâi.,  col.  3. 

pécher,  v.  intr.  Commettre 
iiua  faute  contre  la  loi  divine», 
religieu-e.  In  deos  impie  ali- 
qaia  committt-re.  Cic.  Ne(ijs 
eontrahêre.  Cic.  Contra  rdi- 
gionem  agére  ou  {acéré.  Cic.  1 
(P.  ext.)  Commettre  une  faute, 
JPeccâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
pecc.  in  aliqaù  re.  Cic.  in  ali- 
qaem.  Cic.  erga  aliqaem.  Plaat. 
aliqaid.  Sen.  peccare  est  tan- 
qaam  transilire  linea^.  Sen. 
decori  ignoratione  peccatar. 
Cic.).  —  forUment,  s'"»"^'- 
ment,  souvent,  mulla  im- 
probê  (acéré.  Cic.  Fis.  Il  ne 
pèche  paâ  par  là,  c.-à-cf.cc  n'est 
pas  là  son  défaut,  voy.  défaut. 
I  (P.  ext.)  Etre  défectueux. 
Peccàre,  intr.  Hor.  Claadi- 
càre,  intr.  Cic.  Voy.  dékeo- 
TUEUX,  KAUTiP.  — par  1  excès  des 
ornements,  lascivire,  intr. 
Quint. 

1.  pêcher,  v.  tr.  Prendre  du 
poision.  Piscàri,  dép.  intr.  Cic. 
(cf.  piac.  hamo.  Siiet.  rete. 
Saet.),  Captàre  pisces.  Col. 
—  du  poisson  à  la  ligne,  pisces 
hamo  capére.  Cic.  AL?olt.  tcra- 
târi  mare.  Tac.—  au  filet,  vf,y. 
FiiiT.  Ligue  pour  — ,  piscaV>- 
ria  arando  ou  linea.  Plin.  P. 
anal.  —  des  coquillages,  d-s 
perle-,  du  corail,  conchylia 
eroAre  {ex  et  l'abl.;.  Sera,  mar- 
garitas  pelére  ex  profando 
marit.  Plin.  coralliam  reti- 
bat  evellére.  Plin.  \\  Fig-  /"''»- 
càri,  dép.  intr.  et  tr.  Plaat. 
Aacupiiri,  dép.  tr.  Cic.  —  en 
eau  trouble,  ex  alterias  in- 
commodis  taa  commoda  corn- 
paràre.  Ter.  ex  aiiKno  incom- 
modo  taam  petére  occationem. 
Liv.  (en  pari.  dckhoiineurB),  /)•;- 
tire  occasionibas  potiiu  qiujin 
virtute  honore»     Liv.    Famil. 


—  au  ta«,  tollêre  de  arervo. 
Hor.  —  au  plat,  voy.  piquer. 
2.  pécher,  s.  m.  .\rbre  qui  pro- 
duit la  pêche.  Arbor  persica. 
l'Un.  l'crsica  n>aJu,<.  Plin. 
pécheresse.  Voy.  pécheur. 
pêcherie,  s.  f.  Cieu  destiné  à  la 
pooho.  Piscina,  x,  f.  Cic.  Lo- 
cas  piscosas.  .1. 
pécheur ,  eresse  ^  lat.  eccl. 
peccator^,  s.  m.  et  (.  Celui, 
celle  qui  pèche.  Qai  peccavit 
ou  deiiqait.  .^.  Uonw  impro- 
bus,  impias  ou  (lagitiosas.  A. 
Pécheresse,  gu*  peceai'it  ou  de- 
liquil.  A.  malier  {virgo,  paella) 
improba,  impia,  flagitiosa  ou 
nocens.A.  \\  ^Adjcctivt.)  Inxpro- 
bas,  a,  um,  adj.  Cic.  Impias, 
a,  um,  adj.  Cic.  Flagitiosas,  a, 
um,  adj.  Cic. 

pêcheur,  euse,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  pêche  du  poisson.  Pis- 
cator,  oris,  m.  Val.-M.uc.  Pis- 
carias,  H,  m.  V'arr.  —  à  la  ligne, 
hamiota,  a*,  m.  Plaat.  V'arr.  De 
— ,  piscatorias,  a,  um,  adj. 
Liv.  (ex.:  piscat.  navis.  Liv.). 
Filet  de  —,  rete  piscatorium. 
Plaat.  rete  jaculam.  Plaat.  ou 
fimpl.  rete,  is,  n.  Plaut.  Pê- 
cheuse, piscatrix,  tricis,  f. 
Plin.  Fig.  —  d'hommes,  voy. 
apôtre,  convertisseur.  Il  (Ad- 
jectivt.)  Bateau  —,  voy.  plus 
haut. 
pécor«  (lat.  pecora,  plur.  de 
pccas,  ori«\  s.  f.  (Arch.)  Bête. 
Voy.  ce  mot.  |{  (Fig.)  Pecus, 
wlis,  f.  Cic. 

pecque,  s.  £.  (Arch.)  Sotte. 
Voy.  SOT. 

pectoral,  al»  (lat.  post.  pecto- 
ralis.  Hier.),  adj.  Qui  a  ap- 
port à  la  poitrine,  (ri-.iduit 
parle  g  n.  pectpris.)  Subst.  Le 
—  (ornement  que  le  grand- 
prêtre  des  Juifs  portait  sur  la 
poitrine  ) ,  pectoralis  fascia. 
'Hier,  pectorale,  is,  n.  Hier, 
rationale,  is,  n.    Hier.  (ep.  tJJt, 


Uj).  Il  (Anat.)  Pectoralis,  e, 
adj.  CeU.  (cf.  os  pectorale. 
Cela,  traduire  aussi  par  le  g-- 
nit.  pectoris).  Les  pectorau.x, 
tKoracis  musculi.  .4.  P.  anal. 
Nageoires  —  (antérieures).  Voy. 
ANTÉRIEUR.  ||  Bou  pouf  la  poi- 
trine. Pectori  utilis. 

péculat,  s.  m.  Infidélité  dans 
1  •  maniement  des  deniers  pu- 
blics. Pecalatas,  ùs.m.  Cic. (cf. 
peculatum  facêre.  Cic.  pecala- 
tas damnari.  Cic).  liepetandir, 
arum,  t.  pi.  Cic.  (cf.  repetan- 
rlaram  damnari.  Vcll.  inti- 
malàri.  Quint.).  Ha  rendre 
coupable  de  —,  ptculàri,  dép. 
intr.  t'ior.  Voy.  concussion. 

pécule,  8.  m.  Argent  gagné  et 
.-.conomisé  par  un  esclave.  Pe- 
cuiium,  a,  n.  CiL.  Virg.  Un 
|/etit  — ,  peculioiam,  i,  n. 
Qaint.  Relatif  au  —,  acciuis 
avec  le  —,  pecalarit,  e,  adj. 
Plaat.  .Suel.  A  titre  de  — , 
pr:culiariter,  adv.  Jet.  (cf. 
ignorantes      poesidemua     qum 
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st)rvi  pecal.  paraverant.  Dig.). 
Qui  posiMe    un    riche   —,    pe- 
caliosus,  a,  um,    adj.    Plaat.  1 
[P.  ext.)  Ce    que    qqn  a  écono- 
misé. Pecuiium,  ii,  a.  Cic.   (of. 
cupiditate  peculii.     C'ic.    cara 
pecuii.  Virg.).  Petit    —,    pecu- 
(ioJum,  i,  n.    Quint, 
pécune    .lat.     pecunid),    s.    f. 
(.\rch.)  .\rg6nt.  Voy.  ce  mot. 
pécuniaire,    adj.    Qui    a    rap- 
port à    l'.irgent.    Pecuniurius, 
a,  um,   adj.    Cic.    (cf.    p.    res. 
Cic.     inopia      rei   pecaniaria' 
[•     embarras    p.     •].     Cic.    p- 
pœna.  Jet.).  Traduire  aussi  par 
le  génit.  pecanite  (cf.   difficul- 
tas    ou    anguftis!      pecaniu  ). 
Embarras  — ,    difficiutaa  nam- 
maria  ou  rei  nummarisB.    Cic. 
Peine    —,    muita,    ar,    f.    Cic. 
damnum,  i,  n.   Cic. 
pécunieuz,  eu80,_adj.  (Arch.) 
Qui  a    beaucoup   d'argent.    Pe- 
cuniosus  a,  um,  adj.  Cic.  Prx- 
dives,  adj.  Liv.  Voy.  richb. 
pédagogie,   s.  f.  Méthode   d'é- 
ducation des  enfants.  DiscipJina 
paerilis.  Cic.  Praecepta  de  libe- 
rorum  éducations  ou  de  arte 
edacandi.  A.  Traité  de — ,  prx- 
Mpta  de  éducations    composi- 
te. Qaint. 

pédagogique,  adj.  Qui  a  rap- 
port à  la  pédagogie.  Ad  artem 
edacandi  pertinena.  A.  Système 
— ,  disciplina,  se,  f.  Cic.  inati- 
tatio,  onis,  f.  Quine._  Traités 
— ,  voy.  pÉDAGooiE.  D'après  la 
méthode  — ,  ex  arte  edacandi. 
Quint.  Il  S.  if.  La  —,  voy.  péda- 
gogie. 

pédagogue,  s.  m.  Celui  qui 
enseii^ne  les  enfants.  Pœdago- 
gus,  i,  m.  Cic.  Voy.  maître, 
précepteur.  Il  En  mauvaise 
part.  .Pédant.  Psfdagogus,  i, 
m.  5uet.  Voy.  pédant. 
pédale  (lat.  pedulis,  qui  a  rap- 
port au  pied),  3.  f.  Pii'ce  d'un 
mécanisme  qu'on  manœuvre 
avec  le  pied.  Pédale  instru- 
miintum.  A.  Machina  pedibus 
acta  ou  mofa.  A.  Pcs,  pedis, 
m.  A.  1  Touche  d'un  orgue 
qu'on  meut  avec  le  pied.  Pé- 
dale, is,  a.  A.  T  (P.  ext.)  Note 
basse.  Voy.  note,  bas. 
pédant ,  ante  ,  s.  m.  et  f. 
Il  (.Vrch.)  S.  m.  Celui  qui  ensei- 
gne. Pxdagogus,  i,  m.  Cic. 
En  mauvaise  part  :  magisler 
ineptaa  ou  palidua.  Cic.  ma- 
r/ister  difficilis ,  moroaas,  acer- 
'has.  A.  Un  —  de  collège, 
loctas  de  acholâ.  A.  Un  vieux 
,  tenex    acriculaa.   Cic.    (cf. 


Tusc.  m,  38).  1  .S.  m.  etf 
Celui,  celle  qui  fait  parade  de 
savoir.  Qai  atudium  ahjicit  in 
res  minutas.  Cic.  Pati'lua.Cic. 
iJcholaaticua,  i,  m.  Pctr.  (61, 
II).  Les  —,  inepti,  orum,  m.  pi. 
Cic.  Il  Une  —,  malier  inepta  ou 
puticia.  A.  Il  (Adj.)  Voy.rÉDAN- 

TKSqUE. 

pédanter    et    pédantiser,  v. 

intr.  (Aich.)  Faire  le  métier  do 
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pédant  de  colléijc,  prendre   un 
Ion    doctoral.     încpt^-  (ou   pa- 
tidë  ou  moleslt!   ou    fastidioaë) 
iii/ére  (ou  lot/ai).  A. 
pédanterie,  s.  1'.  Ce  ipri  carac- 
(érise  les   pédants.   Mitlcstla,  se, 
r.  Cic.  Difficultas,  atis,  f.  Cic. 
l'iiriste  plein  de  — ,  molcstissi- 
iiius  exactor   sermonis.  Qaint. 
pédantesque,    ndj.    Qui    tient 
(lu  pédant  ou    qui    sent   le  pé- 
dant  (étalant    sa    science),  ke- 
ram  minularum    diligena.    A. 
Nimiiim    dilùicna.    Cic.   Inep- 
tas,  a,  um,  adj.  Cic.    Patidus, 
a,  uni,  ailj.   Cic.    Molestas,    a, 
um,  adJ.  Cic.  (cf.    mol.    verba. 
Ov.    diligentia    inulesia.   Cic). 
Morosus,  a,  um,  adj.  Ov.  Saet. 
Une  critique — ,  tristis  censura. 
Jav.  Juger  un  livre  avec  une  sé- 
\'urité  minutieuse  et — ,   librani 
lente     ac    fastidioaë  prohârc. 
Cic.  Etre   un   critique  dil'llcilp 
et    presque    — ,     diligenter    et 
prope  fastidiosë  jadicàre.  Cic. 
N'avoir  rien  de   — ,    nihil    ka- 
bëre  molestiarum  nec    ineptia- 
ruin.  Cic. 
pédantesc[ueine&t,adv.  D'une 
manière    pédantesque.    Inepte, 
adv.  Cic.  Putidë,  adv.  Cic. 
pédantiser,  voy.  pédanteb. 
pédantisme,    s.    m.    Manière 
d'être  de    Ci-lui  (jui   est  pédant. 
Ineptiœ ,    avum ,    f.    pi.     Cic. 
Inepta  rerum    minutarum   di- 
ligentia.  Cic.  (cf.  sine  molestiâ 
elegantia  [«correction sans  p."]. 
Cic).    Morositas,   atis,  {.  Suet. 
Difj^icultas,    atis  ,    î.     Cic.    — 
dans     les     manières ,    dans    la 
façon  de  vivre,  tristitia   ac  se- 
veritas   morum.    Cic.  C'est   du 
— ,  putidam   est.   Cic.    Qui    est 
sans  — ,  sine  molestiâ  diligens. 
Cic. 
p  édestre.adj.Relatil'à  l'homme 
à  pied.  Pedester,  tris,  tre,  adj. 
Cic.  (cf.  statua  ped.  Cic).  Voy. 

IMED. 

pédestrement,  adv.  D'une 
manière  pédestre.  Pedibas.  Cic. 
Voy.  PIED. 

pédicelle,  s.  m.  Extrémité  d'un 
pédoncule.  Pedicali  inf.ma 
pars.  .4.  —  de  la  fouille,  ala, 
a-,  (.  Plin. 

pédiculaire,  adj.  et  s.  f.  \\Adj. 
Relatif  au.'c  poux.  Pedicalaris, 
e,  adj.Serv.  Maladie —,p/it/»i- 
riasis,  ig  (Ace.  in.Abl.  t),  f.  Au- 
rel.-Vict.  1  *\  f.  Plante.  Pedi- 
'■ularis  lierba.  Col. 

pédicule,  s.  m.  Support  al- 
longé et  grêle  de  certaines 
plantes.   Pedicalus,  i,   m.  Coi. 

pédicure,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  soigne  les  pieds.  Qui 
(çua»)  pedes  curât.  A.  Pedum 
medicus.  A. 

pédiluve,  s.  m.  Bain  de  pied. 
Lavatio  pedam.  Cels. 

pédoncule,  s.  m.  Support  d'une 
fleur  ou  queue  d'un  fruit.  Pe- 
dicalus, i,  m.  Col.  Plin. 

pégase,  s.  m.  Cheval  ailé  qui 
fit  jaillir  la    fontaine    d'Hippo- 
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créne.     Pegasus   et    Pci/asos,  i, 
m.  Ilor.  Ov.  Relatif  à.—,  do—, 
Pegaseus,  a,  um,    adj.   Catull. 
II.  (l'"'3-),^y'fi'jolo   do    l'inspii-a- 
tion  poétique.   Voy.  iNSPniAn.i.\. 
peigne,  s.  m.  Instrument  pour 
déméliT  les  cheveux,  etc.  Pec- 
tcn,  rinis,  m.  Ov.  (ex.  :  pectine 
quotidie     expedire     capillum. 
Fronto.    dadacëre  pectine  cri- 
nes.    Ov.    tlectëre  comas  pec- 
tine. Petr.dens  pectinis.Varr.). 
Qui  a  la  forme  d'un  — ,  pectini 
similis.  Plin.  En  forme  de   — , 
pectinatim,    adv.    Plin.     Dis- 
posé, partagé  en   forme   de   — , 
pectinatus,  a,  um,  p.  adj.  Vitr. 
Il  Instrument  dont  les    femmes 
ornent  leur  chevelure.  Crinale, 
is,  n.    Ov.    Instrument  à  dents 
du    cardeur    et    du    tisserand. 
Pecten,   tinis,  m.  Plin.    —   en 
fer,    hamus,  i,  m.  Plin.  Relatif 
aux  —    à  carder,   pectinarius, 
a,    um,   adj.    Inscr.    Fabricant 
de  — ,  pectinarius,  il,  m.  Inscr. 
Fabricants    de  —  à    carder    la 
laine,  pectinarii  lanarii.  Inscr. 
peigner  (lat.    post.  pectinàre. 
Apul.),    tr.     Démêler,    nettoyer 
avec  le  peigne.  Pectëre,  tr.  Ov. 
Quint,  (cf.  p.    capillos.    Ov.jp. 
cxsariem.  Ilor.    dcnso  pectere 
dente  comas.  Tibull.  illepexus 
pinguisque     doctor.    Qaint.). 
Depectére,      tr.     Ov.      Homme 
bien  peigné,  pumioafus  homo. 
Plin.  Se  — ,    pectëre  capillos. 
Ov.  Peigné,  bien  peigné,  com- 
plus, a,   um,  p.   adj.  Cic.  Non 
ou  mal  peigné,  impexas,  a,  um, 
adj.  Virg.\\  (Fig.)En  pari,  d'un 
jardin.  Miiaus.a,  um,  adj. Cic. 
Il  (En    pari,  du  style.)    Peigné. 
Comptas,  a,  um,   p.    adj.    Cic. 
Nitidus,  a,  am,  adj.  Cic.  Poli- 
tas,  a,  am,  p.    adj.  Cic.   ^  Dé- 
mêler (de  la  laine,  du  chanvre). 
Pectëre,  tr.  Coi.    Depectëre,  tr. 
Plin.    Pectinàre,  tr.   Col.    Jet. 
(,ex.:  lana  pectinata.  Paal.dig.). 
—  le  lin,  digerére  linum.  Plin. 
Il    Au    part._   passé    masc.    pris 
subst.  Le  peigué,    larux  pectina- 
ta. Paul.  dig. 
peigneur,  s.  m.  Celui  qui  pei- 
gne la   laine,    etc.    Pectinator, 
oris,  m.  Inscr. 
peignier,  s.  m.  Celui  qui  vend, 
qui  fabrique  des   peignes.    Pec- 
tinarius, a,  m.  A. 
peignoir,  s.  m.  Sorte  de  man- 
telet  en  toile.    Involacre,  is,  n. 
Plaat.  —  de  bain,  sabanam,  i, 
n.  Veg.  (V,  A6,  11).  1   Robe  de 
déshabillé    des    femmes.    Laxa 
tanica.  Ov.  Tunica  (laxa  ou  ta- 
laris.  Cic.  Hier. 
peindre,     v      tr.    Enduire    de 
couleurs.  ||  Revêtir   d'une   cou- 
che  de  couleur.   Pingére,  tr. 
Cic.  Plin.    (es.  :  bibliothecam. 
Cic);  colorâre,  tr.  Plin.  (ex.  : 
lignam  sinopide  [.  en  terre  de 
Sinope,   en    rouge   -).  Plin.  on 
dit    plutôt    colorem     indacêre 
ligno.  Plin.   voy.  couleur.).   — 
son    visage    et    se     —  ,    pingi, 
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1371, 


pas^    Piirt.    (voy.    [^e]  rARnuii). 
Les  Bretons  se  peignent  le  corps 
au   pastel,    omnes    se  Britanni 
vUro    in(iciunt.  Cxs.  J|  Revêtir 
de  couleurs   variées.    Coloribus 
{ahqaid)  distinguëre.  Tac.  Voy. 
COULEUR,   coi.oRUiR.  ^  Représen- 
ter au  moyen  decouleurs.  Pla- 
gëre,tr.  Cic   etc.  (ex.  :  p.  $i- 
malacrum    IleUnx.    Cic.    spe- 
ciem   hominis.    Cic.    tabalam. 
Cic.   tabula  picta.  Cic.  jabêre 
se  pingi  [.  se  faire  p.  .]   in  lin- 
teo.  Plin.  pingi  te  volait.    Cic. 
on  dit  aussi  aiiouem  ou  aliqaid 
reddére   coloribus.  Petr.  Plin. 
J.);  depingère,  tr.  Nep.  Qaint. 
(ex.:     pugnam    Marathoniam. 
Ncp.     imaginem     in      tabula. 
Quint,    on  dit    aussi    penicillo 
aliqaem     ou    aliqaid    imitari. 
Cic  Plin.).   —   d'après  nature, 
similitadinem  effmgëre  ex  ve- 
ro.  Cic.    —    qqn   en   pied,  ali- 
quem    totum    effingëre.    A.    — 
qqn  en  busto,  voy.  p.  328,  col. 
3.  Fait  à  — ,  graphicas.    Plaat. 
omnibus    simulacris     emenda- 
tior.    Petr.    diijnus    tabula.  A. 
(d'apr.  Juv.).    \\    (Par   ext.)   Se 
peindre,  c-à-d.  se  refléter,  voy. 
REFLÉTER.    |l   (Fig.)   Représenter 
au  moyen  du    discours.    Pin- 
gére,  tr.  Cic    etc.    (ex.  :    Bri- 
tanniam       pingam     coloribus 
tais  penicillo  meo.  Cic.  [Pom- 
pejusj    omnibus  a  me  pictas  et 
politus   artis    coloribus.  Cic); 
depingère,  tr.  Cic.  etc.   (voy. 
dépeindre).  Il  (Spéc.)  Représen- 
ter   par    une    image    sensible. 
Expingëre,    tr.   Cic.  (Tusc.    V, 
39,  ll/i].   Ante    oculos   ponëre. 

Cic    Voy.    REPRÉSENTER,  DÉCRIRE, 

EXPRIMER.  Pour  achever  de  — 
(arch.),  ut  formam  rei  totam 
exponam.  Cic.  \\  (Par  ext.) 
Traduire  par  des  signes  sensi- 
bles. Kvprimëre,  tr.  Cic.  La 
cruauté  est  peinte  sur  son 
visage,  crudelitas  toto  ex  ore 
eminei. Cic. Celapeint  l'homme, 
hoc  facto  se  ostendit.  Plaat. 
peine,  s.  f.  Souffrance  infligée 
pour  une  faute  commise.  PcB- 
na,  se,  f.  Cic.  etc.  (s'opp.  i, 
prsemiam,  pretiam,  impunitas, 
ex.:  pœna  vitse.  Cic  capitis. 
Cses.  mortis.  Cic.  Suet.  pœnêe 
jastse  et  débits.  Cic.  tcmerita- 
tis  pœnas  dare.  Vell.  susti- 
nere  pœnam.  Cic.  sabire  pœ- 
nas. Cic.  pœnas  ferre,  per- 
ferre,  laëre.  Cic.  pœnam  $ai 
sceleris  safferre.  Cic.  alicui 
remittère  pœnam.  Liv.  voy. 
châtiment).  Sous  —  de  mort  et 
(arch.)  sur,  à—  de  la  vie,  pro- 
positâ  morte.  Cic.  Les  peines 
éternelles,  œternse  pœnœ.  Eccl. 
Vne  âme  en  — ,  voy.  tourmen- 
ter. 1  Douleur  morale.  Dolor, 
cris,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  animi 
dolor.  Cic  magnas  ou  sum- 
mus  dolor.  Cic.  dolorem  agerre 
alicui.  Cic.  summo  dolori  esse 
[-  faire  beaucoup  de  p.  .].  Cic. 
voy.   douleur)  ;  serurana,    se. 


1375 


PFl 


f.  Cic.  etc.  (ex.:  ariunna  mgn- 
tado  laborioia  [e?t].  Cic.  [Tusc. 
111,  3i,    831.    «Tummirum    re- 
yuifs.   -Soi/,  aramnx   cor    ip- 
sam      «a-fti^nfes.     5en.     a((<'' 
xramnà.     Plaut.    te    mùeria-, 
te  «Tumnaf  prémuni.  Cic.  in- 
cidire    in    œramnam.     Cic.); 
molestia,  m,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aberratio  a  molestiii  [•  moyen 
d'éviter  le?   p.  •].    Cic.    liberci- 
tio  et  vacaitoi    molestia-.   Cic. 
a    molestii»    liber.    Cic.     corn 
aliqiià  animi  molettià  aliguem 
Atkeni*  vidire.    Cic.  abJucère 
te  ab  omnis  molestiis  et  ango- 
ribas.   Cic.  affen-e  alicai  mo- 
lestiam  [en  pari,  d'uae  cho=e]. 
Ter.  Cic.  a((lcére  aliqaem  ma- 
gna molestia  [id.].  Cic.  capère 
«j-  hajas  iaconimodi»  magnam 
animo  molestiam.  Cic.  den\ére 
alicai  molettiam.Ter.speraban\ 
hanc  a  me  motestiam  posse  de- 
moveri.    Cic.  nostrot    animos 
frangi    et     debilitari   molestia 
non  oportet.   Cic.   viri    excel- 
lentis  ancipUes  variiqae  casus 
habent   [•  provoquent  •]  admi- 
rationem,  exspectationem,  mo- 
lestiam.  Cic.   liberàre   aliqaem 
magnà  molestia.  Cic.  mitigàre 
aliqaâ  re  eam  molestiam.  Cic. 
seaâre  molestias.  Cic).  Avec — , 
graviter,  adv    Cic.   etc.  (ex.  : 
gr.  aliqaid   accipêre   ou   (erre. 
Cic.);    inique,   adv.   Cic.   etc. 
(ex.:  iniqaissimé  ferre   aliqaid. 
Saet.)  ;  mgrè,  adv.    Cic.  (ex.  : 
xgre  (erre.  Cic.  [Tu5c.    III,  21  ; 
02]);   molesté,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:    m.  fero.    Varr.  Sen.    av. 
l'Ace. et  1  Inf.  te  de  prsdio  avise 
exerceri  molesté  fero.  Cic.  avec 
si,  cf.  non  molesté  (ero,  si...  Cic. 
avec    qaod,     cf.     molestissimê 
fero,  qaod  te  obi   visaras  tim, 
nescio.  Cic.    avec    l'Ace,    qao- 
niam    ea     molestissimê      ferre 
debent,     qax     ipsoram    calpà 
contracta   sunt,    est    quiddam 
in  hoc  re    mihi    molestias    (e- 
rendam    qaam  '  tibi.    Cic.).    || 
(Spéc.)  Souci,  inquiétude.  Voy. 
ces  mots.  Etre   en   —    de  qqn, 
voy.     iSQUiKT.     1     Effort     qui 
coite.   Labor,  oris,   m.    Cic. 
etc.  (ex.:  res  est   malti  laboris. 
Cic.  parvalo  labore.  Cic.   nallo 
labore.    Cic.    sine    labore   ou 
sine    ullo     labore.     Cic.    cam 
labore.  Cic.  summo    cum    la- 
bore. Cic.  capére  [•  Be  donner, 
prendre    •].    tanlam   laborem. 
Cic.  laborem    inanem    capére. 
Ter.  in  ea    [arte]    plus    operœ 
laborisqae  consampsisse.    Cic. 
gai  partis  honoribas    [•  après 
avoir    conquis    les    dignitw   •] 
eosdem  in  (oro  gessi  labores, 
qaot  petenais  [•  qu'en   les  bri- 

fuant  •].  Cic.  impendilar  la- 
or  et  tamptas  ad  incertam 
casum  et  eventarn  quotannis. 
Cic.  saam  laborem  hominurn 
pericalis  sablevandis  imper- 
tire.  Cic.  qaid  sumplâs  in 
eam  rem  aut  laboris  insampse- 
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rit.  Cic.  frustra   tantum  labo- 
rem samère.  Cic.);  opéra,  a. 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  omru'm  ciiram 
Kttqiie    operam     in    aliquà     r< 
ponère.  Cic.  operam  stadium- 
que  [•  <.-i  p.  et  se*  soius  .)  con- 
ftrre    in      rerrw.     Cic.     (rastra 
operam  insumire   [•  perdre  sa 
p.  •].  Lii:  operw  pretium    lia- 
bére.    Liv.   est   opéra»  pretium 
[avec    riiif.].    Cic.    oper.v  pre- 
tium facêre.  Liv.).  Avec   beau- 
coup de  — ,  operosi,  adv.    Cic. 
Sen.  Vu    lioriime  de  —,  opera- 
rias,  a,  m.  Plaat.  Cic.  Se  don- 
ner de  la  —,  laborâre,   intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  cum  sestu  magno 
ducebat  agmen,  laborabat.  Cic. 
laborâre  in  aliquà  re.  Cic.   de 
alloua  rè.   Cic.    id   contendëre 
et  laborâre,  ut...  Cic.);  elabo- 
ràre,    intr.   Cic.   etc.   (ex.  :  in 
aliqaà    re.    Cic.    in  eo   qaoque 
élabora,    ut...    Cic);   sudàre, 
intr.  Cic.  etc.   (ex.  :   vides,  su- 
dai-e  me  jeun  dudum    taboran- 
tem,   ut  ea   taear,   quœ...  Cic. 
sudandam    est   his    pro    com- 
manibas     commodis .      Cic.  )  ; 
desadàre,   intr.   Cic.  (ex.  :  in 
aliqaa  re.  Cic).  1  Difficulté  qui 
entrave.   Difâcultas,   atis,  f. 
Cic.  etc.  (voy.    difficulté,  eu 
barras);  moles,  is,  f.  Li 
majore    mole     pugnare. 
minor  moles    fait.    Liv.   plau- 
stris    transveham  naves    haad 
magnà  mole.  Liv.).  J'ai  —  à  ne 
pa=...,   vLx  teneor,    quin   (et  le 
Subj. ).  Cic.  On  a  de  la— à... ,difti- 
cile  {oa  non  facile)  est,arduam 
est,  magnum  est  [aliqaid  fiicë- 
re).  Cic  Sans  —  ,  voy.   facile- 
ment. A  — ,  à  grand  — ,  voy.  dif- 
ficilement. Il  (Par  ext.)  A  peine, 
c-à-d.  presque  pas.    Vix,  adv. 
Cic.  (ex.:  af^rmûre  vix  possa- 
mas.   Cic);   aegré,    adv.    Cic. 
(ex.:  segré  me   tenui.  Cic).  \\  A 
peine,    c.-à-d.   depuis  uu    mo- 
ment tout  au  plus.    Vix,    adv. 
Cic.  etc.    (ex.    :    vix   erat    hoc 
plané    imperatam,    cum  illum 
spoliatum  ttipatumque  lictori- 
hus  videres.    Cic.    vix    agmen 
novissimum    processeral,  cam 
Gain...    (lumen    transire     non 
ilahitant.  Cses.). 
peiner,  v.  tr.   et   intr.  1|  V.  tr. 
(Arch.)  Affliger.  Sollicitûre,  tr. 
Cic  Sollicitam  habêre  ou  red- 
dére  {aliqaem).  Cic.   Sollicita 
dine    ou     spgritadine     a((icêre 
(aliqaem).  Cic    Voy.   affliger, 
CHAORiNER,  TOURMENTER. Etre  pei- 
né, angi,  pasa.  Cic.  dolére,  intr. 
Cic.  in  sollicitudin/'  etse.   Cic 
.vgrë  (ou  molcstéf  ^erre  quod... 
Cic.    Peiné,   «o//i'.,iÉu»,  a,   um, 
adj.  Cic.  msettas,  a,    um,    adj. 
Cic.     Voy.    chaorw,    tbibte.    1 
Fatiguer.    Voy.    ce    mot.   1    V. 
intr.  Se  falisuer,  ne  donner  de 
la  peine,  l^aboràre,    intr.    Cic 
(cf.  l.  in  aliquà  re).    Cic.    iila- 
boràre,    intr.   Cic.    etc.  (cf.  in 
aliquà    re.   Cic.  Sudàre,    intr. 
Cic  etc.  (voy.  peine). 
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neineux,  euse,  adj.  ^Ar(,h.)Qui 
ipporte  de  la  peine.  Voy.  viim- 
aLB.  l|(Spéc.)  La  semaine — ,c.- 
ti-d.ae  la  Passion,  voy.  passion. 

peintre,  s.  m.  Celui  qui  met  en 
couleurs  des  murailles.  Pictor, 
"ris,  m.  Plin.  —  en  bâtiments, 
pictor  parietarius.  lùlict.-Diocl. 
l'rofession  de  —  en  bâtiments, 
jnctorim  operse.  Dig.  — déco- 
rateur, pictor  imaginurias. 
I^dict.-Diocl.  T  Celui  uni  exerce 
l'art  de  peindre.  Arti(e.x  pin-  ' 
gendi.  Cic  Pictor, oris, m.  Cic. 
Une  femme — ,  et,  arch.,  une  — 
ou  peintresse,  pinjcndi  artifex. 
A.  Il  (Fig.)  En  pari,  d'un  écri- 
vain. Etre  —  de  la  nature,  de 
mœurs,  naturam,  mores  depirv- 
gère  ou  describëre  ou  exprimé- 
re.  A.  Voy.  dépeindre,  peindre. 

peinturage,  s.  m.  Action  de 
peinturer.  Le  — ,  inductio  co- 
iorum.  A.  coloratio,  onis,  f.  A. 
Le  —  d'un  mur,  muras  colori- 
bus  illitus  ou  indactus.  Plin, 
Voy.  enduire.  1  (P.  ext.)  Pein- 
ture  grossière.    Voy.   barbouii^ 
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peinture  (lat.  pop.  pinctara), 
s.  f.  Action  de  peindre,  résultat 
Je  cette  action.  ||  (En  pari,  de 
peintre  en  bâtiments.)  Pictu- 
ra,  se,  f.  Plin.  [es.:  p.  amoenis- 
sima    parietum.     Plin.).    Voy. 

BADIGEONNAGE,     COULEUR.     ||     (Par 

anal.).  Voy.  fard.  I|  (En  pari, 
de  l'artiste-peintre.)  Pictura, 
se,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  ars  ratio- 
nue  picturao.  Cic  [do  Or.  III,  7, 
26].  imayinum.  Plin.).  I{  (Arch.; 
Portrait.  Voy.  ce  mot.  Fig.  N'ê- 
tre roi  qu'en  — ,  specie  tantam 
regem  esse.  A.  Qui  n'ont  pas 
vu  un  philosophe  même  en  — , 
gui  nunqaam  pliilosopham  pic- 
tam  viJerunt.  Cic.  I|  (Par  anal.) 
Image  de  l'objet.  Voy.  image.  || 
(Par  ext.)  Les  couleurs  d'un  ob- 
jet. Voy.  COULEUR.  Il  (Fig.)  En 
pari,  du  style.  Pictura,  se,  f. 
Cic.  (ex.  :  cum  autem  animum 
ab  islà  pictura  imaginibusqae 
virtutuin  ad  rem  veritatemqae 
tradu-xeris.  Cic.  [Tusc.  V,  û,  Ii<]. 
traditam  est  etianx  Jlomeram 
caecum  (uisse ;  at  ejus  pir.turam, 
non poesin  videmas.  Cic.  [Tusc. 
V,  39,  lU]).  —  d'un  caractère, 
DOtatio,  onis,  t.  Cornif.  (rhet. 
IV,  fâ). 

peinturer,  v.  tr.  Couvrir  d'un^^ 
couche  de  couleurs.  Coloreia 
inducére  [alicui  reï).  Plin.  Voy. 
enduire.  Il  En  mauvaise  part. 
Barbouiller    do   couleurs.    Voy. 

nARBOUILLBR. 

peintureur,  a.  m.  Celui  qui 
peinture.  Voy.  barbouilleur. 

pelade,  s.  f.  Maladie  qui  fait 
tomber  le  poil  et  les  cli'^veui. 
Voy.  alopécie.  )|  (P.  plai'^ant.) 
Gagner  la  —  (en  pari,  d'un 
ti-^^u),  être  râpé.  Voy.  râpé. 

pelage,  s.  m.  l-o  poil  de  l'ani- 
mal caractérisé  par  ea  couleur. 
I\li  color.  Col. 

pelamide,  ■.  f.   Poisson   voisin 
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du   thon.    Pelamys,    midis,    f 
l'Un. 

pelard,  adj.  m.  Dépouillé  de 
l'écorce.  Decorticatit$,  a,  am, 
adj.  Plin. 

pèle.  Voy.  pêne. 

pêle-mêle,  adv.  Dans  une  con- 
fusion complète.  Confuse,  adv. 
Cic.  Permixtê,  adv.  Cic.  Pro- 
iititcai,  adv.  Cses.  Voy.  confu- 
shSiENT.  Faire  tout  — ,  omnia 
misccre  et  tarbàre.  Cic.  Regar- 
der le  spectacle  — ,  in  ppomi- 
scixo  spectàre.  lAv.  Qui  est  — , 

voy.      CONFONDRE,       MÉLANGER.      {{ 

Siïhst.  Confusion  complète.  7'uj^ 
ba>,  arum,  f.  pi.  Cic.  Voy.  con- 
fusion, DÉSORDRE.  Le  —  des  gens 
qui  se  bousculent,  concarsatio 
alioram  in  alios  incidentiam. 
Uv. 

1.  peler  (lat.  pilâre.  Mart.),  v. 
tr.  Dégarnir  de  poils.  Depitûre, 
iT.Sen.  Glabrum  facère.  Varr. 
Pilum  (ou  pilos)  dctraliûre  (ou 
evellëre).  Plin.  Il  vit  le  col  du 
chien  pelé,  aspicit  a  catcnâ  col- 
lam  detritum  cani.  Phxd.  Pelé, 
pilo  carens.  Plin.  glaber,  bra, 
brum,  adj.  Col.  Un  pelé,  voy. 
GALEUX,  LÉPREUX.  Fig.  Un  habit 
pelé,  obsoleta  vestis.  Z,iV.  Roche 
pelée,  nada  silex.  Virg.  Lieux 
pelés,  loca  nada  gignentium. 
Sali. 

S.  peler,  v.  tr.  et  intr.  i|  V.  tr. 
Dépouiller  de  sa  peaa.  Ùetrahé- 
re  pellem  (bestix  alicai).  Plin. 
11  P.  anal.  En  pari,  des  fruits. 
Detrahêre  patamen  ou  catem. 
Col.  Deglabére,  tr.  Varr.  —  un 
arbre,  corticem  arbori  detra- 
liëre.  Col.  ^  V.  intr.  Se  dé- 
pouiller de  I  épiderme.  Cutem 
e.vw're.  A. 

pèlerin,  ine  (lat.  peregrinus, 
voy-igeur),  s.  m.  Celui,  celle  qui 
fait   par  dévotion  un  voyage  à 
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quelque  lieu  sacré.  Qui  {uuœ] 
loca  sanctoram  visitât.  Èccl. 
oii  monumenta  sanctoram  OLlit. 
Eccl.  Qui,  qaai  religionis  causa 
peregrinatar.A.  \\  (P.  est.)  Voya- 
geur. Voy.  ce  mot.  Il  (P.  plaisant.) 
Individu.  Voy.  ce  mot. 

pèlerinage,  s.  m.  Voyage  en  un 
lieu  consacré.  Peregrinatio  sa- 
cra. Eccl.  Faire  un  —,  aller  eu 
— ,  religionis  causa  peregrinaH 
ou  loca  sacra  (ou  sanctoram) 
visitàre,  obire.  Eccl.  sepulcra 
ou  monumenta  sanctoram  adi- 
ré. A.  Il  (P.  ext.)  Voyage.  Voy. 
ce  mot.  Il  (Fig.)  Le  voyage  do 
la  vie.  voy.  voïage.  1  Lieu  où 
viennent  les  pèlerins.  Locus  ad 
yuem  peregrinationes  religionis 
causa  siiscipiuntur.  Eccl. 

pèlerine,  s.  f.  Grand  collet  ra- 
battu. Psenala,  as,  f.  Tac. 

pélican  (lat.  post.  pelicanus. 
Hier.],  s.  m.  Oiseau  aquatique 
à  large  bec.  Onocrotalus,  i,  m. 
Plin. 

pelis8e(lat. post.  pellicia.Sii'.p.- 
Sev.),  s.  f.  Robe  fourrée  ou  man- 
teau fourré.  feHiïa  i-esds.  D. 

pelle,  s.  (.  Outil  à  long  manciie 


pour  enlever  la  terre,  etc.  Pala, 
<B,  f.  Cato.  Rutrum,   i,  n.  Liv. 

—  à  fou,  rutabulum,  i,  n.  Cato. 

—  pour  enlever  le  charbon,  va- 
tillum,  i,  n.  Vulg.  Petite  — , 
rutellum,  i,  n.   Lùcil.  ap.  Non. 

—  pour  enlever  les  engrais,  vo- 
tillum,  »,  n.  Varr.  Fi".  Remuer 
l'argent  à  la  — ,  modios  nam- 
mo  metiri.  Petr.  metiri  nani- 
moa.  Ilor.  ^  (P.  anal.)  Palette 
de  l'aviron.  Palma,  se,  f.    Vitr. 

pellée,  pellerée  et  pelletée, 
s.  f.  Ce  que  tient  une  pelle 
pleine.  Gleba,  se,  f.  Cic.  (cf. 
injicire  glebam  in  [et  l'Ace.]. 
Cic.]. 
pelleterie,  s.  f.  Industrie,  com- 
merce du  pelletier.  Ars  pellio- 
nis.  A.  Mercatara  pelliam.  A. 
jl  (P.  ext.)  Peaux  préparées  par 
le  pelletier.  Pelles,  iam,  t.  pi. 
Plin.  ^ 

pelletier,  s.  m.  Celui  qui  pré- 
pare, qui   vend    des   fourrures. 
Pellio,  onis,  m.  Plaut. 
pellicule,    s.    f.    Petite    peau. 
Pellicula,  se,  f.  Cic.  Membrana, 
as,  f.    Cic.  Membranala,   st,   f. 
Cels.  —    de  l'œuf,  membrana, 
se,  f.  Plin.  —  entre    l'écorce  et 
le  bois  d'un  arbre,  membrana, 
a',   f.   Plin.    —   des  fruits,    fol- 
liculas,  i,  m.  Col.  Sen.  tunica, 
s,    f.    Plin.    membrana,    as,    f. 
Plin.  Il  Les  —  du  cuir  chevelu, 
capitis  tordes.  A. 
pelote,  s.f.  (Arcli.)  Balle  à  jouer. 
Voy.   BALLE.  T  Petite  ma^se  en 
foruie  de  balle.  Pila,  se,  f.  Plin. 
(cf.  pila  lanuginis.  Plin.  pilas 
i-o/veref»  former  des  p. •].Piin.). 
Une  —  de  neige,  globus  nivium. 
Macr.  —  de  laine,  glomus,  eris, 
n.  Lucr.  —  de  laine  ou  de  fil, 
globus,  i,  m.  Hier.  .Mettre  de  la 
laine   en   — ,    lanam    in   orbes 
glomeràre.  Ov.  Fig.  Faire  sa  — 
(arrondir  sa  fortune),   voy.  ar- 
rondir. (P.  anal.)  —  de  beurre, 
voy.  BOULE,  MOTTE.  —  de  graisse, 
nucleas  pinguitudinis.  Plin. 
peloter,  v.  tr.  et  absolt.  Manier 
(la  balle).  Ludërepilâ.  Cic.  Voy. 
BALLE.    Fig.    —    en    attendant 
partie  (préluder  à  qqch.),  voy. 
PRÉLUDER. Il  (Fig.)  Famii.  Manier 
(qqn)  comme  une  balle,  le  rou- 
ler dans  une  lutte.  Voy.  rouler, 
v.uNCRE.  I  Rouler  en  pelote.  In 
orbes    glomeràre  {lanam).  Ov. 
ou  simpl.  glomeràre,  tr.  Ov. 
peloton,    s.   m.    Petite    pelote. 
Voy.  PELOTE.  —  de  laine  oa  de 
fil,   globus,   i,  m.    Hier.  —  de 
laine,   glomus,   eris,    n.    Lacr. 
Former,   rouler    en   — ,  glome- 
ràre, tr.  Cic.  Fig.  Etre  tout  en 
un   — ,  contrahi,    pass.    Cic.  \\ 
Grande   ijuantité    d'abeilles  ou 
de  chenilles  entassées   les  unes 
sur  les  ajtres.    Uva,  se,  f.  Virg. 
Plin.Eà  —,  glom.eratas,a,am, 
p.  adj.  Cic.  glomerosas,  a,  am, 
adj.    Col.  conglobatas,  a,  um, 
p.  adj.   Varr.  Se  mettre  en  —, 
glomerâri,    moy.     réfl.    Plin.   «f 
(.Fig.)     Groupe    de    personnes. 


Globus,  i,  m.  Liv.  Voy.  croups. 
ide  de  soldats. 


(Spéc.)Petiteband 
lAobus,  i,  m.  Tac.  fcf.  gl.  mi- 
litum,  armatorum.  foc.).  Or- 
bis,  is,  m.  Cses.  (cf.  orbem  fa- 
cère). Cses.  volvêre  orbem  (.  sa 
former  en  p..].  Liv.).  Qui  est 
par  — ,  foimé  en  — ,  conglo- 
batas, a,  am,  p.  adj.  Liv. 
pelotonner,  v.  tr.  Mettre  on 
peloton  (du  fil,  de  la  soie).  Glo- 
meràre in  orbes  {lanam).  Ov. 
ou  simpl.  glomeràre,  tr.  Ov. 
Voy.  ENROULER.  Se  —,  globàri, 
moy.  réfl.Z,iV.  conglobàri,  moy. 
réfl.  Cic.  conglomeràri,  raoy. 
réfl.  Cels.  Il  Fig,  Se  -  (se  ra- 
masser sur  soi),  contrahi,  moy. 
réfl.  Phsed.  in  pilœ  modam  con- 
volvi.  Plin. 
pelouse,  s.  f.  Etendue  de  terre 
couverte  de  gazon.  Herbœ,  a- 
rum,  f.  pi.  Cic.  Locus  grami- 
neus.  Col. 
peltaste,  s.  m.  Soldat  <irmé  de 

la  pelte.  Voy.  le  suivant. 
pelte,   s.   f.  Petit    bouclier    en 
forme   de    croissant.    Pelta,    se, 
f.   Nep.  Liv.   Cetra,  a;,   f.  Liv. 
(cf.  pelta  cetrae  similis.   Liv.). 
Armé  d'une  —,peltatus,  a,  um, 
adj.   Ov.   Mart.  Claad.    Soldats 
armés  de  la  —,  peltastœ,  arum, 
m.  pi.  .Vep.  Liv.  cetrati,  oram, 
m.  pi.  Liv. 
pelu,  ue.  Voy.  poilu. 
peluche  et  pluche,  s.  f.  Tissu 
analogue  au  velours.  Gaasapa, 
f.  Petr.  Gaasapam,  i,  n.  Mart. 
peluché   et    pluché,    ée,  adj. 
Qui  imite  la  peluche.  Gausapa- 
tas,  a,  am,  adj.  Sen.  Gausapi- 
nas,   a,    um,    adj.   Mart.    \\   (P. 
anal.)  Duveté.  Voy.  ce  mot. 
pelure,   s.   f.  Enveloppe   qu'on 
détache  des  fruits,  des  légumes, 
etc.  Corium,  ii,  n.  Plin.  Pata- 
men, inis,  n.  Cic. 
pelvien,  enne,  adj.  Qui  appar- 
tient au  bassin.  Voy.  bassin. 
penaillon,  s.  m.  (Arch.)  Hail- 
lon, loque.  Voy.  ces  mots.  ^  (P. 
plaisant.)  Moine,  mendiant.  Voy. 
MOINE  et  mendiant. 
pénal,    aie,    adj.    Relatif  aux 
peines  (châtiments).  Pœnalis, 
e,    adj.   Plin.    Jet.    (ex.:  pœn. 
lejc.  Dig.  ;  pœnarius,  a,  um, 
adj.    Quint,    {ex.  :  pœn.    actio. 
Quint.    [IV,   3,   9;   VII,    U,  20]). 
Traduire     aussi    par    le    génit. 
pœnse  ou    pcenaram.    Lois    — , 
legam    et   judiciorum    pœnse. 
Cic.  Clause  — ,  sanctio,  onis,  f. 
Cic. 
pénalité,  s.  f.  Système  de  peines 
établi  par  la  loi.  Pœnœ,  arum, 
f.  pi.  Cic. 
pénard,  s.   m.  (Arch.)  Homme 
déplaisant.  Voy.  dépl.\isa.nt. 
pénates,  s.   m.  pl.   Dieux   pro- 
tecteurs du  foyer.  Les  — ,  et,  p. 
oppos.    les    dieux   — ,  pewates. 
ium,    m.  pl.   Cic.   dii  pénates 
Cic.  Chapelle  consacrée  aux  — , 

Îenetralia,  ium,     n.   pl.  Mart. 
(P.  ext.)  Stau.r^  de  ces  dieux. 
Urne  traduction.  |J  (Fig.)  Foyer 
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domestique.  Penotes.  ium,  m. 
pi.  Cic.  [c{.  a  siùs  diis  penati- 
bos  éjectas.  Cic.  vov.  foyerI. 
1  Dieux  protoct->ur<  ae\3.  cite. 
Pénates,  lum.  ra.  pi.  Cic. 
penaud,  aado,  adj.  Tout  hon- 
teux   d'une    déconvenue.    Voy. 

COSTC?.    HOSTECX. 

1.  penchant,  ante,  adj.  Qui 
pen^h-'.  Prônas,  a.  am,  adj. 
Sali.  PlinJ.  Vov.  pente  el  pen- 
cher, n  (Fig.)  Qui  décline.  Voy. 
DÉÇUS,  Décu>-BR.  Etat  —,  liibans 
fortana  popali.  Liv.  Voy.  chan- 

CEI.ER. 

2.  penchant,  s.  m.  Partie  en 
pente  d'un  terrain.  Voy.  pente. 
—  d'une  colline,  clivas,  i,  m. 
Cacs.  Col.  n  iFig.')  ^^  —  <*«  ''^Se, 
pejcas  setatis.  Cic.  (cf.  m  hoc 
Oexa  quasi  setatis.  Cic.  [C.-cl. 
31,  75].  si  infinitas  forensiam 
rernmlabor...  sttatis  (lexacon- 
stitisset.  Cic.  [de  Or.  I,  1,  1]). 
Etre  sur  le  —  de  sa  ruine,  prœ- 
cipitàre,  intr.  Cic.  (cf.  res  pa- 
blica  prxcipU<ins.  Cic.).  Le  so- 
leil est  sur  son  penchant  — ,  in- 
clinât sol.  Jav.  sol  se  inclinât. 

Liv.    Voy.     PE.NCHEB,   DÉCLLNER.   1 

(Fij.)  Inclination  forte  vers  (^qn 
ou  qqch.  Proclivitas,  atis,i. 
Cic  (•  penchant  au  mal  •.  Cic. 
[Tu5C.  IV,  là,  97  et  28]  ;  faci- 
litas. a«is,  f.  Cic.  (ex.:  heec 
in  bonis  rebas,  qaod  ahi  ad 
alia  bona  sont  aptiores,  facili- 
tas nominetar,  in  malis  procli- 
vitas. Cic.  [Tusc.  IV,  12,  28]i; 
amor,  oris,  m.  Cic.  (ex.  :  /lo- 
bere  amorem  erga  aliquem.  Cic. 
voy.  AMOUR,  inclination);  pro- 
pensio,  onis,  i.  Cic.  (ex.:  qai 
niilla  in  rc  nisi  in  vii-tate  aat 
vitio  propensionem  ne  minimi 
qaideiii  momenti  ad  summum 
bonam  adij)iscendum  esse  dicc- 
ret.  Cic.  [Fin.  IV,  17,  i.7));  stu- 
dinm.  il,  n.  Cic.  etc.  (voy   l>- 

CUNATION;. 

penchement,  s.  m.  Action  de 
pencher.  Inclinatio,  onis,  f. 
Qaint. Prônas  moias{corporis). 
Cic.  —  de  tête,  natatio  capitis. 
Plin. 

pencher  (lat.  pop.  pendicare, 
dér.  de  pewlere).  v.  tr.  et  intr. 
Il  V.  tr.  Mettre  lioio  de  son 
aplomb.  InclinàTe  ,  tr.  Liy. 
Qaint.  (voy.  iscunekj  ;  demit- 
tére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  capot 
ad  (ornicem.  Cic.  capat  in  si- 
nom.  Plued.  se  ad  aares  alica- 
jas.  Cic.  valtam  in  terram. 
Cart.  paalalam  corpas  a  cervi- 
cibus.  Cornif.  rami  ilicis  ad 
terram  demissi.  Saet.  alix  (al- 
ces  sabmissa:,  alix  demistx 
l.penchéesvcr?  la  terre-].  Cart.). 
Penché,  pronus,  s,  uni,  adj- 
Cic.  etc.  (ex.:  omne  animal,  at 
volt,  ita  atitar  mota  soi  cor- 
poris  prono,  obli'iao,  eapino. 
Cic.  prona  ilex.  .Sa//,  pronx 
atqae  vinjentf.s  arnpally!-  Plin. 
/.y,  obstipus,  a,  am,  adj,  Cic. 
Hor.  (ex.  :  obstipo  capite  [en 
pari,  dei  sournoie]  .Hor,  [sat.  il. 
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5,  95].  cf.  Cic.   [X.  D.  II.  107J  . 
Se    donner    dos    airs   penche-;, 
lanjoidisspectareocalis.  Qaint. 
Se  —   en   avant,    iacumbère, 
intr.  8c-n.  (ex.:  qui  pcr pronom 
eant,  resapinant  corporn,   qai 
in    ardaam,    incumbunt.  Sen. 
[ep.  123,  li)).  En  penchant  (les 
pieux), proi*  ac    f.i-(iyuJé(opp. 
k  directe    ad    perpendicaiam). 
Ca-s.   (B.  G.  IN^  17,  U\   \\  (Fig.) 
Voy.  INCLINER.  Penché  vers,  ç.-à- 
d.  enclin. Voy.  ce  mot.  1  V.  intr. 
Etre  hors  de  son   aplomb.  Jm- 
pondère,    intr.  Cic.   elc.  (ex.: 
arbor  in  srdes  impendet.Jct.); 
propendére  (en  pari,  du  p^la- 
teau  de  la  balance),    intr.    Cic. 
(ex.:  tantam  propendére   hanc 
boni  lancem  patat,   ut...  Cic. 
[Tusc.  V.   17,  51].  voy.  [s*]  abais- 
ser'; inclinàre  se  ou  incli- 
nari,  passif.  Cic.  etc.  (ex.:  in- 
clinato   pariete.   Jnscr.).  Faire 
—,    inclinàre,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:  hoc  tarrim  inclinavit.Liv.). 
Qui  penche,  pronas,   a,  um, 
adj.    Cic.    etc.   (voy.  ci-desîu*). 
Il  (Fig.)   IncliDàre,    i_ntr.   ou 
propendire  ,  intr.  Cic.  (ex.: 
qao  impellimas  inclinant  atqae 
propendent.  Cic.  [de  Or.  II,  UU, 
lS7|i.  Il  Pencher(versson  déclin;. 
Inclinàre,  intr.  ou  inclina- 
ri,    pass.    Liv.    (voy.    déclin  . 
—    (vers    qqn,    qqch.),    c.-d-d. 
avoir  du  penchant  pour,   incli- 
natam  {procUvem,  pronom  ou 
propensam)    esse   ad    aliqaid. 
Cic.  propenso  animo  (ou  pro- 
pensà   volantate)   esse   in  ali- 
qaem.    Cic.   propendére,    intr. 
Cic.  (cf.  ut  inclinatione  vola.n- 
tatis   propendcat   in   nos.  Cic. 
[de   Or.    Il,  29,  129]).  Faire  —, 
inclinàre,  tr.  Liv.  (ex.:  in  hanc 
sententiam  inclinavit  animos. 
Liv.    hsec    animam    inclinant, 
at    credam.    Liv.    L'impoàture 
fit  —  la    balance,    fraas    rem 
inclinavit.  Liv. 
pendable, adj.  Qui  mérite  d'être 
pendu.    Dignos   qoi  saspenda- 
tar.  A.    Croce    dignos.  //or.    H 
(P.  ext.)  Qui  mérite  qu'on    soit 
pendu.  Dignos  morte.  Cic.  Ca- 
pitalis,  e,  adj.  Cic.  Liv. 
pendaison,  s.  f.  Action  de  pen- 
dre. Huspandiom,  ii,  n.  l'iaat. 
Cic.  ',  Action  de  se  pendre.  Sas- 
pendiam,  ii,  a.  Soet.    (cf.    siw- 
pendio  vitam  pnire.  Suet.). 
pendant,  ante,  adj.  prép.  et  s. 
ra.  Il  Adj.  Qui  pend.  Pendens, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex,:  p-ndmtes 
genœ.  Juv.)  ;   dépendons,   p. 
adj.  Saet.  (ex.:  bracliUi   dépen- 
dante. Soet.\,  propendens,  p. 
adj.    Vitr.    Col.    (ex.     cincinni 
propendentes.    Vitr.    p.   aores. 
Col.)  ;  demissus,  a    um,  p. 
adj.  Ter.  Qaint.  (ex.  :  d.  lahia. 
Ter.  brachia.  Qaint.  c.    aares. 
Virg.)  ;  proznlssus,  a,    um, 
adj.  Cic.  (en   pari,  des  cheveux 
a  de  la  barbe,  voy .  Lfifo);  Qac- 
:idus,  a,  um,  adj.  Col.   Plin. 
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um,  iidj.  Cic.  otc,  (ex.:  l.  habe- 
nx.  ric.)JI(Fia.)Su9pendu,  ine- 
n.-içant.   Qui  (ou»,   qaod)    itn- 
pendct.    Cic.  Voy.  menaçant.  R 
Qui  e*t  en  suspens.  Pendons, 
p.  .idj.  Jet.    (ex.  :   p.  /adiciam, 
p.  caasa.  Dig.).  Le   procès   qui 
est  — ,  Jadicium  qaod   impen- 
det.  Cic.  id  qaod  instat.Cic.  l.e 
procès   est   toujours  — ,  adhur 
sab  jadice  lis  est.  Hor.  ^  Prép. 
Dans  l'espace   do  temps  où  un. 
cho?e   a  lieu.  (cf.  —  le  proci-. 
pendente  jadicio.   Jet).   Per 
prép.  (.av.  l'Ace.)  Cic.  etc.  ^e.x 
Yadi  decem  per  aies  (acti  sun' 
Cic.    incendium  per  daas  nor- 
tes  tenait.    Liv.   qaam  provin 
ciam    tenuistis    a  prsedonibas 
Hberam  per  hosce  annos.   Cic. 
cam  per  lados  scorta  raperen  - 
tar.  Liv.  per  eos  dies  C.  Figu- 
las  prxtor  Brundisiam  venit. 
Liv.  per  illa  tempora  pro  saà 
qoisqoe     potentiâ     certabanl. 
Hall,    duo   faeiunt    per    idem 
tempos  dissimiles  interse.  Cir. 
visa  dare  obscuriora  per   som- 
niam.  Cic.  per  somnom.   Cir. 
l'idée  de  durée   peut  être  ren- 
due par  l'ace,    seul.  cf.  daoch-- 
qaadraginta    onnos    tyrannas 
Syracasiinoram     (ait    Diony- 
sias.  Cic);  in,  prép.  (av.  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.:  in  aiehas  paacis, 
galbas  luec  acta  sont,  Chrysis 
vicina  moritur.  Ter.    in  bellu. 
Cic.  in    pace   et  per  indatias. 
.S'a//,    in  ilinere.  Cses.    in  qaa 
potestate   [•  p.   ce    commande- 
ment-] Pheras    cepit.    Cic.  in 
naserendis  sais.  Cses.  l'abl.  seul 
dans  des  e.\pr.c.eo  bidoo.Cic); 


(ex.:  (.  aurit.  Col.};  laXIlS,  a, 


in<er,  prép.(av.  l'Ace.)  Cic.  etc. 
(ex.:  ^ui  [Germani]  inter  an- 
nos qaattaordccim  tectom  non 
salissent.  Cœs.  [B.  G.  1,  36,  7]. 
inter  ipsam  pagme  tempus, 
Liv.  inter  noctem.  Liv.  inter 
decem  annos.  Cic.  inter  tôt 
annos.  Cic.  inter  hanc  tomol- 
tam.  Liv.  inter  colloquia  canc- 
tationemqae.  Liv.  hsec  inter 
cenam    Tironi    dictavi.   Cic). 

mon    absence,    me   absente. 

Cic.  —  ma  lecture  j'ai  pense..., 
mihi  legenti  in  mcntem  venit... 

Cic.  la  guerre,  dam  bellain 

geritar.  Cic.  ||  (Loc.  conj.)  Pen- 
dant que.  Dum,  conj.  Ctc.  etc. 
(ex.  :  dum  hsec  in  colloquia 
gerantor ,  Ceesari  nontiatam 
est  eqaitesAriovisti...  accedëre. 
CiKH.  dam  hsec  Romte gérant nr, 
M.  Valerias...  in  agram  Uu- 
censem  escensionem  (ecit.Lu. 
te  id  prias  scire  volai,  si  (ortr 
abesse,  dam  fncinus  pairatar, 
malles. Liv.  damisin  aliis  rébus 
erat  occapatas,  erant  interea, 
qoi...  Cic);  cum, conj. Cic.  ete. 
(voy.  quand).  1  5.  m.  Ce  qm 
l„.nd.  —d'oreille,  inaurcs.ium, 
).  pi.  Plin.  —  en  perle^  depen- 
dentes  margaritse.  Plin.  \\  (Par 
ext.)  Ce  qui  correspond  lymétn- 
quement  à  un  autre  obj't.  Ima- 
go alicujo-<  rei.  Liv.  (IX,  38,  h). 
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Mettre  comme  — .  ex  atierâ  parte 
poriûre.Cic.  Etrele — deq^ch., 
alicai  rei  ex  altéra  parte  rr.npon- 
dêre.  Ctc. Mais  voici  le  — ,  consen- 
taneam  est  quod  seijuitar.  Cic. 
pendard,   arde,  s.  m.  et  1'.  (P. 
liypCfLi).  Ci'lui,  celle  qui  mérite 
il  être  pondu.  Farcifer,  eri,  m. 
jyr.    Crixx,    cructs,    f.    IHaut. 
l'erbero,    onis,   m.    Sen.    Pen- 
d.irde,  fitrcilera,  a-,  f.  Petr, 
pendeloque,  s.  f.  Pondant  d'o- 
nuUes.    Crotaliu,  oruni,  n.  pi. 
Pctr.    (67,   9).   l'Un.   (IX,  lU). 
\'oy.  aussi  pendant, 
pendeur,  s.  m.  Celui  qui  pend. 
Qui  saspendit  ou  suspendio  in- 
terimit  (aliquem).  A.  Avoir  été 
uu  sr.and — ,multos  saspendisse 
ou  saspcndio  interemisse.  A. 
pendiller,  v.  intr.  Pendre  avec 
des  oscillations  légères.  Pendue 
lam  esse.  Sen. 

pendre,  v.  tr.  et  intr.  |l    V.  tr. 
Attacher  par  le  haut  à  distance 
du  sol.  Voy.   SUSPENDRE.    Se  — , 
pendere  ,  intr.    Cic.   etc.  (ex.: 
de   alk-ajas  collo.   Ov.  in  cer- 
vicibas    alicujas.  Prop.    Ov.)  ; 
demittëre    se.  Cic.  (ex.:    e,r 
arbore    manibus    se    d.    Cic); 
sublevari ,    pass.    Cœs.    (ex.: 
tanta    erat    horum    [peditam] 
exercitatione  celeritas,  ut  jubis 
eqaoram      sablevati       carsam 
adœqaarent.  Cses.  [B.  G.  I,  h8, 
7]).  Pendu,   pendens.  Cic.  Etre 
pendu  à,  pendêre  ab...  Cic.  Par 
hyperb.  Se  —  aux   ba^^ques    de 
qcjn,  alicajas  pa;nulam  scindê- 
re.  Cic.  (Att.  XIII,  33,  A).  Il  est 
toujours  pendu  après  qqn,  quasi 
ambra   aliquem    sequitur.  Cic. 
Fig.  Avoir  la  langue  bien  pen- 
due, voy.  p.  lUA,   col.  3.  Tout 
le  montfe  est  pendu  et  suspendu 
à  la  physionomie   de   l'orateur, 
ex  vultu  dicentis  pendent  om- 
nium vultus.  Sen.   rh.    (contr. 
IX,  Si3,  5).  Tenir  le  glaive  pen- 
du sur  la  tête  de    qqn,   demit- 
tëre   gladium ,    ut    impendeat 
alicujas    cervicibus.    Cic.    (cf 
Tusc.  V,  21,  61).  Il  (Spéc.)  At\,a- 
cher  i  une   potence.    Suspen- 
dëre.  tr.  Cic.  etc.(ox.:  aliquem 
arbori   infelici    reste.   Liv.  ou 
simpl.  a/jguem  arfcori  infelici. 
Cic.  Liv.  aliquem  in  oleastro 
Cic.  se  de  peu  [-à  un  tiguier-l. 
Cic.    et   simpl.  s.  se  [.  se  pen- 
dre •].  Cîc.on  dit  aussi  aliquem 
adigere   ad    suspendiam   [.  ré- 
duire  qqn    à  se    p.    .].    Ptaut. 
suspendio  perire.  Cic.  voy  pen- 
daison).   Va    te    faire  —,    i   m 
cracem.  Plaut.  i  in  malam  cru- 
cem.  Ter.  Je  veux  être  pendu, 
si...,  moriar.si...  Cic.  Détacher 
unpendu,  aliquem  exsuspendio 
detrahëre.  Cels.  —  qqn  haut  et 
court,    171    crucem   tôlière    ali- 
quem. Cic.  I  V.  intr.  Etre  atta- 
ché par  le  haut   à  distance  du 
sol.    Pendère,  intr.   Cic.  etc. 
(ex.:  ab  humera.    Cic.    a  naso. 
Mart.  ex  arbore.   Cic.    in  arbo- 
re.   Cic):    dependére,    intr. 
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Sali.  fr.  Virg.   Liv.   Sen.   (ex.: 
unci  et  falces  ex  iisdem  asserir 
bus    di^pendentcs.    Curt.    malo 
dependcns   vcrberabatur.  Sali, 
fr.    laqut'.o   dependentem  inve- 
nere   f«  iN    le    trouvèrent  pen- 
du .].  Liv.viiis,cuiaurex  uvœ, 
aurea    fo/ia    dépendent.    Sen. 
meretrix  dependens  collo  senis. 
Sen.  rh.).  —  sur,  impendére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  saxum  ejas 
cervicibus  impendet.    Cic.  voy. 
[élre]    SUSPENDU    [sur]);    immi- 
nére,  intr.  Cic.  etc.    (voy.  sun- 
plomber).    Laisser    —,    dezait- 
tère,  tr.    Cic.    etc.    (ex.:  labra. 
Qumt.   alas.  Cic.   aures.  Cic). 
Ses   cheveux    pendent   sur  son 
front,  coma  prominet   in  val- 
tum.  Ov.    Une  barbe  pondante, 
barba    prominens.     Sen.    Fig. 
Autant  lui   en  pend  à   l'oreille, 
similis  canns  instat.  Q.    ||   (Par 
ext.)  En  pari,    d'un   vêtement. 
Voy.    DESCENDRE    [ti'op   bas],    p. 
02."),  col.  2.  Il  (Fig.)  Etre  en  sus- 
pens.   Voy.   SUSPENS.    Le   procès 
pend,  voy.  pendant. 
pendule    (lat.    pendulus,    qui 
pend),  s.  m.   et  f.    Il   S.  m.  Ba- 
lancier dont  les  oscillations  sont 
isochrones.     Voy.    b-alancier.    || 
(Spéc.)  Balancier  d'une  horloge. 
Voy.  BALA.NCIER.  ^  ;S.  f.  Horloge 
portative.  Voy.  horloge. 
pêne,  s.  f.  Pièce  d'une  serrure, 
dont  l'extrémité  en  s'engageant 
dans   la   cache,   tient    la   porte 
fermée.    Pessulus,  i,  m.  Plaut. 
pénétrabilité,  s.    f.  Caractère 
de  ce  qui  est  pénétrable.  NatUn 
ra  ou  vis  penetrabilis.  A. 
pénétrable,  adj.  Qui  se   laisse 
pénétrer.    Penetrabilis,  e,  adj. 
Ov.Sen.  Où  l'on  peut  pénétrer. 
Pervias,  a,  um,  adj.  Liv. 
pénétrant,  ante,  adj.  Qui  pé- 
nètre.  Penetrabilis,   e,  adj. 
Virg.    (mot   poét.    à   remplacer 
par)  acer,  acrls,  acre,    adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  acre   frigus.  Cic. 
acri  voce.  Lncr.  unguenta  acer- 
riina   suavitate  condlia.  Cic.)  ; 
acutus,  a,  um,  adj.  Hor.  Plin. 
(ex-.:    acutus    odor.    Plin.    vox 
aruta.  Cic.    oculi    acali.  Cic); 
acerbus,  a,  um,  adj.  Cornif. 
Sen.  {ex.:  vox  acerbissima.  Cor- 
nif.);  argutus,   a.    um,    adj. 
Plin.  Mart.  (ex.:  argutus  odor. 
Plin.).  Herbe  à  l'odeur  —,  her- 
ba   asperi  (ou    gravis)   odoris. 
Plin.  Voix  — ,  vo.r  auribas  se- 

dens.  Quint.  Avoir  le  regard , 

acatè  vidêre.Cic  ||  (Fig.)  Acer, 
acris,  acre,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
vir  acri  ingenio.  Cic.  dolor 
acer  ou  acerriinus.  Cic);  acu- 
tus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
acut.  homo.  Cic.  ingenium.Cic. 
orationes  acutœ.  Cic);  per- 
spicax.  adj.  Cic.  (voy.  perspi- 
cace); subtilis,  e,  adj.  C;c.  etc. 
(ex.:  subt.  ingenium.  Cic  subt. 
disputator.  Cic);  sagax,  adj. 
Cic.  (voy.  sagace).  P;u-oles  —, 
éloquence  —,  oratio  animas 
aadientium    graviter    commo- 


vens.    Cic.    ou  oratio  gravissi^ 
ma.  Cic.  Esprit  —  (lorsqu'il  est 
naturel),  acies  ingenii.  Cic.  (ac- 
quis  ou   accru   par   l'exercice), 
acumen  ingenii.  Cic.  subtilitas 
atis,  f.  Cic  (voy.  pénétration). 
Rendre  l'esprit  —,  acaère  men- 
tem.  Cic.    Etre  un  penseur,  un 
critique  —,  acutè  coqitâre.  Cic 
D'une  façon  —, acutè,  adv.  Cic 
(voy.  pénétration). 
pénétratif,  ive,  adj.   Qui  a  la 
propriété  de  pénétrer.  Qui,qua-, 
qund  vim  pcnetrandi  kabct.  A 
pénétration   (lat.    post.  pene- 
iratio.  Apal.  Aug.),  s.  f.  Action 
de   pénétrer.   Irruptio,  onis, 
t.  Plin.  /.  Saet.  (voy.  pénétrer). 
Il    (Fig.)    Pénétration    d'esprit. 
Acies,    ei,    i.   Cic.  etc.    (ex.- 
acies  ingenii.   Cic.  animi.  Cic. 
mentis.  Cic.  ad  eam  rem  habe 
omnem   aciem.    Plaut.);    acu- 
men, minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.. 
acumen   ingenii.   Cic  abs.  ubi 
est  acamen  tuum  ?  Cic  acamen 
dialecticorum.     Cic);     inge- 
nium, a,    n.   Cic.    (dans   l'e.x- 
press.    ingenium    acre.    Cic.)  ■ 
perspicientia,  se,  f.  Cic.  (ex.'- 
p.veri.  Ce.  [Oir.  I,  15]);    sub- 
tilitas, atis,  f.  Cic.   etc.  (ex.: 
mentis.     Plin.     sententiarum. 
Cic    disserendi.    Cic    remotâ 
subtditate    disputandi  [>    sans 
entrer  dans  une    discussion  pé- 
nétrante .].  Cic);  sagaoitas. 
atis,  1.  Cic.  etc.  (ex.:  s.  homi- 
nis.    Cic.  Nep.].    Posséder  une 
—    naturelle,    natarâ   acutum 
esse.  Cic.  Avec  — ,acri<er,adv. 
CiC.  (ex.:  vidère  vitia.  Cic.  i^^ 
telligëre.  Cic.    acerrimë  asser- 
vâre    [~    observer    .]    aliquem. 
Cic);  acutè,   adv.   Cic.   Saet. 
(ex.:    acutc  argutêque   [.    avec 
une  p.   subtile   .]   ad   hsec  res- 
pondëre.  Cic  acutias,  acatissi- 
mê  cogitûre.  Cic);  sagaciter, 
adv.   Cic.   Saet.    (ex.:  pervesti- 
gàre.  Cic.  perspicëre  naturam 
alicujus.    Suct.);    subtiliter , 
adv.  Cic.  etc.   (ex.:  s.  jadicâre. 
Cic.  disputâre.    Plin.  /.   sabli- 
lius  hœc.  disserëre.  Cic). 
pénétrei,  v.  intr.  et   tr.  ||  V. 
intr.    Entrer  avant  en    traver- 
sant ce  qui  fait  obstacle.  Pene- 
trâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  non 
ipse  ad   eorum  urbes  penetra- 
vit.  Cic.  [prov.  cons.  32].  p.  ad 
ostium   Pelusii.  Curt.  per  an- 
gustias.  Cic.  in  templa.  Cic.  in 
Syriam.  Cic.  in  omnes  regiones 
Curt.    in  castra   Romanorum. 
Liv.  in  portam.  Cic  intra  val- 
lum.  Liv.   fig.   in  animas  pene- 
irôre    Cic.  [Br.  38,    U2]);  per- 
vadére,  intr,  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
in  Italiam.  Cic.  in  Asiam.  Liv. 
ad  castra.  Liv.    in    nares.  Cic. 
au  fig.  locus  nallas  est  quo  non 
libido  hominam  pervaserit.  Cic 
an    vero    ullam    unquam,  esse 
oram    tam    desertam    putatis. 
quo  non  illias  diei  fama  per. 
vaserit  ?  Cic.  gaas  in  oras  mor. 
bas  ille favoris  perva$erat.Cic.); 
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intre,  v.  Cic.  Liv-  (ex.:  or- 
bem.  Liv.  ayram  Romananx. 
Liv.  donmm.  Cic.  tentoria. 
Plin.  i');  intràre,  u:  et  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  regnum,  limen. 
Cic.  portam.  Curt.  terram  per 
occaita  foramina  (en  pari.  Jo 
l'air].  Sen.  guo  qià  intraver^mt. 
('ses.  intra  jjrxsidia.  Ca's.  au 
fis-:  accedo  propiat...;  intrabo 
ftiiim  mo'jia  [•  je  pénétrerai 
plus  avanl  «iaus  le  sujet  -j-Cic. 
m  rerum  nataram.  C  ic.  in  ali- 
cajtis  [amiliaritatem.  Cic.  quo 
non  modo  improbitas  ted  ne 
impradentia  quidem  pos$it  in- 
trire.  Cic.  in  sensam  et  in  men^ 
tem  jodicis  [definitio]  intràre 
non  poteat.  Cic);  invadére, 
ÎDtr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  eaa  urbes 
vi  cam  exercita  imperioque. 
Cic.  fig.  via  avaritise  m  eorum 
animas  invasit.  Sali,  modo 
enim  hoc  malam  in  hanc  rem 
r.ablicam  invasit.  Cic.  [de  Off. 

11,     SS,     75],     VOy.    ENTRER,    BK1.-A- 

hir);  inOuêre,   intr.  Cic.   etc. 
vci.:  in  aares.  Cic.   in  animas. 
CU:.  inpuentes   in  Italiam  Gat- 
loram    maximx  copiœ.    Cic); 
intandi,  pass.  Cic.  (ex.:  cum 
Itûminam    Immiliores   in  alie- 
nam  ejasdem  nominis  in(ande- 
rentur  [•    pénétraient   subrep- 
ticameiit  •]  genus.  Cic.  [Br.  lo, 
62].  cam  in  urbem  nostram  est 
infasa  peregrinitas.    Cic.    [ep. 
IX,  15,   2];   voy.   (s"]  inslnuer); 
irrepêre   (•    pénétrer  furtive- 
ment  •),    intr.   Cic.   etc.  (voy. 
isTRODDiRE,  insikubr);  perfuiQ- 
përe  (•  pénétrer  de  force  -),  tr. 
iJxs.  Liv.   {ex.:  paladem.  Caes. 
voy.  FORCER,  envahir);  descen- 
dére  (•    s'enfoncer ,    pénétrer 
dans   ■),   intr.    Sali.    Liv.  (ex.: 
(erram    in   corpas    descendit. 
Liv.  fig.  qaod  verbum  inpectna 
Jjgarthx  altias  aiiam  aait  ra- 
tas erat  deacenait.  Hall,  inja,- 
riœ    deacendant    altias.    Sen. 
cura  descendit  in  animas. Liv.); 
perm&nàre    (•    s'insinuer,  sa 
répandre  ■),  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
n.  in  omnes  partea.  Cic.  ad  J6- 
car.    Cic.    doctrina    permanat 
in  civitatem.   Cic.    macula  aa- 
qae   eo  permanat  ad  animam, 
at...   Cw);   illabi,   dép.   intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  illabi  in  animos. 
Cic.  volaptaa  ad  sensus  illabi- 
tar.  Cic.).  Laisser—,  accipére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  navia  aliqaan- 
tum  aquae   accipit.  Liv.    nayia 
omnibus    compagibas     accipit 
•iqaam.  Liv.  ace.  fumum.  Col. 
lavonio».  Plin.  /.  ab  Apennino 
aaraa.   Plin.  >.).   Empêcher  de 
—,   exclttdére,  tr.   Cic.  (voy. 

EXCLURE,    ÉCARTER,    REPOIISBERI.  1 

V.  tr.  Entrer  avant  dans  (qqch.). 
Penetràre,  intr.  Cic.  (même 
construction  que  ci-dessus)  ; 
deBcendére ,  intr.  Cic.  etc. 
'voy.  ci-dessus);  pervadëre, 
intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  eiat 
etiam  alla  gravis  atqae  véhé- 
ment jpinio,  qax  animoa  gen- 


tiam    barbararam    pervast-rat. 
Cic.  voy.  ci-dessus);   traasire, 
intr.  Cic.  (ex.:  qasedam  anima- 
lia  intelligentio  per  omnia  pei-- 
manat    et    transit.    Cic.    ÔJor 
transit  in  vestes.  Plin.y,    per- 
manàie,   intr.    Cic.    (ex.:    m 
omnes  partes.   Cic.);  pertiné- 
re,    iutr.  Cic.   etc.   (ex.:  Zeno 
rationem    qaandam    per    om- 
nium nataram  rerum  pertinë- 
re    patat.   Cic.    cular  pertinet 
per    omnem    mundum.    Cic); 
imbuère.    tr.    Cic.    etc.   (ex.: 
pectara  religiane.  Cic.  imbufua 
saperstitiane.    Cic.    hia    rébus 
imbatae  mentes.  Cic.);  ioGcè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aJieno  S'i- 
pore  in^i.  PJin.  Bg.  [puer] /am 
inpci  débet  iia  artibas,  qaas  si 
dum   est  tener  cambiberit,  a^t 
majora    veniet  paratior.    Cic. 
[fin.    III,   9].    hxc    [•=apientia] 
niai  alte  descendit  et  diu  sedd 
et  animum  non   coloravit,  sed 
infecit,  nihil  ex  iia,  quœ  pro- 
miserat,  prsestat.  Sen.   \ep.  71, 
31]).  Se  —  de,  combibere,ir. 
Cic.  (Fin.  111,9;  voy.ci-dessu»); 
inablbére,  tr.  Cic.  (i>s.:  animo 
aliqaid.   Cic);  perbibère,  ir- 
Sen.  Quinf.    (ex.:  studia.  Sen. 
Latinumsermonem.  Quint,  /urc 
mihi  persuaaiet  perbibi.  Sen.'; 
concoquére,    tr.    Sen.    (ex.: 
unum    excerpe    quod    illo  die 
concoquas.  Sen.  [ep.    2,  li]).    \\ 
(Fig.)     Parvenir    à    connaîtr.-. 
Perspicère,  tr.  Cic.  etc.  (ex  : 
alicajas  animam[ou  ingeniam]. 
Cic),  introsplcëra,    tr.   Cic 
{e\.:    penitaa    introspicite  cet'-- 
roram    mentes.  Cic^  ;    inspi- 
cêre,    tr.    Plaat.    Cic.   Quint. 
(ex.:  muiieris  sententiam  [•  la 
pensée,  le  dessein  •].  Plaut.  on 
dit  aussi  aliquid  animo  vidêrc. 
Cic.    et    quih    moliatur  aliqais 
sentire   et  vidère.  Cic).  \\  (Ab- 
Bol.)    Emouvoir    profondément. 
Cowniovére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
émouvoir);  permovére, tr.  Cic 
etc.    (ex.:   gaadio,  misericnrdià 
permoveri.  Cic);  perfundêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  per(usus  hoi- 
rore.    Liv.  qui  me  horror  per- 
(adit.  Cic  aensus  jucunditate 
quùdam  perfanditur.  Cic  per- 
fandi  Istitiù.  Cic.  timoré.  Lw.). 
pénible,   adj.  Qui  se   fait  avec 
peine.    Difûcilis,  e,  adj.  Cic. 
etc.    (voy.   difficile);   arduus. 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  ma- 
gnum opua  et  arduum.  Cic.  ns 
ardate  ac  di{ficilea.  Cic\,  Ope- 
rosus,   a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:    operosua    labor.  Cic    op. 
opus.   Cic   molesta    negotia  <( 
operoaa.  Cic  on   dit   aussi    n« 
multi   operis.   Cir:.);    labOTiO- 
8US,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
quia     nostram    exercilationein 
ullam   corporis   auacipit   lab'j- 
rioaam,  niai...  Cic.  vitse  genus 
laborioaam  aequi.  Cic.  laborirt- 
sisaimum    opus.    Liv.    on     «lit 
aussi  res   multi   laboria.  Cic). 
Style  — ,    anxia  sermonia  ele- 
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gantia.  Cic  Voy.    travaillé.  1 
Qui  cause  de  la  piMuo.   Moles- 
tUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
minua  aliia  gravis  [•  à  ciiarge  •] 
aiit  nu>lesta  vita  est  otioaorun. 
Cic    nihil  est  mo/estum,  qaod 
non    desiderea.    Cic.)  ;    acer, 
cris,  cre,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
acris  egestaa,  Lucr.  dolor  cor- 
poris cujas  morsus  est   acerri^ 
n\ua.  Cic);  acerbus,  a,   um, 
adj.   Cic.    etc.    (ex.:    dehctaa. 
Liv.  inqaiaitio.  Liv.  illiaa  aeve- 
ritaa.  Cic  acerbiasima  diUgen- 
tia.    Cic.   acerbiasima    tributa. 
Cic);  asper,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  do/or[est]  mottu  osper 
in  corpore.  Cic  aspera  tempo- 
ra.  Cic.  aaperae  res.  Cic);  gra- 
vis, e,  adj.    Cic.  etc.  (ex.;  ae- 
nectua.  Cic    vita.   Sali,  alicui 
gravis  eat  militia.  Curt.  hoc  si 
tibi   grave   est.    Nep.    hic   dies 
nostria  longé  gravisaimus  fait. 
Ca-s.  alicai  grave  est  [av.  l'Inf.]. 
Ter.  Cic.   grave  est  dicta.  Cic. 
haec  gravia  audila.Liv.).  D'une 
façon  — ,  voy.  PÉNinL.EMENT.  As- 
sez — ,  subinolestus,  a,  um, 
adj.    Cic    (ex.:    illud   est  mihi 
aubmolestum,quod  parum  pro- 
perûre    Brutus    videtur.    Cic. 
[Att.  XVI,  U,  U]). 
péniblement,  adv.  D'une  ma- 
nière   pénible.    Operoaè,    adv. 
Cic.  Laboriosl,  adv.  Cic  /Egré, 
adv.    Cic.    Motesti,    adv.    Cio. 
Acerbe,  adv.  Cic. 
péniche,  s.  f.  Canot  léger.  Voy. 
chaloupe.    T   Bateau    plat    (ser- 
vant au  iran-port  des  marchan- 
dise?). Voy.  IIAIEAU. 

péninsulaire,  adj.  Qui  appar- 
tient à  une  péninsule.  Ad  pxn- 
insulam  pertinens.  A.  (Tra- 
duire aussi  par  le  génit.pœnin- 
sutie.) 

péninsule,  s.  f.  Grande  pres- 
qu'île. Pxninaula,  te,  f.  Liv. 
Voy.  presqu'île. 

pénitence,  s.  f.  Repentir  du 
péché.  Ps-niUntia,  se,  f.  Eccl. 
Voy.  REPENTIR.  Il  (Spéc.)  Aveu 
du  péché  fait  au  prêtre.  Voy. 
CONFESSION.  Le  tribunal  de  la  — , 
voy.  CONFE8SI0NAL.  1  Expiatiou 
du  péché.  Pœnitentia, 
Eccl.  (cf.  psenitenliam  alicaius 
rei  agére.  Eccl.).  Faire  —,  voy. 
EXPIER.  1  (P.  ext.)  Châtiment 
d'une  faute.  Voy.  correction. 
Mettre  en  — ,  voy.  corriokb. 

1.    pénitencier,  s.    m.    Prêtre 


f. 


commis  par  l'évêque  pour  des 
cas  de  conscience.  Paenitentia^ 
lia  preshyter.    Caaaiod. 

2.  pénitencier,  e.  m.  Prison, 
sorte  de  maison  de  correction. 
Eniaslulum,  i,  a.  Cic.  Liv.  Col. 

pénitent,  ente,  adj.  et  s.  m. 
et  f.  Il  Adi.  Qui  se  repent  d  a- 
voir  ptché.  Quem  (quam)  pxnv- 
tet  (peccaviaae).  A.  \\  (P.  ext.) 
Voy.  repentant.  1  S.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  se  repent  d'a- 
voir péché.  Homo  paenitena.  A. 
Malier  pieniten».  >4 .  ||  (P.  ext.) 
Celui,  celle  qui  confesse  son  pé- 


I 


pi:n 

elle.  Qui  (oucb)  peccatum  conÇx- 
tctar.  Ecct.  {{  Celui,  celle  qui 
uspie    son    péclié.   Voy.  expier, 

PUNIR. 

pénitential,  aie,  .iiij.  Qui  a 
l'apport,  à  l;i  péiiitoiice.  Pxni- 
tantialiSi  fi,  adj.  Cassiod. 

pémtentiel,eUe,  adj.  Voy.  pé- 
nitential. 

pennage,  s.  m.  Ensemble  de^ 
plumes  des  oiseaux  de  proie). 
Pennœ,  aram,  f.  pi.  Col. 

penne,  s.  f.  Longue  plume  de 
l'aile  et.  de  la  queue  des  oi- 
seaux. Penna  ou  pinna,  x,  f. 
Col.  Plin.  1  Plume  qui  garnit 
la  baguette  d'une  fléclu'.  Penna 
DU  pinna,  ee,  f.  Ov.  Val.-Fl. 

penné  et  pinné,  ée,  adj.  Dont 
la  disposition  rappelle  celle  des 
barbes  d'une  plume.  Pennis 
similis.  A.  Pennatus  et  pinna- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  penn. 
foliam.  Plin.]. 

pennon.  Voy.  penon. 

pénombre  flat.  psene,  umbra, 
presque  omore  ) ,  s.  l".  Zone 
d'ombre.  Vmbva  sublucida  ou 
sabobscura.  A.  ||  (P.  ext.)  De- 
mi-jour. Voy.  JOUR. 

penon,  s.  m.  (Arch.)  Petit  dra- 
peau féodal.  Voy.  bannière. 
•[  Girouette.  Voy.  ce  mot. 

pensant,  ante.adj.  Qui  pense. 
Intelliyens,  p.  adj.  Cic.  Cogi- 
tationis  ou  rationis  particfps. 
Cic.  Rationis  et  consilii  com- 
pos.  Cic.  Un  être  — ,  animid 
ratione  prœditam.  Cic.  Faculté 
— ,  cogitandi  facultas.  Cic. 
cogiiatio,  onis,  f.  Cic.  L'esprit 
— ,  mens  etcogitatio.  Cic.  L'in- 
telligence, la  raison  — ,  mens 
atqae  aniTi\us.  Cic.  La  partie 
—  et  sensible  de  l'homme,  mens 
atque  animus.  Cic.  Une  nation 
— ,  gens  docta  ou  acuta.  Cic. 
Une  tête  — ,  homo  acutus  [ad 
excogitandum)  ou  sabtilis.  Cic. 
Les  hommes  bien  —  [en.  poli- 
tique), boni  viri.  Cic.  cives 
boni  ou  simpl.  boni,  orum,  m. 
pi.  Cic.  melior  pars.  Liv.  opti- 
males, am,  m.  pi.  Cic.  (En  re- 
ligion). Voy.  pieux.  Les  hommes 
mal  —  (en  politique),  mali  ci- 
ves ou  simpl.  mali,  or-am,  m. 
pi.  Cic.  qui  contra  rem  publi- 
cam  sentiant.  Cic.  deterior 
pars {civium). Liv.  (En  religion), 

voy.     1.MPIE. 

1.  pensée,  s.  f.  Ce  qu'on  pense. 
1]  Conception  de  l'esprit.  Cogi- 
iatio, onis,  t.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaxro  a  vobis,  nam  allam  co- 
gitationem  habuisse  videantar 
a,  qui...  Cic.  si  hanc  cogitatio- 
nem  homines  habuissent,  at... 
Quint,  au  plur.  intimœ  cogita- 
tiones.  Cic.  alicajas  malœ  co- 
gitationes.  Cic.  reticëre  cogita- 
tiones  suas.  Cic.  mandâre  lit- 
teris  cogitationes  suas.  Cic.]: 
cogitatum,  i,  a.  Cic.  etc.  (ex!: 
quo  neqae  acutias  ullias  impe- 
-atoris  cogitatum  neque  cele- 
rias  factam  usqaam  legimus. 
Nep.  [Dat.  6,  S],  surt.  au  plur. 
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cogilata  prœclaré  eloqui.  Cic. 
ea  ceteris  cogitatis  quivis  po- 
tes t  inlctligére...  Cic);  sens  a. 
orum,  a.  pi.  Cic.  (ex.:  sens  • 
mentis.  Cic.  on  emnioie  mieux  : 
qu<'e  mente  concipimus  ou  qun- 
animo  cogitamus ,  sentimus  , 
versamus.  Cic.  ou  simpl.  qua' 
sentio,  tentimus,  etc.  Cic).  || 
(Spéc.)  Conception  de  l'cprii 
plus  ou  moins  frappante.  Seti- 
tentia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
scntentix  magnificse.  Cic.  ubc- 
res.  Cic.  aptis  senteniiis  exci- 
tûre  aliquid.  Cic);  dictum,  i. 
n.  Cic.  (ex.:  brcvitcr  et  com- 
mode dicta.  Cic).  Cette  —  de 
Solon,  illud  Solonis.  Cic.  (sen. 
50).  Cette  belle  —  de  Platon, 
prxclarum  illud  Platonis.  Cic. 
(0£f.  1,  tiS).  Vos  pensées,  ista 
tua.  Cic  (do  Or.  II,  7A).  [|  Fi- 
gures de  pensée.  Sententiœ  et 
eorum  formse  tanquam  ft/u- 
ras.  Cic.  (de  opt.  gen.  lA).  J|(P. 
ext.)  Recueil  de  réflexions  déta- 
chées. Sententise,  arum,  f.  pi. 
A.  Il  Jugement,  opinion.  Sen- 
tentia,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
sententiam  fronte  tegére.  Cic 
sententiam  aperire.  Cic.  meû 
quidem  sententiâ.  Cic);  mens, 
meatis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  men- 
tem  injicére  ou  dare.  Cic.  longe 
mihi  alla  mens  est.  Sali,  et  in 
sensum  et  in  mentom  alicujus 
intrâre.  Cic.  [de  Or.  II,  1U9], 
mentibas  [opp.  à  vocibas]  reli- 
quorum  respondebo.  Cic.  ea- 
dem  mente  esse.  Nep.  venit  mi- 
hi in  mentem.  Cic.  non  venit 
in  mentem  pw/na...?  Liv.  ei  in 
Gallia  pri/nam  venit  in  men- 
tem, ut...  Cic);  animus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (dans  l'express,  meo 
[ou  meo  quidem]  animo.  Plaat. 
Cic];  opinio,  onis,  l.  Cic.  etc. 
(ex.:  ad  sensam  opinionemque 
alicujus  penetràre.  Cic.  [part, 
or.  123].  voy.  opinion).  Voilà 
toute  ma  — ,  ita  prorsas  existi- 
mo  ou  sentio.  Cic.  Voici  toute 
ma  —  sur  ce  point,  hsec  habui, 
quid  de  eâ  re  sentirem.  Cic  |] 
Dessein.  Cogitatio,  onis,  i. 
Cic.  etc.  (ex.:  nallam  habeo  co- 
gitationem  aliquid  faciendi. 
Cic);  consilium ,  ii,  n.Cic  etc. 
(voy.  dessein);  mens,  mentis. 
f.  C»c.  etc.  (voy.  dessein);  ani- 
mus, i,  m.  Cic  etc.  (voy.  des- 
sbin).  1  Action  de  penser.  Co- 
gitatio, onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
VIS  cogitationis.  Cic.  dicebas 
speciem  dei percipi  cogitatione, 
non  sensu.  Cic.  quod  cogita- 
tione  tantam  et  mente  com- 
plectimur,  Cic.  ne  in  cogitatio- 
nem  quidem  cadit.  Cic).  ||  Ac- 
tion de  penser  à  qqn,  à  qqch. 
Cogitatio,  onis,  i.  Cic.  etc. 
(ex.:  sollicitum  autem  te  hab^- 
bat  cogitatio  cum  o((icii,  tuin 
etiam  periculi  mei.  Cic.  occur- 
7it  cogitatio,  qualis...  Cic.[Tuse. 
I,  55].  subit  cogitatio  animum, 
qui  belli  casus...  sit.  Liv.  [XLII, 
i9,   U]);  memoria,  se,  f.  Cic. 
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etc.  (voy.  souvE.vm).  ||  Manière 
de  penser.  Ani'mus,  i,  m. Cic. 
etc.  (ex.:  sin  aliter  anin\ns  ves- 
ter  est.  Ter.  animum  ou  in 
animum  indacêie.  Ter.  Cic. 
voy.  idée);  sensus,  ùs,  m.  Cic. 
etc.  (voy.  sentiment).  ^  (Par  ext.) 
La  facult  de  penser.  Cogita- 
tio, onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  /lo- 
mo  solus  particcps  rationis  et 
cogitationis.  Cic.  in  cogitations 
de^um  esse.  Cic.  ad  patriam 
liberandam  (erebatur  omni  co- 
gitatione.  Nep.  cogitationem 
avertëre  a  miseriis.  Cic.  abji- 
cëre  cogitationes  omnes  suas 
in  rem  humilem  ubjectamque. 
Cic.  omnes  suas  curas  et  cogi- 
tationes in  rem  publicam  con- 
ferre.  Cic). 

2.  pensée,  s.  f.  Plante  du  genre 
violette.  Melinum  genus  violx. 
Isid.  La  couleur — ,  voy.  violet. 

I.  penser  (lat.  pensare,  peser), 
v.  tr.  et  intr.  ||  Appliquer  son 
esprit  à  concevoir,  àjugerqqch. 
Il  Concevoir.  Cogitàre,  tr.  et 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  qui  cum  co- 
yitasset  f  acéré  auderet  et  prius 
cogitàre  quam  conari  consues- 
s:t.  Nep.  c  aculissimë.  Cic. 
callidê.  Nep.  c.  nihil  abjectum. 
Cic.  nihil  nisi  triste.  Cœl.  ap. 
Cic.  on  dit  aussi  in  anim.o  ou 
cum,  animo  ou  secum,  cogitàre. 
Cic.  cogitatione comprehendére 
ou  percipére  ou  complecti.  Cic 
cogitatione  et  mente  complecti. 
Cic  mente  concipêre.  Cic.  cogi- 
tatione ou  animo  (ingère.  Cic. 
cf.  encore  notiones  reram  in- 
formâre.  Cic).  ^  Juger.  Exis- 
timâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  non 
possum  existimâre  plus  quem- 
quam  a  se  ipso  quam  me  a  te 
amaH,  Cic.  non  omittendum 
sibi  consilium  Nervii  existima- 
verant.  Cœs.  Africano  vim  at- 
tulisse  cvistimatus  est.Cic.avec 
l'ace,  pron.  quod  ego  nullo  mo- 
do existimo.  Cic.  [Tusc.  III,  25]. 
absol.  ut  Cicero  existimat. 
Quint,  impers,  ita  intelligimus 
vulgo  existimari.  Cic);  putâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qusecam- 
que  sunt  in  omni  mundo,  deo- 
rum  atque  hominum  putanda 
sunt.  Cic.  [N.  D.  II,  I5Ii].  eus 
divitias  putobant  [•  ils  pen- 
saient que  c'était  là  les  riches- 
ses "].  Sali,  quod  idoneam  ad 
maniendun\  putarent.  Nep.  ab 
iis  amarime  puto.  Cic.  tempus 
transmittendam  patavi.  Cic 
impers.  Athenas  Atheniensium 
causa  putandum  est  conditas 
esse.Cic  ab;ol.  rectê  putas.Ter. 
non putaram.  Cic);  arbitrari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hoc  cam 
ceterœ  gentes  sic  arhitrantar, 
tam  ipsis  Siculis  ita  persuo- 
sum  est,  ut...  Cic.  neqae  id 
sine  causa  arbitrari  videban- 
tur.  Nep.  abs.  ut  arbitrer  ou 
ut  ego  arbitror.  Cic);  judi- 
câre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  car  hanc 
tam  temere  quisquam  ab  ofticio 
discessuram    jadicaret?    Cssa. 
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not   btne  emiîse  /luiicaii  su- 
mas.  Cic.y,   ceasère,  tr.  Vie 


eic.    (voy.  AVIS,    p. 


col.  3^; 


rèrj,  dèp.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
renfur  «os  esse,  qtuiles  se  ipsi 
velint.  Cic.  eqaidein  aliijuid  in- 
teresse rebar  inter  id  tempos, 
qao...  et  Iwe,  qao...  Liv.  rehan- 
tar  enim  (ore,  at...  Cic.  absol. 
nam,  reor,  nailas  potest  esfe 
jacandior.  Cic.);  seDtire,  tr. 
et  inir.  Cic.  etc.  (voy.  avis,  p. 
âiô,  col.  1;  et  OPINION,  p.  131(J. 
col.  2).  Il  (Par  est.)  Croira,  s'i- 
maginer. Cr9dère.  tr.  ei  intr. 
Cic.  et.  (voy.  p.  5il,  col.  3  : 
opinâri,  tlép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
opinattis  sam  me  in  provin- 
cuun  ejcitaram.  Cic.  at  opinor 

I.  je  pease  •].  Cic);  voy.  au?^i 
s']  IMAGINER.  —  mal  do  qqn, 
mole  ejcistimâre  de  aliqao.  Cic. 
(voy.  opln:on).  Il  (Par  est.)  Se 
voir  sur  le  point  de.  Il  pensa 
être    lue,  pxne    interiit.    Nep. 

Voy.     FAILLIR     et     HWCiaEK.     (p. 

laul,  col.  1  et  2).  Il  Penser  à 
qqn,    à  qqch.,   c.-àr-d.   avoir  la 

Personne  ou  lacho«e  présente  à 
esprit.  RecOTdATi,  dép.  tr. 
et  intr.  Cic.  etc.  (ex.;  expixgna- 
tionet,  bella,  triomphas.  Cic. 
[sen.  5,  13].  majoram  diligen- 
ttom.  Cic.  communes  belli  ca- 
sas. Caes.  si  cam  animis  ves- 
tris  longo  intervallo  recordari 
ejus  vitam  et  nataram  volue- 
ritis.  Cic.  r.  de  sais  liberis  aut 
parentibus.  Cic.  recordari  se 
eadem  perpessas.  Cies.  non  re- 
cordor,  unde  cecîderim,  ted 
onde  sarrexerim.  Cic.  on  dit 
aos^i  in  animo  habêre.  Cic.  cf. 
tU  neqae  vos  neqae  deos  im- 
mortales  in  animo  haheat.  Cic.); 
reminisci,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  veteris  incommodi  popali 
Romani.  C'afs.  veferis  fam9'. 
Nep.y,  memiDisse,  intr.  et  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  vivorum  m^mini 
neo  tamen  Epicuri  licet  obli- 
visci.  Cic.  memineris  mei.  Cic. 
o//îciam  siiam.  Plaat.).  Sans  — 
à.  soi,  ohlUas  sui.  Cic.  ||  Penser 
à  une  chose,  c.-à-d.  ne  pas  l'ou- 
blier. Voir  ci-dessus  et  cf.  mé- 
moire,   SOUVE-XIR,     [se]     SOUVENIR. 

Ne  plus  —  à...,  (alicujas  rei^ 
memoriam  deponére.  Cic.  {ali- 
qaid)  ex  memoriâ  deponèiv.Cic. 
(alicujas  rei)  esse  immemorem 
OU  non  memorem.  Cic.  Ne  pas 
laisser  qqn  —  ti...,aliqaem  im- 
memorem [acéré.  Cic.  Liv.  'at. 
qaia  interiecta  peditam,  acies, 
cu/tu  csedea  victores  tenebat, 
immemores  fecerat  teqaendi 
équités.  Liv.  [.XLIV,  Ut,  3]). 
Faire  —  qqn  à,  admonfre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaxm  aOcajus 
rei  OU  d«  aliqaa  re.  Cic.  ali- 
qaem  hsec,  eam  rem,  id,  multa, 
etc.  Ter.  Cic.];  cojnmoDefa- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali/jaem 
veteiLi  amicitiœ.  Comif.  aii- 
qaem  ben^ficii  soi.  Sali.  fJug. 
u3,  U].  nemo  est...  gain  tai  ace- 
leriê  et  cradelUatis  ex  illa  ora- 
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tione  commone^t.  Cic.  [Verr. 
Il,  5,  Ji3,  112],  verbe  rare  qu'on 
rempl.par  le  suivant);  comxno- 
nère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  iuippi:- 
UER  .|lPenser  à  une  cnose,f.-ii-ti. 
y  rcûéchir. Cogitâre,  tr.et  inir. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaid.  Cic.  Jiu 
omnia.  Cart.  insulam  Britan- 
niam.  Cic.  pacem.  Cic.  bénéfi- 
cia eJus.  Cic.  eam  rem  sibi  co- 
gitandam  et  suscipiendam  esse. 
Cxs.  sive  qaid  mecam  ipse  co- 
gito,  sive  aliqaid  aut  scribo 
aat  lego.  Cic.  c.  de  profectione. 
Cœs.y,  xneditari,  dep.  tr.  ei 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  scmper  fo- 
rum, subsellia,  rostra  cariam- 
qae.  Cic.  de  sua  ratione.  Cic. 
mecum  meditabar,  qaid  dice- 
rem.  Cic.);  prospicère,  intr. 
Cic.  etc.  ;ex.:  p.  ptitrix.  Cic. 
i-ectii)alibas.  Cic.  voy.  VBitj.£R); 
respicère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.- 
aliqaid.  Cic.  on  dit  au=si  ati- 
cujus  rei  rationem  habére  ou 
ducëre.  Cic).  No  pas  —  à,  nul- 
lam  {alicujus  rei)  cogitationem 
habêre.  Cic.  [cdicujus  rei)  obli- 
visci  ou  immemorem  esse.  Cic. 
omittëre  aliqaid.  Cic.  Sans  — 
au  danger,  sine  respectu  peri- 
calorum.  Liv.  Voy.  songer.  1 
(Absol.)  Exercer  la  faculté  de 
concevoir,  de  juger.  Cogitàre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  livére  eft 
cO'jitâre.  Cic.  vis  cogitandi. 
Quint,  c.  acutissimê.  Cic.).  || 
(Par  ext.)  Posséder  cette  faculté. 
Cogitâre,  intr.  Cic.  (on  dit 
aussi  cogitationis  participem 
esse.  Cic.;;  intelligèie,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:dicûrebene  nemo 
potest,  nisi  qui  pradcnter  in- 
telligit.  Cic.  voy.  [être]  intel- 
ligent, RAISON,  raisonnable). 
2.  penser,  s.  m.  Faculté  dn 
penser.  Voy.  pensée.  ^  (Poét.) 
Pensée.  Voy.  ce  mot. 
penseur,  penseuse,  s.  m.  et 
(.  Celui,  celle  qui  pense.  Qui 
[qux)  cogitât.  Cic.  L'n  libre  — , 
voy.  UBRE.  1  Celui  qui  pense 
profondément.  Homo  ucutus  ad 
coyitandum.  Cic.  Philosophus, 
i,  m.  Cic.  Va  —  profond,  sab- 
tilis  disputator.  Cic.  gravissi- 
mus  intelligendi  magister.  Cic. 
L'n  grand  — ,  vir  sentiendi 
viitute  fiorens.  Cic.  Etre  un  — 
médiocre,  tardam  in  cogitando 
esse.  Cic. 

pensif,  ive,  adj.  Absorbé  pai- 
sa  pensée.  In  cogitatione  de- 
(Lxus.  Cic. 

pension  (Ut.  pentio,  paiement), 
8.  f.  Ce  qu'on  paie  régulièremeiii 
k  lyin .  Benefwiam  annauni.Liv. 
Annua  pecunvj.,  Liv.  Annaum, 
i,  n.  et  crdin.  annua,  oram, 
n.  pi.  Sen.  Plin.  j.  (cf.  annua 
alirui  prxstàre.  .Sen.).  —  mili- 
taire, emeritse  militia;  cfniimo- 
dum.  Stut.  —  de  retraite,  eme- 
ritum,  i,  n.  Jet.  —  alimentaire, 
alimentum,  i,  n.  Cic.  Celui  qui 
re(;oit  une  —  alimentaire,  ali- 
menturiw!,  ii,  m.  Intcr.  1  Ce 
qu'on    paye   pour  âtre   logé    cl 
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nourri.  Pecunia  qiuv  pi'O  victa 
fUvitar  ou  pro  victu  data  ou 
tlunda.  A.  Payer  — ,  pro  victu 
fiecuniam  daiv  ou  soUêre.  A. 
Il  P.  ext.^  Maison,  d'éducation 
libre.  \oy.  école 

pensionnaire,  s.  m.  ot  f.  Celui 
qui  reçoit  une  pension.  Benefi- 
iiarius,  ii.  m.  Jet.  (t'n  pari, 
des  soldatsV  Emeritus,  i,  m. 
^uet.  Il  a  été  porté  sur  la  liste 
des  — ,  in  heneficiis  ad  a'rarium 
delatas  est.  Liv.  ||  (Spéc.)  Mi- 
nistre. Voy.  co  mot.  ^  Celui  qui 
est  logé  et  nourri  dans  une 
pension  bourgeoise.  Cui  apud 
aliqucm  pactà  merced:  victus 
prxbetui:  .-1.  ^  Elevo  qui  est  «n 
pension.  Voy.  élève, 

pensionnat,  s.  m    Voy.  école. 

pensionner,  v.  tr.  Gratifier 
d'une  pension.  Benepcium  an- 
naum   tiihacrc    (alicui).    Liv. 

pensum  lai.  pensum,  tâche), 
s.  m.  Travail  iinpos"  par  puni- 
tion à  un  élève.  Pensam,  i, 
n.  A. 

pentacorde,  s.  m.  Lyra  à  cinq 
cordes.  Lyra  (juinqae  clwrda- 
ruin  ou  pentachoraos.  A. 

pentagone,  s.  m.  Figure  qui  a 
cinq  angles  et  cinq  cotés.  Pen- 
tagonon  et  pentagonum,  i,  n. 
Grom.  vet.  Ùoet.  Pentagonium, 
ii,  n.  Grom.  vet. 

pentamètre,  s.  m.  Vers  de 
cinq  pieds.  Pentameter,  tri,  m. 
Quint. 

pentatble.  s.  m.  Réunion  de 
cinq  exercices  athlétiques.  Pen- 
tathlum,  i.  u.  Paul,  ex  Fest. 
Le  vainqueur  au  — ,  pentathlas, 
i,  m.  Plin. 

pente,  s.  f.  Plan  incliné.  F&S- 
tigium,  ii,  n.  Cses.  Liv.  (ex. . 
omnia  leni  fastigio  sabvexa 
f-  s'élevant  ou  pento  douce  •]. 
Liv.  iniquam  loci  ad  declivita- 
tem  fastigium.  Cses.  [B.  G.  Vil, 
85,  il],  tenui  Çastigio  [locus]  ver- 
gebat  in  longitudineni  quadrin- 
gentoruTn  /masaum.  Ca^s.  [B.  C. 
I,  i5,  5]);  acclivitas,  atis,  t. 
des.  Col.  (ex.:  accl.  coUis.  Caes. 
[U.  G.  II,  18,  2).  absol.  Col.  [II, 
h,  10]);  declivitas,  atis,  (. 
Cœs.  (B.  G.  VU,  85,  !,,;  procli- 
vitas,  atis,  f.  Auci.  b.  Afr. 
(ex.:  parvalu.  Aact.  b.  A(r.  (37, 
3])  ;  clivus,  i,  m.  Cxs.  Liv. 
(ex.  :  ex  infcriore  loco  advor- 
sam  [•  en  remontant  •]  clivam 
incilali.  Cses.  [H.  C.  III,  U6,  5]. 
lenis  ab  tergo  clivus  erat.  Liv. 
[VI,  2i,  IJ.  leni  cliio  (erente 
ad  hostem.  Liv.  [X\IK,  33,  3]. 
clivum  mollire  [•  adoucir  ou 
diminuer  -J.  C'a's.  [B.  G.  Vil, 
J«6,  2].  clivant  mollire  anfrac- 
lihas  modtci',  Liv.  f.VXIX,  33, 
3],:  ascensu.s,  ûs  {«  lieu  par 
lequel  on  monte;  montée,  pcn- 
!<•  •),  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  asc. 
dilficilis  atqae  aiduus.  Cic.  Liv. 
i/aos  Cœsar  alto  ascensa  mi- 
f>':rat.  Csca.  animadvi.'rso  ad 
nx.vum  ascen^it  a'qiio  |"  irne 
pcoie  douce  -J.  Liv.);  dejectus, 
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ùs  (•  abaissomont  -,  d'où  •  in- 
clinaison,   peute    •),    m.    Cses. 
Plin.  (ex.:  au  plur.  is  collis  e.x 
utraque  parte  lateris    dejectus 
kabehai.  Csss.   [B.  G.  II,  8,  3: 
29,  3]);  delapsus,  ùs  (-  écou- 
lement, pente  -J,  m.  Varr.  (ex.: 
il.  lu/iio?.  Varr.].  Qui  est  en  —, 
acclivis,  e  {•  qui  va  en  mon- 
tant "),  adi.  Cic.  etc.  (ox.  :  sta- 
diam.  LacU.  pars  tnn:  Cic.  adi- 
tus  leniter  acclivis.  Cass.  collis 
Icniter  ab  inâmo  acclivis.  Cœs. 
terreni   et  placide  accUves  ad 
(juendam  finem  colles   [opp.   à 
ardaa    et    rectœ   prope  râpes]. 
Liv.);   declivis,  e  (■  qui  s'a- 
baisse  en    pente   .),    adj.   Cœs. 
^all.  Liv.  {ex.:  collis  ab  sammo 
eeqmxliter  declivis.  Cœs.   locas 
iniquiis  et  leniter  declivis.  Cœs. 
d.  latitudo.  ^all.   au    n.  subst. 
per  déclive  se   recipëre.    Cœs. 
nœc   declivia   et   dev&xa   [.    ce 
terrain  en   pente   et   Ibr-teraent 
incliné  •].  Cœs.);  proclivis,  e 
(•  incline  en  avant;  en  pente  ■), 
adj.  Cic.   Liv.   et   proclivus, 
a,   um,  adj.  Varr.  (ex.:  solum 
proclivum.  Varr.  via  proclivis. 
Liv.  omnia  proclivia  sunt,  fa- 
cile descenditar.  Sen.  subst.  per 
proclive.  Liv.  abl.  a.dv .  proclivi 
carrére.  Cic.  [Fin.  V,  8!.].  pro- 
clivi labi.  Cic.  [Tusc.  IV,  US])  ; 
devexus,  a,  um  (■  qui  va  eu 
pente,  qui  descend  •),  adj.  Cic. 
Col.  (ex.  :  ager.  Col.  litas  mol- 
liter  dev&xam.  Quint,    decl.  lu- 
cus  devexus   in   novam   viain. 
Cic.)  ;     fastigaius ,    a,     um 
(•  incliné,  en  pente  .),  p.  .-idj. 
Cœs.  (ex.:  collis  leniter  fastiya- 
tas.  Cœs.  [B.  G.  II,  8,  3])  ;  pro- 
aus,    â,    ILQI    (•  qui   descend  ; 
incliné  ■),  adj.  Liv.  (ex.:  Anxur 

(ait  urbs  prona  in  palades.  Liv. 
IV,  59,  U].  subst.  qui  per  pi'O- 
nam  eunt.  Sen.  [ep.  123,  lA]); 
prœceps  (•  qui  est  en  pente 
raide  -),  adj.  Cic.  etc.  (voy.  es- 
carpé). 1  (Fig.)  Ce  par  quoi  on  est 
entraîné.  Proclivitas.  atis, 
f.  Cic.  (Tusc.  IV,  28).  Qui  glisse 
sur  une  —,  proclivis,  e,  adj. 
Cic.  (ex.  :  qui  proclives  ad  eas 
pertarbationes  fei-untur.  Cic. 
rrusc.  IV,  28]);  prseceps,  adj. 
Sali.  Liv.{ex.:pr.  inavaritiam 
et  crudclitatem  animas.  Liv. 
pr.  inyenio  in  tram  erat.  Liv. 

fr.  ad  explendam  cupidinem 
p.  cupiditatem].  Salit);  pro- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
encun).  Avoir  une  —  naturelle 

voy.       ENCLIN,       PENCHANT.      1 


Chose  qui  pend.  Plagula,  œ 
Liv.  (XXXIX, 6, 7).  Saet.  (Tit.  10). 

Pentecôte,  s.  f.  Fête  des  juifs 
et  des  chrétiens.  Pentecoste,  es, 
{.  Tert.  Quinqaagesima  (s.-e 
dies),  œ,  f.  Eccl. 

pentière.  Voy.  pantiêre. 

pénultième,  adj.  Avant-der- 
nier. Pœnultimas,  a,  um,  adj. 
Axu.  Diom.  Pro.ximas  a  pos- 
tremo.  Cic.  Proxiinus  extremo 
OU  postremo    ou   uitimo.    Cic. 


I  La  syllabe  —,  et  subst.  la  — , 
pœnultima  (s.-e.  syllaba),  œ,  f. 

Gcll. 
pénurie,    s.    f.   Extrême    indi- 
gence. Penaria,  œ,  t.  Cic.  Dif- 
pcultas,  atis,  f.  Cic.  La  —  du 
trésor,  inopia  œrarii.  Liv. 
péperin,  s.   m.    Roche  volcani- 
que employée  pour  bitir.  Pipe- 
rinus  lapis.  Isid. 
pépie    et    (arch.)    pépie,  s.    f. 
Pellicule  écailleuse  qui  vient  au 
bout  de  la  langue  des  oiseaux. 
Pituita,  œ,  (.  Col.  Plin. 
pépier  (lat.  post.  pipiâre.Tert.), 
V.  intr.  Pousser  le  cri  particulier 
au     moineau.    Pipilàre,     intr. 
Catull. 

pépin  et  (arch.)  pépin,  s.  m. 
Graine  qui  se  trouve  au  centre 
do  certains  fruits.  Granam,  i, 
u.  Ctc.  (cf.  granum  uvœ.  Ov. 
gr.  fici.  Cic.).  Naclfus,  i,  m. 
Plin.  (cf.  nacl.  acinorum  [•  p. 
de  raisin  ■]._  Plin.).  Acinas,  i, 
m.  Cic.  Acinam,  i,  n.  Varr. 
—  de  raisin,  vinaceam,  i,  n. 
Col. 

pépinière,  s.  f.  Terrain  où  l'on 
fait  des  semis   d'arbres.   Semi- 
nariam,  ii,  n.  Col.  Plin.  Plan- 
tariam,  ii,  n.  Plin.  ||  (Fig.)  Ce 
qui  fournit  des  sujets  pour  rem- 
placer ceux  qui  manquent.  Se- 
minarium,  ii,  n.  Cic.  (cf.  sem. 
senatus.  Liv.).  ||  (P.cxt.)  Germe, 
semence.  Voy.  ces  mots. 
pé]>iniériste,   s.  m.   Jardinier 
qui   fait  des   pépinières.   Arbo- 
rator,  oris,  m.  Col. 
pépite,    s.    f.    Petite   masse   de 
métal    à    l'état    natif.    Metalli 
(jleba.  A.  —  d'or,  aari  (ou  au- 
rea)   gleba.    Plin.    ou   glebula. 
Plin. 
péplum  et  péplon,  s.  m.  Tissu 
léger  que  les  l'emmes  grecques 
portaient  par-dessus  la  tunique. 
Péplum,    i,    n.   Plaut.  1    Lonf; 
voile  brodé  que  l'on  mettait  sur 
la  statue   de  [certaines   déesses. 
Peplam,  i,  n.  Virg. 
perçant,  ante,  adj.  Qui  perce 
(au  propre).  Perforans,  p.  adj. 
Cic.    Terebrans,    p.   adj.    Plin. 
Penetrabilis,    e,    adj.    Virg.    ^ 
(Fig.)  En  pari,  du  son.  Acutus, 
a,  um,  adj.  Cornif.  (ex.:  acuta 
vox.   Corni(.\;    acer,    acris , 
acre,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  acris 
tibia.    Quint.).    D'une   manière 
— ,   acutê,   adv.  Cic.  (cf.  acatë 
sonâj'e.Cic^. D'une  voix  très—, 
peracutê.    Cic.    Faire    entendre 
un  son  —  (en  pari,  de  la  flûte), 
stridêre,  intr.  Catull.  ||  En  pari, 
des    yeux,    de    la    vue.    Acer, 
acris,  acre,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
acres  oculi.  Cic).  Vue  — ,  acies, 
ei,  t.  Cic.  Eclat  —  des  regards,' 
acies    oculorum.  Cœs.  Avoir  la 
vue   — ,    acutê    cernëre.    Lucr. 

II  [P.  ext.)  En  pari,  du  froid. 
Acutus,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
pé.m5tr.int,  piquant.  Il  (En  pari, 
de  l'esprit.)  Qui  discerne  à  pre- 
mière vue.  Acutus,  a,  am,  adj. 
Cic.  Acer,  acris,  acre,  adj.  Cic. 
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perce,  s.  f.  Outil  pour  percer- 

Voy.    FORET,    TARIÈRE.    ^     ActioQ 

du  percer.  Voy.  percement.  .Met- 
tre un  tonneau  en  — ,  aperire 
dolium.  Cota.  *,  Trou.  Voy.  ce 
mot. 
percé,   s.   m.   et   percée,  s,  f. 
Ouverture  ménagée  pour  livrer 
passage.  Locus  patefactas.  Cic. 
Lumen  perforatam.    Cic.     Via 
perforata.  Cic.    Tu  as  pratiqué 
une  —  à  travers  ton  bois  de  Sta- 
bles, S<a6ianan^  perforasti.Cic. 
Il  (fig)  '4»  (ém.  Action  de  péné- 
trer en  voyageant.  Voy.  pointe. 
perce-bois,   s.  m.   Insecte  qui 
attaqua  le  bois.  Teredo,  dinis, 
f.  Ov. 
perce-feuille.  Voy.  inn>LÈvRE. 
percement,    s.    m.    Action    de 
percer,  Terebratio,  onis,  f.  Col. 

Foratus,  ùs,    m.    Varr.    Le   

d'un  isthme,  perfossan  istkmjit. 
i-w.  —  (d'une  route,  d'une  rue), 
manitio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  munit. 
viarum.  Cic).  via  munita  ou 
munienda.  Cic. 
perce-neige,  s.  f.  Plante  qui 
fleurit  dès  la  première  fonte  de 
la  neige.  Galanthus  nivaiis.  A. 
perce-oreille,  s.  m.  Sorte  d'in- 
secte. Forficala  auricularia.  A. 
perce-pierre,  s.  m.  Saxifrage, 
qui  pousse  au  milieu  des  ro- 
chers. Saxifragum  adiantum. 
Plin. 
percepteur  (lat,  post.  percep- 
(or  [«celui  qui  perçoit -1.  .^oj.), 
s.  m.  Employé  chargé  de  la 
perception  des  impots.  Exactor 
vectigalium  ou  simpl.  exactor, 
oris,  m.  Cœs.  Liv.  Coactor, 
oris,  m.  Cic. 

perceptibilité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  perceptible.  Nor 
tara  ou  vis  percipiendi.  .i. 
perceptible  (lat.  post.  percep- 
tibilis.  Aag.),  adj.  Qui  peut  être 
perçu  par  les  sens.  Qui  {quœ, 
quod)  sensibus  percipi  potest.A. 
ou  sab  sensum  {sub  oculos,  in 
conspectum)  cadit.  Cic.  Com- 
prehensibilis,  e,  adj.  Cic.  Etre 
—  aux  sens,  sensibas  percipi 
posse.  Cic.  —  aux  yeux,  voy. 
visible.  —  à  l'intelligence,  voy. 

COMPRÉHENSIBLE,   INTELLIGIBLE. 

perception,  s.  f.  Action  de  per- 
cevoir (les  données  des  sens). 
Sensus,  ûs,  m.  Cic.  Imellectas, 
ùs,  m.  Sen  Plin.  [cf.  intell, 
saporam.  Plin.).\oy.  se.nsation. 
Il  Faculté  de  percevoir.  Percep- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Comprehensio, 
onis,  f.  Cic.  Intelligentia,  œ,  f. 
Cic.  IJ  (P.  ext.)  Ce  que  l'esprit 
perçoit.  Les —  sensibles,  res  sen- 
sibus  subjectœ.  Cic.  eœ  res  qase 
sema  accipiuntar.  Cic.  Des  — 
agréables,  qaœ  cum  jucunditate 
qaadam  sensibas  percipiuntar. 
Cic.  Les  —  de  l'esprit,  ea  qaœ 
mente  contaemur.  Cic.  percep- 
tiones  animi  et  simpl.  percep- 
tiones,  am,  f.  pi.  Cic-  1  Action 
de  percevoir  l'impôt.  Exactio 
vectigalium  ou  simpl.  exactio, 
onis,  l.  Tac.  (cf.  exactiones  UU- 
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ciUe.  Tac).   Coactio,   onis,   t. 

Saet.  H  (P.  Mt.^Chirse  de  celiu 
q'ii  perçoit  le?  impôt-.  Ar'jenta- 
ria  coactio.  Siiet.  Bureau  de  — . 
tfloneam,  ei,  et  tetonium,  ii,  n. 
Eccl.  Avoir  une  —,  vectigalùi 
exercfre.  Cic. 

percer  ^lat.  pop. pertasiûre.  dér. 
Je  i>ertasam,  fup.  de  pertan- 
(fêre\   ir.   v.    tr.  et  intr.   ||    T. 
tr:  Traverser  oo  pratiq>iant  un 
ti-ou,   une  ouverture.  Forâre, 
ir.    Plaat.   Col.   (ei.  :    aarem. 
Macr.^■,  efforâre,  tr.  Col.  (IX, 
1,3);  perforâre,  tr.  Cic.  Z.ii-. 
etc.  (ex.:  openalam  [dolii]  (er-- 
reum  piwibas  locis.  Liv.  aa- 
ribas perforatis. Hier,  par  est.: 
f.v   guo  Icubiculo]   Stabianam 
tibi    perforasti    [•    vous    avez 
percé,  pour  y  ouvrir  une  per?- 
poctive,  votre  forêt  de  Stabies  •]. 
Cic.  [ep.  VU,  l,l])\pertuDde- 
ra,  tr.    Plaat.  Lacr.  Liv.   Col. 
(es..:    sojca.  Lacr.  ara.  Col.   au 
p;irt.  pertasas,  ci.pertasa  sella. 
Cato.  p.  doliam.  Plaat.  doliam 
a   [ando    pertasam.   Liv.    vas 
pertasam.     Lacr.    p.     (ritillas 
[.cornet  à  dés-].  Scn.);  perfo- 
dére.  tr.  Plaat.  Varr.  Cic.  (ex.: 
montem.    Varr.   montes.  Cart. 
parietem,  parietes.    Plaat.  Cic. 
Isthmam.   Col.  ab   hoc   [pisce] 
naves  per(ossas  mergi.  Plin.); 
transfodére,  tr.  Liv.  (ex.:  pa- 
rietem  fornicum.  Liv.];  trans- 
ûgère,  tr.  Cxs.  (ex.  :  t.  scutum 
Cœs.y,  terebràre.  tr.  Cato.  Liv. 
Col.  (ex.:  vitem.  Cato.  Col.  os- 
sa  [capitis].Liv.  epit.y.pertere- 
brare,   tr.    Cic.  etc.   (ex.:   co- 
lamnam     auream.     Cic.    [div. 
I,Ii8p;  rumpére,  tr.  Plin.  (ex.: 
vomicam  [••  un  abcès  -J.  Plin.). 
—  à  jour,  voy.   p.  llï;9,  col.  2. 
P   (Par    ext.).   Trouer.   Voy.    ce 
mot.  Fig.  Un  panier  percé,  gar- 
ges     ac     vorago    [patrimoniC). 
Cic.   Il    (Spéc.)   Traverser    une 
partie  du  corps  de  façon  à  bles- 
ser ou  à  tuer.  Fodère,  tr.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  aversos    [elephantos] 
»n6  caadis.  Liv.  multos  pwjio- 
nibas.     Tac.     militem     haslâ. 
Tac.)  ;  coafodëre,  tr.  Nep.  Liv. 
Cart.  [e\.-  jacenlem.  Liv.  mul- 
ti»    vatneriOas    confodi.    Cart. 
Jastin.  connecta  teloi-am  con- 
fossus  concidit.  Nep.);  trans- 
fodére,  tr.  Cses.  Liv.  (ex.:  ali- 
cai  latas.    Liv.  aliqaem.   Cxs. 
te.   Liv.    cpit.)  ;     ûgére,     tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :   aliqaem.   Virg. 
aliqaem  eagittà.  Tac.  soûl,  au 
fig.  chez   Cic,  cf.  alinaem  ma- 
bxlictit.   Cic.);  conùgére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  (ilios  suos  sagit- 
ti».  Cic. patraam  jacalis.  Val.- 
Max.  caprai  sagitlis.  Cic.  mus- 
cat stilo  prseacato.  Saet.  abs. 
conpjci  ceciderunt.  Nep.  au  fijj. 
meminerant     ejas      tententiis 
confuxum     Antoniam.     Cic.)  ; 
transflgêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
paellam  gladio.  Liv . Sen.se  gla- 
dio.  Vetl.  ali'iaem  ferro.    Nep. 
aliqaem per  latas.  Liv.  te  supra 
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rojun».  Liv.  epit.  trans^xas 
hastA.  Cws.).||  (Par  anal.)  Peicer 
les  bataillons  ennemis,  per  ine- 
Jios  hostcs   perrumpëre.    t'.rs. 

Voy.     FKAÏER  et    PASS.VCE.    —    l:i 

nue,  nub<!m  scindére  Sen.  (En 
pari,  de  riiuinidité),  pcrn\a- 
defi'acëre.  PUiat.  (most.  lJi3V 
totam  reddêre  mcididam.  .-1. 
Vêtements  que  la  pluie  a  percés, 
avida  vestis.  Plaat.  Etre  percé 
(par  la  pluie\  madeReri.  Cic. 
madescére,    intr.    Cels.    Quinf. 

Il  (Fig.)  Voy.  PEBÇ.KST,  PÉNÉ- 
TRER. ^  Pratiquer,  ménager.  Voy. 
FRAYER.  —  une  porte,  une  fenêtre, 
voy.  PORTE,  FENÊTRE.^  V.  intr. 
Donner  passage.  Hampi,  pass. 
Plin.  (ex.  ;  vomica  rampitar. 
Plin.).  Il  Se  faire  passage.  Erum- 
père,  intr.  Cic.  etc.  [ex. -.dentés 
erumpunt.  Plin.  eranxpère  per 
hostes.  Liv.);  emergère,  intr. 
Lacr.  Cic.  Vell.  (ex.:  emergit 
Veritas.  Cic.  absol.  har.d  facile 


emergunt  [•  on  a  de  la  peine  à 
p.  .].  Jav.).  Voy.  s'élever,  pa- 
raître. 


percevoir ,  v.  tr.  Recueillir 
(limpôt).  Exigére,  tr.  Cic. 
(ex.:  exig.  ga^ternos  dencirios 
m  singalas  [-par  chaque-]  vi- 
ni  amphoras.  Cic);  cogère. 
tr.  Liv.  (ex.:  cog.  pecaniam  e.v 
decimis.   Liv.).  Se  charger    de 

—  la  dîme,  accipére  decu- 
mas.  Cic.  Perçu  d'avance,  pro- 
mutuas,  a,  um,  adj.  Cœs.  (cf. 
inseqacntis  anni  vectigal  pro- 
mutuum  imperabatar.  Cœs.).  T 
Saisir  (les  données  de.s  sens). 
Scntlre,  tr.  Cic.  Sensibas  per- 
cipére  ou  simpl.  percipére,  tr. 
Cic.  (cf.  :  p.  sonam.  Cic.  qaod 
neqae  ocalis  neqae  aaribas 
neqae  allô  sensu  percipipotest. 
Cic).  Intelligëre,  tr.  Cic.  (cf. 
aqase  saporem.  Plin.).  Accipé- 
re, tr.  Cic.  (cf.:  aliqaid  aari- 
bas,  ocalis,  animove.  Cic  ex 
rcs  goœ  sensu  accipianturCic). 

—  une  couleur,  ocalis  cernëre, 
vidêre  aliqaid.  Cic.  —  un  son, 
aad'ire  aliqaid.  Cic.  —  par  la 
raison,  le  raisonnement,  co- 
qnoscëre,  tr.  Cic.  sentire,  tr. 
"Cic. 

1.  perche,  s.  f.  Pois=on  d'eau 
douce  à  nageoires  épineuses. 
Perça,  x,  f.  Ov.  Plin.  Aus. 

2.  perche,  s.  f.  Longue  pièce 
du    Lois.     Pertica,    X,    f.    Cic. 

—  (sorte  de  gaffe),  con(as,  i,  m. 
Virg.  —  pour  porter  un  far- 
deau, phalanga,  se,  f.  Vitr. 
Plin.  —  d'arpenteur, /)e;'«ica,a;. 
f.  Prop.  decempeda,  x,  f.  Cic. 

—  pour  tirer  1  eau  d'un  puits, 
telo,  onis,  m.  Jsid.  (or.  XII,  15, 
30).  —  pour  soutenir  les  filel'< 
d'oiseleur,  âmes,  iititis,  ui.IIor. 
Pall.  Longue  —,  lûn;/iirias,  ii, 
m.  Varr.  —  munie  d'un  croc, 
tradis,  is,  f.  Virg.  Tac.  Dont  on 
fait  les  —,  perticalis.  e,  adj. 
Col.  Plin.  Garni  d'une  — , 
mainteti  i  par  une  — ,  pertica- 
(us,   a,  um,  adj.  Mart.  (V,  12, 
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1).    Tendre    la  —  à  qqu  qui  sa 
noio,  dai-e    naufrago    tabulMn. 
Cic.  et  (fig. )jevoiisai  tendu  la — , 
tibi    naufraqo    tabalam    dedi. 
Sen.  (bon.  lil.'J).  Fig.  Arch.  Se 
battre  k  la  —,  frustra   conari. 
Cic.    Il   (Spéc.)  Sorte    do    pei-- 
clioir.  Voy.  perchoir.   Fig.   Une 
grande  — ,  (on  pari,  d'une  per- 
sonne   longue  et  maigre),  lon- 
gario,    onis,   m.    Varr.   1  An- 
cienne    mesure     de    superficie. 
Pertica,  a-,  f.  Plin.  j.  (ep.  VIII, 
S,  8).  —  do  dix   pieds,  decem- 
peda, !v,    f.  Cic. 
percher,  v.  intr.  et  pron.  ||  V. 
intr.    Eu  pari,  des  oiseaux  :  se 
tenir  sur  uiio  perche,  une  bran- 
che  d'arbre.   Hedère,  intr.    Ov. 
Plin.     Desidère,     intr.     Pliœd. 
Residëre,  intr.  P/ia-d.JIK.  p;-on. 
Se  —  insidëre,  inlr.  J'ac.  con- 
sîdëre,  intr.  Liv.  Uestcr  perché, 
residëre,  intr.  Phœd.  Fig.  Etre 
établi  sur  un  lieu  élevé  (en  pari, 
d'une  ville,  etc.).  Insidëre,  intr. 
Liv.  Habitation    haut    perchée, 
nidus,  i,  m.  //or.  {|  En  pari,  des 
pers.  Voy.  nicher. 
perchoir,  sm.  B.^ton  sur  lequel 
on    l'ait  percher  les  oiseaux  ou 
les  volailles.  Sedile,  is,  n.  Varr. 
Pertica,  X,  f.  Varr.Tabulatum, 
i,  n.    Coî.  —  d'un   poulaillier, 
gallinaria;  scalœ.  Cels. 
perclus,  use,.iJj.  Qui  no  peut 
plus  se  mouvoir  ou  qui  no  peut 
plus  mouvoir  un  membre,  etc. 
Omnibus    memhris    captas    ac 
clcbilis.    Cic.    Pedibus    captas. 
Sali.  frg.  Liv.  \\    Fig.   Sens  — . 

voy.     IMPUISSANT,    INSENSIBLE.      — 

des    appétits   du    monde,  voy. 

INSENSIULE. 

perçoir,   s.    m.   et    perçoire, 

s.  f.  Ce  qui   sert  à  percer.  Voy. 

I-ORET,    TAIllf.r.E,   VRILLE. 

percussion,  s.  f.  Action  résul- 
tant d'un  coup  donné.  Percus- 
sio,oms,  f.  Cic  Percussus,  Abl. 
u,  m.  Ov.  Instrument  do  — , 
instramentain  quod  palsa  so- 
nat.  Prop. 

perdable,  adj.  Qui  peut  être 
perdu.  Quod  amitti  ou  perdi 
potest.  O. 

perdant,  ante,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  perd,  particu- 
lièrement au  jeu.  Vicias.  Cic. 
Victa  [in  lasa).  Cic.  ou  is  qui 
vicias  est,  ea  qax  victa  est.  A. 
^  (Marine.)  Le  —  de  l'eau,  et, 
absolt,  le  — ,  voy.  reflux. 
perdition,  s.  f.  Et.at  de  celui, 
de  celle  qui  perd  son  âme, 
Perditio  animx.  A.  ou  simpl. 
perditio,  onis,  f.  Aag.  ^  Etat  do 
ce  qui  se  perd.  Voy.  danger, 
ruine.  Vaisseau  en  — ,  navis 
laborans  Liv.  Ancre  de  — ,  an- 
cora  ultima.  Cic. 
perdre,  v.  tr.  Amener  à  une 
ruine  complète.  |]  Une  personne. 
Perdère,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  ah- 
quem.  Cic.  puerum  perditum 
perdëre.  Cic  on  dit  aussi  ad 
interitum  vonàre  aliquem.  Cic. 
aliqaem    affligére    et    perdSre. 
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€ic.)  ;  evertère ,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliquem.  Cic.  [cp.  V,  2,  8]i; 
porvertSre,  ir.  Cic.  (ex.  :  aii- 
jucm.  Cic.)  ;'  comminuère, 
ir.  Cic.  (ex.  :  aliqiiciii  Çianijérc 
:-l  comminiiére.  Cic);  exscin- 
dére  ,  tr.  Sali.  (r.  Virg.  Tac. 
(ex.  :  amicos,  socios.  Sali.  //•.,; 
ju^ulàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
iiliquen\  factis  decrctisque.  Cic. 
rcum.  Plin.  ^'.  j'wjulari  ^suû 
;-onfessione.  Cic.)  ;  occidëre , 
U-.  l'er.  llor.  (ex.:  aliquem  [opp. 
a  seivâre].  //or.  occidisti  inc 
tuis  fallaciii.  Ter.);  proûigâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rem  pu- 
Iflicam.  Cic.  aliquem.  Liv.).  .Se 
—,  se  perditum  ire.  Ter.  sibi 
•.vitio  ease.  Scn.  Des  enfants 
[iardus,  antecaraores,  uitx,  m. 
,il.  Cas».  Spéc.  —  qf]!!,  voy. 
KCARER,  Se  — ,  voy.  s'égareu. 
\in  endroit  peidu,  locus  remo- 
liis.  Cic.  longinquus  et  recon- 
litua  locus.  Cic.  Un  village  per- 
/lu,  devins  vicus.  Cic.  Une  sen- 
tinelle perdue,  speculator,  07Hs, 
m.  Cic.  Il  Perdre  qqn  n]orale- 
inent.  Perdêre,  tr.  Ter.  Plin. 
[ex.:  cur  perdis  adalescentem 
nobis?  Ter.);  corrumpère, 
:r.  Cic.  etc.  (voy.  corrompre); 
pervertêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
civitatem.  A'ep.  mores.  !\'ep.). 
Se  — ,  voy.  [so]  déshonorer. 
Femme  perdue,  impura  mulier- 
cula.  Cic.  (voy.  courtisa.nei.  || 
—  qqn  de  réputation,  alicui 
in^amiam  movêre.  Cic.  aliquem 
infamâre.  Nep.  aliquem  aiffa- 
mûre.  Tac.  ou  variis  rumori- 
bus  differre.  ÎVep.  Liv.  Perdu  de 
réputation,  infamiâ  (lagrans. 
Cic.  Un  homme  perdu,  perdi- 
tus  homo.  Cic.  (cf.  perditus 
lidolçscen»  ac  dissolatas.  Cic. 
homo  perditisaimus .  Cic).  pro- 
(ligatus  homo.  Cic.  (cf.  tu  om- 
nium hominujn  profligatissime 
ac  perditisaime.  Cic).  ||  (Fig.) 
Se  —  (dans  des  développe- 
ments), evagàri,  dép.  intr.  Cic. 
Col.  Se  —  en  conjectures,  aber- 
râre  conjectura.  Cic.  On  s'y 
perd,  animus  vagatar  errore. 
Cic.  Les  médecins  s*y  perdent, 
nec  medici  se  inveniunt.  Petr. 
\\  Une  cliose.  Perdêre  ,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  fanditus  civita- 
tem.  Cic.  voy.  détruire)  ;  cor- 
Tumpère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
framenta.  Cses.  voy.  gâter). 
Se  — ,  voy.  PÉRIR.  Le  navire 
s'est  — ,  nuvis  naufragio  in- 
teriit.  Cses.  J|  (Fis.)  Faire  dispa- 
raître. Tôlière ,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  SUPPRIMER,  détruire).  Se 
— ,  perire,  intr.  Lucr.  (ex.  : 
*  pereunt  imbres.  Lucr.);  inte- 
rire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  inte- 
reuni  aaera.  Cic.  usas  interit. 
Cses.  pecunia  interit  largitione 
magistrataum.  Nep.);  deperi- 
re,  intr.  Cic.  Suet.  (ex.:  enite- 
re,  at  [«tâche  que»]  6cida  ne 
qua  depereat.  Cic.  qaâ  condi- 
cione  para  quarto  fere  crediti 
■deperibat.  Suet.];  Ouëre,  intr. 
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Cic.  etc.  fex.  :  cetera  naaci, 
occidëre ,  (luére,  labi.  Cic); 
efûuëre,  intr.  Cic.  (ex.:  ali- 
cui e.v  tcmpore  dicendi  aolet 
effluêre  mens  [.ses  idées.]. 
Cic.  (Br.61,21U]1:  exolescère, 
intr.  Liv.  Sen.  Tac.  (ox.:  cum 
antiquitus  instituta  exolesce- 
rent.  Tac.  voy.  disparaître); 
mori,  dép.  intr.  Cic.  (ex.:  saa- 
vixsiini  liominis  memoria  mo- 
riiur.  Cic);   intermori,  dép. 

intr.  Cic.  (ex.:  men\oria  inter- 
mnritur.  Cic):  occidère,  intr. 
Cic.  (ex.:  bénéficia  vestraocca- 
sara  esse.  Cic).  Se  —  dans  les 
nues,  abire  in  nubila.  Sen.  se 
in  nubes  induire.  Cic.  et  (fig.) 
nubea  et  inania  capture,  llor. 
Le  Rhin  se  perd  dans  la  mur 
du  Nord ,  lihenus  septentrio- 
nati  Oceano  miscetur.  Tac. 
G.  1).  La  seplième  bouche  (du 
Danube)  se  perd  dans  les  ma- 
rais ,  septimam  os  paladibus 
hauritur.  Tac.  (ib.).  Qui  se  perd 
dan?  la  nuit  des  temps,  vetus- 
tate  obsoletus.  Liv.  Se  —  dans 
la  foule,  inserëre  se  turbœ.  Ov. 
Le  clicmin  se  perd,  c.-à-d.  ces- 
se, voy.  CESSER.  Il  Dépenser  inu- 
tilement. Perdêre,  tr.  Ter. 
Cic.  (ex.  :  operam.  Cic.  oleum 
et  operam.  Cic.  quœ  ego  si  non 
profandére  ac  perdêre  videbor. 
Cic.  p.  tempus.  Cic.  [on  dit  aussi 
temporis  jacturam  facêre.  Cic] 
vitam  non  perdidit.  Cic.  voy. 
DÉPENSER,  dissiper).  N'avoip  pas 
de  temps  à — ,morandi  tempus 
non  habëre.  Cic.  Sans  —  de 
temps,  sine  morà.  Cic.  conti- 
nuo,  adv.  Cic.  Il  n'y  a  pas  un 
instant  à  — ,  res  non  habet 
moram.  Cic.  Se  — ,  être  perdu, 
perire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ne 
oleum  et  opéra  philologiœ  nos- 
trœ  perierit.  Cic  nuUas  périt 
otio  dies.  Plin.  ne  quis,  cum 
in  urbem  rediero,  contubernio 
nostro  dies  pereat.  Plin.  /.).  — 
ses  pas  (fig.),  laborem  frustra 
suscipëre.  Cic.  Salle  des  pas 
perdus  ,  vestibulam  sedium. 
Suet.  Prières  perdues,  irritœ 
preces.  Plin.  j.  (voy.  inutile). 
.\  coups  perdus,  temêre,  adv. 
Cic.  ou  imprudenter,  adv.  Cic. 
1  Voir  disparaître.  ||  Une  per- 
sonne. Aznittêre.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  regem.  Cart.  exercitum,. 
Liv.  (ilium  consularem.  Cic. 
liberos.  Sulpic  ap.  Cic.  liberi 
amissi  [  opp.  à  superstites  ]. 
Plin.  j.  amittëre  magnam 
partem  exercitûs  famé  aut  fri- 
go re.  Liv.);  orbari,  passif.  C'ic. 
(ex.  :  tali  amico  orbatus.  Cic. 
patria  multis  claris  viris  orba- 
ta.  Cic.  filio  orbatus.  Cic); 
desideràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  eo  prœlio  dacentos  milites 
desideravit.  Cœs.  quarta  [legio] 
victrix  desiderat  neminem. 
Cic).  Malades  considérés  com- 
me perdus,  desperati.  Cic.  [Att. 
XVI,  15,  5].  Fig.  —  qqn  dans 
une  foule,  aliquem   non  posse 
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in  turbà  requirëre.  A.  —  qqn 
de  vue,  aliquem  e  conspecla 
amittëre.  Liv.  Je  l'ai  perdu  de 
vue,  ex  oculia  meia  abit.  Cic. 
e  conapecta  meo  abacessit.  Cic. 
et  (parext.),  voy.  voir,  fréquen- 
ter. Il  Une  cho=o.  Perdêre. 
tr.  Cic.  etc.  (  s'opp.  i  scrviire, 
ex.  :  vidulum  cum  auro  atquc 
argento  multo.  Plaat.  arma, 
zonam.  llor.  litrm.  Cic.  ocu- 
loa.  Cic.  spem.  Plaat.  Cic.  Liv. 
[on  dit  aussi  spe  orbari.Cic.  ou 
excïdëre.  Cic.  ou  dejici.  Cic.J. 
vocem.  Cic.  quod  in  alei'i  [•  au 
jeu  .]  perdiderat.  Cic);  deper- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  bona. 
Cic.  folia.  Plin.)  ;  amittëre, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  retinère, 
ex.  :  uno  die  omnia.  .Sen.  prx- 
dam  omnem.  Liv.  arnxa  et  im- 
pedimenta. Nep.  messem.  Cic. 
claaaem.  Cic  oppidum.  Sali. 
dentea.  Vitr.  Plin.  plumam  eu 
pennas.  Plin.  oculos.  Ctes.  la- 
mina ocalorum. Nep.  ou  simpl. 
lumina.  Cic.  aspectum.  Cic. 
patriam.  Liv.  vitam.  Cic.  ani- 
mam.  Cic,  amisisse  usum  pe- 
dum.  Plin.  j.  rem  publicam 
verbo  retinère,  re  ipsâ  amisis- 
se. Cic.  causam,  litem.  Cic 
Sus  imperii.  Cic.  meniem.  Cic. 
[har.  resp.  33].  magnam  partem 
cxercitus  famé  aut  frigore.Liv. 
m.altum  in  Valérie  Ftacco  na- 
per  amisimus.  Quint,  on  dit 
aussi  :  alicujas  rei  jacturam  fa- 
cêre. Cic.  et  privari  aliqua  re. 
Cic).  —  un  œil,  ocalo  altero 
capi.  Nep.  —  l'ouïe,  capi  aari- 
bus.  Cic.  —  l'esprit,  mente  ca- 
pi. Cic.  Si  j'avais  perdu  tout 
mon  avoir,  si  res  a  nobis  abiis- 
set.  Cic.  —  ses  feuilles,  foliia 
nwilari.  Plin.  —  une  bataille, 
inferiorem  esse  prœlio.  Cses. 
pro  victo  abire.  Cses.  pugnâ 
ou  prœlio  vinci.  Cic.  —  coura- 
ge, voy.  p.  517,  col.  3.  —  pa- 
tience, voy.  patience.  —  halei- 
ne, voy.  p.  lOlG,  col.  2 — son 
chemin,  deerrare  itinere.  Liv. 
via  decipi.  Liv.  —  sa  direction, 
cursum.  non  tenêre  (en  pari, 
d'un  navire).  Cic.  —  sa  place, 
demoveri  de  loco.  Cic.  —  con- 
tenance, voy.  p.  Jt82,  col.  3.  — 
pied,  iocum  ubi  consistas  jam 
reperire  non  posse.  Liv. 

perdreau  (lat.  post.  perdicalis. 
Apul.  herb.),  a.  m.  Jeune  per- 
drix. Perdicis  pullas.  D. 

perdrix,  s.  f.  Oiseau  gallinacé 
qui  se  tient  dans  les  blés.  Per- 
dix,  dicis,  f.  Varr.  P.  ext.  — 
des  neiges,  voy.  lacopéde.  |{ 
Fig.  OEil  de  — ,  voy.  cor. 

père,  s.  m.  Celui  (|ui  a  engen- 
dré un  enfant.  Pater,  tris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  pater  mi.  Ter. 
pâtre  certo  nasci.  Cic.  patrc 
nullo  nasci.  Liv.  a  pâtre  deda- 
ci.  Cic.  aliquem  patris  loco  co- 
lëre.  Cic.  patrem  saperstitem 
habëre  [-avoir  encore  son  p.  >]. 
Cic.  pâtre  carêre  ou  orbam 
esse    [•  n'avoir   plus   de   p.  •]. 
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Cic.  Liv.  P^fe  orbari  [•  perdiv 
«on  p.  •].  fiel;  parens,  entis. 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  iMruns ('uctus 
t$t.  Cie.  [ou  dit  aans  le  même 
sens  :  fUiolo  ou  (iliolù  auctw- 
e»t.  Cic.\.  aiijiiem  et  observûn- 
et  dilis^re  sieur  u/rerupi  paren- 
tem.  Cic.  aliqaem  parentis  lo- 
co  colère.  Cic).  Le  père  et  la 
mère,  parentes.  Cic.  De  —  en 
fils,  gente.  Cic.  ab  ttirpe.  Sait. 
Do  —,  voy.  PATERNBL.  ||  (Par 
ext.)  Père  de  famille.  Pater  fa- 
milias.  Cic.  Cafs.  (au  plur.  pa- 
tres familias.  Cic.  ou  familix. 
Cajs.).  Il  Nos  père?,  c.-à-d.  no? 
aïeux.  Patres,  um,  ra.  pi. 
Cic.  (ex.  ;  ^etas  pati-unx  nostro- 
ram.  Cic.  patram  memoriâ. 
Cic.).  1  Titre  de  vénération,  de 
respect.  Pater,  tris,  m.  Cic. 
etc.    (ex.:    pater   patriœ.    Cic. 

fiater.  Hor.  [sat.  I,  3,  126  ;  cp. 
,  7,  37]).  1  Créateur  de  qqcli. 
Parées,  entis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Sacrâtes  parens  philo- 
sopliia-.  Cic).  Voy.  créateur. 

pérégrination,  s.  f.  Voyage 
en  pav5  étranger?.  Peregrina- 
tiû.  onis.  f.  Cic.  Voy.  voyage. 

pérégrinité,  s.  f.  Qualité  d'é- 
tranger. Peregrinitas,  atis,  f. 
Saet. 

péremption,  s.  f.  Annulation 
par  prc^ciipiion  d'une  procé- 
dure civile.  Infirmatio,  onis, 
f.  Jet.  Actio  vetastate  infir- 
mata.  A.  Voy.  a.vnll^tiijn,  .vul- 
UTÉ.  11  y  a  — ,  acïio  vetiistate 
infirmatar  ou  evanescit.  Jet. 

péremptoire,  adj.  Relatif  à  la 
péremption.  Peremptorius,  a, 
um,  aflj.  Clp.  dig.  hescisso- 
rias,  a,  um,  adj.  Jet.  1  Qui  dé- 
truit d'avance  ce  qu'on  pour- 
rait lui  oppo-er.  Firmlssintus, 
a,  om,  adj.  Cic.  Invictas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Certus,  a,  uin, 
adj.  Cic.  Voy.  définitif,  indis- 
cutable,   IBRÉFIITADLE.    RépOnSC 

— ,  haud  ambiguani  respon^ 
lam.  Cic. 

péremptoirement, ad V.  D'une 
manière  péremptoire.  Neceaaor 
riê  (demonstrârei.  Cic. 

pérennité ,  b,  t.  Perpétuité. 
Voy.  ce  mot. 

péréquation,  s.  f.  Répartition 
égale.  La  —  de?  imp6t=,  perœ- 
qaatio.  onis,  f.  Cod.-TKeod. 

perfectibilité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  perfectible.  Vis 
perficiendi.  A.  La  —  d'une 
chose,  qaod  ad  perfectam  ve- 
ntre patent.    A. 

perfectible,  adj.  Qui  peut  se 
perfectionner.  Qui  (qaie,  quod) 
ad  sumrnwn  ven'ire  poleat.  A. 
Contammabilit,  e,  adj.  Sen. 

perfection,  e.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  parfait.  ||  Etat  de  ce  qui 
est  achevé,  accompli  dans  son 
genre.    Perfectio ,    onis,    f. 

C'ic.  (ex.  ;  p.  maxirnoram  ope- 
rum.  C'ic.  Ixaru:  ega  pertectia- 
nem  absolutianemqae  in  ora- 
iore  desiderant.  Cic.)  ;  abSO- 
JutlO,   onis,   f.  Cic.  (ex.  :  ra- 
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tionis.  Cic.  (Fin.  V.  38].  corpo- 
ris  aat  aniiiii  [•  perfection  de 
l'iJucation  physique  et  mo- 
mie •  ].  Cic.  aifàcilis  optimi 
perfectio  atuae  aisolatio  [•  il 
e<t  difficile  d'atteindre  la  p.  •]. 
Cic.  [Brut.  3S,  137]  i.  Tous  le? 
arts  ont  leur  point  de  — ,  artes 
habent  quenaan\  absoluti  ope- 
ris  effectum.  Cic.  Atteindre  la 
— ,  ad  summum  periehi.  Cic. 
ad  summa  atque  in  Omni  gé- 
nère perfecta  perienire.  Cic. 
Faire  une  chose  dans  la  — ,  en 
—  ,  et  (arch.)  à  la — ,  voy.  pab- 
F.UTEME.VT.  Il  (Au  plur.)  Qualité? 
excellentes,  t'irfufes,  um,  f.  pi. 
Cic.  Sammas  laades.  Cic.  1 
(Philo?.)  Dont  l'e-vcellence  est 
absolue.  Perfectio,  onis,  f.  Cic. 
perfectionnement,  s.  m.  .Ac- 
tion de  perfectionner,  résultat 
de  cette  action.  Perfectio,  onis, 
f.  Cic.  Travailler  au  —  de  qqch., 
voy.  PERFECTioNN'ER.  || —  moi'al, 
emendatio,  onis,  f.  Sen.  Val- 
Max.  Travailler  à  sou  —moral, 
progressioncm  facêre  ad  virlii- 
iem.  Cic.  progredi  in  virtute. 
Cic. 
perfectionner,  v.  tr.  Rappro- 
cher de  la  perfection.  Perfec- 
tam  rcddëre  aliqaid.  Cic.  Pa- 
ître, tr.  Cic.  Expalire,  tr.  Cic. 
(cf.  expol.  inventam.  Cic). 
Consainmâre,  tr.  Cic.  (cf.  cons. 
scientiam.  Cic.)  —  qq"i  exco- 
Icre,  tr.  Cic  (cf.  excolëre  ani- 
mas doctrinâ.  Cic.  ingénia  dis- 
ciplina. Cic.  mentem  pereyri- 
nationibus.  Plin.  amni  vilà 
r.vcaltus  atqae  expolitas.  Cic). 
lixpollre,  tr.  Cic.  (cf.  expalire 
aliqaem  doctrinis  omnibus. 
Cic).  Perfectionné,  expolitus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  cansum- 
maius  ,  a,  um ,  p.  adj.  Quint. 
Celui  qui  perfectionne,  perfec- 
iar,  oris,  m.  Cic.  Absolt.  — 
qqn  moralement,  emendâre 
aliquem.  Cic.  meliorem  facére 
ou  reddëre.  Cic.  Se  —  dans  un 
art,  dans  une  langue,  artem 
accuratius  ditcërc  ou  penitus 
discëre.  Cic  majorem  lingua' 
scientiam  sibi  comparàre.  Cic. 
ou  lingum  scientiam  sabtilius 
excolëre.  Cic.  Se  —  (en  pari, 
des  ch.),  ad  perfectum  venire. 
Cic.  Absolt.  Se  —  (travailler  a 
devenir  riicilleur), consummûrt; 
vitam.  Sen.  progredi  in  virtu- 
te. Cir. 
perfide,  adj.  Qui  ajit  en  traî- 
tre envers  qqn  qui  se  6e  à  lui. 
Perlas,  a,  um,  adj.  Cic.  [V.n 
tant  que  défaut  durable),  pcr- 
^diasut,  a,  um,  adj.  Cic.  (Avec 
un  sens  atténué),  inftdelis,  e, 
adj.  Cic.  infidus,  a,  um,  adj. 
C'ic.  sine  fide  (/lomo).  C'ic.  fal- 
iox, adj.  C'ic.  (Avec  l'idée  d'être 
dangereux),  insidiosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (Avec  l'idée  do  mé- 
chanceté), malitiosas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (Avec  l'idée  de  séduc- 
tion,, pellax,  acis,  adj.  Virg. 
malus,  a,  um,   adj.  Cic  niger, 


PF'Mi 

gra,  grnm,  adj . Cic.  (cf.  nec  mi. 
nos  niger  çuam  Phormio.Cic.)- 
Les  Carthaginois  — ,  frauda, 
lenti  Cartnaginienses .  Cic- 
Dcvonir  —,  /idem  liotûre,  la; 
dëre,  fran<jére.  Cic  in  fide 
non  manire.  Cic  Devenir,  être 
—  envei-s  qqn,  pdem  alicui  da- 
tam  faltëre,  prodëre.  Cic.  ou 
dfstitaëre  aliquem.  Cic  J|  (P. 
ext.)  En  pari,  des  ch.  Perpdus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  perf.  sa- 
cramentum.  Hor.  verba.  Cic. 
perf.  via.  Prop.).  Infidus,  a, 
um,  adj.  Lucr.  Tac.  (cf.  consi- 
lia  infida.  Tac.  mare  infidum. 
Lucr.).     Une    bouche     — ,    voy. 

MENSONGER,    PARJURE,     TROMPEUR. 

Il  Subst.  Un  —,  homo  sine  fide 
ou  perfiiiiosas.  Cic.  Une  — , 
mulier  perfida  ou  perfidiosa. 
Cic. 

perfidement,  adv.  Avec  perfi- 
die. Perfide,  adv.  Sen.  rket. 
Pcrfidionê,  adv.  Cic  Malâ  fide. 
Cic  Infideliter,  adv.  Cic.  In- 
sidiosë,  adv.  Cic. 

perfidie,  s.  f.  Caractère  perfide. 
Perfulia,  x,  f.  Cic.  (Avec  un 
sen?  atténué),  infidelitas,  ati», 
f.  Cic.  nulla  fides.  Cic.  Par  — , 
fraude  malû.  ilar.  ^  Action 
perfide.  InfiJuni  facinus.  Cic. 
Comm  'ttro  une  — ,  perfulè  ou 
fraadulcntcr  agére.  Cic,  Se 
rendre  coupable  de  —  à  l'é- 
gard do  qqn,  pevfidum  esse  in 
aliquem.  Cic 

perforant ,  ante  ,  adj .  Qui 
perfore.  Perforans,  p.  adj.  Cic. 

perforation,  s.  f.  Action  de 
perforer.  Voy.  forage,  perce- 
ment. 1  Etat  de  ce  qui  est  per- 
foré, lies  perforata.  A.  ||  (Spéc.) 
Médecine.  Perforatio,  onis,  f. 
Cœt.-.iur. 

perforer,  v.  tr.  Traverser  en 
faisant  un  trou.  Pcrfaràre,  tr. 
Cic  Perterebràre,  tr.  Cic.  Voy. 

PERCER. 

péribole,  s.  m.  Espace  clos 
laissé  uulour  d'un  édifice.  Pe- 
ribolus,  i,  m.  Vulg. 

péricliter,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Etre  en  péril.  Periclitàri, 
dép.  intr.  C'ic.  In  lahrico  ver- 
sùri.  Cic  La  cause  périclite, 
causa  labefactatur.  Cic  Voy. 
DANGER,  l'ÉRu,.  ^  (Arch.)  V.  tr. 
.Mt'ttre  en     péril.  Voy.    risquer. 

péridrome,  s.  m.  Galerie  cou- 
verte .lei'vaut  de  promenade 
autour  d'un  édifice.  Porticus, 
ûs,  f.  Vilr. 

péril,  3.  m.  Etat,  situation  où 
l'on  est  menacé  dans  sa  sûreté, 
ilaus  ses  iutéiéts.  Periculum, 
i.  11.  Cic.  etc.  (voy.  danger). 
Au  —  de  ma  vio,  mei  capitis 
ji'triculo.  Cic.  viix  discrimim:. 
<AC.  A  ses  risijues  et  — ,  suo 
pericula.  Cic.  11  n'y  a  pas  — 
eu  lu  demeure ,  voy.  p.  602, 
col,  2. 

périlleusement,  adv.  D'une 
manière  périlleuse.  Periculosë, 
adv.  C'ic.    C'u7/i    ultimo  discri~ 
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mine  I.iv.  In  altimo  discri- 
mine, ('nrl. 
périlleux,  euse,  :iilj.  Où  l'on 
est  en  pi'-iil.  Pericalosus,  a, 
uni,  adj.  Cic.  l'icnns  periculi. 
Cic.  Liïbricus,  a,  am,  adj.  Cin. 

Voy.      DANGEREUX,      CRITIQUE.      ^ 

(Aich.)  Qui   aimii  li»  péril.  Voy. 

AVENTUREUX,  TÉMÉIIAIRE. 

périmer,  v.  tr.  Rendre  non 
recevable  (lo  délai  étant  expire). 
Perimére,  tr.  Dif/.  Abolère.  tr. 
Plin.  j.  (cf.  accusationemJ'lin. 
j.).  Etre  périmé,  vetastate  infir- 
mâri.  Cic.  E.rstinyni,  pass. 
Dig.  Eianesccre,  intr.  Dig. 

périmètre  (lat.  p-^rimetros. 
Vitr.  Fro/i<m.),  s.  m.  Contour 
qui  limite  un  espace  détermi- 
né. Circaitas,  Ù3,  ra.  Cic.  || 
(Spéc.)  Contour  d'une  figure 
géométrique.  Circu/us,  i,m.Cic. 

périnée,  s.  m.  Région  com- 
prise entre  les  parties  sexuelles 
et  l'anus.  Perineos,  i.  m.  Ca^L- 
Aur.  (chron.  V,  3,  50;  U,  6G). 

période  (lat.  periodas.  Quint. 
Plin.  /.),  s.  f.  et  m.  ||  S.  ('■ 
Temps  qu'une  chose  met  à 
accomplir  les  phases  de  sa  du- 
rée. Spatiam,  ii,  n.  Cic.  \\  En 
parlant  de  la  l'ormatidn  des 
terrains.  £tas,  ati.s,  f.  A.  \\ 
En  pari,  de  la  révolution  d'un 
astre.  Circtiitas,  ûs.  m.  Cic. 
Cursus,  ùs,  m.  Cic.  ||  En  pari. 
des  événements  historiques. 
Tempos,  oris,  n.  Cic.  Tempes- 
tas,  atis,  f.  Sali.  Liv.  .Ètas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (cf.  tertia  letas 
popali  Romani.  Flor.).  ||  (Par 
est.)  Chacune  des  phases  par- 
courues. Certas  circaitas.  Cels. 
1  Enchaînement  de  phrases  où 
la  pensée  suit  un  développe- 
ment régulier.  Verborum  am- 
bitas.  Cic.  Verboram  ou  ora- 
tionis  circaitas.  Cic.  Verbo- 
rum comprehensio,  circum- 
scriptio  ou  continuatio.  Cic. 
Verboram  orbis.  Cic.  Circai- 
tas et  gaasi  orbis  verborum. 
Cic.  Il  (Par  anal.)  Enchaîne- 
ment de  phrases  musicales. 
Modorum  continuatio.  A.  1 
ii.,  m.  Chacun  des  divers  de- 
grés par  lesquels  une  chose 
passe  pendant  sa  durée.  Voy. 
POINT,  DEGRÉ.  ||  (ElHpt.)  Le  — , 
c.-à-d.  le  plus  haut  degré, 
sammus  gradas.  Cic.  culm,en, 
minis,  n.  Z.iV.  Voy.  degré,  som- 
met. 

périodicité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  périodique.  Revers 
sio,  onis,  l".  Cic.  (cf.  reversio 
tertianœ  febi-is  et  quartanœ. 
Cic).  Circaitas,  ûs,  m.  Cels. 
(ex.  :  certus  (ebris  circaitas. 
Cels.).  Conversio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  conv.  mensiam.  Cic). 
périodique,  adj.  Qui  se  pro- 
duit par  périodes,  dont  la  suc- 
cession est  régulière.  Certo 
tempore  recarrens.  Saet.  Sta- 
tus, a,  am,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
solemne  et  statam  sacrijiciam. 
Cic.     status    carsus    sideram. 
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Plin.  ttatœ  febres.  Plin.).  Pe- 
riodicns,  a,  um,  adj.  Plin.  (cf. 
poriod.  l'cbres.  Plin.).  Retour 
—  des  mois,  conversio  men- 
siam. Cic  T  Qui  présente  le 
caractère  de  la  péi-iod.'  fen  lit- 
térature, en  musique).  Compo- 
sitas  ou  circamscriptas  ou  ca- 
dens  numerosë,  ou  simpl.  cir- 
camscriptas, a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Style  — ,  oratio  stracta  ou 
vincta.  Cic.  verboram  apta  et 
quasi  rotuniia  constructio.Cic. 
orbis  orationis.  Cic.  conclasa 
oratio.  Cic.  Forme  — ,  as- 
semblage —  des  mots,  conti- 
nuatio verboram.  Cic.  Tour  — 
de  la  phrase,  conversio,  onis, 
f.  Cic.  En  style  — ,  circam- 
scriptë,  adv.  Cic. 

périodiquement,  adv.  D'une 
manière  périodique.  Certis 
tcmporibas.  Cic.  Statis  diebas 
ou  itcmporibus.  Liv.  En  pari, 
du  style,  circumpscriptë,  adv. 
i'ic.  (cf.  cire,  dicëre.  Cic). 
Composite,  adv.  Cic.  Conclasë, 
adv.  Cic. 

périoste,  s.  ra.  Membrane  fi- 
breuse qui  recouvre  les  os.  Pe- 
riosteon,i,  n.  Ca^l.-Aur.  (chron. 
V,  1,5V 

péripatéticien,  ienne,  adj. 
Qui  suit  la  philosophie  d'Aris- 
tote.  Peripateticus,  o,  am,,  adj. 
Cic.  (cf.  peripat.  philosophi. 
Cic.  per.  secta.  Col.).  Les  — , 
Peripatetici,  oram,  m.  pi.  Cic. 

péripatétisme,  s.  m.  Philoso- 
phie d'Aristote.  Peripatetico- 
rnm  disciplina.  Cic 

péripétie,  s.  f.  Brusque  revire- 
ment de  l'action  vers  un  autre 
dénouement.  Subita  com,ma- 
tatio  ou  conversio.  Cic  ||  (P. 
ext.^  Evénement  imprévu.  For- 
tunœ  commatatio.  Cic.  Varie- 
tas,  atis,  f.  Cic  (cf.  bellum  in 
multâ  varietate  versatam.  Cic. 
forfuna  com,matata  ou  varia. 
Cic). 

périphérie,  s.  f.  Contour  d'une 
figure  curviligne.  Linea  cir- 
cumcurrens.  Cic.  Circulas,  i, 
m.  Cic.  Il  (P.  e.xt.)  Surface  ex- 
térieure d'un  corps.  Voy.  sur- 

F-\CE. 

périphrase,  s.  f.  Tour  de 
phrase  employé  comme  équiva- 
lent du  mot  propre.  Cii'Ciiitio, 
onis,  (.Cic.  Circaitas  loquendi. 
Quint,  ou  eloqaendi.  ou  simpl. 
Circaitas,  us,  m.  Cic.  Circumlo- 
catio,  onis,  f.  Quint.  Ambitas, 
ûs,  m.  Suet.  (ex.  :  aliqaid  per 
ambitam,  enantiâre.  Saet.^. 

périphraser,  v.  intr.  et  tr.  ||F. 
intr.  User  de  périphrases.  Voy. 
périphrase.  ^  V.  tr.  Rendre, 
traduire  par  une  périphrase. 
Plaribas  verbis  ou  circuita  lo- 
quendi exponëre.  Qaint.  Sim- 
plicem  rem  assamptâ  elocutio- 
ne  circamscribére.  Cornif. 

périple,  s.  m.  Voyage  de  cir- 
cumnavigation. Circuitus  man- 
di.  Plin.  Relation  d'un  — .  pe- 
riplas,  i,  m.  Plin.  (VII,  155;. 
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péripneumonie,  s.  (.  Inflam- 
mation ilri  fjoumon.  Peripnca- 
m'inifi,   :i\   (.   Cxl.-Aar. 

périptère,  adj.  Dont  le  pourtour 
extérieur  présente  une  colon- 
nade. Peripteros,  on,  adj.  Vitr. 
(III,  2,  .')).  Il  Subst.  Un  —  (un 
édifice  à  colonnades  extérieu- 
res), sedes  peripteroe.  Vitr. 

périr,  v.  intr.  Etre  enlevé  par 
une  mort  violente.  PeriT0, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  (oedë,  prx- 
clarë.  Cic.  fortiter.  .b'en.  rh. 
dispersi  peribunt.  Nep.  p.  natir 
fragio,  ex  valneribas.  Liv.  $am- 
mo  craciata  supplicioque.  Cic. 
ab=ol.  periit.  Cic.  si  partulisset 
[episto[am]si6i  esse  pereundam. 
Nep.  par  le  suicide  :  eodom  sibi 
leto,  qao  ipse  interiisset,  esse 
pereandam.  Cic  (ame  perire. 
Cic);  ÎBterirB,  intr.  Ter.  Cœs. 
Hor.  (ex.:  famé  aut  (erro.Cœs.); 
obîre  (•  disparaître,  périr  ■), 
intr.  Plaat.  Hor.  Liv.  (ex.:  m.or- 
te  volantariâ.  Vell.);  cadëre 
("  tonber  mort,  périr,  être 
tué  •),  intr.  Cic.  etc.  {ex.:  con- 
fossi  ceciderant.  Liv.  cadëre  in 
acie.  Cic  c.  in  prcelio,  in  eo 
bello.  Nep.  cadëre  cum  digni- 
tate.  Cic);  concîdère  (■  tom- 
ber d'un  seul  coup,  périr»),  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ita  pagnans  con- 
cidit.  Cœs.  in  prœlio  concidit. 
Cic.)  ;  occidére  (•  tomber  mort, 
péi'ir  "),  intr.  Cic.  etc.  (e.x.  ;  in 
bello.  Cic);  occumbère['  tom- 
ber mort,  périr»),  intr.  Cic.  Liv. 
(voy.  succomber).  Faire  — ,  voy. 
TUER.  Il  (Par  anal.)  Etre  détruit. 
Interïre,  intr.  Cic  etc.  (ex.: 
naves  naafragio  intereant.Cses. 
imprimis  hoc  volant  persaa- 
dëre,  non  interire  animas. 
Cxs.).  Voy.  DÉTRUIRE.  ||  (Par 
ext.).  Etre  anéanti.  Perire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  pereant  im- 
bres.  Lacr.  qui  patriam  pro  se 
perire  censent.  Liv.);  znori, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  suavis- 
simi  hominis  memoria  moritar. 
Cic);  emori,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  qaœ  laus  emori  non 
potest.  Cic).  Voy.  disparaître, 
A.NÉ.4JIT1R.  Faire  —,  perdêre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  perdre);  ene- 
càre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  dé- 
truip.e). 

périssable,  adj.  Destiné  à  pé- 
rir. Flaxus,  a,  am,  p.  adj.  Cic 
Cadacas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
corpas  caducam  et  in^rmam. 
Cic.  hsec  omnia  brevia,  fuga- 
cia,  cadaca  existima.  Sen.). 
Fragilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  rea 
hamanse  fragiles.  Cic).  Morta- 
lis,  e,  adj.  Cic  (cf.  mort,  con- 
cretio.  Cic. 

péristyle, adj.  Dont  le  pourtour 
intérieur  présente  une  colon- 
nade. Peristylo  mnnitas  ou  o;*- 
natas.  A.  \\  Subst.  au  masc. 
Edifice — ,  peristylam,  i,  n.  Cic. 
e^  peristylium,  il,  n.ï'i^r.  Plin.J. 
Il  (P.  ext.)  Vestibule  monumen- 
tal. Porticas.  ûs,  f.  Cic. 

péritoine     (lat.    post.    perito- 
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ttxam  [gr.  KEp'.TÔvatov»    proprt. 

•  action  d'eu-iiJro  autour  •]. 
Cxl.-AarA,  s.  tn.  Membrane  so- 
r«u^  qui  tani^sa  la  cavité  ab- 
domioale.  Munbrana  abdomi- 
nis.  Ceis.  Int^rior  membrana. 
CeU.  Memtirjn  i  qax  omnUi 
intfftina  contimt.  Veget. 

péritonite,  s.  f.  Innainmacloti 
du  péritoine.  Peritonxi  tamor. 
Cxl.-Aur. 

perle  i,lat.  pop.  pirata  [proprt. 

•  petite  poire  •),  s.  f.  Olobule 
d'un  blanc  argenté  qui  se  forme 
dao^  certaines  coquilles.  Miir- 
garita,  x,  (. Cic.  G.o*^  — ,  unio, 
onis,  i.  Sen.  t'ati*<e  — ,  gemma 
vitrea.  Plin.  —  fine,  voy.  pier- 

BE,   PIERRERIE.    Huitre   à  — ,  COH- 

cha,  œ,  f.  Plin.  De  — ,  qui  a 
rapporf  aux  — ,  nuirgaritarias, 
a,  um.  adj.  Plin.  Marchand  de 
— ,  tii.ii-<jarilarias,  ii,  m.  Inscr. 
Marchande  de  — ,  margaritaria, 
as,  f.  Irucr.  Rang  de  — ,  (Uam, 
i,  a.  Inscr.  |{  ^H.  anal.)  Petite 
boula  de  métal.  —  de  verre, 
l'aba  vitrfa.  Pctr.  ||  (Ar«hitect.) 
Urnemenl  co^~l^lant  en  une 
suite  de  gtaini;  ronds.  Voy.  ovE. 
Il  (P.  eit.)  Petite  bulle  d'un  li- 
quide agité.  Voy.  buixe.  ||  Glo- 
bule contenant  un  médicament. 
Voy.  cLXjBt/LB.y^T.  de  tendresse.). 
Voy.  BIJOU, 
perler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Façonner  en  forme  de  perle.». 
Bacia  ornàre  ou  instraére.  A. 
Perlé,  bacatas,  a,  am,  adj.  Virg. 
Cn  ouvrage  perlé  (fait  avec  un 
loin  minutieux),  voy.  hiiNUTieux. 
^  V.  intr.  Se  détacher  en  forme 
de  perles  (en  pari,  de  la  sueur). 
Stillâre,  intr.  Plin. 
perlier,  ière,  adj.  Qui  produit 
des  perles.  Margarititer,  (ara, 
feram,  adj.  Plin.  (cf.  marg. 
concha.  Plin.).  Huître  — ,  con- 
cKa  margaritaram.  Plin.  'inio- 
nam  concha.  Plin.  ou  simpl. 
concha,  X,  f.  l'Un. 
permanence,  'i.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  permanent.  Conti- 
naatio,  onis,  t.  Cic.  Constan- 
tia,  ae,  f.  Cic.  La  —  de  l'être, 
setemitas,  atis,  t.  Cic.  La  —  des 
e-pèce»,  immutabilitai,  atis,  f. 
Sen.  Etre  en  — ,  assidaam  ease. 
Cic.  permanére,  intr.  Cic.  Se 
tenir  en  —  sur  le  forum,  habità- 
re  in  foro.  Cic.  Qui  se  tient  en 
— ,  aatidaat,  a,  am,  adj.  Cic. 
Maintenir  le  -éoat  en  — ,  con- 
tinire  $enutam.  Liv.  Se  déclarer 
en  — ,  declnràrr.  ou  pronantia- 
re  »«  aisidaë  consessuros  este 
ou  concilitim  non  dimiatam  iri. 
A.  Corami=sion  de  — ,  perpétua 
qoieatio.  Cic. 

permanent,  ente,  adj.  Qui 
dure,  se  maintient  sans  inter- 
ruption. Stabiiia,  e,  adj.  Cic. 
Liv.  Plin.  Perpétuai, a,  am,  adj. 
Cic.  fcf.  perpetax  rjoicationes. 
Cic.).  Etre  — ,  rnanëre,  intr. Cic. 
permanére,  intr.  Cic.  Camp  — , 
atativa  («.-e.  caatra),  oram,  a. 
pi.  Liv. 
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perméabilité,  s.  f.  Propriété 
de  ce  qui  est  perméable.  Ratura 
ou  vu  permeabilia  ou  pmetra- 
bilia.  A. 

perméable  (lat.  post.  permea- 
bilia.   Solin.),    adj.    Qui    laisse 
pa.'i.ser    un    liquide,    un    g.iz   à 
travers  ses  pores.  Penetrabilis, 
e,  adj.  A.  Peri-iaa,  a.  um,  adj. 
.Uoor.  (cf.  vas  aéri  mi-m*  per- 
lium.    Macr.).    litre    —    à..., 
transmittére  {alit]aid].  Sen. 
permettre,  v.  tr.    Donner  li- 
berté (de  faire  qqch.V  Permit- 
tère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  ali- 
qaid.  Cic.  avec  l'Ini.  Nep.  Liv. 
av.  ut  [et  le  Subj.].  Cic.  absol. 
lex  Jabet,    aat    permittit,    aat 
vetat.  Cic.  on   dit  aussi  p.   li- 
centiam,   at...  Cic.);  dàre,  tr. 
Cic.    etc.     (dans    des    express, 
c.   dare   at   [et  le  Subj.].   Cic. 
[Ac.   1,  Si;  Att.  XIV,    3,  A,  31. 
Liv.   [.VLl,   8,  9].  Tac.  [A.  III, 
69].  cf.  encore  (acaltatem  dare 
aliqaid  {iciendi.  Cic.  d.  alicai 
alicajas  rci  veniam.  Cic.  alicai 
dare  hanc  veniam,  ut...  Cic); 
coDcedêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
de   re  pablicâ  niai  per  conci- 
liam  loqai  nonconceditur.  Cxa. 
conceditar  commune  qaiddam 
dicëre.Cic.  si  vidëre  conccsaum 
ait.  Cic.   ingemiscëre  nonnan- 
qaam  viro  conceasam  est.  Cic. 
avec  at  [et  le  Subj.].  Cic.  con- 
céda tibi  at  ea  prxtereaa,  qaœ... 
Cic.  non  prius  Viridovicem  re- 
liqaosqae  duces  ex  concilio  di- 
miltant,  qaam  ab  hia  ait  con- 
ceasam,  arma    uti  copiant   et 
ad   castra   contendant.    Csea. 
absol.  conaalea  neque  concede- 
bant  neque  valdè  repugnabant. 
Cic.    BojOS  petentibua  Hxdais 
at  in  (inibus  aaia  collocarent, 
concessit.  Cœa.  oasa  ejas  clam 
in  Aaià  ab  amicia  aepulta,  quo- 
niam  legibus  non  concederetar, 
quod  proditionia  esaet  damna- 
tua.  Nep.  [Th.   10.  5].  au  part, 
passé  subst.  abhorrére  a  majo- 
ram  conaaet'idine  alqae  con- 
ceasia.   Cic.    [Csel.   U8])  ;  pati, 
dép.    tr.    Cic.  etc.   (voy.    s  )UF- 
rnin);  sinêre  (•   laisser   faire, 
permettre  •),  tr.  Cic.   etc.  (ex.: 
nos  transalpinas  gentes  oleam 
et   vitem  serèrc  non  ainimua. 
Cic.    voy.    SOUFFRIR,    tolérer). 
Ne  pas  —,  vetàre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.   dépendre).  Il  est  permi', 
conceasam   ou  permiaaum  e^t. 
Cic.  jus  faagae  est  (aliquid  fa- 
cère).  Cic.    Permis,  permissua, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  (cf.   p.  vo- 
laptatea.    Cic).    conceaaus,    a, 
um,  p.  adj.  Cic.  licitua,  a.  um, 
p.  aaj.    Virg.   Vell.  Jet.  Se  — , 
aibi  aumére.  Cic.  (cf.  mihi  aump- 
si,   ut...  [et  le  Subj].  Cic).  aa- 
dére  (av.  f'Inf.).  Ctc.  (voy.  oser). 
Tout  8C  — ,  aibi  indulgêre.  Cic 
Permettez- moi    de     vous    dire 
que...    pace    taà  dixerim   (av. 
l'Ace,  pt  rinf.).  Cic.  Jj  Avec  le 
nom  de  la  chose  permise  comme 
complément.  —  le  passage,  dare 
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lier.  Liv.  Voy.  autobiskr.  ^ 
Donner  la  possibilité  (de  faire 
qqch.).  Potestatem  facire  {di- 
cendi,  etc.).  Liv.  i^^inére,  tr.; 
Cic.  etc.  (voy.  souffrir).  Il  osl 
permis,  licet  ou  licitnm  eat.Cic. 
Thenùstocli  licuit  esse  otioso. 
Cic.  civi  Homano  licet  eaie  Ga- 
ditanum.  Cic  quod  ei  licitu- 
rum  esaet  plebejo  rem  publi- 
cam  perdure...  patriciia  eaaet 
licitam,  Cic.  on  dit  aussi  lici- 
tam  conceasumque  (acéré. . . 
Cic).  mihi  lûcus  est  (av.  lo 
Gin.  du  Gér.).  Cic.  (cf.  an  apc- 
randi  Ligario  caaaa  non  ail, 
cum  mihi  apud  te  locut  sit 
etiam  pro  attero  deprecandi  f 
Cic  (Lis.  31]).  .  . 

permis,  s.  m.  Permission  écrite. 
Permissio,  onis,  f.  Cic.  —  do 
circulation,  diploma,  atis,  n. 
Sen.  Plin.  j.  Un  —  militaire, 
commeotus,  ûs,  m.  Liv. 
permission,  s.  f.  Liberté  don- 
née de  faire  qqch.  PermiSSio, 
onis,  f.  Cic.  (ad  Qu.  fr.  III,  I, 
3)  ;  permissus,  Abl.  û,  m.  Cic 
iéx.  :  permissu  tao.  Cic);  ve- 
nia,  ee,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  alicai 
veniam  dare.  Cic  cam  data 
esaet  'venia  e/as  diei  [•  lui 
ayant  été  donnée  pour  ce  jour-]. 
Liv.  bonâ  venià  tai  dixerim. 
Cic.  venia  sit  dicto.  Plin.);  po- 
tesias.  atis,  f-  Cic  (ex.  :  (a- 
cére,  dure  alicai  potestatem 
aliquid  (aciendi.  Cic);  licen- 
tia,  SB,  f.  Cic.  (ex.:  pueria  non 
omncm  ludendi  damus  licen- 
tiam.  Cic).  Voy.  autorisation, 
FACULTÉ,  LIBERTE,  POUVOIR.  Don- 
ner la  —  de...,  jus  dare  {(a- 
ciendi).  Cic.  La  —  est,  fut  accor- 
dée,pérmi<i(a/'.Sen.  permisaum 
est.  Qaint.  Demander  la  —  de, 
petêre  ut  aibi  permittatur  ou 
Ticeat  (et  l'Inf.).  Plin.  j.  Liv. 
J'ai  la  —  de...,  mihi  licet  ou 
permissum  est  (avec  l'Inf.).  Cic 
Je  n'ai  pas  la  —  de  parler,  non 
conceditar  mihi  loqui.  Cic. 
Demander  à  qqn  la  —  de  faire 
passer  un  tuyau  de  conduite 
à  travers  son  champ,  rogâre 
aliqaem  du  aquâ  per  (unaum 
ducendà.  Cic  —  militaire  (de 
s'absenter),  commeatua,  ùa,  m. 
Liv.  Tac.  (cf.  dàre  alicai  com- 
meatam.  Liv.).  Avec  notre  — , 
sinentibus  nobis.  Plin.  j.  Avec 
votre  — ,  ai  tibi  placet.  Cic.  ai 
tibi  videtar  ou  videbitur.  Cic 
si  per  vos  licet.  Cic  Sans  ma 
— ,  me  infito.  Cic. 
permutable  (lat.  post.  permur 
tabiUs.  /1mm.),  adj.  Qui  peut 
être  permuté.  Qui  (quoe,  qaod) 
permatàri  poteat.  A. 
permutant,  ante,  s.  m.  e»  f. 
Celui,  celle  qui  permute.  Qui, 
quse,  permutât  (munus).  A.  Les 
— ,  qui  inter  se  (munus)  com- 
rnutant  ou  permutant.  A. 
permutation,  s.  t.  Action  d« 
permuter.  Permutatio,  onis,  f. 
Cornif.  (cf.  ejusmodi  /lOrmata- 
tionem  ordinia  (acéré.  Covni(.)_ 
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—  de  lettres,  transmuiaiio, 
onis,  f.  Qaint. 

permuter,  v.  ti\  et  intr.  {|  V. 
tr.  Mflttro  une  clioso  i  la  place 
d'une  autre,  et  réciproquiuient. 
l'ermtitOre,  (r.  Cic.  Commuti'i- 
re,  tr.  Cic.  Voy.  iNTEiiVKRTin.  ^ 
V.  intr.  —  avec  'iqn,  cl  simpl. 

—  (échanger  un  emploi),    voy. 

pernicieusement,  adv.  D'une 

jnanièro  pernicieuse.  Pernicio- 
sf,  adv.  Cic.  Pestiféré ,  adv. 
Cic. 

pernicieux,  euse,  adj.  Qui 
contient  un  principe  malfaisant 
et,  par  ext.  (eu  pari,  des  per- 
sonnes), funeste,  dangereux. 
l'ernicwsas,  a,  um,  adj.  Cic. 
l'.vitiosus,  a,  um,  adj.  Cic.  Exi- 
liabilis,  e,  adj.  Cic.  Festifer, 
fera,furum,  ailj.C'tc.  Pestilens, 
adj.  Cic.  (voy.  kuneste).  Sol  et 
climat  — ,  grave  solam  cvlam- 
</ae.  Tac.  —  erreur,  gravissi- 
nias  error.  Cic.  Etre —  à  qqn, 
exitio  esse  (ou  nocêre)  alicui. 
Cic.  Etre  — ,  pernicies,  ei,  f.  Cic. 
(voy.  FLÉ.IU). 

péroné,  s.  m.  Os  long  de  la 
jambe.  Sura,  35,  f.  Cels. 

péronnelle,  s.  f.  Petite  sotte. 
Voy.  SOT. 

péroraison,  s.  f.  La  dernière 
des  parties  qui  composent  un 
discours.  Peroratio,onis,(.  Cic. 
Conclasio,  onis,  1'.  Cic.  Epiln- 
gus,i,  m.  Cic.  Perorandi  locus. 
Cic.  Arriver  i,  la  — ,  perorûre. 
Cic.  Avant  la  — ,  antequam  pc- 
roratur.  Cic. 

pérorer ,  v.  intr.  Discourir 
d'une  manière  proli.xe  et  pré- 
tentieuse. Uedundàre et  tamërc. 
Cic.  Magni§.cë  et  verbosè  loqai. 
Cic. 

péroreur,  s.  ni.  Celui  qui  pé- 
rore.  Voy.   BAVAKD. 

perpendiculaire  (lat.  post. 
perpendicalaris,  Grom.  vet.), 
adj.  Qui  l'ait  avec  une  droite, 
avec  un  plan ,  deux  angles 
égaux.  Ad  perpendicularn  di- 
rectas.  Cses.  ou  simpl.  dii-cctas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  Direction 
— ,  perpendicularn,  i,  n.  Cic. 
Etre  — ,  ad  perpendiculum  esse 
ou  (ieri.  Plin.  lespondêre  ad 
normani.  Vitr.  ou  ad  perpendi- 
culum. Plin.  Une  ligne  — ,  et, 
sabst.,  au  fém.  une  — ,  cathe- 
tus,  I,  r.  Vitr.  recta  linea.  Cic. 
linea  ad  perpendicularn. Cic. 
recta.  Cic.  Mener,  abaisser 
une  — ,  lineam  demittëre  quœ 
cathetus  dicitar.  Vitr. 

perpendiculairement ,  adv. 
D'une  manière  perpendiculaire. 
(  Directe  )  ad  perpendicularn.. 
Cic.  Ad  lineam.  tic.  Directe, 
adv.  Cees. 

perpendicularité,  s.  f.  Direc- 
tion perpendiculaire.  Perpendi- 
cularn, i,  n.  Cic. 

perpendicule,  s.  m.  (Arch.) 
Fil  à  plomb.  Perpendicularn,  i, 
n.  Cic.  ^   Verticale    d'un   lieu. 

Voy.   VERTICALE. 
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perpétration  (lat.  post.  perpe- 
tratio.  Eccl.),  b.  f.  Action  de 
perpétrer.  La  —  d'un  crime, 
patratum  facinus.  Cic.  Après 
la  —  du  crime,  perpetratà  cai- 
de.  Liv. 

perpétrer,  v.  tr.  (Arcli.)  Exé- 
cuter. Voy.  ce  mot.  ^  (Spée.) 
De  nos  jours.  l'aire  un  acte 
criminel.  Perpetrùre,  tr.  Liv. 
{cC.perp.  cxdem.  Liv.).  Patrùrc, 
tr.  Liv,  (cf.  patr&re  facinus. 
Liv.). 

perpétuation,  s.  f.  Action  de 
I)erpétuer.  Propagaiio,  onis,  1'. 
Cic.  (ex.:  propagatio  nominis. 
Cic). 

perpétuel,  elle  (lat.  perpétua- 
Us  [trad.  de  xa6o).ixi;l.  Qaint. 
[Il,  13,  U]),  adj.  Qui  dure  con- 
stamment. Perpeiuus,a,um, 
adj.  Cic.  (ex.:  perp.  ignis  Vcs- 
t.v.  Cic);  perennis,  e,  adj. 
Cic  (ex.:  per.  motto.  Cic).  Voy. 
ÉTERNEL.  Mobilité  — ,  pervoli- 
tantia,  œ,  f.  Vitr.  (IX,  6,  1).  || 
(P.  anal.)  Qui  dure  constam- 
ment pendant  un  temps  déter- 
miné. Perpétuas,  a,  um,  adj. 
Cic.  J^ternas,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  œterna  vincula.  Cic).  Fonc- 
tion — ,  munas  qaod  viventi 
non  adimitur.  Cic.  \\  (P.  ext.) 
Qui  a  lieu  fréquemment.  Assi- 
daus,  a,  um,  adj.  Cic.  Peren- 
nis, f,  adj.  Cic.  (cf.  p.  loqaaci- 
ta.<.  Cic). 

perpétuellement,  adv.  D'une 
manière  perpétuelle.  Voy.  éter- 
nellement, TOUJOURS.  Il  Conti- 
nuellement. Voy.  ce  mot. 

perpétuer,  v.  tr.  Faire  durer 
constamment.  Perpetuàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  potestatem 
jadicam.  Cic);  prOTOgàre,  tr. 
Plin.  (ex.  :  mcmori'am  homi- 
nam.  Plin.);  propagâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  genusl-  l'espèce-]. 
Lucr.  aliquid  posteritati  ou  ad 
sempiternam  memoriam.  Cic). 
Se  — ,  manêre  in  perpetunm. 
Cic.  permanëre,  intr.  Cic  (voy. 
persister). 

perpétuité,  s,  f.  Durée  cons- 
tante. Perpetaitas,  atis,  f.  Cic. 
Perennitas,  atis,  l.  Cic.  jEler- 
nitas,  atis,  f.  Cic.  \\  (P.  anal.) 
Durée  constante  pendant  la  vie 
de  qqn.  Perpetaitas,  atis,  f. 
Cic.  Continuatio,  onis,  î.  Cic. 
A  —,  in  perpetuam.  Cic.  per- 
petuo,  adv.  tic. 

perplexe  (lat.  perple-vus,  em- 
brouillé), adj.  Embarrassé  entre 
plusieurs  partis  contraires . 
Inops  consilii.  Cic.  Expers 
consilii.  Cic.  Voy.  emb.irrassé, 
IRRÉSOLU,  INQUIET.  Etre  — ,  hœ- 
rêre,  intr.  Cic.  Voy.  uésiter. 

perplexité  (lat.  post.  perplexi- 
tas.  Amm.  Aug.),  s.  f.  Etat  de 
celui  qui  est  perplexe.  Inopia 
consilii.  Cic.  ou  simpl.  inopia, 
œ,  f.  Cic.  Voy.  emb.uîr.^s,  hési- 
tation. 

perquisition  (lat.  post.  per- 
quisitio.  Eccl.),  s.  f.  (Arch.)  Re- 
cherche,  action   de  rechercher. 
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Inquisitio,  onis,  t.  Cic.  Voy. 
RECHERCHE.  ^  (Spéc.^  Rccherchs 
judiciaire.  Inquisitio,  onis,  f. 
Jet.  ^'crutatio,  onis,  t.  Sen.  (cf. 
scrat.  domas.  Sen.).  Faire  une 
—  au  domicile  de  qqn,  inquirê- 
re  apad  aliquem.Cic.  ou  in  vasa 
alicujas.  Cic.  omnia  in  domo 
alicajus  diligenter  tcratàri  et 
perquirëre.  Cic.  apad  aliqaem 
rem  furtivam  qu-Trëre.  Quint, 
fartum  quserëre  in  domo  alir 
ciijus.  Cic. 

perron,  s.  m.  Escalier  de  qqs 
marches,  construit  devant  la 
façade  d'une  maison.  Gradus, 
uum,  m.  pi.  Ov.  (|  (P.  ext.)  La 
plate  forme.  Voy.  ce  mot. 

perrocpiet,  s.  m.  Oiseau  de 
l'ordre  des  grimpeurs.  Psitta- 
cun,  i,  m.  Ov.  diptace,  es,  f. 
Plin.  De  — ,  psittacinas,  a,  um, 
adj.  Hcrib.  Un  nez  en  bec  de 
— ,  voy.  CROCHU.  Fig.  Parler 
comme  un  — ,  être  un  — ,  dic- 
tata  recinëre.  Ilor.  ou  decan- 
târo.  Cic.  ^  (P.  anal.)  Mât  gréé 
sur  la  grande  hune,  vergue, 
voile  de  ce  mât.  Siparum,i,  n. 
Sen .  .'îrtemo  et  artemon,  onis, 
m.  Isid.^  Sorte  de  siège,  pliant. 

Voy.    PLIANT. 

perruclie.  Voy.  perroquet. 

perruque,  s.  t.  Chevelure  pos- 
tiche, Galeras,  i,  m.  Saet.  Tert. 
Capillamentam,  i,  n.  Petr.  Cri- 
nes  empti.  Mart.  Petite  —,  ga- 
Icriculum,  i,  n.  Sast.  \\  (Poét.) 
.Irc/i.  Feuillage,  moisson,  yoy. 
ces  mots. 

perruquier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  des  perru- 
ques, et  par  cvt.  qui  coiffe, 
rase,  etc.  Tonsor,  oris,  m.  Cic. 
Echoppe,  boutique  de  — ,  ton- 
strina,  œ,  f.  Plaut.  Plin.  Per- 
ruquièro,  tonstrix,  tricis,  f. 
Plaat.  Mart.  tonstricula,  3S,  f. 
Ci'c.  (Tusc.  V,  20,  53). 

pers,  perse,  adj.  Qui  e^t  d'un 
bleu  tirant  sur  le  violet.  Cse- 
sius,  a,  um,  adj.  Ci'c. 

persécutant,  ante,  adj.  Qui 
persécute.  Ktvïans,   p.  adj.  Cic. 

Voy.    IMPORTUN    INSUPPORT  VBLE.    || 

Siibst.  Le  — ,  voy.  persécuteur. 
persécuter,  v.  tr.  Pouisuivre 
sans  relâche  par  des  traitements 
cruels.  Insectâri,  dép.  tr.  Cic. 
Àgitâre,  tr.  Cic.  Vexâre,  tr. 
Cic.   Spevîre   in   aliqaem.    Cic. 

Voy.     MALTR.4ITER,     TOURMENTER. 

Il  Spéc.  —  les  chrétiens,  ve.v(ire 
ou  persequi  christianos.  Eccl.  \\ 
(P.  ext.)  P'ig.  Ke^âre,  tr.  Cic.  In- 
seqai,  dép.  tr.  Cic.  Insectdri, 
dép.  tr.  Cic.  Un  créancier  qui 
me  persécute,  acerbus  créditer. 
Sen.  Il  (P.  hyperb.)  —  qqn 
(l'importuner  sans  cesse),  aii- 
qaem  tirgëre  ou  instâre  alicui. 

Cic.    Voy.    IMPORTUNER. 

persécuteur,  trice  (lut.  post. 
persécuter,  trix.  Eccl.),  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  persécute. 
l'e.vator,  oris,  m.  Cic.  Insecta- 
ior,  oris,  m.  Cic.  —  des  siens, 
infestas    in  suos.    Cic.   —   des 
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cliriiien»,c'iri"stian<r  religiones 
intectator.  £<_•<•;.  |!  (P.  ext.' 
Acharné  contre   imi-ii.  .ennemi 

Voy.      ACHARNÉ,    ENNEMI.      Fig.    — 

(de  ses  pa9sion«^,  eastigator. 
oris,  m.    Cic.    Voy.    bourkeai'. 

CEN?FUR.    ESNEMI. 

persécution  \}ii.  po=l.  pene- 
ciitio.  Eccl.),s.  f.  Action  de 
persécuter.  \'exatio,  onis,  f. 
Cic.  JnsfCtatio,  oni»,  f.  Liv.  \\ 
I  Spéc.  )  Tourments  auxquels 
étaient  condamné?  les  chrétiens. 
\'e.ratio  christiarxoram.  Eccl. 
Persecalio  clirUtianoriim.Eccl. 

persévéramment,  adv.  Avec 
perséwrance.    Voy.     perse  vÉ- 

BASCE. 

persévérance,  ».  f.  Action  de 
pei-fvertr.  Perseverantia,  se.  f. 
Cic.  feriintiCKï,  a-,  f.  Lii:  Par 
sa  —  il  est  venu  à  bout  de..., 
atsidaitate  perfgcit  ut  (et  le 
Subj.\  Cic.  Avec  — ,  persexe- 
rantiir,  advi-if.  obstinatë,  adv. 
Saer.  pertinaciur,  adv.  v>en. 
animo  obstinato  ou  of(irmato. 
Cic.  Il  Ironiqt.)  Acharnement. 
Voy.  ce  mot.  T  Faculté  de  per- 
sévérer. Constantia,  se,  t.  Cic. 
Firmitas,  atis,  f.  Cic. 
persévérant,  ante,  adj.  Qui 
persévère.  Ferseierans,  p.  adj. 
Cic.  Constans,  p.  adj.  Cic.  Fir- 
moï,  a,  um,  adj.  Cic.  Obstina- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Liv.  Perti- 
nax.  adj.  Cic.  (cf.  pert.  X'irtus. 
Lii.  .Aasiduas.ii,  um,  adj.  Cic. 
etc.  cf.  assicl.  kostis.  Liv.). 
persévérer,  v.  intr.  Demeurer 
lerroe  et  constant  dans  une 
manière  d'être,  d'agir.  Perso- 
veràre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
pers.  in  vitiis.  Cic.  pers.  in 
ïncepto.  Cic.  in  propoeito.  Cic. 
in  sententiâ.Cic.  in  errore.Cic. 
in  volantate  pertei-erûre  [•  p. 
dan'  la  ré-olution  de...  •]  av. 
le  Subj.  Cic.];  manére,  intr 
Cic.  etc.  (es.  :  rnan.  in  volan- 
tate. Cic.y,  permanére,  intr 
Cic.  etc.  (ei.  ;  p-irm.  in  of^cio. 
Cic.  in  volantate.  Cic.  in  fide. 
Liv.);  perstàre,  intr.  Cic.  (ex.: 
périt,  in  ince.pto.  Cic).  11  faut 
— ,  darandam  est.  Qaint.  S'ils 
avaient  voulu  persévérer  dan? 
cette  voie,  qaà  in  tenientiû  si 
constârtt  voiaissent.  Cic.  Il  per- 
Bévéra  dans  cette  intention,  in 
eo  comtitit.  Cic.  —  à  faire 
qqch.,  voy.  PERSISTER, 
persicairê,  s.  f.  Espèce  de  re 
nouée,  plante.  Pereicaria,  a?,  f 
Linn'-e. 
persienne,  s.  f.  Espèce  de  con 

trevïnt  à  jour.  Voy.  jalousie. 
persiflage,  s.  m.  Action  de  per 
sifler.    i^avillatio,   onie,  t.  Cio 
bicacitas,  atit,  f.  Cic. 
persifler,  v.  tr.   Itailler  légère 
ment.  'Javillâri,  dép.  tr.  Cic. 
persifleur,    s.   m.  et  f.   Celui, 
c*llc  qui  a  l'habitude  de  persi- 
fler.   CavUlator,  oris,  ta.  Cic. 
Pei^iflpuse,  quse  cavillatar.  A 
persil,  0.   m.    Plant*   potagère 
Petromlinon,  i,  n.  Plin.  Pall 
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persistance   (lat.   post.  persis- 

tentia.  Intpr.  Arist.  [rh.  Il,  6]\ 
-.  f.  Action  de  persister.  Perse- 

vgrantia.a,  t.  tic.  Constantia, 

.V,  f.  Cic.  —  des  pluies,  conti- 
naatio  imbriam.  Cses.  —  dans 
une  opinion,  permansio,  onis, 
f.  Cic. 

persistant,  ante,  adj.  Qui 
persiste.  Pertina.v,  adj.  Cic.  (cf. 
taa  tam  pert.  valetado.Plin.J.). 
Pervicajc,  adj.  Cic.  Contumax, 
adj.  Cic.  Pluies  — ,  assidai  im- 
hres.   Cic. 

persister,  v.  intr.  Di.-meurer 
foimo  dans  une  résolution  mal- 
gré les  résistances.  Persistère, 
iutr.  Liv.  (ex.:  p.  in  eadeni  im- 
padentià.  Liv.);  perstàre,  intr. 
Cic.  etc.  [ex.:  si  perstiterit  ira 
dei.  Ov.  perst.  in  senfen(iâ.  Cic. 
in  incepto.  Liv.  avec.  l'Iuf.  si 
perstiteris  corpas  ad  ea.  qa.v 
dij:i,  referre.  Cic.  [Fin.  II,  lOTJi; 
Stâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  modo 
stet  nobis  itlad...  Cic). 

personnages,  m.  (.Vrch.)  Char- 
ge, gsituation  importante.  Voy. 
CHARGE,  siTiATioN.  ||  (Par  ext.} 
Manière  d'être.  CoDdiciO,  O- 
nis.  f.  Cic.  (voy.  condition)  ; 
habitus,  ûs,  m.  "Cic.  etc.  (ex.: 
h.  ejas  kaacl  qaaquam  reranx 
fama;  par  est.  Cic).  1  Personne 
qui  occupe  une  certaine  situa- 
tion. Homo,  inis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  liomincs  notos  sumèrc 
odiosum  est.  Cic  [Rose.  Am. 
iiT].  homines  veteres.  Cic.  illus- 
tres hominet.  Cic);  vir,  viri, 
m.  Cic  etc.  (ex.  :  magni  viri. 
Cic  voy.  éminent).  —  de  dis- 
tinction, dignitates.  Cic.  (or. 
80).  Liv.  (X.\II,  i.0,  h).  Quint. 
(.\I,  1,  67).  Tous  les  —  notables 
de  l'Etat,  omnes  honestates  ci- 
vitatis.  Cic  (Sest.  109i.  ||  (Par 
ext.)  Figure  d  un  tableau,  d'une 
tapisserie,  etc.  Voy.  figure.  Ta- 
bleau à  — ,  namerosa  Uibula. 
Plin.  1  Rôle  que  joue  un  acteur, 
une  actrice.  Persona,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  f>-:rsona  lenn- 
nis  imitari  aliqucm.  Cic.  au  fi:;. 
accasatoris  persona.  Cic.  hanc 
personam  induistis;  Oj/enda  est. 
Sen.  [ben.  II,  17.  2].  tantam 
personam  aastinet.  Cic.  perso- 
nam quadruplatoris  Çerre.  Liv 
personam  alienam  ferre.  Cic. 
voy.  rôle).  Il  (Par  ext.)  Personne 
représentée  d'une  manière  fic- 
tive au  théâtre,  dans  un  roman, 
etc.  Persona, a9,f.Cic.etc.(ex.: 
heroicx  persona;.  Cic.  muta 
persona.  Donat.).  Ce  —  de  Té- 
rence,  qui...,  ille  apad  Teren- 
tiam,  qui...  Cic.  Le  —  priocipai, 
qui  primat  arjit.  Cic. 
personnalité  dat.  post.  perto- 
natilaa.  Paul.-Nol.  IX.\I,/.]),  s. 
f.  Ce  qui  constitue  la  personne 
en  général,  la  posses-ion  desoi- 
raême.  Qaod  propriam  est 
homini.  Cic.  Persona,  se,  f. 
Cic.  N'avoir  plus  de  —  (en 
pari,  d'un  esclave)  ,  esse  in 
mancipio    alicajui.    Gell.  1  Ce 
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qui  caractérise  une  personne. 
Quod  cajasqae.  proprium  est. 
Cic.  Natara,  se,  I".  Cic  Inge- 
nium,  ii,  n.  Cic.  Mores,  am, 
m.  pi.  Cic.  Il  En  pari,  de  l'exté- 
rieur. Habitus.  à»,  m.  Cic.  Ce 
qui  constitue  la  —  de  chacun, 
oui<i  qaisqae  liabfut  sui.  Cic. 
Une  haute — ,  voy.  pebsosnaoe. 
1  Caractère  de  celui  qui  ne 
songe  qu'A  sa  personne.  Voy. 
ÉGoïsMB.  T  Paroles,  allusions 
qui  visent  la  penwnne  do  qqn. 
Contumeli:}:,  aram,  f.  pi.  Cio. 
."Icerbê  dicta.  Cic.  Privatts  o(- 
fcnsiones.  Cic 

personne  (lat.  persorea,person- 
naje),  s.  f.  et  m.  ||  ,S.  f.    Indi- 
vidu de  l'espèce  liumaine.ffo- 
mo.  zninis,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
Homme,    inbividu).    Une    —   qui, 
is...  qai...  Cic.    (cf.    ^uocf    sap- 
pliciam   satis   acre    reperietar 
m    eum    qai    mortem    obtatit 
parenti  ?  Cic.    [Rose.    Am.    13, 
37JJ.  Une    —    quelconque,   ali- 
quis.  Cic.    aliquis   de   popalo. 
Lie  Une  belle    — ,  mulier  (or- 
mosa.  Ter.  Cic.  Une  — de  qua- 
lité,   honestus    homo.    Cic.  — 
bien  née,  ingenaas  homo.  Cic. 
Scaurus   Mamercus  en    la    per- 
sonne de  qui  finit  la  famille  des 
Scaurus,  Scaurus  Mamercus  in 
quo    Scaaroram     familia    ex- 
slincta   est.  Sen.  rh.   (suas.   3, 
22).  Il  (Spéc.)  Ce  qui    constitue 
la  personne    même.    Corpus, 
oris,n.  Cic  etc.  (ex.  :  corpora 
nostra.   Sali,   inviolatanx  cor^ 
pus  civis.  Cic.  nimia   corporis 
sollicitado.  Sen.   liberum  cor- 
pus   in    servitatem    abdacëre. 
Cic  in  illo  corpore  potita  est 
Victoria   nostra.   Liv.  spet  po- 
liandi    corporis    ejus.    Sali.)  ; 
caput,  pitis,  n.  Cic.  Liv.  (ex.: 
ah    ejas   capitc    non    discessit. 
Cic).    Plus    inquiets    pour  leur 
—  que  pour   celui  qui...,   eanm 
vicem  mayis  anxii,  quam  ejas, 
qui...  Liv.  En  propre  — ,  on  — , 
ipse.    Cic.    prsescns.    Cic  co- 
ram,    adv.     Cic.    (cf.    prxsen- 
tem   ou    coram    udcsse.    Cses. 
[cf.  B.  G.  VII,  62,  9  ;  VI,  8,  U]]. 
Etre  bien  fait  de  sa  — ,  liberali 
forma  esse.   Cic.  pulclirâ   esse 
specie.  Cic.  Etre  petit  de  sa  — , 
hurnili  statarâ  esse.  Cic.    \\    Ce 
qui     est  considéré  comme   une 
prsonne,  comme  ayant  une  per- 
sonnalité. Voy.   personnalité.  || 
(Gramm.)    Forme    de  la  conju- 
gaison   servant  i.  distinguer  la 
personne  qui  parle,  celle  i.  qui 
l'on    parle,    colle    de    qui    l'on 
parle.   Persona,  SB,  f.  Qaint. 
(I,    U,    extr.).    1    ■b'.    m.    sing. 
Quelqu'un.    Qulsquam,  pron. 
iiidéf.  Cic  etc.  (dans  une  prop. 
négative   de    forme   ou  do  sens, 
ex.  :   joslitia    nanquam    nocet 
cuiaaam.  Cic   se  sao   nomine 
hellam  gesturos   dicebant,   ne- 
que     cajasquam     imperio    ob- 
temperatarof.    Cœs.  [B.  G.  VII, 
7.">,  5J.  neque  eoram  qaiiquam 
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est  cui...Cic.  do  Or.  III,  7,  20]. 
ejÉnf(/nisi7uam[onlcndc./.  ;  -miii, 
il  n'i^-t  persoQiie  "]  omnium 
mortaliam  de  quo  melias  exi- 
stimcs  ta?  etc.  [Ro«c.  com.  ti, 
18].  videte  quanta  tietrior  hic 
tyrannas  (aerit  qwjim  qais- 
qaam  [entendez  :  •  personne 
n'a  été  aussi  cruel  •]  siipcrio- 
ram.  Cic.  [Verr.  II,  U,  5à,  123]. 
ita  meauaiatis,  ut,  si  cuiqaam 
ullà  in  re  unqaam  tumperave- 
ril,  vos  qaoqae  ei  temperetis. 
Cic.  [Verr.  II,  2,  6,17]);  ullus, 
S,  um,  adj.  Cic.  etc.  [allas, 
bienqu'.idj.  s'emploie  sub^t.  au 
cénit.,  au  dat.  et  à  l'abl.,  dans 
les  mônipa  ooudit.  que  qais- 
qaam,  o.\.:  ng'jnt  se  passe  iter 
uUi  per provinciam  dare.Cœs.). 
—  ne...,  Detao,  pron.  Cic.  etc. 
(ex.:  nemo  ex  tanto  numéro. 
Cic,  omnium  hominum  ncm.o. 
Cic.  nemo  unus.  Cic.  Cœs. 
nemo  alias.  Cic.  nem.o  est  quin 
intelligat  ruëre  rem  publicam. 
Cic.  nemo  (ait  militam.  quin... 
Cses.  [B.  C.  m,  53,  31.  nemo  est 
tam  fortis,  qain...  Cœs.  [B.  G. 
VI,  39,  3]);  nullus,  a,  uœ, 
adj.  Cic.  etc.  (l'adj.  nullus 
s'empl.subst.  au  génit.,  au  dat. 
et  à  l'abl.,  pour  remplacer  les 
cas  correspondants  de  nemo, 
inusité?  à  l'ép.  class.).  Autant 
que  —  au  monde,  tam,...  quam 
qui...  Cic.  ou  ita  (ou  sic)...  at 
qui  (av.  le  Superl.).  Cic.  etc. 
(cf.  tam,  sam  mitis  quam  qui 
lenissimus.  Cic.  [Sull.  31,  87]. 
te  scmper  sic  colam  et  taebor 
ut  quem  diligentissimê.  Cic. 
[ep.  V,  13,  62]i. 

personnel,  elle  (lat.  post.  per- 
sonalis.  Jet.),  adj.  et  s.  in.  |] 
Adj.  Relatif  à  la  personne:  qui 
concerne  une  personne.  Ipse, 
3,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ora- 
tionem  habuit  Csesar,  sicat 
ipsius  dignitas  et  majoram 
ejus  (implitudo  postiilabnt, 
Cic);  proprius,  a,  um,  adj. 
Cic,  etc.  (ex.  :  propria  alicujus 
saavitas.  Cic,  odiam  propriam, 
Cic,  propriam  atque  insitum 
in  Romanos  odiam,  Liv,  nullo 
proprio  esse  in  aliqaem  odio, 
Cic,  proprise  simaltatis  nulla 
causa  erat,  Cic,  propriâ  etiam 
causa  infesti  ['  ayant  de  plus 
des    motifs    d'animosité   p.  •]. 

>  Liv.);  privatua,  a,  um.  p. 
»dj.  Cic.  etc.  (ex.  :  omittére 
privatas  offensiones.  Cic.  stu- 
dia  privata  [opp.  à  opéra  pu- 
blica].  Cic.  odiam  privanim. 
Cic);  domesticus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  domesticis  usas 
exemplis.  Cic).  Mérite  — ,  vir- 
tas,  utis,  f.  Cic.  |[  (Gramm.) 
PersODalis,  e,  adj.  Gramm. 
(ex.  :  lerbum  personale. 
Gramm. ).]|Qui  concerne  la  per- 
sonne on  général  (par  oppos.  à 
la  chose).  Personalis,  e,  adj. 
Jet,  Il  Qui  ne  songe  qu'à  sa 
personne.  Voy.  égoïste.  ^  S, m. 
L'ensemble    des   personnes  qui 


constituent  un  service  public 
ou  privé.  Ministri,  orum,  m. 
pi.  Cic.  Liv,  .Ministeriam,  ii, 
n,  Plin,  (au  phir.  Tac), 

personnellement,  adv.  D'une 
manière  personnelle.  Par  se, 
Cic.  (cf.  per  se  omnia  oblre. 
Cic).  Sao  nomine.  Cœs.  (cf. 
Cœsarem  suo  nomine  odissc, 
Cœs,).  Propriê,  adv.  Hor.  Pour 
moi  — ,  equidem  ou  ego  qai- 
dem,  Cic,  Assister  — ,  coram 
adesse,  Cic,  J'ai  traité  —  avec 
toi,  prœsens  tecam  egi,  Cic. 
J'agirai  — ,  agam  per  me  ipse. 
Cic.  Je  t'ai  souvent  entendu  —  , 
(reqaens  te  aadivi  atqae  affui. 
Cic.  Etre —  irrité  contre  qqn, 
en  vouloir  —  à  qqn,  propriâ 
ira  o([ensum  esse  alicui.  Cic. 
Ce  n'est  pas  moi  —  qu'il  a 
olTonsé,  c  est  un  sénateur  du 
peuple  romain,  non  miki  ho- 
mini,  sed  senatori  populi  Ro- 
mani injuriam  fecit.  Cic  1  (T. 
de  gramm.)  En  indiquant  la 
personne.  Personaliter,  adv. 
Oeil.  Personativè,  adv.  Charis. 

personnification,  s.  f.  Action 
de  personnifier,  résultat  de 
cette  action.  Ficta  personarum 
indactio.  Cic.  Personarum  con- 
fiât io  ou  ficta  alienaram  perso- 
narum oratio.  Quint. 

personnifier,  v.  tr.  Faire  par- 
ler, agir,  commu  une  personne, 
un  être  abstrait  ou  inanimé. 
Aliqaam  rem.  loquentem  inda- 
cëre.  Cic  Alicui  rei  orationem 
atiribaëre  aat  actinnem  quan- 
dam.  Quint.  ||  (P.  anal.)  Repré- 
senter sous  les  traits  d'une  per- 
sonne (un  être  abstrait  ou  ina- 
nimé). .4liqaam  rem  hamanà 
specie  inducêre  ou  indaëre. 
Cic  Dieux  personnifiés,  dii  in- 
duti  specie  hamanà.  Cic.  ^ 
Uéaliser  dans  sa  personne  (une 
qualité,  un  défaut,  etc.).  In- 
daëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ind, 
proditorem.  Tac.  indaëre  di- 
versa  [■  des  sentiments  oppo- 
sés-]. Tac).  Le  crime  person- 
nifié, sceleratissimas  omnium. 
Cic.  La  sottise  — ,  stultior  stul- 
tissimo.  Plaut.  La  paresse  — , 
mera  segnities.  Plaut.  C'est  la 
malhonnêteté — ,  in  eo  mirifica 
est  ijnprobitas.  Cic.  La  bruta- 
lité — ,  ipsa  vis.  Cic.  Tu  es  le 
vi&î  — ,  vitiam  es.  Mart. 

perspectif,  ive,  adj.  Qui  repré- 
sente un  objet  en  perspective. 
Qui  {quœ,  quod)  prospectam  si- 
tas  depingit.  A.  Plan  — ,  scœ- 
nographia,  as,  f.   Varr. 

perspective  (lat.  scolast.  pers- 
pectiva),  s.  i.  Représentation 
des  objets  selon  les  différences 
d'aipect  qu'y  apportent  l'éloi- 
gnement  et  la  disposition.  Sce- 
noQraphia,  œ,  f.  ]'itr.  (1,  %  2, 
expliqué  par  frontis  et  laterum. 
abscedentium  adumbratio  ad 
circmique  centram  omnium  li- 
nearum.  responsas).  —  d'un 
tableau,  ea  ars  pictoris,  quâ 
e(ficit,  ut  qaœdam  eminëre  in 


opère,  quœdam  rece$sit$e  ere- 
dnmus.  Qaint.  (II,  17,  SI).  Dé- 
mocrite  et  Anaxagore  ont  laissé 
do^  traités  sur  l'art  de  disposer 
en  —  les  décorations  théâtrales, 
Democritus  et  Anaxagoras. . . 
scripsarant,  qaemadmodam  o- 
porteat  ad  aciem  ocMlorum  ra- 
dioramque  exteniii<ine,m  certo 
loco  centra  constitato  lincas 
ratione  naturali  nispondëre, 
ati  de  incerta  re  cert.-v  imagi- 
nes œdipciorum  in  scenarum 
pictaris  redderent  speciem,  et 
qiue  in  dirertis  planisque  fron- 
tihus  sint  figarata.  alla  absce- 
dentia,  alla  proniinentia  esse 
videantur.  Vitr.  (VII,  praef.  U). 
Il  (Fig.)  Les  hommes  at  les  af- 
faires ont  leur  point  de  — ,  et 
hom,inibus  et  rehus  est  consti- 
tuendus  locas  unde  prospician- 
tur.  A,  1  (Fig.)  .Aspect  sous  le- 
quel on  se  représente  un  évé- 
nement plus  ou  moins  éloigné. 
Propositio,  onis,  f.  Cic, 
(ex.  :  vitre,  Cic,  [Tusc.  III,  99])  ; 
expectatio,  onis,  f.  Cic,  etc. 

(voy.    ATTENTE,   ESPÉRANCE).    Ab- 

.sol.  Avoir  en  — ,  proponére  sibi 
ou  oculis  suis.  Lie.  Voy.  espé- 
rance, ESPÉRER. 

perspicace,  adj.  Qui  a  de  la 
perspicacité.  Perspicdjc,  adj.  Cic- 
Acer,  acris.  acre,  adj.  Cic.  Lec- 
teur — ,  sahtilis  lector.  Plin. 

perspicacité  (lat.  post.  perspi- 
cacitas.  .4mm.),  s.  f.  Faculté  de 
pénétrer  la  vérité.  Acies  ou  acu- 
men  ingenii.  Cic.  Ingeniam 
acatum,  ou  acre.  Cic  Avoir  une 
—  plus  grande,  vidêre  plus  {in 
republica).  Cic.  Avec  — ,  ocutê^ 
adv.  Cic.  acriter,  adv.  Cic.  sub- 
tiliter,  adv.  Cic. 
perspicuité,  s.  f.  .Action  de 
saisir  la  vérité  à  travers  ce 
qui  l'obscurcit.  Perspicaitas , 
atis,  f.  Cic. 

persuader,  v.  tr.  Amener  (qqn) 
à  croire  qqch.  Persuadére, 
intr.  Cic.  etc.  (es.  :  vclim.  tibi 
ita  persuadeas,  me  tuis  con- 
siliis  nullo  loco  def.iturum,  Cic, 
ut,  si  passes,  recuperatoribas 
persaaderes  non  esse  injarià  M. 
Tallio  damnam  datum.,  Cic.  im- 
priTuis  hoc  volant  persaudërCy 
noninterire  animas.Cœs.  si  forte 
de  paupertate  non  persuaseris. 
Cic.  au  pass.  impers.:  sibi  per- 
saaderi  eum  saam.  gratiam  nan 
repudiaturum.  Cœs.  dicëre  ad 
persuadendam  accommodatë. 
Cic.  de  tua  fide  nisi  persaasum 
esset  nabis,  non...  Brut,  et  Cass. 
[ap.  Cic].  mihi  persaasum  ha- 
beo  [avec  l'Ace,  et  l'Inf.].  Cœs. 
[aulieude  mi/iipersoasi ou  mihi 
persaasum,  est.  Cic].  au  pass. 
pers.  si  persuasus  auditor  fue- 
rit.  Carnif.  [rhet.  I,  10].  on  dit 
aussi  facile  addacëre  aliqaem 
ad  credendum.  Cic.  cf.  facile 
addactus  est  ad  credendum. 
Cic  me  ad  credendum  taa  da- 
cit  oratia.  Cic).  ^  Faire  croire 
(qqch.).  Persuadera,  intr.  Cic, 
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etc.  (l'»ee.  ne  so  rencontre  qu'a- 
vec le  neutre  d'un  pron.,  quod, 
id,  nihil,  mului,  etc.  ex.:  hoc 
cam  mihi  non  modo  confu-- 
matset,  $ed  etùim  persuadisset. 
Cic.  on  dira  pdem  (acire  ali- 
ctyoi  ni.  Cic.V  ||  (Par  ext.) 
Faire  croire  à  qq»,  qu'il  doit 
faire  qqch.  Persuadere,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  huic  persuadet, 
uti...  tranteat.  C^s.  au  pass. 
impers.  :  hia  persuarffri  non 
poterat  nt...  Csts.  <]uod  propiaa 
Romano$  accessisift,  persaa- 
$um  loci  opportuniUite.  Cœi.); 
pervincère,  ir.  Liv.  (voy.  con- 
vaincre). 

persuasif,  ive  (lat.  post.  per- 
stuaivas.  Intpr.  Iren.',  adj.  Qui 
a  la  vertu  de  persuader.  Ad 
periaadendum  aptusouaccom- 
modattu.  Cic.  Ad  fidem  facien- 
dam  aptat.  Cic.  Qu'il  ajoute 
des  parole?  — ,  persuadentia 
verba  addat.  Ov.  Difcoui-s  du 
genre  — ,  saasoria,  as,  f.  Quint. 
Eloquence,  force  — ,  virtut  ad 
persuadendam  accommodata. 
Cic.  via  ou  vis  persuadendi. 
Cic.  Il  a  une  éloquence — ,  e/iis 
o/Mtio  maltum  valet  ad  persua- 
dendam. Cic.  D'une  façon  — , 
appositë  ad  persuasionem  ou 
ad  persuadendam.  Cic.  Parler 
d'une  façon  très  — ,  dicére  ad 
persuadendam  accommodatê. 
Cic.  apte  ad  persuadendam. 
Tac.  Un  orateur  — ,  orator  vi 
persuadendi  prxditus.  Cic. 

persuasion,  e,  f.  Action  de 
persuader.  Persuasio,  onis,  f. 
Cic.  Persaasas,  Abl.  û,  m.  Cic. 
Par  la  — ,  persuadendo.  Cic.  || 
Etat  de  celui  qui  est  per-uadé. 
Persuasio,  onis,  f.  Quint.  Voy. 

CONVICTION. 

perte  ilat.  pop.  perdita),  s.  f. 
Action  de  perdre  ,-  résultat  de 
cette  action.  |1  Ruine  qui  frappa 
(une  personni',  un  !  cho?e).  Gra- 
des, is,  (.  Cic.  etc.  (ex.:  cl.  ci- 
vitatis.  Cic.)  ;  exitium,  U,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  arbis.  Cic.  alicui 
esse  exitio.  Cic.  ad  exitiam 
prxcipitare.  Cic.  prxceps  ad 
exitiam.  Tac.);  fatum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  impendtt  fatum 
aliqaod.  Cic.  arbs  ex  faacibas 
fati  erepta.  Cic.  in  média  fata 
ruére.  Liv.);  interUas,  ÛS,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ad  înteritam 
ruére.  Cic);  pernicies,  ei,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  perniciem  affer- 
re  viUe  alicujas.  Cic.  agi  ad 
perniciem.  PIxsed.  perniciei  esse 
alicui.  Nep.  facile  impelli  ad 
eoram  perniciem.  Nep.  incam- 
bére  ad  alicujus  perniciem. 
Cic.  incarrére  in  apertam  per- 
niciem. Cic.  parafe  alicui  per- 
niciem. Sait.  Plixd.  machinari 
alicujas  perniciem.  Cic.  Iii-i 
opibus  psene  ad  alicujas  per- 
niciem uti.  Cxs.);  ruina,  se,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  riULSEi;  eversio, 
ODis,  t.  Cic.  Tac.  (ex.  :  rei  fa- 
tniUaris.  Tac.  dit/nitatis.  Plin. 
f.  ville.  Cic.  palriœ.  Cic.  remm 
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publicaram.  Cic).  ||  (Spéc.)  Pei^ 
dition  de  l'àme,  Voy.  perdition. 
|]  (Par  ext.'*  Déponse  inutile  do 
qqcli.  Jactura,  m.  (■  Cic.  etc. 
(ex.  :  temporis  jactura.  Cic. 
temporis  jactaram  facêre.  Cic. 
on  dit  aus.<i  tempas  amissam 
[•  perte  de  temps-].  Cic);  de- 
trimentUO},  l,  n.  Cœs.  (.ex.  : 
diuturni  laboris  detrimentum 
sollertià  et  virtate  militam  re- 
conciliatur.  Cœs.)  ;  impen- 
dium,  a,  n.  Cic  etc.  (ex.:  sine 
impendio.  Cic.  voy.  diîI'Ense}. 
Eu  pure  — ,  voy.  inutilement. 
1  Disparition  d'une  pei-sonne, 
d'une  cho=e  qui  nous  échappe. 
Amissio,  onis  ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  cppidorum.  Cic.  classis. 
Liv.  diynitatis.  Cic.  boni.  Sen. 
liberorum , propinq uoram.  ami- 
corum.  Cic.  tanti  viri.  Plin.j. 
on  dit  aussi  :  mœstus  amissis 
liberis  [-affligé  par  la  p.  de  ses 
enlants-].  Sen.  u-ror  amissa 
[-la  p.  d'une  épouse-].  Liv. 
cluo  consulares  exercitus  amis- 
ai  nuntiabantur  [•  on  annon- 
çait la  p.  des  deux  armées  con- 
sulaires-]. Liv.);  Jactura,  œ, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  rei  familiaris. 
Cic.  manûs.  Cic.  alicujas  rei 
jacturam  facère.  Cic.  ou  acci- 
pére.  Liv.  jacturas  rei  fami- 
liaris facëre.  Cic.  major  Ro- 
manis qaam  pro  numéro  jac- 
tura (ait.  Liv.);  damnum , 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  magnum, 
maximum.  Cic.  maximis  dam- 
nis  affici.  Cic.  quod  declama- 
tionibus  nostris  cares,  nihil 
damni  facis.  Cic.  nxagnum 
damnam  factum  est  in  Servio. 
Cic);  detrimentum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  detrimentum  capëre 
ou  accipëre  ou  focë/'e  [-subir-]. 
Cic.  detrimentum  existimatio- 
nis  facêre.  Nep.  detrimenta 
belli  [-subies  à  la  guerre-]. 
Hirt.  magnum  [ou  majus]  de- 
trimentum afferre.  Cic.  magna 
detrimenta  inferre.  Cxs.  detri- 
menta magna  inferre  Romanis. 
Hirt.  ou  acceptum  detrimen- 
tum sarcîre.  Cais.  sine  ullo 
detrimento  exercitus.  Nep.).  La 

—  des  enfants,  orbitaa,  atis,  f. 
Cic.  On  annonçait  la  —  des 
deux  armées  consulaires,  ciuo 
consulares  exercitus  amissi 
nuntiabantur.  Liv.  La  perte 
d'un  tel  ami  me  touche,  mo^eor 
tali  amico  orbatas.  Cic.  Il  en 
ressent  d'autant  plus  vivemenl 
la  — ,  hinc  magis  exacerbatur 
quod  amisit.  Plin.  j.  (ep.  VIII, 
5,  21.  La  —  des  dents  de  lait, 
puerilium  dentiam  lapsus.  Plin. 

—  du   sommeil,  voy.    insomnie. 

—  de  la  raison,  voy.  polie.  — 
do  ean^ ,  voy.  iiéMoRRHACiE. 
Absol.  tjui  a  des  — ,  profluvio 
sanguinis  laborans.  Plin.  Par 
ext.  Courir  à  —  d'haleine,  car- 
«u  exaniinari.  Csss.  Plaines  qui 
s'étendent  à  —  de  vue,  paten- 
tes magis  campi,  quam  ut  per- 
spici  possinl.  Liv.  sic  immensa 
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planities  ut  sabjectos  campos 
terminàre  oculis  haad  qaeas. 
Liv.  Il  il'ar  anal.^  La  —  d'un 
fleuve, /luviiis  tcrrx  hiatuhau- 
stus.  A.  Il  (Spéc.)  Action  de  per- 
dre de  I  argent  au  Jau,  dans  les 
affaires.  Damnum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (i  X.:  damna  alcatoria.  Cic. 
explfre  damna  sua.  Liv.  dam- 
num pati[-accoptor  philosophi- 
(luement  •].  Liv.  [.VXIl,  'il,  It]. 
aaninunt  perferre.  Cic.  damna 
sua  sarcire.  Cic.  damna  vestra, 
milites,  omnium  circa  qui  de- 
fecerant  popalorum  priedà 
sarcientur.  Liv.)  ;  detrimen- 
tum, i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  capérô 
aiiqaid  detrimenti  in  aliquà  re. 
Col.  expient  detrimenta  mune- 
ribus.  JasHn.  (V,  /.,  16]).  Etre 
en  — ,  voy.  perdre.  Vendre  à  — , 
maie  vcndëre.  Cic.  \\  Action  do 
perdre  l'nvantaae  dans  une 
lutte.  —  d'une  bataille,  voy. 
défaite.    —    d'un    procès,  voy. 

PRf'CÈS. 

pertinacité,  s.  f.  Opiniitreté. 
Voy.  ce  mot. 

pertinemment,  adv.  D'une 
manière  pertinente.  Aplê,  atlv. 
CicAppositè,  adv.  Cic.  Accom- 
modatê, adv.  Cic. 

pertinence,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  pertinent.  Conjruen- 
tia,  oe,   f.  Cic. 

pertinent,  ent  (lat.  perti- 
nens),  adj.  Qui  se  rapporte  h 
la  question.  Aptas,  a,  um,  adj. 
Cic  Appositas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic  Accommodatus ,  a,  um,  p. 
adj. Cic.  Congruens,  p.ailj. Cic. 

pertuis  (lat.  pop.  pertusium  p. 
pertasum,  cliose  percée),  s.  m. 
Ouverture.  Voy.  ce  mot.||(Spéc.) 
Passe  étroite.  Voy.  goulet,  pas- 
se. Il  Sorte  d'écluse.  Voy.  écluse. 

pertuisane,  Voy.  hallebarde. 

perturbateur,  "trice  (lat.  post. 
pcrturbator.  Sutp.-Sev.  lat. 
class.  perturbatrix.  Cic),  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  cause  du 
trouble  dans  uu  Etat,  dans  une 
réunion.  Turbator,  oris,  m. 
Liv.  -S'en.  (cf.  iurb.  populi.  Liv. 
turb.  otii.  Sen.).  Toi  qui  boule- 
verses ta  patrie,  —  do  la  paix 
et  du  repos  public,  tu,  procella 
patrix,  turbo  ac  tempestas  pa- 
cia  atque  otii.  Cic.  Perturbatri- 
ce, perturbatrix,  tricis,  f.  Cic. 
(de  leg.  1,  39). 

perturbation,  s.  f.  Trouble 
produit,  dans  le  fonctionnement 
d'un  système,  etc.  Perturbatio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  pert.  otii,  or- 
dinis.  Cic.  pert.  valetudinis. 
Cic).  Turbatio,  onis,  f.  Liv. 
Moyen  de  — ,  turbamentum,  i, 
n.  'l'ac.  (hist.  i,  22).  Jeter  la 
—  dans,  turbàre,  tr.  Cic.  per- 
lurbûre,  tr.  Cic.  ||  La  —  pro- 
duite dans  l'àme  par  les  pas- 
fions,  perturbatio  animi.  Cic. 
P/oduirc  la  —  dan,  les  âmes, 
perturbùre  anim(js.  Cic 

pervenche  (lat.  post.  pervinca. 
Aput.  herb.),  8.  f.  Planta  k  fleurs 
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IjIouos.  Vincapervinca  et  vica- 
penica,  x,  (.  l'Un. 
pervers,  erse,  adj.  Touiué  an 
mal.  Pervcrsus,  a,  uin.  p.  adj. 
•s'o-n.  Pravas,  a,  um,  ailj.  Cic. 
■    otc.  (cf.  prava    affeclin.  Scn.). 
Improbus,  a,  uni,  ailj.  Cic.  Dc- 
.    prai/atus,  a,  um,    p.  adj.    Cic. 
VitiostiS,    a,    um,     adj.     Cic. 
I/homme  le  plus  —  qui  soit  au 
monde,     homo    omnium    quos 
terra  sustinet  sceleratissimus. 
'i       Sali.  Etre  infecté  par  la  conta- 
gion d'opinions—,    opinionum 
pravitate  infwi.  Cic.   D'une  fa- 
çon — ,  perverse,  adv.  Cic.  cor- 
riipte,  adv.  Cic.  depravaté  i^'u- 
ilici'ire).  Cic.  Subst.  Les — ,  un- 
probi  homines.  Cic.  Un  — ,  cui- 
I       cum^ue  pravam  ingenium  est. 
Sen. 

perversion,  s.  f.  Changement 
"Il  mal.  i'erversitas,  atis,(.  Cic. 
Corruptio,  onis,  f.  Cic.  Depra- 
I  l'agio,  onis,  f.  Cic.  La  —  des 
mœurs,  depravati  mores.  Cic. 
perversité,  s.  f.  Caractère  per- 
vers. Pravitas,  atis,  f.  Cic.  (cf. 
prav.  mentis.  Cic).  hnprobitas, 
atis,  f.  Cic.  Perversitas,  atis,  f. 
•S'uei.  (cf.  perv.  morum.  Saet.). 
—  des  juges,  turpitude  judi- 
'  •im.  Cic.  —  extrême,  perdita 
n.'.rjaitia.  Cic.  Des  —,  pravita- 
tes,  um,  f.  pi.  Cic. 
pervertir,  v.  Ir.  Tourner  au 
mal.  Pervertëre,  tr.  Cic.  (ex.: 
perverso  more.  Cic.)  ;  depra- 
vâre,  tr.  Cic.  (ex.:  depr. plebem 
consiliis.Cic  Liv.  oa  dit  aussi: 
transversum  agëre  aliquem. 
Sen.  voy.  corrompre]  .  Leur 
raison  ingénieuse  à  les  — ,  ra- 
tio in  perversum  sollers.  Sen. 
Perverti,  corruptus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  pravus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Les  mœurs  sont  — ,  mores 
in  pejas  abierunt.  Liv.  Se  — , 
ad  pravitatem  venire.  Cic.  in 
deterius  mutàri.  Tac.  in  vitiam 
labi.  Hor.  Arch.  Se  — ,  c.-à-d. 
abjurer.  Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.) 
Déranger.  Pervertëre,  tr.  Cic. 
Perturbâre,  tr.  Cic.  Voy.  dé- 
R.txGER,  TROUBLER.  ||  Dénaturer. 
Voy.  ce  mot. 

pervertissement,  s.  m.  Ac- 
tion do  pervertir,  état  de  ce  qui 
est  perverti.  Corruptio,  onis, 
f.  Cic.  Depravatio,  onis,  f.  Cic. 
pesage,  s.  m.  Action  do  peser. 
Ponderatio,  onis,  f.    Vitr.  Voy. 

PESÉE. 

pesamment,  adv.  D'une  ma- 
nière pesante.  Graviter,  adv. 
CôBS.  —  chargé,  gravis  onerihus 
ou  cum  ingentibus  sarcinis. 
Liv.  —  chargé  de  qqch.,  gravis 
ou  onustas  aliquâ  re.  Cic.  Sol- 
dat —  armé,  gravis  miles.  Tac. 
miles  gravis  [gén.]  armaturee 
ou  gravis  aj'mis.  Liv.  Voy. 
I  URDEMENT.  ||  Fig.  Durë,  adv. 
'  ic.    Rusticê,   adv.    Cic.    Voy. 

LOURDEMENT,  GAUCHEMENT. 

pesant,  ante,  adj.  Qui  a  beau- 
coup de  poids.  Gravis,  e,  adj. 
Cic.  otc.  (ex.:  grave  omis.  Hor. 
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voy.  lourd).    Un  —  fardeau,  o- 
nus,  eris,     n.   Cic.    (cf.    tanto 
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fcf. 
Cic. 


ciiAncE,  LOURD.).  P.  anal,  un 
sommeil  —,  gravis  sopor.  Lucr. 
gravi»  somnus  ou  torpor.  Ov. 
Qui  dort  d'un  sommeil  — ,  tor- 
pidus  somno.  Liv.  ||  (P.  oxt.) 
Qui  a  de  la  peine  à  se  mou- 
voir. Gravis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  grave  agmen.  Liv.).  Tar- 
das, a,  um,  adj.  Ci'c.  etc.  (cf. 
tardas  incDSSus.  Cic.  tardam 
esse  incessu.  Plin.).  Avoir  une 
démarche  — ,  tardias  movèri. 
Cic.  Devenir  — ,  voy.  ALouRom. 
Langue  —,  gravitas  lingual. 
Cic.  Qui  a  la  langue  — ,  liebes 
linguâ.  Ps.  Sali.  Navire  trop  — 
pour  bien  se  mouvoir,  navis 
inhabilis  magnitudine.  Liv. 
Lance  trop  —  pour  être  maniée, 
immobilis  gravitate  hasta.  Liv. 
Il  (Fig.)  Qui  est  à  charge.  Gra- 
vis, e,  adj.  Ci'c.  etc.  (cf.  grave 
manus.  Cic).  Charge  — ,  pan- 
das, eris,  n.  Cic.  onas,  eris, 
n.  Cic.  (cf.  onus  officii.  Cic. 
esse  oncri  alicai).  Cic).  \\ 
Qui  a  une  allure  pénible.  Tar- 
das, 3,  um,  adj.Ci'c.  etc.  (ex.: 
tard,  ingenium.  Cic.  tardas  sti- 
lus.  Quint.).  Voy.  lent,  lourd. 
T  Qui  a  du  poids.  Gravis, e,  adj. 
Ci'c.  Tous  les  corps  —  sont  en- 
traînés vers  la  terre,  in  ter- 
ram  feruntar  omnia  pondéra. 
Cic.  IJ  Subst.  Ce  que  qqch.  pisse. 
Pondus,  eris,  n.  Cic.  Voy.  poids, 
VALEUR.  Valoir  son  —  d'or,  ma- 
gni prêta  esse.  Cic  auro  contra 
constâre.  Plaid.  Un  livre  qui 
vaut  son  —  d'or,  auréolas  li- 
bellas. Cic  Tête  payée  son  — 
d'or,  pensatnm  auro  caput. 
Flor.  Il  Adverbialt.  Pondo,  in- 
décl.  Cic.  etc.  (ex.:  unciam,  pon- 
do. Plaut.  libram  pondo.  Liv. 
et  souvent  sans  libram.  Cic. 
cf.  auri  quinque  pondo.  Cic. 
argenti  pondo  viginti  milia. 
Cœs.  uncia  pondo.  LiV.).^  Qui 
a  le  poids  requis.  Justi  ponde- 
ris,  ou  simpl.  justas,  a,  um, 
adj.  Cic. 

pesanteur,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  a  un  grand  poids.  Gra- 
vitas, atis,  f.  Cœs.  Pondus, 
eris,  n.  Cœs.  Onus, eris,  n.  Cœs. 
Voy.  LOURDEUR,  POIDS.  —  d'un 
coup,  voy.  FORCE.  Il  (P.  anal.) 
En  pari,  du  corps.  Gravitas, 
atis,  f.  Cic.  Plin.  (cf.  capitis 
gravitâtes.  Plin.  gravitas  cor- 
poris.  Cic.  gr.  linguœ.Cic).  — 
de  tête,  gravedo,  dinis,  f.  Plin. 
La  —  des  jambes,  tarditas  pe- 
dum.  Liv.  Sentir  de  la  — ,  gra- 
vâri,  dép.  intr.  Cic.  —  d'esto- 
mac, cruditas,  atis,  f.  Cic.  || 
(Fig.)  La —  de  l'âge  se  faisant 
sentir,  ingravantibus  annis. 
Phœd.  Qui  sent  la  —  du  som- 
meil, de  l'âge,  gravis  somno. 
Liv.  gj-avior  œtate.  Liv.  ||  Fi;j. 
Tarditas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  tara, 
ingenii.  Cic).  Voy.  lenteur, 
LOURDEUR.  La  —  du  débit,  la- 


titudo  verboram.  Cic.  La  —  des 
charges  do    la   guerre,  gravitas 
bclli.    Liv.     La   —   du    péché, 
gravitas  peccati.  A.  ^  Caraclèr» 
de   ce  (|ui  a  du  poids.   Pondus 
et  gravitas.  Cic.    Vis  et  gravi- 
tas. Cic.    Natas  ac  pondus  ou 
simpl.   pondus,   eris,    n.    Cic. 
Gravitas,  atis,  f.  Lucr.  Cic.  (cf. 
gravitate  ferri.  Lucr.  g.  aeris. 
Sen.    gravitate    carêre.    Ov.). 
Mouvement  dû  à  la  —,  nutas, 
us,  m.  Cic.    Avoir  la  même  — , 
nullo  ponderis    momento  inter 
se  distâre.  Plin. 
pesée,  s.  f.  Action  de  peser  ua 
corps.  Pen5io,onis,  f.  Vitr.  Pon- 
deratio, onis,  f.  Vitr.  Libratio, 
onis,    f.    Vitr.    Examinatio,   o- 
nis,  f.    Vitr.  La  —  de  la   mon- 
naie,  pensitatio,    onis,    f.    Ps. 
Ascon.  La  —  de  la  laine,  pen- 
sum, i,  n.  Liv.^  Action  de  peser 
sur  un  levier.  Voy.  pression. 
peser,  v.  tr.  et  intr.   ||    V.  tr. 
Mesurer  le  poids  d'un  corps  ea 
le   comparant  à   un  poids   pris 
comme  unité.  Pensàre.  tr.  Liv. 
Col.   (ex.:   aarum.  Liv);  pen- 
dère,   tr.  Com.  Ov.  (ex.  :  lona 
pensa.     Titin.);    appendére 
(■   peser  qqch.    devant  qqn    ou 
pour   le   donner  à   qqn   »),    tr. 
Cic.   etc.   (ex.:   aurum.    Cic.); 
expendére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquem.    Plaut.    bacam.    Cels. 
ut  jam  expendantur,  non   nu- 
merentur  pecuniœ.  Cic    [Phil. 
2,  97]);  pensitâre  (-  peser  avec 
soin  -),  tr.  Plin.  Aur.-Vict.  (ex.: 
lanam.    Aar.-Vict.)  ;    exazai- 
nàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  utun^ 
tur...  taleis  ferreis  ad  certun 
pondus    examinatis.    Cœs.    [B. 
G.  V,  12,  h],  non  aui-ipcis  sla- 
terâ  sed  quâdam  populari  tra- 
tinâ  examinari.  Cic  [de  Or.  II, 
159]);   ponderâre,  tr.  Plaut. 
Plin.  (ex.:  granum.  Plin.  on  dit 
aussi  pondus  aliciijus  rei  exi- 
gëre.  Cic).  ||  (Par  anal.)  Appré- 
cier en  comparant.  Pensàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  consilium.  Liv. 
singula  animi  consulta.  Curt.); 
pendère,    tr.    Cic    etc.    (ex.  : 
unumquodque  verbum   staterâ 
aararià.  Varr.  res,  non  verba. 
Cic);  pensitâre,  tr. Liv. Plin.}. 
(ex.:  suas  et  inimicorum  vires, 
Suet.  omnia.  Plin.  j.);  ponde- 
râre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  causas. 
Cic  bénéficia.  Cic.    nolite  bre- 
vitate    orationis    meœ    potius 
quam  reram  ipsaruni  magnitu- 
dine crimina  ponderâre.  Cic); 
exigére    (■    rapporter    à    une 
certaine  mesure,  peser,  d'oii  ap- 
précier "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ad 
suas  leges  atque  instituta  exi- 
gunt  ea,  quœ  Lacedœmone  §,unt. 
Liv.^<;  examinâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  diligenter  verboram  om- 
nium pondéra.  Cic  hsec  meis 
ponderibus.  Cic  omnia  verbo- 
ram    momentis,     non    rerum 
ponderibus.    Cic).    ||    (Fig.)    Se 
rendre    compte    de    la    valeur 
d'une   chose    en  examinant   le 
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pour  et  le  contre.  Fendère, 
tr.  Cic.  6tc.  (ex.  :  s»  ea  veritu!e 
<:ausa  pendelur.  Cic);  appea- 
dère.  i-r.  Cic.  etc.  (en.iveilKi. 
Cic.];  expendère,  tr.  Cic.  len.: 
oMa  dicat  c-,rpcn<i«t  orator. 
Cic.);  perpendère,  tr. Cic.  (e^.: 
^iliqiiid  dtti'j<:ntissimi.  Cic.  vi- 
tia  virtutesgue.  Saet.  Sjfllabas. 
■Quint.);  exigera,  tr.  cic.  etc. 
ex.:  ea  mecunt  exiijo.  ■b'en.  de 
kis  rtbas  ut  exifjeret  cum  eo. 
Pianc.  ap.  Cic.  Usée  exigentes 
linter  sef.  Liv  non  satis  cjmc- 
tam,  qiud  agam...  Cic);  deli- 
berâre,  intr.  Cic.  etc.  (.yoy. 
DÉuBCRER,  exajuneb);  coiiside- 
Târe,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  ivliqaa 
pro  twi  prudentià  considerahis. 
Cic.  voy.  cossidéreb).  1  V.  inlr. 
Avoir  un  poid-:  déterminé.  Pen- 
dare,  intr.  Liv.  (ex.:  p.  pondo 
tr-es  libras.  Liv.  on  dit  aussi 
pondo  valêre  très  libras.  Liv. 
pondus  habëre.  Ov.).  —  davan- 
tage, prxponderâre,  intr.  Sen. 
(N.  Q.  III,  10,  U).  —  lourd,  ma- 
gnum habêre  pondas  ou  magni 
esse  ponderis.  Plin.  —  peu, 
parvam  Ixabére  pondus  ou  parii 
esse  ponderis.  Plin.  (Fig.)  Avoir 
telle  ou  telle  importance.  Voy. 

IMPORTANCE,     POIDS.      ||     AVOIP    (fu 

poids.  Voy.  lourd,  pesant.  Tous 
les  objets  qui  pèsent,  omnia 
pondéra.  Cic.  ||  Faire  sentir  son 
poids.  —  sur  les  épaules,  voy. 
CHARGER.  —  sur,  îBcumbére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  onera  qaœ 
in  pariâtes  incombant.  Ulf>.  dig. 
au  fig.  in  me  unam  omnis  ilta 
inclinatio  commanium  tempo- 
ram  [-  tous  les  malheurs  du 
temps-]  incambit.  Cic.  voy. ap- 
puyer); iBclÎDàre,  intr.  Liv. 
(au  fig.,  ex.:  omnia  onera,  qass 
communia  qaondam  (serint, 
inclinasse  in  primores  civita- 
tis.  Liv.  (I,  Ui,  12]j.  Faire  — 
sur,  inclinâre,  tr.  Cic  Liv. 
(ex.:  om.neni,  calpam  in  ali- 
qaem.  Cic.  onera  in  dites  a 
paaperibas.  Liv.).  Mets  qui  pèse 
8ur  l'estomac,  voy.  lourd.  ||  (F  ig.) 
Insister  sur  qqch.  voy.  lnsistbr. 
Il  Etre  à  charge.    Voy.  cuarce, 

PÉMBLE. 

peeeur,  s.  m.  Celui  qui  pésp. 
Voy.  ptsER.  —  de  monnaie,  li- 
bripens,  endis,  m.  Plin.  —  pu- 
blic, pfjnderator,  oris,  m.  Inscr. 
sacomarius,  ii,  m.  Inscr. 

peson,  f.  m.  Petit  poiils  placé 
au  bout  d"un  fu.seau.  Verticil- 
lus,  i,  m.  Plin.  1  Levier  coudé, 
sorte  de  balance.  Statera,  x,  L 
Vitr. 

pessaire  (lai.  post.  pessarium. 
Cxl.-Aur.),  H.  m.  Bandage  pour 
maintenir  l'utérus.  Pessum,  i, 
D.  ou  pessas,  i,  m.  Apat.'J'h.- 
Prisc. 

pesse,  8.  f.  Arbre  conilére.  Pi- 
':ea,  le,  t.  Plin. 

pesaimisme,  s.  m.  Doctrine 
de-i  peH^imi^te'^.  Ùoctrina  eo- 
rarn  qui  omnUi  in  deterius  re^ 
feront.  A.  (d'après  Tac.)oo  qui 
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cuncta  in  inaiaux  partem  acci- 
piant.  A.  [d'après  Pha'd.)  ou 
(/ai  omnia  in  pe/orem  partem 
r,ipiant  ou  ex  omni  re  pe^ot^ 
interprelantur.  .i.  (d'après  fer. 
et  i>Vn.). 

pessimiste,   s.  m.   et  1°.  Celui, 
celle  qui  voit  tout  en  mal.  Qui, 
qux  in  deterius  iffert.  {A.  d'a- 
près Tac).  Qui,  qux  cancta  in 
malam  partem  accipit.  (A.  d'a- 
près Pnaed.)  ou  ontnia  in  pejo- 
rem  partem  rapit  ou  ex  omni 
re    pe/ora     interprétât  or.    (.-1. 
d'après  Ter.  et  .Sen. 
peste,  8.  f.  Maladie  épidémique, 
contagieuse,  qui   décime.   JPes- 
tis,  is,  f.  Cic  (ex.:  pestem  ab 
.E'jijpto  avertëre.    Cic);  pes- 
tiièntia,  ae,  t.  Cic.  (ex.:  gravi 
pestilcntià  cûn(lictàri.  Cxs.  pes- 
tUentià  laboràre.  Liv.  pestilen- 
tia    gravis    incidit    in   arbem. 
Liv.);  coDtagio,  ODis,  t.  Plin. 
(ex.:    contagionem  luis  impoi- 
tàre.  Plin.).    Année  où  sévit  la 
— ,    annus    patilens.  Liv.  Fig. 
Fuir   qqn    comme    la    — ,  cane 
pejos    vitâre   aliquem.  Hor.  — 
uovine,  voy.  épizootie.  ||  P.  hy- 
perb.    Dire  la  —    de   qqn    (en 
dire  tout  le  mal  possible),  voy. 
MAL.    La  —  soit  de    toi  I  obi  m 
malam   rem  !    Plaut.    qain  ta 
obis  in  malam pestem,?  Cic.  abi 
ou    i   in    malam    cracem  I    et 
sirapl.     in      malam      cracem! 
Plaat.  dii  te  purdaint  I  te  eradi- 
cent!  Ter.  malanx!  Cic.  La  peste 
m'étouffe,  ou  simpl.  la  —  !  —  ! 
(exclamation  ironique  d'étoune- 
ment),  papœ  !  Plaut.  hui!  Ter. 
Voy.  OH  1  VRAIME.NT.  ^  (Fig)  Per- 
sonne, chose  pernicieuse.   FeS' 
tis,  is,  f.  Cic.     ex.:  p.  patrise. 
Cic);  pernicies.  ei,  f.  Plaut. 
(ex.:  te  perdam,  panicies,  ada- 
lescentium  exitium.  Plaat.  voy. 
fléau).    Une    mauvaise    —   (en 
pari,  d'une  femrae^ ,  furia,  œ, f. 
//or.   Une  petite    —  ^un  cu/ant 
malicieux),    et  arcU.  (en    pari, 
d'un   garçon)  un  — ,    voy.  dia- 
ble.   Etre  la  —  d'un  pays  (en 
pari.    d'in=ecte'\  voy.  fléau.  || 
(Arch.)  Adjeclivt.    Un  homme, 
une  femme  — ,   voy.  haucieux, 

HiUN. 

pester,  v.  intr.  Se  répandre  en 
malédictions  (contre  qqn  ou 
qqch.).  Stom^xr.hàri  {cum  ali- 
quo).  Cic.  Invehi  [in  aliquem). 
Cic. 

pestiféré,  adj.  Qui  communi- 
que la  peite.  Pestifer,  fera,  fe- 
rum,  adj.  Cic. 

pestiféré,  ée,  adj.  Atteint  do 
la  peste.  Pcstilentià  conflictatus 
ou  laborans.  Liv.  \\  Subst.  Les 
— ,<7ui  pestilentià  conflictantur 
ou  laborant.   Liv. 

pestilence,  s.  f.  Pe^te  répan- 
due dans  un  pays.  Pestilentia, 
se,  f.  Cic.  Il  (Fig.j  Mauvaise  doc- 
trine qui  inlecte  les  esprits. 
Pestilentia,  œ,  f.  Eccl.  Mala  ou 
peslilens  ou  cûriupta  doctri- 
na.  A. 


X: 


PET 

pestilent.  ente  (lat.  pestUen- 
tus.  La-v.  ap.  '•<//.),  adj.  Qui 
répand  la  pf!-ie.  l'cstilens,  adj. 

Cic.    Voy.    PESriLKNTIEL. 

pestileiitiel,  elle,  adj.  Qui  a 
Irts  caractères  de  la  pc^te.  Pes- 
ti/ens.  adj.  Cic.  ^e\.:  p.  locws. 
Cic.  uer.  Vitr.];  pestifer,  fe- 
ra, /arum,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
sador  pestiferus.  Cels.  p.  mor- 
bos.  Col.  p.  odor.  Liv.'.  Exha- 
laison — ,  jneptiitis,  is  (Ace.  im), 
f.  \'irg.  Il  Qui  donne  la  peste. 
Pestilens,  adj.  Cic.  (ex.:pe»r. 
aspiratio.  Cic.}.  Automne  — , 
pestilentia  autumni.  Cfcs. 

pétale,  s.  m.  Partie  de  la  co- 
rolle d'une  fleur.  Folium,  ii,  n. 
Sen. 

pétarade,   s.   r.    Suite  de   pets 
des  anim.ia.\  (jiii  ruent.   Cre^ 
tus,  as,  m.  Ptin.  ||  P.  anal 
plosion  de  pièces  d'arlifice.Voy. 

EXPLOSION. 

pétase,  s.  m.  (Auliq.)  Chapeau 
à  large  bord.  Jctasus,  i,  m. 
PZaut.  Coiffe  duu  — ,  petasa- 
tas,  a,  um,  adj.  Cic. 

pétaud,  s.  m.  Ne  s'emploie  que 
dans  cette  expiussion:  la  cour 
du  roi  — ,  voy.  a»auohie, désor- 
dre. 

pétaudière,  s.  f,  Héunion  con- 
fuse où  pers-onnt  ne  s'entend. 
Voy.    coMLSiûN,    désordre. 

pétillant,  suite,  adj.  Qui  pétil- 
le. Crépitant,  p.  adj.  Cic  Un 
vin  — ,  fervidum  vinam.  Plin. 
Il  F'ig.  Esprit  — ,  voy.  étince- 
LANT.  —  d'esprit,  dicax,  adj.  Cic 
dicaculoe,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Yeux  — ,  ardentes  uculi.  Cic. 

pétillement,  s.  m.  Action  de 
pétiller.  Crépitas,  us,  ni.  Liv. 
—  de  la  flamme,  sonitus  (lam- 
mse.  Nep. 

pétiller,  v.  intr.  Laisser  échap- 
per de  petits  bruits  secs  qui  se 
succèdent  rapidement.  Crepità- 
ra,  iutr.  Lujr.  Ov.  Crepàre, 
intr.  Ov.  Sonituin  edërc  Cic. 
Bois  qui  ne  pétille  pas,  mate- 
ria  silens.  Plin.  ||  Fig.  Jeter 
un  vif  éciat.  En  (larl.  du  vin, 
fcrvére,  inir.  Ptin.  En  pari, 
des  yeux,  rnicùre,  intr.  Eu  pari, 
de  Pesprit.  Voy.  bRiLLER,  étin- 
CELBR.  Par  ext.  —  du  désir  de 
qqch.  et,  ellipt.  —  de  qqch,  voy. 

BRULER,    ORlLLER. 

pétiole,  S.  I'.  Queuo  da  la  feuil- 
le. Petlolus,  i,  m.  Col. 

petit,  ite,  adj.  et  s.  m.  et  f.  || 
Adj.  Qui  n'atteint  pas  les  di- 
mensions ordinaires  (en  lon- 
gueur et  en  hauteur).  Par- 
vus,  a,  um,  adj.  '-'ic.  Ole.  (opp. 
à  rnagnus,  amplus,  ex.:  p.  copra 
[opp.  à  capra  ampla\.  Varr.  p. 
pisciculi.  Cic.  paella  jopp.  à 
longissima].  Ov.  navicula.  Cic. 
(luinen.  Mêla,  insala.  Liv.  op- 
pidum. Mêla,  libellas.  Cic.  fr. 
locas.  Cic.  Hibernia  dimidio 
minor  [-de  moitié  plus  petite»] 
quam  Britannia.  Ctrs.  minima 
res.  Cic  minirnu  altitudo  fla- 
minis.    Ci*:.,  ;    pu.iillus ,    a, 
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um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.,  testis. 
Cic.  horiiinos.  Jav.  mus.  l'IaiU); 
exiguus,  a,  uni,  adj.Cio.  ctu. 
(o|)[).  iiamplan,  immcnsaa,  ex.: 
ciuitiis.  C.i;s.  pars  tcrr;r.  Cic. 
pea  fxiijuas.  Ov.)  ;  brevis,  e 
(•  peu  étendu,  petit,  court  ■•), 
adj.  Cic.  oto.  (voy.  court);  bu- 
milis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
uAs).  Si — ,  tantulus,  a,  um, 

adj.  Ctc.  (ex.;  i/ranam.  Cic). 
Combien  —,  q'uantulus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (e.v.;  (luantalas 
sol  nobis  vidctar  !  Cic).  Tout 
—,  parvulus,  a,  um  ,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  navicala.  Cœs. 
oppidum.  Cart.  erat  parvulus 
sUiturà.  i>en.  rk.).  —  arbre, 
arhuscula,  x,  t.    Varr.  PUn.  /. 

—  homme,  homuncio,  onis,  m. 
Tc7\  Cic.  —  ville,  oppidulum, 
i,  n.  Cic.  //or.  —  village,  vicu- 
lus,  i,  m.  Cic.  Liv.  —  rue,  voy. 
RUELLE.  Fig.  Au  —  pied  (loc. 
adv.),  pusillus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Sen.  (cl',  dnmus  pusilla  res  pu- 
blica  est.  iSen.  pusillus  Thucy- 
didcs.  Cic.  pusillus  tyrannus. 
A.).  Il  (Par  ext.)  —  bois,  voy. 
MENU.  —  pain,  voy.  pain.  ^  sou- 
licrs,  calceoli,  orum,  m.  pi.  Cic. 
Etre  dans  ses  petits  souliers, 
c.-à-d.  mal  à  l'aise,  voy.  embar- 
ras  (p.  738,  col.  3).   iMarclicr  à 

—  pas,  voy.  PAS.  ^  (Par  anal.) 
Qui  n'a  pas  atteint  toute  sa  di- 
mension. Parvus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  liberi  Cic. 
pueri  parvi.  Cic);  parvulus, 
a,  um,  adj. Cic. etc.  (e.x.:  (ilias. 
Cic.  (ilia.  Nep.  parvuli  liberi. 
Cic.  —  enl'ant,  puer.  Cic.  — 
fille,  paella.  Cic.  Tout  —  gar- 
çon, puer  infans.  Cic.  Toute- 
fille,    infuns   puella.    Cic.    Va 

—  garçon,  pueralas,  i,  m.  Val.- 
Max.  (au  plur.  Cic.  [top.  18]). 
pusio,  onis,  m.  Cic.  Le  —  mon- 
de, parvi,  Qram,  m.  pi.  Ter. 
Cic.  //or.  puerali,  orum,  m. pi. 
Val.-.Max.  Sen.  |[  (Par  ext.)  Pour 
marquer  deu.x  degrés  de  géné- 
ration. —  fils,  nc'pos,  otis,  m. 
Cic.  —  fille,  neptis,  is,  {.  Cic. 
Les  --  enfants,  nepotes,  um,  m. 
pi.  Cic.  —  neveu,  nepos,  otis, 
m.  Tac.  (plus  exact,  nepos  ^iio 
[ou  ^iid]  fratris  [ou  soi'oris] 
ortus.  Jet).  Fig.  Traiter  qqn 
en  —  garçon,  voy.  p.  968,  col. 
3.  Il  (Piu-  anal.)  Terme  de  pro- 
tection ou  d'alîection.  —  ami, 
amicalus,  i,  m.  Catull.  Cic 
Jior.  —  femme,  uxorcula,  se,  f. 
Plaut.  .Mon  —  monsieur,  viro- 
rum  optime.Cic.  ^  Qui  n'atteint 
pas  la  mesure  ordinaire ,  en 
quantité,  en  qualité.  Parvus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.;  p. 
numéros  nuvium.  Nep.  parva 
manus  [•  troupe  •].  Sali,  si  pe- 
cunia  non  minor  esset  facta. 
Cic.  parva  dona  ou  munei'a.Ov. 
parvo  momento.  Cœs.  parvo 
iabore.  Cic.  commodum  par- 
vum.  Cic.  beneficium  parvwn. 
Cic.  parva  pericala.  Tac);  te- 
auis,  e,  adj.  Cic  etc.  (es.:pe- 
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cunia.  Cic.  tenues  ope»  [■  for- 
tune ■].  Cic.  tenuissimam  pa- 
trimoniam.  Cornif.)  ;  exigu- 
us,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  maynus,  yrandis,  ex.:  nume- 
rus  oratoruiii.  Cic.  copix.  Nep. 
amicorum  copiœ.  Cic.  exiyua 
dieu  [.  un  p.  délai -1.  Cic.  fruc- 
tas  \-  profit  -].  Cic.  laus.  Cic); 
exilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
res  [.  ressources  .].  A'ep.  here- 
dilas.    PUn.    /.      voy.     maigre, 

MINCE.).  Si  —,  tantulus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  (.  causa. 
C'ic',1.  —  nombre,  paucitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  nombre). 
—  vin,  levé  vinum,  Suet.  — 
combat ,  levé  prœlium.  Cees. 
(voy.  léger,  insignifiant,  fai- 
ble). Au  —  bonheur,  aleam  su- 
bibo.  Cic.  Etre  aux  —  soins, 
diliyentissimê  colère  aliquem. 
Cic.  (voy.  soin).  La  —  guerre, 
belli  imayo.  Liv.  (voy.  manoeu- 
vre). C'est  un  —  palais,  voy. 
MINIATURE.  T  Qui  n\atteint  pas 
le  niveau  ordinaire,  quant  au 
rang,  à  la  condition.  Humi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ad- 
niodum  humili  loconatas.  Val.- 
Max.  kainilifortunâ  ortus. Liv. 
subst.  humilis.  Hor.  Quint,  au 
plur.  humiles  [opp.  à  /tones<iJ. 
Quint.)  ;  tenuis,  e,  adj.  Cic. 
elc.{ex.:tenailocoortus.Liv.<jui 
tcnaioris  ordinis  essent.  Cic. 
en  pari,  des  pers.  tenuis  L.  Vei-- 
yinius  unasque  de  maltis.  Cic. 
tenues  hominés  [•  de  petits  per- 
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sonnages  -].    Cic.    plur.   subst. 
tenuiores  [.  les  petits  .   opp.  à 
B'-incijoes,  .  les  grands  -].  Cic). 
Le  —  peuple,  pïebecala,  as,   f. 
Cic  Les  —  gens,  infimi,oj'um, 
m.  pi.  Cic.  Les  —  filles,  mulier- 
culœ.  Cic.  Le  —  commerce,  ta- 
bernarii,  orum,  m.   pi.    Cic.  ^ 
Qui  n'atteint  pas  le  niveau  or- 
dinaire, quant   au   mérite,  aux 
qualités  de  cœur.  Parvus,  a, 
uin,  adj.  Cic  Hor.  (ex.:  onus 
parvis  animis  et  parvo  corpore 
majus.  Hor.   non  tibi  parvam 
inyenium.    Hor.    parvi    animi 
[(iiy.poJ/u-/ov]  haberi.  Hor.   nihil 
est  ta.m  angusti  animi  tamque 
parvi    quam    amare     divitias. 
Cic);  pusillus,   a,    um,  adj. 
Cic.    etc.     ;ex.  :   p.    inyenium, 
Mai-t.  caasidicus.  Juv.  animus. 
Cic.  tam  pusilli  oHs  quam  ani- 
mi. Sen.);  tenuis,  e,  adj.  Cic. 
(ex.:  t.  atque  infirmas  animus. 
Cœs.    t.    ing,enia7n.    Quint,    t. 
scientia.   Cic).    1   .S.   m.  et  f. 
Enfant  encore  petit.  Puer,  eri, 
m.  Cic.   Infans,  antis.  m.  Cic' 
Mon  — ,   filiolas,  i,  m.  Cic.  Ma 
petite,   (iliola,   œ,    f.   Cic.    Ma 
chère  petite,  delioix  atque  amo- 
res  mei.  Cic.  (Spéc.)  Les  petits, 
minores   {discipuli).  A.    \\  (Par 
ext.)  Progéniture  des  animaux. 
Partus,   as,   m.   Cic.  —  (d'un 
oiseau),  puUus  i,  m.  Cic.  —  (du 
chat,    du    chien,  etc.),  caiulas, 
i,  m.  Cic  Faire  des  — ,  partas 
edëre.   PUn.  \\  Personne  d'une 


humble  condition.  Voy.  ci-des- 
sus, au  mot  tenuis.  |f  Ce  qui 
est  pi'tit.  Parva  res.  Cic.  || 
(Absol.)  Le  petit,  c-à^d.  les  pe- 
titesses, voy.  PETITESSE,  BAS.  En 
—  .     voy.      RACCOURCI,    MINIATURE. 

Une  Rome  en  —,  pusilla  lioma. 
Cic.  Il  Petite  quantité.  Pauci- 
tas, atis,  f.  Cic.  Un  —  (arch.l, 
voy.  PEU.  Loc.  adv.  —  à  -^, 
paulalim,  adv.  Cic  sensim, 
adv.  (^'ic  (voy.  peu). 
potite-ûlle.  Voy.  petit. 
petitement,  adv.  D'une  ma- 
nière petite.  Exi/iuè,  adv.  Cic. 
Tenuiter,  adv.  ter.  Etre  logé 
— ,  angustê  habitùrc  V'al.-Max. 
1  Mesquinement.  lUiberaliter, 
adv.  Cic. 

petite-oie.  Voy.  oie. 
petitesse,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  petit.  Parvi'ias,  atis, 
f.  Cic  etc.  (ex.;  p.  vincalorum. 
Cic.  terrœ.  PUn.)  ;   exiguitas 
atis,  f.  Cses.  Cic  (ex.:  castro- 
ram.  Cses.  terrx.  Justin,  aci- 
norum.  Col.);  brevitas,  atis. 
f.    Cœs.   (ex.:   statarfn  brevitas 
['  la  p.  de  la  taille   ■].  Cœs.   et 
absol.   brevitas   nostra  [opp.   à 
maynitudo  corporum  suoram}. 
Cses.  [B.  G.  n,  30,  ;,]1;  humi- 
litas,  atis,    f.   Cic.  etc.    (ex.: 
arborum.  SaU.    navium.    Cœs. 
animaliam.     Cic.    par   ext.   h. 
yeneris  [-   de    la   condition   •]. 
Sali,  alicujus  humilitatem   de- 
spicére.    Cic).    \\    Petitesse    de 
cœur,  d'esprit.  Animus  pusillus. 
Sen.   Avoir  de   la    —  d'esprit, 
humiliter   sentire.   Cic.    ||  (Par 
ext.)  Action  qui  dénote  la  peti- 
tesse du  cœur,  de  l'esprit.  Sor- 
dcs.  ium,  f.  pi.  Cic. 
petit-fils.  Voy.  fils. 
pétition  (lat.  petitio,  de  petêre, 
demander), s.  f.  (Droit),  —d'hé- 
rédité (c.-ô-d.    demande    d'être 
rais  en  possession  do  l'héritage), 
voy.  DE.M.i.NDE  et  héritage.  — de 
principe,    voy.   sophisme.    Faire 
une    —  de  principe,    litem  lite 
resolvëre.  Hor.  |  Requête  écrite 
aux  représentants  de  l'autorité. 
Postalatio,  onis,  f.  Cic  Libel- 
lus,  i,  m.  Cic.  (ex.:  libellos  si- 
ynài'e.Saet.  ou  sufcno{âre[« ré- 
pondre aux  p.  »].  PUn.  /.).   Une 
—  collective,     epistola  comma- 
niter  scripta.  Cic.  Voy.   deman- 
de, requête,  supplique. 
pétitionnement,  s.  m.  Action 
de  pétitionner. /'osiuiaïio,  onis, 
f.  Cic. 
pétitionner,  v.  intr.  Présenter 
une  pétition.  Postalâre  ou  pe- 
têre (ab  aliquo  ut  et  le   subj.). 
Cic.  En  pari,  d'une  pétition  col- 
lective :    epistulâ    communiter 
sciiptâ,  petëre  [ut  et  le  subj.). 
Cic. 
pétitoire  (lat.   post.  petitorias. 
Justin.),  adj.  Relatif  à  une  pé- 
tition, .id  postulationem  ou  ad 
libellam     pertinens.    A.    (Tra- 
duire aussi  par  le  génit.  postu- 
lationis  ou  tibellorum.)  |f  Spéc. 
(Droit.)   Acte  —,  et,  sabst.,  au 
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i>\asc.    —  (action  par   laquelle  | 
oa  réclame  un  droit  de  piMprié- 
t«),    petitorium,   ii,    a.    Coil.- 
Theod. 

peton.  ?.  m.  Petit  pied.  Pcdi- 
ou/iis.  1,  m.  f  lin. 

pétoncle,  s.  m.  Sort«  de  mol- 
lusque. Pecten,  finis,  m.  Ilot: 
Petit  — ,  pectunculus,  i,  m. 
Varr.  Col.  Plin. 

pétrel,    s.  m.   Oiseau  de  mer. 

Voy.    ALBATROS. 

pétrifiant,  ante.  adj.  Qui  pé- 
trifie. :Scu\i(U:as,  ci,  um,  adj. 
Of.  Sen.  ir. 

pétrification,  s.  f.  Action  de 
pétrifier  ;  résultat  de  cette  ac- 
tion. Jn  lapideni  matatio.  A. 
Res  conci-eta.  Col.  Etre  le  ré- 
sultat d'une  — ,  in  lapidem 
concfeviase.  Plin. 

pétrifier,  v.  tr.  Convertir  en 
pierre.  Jn  lapidem  cogère.  Sen. 
ou  matàre  ou  vevtëre.  Plin.  Pé- 
trifié, lapideus  ou  lapidosus 
foetus,  ou  simpl.  lapideus,  a, 
an»,  adj.  Plaat.  lapidosus,  a, 
am,  adj.6'en.  Se — ,in  lapidem 
matàri  Plin.  in  lapidem  ou 
saxum  verti.  Plin.  in  lapidem 
concrescëre.  Plin.  in  lapi- 
des durescêre.  Plin.  lapideam 
péri.  Plin.  Etre  —  (en  pari, 
d'une  personne),  concrescëre, 
intr.  Ov.  (es.:  Aconeas  concre- 
vit  Gorgone  conspectâ.  Ov.).  \\ 
Fig.  Immobiliser.  Obstupefacë- 
re,  tr.  Liv.  Etre  pétri6é,  stupê- 
re,  intr.  Cic.  obstapescëre,  intr. 
Cic.  obtorpescére,  intr.  Cic. 
Pétrifié,  atlonitas,  a,  um,  adj. 
Cic.  lapideus,  a,  um,  adj. 
Plaut.  Ta  ee  là  comme  pétrifi-, 
$tas,  lapis.  Plaut. 

pétrin  (lat.  pistrinam,  lieu  où 
l'on  fait  le  painj,  s.  m.  Caisse 
dans  laquelle  on  pétrit  le  pain. 
Alveus  pistorius.  Plin.  ]\  Fii;. 
Pop.   Situation  embarrassante. 

Voy.    EMDAIIRAS. 

pétrir  (lat.  pop.  pisturîre,  de 
pistara,  action  de  piler),  v.  tr. 
Presser,  manier  (une  substance 
pâteuse).  Depsëre,  tr.  Cato. 
Sabigëre,  tr.  Cato.  Plin.  (cf. 
tubi'j.  [arinam.  Cato.  panem. 
Plin.).  Tractàre,  tr.  Ov.  (cf. 
tract,  ceram  pollice.  Ov.).  — 
de  la  farine,  perdomâre,  tr. 
Sen.  11  (P.  anal.)  Manier,  pres- 
ser.    Voy.      MANIER,       PBESSEH.     |{ 

(Fig.)    Façonner.    Fingére,   tr. 

Cic.   (cf.  meliore  lato  fmgëre. 

Jav.).  Etre  pétri  de  qqch.,con- 

ttàre  ex  aliqaà  re.  Cic. 
pétrissable,  adj.  Qui  peut  être 

pétri.    Qui  [qux,  qaod)    subiyi 

potest.  A. 
pétrissage,    s.    m.    Action   de 

pétrir,    tiahactio,  onia,  l.  Viir. 

Sahactat,   abl.    u,     m.     Plin. 

fXVIII,  67). 
pétriaseur,    euae,  s.  m.  et  f. 

Celui,    celle    qui     pétrit.    Voy. 

BOUUAHOEK. 

pétrole,  s.  m.  Huile  minérale  ti- 
rée d';  sources  naturelles.  Oleum 
vivum.  Grat. 
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pétulanunent,  adv.  Avec  pétu- 
lanco.  Pftulanter  (au  compar. 
et  ail  superl.).    Cic. 

pétulance, s.  r.  Vivacité  turbu- 
lonto.  Petulantia,  .r,  f.  Cic. 
J'rocacitas,  atif,  f.  Coi.  j 

pétulant,  ante,  .-idj.  Qui  si^do  . 
la  vivacité.  Petalans,  adj.  Cic. 
Jeunes  gens  — ,  protervi  Juve- 
nes.  Ilor.  ! 

peu  (lat.  paucum),  s.  m.  et  adv. 
Il  6".  m.  Petite  quantité.  Par- 
vam,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  con- 
tentas pai-vo.  Cic.  parvi  facêre 
[•  faire  peu  de  cas  ■].  Plaut. 
Ter.  parvi  xstimâre  [même 
trad.l.   Cic.  parvi  ducëre.  Cic. 

f>arvi  esse  [•  avoir  peu  de  va- 
eur  ■].  Cic.  parvo  emëre  [•  ache- 
ter à  peu  do  frais  •].  lior.  parvo 
consfâ/'e ["Coûter  peu  deihoso']. 
Sen.);  paulum  (au  Nom.  et  à 
l'Ace).  Cic.  et  ■.  (ex.:  id  p  lulum 
quidem  erit.  Plaut.  paulum  lu- 
cri.  Ter.  p.  atiquid  aanmi  con- 
traliére.Cic.p.  defuit.Cœs. pau- 
lum afait  quin  [av.  le  Subj.]. 
Cœs.).  — de(av.  un  subst.sing.S 
par  VUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  ne  parvum  modo  detri- 
mentum  accideret.  Cœs.  parvo 
labore.  Cœs.  parvum  spatium. 
Cic.  voy.  petit).  —  de  (av.  des 
subst.  plur.),  pauci,se,a,  adj. 
pi.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  omnes, 
pleiique.  Cic.  Hall,  ex.:  paucis 
annis.  Cœs.  paucis  ante  mensi- 
bus.  Cœs.  voy.  nombre).  Un  — , 
aliquantum,  1,  n.  Cic.  etc. 
(ex.;  quosdam  ex  débita  aliquan- 
tum, quosdam  aliquid,  quos- 
dam niliil  reposuisse.  Plin.  j. 
aliquantum  nummorum.  Cic. 
aquse.  Liv.  trepidationis.  Liv. 
laudis,  Cic.  à  l'ace,  et  à  l'abl. 
adv.  hue  concède  aliquantum. 
Plaut.  etenim  numéro  aliquan- 
tum prxstabant.  Liv.  carinœ 
aliquanto  planiores.  Cœs.  ali- 
quanto  majorem  locum  occu- 
pàre.  Cic.  aliquanto  post  ou 
post  aliquanto  [*  peu  après  •]. 
Cic.  aliquanto  ante  [•  peu  au- 
paravant "].  Cic);  pauluin 
(au  Nom  et  à  l'Ace).  Cic.  etc. 
(ex.:  etsi  a  te  paulum  allatam 
est  novi  [•  tu  ne  nous  a  apporté 
que  ppu  de  faits  nouveaux  "]. 
Cic.  [leg.  III,  12].  ibi  paalum 
frumenti  reliquerant.  Cœs.  à 
race.  adv.  paulum  loco  motus 
cessit.  Cœs.  paulum  sao  cursu 
decedëre.  Cœs.  paulum  in  a- 
qwim  prO'jressi.  Cœs.  paulum 
hostium  impetus  tardatus  est. 
Cœs.  tiyna  paulum  ab  inw 
prœacuta.  Cœs.  [B.  G.  IV,  17, 
3].  à  l'abl.  paalo  melior.  Cic. 
paulo  minus.  Cic.  paulo  salu- 
hrias.  Cic.  paulo  ante.  Cic. 
patio  post.  Cic.  011  post  paulo. 
Cœs.).  Si  —  de,  tantulum,  1, 
n.  Cic.  (ex.  :  t.  mor.%:  Cic). 
Combien  —  de,  quantulum, 
i.  II.  Cic.  etc.  (ex.:  quantulum 
militum.  Tac).  Un  homme  de 
— ,  homo  tenais.  Cic.  —  de 
temps,  tempos  exiguam  ou  bre- 
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ve.   Cic.   (voy.    coirt).  Un  —, 
c.-à-d.  peu  de  temps,  paulisper 
ou   poj'ujnper  {exspcclùrc,   op- 
periri).  Cic.  (voy.  moment).  Dans 
— ,  sous  — ,  voy.  bientôt.  Pour 
—  que...,  si  paulum  modo  (av. 
la  Subj.).  Cic.  —  i  — ,  paiiia- 
tim,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  jiaula- 
tim  consuescëre.  Cms.  ai  pau- 
latim  hn'c  consuetudo  serpire 
ac  prodire  cœperit.  Cic);  sen- 
sini,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  ami-  ' 
citias    sensim    dissuore.    Cic). 
1  Adv.  En  petite  quantité.  Pau- 
lum,   adv.    Cic.  etc.  (ei.  :  p. 
commoi-ari.  Cic.  œtate  paulum 
antecedêre.     Cic);    modicè, 
adv.  Cic.  (ex.:  minœ  Clodii  mo- 
dicè me  tanrjiint.  Cic.  voy.  mo- 
dérément); leviter,  adv.  Cic 
etc.   (voy.    légèrement);    Trop 
— ,  pariinj,  adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
pro     Cluentii     voluntate      ni- 
mium,  pro   rei  publicœ  digni- 
tate  parum,    pro    vestrà    pra- 
dcntià  satis  ducisse  videor.  Cic 
parum   est    quod   [venis].  Ter, 
Cic.  p.  est  me  hoc  mcminisse. 
Cic.  [Lig.  35J).  Voy.  les  gram- 
maires. 
peuplade,  s.  f.  Action  de  peu- 
pler.Voy.  peuplement.  Il  (P.oxt.) 
Colonie   envoyée  pour   peupler 
un  pays.  Voy.  colonie.  1  Groupe 
de  t'ainillcs  ibrinant  une  société 
imparl'aitemont   organisée.  Sil- 
vestris    gens.    Liv.    ou    simpl. 
gens,   gentis,    f.    Cic    etc.  (ci. 
constituera  ex  multis  gentihus 
anum    popnlum.    Justin.).  Des 
—  do  sauvages,  homines  p:ri  ac 
barbari.  Cœs.  Les  —  et  les  peu- 
ples étrangers,  externœ  natio- 
nes  et  gantes.  Cic. 
1 .  peuple,  s.  m.  Réunion  d'hom- 
mes de  même  race  et  de  même 
langue  habitant  un  môme  paya. 
Populus,  i,  m.  Cic  etc.  (ex.: 
populus,  non  omnis   hom,inum 
cœtus  quoquo  modo  congrega- 
tus,  sed  cœtus  mull itadinis  jw- 
7is  consensa  et  ntilitatis  com- 
manione    sociatus.    Cic.    [Hep. 
I,    '25,    39].    Scipio    llergetum 
gttntem    cum    infesta    exercita 
invnsisset,  compulsis  omnibus 
Atkanagiam    urbem,   qux    ca- 
put   cjus  populi  erat,  circum.- 
sadit.  Liv.  [\\l,  61,  61);  gens, 
gentis,  f.   Cic  etc.  (ex.:  om- 
nes   gentes    ac    nationcs.  Cic. 
externœ    nationes    et    gentes. 
Cic.    gêna  Sueborum.    Cœs.  g. 
Sabina  aut  Volsca.  Cic.  g.  Cilir 
cum.  Cic  gentem  nullarn  video 
neque  tam  kum.anam  atque  doc- 
tam,  neque  tam  immanent  tam- 
que  barharam,  qam  non...  Cic. 
[Uiv.  I,  1,  2J);  natio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  Cœsar  cum  acer- 
rimis  nationibus  Germanorum 
et  llelveliorum  prœliis  felicis- 
simê    (lecertavit.    Cic.     [prov. 
cons.   13,  3.31.  Afris  aut  Jlispa- 
nis  aut    Gallis,  immanibua  ac 
barbaris  nationibus.  Cic.  [Q.  fr. 
I,  1,  9,  27]).  Il  (Par  ext.)  Les  h^ 
bitants  d'une  môme  ville.  Po- 
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rpulus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
uvbixnas  [opp.  à  exercilus].  Nep. 
concurtiiS  in  forum  populi  est 
factus.  Liv.).  Voy.   haditant.  || 
Ceux  qui  ont   une    mf^me  reli- 
gion. Populu$,  i,  m.  Eccl.  Le 
—   de  Dieu,  plebs    Dci.  Hulp.- 
■Sev.).  1  Le  corps  de  la  nation, 
par  oppos.    au    souverain,   aux 
grands.    Populus,  i,   m.  Cic. 
etc.   («X.  :  /assu  popali.    Nep. 
diatiai  quam  popalus  jusserat, 
Nep.   civitan  popularis    [•  dé- 
mocratie •],  in  qaa  in  populo 
sunt   on\nia.    Cic.    populi  po- 
tentix   [^  de   la   déaiocratie  •] 
non  amicus  et  optimatam  (aa- 
tor.   Nep.  senatus  populixsqae 
Romanus.  Liv.  senatu$  decrevit 
populasqae  Jasait,  ut...  Cic.  par 
opp.  av.  plebs,  cf.  non  popali, 
sed  plebis  /adiciam  esse.  Liv. 
ut  ea  res  populo  plebique  lio- 
mame  bene  atque  féliciter  eve- 
niret.    Cic.  loqui  ad  populam. 
Cic.  dicëre  apudpopulum.  Cic); 
plebs,  bis  (la  masse  du  peuple 
(à  Rome],   la  plèbe   [opp.    aux 
patriciens]  •),  1'.  Cic.  etc.  s'opp. 
à  patricii,  patres,  senatus,  tan- 
dis que  popalas  embrasse  pa- 
tricii et  plebs,  qqf.  même  aussi 
fenatus,  ex.  :  senator  de  plèbe 
dictas.    Liv,    tribanus    plebis. 
('ic.  p.  ext.  plebs  eris.  Hor.)  ; 
cives,  ium,  m.  pi.  Cic.  (par 
opp.  à  re.r,  ex.:  imperare    cor- 
pori,  ut  rex  civibus   suis.  Cic. 
[Ken.   III,  37J).   Il   (Par  ext.)  La 
multitude   (par  opp.  aux   gens 
éclairés).  Populus,  i,  m.  Hor. 
(voy.  puBuc);  multitudo,  di- 
Dis,  f.  Ci«.  etc.  (voy.  multitude  ; 
vulgus.   i,   n.    Cic.   etc.    {ex.': 
sapientis    j'adicium    a    judicio 
valgi  discrepat.  Cic.  voy.  foule, 
MULTITUDE,    vulcaire).   Le  petit 
— ,   plebecula,    se,   f.    Cic.    Un 
homme  du  — ,  homo  de  plèbe. 
Cic.  plebejas  homo.  Cic.  T  (Au 
65.)    Rassemblement    de    per- 
sonnes.  Populus,  i,   m.  Cic. 
etc.  {ex.:  amicorum.  Sen.);  na- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  n.  Epi- 
careorum.  Cic.   [N.  D.  II,  7i.]. 
candidatorum.  Cic.  [Mur.  69]). 
2.  peuple  (lat.  populus),  s.  m. 
(Arch.)  Peuplier.  Voy.  ce  mot. 
peuplement,  s.  m.  Action  de 
peupler.  Frequentatio,  onis,  f. 
A.   Frequentandi   ratio.  A.    Le 
—    d'une   colonie,    colonorum 
dedactio  in  locam.Liv.  ||(Spéc.) 
Action  de  peupler  un  étang,  un 
parc,   etc.  Propagatio,  onis,  f. 
A.    FYeqaentatio,    onis,  f.    En 
pari,    d  un    terrain:    consitio, 
onis,    f.    Col.   Voy.  ensemence- 
ment, PLANTATION. 

^peupler,  v.  tr.  Pourvoir  d'ha- 
bitants. Freqaentàre  incolis  ou 
simpl.  frequentâre,  tr.  Cic.  (cf 
freq.  urbes.  Cic.  freq.  Italiam 
duodetriginta  coloniarum  nu- 
méro. Suet.).  ILocum)  homi- 
nibus  ou  multitudine  implëre 
ou  complêre.  Cic. —  une  colo- 
nie,  cotoniam  ou  colonos  de- 


l'EU 

dacére  (si  l'on  conduit  soi-mê- 
me les  colons).  Cic.  Liv.  (ou 
dans  le  cas  contraire),  colonos 
mittcre  aliquo.Liv.  Peuplé, fre- 
qaens  incolis  ou  simpl.  fre- 
quens,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  Ire- 
quentea  provincise.  Vell.  (re- 
quens  cuîtoribus  populus. Lw.). 
tertilis  Itominum.  Liv.  celeber, 
bris,  bre,  adj.  Cic.  Etre  très 
Pfuplé,  frequentissimé  habita- 
ri.  Cic.  Peu  peuplé,  param  fre- 
quens.  Cic.||  En  pari,  des  habi- 
tants qui  forment  la  population. 
Fréquentes  incolére.  A.  Fre- 
quentâre, tr.  A.  Frequentissimé 
tMbitàre.  Cic.  Pou  peuplé,  in- 
frequens,  adj.  Liv.  Les  quar- 
tiers les  moins  peuplés,  infre- 
quentissima  (n.  pi.)  urbis.  Liv. 
1  Reproduire  par  voie  de  géné- 
ration. Freqaentàre,  tr.  .-i.  et 
absol.     — ,    propagâre,   tr.  CiC. 

Voy.       ENGENDRER,      PROPAGER.     || 

P.  anal.  —  un  étang  de  poisson, 
frequentâre  piscinam.  Col.  — 
(un  parc)  de  gibier,  feris  ou 
venatu  frequentâre.  A.  —  (un 
terrain)  de  vignes,  de  châtai- 
gniers, frequentâre  [locum]  cas- 
taneâ,  vineà.  Col.  Vivier  bien 
peuplé,  vivarium  frequens 
piscibus.  Col.  Les  troupeaux 
peuplaient  ces  pays,  ealoca pé- 
core frequentabantur.  Sali.  Se 
peupler,  frequentàri  ou  fre- 
quentem  fieri.  Cic. ||  P.  ext.  Peu- 
plé (rempli  de).  Frequens,  adj. 
Celeber,  bris,  bre,  acij.  Cic.  Voy. 
couvrir,  remplir.  Il  Fig.  Obsidè- 
re,  tr.  Cic.  Implëre,  tr.  Cic.  Voy. 

ASSIÉGER,    REMPUR. 

peuplier,  s.  m.  Arbre  de  la  fa- 
mille du  saule.  Pôpalus,  i,  f. 
Virg.  Hor.  Plin.  De  —,  popa- 
leas,  a,  am,  adj.  Virg.  Hor.  Ov. 
populneus,  a,  um,  adj.  Cato. 
Col.  Lieu  planté  de  — ,  popale- 
tum,  i,  n.  Plin. 
peur,  s.  f.  Faiblessesse  de  cœur 
en  présence  du  danger.  Pavor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  pavo- 
rem  [definiunt]  metum  mentem 
loco  moventem.  Cic.  [Tusc.  IV, 
8,  19].  pavorem  facëre  [en  pari, 
d'une  circonst.].  Liv.  alicai  pa- 
vorem injicëre,  incatëre.  Liv. 
pavor  est  ou  pavor  aliquem, 
capit,  ne...  Liv?);  metus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (voy.  crainte);  ti- 
znor,  oris,  m.  Cic.  em.  (voy. 
crainte),-  formido,  dinis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  formidinem  ali- 
cui  injicëre.  Cic.  au  plur.  for- 
midines.  Cic.  [Quinct.  ii7;  Verr. 
II,  5,  8,  23].  Liv.  [XXX,  28,  8]). 
Avoir  —,  pavére,  intr.  Plaut. 
Liv.  Tac.  (ex.:  sibi  pavens.  Tac. 
omnia.  Liv.  ad  omnia.  Liv.); 
metuère,  intr.  et  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  oderintdum  metaant.Sen. 
m.  de  saa  vita  [■  pour  sa  vie  -]. 
Cic.  ab  Ilannibale  [•  d'H.  .]. 
Liv.  moenibus  patriœ,  castris 
[-  pour  le  camp  .].  Liv.  m.  a'.i- 
quem.  Cic.  omnia.  Ov.  umbram 
suam.  Cic.  simul  tantam  in 
medio    crescentem  molem  sibi 
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lie  posteris  metuebant.  Liv.  (I,  . 
9,  13].  voy.  craindre);  timére,-- 
tr.  Cïc.  etc.  (ex.  :  aliquem.  Cic. 
Sep.  inter  te   [.    les  uns    des 
autres  .].   Nep.  voy.  craindre)-  J 
extimescère,  intr.  et  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :   car  tantopere   exti-' 
mueras?  Plaut.  nunquam  exti- 
mui.  Cic.  rcpentinis  sibilis  e.t- 
timescëre  [en  pari,  d'un  chev.1l]. 
Ci'c.     de    fortunis     communi- 
bus.  Cic.  [Dej.  3|.   victoriœ  fe- 
licitatem.  Cic.  voy.  redouter)- 
pertimescère,  intr.  et  tr.  Cic. 
Nep.  (ex.  :  graviter  de  [.  pour  .] 
SUIS  pericalis  fortunisque  om^ 
nibas   [.  pour    leurs  personnes 
et  pour  leurs  biens-].  Cic. [Verr. 
II,  5,  Ai,  115]  de  [•  pour  .]  sa- 
inte. Nep.    nullius  potentum. 
Cic.   voy.  REDOUTER);  veréri, 
dép.tr. Cic. etc.{ex.:conspectum 
patris.  Ter.  hostem.  Cses.  bella 
Gallica.  Cic.  vereor  loqui  [•  j'ai  ' 
peur  de  parler,  c.-d-d.  je  n'o-e  ' 
pas    parler .].    Ter.   Cic.    Cas.  ; 
voy.    craindre)  ;    formidàre,  ' 
intr.  et  tr.  Plaut.  Cic.  (ex.  :  ne 
formidaveris.    Cic.    f.    omnia. 
Cic.   illius     iracundiam.    Cic. 
voy.  redouter).  De  —  de,  de  — 
que,   ne,   conj.    (av.  le  Subj.). 
Cic.    etc.    (ex.:    ne  cnm  tantà 
multitudine    uno  tempore  con- 
(lir/endum  sit.  C;rs.    ne   hostes  ' 
ab  latcribus  pugnantes  circam- 
i-enire  passent.  Cxs.). 
peureusement,    adv.     D»une 
manière  peureuse,  '/"imidë.adv. 
Cic.   Timido  animo.  Cic.  Vov.        , 
CRA1NT1VE.V1ENT. 
peureux,  euse,  adj.  Sujet  à  la 
peur.  Timidus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Pavidas,  a,  um,  adj.    Cic.  etc. 
(cf.  pav.   lepus.  Hor.).    Formi-       ' 
dinis  plenus.  Cic.  \\  Subst.    Un 
— ,    une    — ,    timidus    {homo, 
puer).     Cic.     timida    (malier, 
puella).  Cic. 

peut-être,  loc.  adv.  Adverbe 
qui  signifie  par  ellipse  «cela  peut 
être  ..  Portasse,  adv.  Cic.  (ex.: 
dolent  fortasse  et  angantar. 
Cic.  fortasse  dixerit  qaispiam. 
Cic;  avec  des  adj.  et  des  adv. 
res  fortasse  verse,  certe  graves. 
Cic  inconditê  fortasse.  Cic); 
forsitan,  adv.  Cio.  (régul.  avec 
le  subj.^;  forsan,  adv.  Liv.  (av. 
rindic);  baud  scio  an...  Cic. 
ou  nescio  an...  Cic.  ou  dubi- 
to  an...  Cic.  (ex.:  qaod  haud 
scio  an  non  possis.  Cic.  elo- 
qaent'.â  quidem  nescio  an  ha- 
buisset  parem  neminem.  Cic''. 
Dans  une  supposition,  une  ob- 
jection, l'idée  de  ■  peut-être - 
se  rend  par  le  subj.,  cf.  roget 
quis.  Ter.  \\  Famil.  et  ironi- 
quemt.  Videlicet,  adv.  Cic. Mais 
—  ...,  at  puto...  Ov.  Voy.  ap- 
paremment. Il  Subitantivt.  Fa- 
mil. Un  —  (ce  qui  est  incertain), 
incertam,  i,  n.  Cic.  Voy.  doute. 
phaéton  (lat.  Phaeton,  le  con- 
ducteur du  char  du  soleil),  s. 
m.  Cocher.  Voy.  ce  mot.  |  (P. 
ext.)  Voiture  découverte  à  qua- 
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tw  1-oues.  Petoritam  ou  pator- 
ritum.   i,  n.  Hor.   Plin. 

phagédénique.  adj.  Qui  roii- 
^.-  7'/i,i;;<-iifiiKas,  a,  um,  ailj. 
)'/m.  ^cf.  p/uiy.  iu/n</M.  Piin.  . 
Ulcère  — ,  phagedauxa,  s,  i- 
Plin. 

phalange,  s.  f.  (Anu.)  Os  qui 
forment  li>s  doi^u  des  m^u*  i"i 
des  pieds.  Diyitorum  urtioui'i. 
l'eh.  *,  (Antiq.  grecque. '^  Corps 
de  fantAssias.  PtuiUinx,  jnjis, 
f.  !fep.  Liv.  Curt.  Soldats  do 
la  — ,  phaljnt/itx,  arum,  m. 
pi.  Liv.  y  Fia.  Les  célestes  —  , 
amjeloram  chorus-  Eccl. 

pbantasmagorie ,  pbaatas- 
magorique.  Voy.  fantasm.vco- 

lllE,  l'lNrAS>«.U'.lRIQLE. 

phare,  s.  m.  Tour  élevée  sur  le 
littoral  et  éclairée  pour  guider 
les  navires.  P/unos  et  ptiarus 
i,  I".  Stat.  7'urris,  ex  quà  ut  ex 
pharo  noctibas  ad  regendos 
navium  corsas  ignés  emicant. 
Oi.  Tarris  nocturnis  ignibus 
nai-ium  cursam  regens.  A.  \\  (P. 
ext.)  Le  —  de  Messiue,  voy.  dé- 
troit. Il  Fia.  —  d'éalise.  "Voy. 
CH.4.NDEUEB.  jf  {P.  ext!)  Mât.  Voy. 
ce  mot. 

pharisaïque,     adj.   Qui    a    le 
caraclére  du  pharisien.    Phari- 
suicas,    a,  uni,  adj.  Hier. 
pharisien,  ienne,   adj.    Celui 
dont  la  fausse  piété  consiste  en 
pratiques    extérieures.    Phari- 
sa^us    homo.    Eccl.    Pharisœa 
mulier.  Eccl.  \\  Adj<?ctivt.  PIui- 
7'is3eus,  a,   tim.  adj.    Tcrt. 
pharmaceutique    adj.  Qui  a 
rapport  à  la  pharmacie.  Phar- 
maceuticus,  u,  um,    adj.  Cxl.- 
Aur.    Préparation     — ,    medicci- 
menlum,  i,   n.   Plin. 
pharmacie,  <^.  f.  Art  de  prépa- 
rer   les  médicament».    Medica- 
mentaria  ws.   Plin.  ||  (P.  cxt.) 
Officine  où  l'on  prépare,  où  l'on 
débite  les  médicaments.   Phar- 
macopolion,  ii,  n.   A.  Offtcina 
medicamentoram.  A.    Medica- 
mentaria,  œ,  f.  Plin.  Medicina 
's.-o,  taberna),  ae ,  f.  Ptaut. 
pharmacien,   enne,  adj.  et  s. 
m.     [Arch.)   Adj.     Relatif    à    la 
pharmacie.  Voy. pharmaceutique. 
1  6".  m.  Celui  qui  exerce  la  phar- 
macie.   Pharmacopola,   x,    ra. 
Cic.    Medicamentariu»,  ii,    m. 
Plin. 
pharmacopée,  e.  f.  Livre  aui 
traite   de  Part  de  préparer    les 
médicaments.   Pharrnaceuticus 
codex.  A.    Medicamentarius  ou 
mfdicinalis  liber.  A, 
pharmacopole,  s.    m.    (Arch.) 
Vi.ridcur  «le  drogues.  Pfiarnui- 
':opola,  a;,  ra.  Cic. 
pharyngite,    s.    f.    (nnainma- 
tion  du  pharynx.  Voy.  inflam- 
mation et  oORce. 
pharynx,  s.  m.  .Vrrière-bouche. 
Gj.:   ,    se,    f.    Cic.    Partie  Bupi- 
ri>;ur9   éa  — ,   fuuces,   iam,   f. 
pi.    Cic. 

phase,  R.  f.  Chacun  des  a.spects 
MUS  lebquelsse  montrent  &  nous 
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les  plauèl«s.  Planetarunx  lami- 
nii/ii  wirietiis.  Col.  Les  —  de 
la  lune,  tunx  luminanx  v.irie- 
fiis  l'Un,  iirticuli  lume.  Piin. 
accretio  el  diminutio  luminis. 
Cic.  (Tusc.  I,  68}.  Il  (^Fig.)  Cha- 
cun des  états  successifs  par  les- 
quels passe  une  chose,  il/onu-n- 
tum,  I,  n.  Liv.  Flor.  (cf.  si 
guis  trian\  temporuni  nwnxenta 
consideret.  Flor.).  Voy.  vicissi- 
tude. 

phaséole.  Voy.  kasi5oi.e. 

phébus,  s.  m.  Manière  de  par- 
ler, d'écrire,  obscure  pal"  raffi- 
nement.  Voy.  PATHOS. 

phénicoptè're,  s.  m.  Flamaut, 
oiseau.  Phœnicoptcrus,  i,  m. 
Plin. 

phénix  Oiseau  fabuleux.  Phce- 
nix,  icis,  m.  Ov.  Sen.  \\  (Kig.) 
Personne,  chose  unique  eu  sou 
genre.  Rara  avis.  Hor.  Jav. 
A/i/MCuiuni,  i,  n.  Cic. 

phénoménal,  adj.  Qui  tient 
du  phénomène.  Qui",  qaœ,  quod 
sub  aspectun\  ou  sensum  cadit. 
Cic.  Olijectus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (Traduire aussi  pai'legénit. 
rerum.]^  (Famil.)  Qui  constitue 
un  phénomène   peu   ordinaire. 

Voy.  ÉTÙNNA.NT,  PRODIGIEUX,  RARE. 

phénomène  (lat.  post.  phœno- 
menurn,  gr.  5aivo|jiEvov),  s.  m. 
Modification  d'un  corps  qui  af- 
fecte lin  sens.  Hes,  rei,  f.  Cic. 
—  naturel,  quod  in  rerum  na- 
turà  /it.  Cic.  Explication  des  — 
naturels,  interpretatio  naturse. 
Plin.  j.  —  célestes,  ca^lestia, 
ium,  n.  pi.  Cic.  Sen.  T  Fait  qui 
frappe  comme  n'étant  pas  ordi- 
naire. Monstrum,  i,  n.  Cic.  Os- 
tentum,  i,  n.  Cic.  Portentum, 
i,  n.  Cic.  Res  magna  ac  mira- 
bilis. Cic.  Voy.  merveille,  mer- 
veilleux. Il  (Par  ext.)  Une  per- 
sonne extraordinaire.  fiara 
avis     Jnv. 

philanthrope,  s.  m.  Celui  qui 
aime  le  j;enrc  humain.  Homi- 
nibus  ou  generi  humano  ami^ 
eus.  Cic.  liumanus.  Cic.  Vivre 
en  —,  vitue  hominum  amicé 
vivére.   Cic. 

philanthropie,  s.  f.  Amour  dos 
hommes.  Ilumanitas,  atis,  t. 
Cic.  Animas  humanus.  Cic. 
Carita»  humani  generis.  Cic. 
philanthropique,  adj.  Relatif 
à  la  philanthropie,  llorninlbus 
amicus.  Cic.  liumanus,  a,  um, 
adj.  Plin.  D'une  manière  — , 
avec  des  principes — ,  humani, 
adv.  Cic.  humaniter,  adv.  de. 
philharmonique,  adj.  Qui 
aim'!  riiaiinonie.  Masicoium 
stwliosus.  A.  (Spéc.)  Société  — , 
voy.  ciiOKun,  orphéon,  musique. 
philippique,  s.  f.  Discours 
violent  contre  qqn  qui  est  au 
pouvoir.  Voy.  invective. 
philologie,  s.  f.  Science  qui 
•:tudie  Te»  langues.  |j  (Au  sens 
antique.)  Grammutica,  œ,  f. 
Cic.  et  grammatice,  es,  f. 
Quint.  Stwliii  ou  disciplina 
antiquarum     litteraram,    Cic. 
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Quint.  (Au  sens  raoderaa.) 
Disciplina  ou  sfmfium  huma- 
in'/.iCis.  Pliiloloiia,  w,  f.  A. 
d'apr.  Cic.  (Att.  11,  17,  11). 
philologique,  adj.  Relatif 
à  la  philologie.  Grommuti- 
cus,  a,  ain,  aaj.  Cic.  .Ad  stu- 
dia  antiquarum  litterarum  ou 
humanitatii  ou  ati  philologiam 
pertinens.  A.  Phdologus,  a, 
um,  adj.    Vitr.  (Traduire  aussi 

fiar  le  génit.  philologise  ou  phi- 
ologorum.)  D'après  la  méthode 
— ,  grammatice,  adv.  Quinf. 
(I,  11,  87).  Philologorun\  ou 
jramnkj/icorum  more.  A.  Qui 
a  reçu  une  éducation  — ,  stu- 
dio pkilologix  eruditu».  A, 
philologue,  s.  m.  Celui  qui 
s'occupe  do  philologie.  (Au  sens 
antique.)  Grammaticiis,  i,  m. 
Cic.  (Au  sens  moderne.)  Pliilo- 
logus,  i,  m.  .,4.  (d'apr.  Sen.  [ep. 
108,  80]). 
philomathique,  adj.  Qui  aime 
les  sciences.  CO'jnitionis  et 
scientisecupidas.Cic.oaamans. 
Cic.  Spéc.  Société — ,academia, 
a",  f.  A. 

philosophe,  s.  m.  Celui  <^ui 
se  consacre  à  la  science  des  prin- 
cipes et  des  causes.  Philoso- 
phas, i,  ra.  Cic.  Sapientise  stti- 
diosus  ou  philosophix  deditas. 
Cic.  Un  illustre — ,  prxclaras  in 
plUlosophià.  Cic.  ||  Au  fém. 
Une  — ,  et,  par  plaisant.  U 
philosophesse,  philosopha,  x, 
f.  Cic.  Il  Celui  qui  enseigne  la 
philosophie.  Phiîosophia;  o\i  sa- 
pientise amfessor.  Quint.  Sa- 
pientise doctor  on  magisterouas- 
sectator.  Sen.  ||  Celui  qui  fait 
partie  d'une  .secte.  Voy.  école, 
secte.  Un  —  cynique,  cynicus, 
i,  m.  Cic.  Un  —  péripaticien, 
voy.  pÉRiPATÉTiciEN.  |l  Celui  qui 
étudie  la  philosopnio.  Etre 
l'élève  d'un  — ,  suivre  les  cours 
d'un  —,  audlre  ou  sectàri  phi- 
losophum.  Cic.  Sen.  ||  (Spéc.) 
Celui  qui  s'adonne  à  la  science 
morale.  Philosophus,  i,  m.  Cic. 
S'ipiens,  entis,  m.  Cic.  \\  P. 
opp.  Une  femme  —,  philosopha, 
a-,  f.  Cic.  Il  P.  ext.  Libre-pen- 
seur. Voy.  lidiie.||  Adjectivt.P/ii- 
losopho  dignus.  Cic.  Traduire 
aussi  par  le  génit.  philosophi. 
^  Celui  qui  pratique  la  sagesse. 
Sapiens, entis,m.  Cic.  Voy.  sage. 
En  — ,  philosophi  more.  .1. 
Agir  en  — ,  phitosophàri,  dép. 
intr.  Cic. Il  (Spéc.)  Celui  qui  «ait 
Hupporler  les  coups  du  sort.  Kir 
foitis  ou  vir  constans.  En  —, 
.ivyuo  animo.  Cic.  \\  Adjectivt. 
l'rudens,    adj.    Cic.    Voy.    bai- 

KUNNABLE,    SAGE,    SENSÉ. 

philosopher  v.  intr.  Raison- 
ner sur  la  philosophie.  Philoso- 
phari,  dép.  inir.  Cic.  |l  (Spéc.) 
Raisonner  sur  la  morale,  ^'oy. 
.MORALISER.  1  (P.  ext.)  lUisoniier 
doctem.,nt  sur  qqch.  Disputàre, 
intr.  Cic.  R'itiocinàri,  dep.  intr. 
Il  fP.  plaisant.)  Flairer,  réflé- 
chir. Voy.  ces  mots. 
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philosophie,  s.  (.  Science  des 
piincipo  et  des  eaupes.  Philo- 
mipliiu,  se,  f.  Cic.  HapicntUi, 
;i\  (.  Cic.  Ilor.  —  théorique, 
pr.ilique,  voy.  THÉnniQuc,  pra- 
tique. Enseigner  la  — ,  phi- 
losnpfiorum  prafcepta  tradéie. 
l'ic.  Avoir  étudié  la  — ,  plii- 
li>sophorum  percepta  hahêre 
prieccpta.  Nap.  \\  —  première, 
divinaram  humanutamque 
rerum,  tum  initiorum  causa- 
ramque  ciijaaque  rei  cognitio. 
Cic.  —  des  sciences,  de  l'his- 
toire, du  droit,  sabtilior  rerani 
cognitio.  Cic.  sttidium  princi- 
piorumscienti3',ltistoria^,j'uris. 
A.  La —  inoraic,  ratio  Vivendi. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Système  philo- 
sophique. Disciplina  philoso- 
phia!.  Cic.  ou  simpl.  disciplina, 
se,  (.  Cic.  Doctrina,  œ,  l.  Cic. 
Schoia,  se,  f.  Cic.  Secta.  se,  f. 
Cic.  Phitosophi  aliciijas  ou 
philosophie  fatio.  Cic.  Forma 
atiqua  philosophise .  Des  sys- 
tèmes de  — ,  philosophise.  Cic. 
T  Pratiquede  la  sagesse.  ■Sapien- 
tia,  a",  1.  Cic.  Disciplina  Viven- 
di. Cic.  etsimpl.  disciplina,  a?,  f. 
Cic.  Ars  ou  ratio  vivendi.  Cic. 
Prudentia,  x,  i.  Cic.  Voy.  sa- 
gesse. La  —  de  la  vie,  phi- 
losophia  vilx.  Sen.  ||  iSpéc.) 
Sagesse  do  celui  qui  sait  suppor- 
ter les  coups  du  sort.  Patientia, 
se,  f.  Cic.  Constantia,  se,  f. 
Cec.  Sen.  Avec  — ,  voy.  philo- 
sophiquement. 

philosophiqxie  Jat.  post.  phi- 
losophicus.  Ambr.  Hier.  Sid.), 
adj.  Qui  a  rapport  à  la  philoso- 
phie. Ad  philosophiam  perti- 
nens  ou  gui  [qase,  quod)  ad 
philosophiam  pertinet.  Cic.  ou 
qai  (qua.',  quod)  in  philosopliià 
veisatur,  tract<.itar.  A.  (d'apr. 
Cic.).  Traduireaussi  parle  génit. 
philosophorum  (cf.  sententise 
philosophorum.  Cic.  prœcepta 
philosopliOi-um.  Cic.  [Tusc.  II, 
3,  9].  philosophorum  ratio  et 
consllium.  Cic.  verbum  philo- 
sophorum. Cic.)  par  philoso- 
phi.v.  Cic.  ou  par  de  philoso- 
phiâ.  Cic.  (cf.  sermo  de 
philosophiâ  institutus.  Cic. 
Grxcorum  de  philosophiâ  libri. 
Cic).  Sujet  — ,  philosophiâ,  se, 
f.  Nep.  (Epam.  3,  3.)  Les  ma- 
tières — ,  principes  — ,  omnia 
in  phitosophiû.  Cic.  Ces  ma- 
tières — ,  ces  principes  — ,  hœc, 
quse  siint  in  philosophiâ.  Cic: 
Propositions,  sujets,  recherches 
— ,  qase  in  philosophiâ  trac- 
tantar.  Cic.  (Tusc,  V,  1,  1). 
Système  — ,  voy.  philosophie. 
Théorie — ,  philosophandi  ratio. 
Cic.  Il  (Dans  un  seus  plus  large.) 
Méthodique,  précis.  Subtilis,  e, 
adj.  Cic.  Esprit,  finesse  —  dis- 
serendi    snbtilitas.    Cic. 

philosopbiq[uenient,  adv. 
D'une  manière  philosophique. 
More  et  ratione  philosophorum. 
Cic.  Il  (Dans  un  sens  plus  large.) 
Voy.  MÉTH0D1CJUB.MENT.  ||  Froide- 


ment, sans  s'émouvoir.  Patien- 
ter, adv.  Ci'c.   Lenti,  adv.  Liv. 

\'0V.     FroiDEMIlNT. 

philoaophistne,  S.  m.  Abus  de 
In  philosophie.  Voy.  péoANTisME, 
aunTii.iTé. 

pbilotechnique,adj.  Qui  aime 

.les  arts.  .1r(mm  amans.  .\.  Qui 
(qu.-r,nai)d)  artesfuvet.  A.  Spéc. 
.Société  — ,  voy.  académie. 

philtre,  s.  m.  Breuvago  magi- 
que pour  inspirer  l'amour. 
PUiltrum,  i,  a.  Ov.  Medica- 
mentum  amatoriam.  Suet.  ou 
simpl.  medicamentum,  i,  a.  Ov. 
ou  amutorium,   ii,   n.    Sen. 

pblébotome  s.  m.  Sorte  de 
lancette.  Plilebotomus,  i,  m. 
Ca't.-A  ur. 

phlébotomie  s.  f.  (Arch.)  Sai- 
gnée. Phlebotomia,  se,  f.  Csel.- 
.iar. 

phlébotomiser,  v.  tr.  (Arch.) 
Saigner.  Phlebotomâre,  tr.  Ve'j. 
Csel.-.-\ur.  Voy.  saigneh. 

phlegtnasie,  s.  f.  Inflamma- 
tion. Voy.  ce  mot. 

phlegmatique,  etc.  Voy.  fleg- 
matique. 

phlegiiion(lat.  ^o'^i.  phlegmon), 
s.  m.  Foyer  purulent  produit 
par  l'inflammation  de  la  peau. 
Phlegmone,  es  (Dat.  oni  ),  f. 
Plin.  (.\X,  -lU). 

pblogose,  s.  f.  Inflammation 
des    veines.  Voy.    inflammation 

et   VEINE. 

phœnicure,  s.  m.  Fauvette  à 
queue  rouge.  Phosnicurus,  i,  m. 
Plin.  (X,  5fî). 

phonétique,  adj.  Relatif  à  la 
voi.\,  au  son.  Vocal is ,  e,  adj. 
l'ar;-.  Quint.  (Traduire  par  le 
^énit.  vocum  ou  soni,  sono- 
'  .tm.)  I  Subst.  La  — ,  vocam  ou 
ionoram  doctrina  ou  scientia,  A. 

phonique.  aJj.  Phonétique. 
Voy.  ce  mot.  ||  {Arch.)  Subst. 
au  fém.  La  — ,  c.-à-d.  l'acous- 
tique, voy.  ACOUSTIQUE. 

phoque,  s.  m.  Mammifère  am- 
phibie des  mers  polaires.  Plioca, 
a",  f.  et  phoci-,  es,  f.  Vii-g.  Ov. 
Plin. 

phosphorescence,  s.  m.  Pro- 
priété des  corps  phosphores- 
cents. Lumen  ou  splenaor  la- 
cis in  umbra.  A.  Vis  radian- 
di  in  umbi-â  ou  per  noctem.  A. 
La  —  de  la  mer,  mare  per  obs- 
caram  noctem  vermicalis  ra- 
dians ou  splendens.  .! . 

phosphorescent,  ente,  adj. 
Lumineux  dans  l'obscurité. 
Lucidus  ou  splendens  ou  ra- 
dians in  umbris.  .-i.  Pierre  — , 
phengites,  se,  m.  Suet.  (Dom. 
\U). 

photographie,  s.  f.  .\rt  de  fixer 
l'image  des  corps  par  la  lu- 
mière. Ars  exprimeiidi  imagi- 
nem  lucis  operâ.  A.  \\  (P.  ext.) 
Reproduction  ainsi  obtenue. 
Imago   lucis     operâ    expressi. 

photographier,  v.  tr.  Repro- 
duire par  la  photographie.  Exp7'i- 
mëre  Jmaginem)  lacis  operâ.  A. 

phrase     (Tat.     post.     phrasis. 


Gi'amm.),B.  f.  Proposition  sinn- 
plo  ou  réunion  do  propositions 
iVirmant  un  sen»  complet. 
Enuntiatlo,  onis.  (.  Quint. 
(VII,  3,  2;  IX,  1,  2:1;  au  plur. 
Cio.  [fat.  Ij);  eDuntiatuzn,  i, 
n.  Cic.  (fat.  U;  2H).  .<en.  (ep. 
Il",  I3j  ;  compreheDslo , 
onis,  f.  Cic.  (voy.  I'Éiiiuoe)  ; 
sententla,  m,  f.  Cic.  (Phil.  13, 
Tlj.  Ilor.  (sat.  I,  10,  9].  Faire 
de  grandes  — ,  et  {ellipt.)  faire 
des  — ,  putidë  loqui.  Cic. 
Phrases  toutes  faites,  voy.  uana- 
1.1  ré. 

pliraséologie,  s.  f.  Construc- 
tion de  phrases  propre  à  une 
langue  ou  à  un  écrivain.   Voy. 

CONSTRUCTION,      PÉRIODE.       ^       (P. 

ext.)  Emploi  de  phrases  vides  de 
sens.  Voy.  prollxité,  redon- 
dance. 

phraser,  v.  intr.  Faire  des 
phrases.  Voy.  phrase,  j]  Transi- 
tivl.  Articuler  les  phrases.  Voy. 
ARTICULER.  ^  (Musiquc.)  Faire 
bien  sentir  le  rythme  en  jouant, 
en  chantant.  Vocem  ou  sonum 
in  quadrum  numeramque  ou 
nameris  concludére  ou  rotun- 
dâre  ou  redigére.  A.  (d'après 
Cic).  Il  Transivit.  —  un  air, 
conclnsëou  rotundê  canëre.  A. 

phraseur,  euse  et  (arch.), 
phrasier,  iëre,  s.  m.  et  f. 
Faiseur,    faiseuse     de    phra=es. 

Voy.     BAVARD,     prolixe. 

phrénésie,  phrénétique.Voj-. 

FRÉNKSIE,  FRÉNÉTIQUE. 

phrénique,  adj.  Qui  a  rap- 
port au   diaphragme.  Voy.  dia. 

PHRAGME. 

phtisie  et  phthisie  s.  f.  Con- 
somption. Tubes,  is,  f.  Cic. 
Pkthisis,  eos  et  is.  Ace.  im,  t. 
Sen. 

phtisique  et  phthisique  adj. 
Atteint  de  phtisie  pulmonaire. 
Phthisicus,  t,  adj.  Plin.  Subst. 
Un  — ,  phthisicus,  i,  m.  Vitr. 
Sen.    rh. 

phylactère,  s.  m.  (Arch.)  Amu- 
lette. P/vy/ac^erium,  il,  n..4m6r. 
I  (Spéc.)  Parchemin  que  les 
juifs  s'attachent  aux  bras.  Phy- 
lacterium,  ii,  n.  Hier. 

physicien,  ienne,  s.  m.  et  f. 
(.\rch,)  Celui,  celle  qui  exerce 
la  médecine.  Voy.  médecin.  1 
Celui,  celle  qui  s'occupe  de  phy- 
sique. Physicas,  i,  m.  Cic.  Na- 
tarse  auctor  et  indagator.  Cic. 
En  physicien, phj/sicë,  adv.  Cic. 
Une  — ,  naturse  indagatrix. 
Cic. 

physiognomonie,  s.  f.  Action 
de  fiéterrainer  le  caractère 
d'une  personne  d'après  les 
traits  du  visage.  Ars  hominum 
mores  natarasqae  ex  corpore, 
nculis,  fronte  pernoscenai.  A. 

physiognomique  (lat.  post. 
physiognoniicus.  Fulg.),  adj. 
Relatif  à  la  physiognomonie.  .(4ci 
artt-m  pernoscendi  hominum 
mores  e.x  ocutis,  (ronte  per- 
noscendi pertinens.   A. 

physiologie,    s.    f.  Partie    de 
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l'histoire  naturelle  qui  traite 
d<s  fonctions  des  organes  c\\fi 
les  êtres  vivanu.  Aafui-ar  ra- 
tio qaam  Grrci  çuaioXo'j  iav 
iippfUi-.nt.     Cic. 

phyeiologicjue  (lat.  post.  phy- 
siulojicus.  l'ert.  Auj.).  «ilj. 
Relatif  à  la  plij-<iologie.  A.  -■).( 
natarir  tMtionem  pertinent.  A. 

physiologiste,  s.  m.  Celui 
ni    s'adonne   à  la  phy*iolosie. 

\0V-    PinSIOLOClE,    ADONNER. 

physionomie  (ba*  lat.  phy- 
siognomia),  s.  f.  Ph)-i=io3nomo- 
nie  (arch.).  Voy.  ce  mot.  1  (Par 
ext.)  Eipreesion  du  visage. 
Vultas,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
gHs  et  valtûs  ingeniunx.  t'ic. 
08  vuUusqae  eu  os  et  vultixs. 
Cic.  et  êimpl.  i-altiis.  Cic.  v. 
hilaris  atque  la-tas.  Cic.  imago 
animi  lultas.  Cic.  vultus  totas, 
qai  aermo  naidam  tacitas  men- 
tis est.  Cic.)  ;  OS,  oris,  n. 
Cic.  etc.  (dans  l'express,  oris 
habitas.  Cic.  ou  habitas  oris 
lineamentaqae.  Cic.  cf.  os  vul- 
tafqae.  Cic.  et  voy.  ci-dessus'. 
Il  (Par  ext.)  Aspect  particulier 
d'une  cho?e.  Faciès,  ei,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  ioci.  Tac.  loco- 
ram.  Sali.  voy.  aspect). 

physionomiste,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  se  connaît 
on  physionomie.  Qui,  qase  se 
profUetar  hominam  mores  na- 
taïasque  ex  corpore,  ocalis, 
fronte  pernoscëre.  A.  Phi/sio- 
gnomon,  onis,  m.  Cic.  (de lat.  5, 
10).  Etre  — ,  nataram  cujusqae 
ex  forma  perspicêre.  Cic.  iTusc. 
IV,  37,  80). 

physiopie,  adj.  et  8.  m.  f.  || 
Aaj.  Qui  a  rapport  au  corps  de 
l'homme.  (Traduire  par  le  gén. 
corporis.)  Force  — ,  vis  corpo- 
ris  ou  corporis  vires.  Cic.  ou 
abs.  vires,  iam,  f.  pi.  Cic. 
Plaisirs  — ,  corporis  voluptates. 
Cic.  La  beauté  — ,  coiporis 
palchritado  ou  species.  Cic.  || 
•S',  m.  Ce  qui  concerne  le  corps. 
Corporis  natara  ouconstitatio. 
Cic.  Voy.  coMPLEXios,  coNSTryu- 
TioN.  j]  (Par  anal.)  Les  avanta- 
ges corporels.  Un  beau  — ,  Çor- 
rnosa  ou  décora  species.  Cic.  ^ 
Adj.  Qui  80  rapporte  aux  corp" 
en  général,  ("rraduire  par  le 
gén.  natarae.)  Mal  — ,  naturx 
rnala.  Cic.  Les  phénomènes  ^, 
re»  Tuitarales.  Cic.  Le  monde 
— ,  rerum  natara.  Cic.  Scien- 
ces— ,  pl.ysica,  arum,  n.  pi. 
Cic.  (Or.  M,  119).  Naturalis 
philotcphia.  Oeil.  ||  (Par  ext.) 
Certitude  physique.  Kes  ceria. 
Cic.  CeitafvJcs.  (Jic.  Reram  Veri- 
tas. Cic.  li  -b'.  f.  Science  qui  étu- 
die les  propriétés  générales  des 
corp».  Phusica,  oram,  n.  pi. 
Cic.  Physica  ratio.  Cic. 
physiquement,  adv.  D'une 
manière  ph v^'ir^ue. Physici' ,Sidv . 
Cic.  (N.  D.  m,  Iftj.  Natarx 
ratione.  Cic.  ^  Relativement  au 
corps.  Corpore.  Cic.  {d.  corpore 
hene  valere.  Cic.).  Se  bien  por- 
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ter  —,  bonU  corporis  valetu- 
dine  ati.  Cic. 

piaculaire,  adj.  Expiatoire. 
Voy.  ce  mot. 

piaSe,  s.  f.  Action  de  faire  de 
rembarras.  Voy.  EMn.»nnAS. 

piaffer,  v.  iutr.  (.\rch.)  Faire 
lie  l'embarras.  Voy.  RuoAnnAs. 
T  (En  pari,  du  cheval.)  Frap- 
per bruyamment  du  pied  en 
relevant' les  jambes  de  devant. 
Sapptodêre  pedem  ou  terram 
pede  percutére.     A. 

piaffeur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  de  l'em- 
barras.    Voy.     EMBARRAS.   ||     Ad- 

jeetivt.  Cheval  — ,  eqmis  qui 
supplodit  pedem  ou  terrant  pe- 
de percutit.  A.  equus  trepidia- 
rius.  Veg.  (H.  S8,  37). 

piailler,  v.  intr.  Pousser  de 
petits  cris  aigus.  Voce  acatû 
clamàre.  A.  ||  (Fig.  Criailler. 
Voy.  ce  mot. 

piaillerie,  s.  f.  Action  de  piail- 
ler.  Voy.  CRIAIU.ERIE. 

piailleùr,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,    celle  qui    piaille.    Voy. 

CRIAILLELR. 

piano,  adv.  (Musique.)  En  ren- 
dant la  voix  douce.  .Sono 
e.r:<enua<0.  Cic.  (cf.  de  Or.  III, 
102).  |]    Fig.    Doucement.    Voy. 

IIOICEMENT. 

piaulement,  s.  m.  Action  de 
piaiilf-r.  Pipatas,  ûs,  m.    Varr. 

piauler, V. intr.  En  pari,  de?  pe- 
tite de  certains  gallinacé-i  : 
pousser  de  petits  cris.  Pipirc, 
intr.Col.pipilàre,  intr. Catall.  || 
(Fig.)  En  pari,  des  enfants.  Pi- 
piàre,  intr.    Tert. 

1.  pic,  s.  m.  Instrument  de  fer 
pointu  dont  se  servent  les  mi- 
neur?, etc.  Dolabra,a;,  f.  Cart. 
Il  P.  anal.  Tisonnier.  Voy.  ce 
mot.  Il  Corne  d'artimon.  Voy. 
coRKE  et  ARTIMON.  ^  Hointe  de 
montagne.  Vertex,  calmen  ou 
cacumen  montis.  Cic.  Liv.  Loc. 
adv.  A  — ,  in  prarceps.  Virg. 
Qui  est  à  — ,  coupé  à  — ,  prsc- 
raptas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  de- 
raptas,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
abscisus,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
prœceps,  adj.  Cic.  Liv.  Coupé 
à  — ,  prœcisiis,  a,  um,  p.  adj. 
Sali.  Virg.  Rocher  taillé  à  — , 
circumcigam  saxam.  Cic.  Ro- 
chers à  — ,  recfa  saxa.  Liv. 
Lieux  à  —,  prœrupta,  oram, 
n.  pi.  Liv.  Voy.  escarpé,  es- 
carpement. Couler  à  —  (droit 
au  fond  de  l'eau),  voy.  cou- 
ler. 

2.  pic  ,  s.  m.  Oiseau  grimpeur 
qui  perce  l'écorce  des  arbres. 
f'icas,  i,  m.  Plin. 

pic-pocket,  K.  m.  Voleur  à  la 
lire.  Au  plur.  Vatcalarii,  o- 
ram,  m.  pi.  Ulp.  dig. 

picorée,  s.  f.  Action  de  picorer. 
Voy.  MARAUDE.  ||  (P.  anal.)  En 
pari,  des  abeilles.  Revenir  de  la 
— ,  voy.  DUTiNEit.  Il  (Fig.)  En- 
voyer Eon  esprit  'a  la  — ,  voy. 
mstraire,    INATTE.VTION.    Aller  à 

la    — ,    voy.     AVENTURE. 
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picorer,  v.  intr.  (Arch.)  Marau- 
der. Voy.  0»  mot.  ||  Hg.  Voy. 
PILLER,  VOLER.  1  (Eli  pari,  des 
abeilles.)  Butiner.  \ov.  oo  mol. 
(En  pari,  des  chèvres.)  Brouter. 
Voy.  ce  mot. 

picôreur,  euse,  s.  m.  etf.  Ce- 
lui, celle  qui  picori».  Voy.  ma- 
raudeur, voi£UR.||^Spéc.)  boldat 
picoreiir.  Voy.  maraudeur,  pil- 
lard. Il  (Fig.)  Voy.  VOLEUR. 

picot,  s.  m.  Petit  piquant.  .-Icu- 
leus,  i,  m.  Cic.  ||  (Spéc.) 
Pointe  du  marteau  de  carrier. 
Voy.  POINTE.  Il  Coin  de  boi8.  Voy. 

COIN. 

picotement,  s.  m.  Sensation 
de  piqûre  légère.  Panctiun- 
cula,  a-,  f.  Scn.  \\  (P.  anal.)  Dc- 
ra.ingeaison.  Prurigo,  inis,  f. 
Plin. 

picoter,  v.  ir.  Piquer  légère- 
ment et  à  plusieurs  reprises. 
yelticùre,  tr.  Q.  Lcniler  mor- 
dêre.  Plin.  Visage  picolé  de 
petite  vérole,  voy.  trouer. 
Il  (P.  anal.)  Piquer',  démanger. 
Voy.  ces  mots.  ||  Fig.  Attaquer 
par  des  traits  piquants,  velli- 
côre,  tr.  Cic.  Obliquis  oratio- 
nibus  carpérc.  Cic.  Carpëre 
dictis  acatentis.  Cic.  Se  — , 
obliquis  orationibus  ou  dictis 
aculcatis  inter  se  carpëre.  Cic. 

picoterie,  s.  f.  Action  d'atta- 
quer par  des  traits  piquants. 
Vellicatio,  onis,  f.  Sen. 

picotin,  s.  m.  Mesure  pour 
donner  l'avoine  aux  chevaux. 
Avcna;  corbula.  D. 

fie- vert.  Voy.  pivert. 
.  pie  (lat.  pica),  s.  f.  Oiseau 
babillard.  Pica,  a-,  f.  Ov.  Plin. 
Arch.  et  ellipt.  Une  — ,  c.-à-d. 
une  monture  —,  un  cheval  — , 
efuas  bicolor  albis  maculia. 
l  irg. 

2.  pie,  adj.  f.  [Pieux.  OEuvre — , 
pia  opéra,  n.  pi.  D. 

pièce,  s.  f.  Partie  formant  elle- 
infme  un  tout  dans  qqch.  de 
collectif.  Pars,  partis,  f.Cic. 
etc.  (voy.  PARTIE);  partlcula, 
se,  i.  Cic.  etc.  (voy.  partie, 
parcelle);  capui,  pilis,  n. 
CiC.  etc.  (ex.:  yrex  oainque  et 
viginli  capitum  [«  do  25  piè- 
ces .].  Korr.).  Une  —  de  bé- 
tail, pecas,  udis,  (.  Cic.  Une 
grosse  —  do  viande,  immensa 
caro.  Sen.  Une  —  de  porc, 
truncas  sais.  Ov.  Une  —  de 
résistance  (fi;4.),  capat  ou  «um- 
ma  {alicajas  rei).  Cic.  pars 
maxima.  Cic.  Une  —  montée, 
onus  pistorium.  Cels.  Une  — 
cfe  drap,  oprris  textilis  manî- 
palas.  D.  —  de  toile,  tela,  le, 
f.  Cic.  Une  —  de  bois,  trabs, 
bis,  i.  Cœs.  Une  —  de  terre, 
ager,  agri,  m.  Cic.  agcllus,  i, 
m.  Cic.  Hor.  —  d'eau,  lacut, 
ûs,  m.  Cic.  Une — de  blé,  scyc» 
getis,  t.  Cic.  Une — de  vin,  voy, 
TONNEAU.  Une  —  de  monnaie. 
nammu»,  i,  m.  Cic.  —  d'or, 
«l'argent,  nummas  aareas,  ar- 
genteaa.  Plin.  Varr,  Donner  1, 


PII': 

—  à  nqn,  voy.  pounnoinE.  Etre 
près  de  ses  — ,  perctintem  pe- 
caniam  vidêrc.  Cic.  —  d'oiM'é- 
vrerio,  d'argenterie,   aurum,  i, 

II.  Cic.  arj/entam,  i,  n.  Cic. 
(cf.  auro  et  argento  abandàre. 
Cic).  —  d'artillerio,  tormen- 
lam,  1,  n.  A.  —  do  sièjje,  voy. 
MACHINE.  —  do  lliéitre,  fabula, 
X,  f.  Ter.  Cic.  (cf.  (abalam 
docire  [•  faire  jouer  •].  Cic. 
(abalam  discére  [■  apprendre 
une  pièce  pour  la  jouer  ■].  Cic. 
l'abmam  a.jëre.  Cic.  fabulam 
edëre  [•  représenter  ■].  Cic. 
fabalain  dare.  Cic.  [Br.  18, 
73J).  Jouer  une  —  à  fl'I"'  Ini 
faire  — ,  aliqaem  iddificari. 
Plant,  (voy.  jouer).  Une  —  d'é- 
loquence, oratoriam  opas.  Cic. 

—  de  vers,  carmen,  minis,  n. 
Cic.  —  d'écriture,  scriptum, 
i,  n.  Cic.  —  (pour  instrument 
do  musique),  connus,  ùs,  m. 
Cic.    Ils   se  vendent  un  denier 

—  oa  à  la  — ,  singuH  denariis 
veneunt.  Plin.  ^  Cliacune  des 
parties  dont  l'aseucement  ou 
l'assemblage  forme  un  tout 
complet.  Pars,  partis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  p.mïtie). — de  rapport 
(d'une  mosaïque),  criista,  a?,  f. 
Vitr.  Plin.  (cf.  Alexandrina 
marmora  Namidicis  criistis 
distincta  sant.  Sen.  secàre 
rnarmor  in  crastas.  Plin.  pa- 
rietes  crustû  marmoris  ope- 
rire.  Plin.  voy.  mosaïque). 
Faire  qqcli.  de  —  et  de  mor- 
ce.aux,  c.x  diversis  congerëre 
aliqiiid.  Quint.  S'armer  de 
toutes  — ,  se  armis  optâre.  Liv. 
Habiller  qqn  de  toutes  —  (fig.), 
aliquem  depexam  dare.  Ter. 
Mettre  des  —  (à  un  vêtement), 
sarcire,  tr.  Plant,  (voy.  r.ipié- 
cer).  —  (d'un  appartement), 
membrum,  t,  n.  Lacr.  Cic. 
Plin.  j.  (cf.  domixs  membra. 
Lacr.  [VI,  80A].  cubicula  et 
cjasmodi  membra.  Cic.  [Q.   fr. 

III,  1,  1,  2]).  —  (d'un  jeu  d'é- 
cliecs),  latrancalas,  i,  m.  Sen. 

—  anatomiquo,  secti  corporis 
membrum.  A.  Pièces  (  d'une 
collection),  opéra,  um,  n.  çl. 
Cic.  —  rare,  raram  opas.  Cic. 
Cette  méchante  — ,  hxc  mala 
res.  Plant.  Les  —  d'un  procès, 
instramentum  litis  .  Qaint. 
ou  simpl.  instrumentam,  i,  n. 
Quint,  tabulœ,  arum,  f.  pi. 
Cic.  litterse,  aram.  f.  pi.  Ci'c. 
C'est  la  meilleure  —  de  son 
sac,  hoc  optimum  ei  jus  est. 
Liv.  Pièce  de  conviction,  voy. 
p.  WS,  col.  2. —  diplomatiques, 
litterœ,  arum,  f.  pi.  Cic. —  à — , 
membratim,  adv.  Varr.  Cic. 
(cf.  quasi  membratim  gestum 
negotium.  Cic.  ).  per  partes. 
Cic.  (cf.  res  per  partes  com- 
municàre.  Cic).  Qui  est  tout 
d'une  — ,  d'une  seule  — ,  soli- 
das,  a,  um,  adj.  Cic.  (voy. 
massif).  Tout  d'une  — ,  conti- 
nenter,  adv.  Cic.  Fig.  Un 
homme    tout    d'une   — ,  homo 
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rigidissimus.  Sen.  ^  Partie 
d'une  chose  déchirée,  cassée 
Fragmentum.  i.  n.  Cic.  etc. 
fyoy.  MOiuKAD);  frustum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  morceau).  Tom- 
ber en  — ,  voy.  riune.  l'Itre  on 
— ,  voy.  loque.  Kmporter  la  — 
(fiji.),  lacerûre  nliquem.  Cic. 
Mettre  en  — ,  discerprre,  tr. 
(Jic.  dilani('ire,  tr.  Cic.  in 
frusta  dividëre.  Sen.  Fig. 
Mettre  qqn  en  — ,  voy.  déchi- 
Ri;n.  Mettre  un  auteur  en  — , 
c.'à'd.  le  défigurer  (voy.  défi- 
gurer) ou  le  piller  (voy. piller). 

piécette,  s.  f.  Petite  pièce. 
Nammului,  i,  m.  Cic.  —  d'or, 
auréolas,  i,  m.    Cic. 

pied,  s.  m.  Partie  articulée  de 
la  jambe  de  l'homme  ou  de  cer- 
tains animaux.  {|  En  pari,  de 
l'homme.  Pes,  pedls,  m.  Cic. 
elc.  (ex.  :  pcs  lirilis.  \'itr.  pes 
exigaas.  Cic.  pedis  artissima 
forma  est.  Ov.  pes  longus.  Plin. 
calceiapti  ad  pedem.  Cic.  pedi- 
hus  seger.  Sali,  pedibus  captus. 
Sali.  (r.  Liv.  si  pes  condoluit. 
Cic.  pedem  porta  non  efferre 
["  ne  pas  mettre  le  p.  dehors»]. 
Cic.  accidére  ad  pedes  alicujus. 
Cic.  abjicëre  se  [ou  projicër'c, 
prosternêre  se]  ad  pedes  [alicu- 
jus]. Cic.  alicai  jacère  ad  pe- 
des. Cic.  prohibiti  estis  in  pro- 
vinciâ  vestrâ  pedem  ponére. 
Cic.  pedibus  [opp.  à  equo].  Cic. 
pedibus  venire.  Cic.  pedibus 
iter  facëre.  Cic.  pedibus  suis 
iter  confwëre.  Cic.  pedibus  me- 
rêre  [■  servir  à  pied,  c.-à-d. 
dans  l'infanterie  ■•].  Liv.  pedi- 
bus prœiiari  [«combattre  à  p.-, 
en  pari,  de  cavaliei-s  démon- 
tés]. Liv.  pugna  it  ad  pedes.  Liv. 
in  pedes  consistêre.  Cic.  pedes 
m.ale  ponëre.  Cic.  pedem  super 
cervices  alicujus  imponëre. 
Cic);  caix,  calcis,  (.Cic  Ctls. 
(ex.  :  ictus  calcis.  Saet.  pugnis 
et  calcibus  [-à  coups  de  pied  et 
à  coups  de  poing  ■•].  Cic.  calces 
alicujus  ferre  [•  recevoir  des 
coups  de  p.  •■].  iien.).  Qui  a  un 
—  plat,  plancus,  i,  m.  Plin.  — 
plat  (fig.),  assentator,  oris,  m. 
Cic.  —  bot,  tali  pravi.  Hor. 
(sat.  I,  3,  Wd).  Qui  a  un  —  bot, 
scaurus,  i,  m.  Ilor.  (sat.  I,  3, 
US).  Livrer  qqn  pieds  et  poings 
liés,  voy.  p.  1161,  col.  3.  Avoir 
pieds  et  poings  liés  (fig.),  alli- 
gatum  impeditumque  esse.  Liv. 
Sortir  les  pieds  devant,  efferri, 
pass.  Cic.  Avoir  un  —  dans  la 
tombe,  capulo  vicinum  ou  pro- 
.vimum  esse.  Serv.  Non.  Pren- 
dre un  bain  de  — ,  pedes  lavâ- 
re.  Cic.  Etre,  se  tenir  en  — , 
voy.  debout.  Une  statue  en  — , 
pedestris  statua.  Cic.  (Phil.  9, 
13).  Remettre  qqn  sur  ses  — , 
attoUëre  ou  sublevàre  aliquem. 
Cic  Etre  sur  — ,  stâre,  intr. 
CiC.  Remettre  qqn  sur  — ,  ali- 
quem reducèreadsalutem.  Cic. 
iegrum  ex  morbo  relevâre.  Cic. 
Fig.  Remettre  qqn  sur  ses  pieds 
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ou  sur — ,  aliquem  repcire.Cic. 
ou  excitàre.  Cic.  Mettre  des 
troupes  sur  —,  exercitum  pa- 
rure ou  comparùre.  Cic.  ou 
concitùre.  Liv.  Mettre  des  trou- 
pes sur  le  —  de  guerre,  copia$ 
omnibus  rébus  ornûre  atqite 
instrucre.  C.-rs.  Etre  sur  le  — 
de  guerre,  ad  bellum  esse  para- 
tam.  Cic.  Sautor  à  —  joints, 
voy.  p.  119.",,  col.  3.  Ne  savoir 
sur  quel  —  danser,  dubium  ou 
incertum  hnrire.  Cic.  Traiter 
sur  le  —  d'égalité  avec  qqn, 
a'quo  jure  esse  cum  aliquo.  Cœs. 
Etre,  vivre  sur  un  grand  — , 
splendidë  vivère.  Cic.  lautè  vi- 
vëre.  Cic.  Etre  sur  un  bon  — ,' 
stire,  intr.  Cic  De  la  tôto  aux 
— -,  capillo  usque  ad  ungues. 
Cic.  ab  imis  unguibus  ad  ver- 
ticem  summum.  Cic.  (Rose, 
com.  7,  20J.  a  vestigio  ad  ver- 
ticem.  Plm.  (VII.  '77).  Armer 
qqn  de  —  en  cap,  voy.  p.  3/i7, 
col.  1.  Fouler  aux  — ,  voy.  p. 
9JiO,  col.  3.  Mettre  qqn  à  .ses  — 
(arch.),  voy.  soumettre.  Avoir 
— ,  esse  in  vado.  Plaut.  Ter. 
II  perd  — ,  vadum  destitait 
eum.  Liv.  De  —  ferme,  stabili 
gradu.  Liv.  Soutenir  de  —  fer- 
le choc  de  l'ennemi,  stabili 
grada  impetum  liostium  exci- 
përe.  Liv.  Licher  — ,  referre 
pedem.  Cœs.  ou  gradum.  Liv. 
Fair^  qqch.  d'arracho  — ,  voy. 
[sans]  RELACHE.  Prendre — ,  voy. 
ÉTABLIR.  Tirer  une  épine  du  — , 
voy.  p.  7'J8,  col.  3,  Couper  l'her- 
be sous  le  — ,  voy.  supplanter. 
Au  —  levé,  voy.  p.  1156,  col.I. 
Avoir,  mettre  le  —  à  l'étrier, 
voy.  p.  833,  col.  3.  Mettre  —  à 
terre,  desilire  ad  pedes.  Cœs. 
Personne  n'y  met  le  — ,  nulli 
illam  calcant.  Sen.  Gagner  au 
—,  voy.  p.  96i,  col.  1.  Voyage  à 
— ,  iter  pédestre.  Liv.  —  à  — , 
pedetentim.  Quint.  Défendre  — 
à  —  ses  positions,  acerrimê  re- 
sistëre.  Cœs.  Les  gens  de  — , 
pédestres  copiœ.  Ca?s.  (voy.  in- 
fanterie). V'ilet  de  —,  pedise- 
quus,  i,  m.  Plaut.  Cic.  Combat- 
tre à  —  sec,  ex  arido  pugnâre. 
Cœs.  On  pouvait  passer  (le  tor- 
rent) à  —  sec,  sicco  alveo  tran- 
siri  poterat.  Liv.  Haut  le  pied  I 
âge  ou  agite.  Cic.  agedum  ou 
agitedum.  Cic.  Un  haut  le  — , 
nebulo,  onis,  m.  Cic.  ^  En  pari, 
de  l'animal.  Pes,  pedis,  m. 
Virg.  Plin.  (on  pari,  du  che- 
val) ;  caix,  calcis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  ca/ci6us  ["  à  coups  de  p.  »]. 
Phœd.  calce  ferire.  Ov.  ou  pe- 
tëre.  Hor.  calce  contingi.  Col.). 
—  fendu  ou  fourché,  bifidœ  un- 
gnlœ.  Plin.  Qui  a  le  —  palmé, 
palmipcs.  Plin.  Qui  a  deux  — , 
hipes,  Cic  Qui  a  quatre  — , 
quadrupes.  Cic  Les  —  de  de- 
vant, pedes  priores.  Cic.  ante- 
pedes.  Cic.  Les  —  de  derrière, 
pedes  posteriores.  Cic.  (cf.  pos- 
terioribus  pedibus  insistëre. 
Cic).    Fig.   Etre  sur  ses  —  de 
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derrière,  Toy.  ls*J  cuinder.  ||  (P. 
eil.)  Marque  laissée  sur  le  sol 
par  la  b^ie.  Vetti'jium,  ii,  a.Cic. 
Fig.  Faire  le  —  de  grue,  suin- 
tem  opperiri.  Cic.  Ues  —  de 
mouche,  minutions  liiterx.Sen. 
1  (Cuisine.)  Pieds  de  cochon. 
Triincu/i     suum.    Cels.    Petil- 

Siod<,  voy.  ORTOLAN.  Fig.  Tirei 
e  qqn  —  ou  aile,  voy.  p.  9S, 
col.  3.  1  (Au  63.)  Ba»e  par  la- 
qiielle  un  objet  pose  sur  le  sol 
Pes,  pedis,  m.  Ter.  Cornif. 
(en  pari,  d'un  pied  de  table,  de 
banc,  etc.);  caix,  c^cis,  f.  Liv. 
(ei.:  caLx  mali.  Lii-.  .  —  d'une 
colonne,  voy.  base.  —  d'une 
montagne,  mdices  montis.  Cic. 
(cf.  in  montis  r\idicibas.  des. 
radicet  Caucaii.  Cic.  .  inpmus 
mons.  Cic.  La  ville  est  au  — 
de  la  montagne,  oppidum  mon- 
ti  $ubjectum  est.  Liv.  Do  plain 
— ,  voy.  puuN.  Au  —  du  mur, 
sub  murum.  Liv.  Mettre  qqn 
au  — du  m'ip,  voy.  p.  126S,  col. 
3.  A  —  d'œuvre,  voy.  p.  130S, 
col.  3.  Au  —  des  autels,  ante 
aras.  Virg.  ]|  (Par  eit.)  La  par- 
tie de  la  tiee  qui  sort  du  sol. 
Stirpf,  is,  t.  Cic.  (cf.  imà  de 
stirpe  i-ecisas  [«coupé  au  pied--]. 
Vïrj;.).  Arbres  sur  — ,  stantes 
arbores.  P/in.  Vendange  sur — , 
pendens  vindemia.  Plin.  Fig. 
Sécher  sur  — ,  tabescére,  intr. 
Cic.  Il  La  plante  tout  entière 
(en  pari,  des  arbustes).  Stirps. 
u,  f.  Cic.  Col.  Voy.  pla.nte.  || 
Chacun  des  supports  d'un  us- 
tensile. Pes,  peais,  m.  Cato. 
Pedicalus,  i,  m.  Jet.  1  (P.  ext.) 
Nom  d'une  mesure  de  longueur. 
Pes,  pedis ,  m.  Cic.  etc. 
(ei.  :  unum  pedcm  non  dis- 
cessisse.  Cic.  pedem  non  e- 
gressi  tamas.  Cic.  hasta  sex 
pedes  lonija.  Liv.  ).  |]  (  Par 
cxt.)  Quantité,  longueur  indé- 
terminée. Pes,  pedis,  m.  Cic. 
Faire  un  —  de  nez,  voy.  p.  128Ji, 
col.  1.  ||  Mesure  indéterminée. 
Au  —  de  la  lettre,  voy.  p.  11  Si, 
col.  3.  Une  Rome  au  petit  — , 
pasilla  Roma.  Cic.  ||  Me-ure 
périodique.  Pes,  pedis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  minuti  pedes.  Cic. 
pedibus  claudëre  semi  atiqaid. 
Hor.).    Vers    de    six    — ,    voy. 

hex.(mAtre. 
pied-à-terre,  e.  m.  Losement 
oii  l'on  ne  vient  qu'en  passant. 
Deversorium,  ii,  n.  de.  De- 
verticulum,  i,  n.  Cic.  Petit  — , 
deversoriolum,  i,  n.  Cic.    —  à 

terre    à   la    camp-tgnc,   villala, 
^«,    f.    Cic.     —    chez    un   ami, 

hotpUium,  ii,   n.   Cic.  Prendre 
son     —     chez    qqn,    devertére 

apad  aliqaern.    Cic.  Avoir  son 

—  chez  qqn,    deversàri    apud 

aliqoKTa.    Cic. 

pied-droit,   s.  m.  Chacun    des 
jambasea,    d'une     porte,    d'une 

fenAtre,     Parastas ,    stados,    t. 

VUr. 
piédestal,  ».  m.  Support  d'une 

colonne,    d'un    vase,   d'une  sta- 
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tue.  Basis,  is,  t.  Cic.  —  d'une 
statue,  acropodium  et  podium, 
ii.  n.  Vitr.  Voy.  support.  |{  Fii; 
.Mettre  qqn  sur  UD  —  (c.-à-il. 
l'admirer),  collocûre  aliquem 
in  basi.  Pliasd.  Faire  de-cen- 
dre, renverser  qqn  de  son  — , 
iletr.ihére  aiiquem  de  Ccelo.  Ci-. 

piédouche,  s.  m.  Petite  bai^e 
d'un  buste.  Voy.  soclb. 

piège,  s.  m.  Engin  pour  pren- 
dre certains  animaux.  Pedi- 
C3.  ad,  I".  Plaut.  Vinj.  Liv. 
loour  les  Minimaux, pedicas  ten- 
clêre.  y'irj.  pedicà  cupfre.  Liv. 
pour  les  hommes.  Plaut.);  teo- 
dicala,  ee,  f.  Cic.  etc.  (au  pr. 
.Von.  [410,  16]:  au  fig.:  aucupiu 
verhorum  et  litteriirum  tendi- 
cuUe.  Cic.  [Cœcin.CS]);  plaga, 
as,  f.  Cic.  etc.  (au  pr.  et  au  fig.: 
tendéi-e  pUigas.  Cic.  in  pUnj  im 
cadére.  Ov.  au  fig.  incidêre  in 
p'agis.  Petr.  se  impedire,  se 
conficére  in  plagas.  Plaut.  An- 
fonium  coitjeci  in  Octaviani 
plagas.    Cic.  ).    Voy.    embûche, 
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pie-grièche  et  pigrièche,  s. 
f.  Passereau  à  bec  conique 
et  crochu.  Pica  ijrxca.  D.  \\ 
Fig.  Femme  acariâtre  et  que- 
relleuse.  Voy.  ACARIATRE.  ||  Ad- 

jectivt.  ou  apposit.  Femme  — , 

voy.    ACARIATRE. 

pie-mère,  s.  f.  Partie  interne 
de  la  membrane  qui  enve- 
loppe le  cerveau.  Membiana 
cerebri.   Casl.-Aar. 

pierraille,  s.  f.  Réunion  de  pe- 
tites pierres.  Rudus,  deris,  n. 
Cic.  Couvert  de  — ,  raderatus, 
a,  uni,  adj.  Plin.  —  rougeâlre, 
carfcuncu/iiS,  i,  m.  Vitr.  Cou- 
vert de  —  rougeâtres,  carbun- 
calosus,  a,  um,  adj.  Col. 

pierre  (lat.pop.petni),8.f.Matié- 
re  inorganique,  dure  et  solide, 
formée  d'éléments  divers  etque 
l'on  extrait  de  la  terre  pour 
bâtir,  etc.  |l  Pierre  (en  général). 
Lapis,  idis,  m.  Cic.  etc.  (o.x.: 
solidus.  Sen.durus.  Plin.  inla- 
pidem  vertére.  Ov.  in  lapidera 
verti.  Hier.  [ep.  69,  2]);  sa- 
xum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  sedi- 
Iv-.atio  e  saxo.  Vitr.  in  saxo  se- 
dire.  Ov.  in  saxum  vertére 
[aliquem].  Ov.  in  stixum  vevti. 
Ov.)  —  dure,  —  à  feu,  silex, 
licis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  silex 
«eu  lapis  durus  ordinarius 
l'itr.  certo  in  loco  silicem  csc- 
dëre.  Cic.  voy.  silex).  De  — , 
lapldeus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  l.  menS't.  Varr.  arca. 
Liv.  columna.  Varr.  murus. 
Liv.  fig.  lapideus  sum  [■  l'éton- 
noment  m'a  changé  en  p.  •]. 
Plaut.  l'tpideo  corde  sant  mut- 
li.  Enn.);  saxeus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  («.\.  :  «.  icdificium. 
l'Un,  saxea  effigies.  Catull.).  \\ 
Fiaamentf!  détachés  de  cette 
matière.  Lapis,  idis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.;  acervus  lupidum.Cic. 
congeries  lapidum.  Liv.  Plin. 
anaifjue  in  muroê  lapides  jaci 
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caepti  sont.  Ca-f .  l'ipidcs  /ucmiv- 
doscurCre.  Cic.  iapides  miïMre 
in  aliquem.  Petr.  fundi  mittf- 
re  lapides.  Liv.  eniinus  glande 
atU  lapidibua  pugnOre.  Sali. 
•  iliquem  lapidibus  prosequi.Cic. 
lapide  percuti.  Cic.  Uipide  ictum 
interire.  \ep.  lapide  ictum  ex 
niuro  perire.  Cees.  tapidibai 
aliquem  cooperire  ou  ohraire. 
Cic.alicu^usdomus  fracta  con- 
Jectu  lapidum.  Cic.  mcmbra, 
qux  debilitavit  lapidibus.  Cic. 
véhicula  ne  lapidibus  quidem 
fulta  in  eodem  vestigio  quies- 
cebant.  Plin.j.  lapidibus  pluit. 
Liv.);  saxum,  i  (•  grosse  pier- 
re •),  n.  de.  etc.  (ex.  :  saxa  ja- 
cén.  Cic.  nunc  tela  nanc  saxa 
ingerère.  Liv.  ex  sp''luncà  sa- 
xum in  crura  incidisse.  Cic). 
Petite  —,  lapillus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (voy.  CAILLOU  .  De  — ,  ia- 
pideus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(e,\.:  /.  imber.  Cic.\.  Enlever 
les  — ,  voy.  ÉP1ERRER.  Plein  de 
— ,  voy.  PIERREUX.  Frapper  à 
coups  ae  — ,  voy.  lapider.  H 
pleut  deà  —,  lapidât,  impers. 
Liv.  (ex.:  Vejis  de  caeio  lapida,- 
verat.  Liv.  [.V.VVII,  37,  1).  Hea- 
te  imbri  lapidavit  U  il  tomba 
une  pluie  de  p.  à  R.  •].  Lii-. 
(^CLII1,  13,  il.  de  cxlo  lapida- 
tumcst.Liv.[\\\'U,lO,Ii;lU,U]). 
Jeter  la  —  à  qqn,  aliquem  in- 
cessére.  Suet.  Jeter  des  —  dans 
le  jardin  de  qqn,  aliquem  obli- 
qué castigâre.  lac.  Faire  d'une 
—  deux  coups,  duos  parictes  de 
eàdem  fidelià  dealbàre.  Car.  <ip. 
Cic.  (ep.  VII,  29,  2).  uno  m 
saltu  apros  capëre  duos.  Plaut. 
(Cas.  11,  8,  i.0).  Fie.  —  d'achop- 
pement, de  scandale,  offenai- 
calam,  i,  n.  Plin.  J.  (ep.I.X,  II, 
1).  Eccl.  Etre  comme  une  — , 
aitonitum  constitisse.  Cic.  d»- 
fixam  stûre.  Cic.  Liv.  Un  cœur 
de  — ,  homo  siliceus.  Hen.  || 
Concrétion  qui  se  forme  chez 
certaines  plante^,  certain^  ani- 
maux. Os,  assis,  n.  Plin.  (ex.: 
Ofsa  arborum.  Plin.);  calCU- 
lus,  i,  m.  Liv.  <  t:ls.  Win.  (ex.: 
c.  tiumanus.  Plin.  calculam 
frangëre,  rampérc  [■■  faire  l'opé- 
ration de  la  p.  .].  Plin.  calcu- 
lam eximëre,  cvellére.  Cels. 
Citlculaiii  comminuire  et  ejicé- 
re.  Plin.  calculi  dolore  consa- 
mi.  Liv.epit.).  Malade  delà — , 
ca/cu/osu«.  Cels.  1  Pierre  pro- 
pre à  divers  usages  dans  «es 
différents  états.  ||  (Construction.) 
Lapis,  Idis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
c  lapide  naumachise  circum  ma- 
ximum exstruêre.  Suet.  e  lapi- 
dibus templo  Jovis  Capitolmi 
dentinatis  filio  monumentam 
e.x»traére.  Suet.  lapis  atruetilis 
[.  à  bâtir  J.Jc<.i.ca/carius.  Cic. 
riiolaris.  Sen.  l.  ijuadratus  [•  de 
taille  ■].  Sen.)  ;  saxum,  1,  n. 
',ic.  etc.  (ex.:  saxum  quadratam 
[•  ]i.  de  taille  •].  Liv.).  —  cal- 
caire, vov.  p.  337,  col.  2.  Un 
tailleur  Je  — ,   opifex   lapida- 
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riu».   Intcr.   ou  Bimpl.  lapida- 
rius,  a,  m.  Petr.  Vlp.  Carrière 
de  —,  lapicidintf,  arum,  (,  [il. 
Cic.  La  première  —  d'un  édifi- 
ce, wispicalis  lapis.  Inscr.    l'o- 
ser la  première  —   (pr.  et  fia-i, 
{umlamenta  Jacëre.  Cic.  —  an- 
gulaire, l'onduinentalc,  voy.ci>s 
inols.  —  d'attente,  voy.  p.  2IA, 
col.  3.  Mur  en  —  sèches,  mace- 
ria,  œ,  f.  Cœa.  Ne  pa^  laisser  — 
sur  —  [domam   ou   arbem)  di- 
raère  atqua  evertére.  Cic.  {do- 
mum   ou   urbem)  solo   xquùre 
(ou    adœqaâre).    Liv.    Ne     p.%» 
laisser  — sur  —  en  Italie,  teini- 
lam  in  Italià  nitllam  relinqaèrc. 
Cic.  (Att.  I.\,  7,  r>).  —  sépulcra- 
le, tombale,  lapis,  idis,  m.  l'i- 
ball.    Prop.    (voy.     omdal).  — 
d'autel,  ara,  a-,  1'.  Cic.  Liv.  — 
railliaire,  lapis,  pidis,  m.  Lii: 
Sen.    (cf.  intra  vicesimam  la- 
pidem.   Liv.  ad   qaintam  lapi- 
dem.  Nep.  ad  sextam  lapidem 
a  Viennà.  Sen.).    \\  (Chaussée.) 
L&pis,  idis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
emporiam  lapide  stemère.Liv. 
lapides   vise.   Cic);   silex,  li- 
as, m.  Cic.    etc.  (ex.:  vias  in 
arbe    silice  stern':re.    Liv.).    || 
(.'Vrts  et  industrie.)   —   à  aigui- 
ser,   à   repasser,    cos,   cotis,   t. 
llor.  Liv.  Plin.  —   à  fou,  lapis 
silex.  Liv.  ou  simpl.  silex,  licis, 
m.  Plin,  —  pouce,  pumex,  icis, 
m.  Plin.  —  de  louche,  colicala, 
œ,  f.  Plin.  —  de  meule,  mola- 
ris    lapis.    Quint.  —  d'aimant, 
magnes  lapis.  Cic.  —  infernale, 
voy.   INFERNAL.   ||  (Spéc.)  Pierre 
précieuse.    Lapis  ,    idiS  ,    m. 
Catall.  llor.  Tac.  (ex.:  gemma" 
et  lapides.  Hor.  lapidam  gem- 
jnaramque   fulgor.   Sen.);  la.- 
pillus,    i,    m,    Hor.    Ov.  Sen. 
rh.  (ex.:  nivei  viridesqiie  lapil- 
li,   llor.    gemma;   et   ex  alieno 
litore  petili   lapilli.    Sen.  rh.); 
geznma,,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
alla  gemma  aat  margarita.  Cic. 
sur     la    dilfér.    entre    gemma 
[•  pierre  taillée  et  transparen- 
te ■]   et  lapillas  [-   pierre  opa- 
iiue  .],  cf.  Serv.  [  dig.  XXXIV, 
2,  19,  17]). 
pierrée,    s.    f.   Lit    de   pierre. 
Statamen,  inis,  n.  Vitr.  Stata- 
minatio,  onis,  f.  Vitr.  Coriam, 
ii,   n.    Plin. 

pierreries,  s.  f.  pi.  Joyau  de 
pierres  précieuses.  Gemmce,  a- 
rum,  f.  pi.  Cic.  Cia7'i  lapides. 
Hor.De — ,gemmeus,a,  um, adj. 
Cic.  Orné  ou  paré  de  — ,  gem- 
meas,  a,  um,  adj.  Cic.  Enrichi 
de — ,  gemm.atas,  a,um,  p.  adj. 
Liv.  Ouvrier  en  — ,  gemmarius, 
ii,   m.   Inscr. 

Pierrette,  s.  f.  Petite  pierre. 
Lapillas,  i,  m.  Mart. 
pierreux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient des  pierres.  Lapidibus 
abandans.  Col.  Lapidosas,  a, 
am,  adj.  Virg.Lapiaeus,a,am, 
adj.  Plin.  Saxosus,  a,  um,  adj. 
Virg.  Col.  Endroit,  terrain  — , 
taxosa,   orum,     n.     pi.    Plin. 
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saxetum,  i,  n.  Cic.  atpretum, 
i,  n.  Liv.  |l  (P.  ext.)  En  pari, 
do  la  maladie  de  la  pierre. 
Calculosus,  a,  um,  adj.  Cels. 
pierrot,  s.  m.  Nom  vulgaire  du 

moineau  franc.  Voy.  moineau. 
piété,  s.  f.  (Areh.)  Pitié.  Voy. 
ce  mot.  1  .AlTection  respec- 
tueuse. Pietas,  atis,  (.  Cic. 
Caritas,  atis,  f.  Cic.  —  filiale, 
pietas  in  [ou  erga]  parentes. 
(  ic.  in  patrem ,  in  matrem,  ou 
simpl.  pietas,  atis,  f.  Cio. 
(cf.  quia  est  pietas  nisi  vo- 
lantas  grata  in  purenies  7 
Cic).  Qui  a  de  la  —  filiale, 
plus  in  parentes.  Cic.  ou  simpl. 
jdus,  a,  am,  adj.  Cic.  Par  ou 
nvec  —  filiale,  pië,  adv.  Cic.  |{ 
.Spéc.  Dévotion  religieuse  (vive 
et  sincère).  Pietas  erga  aeum 
ou  simpl.  pietas,  atis,  f.  Cic. 
Religio,  onis,  f.  Cic  (cf.  rel.  utilis 
civitatibus.  Cic  inclita  jiistitia 
religioque  Numse  Pompilii.  Liv. 
sammà  religione  deos  colère. 
Cic).  Sanctitas,  atis,  f.  Cic. 
Avec — ,piê,adv.  Cic.  caste,  adv. 
Cic.  (cf.  castissimê  colère  deos. 
Cic). 
piétinement,  s.  m.  Action  de 
piéliner.  Sapplosio  pedis,  et 
simpl.  supplosio,  onis,  f.  Cic. 
Le  —  des  chevaux,  ungularum 
pulsus.    Mart. 

piétiner,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Fouler  aux  pieds.  I-^roculcàre^ 
tr.  Cic.  Col.  Voy.  fouler.  1  V. 
intr.  Remuer,  agiter  les  pieds 
sur  place.  Sapplodëre  pedem. 
Cic.  Trepidûre.  intr.  Cic. 
piéton,  onne,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  va  à  pied.  Pedes,  itis, 
m.  Liv.  Un  bon  — ,  voy.  mar- 
cheur. Piétonne,  qua;  it  pedi- 
hus.A.  ||(Spéc.)y4rc/i. Fantassin. 
Voy.  ce  mot. 

piètre  (lat.  pedester,  tris),  adj. 
Pauvre,  mesquin.  Improbus,  a, 
um,  adj.  Plaut.  Pauperculus, 
a,  um,  adj.  l'iaat.  Voy.  pauvre, 
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piètrement,  adv.  D'une  ma- 
nière  piètre.  Voy.  pauvrement. 

piétrerie,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  piètre.  Voy.  mesquinerie. 

pieu,  s.  m.  Pièce  de  bois  ai- 
guisé par  un  bout  dont  on  fait 
des  palissades.  Palas,  i,  m.  Cic 
etc.  (cf.  si  mollis  erit  locus, 
palis  conp,gaiur.  Vitr.).  Asser, 
eris,  m.  Liv.  Vallus,  i,  m. 
Cic.  Sudis,  is,  f.  Cses.  Sti- 
pes,  pitis,  m.  Cœs.  Des  —  tor- 
dus, detorta  hastilia.  Sen.  Pe- 
tit — ,  paxillan,  i,  m.  Varr. 
Col.  sudis,  is,  f.  Cses.  —  court 
et  rond,  talea,  se,  f.  Cses.  (B. 
G.  Vil,  73,  9).  —  enfoncé  en 
terre,  sublica.  œ,  f.  Cses.  — 
fourchus,  (arcse,  arum,  f.  pi. 
Liv.  Clôture  de  —  (pour  enfer- 
mer le  bétail),  vacerrse,  arum, 
f.  pi.  Col. 

pieusement,  adv.  D'une  ma- 
nière pieuse.  Pië,  adv.  Cic.  Re- 
Ugiosê,  adv.  Cic.  Sancté,  adv. 
Cic.  Caste,  adv.  Cic 
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pieuvre  (lat.  polupus),  s.  f. 
l'ciulpo  commun.  Voy.  poulpe. 
pieux,  pieuse,  adj.  Qui  a  de 
la  piété  (filiale).  Pias  erga  pa- 
rentes (ou  in  patrem,  in  ma- 
trem) ou  simpl.piii.i,a,  um,  adj. 
Cic  II  (Spéc.)  l'ieux  envers  les 
dieux.  I^iu.'i,  a,  um,  adj.  Cic. 
[cf.  p. erga  [ou  in]deum.  Cic.j. 
Castas,  a,  um,  adj.  Hor.  Reli- 
yiosus,  a,  um,  adj.  Cic.  (En 
pari,  des  pratiques  extérieures 
du  culte).  Religionam  colens. 
Liv.  Diligens  i-eligioniim  cul- 
tor.  Cic.  Zèle  — ,  religiv,  onis, 
f.  Liv.  (cf.  ex  islo  ore  religio- 
nis  verbum  [•  une  p.  parole  -1 
excidëre  aut  ehibi  potest  ? 
Liv.).  De-  sentiments  — ,  voy. 
PIÉTÉ.  Il  ^Par  ext.)  Voy.  pie. 
piffré,  ée,  s.  m.  et  f.  Personne 
replète,  ventrue.  Voy.  replet.  || 
(P.  ext.)  Personne  goulue.  Voy. 
goulu. 
pigeon  (lat.  pipio  [•  pigeon- 
neau .].  Plin. -Val.),  s.  m. 
Oiseau  domestique.  Colamba, 
se,  f.  Varr.  —  mâle,  columbas, 
i,  m.  Plaut.  —  de  colombier, 
cellares  colambi.  Col.  —  ra- 
mier, palunibes,  is,  m.  et  f. 
CicpalumbuSfi,  m.  Varr.  Cels. 
De  — ,  colurnbinus,  a,  um,  adj. 
Cels.  A  la  manière  des  —  , 
columbaram  more.  A.  Couleur 
gorge  de  — ,  colambinus,  a, 
um,  adj.  Plin.  ||  (Fig.)  Dupe 
que  l'on  dépouille.  Amener  à 
qqn  un  —  ii  plumer,  palum- 
bem  ad  aream  alicui  addu- 
cëre.  Plaut. 

pigeonneau,  s.  m.  Jeune  pi- 
geon. Colambulus,  i,  m.  Plin. 
Colurnbinus  pullas.  Cic 
pigeonnier,  s.  m.  Construction 
où  on  loge  les  pipeons.  Colum- 
baiium,  "ii,  n.  Varr.  Petit  — , 
celtula,  se,  f.  Col.  Niche  ou  cel- 
lule d'un  —,  cella,  se,  i.  Col. 
Celui  qui  prend  soin  d'un  — , 
columbarius,  ii,  m.  Vavr. 
pigment  (lat.  pigmentum,  ma- 
tière colorante),  s.  m.  Matière 
colorante  qui  se  trouve  dans  les 
cellules  de  l'épiderme.  Pigmen- 
tum cutis.  A. 
pignocher,  v.  intr.  Manger  du 
bout  des  dents.  Voy.  grignoter. 

1.  pignon,  s.  m.  Partie  supé- 
rieure d'un  mur  terminé  en 
pointe.  Fastigium  mûri.  Cart. 
et  simpl.  (astigium,  ii,  n.  Cic. 
Pinna  mûri.  Liv.  P.  ext.  Avoir 
pignon  sur  rue,  domum  habëre. 
A.  ^  (Mécanique.) Roue  à  dents. 
Voy.  roue,  denteler. 

2.  pignon,  s.  m.  Amande  de  la 
pomme  de  pin.  Pineœ  nacis 
nucleus.  Plin.  Pineus  nucleus. 
Plin. 

pignoratif,  ative,  adj.  Fondé 
sur  un  gage.  Pigneraticius.  a, 
um,  adj.  Jet.  Voy.  hïpothé- 
o.ure.  Il  Spéc.   Contrat  — ,  voy. 

COMMISSOIRE. 

pigrièche.  Voy.  pie-griêche. 
pilaire,  adj.  Relatif  aux  poils. 
Voy.  pileux. 
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pilastre,  s.  m.  Colouno  car- 
rée. Par\i$tas,  stados,  f.  Vitr. 
l'ai\istt>tef,  a",  m.  \'itr.  Pai\i- 
fUitica,  .r,  f.  Vitr.  Plin.  —  à 
l'augle  d'un  vdilice,  anta-, 
urum,   f.    pi.    Vitr. 

1.  pile  (lai.  pUa,  coIoon«),  s.  T. 
Réunion  d'objets  de  même  na- 
ture poiés  les  uns  sur  les  autres. 
Straes,  it,  f.  Liv.  Acerius,  i, 
m.    Cic.     Voy.   iioNcE.\t\     tas. 

—  de  bois,  congeriet,  ei,  f.  Ov. 
Qaint.  Mettre  en  — ,  voy.  eupi- 
i£B.  Spéc.  —  d'un  pont  (assise 
soutenant  les  arclies),  pilo,  œ, 
(.  Vitr.  (cf.  pilis  ponlis  foi-- 
nicea  imponéiv.  \'itr.).  Fonda- 
tions d'une  —  (dans  l'eau),  pul- 
finiu,  i,  m.  Vitr. 

S.  pile  (lat.  pila,  mortierl,  s.  f. 
Auge  où  l'on  met  le  drap  à 
fouler,  etc.  Pila  fallonwa. 
Cato.  ou  simpl.  pila,  a*,  f.  Ca- 
to.  Ov.  T  (Fig.)  Arch.  Mettre  à  la 

—  et  au  verjus     (maltraiter), 

voy    RACLÉE. 

3.  pile,  F.  f.  CôtÂ  d'une  pièce 
de  monnaie  opposé  à  la  face. 
Parsaversanumji\i.  ^-1.  Voy.  re- 
vers. A  —  ou  face,  teme're  ac 
fortuite  Cic.  Jouer  qqch.  à  —  ou 
face,  committëre  aliquid  fovta- 
nae  ou  casni.  Cic. 
pUer  (lat.  post.  pilûre.  Host. 
ap.  Seri-.),  v.  tr.  Réduire  en 
peiits  fragments  par  un  choc 
répété.  Pilo  tandére.  Plin.  et 
siiiip.  tandëre,  tr.  Plin.  (cf. 
funsum  allium.  Col.  tasa  her- 
ba.  Plin.).  Contandëre,  tr. 
Varr.  Virg.  (cf.  c.  radices  mi- 
natisiimë.  Varr.).  Conterëre, 
tr.  Varr.  Subterëre,  tr.  Col. 
Plin.  Pinsëre,  tr.  Varr. 
pileur,  s,   m.    Celui  qui   pile. 

Pistor,  oris,  m.  Varr. 
pileux,  euse,  adj.  Relatif  au.x 
polir.  PilosiiS,a,  um, adj.  Varr. 
pilier,  s.  m.  Pile  de  pierres  ser- 
vant do  support.  PtJa,  œ,  f.  Hor. 
Vitr.  —  carré,  parastas,  tados, 
t.  Vitr.  parastales,  œ,  m.  Vitr. 
parastatica,  se,  f.  Vitr.  —  rond, 
columna,  ae,  f.  Cic.  —  d'une 
porte,  antœ,  arum,  f.  pi.  Vitr. 
En  forme  de  — ,  avec  des  — , 
pilatim.adv.  Vitr.  \\  (Fig.)  Sou- 
tien. Columen,  inis,  n.  Cic. 
Voy.  SOUTIEN.  Il  Habitué  d'un 
lieu.  Inquilinus,  i,  m.  Sen.  — 
de  places  publiques,  sabrostra^ 
ni,  orum,  m.  pi.  Csel.  ap.  Cic. 
—  de  cabari:t,  popino,  onis, 
m.  Hor.  Saet.  Etre  un  —  de 
cabaret,  popinùri,  dép.  intr. 
Treb.-Poll.  itrig.  tyr.  2'J,  1). 
pillage,  ».  m.  Action  do  piller. 
Direptio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
'ei.  :  impcndcbat  direptio.  Cic. 
d.  urbit.  Cic.  bonorum  direp- 
tio, tectoram  excisio,  depopu^ 
latio  [•  déva«tation  •]  prxdio- 
ram.  Cic.  au  plur.  bonoram 
,  direptionet.  Cic.  direptionet 
'  soci'irum  ixrbium.  Liv.)  expi- 
latio,  oniH,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Aiiu;.   C'r.   [Verr.   II,  3,  2,   6]. 
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associé  à  din-ptio  :  txpilatio 
direptiùque  aocioram.  Cic.  [Off. 

II.  75].  au  plur.  expilationes 
(anorun\.  Cic.  [Vorr.  II,  3,  9, 
S5).  ejcpilationes  direptionesque 
sociorunx  et  civium.  Cic.    [Oir. 

III,  36]).  Livrer  une  ville  au  — , 
urbem  diripiendam  dore.  Cic. 
S'emparer  d'une  ville  et  l.i  li- 
vrer au  — ,  captum  oppidum 
diripienduin  darc.  Liv. 

pillard,  arde,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  pille.  Direptor,  oris, 
m.  Cic.  Prcedcitor,  on'»,  m.  Cic. 
Expilator,  oris,  m.  Cic.  Pra-- 
do,  onis,  m.  Cic.  Depeculator. 
oris,  m.  Cic.  m.  En  —,  prie- 
dabandus,  a,  um,  adj.  Sali. 
Liv.  Pillarde,  prxdatrix,  tri- 
cis,  f.  Stat.  En  pari,  des  ani- 
maux: pomilator,  oris,  m.  Liv. 
Mart.  Pillarde,  populatrix,  tri- 
cis,  f.  Mart.  ||  Adjectivt.  Pr.v- 
datorius,a,  um,  adj.  Sali.  Liv. 
(ex.  :  prœd.  manus.  navia. 
Plaut.  Liv. 

piller  (lat.  post.  pilare,  Amm.), 
V.  tr.  Dépouiller  violemment 
de  ce  qu'on  trouve  à  son  gré. 
Diripère,  tr.Cic.  (ex.:  d.  pro- 
vincias.  Cic.  impedimenta.  Cœs. 
castra.  Liv.)  ;  compilàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem.  Cic. 
a-des.  Plaut.  fana,  liortos.  Cic); 
expilàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
xrariam.  Cic.  regem,  socios, 
fana.  Cic.)  ;  populàri,  dép.  tr. 
Cic.  (ex.:  agios.  Cic.  populatx 
provincise.  Cic.)  ;  agére,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  ferri  aijique  res 
suas  vidit.  Liv.);  ferre,  tr.  Liv. 
(dans  l'express,  ferre  et  agére. 
Liv.);  spoliâre,  tr.  Ci'c.  etc. 
(voy.  dépoliller).  ||  (P.  oxt.) 
S'emparer  violemment  do 
(qqch.)  Injicëre  manum  in 
(aliquid).  Cic.  Invadëre  in  bona 
alicujus.  Cic.  \\  (P.  anal.)  As- 
saillir violemment.  Impetum 
facëre  in  [aliquem).  Cic.  Voy. 
ASSAILLIR,  ATTAQUER.  Il  Faire  vio- 
lence. Voy.  viOLENcii.  Il  (Spéc.) 
En  pari,  du  chien  de  chasse,  si; 
jeter  sur  le  gibier.  Rapëre,  tr. 
Or.  jl  (Fig.)  Piller  un  autour. 
Corripilûre,  tr.  (ex.:  comp.  acri- 
nia.    Hor.).  Voy.   pljvgier. 

pillerie,  s.  f.  Action  de  piller. 
Pra-datio,  onis,  f.  Tac. 

pilleur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  a  l'habitude  de 
piller.  Voy.  pillard,  voleur. 

pilon,  B.   m.  Petite  masse 
pi' 


ion,  B.  m.  Petite  masse  pour 
1er.  Pilum,  i,  n.  Plin.  Petil 
—,  pistillum,  i,  n.  ou  pislil- 
lus,  i,  m.  Plaat.  Col.  Plin.  || 
l'ig.    Mettre    un    livre   au  — , 

voy.    DÉTRLIRF. 

pilori,  s.  m.  Poteau  où  l'on  aU 
tachait  celui  qui  était  condamné 
.'i  l'exposition  publique.  Palus 
i'jnominiosuao\immjA.  palus,  i, 
m.  Cic.  Mottreau  — ,  aliquemad 
palum  ignominiœ  causa  dell- 
'jàre.Cic.W  (I''iS.)Qii'  faitencou- 
rir  le  m-pris  public.  Attacher, 
clouer  au  — ,  ignominie;  ali- 
quem   olijicëie.    Cic.    aliquem 
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scriptis    diffamùre.    Siiet.    At- 
i.tcher  au  —  un  portido,  notàre- 
itticujua  perfuliam.  Cic. 
pilorier,  v.  tr.  Mettre  .iu  pilori. 

\'oy.    PILORI. 

pilot,  s.  m.  Pieu  qui  sort  &  for- 
luer  un  pilotis.  Palus,  i,  ra. 
\'itr.  Voy.  pilotis. 

1.  pilotage,  s.  m.  Construction- 
il.>  pilotis,  l'alatio,  onis,  f.  Vitr. 

2.  pilotage,  s.  m.  Art  do  diri- 
ijor  les  vaisseaux  à  l'entrée  ou  à 
la  sortie  d'un  port.  Ara  guber- 
nandi.  Cic.  Navia  regendas 
acientia.  Cic.  Gubernaloranv 
iirs.  7'ac.  1  Action  de  diriger 
ainsi  un  navire.  Gabernatio, 
onis,  f.  Cic. 

pilote,  s.  m.  Celui  qui  dirige 
les  navires  &  l'eutréo,  à  la  sor- 
tie d'un  port.  Dux  maris  ou 
maris peiitas.  Cic.  Gubernator, 
oris,  m.  Cic.Rcctor  navia.  Cic. 
Nauta,  a?,  m.  Cic.  Premier  — , 
archinauta,  a?,  m.  Inscr.  —  on 
chef,  arcliigubernus,  i,  m.  Inscr. 
—  en  second,  prorcus,  ei,  m. 
Ov.  proreta,  œ,  m.  Plaut. 
|l  (Fij»-)  Ce  qui  sort  do  guide. 
Voy.  guide.  1  Sorte  de  poisson. 
Pompilus,  i,   m.  Ov.  (hal.  101). 

1.  piloter,  V.  tr.  Garnir  de  pi- 

lois.    Voy.    PALISSADBR,    PILOTIS. 

2.  piloter,  v.  tr.  En  pari,  d'un 
pilote  :  diriger  le  navire.  Navem 
gubernûre,  et  ab=olt.  guhernâre, 
intr.  Cic.  ||  (Fie.)  —  qqn,  lu» 
servir  do  guide,  voy.  coNDinRE, 

GUIDER. 

pilotis,  s.  m.  Ensemble  do 
pilols  enfoncés  en  terre  pour 
affermir  un  ouvrage  construit 
dans  l'eau.  Sublica  se,  f. 
Csi's.  Liv.  Sublices,  um,  f.  pi. 
Sali.  frg.  Construit  en  — ,  de 
— ,  sulilicius,  a,  um,  adj.  Liv. 
Enfoncer  des  — ,  construire  sur 
—,  palis  locum  configëre.  Vitr. 
Il  Fig.  Fundamenta,  orum,  n. 
pi.  Cic.  Voy.  fondement. 

pilule  (lat.  pilula),  s.  f.  Médi- 
c.iment  façonné  en  petite  boule. 
Pilula,  m.  f.Plin.Pastillas,  i,  m. 
Plin.  Globalus,  i,  m.Scrib.  Ca- 
tapolium,  ii,  n.  Cels.  \\  Fig.  Il  a 
avalé  la  — ,  hœc  concoxit.  Cic.  Il 
fautavalerla  — ,quod  intritum 
est  omne  tibiexedendumeat.D. 
(d'après  Ter.).  Donner  une  —  à 
avaler  à  qqn,  dorer  la  —  à. 
qqn,  alicui  (ucum  facëre  ou 
verba  dare.  Cic. 

piment  (lat.  pli/mcntum),  s.  m. 
Boisson  composée  do  raicil  et  d'é- 
pices.  Voy.  hydromel.  ^  Poivre 
long.  Pipcritis,  idis,  f.  Plin. 

pimenter,  v.  tr.  Assaissoner 
av<!c    du  pimr'nt.    Voy.    iSpicer. 

jjinipant,  ante,  adj.  Dont  l'ex- 
léiieur, Iccostumo  ostséduisant. 
Ornatalus,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Venustulus,  a,  am,  adj.  Plaut. 
A  us. 

pimpesonée,".  f.(Arch.)Fomm6 
[irétontieiise.  Voy.  prétentieux. 

pimprenelle,  «.  f.  Plante  hor- 
li.icée,  aromatique,  /'oterium 
ou  poterlon,  ii,  ii   Plin, 
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pin,  s.  m.  Grand  arbre  rési- 
neux, toujours  vert.  l'inus,  as, 
et  i,  f.  Virg.  Plin.  —  sauvage, 
pinaster,  tri,    m.  Plin.  —   pi- 

I  gnon,  pmus,  us  et  i,  f.    Plin. 

:  (Xyi,  38.)  Do  — ,  pineus,  a,  um, 
adj.  Virg.  M.  p.  nux  [•  poinrao 
do  p.  •].  Plin.  Foret  do  — ,  pi- 
netam,  i,  n.  Ov.  Plin.  Pomrao 
do  — ,  conus,  i,  m.  Col. 

piiMice  ot pinasse,  <<.  f.  (.\rch.) 
V.iisseau  long  et  léjcr  pour  faire 
la  course.  Lembus,  i,  m.  Liv.  \\ 
Grande  chaloupe.  Voy.  cha- 
i.nupE. 

pinacle  (lat.  post.  pinnaculum. 
Valg.),  B.  m.  Comble  décoré  et 
terminéen  pointe. /^osfij»  un»,  t'i, 
n.  Cic.  Il  rig.  Mettre  qqn  sur 
lo  — ,  ad  ceclanx  aliqaem  tôl- 
ière ou  extollère.  Cic.  Au  — 
de  l'éloquence,  in  fasli'jio 
elotfuentiœ.  Qaint.  Atteindre, 
arriver  au  —  ad  stimmam  gra- 
dam  {glorise,  honoris)  ascen- 
disse.  Cic. 

pinasse.  Voy.  pinace. 

pinastre,  s.  m.  Pin  sauvage. 
Pinaster,  tri,  m.  Plin. 

pince,  s.  f.  Ce  qui  sert  à  pin- 
cer. Il  Petite  tenaille.  Forceps, 
ipis,  m.  et  f.  Ov.  Petite  — ,  vol- 
sella,  se,  f.  Cels.  —  des  tenail- 
les, dens  forcipis.  Plin.  —  de 
forgeron,  (orceps,  cipis,  m.  et 
f.  Ov.  —  de  chirurgien,  for- 
ceps, m.  etf.  Cels.  volselta,œ, 
f.  Cels.  uncas,  i,  ra.  Cels.  —  épi- 
latoire  du  barbier,  forfejc, 
(icis,  m.  et  f.  Mart.  —  pour 
épiler,yo/scî/a,  a?,  f.  Plaat.  \\  (P. 
ext.)  Levier  coudé.  Vectis,  is, 
m.  Cic.  Voy.  levier.  ^  (P.  anal.) 
Mainqui  serre  fortement.  Unca 
manas.  Cic.  Rapa.v  nxanus.  Cic. 
SERRER.  Il  Pattes  antérieures  de 
certains  crustacés.  Forfex,  fîcis, 
m.  et  f.  Plin.  Brachiam,  ii,  a. 
Virg.  Digitas,  t,  m.  Varr.  ||  Dents 
incisives  de  certains  animaux 
herbivores.  Voy.  dent.  ||  Chez  le 
cheval  :  partie  inférieure  de 
l'ongle,  du  sabot;  chez  les  fau- 
ves,   l'extrémité,    voy.     s.\bot, 

ONGLE,  SERRE.  ||  Pli  COUSU.  Voy. 
COUTURE,  PLI. 

pinceau  s.  m.  Touffe  de  poils 
liée  à  un  manche  pour  étaler 
des  couleurs.  Penicillus,  i,  m. 
Cic.  !c(. peniciUo  imitâri.  Cic). 
PeniciUum,  i.  n.  Cels.  Qaint. 
Coup  de  —,  linea,  se,  f.  Plin. 
(cf.  penicilto  ex  colore  lineam 
dacëre.  Plin.).  Donner  le  der- 
nier coup  de  —  à  un  tableau, 
picturam  peragëre.  Plin.  J|  (P. 
Oit.)  Travail  du  peintre.  Peni- 
cillam,  i,  n.  Plin.  Manas,  ûs, 
t.  Mart.  (^cf.  ni.  Praxitelis. 
Mart.).  Quittez  le  — ,  manum 
de  tabula.  Cic.  ||  En  pari,  de 
la  description  des  personnes, 
des  choses,  etc.  Penicillus,  i,  m. 
Cic.  (cf.  pingam  coloribas  tuis, 
penicillo  meo.  Cic).  Donner  le 
dernier  coup  de  — ,  gaasi  li- 
neamenta  extreniui  (orationC) 
addëre.  Cic.  sammam  manum 
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imponfre.  Sen.  Voy.  coloris, 
DESSIN,  TOUCHE.  ||  (Spec.)  Espèce 
d>' brosse  4  l'usage  du  graveur. 
Penicalas,  i,  m.  Plaut.  Ter. 
Dig.  —  à  barbe,  voy.  blaireau. 

I  (P.  ext.)  Touffo  do  poils,  do 
plumes  chez  certains  animaux. 
Voy.  TOUPTE.  1  Réunion  d.^ 
rayons  lumineux  passant  par 
une  ouverture.   Voy.    faisceau, 

TRAINEE. 

pincée,  s.  f.  Quantité  de  cer- 
taines choses  qu'on  peut  pren- 
dre entre  deux  doigts.  Quantum 
tribus  digitis  comprehendi  po- 
test.  Cels.  Quantum  très  digiti 
comprehendêre  possunt.  Cels. 
Captas  triam  digitorum.   Plin. 

II  D'une  façon  plus  générale. 
Voy.   grain. 

pince-maille,  s.  m.  et  f.  Hom- 
me, femme  d'une  extrême  ava- 
rice. Voy.   LADRE. 

pincement,  s.  m.  Action  de 
pincer.  l'eiiica(io,onis,f.  Plin.  || 
(Spéc.)  .\ction  de  pincer  les  cor- 
des d'une  guitare,  d'une  har- 
pe, etc.  Tactus,us,  m.  Plin.  Pui- 
sas (lyrsé).  Ov.  Ictus  citharse. 
Plin. 

pince-nez.  Voy.  lorgnon. 

pincer,  v.  tr.  Serrer  entre  les 
doigts.  Vellëre,  tr.  Virg.  Hor. 
(cf.  vellëre  brachia.  Hor.  au- 
rem  alicui.  Virg.  Hor.).  Velli- 
càre,  tr.  Qaint.  —  jusqu'au 
sang,  pervellére,  tr.  Phxd.  Fig. 
— sans  rirejfe/ficâreou  irridëre 
gravi  ou  austero  valta.  Subst. 
Un,  une  pince-saas-rire  (celui, 
celle  qui  raille  à  froid),  qui, 
quœ  frigide  ou  lente  ou  ^ctà 
gravitate  irridet  ou  cavillalar. 
A.  —  les  joues  à  qqn,  malas 
alicui  vellicâre  ou  blandê  com- 
primëre.  A.  P.  ext.  —  la  taille 
(on  pari,  d'un  vêtement^,  ap- 
tias  baerère  corpori.  A.  ||  P. 
anal.  —  le  corsage  d'une  robe. 
Voy.  RESSERRER.  |[  —  (uu  arbre), 
stringëre  arborem.  Col.  \\  — 
les  cordes  (d'une  guitare,  d'une 
harpe,  pour  la  faire  résonner), 
impellëre  pollice  chordas.  Ti- 
bull.  tractâre  fila  lyrœ.  Ov.  et 
par  ext.  —  de  la  guitare  (en 
jouer),  voy.  jouer.  ^  Serrer  en- 
tre les  branches  d'un  instru- 
ment. Voy.  SERRER.  Il  P.  anal. 
—  les  doigts,  (en  pari,  d'un 
oiseau),  rostro  tundëre.  Catull. 
mordêre,  tr.  Ov.  Se  —  les  doigts 
dans  une  porte,  voy.  prendre, 
SERRER.  N  Fig.  (En  pari,  du 
froid.)  Mordêre,  tr.  //or.  Voy. 
PIQUER.  Il  P.  ext.  —  qqn,  (prendre 
qqn  sur  le  fait).  Voy.  fait.  ^ 
Serrer  fortement.  —  les  lèvres, 
comprimére,  astringëre  tabra. 
Plin.  Se  —  les  lèvres  pour  ne 
pas  rire,  risum  tenêre.  Hor. 
mordêre  labra  ou  labia.  Sen. 
Se  —  les  lèvres  de  dépit,  voy. 
mordre.  Fig.  Prendre  un  air 
pincé,  voy.  raide,  contraint.  || 
(Par  ext.)  —  le  vent,  (se  tenir 
le   plus  près  possible  du  vent). 

Voy.      VENT. 
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pince-sana-rire.  Voy.   pi.vcer. 

pincette,  s.  f.  Action  de  pincer 
li'gèrement.  Vellicatio,  onis,  t. 
Plin. Embrassera  — ,  alicui  ma- 
las comprimére.  /(.I  Petite  pi  no» 
à  épiler.  Volsella,  œ,  (.  Cels.  T 
Sorte  de  pince  pour  arranger  le 
feu.  Forceps,  cipis,  m.  et  f. 
Plin. 

pindariser,  v.  intr.  (Arch.) 
Ecrire,  parler  avec  affectation. 
Tumêre,  intr.  Quint.  Voy. 
ENFLER.  Il  Transitivt.  Voy. 
affecter. 

pindariseur,s.  m.  (Arch.)  Celui 
qui  pindarise.  Voy.  affecta, 
prétentieux. 

pingre,  adj.  Très  chiche.  Voy. 
chiche.  Il    Subst.  Voy,   ladre. 

pinne,  s.  f.  Pinne  marine,  mol- 
lusque à  longuecoquille.  Pinna, 
a-,  f.  Plin. 

pinnée,  pinné.  Voy.  pennée. 

pinson,  s.  m.  Uiseau  chanteur. 
Fringillu.<!,    i,     ra.    Mari. 

pintade,  s.  f.  Oiseau  criard, 
gallinacé.  Meleagris  (s.-e.  avis), 
idis,  f.  Varr.  Plin.  Africana 
gallina.  Varr.  Numidica  avis. 
Plin.  Numidica,  se,  f.  Mart. 

pinte,  s.  f.  Ancienne  mesure 
pour  les  liquides. Se^tariiduo./l. 
*I  Sorte  de  cruche.  Guttus,  i,  m. 
Varr.  Cantharus,  i,  m.  Plaat. 
Plin. 

pioche,  s.  f.  Outil  de  terrassier. 
Rastrum,  i,  n.  Plin.  Ligo,  onit, 
Virg.  m.  Voy.  uoyau. 

piocher,  v.  tr.  Creuser  la  terre 
avec  une  pioche.  Rastro  fodêre 
ou  simpl.  fodëre,  tr.  Plin.  || 
(Fig.)  Travailler  assidûment. 
iSaldâre,  intr.    Cic. 

piocheur,  s.  m.  Celui  qui  pio- 
che. Fossor,  oris,  m.  Virg. 
Col.  Il  (Fig.)  Voy.  travailleur. 

pioler.  Voy.  piauler. 

pion  (lat.  pedo,  proprt,  •  qui 
a  de  grands  pieds  •),  s.  m. 
(.Vcli.)  Celui  qui  va  à  pied. 
Voy.  piéton.  1  Soldat  à  pied. 
Voy.  FANTASSIN.  1  (Aux  colonics.) 
Domestique  qui  va  à  pied.  Ser- 
ras a  peaihus.  Cic  Pediserjuas, 
i,  m.  Plaut.  t  (P.  ext.)  Pauvre 
diable.  Voy.  hère.  ^  (P.  anal.) 
Pièce  du  jeu  d'échecs.  Latrun- 
cidus,  i,  m.  Varr.  Sen.  Latro, 
onis,  m.  Ov.  Mart.  — au  jeu  de 
dames,  calculas,  i,  m.  Gell. 
—  au  jeu  de  tric-trac,  calculas, 
i,  m.  Plin.  j. 

pionner,  v.  intr.  Prendre 
beaucoup  de  pions.  Multis 
calcalis    antecedére.    A. 

pionnier,  s.  m.  Dans  une  ar- 
mée :  travailleur  qui  fraye  les 
chemins,  creusa  des  tran- 
chées, etc.  Munitor,  oris,  m. 
Liv.  Tac.  Fossor,  oris,  m.  Stat. 
1  (P.  ext.)  Défricheur  de  terres 
incultes.  Coionus,  i,  m.  Cic. 

piot,  s.  m.  (Arch.)  Boisson.  Voy. 
ce  mot.||(Spéc.)  Vin.  Voy.ce  mot. 

pipe,  s.  f.  (Arch.)  Pipeau.  Voy. 
ce  mot.  ^  'Tuyau.  Voy.  ce  mot. 
1    Grande    futaille.    Voy.    toh- 
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NEAK.  n  Terre  de  — ,  Samia  ter- 
ra, riin. 
pipeau,  s.  m.  Flûte  cUunpfire. 
Arundo,dinxa,  f.  Virg.  Fistala, 
r,  f.  PUn.  Voy.  chalumiuu.  1 
Gluau.  Virga  liscata.  Ov.  Voy. 

CLUAf. 

pipée,  «.  f-  Ch&sse  où  l'on  attire 
le>  oisoaux  vers  les  gliiaui. 
Aacapittm,  ii,  n.  Cic.  PreuJre 
(les  oi-eaux)  à  la  —,  filière 
\itco.  Virg. 

piper,  V.  intr.  et  tr.  J  V.  intr. 
Pousser  un  petit  cri.  Pipâre, 
intr.  V'orr.  1  Imiter  le  cri  de 
certains  oiseaux  pour  les  atti- 
rer. Aucupùri  ou  (allére  aves 
clamoris  tmitiitione  ou  clamore 
pcto.  A.  ou  siinpl.  iiucapari, 
dép.  tr.  Cic.  ||  (Fis)  Réussir 
dans  un  artifice.  Eruditam  e$se 
arti[u:io  simuUitionis.  Cic.  1  V. 
tr.   .\ttirer  le»  oiseaux  pour  les 

f  rendre.     Voy.     ci  -  dessus.    |' 
ig.    Duper  en  séduisant.    Itli- 
cére,     tr.    Cic.    Pellicère,     tr. 

Cic.     Voy.      DtJPEB,      LEtBRER.       || 

(Spéc.)  Tricher.  Voy.  ce  mot. 
Qui  pipe  au  jeu  de  dés,  mu- 
j/er,  m.  Fest.  |]  —  (des  dé-^), 
adalteràte,  tr.  A.  Voy.  falsi- 
fier. 

piperie,  s.  f.  Duperie.  Voy.  ce 
mot. 

pipeur.  euaeet(arch.,au  fém.), 
piperesse,  s.  m.  et  f.  Voy. 
DiPEUB.  Il  Arljectivl.  Voy.  trom- 

PLUR.    FAUX. 

piqpiant,  ante,  adj.  Qui  pique. 
Acer,  cris,  cre,  adj.  Tac. 
(ex.:  hastas  gérant,  angusto  et 
brevi  {crro,  sed  ita  acri,  ut... 
Tac.  voy.  aigu,  AicUisÉ  ;  acu- 
tU8,  3,  um,  adj. Cic. etc.  (voy. 
poi.NTUj.  Etre  — ,  paagère, 
absol.  Plin.  (voy.  piquer).  |1 
(Subst.)  Pointe  qui  se  trouve 
sur  la  tige,  sur  les  rara-aux  de 
certaines  plantes  et  sur  le  corps 
de  certains  animaux.  SpinB, 
je,  f.  Cic.  V'irg.  Sen.  rli.  Plin. 
(voy.  éplne;  en  pari,  du  porc- 
cpic.  Cic.  Plin.);  acaleus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  apis.  Cic. 
hy$tricis  [•  du  porc-épic  •]. 
Plin.  acvdei  article  [•  de  l'or- 
tie .).  Col.).  Il  (Fi.ç.)  Qui  blesse. 
Acerbas,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  acerbse  facetiœ.  Tac. 
litterx  acerbittimx.  Cic.)  ; 
asper,  a,  um,  aJj.  Cic.  etc. 
(ex.:  facétie.  Cic.  verba.  Ov.]; 
aculeatus.  a.  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.  :  a.  litterx.  Cic.  [Att. 
XIV,  8,  1]).  1  Qui  donne  une 
sensation  viv;,  pénétrante.  A- 
cer,  cris,  cre,  adj.  Cic.  etc. 
(e'opp.  a  mollis,  lenit,  dalcit, 
ex.  :  acer  tctpor.  Plin.  acer 
gattata.  Plin.  rnandacûre  quee 
tant  acerrima,  id  est  linapi, 
alliam,  cepam.  Cel$.);  acutus, 
A,  um,  adj.  Cic.elc.  {ex.:  gela. 
Ilor.  tapure  acata$.  Plin.). 
A  la  sauce  — ,  oxyzomu»,  a, 
am,  adj.  Apic.  ||  (Fig.)  Qui 
frappe  vivement,  Salsus,  a, 
am,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  inieni 
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ridicala  et  salsa  muUa  Grx- 
corain.  Cic.  homo  sahas.Cic); 
argutus,  a,  um,  adj.  Cic.  eu.-, 
ex.  :  litterx  argatissimx.  Cic. 
argatx  sententia.  Cic).  D'une 
manière  —,  lalaè,  adv.  Cic. 
(cf.  «.  dicére.  Cic).  acutê,  adv. 
Cic.  (cf.  a.  dicëre.  Cic).  Traits 
—,  sales,  m.  pi.  Cic.  Par  exl. 
Une  beauté  — ,  lepida  malier. 
Plaat. 

I.  pique,  s.  f.  Arme  d'hast, 
hampe  garnie  d'un  fer  plat  et 
pointu.  Ilasta,  <T,  f,  Ci'c.  (cf. 
caput  liastx  sa(fi.\-am.  Saet.). 
Lancea,se,  (.Liv.  Longue  — de 
cavalerie,  contas,  i,  m.  IV;; 
Arméde — ,hastatus,a,  um.adj. 
Liv.  P.  ext.)  Celte  arme  prise 
comme  mesure  de  longueur. 
Voy.  PIED, 
fi.  pique,  3.   f.  Brouille    légère. 

\'oy.       BROUILL.E. 

piqué.  Voy.  piqijer. 

pique-assiette.s.m.et  t.  Celui, 
celle  qui  lait  le  métier  de 
mang.'r  à  la  table  d'autrui. 
Parasitas,  i,  m.  Plaat.  .Vusca, 
se,  f.  Plaat.  Catall.  Voy.  para- 
site. 

pique-nique,  s.  m.  Repas  dan- 
l'i|U(l  cli.icun  paie  son  écot. 
Cûniiviam  de  sjfmbolis  et 
simpl.  symbola,  œ,  t.  Ter. 

piquer,  v.  tr.  Entamer  légère- 
ment avec  une  pointe.  PUB- 
gëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem  leviter.  Plin.  graphie 
digitam  pangère  [-  se  piquer 
le  doigt  avec  un  poinçon  •]. 
Sen.  neminem.  Cic.  acu  co- 
matorià  malas.  Petr.  en  pari, 
des  insectes  et  des  plantr-s, 
pangère  [abs.].  Plin.  a  ser- 
pente pangi.  Plin.]  ;  com- 
puDgère.  ir.  Cic.  (etc.  ex.  : 
coUam  d'Uone  [-de  son  aiguil- 
lon •].  Plixd.  aliqaid  acu. 
Cels.  aculais  aiticse  compangi. 
Col.  au  fig.  ipsi  se  compun- 
gani  [dialectici]  sais  acamini- 
bus.  Cic.  [de  Or.  11.  IM])  ; 
stimulàre,  tr.  Val. -Max.  (ex.: 
eouos  vehenxenter  calcaribas. 
\al.-Majc.);  fodére,  tr.  Plaut. 
Liv.  (ex.  ;  aliqaem  stimalis. 
Plaat.  aversoa  [elephanlo-ij 
sab  caadis.  Liv.).  —  des  doux, 
concitàre  calcaribas  eqaam. 
Liv.  Fie.  Si  qq.  mouche  les 
pique,  «i  qaid  illos  momorde- 
rit.  Sen.  Piqué  des  vers,  ver- 
micalosas,  a,  am,  adj.  PallaJ. 
(cf.  V.  poma.  Pallad.).  cario- 
sas,  a,  am,  adj.  Varr.  Col. 
(cf.  c.  palmala.  Varr.).  Etre 
piqué  des  vern,  vermicalari, 
dép.  intr.P/in.(XVII,  -liO).carie 
infestari.  Plin.  EUilîe  —  des 
vers,  vestis  qase  tineas  patcit. 
Plaat.  Pierre  piquée,  lapis 
incasas.  Virg.  —  des  noms 
(^ur  une  liste  , /juncti8n.omma 
dislingaére.  A.  Le  papier  se  — , 
cbarta  macalis  spargitar.  A. 
Le  vin  se  — ,  vinam  acescit. 
Plin.  1  Traverser  avec  qqcli, 
qu'on     fait     pénétrer    à     l'aide 


PIQ 

d'une  pointe.  —  de  la  viande, 
lardam  concisum  carni  in- 
serére.  Q.  —  une  étoff.-,  ir,«- 
fem  acu  vurù^rc-.  D.  1  Faire 
pénétrer  qqch.  par  la  pointe. 
Figêre  ou  infiyère,  tr.  Cic. 
etc.  Voy.  ENFONCER.  Par  ext. 
Un  navire  qui  pique  au  vent, 
nax'is  qax  in  adversum  ven- 
tam  tendit.  Plin.  —  dans  le 
fort,  in  densisaimam  silvam 
ferri.  A.  Voy.  [se]  lan-cer.  || 
iFig.)  Blesser.  PuDgère.  tr. 
Cic.  (voy.  iilesser);  mordére, 
tr.  Ter.'Cic.  (voy.  blesser.).  — 
au  vif.  arére,  tr.  Ter.  Etre  — , 
irritatum  esse.  Cic.  Se  — ,  in- 
dignari.  Cic.  T  Stimuler  vive- 
ment. Voy.  STmt;LEn.  —  la 
curiosité,  voy.  p.  550,  col.  3. 
—  d'honneur,  verecundià  mo- 
vère  aliqaem.  Liv.  Ils  se  pi- 
quent d'honneur,  pador  eoa 
movel.  Liv.  Se  —  de  qqch., 
ajlectàre  aliqaid.  Quint,    (voy. 

FLATTER,    VANTER.)  Se  —    aU  jeu, 

voy.  s'entêter  et  jeu.1  Frapper 
d'une  sensation  vive,  péné- 
trante, Pungëre,  tr.  Lucr. 
Plin.  (ex.  :  p.  sensum.  Lacr. 
abs.  nitram  pungit.  Plin.)  ; 
mordére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
matatina  param  caatos  Jam 
frigora   mordent.    Hor.).    Voy. 

PIQUANT. 

piquet,  s.  m.  Biton  pointu 
qu'on  enfonce  en  terre.  Paxil- 
las,  i,  m.  Col.  Stipes,  pitié,  m. 
Caca.  Planter  le  —  (s'établir  qq. 
part,  voy.  établir.  ||  (T.  milit.) 
Etre  de  — ,  paratum  esse  ad 
propciacendam.  .!.  Un  —  de 
cavalerie,  eqaitum  statio.  Liv.  |l 
iP.ext.)Toutdétachement  place 
dans  un  poste.  Statio,  onis,  f. 
(cf.  atationes  diaponëie.  Suet. 
in  stationeease.Liv.).  Slativam 
praesidium.  Cic.  ^  (rig  )  Un  — 
lie  fleurs.  Voy.   faisceau. 

piquette  s.  ï.  Boisson  d'eau  et 
de  marc  de  raisin,  l^ina  qua" 
vacant  deaterias.  Plin.  \\  Vin 
aigrelet.  Villam,  i,  n.  7'er. 
Lora  et  Joreo,  aï,  f.  Cato. 
Vappa,  œ,  f.  Uor.  Cibariam 
vinufii.  I  arr. 

piqueur,  s.  m.  Valet  de  chasse 
à  cheval.  Explorator  vise. 
Saet.  Prxcaraor,  oris,  m. 
Cxa.  m.  Sabscasor,  oris,  m. 
Petr.  Il  (P.  anal.)  Dresseur  (de 
chevaux).     Voy.  oRESsct/R. 

piquier,  s.  m.  (Arch.)  Soldat 
armé  d'une  pique,  liastata» 
miles. 

piqûre,  3.  f.  Blessure  étroite  faite 
par  qqch.  de  pointu.  Pandas, 
lis,  m.  Plin.  Panctam,  i,  n.  Plin. 
lile-'sure  qui  ressemblait  à  une 

—  d'aiguille,  valnus  qaod  aca 
panctam  vidcretar.  Cic.  Faire 
une  —  à  qfjn,  aliqaen  pungëre. 
Cic.  En  faisant  une — ,panctim. 
Amortir  le  venin  d^une  — . 
restringêre      morsam.      Plin. 

—  faite  par  un  insecte,  dans 
une  étoffe,  un  objet,  tenue  (o- 
ramen.  Plin.  —  do  vero   dans 
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les  plantes,  vermicalatio,  0- 
nis,  f.  Plin.  ||  Fig.  Velliraiio, 
onia,  f.  Scn.  Morsus,  Os,  m. 
//oc.  mimalaa,  i,  m.  Lii.'.  Offcn- 
siuncula,  a',  f.  Cic,  Causer  à 
qcpi  une  —  d'amour-propre, /)un- 
ycre  aliqiiem.  Cic.  qaasl  nior- 
sa  qaodam  dolorem  e(fu-i}rc. 
Liv.  Toutes  663  paroles  sont 
pour  moi  autant  Je  — ,  qaic- 
qaid  dicit,  animiim  meum 
pangit  ou  mordct.  1  Trou  fait 
avec  une  pointe.  l'unctum,  i, 
n./'iin.  Voy.Timu.l  Poiut, petite 
taclie  semblablo  à  une  piqûre. 
J'anctain,  i,  n.  Cic.  Voy. 
POINT.  Avoir  des  —  (des  taches 
d'humidité),  kamescëre,  iutr. 
Pliii.  concepto  humore  vitiàri. 
l'Un. 

pirate,  s.  m.  Celui  qui  court 
les  mers  pour  faire  des  prises. 
Pirata,  a",  m.  Cic.  Prœdo  mari- 
timus.  A'ep.  ou  simpl.  prœdo, 
onis,  m.  Sali.  Do  — ,  pira- 
ticas,  a,  am,  adj.  l'arr,  [ex.:  p. 
navis.  Liv.  p.  bclluin.  l'arr.). 
Capitaine,  chef  de — ,  archipi- 
rata,a;,m.  Cic.daxprœdonani. 
Liv.  Race,  peuple  de  — ,  yens 
naviijioram  spoliis  qaœstaosa. 
Cic.  En  — ,  à  la  façon  des  — , 
more  precdonum.  Cic.  Navire  de 
— ,  voy.  CORSAIRE  (p.  505, col.  2). 
Liv.  Métier  de  — ,  voy.  pirate- 
rie.   Il   (Fig.)  Uu  —  de  lettres, 

voy.  PLAGIAIRE. 

pirater,  v.  intr.  Faire  le  mé- 
tier de  pirate.  Voy.  piraterie.  || 
(Fig.)  Plagier.  Voy.  ce  mot. 

piraterie,  s.  f.  Métier  de  pi- 
rate. Pivatica,  se,  f.  Cic.  (cf. 
piraticani  (accre.  Cic.  exer- 
cêre.  Sali.).  Latrociniam  ma- 
ris. Justin  ou  maritimam. 
Liv.  on  simpl.  Zairocmtum,  ii,  n. 
Liv.  Priedatio,  onis.  f.  Vell. 
E.\ercer  la  — ,  latrocinàri  (na- 
vibus).  Liv.  Qui  s'enrichit  de 
— ,  navigioram  spoliis  qua'stuo- 
sus.  Cic.  Il  (Fig.)  Exaction, 
concussion.  Voy.  ces  mots.  |i 
Plagiat.    Voy.    ce  mot. 

pire,  adj.  Plus  mauvais.  Pejor, 
us,  adj.  Cic.  etc.  Deterior, 
us,  adj.  Cic.  Voy.  mauv.ais. 
Rendre  — ,  voy.  aggraver.  De- 
venir — ,  voy.  empirer.  Pour 
éviter  un  mal,  en  chercher  un 
—  crucem  in  malo  queerëre. 
Ter.  Je  ne  suis  pas  —  (plus 
mal  portant),  non  pejor  fio. 
Cic.  non  pejas  valeo.  Cic.  De- 
venir —  (en  pari,  d'une  mala- 
die), imjravcscêre,  intr.  Cic. 
Il  Le  —,  le  plus  mauvais.  Pes- 
simus,  a,  uni,  adj.  Cic.  De- 
terrimua,  a,  um,  adj.  Liv. 
Le  —  scélérat,  homo  omnium 
quos  terra  sustinet  sceleratissi- 
mus.  Sali.  Le  —  des  sots,  stul- 
tior  staltissimo.  Plaut  Entre 
deux  mau.'C  il  faut  éviter  le  — , 
minima  de  malis.  Cic.  Trou- 
ver en  qqu  le  —  des  ennemis, 
inimicissinium  habère  aliquem. 
Cic.  Il  Subst.  Ce  qui  est  le 
plus  mauvais.  Pessimum,  i,  n. 
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Cic.     Postremam,    i,    a.     Cic. 

I  ic.  Voy.  PIS. 

pirogue,  s.  f.  Barque  faite  d'un 
lioiu-,  d'arbre  creusé.  Alveus,  i. 
m.  lÀv. 

pirouette,  s,  f.  Jouet  d'enfant, 
sorte  de  sabot.  Voy.  sauot.  ^ 
(P.  anal.)  Tour  queqqn  fait  sur 
lui-même.  VersatLO,onis,  l.Scn. 
Vertigo,  inis,  f.  Pers.  (cf.  una 
vertigo  Quiritem  Çacit.  Pers.}. 
Faire  une  — ,  voy.    pirouetter. 

II  (Spéc.)  Tour  complet  d'un 
danseur  sur  lui-même.  Voy. 
TOUR.  Il  (P.  anal.)  Volte  sur 
place.  Gyras,  i,  m.  Virrj. 

pirouetter,  v.  intr.  Faire  une 
pirouette.  Circumagi,  moyen 
réfl.  Sen.  ou  se  circumagëre 
{in  orbem).Liv.  Faire  —  un  che- 
val, circumagëre  equum.  Liv. 
(Il  P.  ext.)  l'ourncr  sur  soi- 
même.     Voy.     TOURNER. 

1.  pis  (lat.  pecius),  s.  m.  (Arch 
Poitrine.  Voy.  ce  mot.  ^  (P.  ext 
Mamelle     d  une     vache,     etc. 

Voy.    MAMELLE. 

2.  pis  (lat.  pPi/us),  ad  v.  Compara- 
tif de  l'adv.  mal.  Peins,  adv. 
Cic.  etc.  (cf.  pcj'as  victoribas 
Seqaanis  quam  /Edmis  victis 
accidisse.  Cœs.y  Dctcrius,  adj. 
n.  Cic.  etc.  (cf.  in  deterias  incli- 
nâri.  Vell.  in  detei'ius  referre. 
Tac).  Il  ne  peut  rien  ra'arri- 
ver  de  — ,  pejore  loco  non 
potis  est  esse.  Ter.  Tant  — 
pour  lui, /loc  iniquiore  locorcs 
ejas  erant.  Cic.  Aller  de  mal 
en  — ,  de  — en  — ,  voy.  aggra- 
ver, EMPIRER..  Dire  —  que 
pendre  de  qqn  (tout  le  mal 
possible  de  lui),  voy.  mal.  |I 
Adjectivt.  Voy.  mal,  pire.  {| 
Subst.  Quod  e.xtremum  est.  Cic. 
C'est  là  le  — ,  hoc  gravissimum 
est  ou  ma.rimê  dolendum  est. 
Cic.  Par  crainte,  et  ellipt. 
crainte  de  pis,  ne  majus  eve- 
niat  malum.  Phied.  1  (Avec 
l'article.  Superlatif  absolu  de 
l'adverbe  mal.  Pessimë,  adv. 
Cic.  Il  lit  tout  du  pis  qu'il 
put,  omnia  pessimë  egit  ou 
omnia  pravissimé  fecit.  Cic. 
Mettre  au  — ,  in  pejus  vertëre. 
Sen.  in  p/jorem  partem  acci- 
përe  ou  interpretûri.  Cic.  Au 
—  aller,  pessimë  ut  agatur. 
Cic.  Subst.  Le  —  aller,  un  — 
aller  (ce  qu'on  accepte  faute  de 
mieux),  quod  extremam  est. 
Cic.  extrcmum  ou  ultim,UTn 
auxiliam  quod  alicui  sapei'est. 
Cic.  Prendre  qqch.  comme  — 
aller,  aequo  animo  (erre  quod 
exti-emum  est.  Cic.  C'est  là 
un  —  aller,  hœc  spes  novissi- 
ma.  Tac. 

pisciculture,  s.  f.  Art  de  mul- 
tiplier et  d'élever  les  poissons. 
Ars  propagandi  et  alendi 
pisces.  A. 

piscine  (lat.  piscina,  proprt. 
-vivier»),  s.  f.  (Antiq.)  Bassin 
rempli  d'eau  où  l'on  purifiait  les 
victimes.  Voy.  bassin  ;  lus- 
tral.  Il  Fig.  (Dans    la    liturgie 
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catholique).  Va«e  nacré.  Vas 
lustrale.  A.  ||  fFig.)  Baptême. 
Voy.  ce  mot.  ||  Pénitence.  Voy. 
ce  mot.  ^  Bassin  où  l'on  sa  bai- 
gne en  commun.  Piscina,  as,  t. 
Sen. 

pisé,  s.  m.  Maçonnerie  en  terre 
battue  et  comprimée.  Luiam, 
i,  n.  Cses.  l'itr.  Eu  —,  luteas, 
a,  um,  adj.  Plin.  (cf.  l.  xdi- 
ficium.  Plin.). 

pissat.  Voy.URiNE. 

pissement,  s.  m.  Action  de 
pisser.    Minctio,    onis,   f.    Veg. 

pissenlit,  s.  m.  et  f.  Enfant 
qui  pisse  au  lit.  Sabmejulus,  i, 
m.  Maro.-Emp.  Une  —,  infans 
quse  aubmejit.  A.  ^  S.  m. 
Plantediurétique.  Taraxacum, 
i,  n.  Linnée.  Dens  leonis.  Lin- 
née. 

pisser,  v.  intr.  Evacuer  l'urine. 
Mejère,  intr.  Catull.Pers.  Alin- 
gëre,  intr.  Hor.  —  au  lil,  com- 
niingëre  lectum.  '^Ilor.  —  sous 
soi,  aubmejcre,  intr.  Marc- 
Emp.  Avoir  envie  de  —,  mi'c- 
turire,  intr.Jui'.  ||  P.  ext.  Tran- 
sitivt.  —  le  sang,  singuinem 
per  urinam  reddêre.  Plin. 

pisseux,  euse,  adj.  Qui  a  l'as- 
pect de  l'urine.  Micticins,  a, 
um,    adj.    Gtoss. 

pissoir,  s.  m.  Lieu,  baquet  dis- 
posé pour  qu'on  y  piase.  Voy. 
urinoiu. 

pissoter,  v.  intr.  Pisser  peu  à 
la  fois  et  fié(|uemmeat.  Mic- 
titùre,  intr.  Prise. 

pissotière,  s.  f.  Voy.  lrikoir. 

pistache,  s.  f.  Amande  du 
pistachier.  Pistacium ,  ii.  n. 
Plin. 

pistachier,  s.  m.  Sorte  d'arbre. 
Pistacia,  se,  (.  Pall. 

piste,  s.  f.  Ligne  tracée  par  le 
cheval  sur  le  chemin  qu'il 
a  parcouru.  Gyras,  i,  m.  Virg. 
Il  Partie  du  manège  où  mar- 
chent les  chevaux  et  voie  que 
les  chevaux  suivent  dans  une 
course.  Gyrus,  i,  m.  Prop.  Car- 
riculum,  i,  n.  Suet.  J  (Chasse.) 
Suite  de  traces  aue  laisse  le  pied 
de  l'animal.  Vestigium,  ii,  n. 
Ov.Plin.  (cf.  vestigia  nactus.Ov. 
veatigia  scratari.  Plin.  ou  se- 
qui.  Sen.  ou  persequi.  Plin.). 
Perdre  la  — ,  cîeerrâre  vestigiis. 
A.  Faire  perdre  la  — ,  eludëre 
{canes).  Phœd.  Voy.  dépister. 
Suivre  à  la  — ,  vëatigâre,  tr. 
Plin.  investigàre,  tr.  Cic.  per- 
vestigâre,  tr.  Cic.  indagàre,  tr. 
Ci'c.  (Fin.  II,  39).  Celui  qui 
suit  à  la  — ,  indagator,  oris,  m. 
Varr.  vestigator  oris,  m.  Varr. 
||(P.  ext.)  Suivre  qqn  à  la  — , 
persequi  vestigia  alicujas  ou 
simpl.  persequi  aliquem.  Cic. 
cf.  Suivre  qqch  à  la  — ,  vesti- 
giaalicujusrei  sequi  ou  sabse- 
qai  ou  persequi.  Cic.  odorâri 
(decemviratum).  Cic.  indagàre, 
tr.  Cic.  indagàre  et  odorari. 
Liv. 

pistolet,s.  m.  (Arch.)  Court poi- 
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Çnaril.Voy.  poioard.  Ij  (P. anal.) 
Lancette  de  chirurgien.  Voy. 
lANCKTTB.  1  (P.  eit.)  Arme 
à  feu  lia  petite  dimension. 
Sclopetam     minorls  morf».  Gs. 

piston,  s.  m.  Cylindre  qui  se 
meut  dan>  un  corps  de  pompe. 
AmhiiliitUis  (unJulus  ou  siuipl. 
faniialus,  i,  m.   V'itr. 

pitance,  s.  f.  Portion  journa- 
lière. Diarium,  ii,  n.  Cic.  Mai- 
gre — ,  tenais  vicias.  Ter.  1 
(P.  exl.)  Ce  qui  fait  lo  repas  de 
qqn.    Voy.    ^0URIUTl•nE. 

pitaud,  aude.s.m.  elf.(Arch.) 

Voy.  LOURDEAU. 

piteusement,  adv.  D'une  ma- 
nière piteu-e.  Miserë,  adv.  Cic. 
MaU,  adv.  Cic. 

piteux,  euse,  adj.  (Ar^li.)  Qui 
éprouve  de  la  pitié.  Voy.  Pi- 
T0YAB1.E.  T  (Arch/)  Digne  de  pi- 
tié. Sliserabilis,  e,  adj.  Cic. 
Yov.  LAMENTABLE.  ^  (Famil.)  Qui 
a  Pair  à  la  fois  malheureu.v  et 
gauche.  Miser,  a,  um,  adj.  Cic. 
D'un  ton  — ,  (lebili  voce.  Cic. 
Voy.  PAinBE.  —  mine,  voy. 
TRISTE.  Il  (P.  anal.)  Mauvais, 
pitoyable.  Voy  ces  mots. 

pitié  (lat.  pietaa),  s.  f.  Vif  inté- 
rêt pour  le  malheur  d'un  .lutre 
et  désir  de  le  soulager.  Mise- 
ricordia.,  se,  f.  Cic.  etc.  (e.\.: 
misericordia  est  segritado  ex 
miserià  alterias  iniuriâ  labo- 
rantis.  Cic.  [Tusc.  1 V,  18].  pro- 
pter  misericordiam.  Cic.  voy. 
compassion);  zniseratio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  compassion). 
Ressentir  de  la  — ,  mi$er-icor- 
dem  esse.  Cic.  Avoir  — ,  zai- 
seréri,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
miseremini  socioram.  Cic.)  ; 
miseret  me,  Cic.  etc.  (ex.  : 
me  miieret  tai.  Cic.)  ;  znise- 
retur  me.  Cic.  etc.  (ex.;  ne- 
que  me  tai  neqae  taoram  libe- 
ram  misereri  potest.  Cic).  Ex- 
primer sa  — ,  miserari  ou 
coBizniserari ,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  PLAINDRE,  s'apitoyer). 
N'avoir  aucune  — ,  misericor- 
diam non  recipëre.  Cic.  Ne 
trouver  aucune  — ,  miaeratio- 
nem  perdidisse.  Cic.  Digno  de 
— ,  jniserabilis  ,  e,  adj.  Cic. 

etc.  (voy.  LAMENTABLE,  DÉPLORA- 
BLE); miser,  era,  erum,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  malheureux,  mi- 
sérable [en  pail.  de?  pers.]).  ^ 
Intérêt  méprisant  qu'on  témoi- 
gne pour  l'infériorité  d'autrui. 
CoBtemptio,  onis.  (.Cic. etc. 
(voy.  MÉPRIS  DÉDAiNj.  Tu  me  fais 
— ,  pwlet  me  tai.  Ver. 

piton,  B.  m.  Pointe,  vis  dont  la 
tête  forme  un  anneau,  l-'ibala, 
a?,  f.  Vitr.  *  (P.  anal.)  Petit 
'ommet  en  pointe.  Voy.  pic 

pitoyable,  adj.  Accessible  à  la 
pitié.  Misericors,  adj.  Cic.  Voy. 
COMPATISSANT,  f  Digne  de  pitié. 
.Viserabilis,  e,  adj.  Cic.  Mise- 
randu»,  a,  um,  p.  adj.  .Sali 
Miser,  era,  erum,  adj.  Cic.  \\ 
Subst.  Le  — ,  voy.  malheureux, 
ms^RAnLE.   ^   Qui    inspire    une 


pitié  méprisante.  .Miser,  era, 
erum,  adj.  Cic.  Malus,  n,  um. 
adj.  Cic.  Impi-obas,  a,  um,  adj 
Cic.  (ex.  :  improfcii  defensio. 
Cic).  D'une  manière  — ,  misère", 
adv.  t'i'c. 

pitoyablement,  adv.  D'une 
manière  nitoyablo.  (lin  excitani 
la  pitié.)  iliscrubiliter,  adv.  Cic 
(En  excitant  une  pitié  mépri- 
sante.) Miseri,  adv.  Cic. 

pitre,  s.  m.  Celui  qui  fait  la 
parade  à  la  porte  d'un  théâtre 
forain.  Muccus,  i,  m.  Plaut. 
BaUitro,  onis,  m.  //or.  1  (P. 
ext.)  BoulTon  grossier.  Scmni'o, 
onis,  m.  Cic. 

pittoresque,  adj.  Relatif  à  l.-i 
peinture.  Pictarx  similis.  Cic. 
Cirapliicus,  a,  um,  adj.  Vitr. 
Voy.  EXPRESSIF.  Faire  une  des- 
cription — ,  verbis  pingêre  ou 
depinycre.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Illus- 
tré. Voy.  ILLUSTRER.  ^  Qui  par 
sa  di-position  semble  propre  à 
fournir  un  sujet  do  peinture. 
Amœnus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(surt.  au  superl.  amœnissimus 
îocas.  Cic.  on  dit  aussi  ad  as- 
pectum  venastas.  Cic).  ||  Subst. 
Le  — ,  umœnifas,  atis,  t.  Cic 
vennstai!,  atis,  f.  Cic. 

pittoresquement,  adv.  D'une 
manière  pittoresijue.  Pictoris 
modo. Cic.  Instar  picturse.  Plin. 
Spéc.  Amœnè,  adv.  Plaut. 
l'Un.  j. 

pituitaire,  adj.  Qui  a  r.ipport 
à  la  pituite.   Voy.  pituiteux. 

pituite,  s.  f.  Une  des  humeurs 
constituantes  (dans  l'ancienne 
médecine).  Pituita,  se,  f.  Ce/s. 
1  Humeur  visqueuse.  Pituita, 
a',  f.  Cic.  (cf.  cum  pituita  re- 
dundat.  Cic).  ||  (Spéc.)  Humeur 
aqueuse  du  coryza,  et  p.  anal. 
mucosité.  Mucus,  i,  m.  Cels. 

pituiteux,  euse,  adj.  Qui  a  de 
la  pituite  en  abondance.  Pitui- 
tosus,  a,  um,  adj.  Cic 

pityriasis,  s.  m.  Maladie  de  la 
peau.    Porrigo,    inis,    f.    Plin. 

Voy.    TEIGNE. 

pivert,  s.  m.  Oiseau  du  genre 
des  pics.  Picus,  i,  m.  Ov.  Plin. 

pivoine,  s.  f.  et  m.  ||  6".  (. 
ri.uito  à  fleurs  d'un  rouge  vif. 
Pa'onia,  œ,  f.  Apul.-herb.  Isid. 
1  (P.  anal.)  S.  m.  Bouvreuil. 
Voy.  ce  mot. 

pivot,  B.  m.  Support  de  l'axe 
autour  duquel  un  corps  tourne. 
Cardo,  dinis,  m.  Varr.  ou  cardo 
masculas.  Vitr,  Le  —  des  poi- 
te=,  turbines  tardi  cardinum. 
Varr.  \\  (P.  anal.)  Point  autour 
duquel  s'exerce  une  conversion. 
Cardo,  dinis,  m.  A.  \\  (Fig.) 
Mobile  principal  des  .actions 
humaines.  Cardo,  dinis,  m. 
Virg.  Val.-Max.  (ex.  :  in  qwj 
totius  dominationis  quasi  quo- 
dim  cardine  versabatur.  Val.- 
Max.  hic  causa;  cardinem  po- 
nit.  Quint.);  caput,  itis,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  caput  reram.  Cic 
caput  est.  Cic).  1  Racine  d'un 
végétal  «'enfonçant  perpendicu- 


lairement. l{adi.\-  in  rectum 
desccndens.  l'Un. 
pivotant,  ante,  adj.  Qui  pi- 
vote. Il  ^liotan.)  Kacino  — ,  voy. 
PIVOT.  .Vvoir  la  racine  — ,  raai- 
cc\re  in  ivctum.  l'Un.  ^  (T.  mi- 
lit.)  Voy.    TOURNANT. 

pivoter,  v.  intr.  Tourner  sur 
un  pivot.  In  cardine  verti  ou 
versâri.  Plin.  ou  simpl.  verti, 
pass.  moyen.  Plin.  vcrsdri, 
pass.  moyen.  Plin.  Voy.  tour- 
ner. Il  (P.  anal.)  Opérer  une 
conversion  autour  d'un  point. 
Voy.  CONVERSION.  1  (Botan.) 
Enfoncer  sa  racine  perpendi- 
culairement. In  altum  descen- 
dère.  Col.  Hadices  in  pro- 
l'utidum   agëre.   Plin. 

I-lacage,  s.  m.  Application  de 
plaques  minces  de  liois précieux, 
etc.  sur  du  bois  commun.  La- 
minaranx  inductio  ou  operi~ 
rncntum.  Plin.  Mince  tablette 
pour  lo  — ,  bractea,  œ,  f.  Plin. 
Bois  de  — ,  quœ  ligna  in  lamina 
secantur,  qaorumque  operi- 
mento  vestitur  alia  materies. 
Plin.  Il  (Fig.)  Morceau  rapporté. 
Voy.  RAPIÉÇAGE,  emprunt.  Falio 
un  — ,  in['crcîre  ou  inculcûre 
verba.  Cic.  1  Sorte  de  greffe, 
d'écusson.  Voy.  greffe. 

placard,  s.  m.  Ilovètemeut 
d'une  porte  de  menuiserie.  Voy. 
revêtement.  Il  (P.  ext.)  Armoire 
pratiquée  dans  un  retrait  du 
mur.  Voy.  armoire.  1  Ecrit  ou 
imprimé  qu'on  affiche  sur  les 
murs.  Libellas,  i,  m.  Cic.  Voy. 
AFFICHE,  ÉcniTLAU.  ||  (P.  ext.)  Ecrit 
injui'ieux.  Libellas,  i,  m.  Curt. 

placarder,  v.  tr.  Afficher  en 
placard.  Voy.  afficher. 

place  (lat.  pop.  plattia,  p.  pla- 
lea),  s.  f.  Lieu  assigné  à  une 
personne,  à  une  chose,  à  un 
usage.  Il  I,iou  qu'occupe  une 
personne.  LOCUS,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  consistëre  in  loco  [•  rester 
en  pi.  ■].  Cic  omnia  vchiculi 
loca  tiriiêre.  Liv.  jus  loci  mihi 
est  [•  j'ai  ma  pi.  au  théiltrc  ■]. 
Cic  non  est  illic  ci  locus.  Plaut. 
alicui  locum  dure,  cedëre.  Cic. 
<  crto  in  loco  [•  à  une  place  ré- 
servée ■•]  considëre.  Cic  locum 
in  subselliis  occupàre  ["  s'em- 
parer des  p'aces  pour  entendre 
l'orateur  -J.  Cic  [Br.  8!.,  SOOJ. 
aliquem  loco  movêrc.  Cic.  ail- 
quem  loco  dapellëre  ou  dejicëra 
ou  dctarhàrc.  Cic.  locum  dâre 
[-  l'aire  place  ■■].  Cic  locum 
dure  et  cedëre  [•  quitter  la 
place  '].  Cic.  locum  sibi  facëre. 
Cic.  date  locuml  ceditel  Plaut. 
in  locum  alicujus  succcdëre. 
Cic.  aliquem  in  alicujiis  locum 
suiÇicëre.  Cic  ou  constiluëre. 
Cic  locum  relinquëre  alicui. 
Cic.  sinon  ubi  sedeas  locus  est, 
est  ubiambutes.  Plaut.  pai  ext.  : 
qaem  locum  apud  desarem 
obtinuisti?  Cic.  tenëre  orato- 
rum  locum.  Cic.  eum,  locum 
amicitise  apud  Cspsnrem  tene- 
bat.  Cxs.  hoc  si  in  codem  loco 


PLA 

estem,  (acoem. Liv.  eo  nos  loco 
conatiCaamus  quo  is  est  eut 
irascimur.  Sen.  [ir.  III,  12,  S]. 
principem  tocum  tenêre.  Cit. 
prinium  locum  conccdêre.  Cic.)', 
sedes,  is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  tibi 
meà  sede  ccdo.  Val.-Atax.  sedem 
nudani  et  inanem  relinqaërc. 
Cic.  [Cat.  I,  7,  16]).  —  occupée, 
vestigium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  vestiijio  mori.  Liv.  nus- 
qaam  te  vestigio  moveris,  Liv. 
vestiijio  non  recedêre.  Cic.  eo- 
dem  remanëre  vestiqio.  Cses.). 
Places  au  tliéitre,  spectacuia, 
oruzD,  n.  pi.  Cic.  Tac.  (ex.  : 
tpectacala  sant  tributim  data. 
Cic.  tantus  est  ex  omnibus  spec- 
taculis  plausus  excitatus.  Cic). 
Etre  en  bouna  —  pour  voir, 
voy.  PuiCER.  Mener  (iqii  à  sa — , 
aliqaem  sessam  ducére.  Plaut. 
Prendre  — ,  considère,  intr.  Cic. 
assldère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
s'asseoir).  Prendre  —  à  table, 
accumbëre,  intr.  Cic.  S'asseoir 
aux  premières,  aux  dernières  — 
(au  théâtre),  in  prima,  in  ulti- 
mà  caveà  sedëre.  Cic.  Occuper 
la  première,  la  dernière  —  (à 
table),  summum,  ou  supra  ou 
superiorem  accubâre.  Cic.  in- 
{ra  ou  inferiorem  accubâr-e. 
Cic.  Se  lever  de  sa  — ,  surgëre 
ou  exsargëre,  intr.  Cic.  et  (en 
pari,  de  plus.)  consurgêre, 
intr.  Cic.  Faire  — ,  viam  dare. 
Liv.  Faire  faire  — ,  stibwo- 
vére,  tr.  Liv.  Plin.  i.  (ex.:  ob- 
vias. Val.-Max.  turbajn.  Liv. 
populum.  Liv.  abs.  lictores  sub- 
movent.  Liv.  submovei-i  jubct. 
Liv.).  Se  mettre  à  la  —  de  qqn, 
pro  aliquo  se  supponére.  Cic. 
Mettez-vous  à  ma  — ,  eum  te 
finge  esse  qui  ego  sum.  Cic.  (ep. 
III,  12,  2).  (ac,  quêcso,  qui  ego 
sam,  esse  te.  Cic.  (ep.  VU,  â, 
1).  Remettre  qqn  à  sa  — ,  ali- 
guem  in  ordinem  cogère.  Liv. 
Avoir  peu  de  —  pour  s'asseoir, 
angustê  scdcre.  Cic.  Ils  ne  trou- 
vèrent pas  de  —  sur  le  navire, 
navis  eos  non  recepit.  Liv.  |j 
(Fig.)  Spéc.  Situation,  emploi. 
Locus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  lo- 
cus  vacat.  Plin.  j.  locum  ali- 
cui  attribuère.  Cic.  quinque 
anguram  loca.  Liv.  demoveri 
de  loco  [■  perdre  sa  pi.  •].Cic.'i; 
munus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
emploi);  oïScium,  ii, n. Cic. etc. 

(voy.    CH.\RGE,   FONXTION,    OFFICE). 

Les  gens  en — ,  potestates,  t.  pi. 
Cic.  *[  Lieu  qu'occupe  une  chose. 
Locus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
collocâre  suo  quidque  loco.  Cic. 
ventris  erat  pro  ventre  locus. 
i/v.  fig.  locum  dare  consilio, 
saspicioni.  Cic.  locum  non  a'- 
linqaêre  precibus.  Cic.  res  loco 
[•  à  sa  place  ■•]  posita.  Cic.  ma- 
ledicti  nihil  loci  est.  Cic.  vov. 
LIEU,  endroit)  ;  sedes,  is,  '(. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ossa  in  suam 
sedem  reponère.  Cels.)  ;  spa- 
tium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  spa- 
tiam    inane.    Cic.    angustum. 
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Cic.  spatium  non  est  agitandi 
[equosj.  Nep.  laxum  f'patium 
res  magna  desiderat.  ù'en.).  T 
Lieu  qui  snrt  à  un  usage.  Pla- 
tea,  œ,  f.  'J'er.  Cses.  (ex.:  vicos 
plateasque  inœdificat  [•  il  for- 
tifie .].  Cœs.);  area.  ee,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  area  Vulcani,  Capi- 
lolii.  Liv.  Capitolina.  Huct.)  ; 
forum,  i  (•  place  du  marché  ■), 
n.  Cic.  Liv.  (voy.  MARCiié]  ; 
caznpus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  Esquilinus,  Agrippa-,  scele- 
ratus,  etc.  Liv.):  locus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  locus  publicus. 
Cic).  —  pour  bâtir,  area,  œ,  f. 
Cic.  Liv.  —  marchande,  empo- 
rium,  ii,  n.  Cic.  Liv.  —  (où  les 
banquiers,  les  négociants  font 
leurs  affaires),  forum,  i,  n.  Cic. 
Détruire  le  crédit  de  la  — ,  fi^ 
dem  de  foro  tôlière.  Cic.  Faire 
la  — ,  commercia  peragràre. 
Cic.  —  d'armes,  campus,  i,  m. 
Cic.  (cf.  milites  in  campo  exer- 
cire.  Liv.  Plin.  j.)  (et  dans  un 
sens  spéc.)  :  sedes  belli.  Liv.  — 
de  guerre,  —  forte,  locus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  l.  munitus. 
Cses.  Liv.);  oppidum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  oppidum  a;di(i- 
càre.  Liv.  oppidum  pervetas  in 
Sicilià.  Cic.).  ||  (Par  anal.)  Lieu 
où   qqch.   s'est   accompli.   Voy. 

ENDROIT,    LIEU. 

placement,    s.   m.   Action    de 
placer.  Collocatio,  onis,  f.  Cic. 

(voy.  ARRA.NGEMENT,   DISPOSITION). 

Le  —  des  meubles  (dans  un  ap- 
partement), voy.  AMÉ.NACEMENT. 
—  d'argent,  pecunia  collocata 
nominibus  ou  in  nomina.  Cic 
ou  lenore.  Cic.  pecunia  in  fe- 
nore  posita.  Cic. —  aventureux, 
nomen  infirmum.  Cic.  Faire  un 
— ,  un  bon  — ,  un  mauvais  — , 
voy.  PLACER.  Le  —  d'un  em- 
ployé, collocatio  alicujus  in 
munere  ou  in  officia.  Cic. 
I .  placer,  v.  tr.  Mettre  en  un  lieu 
déterminé.  Voy.  mettre.  ||  Une 
personne.  Locâre,  tr.  Cic.  Col- 
locâre, tr.  Ci'o.  Ponëre,  tr.  Cic. 
Voy.  METTRE.  —  les  spectateurs 
au  théâtre,  spectatores  sessum 
ducôie.  Plaut.  —  ses  invités, 
coni'iviis  certis  in  locis  consi- 
dère j'ubêre.  Cic.  Se  —  (à  table), 
accumbëre,  intr.  Cic.  Etre  bien, 
mal  placé,  bene,  maie  colloca- 
tum  esse.  Cic.  Bien  placé  pour 
maintenir  la  paix  entre  les  ci- 
toyens, ad  civium  concordiam 
accommodiitissimus.  Cic  — qqn 
en  sentinelle,  aliquem  in  sta- 
tione  ponère.  Cic.  —  les  pri- 
sonniers au  milieu,  captivas  in 
medio  slatuére.  Liv.  —  ses  sol- 
dats sur  une  colline,  milites  in 
colle  constituère.  Cses.  —  qqn 
à  côté  du  lit  d'un  malade,  ali- 
quem astituére  ad  lectum  se- 
groti.  Cornif.  Se  —  à  l'entrée, 
consistère  in  aditu.  Liv.  assis- 
tère  ad  fores.  Cic.  P.  anal.  — 
qqn  achevai,  aliquem  in equum, 
ut  decet,  imponére.  Liv.  ]|  (Par 
ext.)   Mettre   qqn  dans  une  po- 
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Bition  détci  minée.  —  qqn  sur 
lo  trône,  aliquem  in  solio  lo- 
câre. Liv.  (voy.  METTRE,  p.  1235, 
col.  1).  —  qqn  (dans  une  admi- 
nistration, etc.,  alicui  tocum 
providêre.  A.  proapicére  alicai 
munus.  Cic.  — (un  domestique), 
aliquem  famulum  alicui  dare. 
A.  be  —,    munus  nancisci.  A. 

—  sa  fille,  ftUam  collocOre. 
Plaut.  (voy.  marier).  ||  (Fig.)  — 
qqn  au  nombre  da  ses  amis, 
aliquem  amicis  suis  ascribère. 
Cic.  Il  s'est  placé  do  bonne 
heure  au  premier  rang  des  ora- 
teurs, nuxturê  in  locum  princi- 
pum  oratorum  venit.  Cic.  T 
Une  chose.  Locâre,  tr.  Ctc.  Col- 
locâre, tr.  Cic.  Ponëre,  tr.  Cic. 
Statuère,  tr.  Cic.  etc.  Voy.  met- 
tre. —  un  vaso  au  frais,  sta- 
tuère vas  in  frigido.  Cels.  — 
des  machines  sur  les  remparts, 
tormenta  in  mûris  disponêre. 
Liv.  — qqch.  devant  qqch.,  au- 
près de  qqeh.,  aliquid  apponère 
ad  aliquid.  Cic.  —  qqch.  devant 
le  feu,  proponère  aliquid  igni. 
Plin.  —  dos  livres,  libros  dis- 
ponêre. Plin.  j.  —  des  tableaux 
dans  un  jour  favorable,  tabur 
las  collocâre  in  bono  lumine. 
Cic.  La  langue  est  placée  dans 
la  bouche,  lingua  in  ore  sita 
est.  Cic.  Spéc.  Vouloir  — ,  bien 

—  sa  marchandise,  merces  ex- 
trudère  velte.  Hor.  (ep.  II,  2, 
10).  oppartunum  nwrcis  exac- 
tum  invenire.  Quint,  (decl.  19, 
19).  —  de  l'argint,  pecuniam 
collocâre  ou  accapare  {apad 
aliquem).  Cic.  Avoir  de  l'argent 
placé,  habêre  pecuniam  in  no- 
minibus. Cic.  Fig.  Il  place  si 
haut  l'honnêteté  que...,  hones- 
tatem  eo  loco  liabet,  ut...  Cic. 
Bien—  un  bienfait,  beneficium 
bene  ponère.  Sen.  Honneur 
bien  — ,  bene  locatus  hanar. 
Liv.  Qui  a  le  cœur  haut  — , 
magnus  et  excclsus.  Cic.  ma- 
gnitudine  animi prœstans.  Cic. 

—  un  mot  dans  la  conversation, 
verbum  interponère.  Cic.  —  le 
nom  de  Varron,  Varronem  in- 
texëre.  Cic.  —  la  mort  au  nom- 
bre des  maux,  ponère  martem 
in  malis.  Cic.  —  le  bonheur 
dans  la  vertu,  virtutem  sum- 
mum banuni  ntataëre.  Cic. 

2.  placer,  s.  m.  Gisement  d'or. 

Voy.    GISEMENT. 

1.  placet  (lat.  placet,  il  plaît), 
s.  m.  Requête  adressée  à  un 
souverain,  etc.  Libellas,  i,  m. 
Plin.  j.  Saet.  ||  (Fig.)  Prière. 
Voy.  ee  mot. 

2.  placet,  s.  m.  (Arch.)  Tabou- 
ret. Voy.  ce  mot. 

placide,  adj  Qui  reste  calme 
et  paisible.  Ptacidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Quietus,  a,  um,  adj. 

Cic.   Voy.   CALME,   TRANQUILLE. 

placidement,  adv.  D'une  ma- 
nière placide.  Placide,  adv.  Cic. 
Quietë,  adv.  Cic. 

placidité  (lat.  post.  placiditat. 
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GW/.'*,  ?.  f.  Caraclore  placide. 
Placidam  ingenium.  Seul. 

plafond,  s.  m.  Surface  qui 
lorme  la  partie  supérieur!- 
d'une  salle,  etc.  Tectam,  i,  n. 
Ilor.  ruî.-.Vitx.  Oontiynatio, 
onit,  {.  Vitr.  —  voûté,  camorii, 
X,  t.  SciU.  —  lambrissé,  Ui- 
qaearet  laqufore,  it,  ordiu.  au 
plur.  laqaearia,  iam,  n.  Vir<j. 
^en.  lacunar,  arit  ^abl.  Uwa- 
nari.  gén.  pi.  lacunarioram. 
Dat.  abl.  lacanariis),   n.    Vitr. 

plaionnage,  s.  ni.  .\ction  de 
plalonner.  Laqaeciria  ars.  Isid. 

plafonner,  v.  tr.  Garnir  d'un 
plafond.  Contignàre,  tr.    Viti 


SiibUijiieûre,      tr.  Inscr.  1|  (P. 

I  plafo 
^ocanâre,    tr.     Ov.    Plafonné, 


exe.   Peindre,  orner  un  plafond. 


/a</iie(iru5,  a,  um,  p.  adj.  Liv 
plage,  s.  f.  Etendue  de  rivage 
,de  la  merl.  Ora,  a;,  f.  Ctc. 
tOTE.  ^  (Poét.)  Etendue  de 
lerre.  Plaga,  a",  f.  Virg.  Trac- 
tas, ùs,  ta.  Virg. 
plagiaire  (  lat.  plagiarias 
[proprt,  '  voleur  d'esclaves  •]), 
s.  m.  Celui,  celle  qui  pille  te? 
ouvrages  d 'autrui.  Qui  [qase) 
alioram  scrinia  ou  sapientiam 
compilât.  Cic.  Ilor.  |{  Adjectivt. 
Cn  auteur  — ,  même  tradact. 
plagiat,  !=.  m.  Vol  littéraire. 
Faitum,  i,  n.  Ter.  Commettre 
un,  des  — ,  tapientium  ou 
êcrinia  compilàre.  Hor.  (cf. 
Cic.  [Mur.  25]).  alicujai  farari 
icrba.    Quint. 

1.  plaid  (lat.  p{aci<uin,  volonté, 
résolution),  s.  m.  (Arch.)  Assem- 
blée réunie  pour  rendre  la  jus- 
tice. Vov.  ASSEMBLÉE.  ^  (Arch.) 
Procès.  V oy.  ce  mot. 

2.  plaid,s.  m.  Manteau  à  carreaux 
(des  montagnards  de  l'Ecosse). 
■■iagum,  i,  n.  A.  ^  Couverture 
de  voyage.  Voy.  cotvEBTLnE. 

plaidant,  ante,  adJ.  Qui 
pl.iide.  Litigant,  adj.  Cic.  Par- 
tie — ,   voy.   PLAIDEIR. 

plaider,  v.  intr.  et  tr.  |l  V. 
intr.  Soutenir  un  procès.  Lege 
agëre.  Cic.  Lite  ou  causa  agè- 
re.  Cic.  ou  sjmpl.  agére,  intr. 
Cit:.  icf.  cam  aliqao.  de  aliqaû 
re.  Cic.'^.Litigûre,  intr.  Cic.  (cf. l. 
cum aliqao.  Cic).  Litern  habére 
icum  aliqao).  Cic.  — l'un  contre- 
l'autre,  litern  agére  inter  se. 
Cic.  On  en  vint  à  — ,  res  ad 
Judiciam  venil.  Cic.  La  manie 
de  — ,  litiam  cupiditas.  Cic. 
P.enoncer  à  — ,  cautam  depo- 
nëie.Cic.caasàou  litedeaistére. 
Cic.  1  V.  tr.  (Arch.)  Attaquer 
fqqnj  en  justice,  lui  faire  un 
procès.  Voy.  attaqi;eb;  pnocÉs. 
',  Défendre  luue  cause)  devant 
les  juges.  Caasam,  agere.  Cic. 
Agére  aptul  jadice».  Cic.  Cau- 
tam ou  litem  orire.  Cic.  Cau- 
»am  ou  rem  dicère  Cic.  on 
simpl.  dicére,  intr.  Cic.  Agêrc, 
laif.  Cic.  —  jusqu'au  bout, 
peroràre  caa$am.  Cic.  (cf. 
cauna  a  me  perorata  est.  Cic. 
—  pour  qqn,   cautam   alica/'us 
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agére  ou  tractùre.  Cic.  ou  d<>- 
fendére.  Cic.  —  en  faveur  de 
qqn  contre  qqn  au  tribunal  di'S 
centuravir-,  dicére  contra  ali- 
quem  pro  aliqao  apud  centum- 
liros.  Cic.  —  pour  soi,  litem 
suam  (acéré.  Cic.  dicére  cau- 
sam.  Cic.  —  la  cause  d'un 
ami,  pro  amici  periculo  dicére. 
Cic.  (Absolt.)  —,  dicére  cau- 
sas in  foro.  Cic.  —  souvent, 
dictitàre  causas.  Cic.  —  beau- 
coup, facture  se  in  ciiusis. 
Cic.  Commencer  à  — ,  forum 
attingére.  Cic.  dicére  in  fo- 
ro cœpisse.  Plin.  Ne  —  jamais, 
causais  oninino  nunquam  atlin- 
gére.  Cic. Sans  qu'on  eût  plaidé, 
indictà  caiwii.  Cic.  {{  (Spéc.)  En 
pari,  de  ce  que  l'avocat  cherche 
à  prouver.  ExcusOre  (atiquid 
ou  l'Ace,  et  rinf.).  Cic.  Defen- 
dëre  (aliquid  ou  l'.Vcc.  et  l'inf.). 

Cic.    Voy.     60L'TE.S1B,   PRÉTENDRE. 

Il  plaide  la  légalité  de  cet  acte, 
hoc  j'ure  factam  esse  défen- 
dit. Cic.  Il  (Fig.)  Pai'ler  en  fa- 
veur de.  Litigûre  {pro  aliquo 
contra  aliquem).  Cic.  —  pour 
la  poésie,  patrociniam  defen- 
dendae  poeticx  exercire.  Tac. 
—  pour  le  plaisir,  suscipére  pa- 
trocinium  voluptatis.  Cic.  — 
pour  le  mensonge  contre  la 
vérité,  stâre  a  mendacio  con- 
tra lerum.  Cic.  ||  (Absolt.)  En 
p.iil.  des  choses.    Voy.   militer. 

plaiderie,  s.  f.  (Arch.)  Procès. 
Voy.   ce  mot. 

plaideur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  est  en  procès. 
Litigator,  oris,  m.  Cic.  Qui 
{qaae)  litigat.  Cic.  Les  — ,  liti- 
gantes,  ium,  m.  pi.  Plin. 

plaidoirie,  s.  f.  Action  de  plai- 
der une  cause.  Forensis  causa. 
Cic.  Causse  dictio.  Cses.  Caw- 
tas  actio  ou  sjmpl.  actio,  onis, 
f.  Cic.  Prononcer  une  — ,  cau- 
sam  dicére  pro  aliqao.  Cic.  di- 
cére pro  aliqao.  Cic.  defendére 
aliquem.  Cic.  Sans  — ,  indictà 
causa.  Cic.  Aller  jusqu'au  bout 
de  sa  — ,  causam  peroràre. 
Cic. 

plaldoyablA,  adj.  Où  l'on  peut 
plaider,  h'astus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Ov.  (ex.:  fastus  dies.  Ov.). 

plaidoyer,  a.  m.  Discours  d'un 
avocat. /Je/'cns  10, onig,  (.Cic .(cf. 
dtifensioncm  causx  sux  rcdigere 
Cic.).  Oratio  pro  se  ou  pro  ali- 
quo habita.  Cic.  Dictio  causx. 
Cic.  Actio  caas,v.  Quint,  ou 
simpl.  acfio,  onis,  f.  Quint,  (cf. 
habitas  légère  actiones.  Plin. 
j.).  Les  — ,  orationes  jadicio- 
rum.  Cic.  Plaidoyers  et  réqui- 
sitoire», orationes  et  pro  se  et 
pro  aliit  et  in  alios  habita". 
Cic.  Faire  un  — ,  voy.  plaider 
PLAIDOIRIE.  Dans  les  — ,  in 
ar/endo  ou  in  defendendo.  Cii\ 

plaie  (lat.  plaga),  s.  f.  (Arch.; 
Blessure.  Voy.  ce  mot.  {|  'P. 
ext.)  Fléau. Voy.  ce  mot.  ||(Fig.) 
Voy.  iiLEBSURB.  —  d'argent,  voy. 
PERTE.    1   (P.     ext.)    Déchirure 
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avec  dé-orsjanisation  des  tissus 
dans  une  partie  du  corps.  Vui- 
Dus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
iu/nu«  alligàrc,  obligàre.  Cic. 
minus  implère  (•  guc'rir  com- 
plètement •  ]  l'Un.)  ;  tlicus, 
eris,  n.  Ter.  Lucr.  Virg.  (ex.: 
ulcus  tangére.  Ter.).  Faire  une 
— ,  utcerùre,  tr.  Cic.  Fermer 
une  — ,  voy.  CICATRISER.  Famil. 
—  et  bosse,  niatiim,!,  n.  Plaut, 
Cic.  incomnxodum,  i,  n.  Cic. 
Voy.  COUP.  Il  (P.  plaisant.)  Dé- 
chirure. Voy.  ce  mot.  ||  (P. ext.) 
Marque  d'une  — ,  voy.  cica- 
trice. Couvert  de  — ,  cicatri- 
cosus,  a,  um,  adj.  Plaut.  .Ser». 
Quint,  ulcerosus,  a,  um,  adj. 
7';ic.  Il  Fig.  Vulnas,  en»,  n. 
l'irij.  Ulcus,  eris,  n.  Ter.  Lacr. 
Mettre  le  doigt  sur  la  — ,  ulca» 
tangére.  Ter.  (Phorm.  690). 
lîoMvrir  une — ,  voy.  raviver. 

plaignant,  ante,  adj.  (Droit.) 
Qui  porte  plainte.  (Dans  un 
procès  criminel.)  Accusator, 
oris,  m.  Cic.  Qui  accusât.  Cic. 
Plaignante,  accusatrix,  tricis, 
f.  l'iin.j.  (ep.  .\,  59;  68)  ou 
aux  accusât.  Cic.  (Dans  les  af- 
faires civiles,  correctionnelles.) 
Petitor,  oris,  m.  Cic.  ou  qui 
petit.  Cic.  Postulator,  oris,  m. 
Suct.  P\ai^n:xale,  petitrix,  icis, 
f.  Paul.  dig.  ou  quœ  petit.  Cic. 
(D'une  façon  générale.)  Actor, 
oris,  m.  Cic.  Plaignante, ac<ria;, 
tricis,  f.  Cod.  Just.  (VII,  16, 
M). 

plain,  plaine,  adj.  (Arch.)  Qui 
présente  une  suiface  plane. 
Planas,  a,  um,  adj.  Cic.  En  — 
campagne,  voy.  pl.vine.  Velours, 
satin,  linge — ,  voy.  uni.  ||  (Loc. 
adv.)  Do  plain-piod,  in  piano. 
Col.  per  planum.  Ov.  Voy.  ni- 
veau. Fig.  De  —  pied  (sans 
obstacle),  de  piano.  Lucr.  Sen. 
Il  (Fauconn.)   ,\ller   de  — ,  voy. 

PLANER. 

plain-chant,  s.  m.  Psalmodie 
de  la  liturgie  catholique,  sans 
modulation.  Voy.  psalmodie. 

plaindre  (lat.  plangére),  i. 
intr.  pi-on.  et  tr.  ||  (Arch.)  V. 
intr.  Exprimer  par  di's  paroles 
ou  des  gémissements  l'excès  de 
sa  peine.  Voy.  gémir,  lamenter, 
SOUPIRER.  1  V.  pron.  Se  plain- 
dre. Il  (Absolt.;  Exprimer  l'excès 
de  sa  peine.  Gemère,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  gémir);  queri, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ox.:  que- 
rere.  Cic.  ne  in  occulto  quidem 
queri audêre.  Cœs.)Si;  —  longue- 
ment, continuellement,  in  qu*s8- 
tiis  profundërit.  Liv.  queritùri, 
(i'p.  intr.  Tac.  Se  — vivement, 
ronqueri,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
Voy.  gémir,  se  lamenter.  Sans 
se  — ,  srquo  animo.  Cic.  ||  (F*, 
ext.)  Se  —  de  ses  yeux,  dolSre 
ab  oculis.  Plaut.  ^  Se  plaindre 
(de  qqn,  de  qqch.),  c.-à-d.  ex- 
primer (|u'on  en  est  mécontent. 
Queri,  dép.  intr.  et  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  queri  de  alinuà  re.  Cic. 
omnia.  Cic.  tuum  lactum,  Cset. 
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injitrinm,  Cic  (ortun  is  tant, 
l'iuut.  t/uerl  apiid  aliqucm  per 
litteriit  [avec  l'Ace,  et  l'Iiil'.]. 
Cic.  alicai.  Cic.  cunt  alii/ao 
[•  à  qilii  "].  Cic.  Ciim  fortum'i. 
6'en.  r/i.  cum  deo,  quod...  Cic. 
qtxeri  <faod...  Cic.  Nep.  qiieri 
se  exsUni/ui  [•  detre  réduit  à 
rien  •].  Cic);  conquerl,  dé|). 
inti'.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  con- 
iiaeii  fortunam  idt/ersam,  non 
luiiientari  clecct.  Tac.  mam 
(atiim  <iiit  fortunam.  Cornif 
iniqaa  juJicia,  contumelias. 
Cic.  de  aliquà  re.  Cic.  conqaeri 
cum  aliqao.  Plaut.  itpud  ali- 
iiaem.  Liv.  /i;i'c  non  ad  cives 
Hnmanos,  non  ad  aliquos  ami- 
cos  nostne  civitatit...  ad  taxa 
ec  ad  scopulos  iixc  conqaeri 
ac  deplorùre.  Cic.  conqaeri  se 
deseri.  Sucl.).  Avoir  à  se  —  de 

3'1">  "([endère  in  aliqao.  Cic. 
'aurais  sujet,  de  me  —  m'orne 
lies  dieux,  dolor  Jastus  milii 
etiam  udverfus  dcos  easet.  Tac. 
Donner  lieu  de  se  — ,  habère 
(jucrelam.  Cic.  Qui  se  plaint, 
qaerulas,  a,  um,  adj.  Ilor. 
(  art.  Piin.  j.  ||  (Spécialt.)  Dé- 
[KKor  une  plaiute  en  justice. 
.IcoiMôre  aîiqacm  ad  aliqaem. 
Cic.  Voy.  l'LAiNTE.  1  V.  tr. 
Prendre  "(nqn)  en  pitié.  Mise- 
râri,  dép.  tr.  Cic.  Commisercri, 
ilép.  tr.  Nep.  Miserëri,  dép. 
intr.  Ctc.  (cf.  alicujus  ou  ali- 
cujus  rei.  Cic).  Voy.  pitié. —  le 
sort  de  qqn,  dolëre  alicttjat  vi- 
C'im.  Cic.  Qui  est  à  — ,  miseran- 
Jus, a, um,  adj.  Cic.  Voy.  déplo- 
rable. Il  P.  est.  —  une  clio^e, 
c.-à-d.  la  regretter.  Voy.  re- 
GRETTEn.  —  une  chose,  c.-à-d. 
la  donnera  regret,  voy.  regret. 
—  sa    dépense,  sa    peine,    voy. 

MÉNAGER. 

plaine  (lat.  plana,  plur.  neutre 
lie  planuSy  plaiui,  s.  l'.  Grande 
étendue  de  pays  -lai.  \\  Surface 
plane,  unie.  Planities,  ei,  (. 
I  ic.  Locas  ofquui  et  planas. 
Cic.  Lacas  a?quus.  C3es.  Locas 
planas.  Liv.  JEquam,  ;,  n.  Liv. 
(cf.  facile  in  xi/ao  campi  vic- 
toriam  fore.  Liv.  in  sequum 
descendërc  ou  de-jredi.  Liv.). 
Planum,  i,  n.  Liv.  {ex:  castra 
in  piano  déferre.  Liv.  in  pia- 
no. Liv.).  ||  'l'errain  plat  (oppo- 
se aux  montii^nes  ).  Campus 
planas  ou  apertas  ou  simpl. 
1  campus,  I,  m.  'Sic.  Liv.  [cf. 
campos  et  montes  peragrâre. 
Cic.  campi  patentes.  Sali, 
namquam  in  campo  fecit  sui 
potestatem  [•  jamais  il  ne  se 
laissaattaqueren  pi.  "]..Vep.).De 
— ,en — ,  campester,  on  Campes- 
tris,  stris,  s(r«,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  locas  campester.  Varr.  loca 
campestria  Liv.  vici  agriqae 
campestres.  Liv.  iter  campes- 
tre.  Cœs.  oppidum.  Liv.  hoslis 
campester  (■■  habitué  à  com- 
battreenpl.  •j.LiV.). Grandes — , 
magna  camporam  spatia.  Cic. 
planifies  magnituJoqae  regio- 


num.  Cic.  Il  (P.  anal.)  Poet. 
La_ —  liquide  (la  mer),  a'quor, 
oria,  n.  \'irg.  (cf.  vaatum  ma- 
ria œquor.  Vir;/.).  campus 
ca-rixleus.  SU.  Nrplania  prata. 
Cic.  poet.  Lea  —  du  ciel,  campi 
aeria.  Virg. 

plainte,  s.  f.  Paroles,  gémi- 
sements  par  lesquels  on  exprime 
l'excès  de  sa  peine.  (D'une  fa- 
çon générale).  Querela,  se,  (. 
Cic.  etc.  (p.\.:  quantti  esset  lio- 
minum  vel  admiratio,  vel  que- 
rela. Cic).  (Plaintes  consistant 
encris):  questus,  ûs,  m. Cic. etc. 
(ex.:  lyui  questua  diijnus  inve- 
niri  in  tanta  calamitate  po- 
test?Cic.  inquestus  (Icbileasese 
in  vestibulo  cariœ  profade- 
runt.  Liv.);  cODvicium,  ii,  n. 

Cic.  (voy.  CÉMISSEME.NT,  LAMEN- 
TATION). Qui  se  répand  en  — , 
voy.  PLAINTIF.  —  vive,  amére, 
conqaestas,  ûs,  m .  Liv.  .-ivec 
des  —  bruyantes,  cum  flebili 
vociferatione.  Cic.  ^  Paroles 
par  lesquelles  on  exprime  son 
mécontentement.  Querela,  se, 
(.Cic.  etc.  (ex.:  cui  sant  inau- 
ditœ  cum  Dejotaro  qaerelas 
taie  ?  Cic.  qaerelas  opad  ali- 
qaem habère  de  aliquo.  Cic. 
nonnullam,  habère  querelam 
[•soulevcrqqs  plaintes  •].Cic.); 
querimoDia,  se,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  novum  querimonix  gê- 
nas. Cic.  sociorum  qaerimo- 
nias  déferre  od  aliquem.  Cic 
qaerimonia  accepta;  cladis. 
Liv.);  expostulatio,  onis,  f. 
Cic.  Liv.  (ex.:  querela  et  expo- 
stulatio. Liv.  e.vp.  tua.  Cic.  au 
plur.  Liv.).  —  amère,  con- 
questio  ODis,  l.  Cic  Quint. 
(ox.:  conq.  advei-sus  aliquem. 
Quint.).  Porter  plainte  à  qqn, 
présenter  ses  —  à  ou  devant 
(qqn),  expostalàre  (de  re).  Cic. 
queri  ou  conqaeri  (de  aliqao 
ou  de  alicu^'ua  in/uriâ  apud 
aliquem).  Cic  —  en  justice, 
actio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
actionem  intendëre  alicui.  Cic 
actionem  alicui  instituëre  ou 
constituëre.  Cic.  actionrs  con^ 
ponëre  [«formuler»].  Cic  actio 
fart],  injuriarum,  de  rcpctun- 
dis.Cic).  Dans  nnealTairecrirai- 
nelle  ;accusatio,  onis,  f.  Cic 
(ex.  :  accusatione  desistëre.Cic). 
Requête  pour  obtenir  l'autorisa- 
tion d'introduire  une  — ,  pos- 
(ulatio,  onis.  f.  Cic.  Csel.  ap. 
Cic.  (ex.:  p.  Tuberonis.  Cic). 
Porter  une  —  en  diffamation, 
ngëre  injariavum.  Jet.  Porter  — 
contre  qqn,  nomen  alicujus  ad 
jadicem  (ou  ad  j'adic' s)  déferre. 
Cic  judicium  po^lulâre  in  ali- 
quem. Cic.  postulâre  aliqaem, 
Cic.  appellâre  aliqaem  [de 
pecunia).  Cic.  (de  aorte  ou 
de  usurâ).  Val.-AIax.  compel- 
lâre  aliquem.  Cic.  (cf.  Cic.  [ep. 
VIII,  15,  31.  aliqaem  ea  lege... 
Cœl,  ap.  Cic  aliquen\  hoc  cri- 
mine  in  contione.  Xep.).  In- 
troduire une  — par  écrit  contre 
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n,  dicam  aiieai  aubtcribêre. 
'aut.  ou  tcribëre.  Cic.  Sur  ma 
— ,  me  agente.  Cic.  Retirer  sa 
— ,  caaaam  deponére.  Cic.  eau- 
au  ou  lite  deaittëre.  Cic. 
plaintif,  ive,  adj.  Qui  a  l'ac- 
cent de  i.i  plainte.  Flebilis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  (lebilia  vox. 
Cic.  Quint,  vocet.  Sen.  pressi 
et  (lebilet  modi.  Cic.)  ;  queri- 
bundus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
qaer.  vox.  Cic);  querulus,  a, 
um,  adj.  l/or.  Curl.  iex.:  qaer. 
tibia.  [.  flûte  •].  Ilor.).  Cris  —, 
lamentatio,  onis,  (.  Cic  Pous- 
ser des  cris  — ,  lamentâri,  dép. 
intr.  Cic.  Cri  —  des  oiseaux, 
querela,  a-,  f.  Cic.  conquestio, 
onis,  f.  l'Un.  Qui  a  un  cri  — , 
qaerulas,  a,  um,  adj.  Virg. 
Ov. 
plaintivement  ,  adv.  D'une 
manière  plaintive.  Flebiliter, 
adv.  Miserabiliter,  adv.  Cic. 
plaire,  v.  intr.  et  pron.  ||  V. 
intr.  OITrir  de  l'attrait  à  qqn. 
(En  pari,  des  choses.)  Placé- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  r.iucet 
hoc  tibi  ?  Cic.  sibi  non  pl-jcëre 
qaod  tam  cupide  elaborasset, 
ut...  Nep.  [Aiist.  l,/<]  on  dit 
aussi  :  gratum  ou  jacundum 
est  mihi  aliqaid.  Cic .  probatar 
mihi  aliqaid.  Cic  arridet  mihi 
aliqaid. Hor.  delectoroa  me  de- 
lecto  aliqaâ  re.  Cic  est  aliqaid 
in  deliciis  meis.  Cic.)  ;  delec- 
târe,  tr.  Cic  etc.  (voy.  aoréeb, 
ch.^rmkr).  Ce  discours  ne  plaît 
pas,  uratio  friget.  Cic.  .S'il  vous 
plaît,  si  vis.  Cic.  si  libet  ou 
collibet.  Cic.  si  javat.  Cic.  si 
commodam  est.  Cic.  tibi  si  vi- 
debitur.  Cic  Comme  il  vous 
plaira,  ut  tibi  commodani  erit. 

Cic.  Plaise,  plût  à  Dieu  que , 

utinam,  adv.  Cic.  etc.  ;av.  le 
Subj.  ex.:  utinam  incumbat  in 
caasam.  Cic.  cui  qaidem  uti- 
nam verë  ante  aagaraverim. 
Cic.  illad  utinam  ne  veré  scri- 
berem.  Cic).  Plaît-il?  hem? 
Ter.  ||(En  pari,  des  personnes.) 
Placére,  intr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  displicère,  improbari  ou  non 
prohari,  ex.;  velle  placêre  ali- 
cai. Cic.  sibi  placëi'c  [•  se  pi.  à 
soi-même  •].  Cic.  en  pari,  d'un 
auteur  :  placêre  [opp.  à  explo- 
di,  exigi].  Ter.  admodam  pla- 
cêre in  tragcediis.  Cic.  Canas 
choraules  mire  placens.  Suet. 
en  pari,  d'une  femme  :  hsec  m,u- 
lier  nimis  operam  dat,  at  pla- 
ceat  viris.  Cic  tibi  me  exorno 
ut  placeam.  Ter.;  on  dit  aussi: 
probatur  mihi  aliqais.  Cic.  est 
aliquis  in  deliciis  meis.  Cic.)  ; 
satisfacére ,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  satisf.«re).  Chercher  à  — 
au  peuple,  plausum  popularem 
quœrëre.  Cic.  Chercher  à  — 
à  qqn,  alicuj'as  gratiam  paru- 
re. Ter.  Empressé  à  — ,  ambi- 
tiosus.  Cic.  T  V.  pron.  Se  —  à 
qqch. ,  et  (arch.),  en  qqch., 
c.-à-d.  y  trouver  de  l'attrait, 
delectari,  pas».  Cic.  etc.  (ex.: 
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d.  uJiyiKi  re.  Cic.  ut  ne  crimi- 
nibtit  aut  inferendis  deUctetur 
aiit  cndat  ohlatis.  Cic.y,  iBBta- 
ri,  dép.  inlr.  Cic.  etc.  (ex.:  ii/i- 
quù  re.  Cic.  (voy.  [*e]  réjouir, 
AIMERA.  Par  aual.  Dans  les  en- 
droits où  fe  plait  l'orme,  locis 
quibiu  ulmas  Ixtatur.  Col.  Se 
—  k  oa  (arch.)  de  faire  qqch, 
c.-ô-d.  faire  qqn  volontieiv,voy. 

GRÉ,  VOLONTlEnS. 

plsdsanunent,  adv.  D'une  ma- 
nière plaisante.  F^icetê,  adv. 
Cic.  Jocosi,  adv.  Cic.  (cf.  ali- 
tjoem  ladére  jocosé  satis.  Cic.). 
Ridicali,  adv.  Cic^  .\saez  — , 
sabridicuié,  adv.  Cic. 

plaisance  (lat.  post.  placentia. 
.\piil.\  s.  {.  (Arch.)  Plaisir  qu'on 
trouve  dans  une  chose.  Voy. 
PLAISIR.  Il  (Spéc.)  Lieu  de  — , 
iocaa  amœnus.  Cic.  Maison  de 
— ,  lilla  urbatia.  Vixrr.  voliip- 
tarix  posseasiones.  Cic.  Jardin 
de  — ,  horti,  oram,  m.  pi.  Cic. 
hortvUi,  orum,  m.  pi.  Cic.  Em- 
barcation de  ,  TOV.  YACHT. 

plaisant,  ante,  adj.  Qui  plait. 
Voy.  ACRÉADLE.  1  Qui  divertit 
en'faisant  rire.  Lepidas,  a,am, 
adj.  Cic.  Facetta,  a,  uni,  adj. 
Cic.  Jocosas,  a,  um,  adj.  Jocur 
caUaris,  e,  adj.  Cic.  Jocutarius, 
a,  am,  adj.  Cic.  Kidicalas,  a, 
um,  adj.  Cic.  C'est  une  cliose 
—  ,  hœc  facelia  est.  Plaut.  Cho- 
ses — ,  salsa  negotia  et  absol. 
talsa,  orum,  n.  pi.  Cic.  Mot 
— ,  d/ctum  lepidam.  Uor.  ridi- 
cule dictum.  Pheed.  —  (en  pari. 
du  style),  lepidas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Ls  —  de  l'aventure,  c'est 
que...,  in  hàc  re  videndam 
e$t,  qaod...  Cic.  gaod  risui 
{ou  ridendam)  est  (et  le  verbe 
à  un  mode  principal).  Cic.  Le  — 
(c.-à-d.  le  genre  plaisant) ,  yenus 
ridiculi.  Cic.  ladicra,  orum,  n. 
pi.  //or.  Il  Ironiqt.—  liberté !;"o- 
cularem  licenliam  !  Cic.  Chose 
vraiment  —  !  ridicalum  !  Cic. 
Sub=t.  Un  —  (celui  qui  cherche 
à  faire  rire^  ridiculus,  i,  m. 
Plaut.  Ter.  cavillalor,  cris.  m. 
Cic.  tcurra,  se,  m.  Cic.  tannio, 
onis,  m.  Cic.  Un  mauvais  — , 
maie   salsus.    Jlor.   Va  bon  — , 

voy.    SPIRITUEL. 

plaisanter,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Faire,  dire  qqcli.  qui  di- 
vertisse en  faisant  riro.  Joca- 
ri,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ^am 

(amiliaiiier  com  illo  cavUlor 
•  je  raille  •]  ac  jocor.  Cic. 
]Ocari  in  valetudinem  ocalo- 
rum  Ptixnese.  Liv.  jocari  in 
capitii  mei  levitatem  et  in  ocu- 
lorum  valeta/iinem  et  in  cra- 
rum  tjracilitatem.  Sen.  aboi. 
bella  ironia,  ti  jocaremur ;  ein 
(Uieveramut,  vide  ne...  Cic. 
animo  prompto  etse  ad  iocan- 
dum.Cic.  [Q.  fr.  H,  1,  llj.  h'J- 
mo  non  aptiesimui  ad  jocan- 
dam.  Cic.). Dire  en  plaisantant, 
jocari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hxc  iocata»  «um.  Cic.  [ep.  IX, 
lU,  4]j.    —    avec    enjouement. 
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jocari,  dép.  intr.  Cic.  etc.  ^voy.  1 
bakiner}.  Eu  plaisantant,  jocu-  ' 
j.",  advi  Cic.  \\  (P.  c\t.)  Faire, 
dire  qqch.  qu  on  no  prend  pas 
au  sérieux.  Jocari,  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  u(  mihi  in  hoc 
Stoici  jocari  videantur  inter- 
dam.  Cic.  ab^ol.  Iiic  quam  vo- 
let Epicurus  Jocetur.Cic.  Joca- 
ri me  putas?  Cic).  Un  homme 
qui  na  —  pas,  voy.  sévère,  ri- 
gide. Pour  — ,  per  Jccum.  Cic. 
(cf.  per  jocum  dixi.  Cic.  [ep. 
IV,  U,  1]).  joco.  Nep.  voy.  jeu). 
1  V.  tr.  Sa  moquer  pour  faire 
rire.  Ridêre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquem.  Cic);  irridère^  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem.  Cic.); 
ludére ,  tr,  Plaut.  Ter.  Cic. 
(ei.  :  aliquem.  Cic.  aiiquem 
/ocose.  Cic.)  ;  illudère,  intr. 
et  [rar.l  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ati- 
cui.  Cic.  [Rose.  Am.  19,  5U]. 
in  aliquem.  Cic.  [de  Or.  III, 
W,    171]). 

plaisanterie,  s.  f.  Ce  qu'on 
dit,  ce  qu'on  fait  pour  être 
plaisant.  Jocus,  i,  m^  Cic.  etc. 
(au  plur.  joca.  Cic.  Sali.  joci. 
Liv.  (ex.:  ioco  uti  [•  faire  une 
pi.  .1.  Cic.  [OS.  I,  29,  103].  jo- 
ca tua  plena  facetiaram  de 
tiœresi  Vestoriana.  Cic.  horam 
contumelias  ut  jocos  accipëre. 
Sen.  jocum  movëre.  Sali,  joci 
causa.  Cic.  per  jocum.  Cic.  jo- 
co.  Nep.  Liv.  per  ladam  et  jo- 
cum. Cic.  remoto  joco.  Cic.  sed 
de  joco  satis  est  [•  trêve  de 
pi.  .].  Cic);  Indus,  i,  m.  Cic. 
etc.  ex.:  amoto  ludo.  //or.  lu- 
dos  prœbëre  [•  fournir  matière 
à  pi.  •].  Ter.);  facetise,  arum, 
t.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  asperœ, 
acerbx  [•  piquantes,  mordan- 
tes •].  Tac.);  ridiculum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  quœ  sint  gênera 
ridiculi.  Cic.  per  ridiculum  di- 
cëre.  Cic.  aut  per  lidiculum 
aut  severë.  Cic.  [OS.  I,  37,  13J.]. 
au  plur.  1-idicula  aut  (acéré  aut 
dicëre.  Quint,  sententinsë  ridi- 
ctila  dicëre.  Cic.  \\  (Par  ext.) 
Kaillerio  légère  pour  divertir, 
en  faisant  rire  de  qqn,  de  qqch. 
Sales,  m.  pi.  Cic.  etc.  (ex.: 
sales  ur-bani.  Cic.  sales  in  par- 
tem  bonam  accipëre.  Sen.). 
plaisir  (lat.  placére),  s.  m.  Sen- 
timent de  bien-être,  né  de  la 
satisfaction  d'un  désir,  d'une 
inclination.  Delectaticonis, 
f.  C'io.  etc.  (souv.  avec  sanviV^s 
ou  jucunditas,  ex.:  saavitas  et 
delectatio.  Cic.  jucunditas  de- 
lectatioque.  Cic.  nuUa  alla  d. 
Ter.  d.  sermonis.  Cic.  convi- 
viorum,.  Cic.  leciio  sine  uUà 
delectatione.  Cic.  mar/nam  de- 
lectationem  kahire  [••  procurer, 
faire  •].  Cic.  Uxc  delectationem 
tibi  nullam  attalissunt.  Cic.  vi- 
dendi  et  audiendi  delectatione 
duci.  Cic.  au  plur.  in  ipaa  occii/- 
patione  delectaliones  alias  mul- 
tas  liabêre.  Cic.)  ;  oblectatio, 
onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.:  obi.  ani- 
mi.  Cic.  incipio  ex  hoc  génère 
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studiorum  non  solum  oblactO' 
tionem   i«rum  etiam   gtoriam 
peti're.    Plin.   j.);    voluptas, 
atis,    f.  Cic.  etc.  (ex.  :  tabula» 
cun\   voluptate  légère.  Cic.  vo- 
luptate  capi.  Cic.  alicui,  volup- 
tati  esse  [•  faire  pi.,  causer  du 
pi.   •].  Cic.  ex  liltfris  aticujus 
cepisse    incredibilem    volupta- 
tem.  Cic.  cepi  voluptatcm  tam 
ornatum  virum   tamque  excel- 
lena  ingenium  fuisse.  Cic.  ali- 
cui   voluptatcm    parure.    Cic. 
oculorum  voluptas.  Tac.  volup- 
tatcm ex  aliquà  re  oculis  per- 
cipëre.  Cic.  votuptatit  fruendm 
modum  tenêre.  Cic).  ttre  fait 
pour  le  —  des  yeux,  spectacuto 
esse.  Cic.  alicui  Itetam  specta- 
calum  prsebêre.   Liv.    Prendre 
—  .1  qqch.,  aliqaû  re  dclectari 
ou   oblecViri.   Cic.   Je    prends, 
j'ai  —  à. .  .,/ui'a(me(av.  l'inf.). 
Ct'c.  Rien  ne  me  cause  plus  de 
— ,    nullà  re  dclector    magis. 
Cic.   Avec   —,  voy.  volontiers. 
Se  rappeler  qqch.  avec  — ,    ali- 
cujas    rei    recordalione    frui. 
Cic.  Par  —  ,  animi   causa.  Cic. 
animi  voluptatisqiic causa .  Cic. 
A  — ,  per  jocum.  Cic  joco.  Nep. 
otii  consumendi  causa.  Cic.  et 
(spéc.)  sine   causa.  Cic.  ^  (Par 
ext.)  Ce  qui  cause  ce  sentiment. 
Voluptas,  atis,  t.Cic  etc. (en.-, 
animas  ad  voluptates  honestas 
natas.  Tac.  date  se  voluptati- 
bas.  Cic.  voluptalibas  frui.  Cic. 
voluptates    percipëre.    Cic.    ut 
voluptates  omittantar  ma  joruitx 
voluptatam       adipiscenaarum 
causa.  Cic.  voluptates  corporis 
[•  physiques  •].     Cic.    afllucn- 
tius  voluptates   undiqtxe  hauii- 
re.   Cic).  Un    lieu  de  —,  locus 
amœnus.  Cic.  Un  homme  de  — , 
voluptarius  homo.  Cic.  (Tusc. 
Il,  7,  18).    Il    (Spéc.)    Plaisir  du 
roi,   c-d-d.   chasse  réservée  au 
roi.  Voy.  thasse.  ||  Ce  qui  plait 
à  qqn.  Libido,  dinis,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  ad  libidinem.  Cic  ex 
labidine.  Sali,  et  simpl.  libidi- 
ne.  Cic  in  armis  libidinem  ha- 
bebat.  Sali.);    arbltrium.  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  .   ad  urbitriam 
saum    [.  selon   son    bon    pi.  •] 
imperàre.   Cms.  non  vesiri  ar- 
bitra erit,   si...  Liv.    vov.  ar- 
ditrairb).  y  Ce  qui  rend  servi- 
ce à  qqn.  Faire  —  à  qqn,  gra- 
tam  alicui  facëre.  Cic.  Vous  ne 
pouvez    pas    me    faire    de    plus 
grand  — ,  hoc  milii  gratius  ni- 
hil  facëre  potes.  Cic.  Faites  nous 
ce  — ,  date  nobis  hanc  veniam. 
Cic.  Si  vous  voulez  ma  faire — , 
si  me  amas.  Cic.  Voy.  service. 
!.  plan,  ane,  adj.  Qui  ne  présen- 
te ni    courbure  ni   ondulation. 
Planus,  a,  um,  adj.  Cic.  Arquas, 
a,    um,    adj.    Cic-.    Disposition 
—  d'un  lieu,    œquitas,  atis,  f. 
Cic.  Surface  — ,  planam,  i,  n. 
Liv.    planilies,    ei,    f.    Liv.     [|  I 
(Géoni.)  Surface  —,  orea,  .v,  t. 
Quint,   plana  dimeiisio.   lioét. 
^  S.  m.  Surface  plane.  Voy.  ci- 
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dessus.  Il  (P.  anal.)  lilulî^iioraciU 
où  sont  placées  les  perHoniieset 
le*  chose^  repi'é'<ontéo<.  Abuces- 
sux,  lie.  m.  Vitr.  Voy.  kloigne- 
mi:nt,  perspective.  Lef  premiers 
li'iiii  paysage,  il'un  labloau, 
■■11  relier,  (/ua?  {imciginr)  cmi- 
'if-nt.  Cic.Qaint.emincntia,se,  f. 
'  irj^.\c.n,7,"X)].frons.f ronds,!. 
ic.  Meltro  qqcli.  an  premier — , 
alinuid  primo  toco  ponére  ou 
collocàre.  Cic.  Ktre  au  premier 
— ,  in  luceversàri.  Cic.  .Arrière 
— ,  recessas,  û«,m.  Cic.  (cf.  ha- 
bi^re  umbram  aliqaam  -H  reces- 
«uoi.  Cic).  ((ocus)  ubi  umhra  et 
rccesiua  est.  Cic.  Élre  à  l'arrière 
— ,  recedëre,  intr.  Quint.  De- 
meurer à  l'arrière-plan,  se  per- 
dre à  l'arrière  — ,  latêre,  intr. 
'  ic.  La  dégradation  des  — , 
rfcedentia  ou  abscedentia  la- 
Tvina  et  ambres.  Cic. 
2.  plan,  s.  m.  (Arch.)  Assiette 
du  ce  qui  est  édifié  sur  le  sol. 
Sitas,  ûs,  m.  Cses.  Positas,  ûa, 

.'.-[.     Ov.     Voy.    ASSIETTE.    Il  Fig. 

Laisser  en  — ,  voy.  planter, 
i.Ai^-iKR.  1  (Par  oxt.)  Dessin  re- 
pnsiMitant  la  disposition  d'une 
ville,  d'une  contri-e,  d'un  édifi- 
ce avec  les  proportions,  etc. 
Forma,  as,  f.  'lac.  Saet.  (ex.: 
xdHicii  forma.  Saet.  on  dit 
aussi  .-cdificandi  descriptio  ou 
ratio  ["pl.  d'un  édifice  •].Ctc.). 
Lever  un—,  voy.  p.  1156,  col.  3. 
Il  (Flq.)  Dessin  d'un  ouvrage. 
Ratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (e.\.: 
ratio  excogitata  est  Larini,  rea 
["  l'exécution  •]  translata  Ro- 
main. Cic.  rClu.  3(5].  totias  belli 
ratio  [•  le  plan  des  opérations .]. 
Ctc.  ratio  rei  compositss.  Liv. 
[XXIV,  17,  5].  institaêre  [-dros- 
ser •]  ou  describëre  rationem 
ilicajus  rei.  Cic.  aliqaidadra- 
rii^nem  dirii/ëre.  Cic.  aliqiUd 
vatione  sedi^càre.  Cic.  ratio- 
nejn  alicujas  rei  insistëre 
[.  suivre  fidèlement  •].  Cic); 
ordo,  dinis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
reiarjendce  ordo.  Cœs.l  ;  CODSI- 
lium,  a,  n.  Cic  etc.  (voy.  des- 
sein, projet).  I 
planche  (lat.  pop.  planca.  Pa/i.  I 
Pii;ii.  e.v  Fest.),  s.  f.  Pièce  de 
bois  refendue  et  peu  épaisse. 
Tabula,  se,  f.  Cic.  —  forte  et 
épaisse,  axis,  ta,  f.  Cic.  Planche 
très  m  i  nce,  bractea,  œ,  f.  Plin.  De 
— ,/a()uiaris,e,adj.  Plin.  Assem- 
bl.nge  de  — ,  tabalatio,  onis, 
f.  Vitr.  coaxatio,  onie,  t.  \'itr. 
l'ait  en  — ,  e  tabalis  ou  assibiis 
(actas.  Cses.  Construire  en  — , 
conlabalâre,  tr.  Ctes.  Construc- 
tion en  — ,  tabula,  aram,  f.  pl. 
Cass.  Clôture  de  — ,sseptum,i,  a. 
Cses.  Liv.  Tendrejàun  naufragé 
uue  —  (de  salutl.aare  naafrago 
tabalam.  Cic.  b'emparer  d'une 

—  (desalut),  sesauversurune  — 
(dans  un  naufrage),  tabalam 
arripére  de  naafrayio.  Cic.  Fig. 

—  de  salut  (ressource  dernière 
dans  une  catastrophe),  ono  ex 
naiifragio    tabula.    Cic.    S'ap- 
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piiyor  sur  une  —  pourri-i,  in 
cariucum  parietem  inclinàr'!. 
iSfiart.  fragilibas  inniti.  .Scrn. 
l'aire  la  —  en  iLigrant  [at-  lais- 
se!' flotter  étendu  sur  la  do.^), 
aupinam  nàre  ou  natàre.  A.  || 
(Fig.)  Les  —  d'une  armoire.  Voy. 

TABLETTE,    RATON.    Fig.  Avoir   il'u 

pain  sur  la  —,  rébus  nbandà- 
re.  Cic.  Il  Spéc.  Les  plan>-h>is  du 
théâtre.  Voy.  scène.  Monter  sur 
les — ,  prodire  in  scsenam.  Cic. 
ou  simpl.  prodire,  intr.  Cic. 
Brûler  les  — ,  voy.  p.  32Ji,  col.  3. 
Il  Famil.  Une  —  (une  personne 
maigre  et  plate).  Voy.  m.mcre, 
PLAT.  1  Plaque  de  métal,  plan- 
chette de  bois  pour  graver,  etc. 
Tabula,  se,  {.Plin.  Lamina, se,  (. 
Plin.  IKP.ext.l  Planches  d'un  li- 
vre Voy. estampe. ^(P.ext.j  l')space 
de  terrain  dans  un  cliamp,  un  po- 
tager. Area,  se,  f.  Coi.  PuiWnas, 
i,  m.  Col.  Plin.  Porcaletam,  i, 
n.  Plin.  (XVII,  171).  Petite  — , 
areola,  se,  f.  Col.  pulvinulus, 
i,  m.  Col.  —  de  ravei,  rapina, 
se,  f.  Cato.  —  de  fleurs  et  de 
plantes,  antes,  ium,  m.  pl.  Col. 

planchéier,  v.  tr.  Garnii-  un 
fond  de  planches  assemblées. 
.■iaaibas  contabulâre,  ou  simpl 
contiibulâre,  tr.  Soei.  Coojcâre, 
tr.  Vitr.  Tabulamentia  cons- 
ternëre.  Frontin.  —  le  sol,  as- 
sibua  compingëre  ou  conater- 
nëre  solum.  Col. 

plancher,  s.  m.  Assemblage  de 
solives  recouvertes  de  planches, 
formant  plate-forme  sur  l'aire, 
etc.  Confabulatio,  onis,  (. 
Cses.  Vitr.  Coaxatio,  onia,  f. 
Vitr.  Tabalatio,  onis,  f.  Vitr. 
Contignatio,  onis,  f.  Vitr.  Ta- 
balatio, onis,  f.  Ca?s.  Tabala- 
tum,  i,  n.  Cato.  Col.  Constra- 
tam,  i,  u.  Liv.  Double  — ,/ori- 
catio  duplex.  Vitr.  Carreau 
d'un  — ,  stratum,  i,  n.  Plin. 
Jeter  un  —  sur  le  sol,  couvrir 
d'un  — ,  voy.  plancuéier.  !|  P. 
ext.)  Un  —  carrelé.  Paitnèn- 
tum.,  i,  n.  Cic.  Voy.  carrelage. 
Carreau  d'un  — ,  stratum,  i, 
n.  Vitr.  Un  —  parqueté,  voy. 
parquet.  Le  —  d'un  navire, 
voy.  PONT,  tillac.  Il  Le  plafond. 
Voy.  ce  mot. 

planchette,  s.  f.  Petite  planche. 
Tabflla,  se,  t.  Plin.  Àssula  et 
astala,  se,  f.  Plaut.  Plin. 

plançon,  s.  m.  Jeune  plante. 
Voy.  PLANT,  POUSSE.  T  Branche 
dont  on  fait  une  bouture.  Mal- 
leolus,  i,  m.  Col. 

1.  plane  (lai.  platanus),  s.  m. 
Platane.  Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.) 
Variété    d'érable.  Voy.   érable. 

2.  plane  (lat.  plana),  s.  f.  Outil 
tranchant  pour  aplanir  le  bois. 
Dolabella,  se,  f.  Coi. 

1.  planer  (lat.  post.  planâre. 
Eccl.),  V.  tr.  Rendre  plain, 
uni.  Voy.  aplanir,  égaliser.  || 
(Spèc.)  Unir  avec  la  plam^  Do- 
làre,    tr.    Plin.    Dedolàre,    tr. 

Plin.  Voy.    DÉGROSSIR,    ÉQUARRIR. 
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\\    Dresser    au    marteau. 
marteler. 

2.  planer,  v.  intr.  Se  soutenir 
"M  l'air  les  ailes  étendues. /'en- 
dêre  aublimcm,  ou  simpl.  nen- 
dëre,  intr.  Mart.  Qui  plane  dans 
les  nues,  sus/.n.-nsu3intt;r  nubila. 
■Stat.  Planant  dans  les  airs,  sua- 
penaia  alia  (volitûre).  Liv.  ||  (I>. 
anal.)  Etre  au-dessus, 'loniinci-, 
Imminire,  intr.  Cic.  Voy.  s'é- 
lever, DOMINER.  Il  (Fis.)  Dominer 
du  regard.  Dcspicëre,  tr.  Cir. 
Voy.  PLONGER.  Il  Dominer  de 
la  pensée.  Deapiccre,  tr.  Cic. 
■Subter  se  hubére.  Cic. 

planétaire,adj. Relatif  aux  pl.i- 
nètes.  Ad  stdlas  errantes  pcr- 
tinana.  A.  (Traduire  aussi  par 
le  gén.   atcllarum  errantium.] 

planète  (lat.  post.  planeta. 
Firm.),s.  {.  Astre  errant.  HtclUi 
errana  ou  vaga.  Cic.ou  errati- 
ca.  Varr.  Sen.  Au  pluv.:  sidéra 
errantia.  Cic.  errantia  astra. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  (Astrol.)  Astre 
auquel  on  attribue  une  influenre 
sur  la  destinée  de  l'homme. 
Sidas,  dcris,  n.  Cic.  Voy. 
ASTRE,  ÉTOILE.  Etre  né  sous  une 
heureuse  — ,  voy.  étoile.  ^  (.\s- 
tron.  mod.)  Astre  qui  décrit 
une  ellipse  autour  du  soleil. 
Voy.     ci-dessus. 

planisphère,  s.  m.  Carte  où  la 
sphère  terrestre  est  divisée  en 
cfeux  moitiés,  etc.   Voy.  carte. 

plant,  s.  m.  En  pari,  des  végé- 
taux. {Arch.)  Action  de  planter. 
Voy.  plantation.  ||  (P.  ext.) 
Manière  d'être  planté.  Consi- 
tio,  onis,  f.  Coi.  Voy.  planta- 
tion. T  Ce  qui  est  planté.  || 
Réunion  d'arbres  plantés  dans 
un  même  terrain.  Arbastam,  i, 
n.  Col.  Locus  arboribut  consi- 
taa.  Cic.  Va  —  de  pommiers,  lo- 
cua  malts consitas.  Col.  —d'oli- 
viers en  ligne  droite,  directua 
ordo  olearam.  Cic.  Faire  un  — 
d'oliviers,  consarëre  olivetam. 
Varr.  —  de  vignes,  vinetum, 
i,  n.  Col.   vinea,   se,  f.  Cic.  Un 

—  d'artichauts,  cardustam,  t. 
n.  Pall.  Il  Jeune  sujet  destiné 
à  être  repiqué.  Planta,  se,  f. 
Cic  (cf.  plantam  deponërc. 
Ov.).  Jeune  — ,  semen,  inis,  n. 
Varr.  Voy.  bouture.  Jeunes  — , 
planiaria,    ium,    n.    pl.    Plin. 

—  vif,  viviradix,  icia,  f.  Cato. 
plantage,    s.    m.    Action     de 

planter  (des  végétaux),  et,  p. 
ext.  Ce  qui  est  planté.  Voy. 
plantation. 

plantain,  s.  m.  Plante  herba- 
cée. Plantago,  inis,  f.  Cela. 
Scrib.  Plin.  Ortjfx,  tygia,  f. 
Plin.  Psyllion,  li,  n.  Plin.  \\ 
P.  ext.  —  d'eau,  —  aquatique, 
damasonion,  ii,  n.  Plin. 

plantard,  s.  m.  (Arch.)  Plan- 
çon. Voy.  ce  mot. 

plantation,  s.  f.  Action  de 
planter.  Satas.  ûs,  m.  Cic. 
Satio,  onis,  f.  Viry.  Lii-,  Con- 
sitio,  onis,  f.  Cic.  Consilaro. 
se,  î.    Cic.    Plantatio,   onis,  (. 
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Plin.  1  Ce  qui  est  planté.  ^iJ- 
«ii,  oriim,  11.  pi.  Cic.  Lociif  (ou 
ager)  conaitus.  Col.  —  d'ar- 
bres, <ir6u«fum,  i,  n.  Cic-.  |] 
(Spéc.)  Sortes  de  domainos. 
Arationes,  um,  f.  pi.   Cic. 

plante,  f.  f.  Partie  du  pied  qui 
pose  çur  le  sol.  Planta,  a",  f. 
Ov.  Plin.  Vettiçiam,  ii,  n.  Cic. 
Solum.  i,  n.  Ctc.  (cf.  soloram 
c<ilhim.  Cic.y.  —  du  pied  dos 
animaux,  solea,  a,  f.  IVset.  T 
Tout  ce  qui  est  fixé  dao?  le  sol 

'par  les  racines.  Qiiod  ita  or- 
tam  est  e  terra  ut  stirpibas  sais 
nitatur.  Col.  Planta,  se,  f.  Col. 
Jav.  Stirps,  is,  f.  Cic.  (cf.  stir- 
pes  et  herbx.  Cic.).  —  à  tige 
herbacée,  plante  verte,  alimen- 
taire ou  médicinale,  )ierba,  y, 
f.  Cic.  Les  —,  ex  res  goa- 
gignanlar  e  terra.  Cic.  qiue  e 
terra  stirpibas  continentar. 
Cic.   stirpes,   iam,   f.    pi.    Cic. 

avec    sa    racine,    iwirailix, 

icis,  f.  Cic.  Jeune  —,  voy. 
POUSSE.  —  tinctoriales,  textiles, 

▼Oy.       TINCTORIAL,        TEXTILE.      

aromatiques,  voy.  aromatique. 
1  Végétal  non  ligneux  (par 
opposriion  aux  arbres).  Les  — , 
hcrbse,  aram.  f.  pi.  Cic.  ues  — 
et  les  arbres,  sata  et  arbasta. 
Cic.  arbores  et  stirpes.  Cic. 
liridia,  iam,  n.  pi.  Sen. 
planter,  (lat.  plantûre.  Plin.), 
V.  tr.  rixer  dans  le  sol  par  des 
racines  un  végétal.  Serère, 
tr.  Cic.  (ex.  :  arbores.  Cic. 
apiam  plantis  serére  [•  pi.  du 
céleri  -J.  Col.);  conserère,  tr. 
Cato.  Liv.  Curt.  [ex.  :  aibo- 
rem.  Liv.  vineam  in  agro. 
Cato.  nemora  manu  consita. 
CaH.y,  déferre,  tr.  Varr.  Col. 
(ex.  :  surcalam  in  terram. 
Varr.);  ponére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  omine  vites.  Virg);  de- 
poDère,  tr.  Col.  (ex.  :  malleo- 
Tam  [une  mar.-otte]  in  ter- 
ram. Col.)  ;  deprimére,  tr. 
Col.  (ex.:  plantas.  Col.).  Par 
ext.  —  un  bois,  silvatn  terëre. 
l^iv.  —  une  terre,  agram  con- 
serère. Liv.  —  un  terrain  de 
cbJ^ncs,  locam  qaercix  arba,- 
ftnre.  Plin.  (XVII,  iOl.)  Kig. 
Aller  —  SOS  choux,  ru«  liubila- 
lum  ire.  Corn.  Arrive  qui 
plante,  ^t  qaidlibet.  Cic. 
Absol.  — ,  arbores  serére.  Cic. 
•[  (Par  anal.)  Fi.xer  en  enfon- 
çant dan%  le  sol.  DeSgère,  ir. 
Cic.  etc.  ,'ex.:  d.  ibi  sadcsslipi- 
tesqtxe  [irxacutos.  Cœs.  ci-ii- 
cem  in  foro,  in  comitio.  in 
rostria.  Cic.  daas  virgas  vis- 
catas  in  terram.  Varr.  [lar 
ext.  sicam  in  corpore  consu- 
li».  Cic.);  deznittere,  tr.  des. 
(«X.:  /lUC  teretes  stipites.  Cik». 
sablicas  in  terram.  Cses.j  ; 
pangére,  tr.  Liv.  (ex.  :  cla- 
vam.  Liv.j.  —  une  tente,  ta- 
bernacalum  statnére.  Nep.  et 
(fig.)  —  fa  tente  iiq.  part,  sc- 
dem  tibi  aliaao  loco  consli- 
tttére.  Cic.  ||  londer  ftii-  lefol. 
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V.iy.  BATin.  Il  (Fig.)  —  là  qqii, 
ii/i</npni  destituére.  Cic.  ou 
desercrc.  Sen.  —  l^  les  alTaircs, 
omniii  negotia  relinquêre.Cic. 
Voy.  i.\issER. 

planteur,  euse  (lat.  po.st.plun- 
tator.  Aug.),  s.  m.  Celui,  colK- 
qui  plante  des  végét;iux.  Sator, 
oris,  m.  Cic.  Consitor,  oris, 
m.  Ov.  Caltor,  oris,  m.  Cic. 
Planteuse,  caltri.v,  icis,  f.  .-1. 
^  (Spéc.'*  Au  masc.  Celui  qui 
exploite  une  plantation  colo- 
niale. Colonus,  i,  m.  A. 

plantoir,  s.  m.  Morceau  de 
bois  pointu  pour  planter.  Punc- 
tocium,  ii,   n.   Gargit.-Mart. 

planton,  s.  m.  i(Aicb.)  Jeune 
plant.  Voy.  plançon,  pousse,  1 
\Fig.^  Soldat  qui  o<it  de  service 
auprès  d'un  officier.  Stator, 
oris,  m.  Il  (P.  ext.)  Etre  de  —  , 
sftire,  intr.   Cic. 

plantureusement,  adv.  D'une 
manii're  plantureuse.  Voy.  adon- 

DAMMEST,    COPIEUSEMENT. 

plantureux,  euse,  adj.  Large- 
ment abondant.  Voy.  adondant. 

planure,  s.  f.  Copeaux  qui 
tombent  d'une  pièce  que  l'on 
plane.  Voy.  copeau. 

plaque,  s.  f.  Lame  de  métal. 
Lannna,  se,  f.  Cic.  Charta, 
se,  f.  Saet.  (ex.  :  charta  plam- 
beii.  -Suct.).  Petite  — ,  6rac- 
tea,se,  f.  Cic.  —  en  losanijp,  scu- 
talu,  X,  f.  Propre  à  l'aire  des  — , 
tabularis,e,  ail}.  Plin.  (X.V.VIV, 
9  (20i,  97.)  jl  Ornements  portés 
sur  la  poitrine.  Plialersn,  arum, 
f.  pi.  Tac  II  P.  anal. —  de  gazon. 
Voy.  MOKCLAU,  MOTTE.  ||  (Wédec.l 
Tache.  Voy.  ce  mot. 

plaquer,  v.  tr.  Appliquer  (qqch.) 
sous  la  forme  de  plaque  et  p. 
ext.  revêtir  d'une  plaque.  Inda- 
cëre  laminis.  Cœs.  —  d'argent, 
operireargento.  Plin.  argcntens 
laminas addëre  {alicuirei).Plii\. 
—  d'or,  voy.  dorer.  —  decuivre, 
voy.  CUIVRER.  Plaqué  d'or,  lirac- 
teatus,  a,  um,  adj.  Sen.  Objet 
plaqué  d'or,  et,  subst.  du  — , 
hiacteamentam,  i,  n.  Fulg. 
Meubles  — ,  voy.  maruueie- 
iiiE.  Il  (Musique.)  —  un  accord 
(li.apper  du  même  coup  toutes 
les  notes  qui  le  constituent', 
pulsôresimulomnr^-'-liordas..'l. 

plaquette,  s.  f  l'etite  plaque. 

Rructea,  œ.  f.  Sen.  ||  (P.  ext.) 

Fascicule.  Voy.  ce  mot. 

plaqueur,    s.    m.    Ouvrier   qui 

fait  du  placage,  du  plaqué.  Tcs- 

.•icrarius,  ii,    m.     Plin.  —  d'or, 

braclnarias,  ii,  m.  Jnscr.  Gloss. 

plastique     adj.      Relatif   aux 

formes  corporelles.  Plasticus,  a, 

uti'.   .idj      \'i(r.  .MoUis,  e,  adj. 

(.'ii:.    .Aliments    — ,    voy.    buds- 

TAMii::..    Le   sang,   iléinent — , 

«nngain   nie  opi(ex.  Gell.  Arts 

— ,   et  subet.    la  — ;  plastice, 

(.',«,     1.    Plin.     plastica     rutio. 

Vit!-.    ûliuvreB  — ,  sculplur:'. 

:,■.  /.   Vitr.  Plin. 

plastron,  «.   m.  Pièce  de  l'an- 

cieL'ie    armure    protégeant    la 
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poil-'ine.  Pectorale,  is,  n.  Varr. 
Plin.  m.  Il  (P.  .-inal.l  Pièca  do 
cuir  i-embourroe  dont  on  se 
serti'our  l'escrime.  .Spongia,  ;>•, 
1.  Z-ii .  Il  (Fig.)  Celui  qui  reçoit 
les  attaques,  le«  railliM'ies  d'un 
autre  Voy.  joutr.  Servir  da  — 
(aux  autres),  jocis  ohnoxian\ 
esse,  l'i'o.  materiam  Jociintiiiin 
esse.  Cic.  Faire  de  qqn  son  —, 
alitjiwm  ludibrio  hahêrc.  Cic. 
plastronner,  v.  tr.  Protéger  au 
moyiMi  d'un  plastron.  Voy.  <  ui- 

RASSER. 

plat,  ate  (lat.  pop.  plattus),' 
adj.  et  s.  m.  {|  Adj.  (jui  piésoiila 
une  surface  sans  saillies,  sau-, 
courbure.  Pianus.  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (s'oppose  à  asper,  à 
montuosus,  montanas,  ex.:  ni.i- 
na  carina.  Cses.  naves  piano 
alvco.  Tac.  pi.  locus.  Cic.  cam- 
pus. Liv.  pisces.  Plin.  on  dit 
aussi  non  fiiftigatus.  Vitr.  [cf. 
tectam  non  (astigatum.  Vitr.]); 
œquus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  lequus  et  planas  [-  uni  et 
plat  ']  liictis.  Cic.  [s'opp.  à  ac- 
clivis,  declivis,  pronus]).  Sou- 
lier — ,  soccas,  »,  m.  Cic.  Se 
coucher  à  —  ventre,  pi-oster-- 
nëre  corpus  humi.  Curt.  Etre 
à  —  ventre  devant  qqn,  alicui 
servirc  humiliter.  Cic.  Visage 
— ,  voy.  ÉCRASÉ.  Cheveux  — , 
Jacens  capillus.  Plin.  Course  — , 
in  piano  cursus.  A.  Vaisselle 
— ,  argcniam  factum  ou  «impl. 
argentum.  Cic.  supellex  argcn- 
tea.  Liv.  argentea  vasa.  Cic. 
argentum  fscarium  et  polo- 
rium.  Jet.  Calme  — ,  malacia 
ac  tranqaillitas.  Co-s.  (3.  G. 
m,  15,  3).  Vin  — ,  vinum  imhc- 
rillarn.  Plin.  infirmi  Sitporis. 
Coi.  Un  style  — ,  humilis  ora- 
tio.  Cic.  Plaisanterie  —,  insul- 
sum  ridiculum.  Cic.  Pliysiono- 
inie  — ,  voy.  commun,  ur.  —  oer- 
sounage,  voy.  pied.  A  —  cou- 
lure, voy.  p.  026,  col.  1.  Il  (Loc. 
adv.)  Tomber  à  — ,  procamhëre, 
intr.  Cic.  (Fig.)  A  — ,  tout  — , 
c.-à-d.  tout  uniment,  plane, 
adv.  Cic.  omnino,  adv.  Cic 
(voy.  uniment).  A  —,  c.-à-d. 
aussi  bas  que  possible,  voy.  ras. 
La  pièce  est  loin  liée  à  — ,  ex- 
acta  est  fabula,  'idr.  cëcldit 
(uOula.  Ilor.  1  S.  m.  La  partie, 
le  côté  d'une  chose  qui  est  sans 
saillie.  Le  —  de  la  main,  pul- 
ma,  se,  f.  Cic.  (voy.  paume).  Le 

—  de  l'épée,  (errum,  i,  n.  Cic. 
(voy.  lame).  Paire  merveille  du 

—  de  la  langue,  voy.  p.  lUi/i, 
roi.  3.  Il  (Fig.)  Ce  qui  est  sans 
élévation.  Voy.  uas.  ||  Objet  plat 
et  spéc.  vaisselle  à  fond  phil. 
Patina,  !e,  f.  Plant.  Ter.  i'ic. 
Col.  Palilla,  se,  t.  Varr.  Plin. 
Lanx,  Inncis,  f.  Plant,  lie. 
Magis,  idis,  f.  Nep.  fr.  ap.  Plin. 
f.\.\.\III,  156),  Fig.  Mottre  les 
pctilH  —  dansf  les  grand",  ccnam 
liiiitiorem  apponëre.  Plin.  j. 
nihil  omittëre.  Cic.  (voy.  céré- 
Ho.ME,  apparat).  Mettre  les  pieds 
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dam  le  — ,  indecora  diccre. 
Cic.  aliéna  loqui.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  Mets  qu'on  serl  dans  lo 
plat.  Ciims,  i,  m.  Cic.  —  suiré, 
iltUcia  n.  pi.  Lampr.  Un  —  (le 
léiiumes,  olan,  eri$,  n.  Ilor.  de 
loves,  fabx,  arum,  f.  pi.  Cic.  || 
iFig.)  Un  bon  — ,  voy.  cuqUK. 
Jo  vais  te  servir  uo  —  de  mon 
métier,  ccru-ibis  magnum  ma- 
\am.  Plaat. 

platanaie,  s.  f.  Lieu  planté  de 
platanes.  Platanon,  onis  (Ace. 
ona),  m.  Vitr.  Son.  Plin. 

platane,  s.  m.  Arbre  ft  larges 
feuilles  palmée"^.  Platanus,  i,  f. 
Cic.  De  — ,  plataninus,  a,  um, 
adj.  Col. 

plat-bord,  s.  m.  Voy.  bordace. 

plateau,  s.  m.  Plat  de  métal,  etc., 
pour  servir  des  rafraîchisse- 
ments. Discus,  i,  m.  Apul.  Apic. 
Heposilorium,  ii,  n.  ben. 
Plin.  —  pour  servir  des  en- 
trées, des  hors-d'œuvre,  p>o- 
mulsidare,  is,  n.  Petr.  Petit 
— ,  actUala,  sk,  f.  Mart.  jBasiiin 
d'une  balance.  Librœ  lanx 
ou  simpl.  lanx,  lancis,  f.  Cic. 
—  d'une  petite  balance,  lan- 
cula,  X,  f.  Vitr.  Fig.  Mettre  sur 
le  plateau  do  la  balance,  voy. 
PESER,  COMPARER.  ^  Pièce  de  bois 
pour  fouler  la  terre.  Voy.  rou- 
leau. ^  (Géog.)  Etendue  de 
terre  plane  au-dessus  d'une 
plaine.  Regio  in  dorso  montis 
porrecta.  Liv.  JEquum,  i,  a, 
Liv.  Tac.  (cf.  in  xquam  eniti. 
Tac.). 

plate-bande,  s.  f.  Bande 
de  terre  qu'on  garnit  de 
fleurs,  etc.  Area,  se,  f.  \'arr. 
Porea,ai,  f.  Varr.  Col.  — gazon- 
nées,  arutx,  arum,  f.  pi.  Plin. 
fXVII,  77).  —  de  violettes,  vio- 
larinm,  ii,  n.  Varr.  Virg.  ^ 
(Architect.)  Moulure  plate  et 
unie.  Corsa,  se,  f.   Vitr. 

1.  platée,  s.  f.  .Massif  de  fon- 
dation d'un   édifice.  Voy.  mas- 

:*IP,      FONDATION. 

2.  platée,  s.  f.  Contenu  d'un 
plat.  Patina,  se,  f.  Apic. 

plate-forme,  s.  f.  Disposition 
en  surface  plane.  Stratus,  ûs, 
m  Vitr.  Voy.  pla.n,  pl.\t.  Un 
toit  en  — ,  voy.  terrasse.  || 
(P.  ext.)  Ce  qui  est  ainsi  dis- 
posé. Slratum,  i,  n.  Vitr.  (cf. 
strat.  fastigii.  Vitr.).  Subdiale, 
is,  n.  Plin.  Il  Estrade.  Voy.  ce 
mot.  1  (Fig.)  Néùl.  Sorte  de  pro- 
gramme politique..  Voy.  pro- 
gramme. 

platement,  adv.  D'une  ma- 
nière plate.  Insulsé,  adv  Cic. 
ûcmissè,  adv.   Cic. 

1.  platine,  s.  f.  Pièce  plate 
dans  divers  instruments,  pla- 
que. Voy.  PLAQUE.  Il  Partie  plate 
de  l'aviron.  Voy.  pale.  |{  (Fig.) 
Fantil.   Langue.    Voy.   ce    mot. 

-.  platine,  s.  m.  Métal  précieu:L. 
A  latia,  se,  l.  A.  Mines  de  — , 
■ilutise,  arum,  f.  pi.  Plin. 

platitude,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui    est    plat.    ||    Aa    propre. 
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Voy.  PLAN.  Il  Fig.  La  —  d'un 
vin,  imbcciliam  l'inum.  Plin 
La  —  du  style,  /ejanitax.  Cic 
La  —  du  caractiM-e,  voy.  bas- 
sesse. ^  Acle,  parole  qui  marque 
un  esprit,  un  caractère  plat. 
Humiliter  ou  abjecte  factum. 
Cic.  En  pari,  du  style:  une  — , 
jejuni  ou  demisaé  dictum.  Cic. 
Lres  —,  [en  pari,  d'un  poète), 
versus  inopes  rerum.  Hor. 

platonique,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  doctrine  de  Platon. 
Platonicus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Spéc.  Amour  —  (purement 
iuéal),  voy.  idé.u,. 

platonisme,  s.  m.  Philosophie 
do  Platon.  Platonicorum  disci- 
plina. Cic.  Il  (Spéc.)  Caractère 
idéal  (de  l'amour).  Voy.  idéal. 

plâtras,  s.  m.  Débris  d'ouvrages 
de  plâtre.  Rudus  vêtus,  etab- 
sol.,  rudus,  deris,  n.  Tac. 

plâtre,  s.  m.  Sulfate  de  chaux 
hydratée  qu'on  trouve  par  cou- 
ches dans  la  terre.  Gypsum,  i, 
n.  Cato.  Carrière  de  — ,  voy. 
puatrière.  Pierre  de  — ,  gyp- 
sum,i,a.  Vitr. De — ,gypseus,a, 
um,  adj.  Spart.  Hier.  Fig.  Fa- 
mil.  Battre  qqn  comme  — ,  voy. 
ROiER.  Une  figure  en  — ,  un 
—,  gypsum,  i,  n.  Juv.  Une  em- 
preinte en — ,formagypsi.  Vitr. 
Prendre  une  empreinte  en  — , 
mouler  en  —  la  figure,  faire  un 
buste  en  —  d'après  l'original, 
le  modèle,  hominis  imaginem 
gypso  ipsâ  e  facie  exprimére. 
Plm.  Modèle  en  — ,  exemplar 
e  gypso  factum.  Plin.  \\  P.  ext. 
Plâtre  dont  on  s'enfarine  (dans 
les  pantomimes).  Voy.  f.arine. 
Couvert  de  — ,  gypsatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  ||  Blanc  dont  se 
fardent  les  femmes.  Voy.  bla>'c. 

plâtrer,  v.  tr.  Enduire  d'une 
couche  de  plâtre.  Gypsàre,  tr. 
Col.  PilLtré,gypseus,  a,  um, adj. 
Spart.  Hier.  Tonneau  — ,  gupso 
oblitus  cadas.  Plin.  l|(Fia.)  Far- 
der. Voy.  ce  mot.  Plâtre,  gyp- 
satus, a,  am,  p.  adj.  Cic.  gyp- 
seus,a,  um,  adj.  Hier,  (ex.:  gups. 
(acies.  Hier.).  \\  Revêtir  d  une 
apparence  trompeuse.  Voy.  far- 
der, 'i  Parsemer  de  plâtre.  Gyp- 
so conspergëre.  A.  "[Clarifier  à 
l'aide  du  plâtre.  Gypso  liguâi-e 
ou  colàre  [vinam).  A. 

plâtreux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient du  plâtre.  Gypseus,  a, 
um,  adi. Spart.  Gypsiplenus.  A. 

plâtrier,  s.  m.  Marchand  do 
plâtre,  ouvrier  en  plâtre.  Gyp- 
sarius,  ii,  m.  Edict-Diocl. 
[1  Maçon.  Voy.  ce  mot. 

plâtrière,  s.f.  Carrière  de  plâ- 
tre. Gypsi  fodina.  D. 

plausibilité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  plausible.  Probabi- 
litas,  atis,  f.  Cic. 

plausible,  adj.  Qui  semble  de- 
voir être  approuvé. PijosJ6i7is,e, 
adj.  Cic.  Probabitis,  e, adj.  Cic. 
Dehors  — ,  voy.  .*ccept.ible. 
Explication  — ,  excuse  non  pas 
absolument    valable,   mais   — , 
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excatatic  non  illi  qaidem 
justa,  sed  (/use  prohùri  postit. 
Cic.  Rendre  une  cho«e  — ,  la 
faire  .acccplcr  de  qqn  comme 
— ,  probûre  ou  approbùre  ali- 
cui  aiiquid.  Cic.  -Vpparence — , 

voy.     VRAISE.MBLADLE. 

plausiblement,  adv.  D'une 
manière  plausible.  Probabilitcr, 
adv.  Cic. 

plèbe,  s.  f.  Le  bas  peuple. 
Plebs,  plebis,  f.  Cio.  et  plèbes, 
hi:i  et  bi,  (.  Cic.  PlebecîUa,  se, 
i.  Cic.  Plebeji,  orum,  m.  pi. 
J.iv. 

plébéien,  ienne,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  appartient  à  la 
pliibe.HomoptebeJusoudepl'Iie. 
Cic.  subst.  plebejas,  i,  xa.Enn. 
Petr.Lea  — , plebeji,  orum,m.  pi. 
Liv.  plèbes,  ebis,  f.  Cic.  Liv. 
L'ordre,  la  classe  des — ,plebejus 
ordo  .Liv.  plebs,  ebis,  f.  Cic. 
De  l'ordre  des — ,  de  plèbe.  Cic. 
Une — ,  plèbe jamulier.  Liv. mu- 
lier  de  plèbe.  Cic.  plebeja,  ae,  f. 
Liv.  Adjectivt.  Phbejui,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  pleb.  ladi.  Cic). 
plébiscite,  s.  m.  Résolution 
votée  dans  l'assemblée  du  peu- 
ple, Plebis  ou  populi  scitam. 
Cic.  Plebei  et  pi efn  scitam.  Liv. 
Inscr.  Plebiscitum,   i,   n.   Cic. 

plectre ,  s.  m.  Petite  verge 
d'ivoire  pour  faire  vibrer  la 
lyre.  Plectran\,  i,  a.  Hor. 
Pecten,  tinis,   m.  Virg. 

pléiade,  s.  f.  Chacune  des  étoi- 
les de  la  constellation  du  Tau- 
reau. Plejas  et  Plias,  adis 
(Aco.  ada),  f.  Virg.  Les  — , 
Vergilise,  arum,  i.  pi.  Cic. 
Pléiades,  am,  f.  pi.  Virg.  || 
Fig.  La  —  poétique  (groupe 
de  sept  poètes  à  .Alexandrie, 
en  France),  septem  poetarum 
chorus.  A. 

pleige,  s.  m.  (.irch.*  Caution. 
Voy.  ce  mot. 

pleiger,  v.  tr.  (Arch.)  Caution- 
ner, garantir.  Voy.  ces  mots. 

plein,  eine,  adj.  Qui  contient 
toute  la  quantité  qu'il  peiit 
contenir.  Pleniis,  a,  um,  adj. 
Cic.  (av.  le  gén.).  Repletas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (av.  l'AbL). 
Complétas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(av.  l'AbL).  Re(ertas,a,  um,  p. 
adj.  Cic.  —  jusqu'aux  bords, 
replctus,  a,  um,  p.  adj.  Virg. 
Il  avait  sa  bourse  — ,  plane 
bene  peculiatus  erat.  Cic. 
Verser  à  —  verre,  plene  in(un- 
dére.  Plin.  Boire  un  —  verre, 
poculam  exhaurlre.  Cic.  Couler 
à  —  bords  (ea  pari,  d'une  ri- 
vière), pfenoa/veo  (luëre.  Quint. 
P.  anal.  A  pleines  voiles,  pien/s 
velis.  Virg.  plenissimis  velis. 
Cic.  La  mer  est —  (arrivée  à 
sa  plus  grande  hauteur),  vcy, 
MARÉE.  —  comme  un  oeuf,  pte- 
nissimus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
Etre  —  de,  voy.  regorger,  reii 
PUR.  Théâtre  plein,  salle  du 
sénat  pleine, /'re^a«nst/iea^am. 
Cic.  fréquent  senatas.  Cic 
theatrum  celebritate  re(ertissi- 
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•»\um.  Ci<.-.  Moisson  auxépUbleii 
— ,  $fgtf  spici»  aberibas.  Cic.  \\ 
Massif.  6'o'ic(iu,  a,  um,  adj.  Kiry. 
P/in.  Voy.  massif,  j]  Fia.  Complet. 
Planas,  il, am,  aàj.  Ctc.atc.(cr. 
plena  lun^i.  Cmi.  plénum  gaa- 
diam.  Cic.  '.  Totus,  a,  um,  adj 
Cic.  Soliii us,  a,  um,  adj.  Cic.eic. 
cf.  solidas  dies.  llor.  anniis. 
Cie.).  Integer,  yra,  gram,  adj. 
Cic.  Làv.'i.  (cf.  integ.  annus. 
liv.  stipenJium  integr'.im.Lii-.^. 
.1  tstas,a,itm,  adj. Cic.  Doniiar, 
l>i-oduire  ua  —  boisseau,  non 
•nintis  qaam  modian\  ou  simpl, 
modiam  efficére.  Col.  La  — 
lune,  semestris  plurima  lana. 
Alart.  A  la  nou  vel le  et  à  la —  lune, 
•:um  aat  inchootur  lana  <iiit 
impletwr.  Tac.  Domaine  en  — 
rapport,  voy.  rapport.  —  pou- 
voirs, samma  aactoritat  ou 
patentas.  Cic.  Donner  —  pou- 
voir à  qin,  permittëre  alicui 
liberum  arbitriam.  Liv.  ou  om- 
nia.  Cic.  Avec  —  pouvoirs, 
permuta  legit.  Cic.  Envoyer 
avec  do  —  pouvoir»,  mittere 
cam  aactotwUe.  Cic.  Muni  de 

—  pouvoirs,  cam  liberis  mari' . 
'latis.  Sali.  —  déroute,  effasa 
(aga.  Liv.  Ennemis  en  —  dé- 
route, hostes  (mi  (agatique. 
Oie.  Liv.  De  —  droit,  /usto 
/are  ou  optimo  fore.  Cic.  jure 
meritoque.  Cic.  jastissimé. 
Cic.  —  liberté,  samma  li- 
hertat.  Cic.  —  liberté  de 
jugement,  jodiciam  integram 
et  liberam.  Cic.  Agir  en  —  li- 
berté, «DO  arbitratu  agére.  Cic. 
User  de  qqcli.  en  —  liberté, 
faire  —  usas-  da  qqch.,  abati 
aliquà  re.  Cic.  De  son  —  gré, 
sponte.  Cic.  Qui  est  en  — assu- 
rance,pfena«  spei.  Cic.  Virg.  {Ea 
pari,  des  pars. )Etreen—acti vit», 
en  —  travail,  acerrimi  occa- 
pàri  in  aliqaâ  re  agenda.  Cic. 
maximit  occapationibut  disti- 
niri.Cic.  Vaisseaux  en  —  mar- 
che, incitaUe  navet.  Cœs.  Une 

—  conviction,  opinio  firma.  Cic. 
Avec  une  —  conviction,  sine 
ullâ  dabitatione.  Cic.  Qui  est 
de  —  exercice  (c.-d-d.  autori-é 
&  faire  une  chose),  voy.  kv- 
TORisER.  Il  Qui  est  dans  toute 
son  intensité.  Médius,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  in  medià  pace. 
,'ien.  .  Nou6=omriies  en  —  ven- 
danges,  vindemia  (tant)  in 
manibu*.  Plin.  j.  Voix  —, 
plena  vox.  Cic.  Avoir  un 
^n  plus  plein,  tonâi-e  pin- 
gaiat.  Vell.  A  —  voix,  voce 
magnô,  clarà  ou  contenta.  Cic. 
A  —  poumons,  vi  summà  vocis. 
Cic.  clarissimâ  voce.  Cic.  Le 
pouls  — ,  arteriaram  patsas 
ttabili».  Cels.  P.  ext.  Le  vi- 
Bage  — ,  vultuf  pl-fni  tuci.  Ter, 
Qui  a  le  visage  — ,  pingais,  e, 
adj.  'Jic.  Voy.  oras,  replet. 
iroiiiiri'^  qui  a  le  visagi*  — ,  /lO- 
mo   plenas.    Cic.     Qui    est  en 

—  soUil.  ipiicus,  a,  um,  adj. 
Cic.   ^n  —  vent,  ventis  expo- 


situs  ou  obnojcius  upeito  cselo 
ipertoque  vento.  Cic.  Etre   en 

—  vent,  undiy ae pe'/Mri.  Plin. 
En    —  air,    sab  divo.    Cic.   En 

—  terre  (en  pari,  de?  arbuste-', 
penitas    in^as  in  terra.    Cul. 

—  mer,  iiltum,  i,  n.  Cic.  En  — 
jour,  clarà  lace.  Cic.  En  —  mi- 
di, mero  meridie.  Petr.  En  — 
sénat,  freqaenti  senata.Cic.T.n 

—  théâtre,  freqaentissimo  thea- 
(ro.  Cic.  En  —  rue,  in  publico. 
Cic.  proptilam.  Cic.  in  prop  t- 
talo  loco.  Cic.  in  propatalo. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Qui  piésentesa 
partie  essentielle.  jVfeaius,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  miueo.  En  —  vi- 
dage, inos  aaversum.  Cic.  Frap- 
per en  —  vidage,  impingëre  pa- 
gnamin os.  Cic.Ble^sures reçues 
en  —  poitrine,  cicatrices  ad- 
verto  pectore.  Liv.  ou  adversse. 
Cœs.  En  —  poumon,  medio  in 
palmone.  Virg.  P.  anal.  Sculp- 
ter en  —  bois  (de  chêne),  exs- 
culpére  e  qaerca.  Plin.  ||  Loc. 
adv.  En — ,et,arch.  à — ,àpiir 
et  à  plein,  voy.  complètement. 
Etre  frappé  en — par  les  rayons  du 
soleil,  radiis  solis  ici.  Plin.  Le 
soleil  donne  en  —  sur  la  tête, 
insista  capiti  sol  ardentisii- 
mas.  Plin.  Collines  où  le  soleil 
donne  en  — ,  aprici  colles. 
Cic.  Labourer  à  — ,  pleno 
aratro  sulcâre.  Col.  Connaître 
à  — ,  penitas  cognoscêre.  Cic. 
Voir  à  — ,  perspicére,  tr.  Cic. 
Etre  absous  à  pur  et  à 
— ,  voy.  ENTIÈREMENT.  SuldeT  Un 
compte  à  pur  et  à  plein,  per- 
solvëre,  tr.  Cic.  Voy.  i.ntéorale- 
MBNT.  ^  Qui  contient  une  grande 
quantité.  Plenas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  D.  argenti.  Cic.  plenà 
mana.  Cic.  pleno  ore  laa- 
dàre.  Cic.).  Refertas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (avec  le  gén.  ou 
l'abl.  cf.  domos  referta  ebrio- 
ram.  Cic.  insala  réf.  divitiis. 
Cic.  refertasepulis. Cic). Aban- 
dons, antis,  p.  adj.  Cic.  Creber, 
bra,  hram,  adj.  Cic.  Tout  — 
de...,  reptetas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  r.  aliqaà  re.  Cic.). 
camalotas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Voy.  REHPUR.  —  de  poussière, 
voy.  POUSSIÉREUX.  E-tomac  — , 
venter  expletas.  Hier.  Voy. 
ooRGER,  repaItre.  ||  (.Spéc.)  Efn 
pari,  des  femelles  :  pleine  (c(ui 
porte  des  petits).  Plena.  Cic. 
Gravida.  Plaat.  (cf.  e^ua.  Plaut. 
bos.  Plin.  balxnœ.  Plin.). 
Prœgnans,  adj.  Varr.  Vaclie 
—,  (orda,  X,  t.  Ov.  Col.  horda, 
X,  t.  Varr.  \\  Fig.  Plenas,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  ^cf.  plenas 
spei. Liv.).  Etre  —  d  espérance, 
bonam  spem  habère.  Cv:.  Il 
est  —  d'i'-pérancc,  spee  magna 
tenet  eum,  ou  in  mti'jnà  spe 
est.  Cic.  Plein  d'une  orgueil- 
leuse confiance  dans  ses  forces, 
tamUlus   pducià  viriuhi.    -S'en. 

—  d'ardeur,  de  courage,  animo- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  —  d'une 
ardeur     farouche,  ferox,    adj. 


Cic.  —  de  trouble.  turbaUntas, 
a,  om,  adj.  Cic.  —  de  fureur. 
farore  incensas  ou  inflamma- 
tus.  Cic.  Etre  —  de  fierté,  spi- 
ràre  atlius.  F/or.  —  de  santé. 
integer,  gra,  gram,  adj.  Cic. 
Liv.  Voy.  VIGOUREUX.  Etre  — 
d'inquiétudes,  in  samnxà  solli- 
cituaine  esse.  Cic.  anxio  ani- 
ma esse.  Cic.  —  de  vie,  vivi- 
dus,  a,  am,  adj.  Plin.  j.  Voy. 
V1V.V.NT.  Plein  de  jours,  voy. 
aoè.  —  de  feu,  tiVidus,  a,  um, 
adj.  tuer.  Cic.  fervent,  p.  adj. 
Cic.  fervidus,  a  am,  adj.  Cic. 
Homme  —  de  lui-même,  voy. 
pitÉsoMPTUEUX.  T  (Phyisque.) 
Rempli  tout  entier  de  matière. 
Plenas,  a,  um,  adj.  Cic.  Soli- 
dus,  a,  am,  adj.  Cic.  (voy. 
compact).  1  De  —  saut,  voy. 
SAUT.  ^  Plain.  Voy.  ce  mot. 
Terre  — ,  voy.  ce  mot.  1  S.  m. 
Etat  de  ce  qui  est  plein.  |{  Battre 
son    —    ;en    pari,    de    la    merl, 

voy.        BATTRE,        MARÉB.        Luiie 

dans  son  — j  lana  plena. 
Virg.  pleniluntam,  ii,  n.  Col. 
Plin.  Etre  dans  son  — ,  im- 
plêre  orbem.  Ov.  Cart.  pleno 
orbe  falgêre.  Liv.  Qui  est  dans 
son — ,  médius,  a,  um, adj.  Cic. 
Le  trop  — ,  redundatio,  onis,  t. 
Vitr.  redttndantia,  te,  t.  Plin. 

Voy.    DÉBORDEMENT,    EXCÉDENT.    || 

Partie  pleine.  Plénum,  i,  n.  Cic. 
P.  ext.  Mettre  dan»  le  —  (en 
plein  but),  voy.  but.  p  (Phy- 
sique.) Ce  qui  est  plein.  Plé- 
num, i,  n.  Cic.  (cf.  plénum  at 
inane.  Cic.).  1  Adv.  Famil. 
Tout  — ,  et  absolt.  —  (beau- 
coup),  plenf,    adv.  Plin.    Voy. 

ABONDAMMENT,      BEAUCOUP.     Avoir 

de  l'argent  tout  —  pecanià  a- 
bundâre.   Cic.  Voy.    regorger. 

pleinement,  adv.  D'une  ma- 
nière pleine.  Plenë,  adv.  Cic. 
Omnino,  adv.  Cic.  Voy.  complè- 
tement,entièrement.  Etre  —  sa- 
tisfait, satis  superqae  habëre. 
Cic. 

plénier,  ière,  adj.  Complet. 
Plenas,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 
complet.  Spéc.  Cour  —  con- 
ciliam,  ii,  n.  Ctc.  Indulgence 
— ,  voy.  indulgence. 

plénipotentiaire,  s.  m.  Celui 
qui  est  chargé  des  pleins  pou- 
voirs auprès  d'un  Etat.  —  et, 
adject.,  ministre  — ,  legatus,  i, 
m.  Cic.  Envoyer  des  — ,  legatus 
miltëre   cum  auctoritate.  Cic. 

plénitude,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
e't  plein.  Plcnitudo,  dinis,  f. 
Col.  La  —  des  jours  (existence 
prolongée),  plenitudo,  dini", 
f.  Hier.  La  —  de»  temps,  plc- 
nitudo temporam.  Eccl.  La  — 
des  syllabe»,  plcnitudo  ,  dini^  , 
f.  Corni(.  Dans  toute  sa  —, 
plenas,  a,  um,  adj.  Cic.  ||  Fig. 
Absolutio,  onis,  î.  Cic.  Je  joins 
de  la  —  de  ma  raison  et  de 
mes  sens,  sane  sapio  et  sentio. 
Plaut.  Pojsc'dor  la  —  des  vrais 
biens,  implëre  vera  bona. 
Tac.  Dan»  toute  sa  — ,  integer- 


PLE 
et  plenus.  Cic.    —  du  style, 

VU\'.     RICHESSE. 

pléonasme  (  lat.  post.  plen- 
nisiiLOS.  Serv.),^.  m. Emploi  de 
iiuiis superflus.  Abunclans  super 
lurcsaitatem  ovatio.  Cic.  (Avec 
un  sens  défavorable).  Vitiam, 
cum  tupervacaneis  verbis  one- 
ratai- oratio.  Quint. 

pléonaatique,  adj.  Relatif  au 
plLonasma.  Abunaana  prsster 
nci-easitatem.     Cic. 

pléthore,  s.  f.  Plénitude  des 
vaisseaux  par  suiabondaiice  du 
smig,  des  humeurs.  PUnitas 
humoris.     Vitr. 

pléthorique,  adj.  Relatif  à  la 
plithoro.  Sanijuine  ou  liumo- 
i-ibas  oppleta»,  redundans  ou 
superfluena.  A. 

pleur,  s.  m.  (Arch.)  Lamenta- 
tion. Voy.  ce  mot.  1  Larme 
(surtout  de  tristesse).  Fletus,  lis, 
m.  Cic.  Ploratus,  as,  m.  Cic. 
Importuner  de  ses—,  ojDpiorô;-e, 
intr.  Cornif.  Verser,   répandre 

Je» ,  voy.  PLEURER.  Pour  me 

tirer    des  —,   il  faut  que  vous 

Ïileuriez,  si  via  me  (lire,  do- 
endum  primum  ipsi  tibi.  Uor. 
Le  cliamp  des  —  {dans  les  en- 
fers), luyentea  campi.  Virg.  || 
P.  anal.  Pleurs  de  vijjnes  (gout- 
tes de  sève  des  jeunes  boui- 
Sjeons),  lacrimsi',  arum,  f.  pi. 
Plin.  ploratus,  us,  m.  PUn. 
vite."!  lacrimosa;.  Plin.  Pleurs 
de   terre  (eau.\  de   pluie),  voy. 

INFILTRATION,     PLUVIAL. 

pleurant ,  ante  ,  »dj  .  Qui 
pleure.  Lacrimana,  p.  adj. 
Cic.  Lacrimoaas,  a,  um,  adj. 
Liv.  Tout  —,  voy.  éplobé. 

pleurard,  arde,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  se  lamente  sans 
cesse.  Lacrimosus  homo.  Cic. 
Lacrimoaa  mulier.  Cic.  Ad- 
jectivt.  Voy.     larmotamt. 

pleure,  voy.  plèvre. 

pleurer,  v.  intr.  Témoigner  de 
l'alfliction.  Piorâre  (•  pleurer 
on  criant;  exhaler  bruyamment 
sa  douleur  •),  intr.  Cic.  etc. 
{s'opp.  à  ridêre,  ex.  :  plorando 
fessas  sum.  Cic.  lacrimandum 
est,  non  plorandum.  Sen.  lep. 
S3,  1])  ;  aeploràre,  intr.  Cic. 
'ex.;  lamentabili  voce.  Cic.  de 
àliquo  re.  Cic);  ûéie,  intr. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  ridêre,  à 
gaudêre,  ex.  :  quid  (les  ?  Afran. 
fi.  de  [«sur  •]  ^lii  morte.  Cic); 
lugëre  (•  se  lamenter,  être 
çrolondément  triste  •),  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  /.  pro  aliqu-j. 
Cic.  lugendi  modum  facére. 
Cic).  —  sur  et  (urch.)  de  — ,<;t 
(transitiv.)  —  qqn,  qqch.,  de- 
ûére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  illum. 
Plaut.  [ratres.  Justin,  non 
exstinctoa,  aed  semet  ipsos. 
Curt.  conjagis  miseras  disci- 
dium.  Cic.  alicujua  mortem. 
Cic.  fratria  necem.  Qaint.^  ; 
cimplorare,  or.  Cic.  etc.  (ex.: 
m  -tem.  Cic.  vivos  mortuos- 
gua.  Liv.  complorari  ab  ali- 
^uo.  Sen.  c.   inutili    lamenta- 
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tionc  (oriunam   iientia.   Liv.); 
deplorâre,   tr.  Cic.  etc.  {ex.  : 
lixc  conqaari  ac  d.  Cic.  alicw- 
jus    interitam.   Cic.)  ;  illicri- 
mari,  dép.  intr.  Cic.  et  illa- 
crimàre,  intr.  Nep.  Liv.  Tac. 
(ex.:  illacrimarialicujasmorti. 
Cic.  (N.  D.  111,82].  iUacrimnre 
morti  alicaja».  Liv.  Tac.    ali- 
cajas  caaa   [datif].    Nep.);  lu- 
gëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  (.  ali- 
quem.  Cic).    1   Répandre    des 
larmes.  Lacrimâre,  intr.  Cic. 
etc.   (ex.:  ecguis    fuit  qain  la- 
crimaret  ?  Cic.   lacrimo  gaa- 
dio.    Ter.     Liv.    video     hanc 
oculia    lacrimantibus    me    in- 
taeri.    Cic);    lllacrfmàre , 
intr.  Virg.  Liv.  Suet.   (ex.  :  sic 
ait  illacrimans.    Virg.    et  illa- 
crimavit  et   vicem  aaam  con- 
guestua  est.    Suet.  HlacrimasBe 
aicitur    partim    gaudio    tantœ 
pevpetiatse     rei,     partim    ye- 
tastâ  gloriâ  arbia.  Liv.)  ;  flére, 
intr.   Cic.   etc.  (ex.   :  ubertim. 
Sen.  rh.  uberias.  Cic.  effusias. 
Cart.    effusiasimi.     Sen.    ali- 
qaem    (1ère  cogère.  Cart.  flére 
desinêre.  Catall.  Sen.   rh.).  — 
à  chaudes  larmes,  voy.  p.  392, 
col.  3.    Faire  —,    lacrimaa  ali- 
cui    movë7-e.    Quint,    ou  excu- 
tére.  Ter.  (voy.  larme,  p.  lUT, 
col.  2).    En    pleurant,   ûebili- 
ter,  adv.  Cic.  Val.-Max.  (ex.: 
respondëre.   Cic.   on    dit   aussi 
cum    lacrimia.    Cic.   ou  colla- 
crim,atione.    Cic,    [de   Or.    II, 
190]). 
pleurésie  (lat.  post.  pleariaïa. 
Isid.    s.     t.    Inflammation    de 
la  plèvre.    Lateris   ou  lateram 
dolor.  Cic.    Hor.  Causé  par  la 
— ,   voy.  PLEURÉTiQUE.    Malades 
atteints    de    la    — ,   pleuritici, 
oram,  m.  pi.  Plin. 
pleurélique  (lat.  post.  pleari- 
ticus,    Cxl.-Aur.),   adj.   Relatif 
à  la  pleurésie.  Point —.punctio 
laterum.  Ce/s. 

pleureur,  euse,  s.  m.  et  f.  et 
adj.  Il  6'.  m.  etf.  Celui,  celle  qui 
a  l'habitude  de  pleurer.  Plora- 
tor,  oris,  m.  Mart.  Pleureuse, 
voy.  PLEURARD.  —  à  gages  (de  fu- 
nérailles) pra^&ca,  x,  f.  Plaat. 
^  Adj.  Qui  pleure,  et  p.  ext., 
qui  fait  pleurer.  Voy.  lar- 
motamt,      PATHÉTIQUE.      ||      Fig. 

Roche —  (qui  laisse  filtrer  l'eau), 
voy.  DÉGOUTTANT.  P.  eit.  Saule, 
frêne  —  (à  branches  pendant 
vers    la  terre),   voy.    pendant. 

pleurnicher,  v.  intr.  ADFecter 
de  pleurer.  Simulàre  lacrimas 
ou  (letum.  A.  Facilea  (letaa 
(andëre.  A. 

pleurnicheur,     euse,     adj. 

Voy.     PLEURARD. 

pleuropneumonie.  Voy.  pneu- 
monie, PLEURÉSIE. 

pleutre,  s.  m.  Individu  mépri- 
sable.  Voy.    LACHE,     MÉPRISABLE. 

pleuvoir  (lat.  pop.  plôvére. 
Petr.  [Uh,  18].),  v.  impers,  et 
intr.  Il  V.  impers.  Se  conùenser, 
tomber    par    gouttes    (eu  pari. 
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de  la  vapeur  dVau  des  nuages). 
Plaire,      impers.    Cic.    (e>.: 
pluit.  Cic.  pluet  hodie.    Pluat. 
aqua,    quBe  plucndo    crcvissei 
Cic.     aanguinc     pluiate.    CU:. 
cretâ,  siinijuinc    plaviaai:.  Lu  . 
lacté,  lapidibua  plavisae.    Liv 
terr&  pluviaae.  Liv.).  Il  —  fort, 
magnat  imber  effunditar.  Cic 
Il    ne   cesse  de  —    à    torrents, 
magnos    et    aaaidaoa     im,brea 
habemaa.  Cic.  Il  a  plu  toute   la, 
nuit,  imber  per   totam  nnciem 
tenait.     Cic.    Il    ne    pleut   pas 
dans  ce  pays,  terra  eat    expira 
imbriam.    Plin.     Il    ne    pleut 
plus,    imber    deainit.    Liv.    ou 
imhrea  deainunt.  Liv.  Il    pUut 
dans    la    maison,    tectum  pin- 
viam  recipit  ou   tectum  imbri-.a 
tranamittit.  Plin.  ||  (Fig.)  T<iiii- 
ber   d'en     haut.   Cadêre,    inti. 
Cic.  Decidëre,  intr.    Cic.  Voy. 
TOMBER.  Faire  — ,  effnndëre,  tt . 
Virg.  Liv.  {cf.  tela.  Virg.  Liv.). 
jacére,  tr.  Cic.  etc.  {cLandiqae 
lapide»   jaci  cœpti   sant.  Cses. 
voy.  orSle).  1    V.    intr.    Faire 
pleuvoir.    Plaêre,    intr.     Valg. 
Eccl.  Voy.  PLUIE. 
plèvre,  s.  f.  Membrane  qui  en- 
veloppe  les    poumons.    Pulmo- 
nam  membrana,  A. 
pli,  s.    m.    Double    fait    à  une 
étoffe,  un  papier,    etc.   Ruga, 
W,  t.  Cic.    etc.     (ex.  :    arhuria 
cortex    replicatar     in    rugan. 
Plin.  togam  corpori  aie  appli- 
cabat,  ut  ragaa   non   forte  .«eri 
de   indastriâ     locatas    artifux 
nodus  astringeret  et    sinuj  ex 
compoaitodefiaena   modum  la- 
teris ambiret.  Macr.  [sat.    III, 
13,  h].   Cimon...    in  veate   ru- 
gas    et    sinua     invenit.    Plin. 
[XXXV,    56].      vestes      quoquc 
diutias  vinctas  rugaconsumit. 
Petr.)   Il   (Par   anal.)    Sinuosité 
que    présente    une    étoffe   flot- 
tante. Sinus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  sino  ex  togn    facto.    Liv. 
[XXI,  13,    13].   sinus    (luentes. 
virg.).  Vêtement  à  — ,  ainaoaa 
vestia.   Ov.  Draper  les  —  de  la 
toge,  togam  componëre.  Cic    || 
Sinuosité  que   présente    l'étofle 
dans  un  vêtement   trop   large. 
Ruga,  SB,    f.   Cic.   etc.    (ex    . 
ragam    non  habëre  [•  ne   pas 
faire  un    pli     •].    Hier.).    Fig. 
Cela  ne  fait  pas  un  — ,  res  ni- 
hil  habet  negotii.   Cic.    |]   (Par 
anal.)  Ride.  Voy.    ce    mot.  Ltj 
pli     du     jarret,     suffraginum 
(lexas.  Plin.  1   (Spéc.T  Manière 
de  plier  une    lettre.  Plicatam, 
se.  f.  Plin.  Il  (Par  ext.)  L'enve- 
loppe de    la  lettre.  Voy.  envk- 
LOPPE.  Sous  ce  pli,    in  hoc  hi- 
terarum  fascicalo.    Cic    \\   La 
lettre    dans  une  enveloppe.  — 
cacheté ,      obsignatse     littersr. 
Cic.  Il  (Par  est.)  Un  pli  de  ter- 
rain.  Sinus,    û»,  m.    Liv.  An- 
fractas,  ûs,  m.   Liv.  1  Marque 
qui  reste  à  une  étoffe  qui  a  été 
pliée.  Ruga,  se,  î.   Vitr.  Plin. 
(ex.  :    slolaram    ragse.    l'ttr.i. 


\uv. 


PLI 


F«ir«de*— ,ruyape,  intr.  Platit. 
(Cas.  lAO).  EnVver  les  —  do. 
fragàra,  tr.  Plin.  L'étoffe  a 
pris  fon  —,  consuc-faWo  incrf- 
buii.  Cic.  mor-e*  sic  occataetv. 
l'ol.  Donner  uu  mauvais  —  à, 
Jeton/alrt,  tr.  Tac.  Prendre 
uu  mauvais — ,  ii»  vifian»  /l<?c^ 
//.ir. 

pliable,  adj.  Qui  peut  être 
plie.  Qui.  çus",  qood  plicàri 
potnit.  Plin.  Plicatiti»,  e,  adj. 
P/in. 

pliage,  s.  m.  .action,  manière 
Je  plier.  Plic<Uara,  se,  f. 
PHn.  (au  plur.) 

pliant,  ante.  adj.  Qui  plie  ai- 
sément. X-t'irus,  a.  um,  adj. 
Cic.  Plicatilis.  e,  adj.  P(in. 
I  iFij.)  Voy.  FutxiBLE.  1  Fait  de 
parties  assemblées  qui  peuvent 
se  replier.  Voy.  repueb.  Lu 
siège  — ,  et,  tabst.,  un  —,  sella, 
ae.  I".  A. 

plicatile.  adj.  Qui  se  plisse. 
PlicatiJii.  e,  aJj.  Plin. 

plie,  s  I.  Poi&=onp!at.  Platessa, 
a-,  f.   Aus. 

plier,  V.  tr.  et  intr.  fl  V.  tr. 
.Mettre  eu  double  une  ou  plu- 
âiaurs  fol>  (une  matii-re  fl.>xi- 
ble)  en  rabattant  une  partie 
contre  lautr.-.  Plicâre,  tr. 
Liicr.  Virg.  Mart.  iex.:  char- 
tam.  Mort.)  ;  compïicâre,  tr. 
i  ic.  etc.  (ex.-,  epistolam.  Cic). 
Feuilles  (de  rose)  pliées,  folia 
duplicata.  Sen.  —  un  vête- 
ment, i-esÉem  ai-tare  in  rugas 
ou  rugas  locàre  in  aliqtia  re. 
Plin.  (VIII,  30).  Macr.  (sat.  ID, 
13,  4"..  Voy.  PU.  Il  Par  ext.  — 
»es  effets,  son  bagaiie,  et[l^g.) 
—  bagage,  sai-cinas  colHyëre. 
Sull.  Fia.  Pensées  pliées  vers  le 
mauvais*  côté,  mentes  et  scn- 
tentix  ad  pravum  inclinât^'. 
A.  Il  Resserrer  un  objet  fait  de 
parties  articulées  en  les  rabat- 
tant les  unes  sur  les  autres. 
CoDtrabêre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.: 
vgUi.  Cic.)  ;  detendére,  tr. 
Liir.  (ex.:  a.  tabernacala.  Liv.). 
[  Courber  fortement  en  deux  ce 
qui  est  flexible.  Flectëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  membra.  Cic. 
ramum.  Ov.  collam.  Ov.);  in- 
Bectére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cam 
ferrum  se  inflexiaset.  Cxs.). 
Voy.  COURBER.  P.  anal.  —  les 
épaules,  demittére  humeros. 
'1er.  —  les  reins,  voy.  sa  baib- 
BER.  Le  jarret  plié,  duplicata 
ftop'ite.  Virg.  Etre  plié  en 
deux  par  le  froid,  (rigore  du- 
filii:alam  esse.  Val.-Max.  || 
I-'ig.;  Faire  céder.  Flectére,  ir. 
f  ic.  etc.  (ex.:  vitam  flectére  ad 
opiniones  aliéna».  Sen.).  Voy. 
oo.sTRACDRF..  Se  —  ^  l'humeur 
d'autres,  se  ad  arbitriam  ali- 
cujijLM  fingére.  Cic.  Se  —  aux 
circonstances,  tempori  aervire. 
Cic.  umporibas  intervire.  Ncp. 

Voy.       CONFORMER,      ACCOMMODER. 

Qui   ne   se  plie  pai;,   'pi'on  i>; 

fMUt  ,     voy.     INFLEXIBLE.    ^     V. 

intr.  .Se  courber  au   deux  «ous 


PLO 

une  pression,  tlecti,  pass.  Cic. 
Inflfcti,  pass.  Cic.  Voy.  cour- 
OER.  Il  ^Par  anal.)  En  pari,  de 
soldats.  Cedire  ou  loco  ccdêre. 
Cic.  Liv.  Labùre,  intr.  Liv. 
Tac.  (cf.  postijuam  labantcm 
itnà  parte  videt  aciem.  Liv.). 
Faire  —  l'ennemi,  hostes  ou 
>tostium  uci<-Tn  commoi'^r;. 
Liv.  copùjs  ou  aciem  hostiunx 
inclinùre.  Liv.  \\  (Fig.^  —  sous 
le  faix,  oneri  swcnmlit'rg.  Liv. 
Il  plie  sous  la  pauvreté,  eum 
incurvât  pauperta».  Sen.  Voy. 

C^DER. 

plleur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  plie  les  étoffes. 
Qui  Igux)  phcat  {yestem).  A . 
Plieuse,  plicatrix,  f.  Plaul. 
(_mil.    693). 

plinthe,  s.  f.  Tablette  carrée 
formant  socle.  Plintlius,  i,  m. 
et  f.  Vitr.  PUntkis,  idis,  f. 
\'iir.  Qaadra,  a?,  f.  l'i(r.  (III, 
A,  50).  1  Bande  plate  au  bas 
d'un  mur,  d'un  lambris.  Po- 
dium, il,  n.  Vitr.  Voy.  cordon. 

plissement,  s.  m.  Action  de 
plisser  ;  résultat  de  cette  action. 
Contractio,    onis,     f.    Cic. 

plisser,  v.  tr.  et  intr.  ||  K.  tr. 
Arranger  àplusieur-s  plis.  Corrii- 
gâre,  tr.  Col.  In  rugam  con- 
trahëre.  Cic.  —  le  front,  con- 
trahére  frontem.  Cic.  Plissé, 
Cic.  rugosus,a,  um,  adj.  Mart. 
(cf.  rugosiorem  gerére  stùlà 
(rontem.  Mart,).  ainuosus,  a, 
um,  adj. Coi.  ||  Se  —  et  intr.  —, 
contracter  des  plis,  rugàri, 
moyen  réfl.  Mart .  in  rugas  re- 
plicàri.  Plin.  Qui  plisse,  cris- 
pana,   p.  adj.  Plin. 

plissure,  s.  f.  Assemblage  de 
plusieurs  plis.  Hugae,  arum,  f. 
pi.   Plin. 

plomb,  s.  m.  Métal  d'un  blanc 
bleuâtre.  Plumbum  nigrum. 
Plin.Plumbum,i,D.  Cato.Plin. 
De  — ,qui  est  en  — ,  plumb:tus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  pi.  glans. 
Lacr.  pi.  color.  Plin.  nummua. 
Plaut.  p.  gladiua.  Cic).  Garni 
de — ,  fait  on^,  dB  —  ,plunUja- 
tut,  a,  um,  Mij.  Val.-Max.  Fron- 
tin.  Rempli  do — ,  qui  contient 
du  — ,  plambosua,  a,  um,  adj. 
Plin.  Souder  avec  du  — ,  plum- 
bàre,  tr.  Cato.  /-"/in. Soudure  au 
— ,  plumbatara,  a-,  f.  Paul.  dig. 
Tuyau  de  — ,  plumbum,  i,  ii. 
Hor.  (ep.  I,  10,  20).  Balle  do 
— ,  plumbum,  i,  a.  Virg.  Ov. 
Recouvrir  d'une  couche  de  — , 
implambàre,  tr.  Vilr.  Minerai  de 
— ,  galena,  tr,  f.  Plin.  Cendre 
•le  — ,  molybdilia,  idia,  f. 
l'Un.  Monnaie  de  — ,  plum- 
beus,  i.  B.  Mart.  Vase,  cuvette 
d»  — ,  plumbeum,  i,  n.  Cato, 
LIlipt.  Les  —,  voy.  éviek, 
ÉGOUT.  Les  —  de  Venise,  voy.  ou- 
DijErrB.  Fie.  Un  sommeil  de 
— ,  graviaatm.ua  somnua.  Cic. 
Il  Fil  à  — ,  perpemUculum,  i,  n. 
Cic.  Unea,  se.,  (.  Cic.  ||  P.  ext. 
Mine  de  — ,  voy.  flomda- 
CLNE.    Il   Loc.    adv.  A  — ,    voy. 


PLO 
pbrpendiculjurehemt.  Fig,  A.  — • 

voy.      DIKBCTEMENT. 

plombage, S. m.. \ctiou  de  ploui. 
ber.  Plambaturatif,  f.  Vitr,  l.n 

—  d'un  couvorcle,  do  tonneaux, 
opercala  devincta  plui<U>o.  ,i . 
dolia  vincta  p!unU>0.  .i. 

plombagine,  s.  f.  Graphite, 
carbure  de  fer  dont  on  fait 
des  crayons.  Plambago,  ginis, 
f.     Plin. 

plomber  v.  tr.  Garnir  de  plomb. 
Plumbâre,  tr.  Cato.  Impluiu- 
bùre,  tr.  1  ifc.  Plambo  vinclrr 
(dolia).  Cato.  Plombé,  pluinba- 
tus,  a,  um,  adj.  Plin.  Prud.  — 
un  ballot,  voy.  sceller.  —  uiio 
dent,  ddntem  scari/ atam plum- 
bo  implëre.  A.  1  Rendre  do  l.i 
couleur  du  plouiD.  Voy.  jadnui. 
Plombé,  lividua,  a,  um,  adj. 
Cic.  livens,  p.  adj.  Tac,  Teint 
— ,  plumbeua  color.  Plm. 
livor,  or-is,    va.  Cels. 

plomberie,  s.  f.  Ouvrage  do 
plombier.  Pluinbarium  opus.  A. 
Il  Lieu  où  l'on  travaille  le  plomb. 
Pluinbaria  o(Çiàna.  Plin. 

plombier,  s  m.  Ouvrier  qui 
fabrique,  pose  les  ouvrages  en 
plomb.  Plumbarius,  ii,  m. 
Frontin.  Jnscr.  Les  — ,  pluin- 
barii  artifices.  Vitr. 

plongeant,  ante,  adj. Qui  pion- 
ge.  Voy.  plonger.  ||  Fig.  Dirii;é 
de  haut  eu  has.  Demissua,  a,  uni, 
p.  adj.  Cic.  Dejectas,  a,um,  \>. 
adj.  Cic.  Vue  — ,  dcspectus,  lis, 
m.   Cips. 

plongée,  s.  f.  Action  de  plon- 
ger. Immersio,  onis,  f.  Sen.  || 
(Spéc.)  T.  milit.  Tirer  par  — 
ou  de  — ,  dejicëre  ou  demittére 
tela  ou  pila.  A.  1  Ce  qui  plonge. 
Immersa,  orum,  n.  pi.  A. 
(Spéc.)     Talus    d'un     parapet. 

Voy.    TALUS. 

plongeon,  s.  m.  Oiseau  aquati- 
que. Mergus,  i,  m.  Varr.  Virg. 
1  Action  de  plonger.  Immersio, 
unis,  f.  .S'en.  Faii'ole  — ,  mergi, 
moyen  rétl.  Cic.  immergi,  nioy. 
rétl.  Cic.  dcmcrgi,  moy.  réil. 
Cic.  Il  (Fig.)  Action  de  disp.i- 
raitre  volontairement.  Voy. 
Disi'AïuTioN.    Faire   lo   — ,    voy. 

blSPAUAITRB. 

plonger  (lat.  pop.  plumbicâ^re) , 
V.  intr.  et  tr.  1|  V.  intr.  S'en- 
foncer BOUS  l'eau.  Urinari, 
dép.  intr.  Cic.  ap.  Non.  Plin. 
(ox.:si(juando  nos  demersimu^, 
ut  gui  arinantur.  Cic.  [Acad. 
fr.  101  ap.  Non.  [Uyit,  Îi7j).  Voy. 
ci-aniès.  ||  (Fig.)  bescenare  pro- 
fondéinant.  Voy.  descendre,  |sJ 
enfoncer.  (Collines)  d'où  la  viin 
pouvait  — ,{collea)  quà  desplri 
poterai.  Cas.  (B.  G.  VU,  36,  2; . 

—  dans  l'avenir,  in  futurum 
vidéreac prospicére.Lw.  ||(I'.h 
ext.)  Saluer  prolondément.  U^:- 
miltëre  se.  lior.  Voy.  s'inclinlii. 
1  V.  tr.  Knfoncer  sou»  l'eau, 
dans  un  liquide.  Mergère.  If. 
Cic.  etc.  (ex.:  m.  se  in  flamrn, 
Varr.  se  in  mari  \i-u  pari,  des 

oiseaux].    Cic);    domergêra. 
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tr.  Cic.  elc.  'ex.:  d.  te.  Ci<'. 
camlens  leriuin  in  aqixam. 
l'Un,  alla  in  caenam  deiiicraa 
rraehanlui:  Curt.  demergi  in 
iiijutt  [opp.  à  emjr'jcri^\.  Cic. 
m/uits,  in  quo  vehabar  mcrtirn 
itnà  demeretis  rursas  apparuit. 
I  ir.  ('.  Marias  senile  corpus 
p'iludibus  occultasse  demeraus. 
Cic.];  immer^iire,  tr.  cic.  etc. 
(ex.  :  manas  m  eufiiam.  Plin. 
immersus  in  flamen  [•  s'étant 
plonsé  dans  le  fleuve  •].  Cic. 
Cydno  corpixi  suuni  imnieryé- 
ce.  Val.-Maj:.  immcrsas  faces 
exstinyuit  fons.  Mêla,  se  in 
aquam.  l'iuat.).  \\  (Au  fij.)  liii- 
l'oucer.  Mergère,  tr.  Vinj.Lii-. 
(ex.:  mergi  in  voluptutes.  Cari, 
qao  avidias  ex  insolenlid  in 
eas  [voluplates]  se  merserant. 
Liv.  mersus  vino  somnoqae. 
Liv.);  demergére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  in piv(ando  leritateniease 
demersam.  Cic.  plebs  in  fossas 
cloacasque  cxhauricndas  de- 
mersa.  Liv.)  ;  demittêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  se  in  illos  specas. 
Scn.  aliqaem  in  carcerem.Cic. 
manum  in  aliquid.  Val. -Max. 
'/ladiam  in  Jagulum.  Plaut. 
jlerrum  in  pectas.  Tac.  voy. 
enfoncer)  ;  deùgëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  sicam  in  corpore  con- 
salis.  Cic.  cixltrum  m  coi-de. 
Liv.  maie  sustinenti  arma  gla- 
diunr,  superne  \in]  Juiiulo.  Liv.): 
abdére,  tr.  Cic.  oic.  (ex.  :  se 
studiis.  Cic.)  ;  obruère,  ir. 
Cic.  elc.  (ex.  :  vino  se  obraëre. 
Cic.    vino    obiai.   Nep.).  Voy. 

ENFONCER. 

plongeur,   euse,   a.  m.   et   f. 

Celui,  celle  nui  plonge,  t/rinans 
(homo).Cic.  Plongeuse, uri'nuns 
(muiier,  paella).  A.  1  Celui 
iloiit  la  profession  est  de  plon- 
ger. Urinator,  oris,  m.  Plin. 
Les  — ,  qui  arinantur.  Cic. 
ployer,  v.  tr.  et  iiur.  |{  V,  tr. 
Courber  malgré  la  résistance. 
Plicâre,  tr.  Cic.  Incaivâre,  tr. 

Liv.  Voy.  PUEK,  COURBER.  Il 
(Fig.)   Voy.     PUER,   SOUMETTRE.    ^ 

l'.  intr.  Se  courljer  sous  une 
l'orce  à  laquelle  ou  ue  peut  ré- 
sister.    Voy.  COURBER,     PLIER.     || 

Kig.  —  SOUS  uu  faix,  oneri 
saccambëre.  Liv.  ||  (Fig.)  Se 
courber.  Voy.  courber,  FUÉcHiR, 

PROSTERNER. 

pluche.  Voy.  peluche. 

pluie  ^lat.  pop.  ploia),  s.  f.  Eau 
que  la  condensation  des  vapeurs 
«ians  les  nuages  fait  tomber  eu 
gouttes  sur  la  terre.  Pluvia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  pi.  levis. 
Col.  pluvial  tenues.  Virg.  nihil 
sensere  obstrepente  pluviâ.  Liv. 
ego  etiam  pluvias  [»  jours  de 
pluie,  temps  pluvieux  ■]  metuo. 
Cic.  [Att.  XV,  16,  b]):  Imber, 
bris  (' pluie  abondante  et  vio- 
lente »),  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
imbrem  transire  [«  se  résoudre 
en  pi.  "1.  den.  magnas,  maxi- 
mus.  Cic.  tectam,  quo  inibris 
vitandi  causa  saccederet.  Cic. 


magnos  et  assidues  imhres  ha- 
beinus.  Cic.  (rumenUi  unni 
tcmpore  atque  imhribus  proca- 
baerant.  C'a'S.  imber  torrcntis 
modo  effanditur.  Cuit,  imbres 
imminent.  Plin.  imber  remitti- 
tur.  Liv.  imbres  remiserunt 
!•■  diminuèrent  de  violence  ou 
s'arrêtèrent  ■>].  Liv.  imbre  cun- 
quicscente.  Liv.  imbres  devi- 
nant. Liv.  in  imbri.  Cic.  per 
imbrem. Cic.  ma.ximo  imbri  eo 
[•  là  ']  vcni.  Cic).  —  violente, 
voy.  AVERSE.  Loc.  prov.  Apiès 
la  — ,  le  beau  temps,  nuhc  solct 
puisa  candidus  ire  dies.  Ov. 
iFast.  l,  190).  nubilo  serena 
succédant. iien.{ep.  107, 8).  Faire 
la  —  et  le  beau  temps,  utramqae 
paginam  facëre.  Plin.  De  — , 
pluvius,  a,  uzn,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  pi.  aqaa  (opp.  à  Jayis 
uqua].  dall.  plavias  aqus.  Cic); 
pluvialis,  e,  adj.  \'irg.  (Jels. 
•b'e/i.  (ex.:  aqu-.i  [opp.  à  fonta- 
na].  Ccls.  *Vi.).  f|  (Par  anal.) 
En  parlant  de  ce  qui  tombe  en 
abondance.  Imber.  bris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  imber  lactis.  Cic. 

'lapideus.  Liv.  lapidum,  san- 
guinis.  Cic).  —  de  traits,  voy. 
GRÊLE.  —  d'or,  imber  aureus. 
Ter.  et  (fig.)  largitio  auri.  Cic. 

plumage,  s.  m.  L'ensemble  des 
plumes  qui  couvrent  le  corps 
d'un  oiseau.  Penncc,  aram,  f. 
pi.  Pliœd.  Plumx,  aiam,  f.  pi. 
Ci'c.  (cf.  plams  versicolores 
columbarum.  Cic).  |j  Fig. 
Ce  geai,  dépouillé  de  son  — 
d'emprunt',  serait  risible,  mo- 
veat  cornicala  risam  furtivis 
nadata  coloribus.  llor. 

plumail,  s.  m.  (Arch.)  Plumet. 
Voy.  ce  mot.  1  Plumeau  pour 
épousseter.  Voy.   plumeau. 

plumasseau,  s.  m.  Petit  balai 
de  plumes.  Voy.  plu.met.  ^ 
(P.  ext.)  Réuuiou  de  fils  de 
cliarpie  pour  un  pansement. 
Penicillum,  i,  a.  Cels. 

plume,  s.  f.  Tuyau  garni  de 
barbes  qui  couvre  le  corps  des 
oiseaux.  Penna,œ,  f.  Col.  Plin. 
Petite  — ,  —  molle,  piunui,  œ,  f. 
Cic.  (cf.  animantes  pluma  ob- 
ductse.  Cic.  ordin.  au  pi.  plu- 
mas, arum,  f.  pi.  Cic).  Grosse 
—  de  l'aile  ou  de  la  queue,  pen- 
na,  œ,  f.  Cic.  Tuyau  des  — , 
caulis,  îs,  f.  Plin.  Qui  a  des 
— ,  pennatas,  a,  um,  adj.  Virg. 
Couvert  de — ,pluniatas,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Voy.  ejiplumé. 
Sans  — ,  implamis,  e,  adj. 
Hor.deptamis.e,  Skd}.  Plin.Loc. 
prov.  Arracher  à  qqu  une —  de 
l'aile,  voy.  déplumer,  dépouil- 
ler. Passer  une  —  par  le 
bec  do  qqu,  voy.  leurrer. 
Jeter  la —  au  vent,  aleam  sequi. 
l'arr.  se  in  casam  dure.  'Tac. 
Léger  comme  la  — ,  pluma 
levior.  Mart.  ||  Chasse  à 
la  — ,  plum-osam  aacapium. 
Prop.  (IV.  2,  3A).  Il  Chasser 
au  poil  et  à  la  — ,  aucupâri  et 
venâri.   Cic.    Fig.  Etre  au  poil 


et  à  la  — ,  voy.  capable  (de 
tout).  1  La  —  de  certains  oi- 
seaux employée  à  divers  usa- 
ges. llPliimc  façonnée  pour  orne- 
ment. Voy.  PLUMET,  aigrette.  Il 
Plumeau.  Voy.  ce  mot.  ^  Duvet 
de  lapliiMiepour  coussins,  oreil- 
l.rs.  l'IurwL,  a?,  f.  (cL  dormira 
inplumâ.  Mart.).  Petite  —,  plu- 
mula,  se,  f.  Col.  Apul.  De  — , 
plumeus,  a,  um,  adj.  Varr. 
Ov..  fcf.  pl.caicila.  l'arr.).  Lil 
de  — ,  coussin  de  — ,  et 
cllipt.  la  — ,  pluma,  a",  f.  Jav. 
T  '1  uyau  de  plume  taillé  pour 
écrire.  Calamus  acriptorius. 
Cels.  ou  simpl.  calamus,  i,  m. 
Cela,  b'ne  — ,  slitus,  i,  m. 
Cic.  Fig.  Tailler  sa  —  (se  pré- 
parer à  écrire),  calamum  sa- 
mére.  Cic.  stilum  prchenJére. 
Cic.  Tenir  la  —  (écrire  sous  la 
dictée  de  qqn),  voy.  écrire, 
dictée.  Mettre  la  main  à  la  — 
(commencer  à  écrire),  se  ad 
scribcndum  conferre.  Cic. 
D'un  trait  de  — ,  unà  littera- 
rum  significatio/ie  (aliqaem 
necandum  dénature).  .<en. 
Venir  se  présenter  naturelle- 
ment sous  la  — ,  sab  aca- 
m.en  stili  venire.  Cic.  Ne  i)as 
toucher  une  — ,  ne  pas  metire 
la  main  à  la  — ,  litteram  nal- 
lam  facire  ou  scribère.  Cic.  \\ 
Ecriture.  Voy.  ce  mot.  ||  Art  d'é- 
crire, style.  Stilus,  i,  m.  Cic. 
(cf.  stilus  e.rercitatas .  Cic. 
stilas  dicendi  optimas  magis- 
ter.  Cic).  Vivre  de  sa  — , 
scribendi  operâ  sibi  victam 
qua'rêre.  A.  Confier  qqch.à  sa 
— ,  litteris  committëre  aliquid. 
Cic.  Quitter  la  —  pour  l'épèe, 
stilum  gladio  mutàre.  Cic.  a 
scribendi  operâ  ad  militiam 
se  conferre.  Cic  Mon  sujet 
s'étend,  grandit  sous  ma  — , 
crescit  milU  materies.  Cic. 
Depuis  longtemps  ta  —  se  re- 
pose, j'am.  pridem  conticue- 
runt  liiterse  tuse.  Cic.  Faire 
tomber  la  —  des  mains,  a  scri- 
bendodeterrêre.Cic  Un  homme 
de  — ,  voy.  littérateur.  Une 
guerr-e  de  — ,  bellum  ou  con- 
ccrtationes  ou  rixx  doctorum 
Iiominum.Cic  Faire  une  guerre 
de  — ,  calamo  et  atramento 
militâre  ou  bellum  ger-ëre.  A. 
Engager  une  guerre  de  — , 
digladiâri  inter  se  (de  aliqaâ 
re).  Cic.  1  (Fig.)  Partie  supé- 
rieure d'une  graine  qui  com- 
mence à  germer.  Alun  de  — , 
lanago,  inis,  l.  Plin.  Fig.  Une 
chose  légère.  Plama,  a»,  f.  Cic. 
—  de  paon  (sorte  d'agate  à  re- 
flets changeants),  voy.  agate. 

plumeau,  s.  m.  Sorte  de  balai 
de  plumes.  Peniculus,  i,  m. 
Plaut. ^Sorte  d'édredon,  de  cou- 
verture en  plumes.  Plama,  se, 
f.  Mart.  Voy.   plu.me. 

plumer,  v.  tr.  Dégarnir  de 
ses  plumes  (un  oiseau).  Pennas 
eripëre.  Plieed.  Plumas  exi- 
mére.  D.Plamis[avem)  nadâre 
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D.  (d"«pi*s  HorX  Vellére 
plumam  {an$erum).  Col.  ou 
simpl.  veilère  [anaeret).  Plin. 
I  Fig.  —  qqn  (le  dépouiller), 
eJcpilArt,  ir.  Cic.  attondtn 
atiiiMm  itrictim.  Plaut.  atton- 
dfre  aliquem  per  pectinem. 
PLtiit.  Plumé,  depUatut,a,  om, 

S.  adj.  Lucil. 
umet,  s.  m.  Plume,  bouquet 
'de  plumes  qui »ertd"ornementà 
une  coiffure.  Crista.  s-,  (.  Cic. 
Cornuu,  uum,  n.pl.  Virg.  Hhad. 
Garui  d'un  — ,  qui  a  un  — . 
crist<itiu,a,  on»,  p.  ad^.  l'irs?.  || 
P.  ext.  Homme  d'épée.  \  oy.  épée. 

L[P.  eit.)  En  pari,  des  plante?, 
e  —  des  roseaux, /anugo  arun- 
dinum.  Plin.  Voy.  duvet. 

plumeté,  éo,  adj.  Qui  imite  la 
plume.  Plumottu,  a,  uni,  adj. 
Plin.      Voy.   du%-eteux. 

plumetls,  s.  m.  Sorte  de  bro- 
derie k  raiguille.  Plamaria 
art.  Hier.  Au  —,  plamariat, 
a,  iim,  adj.  JJier. 

plumeux,  euse,  adj.  (Arch.) 
Qui  lient  de  la  nature  de  la 
plume.  Pliunosas,  a,  on»,  adj. 
Plin. 

plumier,  «.  m.  Boite  où  l'on 
met  les  plume»  (à écrire).  Cala- 
inaria  theca.  Suet. 

flmnitif,  s.  m.  Homme  de 
plume;  commis  aux  écriture?. 
Voy.  C010I19,  8CBIBE.  ||  (P.  ext.) 
Mauvais    écrivain.    Voy.    écbj- 

VASeiER. 

plumule,  8.  f.  Petite  plume. 
Plamuia,  m,  f.  Col.  ^  (H-  ext.) 
Sommet  de  l'embryon  végétal. 
Lanugo,  inis,  f.  Plin. 

plupart,  8.  f.  La  plus  grande 
quantité.  Pletique,  œque, 
aque,  adj.  et  6ulJ^t.  Cic.  etc. 
(ex.  :  plerique  credebant .  Ter . 
plerique  belgx.  CsM.  plerique 
ex  (actione  ejax.  Sali,  plerique 
eorum.  Cic.  plerique  e  Oraecis. 
Plin.plerique  meministis.  Cic.]; 
plurlmi,  se,  a,  adj.  et  sub^t. 
Cic.  etc.  (ex.:  plurima  simula- 
cra.  Casi.  plurimoe  hostium 
occidit.Lii/.). La.  —  des  homme', 
prope  omnet.  Ilor.  major  ou 
maxima  para.  Cic.  plurima 
pars.  I.iv.  Tu  es  cornm»  la  — 
de»  hommes,  ea  unaaexrnultis. 
Liv.  Il  P.  ext.  La  —  du  monde, 
plerique  tu>minea  ou  simpl. 
plerique,  teque,  aque,  adj.  Cic. 
Voy.  ci-dessus.  La  —  du  temps, 
plêrumque.   Cic.  Voy.  o»m.NAi- 

BEMLNT. 

pluralité  (lat.  post.  plwalilat. 
Uoel.].  fl.  f.  Le  grand  nombre 
èlultiturlo.  dinit,  t.  Cic.  Voy. 
KounnE.  Suivre  la  —  des  au- 
teur?, plurea  aactore»  eequi. 
Liv.  Eue  la  — ,  plure»  esse. 
Cic.  La  —  de»  femme»,  voy. 
poi.TOAMiE.  *■  Le  plus  grand  nom- 
bre. VOV.    MAJORITÉ,    PLUPART. 

pluriel.'  elle.  adj.  Qui  marque 
qu'il  s'agit  de  plusieurs  per- 
iirjrin*î<^  OU  de  plusieurs  choses. 
Pluralit,  e,  adj.  Quint.  Gramm. 
(cf.  pluralem  numerum  (acire. 
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Gramm.    nomen  ptamte  [•    un 
nom  au    pi.    •].    Gru/nm.}.    Le 
nombre  — ,  et  tuba,  le  — ,  plu- 
ratia,  ia,  m.  Quint,  multituito, 
ini»,    t.    Varr.  Noms   ayant    la 
forme  du  — ,  plaralia,  um,    n. 
pi.  Quint.  Avoir  un  —,  nun\e- 
rum  multitudinia  o.im're.  Gell. 
Au  — ,  pluraliter.  »dv.  Sen. 
plus,  adr.  et  ».  m.  ||  Adv.  O'uoe 
manière     supérieure    en     qua- 
lité, en  quantité.     ||  (En  quali- 
té).   Magis  ,    adv.    Cic.     etc. 
^aveo  les    adj.    et   les  adv,  qui 
n'ont    pa&    de    comparatif,  ex.: 
magia   neceasariua.  Cic.  diaer- 
taa  magia   qunm  aapiens.  Cic. 
(ortiter    magia  quam   féliciter 
pugnaverunt.   Lw.  devant   des 
verbes suiv.  de guam,  ex.:9cu<0 
v-obia  magia  qaam  gladio  opua 
eat.    Liv.   sed   prseterita  magia 
reprehendi  poaaunt  qaam  cor- 
rigi.  Cic.  vaide  ego  te  deaidero, 
neque  ego  magia  quam  ipau  rea 
et  tempua    poacit.  Cic.    magis 
ratione  et  consilio  qaam  virta- 
te  viciaae.  Cœa.)\   plus,   adv. 
Cic. etc.  (dans  les  conlr.  c. con- 
pteor    eoa  plus  quam  sicai'ios, 
plua     qaam    homicidas,    plus 
etiam    qaam    parricidas    esse. 
Cic.). —  ou  moinscoupable,  ma- 
gia aut  minus  no.xiua.  Sen.  On 
ne   peut  —   heureux,    maximi 
timnium  oa  praster  ceteroa  bea- 
tai.  Cic.  —  que  jamais,  magia 
quam  unquam  aliaa.  Liv.  Cette 
maison  est    —   fréquentée  que 
jamais,   domtu   ita   celebratar 
at     cam    maxime.    Cic.    Vous 
non  —,  voue   u'étos  pas    juste, 
ne  ta  quidem  jastua  es.  Cic.  Ni 
—  ni   moins,  voy.   p.  12^9,  col. 
1.  Arch.  Ne  — ,  no  moin»,  c.-à-rf. 
de  même,  voy.  p.  12ï0,  col.  1. 
Plus. . .  plus. . .,  quo. . .  eo. . ., 
'OU  hoc).  Cic.  (cf.  u(,  quo  major 
l'ia  aquae  se    incitavisset,    hoc 
artiua   illigata  [tigna]  teneren- 
tar.Caes.quoplus  recepit  [mens], 
hoc  se  magia  taxât.  Sen.);  ut 
quisque. . .  ita. . .  Cic.  (ex.:  ut 
puisque  eat  vir  optimua  iladi(- 
ficillimè  auspicatur.Cic).  D'au- 
tant —  que...,  eo  {magia)... 
quo  (ou  quod).  Cic.  etc.  (ex.  : 
eo  magia  lw:et  hujua   lenaitaa 
quo  m.agia  occultatur.  Cic.  bœc 
eo  (acilius  laciebant,  quod  nos- 
trae  navea  detinebantur.    Caes. 
nostri  milites  facile  aupcrabanl 
nique  eo  magia  quod  in    con- 
epectu  Caeaaria    rea    yerebalur. 
(Jœs.).    Plus...    moiuH...,  yuo 
magia...  eo  minaa.  Cic    ||  (Eu 
i|uantité).  Plus,  adv.  Cic.  etc. 
'«•X.:  plus  amare  (•■  donner  plus 
lie    preuves    d'amour»].    Ci'c. 
[opp.   à  magia  amure,  •  ainui 
ilavantage  •  J./jius  dure  [•  doiiini 
pi.  que   les    autres»].  Cic.  plut 
f.nsse  [•  avoir  plus  de  puissan- 
r.f  -].  Cic.  plua  milles  amlivi. 
l'er.  pi.  mille  copli  Uon  fil  pi. 
■  U;  IOCj  pri-oiinieia  •].  Liv. /ilii" 
/.a/s  dimidia  c:esa  eat. Liv.  pluf 
parte    terlià    intcrfectà.    Cxs. 
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plua    dimtdiati  menaia  cibaria 
ferebanl.Cic.  ut  plua  bienniatn 
in  hia  tricia  nuiremur.Cic.  cutn 
plaa  annum  aeger  fai!>aat.  Liv. 
quem    plut  pltiaque  [•  do   plu^ 
l'U   plus»]   in  dics  diligo.  Lie. 
ne  plua  minaave  loqueretur  e.v 
tempore.   Suet.    mais  l'idéf   do 
•  plus  ou    moins  •  est    reudui 
autrement    par   Cic.,  quand  il 
s'agit  de    quantité,  cf.    (/f/ini- 
rion««  iSfoicorum  decfaninf  no- 
tionea  alla  magia  alià  I»  éclai 
rent  plus  ou  moins  ces  idée^-] 
Cic.  [Tusc.  IV,  21.,  53].  philoao- 
phorum  diaciptins  mu  res  alii- 
magia  alia   aut    in   bonia  aut 
in    matit   numeranl.  Cic.  [Fin 
III,  3,  II];  amplius,  adv.  Cic 
etc. (ex.:  ampliua  sunt  aex  men 
aea.    Cic.    triennium  ampliua. 
Cic.  ampliua  centum  civea  Ro- 
mani. Cic.  in  eo  prœlio  non  am- 
pliaa  dacentoa  militea  deside- 
ravit.  Cma.  aolem  ampliua  duo- 
deviginti     partibiu     majorem 
esse    quam   lunam.    Cic.    non 
ampliua  pedam  milibua  duobus 
ah    castris    castra    diatabant. 
Cœs.   quid  eat,  quod  Jam  am- 
plius extpectea?  Cic).  Avec  un 
verbe  de  prix  ou  d'estime,  plu- 
ris.   Cic.  etc.  (ex.  :  ager  multn 
plurla  est.  Cic.  conscieiitiami- 
hi    pluris    eat    qaam  omnium 
sermo.    Cic.  pturia  putâre,  fa.- 
cére,    habêre,  œetimàre.    Cic. 
pluria  vendére,  emére.  Cic.).  \\ 
||(Par  ext.)  Pour  marquer  le  su- 
perlatif.Afax/mé.adv.  Cic. etc. 
(ordin.  avec  to^adj.  ou  tes  adv. 
qui    n'ont   pas    do    suporl.  ex.: 
maxime       necessarias.       Cic, 
maxime  idoneaa.  Quint,  maxi- 
mi^ futus.  Cic.  maxime  e.xopta- 
tas.   Ter.    maxime   celcbrutas. 
Sali,  avec  des   verbes  :  maxi- 
me cupére.  Cic.);  plurimam, 
adv.    Cic.  etc.  (ex.;    plarimum 
intererat.     Cic.    te    plurimam 
diligo.  Cic.'j.  ||  (Absol.)  Davanta- 
ge. AmpIiUS,   adv.    Cic.    etc. 
(••x.:  non  lactabor   lecum  am- 
plius.   Cic.     voy.    davantage). 
.Ne...    plus,   non  jam.    Cic.  }<• 
n'espère  —  rien,  nihil  jam  siie- 
ro.  Cic.  Voilà   une   clioso  qu  ou 
ne  dira  — ,  Uoc  jam  ncmo  dicet. 
Cic.  Je  ne  fais  —  (telle  ou  telle 
chose),  desino  {deaii)  ou  desiato 
[deatiti)  oa  omitlo  {aliquid)  (n- 
fiire.  Cic.  Jenera'afnigo- ,  omil- 
10  lactum.  Cic.  N'éU-o  — ,    esfe 
fleaiaae.  Cic.  nusqaam  esse.  Ilor. 
^  i>'.  m.  Supériorité  de  quantité 
>ju    de    qualité.  ||   De  quantité. 
Plus,  II.  Cic.  etc.  (au  Nom.  l't 
:i    l'Acc.,    ex.;    ne  plua  reddat 
■/uam  acceperit.  Cic.  quam  mo- 
h:stam  eat  uno  digito  plus  ha- 
liire.    Cic.    uno  plua  Etruaco- 
rum  cecidisse    [■  1<-»  EtrusqufH 
.ivalent   perdu    un    iioinmo    <Ji' 
|4us  -].  Liv. plus  peranise.Cic. 
/./us  liiistium.  Liv.  plus  deiri- 
iiieiUi.    Cic.    non    plus    animi 
yaum  fidei  erat.  Liv.  nec  qaem- 
I    .iwxm  ex  ec  plus  ipiam  se  do- 
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loris  capêre.  Cass.);  plures,  a, 
mdj.  pi.  Cic.  élu.  (avec  un  eubst. 
pitir.  ex.:  plares  ineolocosine 
valnere  qwim  in  nrœlio  inte- 
rexmt.  Cmi.  VibuUiuin  loqai 
plara  prohibait.  Cm»,  plwa 
poUiceri  quam  prœatàrepo$>ia. 
Cic.y,  ampHus,  n.  Cic.  etc. 
(au  Nom.  et  à  l'Ace.,  ex.:  qaid 
via  [ou  vuttù]  ampliat  ?  Cic. 
quid  qaœria  amplias.  Cic.).  Et 

u:   plu3  Cit,  et,  quod  plut  est. 

.iv.  et,  qaod  majas  est.  Cic. 
atqae  àdeo.  Cic.  De  — ,  quin 
etiam.  Cic.  Il  y  a  —,  immo  ou 
immo  enim  vero.  Cic.  Il  me 
doit  tant  et  —  encore,  tan- 
tum  et  plus  etiam  mihi  débet. 
Cic. —  qufl  de  raison,  plus  jus- 
te. Cic.  plus  œquo.  Cic.  De  — 
•n  — ,  magis  magisque.  Cic. 
magis  et  magis.  Cic.  Au  — , 
tout  au  — ,  maxime,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  annos  maxime 
octo  natus.  Cic.)  ;  summum, 
ace.  ad v.Cic.  etc.  (e\.:  qaattaor 
aut  summum  quinqae.  Cic. 
unum  diem  aut  summum  bi- 
duum.  Cic.  duo  milia  num- 
mum  aut  summum  tria.  Cic. 
uno  aut  summum  altero  prœlio 
arcem  Italiœ  in  manu  habitu- 
ros.  Liv.)  ;  plurimum,  adv. 
(Cx.:  pariant  plurimum  terna. 
Plin:  [X,  91].  cf.  cum  ou  ubi 
ou  a(  plarimam  :  tn'um,  aut 
cum  plurimum,  qaattuor  ramo- 
rum  vallos  csedit.  Liv  (\X.\I1I, 
5,9].  relinqaére,  ubi  plurimum, 
dimidiam  partem.  Suet.  [Uom. 
7]).  Au  —  tard,  tardissimé  ou 
cum  tardissimé.  Col.  Plin.  (cf. 
erumpit  a  primo  satu  hordeum 
die  septimo,  tegumina  quarto 
vel  cum  tardissimé  septimo. 
Plin.  [XVIII,  61].  quattuor  aut 
quinqae  tardissimé  diebus  flo- 
rêre  incipiitnt.  Plin.  [XVIII, 
56].  si  tardius.  Pallad.  (cf.  o- 
portet  autem  nonâ  quâque  die 
finum  moveri  aat  curari,  vel 
si  tardius,  undecimà.  Pallad. 
[XI,  \h,  31).  Les  enfants  qui 
avaient —  de  quinze  ans,  liberi 
majores  jam  qaindecim  annos 
nati.  Liv.  Ayant  peut-être  deux 
ans  de  —  que  moi ,  biennio 
quam  nos  fartasse  major.  Cic. 

—  d'une  fois,  identidem,  adv. 
Plaat.   Cic,  ssepius,  adv.  Cic. 

—  souvent  qu  uue  fois,  plus 
quam  semel  ou  plus  semel.  Cic. 
Tac.  Sans  — ,  non  ou  nec  am- 
plius.  Cic.  Tant  et  —,  plus 
quam  satis  est.  Cic.  satis  saper- 
qae.  Cic.  Il  n'en  serani  — ,  ni 
moins,  nihilo  serius  res  se  ha- 
bebit.  Ter.  ||  (De  qualité.)  Ma- 
tas   aliquid.    Cic. 

plusieixra  (lat.  ^p.  plasiores, 
comparatif  pléonastique  de 
jDlas),adj.  plur.  Certain  nombre 
de  (choses  ou  personnes).  (Avec 
l'idée  de  comparaison.)  Plares, 
a,  adj.  Cic.  (Sans  idée  de  com- 
paraison.) Compiures,/)?ara,adj. 
Guerre  qui  se  fait  sur  —  points, 
muliplex  bellum.  Liv.  Composé 
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de  —  parties,  maltiplr.r,  adj. 
de.  Attelé  de  —  chevaux, 
mallijtii/us,  a,  um,  adj.  Liv. 
mullijujis  e,  adj.  Cic.  Qui  a  — 
tiges,  multicauiis,  c,  adj.  Plin. 
Qui  a —  formes,  multifurmis,  e, 
adj.  Cic.  De  —  manière»,  mul- 
tipliciter,  ad?.  Quint.  —  foi^, 
ssepius.  Cic.  non  semel.  Cic. 
semel  atqae  iteram.  Cic.  A  — 
reprises,  identidem.  Cic.  Fait 
—  fois,  ssepius  repetitas  ou  (ac- 
tas.  Cic.  Voy.  fréquent,  hkpé- 
TBB.  Il  Absolt.  Certain  nombre 
de  per-onnes.  Complures,  ium, 
pron.  Cic.  Nonnutli.Cic. 

plus-pétition,  s.  f.  Demande 
exagérée.    Voy.  E.iuoéRER. 

plus  -  que  -  parfait ,  s.  m. 
Temps  du  verLe  indiquant  un 
passé  antérieur  à  un  autre 
temps  passé.  Plus  quam  per- 
fectum.     Prise. 

plus-value,  s.  f.  Excédent  dans 
le  rendement,  (le  revenu)  de 
qqch.   Voy.  excédent. 

plutôt, adv.  Plus  encore.  Potias, 
adv.  Cses.  (cf.  Galliam  potias 
esse  Ariovisti  ouam  ftomano- 
rum.  Cxs.  ut  velle  atqae  optare 
aliquid  calamitatis  plio  potias 
guam  id  struére  et  moliri  vi- 
deretur.  Cic).  Multo  magis.  Cic. 
Non  tam...  quam...  Cic  (cf. 
non  tam  plebis,  quam  patrum 
cura  [■  plutôt  par  les  soins  du 
sénat  que  par  ceux  de  la  plè- 
be .].  Liv.).  Xon  modo  (ou  so- 
lum)...    sed    potias    ou    sed 

etianx Cic  Ou  — ,  aut  potius. 

Cic.  (Verr.  II,  à,  i8,  113;  Tuso. 
1,  II,  23;  Sen.  II,  35).  Bien  — , 
guin  potias.  Liv.  quin  etiam. 
Cic  quin  immo.  Cic  Voy.  plus. 
I  De  préférence.  Potius,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  perpessus  est 
omnia  potius  quam  conscios 
indicaret.  Cic.  depugna  potias 
quam  seri-ias.  Cic.  voy.  les 
grammaires). 

pluvial,  aie,  adj.  Relatif  à  la 
pluie.  Pluvialis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:piuv.  aqaa.  Sen.).  Plavia- 
tilis,  e,  adj.  Col.  Cels.  (ex.:  pi. 
aqaa.  Col.).  Eau  — ,  aqaa  pta- 
via.  Cic.  imber  pluiias.  Ov. 

pluvier,  s.  m.  Oiseau  de  riva- 
ge. Cbaradrios  et  charadrius, 
a,  m.  V'ulg. 

pluvieux,  euse,  adj.  Qui 
amène  la  pluie.  Piui'ias,  a,  um, 
adj.  Cic  Plin.  [ex.:  pluv.  tem- 
pestas.  Cato.  cxlum.  Varr.  ven- 
ias.  Hor.  pluviis  diebus  [•  par 
un  temps  p.  ■].  Plin.).  Pluvio- 
sas,  a,  um,  adj.  Plin.  (cf. 
hiems.Plin.).  Temps  — ,  imbres, 
ium,  m.  pi.  Cic.  Nuage —,nim- 
tius,  i,  m.  Cic. 

pneumatique,  adj.  Relatif  à 
l'air.  Pneumaticus,  a,  am,  adj. 
Plin.  Spiritualis,  e,  adj.  Vitr. 
Icf.  spir.  machina,  l'itr.).  || 
Physique,  chimie  — ,  et,  sabst. 
la  —  (sciencequi  traite  de  l'air, 
des  gaz),  pneumatica  ratio. 
Plin.  pneuTnaticae  res.   Vitr. 

pneumonie     s.   f.    Inflamraa- 
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tion  du     parenchyme   du   pou- 
mon.  Voy.    PERlPNBUMOmK ,   POD- 

MO.N.    Homme    atteint   de    , 

pèripnt;umonicus,  i,  m.  Plin. 
pneumonique,   adj.  Relatif  i 
la  pneumonie.  Peripneunumi- 
cus,a,  um,  adj.  Cxl.-Au/-.  Voy. 

PULMO.MQUB. 

pochade,   s.  f.   Croquis  jeté  de 

verve.  Voy.  croquis. 
poche,  8.  f.  Petit  sac  cousu 
dans  l'épaisseur  d'un  vêtement. 
Sinus,  us,  m.  Liv.  (ex.:  aa- 
rum  in  sinu  ejw  invenerunt. 
Quint,  in  horum  sinus  conge- 
rebant  omnia.  Plin.  j.  atiqaid 
in  sinam  ingerère.  Plin.  sinus 
a?re  plenos  reportàre.  Col.  si- 
numlaxàre  ou  expedire.  Sen.). 
—  pour  serrer  l'argent,  voy. 
BOURSE.  Argent  de  — ,  pecania 
in  samptam  peculiarem  data. 
Gs.  Payer  de  sa  — ,  de  suo  na- 
meiâre.  Cic.  ex  suo  (ou  ex  saA 
pecania)  pretium  solvére  [pro 
re  aliqaà).  Cic.  Payer  les  impôts 
de  sa  — ,  tributum  ex  privato 
confe/Te.  Cic.  Mettre  qqch.  dans 
sa  poche,  aliquid  in  rem  suam 
convertêre.  be  remplir  les  — , 
pecaniam  domum  suam  aver- 
tëre,  aaferre.  Cic.  Qui  a  la 
poche  bien  garnie,  qui  s'est 
rempli  les  —,  6ene  peculiatas. 
Asin.-Pollio  ap.  Cic.  Il  avait 
les  —  vides,  nihil  erat  in  lo- 
culis.  Hor.  Fig.  Avoir  les  mains 
dans  les  —,  voy.  flâner. 
Livre  de  —,  pagillares  (s.-e.  li- 
bclli  ou  codicilli),  m.  pi.  Sen. 
Il  Fig.  Avoir  les  —pleines  d  ar- 
guments, arjumentis  esse  in- 
sliictissimam.  Cic.  N'avoir  pas 
sa  langue  dans  sa  — ,  lingaâ 
promptum  ou  promptiorem 
esse.  Cic.  Se  mettre  dans  la  — 
de  qqnfètretoujoursà  ses  côtés), 
lateri  alicujus  hserêre  ou  jano- 
tum  esse.  Justin.  ^  P.  anal. 
Sac.  Voy.  ce  mot.  —  de  voyage, 

voy.      BESACE,       VALISE.      ||      Filet 

pour  prendre  les  lapins,  les 
blaireaux.  Sinas,  &s,  m.  Mart. 

—  membraneuse  (jabot  des 
oiseaux),  voy.  jabot.  —  d'une 
plaie,     sinus,     ûs,     m.    Plin. 

—  de  fiel,fo//icuius  fellis.  Plin. 
Il  Boursouflure,  pli.  Voy.  zes 
mots.  1  (P.  anal.)  Arch.  Grande 
cuillère.   Voy.  louche. 

pocher,  v.  tr.  (Areh.)  Enfer- 
mer dans  un  sac,  une  poche. 
•Sacco  ou  perâ  obvolvér4. 
Plin.  Il  (P.  anal.)  —  (le» 
yeux), voy.  contdsionner,  meur- 
trir. Yeux  pochés  au  beurre 
noir,  ocoti  sugillati.  Plin. 
1  (P.  ext.)  Faire  rapidement  un 
croquis.  Voy.  croqijer.esquisseb. 

pochette,  s.  f.  Petite  pocue. 
Sacculus,^  i,  m.  Sen.  |)  (P. 
anal.)  Petit  filet  de  chasse.  Reti- 
calum,    i,    n.    Cic. 

1.  podagre,  s.  f.  Goutte  aux 
[lieds.  Podagra,  se,  i.  Cic.  Pe- 
dam  dolor  ou  dolores.  Cic. 

:;.   podagre  (lat.  arch.  et  post. 
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podagtr.  Enn.  Claud.\,  «dj. 
Qui  a  1»  goutte  aux  pieat.  Pe- 
dibtiê  rifer.  Cic.  Podagriciu,a. 
um,  adj.  tVn.  Etre  —  {ex)  pe- 
dibaa  labor^re.  S^n.  pedibtu 
segriun  f-s«.  Cic.  Devenir  —, 
pediun  dolora  corripi.  Cic. 

podestat  i,Ut.  potestiii,  pou- 
voir\  s.  m.  Ancien  nom  du 
premier  magi^ixat  de  ceruines 
ville?.  Voy.  MjuRB. 

1.  poêle  ^lai.  ptitelta,  dimi- 
nutif de  paUna,  plat),  s.  f. 
^J^ten^ile  pour  frire.  Sor- 
MflO,  ainiï,  (.Plin.  Frixoriam. 
a,  n.  Plin-  -lny-  Il  P-  ai"'- 
Une  —  i  faire  le?  confitures. 
Voy.  BASSINE.  ',  Chaudière. 
Vov.  ce  mot. 

S.  poêle  vlat.  pallium,  man- 
teau, couverture,  etc.),  s.  m. 
Voile  tenu  au-de«us  de  la 
tête  des  mariés.  Voy.  voile  ; 
NUPTIAL.  1  Dais  (du  saint  sa- 
crement>.  Aalseum,  i,  n.  A. 
1  Etoffe  noire  dont  on  couvre 
le  cercueil.  Vetti»  lagabris. 
Cic. 

3.  poêle.  Voy.  pouje. 

poèlier.  Voy.  poiueb. 

poêlon,  s.  m.  Petite  poêle.  Pa- 
rm.i.    a?,    f.    Plin. 

poème,  s.  m.  Ouvrage  en  vers 
dune  certaine  étondup.  Car- 
men, inis,  n.  Cic.etc.  (ex.:  car- 
ntinc  canére.  Cic.  condére.  Liv. 
dedacére.  Ilor  pangére.Lucr.).  || 
(Spéc.)  En  pari,  d'une  œuvre  de 
longue  haleine  et  très  soisnée. 
Poema  (Gén.  eing.  poematos, 
Gén.  pi.  poematorum.  Dat. 
el  Abl.  poematisi,  n.  Cic.  (ex.: 
poema  facére  ou  componëre 
ou  condére.  Cic).  —  épique, 
dramatique,  lyrique,  didacti- 
que, burlesque,  etc.  Voy.  ces 
mots.  Il  (Spéc.)  Le  —  d'un  opé- 
ra, voy.  UBKETTO.  ||  P.  ext. 
Ouvrage  écrit  en  prose.  Voy. 
(pro=eJ  POÉTIQUE. 

poésie,  s.  f.  Art  de  faire  det 
ouvrages  en  vers.  Poesis,  is 
lAcc.  in),  t.  Quint.  (Xll,  11, 
7IÙ;  on  empl.  plutôt  en  ce  sens 
{acaltat  poetica.  Cic.  ou  poeti- 
ca.  Cic.  [TuFC.  1,  1,  3],  ou 
poetice,  et,  t.  Varr.  fL.  !..  VU, 
51.  Nep.  [AU.  18,  5].  Plin.  j. 
[ép.  111,  K  2;  VII,  i.,  S],  cf. 
carminam  liudiwrn.  Cic.).  || 
(Par  ext.)  Beauté  du  fond  et  de 
i'cxpres'sion  essentielle  à  la 
poé-ie,  indépendamment  de  la 
versification.  Poeticiu  décor. 
Qaint  .  Poeticum  aliquid. 
Quint.  1  Ouvrage  en  vern.  Poe- 
j.j,  i*  (Ace.  in),  f.  Cic.  (s'opp. 
a  oratw.  Cic.  //or.).  Poema, 
matif,  n.  Cic.  Ilor.  (au  plur. 
poemata  f •  la  poé«ie  •]  opp.  à 
oratio  ['  la  prose  •].  Cic.  [or. 
70]). Carm«n,in«,n.  Cic.  Figure 
qui  n'est  admise  qu'en  — , 
poetis  tolit  concetêa  imago. 
Qaint.  [|  (Par  ext.)  Genre  d'ou- 
TTajjes  en  vers.  PoetUi,  is  (Ace. 
in),  t.  Cic.  etc.  (cf.  casta.Varr. 
p:  amatoria.  Cic.  poeiit  ge- 
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nos  ad  Romana  trantferr«. 
Qaint.).  La  —  lyrique  et  la  — 
épique,  nirmina  et  versii). 
lac.  Il  Ensemble  das  ouvragf- 
en  vers  composé»  dans  une 
langue.   Poemata,  a.    pi.    Hor. 

poète,  s.  m.  Celui  qui  s'adonne 
à  la  poésie.  Poeta,  SB,  m.  <  iV. 
\oa  dit  aussi  cainxinunx  aactof, 
tcriptor,cunditor.  Cic);  vates, 
is.  m.  Cic.  (ex.:  vatei  cothur- 
natas.  Ov.  cf.  Cic  [Br.  71]).  De 
— ,  des  — ,  poeticus,  a,  uni, 
adj.  Cic.  etc.  Voy.  poétique. 
Etre  — ,  carmina  acribére  ou 
condére.  Cic  .  1  Celui  qui  est 
doué  pour  la  poésie.  Vates,  is, 
m.  Cic.  Homo  ad  carmina 
condi-nda  notas,  foetus.  A. 

poètereau,  s.  m.  Petit  poète 
médiocre.  .Valus  ou  ineptus 
pœta.    Cic. 

poétesse,  s.  f.  Femme  poète. 
Poctria,    se,   f.    Cic.  (Cael.  OU). 

poétiq[ue.  adj.  Rel.itif  à  la 
composition  en  vers.  Poeticus, 
a,  um,  adj.  (cf.  j)oet.  (acultas. 
Cic.  spiritas.  Qaint.  ingenium. 
Quint,  libertas.  Cic.  iicentia. 
Quint,  poeticis  numeris.  Col.). 
Cliant  —,  Carmen,  inis,  n.  Cic. 
Le  don,  le  talent  —,  vena, 
se,  f.  Ilor.  Quint.  Doué  du 
talent  — ,  ad  carmen  composi- 
tu3.  Qaint.  Voy.  poète.  Inven- 
tions — ,  fictx  fabulx.  Cic.  .\n 
— ,et,siibst.  la  — (traité  de  poé- 
sie), ors  poetica.  Cic.  poetica,  a? 
f.  Cic.  et  poetice,  es,  f.  Vai-r 
Nep.  1  Relatif  aux  beautés  es- 
sentielles de  la  poésie  (indé- 
pendammcntde  la  versificiiion). 
Poetarum  similis.  CicPoeticat, 
a,um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.poet.fcc- 
bum.  Vair.).  Prose  — ,  carmen 
solutum.Qaint.  poetaram  quani 
oratorum  similiororatio.Qaint. 
Expresi^ion  — ,  verbum  a  poetis 
ouanud poetas  usurpatum.  Cic. 
Quelque  chose  de  — ,  poeticum, 
i.  n.  Quint.  ||  (P.  ext.)  En  pari, 
d'un  tableau,  d'un  paysa;]o.  Vov. 
élevé,  subuhb.  Avoir  qarli.  de 
—  ,spiràre  poeti 
Ilor.  et  Quin(.) 


-,spiràre poeticum.  A.  (d'après 
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poétiquement,  adv .  D'une  ma- 
nière poé  tiq  lie. /■'oeïict*, ad  V.  Cic. 
(cf.  ut  poetice  loqaar.  Cic. 
descriptiones  poetice  pvosequi. 
Plin.).  Etre  traité,  embelli  — , 
poeticis  (abolis  décorum  este. 
Liv. 

poétiser.  V.  intr.  ettr.  |J(Arch.) 
V'.intr.  Faire  de  la  poésie.  Voy. 
POÉSIE.  T  y.  tr.  Rendre  poé- 
tique. Poetice  proseqai.  Plin. 
j.  Poeticis  fabulis  ornàre  ou 
vestlre.  Liv.  Poétisé,  poeticis 
Çabulis    decorua.  Liv. 

poids  (lat.  pop.  p'intum,  chose 
pesée),  s.  m.  Force  de  pression 
d'un  corps  en  rapport  avec  sa 
masse.  Pondus,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.;  magni  ponderis  saxa. 
Cixs.  moveri  gravitate  et  pon- 
dère. Cic.  omnia  pondère  sufj 
in  terram  (eruntur.  Cic.  cum 
pila  librala  ponderibus  (igeren- 1 
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«UT.  Uv.);  gravitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  armoruni.  Cses. 
naviam.  Cies.  imiiiobilit  Ion- 
gitudine  et  grai'itale  hasta. 
Liv.  voy.  pb»a>tki™V  ||  (Fig.' 
Fardeau.  Oniis.  eris.  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  yrai-a  omis  aui>irc 
Liv.  opprimi  onere  o/'/icù 
Cic.  reclinat  in  illum  unuf 
imperii.  >Sen.  voy.  cuarob, 
rAAosAu) -.moles, Is,  t. Cic. etc. 
(ex.  :  lanti  imperii.  Liv.  tanti 
mali.  Cic.  curarum.  Tac.  pu- 
gme.Liv.totam  molenx  bellisus- 
tinire.  Liv.  Omni  belli  mole  in 
unum  duccm  inclinata.  Liv.). 
1  Mesure  de  cette  force  évaluée 
par  rapporta  une  masse  détei^ 
mince.  Poodus,  eris,  a.  Cic. 
etc.  (ex.  :  laser  ad  pondus  ar~ 
gentei  denarii  pensum.  Plin. 
t  leee  ferrese  ad  certumpondas 
cxaminatte.  Cees.  ut  [frumen- 
lum]  ad  mensuranx  pondusque 
respondeat.  Sen.  emptor  cir- 
cuinscriptas  a  venditore  pon- 
deribus minoribus.  Jet.).  En  — , 
pondo,  ind.  Cic.  etc.  (ex.:  co- 
T*ona  tibram  pondo  [•  au  poids 
d'une  livre  •].  Liv.  voy.  pksi;r, 
pesant).  Vendre,  acheter  au  — 
de  l'or,  auro  vendére,  emére 
{aliquid).  Cic.  et  (fig)  vcnd^re, 
enière  quam  plurirtio.  Cic.  Une 
monnaie  qui  est  de  — ,  6onus 
ou  probas  nammus.  Cic.  Lii'. 
Donner,  faire  bon  — ,  aucta- 
rium  adjicère.  Plaut.  (most. 
Ii90).  Faire  le  — ,  examen  ee- 
i/uum  facére.  Suet.  \\  (Fig.)  Im- 
portance plus  ou  moins  giande 
donnée  à  une  chose,  à  une  per- 
sonne. Pondus,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  titlera;  maximi  apad 
me  sunt  ponderis.  Cic.  com- 
mendatio  magnum  pondus  a- 
pud  te  habuit.  Cic);  momen- 
tum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  si  quid 
habeat  momenti  comme, idatio 
mea.  Cic.  aliquid  nullius  mo- 
menti putàre.  Cic);  gravitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  gr.  s-'n- 
tentiarum.  Cic.  verborum.  Cic 
dicendi.  Cic  res  Uabct  gravi- 
tatein.  Cic).  Personne  d'un 
grand  — ,  gravissimus  Uomo. 
Cic  in  qao  summa  auctoritut 
est  atque  amplitudo.  Cic  Avoir 
(lu  — ,  gravem  (ou  grave]  esse. 
Cic.  Voy.  importance,  autorité- 
1  Masse  de   métal   qui  sert  il'u- 

nité  de  poids.  Pondus,  eris, 
n.  Cic  etc.  (ex.:  pondéra  pa- 
blica,  Jnscr.  pondéra  ab  Oallis 
iillata.  Liv.).  Faux  —,  voy.  p. 
8H6,  col.  2.  Avoir  deux  —  et 
deux  mesures  (fig.),  voy.  p.  IÎ830, 
col.  2.  Faire  tout  avec  —  el 
mesure,  omnia  facére  accara- 
lissima  diligentiû.  Cic.  jj  (Fig.) 
'l'iirme  de  comparaison.  Pon- 
dus, eris,  n.  Cic  (ex.:  pondéra 
rerum  ipta  comprehendére . 
Cic).  Il  Ce  qui  oppresse  l'ime. 
Molestla,  w,  f.  Cic  etc.  fex.: 
delfvit  mihi  omnem  moleatiam 
recunlior  e/tistola.  Cic.  demére 
alicai  molestiam.   Cic.   apera- 
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biMH  Uanc  a  me  poise  moles- 
tiarn  demoveri.  <.'tc.). 
poignant,  anto.adj.(Ar.li.  Qui 
piiiue.  Voy.  piQUA-NT.i  (l''ii;*U!Ni 
pei'ce  le  c<cur.  Anxiaa,  a,  um. 
adj.  Liv.  (cf.  anxix  cura'. 
Liv.).  Une  douleur  — ,  (juufi 
morsus  doloris.Cic.aciimina  <ln- 
loram.Cic.  stimulidoloria.  Cic. 
aaati  faces  dolorla.  Cic.  Vw- 
«motion  — ,  véhément  animi 
motixs.    Cic. 

poignard,  s.  m.  Arme  olTeosive 
à  lame  courte.  (Arme  de  guerre,  i 
Pugio,  oni),  m.  Cic.  ilabalarr 
lelam.  Nep.  (Arme  d'assassin. 
Sica,  X,  1.  Cic.  Petit  — ,  pu- 
ijiuncatas,  i,  m.  Cic.  Coup  <!<■ 
—,  plaija,  se,  f.  Cic.  Donner, 
recevoir  un  coup  de  — ,  voy. 
POIGNARDER,  [j  ^Fig.)  Mettre  à 
qqn  le  —  sur  la  jorgo,  porter 
à  la  gorge  un  — ,  vim  affern: 
ulicui.  Cic.  juyulâie  aliqaem. 
Cic.  Mettre  à  qqn  un  —  dans  le 
.«in,  excmciàre  ou  arére  ali- 
fuem.  Cic.  Retourner  à  qqn  le  — 
dans  la  plaie,  renovàre  dolo- 
rem  alicai.  Cic.  Des  coups  de 
—  (au  fig.),  stimiili  doloris.  Cic. 

poignarder,  v.  tr.  Frapper, 
lueravec  un  poignard.  {Aliqucm) 
pugione  percutërc.  Cic.  ou  con- 
l'oàëre  ou  pcrfodére  Cic.  Sicû 
percutërc.  p''rfodér«.  Cic. 
Abscondére pugionem,  in  sinam 
(alicujus).  Sen.  Se  — ,  se 
percMëre.  Ov.  Etre  poignardé, 
pagione  percatiyiba'iqao).  Cic. 
Fig.  Faire  —  la  république  par 
deux  assa*iiins,  in  rem  puljlicuni 
sica$  destrimjëre.  Cic.  fi:  ||  Fig. 
La  jalousie  le  poignarde,  ini  i- 
dia  eum  arit.  Liv. 

poigne,  s.  f.  Force  du  poignet. 
Manaa,  ûa,  m.  Cic.  Qui  a 
de   la  — ,  manu  (oHis.  Xep.  A 

— ,    voy.     ÉNERGIQUE. 

poignée,  s.  f.  Action  de  ser- 
rer à  plein  poing.  Comple-vas, 
as,  m.  Cic.  Voy.  étbelnte. 
Une  —  do  main,  manas  inter 
se  complexée.  PLin.  Donner  à 
qqn  une  —  de  main,  dexlram 
alicajus  amplecti  ou  apprimërc. 
Tac.  Se  donner  des  —  de  maiu^, 
dexieras  jungère.Virg.'\  Ce  que 
peut  tenir  la  main  fermée.  .1/a- 
nipulas,  i,  m.Col.  Quantum  iiui- 
nucapi  ou  compreUendi  potest. 
Plin.  Pagnas,  i,  m.  Cuto.  Sen. 
Marc.-Emp.  Pugiilus,  i,  ni. 
Cato.  Plin.  Par  — ,  manipula- 
nm,  ad V.  Piin  Une  —  de  che- 
veux, voy.  TOUFFE.  Loe.  adv. 
A  —  plenâ  manu.  Cic.  Jeter 
de  l'argent  à  — ,  pecuniain 
'■^undëre  ou  pro(anaëre.  tir. 
Il  (P.  ext.)  Une  —  de  verse=, 
fascis  virgaram.  Plaut.  \  oy. 
F.tiscEAU,  PAftOET.  Une  —  de 
blé,  une  —  de  loin,  manipu- 
las, i,  m.  CoJ.  Une  —  d'herbe, 
de  paille,  manuciolus.  i,  m. 
Petr.  Une  —  (d'hommes.  Je 
soldats,  un  petit  Horabre\ /ju- 
vus  ou  exiguus  numi'rn!^.  '  ><•. 
mana»  exigua  ou    paria.  Cic. 
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^iV.  ou  simpl.  manwi,âa,{.Cic. 
1  Ce  qui  sort  jk  tenir  un  objet 
avec  la  main  fermée.  Mana- 
briam,  ii,  n.  Plaut.  Ansa  ,  œ, 
f.  Petr.  ('apulus,  i,  m.  Virg. 
—  d'éi*ée,  de  poignard,  capu- 
las,  i,  m.  Virg.  Qui  a  une  — , 
an^alus,  a,  um,  adj.  Varr. 
poignet,  s.  m.  Partie  du  bras 
qui  joint  la  main  à  l'avant- 
bra.s.  Prima  manùs  pars.  Cels. 
.■\voir  du  — ,  voy.  poigne.  ||  (P. 
ext.i  Bande  qui  termine  la  man- 
che d'une  chemise,  d'une  robe. 

Voy.    M.\NCHETTE. 

poil,  s.  m.  Filets  déliés  que  pro- 
duit la  peau  et  qui  recouvrent 
le  corps  de  la  plupart  des  mam- 
mifères. Pilus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(en  pari,  des  animaux  et  de 
l'homme,  e.^.  :  p.  lepoiinas. 
Lampr.  caudsc  equinae  pili.  Hor. 
pili  leonis.  Plin.  palpeorse  sunt 
muniton  vallo  pdorum.  Cic.)  ; 
sseta,  SB  (•  poil  rude  •),  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aseta  equina.  Cic.  ob- 
sessœ  sa'tia  cervices.  Sen.).  || 
(Par  ext.)  Ensemble  des  poils 
qui  couvrent  le  corps.  Piltis. 
i,  m.  Varr.  Plin.  (au  sing.  coll. 
pilu!  ci-eber.  Varr.  alicai  pilas 
codit.  Plin.  pilus  tenuis.  Plin. 
pilas  crassaa.  Plin.  hirtus.  Col.); 
villi,  orum,  m.  pi.  Cic.  etc. 
(en  pari,  des  auimaux,  ex.  : 
animantium  alise  villis  vestitx. 
Cic).  Qui  a  du  — ,  voy.  poilu. 
Sans  — ,  voy.  gl.\bre.  ||  Pelage. 
Voy.  ce  mot.  {|  (Fig.)  Monter  un 
cheval  à  — ,  c.-à-d.  à  crû,  voy. 
p.  5it5,  col.  1.  Chasser  au  —  et 
à  la  plume,  voy.  p.  IA15,  col.  2. 
Reprendre  du  —  de  la  bête, 
nolle  infecta  re  abire.  Cic.  — 
de  chèvre,  lana  caprina.   Hor. 

—  de  cochon,  vny.  soie.  ||  (Par 
anal.)  Partie  velue  du  drap,  du 
velours,  etc.  Villi,  orum,  m. 
pi.  Virg.  (ex.:  tonsis  n\antelia 
villis.  Virg.).  Les  poils  d'un  pin- 
ceau .],  sseta,  ae,  f.  Vitr.  Plin. 
(s'irt.  au  plur.  saetis  [<•  avec  les 
p.  d'un  pinceau,  c.-a-a.  avec  un 
pinceau  inducëre.  Vitr.  [VU, 
9,  3].  Plin.  [.VXXIII,  125]).  1 
(Chez  l'homme.)  Poils  du  nez, 
vibrissœ,  arum,  f.  pi.  Paul,  ex 
Fest.  —  de  la  barbe,  barba,  a", 
f.  Cic.  Sen.  capilli  ex  barbà 
detonsi.  Sen.  —  au  menton, 
pubes,  is,  f.  Cels.  Plin.  Com- 
mencer à  avoir  du  —  au  men- 
ton, pubescëre.    intr.  Cic.   Sans 

—  au  menton,  impubes,  beris, 
m.  Cic.  —  follet,  lanugo,  ginis, 
t.  Virg.  Sen.  ||  (Arch.^  Les  che- 
vi^ux.  Voy.  CHEVEU.  1  (Par  anal.) 
Filets  déliés  et  flexibles  de  cer- 
taines parties  des  plantes.  La- 
na, œ,  f.  Virg.  M,  la.  Lanugo, 
ginis,  l.  Virg.  Plin. 

poile  et,  moins  bien  poêle  (lat. 
pensilis,  proprt.  -  suspendu  ■), 
s.  m.  (Ai-ch.)  Chambre  chauffée. 
Hypocaustam,  i,  n.  Plin.  Voy. 
CHAMBRE.  1  iP.  e.xt.  1  Fourneau 
pour  le  chauffage  d'une  cham- 
bre. Voy.    FOURSEAD. 
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poilu,  ue,  adj.  Couvert  de  poils. 
Pilosat,  a,  am,  adj.  Cic.  vUto- 
sus,    a,    am,    adj.    Plin. 

1.  poinçon,  s.  m.  Instrument 
pointu  pour  percer,  graver.  Sti- 
lus,  i,  m.  Cic.(|  (Spéc.)  Morceau 
d'acier  gravé  en  relief  qui  don  oc 
en  creux  les  matrices  des  mon- 
naies. Forma,  m,  f.  Ov.  Sen. 
Nota,  se,  t.  //or. Il  Outil  au  moyen 
duquel  on  imprime  sur  lesobjets 
d'or  et  d'argent  une  marque 
officielle.  Publicua  stilus.  A. 
Forma  publica.  Plin.  T  Pièce 
de  bois  verticale  d'un  comble. 
Columen,  inis,  n.  Vitr. 

poinçonner,  v.  tr.  Marquer 
avec  un  poinçon.  Signâre,  tr 
//or.  Forma  publicà  percutërc. 
Plin. 

poindre  (lat.  pangëre,  piquer), 
V.  tr.  et  intr.  ||(Arch.)  K.Ér. Pi- 
quer. Voy.  ce  mol.  ^  V.  intr. 
Pointer.  Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.) 
En    pari,    clu    jour:     se    lever, 

rraître.  ./4/fciCu«c^re,  intr.  Gell. 
(Fig.)     Voy.    p.tRAÎTRE,    [se] 

MONTRER. 

poing,  s.  m.  La  main  formée. 
Pugnus,  i,  m.  Cic.  (ex.  . 
pagnam  facëre  [•  serrer  la 
p.-].  Cic.  pngni  ictus.  Cic.  im- 
pingére  pagnam  in  os.  Plaut. 
pugnum  ducëre  alicui.  Dig. 
pagno  aliqaem  ferire,  ou  cse- 
dére..  Plkut.  Cic.  pugnis 
contundère  aliqaem.  Plaut. 
pectëre.  Plaut.  pugnis  certâre. 
Cic.  pugnis  et  calcibus.  Cic). 
Ouvrir  le  — ,  diducëre  digitos. 
Cic.  Fermer  le  — ,  digitos 
comprimëre  pugnumque  fa- 
cëre. Cic.  L'epée  au  — ,  stricto 
gladio.      Liv.     S'avancer     les 

—  sur  les  hanches,  sabnixis 
alis  se  inferre.  Plaut.  A 
plein  — ,  voy.  poignée.  Epais, 
gros  comme  le  — ,pugni  crassi- 
tudinem  habens.  Plin.  Pas  plus 
gros  que  le  — ,pugillaris,e,  adj. 
Plin.  j.  et  au  fig.  (tout  petit), 
voy.  petit.  Pieds  et  poings 
liés,  voy.  p.  1397,  col.  2.  Fig. 
Dormir  à  —  fermés,  artê  et 
graviter  dormlre.  Cic.  Cou- 
per le  —  à  qqn,  prsecidëre  ma- 
nas alicui.  Liv.  Faire  le  coup 
de  — ,  pugnis  certâre.  Cic. 
Combat  à  coups  de  — ,  pugna, 
se,  f.  Cic.  pugilatas,  as,  m. 
Cic  (Querelle)  que  l'on  vide 
à    coups    de     — ,    où    c'est    le 

—  qui  décide,  ubi  manu  agitur. 
Cic.  11  n'y  a  de  salut  à  atten- 
dre que  dans  la  force  du  —  et 
do  Vépéf,  nullanisi  indexterà 
ferroque  salutis  spes  est.  Liv. 
Ici,  c'est  le  —  qui  règle  tout, 
c'est  le — qui  domine,  omn  m  vi 
aguntur.  Cic. En  s'en  remet- 
tant à  la  force  de  ses  — , 
par  la  force  des  — ,  sao  Marte 
Liv. 

1.  point,  s.  m.  Action  de  poin- 
dre. Il  Piqûre  faite  dans  un  tissu 
avec  une  aiguille.  Punctum, 
i,  n.  Mart.  (ex.  :  puncta  qu3e 
terebrantar  acu.   Mart.).  —  de 


i:.» 


POl 


POl 


future,  Toy.  wruns.  ||  Ab>ol  ) 
Dentelle  (faite  à  r»ijuiUi'V 
Voy.  Dœ<TEU.B.[lTrou  '.'au  dan- 
iins  couri^jie.  PilBCtum,  i,  n. 
Vitr.  (ei.  :  p.  angastissimam. 
Vitr.)  Voy.  trov.  ||  Orifict-.  Voy. 
ce  mot.  J  (Fig.)  Douleur  aiguë. 
PuDCtmn,  1,  n.  CeJ«.  (ei.  : 
circa  toca  aligna  qttafi  pancta 
sentiimtar.  Cks.).—  de  cote  ou 
pleurétique,  laterit  dolor.  Cic. 
latfram  punctioru^s  ou  com- 
panctione*.  Plin.   Q   Action    de 

f oindre.  —    du  jour,   voy.    p. 
129,  col.  1.  De?  le  —  de  notre 
naissanoe,     ubi    primum    nati 
sumua.  Cic.  Il  iPar  ext.)  Instant 
où  qqch.    V»    commencer.    Sur 
le  —  que,   c-à-d.  au    mom"nt 
où,  voy.   p.    1850,  col.  3.    A  —I 
Bommé,   voy.   p.    1590,    col.  2.j 
Etre  sur  le  —    de,    voy.     *u-er^ 
'j).  116,  col.  1).  5  Marque  faite^ 
par  une  pointe.   ||  Sijne  ortho-^ 
graphique,    signe    de    ponctua- ^ 
tioù.   Panctum,    i,    n.    Atu.^ 
lepiV-  35,   1  ;    US,    5).    Diom.  ^ 
'p.  J^.  Séparer  par  de-  —,  in- 
ierpungire.   Sen.   (ep.    iO,  10). 
Fig.  En  mettant  les  —   sur  le» 
ï,  cxpressl,  adv.  Cic.  0  (Sculp-| 
turc.)  Mettre    aux    — ,    tcalpro . 
easecàre    ou     excldêre.     Plin.  ^ 
U    (Jeu.)    Marque     faite    après  ^ 
chaque  coupgagnJ.PuilCfUIII, 
i,  n.  Saet.  Aai.  (ex.  :  quadrin- 
genis    in     panctum     sestertiis 
aleam  laêit.    Suet.    [Ner.    30]). 
Fij.  Rendre  des  —  k  qqn,    «o- 
perûre  aliqaem    m    aliqaà    re. 
Cic.  vincére  aliquem  aliquà  re. 
Cic.    aliqao     saperiorem    esse 
in  aliqaà  re.    Cic.    (Au  jeu   de 
dé'.)    Amener  un    mauvais  — , 
canem  mittëre.  Saet.  (voy.  of.  . 
n  Note  donnée  à  un  élève.  Voy. 
WOTE.  n  (Par  ext.)    Degré.  Voy. 
ce  mot.  Faire  le  — d'un  naviri-, 
qaod  in   mari  punctam  tencat 
navit  vidère.  A.    Fig.    Au  der- 
nier —,  maxime  omnium.  Cic. 
Ict.  p.    589,    col.  3).    On   peut, 
jusqu'à    un     certain    —,    être 
indulgent  à  l'amitié,    est  qaa- 
tenus     amiciti^      venia     dari 
possit.  Cic.   Au    —  que,    adeo, 
at  (Subj.).  Cic.    \\    (Par    anal.) 
Tache  très  petite  sur    une    fiui^ 
face.  PUBCtum,    i,    n.    Plin. 
(ex.  :    ova    pancti»     dittincta. 
Plin.  gemma  langaineit  panc- 
tis.    Plin.).     —    noir,     voy.     p. 
1287,  col.  3.  Fig.    Il    y  a  un  — 
noir  &  l'horizon,   tument  ncao- 
tia.  Cic.  T   Partie  de   l'étcnilue 
infîniment    petite.   Punctum, 
i,  n.  Cic.    etc.    (ex.  :  punclum 
(.le    p.  mith(imatique  •].  Cic. 
(Ac.   II,    118].    quoii    p.  terra;. 
Cic.  panctam  est  ittiid  in  quti 
reijna    disponitit.     Sen.    terra 
est    nihil     aliad     niti    mandi 
punctam.    Cic.    terra     pancti 
Irjcam  tenet.  Cic.  terram  hum. 
pancti  loco  ponimut   ad    uni- 
versa  re[erenle».    Sen.).  P  (Par 
ext.)  Endroit     précis    où    qqch. 

S  lieu.  Pars,    partis,  t.  Cic. 


etc.  , voy.  PAnns)  ;  locUS,  /, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  copias  in 
anam  locum  [ou  .ib«.  in  anam]. 
contrahére  ou  cogire.  L'v.  in 
anam  locum  seomnt-s  [militos] 
inclinant.  Lii-.).  —  do  cont-ict, 
voy.  CONTACT.  —  d'appui,  voy. 
APPUI  et  (flg.'»  robur,  ori>, 
n.  Tac.  (hist.  Il,  19).  adju- 
mentam,  i,  n.  Cic.  (cf.  adj. 
alicajiu  rei  ou  ad  aliqai<i. 
Cic.  voy.  soutien).  —  d'att;ulie 
(des  genoux^,  eommissam 
genus  tUriasqae.  Plin.  —  île 
départ,  initium,  ii,  n.  Cic. (voy. 
commencement).  —  de  vue, 
Iocu«,  andc  prospectus  (ou 
despeclas)  est...  Cic.  et  (fig.\ 
ratio,  onis,  f.  Cio.  (cf.  quinqw: 
igitur  rationibas  propositis 
of/îcii  perseqaendi.  Cic.  [OIT.  II, 
91.  in  eandem  rationem  scripta. 
Cic).  Les  quatre  —  cardinaux, 
quattaor     regiones    cseli.    Cic. 

—  de  repère,    nota,   te,    f.  Cic. 

—  de  partage  de»  eaux,  divor- 
tiam  aquarum.Cic.—ie  rallie- 
ment, locas  ijiio  omnes  cuni  e- 
niunt.  A.  locas,  gao  omnes 
copias  coyanfur.  A.  ||  (Fig) 
Eut  déterminé  dans  leq.iel  se 
trouve  qqn,  qqch.  Etre  en  bon, 
en  mauvais  — ,  bene,  maie  se 
habére.  Cic.  Mal  en  — ,  malo 
malcatus.   Ter.    A   ce  —,   voy. 

Bl,      TANT,     TELLEMENT.     L'alTailB 

en   est   toujours  au    même  — , 
fueret      luvc    res.     Plaut.     Les 
choses  en  étaient  à  ce    — ,    res 
erat  eo  loci.  Cic.  A  son  — ,  per 
commodum.     Liv,     commodo 
(suo).     Cic.      A     —,      c.-à-d. 
dans  l'état    voulu,    bene,   adv. 
Cic.recté.ady.Cic.  A — ,c.-à-d. 
au  moment  voulu,   ad  tempiis. 
Cic.  Sur  ce  — ,    in    hoc.    Cic. 
Il  (Par  ext.)    Sujet  spécial  dont 
on  s'occupe.  Res,  rei.  f.  Cic. 
etc.  (ex.:   hac    in    re.    Cic.    res 
ipsa.    Cic.     rem    aca    tangSre 
[•  toucher  le  vrai  p.  de  la  ques- 
tion ■  ].  Plaut.  res    magni  mo- 
menti.   Cic.    res    maximi    nw>- 
mcnti  [-un  p.  très  important-]. 
Cic.      rei      gravissima.    Cic.)  ', 
lOCUS,    i,   m.    Cic.    etc.    (ex.  : 
loctis  latus  [•  qui    prête  à  dis- 
cu-sion    ■].    Cic.    [Ac.    II,    37]. 
jam  iste  locas  a  te   tactus  est. 
Cic.  locum  prxtermiltére.  Cic. 
tnnlam  locum  attingëre    [•  ef- 
fleurer seulement   ce   point  •]. 
Cic).    Ce  —,    iiiod.  Cic.    (am.  ] 
26).    Ces   deux    —,    itla     duo. 
Cic.  (de  Or.  I,  35).    Quant  aux 
autres   — ,     si     quse    prseterea 
sunt.  Cic.  (am.  25).  —  par  —, 
sinijiUatim,  adv.  Cic.  Répondre 
—  par—,    resnondire  singulis. 
Cic.  Le  grand  —,  le  —  capital, 
capul  ou  summa  [alicujus  rei). 
Cic.  Ce    qui    est    le  grand    —, 
quod    mujciinam    ou    gravissi- 
mumest.  Cic.  ou  qwod  muximii 
mm  causiimiiue  continet.    Cic. 
C'est    le    gr.iriil    —,    caput    i:st. 
Cic.    —    d' honneur,      voy.    p. 
1(;3/.,  col.  2.  De—  en  —,  accur 
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ratissin\è     pu     dilijai»(i«sin»«, 
adv.  Cic.  En  tout   —,   voy.  ab- 
solument,      COMPLÈTEMENT.     De 
loMt  — ,  ejt  omni  parte.  Hor. 
S.    point,   ad».     Particule    ser- 
vant  jk  rtMiforrer   fortement    la 
uéiatiou.      Voy.       pas.     ||    Avec 
ellipse  de  la  négation.  —  (d.iii  i 
les     réponses),     minime     vcro. 
Cic.    nallo    modo.  Voy.  nulle- 
ment,   NON,    pas.  —  de    franche 
lippée,  voy.  aucun,    nul. 
pointage,  s.  m.  Action  de  mar- 
quer d'un  point.  Voy.  notation. 
1    Action    de    diriger   vers    un 
point.  Voy.  t>mECTioN,  Tin. 
pointe  (lat.  pop.  pttncta   [Veg.] 
sulist.partieip.ilfpunyéFj'C,  poin- 
dre), s.  f.    L  extrémité    amincie 
d'un  instrument  do  métal.  Acu- 
men.inis,  n.fex.:acumen  stili. 
Cic.acuminagladiorumhebesce- 
bant.  y4nmi.)  actes,  el,  f.  Cic. 
(ex.:    acifs  gladii.  l'Un.);  acu- 
ieus,    /,  m    Cic.    etc.  (ex.:    ar. 
sagittœ.  Liv.    tabulam    acaleis 
con^gSre.  Col.);  mucTO,  ODis, 
m.   l'Un,   (en  partie,  pointe   de 
l'épée    ou  de  toute  autre  arme. 
Cic.y  La  —  d'une  aisuille,acns, 
ûï,    f.  Gif.  el,    fi^.  des    -    d'ai- 
guilles (des  subtilités), acumina, 
n.   pi.  Cic.  (de  Or.  II,  38,  158). 
La  —  (d'une    serpette,    du    soc 
de    la  charrue),    rostram,  i,    n. 
Piin.  La  — d'une  épée,  mucro, 
onis,  m.  Cic.  La  —  d'une  lance, 
caspis,    idis,  t.  Virtj.  spiculum, 
i,    n.  Liv.    La  —  d'un  javelot, 
spiculum,    i,    n.  Liv.   Cels.   En 
— ,  cuspidatim,  adv.   l'iin.  Qui 
a  une  —,  pourvu   d'une  —,  qui 
se  termine  en  — ,  acu(us,  a,  am, 
adj.    Virg.  Voy.  pointu.  Donner 
une    —    à    (qqch.),   aiguiser   en 
— ,  voy.  pointu.  Qui  a  perdu  >a 
— ,  qui  est  sans  — ,  voy.  émou». 
SER.   Oter  la  —,  voy.   épointi:h. 
Coup  de—,  voy.   estoc.    De  la 
—,  avec  la  —,  panctim  {[erîrr:. 
Liv.    Se  frayer  un  chcmn  à    la 
—  de  l'épée,  mucrone  sibi  viam 
facSre.  Liv.   Se  jeter  sur  la  — 
de  son  ('•pi'^e,  incumbére  in  yla- 
dium.  Cic.    Tout    à    la    —    do 
l'épée,  omnia  vi  aguntur.    Cic. 
i(P.  anal.)La  partie  la  pliisliauto 
d'un  édifice.  Cacamen,  inis,  n. 
Sen.     Fatti'jium,     ii,    n.     Cic. 
Calmen,     inis,    n.      Virg.    Liv. 

Voy.         CIME,      FAITE,     SOMMKT.       || 

Disposition  en  —,  fatti'jatio, 
onis,  t.  Plin.  Elever  en  —,  (asti- 
gàre,  tr.  Mêla.  Plin.  Se  termi- 
ner en  —,  se  (astig^ire  ou  (as- 
tir/àri,  dép.  intr.  Mcla.  La  — 
dii  pied,  «ammu»  digitut  [pe- 
dis).  Cic.  vestigium,  ii,  n.  Cic. 
Sur  la  —  du  pied,  suspenso  gra- 
da.  Ter.  saspento  pede.  Phird. 
Marcher  =ur  la  —  au  pied,  sum^ 
mis  digitis  insittére.  Sen.  ou 
ambulûre.  Sen.  —  de  vêtement, 
panicalamentam,  i,  n.  Enn. 
Lucil.  Une  —  de  rocher,  acuta 
silex.  Virg.  Les  —  inégales  du 
rocher,  inœqaaliter  eminentia 
saxa.  Liv.  L»  —  de»  vaiieeauz. 


POI 


POI 


l'OI 


lASI 


Toy.  rnouu.  La  —  Ju  nez,  acu- 
men  nati.  Lacr.  La  —  du  bac, 
roalri  acamen  ou  ar.iei.  Plin. 
La  —  des  grifTas,  d'uuo  bruii- 
clie,  voy.  ExritÉuirÉ.  La —  d'ucie 
opine,  voy.  piquant,  uaro.  Ar- 
mé de  — ,  acixleatiis,  a,  um,  p. 
adj.  flin.  ||  Kig.  Vivacité  pi- 
ipianle  dans  une  chosu./lcufotin, 
ini$,  n.  Cic.  —  J'épigrammi', 
acuteas,  i,  m.  Cic.  macro,  onis, 
m.  Cic.  (cf.  mucro  defcnsionis 
la.e.  Cic).  1  L'objet  ilont,  l'ex- 
irémilé  est  ainsi  amincie.  Z)en3, 
ilcntis,  m.  Plin.  La  —  d'ungi-a- 
vi'iii-,  d'un  sculpteur,  voy.  burin, 
CISEAU.  Des  —  (clouâ  longs  et 
minces),  aculei,orum,m.p\.Col. 
—  de  feu,  voy.  cautère,  et  p. 
e.vt.  (brûlure  faite  par  cette 
pointe),  voy.  brûlure.  ||  (P. 
an.il.)  Une  —  de  terre.  Pro- 
mantorium,  ii,  a.  Cses.  Cornu, 
ûs,  a.  Cxa.  Macro,  onis,  m. 
Plin.  (cf.  m.  (aaciam  Plin.). 
La  —  d'une  île,  rostram  inia- 
lœ.  Plin.  La  Grèce  s'avance  en 
— ,  prominet  Grxcia.  Meta.  || 
l'"ig.  Ce  qui  perce  l'àme.  Aca- 
men, ini»,  n.  Cic.  (cf.  acamina 
doloram.  Cic.).  Stimala$,  i,  va. 
Cic.  (ex.;  stimalidolori».  Cic.). 
Voy.  AiGUiixoN.  La  —  de  la 
riinscience,  morsaa  animi.  Cic. 
<  ''  qui  a  une  fmessc  extrême. 
.1  ic's.  ei,  f.  Cic.  .icamen,  inia, 
11.  Cic.  Macro,  onis,  va.  Cic. 
Voy.  CONDmENT,  âriaui.ANT.  As- 
isonner  un  mets  d'une  — 
ùl,  condire  cibain  alii  spicâ. 
!  l'c.  Une  —  do  vin,  paululam 
iini.  Cic.  Une  petite —  de  ma- 
lioe,    soies,    m,    pi.    Cic.    Voy. 

TIQUANT,    TRAIT.     .Vbsolt.      DeS  

(traits  d'esprit  piquants),  aca- 
mina. um,  n.  pi.  Cic.  acatë  ou 
l'aceië  ou  salsê  dicta.  Cic.  uu 
simpl.  sales,  m.  pL  Cic.  Style 
qui  se  complaît  dans  les  — , 
gaod  sententiolis  loêcivit. 
Qaint.  —  fades,  frigide  dicta. 
Cic.  1  Action  de  pointer,  de  se 
pousser  en  avant.  Impetas,  ûs, 
m.  Cic.  Voy.  élan.  Pousser, 
suivre  sa  — penjére,  intr.  Cic. 
propositam  peragëre.  Nep.  .^. 
la  première  — ,  voy.  pas.  P. 
anal.  Faire  une  —  (en  pari, 
d'un  cheval),  voy.  écart.  La  — 
de  l'oiseau  (sou  brusque  essorl, 
voy.  ESSOR.  A  la  première  — 
il  II  printemps,  voy.  apparitiu.v, 
ciniMENCEMENT.  A  la  petite  —  du 

jo  II-,    voy.    POINT. 

pointement,  s.  m.  Action  de 
pointer.   Voy.    pointage. 

1.  pointer,  v.  tr.  Marquerd'un 
point.  Puncto  ou  punctis  notâ- 
reou  distinyaère.  Cic.  ou  simpl. 
notàre,  tr.  Cic.  distinguera,  tr. 
Cic.  Il  Diriger  vers  un  point. 
Dirigëre  {tela).  Liv.  Voy.  viser, 
TIR.  Il  Fig.  —  les  oreilles,  arri- 
gère  aares.  Plin.  Voy.  dresser. 
Pointer  (l'attention,  l'entende- 
ment), convertëra,  tr.  Cic.  Voy. 

DIRlGEn,    FIXER. 

S.  pointer,  v.  tr.  i.  intr.  ;|  V.  tr. 


Frapper  de  la  pointe.  Panctim 
(erire.  Liv,  1  Façonner  en 
pointe.  Cuspidàre,  tr.  Plin. 
Acaére,  tr.  Cic.  Elxacaire,  tr. 
Cic.  Voy.  AIGUISER.  1  V.  intr. 
Pousser  sa  pointe.  Voy.  pointu. 
—  (en  pail.  des  bourgeons), 
ipicam  (acéré.  Col. 

pointillage.  s.  m.  Action  de 
pointiller,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Dictinclio,  onis,  f.  Plin. 
Distinctas,  ûs,  va.  Plin.  Opas 
punctis  distinctam  ou  conaper- 
sam.   .1. 

pointillé,  s.  f.  Minutie  dans 
un  débat.  Caiillatio,  onis,  f. 
Cic.  .irgutise,  aram,  f.  pi.  Cic. 
Voy.  aiîgutib,  chicane. 

1.  pointiller,  v.  tr.  Parsemer 
de  petits  points.  Punctis  distin- 
gaere   ou    conspergére.    Plin. 

Voy.     TACHETER. 

2.  pointiller,  v.  intr.  et  tr.  n  V. 
intr.  Uiscutersur  des  pointillés. 
Cavillàri,  dép.  intr.  Liv.  Per- 
sequi  argatiis  aliquid.  Cic. 
T  V.  tr.  Chicaner  sur  des 
pointillés.  Calamniâri,  dép. 
intr.  Cic.   Voy.  chica.ner. 

pointiIlerie,3.  f.  Discussion  sur 
des  pointillés.  Cavillatio,  onis, 
f.  Qaint.  (cf.  caiillotio  infelix 
verboram.Quint.yNimiaou  mi- 
nuta subtilitas.  Quint.  Calum- 
nia,  se,  f.  jCic.  Spinse  disse- 
rendi.Cic.  Acaleata  sophisma- 
ta.    Cic. 

pointilleux  ,  euse,  adj.  Qui 
pointillé  sans  cesse.  Spinosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Acatulus,  a, 
uni,  adj.  Cic.  (cf.  ac.  conclu- 
siones.  Cic).  Un  critique  — , 
calamniator,  oris,  va.  Cic.  |j 
(P.  ext.)  Susceptible  sur  les 
moindres  choses.  Voy.  suscep- 
tible. 

pointu,  ue,  adj.  Terminé  en 
pointe.  Acatas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  ac.  sagitta.  Ov.  ac. 
nasus,  oculi.  Plaut.  ac,  cornaa 
lame.  Cic).  Prœacutus,  a,  um, 
adj.  Cses.  Qui  a  un  faîte  — , 
fastigatas,  a,  um,  p.  adj.  Plin. 
Objet  — ,  stilus,  i,  va.  Cic.  Ren- 
dre — ,  acuëre,  tr.  Cic.  cuspi- 
dàre, tr.  Plin.  fastigâre,  tr. 
Plin.  Pierre  — ,  scrupas,  i,  va. 
Petr.  Petite  pierre  — ,  scrupu- 
laa,  i,  m.  Plin.  Garni  de  pier- 
res — ,  scrapeus,  a,  um,  adj. 
Virg.  scrupulosus,  a  um,  adj. 
Cic  Tige  —  (de  l'asperge),  spi- 
na,  se,  (.  Plin.  Extrémités  — 
des  branches,  cocumma  ramo- 
rum.  Cses.  Extrémité  —  d'un 
pieu,  ligula,  se,  f.  Col.  ||  Qui  a 
un  caractère  aigre.  Mordax, 
adj.  Cic  Acerbas,  a,  um.  adj. 
Cic.  En  pari,  de  la  voix  :  acu- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Voy. 
criard. 

pointure,  3.  f.(Arch.)  Piqûre  (au 
propre  et  au  fig.)  Voy.  piqûre. 
i  (P.  ext.)  Piquant.  Voy.  ce  mot. 

poire  (lat.  pop.  pira,  class.  pi- 
ram),  s.  f.  Fruit  du  poirier. 
Pirum,  i,  n.  Varr.  Virg.  Plin. 
—  sauvage,  oc/iros,  utils  et  ados. 


t.  Col.  Il  P.  anal.  —  d'angoiite 
(instrument  qui  servait  4  bâil- 
lonner).  Voy.  BAILLON. 

poiré,  s.  m.  Boisson  formentéc 
avec  du  jus  de  poire.  Vinum  ex 
piris.  l'Un.  Ptracium,  ii,  n. 
Jlier.  Piraticum,  i,  n.  Hier. 

poireau  et  porreau  (lat.  pop. 
porrelam,  diminutif  de  por- 
rum),  8.  m.  Plante  potager.'. 
l'orram,  i,  n.  el  porrus,  i,  m. 
Pull.  Cvl.  De  — ,  porraciyas,  a. 
um,  Plin.  Planche  de  —,  por- 
rina,se,  f.  Cato.  |l  (Fig.)  Excrois- 
sance en  forme  ae  verrue.  Vcr- 
ruca,  se,   f.   Plin. 

poirée,  s.   f.   Espèce   de   bette. 

Voy.    BETTE. 

poirier,  s.  m.  .\rbre  fruitier. 
Piru»,  i,  f.  Virg.  Plin.  —  sau- 
vage, achrat,  adia  et  ados,  i. 
Col. 

pois,  s.  m.  Chacune  des  graines 
d'une  plante  légumineuse.  Pi- 
sam,  i,  n.  Col.  Des  —  verts, 
siliquse,  aram,  f.  pi.  Ilor.  — 
chiche,  voy.  chiche.  ||Pois  de 
senteur,  cicera,  se,  f.  Col.  Petit 
—  de  senteur,  cicerula,  se,  (. 
Col. 

poiaon  (lat.potio,  boisson),  s.  f. 
(Arch.)  Breuvage.  Voy.  ce  mot. 
II^Spéc.iBreuvage  malfaisant. Po- 
tio,  onis,  f.  /for.  Il  (P.  ext.)  Subs- 
tance délétère  qui  donne  l.i 
mort.  Venenum  malum.  Cic  ei 
simpl.  venenum,  i,  a.  Cic.  (cf. 
ven.  in  potione  colliyaefac- 
tam.  Cic  vcn.  obducëre.  Cic.]. 
(Spéc.  en  pari,  d'un  breuvage. 
aledicamentam,  i,  n.  Liv.  .\iiir- 
tiferum  poculum.  Cic  (Clu. 
30). —  lent,  violent,  énergique. 
Voy.  ces  mots.  Verser  du  — 
dans  une  coupe,  poculum  vene- 
no  miscëre.  Liv.  Donner  du  — 
à  qqn,  faire  périr  qqn  par  le 
— ,  voy.  empoisonner.  De  — , 
voy.  venimeux,  vénéneux.  ||  (P. 
plaisant.)  Boisson  désagréable. 
Voy.  DROGUE.  Il  (Fig.)  Ce  qui  est 
malfaisant  pour  l'àme.  Vene- 
num, i,  a.  Cic.  Virus,  i,  n.  Cic. 
Lues,  is,  f.  Cic.  Pestis,  il,  S. 
Cic. 

poissard,  arde,  adj.  et  s.  f.  || 
Adj.  Qui  imite  le  langage  gros- 
sier du  peuple.  Voy.  grossier, 
trivial,  i  S.  f.  Poissarde,  ven- 
deuse de  poisson.  Piscaria  mu- 
lier.  A.  Femme  aux  manières 
hardies,  voy.  vir.igo.  .iu  lan- 
gage grossier,  voy.  mégère. 

poisser,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Enduire  de  poix.  Pice  obducëre 
ou  oblinëre  ou  indacëre  ou  li- 
nëre  ou  urniëre.  Col.  Plin.  \\ 
(P.  ext.)  Barbouiller  avec  qqch. 
de  gluant.  Voy.  bngliier.  ^  Y. 
intr.  Etre  gluant.  Voy.  glcant. 

poisseux,  euse,  adj  .'Qui  poisse. 

Voy.    GLUANT,   VISQUEUX. 

poisson  (lat.  pop.  pi*cio,  déri- 
vé de  piscis),  s.  m.  Animal 
vertébré  qui  vit  dans  l'eau. 
Pîscis,  is,  m.  Cic.  (ex.:  pisc. 
femina.  Ov.  pisc.  marinas. 
l'Un,  maritimas.  Plin.  [laviati» 


lias 
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lif.  Plin.  pisces  vitrait  ollif 
inclasi.Plin.).  Petit  —,  pi»ci«u- 
las,  i,  m.  Cic.  Du  —,  piscis.  is 
(«ins-  coll.'  lu.  Or.  Phn.  j.  I,cf. 
pisce  i  iienftrj.  Plin.).  Du  —  (.i 
vendi-»\  piscet  vtnàlet.  Plin. 
Chair  de  —,  du  —,  pui/Kinx-n- 
tum,  i,o.Cic.  Du  — »alo.  sj/sii- 
meM<«i,oriim,  n.pl.P/uuf.Pècliei- 
du  -,Toy.pecaEB.  Acheter  le  — 
pris,  piscatam  emért.  Plaut. 
De  —,  relitif  «u  —  piscatoriut, 
a,  um,  adj.  Lii-.  (cf.  piicMo- 
riam  forum.  Liv.).  pKcariuï, 
a,  um,  adj.  Plin.  {cf.  pi«c.  fo- 
rum. PUat.  ApM.).  Marché  au 
— ,  piscaria,  se,  (.  Varr.  Voy. 
poisso.NSERiE.  Il  [\xx.  proT.)  Etre, 
rester  muet  comuie  un  — ,  tacv- 
tarniorem  eue  statua.  Hor. 
cf.  ep.  Il,  9,  83).  Il  nest  ni 
chair  ni  —,  (lacttiat.  Cic.  Voy. 

ISDBCl*.    IRÎÎÉ^OLU. 

poissonnaille.  s.  f.  Meuu  pol»- 
<^n,  fretin.  Voy.  fretin. 

poissonnerie,' s.  f.  Lieu  où  l'on 
vend  du  poi?son.  forum  pisca- 
riam.  PlaïU.  ou  piscatorium. 
Liv.  Piscaria,  a?,  t.  Varr. 

poissonneux,  euse,  adj.  Qui 
abonde  en  poisson?.  Plenas  pia- 
ciam.  Cic.  Piscibas  abandans. 
Cic.  Vivier  — ,  uVariom  (re- 
qaens  piscibus.  Col. 

poissonnier,  1ère,  s.  m.  et  f. 
Marchand,  marchande  de  poi- 
sons. Qai  pisces  vendit  ou  ven- 
ditat.  Plin.  Piscator,  oris,  m. 
Plaat.  Poissonnière,  qiuepisces 
i-endit   ou    vendiUU.   A. 

poissonnière,  s.  f.  Ustensile 
pour  faire  cuire  les  poissons. 
Patina,  as,  (.  Plaat.  Poisson  cuit 
dans  une  —  avec  une  sauce, 
piscis  patinarias.  Plaat. 

poitraU  (l^t.  pectorale),  s.  m. 
Arch.)  Partie  du  harnai"!  cou- 
vrant la  poitrine  du  cheval. 
AntUena,  af,  f.  GJos«.  1  Poutre, 
ferrure  qui  sert  à  soutenir  un 
mur.  Liminaris  trabs.  Vitr.  1 
(P.  ext.)  Région  antérieure  de 
la  poitrine  du  cheval.  Pectas, 
oris,    n.     Cart. 

poitrinaire,  adj.  Qui  a  la  Doi- 
trine  attaquée,   plitisique.  Voy. 

PHTISIQUE. 

poitrine  (lat.  pop.  pectorina), 
g.  f.  Paitie  du  corps  qui  con- 
tient les  poumons  et  la  cœur, 
ii  Le  devant  de  cette  partie  du 
corp?.  Pectus,  oris,  n.  Cic.  tic. 
fox.:  cicatrices  adverto  pectore. 
Liv.  p.  lalam.  Plin.  pectoris 
latUado.  Qiùnt.].  ||  (Suée.)  Le< 
■    "       ae).  Voy.  sein. 


deina  (chez  la  femme,  , 
1  Les  organes  de  la  respiration 
contenus  dans  cette  partie  du 
corps.  Pectus,  oris,  n  Plin. 
{ex.  :  pectoris  vitiixm  [•  mala- 
die, affection  •].  Plin.  pectoris 
dolorcs.  Plin.);  latus,  0TlS,n. 
Cic.  etc.  (en  pari.  "urt.  de  l'o- 
rateur, ex.:  latera  bona.  Cic. 
latus  imbecillum.  Cic.  laleri 
connidëre.  Cic.). 
poivrade,  s.  f.  Assaisonnement 
de    poivre    et    de    »el.    Piper 
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sala  mLvtam.  .4.  Cibus  sale  et 
piperi  eonditas.  A.  \\  P.  est.) 
Sauce  où  domine  le  poivi-e.  — 
et  sauce  —,  piperatuin,  i,  u. 
Cels.    .-{pic. 

poiTTO,  s.  m.  Petite  baie  em- 
ployée comme  assaisonnement. 
Piper,  eris,  a.  Ihr.   Vitr. 

poivrer,  v.  tr.  .assaisonner  de 
jwivre.  Piper  adspenjère  ou  »u- 
peradspergère.  Apic.  f'P^" 
conspenjère  ou  condire.  Plin. 
Poivi-é,  piperatus,  a,  am,  adj. 
Cnl.  l\-ir.  Il  Fig.  Voy.  saleh. 
poivrier,  s.  m.  .\rbriâseau  i|ui 
produit  le  poivre.  Piperis  ai- 
bor.  Plin.  1  Poivrière.  Voy.  ce 
mot. 

I  poivrière,  s.  f.  Petit  u-teusile 
à   mettre  du  poivre.   Pip'i-ato- 

I  riam,  ii,  a.  Paal.  ejc  l'fst.  || 
(P.  anal.)  Sorte  de  guéi-ite.  Voy. 

I     GUbllITB. 

■  poix,  S.  f.  Sub-iauce  r<#i- 
neu^e,  bit"imineu.se.  Pix,  pi- 
Cis.  f.  Cxs.  Sali.  (ex.  :  pvc^  li- 
quida. Scrib.  (ervefacta.  Cxs. 
calida.  Plin.  p.  aulphare  et 
ixdû  mixta.  Sali.).  —  bruto, 
rasis,  U,  f.  Col.  (XII,  20,  0). 
Enduire  de  —,  voy.  poisser. 
Fabrique  où  l'on  prépare  la  —, 
picaria,  s,  f.  Cic.  (Brut.  85). 
Action  d'enduire  de — ,  picatio, 
onis,  f.  Donai.  Vin  qui  sent  la 
—  ou  qui  a  fermenta  avec  la 
— ,  vinum  picatum.  Col.  De  —, 
piceas,  a,  um,  adj.  Lacan.  Noir 
comme  de  la  —,  piceas,  a.  um, 
adj.  Virg.  Ou.  Plin.  picinas, 
a,  am,  adj.  Plin.  —  de  Judée, 

voy.     ASPHALTE. 

polaire,  adj.  Relatif  aux 
pôles  du  globe  terrestre.  .-Id 
polam  ou  cxli  verticem  per- 
tinens.  A.  (Traduire  aussi  par 
la  génit.  poii  ou  poloram.)  Ré- 
gion, mer  —,  voy.  glacial. 
Etoile    —,    poius,    i,    m.    Vitr. 

pAle,  s.  m.  Chacune  des  extré- 
mités do  l'axe  du  inonde.  Po- 
los, i,  m.  Plin.  Vertex  ceeli  ou 
si  m  pi.  vertex,  icis,  m.  Cic. 
Axis,  is,  m.  Vira.  Cic.  Cardo, 
inis,  ta.  Varr.  \\  Chacune  des 
.■xtrémités  de  l'axe  de  la  terre. 
Poius,  i,  m.  Plin.  (cf.  p.  geli- 
rJus,  aquilonaris,  aaatrinas. 
Plin.  glacialia.  Ov.  australis. 
Ov.).  Cardo,  inis,  m.  Varr.  Le 
—  nord,  polos,  i,  m.  Ov.  sep- 
temtrianis  axie.  Cart.  ou 
tiimpl.  septemtrio,  onis,  m. 
Plin.  Le  —  «ud,  ajri»  mcriditt- 
nus.  Plin.  Les  —,  vertices  ac- 
li.  Cic.  Hauteur  du  —,  alti- 
tudo  caeli.  Cic.  Aller  d'un 
pôle  à  l'autre,  terrarum  urbern 
peragr&re.A.J  (Pig.)Voy.AiMANT, 
ATTRACTio.s.  ^  (Géom.)  Chacune 
des  extrémités  de  l'axe  autour 
duquel  est  censé  tourner  un 
corpi).  .-Ixi»,  is,  m.  Cic.  Cardo, 
m.    Cic 


polémique,  adj.  Relatif  à  un 
débat  par  écrit.  Paynox  et  qipi- 
"i  bidlatorius  ou  simpl.  bMa- 
torius,    a,  um,    adj.  Plin.   (cf. 
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bell.  stilas.  Plin.).  Concerta- 
torius.  a,  um,  adj.  O'ic.  I|  Subst. 
l-a  — .  '-t  arcli.  le  —  (débat  par 
écrit,  contint i'^nes  dissensiv- 
itesqut  Cic.  concertalionam 
plenie  disputationes.  Cic.  con- 
tentio,  onis,  f.  Cic.  Engager 
une  —  avec  qqn,  pu'jnàre  cum 
aliquo.  Cic.  pwjnaciter  de  ali- 
qaà  re  cum  aliquoeertiwe.  Cic. 
controversiam  oixcontentionem 
luibire  cum  aliqao.  Cic.  (ep. 
Xlll,  03,  2). 
poli.  Voy.  POUR. 

1.  police  (lat.  poat,  politia.  • 
,-lm6/'.),  s.  I.  Forme  de  gouver- 
nement établie.  Rei  poblic.v 
admiiUstratio.  Cic.  CivUatis 
gubernatio.  Cic.  Civitatis  for- 
ma. Cic.  Res  publica.  Cic.  1 
Action  de  gouverner.  Guberna- 
tio. onis,  f.  fie.  1  Règlements 
établis  en  vue  de  l'ordre  et  de 
la  sécurité  publique.  Disciplina 
publica.  Cic.  Voy.  BâoLUUENr, 
oisciPLiNE.  |[  (P.  ext.l  Surveil- 
lance exercée  pour  l'exécution 
de  ces  règlements.  Pablicf  sc- 
curitatis  cura.  Cic.  Préfet  d>^ 
— ,  prselor  arbanos.  des.  La 
préfecture  de  — ,  prae^ectura 
moram.  Suet.  Agent  de  — ,  nii- 
nislerpublicas.  Cic.  ||  (Par  ext.) 
Administration  chargée  de  ce 
service.  Ministri pablici.  Plaut. 
Cic.  Si  la  —  le  sali,  gare  à  loi, 
si  mai/istratas  lioc  scierint, 
ibis  in  cracem.  Plaut. 

2.  police,  s.  f.  Contrat  d'assu- 
rance.  Voy.  CONTRAT. 

policer,  v.  tr.  (Arch.)  Régir  par 
une  police,  gouverner.  Voy.  oou- 
VEBNiiii.  1  (P.  ext.)  Rendre  poli, 
adoucir  par  la'cullure.  Excolcre 
ad  liumanitatem  et  mitigûre. 
(  ic._oa  simpl.  excolSre,  tr.  Cic. 

VOV.     I  IVILISBR. 

polichinelle,  «.  m.  Bouffon. 
.V/aoous,  i,  m.  Diom.  Fig.  C'est 
le  secret  de  —,  hmc  palam 
secreto  narrantor.  Ci.c.  ||  (P. 
ext.)  Personnage  ridicule,  de 
mince  valeur.  Itidiculos  liomo 
nequam.  Cic.  Un  vilain  —, 
yoy.     DRÔLE. 

1.  poliment,  adv.  D'une  ma- 
nière polie.  Uamanê  ou  haina- 
niter,  adv.  Cic.  Urbani,  adv. 
Cic.  Comiter,  adv.  Cic.  Aussi 
—  qu'il  convient,  le  plus  — 
po'isible,  omni,  quâ  par  est, 
observantili  ou  modestid.  C'iV: 
•1.  poliment,  s.  m.  Action  i\<- 
polir.  Voy.  polissage. 
polir,  v.  tr.  Rendre  lisse  ou 
bnllaut  par  le  froltemoiil.  Po- 
lire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  uem- 
mas,  ebur,  marmora,  liijnti. 
Plin.);  expolire  (•  polir  [nr- 
faitemeot  •),  tr.  Catull.  l  Ur. 
Plin.  (ex.:  parietem.  Vitr.  voy 
uBSKii,  lustrer);  perpolira 
(.  polir  entièrement.),  tr.  Piin. 
XXXIil.  06  ;  lé-v&TB  (•  lisser-, 
polir.),  tr.  Lacr.  Varr.  Cic.  fr. 
ivoy.  lisser);  levigàre,  n. 
Vurr.  Col.  Plin.  {ex.:  parietem 
tectorio.   Varr.  levigatar  dente 
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30nbriti<i  fcliarta;].  Plin.).  Au 
part.  Bubst.  Le  poli,  nitor, 
oris,  m.  Phn.  lever,  oris,  m. 
Ci'c.  Donner  le  — ,  perpolire. 
Plin.  Il  Rendre  luisant,  bril- 
lant. Splendorem  dare.  Plant. 

Poli,     VOy.    I.U13ANT,    UniLLANT.     ^ 

(Au  fig.)  Limer,  poi"ner.  Voy. 
ces  mots.  ||  l'olicer.  (llominem) 
excolére  atquc  expolire.  Cic. 
Voy.  CIVILISER.  Poli,  humanas. 
Cic.  arbanas.  Ci'c.  Mœurs  polies, 
hiimiiriitas.  Cic.  urhanitas.  Cic. 
polissage,  s.  m.  Action  île 
polir,  l'olitio,  onis,  f.  Vitr. 
PoUtura,  se,  f.  Sen.  Plin.  Levi- 
gatio,  onis,  f.  Vitr. 
polisseur,  s.  m.  Celui  qui  fait 
le  métier  de  polir.  Politor, 
oris,  m.  fïrm. 

polissoir  et  polissoire,  s.  m. 
et  f.  Outil  pour  polir.  Dens, 
dentis,  m.  Plin. 

polisson,  onne,    s.    m.   et  f. 
Petit    garçon,    petite    fille   qui 
vagabonde,  qui  désobéit.  Vagas 
ou  contamax  puer.    Cic.   Voy. 
VAURIEN.    Polissonne,    vaga    ou 
contamax  paella.  A.  |  (P.  ext.) 
Celui,  celle  qui    fait  des  choses 
inconvenantes.    Nebulo,    onis, 
m.    Cic.  1  Celui,   celle  qui   est 
immodeste.    Voy.  immodeste.    |[ 
.\djectivt.    Protervas,    a,    am, 
adj .   Cic. 
polissonner,  v.  intr.  Faire   le 
polisson.  Laicivlre.  intr.  Cic.  ^ 
Dire,  faire   des    polissonneries. 
Obscœna  dicëre.  Cic.  Obscœnë 
ilicère  ou  agére.  Cic. 
polissurej   s.    f.    Eclat   d'une 
chose    polie.    Levitas,   atis,    f. 
Plin.  Nitor,  oris,  m.  Plin. 
politesse,  s.  f.  (Arch.).  Culture 
qui  adoucit  les  mœurs.  Cultas, 
as,  m.    Cic.   Disciplina,  se,   f. 
CiC.    Voy.    CULTURE.    Il    (Arcli.) 
Culture  intellectuelle.  Humani- 
tas,  atis,(.  Cic.  ^  Ensemble  des 
égards  que  l'on  a   les  uns  pour 
les  autres   en   société.    Urbani- 
tas,   atis,   f.    Cic.    —    des  ma- 
nières, moram  elegantia.    Cic. 
—  du    cœur,  comitas,  atis,    f. 
Cic.      comitas     affabilitasqae. 
Cic.    benignitas,  atis,  f.  Cic.  || 
(Par    e.\t.)    Acte    de    politesse. 
Officium,    a,   n.    Cic.  (cf.    niea 
in  te  omnia    officia.    Cic.    ali- 
cui  officiam  negûre  non  passe 
[■  ne    pouvoir    refuser    de    lui 
faire    cette    politesse  •].    Saet. 
itrbana  of^ia  alicui  prsestare. 
AVp.). 

politiqfue,  adj.  et  s.  m.  et  f.  || 
Adj.  Uelatif  au  gouvernement 
d'un  Etat.  Politicus,  a,  um, 
;idj.  Cic.  Cœl.  ap.  Cic.  Macr. 
ex.;  pkilosophi  politici.  Cic. 
fde  Or.  III,  •;;S,  109].  libri  po- 
litici. Csel.  ap.  Cic.  [ap.  VIU, 
1,  i];  mot  rare,  à  la  bonne 
époque;  on  emploie  plutôt  une 
périphr.  avec  res  publica,  civi- 
tas,  etc.,  cf.  omnia  consilia 
gase  de  re  publicâ  habet  [ou 
habait],  etc.  [•  tous  ses  projets 
p.  •].  Cic.  magnas   usas   trac- 
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I    tand.-e     rei     pablicse    [•     une 
grande    expérience  p.  -].    Cic. 
tarbalcntœ  in  civitate   tempes- 
tatet    ["     les     troubles     politi- 
ques •].     Cic.    reram    pablica- 
ram    eversiones  [•  les    révolu- 
tions p.  •].    Cic.  [sen.     12,  iiO]. 
asque  in  re  pablicâ  versanlar 
[•  les  circonstances  p.  •].    i_  ic. 
scrmo  de    re    publica    habitas 
|-  conversation   p.  .].    Cic.    «if 
in    fronte    inscriptam     anius 
cujusqae,  quid  de    re   publica 
scntiat   [•    ses    opinions    p.  ■.]. 
Cic.  dissidentes  in   re    publica 
[•  adversaires   p.   .].  Cic.    mea 
consilia     capessendse    rei  pa- 
blicœ    [■  mon    système    p.    ■]. 
Cïc.  [Att.  I,    17,    101.    orbatus 
rei  publica'   munerihus    [■   qui 
a  perdu    toute   influence    p.  •]. 
Cic.  [div.  II,  i,  7].    rei  publicse 
caosâ  ["  pour  des  raisons  p.  •]. 
Cic.    id   fucëre  occupationibus 
rei  publicse  prohibeor.  Cic.    in 
onini    actione    atque   adminis- 
tratione     rei    publicse    (lorêre 
[•jouer  un  rôle  p.  important"]. 
Cic.  [en.  I,  9,  2].    qui   meus  in 
re  publica   sit  pro  mea    parte 
capessenda  status  [-  ma  situa- 
tion   p.  .].   Cic.    [ib.   an.   plus 
in    re  publica    vidëre  [•  avoir 
un    coup    d'œil    p.    plus  fin  >]. 
Cic.  longé  prospicëre    futaros 
casas   rei  publicse    [•    prévoir 
longtemps  à  l'avance  les  événe- 
ments p.  .].  Cic.  [am.  12,  JiO]); 
civilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hominis    natura    habet    quid- 
dam    ingenitum    quasi     civile 
atque    populare    quod    Grseci 
7to).iTixbv   vocant.    Cic.  [Fin  V, 
23,    66].    civilis    oratio  [•  dis- 
cours p.   -].  Cic.  [de  Or.  111,28, 
109].  rerum  hoc  natura  et  civi- 
lium  temporum  [■  des  circon- 
stances   p.     •]    non     patietur. 
Cic.    [ep.   VI,  6,  111.    c.    studia 
f  "  sympathies  p.  •>].  Cic.)  ;  pu- 
blicus,  a,  um,   adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.    à  domesticas,    ex.  :  et 
domestica  feremus,   at  censés, 
et  pablica    [.  les    événements 
politiques  -]  paullo  etiam  for- 
tius    fortasse    quam     tu   ipse, 
qui  prsecipis.    Cic.  [ep.   V,  13, 
h]);   popularis,   e,    .ndj.  Cic. 
etc.  (s'opp.   à   domesticus,  ex.  : 
atque     hsec     domestica,    quid 
illa    tandem   popalaria  ?    Cic. 
[ep.  III,  10,  9].    popularis    of- 
l'ensio.  Cic);  uroanus,  a.um, 
.idj.  Cic.   etc.    (ex.  :  sed  tamen 
id    ipsum  est   gestum   consilio 
urbano    [•  sagesse    politique  «] 
sine  exercitu.  Cic.  [Off.    I,    îfi, 
76]).  Homme  — ,    voy.   ci-après 
POLITIQUE,  s.    m.    Il    (Par    ext.) 
Prudent,  avisé  (dans   la    direc- 
tion d'une  affaire),  Callidus,  a, 
am,    adj.   Cic.   1   S.  m.  et  (.  \\ 
S.  m.    Celui    qui    s'occupe    des 
affaires  publiques.  Homo  in  re 
publicâ  exercitatus.    Cic.  (Div 
I,  ii9,   111).   Les  grands  —,   pe- 
ritissimi  rerum   civilium.  Cic. 
(Rep.  I,    21,   oii).    viri  regendœ 
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rei  publicse  scicntissinii.  Cic. 
ideOr.  I,  U9,  214;  cf.  cp.  VI, 
C,  3).  Il  (Par  ext.)  Celui  qui  est 
prudent,  avise.  l'ir  ou  Itomo 
callidus.  Cic.  Il  .S.  f.  Art  de 
gouverner  un  ttat.  Res  publi- 
cas  administrandi  scientia 
Cic.  (Fin.  V,  91,  58).  Disci- 
plina rei  publicse.  Cic.  (Or.  I, 
3i.  159;  Rep.  I,  33,  50).  ||  .Ma- 
nière de  gouverner.  Ratio  rei 
publica;  admini.itrandse.  Cic. 
Ciirilis  pradentia.  Cic.  (Kep.ll, 
S."),  i5j.  .Manière  d'entendre  la 
direction  des  affaires  publi- 
ques. Rei  publicse  capessendse 
consilia.  Cic.  (Att.  I,  17,  10).  — 
intérieure,  domestica  ratio. 
Cic.  —  extérieure,  belli  pacis- 
que  consilia.  Liv.  [XLU,  29, 
U).  Il  Ce  qui  concerne  les  affaires 
publiaues.  Res  publica.  Cic. 
(cf.  de  re  publicâ  disputâre 
[■  parler  politique  •].  Cic). 
Comme  il  semblait  que  toute 
la  politique  de  l'année  dut  être 
ruinée  par  lui  seul,  cum  omnia 
acta  illias  anni  per  anam 
illum  labefactari  videretur. 
Cic.  (Sert.  29,  62).  ||  (Par  ext.) 
Manière  prudente,  avisée  de 
conduire  une  affaire.  Callidi- 
tas,  atis.  f.  Cic.  Consilia  cal- 
lida.    Cic.    Artes,    iam,   f.    pi. 

politiquement,  adv.  D'une 
manière  politique.  Rerum  par- 
blicaram  ratione  habita.  Cic. 
Pablicê,  adv.  Cic.  Rei  publicse 
causa.  Cic.  \\  (Spéc.)  Prudenter, 
adv.  Cic.  Callidê,  adv.  Cic.  Se 
conduire  — ,  tempori  servire. 
Cic 

pollen  (lat.  pollen  [proprt.  -fa- 
rine •]),  s.  m.  Poussière  fécon- 
dante des  végétaux.  Pulvis, 
eris,  m.  Plin. 

polluer  (lat.  polluëre\  v.  tr. 
Souiller.    Voy.  ce  mot. 

poltron,  onne,  adj.  Qui  a  peur 
du  danger.  Timidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  uiche,  peureux. 
Les  soldats  — ,  infirmières.  Cses. 
Ce  sont  des  —  fieffés,  plane 
fug.v  merse.  Peis.  ||  Subst.  Un 
—,  une — ,  voy.  lâche,  peureux. 

poltronnerie,  s.  f.  Peur  du 
danger.  Animus   timidus.  Cic. 

Voy.    LACHETE,    PELR. 

polychrome,  adj.  Qui  présente 
plusieurs  couleurs.  Voy.  mul- 
ticolore. 

polygamie,  s.  m.  et  f.  Homme 
mari.-  avec  plusieurs  femmes. 
Homo  cui  plures  feminse  esse 
nuptse  soient.  Les  Indiens  sont 
— ,  singulis  [Indis]  plures  so- 
ient esse  nuptse.  Curt.  Ils  sont 
— ,  singuli  viri  plures  uxores 
habent.  Curt.  Femme  mariée 
avec  plusieurs  hommes,  muiier 
multorum  maritorum.  A. 

polygamie  (lat.  poat.  polyga- 
mia  [gr.  ito).'jYa|iia].  Hier.),  s. 
f.  Etat  de  celui,  de  celle  qui 
est  polygame.  iVairimo/iium 
multiplex.  A.  Vivre  dans  l'état 
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Je  (eo   pari,    de  rhomme\ 

pt-^res  axores  habfre.  -Huy. 

plusieurs  lamgues.  .Wuifw  ou 
nlurilas  Un'jait  scriptaa  ou 
'.  -imcriptus.  A.  *,  Qui  ait  piu- 
vteurs  langues.  Plartt  Jinyuas 
itxtetlisfna.  A.  Subst.  Un  —, 
une  —,  tiomo,  mtUier  plares 
linjiiai  intelUsen».  A. 
polygone  (lat.  posl.  polygo- 
nale [gr.  icoX-JTii>vo«,  propre.  «4 
nombreux  coins.].  Gr-om.  vet.''. 
»dj.  et  s.  m.  B  AdJ.  Qui  a  plu- 
sieurs angies  el  plusieurs 
eôlé'.  Plariam  angaloran\. 
Col.  Maltanyala»,  a,  am,  »dj. 
tuer.  Une  figure  —,  et  tuhit., 
».  m.  Un  — ,  maltianjalitm,  i. 
n.  Boét.  polygonam,  i,D.Grom. 
vet. 

polygraphe,  s.  m.  Auteur  qui 
a  écrit  -ur  des  matières  di- 
verse-.    VOV.    E.NCTCLOPÉD1STE. 

polygraphie,  s.  f.  Etat  de  po- 
lvi;r.»plie.  Voy.   B^CYCU)PÉDIE. 

pôiymathie,  s.  f.  Multiplicité 
des  connaissance-.  Multararnet 
variararn  rerum  cO'jnitio.  Cic. 
Omniam  ou  plarimaram  rerum 
scientia.  Cic. 

polymathique,  adj.  Relatif  à 
la  polymalhie.  Voy.  poLTTEca.Ni- 

QCE. 

polymorphe,  adj.  Qui  change 
souvent  de    forme.    Voy.   cban- 

GEA.NT,      DIVERS,    VARIÉ. 

polype,  9.m.  Pouipe,  mollusque. 
hoiypas,  »,  m.  Ov.  Plin.  Bra« 
des  — ,  (lagellam,  i,  n.  Plin.  1 
(Médec.jExcroisiance  des  mem- 
branes muqueuses.  —  du  nez, 
polypa»,  i,  m.  Celt.  ozeena,  se, 
î.  Plin.  Csel.-Aar.  Atteint,  af- 
fligé d'un — ,polvposu3,  o,  an», 
idj.  Afurt.  Vlp.  dig. 
polypeux,  euee,  adj.  Qui  e«t 
delà  nature  du  polype  (excrois- 
6ance'.  Ad  pùlypum  pertinent. 
A.  Tumeur — ,  voy.  poltpb. 
polypode,  b.  m.  Feuille  dont 
les  racine!  s'attachent  au  pied 
des  arbres.  Polyfiodion,  ii,  n. 
Plin.  Fidicula  et  (alicala,x,  f. 
Cato. 

polysyllabe,  adi.  Qui  a  plu- 
sieurs syllabes.  MvUtaram  tyl- 
iabarum.  A.  Polysyllabat,  a, 
am,  adj.  Prise.  Un  mot  — , 
et,  subst.  un  — ,  multai-um  ayl- 
laljarum  veibixm.  A.  pùlysyl- 
labum,  i,  n.  l'ritc. 
polysyllabique,  adj.  Com- 
[Krse  Je  plusieurs  syllates.  Po- 
ly$yllab(U,  a,  am,  adj.  Pri$e. 
polytechnique,  adj.  Qui  em- 
ijra-se  plusieurs  arts,  plusieur- 
-ciences.  Qui  {'laa,  qaod}  om- 
nium reram  ou  plarimarum 
rerum  el  artiam  icienliam 
i:'/mpie':tilur  A. 
polythéisme,  i.  m.  Religion 
qui  admet  plunieur»  dieu»,  mul- 
trjrumoij  muU'jrurn  el  faltorum 
deoram  cuilua.  Eccl. 
polythéiste,  e.  m.  et  f.  Celui. 
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celle  qui  professe  le  polythéisme. 
Q:ii.  7U.r  multot  ou  multoi  et 
f.iiioa  deos  cotit.  A. 
pommade,  s.  f.  Cosmétique  fait 
d'une  matière  grasse.  Capillare 
(s.-e.  ungaentum),  i,  n.  Mari, 
Alimnxa,  atit,  n.  liart.-Cap.  — 
pour  frictions,  emplatma,  atit, 
u.  Th.-Prisc. 

pommader,   v.  tr.  Enduire  de 
pommade.  Ùngêre,  tr.  Virg.  Un- 
guentit    oblinére.    Cic.    Se  — , 
angi,  pass.  moy.  Cic.  Chevelure 
bien  — ,  nitida  coma.  Ov. 
pomma  Jat.  poma,  plur.  de  po- 
nium,  fruit),  s.  f.  Fruit  du  pom- 
mier.   Malum,  i,  u.  Virg. Plin. 
Fig.  Mordre  dans  une   —  sure, 
moletliam  devoràre.  Cic. ^Jiom 
donné  au  fruit  défendu  du  pa- 
radis Terrestre.  Voy.  frlit.  Fig. 
—  d'Adam  (saillie  du  cartilage 
thyroïde  au  cou  de    l'homme'. 
tuber  coin.  A.  (Mythol.)  Les  — 
d'or  du  jardin  des  Hespérides. 
Hesperidum  mala.  Vira,  aurea 
poma.  Sen.  La  —  de  discorde, 
malum  diicordise.  Justin.  Fig. 
Une —  de  discorde  (une  occasion 
de  discorde),    voy.    discorde.  *, 
(P.  anal.)  Nom  donné  à  diverses 
productions    végétales.     —    de 
pin,  voy.  pin.    — d'amour,  voy. 
TouATB.   —  de   terre,  lolanum 
tuberotam.  Linnée.  —  de  chêne 
(noix   de  galle),  voy.  caixe.  — 
de    cyprès,    coniw,   i,   m.  Col. 
T  (P.  ext.)  Nom  donné  à  divers 
ornements   arrondis    en    forme 
de  pomme.  Voy.  boule. 
pommeler,   t.  tr.   Marquer  de 
taches  rondes.  Rotundis  macu- 
lit  variàre  ou  di$tinguére.  .A. 
ou  simpl.  variàre  oudistingui- 
re,  tr.  Cic.  etc.  Spéc.  Un  cheval 
gris  pommelé  (dont  le  poil   est 
parsemé    de    taches    mêlées    de 
pris  et  de  blanc\  guttatu»  equai . 
Plin.    Commencer   à  se    —  (en 
pari,  des  nuages),  un  ciel  pom- 
melé,   voy.   MOUTONNER. 

pommer,  v.  intr.  S'arrondir 
en  pomme.  In  orbem  porrigi. 
A.  (d'après  Plin.  cf.  caalit  in 
orbem  porrectas.  Plin.).  ||  Fig. 
Voy.  achever.    Un  impertinent 

— ,    voy.    FlEFFé. 

pommeraie,  s.  f.  Lieu  planté 
de  ()ommiers.  Loctu  malit  con- 
ailus.  A. 

pommette,  s.  f.  (Arch.)  Petite 
pomme.  l'arvum  malum.  A. 
1  (P.  anal.)Partie  saillante  de  la 
joue.  Oente,  aram,  f.  pi.  Cic. 

pommier,  s.  m.  Arbre  qui  pro- 
duit   les   pommes,   ifalat,  >,  f. 


Varr.  Vira.  De    -,  malinus,  a, 
um,  adj.   l'Un. 

I.  pompe,  s.  f.  Cortège  solen- 
nel. Pompa,  se.  f.  Cic.  Ov. 
(ex.:  (cadaverClodiij»po/iatum 
imaginibus,  exteqaiii,  pompa, 
laudatione.  Cic.  [Mil.  13,  i)3]. 
accedit  eliam  molesta  turc 
pompa  liclorum  meorum.  Cic. 
e[,.  il,  lO.i].  pompam  dacëre 


Liv.  VOV.  «.ourÈOEi.  —  funèbre, 
voy.  p. '009,  col.  3    1  Appareil 


POM 

magnifique.  Pompa,  ai.  t 
Cic.  etc.  (ex.:  detniMre  rnunt 
ri  soo  pompam.  Sen.  p.  rheto- 
ram.  Cic.  epidiclicum  genus 
[orationisj  pompa*  (^Uiim  pagn»- 
aptiiis.  Cic.  adliibêiv  qaandani 
in  dicendo  tpeciem  iHqiie  pom- 
pam. Cic.  [de  Or.  U,  75,  29Ii)): 
apparatus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(eN.:  iipp.  dicendi.  Cic.  [do  Or. 

III,    31,     ISJl].  voy,    APPAREIL,    MA- 

onifickncb).  Avec  — ,  voy.  pom- 
peux,  POMPEUSEMENT. 

S.  pompe,  s.  f.  Machine  à  éle- 
ver, ik  refouler  un  liquide.  An- 
tlia,  «,  t.  Mari.  Suet.  Orga- 
nam  pneumaticunx.  Plin.  —  \ 
incendie,  lipho ,  onit  ,  m 
Plin.  j. 

pomper,  v.  tr.  Aspirer  ou  re- 
fouler (un  licjuide,  un  cai)avec 
une  pompe.  i.xprim^r<;(ago<im). 
Plin.  Tollére  (aquai)  antli&. 
Mort.  —  jusqu  au  bout,  ex- 
liaurîre{tentiniim).Cic.  egerére 
^undam).  Plin.\\  i.Fig.)  En  pari, 
d'une  personne  qui  rapporte 
tout  à  elle.  Omnia  ad  aUlita- 
let  tuas  convertère.  Cic.  |l  P. 
anal.  (En  pari,  du  soleil).  Éx- 
liaarire  [amnes).  Slot.  Exarére 
{local).  PUxd.  —  le  suc  des 
fleurs,  voy.  absorber.  —  le  suc 
comme  avec  un  siphon,  evoci- 
re  sipcum  quasi  per  siphonem. 
Col.  Fiij.  —  qqn  (lui  soutirer 
ce  qu'il  sait),  voy.  DipouiLi.£n, 
soutirer. 

pompeusement,  adv.  D'une 
manière  poinpiiuse.  Maijnocam 
appai-jila.  Cic.  Apparaît,  adv. 
Cic.  Magni^cl,  adv.  Cic.  (cf. 
magn.  aliqucm  laudare.  Cic.). 

Voy.    MtCNlFIQUEME.NT. 

pompeux  ,  euae  (lat.  post. 
pompotut.  Cirl.-Aur.  Sid.  Ven.- 
Fort.),  adj.  Qui  a  de  la  pomjio. 
Magni^us,  a,  om,  adj.  Cic. 
Apparatus  ou  apparatissimus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Omni  luxu  et 
opulentia  instructas.CicW  (Au 
fig.)  En  pari,  du  style.  Grandit, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  gr.  oratio. 
Cic.  gr.  orator  [.  orateur  p.  ou 
qui  a  un  style  p.  ■].  Cic).  Ma- 
gnificat, a,  um,  adj.  Cic.  En 
termes  — ,  magnificé,  adv.  Liv. 
Faire  un  éloge  —  de  qqn,  ali- 
cajus  lawJei  prœdicàre.  Nep. 
pompier,  s.  m.  Homme  faisant 
partie  d'un  corpi  organisé  pour 
porter  secours  dans  les  incen- 
dies. Siplwnarius,  ii,  m.  Inscr. 
Les  —,  le  corps  des  —,  excubiie 
ndvertus  incendia  instituts. 
.Suet.  vigiles,  um,  m.  pi.  Tac. 
Suet.  Postes  de— ,  cxcuftitoria, 
orum,  n.  pi.  Inscr. 
pompon,  s.  m.  Houppe  dont 
on  orne  les  coiffures,  etc.  .Hpe», 
pici»,m.  Virg.  \\  (Fig.)  Ornement 
futile.  Voy.  cunquant.  ||  (Fig.) 
Famil.  Avoir  le—,  (l'emporter 
sur  les  autres),  voy.  bmpobur. 
pomponner,  v.  tr.  Orner  de 
pompons.  Apicibus  ou  crittiM 
ornùre  ou  milraére.  A.  ||  (P. 
ext.)  Parer  coquettement.  Bjcor 


PON 

nôre,  tr.  Plaut.  |l  Ki^;  Voy.  ap- 
pnÊTEB,  PARKn.    btyle  ponipon- 

Ilé,    VOy.   AFFÉTERIE,   CLINQUANT. 

ponant,  8.  m.  La  couchant 
nu  occident.  Voy.  ces  mots. 

ponce,  8.  f.  Pierre  volcanique 
.1  poreuse.  —  et, p.  nppos.  pier- 
re— ,et  (aicli.)  1,1  piprri:  île  — , 
pamex,  mich,  m.  l'Un,  spon- 
ijiii,  aj,  f  Vitr.  De  pierre  — , 
pumiceu»,  a,  um,  ulj.  Plin. 
l'olir  avec  la  pierre  — ,  pami- 
ciJre,  tr.  Plin.  Fig.  Passer  la 
pierre  — ,  voy.  polir. 

1.  ponceau,  s.  m.  Petit  pont. 
Pontictilas,  i,  m.  de. 

S.  ponceau,  s.  m.  i'or|iielicot. 
Voy  ce  mol.  ^  Couleur  d'un 
rouge  vif.  Hatilas,  a,  um,  adj. 
l'Un.  Subrabicizndns,  a,  um, 
adj.  Sera.  (cf.  sub.  valtas.  Sen.). 

poncer,  v.  tr.  Polir  avec  la 
ponce.  Pumicflw,  tr.  Plin.Mart. 
Pumice  pollre  ou  deÇricàr'!. 
Plin   ou  expolire.  Cato. 

poncif  et  (arch.)  poncis,  s.  m. 
Dessin  calqué.  Voy.  calque.  || 
Fis;.  Type  canal,  convenu.  Res 
(Ayida.  insutsa,  incpta  ou  pa- 
tida.  Cic.  Voy.  banalité. 

poncis.  Voy.  poncif. 

ponction   (lat.    punctio),   s.  f. 


P 

tes 


iqùre  cliirurcicale.  Paracen^ 
!SiS,  it,  f.  Plin.  P$.-Soran. 
Faire  la  —,  pangëre,  tr.  Plin. 

ponctualité,  s.  f.  Qualité  de 
celui  <|ui  eit  ponctuel.  Diligen- 
tia,  œ,  f.  Cic.  Ri-Ugio,  onis,  f. 
Cic.  Avec  la  plu^  grande  — ,  di- 
ligentissimê,  aJv.  Cic.  Religio- 
sisaimé,  adv.  Cic. 

ponctuation,  s.  f  Action,  ma- 
nière de  ponctuer.  Hatio  distin- 
gaendi.  Quint.  Interpunctio 
vcrborum.  Cic.  Distinctio,  onis, 
f.  Diom.  Pauses  nettement  in- 
diquée=  par  la  — ,  distincta  et 
interpuncta.  Cic.  Signe  de  — , 
signum  ou  n^^ta  interpanctio- 
nis,  ou  giinpl.  nota,  se,  f.  C'ic. 
distinctio,  onis,  f.  Diom.  inter- 
dactas,  abl.  o,  m.  Cic.  (En  pari, 
des  pause*  dans  le  discours), 
interpuncta  verboram.  Cic. 
Mettre  la  — ,  séparer  par  des 
signes  de  — ,  voy.   ponctuer. 

ponctnel,  elle,  adj.  Qui  fait 
qqcli.  à  point  nommé,  ou  de 
point  en  point.  Ditigens,  p. adj. 
Cic.Religiosas,a,um,  adj.  Cic. 

ponctuellement,  adv.  D'une 
manière  ponctuelle.  Diligenter, 
.idv.  Cic.  Religiosê,  adv.  Cic. 
Cam  fide.  Cic.  Ad  tempas  ou 
ad  diem.  Cic.  Très  — ,  cam 
summâ  religione.  Liv. 

j  onctuer,  v.  tr.  Jlarquer  de 
points,  l'anctis  distingaëre  ou 
simpl.  dittingaëre,  tr.  Gramm. 
Il  (Spéc.)  Distinguer  par  des 
points  ou  autres  signes  les 
phrases  et  les  membres  de 
phrases.  Membra  orationis  per 
notcu  (ou  signa)  distingaëre  ou 
simpl.  discinguëre,  tr.  Quint. 
Interpangëre,  tr    ■'^en. 

pondérable  (IK  post.  ponde- 
rtibilis.  Claud.-Mii.m.'i,  adj.  Qui 


PON 

a  lin    poids    appréciable.    Voy. 

PESANT. 

pondération  (lat.  pondenjtio), 
s.  f.    Equilibre    dos    corps,    des 


l'OM 


I.M-) 


corps, 
forces.  Voy.  éqi/iliore.  ||  Fig.  La 
—  des  pouvoirs  (dam 
Vny.   lÎQUll.inRI-; 


Il  tlg. 
un  Et 


at). 


pondérer  (lat.  ponderàrg  ,  v. 
tr.  (Arch.)  Peser.  Voy.  ce  mot. 
1  (P.  ext.)  Equilibrer.  Librârtj, 
tr.  Cic.  Voy.  équilibrer.  ||  fia. 
Caractère,  esprit  —,  gravitai, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  équilibrer. 

pondeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  pond.  Voy.  pro- 
créateur. Il  (Spéc.)  Au  fém.  fe- 
melle qui  pond.  Fêtas  edens. 
Plin.  {Gallina)  partariens.Col. 

pondre  (lat.  ponére,  déposen, 
v.  tr.  Déposer  (ses  ceulV  en 
parlant  do  la  femelle  des  ovi- 
pares. Parère  ova.  Cic.  Gignère 
ova.  Plin.  Absolt.  Parère,  tr. 
Varr.  Col.  {cf.  gallinse  quse  pri- 
mum pariant. Cato.).  Feti^àre, 
intr.    Plin.    Fetàre,  intr.    Coi. 

poney,  s.  m.  Cheval  de  petite 
taille.  Mannulus,  i,  m.  Plin.  j. 

pont,  s.  m.  Construction  servant 
à  passer  d'un  bord  à  l'autre 
d'un  cours  d'eau.  Pons,  tis, 
m.  Cic.  (ex.:  pons  lapideus. 
Curt.  saxeas.  Liv.  pons  suhti- 
cias  ["  sur  pilotis  „].  Liv.  pon- 
tern  (acére  in  flamine.  Nep.  in 
Tiberi.  Liv.  per  Nilam.  Liv. 
pontem  institaère,  ef^icère. 
Cses.  {in  (lamine)  injicère.  Liv. 
indêre.  Tac.  amnem  Jangëre 
ponte.  Liv.  super  templam  Aa- 
gasti  ponte  transmisso.  Saet. 
consternëre  pontem  [•  cons- 
truire le  tablier  d'un  p.  '].Hirt. 
pontem  rumpëre.  Qumt.  inter- 
rumpëre.  Liv.  rescindëre.  Nep. 
interscindëre.  Cic.  dissolvëre. 
jVep.i.  Petit  — ,ponticalus,  i,  m. 
Cic.  (ex.:  fossa  transitum pon- 
ticulo  conjungëre.  Cic).  Un  — 
suspendu,  voy.  suspendre.  Qn 
—  tournant,    à   bascule     voy. 

TOURNANT,     BASCULE.      Un     —     de 

bateaux,j3ons  ex  navibu^  janc- 
tis  (actas.  Cœs.  rates  et  lintres 
junctse.  Liv.  rates  quibus  est 
janctam  (lumen.  Cœs.  ou  simpl. 
rates,  ium,  f.  pi.  ou  ratis,  is, 
f.  Liv.  (X.\I,  «;  3;  6).  Cons- 
truire un  —  de  bateaux,  pon- 
tem navibus  j'anctis  facëre  ou 
efficëre.  Cses.  Jeter  un  —  de 
bateau.\  sur  un  fleuve,  (lumen 
ratibas  et  lintribas  jungère. 
Liv.  Bateau  servant  à  faire  un 
, —  de  bateaux,  ponto,  onis,  m. 
-ius.  Pont-levis.  Voy.  ce  mot. 
Pont  volant,  pons,  tis,  m.  Sali. 
Virg.  Tac.  exostra,  se,  f.  Veg. 
Les  —  et  chaussées,  voy.  chaus- 
sée. Loc.  prov.  Voy.  couler. 
Faire  le  pont  à  qqn  (lui  facili- 
ter qqch.l,  voy.  faciliter.  ^ 
Plancher  de  navire.  Constra- 
tam  navis  ou  simpl.  constra- 
tum,  i,  n.  Liv.  Pons,  tis,  m. 
Tac.  (.\nu.  Il,  6).  ||  (P,  inal.l 
Charpente  de  théâtre  Exostra. 
œ,i.Cic.  Pegma,atis,-±    Phxd. 


Sen.  1  Fig.  (T.  de  jeu.)  Triche- 
rie. Voy.  ce  mot.  Faire  le  — , 
voy.  TRICHER.  Couper  dans  le 
—  (être  victime  d'une  triche- 
rie),   voy.  ESCROQUER. 

ponte,  s.  f.  Action  de  pondre. 
PartiOfOnis,  f.  Varr.  Lépo'|iio 
de  la  — ,  tempua  ad  parien- 
dam.  Col.  A  l'époque  do  la 
— ,  cam  parturiunt  {avesj. 
Col. 

ponté,  ée,  adj.  Garni  d'un 
pont.  Constraias.a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.  :  navis  constrata. 
Cic).  Fectas,  a,  um,  p  adj. 
Cœs.  Liv.  (ex.:  tectse  naves. 
Liv.  scaphse.  Cxs.).  Navire 
non  — ,  navis  aperta.  Liv. 
apkractus,  i,  m.  Cic. 

pontet,  s.  m.  Petit  pont.  Pon- 
ticulas,  i,  m.  Cic. 

pontife  (lat.  pontifex,  proprt. 
■  faiseur  de  ponts  »),  s.  m.  Mi- 
nistre d'une  religion.  Pontifex, 
ficis,  m.  Cic.  (ex.:  pont,  maxi- 
inus.  Cic.  ponti(ices  minores. 
Cic.  scribse  pontiÇicis.  Liv.).  Sa- 
cerdos,  dotis,  m.  Cic.  \\  (Spéc.) 
l:lvètjue.  Voy.  ce  mot.  Le  sou- 
verain   ,   voy,    PAPE. 

pontifical,  aie,  adj.  Qui  a  rap- 
port aux  pontifes.  Pontificalis, 
e,  adj.  Cic.  Pontificius,  a,  um, 
adj.  Cic.  (Traduire  aussi  parle 
génit.  ponti^um.)  Autorité  — , 
(onctions  — ,  pondficiam,  ii,  n. 
Cod.-Theod.  Voy.  pontificat.  {| 
Subst.  Le  —  (livre  contenant  le 
rituel  de  l'ordination  des  évo- 
ques), ponti(icii  (s.-e.  libri),  o- 
rum,  m.  pi.  Amm.  IXVlî,  7,  10). 
Il  (Spéc.)  Qui  a  rapport  au  sou- 
verain pontife.   Voy.  papal. 

pontificalement,  adv.  D'une 
manière  pontificale.  Ponti^is 
ou  pontificum,  more. 

pontificat,  s.  m.  Dignité  du 
souverain  pontife.  Ponti^atas, 
âa,  va.  Cic.  Aspirants  au  — , 
pontifices  minores.  Cic.  \\  Rè- 
gne du  souverain  pontife.  Voy. 

I'.\PAUTÉ. 

pont-levis,  s.  m.  Petit  pont  qui 

se  lève  et  s'abaisse  à  volonté. 
Pons,  pontis,  m.  Virg.  Ponti- 
calas,  i,  m.  Cic.  ||  (Fig.J  Fairo 
le  —  (se  cabrer  très  haut).  Voy. 

CABRER. 

pont-neuf,  s.  m.  (Arch.)  Chan- 
son, air  populaire.  Voy.  chan- 
son. Il   P.  ext.    Pensée    banale. 

Voy.    BANALITÉ. 

ponton,  s.  m.  Pont  flottant. 
Ponto,  onis,  m.  Aaa.  Voy. ponT. 
^  Grand  bateau  pl,at  employé 
au  service  des  ports.  Ponto, 
onis,  m.  Cxa.  (B.  C.  111,  29,  3). 
T  Sorte  de  cale  de  station  do 
départ   pour  les  bateaux.  Voy. 

EMBARCADÈRE. 

pontonage.  s.  m.  Droit  perçu 
au  passage  d'un  pont.TeJoneum, 
i,  n.  Dacange.  \\  Droits  perçus 
au  passage  d'un  bac.  Porto- 
riam,  ii,  a.  .4.  Voy.  péage. 

pontonnier,  s.  m.  Soldat  em- 
ployé à  la  construction  des  ponts 
de  bateaux.  Faber,bri,m.  Cœs. 

90 
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POP 


populace,  s.  I'.  l<r  bas  peuple, 
irijimii  pleh$  ou  simpl.  pUhs, 
eins,  f.  Ci.;,  l'iebeculyt,  a;  (.  Cic. 
Valgaf,  i,  n.  Cic.  l'arha,  a",  f. 
Cic.  Paltata  tarba.  Quint,  l.a 
vile  — ,  le$  dernières  couclies, 
le  fond  de  la  — ,  f»JC  popali. 
Cic.  soniida    pars  pUbis.  7'iic'. 

populacier,  ière,  adj.Qui  ap- 
partient à  la  populace.  l'itbe- 
Juf.a,  am,  adj.  Cic.  Sordidas, 
.1,  um.  adj.  Cic. 

populaire,  adj.  Qui  appartient 
au  peuple;  que  donne  le  peuple. 
Popularis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  res  pahlica,  civitas 
[•  état  populaire,  démocratie  •]. 
Sic.  laas,  gloria.  Cic.  aura,  ven- 
tix$.  Cic.  admiratio.  Cic.  verba 
(•  expression  •].  Cic.  traduire 
aussi  par  le  gén.  popali,  cf.  .ve- 
nu» MC  liberi  popali  [-  régime 
populaire  •]  repadiare.  Cic.  po- 
pali favor.  Flor.  versus  popali 
U  chants  p.  .].  Cic.  [Ph.  1,36]). 
Soulèvement  — ,  tumu/(us,  ûs, 
m.  Cic.  seditio,  onis,  f.  Cie. 
Liv.  spéc.  (à  Rome),  motus  pie- 
bis.  Liv.  seditio  plebis.  Cic).  || 
(Arch.)  Subst.  Le  —,  valgas,  i, 
n.  Cic.  plehecala,  se,  f  Cic.  T 
Qui  est  acces-ible  au  peuple. 
Ad  sensam  popalarem  valga- 
remqae  accommodatas.  Cic.  Aa 
commune  iudiciam  popalarem^ 
(joe  intelligentiam  accommo- 
datas. Cic.  A  vatijari  intelli- 
gentià  non  remotua.  Cic.  Elo- 
quence — ,  popularis  oratio. 
Cic.  Ecrits  — ,  libri  popalariter 
scripti.  Cic.  i  Qui  a  la  faveur 
du  peuple.  Popularis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sacerdos.  Cic. 
dictator  in  actione  minime  po- 
pularis. Liv.  minime  p.  m.inis- 
teriam.  Liv.  nihil  esse  tam  po- 
palare,  quam  id,  fjaod  ajjero. 
Cic.^.  Etre  —,  gratiosam  esse 
apaâ  popalam.  Cic.  ou  apad 
omnes  ordines.  Cic.  Chercher 
à  se  rendre  — ,  popalarem  aa- 
ram  captàre.  Liv. 
populairement,  adv.  D'une 
manière  populaire. Po/jaZaf(<er, 
adv.  Cic.  Ad  vuhjaiem  popa- 
laremque  sensam.  ou  ad  com- 
mune Judiciam  popalaremqae 
intelleijenliam  accommodatê. 
Cic.  S'exprimer  — ,  ad  opinio- 
nem  communem  ou  valgaiem 
omnem  accommod&re  oralio- 
nem.  Cic. 

populariser,  v.  tr.  Rendre 
populaire.  Ad  valgarem  popa- 
laremqae sensam  ou  ad  com- 
mune jnilicium  popalaremqae 
intellegentiam  accommodàre 
laliquulj.  Cic.  ||  Se  —  (en  pari, 
de»  personnes),  apad  popalam 
gratiosam  fieri.  Cic.  (Un  pari, 
des  ch.), /jervu/jari.  Cic.    Voy. 

VULCAKISER. 

popularité  (lat.  popalaritas. 
SuKt.),s.  t.  .Manière  d'être  pro- 
pre à  se  concilier  la  faveur  du 
peuple.  Civilitas,  ati»,  t.Cic.  Fa- 
cilitas, atis,  t. Cic.',  Faveur  dont 
on  jouit  parmi  le  peuple.  Favor 
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ou  gratin  popalai-is  ou  popali. 
Cic.  Commendatio  in  i-uiyus. 
Cic.  Ramor  et  plaasus  popula- 
ris. Cic.  ou  simpl.  rumor,  o- 
ris,  m.  Cic.  (cf.  alfcclâre  ra- 
morem  plebit.  Cic).  Aarœ  po- 
palares.  Vlrg.  .^ura,  a",  f.  Liv. 
Chercher  la  —  iau  détrimeiU 
de  qqn),  aaran\  favoris  popu- 
laris petère  ou  capture  {e.r  in- 
vidià  alicujus).  Cic.  Cherrlier 
la  —  par  ses  actes,  sa  conduite, 
agére  populariter.  Cic.  Qui  re- 
cherche la  — ,  popularis,  c,  .idj. 
Cic.  (cf.  ambitio  pop.  Justin.). 
Voy.  AMBITIEUX,  .\voir  perdu  sa 

— ,  voy.  IMPOPULAIRE,  IMPOPULA- 
RITÉ. 

population  (lat.  po«t.  popula- 
tio.  Sednl.  [carm.  IV,  275]),  s.  f. 
.action  de  peupler  un  pays.  Pour 
la   — ,  stivpis  aagcmlœ  causa. 

Liv.    Voy.     MULTIPLICATION,    PRO- 

p.vGATioN.  1  Ensemble  des  habi- 
tants qui  peuplent  un  pays.  Ci- 
l'ium  ou  incolaram  naniL'rus. 
Cic.  Maltitado  hominam  oi 
(absol.l  multitado,  dinis,  f.  Cic. 
Liv.  Frequcntia,  w,  f.  Cic.  etc. 
(cf.  colonia  in  liane  (reqiifn- 
tiam  loci  opportanitate  conva- 
lait.  Tac.  (requentiâ  crescêre 
[*  voir  sa  p.  augmenter  »,  en 
pari,  de  Rome].  Liv.).  Incolo\ 
arum,  m.  pi.  Cic.  \\  (Par  ext.) 
Population  animale.  Plèbes,  is, 
i.  Plin. 

populeux,  euse  (lat.  po^t.  po- 
palosas.  Apal.),  adj.  Très  peu- 
plé. Freqaens  hominibas  ou 
simpl.  freqauns,  adj.  Cic.  Cele- 
bcr,  bris,  tire,  adj. 

poracé,  Voy.  porracé. 

porc,  s.  m.  Mammifère  domes- 
tique. Sus,  suis,  m.  Cic.  Vn 
jeune  porc,  purcas,  i,  m.  Cic. 
—  (pour  reproduire  l'espèce), 
verres,  is,  m.  Plaat.  Varr. 
Col.  Petit  — ,  porcellus,  i,  m. 
l'arr.  porculus,  i,  m.  Plaat. 
De  — ,suillut,  a,  um,  adj.  Liv. 
porcinus,  a,  am,  adj.  Sen.  ver- 
rinus,  a,  um,  adj.  Cic.  Plin. 
suarias,  a,  um,  auj.  Plin.  Ele- 
vage des — ,  porcaiitio,onis,(. 
Varr.  (r.  r.  II,  h,  13).  Eleveur 
de  — ,  porcalator,  oris,  m. 
Varr.  Col.  Viande,  chair  de  — , 
du  — ,  suilla  {n.-e.  cnro),  x,  f. 
Cels.  Plin.  porcina  (s.-e.  caro  , 
ae,  i.  Plaat.  Csel.-Aur.  suina 
(s.-e.  car(i),  se,  f.  Prise.  Soie 
de  — ,  axta,  se,  f .  Virg.  —  sau- 
vage, voy.  SA.NGL1ER.  Il  (Fig.)  Cil 
homme  sale.  Porcus,  i,  m.  //or. 

porcelaine,  s.  f.  Coquille  uni- 
v.iivi'.  Cj/prœa,ie,  f. T  (P.  anal.) 
Poterie  blanche  très  fine.  Por- 
cellana,  ie,  f.  Ducange. 

porc-épic,  1*.  m.  Mammifère 
rongeur,  couvert  de  piquante. 
Ilyslrix,  icis,  t.  Plin.  \\  (Fis.) 
Famil.  Personne  inabordable. 
^pinosus  homo.  Cic. 

porche  (lat.  porticas),  n.  m. 
.Sorti-  «le  vestibule  d'un  temph-, 
etc.  Vestibulufn,i,  n.  Vitr.Prx- 
naos,  i.  m.  Vitr.  (111,2,8).  Inscr. 
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porcher,  ère  (lat.  porcanut. 
Plin.),  s.  m.  et  (.  Ciardien,  gar- 
dienne de  pourceaux.  Siibul- 
cus,  i,  m.  l'arr.  \'irg.  Mart. 
SiKjrius,  il.  m.  Plin.  l'orohère, 
(/U.T5  sues  /lascit.  Plaut.  Ivtrc 
|iori'hère.  sues  pascôre.  Plin. 

porcherie,  s.  f.  Etablo  .1  porcs. 
■'>ail<;  is,  n.  l'arr.  Col.  Hara,  a; 
r.    /^(au(. 

porcine,  adj.f.  Relatif  au  porc. 
•Sui/ius,  n.  am,  adj.  Coi.  (cf. 
pc:-us  suillum.  Col.). 

pore  (lat.  post.  porus[gr.  itipo;. 
passage].  Ambr.),  s.  m.  rii:iouii 
des  orifices  de  la  peau,  [jar  les- 
quels se  fait  la  transpiration. 
.•^piramentum,  i,  n.  iien.  Res- 
serrer les — ,  spissare  corpus, 
(ycls.  Il  En  part,  dos  végétaux. 
Meatus,  ûs,  m.  Mjcr.  |{  P.  ext. 
Chacun  des  interstices  qui  sé- 
parent les  molécules  d'un  corps. 
Voy.  INTERSTICE,  TROU.  —  d'une 
éponge,  (istula,  a",  f.  Plin. 

poreux,  euse,  adj.  Qui  a  des 
pores,  des  interstices  qui  le  ren- 
dent perméable.  Rarus,  a,  am, 
adj.  Sen.  Pamicosas,  a,  um, 
adj.  Sen.  Vitr.Plin.  Fistulosas, 
a,  um,  adj.  Sen.  (cf.  (.  sa.\a. 
Sen.).  Spongiosas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Masse  —  d'un  minorai 
fondu,  spongia,  x,  f.  Plin. 
Pierre  — ,  spongia,  se,  f.  Vitr. 
Pall.  pumcx,  icis,  m.  Virg. 
Sen.  De  pierre  — ,  pamiceai,  a, 
uni,  adj.  Plaut.  Ov. 

porosité,  s.  f.  Propriété  qu'ont 
les  corps  d'être  poreux.  liari- 
tas,  ntis,  f.  Ct'i;.  liaritado,  di- 
nis,ï.  Varr.  Plein  de  — ,(i.stu- 
losas,  a,  um,   adj,  Sen. 

porphyre,  s.  m.  Roche  dure 
d'un  rouge  foncé,  et  p.  ext. 
pierre  basaltique  aii.ilogue. 
Porphyriteti,  œ,  ni.  Plin.  Pur- 
para,  se,  f.  Stat.  (silv.  I,  5,  37). 
—  rouge,  porplujreticum  mar- 
mor.  Suet.  Do  —  rouge,  por- 
phyretiras,  a,  am,  adj.  Capit. 

porracé,  ée,  adj.  Qui  est  de  la 
nature  du  |iuireau.  Porro  simi- 
lis. A.  Porvaceus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Il  (Fig.)  De  couleur  verdà- 
tre.  Porrai-r.af,a,  uni,  adj.  Plin. 

porreau.  Voy.  poireau. 
1.  port,  s.  lu  Kiit'oiicement  do 
la  mer  dans  le^  tvrros,  naturel 
ûu  artificiel,  qui  olfre  un  abri 
aux  navires.  Portus,  ÙS,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cincta  duobuf 
porlubas  insala.  Liv.  p.  manu 
factas.  Sacl.  portatix  (ar.ère  ou 
cunslitaire.  Cic.  os  portas.  Liv. 
aditus  atque  os  portas.  Cic. 
portus  Ca^etx  celeberrimas . 
Cic.  maritimi  portas  frequen- 
tali  aut  di:serti.  Liv.  a  porju 
proficisci.  Ces.  e  porta  solvèi-r 
['■  quitter  lo  port  •].  Cio.  <-.r 
porta  uxire.  Oses,  ex  porta  na- 
ves  educére.  Ces.  portum  pr- 
ière. Cic.  portum  capëre  (-  ou- 
trer dans  II!  p.  "1.  Cres.  in  por- 
iitin  piirvehi  [eu  p;irl.  dos  pers. 
Il  dts  vaisseaux].  Cic.  in  por- 
lam    ex    alto   inveki.   Cic.   in 
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portam  de(erri.  Cornij'.  in  por- 
tum  ex  longà  navv/ulione  ve- 
ntre. Cic.  in  poitani  i)crveniie. 
<'œs.  in  pnrtam  se  rccipére. 
i.'œs.  in  portam  penutrâre.  Cic. 
prov.  in  porta  esse  ou  navi- 
<iare.  Ter.  [Amlr.  J.80].  Cic. 
[ep.  IX,  6,  /i].  salvn  nave  in 
portam  pervenire  [-  arriver  à 
non  port  •].  Qaint.  in  porta 
naafragium  (acéré.  Qajn<.).Qiji 
a  de-i  — ,  de  bons  — ,  por- 
tuosus,  a,  una,  adj.  Cic.  Sali. 
ex.:  p.  mare.  Cic.  pars' .\ami- 
dix  portaosiov.  Sali.).  Qtii  n'a 
pa<î  de  — ,  importuosus.  a, 
um,  adj.  Sali.  Liv.  Plin.  j 
Tac.  (e.\.  :  nuire.  Sali.  Tac.  li- 
tas.  Liv.  Plin.j.).  Droit  de  — , 
portorium,  li,  n.  Cic.  etc. 
e.\.:  vectigal  ac  p.  Dyrrhachi- 
noram.  Cic.  portoria  inaritima 
['  droits  d'entrée  et  de  sortie 
des  ports  de  mer  •].  Liv.).  \\ 
(Fig.)  Refuge.  Portus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (voy.  abri,  refuge,  re- 
traite). Il  (P.  anal.)  Endroit  où 
l'on  embarque  et  débarque  les 
marchandises  sur  un  cours  d'eau. 
Portas,  ûs,  m.  Liv.  Emporiam, 
il,  n.  Liv.  Il  (Par  ext.)  Ville  qui 
a  un  port  de  mer.  Urbs  porta 
nobilis.  Cic.  OppidaTn  porta 
nobile.  Liv. 
2.  port,  8.  m.  Action  de  porter, 
l'écœura,  se,  f.  Cic.  Gestio,  onis, 
f.  Cic.  Gestafas,  ûs,  m.  Plin. 
Se  mettre  au  —  d'armes  (de- 
vant son  supérieur,  on  signe 
d'honneur),  sahmiltëre  fasces 
alicai.  Cic.  ou  esse,  stare  in 
ormis.  Cic.  \\  Transport.  Vectu- 
ra,se,  {.Cic.  (ex.:  pro  vectarà 
solvëre.  Cic).  Le  prix  du  — , 
pretiam  pro  vectai'à  soli'en- 
dam.  Cic.  vectara,  se,  f.  Plaat. 
Sen.  Franc  de  — ,  voy  affran- 
chir. Jl  Fig.  —  de  voix,  action 
de  faire  arriver  la  voix  à  une 
intonation,  en  glissant  sur  les 
notes  intermédiaires.  Voy.  glis- 
sement. 1  Manière  de  porter  le 
corps  ou  une  partie  du  corps. 
Habitas,  fis,  m.  Cic.  Voy.  atti- 
tude,    DÉM.4RCHE,  MAINTIEN.    ||   P. 

.Tnal.  Le  —  d'un  cheval,  voy.  al- 
lure, DÉMARCHE.  Le  —  d'une 
plante,  d'un  arbre,  »tatas,  ûs, 
m.  Pall. 

portable,  adj.  Qui  peut  être 
porté.  Qui  (qaas,  qaod)  portari 
ou  gestari  potest.  A.  Portata 
facitis.  ,A. 

portage,  s.  m.  Action  de  porter, 

Vo\'.  2.  PORT. 

portail,  s.  m.  Façade  d'une 
église  où  est  la  porte  principale. 
.lanaa  maxima. 

portant,  ante,  adj.  et  s.  m. 
Il  .idj.  Qui  porte.  Voy.  porter. 
Partie  — ,  voy.  support.  A 
bout  — ,  voy.  p.  307,  col.  1.  ^ 
Qui  se  porte  (de  telle  ou  telle 
façon).  Affectas,  a,  um,  p.  adj . 
Cic.  Bien  — ,  valens,  p.  adj. 
Cic.  validas,  a,  um,  adj.  Cic. 
sanas,  a,  am,  adj.  Cic.  integer^ 
gra,  gram,  adj.  Cic.  salvas,  a, 
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am,  adj.  Cic.  Uu  homme  bien 
— ,  valins,  enti»,  m.  Cic.  Etre 
bien  — ,  valrre,  intr.  Cic.  vale- 
tadine  bonà  (intcgrô,  firmâ, 
protperûj  uti.  Cic.  Rendre  qqn 
bien  — ,  sanàre  aliqaem.  Cic. 
Mal  — ,  invalidas,  a,  um,  adj. 
'Aie.  Voy.  malade,  souffrant.  ^ 
Montant  de  bois.  Voy.  mont.v.nt. 

I  Poignée  de  chaise  à  porteurs. 
Phalanga  ou  palanga,  a?,  f. 
\'itr.  Plin.  ^  Anse  (d'un  colTre, 

d'une  malle).  Voy.  anse. 
portatif,  ive,  adj.  Qu'on  peut 
porter  sur  soi.  Qui  [qax.qaod] 
pnesto  est,  ou  pr$e  mana  est. 
Cic.  Manaalis,  e,  adj.  Gloss. 
Tirer  des  drogues  d'une  phar- 
macie— ,  promére  medicamen- 
ta  de  narthecio.  Cic.  Arme  — , 
sabalare  tflam.  .\'ep.  Moulin  à 
blé  — ,    (istala    farraria.  Cato. 

II  P.  ext.  Une  somme  —  (qu'on 
a  à  sa  disposition),  prœsens  pe- 
cania.  Sen.  ^  Qu'on  peut  ai- 
sément transporter.  Portata 
facilis.  Cic.  Bagage  — ,  expedi- 
tse    sarcinse.  Cato. 

porte,  s.  f.  Baie  pratiquée  dans 
le  mur  d'une  ville.  Porta,  ae. 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  urbis  ou 
simpl.  porta.  Cic.  aversa  porta 
[oppidi].  Liv.  extra  portant. 
Plaat.  extra  portam  Collinom. 
Cic.  porta  introire.  Cic.  porta 
Capenâ  egredi.  Cic.  ad  portas 
venire  [en  pari,  de  l'ennemi]. 
Ctc.  ad  portam  alicai  pr.vsto 
esse.  Cic.  aliqaem  ad  portam 
exspectâre.  Cic.  pedem  porta 
non  extalisse.  Cic).  Ouvrir  ses 
—,  voy.  capituler.  ||  Baie  pra- 
tiquée dans  un  retranchement. 
Porta,  as,  f.  Cs-s.  Liv.  (.x.  : 
p.  decumana.  Cses.  principa- 
lis,  qapestoria.  Liv.).  \\  (Par 
anal.)  Passage  étroit  donnant 
accès  dans  une  vallée.  Porta, 
se,  f.  Nep.  (ex.:  portœ  Ciliciie. 
Nep.  portée  Caspiœ.  Plin.)  ; 
pylae,  arum  (nûXai),  f.  pi. 
Ci'c.  etc.  (ex.:  Taari.  Cic  [Att. 
V,  20,  2].  Caspise.  Mêla  [I,  15, 
2]).  Il  Baie  pratiquée  dans  un 
enclos.  Porta,  ae,  f.  Plin.  (ex.: 
p.  villœ.  Plin.).^  Baie  pratiquée 
dans  le  mur  d'un  édifica.  Os- 
tiuin,  a  (•  ouverture,  entrée, 
d'où  porte  d'entrée,  p.  extérieu- 
re "),  n.  Cic  etc.  (ex.:  ostium 
rectam  [opp.  à  posticam  os- 
tiam,  '  p.  de  derrière  •] .  Plaat. 
Oftiam  carceris.  Cic.  ab  ostio 
qneerëre[-  s'informer»].  Cic); 
janua,  ae  l' porte  de  maison  .), 
f.  Cic.  etc.  ex.  :  f'anuam  ape- 
rire  [■  pratiquer  -]  in  pabtico 
[-  ouvrant  sur  la  rue  '].  Scsev. 
dig.  qaœrëre  aliqaem  a  januâ 
[-  de  la  p.  s'informer  si  qqn 
est  là  •].Cic.)  ;  foris,  is,  î.Cic 
etc.  (au  pi.  fores  [-  porte  à 
deux  battants  •].  Cic.  ad  fores 
assistëre.  Cic).  —  dérobée, 
pseadothyram,  i,  n.  Cic.  (s'opp. 
à  jdnaa,  cf.  non  jana/i  recep- 
tis,  sed  pseadotkyro  intro- 
missis.   Cic.  [post   red.  in  sen. 
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\U]).  C'bscarus  a-diuni  aditun. 
Liv.].  De  —  en  — ,  ostiatim, 
adv.  Ctc.  ^ex.  :  compiliire  to- 
tam  oppidum.  Cic  Usée  cri- 
mina  agére  ostiatim.  Cic.  on 
dit  aussi  per  domos.  Cic.  Liv.). 
—  à  — ,  voy.  coNTicu.  Mettre 
qqn  à  la  — ,  extrudére  ali- 
qaem foras.  Plaat.  Ter.  Lais- 
ser qqn  à  la  — ,  aliqaem  ex- 
cladére.  Cic.  (voy.  dehors  . 
Faire  passer  la  —  a  qqn,  voy. 
chasser.  Etre  à  la  — ,  excla>ii. 
Cic.  Il  (Spéc.)  L'entrée  de  la 
cour  et,  par  ext.,  la  cour  du 
Sultan,  Aala  imperaloris  Tur- 
cici.  Gs.  Absol.  La  Porte,  c-â-d. 
l'empire  Turc,  imperium  Tur- 
cicum.  Gs.  1  (Par  anal.)  Veine 
— ,  portœ  Jecoris.  Cic.  ^  Bat- 
tant, vantail  qui  ferme  celle 
baie.  Vaivse ,  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  \ex.  :  valvœ  mdis. 
Nep.  vaivse  curise.  Val.-Max. 
valvœ  templi  limenqae.  Cses. 
conialsis  repagulis  clfractis- 
qae  valvis  [fori]  demoliri 
signam.  Cic)  ;  porta,  ae,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  porta;  fores  ob- 
jicëre.  Liv.  claadëre  portas. 
Cœs.  claadëre  portas  alicui 
[opp.  à  aliqaem  saâ  urbe 
reci/jëré].  Caes.  Cic  portas 
refringëre.  Liv.  'S  ;  ostium  , 
21,  n.  Cic.  etc.  (ox.  ;  ostiarn 
crêpait  ou  concrepait  [-  a  cla- 
qué -].  Plaat.  Ter.  ostiam 
aperire  [opp.  à  operire].  Ter. 
ostium  pulsfire  [»  frapper  à  la 
p.  •>].  Plaat.  aperto  ostio  dor- 
mire.  Cic):  janua,  ae,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  Janaa  patens  [opp.  à 
claasa.  Liv.  januatn  claudëre. 
Cic):  foris,  is,  C.  Cic.  etc.  (au 

Elur.  fores  ['  porte  à  deux 
attants  ■>].  Cic.  pulsâre  fores 
[•  frapper  à  la  p.  ■>].  Ov.  ^ores 
obseràre.  Nep.  fores  aperire. 
Ter.  Cic.  fores  refringëre. 
Liv.  fores  moliri  [•  forcer  •]. 
Liv.).  Il  Porte  d'appartement. 
Foris,  is,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
foris  cubiculi.  Cic.  cabicali 
forem  claadëre.  Cic.  forent 
adducëre.  Cic)  ;  velum ,  i 
(■  draperie  qui,  dans  la  plupart 
des  maisons  romaines,  fermait 
l'entrée  des  chambres  '),  n.Saet. 
(ex.:  prselenta  foribus  vêla. 
Saet.  patente  vélo  salatari. 
Suet.).  Fig.  Frapper  à  toutes 
les  — ,  quasi  ostiatim  palsare. 
Quint.  Mettre  la  clef  sous  la — , 
voy.  p.  Iil9,  col.  2.  Forcer  la  — 
de  qqn,  voy.  p.  930,  col.  1.  H 
(Par  anal.)  Portes  d'une  ar- 
moire, d'un  buffet.  Fores,  f. 
pi.  Mart.  Une  —  d'écluse,  fo- 
res, f.  pi.  A.  Il  (Fig.)  Fores,  f. 
pi.  Cic.  Plin.  (ox.  :  artis  fores 
aperire.  Plin.  quasi  amicitix 
fores  aperire.  Cic),  Via,  ae,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaâ  re  avari- 
tise  viam  patefacërc  ilias  trem 
otqae  latam.  Cic.  patêre  hono- 
ris candis  viam.  Pliaid.):  iter, 
itineris,  n.  Liv.  (ex.;  ad  ma-. 
^jsrratus  iter  obseepire.  Liv.). 
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«XtLFORTEl'R. 

m.    (Arcli.^  1 


porte  balle     Voy. 

porte-chais«.     s. 
Porteur   ie  ch»i<*  >    porteui^l. 
Lecti'•^r■.'ls,  il,  m.  Vie. 

porte-clefs  el  porte-clés,  s. 
m.  lelui  iiui  e?t  chargé  des 
clef-'  dune  prison.  C/aiicu/J- 
rioj,  il,  m.  \oy.  oBouER. 

porto-crayon,  s.  m.  Insiru- 
meni  din<  lequel  on  mel  un 
cravon.   Voy.    cratow  ;    érvi. 

port»-<lrap«au,  s.  m.  Officier 
qui  poTi.'  U  drapeau  d'un  ré- 
giment, cjijmfer,  |er«,  m.Cœs. 
AqvùU(er.  (eri.  m.  Cxa.  VexU- 
lariiis.  11.  m.  Liv.  Tac 

portée,  s.  f.  Charge  que  qqch. 
porie.     lî    Totalité    des      petit* 


Totalité    des 
qu'une  fm  Ile  met   bas 
tas  lis,  m.  <.'ic.  etc.  (ex.:  ferx 
parlas  su'is  diligunt.  Cic.  pJu- 
res  emxa  parla».  Liv.)  ;  fetus, 
as,  m    Cic.  etc.    (ex.  :  primas, 
lecandaa,      novis$ima>.      Col. 
uno     fêta     parère      [aliquid]. 
PlaatA.    Il    Charge    que     porte 
dans  ia  partie  libre    une    pou- 
tre, une    pierre  appuyée  à  cha- 
que   bout.    Vi»    sastmendi.  A. 
«I     Distance     jusqu'à      laquelle 
qqch.  peut  porter.  Jactus,  âS, 
m.    Virg.  Liv.  Sen.  Cart.  (ex.  : 
intr>^    («il    foctam.     Virg.    vix 
teli  j'acta  a   pro.rima   statione 
abesêe.  Cic.  extra  teli  jactam. 
Cart.    extra  omnein    teli  jac- 
tam.  .Sen.;C0njectU8,  ÙS.  m. 
Liv.    eic    (ex.:  ad    teli   conjec- 
tam  venire.  Liv.  extra  teli  con- 
jectuni.  Petr.qaoduaaatiointra 
teliconJe':ttimerat.Liv.);ictUS, 
ÙS.  Ta.Lir.  Sen.  (ex.:  sab  ictam 
venire.  Liv.    tab   icla    habére. 
Sen.  extri  i:tam  ponire.  Sen. 
qao  interiorrs  û:tibat  tormen- 
toram  essent.  Liv.).   Etre    à  — 
de  la  miin,  aub  manibas  ei$e. 
Plaat.     ap.     '"i'.    ad    manam 
esse.  Liv  iyoy .  p-  1186,  col.  1). 
A  —  de  la  vue.    in    compecta 
potitas    Liv.  Hors    de  la   —  «le 
la  vue,  extra  vitam  (hominis). 
Plin.     —   de    l'oreille,  aariam 
•adiciam    ou     mentara.    Cic. 
N.  l>.  II,  IWJ:  de  Or..  III,  183). 
I  (Fig.^  Capacité  d'un  être  pen- 
gant  :   valeur,  importance  d'un 
objet     Captas     ÙS,    m.     Ter. 
Cir      V1V.  CAPACITE)  ;  intelU- 
gentia.'sB.    f.    Cic.   cic.  (voy. 
iMrEi.i.i'iENCE  )  ;    vis,    f.    Cic. 
etc.    -i.  :  '/(W?   vit   insit  in  hit 
verbif.  intendit.  Cic.    voy.    m- 
pouriscE'    Qui    est  à    notre  — , 
factlis.  e,   adj.   Cic.  (ex.  :  ila 
faciUt  interrogationet  [•  ques- 
tion- ■  ]  l'int.    Cic);  parafas. 
a,  um.  p.   adj.    Cic.  etc.  (voy. 
PR^pARé.    oispoaiTioH).    Etre    à 
—  (de  faire   qqch.),  poue  (av. 
l'Inf.'.  '-i 
porte-enseigne,  s.  ra.  (Arch.) 
Porte-Jrip-!aii.  Voy.  ce  mot. 
porte-étendard,'»,  m.  Cava- 
lier q'i.  porte   l'étendard.  Voy. 
poRr£-r,:i.iPEAO. 

portefaix.  *.  m.  Celui  qui  fait 
le  mstiar    de    porter  de«    far- 


deaux.  Bajalat,  i,  m.  Cic. 
Exercer  le  métier  de  — ,  loc- 
tarat  oneram  <uo  corpore  (ac- 
titAr«.  Gell.  Je  n'ai  pas  appris 
le  métier  de  —,  non  didici  ba- 
jolàre.  Plaut. 

portefeuille,    e.    m.    Carton  & 
poche    destiné     à  recevoir  ^  du  , 
papier,    des    dessins,   etc.  Cap-  | 
su/a, s, f.  Sen.  Capia,ee,f.  Sen.  | 
.Scrim'um,    ii,    u.   Jlor.    Libra- 
riam,  ii,   n.    Cic.     Le   —  d'un 
négociant  (les  effets  publics  qui 
sont  dans  son  p.1,  cujendurium, 
ii,  n.  Sen.    Avoir   le    —   de    la 
justice,    des  affaires  étrangères, 
voy.  ministre,  .\voir  un  ouvrage 
en  —  (en  manuscrit),  castodire 
libram.  Cic. 

porte-malheur,  s.    m.   Chose, 
personne  qu'on  regarde  comme 
portant  malheur.  Voy.  n^f.vste. 
portemanteau,   «.    m.    Partie 
de  l'équipement  d'un  cavalier. 
Hippoperœ,  aram,  t.    pi.    Sen. 
(ep.  éf,  9).  Il  Valise  de  voyage. 
Mantica,  a»,  f.  Z,uci7.  //or.  ^  At- 
tache pour  suspendre  les  man- 
teaux, etc.  Voy.  CLOU,  crochet. 
portemonnaie.  Voy.  hourse. 
porter,  v.  tr.  et  intr.  ||    V.  tr.  l 
Tenir  (dans  le»  mains,  entre  les 
bras,  sur  les  épaules)  qqch.  qui 
pèse.    Portâre,    tr.'  Cic.    etc. 
,ox.:  onera.  Cs's.  arma.    Sali, 
cibum  et   arma.  Sali,   sparos, 
lanceas,    sadet.   Sali,    agaam. 
Cart.  commeatum  f ecum.  Cxt. 
atensilia    secum.     .Sen.    caput 
abscisam  mmibut.  Hor.panem 
hameris.  //or.  onera   hameris. 
Cart.    dorso    ijraviora    arma. 
Cart.  aqaam  vasis.  Cart.  cada- 
vera   in    arcà.  Hor.  in  triam- 
pho  Mastiliam  [•  la  statue  de 
.Marseille  ■•].  Cic.  lecticû  porta- 
ri.  Cic):  ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
onus.     Ter.    aliquid    hameris. 
Hor.    Petr.    arma    in  tarcinia, 
Cart.    leclicà   [erri    per   oppi- 
dum. Cic.  paeram  ferre  circa 
jadicea.     Qaint.     aliqaem     ex 
proelio  [•  hors  du  champ  de  ba- 
taille ■•].    Liv.    par   anal,    (erre 
ventrem    [en  pari,   d'une    fem- 
me].   Liv.    [en    pari,    d'une  fe- 
melle]. Varr.  ferre  partam  nc- 
tonia  menaibaa.    Plin.  p.  anal. 
•    porter    comme    fruit    •,     cf. 
terra  fraye»  ferre  poteat.    Cic. 

far  ext.  fig.  ferre  miaeriaa.  Ter. 
voy.8uppoRTEB]);a/'/i9rre('por- 
tor  vers,  à-),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
lecticà  aliqaem  in  (oram.  Liv.); 
circamferre  (  •  porter  au- 
tour -!,  tr.  Liv.  etc.  (ex.:  capu( 
alir-ajaa  prtrÇixam  luxttrK.  Saet. 
fUiam  suis  niani6a«.Qain(.  ali- 
iiuem  per  releherrimoa  vicoa. 
Suet.)  ;  conferre  (-  porter  en 
un  même  point  -),  tr.  Cic.  etc. 

(voy.  RASSEMBLER,  RAMASSER,  RÉ- 
UNIR); déferre  (•  porter  de  haut 
en  hxf  oa  d'un  pjint  à  un  au- 
tre -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  riw-c 
ad  ijtam  neccaaaria  aant.  Liv. 
arma  aaa  extra  vatlam  deferri 
e'/aumque   eduoi    clam  Juasit. 
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Val.-Max.  caput  ad  Sullam  at- 
qae  abjanicalo  ad  aedem  Apol- 
linia  manibas  ipse  aaitdetulit. 
Cic.  fr.  lecticit  Aifcrri  in  aciem. 
Val.-Max.    acnaloium  hameria 
in  campam  defirri  cremariqae 
[mortuum    Augustuni].    Suet.); 
efferre  (•■  porter  dehors  •\,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    tela   e.r  œdiboa 
alicujas.  Cic.  aliqaem  de  teni- 
plo.  liep.    [voy.  SORTIR,  empor- 
ter], par  ext.  -  porter    comme 
un  fruit  -,  ex.  :  u<«;riore«  fra- 
ijea.  C^c.    [voy.   PRODumE]);  j'n- 
ïerre  (-  porter  dans,  sur,  con- 
tre, à  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
qaid  in  iynem.  Ca'a.  acalaa  atl 
mœnia.  Liv.);  prmferre  («por- 
ter devant-),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
faacea  prœtoribat.  Cic.  alicui 
ardentem  facem.   Cic.  fanale. 
Liv.  epil.);  bajulàre  (•  porter 
un    fardeau,    p.  sur  son  dos  >). 
tr.  Plaut.  Jet.  (ex.  ;   feiri  pro- 
prié dicimua  qam  quia  aao  cor- 
pore    bajulat,  portari  ea,   qua- 
qaia   in  jamenio  secum  dacit. 
Jet.);  gerére.  tr.  Liv.  (ex.:  ter- 
rain. Liv.  saxa  in  muroa.  Liv.); 
gestàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
manibaa   [•  entre    ses    bras  ■]. 
Ter.  onera  dorao  aicut  jumen- 
ta.  Liv.  capat   in   pilo.  Cic  p. 
anal,  in  utero  [partum].  Plin.r. 
sustinÉre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  : 
aaatinère  bovem.  Cic).  Se  faire 
— .vehi.Cic.  gestalione  uti.Cels. 
Il  (Avec  un  suj.  de  chose).  Por- 
tàre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  janctse 
alia"  quinqaeremea  tarrea  con- 
tabalatas  portabant.  Liv.  navis 
portât  militea.  C.rs.  [b.  G-  V, 
23,  3].  navea  onerariœ  comme- 
atam  ab    Ostia  in  Iliapaniani 
ad    exercitani  portante».   Liv. 
[XXII,  11,  G]);  vebêre,  tr.  Cic. 
etc.    (voy.    ïRANSPoiiTER,    char- 
rier),    if    Soutenir,    supporter. 
Sustlnére,    tr.   Cic  etc.  (ex.: 
columnx  et  templa  et  porlicaa 
aaatinent.   Cic    au    fig.    homo 
omnium    ^aoa    terra    saatinet 
aceleratiaaimaa.  Sali,  tanta  ne- 
golia.  Ilor.  voy.  soutenir).  (Fleu- 
ve) qui  peut  —  des  vaisseau*. 
naviam  patiena   (opp.   à  haud 
patiena).  Liv.  Tac.  —  sa  croix, 
voy.  p.  5i<3.  col.  2.  —   qqn  sur 
ses   épaules   (fig.),   voy.  p.  79!j, 
col.  3.  Les  vins  légers  ne  —  pa>< 
l'eau,    tenta  vina   nihil  valent 
in  aqaà.  Cic.  Mal  —  le  vin,  yi- 
nom  maie  ferre.  Sen.  —  la  peiut- 
de  qqch.,pœna«  ferre  (alicajut. 
rei).Cic.  — le  joug,  voy.  p.  112><, 
col.  2.  —  les  fers,  e««e  in  vincu- 
Hs.  Liv.    I|    Comporter.  Voy.  ce 
mot.     *,    Avoir    habituellement 
sur  soi.  Ferre,  tr.  Cic. etc. (ex.: 
coronam.  Cic.  arma  ferre  poaae. 
Cwe.  par  ext.  arma  ferre  contra 
aliqaem.  Cic  ou  oafcrsus  ali- 
qaem. Nep.  ou  in  aliqaem.  Liv. 
(ig.  nomen  ^■:miliiPaali.Liv.co- 
<jnon\enTorqaali. Saet. aliqaem. 
inocaliaouoculia['T>.  qqn  dans 
son    cœur  •].  Cic.  fortem  ani/- 
mum.   Sali.);  gerere,  tr.  Cic. 
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*to.   (ex.  :  vestem.  A'c/j.);  ges- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  i/emmam 
digito.  Plin.  au  fig.  aliijuem  in 
ainti   [•  dans   son   «cin,  c.-d-d. 
dans  son  cœur  -].  'l'er.  [adolph. 
709|.  aliquem  in  oritlis  [m>^riio 
sens]    Ter.  [cnn.  hOl  sq.]);  ba- 
bêre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  jacu- 
tiim,  qaod   manibas  kabumtis. 
Ov.  coronani  alteram  in  capite. 
<xlteram  in  coUo.  Cic.  anulum 
in  digito.  Ter.);  indul  ot  in- 
dutum    esse.    Ter.  Cic.  etc. 
(ex.  :    indui    veste.  Ter.  servili 
veste  [•  la  livrée  •].  socci  qui- 
bus  iridtitas  esset.  Cic);  orna- 
tum    esse.    Cic.  (ex.  :  militari 
veste  ornatus  [•  portant  l'uni- 
fornie  •].    Cic.    voy.  habu.i.f.r)  ; 
awictuzn  esse.  Cic.  (ex.:  togn, 
pallio.  Cic.  voy.  revêtir);  ùti, 
dép.  intr.  Cic.  etc.    (ex.  :   veste 
purpareà.    Cic.  pxnulà    intra 
urbcm  frigoris  caasà.  Cic.  gem- 
mis.    l'Un.).  —  toute  sa  barbe, 
barbam   alëre   ou    promittëre. 
Liv.  N'avoir  pas  le  droit  de  — 
la  toge,  carërejare  togx.  Plin. 
j.  (ep.  IV,  II,  3).    —   le    deuil, 
voy.  p. 643,  col.  1.  —  les  couleurs 
•{d'une  dame),  aticujus  cultorem 
esse.  Ov.  Ce  vêtement  ne  se  — 
plus,c.-à-d.  n'est  plu«  de  mode, 
voy.  p.  Iâ/t5,  col.  3.   Une  chose 
'  mal   portée,   res    vilis.  Cic.   — 
J'épée,voy.  p.  796, col.  2.  ||  (Par 
«xt.)  Avoir  sur  soi.  Portàre,  tr. 
Ter. Sali. Liv.  (ex.:  memineintis 
vos  divitias,  decas,  gloriam  in 
dextris    veetris   portare.  Sali, 
cmnia  mecam  porto  mea.  Cic); 
ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  secum 
(erre     aliquantam    nameram. 
Cic);  babére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
pecuniam  habêre  secam.  Cic). 
—  une  arme,  esse  cutn  telo.  Cic. 
La  lettre  —  ce  qui  suit,  fertiir 
his  verbis  epistola.  Cic.  Le  traité 
porte   que...,  pacto   convenil, 
ut  (et  le  Subj.).  Liv.  ^  Prendre 
avec   soi    et   déposer    dans   un 
lieu.    Portàre  ,  tr.  Cic.    etc. 
(ex.  :  primitias  fragam  eo  [-là-] 
aonaqae  alla.  Liv.  commeatiis 
ab    urbe  in  castra.   Liv.  com- 
meatum  ad  aliqaem.  Caes.  voy. 
apporter);  comportàre  (--poi- 
ter  de  divers  côtés  dans  le  mê- 
me endroit"),  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

BÉliNlR,  AMASSER,   ENTaSSER);   dS- 

portàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
TRA.NSP0RTER)  ;  ferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ali^/aid  in  Capitoliam. 
Suet.  par  ext.  fig.  f.  opem.  au- 
ailiam  ou  opem  aiixiliamque. 
Cic);  afferre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
inde  mortuas  Romam  allatas 
Liv.  afferre  eo  [■  là  "]  maner" 
cajiisquc  generis.  Nep .  scrinium 
cam.  iitteris  eodem  [«  au  même 
endroit  >].  Sali,  tabulas  Ro- 
mam. Cêes.  lapidem  ad  filium 
claadendam  ad  introitum  sedis. 
Nep.  voy.  apporter)  ;  déferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  paeros  proti- 
nas  ad  ripam  Tiberis.  Val.-Max. 
candelabruminprsetoriam.  Cic. 
commeatani  in  viam.  Liv.  ali- 
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?iiem  (dlevatum  in  tabernaca- 
am.    Cart.    captum    omnibus 
mcmbris     defrrri    in    ctiriam. 
Liv.)  ;  efferre,   tr.   ('ic.  (dans 
l'express,  aliquem  efferre  [•  p. 
qcjn  en  terre  -].  Cic);  perfer- 
re,    tr.    Cic.  etc.  (ex.  :  littera» 
ad  aliqui;m  [-  de<  lettres  à  leur 
adresse  .].  Cic.  fascicalum  lit- 
terarum  ad  aliqaem  perferen- 
dum  caràre.  Cic).    I|  (Par  ext.) 
Faire  arriver  en  un  lieu.    Fer- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ferre  pe- 
ilem   [.  p.  le  pied  en   avant  ■]. 
Plnut.  qiincumque  pedes  ferent. 
//or.  ('.  signa    [.  p.  ses  troupes 
eu   avant  •].   Liv.  ferre   se  ou 
[passif]    ferri    [-  se    porter   en 
avant,  etc.  .].  Cic.  se  (erre  ali- 
cui  obviam.  Cic.  cursa  in  hos- 
tem  ferri  [•  se  porter  au  pas  de 
course  au-devant  de  l'ennemi»]. 
Liv.  qaocumque  feremnr.  Cic. 
fig.  nliqwm   ad  [ou  in]  csslam 
laudibas   ferre   [•  p.    qqn    aux 
nues  .].  Cic.  Liv.  ferri  [ad  ali- 
quid]    crudclitate    et    scelere. 
Cic);  déferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aarum  et  omnia  ornarnenta  in 
serariam  [matronas]  detalerant. 
Liv.  mimera  quœ  ab   regc  pri- 
vatini  acceperant   in  œrariam 
detalerant.Val.-Max.  d.aliqaem 
ex  alto  ignotas  ad  terras  et  in 
desertam  litus.  Cic.  si  quo  casa 
in  freto  œstus  morari   aat  dé- 
ferre  naves  in  terram  posset, 
Cic.  onera/'ia?  [naves]  daœ  pau- 
lo  infra  delatx  sunt.  Cses.  par 
ext.    déferre    rem    ad    amicos 
["p.  l'affaire  devant  ses  amis -]. 
Cic.  rem   ad  consiliam  [-  de- 
vant le  conseil  de  guerre  "J.Cœs. 
rem  ou   caiisam    ad   senaiam.. 
Cic.  aliquid  in  f  irum.  jiiAicium.- 
qae.  Cic.  [Cael.  35])  ;    inferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  inferre  se.  Liv. 
inferre  signa  in  hostem  [se  p. 
contre  l'ennemi  »].  Cœs.  bellam 
alicui.  Cic.  Nep.  bellam  contra 
patriam,    Cic.    inferre  pedem. 
Cic.  adeo  concitato  impeta  in- 
ferre se,   ut. . .    Liv.    in    ignés 
medios  equo  inferri.Liv.);  pro- 
ferre, tr.  Liv.Curt.  (ex.:  signa 
['  se  p.  en  avant  "].    Liv.   [IV, 
32,    lOJ.   proferre  inde  castra. 
Liv.    [X,  33,  71.    arma    longias 
ab  arbe.  Liv.  [VII,  32,  6],  arma 
inEuropam.Curt.  [VII,  16, 13]). 
Se   —    candidat,  voy.  candida- 
ture (p.  3ii5,  col.  1).  Se  —  bien, 
bonà  (firmâ  ou  prospéra)  vale- 
tadine  esse  ou  uti.   Cic.  Se  — 
mal,  voy.  p.  1I9I,    col.  2.  Il  se 
porte  mieux,  melius  ei  factura 
est.  Cic.  Il   Approcher.    Ferre, 
tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  cihum  ad  os 
ferre.    Cic.)  ;    admovére,   tr. 
Cic.    etc.  (ex.  :   fascicalum   ad 
naves.     Cic.    manum    ad    os. 
Prop.    —    la    main    sur   qqn, 
manum    afferre    alicui.     Cic 
manum     inferre     ou     injicére 
alicui.    Cic.    Le  sang  se  —  à  la 
tète,  voy.  monter  (voy.  p.  1254, 
col.  3).  —  les  yeux,  la  vue  sur 
qqcli.,  conjicëre  ocalos  in  ali- 
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I    qaid.  Cic.  —  ses  regai  d»  de  ton» 
cotés,  ocuZo»  circumferre.  Liv. 

—  la  t^te  haute,  caput  atlolli- 
re.  Ov.  —  l'oreille  basse,  voy. 
p.  263,  col.  1.  —  lo  nez  au  vent, 
magnifu:ë  se  inferre.  Plaat.  Le 

—  haut,  ex  alto  agëre.  ."^en.  Se 

—  vers,  voy.  s'appliquer  [à|. 
Il  (Par  anal.)  Porter  un  coup, 
voy.  COUP.  —  à  qqn  le  coup 
mortel  ,  mortiferam  plagam 
alicui   infligëre.    Cic.   (Vat.  8). 

—  en  compte  unesommo  payée, 
aiicui  expensam  aliqaid  ferre. 
Cic.  (Verr.  II,  2,  70,  170).  -  té- 
moignage contre  qqn,  testimo- 
nium  dareoudicère  in  aliqaem. 
Cic.  Se  —  accusateur,  sasdnëra 
nomen  accasatoris.  Tac.  Se  — 
caution,  voy.  p.  .363,  col.  3.  — 
plainte  contreqqn,  voy.  p.  1407, 
col.  2.  —  un  arrêt  contre  qqn, 
voy.  p.  185,  col.  2.  jj  Pousser, 
conduire,  exciter  à.  Voy.  ces 
mots.  Porté,  c.-d-d.  enclin,  voy. 
ce  mot.  Etre — pour  qqn,  incii- 
natione  voluntatis  propendëre 
ad  aliqaem.  Cic.  Se  —  à,  »« 
proripëre  ad...  Cic  \\  (Fig.)  — 
honneur  à  qqn,   voy.  honorer. 

—  respect  à  qqn,  voy.  respec- 
ter. —  envie,  voy.  EN^■IE.  — 
scandale,  voy.  sCANn\LisER.  ^  V. 
intr.  Peser  sur  qqrh.  Incum- 
bère,  intr.  Cic.  etc.  voy.  ap- 
puyer, peser)  ;  ianiti'.  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  s'appuyer, 
REPOSER  [sur]).  Fig.  L'accusation 
portait  à  faux,  falsum  erat 
crimen.  Cic.  La  jalousie  porte 
sur  moi,  ad  me  incambit  invi- 
dia.  Cic  \\  Atteindre  le  but.  Jc- 
tam  perferre.  Virg.  Non  frus- 
tra cadëre.  Sen.  Le  trait  ne  — 
pas,  vanum,  intercidit  telum. 
Cic.  La  vue  ne  peut  —  plus 
loin,  intendi  longius  acies  non 
potest.  Cic.  La  tête  a  porté 
contre  une  pierre,  caput  in  la- 
pidem illisam  est.  Vell.  (voy. 
heurter).  Laisser  —  le  navire, 
navem  appellëre  ad  ripam.  Cic. 
Fig.  —  à  la  tète  (en  pari,  du 
vin),  tentâre  caput.  Plin.  — 
sur  les  nerfs,  nervos  Ixdëre. 
Plin. 

porteur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  porte.  Qui  portât 
ou  gestat  aliquid. Cic  Gestator, 
oris,  m.  Plin./.  —  de  la  halle, 
bajalus,  i,  m.  Cic.  —  d'eau, 
aqaarias,  ii,  m.  Treb.-Poll.  — 
d'eau  militaire,  atrarias,  ii,  m. 
Liv.  —  de  bois,  lignifer,  feri, 
m.  Inscr.  —  de  litière,  lecti- 
carius,  ii,  m.  Cic.  Se  procurer 
des  — ,  comparûre  ad  lecticam 
homines.  Catull.  Chaise  à  — , 
ijestatoria  sella.  Sen.  et  simpl. 
gestatoria,  s,(.  Sid.  (ep.  S,  8). 
cathedra,  œ,  f.  Jav.  —  de  let- 
tres, de  nouvelles,  tabellarias, 
ii,  m.  Cic.  nuntius,  ii,  m.  Cic 
—  de  nouvelles,  famigern'ns, 
i,  m.  Plaat.  Il  était  porteur  de 
cette  lettre,  missas  est  coni  /u'g 
Iitteris.  Cic.  Le  —  d'un  billet, 
nantias,  ii,  m.  Cic  Le  —  d'ua 
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billet,  d'uu  elTct  Je  couiiuerce, 
po$set*Or,  orit,  m.  Cic.  Billet 
payable  au  — ,  pen-jriplio,  o- 
nis,  f.  Cic.  Portfu*-',  ^ii#  por- 
tât ou  gestot  aliijaiJ.  Lie.  'jes- 
futrùr,  (riVis,  t.  \'al.-!JiJLX.  (cf. 
gest.  117U*     l'iW.-.Vojr  ). 

portier,  ière  liât.  post.  portut- 
rius.  \'ulg.^.  Celui,  celle  qui 
garde  uue  porte.  Janitor,  oris, 
m.  Cic.  A  /anuà  (s.-e.  paer). 
Suet.  Ostiariaa,  ii,  ta.  Varr. 
6en.  La  loge  du  — ,  cella,  se,  f. 
i^ol.  Po:tière, ianifrùr.fricis,  1". 
Plant. 

1.  portière,  s.  f.  Ouverture 
■l'une  voiture.  Ostium  vehicali. 
A.  1  Tenture  qu'on  lai>se  re- 
tomber devant  une  porte.  Prae- 
tenta  foriboi  vêla  [a.  pi.).  5en. 
ou  simpl.  velam,  i,  a.  Sin.  Voy. 

RIDEAU. 

5.  portière,  aJj.  et  s.  f.  ||  AdJ. 
Oui  porte  des  petits.  Feturx 
hahilis.  \'irg.  ^  ^ .  {.  Ltéru?. 
Voy.  ce  mot. 

portion,  t.  f.  Part  qui  revient 
a  qi|n  (dans  une  distribution). 
Pars,  partis,  {.  Cic. 'ex.:  locàre 
u;/rum  partibas.  Plin.  equiti 
Homano  avidiaa  veacenti  nuis 
partes  misit.  Saet.).  Pov'io, 
onis,  f.    Plin.    Voy.  lot,  part, 

-PARTIE.  Petite  — ,  portiuncula. 
se,  S.  Plin.  Diviser  un  mulet  en 
petites  — ,  maium  m  singula 
paltnenta  miniiëre.  //or.  — 
virile  (qui  revient  i.  chaque 
héritier), /JOrtio  ou  f'Ors  virilLi. 
Jet.  —  congrue  et  (i(/.  être  ré- 
duit à  la  pojtion — ,  voy.coscRU. 
||(P.  ext.)  L'àme  humaine  por- 
tion de  l'intelligence  divine, 
humanus  animas  decerptas  ejc 
ment/t  dii-inû.  Cic.  Voy.  par- 
CEij.r.,  PAr.TiE. 

portiuncule,  s.  f.  Petite  partie. 
Poitiuncala,  ae,  f.  Plin. 

portique,  s.  m.  Oalerie  couver- 
te 'oiitenue  par  des  colonnes. 
Porlicat,  ûs,  f.  Cic.  Petit  — , 
porticula,  X,  f.  Cic.  -r-  d'une 
maison,  prostas,  adis,  f.  Vitr. 
(VI,  7,  2.)  Il  P.  anal.  Un  —  de 
treillage  (dans  un  jardin).  Voy. 

GALERIE,    TONNELLE. 

portraire,  v.tr.  (Arch.)  Repré- 
xenter    (au    propre  et   au  ng.). 

Voy.    CESSINEB,  PORTRAIT. 

porttait,  e.  m.  Représentation 
d'une  p;r-onnc  par  la  peinture, 
le  de"'in.  Imago,  ginia,  i. 
Cic.  etc.  (s'opp.  i  statua,  ex.: 
ttutuai  et  imagine».  Cic.  ima- 
ijinem  exprimera  [•  faire  un 
p.  •].  Sert.  Anli'joni  imaj/i"':n- 
pinijére.  Plin.  alicujat  imuji 
picta.  Cic.  Plin.  vera  [•  rer- 
kemblaot  •].  alicujus  imago. 
Cic.  on  dit  aussi  exemplurn 
oris.  Cic.  ou  el(i'jies  ad  exem- 
plam  expresta.  Cic):  simulst- 
crum,  i,  n.  Cic.  Plin.  Huet. 
(ex.  ;  timuUicium  llelenx  pin- 
giire.  Cic.  simulaorum  iconicum 
l*  de  gr.indeur  naturelle  •]. 
Saet.  on  dit  auxei  similis  spe- 
cie$.  Cic.  cf.  nui  similem  spe- 
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ciem  inctusit  in  ctupeo  Minenae. 
Cic.'^.  1  (Par  est.)  Hessemblanc. 
Exemplum.  i,  n.  t'ii-.  «te. 
(voy.  copie);  im»go,  ginis,  (. 
Cic.  etc.  (ex.  :  hic,  qui  adest. 
imago  antmi  et  corporis  tui, 
constantissimus  atque  optimuf 
fiJius  tuas.  Cic.  en  juvenem, 
inijuif,  effijiem  atqae  inuiyi- 
nem  ejus,  qui...  Liv.):  siiniU- 
tudo,  dlDis,  f.  Liv.  Plin.  (ox.  : 
alicujus  referre  similitudinem 
[•  être  tout  le  p.  de  qqn  •]. 
Plin.  insiijnem  e/us  similitudi- 
nem près  se  fert.  Liv.).  Voy. 
iHACB,  RESSEMBLANCE.  |{  Descrip- 
tion exacte.  Efûgies,  ei,  f. 
Cic.  (voy.  représentation);  ef- 
ÛCtio.  Ônis.f.Cornif.  (tr.td.ilii 
yreo  eîxavia|jL6;,  yipaxTripiuiir,;. 
Corni(.  [rhet.  lV,"t)a]i;  forma, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  habes  (or- 
mam  beata;  vitae.  Cic);  simu- 
mulacrum,  i  (•  description 
d'un  caractère,  portrait  •),  n. 
Cic.  Liv.  (ex.:  s.  viri.  Liv.  [.\L,V, 
25,  3]).  Faire  un  — ,  depingére, 
tr.  Cic.  describére,  tr.  Voy.  dé- 
crire. 

portraiture,  if.  (Arch.). Action 
lie  portraire.  Voy.  description. 
Il  Œuvre  de  celui  qui  portrait. 
\'oy.  portrait. 

posage,  s.  m.  Action  de  poser. 
Voy.  pose. 

pose,  s.  f.  Action  de  poser.  Po- 
sitio,  onis,  i.  Plin.  Jnstructio, 
onis,  f.  Plin.  Locatio,  onis,  f. 
Plin.  Coltocatio,  onis,  f.  Cic. 
1  Action  de  se  poser.  Status, 
ÛS,  m.  Cic. etc.  (ex.:  st.  stutuo\ 
Cic.  illo  statu  sibi  statuam  (ieri 
voluit...  ex  quo  (actam  est,  ut 
postea  athletx  ceterique  artifi- 
ces lis  statibiis  in  statais  po- 
nendis  uterentur,  quibus  victo- 
riam  essent  adepti.  I^'ep.  [Cliabr. 
1,3]).  Il  Attitude,  manière  d'ôire 
affectée.   \*oy.  affectation. 

posément,  adv.  D'une  manière 
posée.  Sedatë,  adv.  Plin.  Com- 
posite, adv.  Cic.  Consideratù, 
adv.  Cic. 

poser  (lat.  pop.  pausare  [•  re- 
poser, faire  reposer,  d'où  pla- 
cer •  ].  Cœl.-Aur.  Vulg.),  v.  intr. 
et  tr.  Il  V.  intr.  Eire  appuyé 
sur  qqcli.  Voy.  reposer.  ||  Pren- 
dre une  certaine  altitude.  — 
devant  un  peintre,  pictori  eui 
potestatem  dure.  Cic.  Le  peintre 
taisait  —  Virgile,  pour  faire  son 
portrait,  pictor,  cum  niddare 
Verijiliun\  coloribus  vellet,  ip- 
sum  intuebatar.  /-"/in.lKParext.) 
Avoir  une  manière  d  être,  une 
attitude  affectée.  Se  ostentùre. 
des.  Magnificè  incedûie.  Liv. 
—  pour,  voy.  affecter.  ^  V. 
tr.  Mettre  à  une  place.  Ponére, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  mettre,  pla- 
cer); BppODère,  tr.  Cic  etc. 
(voy.  hbttre);  deponère,  tr. 
Cic.  etc.  fvoy.  déposer,  mettre); 
Imponère.  Ir.  Cic.  etc.  (voy. 
mettre);  h^càre,  tr.  Cic.  etc. 
'v'jy.  mettrk,  placer):  COUo- 
càre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  placer. 
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mettre).  —  un  pion,  une  piàca, 
cu/c'u<um  ponére.  Cic.  Sen. 
iLcriie  à  main  posée,  lenta  nxi- 
nu  (cicére  Utteras.  .i.  Soldat 
|K)sé  en  sentinelle,  miles  insta- 
tione  positus.  Liv.  Il  avait  posé 
des  cavaliers  eu  sentinelle  ii 
des  endroits  convenables,  équi- 
tés in  stationibus  locis  idoneis 
posuerat.  Liv.  Se  —  (gq.  part), 
considère,  intr.  Cic.  Liv.  resi- 
dire,  intr.  Cic.  ffep.  Se  —  (en 
pari,  d'un  oiseau),  instdére, intr. 
\'irg.  Tac.  ||  (Par  ext.)  —  qqn 
(pour  faire  son  portrait),  Jubér<' 
aliqaem  certo  stata  uti.  A'e/i. 
(voy.  pose).  Il  (Fig.)  —  une  ques- 
tion, voy.  question.  La  question 
e<t  mal  posée,  malc  interrogn- 
lum  est.  A.  Une  personne  bien 
pos(  e,  vir  spectatus  et  honestus. 
Cic.   vir  amplissimus.  Cic  Se 

—  en  conseiller,  se  ferre  sua- 
sorem.  Liv.  (voy.  atfecter).  1 
Mettre  en  place,  à  demeure. 
Ponére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  sta- 
tuam. Cic.  voy.  mettre)  ;  le-' 
càre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  fanda- 
menta.  Plin.).  — •  des  rideaux, 
des  tentures,  vêla  intendëre. 
Cic.  —  des  tableaux,  voy.  fixer 
accrocher.  —  des  dents,  insc- 
rire dentés.  Schol.  ||  (Par  ext.) 
Une  personne  posée,  vir  compo 
situs.  Sen.  reinissus.  Cic.  gra- 
vis. Cic.  Uue  voix  posée,  vo.t 
sedata.  Cornif.  solida.  Sen.  rli. 
Il  —  qqch.  en  principe,  aliquid 
proponère  ou  constiUiëre.  Cic. 
Ce  fondement  posé,  hoc  igitur 
probe  stabilito  et  (ixo.  Cic. 
Etant  posé  ou  posé  que,  voy. 
SUPPOSER.  1  Mettre  ailleurs  ce 
qu'on  avait  sur  soi.  Ponére, 
tr,  Cic.  etc.  (ex.  :  arma.  Liv. 
voy.  déposer)  ;  deponére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  possamus  pctito- 
)is  personam  capëre,  accusa- 
toris  deponére.  Cic). 

poseur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  pose  (qqch.).  Qui  ou 
qaœ  aliquid  ponit,  collocat.  A. 
T  Celui,  colle  nui  a  uue  atti- 
tude, une  manière  d'être  affec- 
tée.  Voy.   EMnARRAS. 

positif,  ive  (lat  post.  positivas. 
(Jcll.  Prise),  aJj.  (Aich.)  Au 
propre.  Qui  doit  être  posé  sui 
«Picli.  Apponcndus,  a,  uni,  adj 
verb.  Cic  /mponendus,  a,  um, 
adj.  verb.  Cic  1  {l''ig.)  Qui  re- 
pose sur  qqch.  d'assuré.  Certus. 
a,  um,  auj.  Cic.  (cf.  versibus 
cerla  quxdam  et  defmita  lex 
est.  Cic).  Voy.  assuré,  certain. 
.Soutenir  qqch.  d'une  façon  — , 
n(firmâre  aliquid.  Cic.  Spéu. 
Lois  —  (par  opposition  aux  lui- 
naturelle8),iea;scri/jta  et  simpl. 
leges,  um,   f.  pi.  Ctc.     Le  droit 

—  (opposé  au  droit  naturel;, 
jus  civile  et  simpl.  leges,  um, 
['.  pi.  Cic.  Cela  est  conforme 
aux  lois  —  et  naturelles,  jus  est 
faS(iue.Liv.  Religion  —(par  op- 
po^itionà  la  religion  nainri'lle), 
religio  lege  sancta.  Liv.  l'iiilo- 
sopliic  —  (qui  rejette  l'absolu). 
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voj .  POSITIVISME. Plaijirs  — ,  vo- 
la/itixa  in  riK/ta  ou  movens. 
Cic.  Il    P.    CM.    Un    lioinme    --, 

Voy.   PKATIQL'E.    Sull-il.    I.e  (et? 

qiu  csl  pratique,  utile),  voy. 
l'RATiQUE,  UTILE.  1  Qui  pose, 
.•iriirmc  qqch.  d'assuré.  Les  de- 
voirs — ,   voy.    DEVtUR,    AFFIRMV- 

TiF,  IMPÉRATIF.  ^  ((jiamm.)  CJui 
est  au  premier  degré.  Positivus, 
a,  um,  adj.  Prise,  {cl.  p03.  gra- 
tins. Gramm.K  I,p — ,absotutas 
ijradus .  Quint.  Au  ^,  positive, 
adv.  Prise.  Qui  est  au  — ,  primi- 
tiviis,  a,um,  adj.  Cliaris.  (p.  112 
Ki-il.)  positions,  a,  uni,  adj. 
Prise.  Adjectif  an  — ,  adjecti- 
vum  absoliUum.  Quint. 
position,  s.  (.  Place  où  une 
chose  est  posée.  Situs.  ÙS,  m. 
Cic.  etc.  {es.  :  urOis.  Cœs.  Cic. 
loci.  Cic.  membroram.  Cic.  Sij- 
rucnsaram.  Cic.  arbs  situ  ipso 
munitd.  Liv.  au  plur.  situs  op- 
pidoram,  OdStrorun».  Cxs.  lo- 
corum.  Cic.  terraram.  Cic.  ur- 
biam.  Sen.  Wi.),-  locas,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  locum  tenêre. 
reîinqucre  [-  maiiUeuir,  aban- 
donner ses  p.  »].  CafS.  hostem 
loco  pellére.  Aact.  b.  A(r.  loco 
freti.  Liv.  naturà  loci  con(i- 
dére.  i^ays.  arbs  munita  loco. 
Sali.).  Prendre  — ,  considère, 
intr.  C'tc.  etc.  (ex.:  Gabinià  via 
occaltani  considère  jabct.  Liv. 
c.  inter  viryulta.  î^all.  hic  con- 
sedit.  Cses.  c.  contra  eum  daum 
milium  spatio.  Ca's.  c.  ad  ripanx 
Hheni.  Cœs  c.  in  eo  colle.  Sali, 
saperioribiis  locis.  Sali.).  T  Ma- 
nière dont  une  chose,  une  per- 
sonne est  po^ée.  Positio,  onis, 
f.  Sen.  rh.  Sen,  Tac.  (ex.:  cor- 
poris.  Sen.  nervorum  artica- 
lorumque.  Sen.  rh.  siijniferi. 
Plin.  labyrinthi.  Plin.);  posi- 
tus,  ûs,  m.  Sali.  Tac.  (ex.  : 
insulsf.  Sali.  (r.  regionis.  Tac. 
sidenim.  Tac.  ossiuni.  Cels.)', 
situs,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dessus);  sedes,  is,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ta  sedeni  regionum  [•  des 
quartiers  de  Rome  -]  aperaisti. 
Cic);  status,  ÙS,  m.  Cic,  etc. 
(ex.  :  statas  [•  la  position  de- 
bout •).  Cic.  st.  corporis.  Nep. 
cœli  status  [-  la  p.  des  astres  •]. 
Cic.  locorum  status  [«  p.  géo- 
graphique •].  Plin.).  Changer 
de  — ,  se  versâre.  Cels.  matôre 
(assam  latus.  Cels.  Fig.  Etre  en 

—  de  (faire  qqch.  ',  voy.  état, 
SITUATION.  Etre  dans  une  belle 
— ,  statu  bono  ou  condicione 
bonà  esse.  Cic.  Sen.  Faire  à 
qqn  une  —  avantageuse,  alicu- 
/us   statam   fundâre.  Sen.    La 

—  de  la  question,  interrogandi 
ratio.  Cic.  Les  —  (d'une  thèse\ 
proposita,  n.  pL  Cic.  |{  (Spéc.) 
T.  de  pros.  ancienne.  Positio 
sytlaba;.  Qaint.  (I,  5,  28;  IX, 
U,  86V 

positivement,  ad  V.  D'une  ma- 
nière positive.  Certo,  adv.  Cic, 
etc.  (ex.:  c.  comperi.  Ter.  nihil 
ita  exspectare  quasi  certo  (a- 


(urum.  Cic.  ou  dit  aussi  certis 
aiictoribiu  compcrisse.  Cic).  1 
I l'une    manière   expresse.    Voy. 

EXPRESSÉMENT. 

positivisme,  s.  m.  Système  de 
philosophie  positive.  Doctrina 
corani  qui  negant  quicquani 
jiisi  experimentia  cognosci.  .1. 

positiviste,  s.  m.  et  f.  Qui  pro- 
fe^^se  le  positivisme.  Qai  (ou 
i/ua")  negat  quicquam  niai  ex- 
perimentia cognosci  posse.  .-i. 

posséder,  v.  tr.  Avoir  en  sa 
possession.  Possidére  (•  occu- 
per, être  établi  en  maître  dans; 
posséder  juridiquement  "),  tr. 
<Jic.  otc.  (ex.  :  ex  edicto  bona. 
Cic  partem  agri.  Csea.  [voy. 
possession])  ;  babêre  •  avoir  en 
sa  possession,  posséder  >),  tr. 
Cic.  eto.  (ex.:  gemmas,  argen- 
tum.  Ilor.  divitias.  Uor.  qaod 
Uubct  [opp.  à  quod  ei  deest]. 
•S'en.  voy.  avoir,  abs.  hubëre 
[■posséder,  être  propriétaire ■>]. 
Cic.  [voy.  propriétaire));  te- 
nêre ("  occuper,  posséder  '),  tr. 
Cic.  Jet.  (ex.  :  qaod  ta  meam 
habes,  tenes,  possides.  Floren- 
tin, [dig.  XLVI,  J.,  18].  multa 
hereditatibas ,  malta  emptio- 
nîbas  tenebantur  sine  injuria. 
Cic).  1  Avoir  en  son  pouvoir. 
Possidére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
ingenium.  Cic.  nomen.  Plaut.): 
bàbére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  ha- 
bco,  non  habeor  a  Laide.  Cic. 
animas  habet  cancta  ner/ue 
ipse  habetur.  Sali.)  ;  tenêre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  nunc  totum 
me  tenet,  habet,  possidet.  Plin.j. 
[ep.  I,  16,  1].  aliquem  tenet  in- 
sania.  Plaut.  sa'pe  aliani  tenui. 
Tibull.  t.  imperiiini.  Cœs.  siim- 
mam  imperii,  Cses.);  potiri, 
dép.  intr.  Cic  etc.  (ex.:  impe- 
rio.  Ca?s.  mari.  Z-ii'.  sumnid 
imperii.  Nep.  rerum.  Cic.  Nep. 
qui  rei'um  potiebantar,  Cic). 
6o  — ,  sui  ou  animi  compotem 
esse.  Ter.  animam  in  potestate 
habêre.  Sen.  Qui  se  — ,  mentis 
compos.  Cic  (voy.  maître).  — 
(une  qualité),  aliqaa  re  prœdi- 
tum,  instractam,  ornatum  ou 
affeetam  esse.  Cic.  U  possédait 
un  caractère  viril,  in  eo  virile 
ingeniam  inerat.  Sali.  Horten- 
sius  possédait  une  mémoire  telle, 
que...,  Hortensiaa  erat  tantà 
memorià  ut. . .  Cic.  Possédé 
d'une  p.xssion\  incitatas.  Cic 
Possédé  de  désii-s  pervers,  cap- 
tas pravis  capiditatibus.  Sali. 
— ■  du  démon,  voy.  démoniaque. 
Etre  comme  un  — ,  furére,  intr. 
Cic  fariis  agitari,  Sen.  \\  Pos- 
séder qqn,  c.-d-d.  l'avoir  avec 
soi,  Frui,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliqao  ou  alicujus  consue* 
tadine  (rui  non  posse,.  Cic), 
Ne  pas  —  qqn,  carêre  aliqao. 
Cic  II  (Fig.)  Connaître  à  fond. 
Aliquia  penitus  percepisse.  Cic. 
.■i  liquid  perspexisse  planêque 
cognovisse.  Cic  Aliquid  perdi- 
dicisse.  Cic 

possesseur,    s.  m.  Celui   qui 


possède.  Poaaeasor,  oris,  m. Cic. 
Dominas,  i,  m.  Cic.  Qui  rem 
habet  ou  poaaidet.  Cic.  Ri- 
che — ,  malta  poaaidcna,  Uor. 
Etre  —  de...,  voy.  posséder. 

possessif,  ive,  adj.  (Gramm.) 
Qui  marque  la  possession.  Pos- 
sesaivus,  a,  anx,  adj.  Quin(. 
Priac.  (cf.  posa,  nomen.  Quint, 
casaa.  Priac).  Pronom  — ,  per- 
aonativum  pronomen,  Chari», 
(p.  1«1  A-eii). 

possession,  s.  f.  Faculté  ac- 
tuelle de  jouir  d'un  bien.  Pos- 
sessio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
p.  Çundi.  tJic.  vacuam  poaaea- 
aionem  rcgni  sperans.  Csea.  [B. 
•  C.  III,  112,  10].  qaodsi  libérai» 
possessionem  Guiliœ  sibi  tradi- 
diaaet.  Ca^s.  (B.  G.  I,  i.i,  13]. 
poaaessionem  alicuj^ia  rei  ha- 
bêre ou  tenêre.  Cic.  esse  in 
poasessione  [•  avoir  en  sa  p.  •) 
bonoram,  Cic  [Caicin.  7,  19]. 
in  possessionem  venire  [•  en- 
trer en  possession  ■»].  Cic,  [Att. 
IV,  2,  3]  in  possessionem  pro- 
(icisci  [••  aller  prendre  p.  'J.  Cic. 
[Quint.  27,  8ô].  possessionem 
hereditatia  alicui  dare,  eripëre. 
Cic  navali  proelio  possessionem 
maris  adimére  [alicuil.  Z.ii'. 
Maronex  affectare  [•  chercher 
à  s'assurer  ■>]  possessionem.  Liv. 
dejicëre  aliquem  de  posseasione 
fandi.  Cic.  et  de  possesaione 
imperii.  Liv.  detaibâre  aliquem 
de  possessione.  Cic  aliquem 
movêre  ou  demovêre  de  posses- 
sione. Cic.  au  fig.  prudentiœ 
doctrinseqae  possessio.  Cic.  [de 
Or.  III,  31,  122].  au  plur.  seati- 
mationes  possessionum.  Cic. 
(voy.  prcjpriété).  Avoir  en  sa 
— ,  possidére,  tr.  Cic.  (voy. 
posséder  ;  et  cf.  ci-dessus,  au 
mot  possessio).  Prendre — ,voy. 
ci-dessus,  au  mot  possessio. 
Prendre  — ,  c.-d-d.  s'emparer, 
voy.  emparer.  Rentrer  en  — , 
voy.  recouvrer.  ||  (Par  ext.) 
Terre  qu'on  possède.  Posses- 
sio, onis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
propriété).  Il  ^Fig.)  Etre  eu  — 
d'un  droit,  jas  habëre.  Cic. 
Etre  en  —  de  la  faveur,  gra- 
tiam  praeoccupavisse.  Liv.  Etre 
en  —  de  (faire  qqch.),  in  eam 
se  conauetadinenx  addaxiase, 
ut  (et  le  Subj.).  Cœs.  En  —  de 
mentir,  assaetas  mendaciis. 
Cic  1  (Spéc.)  Possession  du  dé 
mon.  Energema,  matis,  n.  Tert. 

possessoire,  adj.  (Droit.)  Re- 
latif au  droit  de  posséder.  Poa- 
aessorius,  a,  um,  adj.  Jet.  (cf. 
posa,  actio.  Tryph.  dig.).  Droit 
— ,  voy.  possession. 

possibilité  (lat.  post.  poaaibili- 
tas.  Arn.),  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  possible.  Condicio, 
onis,  f.  Cic.  lex.  :  aliqaa  con- 
dicio pacis.  Cie.  haram  om- 
nium rerum  condicio.  Cic.  quai 
et  nataram  et  condicionem.  at 
vinci  possent,  habebant,  Cic). 
Traduire  aussi  par  des  subst. 
abstraits  employés  avec  le  verbe 
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eu«  (ex.  :  alicui  omnem  r«ca- 
lationem  adimire  [•  fnlerer 
4  aqn  lout«  p.  d«  reiu;<1.  Cûr. 
eofxis  rfi  niùlct  est  occaîtatio. 
Cic.  nalUi  est  ejcipe/^tatio  ctut 
vel  minimi  temporis  dilatio. 
Cic.  abi  osas  non  e»$et.  Lii-. 
ifoo  receptas  erat.  Liv.  reilittif 
m  coit/M  non  erat.  Liv.).  l'ra- 
duir«  aussi  par  poêse  ou  péri 
pos!e,ei.:  non  intetligo  tjuomo- 
do  id  fieri  p<:init.  Cic.  nego  id 
(ieri  posie.  Cic.  cogitavit  hxc 
accidére  poa$e.Cic.  hsK  omnia 
fieri  potsant  [•  ee  ne  «ont  là 
que  des  p.  J.  Cic).  1  Occasion 
possible.  Facultas,  atis,  f. 
Cic.  (ex.  :  habére  (cDyultatem 
•▼eo  I  Ace.  et  l'Inf.  Aact.  b.  Afr. 
nalla  est  facilitas  alicnfos  rci. 
Cic.)  ;  copia,  se,  f.  Cic.  (voy. 
roi'voiR';  potestas,  atis, (.Cic. 
(ex.  p.  alicajus  rci,aliqaid  (a- 
cienai.  Cic.  voy.  pod^'oir).  Il 
n'y  aura  bientôt  plus  —  de 
leur  porter  secours,  brevem  oc- 
casionem  esse  ferendi  aaxilii. 
Liv.  (En  pari,  d'une  occasion 
fournie  par  les  circonstances  :) 
aditus.  ùs,  m.  Cic.  (ex.:  ali- 
cajus rei  ou  ad  aliqaid  facien- 
dam.  Cic.);  locus,  i,  m.  Cic. 
(ex.:  locas  alicajus  rei  ou  ali- 
qaid faciendi.  Cic.)  ;  ratio,  O- 
Dis,  l.  (ex.:  $ibi  isle  neqae  in- 
ptiandi  rationem  neque  facal- 
tatem  reliqait.  Cic.).  ||  Chose 
possible.  Res  qaœ  péri  potest. 
Cii\ 

possible  (lat.  phWos.  possibilis. 
Quint.  [lU,  8,  25]),  adj.  Qui 
peut  se  faire.  Facitis  fada.  Cic. 
(cf.  ep.  .\m,  9,  3].  Si  — ,  iii 
possum  (potes,  potero,  etc.). 
Cic.  (cf.  «I  potes.  Cic.  [Tiisc.  I. 
12,  261.  si  possamus.  Cic.  [jb. 
IV,  26,  56,  etc.]).  Autant  que 
—,  tU  potest.  Cic.  (ep.  1,  2,  U). 
qaantam  possam,  etc.  Cic.  Je 
mettais  tout  l'empressement  —, 
ita  properabamus  ut  non  pos- 
$et  magis.  Cic.  Le  plus  douce- 
ment — ,  at  placidissimê  potest. 
Cic.  (Clu.  26,  72j.  Le  plus  haut 
— ,  qaam  mojnmù  {potest)  voce. 
Cic.  qaantà  maximà  potest 
voce.  Cic.  Le  plus  souvent  — , 
qaam  ssepissimi.  Cic.  Avec  le 
moins  de  mots  —,  qaam  paa- 
cissimis.  Cic.  Par  tous  les 
moyens  — ,  omni  ratione.  Cic. 
Bendre  à  qqn  tous  les  honneurs 
— ,  o^icui  omnes,  qans  qais  po- 
test, honores  luxbêre.  Nep.  (Att. 
3,  1).  Aussitôt  que  — ,  qaam 
primam  fieii  potest.  Cic.  qaam 
primam.  Cic.  primo  qaoqae 
tempore.  Cic.  ||  (.Subst.)  Quod 
pen  potest.  Cic.  Faire  son  — , 
omnia  facére.  Cic.  Faire  tout 
son  — ,  niliil  reliqui  facére. 
Cxs.  (H.  G.  Il,  26,  0).  En  faisant 
tout  «on  — ,  enixi,  adv.  Cic,  ^ 
Qui  peut  arriver.  Qui  jause, 
muyl I  Péri  potest.  Cic.  Kst-ce 
iii<ri  -?  «tccine  /'OC  pi?  Plaut. 
E«uil  —  ?  iiane  vero?  Cic.  || 
(Ellipt.)  Peutrêtro.  Voy.  ce  mot.  | 
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g  (Subst.)  Qood  péri  potest.  Cic. 

poatal,  aie,  adj.  Relatif  à  la 
poste.  Ad  jvm  vehicularem  ou 
vehiculariam  pertinent.  A.  .■id 
carsam  publicam  pertinens.  .1 . 
Service  — ,  voy.  poste. 

1.  poste,  s.  f.  (Aroh.)  Position. 
Voy.  ce  mot.  Mettre  à  — , 
c.-îi-d.  A  «•  place,  voy.  puice. 
Etre  4  la  —  de  qqn,  alicui 
commodam  esse.  Cic.  Liv.  voy. 
coNVBNA-NCs).  Il  (Par  ext.)  Chose 
pos^e,  appliquée  (t.  d'archit.). 
Voy.  APPUQUK.  T  Relai  de  che- 
vaux, de  distance  en  distance, 
sur  une  route.  Statio,  onis,  f. 
Jnscr.  Chai-^e  de  — ,  vehicu- 
lam  publicam.  Inscr.  Cheval 
de  — ,  l'eredus,  i,  m.  Aag. 
Maître  de  — ,  procarator  a 
veredls.  Inscr.  \\  (Par  ext.'!  -ac- 
tion de  voyaser  en  profilant 
des  relais.  'Voyager  en  — , 
prendre  la  — ,  vehicalo  pa- 
blico  uti.  Inscr.  Fie.  Courir  la 
— ,  aller  un  train  afe  — ,  rafre, 
intr.  Cic.  (Att.  VII,  20).  ||  Es- 
pace d'un  relai  4  un  autre. 
.\Iansio,  oniê,  f.  l'Un.  Saet. 
trad.  du  gr.  (rraB|i6ci  cf.  m. 
prima.  Suet.  mansiones  octo. 
Plin.y  II  (Par  ext.)  Transport 
public  des  correspondances 
privées.  Carsus  publicus.  Amm. 
Cod.  Theod.  Carsus  vehicu- 
larias.  Capit.  Administration 
des  — ,  service  de  la  — ,  carsas 
publicus.  Inscr.  Malle  — ,  le- 
hiculum  publicum.  Insc.  || 
'.\bsol.)  Administration  des 
postes.  Carsus  publicus. Amm. 
Confier  qqch.  à  la  — ,  aliquid 
per  cursorem  publicum  mit- 
té  re.  Gs. 

SI.  poste,  s.  m.  Emplacement 
occupé  par  un  corps  de  troupes 
pour  une  opération  militaire. 
Locus,  I,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
P'jsitios).      —     avancé  ,      voy. 

AVANT-POSTE    (p.    239,     col.    3)."|| 

Par  ext.)  Place  assignée  au.\ 
combattants.  Locus,  1,  m. 
Cic.  etc.  fex.  :  in  co  ioco  Cse- 
sar  Lentulum  posilum  habe- 
bal.  Cxs.  hic  erit  locus  qaem 
teneas.  Liv.  suo  toco  te  conti- 
nëre.  Cxs.  locum  deserère. 
Tac.  nec  quiiquam  loco  cet- 
sit.  Ceet.  nequc  line  gravi 
causa  eam  locam,  dimitti 
poste,  des.  timoré  adducti 
locum  relinquêre  videbantur. 
Cœs.  quo  loco  itabant.  Cars, 
nam  ferë  quem  qaisqae  vivus 
pugnando  locum  ceperat, 
eam  amiitd  oninvj  corpore 
tegebat.  Hall.    [Cat.  61,    1]).     || 

Fig.)  Position  assignée  à  un 
fonctionnaire.  Locus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  locus  vacat.I'lin. 
J.  aliqjiem  loco  movire  [•  pri- 
ver qqn  de  son  p.  •].  Cic.)  ; 
munus,  eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
muneri  prteetse.  Cic.  omnet 
rnunerit  partes  explêre.  Cic.  . 
.Mettre  qqn  à  un  —  élevé,  ali- 
quem  collocôre  in  alto  di- 
gnilatit   yrada.   Cic.    Occuper 
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un  —  éniinent,  magnit  reba» 
/iriresst .  Cic.  (  cf.  maJoril>u' 
ret.us  prseetse  ccrpisse.  Cic. 
•  Corps  de  garde.  CustodiBe. 
arum,  t.  pi.  Cic.  etc.  (ex. 
fréquent  cuitodiis  locus.  Liv 
disponire  cuttodiat  diligen- 
tiiis  Cars.  voy.  p.  '.'6's)  [col.  '2Ji  : 
Statio,  ODlS,  f.  Cic.  etc.  (voy . 
ibid.);  praesidium,  il,  n.Cic. 
etc.  (ex.  ;  in  pra-fidiil  esse. 
Cic.  pra-sidio  decedire  [au  pr. 
et  au  fig.].  Liv.  flç.  vetat  Py- 
thagoras  injussa  tmperatoris, 
id  esf  dei,  de  prsesidio  et  tta- 
tione  vite;  decedire.  Cic.  vigi- 
lantem  contulem  de  rei  pu- 
blics pr.vsidio  demovére  vo- 
lunt  'if).  Il  (Par  ext.)  Le» 
homiru-s  placés  dans  ces  postes. 
Praesidium,  ii,  n.  Cic.  (etc. 
(au  sing.  coll.  et  au  plur.  ex.   : 

£rsesidium  ad  fores  ponére. 
iv.  pr.Tsidia  disponlre.  Liv. 
pra'tidia  ad  ripas  disponére. 
Cœs.),  custodia,  ae,  t.  Cic. 
etc.  {au  sing.  coll.  et  au  plur. 
voy.  p  969  [col.  2]);  statio, 
onis,  (■  Cic.  etc.  (ex.  :  ab  sta- 
tione  clamor  ortas.  Liv.  sta- 
tio segnis.  Liv.  stationet  par- 
tis disposuit.  Liv.). 

poster,  V.  tr.  Mettre  dans  un 
poste.  Statuére  {milites).  Liv. 
Constituëre,  tr.  Cxs.  Poné- 
re, tr.  Cœs.  Disponére,  tr.  Liv. 
—  aux  portes  cfes  hommes  ar- 
més, opponére  armatos  ad 
introitut.  Cic.  Voy.  éTAouR, 
PLACER.  —  dos  soldats  armés 
dans  les  bois,  condére  in  silvis 
armatam  militem.  Curt.  Se 
— ,  consistére,  intr.  Nep.  insi- 
dëre.  intr.  Liv.  considère,  intr. 
Liv.  ;voy.  position).  Etre  posté, 
stùrc,  intr.  Lv.  (ex.  :  tt.  pro 
porta.  Liv.).  \\  Mettre  à  la  place 
qui  convient.  Voy.  placer, 
Pi.\ER,  METTRE.  Etre  posté,  «(4- 
ro,  intr.  Cic. 

postérieur,  eure,  adj.  Qui 
vient  après  (dans  le  temps). 
Poatcrior,  us,  aiij.  Cic.  etc.  (cf. 
pott.  oralores.  Cic).  —  à... 
œtate  inferior.  quam...  Cic. 
Etre  —  à...,  insequi,  dép.  tr. 
Cic.  consequi,  dép.  tr.  Cic.  (cf. 
Cethegum  consecatus  est  œtate 
Catù.  Cic).  Voy.  après,  sui- 
VA.ST.  T  Qui  est  en  arrière  (dans 
l'espace).  Poslerior,  ut,  adj. 
(cf.  posteriores  pedes.  l'Un.). 
Voy.  KERRiÉRE.  La  partie  —  du 
corp=,  et  subst.,  le  — ,  anas,  i, 
m.  Ctilt. 

postérieurement,  adv.  D'une 
inanit;rt  postérieure  (dans  le 
temps,.  Posleiiua,  odv.  Cic. 
Voy.  Apni^;8,  ensuite.  —  4,  i/v- 
(i-a  (et  l'Ace.).  Cic. 

postériorité,  s,  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  postérieur  à  autre 
chose.  Rct  ou  xlat,  poslerior. 
A.  liet  ou    œtas  inferior.  A. 

postérité,  ».  f.  Suite  de  ceux 
qui  descendent  d'une  tige  com- 
mune, atirps,  tlirpia,  (.  Liv. 
(ex.:  ttirpem  relinquêre.  Uv.). 
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Progenies,  ei,  f.  Cic.  Liberi, 
oriim,  m.  pi.  Cic.  Proies,  ia,  f, 
Cic.  Subolea,  i»,  f.  Cic.  Po»te- 
l'i,  orum,  m.  pi.  Cic.  Posteri- 
tas,  titis,  S.  Cic.  (cf.  posterita- 
tis  otio  consulëre  [-  méiiaser 
il  s;i  p.  un  avenir  tranquille»]. 
Cic).  Ne  pa.s  laisser  de  —  ma- 
ie, virilem  sexam  non  relin- 
qacre.  Cart.  \\  T'aniille  sans  —, 
orbœ  fine  pnuteris  domas.  Tac. 
^Sisite  des  générations  à  venir. 
Posteri,  orum,  m.  pi.  Cic.  (cf. 
memoriam  adipisci  apad  pos- 
teras. Tac).  Posteritas,  atis, 
f.  Cic.  (cf.  posteritati  servir,:. 
Cic  kabëre  rationem  posteri- 
tatis.  Cic.  ad  poslerUatis  me- 
moriam on  ad  viemoriam  pos- 
teritatemcjae  [-  pour  perpétuer 
son  souvenir  dans  la  p.»]. Cic). 
Proies  fatarorum  hominam. 
Cic.  Souvenir  do  la  —,  memo- 
l'ia,  m,  t.  Cic.  (cf.  memoriœ 
prodëre.  Cic.  Nep.  ou  tradëre. 
['  faire  passer  à  la  p.-].  Liv.). 

posthume  et  (mieu.x)  postu- 
me,  ailj.  Né  .qjros  la  mort  du 
père.  Postu,mus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Jet.  Post  patris  mortcm 
natas.  Cic.  Fils  — ,  postamas, 
i,  m.  Cic.  agnataa,  i,  m.  Tac. 
Kille  — ,  postama,  œ,  f.  Jet. 
Naissance  — ,  aynatio,  onis,  f. 
liig.  Il  (Fig.)  Gloire  —,  postera 
iaas.  Ilor'.  Ouvrage  —  (publié 
après  la  mort  de  l'antenr), 
opas  post  scriptoris  mortem 
caitam.  A. 

postiche,  adj.  Qui  remplit  un 
rôle  accessoire.  Voy.  ACCESsomE. 
Il  (Fis.)  Seigneur  —,  voy.  faux, 
pRKTENDU.  f  Qui  remplace  arti- 
ficiellement    la    nature.    Voy. 

ARTiFIClEL,     FAUX.      ClieVeUX     — , 

alicni  capilli.  Plin. 

postillon,  s.  m.  Conducteur 
d'une  chaise  de  poste.  Carsor 
pablicas.  Amm.  Carsaalis  m.i~ 
nister.  Cass. 

post-scriptum  (mots  latins 
signifiant  •  écrit  après  •),  s. 
m.  Ce  qu'on  ajoute  au  bas 
d'une  lettre.  Extrema  pars 
cpistalœ.  Cic.  Extremx  epista- 
l:c  transversas  versicalas.  Cic. 
Payella  extrema.  Cic.  Ecrire  en 
— ,  postscribëre.  tr.  Tac. 

postulant,  ante  ,  adj.  et  s. 
m.  Il  (Arch.)  Adj.  Qui  postule. 
Qui,  qaœ  petit.  A.^  S.  m.etf. 
Celui,  celle  qui  postule.  Qui 
petit.  A.  Petitor,  oris,  m.  Cic. 
Voy.  CANomAT.  Postulante,  qax 
petit,  .-i.  Un  —  à  la  main  d'une 
jeune  fille,  voy.    préte-ndant. 

postulation,  s.  f.  Action  de 
postnier.  Postalatio,  onis,  i. 
Cic. 

postuler  (lat.  postalâre),  v. 
tr.  et  intr.  1|  V.  tr.  Demander  a 
diverses  reprises.  Petëre,  tf. 
Cic  Ambire.  tr.  Plaut.  Roga- 
re,  tr.  Liv.  Voy.  briguer,  solli- 
citer. 1  V.  intr.  (Droit.)  Faire, 
comme  avoué,  les  procédures 
pour  un  client.  Voy.  procédure. 

posture, s.  f.  Attitude  du  corps. 
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Status,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
crebrn  commatat  status. Plaut. 
in   illo    stata.    Nep.  (Cliabr    1, 

S|.      voy.    ATTITUOE,    POSE)  ;    bn- 

bitus,  ÛS,  m.  (ac.  etc.  (ex.  : 
corporis  habitas  ou  simpl.  ha- 
bitas. Cic).  lioprésente  dans 
la  -  •  d'un  combattant,  in  mo- 
dum  pagnantia  formatas. Plin. 
1  (Au  fig.)  Situation  de  ((qn 
par  rapport  à  l'opinion.  Sta- 
tus, lis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
amplissimo  stata  collocatam 
esse.  Cic).  Etre  en  bonne  — 
dans  le  monde,  gratiâ  et  aac- 
loritâteflorëre.  Cic. 
pot,  s.  m.  Vase  de  ménage. 
Olla,  ne,  f.  Plaut.  ou  aala,  se, 
f.  Cato.  Plaat.  matella,  œ,  i. 
('ato.  De  — ,  relatif  aux  — , 
ollarias,  a,  am,  adj.  Plln.  Qui 
se  garde  dans  les  — ,  ollaris,  e, 
adj.  Col.  Mart.  Pot  de  terre, 
pctile,  ia,  n.  Plin.  ^glinam,  i, 
n.  Plin.  —  à  eau,  vas  aqua- 
rium, ou  simpl.  aquarium,  ii, 
n.  Plin.  aqualiam,  ii,  n.  Plin. 
anualis,  is,  abl.  i,  m.  f.  Cato. 
Plaut.  et  aqaale,  is,  n.  Plin. 
Un  —  au  lait,  sinum,  i,  n. 
Varr.Col.  et  sinus,  i,  m. Plaat. 
—  à  traire,  muicîra,  œ,  f.  Virg. 
Col.  malctrariam,  ii,  n.  Virg. 
mulctram,  i,  n.  llor.  —  à 
beurre,  voy.  beurrier.  Un  — 
d'eau,  de  bière,  de  cidre,  de 
vin  (vase  contenant  de  l'eau, 
etc.),  voy. COUPE,  cruche,  verre. 
lillipt.  Un  —  (un  pot  où  l'on 
met  le  vin),  vas  vinariam.  Plin. 
amphora,  œ,  f.  Ilor.  Noyer  son 
souci  dans  les  — ,  voy.  noyer. 
Fig.  Pot  de  vin,  voy.  poubdoi- 
RE.  Mettre  les  petits  —  dans 
les  grands,  opipàre  conviviain 
par&re  ou  instruire.  Cic  ||  — 
de  chambre,  vas  obscœnum. 
Sen.  matella,  as,  f.  Mart.  Fig. 
Tenir  le  —  de  chambre  à  qqn 
(être  pour  lui  d'une  basse  ser- 
vilité), matellam  prœstàre  ali- 
ciù.  Mart.  Il  Un  —  de  fleurs. 
Voy.  FLEUR.  Un  —  de  couleurs, 
le  —  au  noir,  fidelia,  œ,  f.  Cic. 
Fig.  Tomber  dans  le  —  au 
noir  (dans  quelque  mésaven- 
ture) ,     voy.     MÉSAVENTURE.     Pol 

aux  roses  (boîte  à  fard),  voy. 
FARD.  Découvrir  le  —  aux 
roses  (ce  qu'on  tenait  mysté- 
rieusement caché),  voy.  décou- 
vrir et  mystère. ||(Spéc.)Cuillère 
à — ,  voy.  CUILLÈRE.  P.  ext.  Pot 
au  feu  et,  cllipt.,  le  —  (bouilli 
et  bouillon),  voy.  ces  mots.  Etre 
à  —  et  rôt  dans  une  maison  (y 
être  nourri  et  hébergé),  voy. 
NOURRIR,  uÉDERGER.  Faire  bouil- 
lir le  —  (aider  aux  dépenses 
du  ménage  ),  voy.  marmite. 
Tourner  autour  du  —  (dans 
l'espoir  d'en  avoir  sa  part),  la- 
gense  collum  lambëre.  Phœd. 
et,  (ig.,  ne  pas  aller  droit  au 
but,  voy.  tergiverser.  Un  — 
pourri  (mélange  de  plusieurs 
viandes),  satura  (s.-e.  lanx),  a', 
f.    Varr.    Voy.  macédoine.   Fig. 
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Ouvrage      musical,     littéraire. 

fait    de    morceaux    de    prove 

nances   diverses.    i>artago,  gi- 

nia,  f.  Pera.  Farrago,  ginia,  f. 

Juv. 
potable    (lat.    post.    potabilia. 

Aus.  .'Imm.),  adj.  Bon  A   boire. 

Poculentua,   a,    um,    adj.  Cic 

Utilia  ad  potum.  Cic. 
potage,  s.  m.  (Arch.)  Viandes  ei 

légumes  cuits  dans  le  pot.  Voy. 

BOUILLI,      PLAT.        Pour     tOUt      — , 

voy.  nourriture.  ||  (Fig.)  En 
pari,  d'une  chose,  d'une  per- 
sonne qui  satisfait  médiocre- 
ment. Pour  tout  —  (somme 
toute,  tout  compte  fait),  voy. 
tout,  co.mpte.  Fig.  Pour  ren- 
fort de  —  (en  outre,  par  sur- 
croit), voy.  outre,  surcroît.  ^ 
Douillon  avec  des  tranches  de 
pain,  làorbitiuncula,  te,  f. 
Marc.-Emp. 

potager,  ère,  adj.  Relatif  au 
potage.  Traduire  par  le  génit. 
oierum  ou  par  olitoriua,  a,  um, 
adj.  Jet.  (cl.  olit.  horti.  Ulp.). 
Herbe,  plante  — ,  olus,  cris,  n. 
llor.  Jardin  — ,  et,  sabst.,  — , 
olitoriua  hortas.  Jet. 

pote,  adj.  f.  fArch.)  Gourde. 
Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.)  Gon- 
flée.  Voy.    GONFLER. 

poteau,  s.  m.  Pièce  de  char- 
pente posée  debout,  et  par  ext. 
longue  pièce  de  bois  plantée 
en  terre.  Palus,  i,  m.  Cic.  Uti- 
pea,  pitia,  m.  Cœs.  —  pour 
attacher  un  navire  au  rivage, 
tonsilla,  se,  f.  Aec  —  de  sup- 
plice, d'infamie,  d'exécution, 
palas,  i,  m.  Cic  etc.  (cf.  sta- 
bant  deligati  ad  palam  nobi- 
lissimi  juvenea.  Liv.).  —  (pour 
s'exercer  aux  armes),  —  d'exer- 
cice, palus,  i,  m.  Sert.  Jav.  — 
indicateur,  palus,  i,  m.  Liv. 
ealamas,  i,  m.    Plin. 

potée,  s.  f.  Ce  que  contient  un 
pot.  Vas  plénum.  D.  ||  Fig. 
Quantité.   Voy.  ce   mot. 

potelé,  ée,  adj.  Gras  et  re- 
bondi. Teres,  etis,  adj.  Ov. 
Pingaiculas,  a ,  um ,  adj. 
Fronto. 

potelet,  s.  m.  Petit  poteau. 
Paxillas,  i,  m.  Plin. 

potence  (lat.  potentia,  puis- 
sance, appui),  s.  f.  Pièce  d'ap- 
pui. Voy.  ÉTAI,  SUPPORT.  Il  (Ma- 
rine.) Sorte  d'arc-boutant.  Voy. 
AKC-B0UT.1NT.1  Instrument  pour 
pendre.  Patibalam,  i,  n.  Cie. 
Farea,  se,  f.  Plin.  Crax,  cra- 
cis,  f.  Cie.  Plin.  (cf.  pendëre 
in  eruee.  Plin.).  Infelix  ar- 
bor.  Cic.  Liv.  Gibier  de  — , 
(arci^er.  Cic.  erueiarias,  ii,  ta. 
Petr.  crux,  crueis,  f.  Plaat. 

potentat  (lat.  potentatai,  sou- 
veraineté), s.  m.  (Arch.)  Souve- 
raineté. Voy.  ce  mot.  ^  (P 
ext.)  Prince  souverain.  Voy. 
ROI,  SOUVERAIN.  Les  —,  qui  re- 
ram  potiuntar.  Cic. 

potentiel,    elle,    adj.  (Philos.) 
I    Qui  n'est  qu'en  puissance.  Voy. 
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riRTUEU  1  (Graïuiu.)  Coudi- 
lioiinel.  Voy.  oo  mot. 

poterie,  s.  f.  Atelier,  art  ilu 
iKitier.  yi'jlina  (s.-e.  of^-iiui  ■ni 
art;,  a-,  f.  tHin.\\  ,1\  ext.)  V:u- 
s«lle  de  terre,  d'éiain.  de 
fonte.  Opus  /iy/inum.  l'air. 
Opéra  (njlina  (n.  pi.).  P/i». 
Vasa  (ktilùi.  Cic.  ou  *im|il. 
pctili^,  ium,  n.  pi.  Oi'.  ÏV/tc- 
na  viMa.  Plin.  Tessoa  de  — . 
Samia  testa.  Plin.  —  de  Sa- 
mo5,  Samia  vaaa.  Cic.  ou  ab- 
9ol.  Samia  (s.-e.  laaa),  oram, 
a.  pi.   Cornif. 

poterne,  s.  f.  Galerie  voûtée 
souterraine  dans  une  fortifica- 
tion. Crypta,  Xy  f.  Sen.  1  Porte 
qui  ferme  cette  galerie.  Por- 
tala.  a-,  f.  Liv.  \.\.VV,  9,  3). 

potier,  s.  f.  Celui  qui  fabrique, 
vend  de  la  vaisselle,  t'i-jalus,  i, 
m.  Plin.  Fictiliarius,  ii,  m. 
PUitit.  Relatif  au  —,  de  — , 
fijlinai,a,  am,  adj.   i'arr.  Etre 

—  ,  (iijUnam  artem  exercera. 
Justin. 

potion,  s.    f.  Médicament    que 

l'on    prend  en  boisson.    Potio, 

onis,    f.  Cels.  Sorbitio,  onia,  (. 

Cels.  Medicamentam,  i,  u.  Cart. 
potiron,   s.    m.    ^Arch.  )    Gros 

champignon.  Voy.  champicson. 

1     Grosse     courge     comestible. 

Cacarbita,  x,  f.  Plin. 
potron-jaquet    et    potron - 

minet,  s.  m.  Le  point  du  jour. 

\'ûy.    POINT. 

pou  (lat.  pop.  pedat:aliis),  s.  m. 
Insecte  qui  s'attache  aux  che- 
veux. Pedicaius,  i,  m.  Coi. 
Plin.  PeJis.  is,  m.  f.  Plaat. 
Nov.  Relatif  aux  — ,  voy.  hédi- 
tuuiRE.  Plein  de  — ,  voy.  pouil- 
leux. Il  Herbe  aux  pou.i:,  pedi- 
calaris  herba.  Col  .\\  P.  cxt.  — 
des  chiens,  des  oiseaux.  Voy. 
RICIN.  —  de  bois.  Voy.  termite. 

pouacre  (lat.  post.  podaijer. 
Aay.).  adj.  (Arch.)  Sale.  Voy. 
ce  mot.  Il  (Fig.)  Qui  est  d'une 
avarice  sordide.  Voy.  ladre. 
Sub-t.    Un  — ,  une  pouacresse, 

voy.    LADRE. 

pouah,  interj.  Interjection  mar- 
quant le  dégoût.  Pliiii  ou  phy  ! 
Ter.    (adelph.  A12). 

pouce,  9.  ra.  Le  plus  gros  et  le 
plus  fort  des  doigts.  ||  Le  plus 
gro-  doigt  de  pied.  Poltex,  icis, 
m.  PUn.  Voy.  orteil.  ||  (Snéc.) 
Le  pouce  de  la  main.  Pollex, 
icit,  m.  Cic.  ou  digitas  pollex. 
Cic.  Manger  sur  le  —  (sans  se 
mittre  à  table),  ciham  vin'jirn- 
ijixe  raptim  Uaurire.  Liv.  Repas 
kur  le — ,sine  mensà prandiiiin. 
Cic.  Lire  du  —  (rapidement), 
voy.  LIRE,  FEUILLETER.  Compter 
sur  le  — ,  voy.  doigt.  Se  mor- 
dre les  —  de  qqoli.,  voy.  doigt. 
Donner  le  coup  de  —  a  un  ta- 
bleau fy  mettre  la  dernière 
main),  voy. main. ||Fig. Serrer  les 

—  à  qqn,  verilatem  alicai  ex- 
iorrjii/:re.Cic.  extculpére  veram 
ex  aliifiui.  Ter.  Mettre  les  — , 
manas  dare.  Cic.  vicia»  manu» 
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dare.  Ov.  ||  Considéré  comme 
mesura.  Pollex,  icis,  m.  Cato. 
{\rj.  (ex.:  diijito  pollice  cras- 
sior.  Lato.  cf.  latitudo,  longi- 
tudo,crassitudo  di'jiti  pollicis. 
Cxs.).  D'un  —  de  loiii;,  de  lar- 
ge, pollicaris,  <j,  adj.  Plin.  1 
Ancienne  mesura  de  loii,:;uâiir 
(le  douzième  du  pied).  Di'^iiiK. 
I,  m.  Cato.  Pollex,  icis,  m. 
Cses.  D'un  — ,  di<jitalis,  e,  adj. 
l'itr.  ttnciatis.e,  adj.  Plin.  Qui 
a  cinq — ,qiiincuncialis,e,  adj. 
Plin.  Qui  a  neuf  —  de  hauteur 
ou  de  longueur,  dodr^ntalis,  e, 
adj.  Vitr.  Col.  Plin.  Fig.  Ne  pas 
posséder  un  —  de  terre,  niillam 
agri  glebam  poisidére.  Cic.  Ne 
pas  perdre  un  —  de  terrain,  de 
territoire,  ne  minimum  ou  tan- 
talum  quidem  tcrrie  ainittêrc. 
Cic.  Ne  pas  avancer  d'un  — , 
digitam  progredi  non  passe. 
Liv.  Ne  pas  céder,  reculer  d'un 
— ,  non  digitam  transversum 
discedére.   Liv. 

poucette,  s.  f.  Corde,  chaînette 
pour  attacher  las  pouces  d'un 
prisonnier.    Voy.  menotte. 

poucier,  s.  m.  Doigiier.  Voy. 
ce  mot. 

poudre,  s.  f.  (Arch.)  Poussière. 
Voy.  ce  mot.  ||  Fig.  Faire  de  la 
— ,  se  l'enditâre.  Cic.  Jeter  à 
qqn  de  la  —  aux  yeux,  facam 
facëre  alicui.  Ter.  .Mettre  à  qqn 
de  la  —  aux  yeux  (arch.),  ali- 
qiiem  alligâre  et  impedire.  Liv. 
4  Subtauce  solide  réduite  en 
particules  très  fines.  Pulvis, 
eris,  m.  Ci'c.  etc.  (ex.:  atiquiil 
in  palvcrem  resolvëre.  Col.  ou 
reaigéra.  Sen.  comminuére  in 
puherem.  Col.  ou  simpl.  con- 
terëre,  tr.  Cic.  carbonis  pulvis. 
Ov.  pulvis  aareus.  Plin.).  jj 
Substance  médicamenteuse. 
Pulvis,  eris,  m.  Cels.  Plin. 
(ex.:  palvis  ex  myrli  (oliis. 
.'^crib.  herba  in  pulverem  re- 
dacta.  V'eg.};  cinis,  eris,. m. 
Cato.  (ex.:  flavus  cinis  [■  pou- 
dre jaune  ■•  pour  les  ciieveuxj. 
Cato.).  Fis.  Prendre  de  la  — 
d'eîcampette,  voy.  s'ekfuir,  dé- 
camper. ||  Mélange  détonant  em- 
ployé dans  les  armes  à  feu.  Pul- 
vis pyrias.  Gs.  Mettre  le  feu 
aux  — ,  concitationes  (acéré. 
Cxs.  omnia  pcrmiscêre.  Cic. 
Loc.  prov.  Les  autres  n*ont  pas 
inventé  la — ,fenum  alios  esse 
oporlet.  Cic.  (de  Or.  U,  ;!33). 

poudrer,  v,  tr.  Couvrir  de  pou- 
dre. Palvere  consperyére.  Liv. 
Poudré,  puivere  aspevsus.Plin. 
Se — les  cheveux,  capillam  (la- 
vo  cinëre  ungêre.  A.  \\  .Spéc. 
(Chasse.)  Couvrir  de  poussière. 
pulvere  conapi'.rgére.  Plin. 

poudrette,  s.  f.  Poudre,  pous- 
sière fine.  Pulviiculas,  i,  m. 
Cic.  Il  (Snéc.)  Excréments  hu- 
mains desséchés  pour  servir 
d'engrais.  Stitrcuris  patvis.  Col. 

poudreux,  euse,  adj.Couveii 
de  poussière.  Pulverulcntus,  n, 
am,   adj.   Cic.    (cf.    pulv.    via. 
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Cic).  Palvereus,  a,    um,    adj 
Plin.  Plenus  pulveris.Cic.  Pul- 
vere sparsas.  Pkxd.    Les   sou 
liei-s  sont   tout    —,    muUus   in 
Cidceis    pulvis.    Cic.    Etre  — , 
sqiialèiv,  intr.  Cic. 

poudrier,  s.  m.  Itotio  où  l'oit 
met  la  poudre  il  séolier  l'encre. 
Viiy.  pouDRiàRB.  T  Sablier.  Voy. 
ce  mot. 

poudrière,  s.  f.  (Arch.)  Botta  où 
l'on  mot  la  poudre  ii  sécher 
l'encre.  Cupsa  pulveria.  .4. 

poudroyer,  v.tr.  et  intr.  ||r.  tr. 
Couvrir  légèrement  de  poudre. 
Palvere  ou  pulvisculo  ou  If- 
niiissimo  pulvere  asperyére.  .1. 
Il  Pulvériser.  Voy.  ce  mot.  ^  l'. 
in<r.  S'élever  en  fîno  poussière. 
Voy.  poussiiïiiE. 

pouf,  interj.  Exclamation  expri- 
mant le  bruit  d'unechute.  Voy. 
PAK,  CRAC.  Fig.  Faire  — ,  faire 
un —  (arch.),  faire  des  embar- 
ras (voy.  embarras);  ou  disparaî- 
tre sans  prévenir,  sans  payer; 
fuiro  faillite,  voy.  faillite. 

pouffer,  V.  intr.  Eclater bruyam- 
mout  de  rire.  CaclUnnam  tôl- 
ière. Cic.  ou  edëre.  Suet.  In 
cachinnatn  effundi.  Suet, 

pouille.  Voy.  pouilles. 

pouiller,  v.  tr.  Dire  des  pouil- 
les    ii     (\(in.     Voy.     OOURMANDER, 

invectiver. 
pouilles,  s.  f.  pi.  Reproche    in- 
jurieux. Voy.  reproche,  injure, 
invective.     Dire,      chanter    — , 
mille     —    à    qqn,     voy.  ooun- 

MVNDER,    INJURIER,     INVECTIVER.     || 

(.\rch.)    Au   sing.    Comme    cl- 

licSSUS. 

pouilleux,  euse,  adj.  Qui  a 
des  poux.  Pedicalosus,  a,  uni, 
adj.  Titin.  \\  Subsl.  Un  —,  une 
— ,  pediculosus  (liomo,  puer). 
Mart.  {infans).  Plin.  peaiculo- 
sa  {malier,  puellula,  in(ans}. 
A.  Il  (P.  ext.)  Sale.  Voy.  ce  mol. 
Fig.  Pays  — ,  voy.  aride,  dessi-- 
CHÉ.  Bois  —  (qui  commence  a 
pourrir),  voy.  putride.    Mer  — , 

voy.    VISQUEUX. 

1.  poulailler,  s.  m.  Endroit  où 
ou  élève  des  poules,  de  la  vo- 
laille. Gallinarium,  il,  n.  Coi. 
Aviaiiuin,ii,  u.  Col.  Ornillion, 
onis,  m.  Varr.Col.  Tabulatum, 
i,  11.  Col.  De  — ,  cellaris,  <■, 
adj.  Coi.  Spéc.  Lieu  où  jucliejii 
les  poules,  gallinarÙP.  scalx. 
Cels.  Voy.  perchoir.  ||  (Fig.)  Par- 
tie la  plus  élevée  d'un  théâtre. 
','uueci  ultima  ou  samma.  Cic. 
Porticus,  as,  m.  Calp.  (VII,  A7). 

2.  poulaillier,  ière,  a.  m.etf. 
Celui,  celle  qui  vend  de  la  vo- 
laille. Voy.  volaille. 

poulain,  s.  m.  Jeune  cheval. 
Pullus  equinus.  Plin.  Ê'ï/uu/eu.v, 
1,  m.  Cic.  Eqaalus,  i,  m.  Varr. 
Les  premières  dents  des — ,pnl- 
Uni  dentés.  PUn.  1  Traîneau 
pour  1»  transport  de  lourds  far- 
deaux. Voy.  TRAINEAU. 

poulaine,'  ».  f.  Au  moyen  âge  : 
pointe  allongée  et  relevée  de  U 
chaussure,    liottrum,  i,     n.    A. 


pon 

Souliors  à  la — .  ai/unoi  ou  ros- 
trati  calcei.  A.  1  (P.  anal.)  As- 
>eml)lagi?  de  pièces  de  bois  à 
l'avuiit  d'un  navire.  Hostrain, 
iy  u.  A. 

poularde,  s.  f.  Jeune  poule 
iiu'on  a  engraissée.  GalUna  alti- 
lis.  Petr.  otsimpl.oîdiis,  is(s.-e. 
avis),  is,  f.  Juv. 
poule  (lat.  pop.  pulla,  fém.  de 
pallus,  petit  d'un  animal],  s.  >'. 
Femelle  du  coq,  oiseau  de  bas- 
se-cour. Gallina,,  se,  i.  Cic. 
(ex.:  viltatica,  rustica.  Van: 
ovum  gallinœ.  Varr.  gallina- 
rum  caro.  Ceel.  Aw:  gallina: 
adeps.  Scrib.  tjallinas  edacâre. 
PaÙ.  anatum  ova  gallinis  sap- 
ponére.  Cic.  gcUlina  pip<-'t. 
Varr.  (r.  gallina  cecinil.  Ter. 
calathus  fetui  gallinarum,  des- 
tinatas.  Apul.].  De  —,  relatif 
aux  — ,  gallinaceus,  a,  urn, 
adj.  Varr.  (cf.  gall.  ova,  Ka;T. 
(el.  Cic.  pmas  Plin.).  gallina- 
rius,  a,  um,  adj.  Cela.  Col-.  Do 
la  chair  de  — ,  pullina  (s.-e.  ca- 
ro), se,  f.  Apic.  Gardeur  ou 
éleveur  de  — ,  gallinarias,  ii, 
m.  Varr.  ||  Fig.  '(Loo.  prov.) 
Tuer  la  —  aux  œufs  d'or,  nimià 
lacri  spe  lucram  sibi  prasci- 
dère  ou  ornnia  perdére.  A.  Une 

—  laitée  (liomma  efféminé), 
turturiUa,se,  {.  Sen.  (ep.96, 3). 
Quand  les  —  auront  des  dents, 
cum  muta  pepereric.  ■Suet.  Ma 

—  (terme  de  tendresse),  pas- 
sercala,œ,  f.  M.  Aur.ap.  Frort^ 
ton.  ^  Chair  de  — ,  horror,  o- 
ris,  m.  Cic.  Avoir  la  chair  de 
— ,  voy.  FRISSONNER.  Cuir  de 
— ,  voy.  CANEPJN.  Il  p.  ext.  Fe- 
melle de  certains  oiseaux.  — 
faisane,  voy.  faisan.  —  sultane, 
porphyrio,  onia,  m.  Plin.  (S., 
129).  —  de  Numidie,  voy.  pin- 
tade.  —   d'eau,    voy.  foulque. 

—  d'Inde,  voy.  dinde. 
poulet,  8.  m.  Petit  de  la  poule. 

Pallus  galllnaceas.  Liv,  ou 
simpl.  pallus,  i,  m.  Plin.  Les  — 
sacrés  (élevés  à  Rome  pour  en 
tirer  des  présage*),  puni,  o;'um, 
m.  pi.  Cic.  Celui  qui  donnait 
à  manger  aux  —  sacrés,  palla- 
rius,ii,m.Cic.  \\  (Fig.)  Famil. 
Terme  de  caresse.  Mon  — ,  meus 
pullas  passer. Plaut.  meus  pas- 
serculus.  Plaut.  ^  Billet  doux. 
Episfala  amatoriê  scripta.  Cic. 

poulette,  s.  f.  Jeune  poule. 
Pallnstra,  as,  f.  Varr.  Les  —  qui 
pondent  pour  la  première  fois, 
gallinae  qax  primum  pariant. 
Cato. 

pouliche,  s.  f.  Jeune  jument. 
Eqaala,  se,  f.  Plaut.  Varr. 

poulie,  s.  f.  Petit  engin  pour 
soulever  ou  faire  descendre  des 
fardeaux.  Trochlea,  œ,  f.  Quint. 
Orbicalas,  i.  m.  Vitr.  Moufle  à 
trois  — ,  trispastos,  i,  f.  Vitr. 
(X,  2,  3;.  Première  —  d'un 
moufle,  rechamus,  i,  m.  Vitr. 
(X,  2,  1  ;  2).  Troisième  —  d'un 
moufle,    artemo    ou    artemon. 
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uni»,  m.  Vitr.  Corde  de  — , 
subductarius  fanis.  Cuto. 

poulin,  ine  (lat.  palUnus  dé- 
rivé de  putliis,  petit  d'un  ani- 
mal), s.  m.  et  I'.  Ji-uno  cheval. 
Voy.  POULAIN.  Il  Pouline  (jeune 
jument).  Voy.  puuucue. 

pouliner,  v.  intr.  .Mettre  bas 
un   poulain.  Parère,  intr.  Col. 

poulinière,  s.  (.  Qui  donne  des 
poulains.  Une  jument  —,  et, 
sabst.  une  — ,  equa  feturag  ha- 
bilia    A. 

pouliot,  8.  m.  Plante  aroma- 
tique. Pulejum  et  palegiam, 
ii,  u.  Cic.  Vin  de  — ,  glecho- 
nites,  se,  m.  Col. 

1.  poulpe,  s.  m.  Mollusque  à 
grosse  tête  garnie  de  tentacu- 
les.  Polypus,  i,  m.  Plin. 

2.  poulpe.  N'oy.  PULPE. 

pouls,  s.  m.  Battement  des  ar- 
tères et,  spéc.  battement  de 
l'artère  radiale  au-dessus  du 
poignet.  Puisai  venaram  ou 
arteriarum.  Plin.  (cf.  pulsam 
venaram  attingére  [-  tàter  le 
p.  •].  Plin.),  ou  sirapl.  puisas, 
u.^,  m.  Csel.-Aar.  i'enœ,  arum, 
f.  pi.  Cels.  (cf.  puisas  venx  ou 
venarufH.  Cic.  vense  micant. 
Cels.  Plin.  ven^  non  sequis  in- 
tervallis  moventur.Cels.si  pro- 
tinus  vense  conciderunt.  Cels. 
venas  tentàre.  Sen.  tangëre. 
Pers.  tacta  venaram  depre- 
hendére.Hen.ySe  faire  tàter  le 
—  ,manum  porrigére  (medico). 
Hen.  Etre  sans  —  (en  syncope), 
voy.  SYNCOPE.  Fig.  Tâter  le  —  à 
qqn  (sonder  sos  intentions), aii- 
quenx  tentàre.  Cic.  explorâre 
aliquem  ou  aninium  alicajus. 
Cic.  Se  tàter  le  —  (se  consul- 
ter!,   voy. CONSULTER. 

poumon,  m.  Chacun  des  deux 
viscères  spongieux  par  lesquels 
s'effectue  la  respiration.  Pul- 
mo,  unis,  m.  Cic.  (ex.:  pul- 
monis  vitia.  Plin.  ulcéra  ou 
ej:ulcerationes.  Plin.  pulmo 
totus  afficitar.  Cels.).  Les 
deux  lobes  du  — ,  pulmones, 
um,  m.  pi.  Cic.  Qui  a  rapport 
aux — ,  pulmoneus,  a,  um,  adj. 
Plaut.    Inflammation     du    — , 

voy.      PÉRIPNEUMOME,     PLEURÉSIE. 

Cracher  ses — ,  palmoneum  vo- 
mitum  vomére.  Plaut.  Fig.  Mou 
comme  les  — ,  pulmoneus,  a, 
am,  adj.  Plin,  ||  Poumons  con- 
sidérés spécialt  comme  organes 
de  la  voix.  Latus,  eris,'a.  et 
latera,  um,  n.  pi.  Cic.  (voy. 
POITRINE);  pulmo,  ODis,  m. 
Ctc.  (ex.:  cani  legem  Voconiam, 
voce  magnà  et  bonis  pulmoni- 
bas  suasissem.  Cic).  Se  rompre 
les  —  à  force  de  crier,  voy. 
ÉpouMoNNER.  De  toute  la  force 
de  ses  — ,  à  pleins  — ,  xri  tam- 
ma  vocis.  Cic. 
poupard  s.  m.  et  poupard, 
arde,  adj.  ||  S.  m.  Enfant  au 
maillot.  \"oy.  maillot.  ||  (P.  ext.) 
Poupée  repiésentant  un  pou- 
pard. Voy.  POUPÉE.  1  Adj.  Phy- 
sionomie — ,   voy.    JOUFFLU. 
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poupard,  s.  m.  Sorte  de  cru»- 

tace.  Afsea,  se,  f.  Plin. 
poupe,  s.  f.  Arrière  d'un  vais- 
seau. Puppis,  is,  t.  Cic.  etc. 
Avoir  le  vent  en  —,  vento  se- 
cundo uti.  Cic.  vento  agi.  Toi:. 
Fig.  Etre  secondé  par  les  cir- 
constances, prospéra  (latu  for- 
tunse  ati.  Cic. 
poupée,  s.  f.  Petite  figure  hu- 
maine servant  de  jouet.  Icun- 
cula,  as,  f.  Saet.  Pupa,  se,  f. 
Varr.  Pers.  —  en  cire,  plan- 
gancula,  se,  f.  Ctc  i  ad  Att.  VI , 
1,  25.)  Arch.  Temps  de  —(en- 
fance des  filles),  voy.  enfance. 
Une  figure  de —  (aux  joues  plei- 
nes et  colorées),  voy.  joufflu  ; 
(parée),  voy.  idole.  T  (P.  anal.; 
Figurine  de  plâtre.  Voy.  figu- 
rine. Il  .Mannequin    d'essayage. 

Voy.    M.VNNEQUIN. 

poupin,  ine,  adj.  Qui  ressem- 
ble à  une  poupée.  Voy.  joufflu. 
poupon,  onne,  s.  m.  et  f.  Pe- 
tit   garçon,   petite    fille.  Pupus, 
i,  m.  Varr.  Pupulus,  i,  m.  Ca- 
tull.    Pouponne,   papa,    se,    f. 
Mart,  Il  (Famil.)   papula   inea! 
Apul.  rnese  deliciiB  !  Plaut. 
pour  (lat.  pop.  por,  p.  pro),  prép. 
A   la  place   de.    ||   Au    lieu  de. 
Pro,  prép.   (avec   l'Abl.).   Cic. 
etc.  (ex.:  pro  aliquo  mon.  Cic. 
locutas  est  pro  lUs  [principibus] 
Diviciacus.  Cses.  ne  innocentes 
pro  nocentibas  pœnas  pendant. 
Cses.  [voy.  lieu,  place];  par  ext. 
aliquem  pro   hoste   habêre  [le 
mettre  sur  la  même  ligne  qu'un 
ennemi].  Liv.    aliqaid  pro  ni- 
hilo  putàre  [habêi-e,  ducëre]  ou 
sestimâre  ['  compter  qqch.  pour 
rien  »].   Cic).  Prendre  qqn   — 
un    honnête    homme,    aliqaem 
viram  bonum  habêre.  Cic.  On 
le  prend  —  un  honnête  homme, 
vir   bonus   habetar.    Cic.   Il  se 
prenait  pour  un  roi,  se  regem 
esse  dacebat.  Cic.  ||  En  échange 
de.  Pro,  prép.  (av.  r.\bl.).  Cic. 
etc.  (ex.:  da^s  minas  dure  pro 
aliqaâ  re.    Plaut.  pro  vectarà 
solvëre.  Cic.  pro  tribus  corpo- 
ribus    triginta    milia  talentum 
aari  accipêre.    Cart.    sese  pro 
Cœsaris  in  se  bene(iciis  plari- 
mum  ei  confiteri  debêre.  Cses. 
ut  aliqaando  pro  tantis  labo- 
ribus  fructam  victorise  perci- 
perent.  Cses.  pro  vitâ  hominis 
nisi    hominis    vita    reddatar, 
non  posse   deorum    immorta- 
lium  numen  placari  arbitran- 
tur.    Cses.    [B.    G.    VI,    16,   3]). 
Rendre  service  —  service,  mé- 
rita   meriiis    repensâre.    Sen. 
Traduire  mot  —  mot,  {aliqaid) 
ad  verbum  reddére  ou  referre, 
Cic.  —  de  l'argent,  argento  ou 
pretio   ou    mercede.    Cic.    etc. 
(cf.    pretio  emére.  Cic.  magno 
pretio     ['   p.    beaucoup    d'ar- 
gent-]. Cic.parvo  pretio['  pour 
une  petite  somma  d'argent  ■]. 
Cic  conducëre  aliquem  pretio. 
Cic.  Nep.  melius   habent  mer- 
cede   delinquëre    quam   gratis 
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rtctè  facêro.  SaH.  fr.).  ||   (Par 
est.)    Au    prix   do.   (S«   iraJiiit 
par    l'Abl.)    Prends   le  —   cent 
stiilerces,  habe  centum  naminif. 
Plaut.  Il  en  a  éié  —  ses  fraU, 
opéra  et  impensa  periil.  Aact. 
ap.  Macr.  Il  u'e?t  personne  qui 
le  fasse,  qui  n'en  soit  —  sa  re- 
putation,  neqae  qaisqikim  [ecit 
non  sine  damno  f^^inse.  Cic  || 
En   juisc   de.   Pro.  prép.  (av. 
l'Abl.  Cic.  etc.  (ex.:  pro   vallo 
carros  objicére.  Css.  his  [alci- 
bus]  sont  arbores  pro  cabilibus. 
Cxs.  pro  victimis  honiines  inv- 
molant.  Cses.  pelUs  pro  velis. 
Cœs.  [B.  G.  111,  13,  16].  hoc  tibi 
pro  prxmio  erit.  Cic.  tribuëre 
pro  pignore.  Cic);  vice,  abl. 
jidv.  Cic.  etc.  (voy.  cuise};  lo- 
CO,    adv.    Cic.    etc.    (ex.  :    sibi 
prxmii  loco  deposcére  aliquid. 
Cic).  Il   En   qualité    de.    Pro, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  pro   mortiio  au(erre. 
Cic.  ille  pro  occito  relictus  est. 
Cic.  [Sest.  38,  81].  Cses.  [D.  C. 
111,   109,  51.   aliquid  pro  certo 
habére,    af^rmàre,    etc.    Cic). 
Prendre  qqn  —  mari,  —  femme, 
voy.  [se]  MAJUEB.  En  prenant  — 
guide  la  nature,  dace  iiatarà. 
des.  Garder  qqn  —  otage,  ali- 
qaem   Tvtinère   obsidem.    Nep. 
Passer  —,  voy.  p.  1360, col.  2.  [|  Au 
nom  de.  Voy.  nom.  1  A  destina- 
tion de.  Il  Dan3  la  direction  de. 
Ad,  prép.  (av.  l'Ace.)  Cic.  etc. 
(ex.:  propcisci  omnibus  copiis 
<ui  Ilerdam.  Cses.  proficisci  ad 
bellum.  Cœs.  Nep.  ad  exerci- 
tum.Cic.);  in,  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.  etc.  (ex.  :  prohcisci  in  Mé- 
dium.  Curt.   in  Epiram  profit 
cisci.   Cic.   in   exsUium.  Cic). 
Partir   —    Gien,   Lilybée,   etc. 
Genabum,  Lilybseam,  etc.  pro- 
ficisci. Cses.\\  if  a.ra.na\.)  En  pari, 
d'une    époque.   In,   prép.   (av. 
l'Ace.)  Cic.   etc.   (ex.:   in  kanc 
diem.  Cic.  in  hanc  annum.  Cic. 
in  proximum  annum.  Cic.  in 
posteram  diem.  Cic.  in  crasti- 
num.  Cic.  ira  multos  dits.  Cic. 
in  omne  tempus  [.p.  toujours-]. 
Cic   in    hiemem.  Cic.    in  exi- 
^aam  sévi  gignimar.  Sen.    in- 
datiat  ira  decem  annos  facére. 
Nep.).  Du   blé  —  trente  jours, 
dierum  triginta  frumenlam  [ah 
Jlerda   efferre).  Cses.  (B.  C.  I, 
78,  1.  cf.  trium  meaiium  [•  p. 
trois  mois  -]  molita  cibaria  sibi 
quemque  domo  cfferre  jubent. 
Ca!».[B.G.l,5,3p.Famil.  — lors, 
voy.  alobs.  Il   hn  vue  de.   In, 
prep.  Cic.  etc.  (ex.:  nullam  pe- 
curatam  Gabinio,   nisi   in  rem 
militarem    dire.    Cic    aliquo 
mitti  in  praesidium.    Liv.   ali- 
qaem   in   id  cerlarnen  legi'n;. 
Liv.  prsecepta  dore  in  aliquid. 
Cic.    in    luec   obsitles   accepti. 
Cic);   ad.   prép.    (av.    l'Ace). 
Cic  etc.  (ex.  ;  quie  ad  profici- 
icendam  pertinent  comparûre. 
Cic.    quibus    ad  pagnam    non 
maltum    confulebat     Cses     ad 
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defensionem  urbis  reliqaa  ap- 
parure.   Cses.  picunia   ad    ne- 
cessarios   sumptus    corrogata. 
Cses.  regum  amicos  ad  mortenx 
deposcére.  Cxs.    quam   ad   Ve- 
neticwn  bellum(ecer^it  classem. 
Ca's.    quse    [milia]   Cxsari   ad 
bellam    mitterentur.    Cses.    ad 
utramque  rem  se  illis  offerre. 
Cxs.  navis  erat  ad  custodiam 
ab  Acilio  posita.  Cxs.  omnia 
sibi  esse  ad  bellum  apta  ac  pa- 
rafa.  Cxs.   quo  essent   ad   id 
expeditiores.  Cxs.  ad  banc  rem 
idonei.  Cic.  Cxs.  res  ad  usam 
apta   et   ad  ornatum  décora. 
Cic.  res  ad  vitam  necessarix. 
Cic.  homo  ad  eam  rem  ulitis. 
Cic.  vir  ad  omnia  summa  no- 
tas. Cic.  ad  dicendum  natus  et 
aptus.   Cic);   pro,  prép.   (av. 
l'Abl.).  Cic  etc.  (ex.  :  pro  patriù 
mori.  Hor.  voveo  dedoque   me 
pro  re  publica.  Sali,  pro  salute 
[populi  Romani]  mortem  oppe- 
tére.  Cic  pro   omnibus  genti- 
bus  conservandis  aut  juvandis 
maximos  labores  sascipëre.  Cic. 
[OCf.  111,  25]);  causa  (•  en  vue 
de  -).  Cic  etc.  (ex.;  sese  aqua- 
tionis  causa  processurum.  Cœs. 
qui    erant    in    muro   custodix 
causa  collocati.  Cxs.  dissima- 
landi  causa.  Sali,  voluptatum 
adipiscendarum    caasà.   Cic). 
Demander  à  qqn  qqch.  —  qqn. 
ab  aliquo  petére  aliquid  alicui. 
Cic.  Une  belle  maison  est  faite 
—  les  propriétaires  et   non  — 
les  souris,   domus  pulchra  do- 
minis  xdificittar,  non  muribus. 
Cic.  Un  remède  —  la  peur,  re- 
medium  timoris.   Cic.    Je   de- 
manderai sa  Glle  —  mon  fils, 
orabo  nato  filiam.  Ter.  —  (sui- 
vi de  l'inf.j,  ad  (el  le  Oén.  en 
ndum).   Cic.   ut  (et  le   Subj.). 
Cic  Assez...  pour...,  adeo,  tan- 
tum   ou    tam,    ut...    Cic.    Trop 
grand  —  (et  l'inf.),  major  quam 
ut  (et   le  Subj.).   Cic.  \\  En   fa- 
veur de.  Pro,  prép.  (av.  l'Abl.}. 
Cic  etc.  (ex.:  dimicûre  pro  legi- 
bas,  pro  libertale,  pro  patriù. 
Cic.    Iwc    non  modo  non  pro 
me,  sed  contra  me  est  potias. 
Cic  sive  illud  pro  plèbe,  sive 
contra  plebem  est.  Liv.  oratio- 
nes  et  pro  se  maltss  et  pro  aliis 
et  in  aiios.  Liv.  metuo  enim,  ne 
scélérate  dicam  in  te,  quod  pro 
Milone   dicam   pié.   Cic    Coca 
[•  le  terrain  ■]  pro  hoste  fue- 
runt.  Liv.  deprecari  pro  aliquo. 
Cic);  secundum,  prép.   (av. 
l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.:  decernëre 
secandum  aliqaem..  Cic  secun- 
dum eam  [parlera]  litem  (lare. 
Cic   multa  secumlum  causam 
nostram  disputavit.  Cic);  a  ou 
ab,  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic  etc. 
(ex.  :    teslis   a   reo  [opp.   à  in 
reum].  Cic.  ut  eà  dedità  opéra 
a    nobis   contra    vosmet   ipscs 
facére  videamini.  Cic).  Elle  — 
qqn,  —  (|qnh.,  alicui  ou  alicui 
rei  favire.  Cic.  alicui  ou  alicui 
rei  suffragari.  Cic.  facére  eam 
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aliquo.  Cic,  stàro  cum  aliquo 
ou  ab  aliqao.  Cic.   Eti-o  —  la 
Sénat  et  —  la  cause  des  hon- 
nêtes sens,  a  senatu  et  a  bo- 
norum  caïut^  sMcc.  Cic. ||(Adv.) 
Examiner  les  raisons  —  et  con- 
tre, ira  utramque  partem  ou  in 
contcuriiis    partes     dispatt'ire. 
Cic  Je  ne  parle  ni  —  ni  eoiilre, 
neqae  ullam  in  partem  disputo. 
Cic.  Subst.  Examiner  le  —  ot 
le  contre,  in  utramque  partenx 
dispatàre.  Cic.  Ij  A  l'égard  de. 
In,  prép.  (av.  1  Ace.)  tic   etc. 
(ex.:   6ono  animo  esse  in   ali- 
quem.  Cxs.  amor  in  patriam. 
Cic  indalgens  inpatrem,  acerbe 
severus  ira  fdium.  Cic.)  ;  erga., 
prép.  lav.  1  Ace).  Cic.  etc.  ivoy. 
[à  l'I  ÉOARD,  envers);  de,  prép. 
(av.  l'Abl. )Cic  ctc.fvoy.[au]  su- 
jet [do],  t<iuciloit).]|  (Par  anal.) 
Quant  à.  —  moi,  ego  vero.  Cic. 
—  ce  qui  me  reijai'de,  qaod  ad 
me  attinet.  Cic.]|  (Par  ext.)  Ite- 
lalivement  à  un  terme  de  com- 
paraison. Pro,  prép.  (av.l'.\bl.) 
'  ic.  etc.  (ex.  :  funora  sunt  pro 
laltu   Galloram    magni(ica    et 
sumpluosa.  Cxs,  pro  muliitu- 
dine  hominum  et  p.  gloria  belli 
angustos  se  fines  habêre  arbi- 
trabantur.  Cxs.  pralium  alro- 
cius  fuit  quam  pro  numéro  pu- 
gnantium.    Liv.).    Comme    ce 
précepte  paraissait  trop  beau  — 
un    homme,   on    l'a    attribué  à 
un  dieu,  ^uod  prxceptum  quia 
majus    erat,    quam  ut  ab    ho- 
inine    esse    riJerctur,    idcirco 
ileo   assiyn<'"tm   est.  Cic.    (de 
Fin.  V,  A.'i;.  F     lus  avait  beau- 
coup de   litleralurc  —  un  Ro- 
main,   multx   erant   in  Fabio, 
ut  in  homine  Romano,  litierx. 
Cic  —  l'époque,   ut  illis  tem- 
poribus.  Cic.  \\  Par   proportion 
à.  Dix  —  cent,  voy.  cent.  I|  A 
cause  de.  Pro,  prép. (av.  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.  :  pro  quibus  rébus 
liortatur  ac  postiâat,    ut  rem 
puhlicam  suscipiant.  Cxs.  hune 
pro  suis   benelwiis  Cxsar  ido- 
neum    judicaverat,    quem.    ad 
Pompcjummilteret.Cxs.);  de, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic  etc.  (ex.: 
yravi   de    causa.  Cic  quâ  de 
caaaù,  quO.  de   re.  Cic.)  ;    ob, 
prép.  (av.  l'Ace).  Cic  etc.  (ex.: 
ofe  eam  causam.  Cic.   ob   eam 
rem.  Cic.  voy.  motif,  cause).  Il 
n'y  a  pas  de    raison    —  que..., 
non   est    causa,    car...   Cic  \\ 
Suivi  d'une  proposition.    —   ce 
que,    voy.  pahce   que.    —  sage 
que, c-o-d. quelque  sage  que..., 

voy.      QUEI.QUK. 

pourboire,  s.  m.  Petite  gratifi- 
cation. Munusculum,  i,  n.  A. 
Mei-cedula,  x,  f.  A. 

pourceau  (lat.  porcellus,  ilimi- 
nutif  de  porcus,  porc),  s.  m. 
Voy.  COCHON.  ||  Fig.  Un  —  du 
troupeau  d'Epicure,  porcus  de 
grege  Epicuri.  Jlor. 

pourchasser,  v.  tr.  Pcursuivre 
avec  aideur.  Voy.  poursuivre. 
1  (Arch.)  Aa  propr   —  un  cerf. 
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Toy   RELjkNCEii.  Ki^.  Aijilâre,  tr. 

//or.    Voy.    RELANCBR. 

pourfendeur,  s.  m.  Celui  qui 
pourfend.  Sector,  oris,  m.  Cic. 

Il  {Ironiqt.)  Fanfaron.  Voy.  co 
mot. 

pourfendre,  v.  tr.  Fendre  com- 
ploloment.  Médium  dividére. 
Ilor. 

pourlécher,  v.  tr.  Lécher  tout 
nitouv. Circumlambêre,  tr.  Plin. 
Se  —  le'i  babines  (passer  la  lan- 
cine sur  ses  lèvre';)  et  fig.  se  — 
li'S  b.tbinos  et  absoU.  se  —  (so 
ilélictiM-  à  la  pensée  de  qqch. 
ili'  rii.ind),  voy.  babine. 

pourparler,  s.  m.  Conférenc.» 
eu  vue  de  se  mettre  d'accord. 
Collocatio,  onis,  (.  Coi-ni(.  (cf. 
venlri:  in  coUocutionem.  Cor^ 
nif.).    Colloquiam,    ii,    n.   Cic. 

Voy.   CONFÉRENCE,    ENTREVUE. 

pourpier,  s. m.  Plante  potagère. 
l'orcastram,  i,  n.  Apul.  Iierb. 
pourpoint,  s.  m.  Ancien  vûte- 
lueut  d'iiomme  (desccnd.mt  jus- 
qu'au bas  des  reins).  Thorax, 
i-acis,  m.  Juv.  ||(Fig.)  [..oc.  prov. 
Tirer  un  coup  à  brûle  —  (à 
bout  portant).  Voy.  bout. 
pourpre  (lat.  purpura),  a.  f.  et 
m.  Il  ^^  f.  Matière  d  un  beau 
rouge  que  l'on  tirait  du  co- 
quillage dit  niure.x.  Pixrpara, 
a-,  f.  Ilor.  Plin.  Concliylium, 
ii,  n.  Cic.  De  —,  teint  en  —, 
conchyliataSt  a,  um,  adj.  Cic. 
Qui  a  la  couleur  de  la  — ,pu,r- 
pureas,  a,  um,  adj.  Virg.pw- 
pureo  colore.  Plin.  \\  (P.  ext.) 
Couleur  d'un  rouge  éclatant. 
La  —  et,  au  masc,  le  — ,  pur- 
pura, a",  f.  "['irg.  purpureas 
color.  Plin.  Eclat  de  la  — , 
splendor  purpuras.  Plin.  Qui  a 
la  couleur  de  la  — ,  qui  est 
d'un  beau  — ,  purpareas,  a, 
um,  adj.  Plin.  purpureo  colo- 
re. Plin.  Prendre  la  couleur 
de  la  — ,  voy.  empourprer  et 
POURPRÉ.  T  Vêtement  de  cette 
couleur.  Vestis  purpurea.  Cic. 
Purpareus  vestitus.  Cic.  Vêtu 
do  — ,  purparatus,  a,  um,  adj. 
Plaut.  (cf.  p.  mulier.  Plaut.) . 
purpurcas,  a,  uni,  adj.  Ov. 
Couverture  da  —  (pour  un  lit), 
purpura,  se,  f.  Quint.  Com- 
niprce  d'étoffes  do  — ,  pur-- 
puraria  ars.  Inscr.  Marchand 
d'étoffes  de  — ,  purpurariaa, 
ii,  m.  Insçr.  'Teinture  ds 
— ,  conchylium.,  ii,  n.  Cic. 
purpuiissum,  i,  n.  Plaut .  Plin. 
Teinturerie  de  — ,  purpuraria 
ofj;icina.  Plin.  ou  purpuraria, 
le,  f.  Inscr.  Teinturier  en  ^, 
purpurarius,  ii,  m.  Inscr.  \\ 
(Spéc.)  Vôtoiuant  impérial, 
royal.  Purpura  regalis.  Cic. 
ou  simpl.  purpura,  œ,  f.  Cic. 
P  Vêtement  des  magistrats,  des 
hauts  dignitaires.  Purpura,  a>, 
f.  Cic.  Latus  clavus.  Cic.  An- 
gastuaclavus.  Cic.  Dibaphus,  i, 
m.  Cic.  Hauts  dignitaires  vêtus 
de  — ,  purparati,  orum,  m.  pi. 
Cic.  U  Adjactivt.  Parpureus,  a, 
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j  am,  «dj.  Cic.  Voy.  cramoisi, 
RoooE.  Devenir— ,pu/7)uriiscê- 
re,    intr.    Cic.    ap.  IVon.  Voy. 

EMPOURPRER,      ROUGIR.    ^     S.      m. 

f  Arcli.)  Scarlatine.  Voy.  co  mot. 
Il  Exanthème  à  tachog   rouges. 

Voy.    EXANTHÈME. 

pourpré,  ée,  adj.  Qui  a  la 
couleur  de  la  pourpre.  Parpu- 
reus, a,  um,  adj.  Virg.  Ov. 
Rendre  — ,  voy.  empourprer.  || 
(P.  anal.)  Fièvres  —,  voy.  ec- 
zéma,   EXANTHÈME, 

pourprier,   s.  m.    Murex    qui 

fournissait  la  pourpre.  Murc.x, 
icis,  m.  Ilor. Plin.  Conchylium, 
ii,  u.  Col.  Vitr.  Suc  du  — ,  ve- 
nenum,  i,  n.  tlor.  Pêcheur  de 
—,  conchylilegulas,  et  conchy- 
liolegulus,  i,  m.  Cod.-Theod. 
pourpris,  s.  m.  (Arch.)  Enceinte. 
Voy.  co  mot.  Poét.  Les  céles- 
tes — ,  voy.  demeure,  ciel. 
pourquoi,  conj  ut  adv.  (Arch.) 
Pour  lequel,  laquelle,  etc.  La 
raison  —  vous  avez  changé 
d'avis,  causa,  car  (ou  propter 
quam)  acntcntiam  mutavisti. 
Cic.  Y  a-t-il  un  motif  — ■  vous 
vous  irritiez  contre  moi  ?  estne 
aliqaid,  propter  quod  (ou 
cur)  mihi  irascaris  ?  Cic.  Voici 
la  raison  —  j'ai  rappelé  ces 
faits,  verum  illud  est,  quamo- 
brem.  hœc  commemorarim. 
Cic.  Il  (Absol.1  Pour  cala. 
C'est — ,  quamobrem.  Cic.qua- 
propter.  Cic.  quare.  Cic.  (ép. 
.■vIII,  71).  Sali.  (Gat.  52,  17). 
propterea.  Cic.  T  Pour  quel 
motif.  Quam,  ob  rem,  ou  qua- 
mobrem, rolat.  et  interrog. 
Cjc.  etc.  Quare  relat.  et  in- 
terr.  Cic.  (cf.  (uit  apertê  mihi, 
nescio  qua  re,  non  amicus. 
Cic.  nanc  accipe,  quare  desi- 
piant  omnes.  Ilor.  quare  ne- 
gasli?  Cic).  Cur,  adv.  relat. 
et  interr.  Cic.  etc.  (cf.  ratio- 
nem  subjicit  cur...  Cic.  quid 
agis  ?  cur  te  ia  perditum  ? 
Ter.  cur  senatum  cogor  re- 
prehendêre?  Cic.  cf.  quin 
conscendimus  equos  ?  Liv.  cur 
non  venisti.  Ter.).  Quid,  interr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  quid  venisti? 
Plaut.  sed  quid  argumentor  ? 
Cic.  on  dit  aussi  quid  causœ 
est,  cur  poetas  Latinos  Grœcis 
litteris  eruditi  legant  ?  Cic. 
quid  est  igitur,  cur  querare  ? 
Cic.  quid  est,  quod  hoc  accu- 
ses ?  Cic.  cf.  qaidni  illam 
abducat  ?  Ter.  quidni  possim? 
Cic).  Il  (Subst.)  La  —,  causa, 
3e,  f.  Cic. 

pourrir  et  pourir  (lat.  arch. 
et  post.  patrSre.  Ace.  Hier.),  v. 
intr.  et  tr.  ||  V.  intr.  Sa  décom- 
poser. Putrescëre,  intr.  Hor. 
Putrefieri,  pass.  Liv.  Patére, 
intr.  Plin.  Putescëra,  intr.  Cic. 
etc.  (cf.  putescebant  ibi  cadu- 
vera  projecia.  Varr.  Theodori 
quidem  nihil  interest  humine 
an  sublime  putescat.  Cic).  — 
(en  pari,  du  bois),  carie  defi- 
cëre  ou  consenescëre.  l'Un.  — 
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entièrement,  computrescire  t 
intr.  Plin.  Pourri,  patridus,  a, 
am,  adj.  Ci'c.  putrefactus,  a, 
am,  p.  adj.  Plin.  putidas,  a, 
um,  adj.  l\irr.  puter,  putris. 
putre,  adj.  Varr.  et  ordin.  pu- 
tris,  e,  adj.  Lacr.  Ilor.  Liv.  ca- 
riosus,  a,  am,  adj.  Plin.  (cf. 
cariosum  semen.  Plin.).  Ais — , 
marcidi  asseres.  Vitr.  Chairs 
— -,  liquefacta  viscera.  Virg. 
Etoffe  pourrie,  panni  marcor. 
Plin.  Un  membre  pourri,  voy. 
gangrène,  et,  fig.  (un  indivi- 
du qui  déshonore  la  société  dont, 
il  fait  partie),  voy.  rebut.  ||  Au 
partie,  passé,  pris  subst.  Situs, 
as,  m.  Cic.  etc.  (cf.  situm  redo- 
lêre.  Plin.).  Temps  pourri,  voy. 
HUMmE,    pluvieux.   H  Fig.    Voy. 

CORROMPRE,    GATER.    —  dans  l'of- 

dnre,  la  saleté,  sordëre,  Intr. 
Cic.  squalêre,  intr.  Cic.  Qui 
pourrit  dans  l'ordure,  la  saleté, 
obsitus  sqaalore  ou  sordibus. 
Liv.  Voy.  croupir.  ^  V.  tr.  Dé- 
composer. Putre(acëre,  tr. 
Varr.  Voy.  déco.mposer.  Se  — , 
voy.  ci-dussus. 
pourrissage  et  pourissage. 
s.  m.  Action  de  pourrir.  Mace- 
ratio,  onis ,  f.  Plin.  Voy.  macé- 
ration, PUTRÉFACTION. 

pourrissoir  et  pourissoir,  s. 

m.  Lieu  où  pourrissent  les  ca- 
davres,  Voy.    CHARNIER. 

pourriture  et  pouriture,  s. 

f.  Etat  de  ce  qui  est  pourri. 
Putredo,  dinis,  f.  Apal.  La  — 
du  bois,  caries,  ace.  em,  abl.  e, 
f.  Vitr.  Tomber  en  — ,  voy.  pnun- 
BiR.  Il  Spéc.  —  d'hôpital.  Vov. 
GANGRÈNE.  —  des  bètcs  à  cor- 
nes, voy.  ÉPizooTiE.  ^  Ce  qui 
est  pourri.  Pars  cariosa  ou 
vieta.  A.  Mucor,  oris,  m.  Col. 
Voy.    MOISISSURE.    Il   (Fig.)  Voy. 

CORRUPTION. 

poursuite ,  s.  f.  Action  de 
poursuivre,  de  suivre  de  près. 
Il  Pour  atteindre  qqn.  Insec- 
tatio,  onis,  f.  Liv.  (cf.  insect. 
hostis.  Liv.).  Se  mettre,  se  lan- 
cer à  la  —  de...,  voy.  poursui- 
vre.   Envoyer  des   soldats  à  la 

—  de  qqn,  emittëre  milites 
ad  aliqaem  scqaendam.  Cœs. 
Cesser  la  — ,  absistëre  sequen- 
do.  Cic  finem  seqaendi  (acëre. 
Cœs.  Retarder  la  —  de  l'enuo- 
mi,  Kostes  ad  inseqaendum 
tardàre.  Cœs.  ||  Fig.    Poét.  La 

—  du  sort.  Voy.  acharnement, 
INJURE.  Il  (Spéc.)  Acte  juridique 
dirigé  contre  qqn.  Persecutio, 
onis,  (.  Cornif.  Postalatio,  o- 
nis,  f.  Plin.  Suet.  Petitio,  onis, 
f.  Liv.  Droit  de  — ,  actio,  onis. 
f.  Cic.  —  pour  inexécution  d'un 
mandat,  jadicium  mandati. 
Cic.  actio  m.andati.  Dig.  Epou- 
vanter les  autres  par  des  — 
judiciaires,  ceteros  judiciis  ter- 
rëre.  Sali.  Exercer  dos  —  con- 
tre qqn,  voy.  poursuivre.  Miloii 
exerçait  des  —  contre  Clodius, 
reus  Milonis  fuit  Clodius.  Cic. 
Il  n'y  a  do  —  contre  personne. 
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ntmo  ttt  reiu  ■  Cic .  Cesser  les 
— ,  voy.  PLAINTE.  1  Démarche 
pressante  auprès  de  qqo.  Yov. 

DÉ  «ARCHE  ,       IMPORTUNITE.         (lill 

pari,  d'une  f>>nime.)  Voy.  cour, 
<i»uu)TERiE.  Faliguerune  femme 
de  ses  — .  secuiri  malierent. 
Plaat.  ;  four  obtenir  qqch. 
Constvf  jfio,  onis,  f.  Cic.  .-Ifl'ec- 
tatio ,  onia.  {.  Cic.  Voy.  recher- 
che. —  des  honneurs,  des  char- 
ges, petiiio,  onit,  f.  Cic.  Voy. 
BRIGUE.  1  Action  de  continuer 
?ans  relâche.  Voy.  cosTiNUATios. 
poursuivant,  tinte,  adj.  et  s. 
m.  et  f.   Il  .IdJ.    Qui    poursuit. 

VoV.ACHAR.VE,  ASSIDU,  CONTINUEL. 

1  (Arch.)  S.  m.  Celui  qui  re- 
cherche une  femme  on  mariage. 
Vov.  PRÉTEND.tNT.  1  Celui,  celle 
qui  exerce  des  poursuites  judi- 
ciaires. Persecator,  oris,  m. 
Dig.  Poursuivante,  ea  quœ  ac- 
cusât. Cic.  petitrix,  trici$.  t. 
Qaint.  Voy.  dem.uideur,  plai- 
gnant. 

potirsuivre,   v.    tr.    Suivre  de 
prè^    (pour      aiteindro       qqn). 
Sequi,  dép.  tr.    Cic.  etc.    (ex.: 
Iwstes.  Cse>.   Iioitem  vestiyiis. 
Liv.  hostem   telo.    Tac.   feras. 
Ov.  absol.  §.nem    seqaendi  fi- 
cère.    Css.  ;   consequi,    dép. 
tr.  Hii-t.  Liv.    Cart.  (ex.  :  con- 
seqaantar    équités    nostri,     at 
erat  prxceptam,  invadimtque. 
Hirt.    c.    itatim  Hasdnibatem. 
Uv.) ,  coBsectari  (-  p.  avec 
ardeur.;,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem    clamoribas    et  convi- 
ciis   et  sibilis.   Cic.    c.   >iostes. 
Cm»,    qaosdam    comectari    et 
contre.  Cic.  maritimoê  prx- 
dones.    Nep.   pueros    malieres- 
qae.  Caes.  c.    (essos.   Liv.    sin- 
galat  naves.  Cses.eos  eqaitatit. 
Cxi.  [B.  G.  VI,  8,  7].    abs.  iu- 
pu»  magno   consectanliam  ta- 
multa   evaait.   Liv.  ;    iDSequi 
(.  «errer  de  près,  poursuivre  «), 
dép.  tr.  Cic.    etc.  (ex.  :  ceden- 
tes.  Cae».  strenai  hostem.  Liv. 
uliqaem    gladio     stticto.    Cic. 
aliqaem    clamore     ac     minis. 
Cic.  aliqaem  in  abditas   regio- 
nes.  Sali,    absol.    pars   cedëre, 
alii  insequi.  .'Sali,  capidias  in- 
secati.Cœs.y,  insectàri  (-pour- 
suivre avec  vigueur,  donner  la 
chasse  à  •),    dép.   tr.   Cic.    etc. 
ex.  :    aqaila     insectans     alias 
ave»    et   agitons.   Cic.    impios 
inaectantoj-    Farise.    Cic.     ali- 
qaem maledictis.  Cic.  aliquern 
lehementiag,     inimicé.     Cic); 
persequi   (•  suivre  avec   per- 
sintanco,  poursuivre  •),  dép.  tr. 
Cic.   etc.  (ex.  :    aliqaem    ipsias 
vestigii».  Cic.    fagientil.  Ctee. 
fera».  Ov.  belaas.    Col.    ab-ol. 
deterérre  hotte»   a  perseqaen- 
do.  Sali.)  ;  prosequl,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem    verbis 
vehementioidhus     ou      vocibas 
eontameliosia.    Cic);     agêre, 
tr.  Cic.  (  surt.    au    part,    passé  : 
horno  andiqae  actas.  Cic.    [Q. 
fr.  III,   2,  S,])  ;  exagliàre,  tr. 
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Cic.  etc.  (ex.  :  confagi  ad  te 
ejntgitatas  a  canctà  Gracia. 
.Vfp.  qaod  ad  •>'«(■  (ii,<  c<  •nip/ures 
nnnos  exagitati  bello  preme- 
bantar.  tiei.  e.xagitari  se 
materna  specie  [•  par  le  spec- 
tre de  sa  mère  •],  verheribas 
Fariaram  uc  tandis  ardenti- 
bas.  Saet.  fig.  sceleram  con- 
scientià  exafiiiatas.  Sali.)  ; 
instars,  intr.  (ic.  etc.  (ex.  : 
alicajos  vestigiis.  Liv.  hosti. 
Liv.  hostibas.  .Vep.  cedenti. 
Liv.  ab^ol.  acrias  ou  capidias. 
Cœs.  ferro  [-  K>  fer  àl.i  main-]. 
Cic.  imper*,  si  ins(e(iir.  Liv. 
tu,  hU,  11]»:  iDsistère,  intr. 
Liv.  (ex.  :  i-eftrentibiis  pedem. 
Liv.  die»  noctesqae  hostibas. 
Liv.);  urgére.  tr.  Cic.  etc. 
(  voy.  presser  ,  talonner  )  ; 
vexâre,  tr.  Cjc.  etc.  (au  lig. 
voy.  persécuter,  tourmenter  . 
li  (Spec.)  Attaquer  en  justice. 
Perseqai  aliqaem  ^adicio.  Cic. 
Aliqaem  in  Jadiciam  (ou  in 
jas)  vocàre.  Cic.  Aliqaem  jo- 
dicio  arcessêre.  Cic.  (cf.  ali- 
qaem captse  pecanise  [ou  cri- 
mine  ambitûs  ou  stataaram 
nomine,  etc.]  arcessêre.  Cic.^. 
Voy.  ACCUSER.  Par  ext.  —  dos 
crimes,  sccleram  panas  e.rpe- 
tére.  Qaint.  —  un  crime  :il- 
freux,  rem  atrocem  exsequi. 
Liv.  Il  Presser  une  femme,  -ds- 
sectari  feminam.  Jet.  ^  Suivre 
de  près  (pour  obtenir  qqch.). 
Sequi  (-pla  réalisation  de  -), 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dété- 
riora.     Ov.     voy.     RECHERCHER;; 

exsequi,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
saam  qaisqae  spem,  saa  con- 
silia,  commanibas  deploratis, 
exseqiicntes.  Liv.  propositam. 
Val.-.Max.  jus  saam  armis. 
Cses);  persequi,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  jas  saam.  Cic.  pœ- 
nas  a  sedilioso  cive  pcr  bonos 
viros  jadicio.  Cic.  mortem 
alicajos.  Cic.)  ;  imminére, 
inlr.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  cscdcm. 
Cic.  in  occasionem.  Liv.  ideo 
cadaca  memoria  est  (ataro 
imminentiam.  Sen.  [ben.  III, 
3,  U]).  Voy.  RECHERCHER.  1  Con- 
tinuer sans  relâche.  Sequi, 
dép.  tr.  Cic  (ex.  :  viam,  qase 
pupalari»  habetar.  Cic.)  ;  ex- 
sequi, dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nei/otiam.  Cic.  aliqaid  usqae 
ad  fxtremam.  Cic.  incfjita. 
Liv.)  ;  persequi,  dép.  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  inccpla.  Liv.  si  qaid 
operis  tibi  eliamnam  restât, 
id  maximo  opère  ceneeo  per- 
seqaendam.  Cic.  pi;rseqai  qaœ- 
rendo  [-p.  ses  invostigHtioiis-]. 
Liv.).  —  son  chemin,  iter  per- 
gëre.  Sali.  Absol.  Poursui- 
vons, pergamas  ad  ea  qoie 
restant.    Cic  Poursuis,   perge. 

Cic.    Vov.     CONTINUER.       ' 

pourtant,  adv.  (Arch.)  Pour 
tout  cela.  Voy.  rouu.  ^  Avec, 
malgré  tout  cola.  Attamcn, 
conj.    Cic    Tamen,  conj.  Cic. 

Voy.    CEPENDANT. 
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pourtour,  s  m.  Partie  qui  fait 
le  lour  d'un  lit^u.  .-Inibi'rus,  ûs, 
lu.  '  ïc.  etc.  (cf.  amb.  ledium. 
Cic).    Circuitas,  lis,    m.    Cifs. 

Voy.  ENCEINTE,  t'IRCLIT,  PÉRIMÈ- 
TRE. —  au  théâtre, /irffcincd'o- 
nes,  um,  f  pi.  \'ilr. 
pourvoi,  s.  f.  .action  de  se  pour- 
voir, et  spéc.  recours  à  une  ju 
ridiction  supérieure. .'IppeZ/rid'i', 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  appelbiti"- 
nem  admittére  ou  reoip»'ri'. 
Dig.).  Provocatio,  onis,  (.  Liv. 

Voy.     APPEL. 

pourvoir,    v.  intr.    et.  tr.  ||  V. 
intr.    Avi>ier   aux   mesures  né- 
cessaires, Providëre  aliqaid  on 
alicai  rei,  ou  de  aliqna  re.  Cic. 
Consalëre  aticui  rei.  Cses.  Cic 
Liv.  Prospicêre  (abs.l  ou  pro- 
spicëre  aticui  rei.  Cic.  (cf.  pro- 
spicêre  patrise.  Cic.    piop.  in 
posternm.  Cic).  V'idëi'e  aliquid. 
l'er.     Cai'ëre    alicai    rei.    Cic. 
Prxcavlre  alicai  rei.  Cic.  —  à 
la  nourriture,  accarire  victum. 
Cic.  — à  tout,  au  salut  de  tous, 
commanes     utilitates    in    me- 
diam  afferre.  Cic.  J'y  pourvoi- 
rai,   hoc   mihi    carœ   erit.  Cic 
Laisser  à  qqn   le    soin    de  —  â 
qqch.,  caram  alicajas  rei  per- 
mittëre  alicui.  Cic.    Celui    qui 
pourvoit  k...,  provisor.oris,  m. 
Hor.  —  à  une  charge,  uni'  fonc- 
tion, prospicêre    manas  alicai. 
Cic.  curare    ut   munas    alicui 
deferatur.   Cic.  \\    (Spéc.)    Loc 
conj.  Pourvu  que  (étant  donné 
que)  ,  duznmodo,  conj.  (av.  le 
subj.i.  Cic.  etc.  (ex.:  dammod" 
patiar.  Cic.  ou  rfiini  paliar  mn- 
dii.  Ter.  dammodo  ne  [■■  p.  que 
ne  pas...  .1.  Cic);  modo,  conj. 
(avec  le  subj.).    Cic    etc.    (ex.  : 
modo   Jupiter  adsit.  Virg.  mo- 
do  ne...    (-  p.  que    ne    pas  -]. 
Cic);  dum,  conj.  (et  le  subj.). 
Cic    (ex.  :    odcrint    dam    me- 
taant.  Cic).    (Dans    les    prop. 
relal.  avec  le  subj.  ou  l'indic). 
Il    n'est  p.as   d'o-clavc,    —   que 
son  esclavage  soit  supportable, 
qui...,  servus  est   nemo,    qai 
m.odo  tolerabili   condicione  sit 
tervilalis,   qui    non...  Cic.    || 
Ellipt.    Plaise  ii  Dieu,    f;i9se   le 
ciel  que  !  Utinam.  Cic.  Si  modo 
ou  simpl.  (si  utlesubj.)  Cic  — 
que  no  pas. . .,  utinam  ne  (et  le 
9ubj.)Cic.^  V.tr.  Mettre  en  pos- 
session do  ce  qui  est  nécessaire. 
Instruére,  tr.  Cic.  etc.    (ex.. 
inslr.  ngruml'Une  exploitation 
agricole  do   tout  l'outill.ise  né- 
cessaire-].  Liv.    inst.    classem 
omnibus  rébus.  Cic);  oroàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :    orn.  consu- 
le»  [•  p.  les  consuls   de  co  qui 
leur     est    n  cessai rc  •].    Cic); 
providére,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  : 
providère  frumentam  exercitui 
[-p.  abondamment    une  armée 
de  blé-].  Liv.).  Se  —  de  qqch., 
prospicêre,  tr.  Sen.  Se  —  d'un 
domicile,  compnràrc  sibi  domi- 
cilium.  Plaat.  Se  —  de  vivres, 
parâre  commeatas.  Sali.  Pour- 
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vu    de,    instnittas    alii/nà   rc. 
Cic.  paratas,   a,   um,   p.   arfj. 
Cic.  (cf.   parati  telis  sculisque. 
Cic).  apparatiis,a,  u;ii,  p.aclj. 
l'ic.  (ex.:  domus  omnibus  rebu! 
apparatior.  Cic).    ornatut,  a, 
um,  p.  adj.  Cic  (cf.  ornatus  om- 
nibiis  rébus.  Cic).  prœditus,  a, 
um,    adj.     Cic.    (voy.    Doui;n). 
Bien    pourvu    d'or,    opuUnlùs 
auro.    Plaut.    Bien    pourvu  de, 
parafas,  a,  um,  p.  adj.Ci'c.  (cf. 
p.  aliqiiû  re.  Cic).  Etre  pourvu 
d'une   charge,   ayûre  honorem. 
Liv.  Etre  —  abondamment,  ri- 
chement   de    qi^ch.,   abundàre 
aliquà  re.  Cic  Voy.   regorger, 
RICHE.  Il   Spéc.    [Jurisp.)   Se   — 
(recourir  à  une  juridiction  su- 
périeure), appellàre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  iippcl.    a  prœtore  ad  triba- 
noi.  Cic.YAppellationem  inter- 
ponëre.  Dig.    Provocâre,    intr. 
Cic  Voy.    APPELER.    Il   (Absolt.) 
Etablir.    Voy.    ce    mot.  —  une 
tille    (en   pari,  du   père),  alicui' 
pi-ospicére    maritum.    Cic.   Ma 
lille   est    pourvue,  filia  in  ma- 
trimonio   coUocata  est.  Cic  || 

(Fig.)  Voy.    DOUER,   ORNER, 

pourvoirie,  s.  f.  (Arch.)  Appro- 
visionuement.  Voy.  ce  mot. 

pourvoyeur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  a  la  charge 
d'approvisionner.  Pi'ocarator. 
peni.  Plaat.  Obsonator,  oris,  m. 
Plaut.  Subwinistrator,  oris,  m. 
Sen.  Pourvoyeuse,  quse  obso- 
nat,  sabministrat.  A. 

pourvu.  Voy.  POURVOIR. 

pousse,  s.  f.  Action  de  pousser. 
Germinatio,  onis,  f.  Col.  Voy. 
GERMINATION.  ||  P.  anal.  La  — 
des  dents,  voy.  dentition.  La 
—  des  cheveux,  des  plumer 
chez  les  oiseaux,  voy.  crois- 
sance,    NAISSANCE,  PRODL'CTION.    || 

(P.ext.)Maladi6  du  cheval  pou— 
sif.  Voy.  ASTHME.  Il  Altération  du 
vin  qui  fermente.  Voy.  fermen- 
tation. 1  Ce  qui  pousse.  Voy. 
BOURGEON.  Il  (Spec.)  Premier  dé- 
veloppement du  bourgeon.  Gei-- 
men,  inis,  a.  Plin.  Germinatio, 
onis,  f.  Plin.  Cauliculus,  i,  m. 
Cato.  Cets.  —  de  la  vigne,  ^a/- 
ma,3s,î.Cot.nepos,otis,m.Cûl. 
Jeune  — ,(rutex,  ticis  (gén.plur. 
(raticum),  m.  Col.  pallalus, 
i,  m.  Cato.  pallas,  i,  m.  Cato. 
tario,  onis,  m.  Col.  Les  nou- 
velles —  de  l'herbe,  graminis 
herba.  Virg.  herbx.  Oi-.  Les 
jeunes  —  des  arbres,  virgalta, 
oram,  n.  pi.  Lncr.  Virg.  Les 
rameaux  et  les  jeunes  — ,  ranii 
stirpesque.  Lucr.  —  do  brous- 
sailles, (ruticatio,  onis,  l.  Plin. 
Plein  de  —,  (ruiectosas,  a,  um, 
adj.  Plin.  fruticosas,  a,  um, 
adj.  Plin.  '     '         ' 

poussée,  s.  f.  Action  de  pousser. 
Palsatio,  onit,  f.  Plin.  Pulsus, 
ûs,  m.  Cic  Impulsas,  ûs,  m. 
Plin.  Donner  une  —  à  qqn, 
voy.  POUSSER.  La— d'une  foiile, 
voy.  PRESSE.  Il  P.  anal.  La  —  des 
eaux  contre  une  digue,  eraptio, 


POU 

[  onjs,  f.  Lii/.  —  des  terres  con- 
I  tro  un  mur,  impetus,  ùs,  m. 
Vitr.  V'oy.  pression.  ||  (P.  ext.) 
Brusque  éruption  cutanée.  Voy. 
ÉRUPTION.  Il  Fig.  Jmpetas,  ùs, 
m.  Voy.  ÉLAN,  ESSOR.   Faire  des 

— ,    voy.    ÉLANCER    (s'). 

pousser  (lat.  pulsùre,   donner 
un  coup),  v.  tr.  et  intr.  ||  V'.tr. 
Déplacer  par    une  pression,  un 
coup,    un  choc.    Pellère,    tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :  aliqnem  e  joro 
[•  hors  du  f.  '^.Cic.  voy.  chas- 
ser, repousser);  impeUére,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    navern    remis. 
Virg.   ut  arbores  immotœ  sta- 
rent,    momento    levi    impulsa; 
occidercnt.  Liv.)  ;  propellêre 
('  p.  en  avant  •),  tr.  Cœs.  Col. 
(ex.:  crates  pro  munitione  ob- 
jectas. Ca'S.  in  lœvam  partum 
velut  propellêre  manum.Qaint); 
agère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vineas 
turresque    ad    oppidum.    Cœs. 
in  litus  naves.  Liv.  tantas  mo- 
les nullû  ope,  quse  cerneretur, 
admotas  dcorum   numine   agi 
credebant.  Curt.    Pactolus  au- 
reas    undas    agens.   Varr.  f/-.'i; 
offendère,  tr.  Cic.   etc.   (ex.: 
aliquem  capite,  cabito,pede  aut 
genu.  Plaut.  [Cure.  282]);  mo- 
vére,   tr.   Cic.   etc.  (ex.:  lapi- 
dem.   Cic.  aliqaid   loco.  Cic); 
admovère,  tr.  Cic  (ex.:  ma- 
cUinam.  Cic.    voy.   approcher); 
promovére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
saxa  vectibus.  Os.    machina- 
ticnes.     Cœs.    catculum    [.  un 
pion    -].    Quint,      vov.    [l'aire] 
avancer);  provolvére  (-  pous- 
ser en  roulant  '),  tr.  Ter.  Liv. 
ex.  :  cupas  ardentes  in  opéra. 
Hirt.  aliquemin  mediam  viam. 
Ter.).  —  qqn  du  coude,  aliquem 
cabito  tangëre.  Hor.  —  la  porte 
au  nez  de  qqn,  fores  alicui  ob- 
jicêre.    Liv.    —    qqn,   aliquem 
premëre   ou    urgêre    ou    alicui 
instare.  Cic.    voy.    presser.    ^ 
Porter  vivement  en  avant  (qqn); 
faire  avancer.  Voy.  p.  23i,    col. 
2._ — ,  c-à-d.  faire   reculer,  3- 
gère,  tr.  Liv.  (ex.:  prœ  se  hos- 
tem  agëre.  Liv.  [I,   7])  ;  pellè- 
re,   tr.    Cses.    Sali.    Liv.  (ex.  : 
liostium  acies  a  sinistre  corna 
puisa.    Cœs.    palsi    fugatique. 
Sali.)  ;   propellêre,  tr.  Cxs. 
Liv.  (voy.  repousser);  propul- 
sâre,  tr.   Cœs.   Cic.  (ex.  :  hos- 
tem.  Cœs:)  ;  compellère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  hostem  in  (lumen. 
Cses.)  ;   proturbâre,   tr.  Ca?s. 
Liv.  (ex.:  hostes.  Liv.);  izapin- 
gére,  tr.  Sen.  (ex.:  navigantes 
ventus    impingit    in...    Sen.). 
Par  anal.  —  un  troupeau  devant 
soi,  agëre  ou  abigërepecus.Liv. 
(voy.  p.  23i,  col.  2).  —  un  navi- 
re vers  le  port,  compeltëre  na- 
vem    in  portum.  Cœs.  \\  (Fig.) 
Porter  vers  qqch.    Impellèfe, 
tr.  Cic.    etc.    (ex.  :   aliquem  ad 
scelus,    ad   bellum,   ad  artem. 
Cic    aliquem   in  fraudem,    in 
sermonem,   in  spem.  Cic.  ali- 
quem, uf  [et  le  ,Subj.].  Ter.  Cic. 
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aliqaem   in   eam    mentem,   ut 
(etle  Subj.].  Cic.ab«ol.o/iV/uem. 
tic.  .111  part,  impulsas  ira. Cœs. 
impulsas     occasione.      Cse$.); 
compellère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquem  ad   mortem  volanta- 
riam  [•  à  se  donner  la  mort  •] 
Curt.  in  hune  sensum  et  allici 
benefieiis  hominum  et  competli 
injariis.  Cic.    si  qaa  res  te  ad 
pacem  compellet.  Liv.  absol.  ut 
ea  magna  parte  eum  compeltë- 
re atqae  errantem   regëre  pas- 
sif. Cses.)  ;   JDcitàre,  tr.  Cic. 
(voy.  exciter);  movére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  émouvoir)  ;  commo- 
vère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: commo- 
veri  et  amore  fraterno  et  exis- 
timatione  vulgi.  Cœs.  c  homi- 
nes     ad     turpe    compendiam. 
Cornif.  tua  nos  voluntas  com- 
movit,   ut  de    ratione    dicen- 
di    conscriberemus.     Corni(.). 
Il   Aider  à   s'élever.     Promo- 
vére, tr.  Curt.   Plin.  /.  Saet. 
(ex.  :  aliquem  in  amplissimum 
ordinem.  Plin.  j.    vêtus  miles, 
ab  humili  ordine  ad  eum  gra- 
dum,  in  quotanc  erat,promo- 
tas.   Curt.)  ;    provehère,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ec^uo  te  tua  vir- 
tus  provexisset:^   Cic.  aliqaem 
ad   sammos    honores.    Liv.  se 
provehëre.  Sen.).  Se  —  dans  le 
monde,  se  proferre.  Plin.  j.    || 
Réduire  à  qq.  extrémité.    Pel- 
lère, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquem 
in  angustins  [«  à  bout  '].Cic.); 
compellère,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
aliquem  in  angastias.Cic);  ad- 
ducère,    tr.  cic.  etc.  (ex.  :    in 
angustiasaddaci.  Cic).    ^  Por- 
ter vivement  en  avant  (qqcli.). 
Pellère ,     tr.     Cic.    Impellëre, 
tr.  Cic  Tradëre,  tr.  Virg.  Hor. 
Tac  —  la  charrue,   incambëre 
aratro.  Virg.  —  une  botte,  voy. 
p.  298,  col.  2.  Il  (Fig.)  Porter  à 
un  certain  point.  Ils  poussèrent 
l'enchère   jusque  là,  liciti  sunt 
usque  eo.  Cic.  — sa  chance,  ur- 
gêre occasionem.  Cic.  successus 
saos   urgêre.  Liv.  fortunx  suée 
instâre.  Cic  —  sa  pointe,  pro- 
positam  peragëre.    Cic  —  les 
choses  à   l'extrémité,     extrema 
omnia  experiri.  Sali.  —  la  fo- 
lie au  point  de...,  eo  vecordiœ 
procedëre,  ut...  Sali.  (Jug.  5, 
2).  —  les  choses  jusqu'à. . .,  de- 
dacèrejem  hoc,  ut. . .  Cvs.  (B. 
C.    I,   70,  2).   —  jusqu'au  bout, 
voy,  p.  30,  col.  2.  —  l'entrepri- 
se, impigrè  rem  agëre.  Liv.  Les 
travaux  lurent  poussés  avec  ac- 
tivité, cœptum  opus  appropera- 
tum   est.  Liv.   ^   Faire  croître. 
Agëre.  tr.  Cic  etc.  (ex.:  radi- 
ées. Cic.    [Oa.  II,   12,  i.3].  gem- 
mas.Col.  fiorem.froridem.  Varr. 
Col.)  ;    emittère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    uvam.    Plin.  emittit  bra- 
chia  hedera.  Plin.).  ;  Exhaler, 
émettre.    Dâre,  tr.    Vii-g.  Ov. 
(ex.:  mugitum  ou  mugitas.  Ov. 
clamoreni.   Virg.    gemitum    ou 
gemita.!'.   Ov.);    edère,  tr.  Cic. 
etc.   (ex.  ;  clamorem  majorem. 
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Cic.  voce*.  Cic.  cachinnam 
[•  un  écUt  de  rire  ■].  Cic.  hin- 
rùtus,  liitrattis.  Qv.  nurstos 
uliitatiis.  Plin.)  ;  toilêre,  tr. 
Cic.  l.iv.  [ex.:  cjchinnam  [•  un 
éclat  de  rire  .].  Cic.  Ifat.  5.  101. 
clamorem  [•  un  cri  •).  Liv.  [111, 
tS]).  —  des  soupira,  «uspiri.i 
daccfre  ou  trahire.  Ov.  —  do 
grands  cris,  magnà  voce  clamâ- 
i-c.  Cic.  —  des  cris  de  joie,  d'al- 
légresse, gaudio  ou  Isetitù^  ejcuU- 
f.ire.  Cic.  \\  (EUipt.)  Un  cheval 
qui  pousse,  voy.  poussif.^  V.iiUr 
tiercer  une  pression.  Jncumbë- 
rc,  intr.  Vitr.  —  en  dehors, 
ventrem  facëm.  Jet.  —  a  la  roue 
(fis.',  sappetias  aliciii  advenire. 
Piaiit.  1  S.>  porter  vivement  en 
avant.  Impetum  (acéré.  Cic. 
Invadëre,  intr.  Cic.  Procwri- 
re  [in  hostes).  Liv.  Incarrère 
ou  invehiiin  h03tem).Cic.  Irruê- 
re,  intr.  Cic.  —  plus  loin,  lon- 
<jius  procedére.  Cic.  ire  porro 
pergére.  Liv.  ^  Crottro.  Voy.  ce 
mot  (p.  5!i3,  col.  S). 
poussière,  s.  f.  Terre  réduite 
en  particules  fiues.  Pulvis, 
eris,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  mul- 
tus  in  caiceis  palvis.  Cic. 
palverem  tnovêre  ou  excitâie. 
Cic.  Liv.  Col.  palverem  sedàre. 
Liv.  pulvere  e([aso  occascatus. 
Liv.  apar$us  puUvere.  Phxd. 
palverem  excatere.  Cic.  in  pal- 
verem resolvére.  Plin.  tarbo 
palverii.  Liv.  nabes  pulveris. 
Liv.  crassi  palveris  nabes.  Liv. 

£alvis  motus  (agâ  pecorum. 
iv.  palverem  in  ocalos  ejcca- 
tére.  Plin.  ocali palve/-e  reple- 
ti.  Liv.).  Plein,  couvert  de  — , 
pulverulentus.  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  via.  Cic.  au  fig. 
virtas.  Sen.  on  dit  auseipo/ve- 
ris  plenas.  Cic.).  Mordre  la  — , 
voy.  p.  1258,  col.  2.  Etre  éten- 
du dans  la  — ,  hami  /'acéré. 
Cic.  Couché  dans  la  — ,  stratus 
hami.  Cic.  Se  proterner  dans 
la  — ,  se  ou  corpas  bumi  abji- 
cire.  Cart.  Plin.  Réduire  en  — , 
c.-d-d.  détruire,  voy.  déthuibe. 
Il  'Fig.j  Faire  de  la  — ,  se  ven- 
ditàre.  Cic.  \\  (Par  ext.)  La  pous- 
sière (symbole  de  l'obscurité, 
del'oubli).  Tirerqqch.  de  la  — , 
aliqaid  ao  oblivione  vindicâre . 
Cic.  aliqaid  e  tenebris  inl  .ccm 
evocàre.  Cic .  aliqaid  e  tenebris 
extrahêre.  Cic.  1  (Par  anal.) 
Particule--  fines.  —  fécondante, 
voy.  poLUiN.  Pluie  qui  t/irahe 
en  fine  — ,  plavia  tenaissima. 
fie. 

poussier,  s.  m.  Menus  débris 
de  certain-  corps  friables.  Voy. 
[jÉBRiB,  poussiÈitE.  —  de  char- 
bon, voy.  EscAnerLLE.  —  de 
paille,  de  foin,  de  mottesà  brû- 
ler,    voy.    POUSSIÈRE. 

poussif,  ive,  adj.  Qui  pousse 
p^:niblement  sa  respiration  (se 
dit  surtout  du  cheval).  Angas- 
tioi-is  spiritâs.  Plin.  Saspirio- 
lus,  a,  um,  aiii.Plin.  Etre  — , 
Uia   dacire.   llor.    A  la   façon 
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d'un  — ,  saspiriosf,  aâv.    Col. 

(VU,    5,    19).  Voy.    ASrHMATIQUK. 

poussin  (tat.  posl.  patlicenas . 
Lampr.),  s.  m.  Poulet  nouvello- 
mont  éclos.  Palliis,  i,  m.  Varr. 
Pallas  ijtiHinoceaf.  l'iaut.  Liv. 

poussolane.  Voy.  pouzzolane. 

poutre,  s.  f.  lArcli.)  Pouliche'. 
Vov.  ce  mot.  ^  (Fig-)  Pièce  do 
boi's  équarrie.  Trabs,  trabis,  f. 
Lacr.  Lses.  (cf.  bipedales  trabes. 
Cses.).  Tignum,  i,  n.  Uor.  Sen. 
De  — ,trabiiti$,  e,  adj.  Uor.  L)o 
la  grosseur  d'une  — ,  trabalis, 
e,  adj.  \'irg.  Former  avec  dos 
— ,  contignâre,  tr.  Cses.  Plin. 
Assemblage  de  — ,  voy.  chah- 
pente.  Espace  entre  deux  — . 
intertignium,  ii,  n.  V'ifr.  ||  Fi;;. 
Vcux-tu  qu'on  ne  voie  |ias  la 
poutre  qui  est  dans  ton  œil.'iio 
fais  pas  attention  à  la  paille  qno 
ton  voisin  a  dans  le  sien,  qui 
ne  taberibas  propriis  offcnclat 
amicum  postali^t^  ignoscet  ver- 
racis  illiiis.  Uor.  (sat.  1,3,  73). 

poutrelle,  s.  f.  Petite  poutre. 
Trabicala,œ,  f.  Vitr.  Itin.-.-He.r. 
Tigillum,  i,  n.  Liv.  Phsed. 

1.  pouvoir  (lat.  pop.  potêrc.  p. 
posse),  V.  intr.  Etre  en  étui  'io 
faire  qqch.  En  pari,  de  per-on- 
nes.  Possum  (•  être  en  état 
de,  avoir  la  force,  la  faculté  de, 
pouvoir-  [gr.  ôûvajiai]),  intr 
Cic.  etc.  (ex.:  possum  scire? 
Plaut.  sese  o6  eam  causam, 
quam.  dia  potuerit,  tacaisse. 
Cœs.  [ramenti  quod  subito  po- 
taerant  navibus  avexerunt. 
Cses.  risam  vix  tenère  posse. 
Cic.lacrimas  tenëre  nonposse. 
Cic.  neque  facëre  possum,  ut 
non  sim  populoris.  Cic.per(ice, 
si  potes,  ut. . .  Cic.  te  commen- 
davi  ut  gravissimi  potai.  Cic. 
on  dit  aussi  copia  ou  potestas 
aliquid  (aciendi  mihi  datar. 
Cic.  cf.  neqae  alla  nostris  fa- 
caltas  aut  administrandi  aut 
auxiliandi  [•  manœuvrer -1  di- 
batur.  Cajs.  |B.  G.  IV,  29,  2].  in- 
tégra est  mihi  potestas  aliquid 
(aciendi.  Cic.)  ;  quire  -  pou- 
voir être  en  état,  en  situation 
de»  [gr.  o'ô;  xé  eî|ii]),  intr.  Cic. 
etc.  ordin.  avec  le  nég.  non 
qaeo  surt.,  chez  Cic.  qui  ne  se 
sert  pas  de  nequeo  à  la  1"  pers. 
ex.  :  ut  quimus  af'unt,  quando 
ut  volamus  non  licet.  Ter.  avec 
rinf.  quod  of^iosè  factam 
queant  dicëre.  Cic.  [am.  71]. 
qui»  est,  qui  pro  rerum  atroci- 
tate  deplorare  tantas  calamita- 
tes  qaeat?  Cic.  [Phil.  11,  G], 
dans  une  phrase  négat.  de  sen^ 
ou  do  forme,  talis  inter  viros 
amicitia  tantas  opportanitates 
habet,quantaf  vix  queo  dicëre. 
Cic.  non  quco  rnliqua  scribére. 
Cic.  navalis  hosiis  ante  adesse 
poleit,  quam  qaisffuam  ventn- 
rum  esse  saspicari  queat.  Cir. 
[liep.  11,  6]);  valére  (•  avoir  l.-i 
j  force  de,  réussir  à,  pouvoir  -), 
intr.  Cic.  etc.  (jamais  avec 
rinnn.  dans  la  prose  class.,  touj. 
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avec  ad,  ex  :  (a  non  solum  ad 
negligenttus  tegcit,  »'«pum  etiam 
ad  evertendas  valuisti.  Cic.). 
Je  — ,  c.-d-d.  il  m'est  permis, 
licet  ou  mihi  licet  (av.  l'Inf.). 
Cic.  (cf.  non  licuit  esse  otioso 
Themistocli.Cic).  Voy.  permet- 
tre. Il  (Spéo.)  Pour  exprimer 
une  idée  incertaine.  L'idée  ds 
•  pouvoir  •  se  rend  alors  par  lo 
subj.  (cf.  quis  dubitet?[-  qui 
peut  douter  ?  .].  Cic.  hic  qa.v- 
rjt  quispiam  [•  on  peut  so  de- 
mander ici  •].  Cic.  (orsitan 
quispiant  dixerit.  Cic.  dixerit 
aliqais.  Cic).  \\  Pour  exprimer 
un  souhait.  Sic  rend  par  le  subj. 
seul  ou  précédé  d'ufinum  (cf. 
vivas  ou  ufinam  l'ii/osl  [-puis- 
ses-tu vivre!  •]).  ||  En  parlant 
des  choses.  Posse,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  (ieri  potest  [•  il  peut 
se  faire  ■]  u(  (allas.  Cic.  non 
potest  fieri  ut  non  ou  quin{:\v. 
le  sub.]. Cic.  potest  [«ilse  piMit-) 
at  commiseris.  Cic.  si  potest 
[•  si  faire  se  peut  •].  Cic.  si 
posset  [.  si  cela  so  pouvait  •] 
Cic.  qui  ["  comment  ^]potcat.' 
[•cela  se  peut-il  ?•].  Cic.  quia 
nihil  aliter  possit.  Cic.  prius- 
quam,  quemadmodum  accidis- 
set,  anim,advcrti  posset.  Cses. 
naves  nisiin  alto  constitui  non 
poterant.  Cses.  cum  agger  al- 
tiore  aquà  contineri  non  pos- 
set. Cses.  quœ  [inateria]  neque 
perrampi  neque  distrahi  potest . 
Cses.);  babere,  tr.  Cic.  etc. 
(avec  l'Ace,  d'un  subst.  verb. 
en  io,  (i\.  :  lyua;  corporis  sant, 
ea  cognitionem  habent  (acilio- 
rem  [«peuvent  être  plus  facile- 
ment étudii^s  •].  Cic.  [Fin.  V, 
3it].  eloqaentia  hœc  (orensis 
jactationem  habait  [•■  put  se 
faire  applaudir  •]  in  popalo. 
Cic.  [or.  13]).  T  Avec  un  com- 
plément indéterminé.  Passe. 
Cic.  etc.  (ex.  :  omnia  se  possr; 
censebat.  Cic.  mallam  insena- 
tu.  Liv.  epit.  omnia  quidem  ut 
posscs  in  nobis  di  dederant. 
Liv.  eqaitatu  nihil  posse.  des . 
av.  un  suj.  do  ch.  plat  potest 
apad  te  pecuniœ  capiditas.Cir. 
multum  potest  (orluna.  Cses.); 
valàre,  intr.  Cic.  etc.  [ex.  : 
ignari  quid  virtus  valeat.  Cic. 
voy.  2.  pouvoir).  N'en  —  plus, 
lassitudine  esse  confectum. 
Cses.  affectum  esse  (atigatione 
laboris.  Cic.  cursu  ac  lassitu- 
dine exanimatum  esse.  Cses. 
N'en  —  mais,  voy.  p.  1187, 
col.  3. 

2.  pouvoir,  s.  m.  Faculté  qui 
met  qqn  en  état  de  faire  qqch. 
Potestas,  ails,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliqaid  [aciendi  poti:sto^. 
Cic.  tamen  ne  qua  deductio 
[-  prélèvement  •]  fieret  magna 
ex  parle  tua  potestas  erat  [•  tu 
avais  le  pouvoir  d'erapêchei 
que...  "].  Cic.  [in  Caecil.  32| 
non  esse  in  nostra  poteitate, 
qain  ea  eveniant.  Cic.  [fat.  45). 
quotiescamque  ei  dicendi  locu* 
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~ft  potestas  (ait.  Cic.  p.  vitte 
necisçue.  Cic.  viri  in  axores 
ficuti  in  libéras  vitx  necisijii': 
habent  potestatem.  Csrs.  ijuaii- 
tum  in  mea  potestate  ailum  on 
positam  est.  Cic.)  ;  facultas, 
•atis  (•  possibilité  •),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  habëre  efficiendi  faculta- 
tem.  Cic.  si  qaid  res  Ubi  dabit 
facaltatia  [•  si  un  évonement 
(|uelconque  t'en  donne  le  pou- 
voir •].  Cic.  alicui  (acaltatem 
dare,  offerre,  concedëre,  ut 
[av.  le  subj.].  Cic.  est  in  aliauo 
(acxiltas,  at  [l't  le  Subj.].  Cic. 
pro  sais  qiiisqae  (acuïtatibus ■ 
Liv.)  ;  copia ,  m  (•  moyen, 
pouvoir  de  faire  [qqcli.]  •),  f. 
.«i  eadem  illi  copia  (leret.  Sali. 
voy.  POSSIBILITÉ)  ;  vis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  si  vir  bonus  habeat 
fianc  vim,  tit[et  le  Subj.].  Cic); 
maDUS,  ûs,  f.  Cic.  etc.  (e.\.: 
hsec  non  sant  in  mananostrâ. 
Cic).  Avoir  le  —  de,  posse. 
Cic.  etc.  (voy.  1.  pouvoir];  va- 
lére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  ad 
aUquid.  Cic).  Faire  son  — ,  voy. 
POSSIBLE  (p.  l/i32,  col.  2).  Il  n'est 
plus  en  mon  —  de,  non  est  in- 
tegram  mihi  (av.  l'Inf.^  Cic. 
De  tout  son  — ,  pro  virili  parte. 
Liv.  enixë,  adv.  Cic  Que  cela 
excédait  son  — ,  id  non  sni  ju- 
ris  esse.  Liv.  ||  (Par  ext.)  Pro- 
priété que  possède  une  chose. 
Vis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vis  illa 
divina  et  virtas  orationis.  Cic. 
vis  magna  est  conscientiie.Cic .  ^ . 
Il  (Spéc.)  Droit  d'agir  pour  un 
antre  et  par  ext.  acte  qui  don- 
ne ce  droit.  Potestas,  atis, 
f.  Cic  etc.  (ex.:  alicui  potesta- 
tem (acéré  ou  permittére  [av. 
le  Gérond.].  Ctc.  privàre  ali- 
qaem  potestate  [av.  le  Gér.]. 
Cic.)  ;  facaltas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  aJicui  (acaltatem  da- 
re [av.  le  Gérond.).  Cic);  Jus, 
iuris,  n.  Cic.  etc.  (voy.  droit); 
auctorttas,  atis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  legatos  cam  aactoritate 
[•  avec  pleins  p.  •]  mittëre. 
Cic.  tôt  tam  graves  ab  am.icis- 
simis  civitatibas  legationes 
cam  pablicis  aactoritatibus 
convenisse.  Cic.  on  dit  aussi 
cam  liberis  Tnandatis.  Sali.  cf. 
enc.  permittëre  alicai  liberam 
arbitriam.  Liv.  ).  Un  fondé 
de  — ,  it  cai  reram  agendarum 
licentia  data  est.  Sali,  et  simpl. 
procarator,  oris,  m.  Cic.  ^  Em- 
pire qu'on  a  sur  qqn,  qqch. 
Potestas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  alicajas  potestati  tiKt- 
dêre.  Cses.  omnes  (ère  in  po- 
testatem Labieni  pervenerunt. 
Cœ$.  omnes  in  potestate  Cxsa- 
ri»  tenebantur.  Cses.  habire 
(amiliam  [.  see  esclaves  •]  in 
$aa  potestate.  Liv.  aliqaem  re- 
digëre  in  alicajat  [on  m  saam] 
potestatem.  Nep.  Liv.  esse  in 
alicaias  dicione  ac  potestate. 
Cic.  ienère  aliqaem  in  saa  po- 
testate ac  dicione.  Cic.  p.  pne- 
toria.  Cic.  dare  alicni  potesta- 
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tem  legati.  Cic.  censores  potes- 
tatem Itérèrent.  Cic.  au  plur. 
potestates  magistratuam.  Cic. 
fimilitiiilo  potestatum.  Cic); 
imperium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  esse  sub  imperio  matris. 
fer.  imperium  habëre   in  ali- 

?\aen\.  'l'er.  cadére  sab  poptili 
ioriïani  imperium.  Cic.  sub  pc- 
puli  Homan  i  imperium  rédigé  re . 
Caes.  cum  imperio  esse  [•  avoir 
un  p.  illimité  '].  Cic.  impe- 
rium consatare.  Cic.  abrognre 
imperium  alicui  ou  alicujus. 
Liv.  imperium  alicui  prorogare 
(_•  continuer  à  qqn  sel  p.  •]. 
Liv.).  Avoir  du  — ,  valëre. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  quicquid 
vatebo,  valebo  tibi.  Cic.  ne  va- 
leret  nimis.  Cic.  utram  apad 
eos  pudor  atque  o(ficium  an  ti- 
mor  valeret.  Csss.  sed  hsec 
eadem  nunc  censés  apud  eos 
ipsos  vatêre,  Cic.  hanc  aacto- 
ritatem  quantum  valitaram 
esse  e.ritimetis.  Cic.  qaid  amor 
valeat  nescire  [•  ignorer  le  p. 
de  l'amour  ■•].  Ter.  multum  va- 
lëre  apud   aliqaem.   Cic    voy. 

AUTORITÉ,      EMPIRE,      INFLUENCE). 

Au  —  de,  pênes,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  etc.  lex.:  pênes  ali- 
qaem esse.  Cic.  Cses.).  Excè^  de 
— ,vit,(.  Cic. licentia,  x,  C.  Cic. 
Abuser  de  son  — ,  licenter  agë- 
re.  Tac.  ^  Autorité  de  celui  qui 
gouverne  l'Etat.  Potestas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum  sin- 
guli  magistratas  regiam  potes- 
tatem annum  [•  pendant  un 
an  ']  obtinêre  consaessent.  Cxs. 
cam  imperio  et  potestate  ver- 
sari  [•  être  inve-.'ti  du  pouvoir 
civil  et  du  p.  militaire  •].  Cic. 
[Q.fr.r,  1, 10,  31]);  poteDtia,  se, 
f.  Cic.  Cses.  Sali.  (voy.  puissan- 
ce), imperium.  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  imperium,  alicui  de(erre. 
Cic.  imperium  tenére.  Cic.  im- 
perium obtinêre  [•  occuper  •]. 
Cic  imperium  singulare  [•  p. 
absolu  •].  Cic.  impei-iam  occu- 
pôre  [•  s  emparer  du  p.  >].  Cic); 
res,  reram,  f.  pi.  Cic  etc. 
(ex.  :  rerum  summam  alicai  de- 
l'erre.  Cic.  rerum potiri  [-s'em- 
parer du  p.  suprême  '].Cic.cu7n 
suntma  rerum  est  pênes  delec- 
fos,  tam  illa  civitas  optima- 
tium  arbitrio  régi  dicitur  [•  on 
dit  que  c'est  une  aristocratie  •]. 
Cic  [Rep.  I,  26,  42]).  —  absolu, 
voy.  p.  2ô,  col.  3.  —  exécutif, 
voy.  p.  8i9,  col.  2.  —  législatif, 
voy.  p.  1152,  col.  1.  —  judiciai- 
re, j'adicia,  oram,  a.  pi.  Cic. 

pouzzolane  et  (arch.)pous80- 
lane,  s.  f.  Sable  volcanique  qui 
?ert  à  faire  un  ciment.  Pulvis 
Puteolanus.  Sen. 

pragmatique,  adj.  — sanction, 
et,  sabst.  (au  fém.).  — ,  prag- 
matica  sanctio.  Cod.-Just. 
rescriptum  pragmaticum,  et, 
^ubst.  pragmaticum,  i,  n.  Cod.- 
Theod. 

prairie,  s.  f.  Terrain  semé  de 
plantes    fourragères.      Campus 
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herbidus.  Liv.  Pratnm,  i,  u. 
Cic  Petite  — ,  pratalum,  i,  u. 
Cic 

praline,  s.  r.  Amande  rissolée 
dans  du  sucre.  Voy.  dragée. 

praticable,  adj.  Qu'on  ptut 
pratiquer.  Qui  (qua;,  quod)  rf(i- 
ci  potest.  Cic  Tius  — ,  (wla 
(cKilis.  Cic.  Etre  — ,  fieri  possè- 
de. Il  (Spéc.)  Où  l'on  peut 
p.isser.  Pervias,  a,  um,  adj. 
Liv.  Patcns,  p.  adj.  Liv.  (et. 
via  patentior.  Liv.).  Comm(>. 
dus,  a,  um,  adj.  Liv.  (cf.  comm. 
iter.  Liv.i.  Rendre  une  rout« 
— ,  munire  viam.  Cic.  Liv. 
Les  sentiers  n'avaient  jamai^i 
été  — ,  semitœ  namqaam  pa- 
taerant.  Cfs.  Mer  — ,  voy. 
NAVIGABLE.  PortBs,  fenêtres  — 
(dans  un  décor  de  théâtre),  e1, 
subst.  (au  masc.;,  les  — ,  verpr 
portœ.  (enestrs'.  .1. 

praticien,  s.  m.  Homme  de  l<  i 
qui  pratique  les  alfaire*.  Prug- 
maticus,  i,  m  Cic  Furmula- 
rias,  ii,  m.  Cic  /n  causis  agen- 
dis  exercitatus.  Cic.  T  .Médecin 
pratiquant,  iledicas  arte  in- 
signis.  Cic.  ^  (D'une  façon  gé- 
nérale). Celui  qui  est  exercé. 
Usa  peritus.    Cic. 

pratiquant,  ante,  adj.  Qui 
pratique  sa  religion.  Voy.  pieui. 

RELIGIEUX. 

pratique  (lat.  post.  practicut. 
Fulg.  [myth.  2,  1],  adj.  et  s.  I. 
Il  Adj.  Qui  a  rapport  à  l'appli- 
cation, à  l'action.  In  usu  poti- 
tus.  Cie.  .•lc<ifas,  a,  um,  adj. 
Sen.  Quint  (cf.  philosopliia 
aatem  et  contemplativa  est  tt 
activa.  Sen.  [ep.  93,  10].  rhe- 
torice  dicatar  activa  vel  od- 
ministrativa  :  najn  et  hoc  e/u.«- 
dem  rei  nomen  est.  Qainï.  [11. 
18,  5]l .  Administrativus ,  ■/, 
um,  adj.  Quint,  (ibid.)  Connais^ 
sance  — ,  usus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliquid  usu  cognitum  /u— 
bêre.  Cic.  aliquid  usu  didiciat. 
Cic.  alicuj'as  rei  asam  habê'-r. 
Cic).  Recherche  —,  expeij- 
mentum,  i,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
épreuve).  Exercice  — ,  exerci- 
tatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
exercitationem  alicujus  rei  ali- 
cui tradére.  Cic).  Utilité  — . 
utilitas,  atis.  f.  Cic  etc.  (tf. 
omnia  consilia  (actaque  ad 
utilitatem  vitse  dirigêre.  Cic.\. 
Enseignement  — ,  prsecepta,  qm- 
bus  in  omnes  partes  usas  intm 
con(ormâri  possit.  Cic.  Intelli- 
gence — ,  prudentia,  a?,  f.  Cic. 
T^  S.  (.  Application  de  certaics 
principes.  Usus,  ùs.  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  usus  atque  ejcercitn- 
tio.  Cic.  virtatis  usas.  Cic. 
amicitia.  quam  nec  osa  nec 
ratione  habent  cognitam.  Cic. 
aliquid  ad  asam  trans(erre 
[•  mettre  qqch.  en  p.  •].  Cic. 
res  posita  in  usa  militari.  Cic. 
habëre  magnum  in  re  militari 
ou  in  caatris  osam.  Cass.  ha- 
bëre atuTn  belli.  Cses.  usa  belli 
et  ingénia  impavida  gens.  Liv. 
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nuiliiu  lU'tK':  imptrator.  Crs 
in  studio  [•  oa  chisorie  •]  minus 
(orUitte  qaam  tW/em,  in  rebtx 
atqae  usa  pi'^s  itiam  quant 
letlem  versjnu.  Cic.  [ep.  VI, 
10.  5]);  res,  rei,  i.  Cic.  (opp.  a 
cogiLitio  ['  iliéorie  •],  ex.:  /wti-, 
</u<T»  dieo,  cOjitJtione  inter  S'- 
liifffrant,  re  qaidem  copalata 
sunt.  Cic.  (Tusc.  IV,  11,  il,],  on 
liil  aussi  asus  rerum.  Cic).  — 
■l'un  art,  administi\itio  artis. 
^en.  I,  (Par  t?it.  Pratiquas  re- 
lipiouses.  Religioms,  um,  f.  pi. 
Cic.  La  —  J«  la  médecine,  me- 
dicirue  n$at  et  tract atio.  Gs. 
Qui  a  la  —  J.',  exercitatus. 
a.  am.  p.  aiIj.  Cic.  etc.  (ex.  . 
homo  et  m  Miit  caasii  exeivi- 
tatas  et  in  noc  rruiitum  et  asepe 
lanatas.  Cic.  txercitatissimi 
interprètes,  me.).  Un  médecin 
qui  u  de  U  — .  medicas  arte 
insignis.  Cic.  mcdiciis  ex  asu 
medens.  Plin.  ^  Emploi  de  cer- 
tains moyens.  Usus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  usa  vitâqae 
commani.  Cic.):  tractatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  ôen.  \^ex.  :  philoso- 
phise.  Cic.  litteraram.  Cic.)  ;  a- 
gitatio,  OBis.  i.  Cic.  etc.  (ex.: 
agilatio  reram.  Cic.  i-ir(atan%. 
Sen.)  ;  exercitatio,  onis,  f . 
Cic.  etc.  (ex.  :  Jicendi.  Cic.  ju- 
ris  civilis.  Cic.\:  cODSuetudo, 
dinis,  i.  Ci:,  ew.  (voy.  habi- 
tude, USAGE);  mos,  wôrls,  m. 
Cic.  etc.  (voy.  a.iBiTi;DE  .  —  se- 
crètes, i>aagraate~,  etc.,  artes, 
iam,  f.  pi.  Ter.  Sali,  i  voy.  me- 
née). Il  (Spéc;  Manière  d'agir 
en  justice  «;loa  les  règles  de  la 
procédure.  Exempla,  oruw, 
a.  pi.  Cic.  .îtc.  ex.  :  ut  liujas 
urbit  jura  ;t  ejcempla  corram- 
peres.  Cic.  'D-'j.  19,  32].  cC. 
qaod  exvmplo  •  dans  la  pra- 
tique •)  fit,  id  etiam  iare  (ieri 
putant.  Cic.  [ep.  IV,  3,  1]). 
Style  de  — ,  voy.  procédure. 
Détours  de  U  — ,  voy.  chicane. 
T  Fréquentaii  ja  de'  certaines 
personnes.  Usas,  ÙS,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  domesticus  usus  et 
consuetado.  Cic.  inter  nosm-l 
vetas  usa.',  in^-^rcedit.  Cic.)  ; 
consubtudo,  dinls,  f.  Cic.  eu-. 

(voy.  Fr.ÉQUE-S  r AT10N,  COMMERCE   . 

^  Itabitude  le  se  fournir  chi-/ 
un    marchand.  Voy.  clientèle. 

prati^ement ,  adv.  U'ud< 
manière  pr.itiqie.  ^<a,abl.  adv. 
Cic.  lùrperiendo.  Cic.  (cf.  e.r- 
periendo  m-i  jii  quam  diacendo 
[•  plutôt  ijuu  ctieoriquement  ■]. 
Cic.).  —  exerça,  capable,  rerum 
gerendarum  peritas.    Cic. 

pratiquer,  v.  tr.  Appliqu'i 
(certains  précepte").  Ad  asum 
transferre  (aiiquia).  Cic.  Pai 
ext.  —  la  médecine,  medici- 
nam  cxercëre.  Cic.  ou  factitire. 
QiUnt.  ou  proÇueri.  Cels.  —  le= 
art",  celebràre  artes.  Cic.  (cf. 
nw  anam  /«na.»  est  divinatio- 
ns pablicf;  ^^ivatimque  cele- 
bratarn  |.  pritiqué  •].  Cic.). 
—  la  justice,  Jastitiam  colère. 
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Cic.  —  sa  religion,  rdigionibus 
parère.  Cic.  ï  Employer  (cer- 
tains moyens).  Uti,  dep.  inir. 
Cic".  etc.  ^voy.  employer,  (se) 
sejivir).  Comme  il  se  — ,  at  fien 
sotet.  Cic.  Comme  cela  sV^i 
toujours  pratiqué,  ut  antca 
semper  factam  est.  Liv.  ||  (Spec. 
Employer  des  moyens  condani- 
nables.  —  des  intelligences  avec 
l'eanemi,  clandestina  cum  hos- 
tibus    colloqaia    habëre.    Cic. 

—  la  perte  de  qqn,  mofin 
alicajas  perniciem.  Cic.  ma- 
chinari  oiicui  perniciem.  Sali. 
Par  ext.  — ,  sollicitCtre,  tr.  Cic. 
\Voy.  8UB0R.NER).  ||  (Par  anal.^ 
Exécuter.  —  un  chemin,  viom 
manire.  Cic.  Liv.  —  une  s;ii- 
guée,  sangainem  mittére.  Cels. 

—  une  ouverture,  foramen  fa- 
cére  ou  cavàre.  Cels.  Col.  T 
Fréquenter  certaines  personnes. 
Uti,  dép.  intr.  Cic.  etc.  ^ex.  : 
utt  aliquo  familiarissimè.  Cic. 

voy.    FRé4UK.NTBR). 

pré,  s.  m.  Terrain  où  poussent 
des  herbes.  Pratam,  i,  n.  Cic. 
Qui  vient,  qui  pousse  dans  les 
— .  prat^nsis,  e,  adj.  Cic.  [|  Fig. 
Faire  son  —  carré  ^arrondir  son 
domaine),  voy.  arro.ndib.  Aller 
sur  le  — ,    voy.  duel. 

préalable,  adj.  Qui  doit  pré- 
céder (qqchj.  Prior,  us,  adj. 
Cic.  etc.  (Traduire  aussi  par 
des  noms  ou  des  verbes  compo- 
sés avec  prse.)  Vov.  précéder. 
Occupation  — ,  safsie  —  d'un 
lieu,  prœoccupatio,  onis,  f.  Cic. 
Disposition  — ,  prseœconomia, 
œ,  1.  Serv.  Jugement,  connais- 
sance — ,  prœjudiciam.  ii,  a. 
Cic.  Choix  — ,  praerogativa,  a», 
f.Lif.  Avoir  une  opinion  — sur 
l'issue  de  la  guerre,  proejadica- 
tum  eventam  belli  hahêre.  Liv. 
Eclaircissement  — ,  prsefatio, 
onis,  f.  Quint.  Sans  une  cause 
— ,  sine  caasse  praegressione, 
Cic.  Sans  exemple  — ,  nullo 
exemplo.  Cic.  ||  Loc.  adv.  .\u 
— ,  prias,  adv.  Cic.  Voy.  pbéa- 
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préalablement,  adv.  Avant  de 
procéd'-'r  à  autre  chose.  Prias, 
adv.  lÀv.  "l'raduire  au-si  par 
des  verbes  composés  avec  prœ.] 

Voy.    AUPARAVANT. 

préambule  (lat.  post.  praeam- 
biilus  {•  qui  inarche  devant  •]. 
Mari.  Cap.),  s.  m.  Ce  qui  sert 
d'entrée  en  matière.  Prsefatio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  iNTROuuf  tion, 
PRÉFACE.  Faire  un  — ,  pioloqui. 
dép.  intr.  Sen.  Quint.  Faire  un 
court  — ,  pn^ponére  pauca.Cic. 

préau,  s.  m.  (Arch.)  Petit  pré 
Pratalum,  i.  n.  Cic.  ^  Terraiu 
découvert  au  milieu  de  bâti- 
ments. Voy.  couK. 

prébende  (lat.  prsebenda,  cho- 
si;^  devant  être  fournies,  deve- 
nu au  moy,  âge  prœbenda,  .'/•, 
t.].  Revenu  altacm:  à  un  eano- 
nicat.  Beneficiam,  ii,  n. 

prébendier,  s.  m.  Celui  qui  a 
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une  prébende.  Bene(^ciarius,ii^ 
m.  A. 

précaire,  adj.  .\ccordé  sur  ro- 
iiuête.  l'recarias,  a,  um,  adj. 
Cic.  Qui  {qu.v,  qaod)  rexfOcari 
potest.  A.  Un  bénéSce  — ,  et, 
subst.  un  —  (usufruit  toujoui> 
révocable),  precariam,  ii,  n. 
dp.  dig.  Accorder  qqch.  à  titre 
de  —.concedére  atiqaid  preca- 
lio.  Cic.  1  (P.  Bxt.)  Qui  n'offre 
pas  de  garanties  de  durée.  Pre- 
carias,  a,  um,    adj.   Tac.  Voy. 

CHANGEANT,   INCERTAIN.      AutOritÔ 

— ,  piura   auctorilas.  Tac. 
précairement,  adv.  D'une  ma- 

nii'-re  précaire.  Precario.  Tac. 
précaution  (lat.  post.  pra^rnu- 
tio.  Csel.-.iar.  [ac.  I,  15,   131]. 
s.   f.   Disposition   prisa   pour  su 
garantir  de  qqch.  Cautio,  o- 
nis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  incom- 
moaorum  [•  contre   les  incon- 
vénients   •].     Cic.     caationeiii 
adhibire.    Cic.    res   cautionein 
habet.  Cic.  qaœ  cautionem  non 
liabcnt  [■  contre  lesquels  il  n'y 
a  pas  de   p.  possibles  •].   Cic); 
provisio,    onis,    f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnium  horam  vitiorunx 
atqae  incommodoran\  una  cau- 
tio  atqae  una  provisio,  ut  ne... 
Cic.  [am.  78]).  Prendre  ses  — , 
cavêre,    intr.    Cic.    etc.    (ex.  : 
alicai  [•  contre  qqn  •].  Cic.  qui 
in  Oratore  tuo   caves  tibi  per 
Brutum.     Cic.    semper    existi- 
masti  satis  cautam  tibi  ad  de 
fensionem  fore,  si...  Cic.  (Verr. 
11,    I,  3.~i,  88].   cauto  opas  est. 
Plaut.);  prsecavére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  proiidens  et  prseca- 
vens.  Cic,  pr,  ab  insidiis[^  con- 
tre   une  embuscade   •].  Liv.  id 
ne  accideret  sibi  prtecavendum 
Ca-sar  existimabat.  Cses.  [B.  G. 
I,  38,  9])  ;   providére,   tr.  et 
intr.   Cic.  etc.   (ex.:   ut  [ceter» 
res]   quam  rectissimè   agantar 
omni  meà  cura,  diligentiù,  gra- 
tiâ    providebo.    Cic.    omniba." 
rébus  cara  et  provide,  ne  qaid 
ei  dcsit.  Cic.  voy.  voir,  pourvoir  . 
Il  (Par  ext.)  Action   do  prendre 
garde.  Clrcumspectio,  onis, 
f.  Cic.  (ex.  :  c.  aliqua  et  accii- 
rata  consideralio.  Cic.  [Ac.  Il, 
35]).  Avec  — ,  cauté,  adv.  Cic 
etc.  (ex.  :  incedëre  via.  Plaut. 
iter  cauté  diligenterqae  [■  avec 
de  vigilantes  précautions  •]  [a- 
cére.  Ca.'S.  cautê  pedetentimqii': 
dicére.    Cic.    caatissimê    naii- 
r/àre.    Cic.    ciatissimS    agére. 
Plin.);     consulté,     adv.     Liv. 
Tac,  (ex.  :    cauté    ac    consulté 
gerére   aliquid,    Liv.    (erocias 
intam   consultias    rem    ycrëre. 
Liv.).  Sans  — ,  incaute,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  incaatè  et  stullê. 
Cic.  paulo  incaatius  custodiaa 
in  niaro  dispositas  vidére.  Cxs. 
incautias  sequi.  Cœs.).  ^  Pré- 
voyance  qui    fait    prendre    ces 
dispositions.    Voy.    circonspec- 
tion,     PRÉVOVANCK,       prudence. 

Avec  —,  providenter,    adv. 
Sali,  etc.  (ex.,  provi/ientiisimè 
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conitifaêre    aliqaid.    Cic.    vny 
prudemment). 

précautiomier,  v.  tr.  Pivv.- 
nir  à  l'aide  de  précaution- 
Voy.  PBÉMUNIB.  Se  —  de  qqili 
priividére  alifjuidou  alicui  m 
Cic.  cavére  ab  nlii/wi  re.  Cic 
prœcavére  ab  •ifiryud  re.  Cii: 
Ne  pas  se  — ,  nihil  prxcavêrr 

Cic.      Voy.      DÉFENDRE,      CARDE):. 
PRÉMUNIR,     PROTÉGER.      .4U     pal  I 

pass.   pris  subst.  Pi'écautionné. 
catittis,  o,  um,    p.    adj.    Curt. 

Voy.   AVISÉ,    PREVOYANT. 

précédemment,  adv.  Dan- 
UQ  temp^  qui  a  précédé.  Antea. 
adv.  Cic.  Supra,  adv.  Cic,  Su- 
perioribus  Umporibiu.  Cic 
•Saperitif,  adv.  Phxd.  Voy.  au- 
paravant, JADIS. 
précédent,  ente  (lat.  prsece- 
dens,  part,  de  prsecedâre),  adj 
tjui  précède.  Ante  actiu  (o. 
um),  p.  adj.  Lacr.  Cic.  Prior, 
us,  adj.  Cic.  (cf.  pr.  liber.  Col 
priori  anno.  Liv.).  Saperior. 
us,  adj.  Cic.  (cf.  saperioribui: 
diebas.  Cic.  siiperior  annus 
Cic.  liber.  Cic.  epiatohi.  Cic. 
iep.  1,9, 26]  .  Proxinias,  a,  uni, 
adj.  Cic.  Voy.  AUTÉBiEUR.  Le.- 
faitâ,  les  événements  — ,  le- 
laisonj  — ,  ea  qase  supra  dixi- 
miis  ou  propusuimas.  Cic.  || 
o'ubîf.  Un  —  ce  qui  a  eu  lieu 
précédoniment),  quod  ante  ou 
supra  (aciam  est.  Cic.  |{  San^ 
— ,  voy.  t.\EMPLE.  Une  luttp 
sans —  ,  tarifa  dimicatio  quan- 
ta numijuam  fuit.  Cic.  \\  iSpéc.' 
Fait  pa-sé  dont  on  à'autoi'is^- 
pour  justifier  un  fait  analogue. 
Auctoritos,  atis,  f.  Cic.  (cl'. 
auctoriiatis  )atjas  coniproba- 
tores.  Cic).  Un  —  judiciaire, 
pra;judiciu,m,  ii,  a.  Cic.  S'au- 
toriser d'un  — ,  auctoritatem 
diire.  Cic. 

précéder,  v.  îr.  Aller  devant 
iqqn,  qqch.).  Prœcedëre,  tr. 
Liv.  Sen.  Pltn.  j.  lex.  :  cla?- 
.•<ein,  ajmen.  Lix.'.  (VU,  13,  2; 
WW,  S6,  7;  X.\.\VIII,  M,  M], 
taurus  armenta  pra'cedit.  Sen. 
[ép.  'JO,  il],  aimatas  classes 
naufraga  prœcesserat  ratis. 
ien.  rh.  [coût.  VII.  1,  S])  ;  an 
tecedére,  tr.  Cœs.  Cic.  Col. 
^ex.  :  aijmen.  Cses .  gre^jeni. 
Col.  siyna  modico  volatu  [en 
pari,  d'un  corbeau],  Curt. 
absol .  pra'fecti,  qui  cum  omni 
equitatu  antecesserant .  Cses. 
Stella?  tum  antecedunt  tum 
tubsequuntur.  Cic);  anteire, 
intr.  et  tr.  Cic.  Hor.  etc.  (ex.;  ali- 
cui. Cic.  aligaem.  Hor.  curium 
régis.  Curt.  sua  ve.vHla,  saa.s 
aquilas  mayno  grcida.  Plin.  j 
-Ds.  anteire  destricto  gladio 
Cic):  praeire,  tr.  Tac.  (ex.  : 
aliqu'-tn  per  avia.  Tac.  [Vl. 
il]);  antegredi,  dép.  tr.  Cic. 
(ex.:  cam  antegreditiir  solem. 
Cic.  [N.  D.  II,  53].),  praecur- 
rère,  tr.  Cses.  Sen.  ex.  :  ali- 
quem.  Sen.  absol.  prxcarrunt 
équités.    Cses.    ||    (Spéc.)    Aller 
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dfvant  par  droit  de  préséance. 
Antecedére,  tr.  t\ep.  etc.  (ex. 
•  intcci'dëre      ceteros .      .Vf/).)  . 
prsegredi,  dop.  tr.  Liv.  (ex.  : 
eata    in      scnatu    prœtjressus. 
/-il-.).  ^  Etre  placé  avant  (qqn. 
qqch.).     Esse      ante    [aliquid) 
Cic.     Il     (Fig.)    Arch.      Primer. 
Prœcedère,    tr.    Ca-s.    Val- 
.\Iax.Plin.  (ex.:  reliquos  Oallof 
virtute.  Ca'S.    \B.    (>.    I,  1,    ;,] 
omnes.    Val. -Max.    [I,   1,    IJi). 
I:setica  canotas  prsecedit.  Plln. 
|1I.  V.  III,  7]);  antecedére,  tr. 
.Son.  Tac.    (voy.  dépasser,  slr- 
passer)  ;   prœstâre,  intr.  Cic 
etc.  (voy.  primer).    ||   Etre  logi- 
quement  antérieur.   Antece- 
dére, intr.  Cic  (ex.  :  si    ham 
rcni   illa    seqaitur,   ham:    au- 
tem  non  seqaitar;  aat  si  huic 
rci    illa    anrecedit,    huic    non 
antecedit.  Cic.    [top.  5.3,  88]).  ^ 
Venir  avant  (qqn,  qqch.).  An- 
tecedére, tr.  et  intr.  Cic.  etc. 
(e.x.  :     expeditas     anteressernt 
lei/iones.  Cic.    Metropolim   ve- 
nit,   sic    ut    nantios   e.vpwjnati 
oppidi  famamque  antecederet . 
Ca's.  [B.  G.  111,  yû].  quœ[toai- 
trua]     ipse    antecedit    et   nun- 
tiat.   Sen.    [N.     Q.    II,    20,    1]. 
quale  [murraur]  (errarum  mo- 
tuia  antecedit.  Sen.  [ib.  II,  1>7, 
1|.    /ia?c    [dies]     ei   fdiei]  antc- 
ccssit.  Ter.    antecedére    alicui 
a'tate  paulum.    Cœs.)  ;    an<e- 
gredi,  dép.  tr.  Cic.  (ex.:  quic- 
quid  est  enim  quod  docear,   id 
tain   apparet,  cum    antegressu 
est  honestos.    Cic.    res    eodcni 
modo  evenircnt  iisdem    signis 
antegressis.  Cic.)  ;  anteire,  tr. 
et   iutr.    Cic.    etc.    (ex.  :  alicui 
setaie.  Cic.  [Tusc.  I,  2,   5].  ati- 
quein  setate.    Cic.   [\c.    II,  3.5]. 
Sull.   [hist.    fr.   I,   IT\);  prae- 
currère,  tr.  et  intr.   Cic    etc. 
(ex.:    aliquem    setate.    Cic.    ut 
certis  rébus  certa    siyna    pras- 
currant.  Cic).  \\  Précéder  qqn, 
c.-à-d.  arriver  avant  lui.  An- 
tecedére,   ir.    Cic  etc.    (ex.  : 
bidao     me    Antonins   antcces- 
sit.  Brut.  ap.  Cic.  [ép.  Xï,  13, 
2].  cum  epistolse  Lycormse  ali- 
quot  diebas  hune  Icjutum  an- 
tecessurse   i-iderentar.    Plin.  i. 
[ép.  X,  32,  /in.]). 
précepte,   s.    m.   Formule    qui 
eafeii^ne  ce    qu'on     doit    faire. 
Prseceptum,   i,  n.    Cic    etc. 
(ex.:   medicorum,  pldUjsopho- 
rum,  rhetorum  prsecepta.  Cic. 
prsecepta  Latine  loquendi.  Cic 
prsecepta  de  ratione  scribendi. 
Suet.  prsecepta  observare.Cœs. 
pia'ccpfa  tradëre  dicendi.  Cic 
pr^cepta    dare     ou    ponëre   in 
aliquid.  Cic.)  ;  prseceptio,  o- 
nis,  i.  Cic  (voy.  enseignement); 
praescriptum,  i,  n.  Cic.  (ex.: 
ogere  ad prsescriptum.Cic  hsec 
pnescripta  servâre.  Cic  omnia 
legum    imperio    et   prsescripto 
fieri.  Cic);   praescriptio,  o- 
nis,  f.  Cic{e\.:  conscripsiprx- 
scriptiones  terminatas.  \  itr.): 
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lex,  legis,    t.    Cic.  (voy.  loi) 
—  de  philosophie,  phHosophi.t 

placita.    .Sen.    Donner  des   

sur   l'éloquence,  pra-cipëre  da 
eloquenliâ.   Cic.   Voy.   loi,  ré- 

(iLE. 

précepteur,  s.  m.  Celui  qui 
'•nseigne.  Prseceptor,  oris,  m. 
Quint.  Magister,  tri,  m.  Cic 
Voy.  maîthe.  Il  /lu  (ém.  Pré- 
ceptrice. Pr.Tce/itrix,  trici.'. 
f.  Cic.  1  Celui  qui  est  charau 
do  l'éducation  des  enfant-. 
Prseceptor  domeslicas.  Quint. 
oii  siinpl.  prseceptor,  oris,  m. 
Cic  etc.  (cf.  pr.  philosophiœ . 
.\ep.  rheloricse.  Suet.  prsecefi- 
torem  domi  habère.  Quint.', 
disciplina  pr-seceptoram.  Vcll. 
Magister,  tri,   m.    Ter.  J 

préceptoral,  aie,  adj.  Rela- 
tif au  précepteur.  Traduire  par 
le  génit.  prœceptoris  ou  ma- 
gistri.  Fonctions  — ,  voy.  pré- 
ceptorat. 

préceptorat,  s.  m.  Fonction 
de  précepteur.  Magisterium, 
ii,  n.  Quint.  Gagner  sa  vie  en 
exerçant  un  — ,  vivre  du  — , 
pueris  educandis  victam  quse- 
rére.  A. 

précession  flat.  post.  prseces- 
sio.  Chalcid),  s.  f.  .avance.  Vov. 
ce  mot.  ||  Spéc.  (Astron.)  -^ 
(des  équinoxes),  prsecedentiti, 
se,  f.  Cassiod. 

prêche,  s.  m.  Voy.  prédication. 
T  Assemblée  où  cette  prédica- 
tion a  lieu.  Synodas,  i,  m. 
prêcher,  v.  tr.  Annoncer  (la 
parole  de  Dieu).  Prœdicàre,  tr. 
Eccl.  (ex.:  prsed.  psenitentiam. 
Ambr.  verbam  dei.  Sulp.-Sev.). 
—  l'Evangile,  evangelizâre  c- 
vanijelium.  IDccl.et  simpl.  evan- 
yeliiàre,  tr.  et  intr.  Eccl.  || 
Absolt.  De  rebas  divinis  di- 
cêre.  A.  Orationem  sacram 
habère.  A.  — que...,  prsedicôre 
(avec  l'Acc.  et  l'Inf.).  Eccl.  \\ 
Loc.  prov.  —  dans  le  désert, 
(rastra  surdaa  aares  fatignre. 
Curt.  SU)  do  narràre  fabulam. 
Ter.  cantâre  surdo  ou  canëre 
surdis.  Prop.  Virg.  canëre  su/>- 
dis  auribus.  Liv.  suadêre  snr- 
dis.  Lacr.  —  pour  son  saint 
(parler   dans   son  intérêt),  pro 

se  ou  domo   saà  dicëre.  A.    

d'exemple  (pratiquer  ce  qu'on 
recommande  aux  autres), ej;em- 
plam  alicui  pra^bêre,  Cic.  Voy. 
E\E.MPLE.||(P.  ext.)  Recommander 
aux  autres,  Voy.  recomm.ïnder, 
EXHORTER.  —  la  paix,  ad  pacem 
hortâri  non  desinëre.  Cic.  pa- 
cem semper  laadâre.  Cic.  pa- 
cem suadêre.  Cic.  Je  vous  prê- 
che nuit  et  jour  que  vous  pre- 
niez garde,  lisec  tibi  dies  noc- 
tesque  canto  ut  tibi  caveas. 
Plaat.  Voy.  prôner.  ||  Fig.  (eu 
pari,  des  ch.)  Voy.  parler,  re- 
commander. Il  .\bsolt.  Voy.  gron- 
der, BAfACHER.  ^  Instruire  'qqn) 
en  enseignant  la  parole  de 
Dieu.  Voy.  évancbliser.  Lo.-. 
prov.   —  un  couveiti,  aliquem 
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consentientem  ou  auentienterti 
pfrsvuidèrt.  A. 

prêctaeor.  euse,  i.  m.  H  (. 

lAroh.l  l'rf'ticateur.  Voy.  c. 
mot.  Il  (Spéc.)  Les  frères  — . 
fratres  prseUicatorea.  Dacanye. 
^  i>.  m.  et  f.  Celui,  celle  qui 
fait  la  lcs"oa  aux  cens.  Voy. 
Œ-vstX'R,  MORAUSTK.  Faii"e  le  — , 

VOV.    PRÈi"Hi:R. 

précieusement,  adv.  Comme- 
il  convient  pour  qqch  qui  a  du 
prix.  Oiliijenter,  adv.  Cic.  (cf. 
ailigentissimê  cattodîre  ali- 
qaid.  Cic.^.  Magnà  cura  (cu$- 
todire).  Nep.  Voy.  boicneuse- 
KKNT.  1  Avec  préciosité.  Pati- 
di,  adv.  Cic.  Voy.  affectation, 

PRÉTENTION. 

précieux,  euse,  adj.  Qui  c-t 
d'un  granil  pri<.  PretiOSUS, 
a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (ex. 
e^aus  (opp.  à  vilis  seivalas]. 
Cic.  vehiculam  [opp.  à  sordi- 
dam].  Sen.  rea  pretiosissimœ 
Cic):  carus.  a,  um.  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  CHER.  ||  Au  fig.  Ca- 
rus,  a,' Dm,  adj.  Cic.  etc. (ex.: 
honcstam  ei  lile  ett,  cai  cor- 
pas  nimit  caram  est.  Sen. 
patria,  qux  mihi  vità  meâ 
multo  carior.  Cic.  paacis  ca- 
rior  (ides  qaam  pecania  fait. 
Sall.y,  aareolus.  a,  um.  adj. 
Cic.  (ex.:  libellas.  Cic.  [Ac.  I, 
135].  oratiancala.  Cic.  [N.  D. 
m,  :i3],;  antiquus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  au  compar.  -qui 
passe  avant;  plus  précieux  -, 
ex.  :  sed  ne  dabitaiis,  gain, 
qaod  honestias,  id  mihi  fatu- 
ram  sit  antiqaias.  Cic.  mihi 
est  et  sanctias  et  antiqaias. 
Cic.  at  omnes  intelligerent 
nihil  aibi  antiqaias  amicitiô 
nostrà  [aisse.  Cic.  ne  qaid 
vità  existimem  antiqaias.  Cic. 
antiqaiorem  sibi  fuisse  laa- 
dem  et  gloriam  qaam  regnam 
et  possessiones  suas.  Cic]  ; 
bonus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  BON,  excellent);  expe- 
tendus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
>i  priciinia  tanto  opère  expe- 
titur,  quanta  gloria  magis  est 
expetenda  !  Cic.  gtoriam  ex- 
putendam  putare.  Cic.)  ;  iau- 
dabilis,  e.  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
louable);  optatus,  a,  um.  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  optatissi- 
marn  Amliiongi  beneficium. 
Cais.);  pulcber.  cbra.cbrum, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  exem- 
plam.  des.).  Pierre  — ,  voy. 
PIERRE,  PIERRERIE.  ^  Qui  a  Une 
délicatesse  raffinée.  Fastidio- 
sas,  a,  am,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
f.  homo.   Cic.   f.    malier.   Cic. 

voy.    DÉLICAT,  RAFFINÉ). 

préciosité  (lut.  po^t.  pretiosi- 
tas  ["grande  valeur,  prix  éle- 
vé»]. Apal.),  e.  f.  Caractère 
précieux  (qui  a  une  délicatesse 
raffinée).  Voy.  affectation, pré- 
tention. 

précipice,  t.  m.  Pente,  versant 
tioî  escarpé.  Locas  prseraptus 
ou  prxceps.  Cœs.  ou  abraptas. 
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l.iv.  Prteceps,  cipitis,  a.  Liv. 
l'Un,  (ex.:  in  prxceps  deferri. 
I-iv.  aliqaem  in  pr3cc.  jocëre. 
liv.  ex  prsecipiti  devolii.  Cart. 
se  in  pneceps  jactàie.  Cart.). 
Prscipitium,  ii,  a.  Sen.  rhet. 
Les  — ,  pra-cipitia,  ium,  n.  pi. 
Liv.  derapta,  orum,  n.  pi.  Liv. 
Il  Fij.  Cause  de  ruine.  Pne- 
ceps, ciintis,  a.  Sen.  (cf.  in 
prascipiti  esse.  Sen.  ad  prseceps 
venire.  Curt.).  Etre  au  ixird  du 
— ,  in  lubrico  versari.  Cic. 
Qui  court  au  — ,  ad  exitiam 
prxceps.  Cornif.  Courir  au  — , 
ruëre  in  exitiam.  Cic.  in  aper- 
tam  perniciem  incarrëre.  Liv. 
Jeter  qqn  dans  le  — ,  aliqaem 
cul  prxceps  dure.  Sen.  Voy. 
danger,  C'LFFre,  perte. 
précipitamment,  adv.  D'une 
manière  précipitée.  Nimis  fes- 
tinanter.  Cic.  Prseproperé, 
adv.  Liv.  (cf.  pr.  festinâre. 
Cic.  agére.  Liv.  raptim  om- 
nia  ac  pr.  agêre.  Liv.).  Tré- 
pidé, aav.  Liv.  Partir  — ,  fes- 
tinâre profectionem.  Sali.  S'en 
aller  — ,  festinâre  abire.  Sali. 
Qui  court  — ,  prœceps,  adj. 
C'ic.  (cf.  prxceps  fertar.  Cic). 
Chef  nommé  — ,  tumuliaarius 
dax.  Liv.  Il  (Fig.)  Inconsaltë, 
adv.  Temerê,  adv.  Qui  agit  — , 
prseceps,  adj.  Cic.  (cf.  pr. 
homo  in   consiliis.  Cic.).    Voy. 

1NC0NS1DÉRIÎ.MENT. 

précipitation,  s.  f.  (Arch. ) 
Action  de  se  précipiter.  Prseci- 
pitatio,  onis,  f.  Vitr.  Sen. 
Fig.  —  de  pensée,  voy.  lupii- 
tcosité.  Il  (Spéc.)  Dépôt  que 
forme  un  corps  solide  en  dis-o- 
lution  dans  un  liquide.  Voy. 
dépôt.  T  Ilàte  excessive.  Ni- 
mia  ou  pra'propera  festinatio. 
Cic.  ou  simpl.  festinatio,  onis, 
f.  Cic  Properatio,  onis,  t. 
Cic.  Celeria  consilia.  Liv.  Avec 
— ,  voy.  PRÉCIPITAMMENT.  Prend>- 
gardo  d'agir  avec  — ,  cave  ne 
quid  temerè  agas.  Cic.  Faire 
qqch.  avec  — ,  prœ festinâre, 
intr.  Col.  Par  — ,  voy.  inconsi- 
dérément. 

précipiter,  v.  tr.  Faire  tom- 
ber brusquement  d'un  lieu 
élevé  dans  un  fond.  PTSBCipi- 
tàre,  tr.  et  intr.  (ex.  :  saxa 
firœcipitaia  devolvlre  muro  in 
masculum.  Csss.  gai  se  e  Lea- 
rata  prsecipitaverit.  Cic. [Tusc. 
IV,  Al],  se  ex  manitione  in 
fissas  prsecipitabant.  Cass. 
[B.  C.  III,  69,  3].  se  in  flamcn 
prsecipitaverunt.  Cœs.  [li.  0. 
IV,  151.  se  in  Tiberim.  Liv. 
plerigae  semet  ipsi  praecipita- 
cerunt.  Liv.  [.XXI,  U,  IJ.  en 
pari,  de  fleuves  :  Nilus  prrrci- 
fjitat  ex  altissimis  montibas. 
'ic.  [Rep.  VI,  18,  19]  ;  on  dit 
iiissi  alirmem  prœcipitem  de- 
jicére.  Cic.  aliqaem  prsecipi- 
tvm  dare.  Ter.  prteceps  adter- 
rnm  datât.  Liv.)  ;  abjicêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se  e  muro  in 
mare.  Cic.   voy.   jeter)  ;  deji- 
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cére,  tr.  Cic.  eu.  (ex.  :  ali- 
qutm  de  ponte.  Cic.  de  saxo 
Tarpejo.  Liv.  se  de  muro. 
Cxs.  voy.  jkterI,-  detrudàre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex..  aJii;uem  con- 
tis  remisque  in  mare.  Suel. 
impedimenta  per  prsecept . 
Liv.);  daturbàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem  de  tribanali. 
Cxs.  atigiiem  de  pontv  in  Ti- 
berim. Varr.  fr^  ;  protUT- 
bàre,  tr.  Ctss.  (ex.  :  nostros  de 
vallo.  Cxs.)  :  devolvère.  tr. 
l'.es.  Liv.  Cart.  ^ex.  ;  capas  de 
muro  in  masculum.  Cees.  au 
passif  moy.  :  devolvi  lectulo. 
Sen.  cum  oneribas  devolura 
j'umenta.  Liv.).  ||  (Fia.)  Faire 
tomber  tout-à-coup  d'une  si_ 
tuation  élevée.  Preecipitàre. 
Ir.  Cic  etc.  lex.  :  aliqaem  ex 
altissimo  di^nitatis  grada. 
Cic);  detrudere,  tr,  Nep.  (ex.. 
aliqaem  rcgno.  Nep.  voy. 
cmssEii).  Il  Faire  tomber  toui- 
à-coup  dans  une  situation  fu- 
neste. PTaecipitàre.  tr.  et 
intr.  Cic.  (ex.:    me    ad  exitiam 

firœcipitantem  retinuisses.  Cic. 
Att.  111,  15,  7].  prœcipitantem 
impellëre.  Cic  res  publient 
prœcipitans.  Cic.  on  dit  au'si 
pnecipitem  ire.  Liv.  aliqaem 
in  prseceps  dare.  Ter.  cf. 
qaoniam  ab  amicis  prœcept 
agor.  Sali,  postea  ambitione 
praeceps  datas  est.  Sali,  homo 
démens  et  ad  poenam  exi- 
tiumque  prseceps.  Cornif.  laxa- 
riâ  praeceps  abierat  [  •  le  luxe 
l'avait  précipité  s.-ent.  dans  le 
crime  •].  Sali.)  ;  agére,  tr. 
Liv.  (ex.  :  in  desperatione m 
agi,    Liv.);    déferre,    tr.  Liv. 

ex.:  in  prxceps  defern.  Liv. 
,V,  Itl,  5]);  dejicêre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  in  profandum  [•  dans 
l'abîme-]  dejici.  Cic).  ||  (Spéc.) 
Faire  retomber  au  fond  du 
vase  qui  contient  un  liquide  le 
corps  solide  qui  s'y  trouve  en 
dissolution.  Deprimére  ,  tr. 
Lact.  Se  —  ou  être  précipité, 
sidère,  intr.  Col.  sabsidére, 
intr.  Sen.  Aa  part,  pris  sabst. 
L'n  précipité,  qaod  desedit  (ex 
urinà).  Cels.  1  Faire  aller  im- 
pétueusement. Impellëre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.poussER,  presser); 
agére,  tr.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem praecipitem.  Cic.  préci- 
pites Pompejanot.  Cae».:;  ab- 
jicêre, tr.  C'ic.  etc.  (ex.  :  se 
nd  pedes  alicaias.  Cic);  iD- 
jicére,  tr.  Cic  (ex.:  se  in  kos- 
tes.  Cic);  projtcére,   tr.   Liv. 

ex.:  se  in  forum.  Liv.).  Se  — , 
preecipitàre,  intr.  Cic.  (au 
fi.iî..  ex.:  prœcipitûre  istad  gai- 
dern  est,  non  descendére.  Cic. 
|N.  D.  I,  801);  incurrére,  intr. 
.Sali.  Liv.  (ex.  :  in  confertisai- 
mos  hostes.  Sali,  in  Romanos. 
Liv.);  ferre  se  ou  ferri.  Casa. 
iex.:  ad  eam  omni  celeritate 
ferri.  Caea.  curau  in  hottem 
ferri.  Liv.)  ;  Inferre  se  ou 
in  ferri.  Liv.  ^ex.  :  adeo  conci- 
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tato  împeta  inftrre  se,  at... 
Liv.  inÇiini  in  ii/nes  medios 
equo.  I.iv.];  advolâre,  intr. 
Cic.  l'tc.  (ex.:  in  (oram.  Liv. 
ad  l'i/uites.  Liv.  hic  libi  rosira 
Ciito  udvolat.  Cic.  [Au.  1,  Ui, 
5];  invadère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  inv.  in  hosteni.  Cic.  voy. 
TONDRE  [sur]);  irruëre,  iutr. 
Cic.  etc.  (ex.:  in  ;cdes.  Ter.  in 
acicm.  Liv.  in  aliqaem.  Cic.)  ; 
irrumpére,     iulr.     Cic.    etc. 

(voy.    lUIlUF'TION,     FONDRE    [sUP])  ; 

prorumpère,  intr.  Cœs.  (ex.  : 
per j)}edios .    Cœs.):  se   prori- 
père.  Cic.  etc.  (ex.  :  se   subito 
proripiiint.     Cses.    pi:    se    ex 
caria.  Cic.  se  porta  (oras.Cœs. 
se  ex  caria   domam.    HalL   se 
domo.    Liv.    prœceps    qaistjue 
te  proripit.  Sen.   proripëre  se 
eo    carsa    ex    sacrario.      ut... 
Liv.  se  e  vestibalo  templi  citato 
grada.  Liv.)  ;  prosilire,    intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  pr.  repente.    Cic. 
ab  sede  saâ.  Liv.  e  lecto.  Saet. 
ex  tabcrnacalo.  Liv.  in  contio- 
neni.  Liv.    ad  /lumen.   Saet.). 
En  pari,  de  cours  d'eau  :  Se — , 
ferri,  pass.   moy.    Cœs.  (ex.  : 
lihenas     citatus    fertar   per... 
Cses.);    devolvi,    pass.      moy. 
Liv.  Cart.   (ex.  :  velati    monte 
prsecipiti    devolatas      torrens. 
Liv.    figria   per    qainqaaginta 
stadia   silvestiibas  ripis   prœ- 
ceps   inter    saxa     devolvitar. 
Cart.)  ;    prorumpère ,     intr. 
Hirt.    (ex.  :     abi  rni^gnas  fons 
aqase      prorumpebat      ab     eà 
parte,  qius...  Hirt.).  \\  (Par  ext.) 
Hâter  vivement.  Preecipitàre, 
tr.     Liv.      Qainl.    (ex.    :    vin- 
demiam.  Col.  ne  prxcipitetar 
editio.  Quint,   consilia    raptim 
prœcipitata.  Liv.)  ;    prœfesti- 
nàre,  tr.    Col.   (ex.  :  prœfesti- 
natum  opas.  Col.  [XI,    2,  3]  ; 
voy.  hâter);   accelerâre,  tr. 
Cœs.  Liv.  (ex.:  iter.  Cœs.    gra- 
dum.  Liv.).   Se  —,   prsecipi- 
tàre,  intr.  Cic.  (ex.:  sastinenda 
potias  est  omnis   assensio,    ne 
prœcipitet,    si    temerë   proces- 
serit.  Cic.  [Ac.   II,   68^.  Préci- 
pité, prseceps,  adj.  cic.    etc. 
(ex.:   komo   in  omnibus  consi- 
liis  prœceps  [■■  dont  les   résolu- 
tions sont  toujoursprécipitées"]. 
de.     prœceps    vestra    legatio 
fait.  Liv.)  ;  preeproperus,  a, 
um,    adj.    Cic.    etc.  (ex.  :  pr. 
(estinatio.  Cic.   Val.-Max.  ce- 
leritas.    Liv.);     rapidus,     a. 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  r.  ora- 
tio.  Cic.  [Fin.  Il,  1,  31.  rapidas 
in    consiliis.    Liv.    [XXII,    12, 
12]);    incitatus ,   a,   um,  p. 
adj.  Cic.  (ex.  :   carsas  in   oru- 
tione  incitatior.    Cic.)  ;  celer. 
adj.  Liv.  (ex.:  celeriora  consi- 
lia.   Liv.);    immaturus,    a, 
um,    adj.    Liv.     Curt.    (ex. 
imm.  consiliam.    Liv.    Cart.}: 
agitatus,  a,     um,     p.    adj. 
Quint,  (ex.  :  actio    paulo    agi- 
iatior.  Quint.  [XI,  3,  18,'.]). 
préciput,  s.   m.   Avantage  sti- 
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pulé  par  testament  à    l'un  des 
liéritiers.     l'rœcipaunx,     i,    n. 
.^ue<.  Prœceplio,  onis,    f.  Plin. 
j.  Jet.  Recevoir  p.-ii'  ^,    prxci- 
përe,     tr.    Dig.    Lé;;iier  par  — , 
prœlegâre,  tr.  Papin.  dig.  ||  A- 
vant.ige  stipulé   par  contrat  de 
niaii.ige    à    l'époux   survivant. 
Même  trad. 
précis,   ise,   adj.   Strictement 
circonscrit,  d-tei-miné.  .-ibsolu- 
tus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Defini- 
tus,  a,  am,  p.  adj!  Cic.  Circum- 
sci'iptas,    a,  um,    p.   adj.    Cic. 
D'une     manière    — ,     circum- 
scriptë,  adv.  Cic.    Au  jour  — , 
ipsà    die.   Cic.  ||  (En  pari,    du 
style.)  Pressa.'',  a,  um,    p.  adj 
Cic.    Subtilis,  e,  adj.  Cic.    (cl". 
subtile  genus  in  probando.Cic 
Lysias     subt.     atque    elegans. 
Cic).  Aptus,a,um,  p.  adj.  Cic. 
Cicéron,    orateur  plus  clair    et 
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Subst.      Voy.    ABRÉGÉ,    RÉSUMÉ, 

SOM.MAIRE. 

précisément,  adv.  D'une  ma- 
nière   précise.    Pressé,     adv. 

Cic.  etc.  (ex.  :  (voy.  précision)  ; 
subtiliter,  adv.  Cic.  etc.  ivoy. 
précision);  elegaDter,adv.Cic. 
etc.  (voy.  précision)  ;  plané, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  dicëre.  Cic. 
dans_  les  réponses  :  plane  ou 
planissimè  [•  oui ,  précisé- 
ment .].  Plaat.);  diserte,  adv. 
Cic.  (ex.  :  lex  diserte  vetat. 
etc.);  maxime,  adv.  Cic.  etc. 
{ex.-.quadràre  in  aliqaem  ma.vi- 
mê.  Ncp.  cam...  tum  ma.vimê... 
Cic.  qaod  maxime  dicëre  volait. 
Quint.)  ;  demum,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:sjc  enim  sentio,id  demum 
aut  potias  idsolumessemiserum 
quod  tu)-pe  sit.Cic.  [Att.  Vni,8, 
]]).  Au  moment  précis.  Com- 
modum, adv. Cic.  etc. {ex.:  com- 
modam  discesseras  lieri,  cam 
Trebatius  venit.Cic);  demum, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  nunc  demum 
rescribo  iis  littcris  quas  mihi  mi- 
SîS<i.C/c.[Ait.XVI,3, 1].  tamde- 
mum.  Cic):  ipse,  a,  um,  .idj. 
Cic. (joint à  un  subs.  ouâunadv., 
ex.  :  Dyrrachio  sam  profectas 
ipso illo  die,  quo  le.veat  data.Cic. 
tum  ipsum.Cic.nunc  ipsum.Cic.) 
préciser,  v.  tr.  Déterminer 
strictement.  Subtiliter  exsequi 
(namerum).  Liv.  Distincte  de- 
signàre.  Plin.  j.    Voy.  e.xacte- 

MENT,  STRICTEMENT. 

précision  (lat.  post.  prœcisio. 
Apal.  llier/j,  s.  (.  (Arch.)  Action 
de  retrancher,  de  circonscrire 
p.ir  la  pensée  ,Voy.  .ibstraction. 
i  Détermination  stricte.  Sub- 
tilitas,  atis,  t.  Cic.  (voy.  dé- 
termjnation,  exactitude).  En 
pari,  du  style.  Pressa  oratio. 
Cic.  SubtUitas,  atis,  f.  Cic. 
Avec  —,  subtiliter,  adv.  Cic. 
(ex.:  s.  dicëre,  loqui.  Cic): 
pressé,  adv.  Cic.  (ex.  :  presse 
dicëre.  Cic);  eleganter,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  eleganter  dicëre. 
Cicscribëre.Cic):  plané, adv. 
Cic.  etc.  {ex.:  pi.  dicëre.  Cic). 


précité, éa,  adj.  Précédemment 
cité.  Prxdirtas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Sapra  dictas.  Quint.  Voy. 
précédent. 
précoce,  adj.  Dont  lu  maturité 
est  luUive.  Prœcox,  adj.  Plin. 
Pra-coijaus,  a,  am,  adj.  Col. 
Prœmaturus,  a,  am,  adj.  Col. 
(.\l,  3,  51).  .\voir  une  floraison 
—,  pr.rjlorêre,  intr.  Plin.  Con- 
trées où  la  moisson  est  plus 

matariora  messibus  loca.  Liv. 
Subst.  Arch.  Des —  (des  cerises 
précoces  ) ,  prxcocia  cerasa. 
Cels.  P.  ext.  Le  printemps  est 
— .  prœvernat.  Plin.  |{  (Fig.) 
Développé  avant  l'âge.  Prœcox, 
adj.  Quint,  {ex.  :  ingenioram 
prœc  gênas.  Quint.).  Prœma- 
turus, a,  um,  adj.  Quint.  Tem- 
peslivas,  a,  um,  aiij.  Cic.  Un 
esprit  trop  —  ne  vit  pas  long- 
temps, immature  magnum  in- 
genium  non  vitale  est.  Sen. 
précocité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  précoce.  Maturitas  prœ- 
cox. Col.  (Avec  une  nuance  de 
blime.)  Maturitas  festinata. 
Quint. 
précompter,  v.tr.  (Arch.)  Dé- 
duire en  comptant  par  avança. 
Voy.  prélever. 

préconçu,  ue,  adj.  Conçu,  ad- 
mis   d'avance,    sans     e.xamen. 
.'Inte  ou  temerë  conceptus.  Cic. 
Prœjudicatus,   a,    um,    p.   adj. 
Cic.    (cf.    opinio    prœiudicata. 
Cic  [N.  D.  I,  5.  10]).  Avoir  une 
opinion   — ,    opinionem    mente 
jam   concepisse.    Cic    Opinion 
— ,  opinio,  onis,  f.  Cic.  (cl",  si 
quam    opinionem      attuleritis. 
Cic.).  Voy.  PRÉJUGÉ,  prévention. 
préconisation,   v.    tr.    Action 
de    préconiser.    Voy.    consécra- 
tion. T  (Fig.)  Voy.  panégyrique. 
préconiser  (lat.  eccl.  prœconi- 
xare),  v.  tr.  Déclarer  en  consis- 
toire que    l'élu   a   les    qualités 
requises.  Prœconizàre,  tr.  Eccl. 
1  (P.  ext.)  Louer  publiquement. 
Laudibus  efferre  ou  ornàre  ali- 
quem.  Cic.   Prœdicare,  tr.  Cic. 
Voy.   louer,  prùner.   ||   Recom- 
mander vivement.  Voy.  recom- 
mander, vanter. 
précordial,  adj.  Relatif  au  dia- 
phragme.  Traduire  par  lo  gén. 
prœcordiorum. 

précurseur,  s.  m.  Celui  qui 
prépare  la  venue  d'un  autre. 
J'rœcursor,  oris,  m.  Eccl.  Le 
divin  —  (Saint  Jean-Baptiste), 
prœcarsor,  oris,  m.  Eccl.  {{ 
(Dans  un  sens  plus  large.)  Qui 
prœcedit  ou  qui  superior  est. 
A.  Etre  le  —  de,  voy. précéder, 
(I  P.  ext.  Quasi  dux.  Cic.  ||  Ad- 
jectivt.  Prœnantius,  a,  um, 
adj.  Sen.  Signe  — ,  prœnun- 
tium,  ii,  n.  Sen.  (ex.:  prxnun- 
tia  procellaram.  Sen.).  siyni(i~ 
catio,  onis,  f.  Cœs.  (ex.  :  sign. 
victoriœ.Cœs.).  Siijne  —  de  U 
douleur,  dax  molestise.  Cic. 
Voy.  avant-coureur. 
I  prédécéder,    v.  intr.    Décéder 
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avant  un  autre.  Mon  ante  ali- 
qu<-m  ou  mori  priortm.   A. 
prédécès,  *. m.  Uéws  aiu^iiiMir 
a    celui    il'un   autre.     Mors   oi 
di^cessas  prior.  A.    Kn   cas   de 

—  de  1  epousL,  <i  prior  moriii- 
(ur    mtïriai^.  ."1. 

prédécesseur  (lat.  po«t.  pra-- 
dfcessor.  Aaj),  s.  m.  Celui  qui 
a  précédé  qqn  dans  un  emploi, 
dans  une  fonction.  Oeivssor. 
orts,  m.  Cic  Qai  antc  aliipu^m 
muneii  alicui  prscfuit.  A.  Cha- 
cun de  ses  —  (en  pari,  des  roi;^  , 
ijailibet  saperioram  regain. 
Liv.  Sous  le  règne  de  son  — , 
"um  proximas  ante  eam  re- 
ynum  teneret.  Liv.  Il  fut  tout 
différent  de  son  — ,  hic  pio- 
ximo  reiji  difsimilis  fait.  Lii-. 
Tiaduire  aus^i  simplement  par 
ille,  si  la  personne  est  men- 
tionnée plus  haut.  Il  {Dans  un 
sous  plus  large.)  Qui  ante  li- 
xerant.  Cic.  Priores,  am,  m. 
pi.  Cic.  Saperiores,  um,  m.  pi. 
Cic. 

prédestination,  s.  f.  Dessein  de 
Dieu  sur  la  destinée  des  hom- 
mes. Prifdestinatio,  onis,  f. 
Aay.  1  (Spéc.)  Doctrine  suivant 
laquelle  la  destinée  de?  hom- 
mes dans  l'autre  vie  est  fixée 
d'avance.  Même  trad. 

prédestiner,  v.  tr.  Destiner 
d'avance  à  qqch.  PTS-destinâ- 
re,  tr.  Prosp.  Ante  destinâre 
{aliqaem  ad  aliqaidi.  A.  ||  Pré- 
aire à  qqn  le  sort  auquel  il  e=t 
prédestiné.  Prxdicëre  qaid  ali- 
eui  ei'entaram  sit  et  qao  fato 
natal  sit.  Cic.\\  (Spéc.)  En  pari 
de  Dieu  :  élire  qqn  en  prévision 
de  ses  mérites.  Prxdestinâre, 
tr.  Eccl.  Il  Au  part,  passé  pris 
fub-t.  L'u  piéUtstin  •  (un  élu). 
Voy.  EURE.  1  (Spéc.)  Vouer 
d'a\ance  an  salut  ou  à  la  dam- 
nation. Pru'destini'tre,  tr.  Eccl. 

prédéterminer  (lat.  eccl.  pr^- 
determinâre.  Aag.),  v.  tr.  Dé- 
t«rminer  (la  volonté  humain.') 
par  une  impulsion   irré-sistible. 

Voy.    DÉTERMlNEIi. 

prédicament,  s.  m.  (Logique.) 
Alirihul  d'une  proposition. 
l'rxdicamentam,  i,  n.  Aag.  1 
Catégorie  de  l'être.  Prirdica- 
mentam,  i,  n.  Eccl.  \\  Famil. 
Arch.  Etre  en  bon,  en  mauvais 

—  (avoir  bonne,  mauvaise  ré- 
putation), voy.  RÉPUTATION. 

prédicat,  s.  m.  Attribut  d'une 
propo-ition.  Voy.  attribut.  ' 

prédicateur,  s.  m.  Celui  qui 
prêche.  Pricdicator,  oris,  m. 
Vatg. 

prédication,  ».  f.  Action  de 
pr''ch<;r.  Prsfdicalio,  oni»,  f. 
/v?</.  Il  Siirmon.    Voy.  ce  mot. 

prédiction,  s.  f.  Action  de  pré- 
dire. Praedictio,  onis,  t.  Cic 
etc.  (ex.  :  omni»  prsedictio  mali 
lum  probatar,  cam...  Cic.  (Div. 
II,  '2r,,  51.]);  divinatio,  onis 

<•  ar-t  de  prédire,  prédiction  •), 
f.  Cic.  etc.  (voy.  uivinatio.n)  ; 
vaticlnatio,  obis,  t.  Cic.  etc. 
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(ex.  ;  veridica  Put)iic!f  vatici- 
nationis  ftdes.  îu/.-.W<i.v.  ea- 
ram  littcrarani  vaticinationein 
lalsam  efse  capio.  Cic.];  au- 
gurium,  ii,  u.  Cic.  etc.  (ex.  : 
o  mea  (rastra  semperierissima 
augaria  reram  (atararani!  Cic. 
conslitai  opnd  te  auctoritatem 
augurii  et  diiinationis  meof  ; 
debebit  habere  (idem  nostra 
pra-dictio.  Cic).  Voy.  prkdire. 
*  Chose  prédite.  P'rsedictio, 
onis,  f.  C'io.  etc.  (ex.  :  pra-dic- 
tici  mea.  Cic.  au  pliir.  veteres 

ftriedictiones  Apollinis.  Cic. 
h.ar.  resp.  9,  18])  ;  prsedictum, 
i,  n.  Cic.  (ex.  :  CUald.rorum 
pra-dicta.  Cic.  (Div.  II,  U%  89]l  ; 
vaticinatio,  onis,  f.  Ci.-,  etc. 
au  plur.  :  sortes  et  vaticinatio- 
nes.  Cars.  iSibyllinx  vaticina- 
tiones.  Cic);  dictio,  onis,  f. 
Pacai-.  Poet.-trag.  ap.  Cornif 
(II,  i2).  Liv.  (ex.  :  a.  oracali. 
liv.  [VIII,  2i,  2]);  dictum,  i, 
n.  Cic.  (ex.;  vatiam  dicta.  Cic. 
[Leg.  II,  30]);  fatum,  i,  n.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  fata  Siliyllina.  Cic. 
fata  qax  Vejentes  scripta  Im- 
berent.  Cic.  iata  implëre  [•  ac- 
complir •].  Liv.);  ettatum,  i, 
n.  .Cic.  etc.  (ex.:  fatidicoram  et 
vatam.  Cic.  awjaram.  l'urr.  ; 
oraculum,  i,  n.  de.  etc.  (ex.: 
somnii  et  (aroris  oracala  (an- 
dëre.  Cic).  Voy.  prédire. 
prédilection,  s.  f.  Affection  di' 
préférence.  Prascipaas  amor. 
Cic.  Stadiam  et  amor.  Cic.  ou 
simpl.  stadiam,  ii,  n.  Cic.  a- 
mor,  oris,  m.  Cic.  Avoir,  mon- 
trer de  la  —  pour  qqn,  pour 
qqch.,  avoir  une  chose  de  — , 
aliqaem  prœter  ceteros  amâre. 
Cic  prsecipaë  stadëre  ou  in- 
dulgêre  alicai  rei.  Cic.  Négli- 
ger qqn  par  —  pour  un  autre, 
prx  aiiqtxo  negligëre  aliqaem. 
Cic.    Un     auteur   de     — ,    voy. 

FAVORI. 

prédire,  v.  tr.  Annoncer  d'a- 
vance (l'avenir).  ||  Par  un  don 
prophétique.  Prsedicére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  midam.  i'irg. 
milii  Phcrbaf  Apollo  pra.Hli.rit. 
Cic);  vaticinûri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  voticinnri  faror  vera 
sillet.  Cic  [iliv.  I,  GT].  consu- 
lem  in  contionibas  velat  vati- 
cinantem  uudiebat  pcslilens 
colleg;e  munas  esse.  Liv.  [II, il, 
5]).  (lin  pari,  des  oracles  ou  de 
ceux  qui  s'expriment  en  Vers), 
canùre,  tr.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  ut 
lisec  qax  nanr  fiant  canëre  dii 
immortalcs  vlderentar.  Cic  te 
milii  mater,  veridica  interpres 
deam,  au'.t arum  cœlestiam  na- 
meramcecinit.  Liv.  nec  ei  cor- 
nix  canëre  pelait  eum  rectë 
ftcëre.  Cif.);  prsecinère,  tr. 
Cic  (ex.;  magnam  aliqaid  deos 
populo  Homano  pratmonstrâre 
et  pra;iinëre.  Cic).  (En  pari, 
de  devins),  bariolâri,  dép.  tr. 
Cic.  (i;n  p;irl.  de  Cas«andre.  C'in. 
(.id.  Ait.  Vlll,  11,  3].  en  pail. 
d'un   devin    de    bas    étage  :  li. 
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aursiôt  caiu(i.  Cic.  [Div.  I 
132]).  —  (par  le  vol  des  oiseaux), 
auguràri.  dép.  tr.  Cic.  (ex.  : 
pcifseruir  numéro  belli  Trojani 
annos.  Cic.  alicai  ex  alitis  in- 
volatu.  Cic).  (En  pari,  des  oi- 
seaux), poUiciri,  dép.  tr.  Or. 
(En  pari,  des  prophètes  juifs  ou 
chrétiens),  voy.  prophétisbr. 
Qui  prédit  l'avenir,  futidicas, 
a,  uni,  .idj.  Cic.  ^  Par  conjec- 
ture. Prxdicëre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  fatara.  Cic.  defectiones 
solis.  Cic.  non  enim  Cicero  eu 
solam,  çasr  vivo  seacciderunt, 

fatara  pra'dixit,  sed...  Nep. 
Att.  16,  i]);  auguràri,  dép. 
tr.  Cic.  (ex.  :  mortcm  ulicai. 
Cic);  conjicère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  conj.  de  fataria.  Cic.  voy. 
conjectiher). 

prédisposer,  v.  tr.  Disposer 
d'avan.e  qqn  à  qqch.  Preepa- 
rùre,  tr.  rie.  Voy.  iusposer. 
Prédisposé  à  uue  maladie,  pro- 
clivis    ad  morbum.   Cic.   Voy. 

ENCLIN. 

prédisposition,  s.  r.  Etat  de 
l'ime,  du  corps,  qui  prédispose 
à  qqch.  Proclivitas,  atis,  f. 
Cic  Avec  cette  —  aux  soup- 
çons ,  inclinatis  ad  omneni 
suspicioncm  animia.  Liv. 

prédominance,  s.  f.  Action  de 
ce    qui    l'iedoiniue.   Voy.  supi'- 

RIORITÉ. 

prédominant,  ante,  adj.  Qui 
prédomine.    Voy.  dominant,  su- 

PÉRIEflt. 

prédominer,  v.  intr.  Exercer 
l'action  ,  l'influence  principale. 
Pr.Ti-a/ëre,  intr.   Suet.  Tac. 

prééminence  (lat.  post.  prai- 
erninentia.  Vlaxid.-ilam.),  s.  f. 
Supériorité  de  rang,  de  degré. 
Principatuf,  ûs,  tu.  Cic.  (cf. 
principatam  tenëreoa  obtinëre. 
Cic.).\oy.  supériorité 

préemption,  s.  f.  Action  d'a- 
cheter avant  un  autre.  Prier 
emptio.  A.  Droit  de  — ,  j'us 
emendi  prec  ceteris.  A. 

préétablir,  v.  tr.  Etablir  d'a- 
vance. Anie  constituëre.  Cic 
Pncfinire,  tr.  Cic  l'rœstitaére, 
tr.  Cic.  Spéc.  L'harmonie  préé- 
tablie, ordo  pra:stitutaa  ou 
seinpiternu!.  A. 

préexistant,  ante,  :idj.  Qui 
existe  antérieurement  (à  qqch.). 
Antecedens,  p.  adj.  Cic.  aape- 
rior,    us.    adj.   Cic. 

préexistence  (lat.  post.  pra- 
e.vsiatentia.  liastic.  [r.  Aceph. 
p.  UH'Jl),  s.  f.  Caracti're  de  ce 
qui  préexiste.  Voy.  antériorité. 

préexister  (lat.  post.  prœexis- 
tëre.  liastic  [c.  Aceph.  p.  1188; 
1 190] ),  V.  intr.  Exister  antérieu- 
rement (à  qqch.).  Esse  ante 
(aliquid).  A. 

préface, e.  f.  Exposé  préliminai- 
re placé  en  tête  d'un  livre. 
Prœfatio,  onis,  C. Quint.  Prsclo- 
catio,  onii,  f.  Sen.  Proœmiam, 
ii.  n.  Cic  Courte  —,  priefa- 
tiuncala,  ;r,  f.  Hier.  Après  une 
courte  — ,  pauca  prxfataa.Liv. 


PHR 


PRK 


PRE 


\U1.7 


Sans  faire  de — ,n,UiU  pngfatus. 
Liv.  Il  (P.  anal.)  lùitréi;  i-ii  ma- 
tière. Voy.  iNmoDUCiiuN.  Point 
de  — ,  voy.  amdacb,  ciuco.vlocu- 
TiON,  DÉTOUR.  Avec  Une  —  d'hon- 
neur (en  commençant  par  de» 
éloges),  cum  pra'(atione  Itono- 
ris.C'ic.  Il  (Lilursie.)  Partie  de 
la  messe  qui  précède  le  canon. 
Prsrfatio,  onis,  f.  Ecd. 
préfectoral,  aie,  aJj.  Qui  a 
rapport  au  p[él'ct.  Traduire  par 
lo  gènit.  prie(ecti.  Administra- 
tion   — ,    voy.  PnÉFECTURE. 

préfecture,  s.  f.  Charge  de  pré- 
fet. Pvsefezt'xra.  œ,  f.  Suet. 
Tac.  —  de  police,  prsefectara 
l'ii/ilam.  Tac.  urbis.  l'Un.  \\ 
(P. ext.)  Circonscription  territo- 
riale administrée  par  le  préfet. 
Prsefectura,  a?,  f.  Cic.  \\  Ville  où 
réiidi'  le  préfet.  Prsefectara, 
se,  f.  Cic. 

préférable,  adj.  Qui  doit  être 
préféré.  PotiOT,  US,  adj.  Cic. 
etc.  (es.:  mors  mihi  servitate 
potior.Cic.  cives  potioresqaam 
peregrini.  Cic.  potior  senten- 
tia.  Hor.).\oy.  PBÉFÉnER;  meil- 
leur. Il  est  —  de...,  satias  est 
(avecl'lnf.)  Cic.  Ils  jugèrent  — 
de  se  saisir  de  lui  dans  la  ville, 
satins  pataverant  eam  in  urbe 
coinprehendi.  Nep.  César  crut 
—  à  tous  les  autres  le  plan  de 
partir  pour  Narbonue,  Caesar 
omnibus  consiliis  anteverten- 
dam  existimavit,  ut  Nwbonem 
pro^isceretar.  Cic. 

préférablement,  adv.  D'une 
manière  pL-éférable,  de  préfé- 
rence. Pûtissinmm,  adv.  Cic. 
Potias,  adv.  Cic.  Voy.  plutôt. 
Prêter  cetera.  Cic.  Preecipuë, 
adv.  Cic.  —  à  tous,  praeter  ce- 
teros.  Cic. 

préférence,  s.  f.  Action  de  pré- 
férer. Prselatio,  onis,  f.  I  al.- 
Max.  (VII,  8,  A).  Donner  la  —  à 
qqn,  primas  (ou  priores)  partes 
alicui  déferre  ou  tribuëre.  Cic. 
aliqaem  anteponére  ou  ante- 
ferre.  Cic,  aliquem  potissimum 
diligëre.  Cic.  Donner  la  —  à 
qqch.,  aliciii  rei  principatum 
dare.  Cic.  aliquid  potissimum 
probàre.  Cic.  rem  aliqaâ  re 
potiorem  habêre.  Cic.  Cœs. 
Avoir  la  — ,  priores  partes  apad 
aliquem  habêre.  Ter.  De  —  et 
^rch.)  par  — ,  potius,  adv. 
Plaut.  Cic.  (voy.  plutotI;  po- 
tissimum, adv.  Cic.  (es.:  e 
quibus  nos  id potissimum  con- 
tecati  samus.  Cic);  praecipuè. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  nihil  sibi 
appétit  praecipuè  Pompejas. 
C«c.  [leg.  agr.  2,  S3,61]);maxi- 
mè,  adv.  Cic.  etc.  (voy.  sur- 
tout). Il  (Spéc.)  Avantage  fait  à 
certains  créanciers.  Jus  prsci- 
paum.  Cic.    Voy.  privilège. 

préférer,  v.  tr.  Aimer  mieux. 
Prse ferre,  tr.  Cic.  etc.  (es.: 
aliquem  sibi.  Cic.  otiam  labo- 
ri.  iSall.  Gallorum  quam  Roma- 
noram  imperia.  Cses.):  ante- 
ferre,  tr.  tic.  etc.  (ex.:  alicui 


ncminem.  Nep.  lonrjë  omnibus 
nnam  Dcmostlicneni.  Cic.  unti 
in  re  anteferri  alicui.  [opp.  à 
inferiorem  esseomnibus  rebas]. 
Cic.  iniq uissimam  pacem  Jus- 
tissimo  bello.  Cic.  omnibus  sais 
rehus  commodum  rcjis.  Hall, 
nullias  unqaam  consilium  non 
modo  antelatam,  sed  ne  com- 
paratum  quidem  est.  Nep. 
ri'liem.  3,6]);  prœponêre,  tr. 
T:r.  Cic.  etc.  (ex.:  se  alteri. 
Ter.  amicitiam  patriœ.  Cic); 
anteponére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquem  alicui.  Nep.  Tac.  se 
alicui.  Cic  mortem.  servitituti. 
Cic.  amicitiam  omnibus  rebas 
hamanis.  Cic.  res  gestas  ani- 
mi  virtatibus.  Nep.  aliquem 
omnibus  œqaalibus  suis  in 
familiaritate.  Nep.  [Ep.  2,  2]  ; 
on  dit  .nussi  aliquem  potissi- 
mum diligére.  Cic.  rem  aliquâ 
re  potiorem  habêre.  Cic.  Cses. 
cf.  scmper  se  rei  pablicx  com- 
moda  privatis  necessitudinibus 
liabuisse  potiora.  Cses.  [B.  G.  I, 
8,3]  sibi  semper  primam  fuisse 
diynitatem  vitàque  potiorem. 
CcBS.  [ib.  I,  9,  2]);  malle,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  bonos  [-  les  gens 
de  bien  •].  Casl.  ap.  Cic.  av. 
l'inf.  quibus  sahis  atque  inco- 
lumibus  rem  obtinëre  malebat. 
Cass.  Pompejam  hortari,  ut 
malit  m.ihi  esse  amicas  quam 
lis.  Caes.  fr.  multo  stâre  malo. 
Cic.  sen-ire  quam  pugnàre 
mavult.  Caes.  capi  ergo  ma- 
valtis  ab  ai/arissimo  et  crude- 
lissimo  hoste.  Liv.  malo  me 
vinci  quam  vincêre.  Cic.  qui 
se  bene  mori  quam  turpiter  vi- 
vëre  maluit.  Cic);  prssoptàre, 
tr.  Caes.  Liv.  Cwt.  (ex.:  nemo 
non  illos  sibi,  quam.  vos,  domi- 
nos praeoptet.  Liv.  [XXIX,  17, 
7].  av.  l'inf.  nudo  corpore  pu- 
'inàre,  Caes.  equitis  (Uiam  nap- 
tiis  generosarum.  .\ep.  saas 
legcs  Romanae  civitati.  Liv. 
otiam  wbanum  militiae  labo- 
ribus.  Liv.). 

préfet,  s.  m.  Celui  qui  est  à 
la  tête  d'une  circonscription 
déterminée.  Pra'ftctus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  praef.  prsetorii. 
Tac.  Saet.  urbis.  Liv.  praetorio. 
Veg.).  Le —  de  la  ville,  procu- 
rator  urbis.  Saet.  Le  —  des 
Gaules,  voy.  gouverneur.  || 
iSpéc.)  Celui  qui  administre  un 
département.  Praefectas,  i,  m. 
.■).  Praeses  provinciae.  Plin.  || 
P.  anal.  Le  —  de  police,  prae- 
jectus  urbis.  Tac.  magister 
moram.  Suet.  —  maritime, 
prœfectus  classis.  A. 

préfinir,  v.  tr.  Fixer  d'avance. 
Prœfinîre,    tr.  Cic. 

préfix,  ixe  (lat.  post.  prxfxus. 
Alcim.),  adj.  Déterminé  d'a- 
vance. Praedictas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Praestitutus,a,  um,  p. 
adj.  Cic. 

préfixe,  adj.  (Gramm.)  Qui  est 
placé  avant.  Prœpositus,  a  um, 
p.  adj.  Gramm.    Subst.   Un   — 


(particule  qui  s-r  place  dev.int 
un  mot),  prarierbiam,  ii,  n. 
Varr.  prsepositio.  onis,  f.  Chn- 
ris.  Paul,  ex  Fcst. 

préBxion,  s.  f.  Action  de  Hmt 
d'avance.  Prsrfinitio,  Oiiia,  f. 
Jet. 

préhistorique,  adj.  Antérieur 
à  l'histoire.  Qaod  ante  hnmi- 
num  memoriam  (actum  est.  A. 

préjudice  (la t.  pia'Jadicium 
[-  préjugé  défavorable,  d'oii 
préjudice  •].  i>cn.  Gelt.  Jet.}, 
s.  m.  Tort  causé  à  qqn  par  une 
personne,  une  chose,  Dum- 
num,  i,  n.  Cic  etc.  (ex.:  mn- 
gnum,  maximum  [•  grave  -J 
damnam.  Cic  dare  [-  porter  -] 
damnum.  Cic.  [TuU.  5;  SA;  39]. 
Jet.  damnam  facëre  [-  éprou- 
ver •].  Cic.  [cf.  qaod  declara- 
tionibus  cares  nostris,  nihil 
damni  facis.  Cic].  Iiabëre 
aliquid  in  damno  [opp.  k  pro 
munere].  Cic  dam.num  per- 
l'erre.  Cic.  damnum  prœstâre 
emptori  [.  garantir  l'acheteur 
contre  tout  pri-j.»].  Cic);  detri- 
mentum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  capëre  ou  accipêre  ou  fa- 
cëre [»  supporter,  subir,  éprou- 
ver -j.  Cic.);  incommodum, 
i.  n.  Cic.  etc.  (ex.:  incommo- 
do  affici.  Cic.  alicui  incommo- 
dum ferre.  Cic.  ou  afferre. 
Cses.  ou  dare,  importâre.  Cic, 
incommodum  capëre  ou  acci- 
pêre. Cic).  Vcy.  DOMMAGE, 
RUINE,     TORT. 

préjudiciable,  adj.  Qui  peut 
faire  tort  à  qqn,  à  qqch.  Dam- 
nosas,  a,  um,  adj.  Cic  Detri- 
mentosus,  a,  um,  adj.  Caes. 
Noxius,  a,  om,  adj.  Cic.  Voy. 

DOHMAGEABIX,     NUISIBLE.     Etre   

à  qqn,  esse  damno  ou  detri- 
mento  ou  noxae  alicui.  Cic  ou 
nocëre  alicui.  Cic.  Voy.  nlire. 

préjudicial  ,  aie  (lat.  post. 
praejudicialis.  Jet.),  adj.  Qui 
précède  le  jugement.  Voy.  pré- 
judiciel. Spéc.  Frais  — ,  praeju- 
dicialis   multa.    Jet. 

préjudiciel ,  elle  (l.Tt.  post. 
praejadicialis.  Jet.),  adj.  Qui 
précède  le  jugement.  Qui  (qaœ 
quod)  j'adiciam  ou  sententiam 
anteceait  ou  prœcedit.A.  Ques- 
tion —  (qui  doit  être  jugée 
avant  la  principale),  prsej'udi- 
cium,  ii,  n.  Cic. 

préjudicier,  v.  tr  Porter  pré- 
judice. Voy.  PRÉJUDICE,  NUIRE. 

préjugé,  s.  m.  Opinion  qu'on 
se  fait  par  avance.  Praejadicata 
opinio.  Cic  ou  simpl.  opinio, 
onis,  f.  Cic-l  Opinion  qu'on  se 
fait  sans  examen.  Opinio  prae- 
judicata  ou  temerê  concepta. 
Cic.  Des  — ,  errores,  am,  m. pi. 
Ctc.  (cf.  supra  errores  hama- 
nos  eminens.  Cic).  Avoir  des 
—  contre  qqn,  contre  qqch.. 
existimâre  ou  opinâri  maie  de 
aliquo.  Cic.  de  aliqaà  re.  Cic. 
Sans  — ,  incorraptë,  adv.  Cic. 

préjuger,  v.  tr.  Décider  d'avan- 
ce.   Praejudicâre,  tr.    Ci'c.  Jet, 
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Cl",  nihil   prarjadiciitun\.  Cic.^. 
1  Juger    par    coiijeolure.     Voy. 

.    )NJKCTIRER. 

prélasser    (se),    v.    prou.    Se 

I  .lisser     aller    iioudial&inment. 

\  ov.    SO.NCa.U.»ST. 

prélat    (lat.   prxlatas    [proprt. 
■  porl^,  mis  en  avant-]),  s.  m. 
Haut   digniiaire    ecclé.<ia9tlque. 
frs^liitiis.  i,  m.  Dacanije.. 
prélation  ^lai.  pralatio.  \'al.- 
Max.),  s.  f.  ^Anc.  droit.)  Préfé- 
1  -nce.  Voy.  ce  mot. 
prëla,  s.  t'.  Plante  cryptoijame. 
I  jaisetam  ou  eqaisaetam,  i,n. 
Ptin. 
prélegs  t^lat.  prrlegatum.  Jet, 
pott.),s.  m.  Legs  particulier    à 
prélever  sur  la  ma'^ie.  Prxlega- 
'\  part.    Papin.  dig. 
prèléguer,  V.  ir.  .\tiribuer  par 
prele^s.    Prslegàre,  tr.  Papin. 
■Hç. 

prélèvament.  s.  m.  Action  de 
prélever,  et,  p.  ext.  ce  qui  est 
prélevé.  Praeceptio ,  onis.  (. 
Plin.  j.  Jet.  Dedactio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  ex  omni  pecanià  de- 
dactiones  (ieri  tolebant.  Cic. 
[Verr.  II,  3,  78,  181  ]\  Pars  ou 
re$  prœcipaa.  Cic.  Prsecipaam, 
i,  a.  Haet.  —  sur  une  succes- 
sion, detibatio,  onis,  f.  Oig. 
prélever  (lat.  post.  prailevûre. 
.i.  S.  vet.),  V.  tr.  Prendre  une 
part  sur  le  total  avant  tout 
partage.  Prascipëre,  tr.  Dig. 
Celui  qui  prélève,  prœceptor, 
oris,  m.  Paul.-Nol.  Que  l'on 
prélève,  prœcipaa»,  a,  am,  adj. 
Cic. 
préliminaire,  adj.  et  s.  m.  |{ 
Adj.  Qui  précède,  prépare  l'ob- 
jet principal.  Qui,  quse.  qaod 
praeit  ou  antecedit.  A.  Notions 
— ,  initia,  orum,  n.  pi.  Cic. 
\'oy.  i^LÉuENT.  Exposition  — , 
pra-fatio,  onis,  f.  Paat.  dig. 
Etude  — ,  meditatio,  onis,  f. 
Cic.  commentatio,  onis,  f.  Cic. 
Développer  qiK'li|ues  notions 
— ,  prselâri  aliqaii.  Cic.  Quint. 
Dii:Cours  — ,  voy.  ava.>t-i>ropos. 
1  S.  m.  Ce  qui  procède,  pré- 
pare l'objet  principal.  Les  — 
de  la  paix,  initia  ou  ondicio- 
net  pacis.  Cic.  Liv.  Etablir  les 

—  de  la  paix,  lege»  pacis  in- 
rhoare.  Liv. 

préliiniiiaireinent,adv.  D'une 
manière  préliminaire.  Ante 
jmnia.  Liv. 

prélude,  s.  m.  Ce  qui  annonce 
•^t  prépare  qqoh.  Pra;lusio,onis, 
f.  Plin.j.  Hrolusio, onis.  (.Cic. 
Proœmiam,  ii,  n.  Cic.    Etre  le 

—  de,  iervir  de  —  à,  anlecedë- 
re  alicai  rei.  Cic.  '[  Suite  de 
uotes  qu'on  chante,  qu'on  joue, 
pour  essayer  «a  voix,  etc.  Prse- 
•■entu»,  ûi,  m.  Gio»».||(P.  ext.) 
Courte  introduction  qui  pré- 
pare le  morceau  principal. 
f'roœmiam,  ii,  n.  Cic.  (cf.  pro- 
œm.  citharcedi.  Cic.).  Prselasio, 
onis,  t.  Plin.  i. 

préluder,  v.  intr.  Se  préparer 
par    'juelque  eseai    à   ce   qu'on 
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veut  faire.  Prseludére,  tr.  et 
intr.  Plin.  Flor.  Proladêr,-, 
iutr.  Cic.  Sen.  Flor.  (cf.  u(  ip- 
sis  sentuntiis  quibus  prolasf- 
runt  val  pujnàre  possint.  Cic). 

Voy.    COUUbMCER,     E8SATBR,     Pllt- 

PARER.  ^  Essayer  sa  voii,  sou 
instrument.  Prsecinire,  inir, 
Cic.  Prseludêre.  intr.  Plin.  — 
sur  la  lyre,  praemeditàri,  dép. 
intr.  Tac. 

prématuré,  é«,  adj.  (Arch.)  Au 
propre.  Arrivé  trop  tÀt  k  ma- 
turité. Voy.  PRécocK.  Il  (Fi;j.^ 
Développé  trop  tôt.  Prëematu- 
ras,  a,  um,  adj.  Tac.  Imnia- 
twus,  a,  um,  adj.  Cic.  Souci 
— ,  prxnwtestia,  as,  f.  Cic. 
(Tusc.  IV,  61.). 

prématurément,  adv.  D'une 
manière  prématurée.  Miiturè. 
adv.  Cic.  Ante  tempus.  Cir. 
Immature,  alv.  Sen.  vli.  Vell. 
Tempore  prxcepto.  Liv. 

prématurité,  s.  I".  (Arch.)  Ma- 
turit-  trop  hâtive.  Festina  ou 
festinata  maturitas.  Quint. 

préméditation,  s.  f.  Action 
de  pi-éméditer.  Considerata 
excoijitatio  {ali(^aid  faciendi). 
Cic.  Prxmeditatio.onis.  i.Cic. 
Avec  — ,  consulta.  Cic.  de  in- 
dastrià.  Cic.  ex  prseparato. 
Sen.  Fait  avec  — ,  meditatus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  medita- 
tum  et  cogitatum  scelas.  Cic.}. 
cogitatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  cog.  injuria.  Cic). 

préméditer,  v.  tr.  Décider 
d'avance  (ce  qu'on  fera).  Prse- 
meditari,  dép.  tr.  Cornif.  Cic. 
Prxcogitâre,  tr.\Liv.  Crime  — , 
jneditatum  et  cogitatum  icelus. 
Cic.  De  dessein  — ,  proviso. 
Tac.  (ann.  XII,  39).  Discours  — , 

voy.    PREPARER. 

prémices,  s.  f.  pi.  Premiers 
fruits  do  la  teire  que  l'on  of- 
frait à  la  Divinité.  Primitiœ 
frugum  ou  simpl.  primitise,  a- 
ram,  f.  pi.  Ov.  Plin.  Offrir  les 
—  des  récoltes,  do  l'encens,  du 
raisin,  libàre  fruges.  Cic.  tura. 
Ov.  uvam.  TibuU.  \\  P.  anal. 
Fig.  Libation.  Voy.  ce  mot.  |{ 
Fig.  Primitise,  arum,  t.  pi.  Ov. 
Libamenta,  n.  pi.  Cic.  Prendre 
les  —  de...,  cklibàre ,  tr.  Cic. 
prsegustàre,  tr.  Ov.  Sen.  rh. 
Celui  qui  a  les  —  de  qqch. 
prseg uttator  alicujai  rei.  Cic. 
premier,  ière  (lat.  primarius, 
qui  est  en  première  ligne),  adj. 
et  (arch.)  adv.  ||  Adf.  Qui  vient 
en  tête  d'une  série.  (Dans  le 
tcmp=).  Primus.  a,  ujb,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  primus  veni.  Cic. 
primas  m  prrrlium  ibat,  ulli- 
mus  [ou  postrumas]  conserto 
prœlio  excedebat.  Liv.  iis,  gai 
primi  maram  ascendissent, 
prsemia  proposait.  Ctrs.  primus 
KX  dextro  cornu  procucurrit. 
C:ks.  in  primo  congressa.  Cœs. 
primo  aspecta.  Cic.  Cxn.  qain- 
<jae  primis  diebus,  qaibus  li'i- 
oeri  senatuspolait,  de  imperio 
Cxsaris   decernitar.  Cxs.  ante  \ 
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prinxam  confectam  vigilianr. 
C.rs.  primo  hostium  impftu 
C.vs.  primis  nuntiis  acceplis. 
('3es.  extnicto  primo  nocliT^ 
tfmpore.  (Vj.  subst.  prinwK. 
qui  transierant,  equitata  1 1"^ 
cumvenlosinterfecerant. C;r.«  i 

—  (do  deux),  prior,  adj.  (  i.v 
etc.  (  ex.  :  Germanos  neque  in  i- 
ores  populo  Romano  belluni 
inferre,  neque  tamen  recuxl- 
re...  des.  priori  Hemo  aagu- 
riam  venisse  (ertur.  Liv.  con- 
fecit  prior  iter.  Caes.  prions 
sacran\anti  mentionemfaciiint . 
Cses.).  Le  —  (du  mois),  Kalfu- 
dœ,  arum,  f.  pi.  Cic.  Le  —  ve- 
nu, primu*  qxùsqae.  Cic.  proxi- 
mus  quisqae.  Cic.  quicumqua- 
est.  Cic.  qaivis  ou  qailibet.  Cic. 
(cf.  apad  majores  adhihebatur 
peritus,  nanr  quilibet.  Quinl.). 
quem  alicui  fors  offert.  Liv  Le 

—  né,  maximus  (ou  major)  na- 
tu.  Cic.  A  la  —  occasion,  ut 
primum  occasio  (ou  potestus) 
data  est  {erit,  etc.).  Cic.  pri- 
ma quàqae  occasione.  Cic.  pri- 
mo quoqae  tempore.  Cic.   A  l;i 

—  occasion  favorable,  i»6i  jtn- 
mam  opportanum  fuit  {erit, 
etc.).  Cic.  Dès  ses  —  pas,  u/»; 
primum  ingreditur,  ingre^sus 
est,  etc.  Cic.  —  état,  voy.  pni:- 

CÉDENT,  ANTERIEUR.    ^  (DanS  l'e-- 

pace.)  Primus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  primat  naves  pi- 
ratée adoriebantur.  Cic.  hi  [Se- 
gusiavi]  sunt  extra  provinciam 
trans  Rhodanum  pnmi.  Cses. 
oppidum  primam  Thet»ali:f 
venientibu»  ab  Epiro  [•  la  pre- 
mière place  qu'on  rencontre  en 
venant  d'Kpire  •].  Cses.  conti- 
gnatio  prima.  Cœs.  [B.C.  Il,  y. 
6].  subst.  primi,  opp.  à  ultimi, 
postremi,  extremi[.  Cœt.  Sali. 
primum  [•  la  première  ligne  de 
bataille  •].  Sali.  Liv.  CaH.  cf. 
équités  in  primo  latè  ire  juhet. 
■S'a//.  [Jug.  68,  A],  ^rima  legii 
et  sinistra  ala  inprimo  instrw- 
tse.  Liv.  [XXV,  21,  6]).  Qui  tom- 
be la  tête  la — ,  prasceps,  ail  j. 
Cic.  etc.  ^ex.  :  aliquem  prseci- 
pitem  dejicire.  Cic.  jiicére  se 
prspcipitem  e  vertice.  Catull.). 
1  (Quant  au  rang.)  Prijaus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  yu<i- 
rum  [legionum]  una  primi, 
altéra  tertia  appellabaiur.  C:r$. 
primas  partes  agére.  Cic.  pri- 
ma et  secanda  acies.  Cœs.pri- 
moram  ordinum  centurioncs. 
Caes.);  prior,  adj.  Cic.  (ex. 
priores  partes  [•  le  premin 
rang  •].  Cic.);  princeps,  adj 
Cic.  etc.  (ex.:  princeps  in  pro'- 
lium  ibat.  Liv.  qui  princeps  est 
in  agendo.  Cic.  principem  lo- 
cum  obtinêre.  Cic.  Cœs.).  Cau- 
ses —,  causas  princi/inles.  Cir 
l'Fat.  9).  Le— rang,  priacipa 
tus,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  Ca.i- 
810  principalum  dari.  Cic.  prin- 
cipatum  in  civitate  obtinêre. 
Cees.).  Une  chose  de  —  nécessi- 
té, res  praoler  ceteras  necestOf 
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ria.  Cic.  I.e  —  (après'  qi|n),  »»- 
cunilaa  (u6  nliijaii).  I.iv.  (I,  17, 
10).  Ilor.  (sat.  11,3,  Vdi).  pvox» 
ma»  ab  aliquo.  Sen.  (bon.  I, 
11.  i).  Adv.  bu — ipriore  ou  pri- 
mo  loco.    Cic.   Voy.  premiébe- 
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;nt.  ||  (Spéo.)  Nombre  pre- 
ier.  incompositas  numéral. 
Mart.-Cap.  1  (Arcli.)  Adv.  Pour 
la  première  lois  Primuzn, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  quo  die 
primamconvocati  tamus.  Cic). 
il  Loc.couj.Premlerque,  c.-àd. 
avant  qii«  ,  prius  ou  acte 
quam,  couj.  Cic.  etc.  (voy. 
avant). 

premièrement,  adv.  En  pre- 
mier lieu.  Primam,  adv.  Cic. 
PriiÊio,  adv.  Cic.  Principio. 
Cic. 

prémisse,  (lat.  schol.  prsemis- 
ia  [s.-e.  sententùi],  propositiou 
mise  en  avant),  s.  f.  Chacune 
des  deux  premières  propositions 
d'un  syllogisme.  Id  qaod  ante- 
cessit.  Cic.  Propositio,  onis,  S. 
Cic.  (cf.  prop.  major,  prop. 
minor.  Cic).  Samptio,  onis,  f. 
Cic.  Les  — ,  goas  mnipta  sant. 
Cic.  proposita,  oram,  n.  pi.  Cic. 
prima,  orum,  n.  pi.  Cic.  aupe- 
riora,  am,  n.  pi.  Cic.  Réunion 
des —  dans  un  argument,  con- 
ductio,  onis ,  f.  Cic. 

prémonitoire  (lat.  post.  prse- 
monitorius.  Tert.),  adj.  (Médec.) 
Qui  avertit  d'avance.  Qai,qaa;, 
qaod,   pi-3pmonet.  A. 

prémunir,  v.  tr.  Munir  par 
précaution.  Prsemanlre,tr.Cic. 
(cf.antidotis  prœmaniri.Saet.). 

Voy.     GARANTIR,    PRÉCAUTION.     So 

—,  cavêre  aliquid  ou  ab  aliquà 
re  ou  aliqaâ  re.  Cic.  Se  — 
contre  le  froid,  se  a  frigore 
defendëre.  Cic.  Ne  pas  se  —  le 
moins  du  monde  contre  le 
froid,  non  opem  ultam  ad  ar- 
ceïïidam  frigas  adhibêre.  Cic. 
Se  —  contre  les  deux  cas,  oc- 
carrêre  atriqae  rei.  A'ep. 
prenable,  aJj.  Qui  peut  être 
pris.  Expugnabilis,  c,  adj-Lif. 
Qui  (qax,  qaod)  occupâri  ou 
expagnâri  potest.  A.  \\  Fig.  Voy. 

ACCESSIBLE. 

prenant,  ante,  adj.  Qui  prend. 
Qai,  qiiœ  capit  ou  accipit.  A.  || 
(Spéc.)  Qui  reçoit  de  l'argent, 
etc.  Accipiens,  adj.  Cic.  Qai, 
qaœ  accepit  {pecaniam).  A.  Cai 
datar.  A.  P.  plaisant.  L'âme  — 

do...,   voy.  AVIDE.    RAPACE.  1  Qui 

saisit.  Rapax,  adj.  Cic.  Voy.  ac- 

iROCHER,  ATTACHER,   SAISIR.   *[  Qui 

entre  en  action,  qui  commence. 
Voy.  COMMENÇANT,  DÉBUTANT.  Ca- 
rême — ,  voy.  ce  mot. 
prendre  (lat.  pop.  prendëre, 
p.  prehendére),  v.  tr.  et  intr.  || 
V.  tr.  Mettre  dans  sa  main,  de 
manière  à  tenir;  et  par  anal. 
mettre  sur  son  dos,  tirer  à  soi. 
Prebendére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaem  mana.  Cic.  dextram.. 
Cic);  apprebendëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliquem  pallio.  Ter. 
manum  oscalandi  caasâ.Saet.). 
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aliqaid  morsu  [-  avec  les 
dents  .].  Plin.);  compreben- 
dère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  quiit 
manibus  [opus  est],  ai  niliil 
compreliendendum  c<t  ?  Cic. 
alicajas  dextram.  Val.-Max. 
lanceam  lêevù.  Cart.  linistrà 
mana  aliqaid.  Cels.  qaanlan\ 
mana  comprehendet.  Cels. 
qaantum  tribus  digiti»  com- 
prehendi  potest.  Cels.  c.  ali- 
qaem faucibus.  Val.-Max.); 
CBpére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  (lit- 
bellam.  Ter.  baculum.  Ov.  hanc 
cotem.  Liv.  arma.  Cic.);  acci- 
pére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pael- 
lam  mihi  in  manum  liat  :  acce- 
pi.  Ter.  onas  in  cervices 
uccipëre.  Liv.  aliquem  in 
equum  suam.  Liv.  accipére 
onas.  Cic);  snmére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  fustem.  l'iaat.  legem 
in  manas.  Cic.  unamqaod- 
que  vas  in  manas.  Cic.  arma. 
Cic.  [Tiisc.  I,  35,  86].  ferrum, 
arma.  Liv.);  promere{'  pren- 
dre qqch.  qui  est  serré  et  le 
mettre  dehors  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  hinc  qaosdam  libros.  Cic. 
signa  ex  œrario.  Liv.  medica- 
menta  de  nartheeio  [•  dans  la 
boîte  .].  Cic);  depromére 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pecaniam  ex 
œrario.  Cic.  libros  ex  bihlio- 
thecà  alicujas.  Cic.};  arripëre 
{-  prendre  brusquement  "i,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquem  mana. 
Liv.  barbâ.  Plant,  voy,  saisir): 
tôlière,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  non 
moratas  tollit  lumen  et  seqai- 
tar  [•  il  prend  une  lumière  et 
le  suit  •].  Plin.  j.  toile  res  tuas 
et  alium  qusere  locam.  Plaut. 
tollëre  aliquem  in  collam.Plaat. 
aliquem  in  equum,  in  currum 
[■  qqn  avec  soi  sur  son  cheval, 
sur  son  char  •].  Cic.  aliquem 
in  lcmbum['  en  barque  ■].  Liv. 
aliquem  ad  se  [c.-à-d.  in  na- 
vem].  Cic).  —  qqn  à  la  gorge, 
alicui  in  faaces  mvadère.  Lucr. 
(cf.  p.  987,  col.  2  et  3).  —  qqn 
au  collet,  voy.  p.  /<'28,  col.  3. — 
qqn  à  part,  voy.  part.  — •  qqn 
aux  cheveux,  voy.  p.  AOO,  col. 
2.  —  un  cheval  par  la  bride, 
voy.  p.  31i,  col.  3.  —  le  taureau 
par  les  cornes,  voy.  p.  500, 
col.  2.  |(  (En  pari,  des  animaux.) 
Compère,  tr.  Phsed.  Plin. 
(ex.;  aliquid  dente.  Phsed.  voy. 
saisir).  —  le  mors  aux  dents, 
voy.  p.  1259,  col.  1.  ||  (Par  ext.) 
En  se  servant  d'un  instrument. 
Apprebendère,  tr.  Cic.  etc. 
{ex.iclavicalis  adminicula  tan- 
qaam  manibas.  Cic);  com- 
prebendére,  tr.  Cels.  Hier. 
(ex.:  carbonem  duplici  forcipe. 
Hier,  sœpe  enim  lorceps,  cam 
dentem  comprehendere  non 
possit  aut  frustra  comprehen- 
dat,  os  gengivœ  prehendit  et 
frangit.  Cels.).  \\  (Au  fig.)  Vou- 
loir —  la  lune  avec  les  dents, 
voy.  p.  1180,  col.  2.  —  son  cou- 
rage à  deux  mains  .  animum 
suam,  con^rmâre.    Cic.   —    la 
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clef  des  champs,  voy.  p.  380. 
col.  1.  —  ses  jambes  à  son  cou. 
voy.  p.  1119,  col.  3.  —  prendre 
en  main  une  affaire,  voy.  p. 
1186,  col.  1  et  cf.  p.  386,  col.  3 

—  une  chose  à  cœur,  voy.  p 
hSit,  col.  1  (au  bas).  —  (une 
chose)  sur  soi,  in  $e  recipëre 
Ter.  Cic.  aliq^uid  lutcipëre 
Cic.    —  sur    SOI  de...,  voy.  [se! 

CHARGER,        EMTRIiPRENDRE   ;       [Sel 

RÉSOUDRE.  Ne  savoir  par  quel 
bout  —  qqn,  voy.  p.  306, 
col.  3.  —  iiqch.  du  bon,  du 
mauvais  côté,  —  bien,  mal 
qqch.,  in  bonam  (in  malam) 
partem  accipére    aliqaid.   Cic. 

—  qqn  de  haut,  ex  alto  cam 
aliqao  agére.  Sen.  —  qqn 
la  douceur,  aliquem  tractàre 
clementer.  Plin .  j.  —  qqn 
par  le  charme  de  ses  manières, 
aliqaem  humanitate  capëre. 
Nep.  —  l'occasion,  capture  occa- 
sionem.  Cic.  Liv.  S'en  —  à 
qqn,  aliqaem  accusàre  ou  in- 
cusâre.  Cic.   (voy.  accuser).  Se 

—  à  qqn,  voy.  attaquer.  — qqn 
en  traître,  incautum  aliquem 
accapare.  Virg.  ou  opprimêre. 
Liv.  Se  —  à  qqch,  voy.  entre- 
prendre. Se  —  à  (faire  qqch.), 
aliqaid  facëre  ccrpisse.  Cic. 
Ne  savoir  comment  s'y  — ,  non 
perspicëre  viam.  Sen.  hserëre, 
intr,  Cic.  Comment  m'y  — ? 
quse  ratio  instituenda  est  ?  Cic. 
S'y  —  adroitement,  rem,  scitë 
(ou   prudenter)     aggredi.    Cic. 

—  l'ennemi  en  tête,  en  queue, 
in  adversos  hostes  impetum, 
facëre.  Cses  a  tergo  hostes 
adoriri.  Cœs.  Liv.  hostiam  ter- 
ga  impugnâre.  Liv.  Etre  pris 
en  tête  et  en  queue,  ancipiti 
aoie  opprimi.  Liv.  —  qqch  à- 
contresens,    voy.  p.  491,  col.  3. 

—  qqn,  qqch.  au  sérieux,  ali- 
qaem ducëre  ou  patâre  gravem. 
Cic.  rem  in  serium  vertëre. 
Curt.  —  qqn  en  gré,  graiam 
aliquem  habêre.  Cic.  ^  S'empa- 
rer de.  Capère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  magnas  prsedas  capëre. 
Nep.  juncta  véhicula  mille 
['  mille  voitures  attelées  -l. 
Liv.  naves.  Nep.  [Con.  U,  h], 
agros  de  hoatibus.  Cic.  signum, 
exMacedonià,  Carthagine.  Cic. 
oppidutn.  Sali,  urbem,  castra 
hostiam.  Cic  moenia  scalis. 
Liv.  Sastula  arbs  ex  Tibarti- 
bus  capta.  Liv.  ager  Etrusctis 
de  Tarqainiensibus  quondam 
captas. Liv. capëre  belh  nefarioa 
duces.  Cic.  qw^ttaor  riùliahos- 
tium  cam  maltis  militaribus 
siynis.  Liv.  vivum  Thuyn  cum 
u.vore  et  liberis.  Nep.  en  pari, 
d'animaux  : prolapsoram  eqai- 
tam  vacaos  eqaos.  Liv.  cervum. 
Phsed.  aves.  Varr;  mwem. 
Val.-Max.  pisces.  Cic.  ista  fera 

periculosê  capta.  Sen.)  ;  exci- 
pére  (•  prendre  au  passage, 
capturer-),  tr.  Cœs.  Virg.  Hor. 
(ex.  :  servos  in  pabu/atione. 
Cses.  bestius.  Cses.  feram  excir~ 
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/lire  panulanx.  l'oJT.);  iateT- 
Cipire  (•  prendre  au  pissage, 
arrêter  .  ,  tr.  fie.  ru.  ,e:^.: 
naires.  Csrf.complures  hostiam. 
Cxt.  coJum^ar  ab  accipitrv  in- 
terctptae.  larr.);  vonari 
(•  prendre  1  la  chasse  •),  dt-p. 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  chasseV  — 
d'assaut,  voy.  p.  198,  col.  3. 
Loc.  prov.  —  la  mouche,  vov. 
p.  1S6*,  col.  S.  Il  (P.  anal.)  - 
qijn  au  pièjje,  decipère,  tr. 
i-ic.  etc.  (voy.  abuser,  lelrrer;. 
—  qçiii  dans  ses  filet-î,  voy. 
p.  9Cfc,  col.  3.  —  Pâme  de  qqn. 
<xiicajas  animani  C'ipëre.  i^all. 
(cf.  c.  aduliscentiair.  uni/nos 
dolU.  Sali.).  Voy.  tromper, 
çÉDUiBE.  Il  (Par  ext.)  Atteindre 
inopinément  (voy.  SL'npRE.NDRE). 
Capère,  tr.  etc.  etc.  (ex.:  ct- 
pit  me  dc$ideriiun  rei.  Ter. 
capiditas  eam  cepit  videndi. 
Lh-,  admiratiOt  metas  capit 
aliijuem.  Liv.  no$  post  reges 
exactos  scTi-itatit  oblivio  cepe- 
rat.  Cic.  non  priut  cam  cona- 
tas  mitericordiam  commo- 
vire  qaam  misericordià  sam 
ipse  captas.  Cic.  animo  molea- 
tiam  cepit  tx  cdiqaà  re.  Cic.]: 
percipere,  tr.  Ter.  Lucr.  (ei.: 
urbis  odiam  nie  percipit.  Ter  ); 
OCCupàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
timor  occapavit  ejcercitam. 
Car-î.  pavor  occupât  animos. 
iii .  occupati  meta.  Curt.]; 
corripére,  tr.  Ce.'«.  /^lin.  {ex.: 
corripi  febi-e.  Plin.  corripi  ad- 
versâ  valetudine.  Juttin.  cor- 
ripimorbo  comitiali.iSen.  Plin. 
corripi  morbo  gravi.  Val.-Max. 
rorripi  bis  morbo  inter  ret 
agendas.  Saet.  pedam  dolore 
corripi.  Plin.  /.).  ]|  Se  saisir  de, 
surprendre.  Prebendére,  tr. 
PloM.  Aact.  b.  Hisp.  (ex.:  ali- 
qaem  in  facto.  Plant,  eà  nocte 
epecatatoret  [•  commf.  espions  •] 


prensi  servi  très.  Aact.  b.  Hisp 
(20,  51);  apprebendére,  tr. 
Aact.  b.  Hisp.  Jet.  (ex.:  aliqaem 


Flor.  Gell,  hominem.  Aact.  b 
Hisp.  farem,  fagilivam.  Jet.); 
cczapiehendéTe,  tr.  Cic.  etc. 
<ex.:  (ares.  Catall.  aliquem 
vivum  in  (agà.  Cœs.  aliquem 
m  (arto  aat  in  latrocinio.  Cic. 
aliqaem  eam  gladio  cruento. 
Cic.  aliqaem  simal  cam  Israe- 
nia.  Nep.);  deprebendére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquem  in  f arto. 
Cic.  voy.  PAIT  [p.  876,  col.  3]i.|| 
Oter,  enlever.  Demére,  tr.  Cio. 
etc.  (ex.:  aiicai  aliqaid.  Cic. 
voy,  OTER,  B.NLEvER  ;  exiioêre, 
ir. Cic.  (<:x.:alicui aliqaid.  Cic.). 
Il  LtéroLer.  Capère,  tr.  Cic 
etc.  (ci.:  (ares  earam  reram, 
qaas  ceperun(,  signa  commu- 
tant. Cic.).  Voy.  DÉROBES.  Il 
Usurper.  Capère,  tr.  Cic.  etc. 
'ex.:  alicaja»  locam.  Cic.); 
occupâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
locam,  postessiones .  Cic.  re- 
gnarn.  Cic.  tgrannUlem.  Cic.); 
«rripére,  tr.  des.  (ex.:  sibi 
imperiam.    Cic.    voy.    [»"]    ap-  | 
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l'ROPRiER,  isiRrEH).  —  d«s  li- 
bertés, voy.  p.  1139,  col.  1.1  Se 
pourvoir  di-.  Emére,  tr.  Cic. 
etc. (ex.:  fmit  lanti  qu^inti  [.pour 
le  prix  qu'en  voulut  ■]  Pyttiias 
voluil.  Cic.  (undunx  in  diem. 
.S'ep.  aliqaid  pecaniù  non  pis- 
senti.  Sen.  emi  singula  non 
pecanià  sed  compensatione 
merciam  jassit.  Justin,  vov. 
acheterI:  promére,  tr.  Cic. 
etc.  (au  fig.  ex.:  ese  qunsi  sedes, 
e  qmbus  ar.jiimenta  promun- 
tar.  Cic.);  sùmére,  tr.  Cic. etc. 
(ex.:miuutun  aliqaid  ab  aliqao 
[•  qqch.  k  crédit  chei  qqn  -]. 
Cic.  qaoad  perventum  est  co, 
qao  sampta    navis    est  [•  jus- 

3u'a   ce   qu'on  soit  arrivé  à  la 
e-iinatioii      pour     laiiuclle    le 
vaisseau  a  été  pris-].  Cic.  fÛlT. 
III,  23,  89);   au  fig.   s.  malta  a 
Aôeiio.    Cic.    ande  datam    Uoc 
tamis?  Ter.  far  in/înifâ   exem- 
ploram  copia  unum    [ou    pau- 
ea]  sumëre.  Cic.);  assumère. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  sacra  Cereris 
de  Graecià.   Cic):  capère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:   non  partem  u(- 
lam   qaietis.   Cic);   zoutuari. 
dt-p.  tr.  Cic.  etc.  (voy.  emprin- 
ter).  —  des  notes,  voy.  p.  1295, 
col.  1.  —  de?  informations,  vov. 
p.  1085.  col.  1.  —  le  plan  d'uiie 
ville,    describëre  (ormam    ar- 
bis.  Liv.  —  de?  leçons,  aliqaem 
aadire  {mayiftram).  Cic.  —  un 
congé,   voy.    p.  A66,  col.  2.   — 
des    distractions,    voy.  [se]    dis- 
traire.  Il  (Par  ext.)  —  jour  sur 
une  cour,  ab  aulà  lumen  acci- 
pére.   A.   —   pied,   consistérc, 
intr.   Cic.  (voy.  pied).  —  tern-, 
voy.    DÉBARCiurp.  — racine,    ra- 
diées  agëre.    Cic  (Off.    Il,    12. 
i3).    Il    S'adjoindre    qqn.     Ca- 
père,  tr.  Ci--,  etc.  ^ex.:   magi- 
strarn  ad  eam  rem  improbum. 
Ter.  [Andr.  Il*],  aliqaem  con- 
siliis   sociam.    Virg.   in  singu- 
los     annos     sacerdotem    Jovis 
sortito.    Cic.  aliquem  judicem. 
Plaut.  Liv.    aliquem  arbitrum. 
Ter.   aliquatn    sibi  palronam. 
Ter.");  accipère,  tr.   Cic.   etc. 
(ex.:    aliqaeiii    in     amicilitm. 
Cic.  aliquitm  in  matrimonium. 
■•iaet.);  recipére,  tr.    Cic.  etc. 
(ex.:    aliquem    in    fuiem  [•    p. 
qqn  sous  sa  protection  •].  C'ic.;; 
sumère,  ti.  Cic  etc.  (ex.:  du- 
ces l'  pour  guides  .]  amnis  pe- 
ritos.  Curt.  aliqaem  sibi  impe- 
ratorem.     Nep');     assuznére, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.:    L^ame'iem 
regem.  Liv.  novoa  socios.  Liv. 
cûmitem.  Justin,  uxorem.  Plin. 
j.    eonjurjem.  Tac  alujaem,   in 
societalem.  Justin,    alinuern  in 
x'/cietatem  armorum.  Liv.  ali- 
qaem   in    socielaiem    eonsilii. 
Liv.    aliqaem  sibi  collegam    in 
qainto  consulata.  .Suet.  socius 
et  administer  omnium  conti- 
tiorum      assumifur      Scaurus. 
Hall,    at  a  C.    Muwnio   gêner 
I-  jKjur  gendre  -]  assumeretur. 
Plm.    j.    praeterea  et    nobiles 
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aliqaot  ailottuentn conseil  a»- 
sumpti.  Lit .'.   adjuagère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex .  :    aliquem  sibi  so- 
ciam ou  aliquem  socium .  Cic); 
ttti,  dép.  intr.  Cxs     Cic.    etc. 
(ex.:  uii  aliqao  in  servilia  cjus 
artis    minisieria.  Liv.);  adbi- 
bére,   tr.    Cic.   etc.    (voy.    em- 
ployer).  —    femme,    un'lnori, 
voy.  SE  MARIER.  —  qqn  à  partie, 
voy.    partie.     —    les    dieux     k 
témoin,  tcsturi  deos.  Cic.  (^Sull. 
31,    86).  —  qqn  pour  (c.-à-d.  k 
la  place  de  ,  aliquem  ducêre  ou 
put&re  pro    (Abl.).     Cic.    Pour 
qui  me  prends-tu  .'  qualem  esse 
me  dacis  ?  Cic.   Tu  me  prends 
pour  un  autre  (fig.),  me  i<;noru«. 
Ter.    voy.  regarder    [comme]. 
Il  (Par  ext.)    hecevoir,  accepter. 
Capère,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
dure,     ex.:    per   aliquem     aut 
honores    aul    divitias.   Cic    e.v 
calamitate     alicajas      nomen . 
Cses.  de  republica  nihil  pr.fler 
gloriam.    Cic);  accipère.  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:   ex   tua    manu 
accepi   pateram.    Plaut.    ace. 
pecuniam.     Cic.     et    dans     et 
accipiens    [  •  celui    qui    donix- 
et     celui   qui    prend     .].    Lii . 
ut  id  ab  se   donum    [■  comma 
cadeau  .]accij3eref./,ii'.[.\.\XVl, 
50,  II].  arma  ohsidesque.  Ca-s. 
par  ext.:    aliqaid   aliter   atque 
est.    Ter.    aliqaid    ad   [ou    in] 
contumeliam.    Ter.    Curt.    ati- 
quid  in  omen.  Liv.  velut  omen 
ôelli.  Liv.     verisimilia  pro  ve- 
ris.  Liv.  absol.  est  in  non  acci- 
piendo  nonnulla  gloria.  Cic).  || 
Absorber.  Capère,  tr.  Cic.  etc. 
fex.:    cibum.  Cic    [ep.  ,\VI,    1, 
1].      Sali,    potionis     quantum 
volet   capiat.  Cels.  qux  gloria 
est    capère     multam  ?     6'en.); 
suzaère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:   ci- 
bum.    Nep.  [Att.    21,  6).    venc- 
num.Nep.  potianculam.  Saet.); 
assumère.     tr.      Cels.      (ex.: 
atjuam  calidam,  Irigidam.  Cels. 
cibum    bis  die.  Cels.  cum  cibo 
vini  paulo  plus.     Cela.);   80r- 
bére,    tr.    Cels.    Plin.    Saet. 
(voy.  ABSORBER,  AVALER).  Je  n'ai 
rien    pris,   cifco    me    abstinui. 
Cic.    nihil  gastavi.    Cic.   Faire 
—  qqch    à  qqn,    aiicai  aliqaid 
potandum  pruebire.  Cic.  ||  (Par 
anal.)  —  un  bain,  voy.  p.    252, 
col.   1  et  2.  —  l'air,    refrigera- 
tionem   aura!  capture.  Col.   — 
le    frais,  p.  '.ti.5,   col.  3.  ||    Con- 
tractf-r.   Contrabére,  tr.  Cels. 
Justin,     (ex.:    morbum.     Plin. 
valetudinem  adversam  (erven- 
tissimis  lestibus.  Plin.  j.  tusais 
[•    le    rhume    •]   multis   modis 
contrahitur.  Cela.).  —  une  habi- 
tude, consuefudinem  asciseëre. 
Cic  {cUicafua    rei)   nonnullam 
conauetadinem  nanciaci.  Cic  \\ 
(Paranal.)  Concipère,tr.  Cic. 
etc.      (ex.:    i'jnem.      Cic.     [cf. 
p.  89*,  col.  2].  c.  acorem,  ama- 
riludinem   [.    un    goût,    acide, 
amer   -].   Col);  compreboD- 
dére,  tr.  Cœs.  (ex.:  lias  [caeaej 
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ceUriler  ignem  compro/iendt'- 
rant.  Csei.  ffammû  ab  ufroguj 
cornu  comprehensâ  navcs  sant 
comliiistx  quinque.  t'ies.)\  ac- 
Cipëre,  tr.  Liv.  (ex.:  navis  ali- 
quantam  af^iiss  accipit,  Liv. 
navis  omnibas  compwjibiis 
aqaam  accipit.  Liv.).  — _  >lc 
l'embonpoint,  voy.  p.  "W, 
col.  â.  —  des  force^f,  vires  col- 
ligëre.  Cic.  —  de  l'Ase,  de* 
années,  voy.  p.  8.'i,  col.  2.  — 
goût  à,  voy.  p.  9J0,  col.  I.  — 
le  goùl  des  cliovau.x,  eqaoran 
stadiam  concipëre.  Tac.  —  de 
laconsistau.-.c,  voy.  p.  ii75,  col. 2. 

—  couleur,  colurari,  pass.  tic. 
colorem  trahre.  Col.  —  tour- 
nure, voy.  TOURNURE.  ^  Mettre 
en  œuvre,  en  usage.  SamèTB, 
tr.  Cic.  ef«.  (e.>i.:  calceos  et 
vestimenta.  Cic.  i[tlep.  I,  18]. 
togam  pra-textam.  Liv.).  —  un 
siège,  in  sella  sedëre.  Cic.  — 
le  lit,  voy.  s'aliter.  —  des 
vêtement?  de  deuil  et  (ellipt.) 
le  deuil,  vestem  mutnre.  Cic. 
(Plane.  15,  99).  —  un  masque, 
un  déquisement,  voy.  p.  590, 
col.  S;  "1209,  col.  3.  —  une  voi- 
ture, vckiculo  iiti.  Cic.  —  le  ba- 
te.au,  navcin  conscendëre.  Cic. 

—  un  chemin,  vinm  inireouin- 
'jredi.  Cic.  —  plutôt  ce  chemin, 
cam  potinsiiixam  viani  capessé- 
re.  Liv  —  le  plus  long,  an- 
fractam  loni/iorem  via-  capëre. 
Nep  —  par  la  Voie  Appienue, 
via  Appià  iter  facëre.  Cic.  Tu 
prendras  à  droite,  ito  ad  de.x- 
tram.  Ter.  —  la  (carrière  dos 
armes,  militiani  capessëre.  Liv. 

—  sa  course,  capére  cui'Sam. 
ISaet.  —  la  fuite,  fagam  capëre 
ou  capessëre.  Cart.  —  son  élan, 
impetam  capëre.  Liv.  ou  culli- 
gëre.  Cic.  —  son  vol,  Icvàre  se 
alis.  Liv.  —  de  l'avance,  voy. 
p.  232,  col.  1.  —  le  trot,  le 
galop,  voy.  TROT,  c.vlop.  —  le 
change,  voy.  p.  381,  col.  2.  — 
les  devants,  voy.  p.  6i5,  col.  1. 

—  son  temps,  voy.  temporiser, 
TEMPS.  —  du  temps  pour  réflé- 
chir, teinpu.s  ad  delibero.ndam 
sibi  samëre.  Cic.  (Leg.  I,  2,  6). 

—  des  ménagements,  voy. 
p.  1SS2,  col.  1.  —  dos  précau- 
tions, voy.  p.  li*^2,  col.  3.  — 
garde,  voy.  p.  9t59,  col.  2.  — 
patience,  voy.  patience.  —  cou- 
rage, se  ou  animuin  saam  con- 
^rnxàre.  Cic.  —  tant  de  peine, 
tantum    laborem  capëre.    Cic. 

—  de  la  peine  pour  qqch.,  la- 
borem impendêre  in  re  (acien- 
dâ.  Cic.  —  un  parti,  voy.  parti. 

—  une  résolution,  consiliam 
capére  ou  inire  ou  sascipére. 
Cic.  —  le  parti  de  qqn,  voy. 
Parti.  —  parti  pour  qqn,  voy. 
parti.  —  la  délense  de  qqch., 
la  cause  de  qqn,  alicajas  rei 
patrocinium  sascipëre .  Cic. 
caiisam  alicajas  sufcipëre,  Cic. 

—  fait  et  cause  pour  qqn,  voy, 
p.  877,  col.  1.  —  mesure,  voy. 
p.    1230,    col.    1    (en    haut).   — 
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des  mesures,  uliqaid  parure. 
Cic.  —  l'avis  de  qqn,  consi- 
liani  petëre  ub  aliqiio.  Cic.  — 
de  l'innucnce  sur  qqn,  iinpC' 
riam  in  aliqaem  habcre.  Cic. 
—  pitié,  voy.  pitié.  —  part, 
voy.  PAR  r.  —  sa  revanche,  {hosti) 
acccptarn  cludein  reddërc.  Liv. 
Il  Atisol.  Au  l'ait  et  au  — ,  abi 
ad  effectam  ventam  est.  Liv.  ^ 
W  intr.  !je  figer.  Coalescëre, 
inir.  Cûl.  Coaijalari,  pass.  Cels. 
Coire,  intr.  Plin.  Faire  — , 
coagalâre,  tr.  Cels.  voy.  figer, 
coaguler).  L'eau  fait — le  plâtre, 
gypsum  htitnore  constringitar. 
iien.  Le  fleuve  est  — ,  voy. 
celer.  ^  Prendre  pied,  prendre 
racine.  Voy.  pieo;  racine.  ^  Pro- 
duire son  effet.  Le  feu  a  pris, 
voy.  s'allumer  et  cf.  p.  liiâl, 
col.  1.  —  à  la  gorge  {en  pari, 
d'une  odeur"),  voy.  p.  987,  coi. 
3.  I|  (Par  e.\t.  )  Réussir.  La 
mode  a  — ,  mos  percrebrait. 
Tac.  Bien  nous  en  prend  de..., 
agitar  pneclarë,  si...  Cic. 

preneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  tjui  prend.  Qui, 
quœ  capit,  captât,  expagnat, 
etc.  A.  —  de  villes,  ex-pugna- 
tor,  oris,  m.  Liv.  Qui  potitar 
iirbe  ou  ur'bibas.  Cic.  —  d'oi- 
seaux, voy.  oiseleur.  —  d'huî- 
tres, voy.  PÉCHEUR.  Preneuse, 
qiiêc  capit,  expagnat,  etc.  Cic. 
etc.  Il  Spéc.  (Droit.)  Celui,  celle 
t]ui  prend  à  bail,  à  loyer.  Voy. 
LucATAinE.  Il  Celui  qui  ofTre 
d'acheter  â  certain  prix.  Voy 
acheteur. 

prénom,  s.  m.  Nom  qui  précède 
le  nom  de  famille.  Pra^nonien, 
inis,  n.  Cic. 

prénotion,  s.  f.  Connaissance 
anticipée  d'une  chose.  Prseno- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Anticipatio, 
onis,  f.  Cic. 

préoccupation  (lat.  prseocca- 
patio),  s.  f.  (.-irch.)  Idée,  senti- 
ment préconi;u.  Voy.  préconçu, 
préjugé,  prévention.  T  Souci 
qui  absorbe  qqn.  Sollicitiido, 
dinis.  f.  Cic.  Cura,  x,  f.  Cic. 
J'ai  les  mêmes  —  que  toi,  la- 
boro  idem  qaod  tu.  Cic.  En 
proie  aux  — ,  suspenso  animo 
et  occupato.  Cic.  J'avais  l'es- 
prit libre  de  toute  —  de  parti, 
miki  a  partibas  rei  pabliae 
ani/nas  liber  erat.  Cic.  Miséra- 
ble —  de  mots,  cavillatio  infe- 
lix  verboram.  Qaint. 

préoccuper,  v.tr.  (Arch.)  Pren- 
dre d'avance.  Prseoccupùre,  tr. 
Cxs.  Liv.  Priecipëre,  tr.  Cic.  1 
Occuper  (l'esprit)  d'une  idée  (le 
cœur)  d'un  sentiment  préconçu. 
Prœoccixpâre.  tr.  Cic.  Voy.  pré- 
venir. ^  Absorber  par  un  souci. 
Occupâre  animam  ou  simpl. 
accapare,  tr.  Liv.  (cf.  carâ  oc- 
cupâri.  Liv.).  Ce  souci  me  pré- 
occupe, ea  cura  me  sollicitât. 
Cic.  Se  —  de,  curare  \aliquid). 
Cic.  Etre  préoccupé,  in  cogita- 
tions de/i.vum  esse.  Cic.  Préoc- 
cupé, dejïxas  in  cogitationibus . 
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Cic  eoUicitus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  soll.  quid  fataram  sit.  [•  p. 
de  l'avenir-].  Cic).  Préoccupé 
du  soin  de  la  composition,  an- 
xiuB  circa  compositionem.Sen. 
Préoccupé  par  ces  pensées,  to- 
tas  in  itlis.  llor. 

préopinant,  ante,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  préopine.  Qui 
primus,  qwn  prima  (ou  onte 
aliquem)  sententiam  dicit.  .1. 

préopiner,  v.  intr.  Exprimer 
son  opinion  avant  un  autre. 
Dicëre  ante  aliquem  senten- 
tiam. Liv.  Primum  ou  priorem 
dicëre.   Cic. 

préordonner,  v.  tr.  Ordonner 
d'avance.  Voy.  ordonner. 

préparant,  ante,  adj.  Qui  sert 
à  préparer.  Quo  aliqaid  para- 
tur  on  prœpnratar.  A.  Ad  pa- 
randam  facilis  ou  aptas.  A. 
Voy.  préparatoire. 

préparateur,  s.  m.  Celui  qui 
prépare.  Qui  parât  ou  prépa- 
rât. A. 

préparatif,  adj.  els.  m.  ||  (Arch.) 
Adj.  Qui  prépare.  Voy.  prép.*- 
RAroiRE.  1  .b'.  m.  Ce  qu'on  fait 
pour  préparer  qqch.  Paratus, 
lis,  m.  iialL  Liv.  (au  siug.  col- 
lect.  ex.  :  ille  occulti  paratas 
sacri.  Liv.  p.  fanebris.  Tac); 
apparatus,  ùs,  m. Cic.  etc. (au 
sing.  coll.  ex.  :  operis.  Cic.  sa- 
crilicii.  "b'erj.  belli  apparatu  oc- 
capatum  esse.  Liv,  [X.\1X,  19, 
1).  curam  intendëre  in  belli 
apparatum.  Liv.  [\XVll,  36,  9]. 
urbs  ipsa  strepebat  apparata 
belli.  Liv.  [.\.\V1,  51,  7].  bi- 
daum  in  apparata  morati. 
Liv.  au  plur,  apparatus  terres- 
tres maritimiqae.  Liv.  [.V.X.VVII, 
8,  1].  belli  apparatus  re['riges- 
cent.  Cic.  [Phil.  5,  11,  30]. 
u6i  tantos  saos  labores  et  ap- 
paratus m,ale  cecidisse  victe- 
runt.Cces.[B.C.  II,  15,  11).  Faire 
des  — ,  apparàre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  préparer). 

préparation,  s.  f.  Action  de 
préparer  (qqch.).  Prseparatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  belli. 
Vell.)  ;  apparatio.  onis,  f .  Cic. 
etc.  (e.\.;  app.  diflicilis.  l'itr. 
publicoram  munerum.  Cic); 
comparatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  veneni.  Liv.  comparatio 
disciplinaque  dicendi.  Cic.  novi 
belli.  Cic.  criminis  f-  d'une 
accusation  -j.  Cic.  [Clu.  191]. 
quibas  ego  ita  credo,  ut  nihil 
de  mea  comparatione  demi- 
nuam  [•  que  je  ne  veux  rien 
ôter  à  la  pr.  de  ma  dfensc  -]. 
Cic.  [Q.  fr.  I,  2,  5,  16]);  con- 
fectio.  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
medicamenti.  Cels.):  confec- 
tura.  se,  f.  Col.  Plin.  (ex.  ; 
mellis.  Col.  [IX,  U,  5].  chartœ 
[.  du  papier  .].  Plin.  [XIII.  75]. 
ceerulei.  Plin.  (XXXIII,  162]); 
compositio,  onis.f.  Sen.lex.: 
c.  medicamentorum..  Sen.).  — 
de  la  guerre,  belli  apparatus. 
Cic.  Liv.  (au  sing.  coll.  voy.  pré- 
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rARATir).  Voy.  i-iiipAïuut.  {|  (Par 
exi.)  ChoM    préparia.    —  culi- 
nair».  coruiitiinj,  at,  (.  Sen.^de 
ira,  111,  15,  1).  —  pliai-mao«uci- 
iiiie,    tnediciinientum,  i,  n.  Cic. 
'^/s.^  Action  liô  préparer^qqn). 
Priep&r&tio,  onis,  f.  Cic.  <-tc. 
(ex.:  inonmiboê  neyotiit,  priua- 
1/u.im  aji/rediart  adhibencLi  est 
pra-paratio  diliijens.  Cic.   mal- 
lurii   potest  provisio  itniini    et 
prxparalio  ad  nxiniu-nJain  do- 
lorem.  Cic.);  meditatio,  onis, 
f.  Cic.  Sen.  (ex.  :  maneria  U  à 
remplir    une    charge     .].    Cic. 
mortis.  Sen.).  Avec  — ,  parafé, 
adv.    Cic.   (ex.  :    ad    dicendum 
lenire    rnagia    audacter   qaam 
parati  Cic?).  Sans  — ,  ex  ten\- 
pore.  Cic.  Voy.  préparer. 
préparatoire   (lat.   post.  prœ- 
paratoriu3.  Ulp.],  adj.  et  s.   ra. 
Il  .-idi.  Qui    prépare.    Qui  [qax, 
qm-ij)  prpeparat.  A.  Etudes  — , 
voy. pRÉuMiNAiRE.  Ecole  — ,  scho- 
lii  (^uasi  da.v  {alicajas  rei).    La 
meilleure  école  — ,  scliola  qaà 
optime    via    munitar    (ad    et 
l'Ace. >.  Cic. 
préparer,  v.  tr.  Mettre  en  état 
d.-  remplir  sa  de-tination.Pras- 
paràre.  tr.  Cic.  etc.  (rare  chez 
Cic,  où  il  signif.  touj.  •  piépa~ 
rer  avec  ?oin  »,  cf.  Cic.  [Ott.  1, 
11;  leg.  1,28;  Hortens.,33 :  Rose. 
Am.  &\;  au  parlicip.  prsepara- 
tu3,    cl".    Cic.  finv.   I,  iiG;  orat. 
9fl;  div.  1,   lil;  11  119;  off.  I, 
27].  ex.  :    homo   ad  vitam   de- 
gendam  prœparat  res  necessa- 
rias.    Cic.    [OiT.    I,    II].    locam 
iiacti,  qaem  jam  ante  prxpa- 
rauerant.  Cses.  |B.  G.  9,  A]  una 
erat  maono  osai  res  prseparata 
a  nottria  [•  ce  qu'avaient  pré- 
paré nos  soldats  et(|ui  répondait 
Dii^n    à  S;»  de-tination  -].   Ci?». 
(B.  G.  111,  i;.].  ut  iuitar,  qui  se 
tradidit  quieti  praeparato  ani- 
mo  cam  bonis  cogitationibus, 
tan    rébus  ad  tranqaillitatem 
accomnxodatis,   certa    et    vera 
cernit    in    soinno,    sic    castus 
animas  pnrusque  vigilantis  est 
paratior    ad     veritatem.    Cic. 
(div.  I,  1121].  jam  indc  ah  inilio 
prxparans  animos.  Liv.  [XXVI, 
19,  5).  pr.    animos  a/1   sapien- 
tiam.  Cic.);   parure,    tr.    Cic. 
etc.    (ex.  :   p.    conviviam.    Cic. 
tunes,    falces.    Cœt.    medica- 
mentum.    Cels.    p.    se  ad  iter 
[•  pour  le  voyage  •].  Liv.  se  ad 
disrendum.    Cic.  au  part,  adj, 
fiaratus.  Cic.  cf.  parafas  atrjue 
instractus.  Cic.  paratus  et  me- 
dilatas  ou  paratus  meditatas- 
qae.   Cic.    tlernicos   ad  partes 
1-  a  jouer  leur  rôle  •]  paratos 
esse.     Liv.     ad    prsemonendos 
animos  instructi  et  parati.  Cic. 
quo  paratior  ad  luum  foren- 
sem  promptiorque     esse    pos- 
êim.  etc.);  apparâre,  tr.  Cic. 
etc.     (ex.  :     prandium.    l'iaut. 
nufdias.   Ter.  convivium.  Cic. 
cnmina  in  aliquem.  Cic.  ahsol. 
in  apparando.  Nap.)\  compa- 
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rare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  funes- 
tus  epiilas  patri.  Cic.  dum  se 
axor  comparât.  Cic.  itaqtie  se 
comparât,    homines    ejc    aijris 
arcessit.  Cic.  c.  se  ad  iter   in 
diein  posterum.  Liv.   c.  se  ad 
respondendam.    Cic.    c.   se   ad 
eruptionem  atqae  omnes  casas. 
Cses.  ila  (iet,  al  iisdem  locis  et 
ad   siuiJendam  et   ad   dissua- 
dendam  simus  comparati.  Cor- 
nif.  absol.  datar  spatiam  coi)\- 
parandi    (•   de   se   prépai-er    •]. 
Cic.  datur  tempus    ad  compa- 
randum.  .\ep.  habire  tenxpas  ad 
comparandum.  Liv.  impers,  ex 
hoc  quoqae  parte  diiiijentissi- 
mê  comparatar.  Cic);  ornàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  convivium.  Cic. 
classem.  Cic.)  ;  adornàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  viaticum  ad  (a- 
gam.    Plaat.     nuptias.     Plaat . 
naves  onerarias.  Cses.  accasa- 
tionem.  Cic);  componère,  tr. 
Ov.  Cels.  Quint,  {ex.  :   medica- 
menta.  Cels.  venena.  Ov.  nar- 
cissinam  unguentum    ex  flore 
narcisso.    Cels.    antidoton    ex 
variis    et    inter    se     conirariis 
e^ectibas.  Quint.);  conûccre, 
tr.  flin.  (ex.:  cibum  ou  cibaria. 
Col.  pellis  confecta.  Ed.  Diocl. 
cUartam  [-  du  papier  •].  Uadr. 
ap.  V'op.);  coquére,u-.Cic.  etc. 
(ex.  :  coda  cibaria  [•  aliments 
préparés   .].    i.iv.).  —  (par  l'é- 
tude) ,  meditari,  d-p.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  m.  causam.  Ter.  Cic. 
accusationem.  Cic.  verba.  Cic. 
abs.  ad  dicendam.  Cic.  au  part, 
passé  passif,  accuratse  ac  medi- 
tatae  commentât iones .  Cic.  ora- 
tio    medituta    [opp.  à.  subita] . 
Plin.   j.    Tac).    Qui    n'est    pas 
préparé,  imparalas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Il  (Fig.)  —  à  qqn   bien  des 
tracas,    maltam    neyotii    alicui 
concinnâre.  Sen.  — des  embû- 
ches, alicui  insidias  comparâre. 
Cic.  alicui  struëre  insidias.  Cic. 
—  à  sa  patrie  une  fin  horrible, 
crudelissiinum    et    luctuosisni- 
mum    exitiam  patrias    compa- 
râre.   Cic.    Voy.     MACHINE,    MÉNA- 
GER. Se  —    des  dé^ayrémunts), 
sibi  concitûre,  conflxre  ou  con- 
trahëre  aliquid.  Cic.  1  Achemi- 
ner à  une  réalisation  prochaine. 
Paràre,  ir.  Cic.  etc.  (ex.  ;  hél- 
ium. Cxs.  hélium  alicui.  Nep, 
alicui  necem.  Liv..  fu;/am.  Cic. 
iter.  Cxs.  av.  l'Inf.  nunc  puldi- 
cas    litteras    Romam     millcre 
parabam.  Cic  qui  in  Apuliam 
ad   concitanda   servitia  profi- 
cisci  parabat.  Sali.  Labienum 
adoriri  parabant.  Cxs.);   ap- 
parâre, tr. Cic.  etc.  (ex.:  ladus. 
Cic.  bellum,  iter.  Cic);  com- 
parâre, tr.  Cic.    etc.    (ex.  :  c. 
iter   ad  aliquem.  Nep.   bellum. 
Liv.  fugam.  Cxs.  bellum  umni 
latione.  Nep.   bellum  adversas 
aliquem.    Cxs.    incentlium   ad 
interirnendum    [eum]     vivum. 
Nep.).    ^    Amener    proijressivi'- 
ment.    —    le»  événements,   rr^ 
prœmoliri.  Liv.  (XXVIll,  17, 1,). 
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Il  (Spec.)  Disposer  qqn  avec  mé- 
nagement.    Comparâre,    tr 

Cic.  etc.  (ex.;  animiiin  auditorii: 
iJonei  ad  retiqaam  diclionem. 

Cic). 

prépondérance,  e.  f.  Supério- 
rité da  poids.  Pondus  maiua. 
^"'C-  1  ('•];S)  Supériorité  d  au- 
torité, d'iiiflui'nco.  Major  auc- 
toritas  ou  simpl.  auctoritos, 
atis,  f.  Hall.  Miijores  opes.  Cic 
La  —  du  nombre,  major  name- 
rus.  Liv.  Avoir  la  —,  plus  ou 
plurimum  valêre.  Cic.  majorent. 
auctoritatem  habère.  Cic.  prm- 
valêre,  iutr.  Ci'c.  prxpoUère, 
intr.  Tac.  pr;rstâre,  intr.  Cic. 
prépondérant,  ante  (lat.pc.f- 
pondcrans,  part,  de  prxponde- 
ràre),  .idj.  Qui  l'emporte  en 
çoids.  Gravi<tr,  us,  adj.  (on 
Lomp.).  Cic.  1  (Kig.)  Qui  l'em- 
porte en  autorité,  eu  inlluence. 
Major,  us,  .tdj.  Cic  Gravior  ^ 
"S,  adj.  Cic.  Majoris  momenti. 
<'ic.  Prxvalens,  p.  adj.  Liv. 
Pr.vpotens,  .idj.  Cic.  Etre  —, 
potière,  intr.  Cic.  Liv.  prxva- 
lêre,  intr.  Liv.  plus  valér» 
[qaam)  . . .  Cic.  prxponderàre, 
intr,  Cic.  Motif — ,  momentum, 
i,  n.  Cic. 

préposer,  v.  tr.  Mettre  devant, 
Prxponëre,  tr.  Cic.  Anteponê 
re,  tr.  Cic.  T  (Fig.)  Placer  à  \.l 
direction  do  qqoh.  Pra'ponêre, 
tr.  Cic.  (cf.  prxp.  aliquem  o(- 
(icio  maritimo.  Cic).  Prx(icè- 
re,  tr.  Cic.  (cf.  prxf.  aliquem 
exercitui  ou  in  exercita.  Cic. 
provincix.  Cic).  —  qqn  à  la 
garde  do...,  custodiam  [alicu- 
jus  rei)  alicui  oredAre.  Nep. 
Etre  —  à,  prxssii^^^fÛicui  rei). 
Cic  Préposé,  prxfectus,  i,  ra. 
Cic  (cf.  prxf.  moribas  malic- 
ram.  Plaut.  praxf.  nocturn.-e 
custodix.  Apal.).  antistes,  sti- 
iis,  m.  Cic.  —  à  la  perception 
des  droits  de  pacage,  magister 
scripturx.  Cic. 

prépositif,  adi.  (Graram.)  Pla- 
cé devant.  Prxpositivus,  a, 
um,  adj.  Diom.  Prise  ^  Qui  est 
do  la  nature  de  la  prépusitiou. 
Pr.rposilivas,  a,  um,  aclj.  Prise. 
Locution  — ,  voy.  pukposition. 
Particule  —,  voy.  puépixe, 

préposition,  s.  f.  Partie  du 
discours  invariable  qui  se  place 
devant  un  nom,  etc.  Prxposi- 
lio,  onis,  f.  Cic 

prépuce,  s.  m.  Prolongement  da 
la  peau  de  la  verge  qui  recou- 
vre le  gland.  Prœpatium,  ii,  n. 
Sen.  Juv. 

prérogative  {\a.i.  prxrogativn 
Plin.  Lampr.),  s.  f.  Droit  atta- 
ché a  cortain<rs  conditions  pri- 
vilégiées, .lus  prxcipuum.  Cic. 
ou  simpl. /)/veci/juum,  i,  ii.  Cic. 
—      de     centurion       priniipile, 

comm.odum  primipili.  Jet.  L» 
centurie  qui  a  la  —  de  voter 
la  premièr-i-,  prxrotjativa  cen- 
turia  et  absol.  prxrogativa,  se, 
t.  Cic. 
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près  (lat.  prunsas,  pre<;s(^,  serré 
contre),  adv.  A  très  petite  dis- 
tance.Prope,  adv.Cic.elc.(cx.: 
qais  hic  toquitar  prope?  Plant, 
nequc  qaemgann  aiuti'Tc  prope 
consistére.  Uses,  volebam  prope 
alicabi  tise.  Cic.  prope  acceav- 
re  ad  veritatem.  Cic.  prope 
esse.  Cic.  [«yn.  nonlonge  ahes- 
se.  Cic.]).  Plus  —,  propius, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  accedére. 
Cic.  posteaquam  [O.illi]  propius 
successerant.C'rs.ponérecastra 
propius.  Csss.  p"opius  ventam 
est.  Sali,  propius  abessc  ab 
aliqao.  Cic).  —  à  —  c.-à-d. 
tout  — ,  juxta,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  legto  qats  joxta  constite- 
rat  C3es.).  A  peu  — ,  prope, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  Jam prope 
liieme  confectâ.  Cs?s,  dorsum 
esse  prope  seqaam.  Cœs.  voy. 
presque),  a  peu  —  cinquante, 
voy.  ENVIRON.  A  peu  de  chose  —, 
haad  multo  secas.  Cic.  parvo 
brei/ius.  Cic.  A  beaucoup  — , 
longe  abest.  Cic.  (cf.  longe  abest 
a  summo  dolore  [•  la  douleur 
n'est  pas  excessive  à  beaucoup 
pr.  -].  Cic).  A  cela  — ,  hoc  de- 
tracto.  Sen.  A  cela  —  que, 
prseterqaam  quod...  Liv.  || 
[Loc.  adv.)  De  près.  Prope, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqiiem  p. 
intaeri.  Cic.  on  dit  aussi  ex 
propinqao.  Cic.  ex  propinqai- 
taie.  Cic.  cf.  ex  vicino  cernére. 
Sen.  ex  propinqaitate  ptignâre. 
Cms.  mortem  in  viciniâ  vidêre. 
Sen.y,  comminus,  adv.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  eminus,  ex.;  com- 
minus eminusqjae.  Tac.  c.  acri- 
ter  instàre.  Sali,  gladio  c.  rem 
gerëre.  Liv.  c.  gladiis  uti.  Cic. 
c.  pugnàre.  CxsX  De  plus  — , 
proplus,  adv.  Cic.  etc.  (ex  : 
propius  ad  aliquid  accedére. 
Cic.au  fig.  propius  ad  sirnilita- 
dinem  rei  accedére.  Cic).  De 
très  — ,  proximê,  adv.  Cic 
etc.  (ei.  :  tua^  virtuti  proximë 
accedére,  Cic).  Suivre  de  — , 
subsegui,  dép.  tr.  Cœs.  vestigiis 
sequi.  Liv.  Serrer  do  —  l'enne- 
mi, urgëre  hostem.  Cic.  Fig. 
Regarder  de  — ,  diligenter  inspi- 
cëre.  Cic.  Surveiller  qqn  de 
très — ,  aliquem,  acerrimê  asser- 
l'âre.  Cic  l|  (Loc.  prép.)  Près 
DE.  (Dans  l'espace.)  Prope, 
adv.  et  prép.  Cic.  etc.  adv. 
(ex.:  prope  a  Sicilià.  Cic.  prope 
a  meis  œdibus.  Cic;  prép.  [avec 
l'Ace.],  prope  me.  Cic.  prope 
aquam.Cic prope  castra. Cœs.). 
—  de  là,  propter,  adv.  Cic 
{ex.:  propter  est  spelanca.  Cic 
cam  duo  reges  cum  mo.vim.is 
copiis  propter  adsint.  Cic). 
Plus  —  de,  proplus,  adv.  et 
Prép.  Cic  etc.  adv.  (ex.:  pro- 
pitis  a  tenis.  Cic;  prép  [av. 
l'Acj.].  propius  urbem.  Cœs.). 
Très  — ,  le  plus  — ,  proxlmé, 
adv.  et  prép.  Cic.  etc.  (ex.  : 
proximë  hostem.  Cœs.  proximê 
Carthaginem.  Sali,  proximê 
hostium   castris    [Dat.].  Ca?s.).  | 
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Tout  — ,  propter,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.  :  insulœ 
propter  Sicilinm.  Cic.  propter 
urbem.  Cic):  juxta,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  rlc.  ^l■x.  :  ju.xta 
murum  castra  posait.  Cœs. 
Jiixta  viam  scpullus  est.  Nep.). 
Fig.  Avoir  la  tête  —  du  bonnet, 
voy.  p.  295,  col.  2.  ||  (Dans  le 
temps).  Prope,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic  etc.  (ex.: prope  ka- 
lendas  Sextiles.  Cic.  prope 
maturitatcm  esse.  Liv.).  Il  y  a 
—  de  dix  ans,  voy.  environ. 
Etre  —  de  (av.  rinf.),  prope 
esse.  Cic.  etc.  (dans  les  constr. 
suiv.  :  Jam  prope  erat,  utpel- 
leretur.  Liv.  voy.  aller,  [être 
sur  le]  POINT  [de]).  ||  (Pour  dé- 
signer le  nombre.)  Voy.  envi- 
ron. Il  (Le  degré.).  Prope,  adv. 
et  prcp.  Cic.  (ex.:  proximë  ac- 
cedére ad  veram.  Cic).  ||  En 
comparaison  de.  Voy.  compa- 
raison. 
présage  (lat.  presagium.  Saet.), 
s.  m.  Signe  où  l'on  voit  l'an- 
nonce d'un  événement  futur. 
Signum,  1,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
darc    signa.    Virg.    signum   se 

objicitne [«l'est  un    p.  qui 

se  présente  pour  t'empêcher 
de...  "].  Cic.  signa  jnortis. 
Lucr.)  portentum,  1,  n.  Cic. 
(voy.  pronostic);  osteBtum,  1, 
n.  Cic.  (ex.:  ost.  triste  [•  de 
mauvais  augure»].  Justin.).  — 
(fourni  par  les  oiseaux^,  augu- 
rium,  il,  n.  Cic.  (voy.  augure); 
auspicium,  11,  n.  Cic.  (ex.: 
aiisp.  facére  [■  fournir  un 
pr.  "].  Cic).  — (bon  oo  mau- 
vais), omen.  inls,  n.  Cic  (ex.: 
om.  faustam.  Liv.  felix.  Ov. 
lœtum,  triste.  Tac.  omen  a- 
vertat  Jappiter.  Cic  omen  ca- 
përe  [•chercher,  attendre  un 
pr.  "].  Cic  quod  omen  res 
consecuta  est  [•  ce  pr.  se  trou- 
va vrai  •].  Cic  in  omen  vertére 
irritum  inceptum.  Curt.  con- 
jicére  omen  [•  interpréter  un 
pr.  -].  Cic).  —  de  malheur, 
prodigium,  ii,  n.  Cic  Observa- 
tion et  explication  des  —  (four- 
nis par  les  oiseaux),  augarium, 
ii,  n.  Cic  Qui  annonce,  qui 
renferme  un  — ,  ominosus,  a, 
um,  adj.  Plin.  De  bon  — ,  lœ- 
vus,  a,  um,  adj.  Virg.  Ov.  Voy. 
PROPICE.  C'est  d'un  bon  —  que 
...,  la^um  est  alicui  (avec 
l'Infin.V  Plin.  De  mauvais  — , 
diras,  a,  um,  adj.  Cic.  sinis- 
ter,  tra,  trum,  adj.  Cic  Voy. 
siKiSTRB.  Ils  avaient  de  la  peine 
à  obtenir  de  bons  — ^  non  faci- 
le litabant.  Suet.  Les  dieux 
agréèrent  le  sacriâce  et  en- 
voyèrent d'excellents  — ,  lita- 
tum  est  egregië  auctoribas  dis. 
Liv.  La  victime  sacrifiée  ensuite 
lionne  souvent  d'excellents  — , 
pro.vimà  hostiâ  litatur  sœpe 
palcherrimë.  Cic.  Aprè^  avoir 
oITert  un  sacrifice  pour  obtenir 
les  —  favorables,  litato  (abl. 
absol.).  Liv.  Signalé  par  des  — , 
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portentosus,  a,  um,    adj.    Cic- 

I  Annonce  tirée  d'un  présage. 
Omen,  inis,  n.  (ex.  :  aliquid 
in  omen  accipére.  Cic.  omen 
acripio.Cic.  omen  placet.Cic). 

II  (l'.ext.)  Conjecture  tirée  d'un 
lait.  Augurium,  ït,  u.  Cic 
Omen,  inis,  n.  Liv.  Voy.  cos- 
JECTtmB  ,  PRESSENTIMENT.  Lire 
sur  le  visage  de  qqn  un  —  cer- 
tain de  la  victoire,  ex  vultu 
alicujus  augnrâri  certain  spcm 
victoriœ.  Curt.  Prendre  à  bon 
— ,  accipére  in  bonam  partem. 
Cic. 

présager,  v.  tr.  Annoncer  par 
qq.  signe  (un  événement  futur). 
Porienaére,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
magna  atque  mirabilia  porten- 
di  haruspex  dixerat.  Sali,  dii 
pericalum  portendunt.  Cic  re- 
rum  faturarum,  qaœ  tum  dor- 
mientibus  tum  vigilantibus 
portenduntnr.  Cic  quod  aves 
fieri  passe  portendunt.  Liv.); 
omlnari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
(elix  faustumque  imperiuni. 
Liv.)  ;  preemonére,  tr.  Ov. 
Plin.  Justin,  (ex.  :  plurima 
animalia  pericula  prxmonent. 
Plin.  [VIII,  105].  si  (^aartam 
lanam  orbis  rutilas  cmget,  et 
ventos  et  imbres  prœmonebit. 
Plin.  [XVIII,  3J.71;  prœmoDS- 
tràre,  tr.  Cic  Plin.  (ex.:  ma- 
gnum aliquid  populo  Romano 
deos  prœmonstrare  et  prœcinë- 
re.  Cic)  ;  prsenuntlâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  futura.  Cic  de 
adveniu.  Nep.)  ;  slgnlScâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  (utura.  Cic). 
Il  (Par  ext.)  Faire  conjecturer. 
Portendëre,  Ir.  Cic  etc.  (ex.: 
cum,  prœsertim  omnes  rerum 
mutationes  cœdem,  fagam  alia- 
que  hostiliâ  portendunt.  Sali, 
quo  matarius  fatis,  ominibus 
oraculisque  portendentis  sese 
victoriœ  compotes  fièrent.  Liv. 
Jam  omnes  ïsti  qui  portendun 
fur  metus  exstinguentar.  Cic). 
Voy.  ANNONCER.  ^  Conjecturop. 
Prsesagire,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
prœsagire,  id  est,  futura  ante 
sentire.  Cic.  [div.  I,  65].  ali- 
quid animo.  Liv.  voy.  pressen- 
tir) ;  augurari,  dép.  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  quantum  augaror 
conjectura  ou  opinione.  Cic. 
adversa  secundis,  futura  prse- 
teritis.  Plin.J.  o  prœclare  con- 
Jectum  a  vulgo  omen. . .  !  cam 
ex  nomine  istius,  quid  in  pro- 
vinciâ  facturas  esset,  perridi- 
culè  homines  augurarentur. 
Cic.)  ;  ominaTl,  dép.  tr.  Cic 
Liv.  (ex.  :  malo  alienœ  qaam 
nostrse  rei  publicœ  ominarL 
Cic.  naves  quse  prxdam  in  Si- 
ciliam.  vexerant  cum  commeatu 
rediere  velut  ominatœ  ad  prœ- 
dam  alteram  vepetendam  sese 
venisse.  Liv.  [XXIX.  35,  1])  ; 
prsenoscëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
futura.  [dev.  I,  83]).  Voy.  con- 
jecturer. 

presb3rte ,  s.    m.    et   f.  Celui, 
celle  qui   ne   voit  que  de  loin. 
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Longe    vidons    ou  prospiciani 
[honxo,  matifr).  A. 
presbytéral  ,   aie  U^'-    ^<^<=1' 

fl^fs^j/ftf^ll/is.  /.co  .V.\  adj.  Re- 
atif  au  prêtiv,  au  curé.  ^Tr.v 
duire  par  le  ^éa.  presbyti-ri.'^ 
presbytère  i  lat.  eccl.  preshytf- 
rium  [•  l'orare  dos  protrO'=-]. 
Awj.],  *.  tn.  Maison  du  pitHri>, 
du  curé.  Pra'sbyteri  domas.  A. 
prescience  ^lat.  post.  pr.rs- 
ci'sntiA.Tert.),  s.f.  Connaissance 

ipar  Dieu)  des  choses  futures. 
'roviîio,  onis,  f.  Cic.  Provi- 
dentia,  se,  f.  Cic.  .\voir  la  — , 
praecognofcëre,  tr.  Plane,  ap. 
Cic.  Saet.  prsenosse.  Cic. 

prescriptible,  adj.  Qui  peut 
être  iibro^é  par  pre.'cription. 
Qui  [fjii^f,  qaod)  vetastate  ou 
pr3P9cription«  abolescére  ou 
infiiiniri    potest.  A. 

prescription,  s.  f.  Ordre  for- 
mul,.'.  Pncscriptio,  onis  ,{.  Cic. 
Pra'scriptam,  i,  a.  Cic.  Prse- 
ceptam,  i,  n.  Cic.  —  religieuse^, 
relyjione$,  anx,  f.  pi.  Cic.    Les 

—  d'un  médecin,  voy.  ordon- 
KANCE.  'i  Libération  d'une  det- 
te, etc.  par  un  certain  laps  de 
temps  écoulé.  PrœBcriptio,  o- 
nii,  f.  Jet.  Acquérir  par  — , 
asacapëre,  tr.  Cic.  Propriétés 
acquises  par  — ,  asacopiones, 
um,  f.  pL  Cic.  Il  (Fig.)  Voy.  af- 

FAIBUSSEMEÎIT. 

prescrire)  v.  tr.  Ordonner  par 
une  formule  expresse.  Ptsb- 
scribère,  tr.  Cic.  (e.v;.:  prsesc. 
alicai  qoee  agenda  sant.  Cic. 
pi-jesc.  aliciii  ut  (aciat  ou  ne 
faciat  aliqixid.  Cic.  prœscrip- 
tam  est  [avec  l'Infin.].  Cic.); 
praecipére.  tr.  ivoy.  becom- 
MA.NDEK  ;  prseûnïre,  tr.  Cic. 
(voy.  fixer);  Jubùre,  tr.  Cic. 
(voy.  COMMA.NDER,  ;  Smperàre, 
tr.  Cic.  (voy.  ordo.nseb);  inan- 
dâre, tr.  Cic.  (ex.:  tibi  manda- 
vit  ai. ..  Cic.  haie  mandat  lie- 
mosadeat.Cxs.);  Indicëre,  tr. 
Liv.  (ex.  :  obsecratio  in  anam 
diem  indicta  [•  on  prescrivit  un 
jour  de  prières  publiques  •]. 
Liv.).  Se  —  une  loi,  une  règle, 
sibi  ipsi  legem  stataére.  Cic. 
ou  tcribëre.  Cic.  Prescrit  par 
la  loi,  voy.  légal.  Le  temps 
prescrit,  voy.  fixer.  ^  (Droit.) 
Abroger  par  prescription.  Ve- 
tastate  in^rmàre.  Cic.    Usaca- 

fiêre,   tr.  Dig.  ||  (Fig.)  Anéantir 
es  droits  de  qqch.    Voy.  affai- 

BUR,    AMÉA.VT1R.    EFFACER.    ||    (Ab- 

solt.)  S'autoriser  de  la  prescrip- 
tion.   Voy.     ANéA-NTIB,    AFFAIBLIR. 

—  contre  qacli.,  dero'jàre  ou 
detrahére  aliqvùd  alicai  rei. 
Cic. 

préséance,  s.  f.  Droit  de  pren- 
dre place  au-dessus  de  qqn,  de 
passer  avant  lui  dani  une  céré- 
monie. Primat  ou  prior  locas. 
Cic.  Avoir  la  — ,  prajsidêre,  in- 
tr.  Cic.  prxesse,  Cic.  Se  dispu- 
ter la  — ,  de  ordine  ou  de 
principata    certâre.    Cic.  Voy. 

■AKO. 


présence,  s.  f.  lArch.;  .Aspect. 
Voy..isPECTet  i-restam-e.*  Le  fait 
d'être  dans  un  lieu  avi-c  qqn 
qui  V  vient  ou  s'v  trouve.  Prae- 
seniin.  »,  f.  Cic  (ex.  :  prse- 
scntia  alicajas.  Cic.    mot  r-ire 

3u'on  remplace  par  pr&^sens 
ans  des  con-ir.  o,  quo  pré- 
sente. Cic.  me  pra'scnte  [•  en 
ma  p.  •].  Cic.  te  prsesente  uti 
non  potai  ou  te  prsesentcnx  ha- 
bcre  non  pottit  [•  je  u'ai  pas 
pu  jouir  de  votre  présence  •]. 
Cic.  in  rem  proesentem  venire, 
[•  faire  acte  de  présence-].  Sen.l; 
conspectus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  addacère  aliqaem  in  con- 
spectam  aliciijtis.  Ilirt.  in  pu- 
blico  assistére  in  conspccta 
patris.  Ca»s.  est  aliiiais  in  con- 
spccta ciWum.  Cic.  privàre 
aliqiiem  omniam  saoram  eon- 
suctadine  conspectaqae.  Cic. 
stâre  in  comtpectii  aliciijus. 
Cic.  in  conspectam  alicaj'as 
l'entre.  Cic).  —  assidue,  assi- 
duitas,  atiS,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qaotidiana  amicoran%  assidui- 
tas  et  (rcquentia.  Cic.  eandem 
assidaitaten\  tibi  prxbuit  pos- 
tridie.  Cic).  —  (de  nombreu- 
ses personnes),  frequentia,  se, 
f.  Cic.  etc.  (é\.  :  l'.  vcstram. 
Cic.  amicorani.  Cic  basili- 
cani  habeo,  non  villam,  tre- 
qncntiâ  Formianoriim.  Cic). 
Kii  —  de,  coram,  adv.  et 
prep.  (adv.  ex.:  commodias  fe- 
cissent,  si  qase  apad  vos  de  me 
déférant,  ea  coram  [«en  face-] 
potias  me  prsrsente  dixissent. 
Cic.  prép.  av.  l'Abl.  coram  (je- 
nero  meo.  Cic);  apud,  prép. 
av.  l'Ace.  Cic.  etc.  (ex.  :  apaJ 
heram.  Plaat.  apad  aiiam. 
Ter.  iipad  popiilam.  Cic  apud 
jaJices.  Cic).  l(Spée.)  Résiden- 
ce. Voy.  ce  mot.  ||  (Par  ext.)  En 
pari,  des  choses.  ConspectUS, 
ûs,  m.  Cic.  etc.  (voy.  face). 
En  —  du  danger,  etc.  voy. 
FACE.  Il  (Fig.)  Présence  d'esprit. 
Prœsens  animas.  Cic  (cf. 
prœsenti  animo  ati  [-  avoir  do 
la  pr.  d'e=prit  ■].  Cic.  [Off.  I, 
â3,  80]).  Voy.  p.  8I.'t,  col.  2. 
1.  présent,  ente,  adj.  et  s.  m. 
Il  /IdJ.  Qui  f-t  dans  un  lieu, 
quand  qqn  y  vient  ou  s'y 
trouve.  Praésens,  adj.  Cio. 
etc.  (ex.  :  prœsentem  adessc 
U-  être  pr.  en  personne  -]. 
Plaat.  Cœs.  nikil  li-anc  se  ab- 
sente pro  sano  factaram  ar- 
bitratas,  qui  prxsentis  impc- 
rium  nei/lexisset.  Cœs.).  Etre 
— .  adesse,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
heri  cain  non  adetisetis.  Cic 
omnes  qai  adsunl ,  aderant, 
etc.  [•  tous  les  présents  •  et 
non  pas  pr,y>SKntes\.  Cœs.  sed 
abi  est  (rater?  prxslo  adest 
[•  présent!  >].  Ter.  (it  enim 
nescio  qai  [•  je  ne  sais  com- 
ment •],  ut  qaasi  coram  adesse 
videare,  cam  scribo  aliquidad 
te.  Cic  ibi  tam  filias  cum 
Hli$  ana  aderat  friqu'ns.  Ter. 


adesse  in  foro.  Liv.  pagnte. 
Liv.  cotloquio.  Liv.  voy.  assis- 
ter). Etre  —  ft,  voy.  assister. 
Fig.  Etre  —  (aux  youx),  antc 
(ou  o6)  ocu{os  versari.  Cic.  (of . 
aticui  ante  ocalos  dies  noctes- 
qae  versari.  Cic.  ta  cajas  os 
mihi  ante  ocalos  solet  ver-^'ari. 
Cic).  obversari,  dép.  intr.  Cic. 
Liv.  Sen.  (of.  anta  ocalos  obv. 
Cio.  oculis.  Liv.  animo.  Cic. 
non  animis  modo  sed  pa'ne 
ocalis.  Sen.).  Avoir  l'esprit  — , 
animo  esse  prsesenti.  Cic. 
animo  adesse.  Cic.  (et.  p.  81ii, 
col.  2).  Mémoire  — ,  memoriti 
bona  ou  pra-sens.  Cic.  (cf.  me- 
moria  prxsentior.  Liv.  [VIH, 
2,  "]).  ^  Qui  a  lieu,  qui  exisl.' 
dans  la  partie  de  la  durée  ou 
l'on  est.  Prœsens,  adj.  CiV. 
etc.  (ex.  :  qaid  necesse  est... 
pra-sens  tempas  futjri  meta 
perdëre?  Sen.  [ep.  2i,  1;  ef. 
12A,  17].  nova  religio  jari< 
jarandi  spem  prsesenti»  dedi 
tionis  aastalit.  Ca^s.  [B.  C.  I. 
7i,  5].  ipse  prsesentem  ino- 
piam  ,  qaibas  poterat  sabsi- 
diis,  sastentabat.  Cse».  qaa- 
fere  res  non  solam  inopin 
prœsenti,  sed  etiam  faturi 
temporis  timoré  ingravescërc 
consaevit.  C3fs.  [B.  C.  I,  52,  Ij. 
movit  Scipionem  can\  (ortun,i 
pristina  viri,  prœsenti  forta- 
nœ  colleta,  tam...  Liv.  [XXX , 
13,  8].  cf.  .V«p.  [Th.  2,  l;Alc.ii, 
2].  Cart.  [VIII,  3,  6;  IX,  10, 
28].  Tac.  [A.  .\IV,  631.  vides 
qaanta  tempestas  invidiœ  no- 
bis,  si  minus  in  prœsens  tem- 
pas..., at  in  posteritatem  im- 
pcndeiit.  Cic.  [Cat.  1,  9,  22;  cf. 
Att.  VIII,  0,  3  ;  Flacc.  I,  3  ;  ep. 
I.X,  16,  6])  ;  hic,  baec,  bac, 
adj.  déin.  Cic  etc.  (par  rap- 
port direct  avec  la  pers.  qui 
parle  ou  qui  écrit,  ex.  :  hoc 
anno.  Cic  hac  œtate.  Cic.  A.r 
litterx.  Cic  cf.  Cic  [Leg.  II, 
1,  3;  Quinct.  2.7;  Verr.  I,  U, 
25].  Liv.  [V,  3,  2]).  Voy.  ac- 
tuel. Il  (Loc.  adv.)  A  — ,  in 
prœsentia.  Cic  (Att.  XV,  20, 
i;  Verr.  II,  3,  1,  1;  Fin.  V,  8, 
21).  Ser,  Sulp.  ap.  Cic.  [ep. 
IV,  5,  1).  Liv.  (.X.VXI,  25,  «; 
XXXIII,  27,  10).  in  prœsenti. 
Cic.  Sep.  (mais  rare),  hoc  tem- 
pore.  Cic.  nanc,  adv.  Cic. (voy. 
maintenant).  Les  hommes  d  â 
— ,  liomines  hujaa  temporis 
ou  nostri  homines.  Cic  Voy. 
ACTiïEL,  aujourd'hui.  Jusqu'à  — , 
ad  hoc  tempas.  Cœs,  ad  hune 
diem.  Cic).  1  (Ai-ch.)  Qui  a^ii 
immédiatement .  Prsesens 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  remedium. 
Col.  aaxiliam.  Cic).  1  î'.  m. 
La  p.irtie  do  la  durée  où  l'on 
est.  Prœsens  tempas.  Cic  Id 
qaod  adest  qaoaque  prœsens 
est.  Cic.  (s'opp.  à  prœterita 
ou  à  Çatura).  Nostra  tempora. 
Cic  Pnesen»  œtas.  Cic  Vn  — 
détùstable,  un  avenir  encore 
plus    affreux,    res    inala,   spcs 


3). 
un  jujje- 


PRn: 

miiKii  fisperior.  Sali,  'i 
13  .  Porter  sur  la 
nieiu  droit,  .i«  instantibas 
verisiimi  jadicare.  Sep.  (Th. 
I.  U).  |l  (Spéc.)  Grnmm.  Temp- 
du  verbe  qui  exprime  le  mo- 
ment de  la  durée  où  l'on  est. 
Tenipus  prxsens  ou  instans. 
Gramni. 
2.  présent,  ?i  m.  Ce  qu'nn 
oITre  en  don  a  '(i)ii.  DODum, 
i,  n.  Cic.  etc.  {i-<.:  re'jale.  Cic. 
dona  dotalia.  Liv.  dona  dare. 
Plant.  Ter.  Nep.  dona  dando 
[•  par  des  pré.'ieiit-  •].  Sen.  Ul 
dono  datiir  atqua  accipitar. 
Sali,  fr.);  manus,  neris,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  dari  alicai  ma- 
nu». Cic.  alicai  munus  mittére. 
Cic.  alicai  aliqaid  manerî 
mittére.  Nep.  aliqaid  ou  ali- 
qaem  [çprvum]  a'icui  maneri 
dare.  Nep.  Suet  jfficëre  ali- 
qaemmagnis  mnneribas. Nep.). 
Faire  —,  donàra,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  régna  donatis,    adimitis. 

Liv.).  Voy.  DON,    -AOFAU,  DON>EK. 

présentable,  .iJj.  Qu'on   peut 
présenter.  Voy  ';')n\en.4.ble,  re- 

COMMANDADLE. 

présentation  (Ut.  post.  prse- 
sentatio.  Aug.).  s.  f.  Action  de 
présenter  (une  liose,  une  per- 
sonnel. Il  Une  choie.  Traditio, 
onû,  f,  Cic.  Voy.  uvr,uson,  re- 
mSB.  Billet  payable  à  — ,  voy. 
VUE.  Il  Une  persoune.  Admissio. 
onis,  f.  Plin.  j.  La  —  d'un 
candidat  à  nu  poste  vacant, 
designatio,  onis.  (.  Tac.  Saet. 
commendatiOy  jnis,  f.  Cic.  Ma- 
gistrats élus  sur  U  —  du  prince, 
candidati  principis.  Ulp.  |j 
(Spéc.)  La  —  (di  la  Vierge). 
Prxsentatio,  jnw,  l'.  Eccl. 
présentement,  adv.  A  l'heure 
présente.  Voy.  h.usten.\nt. 
présenter  (lat.  post.  prœsen- 
tôre.  Apnl.  Aar.-VictT),  v.  tr. 
Mettre  une  chose  devant  qqii 
pour  qu'il  la  prenne.  Porri- 
gëre,  tr.  Cic.  ntc.  (ex.  :  alicai 
d'^j.tram.  Cic.  alicai  gladium. 
Cic.  alicai  vas.  C'ut.  alicai 
litteras.  Aact.  b.  .ifr.  lapidem. 
Phœd.libellam.  6061.):  offerre. 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  offrir)  ;  dé- 
ferre, tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
accipêre,  oaferre  ab  cUiqao, 
negâre.  accipêre  loile,  cùiqaâ 
re  ati  nolle,  ex.:  si  qaid  petet, 
altro  defer.  Tîor.  ne  aiiqais 
dicat,  id  ad  me  inptam  per- 
venit$e,  quod  delaiam  acci- 
pêre nolaissem.  Sep.  palmam 
ejiis  rei  clicai  déferre.  Cic.); 
dàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  don- 
ner, offrir);  praebére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  crus  alteram. 
Cic.  maniim.  .^aet.  panem 
alicai.  Nep.)  ;  ostentâre,  tr. 
Cic.  (ex.:  alicai  j'agala  aaa  pro 
capite  uHcaJas.  Cic.  altéra 
m  tna  panem.  Plaut.)  :  subji- 
cère,  tr.  Cic.  (jx.  :  Ubellos  ali- 
cui.  etc.).  Il  (Par  mal.).  —  les 
armes,  arma  demittére  (pour 
saluer    militairement).    Aact.l 
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b.    Afr.     —   ses    compliments, 
nffari  aligaem.  Cic.  ||  Opposer, 
tendre.   Voy.  ces  mots.   ||  (Fig.) 
Offrir.    Offerre.   tr.    Cic.   etc. 
(voy.    OFFRIR)  ;   prse ferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  clarissimam  la- 
men   prsstalistis    menti    mex. 
Cic.     saam     vitam     at    legem 
prœferre    sais    civibas.    Cic.)  ; 
ufferre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  ra- 
tionem  [•  un  argument  •].  Cic. 
[Verr.  Il,  3,  Ki.  1S51)  :  habére, 
t^.  Cic.  etc.  (ex.  :  di(^aitatem. 
Cic.  lue  litternr,  cam  legantar, 
iniidiosam  atrocitatem  verbo- 
ram    habent.  Cic.  qaid  iniqai- 
tas     loci    habeat     incommodi, 
proponit.    Cœs.    sumniam   ha- 
bêre    opportanitatem.     Cses.)  : 
exbibere,  tr.  Plin.  j.  (ex.  :  m- 
sign-i  atqae  etiam    memorabile 
populi   Romani   ocalis  specta- 
calam  exhibait  pablicam  fanas 
Vergini  Ro^.    Plin.   J.);  prae- 
bêre,  tr.    Ci'c.   etc.    (ex.  :  spe- 
ciem  horribilem.  Csrs.  speciem 
ridentis.    Liv.)  ;    objicère,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  cum  species  ali^ 
qaa  utilitatis  objecta    est.  Cic. 
aelenimentam  animis     Volani 
agri  divisionem.    Liv.  [IV,  51, 
5])  ;  subministrâre,  tr.    Cic. 
etc.    (ex.   :    alicai    accasiones. 
Saet.  haie  arti  plnrima   adj'a- 
menta.     Cic)  ;    subjicère,    tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :  alir/aid    ocalis. 
Liv.  sab  ocalos.   Qaint.).  —   la 
bataille  à  l'ennemi,  copiam  oa 
potestatem  pagnandi  hostibas 
(acère.  Sali.  (Jug.  56,  1).  Cœs. 
B.  G.   III,  17).    —    le    flanc   à 
l'ennemi,  hostibas  dare  latas. 
Liv.  Se  — ,  atterri,    pass.  Cic. 
etc.  (ex.:  occasionem  sibi  obla- 
tam  esse    ad   faciendam.    Cic. 
on  dit  aussi  :  nanc  occasio  est 
ou   adest.  Plaat.    cf.  encore  at 
primam  occasio  data  est.  Cic); 
venire.    intr.  Cic.    etc.  (ex.  : 
venire  in  mentem.  Cic.)  ;    ob- 
versari,  dép.    intr.    Cic.   e^e. 
(voy.  1.  présent)  ;  occurrére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ocalis.  Liv. 
Col.   in   mentem.    Cic.  anima. 
Cic.  memoria;.  Justin,  ou  [ab=.] 
occarrâre  [-se  prés,  à  l'esprit-]. 
Cic.  hœc   tenenda  sant  orato- 
ri  :   ssppe  enim  occarrant.  Cic. 
loci    anqairentibas    nobis    os- 
tendant   se   et  occarrant.  Cic. 
mild  multo  dif^icilior  occarrit 
cogitatio.  Cic.)  :   cadére,  intr. 
CiC.  etc.    (voy.  arriver);  inci- 
dêre  ou   intercidère,    intr. 
Cic.    (voy.    sdrvener).  Ce  qui  se 
—  bien,    qaœ  bona    videntar. 
Cic.  ^   Mettre    (une    personne) 
devant  qqn  pour  qu'il    la  voie, 
l'accueille,  etc.Producêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  in  con- 
spectam  popali   Romani.    Cic. 
aliqaem    in    contionem.     Cic. 
aliqaem    ad    popalam.   Liv.)  ; 
perhibère,  tr.  Cic.    (ex.  ;  ali- 
qaem [.  pr.  qqn   pour   remplir 
un  poste  •].  Cic.  [.^tt.  I,  1.  i]). 
Se   — ,    ostendëre    se    (alicai). 
Cic.  adiré  (^aliqaem).   Cic.  co- 
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ram  te  offerre.  Liv.  in  con- 
spectam  se  dare.  Cic.  adeste, 
intr.  Cic.  comparére,  intr.  Cic. 
Se  —  (en  justice),  respondére, 
abs.  Ci'c.  (cf.  Verrem  non  res- 
ponsaram.  Cic.  nec  respon- 
dére ausus.  Cic.  qaia  non  res- 
pondebant,  qaoram  nomina 
delata  erant.  Liv.  resp.  per 
procaratorem.  Jet.),  sistëre  se. 
Cic.  Liv.  ou  vculimoniam  sis- 
tëre. Cic.  Ne  pas  se  —  à  l'ap- 
pel, ad  nomina  non  respon- 
dére (en  pari,  des  soldats). iiV. 

préservateur,  trice,  adj.  Qui 
préserve.  Qai,  qax,  qaod,  ssr- 
vat  ou  tuetar.  .4. 

préservatif,  ive,  adj.  Qui  a 
la  vertu  de  préserver.  Ad  ser- 
vandam  ou  taendam  ou  dcfen- 
dendam  aptas.  A.  Un  remèd.» 
—,  et,  sabst.  un  —,  antidotam, 
!,   n.   Cels.  Il  (Fig.)   Voy.  abri, 

PROTECTIO.N,     REMÈDE. 

préservation,  s.  f.  .\ction  de 
préserver.  Taitio,  onis,  f.  Cic. 
Defensio,  onis,  f.  Ctc.  Voy.  dé- 
fense, PROTECTION. 

préserver  (lat.  post.  prseservàre 
['  observer   d'avance  •].    Cœl.- 
Aar.    [ac.  III,  8,  90J),  v.  tr.  Ga- 
rantir  de   l'atteinte  d'un    mal. 
Servàre,   tr.  Cio.   Nep.  (ex.  : 
navem  ex  hieme.  Nep.  corport 
vestra  conjagam  ac  liberam  ve.i- 
troram  inviolata.  Liv.};  tueri. 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
ab  aliqaâ  re.  Cic.  voy.   défen- 
dre,   PROTÉGERA  ;    defendére, 
tr.    Cic.  etc.  (souvent  avec  un 
autre  verbe,    ex.:  taeri  et  de- 
fendére, defendére   ac   tegëre, 
defendére  et  protegëre.  Cic.  vi- 
tam   ab    inimicoram    aadaciâ 
tclisqae.    Cic.    aligaem    ab    eo 
periculo.  Cic);  probjbére,  tr. 
Ci'c.    etc.    (voy.    [mettre    à    1'] 
.abri);  protegére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  abriter,  gar.\ntir);  ViZJ- 
dicâre{-se  porter  garant  pour, 
d'oà  défendre,  préserver  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem,  a  verbe- 
ribiis,ab  anco,  a  cracis  terrore. 
Cic.  aliqaem  a  miseriis  morte. 
Cic.  a  molestià,  a  labore.  Cic. 
domam  saam  a  solitadine.  Cic. 
laadem   sammoram    oratoram 
ab  oblivione  hominam  atqae  a 
silentio.  Cic.  capillam  a  cani- 
tie.   Plin.    ebar  a   carie.  Plin. 
corpora  a  patrescendo.  Plin.). 
Les  dieux  nous  en   préservent  ! 
dii  averrancent  !  Cic.  (Att.  IX, 
2,  1).  du  meliora!  Cic.  (sen.  li, 
U7).  di  prohibeant!  Cic.  (Rose. 
.4m.   52,    151).   Dieu  m'en  pré- 
serve !    </uod   abominor.    Cart. 
Préservé    de,    tutus,    a,    um, 
adj.  Cic.   etc.  (ex.  :   qao  simas 
a  frigore  et  caloribas  tatiores. 
Cic.  voy.  abri);  intactus,  a, 
um,   adj.    Cœl.  ap.   Cic.    Liv. 
(ex.  :   aliqaa  re.  Liv.  a  sibilo. 
Ca'l.  ap.    Cic.^.  Se  —  de,   ca- 
vére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.;  c.  ab 
aliqaâ  re.  Cic.  voy.   garantir). 
présidence,  s.  f.  .Action  de  pre- 
sid  r.   .ivoir  la  —  de...,  prsesi- 
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dère,  intr.  Cic.  priante,  intr. 
Cic.  Donner  la  —  de...  à..., 
prztpefre  (aliqiiem  alicui  rti\ 
Cic.  Etre  chargé  de  la  —  do..., 
pr:i'^i  [alicui  ^i)-  Cic.  H  Fonc- 
tion de  celui  qui  firé-^ide.  .Ui- 
gitteriain,  ii,  a.  Cic.  Pr:ifl<.iif 
manas  ou  dignitta.  Cic.  \\ 
(Spéc.)  Fonction  d«  pré-id.'iu 
d'une  république.  Prsetiiimm 
reipablicr.  Cic.  (kl.:  comat<^in 
de  reiptiblicse  prtesidio  demo- 
vèrf.  Cic). 

président,  ente  (Ut.  prtPBi- 
dem,  part,  de  pnrsidèreh  f.  m. 
et  f.  Celui  qui  préside,  th-a-ses, 
sidis,  m.  iiaet.  —  des  jeux 
public»,  domina»,  i,  m.  Cic.  — 
du  iiénat,  princepi  êenatûs. 
Cic.  Le  —  d'un  tribunal,  oui 
Jadicio  pneett.  Cic.  qai  iadex 
fira-ett  qiurstioni.  Cic.  Le  — 
d'une  société,  magister  torieta- 
tis.  Cic.  Il  Chef  du  pouvoir  e.\é- 
culif  d'une  république.  Pria- 
ceps,  cipij,  m.Cic.  Qai  samrrue 
reram  prssest.  Cic.  1  Présiden- 
te. Celle  qui  pré-ide.  Qu.-k  pra-- 
est  falicai  rei).  Cic. 

présider,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Diriger  les  travaux,  le? 
délibérations  d'une  assemblée. 
Prœesse,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
popalo.  Cic.  jadicio.  Cic).  1 
Avoir  la  haute  direction.  Prse- 
sidëre,  intr.  Cic  etc.  (ex.  :  re- 
boê  arbanit.  C<t«.  comilii$. 
Plin.  i.  spectaculis.  Suet.)  ; 
praeesse,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
lacris.  ('ic.  negotio.  Cact.  Umtit 
rebas.  Nep.).  1  V.  tr.  Diriger 
les  travaux,  les  délibérations 
d'une  as.«eniblée.  —  un  tribu- 
nal, Jadicio  prseesse.  Cic  —  un 
jury  criminel,  Jadicem  prircBse 
qa^estioni.  Cic. 

■preale.  Vov.  prèle. 

présomptif,  iTe  (lat.  post. 
pr.Tsamptivat.  Catiian.  Prise), 
adj.  Indiqué  d'avance.  Desi- 
gnatas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Pro- 
ximas  luccessioni  (regni).  Liv. 
Siicce^sioni  destinatas.  Cic. 

présomption  (\a.\,.  pra-sampiio. 
iSen.  Justin.),  s.  f.  Action  de 
présumer  qqch.  Stuptcio.  O- 
nis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  êuspicio- 
nem  habire.  Cie.  cf.  hjrc  sant 
tantam  saspiciosa  [•  ce  ne  sont 
encore  que  des  présomptions  ■]. 
Cic.  voy.  idée);  opiniO,  OBls, 
t.  Cic.  etc.  (voy.  IDÉE,  opinion)  ; 
■opinatio,  onls,  f.  Cic.  (voy. 
opiNioNj;  speB,  ei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.;  v:ra.  Cic.  falsa.  Ter.  spe 
omnium  sérias.  Liv.  omnium 
spe  celerius.  Liv.  voy.  attente,; 
conjectura,  m,  f.  Cic  (voy. 
roNjECTURR);  prserogattva, SB, 
f.  Cic  (ex.:  dédit  prrprogativam 
»u.r  volantalis.  Cic.  (Verr.  II, 
2,  9,  56]).  1  Action  de  trop  pré- 
sumer de  soi.  Fiducia,  w,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  his  rehus  tan- 
tam (Uiaciœ  ac  spiritus  Pom- 
pe/nnit  accessit,  ut...  Cssi.); 
conOdentia,  œ,  t.  Cic.  etc. 
(ex.:  eoram  aadacia  atgae  con- 
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fiiientia.  Cato.  vor.  orol'eil, 
arrogance). 

présomptoensement.  adv. 
D'une  manière  présoniiuueusc. 
Arroganter,  adv.  ('«•s.N'ov.  or- 
cdeiixeusement  . 

présomptueux,  euse  (lat.  po<t. 
prsesumptuosas.  iialv.),  ailj. 
Qui  pré.'iume  trop  de  soi.  A'i- 
mium  tibi  placens.  Cic.  Qui, 
qu.v  nimiunt  sibi  sumir.  Cic. 
Arrogans,  p.  .idj.  Cic.  Un  lan- 
gage — ,  sernio  arrogantite  plc- 
nas.  Cic.  ||  Sub«l.  Un  —,  arro- 
gant homo.  m.  Cic.  Une  — , 
ari-ogans  mulier.  Cic. 

presque,  adv.  A  peu  près. 
Prope.  adv.  Cic.  (ex.:  prope 
omnes.  Hor.  prope  (actam  est 
at  [et  le  subj.].  Liv.);  psene. 
adv.  Cic.  (ex.:  ptene  concidi. 
Cic.  voy.  PFu,  faiujr);  fere, 
adv.  Cic.  (ex.:  totias  (.  Galliss 
legati.  Ctes.  semper  (.  Cic.  sa- 
tis  f.  diximus.  Cic  niliil  f.Cic. 
nattas  (.  Ca?s.);  fermé,  adv. 
Cic.  (ex.  :  haaid  (.  anquam. 
Lii'.).  (Dans  les  compte-;,  les 
éniiniérations),  ad  (et  l'Ace.). 
Cic.  (voy.  environ).  —  toujours, 
fer?.  Cic.    fermé.  Cic. 

presqu'île,  s.  f.  Terre  tenue  au 
continent  par  un  seul  côté.  Pse- 
ninsala,  se,  t.  Liv.  ou  parie  in- 
salLt.  Cic. 

pressamment,  adv.  (Arch.) 
D'une  manière  pressante.  Ins- 
tanter,  adv.  Cic.  Voy.  pressant. 

pressant,  ante.adJ.Qni  ajipuie 
en  serrant  fortement.  Voy.  pres- 
ser. 11  (Au  flg.)  Qui  serre,  pour- 
suit, etc.  sans  relâche.  Instans, 
p.  adj.  Quint.  Tac.  (ex.:  in  ex- 
probrando  et  coarguendo  acer 
atqae  instans  [gestus].  Quint. 
[XI,  3,  92].  gestas  instantior. 
Qainf .  instantior  cura.  Tac.)  ; 
incitatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  nihil  acrius,  nikil  in- 
citatius  fieri  poterat.  Cic.)  ; 
gravis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
dolor.  Cic.  di((icullas.  Cic. 
oratio.  Cic);  magnus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  mugnœ  pre- 
ces.  Cic.  Cœs.  magnù  prece. 
Cic);  doras,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.:  stupicio  durior.  Cic.  [Sest. 
S7,  5(1]);  vohemens,  adj.  Ter. 
(ex.:  ne  hêec  quidem  satis  vehe- 
mens  causa  ad  objurgandam. 
Ter.).  Eprouvant  une  crainte 
— itimoreopprcssus.des.  Avoir 
des  dettes — ,a'reatieno  oppres- 
sum  esse.  Cic.  Sur  ma  —  prière, 
orante  me  atqae  nbsecranfc. 
Cic  D'une  manière  — ,  voy. 
INSTAMMENT.  ICtre,  Se  montrer 
— ,  iDStire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
acrius.  Ter.  Cic.  évinçant  in- 
stando,  at...  Liv.  ab«ol.  instûrn. 
Ter.  Cic.  Liv.)\  urgère,  ab^. 
Cic.  etc.  (ex.  :  urgens  matam. 
Cic).  1  Qui  pousse  à  agir  sans 
délai.  Instans,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  pericatam.  Cic.)  ;  prw- 
sen»,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pr.e- 
senH  hello.  Nep.  ["rh.  2,  1]. 
jam  pra-sentior  reê  erat.   Liv. 
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[II.    36,    5].    m    pr.vsentisiimit 
uaitiusque  perirulis.  Quint.  [X, 

•  I,  11);  Docessarius,  a,  um 
(•  nécessaire,  a  quoi  l'on  no 
peut  se  dérober  •),  ndj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tempus  nei-cfSiirium.  Cic. 
c'.rs.  n.  res.  Cic.^.  Nèce-wité  — , 
nécessitas,  atis,  i.  Cic.  \II  dit) 
qu'il  avait  pour  l'instant  qqch. 
lie  plus  —  •I  faire,  ali'id  in 
praraentià,  qaod m<i,jis  in^^t'irct, 
pnevertendum  sibi  esse.  Cic. 
pressement,  s.m.(Aroli.)  Pres- 
sion. Voy.  ce  mot. 

1.  presse,  s.  f.  Action  de  pres- 
ser. Voy.  COMPRESSION.  'Fonir 
qqch.  eu  — ,  aliqaid  pressum  ou 
compressum  tenère.  A.  (voy. 
presser).  Fig.  Mon  cœur  est  en 
— ,  angor  anima.  Cic.  Se  mettre 
dans  une  grande  — ,  in  angas- 
tias  venire  ou  adduci  ou  com- 
pelli.  Cic.  in  sammas  angastias 
adduci.  Sen.  Mettre  en  la  — ,  à 
la  —,  voy.  ENGAGER.  ||  (Par  ext. 
Foule  où  l'on  se  presse  les  un" 
les  3i\tlre'^.  Stipatio,onis,f.Varr. 
Cic.  Plin.  j.  Tarba  conferia  ou 
confertissima.  Cic.  Muttitado 
conjferta.  Cic.  Il  y  avait  une  tel- 
le — ,  qu'il  ne  put  trouver  place, 
ita  se  coartaverant,  at  venien- 
tem  non  reciperent.  Cic.  Fen- 
dre la  — ,  voy.  p.  89S,  col.  5.  || 
(Spéc.)    linrôlement     forcé.    Se 

firocurer  des  soldats,  des  mate- 
ots  par  la  — ,  adolescentes  co- 
gère, ut  militent.  Liv.  adoles- 
centes ad  delectum  rapërc.  Liv. 
naatas  invitas  cogère  in  clas- 
sem.  Liv.  nautas  ad  delectam 
rapère.  Liv.  1  Machine  à  pres- 
ser. Prelatn,  i,  n.  Mart.  —  à 
imprimer,  prelum  typagraphi- 
cum  ou  simpl.  prctum,  i,  n.  D. 
Etre  sous  — ,  sub  prela  esse.  D. 
Mettre  un  ouvrage  sous  — ,  li- 
lirum  litteraram  formi»  extcri- 
liendum  caràre.  D.  ||  (Par  ext.) 
Les  produits  de  l'imprimerie. 
Omnia  quœ  litterarum  farmis 
crscribantur.  A.  Libri,  orvm, 
m.  pi.  A.  Dans  ce  pays  la  —  est 
libre,  in  civitate  sentire  qam 
velis  et  qam  sentias  litterarum 
formis  exscribUre  licet.  Gs.  1 
(Aa  fig.)  Action  do  presser  qqn 
de  faire  qqcli.  Voy.  instance.  " 
Action  de  se  presser  de  faire 
qqch.  Festinatio,  onis,  f.  Cic. 
Impatientia  marx.  Cic.  Voy. 
iiATi:.  Fig.  Il  n'y  a  pas  de  —, 
non  lanii  est  [aliqaid  facëre). 
''ic.  Sen. 

2.  presse,  s.  m.  Pêche  dont  U 
chair   adhère    au    noyau.   Voy. 

PÊCHE. 

pressentiment,  s.  m.  Senti- 
ment non  raisonné,  qui  fait  at- 
tendre, craindre,  espérer  qqch 
PrsBsagitio,  onis,  t.  Cic. 
Div.  1.  :il,  66;  51,  123);  prm- 
sensio,  onis,  f.  Cic.  (ex.:  pra>- 
sensio  reram  (atarartun.  Cic. 
|Div.  I,  1,  1).  au  plur.  prssdio- 
tiones  et  preesensiones  rerum 
futararam.  Cic.  [N.  D.  II,  3,7|); 

dlvinatio,  onta.  f  Cic.  (ex.  : 
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■nos  noBtra  divinatio  non  (e- 
•fellit.  Cic.);  aBgurium,  ii,  u. 
Vie.  etc.  (ex.:  ijiuiai  sxcaloram 
q  aoddam  aag  un'um  faturoram . 
(  ic.  o  mea  ^rastra  ^emper  ve- 
rissima  anyuria  rerum  (atura- 
ruml  Cic.).  Avoir  iin  —,  <le« 
-,  pTSdsagire,  abs.  Cic.  etc. 
'X.;  Hcipionis  vclat  prsetayiens 
inimiu  de  fine  belli.  Liv.  abs. 
'/(KM»  praesaijiret.  Cic.)\  pTse- 
sentire.  tr.  Cic.  (voy.  PRESSEN- 
TIR). 
■pressentir,  v.  tr.  Attendre  et, 
p.  ext.  entrevoir.  Prxsentlre, 
tr.  Cic.  Providère  animo.  Cic. 
ou  sitnpi.  providère,  intr.  Cic. 
Prsesagire,  tr.  Cic.  (cf.  ani- 
mas prsesagit  mihi  aliijaid 
muJi.  Ter.  pr.Tsagibat  ani- 
mas mihi  frastra  me  ire. 
Plaat.).  Divinàre,  tr.  Liv.  Aa^ 
i/aràri,  dip.  tr.  Cart.  Ominà- 
ri,  dép.  tr.  Liv.  (cf.  X.XI.\,  35, 
1).  Saspicûri,  dép.  tr.  Cic.  — 
l'avenir,  odoràri  qaid  fataram 
fit.  Cic.  Faire  — ,  portendére, 
ir.  Cic.  1  Pressentir  qqn  (cher- 
cher à  entrevoir  ses  intentions). 

Voy.   SONDER. 

}>reBser  (lat.  pressâre.  Plaat. 
Virg.  Oi/.J,  v.tr.  et  intr.  Serrer 
sa  appuyant  fortement.  Pre- 
znére,  tr.  Ov.  (ex.  abera 
plena.  Ov.  [fast.  IV,  769].  ves- 
tes ponderibas.  Plin.);  appri- 
zaère  (•  presser  contre  •),  tr. 
Plin.  Tac.  (ex.  :  fêtas  pectori 
(ad  pectus].  Plin.  cf.  premëre 
ad  pectora  natos.  Virg.  sca- 
tam  pectori  [ad  pectus]  ap- 
pressum.  Tac^  ;  opprimère 
(presser  sur  •),  tr.  Liv.  (ex.  : 
sinistrâ  mana  maiieris  pectas. 
Liv.  taleam  pede.  Cato.).  — 
une  éponge,  spongiam  expri- 
mëre.  Plin.  Se  —  contre  <ma, 
se  ad  aliqaem  applicâre.  Cic. 
|l  (Spéc.)  Soumettre  à  l'action 
a'une  presse,  d'un  pressoir. 
Premère,  tr.  Hor.  (ex.  :  ba- 
lanum.  Hor.  bacam  olivœ,  o- 
leam.  Hor.  ||  (  Au  fig.  1  Pre- 
mëre, tr.  Cic.  (ex.  :  hoc  pre- 
mendam  etiam  atqae  etiam 
est  argamentam.  Cic.  [Tusc.  I, 
36,  881).  H  (Par  anal.)  Presser 
qqn  dans  ses  bras,  voy.  em- 
brasser, SERRER.  Etre  pressé  (en 
pari,  d'une  foule,  etc.);  sti- 
pSiTi,  passif.  Cic.  Liv.  (ex.  :  ita 
m  arto  stipatx  erant  naves, 
at...  Liv.  Grseci  stipati,  gaini 
in  lectalis,  seepe  plares.  Cic). 
Foule  pressée,  concerta  tarba 
ou  mxùtitado.  Cic.  (voy.  1. 
presse).  La  foule  se  presse  au- 
tour de  qqn,  maltitâdo  alicai 
circumfanditar.  Liv.  H  (Par 
anal.).  Premëre,  tr.  Uses. 
(ex.  :  cum  angasto  exita  por- 
taram  seipsi  premerent.Cees.); 
dODSàre,  tr.  Liv.  (ex.  :  scata 
saper  capita.  Liv.  voy.  serrer); 
urgéro,  tr.  Liv.  (ex.  :  argenté 
tarbâ.  Liv.).  Pressé,  densus, 
3,  um,  aaj.  Cic.  etc.  (voy. 
iiBRRi);  creiber,  bra,  brum, 


adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  cr.  rami. 
Ca;s.  creberrinui  grando.  Liv. 
(cf.  crebritas  (lactaum,  'flots 
pressési.  Sali.],  concatitar  cre- 
bro  spiritu,  pectas.  Sen.)  ; 
pressus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(PU  pari,  du  style.  Cic.  [de  Or. 
Il,  7J.  90;  Br.  13,  511).  ||  (An 
lig.i  Premère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  qace  nécessitas  tanta  eam 
premebat,  at...  Cic.  [Rose.  Aur. 
SA,  97].  a^ramna'  me  premant. 
■'i'aU.  premi  sure  alieno.  Cic. 
belln  premi.  Cses.  invidiâ  et 
odio  popali.  Cic.  [de  Or.  I,  53, 
HHJ.pericali»  premi.  Cic.  [Rep. 
1,  6,  10]);  opprimère,  tr.  Cic. 
Sali.  (ex.  :  onere  officii  oppri- 
mi.  Cic.  sere  alieno  oppressum 
esse.  Cic.y,  urgëre,  tr.  Sali. 
(ex.  :  aliqaem  famé.  Sali).  T 
Attaquer  en  serrant  do  près. 
Premère,tt:Cic.  etc.  (ex.  :  au- 
dacias  nnstros  premëre  et  in- 
stàre  cœperant.  Cœs.  ceden- 
tem.  Liv.  epit.  qaod  graviter 
ab  Saebis  premerentar.  Ca'S. 
saos  ab  hostibas  premi  atqae 
eegrë  sastinëre.  Cses.  ano  tem- 
pore  obsidione  et  oppagnatio- 
nibas  eos  premëre coepit.  Cses.); 
urgëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  abi 
saos  argeri  vidit.  Cœs.  [B.  G. 
n,  25,  1  ;  cf.  II,  26,  11)  ;  In- 
stàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  a- 
crias  hostibas.  Nep.  acriter 
ohsidioni.  Cart.).  ||  (Au  fig.) 
Premëre,  tr.  Cic.  etc.  ex.  : 
aii^uem  [•  le  presser  de  ques- 
tions •].  Cic  premi  a  procura- 
toribas.  Cic.  [Att.  VI,  I,  3]. 
cam  ad  exeandam  premerefar. 
Nep.);  urgëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem  interrogando . 
Cic.  [or.  M,  137J.  aliqaem  ras- 
ticè.  Cic.  arsit  me  iifteris, 
at...  Asin.  Pol.  op.  Cic.  ali- 
qaem urgëre  ad  solationem 
[•  pour  qu'il  paie  •].  Ulp.  dig. 
abs.  insto  atqae  argeo.  Cic.)  ; 
instàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tifci  instat  Hortensias,  at  eas 
in  consiliam.  Cic.  [Quint.  10, 
3i].  abs.  instantibas  credito- 
ribas  [•  les  créanciers  deve- 
nant pressants  •].  Cic);  exa- 
gitàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
poursoivre).  Il  (Spéc.)  Enrôler 
de  force.  Voy.  1.  presse.  1  [Aa 
pg.)  Pousser  vivement  (qqn)  à 
faire  qqch.  Incitare,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  exciter);  instîgâre, 
tr.  Lii'.  (voy.  stimuler,  exciter i; 
CompeJJêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
pousser)  ;  cogère,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  CONTR.UNDRE)  ;  iDStàre, 
intr,  Cic.  etc.  (ex.:  ûiicui.  Cic. 
absol.te  instante, (aciam.  Cic). 
—  qqn  de  faire,  etiam  atqae 
etiam  rogare  aliqaem,  ut  (a- 
ciat...  Cic.  voy.  inst.\.sce,  in- 
stamment). 1  (Par  ext.)  Hâter 
vivement.  Accelerâre,  tr. 
Cic.  Csa.  Liv.  (ex.  :  gradum 
['  le  pas  "].  Liv.  iter  [•  la  mar- 
che •].  Cses.  voy.  hâter)  ;  fes- 
tinàre,  tr.  Sali.  Tac.  (ex.  : 
Drofectionem.    Sali.    fr.   nihil. 


Cic.'.  maturâre,  tr.  Ca:s.  etc. 
(ex.  :  m.  iter  [•  la  marche  •]. 
■•iall.  voy.  ii.vTEn)  ;  incitâre, 
ir.  Ca's.  (ox.  :  i-e/iemcn<i3simé 
eqaos.  Ca!s.).  Se—,  festinàre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  reliqaa 
l'estinat  onimas.  Liv.  f.  ad 
effectum  operis.  Liv.);  prope- 
râre,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  hâ- 
ter). En  se  pressant,  pro- 
perë,  adv.  .^e/).  Sali.  Liv. 
(ex.:  properê  cgrcdere.  Aep. 
seqai.  Sali.  Camus  se  rccipire. 
Liv.  ;  cito,  adv.  Cic.  etc.  ^voy. 
RAPIDEMENT,  vite).  Pressé,  ci- 
tas, a.  um,  adj.  Sali.  (ex.  : 
incessas.  Soill.  voy.  r.apide); 
incitatus.  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (voy,  rapide).  Etre  pressé, 
festinàre,  intr.  Cic.  (ex.  : 
plara  scripsissem,  nisi  tai 
festinarent .  Cic.  voy.  [avoir] 
HATE  j^de]).  ',  Intr.  Etre  urgent. 
Urgëre,  abs.  Cic.  etc.  (ex.  : 
niliU  arget.  Cic.  p-ir  anal. 
tempas  urget.  Cic);  ÏDStàre, 
Cic.  etc.  'ex.  :  qaod  inslat, 
agëre.  Cic  .  nihil  instat . 
Cic).  Affaire  qui  presse  ou 
au  part,  passé)  affaire  pressée, 
res  non  differenda.  Cic.  ou 
qasc  dilalionem,  [ou  canctatio- 
nenx]  non  recipit.  Cic.  Cela  ne 
presse  pa=,  res  habet  moram. 
Cic. 

pressier,  s.  m.  Ouvrier  typo- 
graphe qui  travaille  à  la 
presse.  Typographicas  faber. 
A. 

pression  lar.  pressio.  Vitr. 
[.X,  35]',  s.  I'.  Action  de  presser. 
Pressai,  «s,  m.  Cie.  (ex.:  pr. 
ponderam.  Cic).  Pressura,  se, 
f.  Frontin.  (ex.  :  aquaram 
pressura. Sen. ^.  Compressio,  o- 
nis,  f.  Vitr.  La — d'un  liquide, 
pressura,  a;,  f.  Sen.  Frontin. 
—  atmosphérique,  spiritas 
premens.  Gs.  Résister  à  la  — 
de  qqch,  alicai  rei  prementi  re- 
niti.  Plin.  Forte  — ,  impetus, 
ùs,  m.  Vitr.  (cf.  magnam  im- 
petum  habêre  [•  exercer  une 
forte  pr.-].  Vi£r.).Lé"ère  — ,  op- 
pressiuncula,  se,  f.  Plaut.  Faire 
une  —  sur,  premëre,  tr.  Cic 
Façonner  qqch.  par — ,premëre, 
tr.  Cic.  —  ae  la  main,  du  pied, 
nisas,  ûs,  m.  Cic.  —  des  lèvres, 
pressas  oris.  Cic.  \\  (Fig.)  Con- 
trainte morale.  Oppressio,onis, 

f.  Cic  Voy.  CONTRAINTE,  VIOLENCE. 

Exercer  "une  —  sur  qqn,    voy. 

CONTRAINDRE. 

pressis,  s.  ni.    (.\rch.)   Suc  ex- 
primé    de      certaines     herbes 
Sacas      e.vpressas     ou     simpl 
sucus,  i,  m.    Cic.  Lacan.   (IX 
808i.  Il  Jus  exprimé  de  la  vian 
de.  Jus  expressam.  Cels. 
pressoir  (lat.  pop.  pressoriam. 
.imm.  Plin.-Val!),  s. m.  Machi- 
ne   à   presser.    Torcalar,  aris, 
n.  \'itr.  Col.   Torcalam,  i,    n. 
Varr.    Plin.    j.    Torcalariam , 
ii,  n.  Cato.  Prelam,  i,  n.  Virg. 
[    Plin.lfix.;  prelo  premëre.  Plin.) 
''.    Stvie   qui  fermente  comme  le 
92 
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Tin  qui  sort  du  — ,  ijuasi  rff 
matto  fenida  oratio.  Cic.  Ar- 
bre de  — ,  arbor,  oris,  f.  Cato. 
Plin.  mollis,  i,  m.  Plin.  Cuves 
du  — ,  vasa  pressoria.  Col. 
(XII,  18).  De—,  torcalarias.  a. 
um,  adj.  Varr,  Col.  torcalas. 
a,  um,  ailj.  Cato.  Ouvrier  qui 
conduit  le  — ,  torcalarius,  ii, 
m.  Col.  (XII,  52,  3).  —  à  olives, 
à  huiles,  frii/)Wtt3,  j,  m.  Virg. 
Cato.  trapetum,  i,  n.  Col.  ira- 
pes,  petis,  m.  Varr.  Plin.  pne- 
lum,  i,  II.  Coi.  solea,  ,i;  C.Col. 
Quantité  d'huile  donnée  par 
chaque  leur  de  — ,  (actam,  i, 
n.  Col.  Lieu  où  se  trouve  le 
— ,  torculuni,  i,  n.  Plin.  ||  (P. 
plaisant.)  Fig.  Ce  qui  sert  à  ti- 
rer lie  l'argeut.  Voy.  extorsion. 

pressurage,  a.  m.  Action  de 
presser  (du  raisin,  de  l'huilo, 
etc.).  Pressura,  se,  i.  Col.  Plin. 
Expretsio,  onia,  f.  Plin.  Calca- 
tara,  œ,  f.  \'itr.  —  des  olives, 
oleitijf.  atis,    f.    Cato. 

pressurer,  v.  tr.  Presser  (du 
rai-in,  etc.).  Prelo  prenxëre  ou 
simpl.  premëre  (caseam).  Virg. 
Plin.  Exprimére,  tr.  Plin.  Tor- 
cuiâri  sabjicére  {avas).  Col.  || 
Fij.  Accabler  (  le  peuple)  d'im- 
pôts. Multitadine  tribatoram 
premcre.  Cic.  J|  Violenter  (q'in) 
pour  en  obtenir  qqch.  Voy.  vio- 
lenter. 

pressureur,  s.  m.  Ouvrier  qui 
prei-iirc.  Torcalarius,  ii,  m. 
Col.  (XII,  52,  3). 

prestance,  s.  f.  Extérieur  im- 
posant, i^omia  ad  dignitatem 
apposita.  ou  simpl.  forma,  se, 
f.  Hor.  Diynitas  corporis.  Nep. 
ou  forma;.  Tac.  ou  simpl.  di- 
gnitas,  atis,  (.  Cic.  Qui  a  une 
belle  — ,  forma  ad  dignitatem 
apposita  ou  proceras  Kabitu. 
ùaet. 

prestation  (lat.  prœstaiio,  de 
prspstàre,  fournir),  9.  f.  Action 
de  fournir.  Voy.  fourniture, 
DISTRIBUTION.  ||  (Spéc.)  Redevan- 
ce. Prsestatio  vectigoliiim .  Jet. 
Editio,  onis,  f.  Dig.  —  en  na- 
ture, suggéra,  se,  {.Cod.-Theod. 
Voy.  coRvéE.  ^  Action  de  pn^ 
fer.  —  de  serment,  jasj'aran- 
■ium,  jarisiiirandi,  n.  Cic. 

preste,  aaj.  Agile  dans  ses 
mouvements,    dans   ses    actes. 

Voy.       AGILE,        ALERTE,        LESTE, 

pRouPT,  —  à   la   riposte,    voy. 

PROMPT  ;  RIPOSTE.  Ad verb.  Allons 

—  !    agite   strenixet  Plaut. 
prestement,  adv.    D'une   m.i- 

niere     preste.     Strenuê,   adv. 

l'iaat    Voy.  lestement. 
prestesse,  s.   f.   Agilité   dans 

les      mouvf;ment3,     dans     le-; 

actes.    Celeritai,    atis,    t.  Cic. 

Agilita»,  atis,  f.   Nep.  Enlever 

arec  — ,  prœripire,  tr.  Saet. 
prestidigitatetir,  s.   m.    Celui 

'l'ii  fait  d'*s  Ujiipsd'c^camotag'î. 

Voy.    ESCAMOTI.fJfl,    JONGLEUR. 

prestidigitation,  s.  f.  Art  du 
r>r<:-i,idigitateur      Voy.    imcamo- 

rAOa,  JONGLERIE. 
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i  prestige  (lat.  post.  ortesti- 
j  oium.  Hier.  Auct.  Qiwr!),  s.  m. 
I  Ce  qui  frappe  par  le  merveil- 
leux. Priestigia,  se,  f.  Quint,  et 
ordin.  pr.rstigia',  urum,  f.  pi. 
Cic.  Portenta,  oram,  n.  pi. 
Vains — ,  vana  miracula.  Cic. 
Il  (P.  eit.)  Fantasmagorie.  Pra-- 
stigise,  arum,  t.  pi.  Cic.  Voy. 
F.^NTASMAGORiE.  ^Ce  qui  frappe 
par  son  éclat.  Voy.  attrait, 
ÉCLAT.  Le  —  de  son  art,  voy. 
magie. 

prestigieux,  euse  (lat.  post. 
pnestigiosus.  Gell.),  adj.  Qui 
opAre    des     prestiges.     Voy.    i- 

DLOUISSANT,      TROMPEUR.   ^     Qui    a 

du  prestige.  i>plendidus,  a,um, 
adj.  Cic.  iSpeciosus,  a,  om.adj. 
Quint.      Style     — ,     prasstigia; 
verboram  ou  orationis.  Cic. 
présumable,adj.Qui  peut  être 
présumé.    Quod    conjectàri  on 
conjectura  prospici  ou   proi  i- 
dêri  potest.    A.    Qaod    conjec- 
tura assequi  ou  conseqai  pos- 
sumas.  A. 
présumer    (lat.    post.    prœsu- 
mère.   Tac.    Symm.    Hier.),  v. 
tr.  Croire  (qqcli.)  sur  une    pro- 
babilité. Suspicari,   dép.   tr. 
Cic.   etc.  (ex.;  quantum  suspi- 
cari licet.  Cic.  placitarum  tibi 
esse  librum   meum  suspicabar. 
Cic.  qaod  valdê  suspicor  fore. 
Cic);  conjicére,  tr.  Cic.   etc. 
(voy.      conjecturer);      existi- 
màre,    tr.   Cic.  etc.  (voy.    ju- 
ger); o/i'nari,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  multa  falso  homines  opi- 
nantur.  Cic.  sapiens  nihil  opi- 
natar.  Cic.  sapienten\  ssepe  ali- 
quid     opinari     quod     nesciat. 
Cic).    1  Croire  (qqch.)  de    qqn. 
Opinari,   dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  de  vobis  non  secus  ac  de 
teterrimis     hoslibus    opinatar. 
Cic.    maie    de    aliqao.    Suet.); 
existimâre.  tr.  Cic.  etc.  (ox.: 
benc     existimâre     de     aliquo. 
Cic).  Trop    —     de    soi-même, 
sibi   con(idére.  Cic.    Voy.  pré- 
somptueux. 
présupposer,  v.  tr.  Supposer 
piéal.ilj|emi;iit.    Voy.  présumer, 
supposer. 
présupposition,  s.  f.    Suppo- 
sition préalable.    Voy.  supposi- 
tion. 
présure,    s.    f.     Matière    acide 
dont  on    se  sert  pour  cailler    le 
lait.  Coagulum,  i,  n.   Var/\ 
1.  prêt,  ète  (lat.  pop.  pr.rstus, 
cf.  class.  praesto,  •  à  la  di-posi- 
tion    •,    cf.   id    ad    naium  tibi 
prœsto  fuerit.   Cic),   adj.    En- 
tièrement   préparé.    Paratus, 
a,    um,  p.  adj.  Cic.   etc.    (ex.: 
cetera,   quotiescumque  voletis, 
et  hoc  loco  et  aliis  parala  vo- 
bis erunt.  Cic.  quos  tucos  multa 
commentalione   atque   medita- 
tione  paratos  atqae  expedito^ 
liahérc  dubelis.  Cw.  pliiloso//hi 
kabent  paratum,    qaid  de  qwi- 
qw;    re  dicant.    Cic.  omnia  sibi 
esse  ad  bellum  apta  ao  parata. 
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Cses.  parafas  ad  omnem  «ven- 
tun\  Cic.  paratus  ad  navigan- 
dam.  Cic.  navit  parata  ad  nu- 
l'igandam.  C'a-»,  paratiores  ad 
omnia  pericula  sabeunda. 
Cxs.  homo  ad  omnt  [acinus 
paralissimas.  Cic.  ad  bellum 
gerendum  paratissimas.  Cies. 
avec  rinf.  id  quod  parati  sunt 
facëre.  Cic.  se  iterum  paratum 
esse  decertàre.  Cses.  vos  ser- 
vire  magis  quam  imperàre  pa- 
rati estis.  Sali,  quod  pericula 
subire  paratissimas  faeris.Cic); 
proznptus,  a,  um,  (■  tout 
prêt  •),adj.  Cic.  etc.(ex.:  advim 
promptus.  Cic.  promptiores  ad 
pericula  [.  à  alTronter  le  dan- 
ger .].  Cic.  quo  paratior  ad 
usum  forensem  promptiorqae 
esse  possem.  Cic);  expeditus, 
a,  um  (•  qui  n'est  retenu  par 
rien,  tout  prêt  •),  p.  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  expeditus  homo  et 
paratus.  Cic.  exp.  ad  cxdem. 
Cic.  ad  dicendum.  Cic.  en  pari, 
de  soldats  :  exp.  copise  [■  toutes 
prêtes  à  combattre  •].  Cses.  ou 
pari,  des  vaisseaux  :  expedili' 
naves  [•  prêts  à  prenclre  la 
mer  •].  Cses.  exp.  ctassis.  Liv.). 
Tenir  — ,  parâre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  préparer;  on  dit  aussi 
aliquid  paratum  habère.  Cic. 
cf.  paratos  fugienti  percussori 
habère  equos.  Cic).  T  Prêt  à  et 
(arcli.)  —  de,  qui  est  sur  le 
point  de.  Voy.  point  et  aller. 
s!,  prêt,  8.  m.  (Arch.)  Action  de 
préparer.  Anparatio,  onis,  f. 
Cjc.  Il  (Spéc.J  Essai  que  fait  le 
chef  du  gobelet  de  tout  ce  dont 
le  roi  doit  se  servir  à  table. 
Voy.  ESSAI,  EXAMEN.  ^  Actiou  de 
de  prêter  qqch.  à  qqn.  A  titre 
de  — ,  mutuo.  Cic.  Justin,  (cf. 
petere  mutuo  naves.  Justin. 
voy.  emprunt, emprunter).  Faire 
un  —  à  qqn,  voy.  prêter.  ||' 
Chose  prêtée.  Creditam,  i,  n. 
Hall.  Liv.  Commodum  (•  objet 
prêté'),  i,  n.  Cic.  (Verr.  Il,  )t, 
3, 6).  |[  Aruent  prêté.  Crédita 
pecunia.  Cœs.  Cic.  Liv.  Pecu- 
niœ  credilse.  Csei.  —  usiiraire, 
voy.  usuRAiRE.  IJ  (Spéc.)  Paiement 
par  anticipation  de  la  solde 
militaire.  Voy. solde.  ||  Acompte 
sur  le  salaire  d'un  ouvrier. 
Voy.  acompte. 

prétendant,  ante,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  prétend  avoir 
des  droits  à  régner.  yEmulus 
regni  ou  impcrli.  Liv.  Affecta- 
tor,  oris,  m.  Quint,  (cf.  a([.  re- 
gni. Quint.),  Los  — ,  qui  inter 
se  de  regno  contendant.  Liv. 
Une  prétendante,  œmula  regni 
ou  irnperii.  A.  affectnlrix 
regni.  A.  Etre  —  ,  rej^num 
affectàre.  Cic.  ^  Celui  qui  pré- 
tend à  la  main  d'une  femme  ; 
celle  qui  brigue  le  choix  d'un 
époux.  Piocus,  i,  m.  Cic.  Peti- 
tor,  oris,  m.  Sen.  Une  préten- 
dante, a/jonsa,  se,  f.  A. 
prétendre  (lat.  post.  prseten- 
dëre    [•    mettre   en    avant     '\. 
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Apal.),  V.  tr.  et  iutr.  f  V.  tr. 
Affirmer  fermement.  Conten- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  sic  eyo 
hoc  contendo,  me  tiOi  ipsi  ad- 
versario  cajascuinqae  tribus 
lationem  poposceris  rexidita- 
riim.  Cic.  apad  cos  contendit 
fatsa  esse  delata  [•  qu'on  leur 
a  fait  im  fau.x  rapport  .].  A'ep. 
[Tli.  7,  i].  illad  aiteram  pro  me 
inajoribiisqae  meis  contendëre 
ausim,  nihil  nos,  quod  incom- 
inodam  plebi  esset,  scientes  (c- 
risse.  Liv.  [VI,  i.0,  5]);  defen- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hœc  te 
I  lierre  seqaam  fuit  et  id  defen- 
ilûre.  Ter.  providea  enim,  quid 
sif  defen.-'uras  Hortensias.  Cic. 
cai  si  etiam  id,  quod  défendit, 
iclim  concedëre,  lamen...  Cic. 
id  alioram  exen\i)lo  se  fecisse 
défendit.  Cic.  hoc  rectê  ac  jare 
factam  esse  défendit.  Cic.  hune 
ta  igitar  imperatoreni  esee  dé- 
fendis ?  Cic.);  afSrmâre,  tr. 
Cic. etc.  (voy.AFFiBMER,. assurer); 
cODârmàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
tnedicus  plané  confirmât  pro- 
pediem  te  valentem  fore.  Cic. 
voy.  affirmer);  asseverâre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  assurer,  pro- 
tester) ;  tenére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  soutenir).  —  que  ne... 
pa<...,  Degàre,  fr.  Cic.  etc. 
(ex.:  Democritas  negat  sine  fa- 
rore  qaemqaam  poetam  ma- 
gnum esse  posse.  Cic.].  Pré- 
tendu, gui  {quse,  quod)  videtar. 
Cic.  (cf.  idquod  videtur  bonam. 
Cic).  qui  (qux,  quod]  dicitar. 
Cic.  (cf.  vestra  quœ  dicitar  vita 
mors  est.  Cic).  De  prétendus 
dieux,  commenticii  dii.  Cic.  ^ 
Vouloir  fortement.  Ve/ie,  tr. 
1,'ic.  etc.  (ex.:  volai  id  quidem 
elficëre  certê.  Cic.  voy.  vouLom); 
sibi  sumére.  Cic.  ne.  (ex.: 
miki  tantam  non  samo,  at 
meam  consilium  valëre  debue- 
rit.  Cic.  voy.  prétention,.  ^ 
Poursuivre  ouvertement,  jl  Une 
cliose  à  laquelle  on  dit  avoir 
droit.  Poscére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  réclamer):  arrogâre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  s'AEmoGER);  pos- 
tulàre,ir.  Cic  eto.(voy.DEM.\N- 
DER,  exiger);  Hagitâre  {'  de- 
mander comme  un  dû  ■),  tr. 
Cic.  etc. (réclamer, exiger). — de 
oa  en  qqch.  (arcli.),  sibi  aliquid 
.irrogâre.  Cic.  ||  Une  chose  à 
I  agnelle  on  aspire.  Coaten- 
dere,  tr.  Cxs.  (e.\.:  eo  quo  con- 
tendebant  pervenire  [«  parvenir 
au  but  qu  ils  prétendaient  ■]. 
Os);  aSectâre,  t,r.  Cic.  etc. 
t^voy.  ci-après).  —  qqn  en  ma- 
riage, axorem  sibi  poscére. 
Phjed.  aliqaam  rogOre.  Liv. 
[aliqaam)  in  matrimonium  pe- 
tëre.  Suet.  Le  prétendu,  pro- 
'■us,  i,  m.  Cic.  voy.  fiancé.  ^ 
V.  intr.  Aspirer  ouvertement. 
AfTectâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
dominationes.Sall.fr.  regnum. 
Cari,  imperium.  Liv.  tyranni- 
dem.  Qaint.);  arrogàre,  tr. 
Cic.   etc.  (ex.:   mihi  non  sumo 


tantam,  jixdices,  neque  arroge. 
Cic.)  ;  assumèTB,  tr.  C'ic.  etc. 
(ex.:  in  eo  sibi  prcecipaam  lau- 
dem.  Liv.  neque  ego  mihi  po- 
stea  quicqaam  assampsi,  neque 
liodie  assuma,  quod...  Cic.  si 
id  mihi  assamo,  videor  id  meo 
Jure  quodammodo  vindicâre. 
Cic).    Voy.    aspirer. 

prète-noxa,  s.  m.  Celui,  celle 
qui  prête  son  nom  à  un  autre. 
Habstituta  {alicuia»)  persona. 
l'Un. 

prétentieux,  euse,  adj.  Qui 
.ifllche  certaines  prétentions. 
Arte  qaadamin  ostentationem 
alicujus  rei  foetus  ou  compo- 
sitas.  Cic.  Liv.  (cf.  XXVI,  19, 
3).  ArrO'jans,  adj.  Cic.  Amhi- 
tiosus,  a,  um,  adj.  Cic.  Quint. 
(cf.  amhitiosus,orator.  Quint.). 
Putidus,  a,  um,  adj.  Cic.  (en 
pari,  d'un  orateur)  Etre  — , 
inultum  sibi  samëre.  Cic.  ni- 
mium  sibi  tribaêre.  Cic.  Un 
langage  — ,  sermo  plenus  arro- 
gantiae.  Cic. 

prétention.s.  f.  Action  de  pré- 
tendre à  qqcli.  comme  y  ayant 
droit.  Postulatio.onis,  C.Cic. 
etc.  (ex.:  seqaa  et  honesta.  Cic. 
postulationem  alicujus  rei  ab- 
jicère.  Cic.  concedëre  [opp.  à  re- 
sistëré]  postnlationi  alicujus. 
Cic);  postuia<u223, i,n. Cic. etc. 
(ex.:/),  intûlerabile.  Cic.postu- 
lata  lenîesima.  Cic.);  petitio, 
onis  ("  demande  [eu  justice], 
réclamation,  plainte  en  ma- 
tière civile),  f.  Cic.  Jet.  (ex.: 
p.  hcreditatis.  Jet.  absol.  peti- 
tio. Cic).  jus,  juris  (•  pré- 
tention légitime  »),  n.  Cic.  etc. 
(dans  des  express,  c.  Jus  suam 
ferre['  élever  des  prétentions»]. 
Liv.  Jus  suum  tenére  ou  obti- 
nére.  Cic.  Jus  saam  persequi. 
Cic.  Jus  suam  arm,is  exseqai. 
Cœs.  de  suo  Jave  cedëre.  Cic): 
vindicîœ,    arum,  t.  pi.  Cic. 

etc.  iVOy.  RÉCL.IMATION,  REVEN- 
DICATION).    Avoir    des    —       sur, 

petêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  de- 
.MANDER,  réclamer);  ropetère, 
tr.  Cio.  etc.  (voy.  récl-vmer); 
appetëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
réclamer);  postulâre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  réclamer);  vindi- 
câre, tr.  Ctc.  etc.  (voy.  reven- 
diquer, réclamer).  Prétentions 
insupportables,  deiiCia3,aruia, 
f.  pi.  Cic.  (ex.:  ecce  alise  deli- 
cigs  eqaitum  vix  ferendae.  Cic. 
[Att.  I,  17,  9]).  1  Action  de  pré- 
tendre à  qq.  avantage,  de  s'en 
flatter.  Affectatlo,  onis,  f. 
Sen.  Plin.  Tac.  (ex.:  sapien- 
tix.  Sen.  decoria.  Plin.  impe- 
rii.  Suet.  Germanicœ  originis. 
l'ac).  Avoir  des  — -  à,  affec- 
târe,  tr.  Sali.  Vell.  Tac.  (ex.: 
dominationem.  Sali.)  ;  aspi- 
râre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  sed  hœc 
ad  eam  taudem,  qaam  volu- 
r-ius,  agpirâre  non  possunt. 
Cic);  arrogâre,  tr.  t'ic.  Tac. 
(ex.:  mihi  non  sumo  tanturn, 
Judices,  neque  arrogo.  Cic.  ego 


tantam  tibi  tribao  quantum 
fortassemihi  arrogo.  Cic. arro- 
gâre sibi  sapientiam.  Cic.  nihil 
sibi  nohUitatis  aut  modestise. 
Tac);  assumére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  prétendre);  vindicâre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  revendiquer). 
Qui  a  des  — ,  qui  affiche  cer- 
taines     — ,      voy.       PRÉTENTIEUX. 

Sans  — ,  modcstua.  Cic.  mini- 
me ambitiosus.  Cic,  (voy.  mo- 
deste, modestie). 
prêter  (lat.  prxstàre  [-  mettre 
à  la  disposition  de  '].  Sen.  [N. 
Q.  H,  59,  8]),  v.  tr.  et  intr.  || 
V.  tr.  Mettre  à  la  disposition 
de  qqn.  Dare,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  auxilium  alicui.  Cic.  la,- 
tus  ["  le  flanc  i  l'adversaire  ■]. 
Val.-Hacc.  par  ext.  Jusjuran- 
dum  dare  alicui.  Plaut.);  de- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aurcs 
alicui.  Cic.  [Br.  10, 26]);  edére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  annaani  op'- 
ram  [-  son  concours  pendant 
un  au  »].  Liv.  fortium  virorun 
operam.  Liv.  operam  in  ceede 
alicujus.  Suet.);  prsebére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  operam  alicui. 
Liv.  aares  alicui.  Liv.  mate- 
riem  ad  ornatum.  Cic.  [Br. 
Il,  ii3];  par  ext.  adalatoribus 
latas.  Sen.  linguam  et  vocem 
sceleri  [■■  prêter  sa  voix  au 
crime  »].  Cic);  ferre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  alicui  opem,  auxi- 
lium  ["  main  forte  ■].  Cic. 
sabsidian.  praesidium  [•  son 
appui  -].  Cic,);  commodàre, 
tr.  Plaut.  Cic.  etc.  (ex.:  [•  opé- 
ra "]  quanx  civis  civi  commo- 
dat.  Plaut.  ut  qaicquid  sine 
detrimento  possit  comniodarif 
id  tribuatur  vel  ignoto.  Cic. 
ut  hsec  a  (ortunâ  donata,  cete- 
ra a  fortuné  commodata  esse 
videantur.  Cic.  voceni  et  nta- 
num  candidato  in  senata.  Sen. 
alicai  aareni  patientem.  Hor. 
saas  vires  aliis  cas  commodan- 
do  minnëre.  Liv.  alicui  operam 
suam  ad  turpissimum  ministe- 
rium..  Plin.  J.  nomen  suum 
alicui  ad  translationem  crimi- 
nis.  Cic).  —  attention,  voy. 
p.  215,  col.  2  et  3.  —  silence, 
voy.  silence.  —  serment,  voy. 
serment.  —  le  collet  à  l'in, 
luctationem  cam  aliquo  non 
recasâre.  .-1.  Se  —,  accéder e, 
intr.  Cic  etc.  (ex.:  ad  vohinta- 
tem  alicujus.  Cic);  accomzao- 
dâre  se.  Cic.  (ex.  :  ad  volan- 
tatem  alicujus  et  arbitriam  et 
nutam  totum  se  finyëre  et 
accommodâre.  Cic);  obsequi, 
dép.  intr.  Cic  etc.  (ex.:  alicai 
roganti.  Cic.  alicujus  volunta- 
ti.  Cic.  tempestati  ["  aux  cir- 
constances «j.  Cic.;  on  dit  aussi 
morem  gerére  alicui.  Ter.  Cic); 
obsecundâre,  intr.  Ter.  Cic. 
(ex.:  alicai  [■  aux  désirs  de 
qqn  "].  Cic.  at  ejus  [Pompeî] 
semper  vûlantatibus  non  modo 
cives  assenserint,  socii  obtem- 
perarint,  hostes  obcedierint,  sed 
etiam     venti      tempestatesqae 
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ob$ecandarint.  Cic);  servire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  tempori. 
Cic.);inservire,  intr.  Cic.  etc. 
{n.:temporihiis.  Nep.].  Se  —  à 
tout,  oti  onini'a  descendëre. 
Car*.  Qui  se  prête  à  — ,  voy. 
PRâT,  DISPOSÉ.   Sujet  qui  ne  se 

—  pa$  à  de  long^  développe- 
ment*, qiix  res  non  lonm'i 
^rplicatione  eget.  Cic.  ^  (Spéc. i 
Moitre  (qqch.)  à  la  di-poJition 
de  qqn  pour  un  temps,  après 
lequel  il  doit  le  rendre.  Alicui 
aliqtiid  atendiim  dare  ou  tra- 
dère.  Cic.  Commodâre,  ir.  Cic. 
Qaint.  (cf.  alicai  psenulam. 
Qaint.  aaram.  Cic.  a?des  cui- 
dam  amico  ad  nuptias.Cornif.  . 

—  à  qqn  (de  rargent\  dàre, 
tr.  Cic.  pic.  fdans  le*  expre^. 
pecaniam  miituam  dare.  Cic. 
Liv.);  credére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  qaod  credidisti  reddo. 
Plant,  cxegit  qaod  crediderat . 
Cic.  ne  qaod  crediderat  per- 
deret.  Cic.  alicai  pecaniajn, 
grandem  pecaniam.  Cic.  peca- 
niam sine  fenore,  sine  stipala- 
tione.  .Yep.  alicai  aliqaia  per 
si/ngrapham.  Cic.  pecaniam 
alicajas  pde  [•  à  qqn  une  pa- 
role •].  Cic.  abîol.  emam.  sedi- 
pcabo,creéam,  exigam, honores 
geram,  Sen.  cam  credebat  in- 
dactas  as'iris.Cic.credendi  mo- 
dam  constituére.  Cic.  in  dando 
et  credt^ndo  procedëre  longias. 
Cic.  au  part.  pas,-é  pecania  cré- 
dita. Cic.  argentum  creditam 
solvére.  Liv.).  —  à  intérêts, 
fenerâre,  tr.  Sen.  Jet.  et  fe- 
rari,  dép.  tr.  Cic.  (ex.:fi;nerj- 
ri  saam  pecaniam  in  provinciâ. 
Cic.  ne  fenerâre  [•  prêter  à 
gros  intérêts  •]  liceret.  Liv. 
voy.  usuRE^.  Il  (Par  ext.)  Attri- 
buer gratuit-^meiit  qqch.  à  qqn. 
Tribuëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
*ttri8uer);  conferre,  t.-.  Cic. 
vtc.  (voy.  p.  219,  col.  1);  trans- 
ferre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hama- 
na  [.  les  faible=ses  humaines  •] 
ad  deos  tranfÇerebat.  Cic.).  ^ 
V.  intr.  Fournir  m.itière  à 
qqch.    Dare  locam  {alicui    reï). 

Cic.   Voy.     MATIÈRE. 

prétérit,    i.    m.    Temp=    d'un 

verbe    qui    marque     le    pas=i!. 

Tempos  prœlerilam  ou  perÇix- 

tam.Cramrn.  Les  — ypraeterita, 

oram,  n.  pi.  Qaint. 
prétérition    lai.  post.  prstari- 

tio.  Aîoft.-Cap.),-'.  f.  Omission. 

Voy.  ce  mot.  1  (Rhétor.)  Figure 

par  Iaf|ue!leon  feint  d'omettre. 

Occapalio,  onis,  f.  Cic. 
prétermission     (lat.   prœier- 

missio,   action  d'omettre),  >.  f. 

(Rhétor.)  Omission  feinte.  Voy. 

PR^ÉRITIOP». 

préteur,  8.  m.(Antiq.  rom.)  Ma- 
gistrat rendant  la  justice,  etc. 
Prsetor,  oris,  m.  Cic.  (cf. 
prxt.  arbanoê.  Cic.  peregri- 
nas.  Liv.).  De  — ,  prœtorias,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  prxt.  orna- 
menta.  Tac. 
comices  pour 


pr.   comilia  [•  les 
l'élection  du  pr.«],  I 


pp.f: 

^iV.  pr.  potestas.  Cic).  .\ncien 
—,  prsetorias,  ii,  m.  Cic. 
prêteur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qiii  prête.  Qui  mitfauni 
dat.  Cic.  Lommodator,oris,  m. 
Jet.  — sur  sages,  oppijneraior, 
oris,  m.  Lie.  Prêteuse,  qaœ 
mataam  dat.  Cic.  jl  {.idjectwt.) 

Voy.    DONNEUR. 

1.  prétexte      ;lat.     prxtextas. 
Justin.),   s.    m.   .Motu'  spécieux 
mis    en    avant   pou.-   cacher   le 
motif  réel  d'une    action.   Cau- 
sa, as  (•  cause  simulée,  préte.v- 
te  •),  f.  Cic.   etc.  (ex.  :   causam 
invenire.  Ter.    caiwam    inter- 
ponens   se  collegas  exspectûre. 
yep.    mari  caasam  opponëre. 
Cic.  causa  intcrposità    [«  sous 
un    préte,\te    quelconque  •    ou 
•  sous  ce   prétexte  -].  Cœs.   per 
caa-^am    valetadinis    remanse- 
rant.  dss.  IB.  C.  111,87.  3;  cf. 
B.  G.   VII,  9,  1;    B.  C.  III,  «h, 
1;  76,  1].  per  caasam  renovati 
ab    .Hqais    belli.   Liv.    causas 
novaram  postalationum  U  p.  à 
da      nouvelles     réclamations .] 
qaserëre.  Cic.  caasam  bellandi 
reperire.  Nep.   caasam  kabêre 
ad  injariam.  Cic.   (ingère  caa- 
sam peracatam,  at...    Cic.   (in- 
gère causas,    ne...    Ter.);    ca- 
Itimnia,  se,  f.  Cic.  (ex.:  variis 
calamniis  rem  extrahëre.    Cic. 
religionis  calumniam  malei-o- 
lentià  et    invidià  comprobârc. 
Cic.  [ep.  I,  1,  I])  ;    prœscrip- 
tio,  onis,  f.  Cœs.  (ex.  :  ut  /lo- 
nesta    prœscriptione  rem  tur- 
pissimam  tegerent.  Cœs.  [B.  C. 
ill,  32,  U]);  titulus,  i,  m.  Liv. 
(ex.:   ouem    titalum  prxtende- 
ritis.  Liv.   cam  pâtre  suo   ge- 
rentes  bellum  liomanos  specio- 
sam.  Grseciœ  liberand:e    talisse 
tiiulum.  Liv.)  ;  species,  ai.  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  per  spuciem  au- 
xilii  (erendi.  Liv.  bclli  speciem 
qur3^r.:re.  Liv.);  simulatio,  O- 
nis,  f.  Cic.    etc.    (c\.:    simula- 
tione    Pavthici  belli.   Cœs.  hos- 
iiam    siinulatione.    Cic.      voy. 
rn.sTE);    nomen,    minis,    n. 
Cic.  etc.  (c.v.:   legis  agrariœ  at- 
<fae  nornîne.  Cic.   nomine  con- 
jaralionis.  Cic).    Donner  com- 
uio  on  pour — ,  voy.  PRiÎTEXTEn. 
:'■■   prétexte ,    s.    f.    Vêtement 
blanc    bordé    de    pourpre    (dos 
patriciens   et    des    magistrats). 
—  et,  p.  appos.,   robe  — ,  toga 
pr-ctexta.  Cic.    et   simpl.   prx- 
tcxla,  œ,  f.  Cic.   Vêtu  de  la  — , 
prœlexiatus,a,  um,  p.  adj.  Cic. 
prétexter,  v.  tr.  (Arch. ) Cou vri i- 
d'un  prétexte.    Prœtendcre,  tr. 
Cic.    Oblcndére,  tr.    Cic.    Voy. 
oécuiSER,  DISSIMULER.  ^  Prendre 
pour  prétexte.     Prœlexëre,    tr. 
Cic.   (cf.    prœt.  causam  triam- 
fihi.  Cic).  Caasdri,  Jép.  tr.  Liv. 
Tac.   (cf.    negotia.  Tac).   Cau- 
sam interponére.  Cœs.  Nep.  ou 
interserëre.  Nep.  — faussement, 
voy.  PEINDRE.  —  (comme  excuse), 
'■.rousâre     {valetudinem).    Cic. 
excasitione    ati    {yaletadini»). 
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Cic.  ^ —  son  âge,  xtatem  after 
re.  Cic.  —  qqch.  (pour  dissi 
muler),  prmtendëre  aliqaid  ali- 
cai rei.  Cic.  obtcndère  aliquio 
(alicai  reï).  Plin.  j.  Tac. 
prétoire,  s.  m.  (Antiq.  rom.' 
Emplacement  entourant  la  ten- 
te du  préteur.  Pr,vtorium,  ii, 
n.Liv.  Il  (P.  ext.)  Tribunal  du 
préteur.  Prxtorium,  ii,  n.  Ci'c. 
Il  Garde  de  l'empereur.  Prœto- 
,  riuni,  ii,  n.  'Aie.  (ax.:  pra'Çec- 
tas  prœtorii.  Tac.  ou  prœtorio. 
Veg).  Charge  de  préfet  du  —, 
prœtoriana  prœfectura.  .iur.- 
Vict.  ^  Enceinte  d'un  tribunal, 
forum,  i,  n.  Cic. 
prétorien,  enne,  adj.  Relatif 
au  préteur.  Prœtorias,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  {c\.:  prœt.  cohors. 
Cic.  prœt.  cohortes.  Tac.  prœt. 
castra.  Plin).  Les  soldats  — , 
et  subst.  les  —,  prœtorium,  ii, 
n.  Tac.  Saet.  prœtoriani,oram, 
m.  pi.  Tac.  prœtoriœ  cohortes. 
Tac.  Un  — ,  pr:}'torianas  miles. 
Tac.  Il  Province —(administrée  , 
par  un  préteur),  provinciâ  j 
prœtoria.  Cic.  Droit  —  frésul-  11 
tant  des  édits  du  préteur),  fos 
prn'toiiam.  Cic. 

prêtre,  s.  m.  Celui  qui  préside 
au    culte    divin.    (En  général.) 
Sacerdos,  otis,  m.  Cic.  (cf.  sa- 
cerdos    ma.ximas    [•  le  grand- 
prêtre  des    Syracusains-J.  Cic. 
s.    sammus    T-  le    grand-prétre 
des  Juifs.].  Vulg.'i.  —  affecté  à 
un  certain  culte,    pontifejc,    fi- 
cis,  m.  Cic.    —   attaché  à  une 
divinité  spéciale,  (lamen,  inis, 
m.  Cic.  (ex.:  (l.  Dialis,  Afartia- 
lis,  Quirinalis.    Cic).    Dignité 
de  grand  — ,  magisteriam  sa- 
cerdotii.  Liv.  Do  — ,  sacerdota- 
lis,  e,  adj.  Plin.  —  d'un  oracle, 
prophata,   œ,  m.  Liv.  ||  (Spéc.) 
Prêtre    catholique.    Presbuter, 
teri,  m.  Tert.  De  —,  sacerdota- 
lis,   e,   adj.  Eccl. 
prêtresse,  s.   f.    Femme  pré-i- 
dant   au   culte  d'une    divinilé 
Sacerdos,  otis,  f.  Cic.   Antisti- 
ta,  œ,  f.  Cic.   Jeune  — ,   sacer- 
dotula,  œ,    f.    Varr,  ||  Ce  cult.j 
n'est  accompli   que   par  des  — , 
sacrificia  per  mulieres   ac  vir- 
gincs    con[ici    soient.  A.  ||  Fi^. 
—  de  Venus,   voy   coubtjsane. 
prêtrise,  s.  f.  Dignité  de  prôtr.;. 
Sacerdotiam,  ii,  n.  Cic.    Pres- 
byieratus,  ûs,  m.  Hier.  ||  P.    a- 
ual.   Le  corps  des  prêtres.  So- 
ccrdotum  ordo   ou  simpl.   »a- 
cerdotes,  um,  m.  pi.  A. 
préture,    s.    f.     (Antiq.    rom.) 
Cliarge,    fonction     de    préleur. 
Prxtara,  œ,  t.  Cic.  Sous,  durant 
la    —    de   qqn,  prœtore  aliquo. 
Cic. 

preuve  (lat.  post.  proba  [cf. 
probare,  prouver].  Âmm.  Cod. 
Just.).  s.  f.  Ce  qui  sert  à  établir 
qu'une  chose  est  vraie.  Proba- 
tio,  oais  (•  démonstration, 
preuve,  argument  >),  f.  Sen. 
Qaint.  Plin.  j.  Tac.  (ex.  :  p. 
evidens.  Quint,  ejus  rei.  Justin- 
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au  plur.  tcntare  alias  prohn- 
riimcs.  iien.  ruin  satis  conviri- 
ri  probationibxis .  Plin.  j.  ijuar- 
tura  cHem  probatUmcs  occiipa- 
tnnt.  Plin.  j.  [ac  se  rencontre 
i\\\'\  l'époque  inipér.]);  appro- 
batio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
assiimptionis.  Cic.  quœ  [pi'opo- 
^itio]  non  indiijet  approhatio- 
ne.  Cic);  aTgumentum,  i 
(«argument,  preuve»),  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  anjumcnta  et  ratio- 
nes.  Cic.  argumenta  [•  les  preu- 
ves morales  »]  atqae  indicia  scf- 
leris.  Cic.  argumente  ratione 
concludentia.  Cic.  afferre  ar- 
gamenta.  Cic.  agcre  argumcn- 
lis  ["  par  preuves  ■■].  Cic.  spar- 
sa  argumenta  colligëre.  Cic. 
multis  argamentis  deos  esse 
doccre.  Cic.  aliqaid  est  argu- 
menta [-  sert  (le  preuve  >].  Cic. 
magno  ou  satis  magno  esse  o;-- 
gtimento.  <'ic.  voy.  argu.ment)  ; 
Sdes,  ei,  (.  Liv.  (ex.  :  mani- 
festa fides  publicà  ope  Volscos 
hostes  adjutos.  Liv.  ad  (idem 
criminum  [«pour  faire  la  p.  de 
ses  accusations»].  Lii-.);  indi- 
ciuzn,  il  (■  indice,  preuve  »), 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  sceleris.  Cic. 
indicio  esse  alictd  rei.  Ncp.  ou 
alicajas  rei.  Ter.)  ;  signum,  i 
(■  indice,  preuve  matérielle-), 
n.  Cic.  etc.  (ex.;  de  ea  re  signa 
[•  preuves  matérielles  >]  atque 
argam,enta  [«preuves  morales»] 
paacis  verbis  eloquar.  Plaat. 
qaod  est  signum  nallam  un- 
qaam  inter  eos  querimoniam 
inlercessisse.  Nep.  qase  signa 
sant  omnia,  non  mediocri  quo- 
dam  consilio  naturam  mandi 
administrari.  Cic.)  ;  testimo- 
nium,  ii  (•  témoignage,  preu- 
ve »),  n.  Cic.  etc.  (e.\.:  littera- 
rum  testimonia  [«pr.  écrites»]. 
Cic.  dedisti  judicii  tai  [«de  ton 
goût»]  testimonium.  Cic.  verba 
sunt  testimonio  [•  servent  de 
pr."].  Cic.  laboris  sui  pericali- 
que  testimonium.  a^erre.  Cœs. 
testimonia  moderatœ  vitœ  pro- 
ferre [.fournir  les  preuves»]. 
Nep.];  documeDiuin,i{'e.i.em- 
ple,  preuve»),  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
documenta  esse.  Liv.  alicui 
àocumento  esse.  Cœs.  docu- 
mentam  esse  ou  alicajas  rei 
docamentum  esse  [en  pari,  de 
pers.  et  de  ch.].  Cic.  Liv.  do- 
camentum sui  [-de  son  talent, 
(le  son  savoir-faire»]  dare[» fai- 
re la  prouve»].  Liv.);  spéci- 
men, minis  («exemple,  preu- 
ve»), n.  Cic.  etc.  (ex.  :  ingenii. 
I  /'■.  spécimen  justitise  [«de  sa 
jii-tice  »]  dare.  Liv.)\  pigDUS, 
oris  («gage,  preuve»),  n.  Cic. 
'■te.  (ex.:  voluntatis,  injaricc. 
Cic.dare pignus  magnam.Cic). 
Céder  aux  circonstances  et  se 
plier  à  la  nécessité,  cela  a  tou- 
jours passé  pour  une  —  do  sa- 
gesse, tempori  cedere,  id  est 
necessitati  parère   seniper  sa- 

fiientis  est    hnbitum.    Cic.  (ep. 
V,  9,  2).  C'est,  semble-t-il,  la 


plus  f.ji'te  des  —  de  l'existence 
des  dieux,  firmissimum  hocaf- 
ferri  videtur,  car  deos  esse  cre- 
daiaus.  Cic.  ('l'use.  I,  13,  30).  — 
par  démonstration,  argumeD- 

tatiO,  onis,  f.  Cic.  I  Vuy.  ARGU- 
MENTATION, diïmonstration).  — 
par  témoignage,  testiScatio. 
onis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  attes- 
tation, témoignage)  .  Donner, 
faire  la  — ,  voy.  prouver,  dé- 
montrer. Faire  —  de,  voy.  mon- 
trer. 
preux,  adj.  m.  (Arcli.)  Vaillant. 
Voy.  ce  mot.  ||  Subst.  Voy.  »É- 

P.OS. 

prévaloir,  v.  intr.  Remporter 
l'avantage  (sur  ijqn  ou  qqch.). 
Ki'ncëre  [aliquem,  aliquid).Cic. 
Superâre    {uliquid}.    Cic.  Voy. 

EMPORTER,      triompher,    VAINCRE. 

.Arcli.  —  à,  plus  valëre  qaam... 
Cic.  Absolt.  Prœvalére,  intr. 
Cic.  (ex.  :  cam  prœvaluisset  ut 
et  le  Subj.  [.  1  avis  ayant  pré- 
valu que...»].  Saet.).  Vincêre, 
intr.  Cic.  Plus  valëre.  Cic.  (ex.: 
apud  aliquem  plus  valut  rei 
pablicae  commodam.  quam  pa- 
ternus  animus  ou  pietas.  Liv.). 
Valëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  sen- 
tentia  valait.  Liv.  e/as  ratio 
non  valait.  Nep.).  Obtinêre, 
intr.  (ex.:  fama  obtinuit.  Cic). 
Faire  — ,  obtinêre,  tr.  Cic.  (ex.: 
obt.  jus  suam.  Cic).  Faire  — 
.son  opinion,  obtinêre,  tr.  Cic.  \\ 
Se  —  de  qqch.  (prétendre  en 
tirer  avantage),  sibi  assamëre 
aliquid.Cic.  niti  aliquâ  re.Cic. 
fretum  esse  aliquâ  re.  Cic. 
gloriàri  aliqaid.  Liv.  (cf.  ne 
adversus  te  quidem  gloriabor. 
Liv.).  Se  —  du  malheur  d'an- 
trui,  ex  incommoda  alieno 
suam  occasionem  petére.   Cic. 

Voy.   TARGUER,    VANTER. 

prévaricateur,  trice,  s.   m. 

etf.  Celui,  celle  qui  prévarique. 
Jmmemar  of§,cii  homa.  Cic 
Prœvaricator,  07-is,  m.  Cic.  || 
Adj.  Juge — ,  corraptas  j'udex. 
Har.  Prévaricatrice,  mulier  im- 
memor  officii  ou  corrapta,  quœ 
prœvaricatar.  A. 

prévarication,  s.  f.  Action  de 
prévariquer.  Prœvaricatio,  o- 
nis,  f.  CiC. 

prévariquer,  v.  intr.  S'écarter 
de  la  justice.  Prsevaricâri,  dép. 
intr.  Cic. 

prévenance,  s.  f.  Qualité,  ac- 
tion de  celui  qui  se  montre 
prévenant.  Of^lciosa  valuntas. 
Cic.  Officium,  ii,  n.  Cic.  Ob- 
servantia,  se,  f.  Cic.  Occarsatio, 
onis,  f.  Cic.  Plein  de  —  pour 
qqn,  voy.  prévenant. 

prévenant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  ai'rive  avant  qqn.  Qui,  quœ 
untecedit  ou  prsevertit  [ali- 
quem).    Cic.     Voy.     PRÉVENIR.   1 

Qui  aiTive  avant  qqch.  Voy. 
PRÉCÉDENT.  ^  (Fig.)  Qui  Va  au 
devant  de  ce  qui  peut  plaire 
aux  autres.  Officiosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  in  aliquem.  Cic). 
Commodas,  a,  wn,  adj.  Obvias, 


a,  um,  adj.  l'Un.  Tac.  Qui  se 
montre  —  en  toute  occasion,  in 
omnia  ultra  suam  offerena  o- 
peram.  Cic.  Un  homme  très  — , 
homo  summa  officia  prsedita» 
ou  observantissimas  [alicajas). 
Cic.  D'une  manière  — ,  cjficio- 
sê,  adv.  Cic.  altro  (se  offerre). 
Cic.  Soins,  attentions  — ,  voy. 
PRÉVENANCE.  *,  Qui  donno  Je 
prime  abord  une  impression  fa- 
vorable. Voy.  AGRÉABLE,  SYMPA- 
THIQUE. 

prévenir,  v.  tr.  Devancer  .'qqn) 
dans  une  action.  Prsevenire, 
tr.  Hall.  Liv.  (ex.  :  aliquem 
Salf.  [Ju.^.  71,5].  hosteni.  Liv.), 
antevenire,  tr.  Sali.  Tac  [ex.: 
per  tramiies  occultas  exerci- 
tum  Mftelli.  Sali,  magnis  iti- 
nei-ibus  Metellum.  Sali.);  prss- 
currére,  tr.  Cœs.  Plin.  (ex. 
[abs.]  :  celeritate.  Cœs.  [B.  G. 
Vil,  9]);  antevertère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  [absol.]:  atque  id  Ip- 
sum cum  tecam  agëre  conarer, 
F'annius  antevertit.  Cic  [ara. 
16]);  occupàre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  Servilias  Ahala  Sp.  Mse- 
lium  regnum  appetentem  occu- 
patam  interemit.  Cic);  prsB- 
occupàre,  tr.  Cœs.  Nep.  (ex.  : 
ne  alteruter  alterum  prœoccu- 
paret.  Nep.  timens  ne  adventa 
Cœsaris  prœoccaparetur.  Cœs.), 
Je  l'ai  — ,  id  facëre  prior  co^ 
pi.  Cic.  id  facëre  occupavi.  Liv. 
Il  (Fig.)  Devancer  l'effet  do 
qqch.  Prsevenire,  tr.  Sali. 
Val  -Max.  Tac.  (e\.:  quœ  para- 
visset  perfidiâ  ciieniis  prœven- 
ta.  Sali.  pr.  desiderium  plebis. 
Liv.  ignaminiam  damnationis 
morte  voluntarià.  Val. -Max. 
morte  e.xcidium  domûs.  Tac)  : 
antevenire,  tr.  Sali.  [ex.  : 
consilia  et  insidias  hastium. 
Sali.  [Jug.  88,  2J)  ;  prsecurré- 
le,  tr.  Cic.  (voy.  devancer)  ; 
pTsevertère,  tr.  Cœs.  Sali.  fr. 
Liv.  (ex.  :  damnationem  [•  sa 
condamnation  par  le  suicide  »]. 
Liv.  aliquid  celeritate.  Sali.  fr. 
haie  rei  nihil  prœvertendam 
existimavit,  ne...  Cœs.);  anto- 
ire,  tr.  Ter.  Liv.  Tac.  (ex.:  ita, 
si  ab  annis  septemdecim  ad  se- 
n^'ctutem  semper  vos  œtatem 
meam  honoribas  vestris  ante- 
istis,  ego  vestros  honores  ré- 
bus gerendis  prœcessi.  Liv. 
[.XXXVI1I,51,  11].  id  te  oro  ut 
anteeamas.  Ter.  [Andr.  556]. 
damnationem  venena.Tac.  an- 
teit  incendiam  remédia.  Tac); 
preeripére,tr.Cic.[ex.:hûstiam 
consilia.  Cic.  [OS.  I,  108].  ne 
deorum  immortalium  bcnef^ 
ciuni  festinatione  prœripuisse 
videamur.  Cic  [Ph.  \U,  2,  5]); 
occurrëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
bellû.Liv.  incendio.Curt.  occur- 
rëre atque  obsistëre  omniba» 
consiliis  ej'us.  Cic.  ante  ejas 
avaritlœ  scelerique  occurrëre. 
Cic.  [Verr.  11,5,9,  2A].  periculo. 
Plin.  j.  ego  occarram  exspecfa- 
tioni  vestrx.  Cic.  f Cler.  28, 63]); 
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superàre.iT.Cic.  .c\.:  eisi  non 
dat'ituham,  gain  hanc  epifto- 
lam  muld  nantit,  (ama  deni- 
fiK"  fsset  ipsa  «u<i  Ci-leritate 
tapcratum.  Cic.  [Q.  IV.I,  1,  1]  ; 
occupàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  ante 
occapo  quod  opponi  video  [•  je 
préviens  uue  objection»].  Vie. 
id  qaod  objici  potest  occupa. 
Cic).  *  Disposer  d'avance  qqn 
dan?  uD  sens  favorable  ou  dé- 
favorable. Occupàre,  tr.  Cic. 
eu-,  (ei.:  mu/tum  est  primo 
aspectu  oculos  occupasse.  Sen. 
animos  eoram,  qui  aadiant, 
mjgnittidine  rei.  Cic);  prae- 
occupàre,  tr.  Cses.  Liv.  (ex.  : 
prseoccupatis  non  magis  auri- 
bas  qaam  animis  ab  Eamene. 
Lii\  prœoccapati  beneficio  ani- 
mi.  Liv.  prseoccupatos  jnm  ab 
Hunnibale  Gallorum  animos 
esse.  Liv.).  —  qqn  en  sa  fa- 
veur, oratiani  alicajas  conse- 
çn".  Cic.  —  qqn  contre  qqn, 
aliqviem  (ou  alicujus  animum) 
alitinam  reddére  [on  alienâre) 
ab  aliquo.  Cic  Voy.  phévention. 
Avec  un  esprit  non  prévenu, 
intégra  animo  ac  libero.  Cic. 
Etre  —  en  faveur  de  qqch., 
studio  alicujus  rei  tenêri.  Cic. 
Il  iPar  ext.)  T.  de  droit,  lître' 
prévenu  d'un  délit  oa  d'un 
crime.  Reum  esse.  Cic.  Un  pré- 
venu, retxs,  i,  m.  Cic.  Liv.  Une 
— ,  rea,  œ,  f.  Cic.  ^  Avertir 
d'avance  qqn.  Prœmonére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  benevoto  ani- 
mo me,  nt  marjno  opère  cave- 
rem,  prœmonebat.  Cic.  [Varr. 
I,  8,  S3J.  de  impendentibas  pe- 
riculis  voce  Jovis  pr.-rnioneri. 
Cic  [liar.    resp.    5,    lOJ).    Voy. 

AVERTIR. 

préventii,  ive,  adj.  Qui  sort  à 
prévenir  (un  mal).  Ad  pra^ca^ 
vendam  aptas.  A  .  Voy.  préser- 
vatif. Mesures  — .  provisio,  o- 
nis,  f.  Cic.  Voy.  précaution.  ^ 
(Droit.)  Qui  concerne  un  préve- 
nu. Ad  reatum  peitinens.  A. 
Détention  préventive,  castodia 
rei  ou  simpl.  cnstodia,  se,  f. 
prévention  (bas  lat.  prseven- 
tio),  s.  f.  (Arch.)  Action  de  de- 
vancer qqn  dans  l'exercice  d'un 
droit.  Prœceptio,  onis,  t.  Jet. 
1  Etat  d'un  e-prit  disposé  d'a- 
vance en  sens  favorable  ou  dé- 
favorable. PrsBceptio,  odIs, 
f.  Cic. etc.  (ex.:  ater  defmiindo 
describendof/ae  verbo  magis  ad 
êensum  jadicis  opinionemqtie 
penetrarit  et...  ad  eanaem 
qaam  ejtxs  verbi  perceptionem 
mchoatam  habebant  in  animis 
ii  qui  aadient,  magis  et  pro- 
pias  accesserit,  id  vincat  ne- 
cesse  ett.  Cic.  [part.  orat.  30, 
123].  on  dit  aussi  antecepta  a- 
nirno  rei  gaœdam  informatio. 
Cic.  [S.  D.  I,  16,  W].  ou  opinio 
prie^adicata.  Cic.  [S.  D.  I,  5, 10]. 
ou  insita  menti  opinio.  Cic.  cf. 
encore  falsa  opinio.  Liv.  ou 
faltû  suspicione  dacti.  Nep.). 
Bans  — ,  animo  integro  ac  li- 


bero. Cic.  —  favorable,  favor, 
oris.  m.  Liv.  —  défavoiable, 
invidia,  ,t,  f.  CiV.  (voy.  ammo- 
siTÉ  .  Avoir  des  —  contre  qqn, 
alienatiim  ou  aversum  esse  ab 
itliqao.  Cic.  1  (Droit.)  Situation 
de  celui  qui  est  prévenu  d'un 
délit  ou  d'un  crime.  Heatiis, 
ùs,  m.  Quinr.  Jet.  .Mettre  qqn 
en  état  de  — .  reum  facêre  ali- 
quem.  Cic.  Etre  en  état  de  — , 
reum  fieri.  (  ic. 

préventivement,  adv.  D'une 
manière  préventive.  Prceca- 
vendi  causa.  Cic.  Détenu  — , 
reas,  i,  ra.  Cic. 
prévision  (lat.  post.  prsevisio. 
Jgnat.  [ep.  ad  Phil.  vers.  vet. 
8]),  s.  f.  Action  de  prévoir.  Pro- 
visio, onis,  f.  Cie.  Prxs/'nsio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  prses.  reram 
fatararum}.  Cic).  Providentia, 
»•,  f.  Cic.  Prsesagitio,  onis,  f. 
Cie.  Prudentia,  se,  f.  Cic.  (ex.: 
rerum  faturaram.  Cic).  Prse- 
samptio,  onis,  f.  Sen.  Contre 
toute  — ,  voy.  attente,  espoir. 
En  —  de  l'avenir,  in  faturum. 
Cic.  in  posteram.  Cic. 
prévoir,  v.  tr.  Concevoir  d'a- 
vance (ce  qui  doit  arriver). 
Pnei'idire,  tr.  Cic.  (ex.:  qaod 
qaisqae  prsevidit.Plin.j.  prsev. 
latura.  Cic).  Providire  mente 
ou  cogitafione  ou  prospicére 
animo.  Cic.  (cf.  plus  animo 
prospicëre  et  prsesentlre.  Cic. 
prosp.  qax  fatara  sunt.  Hor. 
longe  in  posteram  prosp.  fa- 
tara. Cic).  Providire,  tr.  Cic. 
(cf.  prov.  qaid  faturum  sit. 
Cic).  Animo  prsucipëre  ou 
Bimpl.  prsccipere.  Cicici. prxc 
consilia  hostium.  CicS).  Animo 
vidëre.  Cic.  Prsesagire,  tr.  Cic. 
Conjicëre,  tr.  Cic  —  l'événe- 
ment, divinûre  de  exita.  A'e/). 
—  de  loin,  malto  ante  prospi- 
cëre, vidére  ou  pra^sentire  ali- 
quld.  Cic.  Autant  qu'on  pou- 
vait le  prévoir,  qaantam  in 
rationc  esset.  Hirt.  b.  G.  Prévu, 
prsemeditatus,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Celui  qui  prévoit,  provi- 
sor,  oris,  ni.  Tac  (ex.:  ingraen- 
tiam  dominationum .  Tac 
[ann.  XII,  U]).  Qui  ne  prévoit 
pa=,  improvidus,  a,  um,  adj. 
Plin.  imprudens,  adj.  Cic.  \\  P. 
ext.  Prendre  des  mesures  d'a- 
vance. Cavëre,  tr.  Cic.  Prseca- 
vêre,  tr.  Cic.  Providêre  et  ca- 
vëre. Liv.  Providêre  {ante)  et 
prœcavére  ousimpl.  providêre, 
tr.  Cic.  J'ai  tout  prévu,  nai7ii 
tota  res  provisa  atqaa  prsecaa- 
tn  est.  Cic 
prévôt  (lat.  prsepositas.  pré- 
posé),s.m.  (Arch.)Agent  du  roi, 
du  seigneur,  etc.  Prxpositus,  i, 
m.  Ducange.  Le  —  de  Paris, 
pr.pfectas  arbis.  A.  P.  ext. 
Grand  —  (grand  juge),  qaxsi- 
tor.  oris,  m.  A.  —  de  la  ma- 
réchaussée (chef  de  police),  voy. 
POLICE.  1  Chef  du  chapitre  d'une 
église  collégiale.  Prsepositas,  i, 
m.  A. 


prévôté,  f  f.  Fonction,  Juridio- 
tioii  du  prévôt.  Pra'positura. 
.V,  f.  l'urange. 

prévoyance,  s.  f.  Faculté  de 
prévoir.  Providenti'i.  a-,  f.  Cic. 
Provisio,  onis,  f.  Cie.  Prœsagi- 
tio,  onis.  f.  Cic.  Prospicientia. 
.T,  f.  Cio.  Provisus.  abl.  a,  m. 
Tac  Provida  cara.  Ov.  Agir 
avec  — ,  maltun\  providêre. 
Avoir  plus  de  —,  vidcre  plus. 
Cic  Voy.  PRi5vom.  Prendre  de- 
mesures  de  —  ,  providêre  et 
cavêre.  Liv.  providêre  et  pra'- 
cavêre.  Cic.  Avec  — ,  providen- 
ter,  adv.  Cic.  pradcnter,  adv. 
Cic.  Qui  est  sans  — ,  voy.  im- 
prévoyant. Sans  — ,  improvidê, 
adv.  Liv. 

prévoyant,  ante,  adj.  Qui  pré- 
voit. J'rctidas,  a,  am,  adj.  Cir. 
Memor,  adj.  Cie.  Virg.  Voy. 
PRÉVOIR.  lltP.  ext.)  Qui  prend  ses 
mesures  en  vue  de  ce  qui  doit 
arriver.  Providas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Cautus,  a,  am,  p.  adj.  (:ic. 
Providens,  p.  adj.  Cic.  Pra- 
dens,  adj.  Cic.  Etre  — ,  se 
montrer  — ,  voy.  prévoir. 
priapée.  s.  f.  Poésie,  peinture 
licencieuse.  Priapeia,  oram,  ii. 
pi.  Gramm. 

priapisme  (lat.  post.  priapis- 
niîi.s;,  s.  m.  Erection  maladive. 
Priapismos  et  priapismaa,  i, 
m.  Csel.-Aur. 
prier,  v.  tr.  .\dnie:'  la  divinité 
en  lui  demaridam  une  ijrà.-e 
ou  en  lui  rendant  grâces.  Pre- 
cari,  dép.  tr.  Cic  et.-,  (ex.  : 
deos.  Cic.  deos,  qaibas  hones- 
tissimë  sapplicomas,  tacite  ma- 
lamas et  intra  nosmet  ipsos 
precari.  Sen.  ut  jure  sacerdotii 
precari  deos  pro  te  pablicë  poa- 
sim,  guos  nunc  precor  pietate 
privatô.  Plin.  j.  precari  dens, 
ut...  Cic.  precor  a  diis,  ut... 
Cic  dixit  se  hoc  a  diis  immor- 
talibus  sem,per  preeatum  esse, 
ut...  iVep.  [Timol.  5,  2].  f/ii-e 
precatas  a  diis  immortaliban 
sum,  ut...  Cic  [Mur.  I,  I|); 
supplicàre  [•  adresser  des 
prière»  publiques  aux  dieux  •], 
intr.  Plaat.  Sali,  (ex.:  diis.  .Si'oH. 
in  fano.  Plaat.).  1  Presser  (qqn 
d'accorder  qqch.  Precari 
(•  prier  instamment»),  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  precari  aliquid  ah 
aliqao.  Cic  precari  ab  indigno. 
Cic.  [am.  57].  guos  [tutou's 
pucri]  precatas  est  morieni', 
ut...  Curt.  legati  eo  vénérant 
precantes,  ut  a  csedibas  parc- 
retar.  Liv.  ai  id  non  proha- 
res,  qaominas  ambo  ana  nr- 
caremini,  non  precarere.  t-'ie. 
(Fin.  II,  "XU,  791;  en  débor- 
de la  langue  religieuse,  pr-.- 
cari  ne  s'empl.  correctement 
que  pour  signifier  ■  prier  in^^- 
tammcnt»);  deprecarif- prier, 
supplier  ■),  dcp.  tr.  Cic.  etc. 
fe.\.  :  aliquem.  Cic.  patres,  ne 
festinarenf.  Liv.  nec  depreca- 
lari  sumax  ut  crimen  lioc  no- 
his  condonetis.  Cic.  [Mil.  2,  6], 
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abs.  pvo  uno  Çdio  duo  patres 
depfvcamur.  Cic.  [Plane,  'il, 
102J);  orâre  (■  pailer  en  sup- 
pliant, prier  "),  tr.  Cic. etc.  (ex.; 
cro  te.  Cic.  die,  oro  te,  clarias. 
Cic.  ne  illa  qaidem,  oro  vos, 
movent?  Liv.  pelo  a  te  vel,  si 
pateris,oro  ut  liomines  miseras 
conserves  incolumes .  Cic.  morte 
me  at  vindices  ab  liomanoram 
arbitrio,  oro  obtestorque.  Liv. 
orat  atque  obsecrat  [-  il  le  prie 
instamment  •]  ut  sibi  pareat. 
Cœs.  orat  mullis  et  supplieibus 
verbis,  at  Uceat  et  ut  sibi  res- 
cribam.  Cic.  rogare  et  orare, 
ne  illos  supplices  aspernarer, 
quos...  Cic.  rogat  oraiqae  te, 
at  sibi  per  te  Uceat  vitam,  in 
eijestate  degëre.  Cic.  rogat  eos 
atque  orat,  ne  oppugnent  fi- 
lium  suam.  Cic.  omnes  oravit, 
ne  id  facerent.  Nep.y,  rogàre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  demander).  T 
Inviter.  Voy.  ce  mot. 
prière  (lat.  pop.  paecaria,  dé- 
rivé de  prex,  précis),  s.  f.  Ac- 
tion de  prier  Uieu.  Precatio, 
OBis,  f.  Liv.  (ex.:  solemne  Car- 
men precationis.  Liv.  precatio- 
nem  peragëre.  Liv.  precatione 
uti  ou  precationem  lacère.  Liv. 
admittere  precationem.  Liv.)  ; 
prex,  précis,  f.  Cic.  etc.  (or- 
din.  au  plur.  preces,  precum. 
f.  Cic.  ex.:  in  cassuni  mittëre 
preces.  Liv.).  —  solennelles  et 
publiques,  supplicatio,  ODIS, 
t.  Cic.  etc.  (ex.:  supplicationes 
habêre.  Liv.  decernëre  suppli- 
cationes. Liv.);  supplicium, 
a,  n.  Hall.  Liv.  (ex.:  in  deorum 
sappliciis  mar/ni^i.  Sali.);  ob- 
secratio,  onis,  i.  Cic. etc.  (ex.: 
obs.  in  unam  diem  indicta. 
Liv.)  supplicamentum,  n.  Valg. 
—  (en  l'honneur  du  prince),  vo- 
ta, orum,  n.  pi.  Plin.  Tac.  {ex.: 
vota  sascipère,  nuncupâre  pro 
incolumitate  principis.  Tac). 
Adresser  une  o.^  des  —  à  Dieu, 
aux  Dieux,  precâri  deos.  Cic. 
suppUcâre  diis.  Sali.  Voy.  prier. 
Faire  une  — à  Dieu,  aux  Dieux 
pour  obtenir  un  secours,  son 
salut,  opem  ou  opem  ac  saluteni 
a  Deo,  a  diis  precari.  Cic.  Un 
livre  de  — ,  voy,  missel.  ^  Action 
de  presser  qqn  d'accorder  qqch. 
Preces,  precum,  f.  pi.  Cic. 
etc.  (au  sing.  usité  seulement 
au  dat.  ace.  et  à  l'abl.).  Cic.  etc. 
{ex.:preceuii.  Ov.  maynâ prece- 
Cs'S.  preces  adhibêre.  Cic.  om- 
nibus precibus  orâre  ou  petére 
at  [et  le  subj.].  des.  Cic.  fati- 
gâre  aliqaem precibus.  Cic.  Liv. 
preces  alicujus  repadiàre.  Cic. 
non  fiecti  passe  precibus.  Liv.); 
rogatio,  onis,  t.  Cic.  etc.  (voy. 
dbmande).  Sur  ma  — ,  rogata  ou 
oratu  meo.  Cic. (Faire  ou  adres- 
ser une  —  (pour  obtenir  qqch.), 
voy.  demander,  prier.  Qu'on 
ne  doit  qu'à  la  — ,  precarius, 
a,  am,  adj.  Sen.  (au  n.  pi. 
eubst.  precaria.  Sen.).  Par  la 
—,  precario.  Cic.  —  pressante,  ^ 
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instante,  obtestatio,  onis,  f.  Liv. 
obsecratio  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
prece  et  obsecratione  uti.  Cic. 
alicujUS  obsecrationem  repa- 
diàre. Cic).  Humbles  —,  sup- 
plicia verba.  Cic. 

prieur,  eure  (lat.  prior,  qui 
est  le  premier),  s.  m.  et  f.  Su- 
périeur, supérieure  d'un  cou- 
vent. Archimandrita, ee,  m.  6id. 
Prieure,  archimandritissa,  «p, 
f.  Sid.  Voy.  SUPÉRIEUR. 

prieuré,  s.  m.  Couvent  dirigé 
par  un  prieur,  une  prieure.  Voy. 
ABBAYE,  COUVENT.  ^  Dignité  ae 
prieur,  prieure.  Voy.  abbé. 

primaire  (lat.  primarius,  qui 
est  des  premiers),  adj.  Qui  ap- 
partient au  premier,  au  plus  bas 
degré.  Voy.  élémentaire.  L'en- 
seignement — ,  disciplina  quâ 
prima  litterarum  initia  tra- 
duntar.  A.  doctrina  puerilis. 
Cic.  Donner  l'enseignement — , 
prima  elementa  tradëre  (jpue- 
ris).  Cic.  primas  litteras  ohcê- 
re.  Cic.  Recevoir  une  instruc- 
tion — ,  litterarum.  elementis 
ou  primis  initiis  imbui.  Quint. 
Ecole — ,  ludus  litterarum.  Suet. 

primat,  s.  m.  Archevêque  qui 
a  la  suprématie.  Summus  ar- 
ctiiepiscopus.A.  Primas,  matis, 
m.  Eccl. 

primauté,  s.  f.  Premier  rang. 
Primus  ou  prior  ou  primarius 
locas.  Principatas,  ûs,  m.  Cic. 
Primatus,  us,  m.  Plin. 

1.  prime  (lat.  primua,  premier), 
adj.  et  s.  f.  Il  (.\vc.h.)  Adj.  Pre- 
mier. Voy.  ce  mot.  —  jeunesse, 
prima  stas.  Cic.  De— abord, 
voy.  abord.  De  —  face  (au  pre- 
mier aspect),  voy.  aspect,  vue. 
1  S.  f.  La  première  heure  cano- 
niale. Prima  hora.  A.  Prima, 
se,  i.  Ducange.  ||  (Astron.  anc.) 
La  première  apparition  d'un 
astre.  Voy.  lever.  La  lune  est 
en  — ,  voy.  lever.  ||  (Escrime.) 
Première  position  de  1  épée.  Ma- 
nus  prima.  Quint. 

2.  prime  (lat.  prsemiam,  récom- 
pense), s.  f.  Encouragement  pé- 
cuniaire donné  par  l'Etat.  Pras- 
mium,  ii,  n.  Cic.  Voy.  récom- 
pense. 

1.  primer,  v.  tr.  Tenir  le  pre- 
mier rang.  Principatum  tenëre 
ou  obtinére.  Cic.  Primas  (s.-e. 
partes)  ferre,  agëre  ou  tenëre. 
Cic.  Etre  primé  par,  pra'pon- 
derâj'i,  pass.  Cic. 

2.  primer,  v.  tr.  Gratifier  d'une 
prime.  Voy.  gratifier,  récom- 
penser. 

prime-sautier,  ière,  adj.  Qui 
conçoit,  décide  du  premier  coup. 
In  r-ebas  excogitandis  promp- 
tas,  et  simpL  promptaa.  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Acer,  acris, 
acre,  adj.  Cic.  Voy.  expéditif, 
prompt,  vif. 

primeur,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  tout  à  fait  nouveau.  A^o- 
vitas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  nou- 
veauté. Avoir  la  —  de  qqch., 
prsecipére  aliqaid  ocalis.  Cic.  1 
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.apparition  de  légumes,  de  fruit» 
avant  la  sainon.  Voy.  précocité, 
pbématurité.  Etre  dans  la  —, 
maturius  provenire.  Sen.  ^  Lé- 
gumes, fruits  hâtifs.  Nova  po- 
ma.  Col. 

primevère  (lat.  primum  ver, 
premier  printemps),  s.  f.  Prin- 
temps. Voy.  ce  mot.  1  Plante  du 
printemps.  Primala  veris.  Lin- 
née. 

primicériat,  s.  m.  Office  de 
primicier.  Primiceriatas,  lis,  m. 
Cad.-Theod. 

primicieret  princier,  s.  m.  Le 
premier  dignitaire  de  certains 
chapitres.  Primicerius,  ii,  m. 
Coâ.-Theod. 

primipare,  s.  f.  Femelle  qui  a 
mis  bas  pour  la  première  fois. 
Primipara,  se,  f.  Plin. 

primipilaire  et  primipile, 
s.  m.  (Antiq.  rom.)  Centurion 
commandant  la  première  com- 
pagnie d'une  cohorte.  Primas 
pilas.  Liv.  et  primipilas,  i,  m. 
Cœs.  Primipilaris,  is,  m.  .Sen. 
Tac.  Prim.us  princeps  prioris 
centarise.  Liv.  Etre  — ,  primum 
pilam  ducére.  Cœs.  Un  ancien 
— ,  primipilaris  senex.  Quint. 
Cliargo  ou  grade  de  — ,  prirni- 
pilus,  i,  m.  Cod.-Theod.  Inscr. 

primitif,  ive  (lat.  pvimitivut 
["Cjui  naît  le  premier  :>|.  Col.), 
adj.  Qui  a  paru  à  l'origine  et 
en  garde  un  certain  caractère. 
Primas,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.. 
illi  pnmi  homines.  Cic).  An- 
tiquissimas,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  homines  antiquissimi, 
Cic).  Vie  — ,  vita  radis.  Plin. 
Notion  — ,  prœsensio,  onis,  f. 
Cic.  (N.  D.  11,  a:,).  Il  (Spéc.)  Ter- 
me de  gramm.  Priraitivus,  a, 
um,  adj.  Prise,  [ex.:  prim.  ver- 
ba. Prise).  Mots  — ,  naiiva  ver- 
ba. Cic. 

primitivement,  adv.  A  l'ori- 
gine.  Voy.  origine. 

primogéniture,  s.  f.  (Droit.) 
Aînesse.  Voy.  ce  mot.  Le  droit 
de  ^,jas  ou  privUegiam,  setatis. 
Jet. 

primordial  (lat.  post.  primor- 
dialis.Tert.  Aug.),  adj.  Qui  sert 
d'origine.  Primigenus,  a,  um, 
adj.  Lucr.  Primigenius,  a,  um,, 
adj.   Varr.  Apul. 

primordieilement,  adv.  A  l'o- 
rigine. Voy.  originairement. 

prince,  princesse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  possède  une 
souveraineté  ou  qui  est  d'une 
maison  souveraine.  Princeps, 
cipis,  m.  Cic.  Rex,  régis,  m. 
C'jc.  Un  petit  — ,  régalas,  i,  m. 
Sali,  tetrarches,  se,  m.  Cic  — 
du  sang,  (princeps)  stirpe  regiâ 
genitus  ou  regio  génère  ortas. 
Liv.  Les  —  du  sang,  reges,  am, 
m.  pi.  Cic.  régis  filii  oa  fratres 
ou  propinqui.  Liv.  Le  premier 
—  du  sang,  qui  régi  proximus 
est  propinqaitate.  Cic.  Le  — 
royal,  jeune  —  (le  fils  du  prin- 
ce), regulus,  i,  m.  Liv.  paer 
ou  adolescens  ou  javenis  re- 
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yio*.  i.11'.  pliiif  principil  ou 
rf'jis.  Liv.  Le»  jeunes  — .  prin- 
cipit  liberi.  Lii-.  rt-jeî.  iim,  m. 
Cic.  Le  —  héritier,  imocrii 
•uccfMioni  deitinatas.A.  (iliia 
régis  ou  principis  genitas  lit 
rtgnet.A.  hères  regni.J.  L?  — 
Epiphane,  rex  Epiphanes.  Tac. 
De — f  principis  o^  principam. 
Cic.  regias,  a,  um,  adj.  Cic. 
Voy.  PRINCIER,  tn  — .  principia 
môre.  Sen.  Priacesse  ^la  femme 
du  prince),  conjax  ou  u.ror 
principi$.  Tac.  —  ro\-ale  ;t31le 
du  roi),  virgo  regia.  Ùv.  regn- 
lis  virgo.  Ov.  principit  ou  régis 
plia.  A.  Dame  de  condition. 
princeps  femirui.  Tac.  En  pari, 
de*  souverains.  Princeps,  ci- 
pis,  m.  Cic.  Rejc,  régis,  m. 
Cic.  Princesse,  résina,  se,  t. 
Tac.  Du  — ,  regias,a,  am,  a<Ij. 
Cic.  Il    Fig.     Etre    vêtu  comm^ 

un       ,      voy.      MAOMFKJCEME.Nr, 

BoTALKUENT.  II  est  bon  — ,  vov. 
DÉBONNAIRE.  ^  S,  m.  Celui  qui 
est  le  premier,  le  chef.  Prin- 
ceps, cipis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
orinc.  scnatûs  ou  in  senata. 
f.iv.).  Les  —  de  l'Egliso,  prin- 
cipes caris  ou  ecclesiœ.  A.  || 
Fig.  Princeps,  cipis,  m.  Cic. 
(es.  :  Homeras  princeps  poeta- 
ram.  Cic.  pr.  in  jare  civili. 
Cic.  princeps  eloquentix.Cic.). 
princerie.  s.  f.  Dignité  de  prin- 
ce. Principis  ou  regalis  aigni- 
tas.  T  Dignité  de  primicier. 
Voy.  pp.miciÉRAT. 
1.  princier.  Voy.  primicier. 
5.  princier,  ière,  adj.  Qui  ap- 
partiL-nt  à  un  prince  ou  une 
princesse.  (Traduire  p.ir  le  gé- 
nit.  principis  ou  principum. 
Cic.).  Regias,  a,  am,  adj.  Cic. 
Regalis,  e,  adj.  Cic.  ^  (Fig.)  Di- 
^e  d'un  prince.  Principe  ou 
rege  dignas.  Cic.  Qui  {qusp, 
qaod)  decet  principem  ou  re- 
gem.  Cic.  D'une  fai^n  — , 
principaliter,  adv.  Sen.  régie, 
adv.  Cic. 

principal,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
Le  plus  important.  (En  pari, 
de?  personnes.)  Primas,  a,  am. 
adj.  Cic.  (ex.  :  primi  philoso- 
phi.  Nep.).  Primarius,  a.  am, 
adj.  Cic.Prxcipaas,  a,  am,  adj. 
Cic.  Voy.  important,  prrmfer. 
Lî  —  personnage,  capat,  piti.<i, 
n.  Cic.  princeps,  cipis,  m.  Cic. 
Le  —  personnage  cl'uu  drame, 
actor  primaram  partiam.  Cic. 
Lf*3  — citoyens,  principes,  am, 
m.  pi.  Cic.  homines  primi.  Cic. 
primores  civitatis.  Liv.  proce- 
rei,  am,  m.  pi.  Cic.  Les  — 
éi;ri  vains,  artistes,  prsecipui, 
oram,  m.  pi.  Qaint.  Cet  auteur 
eit  ici  la  source  — .  is  in  hic  re 

fravissimas  aactor  est.  Liv. 
En  pari,  des  clio=es.  Prasci- 
paas,  a,  am,  adj.  Cic.  Gravis- 
simas,  a,um,  adj.  Cic.  Sam- 
mas,  a,  am,  adj.  Cic.  Maxi- 
mas,  a,  am,  adj.  Cic.  Chose-^ 
— ,  praidpaa.oram,  n  .pL  Tac. 
Les  mets  —  d'un  repas,  capot 
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censé.  Cic.  Le  rôle  — ,  primer 
partes. Cic.  Le  point  — ,  capat, 
pitis,  n.  Cic.  sumnui,  3\  f.  Cic. 
qaod  maxime  rem  continet. 
Cic.  Source  — ,  fons  aberrimas 
ou  fons  ip«e.  cic.  ||  iGramm.) 
Proposition  —,  sententia  pri- 
ma. Gramm.  ^  S.  m.  En  pari, 
des  personnes.  Le  —  d'un  col- 
lège. Voy.  DIRECTEUR.  ||  En  pari, 
des  cho-es.  La  chose  — ,  res  gra- 
vissima.  Cic.  res  prxcipaa  ac 
primaria.  Cic.  capat  ou  somma 
rei.  Cic.  id  qaod  rem  caa- 
samqae  ma.vin%e  continet.  Cic. 
imod  ad  sammam  rei  attinet. 
Lie.  pnvcipaum,  i,  n.  Cic.  Le 
—  pour  l'accusateur  sera  de. . ., 
capat     illad     erit    accasatori, 

si Cic    Le  —  est  de...,   to 

tam  est  in  eo  ut  et  le  subj.  Cic. 
Il  (Droit.)  Le  fond  d'une  alTaire. 
Voy.  FO.ND.  ^  Capital  d'une 
somme  prêtée.  Sors,  sortis,  (. 
Ter.  Cic.  Liv.  (cf.  m<;rgentibas 
semper  sortem  asaris.  Liv.^. 
Voy.  capital. 

principalement,  adv.  D'une 
manière  princrpale.  Prœcipac. 
adv.  Qic.  Potissimum,  adv. 
Cic.  Maxime,  adv.  Cic.  Imp/i- 
mis,  adv.  Cic.Plarimam,  adv. 
Ci'c. 

principal,  s.  m.  Dignité  de 
prince.  Principatas,  as,  m.  Cic. 

I  (Spéc.)  (.\ntiq.  rom.  Dignité 
impériale.  Principatas,  ùs,  m. 
Tac. 

principauté,  s.  f.  Petit  Etat, 
terre  qui  donne  le  titre  de 
prince.  Terra  principis  imperio 
suf'/ecta.  A.  Ùegnam,  i,  n.  A. 

principe  ,  s.  m.  Commt-ncrt- 
meiit.  Principium ,  ii,  a. 
Cic.    etc.    (voy.  couhe.sceuent). 

II  (Par  ext.)  Origine,  source 
d'une  chose.  Principium,  il, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  principiam 
invenire  alicajas  rei.  Cic.  prin- 
cipiam movendi.  Cic.  omniam 
rerum  principiam  aqaa.  i^itr. 
au  plur.  principia  rerum.  Cic. 
[Ac.  11,36,  HT));  fona,  fontis, 
m.  Cic.  etc.  lex.  :  tuec  omnia 
ex  eodem  fonte  (taxeront.  Cic. 
[N.  D.  m,  l'J,  i.8].  benevolentia, 
qai  est  amicitia^  Ions  a  nata- 
ra  constitatas.  Cic.  [am.  14,50). 
omniam  pertarbationam  fon- 
tem  esse  dicant  inlemperan- 
tiam.  Cic.  [IV,  0,  22])  ;  causa, 
as,  f.  Cic.  etc.  (voy.  cause); 
initium,  11,  n.  Cic.  (ex.  :  ini- 
tiam  cognoscendi  [•  le  priuci- 

fie  de  la  connaissance  •].  Cic. 
Ac.  pr.  Il,  9,  29J  iniliam  om- 
niam reram.  Cic.  (Tusc.  I,  38, 
91]);  semen,  mlaia,  a.  Cic. 
etc.  (voy.  GERME,  cause).  Le  — 
universel,  id  ex  qao  omrùa 
gignantor.  Cic.  ^  Raison  d'être 
d'une  chose.  Principium,  ii, 
n.  Ctc.  etc.  (ex.  :  principiam 
daciam  esse  a  se  diligendo. 
Cic.  [Fin.  m,  5,  16])  ;  ratio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ad  pro- 
positam  sahjecta  ratio  et  item 
in  distribatis  sapposita  ratio. 
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Cic.  (de  ûr.  lII,  507].  bona  ra- 
tio cum  paniita  confligit   [.  I» 
pr.  conservateur  est  en  lutte  av. 
le   pr.  de  l'anarchie  .].  Cic.).  |! 
(Spec.)     Vérité      fondamentale 
sur  laquelle  s'appuie  le  raison- 
nement.  Principium,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  a  falsis  principii» 
hac  profecta   sont    [.  partent 
de  faux  principes  .).  Cic.  prin- 
cipia jaria.  Cic.);  initium.  Ii, 
a.  Cic.  etc.  (ex.  ;  initiam  diêci- 
plinse.  Quint,  initia  mathema- 
ticoram    Cic.  [Ac.  II,  36,  116J); 
ratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (^ex.:  a 
certa  ratione    [•  d'un  principe 
solide  •] pro(ii:isci.  Cic.  ad  phi- 
losophorom  [ouptiUosopluindi] 
r^itionet  aliqaid  revocàre.  Cic. 
ratione   [•  par  principe  •]    co- 
gnitam  rem  habire.  Cic.);  de- 
crelum,  i,   a.   Cic.  Sen.  (ex.; 
qaoniam    id    luiherent  .-tcade- 
mici  decretam  [gr.  86Yua],  nihil 
peroiDi  posse. . .  Cic.  [Ac.  Il,  9, 
27].  decretis  sais  parère.    Cic. 
(Tusc.    U,h,  11]).     n      Par  ext.) 
Règle     de     conduite.      RAtio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  dirigera 
vitam    ad    rationis    normam. 
Cic.  mese  vitas    rationes  [-  pr. 
de  conduite  .]  ab  ineunte  xta~ 
te  {•  depuis    mon   entrée   dans 
la  vie  civile  •]    lasceptm.  Cic. 
(imp.  Pomp.  1.  1]  certas  ratio- 
nes in  agendo  seqai.  Cic.  s'opp. 
à  omnia  temeré  agëre   [•  a^ir 
sans  pr.  ■).  Cic.  [Off.  I,  âU,  103];, 
institutum,!,  n.Cic.  etc.  (ex.: 
inatitatam  tenère  [•  avoir  des 
principes  •].   Cic.  optimis    ins- 
titatia    mentem   infantiam  in- 
formàre.  Qaint.)  ;  judiclam, 
il,  n.  Cic. etc.  (ex.:  nuUo  Jadicio 
ati.  Cic.  animi  qaodam  Jadicio 
[•  par  principe  •].  Cic.  s'opp.  à 
cvco  impeta  ferri.  Cic.). 
printanier,   ière,   adj.  Relatif 
au  printemp.  Vernas,   a,  um, 
adj.    Cic.    (ex.:    vern.    ca-lam. 
Sen.).    Vernalit,    e,  adj.   Saet. 
Verno   tempori    similit.  Cart. 
Traduire    aussi    par     le    génit. 
veris. 
printemps,  s.  m.  La  première 
saison  de  l'année.  Ver,  veris, 
n.  Cic.  {ex.:  vere.   Varr.  priiii,o 
vere.   Cato.    Liv.    vere  primo. 
Plin.    vere    novo.  Virg.  initio 
veiiê.    Saet.     piincipio    veris. 
Sali.  (r.  donec  ver  adolesceret. 
Tac.  on  dit  aussi  :  vernumtein' 
pas.  Cic).  Etre  au  — ,  vernâre, 
intr.  Plin.  Il  fait  une  teinfjéra- 
ture  de  —  ou  d'automne,    aer 
veinat    vel    aotamnat.      l'Un. 
C'est  un  perpétuel  — ,     semper 
vernat  calam.  Plin.    Les  |  pro- 
ductions  du  — ,    ver,  verif,    a. 
Liv.   (cf.    ver   sacram   vovire 
Liv.  ver  sacrom  facére.  Lii-.). 
Qui    pousse   au   — ,    vernas.   a, 
um,  adj.  llor.  Liv.  Plin.  ||  !'ij 
Année(comptée  parleprintemp» 
et  spéc.  année  de  jeunesse). Vov. 
A.NNés  et  jeunesse.  ||  Age    de  la. 
jeunesse.  Flos  {primas)  stalis. 
Cic.    Florens    eeias.  Cic.     Ver- 
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rtiitis.  Ov.  ou  simpl.  ver,  veris, 

11.    Voy.    FLEUR,    JEUNESSE. 

priori  (à).  Voy.  a  piuobi. 

priorité,  s.  f.  Le  fait  d  ■  venir 
ii\aiit  dans  l'ordre  du  L.'in|)-. 
l'rior  ou  superior  locus.  Cir. 
La  —  d'origino,  prior  ou  anli- 
(/uior  origo.Cic.  Un  droit  de  — , 
;'ciS  preecipaam,  Cic.  Avoir  l.i 
— ,  voy.  PRÉCÉDER.  Avoir  la  — 
dans  une  assemblée,  la  —  du 
vote,  tenêre  principafum  sen- 
tentiœ.  Cic.  1  Primauté,  préfé- 
rence. Voy.  ces  mots. 

prisable,  adj.  Digne  d'être  pri- 
sé. Voy.     APPRÉCIABLE,  PRÉCIEUX. 

prise,  s.  f.  Action  de  prendre 
Il  De  manière  à  tenir.  Lâcher 
— ,  capitxm  aliquem  amiitëre. 
Cic.  ou  dimitière.  Cic.  (voy.  p. 
1138,  col.  3).  Par  e.Kt.  Donner 
— ,  prxbëre  qnod  (manu)  ca- 
piatuv.  Liv.  Etre  hors  de  — , 
ad  omnes  ictas  tutam  esse.  Liv. 
Il  (Au  flg.)  Ansa,  se,  f.  Cic. 
(ex.  :  plares  dare  alicai  ian- 
t/uam  ansa$  ad  reprehenden- 
idum.  Cic.  habére  reprehensio- 
nis  an$am  aliqiiam  [-  donner 
pr.  aux  reprocnes  »].  Cic);  lo- 
cus, i,  Cic.  etc.  (ex.  ;  locatn 
dure  saspicioni ,  dabitaiioni, 
etc.  Cic.  voy.  occasion).  La  fiè- 
vre quitte  — .febris  remittitur. 
CeU.  Quaud  les  douleurs  quit- 
taient — ,  cum  retniserant  do- 
lores.  Cic.  Donner  —  à  la  for- 
tune, (ortanœ  siii  potestatem, 
(ou  copiam)  facére.  Liv.  iïen. 
foitanx  latu»  prœbêre.  Sen. 
Soutenir  que  la  tortune  n'a  au- 
cune —  sur  le  sage,  negâre  ul- 
Jam  in  sapientem  vim  esse  (or- 
tanœ. Cic.  Il  (Par  ext.)  En  par- 
lant de  lutteurs,  etc.  Mettre 
aux  — .  committére,  tp.  Prop. 
Suet.Jct.  (ex.:  qaingenos  peai- 
tes,  tricenoa  équités  hinc  mde. 
Saet.  pugiles  Latinoa  cam  Gra'- 
cis.  Stiet.  par  ext.  daos  canes 
in  conspectu  popali.  Frontin. 
arietes  vel  boves.  Jet.);  conx- 
ponëre ,  tr.  Cic,  Sen.  (ex.: 
Threcem  cum  Threce.  Sen.  c. 
gladiatores  aab  eodem  magistro 
eruditog  inter  se.  Quint,  au  fig. 
si  qui*  cosus  daos  inter  se  bo- 
nos  viro»  composaerit.  Quint. 
ecce  par  deo  dignam,  virfortis 
cam  malà  fortanâ  composi- 
tas  [•>  aux  prises  avec  la  mau- 
vaise fortune  •).  Sen.).  Etre 
aux  — ,  en  venir  aux  — ,  con- 
ferre  pedem  ,  etc.  Cœs.  Cic. 
(cf.  las  expressions.  — .  c.  ar- 
ma cixm  ali<iuo  ou  inter  se. 
Cccs.  Liv.  ferrum  et  manas 
cum  aliqao.  Cic.  c.  manum 
cum  hâte.  Liv.  ou  simpl.  c. 
manum.  Liv.  c.  gradam  cum 
aliquo.  Liv.  c.  pedem  cum  pe- 
de  ou  simpl.  pedem.  Liv.  pe- 
dem conferre  [au  fig.  en  pari. 
de  deux  plaideurs].  Cjc.  con- 
ferre  signa  [en  pari,  de  deux 
armées].  Cic.  c.  signa  cum 
Alexanarinis  [au  fig.,  en  pari, 
d'une  dise,  phiios.].  Cic).  — de 
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bec,  voy.  dispute,  disputer. 
Il  (Spéc.)  Prise  à  partie.  Com- 
pellatio,  onis,  f.  Cic.  ^  Pour 
s'emparer.  —  de  possession, 
voy.  POSSESSION.  —  d'a-iisaiit,  ex- 
pugnatio  ,  onis ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  urbis.  Cses.  Cic.  oppidi. 
Suet.  au  plur.  expugnationes 
urbium.  Cic.  voy.  assaut).  Après 
la  —  de  Troie,  Trojà  capta. 
Liv.  La  —  d'un  vaisseau,  navis 
capta  ou  intercepta.  Nep.  Etre 
de  Lonne  —,  jare  captum  (ou 
captani)    esse.  Liv.  voy.  butin. 

—  d'un  voleur,  etc.  COtnpre- 
bensio,  onis,  f.  Cic.  (Phil.  2, 
18).  —  de  corps,  c.-à-d.  empri- 
sonnement pour  dette  ,  voy. 
E.MPRisoNNEMENT.  —  d'une  bête 
à  la  chasse,  voy.  capture.  ||  (T. 
de  jeu.)  Etre  en  — ,  voy.  échec 
1  Pour   appliquer   à   un   us.age. 

—  d'armes,  sumpta  arma.  Cic. 
Liv.  Il  y  eut  une  —  d'armes,  ad 
arma  itum  est.  Cic.  mota  sunt 
arma.  Liv.  —  de  deuil,  mu(a- 
tio  vestis.  Cic.  —  d'habit,  de 
voile,  voy.  habit,  voile.—  d'un 
médicament  ,  medicamenti 
haastus.  Plin.  \\  (Par  ext.)  Une 
prise  [c.-à-d.  une  dose),  voy. 
DOSE.  Une  prise  [c.-àrd.  une  pin- 
cée), trium  digitorum  captas. 
Plin.  quantum  tribus  digitis 
comprehendi  ou  sumj  potest. 
Cels.  quantum  très  digiti  ca- 
piunt.  Cels.  \\  Prise  d'eau.  Aqux 
dactus.  Cic.  (Caeo.  7h).  Aqua, 
a-,  f.  Papin.  (dig.  III,  5,  31,7). 
Droit  d'avoir  des  —  d'eau,  aqaœ 
jus.  Cic.  (Q.  fr.  III,  I,  2,  3; 
Csec.  lli'f.  Etablir  une —  d'eau, ^ 
aquam  ducëre  ou  adducëre  ou' 
perducère  {in  aliquem  locum). 
Cic. 

prisée,  s.  f.  (Droit.)  Apprécia-; 
tion  d'une  chose  qui  doit  être 
vendue,  inventoriée.  Voy.  esti-' 

MATION,  évaluation,    INVENTAIRE.' 

priser,  v.  tr.  Evaluer  à  un 
certain  prix.  jEstimâre,  tr. Cic. 
Taxàre,  tr.  Plin.  Voy.  estimer, 
évaluer.  F'xg./Estimâre,  tr.  Cic. 
Patàre,  te.  Cic.  Voy.  apprécier, 
ESTIMER.  Se  — ,  voy.  les  mêmes 
mots.  Il  (Absolt.)  Evaluer  à  un 
très  haut  prix.  Voy.  estimer, 
CAS.  Etre  prisé,  in  tnaxiinâ  lau- 
dc  ou  in  maximo  pretio  ess». 
Cic. 

priseur,  s.  m.  (Droit.)  Celui 
qui  fait  la  prisée.  jEstimator, 
oris,  m.  Cic  Dominas  auctio- 
num.  Cic.  Commisiiaire  — ,  qui 
auctionem  facit  ou  sab  hastà 
vendit.  Cic. 

prisme,  s.  m.  Polyèdre  compo- 
sé de  deux  bases  égales  et  pa- 
rallèles. Prisma,  atis,  n.  Mart.- 
Cap.  (VI,  722).  1  (Physique). 
Prisme  triangulaire  de  cristal. 
Spéculum  guo  radii  salis  re- 
frinyantur.  A. 

prison  (lat.  pop.  prensio,  p. 
prekensio.  C/ui/cid.),  s.  f.  Le 
fait  d'être  détenu,  privé  de  sa 
liberté.  Captivitas,  atis,  f. 
Sen.  Plin.j.  Tac.  Flor.  Justin. 
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(ex.  :  pœna  captivitatis.  Justin, 
captivitati  patrem  eripëre. 
Sen.  captivitatcm  alicui  im- 
precari.  Sen.  peut  être  rirm- 
pl.ncé  par  captivum  esse.  Cïc). 
i  Lieu  où  l'on  est  ainsi  détenu. 
Carcer,eris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
janitor  carceris.  Cic.ratio  [•  le 
registre  d'écrou  ^]  carceris.  Cic. 
vadére  in  caroerem.  Cic.  in 
carcerem  ducëre,  condère,  con- 
jicëre,  contrudërc.Cic.  in  carce- 
rem includëre.Cic.carcere  in- 
cludére.Liv.  in  carcere  includi. 
Cic.  emitti  e  carcere.  Cic.  sunt 
ila  multi,  ut  eos  carcer  capëre 
non  possit.  Cic.  au  fig.  :  qui  e 
corporum  vinculis  tanquam  e 
carcere  evolaverunt.  Cic.  illa 
vincula  carceris  rumpëre.  Cic. 
hsec  [mors]  e  carcere  edacit. 
Sen.  [ad  Marc.  20,  2])  ;  custo- 
dia,  se,  i.  Cic.  etc.  (ex.  :  dare 
aliquem  in  custodiam.  Cic. 
aliquem  e  castodià  edacëre. 
Cic.  emittëre  aliquem  ca- 
stodià et  levàre  vinculis.  Cic. 
eripëre  aliquem  e  custodiâ. 
Cic.  esse  in  custodiâ  publicâ 
ou  regiâ.  Cic.  inciudëre  in 
prsedonum  hostiamque  custo- 
dias  tantum  namerum.  civiam- 
Romanorum.  Cic.  au  fig.  ali- 
quem istis  corporis  custodiis 
tiberâre.  Cic);  Vi'flCUia,  O- 
rum,  n.  pi.  Cic  etc.  (voy. 
chaIne,  fer). 

prisonnier,  ièro,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  est  pris.  Etre 
— ,  in  carcere  inclusum  esse. 
Cic.  ou  custodiâ;  traditam  esse. 
Cic.  (voy.  prison).  —  de  guerre, 
captivus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  c.  cives  Romani.  Cic. 
piratse.  Cic.  spado,  senex. 
Cart.  c.  corpora  [opp.  à.  capta 
urbs].  Liv.  ordin.  subst.  en 
prose,  cf.  c.  quidam.  Cœs.  cap- 
tivas redimëre.  Cart.  captivas 
reddëre.  Curt.  captivas  remit- 
tëre  pretia.  Curt.  captivœ  fe- 
minaram.  Curt.  verear  plus 
qaam  fas  est  captivam  hiscëre. 
Ace).  Etre  —  sur  parole,  esse 
in  libéra  custodiâ.  Cic.  Liv. 
Vell.  Fait  — ,  captus.  Cic.  Cseê. 
Liv. 

privatif,  ive,  adj.  Qui  marque 
privation  de  qqch.  Derogati- 
vus,  a,  um,  adj.  Diom.  Voy. 
exclusif,  restrictif.  Il  (Spéc.) 
T.  de  gramm.  Privativus,  a  , 
um,  adj.  Gell. 

privation  (lat.  privatia  [»  dé- 
livrance •].  Cic),  s.  f.  Action 
de  priver.  Orbatio,  onis.  f. 
Sen.  (ep.  87,  39)  ;  adeniptio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  civita- 
tis  [•  du  droit  de  cité  »].  Cic. 
legati  [■  d'un  legs  -].  Jet.); 
depalsio,  onis,  f.  Cic  (ex.  : 
luminis  [-  de  la  vue  ■>].  Cic. 
voy.  perte.):  spoliatio,  onis, 
f.  Cic  (ex.:  dignitatis,  consu- 
latûs.  Cic).  Voy.  priver.  ^  Le 
fait  d'être  privé.  Inopia,  SB,. 
f.  Cic  etc.  (ex.  :  frumenti. 
Sali.];  orbitas,  atis,   f.  Plin. 
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rx.:  {umtnù  [-do  la  lumière*]. 
riin.  [\'1I,  ISiV-  Voy.  MvNQvr, 
PRIVER,  y  Sentiment  de  cha^riu 
cius^par  l'ab-^ence,  la  privation 
ide  qqch.;.  Desideriuia,ii,n. 
Cic.  etc.  (.voy.  regret''.  || 
Etat  de  gêne.  \  oy.  cénb.  Vivre 
de — ,  parce  ac  eturiter  se  /uj- 
bire.  Ter. 

privativement,  odv.  (.-Vrch.) 
.A  l'exclufion  de.  Voy.EXCLUsjoN. 
',  Négativement.  Voy.  ce  mot. 

privauté.  $.  t.  Familiarité  in- 
time. Familiaritas .  atis,  C.  Cic. 
Usas  (amiliaris.  Cic.  Voy.  f.\- 
MiuARiTé,  i.sTUUTé.  ||  (P.  ext.) 
Familiarité  inconvenante,  voy. 
iNcosvE!oi>CE,  UBERTÉ.  Prendre 
certaine;  — ,   voy.  inco>'ve.na.>t. 

privé,  èe,  adj.  Relatif  à  un 
simple  particulier.  Privatus, 
a,  12ZI1,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  pr. 
ra.  Cses.  ratio  reram  privata- 
rum  ['  considérations  pr.  •]. 
Cic.  publica  fortana  vel  priva- 
ta  [•  la  fortune  qui  gouverne 
les  affaires  publiques  et  pr.  •]. 
Sen.  privato  consilio  [•  ae  son 
autorité  pr.  ■].  Ca-s.  pnvaUe  rei 
caasà.  Cic.  atilitate  privatà, 
Cic.  pr.  spectacala.  Saet.  pr. 
domm.  Cic.pr.  inimiciria>.  Cic. 
pr.  odiam.Cic.);  domesticus, 
a,  uni,  adj.  Cic.  (ex.:  dom.  uti- 
titas.  Ctc.).  Les  hommes  — ,  ho- 
mines  pnvati  ou  simpl.prii'afi, 
orum,  m.  pi.  Cic.  T  Particulier. 
Voy.  ce  mot.  Demander  à  qqn 
une  audience  — ,  petëj-e  ab  ali- 
qtu>  ut  sibi  secreto  cum  eo  ayé- 
re  liceat.  Cic.  Obtenir  une  au- 
dience — ,  secretum  nancisci. 
Plin.  j.  intra  cubicuiam  atuii- 
ri.  Saet.  Ennemi  — ,  inimicus, 
i,  m.  Cic.  Rendus  à  la  vie  — , 
orbati  rei  puhlicœ  maneribas. 
Cic.  Dans  la  vie — ,  domi  atque 
intra  privatos  parietes.  Cic. 
Dans  un  lieu  — ,  in  privato. 
Liv.  Prison,  chartre  — ,  ctis- 
todia  libéra.  Liv.  Voy.  arrêt. 
Conseil  — ,  interiora  comilia. 
Nep.  P.  ext.  Un  conseiller  — , 
a  secretis.  Saet.  Voy.  confi- 
r.ENT,  SECRET.  1  (Arch.)  Familier. 

Voy.    FAMIUER,  INTIME.  ^    (P.  eït.) 

Apprivoisé.  Voy.  ce  mot.  ^ 
(Arch.)  iS.  m.  La  vie  privée. 
En  son  — ,  in  privato.  Liv. 
intra  (privatos)  parietes.   Cic. 

£rivatim  {se  tenére).  Liv.  || 
ieux  d'ai=ance.  Voy.  uatkise. 

privément,  adv.  En  qualité 
de  simple  particulier.  Vriva- 
fim, adv.  Cxs.'^  Familièrement. 
Voy.  ce  mot. 

priver,  v.  tr.  (Arch.)  Apprivoi- 
ser. Voy.  ce  mot.  "  Affliger  de 
la  p»rie  ou  du  manque  de  qqch. 
Privàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem  vitâ.  Cic.  aliqaem 
somno.  Cic.);  orbàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Italiam  javentate. 
Cic.  rem  publicam  laultis  (or- 
tibat  civibas.  Cic.  aliqaem 
teneibas.  Cic.  tali  amtco  orba- 
tus.  Cic.  patria  multis  Claris 
viris  orbala.  Cic.  tantà   glorià 
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or6a(iu.  Cic.  omni  spe  salatis 
orbatas.  Cic,  forum  voce  erii- 
dità  orbatam.  Cic.  laminibas 
[•  de  la  vue  •]  orbatas.  Saet.); 
nudâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vis 
inijenii  scientia  /aris  nadata. 
Cic.)  ;  denudàre,  tr.  Cic.  (au 
fig.,  ex.  :  sao  eam  [juris  scien- 
tiam]  concesso  et  tradito  [or- 
nalut  spoliare  atqae  denadàre. 
Cic.  [de  Or.  I,  iSS])  ;  detur- 
bàre  («déposséder,  d'où  pi 
ver  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem de  sanitate  ac  mente. 
(Sic.  detarbari  ex  magnà  spe. 
Cic.  ou  detarbari  spe.  Cic); 
expellère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  bonis.  Cic.  voy.  cH.^s- 
SER,  déposséder);  spoliâre,  tr. 
Cic.  etc.  voy.  dépouiller);  ex- 
spoliàre,  tr.  Plaat.  Cies.  Cic. 
(ex.:  hos  vestro  aaxilio.  Cses. 
(B.  G.  VII,  77,  91.  eam  [virtu- 
tem]  reram  sélections.  Cic. 
[Fin.  U,  13,  i.3])  ;  exuère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  dépouiller).  — 
(en  faisant  tort),  fraudàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  se  victa  sao. 
Liv.  aliqaem  cibo  victaqae. 
Liv,  aliqaem  magnà  pecanià. 
Cic.  se  Victoria:  fracla.  Liv. 
aliqaem  débita  luade.  Qaini. 
voy.  frustrer)  ;  defraudâre, 
tr.  Plaat.  Cic.  (ex.  :  aliqaem 
aliqaà  re.  Plaat.  Cic.  [ep.  VII, 
10,  S]).  —  (par  punition),  mul- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem parte  agri.  Liv.  a'jris. 
Cic.  Antiocham  Asiâ  rauha- 
rant.  Cic.)  Privé  de,  orbstus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
ci-dessus);  orbus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  omnibus  sensi- 
bas.  Vcll.  altero  lamine  [«d'un 
œil  •].  Plin.  rebas  omnibus. 
Cic.  ûabina  res  orba  cansilio 
aa.xilioqae.  Liv.);  Dudus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ur6s 
nada  prœsidio.  Cic.  [Au.  VII, 
13,  1].  Messana  ab  hts  rebas 
sane  vacaa  atqae  nuda  est. 
Cic.  [Verr.  II,  /.,  2,  3],;  va- 
CUUS,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  vide);  destitutus ,  a, 
um,  p.  adj.  Liv.  Qaint.  Saet. 
(ex.:  a  re  familiari.  Saet.  ab 
unicà  spe  ou  ab  omni  spe.  Liv. 
omni  spe.  \'ell.  scicntiâ  jaris. 
Quint.);  expers,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  politioris  humanilalis 
expers.  Cic.  patrise  expertes 
sumas.  Sali.);  sine,  prép.  (av. 
l'Abl.)  Ctc.  etc.  (ex.  :  homini- 
but  sine  alla  (acuHate  na- 
vium  [cf.avôcctat  vewv  aTiopoOjt]. 
Cic.  [Verr.  II,  15,  3,  ti].  voy. 
sans).  Tout^à-iait  — ,  inanis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaœ  ina^ 
nissima  pradentia;  reperta 
sunt.  Cic).  Etre  privé,  ca- 
rére,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  man- 
quer); deOci,  passif.  Ctc.  ctc. 
(ex.  :  defici  non  gressa  modo 
fed  et  visa.  Saet.  deRci  copia 
pabali  frumentigae.  Hirt.  ma- 
lier  abandat  aiidacià,  consilio 
et  ratione  deficitar.  Cic.  au 
part,      aqaû     ciboqac    de[vcti. 
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Quint.  Toy.  manquer.  oëpouR- 
vu).  Se  — ,  carére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  aspecta  civiam. 
Cic);  abstinère,  tr.    Cio,  etc. 

(voy.  s'abste.nir). 
privilège,  s.  m.  Avantage  pei'- 
sonnel  accordé  au  lieu  du  droit 
commun.    Jas    prœcipuam  ou 
paacorum.  Cic.    Lex  prxcipua. 
Cic.  ou  simpl.  praecipuam,  i,  n. 
Cic.  Singulare  jas.Jct.  Jas,ju- 
ris,  a.  Liv.  (cf.  jara  maliebria. 
Liv,),  Prœmiam,  il,  n.  Cic.  (cf. 
legis    prœmio.  Cic).  Prxroga- 
tio,  onis,  t.  Sen.  rhei.    icontr. 
I,  2,  19).  Ce — ,  hoc  prxcipaum 
ac  singalare,  Liv,   —  considère 
(comme   une    faveur),    benefi- 
cium  a,    n.    Cses.  Jet.    donuin 
singalare.   Cic.     —    (considéré 
comme  une  dispense),  immuni- 
tas,  atis,  r.  Cic.    Des  — ,  com- 
moda,  orum,  n.  pi.  Cic.  \\  Spéc. 
—  du  roi,  voy.  autorisation.  — 
du  créancier,  privilegiam.  ii,  n. 
Jet,  j'aa  prœcipiendi  ou  prxci- 
paam,   Cic.  Voy.  prélèvement. 
Il  Fig.  Le  —  de    l'âge,  quod  ou 
quantum  tribaitar  êetati.  Cic. 
Tant   la   gloire   lui  donnait  de 
— ,  tantunx  licentix  dabat  glo- 
ria.  Cic  Que  l'art  théâtral    de- 
vienne le  —  d'un   petit   nom- 
bre d'auteurs,  artem  musicam 
recidëre  in  paucos.  Ter.   Voy. 
avantage,  exclusif. 
privilégier,  v.  tr.  Faire   jouir 
d'uu  privilège.   Privilegium  ou 
JUS  txlranrdinarium  ou   bene- 
(iciam  (aticui}    dâre  ou  tribaè- 
re.  Cic  —  qqn  pour  qqch,  ali- 
cui    privilegium  ou  Jus  prxci- 
paunx  ou  beneficium  ou  immu- 
nitatem  alicujus  rei  dâre. Cic. 
Etre  privilégié,  ppii/i/ejium  ha- 
bëre.  Plin.  j.    ï  a-t-il  en  Italie 
une   colonie  aussi    privilégiée  .' 
ouée  colonia  est  in  Italià    tam 
bono  jure?  Cic.  Soldat  privilé- 
gié,   bcne^iarius,  ii,  m.   Cses. 
Créancier  privilégié,  privilegia- 
riu$,ii,  m.Jct.TevfÉ  privilégiée, 
immunis    terra.    Qv.     Créance 
privilégiée,   protopraxia,  se,    t. 
Plin.  j.    Cite   privilégiée,  civi- 
tas  optimo  jure.  Liv.  Fig.  Etre 
privilégié  eu  qqch,    omnes  ali- 
quà  rc  antecedére.  Cic.    Privi- 
légié, prascipuus,    a,   um,  adj. 
Cic.   Un    génie    privilégié,   vir 
beneficio      ingenii     prsettan». 
Quint. 
prix,  s.  m.  Valeur  d'une  chose, 
d'une    per^'onne.   Ij    Valeur  vé- 
nale. Pretium,  li,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  pretium   stataëre    merci. 
Plaut.     pr.    constituëre.     Cic 
pretia     reram     venalium    eta- 
taére.  Lact.  pretia    rcrum    au- 
ijëre.    Plin.    exquirère   pretia. 
Liv.  pretium    {acéré    [•     fixer, 
faire    un    prix  •    en    pari,    du 
marchand].  Plaat.   [•  olfrir  un 
prix  •  en  pari,    de    l'acheteur]. 
Mart.    Jet.    pretium    cnnficëre 
[-  mettre   à  prix    •  en  pari,  du 
crieurj.    Cic.   pr.     pendëre  ou 
persolvére,    Cic.     pretia     am- 
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pliora.    Cic.    aervos    immensit 
prtiiii  ['  un  prix  exorbitant  -] 
venclcre.    Sen.    prelia   jacenl. 
Cic.    par    ext.    jamentam    im- 
penso   par&re  predo.  Ca-s.  prc- 
tto  [•  à  prix  d  or  •]  emëre.Cic. 
magno  pretio.  Cic.  parvo    pre- 
tio  [•  à  bas  prix  •].  Cic.    scy- 
phi      alicajas      pretii  .      Cic . 
pactumpro  capite  pretiam.  Cic. 
(de  Off.  III,  107].  captivas  pre- 
tio    remittëre.     Cart.     capitis 
Gracchi  pretiam    se   datarum 
proposait  [•  il  mit  à  p.  la  tête 
de  G.  .].   Vell.).    Quel  e^t  votre 
—  7  Qaanti  indicaa  ?  Cic.  Pour 
quel   —  ?    Qaanti?  Cic.  A  bas 
— ,  voy.   BAS.  A  grand    — ,  voy. 
CHER.  A    —    fait,   voy.   forfait. 
Mettre  à  —    la    têto    de    qqn, 
mercedem       moi-tis       alicajas 
promittvre.    Cic.    \\    (Fig.)    Ce 
qu'il  en    coûte    pour    arriver  à 
qqch.  Il  Pretium,   ii.  a.    Ter. 
Cic.  Liv.  (ex.:  p.  polliceri.  Ter. 
voy.  RANÇON,  salauîe).  A  n'im- 
porte   quel    — ,  pretio  qaanto- 
camqae  ou   simpl.  gaanticam- 
gue.  Cic.    Liv.     (cf.    au    fig.  ta 
non  concupisces  qaanticamgae 
ad  libertatem  pervenire  ?Sen.). 
ga-Uibet,  impensà.  Cic.  {c{.gaa- 
îlbct    impensà   in^moram    ho- 
minam  amicitias    sibi    adjan- 
gëre.  Cic).  Il  le   prie   de   rem- 
plir ses   promesses  à  n'importe 
quel  — ,petit,  ne  cai  reiparcat 
ad  ea    e^^ienda,    giuc  pollice- 
tar.  Cic.    A   aucun    — ,    nallà 
condicione.   Cic.  nallo   pacto. 
Cic.    Il    Valeur    morale.    Pre- 
tium,   ii,    n.    Cic.  etc.    (ex.  : 
Tnmjni,  parvi   pretii  esse,  Cic. 
in  pretio    esse.    Cic.    pretiam 
habëre.  Cic.  pretiam  alicai  ou 
alicai  rei  dàre.  Sen.).  Mettre  à 
haut  — ,  à  si    haut  — ,    magni, 
tanti  œstimare  ou  facëre    (ali- 
qaid,  aliqaem).  Cic.    Voy.  mé- 
rite, valeur.  Il  (Loc.  prép.)  Au 
—  ,  de,  c.-à-d.    aux   dépens   de, 
alicajas    rei  impendio.    Qaint. 
(VI,  5,  35);    c.-à-d.    par  compa- 
raison   à   la    valeur    de,   prie, 
prép.  (av.  TAbl.).  Cic.  (cf.  Ro- 
mam  prœ  saâ    Capuà    irride- 
hant .    Cic .    voy .    comparaison 
[p.  !<'ih.  col.  1]).  ^  Récompense. 
Pretium,  ii.n.  Cic.  etc.   |ex.: 
ego  pretiam  ob  staltiiiamfero. 
Ter.  pretiam  certaminis.  Ov.); 
praemium,    ii,  n.   Cic.    etc. 
(ex.:  alicai  praemiam  [oa  prœ- 
mia]  dare  pro   aliqaà   re.  Cic. 
alicai    praemiam    tribaère    ou 
déferre  ou   persolvëre.    Cic.  at 
ea  qaas  meraissent  prœmia  ab 
se    exspectarent.    Cses.    [B.    G. 
VII,  3i,  2].    natione   magistra- 
tas    et   prxmio    dedaci.    des. 
prsemio  elicëre,   gai  [•  décider 
par  l'appàt  d'un  prix  qqn  à...»]. 
Cic.  prœmiam  ponëre.  Sali,  ou 
proponëre  ou  exponëre.  Cic); 
2nerces.  edis,  f.  Cic.  etc.  (es.: 
m.    proditionis.    Cart.      Tac. 
mercedem    alicajas     rei    acci- 
père    ab    aligao.    Cic    m  Tgnà 
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nxercede  pacisci  cum  aligao, 
ut...  Liv.).  Pour  —  de,  pro, 
prép.  (av.  l'Abl.)  Cic  etr.  (ex.: 
pro  meis  in  civitatem  benefi- 
ciis.  Cic.  cai  erat  aaram  re- 
pensam  pro  capite.  Cic).  || 
(Spéc.)  Récompense  donnée  à 
celui  qui  l'emporte  sur  des 
concurrents.  Palma,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  palmam  ferre. 
Cic.  plarimarum  palmaram 
gladiator.  Cic.  alicai  palmam 
déferre.  Cic.).  Décerner  à  qqu 
le  premier  — ,  alicai  primas 
ou  (s'il  n'y  a  que  deux  concur- 
rents) priores  déferre.  Tac. 
Dans  ce  concours  entre  les 
femmes,  le  —  revint  à  Lu- 
crèce ,  maliebrii  certaminis 
laas  pênes  Lacreiiamfait.  Liv. 
(I,  r>7,  9). 

probaLbilité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  probable.  Probabili- 
tés,  atis,  f.   Cic    f'ides,  ei,    t". 

'-ic.    Voy.    VRAISEMBLANCE. 

probable,  adj.  Qui  fait  que  la 
vérité  a  plus  de  raisons  pour 
que  contre.  Probabilis,  e,  adj. 
Cic. 

probablement,  adv.  D'une 
manière    probable.    Voy.  vrai- 

SEMBL\HLEMENT. 

probant,  ante  (lat.  probans, 
part.  prés,  de  probâre,  prou- 
ver), adj.  Qui  prouva.  Ad  pro- 
bandam  (irmas.  Cic  Une  dé- 
monstration — ,  probatio  ûr- 
ma.  Qaint.  ratio,  onls,  f.  Cic. 
argiim'intam,  i,  n.  Cic  C'est 
là  la  démonstration  la  plus  — 
de...  firmissimam,  hoc  afferri 
videtar  gaod,  etc.  Cic  Lettre 
qui,  une  fois  saisie,  serait  une 
pièce  —  du  complot,  litterx 
gase  deprehensœ  rem,  coargaë- 
re  passent.  Cic  Voy.  convain- 
CA.NT,  Manifeste. 
probation,  s.  f.  Terme  de  l'é- 
preuve qui  précède  la  noviciat 
religieux.  Probatio,  onis,  f. 
Dacange. 

probe,  adj.  Qui  est  d'une  hon- 
nêteté scrupuleuse.  Probas,  o, 
am.,  adj.  Cic.  Castas,  a,  um, 
adj.  Cic  Innocens,  aJj.  Cic. 
Integer,  gra,  gram,  adj.  Cic 
Incorruptas,  a,  am,  adj.  Cic. 
probité,  s.  f.  Honnêteté  scru- 
puleuse. Probitas,  atis,  f.  Cic. 
Integritas,  atis,  f.  Cic  Inno- 
centia,  œ,  f.  Cic.  Castitas,  atis. 
f.  Vite.  Vie  toute  de  — ,  integer- 
rima  vita.  Cic.  ||  (Spéc.)  En  pari. 
des  devoirs  du  citoyen.  Voy.  ci- 
visme, HON.NEUR. 
problématique  (lat.  post.  pro- 
hlematicus.  Ca;l.-.4ar.),  adj. 
Dont  la  solution  est  douteuse. 
Dispatabilis,  e,  adj.  Sen.  Voy. 
discutable.  C'est  très  — ,  magna 
est  gaœstio.Cic.^{P.  ext.)  Dont 
l'issue  est  douteuse.  Dubias,  a, 
um,  adj.  Cic  Incertas,  a,  am, 
adj.  Cic. 
problématiquement ,  adv. 
D'une  manière  problématique. 
Z)ubië,adv.  Ci'c.  Ainbiyae,  aJv. 
Cic. 
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problème,  s.  m.  Questioa,  dif- 
ficulté à  résoudre.  Qa-xstio  dif- 
fKilior  ou  simpi.  g :Mestio,  Onif, 
i:  Cic.   (cf.  perdifficilis  et  per- 
obscura  gaasstio  est  de  naturà 
deoram.  Cic.  gaxstionem   e.v- 
pedlre      [-  résoudre    un    p.  .]. 
Hen.).     Problcma,     matis,     n. 
Sen.  rh.  Saet.  Des — ,  qaœsila, 
oram,  n.  pi.    Cic.  ||  (Fig.)  Enig- 
me. Voy.  ce  mot. 
proboscide  (lat.proboscis),  s.  f. 
l'rompe  d'animal.  Voy.  trompe. 
procédé,  s.  m.  Manière  de  s'y 
prendre.    ||    A    l'égard   de  qqu. 
Ratio,  onis,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
taa  ratio.  Cic.  a  me  inita  ratin 
est,  gaam  qaidem  omnes  non 
solam  probant,  sed  etiam  laa- 
dant.  Cic);  modus,  i,  m.  Cic 
SjU.  (ex.:  galbas  modis.  Sali. 
[Cat.  5,  6).  voy.  façon).  —  ami- 
cal,  comitas,  atis,   f.    Cic  ha- 
manitas;  atis,  f.  Cic.  —  brutal 
asperitas,  atis,  f.   Cic  ssevitia, 
se,  f.  Cic.  —  indulgent,  lenitas 
atis,  f.   Cic  indalgentia,  se,  t. 
Cic.  Mauvais  — ,  injuria,  as,  f. 
Cic.    indignitas    injarise.    Liv. 
Bon  — ,  voy.   politesse.   Son  — 
à  mon  égard  a  été  fort  honnête 
bénigne   se  mihi  prsebait.  Cic. 
bénigne    mecam    egit.    Cic    || 
(Spéc.)/l/-c/i.  Préliminaires  d'ur 
duel.     Voy.    préliminaire.    ^    A 
l'égard  de  qqch.  Ratio,   Onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  framenti  ser- 
vandi  ratio.  Plin.vov.  méthode); 
ars,  artis,  f.  Cic  etc.  (ex.:  hac 
arle.    Cic.    his    artibas.    Liv.)  ; 
Via,  as,  f.  Cic.  etc.  (voy.  mé- 
thode).    —    de    construction, 
stractai-a,  se,  f.  Vitr. 
procéder   (lat.   procedëre,    s'a- 
vancer),   v.    intr.    Procéder    à 
qqch.,    venir   à    l'exécution    de 
cette  chose.  Aggredi,  dép.  tr. 
et  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  majora  et 
aspera.  Sali,  ad  dispatationem. 
Cic.).   —   à   l'audition    des    té- 
moins, testes  interrogàre.  Cic. 
—  à  l'installation  d'un  magistrat, 
aliqaem,  constitaëre  in  manere. 
Liv.  Il  (Absol.)  Agir.  Progredi, 
abs.    Cic.    (ex.  :  ratione  et   via 
ou  via  et  ratione  progredi.  Cic 
[or.  33,  ne]);  agére,  abs.  Cic. 
etc.  (voy.  agir;  [se]  comporter). 
Il  (Spéc.)  Procéder   contre  qqn. 
Agëre    lege    cum    aligao.    Cic 
(de  Ov.  I,  38,   1751.  Jare  agëre 
cam  aligao.  Cic.  ^  Procéder  de 
qqch.,  c.-à-d.  être  l'effet  de  cette 
chose.  Duci,  pass.  Cic.  etc.  (ex.: 
hœc  omnis  philosophia  a  So- 
crate  dacta  est.  Cic.)  ;  nasci, 
dép.  intr.  Cic  etc.  (voy.  NAÎrnE, 
origlne);    Oriri,  dep.  intr.  Cic 
etc.  (ex.:  oriri  ab  aliqaa  re.  Cic. 
voy.   sortir)  ;    manâre,    intr. 
Cic.  etc.   (voy.  découler,  déri- 
ver, provenir). 

procédure,  s.  f.  Formes  suivant 
lesquelles  on  doit  procéder  en 
justice.  Leges  et  mos  judicio- 
ram.  Cic.  Actio,  onis,  f.  Cic. 
Jadicivrum  formulse.  Cic.  — 
ordinaire,  jaris  ordinarii  exse- 
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evUio.  Dig.  —  pour  faire  valoir 
■OD  droit,  iwit  exsc-yuendi  for- 
mu/ii.    Liv.    Loi   conceruant   la 
— ,  /iuiicioriu  lejc.   Cic.   Lento 
— ,    tardam    leijum    aaxiliam. 
Tac.  Poursuivre  uae  affaire  se- 
lou  la  —,  Jare  agëre.  Cic.  Com- 
mettre   des    irrégularités    dan~ 
une  — ,  prsevaricàri,  dép.  intr. 
Cic.    Qui  a  la  maoie  do  la  — , 
UguUjas,  i,  m.  Cic.  Pièces  d'un 
procès:,      instramentam      lifis. 
Quint.  Voy.  acte,  pièce. 
procès  (lat.  procustis,  marclie 
eu   avant),  s.  m.  Affaire   pour- 
suivie en  justice.  Lis,  litis,  i. 
Cic.  etc.  (ex.-.privaU  [•  civil  •]. 
Cic.   litem  contettan   [•  enta- 
mer dan«   les    formes    prescri- 
tes •].  Cic.  litem  intendëi-e  ali- 
cai.  Cic.  inferre  in  aliqaem  li- 
tem   capitis.    Cic.    contrahére 
[•  se  mettre  sur  les  bras  •]  lites. 
Plaut.  Cic.  tot'jm  litem  obtinêre 
aut  amittëre.  Cic.  litem  orâre 
[■  plaider  •].  Cic.  litem  Itabêre 
cum   aliquo.    Cic.    litem    sequi 
ou  sectari  [•  chercher  ■].   ïer. 
lit^m   stiam    facêre   [•    plaider 
«on   propre  procès  et  non  celui 
de  son  client  •].  Cic.  litem  dare 
gecandam  aliqaid  [•  faire  droit, 
juger  •].  Cic.  litem  date  secan- 
dum   aliquem    [•    donner   gain 
de  cause   à  qqn   •].    Val.-Macc. 
litibua  distineri  [•  avoir  p.  sur 
procès  •).  Nep.  setatem  in  liti- 
bax  conterëre.  Cic.);  causa,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  caata  capitis. 
Cic.  caasx  privatse  [•  civils  •], 
pablicse   [•   criminels   •].   Cic. 
caasa  jaaicata  atqae  damnata. 
Cic.  indictâ  causa  [.  sans  pro- 
cès-  oa    -sans   forme  de  p- ■]• 
Cic.  causam  cognoscëre  [•  ins- 
truire •].   Liv.  caasam  aicëre. 
Cic.     caasam    alicajus    ayêre 

(•  diriger  le  p.  de  qqn  »].  Cic. 
Caec.  2A.  69].  caasam  parricidii 
dicère.  Liv.  causam  tenêre,  ob- 
tinêre, sustinêre  [•  ga.5ner  •]. 
Cic.  caasam  perdêre.  Cic.  causa 
cadëre.  Cic.  Jet.  causam  depo- 
nére.  Cic.  a  causa  recedêre. 
Cic.  caxuà  desistêre.  Cic.  voy. 
affaire)  ;  actio,  ODis  (•  actio'n 
en  justice,  procès .),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alicui  actionem  resti- 
tuére  [-  permettre  à  qqn  de 
reprendre  un  procès  déjà  per- 
du •].  Cic.  actio  civitis.  Ci'-. 
actionem  instituére  ou  consti- 
luéie  ou  intendëre.  Cic.).  Sou- 
tenir un  —,  lltigâre,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  plaider).  Fig.  Faiie 
le  —  à  qqn,  aliquem  tanqaam 
reum  at/ire.  Liv.  Voy.  ausbi  ai- 

LUStR,    BLAMEH. 

proceaaif,  ive,  adj.  Qui  a  rap- 
port aux  procès.  Liti'jiotus,  a, 
um,  adj.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Qui 
aime  le^  procès.  Litigiosa»,  u, 
am,  adj.  Cic.  Litium  cupidus. 
Cic.  Humeur  — ,  litium  cupi- 
dita».  Cic.  Homme  d'humeur 
— ,  lUi'jator,  oris,  m.  Cic. 

procession 'lat.  po%t.  proceiiio. 
iiid.),s.  1'.  .Marche  tolennelle  du 
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clergé  et  du  peuple  dans  une 
fête  religieuse.  Pompa,  œ,  f. 
Cic.  (ex.:  pompam  aije'v,ducë- 
re.  Cic.  Liv.).  —  religieuse  au- 
tour de  Rome,  amburbium,  ii, 
a.  Serf.  ||  iFig.)  Longue  file  de 
personnes.  Pompa,  se,  f.  Virg. 
processionnel,  elle,  adj.  Re- 
latif aux  proc«s>ious.  Ad  pom- 
pam  perttnens.  A.    Cortège  — , 

voy.    PROCESSION. 

processionnellement ,  adv . 
Eu  procession.  Sollcmni  pom- 
pa. A. 

procès-verbal,  s.  m..\cte  d'un 
officier  dfl  justice  constatant  un 
délit.  Delicti  perscriptio  ou 
conscriptio.  .4.  Dresser  un  —, 
in  tabulas  referre.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Relation  d'un  fait  vu,  en- 
tendu. Conscriptio, onii,  f.  Cic. 
(ex.  :  conscriptiones  qaœslio- 
num  [•  d'un  interrogatoire  •]. 
Cic).  Tabula",  arain,  [.  p\.  Cic. 
ou  tabellx,  arum,  f.  pi.  Cic. 
(ex.:  tab.  qaxstionis.  Cic.  ta- 
bellis  obsiijnati)  agis  mecum 
[•vous  dressez  pr.  de  mes  pa- 
role* ■  ].  Cic.  cf.  aliquid  in  ta- 
bulis  consignàre.  Cic).  Rédac- 
tion d'un  — ,  perscriptio,  onis, 
f.  Cic.  Dresser  un  — ,  perscri- 
bëre,  tr.  conscribëre,  tr.  Cic. 
(ex.:  consc.  quœstionem  [«dres- 
ser le  p.  d'une  enquête.].  Cic.). 
Voy.  CONSIGNER.  Falsifier  un  — , 
faire  un  faux  — ,  indicium  com- 
mutâre.  Cic.  Celui  qui  dresse 
un  — ,  pertcriptor,  oris,  m.  Cic. 
Les  —  d'une  assemblée,  acta, 
oram,  n.  pi.  Liv.  (ex.:  acta  se- 
natus.  LiV.l.  commentarii,  o- 
rum,  n.  pi.  Cic.  Liv.  (ex.:  in 
commeniarios  referre.  Cic. 
voy.  COMPTE  RENDU.).  —  officiels, 
monamenta  publica.  Liv.  Voy. 
archive. 

prochain,   aine,  adj.  et  s.  m. 
Il    Adj.   Qui   est  très  rapproché. 
(Dans  l'espace.)  Propinquus,  a, 
am,3.d'}.Vicinus,a,am.  adj. Cic. 
Projrim iw, a, urn,  adj.  Cic.  Voy. 
VOISIN.  Il  (Dans  le  temps)  Pro- 
ximas,a,  om,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
(cf.  proxima  aox.  Cses.  p.  die» 
Curt.  p.  annas.  Cic.  xtaa.  Nep. 
petitio.  Cic).  Etre   —,  imminë- 
re,  intr.  Cic.  instûre,  intr.  Cic. 
Il  (Dans  l'ordre  logique^  Proxi-' 
mus,  a,  um.  adj.  Cic.  Liv.  ^  -S. 
m.    I.e    prochain.    Homo  altcr., 
Cic.   ou   simpl.    aller.  Cic.   (au 
plur.  alii.  Cic.  [leg.  I,  /<!]). 
prochainement,  ailv.  Dans  un- 
tf'Mips  prochain. /^rûpeciiem.  Cic. 
Brevi.  Cic.  Voy.  bientôt. 
proche   (lat.  projAus),  adv.   et 
adj.  Il  Adv.  A  très  peu  de  dis- 
tance. Voy.    PRÈS,   AUPRÈS.    .S'é- 
tendre de  —  en  — ,  per  conti- 
nua serpëre  (en   pari,   du   feu). 
Liv.   proxima    quseque   consu- 
mère.  Sen.  et  (fig.)  de  —  en  — , 
c.-à-d.   peu  à  peu,  voy.  peu.  ||| 
(Loc.  prép.)  Proche  de.  Voy.  près' 
[de].  Il   (Par  ext.)  A  un  très  pe- 
tit   intervalle    de    temps.    Voy. 
près.  Etre  —  de,  c.-à-d.  sur  le 
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point  de,  voy.  point.  T  Adj.  Qui 
est  &  très  peu  de  distance.  || 
(Dans  l'espace.)  Propinquus,  a, 
uni,  adj.  Cic.  (voy.  voisin).  Plus 
— ,  propior.  Cic.  (of.  propior 
montcm.  Sali.).  Tris  —,  proxi- 
mas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  pr. 
licinus.  Cic.  huic  proximas  lo- 
cas.  Cic.  villse  urbi  proxima: 
Liv.  Belojr  proximi  suni  Ger-  i 
manis.  Cœs?).  ||  (Dans  le  temps.) 
Propinquus,  a,  um,  adj.  Cic.  ^ 
(cf.  reditua.  Cic.  mon.  Cic.  pro- 
pinqaâ  vesperà.  Tac.).  Etre  — i 
imminére,  intr.  Cic.  instàrûf 
intr.  Cic.  Liv.  ||  (Fig.)  Propliy- 
quus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
qu^e propinqua  videntur  et  fini- 
tima.  Cic.  si  qui  [motus]  fini- 
tinii  et  propinqai  his  ac  taliba» 
animi  perturbationibus...  Cic.). 
Tout  —,  proximiu,  a,  um,  a«Q. 
Cic.  (cf.  td  habendam  est  anti- 
quissimuin  et  deo  proximum. 
Cic.  proxima  virtutibus  vitia. 
Quint.).  Proches  parents  et  (eJ- 
lipt.)  les  — ,  proptnqui.  Cic.  qui 
sant  g»nere  proximi.  Ter.  et 
(subst.)  proximi.  Cses. 
prochronisme.  Voy.  uéTACHao- 

NISME. 

proclamation,  s.  f.  Action  de 
proclamer.  Pronantiatio,  oniSy 
f.  Cic.  Henantiatio,  onis.  f. 
Cic.  (ex.  :  ren.  suffrai/iorum. 
Cic.).  — officielle,  proinuli/atio, 
onis,  f.  Cic.  Sans  —  officielle, 
sine  alla  publicà  aactoritate. 
Cic.  —  faite  par  le  héraut, 
prasconiam,  ii,  n.  Cic.  —  mili- 
taire (pour  faire  l'appel),  evo- 
calio,  onis,  f.  Liv.  Par  des  — 
individuelles,  citatis  nomini- 
bas  singulorum.  Liv.  —  mili- 
taire (pour  exciter  les  soldats), 
cohortatio,  onis,  f.  Cses.  Voy. 
DISCOURS.  ^  Discours  écrit  con- 
tenant ce  qu'on  proclame.  Edic- 
tam,  i,  n.  Cic.  Propositus  pa- 
lam  libellas.  Suet.  Voy.  édit, 
ORDONNANCE.  Faipc  un8  — ,  voy. 

PROCLAMER. 

proclamer  (lat.  proclamàre, 
crier  fort,  vociférer),  v.  tr.  .\n- 
noncer  publiquement.  Pto- 
Duntiàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vicloram  nomina  magnà  voce. 
Cic.  qui  [pra;co)  te  totiens  se- 
nioruin  janiorumqae  centuriis 
ilto  honore  afftci  pronuntiavit. 
Cic.     pr.    aliijuem    prxtorcm. 

I  Liv.);  renuntiàre,  tr.  Cic.  etc. 
lex.  :  /..  Murenam  consalem. 
Cic.  eodem  modo  sacerdos  Cli- 
machias  renuntiatus   est.   Cic. 

'  prxtor  centuriis  candis  re- 
nuntiatus sam.  Cic.);  appel- 
làre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ali- 
quem regem.  Cic.  atii/iuim  re- 
ginam.  iiall.  fr.)  ;  declarâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aiiiyaem  con- 
sulem.  Cic.  ejusdem  homini» 
voce  et  declaratut  consul  et 
dtifensas.  Cic.  consules  decla- 
rati  /'.  Scipio  Nasica,  L.  Bestin 
Calpurnius.  ^all.  e.v  quo  fU-; 
est  dux  declaratut.  Liv.);  edi' 
cêre  ("  proclamer   une  ordon» 
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nance»),  tr.  Cic.  etc.  (av.  l'Ace. 
et  l'Iof.  Cic.  Liv.  avec  ut,  ne 
(et  le  Subj.].  Ter.  Cic.  avec  la 
>5iibj.  seul  :  Cic.  Liv.  voy.  pu- 
blier) ;  prodëre,  tr.  Cic.  me. 
(ex.:  interregem.  Cic.  (tamincm. 
Cic).  Il  (Fig.)  Appellàre,  tr. 
Cic.  etc.  (e.x.:  ali(juem  beatam. 
Cic.  ipsam  Crassam  prsedican- 
tem  aadivi  contameliam  illam 
sibi  a  Cicérone  impositam  esse. 
Sali.)  •  conûrmàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  idomneego  me  rei publicse 
caati  $a3cepis$e  confirmo.  Cic. 

voy.  AFFIRMER,  PRÉTENDRE);  pFO- 

ûteri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
mcdicum  se  propteri.  Cic.  voy. 
DKCLARER  [publiquement]). 

proconsul,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Consul  sortant  de  charge  auquel 
on  donnait  le  commandement 
d'une  province.  Proconsul,  u- 
lis,  m.  Cic.  Un  ancien,  un  ex 
— ,  proconsalaris  i^irou  simpl. 
proconsularis,  is,  m.  Tac.  ||  (P. 
anal.)  Commissaire  des  armées 
(sous  la  Révolution).  Procon- 
sul, ulis,  m.  A. 

proconsulaire,  adj.  (Antiq. 
ro  n.)  Qui  appartient  au  pro- 
consul. Proconsularis,  e,  adj. 
Liv.  Dignité,  pouvoir  — ,  voy. 
PROCONSULAT.  L'Afrique — ,  pro- 
vincia,  se,  f.  Sali.  Tac. 

proconsulat,  s.  m.  (.\ntiq. 
rom.)  Fonctions  de  proconsul  ; 
durée  de  ces  fonctions.  Pro- 
consulatus,  us,  m.  Plin.  Tac. 
Sous,  durant  mon  — ,  me  pro- 
consule.  Cic. 

procréation,  s.  f.  Action  de 
procréer.  Procreatio,  onis,  f. 
Cic.  Creatio,  onis,  f.  Cic. 

procréer,  v.  tr.  Produire  par 
l'acte  de  la  génération.  Pro- 
creâre,  tr.  Cic.  Voy.  engendrer. 
Celui  qui  procrée,  procreator, 
oris,  m.  Cic. 

procurateur,  s.  m.  (ArchJ  Pro- 
cureur.   Voy.  ce  mot.  j|  (Spéc.) 

—  impérial  (fonctionnaire  char- 
gé du  gouvernement  d'une 
province,  etc.).  Procurator,  o- 
ris,  m.  Plin.  j.  Tac.  Charge  de 

—  impérial,  procuratio,  onis, 
f.Plin.j.  Remplir  les  fonctions 
de —  impérial,  procarâre, intr. 
Plin.  j.  T  (Dans  certaines  répu- 
bliques italiennes),  principal 
magistrat.  Voy.  maire. 

procuration,  s.  f.  Pouvoir  don- 
no  légalement  d'agir  en  son 
nom.  Delegatio,  onis,  f.  Sen. 
(ex.:  delegationem  non  recipë- 
re  ['  ne  pas  se  traiter  par  p.  .]. 
Sen.).  Agir  par  — ,  voy.  inter- 
héduire,  mandataire. 

procuratrice.  Voy.  procureur. 

procurer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.(Arch.)  Prendre  soin.  Pro- 
Curàre,  tr.  Cses.  etc.  (voy.  [s'] 
OCCUPER,  [prendre]  soin);  C3- 
vëre,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  soin). 
1  V.  tr.  (Arcn.)  Amener  (un  ré- 
sultat) par  ses  soins.  Cooci- 
]iâ,re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nup- 
tiat.  Nep.);  coDÛcêra,  tr.  Cic. 
«te.  (ex.:  alicui  reditam.  Cic.). 
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Voy.  AMENKR,  CAUSER  ^  Faire 
obtenir.  Atterre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alicai  Isetitiam,  delecta- 
tionem.  Cic.  utilitatem.  Cic. 
voy.  apporter);  babére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.;  nihil  luibcre  con- 
solationis.  Cic);  prsebëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  utilitatem.  Cic); 
dare,  tr.  Cic.  etc.(ex.  :  locum, 
oucasionem,  copiam,  potesta- 
tem  alir/nid  faciendi.  Cic)  ;  ex- 
pedire,  tr.  Karr.  Liv.  Saet. 
(ex.:  alicui  vicarium,.  Liv.  ci- 
baria  pastoribus.  Varr.};  mi- 
nistràre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
fournir)  ;  parère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  quii  re  consutatas  vobis 
pariebatar.  Cic.)  ;  prsBStàre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  istam  voluptatem 
perpétuant  quia  potest  prsestare 
sapienti?  Cic.  [Fin.  II,  '27,  89]); 
suppeditàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicui  framentum.  Cic.  cibos. 
Cic.  domas  suppeditat  mihi 
hortoram  amœnitatem.  Cic). 
Se  — ,  comparâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  auium  ac  vestem.  Ter. 
paulo  studiosias  tabulas  pictat. 
Cic.  bestias  ad  munus  populi. 
Saet  ad  hanc  rem  conficiendam 
quam,  plwimo»  aires  atqae 
etiam  culleoe.  Nep.). 

procureur  et,  au  fem.  procu- 
reuse  et  procuratrice,  s.  m. 
et  r.  Il  .s.  m.  Celui  qui  agit  pour 
un  autre.  Procurator,  oris,  m. 
Qui  mandata  habet  ab  ali^ 
qao.  Cic.  Voy.  oÉLécué,  man- 
DAT.tinE.  il  (Spéc.)  5.  m.  et  f. 
Procurateur,  procuratrice  (celui, 
celle  qui  a  reçu  pouvoir  d'agir 
pour  un  autre).  Procurator, 
oris,  m.  Cic.  Procaratrix,  tri- 
ais, f.  A.  Faire  qqch.  par  — , 
delegàre  alicai  aliquid.  Cic. 
negotium  dure  alicui  ut  (et  le 
subj.). Cic.  Voy. interméduire.  jj 
•S.  m.  Ancien  officier  de  justice 
qui  assistait  les  plaidants.  Co- 
gnitor,oris,  m.  Cic.  Actor  cau- 
saram.  Qaint.  Advocatas,  i,  m. 
Cic.  Office  de  — ,  cognitura,  se, 
f.  Dig.  De  — ,  cognitoriat,  a, 
am,  adj.  Dig.  \\  Magistrat  char- 
gé du  ministère  public.  Cojni- 
tor  civitatis.  A.  Cognitor  ou 
defensor  publicas.  A.  ||  S.  f. 
(En  mauvaise  part.)  Procu- 
reuse.  Voy.  entremetteuse. 

prodigalement,  adv.  Avec  pro- 
digalité. Prodige,  adv.  Cic.  Ef- 
fusë,  adv.  Cic.  (cf.  large  effa- 
sequë  aliquid  donâre  alicui. 
Cic). 

prodigalité  (lat.  post.  prodiga- 
lilas,  Boet.),  s.  f.  Disposition  à 
dépenser  sans  mesure.  Effusio, 
onis,  f.  Cic  (ex.:  eff.  ipsius  in 
alias.  Cic.  liberalitatem  eff. 
imitatur.  Cic);  profnsio,  o- 
Dis,  f.  Plin.  j.  Suet.  (voy.  pro- 
fusion). Avec  — ,  prodige,  adv. 
Cic.  T  Action  de  d  penser  sans 
mesure.  E^asio,  onis,  î.  Cic. 
(ex.  :  pecuniaram  effuiiones. 
Cic).  Profusio,  onis,  f.  Vitr. 
Des  — ,  samptas  effasi.  Cic 

prodige,  s.  m.   Evénement  qui 
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a  qqch.  de  miraculeux.  Frodi- 
gium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
prod.  procurare  [•  interpréter 
les  p..].  Liv.y,  ostentum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  deorum  ostenta. 
Suet.  pro  ostento  dacëre.Suet. 
ostentum  procurûre  [-conjurer 
l'effet     d'un     p.    .].      P/ia-rf.); 


monstrum,  i,    n.    Cic.  (ex.  : 

portenta.  Cic). 

Voy.  MIRACLE.  Il  (Fig.)  Clio^o  ex- 


monstra  atqae  portenta. 


traordinaire.  Miraculum,  i, 
a.  Cic.  etc.  (ex.:  mir.  audaciœ. 
Liv.);  monstrum,  i,  n.  Cic. 
(ex.:  nonne  hoc  monstri  similc 
est  ?  Cic).  —  de  valeur,  faci- 
nus  miram  ou  mirabile.  Cic. 
Faire  des  —  de  valeur,  mira- 
bili  virtute  pagnâre.  Cic.  Quel 

—  ?  çuid  mirum?  Cela  nie  sem- 
ble tenir  du  — ,  id  Tnihi  mi- 
ram ou  valde  miram  videtar. 
Cic.  Nous  avons  fait  des— ,mi- 
rabilia  qaasdam  effecimus.  Cic. 
Il  Personne  extraordinaire.  Ho- 
mo mirificas.Cic  Vir  mirabilis 
ou  admirabilis.  Cic  Un  petit 
— ,  paer  mirabilis  ou  admira- 
bilis. Cic 

prodigieusement,  adv.  D'une 
manière  extraordinaire.  Mira- 
biliter,  adv.  Cic  Miram  in  mo- 
dum.  Cses.  Miré,  adv.  Cic  — 
bien,  divinitas,  adv.  Cic.  — • 
beau,  supra  kamanum  modum 
insignis  palchritudine.  Cic.  — 
laid,  insignis  ad  deformitatem. 
Cic. 

prodigieux,  euse,  adj.  Qui 
tient  du  prodige.  Portentcsas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Prodigiosas, 
a,  am,  adj.  Ov.  Portenti  ou 
prodigii  similis.  Cic.  Par  un 
effet  — ,  divinitus  (accidit).  Liv. 
1  Extraordinaire.  Mirabilis,  e, 
adj.   Cic    Miras,   a,   um,    adj. 

Cic  Voy.  EXTRAORDINAIRE  ,  MER- 
VEILLEUX. Une  grandeur  — ,  mi- 
racalum  magnitadinis.  Liv.  Ne 
pas  donner  à  un  fait  un  carac- 
tère — ,  rem  miraccUo  eximëre, 
Liv.  OEuvre  — ,  opus  mirabile. 
Liv.  miraculum,  i,  n.  Cic.  Liv. 

Voy.    MERVEILLE. 

prodigue,  adj.  Qui  dépense 
sans  mesure.  Prodigas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Profasas,  a,  am,  \i. 
adj.  Sali.  Effasas,a,  am, p.  adj. 
Cic.  Sumptuosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Damnosas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Gens  — ,  samptuosi,  orum,  m. 
pi.  Cart.  Un  — ,  homo  prodi- 
gus  ou  effasus.  Cic  Un  jeune 
— ,  nepos,  otis,  m.  Cic.  Une 
— ,  mulier  prodiga.  jl  Fig.  Qui 
donne  sans  mesure.  Prodigas, 
a,  um,  adj.flbr.  Effusus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic  (cf.  eff.  in  laadan- 
do.  Quint.).  Profasas,  a,  am, 
p. adj.  Cic.  Largas,  a,  um,  adj. 
Cic  iVunificus,  a,  am,  adj. Cic. 
(ex.:  mun.  in  dando.  Cic).  Etre 

—  de  son  sang,  profandêre  vi- 
tam.  Cic.  —  d'honneurs,  nimiuf 
in  honoribus  decernendix  ci 
tamquam  prodigas.  Cic.    Poét. 

—  amitié.  Voy.  généreux. 
prodiguer,  t.  tr.  Dépenser  sani 
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mesure.  ElTundëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  !ei\irium  [•  las  fonds 
du  trésor  •].  Cic.  qaod  adeptas 
est  per  tcelas,  id  per  laxwiam 
elJ'undêre  et  consamére.  Cic. 
p<ttrimc>nia  eff.  largiendo.  Cic); 
profimdêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
uyuum,  (Iiirem  vini  veteris. 
Plaat.  pecaniam.  Cic.  Plin.  j. 
da.  pri'fande  [pecuniaml.  Cic. 
in  atiqaid  divitias.  Cic).  Voy. 

DÉPE-NSER,   DISSIPER.  *,   (Fij.)    DOD- 

Der  «ins  mesure.  LargirI,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ei.  :  qui  eripiunt 
aiiis  qaod  aliis  largiantw.  Cic. 
êangainem  ptitriae  sase  targiri. 
Cic.  tangainem  nostram.  Sali, 
nihil  non  largitus  est,  nallo 
adhibito  modo.  Suet.  voy.  lar- 
gesse); dilargiri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  qui  omnia  quitus  vo- 
lait dilargitas  est.  Cic);  pro- 
fundére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  san- 
gainem  pro  patria.  Cic  pro 
pairia  litam.  Cic);  effundëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  effusi  hono- 
res. .Ve/3.).  —  la  sang  des  sol- 
dat?, sanguine  militum  abuti. 
Lii-.  Se  —  (en  pari,  de  choses), 
eQundi  ou  profundi.  Cic  Se  — 
(en  pari,  de  pers.),  se  oculis  in- 
gerére.  Sen.  Qui  ne  se  —  pas, 
rarus  egressa.  Tac.  (A.  XV,  53). 
proditoirement ,  adv.  (Arch.) 

l'.ii  trahi.;on,  \'oy.  trahison. 
prodrome,  s.  m.  Signe  précur- 
feur(d'une  maladie).  Voy.  symp- 
tôme. 
producteur,  trice,  adj.  Qui 
produit.  Qai,  quo',  quod  efpcit 
ou  gi'jnit.  Cic  Efficiens,p.  adj. 
Cic.  Generator,  oris,  m.  Cic. 
Genitor,  oris,  m.  Cic.  Produc- 
trice, creatrix,  tricit,  f.  Lacr. 
generatrix,  tricis,  f.  Mêla. 
Force  —,  vis  effectrix.  Cic 
Force  productrice  de  Tesprit, 
vis  ingenii.  Cic.  ou  simpl.  in- 
geniam,  ii,  n.  Cic.  ||  (D'une  façon 
génfirale.)  Subst.  Celui,  colle 
qui  produit  (opposé  au  consom- 
mateur). Artifex,  ficis,  m.  Cic. 
(En  pari.  spéc.  du  paysan).  A- 
rator,  oiis,  m.  Cic 
productif,  Jve,  adj.  Qui  est 
d'un  bon  rapport  (en  pari,  d'un 
champ).  PructuoBus,  a,  um, 

»dj.  Cic.  etc.  (ei.  :  fruct.  ager. 
Cic  prasdiam.  Cic.  Plin.  j. 
locus  fructaosissimas.  Cxs.); 
frugifer,  fera,  ferum,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  ager.  Cic  Liv.)\ 
ferax,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  ager 
teracissimut.  Cxt.)  ;  ferlilis, 
e,  adj.  Cic  etc.  (voy.  fertiu). 
Ii  (Kn  pari  de  plantes.)  Fruc- 
tuosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  palmites.  Coi.).]!  (En  pari. 
d'un  commerce.)  Voy.  lucratif. 
'l 'Au  fl3.)Vov.  FÉCOND,  fertile. 
production  (lat.  productio,  ac- 
tion de  faire  avancer),  s.  f.  Ac- 
tion de  faire  paraître,  démettre 
en  évidence.  Prolalio,  onis, 
t.  Cic  (ex.:  pr.  exemploram. 
Cic.  {Or.  3A,  190]).  1  Action  de 
faire  naître,  de  mettre  au  jour. 
ProcTeatio,ODis,  f.  Cic.  (voy. 
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création).  —  La  production  du 
blé  avait  été  maigre,  (ramen- 
tam  angustius  provcnerut . 
C,vs.  Il  (Par  eit.)  Ce  qui  e-t 
produit.  Les  —  de  la  terre,  do 
la  nature,  ta  çua-  gignantur  e 
terra.  Cic   lOlT.   II,  3,   M),  res 

?'uas   agri  efferunt.  Cic.    (Rop. 
I,  i,  9).  res  quas  terra  ou  na~ 
tara  gignit.  Cic.  Les  —  de  l'es- 
prit,  ingenii  nionun\enta.  Cic. 
produire,  v.  tr.  Faire  paraître. 
||(Des  personnes.)  Producére, 
tr.   Cic.    etc.    (ex.:    aliquem   in 
conspectum    populi     Romani. 
Cic.    aliquem    m    contionem. 
Cic  pr.  harum  rerum  omnium 
auctores  testesque.  Cic.  aliquem 
testem    in    Sestium.    Cic.    pr. 
testem  in  j'udiciam.  Cic);  pro- 
ferre, tr.  Ca?s.(ei.:  in  conspec- 
tum libero».  Cscs.):  citàre,  tr. 
Cic  etc.   (ex.:  cum  datis  testi- 
bus  alii  tamen  citarentar.  Cic. 
eo   aliquem  testem  rerum  a  se 
gestarum.  Liv.);  excitâre,  tr. 
Cic.   Liv.  (e.K.:  recitatores,  lec- 
tures. Cic.  testes.  Cic).  Se  — , 
prodire,    intr.   Cic   etc.  (ex.: 
in    contionem.  Cic    in    publi- 
cum.    Cic.    abs.   prodire.    Ter. 
Cic.    en   pari,   d'acteurs,  p.    in 
scenam.    Cic    Suet.};    proce- 
dère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  mé- 
dium. Cic.  in  contionem.  Liv. 
in     /iubli::um.     Liv.\     ||     (Des 
choses.)  Afterre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  causam.  Cic.  vana,  haad 
vana.  Liv.  rationem.  Cic.  ar- 
gamentam  [■  comme  preuve  •] 
aliquid.  Curt.  rationes,  car  hoc 
ita  sit.  Cic.  affers  hsec  omnia 
argumenta  car  alii  sint.   Cic. 
nihil  afferant  [•  ne  produisent 
rien   de   sérieux    à   1  appui    de 
leur    opinion    .],    qui    negant. 
Cic);    déferre,  tr.    Cic.   etc. 
(dans    l'express,     d.     rationes. 
[  •  ses  compte*).  Cic);  etterre, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.:   aliquid    in 
vulgus.    Caes.);    proferre,    tr. 
Cic.  Cxs.   (ex.:  alterœ  [tabula; 
testamenti]  Alexandrie  profe- 
rebantur.    Cses.    aliquid  foras. 
Cic.    aliqaid  in   médium.    Cic. 
laboris  soi  periculique  testimo- 
nium.   Cses.  [B.  G.  III,  53,  h]. 
c[._  Nep.  [Timotb.  U,  S]);  exbi- 
bëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.;  quid  me 
putas  populo  nostro  exhibitu- 
rum?  Cic.  [Ac.  pr.  5,    18].    ut 
omnia    sibi  intégra  quam  pri- 
mam  exliiberentar.  Cic  fVerr. 
II,  5,  25,   63].  rationes   [•   ses 
comptes  •]  exhibëre.  Plin.  voy. 
MONTRER,  présenter  sedëre,  tr. 
Cic.   etc.   (ex.:  crimina    [-    des 
accusations  •]  Tw:.);  prodëre, 
tr.  Cic  (ex.:  p.  decretum.  Cic); 
producére,     tr.     tien,     (ex.: 
obscœnitaten   in  scenam  usque 
productae.  Sen.  [N.  Q.  I,  16,  I]). 
Se — ,  c.-à-d.  se  faire  jour, /jro- 
dire,  intr.  Cic.  (cf.  consuetudo 
prodire  cœpit.  Cic.   voy.  appa- 
raître),  proripére  se.  Cic.  (cf. 
qu9;  libido  non  se  proripiet  ac 
projiciet    occultatione    propo- 
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siiû  ?  Cic  [Fin.  II,  »,  73J.  voy 
(se  f.Tiiro]  joiR,  p.   1129,  col.  S). 
T  Faire  naître,  mettre  au  jour. 
Ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  terra 
fruges   ferre  potest.    Cic.    par 
ext.    quœ    si    tulisset    Achaia 
Plin.  j.  au  fig.  ha'c  setas  ora- 
torem  prope   perfectam   talit. 
Cic.  fert  humana  natura  invi- 
diosos  amicos.  Sen.)  ;  afferre, 
tr.  Cic.   etc.  {ex.:  tœtas  segetes. 
Col.   fractam.    Col.   agri  plus 
afferunt   quam...    Cic.    au   fig. 
nxagnum  proventum  poetarum 
annas  hic  attulit  PUn.  J.  [Ep. 
I,  13,  1];   efferre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  tiberiore»  f  rages.  Cic. cum 
decumo  [•  au  décuple  •].  Cic. 
au  &a^.:  exercitationes  virtutum 
miri^os  rfferunt  fructus.  Cic. 
[Sen. 3, 9]);  parère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  fruges  et  reliqua  qua-  ter- 
ra  pariât.  Cic.  au  ng.p.  orfiiim. 
Ter.  dolorem.  Cic.  saspicionem 
Cic);    gignére,  tr.    Cic.   etc. 
(ex.:  quce  terra  gignit.  Cic.  par 
ext.  ubi  crocum  gignitar.  Curt. 
au  fig.  g.  permotionem  animo- 
ram.     Cic.    iram.    Ilor.   sitim. 
Plin.);  progignère,    tr.   Cic. 
etc.  (ex.:  in  seminibas  vis  inesl 
earum   rerum  quœ  ex  iis  pro- 
oignuntar.    Cic.     [div.    I,    56, 
lïS].  fig.:  qui  illtid  lumen  pro- 
gênait.  Cic.   [olT.  III,   16,   06]); 
gêner  are,  tr.    Cic.    etc.    (ex.: 
deus  hominem  generavit.    Cic 
terra  animalia  générât.  Justin, 
semina  unde  essent  orta,  gene- 
rata,  concreta.  Cic);  creâre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  ut  placet  Slo- 
icis,   quae  in  terris  gignuntur, 
ad  usum  hominum  creari.  Cic. 
par    ext.   omnes   res,   qaas    et 
créât    natura    et   taetur.    Cic. 
atiud  fimam  herbas  créât.  Plin. 
mel     fastidium     créât.     Plin. 
creâre    fchrem.    Cels.    au    Sg. 
nonnunquam    etium     errorem 
créât    similitado.    Cic);    pro- 
creàre,   tr.  Cic  etc.  (ex.:   quse 
multiplices  fêtas  procréant,  ut 
su-;s,   ut  canes.  Cic  [.N.  D.   II. 
51,   128].  quœ  [terra]  ex  minu- 
tissimis  seminibas  tantos  trun- 
cos    ramosque   procréât.    Cic. 
[Sen.  15,  52].  au  fig.  inter  arma 
civiam  [potestatis  ortum]  pro- 
creatam    videmus.    Cic.    [Log. 
III,  8,  19]);  edére,  tr.  Cic.  etc. 
{ex.:partam  [i.n  purl.  de  l'hom- 
me]. Cic.  [en   pari,  des  anim.]. 
Liv.    Tac.  au  iîg.  nallum  frac- 
tam [•    profit  ■]  ex  se  potest 
edére.    Cic.    libros.   Cic.   edére 
partummens  non  potest,  niai... 
Petr.  aliquantum  trepidationis 
edére.  Lw.);  facëre,  tr.   Cels. 
Col.    PUn.  (ex.:   «Perçus  facit 
multam  lierbam.  Col.  calorem. 
Plin.    maculas.    Plin.   febrem. 
Ce/s. );e/£cére,tr.Cic. etc. (simpl. 
ab-ol.  au  sens  de  •  produire  », 
c.-d-d.    •    rapporter    •   cf.    eff. 
plurimum.    Cic.   cum    octuplo 
[■  à  l'octuple  •].Cic.);  znlttére 
(•  faire  pousser,  produire  •),  tr. 
Plin.      (ex.:      foliam.      Plin.); 
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9inittére  (•  l'aire  pousser,  pro- 
duire .),  tr.  l'iin.  (ex.;  f'olia. 
Plin,  r^mittit  vilis  uvam.  l'Un.); 
excitàre  (•  faire  pousser,  pro- 
duire -),  tr.  Plin.  (ex.:  nova 
sarmenta.  Plin.);  movëre 
(-  susciter,  faire  naître  -),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  pitailœ  carsus 
«ssiduos.  Cels.  au  fi.^.  m.  mi- 
sericordiam.  Cic.  voy.  e.\citeii. 
[faire]  naître);  coinmovère, 
tr.  Cic.  etc.  (au  fig.  seul.,  voy. 

CAUSER,     PROVOQUER,     [fair.-]    NAI- 
TRE). Celle  qui    produit,  elTec- 
trix,icis,C.  Cic.  (univ.  10,  32; 
Fin.   II,  55;  voy.  créatrice).  — 
(tel  ou  tel  effet),  proScëre,  tr. 
Cic.    etc.    {o\.:nihil   tux  litle- 
i-se  profecerant .  Cic).    Se  — , 
nasci,    dép.   intr.    Cic.    (ex.: 
id   non    apud    eos   nasci.  Cic. 
voy.  naître);  Seri,  passif.  Cic. 
etc.  (voy.  NAITRE,  [avoir]  ueu); 
Oriri,  Jcp.  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
nmtre,      [prendre]      naissance, 
[s  jiiLEVER);  cooriri,  dép.  intr. 
(  ic.  etc.  (voy.  naître,  s'élever); 
exoriri,    dep.    intr.    Cic.   etc. 
(voy.  NAITRE,  Éclater);   obdri- 
ri,  dép.   intr.  Tei:   Nep.  (ex.: 
tenebrœ  oboriantur.    Nep.   au 
tig.    tanta   hxc    Icetitia   ohorta 
est.    Ter.  voy.  naître)  ;    exsis- 
tère,    intr.  Cic.    etc.    (ex.:    ex 
laxuriâ    existit   nvaritia  [•  la 
cupidité   •].  Cic.  voy.   pousser, 
NAITRE,  [avoir]  lieu);  evenîre, 
intr.    Cic.    etc.   (voy.    arriver, 
survenir);  obvenire,  intr.  Cic. 
etc.    (au  fig.   ex.:   occasio  hséc, 
qase  obvenit.  Plaat.ciij'as  [irje] 
explendas  natara  obvenit  occa- 
sio.   Carf.    id    obvenit    vitiam 
['  irrégularité  »],  c/uod...  Cic); 
incidére    intr.  Cif.  etc.  (voy. 
ARRIVER,  survenir);  iBteTCÏdèTe 
('    se    produire    d.ius    l'inter- 
valle -),  intr.  si  quœ  intercide- 
rant.    Cic.  [ep.  V,  8,  3]);   sur- 
gëre,     intr.    Cic.    etc.     (voy. 

SKI.EVER,   NAÎTRE,   PARAITRE). 

produit,  S.  m.  Ce  qui  est  pro- 
duit, mis  au  jour.  Fétus,  ùs, 
m.  Ci'c.  etc.  (ex.:  edére  fetum. 
Liu.  fêtas  geminas.  Ov.  quse 
l'ragibas  atqaebaccis  terne  fêta 
profundantav.  Cic.  [leg.  I,  25]); 
fructns,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
praediorum  Cic.  metallovam. 
Liv.);  proventus,  ùs,  m.  Sen. 
Plin.  [ex.:  quis  jiollicetw  se- 
renti  proventum  ?  Sen.).  Le 
millet  est  le  —  d'un  cheval  et 
d'une  ânesse,  mulus  ex  eqao  et 
usina  generatar.  Plin.  Un  — 
de  la  terre  (animal)  ferra  edi- 
tuin.  Cic.  Les  —  de  la  terre, 
ea-  res,  qaas  terra  proci'eat. 
Cic._  (ea)  qase  terra  gignit  ou 
porit  ou  edit.  Cic.  ea  qase  gig- 
niintar  e  terra.  Cic.  qase  ter- 
ra nascuntur  (ou  nata  sant). 
Cic.  id  quod  ogri  efferant.  Cic. 

—  étrangers,  peregrina  (n.  pi.). 
Col.    peregrinse    merces.    Cic. 

—  de  l'industrie  et  de  l'art, 
opéra  et  arfificia.  Cic.  ||  (Spéc.) 
Revenu.  Voy.  re  mr.l.  |1  (Spéc.) 
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Samma,    qaœ    ex    maltiplica- 
tione  éjecta  est.  Col.  Le  —  de 
plusieurs  nombres,  unus  nume- 
rus  ex  singalis  factas.  Col. 
proéminence,   s.  f.  Etat  de  ce 
qui  est  proéminent,  et  par  ext. 
partie  proéminente.  Eminentia, 
^x,  f.  Cjc.  Exstantia,se,  f.  Col. 
Proceasas,  as,  m.  Cels. 
proéminent,    ente,  adj.    Qui 
dépasse  le  relief  de  ce  qui  l'en- 
toure. Minax,   adj.  Virg.  Pro- 
minens,  p.  adj.   Sen.  Plin.  (cf. 
pr.  dentés.  Cels.)  Eminens,  p. 
adj.  Cic.  Ventre  — ,  venter  pro- 
jectas.  Sen.  Etre  —,  prominé- 
re,intr.  Liv.Mela.  Voy.  saillie. 
profanateur,  trice,  (lat.  post. 
profanator.  Aag.),    s.   in.    et  f. 
Celui,  celle   qui  profane.      Vio- 
lator,  oris,  m.  Liv.  Sacrilegus, 
i,    m.  Tiball.    Profanatrice,  sa- 
crilega,  se,   f.    Ter.    Adjectivt. 
Sacrilegus,    a,  am,    adj.    Cic. 
Nep.  Voy.  sacrilège. 
profanation,  (lat.  post.  profa- 
natio.  Tert.),    s.   f.    Action    de 
profaner.   Violatio,  onis,  t.  Liv. 
(ex.:    templi  viol.  Liv.).   Sacri- 
legiam,  ii,  n.  Sen.    Commettre 
une  — ,  des  —,   voy.  proPaner. 
IL  Fig.    Nefas,  n.    indécl.  Cic. 
Flagitiam,ii,  n.  Cic.  \oy.  crime, 
honte,  souillure. 
profane,  adj.     Qui  est  étranger 
aux  choses  sacrées.  Profanas. 
a,  ura,  adj.  Cic.  (ex.:  prof,  la- 
ças. Cic.    res    profanse  et   usa 
pollutse.  Tac).  ||  (P.   ext.)    Qui 
outrage  les  choses  sacrées.  Pro- 
fanas, a,  am,  adj.  Tac.    Voy. 
SACRILÈGE.  Il  Subst.    Un  — ,  une 
—,   profanus    homo,   profana 
mulier.  A.  Les  —  profani,  o- 
rum,    m.   pi.   Catall.   Virg.    Le 
—  (ce  qui  est  profané),    profa- 
nant, i,  n.Tac.  profana,  oram, 
n.  pi.  Hor.    Il    Qui  est  étranger 
à  un  art,  à  une  science.  Profa- 
nas, a,  am,  adj.  Hor.  Gell. 
profaner,  v.  tr.  Violer  la  sain- 
teté des  choses  sacrées.    Profa- 
nàre,  tr.  Liv.  Temeràre,  tr.  Virg. 

Z-iV.  Voy.  violer, SOUILLER.  Il  (Fig.) 
Violer  le  respect  dû  à  qqn,  à 
qqch.  Contaminâre,  tr.  Cic. 
Violâre,  tr.  Cic.  Polluêre,  tr. 
Cjc.  Voy.  ternir,  salir,  souil- 
ler. 
profectif,  ive,  adj.  (Droit.) 
Qui    vient  de  succession.    Voy. 

héréditaire,   SUCCESSION. 

proférer  (lat.  proferre,  porter 
en  avant),  v.  tr.  Dire  tout  haut. 
Ciêre,  tr.  Cic.  (cf.  ciere  sonos. 
Cic).  Emittëre,  tr.  Liv.  (cf.  nal- 
lam  vocem.  Liv.  sonos.  Liv.). 
Edëre,  tr.  Cic.  (ex.:  edëre  cla- 
morem.  Cic.  gemitas.Ov.).  Ef- 
ferre,  tr.  Plaat.  (ex.:  efferre 
clamorem.  Plaat.).  —  des  me- 
naces, minis  uti.  Cic.  —  des 
injures  contre  qqn,  jacêre  et 
immittëre  injuriam  in  aliqaem. 
Cic. 

profés,  esse,  adj.  Qui  a  pro- 
noncé les  vœux  (de  religion).  Un 
religieux  —,  professas,  a,  am. 


p.  Sidj.A.et,  sabst.  un— , pro- 
fessas, i,  m.  Dacange.  Une  re- 
ligieuse professe,  e<,fm68f.,  une 
— ,  professa,  se,  m.  Dacanoe.  Il 
(Fig.)  Initié.  Voy.  ce  mot. 
professer,  v.  tr.  Déclarer  hau- 
tement. Proûteri,  dép.  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  aliquid.  Cic. 
Cses.  voy.  déclarer).  Arch.  — 
de  faire...,  profiteri  se  facta- 
ram.  Cic.  T  Enseigner  publi- 
quement. Docère,  tr.  Cic.  etc. 
(Voy.  enseigner);  tradére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  elementa  loqaen- 
di.  Cic.  philosophiam.  Cic. 
prsecepta  Pyrrhonis.  Sen.).  \\ 
(Absol.)  Etre  professeur.  Voy. 
professeur. 

professeur,  s.  m.  Personne  qui 
enseigne  un  art,  une  science. 
Professer,  oris,  m.  Cels.  Qaint. 
(ex.:  sapientise.  Cels.  eloqaen- 
tise.  Saet.).  Voy.  maître.  Les 
— ,  prœcipientes,  iam,  m.  pi. 
Qaint.  qai  profitentar.  Plin.  /. 

—  d'éloquence,  orator,  oris. 
m.  Cic.  magister  dicendi.  Cic. 

—  de  rhétorique,  rhetor,  oris, 
m.  Cic.  Qaint.  —  de  latin,  lin- 
gase  latinse  litterator.  Gell.  Etre 
— ,  profiteri.  Cic.  Voy.  ensei- 
gner. De  — ,  professorias,  a, 
am,  adj.  Tac.  (Ann.  .XIII,  IV). 
Chaire  de  — ,  cathedra,  se,  f. 
Mart.  Aas.  \\  Fig.  Voy.  maître. 

profession,  s.  f.  Action  de  dé- 
clarer hautement.  Professio, 
onis,  f.  Cic  etc.  (ex.:  vis  ora- 
toris    professioqae   ipsa    bene 
dicendi  hoc  sascipëre  ac  polli- 
ceri  videtar.  Cic  [de  Or.  I,  6, 
21]).  —  de  foi,  confessio  fidei. 
Cic.  —  de  foi  (d'un  candidat), 
voy.    déclaration,    programme. 
Faire  —  de...,  proâtêri,  dép. 
tr.   Cic.    etc.  (ex.:  p.  se  gram^ 
maticam.     Cic.    philosophiam 
['  d'être  philosophe  "].  Cic.  me 
juiisconsultum  profitebor.  Cic. 
[Mur.  28].  on  dit  aussi  prœ  se 
ferre  [aliquid].  Cic).  ||  (Spéc.) 
Déclaration   solennelle   par    la- 
quelle on   prononce    des   vœux 
pour  entrer  en  religion.   Pro- 
fessio, onis,  l.  Dacange.^  Genre 
d'occupation    que    qqn    exerce 
notoirement.    Ats,    artis,     f. 
Cic.    etc.    (ex.:    ars     medendi. 
Plin.    rhetorica.  Qaint.    artem 
aliqaam  factitàre  ['  exercer  •], 
Cic.      proûteri     captandoram 
testamentoram   artem   [-    être 
un  captateur  de   profession   »]. 
Sen.  artes  illiberales  ou  sordi- 
dse    ["    les  pr.    mécaniques    -]. 
Ci'c.    alii  ejasdem  artis.  Tac). 
Un  joueur  de  — ,  aleator,  oris, 
m.  Cic.  Va  lecteur  de  — ,  lec- 
tor,  oris,  m.  Cic  Citharèdes  de 
— ,  citharoedi  pro&tentes.  Saet. 
(tiev.  21). 
professionnel, elle,  adj.  Rela- 
tif à  une  profession.  Ad  artem 
ou    ministerianx  ou  mnniis  ou 
professionem     pertinens .     A. 
Traduire  aussi  par  le  gén.  artis 
ou    ministerii  ou   muneris    ou 
profcssionis.  [\  Subst.  Les  — ,  (les 
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gens  du  métier),    voy.    métier.  | 
professoral,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient au  professeur.  Pro(tts- 
soriiu,  a,  am,  adj.   Tac.    Tra- 
duire   aus5i  par  le  génit.    pro- 
fe^soris.  Fonctions — ,  voy.  pro- 
fessorat. 
professorat,    s.   m.     Emploi, 
fonction  de  professeur.    Manas 
profestorit.  Suet.  Pro(estio,  o- 
nis,    f.     Qaint.    Quitter  le    —, 
fcholam  dimittëre.  Saet. 
pro&l,  s.  m.  Aspect  d'un  visage 
vu   de  cété.  Faciei  latu*   alte- 
ram.   Qaint.   (U,  13,   1S\   Poi^ 
trait  vu  de  —,  obliqua  imajo. 
Plin).  Peindre,  dessiner  de  — , 
lateretantam  altero  o$tendëre. 
Quint,     pingére     transver/am 
{bovem.)   Plin.  H   (P.  anal.)    Le 
l^d'un    bâtiment,    d'un   ter- 
rain.    Comme    plat    haut.     || 
Coupe    transversale.     Catagra- 
pha,  orum,  n.  pi.  Plin.  (XX.XV, 
56).  Obliqax  im^ines.  A. 
profiler,   v.  tr.  Représenter  en 
coupe  perpendiculaire.  Trans- 
versam    describére.    A.    1    (P. 
est.)   Roprésenter  par   un  trait 
qui   indique    le   contour.    Voy. 
ESQtnssER.     Il     (P.     anal.)    Pré- 
senter    des    contours.     Se    — , 

voy.  DÉTACHER. 

profit     {lat.    profectas.     Sen. 
Qaint.  au  plur.  Varr.  [R.  R.  I, 
2,  23]),  s.  m.   Avantage   qu'on 
retire  de  qqch.   Commodum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (souv.  avec  gaa-s- 
tut,  cf.  qaœ»tu$  et  commodum. 
Cic.  voy.  avantage)  ;   boDUin, 
i,  n.  etc.  etc.  (voy.  avantage); 
emolumentam ,    i,    a.    Cic. 
etc.     (s'opp.    à    detrimentam, 
damnum,  etc.  ex.:  emolamento 
esse.  Cic.);   asus,  Ù8,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  esse  osai  civitati.  Cic. 
s/icoi  prias  onari  qaam  usai 
esse.  Sali,    asam    atjerre.   Cic. 
magno  osai  esse  [•  faire  du  pro- 
fit .].  Cic.);  nUUtas  ,  &tis,  f. 
Cic. etc.  fei.:  atilitatem  habére, 
ajierre.  Cic.  ita  levissimam  de- 
Icciauonem  yravissimje  utilita- 
ti  anteponuM.  Cic.  au  plur.  nti- 
litates  percipëre.  Cic.)  ;  fruc- 
tus,  ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  verse 
uirtxxlis.  Cic.  (ractam  ferre  ou 
capêre  ou  percipëre  ex  aliquù 
re.    Cic.    omnem  (ractam  vitst 
eaperioris  perdére.  Cic.).  Faire 
son  —  de,  mettre  à  — ,  ati  ali- 
qaâ  re.  Cic.  in  rem  saam  con- 
vertire  aliqaid.Cic.  fig.:  alicai 
rei  se  prœbenti  non  déesse.  Cic. 
Mettre   le  temps  à  — ,  tempori 
ou  temporis  occasioni  non  de- 
.;sse.  Cic.    Faire  du  —,  c.-àrd. 
être  avantageux,   voy.  avanta- 
oBUZ.  A  —  de    ménage  (arch.), 
in  rem.  fai't-iliarem.   Ter.  Cic. 
A  — ,  voy.  utilement.  Lire  avec 
— ,  commodarn  capére  ex  lec- 
tione.  Cic.  Tirer  —  de,  atilita- 
tem   capére    ou  percipëre    ex 
aliqaà.)  re.  Cic.  Voy.  avantage. 
*t  (^pécj  Gain   qu'on   retire  de 
qqoB.  Quesstua,  ùs,  m.  Cic. 
etc.    (ex.  :    qaxstas    mediocris 
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[.  modéré  •].    Cic.  ex  Castoris  l 
et    Pollucis    templo    qa.vstam 
sibi  et  prsedam  improbissimam 
comparôre.  Cic.  constitaëre  si- 
bi quoesias  rrui'jnos  atqae  obè- 
res ex  his  caasis.  Cic.  tibi  ho- 
minum    innocentiam    sangais 
non  modo  voluptati,  sed  etiam 
qu.vstai  fuit.  Cic.  quibas  ^es, 
aecas,  pietas,  postremo  hones- 
ta  atqae  inhonesta  omnia  qaœs- 
tui   sant.  Sali,   et   qu^rstas  ex 
alieno    errore  [•  superstition  •] 
facilis,qaem  velat  e.r  concessaî 
artis  usa  exercebant .  Liv.  ma- 
ximos  qu^rstus  pr^edasqae  facë- 
re.  Cic.  fartis  qasestam  facëre. 
Cic.   ntulo   in   eo   facio  qases- 
tum  qaod. . .  Cic.  qussstuihabi- 
re    rem  pablicam.    Cic.)  ;  ia- 
crum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  co- 
gis  eos  plas  lacri  addère  qaam 
qaanti     venierant     [decumoe]. 
Cic.   avalsam  enim  est  prœter 
spem,  qaod  erat  spe  devoratam 
lacram.   Cic.   aliqaid  revocàre 
ad  lacram  prœdamqae.  Cic.  iu- 
cra  facëre  ex  vestigalibas.  Cic. 
magnum  lacram  facëre  [opp.  à 
damnam  facëre].  Cic.)  ;  com- 
pendiam,  11,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
c.  levé.  Cornif.  in  re  aberrimâ 
compendiam     tarpe     effagëre. 
Cic.)  ;    prœda.,  SB,   f.  Cic.  etc. 
(ex.  :    ab   aliqao  ["  sur    qqn  -]' 
magnas  prxdaa  facëre  [•  réa- 
liser •].  iVep.  maximas  pr.vdas 
facëre.  Cte.).    Petit  —,  lucel- 
lam,  1,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  Apro- 
nio  aliqaid    lacelli   iassi  saril 
dare.  Cic.    docaerant  vos  qaid 
lacelli  fecerit  homo  non  ma- 
las.  Cic.).  Avec  —,  qusestaosé, 
adv.  Sen.  Plin.  (ex.:  illad  non 
benefcium  sed  fenus    est   cir- 
camspicére    non    abi     optimë 
ponas,  sed  abi  qa^staosissimë 
habuas,    unde   l'acHlim4.   Sen. 
[ben.  IV,  3,  381).    Sans  —,  voy. 

LNUTILEMENT,    [éu]    VAIN. 

profitable,  adj.  Qui  donne  du 
profit.  Utilis,  e,  adj.  Cic.Qaies- 
taosas,  a,  am,  adj.  Cic.  Frac- 
taosas,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 
avantageux.  D'une  manière  —, 
qaœstaoêè,  hdv. Sen.  Plin.  Etre 
— ,  voy.  PRoriTBR,  utile. 

profiter,  v.  intr.  et  tr.  |1  V.  intr 

—  de  qqch.  (en  faire  son  profit). 
Fractum  capëre  ou  percipëre 
(ex  aliqaâ  re).  Cic.  Utilitatem 
capëre  {ex  aliqan  re].  Cic.  — 
personnellement  de  qqch.,  re- 
vocàre aliqaid  ad  lacram  pror- 
damqae.Cic.  —  d'une  victoire, 
ati  Victoria.  Liv.  —  d'une  oc- 
casion, uti  tempore.  Liv.  ou 
opporiunitate    temporis.  Cari. 

—  de  l'avantage  du  terrain, 
profère  loci  ~ opportanitate. 
Cses.  — des  leçons  de  qqn,  ali^ 
qaid  discire  ab  aliqao.  Cic. 
Voy.  avantage,  profit,  servir.  || 
(Spéc.)  En  pari,  d'un  gain.  Lur 
cram  facëre  ou  capëre  (ex  ali- 
qaà re).  Cic.  Lacrâri,  dép.  tr. 
Cic. Voy.  GAGNER.  Il  Absolt.  Avoir 
du  proal.Pro(lcëre,intr.Qaint. 
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Voy.    PROGRÈS,   PROGIIESSER.    ||  P. 

anal.  —  (bien  venir).  Provenî- 
re,  intr.  Plin.  Crencëre,  intr. 
Cic.  Bien  —  (ea  pari,  d'un  en- 
fant), voy.  croItre,  développer, 

ORANDIi:,    FORTIFIER.    (OIl    pari. 

d'un  végétaP,  voy.  pousser.  — 
(en  pari,  d'une  étoSTc),  voy. 
usage.  ^  Profiter  A  qan  (lui  ap- 
porter du  profit).  l'(i7i(ati  ou 
emolamento  esse  alicai.  Cic. 
Utilitatem  a(fcrre  ou  prxbëre 
alicai.  Cic.  Voy.  avantageux  , 
utile.  Qui  ne  profite  pas,  inii- 
fi7is-  Cic.  nihil  propciens.  Cic. 
—  (en  pari,  de  l'argent),  voy. 
rapporter.  Faire — son  argent, 
fenerâri  pecaniam.  Cic.  Ab- 
solt. Loo.  prov.  Bien  mal  acquis 
ne  profite  jamais,  mais  parla 
maie  dilabantur.  Poet.  ap.  Cic. 
^(Arch.)  l'.  <r.  Recucillir.comme 
profH .  Aliqaid  lacri  facëre.  Cic. 
Utilitatem  capére  {ex  aliqaA 
re).  Cic. 

profond,  onde,  adj.  Dont  le 
fond  est  très  bas  par  rapport  k 
l'orifice,  à  la  surface.  ProfUD- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
mare.  Cic.  Sen.  profandir  /!u- 
vii    vorngines.    Liv.    allas   ac 
profandas  alveas.Sen.  profan- 
da;    altitudinis  convalles.  Liv. 
garges    profandissimas.  Cic.); 
altus,   a,   nm,  adj.  Cic.   etc. 
(ex.  :   aqaa.  Cass.  (lumen.  Cœs. 
limas.     Cart.    sabulam.    Curt. 
fofsam  très  pedes  altam  depri- 
mëre.  Cses.  cf.   scrobem   trium 
in  altitadinem  pedam  defodë- 
re.    Col.   qainquaginta    cabita 
altam  mare.  PlinA;  demissus, 
a,  um,  p.    adj.   Ov.  Sen.  (ex.: 
d.  vaincra.  Sen.);  depreSSUS, 
a,  um  (•  profondément  encais- 
sé ■  ),  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  con- 
vallis.    Virg.  depressiora  loca. 
Col.    locas  in  altitadinem  pe- 
dam  decem  depressaa.  Col.).  || 
(Par  anal.)    Qui    descend    très 
bas.  Altus,   a,    um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:   altse  radiées.   Plin.). 
Il   (Fig.).    Grave.    OraWs,    e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:   vox  gravis 
[opp.  à  actUa].  Cic.  gravis   Bo- 
nus.   Cic.   grave  vocis   genun. 
Cic).    1  Qui   s'étend    très    loin 
d'avant  en  arrière.    AltUS-    a, 
um,  adj.  Csps.  Liv.  (ex.:  vallis. 
Cses.    saltus.    Liv.    cf.    domas 
qase     in    latitadinem    pedam 
decem    exstracta    est.   Liv.].  U 
(Par  anal.)  Ordre  de  bataille  — 
de   troii   rangs,    triplex   acies. 
Liv.    voy.    profondeur.    1   {Aa 
fig.)  Qui  va  au  fond  des  choses. 
Aillas,  a,  um,  adj.  Liv.  Qaint. 
Plin.  i.  (ex.  :    altissima  erwli- 
tio.  Plin.  j.  (IV,  30,  1);  recon- 
ditUS,  a,  UJD,  p.  adj.  Cic.  (ex.: 
recondita  eradttio.  Cic.  recon- 
diUe  litterœ  [-  connaissances-]. 
Ci/:,  (ep.  XV,  SI,  il],  reeonrlitie 
exquisitseqne  sententise.   Cic.); 
subtUla,  0,  adj.  Cic.  etc.  (ex.- 
sabtilis   doctrina.    Cic.  subtile 
ingeniam.  Cic.).   ||  Qui  est  ex- 
trême.   AltoM,    a,    oio,    adj. 
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Cic.  etc.    (ox.  :    somnus   alias. 
LU.    altior.    Cart.  altissimas. 
Sen.  ullum  otiurn.    Plin.  /.  si- 
tentium.   Vinj.  l'Un.  j.    altissi- 
mum  silentiurn.  Quint,   altissi- 
ma  tranqxiillitas.  Plin.  j.  secii- 
ritas,  oblivio.Sen. dissimalalio. 
■CuW.  [IX,  28,  8J)  ;    summus, 
s,  um,  adj.  Cic".  etc.  {es..:  pax. 
Cic.  [Verr.  II,  66,  159J.    erudi- 
tio.  Cic);  artus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Saet.    (en  pari,   du  som- 
meil, ex.:  somnag    artits.  Suet. 
artior.  Cic.    artissimus.  Suet.); 
interior,  us,   adj.  Cic.   (ex.: 
interiores  litterœ  [■  connaissan- 
ces »].    Cic.    [ep.    III,    10,   91); 
magnus ,   a,   um,   adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :    magnus  luctus,  Cic. 
magna    lingua;   scientia.  Cic); 
znultus,  a,  um,  adj.  cic.  (ex.: 
multa  nox.    Cic.    ou    dit  aussi 
intempesta  nox.  Cic). 
profondément,  adv.En  allant 
très   loin    vers    le    fond.  Alté, 
adv.  Cic  etc.  (ex.  :  {erram  haad 
altë  in  corpus  descendisse.  Liv. 
sulcas    altius   impressus.    Cic. 
repetiti  [ou  tracti]  altias  gemi- 
tus.  Sen.  rh.  Sen.)  ;   penitus, 
adv.  Cic  etc.   (ex.  :    inclusum 
penitas  in  venis.   Cic.  saxam 
p.  excisam.  Cic.    argentum  p. 
abditam.  Cic).    T   (Au  fig.)  En 
allant  au  fond  des  choses.  Altë, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  quod  verbum 
in  Jugurthœ pectus  altius  qaam, 
quisquam.  ratus  erat  descendit. 
Sali,    altas  perspiccre.    Cic.)  ; 
penitus ,   adv.   Cic.  etc.  (ex.: 
ea  penitas  animis  vestris  man- 
date. Cic.  p.  perspicére.  Cic.  p. 
nosse.  Cic).  \\  D  une    manière 
extrême.    Dormir   — ,   artê    ou 
graviter  dorm.irc.   Cic  somno 
oppressam   esse.    Liv.    Qui  est 
—  instruit,  doctissimas   ou    in 
gao  non  valgares  sunt  litterœ, 
sed  interiores   quidam,   et  re- 
conditœ.  Cic.  (Brut.  76,  265). 
profondeur,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  profond.  ||  De  ce  qui 
s'étend    beaucoup   de    haut    en 
bas.   Altitudo.   dinis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  (luminis,  maris.  Cees. 
maris  ou  Nili  profanda  altitu- 
do. Sen.  Tac.  cum  terra  ad  infi- 
nitam    altitadinem  desedisset. 
Cic.  fossa   in    altitadinem  de- 
ceni  pedam  depressa  est.  Cxs.); 
altum,  i,  n.  Cic  etc.  (ex.  :  pu- 
teas   in   altam   actus.  Sen.  ex 
alto  emergêre.  Cic.)  ;  profun- 
dum,    i,    n.    Cic.    Saet.    (ex.: 
aquœ.  Cic.   maris.  Suet.).  \\  De 
ce  qui  s'étend  beaucoup  d'avant 
en  arrière.   Altitudo,    dinis. 
f.    Cic.   etc.    ^ex.  :    cavernse  in 
<iltitudinem  depressse.  Cart.  au 
plur.  spelancaram  concavse  al- 
titadines.    Cic.   fN.   D.  II,  98]. 
par   anal,  altitude  plagœ  [■  de 
la  blessure  »j.  Cels.);  latitudo, 
dinis,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  damas 
triginta  pedes   in   latitudinem 
exstracta  est.    Cic.   fandas  in 
latitudinem,     quadraginta  pe- 
■dum   patet.    Col.).    En  —,  in 
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fronte  (opp.  à  per  latera  ou  in 

agram).  Inscr.  (cf.  mille  pedes 

in  fronte,  trecenti    in  agram. 

Inscr.).  1  (Au  fig.)  Caractère  de 

ce  qui  va  au    foud    des  choses. 

Sabtilitas,  atis,  f.  Cic.    Gravi- 
tas, alis,  f.  Cic.  (cf.  gravitas  in 

eo  non  fait.  Cic.  [Fin.  V,  5, 13j). 

Il  De  ce  qui  est  est  extrême.  — 

de  dissimulation,  altitudo  ani- 

mi  (gr.  fiaO'jTYjç).  Cic.  (OIT.  1,25, 
88).  --  de  sagesse,  summa  sa- 
pientia.  Cic.  Voy.  profond. 
profusémont,  adv.  (Arch.) 
Avec  profusion,  l'rofasê,  adv. 
Sali.  Voy.  PROFUSION. 
profusion,  s.  f.  Grande  abon- 
dance. Abandantia  et  copia 
[reram  omnium).  Cic.  Ubertas, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  abondance.  A 
— ,  effasë,  adv.  Cic.  large,  adv. 
ubertim,  adv.  Sen.  r/i.Voy.  abon- 
damment. Avoir  à  — ,  circam- 
fluére     [omnibus    rebas).    Cic. 

Voy.  ABONDER,  REGORGER.   ^  Lar- 

jesse  excessive.  Effusio,  onis, 
f.  Cic.  Profasio,  onis,  t.  Plin. 
j.  Saet.  Voy.  prodigauté.  Avec 
—,e/J'usê,  adv.  Cic.  Qui  aime  la 
— ,  qui  dépense  avec — ,  laxario- 
sas,  a,  um,  adj.  Cic.  Faire  des 
— ,  dépenser  avec  — ,  profandé- 
re  pecaniam.  Cic.  Voy.  prodi- 
guer. 

progéniture,  s.  f.  En  pari,  de 
l'homme  :  ses  enfants.  Proies, 
is,  f.  Cic.  Progenies,  et,  f.  Cic. 
En  pari,  de  l'animal:  ses  pe- 
tits. Fétus,  ûs,  ra.  Col.  'Voy. 
petit. 

prognathe,  adj.  Qui  a  les  mâ- 
choires proéminentes. Voy.  PROÉ- 
MINENT. 

prognostic.  Voy.  pronostic. 

prognostique  (lat.  post.  pro- 
gnosticus.  Jsid.),  adj.  Qui  an- 
nonce d'avance  une  maladie. 
Prœnantias,  a,  um,  adj.  Cic. 
Voy.    précurseur.     Signes    — , 

voy.   SYMPTOME. 

programme  (lat.  post.  pro- 
gramma [.  écrit  public  -].  Cod.- 
Jast.),  s.  m.  Ecrit  annonçant 
le  détail  d'une  cérémonie,  etc. 
Libellas,  i,  m.  Cic.  (cf.  libelli 
gladiatoram  [.  pp.  des  combats 
de  gladiateurs "].Cic.).T^  Annon- 
ce des  matières  à  traiter  dans 
un  cours.  — ,  et  —  d'études,  li- 
bellas ad  scholse  sollemnia  in- 
dicenda  scriptus.  A.  ^  P.  ext. 
—  d'un  préteur,  d'un  gouver- 
neur. Edictum,  i,  n.  Liv.  |  Ex- 
posé des  vues  politiques  d'un 
parti,  d'un  individu.  Voy.  ma- 
nifeste. Tracer  un  —  politique 
(en  pari,  d'un  gouvernant),  ^or- 
mam.  principatâs  describëre. 
Tac. 
progrès,  s.  m.  Marche  en  avant. 
Progressus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  régressas.  Cic.  [N.  D 
11,  20,  51].  à  reditas.  Cic.  ali- 
qaem  progressa  arcêre.  Cic. 
par  anal,  progressas  œtatis. 
Cic.  [Ph.  5,  17,  i7])  ;  proces- 
sus, ùs,  m.  Sen.  (ex.:  pr.  am- 
nis.  Sen.  [ben.  III,  29,  3].  mali     onis,  C.  BÔèi. 
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[opp.    à   recessusj.  Cels.).   Voy. 

MAUCHEK,  AVANCER.   ^  (,\u  fig.) 

Action    de   s'avancer    vois    un 
degré  supérieur.  Progressus, 
ùs,    m.   Cic.  (ex.  :    proqressas 
faccre.    Cic   [tusc.  IV,  19,  h!,\. 
progressas  habère.  Cic.  [N.  D. 
'.  ti/'âji;  progressio,  onis, 
(.Cic.  etc. (ex.  :  vestri  progres- 
sionem  ad  virtutem  fieri  ajunt. 
Cic    [Fin.   IV,  n,  G7|.    quse  et 
ingenii   bonitate  mulli  ussequ- 
antur  et  progressione  discendi. 
Cic  [OS.  m,  3,  U].   qaod  iter 
sit  naturœ  gaseque  progressio. 
Cic  [Fin.  IV,  n,  37J.  progres- 
sionis  aliquantam  haOêre.  Cic 
[Fin.  IV,  2;,,  661.   sais  progres- 
sionibus   uti.    Cic.  [Fin.  V,  21, 
58].  progressionem  facëre.  Cic. 
[Tusc.  IV,  1,  1])  ;   cursus,  ûs, 
m.  Cic  (ex.:  progressio  admi- 
rabilis    incredibilisqae  cursus. 
Cic.  [Tusc.  IV,  1,  Ij);  proces- 
sus, ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  pro- 
cessas   efficëre.    Cic.    [Br.    78, 
271].  gradas  tuos  et  qaasipro- 
cessus  dicendi  studeo   cognos- 
cëre.^  Cic  [Br.  65,  232].  in  Grse- 
cis  litteris  magnum  processam 
habëre    et    in  Latini    nonnul- 
lam.  Capito  ap.  Saet.  [gr.   10}). 
Faire  des  —,  procedère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :   in  pliilosophià. 
Cic  [Fin.  111,2,  6]);  progredi. 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (souv.  pro- 
cédera  et  progredi.    Cic.  p.  in 
virtate.  Cic.    [Fin.  IV,  23,  Gk]); 
proGcère,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  si 
modo    in    philosophiâ   aliqaid 
■   profecimas.    Cic.    [OtV.    Kl,  8, 
37].  parum  prop.cëre  in  aliqaâ. 
re.  Cic).    Faire  des  —,  c.-à-d. 
s'aggraver.  Voy.  s'aggraver. 
progresser,    v.  intr.  Faire  des 
progrès.    Progredi,    dép.    intr. 
Cic.  Progressas  facëre  {in  sta- 
diis).  Cic.  Progressionem  facë- 
[ad    virtutem).   Cic.  Proficëre, 
inlr.  Cic  (ex.:  prof,  aliqaid  in 
philosophiâ.  Cic).  Procarrëre, 
intr.  Cornif. 
progressif,  ive,  adj.  Qui  porte 
en  avant.  Qui  {qaae  quod)  pro- 
movet.  A.  Ad  promovendam  ap- 
tus.  A.  Mouvement  — ,  progres- 
sus, as,  m.  Cic.  7  (Fig.)  Qui    se 
développe  par  degrés. Qai(qaœ, 
qaod)  graaatim  ou  per  gradas 
procéda    ou    progreditar.    A. 
Voy.  graduel.   Marche  — ,  voy. 

PROGRÈS. 

progression,    s.  f.    .\ction   de 
marcher.     Progressas,    as,    m. 
Cic.  Processus,  ûs,  m.Cia.  Jn- 
cessus,  ûs,  m.  Plin.   Voy.  uar 
CHE.  Ij  iFig.)  Développement  pai 
degrés.  Progressas,  ûs,  m.  Cic 
Processas,  ûs,  m.  Cic.  Gradas 
ûs,  m.  Cic.  Voy.  gradation,  pro 
GRÈS.  Il  (T.  derhét.)  Progressio 
onis,  f.  Cic.  Voy.  gradation. 
(Spéc.)  Succcession  de  sons  sui- 
vant une  loi  détermjnée.  Voy 
RHïTHME.   Il  (Mathém.J  Suite  de 
termes   entre    lesquels   le    rap- 
port est    constant.  Progressio, 
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progressivement,  ailv.  D'une 

iiKiilirre  piv^res^i ve.  Griuitifini, 
adv.  Cic.  Per  >jr\idus.  Cic. 
prohiber  ^lat.  |)r•^hihfre,  em- 
piVlier),  V.  tr.  Liei'eiidre  absolu- 
ment (qqch.)  par  une  mesure 
générale.  Vetàre,  tr.  Cic.  In- 
terdicère  (a/i'cui  alloua  re).Cic. 

Voy.     DÉFENDRE,   INTERDIRE.     Ma- 

riaijes  — ,  connubia  vetita  ou 
illicita.  Liv.  Marchandises  pro- 
hibées, merce$  quibas  invectis 
uti  letatar.  Liv. 

prohibitif,  ive  (lat.  post.  pro- 
hibilivus.  Intpr.  Aristot.\v\\.\, 
6;  U,  9]\  adj.  Qui  prohibe.  Qui 
(çua?,  qaod)  vetat.  Cic.  La  loi 
est  impéralive  ou  — ,  lex  j'abet 
aat  vetat.  C«c.  ||  P. ext. (En pari. 
des  droits.)  Iniqaus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Voy.  excessif. 

prohibition,  s.  f.  .-iction  de 
prohiber.  Interdictio,  onis,  (". 
Cic.  Prohibitio,  onis,  f.  Paul.- 
did.Qaod  vetitum  est. Cic.  Voy. 

DÉFENSE,    INTERDICTION. 

proie,  s.  f.  Etre  vivant  que  les 
animaux  carnassiers  saisissent 
pour  le  dévorer,  et  par  ext.  ce 
dont  un  animal  s'est  emparé 
pour  s'en  repaître.  Prseda,  se, 
f.  Tir»;  Plin  (ex.  :  canibus  data 
prseda.  \'irg.  alicui prœdis  esse, 
ylin.  certam  alicui  esse  prœ- 
dam.  Plin.).  Dérober  une  — , 
pr3eda.ri.  dép.  tr.  Virg.  Ptin. 
(ex.:  prasdari  lupos  jussit.  Virg. 
alia  [animalia]  dentibas  prœ- 
dantur,  alia  ungaibas.  Plin.). 
Bête  de  — ,  bestia  rapax.  Hor. 
Plin.  bestia  rapto  vivens.  Hall. 
Liv.  bestia  qa<e  laceratione  cor- 
poram  alitur.Liv.  Plin.  Oi=eau 
de — ,  accipiter,  ti-is,  m.  Plin. 
Oiseaux  de  — ,  aves  qum  lacera- 
tione corporam  alantur.  Liv. 
jKFig.)  Praeda,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ostendit  prœdam.  Phxd. 
[V,  6,  i].  prsedam  capire  ex 
fortiinis  alicajus.  Cic.  regnam 
facit  prœdam  sceleris  sai.  Sali. 
prsedum  de  manibus  amittëre. 
Cic.  jam  $pe  atque  opinione 
illam  pra'dam  dévorasse.  Cic. 
maxirna  prxda,  quam  ex  agris 
arbiljuaqae  socioram  exhause- 
rat.  Cic.  in  prœdam  alicajus 
cedére.  Liv.  prœdœ  loco  ma- 
gistratum  accipére.  Cic).  1  Ce 
dont  on  se  rend  maître  à  la 
guerre.  Voy.  butin.  ||  (Fig.)  Ce 
qui  est  la  victime  de  qqch. 
Etre  en  —  aux  souffrances  phy- 
siques, corporis  doloribiis  op- 
prirni.  Cic.  En  —  à  la  douleur, 
luctii  occapatas.  Liv.  Etre  la 
—  des  flamme.=,  (lam,mis  absu- 
mi.  Liv.  Etre  en  —  à  la  fami- 
ne, famé  urgeri.  Sali.  En  —  à 
des  passions  déréglées,  pravis 
oaptus  cupiditatihus.  Cic.  En 
-  à  de  perfides  conseils,  in- 
■lis    consiliis    obnoxias.  Cic. 

Oy.    LIVRER,  ABA.NDONNER. 

projectile,  adj.  et  s.  m.  {|  Adj. 
Relatif  à  la  projection.  Missi- 
tis,  e.  adj.LtV.  Le  mouvement 
la  force  — ,  vis  jaciendi  ou  mit- 
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tendi.  A.  Emissio,onis,  f.  Cic. 
||  5.  m.  Tout  corps  lancé  p.ir 
l'impulsion  d'une  force  quel- 
conque. Tclam  missile,  i'irg. 
ou  simpl.  missile,  is,  n.I  ej;.  (or- 
diu.  au  plur.  missilia.  Liv.). 
—  lancé  par  les  machines  de 
SueiTe\  tormcntam,  i,  n.  Cses. 
Voy.  Tii.\iT. 
projection,  .\ction  de  projeter. 
Projectio,  onis,  f.  .1.  1  .Vction 
de  lancer  eu.  avant.  Projectio, 
onis,  S.  A.  Projectas,  ûs,in.  A. 
La  force  de  — ,  le  mouvement 
de  — ,  motus  ou  vis  projicien- 
di.  A.  emissio,  onis,  f.  -•).  1 
Action  d'abaisser  des  perpen- 
diculaires sur  un  plan.  Projec- 
tio, onis,  f.  A.  Il  P.  ext.  —  lu- 
mineuse, voy.  ÉMISSION.  Il  Image 
éclairée  réfléchie  sur  un  écran. 

Voy.    RÉFLEXION,    REFLET. 

projecture,  s.    f.    Saillie  hori- 
zontale. Projectara,  3e,  f.  \'itr. 

projet,  s.  m.  Idée  qu'on  met  en 
avant,  comme  ét.mt  à  réaliser. 
Propositum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  propositum peragëre. Nep. 
assequi  [-  réaliser  ■].  Cic.  te- 
nêre  [«  persévérer  ,  persister 
dans  "].  Cic.  p.  habêre.  Cœs. 
a  proposito  deterreri.Cses .);  co- 
gitatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
accusationis  cogitatio.  Cic.  sem- 
per  versari  in  rerum.  novarum 
cogitatione.  Cic.  vix  a  tam  prcc- 
cipiti  cogitatione  revocatus 
Suct.  minor  cogitatio  intervo- 
nit  majori.  Liv.).  Voy.  dessein, 

INTENTION  ,       RÉSOLUTION.    ||     (Par 

ext.)  Plan  proposé  pour  réali- 
ser cette  idée.  Consilium , 
il,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  consilii 
aactor,  consilii  socius.  Liv. 
administer  consiliorum  tuo- 
rum.  Cic.  c .  amentissimum 
alicajus.  Cic.  c.  auitax.  Liv. 
consilia  calida  [opp.  à  quieta 
et  cogitata].  Cic.  c.  infelix.  Liv. 
immatarum.  Liv.  consilia  me- 
diocria  [•  mi'diocrcment  im- 
portants '].  Cic.  c.  periculosa 
rei  publier.  Cic.  c.  prava  [opp. 
à  recta].  Liv.  c.  subita  et  re- 
pentina.  Cœs.  abjicëre  consi- 
lium profectionis .  Cic.  ou  œdi- 
ficanai.  Cic.  capëre  consilium 
migrandi.  Cic.  oclli  renovandi 
legionisque  opprimend-T.  Cœs. 
capëre  consi/tum[avecrinfin.]. 
Cic.  cf.  non  adesse.  Cic.  ex 
oppido  profugëre.  Cic.  avec  ut 
et  le  Suljj.  Cic.  et.  subito  con- 
silium cepi,  ut  antequam  luce- 
ret  exirem.  Cic.  consilium 
consista  [-  est  bien  arrêté  »]. 
Cic.  credëre  [-  confier  ■]  alicui 
consilia  omnia.  Ter.  aetegën: 
consilium.  Liv.  deponére  l"  re- 
noncer k  "]  adeundœ  Syriœ 
consilium.  Cœs.  desistere  con- 
silia. Cœs.  enuntiare  sociorum, 
consilia  adversariis.  Cic.  con- 
silium, est  ibi  Pomptinium  ex- 
.ipectàre.  Cic.  impedire  œdiÇi- 
cationis  consilium.  Cic.  inire 
consilium  de  morte  ac  de  bonis 
alicajus.  Cic,    inire    consilium 


contra  atiquen\  ou  contra  ali- 
cajus vitam.  Cic.  inira  consi- 
lium senatas  interficiendi.  Cic. 
scito  labùre  meum  consiliuni. 
Cic.  mutûre  consilium.  Cic. 
omnibus  alicajus  consiliis  oc- 
currère  atque  obsistëre.  Cic. 
perimêre  ["rendre  impossible  •] 
olicujus  consilium  [  en  pari, 
des  circonst.].  Cic.  patefacëre 
consilia.  Cœs.  patêre  [■  être 
manifestes,  évidents  •]  consilia 
tua  sentis  ?  Cic.  non  pœnitet 
consilii  nostri.  Cic).  —  de  loi, 
scriptum  logis.  Cic.  ou  abs.  scrip- 
tum,  i,  n.  Cic.  Déposer  un  — 
de  loi,  legem  rogare  popalum. 
Cic.  (Leg.  III,  3,  S).  Faire  passer 
un  —  de  loi,  legem  perferre. 
Sali.  (Jug.  33,  5).  —  de  cons- 
truction, descriptio  œdi^candi. 
Cic.  —  do  constitution,  rei  pu- 
blicœ  forma.  Cic.  Tracer  un  — , 
describëre  {aliquid).  Cic  pri- 
mis  velut  lineis  dcsignâre. 
Quint.  (IV,  2,  120). 
projeter  (lat.  post.  projectârs 
["jeter  en  avant-].  Amm.),  v. 
tr.  Lancer  eu  avant.  Projicëre, 
tr.  Cic.  —  qqn  à  terre,  prœci- 
pitâre  aliquem  in  terram.  Cic. 
aliquem  prœcipitem  ad  terram 
dure.  Liv.  Voy.  précipiter.  ||  — 
une  ombre,  de  l'ombre,  jacala- 
ri  ambram.  Plin.  jacëre  am- 
bras. Plin.  ejaculàri  unibrani . 
Plin.  —  de  la  lumière  de  son 
corps,  jactâre  suain  propviam 
de  corpore  lucem.  Lucr.  —  des 
étincelles,  scintillas  cdëre  ou 
emittére.  Cic.  —  des  racines, 
dos  rameaux,  radiées  mitlërc. 
Plin.  ramos  promittëre.  Col. 
—  ses  rayons  circulairemont, 
spargcre  radios  inorbem.Plin. 
Se  — ,  prominêre,  intr.  Liv. 
procurrëre,  intr.  Ov.  ||  Mettre 
en  avant  une  idéo  à  exécuter. 
Agitàre,  tr.  et  intr.  (ex.:  ugitàre 
de  Rhodani  transita.  Liv. 
aliquid.  Liv.).  Cogitâre,  tr.  et 
intr.  Cic.  (voy.  songer).  —  de, 
consilium  capëre  ou  inire  (et  le 
gérond.    en     ndi).     Cic.    Voy. 

PROJET. 

prolégomènes,  s.  m.  pi.  Pré- 
liminaires placés  ou  tête  d'un 
ouvrage.  Voy.  préface,  préli- 
minaire. 

prolepse  (lat.  post.  prolepsis. 
Dioni.),  s.  f.  (Khétor.)  Figure 
qui  consiste  à  prévenir  une  ob- 
jection. Anteoccupatio,  onis,  f. 
Cic.  Occupatio,  onis.  f.  Cic 
Pru'Samptio  ,  onis,  f.  Quint. 
L'nedictio,  onis,  f.  Quint.  (IX, 
2,  17). 

proleptique,adj.  Qui  anticipe. 

Voy.     ANill  IPER. 

prolétaire,  s.  m.  et  f.  (Antiq. 
rora.)  Citoyen  de  la  dernière 
classe,  exempt  d'impôt.  Proleta- 
rius,  ii,  m.  Cic  Canite  census. 
Sall.\\{Uo  no»  jours.jCelui,  e.eile 
qui  ost  dans  l'indigence.  Voy. 
indigent.  Cette  réunion  de  — , 
illa  egeniiam  conlio.A.  (d'apr. 
Cic). 
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prolétariat,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Condition  de  prolétaire,  l'role- 
tarii,  oram,  m.  pi.  Cic.  Capite 
censi.  iiull.  \\  (P.  an.-il.)  Do  nos 
jours.  Condition    des  gens    qui 
sont  dans  l'indigence.    Egentes 
cives.  A. 
prolifiofue,   adj.  Doué  du  pou- 
voir  ijenéi'ateur.    .■Ici  ijeneran- 
dum  optiiiias.  Col.  Voy.  fécond. 
Vertu    — ,    voy.   fécondité. 
prolixe    (  lat.    po?t.    prolixns. 
Macr.\  adj.  Qui  délaie  ce  qu'il 
a   à  aire   (en  écrivant,  en  par- 
lant). Lonijua,  a,  um,  ailj.  Cic. 
Verbosua,  a,  am,  adj.  Cic.  i^- 
SU3,  a,  um,  p.  adj.   Cic.    Stylo 
— ,   qiiod  est  diflliicn?.  Cic. 
prolizement,  adv.    D'une   ma- 
nière proIi.\e.  Verbosé,  adv, Cic. 
prolixité  (lat.  post.  prolixitas. 
Aag.),  s.  1'.  Caractère  de  ce  qui 
est  prolixe.  Loqaacitas,  atis,  f. 
Cic.  Longior  qnam   oportet   o- 
ratio.  Quint.   (VIII,  3,  53). 
prologue,  s.  m.  Dans  une  piè- 
ce   de  théâtre,  sorte  d'introduc- 
tion.    Prologas,     i,     m.     Ter. 
Quint.  L'acteur  chargé  de  dire 
le  — ,  prologas,    i,   m.   Ter.   |{ 
(P.  ext.)  lutrofluction.  Voy.   in- 
troduction ;  PRÉ.VMBULE. 

prolongation  (lat.  post.  pro- 
longatio.  Hier.],  s.  f.  Action 
d'étendie  la  durée  de  qqch. 
Prodactio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  pro- 
dactio  temporis.  Cic.  [Fin.  III, 
lii,  ii5]).  Propagatio,onis,  f.  Cic. 
(cf.  prop.  vitx.  Cic).  Proroga- 
tio,  onis,  f.  Liv.  (cf.  pror.  im- 
per'ii.  Liv.).  —  d'une  échéance, 
prolatio  aiei.  Cic.  Insister  au- 
près de  qqn  pour  obtenir  une 
—  d'échéance,  ab  aliquo  con- 
tendêre  de  proferendo  die.  Cic. 
Accorder  une  —  de  pouvoir, 
prorognre,  tr.  Cic.  (cf.  pror. 
aliqaid  temporis.  Cic.  voy.  pro- 

LONOEI:'. 

prolonge,  s.  f.  Long  cordage 
servant  à  traîner  des  pièces 
d'artill»rie.  Voy.  cordage  ||  iP. 
anal.)  Long  chariot  pour  le 
transport  des  munitions.  Voy. 
citiRioT,  TRAIN.  ||  Long  cordage 
pour  manœuvrer  des  freins.  Re- 
mulcas,  i,  m.  A. 

prolongement,  s.  m.  Ce  qui 
prolonge  (qqch.  en  étendue). 
Prodactio,  onis,  f.  Cic.  Le  — 
d'une  ligne,  protractio,  onis, 
f.  Afacr.  Le  —  d'un  mur,  pro- 
dactas  nturas.Liv.  ^  Action  de 
prolonger.  Voy.  prolongation. 

prolonger  (lat.  post.  prolon- 
gare.  Valg.  Hier.),  v.  tr.  Eten- 
dre eu  durée.  Prorogâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  imperium  alicai. 
Cic.  Liv.  aiicui  qainqaennii 
imperiam.  Cic.  alicai  provin- 
ciam  [<•  les  pouvoirs  d'un  gou- 
verneur "].  Cic.  vitam  alicai. 
Plaaf.  Cilicui  vitie  spatiam. 
Tac.  [.\.  III,  511.  alicai  spiri- 
tnm.  Plin.  /.  [ep.  II  ,  20,  T\. 
par  ext.  dies  ad  solvendam 
f«  les  délais  de  paiement  •]. 
Cic);  propagâre,  tr.  Cic.  etc. 
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(ex.  :  bellum.    Cic  diem  [-  un 
délai  •].  Cic.  imperiurn  consuli 
in  nnnain.  Liv.  non  hreve  nes- 
cio    qaod    tempas,   .«ri    nxutta 
sœcuhi    rci  publicx.  Cic  [Cat. 
2,  5,  II]);  ducëre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  bellam  [.  pr.  à  dessein  la 
guerre    pour    fatiguer     l'enne- 
mi '].  Cic  Liv.)  ;  perducére, 
tr.  Caes.  (ex.:  ad   medianx   noc- 
tem  perduci  [■  se  pr.  •].  Cxs.); 
prôducëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
convivianx  ad  maltajn  noctem 
vario  sermone.   Cic  alicai  vi- 
tam Plin.  [cf.  trin.  3.'i0].  vitam 
.Vsevii    producit    longias.    Cic. 
[Br.  15,  60].  sermonem longias, 
m   nialtam  noctem.  Cic.  som- 
num  ultra  primam  lacem.Sen.); 
proferre,    tr.    Cic.    etc.   (ex.: 
beatam  vitam  nsque  ad  rogum. 
Cic.    video    memoriam    soceri 
mei  palcherrimis  operibas  pro- 
ferri.    Plin.  /.   (cf.  II,  7,  h;  III, 
7,   li);    trahëre,  tr.   Cic.  etc. 
(ex.:  bellam. Liv. pugnam. Liv.); 
extrabére,   tr.  Cic.  Liv.  (ex.: 
obsidionem.  Liv.  voy.  traîner); 
contlDuâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicajus    honorem.    Val.-Max. 
alicai     consulatam,     tribana- 
tam.    Liv.     falicui]     magistra- 
tam.    Liv.    dantur    imperia   et 
ea  continaantur.  Cic);  exten- 
dère,    tr.   Liv.    Saet.    (ex.  :  ab 
horâ  tertiâ  ad  noctem  pagnam. 
Liv.  ad  mediam  noctem  comis- 
sationes.  Suet.   au  passif,  tan- 
qaam  non    longias   qaam  vitse 
humana;  spatiam  est,  cupiditas 
glorise  extendatar.Liv.  [\X\'1U, 
A3, 6]).  Se  — ,  procedére,  intr. 
Liv.  (ex.:  in  maltam  diem  pro- 
cedére. Liv.).    Souffrances  pro- 
longées, dolores  prodactiores  ou 
longinquitate     prodiicti.      Cic 
Voy.  LONG,    DURER.    ^    Etendre 
dans  l'espace.  Producëre,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    murum    ad... 
Cels.)  ;  proferre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  manitiones,  castra.  Cses.); 
extendëre,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
étendre).  Se  — ,  prominëre, 
intr.  Liv.  (ex.  :  Phaselis    [pro- 
munturium]   prominet  penitas 
in   altan\.    Liv.  regio   a  Taaro 
monte    in  jEgœanx  asqae  pro- 
minens  mare.  Liv.). 
promenade,    s.  f.  Action  de  se 
promener.  Ambulatio,  onis,    f. 
Cic.  Gell.  Deambulatio,  onis,  f. 
Ter.  Inambalatio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.   ventam  est  in  ambalatio- 
nem.  Cic).  Spatiam,  ii,  n.  Cic 
Qui  concerne  la  — ,  de  — ,  am- 
balatorius,    a,    am,    adj.    Jet. 
Petite  — ,  ambalatiunvala,  se,  f. 
Cic.  Tour  de  — ,  spatiam,  ii,n. 
Cic  (cf.  si  une  basilicx  spatio 
honestamar  [..s'ils  veulent  bien 
nous  honorer  d'un   tour  de  p. 
avec  nous  dans  la  basilique"]. 
Cic).  Droit  de — ,  jus  ambalan- 
di.  Dig.  Faire  une  — ,  voy.  pro- 
mener.    Les    soldats    font    des 
—  militaires,  milites   edacun- 
tar  ambalatam.  Veg.  —  en  voi- 
ture ou  eu  litière,  gestatio,  o- 
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nis,  t.  Sen.  Faire  une  —  an 
voiture  ou  on  litière,  gestàri. 
i'en.  véhicula  ou  carpento  vec- 
tàri.  Sen.  —  à  cheval,  vectatio 
equi  ou  simpl.  vectatio,  onis, 
f.  Sen.  Suet.  gestatio,  onis,  f. 
Sen.  Faire  une  —  à  cheval, 
eqao    vectàri  ou   gestàri.  Cels. 

—  en  bateau,  sur  l'eau,  navi- 
gatio,  onis,  f.  Cic  j|  (Fig.)  Dis- 
tance si  peu  considérable  qu'on 
peut  la  parcourir  en  se  prome- 
nant. Spatiam  brève,  mini- 
mum. Cic.  Paalala  via.  Liv.  |( 
(Spéc.)  Expéditon  où  les  troupes 
n'ont  pas  rencontré  de  résistan- 
ce sérieuse.  Voy.  marche.  Faire 
une  —  militaire,  ambulàre, 
intr.  Cœl.  ap.  Cic  (ex.  :  milites 
bellum  ambalando  confecerant. 
Cœl.  ap.  Cic  [ep.  VIII,  15,  1]). 
Il  (P.  ext.)  Lieu  disposé  pour  se 
promener.  Spatium,  ii,  n.  Cic. 
Ambalatio,  onis,  f.  Cic  Petite 
— ,   ambalatiuncala,  œ,   f.  Cic. 

—  découverte,  .vystus,  i,  m.  Cic. 
promener  (lat.  post.  promina- 

re[-  pou-seren  avant-].  .-ipuL], 
V.  tr.  Faire  aller  (qqn)  de  côté 
ou  d'autre  pour  qu'il  prenne 
l'air,  de  l'exercice.  Circnm- 
ducère,  tr.  Cœs.  Suet.  (ex.  : 
aliqaem  vicatim.  Saet.  asinam, 
in  qaœstas.  Phœd.K  — qqn  pour 
lui  faire  voir  les  curiosités,  do- 
cére  aliqaem  ad  ea,  qaœ  visen- 
da  sunt,  et  anujnqaidqae  osten- 
dére.  Cic.  (Verr.  II,  U,  59,  132). 
Se  — ,  ambulàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  abiit  ambalatam. 
Plaat.  ambalare  in  hoj'tis  cam 
Galba.  Cic.  in  litore.  Cicpedi- 
bas  per  urbem.  Suet.  impers. 
satis  jam  ambulatum  est.  Cic); 
deambulâre,  intr.  Cato.  Ter. 
y'utg.  (mot  de  la  langue  fami- 
lière) ;  inambulâre  (-  se  pro- 
mener [dans  l'intérieur  d'un 
lieu]  "),  intr.  Cic  etc.  (s'opp.  à 
consistére  in  loco.  ex.  :  ante 
lucem  domi,  Cic.  paalalam  in 
portica.  Cic  in  xysto  materno- 
rum  hortorum.  Sen.  in  Lycio. 
Cic.  ante  tabernacalam.  Liv. 
non  longe  ab  alicajus  œdibas. 
Cic.  cam  Cotta  in  portica.  Cic. 
in  foro  cam  filio  cliontibusqae 

faucis  otiosë.  Liv.  per  muros 
•  le  long  des  remparts  .].  Liv. 
absol.  eo  cam  venio,  prsetor 
qaiescebat,  fratres  illi  Cibyratse 
inambalabant.  Cic);  obninbu- 
làre  (■  se  promener  aevant  »), 
intr.  Ptaat.  Liv.  Ov.  (ex.:  ante 
vallam.  Liv.)  ;  spatiari,  dép 
intr.  Cic.  Quint,  {ex.:  absol.  Cic. 
Quint,  sp.  palœstricê  [•  à  la 
manière  des  lutteurs  •]  in  xys- 
to. Cic  in  palatio.  Plin.  J.  sub 
divo.  6'uei.)j  ire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ibam  forte  via  Sacra. Hor. 
[sat.  I,  9,  I]).  Se  —  en  voiture, 
à  cheval,  en  litière,  véhicula 
(ou  carpento) ,  equo ,  lectica 
gestàri  ou  vectari.  Liv.  Sen. 
Aller  se  —  à  la  campagne,  rua 
excarrëre.  Plin.j.  \\  (Par  anal.i 
Conduire.Voy.cemot.il  (Famil.; 
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Qu'il  aille  se  —,  eat  !  Ter.  (Hec. 
60S).  Envoyer  qqn  ?e  —  ou  (par 
eilipse)    envoyer   qqi>   — .   voy. 

DIABLE     (p.     6.X),     col.     3).    1   {PM- 

ext.)  Faire  aller  de  côté  et  d  au- 
tre. Circuinducére.  tr.  CiV. 
etc.  (ex.  :  oliguem  per  cœtiif 
epulantium.  6uef.\  circUDl- 
ferre,  tr.  Liv.  Suet.  (ex.  :  ali- 
quem  per  celeberrimos  vicos. 
Saef.^.  Il  (Par  anal.)  Se  —  (en 
pari,  d'un  cours  d'eau),  errôre, 
intr.  Virg.  (voy.  errer,  serpen- 
ter). ||  (P.eit.)  —  qcin  [c.-à-d. 
lui  faire  faire  de»  dénuarches 
inutiles),  aliqaem  circuniducé- 
re,  tr.  Plaxit.  Jet.  (vov.  .^duserV 
1  (Au  fig.)  Circuw'ferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ccipat  alicuj'us 
prsefixum  hasta'.  Suet.  circa 
ea  omnia  templa  infectes  ignés. 
Liv.  per  pectus  et  dunes  cerlis 
ductibus  eruditam  Tnanam  [en 
pari,  d'un  découpeur].  Sen.  hél- 
ium, arma.  Liv.  hélium  pussim, 
bellum  vicatim.  Liv.  arma  latê 
per  orbem  terrarum.  Flor.  hél- 
ium [ou  arma]  ad  singuhis  ar- 
bes.  Liv.  par  ext.  quocumgue 
circumtali  ocalos.  Liv.). 

promeneur,  euse,  ?.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  promène  qqn. 
Qui,  qaœ  dedacit  aliquem  am- 
bulatam.  A.  Promeneuse  d'en- 
fante, voy.  BONNE.  ^  Celui,  celle 
qui  se  promène,  .embuions,  an- 
tis,  m.  et  f.  Cic.  Qui  amhulut 
ou  déambulât.  Promeneuse, 
çaa?  amhulat  ou  déambulât. 
A.  ambalatrix,  icis,  f.  Cafo. 

promenoir,  ?.  m.  Lieu  do=:tiné 
à  la  promenade, dans  l'intérieur 
d'un  édifice  clo».  Ambulatio, 
onis,  f.  Cic.  —  en  arcades,  am- 
bulatio pensHis.  Plin. 

promesse,  s.  f.  Parole  donnée 
de  faire  quelque  chose.  Pro- 
wissio,  onis  (•  action  de  pro- 
met tr*  •  ),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
famphili.  Ter.  p.  axixilii['  de 
secours  •].  Cic.  fep.  IV,  13,  I 
provinciœ.  Cic.  [Att.  VIII,  9,i.', 
tcelerum.  Cic.  (Ph.  8,  10]j'; 
prowissum,  i.  f-  cho^e  pro- 
mise, promesse  faite  -],  n.C'ic. 
etc.  (ex.  :  promissum.  facére. 
Cic.  promissa  aervàre  ou  pro- 
missiê  stâre.  Cic.  satisfacëre 
»uo  promisse.  Cic.  promissum 
prssstâre.  Liv.  promissi  (Ulem 
prœstàre.  Liv.  illis  promissis 
ttandum  non  est,  qaœ  coactas 
gais  metu,  qxun  deceptus  dolo 
promiserit.  Cic.  pr.Tmioram 
promissa.  Cic);  pollicitatio, 
onis,  {.  Plaut.  Crjrni(.  ■'\iaH. 
(ex.  :  recentem  eoram  jjollici- 
tationem  animis  continebant. 
Cxi.  au  plur.  quin  ta  hinc  pol- 
licitationes  nafer.  Ter.  aliquem 
mtUtis  poUicit'jLtionibus  aggre- 
di.  Sali,  alicai  magnis  pveemiis 
polliciiationibusque  persvuidè- 
re,  ut...  Cxs).  Manquer  à  sa — , 
pdem  frangére  ou  (allëre.  Cic. 
Voy.  promettre.  ||  (Théol.)  Les 
enfant»  de  la  — ,  voy.  élls.  || 
(Par  ext.)  Fig.  Belle  espérance 


que    l'on    conçoit    de   qqn,    de 
qqch.  Voy.  espiîr.*m'E. 
prometteur,    euse,    s.   m.  et 

f.  Celui,  celle  qui  promet.  Pro- 
missor,  oris,  m.  llor.  Promet- 
teuse, gua?  libentcr  promittit. 
.i. 

promettre,  v.  tr.  Donner  pa- 
role do  faire  qqeli.  Proznittè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  facère, 
prsestûre,  observâre,  ou  à  ne- 
gôre,  ex.  :  di  fuvint  ea,  qase 
promittit.  Cic.  qus'  autem  in- 
constantia  deorum  est,  ut 
primis  minentur  extis,  bene 
promittant  secundis.  Cic.  ho- 
mines  non  modo  promitti  sibi, 
sed  etiam  large  atque  honestS 
promitti  volant.  Cic.)  ;  polli 
cëri,  dép.  tr.  et  intr.  Cic.  etc. 
^ex.  ;  tibi  de  nostro  amico 
placando  dut  etiam  plané 
restituendo  polliceor.  Cic.  pol- 
ticetar  Piso  sese  ad  Cœsarem 
ituram.  Ca?s.  pollicitus  est  sibi 
cam  rem  cune  futuram.  Cic. 
pro  certo  polliceor  hoc  vobis 
et  confirma  me  esse  perfecta- 
rum,  ut...  Cic.  ab.-.  cum  con- 
tra fecerint,  quam  polliciti 
professique  sint.  Cic.  ultro 
polliceri.  Cic.  bene  polliceri 
[•  faire  de  belles  promesses  ■]. 
*'a((.  bénigne  polliceri.  Liv. 
bene  polliceri  a'icai.  Cic.  libe- 
raliter  polliceri.  Cœs.  alicui  li- 
heralissimê  polliceri.  Cic.  pour 
la  différence  entre  promittêre 
[•  promettre,  parce  qu'on  espè- 
re "]  et  polliceri  [■  promettre, 
parce  qu'on  veut  tenir  «j,  cf. 
negue  minus  ei  prolixe  de  tuà 
voluntate[-  confiant  en  ta  bonne 
volonté  »1  promisi,  quam  eram 
solitui  de  mea  [-  sûr  de  la 
mienne  -1  polliceri.  Cic.  [ep. 
VII,  5,  ]]);  in  se  recipère  ou 
simpl.  recipère  (-  prendre  sur 
soi,  garantir, s'obliger  à,  donner 
sa  parole  »),  tr.  C'ic.  etc.  (voy. 
CARA.VT1R  [p.  968,  col.  1);  spon- 
dère,  tr.  cic.  etc.  (voy.  s'enga- 
ger). ||  (Par  ext.)  Donner  pa- 
role d  accorder  qqcli.  Promit- 
têre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  si  Nep- 
tunus  guod  Theseo  promisurut 
non  fecisset.  Cic.  vix  videhar 
guod  promiseram  pra-stâre 
posse.Cic. pr.impigrê  aaxilium, 
Liv.  alicui  nummos.  Val. -Max. 
pecuniam  in  portarum  orna- 
tum.  Plin.  j.  ad  rcfectioncm 
C'ipitolii.  Val.-Max.)  ;  pollice- 
ri, (Jép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  na- 
viurn  magnam  copiamad  trans- 
poitandum  exercitum.  Cœs. 
publiée  (rumcntum.  Cœs.  ma- 
trimonium.  suum.  Suet.  pecu- 
niam. Cic.  pccunias  in  rem 
/tuhlicarn.  Cic.  ego  vero  exspec- 
taho  ea,  qux  polliccris.  Cic, 
militibus  in  contione  agros  ex 
suis possessionibas.  Cxs.  alicui 
arma  virosgue  ad  bellum.  Liv. 
ils  auxiliurn  suum.  Cœs.  rcgi 
pacem  negue  ahnuère  negue 
polliceri.  Sali.  Varroni  pecu- 
nias    in    publicam.    Cœt.   ego 


vtro  tibi  profit for  atqae  polli- 
ceor &riniium  et  singular« 
meum  sradium  in  omni  génère 
offirii.  Cic.  guicguid  auctorita- 
te,  fide,  constantiù  possum,  id 
omno  iirf  hanc  jvm  cnnftcicn- 
dam  tibi  polliceor  ac  aefero. 
Cic.  montes  auri.  Ter.  (Ph.  (38]. 
maria  montesqae  alicui.  Sali. 
[Cat.  S3,  3]);  spondère,  tr.  Cic. 
etc  (ex.:  l'i's  honores  et  prœmia. 
Cic);  despondére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  alicui  Syriitm.  Cic. 
haud  dubium  consulatum  fa- 
vore  ac  spe.  Liv.  velut  desp. 
Romanis  imperium  orientis. 
en  part.:  d.  fiHam  alicui.  Plant. 
Cic);  proponëre  (•  faire  luire 
aux  yeux  [fig.],  d'où,  promet- 
tre •  ),  ir.  Cic.  etc.  etc.  (ex.  : 
prœmii  alicui.  Cic  milles  ses- 
terlium  gratuitum  in  triennii 
tempos.  Suet.  servis  liberta- 
tem.  Liv.);  pronuntiàre 
(•  proclamer,  promettre  publi- 
quement ■  ),  ir.  Cif.  etc.  (ex.: 
nummos  in  tribus.  Cic.  ou  tri- 
bubus  vocatis.  Sen.  nummos 
de  suo  per  ccnturias.  Suet.  pe- 
cuniam pro  reo.  Cic.  populo 
jnunus  [•  des  jeux  »].  Suet.  vo- 
catis ad  contioncm  [militibus] 
certa  prsemia.  Liv.  militibus 
donativum.  Suet.).  Le  promis, 
la  promise,  voy.  fiancé.  ||  (Par 
ext.)  Donner  à  espérer.  Promit- 
têre, tr.  Cic.  -S'^em  facére  ou 
dare  alicujus  rei.Cic.  Spondè- 
re, tr.  Cio.  etc.  (cf.  qaod  [in- 
genium]  magnam  spondebat 
virum.  Justin.).  C'est  qqn  qui 
— ,  is  est  qui  alios  bene  de  se 
speràre  jubeat.  Cic  ou  is  est 
de  quo  alii  bene  speràre  pos- 
sint.  Cic.  Il  Se  —  qqch.,  animo 
spondère  ou  despondére  ali- 
guid.  Cic.  Liv.  (cf.  desponde- 
hantque  animis,  sicut  C.  l.uta- 
tias  saperius   bellum  Punicam 

finisset,  ita  id  guod  instaret 
•  la  guerre  actuelle  ■>]  P.  Cor- 
nelium  pniturum.  Liv.  [X.XVIII, 
38,  9]).  speràre  aliguid.  Cic. 
Voy.  attendre,  espéher,  comp- 
1ER.  Il  (Famil.) — qqch.,  c.-à-d. 
l'annoncer.  Voy.  annonce»,  pré- 
niRE.  Il  Donner  ra.ssurance.  Pro- 
mittêre, tr.  Cie.  etc.  (ex.  : 
promillo  tibi,  si  valebit,  tegw- 
lam  illuni  in  Jtaliâ  nullam  re- 
lictarum.  Cic).  Voy. certifier, 

ASSURANCE,    ASSURER. 

prominence,  s.  f  (Arch.)  Etat 

de    qui    e=t    proéminont.    Voy. 

proéminence. 
prominent,  ente,  adj.  (Arch.) 

Qui  promine.  Voy.  proéminent. 
prominer,  v.  intr.  (Arch.)  Faire 

paillie.  Prominëre,  v.  intr.  Liv. 
promiscuité,     s.    f.    Mélange 

choquant.  Voy.  MâLANOE  ,  péle- 

MÊl.E. 

promission  (lat.  promissio), 
B.  f.  Promesse.  Voy.  ce  mot. 
Spéc.  Terre  de  —  (la  terre  pro- 
mise), terra  promissionis.  Èccl. 

promontoire,  s.  m.  Pointe  de 
terre  s'avançant  dana   la  mer. 


PRO 
Promantarium,  ii,  n.Ca?».  Ov. 

||(Fis.)Voy.  DIGUE,    LANGUE,   MON- 
TAGNE. 

promoteur,  trice  (lat.  post. 
promotor.  Inscr.),  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  donne  la  pre- 
mière impulsion  à  qqcli.  Prin- 
ceps,  cipis,  m.  Cic.  Auctor, 
oris,  m.  Cic.  Promotrice,  dax, 
ducis,  f.  Cic.   Voy.  instigateur. 

promotion  (lat.  po^t.  promo- 
tio.  Lampr.  Cod.-Tlieod.],  s.  f. 
Elévation    &    une    dignité,    un 

a  rade.  Benepciam,  ii,  n.  Cic. 
ue  ma  — est  due  à  Domition, 
dignitatem  a  Domitiano  pro- 
vectam.  Tac.  Voy.  avancement. 
Il  (P.  ext.)  Elévation  simultanée 
de  plusieurs  personnes  à  une 
même  dignité.  Cooptatio,  onis, 
f.  Liv. 

promouvoir  (lat.  promovêre, 
pousser  en  avant),  v.  tr.  lAroh.) 
Faire  réussir.  Voy.  réussir.  ^ 
Elever  à  une  dignité,  à  un 
grade.  Proniûiére,  tr.  (ex.: 
crom.  aliguem  in  amplissimum 
ordinem.  Plin.  /.).  Provehêre, 
tr.  Cic.  Evehëre,  tr.  T::c. 

prompt,  ompte,  adj.  Qui  est 
prêt  â  qqch.  (arch.).  Promp- 
tus,  a,  uzn,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
pr.  ad  aliqaid.  Cic.  voy.  prêt). 
1  Qui  met  peu  de  temps  à  faire 
qqcli.  Il  En  faisant  vite.  Celer, 
eris,  ère,  adj.  Cic.  etc.  (ex.-. 
mens,  quâ  nihit  est  celei'ius. 
Cic.  Victoria  céleris.  Ca's.  céle- 
ris mors.  Tib.  Saet.  celer  redi- 
tas.  Cic);  citus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  rapide).  ||  En 
faisant  sans  délai.  Celer,  eris, 
«re,  adj.  Cic.  etc.  (ex.;  celeria 
remédia.  Nep.  consilia  celerio- 
ra[opp.  kttxtiora\.Liv.);  velox, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.;  nihil  est 
animo  velocius.  Cic.  celer  in 
respondendo  [•  pr.  à  la  ri- 
poste "].  Cic.  nec  ad  complec- 
tenda  tantam  qaœ  vellem  mihi 
erat  memoria  velox,  sed  etiam 
ad  continendix  quse  acceperam. 
Sen.  rh.  [contr.  I,  pr.3]);  volu- 
cer.  cris,  cre,  adj.  Cic.  etc. 
{ex.:  volacer  nuntias.Cic.  nihil 
est  tam  volucre  qaam  maledic- 
tam.  Cic);  prseceps,  adj.  etc. 
(ex.  :  preecipites  se  fagie  man- 
dant. Cses.  prseceps  ingenio  in 
iram  erat.  Liv.);  calidus,  a, 
nm,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  consi- 
liam  calidum.  Cic.  calidias. 
Liv.];  prœsenjs,  adj.  Cic.  etc. 
i(ex.:  venenam.  .Vêla.  Plin.  re- 
mediam.  Col.  aaxilium.  Cic). 
^  Irascible.  Voy.  ce  mot. 

promptement,  adv.  D'une  ma- 
nière prompte.  Celeriter,  adv. 
Css.  Cito,  adv.  Cic.  Velociter, 
adv.  Cic.  Expeditë,  adv.  Cic. 
(cf.  exp.  explicûre.  Cic).  Etre 
—  disposé  à  la  guerre,  mobiliter 
ad  bellam  excitàri.  Cœs.  11 
faut  agir  — ,  matarato  opas 
est.  Liv.  Moins  —  qu'on  ne  s'y 
attendait,  spe  omnium  sérias. 
Liv.  Mener  —  à  bonne  fin, 
maturàre,  tr.  Cic.  Sali. 


PRO 

promptitude  (lat.  post.  promp- 
tittulo.  Facand.  [defens.  111,3]), 
s.  f.  Le  fait  de  mettre  pou  de 
temps  à  faire  qqch.  Celeritos, 
atis,  f.  Cic.  Mobilitas,  atis,  f. 
Quint.  .Matiiratio,  onis,  f.  Cor- 
ni(.  —  à  prendre  un  parti,  cele- 
ritas  consilii.  Cic.  prxsentia, 
a»,  f.  Cic.  Voy.  hâte,  rapidité.  || 
Emportement.  Voy.   ce  mot. 

promulgation,  s.  f.  Action  de 
promnlizu'?!'.  Promulgatio,  o- 
nis,  (.  Cic. 

promulguer,  v.  tr.  Publier 
(une  loi)  dans  les  formes  requi- 
ses. Promalgàre,  tr.  Cic.  — 
une  loi,  proscribére  legem.  Cic. 

prône,  s.  m.  Instruction  faite 
par  le  curé  à  la  messe  du  di- 
manche. Prseconium,  ii,  n.  .4. 
||(Fig.)  Action  de  prêcher  qqch., 
qqn.   Voy.    prédication,   répbi- 

M\SDE. 

prôner,  v.  tr.  (Arch.)  Faire  le 
prône  (devant  qqn).  Facërepra?- 
coniam  {de  deo).  Lact.  Voy. 
PRÊCHER.  Il  (Fig.)  Prêcher  (qqch.) 
à  qqn.  Voy.  prêcher.  ^  Vanter 

Eubliquement  (qqch.,  qqn). 
audâre,  tr.  Cic.  Jactàre,  tr. 
Cœs. Sen. (cf.  gratiam  urbanam. 
Cœs.  verbis  gloriam,.  Phœd. 
beneficium.  Sen.).  Prsedicâre, 
tr.  Cic  J'ai  toujours  prôné  la 
paix,  pacis  semper  laadator 
fai.  Cic  Charger  qqn  de  —  ses 
écrits,  quicquid  scripserit,  ali- 
cui  prœconium  déferre.  Cic. 

prôneur,  euse,  s.  m.  et  f.  || 
(Arch.)  S.  m.  Ecclé-iastique  qui 
fait  le  prône.  Prxco,  onis,  m. 
A.  Prœdicator,oris,  m.  A.*[  S. 
m.  et  f.  Celui,  celle  qui  prône 
qqn,  qqch.  Laadator,  oris,  m. 
Cic.  Prœdicator,  oris,  m.  Cic. 
Prœco,  onis,  m.  Cic.  Cantor, 
oris,  m.  Cic.  Prôneuse,  lauda- 
trix,  tricis,  f.  Cic. 

pronom,  s.  m.  (Gramm.)  Partie 
du  discours  qui  tient  la  place 
du  nom.  Pronomen,  inis,  n. 
Varr.  Qaint. 

pronominal,  adj.  Relatif  au 
pronom.  Pronominalis,  e,  adj. 
Prise.  (.WII,  70). 

prononçable  (lat.  post.  pro- 
nuntiabilis  [  «énonciatif '].Ps.- 
ApuL),  adj.  Qui  peut  se  pro- 
noncer. Qui,  quœ,  qaod  expri- 
mi  ou  efferri  potest.  A.  Ad  ex- 
primendum  ou  enantiandam 
(acilis.  A. 

prononcer,  v.  tr.  Faire  en- 
tendre publiquement.  Dicëre, 
tr.  Cic.  etc.  ^ex.:  de  scripto 
orationem  dicëre  [•  pr.  un  dis- 
cours en  ayant  le  texte  sous  les 
yeux  -].  Cic.  [Br.  12,  J.6].  ora- 
tionem. sine  scripto  dicëre.  Cic. 
[Br.  88,  301],  d.  orationem  ex 
memoriâ.  Cic.  [Cat.  3,  5,  13]. 
in  Galbam  malta  dixit.  Cic. 
ad  popalam  sammà  conten- 
tione  [.  un  discours  plein  de 
véhémence  "]  dicëre.  Cic  sen- 
tentiam    [•    un   jucement,    un 

arrêt-].  Cic  [Off.  "lll,  16,  66]); 

babère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  sine 
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scripto  Orationem.  Cic.  verba. 
Cic  hujiiscemodi  verba  fertar 
liahuisse.  Pall.  voy.  DiS'toua.s); 
agére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  /ia?c 
ille  egit.  Cic.  qase  sic  ab  illo 
acta  esse  constabat,  ocalis, 
voce,  gesta,  ut...,  Cic.  voy. 
parler,  PLAIDER);  proiiiintiàTe, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  samtnà  voce 
versus  multos  uno  spirita.  Cic. 
ea  graviter  et  vcnustê.  Cornif. 
graviorem  sentcntiam.  Cœs. 
[B.  G.  VI,  Uh,  2].  abs.  T.  Tor- 
quatus...  cum...  fdium  causam 
apud  se  dicëre  juberet  reque 
ex  atraque  parte  audita  pro- 
nuntiaret  eum  non  talem  vi- 
deri  fuisse  in  imperio,  quales... 
Cic.  [Fin.1,7,  2ii].  de  tvibanali 
pronantiavit  sese  recepturam. 
Cic.  jadex  ita  pronuntiavit. 
Cic.) — sa  propre  condamnât  ion, 
surt  confessione  Jagulâri.Cic.he 
jugement  prononcé,  et  subst.,  le 
prononcé  du  jugement,  pronan- 
tiatio,  onis,  f.  Cic.  (Glu.  56). 
Petr.  m,  7).  Marcian.  (dig. 
XLVIli,  16,  1,  U).  Voy.  ARRÊT.  Il 
(P.  anal.)  Déclarer  sa  décision. 
Judicâre,  abs.  Cic.  Statuére, 
abs.  Cic.  Decernëre,  abs.  Cic. 
Voy.  DÉCIDER,  JUGER.  Se  — ,  sen- 
tentiam  suam  dicëre.  Cic.  ape- 
rire  sententiam  suam..  Cic.  — 
sur  qqch.,  dicëre  de  aliqua  re. 
Cic.  explicâre  de  aliqua  re. 
Cic.  La  fortune  des  armes  avait 
déjà  prononcé,  dijadicata  jam 
erat  belli  fortuna.  Cses.  \\  (Fig.) 
Marquer  fortement.  Exprimère, 
tr.  Qaint.  Avoir  un  goût  — 
pour,  stadiosissimë  (aliqaid) 
appetëre.  Cic  Traits  prononcés, 

voy.  MARQUER,  ACCUSER,  ACCEN- 
TUER. ^  Enoncer  en  articulant 
les  syllabes,  les  mots.  Appel- 
lâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  suavitaa 
appeliandarum  litterarum.  Cic. 
[Br.  35,  133]);  dicèTe,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  e  plenissimam  dicëre 
Demosthenes,  rho  dicëre  nequi- 
bat.  Cic.  [de  Or.  1,  61,  260;  cf. 
Div.  II,  lié,  96].  obicis  o  littera 
correpta  dicëre.  [•  en  donnant 
à  o  la  durée  d'une  brève  •] 
Quint.);  enuntiâre,  tr.  Quint 
(ex.:  qaid  ?  qua?  scrihuntur  ali- 
ter quam  enuntiantar?  Quint. 
[I,  7,  28].  exprimëre  verba  et 
suis  quasque  litteras  sonia 
enuntiâre,  Quint,  aliquid  per- 
peram.  Quint,  tanquam  unum 
["  commesi  c'était  un  seul  mot»] 
enuntiâre.  Cic.)  ;  efTerre,  tr. 
I  arr.  (ex.:  quœ  ex  multitudine 
cum  transeant  in  singulare 
[•  en  passant  du  pluriel  au 
singulier  -]  difficalter  efferun- 
tar  ore.  Varr.  [L.  L.  I.\,  76]). 
—  les  mots  trop  lourdement, 
voces  distrahëre.  Cic.  —  les 
syllabes  trop  lourdement,  litte- 
ras valdé  dilatâre.  Cic.  (Br. 
7h,  259).  —  les  syllabes  avec 
une  délicatesse  affectée,  puti- 
dias    exprimëre   litteras.    Cic 

Voy.    PRONONCI.ATION. 

prononciation,  s.  f.  Action  do 
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prononcer.il  Action  de  faire  en- 
tendre publiquement.  Prona- 
tiat-o,  onis,  f.  Cic.  Voy.  soti- 
FicjiTioN,  ARRÊT.  ||  Acti'on  d'é- 
DODCer  en  arlicuLint  le*  sylla- 
bes, les  mots.  Appelïatio,  o- 
Bis.(.Cic.  (ex.:  Unis  oppi?llatio 
litteraram.  Lu-.  [Dr.  7Ù,  259]  .■ 
prolatio,   onis,  f.  Lh-.    (ex  : 

£rol.  Latinoram  nominam. 
iv.);  VOX,  vocis,  f.  Cic.  Quint, 
(ex,:  veiba  omnia  et  vox  /iiy'us 
alamnam  urbis  oleant.  Qamt. 
[VIU,  1,  3]î.  Avoir  une  —dure, 
asperê  loqai.  Cic.  Avoir  une  — 
nette,  distincte,  bien  articulée, 
plane  loqai.  Cic.  pressl  lo'jui. 
Cic.  Avoir  une  —  claire  et 
pure,  exprimëre  verba  et  suis 
qaatque  litteras  sonis  enun- 
tiàre.  Quint.  Avoir  une  —  af- 
fectée, putidias  exprimère  lit- 
teras. Cic.  (do  Or.  III,  U\). 
Avoir  une  —  indistincte,  confu- 
6e,  litteras  neglegentias  ofcscu- 
râre.Cic.  Une —  lourde,  gravi- 
tas atis,  f.  Cic.  Une  —  lourde 
et  épaisse,  latitudo  verboi-um. 
Cic.  (Or.  II,  22,  91).    Avec  une 

—  traînante  et  pesante,  valdé 
dilatandis  litteris.  Cic.  (Br.  ~h, 
259).  Dont  tu  imites  parfo'S  la 

—  traînante,  cuj'as  tu  illa  lata 
Tionnamquam  imitaris.  Cic.  — 
agréable,  eracieuse,  suavitas 
loquendi.  Cic.  saavitas  appel- 
landarum  litteraram.  Cic.  (Br. 
35,133).  Sa  —  est  agréable,  saa- 
viter  loquitur.  Cic.  (de  Or.  111, 
II,  i3).  Il  (En  p.-irl .  de  l'organe 
de  la  parole.)  Vox,  vocis,  f. 
Cic.  (ex.:  vox  rastica  et  agres- 
ti».  Cic.  vitium  vocis.  Cic);  os, 
Orl8,a.Cic.(ex.:  os  confasum. 
Plin.  os  planum.  Plin.  j.  os 
facile,  explanatam.  Quint,  pe- 
regrinum  os.  Cic. cf.  os  et  lox. 
Cic.  vocii  sonus.Cic.  sonus  vo- 
cis agrestit,  sonus  vocis  sab- 
ratticus.  Cic).  Avoir  une  — 
étrangère,  peregrinum  sonûre. 
Cic.  Avoir  une  —  lourde,  rusti- 
que, pingue,  sabagreste  quid- 
dam  planeqae  subrusticum  so- 
nâre.  Cic.  Avoir  une  —  agréa- 
ble, suavi  voce  esse.  Cic.  sua- 
viter  loqai.  Cic. 

pronostic  (lat.  post.  prognosti- 
cus.  Cxl.-Aar.),  s.  m.  Conjec- 
ture sur  ce  qui  doit  arriver, 
tirée  de  certains  eignes.  Prse- 
Bcitam,  i,  n.  Plin.  —  du  mé- 
decin,    voy.      DIAGNOSTIC.      ||      (P. 

ext.)  Signe  d'après  lequel  on 
fait  une  conjecture  sur  ce  qui 
doit  arriver.  SigniÇicatas, 
tu,  m.  Plin.  Signam,  i,  n. 
CUj. 

pronostiquer,  v.  tr.  Conjectu- 
rer d'après  certains  signes  (ce 
qui  doit  arriver).  Conjecture, 
tr.  Saet.  —  l'avenir,  fatara 
prsenoscëre.  Cic.   Voy.    conjec- 

TVREB,    PRÉSAGER. 

prono8tic[ueur ,  euse,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  aime  à 
pronostiquer.  Voy.  devis. 

propagande,  s.  f.  Propagatioa 


d'une  doctrine.  Propagatio 
docirinx.  A.  —  religieuse,  pro- 

g  Uganda    fides.    .i.   j|    (.\bsolt.) 
'une    façon   générale.    Propa- 
gation. Voy.  co  mot.   Faire  de 

la  — ,    voy.   PROPAGER. 

propagateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  Celui,  ci'lb  qui  propage,  qui 
multiplie       p.'ii'     reproduction. 

Voy.     CRÊATEl'R,     REPRODUCTEUR. 

Il  Adj.  L'instiuct  — ,  voy.  géni- 
tal, REPRODUi'TEUR.  ^  tjui  ré- 
pand de  proche  en  proche.  Qui 
propagat.  A.\oy.  convertisseur, 
ÉVA.NGKUSTE.  Fig.  —  dcs  vices, 
genitor  vitiorum.  Plin.  Pro- 
pagatrice, qua;  propagat.  Liv. 
propagation,  s.  f.  Action  de 
propager:  de  multiplier  par 
reproduction.  Propagatio, onis. 
f.  Cic.  La  —  de  l'espèce,  proies 
augenda.  Suet.  propayatum 
gênas.  A.  Le  mariage  et  la  ^, 
voy.  GÉNÉRATION.  ||  De  répandre 
de  proche  en  proche.  Propaga- 
tio, onis,  f.  Cic.  —  des  guerres, 
discursus  bellorum.  Pan. 
Constant.  La  —  d'une  épidé- 
mie, voy.  CONTAGION. 

propager,  v.  tr.  Multiplier  par 
reproduction.  Propagàre,  tr. 
(ex.:  prop.  genus.  stirpem.Cic). 

Voy.    MULTIPLIER,   REPRODlnRE.   

l'espèce,  propagando  procudére 
prolem  (poet.).  Lucr.  (En  pari. 
de>i  plantes),  —  par  bouture, 
par  la  marcotte,  propagàre,  tr. 
Cato.  Apul.  propaginâre,  tr. 
Isid.  Voy.  PRoviCNER.  ^  Répan- 
dre de  proche  en  proche.  Pro- 
pagàre, tr.  Cic.  Proseminàra, 
tr.  Cic.  (de  or.  III,  G\).  Pro- 
dëre,  tr.  Cic.  Per  manus  tra- 
dére.  Cic.  —  (une  doctrine), 
seminâre.  tr.  Lact.  —  la  mala- 
die, vulgâre  morbos.  Liv.  Voy. 

ÉTENDRE  ,     BÉP-4-NDRE  ,    TRA.NSMET- 

TRE.  Se  — ,  propagàri.  Cic.  ma- 
nàre,  intr.  Cic.  (ex.  :  malurn 
manavit  per  Italiam.  Cic).  spa- 
tinri,  dép.  intr.  Sen.  (ex.:  vires 
cjus  [morbi]  antequam  spatien- 
tur,  opprimëre.  Sen.).  pallalà- 
re,  intr.  AV/).  (ex.:  laxaria  inci- 
piebat  pallalâre.  A'ep.).  Le  fou 
se  propagea  dans  tout  le  camp, 
ignis  totis  se  castris  dissipavit. 

Liv.      Voy.  ÉTENDRE,  RÉPANDRE. 

propension  (lat.  propensio), 
s.  f.  Tendance   naturelle.    Voy. 

PENCHANT,  TENDA.NCE,  INCLINATION. 

prophète,  esse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui,  inspiré  par 
Dieu,  prédit  l'avenir.  Fatidi- 
cas,  i,  m.  Cic  Vates,  is,  m. 
Cic.  Divinus,  i,  m.  C'ic.  En 
pari,  de  l'Ancien  et  du  nouveau 
fe-tament,  ou  chez  les  écrivains 
chrétiens.  Propheia,as,  m.  'J'ert. 
ProphétesBe,  fatidica,  X,  f.  C'ic. 
vates,  is,  f.  Virg.  faliloqaa,  x, 
f.  Liv.  Chez  les  Pérès  de  l'Egli- 
se, prophetissa,  œ,{.  Tert.  pro- 
phctis,  tidis{A(X.  proplietideia) , 
f.  Vulg.  Nul  n'est  —  en  son 
pay^i  (on  trouve  plus  de  créan- 
ce hors  de  son  pays),  suis  do- 
meetica  plerurnqae  sordent.  A. 


Je   no   suis   pas   —   dan»    m   n 
pays,  sordeo  nieis,  lU  pUriun- 

?iue  domestica.  Plaat.  ||  (P.  ext.l 
lomme  inspiré,  femme  inspi- 
rée. Voy.  INSPIRER.  1  (Fig.)  Ce- 
lui, celle  qui  prédit  co  qui 
doit  arriver.  I  aies,  ('.s,  ni.  Cic. 
Un  —  de  malheur,  voy.  devin. 
Il  parla  en  — ,  Irnec  velut  vati- 
cinatus  est.  Cic.  Annoncer  en 
—  que,  cancre,  avec  la  Prop. 
Infiu.  Cic.  —  de  malheur,  ma-  ' 
gnaram  calamitaturn  prienun- 
tius  ou  tristis  nuntius.  Cic. 
Voy.  AUGURE.  Prophétesse,  votes, 
is,  f. 

prophétie  (lat.  eccl.  prophe- 
tia  ,  s.  f.  Prédiction  d'un  pro- 
phète. Propketia,  œ,  f.  Aug. 
Chez  les  auteurs  païens.  Prse- 
dictum  vaticiniam  ou  simpl. 
prsedictum,  i,  n.  Cic.  Carmen, 
mis,  n.  Cic.  Sa  —  se  réalisa, 
acciderunt  ca  qaœ  vaticinatus 
erat.  A.  Avoir  le  don  de — ,  voy. 
PROPHÉTIQUE.  Il  (Fig.)  Prédiction. 
Voy.  ce  mot. 

prophétique  (lat.  ecol.  pro- 
pheticas),  adj.  Relatif  aux  pro- 
phètes. (Chez  les  Pères  de  l'E- 
glise). Propheticus,  a,  am, 
adj.  Lact.  (Chez  les  autcui^ 
païens.)  Vaticinius,  a,  um,  .idj. 
Liv.  (ex.:  vat.  libri.  Liv.).  \'ati- 
cinus,a,  um,  adj.  Ov.  (ex.:  vat. 
farores.  Ov.).  Futidicus,  a,  um, 
udj.  Cic  Un  esprit  — ,  l'inspira- 
tion — ,  prcesagientis  animi  di- 
vinatio.  Cic.  Délire  — ,  furor, 
oris,  m.  Ov.  Se  répandre  en  la- 
mentations— ,  deplorâre  multa 
divinitus.  Cic.  Exprimer  dans 
un  poëme  grec  celte  vérité  — 
que...  carminilms  gra'cis  vati- 
cinâri  (avec  la  Prop.  Infin.). 
Cic.  II  (Fig)  Inspiré.  Voy.  i.nspi- 

RER. 

prophétiquement,  adv.  En 
firophèto.  (Chez  les  Pères  de 
l'Eglise.)  Propheticè,a.Av.  Eccl. 
(Chez  les  auteurs  profanes.)  Di- 
vinitus, adv.  Cic.  Divine,  adv. 
Cic  Parler  — ,  voy.  prophète. 

prophétiser  (lat.  eccl.  pro- 
phctiîâre),  v.  tr.  Prédire  par 
inspiration  divine.  (Chez  les 
Pères  de  l'Eglise.)  Propheti- 
zàre,  tr.  Vulg.  PropUetâre,  tr. 
Tert.  Hier.  (Chez  les  auteurs 
profanes.)  Vaticinùri,  tr.  Cic 
Canëre,  tr.  Tibull.  Aur/uràri, 
dp.  tr.  Cic.JljFig.l  Prédire.  Prse- 
dicëre,  tr.  Cic  Dlcëre,  tr.  Prx- 
fâri,  dép.  tr.  Prxsaglre,  tr. 
Petr.  Voy.  prédire. 

prophylactique,  adj.  Qui  pré- 
Burve  du  mal.  Voy.  phésuhvatif. 

propice,  adj.  Favorabla.  Pro- 
pitias,  a,  um,  adj.  C'ic.  Faas- 
tas,  a,  um,  adj. Liv.  Félix,  adj. 
Cic  Etre  — ,  voy.  favouable. 
Rendre  — ,  propitiârc,  tr. 
Pliut.  Tac  Suet.  placàre,  tr. 
Cic.  Il  (P.  anal.)  En  pari,  des 
c]i.  Secundus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Faustus,  a,  um,  adj  Liv.  Op- 
portanus,  u,  am,  adj.  Liv.  Au 
moment  — ,  ex  commodo.  Liv, 
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per  commodam.  Liv.  Voy.  fa- 
vorable, OPPORTUN.  Il  (Arcli.)  A 
la  — ,  c.-à  d.  au  gi'é.  Voy.  ciiÉ. 

propitiation,  s.  f.  Action  <\a  se 
rendre  Dieu  propice.  l'IacatUt 
Dei.  A.  Propitiatio,  onis,  f. 
Eccl. 

propitiatoire,  ailj.  Qui  rend 
Dieu  propice,  l'ropitiatorius, 
a,  am,  adj.  Ambr.  \\  Subst. 
(Antiq.  jud.)  Le  —  (table  d'or 
au-dewus  de  l'arche),  propi- 
tiatoHani,  ii,  n.  A. 

propolis,  s.  m.  Substance  ré- 
sineuse recueillie  et  employée 
par  les  abeilles.  Propolis  (gén. 
is  ou  eos.  Aec.  im  et  in.  Abl. 
i),  f.  Varr.  Plin.  Facas,  i,  m. 
Vir'j. 

proportion,  s.  f.  Grandeur 
d'une  partie  relativement  au 
tout  et  aux  autres  parties,  dan- 
un  ensemble.  Proportio, 
onis,  f.  Cic.  Vitr.  (ex.  :  pro- 
portio est  ratœpartis  mambro- 
ram  in  omni  opère  totiasqae 
commodalatio.  Vitr.  [IIl,  1, 
1]);  ratio,  onis,  f.  Vitr.  (ex.  : 
hominis  bene  (i<jurati  exacta 
menibroram  ratio.  Vitr.  )  ; 
commensus,    ûs ,    m.    Vitr. 

Iex.:  c.  proportionis.  Vitr. 
III,  I,  2].  symmetria  est  ad 
univcrsani  totias  magnitadinis 
tammam  ex  partibas  singalis 
eonvenientissimiis  commen  - 
«aam  responsas.  Vitr.  [III,  1, 
3]);  symmetria,  œ,  f.  Vitr. 
(ex.  :  symmetria  est  ex  ipsias 
operis  membris  conveniens 
consensus  ex  partibasqae  se- 
paratis  ad  aniversœ  (if/arx 
speciem  ratœ  partis  responsas. 
Vitr.  [I,  2,  ij.on  dit  au'^si  par- 
tiam  convenientia.  Cic.  ou 
congraentia  xqualitasqae.Plin. 
J.  [ep.  II,  5,  llj.  apta  mem.- 
ororiinx  composUio.  Cic.  mem- 
broram  commoditas  et  ^qui- 
tas.  Suet.  [Aug.  79].  cf.  ceteris 
(juoqae  membris  usqae  ad 
imos  pedes  fait  sequalis  et  con- 
gruens.  Suet.  [Tib.  68]).  || 
Grandeur  d'une  chose  relative- 
ment à  une  chose  analogue 
prise  pour  type.  Hatio,  onis, 
{.Cic.  Vitr. [ex..:  in eademratione 
esse.  Cic.  sim.ilis  in  aliqaa  re 
ratio  est.  Cic);  comparatio, 
onis,  f.  Cic.  {ex.  :  comparatio 
pvoportiove.  Cic.  [univ.  U,  12]); 
proportio,  onis,  f.  Cic. 
(trad.  du  gr.  àvaXoyia,  cf.  Cic. 
[Tim.  i,  13]V  (Taille)  au-des- 
sus des  —  humaines,  sapra 
hamanam.  magnitadinem,.  Sen. 
-^  gardée,  ratione  magnitadi- 
nis habita.  Cic.  ||  Grandeur 
d'une  cliose  relativement  à 
une  autre,  la  première  crois- 
sant ou  décroissant  dans  la 
mesure  où  la  seconde  croît  ou 
décroit.  Poriio,  onis,  t.  Cic. 
etc.  (ex.  :  portionem  servâre 
pro  m.altitadine.  Col.  eadem- 
gue  ad  decem  homines  serva- 
oitar  portio.  Curt.  portione 
tervatâ  qainqae  feminaram  et 


amas  mjiis.  Col.  fuere  apud 
Siculos  perxqiiâ   pro   portione 

cetera.  Cic.   pro  portione.  Cic. 

pro  rata  portione.  Plin.  ad 
proportionem.  Col.  Plin.  bac 
ou  eà  portione.  C'o/.\  propor- 
tio, onis,  f.  Cic.  (ex.  :  Uahe- 
bat  numéros  ad  nameram 
eandcm  proportionem  compa- 
rationcmqae  in  extremis  qaam 
habent  cclvi  cam.  ccxlni.  Cic. 
[rim.  7,  2i]);  ratio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  pro  ratione  pe- 
canise  ["  en  prop.  de  1  ar- 
gent •].  Cic).  À  oa  en  —  de, 
pro,  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic. 
etc.  (ex.:  pro  domesticis  copiis. 
Liv.  pro  hostium  numéro.  IJv. 
pro  habita  pecuniaram.  Liv. 
voy.  d'après  ;  [en]  comparaison 
[de]).  A  —  que,  prout.  adv. 
Liv.).  (ex.  :  proat  cujasqae 
opéra  fait.  Liv.  proat  cuiqae 
meritam  erat.  Liv.).  ^  Dans  le 
langage  scientifique.  Propor- 
tio, onis,  f.  Cic.  Boët. 

proportionnalité  (lat.  post. 
proportionalitas.  Boet.),  s.  f.  Ca- 
ractère des  parties  qui  sont  pro- 
portionnelles entre  elles.  Con- 
ijrat:ntia  a'qaalitasqae.  Plin. 

proportionnel,  elle  (lat.  post. 
proportionalis.  Aag.  Boet.), 
adj.  Qui  est  dans  son  rapport 
de  proportion  avec  une  autre 
quantité.  Ti'aduire  par  les  ex- 
pressions pro  modo  ou  parte. 
Cic.  condicione.  Cic.  pro  rata 
parte.  Cic.  pro  portione  {re- 
rum),  Cic.  Impôt  — ,  tribatum 
e.r  censa.  Cic.  Liv. 

proportionnellement,  adv. 
Suivant  un  rapport  propor- 
tionnel. Pro  rata  parte.  Cic. 
ou  simpl.  pro  rata.  Liv.  Pro 
rata  portione.  Plin.  Pro  por- 
tione (reram).  Cic.  Secandurn 
ratam  portionem,.  Vitr.  Payer 
l'impôt  —  à  la  fortune,  seqaâli- 
ter  tribatam  ex  ccnsa  conferre. 
Liv.  —  aux  besoins,  ex  eo 
qaantam  satis  est.  Cic.  —  à 
ses  moyens,  pro  modo  et  habita 
pecuniaram.  Liv.  Voy.  mesure. 

proportionnément ,  adv. 
D'une  manière  proportionnée. 
Pro  portione.  Cic.  Portione. 
Col.  Apte,  adv.  Cic.  JSqualiter 
et  congruenter.  Cic.  Voy.  har- 
monieusement. 

proportionner,  v.  tr.  Sou- 
mettre aux  lois  de  la  propor- 
tion. Proportionem  servâre  ou 
adhibëre.  Varr.  Metiri  ou  di- 
metiri  ex  aliqaà  re.  Cic.  Pro- 
portionné, seqaalis  et  con- 
graens.  Cic.  aptus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Bien  proportionné, 
congraens,  p.  adj.  Cic.  (cf.  ce- 
teris quoqae  membi-is  con- 
graens [••  bien  pr.  dans  tous 
ses  membres»].  Suet.).  concin- 
nus,a,  um, adj.  Cic.  Corps  bien 
— ,  congruentia  corporis.  Plin. 
apta  mem,brorum  compositio. 
Cic.  commoditas  et  œgaitas 
mcmhrorum.  Suet.  ||  (Fig.)  Ex- 
œqaâre,  tr.   Cic.  etc.  (cf,  exaeq. 


ficta  dictis.  Sait.).  Voy.  con- 
KOAMER,  éguiLinRER.  —  les  peines 
3JX  délits,  ,-rquas  peccatis  pœ- 
nas  irrogàre.  Hor.  pœnas  pro 
magnitudine  delicii  staluére. 
Tac.  Punition  proponijnnée 
à  leurs  crimes,  digna  pœna 
pro  factis  eorum.  Sali.  —  ses 
dépenses  à  ses  revenus,  à  ses 
bénéfices,  accommodâre  sam- 
ptas  ad  merccdes.  Col.  pro 
quœsta  sumptam   facêre.  Hor. 

—  à  l'intelligence  de  qqn,  do 
SOS  auditeurs,  (rem)  aptùre  ali- 
cai.  Cic.  accommodâre  (oratio- 
nem)  ad  intelligentiam  uadito^ 
ram.  Cic.  Se  —  aux  autres,  (se 
mettre  à  la  portée  de  chacun 
d'eux),  ad  intellectum  [alior  um.) 
descendëre.  Cic.  ad  mensuram 
(alioram)  se  sabmittërc.  Cic. 
Voy.  PORTÉE.  Proportionné, 
œqaas,  a,  um,  adj.  Hor.  (ex.: 
sam.ite  materiam  vestris  viri- 
bus  ceqaam.  Hor.).  par,  adj. 
Cic.  Liv.  aptus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (cf.:  apta  oratio.  Cic). 
conveniens,  p.  adj.  Cic.  qua- 
dratas,  a,  um,  p.  adj.  Quint. 
Etre  proportionné,  se  —  à,  res- 
pondêre,  intr.  Cic. 

propos,  s.  m.  Résolution  qu'on 
se  propose.  Propositum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  propositam 
tenêre.Cic.  ex  proposito.  Sen.); 
consilium,  li,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  PROjETi.  Ferme  — ,  consi- 
deratam  j'udicium  mentis.  Cic. 
(Tusc.  IV,  9,  22).   J'ai    le  ferme 

—  de...,  mihi  deliberatam  et 
constitatam  est  (av.  l'Icf. ). 
Cic.  sic  habeo  statatam  cuin, 
animo  ac  deliberatam  (av. 
l'Inf.).  Cic  De  —  délibéré, 
volantafe  et  jadicio.  Cic.  con- 
sulto.  Cic.  consUio.  Liv.  voy. 
[à]  DESSEIN.  Il  se  trompe  de  — 
délibéré,  fallitur  sciens  ou 
prudens  et  sciens.  Cic.  ^  Sujet 
proposé.  Il  Ce  qui  est  proposé 
comme  la  chose  dont  il  s'agit. 
Propositum,  i,  n.  Cic  etc.' 
(ex.:  redeo  ad  propositam.  Cic. 
[de  Or.  III,  53,  203].  reverti  ad 
propositam.  Cic.  [OfF.  III,  9, 
39].  a  proposito  egredi.  Cic. 
[Br.  21,  82].  a  proposito  decli- 
nâre  aliquantulam.  Cic.  [or. 
léO,  137].  a  proposito  oberrâre, 
Cic.  [Fin.  V,  28,  83]).  Voy. 
SUJET.  J'en  viens,  je  me  mets 
sur  le — de...,  venio  nunc  ad 
(aliquid).  Cic.  A  —  de...,  de, 
prép.  av.  r.A.bl.)  Cic.  etc.  (ex.  : 
recte  non  credis  de  numéro 
militam.  Cic  diffidens  de 
numéro  dieram  Cses.  voy.  tou- 
CH.iNTj;  ad,  prép.  (av.  l'Ace.) 
Cic.  etc.  (ex.:  respondêre,  bre- 
viter  disserëre  ad  aliquid.  Cic. 
ad  dacis  casam  percalsa  mu- 
gis, quam  irritata  est  maltitwlo, 
Liv.);  in,  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic 
etc.  (ex.  :  hoc,  in  re  pruden- 
tiam  suam  probavit.  Cic.  in 
hoc  hom.ine  non  accipio  ex- 
casationem.  Cic.  idem  in  bono 
servo  dici  solet.   Cic.    voy.  rb- 
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HTITEMEX1  (à)).  Hors  de  — , 
sine  cuusà.  tic.  A  tout  —,  om- 
nibus locis.  Cic.  onini  occa- 
sione.  CU:.  A  quel  —  .'  <]uâ  iv  ? 
Cic.  Voy.  pouRii'oi.  A  — ,  tem- 
pore  ou  in  tempore.  Cic.  \ep. 
\'ll, 18, \).  opportune,  adv.  tic. 
tempfstii-ê,  adv. Cic.  bene,  adv. 
Cic.  Fort  à — ,  opfim^.adv.  J'er. 
Plus  à  — ,  meliore  tempore. 
Cic.  Mal  à  — ,  intempestive, 
adv.  Cic.  incommode,  adv. 
Cic.  Qui  est  à  — ,  oppottunus, 
a,  um,  adj.  Cic.  tempestii-us, 
a,  um,  adj. Cic. (voy.  opportun'. 
Il  est  à —  c.-à-iJ.  Il  convient, 
voy.  CONVENIR. Pailcr avec  à  —, 
apte  dicëre.  Cic.  J'ai  jugé  à  — 
de,  ^^aum  censeo  ^av.  l'Inf.l. 
Cic.  visam  est  mihi  ^av.  l'Inf.). 
Cic.  Avoir  de  l'a  — ,  animo 
prxsenti  esse.  Cic.  Spéc.  Un  à 
— ,  Carmen,  quale  quibasdam 
rébus  aut  personis  componi 
solet.  Gs.  d'apr.  Quinf.  (.\I,  2, 
11).  Carmen  sollemne.  Htat. 
(silv.  IV,  6,  90).  epigrammma, 
matis,  n.  Quint.  \\  Ce  qui  est 
proposé  comme  sujet  d'entre- 
tien. Sermo,  onis,  m.  Cic. 
etc.  [ex.  :  sermo  convivalis  ou 
conv-ii-aT-um  [-  p.  de  table  ■]. 
Macr.  fcf.  convivales  fabulse. 
Tac.]  celebratur  omnium  ser- 
mone  lœtitiâque  convivium. 
Cic.  rem   agitare    sermonibus. 

Liv.       voy.      ENTRETIEN.);        VOX, 

vocis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  vox po- 
pali  Romani  mojestate  indi- 
gna. Cic.  alia  vox  violenta 
non  aadita.  Liv.  voces  per  vi- 
num  emissœ  [•  échappés  à  l'i- 
vresse ■].  Qaint.  voces  contu- 
melioiœ.  Cxs.  ex  percuncta- 
tione  nostroram  vocibusqae 
Gallorum  ac  mercatorum... 
Cses.  carpi  nostrorum  miti- 
tum  vocibus.  Cxs.)'.  verbum, 
i,  a.  Cic.  etc.  (surt.  au  pliir., 
ex.  :  verba  j'actà'-e.  Cic.  im- 
proba  verba.  Sen.voy.  parole). 
De  —  en  — ,  dunt  termones 
inter  se  sernnt.  Liv.  Entrer  on 
— ,  voy.  coN^'ERSATioN.  Mécliapl 
— ,  voy.  MÉDisA-NcB.  Ellipt.  Tenir 
des  —  sur  qqn,  voy.  médire. 
proposable,  adj.  Qui  peut  être 
proposé.  Qui  (qase,  qaod)  pro- 
poni  potest.  A.  Proponendus, 
a,  am,  adj.  verb.  Cic.  Dignas 
qaem  [digna  qaam,  etc.)  omncs 
irnitentur.  Cic. 
proposant,  ante,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  propose  qqcli. 
Qui,  yu-K  proponit  ou  suadet 
aliqaul.  A .  Aaclor,  oris,  m.  Cic. 
(En  pari,  d'un  projet  de  loi.) 
/..ator,  oris,  m.  Cic.  Suaaor, 
oris,  m.  Cic.  Liv. 
proposer,  v.  tr.  Mettre  en  avant 
comme  objet  d'examen.  Pro- 
pODère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pro- 
posita  sentvntia.  Cic.  [Lig.  9, 
S6].  pr.  qa^stionem.  Nep.  sic 
•■st  propotUam  de  quo  dispata- 
remas.  Cic.  cum  esset  hiec  ci 
/iroposita  condicio,  at  aut  piè 
Rustique  accusaret,  aut...   Cic. 
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[Clu.  IS,  AS],  pirext.  pr.vmium 
proponére  [»  un  prix  cmnmo 
encouragement  •].  Cic.  [l'use. 
V,  7,  SO]);  ponére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ^ua".<fiuncii/um.  Cic.  qua'- 
stionem.  Phœd.  Sen.  par  oxt. 
pr.vmium  ponèrc  [.  un  prix  an 
vainqueur  •].  Cic.)  ;  ferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  pacis  condiciones. 
Cic.  [ep.  .\V1,  IS].  legenx.  Cic. 
ou  rogationem  [•  une  loi,  un 
projet  de  loi  •].  Cic);  déferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  decumanos 
convocat;  rem  defert;  statu- 
ant itii  atque  décernant,  ut... 
Cic.  rem  ad  amicos.  Cic.  rem 
ad  consilium.  Cars,  rem  ou  cau- 
sam  ad  senatum.  Cic.  rem  du- 
biam  ad  patres  sab  certo  au- 
ctore.Liv.);  afferre,  le.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaid  in  médium.  Cic. 
qaid  afferret,  expromit.  Liv.). 
—  de  l'argent  à  qqn,  voy.  of- 
frir. —  à  qqn  ses  services,  se 
offerre  aticui.  Cic.  Se  —  pour, 
se  proâteri.  Ca-s.  Liv.  (ox.  : 
se  principes  Uujus  consilii  (ore 
profitenlur.  Ca's.  se  dacem  pro- 
fiteri.  Liv.).  —  que  (l'on  lasso 
telle  ou  telle  chose),  censére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  captivas  rcd- 
dendos  in  senata  non  censait. 
Cic.  pars  deditionem,pars  eru- 
ptionem  censebant.  Cses.  voy. 
avis).  J'ai  toujours  —  au  sénat 
de  i'aire  la  paix,  semper  sena- 
tai  pacis  auctor  fui.  Cic.  (cf. 
auctor  senatui  fuit  decernendi, 
ut...  Saet.).  Se  —,  sibi  ou  a- 
nimo  proponére.  Cic.  (ex.  : 
magna  sibi  proponére.  Cic.  id 
qwid  animo  proposaerat  con- 
secatus  est.  Ca?s.  cum  laihi 
initio  proposaissem,  ut  animas 
et  populi  Romani  et  judicum 
commoverem.  Cic.  [Clu.  139], 
quibus  proposituni  est  veri  rc- 
periendi  causa  et  contra  omnes 
philosophas  et  pro  omnibus  di- 
cëre. Cic.  nec  mihi  causas  se- 
qaâre  propositum  est.  Liv.  est 
enim  propositum  colligëre  eos, 
qui  hoc  munere  in  civitate  de- 
fancti  sint,  ut  tenerent  orata- 
rum  locum.  Cic);  instituére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  artem  scribëre 
[•  d'écrire  un  traité  do  rhétori- 
que "].  Cornif.  historias  scri- 
bëre. Nep.  topica  Aristatulea 
conscribëre.  Cic).  Voy.  inten- 
tion, RÉSOLUTION.  \\Abtol.  fArch.) 
Former  un  dessein.  Consilium 
capëre.  Cic.  Voy.  dessein,  réso- 
lution. Il  Faire  un  exposé.  Voy. 
EXPOSER.  1  .Mettre  en  avant 
comme  règle.  Proponére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquia  sibi  exem.- 
plar.  Cic.  [univ.  1,  2].  pr.  ali- 
quem  ad  imitandum.  Cic.  [de 
Or.  Il,  22,  93]).  Propose/.-vous 
ces  grandes  leçons,  magna  illa 
animis  vestrit  obversentar.  Cic 
*i  .Mettre  en  avant  comme  can- 
didat. Ftogàre,  Ir.Cic  etc. (ex.: 
r.  consulem  [•  qqn  au  peuplu 
pour  le  ronsulat  •].  Cic);  com- 
mendâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
recommander). 
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proposition,  s.  f.  Action  de  po- 
si>r  d.'vant.  Propositio,onis, 
f.  Cic.  Kccl.  (t.  iaro).1  (Au  (ig.) 
Ce  qu'on  propose  A  l'examen,  L 
l'approbation  de  qqn.  Condi- 
cio. onis,  f.  Cic.  (ex.  :  sequa, 
iniqua.  Cic.  tolerabilis.  Cic. 
duas  condiciones  ponëre.  Liv, 
ferre  condiciones.  Cic.  pacis 
condiciones.  Liv.  ferre  condi~ 
cioncs  leqnissimas.  Cic.  ad  ali- 
cujas  condiciones  pactiones  ac- 
cedëre.  Cic  ad  altcujas  venire 
condicionem.  Cic.  alicajas  con- 
dicione  uti  Cic,  condicio  u.voria 
['  p.  de  mariage  ■].  Cic.  [Pli. 
2,  38,  90J);  sententia,  m,  f. 
Cic.  (voy.  avis);  pollicitatio, 
onis,  f.  Ter.  Cses.  Sali.  (voy. 
promesse).  Faire  une  —  à  qqn, 
alicui  consilii  auctorem  esse. 
Cic.  alicui  aliquid  proponére. 
Cic.  (voy.  proposer).  —  de  loi, 
rogatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  ro- 
gationem ferre.  Cic).  Sur  U 
proposition  de  Cicéron, Cicérone 
auctore.  Vell.  Sur  ma  — ,  aoo- 
tore  me.  Cic  me  referente.  Cic. 
1  Enonciation  d'un  jugement. 
Propositio,  onis,  t.  Cic  (ex.; 
prnpasitio  est  per  quam  laças 
is  breviter  exponitur,  ex  quo 
vis  oninis  oporlet  cmanet  ra- 
tiocinationis.  Cic.  [Inv.  I,  37, 
67]);  enuntiatio,  onis,  f.  Cic 
(ex.:  explicanda...  vis  est  ratio- 
qae  enuntiationum,  qux  Grxci 
a|iw(J.aTot  vacant.  Cic  [Fat.  I, 
1:  cf.  10,  20;  Acad.  pr.  H,  29, 
95]);  enuntiatum,  i,  n.  Cic. 
(ex.  :  omne  enuntiatum  aut  ve- 
rum  aut  falsam  esse.  Cic.  [Ac. 
pr.  II,  29,  115;  cf.  Fat.  9,  19;  12, 
28]);  eifatum,  i,  n.  Cic  Sen. 
ftrad.  de  àiiunia.  Cic.  [Ac.  pr. 
II,  29,  95].  Scn.  [ep.  117,  3]); 
edictum,  i,  n.Sen.  (gr.  àliM\iix. 
Sen.  [ep.  117,  13]);  pronun- 
tiatum,  i,  n.  Ci'c.  (gr.  ôywu.a. 
Cic.  [Tu^c.  I,  7,  lA]). 
propre,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj.  Qui 
est  à  une  personne,  à  une  chose 
à  I  exclusion  de  toute  autre. 
Proprius,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  tria  pr.vdia  vct  nobi- 
lissima  Capitoni  propria  tra- 
duntur.  Cic.  propriis  viribus 
consiliisque  belta  gerëre.  Liv. 
ista  calamitas  communis  est 
utriusque  nostrum,  sed  culpa 
mea  propria  est.  Cic.  assumplo 
aliunde  uti  bono,  non  proprio, 
non  sua.  Cic;  avec  meus  tuas, 
suus,  quand  il  est  opp.  â  com- 
munis, alienus  ou  à  qqch.  d'a- 
nalogue, cf.  suis  prapriis  pe- 
riculis  parère  commune  reli- 
quis  olium.  Cic  [llep.  I,  h,  7]. 
qaod  [periculum]  autem  meum 
erat  proprium ,  ut...;  qwtd 
vero  illius  erat  salius.  (Jic. 
[ep.  Il,  17,  7].  nisi  ipsum  cau- 
torem  alirni  pericati  sais  pro- 
priis periculis  tcrruisset.  Cic 
[Scst.  7,  15]).  Mon,  ton,  son 
— ,    mous,    tuus,    suus,    a, 

um,    adj.    Ct'c.    etc.    (ex.  :   suo 
nutu   recte  ferri.   Cic.  [Fin.  I,. 
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6,  20).  mea  manu  scripla:  lit- 
terx.  Cic.  [ep.  III,  6,  2].  sna 
manu  sororein  interÇicire .  Cic. 
suo  sampta  ali'iaid  ficëre.  Cic. 
[ep.  III,  f,  3]  ^no  periciilo  [•  à 
si'S  p.  risques  -].  Cic.  suo  mnlo, 
suo  damno.  Cic.  sua  volantale, 
saa  sponte  [«  de  son  p.  mouve- 
ment •  ).  Cic.  souv.  avec  ipse, 
cf.  llannibal  saainct  ipse  (raudc 
captas  abiit.  Liv.  [.\XVII,  58, 
13].  qaod  primam  dis  immor- 
taiibus  gratias  ageretis,  deinde 
vestrx  ipsoram  virtati.  Liv. 
[I,  28  U]).  Nom  —,  nomen  pro- 
priam.  Gramm.  Mots  — ,  pro- 
pria verba.  Cic.  (cf.  transla- 
tione  utens  discedebat  a  verliis 
propriis  reram  ac  sais.  Cic. 
propria  et  certa  reram  voca- 
bala.  Cic).  Par  le  mot  — ,  en 
employant  le  mot  — ,  propriê. 
adv.  Varr.  Cic.  (cf.  itlad  ho- 
nestam,  qaod  propriê  verêqae 
dicitar.  Cic).  Sens  —  des  mots, 
verboram  proprictas.  Cic.  vera 
atqae  propria  significatio  vev- 
boram.  Cic.  L'amour  —,  voy. 
AM0UR-PR"PRE.  1  Qui  convient 
à  qqch.  d'une  manière  spéciale. 
Aptus.  a,  uni,  adj.  Cic  etc. 
(ex.  :  palliam  optam  ad  omne 
anni  tempas.  Cic.  ex  omnibas 
ad  dicendam  nxaximë  natiim 
■  iptamqae  esse.  Cic  locus  ad 
insidias  aptior.  Cic  castra 
erant  ad  bellam  ducendam  ap- 
tissima  natarâ  loci  et  mnni- 
tione.Cxs.y,  accommodatus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic  etc.  {ex.: 
minime  sum  'id  te  consolan- 
dam  acconxmodatas.  Cic);  ido- 
Deus,  a.  um,  adj.Ci'c.  etc.  (ex.: 
idonei  ad  hoc  negotiam.  Cic 
tempas  idoneam,  locas  oppor- 
tune captus  ad  eam  rem.  Cic 
Pomponias  Andronicus  habe- 
batur  minus  idoneas  od  tnen- 
dam  scholan:  Suet.);  utilis,  e, 
adj.  Cic  Col.  (ex.:  ad  nullam 
rem  utilis.  Cic.  voy.  bon,  utile, 
convenable);  bonus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  i  voy.  bon).  Un  — 
à  rien,  homo  neqaam.  Cic  ho- 
mo  nihili.  Plant.  Ter.  Cic.  ^ 
Absol.  Convenablement  arrangé. 
Lautus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (.  supollex.  Cic.  cena  lau- 
tissima.  Plin.J.);  ornatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  ornatis- 
simus  et  paratissimus  omnibus 
rebas.  Cic).  ||  Net,  qui  n'est 
pas  paie.  MuDdus,  a,  um, 
adj.  Ter.  Cic.  Col.  (ex.:  cubile 
mundissimum.  Col.  nil  videtur 
m,undias.  Ter.  vasa  munda. 
Col.  j'asto  mandior.  Cic);  pa- 
rus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.; 
eedes  pune.  Plaat.];  nitidus. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  net). 
Rendre  — ,  pargàre,  tr.  Cic. 
Liv.  Qui  n'est  pas — ,  voy.  s-4le. 
T  i\  m.  Ce  qui  est  à  qqa.  Pos- 
séder qqch.  en  — ,  proprium 
aliquid  habêre.  Cic.  Qui  appar- 
tient en  — ,  proprias,  a,  am, 
adj.  Ci'c.  (voy.  le  début  de  l'ar- 
ticle).   Il    Ce   qui   est   spécial    à 
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qqn,  à  qqch.  C'est  le  —  de  la 
vertu,  propriam  hoc  est  vir- 
tatis.  Cic.  La  prudence  est  le  — 
do  la  vieillesse,  priulentia  se- 
nectutis  est.  Cic  C'est  le  — 
d'un  habile  général  de,  id  est 
dacis  periti  (av.  l'Inf.).  Liv.  jj 
Le  propre,  c.-à-d.  le  sens  propre 
d'un  mot  (s'opp.  à  •  figuré  ■). 
Voy.  ci-dessus  et  cf.  figurer. 
Prendre  au  — ,  propriê  dicêre. 
Cic.  Il  Ce  qui  est  net.  C'est  du 

—  (iron.),  sordci.  Cic. 
proprement,  adv.  D'une  ma- 
nière propre.  D'une  manière 
spéciale  il  qqn,  à  qqch.  Propriê, 
adv.  Cic.  Peculiiiriter,  adv. 
Qaint.  Destiné  —  àqqn,  à  qqch., 
proprias,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
res  propriun%  tempas  desiderat. 
Cic).  Ce  qui  appartient  —  à 
qqn,  proprium,  ii,  a.  Cic  qaod 
est    cujasque     maxime    suum. 

Cic.      Voy.      PROPRE,      PROPRIÉTÉ. 

Un  messager  envoyé  —  pour 
cela,  nuntius  ad  id  ipsam 
missus.  Liv.  \\  (P.  ext.)  D'une 
manière  exacte,  l'erê,  adv.  Cic. 
(cf.  honestum  qaod  proprie  ve- 
veque  dicitar.  Cic.  latrones 
verjus  qaam  j'usti  hostes.Liv.). 
A  —  parler,  ut  verum  loquamur. 
Cic.  ut  vera  dicam.  Cic  La 
gloire  —  dite,  vera  gloria.  Cic. 
La  Grèce,  la  Gaule  —  dite, 
Gnecia  ou  Gallia  ipsa.  Cic.  1 
D'une  manière  convena.h\e. Apte, 
adv.  Cic  Voy.  conve.nablemest. 
Il  (P.  ext.)  D'une  manière  nette. 
Slandê,  adv.  Plaut.  Pure,  adv. 
(cf.  pure  lauta  corpora.  Liv.). 
Nitidê,  adv.  Plaut.  Maison  — 
tenue,  parse  aedes.Plaat.  Table 

—  servie,  munda  cena.  Hor. 
propret,  ette  et  (arch .)  propet, 

ette,  adj.  Bien  net.  Mundalas, 
a,  um,  adj.  Plaut.  Arch.Subst. 
Un  — ,  une  proprette,  mandu- 
lus  homo,  mandala  mulier.  A. 

propreté,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  propre.  ||  (Arch.)  Conve- 
nance. Voy.  ce  mot.  ^  Netteté 
(par  opp.  à  saleté).  MuDditia, 
as,  f.  et  mundities,  ei,  f.  Cato. 
Cic  etc.  (ex.  :  manditia  neqae 
odiosa  neque  nimis  e.rquisita. 
Cic).  Vêtements  d'une  irrépro- 
chable — ,  amicula  pata.  Varr. 

propréteur,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Lieutenant  du  préteur.  Pro- 
prsetor,  oris,  m.  Cic  Pro  pne- 
tore  ou  propreetore,  m.  indécl. 
CicSall.  Province  administrée 
par  un  — ,  prsetoria  provincia. 
Cic. 

propriétaire  (lat.  post.  pro- 
prietarias,  Cassiod.),  adj.  et  s. 
m.  et  f.  Il  (Arch.)  .^IdJ.  Propre  à 
qqn,  à  qqch.  Voy.  propre.  || 
Attaché  à  son  intérêt  propre. 
Voy.  INTÉRESSER.  ^  S.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  a  la  propriété 
de  qqch.  Dominas,  i,  m.  Cic. 
Possessor,  oris,  m.  Cic.  Une 
propriétaire,  donnna,  se,  f.  Ctc. 
litre —  de...,possJdêre,  tr.  Cic. 
Cic.  habêre,  tr.  Cic.  Voy.  pos- 
séder, POSSESSEUR.  Il  (Spéc.)  Ce- 
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lui,  celle  qui  a  la  propriété 
d'un  immeuble.  Dominas  prx- 
dii  ou  simpl.  dominas,  i,  m. 
Cato.  Vitr.  —  foncier,  posses- 
sor  agroram.  Cic.  Riches  — 
fonciers,  dites  domini.  Tac.  Une 
— ,  domina  prxdii.  Cic  Ktre 
— ,  possessiones  habêre.  Cic. 
possidêre,  intr.  yc<.1Celui,cello 
qui  a  la  propriété  d'un  immeu- 
ble et  le  loue.  Dominas,  domi- 
na domùs  ou  xdiam  ou  a'c/j- 
ficii.  Cic.  Etre  — ,  domum  ha- 
bêre. Cic. 

propriété  (lal. proprietas.  Suet. 
[Galb.  T\.  Jet.),  s.  f.  Le  faic  de 
posséder  en  propre  complète- 
ment et  légitimement.  Domi- 
Bium,  ii,  n.  Val.-Max.  Jet. 
(ex.:  d.  rei  sua».  Jet.  reram. 
Val.-Max.rerumsaaranx.  VelL). 
Droit  de  —,  dominium,  ii, 
n.  Sen.  Jet.  (ex.:  possessionem 
asus  fractas  non  etiam  domi- 
nium adipisci.  Jet.  etiam  sic 
omnia  sapientis  esse  dico,  at 
nihilominas  proprium  quisque 
in  rebas  sais  dominium  habeat, 
qaemadmodam  saboptimo  rege 
omnia  rex  imperio  possidet, 
singali  dominio.  Sen.  [ben. 
VII,  51,  I]);  auctoritas,  atis 
(•  légitime  possession,  droit  do- 
propriété  •  ),  f.  Cic.  etc.  lex.: 
usas  et  auctoritas  ou  usus  auc- 
toritas ou  simpl.  auctoritas. 
Cic.  usus  et  auctoritas  fandi. 
Cicasus  auctoritas  fandi  bien- 
nium  est.  Cic.jare  auctoritatis, 
Cic.);mancipium,  if(-moda 
solennel  d'acquisition  de  ia  pro- 
priété, d'où  droit  de  propriété  "), 
n.  Cic  etc.  (ex.:  Jus  mancipii. 
Cic.  mancipio  [•  en  toute  pro- 
priété ••]  dare.  Cic.  res  man- 
cipii [■  objets  sur  lesquels  on  » 
un  droit  absolu  de  propriété  ■>]. 
Cic).  Acquisition  de  la  propriété 
par  l'usage,  usucapio,  onis, 
f.  Cic.  Jet.  (ex.:  usuc.  fandi. 
[Cœcin.  71].  au  plur.  usuca- 
piones.  Cic.  [de  Or.  I,  173]  ;  en 
deux  mots,  usas  capio.  Cic: 
[Leg.  I,  55]).  Acquérir  la  —  par 
l'usage,  usucapére,  tr.  Cic. 
etc.  (au  lîg.  velat  usacepisse 
Italiam.  Liv.).  Ma,  ta,  sa,  leur 
— ,  meum,  tuum,  suum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  hoc  meam 
est.  Cic.  suum  vendére.  Cic. 
saa  possidêre.  Cic.  suum  ali- 
quid dacére.  Cic  aliquid  suum 
dicêre.  Cic.  aliquid  suum  fa- 
cëre.  Sen.).  En  toute  — ,  pro- 
prius.  a,  um,  adj.  Cic.  ex.: 
aliquid  proprium  alieui  tra- 
dére.  Cic).  Etre  la  —  de  qqn, 
voy.  .\PRARTENiR.  ||  (Spéc.)  Im- 
me'uble.  Possessio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (surt.  au  plur.,  ex.: 
sesft'mafionespossessionum.Ci'c. 
paternse  atqae  avitee  possessio- 
nes. Cic  possessio  aliéna.  Liv. 
possessiones  aliense.  Cic.  pos- 
sessiones urbans.  Nep.  posses- 
siones habêre. Cic.  habêreinlta- 
liâ  pretiosas  possessiones.  Cic. 
irruére    in  aliénas    possession 
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net.  Cie.  extarbare  homines  ex 
poasessionibas.  Cic.)  ;  prse- 
ditljn,  a  (•propriété  ruialo»  , 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  pr.  rusiicimi. 
Cic.  sabarbanum.  Col.  urhu- 
namr«situéo  d.in-s  la  banlieue-]. 
Cic.  rVei-r.  II,  3,8<5, 199].pr.iv/.\i 
dotalia.  Cic.  /jr.vdium  emire. 
Cato.  vendére.  Cic.  aliquem  de 
prsedio  detradêre.  Cic).  Petite 
— ,  possessiunciinla^  a*,  f.  Cic. 
Petite  —  rurale,  prxdiolum,  i, 
n.  Cic.  Plin.  ^.  Grande  — ,  Ui- 
tifandium,  ii,  n.  Vat.-.Vax. 
(IV,  k,  7).  Sen.  (ep.  88,  9  ;  89, 
SO).  Plin.  (XVII I,  35).  Petr. 
(77,  1).  Il  (CoUect.)  La  grande 
— ,  c.-d-a.  les  s'"*'»^''  proprié- 
taires, dites  domini.  Tac. 
^  Qualité  propre  d'une  chose. 
Proprietas,  atis,  (.Cic.  Liv. 
Quint,  (ex.,  pr.  reram.  Cic. 
tingularam  reram  singalx  sant 
proprietates.  Cic.);  aatura,  se, 
{.  Cic.  etc.  (ei.:  Iiœc  est  propria 
natara  [•  telle  en  est  la  pro- 
priété •].  Cic);  vis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  hsec  est  propria  animi  l'i's. 
Cic.  i-is  ejus  eadem  est.  Plin.); 
virtus,  utis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
V.  (erri.  Justin,  herbaram.  Ov. 
memorix  daplex  virtiis,  facile 
percipëre  et  fuJeliter  continêie. 
Cic).  Qualité  par  laquelle  un 
mot  exprime  exactement  l'idée. 
Proprietas,  atis,  t.  Quint. 
(ex.:  pr.  lerboram.  Qui'nf.V 
Parler,  écrire  avec  — ,  propriè 
dicêre.  Cic.  apte  diccre.  Qaint. 

propulsion,  s.  f.  Action  de 
pousser  en  avant.  Propulsas, 
abl.  a,  m.  Sen.  (N.  Q.  V,  U, 
3.)  Voy.  1MPUL.S10N.  Mouvement 
de  — ,  motos  propellendi  ou 
propulsandi.  A. 

propylée,  s.  m.  (.Arcliitect.  anc.) 
Vestibule  d'un  temple.  Propy- 
Ixon,  i,  n.  Cic.  |{    (P.    ext.  au 

Plur.'  Constructions  formant 
entrée  principale  d'un  édidce. 
Les  —  (à  Athènes),  Propylxa, 
orum,  a.  pi.  Cic. 
prorata  {fat.  pro  rata  [s.-ent. 
parte],  pour  la  part  fixée),  s. 
m.  (T.  didact.)  Proportion.  Voy. 
ce  mot.  Il  Spéc.  Au  —  de,  voy. 
proportionnellement;  (d')  après; 

MESURE. 

prorogatif  (lat.  prorogativas 
[•  qui  n'agit  pas  immédiate- 
ment.!. 6en.  [N.  Q.  II,  1.7]). 
adj.  iUroit.)  Qui  produit  la 
prorogation.  Voy.  dilatoire. 

prorogation,  f.  f.  Action  de 
proroger,  l'rornrjatio,  onis,  f. 
Liv.  (VIII,  26,  7).  Voy.  ajour- 
.N'EMENT,  DÉLAI.  — d'une  échéau- 
che,  prolalio  diei.  Cic  La  — 
d'une  assemblée,  prolatio  co- 
mitiorum.  Liv. 

proroger,  v.  tr.  (Droit.)  Ren- 
voyer orficiellemcnt  à  un  terme 
plus  ou  moins  éloigné.  Proro- 
i/ûre,  tr.  Cic.  (ex.:  alicai  ijuin- 
qaennii  imperium.  Cic.  irnpe- 
riain  in  annum.  Cic).  Prodi- 
cere,  tr.  Liv.  (ex.:  prûd.  diem. 
Liv.)    Propayûre,  tr.  Liv.    (ex: 
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imperium  consuii  in  anniini. 
/.il'.).  Celui  qui  fait — une  iiia- 
ijistrature,  propiXjator,  orif,  m. 
Cic.  (Att.  Vlfl,  3,  3).  Se  - 
dans  une  magi^^trature,  coiwi- 
naàre  majistratum.  Sali.  \[ 
Spéc.  —  une  aNsemblée,  pri- 
ferre  exercitam.    Liv.  [lU,  '20. 

Ol.    Voy.     AJ01R.NER. 

prosaïque  (lat.  post.  prosa'icas. 
Icn.-Fort.),  adj  Qui  tient  de  la 
prose.  Solutus,  a,  am,  p.  adj. 
Cic. (Traduire  aussi  par  le  génit. 
solatœ  orationis.)  ||  (P.  ext.lQui 
manque  de  poésie.  Pedester, 
tris,  tre,  adj.  //or.  Siccijs,  a, 
um,  adj.  Cic.  E.vilis,  e,  adj. 
Cic.  Jf/unus,  a.  um,  adj.  Cic. 

prosaïquement,  adv.  D'une 
manière  prosaïque.  Solutà  ora- 
tionc.   Cic.  Voy.  vulgairement. 

proaaïser,  v.  tr.  Ecrire  en 
pro^ie.  Vûy.  PROSE.  Il  Ecrire  d'une 
manière  prosaïque.  Serpëre 
kumi.    llor. 

prosaïsme,  s.  m.  Caractère 
pro~ainui*.    Voy.  prosaïque. 

prosateur,  s.  m.  Ecrivain  en 
prose.  Scriptor,  oris,  m.  Cic. 
Prossc  ou  solutx  orationis 
scriptor.  A. 

prescripteur,  s.  m.  Celui  qui 
proscrit.  Wui  proscribit.  Cic. 
Proscriptor,  oris,  m.  Plin. 
(VII,  5G). 

proscription,  s.  f.  Action  de 
proscrire.  Proscriptio,  onis,  f. 
Sen,  {ex.;  triamviralis  pro- 
scriptio. Sen.  proscriptionis 
tabulas.  Aur.-'i'ict.).  Liste  de  — , 
libellas,  i,  m.  Tac.  ||  Fig.  Abo- 
litio,  onis,  f.  Suet.  Voy.  rejet. 

proscrire,  v.  tr.  (Antiq.  rom." 
Décréter  de  mort  sans  formes 
judiciaires.  Proscribëre,  tr.  Cic. 
In  proscriptorum  nameruin 
referre  (aliquem).  Cic.  Avoir  la 
manie  de  — ,  proscriptarirr, 
tr.  Cic.  (Att.  I.X,  10,  6).  Celui 
qui  aime  à  — ,  proscriptor, 
oris,  m.  Plin.  ||  Au  part,  passé 
pris  Eubstantivt.  Les  proscrits, 
proscripti,  orum,  m.  pi.  Sali. 
•b'en.  Il  P.  anal.  Condamner  à 
mort,  en  masse.  Voy.  extermi- 
ner. Il  P.  ext.  Décréter  de  ban- 
nissement. Voy.  BANNIR,  EXILER. 
Proscrit,  profûijus.  a,  am,  adj. 
Liv.  (cf.  p.  ab  Thebis.  Liv.).  Race 
qui  sera  toujours  proscrite,  j«- 
nus  hominum  qaod  semper 
vetabitur.  Tac.  \\  Au  part,  passé 
pris  subst.  Les  proscrits.  Voy. 
E.viLER.  Il  (Fig.)  Rejeter.  liejicire, 
tr.  Cic.  Exayitàre,  tr.  Cic.  (ex.: 
exagitàrc  banc  exercitationem, 
Cic).  —  un  mot,  voy.  inter- 
dire,    DÉFENDRE. 

prose  (lat.  prosa  oratio  ou 
abs.  ftrosa.  Sen.  Qaint.),  s.  f. 
K'>rme  du  discours  non  assujet- 
tie à  la  mesure  et  au  rythme 
du  vers.  Oralio,  onis,  f.  Cic. 
(opp.  à  versa.",  cf.  de  Or.  III, 
i.'.,  175;  i8,  185).  Oratio  toluta. 
Cic.  (Br.  8,  32;  de  Orat.  III, 
/..'.,  173  ;  A8,  18/.).  Verba  toluta. 
Cic  (cf.  [Isocrates]  verbit  aolatis 
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numéros  adjunxit.  Cic).  • 
Hymne  latine  en  vers  sylla- 
biqiies  riinés.  Prosa,  jr,  (.  Eccl. 
prosélyte,  s.  m.  et  ï.  Nouveau, 
nouvelle  adept<>  d'une  religion. 
Proselytus,  i,  m.  Ec'l.  Une—, 
Drosclyta,  œ,  f.  Ins.-r.  \\  (p.  ext.) 
Nouveau, nouvelle  adepte  d'une 
doctrine  (philosopliique,  poli- 
tique).    Voy.     ADEPTE,     PAUnSAN. 

Il  avait  fait  de  nombreux  — 
plures  sucs  reddiderat.  \op. 

prosélytisme,  s.  m.  Zèle  pour 
faire  des  prosélytes.  —  reli- 
gieux, stadiam  ad  suam  rcli- 
ijionem  convertendi.  A.  —  po- 
litique ou  philosophique,  s£u- 
diiim  ducendi  ou  perdacendi 
aliquem  ou  in  suas  partes  fau- 
tores  ou  discipulos  sibi  conci- 
liandi.    A. 

prosodie,  s.  f.  (Gramm.)  Pro- 
nonciation des  mots  conlormé- 
ment  à  l'accent.  Proso<li,i,  a; 
f.  Varr.  ap.  Oeil.  ||  (P.  ext.)  Rè- 
gles de  la  quantité.  Prosodia, 
œ,  f.  Varr.  ap.  Gell..  Faute  de 
— ,  peccatum  in  versa.  Cic. 

prosodique,  adj.  (Gramm.) 
lielatif  à  la  prosodicProsoc/iu- 
ous,  17,  uni,  adj.  Mar.-Vict, 
Mait.-Cap. 

prosopopée,  s.  f.  (Rhétor.)  Fi- 
gure consistant  à  prêter  la  vie 
aux  choses,  aux  personnes  moi- 
tes ou  absentes.  B'icta  aersonu- 
rum  inductio  ou  eitnpi.  induc- 
tlo,  onis,  f.  Cic.  Personarum 
confictio  ou  fictio  personarum. 
Quint.  Ficta  alicnarum  perso- 
narum oratio.  Quint.  Con(or- 
matio,  onis,  f.  Corni(.  Proso- 
popœia,  a.',  f.  Quint. 

prospectus,  s.  m.  Annonce 
d'un  ouvrage  à  paraître,  etc., 
que  l'on  distribue.  Libellas,  i, 
m.  Plin.  j. 

prospère,  adj.  Dont  l'état  est 
est  florissant.  Prospéras,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.:  rcs  prospene. 
Cic).  Secandus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex .  :  sec.  casas.  Ncp.  rcs 
secandx,  secandissima-.  Cic. 
fortuna.  Nep.  fortana;.  Cic). 
Fidix,  adj.  Cic.  /'lorcns,  p.  adj. 
Cic.  {ex.;  fl.  civitas.  Cic.].  Etre 
— ,(lorêre,  intr.  Cic.  Voy.  prob- 

l'ÉRKR  ;    IIKUREU.N,     FLORISSANT. 

prospérer  (lat.  prosperare 
[•  rendre  prospère,  faire  pros- 
pérer "].  //or.  Liv.  Tac!),  v. 
intr.  Devenir  prospère.  ||  (En 
pari,  de  pers.).  Fortiinà  pros- 
pcrà  ou  prospero  flilu  forta- 
na; uti.  Cic.  in  omnibus  rébus 
ati  felicitaie.  Cic  ||  (En  pari, 
des  choses.)  Tout  prospère  aux 
iines  innocentes,  mnoxiis  ani- 
mis  res  semper  succédant  ou 
semper  prospéré  eveniunt.Sen. 

}  Faire  prospérer  (qqn),  aliquem 
dicem  (ou  becùum)  rcddérg. 
Cic.  aliquem  fortunatum  facë- 
re.  Cic.  Faire  —  (qqch.),  ^or- 
tunàre,  Ir.  Cic.  (cl.  patrimo- 
niam  tibi  dii  fortanent.  Cic). 
Voy.  favoriser,  riîussir. 
prospérité,  s.  f.  Klaldo  ce  qui 
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f.  Cic.  etc.  (ox.:  /ir.  i  itif.  Cic. 
[on  dit  aussi  pi-ospurœ  res.  Cic.]. 
ati  pliir.  improborum  prnfpr- 
ritates  secundscqiue  res.  Cic. 
[N.  U.  III,  88].  cf.  tibi  prosp'-- 
ra  omnia  continuant.  Plin.  ^'.); 
félicitas,  atis,  t  Cic.  etc. 
(yoy.  bonheur);  secundao  res. 
Cic.  (ex.:  res  secunda.'  ou  secun- 
di$simse.  Cic.  [cf.  aussi  nro.'jpc- 
ra-  res.  Cic]  secanda  (orlana. 
Nep.  ou  secundxfortumr.  Cic). 
La  —  d'un  Etat,  prnspcni  pol- 
len$qae  res.  Sait.  Au  comble 
de  la  — ,  fiorentissimis  rébus. 
Cxs.  ou  maxime  florens  viri- 
bus.  Liv.  Il  (Famil.)  Avoir  un 
air,  un  visage  de  — ,  l'altatn 
hil:irum  Isetamque  ostendére. 
,1. 

prosternation,  s.  f.  Action  de 
se  prosterner.  Voy.  prostkrner. 

prosternement,  s.  m.  Etat  de 
celui    qui    est    prosterné.    Voy. 

PROSTERNER. 

prosterner  (lat.  prosterncre, 
coucher  en  avant),  v.  tr.  (Arch.) 
Abattre.  Voy.  ce  mot.  T  Abais- 
ser jusqu'à  terre,  devant  qqn, 
en  signe  de  respect.  Submit- 
tére,  tr.  Cic  PrOjicère-,  tr.  Cic. 
Sternère,  tr.  Cic.  Voy.  abaisser. 
Se  —  (se  coucher  la  l'ace  contre 
terre),  se  abjicëre  ou  abjicërc 
corpus.  Cic.  prosternére  se.Cic. 
Prosterné  à  terre,  projectus 
ad  terram.  C^es.  Se  —  devant 
qqn,  aux  pieds  de  qqn,  sterni, 
pass.  réfl.  Cic  etc.  (cf.  ad  pedes 
alicujus  stratus.  Cic.].  se  sum- 
mittère  ad  pedes  alicujus. 
Curt.  ad  pedes  [alicujas  ali- 
cui)  se  abjicëre,  se  projicëre 
ou  se  prosternére.  Cic.  pi'ovol- 
vëre  se  et  provolvi  ad  pedes 
alicujus.  Liv.  Curt.  Flor.  Etre 
—  devant  qqn,  aux  pieds  de 
qqn,  ad  pedes  alicujas  Jacêre, 
stratuni  esse  ou  stratum  Jacê- 
re. Cic.  Se  ^  (à  la  manière 
orientale),  adoiàre,  tr.  Nep.  a- 
dulaii,  dép.  intr. Z-iv.  (ex.:  more 
adulantium  procumbëre.  Liv.). 

prosthèse,  s.  f.  (Gramm.)  Ad- 
dition d'une  lettre,  d'une  syl- 
labe au  commencement  d'un 
mot.  Prosthesis  (ace.  in),  f.  et 
protliesis  (ace.  in),  î.  Charis. 
Diom. 

prostituer,  v.  tr.  Livrer  à  la 
débauche.  Prostituère,  tr. 
Sen.  Suet.  (ex.:  prost.  in  libi- 
dinem  populi.  Sen.  padicitiam 
saam.  ùuet.).  Se  — ,  publicàre 
co!'piis  suum  vulgo.  Plaut.  pa- 
dicitiam. Tac.  vulgâre  pretio 
coi'pus.  Liv.  (Au  part,  passé 
pris  subst.)  Une  prostituée.  Z-u- 
pa,  œ,  f.  Plaut.  Lucil.  Prosti- 
tuta,  se,  f.  Sen.  Plin.  Les  der- 
nières des — ,  vulgatissimœ  me- 
retrices.  Suet.  \\  (Fig.)  Prosti- 
tuêi-e,  tr.  Ov.  Proscribëre,  tr. 
Petr.  (cf.  prose,  dignitatem. 
Petr.).  Profanàre,  tr.  Quint. 
Curt.  Voy.    trafiquer,  vendre  ; 

DÉSHONORER,   SOUILLER.    PrOStitué 
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(en  pari,  dus  cli.).  Projicius,  a, 
um,  p.  adj.  Cic  l'ulgatua,  a, 
uni,  p.  adj.  Cic.  Voy.  abject. 
prostitution  (lat.  post.  prn- 
stitutio.  Tert.  Arn.),  s.  f.  Ac- 
tion de  se  prostituer.  Mcretri- 
cius  (jarcstus.  Cic.  Se  livrer  à 
la  — ,  voy.  PROSTITUER.  Un  lieu 
de  — ,  lupanar,  aris,  n.  Plaut. 
Sen.  lustrum,  i,  n.  Cic.  \\  (Fig.) 

Voy.    TRAFIC. 

prostration  (lat.  post.  prostra- 
tio.  l'ert.),  s.  f.  Etat  d'abatte- 
ment protond.  Torpor.oris,  m. 
Liv.  Stupor,  cris,  m.  Liv.  Lan- 
gaor  corporis.  Cels.  Voy.  abat- 

TEME.NT. 

prostyle, adj.  (.\rchit.  anc.)  Qui 
;i  des  colonne^  à  la  partie  an- 
térieure. Prostylos,  on,  adj. 
Vitr.  Un  temple  —,  et  subst., 
un  — ,  prostylos  œdes.  Vitr. 
(III,  2,  3). 

protagoniste,  s.  m.  Celui, 
celle  qui,  dans  une  pièce  de 
théâtre,  joue  le  rôle  principal. 
Qui  {qu;e)  est  primarum,  par- 
tium.  A. 

protase  (lat.  post.  protasis. 
Donat.),  s.  f.  Exposition  d'une 
pièce  de  théâtre.  Voy.  exposi- 
tion. 

protatique  (lat.  post.  protati- 
cus.  Donat. 1,  adj.  Relatif  à  la 
pi'otase.  Voy.   exposition. 

prote,  s.  m.  Celui  qui  dirige  le 
travail  dans  une  imprimerie. 
Primus  faber  typographicus 
ou  primus  typographa.  A. 

protecteur,  trice  (lat.  post. 
protector.  Tert.  Symm.  Oros.), 
s.  m.  et  f.  et  adj.  ||  6'.  m.  et  (. 
Celui,  celle  qui  protège.  De- 
fensor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
de(ensores  vestri.  Sali,  tribu- 
nus  plebis  custos  defensorqae 
Juris  et  libertatis.  Cic.  voy.  dé- 
fenseur); defenstrix,  triais, 
f.  Cic.  ap.  Prise,  (p.  Ji63,  19ét/. 
Keil.);  tutor,  oris,  m.  Cic. 
Hor.  (ex.:  (iniam.  Hor.  religio- 
num.  Cic);  patronus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  patronus,  defen- 
sor,  custos  colonix.  Cic.  p.  a- 
gri  Piceni.  Cic);  patTona,  se, 
f.  Ter.  Cic.  (ex.:  p.  civitalis. 
Cic).  Se  faire  le  —  do  qqn, 
aiiçuem     tuendum     sascipëre. 

Cic.    Voy.  PROTÉGER,  PROTECTION. 

^  Adj.  Qui  protège.  Voy.  pro- 
téger. Abri  — ,  propugnacu- 
lum,  i,  n.  Cic  voy.  abri.  Dieu 
—  d'un  lieu,  deas  prxses  loci. 
Liv.  deus,  qui  loco  prœsidet. 
Cic.  cajus  in  tutelâ  locus  est. 
Cic.  cujas  tutelx  locus  est. Liv. 
Dieux  —  de  la  famille,  pénates. 
Cic.  Liv.  (Diou)  —  de  l'Etat, 
prœses  rei  publicœ.  Cic.  (Dées- 
se) —  des  temples,  templorum 
prœses.  Cic.  Prendre  un  ton  — 
avec  qqn,  se  donner  des  airs 
— ,  faventis  ou  fautoris  vultum 
prie(crre.  Liv. 

protection  (lat.  post.  proiecfio. 
Tert.  Cypr.  Hier.  Salv.),  s.  f. 
Action  de  protéger.  Tutela,  as, 
f.    Cic    etc.    (ex.  ;    t.  ac  prseai- 
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diuni  bcllic.r'  virtuti.t.  ("i:.  sit 
in  ejus  tutelâ  Oallia.Cic.  'rajas 
[Apollinis]  in  tutelâ  AtUenas 
antiqui  historici  esse  volae- 
runt.  Cic.  dii,  quorum  tutelœ 
ea  loca  erant.  Liv.  tatelœ  noa- 
trso  eos  diuvimus.  Liv.  tradêre 
aliquem  in  fulem  et  tutelam 
alicujas.  Liv.  ut  omnia  illa 
prima  naturœ  hujus  frationis] 
tutelle  subjiciantur.  Cic.);pr3e- 
sidium,  li.  n.  Cic  etc.  (ex.: 
tectus  pra-sidio  [•  sou<  la  pr.  •] 
alicajus.  Cic.  alicui  esse  prir- 
sidio.  Cic.  pnrsidium  alicui 
ferre  [■■  accorder,  donner  ••]. 
Cic.  legum  prœsidio  protegi. 
Cic);  patrocinium,ii,u.  Cic. 
etc.  (ex.  :  nomini  ac  (amilia; 
pra'siàre  Trebonianse  legis  pa- 
trociniam.  Liv.  susceptum,  pa- 
trociniam  libertatis  Grsecorum 
non  deserëre.  Liv.  patrocinio 
alicajus  uti.  Cic);  auxiliuzn. 
ii,  a.  Cic.  etc.  (ex.:  :iu.vilium 
alicui  ferre.  Cic.  sub  umbrû 
au.xilii  vestri  lateant.  Liv.  voy. 
secours);  defensio,  onis,  t. 
Cic.  etc.  (ex.:  defensionem  ali- 
cujas suscipére  [.  prendre  qqn 
sous  sa  pr.  ■■].  Cic).  Sous  la  — 
de,  tutus,  a,  um,adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  Jure  gentium  tutus.  Liv.). 
Prendre  qqn  sous  sa  — ,  ali- 
quem tueri.  Cic,  Voy.  proté- 
ger. Se  mettre  sous  la  —  de 
qqn,  se  commendàre  alicui  in 
fidem  et  clienteiam.  Cic.  se  in 
(idem  alicujus  committëre.  Cic. 
se  in  fidcm  et  tutelam  alicujus 
conferre.  Cic.  Mettre  la  répu- 
blique sous  la  —  de  qqn,  alicui 
rem  publicam  defendendam 
dure.  Cic.  Se  mettre  sous  la  — 
des  lois,  ad  aram  legam  confa- 
gëre.  Cic.  ||  (Par  anal.)  Faveur. 
BeDevolentia,  œ,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  benevolentiam  alicui  prse- 
stare.  Cic.  on  dit  aussi  alicui 
favêre.  Cic);  gratia,  se,  f.  Cic. 
(ex.:  gratiam  alicujus  sihi  con- 
ciliâre  ou  coUigêre.  Cic.  in 
gratiam  et  favorem  alicajus 
venire.  Cic.  voy.  f.aveur).  ||  (Far 
ext.)  Personne  qui  protège.  Fuu- 
tor,  oris,  m.  Cic  Voy.  protec- 
teur. 

protectorat,  s.  m.  Fonction, 
dignité  de  protecteur  (d'un 
royaume).  Patroni  munus  ou 
dignitas.  A.  ^  Dépendance  im- 
posée a  un  Etat  placé  sous  la 
protection  d'un  Etat  plus  puis- 
sant. Patrociniam,  ii,  n.  Liv. 
Prendre  sous  son  — ,  in  amici- 
tiam  fidem.qae  recipëre.  Cic. 

protée,  s.  m.  Homme  qui  joue 
tous  les  personnages.  Proteus, 
i,  m.  Hor.  Voy.  caméléon. 

protéger,  v.  tr.  Couvrir_  de 
manière  à  garantir.  Tegére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  t.  aliquem. 
Cœs.  aliquem,  armis.  Sali,  ali- 
cujus salutent  atqae  vitam,  suà 
benevolentiâ,  prœsidio  custu- 
diâqae.  Cic.  miles  maro  tectus. 
Cses.);  pTotegère,  tr.  Ca-s. 
Col.  (ex.:   tabernacalam  liede- 
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ni.  Caes.  atii/ii^m  scafo.  Cses.); 
munire.  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  A!- 
pihas  Jtaliam  munifrat  natii- 
ra.  Cic.  domum  prrfUliis  Ci- 
se  lignais  m<Fnibu3.  .Ye/j.  hor- 
tum  ab  incursa  hominum.  Col. 
qase  [herbescens  viriditos]  con- 
tra ax'iam  minoram  n\orsiif 
munitw  \allo  aristaram.  Cir 
homo  qajternis  tunicis  et  ti- 
bialU'US  muniebatar.  Sa^t.).  — 
qqn  ow.iiv  l'ardeur  Hj  soleil, 
nimirt  sotis  caloref  alicai  de- 
fendëre.  Cic.  Vov.  adriter,  cou- 
vrir, cAR-orriR.  T"  Défendre  con- 
tre ce  qui  menace.  Defendëre, 
t.  Cic.  etc.  («juveni  (tteri  c-l 
defendëre,  defendëre  ac  tegëie, 
defendëre  et  protegére.  Cic.  cf. 
d.  aliqaem.  Cars,  prata  a  pé- 
core. Col.  vestes  u  tineis.  Plin. 
gladio  se  a  maltitudine.  Sali. 
vitam  ab  inimicortim  audacià 
telisqae,  Cic.  aliquem  ab  eo 
pericalo.  Cic.)  :  protegére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  jacentem.  Cic. 
aliqaem  ab  impeta  feraram. 
Sen.);  tueri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 

iex.:suos/ine«.  Cses.  domnm  a 
'aribas.  Phsed.  fines  suos  ab 
incarsionibus  et  latrociniis. 
Cic.  liberorum  nosti-orum  ptii:- 
ritiam  contra  impadicitiam 
magistrataiijn.  Cic.  quando 
qaidem  nostra  taeri  adversas 
vim  atqae  injariam  jastà  vi 
non  vmtis,  vestrù  certe  defen- 
detis.  Liv.  [VII, 31,  3]);  tutari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ocuios 
ab  [-  du  côté  de  •]  inferiore 
parte.  Cic.  ut  eos,  qaos  tatari 
debeant,  desertos  esse  patian- 
tar.  Cic.  t.  se  munimento  ad 
tempos  adversas  crescentem  in 
dies  muititudinem  hostiam. 
Liv.).  Voy.  DÉFENDRE.  1  Aider 
de  son  crédit,  de  ses  ressour- 
ces. Patrocinari,  dép.  intr. 
Ter.  Quint,  le.v.  :  alicai.  Ter.); 
adesse,  intr.  Cic.  etc.  ^voy. 
AIDER);  adjuvàre,tr. Cic. (voy. 
AIDER;;  /avère,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  F.tvoRisER)  ;  fovêre,  tr. 
Cic.  (ex.:  aliquem.  Liv.  ingénia 
et  artes.  Saet.  saam  sangui- 
nem  fovêre  ac  tollére.  Tac): 
saffragari,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ei.  :'  domus  suffragata  domi- 
no, wjvo  homini,  ad  consiila- 
tam  patabatur.  Cic.  [Off.  I, 
138]). 

protestation  lat.  po?t.  protes- 
talio.  ."^ymm.  Vulg.),  8.  t.  At- 
testation solennelle  qu'on  fait 
de  se?  sentiment-.  Asseveralio, 
onis,  f.  Cic.  Alfirmatio,  onis,  f. 
Cic.  —  avec  serment,  obsecra- 
tio,  onis,  f.  Justin.  ^  Réclama- 
tion formelle  contre  un  acte. 
Recasatio,   onis,   t.    Cic.   Voy. 

RÉCUAMaTION. 

protester  (lat.  post.  protettâ- 
ri  (.  attester  piililiquement  •] 
h'ionto.  Ilier^,  v.  tr.  et  intr 
(Arch.)  Attester  solennellement 
Teatûri,  dép.  tr.  Cic.  Voy.  at- 
te^ïter.  (I  (Spéc.)  De  nos  jour». 
—  que...,a«»«i'erûre 'avec  l'Ace. 
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et  rinfin.).  Cic.  (cf.  idqae  se 
ficttir'tm  asseveravit.  Cic). 
obtestàri,  dép.  tr.  Cic  etc.  (avec 
r.^cc.  et  riufin.,  cf.  surnnuini 
rem  pvUtlicam  agi  obtestans. 
Tac),  adjarôre,  tr.  Cic.  etc. 
(avec  l'Ace,  et  llnfin.,  cf.  adju- 
ras id  te  invita  me  non  esse 
factaram.  Cic).  —  formelle- 
ment que...,  onini  asseveratio- 
ne  recusûre  (avec  r.\cc.  et  l'In- 
fin.).Cic.  "(Spéc.)  Protester  un 
billet  (prendre  acte  qu'il  e?t 
resté  impayé*.  Consignâre  con- 
scriptam  syngrapham  non  solu- 
tam  esse  ad  diem.  A.  Se  laisser 
— ,  être  protesté,  ex  syngrapb<i 
agi.  Cic.  ^  V.  intr.  Protc-ter 
de;  faire  une  attestation  solen- 
nelle de...  Voy.  affirmer,  at- 
tester, JLRFR.  —  de  violence, 
voy.  ALLECiER.  —  d'incompé- 
teoce,  voy.  incompétence.  —  de 
ne  pas...,  nejare  (avec  l'.Acc.  et 
rinfin.).  C<c.  etc.  Voy.  nier.  • 
Protester  contre;  faire  une  ré- 
clamation formelle  contre  un 
acte.  Jntercessionem  facêre. 
Cic.  Intercedëre  {alicai  rei). 
Cic.  Reclamûre  {alicai  rei).  Cic 
—  hautement  contre  qqch., 
reclamitàre  lalicui  rei).  Cic  ■ — 
(contre  qqch.)  en  di«.int  que..., 
reclamâre  avec  l'.Acc.  etl'ln- 
fin.).  Phred.  Celui  qui  proteste, 
intercessnr,  oris,  m.  Ci'c.  Liv. 
\\  (Ab*olt.)  Intercedëre,  intr. 
Cic.  Voy.  réclamer. 
protêt,  s.  m.  Acte  par  lequel  un 
billet  à  ordre  a  été  protesté. 
Consignata  auctoritas  syngra- 
pham ad  diem  non  solutam 
esse.  A. 

protocole,  s.  m.  Papier  destiné 
à  recevoir  les  actes  public*. 
Protocnllam,  i,  n.  A.  ^  (P. 
anal.)  Formulaire  pour  dresser 
les  actes  publics.  Tabalx,  a- 
ram,  l.  pi.  Cic.  Tabellae,  aram, 
f.  pi.  Cic.  Commentarias,  ii. 
Ta.  Cic.  Formula,  a»,  f.  //or. 
Rédaction  d'un  — ,  perscriptio, 
onis,  f.  Cic.  Rédiger  un  — , 
perscribëre,  tr.  Cic.  ^  Procès- 
verbal  d'un  congres,  etc.  Voy. 
procès-verbal.  ^  Formulaire  de 
l'étiquette  pour  un  chef  d'Etat. 

Voy.   rÉRÉMOMAL. 

prototype   (lat.  post.  prototy- 
pes. Dosith.),  s.  m.  Type    pri- 
mitif. Jdca,  .T,  f.  .S'en.    Arclie- 
typum,  I,  n.  Plin.\\  (Fig.)  Modèle 
supérieur.  Voy.  modèle. 
protubérance,  s.  f.  Saillie  en 
forme    de    hosse    à   la    surface 
d'un  corps.     Eminentia,    ,t,    f. 
Cic.  Tuher,  beris,  n.  Plin.  Plein 
de    — ,    tuljctosus,   a,  um.,  adj. 
Varr.  Petr. 
protubérant,  ante  (lat.    post. 
protubcrana.  Solin.),   adj.    Qui 
présente    une  saillie   en    forme 
de  bos'e.  Eminnns,  p.  Adj. Cic. 
Prominens,  p.  adj.   Hen.  Plin. 
'/'aherosas,  a,    um,    adj.  Varr. 
l'etr. 
protutenr,    g.    m.    Celui   qui, 
sans  être  tuteur,  a  qualit<;  pour 
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{jérer  les  affaires  d'un  minaur. 

Fonctions  do    —,  protutela    ,r 

f.  Vlp.  (dis.  XXVlt,  3,  in.) 
I.  prou,  s.  m.  (Arcli.)Avantage, 

pivifit.  Voy.  ces  mots. 
~.  prou.  adv.  Beaucoup.  Voy.  ce 

mot.  Il  P.ext.)  Assez. Voy.  ca mot. 
proue,  s.  f.    Avant   du   navire. 

Prora,  x,  f.  Cae». 
prouesse,  s.  f.  Vaillance.  Voy. 

ce    mot.  Il    Acte    do    vaillance. 

Voy.    EXPLOIT. 

prouver,  v.  tr.   Etablir  comme 
vrai   par   preuve   (de   raisonne- 
ment ou  de  fait).  Probàre.  tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :    j'udicibas    pr. 
\  errem  contra  leges  pecunias 
cepisse.  Cic.  perfacile  factu  es- 
se itlis  probat  canota  perpcëre. 
Ca's.  ab«.  hoc  difficile   est  pro- 
bata.    Cic);    approbàre,    tr. 
Cic.    Tac.    (ex.:  propositionem 
approbàre  et  firmàre.  Cic  ob- 
jecta crimina   pro   approbntis 
accifjêre.  Tac);  comprobàre, 
tr.  Ci'c.    etc.    (ex.:    nc7iie    vero 
hac  oratione  solam,  sed  multo 
magis  vilà  et  (actis  et  moribas 
comprobavit.  Cic);  cODVincè- 
ro  (-établir  victorieusement.), 
tr.  Cic  etc.   (ex.:  c.  falsa.    Cic 
errores  Epicwi.  Cic    convictis 
i-irorum  bonoranx  testimoniis. 
Cic.    volo    inauditum    facinus 
ipsias,  qui  commifit,  voce  con- 
vinci.  Cic  argumcniis  peccata 
convinci.    Cic    alio     facinore 
comperto  avaritiam   esse  con- 
victam.  Caes.  Stoicos   nihil  de 
diis    explicàre   convincit.    Cic. 
cam  ne  liheram    qaidem    esse 
ratio  et  veritas  convincit.  Cic); 
ûrmàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  all- 
quid   rationibus.  Cic     vim    et 
nataram    fali    ex  divinationis 
ratione.  Cic);  conSrmàre,  tr. 
Cie.     etc.      (voy.    démontrer)  ; 
znonstràre,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
démontrer);    arguëra,  tr.  Cic 
etc.    (voy.  DÉMONTRER);    coar- 
guëre,  tr.  Ci'c.  etc.  (ex.:  perfi- 
diam  alirujiis.  (Jic.  voy.  démon- 
trer);   constituera,   tr.    Cic 
etc.  (voy.  ÉTAni.iR    (p.   820,  col. 
3]);    efûcére   {•■  établir  par  lo 
raisonnement'),    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:  minutis  interrogationibus 
quod  proposait  efficit.  Cic.   ex 
quihus  vult  effwèrc    fav.   l'Ace, 
et  rinf.].  Cic.    ita  rÙicitur,    ut 
...  Cic.    ex  qiio    illuuî  cffi;-itur, 
ne.   Cic).  Chercher  à  — ,    de- 
fendëre,    tr.    Cic.    etc.     (ex.  : 
quid  enim  défendit?  Cic  pro- 
video enim  qaid  sit  defensurus 
Hortensias.  Cic  id  aliorum  se 
fecisse  exemplo   delendit.  Cic 
voy.  soutenir).  ||    (Par  ext.)   Kn 
pari,  de?  pers.:  faire  preuve  de. 
Voy.    montrer,    preuve.    ||    Kn 
pari,      des    choses  ;    servir    de 
preuve.  Testimonio  esse  (quod}. 
C-fs.  Documenta  este.  Tac.  Ar- 
t/umento   esse.  Cic.    Declarùre, 
tr.  Cic. 
provenance,  s.  f.  Origine  d'un 
produit.    Ori'/o,    ginis,    f.    Cic. 
Voy.  oricim;.  De  —  étrangère, 
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voy.  iSTiuNorn,  exoti<}iie.||  (KisO 
Voy.  oiiir.iNK.  1  l'roiliiit  d'uni' 
cortaiiie  origine.  Voy.  .vitriiv.iot:, 

PRODUIT. 

provenant,   ante,   part.   Voy. 

PROVENIR. 

provende  (lat.  eccl.  prreben- 
da),  s.  f.  Provision  de  vivres. 
Voy.  PROVISION.!  (.Spéc.) Mélange 
de  divers  grains  pour  les  bes- 
tiaux. Farrago,  ginls,  f.  Varr. 
Virg. 

provenir,  v.  intr.  Tirer  son  ori- 
gine (do  qqn,  do  qni-li.).  An  sens 
j)ropr(-.  Nftsci  ou  oriri  {ab  ali- 
qao).  Cic.  Voy.  naître.  ||  Fig.  Ma- 
nâre  {ex  aliquà  rc).  Cic.  Ema- 
nàre  {ex  alii/aâ  re).  Proficisci 
{ex  aliqnà  r«).  Cir.  Venîi-c  (ex 
aliqaà  re).  Cic.  Provenire  {ex 
aliqaâ  l'c).  Tac.  Voy.  n.iître,  o- 
RiciNE, VENIR.  Qui  pi'oviont  de..., 
voy.  ORIGINAIRE.  ||  Spéc.  (Droit.) 
Au  partie,  prés.  L'argent  pro- 
venant de  cette  vente,  f/uod 
inde  redactum  est.  Liv.  Biens 
provenant  d'une  succession, 
hereditaria  bona.  Cic.  Argent 
provenant  d'une  amende,  du 
butin,  pecunia  maltaticia.  Liv. 
manabialis.  Saet. 

proverbe,  s.  m.  Courte  maxime 
de  sagesse  pratique,  d'un  em- 
ploi populaire.  Proverbium, 
a,  n.  rie.  etc.  (e.\.  :  venire  in 
provej'biani.  Liv.  ou  in  consae- 
tudinem  provcrbii.  Cic.  inde 
rem  ad  triarios  redisse,  cam 
laboratur,  proverbio  inci-e- 
bruit.  Liv.  [VIII.S,  U].prover- 
bii  locum  obtinêre.  Cic.  [Tusc. 
IV,  16,  36].  hoc  est  Grands  hn- 
minibas  in  proverbio.  Cic. 
[Verr.  I,  20,  53].  bene  illo  Grse- 
corum  proverbio  prsecipitur. 
Cic.  proverbium  vetustate  tri- 
tam.  Cic.  [OIT.  III,  10.77].  jDro- 
verbiani  [serinone]  tritura.  Cic. 
{OIT.  I,  10,33].  ut  est  in  pro- 
verbio. Cic.  [or.  71,  235].  on 
dit  aussi  ut  [ou  quod]  ajant. 
Cic.  ou  u<  diciïur  ["  comme  dit 
le  pr.,  selon  le  pr.  -].  Cic.)  ; 
verbum,  i,  n.  Plaut.  Ter. 
(ex.  :  verum  est  verbum,  quod 
m^rrioratur  :  ubi  amici,  ibi  opus. 
Plaut.  nam,  vetas  verbum  hoc 
quidem.  est:  communia  esse  a- 
jnicorum  inter  se  omnia.  Ter.). 
T  (Spéc.)  Maxime  de  sagesse. 
Proverbium,  ii,  n.  Eccl. 

proverbial,  aie  (lat.  post.  pro- 
verbialis.  Gell.),  adj.  Qui  e?t 
de  la  nature  du  proverbe.  Pro- 
verbii  loco  celebratas.  Cic.  Qui 
{quœ,  quod)  proverbii  locum 
obtinet  ou  in  proverbium  ou 
in  proverbii  consuetudinem 
venit.  Cic.  Une  locution  — , 
proverbium,  ii,  n.  Cic.  Cela  est 
devenu  — ,  proverbio  incre- 
buit.  Liv.\\  (P.  ext.)  Cité  comme 
modèle.  "Voy.  modèle,  extraor- 

DINAinp. 

proverbialement,  adv.  D'une 
manière  proverbiale.  Proverbii 
loco.  Cic.  Ut  est  in  proverbio. 
Cic. 
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providence,  s.  f.  (Arcli.)  Sa- 
gesse ipii  pourvoit  à  tout.  l'ro- 
viileniia,  ■->',  f.  Cic.  Voy.  pré- 
vision, SAGESSE.  T  (Spéc.)  Sagesse 
divine  qui  gouverne  toutes 
choses.  Divina  Providentia. 
Cic.  ou  simpl.  mens  divina. 
Cic.  divinum  consilium.  Cic. 
Il  (P.  ext.)  Dieu  considéré  com- 
me gouvernant  toutes  choses. 
Namen  divinum.  Cic.  et  siinid. 
numen,  inis,  n.  Liv.  Providen- 
tia, a\  f.  Sen.  Nier  la  — ,  ne- 
gare  deum  agëre  reram  hum.a- 
narum  curam.  Cic.  \\  (Fig.) 
Famil.  Etre   la  —  de  qqn,  voy. 

APPUI,    PROTECTEUR. 

providentiel,  elle,  adj.  Qui  a 
rapport  à  la  Providence.  Divi- 
nu.'',  a,  uni,  adj.  Cic. 

providentiellement ,       adv. 

D'une  manière  providentielle. 
Divinitus.  adv.  Cic.  Liv. 

provignement,  s.  m.  Action  de 
proviuncr.  Propagatio,  onis,  f. 
Cir. 

provigner,  v.  tr.  Multiplier 
une  plante  par  provins.  Pi'opa- 
gâre,  tr.  Cato.  —  une  vigne, 
deprimëre  vites  in  terram.  Ca- 
to. deprimére  vites  in  propa- 
gines. Plin.  traducère  vites. 
Cic.  propagâre  vitem.  Cato.  || 
(Arch.)  Intransitivt.  Se  multi- 
plier.   Propagâri,    pass.   Cic.  \\ 

(Fig.)  Voy.  MULTIPLIER,  PROPAGER. 

provin,  s.  m.  Jeune  pousse  de 
plante  qu'on  couche  en  terre. 
Propago,  ginis,  f.  Cic.  Mergus, 
i,  m.    Col.  Pall. 

province,  s.  1'.  (Antiq.  rom.) 
Territoire  conquis  en  dehors  de 
l'Italie  et  administré  par  un 
gouverneur.  Provincia.,  as,  f. 
Cic.  (ex.:  prov.  consalaris.  Cic. 
prsetoria.  Cic.  in  provinciam 
redigëre.  Cic.  in  formam  pro- 
vincial redigëre  on  vertëre.  Tac. 
provincia  Asia  ou  Syria.  Cic. 
decedëre  provincia,  e  ou  de 
provincia.  C^ic).  La  —  d'Asie, 
Provincia,  se,  t.  Cset.  Asia,  a?, 
f.  Cic.  Quitter  sa  —  (en  pari, 
d'un  gouverneur)  ,  decedëre, 
intr.  Cic.  De  — ,  des  — ,  pro- 
vincialis,  e,  adj.  Cic.  (ex.: 
prov.  administratio.  Cic.  prov. 
bellumf"  guerre  faite  dans  une 
pr.-"].  Tac.  prov.  crimina  [•  cri- 
mes commis  dans  la  pr.  "]. 
Tac).  Par  — ,  provinciatim, 
adv. Saet.  Administration  d'une 
— ,  charge  de  gouverneur  de 
— ,  provincia,  iv,  f.  Cic.  (cf. 
primas  onnus  provinciœ  secu- 
ta.  Cic.  p.  est  in  quâ,  etc.  Cic). 
De  gouverneur  oa  du  gouver- 
nement des  — ,  provincialis, 
e,  adj.  Cic.  (cf.  prov.  absti- 
ncntia.  Cic.  integri-tas  [«  désin- 
téressement qu'on  montre  dans 
l'administration  d'une  pr.  "]. 
Cic.  aditas  ad  me  minime  pro- 
vinciales [•  je  ne  suis  pas  invi- 
sible comme  un  gouverneur  de 
pr.  '].  Cic).  Les  liabitants  de 
la  —,  provinciales,  ium,  n.  pi. 
Cic.  i  Division  territoriale  d'un 
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Etat  aflininistrée  par  un  gou- 
verneur, liegio,  unis,  (.  Liv.  (cf. 
in  quatuor  regiones  dividére 
Mncedoniam.  Liv.).  ^  (Spéc.) En 
Franc<',  par  opposition  à  la  ca- 
pitale, le  reste  du  pays.  J'ro- 
vincia,  sr,  f.  A.  liegio,  onis,  f. 
Cic  Frais  débarqué  de  — ,  re- 
cens e  provincia.  Cic.  Ville  de 
— -,  oppidum,  i,  n.  Saet.  De  — , 
voy.  prtoviNciAL- 

provincial,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient à  une  province.  Pro- 
vincialis, e,  adj.  Ci'c.  etc. 
(ex.:  pr.  scicntia.  Cic).  Assem- 
blées, assises  — ,  coBventus, 
uum,  m.  pi.  Cic.  (ex.:  conven- 
ias  indicère.  Liv.  agére.  Cees. 
celebrâi'e.  Cic).  1  Qui  appar- 
tient à  la  province  (par  opposi- 
tion à  ce  qui  tient  à  la  capita- 
le). Provincialis,  e,  adj.  Cic 
Oppidanus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Langage,  locution  — ,  voy.  pro- 
viNCULiSME.  Subst.  Un  — ,  pj'O- 
vincia;  incola.  Cic.  provincia- 
lis, is,  m.  Plin.  j.  Les  — ,  pro- 
vinciales, ium,  m.  pi.  Cic.  (Dans 
un  sens  plus  large.)  Inurbanus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Agrestis,  e, 
adj.  Cic.  Rusticas,  a,  uni,  adj. 
Cic. 

provincialisme,  s.  m.  Locu- 
tion provinciale.  Oppidanum 
dicendi  gênas.  Cic.  Verbum 
quibusdam  regionibus  pro- 
prium  ou  (amiliare.  A. 

proviseur  (lat.  provisor,  qui 
pourvoit^  s.  m.  Directeur.  Voy. 
ce  mot.  Il  (Spéc.)  Directeur  d'un 
lycée.  Hector  gyninasii.  A. 

provision  (lat.  class.  provisio, 
"  prévision  -  ;  lat.  post.  provi- 
sio [  •  approvisionnement  ■  ]. 
Treb.  Poil.  [trig.  tyr.  18,  h]), 
s.  f.  Action  de  pourvoir,  de 
fournir  d'avance.  ||  Jugement 
par  — ,  prs'judiciam,,  ii,  n.  Ci'c. 
Jet.  Il  (Par  ext.)  Ce  qui  est  ad- 
jugé par  ce  jugement.  —  ali- 
mentaire, alimenta,  orum,  n. 
pi.  Jet.  Il  (Par  anal.)  Somme 
remise  d'avance  comme  à-comp- 
te à  un  avocat,  à  un  avoué. 
Provisa  caasidici  merces.  Jet. 
Il  Somme  remise  d'avance  à  un 
banquier.  Cautio,  onis,  f.  Jet. 
!  .Action  de  désigner  qqn  pour 
remplir  un  poste  vacant.  Les 
— ,  litterœ  principis  ou  abs. 
litterse.  Suet.  (Vesp.  8).  ^  Action 
de  réunir  en  certaine  quantité 
ce  dont  on  peut  avoir  besoin. 
Suppeditatio,  onis,  f.  Cic 
etc.  (ex.;  quœ  ergo  vita?  sup- 
peditatio, inquis,  bonorum, 
nullo  malorum  interventa. Cic 
[N.  D.  I,  J.0,  111])  ;  copia,  se, 
f.  Ci'c.  etc.  (ex.:  copiée  f'rumen- 
ti.  Tac  omnium  reram  affluen- 
tes  copia-.  Cic.  copiai  domesti- 
cse.  Liv.  c.  tam  urbanse  quam 
rasticœ.  Plin.  j.  atêre  se  eo- 
rum  copiis.  Cœs.  alicujus  exer- 
citum  suis  tectis  et  copiis  sas- 
tentâre.  Cic.  copias  Dyrrachii 
comparâre.  Cœs.  cum  (rumen- 
tum    copiœque    allai    ex    ante 
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convrcio  lar)/Uis  ohtfssis  quam 
obsidfnlihas  suppffcrvnt.  iiV.\ 

commeatus.  ûs,  m.  Cic.  C:is. 

Ail-.        (Vl'V.      AI-PKOVISIONNEMKNT 

(p.  171.  cJl.  IJV  —  lie  bouche, 
iilimenta,  oruni,  n.  pi.  Cic.  ci- 
luria,  orum,  n.  pi.  Cic.  quv 
ad  l'ioriu'i  pertirwnt.  Cic.  Faire 
—  dp,  providêre.  ir. Cic.  etc. 
(ei.:  rem  framentiiriom.  Ca^s. 
arma,  frunwntum.  Liv.  (ru~ 
mentam  exercitui,  fiumentam 
in  hiemem.  Cafs.).  Avoir  qqch. 
fn  — ,  liabëre  copiam  ou  facul- 
tatem  alicujaa  rei.  Cic.  alii/uà 
m  abundâre.  Cic.  ||  (Au  fig.) 
Supellex,  lectilis,  (.  Cic.  etc. 
(ex.:  oraioria  quasi  supellex. 
Cic.  lectione  mvUtà  et  idonea 
copiosarn  sibi  verborum  sapel- 
l'^cliliin  comparùre.  Quint.\. 
F.iire  —  de  courajje,  animis 
paratiin*  «sf.  Liv. 
provisionnel,  elle,  adj.  Qui  a 
ll'!u  par  provision.  Voy.  provi- 
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provisionnelleznent,  adv. 
P:ir  provisiou  Voy.  provisoire- 
ment. 

provisoire,  adj.  Qui  pourvoit 
inomeniauémenc  à  un  besoin, 
en  attendant  ce  qui  fera  delî- 
nilif.  Qood  ad  tempos  pt  {de- 
cernitur,  instituitar,  defertar, 
etc.).  Cic.  Fidaciarias,  a,  om, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  (id.  opéra 
['  emploi  à  titre  pr.  •].Cic.  fui. 
imperiam["gouvernemeulpr.-]. 
Cart.).  T.  de  droit.  PrseJadicia- 
li$,  e,  adj.  Jet.  (cf.  actio  prsfj. 
Jet.).  Jugement  — ,  vindicias, 
arum,  f.  pi.  Liv.  pra-jadicium, 
U,  a.  Cic'  Demander  la  mise 
en  liberté  — ,  vindicias  secun- 
dam  libertatem  postulâre.  Liv. 
Prononcer  la  liberté  — ,  dare  ou 
dicére  vindicias  secandum  li- 
bertatem. Liv.  Edit  — ,edictam 
ad  tempos  propositum  Cic. 
Liv.  Charge  — ,  munas  ad  tem- 
pos delatum.  Cic.  Chef,  gouve- 
rneur — ,  dax  ad  tempos  lec- 
tos.  Cic.  .Nommer  un  juge  — , 
di-Aii/ére  goi  jas  ad  tempos  di- 
cat.  Cic.  Il  Subst.  Le  —,  c.-à-d. 
ce  qui  e"t  — ,  qaod  est  ou  ins- 
ti.tuitor  ad  tempos.  Cic. 

provisoirement,  adj.  D'une 
manière  provisoire.  Intérim, 
adv.  Cacs.  Quint.  Ad  tempos. 
Cic.  Tempoiis  causa  ou  gratta. 
Cic.  Adjuger  —  (qqn)  comme 
esclave,  decernére  vindicias  se- 
cundam  servitulem.  Liv. 

provocant,  ante  (lat.  provo- 
cansj,  adj.  Qui  a  qqch.  cf'agre^ 
'^if.   Haijriox,  a>\].  Cic.  Voy.  a- 
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1  Qui  incite  au  désir.  Voy.  ex- 
CITA.NT,  PIQUANT.  Toilctte  — ,  le- 
nocirtlurn,  ii.  n.  Cic. 
provocateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  ^|ui  provofjue. 
f'rovocator,  orit,  m.  Liv.  epit. 
ffor.  LeK  —  ,provocanles,  ium, 
m.  pi.  Liv.  Provocatrice,  quic 
provocut.  Cic.  Il  (Adj.)  Qui  pro- 
voque. Voy.  EFFRONTÉ,  excitait; 
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— ,    concitator,    oris,    m.  ilirl. 

provocation,    s.   f.    Action  de 
provoq^uer.  —  à  boira,  invitatio 
vini.  Oeil.  —  à  la   révolte,   in- 
citotio,  oni's,  f.  Cic.  sollicitatio, 
onis,  f.    Ca-s.    Voy.  excitation. 
Etre    l'objet    d'une  —  en  duel, 
ad  ccriamcn  i^simjolare^  provo- 
càri.  Liv.  .\ccepter,  relever  une 
— ,  cOFidicioneni  accipère.  Liv. 
Ne  pas  accepter,  ne  p;is  relever 
une  — ,  ei'OCdfiim  pwjnam  de- 
trectàre.  Liv.  .-ittaquer  sans  — , 
uttro  impetttm  facére.   Cic. 
provoquer,  v.  tr.    E.\citer  qqn 
à  qqch.   Provocâre,  tr.   cic. 
etc.  (ex.:  alitiuem  ad  pugnam. 
Cic.  ad  certamen.  Cic.   ad  dis- 
putandum.  Cic.    aliqoem  in  a- 
leam,  ut  ludat.  f'iaat.  aliqoem 
ad  bibendum.    \'opisc.    olco    et 
mero  viros.  Sen.  absol.  provo- 
cantes. Liv.  |.\.\1II,  1(5,  11],  pro- 
vocatus     maledictis,     injariis. 
Cic.     minis    et    verbis,     belto. 
Tac):  evocàre,  tr.  Cœs.  (ex.: 
magnà  com  contumelià  verbo- 
rum nostros  ad  pagnam.  Cœs. 
[B.  G.  V,  58,  2])  :   elicêre.  tr. 
Cic    Soet.    (ex.  :    aliqoem    ad 
disputandom.  Cic.  aliqaem  eli- 
cêre   et    cogère    ad    qoerelas. 
iiuet.];  lacessëre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:   aliqoem  ad  pognam.  Cic. 
ad  scribendum.   Cic.    aliqoem 
injuria.  Cic  jocis  petulantibus. 
^oet.);  poscêre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
poscunt  mojoribas  poculis  [s.- 
e.  bibere].  Cic.   jVerr.  II,  1,  S'3, 
06]) ,-   deposcëre   (•  provoquer 
en  duel"),  (r,  Liv.  (ex.:  aliqoem 
sibi.  Liv.  [II,  J.9,  2]).  Fig.  —  le 
=ort,  le  destin,  vocûre  in  se  fa- 
ta  cessantia.  Virg.  irritàre  fa- 
tu.  Si/.  Il  (Par  ext.)    Inciter  au 
déîir.    Provocâre,    tr.     Virg.  ^ 
Susciter  une  chose.    Evocare, 
tr.    Cels.    Plin.   (ex.  :   sodorem 
labore.  Cels.  vomitiones,  abnr- 
tos.  Plin.);  ciére,  tr.  Liv. Col. 
Plin.    (ex.  :    alvum.  Col.    Plin. 
rtienses,  sodores.  arinas.  Plin. 
bellum.    Liv.    seditiones.    Liv. 
vanos  tumoltos.  Liv.)  ;    exci- 
re, tr.  Liv.  (ex.  :   tomoltum   in 
partis.  Liv.   postolando   ot    de 
re   iioblicâ  liceret   dicère,    to- 
multiim.  Liv.    timorem.  Liv.)  ; 
excitâre,    tr.    Cic.    etc.    (ex.: 
plausum.    Cic.     (letam    alicoi. 
Cic    amores.  Cic.    ex    mogno 
certamine  magnas  fermé  exci- 
lari  iras.  Liv.  motos  in  animis 
bominom  vel    ex'.itàre   vel  se- 
dûre.  Cic);    ÏDcitàre.  tr.  Cic 
etc.    (ex.  :    stodium  [-  l'ardeur, 
le  zèlçW.  Cic);  suscitàre,  ir. 
Dr.  et  Cas»,  np.  Cic.  Liv.  (ex.: 
bellam.  civile.  Brot.  et  Cass.  ap. 
Cic  liomanom  com  Sagantino 
hriiom.    Liv.];    invitàre,    ir. 
Cic  etc.  <e\.:  appetAtum  anirni. 
Cic.',:  irritàre,  tr.  Cels.   (ex.  : 
capitis  dolores,  tassim.    Cels.); 
lacessëre.   tr.   Cic.  etc.  (ex.  : 
pugnam.   Liv.   prœliam.   Cœs. 
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sermanes.  Cic.  risum.  Quint.)- 
moliri,  dép.  tr.  Cic.  Virg. 
Cels.  (ox.:  morfeos.  Virg.  som^ 
nom,  facultalem  vorandi.  Cels. 
hay  ferè  maxime  sont  in  ani- 
mis Juilicum  oralione  molien- 
da,  amor,  odinm,  iracundia, 
invidia,  etc.  Cic);  movère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ocnVi  lacrimas 
movent.  Cels.  m.  sudorem. 
Cels.  lacrimas.  Quint,  risam. 
Cic). 

proxénète,   s.   m.  et  f.    Entre- 
metteur,   entremetteuse.    Voy. 

ENTIUiMKTTEUR.il  Kig.(/lrc/l.)  Voy". 

intermiSdiaire,  réclame. 
proximité, s.  f.  Situation  d'une 
chose    qui  est  prés  d'une  autre. 
Propinquilas,  atis,  f.  Ca;s.    Vi- 
cinilas,  atis,  f.    Cic.     Vicinia, 
.'B,  f.  Cic.    Proximitas,  atis,    f. 
Vitr.  Ov.     A  —,  in  prnpinquo. 
Cic.  in  vicino.  Cic    Pour   que 
la  cuisine  soit  à  proximité,  cu- 
lina  ut  sit  admota.  Varr.  Voy. 
PRÈS.    Venir  à  —  de,    voy.    ap- 
procuer.  Il  (Fig.)  Parenté,  Pro- 
pinquilas, atis,   f.   Cic. 
prude,    adj.    f.  (Arch.)  Qui   est 
d'une    vertu  sévère.    Aosterus, 
a,  oni,  adj.  Cic.  Voy.   austère. 
1  Qui  affecte  une  vertu  sévère. 
Husticus,    a,    um,     adj.   Ov.    |[ 
Siibst.    Une  —,  rastica  mulier 
ou  puetla.  Ov. 
prudemment,  adv.  D'une  ma- 
nière prudente,  fruden^er,  adv. 
Cic.  Sapienter,  adv.   Cic.  Con- 
sideraiê,  adv.  Liv.  Caotè,  adv. 
Cic  Circomspectê,  adv.  Qoint. 
Pradenii  consilio.  Cort. 
prudence,  s.  f.  Sagesse  qui  rè- 
gle  la   coiifluito   ot   fait  éviter 
les  fautes.  Prudentia,  se,  f.  Cic. 
Providentîa,    se,    f.     Cic.    Sen. 
Consiliom,   ii,    n.   Cic.  (cf.  vi» 
consilii    cxpers.    IJor.    huma- 
nom    consiliom.  Cic).  Caotio, 
onis,  f.  Cic  Préférer  la  —  à  la 
précipitation,      tota      celeribos 
con.filiis  pr.vponêre.  Cic    Ajili- 
aviJC  — ,  Jadicio  aliquid  facêrn. 
Cic.   Il  (P.  ext.)    Habileté  caute- 
leuse.   Calliditas,  atis,  f.   Cic. 
Astotia,  se,  f.  Cic  Caotela,  x, 
f,  Cic.  Voy.  RUSE. 
prudent,   ente,  adj.  Qui  a  de 
la  prudence,  l^rodens,  adj.  Cic. 
Providens,  p.  adj.  Cic.    Provi- 
dos,    a,   om,   adj.   Cic.  Plenos 
consilii  ou  rnagni  consilii.  Cic. 
Hapiens,  p.  adj.  Cic.  Tutos,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (cf.  nimiam 
totuH.    Ilor.     tutom    est    [avec 
riiifin.].    Cic  si  dicére  palam 
paroin    lotom  est.  Qoint.). 
pruderie,    s.    f.    Caractère    do 
piude.    Hualicitas,  atis,  f.    Ov. 
Jiusticos  podor.  Ov.  ^  Acte   de 
prude.  Raslicitas,  atis,  f.  Ov. 
prud'homie,s.  f.(Arch.)I.oyauté 
parfaite.  Voy.  loyauté, honneur. 
Il  (Fig,)  Vuri.candia,  œ,  (.  Cic 
prud'homme,     s.   m.     (Arch.) 
Homme  d'une  loyauté  parfaite. 
Voy.  honnêie,  loyal.  1  (.Spéc.) 
Patron,   ouvrier    délégué    pour 
juger  les  différends   entre   ou- 
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vrieis  et  pnti'ons.  Voy.  ARBrrriE. 
prune,  s.    f.   Sorte   de   fruit    à 
noyau.  Prunum,  i,n.  Ilur.l'lin. 
(cf.  pruna  Armcniuca   f-   p.  di- 
reine-claude  ■.].   Plin.    asinina 
[-  p.  communes,  p.  à  cochon  -). 
Plin.    arniiydalina    [.    greffées 
sur  amandier  "].  Plin.]. 
pruneau,  s.  m.    Prune  séchée 
au    four.  Prununi,  siccatam  in 
rugas.  Plin. 
prunelaie.  s.  f.  Lieu  planté  de 
pruniers.    Locas  prunis  conai- 
tu3.  A. 

pninelle.  9.  f.  Prune  sauvage 
noire.  Hilvestre  prunam.  Plin. 
1  (P.  anal.)  Pupille  de  l'œil. 
Acies,  ei,  f.  Cels.  (cf.  corrum- 
përe  aciein.  Cels.).  Voy.  pu- 
pille. Loc.  prov.  Chérir  comme 
la  —  de  ses  yeux,  aliquem  in 
ocalis  ferre.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Œil. 
Voy.  ce  mot.  Jouer  de  la  — , 
voy.  CEIL,  OEILLADE.  ^  Etoffe  de 
laine  noire.  Pixlla  vestis.  A. 

prunellier,  s.  m.  Epine  noire 
qui  pruduit  la  prunelle.  Prunus 
sitvestris.  Col.  Plin. 

prunier,  s.  m.  Arbre  qui  pro- 
duit la  prune.  Pi  anus ,  i,  f. 
Plin.  De  bois  de  — ,  praniceas, 
a,  um,  adj.  Ov.  (met.  XII,  272). 

prurigineux,  euse,  adj.  Qui 
causf  la  déniaui^eaison.  Prtxri- 
tivua,  a,  um,  adj.  Plin.  (.\I.X, 
157).  Pruriginosus,  a,  um.  adj. 
GaJ.  (dig.  XXI,  1,  3).  Mal  -, 
voy.  purniT. 

priurigo.  Voy.  prurigineux. 

prurit,  s.  m.  Démangeaison  ir- 
ritante. Pruritus,  Û3,  m.  Plin. 
Prari[/o,  inis,  f.  Plin.  Avoir 
le   — ,  prarïre,  intr.  Cels. 

prussiate.  Voy.  cya.nxre. 

prussique.  Voy.   cy.vnhydrique. 

prytanée,  ?.in.  (AutiLi.'i  Edilice 
où  étaient  logés  et  nourris  les 
citoyens  qui  avaient  bien  mérité 
la  patrie.  Prytanean\,  i,  n.  Cic. 
1  (P.  anal.)  Arch.  Fondation  en 
faveur  de  ceux  qui  ont  bien 
mérité  de  la  patrie.  Prytaneum, 
i,  n.   A. 

psalmiste,  s.  m.  Auteur  de 
psaumes.  Psalmista,  œ,  m. 
Ambr.  Hier.  Spéc.  Le  —  (le  roi 
David),  Psalmographas,  i,  m. 
Tert. 

psalmodie,  s.  f.  Chant  des 
psaumes,  sans  inflexion  de  voix. 
Psalmodia,  œ,  f.  Hier.  ||  (Fig.) 
Débit  monotone.  Cantilena,  a?, 
f.  Ter.  Cic.  Voy.  monotone. 

psalmodier,  v.  intr.  Chanter 
les  psaumes.  Psallëre,  intr.  S. 
S.  vet.  Tert.  Hier.  Celui  qui 
psalmodie,  psalmicen,  inis,  m. 
Sid.  (ep.  V,  17).  Il  (Fig.)  Avoir 
un  débit  monotone  et  transi- 
tivt,  débiter  d'un  ton  monoto- 
ne. Decantâre,  tr.  Cic. 
psaltérion,  s.  m.  Instrument 
de  musique  à  cordes.  Psalte- 
riam,  ii,  u.  Cic. 

psaume,  s.  m.  Cantique  reli- 
gieux. Psalmus,  i  m.  Tert.Lact. 
Les  —  de  David,  psalteriam, 
ii,  a.  Hier. 
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psautier,  s.  m.  Recueil  des 
psaumes.  Psatterinin,  ii,  n. 
Hier.  (ep.  53,  3;  107,  S;  128,  3). 
Isi<J. 

pseudo,  Préfixe  qui  se  joint  aux 
substantifs  avec  le  sens  de  l'adj. 
qualifie,  «faux».  Pjeudo...  ex.  : 
Ln  —  prophète, /ïseudoprop/ieta, 
a",  m.  Eccl. 

pseudonyme,  adj.  Qui  publie, 
qui  est  publié  sous  un  nom 
supposé.  Falso  ou  idieno  no- 
mine.  Saet.  Subit.  Un  —  (un 
écrivain,  qui  publie  sous  un 
nom  supposé),  falso  nomine 
scriptor  ou  gai  scribit  falso  ou 
mutatorio  nomine.  .i.  Un  — 
(ouvrage  publié  sous  un  nom 
supposé),  opui  falso  ou  alieno 
nomine  editum.  A. 

psore  lat.  psora,  sale),  s.  f.  E- 
ruption  cutanée.  Voy. éruption. 

psyché,  s.  f.  Grand  miroir  mo- 
bile de  toilette.  Grande  speca- 
lam.  Quint.  Spécula  totis  paria 
corporibw.  Plin. 

psychique,  adj.  Relatif  à 
l'àme.  Ad  animam  ou  animam 
pertinens.  A.  Traduire  aussi 
par  le  génit.  animœ  ou  animi. 

psychologie,  s.  f.  Science  phi- 
lo-ophiqu6  de  l'âme.  Humani 
onimi  investigatio.  Cic.  Psy- 
cholngia,  a",  f.  .i. 

psychologique,  adj.  Relatif 
â  la  psychologie.  Ad  humani 
animi  investigationem  perti- 
nens. A.  Psychologicus,  a,  um, 
adj.  A. 

psychologiste  et  psycholo- 
gue, s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  s'occupe  de  psychologie. 
Humani  animi  iniestigator  ou 
investiijatrix.   A. 

puamment,  adv.  D'une  ma- 
nière puante.  Mogno  cam  fce- 
tore.  Cic.  Fig.  Voy.  honteuse- 
ment,    IMPUDE.M.MENT. 

puant,  ante.  adj.  Qui  pue. 
Fœtens,  p.  adj.  Cic.  Fœtidus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Maie  olens  ou 
simpl.  olens,  p.  adj .  P^aaf. 
Virg.  Putidus,  a,  um.  adj.  Cic. 
Fig.  Puant  à  force  de  préten- 
tions. Putidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  D'une  avarice  — ,  voy. 
SORDIDE.  Paresse  — ,  inertissinia 
segnitia.  Cic.  inertissimum  o- 
tium.  Cic.  Mensonge  — ,  impu- 
dens  mendacium.    Cic. 

puanteur,  s.  f.  Odeur  de  ce 
qui  pue.  Odor  malus.  Cic.  Fœ- 
tor,  oris,  m.  Plin.  Putor,  oris, 
m.  Cato.    Lacr. 

pubère  (lat.  post.  paber.  Prise. 
[VI,65]1,  adj.  Qui  a  l'âge  de  la 
puberté.  Pubes,  eiis  (abl.  pube- 
re'i,  adj.  Nep.  I.iv.  En  pari, 
d'une  jeune  fille.  Voy.  nubile. 

puberté,  s.  t.  Moment  où  le 
jeune  homme,  la  jeune  fille  sont 
formés.  Pubertas,  atis  f.  Sen. 
Tac. Pubes  œtas.Lii\  Signe  de 
la  — ,  pubertas,  atis.  i.  Cic.  A 
peine  arrivé  à  l'âge  de  — ,  vix- 
dum  pubescens.  Liv.  En  pari, 
d'une  jeune  fille.  Voy.  nubiuté. 

pubascent,  ente,   adj.  Garai 
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de  petits  poils.    Pubescens,  p. 
adj.    Plin.    Pubes,    eris,    adj. 
Virg.  (cf.  pu6.  folia.  V'irg.). 
pubis,  9.  m.  Os    —,   et  abaot., 
—  (os  de    la   partie  antérieure 
du  bassin),  os  pubis.  Cels.  pa- 
bes,  is,  f.    l'irg.  Ov.  Plin. 
public,   ique,  adj.  et  s.  m.  || 
Ad^.   Relatif  à  la  nation.   Pn- 
blicus,  a,   um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  p.  loca.  Cic.  p.  negotium. 
Cic.  maximœ   res  rei  publicse. 
Cic.  rem publicam  [.  les  all'aires 
p.  "]  nallâ  ex  parte  attingëre. 
Cic.  p.  servus.  Liv.  actor  pa- 
blicas  ["   ministère   p.   •].   Cic. 
[Leg.  lu,  hO].  p.  vincula  [•  pri- 
son  '].  Nep.  castodiap.   Cic.  p. 
pecunia  [»  les  fonds  publics  -]. 
Nep.  pecuniam  publicam  ave)— 
tëre   [•    détourner    les    deniers 
publics    ■].    Ct'c.   p.   vectigalia. 
Suet.  nécessitas  [•  besoins  «]  pu- 
blica.  Cic.  Liv.  sine   ullâ   im- 
pensâ  publicâ.  Nep.  p.  magni- 
(icentia.  Cic.  bonum  publicum. 
Sali.  Liv.   utilitas  [•  intérêt  -] 
publica.  Cic.  res  publica.  Cic. 
patrimonium  [••  fortune  ■]  pu- 
blicum.   Cic.    subst.    publicam 
f"   propriété   publique    •].    Cic. 
[agr.  2,  82].  publicum  [•  l'inté- 
rêt  public,    le    bien   public    •]. 
Ci'c.    in    publicum    consulëre. 
Plin.  j.  [ep.  IX,  13,  21].  in  pu- 
blicum  emère   [-   acheter  pour 
cause  d'utilité  publique  "].  £11'. 
in  publicum.  redigëre  ou  referre 
['  faire  entrer  dans  le  domaine 
p.  '].  Nep.  Liv.  eerarium  publi- 
cum ou  abs.  publicum  [<•  trésor 
public  ■■].   Cic.    Liv.   convivari 
de  publico  ['  aux  frais  du  tré- 
sor p.  ■■].  Cic.    aurum  et  œs  et 
argentum  in  publicum  ['  dans 
le   trésor    p.   »]   conferre.    Liv. 
pecaniam  ex  publico   tradëre. 
Caes.  publico  teneri  [■  être  dé- 
biteur de  la  caisse  p.  ■].  Suet. 
publicum  [•  fermage  public  •]. 
Liv.  dun\  in  eo  publico  essent. 
Liv.  publicum  quadragesimœ  in 
Asiû  agêre  [•■  être  employé  au 
fermage   de  l'impôt  du  !iO'  en 
Asie  •].  Suet.  publico  frui  [-jouir 
des  revenus   d'un   formage  pu- 
blic  "].    Cic.    [prov.    cous.    12]. 
publica    maie    redim,ëre.    Cic. 
societates  publicorum  [■   com- 
pagnies  de  fermage  p.  »].  Cic. 
magister  scripturse   et  sex  pu- 
blicorum ['   préposé  à    la  per- 
ception   des    taxes   et    aux    six 
fermages  p.  •]  Cic.  par  ext.  qui 
salutationum,  publicam  exercet 
["  portier  qui  perçoit  un   droit 
d'entrée  sur  les  visiteurs  de  sou 
maître  ••].   Sen.    [const.   \U,  2]. 
publicum  ["  magasin  p.  ■■].  Cœs. 
cf.   m  publicum  conferre  fru- 
menti  quod  inventuin  est.  Cses. 
[B.  C.  I,  36,  3].  in  publicam  con- 
ferre panicum  et  hordeum  cor- 
ruptum.  Cies.   [B.  C.  II,  ^2,  1]. 
publicum    [a    archives    publi- 
ques »].  Varr.  cf.   ut  sc>'iptun% 
in    publico    in    litteris    e.rstat. 
Varr.  [H.  R.  U,  11.  10].  publi- 
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exire  atquc  in  vulytis  eman/irt. 
Cic.  1/ii.r  non  sanf  probiintar 
in  l'ui/us  lopp.  à  popalo  pro- 
/i.i('i7ùi].  L\v.).  En  —,  palam. 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  paUini  rein 
gerit.  Cic.  voy.  ouvertement  ; 
ou  dit  aussi  :  omnihus  inspec- 
tantibas  ou  coram  omnibus. 
Cic.  cf.  cncoi'e  :  m  maltitudine 
oratio  habetur.  Cic.  in  contione 
libres  alicujas  combarére. 
Saet.].  Il  (Spéc.)  Ceux  qui  assis- 
tent Â  un  spectacle.  Populus, 
i,  m.  Cic.  etc.  ^ex.:  poptUam 
(acilem  [•  bien  disposé-]  habi- 
re.  Cic). 

publicain,  s.  m.  Fermier  des 
deniers  publics.  Pubticanas,  i, 
m.  Cic.  Compagnies  des  — , 
publicanorum  societates.  Cic. 
Etre  — ,  esse  in  publico,  Liv. 
pablicum  liabère.  Plaut.  pa- 
blicum  ayëre.  Saet.  Femme 
d'un  — ,  pablicana  muliercala. 
Cic.  (Verr.  111,78).  1  Eu  mauvai- 
se  p.irt.  Traitant.  Voy.  ce  mot. 

publication,  s.  f.  Action  de 
publier.  Pronantiatio,  onis,  f. 
Cxs.  (B.  C.  II,  25,  7).  Prœdi- 
catio,  onis,  t.  Cic.  La  —  d'une 
loi,  pronuilgatio,  onis,  f.  Cic. 
La  —  d'un  livre,  editio,  onis,  (. 
Qaint.  (cf.  ne  precipitetur  edi- 
tio.  Quint.).  P.  ext.  Une  — 
(écrits,  ouvrages  publiés),  éditas 
liber.  Qaint. 

publiciste,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  niii  écrit  sur  le  droit  pu- 
blic, la  politique.  Voy.  jukiste, 

JOURNALISTE. 

publicité  s.  f-  Le  fait  d'être 
rendu  public,  porté  à  la  con- 
naissance de  tous.  La  —  des 
résolutions,  consilia  palam  ou 
coram  omnibas  inita.  Cic.  Re- 
douter la  — ,  in  pablico  esse 
;  non  aadêre.  Cic.  cclebritatem 
odisse.  Cic.  lacem  (agëre.  Cic. 
Donner  de  la  — ,  voy.  publier. 
Recevoir  de  la  — ,  in  lace  col- 
locari.  Cic.  Qui  a  de  la  — ,  no- 
taff,  a,  uni,  p.  adj.  Cic.  Sen. 

publier  (lat.  pablicùre  [•  ren- 
dre public  -].  Plin.  j.  Saet.), 
V.  tr.  Rendre  public,  porter  à 
la  connaissance  de  tous.  PtO- 
ponëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  le- 
gern  proponêre  in  pahlicam. 
Cic.  |leg.  agr.  2,  5,  13j.  edictam 
proponêre.  Cic.  [Ait.  II,  Sl,i]); 
vuigàre,  tr.  Quint.  J'tin.  j. 
Tac.  (ex.  :  librum.  Quint,  car- 
mina  incertis  aactoribus  val- 
gata  in  sxvitiam  superbiam^/ue 
ejas.  Tac.  nondam  valgata  car- 
rnina.  Mart.  qaos  libros  val- 
gandos  curasse  norninc  aucto- 
ris.  Saet.)  ;  pervulgâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  tabulas.  Cic. 
Ilirliam  [•  le  livre  d'H.  •].  Cic. 
edictam.  Cwa.  parvalgata  res. 
Cic);  edére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
orationem  scriptam.  .S'a//,  illos 
de  re  publicû  lihros.  Cic.  librum 
de  vità  alicujas.  Plin.  j.  librum 
contra  aliquem.  Cic.  libellos 
aut  carmina  suii  aliéna  nomine 
["  sous  un  pseudonyme 'J.Suct.). 


cun»  l"  ai5i#mblée  nubliquo  •]. 
Csts.  rtlaus  [-  produites,  mon- 
trées •!  in  pablicum  comibas. 
Crs.  (B,  G.  VI,  SS,  3]);  civilis. 
e,  adj.  Cic  ett.  (ex.:  oriifio. 
■Cic.  res.  Cic.  officia  civitia. 
Quint,  reramciiiiium  cognitio. 
Cic  cii-ilis  vir,  gaem  Gra-ci 
Koiitixbv  vocant.  Quint,  civiles 
fftictas,  procella:'  [•  les  orages 
de  la  vie  p.  •].  A'«p.).  Dette  —, 
ars  alienum  civitatis.  Cic  a^s 
alienam  civitati  contractum. 
Cic.  Rembourser  une  dette  — 
énorme,  tofum  œs  alienam 
qaod  est  ingens  civitatis  dissol- 
lëre.  Cic.  Ennemi  — ,  Aomo 
inlensus  rei  pablicx.  Cic.  hos- 
tis,  is,  m.  Cic.  Liv.  etc.  Fonc- 
tion — ,  magistratas,  ûs,  m. 
Cic.  Service  — ,  munus  rei  pa- 
blicx.  Cic.  Confier  à  qqn  un 
service  — ,  aliquem  in  rem  pa- 
blicam  coUocàre.  Cic  Ne  rem- 
plir aucun  service  — ,  niliil 
pablicê  agire.  Cic.  Vie  —,  fo- 
rensis  vita.  Cic.  Dans  un  inté- 
rêt —  ,  pufciicê,  adv.  Cic.  C.vs. 
(cf.  aliqaid  (acëre,  scribëre, 
etc.  Cic).  Adjuger  au  trésor  —, 
publicàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
confisquer;.  Il  (Spéc.)  Le  minis 
tère  public.  Actor  pablicas.  Cic. 
(cf.  ci-dessus,  p.  1!<87,  col.3).Co- 
gnitor  civitatis  (gr.  e'xôixo;).  Jc<. 
Patronas  caasBS  publiée  cons- 
titatas.  Cic.  ||  Qui  est  à  l'usago 
de  tous.  Publicus,a.  um,  aJj. 
Cic  etc.  (ex.:  mores.  Curt.  des- 
tinâre  aliqaid  pablico  usai  ou 
pablicis  asibas.  Vell.Jct.];  com- 
munis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
locus  commanis.  Cic.  Jet.  opéra 
communia  [•  édifices  p.  ■•].  Jet. 
loca  communia.  Cic.)  ;  pro- 
patulus,  a,  uza,  adj.  Varr. 
Cic.  (ex.  ;  in  aperto  ac  piopa- 
tulo  loco  signa  dao  sunt.  Cic. 
[Verr.  II,  U,  W,  110]).  La  voie 
— ,  publicum,  i,  n.  Cic.  Liv. 
Fille,  femme  — ,  valgûre  scor- 
tum.  Cic.  publica,  X,  f.  Sen. 
(ep.  88,  37).  1  S.  m.  Le  public, 
c.-à-d.  la  nation.  Vov.  nation. 
Il  Le  public,  c-à-d.  tout  le 
monde  indistinctement.  Pu- 
blicum, i,  n.  Cic.  etc.  (ex. : 
prodire  in  publicam.  Cic.  con- 
vivari  in  pablico.  Cic.  in  pu- 
blico esse.  Cic.  blandiorcs  in 
publico  quam  in  privato.  Liv. 
se  proripére  in  pablicum.  Liv. 
legem  proponêre  in  publinum 
ou  in  pablico.  Cic. Liv.  pablico 
carëre  [•  éviter  de  se  moritr.fr 
en  p.  '].  Cic.  ou  abstinêre. 
Saet.);  médium,  11,  n.  Plaut. 
Liv.  (ex.  :  ubi  tabcrnis  apertis 
omnia  in  medio  vidit.  Liv.  in 
mclium procedêre.  Plaat.  in  mé- 
dium conferre.  Liv.);  multl- 
tudo,  dinls,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
m.  imperita.  Cic.  credula.  Jus- 
tin.); populus,  1,  m.  Cic.  etc. 
(voy.  peuple);  vulgus,  1,  n. 
Cic.  etc.  (ex.:  mugis  historicis 
qwim  vulgo  notas.  Nep.  dieci- 
^tlinam  in  valgum  e([erre.  C'a». 
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Il  (Arcli.1  Vanirr.  —  les  louan- 
ges de  qqii.  alicujas  laudes 
pr.rdiciire.  Lie. 

publiquement,  adv.  En  pu- 
blic, .-iperlè,  adv.  Cic.  Palam, 
adv.  Cic.  Propalam,  adv.  Cic 
(of.  prop.  collociire.  Cic).  Om- 
nibus inspectantibas.  Cic  Co- 
ram omnibus.  Cic.  Coram  po- 
pulo. Hor.  In  publico  (A  la  ques- 
tion ubi).  Cic.  In  pu/i/icum(i  la 
question  quo).  Liv.  In  ocalis 
cii'ium  ou  omniam.  Cic.  In 
conspectu  cii  ium.  Cic.  In  ore 
atque  ocuti>  omnium.  Cic. 
Viugo,  adv.  Cic.  (cf.  vulgo  os- 
tendëre.  Cic\.  Vendre  — ,  auc- 
tionc  constitulâ  vendëro.  Cic. 
Débiter  — ,  jactitùre,  tr.  LÀv. 
Déclarer  —,  profUêri,  dép.  tr. 
Cic.  Déclarer  —  que...,  prO' 
testàri,  dép.  tr.  (et  la  Prop.  In- 
fin.).  Jet.  Prolos?er  —  (une  opi- 
nion), prs-  se  i'erre.  Cic. 

puce,  s.  m.  Petit  insecte  pa- 
rasite. Pulex,  icis,  m.  Plin. 
Plein  de  — ,  pulieosus,  a,  um, 
adj.  Col.  Fig.  Avoir  la  —  à  l'o- 
reille (être  inquiet),  voy.  INQUIET. 
Je  lui  ai  mis  lu  —  i  l'oreille, 
injeci  scrapatam  homini.  Ter. 
Secouer  les  —  à  qqn  (le  battre). 
Voy.  ce  mot.  jj  Adjectiv.  Cou- 
leur puce.  Voy.  brun;  clair. 

puceron, s.  m.  Tris  petit  insecte 
cini  s'attache  aux  feuilles.  Pu- 
te.v,  icis,  m.  Col. 

pudeur,  s.  f.  Appréhension  rie 
ce  qui  peut  blesser  la  décence. 
Pador,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
oblila  pudijris.  Ov.  pudorem 
projicërc.  Ov.  pudorem  juvlici- 
tianxque  defendére.  Cie.  |har. 
resp.  9])  ;  verecundia,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.;  omissâ  in  id  ve- 
recundia. Liv.  homo  timidus, 
virginali  verecundia.  Quint, 
nova  napta  verecundia  notabi- 
lis.  Plin.  avec  lo  gén.  obj.  ne- 
gandi.Cic.  res pondendi  Qaint.  ]. 
Il  (Par  ext.)  Chasteté.  Voy.  ce 
mot.  Attentat  à  la  — ,  contu- 
melia,  se,  f.  Cic.  stupram,  i, 
n.  Cic.  1  Appréhension  de  ce 
qui  peut  olesscr  la  délica- 
tesse. Verecundia,  m,  f.  Cic. 
etc.  (ox.:  haram  reram  comme- 
moralionem  verecundia  ssepe 
impcdivit  utriasque  nostram. 
Cic.  obslat  verecundia,  quo- 
minus  percenseamus,  quo... 
Plin.  j.  re.x  verecundia  [•  p.ar 
un  sentiment  do  pudeur  -] 
victus.  Liv.  vcrecundi.r  fines 
transire.  Cic.  omnem  vere- 
cundiam  effandëre.  Sen.).  Voy. 

DISCRÉTION,   réserve. 

pudibond,    onde,     adj.     Qui 

pousse  la  |judeui-  à  l'excès.  Pu.. 

dibundas,  a,  um,  adj.  Hor. 
pudicité,   p.    r.    Respect  de    la 

pudeur,  do    la   chasteté.    Padi- 

cilia,  ce,  f.  Cic. 
pudique,  adj.    Qui   respecte  la 

pudeur.    Puàir.us,  a,  um,   .adj. 

Cic.    Verecundus,  a,  um,     adj. 

Ilor.  Ov.  Modestas,  a,  um,  adj.  > 

Cic. 
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pudiquement,  adv.  D'une 
manière  pudique.  Pudicê,  adv. 
Plant.  Plin.j.  Verecandê,  adv. 
Liv. 

pueF)  V.  intr.  {{  V.  intr.  Sentir 
mauvais.  Fœtëre.  intr.  Plant. 
Maie  olëre.  Plaat.  Patére,  iutr. 
Ilor.  Fœtorem  redolêre.  Col. 
Exputescêre,  intr.  Plant.  —  au 
nez,  exhibére  molestiam  naso. 
Plaut.  Il  Transitivt.  —  le  vin, 
redolêre  uinum.  Cic.  putëre 
mero.  Hor.  fœtire  muUo  vino. 
Mart.  —  le  bouc,  olére  hircum. 
Hor.  Qui  pue  le  bouc,  hircosas, 
a,  am,  adj.  Plaut.  Mart.  Fig. 
—  l'ancienneté,  redolêre  an- 
tiqaitatem.  Cic. 

puéril,  lie,  adj.  Relatif  à  l'en- 
fant. Puerilis,  e,  adj.  Cic.  || 
Qui  conviendrait  à  un  enfant. 
Paerilis,  e,  adj.  Cic.  Idée  — , 
rea  ^ta  paeriliter.  Cic.  Avoir 
une  joie  — ,  paeriliter  exsul- 
tàre.  Cic.  Traits  recherchés  et 
— ,  molestias  et  ineptix.  Cic. 

puérilement,  adv.  D'une  ma- 
nière puérile.  Paeriliter,  adv. 
Cic. 

puérilité,  s.  f.  Caractère  pué- 
ril. Paerilitas,  atis,  f.  6en. 
Mores  pae/'iles.  Cic.\\  Acte,  dis- 
cours puéril.  Res  paeriliter  (ic- 
ta.  Cic.  Paeriliter  dictam  ou 
{actam.  Cic.  C'est  une —  do..., 
paerile  est  (avec  l'Infîn.).  Ter. 
Des  — ,  vanitatcs,  um,  f.  pi. 
Liv.  Rechercher  des  —  dans 
l'histoire,  in  historiâ  paerile 
qaiddam  consectari.  Cic. 

puerpéral,  aie,  adj.  Qui  a 
rapport  à  l'accouchement.  Voy. 

ACCOUCHEMENT. 

pugilat,  s.  m.  Combat  à  coups 
de  poing.  Pagilatas  et  pagilla- 
tas,  us,  m.  Cic.  Atlilote  pour  le 
— ,  pugil,  ilis  {.\h\.  gili),  m. 
Cic.  pycta,se,  m.  Plin.  et  pyc- 
tes,  a;,  m.  Phsed.  Col. 

puîné,  ée,  adj.  Qui  est  né 
(après  un  frère  ou  une  sœur). 
Minor  nata  eu  ?impl.  minor, 
oris,  adj.  Cic.  Voy.  cadet. 

puis,  adv.  Aprè.s  cela.  Postea, 
adv.  Cic.  Deinde,  adv.  Cic.  Voy. 
APRÈS,  ENSUITE.  I|  (P.  ext.)  En 
outre.  Deinde,  adv.  Cic.  Postea, 
adv.  Cic.  Il  Arch.  —  après,  voy. 
APRÈS  ;  AILLEURS  (d').  —  donc 
que,  voy.  puisque. 

puisage,  s.  m.  Action  do  pui- 
ser. Haustus,  ûs,  m.  ^4. 

puisard,  s.  m.  Petit  puits  pour 
l'écoulement  des  eaux.  Complu- 
vium,  a,  n.    Vitr. 

puisatier,  s.  m.  Ouvrier  qui 
creuse  les  puits.  — ,  et,  par 
appos.,  ouvrier  — ,  patearias, 
a,  m.  Liv.  Plin. 

puiser,  v.  tr.  Prendre  dans  un 
puits,  une  source,  etc.,  du 
liquide  qui  y  est  contenu. 
Haurïre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  a- 
qaam  ex  pateo.  Cic.  absol.  de 
aolio  [•  au  tonneau  ■].  Cic. 
fBr.  83,  288]).  Action  de  — , 
haustus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
profandus    Col.   [I,  5,  1].  faci- 
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lis.  Juv.  [3,  S27].  int':r  mari- 
nas aqwis  dalcium  haustas  est. 
Mêla  [II,  h,  il],  abs.  haastas 
[•  droit  de  puiser  de  l'eau  à 
une  source  ■].  Cic.  (Ca;cin.  7Ji]. 
Ulp.  [dig.  VIII,  3,  3,  31).  T  (Au 
fig.).  Haurj're,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ut  ea,  a  (ontibas  polias 
hauriant,  quam  rivalos  con- 
sectentar.  Cic.  Kauris  de  firce. 
Cic.  h.  ex  vano.  Liv.  sumptam 
ex  xrurio.  Cic.)  ;  exbau  - 
rire,  tr.  Cic.  (ex.  :  pecaniam 
ex  xrario.  Cic.)  ;  sumCre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ex  his  fontibus 
samuntar  oinnia  prsccepta. 
Cic.  samére  exempta  ab...  Cic. 
a  poeta  sumptam  exemplam. 
Cornif.  voy.  tirer,  emprunter). 

puisque,  conj.  Du  moment 
que.  QuOflianj,  conj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vos,  Qairites,  quoniam 
jam  est  nox,  venerati  Jovem 
illum...  discedite.  Cic.  [Cat. 
3,  12,  29].  non  labet  enim 
mihi  deptorâre  vitam,  qaod 
malti,  et  ii  docti,  sscpe  fece- 
runt,  neqae  me  vixisse  pœni- 
tet,  qaoniam  ita  vixi  ut  non 
(rustra  me  natam  cxistimem. 
Cic.  [sen.  23,  Si];  cum,  conj. 
Cic,  etc.  (ex.:  quibas  campro- 
vocatio  detar,  nonne  acta  Cse- 
saris  rescindantar  ?  Cic.  [Phil. 
1,9,23.].  num  id  studiam  cen- 
sés esse  villici?  minimi'.quippe 
cam  agri  caltaram  sœpissimê 
opéra  deficiat.  Cic.  [Rep.  V,  3, 
5].  cam  valetudo  et  vita  sine 
amicis  insidiaram.  et  metàs 
plena  sit,  ratio  ipsa  monet 
amicitias  comparôre.  Cic.)  ; 
quando,  conj.  Cic.  Tac.  (ex.  : 
quam  quando  complexas  es, 
tene.  Cic.  [ep.  X,  12,  5.];  quan- 
doquidem,  conj.  Cic.  (ex.  : 
uandoquidem  ta  atialisti.Cic. 
leg.  agr.  1,  I,  3].  q.  majas 
btneficium]  accipi...  nullam 
potest.  Cic.  Ph.  2,  3,  6]). 

puissamment ,  adv .  D'une 
manière  puissante.  Potenter, 
adv.  Val.  Max.  Contribuer  — 
à  qqch,  pollëre  ad  aliquid.Plin. 
Voy.  fortement.  Famil.  —  ri- 
che, prsepollens  divitiis.  Liv. 
divitissimus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Etre  —  riche,  Crassam  sape- 
l'âre  divitiis.  Cic. 

puissance,  s.  f.  Force  de  pro- 
duire de  grands  effets.  Fo- 
tentia,  as,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  p. 
solis.  Virg.);  potestas,  atis, 
f.  Lucr.  \'irg.  Plin.  (voy.  pou- 
voir); vis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  vis 
illa  divina  et  virtus  orationis. 
Cic.  vis  ac  facaltas  oratoris. 
Cic.  vis  dicendi  [•  p.  oratoire, 
p.  de  la  parole  ■].  Cic.  [Ac.  I, 
8,  32].  vis  magna  est  conscien- 
tiae.  Cic);  ops,  opis,  f.  Cic 
etc.  (ex.  :  omni  ope  anniti  ou 
eniti,  ut...  Liv.  omni  ope  at- 
que  operâ  eniti,  at...  Cic. 
sammis  opibas  anniti,  ut... 
Liv.  omnibus  viribus  atque 
opibus  resistére.  Cic).  Voy. 
FORCE.    Il     (Spéc.)     Faculté    de 


l'âme.  Voy.  faculté.  ||  Possibi- 
lité de  produire  tel  ou  tel  effet, 
non  encore  réalisé.  Patentas, 
atis,  (.A.  Il  (Matliém.)  Valeur 
d'une  quantité  numérique  mul- 
tipliée une,  deux,  trois  fois, 
etc.,  par  elle-même.  Potestas, 
atis,  t.  Mart.  Cap.  (II,  106).  T 
Force  d'impo=er  son  autorité. 
Potentia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
vir  supra  humanam  potcn- 
tiam  magnitadina  animi  pra;- 
ditus.  Justin.  [.\II  ,  16 ,  1]. 
erant  in  magnâ  potentia.  Cic. 
sammse  potentia;  adolescens. 
Cœs.  qaod  eoram  adventu  po- 
tentia ejus  deminuta...  sit. 
Cœs.  [B.  G.  I,  18,  8].  hanc 
anam  gratiam  potentiamqae 
noverant.  Cœs.  [B.  G.  VI,  15, 
21.  quas  legiones  ab  itinere 
Asiae  Syiiseque  ad  saam  po- 
tentiam  dominationemqae con- 
verterat.  Cses.  [B.  C.  1,  U,  5])  ; 
potestas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  pari  potestate.  Liv.  ha- 
hëre  potestatem  vitx  necisqae 
in  aliquem.  Cic.  tamen  ne 
qua  dedactio  fieret  magnâ  e.v 
parte  tua  potestas  erat.  Cic. 
[Caecil.  32].  non  esse  in  nostrà 
potestate,  quin  illa  eveniant, 
Cic.  [fat.  îi5].  populam  redi- 
gëre  in  potestatem  alicujus  ou 
saam.  Aep.  Liv.  esse  in  alicu- 
jus  dicione  ac  potestate.  Cic. 
tenëre  aliquem  in  sua  potes- 
tate ac  dicione.  Cic.  p.  prse- 
toria.  Cic.  trihunicia.  Cic.)  ; 
opes,  opum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  summas  opes.  Cic  tanta' 
opos  rei  publics:.  Cic.  opes 
i-ijfectare  [•  chercher  à  conqué- 
rir la  p.  "1.  Liv.  larijitione  pe- 
ricalosas  libertati  opes  stj-uëre. 
Liv.  patries  opes  auyëre.  Nep. 
alicujus  opes  evertëre.  Cic. 
opes  Licedarmoniorum  con- 
cutëre.  Nep.  opes  Galloram 
frangëre.  Liv.  opes  consequi. 
Cic.  opes  et  dignitatem  tenëre. 
Cic).  La  —  souveraine  de  la 
divinité,  numen  deorum.  Cic. 
(N.  D.  I,  2,  3)  ou  divinam.  Cic. 
(Ac.  II,  38,  121).  Il  (Par  ext.) 
Ceux  qui  possèdent  cette  force. 
Vis,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  ne  qua 
repentina  vis  in  civitate  exis- 
teret,  qua;  libertatem  oppri- 
meret  populi.  Nep.  [Aie.  3,  3]. 
ne  civitatem  vis  aliqaa  ex- 
terna  adoriretur.  Liv.  [I,  17, 
i.]);  potentia,  se,  f.  Quint. 
(ex.:  adatatores  praesentis  po- 
tentia;. Qaint.  [XII,  10,  13]). 
Les  —  célestes,  namina  deo- 
rum,, Cic.  Il  ^Spéc.)  Etat  sou- 
verain. Civitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  état). 
puissant,  ante,  adj.  Qui  a  la 
force  de  produire  de  grands 
effets.  Potens,  adj.  Cic  Qaint. 
{ox.:  potens  manus.  Cic.  post- 
quam  ad  id  parum  potentes 
erant.  Liv.  [IX,  26, 16].  in  affec- 
tihas  potentissimas.  Qaint.)  ; 
valens,  p.  adj.  Cces.  Cels. 
Plin.    (ex.  :  medicamenta   va- 
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lentia,  vaUntisBimn.  Cels.  re- 
madia  nimit  vaUntia.  Ca-s 
ipina  raciU:e  valentior.  /'/in 
ad  omntt  efffctas  vaUntior 
Plin.);  vaiidus,  a,  um,  »<lj 
Ov.  Cels.  t^lin.  Tac.  (ex.  :  mt- 
dicamentum  v^lidum,  admo- 
dum  valiJam.  Cela,  venenum 
x-alidam.  Tac.  validisiinui  f:v.v 
aceti  contra  cerastat.  Plin.)  ; 
YebemeDS,  adj.  Liv.  Plin. 
(ei.:  vehementior  somna3.  Liv. 
ventas.  Auct.  b.  Hiap.  vehe- 
ntentior  vit  frigoram.  Plin.}; 
vividas,  a.  am,  adj.  Lacr. 
Liv.  Val.-Max.  Tac.  (ei.  :  vi- 
V'ida  vis  animi.  Lucr.  vividum 
injeniam.  Liv.  Val.-Max.).  \\ 
(Par  eit.)  Très  jro«,  très  foru 
Voy.  GROS,  FORT.  ^  Quî  a  la 
force  d'imposer  son  autorité. 
FoteDS,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
eivis.  Cic.  p.  civitas.  Cic.  duo 
potentissimi  reges.  Cic.  for- 
tuna  per  omnia  hiunano, 
nuiximè  in  res  bellicas  po 
tent.  Liv.  (IX,  17,  Z]);  pol- 
lens, p.  adj.  Sali.  (ex.  :  pol- 
lens viribas.  Sali.)  ;  ûrmus, 
a,  um,  adj.  Cxs.  (ex.  :  Trino- 
bantes,  prope  prmissima  ea- 
ram  «oionum  civitas.  Cses. 
B.  G.  V,  ao,  l;cf.  B.  C.  II,  19. 
U]):  magDus,  a,  um,  adj.Ctc. 
etc.  (ex.:  propter  samniam  no- 
bilitatem  et  singalarem  po- 
tentiam  magnas  erat.  Cic. 
civitas  magna,  opalenta.  Sait, 
oppidum  magnam  atqae  va- 
lent. Sait,  majcimam  hanc 
rem  [•  cet  Etat  •]  fecerat. 
Cic.)\  opulentus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  opulenti  homi- 
net  et  copioai.  Cic.  opalenta 
ciritat.  Cic.  oppidum  opalen- 
twm.  Casa,  opalenti  reges.  Sali. 
opalentior  lactio.  Liv.);  ÛO- 
reos,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
(torens  civitas.  Cses.  (lorentes 
opes  Etratcoram.  Liv.  homo 
(lorentitaimat .  Cic.  ref  pablica 
(lorentissima.  Cic.  subst.  flo- 
rentet  [opp.  à  a((licti].  Aey/. 
[Att.  Il,  L]);  imperiosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  imp. 
poputtis.  Cic.).  Très  —,  prse- 
potens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pr. 
viri.  Cic.  kominet.  Sen.  po- 
pali .  Liv .  Carthago  prsppo- 
tent  terra  marique.  Cic.). 
Tout  — ,  prxpotena,  adj.  Cic. 
reram  omnium  prsepotent.Cic. 
qui  omnia  potett.  Cic.  Etre  — , 
passe,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
pouvoir);  pollêre,  intr.  Carra. 
Liv.  (ex.  :  qui  [senatus]  certé 
anut  plut  ijaam  dictaiura  tua 
potett  pollctque.  Liv.  gai  in 
re  paljiicà  /Aurimam  polle- 
bant.  C'a;»,  quanto  magit  potée 
potletqae.  Liv.  Etraria  tan- 
tum  pollens  terra  marique. 
Liv.).  Dieu  est  tout  — ,  dei  nu- 
mini  parent  omnia.  Cic.  nihit 
est  qriod  Deat  efficére  non 
potnu.  Cie. 

paits,  n.   ta.  Excavation    prati- 
qué* dana    le  boI  pour  en  tirer 


de  l'eau.  Putens.  t.  m.  Cic. 
(ex.  :  ptueuTn  (odëre.  Plaat. 
effodère.  Col.\  Do  — ,  puiea- 
naf,a,  am,  adj.  Lacr.  Ov.  (ex.: 
aqua  puteana.  Col.),  patealis. 
e,  adj.  Plin.  ex.  :  put.  fons. 
Col.).  Bord,  margelle  d'un  — , 
puteal,  alit,  n.  Cic.  Fig.  La  vé- 
rité est  au  fend  d'un  — ,  in 
profundo  veritas  est  demersa. 
Cic.  Sortir  de  pon  —  (en  pari, 
de  la  vérité  ,  e  pi-o(ando  ou  te- 
nebris  emergère.  A,  Un  —  de 
science  (  homme  qui  a  une 
science  profonde),  n'r  doctissi- 
miu  ou  sammat  in  omni  doc- 
trinâ.  Cic.  (Stvie  biblique.)  Le 
—  de  l'abime.Voy.  e.nfq(.  {|  J^. 
anal.)  Excavation  pratiquée 
pour  l'exploitation  d'une  mine, 
d'une  carrière.  Puieus,  i,  m. 
Plin.  Il  Excavation  creusée  par 
les  a'siégés  pour  découvrir  les 
mines.  Lunicaius,  i,  m,  Caes. 
Fovea,  a",  f.  Curt. 

pullulation,  s.  f.  Le  fait  de 
pulluler.  Pttllulatio,  onis,  f. 
Prise.  Lujearia,  3e,  f.  ou  tuxu- 
riea,  ei,  f.  Cic.  etc. 

pulluler,  V.  intr.  Se  multiplier 
abondamment.  Pallulàre,  intr. 
Virg.  Col.  Laxariâre,  intr.  et 
laxariàri,  dép.  intr.  Cic.  Sil- 
vescëre,  intr.  Col.  Jj  (Fig.)  Pal- 
lulàre, intr.  Nep.  Scatëre,  intr. 
Plin. 

pulmonaire  (lat.  pulmona- 
ritis.  Col.),  adj.  Qui  a  rapport 
aux  poumons.  Pulmoneus,  a, 
um,  adj.  Plin.  (Traduire  aussi 
par  lo  Génit.  pulmonis  ou  pal- 
monum.).  Les  petits  vais.'seaux 
— ,  lamices,  um,  m.  pi.  Plin. 
1  S.  f.  Nom  de  différentes 
plantes.  Palmonacea  radicula. 
\'eg.  Palmonaria  radicula.  Veg. 

pulmonie,  s.  f.  (Arch.)  Affec- 
tion du  poumon.  Vitium  pul- 
monis. l'Un. 

pulmonique  et  (arch.)  pou- 
monique.  adj.  Qui  a  une 
affection  du  fioumou.  Pulmo- 
naHus,  a,  ara,  adj.  Col.  Voy. 
poiTRiHAiRE.  Subst.  Un  — ,  une 
— ,  voy.  POITRINAIRE.  ||  Fig.  Une 
séchereœe  de  —  (une  grande 
çécheresee    d'àme),  voy.  sâcHE- 
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pulpe,  s.  f.  Substance  charnue 
de  certains  fruits.  Pulpa,  ae,  f. 
Scrib.  Cartitago,  inia,  f.  Plin. 
1  (P.  anal.)  Pulpe  cérébrale 
partie  médullaire  du  cerveau), 
cerebri  medulla.  Cela.  —  digi- 
tale (renflement  charnn  des 
doigts),   voy.  renflement. 

pulpeux,  euee,  adj.  Qui  a  le 
caractère  de  la  pulpe.  C'amo- 
>us,  a,  um,  adj.  Plin.  Palpie 
similis.  A.  Voy.  ihar-iu. 

pulsation,  s.  (.  Battement  des 
artère".  Percatsut  venaram. 
Plin.  Ictut,  as,  m.  Plin.  Voy. 
poi  u.  Il  (P.  ext.)  Battement 
douloureux  qui  accompagne  les 
inflammationp,  Paltatio,  onis, 
t.  Ckalcid. 

pulvérisation,  t.  t.    Action  de 


pulvéii.<er.  Tutus,  ùs,  m.  Cic, 
Res  in  palwrem  m  inutisaimum 
redactte.  A.  —  des  mottes  de 
terre,  pidverattu,   onis,  f.  Col. 

pulvériser  [lat.  past.  pulvari- 
iùre.  l'ey.),  v.  tr.  Itéauira  on 
poussière.  Conterêre,  tr.  Ov. 
Plin.  (cf.  c.  coJ^ua  cerfi.  Ov.). 
In  pùlverem  conterêre,  reaol- 
vére  ou  extenaàre.  Cic.  Marbre 
pulvérisé,  farina  marnirtris. 
Plin.  Etre  — ,  se  — ,  rcsoli'i  in 
pùlverem.  Col.  Fig.  Voy.  anéan- 
tir, BROYER.  Il  (P.  ext.)  Lancer 
un  liquide  eu  gouttelettes. 
Voy.  [faire]  jaillir. 

pulvérulent,  ente,  adj.  Qui 
se  met  en  poudre.  Palvereui=, 
a,  um,  adj.  th.  ^  Qui  est  cou- 
vert de  poudre.  Pulvereus,  a, 
um,  adj.  Plin.  Palverulentas, 
a,  um.  adj.  Cic.  Voy.  pouorkix. 

pumicin, s.  m.  Huile  de  palme. 

Voy.    PALME. 

punais.  aise,  adj.  (Arch.)  Qui  a 
une  oiieur  fétide  du    nez.  Voy. 

PUER  ;    NEZ. 

punaise,  s.  f.  Insecte  à  odeur 
fétide.  Ciiixcr,  icia,  m.  MaH. 
Plat  comme  une  —  (très  plat), 
voy.  PLAT.  1  (par  anal.)  Clou  à 
tête  plati .  Voy.  clou. 

punir,  V.  tr.  Frapper  (qqn)  d'une 
peine.  Punire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aonles.  Ctc.  se  punire.  Cic. 
aliqucm,  supplicio.  Cic.  aliquein 
morte.  Plin.  j.  absol.  punire 
velte  [opp.  à  misereri].  Cic.  on 
dit  aussi  pcenà.  af^ére  aliquem. 
Cic.  pcenam.  capère  ou  exigére 
de  aliquo.  Cic.  pœnas  ab  aliquo 
petére,  expetére.  Cic.  pœnns 
ab  aliqao  rcpctire.  Cic.);  ajui- 
madvertère ,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  aliquem  Jure.  Cic.  pa- 
trio  Jure  in^iuni.  Liv.  impors. 
sof'titione    aninuidvertitur     in 


quosdam.  Cic);  multàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquein  maltù 
[•  d'une   amende  ••[.    Cic.  ali- 


quem pœnû.  Cic.  aliquem  mor- 
te. Cic.  exsilio.  Liv.)  ;  vindi- 
càre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  (ateur 
non  modo  in  socioa,  aed  etiam 
in  cives  militeique  noalrua 
perasepe  etse  severi  ac  velie- 
menter  vindicatum.  Cic.  vin- 
dicandum  in  eos  non  manu 
neque  vi,  verum  quaestionibas. 
Sait,  in  qaos  eograviiis  Cseaar 
vindicanaam  statuit.  Cœs.  ab- 
sol. nisi  vos  vindicatis.  Cic. 
populum  hortari  ad  vindican- 
dum.  Sali.)  ;  castlgâre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  châtier).  —  qqn 
d'une  façon  exemplaire,  in  ali- 
quem exemplam  edére  ou  ('scé- 
re.  Cic.  aliquem.  gravi  pcenà  u^- 
ficére.  graviaaimum  suppli- 
cium  de  aliquo  tumêre.  Cic. 
Etre  puni,  puniri.  Cic.  plecti. 
Cic.  (cf.  pi.  rve;//io«ntiii  [-de  sa 
néslisei'ce-].  Cic.)  paenaa  dure, 
sotvëre  ou  persolvére.  Cic.  p(r- 
nas  pendére  ou  expendére. 
Cic.  Etre  puni  par  qqn,  pour 
qqch.,alicai  darepceiuu  u/tcu- 
^os  rei. Cic. Etre  puni  tri»  sévo- 
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rement,  lummas   panas  dare. 
Cic.  Etre  —  do  mort,  pa-nas  cti- 
piteliuSra.  Liv.  ||(Par  cxt.)  Etre 
puni  do  qqch.,    c'cst-d-dire  en 
être    mal    récompensé.    Pœnas 
dare  {alicufus  rei).  Cic.  ^  l'aire 
expier  une  faute.    PuBJre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  p.   malelicia.  Cic. 
on  dit  aussi  domestici  sanr/ui- 
nis  pœnas   expetêre.    Cic.  pa- 
nam    aamëre    pro   atiqua    re. 
Cic);  vindicàre,  tr.  die.  Jet. 
(ex.:   facinus  nemini  leije  con- 
cesswn  aod  (ortasse  aâliac   in 
nuilo  vindicatam.Cie.  v.  acerri- 
mê  male^ia.  Cic.  peccata.Liv. 
insidias  [•  un  complot  •].  Cïc); 
animadvertére,   tr.  Cic.  etc. 
(soulaupart.passéet  àl'adj.  ver- 
bal: o   (acinas  animadverten- 
diim  [.qu'il  faut  punir •]!  Ter. 
res  animadiertenda.Cic.  multa 
animadverau  severê.  Sen.);  ul- 
cisci  ,   d^p.   tr.  Cic.  etc.  (ei.  : 
icelua.  Cic.  in/uriam.Cic.  non 
aolam  jiablicas,  aed  etiam  pri- 
vatas  injurias.  Cses.  istias   in- 
jurias per  vos  ulcisci  ac  per^e- 
qui  atataisse.  Cic.  mortem  ali- 
cujua.  Cic.)  ;    persequi,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  injurias.  Cic. 
mortem  alicujus.    Cic.  adulte- 
rium.  Sen.);  exsequi,  dép.  tr. 
Liv.  Suet.  (ex.:   deticta.  Suet.). 
Etre  puni,  lui,  pass.  Cic.  (ex.: 
parentam  scelera  (ilioram  pœ- 
nis  lui.  Cic.}.  Voy.  chatieh. 
punissable,   adj.   Qui    mérite 
d'être  puni.  Pœnâ  ou  animad- 
versione    ou    castigatione     ou 
supplicio  dignaa.  A.  Animad- 
vertendua,  a,  am,   p.  adj.   Cic. 
(cf.  animadvertendum  facinus. 
etc.).  Puniendus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.    Castigandus,    a,    am,    p. 
adj.  Cic.    (Dans   un   sens  plus 
large.)  Noxiaa,  a,  um,  adj.  Cic. 
Improbus,  a,  um,  adj.  Cic. 
punisseur,  euse,  adj.  Qui  pu- 
nit. Qui,  qu3s  punit,  castigat, 
etc.  A.  Un  — ,  punitor,oris,  m. 
Saet.  (Cœs.  67). 

punition    (lat.    punitio.    Val.- 
M^.    [VIII,  1,  1^.  Gcll.  Tert.), 
s.  f.  Action  de   punir.    Multa- 
tio,   ODis,    f.  Cic.  Inscr.  (ex.: 
multatio    œdilis    [gén.     subj.]. 
Inscr.  multatio  bonorum  [.con- 
sistant en  une  amende  ■].    Cic. 
fRab.     perd.   16]);    correctio', 
0D2S,  f.    Cic.  (ex.  :  delicto  do- 
.ère,   correctione  gaudêre.  Cic 
[am.    90]);  castigatio,  onis, 
f.    Cic.    etc.    (voy.  châtiment). 
Demander  la  —  des  coupables, 
at  puniantur  noeentes  precari. 
Cic.  En  —  de  leurs  crimes,  ut 
sceleram  pœnas    dorent.    Cic. 
T  Peine  dont  on  punit.  Pœna, 
a»,    f.    Cie.    etc.    (opp.  à  prœ- 
mium,pretiam,impunitas.Sall. 
iCat.  A6,  2],  01.  ;  haec  pœna  est 
apud  eot   gravissima.  Cees.  ut 
tibi  qaisque  etiam  pœnx  loco 
traviores     imponeret   labores. 
Cses.  prsemia pcenasqae  consti- 
tuêre.  Cic.  Csss.  ab   aliqao  pœ- 
*a»  rcpetére  pro   veteribus  in- 


l'CR 


PUR 


U9I 


juriis.  Cœs.  pœnâ  aliqnem  a(fi- 
cére  ou  multûre  [.  infliger  une 
q.  à  qqn  .].  Cic.  teneri  pœnà 
[•  encourir  une  p.  .].  Cic.  aus- 
tinère  pœnam.  Cic.  pœnas  su- 
bire.  Cic.  pœnam  (erre,perfer- 
re,  luire  [■  subir  .].  Cic.  ulicui 
remittëre  jfumam.  Liv.  non 
poaae  e(lugere  hujus  eulpx  pœ- 
nam. Cic).  Voy.  PEINE,  CHA- 
TIMENT. 

1.  pupillaire,  adj.  Relatif  au 
pupille.  Papillaris,  e,  adj.  Liv. 
Jet, 

2.  pupillaire,  adj.  Relatif  à  la 
pupille  de  l'œil.  Traduire  par 
le    génit.    aciei    ou  pupillœ. 

pupillarité,  s.  f.  Etat  de  pu- 
pille. Pupillatus,  ûa,  m.  Inscr. 
1.  pupille,  s.  m.  et  f.  Enfant 
mineur  en  tutelle.  Pupiltua,  i, 
m.  Cic.  Pupilla,  se,  f.  Cic.  Les 
biens  d'un  —,  tutela,  se,  f.  Cic. 
Age  àe— .papillaris  setaa. Suet. 
L'argent  d'une  —,  pufillares 
pecuniee.Liv.  Actions  intentées 
au  nom  d'une  —,  pupillares 
actiones.  Quint. 

2.  pupille,  s.   f.  Ouverture  du 
milieu  de  l'iris  par   où  pénètre 
la  lumière.     Pupilla,  œ,  f.  Cic. 
^cie8,ei,  f.  Cic.  (cf.  acies  ipsa, 
qua  cernimua,  quse  pupilla  vo- 
catar.  Cic). 
pupitre  (lat.  pulpitam,  chaire, 
tribune),  s.  m.  Meuble  incliné 
sur    lequel    on    pose  des  livres, 
etc.  Pluteus,i,m.Pers.  —pour 
écrire,   mensa  seriptoria.  A. 
pur,    e,    adj.    Dont    la    nature 
n'est  mélangée  d'aucun  élément 
étranger.  Purus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  pura  unda.  Virg. 
aqaa.  Hor.  quicquid  inde  haur- 
riaa    pwum     liquidumque     te 
haurire  sentias.  Cic.  p.  aurum. 
Plin.)  ;  integer,  gra,  grura, 
adj.  Cic.  etc.  {ex.:  fontes. Luc r. 
Hor.  n.  pi.   subst.   anteponan- 
tar  intégra  contaminatis.  Cic); 
merus,   a,   um,  adj.  Cic.  etc. 
{e\.:  m.    vinum.   Plaut.  Ov.  et 
subst.    merum    [.  vin    pur  •] 
Har.    Oy.   Plin.    au    fig.    velut 
ex  diutina  aiti  nimia  avide  me- 
ram  haurientes  libertatem.Liv. 
[XXXIX,   26,   7].    par  ext.  mera 
segnities     [  .  paresse    pure  .  ]. 
Plaut.  mera  scelera.  Cic  mera 
monstra.  Cic.  mera    mendacia 
narrâre.    Sen.)  ;  meracus,   a, 
um,  adj.  Csc.  etc.  (ex.:  m.  vi- 
num.   Vels.    vinum  meraciua. 
Cic.  au  fig.    cum  populos  non 
modicè  temperatam,  aed  nimis 
meracam      libertatem     sitiens 
hauserit.    Cic.    [Rep.    1,   66])  • 
sincerus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  sjnc«ram  prœlium  éques- 
tre  f.  un  pur  engagement   de 
cavalerie-].  Liv.  sincera  axun- 
gia.  Plin.  au  fig.  aincei-a  volap- 
tas.    Cie.    sincerum    gaudiam 
Liv.);    germanus,    a,    um 
(.  vrai,  réel,  pur  .),    adj.    Cic. 
etc.   (ex.  :   g.    ironia.   Cic  ger- 

maniasimas    Stoicas.  Cic). 

et  simple,  nudus,  a,  um,  adj. 


Cic.  etc.  (ex.:  nudus  conaenaas. 
Jet.)  ;    simplex,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.   simple).      La    —    vérité, 
summa  veritas.  Cic.  J'ai  dit  la 
—  vérité,  nihil   dixi  niai  vera. 
Cic  En  —  perte,  voy.  inutile- 
ment. Loc.  adv.  A  —  et  à  plein, 
c-a^d.  sans  réserve  (arch.),  voy. 
RÉSERVE.    En    —    chef,    c.-d-d. 
tête  nue,  voy.  .\u.  T  Dont  la  na- 
ture n'est  altérée  par  aucun  élé- 
ment mauvais.  Purus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  aer  [opp. 
^.craasua].Cic.puri3simaœtlie- 
ris    para.    Cie.    dies    [.  ciel  .] 
purissimus.  Plin.  /.  au  fig.  ani- 
mus    omni  admixtione  libera- 
tua,  parus  et  integer.  Cic.  cas- 
tas     animaa    purusque.     Cic. 
mens    ab    omni   labe  pura    et 
splendida.  Cic.  estne  quisquam 
qui  tibi  parier  ease  videatar? 
Cic.  conaulem  parum  piamque 
deis   visam.    Liv.)  ;    intactus, 
a,  um  (•  non  souillé;  exempt, 
pur  de  .).  adj.  Liv.  (ex.:  aliqaâ 
re.  Liv.  intactus  infamiâ,  cupi- 
ditate,   religione.  Liv.)  ;   inte- 
ger, gra,  erum,  (.  sans  souil- 
lure, pur  .),  adj.  Cïc.  etc.  (ex.: 
intégra  (ilia.  Plaut.  liberos  con 
jugesque  suas  intégras  ab  istiua 
petalantià  conservàre.  Cic  in- 
teger castusqae.  Cic.  nemointe- 
grior.    Cic    cattisaimas  homx) 
atqae    integerrimas .    Cic.    vita 
mtegerrima.    Cic);    inconta- 
miaatus,    a,    um,  adj.  Varr. 
Liv.    (ex.  :   ne   quid  sinceri,  ne 
quid   incontaminati   ait.  Liv.); 
castus,   a,   um   {■  .sans  tache, 
pur  .),  adj.  Cic.  etc.   (ex.:  Cas- 
au  caatissima  donius.  Cic.  Ho- 
mo castus.  Cic.)  ;  sanctus,  a, 
um  (.  innocent,    pur  .),    adj. 
Cic.    etc.    (ex.  :    sancta  manus. 
Val.-Max.  Lascius  et  Maniliaa 
natarâ  sancti  et  religiosi.  Cic  ) 
Il  (Par  ext.)  En   pari,    du  style. 
PuTUs,  a,  um,  adj.  Cic.Qaint. 
(ex.:  p.  et  ineorrapta  cunsaeta- 
do  [opp.  à  vitioaa  et  corrapta]. 
Cic.    [Br.    75,  261].    tersior    et 
purus    magis   Horatias  [opp.  à 

fiait  lutulentas  Lucilias].  Quint. 
X,  1,  9Ji]. 
ptirée,  s.    f.  Mets  fait  de  légu- 
mes réduits  en   bouillie.  Pals, 
paltis,  f.  Cic  Sorbitio,  onis,  t. 
Phœd.    Cela.    Purée  de  fèves, 
fabacia    pals.     Macr.    fabata 
pals.  Varr.  ou  simpi.  fabata,  se, 
f.  Plin.  I  P.  anal.  —  de  gibier, 
de  volaille,  etc.  Voy.  BAcms. 
purement,  adv.  D'une  maniè- 
re pure.  Paré,    adv.    Cic.    ^cf. 
paré    acta    vita.  Cic).    Caste, 
adv.  Cic.  (cf.  caste  et   intégré 
vivére.  Cic).  Voy.  chastement, 
N'ERTiTELSEMENT.^  Correctement. 
Emendaté,  adv.  Cic.  (cf.  emend. 
loqai.  Cic).    Voy.    olaireme.vt, 
CORRECTEMENT. (I  (P.  ext.)  Unique- 
ment. Voy.  ce  mot.   —  et  sim- 
plement, directo,  adv.  Cic. 
pureté  (lat.  post.  paritas.  Pall. 
Macr.  Hier.),    s.   f.   Etat  de  ce 
ce  qui  n'est  mélangé  d'aucun 
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élém«Dt  «tranger.  Manditia,  r, 
f.  SI  munditiea,  ei,  f.  Lie.  Sin- 
Cfritus,    txtit.    f.     \'al.-M<uc.   ^ 
Eut  de  ce  qui    nV<l  altir^-  par 
aucun  éltmeoi  mauvais.    StD- 
ceritas .    atis.    f.    Val.-M.u:. 
(ex.  :   $inc.   samma  i-itse.   Wil.- 
X/jjr);  serenitas,  atis,  f.  Cic. 
eu.  (ei.:  $.  cseli.  Cic.  ^<fn.\  — 
daê  m<Bur«,   castitas,  atis,  t. 
Cic.    (d«    log.    Il,  S9  .    Plin.  j. 
(pan.  !0,  i)  ;  castimonia.  », 
f.  Cic.  (Ciel.  11  ;   sanctitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.;  unctiUts 
elacet.    Cic.    s.    mutronurom. 
Cic.);  saactimonia,  se.  f.  Cic. 
(ex.  :  dooium   habére  c/jusan» 
padori  et  $anctimonia! .  Cic). 
—    du    stylo,    incorrupti»   inïe- 
griUiS.    Lie.  —  de    la   langue,  j 
terme    paras    ou     emendatat.  | 
Cic.   ou    paras   et    emendatas 
termo.  Cic.  Sans — ,  inquiruitc, 
adv.    Cic.   (cf.  inquinatë  loqui.  . 
Cic.  [Br.  37,  liO,  T3,  S58]).         1 
purgatil,  ive  (lat.  post.  purga- 
tiias.    Cœl.-Aar.),  adj.  lArcli.) 
Qui  a  la  propriété  de    nettoyer. 
Voy.  pcRiFUNT.  Il  Fig.  (T.  ascé- 
tique.) Vie  —  (vie  de  pénitence), 
Vûv.  PÉNITENCE.  ^  Qui  a  la  pro- 
prrété  de  purger.    Pargatorias, 
a,  tt/n,  adj.  Samm.  Va  remède 
— ,  et,  tabst.    un  — ,    purgato- 
rium     ntedicamentam.  Samm. 
ou  ?impl.   pargatorium,    îi,  n. 
Samm. 

purgation  (lat.  purgatio),  s.  t. 
(Arch.) Action  de  nettoyer. Voy. 
KETTOïACE.  I{  Fig.  —  judiciaire 
(combat  judiciaire;.  Voy.  com- 
bat, ÉPREU\-E.  T  Action  de  pur- 
ger. Pargatio  alvi.  Cic.  ou 
ventriê.  Plin.  Dactio  alvi. 
Cels.  Il  (P.  eit.)  Remède  purgatif. 

Voy.    PLTtCATU^. 

purgatoire,  e.  m.  Lieu  d'ex- 
piation dans  l'autre  monde. 
Pargatorias  ignis.  Aag.  Parga- 
torium, a,  n.  Dacange.  ||  Fig. 
Faire  fon  —  en  ce  monde  (y 
avoir  beaucoup  à  =ouiTrir).Voy. 

ENFER,   SOUfTBIR. 

purge,  «.  f.  (Arch.)  Action  de 
nettoyer.  Voy.  .nettotaoe.  || 
Fig.  —  d'hypothèqucB.  Voy. 
levée  et  HTPOTHÈOUE.  ^  AclioM 
de  ee  purger.  Voy.  puroation.  1 
(P.  eit.)  Purgatif.  Voy.  ce  mot. 

purger,  v.  tr.  Débarrasser  de 
ce  qui  eouille, altère,  gâte.  Pur- 
gàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aurum. 
Aag.  oleam  a  foliis  et  stercore. 
Caio.  on  dit  aussi  param  (a- 
cire.  Cic.  voy.  nettoter  ;  au 
fie.  p.  arbem  [des  criminel»]. 
Cic.  exercitum  misiionibus  tur- 
bulentorum  hominam.  Liv.)  ; 
repurgàre,  tr.  Liv.  Suet.  (ex.: 
r.  iter.  Liv.  aaram  venis. 
Flor.);expurgâre,  tr.  Cic.  etc. 
(au  ng.  ex.:  qao  ma'jit  expur- 
gandas  [•  purgé  de  toute  im- 
pureté •jestserrruj  et  adhibenda 
tanqaam  obrusta  ratio.  Cic. 
[Br.  7A,  SOOJj.  —  qqn,  c.-d-d. 
I>:i  faire  prendre  médecine, 
purg&re,  tr.    Cels.    (ex.:  ali- 
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qaem.  Cels.  aliquem  ah  infe- 
riore  parte  ou  a  superiore  parte 
[•  par  le  bas  ou  par  le  liaut  •]. 
Cels.  se  pargâre  bene.  Cels. 
purgari  [•  se  purger  •]  »a"pe 
vel  sponte  vel  casu.  Cels.  puc- 
gari  vomitione  et  alvo  solatà 
ou  per  alvum.  Cels.  hibêre  ali- 
quid  ad  corpus  piirgandam. 
Cels.).  —  (en  pari,  d'un  re- 
mède), aiium  subducire.  Cfls. 
alvam  dejicère  ou  simpl.  de/i- 
cére.  Cels.  alvum  movëre  ou 
detrahêre.  Cels.  —  doucement, 
alvum  solvére  leniterou  modi- 
cè.Cels.\\[P.  anal.)  Débarrasseï;. 
Voy.  ce  mot.  —  la  mer  des  pi- 
rates qui  l'infestaient,  mariti- 
mos  ptadones  consectando 
mare  tutum  reddére.  Cic.  — 
l'Italie  de  ses  ennemis,  hostes 
totà  Italia  depellére.  Liv.  \\ 
(Spéc.)  —  d'une  accusation,  c- 
à-d.  s  en  justifier,  voy.  justifier. 

I  Effacer,  faire  disparaître  ce 
qui  adesconséquonces  fâcheuses. 

II  voulut —  sa  contumace,  con- 
demnatus  absens,  judiciam 
rescindére  volait.  Q. 

purifiant,  ante,  adj.  Qui  pu- 
rifie. Lustralis,  e,  adj.  Liv.  Fe- 
braas,  a,  uni,  adj.  1  arr. 

purificateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  l'elui,  celle  qui  purifie.  Voy. 
purifier. 

purification,  s.  f.  Action  de 
purifier.  Pargatio,  onis,{.  Plin. 
j.  Pari(icatio,  onis,  f.  Plin.  — 
religieuse,  purgatio, onis,(.Liv. 
lastratio,  onis,  (.Liv.  lustram, 
i,  n.  Cic.  februatio,  onis,  f. 
Varr.  De  — ,  lustralis,  e,  adj. 
Liv.  lastricas,  a,  um,  adj.  Suet. 
(cf.  lastr.  dies  [«jour  de  p.  du 
nouveau-né  "l.  Suet.),  \\  (Spéc.) 
La  —  de  la  Vierge,  f.  Parga- 
tionis  dies.  Ilor. 

purificatoire  (lat.  eccl.  purifi- 
catorias.  Ambr.  Prop.),  s.  m. 
Linge  pour  essuyer  le  calice. 
Purifii:atoriam,  ii,  n.  Ducange. 

purifier  (lat.  purificùre.  Plin. 
Saet.  Lact.\  v.  tr.  Ilendro  pur. 
Purgâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
nettoyer);  repurgàre,  tr.  Ov. 
Plin.  j.  (ex.;  cœlam.  Ov.);  de- 
fsecàre,  tr.  Plaut.  Col.  Veg. 
(ex.:  d.  vinum.  Col.  Plin.).  \\ 
(T.  relig.)  Lustràre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  popalam,  exercitum, 
coloniiim.  Cic.  arbem.  Liv. 
laslratas  et  expiatus  sacro. 
Liv.);  expiàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  se.  Plaut.  civitatem.  Flor. 
forum  a sceleris  vesligiis.  Cic). 
Se  —  de  ses  eouilluros,  elaére 
sordes.  Cic. 
purilorme,  adj.  Qui  a  l'appa- 
rence du  pus.  y^uri  similis.  A 
Crachats  —,  voy.  purulent. 
purin,  f.  m.  Partie  liquide  du 
fumier.  Slercoris  succat  ou 
humor.  Col. 

purisme,  s.  m.  Caractère  du 
puriste.  Puri  sermonis  exac- 
tio  diligentissima  ou  moleslis- 
sima.  Os.  d'apr.  Saet.  (gr.  22). 
Sludium    pro    peregrinli    voce 


PUT 


Gs. 


t'qittn 
d'.ipr.  Suet.  ('l'ib.  71). 

puriste  s.  m.  Celui  qui  en  par- 
lant, eu  écrivant,  affecte  une 
correction  excessiivo.  Puri  ser- 
monis exactor  ditigentissimus. 
Quint.  —  exigeant,  exactor  as- 
jHtr  recté  loquemii  Quint.  Ex- 
tictor  sermonis  Ltitini.  Suet. 
Puriste  plein  de  pédanterie, 
nwleftissimu»  exactor  sermo- 
nis. Suet. 

purpurin,  ine,  adj.  Qui  est 
couleur  de  pourpre.  Purpa- 
reus,  a,  um,  adj.  Viry.  ||Subst. 
au  fém.  Purpurine,  principe 
eolorant  ronge.  Purpura,  a',  f. 
.-!.  Voy.  poirRpiiE. 

purulence  (lat.  post.  parulen- 
tia.  Hier.),  s.  f.  Caractère  de  co 
qui  est  purulent.  Supparatio, 
onis,  t.  t  els.  Sen. 

purulent,  ente,  adj.  Qui  a 
rapport  au  pus.  Parulentus,  a, 
um,  adj.  Cato.  Cels.  Plin.  Dépôt 
— ,  conversio,  onis,  f.  Col. 

pus,  s.  m.  Humour  épaisse  pro- 
duite par  la  corruption  do-  tis- 
sus. Plis,  paris,  n.  Cels.  Sa- 
nies,  ei,  f.  Cels.  Tabet,  is,  t. 
Liv.  Plin.    Ov. 

pusillanime  (lat.  post.  pusilla- 
nimus.  Hier.),  adj.  Qui  a  Tàme 
faible,  timide.  Minatus  et  an- 
gastus.  Cic.  (Fin.  I,  18,  6IV  A- 
nimi  bumilis  {homo).  Plin. 
[XXW,  110). 

pusillanimité  (lat.  post.  pu- 
sillanimitas.  Hier.),  s.  f.  Carac- 
tère pusillanime.  Animas  par- 
vus.  Cic.  ou  kumitis.  Plin.  ou 
angastas.  Cic.  Animw<  ahjeclu.-< 
ou  (ractus.  Cic.  Animi  angas- 
tiœ.  Cic.  ou  in(irmitas.  Cic. 
Contractio  ou  contrictiancala 
animi.  Cic.  (Tusc.  III,  3Ii,  83  ; 
IV,  31,  56). 
pustule,    s.  f.    Petite    humeur 

?ui  suppure.  Pastala,œ,(.  Cels. 
'asala,  a»,  f.  Cels. 

pustuleux,  euse,  adj.  Qui  a 
des  pustules.  Pusalosus,  a,  um, 
adj.  Cels.  Pustalosus,  a,  um, 
adj.  Cels. 

putatif  (lat.  post.  patativus. 
Eccl.),  adj.  Réputé  pour  être 
ce  qu'il  n'est  pas.  Qui  {qax, 
quoil)  creditur  ou  putatur.  Cic. 
ou  (dans  une  proposition  inter- 
calaire) ut  crcdant,  ut  credi- 
tur, qui  videtur.  Cic.  Si  jo  ne 
suis  que  le  père  — ,  si  pater 
falso  dictas  lam.  Liv.  Voy. 
prétendre. 

putois,  s.  m.  Mammifère  Carni- 
vore. Fêles,  is,  t.  Vai-r.  Col. 

putréfaction  (lat.  posl.  patrc- 
l'actio.  Cœl.-Aar.),  s.  f.  Décom- 
position des  corps  privés  de  vie. 
Sitas,  ûs,  m.  Col.  Tabès  pu- 
tris.  Plin.  Etre  en  — ,  patrére, 
intr.  Pricav.  Tomber  en  — , 
fiutrefmri.  Liv. 

putréfait,  aite  (lat.  putrefac- 
tas),  adj.  (Arch.)  Putréfié.  Voy. 

POURRIR,    PUTRÉFIER. 

putréfier,  v.  tr.    l'aire  tomber 
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en  putréfaction.  Putrcfacvre,  Ir. 
Luc.  Liv.  Putréfié,  puter,  tris, 
tre,  adj.  pulri!('actus,a,  um,  p. 
adj.  Plin.  Ktro  putréfié,  patêre, 
inlr.  l'Un.  So  — ,  pulrcscérc, 
intr.  l'Un,  patre^eri.  PUn. 
compatrescére,  intr.  PUn.  U- 
qaescére,  intr.  Ov. 

putrescible  (Int.  post.  putres- 
cibUis.  Cass.-FW.),  adj.  Qui 
peut  PO  putréfier.  Qui  {quœ, 
quod)  puircscùre  ou  putreÇieri 
potcst.  A.  Putrclaciendua,  a, 
um,  adj.  Liv. 

putride,  adj.  Qui  est  en  état 
de  putréfaction.  Putiidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Putidus,  a,  um, 
adj.  lu.'T.  Voy.  pourrir,  pu- 
tréfier. 

putridité  (lat.  post.  putriditas. 
Gloas.),  3.  f.  Etat  de  ce  qui  est 
putréfié.  Voy.  pourriture,  pu- 
tréfaction. 

pygsu-gue,s.  m.  Espèce  d'aigle. 
Pyijarijus,  i,  m.  Plin. 

pygmée,  s.  m.  Homme  de  très 
petite  taille.  Pyymœus,  i,  m. 
Juv.  Voy.  nain. 
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pylône,  s.  m.  Grand  portail. 
Voy.  portail. 

pylore,  s.  m.  Orifice  inférieur 
de  l'estomac.  Pylorua,  i,  m. 
Cxl.-Aur. 

pyramidal,  aie  (lat.  post.  ,jy- 
ramidaUs.  Boet.),  ailj.  Qui  est 
on  forme  do  pyramide.  In  py- 
ramidia  formam  ou  modum 
(actas  ou  erec(us,  exstructus 
ou  redactas.  A.  Subst.  au  fém. 
La  —  (campanule  qui  s'élève 
en  forme  de  pyramide),  meta, 
a-,  f.  PUn. 

pyramide,  s.  f.  Monument  à 
quatre  f;ices  triangulaires  se 
terminant  en  pointe.  Pyramis, 
idis  (Ace.  pyramidem,  Gén.  pi. 
pyramidum,  Ace.  pi.  pyi-ami- 
aas),  t.  Cic.  Base  d'une  — ,  ra- 
dix,  dicis,  f.  Cœs.  1  (P.  anal.) 
Solide  à  faces  triangulaires 
réunies  par  un  sommet  com- 
mun.    Pyramis,  idis,    f.   PUn. 

pyramider,  v.  intr.  S'élever 
en  pyramide.  In  pyramidis  for- 
mam ou  modum  erigi  ou  ex- 
strai.  A.  Fastigâri,  passif.  PUn. 
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pyrèthre,  ?.  m.  Sorte  de  plan- 
te. Pyrethron  et  pyrethrum, 
i,  n.  Cels.  PUn. 

pyrique,  adj.  Qui  a  rapport  au 

l'uU.    Voy.   FET. 

pyrite,  s.  f.  Sulfure  métalli- 
que natif.  Pyrites,  œ,  m.  PUn. 
Vivus    lapis.  PUn. 

pyroscaphe,  s.  m.  Bateau  X 
vapeur,  voy.  bateau  et  va- 
peur. 

pyrrhique,  s.  f.  (Antiq.  gr.)  Dan- 
se guerrière.  Pyrricha,  œ,  ft 
pyrriche,  es,  f.  Plin.  Spart. 
Saltatio  armata.  Liv.  Ceux  qui 
dansent  la  —,  pyrrhicharii,  o- 
rum,  m.  pi.  Dig. 

pyrrhonien,  enne,  s.  m.  et  f. 
Sceptique.  Voy.  ce  mot. 

pyrrhonismë,  s.  m.  Scepticis- 
me. Voy.  ce   mot. 

pythie, s.  f.  (Antiq.gr.)  Prêtresse 
de  l'oracle  d'Apollon  à  Del- 
phes. Pythia,  se,  î.  Cic.  Pythia 
vates.  JUV. 

pythonisse,  s.  f.  Femme  qui 
prédit    l'avenir.      Voy.    devin, 

PROPHÈTE. 
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q,  s.  m.  Dix-septième  lettre  de 
l'alphabet.  Q,  f.  n.  Quint. 

quadragénaire,  adj.  Qui  a 
quarante  ans.  Qaadraginta  an- 
nos  natus.  Cic.  Un  pupille  — , 
quadragenarius  pupillas.  Sen. 
Subst.  Un  — ,  quadraginta  an- 
nos  natus  homo.  Cic.  Une  — , 
?'uadraginta  annos  nata  mu- 
ier.  A. 

quadragésimal,  aie.  adj.  Qui 
appartient  à  la  quadragésirae. 
QuadragesimaUs,  e.  adj.  Léo. 
(serm.  iO  in).  Ps.-Aug.  (serm. 
173,  3).  Isid. 

quadragésime  (lat.  eccl.  qua- 
drugesima),  s.  f.  Le  carême. 
Voy.  ce  mot. 

quadrangulaire,  adj.  Qui  a 
quatre  angles  et  quatre  côtés. 
Quatuor  angulos  et  latera  ha- 
bens.  A,  Quadriangulus  v. 
qaadrxingalus,  a,  um,  adj.  Plin. 

guadrat,  ate,  adj.  (^Astrol.) 
Egal  au  quart  de  la  circonfé- 
rence. QuaoIratus,a,um,  p.  adj. 
Cic.  PUn.  Aspect  — ,  quadiKi- 
tam,   i,  n.  Cic. 

quadrature  (lat.  post.  qaadi-a- 
tura  ['Carré,  action  de  rendre 
carré"].  Aput.),  s.  f.  Réduction 
géométrique  d'une  courbe  à  un 
carré  équivalent.  Quadratwa, 
ss,  f.  Apul.  1  (Astrol.)  Action 
de    deux    astres    distants   l'un 


de  l'autre  de  90  degrés.  Qaa- 
dratam,  i,  n.  Cic. 

quadriennal,  aie  et,  moins 
bien,  quatriennial,  aie,  adj. 
Qui  dure  quatre  ans.  Quattaor 
annorun\.  Cic.  Une  durée  — , 
quadriennium,  ii,  n.  Cic. 

quadriiide,  adj.  Qui  a  quatre 
découpures.  Quadrifidus,  a, 
um,  adj.  Col. 

quadrige,  s.  m.  (Antiq.)  Char 
attelé  de  quatre  chevaux  de 
front.  Quadriga,se,  f.  Varr.ap. 
Gell.  Val.-Max.  et,  ordin.  au 
plur.  quadrigse,  arum,,  f.  Cic. 
(cf.  curru  quadrigarum  vehi. 
Cic.  quadrigas  agitàre  [«  con- 
duire un  q.  •].  Suet.).  Quadri- 
jugi  currus.  Virg.  Quadrijugœ, 
arum,  f.  pi.  Cic.  (orat.  157).  Co- 
cher de  —  (au  cirque),  quadri- 
garias,  ii,  m.  Cic.  Petit  — , 
qnadrigulœ,  arum,  f.  pi.  Cic. 
(fat.  3,5).  quadrigula,se,î. Liv. 
(XXXIV,  8,  83).  Qui  porte  l'em- 
preinte d'un  — ,  qaadrigatus, 
a,  um,  adj.  Liv.  (XXII,  52,  3). 
Pièces  d'argent  marquées  d'un 
— ,  quadrigati,  orum,  m.  pi. 
Plin. 

quadrilatéral,  adj.  Relatif  à 
un  quadriluère.Quuifuor  late- 
ribus.  Cic.  Quatuor  latera  ha- 
bens.  A. 

quairilatère    (lat.  post.   ijua- 


drilateras.    Grom.  vet.  Boet.), 

s.  m.  Figure  qui  a  quatre  côtés. 
Qaadrangulum,    i,    n.  Varr. 

quadrillage,  s.  m.  Disposition 
qui  figure  un  assemblage  de 
carrés,  de  losanges.  Voy.  car- 
relage. 

quadrille,  s.  f.  et  m.  Troupe 
de  cavaliers  divisée  en  quatre 
groupes.  Quadrigx  equitum.  A. 

quadrillé,  ée,  adj.  Qui  pré- 
sente un  assemblage  de  carrés, 
de   losanges.    Voy.  carrelé. 

quadrumane  (lat.  post.  qua- 
dramanas.  Jul.  Obs.),  adj.  Qui 
a  quatre  mains.  Quatuor  manus 
habens.A.  Subst.  au  masc.  Les 
— ,  quadrimanes.  Jul.-Obs.  (lA). 

Voy.   SINGE. 

quadrupède  (lat.  post.  quadrw- 
pedus.    Frontin.),     adj.    Qui  a 

3uatre  pieds.  Quadrupes,  pe- 
is,  adj.  Cic.  Subst.  Un  — , 
quadrupot-  edis,  masc.  Cic.  fém. 
Virg.  neucre.  Col.  Plin.  Les 
— ,  qaadrupedia,  ium,  n.  pi. 
Col.  Plin. 
quadruple,  adj.  Qui  égale  qua- 
tre fois  la  valeur  d'une  quantité 
donnée.  Qaadruple.v,  plicis, 
adj.  Liv.  Quadrnpius,  a,  um, 
adj.  Suet.\\  Subst.au  masc.  Le 
—  (quantité  — ),  quadi-aple.x, 
plicis,  n.  Liv.  (XLV,  Uî,  3).  qua- 
druplum,    i,    u.   Plin.    (cf.   /ur 
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(7Ckidrap(ain  sch-.it.  Qaint.  (e- 
nemtorfm  condemnAre  qaa- 
drupU.  Cato.  Jadiciam  dore 
in  qaadrupiam  [•  condamner 
à  fournir  le  q  •].  Cic).  Le  — 
de,  qwiter  tantum  ou  qaatfr 
tant:'  anif  ii'oî  qiiam  quantum, 
etc.  Cic. 

quadrupler  (lat.  post.  qaadru- 
plùif.  Llp.  Arnbr.^,  v.  tr.  Reudre 
quadruple.  Qaadrjxplicàrt,  tr. 
Plaut. 

quai,  s.  m.  Levée  faite  le  long 
d'une  rivière.  Crepido,  dinis, 
f.  Cic.  [I  (P.  eit.^  Rivage  d'un 
port.  Ripa,  se,  (.  /nscr. 

qualificateur,  s.  m.  Celui  qui 
qualifie.  Qoi  nomen  imponit 
{alicai   reP.  A. 

qualificatif  ■  ive.  adj.  (Gramm.) 
Qui  ?ert  à  exprimer  la  qualité, 
la  manière  d'être.  Qui  (90*, 
qwjd)  nutaram  ou  proprieta- 
tem  jlica/us  r«i  indicat.  A. 
L'adjectif  —,  et  aabst.,   le  — , 

TOy.    ADJECTIF. 

qualification,  f.  f.  Action  de 
qualifier.  S'ominatio,  onis,  f. 
Quint.  1  L'action  d'être  qualifié. 

Vov.    SOM,    TERME. 

qualifier,  v.tr.  Caractériser  par 
l'attribution  d'une  qualité.  No- 
tàre  les   nominibas.  Cic.  >foy.  [ 

&PPELSR,   DÉNOMMER,    DÉSIGNER.    |{ 

Ab~olt.  Vol  qualifié,  voy.  mani- 
feste. Cen-ure  qualifiée,  voy. 
MOTr\-ER.  P.  hyperb.  Une  con- 
duite qu'on  ne  saurait  — ,  voy. 
mquAUFTAELE.  ||  Spéc.  —  de,  voy.  | 
TRAITER.  Il  P.  est.  Une  personne 
— ,  c.-d-d.  de  qualité  noble, 
vov.  noble;  personne  considé- 
rable par  son  mérite,  sa  posi- 
tion, voy.  CONSIDÉRABLE,  DISTIM- 
Cué,    ILLUSTRE. 

qualitatif,  Ive  (lat.  post.  qaa- 
litutivus.  Catsiod.),  adj.  Rela- 
tif à  la  qualité.  "Traduire  par 
génère  (opposé  à  magnitvdine, 
numéro),  (cf.  génère,  non  nu- 
méro valëre  [•  avoir  une  valeur 
q.  ei  non  quantitative»].  Cic.). 

qualité,  s.  f.  Manière  d'être, 
tonne  ou  mauvaise,  d'une  cho- 
se. QualitSiS.atls,  f.  Cic.Sen. 
Col.  Qaint.  Eccl.  (trad.  du  or. 
KoiiTTi;,  cf.  Cic.  (N.  D.  11,9!.; 
Ac.  I,  6,  Si;  0.  7,25].  et  voy. 
H.  Ooelzer,  St-Jérôme,  p.  106); 
catnra,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
ca:/i  [•  du  climat  •],  Cic.  voy. 
HATUREj  ;  genus,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (ei.  :  génère,  non  numéro 
[ou  maçnitudine]  cerni  [•  être 
déterminé  par  la  qualité,  non 
parla  quantité-].  Cic.  [Tusc.  V, 
8,  22]) .  Bonne  —,  1  rtus,  ntis, 
t.  Cic.  etc.  (ex.  ;  omne»  orato- 
rUe  virtute»  in  eis  (Catonis  ora- 
tionibusl  reperienlar.  Cic.  [Br. 
17,  66])  ;  iaus,  laudis,  f.  Cic. 
(suri,  au  plur.,  cf.  Cic.  [de  Or. 

I,  5,  19]).  Mauvaise—,  vitium, 

II,  n.  Cic.  (au  plur.  cf.  Cic. 
|de  Or.  Il,  II,  18]).  Première  —, 
prima  nota.  éien.  (ep.  52,  3). 
Deuxième,  seconde  — ,  lecan- 
da    nota.  Sen.    lecanda   tort. 
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Quint,  (cf.  secundx  sortis  in- 
genium.  Quint,  hujus  secund.v 
not^  vir.  Sen.  [ep.  .'.2]).  —  dé- 
testable, petsinxa  nota.  Sen. 
(ep.  15,  3'.  Il  (Ab'ol.l  ManitV.' 
d'être  bonne.  VjXus,  ntis,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  ci-dossus)  ;  bo- 
nitHS,  atis.  t.  Cic.  etc.  (ex.: 
b.  agrorum.  pra-diorum,  vocis. 
Cic.).  Il  (Pliiios.^  Propriété  des 
oorps.  Voy  propriété.  1  Maniè- 
re d'être  morale  d'une  person- 
ne. Ars.  artis,  t.  Cic.  Sali. 
(surt.  au  plur.  multse  turU  ar- 
tes  ejcimiee.  Cic.  [imp.  Pomp. 
36].  borne  artea.  Sali,  main' 
artes.  Sali.  Tac.  animi  artes. 
Cart.);  res.  rei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hie  rehas  facaa  mena. 
Cic.  [Tusc.  III.  5,  9].  ego  enim 
sic  existimo  in  summo  opor- 
tére  qaattaor  ha»  res  inesse. 
Cic.  [imp.  Pomp.  28].  praeci- 
puf  quod  in  his  rebat  pro  meû 
parte  versor,  quorum  ùle  prin- 
eeps  fuit,  sequit<is,  industria, 
etc  Cic.  [Verr.  II,  U,  37,  81])  ; 
Vi'rttis,  utis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
non  sotam  bellandi  virtus  in 
imperatore  qaserenda  est.  Cic. 
[imp.  Pomp.  36]);  boDum,  i, 
n.  Cic.    etc.  (ex.  :    animi    bona 

{•  les  qualités  naturelles  de 
'âme-l.  Cic).  \\  iP.ir  ext.)  Ma- 
nière d'être,  condition  sociale, 
civile,  politique.  —  de  citoyen, 
civitas,  atis,  f.  Cic.  —  de  ma- 
gistrat, magistratus,  as,  m.  Cic. 
Loc.  prép.  En  —  de,  u(,  adv. 
Cic.  (ex.:  Diogenes  idem  sen- 
tiens,  sed,  ut  Cynicus  [•  en  sa 
qualité  de  Cynique-],  asperius, 
projici  se  hissit  inhumatum. 
Cic.  [Tusc.  I,  i3,  lui],  tu  mihi 
lideris  Epicharmi,  acati  nec 
insaisi  hominis,  ut.Sicu/i,  sen- 
tentiam  sequi.  Cic.  [Tusc.  I,  8, 
15]};  tanquam,  conj.  Cic.  etc. 
(voy.  COMME'.  Il  (Absol.)  Condi- 
tion de  celui  qui  est  noble.  Voy. 
NOBLESSE.  Les  gons  de  — ,   voy. 

NOBLE. 

quand,  conj.  et  adv.  |  ConJ. 
Au  moment  où.  Qaando,conj. 
Cic.  etc.  (ex.:  tum,  qaando  le- 
gatos  Tyrum  misimus.  Cic. 
[Leg.  ajr.  2,  16,  iti].  utinam 
tum  essem  notas,  quando  Ro- 
mani dona  accipére  cœpissent. 
Cic.  [Oir.  11,21,75]);  cum, conj. 
Cic.  etc.  (ex.:  tantam  profeci 
cam  te  a  consalatu  reppuli. 
Cic.  [Cat.  1,  10,  27].  cum  testes 
ex  Siciiià  dabo,  quem  volet  ille 
eligat.  Cic.  fVerr.  II,  U,  2S,  ;.8]. 
cum  a  me  discedunt,  fiagitant 
litteras  ;  cum  ad  me  veniunt, 
nullas  afferunt.  Cic.  hsec  Crat- 
(i  cum  édita  orotio  est,  quat- 
tuor  et  triginta  tum  hahebat 
annoa,  totidemque  annis  me 
xtale  prsestabat.  Cic.  [Br.  L3, 
l'i)].  bis  consul  Çiienat  P.  Afri- 
canat  et  duos  terrfjres  hujus 
imperii,  Carthaginem  Numan- 
tiamqae  deleverat,  cam  accu- 
lavit  u.  Cottam.  Cic.  [Mur.  28, 
58J.  cujus  [Curii]   focum  Cato 
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ille  nott^r,  cum  venerat  ad  ta 
in  Sahinos,  lisére  solebat. Cic. 
[Hop.  III,  27,  iOj.  cum  vartce.4 
secibantur  C.  Mario,  dolebat, 
cum  a-sta  m<iyno  ducebat  ag- 
men,  laborahat.  Cic.  [Tusc.  Il, 
15,  35]).  Il  (Arcli.)  Loc.  con/. 
Quand  et  quand  ou  quand  et, 
c.-à-d.  en  même  temps  que, 
ipso  tempore  ouo...  Cic.  una 
cum  (av.  l'Abl.).  Cic.  limnl 
cum  (av.  l'Abl.).  Cic.  \\  Du  mo- 
ment que.  Cum,  conj.  Cic. 
etc.  (ex.:  ad  cujas  igitur  /idem 
confuyiet,  cam  per  ejus  (idem 
la'ditur,  cui  se  commiterit  ? 
Cic.  [Rose.  Am.  hO,  1161.  cum 
déni  creantar,  nonnuîlos  in 
omni  memoria  reperies  perni- 
ciosos  tribunos.  Cic.  [leg.  111, 
10,  2Jt].  quos  [versus]  cum  con- 
ta spotiaveris,  nudo  pa\ne  re- 
manet.  oratio.  Cic.  (Or.  55,  1831. 
com  I  Ajacis  novim . . .  ful- 
men  injectam  est,  inflamnxatar 
navis  necessario.  Cic.  [top.  16, 
51]).  Quand  le  Scythe  Anachar- 
sis  a  méprisé  l'argent,  nos  phi- 
losophes ne  pourront-ils  le  faire7 
^■In  Scythes  Anacharsis  potait 
pro  nihilo  pecuniam  duccre, 
jwstrates  philosophi  non  pnte- 
rant?  Cic.  (^Tusc.  V,  32,  'M). 
Quand  tant  ae  grands  hommes 
ont  tenu  à  laisser  après  eux 
des  statues,  des  portraits,  ima- 
ges, non  de  leur  âme,  mais  de 
leur  corps,  est-il  admissible  (jue 
nous  ne  devions  pas  tenir  bien 
davantage  à  laisser  après  nous 
une  image  de  notre  esprit  et  de 
nos  vertus?  An  statuas  et  ima- 
gines, non  animoram  simula- 
cra,  sed  corporum,  studiosê 
multi  summi  homines  reliqae- 
runt,  consiliorum  relinqaëre 
ac  virtutum  nostraram  effigiem 
non  multo  malle  debemas? 
Cic.  (Arch.  12,  30).  ||  En  ad- 
mett.int  (jue  (av.  le  condition- 
nel). Et  si,  conj.  Cic.  etc.  (ex.: 
et  si  nihil  aliad  Sullse  nisi 
consutatum  ahstulissctis,  ta- 
men...  Cic.  JSull.  32,  90]); 
etiam  si,  conj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
neqne  enim  hoc  cogitavit  vir 
jastissimaa  neqae  in  bonis  vi- 
ris  legendis  id  assequi  potuis- 
tet,  etiam  si  capisset.  Cic.  [Mil. 
8,  21]i.  Quand  mémo  ou  quand 

bien  mémo,  même   traduction. 
(Arch.)    Quand  ou  —    m^ms 

av.  l'indic).   Et  si,  conj.  Cic. 

ex.  :  et  si  non  adest.  Cic.  voy. 
QUOiQmi).  ||  (Ellipt.)  Quand  mi> 

me,  c.à-a.  malgré  tout,  voy. 
MALGRÉ.  1  Adv,  A  quel  mo- 
ment? Quando,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaando  enim  me  ista  cui- 
rassé aut  agitasse  arbiiramini? 
Cic.  [do  Or.  I,  22,  102].  semper 
enim  in  his    itudiis    lahoribas- 

qae    vivent!    non     intelUgitur 

quando  obrcpat  tenectus.  Cic. 
[sen.    Il,    381).    Ju-qn'à     —, 

quousque,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 

qaousque  tandem  obutere,  Ca- 
tilinû,  patientià   noalrâ?  Cic. 
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qnsp  qanmque  tandem  p<rfiemi- 
ni?  Sali,  qiia-so,  inquit  A[ri- 
;anu3,  quousqae  humi  t/cjia-n 
toa  mens  erit?  Cic.  [Rep.  \I, 
17,  171).  Depuis — ,  quamaiuoii 
quamaadum  ?  ;idv.  Platit. 

qaanquan.  Voy.  cancan. 

quant,  ante,  l'ij.  Pour  si 
Qombrenx  qiiB.  ^aotcumqae, 
indM.  Cic.  Spéc  Avec  le  mot 
fois.  Toutes  et  puantes  fois 
que,  toutes  fois  et  —  que  (tou- 
tes les  fois  que),  qnotiescumqae. 
Cic.  Absol.  Jo  le  ferai  toutes 
foie  et  —  (toutes  les  fois  que  jo 
pourrai),  voy.  pots.  1  Pour  ex- 
primer une  interrogation,  une 
exclamation.  Combien  nom- 
breux. Qiiam  wnlti.  Cic.  Qaot, 
indécl.  Cic. 

quant  ilat.  i^iantam),  adv. 
(Arch.l  En  tant  que.  Voy.  t.4nt. 


T  Loc.   aJv.   —  à    (pour  ce  oui 

'   ■•.    ae, 

;.  (ex.: 

zetero. 

Sen.  Cnrt.  de  ceteris.  Sali,  on 


qqn,  qt. 
prép.  l,av.  l'abl.).  Cic.  etc.  (ex 
de  me  autem.   Cic.   de   cetera. 


dit  aussi  quod  attinet  ad  [ali- 
qaem,  aliquid].  Cic.  quod  per- 
tinet  iui  \me].Snn.  [popu'um]. 
Cic.)  ;  autem  ou  vero,  conj. 
(qui  se  place  le  second  mot). 
Ct'c.  etc.  (ex.:  ego  vfro.  Cic.  me 
vero...  Musse  accipiint.  \'irg.  : 
traduire  aussi  par  ipse,  ipsa, 
ipsum  (cf.  incotumes  ipsi  eva- 
serunt  [.quant  à  eux,  ils  s'en 
tirèrent  sans  dommage •].i.iV.). 

Il   P.  ext.  Le i-moi,    le à- 

soi  (réserve  dans  laquelle  qqn 
se  renferme.)  Voy.   résebvb. 

quantième, adj.(Arch.)De  quel 
rang  (dans  une  série).  Quotas, 
a,um,adj.//or.  ||(De  nos  jours.) 
■Subst.,  au  masc.  Quel  —  du 
mois  avons-nous  .'  qaotas  dies 
mensis  est?  A.  ||  (P.e.ït.)  Date. 
Voy.  ce  mot. 

quantitatif,  ivo,  adj.  Relatif 
à  la  quantité.  Traduire  par 
multitudine,  numéro,  cf.  qu.\- 
LiTATiF.  1  (Chimie.)  Analyse  — , 

voy.    DOSAGE, 

quantité  (lat.  quantitas.  Vitr.), 
3.  f.  Tout  ce  qui  est  considéré 
comme  formé  de  parties  liomo- 
gènes,  susceptible  d'accroisse- 
ment ou  de  diminution.  Som- 
ma^ £e,  f.  Cic.  Col.  Xamerus,i, 
m.  Cic.  Pars,  partis,  f.  Cic.  1 
Nombre  plus  ou  moins  considé- 
rable de  personnes,  de  choses, 
et,  par  ecct.,  grande  quantité. 
Modus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cibi  potionisque  modas  deside- 
rio  natarali  ^nitus.  Cic.  pom,o- 
rum  ingens  modas.  Curt.  pe- 
cuni3c  certas  modus.  Cœs.  a- 
gri  certus  modus.  Cses.)  ;  nu- 
znerus,  1,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
génère  non  numéro  cerni.  Cic. 
n.  hominum.  Cic.  copiaram. 
Nep.  maximas  numerus  vini. 
Cic.  innumerabilis  (rumenti 
numerus.  Cic.'^;  magaitudo, 
dinis  («grande  quantité»),  f. 
CiC.  etc.  (ex.:  génère  non  ma- 
gnitadme  cerni  [-être  détermi- 
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né  par  la  qualité,  non  par  la 
quantité  •].  Cic.  copiarum.  Nep. 
■fris  alieni.  Cic.  Sali,  pecuniu'. 
Cic);  muJt/«udo,din/s (gran- 
de quantité"),  f.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
m.  hominum.  Cic.  litterarum. 
Cic.  navium.  Nep.  argenti  fac- 
ti  [•d'argenterie»].  V arr.);  co- 
pia,, Sd  (-grande  quantité-),  f. 
Cic.  etc.  (voy.  abondance,  fou- 
le). En  gi'ande  — ,  multus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  beau- 
coup, NOMBRE,  nombreux).  Quelle 

—  ?  guan(ain,n.Cic.  etc.  ^  voy. 
combien).  — aussi  grande  que..., 
tantum. . .  quantum...  Cic.  {voy. 
autant).  Une  petite  — ,  voy. 
PEU.  Une  grande  — ,  voy.  beau- 
coup. Une  plus  grande  — ,  voy. 
plus.  Une  assez  grande  — ,  voy. 
ASSEZ.  1  (Métrique.)  Durée  d'une 
syllabe.  Tempus,  oris,  n.  Cic. 
Ûor.  Quint. 

quarantaine,  s.  f.  Espace  de 
quarante  jours.  Quadraginta 
aierum  spatiam.  A.  ||  (Spéc.)La 
sainte  — ,  voy.  carême.  ^  Age 
de  quarante  ans.  Quadraginta 
annorum  œtas.  A.  Qui  a  la  — , 
quadraginta  annns  natus.  Cic. 
Avoir  passé  la — ,  annos  natuni 
esse  magis  quadraginta.  Cic. 
1  Nombre  d'environ  quarante. 
Quadraginta,  indécl.  Cic.  Voy. 
environ. 

quarante,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
numéral  cardinal  indéclinable. 
Quatre  fois  dix.  Quadraginta, 
indécl.  Cic.  .4vec  un  nom  qui 
n'a  pas  de  sing.  :  quadrageni, 
se,  a,  adj.  num.  distr.  Cic. 
Tous  les  —  ans,  quadragesimo 
quoqae  anno.  Cic.  —  à  la  fois, 
chaque  fois  — ,  quadrageni,  œ, 
a,  adj.  num.  distr.  Cic.  (cf.  co- 
tumnse  singulse  sestertiis  qua- 
dragenis  millibus  locatœ.  Cic). 

—  millions  de  sesterces,  qaadra- 
gies  sestertiam.  Cic.  Prise.  — 
huit  jours,  duodequinquagin- 
ta  dies.  Col.  Par  —  huit,  duode- 
quinquageni,   a?,    a,   adj.  Plin. 

—  neuf,  andequinquaginta, 
adj.  plur.  indécl.  Liv.  Plin.  — 
neuvième  ,  undequinquagesi- 
mus,  a,  uni,  adj.   Cic.  Dans  sa 

—  neuvième  année,  nono  et 
quadragesimo  anno.  Varr.  — 
fois,  qaadragies.  Cic.  De  — , 
quadragenarias,  a,  um,  adj. 
Cato.  Col.  (cf.  quadr.  doliam 
Udolium  contenant  q.  congés-]. 
Plin.  qaadr.  fistula.  [•  tuyau 
large  de  q.  pouces  -].  Vitr.). 
I|  (P.  ext.)  Au  sensordinal.Tous 
les  —  uns,  quadragesimo  quoque 
anno.  Cic.  ^  Nom  de  nombre 
indéclinable.  Quadragenarius 
numerus.  Aag. 

quarantième,  adj.  Adj.  nu- 
méral ordinal.  Qui  vient  immé- 
diatement après  le  trente-neu- 
vième. Quadragesimus,  a,  um, 
adj.  Cses.  \\  P.  ext.  La  —  partie 
d'un  tout,  et  subst .  au  masc. 
le  — ,  quadragesima  pars.  Cato. 
ou  (subst.)  quadragesima,  se,  f. 
Suet.    (Cal.   hO).  Impôt  du  —, 


QUA 


1/*^ 


quadragesima,  se,  f.  Tac.  Sael. 

quarre,  quarré.  Voy.  caiuus, 
cÀRRé,  etc. 

quart,  arte,  adj.  et  «.  m.  || 
(Arch.)  .Mj.  Quatrième.  Quar- 
tus,  a,  am,  adj.  Cic.  P.  ext.  Fiè- 
vre — ,  quartana  (ebris.  Cic.  ou 
simpl.  quartana,  se,  f.  Cic.  || 
.Subst.  Le  —  (la  quatrième  per- 
sonne), quartus  homo,  quarla 
mulier.  A.  Consulter  le  tiers  et 
le  — ,  consalére  omnes  promis- 
cuê.A.  unum  et  alterum  consa- 
lére. A,  Etre  en  —  à  un  en- 
tretien, qaartum  adosse  cullo- 
quio.A.^ S.  m.  Une  quelconque 
des  parties  d'un  tout  divisé  en 
quatre  parties  égales.  Quarta 
pars.  Cœs.  et  simpl.  quarta 
(s.-e.  pars),  se,  f.  Qaint.  Jet. 
Quartam,  i,  n.  Col.  (lll,  3,  A). 
Quadrans,  antis,  m.  Vell .  Col. 
Plin.  (cf.  quod.  operse.  Col. 
quad.  diei.  Plin.  creditoribus 
quadrantem  solvére  [•  payer 
aux  créanciers  le  q.  de  sa  det- 
te-]. Vell.  hères  ex  quadrants 
['  héritier  du  q.  de  la  succes- 
sion ■•].Suet.).  Du — ,  quadran- 
tarias,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
quad.  tabulse  [-  lois  réduisant 
les  dettes  d'un  quart  de  leur 
valeur-].  Cic).  Qui  contient  un 
— ,  quadrantalis,  e,  adj.  Plin. 
(cf.  quadr.  crassitudo  [■  un  q. 
de  pied  d'épaisseur  -].  Plin.}. 
Un  —  d'as,  qaadrans,  antis, 
111.  Hor.  Juv.  (cf.  qaadranie  la- 
i-àri.  Hor.  Juv.).    Qui  coûte  ua 

—  d'as,  quadrantarias,  a,  am, 
adj.  Sera.  (cf.  quad.  res.  Sen.). 
Le  —  d'un  arpent,  quadrans, 
antis,  m.  Col.  (V,  I,  10).  Le  — 
de  la  livre,  voy.  quarteron.  Lo 

—  d'un  setier,  quadrans,  antis, 
m.Cels.  Mart.  Le  —  d'un  pied, 
quadrans,  antis,  m.  Gell.  Un  — 
d'heure,  quarta  pars  horse.  A. 
Trois  — ,  dodrans,  antis,  m. 
Saet.  etc.  (cf.  hères  ex  dodran- 
te.  Suet.).  Relatif  aux  trois  — 
d'un  tout,  dodrantarius,  a, 
um,,  adj.  Cic  (cf.  dod.  tabulse 
["  registres  de  créances  rédui- 
sant les  dettes  de  trois  q.  -]. 
Cic).  Les  trois  —  d'un  arpent, 
dodrans,  antis,  m.  Liv.  Col. 
Les  trois  —  d'un  pied,  do~ 
drans,  antis,  m.  Vitr.  Suet. 
Trois  —  d'heure,  dodrans,  an- 
tis, m.  Plin.  Il  P.  oxt.  Le  — 
d'une  chose  (une  petite  partie), 
minima  pars.  Cic.  Voy.  par- 
celle. Les  trois  —  d'une  chose 
(la  plus  grande  partie],  maxi- 
ma  pars.  Cic.  Voy.  partie.  Les 
trois  —  du  temps  (bien  sou- 
vent), voy.sotrvENT.  Un  . —  d'heu- 
re (un  moment),  voy.  instant, 
MO.ME.VT.  De  trois  —  (en  raccoui^ 
ci'),  voy.  RACCOURCI.  Il  Spéc.  — 
d'éca,  qaartarius,ii,  m.  Lampr, 
Muletier  à  —  de  solde,  quarta- 
rius,  ii,  m.  Lucil.  Fest.  —  de 
cercle  (instrument  de  mathé- 
matiques qui  sert  à  mesurer 
des  angles),  dioptra,  œ,  f.  Vitr. 
Plin.    groma  ou   gruma,  se,  T. 
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Grom.-vet.  — de  réflexion,  voy. 
OCTANT.  Qiuirt  du  rodiaque,  t<;- 
tartemorion,  ii,  n.  Orom.  \-ct. 
(p.  lea,  Si.  (Arehitect.)  —  de 
rond,  fcliinas,  i,  m.  Vitr.  \\ 
(Musique.)  —  Je  ton,  tetarte- 
moria,  ae,  (.  Mart.  Cap.  ilX, 
930'.  il  AbsoU.  Mesure  d\in 
quart  de  livre.  Quadrans,  an- 
tii,  m.Plin.  Quadrantal,  talis, 
n.  Cato.Plin.  P.  est.  Vaisseau, 
baril  contenant  le  — d'un  muid, 
voy.  quAUTACT.  (Marine.)  Le  — 
de  la  journ-e,  qiiarta  pars 
dUi.  A.  Etre  de  —  ^ètre  de  ser- 
vice pendant  quatre  heure-:), 
stationem  agêre.  Tac.  Matelot 
qui  est  toujours  de  — ,  nauta 
stutionit  perpétua.  Petr.  Pren- 
dre le  — ,  relever  le  — ,  in  sta- 
lionem  succedëre.  Cxs.  Grand 
—  (le  service  de  six  heures  à 
minuit),  »igiZia,cE,  f.  Cxs.  Liv. 
Les  homm«  de  — ,  e<,  p.  ext. 
le  — ,  ligiles,  um,  m.  pi.  Suet. 

quartaine  \l'àt.  atuirtan-A  s.-e. 
/ebris),  adj.  Arch.  Fièvre  — , 
voy.  QUART.  Il  [P.  ext.)  Peste. 
Voy.  ce  mot. 

quartaut,  s.  m.  Vaisseau,  baril 
de  la  capacité  d'un  quart  de 
muid.  Qaartarias,  ii,  m.  Quar- 
tale,  is,  a.  Dacange. 

quarte,  s.  f.  Ancienne  mesure 
de  liquides.  Voy.  quart.  ^  (Droit 
roma.n.)  Quatrième  partie  de? 
biens  d'une  succession.  Qaarta, 
œ,  f.  Jet.  Qaadrans,  antis,  m. 
(cf.  hères  ex  quadrante.  Suet.). 
Voy.  QUART.  5  (Musique.)  Inter- 
valle de  quatre  degrés  (d'une 
note  à  la  quatrième).  Diatessa- 
ron,    indécl.    Vitr.   Mart.  Cap. 

3  (Escrime.)  La  quatrième  sorte 
e  parade.  Quarta  manus.Qaint. 

quarteron,  s.  m.  Quatrième 
partie  d'une  livre.  Quadi'ans, 
antii,  m.  Col.  Mart.^  Quatriè- 
me partie  d'un  cent.  Qaarta 
part  centesimarum.  A.  Qua- 
drans, antis,  m.   /). 

quartier,  s.  m.  Quatrième  por- 
tion d'un  tout.  Qaarta  pars. 
Cic.  Voy.  QUART.  Bois  de  — , 
quadriftdss  tadea.  Virg.  (cf.  qaa- 
dripdam  qaercum  scindehat. 
Virg.).  Les  quatre  —  d'un  bœuf, 
qaattaor  partes  divisi  bovis.  A. 
Le  cinquième  — ,  voy.  issue, 
ABAT.  Il  (Arch.)  Le  quart  de 
l'aune.  Qaadrans,  antis,  m. 
Col.  Il  (Spéc.)  Quatrième  partie 
du  coure  de  la  lune.  Premier 
— ,  luna  crescens.  Cic.  Col.  Der- 
nier —,  luna  decrescens  ou  se- 
nescens.  Cic.  Col.  ||  Quatrième 
partie  de  l'année.  Consul  par 
— ,  trirnettiis  consul.  Suct.  || 
(Par  ext.)  Paiement  qui  a  lieu 
tous  leé  trois  mois.  Pecania  ter- 
tio quoque  mense  solvenda. 
Gs.  i  'Par  ext.)  Portion  d'un 
tout.  Pars,  partis,  t.  Cic.  etc. 

fVOy.       PART,      PARTIE,      MORCEAU, 

PORTio.s',  pièce).  Un  —  de  pain, 
qaadra  panis.  Hen.  Un  —  de 
rocher,  taxam,  i,  n.  Cic.  ||  Par- 
tie d'une   ville.    Vlcus,    i,  m. 
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fit",  etc.  (ex.  :  natlam  in  orbe 
l'icum  esse,  in  quo  non...  Cic); 
Tegio,  onis,  f.  Plin.  Suet.  Tac. 
^ex.  :  qaattaor  drcinx  Vrbis  re- 
liones.  Plin.  [111,  661.  Haet. 
Aug.  30].  Tac.  [.Ann.  .\V,  iO]). 
1  (Spéc.)  Partie  d'une  ville  où 
es  troupes  sont  casernées.  Cas- 
tra, orum,  a.  pi.  Tac.  (ex.: 
prœtoriana  castra.  Tac.  voy. 
caserne).  Il  Emplacement  qu'un 
corps  de  troupe  occupe  en  cam- 
pagne. —  d'été,  lestiva,  orum, 
n.  pi.  Cic.  —  d'hiver,  hiberna, 
Qram,  n.  pi.  Cic.  Cses.  Liv.  (cf. 
in  Belgis  omnia  legionem  hi- 
berna constituêre.  C.vs.  cohor- 
tes in  hiberna  mittére.  Cic. 
exercitum  in  hiberna  in  Sequa- 
nos  deducère.  Cœs.  exercitum 
in  hibcrnis  collocàre.  Ca-s.  in 
hiberna  Antiocheam  concedére. 
/.Il-,  ihi  hiberna  habëre.  Liv. 
ex  hibernis  discedére,  egredi. 
Cses.).  Il  (Par  anal.)  Lieu  ou  qqn 
se  retire;  lieu  de  sûreté.  7ec- 
tum,  i,  n.  Cic.  Jlospitium.  ii, 
a.  Cic.  Fig.  Donner  —  à  qqn. 
alicajus  vitse  (ou  alicai)parcére. 
Cic.  alicai  vitam  dare.  Cic.  De- 
mander — ,  rogàre  at  sibi  (ou 
ut  l'itse  suss)  parcatur.  Cic.  de- 
precari  pro  se.  Cic.  .Arch.  A  — , 
c.-d-d.  à  part,  à  l'écart,  voy. 
PART,  ÉCART.  Mettro  à  — ,  c.-à-a. 
laisser  de  côté,  voy.  ljusser  et 

CÔTÉ. 

quartier-maîtres,  m.  (Arch.) 
Officier  chargé  des  subsistances, 
de  la  comptabilité  d'un  corps 
de  troupe,  ./intecursor,  oris,  m. 
Cxs.  Voy.  fourrier.  1  (Marine.) 
Sous-officier.  Centurio  navalis. 
A. 

quartier-meatre.  Voy.  quar- 
tier-maître. 

quartil,  ile,  adj.  (Astrol.)  Qua- 
drat.  Voy.  ce  mot. 

quarto  (in-).  Voy.  in-quarto. 

quartz,  s.  m.  Silice  pure.  Si- 
(e^,  licis,  m.  A.  —  hyalin  (cris- 
tal de  roche),  voy.  cristal.  — 
hyalin  violet,  voy.  améthyste. 

quartzeux,  euse,  adj.  Qui 
e«t  de  la  nature  du  quartz.  Si- 
liceas,  a,  um,  adj.  A. 

quasi,  adv.  (r'°amil.)En  quelque 
sorte.    Quasi,  adv.  Cic. 

quasi-contrat,  s.  m.  Fait  dont 
résulte  un  engagement,  sans 
convention  préalable.  Voy.  con- 
trat ;  TACITE. 

quasi-délit,  s.  m.  Dommage 
qu'on  a  causé  involontaiicraent 
ou    par   négligence.  Voy.  délit; 

INVOLONTAIRE. 

quasiment,  adv.  &k  quelque 
sorte.  Voy.  presque. 

quaternaire,  adj.  Disposé  par 
quatre.  Qauternarius,  a,  um, 
adj.  Plin.  Il  Corps  —  (composé 
de  quatre  corps  simples).  ï'eira- 
pharniacam,i,  n.  Veg. 

quaterne,  e.  m.  Le  nombre 
quatre,  coup  de  iniatre.  Qaatei- 
nio,  onis,  m.Jsid.^  (P.  ext.)  Qui 
vient  en  quatrième  lieu.  Quai-- 
tat,  a,  um,  a^lj.  A.  Spéc.  Ter- 
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rain  — ,  terra  ou  humus  gaarde 
setatis.  A. 
quatorzaine,   s.   f.   Espace  de 

3iiatorie  jouis.  Qaatuordecim 
ierum  spatium.  A. 
quatorze,  adj.  et  s.  m.  1  Adj. 
nuiniTLil  ini'ari<i(j/e.  Il  Adj.  car- 
dinal. Dix  plus  quatre.  Quat- 
taordecim,  nàj.  nunu^r.  indécl. 
Cic.  —  par  —,  quaterni  déni. 
Tous  les  —  jours,  quarto  decimo 
qaoque  die.  Cic.  —  fois,  t/aater 
decies.  Cic.  Chercher  midi  à  — 
heures,  voy.  miui.  Ellipt.  Fig. 
Ueuvoyer  do  sept  en  —  (jours), 
voy.  AJOURNER.  |[  Adj.  numéral 
ordinal.  Quatorzième.  Voy.  ce 
mot.  Subst.  Le  —  du  mois,  et 
ellipt.  le  — ,  quarto  decimo 
die.  A.\\  Le  denier— (intérêt de 
H  pour  cent),  decem  et  qaa- 
drantes  usursf.  A.    Le    numéro 

—  ,  et,  subst.  le — ,  quartus  de- 
cimus  numerus.A.^  6'.  m.  (in- 
variable.) La  quantité  formée 
de  dix  plusquatre.  Quartus  de- 
cimus  numerus. 

quatorzième,  adj.  Qui  vient 
imrnédiatemeut  après  le  trei- 
zième. Quartus  décimas  ou  dé- 
cimas et  quartus.  Cic.  Pour 
'a  —  fois,  quartum  decimum. 
Col.  Le  —  régiment  do  ligne, 
et,  subst.,  le  —  de  ligne,  quar- 
tadecumani,  orum,  m.  pi  .1. 
(d'apr.  Tac.  [hist.  II,  11]).  ||  P. 
ext.  La  —  partie  d'un  tout,  et, 
subst.  au  masc.  le  — ,  qaarta 
décima  pars.  Cic. 

quatorzièmement,  adv.  En 
quatorzième  lieu  (dans  une  énu- 
mération).  Quarto  decimo.  Cas- 
sian. 

quatrain,  s.  m.  Petite  nièce  de 
poésie  de  quatre  vers.  Telrasti- 
cha,  on,  n.  pi.  Quint.  Mart. 
Quaterni  versus.  Nep.  Dialogue 
en  — ,  tetrastichon  dialoyùs. 
Antlwl.  lat. 

quatre,  adj.  numéral  invaria- 
ble. T  A'ij.  cardinal.  Quattuor, 
adj.  indécl.  Cic.  (cf.  numuro 
miattuor  [-au  nombre  de  q."]. 
Cic).  —  par  — ,  ou  —  à  la  fois 
ou  —  chaque  fois,  quaterni,  ,v, 
a,  adj.  numér.  distrib.  Cic.  (cf. 
quat.  denarii  in  singulas  ain- 
phoras.  Cic).  Pièce  d'argentde 

—  drachmes,  tctrachmum,  i,  n, 
Cic.  Pièce  do  —  sou»,  quadras- 
sis,  is,  m.  Prise.  Tous  les  — 
ans,  quarto  qaoque  anno.  Cic. 
Un  espace  do  —  ans,  quadrien- 
niam,ii,  n.Cic.  De  quatre  ans, 
quatuor  annoram.  Cic.  qiia- 
drimiiS,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
quadrimus  Cato  [•  Caton,  à 
f'àeo  de  q.  ans»].  Cic  quadr. 
infans.  Liv.  quadr.  bos.  Col.). 
De  —  ans  il  peine,  quadrimulus, 
a,  um,  adj.  Plaut.  Agé  de  — 
ans,  quatuor  annos  natu». 
Cic.  De  —  mois,  qaadrimestrii, 
e,  adj.  Varr.  Suet.  Agé  de  — 
mois,  quattuor  menses  natu». 
Cic.  Qui  a  —  mois,  quatuor 
rnensium.  Varr.  Col.  Espace  de 

—  jour<,    quadriduam,  ii,    n. 
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Cic.  Do  —  jours,  quatuor  die- 
rum.  Cic,  Ue  —  heure?,  qua- 
tuor horarum.  Cic.  Apiùs  un 
combat  acharné  de  —  Iipupps, 
postquam  pcr  quattuor  lionis 
acriter  pugnatuni  est.  Cses.  E^- 
couade  de  —  hommes,  quater- 
nio,  onis,  m.  Vul</.  Qui  a  —  ou- 
vertures, quadril'oris,  e,  adj. 
Vitr.  (cf.  quadr.  nidus.  Plin.). 
De  — livres,  quatuor  librarum. 
Cic.  gaadri7io/ is,  e,  adj.  l'Uiut. 
Le8  —  saisons  de  l'année,  qua- 
dripartitx  commutationes  tem- 
porum.  Cic.  Attelé  de  —  che- 
vaux, quadrijugus,  a,  um,  adj. 
Virg.  Ov.  quadrijugis,  e,  adj. 
Virg.  Apal.  Qui  a  —  rangs  de 
rames,  (/uadriremis,  e,  adj.  (cf. 
qaadr.  navis.  Liv.).  Navire  à  — 
rangs  de  rames,  quadriremis, 
is,  C.  Cic.  Qui  a  —  syllabe?, 
tetrastjllaius,  a,  um, adj.  Prise. 
Périocfe  à  —  membres,  tetra- 
colum,  i,  n.  iSen.  rh.  (contr. 
IV,  25,  27).  Qui  a  —  côté»,  voy. 
TÉTRACONE.  Qui  a  —  cordes   ou 

—  tons,  tetrachordos ,  on,  adj. 
Vitr.  (X,  8,  2).  Succession  de  — 
tons,  tetrachordon,  i,  n.  Varr, 
A  —  colonnes,  voy.  tétrastyu:. 

—  fois,  quater,  adv.  Cic.  (cf.  ter 
et  quater.  Cic.  ter  aiU  quater. 
Cels.  terque  quaterque.  Virg. 
Hor.).  Quatre  cents,  voy.  cent. 

—  mille,  voy.  mille.  Entre  — 
yeux  (en  tête  à  tête),  secreto. 
Cic.  sine  arbitris.  Cic.  amotis 
ou  remotis  arbitris.  Cic.  Fig. 
Faire  le  diable  à  — ,  voy.  dia- 
ble. Il  Tirer  (un  criminel)  à  — 
chevaux,  voy.  écarteler.  Fig. 
Une  personne  tirée  à  —  épin- 
gles (ajustée  avec  soin),  voy. 
ÉPINGLE.  Cahier  formé  par  une 
feuille  pliée  en  — ,  quaternio, 
onis,  m.  Mar.-Merc.  Briser, 
fendre,  diviser  en  — ,  qaadri- 
fariam  dispertire.  T'arr.  ou  di- 
vidëre.  Liv.  Partagé  en  — ,  qua- 
di'ipartitus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  quadr.  exercitus.  Tac).  Di- 
vision en  — ,  divisio  quadri- 
partita.  Cic.  qiiadripartitio,  o- 
nis,  f.  Varr.  En  —  parts,  qua- 
dripartito.  Col.  (IV,  26,  3). 
Fendu  en  — ,  quadrifidas,  a, 
um,  adj.  Virg.  (cf.  quadrifidam 
quercum  scindebat.Virg.quadr. 
sudes.  Virg.).  Qui  a  —  pattes; 
à  —  pattes,  quadrapes,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  homines  bestia- 
rum  more  quadrupèdes  caveà 
coercait  [  •  il  enferma  des 
hommes  dans  des  cages  où  ils 
ne  pouvaient  se  tenir  qu'à  q. 
pattes  comme  les  bêtes -J.^'uef. 
quadrupes  receptus  in  proxi- 
mam  cellam  [-  s'étant  traîné  à 
q.  pattes  jusqu'à  la  chambre 
voisine  '].  Saet.).  Fig.  Mar- 
chera—  pattes  (être  bête),  voy. 
BÊTE.  Enjamber  —  marches,  et, 
ellipt.  monter,  descendre  un  es- 
calier—  à —  (précipitamment), 
voy.  PRÉCIPITAMMENT.  ||  PouT  dé- 
signer un  petit  nombre  indé- 
terminé.   A  —  pas   d'ici    (tout 
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près),  voy.  prés.  Ecrire  —  li- 
gnes, —  mots,  scribëre  paaca. 
Cic.  Il  Absoli.  Se  mettre  à  — 
pour  faire  qqch.  (se  mettre  plu- 
sieurs ensemble),  voy.  associer, 
UNIR.  Se  tenir  à  —  (faire  un 
grand  effort  sur  soi-même),  se 
continêre.  Plaat.  Se  faire  tenir 
à  —  (opposer,  paraître  opposer 
la  plus  vive  résistance),  voy. 
RÉsiSTKR.  Il  Manger    comme  — , 

voy.    DÉVORER,    ENGLOUTIR.    AVoip 

de  l'esprit  comme  —  (beaucoup 
d'esprit),  voy.  esprit.  ^  Adj.  or- 
din.  Quatrième.  Voy.  ce  mot. 
Le  —  du  mois,  et,  ellipt.  le  — , 
quarto  die.  A.  Le  numéro  — , 
le  — ,  quartus  numerus.  A.  1 
S.  m.  (Invariable.)  Quantité 
formée  de  trois  plus  un.  Nume- 
rus qaaternarius.  Plin.  Tetra- 
deum,  i,  n.  iSen.  rh.  et  tetra- 
diam,  ii,  a.  Col.' —  fois  —  font 
seize ,  quater  quaternis  (tant 
sedecim.  A.  ||  (P.  e.\t.)  Le  chif- 
fre qui  représente  cette  quan- 
tité. Quaternai-ii  numeri  nota. 
A.  Spéc.  (T.  de  jeu.)  Le  nom- 
bre — ,  le  coup  de  —  (au  jeu 
de  dés),  quaternio,  onis,  m. 
Mart.-Cap.  Isid. 

quatre-vingtième,  adj.  Qui 
vient  le  dernier  dans  une  série 
de  quatre-vingts.  Octogesimus, 
a,  um,  adj.  Cic.  \\  La  —  partie 
d'une  chose,  octogesima  pars. 
A. 

quatre-vingts,  adj.  et  s.  m. 
1  Adj.  numéral.  ||  Adj.  numéral 
cardinal.  Quatre  fois  vingt. 
Octoginta,  indécl.  CiC.  —  pour 
chacun  ou  chaque  fois,  —  à  la 
fois,  octogeni,  se,  a,  adj.  Liv. 
Plin.  Qui  a  —  ans,  octoginta 
annos  natus.  Cic.  Voy.  octogé- 
naire. Somme  de  —  as,  octoges- 
sis,  is,  f.  Prise.  —  fois,  ocio- 
giens,  adv.  Cic.  Qui  contient  le 
nombre  — ,  octogenarius,  a,  um, 
adj.  Plin.  De  —  ans,  voy.  oc- 
togénaire. De  —  pouces,  octo- 
genarius, a,  uni,  adj.  Vitr.  — 
deux,  octoginta  duo,  octogeni 
bini.  Liv.  —  trois, etc. ,oc(03!nto 
très.  Cic.  —  huit,  octoginta  oc- 
to.  Cic.  duodenonaginta,  in- 
décl. Plin.  —  neuf,  undenona- 
ginta,  indécl.  Liv.  —  dix,  no- 
naginta,  indécl.  Cic.  Au  nombre 
de  —  dix  chaque  foi-,  nonageni, 
se,  a,  adj.  Plin.  Frontin.  Agé 
de —  dix  ans,  nonaginta annos 
natas.  Cic.  Somme  de  —  dix 
as,  nonagessis,  is,  m.  Prise. 
Beda.  —  dix  fois,  nonagiens, 
adv.CiC.  De  —  dix,  nonagena- 
rius,  a,  um,  adj.  Frontin.  — 
dix-neuf,  undecentum.  Plin. 
—  dixième,  nonagesimus,  a, 
um,  adj.  Cic.  —  dix-neuvième, 
undecentesimus,  a,  um,  adj. 
^'al.-Max.  Il  Adjectif  numéral 
ordinal.  Quatre-vingtième.  Voy. 
ce  mot.  ^  .S.  m.  La  quantité 
formée  par  quatre  fois  vingt. 
Numerus  octogenarius.  A,  Le 
nombre  —  dix,  numerus  nona- 
genarius.  Solin. 
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quatrième,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
niiinéral  ordinal.  Qui  vient  im- 
médiatement après  le  troisième. 

Qu^trtus,  a,  um,  adj.  Cic.  Le 

livre  (d'un  ouvrage),  qaartas 
(s.-e.  liber),  i,  va.  Cic.  La  — 
borne  milliaire,  quartus  (s.-e. 
lapis),  i,  m.  Tac.  Le  —  jour, 
quartus  (s.-e.  dies),  »,  m.  Col. 
La  —  heure,  quarto  (s.-e.  hora), 
se,  f.  Col.  (111,  3,  U).  Dans  la -- 
année  de  son  âge,  qaartum  an- 
num  agens.  Cic.  quadrimus,a, 
um,  adj.  Cic.  Etre  dans  la  — 
année  de  son  règne,  qaartum 
Jam  annum  regnâre.  Liv.  Le 
—  régiment  de  ligne,  et  subst. 
le  —  de  ligne,  quartani,  orum, 
m.  pi.  A.  (d'apr.  7'ac.  [hist. 
IV,  37]).  Pour  la  —  fois,  qaar- 
tum. Cic.  quarto.  Varr.  Ov. 
Le  —  jour  du  mois,  et,  subst. 
le  —  du  mois.  Voy.  plus  haut. 
1  S.  m.  et  (.  Quatrième  partie 
d'un  tout.  Voy.  quart. 
quatrièmement,  adv.  Enquar 
trième  lieu.  Quarto.  Varr.  Ov. 
quatriennsd,  aie.  Voy.  qua- 
driennal. 
quatuor(lat.  quattuor,  quatre), 
s.  m.  (Musique.)  Morceau  com- 
posé pour  quatre  voix  ou  qua- 
tre instruments.  Quadrigse  ca- 
nentium  ou  concinentiam,  A. 
1.  que  et  devantune  voyelle qu' 
(lat.  quem),  pron.  Pronom  rela- 
tif. Complément  direct.  Qaem, 
quam,  quod.  Cic.  Quos,  qaas, 
qu9;.  Cic.  Ces  contrées  qu'on 
appelle  la  Numidie,  ea  lûca  quas 
Numidia  appellatur  Hen.A.  ce  — - 
il  paraît,  ut  videtur.  Cic.  Di^ 
ce  que  tu  veux,  lûquere  quid 
vêtis.  Ter.Toiitce  ■ — ,  quodcum- 
que,  qusecumque.  Cic.  quicquid. 
Cic.  omnia  quœ.  (En  pari,  de 
deux  choses).  Choisissez  ce  que 
vous  préférerez,  utrum  placet 
sumite.  Cic.  Fai;  ce  que  dois, 
prxsta  quod  debes.  Cic.  Je  ne 
sais  ^  dire,  nescio  quid  dicam. 
Cic.  Il  ne  sait  que  dire,  hœsitat. 
Cic.  Je  ne  sais  —  faire,  hsereo 
qaid(acianx.  Ter.  Attribut. Mal- 
heureux —  je  suis,  0  me  mise- 
rum  !  me  in/'elicem.  Cic.  Cruel 
que  tu  es,  o  te  crudelenx.  Ca- 
tall.  Totit  paysan  q  ii'il  est,  quan- 
tamvis  ruHicus.  Hor.  Ces  biens 
tout  désirables  —  ils  sont,  illa 
quamquam  expetenda.  Cic. 
Songe  à  ce  —  tu  es,  qui  sis 
considéra.  Cic.^  Pronom  inter- 
rogntif.  (Complément  direct.) 
Qu(d  ?  Cic. 
i.  que  et  devant  une  voyelle  qu' 
(lat.  quid), conj.  et  adv.  \\Conj. 
Précédant  une  proposition  su- 
bordonnée. Ut,  conj.  (avec  le 
siibj.).  Cic.  etc.  (après  les  verbes 
qui  marquentuue manifestation 
(ie  la  volonté  [•  désirer,  vou- 
loir •  ]  ou  de  l'activité[-  faire  en 
sorte  que,  obtenir  que,  arriver 
à  ce  résultat  que,  veiller  à  ce 
que  "],  après  les  expressions  qui 
signifient"  il  arrive  que,ils'en 
faut    de    beaucoup    que,    il    va 
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bientût  arriver  que  -,  etc.  [voy. 
la?:  ^ramiu.])  ;  ne.  conj.  (av.  le 
Subj.V  Cil-.  eU";  après  les  vei- 
bes  sigiiiHaut  •  craindre  •  [cf. 
tintée  ne  faniar .  je  crains  qu'il 
ne  virnm-  :  fimeo  ne  non  ve- 
niif,  je  iTiiin>  qu'il  ne  vienne 
pasV  L'iJée  du  l'r.  •  que  •  esi 
rendue  par  le  subj.  seul  (sans 
ut)  avec  le»  verbes  l'ulle,  notle, 
malle  et  avec  les  expressions 
imprrs.  licet,  oportet,  ne<:esse 
est.  Entiu  l'idée  du  fr.  ■  que  > 
est  rendue  par  une  proposition 
àl'Iiiliuitit'avec  le  sujet  à  l'Ace, 
après  les  verbe»  dits  déclaratifs 
(•  dire,  croire,  promettiY,  es- 
pérer, etc.  ;  savoir,  apprendre, 
faire  savoir,  montrer,  etc.  ■).  || 
(Pai-  anal.>  Vu  que,  attendu 
que.  c  insiderant  que.  Voy.  voir, 

ATTENURB,     CONSIDÉREB.     ||      For- 

muot  avec  un  antécédent  une 
locut.  CODJ.  Alors  que,  depuis 
que.    eie.    Voy.    .vlors,    depuis, 

iVANT,  APBÊS,  TANDIS,  BIEN,  SUI- 
VRE.   PriOVOI»,    POLR,   AFIN,    PARCE 

Qi!E,  [de]  PEUR  [que].  ||  Après 
un  comparatif  d>'  supériorité. 
Quam,  conj.  Cic.  etc.  ^ei.  : 
major  quam  ille.  Cic.  magis 
awlucterquamparatë.  Cic.lon- 
gior  ijaam  latior.  Cic.  mais  on 
peut  ciinstruire  le  comp.  avec 
l'.Abl.  si  le  premier  terme  de  la 
comfàaraison  est  au  Nom.  ou  à 
l'Ace.,  voy.  les  gramm.).  ||  Après 
uncomparaiiid^é^alité.  Qliam, 
i-onj.  Cic.  etc.  (après  tam,  après  ' 
non  alius,  non  aliter,  non 
lecai  :  atque  'ou  ac),  conj. 
Cic.  etc.  (après  les  adj.  ou  les 
ad  V. qui  sigaifi-nt  ressemblance, 
comme  par,  xqaas,  similiê,  pa- 
riter,  aeqa^,  similiter,  etc.).  || 
Résumant  Pantecédent  sous- 
entendu.  CJue,  c'-a-d.  •  j'or- 
donne que,  il  faut  qu»  •,  se 
rend  par  le  =ubjonctif-impé- 
ratif.  Qu'est-ce  que  cela  qu  un 
averiis^euien  t.' Quid'J/ ut' goam 
admonemiu  ?  Cic.  Sors  vite  que 
je  ne  t'assomme:  egredere  pro 
père,  ne  te  paynia  contundam 
A.  Que  bien  que  mal,  voy.  p. 
Sf7tt,  col.  2.  Se...  aue...,'voy. 
SEULEMENT.  ^  Adv.  Interrogatif. 
Voy.     POURQUOI.     Il    Exclamatif 

Voy.    (OMBIEN. 

quel,  elle,  adj.  conj.  interro- 
S,it.  '.u  exclamatif.  {|  Adj.  conj. 
Qualis,  e.  adj.  C'jc.  etc.  ^ex.  : 
ipsius  rei  natura  qaeilis  et 
quanta  lit,  qiunrimat.  Cic. 
•  Tusc.  111.  23,  X);  qui,  quae, 
quod,  adj.  Cic.  ctc-  (ex.  : 
tcribii  te  v.lle  dicëre,  qui  sit 
rei  pablicsr  status.  Cic.].  —  que, 
qualiscumque,  qualecum- 
que,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  Uumi- 
neB  ifwllescumque  sunt.  Cic.). 
—  que  soit  ijelui  qui,  qaicum- 
yoe,  pron.  Cic.  (voy.  quiconque;. 
"Tel  — .  voy.  tel.  J  Adj.  interr. 
Qualis,  0,  adj.  Cic.  eic  (ex.  : 
qwtlin  e»t  istorarn  oratio7 qactli 
fidt:,  )jtiali  pietate  existimatis 
ette  eo<,  '/ai...?  Cic),  quistl 
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9U/,  quœ,  quod.  adj.  Cic.  etc. 
,  ex.  :  qui  Cltafrea  ?  iste  ephebus 
(rater  Pha-drise.  Ter.  —  grand, 
quantus,  a,  um,  adj.  CiV. 
voy.  grand).  Il  ^.Arcli.)  Lequel. 
Voy.  ce  mot.  1  .■idj.  exclamât. 
Qualis,  e,  adj.  Cic.  oic.  (ex.  : 
i/uii/i;  nie  iv/  consul  lel  cii  is... 
luit!  Cic.].  qui,  quie.  quod, 
adj.  Cic.  etc.  ^ex.  :  quiclainor! 
qaod  gaudium! Cic).  —  grand, 
g'uanius.    a,    uw,    adj.  Cic. 

•>IC.      voy.    GRAND*. 

quelconque,  adj.  11  n'importe 
lequel.  Quilibet,  qaa^lihet,  i/n-icf- 
lihet,  adj.  indét.  Cic.  Quivis, 
<)ua'vi3,  quodiis,  adj.  iudéf. 
Cic.  Qualiscumque,  quahcnm- 
qne,  adj.  indef.  Cic.  D'auircs 
raisons  — .  atix  aus-piani  ra- 
tiones.  Cic.  Nourriture  — .  for- 
tuitus  cibus.  Tac.  A  des  condi- 
tions — ,  cortJicionibus  quihai 
videatar  {lideretar,  etc.î.  Cic. 

quellement,  adv.  Tellement 
—  (d'une  manière  telle  quelle, 
ni  bien,  ni  mal).  Quoquo  mo- 
do. Cic.  Voy.  tel  et  Qt/EL. 

quelque,  adj.  et  adv.  ||  Adj. 
indelini.  Désignant  une  quan- 
tité indéterminée,  un  ou  plu- 
sieurs, par  rapport  à  un  plus 
grand  nombre.  Aliqui  et  a7j- 
quis.  aliqua,  aliquod,  adj. 
indef.  Cic. etc.  (ex.:  aliimis  deus. 
Cic.  cum  aliquod  beltam  inci- 
cidit.  Cxs.  fore  aliqaam  dimi- 
candi  facultatem.  Cœs.  cum 
honore  aliquo  reverti.  Caet.  in 
aliquâ  noxià  comprehcnai.  Cafs. 
in  aliijtio  numéro  esse  [•  comp- 
ter pour  qqch.  "J.  Cic.  aliquam 
occasionem  dimicandi  nanci.'<- 
ci.  Cœs.  ubi  palus...  spem... 
salutis  aliquam  offerebat.  Ca's. 
ne  daret  timoris  aliquam  sus- 
picionem.  Cr».);  qui  et  quis, 
quae,  quod,  adj.  indéf.  Cic. 
l'tc.  (s'emploie  surtout  après  si, 
sive,  sin,  nisi,  ne,  après  nurn 
et  an  ;  après  alius  ;  dans  les 
prop.  relatives  ;  cf.  si  qui  rex, 
SI  qua  civitas  exterarum  gen- 
tiam,  si  qua  natio  fecîsset  ali- 
quid  in  cives  Romanos  ejas- 
rnodi,  nonne  pulAicè  vindica- 
remus?  Cic.  IVerr.  II,  5,  58, 
l.'.QJ.  ne  quis  ah  latere  impetax 
Çieri  possit.  Cses.)  ;  quidam, 
quaedam  ,  quoddam ,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  certain).  —  un, 
aliquis,  pron.  Cic.  etc.  fex.  : 
ta  si  es  in  Epiro,  mittc  aa  nos 
de  tuis  aliquem  tabellariurn. 
Cic.  [Att.  V!  18,  h],  (ac  ut  me 
velis  esse  aliquem,  quoniam 
qui  (ui  jam  esse  non  possum. 
Cic.  [Att.  III,  15,  18].  dixerut 
aliquis  leni/'jrem  sententiani. 
Cxs.  esse  aliquos  renertos  prin- 
cipes in(erendi  betli.  Cœs.  [li. 
G.  V,  5Ji,  lé]);  quis,  pron.  Cic. 
etc.  (empl.  dans  les  mêmes  cas 

3ue  qui  ou  quis,  adj.  [cf.  ci- 
çHsiii.],  ex.:  (teri potest  ut  redit 
quis  sentiat.  Cic.  (Tusc.  I,  3,  6J. 
ne  justitiam  quidem  recli  quis 
dixerit  per  se  ipsam  optabitem . 
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Cic.  [Fin.  I,  l(î,  53])  ;  quidam 
(•  une  certaine  pei"souue,  quel- 
qu'un •  ),  pron.  Cic.  (voy.  cer- 
tain) ;  quispi&m  (-quelqu'un 
[pris  au  hasard  ]-) ,  pron.  Cic. 
etc.  (ex.:  o  stuituin  homirvem, 
dixerit  quispiam.  Cic.  [oIT.  III, 
ST,  \00].  neque  sa-pe  accidil,  al 
neglectà  quispiam  retigione  aut 
capta  apud  se  occuttàre  aut  po- 
sita  tollëre  auderet.  Civs.  |B. 
G.  VI,  17,  5]).  —  uns,  aliqui, 
pron.  plur.  Cic.  etc.  (ex.:  uh» 
aliqaos  singutares  ex  navi  egre- 
dientes  conspexerunt.  Cœs.  [B. 
G.  IV,  26,  2j.  ne  pas  confomlra 
avec  le  pluriel  aliqui  l'adj.  in- 
décl.  aliquot  ['  un  certain 
nombre  de  •].  Cic.)  ;  nonnul- 
li,  m.  pi.  Cic.  Liv.  (ex.  :  non- 
nulli  au(ugerunt.  Cic.  si  h.œc 
vo.r  nonnullis  oliquando  snlutt 
(ait.  Cic.  [Arch.  1,  I]).  — chose, 
aliquid,  pron.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaid  confère.  Cœs.  conan- 
dum  sibi  aliquid  de  éruptions. 
Cœs.  aliquid  prœtermittëre. 
Cic.  Cœs.  ego  qaoqae  aliqaid 
sum.  Cic.  [ep.  VI,  18,4];  au  lieu 
de  quid,  pour  marquer  une  op- 
position,si  nunc  aliquid  asseqai 
se  putant  qui  ostium  Ponti  vi- 
derunt.  Cic.  [Tusc.  I,  20,  /i5]. 
timebat  Pompejas  omnia,  ne 
aliquid  vos  timcretis.  Cic.  [.Mil. 
'iU,  66].  crecUe  consulem  T.  Ota- 
cilium  non  dico  si  omnia  hœc, 
sed  si  aliquid  eorum  pra'slitit. 
Liv.  [XXV,  8,  15]);  quid,  pron. 
n.  Cic.  etc.  ^ex.  :  qui  horum 
quid  cu;erbissimS  crudetissimë- 
que  (ecerat,  is  et  vir  et  civis 
nptimus  habebatur.  Cœs.  [B.  C. 
III,  .-^a.SJ).  —  part,  (quest.  ubi), 
alicubi,  adv.  Cic.  (ex.  :  si  sal- 
vus  sit  Pompcjus  et  constite- 
rit  alccubi.  Cw.)  ;  usquam, 
udv.  Ter.  Cic.  etc.  (dans  les 
prop.  négat.  de  forme  ou  da 
sens,  ex.  :  nunqaam  etiam  (ai 
asquam,  qain  me  omnes  ama- 
rent  phirimum.  Ter.  iste  cui 
nallus  esset  usquam  consistent 
di  Incus.  Cic).  —  part  (quest. 
quo),  aliquo,  adv.  Cic.  etc. 
(voy. p.  1351, col. 3),  —  que,  qua- 
liscumque,  qualecuznque , 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  quel),  qui- 
cumque,  qusecumque,  quod- 
cumque,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
quœcumque  mens  iila  (ait,  Ga~ 
linii  (ait.  Cic.   [Itab.  Post.Si]). 

—  part  quo,  voy. p.  1351,  col.  3. 
Eu  —  lieu  quo  (quesf.  ubi),  uhi- 
cumque,  adv.  Cic.  //or.  En  lieu 

—  que  (quest.  quo),quocumriae, 
adv.  Cic.  tien.  Par  —  endroit 
que  ce  soit,  qaûcumqu/!,  adv. 
Cic.  Il  Désignant  une  petite 
qiianlité.  Voy.  peu.  —  temps, 
aliquid  tempori».  Cic.  non  ni- 
hil  lemporis.  Nep.  Pendant  — 
temps,  aliquandiu.  Cic.  paulis- 
per.  Cic.  ||  Désignant  un''  quan- 
tité approximative.  Aliquis 
(avec  de»  nom»  de  noitibrc). 
Cic.  (ex.  :  1res  aliqai  aut  quat- 
tuor.  Cic.  [Fin.  II,  19,  69]).  Voy. 
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ENVIRON.  1  Adv.  Désignant  une 
quantité  iiuléterminée.  —  peu, 
yoy.  ASSEZ.  —  que,  quamvis, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  qanmvis 
beati  aint.  quamii$  (acandê. 
Cic.)  ;  quaDiumvis,  adv.  Cic. 
Sen.  auet.  (ex.  :  animi  mala 
quantamvis  exig'ia  sint.  Cic.). 
—  grand  que...,  quantuscuza- 
qne.  acumque,  umcumque, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  bona  qaan- 
tacamqaeerant.  Cic.  quantum- 
cumque  prsesidiam  est.  Liv.). 
Voy.  SI. 

qaelqueloie,  adv.  (Arch.)  Une 
certaine  foi^.  Vov.  fois,  jour.  T 
Certaines  fois,  interduni.  Cic. 
Nonnunqitam  et  mieux  non 
nanqaam.  Cic.  Ssppius.  Cic.Ali- 
qaando.  Cic.  AUguoties  ou 
mieux  aliqaotiens.  Lie. 

quoiqu'un ,  une ,  au  plur. 
quelques-uns  ,    unes.    Voy. 

QUELQUE. 

Quémander,  v.  intr.  et  tr.  | 
(Arch.)  V.  mtr.Mendier.  Voy.  ce 
mot.  *|  V.  tr.  Aller  solliciter 
avec  importunité.  Voy.  sollici- 
ter, MENDIER. 

quémandeur,   euse,  s.  m.  et 

f.    Celui,   colle  qni   quémande. 

Voy.     MENDIANT,    SOLLICITEUR. 

qu'en  dira-t-on ,  s.  m.  Ce 
qu'on  pourra  dire  l'opinion. 
Hamor,  oris,m.  C';c.etc.  (ox.:  ra- 
mori  servire['  être  esclave  du  "1. 
Plant,  ramores  parvi  facêre. 
Pompon,  ap.  Non.).  Fama,  se, 
f.  Liv.  Sermo,  onis,  m.  Cic. 

quenelle,  s.  f.  Boulette  allongée 
de  viande,  de  poisson.  Voy. 
boulette. 

quenotte ,  s.  f.  Petite  dent 
(d'enfant).  Voy.  dent. 

quenouille,  s.  f.  Bâton  dont 
on  garnit  rextréuiité  supérieu- 
re avec  du  lin,  pour  filer.  Co- 
lus,  ûs,  f.  Catull.  Prop.  (ex.: 
co/us  compta.  Plin.  plena.  Ti- 
ball),  C0lus,i,  (.Ov.  Plin.(c(. 
exonerare  colos.  Ov.).  Fig.  Dé- 
faire la  —  mortelle  (rendre  im- 
mortel), pensum  mortale  resol- 
vëre.  Ccàp.  ||  Fig.  Une  maison 
tombée  en  — ,  domus  qu3s  (iliœ 
hereditate  venit.  A.  ^  Tige  de 
certaines  plantes.  Voy.  tige.  — 
des  prés,  voy.  chardon. 

quenouillée,  s.  f.  Quantité  de 
lin,  de  chanvre  qui  garnit  la 
quenouille. Pensum,  i,  n.Plaat. 

querelle  (lat.  qaerela,  plainte, 
reproche),  s.  f.  (Arch.)  Plainte. 
Voy.  ce  mot.  {|  (Spéc.)  Plainte 
en  justice.  Qaerela,  as,  f.  Val.- 
Max.  Petr.  Criminatio,  onis, 
f.  Cic.  Voy.  PLAINTE.  Il  (Par 
ext.)  Parti  du  plaignant  et  pg. 
cause  de  qqn.  Paries,  ium, 
t.  pi.  Cic.  etc.  (ex..;  partes  ali- 
cujus  seqai.  Vell.);  causa,  se, 
f.Cic.etc.  (voy.  cause).  T  (Par  ext.) 
Différend  entre  personnes  ame- 
nant échange  de  plaintes,  de 
reproches.  AltSTcatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  brevis.  Liv, 
Lentali  et  Caninii.  Cic.  magna 
non  disceptatio  modo  $ed  etiam 
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altercatio.  Liv):  juTgium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  caasam  jargii 
in  ferre.  Plitrd.  jiinjio  lacessëre 
aliqaem.  Sali,  jargio  sa'pe 
contendére  cam  aliqao.  Cic. 
qaotiens  inter  viram  et  axorem 
aliquid  jurgii  intercesserat. 
Val.-Max.);  convicium.  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ox.  :  c.  malierum. 
Cic.  fr.  alicai  convicium  facê- 
re. Cic);  rixa.  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  rixam  ire.  Quint.  Aca- 
demiss  nostrx  cum.  Zenone 
magna  rixa  e.?f.  Cic);  lites, 
ium,  f.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  lites 
factse  sant  inter  eos.  Ter.  liti- 
bus  et  jurgiis  se  abstinëre.  Cic. 
litibas    desistëre.    Cic).    Voy. 

aussi  QUERELLER. 

quereller,  v.  tr.  (Arch.)  Porter 
plainte  en  justice,  voy.  plainte, 
i  Ai'ch.  —  qqch.  à  qqn  (le  ré- 
clamer,   le    lui    disputer).  Voy. 

DISPUTER,    RÉCLAMER.    ^   Arch.    

qqn  (l'attaquer  en  justice).  Voy. 

ATTAQUER,    POURSUIVRE.    |l    Fig. 

qqn  (lui  chercher  querelle),  ali- 
quem  jurgio  lacessëre.  Sen. 
ou  adoriri.  Ter.  Voy.  qimrelle. 

—  qqn  (lui  adresser  des  plain- 
tes, des  reproches  ) ,  verbis 
castigâre  aliquem  Cic.  Voy. 
goukmander.  Absolt.  Chercher 
querelle.  Voy.    qiterelle.  ^  Se 

—  avec  qqn  (avoir  une  querelle 
avec  lui),  cam,  aliquo  altercâri. 
Cic  ou  rixari.  Cic.  jurgio  con- 
tendére. Cic.  Je  me  querelle 
avec  lui,  rixa  mihi  orta  est 
cum  eo.  Cic.  Se  — ,  inter  se 
altercâri.  Cic.  jurgiis  eeriâre 
inter  se.  Cic.  rixàri  inter  se. 
Cic.  certàre  maledictis  inter  se. 
Cic.  Voy.  disputer.  Faire  —  (les 
sens  et  la  raison),  voy.  conflit, 

OPPOSER. 

querelleur,   euse,  s.  m.  et  f. 

Celui,  celle  qui  cherche  des 
querelles.  Homo/argii  cupidas. 
Cic  Rixœ,  certandi  ou  concer- 
tandi  cupidw< .  Cic.  Querelleuse, 
mulier  jurgii  capida.  Cic.  Ad- 
jectivt.  Jurgii  capidus.  Cic.  Ri- 
xœ,  certandi  ou  concertandi  ca- 
pidus. Cic.  Ad  rixam  promptus. 
Cic.  Ad  discordias  promptus. 
Cic.  Litigiosus,  a,  uni,  adj.  Cic. 
Instinct,  caractère  — ,altercandi 
ou  rixandi  ou  certandi  ou  con- 
certationis  studiam.  Cic 

quérimonie  (lat.  querimonia), 
s.  f.(Arch.)  Plante.  Voy.  ce  mot. 

quérir  (lat.  quœrëre),  v.  tr. 
Arch.  Aller  chercher  (qqn,  qq- 
ch.). Voy.  CHERCHER. 

questeur,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
.Magistrat  administrant  les  fi- 
nances. Qaesstor,  oris,  m.  Cic 
(cf.  queestores  serarii,  urbani. 
Liv.  qusest.  provinciales,  mili- 
tares.  Cic.  Liv.  quœst.  Cêesaris. 
Plin.  j.  principis  ou  candidati. 
Plin.  j.  Tac.  ùampr.  consuXum 
[•  choisis  par  les  consuls  pour 
les  suppléer  •].  Plin.  j.  Tac). 
Ancien  — ,  qu^estorius,  ii,  m. 
Ctc.  De  ^,  qusestorius,  a,  um, 
adj.    Cic    (cf.    gusest.    comitia 
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[•  comices  chargea  de  nommer 
un  q.  ■].  Cic.  qusest.  officium. 
Cic  qua-st.  scelus.  Cic.  quœst. 
scriha.  Cic.  scriptum  quœsto- 
rium  comparàre  [-  acheter  une 
charge  de  greffier  du  q,  •]. 
Suet.  qusest.  porta  ['  porte  du 
camp  voisine  de  la  tente  du 
q.  •].  Cic).  Qui  a  le  rang  de 
— ,  qasestorius,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  quœst.  legaius.  Cic.  adules- 
cens  nondum.  qiaestorias.  Liv.). 
Tente  du  —  (dans  un  camp), 
quscstorium  (s.-e.  (en<orium), 
ii,  n.  Lii'.  (.X,32,  8).  Résidence 
du  —  (en  province),  quœsto- 
rium  (s.-e.  œdidciam),  ii,  n. 
Cic.  (Plane,  il,  99).  Caisse  du 
— ,  qusestura,  a»,  f.  Cic.  (Verr. 
II,  5,  58,  15';!).  1  Celui  qui  est 
chargé  de  surveiller  l'emploi 
des  fonds.  Qua:stor,oris,  m.  A. 
question,  s.  f.  Demande  faite 
à  qqn  pour  s'éclairer  sur  qqch. 

jDterrogatio,  odis,    f.   Cic 

etc.  (ex.:  cum  responsio  ab  in- 
terrogatione  dissentit.  Quint. 
au  plur.  interrogationes  faci- 
les. Cic.  [Tusc.  I,  57].  interro- 
gationibas  suis  aliquem.  fati- 
gôre.  Cic);  percontatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  directa 
percontatio.  Liv.  percontatio- 
nem  facëre.  Liv.  prima  percon- 
tatio fuit,  quà  sabactus  injw- 
rià  contra  populam  Roma- 
num  bellam  tam  infesto  animo 
suscepisset.  Liv.).  Presser  qqn 
de  — ,  aliqwim  interrogando 
argëre.  Cic  Accabler  qqn  de 
— ,  rogitando  aliquem  obtan- 
dëre  ou  enecôre.  Plaat.  Ter. 
Cic  Adresser  une  ou  des  —  à 
qqn,  aliquem  interrogàre  ou 
percontari.  Cic.  J'ai  encore  une 
petite  —  à  poser,  habeo  pau- 
lum  quod  requiram.  Cic.  ||  (Par 
ext.)  Point  à  éclaircir.  Quses- 
tio,  onis,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
magnam  qua'stionem  movêre. 
Cic  in  qiiœstionem  vocâre. 
Cic.  quœstionem  proponëre. 
Cic  Sen.  Quint,  qusestionem 
alicui  proponëre.  Nep.  guees- 
tionem  solvëre .  Sen.  Quint. 
profligata  jam  hssc  et  psena 
ad  exitum  adducta  qasestioest, 
Cic  quse  [sententia]  i^eri  si- 
millima,  magna  quœstio  est. 
Cic  qua'stio  est,  majestatemns 
minuerit.  Cic.  [inv.  II,  52;  cf. 
H,  70;  87].  quasstio  est,  corn- 
munesne  sint,  an  dispares. 
Cic  [or.  181;  cf.  top.  15,59; 
Tusc.  IV,  13,  S9].  hoc  loco 
quœstio  oritur,  exoritur,  nas- 
citur,  exsistit.  Cic.  Quint. 
alla  ista  qussstio  est.  Cic)  ; 
res,  rei,  f.  Cic  etc.  (ex.:  ho- 
mines  de  maximis  rébus  dis- 
sentiunt.Cic  voy.  point,  sujet); 
locus,  i,  va.  Cic.  etc.  (ex.:  lo- 
cos  graves  ex  philosophiâ  trac- 
tàre.  Cic.  voy.  sujet)  ;  discep- 
tatio,  ODis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
débat);  contentio,  onis,  t. 
Cic  etc.  (ex.  :  poni  in  conten- 
tione.  Cic).  La  —  n'est  pas  dou- 
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teuse,  cela  ne  fait  pas  — ,  hoc 
non  duhiam  est.  Ctc.  de  hac  t-e 
non  dabitatur  {ou  ambigitar^ . 
Cic.  La  personne  en  — ,  is  de 
gao  agitiiÊ-.  Cic.  L'affaire  en  — . 
id  de  gao  agitur.  Cic.  Voy.  [s'j 
AGIR.  Mettre  qqch.  en  — ,  ii/i- 
quid  ad  incertain  reiocàre.Cic. 
Je  mo  suis  bien  souvent  posé  la 
—  de  savoir  si...  ou  si...,  seepe 
et  mvUtam  hoc  mecam  cogi- 
tavi,  utram...  an. ..Cic.  (inv.  I, 
1,  1).  1  (Par  ext.)  Torture  infli- 
gée k  un  accusé  pour  lui  arra- 
cher des  aveui.  Quaestio,  o- 
nis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  qu^estio- 
neni  habêre  ex  aiiqao.  Liv.  ou 
de  aiiqao.  Csea.  dare  aliquem 
in  qasestionem.  Cornif.  quse- 
stioncm  ad)iibire  alicni.  Cic); 
torznenta,  orum,  n.  pi.  Cic. 
etc.  ^eI.•.  tormentii  qaserére  de 
aiiqao  [•  donner  laq.  à  qqn.-]. 

Cio.i.    Voy.    TORTURE,    TORTURER. 

1.  questionnaire  (lat.  post. 
qa^estionarius .  Cod.-Theod. 
Hier.  Inscr.),  s.  m.(Arch.)Bour- 
reau  chargé  de  donner  la  ques- 
tion. Voy.    BOIRREAU. 

S.  questionnaire  (lat.  post. 
qusstionarius.  Boet.),  s.  m.  Re- 
cueil, série  de  questions  à 
adresser.  Interrogationcs ,  am, 
f.  pi.  Cic. 

questionner,  v.  tr.  Interpeller 
par  une  question.  Rogâre,  tr. 
Cic.  (voy.  demander).  Interro- 
gâre,  tr.  Cic.  (cf.  interrogâre 
aliquem  de  aliqaà  re.  Cic). 
Percontâri,  dép.  tr.  Cic.  (cf. 
ille  me  de  republicâ  percon- 
tatixs  est.  Cic  non  inter- 
rogantes  percontetur  ultra. 
Quint.).  Requirére,  tr.  Cic. Voy. 
INTERROGER.  {|  (P.  piaisant.}  Fig. 
Tâter.  Voy.  ce  mot. 

questionneur,  euse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  aime  à  faire 
des  questions.  Homo  interro- 
gandi  capidu».  A.  Perconta- 
tor,  oris,  m.  Hor.  Question- 
neuse, mulier  ou  virgo  ou 
paella  interroyandi  cupida.  A. 

questure,  s.  f.  (Antiq.  rom.) 
Charge,  dignité  de  que-teur. 
Qasettura,  se,  f.  Cic.  1  Fonc- 
tion de  questeur  (dans  certains 
corps).  Qa3cstara,x,[.  A.  ||  Bu- 
reau du  questeur.  Quicstoiium, 
a,  n.  A. 

quête  (lat.  qasesita,  fémin.  de 
qaxsitus,  part,  passé  de  qaee- 
rere,  chercher),  s.  f.  Action 
d'aller  à  la  recherche  de  qqn, 
de  qqcli.  Inquïsitio,  onis,  t. 
Cic.  Voy.  RECHERCHE.  Etre,  se 
mettre  en  — ,  quxrére,  tr.  Ci'j.  | 
conqairëre,  tr.  Cic  odorâri, 
tr.  Cic.(cI.od.  pecuniam.  Cic). 

Voy.  CHERCHER,  RECHERCHER.  Fig.  1 

Etre  en  —  de  plaisirs,  vettigù- 
re  voluptatei.  Cic  ||  Spéc. 
(Chasse.)  Action  de  chercher  le 
gibier.  Vestigatio,  onis,  f.  A.i 
Jnveitiyatiû,  onit,  f.  A.  Aban- 
donner Ra  —  (en  pari,  d'un 
chienj,  voy.  piste,  voie.  ^  Ac- i 
tion  de  demander,  de    recueil- 1 
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lir  des  aumônes.  Collatio  ,  o- 
nis,  f.  Liv.  Voy.  collecte.  |] 
\P.  ext.)  Argent  donné  pour  une 
quête.  Stips.  stipis,  f.  Cic  Pe- 
cunia    collecta    ou  corroyato, 

Cic   Voy.   AUMÔNE. 

quêter,  v.  tr.  ^Arch.)  Aller 
clierclier.  ||  Spec.  (Chasse.) 
Chercher  le  gibier.  Iniesti  - 
Sdre,  tr.  Cic  Indagàre,  tr. 
Cic.  V'estigàre,  tr.  Plin.  Celui 
qui  quête,  vestigator,  oris,  m. 
Varr.  indagator,  oris,  m. 
Karr.  1  Demander,  recueillir 
(de  l'argent)  pour  des  œuvres 
charitables.  Utipem  cogère  ou 
colligére.  Sen.  Corrogâre,  tr. 
Cic.  Voy.  collecte.  ||  (Fig.) 
Mendier.  Voy.  ce  mot.  —  des 
suffrages,  conquirére  taffra- 
gia.  'lac 

quêteur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  quête  le  gi- 
bier. Indagator,  oris,  m.  Varr. 
Vestigator,  oris,  m.  \'arr. 
Absolt.  Un  chien  — ,  canis  sa- 
gax.  Cic.^  Celui, celle  qui  quête 
des  aumônes.  Qui,  quse  stipem 
colligit  ou  pecuniam  corrogat. 
A.  atipis  coactor.  A.  ||  Adjec- 
tivt.  Un  frère — ,  voy. mendiant. 

1.  queue, -•*.  f.  Piolongement 
qui  termine  postérieurement  le 
tronc  des  vertébrés.  Cauda,  se, 
f.  Cic  (cf.  cauda  ultima  [-  le 
bout  de  la  q.  ••].  Cxs.  caudam 
movëre.  Gell.  caudœ  equime 
pilos  V  elle  re.  Hor.).  Spéc.  —  de 
cheval  (insigne  qu'on  porte  de- 
vant un  pacha),  ta(a,  se,  f.  Veg. 
1  (P.  anal.)  Chez  les  oiseaux, 
longues  plumes  disposées  au- 
tour du  croupion.  Cauda,  se,  t. 
Plin.  Grosse  plume  de  la  — , 
penna,  se,  f.  Col.  Plin.  ^  Chez 
les  reptiles,  les  poissons,  les 
insectes,  partie  qui  termine  le 
corps  par  derrière.  Pars  poste- 
rior.  Plin.  1  Dans  les  plantes, 
le  pédoncule  qui  relie  la  feuil- 
le, etc.,  à  la  branche.  Pedicur 
lus,  i,  m.  Col.  Plin.  Pus,  pedis, 
m.  Plin.  Voy.  pédoncule,  pé- 
tiole. La  —  d'un  fruit,  petio- 
lus,  i,  f.  Col.  Apic.  —  d'ail, 
d'oignon,  restis,  is,  f.  Plin. 
Mart.  1  (Fig.)  Ce  qui  termine 
qqch.  en  forme  de  queue.  Pais 
ultima  ou  extrema.  Cic.  Voy. 
extrémité,  pointe.  La  —  d'une 
lettre,  voy.  doucle,  jambage, 
TRAIT.  La —  d'une  comète  (traî- 
née lumineuse  qui  suit  le  corps 
de  la  comète),  stellx  crines  ou 
coma.  Cic.  A  longue  — ,  crini- 
tai,  a,  um,  adj.  Ci'c.  La  — 
d'une  poêle,  d'une  casserole, 
voy.  manche.  La  —  d'une  robe, 
d'un  manteau  (l'extrémité  de 
la  traîne),  syrma,  matis,  n. 
Jav.  einu»,  Û8,m.  éuet.  Robe  à 
— ,  (luens  vestis.  Ov.  syrma,  ma- 
tis, n.  Mart.  palla,  œ,  t.  Mart. 
Porter  la  —  (avoir  une  robe 
à  — ),  veste  humam  verrêre. 
A.  Il  Cheveux  de  derrière  noué.^ 
par-  un  ruban,  crines  in  noduni 
collecti.  A.    Faire  la   —  à  qqn 
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(lui  arranger  ainsi  les  cheveux 
p.-ir  derrière),  crines  alicujas 
>n  nodam  coltigâre.  A.  La  — 
d'un  cortège,  d'une  procession, 
extremam  agnwn.  Cic.  agmen 
ultimum.  Ciwt.  Etre  en  — ,  «ij;- 
men  cogère.  Cses.  agmen  cloii- 
dëre.  Cwt.  Faire  prendre  la 
— ,  c.-à-d.  mettre  aux  derniers 
rangs,  in  ultimia  ponére.  Liv. 
ad  altimos  ducére.  Liv.  La  — 
d'une  armée,  teryum,  i,  n.  (cf. 
tergunx  csedére.  Liv.).  La  — 
d'une  armée  en  marche,  e.xlre- 
mum  agmen.  Liv.  Voy.  dbriiié- 
BB.  Qui  est  en  — ,  extremus,  a, 
um,  adj.  Cic  novissimus,  ti, 
um,  adj.  Cic.  I|  (Spéc.)  File  il^s 
gens  qui  atténuent.  Voy.  fili  . 
Faire  la  — ,  faire  —  (prendra' 
rang  à  la  file),  voy.  ranger  et 
FILE.  A  la  —  le  lou  (l'un  derrière 
l'autre),  voy.  dekrière,  leu.  La 
—  d'un  parti  (los  derniers  dé- 
bris de  ce  parti),  voy.  débris, 
RESTE.  Commencer  par  la  — 
(par  la  fin),  ab  axtremo  ordiri. 
Liv.  prseponëre  ultima  primis. 
Hor.  Voy.  fin.  Chose  qui  n'a 
ni  —  ni  tête,  oui  nec  caput,  nec 
pes  uni  redditur  formas.  Hor. 
(Marine.)  —  do  chat  (fouet  de 
corde),  voy.  fouet  et  corde. 

2.  queue,  f.  Futaille  d'un 
muid  et  demi.  Cauda  vini. 
(Textes    latins    du  moyen  âge.) 

3.  queue.  Voy.  I .  queux. 
queussi-queumi,  adv.  (Arch.) 

Pareillement.  Voy.  ce  mot. 

1.  queux,  s.  f.  (Arch.)  Pierre  à 
aiguiser.  Cos,  cotis,  f.  Virg. 
Hor. 

2.  queux  jlat.  cocu»,  variante 
decoquus),  s.  m.  (Arch.)  Cuisi- 
nier. Voy.  ce  mot. 

qui,    prôn.    relat.    et    interr.  || 
Pron.  relat.  Sujet  ou   attribut. 
Qui,  quse,    quod,    pron.  Cic. 
etc. (ex.:  fi  fjwvprœter  easunt — 
credo   aaicni    esse     m.ulta — ab 
eis,  si  videbitur,   qui    ista  dis- 
putant, qaseritote.  Cic.  [am.  7, 
2J<].  bellam    quod    cum  Persis 
fuit.    Cic.   liber  qui  est    de  r ^ 
tuenda  familiari.  Cic.  [son.  1'^ 
59].  qui  virtutem  prsemio   mt  .' 
tiuntur,    nullam  virtutem.  ni.  ',., 
malitiam  putant.    Cic.   [leg.  1 
18,  U)].  par  atlract.  gloria,   qui 
est  virtutis  fructus.  Cic.  locut. 
divers.:    sunt   qui  [.  il  y  a  des 
gens  qui...  •]  av.  le  Subj.  Cic). 
C'est  moi  qui,  c'est  lui  qui,  ego 
(feci).    Cic.    ille    {(ecit).    Cic   || 
(Elleptiqt.)  Celui  qui.  Voy.  celui 
et      quiconque.      Arch.     Bonni- 
chance,  dit-il,  qui  l'aurait,  c.-à- 
d.  pour  relui  iiui...  felix  fortu- 
natumrjae    esset    ei,    qui...  A. 
Qui,  c-àr-d.     ce  qui    (arch.),    i( 
quod  ou  quod.  Cic.  \\  Qui  (répé 
té),  c.-à-d.  celui-ci...  celui-là.. 
hic...  ille...  Cic,    Voy.    celui-ci 

CELUI-LA,     l'un,     l'autre.    ||      Ql 

que  tu  sois,  quisqais  es.  Vir 
Qui  que  ce  soit  qui,  quicar, 
que  (av.  l'indic).  Cic.  Liv 
Complément     direct.     Quel. 
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çuain,  quod,  adj.  là  l'Ace). 
tJic.  etc.  (ex.  :  quem  antcferas 
intelligo.  Cic).  —  des  deux, 
u<ruin,ain,U22J,adj.(à  l'Ace). 
Cic.  etc.  (ex.  :  utrum  e/iyus, 
non  video.  Cic).  (Je  no  sais) 
qui  il  aimait  mieux  de  son  père 
ou  de  sa  mère,  atram  plaris, 
pntrem  matrernne  ,  faceret. 
Nep.  Il  Complément  indirect 
avec  une  préposition.  De  qui, 
cajas.  etc.  etc.  A  qui,  coi.  Cic. 
etc.  Sur  qui,  m  quo  ou  in  qai- 
bas.  Cic.  Avec  qui,  gaocam  ou 
(au  plur.)  qaibuscam.  Cic.  1 
l'ron.  interrog.  \\  Sujet.  Quis, 
qiim,  quid,  pron.  Cic.  etc. 
(ex.  :  quis  (ait  igitar?  [»  qui 
ctait-ce  "].  Cic.  quis  Dioneni 
Syracosium  doctrinis  omnibus 
e.KDOlivit  ?  Cic).  —  des  deux, 
uter,  utra,  utrum,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  uter  nostrum  popala- 
ris  est  ?  tune  an  ego  ?  Cic).  || 
("omplément  direct.  —  préfé- 
rez-vous? quem  anteponis  ? 
Cic.  Qui  choisissez-vous  des 
deux?  utrum  eligis?  Cic.  || 
Complément  indirect  (avec  une 
prép.)  De  qui,  cajiis?  Cic  A 
(lui  ?  Cui?Cic.  Pour  qui  ?  Cui? 
Oie.  Voy.  les  grammaires. 
quia(motlatiii signifiant  -parce 
que  "),  adv.  Mettre  qqn  à  — 
(le  réduire  à  ne  pouvoir  ré- 
pondre), voy.  DÉco^•CERTEB.  Etre 
à  —  (à  bout  d'argument),  voy. 

EMBARRASSER. 

quibuB  (mot  latin  signifiant 
•  desquels  •  c-à-d.  •  de 
quoi  •),  s.  m.  Argent.  Voy.  ce 
mot. 

quiconque,  pron.  indéf.  masc. 
6in|.  Celui,  quel  qu'il  soit,  qui. 
Quicumqae,  qaa'cumque,  quod- 
cumque,  pron.  indéf.  Cic.  Quis- 
quis,  quœque,  quicquid,  pron. 
indéf.Cic.-Si  guis  ou  si  qui.  Cic. 
^  Qui  que  ce  soit  qui.  Quis- 
quis,  qaœque,  quicquid,  pron. 
indéf.  Cic.  QuiWs,  qusevis,  quid- 
vis,  pron.  indéf.  Cic.  Voy.  qui. 
—  des  deux,  utercumque,  utra- 
cumque,  atrumcumque,  pron. 
indéf.  Cic  utervis,  utravis, 
atrumvis,  pron.  indé;'.  Cic 
aterlibet,  utralibet,  utrumiibet, 
pron.  indéf.  Cic.^  Il  n'importe 
qui.  Voy.  chacun,  quelconque. 

quidam  (lat.  quidam,  quel- 
qu'un), s.  m.  Certain  individu. 
Quidam.    Hor. 

quidane.  Voy.  quidam. 

quiescent,  ente  (lat.  quies- 
cens,  part,  de  quiescêre,  être 
en  repos),  adj.     Qui  est  inactif. 

Voy.    INACTIF. 

quiet,  ète  (lat.  quietus),  adj. 
(Arch.)Tranquille.  Voy.  ce  mot. 

quiétisme,  s.  m.  Doctrine  mys- 
tique qui  prêche  l'anéantisse- 
ment de  la  volonté    en  Dieu. 

Voy.    ANÉANTISSEMENT. 

quiétude  (lat.  post.  quietudo. 
Gloss.),  s.  f.  Douce  tranquillité 
d'âme.    Tranquillitas      animi. 

Cic.      Voy.      TRANQUILLITÉ.     ||     (P. 

ext.)  Anéantissement    de  la  vo- 
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lonté  en  Dieu.  Voy.   ANéANTis- 

SEMENT. 

quignon,  s.  m.  Gro?  morceau 
de  pain.  Voy.  chanteau. 

1.  qruille,  s.  f.  Cône  de  bois 
quon  doit  abattre  avec  une 
boule.  Conus,  i,  m.  A.  Metulx, 
arum,  f.  pi.  D.  ||  Loc.  prov. 
Grand  abatieur  de  — ,  voy. 
abatteur.  Planté  là  comme  une 

—  (immobile  sur  ses  pieds). 
Voy.  planter.  Que  fais-tu, 
planté  là,  comme  une  —  ?  Quid 
stas,  lapis  ?  Ter. 

2.  quille  s.  f.  Longue  et  forte 
membrure  de  bois  qui  va  de  la 
proue  à  la  poupe  d'un  navire. 
Caj'ina,   a?,  f.  Cic. 

quillette,  s.  f.  Rejeton  qu'on 
enfonce  en  terre  pour  qu'il 
prenne   racine.  Voy.  provin. 

quinaire,  adj.  Relatif  au  nom- 
bre cinq.  Quinarias,  a,  am., 
adj.  Var'r.  Vitr.  1  S.  m.  (Antiq. 
roin.)  Pièce  d'argent  valant  cinq 
as.  Quinarius  nummus.  Varr. 

quinaud,  aude,  adj.  (Aroh.) 
Honteux  d'avoir  le  dessous. 
Voy.  CONFUS,  HONTEUX.  Fig.  Faire 

—  (vaincre,  triompher  de),  voy. 
ces   mots. 

quincaille,  s.  f.ikObjets,  usten- 
siles de  fer,  de  cuivre.  Ferra- 
jnenta,  orum,  n.  pi.  Cic.  .,£«, 
seris,  n.  Liv.  Ferrea  ou  leraria 
vasa.  A.  ||  (P.  ext.)  Monnaie 
de  cuivre.  Voy.  billon. 

quinconces,  m.  Réunion  d'ob- 
jets disposés  par  cinq,  quatre 
en  carré  et  un  au  milieu.  Qain- 
canx,  ancis,  m.  Cic.  (ex.:  in 
qaincuncem  disponëre.  Col. 
ordines  arborum  in  quincan- 
cem  directi.  Cic).  Planté  en — , 
qaincuncialis,  e,  adj.  Plin. 
Un  —  (plantation  d'arbres  dis- 
posés en  — ),  voy.  ci-dessus. 

quindécemvir  ,  et  (mieux) 
quindécimvir,  s.  m.  (Antiq. 
rom.)  Chacun  des  quinze  offi- 
ciers préposés  à  la  garde  des 
livres  sibyllins.  Quindécimvir, 
viri,  m.  Plin.  usité  au  plur. 
quindecimviri,  orum,  m.  pi.  et 
ordin.  quindecimiàri  Sibyllini 
ou  sacris  l'aciundis.Tac.  Inscr. 
De — ,  guindecimviraJis,  e,  adj . 
Tac.  Jnscr. 

quine  (  lat .  quinas ,  accusât, 
plur.  l'ém.  de  qaini,  cinq  par 
cinq"),  s.  m.  Coup  où  chacun 
des  dés  amène  cinq.  Quinio, 
onis,  m.  Isid.  (XVIII,  65.)  || 
Loc.  prov.  Un  —  à  la  loterie 
(une    chance    inespérée),     voy. 

CHANCE. 

quinquagénaire,  adj.  Age  de 
cinquante  ans.  Quinqaayinta 
annoram.  Cic.  Qainquaginta 
annos  natus.  Cic.  Un  homme 
— ,  et,  subst.,  un  — ,  homo 
qainquaginta  annos  natus  ou 
quinqaagfnarias  homo.  Quint. 
Une  femme  — ,  et,  sabst.,  une 
— ,  mulier  quinquaginta  annos 
nata.  Cic 

quinquagésime,  s.  f.  (Litur- 
gie. )      Le    cinquantième    jour 
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avant  Pâques.  Qainquagesima, 
œ,  f.    A'cci. 

quinque  (lat.  t/uinqae,  cinq), 
s.  m.  (Arch.)  Quintette.  Voy.  ce 
mot. 

quinquennal,  aie,  adj.  Qui 
dure  cinq  ans.  Qainquennalis, 
e,  adj.  Varr.  Liv.  1  Qui  a  lieu 
tous  les  cinq  ans.  Qainquen- 
nalis,  e,  adj.  Cic.  Jeux  — , 
quinquennalia ,  ium,  n.  pi. 
Inscr.  quinquennia,  ium,  n.pl. 
Stat.  (Silv.  V,  3,  113.) 

quinquérème,  s.  f.  (Antiq. 
rom.)  Galère  à  cinq  rangs  de 
rames.  Quinqueremis  navis. 
Liv.  [XL],  9,  1),  ou  simpl.  quin- 
queremis, is,  f.  Cic. 

quinquet,  s.  m.  Lampe  à  mè- 
che creuse.  Voy.  iampe. 

quint,  inte(lat.  quintus),  adj. 
et  s.  m.  et  f.  ||  (Arch.)  Adj.  Cin- 
quième. Voy.  ce  mot.  Fièvre — , 
voy.  QuiNTANE.  ^  S.  m.  et  (. 
(Arch.)  S.  m.  Cinquième  partis 
d'un  tout.  Quinta  pars.  Cic 
Il  (Sp-'C.)  Cinquième  d'une  suc- 
cession. Quinta  pars  successio- 
nis.  A.  1  S.  f.  (Musique.)  In- 
tervalle de  cinq  notes.  Diapen- 
te  (r\  5ià  itévTs),  indécl.  Vitr. 
(V,  h  sq^.  Il  (P.  ext.)  Cinquième 
garde.  Quinta  manus.  Quint. 
(V,  13,  i>!i).  Il  Violent  accès  de 
toux.  Accessus  tussis.  A.  Quin- 
tes de  toux,  lasses,  ium,  f. 
pi.  Plin.  (XX,  136).  Il  Fig.  Ac- 
cès de  mauvaise   humeur.  Voy 

HUMEUR. 

quintal,  s.  m.  Poids  de  cent 
livres.  Centumpondium,  ii,,a. 
Plaat.  Pondus  centenarium. 
Plin.  Qui  pèse  un  — ,  centena- 
rius,  a,  um,  adj.  Plin.  centum 
pondo  libras  (s.-e.  valens). 
Plin.  Qui  pèse  doux  — ,  dncen- 
tas  pondo  (s.-e.  libras)  vulens. 
Plin.  —  métrique  (poids  de  cent 
kilogrammes),  trecentœ  pondo 
(libree).  A. 

quintane,  adj.  f.  Fièvre  quin- 
tane  (qui  se  produit  tous  les 
cinq  jours),  febris  quintana.  A. 
ou  qaintis  diebus  ou  qainto 
quoque  die  recurrens.  A. 

quinte,  s.  f.  Voy.  quint. 

quinteiîeuille,  s.  f.  PotentiUe, 
plante  à  cinq  folioles.  Qaingue- 
l'olium,  a,  n.Plin. 

quintessence ,  s.  f.  (Arch.) 
Substance  éthérée  (le  plus  sub- 
til des  éléments).  Voy.  éther.^ 
iP.  ext.)Z)e  nos  Jours.  La  partie 
la  plus  subtile  d'une  substance 
(au  propre  et  au  fig.).  Flos,  (lo- 
ris, m.  Cic.  La  —  de  toutes 
les  odeurs,  unus  od  or  e  cunc- 
tis  (actus.  y).  La—  d'un  livre, 
(lores  reram  e  libro  decerpti.A. 

quintessencier,  v.  tr.  Réduire 
à  la  quintessence.  Florem  ali- 
cajus  rei  decerpëre.  A.  \\  (Fig.) 
Raffiner  subtilement.  Voy.  sub- 
tiliser. 

quintessencie.  Voy.  subtil. 

quintette  et.  (arch.)  quintet- 
te, s.  m.  Morceau  de  musique 
à  cinq  parties.  Quinque  homi- 


laos 
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na/n  eoncir%4:ntian\  ou  gaingœ 
niitsicorum  chorat.  A. 
quintoaz,  euse,  adj.  Sujet  à 
des  iccÀs  de  mauvais  liuiuour. 
MùroBiu,  a,  uni,  adi.  Cic. 
ipiintuple,  adj.  Qui  vaui  ciuq 
fois  auiaut.  Quincaptex  ou 
quimuftiejc,  plicis,  adj.  Aus. 
Uaincàfilus,  a,  lun,  adj.  Boet. 
Sub>l.  Le — ,  qainqnies  Juntum. 
Plin.  Produire,  rapporcor  le  — 
^en  pari,  d'un  champ),  tjjferre 
ou  efficëre  cum  qaintoXic.(eu 
pari,  des  plantes),  redire  cum 
quinto.  Col. 
quintupler,  v.  tr.  Rendre  quin- 
tuple. CliiinqvUplicûre-,  tr.  Tac. 
(Ann.    II,    36.). 

quinzain,  s.  m.  (Arch.)  Réu- 
nion de  quinze  objets  de  même 
nature.  \  oy.  (iuiîJi.u.>E. 
quinzaine,  °,  f.  Réunion  de 
quinze  objets  de  même  nature. 
Quiiuiecim  res.  Cic.  Voy.  quin- 
ZB.  Il  ^Spéc.)  Espace  de  quinze 
jours.  Dimidiatus  men$is.  Cic. 
Semestriam^  ii,  n.  Col.  Dans 
une  — ,  post  quindecim  diee. 
Cic.T(P.  eit.)  Quantité  voisine 
de  quinze.  Feré  ou  circiter 
qaindecim.  A . 
quinze,  adj.  et  s.  m.  \\Adj.  no- 
mercU  invariable.  Adj.  cardi- 
nal. Quatorze  plus  un.  Qainde- 
cim. Cic.  —  par  — ,  —  chaque 
fois,  quini  déni.  Liv,  —  jours, 
voy.  QUINZAINE.  En  —  jours, 
qaintodecimo  die  {taperàre  Al- 
pes). Liv.  De  —  ans,  qui  a  — 
ans,  qaindecim  annoram.Cic. 
qainaecim    annot    natut.   Cic. 

—  fois,  quindecies.  Cic.  ||  Adj. 
ordiruU.  Quinzième.  Voy.  ce 
mot.  Subst.  Le  —  (du  mois), 
aainto  decimo  die  {mensit).  A. 
Le  —  mars,  idibat  Martii$. 
Cic.  1  S.  m.  (invariable).  La 
quantité  formée  par  quatorze 
plus  un.  Quindenariat  numé- 
ral. Anibr.  Qui  contient  — , 
quimlenariut,a,um,aij.  Ambr. 

quinzième,  adj.  Adj.  numéral 
ordinal.  Qui  en  a  quatorze 
avant  lui.  Quintat  décimas, 
Cic.  ou  quint aadecima»,  a,  am, 
adj.  Cic.  Pour  la  —  fois,  qain- 
tam  decimum.  Cic.  Le  —  régi- 
ment de  ligne,  et,  aubst.  le  — 
de  ligne,  qaintddecimani,  o- 
ram,  m.  pi.  A.  d'apr.  Tac.    La 

—  partie  d'une  chose,  et  tubêt., 
le  — ,  quinta   dcci  ua  par».  Cic. 

quinzièmement,  adv.  En 
quinzième  lieu.  Qaintodecimo. 
Ca$$ian. 

quiproquo,  s.  m.  Erreur  qui 
fait  prendre  une  chose,  une 
per^uue  rjour  une  autre.  Voy. 
ERREUR,  HBpRisE.    Faire  uo    — , 

voy.    TROMPER. 

quittance,  s.  f.  Ecrit  par  lequel 
on  reconnaît  qqn  quitte  d'une 
feomme  qu'il  devait  payer.  Apo- 
cha,  as,  f.  Dig.  Intcr.  "(cf  apo- 
cluim  contcrihire.  Jet!).  Accep- 
tilatio,  ou  accepti  latio,  oni», 
I.Ulp.  (dig.  .XlVi.J..  19,.  Piita- 
cium,  ii,    a.  Jet.  Dourier    —  à 
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qqn...,  CLCceptam  aliquid  tes- 
tiiri.  Cic.  Jet.  Il  Fia.  Donner 
—  à  'Jl",  •!«  qqch.  (l'en  tenir 
quitte).   Voy.  quitte,  nisPBKSER, 

EXEMPTER. 

quittancer,    v.  tr.    Libérer  eu 
dounant  quiiiauce.    Voy.  guiT- 

TA.NCB. 

quitte  (lat.  pop.  qaitas,  altér. 
de  quiet  us,  en  repos),  adj.     En- 
tièrement libéré  d'une  obliga- 
tion. Il    D'une  obligation  pécu- 
niaire.   Liberatus,    a,    um,    p. 
adj.  Cic.  Liber,  era,  erum.adj. 
Cic.  Domaines  francs  et  —  de 
toute  hypothèque, />ra!<iia<i&era 
et  tolui'a.  Cic.  ;,agr.  3,  9).  (voy. 
ubre).    Etre    —    de   ses  dettes, 
ses  atienani  soUisse.  Cic.  Etre 
quitte  envers   — ,   pares  l'Otio- 
nes   habère  cum   aliquo.    Tac. 
Arch.  L'acheteur  est  —  au  ven- 
deur,   quand    il  a  bien  payé  ce 
qu'il  a  pris,  nihil  venditûri  dé- 
bet, qai  bene    tmit.  Sen.  (ben. 
VI,  15,  W.    Il    D'une   obligation 
morale.  Liber,    era,  erum,  adj. 
Cic.  Solatus.   a,  am,  adj.  Cic. 
(voy.  ubbe).  Je  suis  —  de  mon 
devoir  envers  mes  pires  adver-  ! 
saires,  nxei  ratio  ofîicii  est  om-\ 
nibus  iniqiMiSinùn  nieis  perso-  ' 
lata.  Cic.  Tenir    qqn  —   d'une! 
chose,  voy.  DisPi-NSER.  Etre  — en- 
vers qqn,  cum  a/ i^uo/)aria/'ec»«- 
«e.Sen.Etre — d'un  danger.pe- 
ricalo   liberatum   eaae.  Cic.    Il , 
ne    s'en    tirera    pas  —  à    bon 
compte,    id    nanguam  inultum 
feret.  Ter.  —  à,  c.-à-d.   au  ris- 
que de,  voy.  risque.  ^  (Loc.  in- 
var.).   Etre    ou    faire    —  à  — , 
c.-à-d.  ne  rien  se  devoir  l'un  à 
l'autre  (au  pr.  et  au  fig.),  pare« 
rationes    habtre    cum    aliquo. 
Tac.  (Ann.  .\]!i,  U). 
quittenaeni.    adv.    (Aich.)  De 
manière    à    êlre    quitte.    Voy. 

QUITTE. 

quitter,  v.  tr.  Libérer  entière- 
ment (qqn)  de  ce  qu'il  devait. 
U  D'une  obligation  pécuniaire. 
Liberàre  {aliqaem  ssre  aliéna). 
Cic.  Il  D'une  obligation  morale. 
Liberàre  (aliquem  aliqua  rei. 
Cic.  Gratiam  alicajus  tci  facë- 
re  alicui.  Cic.  Voy.  dispenser, 
EXEMPTER.  1  Laisser  complète- 
ment à  qqn  ce  qu'il  devait. 
Pecuniam  creditam  condonùre 
ou  remittëre.  Cic.  Debitum  re- 
mittëre  alicui.  Cic.  Voy.  aban- 
DONNEB.  Il  (Par  ext.)  Céder.  Voy. 
CÉDER.  —  la  place,  locam  dore. 
Sen.  loco  (jedëre.  Liv.  —  la 
partie  (fig.),  incepto  demslêre. 
Cic.  Je  le  — ,  c.-àrd.  j'y  renon- 
ce, voy.  RENCNCER.  ^  Laisser  là 
définitivemeiii.  ||  Une  personne. 
Linquère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
linquenda  placent  axor.  Jlor. 
rare  en  prose^;  Telinquérë,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  relinqaamus  ne- 
bulonem  hanc.  Scip.  A(r.  ap. 
Gell.  non  prias  distracti  sunt, 
quam  altei  um  anima  relique- 
rit.  Nep.  (Eum.  U,  231.  voy. 
LAISSER);  deserëre,  tr.  Cic.  etc. 
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(voy.  ABA.NDONNKR);  dastiluôTe, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  ABAWoti.NNti!'; 
abscedére.  intr.  Liv.  (ex.:  ab 
Ilannibale.  Liv.  non  vesti'jinm 
ab  Hannibale  [•  ne  pa«  ij.  II. 
d'un  pas  .].  Liv/)  ;  discedère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  d.  ab  aliquo. 
Cic.  gaartana  [- la  fièv™  quar- 
te •]  a  tediscesait.  Cic);  digrO' 
di,  dép.  intr.  Cic.  etc.  lex.  ; 
digredi  ab  aliquo.  Cic.  voy.  (s'j 
éloicker)  ;  dirertère,  intr. 
Jct.etc.lex.:  d.ab  aliquo.  à'utt. 
Jet.).  Elle  ne  le  —  pa<;  des 
yeux,  nusqaam  ab  eo  di(lectit 
oculos.  Liv.  Son  souvenir  ne 
me  quittera  pas,  menxoriam 
ejus  retinebc.  Cic.  Se  —  soi- 
même,   c.-a-d.   renoncer  à  soi. 

voy.   RE.NO.NCEMENT,  RENONCER.       || 

Une  chose.    Relinqaèro,   tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :   animam   relin- 
qaam  potias,  quam  illas  ilese- 
ram.  Ter.  [adelph.  i98]);  cedè- 
re,  intr.  Cic.    etc.    (ex.  :    e  vilâ 
ou   vità.   Cic.    mundo.    Veti); 
discedère,  intr.  Cic.  etc.  (c\.: 
ex  vild  discedère.  Cic);  dece- 
dëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  du  vitâ 
decedëre  ou  abs.  decedére  [•  q. 
la   vie.].    Cic.),     excedere, 
intr.  Cie.  (dans  l'express,  exce- 
dere vità  ou   t   vilû.  Cic.  ani- 
mas post    mortem  corpore  ou 
e  corpore  excedit.  Cic);  ponè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  vestem, 
tanicam.  Cic);    deponëre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  soteus  [-  se?<  sou- 
liers.]. Mart.  parext.  tig.  spcm. 
Hor.  prias    animam  qaam    id 
[odium    erga   Koiuauos].    \ep. 
magistratum.    C'a's.   impuiium, 
Cic      personam    accasaloris. 
Quint,  umnes  curas  doloresque. 
Cic);  abjicère,  tr.  Cic.  etc.  (e\.  : 
omnia,  quœ  in  manibus  habe- 
bam,  abjeci.  Cic.  consulatum. 
Plin.  j.).  Il  Un   lieu.   Cedëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.;  semitâ.  Sen. 
e  patrià  ou   patrià.  Cic.  ex  ci- 
vitale.  Cic.  ex  acte.  Liv.  ab  ou 
de  oppido.  Cic.  Italiù.Uic.  loco 
ou  ex  loco  f.  son  poste  .].  Ca-s. 
Liv.)  ;  abscedére,   intr.   ,\'ep. 
Liv.  (ex.:  nec  ab  armis  aut  loco 
suo.  Liv.  a  mœnibus.  Liv.  Spar- 
tà.  Nep.);  decedére,  intr.  Cic. 
etc.   (ex.  :    de   colle,    de    vallu. 
Cœs.  ex  matatinàstatione.  Lii..   • 
ex  stationibus.  Liv.  (au  fig.  tl. 
de  prœsidio  et   statione  vitu% 
Cic}  d.  ex  Jtaliâ.   Liv.  ex  Cy- 
pro    ante    certain    diem.   Cic. 
loco  superiore.  des.  praisidio. 
Liv.  injassa    d.  prœsidio.  Liv. 
pugnû  [>  le  champ  de  bataille.]. 
Liv.  d.  agro  sociorum  ac  detju^ 
cére  exercitum  (inibus  Lucani;r. 
Liv.  armis  relictis  Siciliù  il::ci;- 
dére.  Nep.  d.  de  ou  ex  provin- 
cià    [.  sa    province,   c.-à-d.    le 
gouvernement  de  sa  province"). 
Cic.  d.  provinciù.  Cic.  de  Sici- 
lia.   Cic);    discedère,    intr. 
Cic.  etc.   (ex.:  de  ('oio.  Cic.  de 
convivio.  Cic.  e  Gulliù.  Cio.  Ca- 
paà.    Cic.)  ;  excedere,    intr. 
Cic.  etc.   (ex.:  arlj.:.  Cic.  oppi- 
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do.  Cres.  finiliin'.  l.'w.  ex  acte. 
Ni'p.  ex  pnviio.  ('.es.  ex puynâ. 
SdU.  prœlio  ,  paijnâ.  Cœs.)  ; 
relinquère,  tv.  l'ic.  etc.  (ex.: 
aafnam  [•  le  théàlre  »].  Cic). 
quitus,  s.   m.    Quittance.  Voy. 

cr    mot. 

qui  va  là  et  qui-va-là ,  excl. 
l-iocutioa  interrugativc  qu'on 
dit  de  peur  d'être  •iui'pris  quand 
on  entend  qqn  venir.  QaisaJeift? 
Ecqais  est'!  Coni.  Voy.  qui-vive. 
{I  (Arch.)  Loc.  prov.  Avoir  tou- 
jours réponses  —  (n'être  jamais 
embaiia^sé),  voy.  embarrasser. 
Avoir  réponse  à  tout  liormis  à 
—  (être embarrassé  sur  le  point 

décisif),  voy.   EMBARRASSER. 

qui  vive  et  qui-vive,  excl. 
Locution  interroyative, cri  d'une 
sentinelle,  en  entendant  qqn 
venir.  Quis  homo?  Plant.  Qais 
adest  ?  .4.l|Subst.  Voy.  auuihe  et 
CRI.  Fig.  Ltre  sur  le  —  (être  tou- 
jours sur  ses  gardes),  voy. garde. 
quosdller,  v.  intr.  (Manège.) 
Remuer  coutinuellement  la 
queue.  Caiulam  semper  agitàre 
ou  niovêre.  A. 

quci,  pron  et  interj.  ||  Pron. 
Pron.  conjonclir  régi  par  une 
préposition.  ||  (Arch.)  Lequel, 
laquelle,  lesquels,  lesquelles  (en 
pari,  des  choses).  Voy.  lequel. 
(I  Laquelle  chose.  Quod,  pron. 
n.  Cic.  etc.  (ex.  ;  id  de  qtzo  quse- 
rimas.  Cic.  voy.  les  grammai- 
res). De  — ,  c.-à-d.  chose  suffi- 
sante pour...  Il  mourut  si  pau- 
vre qu'il  ne  laissa  pas  de  quoi 
se  faire  enterrer,  in  tantâ  pan- 
pertate  decessit,  uty  gai  e^er- 
retiir,  vix  reliqaerit,  Nep.  J'ai 
de  —  me  servir,  habeo,  qm 
atar,  Cic.  S'il  a  de  —  vous 
payer,  si  habuerit  unde  tibi 
solvat.  Cic.  Il  ne  laissa  pas  de 
quoi  faire  ses  funérailles,  non 
reliqixit,  unde  efferretar.  Nep. 
Avoir  de  —  vivre  et  ellipt.  avoir 
de  — ,  copiosam  esse.  Cic.  Il 
n'y  a  pas  là  de  quoi  se  fâcher, 
nihil  est  qaod  irascaris.  Cic. 
Il  Construit  aveclaconj.  «que». 
Quoi  que,  c.-à-d.  quelque  chose 
que,  quodcamque.  Cic.  qaic- 
qiiid.  Cic,  Quoi  qu'il  en  soit,  [ 
quicquid  est.  Cic.  atcumqae 
rei  »e  habet.  Sen.  —  qu'il  arri-  | 
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ve,  qaodcumgue  acciderit  (fut. 
antér.).  i^all.  JJ  (Spéc.)  QiKl<]iie 
quantité  que.  Qnantumcamqac, 
pr.  n.  Cic.  — j'aie  de   pouvoir, 
quantanwnmqac  possum.  Cic. 
Il    Pron.    iuterr.    ré;;i    p.ir    une 
prepos.     Quelle    chose.    Quid, 
pron.   n.    Cic.    (ex.:    sein  quid 
[■  de  quoi  ■•]  loquar?  Ter.  qaid 
qaei-nr.?  Ter.).    A  —   m'occu- 
per,  cai  stadeam  rei?  Cic.  A  — 
aboutira    tout    cela,    quorsum 
ista?  Cic.    Il    Pris  pour  corapl. 
direct.    Quid  I    Cic.  (ex.:  tene  l 
quid  f  Ter.  ||  (Ellipt.)  Qu'y  a-t- 
il  ?  Quid  ?  Cic.  (ex.:  quid  vir- 
tate prœstantius? Cic).  t  Intcrj. 
Marquant  la    surprise.    Quid  ! 
Cic.  etc.  (ex.  :  qaid  !  tu  hoc  me 
mandasse  existimaa  ?  Cic.  quid 
tam  ?  Cic). 
quoique,  conj.  Amenant  l'énon- 
cé  de    l'obstacle   malgré  lequel 
qqch.    a  lieu.    Taraetsi,  conj. 
Cic.    etc.    (touj.   av.    l'Indic.  el 
presque    touj.   en  corrélat.  avec 
tamen,  cf.    Cic.  [Rose.  Am    '20, 
55;  Quinct.3,  13  ;  ep.  III, /.,  I]); 
quanquam ,    conj.    Cic.   etc. 
(av.  rindic.  ex.:  quanquam   id 
est    minime    probandam.  Cic. 
avec  ellipse  du  verbe  ;  Parme- 
nides,  Xer.ophanes,   minus  bo- 
nis   quanquam    versibas,    sed 
tamen   illi  versibus  increpant 
eorum   arrogantiam.  Cic.   [Ac. 
pr.    n,   23,   7i].   st  omnia  illa 
qa3e  sunt  extra,  quanquam  ex- 
petenda,  summo  bono  contine- 
rentur.    Cic.   [Fin.   V,  23,  68]); 
etsi,  conj.  Cic.  etc.   (avec  l'In- 
dic.   ex.:  etsi   abest    maturitas 
setatis,  jam    tamen    personâre 
aares    ejus  hujusmodi  vocibus 
non  est  utile.   Cic.  [ep.  VI,  18, 
3].   avec   ell.   du   verbe  :  atqae 
et,  etsi,   nequaquam  parem  il- 
lius  ingénia,  ut  pro  nostro  ta- 
men  studio    meiitam  gratiam 
debitamqae  referamus.  Cic.  [de 
Or.  111,  Ji,  U]);  guamvis,  conj. 
Cic.  (avecle  Subj.  :  hue  accedit 
qaod,   quamvis    ille  (elix    sit, 
sicut  est,  tamen. . .  Cic.    [Rose. 
Am.    8 ,    22].    senectas    enim, 
quamvis  non   sit    graids.    Cic. 
fam.  3,  11].  avec  ellipse  du  ver- 
be: res  belle  gesserat,  qaamvis 
rei  publicsB  caSamitosas,  atta- 
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men  magnas.  Cic.  \Ph.  2,  .'lô, 
11(>].  si  me  aadissent  quami/is 
iniquà  pace  honesti'-  tanu  n 
viverent.  Cic.  [ep.  VII,  3,  ti|l; 
cum,  conj.  Cic.  (av.  le  Sul.j. 
cf.  alii  cam  ab  omnibus  defcn- 
derentur,  $ecari  feriebantur. 
Cic.  souvent  le  participe  sert 
à  rendre  l'idée  de  -  quoique  », 
cf.  atque  hune  tam'en  (lagran- 
tem  invidià  propter  interitum 
C.  Gracchi  semper  inse  popa- 
lus  Romanus  periculo  libera- 
vit.  Cic.  [Sest.  UOl.  cam  illi 
nihilominas  Jacenti  latera  tan- 
derentur.  Cic.  [Verr.  Il,  5,  .51, 
lU'i].  nihil  tamen  tût  oneruti 
atque  obrati  malis  flexerunt 
animas.  Liv.  [V,  h%  7|). 
quolibet  (lat.  quodlibet.  proprt. 
•■ce  qu'on  voudra  •).  s.  m.  Ques- 
tion à  discuter,  à  élucider. 
Voy.  QDESTIO.V.  1  (P.  ext.)  Pro- 
pos gouailleur.  Voy.  pl.4is.u.te- 

RIE,    SARCASME. 

quote-part  (lat.  quota  pafs), 
s.  f.  Part  qui  revient  à  chacun 
dans  la  répartition  d'une  somme 
à  recevoir  ou  à  payer.  Rata 
pars.  Cœs.  ou  portio.  Plin.  ou 
simp.  pars,  parais,  f.  Cic.  Por- 
tio, onis,  f.  Jet.  Payer  sa  — , 
contribaére,  tr.  Liv.  con ferre 
ex privato  (tribatum).  Liv.  Voy. 

COTISATION,    PART. 

quotidien  ,  enne,  adj.  Qui  se 
produit  chaque  jour.  Quotidia- 
nus  ,  a,  am,  adj-  Cic.  (ex.  : 
quot.  cibiis.  Plaut.  labor.  Cic. 
opas.  Cic.  on  dit  aussi  :  om- 
nium dierum,.  Cic.  quo  qaoti- 
die  utimur.  Cic  Les  journaux 
— ,  acta  (a.  pi.)  urbana.  Liv. 
acta  rerum  arbanarum.  Saet. 
diarna,  orum,  n.  pi.  Saet. 

quotidiennement,  adv.  D'une 
manière  quotidienne.  Quotidie 
oucotidie.Cic.  Singulis  diebus. 
Cic.  _ 

quotient  (lat.  quotiens,  com- 
bien de  fois),  S.  m.  Résultat 
de  la  division  d'un  nombre 
par  un  autre.  Divisionis  sum^ 
ma.  A.  Quota  pars.  A. 

quotité,  8.  f.  Le  montant  d'une 
somme  à  payer  ou  à  recevoir, 
Samma  constituta.  Cic.  Voy. 
QUOTE-PART.    —   du    ceQS.   Voy. 

CENS,   CONTRIBUTION, 
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r,  s.  f.  OU  s.  m.  La  dix-huitième 
lettre  de  l'alphabet.  R,  f.  n. 
Varr.    Rouler,    grasseyer  les  r, 

TOy.   ROULER,   GRASSEYER. 


rabâchage,  s.  m.  Action  de  ra-  | 
bâcher;    discours,  écrit  où  l'on 
rabâche.   Cantilena,  se,  f.    'Jer. 

rabâcher,  v.  intr.   Redire  fiis- 


tidieusement  les  mêmes  choses. 
Idem  obtundëre.  Liv.  Eamdem 
cantilenam  canère.  Ter.  Aa- 
res  tundëre.  Plaat.  (ArcU.)  — 
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toujours  1»  même  clio^,  dtean- 
tàrr  femp>T  fxdum.  Cic. 

rabàcherio.  Voy.  r^<b.vciuce. 

rabâcheur,  euse.  s.  m.  el  f. 
C«lui,  celle  qui  rabiche.  Can- 
tor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  cantor 
(ormuicirum.Cic).  Rabâcheuse. 
qwr  eamdem  cantilenam  canit 
ou  ijape  idem  ohtindit.  A. 

rabais,  s.  m.  (Arch.l  Action  de 
rabai?s*r.  Vov.  dépréciation.  j| 
Action  de  baisser  le  ton.  SiU)- 
missio,  onis,  f.  Cic.  1  (Spéo.) 
Kéduccion  de  la  valeur,  du  prix 
d'une  chose.  Imminudo  ou  re- 
missio  prêta.  Plin.  Au — ,  par- 
vo    pretio.    Cic.    Faire    un   — , 

voy.   R.\aUSSER. 

rabaissement,  s.  m.  Action 
de  rabaisser.  |1  (Au  propre.)  Voy. 
ABAissEME.s'T.  Le  —  q'uu  tableau, 
demissa  tabula.  Cic.  Le  —  d'un 
mm-,  altitudo  mûri  deprefsa. 
Cic.  Il  (Fi 3.)  Le  —  des  mon- 
naies, le    —    de   notre    nature. 

Voy.    DIMINUTION,    DÉCHÉANCE. 

rabaisser,  v.  tr.  Abaisser  de 
nouveau.  Voy.  ab.usser,  nou- 
veau. 1  Rame'ner  en  ba-.  ||  En 
faisant  descendre.  Deprimére. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Unx  in  librà 
ponderibat  impositis  deprimi- 
tar.  Cic.  altero  ad  (rontem  su- 
blato,  altero  ad  mentum  de- 
presso  supercilio.  Cic.);  demit- 
tére,  tr.   Liv.  (voy.  abaisser). 

—  un  mur,  altitiidinem  mûri 
minaére.  Vitr.  \\  (Fig'  Amener 
à  un  degré  moindre.  Minaére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  majestatem 
popali.  Cic.  voy.  dimi-nuer,  amoin- 
drir). —  le  caqiiet  de  (^■\a,  fu- 
tUem  linguam  retundere.  Liv. 

—  le  ton,  les  prétentions  de  qqn, 
alicujas  superhiam  retandière. 
Phœa.alicujusinsolentiamcon- 
tandére.  Sen.  ||  Amener  à  une 
valeur  moindre.  Minuère.  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  diminuei.);  im- 
minuère,  tr.  Plin.j.  {ex.-.we- 
tium  iinminuére.  Plin.  J.).  || 
Estimer  au-dessous  de  sa  valeur. 
MiDUëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
gloriam  alicujas  fopp.  à  ampli- 
ficâre].  Cic.  lauàem  alicujos. 
Liv.);  immlnuère,  tr.  Cic.  etc. 

iex.  :  laat  imminuitur.  Cic.)  ; 
evàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
cajut  laudem.  Cic.);  elevâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquem.  Liv.). 
Voy.  DÉPRÉCIER.  Se  — ,  de  se 
detrahére.  Cic.  ||  En  raccour- 
cissant. Voy.  RACCOURCIR. 

rabat,  s.  m.  (Arch.)  Action  de 
rabattre.  ||  Cha^e  ou  l'on  rabat 
le  gibier.  Venatio  quù  fero- 
exirjuntar.  A.  Feras  exactee  ou 
rejectœ  {ad  venantes).  A.  ||  Ren- 
voi de  la  balle  (au  jeu  de  pau- 
me). PUa  retorta  ou  rejecta. 
Voy.  BALi-e.  Fig.  — de  prix,  voy 
RABAIS,  E8COMP lE.  ^  Ce  qui  eBl  ra- 
battu. ||:Spéc.)Pièce  de  toile  qui 
lie  rabat  sur  le  haut  de  la  poi- 
trine. Voy.  COLLET,  COLLERETTE. 

rabat-joie,  s.  m.  Persontie, 
chow  qui  vient  troubler  la  joie. 

Voy.  TBOUBLB-râTE,   MOKOSB. 
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rabattre,  v.  tr.  Ramoner  vive-l 
meut  à  un  niveau  plus  bas.  || 
En  faisant  rede-^endre.  Premè-\ 
re,  tr.  Cic.  Deprimère,  tr.  Cic. 
Il  (Fie.)  Ramener  à  un  degré 
moindre.  —  une  couleur,  voy.  j 
ATTÉNUER.  —  l'orgueil  de  qqn, 
a<icu/tu  spiritu.^  reprimére.  Cic. 
—  l'insolence  de  qqn,  insolen-  ' 
tiam  alicujus  contundére.  Sen. 
alicu/as  superbiam  retundere.  \ 
Cic.  —  le  caquet,  futilem  lin- 
guam retundëi-e.  Liv.  \\  En  re- 
tranchant. —  une  branche,  voy. 
RACCOURCIR.  —  un  arbie,  arbo- 
rem  sabmittêre.  Col.  (voy.  tail- 
ler). —  le  marbre,  voy.  dégros- 
sir. —  la  laine,  voy.  débourrer. 
Il  (Par  anal.)  Retrancher  sur  une 
quantité.  Remittère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Je  summà  remittère. 
Cic.  voy.  déduire).  Fig.  Re- 
mittère. tr.  Cic.  Liv.  (ex.:  /us 
remittère.  Liv.  aliquid  eum  ex 
his  rehus  remifsurum.  Liv.); 
dimittère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
multum  de  cupiditate  dimittère. 
Cic).  1  (Par  ext.)  Ramener  vi- 
vement vers  un  lieu.  Redu- 
cëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  exerci- 
tum  ou  copias.  Cœs.  voy.  ra- 
mener). Se  — ,  se  recipere  ou 
sijna  recipere.  Cœs.  Liv.  Voy. 
[se]  replier.  Fig.  Se  — surqqch., 
recedère  in  [aliquid^.  Cic.  se 
convertère  {ad  aliquid).  Cic. 
rabbin  et  rabbi,  s.  m.  Docteur 
de  la  loi  juive.  Habbinas,  i,  m. 
Hier.{\  (Spéc.)  Prêtre  juif.  Ju- 
dxus  ou  judaïcus  sacerdos  ou 
antistes.  .1.  Le  grand  — ,  sum- 
mus  ou  mcuximus  ponfifex.  A. 
r abêtir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Devenir  plus  bête,  et,v.  tr.  ren- 
dre plus  bête.  Voy.  bète,  hébé- 

TEK. 

rabiole,  s.  t.  Grosse  rave.  Voy. 

rave.   Il   Chou-rave.  Voy.    chou, 

rave. 
rabique,   adj.  Qui  appartient  à 

la  rage.  Traduire  par  le  génit. 

rabieî. 

1.  râble,  s.  m.  Sorte  de  pelle 
pour  remuer  la  matière  dans  un 
four.  liatabulum,  i,  n.  Plin. 

2.  râble,  s.  m.  La  partie  du  dos 
de  certains  mammifère^,  du  ba'^ 
des  épaules  à  la  queue.  Lum- 
bus,  1,  m.  Cic.  11(1'.  ext.)  Famil. 
En  pari,  de  l'homme:  les  reins. 
Voy.  rein. 

ràb'lu,  ue,  adj.  Qui  a  le  râble 
solide.  Voy.  vigoureux. 

rabonnir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Rendre  meilleur,  et,  v.  intr. 
Devenir  encore  meilleur.  Voy. 
améliorer. 

rabot,  s.  m.  Outil  de  menuisier 
pour  dres-er,  aplanir  la  gurface 
d'une  pièce  de  bois.  Huncina, 
X,  f.  Varr.  (cf.  rancinarum 
raptus  [•  les  passes  rapides  du 
r.  •].  l'Un.).  Donner  un  coup 
de  —  à  une  planche,  voy.  ra- 
boter. Il  (Fig.)  Pag.ser  le  —  sur 
un  ouvrage  littéraire.  Voy.  li- 
mer, POLIR.  1  Polissoir  (pour  le 
marbre).  Voy.  poussoin. 
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rabotage,  s.  m.  Action  de  ra- 
boter. Dedolatio,  onis,  f.  Pt- 
Soran.  (qu.  med.  SftOl. 

raboter,  v.  tr.  Aplanir,  dimi- 
nuer (une  surface  à  l'aida  du 
rabot).  Runcinàre,lr.  Varr.  De- 
dolàre,  tr.  CoL  Levigàre,  tr. 
Varr.  Plin.  Lèvàre,  tr.  Lucr. 
t^els.  —  des  pièces  do  bois.  »a- 
dère  tigna.  Lacr.  Raboté,  rasi- 
lis,  e,  adj.  Ca<o.  Non  raboté, 
irrasus,  a,  um,  adj.W/.  liFig.) 
Polir  (une  œuvre  littéraire). 
I.êvàre,    tr.    Jlor.    Limàre,    tr. 

Voy.    LIMER,   POLIR. 

raboteur,  s.  m.  Ouvrier  dont 
le  métier  est  de  raboter.  Qui 
rnncinat  ou  dedolat.  A. 

raboteux,  euse,  adj.  Dont  la 
surface  présente  une  suite  d'as- 
pérités. Asper,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (cf.  asper  tocus.  Liv.  per 
aspera  et  aevia  («par  dos  clie- 
mins  r.  et  impraticables  ■]. 
Suet.).  Horridus,  a,  um,  adj. 
Scaber,  bra,  brum,  adj.  I^lin. 
Scabiosus,  a,  um,  adj.  Plin. 
Salebrosas,  a,  um,  adj.  Ov. 
Clivosus,  a,  um,  adj.  Plin. 
Confragosas,  a,  um,  adj.  Liv. 
(cf.  confrag.  via.  Liv.).  Terrain 
— ,  salebra,œ,  {.Ilor.Col.  Ren- 
dre — ,  asperûre,  tr.  Col.  |{ 
Fig.  Asper,  a,  um,  adj.  Hor. 
(cf.  aspera  Icvabit.  //or.).  Sa- 
lebrosas, a,  um,  adj.  Quint. 
Scaber,  bi-a,  brum,  adj.  Mart. 
Kerrucosiis,  a,  um,  adj.  Pers. 
Rendre  —,  asperâre  (composi- 
lionem  orationis).  Quint. 

rabougrir,  v.  tr.  Arrêter  dans 
son  développement  normal  (en 
pari,  de  la  végétation).  Debili- 
tare,  tr.  Coi.  Se  — ,  et  intr.  — , 
retoirescëre,  intr.  Col.  retorri- 
dumfieri.  Col.  Rabougri,  retor- 
ridus,  a,  um,  adj.  \'arr.  Col. 
jl  En  pari,  du  corps  humain. 
Rabougri,  debilis,  e,  adj.  Cic. 
Voy.  RACHiTiQUE.  Rabougri  par 
l'âge,  retorridas,  a,  um,  adj. 
Phxd. 

raboutir,  v.  tr.  Joindre  bout  ii 
bout.  \'oy.  BOUT. 

rabrouer,  v.  tr.  Rebuter  (qqn) 
avec  violence.  Voy.  rebuter. 

racaille,  s.  f.  Rebut  de  la  société. 

Voy.    CA.NAILLE,  REBUT. 

raccoiser,  v.  tr.  (Arch.)  Apai- 
ser. Voy.  ce  mot. 

raccommodage,  s.  m.  Action 
de  raccommoder.  Sartura,  se,  f. 
Col. 

raccommodement,  s.  m.  Le 
fait  de  so  raccommoder  avec 
qqn  après  une  brouiiie.  Recon- 
cUiatio,  onis,  f.    Cic.  Voy.  Rit- 

CONCILIA'IION. 

raccommoder,  v.  tr.  Remettre 
en  état.  Sarcire,  tr.  Cic.  Ite- 
sarcire,  tr.  Liv.  Reconcinnûre, 
tr.  Cic.  —  un  édifice,  voy.  ré- 
parer. U  (Fig.)  Voy.  refaire.  — 
ses  affaires,  voy.  remettre,  ré- 
tablir. P.  ext.  —  qqn  avec  un 
autre.  Voy.  réconcilier. 

raccommodeur,  euse,  s.  m. 
et  f.  Celui,  colle  dont  le  métier 
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est  do  raccommoder.  Sarcina- 
tor,  oris,  m.  Plant.  Lucil.  Har- 
tor,  oris,  m.  Aug.  Raccommo- 
deuse,  sartrix,  tricis,  (.  Cxl.- 
Aar. 

raccord,  s.  m.  Ce  qui  raccor- 
de. Junctura,  as,  f.  Plin.  Com- 
inissara,  as,  f.  Plin.  Voy.  join- 
ture. Il  (Fig.)  Voy.  HRRAMCE- 
MEST,    LIAISON. 

raccordement,   s.    m.   Action 
de  raccorder.  Conjiinctio,  onis, 
r.  Cjc.    Coagnxentatio,  onis,  f. 
Cic.  Congliitinalio,  onis,  f.  Cic. 
raccorder,  v.  tr.  Remettre  d'ac- 
cord   en    rajustant    les    parties 
«épurées  ou  dissemblables.  Con- 
jungëre,  tr.  Cic.  Voy.  réunir. 
raccourcir,  v.  tr.  et  intr.  ||    V. 
tr.  Rendre  plus  court.  Rem  bre- 
viorem  (acéré.  Cic.  ou  r'eddére. 
Decartâre,  tr.  Cic.  Recidëve,  tr. 
Contrahëre   (colnmnam).  Vitr. 
Se  — ,    breviorem   (ou  brevias) 
(ieri.    Cic.    Raccourci,    cartus, 
a,  om,  adj.  Cic.  \\  —  le  bras  (en 
le    pliant),     contrahëre    brac- 
chium.  Cic.    (Tomber  sur  qqn) 
A   bras   raccourcis,   e:rcusso  ia- 
certo.  Sen.  \\  Se  — ,   c.-àr<l.  se 
replier  sur  soi-même,  voy.  re- 
puer. Il  Au  part,  passé  pris  sub- 
stantivt.    Abrégé    d'une   chose. 
Compendium,ii,  a.  Cic.  Qaint. 
Voy.  ABRÉGÉ,  RÉSUMÉ.    En  rac- 
courci, breviter,  adv.  Cic.  prœ- 
cisê,  adv.  Cic.    Représenter  en 
raccourci,     (6revi)    prsecidére. 
Cic.  contrahëre  (rem).  Cic.  Re- 
présenté en  raccourci,  compen- 
diarius,   a,    om,    adj.  Cic.    Un 
personnage   en   raccourci,    voy. 
ESQUISSER.  Généraux,  philosophes 
en  — ,  imperatores,  philosophi 
minati.  Cic.  ||  Effet  de  perspec- 
tive par   lequel  une   figure  vue 
en  partie  donne  l'impression  de 
la  dimension  naturelle.  Figura 
ad  minorem    modum    redacta. 
A.  ^  Rendre  moins  long.  —  un 
chemin,    iter    facëre    brevias. 
Cic.  coartâre  ou  pra;cidére  iter. 
Cic.  Un  chemin  raccourci,    via 
qaasi  compendiaria.  Cic.  —  (les 
jours),   voy.  abréger.  1  V.  intr. 
Devenir  plus  court.  Breviorem 
fou  brevias)    péri.  \\    (En   pari, 
des  jours).  Voy.  court,  diminuer. 
raccourcissement,  s.  m.  Ac- 
tion de  raccourcir.  Contractio, 
onis,  f.  Cic.   —    d'un   chemin, 
via  compendiaria.  Cic. 
^accoutrement,  s.  m.  Action 
de  raccoutrer.  Voy.  raccouuo- 

"AOE. 

raccoutrer,  v.  tr.  (Arch.)  Rac- 
commoder. Voy.  ce  mot.  Il  (Fig.) 
Se  —  (se  remettre),  voy.  re- 
mettre. 

raccoutumer,  v.  tr.  Accoutu- 
mer de  nouveau.  Renovâre 
consaetadinem  {alicu/us  rei). 
Cic.  Revocire  ad  consuetadi- 
nem.Cic.  Se  —,  consuetadinevx 
repetëre.  Cic.  Se  —  à  la  philo- 
sophie, renovâre  stadia  philo- 
sophise.  Cic. 

raccroc,  s.  m.  Action  de  raccro- 
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cher,  de  rattraper  par  hasard. 
Il  (Au  propr.)  Voy.  accroc.  (Au 
lig.)  Voy.  HASARD,  accidentel. 
Faire  un  — ,  voy.  déchirer, 
trouer.  (Obtenir)  par  — ,   voy. 

ACC1DENTELI  EMENT,   HASARD. 

raccrocher,  v.  tr.  et  pron.  Ac- 
crocher do  nouveau.  Voy.  ac- 
crocher ;  [de] NOUVEAU.  ||  (Fig.) 
Rétablir  solidement.  Voy.  réta- 
blir. ^  Ressaisir.  Voy.  ce  mot. 
T(Fig.)Attraper  par  hasard.Voy. 
attraper  ;  HASARD.  ||  (Absolt.) 
Faire  un  coup  heureux  par 
chance  dans  un  jeu  d'adresse. 
Jacëre  venercni.  Suet.  ^  V. 
pron.  Se  — àqqch.,  à  qqn  is'y 
tenir  pour  ne  pas  tomber),  voy. 

ACCROCHER,      RETENIR,     SAISIR.     Se 

—  aux  rochers,  saxa  manibas 
amplecti.  Liv.  ||  (Fig.)  Voy.  ac- 
crocher, SAISIR  ;  ESPÉR.CNCE,'  RES- 
SOURCE. 

race,  s.  f.  Ensemble  des  ascen- 
dants et  descendants  d'une 
même  famille,  d'un  même  peu- 
ple. GoDus,  erls,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  vii-tute,  non  génère  populo 
Romano  commeruiari.  Cic.  gé- 
nère regîo  natus.  Cic.  [Rep.  I, 
33,  50].  Romanum  gênas.  Cic. 
humanam  genus.  Cic.  pauci, 
nostri  quidem  generis.  Cic.  [Ac. 
pr.  II,  27,  86]);  gens,  gentis, 
I.  Cic.  etc.  (ex.  :  vir  patiiciêe 
gentis.  Cic);  semen,  mlnis, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  semen  Roma- 
num. Cic.  regio  semine  orta. 
Liv.];  sanguis,  iDis,  m.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  cognatio  materna 
Transalpini  sanguinis.  Cic.  ne 
sangais  societar.  Liv.].  \\  (Spéc.) 
Les  ancêtres.  GeDUS,  eris,  a. 
Cic.  etc.  (ex.:  g.  antiquum.  Cic. 
Virg.  generis  antiguitate  flo- 
t  ère.  Cic);  OTigo,  ginis,Î.Nep. 
(ex.  :  ab  origine  mtimâ  stirpis 
Romame  generatus  [•  issu  d'une 
l'amille  R.  de  race  vraiment 
antique  •].  Nep.).  \\  Les  descen- 
dants. Progenies,  ei,  f.  tic 
etc.  (ex.:  veteres  se  proyfniem 
deorum  esse  dicebant.  Cic.  pro- 
genies HeTculis.Nep.);  suboles, 
is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  subolem 
piopag&i-e.  Cic).  \\  Génération 
d'hommes.  GeDUS,  eris,  a. 
Lucr.  Sen.  tr.  (mot  poétique 
en  ce  sens);  setas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  haec  sptas.  Cic.  unias 
hominis  setas.  Cic.  voy.  .âge, 
génération)  ;  sœculum,  i,  n. 
Cic.  (ex.  :  malta  sœcula  homi- 
num.  Cic  voy.  ace).  |J  La  pos- 
térité. Voy.  ce  mot.  1  (Par  ext.l 
Catégorie  de  gens.  GeDUS,  eris, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  utiumque  gê- 
nas hominum.  Cic  amici,  cu- 
jas  generis  penuria  est.  Cic. 
voy.  ESPÈCE,  catégorie)  ;  na,- 
tio,  ODis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  fa- 
melica  hominum  natio.  Plant, 
n.  candidatorum.  Cic.  arde- 
lionum.  Phsed.).  ^  Groupe  d'une 
espèce  animale  ou  végétale 
dont  les  caractères  sont  cons- 
tants et  transmis  par  la  re- 
production.   Genus,   eris.   a. 
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Cic.  etc.  (ex.  :  mutla  gênera  (e- 
rarum.  Cas.  ovium  samma 
gênera  duo,  tcctum  et  coloni- 
cum.  Plin.  viginti  milia  equa- 
rum  ad  genus  faciendum  [.  pour 
améliorer  la  race  -]  in  Mace- 
doniam  missa.  Justin.)  ;  se- 
men, minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.; 
pecus  boni  seminis.  Varr.);  na- 
tio,  onis,  f.  Varr.  (en  pan. 
des  chevaux  et  des  ânes);  in- 
doles,  is,  f.  Liv.  (ex.  :  servûre 
indolem  [en  pari,  des  fruits]. 
Liv.).  De  noble,  de  pure  —  et 
ellipt.  de  —,  nobilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nobiles  ad  ve- 
nandum  canes.  Plin.). 
rachat,  s.  m.  Action  de  rache- 
ter. Redemptio,  onis,  t.  Cic.  Fa- 
culté de  — ,  redimendi  facul- 
tas.  Cic.^{P.  ext.)  Action  d'ob- 
tenir la  liberté  moyennant 
ra.n<;oD.  Redemptio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  RANÇON.  Il  (Fig.)  Rédemp- 
tion. Vov.  ce  mot.  ^  Action 
de  se  libérer  en  payant  une 
somme.  Redemptio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  red.  sacramenti  [.le  r.  du 
service  militaire  -].  Auct.  b. 
Alex.).  ' 

rachetable,  adj.  Qui  peut  être 
racheté.  Qui  (qu3e,  quod]  i-edimi 
potest.  A.  Etre  — ,  redimi  pas- 
se. Cic.  Fig.  Qui  [qaœ,  quod] 
deleri  ou  exstingui  potest.  Cic. 

Voy.  PARDONNABLE. 

racheter,  v.  tr.  Acheter  de  nou- 
veau. Redimère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  domum.  Cic  fandum. 
Cic).  ^  Obtenir  qu'on  mette 
en  liberté  moyennant  rançon. 
Redimëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
captivas  ab  hostibus.  Coi-nif. 
amicum  a  piratis.  Sen.  captas 
e  seryitute.  Cic.  pretio  minore 
captivas.  Liv,  nec  majore  pre- 
tio redimi  possamus,  quam  ii 
[servi]  emuntur.  Liv.\.  \\  Fig. 
Délivrer.  Redimère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  vitam  alicajus  pretia. 
Cic.  aliquem  ab  Acherunte  sua 
sanguine.  Cic.  se  pecuniâ  a 
judicibas.  Cic.  se  a  Gatlis  aura. 
Liv.  urbem  quinqae  hominum 
perditorum  pœnâ.  Cic.  metum 
virgarum  nauaichus  pretio  re- 
demit.  Cic).  |l  Compenser.  Re- 
dimère, tr.  Cic.  Sen.  (ex.:  vi- 
tia  viitibus.  Sen.).  Voy.  com- 
penser,  RÉPARER. 

rachidien,  enne,  adj.  Qui  ap- 
partient àla  colonne  vertébrale. 
Traduire  par  le  génit.   spinx. 

rachis  s.  m.  Colonne  verté- 
brale. Voy.  ^'EBTÉBRAI,. 

rachitique,  adj.  Affecté  de 
rachitisme.  Corpore  detarto. 
Cic.  Voy.    contrefait,    infirbie. 

rachitis  ou  rachitisme,  s.  m. 
.\rrêt  de  développement  ma- 
nifesté par  une  déformation  de 
la  colonne  vertébrale.  Pravitaa 
imminutiaque  corporis.  Cels. 
E^apsi  in  pravum  artus.  Tac. 
T  (P.  anal.)  Maladie  du  blé  qui 
rend  la  tige  noueuse.  Marcor, 
oris,  m.  Sen. 

racine  (.lai.  pop.  radicina.  Pe- 
95 
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/ay.).  »•  f-  Partie  inférieur*  d'un 
véjelal  qui  plonge  dans  le  sol 
où  elle  fixe  la  plante  et  d'ùù 
elle  pui^e  les  sucs  nourriciers. 
Radix,  dicis,  f.  de.  etc.  (ex.: 
r.  capifsii.  V  «rr.  cortices  et 
radiées.  Cie.  fuccïdêre  radkes 
arboriim,  Varr.  ayère  [•  POus- 
•er  •]  radicem  ou  rodices.  i'arr. 
Cic.  Ov.  radicem  ou  radiées 
capire.  Cato.  radiées  facére. 
Col.ptnitiu  immittëre  radiées. 
Plin.  fig.  vera  gloria  7\idices 
aijit.  Cie.  tam  altx  sant  radi- 
ées staititUe.  Cic.  aliguid  a  ra- 
dicibas  evertére.  Cic.);  stirps, 
StirpiS,  (.Cic.  etc.  (ex.:  sti'pef 
elidére  [•  arracher  •].  Cic.).  Avec 
la  —  mome.  en  enlevant  jus- 
qu'à la  —  et  (/i;/^  jusqu'à  la  — . 
radicitus,  adv.  Cafo.  Cic.  Sen. 
(ex.:  r.  e/fodëre  herbas  jnalas. 
Cato.  evellére  arborem.  Suel. 
arbores.  Sen.  au  fig.  extrahëre 
eapiditatem.  Cic);  stirpitus, 
adv.  Cic.  Ulp.  (au  pr.  st.  [•  avec 
les  racines  '1  arborem  trans- 
ferre. Clp.  [dis-  XLVII,  7, 1,  2: 
3,  i].  au  fis-  ijU'jti  radtcem  ma- 
loram  omnium  stirpitas  extra- 
hère.  Cic.  ITusc.  IV,  83]  .  Pren- 
dre —  (qq-  part),  in/iarêre,  intr. 
Cic.  Cait.  (pr.  et  fig-).  H  (Par 
anal.)  Principe  d'une  chose. 
Radix,  dicis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
ex  iisdem  radicibus  natumesse. 
Cic.)  ;  stirps,  stirpis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  ex  hâc  nimià  licentià 
ut  ex  stirpe  qaàdam  exsistère 
et  nasci  tyrannam.  Cic.  gens 
antiqaior  ab  stirpe  exstinela 
est.  Liv.).  Voy.  principe.  ||  (Par 
eit.)  Racine  servant  à  divers 
usage=^:  alimentation,  pharma- 
cie, etc.  Kadi'x,  dicis,  t.  Cses. 
Cels.  Sen.  (ex.:  omnes  radiées, 
excepta  sisere  et  pastinacà. 
Cels.  herbarum  radicibus  vi- 
vêre.  Sen.  genus  ladicis,  guod 
appellatur  cluiva.  Cses.  radix 
dulcU.  Cels.).  1  (Par  anal.)  Por- 
tion d'uD  organe  par  laquelle 
il  8'implante  dans  un  autre. 
Radix,  dicis,  f.  Cels.  fex.  : 
lingaa".  Ov.  capilli.  Cels.  Petr. 
dentis.  Cels.);  stirps,  stirpis, 
{.  Tibull.  Piop.  'ex.  :  a  stirpe 
tûllere  albos  capillos.  Tiball.). 
Par  anal.  —  d'une  montagne, 
radix,  dicis,  f.  Cic.  (ex.  :  a 
Palatii  radiée.  Cic.  ordin.  au 
plur.  radiées  collis.  Cses.).  1 
(Au  fig.)  Mot  primitif,  d'où  dé- 
rivent d'autres  mots.  liadix, 
dicis,  f.  VaJT.  Basis,  is,  f.  Varr. 
n  (Mathém.)  liadix,  dicis,  f. 
Boet. 

raclage,  <!.  m.  Action  de  racler. 
Rasas,  ûs,  m.  Varr.  Ratura, 
se,  f.  Col.  Repumicatio,  onis. 
f.  Plin. 

raclée,  s.  f.  Coups  multiplié 
donnés  à  qqn.  Voy.  corbec- 
Tioi«,coup.  ilécevoir  une — ,va- 
fjulàre,  intr.  Plaut.  Cic. 

racler,  v.  tr.  Frotter  de  ma- 
nière à  enlever  une  partie  dfi 
la    surface.    Radére,    tr.    Juv. 


RAC 

.Ibradère,  tr.  Cie.  Eradêre,  Ir. 
Tac.  Corradère,  tr.  Plin.  Ra- 
cler par  places,  interradâre,  tr. 
Plin.  Il  P.  an.il.  —  une  allée 
(la  ratisser).  Voy.  ratisser.  • 
Frotter  rudement.  Radére,  tr. 
Varr.  (c(.  radëif  turram.Varr.). 
Scabère,  tr.  Plin.  Voy.  frotter, 
GRATTER.  ||  Famil.  —  le  gosier 
(on  pari,  du  vin).  Radére  fau- 
ces.  Laer.  Ejcasperàre  fauces. 
Cels.  Voy.  âcoRCRER.  (Famil.) 
—  le?  cordes  d'un  instrument 
de  musique,  et,  par  ext.,  cet 
instrument,   vov.  pwcer. 

racloir,  s.  m.  Outil  qui  sert  à 
racler.  Radula,  a?,  f.  Col.  Ru- 
tellujn,  i,  a.  Lueil.  —  de  char- 
rue, rallum,  i,  n.  Plin. 

racloire,  s.  f.  PlanrhettA  qui 
sert  à  racler  le  dessus  d'une 
mesure  de  grain.  Unstorium, 
a,  a.  Prise. 

raclure,  s.  f.  Action  de  racler. 
Voy.  RACLAGE.  ^  Parlie  enlevée 
d'un  corps  qu'on  racle.  Rasara, 
se,  f.  Veg.  Ramentam,  i,u.  Plin. 
Strigmentum,  i,  n.  Cels.  Sco- 
bis,  is,  f.  Cels.  Col. 

racolage,  s.  m.  Action  de  ra- 
coler. Voy.  E.NRÔLE1JENT.  *[  Mé- 
tier de  racoleur. Voy. ENROLECR, 

RECRUTEL'R. 

racoler,  v.  tr.  (Arch.)  .Accoler, 
embra';=er  de  nouveau.  Voy.  ac- 
coler. T  (Fig.)  Engager  dans  le 
service  militaire.  Voy.  enrôler. 
Il  P.    anal.    —    des    partisans. 

Voy.    RÉUNIR. 

racoleur,  e.  m.  Celui  qui  racole. 

Voy.    RECRUTEUR. 

raconter,  v.  tr.  Conter  (qqch.) 
dans  tous  ses  détails.  Narràre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicai  som- 
niam.  Plaut.  alicui  fabulam. 
//or.  Sen.  ego  tibi  ea  narro, 
quse  ta  melias  scis  qaam  ipse, 
qui  narro.  Cic.  qaia  istxc  ta- 
oulse  narrant  ?  Piaat.  lisec  inter 
paacos,  qaos  tu  nosti,  palam 
secreto  nari'antar.  Cic.  mihi 
Philargyrus  tuas  narraxrit  te 
interdam  sotlieitum  solêre  esse 
vehementias.  Cic.  ut  res  gesta 
sit  narrabo  ordine.  Ter.);  enar- 
ràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  omnem 
rem,  qao  pacto  haberet,  cnar- 
ràre  ordine.  Ter.  ea  vix  annuo 
sermone  enarrâre  posse.  Cor- 
nif.  en.  alicui  somnium.  Cic.)  ; 
explicare,  tr.  Cic.  Nep.  (ex.  : 
res  gestas  explicare  narrando. 
Cic.  ou  simpl.  res  explicare 
|opp.  à  sammas  res  atlingére]. 
Nep.)  ;  exponére,  tr.  '  l'c.  .\ep. 
(ex.:  vitam  ulicujus  totam.  Cic. 
oreviter  consulaiam  alirujas. 
Cic.  plara  de  aliqao.  Nep.)  ; 
/erre  (•  répandre  [une  nou- 
velle); déclarer;  raconter  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  (erre  Itiec  om- 
nibus sermoniijus.  Ca's.  ferant 
fav.  l'Ace,  et  l'inf.].  Cic.  Liv. 
voy.  rapporter)  ;  aÉTerre  '•  ap- 
porter une  nouvelle;  annoncer; 
raconter  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
^ui  de  me  ramores  afferantur. 

Cic.     fit.       voy.      ANNONCER,     NOL'- 
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VBLLB'  ;  referre  (•  rapporter 
une  nouvelle;  raconter  •),  .r. 
Cic.  etc.  (ox.  :  référant  SuW'.u 
ad  extrêmes  ftnes  sa  récépissé. 
Cses.  scribe,  qa,rso,  quid  refe- 
rai Celer  egisse  Csesarem  cum 
candidatia.  Cic);  memoràre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  miru  nuînio- 
ra».  Plaut.  id  factum  (essejper 
ambitionem  consulis  memorn- 
bant.  Sali,  llenna  aatem  ahi 
ea  qux  dico  gesta  esse  memo- 
rantur.  Cie.  [Verr.  II,  J.,  ,'.S, 
lOTj);  prodére  (»  publier,  d'..ii 
raconter  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
de  Mugonis  interita  duplex  mr- 
moria  prodita  est  [-  on  a  ra- 
conté de  deux  façons  la  mort 
de  M.  ■•).  Nep.  mémorise  prodi- 
derant  [avec  l'Ace,  et  rlnf.|. 
Cic.  Nep.  voy.  relater).  Qu'on 
peut  —,  narrabilis,  e,  adj. 
Ov.  ;Pont.  Il,  2,  61  ;  mot  poé't. 
qu'on  remplace  par  qui  [qu^-, 
qaod]  narrari  potest.  Cic).  Je 
ne  puis  entendre  —  cette  his- 
toire, id  ab  aarium  approba- 
tione  abliorret.  Cic. 

raconteur,  euee,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  aime  à  raconter. 
Voy.  conteur.  ||  Adjectivt.  Pii~ 
nus  ou  pi-omptus  ad  narran- 
dum.  Cic. 

racornir,  v.  tr.  Rendre  dur 
comme  la  corne.  Voy.  durcir. 
Se  —,  cornescére,  intr.  Plin. 
Foie  racorni,  horridum  Jecnr. 
Cic.  Il  P.  anal,  /•'aniil.  (En  pari, 
d'une  personne).  Se  dessécher. 
Voy.    dessécher,    ratatiner.    || 

Voy.  DESSÉCHER,  ENDURCIR,  RÉ- 
TRÉCIR. 

racornissement,  s.  m.  Etat  de 

ce  qui  se   racornit.  Contractio, 

onis,   f.   Cels. 
racqnitter,    v.  tr.  ^Arch.)  Ren- 

ilre  quitte  de  ce  qu'on  u  perdu. 

Damna  rcstituêre  ou  resarcîre. 

Cic.    Voy.     REFAIRE,      RÉPARER.    || 

Fig.  Se  —  (dédommager  de 
quelque  perte,  de  quelque 
échec),  voy.  oéonMiKAOER. 

rade,  s.  f.  Ba'^sin  naturel  formé 
par  la  mer,  pour  abriter  les 
vaisseaux.  Statio  naviam,  ou 
simpl.  statio,  onis,  (.  Cses. 

radeau,  s.  m.  Assemblage  de 
poutres  liées  ensemble  de  ma- 
nière À  former  un  plancher 
flottant.  Ratis,  i»,  t.  Cic.  Pont 
de  — ,  ratis,  is,  f.  Liv.  (XXI, 
A7,  3  ;  6.)  Voy.  pont.  —  d'av- 
bres(train  de  bois),  voy.  train. 

1.  rader,  v.  tr.  Mettre  en  rade 
(un   navire).  Voy.  relâcher. 

2.  rader,  v.  tr.  (Arch.)  Faire 
tomber  avec  la  radoire  ce  qui 
dépasse.  Voy.    aplanir,    racler. 

radiaire  ,     adj.      Di'^posé     en 
rayons.    Radiatas,    a,   um,    p 
adj,    Varr. 

radial,  aie,  adj.  Qui  a  rapport! 
à  l'os  dit  RADIUS.  Traduire  par^ 
le  génit.  radii.  ^  Qui  rayonnej 
Voy.  RAYciNNANT.  ||  Radié.  Voy: 
ce  mot. 

radiant,  ante  (lat.  radians\ 
part.  pris,   do    vadiâre,   rayon- 
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n«r),adj.Qui  s'étend  en  rayon- 
nant.   Radians,  p.  adj.  l'Un. 

1.  radiation,  s.  f.  Action  de 
rayer  d'une  li^^te,  d'un  compte, 
d'un  écrit.  Litara,  a;,  f.  cïc. 
La  —  d'une  liste,  d'un  rôle. 
Voy.  EXCLUSION.  Il  (P.  oxt.)  Uaie 
pour  biffer.  Voy.  raie. 

■-!.  radiation,  s.  f.  Emission  de 
rayons  lumineux,  caloriques. 
Uiidiatio,  onis,  f.  Plin. 

radical,  aie  (lat.  post.  radica- 
Us.  Aug.),  adj.  Qui  appartient 
i  la  racine.  Traduire  par  le 
génit.  radicis  ou  ttirpis.  ^  Qui 
a  rapport  au  principe  d'une 
chose.  Voy.  complet,  entier, 
K99ESTiKL."Vice  —  (qui  déprave 
complètement),  vitium  gravis- 
simam.  Cic.  ||  (Gramm.)  Qui 
appartient    à    ta     racine    d'un 

mot.    Voy.     PRIMITIF,    PRIMORDIAL. 

Subst.  Le  —  (ce  qui  constitue 
la  racine  d'un  mot),  positio, 
onis,  f.  Serv.  ||  (Politique.) 
Qui  change  de  fond  en  comble 
les    institutions   établies.   Voy. 

NOVATEUR. 

radicalement ,  adv.  D'une 
manière  radicale.  Radicitus, 
adv.  Cic.  (cf.  rad.  opinionem 
excatére  alicui.  Cic?}.  Stiipi- 
tus,    adv.     Cic.  (voy.    -racine). 

radicalisDie,  s.  m.  Doctrine 
politique  radicale.  Abrupta 
■onfamacia.  Tac. 

radicant,  ante.adJ.Qui  pousse 
des  racines  à  côté  de  la  racine 
principale.  Radicans,  p.  adj. 
Plin.  Etre  —,  radicàre,  dép. 
intr.  Plin. 

radicelle,  s.  f.  Petite  racine. 
Radicata,  m,  f.  Cic. 

radicule,   s.  f.    Petite    racine. 

Voy.   RADICBIXE. 

radié,  ée,  adj.  Qui  présente 
des  rayons.  Radiaias,  a,  nm, 
adj.  Col.  (ex.:  rad.  corona. 
Saet.  on  dit  aussi  radiis  dis- 
tincta.  Cic.). 

radier,  v.  tr.  Rayer  (d'une 
liste,  d'un  compte.)  Voy. rater. 

radieux,  euse  (lat  arch.  et 
post.  radiosas.  Plaat.),  adj.  Qui 
jette  des  rayons  lumineux.  Ra- 
diatas,a,um,  p.  adj.  Col.  Voy. 

RAYONNANT.  ||  (P.  CXt.)  Voy.  ÉCLA- 
TANT, ÉTINCELANT.    ||     (Fig.)    Dont 

le  visage  rayonne.  Renidens,  p. 
adj_.  Ov.  "^ 

radis,  e.  m.  Variété  du  genre 
rail'ort,  à  racine  comestible. 
Radicula,  se,  f.  Cels.  Radùx  Sy- 
viaca.  Col.  —  noir,  —  de  che- 
val, voy.  RAIFORT. 

radius  (lat.  radias,  proprt. 
•  rayon  "^,  s.  m.  Celui  des  deux 
os  de  I  avant-bra'i  «jiii  est  du 
côté  externe.  Radias, ii,m.Cels. 
'adoire,  s.  f.  Instrument  qui 
sert  à  rader.  Voy.  racloir. 
adotage,  s.  m.  Action  de  ra- 
'loter._  Nagm,  arum,  f.  pi.  Cic. 
neptix,  aram,  f.  pi.  Cic.  Voy. 

AVARDAGE,  EXTRAVAGANCE,  80R- 
ETTE. 

tdoter,  V.  intr.  Tenir  des 
uropos  décousus    oui    dénotent 
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un  affaiblissement  d'esprit.  De- 
liràre,  tr.  Cic.  Ilariolâvi,  dép. 
intr.  Plaat.  Ter.  \\  (P.  ext.)  Etre 
fou,  délirer.  Voy.   fou,  délirer. 

radoterie,  s.  t.  Habitude  de 
radoter.    Voy.    sornette. 

radoteur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  radote.  Cantoc, 
oris,  m.  Cic.  Déliras  ou  inep- 
tus.  Cic.  Une  radoteuse,  délira 
ou  inepta  mulier.  Cic. 

radoub,  s.  m.  Action  de  ra- 
douber. Naviam  refectio.  D. 
(d'apr.  Col.). 

radouber,  v.  tr.  (Arch.)  Répa- 
rer, remettre  en  état.  Voy.  ré- 
parer. ^  (Spéc.)  Réparer  le  corps 
d'un  bâti  ment  avarié.  Reficére, 
tr.  Cses.  (ex,  :  r.  naiem.  Ca-s. 
(B.  G.  IV,  31]).  Il  (P.  plaisant.) 
Remettre    en    bon     état.    Voy. 

REFAIRE,  RÉTABLIR. 

radoucir,  v.  tr.  Rendre  plus 
doux.  Lenire,  tr.  Liv.  Lenio- 
rem  (ou  lenias)  facére.  Cic. 
Voy.  ADOUCIR.  Se  —(en  pari,  du 
temps),  mitescêre,  intr.  Liv. 
(ex.:  miiescit  hiems.  Liv.  fri- 
gora  mitescant.  Hor.).  remitti, 
pass.  moyen. Cées.  Voy.  adoucir. 
Il  f'S-  —  11"  (le  caractère  de 
qqn),  leniorem  facére  aliquem 
ou  animum  aliciijus.  A.  Voy. 
APAISER,  calmer.  Se  — ,  molliri, 
pass.  Cic.  Voy.  adoucir,  calmer. 
Radouci,  remissus,  a,  am,  p. 
adj.  Cic. 
radoucissement,  s.  m.  Action 
de  radoucir,  état  de  ce  qui  est 
radouci.  Remissio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  adoucissement.  Il  (Fig.)  Voy. 
apaisement. 

rafale,  s.f.  Coup  de  vent  court 
et   rapide.     Impetas    ou    ictus 
venti.  Cœs.  ousimpl.  ventus,  i, 
m.    Cic.    Procella,  se,    f.    Cic 
Voy.  tempête. 
raffe.  Voy.  rafle. 
raffermir    v.  tr.   Rendre    plus 
ferme.  Firznâre,  tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :  maxillam.    Cels.   au    fig. 
vires.  Virg.  valetudinem.  Tac. 
vocem.  Cic.  memoi-iam.  Qaint. 
saos    [•  le  courage  de    ses   sol- 
dats ■].  Justin,  nostros.  Cœs.); 
conSrmàTe.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
stipites    c.    et    stabilire.    Cœs. 
[B.    G.   VII,    73,   7J.    c.   dentés 
mobiles.    Plin.      crus     débile. 
Saet.  vocem    et   latus.    Quint, 
nervos.    Cœs.    au    fig.     corpus. 
Cic.  valetudinem.  Cic.  se.  Cic. 
par  ext.    fig.    vires    saas.  Vell. 
legnam  Persaram.    Nep.    opes 
factionis.  Sali,  animam  alicu- 
j'us.  Cic.  [ep.  VI,  6,  2].   milites 
consolari    et  confirmôre.  Cœs. 
insulas    bene  animatas    [.  les 
bons    sentiments    des    insulai- 
res .].    Nep.    aliquem  dif§.den- 
tem  lebus  suis.  Cic.    timentes. 
Cœs.  ferritos.Sall.  animas  Gai- 
loram  vcrbis.  Cœs.   con^rmari 
oratione   alicujus.    Cœs.  c.  va- 
cillantium  cis  Rhenum  sitarum 
gentium  animas.    \'ell.   c.  ani- 
mum [ou  animas]  ou  conf.  se. 
Cœs.  c.  se  anima.  Cœs.)  ;  sta- 
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t    bilire,  i:    Cic.  etc.  (<i.  ;  den- 
tés. Plir,.  au    (ig.  st     rem    pu- 
blicam.  Cic.)  ;  recreâre,    tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :  aliquem.    Nep. 
vires  |en    pari,    des  aliments]. 
I.ucr.  Plin.    voculœ   recreandcv 
causa.    Cic.  au    fig.    reRcére  et 
r.  mentem  alicujus.   Cic.  ani- 
mas.   Cœs.    afpictos    animas. 
Cic.  Romanis  ab    ultimà   des- 
peratione    recrealus    est    ani- 
mas.   Liv.    se  colliijëre    atque 
recreâre  [en  pari,    de   l'esprit]. 
Cic.  se  ex  magna  timoré.  Ci/c. y. 
reâcère,  tr.  Cic.  etc    (ex.  :  vi- 
res.   Liv.    quorum     animi    ex 
longo  morba  re(iciuntur.  Sen. 
me  recréât    et    rcficit  Pompi-H 
consiliuJii.    Cic.    refaite     vos. 
Cic.   animum   re^cëre.  Cic.  a- 
nimos  mititam  a   terrore.  Liv. 
Lacedscmonii  se  nanquam.  re- 
fecerunt  [-  ne  raDfermiient  ja- 
mais leur  puissance   .].   Nep.]. 
raffermissement,   s.   m.   Ac- 
tion   de    ratlVimir  ,  état  .de   ce 
qui  est    ratTermi.  Voy.    affer- 
missement. Il  Fig.  Le  —   de    la 
santé.  Voy.  rétabussement.  Le 
—   du    caractère,   con^rmatiar 
animas.  Cic. 

raffinage,  s.  m.  Action  de  raf- 
finer une  substance.  Excoctia, 
onis,  t.  Plin.  Pargatio,  onis, 
f.  Plin.  Le  —  du  papier,  voy. 
polissage. 
raffinement,  s.  m.  Etat  de  ce 
qui  est  plus  fin .  Subtilitas  , 
atis,  f.  Cic.  T  Recherche  de  ce 
qui  est  rafliné.  Pe>-versa  subti- 
litas, ousimpl.  subtililas,  atis. 
f.  Cic.  Elegantia,  œ,  f.  Cic. 
Anxia,  nimis  sabtilis  excogi- 
tatia  ou  investigatio .  Cic.  Voy. 

FINESSE,     RECHERCHE  ,       SUBTILITÉ. 

Il  —  de  cruauté,  exqaisita  ou 
excagitata  crndelHas.  Cic.  User, 
envers  qqn  Je  —  de  cruauté, 
in  aliquem  omnia  exempla 
cruciatûs  edire.  Cœs.  Les  —  de 
la  volupté,  sallertia  laxuriœ. 
Tac.  —  de  manières,  expalitior 
humanitas.  Cic.  —  du  langage, 
voy.    SUBTILITÉ.    Plein    de    — , 

voy.    RAFFINER. 

raffiner,  v.  tr.  Rendre  plus  fin. 
Pwijâre,  tr.  Plin.  —  le  froma- 
ge (le  faire  fermenter),  voy. 
FERMENTER.  —  le  papier,  voy 
POLIR.  Il  (Fig.^  Rendre  plus  déli- 
cat, plus  subtil.  Expalire,  tr. 
Cic.  E.xcalëre,  tr.  Cic.  Exqui- 
rëre  (novas  volaptates).  Tac. 
Sabtilitar  et  eleganter  excogi- 
târe.  Plin.  /.  —  son  style,  ora- 
tionem  limâre,  perpolire  ou 
calamtstris  inwëre.  Cic.  —  ses 
plaisirs,  architectâ.ri  volapta- 
tes. Cic.  callidam  esse  novâ- 
rum  valuptatam  architectum 
ou  artificem.Cic.  Raffiné,  quœ- 
situs,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  quœsitior  adulatio.  Tac), 
exqaisitus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
(ex.  :  exquisitissima  supplicia. 
Cic.  exqaisitum  jadicium.Cic.^. 
sabtiliter  et  eleganter  excagi- 
tata» ou  simpl.  excogitatua,  a. 
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um,p.»dj.Cic.(JuinJ.).  sabtilis. 
«,  adj.  Cic.  (ex.  :  sabtilior  yu- 
la.  Col.).  Faire  preuve  d'une 
méchaoeaU  raffinée,  inità  sub- 
dactàgae  ratione  scclera  medi- 
tari.Cic.  Esprit  —,  gênas  ac a- 
minii  solUrs.  Cic.  Goût  —, 
Umatum  ou  politam  jodiciam. 
Cic.  Palais  — ,  eradita  palata. 
Col.  Manières,  politesse  — j^  ex- 
polUa  humanitas.  Cic.  Style 
i-affiDé,  voy.  affecter,  pbétes- 
TiEt;x.  Part.  pas»,  pri*  subst. 
La  raffiné,  une  raffinée  (une 
personne  d'un  esprit,  d'un  ^oùt 
raffiné),  homo  jmulier)  soTlers 
{in  aliqaà  re).  aie.  homo  ele- 
gantissimas,  mulier  elegantis- 
sima  in  omni  judicio.  Cic.  ho- 
mo delicatas,  Cic.  malier  de- 
licata.  Cic.  Les  Attiques  qui 
sont  des  raffinés,  emuncti  Atti- 
ci.  Quint.  En    mauvaise    part. 

Voy.    SES60BL,      VOLUPTUBUX.      Se 

— ,  $abtiliorem  péri.  Cic.  &xpo- 
liri.  Cic.  Vov.  affiner,  perfec- 
TiosiŒB.  Il  (Àbsolt.)  Rechercher 
ce  qui  est  délicat,  subtil  dans 
une  chose.  Anxié  scrat&ri  ou 
cogitire.  Cic.  Nimis  diligenter 
inqairire  {in  aliqaid).  Cic.  Voy. 
suBTiusER.  Raffiner  en  qqch., 
vov.  EXCELLER.  Qui  paffiue  sur 
les' plaisirs,  luxatiosus ,  a,  uni, 
adj.  Cic.  Qui  raffine  sur  le 
point  d'honneur,  voy.  chatouil- 
leux. 

raffoler,    v.    intr.   Etre    folle- 
ment épris    de    qqn,    de    qqch. 
Insano  alica/us  ou  alicajas  rei 
amo'-e  capi.  Cic. 
raSolir,  v.intr.  (Arch.)  Devenir 
tout  à  fait  fou.  Voy.  fou. 
1.  raOe,  f.  f.  Grappe  de  raisins 
dépouillée  de  ses  urains.  Race- 
mus  nadas  {granis).  Col. 
9.  rafle,  s.   f.    Action   de  rafler, 
d'enlever  vivement.  Voy.  enlè- 
vement.   VOL,     PILLAGE.      Faire 
rafle,  voy.  rafler.  Faire  une  — 
de  vagabonds  (en    pari,    de   la 
police;,  voy.    ramasser.    ||    Fig. 

Voy.        CRAPILLER,       RAMASSER.      || 

(Spéc.)  Coup  heureux  où  chacun 

des  des  amène  le  même  point. 

Venerias    (s.-e.   jactus),    i,  m. 

Cic.    reniu,  erit,  f.    Aug.   ap. 

Saet.  Par  rapport  au    perdant. 

Canicala,    x,    f.    f'ers.      (ex.  : 

«cire  damnosa  canicala  qaan- 

tam  raderet.  Pert.). 
rafler,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 

Faire  rafle    au  jeu  de  dés.   Ve- 

nerem  Jacére.  Aag.    ap.   Saet. 

;     V.     tr.    Enlever    vivement, 

sans    rien    laisser.    Corradêre 

(minai  decem).  Ter. 
rafraîchir,  v.   tr.    Rendre  plus 
frais.    Refrigeràre,    tr.   Cic. 

etc.  (ex.:  aliqaid.  Cic.  r.  vitem. 
Col.  par  i:it.  se.  Celi.  membra 
andà.  Ov.  au  passif  moy.  am- 
brit  aquûn/e  refiigerari.  Cic. 
refrigerandi  sai  caasà.  Saet. 
en  pari,  de  l'action  de  certai- 
nes subst..  :  réfrigérant  olera 
['  les  légumes  rafraichit-ent  •]. 
CeU.    novam    vinam    refrige- 
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rare,  vetas  caiefiic«fe[' échauf- 
fe •].  Varr.  fr.)  ;  (emperâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  i-^nforuni 
(lata  nimii  temperantur  colo- 
res. Cic);  ventilare,  tr.  Mart. 
iex.:  xstaanti  tenae  [ri'/a.':  len- 
tilare  fab»llo.  Mart.  [III,  8S, 
10]).  Rafraicliir  avec  de  la 
neige,  nivatas,  a,    um,  adj. 


Sen.  (ex.  :  pofio.  Sen.  [N.  Q. 
IV,  13,  101.  aqaa.  Petr.m,  3]. 
piscinœ.  Saet.  [Ner.  27]).  Fig. 
—  le  sang,  tranqaillûr-e  ani- 
moi.  Cic.  repectére  animum. 
Cic.  animam  relaxàre.  Cic. 
animum  lenire,  permalcère. 
Cic.  T  Remettre  dans  sa  fraî- 
cheur primitive.  ReDOvàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pictaram  jam 
evanescentem  vetastate,  colo- 
ribas  iisdem  qaibai  fuerat , 
renovâre.  Plin.  par  eit.  grutà 
recordatione  renovûre  aliqaid. 
Cic.  memoriam  renovûre.  Liv. 
fig.  corpora  animosqae  ad  om- 
nia  de  integro  patienda.  Liv. 
ardorem  militam,  qui  resede- 
rat,  excitâre  rarsas  et  reno- 
vûre. Liv.)  —  un  tableau,  une 
peinture,   nova   picturà    inter- 

folare  opus.  Plaat.  (Slost.  262). 
(Fig.)    iDtegràre,   tr.    Cic. 
(ex.:  animas  de(essus  aadiendo 
admiratione    integratur.     Cic. 
[inv.  I,  25]);  redintegrâre,  tr. 
Cic.    (ex.  :    memoriam.    Cic); 
levâre,  tr.  Cic.   etc.  (ex.  :  me 
levaret     tuas    adventas.    Cic. 
rare  et  matatino   frigore   cor- 
pora  levabantur.    Cart.);  DO- 
vàre,    tr.    Cic.    (ex.  :  animas 
defessas  aadiendo  aat  admira- 
tione  integratar,  aut   risa  no- 
vatar.  Cic.  [inv.  I,  25]). 
rafraîchissant ,    ante,    adj . 
Qui  rafraîchit.  Refrigeratorias , 
a,     um,     adj.    Plin.    Brise   — , 
voy.  FRAIS.    Etre    tempéré   par 
une  brise   — ,    ventorum    phta 
temperari.    Cic.    Voy.    rafraî- 
chir. Il  (Spéc.)Qui  calme  l'irri- 
tation.    Voy.  adoucissant,   cal- 
mant, émollient.     Nature,    pro- 
priété   — ,    refrigerutrix  natu- 
ra.    Plin.      Substances    — ,    et 
sabst.,  — ,     re(rigerantia,  iam, 
n.  pi.    Cels.   Les    légumes   sont 
des  —,  réfrigérant  olera.  CeU. 
rafraîchissement,   s.  m.   Ac- 
tion de    rafraîchir;  résultat  de 
cette  action.  Refrigeratio,  onis, 
f.  Cic.    (ex.  :  re(r.    auise.    Col. 
me    délectant  et  refr.  et  vicis- 
sim    aat   sol  aat  ignis    hiber- 
nas. Cic.).^  Action  de  remettre 
dans  sa  fraîcheur  perdue.  Re- 
(ectio,  onit,  S.  Cic.  Le— d'une 
peinture,     renovata     pictara. 
Cic.   Voy.  restauration.  ||  Fig. 
Le  —  de  la  mémoire,  redinte- 
giata  memoria.  Cic.  *[  Ce    qui 
rafraîchit.  Frigidas  potas.Celt. 
Prendre  un  — ,  potam  {corpo- 
ris    recreandi  causa}    samere. 
Cic.  pota  se    recreàre.  Justin. 
Il  Spéc.    (Médec.)    Remède    qui 
enlevé  l'irritation.  Voy.  rafraî- 
CBiBaAjrr. 


ragaillardir,  v.  tr.  Rendre  de 
nouveau  gaillard.  Retlcère,  tr. 
Cic.  Se  — ,  revirescéi-e,  dép. 
intr.  Cic.  (ex.  :  senatum  ad 
auctoritatis  pristin,v  spem  revi- 
rescére.  Cic.). 

rage  (lat.   pop.    rabia,    p.    rn- 
bies),   s.    f.    Maladie     virulente 
qui   éclate    sponUinément    clie/. 
le  chien.    Ftabies,  ei,    f.   Cic. 
etc.    (en    pari,    du    chien  :  Col. 
Plin.  du  loup  :  Ov.  rabiem  in- 
jicëre.     Liv .     rabiem     crcàrc. 
Col  .    rabiem    sentire .     Plin 
rahie     inflammari.     Plin.    oi 
ve.vari.     Vol.).    Atteint    de    1; 
—,  voy.  enragé.    Il    (Par  anal.. 
Accès  do  douleur  violente.  Do- 
loris  summi  impetas.  Cic.    Do- 
lor  magnas  ou   summiw.    Cic 
Avoir  une  —    de    dent,  dolori- 
bas   dentiam   craciari.   Cic.    | 
(Fig.)    Irritation  violente.    Ra 
oies,  ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ani- 
mi  acerbitas    qusedam    et    ra 
bies.  Cic.  ira  et  rabies  Latino 
mm.  Liv.  r.    hostilis.    Liv.    ir 
rabinm    ira  versa.    Liv.    Cart 
ea    desperatio    Tuscis    rabien 
magis  qaam  aadaciam   accen 
dit.  Liv.  renantiarant  coercer 
rabiem  gentis  non  passe.  Liv.) 
sasviti'a.  se,  f.  Cic.  etc.  (s'opp 
à  clementia,    ex.  :  s.    Judicis 
Cic.  feneratorum.Sall.y.  tuTOT 
oris.  m. Cic.  etc.  (voy.  fureur) 
furia,  se,  f.    Liv.  (ex.:    malie 
brea  furise.    Liv.    furiaram    a> 
formidinis     plena     omnia    ac 
hostes  esse.  Liv.).  \\  (Par  ext. 
Passion  violente  pour  qqch.  oi 
pour  qqn.  Insania,  SB,  f.  Cic 
etc.  (ex.  :  concupiscëre  aliqal 
ad  insaniam.  Cic.  insania  vil 
larum,  vestiam.   Cic.)  ;  furoTl 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  furorl 
atqae  amentiâ  impulsas.    Cset\ 
idem    furor    Cretenses  Jacera 
bat.  Liv.).  Aimer  à  la  —,  amor] 
(lagrùre.    Cic.    ||    Faire      rago 
Baccbari,  dép.  intr.  Cic.  eto 
(presque    toujours   associé  à  fu 
rére);   fur  ère,    intr.    Cic.  etc 
(ex.  :    nostra    juventus     (arii 
Vell.  fretum  acrias  farit.Curt 
tempestas    furit.     Virg.)  ;    sae. 
vire,    intr.    Lacr.    Cses.    lier 
Liv.  Tac.  (ex.  :  in  ea  delubro 
quœ...  Liv.  ssevit  pontas.  Lacr 
llor.    mare  sœvit    ventis.  Sait 
ventas    servit.    Cses.).    \\    (  Pa 
anal.)   Faire    —,    c.-à-d  .    de 
efforts  violents,     voy.     effort 
I-'ig.  Faire  — ,  c.-à-d.  avoir  un 
grande    vogue,    voy.    vogue. 
(Arch.)  Dire  rage  de  qqn,  ma 
ledicta  in   aliqaem   congerën 
Cic.  „ 

rager,  v.  intr.  Etre  en  proie  | 
une  violente  irritation.  Ring 
dép.  intr.  Ter.  Hor.  Stoma 
clulri,  dép.  intr.  Cic.  Furèri 
intr.  Cic.  voy.  furieux. 
rageur,  euse,  s.  m.  et  f.  P'r 
Bonne  qui  rage  facilement.  //( 
mo  {paer)  iracunda».  Cic.  o 
stomachosafi.  Cic.  Adjecti 
Stomachosas,  a,  om,  adj.  C 
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ragot,  ote,  s.  m.  et  f.  Personne 
jiio«se  et  courte.  Voy.couHTAiiD. 
i  (P.  anal.)  Cheval  qui  a  la 
laillo  ramassée.  Voy.  trapu. 

ragoût,  s.  m.  (Arch.)  Mets  appé- 
tissant. Voy.  APPÉTISSANT.  ||  (P. 
c.xt.)  Viande  accommodée  avec 
une  sauce.  Pulmentum,  i,  n. 
Hor.  Palmentarium,  ii,  n.Plin. 
Palmentaris  cibus.Plin.  Les — , 
juralenta,  oram,  n.  pi.  Ceh. 
ï  Ce  qui  rend  appétissant.  Voy. 

APPÉTISSANT,    CONDIMENT.     {|     Fig. 

Pulpamentum,  i,  n.  Cic.  (ex.: 
mihi  palp.  (âmes  est.  Cic). 
Condimentum,  i,  n.  Cic.  (cf. 
cibi  condim.  est  (âmes.  Cic.). 
Voy.    assaisonnement;    attrait, 

CHARME. 

ragoûtant,  ante,  adj.  Qui  ra- 
Ljiiùte.  Voy.  APPÉTISSANT.  Il  (Fig.) 

Voy.   APPÉTISSANT,   ATTRAYANT. 

ragoûter,  v.  tr.  Flatter  le  goiît 
(de  qqn).  Cibi  cupiditatem  ex- 
cilâre.  Cie.  Palatam  sascitâre. 
l'arr.  Voy.  appétit.  T  Uéveiller 
lo  goilt  (de  qqn).  Famem  reno- 
vàre.  Petr. 

ragrafer,  v.  tr.  Agrafer  de 
nouveau.  Voy.   agrafer. 

ragrandir,  v.  tr.  Agrandir  de 
nouveau.  Voy.  agrandir. 

ragréer,  v  tr.  Gréer  de  nou- 
veau (un  navire  désemparé). 
Armamenia  navis  re(icérc. 
Cass.  Se  — ,  nova  armajiienta 
ou  navalia  sibi  paràre.  A.  ^ 
(P.  e.\t.)  Repasser  les  parements 
d'un  mur.  Voy.  crépir.  ||  Re- 
gratter  une  façade.  Voy.  ke- 
oratteb.  —  une  branche  d'ar- 
bre, p/ajam  (alce  allevâre.Col. 

raguer,  v.  tr.  User  par  le  frot- 
tement. Deterëre,  tr.  Plin.  In- 
tiansitivt. Voy  .frotter,  BACLER. 

rai  (lat.  radius),  s.  ra.  (Arch.) 
Rayon.  Voy.  ce  mot.^  (P. anal.) 
Chacune  des  parties  de  la 
roue  qui  vont  du  moyeu  aux 
jantes.  Radius,  ii,  m.  Vii-g.  Gar- 
ni de  — ,  radiatas,  a,  um,  p. 
adj.  Van:  ||  (T.  d'archit.)  Rais 
de  cœur  (baguette  séparant  des 
ornements).      Voy.     baguette, 

MOULURE. 

raide,  adj.  Qui  ne  ploie  pas. 
Rigidus.  a,  um,  adj.  Cic. 
Virij.  Liv.  (ex.  :  r.  cvura.  Cic. 
cervices.  Liv.):  rigens,  p.  adj. 
Sen,  Quint.  Mart,  (ex.:  /■.  ca- 
pat.  Quint.).  Etre  — ,  rigére, 
intr.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  r.  (rirjore. 
Cic.  omnia  rigentia  gela.  Liv.). 
Marcher  sur  la  corde  — ,  per 
extentum  (unem,  ire.  Hor.  per 
intentas  (unes  ire.  Sen.  per 
(unem  ambulàre.  Sen.  \\  (Par 
anal.)  Qui  manque  de  souples- 
se. Durus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  mollis,  ex.  :  Cala- 
midis  signa  dura,  sed  tamen 
molliora  quam  Canachi.  Cic. 
incessus  darus.  Ov.  cf.  du/'ius 
incedere  [«  avoir  une  démarche 
trop  raide'].  Ov.).  ^  (Par  anal.) 
Qui  offre  une  pente  dure  à  gra- 
vir. Afcrup^us,  a,  um,  p.  adj. 
Curt.  Plin.j.  (ex..-  nihil  abrup- 
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tias.  Plin.  ripa  abruptissima. 
Plin.  j.)  ;  abscisus,  a,  um, 
p.  adj.  Liv.  Curt.  (ex.  :  alis. 
râpes.  Liv.  saxum.  Liv.)  ;  ar- 
duus,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  iiscen- 
sus  di((icilis  atque  ardaiis.  (  ir. 
ascens as  minime  arduus.  Ca's.). 
Il  Qui  va  sans  dévier.  Pr;rccps, 
adj.  Cic.  Ov.  |[  (Au  fig.)  Qui  ne 
cède  pas.  Rigidus,  a,  um, 
adj.  //or.  Sen.  Plin.  j.  {e.x.: 
censor  rigidus.  Ov.  Stoicorunx 
rigida  ac  virilis  sapientia.  Sen.); 
durus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  DUR,  sévère). 
raideur,  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
est  raide.  RigOT,  OTÏS,  m. 
Vitr.  Plin.  (au  pr.  et  au  lig.)  ; 
rigiditas,  atis,  t.  Vitr.  (voy. 

raide). 

raidillon,  s.  m.  Petite  pente 
raide.    Clivulus,  i,  m.   Col. 

raidir,  v.  tr.  Tendre  de  maniè- 
re à  empêcher  de  ployer.  Rigi- 
dam  reddëre.  A.  Voy.  tendre. 
Le  froid  avait  —  leurs  mem- 
bres ,  corpora  rigentia  gela 
torpebant.  Liv.  Se  — ,  rigescë- 
re,  intr.  Oi'.  ||  (Au  fig.)  Se  rai- 
dir et  ellipt.  raidir,  c.-à-d.  te- 
nir ferme.  Se  indurâre  ou  (au 
passif)  indurari.  Sen.  Se  ad  (ir- 
mitatem  intendére.  Cic.  Se  — 
contre,  contendére  contra  (av. 
l'Ace).  Cic.  obdurescére  contra 
{(ortunam).  Cic.  Voy.  ferme, 
résister. 

1.  raie,  s.  f.  Ligne  tracr-e  sur 
une  surface.  Linea,  se,  f.  Quint. 
(ex.:  lineam  ducére.  Plin.  voy. 
ligne). Passer  une  —  sur  un  mot, 
voy.  raturer.  —  d'une  étoffe, 
clavus,  i,  m.  Plin.  virga,  œ,  f. 
Virg.  Etoffe  à — ,  voy.  rater.  — 
d'une  colonne,  striga,  se,  f.  Vitr. 
La —  du  dos,  spina  dorsi.  A.  \\ 
(P.  ext.)  Sillon  produit  par  le 
soc  de  la  charrue.  Voy.  sillon. 
||  Sillon  figuré  sur  la  tète  par 
la  séparation  des  cheveux. 
Capillorum  sulcus.A.  Se  faire 
la  raie  sur  le  milieu  de  la  tète, 
crines  a  (ronte  dividére.  Ov. 
discriminâre    capillum.  Varr. 

2.  raie,  s.  f.  Poisson  de  mer 
plat.  Raja,  se,  f.  Plin.  Bâtis, 
idis,  f.  Plin. 

raifort,  s.  m.  Espèce  du  genre 
rave.  Raphanus,i,m.etf.Varr. 
Radix  Syriaca.  Col.  De  — , 
raphaninas,  a,  um,  adj.  Plin. 

railler ,  v.  tr.  Se  moquer  en 
s'adressant  à  la  personne.  De- 
ridére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem.  Cic.  absol.  deridet,  cam 
sibi  ipsum  jubet  satis  dare  Na- 
bonium.  Cic.  dérides.  Plaut. 
Ter.  Cic.)  ;  irridére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliquem.  Cic.  irrisam 
habêre  aliquem,.  Plaut.):  ludê- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem. 
Cic.  verbum.  Cic.)  ;  eludère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem.  Cic. 
Cœs.  aliquem  omnibus  conta- 
meliis.  Liv.  artem.  Liv.  pauci- 
tatem,  hostium.  Liv.  absol.  cir- 
cumstabant  armati  hostes  e.r- 
probrantes    eludentesque.  Liv. 
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passe  se  eludère  in  illis  $ait 
cogitatis  (aroribus.  Cic.  );  illa- 
dère,  intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicujus  auctoritati.  Cic.  mise- 
ras illudi  nolunt.  Cic.quid  au- 
tem  turpius  illudi  ?  Cic.  ;  vei- 
licàre ,  tr.  Plaut.  Cic.  Jlar. 
(ex.  :  aliquem.  Plaut.  [merc. 
it081.  aliquem,  in  circulis.  Cic. 
[Balb.  5'?].  absentem.  Hor.  [sat. 
I,  10,  V9]);  cavillari.  dép. 
intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c. 
cam  aliquo  [•  r.  qqn  »].  Cic. 
Liv.  in  eo  cavillatus  esf.  Cic. 
tribunos  plebei  cavillans  [•  en 
raillant,  par  raillerie  •]  inter- 
dum  vocâre.  Liv.  inter  cavil- 
lantes  milites  Ramanos  Eirus- 
cosque.  Liv.  avec  l'ace,  do  la 
chose  :  alicujus  prœtextam.  Cic. 
artem.  Quint.);  contemnère, 
tr.  Cie.  Sali.  Quint,  (ex.:  Adher- 
balis  dicta.  Sali.  [Jug.  15,  2]. 
L.  Murense  gênas  [opp.  à  effer- 
re  saam  genus].  Cic.  [.Mur.  15]. 
non  ullam  artem.  doctrinamve, 
Cic.  [de  Or,  I,  79].  nequeenim 
refutanda  tantum,  quse  ex  con- 
trario dicuntur,  sed  contem- 
nenda,  elevanda,  etc.  Quint. 
rvi,  A,  10]);  exagitàre,  tr. Cic. 
(ex.:  aliquem.  Cic.  omnes  ejas 
(raudes.  Cic).  Se  —  de,  voy. 
ci-dessus  et  cf.  moquer. 
raillerie,  s.  f.  Action  dérailler. 
Risus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
hominum.  de  te.  Cic.  lisui  so- 
rori  (ait.  Liv.  risus  (acéré 
[•.  prêter  à  la  r.  •>].  Cic.  dare 
risus  alicui.  Hor.  voy.  bibe); 
derisus,  ûs,  m.  Sen.  rh.  Phsea. 
Quint,  {ex.:  derisûs causa.  Val.- 
Max.  a  derisu  non  procul 
abest  risus.  Qaint.  ad  derisam 
stulta  levitas  ducitur.  Phsed. 
derisam  non  effugére.Sen.  deri- 
sum  effugëre  non  posse.  Sen. 
rh.);  irrisio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  absol.  Corni(.  [rhet.  I,  10]. 
Cic.  [Ac.  II,  15a].  av.  le  Gén. 
Subj.  omnium  irrisione  ludi. 
Cic.  [de  Or.  I,  51].  cum  irrisio- 
ne audientiam  imitari  militem 
gloriosum.  Cic.  [OCf.  I,  137]); 
irrisus,  ûs,  m.  Plaut.  Oses. 
Liv.  Tac.  (ex.  :  ii'risui  esse. 
Cses.)  ;  ludus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  amato  ludo.  Hor.  per  lu- 
dum  et  jocum.  Cic.  lados  prse- 
bêre  [«  prêter,  fournir  matière 
à  r.  »].  Ter.  si  illa  tibi  ladas 
(ait.  Cic);  lusus,  ûs,  m.  Liv. 
Sen.  (ex.:  quibus  omne  (as  ne- 
(asqae  lusus  est.  Sen.  rh.); 
ludiScatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ignari  ludi^ationis.  Liv.); 
cavillatio  ,  onis  ,  f.  Plaut. 
Cic.  Liv.  (ex.:  cum  duo  gênera 
sint  (acetiarum,  alterum  sequa- 
biliter  in  amne  sermonc  (asum, 
alterum  peracutum  et  brève, 
illa  a  veteribus  superior  cavil- 
latio, et  altéra  dicacita»  nomi- 
nata  est.  Cic.  [de  Or.  II,  5Ii, 
218]).  —  méchante,  voy.  sab- 
casme.  —  délicate,  libérales  jo- 
ci.  Cic.  politissimae  (acetiœ. 
Cic.  Voy.  plais.\.nterie.  —  gros- 
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siér«  ,  ^i  cil»  illibmlif.  Cic. 
Entendre  — .  sales  tn  bonam 
partenx  accipC'ri;.  Sen. 
railleur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  raille.  Irrisor, 
oris,m.Cic.  Dei-isor.  oris,  m. 
Hor.  Cavillator,  oris,  m.  Cic. 
Joculator,  oris,  m. Cic.  Kailleu- 
«e,  mulier  irriiiensoiideridens. 
Ci:.  dic<xculi!.PIaat.  Adjeetivt. 
Dicax;  adj.  Cic.  Dicaculus,  a, 
um,  adj.  Plaxit.  Discours  — , 
VOy.  R.ULLBRIE,  autc.vsME.  Hu- 
raeur  —,  festix-itas.atis,  f.  Cic. 
t>prit  — .  voy  «\iirhjdk. 
rainceau  ou  rinceau  (lat.  pop. 
ramuscetlas,  dérivé  de  ramas, 
rameau\  s.  m.  Oroement  en 
forme  de  branche.  Cauticulas, 
i,  m.  Vitr.  Ko.'juni,  ïi,  n.  Vitr. 
raine  (lat.  ran'i),  s.  t.  (Arch.) 
Grenouille.  Voy-  ce  mot. 
rainette  .  s.  f.  Grenouille  de 
btiiiçon.  Rana  viridis$ima. 
Piin.  0X1  ï'impl.  rana,Be,{.Plin. 
rainure,  s.  f.  Sillon  pratiqué 
iiar.3  une  pièce  de  boi?.  -St/ia, 
a?,  f.  \'itr. 
raiponce,  s.  f.  Sorte  de  plante 
potagère.  RapuncvUus,  i,  m. 
Linnée. 

raisin,  s.  m.  Le  fruit  de  la  vi- 
gne. Uva,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
uva  immitis  [•  vert  •].  Hor. 
uva  passa  [•  ?ec  •].  Col.  olla- 
ris  uva['T.  de  caisse»].  A/art.). 
Grappe  de  — ,  ma,  œ,  f.  Col. 
racemas,  i,  m.  Plin.  Grain  de 
— ,acmus,i,  m. Cic.  ou  ucinam, 
i,  n.  Varr.  Plein  de  grains  de 
— ,  acinosas,  a,  um,  adj.  Plin. 
1  (P.  anal.)  —  de  bois,  voy. 
AiREtxE.    —  de  mura,  voy.  cro- 

SEILLER.    d'0Ur5,    VOy.    ARBOL- 

BE.  —  de  chèvre,  voy.  nerprun. 
—  de  loup,  Toy.   uorelle. 

raisiné,  s.  m.  Confiture  de  rai- 
sin ou  de  vin  doux.  Defratum, 
i,  n.  Varr.  Virg. 

raison  ,  ?.  f.  Ce  qui  sert  à  éta- 
blir la  vérit-.  Il  l^xplication 
d'un  fait.  Ratio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ejt.  :  ratio  qiœrenda.  Cic. 
facti  alitjuam  rationem  afferre. 
Cic.  alicujiit  rei  rationem  red- 
dére.  Cic.  ab  aliqao  vitie  T^io- 
nern  exposcëre.  Cic.  est  aliqua 
liajusce  rei  ratio.  Cic.  nottra 
conÇirmàre  anjamenti.'^  ac  ra- 
tionibus.  Cic.  consilii  causa 
ratioque.  Cic.  nihil  rationis 
al[':rs,  qaamobrem. . .  Cic.  ter- 
tiam  ratirinemalferti»,quod. . . 
Cic.  rationeri\  subjicit,  car  [et 
le  Subj.).. .  Cic.);  causa,  m, 
{.  Cic.  etc.  (ex.:  caasam  affer- 
re.  Cic.  Jastis  de  causis.  Cic. 
magnai  ou  grave*  ou  necessa- 
rix  cautse.  Cic.  (Ro"c.  Am.  IJ., 
W)].  quid  caasx  (ait  car...? 
Cic.  maltx  causa;  me  impule- 
rant  ad  aliquid  ou  at...  Cic. 
voy.  CAUSE,  hotif).  Sans — ,Bine 
causa.  Cic.  —  de  plu4  pour  être 
inriulgent,  qao  magis  illi  in- 
dalgendum.  Cic.  A  plus  forte 
—,  voy.  p.  fl3i,  col.  3  et  935, 
col.  1.  J'ai  de-j  —  pour  leur  en 


vouloir,  hahfo  qaod  eis  <uccen- 
seani.    Cic.    Il   y  a  une  —  pour 
laquelle...,    est    ouod    (av.  lo 
Subj.l.    Cic.    Quelle    —    ont-il^ 
pour. . .  ?  Qaid  habcnt,  car. . ..' 
Cic.(Fin.l,S,6V  —  d'être (d  une 
chose),    condicio,   onis,  t.  Cic. 
causa,   a»,   f.    Cic.    ||   (Par  ext.' 
Justification  d'un  acte. /us,  ju- 
ris,    a.    Cic.    (dans     l'expre^^s. 
Jare   [*  avec    raison,    non    sau- 
naison •].  Cic);  ratio,  onis,  f. 
Cic.   etc.    (ex.  :    ratione  fecisti, 
qaod. . .  CL-.).  Avec  — ,   rectè, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.:  r.  dicis.  Cic. 
recti  mones  [•  tu  as  raison  de 
m'avertir  •].    Cic.    recte    agis. 
Cic.  Plato  recti  dicit  [av.  l'Ace, 
et  rinf.).  Cic.);  merito,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  merito  »om  ira- 
tus  Metello.  Cic.  merito  ac  Jure 
laudari.    Cic.    rectè   ac  merito 
sociorum  innocentium  miaeriù 
commoviri.  Cic.  at,  ille,  •  me- 
rito ',  inqait,   •  facio  •.  Nep. 
au  super!,  meritissimo.  Cic.  Ida 
Or.  I,  231])  ;  juste,    adv.  Cic'. 
etc.  (ex.:  ^ustê  et  légitimé  impe- 
ràre.  Cic.  qaanto  id  hominum 
consuetadine  facilius  fieri  po- 
tuerit   et  Justias  ?  Cic.  at  hoc 
ipsam,    in(^uiet,   inique   (acis  ; 
immo  Jastissimi.  Cic.).  Comme 
de  — ,   aicut  sequam  est.  Cic. 
at  par  est.    Cic.    Donner  —  à 
qqn  (dans  un  procès),  litem  du- 
re   secundam    aliquem.    Val.- 
Max.  Donner  —  à  qqn  (en  gén.), 
voy.  approuver.  Rendre  — ,  voy. 
SB  JUSTIFIER.  —   d'Etat,  publica 
ratio.  Cic.  Liv.  \\  (Par  ext.)  Sa- 
tisfaction pour  une  injure.  Sa- 
tisfactio,    onis,    t.  Cic.   etc. 
(ex.  :    satisfactioitem    alicujas 
accipëre.   Cses.    Cic),   Rendre, 
faire  — ,  satisfacére,  intr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    s.   alicai.  Cses.  Cic. 
omnibus  rationibas  de  injuriis. 
Css.  [B.  G.  V,  1,  7].  avec  le  Gén. 
da   cause  :    injunarum  satis fe- 
cisti L.  Labeoni.  Cornif.  [rhet. 
IV,  371).    Se    faire  —  à  soi-mé- 
rae,  iÙatanx  sibi   injariam    ui- 
cisci.  Cic.  c.-à'<i.  se  faire  justi- 
ce soi-même,   voy.  justice.  Il» 
ne  te  font  pas  —  dessantésque 
tu    portes,   propinationes    tuas 
récusant.    Sen.    (ep.    83,    Si). 
Avoir  —  de  qqn,  aliquem  com- 
primire.    Cic.  (voy.  maîtriser, 
vaincre).  Entendre  — ,    se  faire 
une    — ,    rationi    parère.    Cic. 
necessitatem  in  rationem  verti- 
re.  Curt.  Il  n'entendait  pas  — 
là-dessus,  non  hsec  facile  fere- 
bat.  Ter.  Faire  entendre    —   à 
qqn,    ad    meliora    et    saniora 
consilia  revocùre  aliquem.  Cic 
ad  bonam  fragem  corrigëre  ou 
compellirt  aliquem.  Cic.  Mettre 
qcjn  à  la  — ,  aliquem   coercire. 
Cic.  Mettre  un  sot  à  la — ,itul- 
tum    ad    êanitatem    revocôre, 
Cic.  Plus  que  de— , plu*  mquo. 
C.ic.  jiraeter  lequum  et  bonum, 
Ter.^  Rapport  d'un  terme  avec 
un  ou  plusieurs  autres.  ||  (Arch.) 
Livre  de  — ,  liber  ou  codex  ou 
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l'oiumer»  rationum.  Aur.  X'ict. 
rationes,  um,  (.  pi.  Cic.  ||  Part 
de  chacun  d.tns  une  association 
rommerciale.    Voy.    part.    Par 
ext.  —  sociale,  nomen,  inis,  n. 
Cic.   (cf.    tub  quo  nomine  tott 
societas  latuit.  Cic.  (Rose.  Am. 
m).   H   (Mathém.)   Rapport  de 
deux  quantités.  Ratio,  oni»,  f. 
Cic.  Boet.  En  ou  à  —  de,  pro, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  ote.  ivoy. 
proportion).    L'ambition     s'ai-- 
crott  en  —  du  succès,  quo  quis 
rem   felicius  gerit,  eo  ma/oret 
res   appetére  ccepit.  A.   ^  Pou- 
voir  de    discerner    la    vérité.  || 
F.iculté    de    connaître    le    vrai. 
Ratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (sou- 
vent associé  à  mens  et  à  consi- 
liuni,    ex.:    mens    et    ratio    et 
consiliam.    Cic  ou  ratio,  con- 
silium,    prudentia.    Cic.    quod 
(acinus    aat     scelus  suscipitur 
nisi    consilio    capto    axU    sine 
animi   motu  et  cogitatione,  id 
est     ratione,    perficitar  ?    Cio. 
motos   iste  celer   cogitationis, 
acumen,  soUertia,  qaam  ratio- 
nem vocamus.  Cic  nomo  ratio- 
nis   particeps.    Cic.    ratio   ac 
di«/)atafio[>raison  et  réfleiion»]. 
Cic.  moneo  ut  agentem  te  ratio 
ducat,  non  fortana.  Liv.  con- 
silio et  ratione   [•  en  écoutant, 
en    suivant    la    raison  •].    Cic. 
quod    nobis    nullà  ratione  fac- 
tam  a  Pompejo   videtur.  Cœs. 
qaod  domi  te  inclutisti,  ratio- 
ne fecisti.  Cic.    minari  diviso- 
ribus    ratio    non    erat.    Cic); 
mens,    mentis,    t.  Cic.  etc. 
(ex.  :   mens,  cui  regnum  totius 
animi  a    naturà  tributun\  est. 
Cic.  mens  et  ratio.  Cic.  animas 
et  mens  [•  le  cœur  et  la  raison  •]. 
Cic.    mentis   acies.   Cic   mens 
sana    [opp.    à    amentia].    Cic. 
esse  suœ  mentis  [«en  possession 
de  sa  raison  .].  Cic.  suse  men- 
tis compotem  esse.  Cic)  ;   sa- 
nitas,  atis  (•  santé  de  l'esprit, 
bon    sens.),    f.    Cio.    etc.    (ex.: 
aliquem  de  sanitate  ac  mente 
deturbàre.  Cic.  sanitate  vacant. 
Cic  voy.  [bon]  sens)  ;  prtiden- 
tia  ,   œ  ,   l.   Cic.  etc.  (s'opp.  à 
staltitia,  temeritat.  Cic);  con- 
siHum,  ii    (•  sagesse,  intelli- 
gence,  raison  •),    n.    Cio.   etc. 
(vov.  sagesse).  Il  (Spéc.J  Facul- 
té de  concevoir  les  vérités  abso- 
lues. Ratio,  onis,  f.  Cic.  Mens, 
mentis,  f.  Cic.  (voy   ci-dessus). 
raisonnable,  adj.  Doué  de  rai- 
son. Rat ione prmdilus  ou  utens. 
Cic.  Rationis  particeps.  Cic  ou 
capax,    Macr.     Rationalit,    e, 
aoj.  Sen.  ^    Qui    agit  selon  la 
raison.    Sapiens,   p.  adj.   Cic. 
Sanas,  a,  am,    adj.   Cic.  Pru- 
dens,  adj.  Cic.    Etre    — ,    «o- 
pére,  intr.  Cic  Homme  — ,  sa- 
piens. Cic.  ^  Qui  est  fait  selon 
la    raison.   Ralioni  convenient 
ou  consentaneos.  Cic.  Sapiens, 
p.  adj.  Cic.  (ex.:   sap.  excusa- 
tio.  Cic.    t.    contilium.    Cic). 
Sanus,  a,  am,  adj.  Cio.    (ex.  : 
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tana  mem.  Cic.  Conduite  — , 
moJestia,  œ,  l".  Cïc).  Caiactoi'e 
— ,  sanita3,atis,  f.  Cic.  Pdiisi'C3 
— ,  ratio  et  consiliam.  Cic. 
Direction,  choix — ,ralio,  onis, 
f.  Cic.  Couclusion  —,  conclusio 
rationis.   Cic.    Cela   n'e'<t   pa.'* 

—  ,  huju3  rei  nuUa  ratio  est. 
Cic.  Il  est  —  Jo. . .  ratio  est 
(avec  l'iiifin.).  Cic.  Il  était  — 
de  ta  part  de...  ratione  {[c- 
cisti,  etc.).  Cic.  Une  discussion 
• — ,  disputatio  ou  giiA^stio  ra- 
tione  susci'pta.  Cic.  Faire  à  q<in 
des  obàorvatious  — ,  lenîter  ali- 
qaem  admonêre.  Cic.  Pousser 
qqu  à  prendre  un  parti  — ,  ad 
saniora  iinpellêre  xiliquem. 
Liv.  Il  (P.  ext.)  Qui  est  dans  la 
juste  mesure.  A/odesÉus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Modicas^  o,  urri,  adj. 
Cic.  (ex.:  mod,  severilas.  Cic). 
Jastiis,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  reditua  [«revenu»].  Tac.]. 
De  grosseur  —,  mediucris ,  e, 
adj.  Cic.  Faire  payer  des  impôts 

—  fVectigalia  temperàre.  Liv. 
Taux  — ,  fenas  tolerabile.  Cic. 

raisonnablement,  adv.  D'une 
manière  raisonnable.  ||  Confor- 
mément à  la  raisou.  Ration! 
convenienter.  Cic.  Sen.  \\  D'une 
manière  conforme  à  la  raison, 
sagement.  Consilio  et  rationc. 
Cic.  liatione.  Cic.  (ex.:  omnia 
ratione  facëre.Cic).  Sapienter, 
adv.  Cic.  Pradenter,  adv.  Cic. 
Agir  — ,  latione  ati.  Cic.  Se 
conduire  — et  justement,  rectë 
atque  ordine  facére.  Cic.  Pen- 
ser — ,  sapére,  iutr.  Cic.  Vivre 
— ,  rectë  vivêre.  Cic.  ||  Conve- 
nablement, dans  une  juste  me- 
sure, suffisamment.  Modeste, 
adv.  Cic.  Voy.  convenablement, 
SUFFISAMMENT.  ||  Avec  bonté,  avec 
douceur,  avec  modération.  Voy. 

BONTÉ,  DOUCEUK,  MODÉRATION. 

raisonnant,  ante.  Voy.  rai- 
sonneur. 

raisonnement,  s.  m.  Faculté 
de  raisonner,  de  démontrer 
par  un  enchainement  de  pro- 
positions. Csus  rationis.  Cic. 
Ratio,  onis,  f.  Cic.  Judicium, 
ii,  a.  Cic.  —  réfléchi,  ratioci- 
natio.  onis,  f.  Cic.  (opposé  à 
inipiilsio,  mouvement  passion- 
né). Qui  concerne  le  — ,  ratio- 
cinativas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Qaint.  rationalis,  e,  adj.  Sen. 
Qaint.  Qui  indique  un  — ,  ra- 
tiocinativus,  a,   um,    adj    Cic. 

—  inductif,  déductif,  voy.  in- 
duction, DÉDUCTION.  Un  homme 
d'un  —  sûr,  voy.  jugement. 
Avoir  un  —  fin,  argunxentari 
acriter.  Cic.  1  Enchaînement 
de  propositions  servant  à  dé- 
montrer qqch.  Ratiocinatio, 
onis,  f.  Quint.  Argumentatio, 
onis,  f.  Cic.  Probatio,  onis,  f. 
Cic.  Ratio,  onig,  f.  Cic.  (cf.  ratio 
maie  institata.  Cic .  ita  ratione 

colligëre  ut Cic).  Faible  — -, 

ratitinciila,  se,  f.  Cic.  Le  — - 
vous  semble-t-il  bon  ?  satisne 
hoc  concliisam  videtur .'    Cic. 


Dana  un  sens  plus  lartjn.  ."^/t- 
nionesy  am,  m.  pi.  ('ir.  [Ea 
mauvaise  pa['t.)/''/'emt(u3,  lis,  m. 

Cic.  Voy.  BAVARDAGE,  PAROLE, 
PROPOS,     RAISON. 

raisonner,  v.  intr.  et  tr.  || 
(.■irch.j  Discourir,  parler.  Voy. 
CCS  mots.  Il  (Spécl  De  nos  Joars. 
Parlementur.  Voy.  ce  mot. 
I|  Déclarer  des  marchandises  à 
la  douane.  Voy.  déclarer.  ^ 
Faire  usage  de  la  raison.  Ra- 
tione uti.  A.  Ne  pm  —  (en 
pari,  d'une  personne),  incon- 
sideratê  agëre.  Cic.  Voy.  irré- 
fléchi. (Kn  pari,  d'une  choso) 
nallam  rationem  kabëre.  Liv. 
Subst.  Le  — ,  voy.  raisonne- 
ment. ^  Faire  un  enchaînement 
de  propositions  servant  à  dé 
montrer  qqch.  Ratiocinâri.dàp. 
intr.  Quint.  Argamentâri,  dép, 
intr.  Cic.  Concludëre  rationem 
ou  simpl.  concludëre,  tr.  Cic. 
—  sur  un  sujet,  uue  matière, 
de  re  disputûre.  Cic.  Voy.  dis- 
cuter, disserter.  —  par  induc- 
tion, par  déduction,  voy.  in- 
duire, déduire.  Il  Raisonné,  con- 
clusas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
C'est  bien  raisonné,  argamen- 
tatio  ou  ratio  valet.  Cic.  C'est 
mal  raisonné,  ratio  maie  insti- 
tata est.  Cic.  Bien  raisonné  (en 
s'adressant  à  qqn.)l  pro  sano 
loqueris.  Plaat.  sane  sapis  ! 
Plaut.  Mal  raisonné  I  Z>es;pts  ou 
déliras. Com.  — avec  qqn,  voy. 
discuter.  En  mauvaise  part . 
Responsàre,  intr.  Plaut.  Fre- 
mëre,  intr.  Liv.  Voy.  murmurer, 
RÉPLIQUER.  ^  Soumettre  (qqch) 
au  raisonnement.  Perpendére, 
tr. Cic.  Animo  secum  cogitâre. 
Cic.  Cogitando  persequi.  Cic. 
Dispatàre,  tr.  Cic.  Raisonné,  ex- 
cogitatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
^  Chercher  à  amener  (qqn)  à  la 
raison.  Ad  sanioj'a  [aliquem) 
impellëre.  Cic.  Voy.  moraliser, 
prêcher,  sermonner.  Se  — ,  voy. 

CONTRAINDRE,  MAÎTRISER,  RETENIR. 

raisonneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  des  raison- 
nements. Il  Pour  prouver  ce 
qu'elle  avance.  Qui  (quœ)  ra- 
tiocinatur,  argunientatur.  Cic. 
En  mauvaise  part.  Homo  linguâ 
ferox.  Cic.  Raisonneuse,  mulier 
linguâ  ferox.  A. 

rajeunir,  v.  intr.  et  tr.||  F.  inir. 
Revenir  à  la  jeunesse.  Repuer- 
ascëre,  intr.  Cic.  Seulement 
en  p.^rl .  d'une  femme.  Repuel- 
luscére,  intr.  Varr.^  V.  tr.  Ra- 
mener à  la  jeunesse.  Florentem 
cetatem  ou  (lorem  œtatis  red- 
dère  [alicui]  ou  restituëre.  Cic. 
J uvenilem  speciem  ou  Juvéni- 
les annos  ou  juvenilem  quem- 
dam  vigorem  reddêre  {alicui). 
A.  Se  — ,  repuerascëre,  intr. 
Cic.  Se  —  en  mourant  (en  pari, 
du  phénix),  pubescëre  leto. 
Claud.  Il  Absolt.  Voy.  récréer 
P.  anal.  —  qqn  (lui  donner 
moins  que  son  âge^  alicui  de- 
Tnëre  annos.  A.  Se  —  de  deu\ 


ans,  niinoreni  biennio  esse  vi- 
dëi'i.  Cic.  Se  —  (par  des  artifi- 
ces do  toilette),  mcntiri  juve- 
nem.  Macr.  En  pari,  des  ch. 
Renovari,  pass.  Liv.  Revire- 
scëre,  intr.  Flor.  Voy.  renouve- 
ler. ||  Fig. —  qqn  (lui  rendre  sa 
jeunesse),  refovére,  tr.  Cic.  Voy. 

RANI.MER,    réchauffer.     la     vi- 

gne,  renovùre  vitem.  Col.  — 
des  prés,  restituëre  prata. 
Plin.  —  un  peuple,  restituëre 
vigorem  et  splendorem  genti. 
Cic.  —  TEtat,  reficêre  et  reno- 
vùre rempablicam.  Cic.  Se  — , 
renasci  ex  se  ipso.  Cic.  —  des 
expressions,  retrahëre  verba. 
Varr.  Locutions  rajeunies,  re- 
petita  verba  a  vetasiate.  Quint. 

—  une    robe     de    pièces,    voy. 

RACCOMMODER,     REFAIRE. 

rajeunissement,  s.  m.  Action 
de  rajeunir.  Juventutis  ou  ado- 
lescentiee  rcnovatio,  A.  ou 
simpl.    rcnovatio,   onis,  f.  A. 

rajustement,  s.  m.  Action  de 
rajuster,  résultat  de  cette  ac- 
tion. Ratio  in  ordinem  j'esti- 
tuendi.  A.  Nova  ordinatio.    A. 

rajuster,  v.  tr.  Ajuster  de  nou- 
veau.   Voy.    AJUSTER,     ARRA.VGER. 

Spéc.  En  pari,  des  diverses 
parties  de  la  toilette.  Recom- 
ponëre  (comas).  Ov.  —  ses  che- 
veux, reponëre  capillam.Quinl. 

—  sa  chevelure  en  désordre, 
restituëre  comas  tarbatas  ou 
disjectas.  Ov.  ||  (Fig.)  Voy.  re- 
mettre, RÉTAIÎLIR. 

1.  râle,  s.  m.  Genre  d'échas- 
siers.  Ortygometra,  as,  f.  Plin. 
Solin. 

2.  râle,  s.  m.  Bruit  anormal 
produit  dans  les  voies  respira- 
toires. Spiritas  gravis,  virg. 
Singultas,  ûs,  m.  Virg.  Sen. 
Le  —  de  la  mort,  ille  singul- 
tas quo  anima    redditur.  Cels. 

râlement,  s.  m.  Action  de 
râler.  Brevissime  collecti  spiri- 
tas suspiria.  Cels. 

ralentir,  v.  tr.  Rendre  plus 
lent.  Tardàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  cwsum.  Cic.  impetum 
tiostium.  Cses.  administratio- 
nem  tormentorum.  Cses.  illum 
in  perseqaendi  studio  mœror, 
hos  lastitia  tardavit.  Cic.  cun^ 
animam  ad  persequendum  non 
negligentia  tardaret.  Cic);  re- 
tardàre,  tr.  Cic  etc.  (au  pas- 
sif, à  sens  moyen  :  motus  stel- 
larum  retai-dantur.  Cic.  au 
fig.  retardâre  illias  animos 
atqae  impetus.  Cic).  —  sa 
marche,  son  mouvement,  tar- 
dius  incedëre.  Liv.  tardius 
movei-i.  Cic.  —  la  poursuite, 
lentius  sabsequi.  Csea.  Fig.  Se 
— ,  c-à-d.  perdre  de  son  ar- 
deur, se  rem.ittëre.  Cic.  segnio- 
rem  (ou  segnius)  (ieri.  Liv. 
lanijuescëre,  intr.  Cic.  élan- 
gucscëre,  intr.  Liv. 

ralentissement,  s.  m.  Action 
de  ralentir,  de  se  ralentir.  Re- 
rnissio,  onis,  f.  Cic.  Le  —  de 
la  course,  tardatas  carsvu.  Cic, 
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1  Eut    d»   ce  qui   est   ralenti. 
Voy.  LENTEUR.  Fig.    Le    —    du 

/élo,    voy.    RELACHEMENT. 

râler,  v.  intr.  Faire  entendre 
un  râle.  Spiritum  a-y/-^  trahère. 
Cic.  Ceux  qui  râlent,  quorum 
faucibus  illidilur  spiritus. 
Cels.  Râler  (eu  pari,  d'uu  mou- 
rant), pertrahèi-e  ab  imà  pec- 
torit  parte  aatpiria  brevissimê 
collecti  spiritas.Cels.  Spiritum 
fxtremum  trahêre.  Phsed.  Eï- 
'laier  en  râlant,  singultàre 
1  iinimam).  Oi'. 

ralliement,  s.  m.  Action  de 
I  allier  des  troupes;  action  des 
troupes  qui  se  rallient.  Voy. 
co."«CEîrrRATio.N.  Opérer  le  —  des 
Groupes,  recolligère  milites.  Cic. 
Empêcher  le  —  des  troupes, 
detinère  copias  hostiam.  Cses. 
Manœuvre  de  —,  voy.  jonction. 
Le  point  de  —  des  soldats, 
locus  qao  convenktnt  milites, 
<]uo    omnes    copix    cogantur. 

CXS.      Voy.     CONCENTRATION.     Si- 

ijne,  mot  do  — ,  signum,  i,  o. 
Cic.  testera,  x,  f.  Liv.  Fig.  Voy. 

'•RDRE   et  PASSE. 

I allier,  v.  tr.  Réunir  iceuï  qui 
sont  dispersés).    Recolligcre.  tr. 
Sail.    Hestitùëre  (aciem).  Liv. 
Colligëre,  tr.  Cses.    (ex.:  colU- 
gëre  relujaos  ex  fagâ  [.  rallier 
les  débris  d'une  armée  en   fui- 
te •].  Nep.    collectis    ex   dissi- 
pato  corsa  militibas.    Liv.).  — 
ses  troupes,    milites   ad  signa 
revocâre.  Liv.     Se    —,    se  ad 
ordines    suos    recipêre.  Cœs.  1 
(Marine.)  Rejoindre  (ceux  dont 
on  a  été  séparé).  Voy.  rejoindre. 
—    un    port ,    une   terre,  voy. 
gagner.     —   le  vent,   au    vent 
(gouverner  au  plus  près   de    la 
direction  du   vent),    voy.    oou- 
VEiLsp.  «  ;Fig.)  Amener  à  une 
opinion,     un    sentiment     (des 
personnes  d'abord  dissidentes). 
f  Perdacëve  aliqaem  ad  se  ou  in 
tuam  sententiam.  Cic.  Se  —  à 
l'avis   de  aqn,   in   sententiam. 
alicujas   discedêre.    Liv.   seqai 
sententiam  alicujas.  Cic.  irans- 
ire     in    alicajas     sententiam. 
Liv.  accedëre  ad  alicujas    sen- 
tentiam.Cic.  Se  —  à  une  cause, 
â    un    parti,    transgredi,    dép. 
intr.  Tac.  (ex.:  transgredior  ad 
vos.  Tac.  transgredi  in  partes 
Vespasiani.  Tac.}.  Se  —  le  der- 
nier   (à   un   parti),   extremam 
adttxrire.  Cic. 
rallonge,   s.  f.    Ce  qui   sert  à 
rallonger  une   chose.    Apposto- 
rium,  ii,  n.  /tala. 
rallongement,  s.  m.  Action  de 

lallonger.  Voy.  aluînoement. 
rallonaer,  v.  tr.   Rendre   plus 
long.  Longiorem   reddëre  [ali- 
quam  rem)    A.    Voy.  .illoncek. 
rallumer,    v.     tr.    Allumer    do 
nouveau,    liursus  ■   incendëre.  i 
tJic.    Reparàte  igncn,    Plin.  j.  ' 
^  ~,  rarsus  incendi.  A.    (d'a- 
près Cic.).  ignem  rursus  conci-  \ 
l-ëre.  Cic.  1  Fig.   Renovûre,  tr.  | 
t-(C.    (ex.:   ren.  animas  Roma-l 
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norum  equitam  ad  Q.  txpio- 
nis  odiam  Cic.  helli  ivliquias. 
tic).  —  un  feu  éteint(en  pari, 
de  l'amour),  ignés  sopitos 
stiscitàre.  Virg.  Se  —,  renovû- 
ri,  pass.  Cic.  etc.  I.a  guerre  sa 
rallume,  m  ralluma,  hélium 
resurgit .  Vetl.  bcliam  de  inté- 
gra exai-sit.  Liv. 
ramage,  adj.  et  s.  m.  [|  (Arch.) 
Ad/.  Kameux,  rameuse.  Voy.  ce 
mot.  Chant  —  (chant  des  oi- 
seaux, qu'on  entend  sous  la  ra- 
mée), voy.  après.  16'.  m.  (Arch.) 
Branchage,  ramée.  Voy.  ces 
mots.  Il  Bois  du  cerf.  Voy.  bois 


;Fig.)  Lignage. Voy.  ce  mot.  ^  (De 
nos  jours.)  Fig.  Chant  des  oi- 
seaux dans  la  ramée,  et,  p.  ext., 
chant  des  oiseaux  en  général. 
Voy.  CHANT,  gazouillement.  Fig. 
Pourquoi  tout  ce  —  ?  namquid 
frtguttis?  Plaat.  (Cas.  ISy;.  || 
(P.  ext.)  Arch.  .Manière  de  par- 
ler d'un  terroir.  Voy.  patois. 
ramager,  v.  intr.  {.Krch.)  En 
pari,  de  l'oiseau,  faire  enten- 
dre son  ramage.  Voy.  gazouil- 
ler. 

ramaigrir,    v.  intr.  et  tr.  ||  T'. 
intr.  Devenir  de  nouveau  mai- 
gre. Remacrescére,  intr.    Sact. 
voy.  AMAIGRIR.  |   V.  tr.  Rendre 
de  nouveau  maigre.  Voy.  amai- 
grir. 
ramas,  s.  m.  (Arch.)  Action  de 
ramasser  .   Lectio  ,  onis,  f.  Cic. 
1  Amas    confus.    Congeries,   ei, 
f^  Liv.   Congestus,  us,  m.  Tac. 
Strues,  is,  f.    Liv.  Voy.  amas.  || 
Fig.  Voy.  AMAS.    —   immonde, 
coUavio,  onis,  f.  Cic. 
ramasser,  v.   tr.  Resserrer  en 
une  masîB.  Colligëre,  tr.  Ci'c 
etc.  (ex.  :  c.   se.  Virg.  pallium. 
Plaut.  sinus    in    nodam.    Virg. 
capillos    sparsos  per   colla   in 
nodum.    Ov.    vertex    in  unum 
apicem   collectas.    Ov.   au   fig. 
colligëre  vires.   Liv.    omnes  in- 
genii  vires.   Cic.)  ;  cogère,  tr. 
Ci'c.   etc.   (ex.  :  cselam  hoc,  in 
qao     nubes,     imbres     ventique 
cogantur.  Cic.  tum  autem  con- 
cretus    in    nubes   cogitar    aer. 
Cic);    coDglobàre,    tr.    Cic. 
etc.  (au  passif,  ex.  :  mare,  cum 
supra  terram   sit,  médium    ta- 
men  terra:  locum  expet-ns  con- 
globatar.Cic.iu  part.passé  :  apes 
ut  uvse  conglobatx.  Varr.  terra 
solida    et    globosa  et   undiquc 
ipsa  in  sese  nulibus  suis  conglo- 
bata.    Cic.    conglobatus    homo 
in  semet.  Plin.    figura   conglo- 
bata.  Cic.)  ;  accumulàre,   tr. 
Cic.    etc.   (ex.  :    arenw    conge- 
riern.  Plin.  au  fig.  auget,addit, 
accumulât.  Cic.];  coacervàre, 
tr.    Cic.    etc.    l'ev.   :    quantum 
coacen-ari    unO   in   domo  po- 
tuil.    Cic.    omnibus     rébus  eo 
coacervatis.  Auct.    b.   Afr.    au 
fis-  c.    argumenta.  Cic.),  con- 
gerére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sa- 
lis   rnagnam  vim  ex  proximis 
milinis.    Cœs.    locum    in    foro 
destinant,    qao     pretiosissima  [ 
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congelèrent.  Liv.  voy.  rasseu 
BLER);  conferre,  tr.  Cic.  eu 
(ex.: /njni;-n(um.  Cses.  uvas  ii 
(isccllam.  Col.  sarcinas,  impe 
dtmenla, signa  in  unumlocum 
Cxs.  ligna  circ.i  c^isam.  Nep.i 
1     Réunir    en     un    corps    (de 


Choses  eparses  de  divers  cotés 
Contrahére.  tr.  Cic.  etc.  (e.x. 
coDias.  .Yen.  copias  subito  oi 
celeriter.  Nep.  undiqw  e.ver 
citum.  Liv.  ex  omnibus  oppi 
dis  copias.  Pomp.  ap.  Cic.illui 
ou  eo  suas   copias.   Nep.   voy 

RASSEMBLER,  RÉDNIH.CONCKNTRErI 

colligëre,  tr.   Cic.   etc.  (ex. 
sarmenta      virgullaque.     Cœs 
radiées  patmarum   agrestium. 
Cic.  copias  ou  naves  in  unum. 
Liv.    omnes    copias     undique. 
tic.  ex  agris    ingentem   nume- 
rum  perditorum  hominum.Cic. 
au  fig.    facete    dicta.  Cic.    rea 
undique.  Cic.  vov.  rassembler, 
réunir);    cogère',  tr.   Cic.  etc. 
voy.  rassembler,  réunir);  cod- 
gerére,  tr.  Cic  etc.  (voy.  ras- 
sEMBLER).Uamassé  de  tous  côtés, 
collecticius,   a,  am,    adj.    Ci'c! 
(cf.  c.  exercitus.  Cic.   [ep.  VII, 
3.  2]).  Il  (Spéc.  )  Prendre  ce  qui 
est    ci  et    là   à  terre    pour    le 
mettre   ensemble.    Colligère, 
tr.  Cic.   Plin.  j.    (ex.  :  librum 
elapsum.  Plin.  /.  au  fig.  omnes 
ramorum  et  contionum  ventos. 
Cic);  tôlière,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
de  terra  saxa    [.  des  pierres  .] 
tollëre.  Cic).  Voy.    recueillir. 
1  (Par  ext.)  Prendre  (une  chose 
tombée  â  terre)  pour  la  remet- 
tre en  place.  Recolligère.  tr. 
Justin,   (ex.  :    gladium.  Justin 
paivulum.  Justin.).  On   ne    ra- 
masserait   pas  cela,    non  tanti 
est  ob  id  se  demittëre.  .-I.IKPar 
anal.)    Relever.    Voy.  ce    mot. 
(Popul.)  Se  — .  corpus  colligëre. 
Justin.  Il  (Par   ext.)    Recueillir 
qqn  qui    est   abandonné).  Voy. 

IttCUEILLIR. 

ramasseur,  euse,  s.  m.  et  f. 

Celui,   celle   qui    ramasse.  Qui 

colligit,  gux  coltigit. 
ramassis,  s.   m.    Amas  confus 

de   personnes,    de    choses   fans 

valeur.   Colluvies,  ei,  f.  Altic. 

ap.  Cic.  Tac. 

1.  rame,  s. f.  Piquet  servant  de 
tuteur  aux  plantes  grimpantes. 

Voy.    TUIEUR. 

2.  rame,  s.  f.  Longue  pièce  de 
bois  à  pâlotte  donton  bat  l'eau 
pour  faire  avancer   une  embar- 
cation, Remus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.;    pulsus     remorum.    Cic 
concitatio  remorum.  Cic.  ordo 
remorum.  Cic.  versus  remorum 
[-rang  de  rames  •].  Liv.  navi- 
gium  remis  incitùre.  Cœs.   na- 
vem    remis     propellêre.     Cic. 
remis  contendëre  [•  faire   force 
de  rames  "I  Cic.);  scalmus,  i. 
m.    Cic.    Vilr.  (ex.  :      navicula 
duorum  scalmorum.  Cic).  Ma- 
nœuvre  à  la  —,    remigatio,  o- 
nit.    f.  Cic.    remigandi    lahor. 
Cas.    Navigation    â    la    rame, 
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remigiam,  ii,  n.  Viry.  Navire 
à  — ,  navis  qua;  remis  agitur. 
Cic.  actnaria,  se,  f.  Cœs.  Petit 
vaisseau  à  — ,  acdiariola,  as, 
f.  Cic.  Navire  à  un  seul  rang 
(le  — ,  moneris,  is,  f.  Liv.  Qui 
a  deux  —  ou  deux  rangs  de 
— ,  biiemis,  e,  adj.  Hor.  Ba- 
teaux qui  a  deux  — ,  navire 
à  deux  rangs  de—,  biiemi3,is, 
I".  Cic.  Qui  a  trois  rangs  de  — , 
triremis.  e,  adj.  Ca-s.  Vaisseau 
à  trois  rangs  de  — ,  ti'iremis, 
e,  adj.  Cic.  Qui  a  quatre  rangs 
de  — ,  quadriremis,  e,  adj.  Cic. 
Navire  à  quatre  rangs  de  — , 
i/aadriremis  navis.  Liv.  et 
simpl.  qaadriremi$,  is,  f.  Cic. 
Qui  a  cinq  rangs  de  — ,  qain- 
qucremis,  e,  adj.  Liv.  (XLL,  9, 
1.)  Navire  ou  galère  àcinq rangs 
de  — ,  quinqueremis,  is,  (.  Cic. 
penteris,  is,  f.  Aixct.  b.  Alex. 
^(i.7).  b.  Afr.  (62).  Aact.  Qui 
'a  SIX  rangs  de  — ,  sex  ordinum. 
Plin.  Galère  à  six  rangs  de  — , 
hexeris,  is,  f.  Liv.  Qui  a  sept 
rangs  de — ,  septiremis,  e,  adj. 
Cart.  Galère  à  sept  rangs  de 
^,hepteri>,  is,  (.Liv.  ||  (Spéc.) 
Tirer  la  — ,  tirer  à  la  — ,  voy. 
GALÉRIEN.  Il  (Fig.)  En  pari,  des 
ailes.  Remigiam  alarum.  Virg. 
Ov. 
rameau,  s.  m.  Petite  branche, 
née  d'une  branche  principale. 
Ramas,  i,  m.  Plin.  Voy.  bran- 
che. Fig.  Présenter  le  —  d'oli- 
vier, ramos  oless  ac  vela- 
menta  alla  sapplicum.  por- 
rigëre.  Liv.  ||  Le  dimanche, 
le  jour  des  Rameaux.  Palma- 
ram  dies  ou  Dominica  in  Pal- 
mis.  DvLCange.  ||  Fig.  Voy.  pal- 
me. ^  (P.  anal.)  Subdivision. 
Ramus,  i,  m.  Sen.  \\  (Anat.) 
Subdivision  de  vaisseaux.  Ve~ 
nulee,  arum,  f.  pi.  Cels.  |{  Mas- 
sif qui  se  détache  d'une  chaîne 
de  montagnes.  Ramus,  i,  m. 
.'^lin.  Il  Embranchement  d'une 
mine,  d'une  voie  souterraine. 
Vena,  se,  f.  Cic.  ||  Subdivision 
d'une  branche  d'une  même  fa- 
mille. Ramus,  i,  m.  Pers.  Voy. 

BRANCHE. 

ramée,  s.  f.  Assemblage  de 
branches  entrelacées.  Rami,  o- 
rum,  m.  pi.  Cic.  1  Branches 
coupées  avec  les  feuilles.  Frons, 
frondis,    f.    Cato.    Hor.    Voy. 

BRANCHAGE. 

ramender,  v.  tr.  Amender  une 
seconde    fois    (la    terre).    Voy. 

AMENDER  ;   NOUVEAU.   ^   (Arch.) 

Diminuer  de  prix.  Voy.  baisser, 
DIMINUER.  Il  Intransitivt.  Voy. 
les  mêmes  mots. 
ramener  v.  tr.  Faire  venir  de 
nouveau  (une  personne,  une 
chose^  au  lieu  qu'elle  a  quitté. 
Reducère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem  ex  Alide  hue.  Plaut. 
aliqaem  e-v  errore  in  viam. 
Plaut.  aliqaem  domam.  Plaut. 
Cic.  aliquem  in  urbem.  Liv. 
aliquem  in  carcerem.  Cic.  ali- 
qaem adparentes. Plaut. ad  Pyi- 
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rhum.  Cic.  captivas  ad  Csesa- 
rem.  Cses.  fœcem  in  summum 
['  à  la  surface  ■].  Col.  par  ext. 
aliquem  de  exsilio.  Cic.  regem 
[•  ini  roi  dans  ses  états  ■].  Cic. 
cam.  in  Italiam,  ex  qua  pro- 
fectus  sum,  reductas  existima- 
bor.  Cœs.  [B.  C.  III,  18,  U].  t. 
milit.  reducère  [opp.  à  produ- 
cére]  exercitum,  copias,  legio- 
nes  suas  [•  ramener  en  arrière 
ses  troupes,  ses  légions  .].  Cœs. 
legiones  ex  Britanniâ.  Cses. 
exercitum  ad  mare.  Cses.  co- 
pias in  castra.  Cses.  Liv.  co- 
pias omnes  in  Treveros.  Cses. 
au  fig.  aliqaem  ad  of(iciam. 
Nep.  ad  o(^cium,  sanitatemque 
[•  au  devoir  et  à  la  raison  •]. 
Cic.  habitum  vestitumqae  pris- 
tinum  [«les  anciennes  modes-]. 
Suet.)  ;  referre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  sed  nescio  quomodo  oTxo; 
çOoc  [•  on  n'est  à  son  aise  que 
chez  soi  •]  ;  itaque  me  repérant 
pedes  in  Tusculanum.  Cic. 
[Att.  XV,  16,  b].  unde  aliquo- 
ties  in  altum  provectum  cum 
venti  adversi  retulissent.  Liv. 
fr.  par  ext.  animum  ad  verita- 
tem.  Cic.  fig.  omnia  ad  volup- 
tatem.  Cic.  omnia  consilia  at- 
qae  facta  ad  dignitatem,  et  ad 
virtutem.  Cic.  t.  de  navie. 
auster  me  in  Italiam  referi. 
Cic.  uf  naves  eodem,  unde 
erant  profectse,  referrentur. 
Cses.  par  ext.  fig.  consaetudi- 
nem  antiquam.  Suet.  hsec  ma- 
/orum  consuetudo  longo  in- 
tervallo  repeiita  ac  relata.Cic); 
reportàre,  tr.  Cic.  Cœs.  Liv. 
(ex.  :  legiones.  Liv.  exercitum 
e  Britanniâ.  Cic.  ntilites  navi- 
bus  in  Siciliam.  Cses.)  ;  retra,- 
bére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Ilanni- 
balem  in  Africam.  Cic);  re- 
vocâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  de- 
ficientem  capillum  a  vertice 
[•  ramener  sur  le  devant  ses 
rares  cheveux  •].  Suet.  t.  milit. 
équités,  copias  [>  ramener  en 
arrière  sa  cavalerie,  ses  trou- 
pes "].  Csss.  par  ext.  fig.  r.  vi- 
res. Cic.  priscos  mores.  Liv. 
hominuni  mentes  ab  hisce  eis- 
dem  permotionibus  ad  lenita- 
tem  misericordiamqae.  Cic. 
non  nunquam  animum  irri- 
tatum  ad  ulciscendam  oratio- 
nem  tuam  revoco  ipse  et  re- 
Pecto.  Cic).  Absol.  —  qqn, 
aliquem  ad  meliora  conver- 
tëre.  Sen.  —  les  ennemis, 
c.-à-d.  les  faire  reculer,  hostes 
pellëre  ou  compellëre.  Liv. 

ramentevoir ,  v.  tr.  (Arch.) 
Remettre  en  l'esprit.  Voy.  rap- 
peler. 

ramequin, s.  m.  Gâteau  au  fro- 
mage.   Scriblita,  se,  f.  Plaut. 

1.  ramer,  v.  intr.  Se  servir  des 
rame=  pour  faire  marcher  une 
embarcation.  Remigàre,  intr. 
Cic.  Navem  remis  propellëre. 
Cic.  En  ramant  sans  cesse,  la- 
bore  remigandi  non  intermis- 
so.  Cses.  S'arrêter,  cesser  de  — 
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sustinire  remos.  Liv.  inhibére 
rcmos.  Quint.  En  cessant  de 
ramer,  intermisso  pulsu  ren\ct- 
rum.  Cic.  —  avec  vigueur,  na- 
vem concîtare  remis.  Cic.  — 
en  arrière,  inhibére  navem  re- 
mis. Cart.  ou  navem  rétro. 
Liv.  ou  absolt.  inhibére.  Cic. 
Etre  condamné  à  —  sur  les 
galères  du  roi,  damnâri  ad 
trirèmes.  A.  ||  Fig.  —  contre  le 
courant,  contre  le  fil  de  l'eau 
(s'y  prendre  au  rebours),  voy. 
REBOURS.  1  (P.  anal.)  En  pari,  de 
l'oiseau  :  voler  en  manœuvrant 
les  ailes  comme  dos  rames. 
Remigàre  pennis.  Quint.  (VIII, 
6,  18).  ^ 

2.  ramer,  v.  tr.  Soutenir  (une 
plante  grimpante)  à  l'aide  de 
piquets.  Voy.  échalasser. 
ramereau,  s.  m.  Jeune  ramier. 
Palumbinus  (s.-e.  pullus),  i, 
m.  Edict.  Diocl. 
rameur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  rame.  Remex,  migis, 
m.  Cic.  Les  — ,  rémiges,  am, 
m.  pi.  Ci'c.  Donner  des  escla- 
ves pour  — ,  servos  ad  remam 
dure.  Liv.  Rangée  de  bancs  de 
— ,  ordo,  dinis,  m.  Ov.  Chant 
ou  cri  de  manœuvre  des  — , 
celeama,  atis,  n.  Mart.  Ra- 
meuse, quœ  remigat  ou  navem 
remis  propellit.  A. 
rameui,  euse,  adj.  Qui  a  des 
rameaux.  Rumosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Il  Le  bois  —  d'un  cerf, 
ramosa  cornua  cervi.  Virg.  || 
P.  anal.  Subdivisé.  Multiplex, 
plicis,  adj.  Cic. 

ramier,  adj.  Pigeon — ,  et,sabst. 
— ,  palumbes,  is,m.  f.  Cic.  pa- 
lumbus,  i,  m.  Varr.  Cels.  De 
pigeon  — ,  de  —,  palumbinus, 
a,  am,  adj.  Plin. 
ramification,  s.  f.  Production 
de  rameaux.  Ramorum  propa- 
gatio  ou  pallulatio.  A.  1  Cha- 
cun des  rameaux  produits.  Ra- 
mus,  i,  va.  Cic.  Voy.  bra.nchb. 
Il  Fig.  Ramus,  i,  m.  Sen.  Plin. 
—  des  veines,  des  artères,  ve- 
nais, aruTU,  f.  pi.  Cels.  Avoir 
de  nombreuses  — ,  latë  patêre. 
Cic.  ad  rnultos  pertinêre.  Cic. 
ramifier,  v.  tr.  Diviser  en  ra- 
meaux. In  ramos  dividére  ou 
spargëre.  Cic.  Se  — ,  diffundi, 
pass.  moy.  Ca^s,  Voy.  étendre, 
répandre.  Qui  se  ramifie,  ramo- 
sas.  a,  um,  adj.  Plin.  (cf.  ram. 
radices.  P/m.).||  Fig.  Longe  la- 
tëque  diffandi.  Cic.  Le  nerf  se 
ramifie,  nervus  prorepit.  Col. 
Science  qui  se  ramifie,  multi- 
plex  scientia.  Voy.    diviser,  é- 

TENDRE. 

ramille,  s.  f.  Petites  branches 
sèches  pour  faire  des  fagots. 
Sarmenta,  orum,  n.  pi.  Liv. 

ramoitir,  v.  tr.  Ramener  à  un 
état  de  moiteur.  Voy.  moite. 

ramollir,  v.  tr.  Rendre  plus 
mou.  Voy.  a.mollir.  Se  — ,  re- 
mollescëre,  intr.  Ov.  ||  Fig. 
Rendre  moins  résistant,  moins 
vigoureux.  Voy.  amolur.  Se  — , 
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remollescérf,  iatr.  Css.  ||  Etre 
ramolli  ^devenir  ijiteui).    Voy. 

CtTEl'X. 

ramollissant,  ante.  Voy.iMOL- 

LIKST. 

i-amolliasement,  s.  in.  Action 
de  se  ramollir.  Voy.  amolusse- 
ME-NT.  |]  —  des  tissus.  Voy.   al- 

TKRATIO.N,     DÉCOMPOSITIO.N.    —    du 

cerveau.    Voy.    gâtisme. 

ramon,  s.  m.  (Arcb.)  Balai  do 
rameaux.    Voy.  bai.u. 

rampant,  ante.adj.  (Arch.)  Qui 
grimpe.  Voy.  griupa.nt.  ||  P.  anal. 
Di>po5«  eu  pente.  Voy.  PK-stHER, 
PKNTB.  La  partie  rampante,  ct^ 
sabst.  au  masc.  le  rampant 
(d'une     voûte,     d'un    fronton), 

voy.    INCUNAISON,     PBNTE,     RAMPE. 

I  Qui  se  traîna  sur  le  ventre. 
Repens,  p.  adj.  Sali.  La  ram- 
pante bête,  ierpens,  entis,  m. 
et  f.  Cic.  Voy.BtPTiLE,  serpe.st. 
Infecte  — ,  terpem,  entis,  m. 
Plin.  0  (P.  anal.)  Planta  —  (lé- 
gumineuse),  olat  in  terra  re- 
pens. Plin.  Vigne  — ,  vitis  ser- 
pent. Cic.  Il  (Fig.)  Qui  vit  dans 
une  situation  humble.  Hamilis, 

e,  adj.  Cic.  P.  anal.  Style  — 
(sans  élévation),  Uumilis  {et 
sapplex)  oratio.  Cic.  Discours 
d'un  style  — ,  sermones  per 
humum  repentes.  Hor.  |{  Qui 
se  montre  humble  par  bassesse 
de  coeur.  Hamilis,  e,  adj.  Vell. 
Demissas,  a,  un»,  p.  adj.  tic. 
Abjecttu,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Flatteur,  homme  — ,  et  subit. 
un  — ,  adalator,  oris,  m.  Cor- 
ni(.  Quint.  Faire  le  flatteur  — , 
le  — ,  humiliter  servire.  Cic. 
Une  femme  — ,  une  — ,  odu- 
latiix,  tricis,  f.  Manières  ram- 
pantes, soumission  — ,  adala- 
tio,  onis,  f.  Cic.  hamilitas,  atis, 

f.  Cic.    Voy.    BAS,   SERVILE,    VIL. 

rampe,  s.  f.  Ce  qui  va  en  pente. 

II  Inclinaison  des  chevrons  dans 
un  comble.  Fastigiam,  ii,  n. 
V'itr.  Il  Plan  incliné.  Voy.  pe>te. 
Il  Terrain  en  pente.  Voy.  pente. 
î  (P.  ext.)  Balustrade  (d'un  es- 
calier). Voy.  BALUSTRADE,  CARDE- 
FOU.  ^  Balustrade  (bordant  la 
scène  du  coté  de  l'orchestre). 
Cancelli  scaenici.   Varr. 

rampement ,  s.  m.  Action 
de  ramper.  Reptatio,  onis,  f. 
Quint. 

ramper,  v.  intr.  ||  Arch.  Grim- 
per. Voy.  ce  mot.  ||  P.  anal. 
iDe  nos  Jours.)  Etre  disposé  en 
pente.  \oy.  pente.  1  En  pari. 
de  certains  animaux  :  s'avancer 
en  se  traînant  sur  le  ventre. 
■ierpêre,  intr.  Cic.  etc.  (cf.  qui- 
dam bestise  serpentes,  quaedam 
ijradientes.  Cic.  serpére  per 
hamum  ou  ima  hamo.  Ov.]. 
Repère,  intr.  Sali.  Reptàre, 
iutr.  Plin.  S'avancer  en  ram- 
pant, prorepire, inlr.  JJor.  Plin. 
Ramper  hor»  de...,  erepére, 
intr.  Plaut.  Varr.  ||  (P.  ext.) 
Marcher  en  se  rayant  contre 
terre.  Repère,  intr.  Cic. etc.  (ex.: 
rep.  genibas.  Sen.  rep    in  pur- 
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paris.  Qaint.).  Correpére,  intr. 
Lucr,  Cic.  Ramper  dans,  sur 
ou  vers,  irrepére,  intr.  Plin. 
^  Se  glisser  en  rampant  vers 
qqn  ou  qqch.  Arrepcre,  iutr. 
l'urr.  Val.-Max.  Sortir  en  ram- 
pant, —  hors  de,  erepëre,  intr. 
Sen.  Se  glisser  en  rampant 
dans...,  correpére  (in  onera- 
riani  naicnt).  Cic.  \\  P.  ext. 
Rester  attaché  à  terre.  Pronum 
spectùre  terram.  Ov.  Faire  — , 
abficère,  tr.  Cic.  ||  Fig.  Manquer 
d'élévation  (en  pari,  d'un  au- 
teur ou  du  style).  Serpére.  iutr. 
Hor.  Repère,  intr.  Hor.  Crain- 
dre de  — ,  vitûre  humum.  Hor. 
Il  P.  anal.  S'étendre  sur  une 
surface.  Serpére,  intr.  Cic.  Re- 
père, intr.  Reptàre,  intr.  Virg. 
Prorepère,  intr.  Col.  —  auprès 
de,  le  long  de...,  arrepëre,  \ntv. 
Plin.  Voy.  étendre,  traîner, 
serpenter.  Il  S'humilier  bas- 
sement. Aaulàri,  dép.  tr.  Cic. 
Humiliter  servire  [alicai).  Tac. 
Demitti  in  adulationem.    Tac. 

ramure,  s.  f.  (-\rch.)  Ensemble 
des  branches  d'un  arbre.  Rami, 
orum,  m.  pi.  Cic.  ^  (P.  anal.) 
Ensemble  du  bois  d'un  cerf, 
d'un  daim.  Rami,  oram,  m.  pi. 
Cêes.  Voy.    bois. 

rancart,  s.  m.  Rebut.  Voy.  ce 
mot. 

rance,  adj.  En  pari,  d'un  corps 
gras:  qui  a  pris  une  odeur  forte 
et  un  goût  acre.  Rancidus,  a, 
um,  adj.  Lucr.  Hor.  Un  peu  — , 
subrancidus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Il  Sub-^t.   Le  — ,  voy.  rancidité. 

rancidité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  rance.  Rancor,  oris, 
m.  Pall.  Rancidus  odor  ou 
;/ustus.  A. 

rancir,  v.  intr.  Devenir  rance. 
Rancescére,  intr.  Arn.  Donner 
un  goljt  de  ranci,  tœdiam  a(- 
ferre  {oleo).  Plin.  Voy.  moisir. 

rancissure,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  devenu  rance.  Voy.  ranci- 
dité. 

rancœur  (lat.  post.  rancor 
[proprt.  •  rancissure  •].  Pall.),  s. 
f.  (Arch.)  Ressentiment  tenace. 
Voy.  rancune,  ressentiment. 

rançon,  s.  f.  Prix  exigé  pour 
la  délivrance  d'un  captif.  Re- 
demptio,  onis,  f.  Liv.  Pe/^unise 
quibas  aliquis  redimitar.  Liv. 
Aaram  quod  pro  redemplione 
alicajas  affertur.  Liv.  Pactum 
pro  cupite  pretium  ou  simpl. 
pretium,  ii,  n.  Liv,  (cf.  sine 
pretio  aliquem  dimittére.  Liv. 
pretium  fore  equiti  quimjenos 
quadrigatos  nummos.  Liv.). 
Payer  la  —  de...,  rudiniére,  tr. 
Cic.  (cf.  captos  redimêre.  Cic.]. 
Il  Fig.  Mettre  à  —  (faire  payer 
de  force).   Voy.  rançonner. 

rançonnement,  s.  m.  Action 
de  rançonner.  Exactse  pecuniix 
pro    redemptione   alicujus.    A. 

rançonner,  v.  tr.  Mettre  à  ran- 
çon. Pecuniam  ou  pretium  pro 
capite  pacisci.  Liv.  Pro  re- 
demptione    alicajas     exigére. 
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Liv.  Jmperàre  pecunias  (ali- 
cai). Nep.  Il  (Fig.)  Faire  payer 
de  force.  Voy.  EXTOROUBit,  pres- 
surer. 

rançonneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  rançonne  Isx 
gens.  Voy.  concussio.nnaire,  pil- 
lard, voleur. 

rancune,  s.  f.  Haine  invétérée. 
Odiu'H  oucuitum.  Cic.  Ira  per- 
tinax.  Sen.  Rancunes  secrètes, 
tacitse  offensiones.  Vell.  Voy. 
UAiNB,  ressentiment.  Sacrifier 
ses  rancunes  à  l'Etat,  remitté/e 
inimicitias  tuas  rei  pablicœ. 
Liv.  Sans  — ,  cum  bonà  pace. 
Liv.  positâ  ira.  Sen.  remissis 
simultatibus.  Sen. 

rancuneuz,    euse,    adj.    Voy. 

RANCUNIER. 

rancunier,  ière,  adj.  Qui  garde 
rancune.  Qui  [qase)  odio  acculto 
(lagrat  {in  aliquem).  .4.  Memor, 
adj.  Vil  g.  Voy.  vindicatif. 
randonnée,  s.f.  (Arch.)  Course 
rapide.  Voy.  course. 
rang,  s.  m.  Chacune  des  lignes 
sur  lesquelles  une  suite  de  cho- 
ses, de  personnes,  sont  dispo- 
sées. Ordo,  dinis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  olivwum  ordo.  Cic.  t. 
inilit.  0!<lines  explicàre.  Liv. 
ordines  densàre  f.  serrer  -]. 
Liv.  ordine  egredi.  Sali,  ser- 
vâre  ordinem.  Liv.  ou  ordines. 
Cœs.  observâre  ordines.  Sali, 
ordines  restituére.  Liv.  ordines 
turbâre.  Liv,  Romanorum  or- 
dines conturbâre.  Sali,  ordines 
perrum/jëre.  Liv.  atabant  com- 
positi  suis  quisque  ordinibus 
Liv.  t.  naiit.  remoram  ordo. 
Liv.);  versus,  ûs,  m.  Liv.  (ex.; 
sedecim  versas  remoram.  Liv.); 
séries,  ei,  f.  Curt.  (ex.:  juga 
velut  série  cohaerentia  [-  un 
long  rang  de  collines  •].  Curt.). 
Aller  de  —  en  — ,  agmina  cir- 
cumire.  Curt.  Pas-ser  à  cheval 
dans  les  — ,  pur  agmen  père- 
quitâre.  Cœs.  —  de  bataille, 
aci'es,  ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  pri- 
ma acies.  Caes.  novissima  ou 
extrema  acies.  Liv.  postrema 
aciea.  Sali.  Liv.  tertia  acies, 
qaarta  acies.  Cses.  daœ  acies. 
Cœs.  acies  duplex.  Cœs.  tripli- 
cem  aciem  instraère  [■  mettre 
l'armée  sur  trois  rangs*]. Ca?«.). 
—  (au  sénat,  dans  la  vie,  etc.), 
locus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
ioco  dicëre  [•  parler  à  son 
rang  "1.  Cic.  sao  toco  senten- 
tiam  dicëre.  Liv.).  Fig.  Sortir 
des  — ,  ab  infimo  militiœ  loco 
ad  summos  honores  perductum 
esse.  Tac.  Se  mettre  sur  les  — , 
profUeri  se  candidatum.  Cic. 
Liv.  nomen  dare  ou  profUeri. 
Cic.  1  Dan»  une  série  de  per- 
sonnes ou  de  choses,  place  qui 
revient  à  toile  personne  ou  4 
telle  chose.  Locus,  l,  m.  Ci<;. 
etc.  (ex.  :  locus  senatoriu-f. 
eaaester.  Cic.  sammas  locus 
civitatis.  Cic.  eodem  esse  cum 
aliquo  loco.  Cic.  majorum  lu- 
cum  ei  restituit.  Cœs.  loco  mo- 
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vëre  alijwem.  C'aes.  prinium  lo- 
can\  ubtinére.  Cic.  secundum 
locum  ohtinëre.  Cic.  in^ioium 
locam  oblinére.  Cic.  homines 
in(eriore  loco.  Cic.)  ;  gmdus, 
ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  tertio 
ijrada  priniore»  civitatia  êcrip- 
serat  [heredes].  Tac.  'jradus 
senatOfius.  Cic.  primas  ou  sam- 
niiis  honoris  gradus.  Cic.altior 
altissimua  [o\iampliasimu»]dig- 
iiitutis  gradus.  Cic.  tecandam 
gradum  imperii  tenère.  Nep. 
."HUm  ciiiqiie  honorem  et  gra- 
dam  redditum.  Cic.  gradanx 
consalaris  dignitatis  tenère. 
iSaet. honoris  [ou  dignitatis]  gra- 
da  saperiorem  esse.  Cic.  gradu, 
piùximum  esse.  Cic.  gradam 
alicaias  aut  prsecedére  aat  se- 
qai.  Vell.  [II,  111.,  1].  o«  qais- 
que  grada  proximas  erat.  fac. 
primum  giadum  tenère  Cic); 
dignitas,  atis,  t  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  equestris,  regia.  Nep.  voy. 
DIGNITÉ);  nutnerus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  referre  in  deoram 
numéro.  Cic.  in  deorum  nu- 
méro habère.  Cic.  haberi  in 
namero  disertoiam.  Cic.  si- 
dsra  in  deoram  numéro  repo- 
nére.  Cic.  qui  est  eo  [eorum] 
tiumero,  qui  habiti  sont... 
Cic).  Qui  89t  au  premier  — , 
qui  tient  la  premier  — ,  pTin- 
ceps,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pr. 
orator.  Plin.  principes  philo- 
sophi.  Nep.  principes  civitatis. 
Cic.  in  civitate  principes.  Cic. 
subst.  plur.  principes.  Cic). 
Premier  —,  principatus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (voy.  prééminence). 
Il  (Fig.)  Place  que  tient  qqii 
dans  l'estime  des  autres.  Lo- 
cus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  qaem 
locum  apud  Cœsarem  obti- 
nuisti?  Cic);  Dumerus,  i,  m. 
Cic  etc.  (ex.:  in  aliquo  numéro 
et  honore  esse.  Cœs.  nullo  in 
oratorum  namero.  Cic.  obtinêre 
aliqaem.  numeram.  Cic.  ali- 
quem    namero    aliquo  putâre. 

Cic.  voy.   CONSIDÉRATION,  ESTIME). 

-angée,  s.  f.  Suite  de  choses 
disposées  sur  une  même  ligne. 
Ordo,  dinis,  m.  Cic.  (cf.  ordo 
olivarum.  Cic.  duplex  ordo 
dentiam.  Val.-Max.).  Séries, 
ei,  f.  Versas,  us,  m.  Liv.  Ran- 
gée de  bancs  de  rameurs, 
rangée  de  banc^  au  théâtre, 
ordo,  dinis,  m.  Cic.  Ov.  —  de 
blé,  d'herbe  coupée,  striga,  se, 
f.  Col. 

angement,  s.  m.  Action  de 
ranger.  Ordinatio,  onis,  f.  Cic. 
Instractio,  onis,  f.  Cic. 
.  ranger,  v.  tr.  Mettre  en 
rangs.  Ordiaâre,  tr.  Nep.  Liv. 
(ex.:  aciem.  Curt.  Justin,  co- 
pias. Nep.  agmina.  Hor.  on  dit 
aussi  ordine  disponëre.  Cic. 
■:ollocàre  ordine.  Liv.  in  ordi- 
nem  adducëre.  Cic.  voy.  rang); 
(nstTUère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
•..rercitum,  aciem.  Cic.  suas  co- 
pias. Cses.  elephantos.  Liv.  con- 
ra  ha»  tam  praeclaras  Catilime 
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copias  saa  praesidia  suosqae 
exercitas.  Cic.  exercitum  in 
aciem.  Cic  inslrui  [•  se  ranger 
en  bataille  ']  adversus  iSamni- 
tes.  Liv.).  Bataille  rangée,  voy. 
BATAILLE.  Se  ranger  sous  les 
drapeaux,  les  enseignes,  les  éten- 
dards de  qqn,  sab  aliquo  miti- 
tatam  ire.  Liv.  et  (fig.)  se  ad 
aliquem    cûnferre.    Cic.    (voy. 

ÉTENDARD,    PARTi).  Se    —  du  CÔté, 

du  parti  de  qqn,  ab  ou  rum 
aliquo  stare.  Cic.  Se  —  à  l'avis 
de  qqn,  in  sententiam  alicujus 
ire  ou  pedibus  ire  in  sententiam 
alicujus.  Cic.  in  sententiam 
alicuj'as  concedëre  ou  tranaire. 
Liv.  ^  Mettre  en  place.  Ordi- 
nàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  biblio- 
thecas.  Suet.)  ;  compoDëre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  place,  placer); 
dispoBére,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
disposer).  Faire  —  la  foule,  tar- 
bam.,  populum  sabmovère  ou 
subdacére.  Liv.  La  foule  s'étant 
— ,  summoto  populo.  Liv.  Se 
—  devant  qqn,  decedëre  alicui 
de  via.  Plaut.  ||  (Par  ext.)  Met- 
tre en  ordre.  Oldinàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  suas  res.  Val.- 
Max.)  ;  disponëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  libi'os.  Cic.  voy.  ordre); 
digerère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
classer,  ordre;  et  cf.  ino7-di- 
nata  digerëre.  Quint,  d.  res  in 
ordinem.  Quint.).  \\  fAbsol.)  Ra- 
mener à  la  vie  régulière.  —  sa 
vie  et  se  — ,  recipère  se  ad  fra- 
gem  bonam.  Cic.  ||  (Fig.)  Don- 
ner place  dans  un  ensemble  à 
(qqn  ou  qqch.).  PODère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  mettre);  repo- 
Dère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  placer, 
mettre  [au]  NOMBRE  [de]).  ^  Met- 
tre dans  une  dépendance.  Re- 
digère, tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  in 
potestatem  ou  dicionem  saam 
redigëre  [gentem ,  populam, 
etc.].  Ca^s.  voy.  subjuguer);  re- 
ducére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem ad  sanitatem  [•■  à  la  rai- 
son '].  Cic);  trsiducère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ad  sententiam 
suam  aliquem.  Cic). 

2.  ranger  et  rangier,  s.  m. 
Renne.  Voy.  ce  mot. 

rangette  (à  la),  loc.  adv.  En 
rang,  à  la  file.  Voy.  file. 

ranimer,  v.  tr.  Rendre  à  la  v  e. 
A  morte  revocâre  [aliquem). 
Cic.  1  (Au  fig.)  Rendre  à  sa  vi- 
gueur première.  Recreàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquem.  Cic.  vi- 
res. Cic.  au  fig.  civitas  recrea- 
tur  [•  se  ranime  •].  Cic.  res 
pablica  reviviscit  et  recreatur. 
Cic.  repère  et  recreàre  mentem 
alicujus.  Cic.  animos  bonoram. 
Cic  se  colligëre  atqae  recreàre. 
Cic);  reScère,    tr.    Cic.  etc. 

(voy.  RÉCONFORTER). 

ranule,  s.  f.  Tumeur  sous  la 
langue.  Ranula,  se,  f.  Veg. 

rapace,  adj.  Avide  à  saisir  sa 
proie.  Rapax,  adj.  Ov.  Plin. 
Bête  — ,  voy.  proie.  Subst.  Les 
—  (les  oiseaux  de  proie),  rapa- 
ces,   ium,   m.   pi.  Plin.  |{  (Fig.) 
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Avide  à  se  saisir  du  bien  d'au- 
trui.  Rapax,  adj.  Cic.  Furax, 
adj.  Cic.  Prasdx  et  rapinse  avi- 
das.  Cic.  Capidu»  rapinaram 
ou  prœdie.  Cic. 

rapacité,  s.  f.  Avidité  à  saisir 
sa  proie.  Aviditas  prsedx  ou 
rapinarum.  Cic.  ou  simpl.  avi- 
ditas,atis,  f.  P/mlKFig.)  Avidi- 
té à  se  saisir  du  bien  d'autrui. 
Cupiditas  ropinai'am  ou  prae- 
dœ.  Cic.  Prsedee  ou  rapinse  avi- 
ditas. Cic.  Rapacitas,  atis,  i. 
Cic. 

rapatriage,  s.  m.  (Arch.)  Action 
de  se  rapatrier  avec  qqn.  Voy. 

RÉCONCIUATION. 

rapatriement, s.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion do  se  rapatrier  avec  qqn. 
Voy.  RÉCONCILIATION.  ^  Actiou 
de  rapatrier  qqn,  de  le  rendre 
à  sa  patrie.  In  patriam  resti- 
tutio.  Cic.  Revocatio  domum. 
Vlp.  dig. 

rapatrier,  v.  tr.  Rendre  qqn  à 
sa  patrie.  Restituëre  in  pa- 
triam. Nep.  OU  absolt.  resti- 
tuëre, tr.  Cic  1  (Par  ext.)  Ame- 
ner à   une  réconciliation.    Voy. 

RÉCONCILIER. 

1.  râpe,  s.  f.  Rafle  (grappe  dont 
on  a  détaché  les  grains).  Voy.  ce 
mot.  ^  Marc  du  raisin.  Voy. 
MARC  ^  Ustensile  pour  râper. 
Scobina,  se,  f.   Varr. 

2.  râpe,  s.  f.  Malandre,  crevasse 
(au  pli    du  genou    du    cheval). 

Voy.  MALANDRE. 

râpé,  s.  m.   Sorte  de  piquette. 

Voy.    PIQUETTE. 

râper,  v.  tr.  User  en   frottant. 

Deterëre,    tr.  Sen.    Terëre,  tr. 

Hor.  (cf.     trita    vestis.     Hor.). 

Voy.  USER.  T  (P.  ext.)    Réduire 

en  pulpe  ou  en  poudre  avec  la 

râpe.    Voy.  broyer,  pulvériser. 

Râper  dans,  irradëre,  tr.  Cato. 

Peau    de    citron  râpée,    scobis 

citrea,  Vitr. 
rapetasser,    v.    tr.     Rapiécer 

grossièrement.    Voy.     rapiécer. 

Il    (Fig.)    Voy.   CORRIGER. 

rapetisser,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Rendre  plus  petit.  Minuëre, 
tr.  Cic.  Minorera  (acëre  {ur- 
bem).  Liv.  Contrahëre,  tr.  Cic. 
Se  — ,  minorem  (minus)  péri, 
Cic.  ^  Faire  paraître  plus  petit. 
Minuëre  ou  deminuëre  aspec- 
tum  ou  speciem  alicujus  rei. 
Cic.  Se  — ,  minai.  Liv.  Voy. 
DIMINUER.  Il  Fig.  —  l'âme.  Voy. 
RÉTRÉCIR.^  K.  »n<r.  Devenir  plus 
petit.  Breviorem  (brevius)  ^eri. 
Cic.  Decrescëre,  intr.  Cic.  Voy. 

DÉCROÎTRE,    DIMINUER. 

rapide,  adj.  Dont  la  pente  en- 
traîne avec  vitesse.  Rapidus, 

3.  Uffi,  adj.  Cses.  Viry.  Sen. 
(ex.:  puvias.  Plaut.  amnis.  Hor. 
torrens.  Virg.  Sen.  rapidior 
unda.  Curt.  fiumen  rapidissi- 
mum  Cees.);  prseceps,  adj. 
CiC.  etc.  (ex.  :  pr.  locas.  Cses. 
pr.  saxa.  Liv.  au  fig.  via  vitae 
prxceps  et  lubrica  [opp.  à  via 
vitse  plana  et  stabilis].  Cic. 
iter  ad  pnitimum  mcUum  prse- 
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ctpt  ac  Joiricujn.   Cic.  subsi  i 
ut  per  prsecipitia  et  praerapta' 
Siilitntes[iijertnt.Uv.y\\iubn. 
mi-^.  Kessaul  d'un  fleuve  dû  à 
une  forte  pente.  Hapidior  aqiui- 
rum  corsas.  Sen.  \  ortejc.  ncis, 
m.  Liv.  1  Qui  est  entraîné  avec 
vitesse.  Rapidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Virg.  Tac.  {san.  poet.  au 
propre;   au  fig.    rapida  oratio. 
Cic.  [Fin.  Il,  1,3]);  ceJer,  eris, 
ère,    adj.    Piaut.    Virg.    Hor. 
(ç'opp.   à   tardas   au   fig-.  ex.  : 
Victoria     céleris.    Cxs.    mors. 
Tiball.  Saet.  celer  reditas.  Cic. 
consiliam  [•  déci>ion  •)  celere. 
Liv.);  citus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  \ex.  :  inceisui.  Sali.);   Ci- 
tatus,  a.  um,  adj.  Cxs.  Liv- 
Tac.  lei.  :  imbribas    continais 
citutior  solito  aninis.  Liv.  ci- 
tât iore  quam  in.le  venerat  ag- 
mine  die  sejcto  ad  stativa  saa 
atque  ad  hostem  pervenit.  Liv. 
tjuam  citatissimo  poterant  ag- 
mine  sese  abripuerunt.  Liv.  ci- 
tato  grada  ire.  Liv.  spéc.  palsas 
arteriaram  stabilis  aat  citatas 
aat  tardas.  Plin.  [XI,  819].  par 
ext.  pronantiatio  citata  [opp.  à 
pressa].   Quint.);  concUatas, 
a,   um,  p.  adj.  Cic.  Uv.  (ex.: 
haad  paùlo  concitatiore  carsa 
rjoam  secatas  erat  fagiens.  Liv. 
lûcli  conversio  est  concitatior. 
Cic.)  ;  incitatus.  a.   um,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  inciU-itissinia 
conversio.  Cic.  spéc.  carsas  in 
oratione  incitatior.  Cic);  prSB- 
ceps,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ven- 
tas.  Ov.  celeritas  dicendi  [-dé- 
bit -1.  Cic);  velox,  adj.  Cic. 
c.  (ex. 


etc.  (ex.  :  navit.  Virg.  naviga- 
tio.     Qaint.    veloci    pererrùre 
ocalo.    Hor.).  T  Qui  agit   avec 
une  extrême  vitesse.  Rapidus, 
a,  um,  adj.  Liv.  (ex.:  rapidas 
in  consiliis.  Liv.  [XXII,  12,  12];; 
velox,    adj.  Cic.   etc.  (ex.  :  v. 
javenes.    Liv.    pedites    velocis- 
$imi.  Caes.  voy.  prompt). 
rapidement,  adv.  D'une  ma- 
nière rapide.   Celeriler,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.:  cum  celerias  om- 
niam  opinions  [•  plus  r.  qu'on 
ne  le  pensait  ■]  venisset.  Cses. 
eo  celerias  de  isto  transigamas, 
qao    matarias     ad    Aproniam 
possimas  accedëre.  Cic.   mens 
celerrimê  malta  simul  cogitans. 
Cic.);  CitO,  adv.  Cic.  etc.  (opp. 
i  tardé,  ex.:  c.  ditcére  aliqaid. 
Cic.  te  in  carras  citissimé  re- 
cipére.    Cies.);    featinanter, 
adv.  Cic.  etc.  (voy.  hâte);   ve- 
lociter,    adv.   Cic.    etc.    (ex.: 
senacére  velociter.  Plin.  velo- 
cius  pervolàre  in  /lanc  sedem. 
Cic.    velociesimi    moveri.    Cic. 
velocissimê     refagére.     des.). 
Faire    qqch.    —,    matarûre    ou 
testinàre     ou     properûre    (av. 
rinf.j.  Cic.  Sali.  Liv.  S'éloigner 
— ,  se  proripêre,  Cic. 
rapidité,  e.  f.  Caracf;re  de  ce 
qui    e»t    rapide.    Rapiditas, 
aiis,  t.  Cxt.  Fronlin.  (ex.:  r. 
flaminis.  Cxs.  [C.  G.  IV,  17,2; 


B.  C.  1, 62,  S]);  celeritas.  atis, 
f.   Cic.  etc.   (ex.  :  pedum.   Cic. 
eqaoram.    Cic.  peditam.    Cses. 
teleritate  vinci   a  tanlioribas. 
Cic.  tantà  celeritate  uti,  at... 
Cit.  celeritate  incredibili  lon- 
giss'mas    vias   con^cêre.   Saet. 
htec  ravis  erat   incredibili  ce- 
leritate i^lis.  Cic.  par  ext.  fig. 
c.    veiborun,    Cic.    orationis. 
eloqaendi,  dicuidj.  Cic.  celeri- 
tas reditâs  eJas.Cic.  celeritati 
studëre.  Ca's.  celei^tatem  per- 
seqaendi  retardàre.    'ic.    cele- 
ritate opas  est.  Cic.  c.  'ctionis. 
Cic.  (r.  belli.  Cic.  anim   Cic. 
ingenii.  Cic.  i\'ep.  cogitatio.is. 
Qaint.  consilii   (•   de    la  déc 
sion  •].  A'e/>.  celeritas  et  bre- 
vitas  et   respondendi  et  laces- 
sendi.  Cic.);  vglocitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.   (ex.  :  pernicitas  et 
velocitas  [•  agilité  et  rapidité  •]. 
Cic.  velocitas  corporis  celeritas 
vocatar.  Cic.  v.  eqai.  Ilirt.  au 
fig.  velocitas  cogitationum  ani- 
miqae  celeritas.  Plin.);  peTDi- 
citas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
et    velocitas.    Cic.    p.    pedam. 
Plaat.  Liv.)  ;  incitatio,  onis, 
f.    Cic.    (ex.  :    sol    tantà   (ertar 
incitatione,  at...    Cic.  [Ac.    II, 
82]1.  Avec  —,  voy.  rapidement. 
rapiéçage,    s.    m.    Action    de 

rapiécer.  Voy.  raccommodage. 
rapiécer,  v'  tr.  Raccommoder 
en  mettant  des  pièces.  Resar- 
cire,  Jr.  Liv.  Voy.  raccommoder. 
Habit  rapiécé,  pannas,  i,  m. 
Ter.  Le  cuir  de  cette  chaussure 
est  rapiécé,  caiceos  est  sartà 
cate.  Mart. 

rapiécetage,  s.  m.  Action   de 
rapiéceler.   Voy.  raccommodage. 
rapiéceter,   v.  tr.   (Arch.)  Rac- 
commoder en   mettant  des  piè- 
ces. Voy.  raccommoder. 
rapière,  s.  f.  Ancienne  épée  lon- 
gue. Ensis,  is,  m.  Cic. 
rapine,  s.  f.   Action  de   ravir, 
d'enlever  de  force.   Rapina,  se, 
(.    Cic.    (ex.  :    rapinas    (acéré. 
Cic).   Vivre  de    — ,    vivëre  ex 
rapto.    Liv.     Voy.    briga-sdaoe, 
exaction,  pillage. 
rapiner,    v.  tr.    Ravir,  enlever 
de  force.  Rapëre,  tr.  Sali.  Voy. 
enlever,    piller,    voler.   1    (P. 
ext.)    Faire     des     concussions. 
Voy.  CONCUSSION. 

rappel,  s.  m.  Action  d'appeler 
(qqn)  pour  le  faire  revenir.  Re- 
vocatio,  onis,  f.  Cic.  Décider 
le  —  (d'un  fonctionnaire),  Uili- 
qaem  ab  Asitx)  revocanàam 
decernêre.  Cic.  Recevoir  un 
ordre  de  — ,  refOcûri,  pass. 
Cic,  —  d'un  exilé,  revocatio, 
onis,  f.  Cic.  reslitutio,  onis,  f. 
Cic.  Prononcer  le  —  d'un  exilé, 
vov.  rappeler.  Lettre  de  — , 
revocatoria  (s.-e.  epistala),  se, 
f.  Cod.-Jast.  Il  (Fig.)  Voy.  RE- 
COURS, 8ALUT.  Il  Spéc.  (T.  milit.) 
Revocatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.: 
revocaiionem  ua'ilre  [-  enten- 
dre sonner  le  r..].).Cic.  battre 
le  —,    convocare  ou  revocàre 
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milites  ad  ngna.  Cxs.  Liv.  at 
fig.  (réunir  toutes  les  rsssour 
ces  aisponibles),  omnia  andi- 
qae  contrahére.  Cic.  P.  oxt.  — 
au  règlement,  &  la  question, 
revocatio  ad  relationem.  A. 
Voy.  RiGLEUBNT,  QUESTION.  Etre 
l'objet  d'un  — ,  à  la  question, 
refocâri  ad  qiuestionem,  aJ 
propositum.  Cic.  —  à  l'ordre, 
voy.  p.  1321,  col.  3  avertisse- 
ment,   RÉPRIMANDE.    ||    P.    6X1.     - 

de  succession,  rcpetitio  legato- 
ram.  Dig.   —  de  lumière.  Voy. 

IlEl.lEF. 

rappeler,  v.  tr.  Faire  revenir 
qqn.  jj  Appeler  de  nouveau,  a 
plusieurs  reprises.  Itcram  ou 
rursiis  vocàre.  Cic.  Virg.  \\  Ap- 
peler pour  faire  revenir.  Revo 


^•■re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  su^- 
f'^^-'um.  Liv.  rursus  ad  biben-  ,, 
dam.  Og^p  j„  pjp)  (l'un  acteur, 
cum  s^iias  revocatus    vocem 
obtadisst  cic.  revocatus  eam- 
dem   rem  »,-(,;,_    cic.    t.  milil. 
mUUes  [les  oldats  qui  ont  fini 
leur  temps],  ci^    p^^  g^^,  „;,. 
qaem  intro.  oi^at.  inde.  Cic. 
aliquem    de    t.jy    carsa.    Cic. 
aliqaemde  exsii^  l^^.  aliqaem 
ex  itlnere.  Cic.  û'iuem  de  le- 
gatione  [•  r.  un  am..j,gadour.]. 
abs.  ^ui  nie  revocast.  r.  m'avez 
rappelé  de  l'exil  •].  l;,   pp^,..  t. 
milit.   legiones  ab  op^g    Cœs. 
eqaites,    copias.    Cses   q„    j|[ 
aussi    aliquem    redire  i^^^^^g, 
Cic.  et  dans  un  sens  t^  ^  f^ji 
précis     clamitare,     ut  gH^juis 
revertalar   U  r.  qqn      grands 
cris.].    Cic);    devocj-e,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aUquen\^g'pJ.g. 
vinciâ  ad  gloviam,  '^'f 'o/ium. 
Cic.  omnes  cxprxsidiisJ^^^fy 
evocâre,  tr.  Ca?s.  Liv.     mi- 
lit,  ex.:  centuriones  [' r.,pgiçp 
les  centurionsau  service  -  (;^, 
legiones  ex  hibernis.Cses  p^^.^ 
subst.     evocati     ['  les  o\da(,, 
rappelés  •]   Cic.   Cses.);  pQgg. 
sère,  tr.  Cic.  etc.  (ox.:  a^ueni 
litteris     Capuà.    Cic.    Onuem 
cum  omnibus  copiis  ex  Cg^j^j.g 
llispanià.  Sali,  aliquem:^  _„. 
triam.  Cic.)  ;   reducèrti.  ra- 
mener, d'oii  rappeler  de'gjtij^^ 
tr.  Cic.  etc    (ex.  :    aliqt^n   de 
exsilio.  Cic.    possam    e,>itare 
mullos  reductos,  testes  i^^pa- 
litatis  tuse.  Cic.  revocàre^gg^ 
Cic);   restituêre  (•  ra^pigr, 
rappeler  •),    tr.    Cic.  Ne  l^^, 
(ex.:  aliquem  in  patrian j^^p^ 
causa  resdtaendi  mei.  C    jqj. 
pitea    Romam  ad  prop  q^^g, 
Liv.).  Il  Ab-ol.  Battre  le  jppei_ 
sonner  le  clairon  pour  i^gem- 
bler    des    soldat".      Cor^ç^pg 
(absol.)  classicu  ad  cont^^g^ 
Liv.  Il   (Par  ext.)  RappOp  à  ^ 
vie,    ad    vitam   revocûi_  q^,. 
revocàre  a  morte.    Vin  (yoy.  i 
ranimer).  Il  (Fig.)    Invitf^  ^e- | 
venir    à    une    manière  j-jj^e. 
Revocàre,   tr.    Cic.   e    (^j  . 
hominam  mentes  ad  len.^/^^ 
Cic.  cives    tuos  ad    tar^^ig^ 
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[•  à  la  laisoa  •].  Auct.  b.  Alex. 
voy.  RAMENER  ;  uii  dit  aussi  ali- 
quem  in  memoiiam  alicajus 
rel  redacëre.  Cic);  admoné- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ox.:  aliquem 
malla.  Ter.  Cic.  aliquem  hxc. 
Cic  aliqaem  alicums  rei  ou  de 
aligna  re.  Cic.  aaversx  res  nos 
admonuerant  religionum.  Liv. 
on  dit  aussi  memorem  [alicnjus 
reî\  esse  cogère  aliquem.  Cic). 
Il  (En  pari,  d'une  chose.)  Obliger 
(iqn  à  revenir  Revocàre,  tr. 
Liv.  (ex.  :  spes  Samniles  ad 
Caudium  revocavit.  Liv.)  ;  re- 
trabèTe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hic 
tamultus  Ilasdrubalemretraxit 
ad...  Liv.).  1  Faire  revenir 
qqch.  Il  Faire  revenir  à  un  état, 
une  manière  d'être  qui  n'était 
plus.  Revocâte,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  vires.  Cic.  priscos  mores, 
Liv.  animx>s  revocâte  [•.rappelez 
votre  courage  •].  Virg.  [on  dit 
en  prose  :  vosmet  revocale. 
Ciel)  t  Tenovàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  animas  equitam  Romano- 
rum  ad  Q.  Csepionis  odiam. 
Cic.  cum  auditoris  anim.us  re- 
novatur  ad  ea,  qaœ  restant. 
Cic).  \\  Faire  revenir  dans  la 
mémoire.  Redigëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliquid  in  memoriam 
alicujiis.  Cic.  in  memoriam  re- 
digëre aliquid  esse  (aclum.  Cic. 
[ep.  1,  9]  ;  reducêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliquid  in  jnemoriain 
alicuj'us.  Cic.  reducêre  in  me- 
moriam quibus  rationibas  u- 
nam  quamque  partem  con^r- 
maris.  Cic  [inv.  I,  52,  98]); 
renovàre ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquid  recordatone.  Cic.  [Fin. 
I,  17,  07].  memoriam  prope  in- 
iermortuam.  Cic.  [Mur.  7,  16j. 
diu  renovabo  illud  guod  initio 
dixi.  Cic.  [leg.  agr.  2,  10,  2;.]); 
adinonëre,  tr.  Cic.  etc.  ^ex.: 
aliquem  alicuj'us  rei.  Cic  ou 
de  aliquà  re.  Cic.)  ;  commo- 
nére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  te  ne- 
que  prœsens  filius  de  liberum 
caritate  neqae  absens  pater  de 
indutgeniià  patrià  commone- 
bat  ?  Cic.  quis  a  signo  Vor- 
tumni  in  circunx  maximum  ve- 
nit,  quin  is  uno  quoque  grada 
de  avaritiâ  tuâ  commoneretar? 
Cic.  [Verr.  Il,  1,  60,  151.].  quœ 
[auctoritates]  te  oblivisci  taudis 
domesticse  non  sinant,  quse  te 
noctes  diesque  commoneant 
fortissimam  tibi  patrem. .  ■ 
fuisse.  Cic.  [Verr.  1,  23,  52]. 
qai  iimor  bonis  omnibus  injec- 
tas sit,  . . .  nolite  a  me  commo- 
neri  velle.  Cic.  [Mur.  18,  50]); 
commoDefacêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliquem  alicums  rei.  Cic. 
[Verr.  II,  5,  43,  112].  illi  eam 
commonefaciant  ut. , .  Cic).  Se 
— ,  meminisse,  tr.  et  intr.  Cic. 
commem,inisse,  tr.  Cic.  remi- 
niaci,  tr.  et  intr.  Cic  recordari, 
dép.  tr.  et  intr.  Cic.  Voy.  mé- 
moire, SOUVENIR  et  [se]  souvenir. 
Rappelez-moi  à  son  souvenir, 
(ac  ut  illum  non  immemoreni 
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putem  mei.  Cic.  \\  (Par  ext.) 
Faire  revenir  la  pensée  de 
qqcli.  Renovàre  ou  redinte- 
gràre,  tv.  Cic.  etc.  {ex.:  memo- 
riam alicnjus  rei.  Cic.)  ;  re- 
preesentâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
quod  ipsum  templum  repra-- 
sentabat  memoriam  consula- 
tua  mei.  Cic)  ;  refricàre,  tr. 
Cic.  (ex.:  memoriam  pulcher- 
rimi  facti.  Cic). 
rapport,  s.  m.  Action  de  rap- 
porter. Il  Action  de  rapporter 
qqch.  Congestio,  onis,  t.  Plin. 
Con/ectus,  ûs,  m.  Col.  Terre 
de — ,  congeslicia  humus.  Col. 
Il  (P.  ext.)  Renvoi  de  l'estomac. 
kuctas,  ûs,  m.  Cels.  Avoir  de^ 
—  ,  ructâre,  intr.  Cic.  ||  (Spéc.) 
Action  de  rapporter  ce  qu'on 
avait  reçu  par  avance.  Restitti- 
tio,  onis,  f.  A.  \\  (Fig.)  Action 
d'apporter  un  profit.  (En  gén.) 
Fructus,  ûs,  m.  Cic.  (ex.:  ali- 
cui  fructnm  [erre.  Cic.  aliquid 
in  (ructu  habëre  ['  considérer 
qqch.  comme  d'un  bon  r.»]. Cic. 
magni  fructûs  esse.  Col.).  (Par- 
ticul.  en  pari,  des  arbres  oa  de 
la  terre.)  FetUS,  ÙS,  m.  Plin. 
(ex.:  annuus  fétus.  Plin.).  (En 
pari,  des  afFaires  ,  du  commer- 
ce.) Qusestus,  ûs,  m.  Cic.  (cf. 
q.  anius  agri.  Cic).  Reditus, 
ûs,  m.  Plin.  i.  Vectigal,  alis, 
n.Cic.  (En  pari,  d'une  location, 
d'un  fermage,  et  aussi  du  reve- 
nu d'une  somme  d'argent.) 
Merces,  edis,  f.  Cic.  etc.  (cf. 
m.  prsediomm.  Cic.  insularum 
[«  de  propriétés  bâties  .].  Cic. 
mercedes  habitationum  annuas 
conductoribus  donàre.  Cœs.t. 
(En  pari  de  l'argent.)  Fenus, 
oris,  n.  Cic.  Voy.  fruit,  reve- 
nu. D'un  bon —  (en  pari,  delà 
terre) ,  fructuOSUS,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  (.  ager.  Cic 
f.  prasdium.  Cic.  Plin.  /.);  fe- 
rax,  adj.  Cœs.  (voy.  fertile). 
Etre  d'un  bon — ,  referre  guses- 
tum.  Coi.  Petit,  faible— (d'une 
terre),  mercedala,  se,  f.  Cic. 
Une  maison  de  — ,  domas  con- 
ducticia  ou  conducta.  Cic  in- 
sula,  a?,  f.  Cic  ^  Action  de  rap- 
porter à  qqn  ce  qu'on  a  vu, 
entendu,  etc.  Relatio,  onis,  f. 
Quint.  Voy.  récit,  noia'elle. 
Faire  un  — ,  referre  ou  j'enun- 
tiàre  {aliquid  alicui).  Cic  Voy. 
RACONTER,  RAPPORTER.  Faire  un 
rapport  fidèle  ,  vera  déferre. 
Liv.  Sur  le  —  des  ambassadeurs, 
secandum  ea  quœ  a  legatis  re- 
nuntiata  erant.  Liv.  Au  —  de 
cet  historien,  ut  narrât  {ou  scri- 
bit  ou  refert)  ille.  Liv.  Sur  son 
— ,  Ulo  aactore  ou  teste.  Cic. 
Le  —  même  des  sens  est  infi- 
dèle, ne  sensus  quidem  vera 
nuntiant.  Cic.  Un  —  écrit,  lit- 
téral, arum,  f.  pi.  Cic.  Envoyer 
à  qqn  un  —  sur  qqch., oiiguid 
perscriptwn  mittère  alicui.  Cic. 
Demander  un  —  sur  qqch., 
quaerëre  de  re.  Cic.  —  officiel 
sur  une  atTaire,  relatio,  onis,  f. 
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Tac.  Présenter  un  — ,  soumet- 
tre un  —  à  . . . ,  re  ferre  {de 
aliquà  re)  ad  (senatam).  Cic. 
déferre  aliquid  {ad  aliquem). 
Cic  Faire  un  rapport  officiel, 
renuntiâre,  tr.  Os.  (dans  la 
langage  militaire).  Faire  un  — 
(en  pari,  d'un  officier  ou  d'un 
gradé),  nuntiâre  ou  renuntiâ- 
re, ut  mos  est  militiœ.  Tac. 
^  Ce  que  l'esprit  conçoit  de 
commun  entre  deux  choses. 
Convenientia,  se,  f.  Cic.  (ex.: 
conv.  rerum.  Cic  partium. 
Cic);  cognatio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:  cogn.  studioi-um.  Cic); 
ratio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  eadem  ratione  esse.  Cic.  si- 
milis est  in  aliquà  re  ratio. 
Cic).  —  avec  Dieu,  societaa 
cum  Deo.  Plin.  Je  ne  m'occupe 
ici  de  la  voix  que  dans  son  — 
avec  la  diction,  de  voce  hoc 
dico  quod  mihi  cum  sermone 
conjunctam  vidctur.  Cic.  (de 
Or.  ni,  11,  il).  Etre  en  —  avec 
qqch.,  voy.  proportion,  propor- 
tionner. Qui  est  en  —  avec  li- 
temps,  consentaneus  tempori. 
Cic.  Etre  en  —  avec  qqch.,  avoir 
du  —  avec  qqch.,  consentlrc 
cum  aliquà  re.  Cic.  congruëre 
cum  aliquà  re.  Cic,  convenlre 
cum   aliquà    re  ou   alicui   rei. 

Cic. Voy .  CADRER,  CONVENIR.  Avoic 

—  à  qqn,  à  qqch.,  per/inêre  ad 
{aliquem,  aliquid).  Cic.  attinê- 
re  ad  aliquem  ou  aliquid.  Cic. 
spcctâre  ad  aliquem,  ad  aliquid. 
Cic  N'avoir  pas  de  —  avec  ce 
qu'on  nomme  une  loi,  non  at- 
tingére  nomen  legis  Cic.  Mou 
affaire  n'a  pas  de  —  avec  ce 
fait,  mea  causa  nihil  eo  facto 
contingitur.  Liv.  N'avoir  pas  le 
moindre  —  avec  qqch.,  ne  mi- 
nimà  quidem  societate  conjungi 
cum  aliquà  re.  Cic  abhorrëre 
ab  aliquà  re.  Cic.  Quel  —  y  a- 
t-il  entre  telle  chose  et  telle 
chose  ?  guid  est  alicui  rei  cum 
aliquà  re?  Cic.  Qui  a  du  — 
avec,  voy.  analogue.  Unir  par 
un  —  étroit,  {rem  rei)  adjungé- 
re  et  annectëre.  Cic  Etre  dans 
un  —  intime  avec  qqch.,  co- 
hserëre  cum.  aliquà  re.  Cic 
conjanctissimum  esse  cum  ali- 
quà re.  Cic.  —  d'humeurs,  voy. 
ACCORD,  compatibilité.  —  entra 
deux  choses  (en  gramm.  et  en 
philos.),  relatio,  onis,  f.  Cic 
Quint.  H  (Spéc.)  Pièces  de  — 
(^pièces  de  formes,  de  couleurs 
diverses  dans  une  mosaïque). 
Tessellse,  arum,  f.  pi.  Sen.  (N. 
Q.  VI,  31,  2).  Emblemata.  um, 
n.  pi.  Quint,  (au  fig.,  cf.  Quint. 
[II,  U,  27]).  Fait  de  pièces  de  —, 
structilis,  e,  adj.  Vitr.  |{  Loc. 
prépos.  Par — à,  quod  attinet 
ad  (et  l'Ace).  Cic.  ou  simpl. 
ad  (et  l'Ace).  Cic.  (cf.  quod  ad 
severitatem  lenius  est.  Cic). 
Voy.  ÉGARD.  Juger  d'une  chose 
par  —  à  une  autre,  cOTnjparâ- 
re  aliquid  alicui  rei.  Cic.  ^ 
(Math.)  Résultat   de  la  compa- 
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raitoa  de  deux  quantité'?. 
liatio,  onit,  t.  Cic.  (cf.  ra- 
tio numerorum.  Cic).  f'ro/Rir- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Comparatus,  ùs, 
m.  \'itr.  1  Commerce  entn-  i1e« 
perfonaos.  Ratio,  ODis,(.Cic. 
ete.  (ex.:  rationem  habire  ou 
aliqiid  rationia  Kabère  cum 
aliquo.  Cic.  nulla  mihi  cum  eo 
intercédât  ratio.  Cic.)  :  usus  , 
ÙS,  m.  Cic.  (ex.  :  nulluf  mihi 
cum  eo  est  utas.  Cic.  voy. 
COMMERCE,  beution).  —  habi- 
tueN,  commercium,  ii,  n.  Cic. 
comuetado,  dinii,  f.  Cic.  —  du 
questeur  et  du  consul,  necefsi- 
tudo  qiuettarse.Cic. sortit,  t^'ep. 
Tes  —  avec  tes  clients,  con/unc- 
tiones  Tiecessariorum  taorum. 
Cic.  —  d'amitié,  de  parenté, 
eon/anctio,  onit,  t.  Cic.  neces- 
titudo,  dinis,  f.  Cic.  Se  mettre 
en  —  avec  qqn,  commanicàre 
cam  aliqao.  Cic.  Je  n'ai  pas  de 

—  avec  lui,  nihil  mihi  cum  eo 
est.  Cic.  Se  mettre  en  — ,  nouer 
des  —  d'amitié  avec  qqn,  fun- 
gére  consuetudines  cam  aliqao. 
Cic.  dâre  se  in  consaetudinem. 
Cic.  Etablir  de  bons  — ,  con- 
Jttn^ére  necessîtudinem.  Cic. 
J'ai  avec  lui  d'excellents  — 
d'amitié,  omnet  mihi  cam 
eo  sant  amicitix  neccssitti- 
dinesqae.  Cic.  J'ai  avec  lui 
de«  —  d'amitié,  eo  familiariter 
utor.  Cic.  Nous  avons  ensemble 
de  bons — ,  fcene  inter  nos  con^ 
venit.  Cic.  Avoir  des  rapports 
tendus  avec  qqn,  in  simaitate 
cum  aliquo  esse.  Cic.  Avoir 
entre  soi  des  —  d'affaires,  coa- 
trahëre  res  inter  se.  Liv.  —  de 
deux  pays,  societas,  atis,  f.  Cic. 
commerciam,    ii,    n.  Cic.  Bons 

—  (  de  deux  Etats  1,  amicitia, 
m,  (.  Cic.n  (Absolt.)  Commerce 
intime.  Commercium ,  ii,  n. 
Cic.  Consaetudo,  dinis,  f.  Cic. 
Sali.  Suet.  (cf.  Octavise  consae- 
tudinem cito  [A'ero]  aspernatus 
est  [•  ns  tarda  pas  à  rompre 
tout  avec  Octavie»].  Saet.  voy. 

COMMERCE). 

rapportable ,  adj.  Qui  doit, 
qui     peut    être    rapporté.    Voy. 

RAPPORTER. 

rapporter,  v.  ir.  Apporter  de 
nouveau.  Referre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  teijalas.  Liv.candelabrum. 
Cic.  [souvent  avec  rursut  ou 
mrsum,  rétro,  iterum]).  T  Ap- 
porter pour  lo  rendre  ce  qu'on 
a  pris,  reçu.  Referre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pallam domam.  Plaut. 
pecanias  in  temptam.  Cœs.  aqui- 
lam  a  moriente  siijnifero  tradi- 
lam  sais  humeris  in  castra. 
Flor.  lecticx  impositam  refer- 
re domum.  Suet.  atiqaem  in 
Palatium.  Saet.  aliquem  [saa- 
cium]  in  castra.  Liv.  paln- 
ram.  Cic.  alicai  aroentum. 
Plaat- pretiam  suam  [oommo]. 
Saet.).  Il  (Spéc.)  Rapporter  à  la 
sijocewion.  Reponére ,  tr.  Q. 
H'^tilaére,  tr.  Q.  \\  iPar  elt.) 
Apporter  ce  qui  manque.  Terras 
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rapportées  ,  terrœ  con/eclus.  | 
Liv.  humas  congesticia.  Col. 
1  Apporter  en  leveuant.  Re 
ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  tabu 
las  repertas  adCsesarem.  Ca-s. 
par  anal,  pro  re  certà  fatsam 
speni  donxum.  Cic.  in  domum 
non  repntsam  solam,  sed  igno- 
n\iniam  et  calamitatem.  Cic. 
t.  mil.  signa  militaria  sex 
Liv.)  ;  reportâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nihil  ex  prœdà  domum. 
Cic.  nihil  priEter  laadem  negoe 
ex  hos(i6us  neqae  a  sociis.  L  ic 
«X  proconsulat  a  Asise  gloriam 
Plin.  j.  lep.  III,  7,  U\).  Il  (Par 
ext.)  Produire  un  revenu.  Red- 
dëre,  tr.  Varr.  Col.  Plin.  (ex. 
aijri n\agnun\  t^fcrunt  (ractum 
iarr.  voy.  revenu).  .\b=ol.  — 
fetum  edére.  Varr.  (ractum 
ferre  ou  reddére.  Varr.  fraC' 
tum  edére  ex  se.  Cic.  Les  vigno- 
bles —  beaucoup ,  uberrimus 
est  vinearum  reditus.  Plin.  Ce 
domaine  rapporte  beaucoup,  hic 
fandus  est  fructaosissimas.  Cic. 
hic  ager  efficit  plurimum.  Col. 
Voy.  REVENU.  1  iPar  anal.)  Ve- 
nir redire,  communiquer  qqch. 
Ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  eum 
rem  valgo.  Liv.  ejas  vocesfere- 
bantur  U  on  rapportait  ses  pro- 

Fos  •].  Cic.  hominesfertint  [av. 
Ace.  et  l'infin.j.  Lacr.  haud 
dahiè  ferebant  (^avec  l'Acc.  et 
l'InBn.].  Liv.  [X.XII,  U,  15].  et 
simpl.  ferant  ['  on  rapporte  •]. 
Cic.  Platonem  ferant  al  Pythor 
goreos  cognosceret  in  Italiam 
venisse.  Cic.  [Tu-^c.  I,  17,  391. 
fertar  jav.  le  Nom.  et  l'Infin.J. 
Ci'c.  ut  Themistocles  fertar  Se- 
riphio  cuidam  in  jargio  res- 
ponciis«e.Cic.[sen.3,8]);  refer- 
ro,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  certoram 
hominam  sermones  ad  aliquem. 
Cic.  référant  Suebos  ad  extre- 
mos  fines  se  récépissé.  Cœs. 
scribe,  quseso,  quid  referai  Ce- 
ler egisse  Csesarem  cum  candi- 
datis.  Cic.  consuti  référant  ex- 
cessum  [esse]  urbe.  Liv.  in  lis 
quee  [.Xenophon]  a  Socrate  dic- 
ta rettulit.  CJc.  [N.  D.  I,  12, 
31]);  afforre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
scribit  Cslium  ad  illam  attulis- 
se  se  qaxrire.  Cic.  cum  crebri 
nuntii  afferrent  maie  rem  ge- 
rire  Dai  ium.  Nep.  voy.  Nou- 
veli.eJ  ;  déferre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  Ai»  falsa.  Nep.  vocem  ejas 
statim  ad  hune  M.  Catonem. 
Cic.  alicujus  consilia  ad  adver- 
sarios.  Cic.  quse  audierunt  ad 
h'.gatos  déférant.  Cxs.  hœc  ad 
Antoniam  statim  per  Grsecos 
deferebantar.  Csrs.  de  quibus 
quod  inimici  déferrent  neqae 
credendam  neqae  negligendam 
patavit.  Nep.  referre  id  Car- 
thaç/inem.  Nep.  avec  l'Acc.  et 
llnfin.  i/e/iemer><er  te  esse  sol- 
licilam  malti  ad  nos  quotidie 
déférant.  Cic.);  perferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nefaria  qasedam 
ad  me  pertalerunl.  Cic.  p.  res 
Cwsaris   Cirf.  incommoclam  dn 


UAP 

Sabin.  luorte.  C«-s.  (B.  G.  V 
53,  Jij  qiKT,  atcumqae  sunt 
traditii.  incorrupta  [•  s.ins  les 
altérer  •]  trixdemas.  Cart.  /lav- 
cam  ad  me  (rater  pfrtulisset. 
Cic.  avec  l'Acc.  et  l'Iufin.  équi- 
tés pertutere  consalem  nhfidi- 
ri.  Liv.  mu/Cor.'im  litleris  et 
sermonc  omnium  perf-rtar  ,i.< 
me  incredibilem  tuam  vittntcm 
et  fortitudinem  esse.  Cic.];  me- 
morare,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  ra- 
coNTEii).  Il  (Spéc.)  Rendre  comp- 
te Referre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
r.  ad  cunsiliam  [•  dev.int  In 
conseil  de  guerre  •]  de  aliqao. 
Nep.  spéc.  referre  ad  senatam 
et  abfol.  referre  aliquid.  Cic. 
etc.  cf.  rem  [ou  rem  ace  integro] 
ad  senatam.  Sali.  Liv.  ad  sena- 
tam de  legibas  abrogandis.Cic. 
referad  senatam. Cic.  de  ed  r« 
postulant  ut  referatur  [•  que 
cette  alTaire  soit  rapportée,  qu'il 
en  soit  fait  un  rapport  •].  f^all. 
voy.  référer).  T  Rattacher 
(qcich.)  à  son  principe,  à  sa  fin, 
au  genre  ou  â  l'espèce  dont  il 
fait  partie.  Referre,  tr.  Cic. 
etc.(ex.:  omnia  ad  volaptatem. 
Cic.  hac  sunt  omnia  refereniln 
iis,  qui prsc sunt  aliis  [■on  doit, 
quand  on  gouverne  les  autres, 
tout  rapp.  à  cet  objet  •].  ut  iî, 
qai  erant  in  eoram  imperio, 
sint  beatissimi.  Cic.  id  esse  qnr> 
omnia  re/'errenfur.  Cic.  [Fin,  II, 
2,  5].  spéc.  eramm.  referri  [«jc 
rapporter  •]  ad  subjectam. 
Prise);  revocàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquid  ad  saaa  res.  Cic. 
hiec  ratione  e.rplicari  et  ad  na- 
taram  revocari  passant.  Cir. 
nonnulli  autem  illant  rem  ad 
illam.  rationemconjecturamqi"; 
revocabant.  Cic).  Voy.  rame- 
NEB.  Se  — ,  peTtinère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  at  prias  quod  ad 
aeos  pertmet  dicam.  V  arr.  il- 
lad,  qao  pertineat,  videte.Cic 

voy.   RELATIF,  CONCERNER);    a<<i- 

nére,  intr.  Cic  etc.  (voy.  con- 
tehner,  nEOARDER,  intéresser); 
attingère ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
non  magis  attingëre  nomen  le- 
gis,  qaam  si...  Cic.  qase  nihil 
attingunt  ad  rem.  Plaut.  >  ; 
spectàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
spectàre  ad  religionem,  ad  jus. 
Cic.  voy.  nsoARDER,  concerner); 
coDgruére.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qui  saos  diet  mensesque  con- 
gruére  volant  cam  solis  lanx- 
(jue  ratione.  Cio.  (em/jos,  qao 
tpse  eos  sastulitset,  ad  idipsum 
congrucre.  Liv.cam  ea  congru- 
unt  inter  se.  Liv.  voy.  accord, 
harmonie)  ;  convenire.  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  [s'|  appliquer 
[à],coNVENrR);  accovamodari. 
pas».  Cic.  [  voy.  [s']  appliquer,  [b'J 
adapter). p  S'en  rapporter  à  qqn 
(de  qqch.l.  Se  votuntati  alica- 
jas  permittére.  Cic.  {Uem)  aii- 
cajus  arbitrio  permiifére.  Sen. 
Aliquem  «equi.  Cic.  '  Alicajas) 
jadicio  ttare.  Cic.  Ellipt.  Je 
m'en  —     assentior,    Liv,  Voy. 
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CONSENTIR.    1    (Fig.)     Uévoqtier. 
Antiquàre,  tr.  Cic.  Voy.  révo- 

«UEB,    ANNULEn,   AOROGEI». 

rapporteur,  euse,  s.  m.  et  f. 
•  ilui,  celle  qui  rapporte.  ||  De- 
iioDciateur,  ciénonciatrico.  Voy. 
<'ea  mots.  {{  .b'.  m.  Celui  qui 
rend  compte  d'un  procès,  d'un 
projet  de  loi.  Retaior,  oris,  m. 
'Jic. 

rapprendre,  v.  tr.  Apprendre 
lie  nouveau.  Ileramdiscére.  A. 

rapprochement,  s.  m.  Action 
(le  rapprocher,  résultat  de  cette 
action.  Admolio,  onis,  f.  Cic. 
Le  —  (des  lèvres,  d'une  plaie), 
commitmra,  se,  f.  Cels.  plai/a- 
ram  orse  commissix.  Cets.  Voy. 

CICATRISATION.    Flg.    CollatlO,    O- 

nis,  f.  Cic.   etc.    (cf.  collatione 
rationam  [•  par  le    r.    des  mo- 
tifs ■].Ctc.).  Comparatio,  onis, 
f.    Cornif.    Voy.    comparaison, 
RESSEMBLANCE.  — artlficicux,  as- 
ximulatio  dolosa.  Cod.-Theod. 
Faire,  établir   un  — ,  voy.  rap- 
procher. Il  (Spéc.    —  entre  per- 
sonnes divisées  (tentative  de  ré- 
conciliation).    Voy.    RÉCONCILIA- 
TION.   Opérer  un  —  entre  deux 
personnes,  voy.  rapprocher. 
rapprocher,   v.   tr.  et   intr.  || 
V.    tr.   Placer   plus    près.  Ad- 
movëre,  tr.  Cic.  etc.  (avec  ou 
sins  prope,propiiis,  e.\.:  aliquid 
ad    aliffiiid    admovcre.    Cic); 
cominittëre,    tr.  Cels.  (dans 
l'express,  plagarum  oras  [•  les 
bords,    les   lèvres  des  plaies  •] 
committëre.Cels.).  Se  — ,  pro 
piDquàre,    intr.     Virg.    Tac. 
(poét.,  à  remplacer  par propius 
accedëre.     Liv.    voy.     proche, 
près):   appropinçîiàre,  intr. 
Cic.    etc.    (voy.  apprucher  ;    on 
dit  aussi  propias    venire.   Cic. 
propias  aliquem  accedêre.Cic). 
Rapproché,  voy.  proche.   ||  (Par 
anal.)    Faire   par.a!tre  plus  pro- 
che. —  des  peuples  éloignés  les 
uns  des  autres    (en    pari,  de  la 
navigation),   gentes   dissipatas 
locii   miscére.    Cic.   —  les  dis- 
tances, admovére  terras.  Plin. 
j.^  J  (Au  fig.  )  Propias  admovére. 
Veïl.  (cf.  Agrippœ  mors  propias 
admovit       Neronem,      Cœsari. 
Veli.).    Se   —    de    qqn,   simile 
qmcqaam  habëre  alicajas.  Cic. 
H    Rapprocher   deux  personnes, 
conciiiàre   inter   se.    Cic.  Voy. 
RÉCONCILIER.  Il  Rapprocher  deux 
choses.  Confcrre  [rem  cam.  re). 
Cic.  Voy.  comparer.  Se  — ,  pro- 
pe  {propias,  pro.vimé)  accedëre 
{ad  aliquid).  Cic.  non  maltam 
abesse  [ab  aliqaa  re).  Cic.  pro- 
pe  (ou  propias)  accedëre  ad  si- 
militadinem  {alicajas  rei).  Cic. 
aliqaid   imitari    videri.    Cic.  || 
(Arch.)   Rapprocher    qqn,    voy. 
approcher.    ^    (Arch.)     V.  intr. 
Rapprocher  de  qqn,  c.-d-d.  s'en 
rapprocher.  Voy.  ci-dossus. 
rapsode   et  rhapsode,    s.  m. 
Recitateur  de  morceaux  de  poé- 
sie  épique.   Qui  poetaram  car- 
mina  récitât,  .i .  Spéc.  (on  pari. 
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do  la  poésie  d'Homère),  Ilome- 
rista,  m,  m.  l'etr. 

rapsodie  et  rhapsodie,  s.  r. 
(Antiq.  grecque.)  Déclamation  de 
rapsode.  Carmen,  inis,  n.  /,iicr. 
Spéc.  (en  pari,  des  œuvres  d'Ho- 
mère). Rkapsodia,  se,  f.  Nep. 
T  (Fig.)OEuvre  faite  de  pièces 
recousues.  Voy.  centon. 

rapt,  s.  m.  Enlèvement  par  sé- 
duction ou  par  violence.  Rap- 
las,  ûs,  m.  Cic.  Sen.  Raptio, 
onis,  f.  Ter.  Le  —  dos  jeunes 
filles,    raptie    virgines.  Liv. 

ràpure,  s.  f.  Ce  qu'on  enlève  en 
râpant.  Voy.  raclure,  rognure. 

raquette,  s.  f.  (Arch.)  Paume 
de  la    main,    plante     du    pied. 

Voy.    PAUME,  PLANTE. 

rare,  adj.  Qui  est  en  très  petit 
nombre.  Raras,a,  om,  adj.  Cic. 
Infreqaens  ,  adj.  Ca?s.  Partie 
de  la  ville  où  les  habitations 
sont — ,pars  nrbisinfrequensœ- 
diâciis.  Liv.\\  (P.  anal.)  Très  peu 
fréquent.  Raras,  a,  um,  adj. 
Cic.  Infreqaens,  adj.  Liv.  Di(- 
(icilis  inventa.  Cic.  Insolitus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  insolitam 
verbam. Cic.  insohta  res.  Sali.). 
Devenir  —  (en  pari,  d'une  per- 
sonne), raro  adiré  (aliquem). 
Cic.  haad  freqaentem,  ou  assi- 
daam  esse.  Cic  Cas  — ,  voy. 
RARETÉ.  Il  est  —  de...  raro  fit 
at  (et  le  subj.).  Cic.  1  (P.  ext.) 
Qui  n'est  pas  commun.  Raras, 
a,  um,  adj.  Hor.  (cf.  rara  avis 
Hor.).Eximius,  a.am,,  adj. Cic. 
Sin<jularis,_e,  adj.  Cic.  (cf.  s. 
probitas.  Cic.  singalaris  exem- 
pli  femina  [•  femme  d'un  rare 
mérite  "].  Tac).  En  mauvaise 
part.  Hmgalaris,  e,  adj.  Cic 
(cf.  sin.yalaris  neqaitia  ac  tar- 
pitudo.  Cic).  Voy.  insigne.  || 
Qui  n'est  pas  dense.  Raras,  a, 
am,  adj.  Cic  Qaint.  (cf.  in  pal- 
monibus  inest  rara  gasedam  et 
assimilis.  spongiis  mollitudo. 
Cic).  Il  (P.  anal.)  Clairsemé. 
Raras,  a,  um,  adj.  Cses.{cLsedi- 
ficia.  Cœs.    capilli  rari.  Plin.). 

raréfaction,  s.  f.  Action  de  ra- 
réfier, résultat  de  cette  action. 
Extenaatio,  onis,  f.  Sen.  La  — 
de  l'air,  e.xtenaatus  aer.  Cic. 

raréûable,  adj.  Qui  peut  se 
raréfier.  Qui  {quse,  qaod)  exte- 
naâri  ou  rarescére  potest.  A. 

raréfier,  v.  tr.  Rendre  moins 
dense  en  dilatant  les  molécules. 
Rarefacëre,  tr.  Z-ucr.  —  air, 
extenaàre  aéra.  Sen.  Air  ra- 
réfié, raras  aer.  Lacr.  Se  — , 
rarefieri,  pass.  Lacr.  rarescé- 
re, intr.  Lacr.  ||  (P.  ext.)  En 
pari,  des  liquides.  Dilaëre,  tr. 
Cic.  Voy.  délayer,  dissoudre. 
Se  — ,  rarescére,  intr.  Lacr. 

rarement,  adv.  D'une  maniè- 
re rare,  très  peu  fréquente. 
Raro,  adv.  Cic.  Qui  fait  —  une 
chose,  raras,  a,  um,  adj.  Liv. 
Qaint.  Qui  a  lieu  — ,  raras,  et. 
um,    adj.    Liv.    (cf.    decemviri 

rari  aditas  [-  les  décemvirs  r. 
abordables  •].  Liv.). 
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rareté,    s.  f.   Etat  de  ce  qui  est 
rare,    peu     commun.     Raritas, 
atis,  f.  Cic.  Jnfreqnentia,  se,  f. 
Cic.    Paucitas,    atis,   f.  Cic.  — 
des  habitants,   infreqaentia,  sr. 
f.  Tac.  —  des   terres,   penaria 
agrorum.  l'Un.  La  —  des  châ- 
timents,  parcitas    animadver- 
sionum.  Sen.  ||   (P.  ext.  )  Objet 
rare.  Res  rara.  Cic.  Res  diffiri- 
lis  inventa.  Cic.  Miraculam,  i, 
n.   Cic.    Jnsolentia,    se,   f.   Cic 
L'écriture   était   à  cette  époque 
une  — ,   rarse  per   ea  tempora 
litterse  erant.  Cic.  C'est  une  — 
de...,  voy.  rare.  Des — ,  rara, 
n.    pi.    Cic.    1    Etat    de   ce  qui 
n'est   pas  dense.   Raritas,  atis, 
f.  Cic.  Voy.  porosité,    raréfac- 
tion. 
rarissime,  adj.  Très  rare.  Per- 
raras,  a,  um,  adj.  Plin. 
I.  ras,   rase,    v.   tr.  Tondu  de 
près.  Il  En  pari,  du  poil.  Rasas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Abrasas,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  Qui   a  les  che- 
veux — ,  tonsus,  a,  am,  p.  adj. 
Mart.  A  poil  —  (en  pari,  d'une 
étoiro) ,    rallas ,    a,    am,    adj. 
PUiat.,    tonsilis,    e,  adj.  Mart. 
Subst.  Du  ras,  de  la  rase,  ralla 
vestis.  Plaat.  Voy.  tondre.  ^  || 
En  pari,  de  ce  qui  porte  le  poil. 
Tonsos,    a,    um,    p.    adj.    Cic. 
Voy.    TONDRE.     Adverbialt.   — , 
strictim,  adv.  Plaat  (cf.   stric- 
tinx  attondêre.Plaat.).^IP.  ext.) 
Dont  la   surface   est  unie.  Pla- 
nas, a,  um,    adj.   Cic.   £qaas,, 
a,    um,  adj.    Cic.    Voy.    plan, 
UNI.  Rase  campagne,  campas,  i, 
m.   Nep.    (cf.    in   campo.  Nep. 
patenti     campo.     Liv.     sequo 
campo.    Liv.    voy.     campagne). 
Tabfe    —   (sur   laquelle    il   n'y 
a   rien   de   gravé),    tabula    in- 
tacta.    Liv.     Fig.     Faire    table 
—,  exanimo  prœj'adicatas  opi- 
niones  excafëre  ou  evellëre.  .'i. 
Il  (Par  ext.)  En  pari,  d'une  me- 
sure dont  le  contenu  ne  dépas- 
se pas  les  bords.  Camulatas,  a, 
am,   p.  adj.  Cic.  Voy.  comble. 
Il    Sabst.   au   maso.  Niveau  où 
rien  ne  dépasse.  Samma  pars. 
Cic.   Au   —   de    terre,    sammn 
solo.  Col.  ad  terram.  Le  —  de 
l'eau,  samma  aqaa.  Cic.  super- 
^ies  aquse.  Col.  A  —  de  bord, 
in  summum  labrum.  Col. 
2.  raa.  Voy.  raz. 
rasade,    s.   f.   Ce   qui    remplit 
un  verre   à    ras  de  bord.    Plé- 
num    poculum.     A.  Force    — , 
largius  vinum,  Liv.  Boire  force 
— -,  procedëre  in  multam  vini. 
Liv. 
rasant,  ante,   adj.  Qui  est  au 
ras  d'une  surface.   Sum,mas,  a, 
um,   adj.   Cic.   Vol   —  des  oi- 
seaux, volatua  (ou  cursus)  sum- 
mum solum  stnngens.  A.  Avoir 
un  vol  — ,  j'uxta  terram  volâ- 
re.  Plin. 
rasement,  s.  m.  (Arch.)  Action 
de  raser,  de  tondre.  Voy.  raser. 
1  (P.    anal.)    Action    de   raser, 
d'abattre  au    ras  de  terre.    La 
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—  d'une   place  forte,  oppidam 
tolo  3eqaatum  ou  liJsfquatam. 
Liv. 
raser  'lat.  pop.  rasare  [de  ra- 
sum,    supin    de  radère]),  v.  tr. 
Tondre    ras.    ||  Le  poil.  Radèr^ 
{barbam).     Suet.     (supercilia^  ■ 
Cic.  Abradëre  {barbam).  Plin. 
{sapercilia).  Cic.   ||  Ce  qui  por- 
to le  poil.  Radêre  {capuO.  Cic. 
Lii-.  Abradëre  [labra  pressias  . 
Sen.  Se   faire  —,  radi,    passif. 
Ptin.   Suet.  Se  — ,  barbam  ra- 
dêre. Saet.  Loc.  prov.  Un  bar- 
bier rase  l'autre,  mali  mutuam 
scabant.  V^arr.  manua  manum 
lavât.  Sen.  Petr.    ||  (Par  anal.) 
Tondre  ras  (le  drap,  le  velours). 
Voy.    TONDRE.   1  Abattre  au  ra? 
du    sol.    6"o/o  seqaâre  ou  adœ- 
qaare.  Liv.  Saet.  Ad  soJam  di- 
raére  (orbem).  Curt.  Voy.  ab.vt- 
TRK,  DÉTRUIRE.  Par  anal.  —  un 
navire,  navem  malis  privâre. 
G».  —  une  mesure,  voy.  S.  ra- 
DER.  Il  (Par  anal.)  Se  —,c.-à-d. 
■e  mettre  au  ras  du  sol,  delites- 
eére  {in  cabilï).  Plin.   T  Passer 
su  ras  d'une  surface.  Hadëre, 
tr.  Virg.  Min.  Fel.  (es.  :  litora. 
Virg.    cautes.     Virg.     dorsam 
maris.  Min.  Fel.)  ;  striBgêre, 
tr.    Ov.    (ex.:    sammat    undas. 
Ov.    mstai   interiore  rotà.  Ov. 
vov.  effleurer). 
rasoir     (lat.    post.      rasoriam 
[.  burin  •!.  Ru^n.),    s.  m.  Ins- 
trument d'acier  avec  lequel  on 
rase  la  barbe.  Calter  tonsoria. 
Plin.  ou  culter  tontoriaa.  Cic. 
Novacala,  œ,  t.  Cic.    Caltellas 
tonsorius.  Val. -Max. 
rassasiant,    ante  ,    adj.   Qui 
rassasie.  Qui  {qaœ,  qaod)  tatiat 
ou  explet  famem.  Cic. 
rassasiement ,    s.     m.     Etat 
d'une  personne  rassasiée. Sade- 
tas,  atis,  f.  Plin.  Voy.  satiété. 
y  (Fig.)   Satietat,  ati$,   f.   Cic. 
Voy.  satiété. 

rassasier  ,  v.  tr.  Satisfaire 
pleinement  la  faim  de  qqn. 
Satiâre,  tr.  Lucr.  Ov.  Curt. 
(ex.:  se.  Plin.  cibas,  qaem  acca- 
parant, satiat.  Cart.);  exsa- 
tiàre,  tr.  Liv.  (ex.:  vino  cibo- 
qae.  Liv.  [XL,  28,  2]);  saturà- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ei.:  animalia 
abertate  mammaram.  Cic.  se 
sanguine  civiam.  Cic.).  Se  —, 
farnem  explére.  Cic.  \\  (Fis.-) 
Satisfaire  pleinement  le  désir 
de  qqn.  SBtiàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aviditatem  legendi.  Cic. 
animam.  Cic.  mentem  oculos- 
qae  alicajas  non  sangaine  et 
valneribus  sait.  Cic.  neqaa- 
quam  se  esse  tatiatam.  Cic.); 
saturàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
cradelitatem  §uam  odianiqae. 
Cic.  L.  Flacci  sanguine  illius 
ne[ariam  in  omnes  odiam. 
Cic);  exsaturàre,  tr.  Cic.  (ex.: 
ejas  cruciata  atque  supplicia 
jioscére  oculos  animunujae. 
Cic.)  ;  explére  ,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  odiam.  Liv.  capiditatem. 
Lw.  animam.  Cic.  aliquem  di- 
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vitiis.  Sali.).  ||  (Par  ext.)  Satis- 
faire jusqu'à  satiété.  Satiâre, 
tr.  Cic.  Liv.  Tac.  Lact.  (os.: 
numéros  agnoscitur  ,  deinde 
satiat.  Cic.  vitû  satiatas  et  se- 
nectute  confcctus.  Lact.)  ;  sa- 
turàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  do- 
mines satarati  honoribas.  Cic). 

Voy.    SATIKTÉ. 

rassemblement,  s,  m.  Action 
de  se  rassembler.  Congregatio, 
onis,  {.  Cic.  Convocatio,  onis, 
f.  Cic.  Faire  le  —  (en  pari,  de 
troupes),  convenire  ad  signa. 
Css.  Le  lieu  de  —  (en  général), 
locus  conveniendi.  Cic.  locus 
quo  omnes  conveniant.  Liv. 
Lieu  de  —  (des  troupes),  locus 
quo  omnes  copiw  conveniunt. 
Cses.  Il  (P.  ext.)  Concours  de 
gens  rassemblés.  Com-ursas,ûs, 
m.  Liv.  (cf.  concursum  facëre. 
Liv.  fit  concursos.Lii/.).  Cœtus, 
us,  m.  Sen.  (cf.  cœtus  [ace. 
plur.]  (acëre.  Sen.  cœtus  et 
concursus  est.  Sen.).  Voy.  at- 
troupement. 

rassembler,  v.  tr.  Assembler 
de  nouveau.  Rarsus  (ou  iterum) 
coUigëre  ou  contrahëre  ou  co- 
gère. Cic.  Revocâre,  tr.  Cic. 
Voy.  ASSEMBLER.  ^  Assembler  en 
réunissant  des  personnes,  des 
choses  éparses.  CoDgregàre, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp  à  separâre, 
à  dispergëre,  ex.:  c.  oves.  Plin. 
dispersas  homines  unum  in 
locun.  Cic.  [de  Or.  I,  8,  33]. 
unum  in  locum  congregantur . 
Cic.  [Cat.  I,  13,  32].  in  (ano 
congregantur  commentandi 
causa.  Cic.  [Div.  I,  il,  90].  voy. 
réunir);  coD^lobàre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  utiqae  qaosque  fars 
conglobaverat.  SaÙ.  ntaltis  iti- 
neribus  dissipati  cum  se  in 
unum  locum  conglobassent. 
Liv.  neque  se  conglobandi  et 
coeundi  in  unum  datur  spa- 
tiam.  Liv.  in  ultimam  castra- 
rum  partem  conglobantur.  Liv. 
in  (arum  ac  propinqua  foro 
loca  conglabati.  Liv.  eos  ex  va- 
riis  causis  (ortuna  similis  con- 
globaverat Agathyrnam.  Liv. 
par  ext.  maxime  de^nitiones 
valent  conglobatœ.  Cic.  [part, 
or.  55]);  cogère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  exercitum.  Sali,  magnum 
equitum  niimerum.  Cœs.  ma- 
nus  [-  desdétachements-]  quam 
maximas  posset.  Cœs.  exerci- 
tum ou  omnes  copias  in  unum 
locum.  Cic.  Ctes.  omnes  copias 
Brundisiam.  Pomp.  ap.  Cic. 
ingentem  vim  naviam.  Liv. 
naves  circiter  octoginta  cogère 
et  contrahëre.  Cœs.  naves  ac- 
tuarias  septem  Igili  et  in  Cosa- 
no.  Cœs.  naves  in  Venetiam 
quam  plurimas  passent  cagunt. 
uses.  t.  de  droit  publ.  c.  sena- 
tam.  Cic.  senatum  in  curiam. 
Liv.  senatas  cagitar.  Cic.  se- 
natores  cogantur  in  curiam. 
Cic.  cogantur  senatores  non 
pignoribus,  sed  eoram,  de  quo- 
rum honore  agitur,  gratià.  Cic. 
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[Phil.  1,  IS].  en  pai-I  des  juges  : 
(-.  jadices  invitas.  Cic.  consi- 
lium  de  reo.  Quint,  en  pari,  do 
r.issemblée  du  peuple  :  c.  con- 
cilium.  Cses.  [B.  G.  VII,  77,  1]): 
contrahëre,  tr. Cic.  etc.  (s'opp. 
à  dissipâre,  dispergëre,  ex.  :  c. 
captivas.  Liv.  Jumenta  et  ca- 
melas  a  Susia.  Curt.  dispersas 
cives  in  unam  urhem.  Val.- 
Max.  contraxit  eas  non  officii 
modo  cura,  sed  etiam  stacliunx 
spectaculi.  Liv.  t.  milit.  mt.«;>- 
lia  in  unum  locum.  Saet.  Justin, 
copias.  Nep.  magnam  classem 
Nep.  copias  celeriter.  Nep.  un- 
dique  exercitum.  Liv.  naves. 
Liv.  in  una  castra  decem  le- 
giones.  Vell.  exercitum,  impe- 
dimenta in  unum  locum.  Cœs. 
Liv.  omnes  ou  oninia  in  unum. 
Cic.  Liv.  dispersas  milites  in 
unum.  Sali,  naves  ad  exerci- 
tum trajiciendum.  Liv.  in  unum 
omnes  copias  ducesque  [pour 
les  haranguer].  Liv.  paaci  tan- 
tum  patrum,  quos  casas  obtu- 
lerat,  contracti  a  consulibaa. 
Liv.)  ;  colligère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  milites.  Cic.  copias  ou 
naves  in  unum.  Liv.  omnes 
copias  undique.  Cic.  de  pagis 
omnibus  bonos  viros.  Cic.  reli- 
quos  ex  l'agà.  Nep.  c.  se.  Cœs. 
se  in  unum  ou  in  orbem.  Liv. 
fig.  c.  vires.  Liv.  mente  collecta 
[•  ayant  rassemblé  ses  idées  •>]. 
Curt.  animum  colligère.  Cic. 
animum  cagitationemque  col- 
ligère. Cic). 
rasseoir,  v.  intr.  Asseoir  de 
nouveau.  In  sedili  aliquem  n- 
panëre  ou  rursus  collocàre. 
Cic.  Se  —,  rarsus  sedêre.  .1. 
Faire  —  qqn,  jubère  aliquem 
rwsus  sedêre  ou  residëre.  A. 
Etre  rassis,  rorsus  resedisse.  A. 
1  (Fig.)  Faire  reposer.  Voy.  dé- 
poser, REPOSER.  Se  — ,  ae^er- 
vescëre,  intr.  Plin.  ^  Remettre 
dans  son  assiette.  Restituera 
{mentes  cammotas).  Plin.  Voy. 
remettre.  Se  — ,  colligère  sese. 
Cic.  ou  c.  animurrt.  Cic.  men- 
tem. Curt.    Esprit  rassis,    voy. 

CALME,    TRANQUILLE.    D'uU    OSprit 

plus  —,  œçaiore  anima.  Liv. 
De  sens  — ,  voy.  isano-froid.  |! 
(Technol.)  —  qqch.  (remettre  en 
état).  Voy. REMETTRE.  Pain  ra-sis 
(qu'on  a  laissé  reposer  après  i.i 
cuissonl,  hestemus  panis.  Ccls. 
rasséréner,  v.  tr.  Ramener  à 
la  sérénité.  Serenum  reddèr:-. 
A.  Le  ciel  se  ra.ssérène,  cœluin 
serenum  fit.  Plin.  j.  ou  cœli  se- 
renitas  redditur.  Sen.  ou  dis- 
serenat.  Plin.  disierenascir. 
Liv.  Il  Fig.  Serentire,  tr.  Virj. 
iniarâre,  tr.  Ptin.  Se  —,  (ron- 
tem  explicàre.  Cic.  relaxâri- 
vultam  tristem.  Sen.   Voy.  di> 

RIDEK,  ÉPANOUIR. 

rassortiment,  s.  m.  Action  (i) 
rassortir;  résultat  de  cette  ar- 
tion.   Voy.  assortiment  et  noi - 

VEAU. 

rassortir,    v.    tr.    Assortir    dj 
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«nouveau.  Rursas  instruire  ou 
crnôre.  A. 

rassurant,  ante,  adj .  Qui  ras- 
sure. Aptas  ad  animam  confir- 
mandam.  Cic.  Plenus  spei.  tic. 

rassurer,  v.  tr.  Remettre  en 
assurance.  Firmâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  nostros.  Ceea.  fiiina- 
las  animo.  Sali.  fr.  Tac.)  ; 
conSrmâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
animas  militum.  Cxs.  aliquem 
diffidentem  rébus  suis.  Cic.  ti- 
mentes.  Cœs.  territos.  Sali. 
animas  Gallorum  verbis.  Oses, 
c.  animum  ou  animas.  Cic. 
conprmâre  se.  Cic.  se  anima. 
Cœs.  confirmato  animo.  Sali. 
satis  certo  et  confirmata  ani- 
mo. Cic.  conprmatiarem,  ali- 
quem e(ûcëre.  Cses.  confirma- 
tior  fui  ["je  me  suis  rassuré  ■]. 
Cic). 

rat,  rate,  s.  m.  et  f.  Petit  qua- 
drupède rongeur.  Mas,  maris, 
m.  et  f.  Cic.  Petit  — ,  musca- 
lut,  i,  m.  Cic.  De  — ,  marinas, 
a,  am,  adj.  Col.   Petit  —  (t.  de 

•caresse),  mus,  maris,  m.  Mart. 
1  Fig.  Avoir  un  — ,  voy.  lubie. 
i  P.  anal.  —  d'eau,  muscalas 
aqaatilis.  Plin.  —  araignée, 
voy.  MusjiRAicNE.  —  de  mon- 
tagne, voy.  MARMOTTE.  —  des 
champs,  mas  agrestis.  Plin.  ni- 

tedaia,  œ,  f.  Cic.  —  de  Pharaon, 
d'Egypte,  voy.   ichsei'mon. 
iratatiner  (se),  v.  pron.  Se  ra- 
poti.sser  en  se  desséchant.  Cor- 

ragâri.  pas?,  réfl.  Plin.  Exilem 

fieri.  Cic.  V'iescére,  intr.  Varr. 

Col.    Retorrescëre,    intr.    Cal. 

Batatiné,    retorridus,    a,    am, 

adj.  Phœd.  vietas,  a,  am,  adj. 

Cic. 
rate,   b.   f.   Viscère   situé    dans 

l'hypocondre  gauche,  tien,  enis, 

m.  Plaat.  et  lienis,  is,  ra.  Cels. 

Splen,  splenis,  m.  Vitr.  Pers. 

Qui  a  la  —   malade,  iienosas, 

a,  am,  adj.  Plaat.  Plin.  sple- 

nicas,  a,   am,   adj.  Plin.  Fig. 

Décharger  sa  —,   effandére  bl- 

lem.  Jav.    Epanouir,   désopiler 

la  ,    voy.    DÉSOPILER. 

râteau,  s.  m.  Outil  de  jardi- 
nage pour  ratisser.  Pecten,  fi- 
nis, a.  Ov.  Rastram,  i,  n.  Virg. 
P.  plaisant.  Fig.  Voy.  râtelier. 

râteler,  v.  tr.  Amasser,  nettoyer 
avec  le  râteau.  Rastellis  era- 
dëre.  Varr.  Pectëre,  tr.  Cal. 

-râtelier,  s.  m.  Meuble  d'écurie 
où  le  loin  destiné  aux  bêtes  est 
retenu  par  des  barres  de  bois. 
Falitcœ,  arum,  f.  pi.  Cato. 
Manger  à  plusieurs  — ,  non 
certum  prssepe  tenêre.  Hor. 
I  (Fig.)  Les  deux  rangées  de 
dents.  Ordo  dentiam.  Plin.  Un 
—  de  fausses  dents,  ordo  em- 
ptorunx  dentiam.  A. 

.rater,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
(En  pari,  d'une  arme  à  feul  ne 
pas  faire  partir  son  coup.  De§^ 
cére,  intr.  A.  \\  (Fig.)  Voy.  É- 
CHOUER.  ^  En  pari,  du  tireur 
(ne  pas  atteindre  ce  qu'il  vise). 
Voy.  MANQUER.  Un  coup  raté  (et 
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ellipt.)  un  raté,  irrita.^  ictus. 
i-iv.  ||(Fig.)Voy.  ma.mqier.  Uaté, 
iiritus,  a,  am,  adj.  Cic. 
ratière,  s.  f.  Piège  à  rats.  Ma- 
scipala,  a-,  f.  et  mascijouium,  i, 
n.  Lacil.  Varr.  Pha-d. 
ratification,  s.  f.  Action  do  ra- 
tifier; acte  par  lequel  on  rati- 
fie. Aactaritas,  atis,  f.  Cic.  Pro- 
batio,  anis,  f.  Cic.  Sans  la  — 
du  sénat,  inj'assu  senatas.  Liv. 
Obtenir,  recevoir  la  —  de,  pro- 
bàri.  Cic.  Voy.  autorisation. 
ratifier,  v.  tr.  Confirmer  au- 
thentiquement.  Aactoritate  suâ 
confirmâre  ou  simpl.  confir- 
mâre,  tr.  Cic.  (cf.  con^.  décré- 
ta. Nep.  acta  alicaias.  \'ell. 
Saet.).  Auctorem  fien  [alicaias 
rei).  Cic.  {sententiœ,  etc.).  Liv. 
Ratum  habêre  ou  dacëre.  Cic. 
Liv.  Ratam  facére.  Cic.  San- 
dre, tr.  Cic.  (cf.  sanc.  pactum. 
Liv.  acta  Csesaris,  Cic.  aliquen^ 
augarem  [•  le  choix  de  qqn 
comme  augure  •].  Cic).  Sciscëre 
ou  Jahêre  (legem).  Cic.  —  les 
ordonnances  de  qqn,  acta  ali- 
cuj'as  servâre.  Cic.  taëri.  Saet. 

—  un  traité,  jubére  fcedas.  Cic. 
(irmâre  fcederis  pacem.  Liv. 
Ratifié,  ratas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Non  ratifié,  irritas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Voy.  confirmer. 

ration  (lat.  ratio,  compte,  me- 
sure), s.  f.  Portion  de  vivres, 
de  fourrages  distribuée  chaque 
jour  aux  troupes,  et  par  ext. 
à  d'autres  personnes.  Cibaria, 
oram.,  n.  pi.  Cœs.  Cibas  ou 
vicias  diarniis.  Liv.  Diariam, 
ii,  n.  Cic.  —  mensuelle  de  grains 
(assignée  aux  esclaves),  demen- 
sus  cibus  Plaat.  Donner  double 
— ,  dare  daplicia  cibaria.  Liv. 
Recevoir  une  double  —  de  blé 
(en  guise  de  récompense),  da- 
plici  (ramenta  donàri.  Liv. 
-Mettre  à  la  — ,  voy.  rationner. 

—  pour  les  chevaux,  caballatio, 
onis,  f.  Cod.-Theod. 

rational,  s.  m.  Morceau  d'étoffe 
que  le  grand-prêtre  des  Hébreux 
porte  sur  la  poitrine.  Rationale, 
is,  n.  Hier. 

rationalisme,  s.  m.  Doctrine 
qui  n'admet  que  l'autorité  de 
la  raison.  Disciplina  ou  doc- 
trina  quâ  ratio  omniam,  rerum 
quasi  domina  et  dax  habë- 
tar.  A. 

rationaliste,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  professe  le  rationalis- 
me. Qui  {qaœ)  in  omni  vita 
rations  atitur  magistrâ.  A. 
Adject.    Doctrine  — ,    voy.   r.\- 

TIONALISME. 

rationnel,  elle,  adj.  Fondé  sur 
la  raison  oa  conforme  à  la  rai- 
son. Rationi  canveniens  ou  con- 
sentaneas.  Cic.  Ratiane  saseep- 
tus.  Cic.  Rationalis,  e,  adj . 
Sen.  Recherches  — ,  ratio  ac 
disputatio.  Cic.  Suivre  une  mé- 
thode — ,  ratiane  perseqai.  Cic. 
1  (Mathém.)  Qui  exprime  un 
rapport  défini.  Voy.  définir. 

rationnellement,  adv.  D'une 
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manière  rationnelle.  Rationi 
convenienter.  Cic. 

rationnement,  s.  m.  Aninn 
de  rationner.  Voy.  distribi  i  mn, 
PART.4GE.  Il  Résultat  de  cette 
action.  Voy.  ration. 

rationner,  v.  tr.  Distribuer  par 
ration.  Diaria  ou  cibaria  cal- 
que demetiri.  A.  ^  Mettre  à  la 
ration.  Exi/juam  cibi  portiu- 
nem  (  unicaiqae  ]  tribuèrc  mi 
metiri.  A. 

ratissage,  s.  m.  Action  de  ra- 
tisser. Circumrasio,  onis.  t. 
Plin.  Un  bon  — ,  pectita  tellus. 
Col. 

ratisser,  v.  tr.  Racler  légère- 
ment. Radëre,  tr.  Cels.  t><vn- 
dëre,  tr.  Col.  —  autour,  lir- 
cumradëre,  tr.  Cels.  .-Vctit.ii  de 
—  autour,  circamra^io,  <>»i(s, 
f.  Plin.  ^Passer  au  râteau.  Ra- 
dëre, tr.  Cal.  Plin.  (cf.  roderc 
qaod  supra  terram  est.  Plin.). 
Pectëre,  tr.  Col. 

ratissoire,  s.  f.  Instrument  de 
jardinage    pour    ratisser,    etc. 

Voy.   HERSE,   SARCLOIR. 

ratissure,  s.  f.  Ce  qui  tombe 
de  ce  qu'où  ratisse.  Voy.  ra- 
clure, ROGNURE. 

raton,  s.  m.  Petit  rat.  ,jV/a,<'ra- 
las,  i,  ra.  Cic.  ||  Famil'.  (T.  de 
caresse.)  Mas,  maris,  ra.  Mort. 
rattacher,  v.  tr.  .attacher  de 
nouveau  (ce  qui  est  détaché). 
Religâre,  tr.  Hor.  Voy.  atta- 
cher. Fig.  Suppanëre.  tr.  C7c. 
(cf.  haie  generi  Hermagc 'na 
quatuor  partes  sapponit.  Cit.). 
Subjungêre,  tr.  Cic.  (cf.  fram- 
lationi  hsec  ipsa  subjan.t-ii . 
Cic.).Nectére,tr.Cic.  {cl.alia  ex 
aliis.  Cic).  Annectëre,  tr.  Cic. 
(cf.  rebas  prœsentibas  annec- 
tëre faturas.  Cic).  Voy.  atta- 
cher, UNIR.  (T.  de  phUos.j  — 
(comme  une  conséquence),  t^n- 
nectëre,  tr.  Cic.  —  à  la  vie, 
retinêre  in  vitâ.  Cic  —  qqn 
à  sa  cause.  Voy.  ramener.  ^  Al^ 
tacher  (ce  qui  était  sans  lieu). 
Voy.  ATTACHER.  Fig.  —  (uiie 
question  à  une  autre),  nectère 
alia  ex  aliis.  Cic.  Se  —  à.  prr- 
tinêre  ad  (et  l'Ace).  Cic.  Tr.c. 
Ce  qui  se  rattache  étroitemei.t 
à  cette  cause,  propiora  (,?bs 
causse  et  adjanctiora.  Cic. 
ratteindre.  Voy.  rattraper. 
rattraper,  v.  tr.  Attraper  de 
nouveau  ^qqn  qui  s'est  échappé). 
Reprehendére,  tr.  Cic.  Retru- 
hëre,  tr.  Cic  Se  laisser  —  au 
piège,  voy.  tromper,  reprendre. 
Ellipt.  On  ne  m'y  rattrapcia 
plus  (je  ne  m'y  risquerai  plu!-), 
voy.  PRENDRE.  —  son  argent, 
retrahëre  ad  se  (fugitivam)  ar- 
gentam.  Ter.  —  la  confiance, 
ret/ocâre ^em.  Cic.  —  le  temps 
perdu,  neglectum  tempos  cam- 
pensâre.Cicpensâre  velocitate 
moram.  Sen.  Le  temps  perdu  "U 
l'occasion  perdue  ne  se  rattrape 
jamais,  prsetermissa  frustra  re- 
vocantar.  Plin.  P.  ext.  Se  — 
(se  retenir),  voy.  retenir.  ^  .4t- 
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(eiiidre  (qqnqiii  »de  l'arance).  j 
.tsfeqai,  d^p.  tr  '-^i^-  Conseqai, 
dep.  tr.  Cir.  Voy.  rejoindre. 
I-aisse-moi  —  mon  homme,  sine 
me  hominem  .ipi.îoi.  Plaat.  P. 
anal.  On  n«  rattrape  pas  une 
p;>role,  un?  fois  échappée,  nes- 
lit  lO.r  missii  reitrrfi.  //or.  || 
i'.  ext.  Se  —  f>e  remettre  au 
i-ouraut),  voy.  itEireTTRE. 

rature,  s.  f-  Action  d'enlever 
en  grattant.  Rasuru,  a?,  f.  Plin. 
Il  P.  ext.)  C«  qu'on  enlève. 
Ahrafti  (ou  dernsu''  res  ou  pars. 
A.  Voy.  n.\CLi;BK.  rognure.  '^  i 
(Spéc.)  Action  d'enlever  ce  qui  1 
est  écrit;  résult.it  Je  cette  ac- 
tion. IMixra,  •".  f.  Cic.  Inter- 
positio,  onis,  t  Ci:.  Ecrits  cou- 
verts d'î  — ,  •■iC'itricosa  (s.-o. 
opero).  n.  pi.  Qaint. 

raturer,  v.  tr  Enlever  le  dessus  ' 
ile>  peaux  (pour  taire  le  parche-  1 
raiD).  Voy.  cratter,  racler.  ^ 
Annuler  ce  qui  ast  écrit  en  le 
surchareeant  A  l'ancre.  Delêre, 
tr.  Cic.  indacéri^  [nnmina).  Cic. 
^aperscribérc,  tr.'  Plin.j.  Stiet. 

—  pour  altérer  un  écrit,  com- 
mettre un  faux),  interlinëre 
{ t'ihulas,    ^estam^;ntam) .    Cic . 

—  l'écriture,  ttirhâre  ceram. 
Qaint.  Raturé,  interlitas,  a, 
am,  p.  ndj,  Cic  Le  nom  e?t 
raturé,    ri'imftn     est    in    litarû. 

raucité,  s.  f.  Sou  rauque  de  la 
voix.    Haiicifa:^^    utiSt    f.    Plin. 

VijV.    l-;.N'nOUKMENT. 

rauque,  a-ij.  Qui  a  'in  son  âpre, 
rude,  lîaarus,  u,  am,  adj.  Cic. 
Fascas,  a,  iim,  .-irij.  Cic.  (Seu- 
lem.  en  pari,  de  li  voix),  ob- 
scaras,  a,  um,  adj.  Jic.  Un  peu 
— ,  sti^ro'icuM^  a,  a^n,  adj.  Cic. 
Son  — ,  raacititx,  alis,  t.  Plin. 
Vei-s  — ,  dnrtis  l'erîo».  Prop. 
Bruit  — ,  marmar,  ririï,  n.  Cic. 
Kendre    —,    dev.'Qir    —,    voy. 

ENROUPn. 

ravage,  s.  m.  ruur-i  impétueux 
d.'3  eaux  (arch.).  Impetas,  ùs, 
m.  Cses.  i^iv.  dirt.  ex.:  (lami- 
nis.Carf.  adivrii  (Taminis  [opp. 
à  trangaitlitnn\  Liv.  magnn 
impeta  criimpcntr.s  flnvii.  Sen.]; 
vis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vis  atqw. 
intpetus  P'iminix  Cxs.  voy. 
VIOLENCE,  IMPÉTUOSITÉ).  ^  (Par 
ext.)  Dégât  causé  par  la  violence 
df-  eaux.  Clades,  is,  f.  Plant. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  lifji  cladem  fa- 
cére.  Liv^.  \\  iJé^it  cau'i»!  par 
toute  îiction  violenta.  Vastl- 
tas,  atis,  f.  '''"•  etc.  (ex.:  fa- 
f/am  ac  vnstifatKW.  loti  facére. 
Liv.  taniniii  vristitattm  in  Sa- 
liino  fiyro  r'-'ldi-rc,  ni...  Liv.)\ 
vatstatio,  onia,  i.  Cic.  I.iv. 
.b'en.  (**v.:  f'uri.  ^ïv.  om/iïtim. 
Cic.];  populatio,  oaia,  (■  Cn^s. 

Liv.  Justin,  (ex  :  p.  ayrorain 
c^teroram.  Liv.  Macedoniam 
al  hostiti  populations  defen- 
dire.  Jtistin.  ita  libira  popu- 
latio a  tprffo erat. Liv.  (ureegtam 
pofiiilationem  fao«r.;  Liv.  po- 
pututionem  c'ieo  c/fujë  facére, 
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at...  Liv.  au  plur.  hoitem  ra- 
pinis  popalationibusqiie  prohi- 
bfre.  Clés.);  depopulatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  etc.  lex.  :  d.  pra-- 
dioram.  Cic).  Voy.  ravager.  {| 
;Fis.)  Le  mal  exerce  ses  ravage* 
dans  les  basses  classes,  vis  morbi 
vaijatar  per  ignota  capita.  Liv. 

Voy.    R.WAOFR. 

ravageant,  ante,a<lj.  Qui  porte 
le  ravage.  Voy.  ravager. 

ravager,  v.  tr.  Détruire  par  le 
rava:.;e.  Vastàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  Italiam  vastàre  et  diri- 
përe.  Cic.  vastàre  dcpopulari- 
qae  fines.  Hirt.  v.  agros.  Cxs. 
tic.  omnia  ferro  igniijue.  Liv. 
absol.  vastandi  causa.  Cxs.); 
devastâre,  tr.  Liv.  (ex.:  pro.ri- 
main  .4puliœ  regionem.  Liv. 
[X.\II,  9,  51.  d.  fines.  Liv.  [IV, 
59.  '2].  ita  samas  aliqaoties  hâc 
sestate  devastati.  Liv.  [iiS.  5]); 
pervastàre,  tr.  Liv.  lac.  (ex.:  1 
fines.  Liv.  omnia  ferro  (ùim- 
mâqae.  Liv.  on  dit  aussi  vasti-  1 
tatem  inferre  tectis  atque  agris. 
Cic.  Liv.)  ;  populari,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  agros  popalaba- 
tar.  Cic.  provincise  popalatœ. 
Liv.  absol.  latë  popalati  f  •  ayant 
exercé  de  grands  ravages  •]. 
Liv.)  ;  depopulari,  dép.  tr. 
CiC.  etc.  (ex.:  agros.  Cic.  Tejo- 
rum  agram.  Liv.  eam  regionem. 
Ca's.);  perpopulari.  dép.  tr. 
Liv.  Tac.  (ex.  :  agram  Plucen- 
tinum.  Liv.  Italiam,  'i'hraciam. 
Liv.  omnia  circamjecta  arbi 
frequentis  et  amœni  agri  loca. 
Liv.).  Il  (Au  fîg.)  Vastàre,  tr. 
Lii'.  (ex.:  pestilentia  vastat  Ita- 
liam. Liv.);  urére,  tr.  Liv. 
(ex.  :  pestilentia  urens  simal 
urbem  atque  agros.  Liv.).  Voy. 

DÉVASTER. 

ravageur,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  détruit  par  le  ravage. 
Depopalator,  cris,  m.  Cic.  Vas- 
tator,  oris,  m.  Sen.  Ravageuse, 
vastatrix,  tricis,  f.  Sen.  (ep. 
95,  19). 

raTalement,  .=.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion   de    faire   descendre.   Voy. 

ABAISSEMENT,    DESCENTE.   1    ActioU 

de  diminuer  en  hauteur  ou  en 
épai.=seur.  Voy.  diminution,  rk- 
DUGTiON.  Il  Enfoncement.  Voy. 
ce  mot.  Il  Diminution  de  l'é- 
paisseur d'une  pièce  de  boi'^. 
Voy.  amincissement.  Spéc.  — 
d'un  mur,  directura,  se,  f.  Vitr. 
politio,  onis,  f.  Vitr.  \\  (P.  ext.) 
Grattage  ou  badiçeonnage.  Voy. 
ces  mots.  ||  (Fig.)  Arch.  Action 
de  rabaisser.  Voy.  amoindrisse- 
ment,   AFFA1BUBSEMENT.   ^   Action 

de  déprécier.  Obtrectatio,  onis, 

f.  Cie.  Voy.  DÉNIGREMENT,  DÉ- 
PRÉCIATION. Il  |P.  ext.)  Action  de 
se  déprécier.  Voy.  humilité. 
ravaler,  v.  tr.  (Arch.)  Faire 
•Jescendre.  Deprimére,  tr.  Ctc. 
Voy.  ABAISSER.  IJ  (.Spéc.)  De  nos 
jours.  Avaler  de  nouveau.  Re- 
sorbëre,  tr.  C'e/«.  Rarsas  abfor- 
bëre  ou  deglaiire.  A.  Voy.  ava- 
ler.   Fig.    —   fei    paroles,   voy. 
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rattraper,  reprendre.  ^  Dimi- 
nuer (qqch.)  en  hauteur  ou  en 
épaisseur.  \o}'.  abaisser,  amin- 
cir, DIMINUER.  Il  —  un  mur  (en- 
lever l'enduit  pour  recrépir). 
Dirigêre,  tr.  l'i^r.  Voy.  recré- 
pir. Il  (P.  ext.)  Gratter,  badi- 
geonner (la  surface).  Voy.  ces 
mots.  1  (F'S)  Rabaisser.  Voy. 
ce  mot.  Kavalé,  demissat,  a, 
um,  p.  adj.  Tac.  (cf.  dem.  us^ue 
ad  servilem  patierctiam.  Tac). 
Se  — ,  demitti,  pass.  réfl.  Tac. 
(cf.  demitti  in  adulationem. 
Tac).  Voy.  rabaisser.  ^  Dépré- 
cier. Premére,  tr.  Cic  Depri- 
mére, tr.  Liv.  Dittrahëre,  tr. 
Cic.  Obtcrcre,  tr.  Cic.  Affiigërc. 
tr.  Cic  (cf.  rem  vituperando. 
Cic).  —  la  grandeur  d'âme. 
inflectëre  magnitadinem  ani- 
mi.  Cic  —  la  gloire  de  qqn, 
obtrectûre  laudes  ou  laudibus 
alicujus.  Liv. 

ravaudage,  s.  m.  Action  de 
rapiécer,  de  repriser  (des  vielles 
hardes).  Voy.  raccommodage.  || 
(P.  ext.)  Ouvrage  grossièrement 
fait.  Voy.  grossier.  ^  (Fig) 
CBÎuvre  faite  de  pièces.  Cento, 
onis,  m.  Aus.  Isid.  \\  Action  de 
reprendre,  de  tourner  et  re- 
tourner une  idée.  Voy.  détodr, 
entortillement. 

ravauder,  v.  tr.  Rapiécer,  re- 
priser (des  vieilles  hardes).  Voy. 
raccommoder.  T  (Fig.)  Arch.  Ra- 
bâcher (qqch.)  Voy.  rabâcher. 
^  (Arch.)  V.  intr.  Reprendre, 
tourner  et  retourner  (une  idée). 
Voy.  ces  mots.  ||  Tourner  et  re- 
tourner les  choses.  Voy.  fouil- 
ler. 
ravauderie,  s.  f.  (Arch.)  Le 
fait  de  rapiécer,  de  raccommo- 
der. Voy.  raccommodage.  ^  Œu- 
vre faite  de  pièces  et  de  mor- 
ceaux. Cento,  onis,  m.  Aus. 
Isid.  1  Propos  décousus.  Voy. 
incohérence. 

ravaudeur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  dont  le  métier  est 
de  rapiécer.  ISartor,  oris,  m. 
Aug.  Sarcinator,  oris,  m.  l'inat. 
Ulp.  Dig.  Ravaudeuse,  sarcina- 
fri.r,  tricis,  f.  Varr.  Paul,  ex 
Fcst.  [I  (Fig.)  Arch.  Compila- 
teur. Voy.  ce  mot.  ||  Rabâcheur. 
Voy.  ce  mot. 
rave  (lat.  pop.  râpa.  Scrih.), 
s.  f.  Variété  de  chou  alimen- 
taire. Rapum,  i,  n.  Liv.  Petite 
— ,  rapulum,  i,  n.  Titin.  Ilor. 
—  sauvage,  rapistrum,  i,  n. 
Col.  Jeunes  pousses  de  — ,  ror- 
picii  (s.-e.  caules),  oram,  m. 
pi.  Plin.  Champ,  carré  de  — , 
rapina,  œ,  f.  Col.  De  —,  rapi- 
cias,  a,  um,  adj.  Cato.  Chou  — , 
napocaalis,  is,  f.  Isid.  \\  (P.  ext.) 
Petite  rave.  Voy.  radis. 
ravigoter,  v.  tr.  Remettre  en 
vigueur.  Voy.  recréer,  remet- 
tre. 
ravilir,  v.  tr.  Avilir  au  plu» 
bas  degré.  Voy. avilir,  rabaisser. 
ravin,  s.  ni.  Lieu,  chemin  pro- 
fondément creusé  par  les  eaux, 
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Via  cava.  Liv.  lîluvies,  ci,   f. 
Curt.    (cf.    prxrupf-r    elavies. 
Cart.).    Locas    vonv/iiiosus    et 
prasaltas.  Frontin.  Ùi-i^ion  cou- 
[>ce  de  — ,  salins,   ûs,   m.  Cic. 
l.iv. 
ravine  (lat.  rapina,  action  d'en- 
ii-aîner,   de  ravir),  i.  i.  (Arch.) 
Torreat    d'eau.    V')y     torrent. 
Il  (P.  ext.)  Ravin    Vuy.   ce  mot. 
ravinement,  6.   m.   Action   de 
laviner,  résultat  de  cette  action, 
.lï/uarum  popidntiit  ou  vasta- 
lio.  A. 
raviner,   v.   tr.   t'iniiser   le   sol 
lie  ravinp.  Voy.  i.beuser,  miner. 
Ue  grandes  pluies  ayant  raviné 
la  terre,  cum  terra  discessisiet 
maijnis  inihribus.  Cic. 
ravir   (lat.   pop.  ijpire),  v.   tr. 
iiulever   do   force  en  qui   est  à 
un  autre.  jRapëre,  tr,  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaantam   rapére  potuis- 
set.  Cic.  r.  viryines.  Cic.  spéc. 
iiiimatafà  morte  indignisaimê 
/■optum    esse.   Plin.   J.    65.   in 
admirationein  sixi-  rapêre   ali- 
(juem.  Sen.)  ;  a,bripëre,  tr.  Cic. 
Nep.  Tac.  (ex.:  quie  régi  porta- 
rentur  abripiebat.  Nep.  novam 
naptatn.  Plaat.  ex  eo  loco  vir- 
ginem.  Cic.  ^lios  ■;  complexu, 
parentam.  Cic.)  ;  eripère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  libertatem.  Caes.); 
abducéra,   tr.    C«;.  etc.  (ex.  ; 
filiam  mimi  Isidori  jb  Rhodio 
tibicine.  Cic.  aliquani   marito. 
Siiet,    mancipia.    Cic.)  ;    adi- 
mère,  tr.  C'ic.  (ex  ■  iu  lig.  hune 
l'ractiim  foituna  ademit.  Cic); 
auferre,  tr.  Cic    îtc.  ^ex.  :  ab- 
stalit  illi  foTtana  'natrem.  Sen. 
spem  auferre.  Cic).  V'oy.  enle- 
ver. Il  (Spéc.)  Ravir   l'honneur, 
voy.  déshonorer.  1    l'iansporter 
au  ciel.  In  sablinie  ropére.  Plin. 
Voy.    transporter.    |f     Au   fig.) 
E.xalter,  mettre  hors  de  soi  dans 
un     moment     d'enthousiasme. 

Voy.     TRANSPORTER,     EX-ILTER.     [| 

(Par  exagér.).  Rapêre,  tr.  Cic. 
(ex.:  Hectorem  canens  Homeras 
me  totam.  ad  :ie  convertit  et 
rapit.  Cic.)\  capére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  CAPTIVER,  charmer). 
—  de  plaisir,  voluptate  perfan- 
dère.  Cic.  saavissimë  afficére. 
Cic.  A  —,  optimë,  adv.  Nep. 
pulcherriiiiê,  adv    Col. 

ravisement,  s.  m.  Action  de  se 
raviser.  Senienfiit*.   riLutatio.  A. 

raviser  (sej,  v  pron.  Revenir 
sur  un  avis,  une  résolution. 
Matâre  sententiam.  Cic.  A  suà 
sententii'  discedëre.  Cic.  Con- 
st'/j'um  f/iu(âre.  Liv.  (En  bonne 
part.)  Se  — ,  salabrius  consi- 
liam  inirt.  Liv. 

ravissant,  ante,  adj.  Qui 
enlève  de  force.  Rapax  adj. 
Ilor.  Loups  — ,  ruptores  lapi. 
Virg.  1  Qui  trauspurie  d'admi- 
ration. Suavissimus ,  a,  um, 
adj.  Cic.  Pulcherrimas ,  a,  um, 
adj.  Cic.  Sammâ  lœtitià  ani- 
mum  perfandens.  Cic.  Lieu  — , 
amœnissimas  lociis  Cic.  Déli- 
cieu.\  !   charmant  '   —  1   facetc  .' 
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lepidi!  lautê  !  Ter.    Lire  d'une 
manière  — ,  saavissimë  leoëre. 
Plin.  /. 
ravissement,  s.  m.  Action  de 
ravir.  ||  {Arch.)  Action  d'enle- 
ver de  force.  Voy.  rapt.  ||    (Par 
ext.)  Action    de   transporter    au 
ciel.    Voy.   extase.    ^    Etat    de 
l'âme  transportée  d'enthousias- 
me, d'admiration.  Voy.  enthoi- 
siASME,   transport.    ||  (Par   exa- 
gér.) Etat  de    l'âme  transportée 
de  joie.  Samma  volaptas.  Cic. 
Suavissimn.''  voluptatis  sensus. 
Cic. 
ravisseur,    euse,  s.   m.  et  f. 
Celui,    celle    qui     ravit    qqch. 
Raptor,    oris,   m.   Plaat.    Tac. 
Ercptor,  oris,    m.   Cic.  Ravi-- 
seuse,   7-aptrix,    tricis,    f.  Hier. 
Il  (Spéc.)   Celui    qui   ravit   une 
femme,   une  fille.  Raptor,  oris, 
m.    Tac.    Prxdator,    oris,    m. 
Petr. 
ravitaillement,  s.    m.  Action 
de  ravitailler.  Com.meatixs,  as, 
m.  Liv.  Voy. approvisionnement. 
ravitailler,   v.   tr.   Pourvoir  à 
nouveau    de   vivres,   de  muni- 
tions. Framentani  ou  commea- 
tum.  exercitai  providêre.  Cses. 
Commeatas    {in   oppidum)  im- 
portàre.  Liv.  Se    — ,   rem  fru- 
mentariam  providêre.  Cxs.  rei 
framentaria!  prospicére.    Cœs. 
Se  —    facilement,    expeditâ  re 
l'rumentarià  uti.  Cses. 
raviver,    v.   tr.   Ramener  à  sa 
vivacité     première.    Suscitâre 
{ignés    sopitos).     Virg.  —    (les 
couleurs    d'un    tableau),    voy. 
R-vFRAÎCHiR.   —   les    chaips,    ad 
vivum  corpus    redigêre.    Plin.  | 

—  une  plaie,  refricâre  vulnus. 
Cic.    ou    cicatricem,.   Cic.  Fig. 

—  la  douleur  (de  qqn),  reno- 
vâre  dolorem.  Virg. —  un  cha- I 
gT\n,retractàre  crudavulnera. 
Ov.  (trist.  III,  11.  19).  —  lere-j 
gret,  acaére  desideriam.  Plin. 
/.  —  les  souvenirs,  redintegrâre 
ou   i-enovâre    memoriam.    Cic.  I 

—  souvent  un  souvenir,  fre- 
quentâre  alicujus  memoriam. 
Sen.  Voy.  ranimer. 

ravoir,  v.  tr.  Avoir  de  nou- 
veau. Iteram  habêre.  Cic.  Voy. 
recouvrer.  Il  (Arch.)  Se  —  (se 
ressaisir,  retrouver  ses  forces), 
voy.  RESS-iisiR,   remettre. 

rayer  (lat.  radiâre,  éclairer  de 
ses  rayons  ) ,  v.  tr.  Marquer 
d'une  ou  de  plusieurs  raies. 
Virgis  ou  lineis  distinguêre. 
Plin.  —  avec  un  objet  pointu, 
scribêre,  tr.  Plin.  Rayé,  virga- 
tiis,  a,  um,  adj.  i  irg.  virgula- 
tus,  a,  am,  adj.  Plin.  striatus, 
a,  am,  p.  adj.  l'iaut.  Rayé  d'or 
ou  de  pourpre  (eu  pari,  des 
étoffes,  des  vêtements),  clavon 
tas,  a,  am,  p.  adj.  Vopisc. 
Eioûfes  rayées  de  pourpre,  cla- 
vata,  oram,  n.  pi.  Paul.  ex. 
Fest.  (En  pari,  des  animaux), 
virgatus,  a,  um  adj.  Plin.  ^ 
(P.  ext.)  Annuler  par  une  raie 
sur   l'écriture.    Expungére,  tr. 
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C'ic.   Vov.  biffer,  raturer.  — 
qqn  de  la   liste   des   sénateurs, 
eradëre  aliquemalbo  senatorio. 
'Tac.  —  de  la  liste  descitoyens, 
redigêre      in     peregrinitatem. 
Saet.  —  qqn    de    la    liste  des 
accusés,   eximëre    aliqaem    de 
reis.  Cic.  ||   Fig.   —  une    accu- 
sation,   abolêre  accasationem. 
Plin.   j.    —    qqn    du    nombre 
do...,  numéro  eximëre.    Quint. 
—    qqn    du    nombre   des    hu- 
mains,     tôlière     aliquem      de 
medio.  Cic.  —  des   livres   d'un 
catalogue,     d'un       programme, 
sabnxovère  libros.  Quint.  Rayez 
cela  de  vos   papiei's  hanc  spem 
abjice  ou  depone.  Cic. 
1.  rayon,    s.    m.    Chacun    de» 
jets  de  lumière   rectilisues  qui 
émanent  d'un  centre  lumineux. 
Radius,  ii,  m.  Cic.  etc.  (ex.-  : 
radii  solis.   Plaat.    Cic.  radios 
(undëre.  Cic.   radii  infringun- 
tar    ou    refringuntar.     Plin.). 
Aux  premiers  —   du  matin,  ad 
primam  aaroram.    Liv.    prima 
aururà.  Plin.  Aux  premiers  — 
du    soleil,   ad   primam  lacem. 
Cic.  prima    lace.    Cœs.    Tant 
qu'il  resta  un  —  de  jour,  quoad 
lacis  superfait  qaicqaam.   Liv. 
Il   (Physique.)    Radias,    ii,    m. 
Cic.  Plin.  —  visuel,    oculorum 
actes.  Sen.  ||  (Au    fig.)    J'entre- 
vois   un   —    d'espérance,    spes 
aliqaa  mihi  agalget  ou  osten- 
ditur.  Liv.    (cf.    prima    spes  ei 
affulsit,  cum...  Liv.). ^{Oéom.) 
Chacune  des  droites    qui  vont 
du   centre   à   la  circonférence. 
Radius,  ii,  m.  Cic.  (univ.  6, 
15).   1   (Par   anal.)    Ce    qui   di- 
verge à   partir  d'un  centre.  — 
d'une  roue.  Radias,  ii,  m.  Virg. 
1  (Par  ext.)  Os  long  de  l'avant, 
bras.  Voy.  radius. 

2.  rayon,  s.  m.  Sillon  tracé  au 
cordeau  sur  une  planche  labou- 
rée.   Porca,   se,  f.    Cato. 

3.  rayon,  s.  m.  Gâteau  de  cira 
des  abeilles,  divisé  en  alvéoles. 
Favus,  i,  m.  Cic.  1  (Par  anal.) 
Casier,  tablette  d'une  biblothè- 
que,  etc.  Pegma.  atis,  n.  Cic. 
Loculamentam,  i,  n.  Cic.  .Vi- 
das, i,  m.  Cic.  Il  Casier  d'une 
armoire,    d'une    étagère.    Voy. 

CASIER. 

rayonnant,  ante,  adj.  Qui 
lance  des  rayons.  Radians,  p. 
adj.  Cic.  Radios  emittens.Plin. 
Radiatus.  a,  um,    p.    adj.  Cic. 

(cf.    sol.    Ci':.).      Voy.     ÉCLATANT, 

étincelant.  Etre  — ,  voy.  ra- 
yonner. ||Fig.  —de  joie,e«  simpl. 
—,  renidens,  p.  adj.  Ov.  (cf. 
ore  renidenti.  Ov.)  Visage, 
yeux  —  de  joie,  lœtas  valtus. 
Cic.  lœti  oculi.  Val.-Max.  ^ 
^  Disposé  en  rayons.  Radiatus, 
a,  U7n,  p.  adj.  Plin.  (cf.  r.  ca- 
pat.  Plin.  r.  corona.  Saet.) 

rayonné,  ée,  adj.  Disposé  en 
rayons.  Voy.  radié  et  rayon- 
nant. Nimbe   — ,  voy.  auréole. 

rayonnement,  s.  m.  Action 
de    rayonner.    Radiatio,  onis, 
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t.  Plin.  >ulyi>r,  oris,  m.  Cic 
L*  —  de  lor,  aura  auii. 
VJry.  n  (P.  analO  Le  —  d'un.- 
«ource  de  chaleur,  emissio  ca- 
loris.  Plin  Vig.  Le  —  de  la 
joie,  egasio   iinimi   in  Ixtiiià. 

'  ''-'■ 
rayonner,  v.  intr.  Lancer  dc> 
rayons  luinineui .  Radiàrc. 
inlr.  Plin.  et  radiari,  dèp. 
intr.  Plin.  Radios  emittère. 
Plin.  Fïilgire,  intr.  Cic.  ||  (P. 
anal.)  Emettre  des  rayons  de 
calorique.  Emittère  ou  Jandëre 
calorem.  Plin.  \\  Fij.  -  de 
joie,  renidère,  intr.  Liv.  — 
d'orgueil,    de    jeunesse,     voy 

KCLAT. 

rayure,  s.  f.  Partie  rayée  d'une 
iliose.  Virgsc,  arum,  f.  pi.  Oi\ 
.Voy.RAiE.1  Marque  faite  sur  un 
"objet.    Panctam  ,    i,    n.    Plin 

Voy.   MARQUE. 

raz  et  ras,  s.  m.  Courant  vio- 
lent dans  un  canal  étroit.   Vis  i 
atqae  impetus  (laminis.  Cses.  \\  j 
Spéc. —  de  marée  (soulèvement; 
extraordinaire  de   la  mer).  yE- 
staantis  maris  impetus.  A.        j 

razzia,  s.  f.  Invasion  d'un  ter- 
ritoire ennemi  pour  erlever 
des  troupeaux,  etc.  Impetus, 
as,  m.  Liv.  Praedatio,  onis, 
f.  Liv. 

razzier,  v.  tr.  Soumettre  à  une 
razzia.  Voy.  piixer. 

réaction,  s.  f.  Action  qu'un 
corps  agissant  sur  un  autre 
détermine  en  retour  chez  celui- 
ci.  Retroagendi  vis.  A.  Repul- 
lus,  as,  m.  A.  Contraiias  ic- 
tus. A.  VU  contraria.  Cic. 
Produire  une  — ,  avoir  dos  -— , 
in  contrariam  efficire.  Cic. 
Tenter,  essayer  un  mouvement 
de  — ,  obniti,  dép.  intr.  Cic. 
reniti ,  dép.  intr.  Cic.  La  — 
fut  bien  faible,  pamm  »n  con- 
trariam patiem  e([ectum  est. 
CuH.  Il  Fig.  Vis  contraria. 
Cic.  Repulsus,  ûs,  m.  Plin.  \\ 
(Physiologie).  Mouvement  pro- 
voqué dans  l'organisme  par 
une  cause  morbide.  Res  ex 
niorbo  nota.  A.  C'est  une  — 
du  mal  dont  tu  souffres,  hœc 
ex  tuo  jnorfco  nata  sant.  Sen. 
Il  (.Manè?e.)  Secousse  imprimée 
par  le  cheval  au  cavalier.  Voy. 
cosTBE-couP,  SECOUSSE.  ||  Action 
en  sens  contraire  j)rovoquée 
par  une  action  littéraire,  poli- 
tique, etc.  Res  contraria.  A. 
Il  (Spéc.)  Action  politique  du 
parti  conservateur .  Rerum 
fjristinarum  stadium.  Gs. 
réactionnaire,  adj.  Qui  tend 
à  opérerune  réaction  politiqur-, 

Voy.       RÉTROGRADE.        |{      (SubsL.; 

Partisan  do  la  réaction.  Rerum 
pristinaram  studiosas.  A. 
réagir  (lat.post.reojëre  [-pous- 
ser de  nouveau,  ramener  •]. 
Avicn.),  V.  intr.  Exercer  sur 
un  corps  une  action  provoquée 
par  l'.-iction  reçue  de  celui-ci. 
Jn  allcram  pariem  agëre.  A. 
In  contrariam  efÇicëre.A.Con- 
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ira  agëre.  A.  ||  (Spéc.)  Faire  ef- 
fort pour  résister.  Reniti,  dép. 
intr.  Cic.  Obniti,  dép.  intr.  Cic. 
.Vifi  contra.  Tar. 
réajournement,  s.  m.  Action 
de  réajourner.     Voy.    ajoubnk- 

MENT,  N0UVE.^U. 

rëajoorner,  v.  tr.  Ajourner 
de    nouveau.    Voy.     ajourner, 

NOUVEAU . 

réal,  aie  ilat.  regalis),  adj.  et 
s.  f.  (Aroh.)  Royal.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Spéc.)  La  ijalèro  — ,  e^ 
sabst.,  la  —,  regia  navis.  Cic. 
prcetoria  navis.  Liv.  P.  ext.  Le 
pavillon    — ,    voy.    étendard  ; 

ROTAL. 

rëalgar,  s.  m.  Sulfure  rouge 
d'arsenic.  Sandaraca  et  aan- 
daracha,  x,  f.  Plin.  Mêlé  de 
— ,  sandaracatus,  a,  am,  adj. 
Plin. 

réalisable,  adj.  Qui  peut  se 
réaliser.  Qui  (qua-,  quod]  e((ici 
(ou  ad  effectam  addaci  ou  per- 


f,ci).  pote^t.  A. 
réalisation,  s.  f.  Action  de 
réaliser.  Ejectas,  ûs,  m.  Liv. 
Il  (Spéc.)  Fides,  ei,  f.  Liv. Voy. 
accomplissement,  exécution.  Il 
La    réalisation    d'un    domaine. 

Voy.    VENTE. 

réaliser,  v.  tr.  Rendre  réel. 
Ad  effectum  adducëre.  Cic.  ou 
perducëre.  Cic.  Ad  verum  per- 
dacëre.  Cic.  Facëre.  tr.  Cic. 
E(ficëre,  tr.  Cic.  Per^cëre,  tr. 
Cic.  Voy.  ACCOMPLIR,  exécuter. 
Spéc.  Si  ma  mort  peut  réa- 
liser l'affranchissement  de  l'E- 
tat, si  reprœsentari  morte  meù 
libertas  civitatis  potest.  _  Cic. 
Voir  ses  espérances  réalisées, 
speratis  potiri.Ter.Se  réaliser. 
Fieri  on  effici,  pass.  Cic.  Eve- 
nire,  intr.  Cic.  (cf.  talis  rei 
publicœ  forma  laaJari  faci- 
lius  quam  evenire  potest.  Cic). 
Le  songe  se  — ,  somnium  ve- 
rum evadit.  Cic.  (Div.  II,  53, 
108).  Mes  désirs  se  —,  optata 
mihi  contingant.  Cic.  1  Con- 
vertir (un  bien  fonds,  des  va- 
leurs de  crédit)  en  espèces.  — 
sa  fortune,  omnem  pecaniam 
redigëre.  Ilor.  Absol.  — ,  même 
trad. 
réalisme,  s.  m.  Reproduction 
de  la  réalité.  Imitatio  verita- 
tis.  A. 

réaliste,  s.  m.  Celui  qui  s'at- 
tache à  la  reproduction  de  la 
réalité.  Imitator  veritatis.  A. 
Etre  — ,  imitari  vcritatem.  Cic. 
réalité,  s.  f.  Le  fait  d'être  réel. 
Veritas,  atls,  t.  Ctc.etc.  (ex.: 
in  omni  re  vincit  im.itaiionem 
veritas.  Cic.  consule  verita^ 
tem.  Cic.  vulgus  ex  veritate 
paaca,  ex  opinione  malta  ses- 
timat.  Cic.y,  Datura,  se.  (.Cic. 
Quint,  (cf.  Cic.  [Tusc.  Il,  53]. 
Quint,  rx,  2,  llj);  eventus, 
ûs,  m.  Cic.  (s'opp.  à  condicio 
["  possibilité  •],  cf.  harum  om- 
nium rerum  eventus. Cic.  [Rab. 
Îierd.  ICI).  N'exister  point  dan-; 
a — ,  eub   ocalos  non   codera. 
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'  ie.  S'ou  tenir  a  la  — ,  rebiu 
stare.  Cic.  Donner  de  la  —, 
une  —  à...,  ad  effectum  ad- 
ducëre ou  perduccrc  {aliqnid). 
Cic.  Voy.  RÉALISER.  En — ,verf, 
adv.  Cic.  Voy.  [en]  fait.^  Chose 
réelle.  Res,  rei,  (.  Cic.  etc. 
(ex.:  res  ou  res  ipsa.  Cic.  rea 
verse.  Cic.  ex  rébus  veraexem- 
pla  samëre.  Cic.  sine  re  simi- 
litudo.  Sen.)  ;  verum.  i,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  VÉRITÉ).  Ajouter 
à  la  —,  afSngére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  guid  error  a(finxcrit.  Cic. 
malta  rumore  afângebantar. 
Cœs.  neqae  l'era  laus  ei  de- 
tracta  neqtie  falsa  afÇicta. 
Cic). 
réapparaître,  v.  tr.  .\pparaître 
de  nouveau.  In  conspcctum  re- 
dire. Cic.  Rursas  apparêre. 
Cic. 

réapparition,  s.  f.  .\ction  de 
réapparaître.  ||  (En  pari,  d'un 
astre.).  Novus  ortus.  Plin.  || 
(En  pari,  d'une  maladie.)  Voy. 
uetouk. 
réappel,  «.    m.    Nouvel    appel. 

A'oi'ci  evocatio.  .\. 
réappeler,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Interjeter  appel  de  nou- 
veau. Novam  appetlationcm 
interponëre.  Jet.  Iteram  ap- 
pellàrc.  Cic  Jet.  ou  provocàre. 
^  V.  tr.  Appeler  de  nouveau. 
Revocàre  Imilites).  Cic  {ve- 
teranos).  Tac.  Voy.  rappeler. 
réaprposer,  v.  tr.  Voy.  repla- 
cer. 

réarmement,  s.  m.  ,\otion  de 
réarmer.   Voy.   armement,  nou- 

VE.tU. 

réarmer,    v.     tr.    Iteram    ou 

rursus  armure.  A. 
réassignation,  v.  tr.  Nouvelle 

asei^nation.     Voy.    assignation, 

NOUVEAU. 

réassigner,  v.  tr.  .assigner  de 
nouveau.  In  jus  revocàre.  Jet. 

réatteler.  Voy.  atteler,  nou- 
veau. 

rebaisser,  v.  tr.  Baisser  de 
nouveau.  Rursas  demiltëre  ou 
deprimëre.  A. 

rebaptisant,  =.  ra.  Par  besoin 
d'un  second  baptême.  Rebapti- 
zator,  oris,  m.  .■^ag. 

rebaptizateur  (lat.  eccl.  re- 
haptizator.  .-luy.),  9.  Voy.  re- 
baptisant. 

rebaptiser,  v.  tr.  Baptiser  de 
nouveau.  R'ibaptiiàre,  tr.  Eccl. 
Jet.  Action  de  —,  rebaptisma, 
atis,  n.  Eccl.  rebaptizatio, 
onis,  f.  Eccl. 

rébarbatif,  ive,  adj.  Qui  a  un 
aspect  peu  engageant.  Asper, 
a,  am,  adj.  Cic.  Saperciliosus, 
a,  am,  adj.  Sen.  hlorosas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Difpcilis,  e,  adj. 
Cic.  Trux,  adj.  Cic.  Tracalen- 
tas,  a,  am,  ady  Tac.  (cf.  quo 
truculentior  visa  (oret.  Tac.). 
Il  (Fig.)  Désagréable,  dur.  Voy. 
ces  mots. 

rebâtir,  v.  tr.  Bâtir  de  nou- 
veau, liostitaëre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  rest.  domam.  Cic   oppida. 
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Cx».  maros.  iVcp.)  Rc^cére.  tr. 
Cic.  (cf.  réf.  rfomum.  Cic. 
fana.  Cic.)  ||  (Fig.)  Se  — .  voy. 
iir.rAiRE. 

rabattre,  v.  tr.  Battre  de  nou- 
veau. Iteram  ou  laisus  verbe- 
ràre.  Cic. —  (les  cartes),  remis- 
cêre,  tr.  A.  1  Rebattre  ses  voies 
(en  parl.ii'unchien,  d'uae  bête), 
revenir  sur  ses  pas,  vc$ti//ia 
rétro  sequi.  Virg.  ^  Battre  à 
plusieurs  reprises.  Tandêre,  tr. 
Cic.  Obtandéi-c,  tr.  Cic.  Voy. 
ROLER.  Il  Fig.  —  les  oreilles  à 
qqn  de  qqch.,  et,  par  ext.,  — 
qqch.  aux  oreilles  de  qqn,  tun- 
aère  aares.Plaat.  ou  absol.  tan- 
dêre. Plaat.  obtandëre  aiires. 
Prop.  II  a  rebattu  les  oreilles 
de  semblables  discours,  aiives 
istis  sermonibas  refersit.  Cic. 
J'ai  les  oreilles  rebattues  de 
noms  nouveaux,  celebrantar 
aares  mese  novis  nominibas. 
Cic.  Rebattu,  contritas,  a,  um, 
p.  aHj.  Cic.  (cf.  proverbium 
letastate  contritum.  Cic.).per- 
tritas,  a,  uni,  p.  adj.  Sen.  || 
(P.  est.)  Répéter  une  note.  Voy. 
ces  mots. 

rebaudir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Exciter,  et,  p.  ext.  cares- 
ser le  chien.  Voy.  ces  mots.  ^ 
V.  intr.  En  pari,  du  oliien  : 
s'animer.  Voy.  animer.  ||  (P. 
ext.)  Dresser  la  queue.  Voy.  ces 
mot=. 

rebec,  s.  m.  Ancien  instrument 
de  musique.  Voy.  luth. 

rebelle,  adj.  Qui  refuse  obéis- 
sance à  l'autorité  légitime.  Re- 
bellis,  e,  adj.  Virg.  Tac.  Con- 
tumax,  adj.  Tac.  Etre  —,  re- 
bellâre,  intr.  Liv.  irnperium 
(alicajiis)  detrectàre.  Liv.  Les 
esprits  — ,  voy.  démon.  ||  .!?u!)st. 
Uu,  une  — ,  rebellis  ou  seditio- 
sas  liomo.  Cic.  Une — ,  rebella- 
trix,  tricis,  f.  Liv.  Ov.  Les  — , 
rebelles,  ium,  ra.  pi.  Tac.  || 
Fig.  Rebellis,  e,  adj.  Ov.  Con- 
tumax,    adj.    Col.     Tac.    Voy. 

DÉSOBÉISSANT,  INDOCILE,  INSOUMIS. 

Il  (P.  anal.)  En  pari,  des  choses. 
Canetons,  antis,  p.  adj.  Virg. 
Contamax,  adj.  Sen.  (cf.  ad- 
versas  omne  remediam  conta- 
max. Sen.).  Ulcères  — ,  ulcéra 
carationi  repagnanUa.  Plin. 
Terre  —  à  la  culture,  surda 
tellas.  Plin.  Etre  — ,  resistêre, 
intr.  Cic.  Voy.  résister. 
rebeller  (se),  v.  intr.  Refuser 
obéissance  à  l'autorité  légitime. 
Rebellàre,  intr.  Liv.  Voy.  ré- 
volter. Il  Fig.  DÉSOBBUl,  RÉVOL- 
TER. 

rébellion  (lat.  re6e??io, révolte), 
s.f.  Acte  dercboUe.Voy.  révolte. 
Crime  de  — , parricidiam,  ii,  n. 
Cic.  Liv.  (cf.  p.  puhlicam.  Liv. 
p.  patrias.  Cic).  \\  (Spéc.)  Acte 
de  celui  qui  s'oppose  à  l'actioa 
de  la  justice.  Contamacia.  a;, 

f.  ./cf.  Voy.  DÉSOBÉISSANCE.  |{  Fig. 
Voy.      RÉVOLTE,      RÉSISTANCE.       ^ 

L'ensemble  des  rebelles.  Rebel- 
les, ium,  m.  pi,  lac. 
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rebëquer.  v.  iiur.  et  se  rebi- 
quer,  v.  pron.  Tenir  tête  avec 
aigreur.  Contumacem  esse  in  ou 
adversus  aliijuem.  Cic.  Contu- 
tnaciter  respondëre  {aliciti).  Q. 

rebifier,  v.  tr.  et  pron.  |1  (Arch.) 
1'.  tr.  Retrousser.  Voy.  ce  mot. 
Il  (Fig.)  Rabrouer.  Voy.  ce  mot. 
■f  (Fig.)  Famil.  Se  —  (se  mettre 
en  état  de  résistance),  insolen- 
tias  se  efferre.  Cic. 

reblanchir,  v.  tr.  Blanchir  de 
nouveau.  Ad  candorem  reda- 
cëre.  Plin.  Rarsas  dealbâre. 
Plin. 

reboiser,  v.  tr.  Replanter  de 
bois  (un  terrain  dénudéV  Silvis 
reserére  ou   iteram.  vcstire.  A, 

rebondir,  v.  intr.  Faire  un 
ou  plusieurs  bonds.  Recellëre, 
intr.  Plin.  Resilire,  intr.  Ov. 
Plin.  Repercati,  pass.  réfl.  Ov. 
Plin.  Resaltàre,  intr.  Virg.  Re- 
verberari,  pass.  réfl.  Cart.  Dis- 
saltâre,  intr.  Sen.  Faire  — , 
repercutëre,  tr.  Plin.  reverbe- 
rrïre,  tr.  Cart.  relidëre,  tr.  Sali, 
fr.  La  terre  le  fit  ^  (le  palet), 
i//iim  sabj'ecit  tellas.  Ov.  || 
iSpéc.)  Au  part,  passé  pris  ad- 
jectivt.  Rebondi,  ventti,osus,  a, 
um,  adj.  Plaut.  Ventre  — ,  voy. 
PROÉMLNENT.  Qui  a  des  joues  — , 
voy.  JOUFFLU.  Il  (P.  anal.)  Ton- 
neaux — ,  veniriosa  dolia.  Plin. 

rebondissement,  s.  m.  Action 
de  rebondir.  Repercussio,  onis, 
f.  Plin.  Reperrassas,  ûs,  m. 
Plin.  Recussixs,  (Abl.  û),  m.  Val.- 
.Vax.  Plin. 

rebord,  s.  m.  Bord  relevé.  La- 
bram,  i,  n.  Cœs.  Muui  d'un  — 
en  forme  de  lèvre.  Z-aôrosus,  a, 
am,  adj.  Cels. 

reborder,  v.  tr.  Border  de  nou- 
veau. Voy. border;  [de]  nouve.\u. 
^  Garnir  d'un  bord  relevé.  Voy. 

BORDER. 

1.  reboucher,  v.  tr.  (Arch.) 
Emousser.  Voy.  ce  mot. 

2.  reboucher,  v.  tr.  Boucher 
de  nouveau.  Voy.  boucher;  nou- 
veau. 

rebouillir.  Voy.  bouillir;  nou- 
veau. 

rebours,  ourse,  adj.  ot  s.  m. 
Il  (Adj.)  Arch.  Qui  est  à  contre- 
poil.  Voy.  CONTRE-POIL.  ||  (Fig.) 
Qui  prend  le  contre-pied  des 
choses.  Inversas,  a,  um,  p.  adj. 
Jav.  Prceposteras,  a,  am,  adj . 
Plin.  Une  femme  — ,  voy.  con- 
TR.UUANT,  REVÊCHE.  P.  anal.  Che- 
val  — ,  voy.  RÉTIF.  Bois  — ,  voy. 
Noiœux.T^S.m.  (.4rch.)  Le  contre- 
poil.  Voy.  ce  mot.  ||  Fig.  Le 
contre-pied  d'une  chose.  Con- 
trariam,  ii,  n.  Sen.  Voy.  con- 

TRE-PIED,      CONTRAIRE.     .\    ,    aU 

— ,  rai'Sus  (ou  rursam),  adv. 
Sen.  Justin,  versa  vice.  Cic.  in 
contrariam.  partem.  Cic.  in 
contrariam.  Cic.  Dactyle  à  — , 
dactyli  repercussio.  mar.-Vict. 
Mis  â  — ,  priepoiterus,  a,  am., 
adj.  Lacr.  (Descendre)  à  —  (à 
reculons),  irsam  versas.  Cic. 
Vers  qui  peuvent  être  lus  à  — , 
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versas  reciproci.  Diom.  ||  (Au 
fig.)  Rétro,  adv.  Cic.  (cf.  rétro 
vivére  [•  vivre  au  r.  des  au- 
tres "].  Sen.).  Prœpostëre,  adv. 
Cic.  Qui  agit  au  —  (des  autres), 
prn'posterus,  a,  um,  adj.  Tac. 

rebrasser.  Voy.  retrousser. 

rebrider.  Voy.  brider;  nouveau. 

rebrousse-poil  (à),  loc.  adv. 
En  rebroussant  le  poil.  Contra 
pilam.  Plin.  Voy.  contre-poil. 
Il  Fig.  Prendre  à  —  (une  affaire), 

voy.    CONTRE-SENS. 

rebrousser,  v.  tr.  Manier  à 
contre-poil.  Contra pilum  trac- 
târe.  A.  —  doucement,  remul- 
cêre,  tr.  Virg.  (En.  XI,  812). 
1  (Fig.)  Diriger  en  sens  inverse. 
—  chemin,  et  intransitivt.  — 
(revenir  en  arrière),  rétro  ver- 
têre  iter.  Cic.  Action  de  — 
chemin,  reversi'o,  onis,  t.  Cic. 
(cf.  reditu  vel  potius  meâ  re- 
versions lastatas  est  [•  il  a  été 
heureux  de  me  voir  revenir  ou 
plutôt  de  me  voir  r.  chemin  »]. 
Ci'c).  Faire  —  chemin  à  qqu, 
revocâre  aliquem  ex  itinere. 
Cic.  aliqaem  avertëre  rétro. 
Cic.  —  son  cours  (en  parh  d'un 
cours  d'eau),  voy.  refluer;  re- 
monter. Il  P.  ext.  Faire  — ,  voy. 

ÉMOUSSER. 

rebuffade,  s.  f.  Refus  brutale- 
ment exprimé.  Repuisa,  œ,  f. 
Csc.  Essuyer  des  — ,  voy.  refus, 
REPOUSSER,  .accepter  sans  rien 
dire  les  —  de  qqn,  vereri  ali- 
rAijus  asperitatem.  Nep. 

rébus,  (lat.  rebas,  abl.  plur.  de 
res,  chose),  s.  m.  Jeu  d'esprit. 
Voy.  JEU.  Il  (P.  ext.)  Enigme. 
Voy.  ce  mot. 

rebut,  s.  m.  Action  de  rebuter. 
Repalsa,  as,  f.  Sen.  Voy.  dédain, 
MÉPRIS.  De  — ,  rejiculus,  a,  um, 
adj.  Varr.  Objets  de  — ,  rejicien- 
dœ  res,  et,  subst.  rejicienda, 
n.  pi.  Cic.  rejectanea,  oram, 
oram,  n.  pi.  Cic.  qaisquilix, 
aram,  f.  pi.  Cic.  Morceaux  de  — , 
voy. DÉCHET,  reste.  Mettre  au — , 
rejicêre,  tr.  Cic.  ^  Ce  qui  est 
rebuté  (en  pari,  des  hommes). 
Quisquilise,  aruni,  f.  pi.  Cic. 
Sordes,  iam,  f.  pi.  Purgamen- 
tum,  i,  a.  Cart.  Mettre  au  — , 
fastidire,  tr.  Cic.  rejicêre,  tr. 
Cic.  Voy.  rebuter. 

rebutant,  ante,  adj.  Qui  re- 
bute. Fastidiosus,  a,  um,  adj. 
Cornif.  Ce  qui  est  —  pour  l'o- 
reille, quod  respuunt  aares. 
Hor.  Voy.  choquant,  dégoûtant. 

rebuter,  v.  tr.  Repousser  avec 
rudesse,  .isperë  repellëre.  Cic. 
A  se  rejicêre.  Cic.  Aspernari, 
dép.  tr.  Cic.  A  se  rejicêre  et 
aspernari.  Cic.  [Supplicem)  « 
se  absterrêre.  Liv.  Ne  —  per- 
sonne, facilem  sein  hominibus 
admittendis  prœbêre.  Cic.  Etre 
rebuté,  repalsam  ferre.  Cic.  ou 
accipëre  iab  aliquo).  Cic.  re- 
palsuni,  abire.  Cic.  Faire  —  qqn, 
repalsam  alicai  afferre.  Cic.  \\ 
jPar  ext.)  Dédaigner.  Voy.  ce 
mot.  1  Rejeter  comme  étant  de 
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mauvaise  quiliU.  Reiicére, 
ir.  Cic.  ne.  ^ex.:  Ennii  .Vei(<Mni 
aat  Mnfidixim  Paravii  s/winërv 
aiit  m/icere.  Cic.^;  recusâre, 
ir.  Cic.  ele.  (voy.  reitsei:).  ', 
Dégoûter  d'une  êntrepri?*  par 
les  difficulU'5,  les  obstacles.  De- 
terrère,  tr.  Cio.. etc.  (ex.:  ali- 
^uem  de  alit/aa  rt.  Cic.  ai 
alii/aa  re.  Cic.  se  non  cri- 
mine  conforationis,  ne  ades- 
sent  cetens,  sed  hominam  me- 
teRcio  deterritos  esse.  Cic.)  ; 
absterrére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  ab  ali<]w\  re.  Cic.  ab 
urbe  oppagnandà  Pctnnnx  ab- 
sterraere  conspecta  mœnia. 
Liv.).  Ne  pas  se  laisser  —  par  le 
danger,  pericalo  non  moveri 
{ab  aliqaa  re).  Cic.  La  crainte 
même  de  la  mort  ne  le  rebuta 
pas,  ne  mortis  qaidem  meta 
prohibitas  deserait  (Inccplum). 
Cic.  Se  laisser  —  par  les  fati- 
gues de  la  marche,  itineris  la- 
bore  permoveri.  Cses.  Je  me 
rebute,  me  ta-det  [rei).  Cic. 

recacbeter.  Voy.  befer-mek. 

récalcitrant,  an  te,  adj.  lin 
pari,  du  cheval,  qui  résiste  en 
ruant,  en  se  cabrant.  Calcitro- 
(lu,  a,  om,  adj.  Cic.  Voy.  rétif, 
RUER.  Il  (Fig.)  Qui  résiste  opiniâ- 
trement. Conlamax,  adj.  Tue. 
Etre  — ,  et  stxbst,  faire  le  — . 
rgcalcitràre,    intr.     //or.    Voy. 

REGIMBER,    DÉSOBÉIR. 

récalcitrer,  v.  intr.  (En  pari, 
du  cheval)  résister  on  ruant, 
en  se  cabrant.  Calcitràre, 
intr.  Cic.  ||  (Fig.)  Résister  opi- 
niâtrement. Recalcitràre,  intr. 
Hor. 

récapitulation  (lat.  post.  ve- 
capitulatio.  Awj.  Eccl.).  Action 
de  récapituler.  Enumeratio , 
oui»,  r.  Cic.  Reram  rcpetitio  et 
congregatio  ou  simpl.  congre- 
gatio,  onis,  f.  Qaint.  Collecti' 
eoram  qax  tant  dicta.  Cic.  — 
des  prémisses,  condactio,  onii. 
t.  Cic.  Courte — ,  collectio,  onif. 
t.  Cic.  Faire  une  — ,  voy.  réca- 
pituler. 

récapituler  (lat.  post.  recapi- 
talâri:.  Eccl.),  v.  tr.  Reprendre 
point  par  point.  Rcs  dispersa 
et  diffusé  dictas  unum  in  lo- 
cum  cogère  et  reminiscendi 
causa  unam  sab  aspectam  sub- 
ficére.  Cic.  Colligére  et  corn- 
monère  qaibas  da  rebas  verha 
fecerimtis.  Cic.  Breviter  repc- 
tére  (ou  simpl.  repetire)  et  in 
anum  locurn  cogère  (re»  dis- 
persa»). Cic. 

recarder,  v.  tr.  Carder  de  nou- 
veau. Voy.  carder;  [de]  .NOUVEAU. 

recaBser,  v.  tr.  Casser  de  nou- 
veau. Voy.  casser;  [de]  NOUVEAU. 

recéder,  v.  tr.  Cr-uer  à  qqn  ce 
qu'il  vous  a  précédemment  cédé. 
Voy.  RÉTROCÉDER.  ^  Céder  à  qqn 
ce  qu'un  autre  vous  avait  cédé. 
HfKiilaëre  {cJicui  alit/aid).  Cic. 
H'-rnitlére  {alicai  aides).  Plaat. 

recel,  a.  m.  Acte  de  celui  qui 
reci-le.  Occaltatio,  onis,  f.  Cic. 
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recèlement,   s.   m.    Action   de 

receler.  Voy.  recel. 
receler,  v.  tr.  Tenir  cache.  Oc- 
culêre,  tr.  Cic.  Voy.  cacher. 
ENFOUIR.  —  (en  pari,  d'un  lieu;. 
occtiltàre,  tr.  Ter.  \\  (Spéc.l  Ca- 
cher frauduleusement.  CeMre, 
tr.  Jet.  (cf.  c.  (agitivam.  l'ip. 
dig.).  Sapprimcre,  tr.  Jcl.  (cf. 
suppr.  ancillam.  Dig.).  Qui  re- 
cèle, receptor,  oris,  m.  T'ai',  (cf. 
rec.  pra'aaram.  Tac).  Qui  re- 
cèle (en  pari,  d'un  lieu),  recep- 
tor,  oriSy  ni.  Cic.  receptator, 
oris,  m.  Flor. 
receleur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  se  rend  coupable 
d'un  recel.  OccuUator,  oris,  m. 
Cic  Receptor,  oris,  m.  Cic. 
Receptiitor.  oris,  m.  Jet.  Sus- 
ceptor,  oris,  m.  Jet.  —  d'es- 
clave-, plagiaiiuf,  ii,  m.  Cic. 
stippressor,  oris,  m.  Jet.  Le  — 
est  un  voleur  au  même  titre 
que  le  voleur  lui-même,  non 
tantum  qui  râpait,  veram  is 
qaoqae  qui  recepit,  tenetur.  Jet. 
lleceleuse,  receptrix,  tricis,  f. 
Cic.  (Verr.  II,  U,  8,  17;  II,  5,  50, 
160). 
récemment,  adv.  .4  une  épo- 
que récente.  Nuper,  adv.  Cic. 
Modo,  adv.  Cic.  Recen$,  adv. 
6"aJJ.  I.iv.  (cf.  rec.  accepta  élu- 
des. Liv.).  Dadum,  adv.  Cic. 
Tout  — ,  naperrimi,  adv.  Cic. 
novifsimé,  adv.  Cic.  nuper  ad- 
modam.  Ter.  lioud  audum. 
Plaut.  —  sorti  de  charge,  recens 
e  provincià.  Cic.  Victoire  — 
gaSiiée,  WcÉoria  recens.  Liv. 
Slur  —  construit,  novas  ma- 
rus.  Liv. 
recensement,  s.  m.  Action  de 
recenser.  Recensin,  onis,  f.  Cic. 
Census,  ûs,  m.  Cic.  (cf.  censiim 
habëre.  Cic.  agëre.  Suet.  cen- 
sére.  Liv.).  Lustrum,  i,  n.  Cic. 
(cf.  lustrum  agëre.  Cic).  Re- 
censas, ùs,  m.  Liv.  —  pour  la 
distribution  du  blf,  recensio, 
onis,  f.  i^aet.  —  des  esclaves, 
recensitio,  onis,  f.  Vlp.  dig. cen- 
sure, tr.  Cic  Liv.  recensère,  tr. 
Liv.  Le  —  donna  250.000  hom- 
mes de  cet  âife,  ccnsebantur 
ttujus  ectatis  duccna  quinqua- 
gena  millia  capitum.  Liv.  Fixer 
les  résles  à  suivre  pour  le  — , 
legem  censui  censendo  dicére. 
Liv.  Liste  de — ,  census,  ûs,  m. 
Liv.  Agent  du  — ,  censilor,  oris, 
m.  Ulp.  —  des  votes,  voy.  suf- 
frage, VOTE. 
recenser,  v.  tr.  Constater  le 
nombre  des  habitants  d'un  pays. 
Censëre,  tr.  Cic.  Recensère,  tr. 

Liv.  Voy.  DÉ.N0MDREMENT,  RECEN- 
SEMENT. Jl  Faire  le  compte  de» 
votes.  Dtnamerûre,  tr.  Liv.  (cf. 
dinamerati  sumus  ['  on  recensa 
no-  votes  »].  Liv]. 

recenseur,  s.  m.  Agent  em- 
pU.vé  aux  opérations  du  recen- 
6'rric;nt.  Censitor,  oris,  m.  Ulp. 

récent,  ente,  adj.  Qui  s'est 
produit  depuis  peu  de  temps. 
Recens,  adj.  Cic.  A'oi'us,  a,  um. 
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adj.  Cic.   .Yoi  .//lis,  n,  um,  .idj. 

Liv.  Faiis  — ,  recentia,  ium, 
n.  pi.  Cic.  Noblesse  —,  nofitos, 

iifi»,  f.  C?(iV.'.    Plus  — ,  propior, 

as,  adj.  ^au  Compar.),  Cic.  L» 
plus  —,  proximus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Etre   tout  — ,  calire,  intr. 

Cic.  1  (.\rch.)  Qui  vient  de 
quitter  quelque  chose  depui:> 
peu.  Reccm,  adj.  Cic.  (cf.  rec. 
a  provincià.-  Cic). 

recepage  (,arch.)  et  recépage, 
s.  m.  .\ction  de  recéper.  Ampii- 
tatio  sarmentorum.  Col.  Rfci- 
sio,  onif,  f.  Plin. 

recepée.  s.  f.  Partie  d'un  boi- 
qui  a  été  recépée.   Voy.  pousst 

receper  (arch.)  et  recéper,  v. 
tr.  Rabattre  (un  cep  de  vigne  i 
pour  le  rajeunir.  Recidére  (ad 
terram  .  Plin. 

récépissé  (lat.  récépissé,  avoir 
reçu),  s.  m.  Reconnaissance  par 
écrit.  Voy.  quittance,  reçu. 

réceptacle,  s.  m.  Lieu  ou  plu- 
sieurs chosef  se  rassemblent  de 
divers  endroits.  Raceptaculanx, 
i,  n.Cic.  etc.  (cf.  recept.  omnium 
pargamentorum  urbis.  Liv.). 
Conceptacalum,  i,  n.  Plin.  \\ 
(Fig.)  En  mauvaise  part  (eu 
pari,  des  personnes).  Recepla- 
culum,  i.  n.  Cic  Colluvies,  ei, 
f.  Tac.  Collavio,  onis,  f.  Cic. 
Liv.  (cf.  coll  omnium  scele- 
rum.  Cic).  Vu  —  de  brigand-, 
une  ville  qui  est  un  —  do  vo- 
leurs, (arronun»  occaltator  et 
receptor  locas.  Cic.  prsedarum 
et  furtorum  receptri,xurbs.  Cic 

réception  (lat.  receptio.  Plaut. 
Jet.  Eccl.),  s  f.  .\ction  par  la- 
quelle qqn  reçoit  ce  qui  lui  e-^i 
adressé.  Acceptio,  onis,  (. 
Cic.  Sali,  (s'opp.  à  deditio,  do- 
natio.  Cic.  (top.  37].  frumenti. 
Sali.  [  Jue.  29,  A],  se  remplace  par 
une  périphrase  avec  accipèrc, 
recipere  ou  suscipêre,  cf.  res 
[ou  pecunio]  accipienda,  reci- 
pienda,  sutcipienaa-  Cic  pecu- 
nià  accepta  ou  receptà  ou  sus- 
crptà  [•  après  la  r.  de  l'ur- 
gent .].  Cic.  litteris  tuis  accep- 
tis  [ou  allatis].  Cic.  litteras  ac- 
ceptas denuntiùre  [•  accuser  r. 
d'une  lettre  ■].  Cic.  testari  »c 
accepisse  aliqaid.  Cic).  1  Action 
par  laquelle  on  donne  entrée  a 
qqn.  —  à  un  examen,  voy. 
ADMISSION.  Il  (Spéc.)  Installation 
dans  une  charge,  dans  une 
compagnie.  —  au  sén.at,  cuo/i- 
latio  in  patres.  Liv.  (IV,  A,  i). 

—  dans  les  collèges,  cooptatio 
collegioram.  Cic.  Discours  de 
— ,  oratio  aditialis.  Gs.  \\  Action 
de  recevoir  des  visites.  Ad- 
missio.  onis,  f.  Sen.  Plin.j. 
(ex.:  admissionum  tuarum  fa- 
cilitas. Plin.  j.)  ;  sa.luta.tio. 
onis,  f.  Cic.  .Sen.  {ex.:  ubi  sa- 
lutatio  defluxit  [•  quand  la  r. 
fut  terminée  •].  Ctc.  promis- 
cais  salatationibus  plehem  ad- 
miltebal.  Suet.).  On  lui  fit  une 

—  des  plus  flatteuses,  honorifi- 
centissimè    exceptas   est.    Cic. 
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Voy.  Accufcii..  Salle  de — y  scia- 
talorinm  cubiciilum.  l'Un.  (XV. 
38).  atriam,  ii,  n.  Plin.  Vitr.  ^ 
Action  par  laquelle  on  donne 
entrée  à  qqn.  Voy.  admission. 
recercelé,  ée,  adj.  (Aich.)  Bou- 
cle.  Voy.  BOUCLER. 

recercler,  v.  tr.  Cercler  de  nou- 
veau. Voy.  cercleu,  «ouveau. 

recette  (lat.  rea'.pta ,  cho»e 
reçue),  s.  f.  Total  de  ce  qui  a 
été  reçu  en  argent,  en  valeurs. 
Acceptum  ,  i,  n.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  expens<xm,  à  expensa 
(n.  pi.],  à  data  [n.  pi.],  ex.: 
codex  acccpti  et  expensi.  Cic. 
accepti  tubalee.  Cic.  ratio  ac- 
ceptoram  et  datoram.  Cic. 
accepta  et  expensa  conferre. 
iSen.  in  acceptum  [•  en  recette  •] 
referre  [•  porter  •].  Cic).  Opé- 
rer la  —  d'une  contribution, 
pecanias  cogère.  Liv.  |I  CSpée.) 
Emploi  de  celui  qui  reçoit  les 
contributions  pour  le  compte 
de  l'Etat.  Exactoris  rnunus. 
Liv.  Arijeniaria  coactio.  Saet. 

—  de  douane  ,  portorium,  ii, 
n.  Cic.  (cf.  portoriam  condu- 
cëre  |«  affermer  =].  Cic.porto- 
ria  pretio  redimëre.  Cic).  1 
Indication  qu'où  reçoit  sur  la 
préparation  de  certaines  dro- 
gues, de  certains  met».  Prsecep- 
tam,  i,  n.  Cic  Ccis.  Confectio 
mcdicamenti.  Ceh.  (cf.  confec- 
tio medicamenti  ex  his  constat 
[•  voici  la  recette  ■].  Plin.'t. 
Publier  des  — ,  tnedicamento- 
T-am  utiliam  compositioncs  lit- 
teris  mandôre.  i>en.  —  de  cui- 
sine, culinaram  prsÈcepta.  Sen. 
Il  (Fig.)  Méthode,  procédé.  Ars, 
artiSy  f.  Cic.  Ratio,  onis,  l.  Cic. 

Voy.    MÉTHODE,  PROCÉDÉ. 

recevabilité  ,  s.  f.  Qualité  de 
ce  qui  est  recevable.  Voy.  ad- 
mission, LÉGITIMITÉ. 

recevable,  adj.  Qui  peut  être 
reçu.  Il  En  pari,  des  choses.  .-Ic- 
cipiendus,  a,  utn,  p.  adj.  Cic. 
Probabilis,    e,   adj.    Cic.   Voy. 

ACCEPTABLE,  ADMISSIBLE,  VAL.\BLE. 

Il  (Spéc.)  T.  de  droit.  ASquas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Voy.  légitime, 
VALABLE.Mon  action  contre  toie-t 
— ,  mihi  adversus  te  actio cùm- 
petit.  Ulp.  Il  (En  pari,  des  per- 
sonnes.) Voy.  E.\CLSABLE.  |] 
(Droit.)  Déclarer  qqn  dans 
sa  demande  ,  dare  actionem 
alicui.  Jet. 
receveur,  s.  m.  Personne  char- 
gée de  gérer  une  recette.  Coac- 
ior,  oris,  m.  Cic.  Exuctor,  oris, 
m.  Cses.  Liv.  (cf.  exactor  pecu- 
nise.  Liv,}.  —  des  finances,  lo- 
j/isia,  se,  m.  Cod.-Jast.  actor 
gammaram.  Saet.  —  du  fisc 
(dans  les  provinces),  allector, 
aris,    m.   Inscr.    Fonctions   du 

—  du  fisc,  allectura,  œ,  S.  Inscr. 

—  du  péage,  portitor,  cria,  m. 
Inscr. 

recevoir  (lat.  pop.  recipêre,  p. 
recipère),  v.  tr.  Se  voir  adres- 
ser (qqch.).  Il  Etre  l'objet  d'un 
envoi,    d'un   don.    Accipère, 
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tr.  Cic.  etc.  (ex.:  s'opp.  à  </rtr<-, 
tridëre,  reddère.  Cic.  pcca- 
niam.  Cic.  accipère  pecaniarn 
ab  aliquo.  Cic.  per  aliqaem. 
Cic.  ut  id  ab  se  donum  [-  com- 
me cadeau  •]  acciperet.  Li{ . 
[KX\l, aO, II]. adutterinos  nain- 
inot  pro  bonis.  Cic  pecaniam 
nameratam  ab  aliquo.  Xep.  h- 
bram,  litteras  ab  aliquo.  Cic. 
exercitam  ab  aliquo  [«  ilis 
mains  de  qqn  •].  Cses.  stipen- 
diani  de  publico.  Liv.  nonu-rt, 
cognomentum.  Cic.  Liv.  mo- 
rem  a  majOribas.  Cic.  sulatem 
[•  le  bonjour  •]  ab  aliqao.  Cic. 
plausam,  palnxani.  Cic.  bene^- 
ciis  ultro  datis  acceptisque. 
Cic.  id  accipère  ab  alio  vicis- 
simqae  reddère.  Cic.  honorera 
ab  aliquo.  Cic.  provinciam  [•  le 
gouvernement  d'une  provin- 
ce »].  Cic.  maneris  partem. 
Liv.  nuntiam  accipère.  Cic 
mandata  accipère.  Cic  veniam 
[-  son  pardon  •].  Suet.  fidem 
[•.  la  parole  •]  alicujus.  Sali.); 
excipëre,  tr.  Cic  (ex.  :  spiri- 
tam  alicujus  extremum.  Lie); 
recipère  ,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  dare,  credére,  tradère,  per- 
dëre,  amittëre,  Cic,  ex.:  r.  mé- 
rita [opp.  à  dare  mérita].  Cic. 
r.  arma  [opp.  à  tradère  ai'ma]. 
Liv.  r.  obsides.  Csps.  recepi 
litteras  tuas.  Plin.  /.).  ||  Etre 
l'objet  d'une  action  que  l'on 
subit.  Accipère ,  tr.  Cic  eic. 
(ex.;  vulnus.  Cic.  plagam.  Varr. 
injariam  (opp.  à  facëre].  Cic 
detrimentam.  Cses,  cladem.  Liv. 
fig.  imperium  [•  un  ordre  •]. 
Liv.);  excipëre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  vaincra.  Cic.  tela.  Cic.  im- 
petum  hostium.  Cses.);  recipè- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ferram, 
gladium  [•  le  coup  mortel  ■]. 
Cic  Sen.  necesse  erat  ab  late- 
re  aperto  tela  recipi.  Cœs.  par 
ext.  nullam  excusationem  rece- 
perunt.  Sen.    voy.   admettre). 

1  Laisser  entrer  (qqn  ou  qqch.). 
Une  personne.  Accipère.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  milites  urbetec- 
tisve.  Liv.  armatos  in  arcem, 
Romanos  in  urbeni.  Liv.  ali- 
qaem in  civitatem,  in  amici- 
tiam.  Cic  in  deditionem.  Cses. 
aliqaem  apad  se.Plaat.aliquem 
hospitio.  Liv.  hospitio  agresti. 
Cic.  aliquem  cenâ.  Gell.  ali- 
qaem regio  apparata.  Cic.  ali- 
quem bene,  eleganter,  lautë. 
Cic.  Hor.  accepit  homo  nemo 
melius  prorsus  neque  proli-' 
xius.  Ter.  ut  sam  acceptas  ! 
Pluut.aliquemverberibus.Cic); 
excipëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
excipi  ab  omnibus  clamore.  Cic. 
excip.  aliquem  festis  vocibus. 
Tac.  aliquem.  Cic.  aliquem  hos- 
pitaliter.  Curt.  voy.  accueil- 
ur)  ;  recipère ,  tr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  aliquem  excludère. 
Cicex.:  r.  Xerxen.  Cicaliquem 
libentissimo  animo.  Cses.  ali- 
quem ad  epulas.  Cic  aliqaem 
in  sedes.  Plaut.  aliqaem  in  ci- 
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vitatem.  Cic  utiqueni  tecto. 
Cses.  aliqaem  tectis  uc  sedibas 
sais.  Cic.  manibus.  Sali,  ali- 
quem domum  saam.  Cic.  dc- 
mum  ad  se  hospitio.  Cœs.  ali- 
quem in  ordinem  senatorium. 
Cic.  aliquem  in  numerum  de<- 
rum  ou  amicorum.  Curt.  ali- 
quem in  fidcni.  Cic  in  dedi- 
tionem. Ciri.  in  jas  dicionem- 
que.  Liv.  aliquem  inparem  /u- 
ris  libertatisqae  condicionem. 
Ca's.  aliquem  in  amicitiam. 
Sali.);  suscipère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  aliqaem  in  civitatem. 
Cic).  Il  Laisser  entrer  qqn  dans 
une  compagnie.  Coopiàre,  tr. 
Cic.  Liv,  H  Recevoir  qqn  doc- 
teur, aliqaem  doctorem  creare 
ou  aliquem  ad  doctoris  gradam 
promovëre.  Gs.  ||  Etre  reçu  à 
faire  qqch.  Voy.  admettre,  au- 
toriser. Il  Laisser  entrer  une 
chose.  Accipère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  accipèri  solis  lumen  [en 
pari,  de  la  lune].  Cic.  alvas 
omne,  qaod  accepit,  cogit  atqae 
confundit.  Cic.  navis  aliquan- 
tum  aquse  accipit.  Liv.  fiuvius 
accipitur  mari.  Cart.  accipère 
austram  [•  le  vent  du  sud  ']. 
Curt.  favonios.  Plin.  j.  ab 
Apennino  auras.  Plin.  j.);  ex- 
cipëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  san- 
guinem  paterâ.  Cic.  spiritum 
alicaj'us  ore  swj.  Cic.  sun- 
guinem  ore.  Sen.  tela  clipeo. 
Curt.)  ;  recipère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  flavium  [<■  en  pari,  de  la 
mer  ■].  Plaut.  Mosa  parte  qaa- 
damexRheno  recepta,  quœ... 
Cses.  voy.  accueillir).  |j  (Au 
fig.).  Recipère,  tr.  Cic,  etc. 
(voy.  admettre). 

rechange,  s.  m.  Remplacement 
d'une  chose  pai  une  autre  sem- 
blable tenue  en  réserve.  Facul- 
tas  mutandi.  Cic.  Voy.  réserve. 
Vêtement  de  —  (pour  femmes^, 
mutatorium.  ii,  a.  Vulg.  Pres- 
soirs de — ,  supervacanoa  prela, 
Cato. 

recbanger  ,  v.  tr.  Changer  de 
nouveau.    Rarsas  matâre.  Cic. 

réchapper,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Echapper  contre  toute  at- 
tente. Elabi,  dép.  intr.  Cic. 
Evadère,  intr.  Cic.  Voy.  échap- 
per.—  d'une  maladie,  revales- 
cère  ex  morbo  {capitali).  Gell. 
^  V.  tr.  Faire  échapper  contre 
toute  attente.  Voy.  sauver. 

rechargement,  s.  m.  Action 
de  recharger.  Voy.  chargement, 
[de]  nouveau. 

recharger,  v.  tr.  Remettre  sous 
le  poids  d'un  fardeau.  —  qqn 
d'un  fardeau,  alicui  onus  rur- 
sus  imponëre.  Cic.  et  p  ext. 
—  un  fardeau,  onus  humeris 
rursus  sabire.  A.  onus  rarsus 
tôlière.  A.  Fig.  —  qqn  d'inju- 
res, de  malédictions,  onerâre 
rwsusaliquemcontumeliis.Cic. 
^  Garnirde  nouveau  d'un  poids, 
d'une  quantité  déterminée.  Jns- 
truéreoxi  ornâre  rarsus  aliquà 
re.  Cit^  —   une  pioche,  un  es- 
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BÏeu,  voy.  RÉPARER.  —  uoe  rou- 
te. voy.EMPiKRRrB,  [de]wocvE«i'. 
1  Se  porter  de  nouveau  de  tout 
son  poids  contre  qqn.  Deniio 
invaaire.  Cic.  Impetam  rfjie- 
t^re  ou  rtdintei]r&re.  Lh .  |  | 
(Fij.!  Ahtolt.  Revenir  à  Uch.ir- 
ge.  Voy.  ca.uicB.  | 

recbasser,   v.    tr.   Chas»er  do 
iiouveau.  Iterampellêre  ou  e.r- 
p^llèrf.    A.    1     Faire    repartir 
d'un    lieu    dans   un    autre,   en  , 
poussant   devant   soi.  Voy.  be- 

LOiCER.      REPOUSSER.      fl      —      UUe 

ballo    ;au  jeu  de  paume).  Voy. 

REl_e.CER,    RENVOYER. 

réchaud,  s.  m.  Ustensile  de 
ménage  pour  faire  chaiifTer. 
Focaê,  i,  m.  Cato.  Sen.  Foca- 
loi,  I,  m.  Calo.  Tralla,  œ,  t. 
Liv.  (XXXVII,  11,  13).  —  de 
peintre,  cauteriam.  H,  a.    Dig. 

—  pour  les  sacrifices,  focus,  i, 
m.  -s'en,  foctilas,  i,  m.  Liv. 

réchaufiement,  s.  m.  Action 
de  réchauffer.  Calefactio,  onia, 
f.   Jet. 

réchauffer,  v.  tr.  Chauffer  de 
nouveau  (ce  qui  s'est  refroidi). 
Povêre,  tr.  Cic.  (ex.  :  foi-êre 
pullos  pennis.  Cic);  refové- 
re,  tr  Cic.  etc.  (ex.  ;  réf.  arlus 
admoto  igné.  Cart.).  —  (une 
personne,  un  malade),  (ovère, 
tr.  Cic.  refocilàre,  tr.  Hier.  Se 
— ,  calefacêre  corpus.  Cic.  re- 
calescére,  intr.  Cic.  regelâri. 
pass.  moyen.  Sen.  Etre  —,  re- 
calêre.  intr.  Virg.  Il  est  ré- 
chauffé par  le  souffle  même,  ab 
ipso  spirita  calescit.  Cic.  || 
(Fig.)  En  pari,  d'une  personne 
ingrate.  —  un  serpent  dans  son 
iein,  in  sina  atqae  in  deliciis 
viperam  habërc.  Cic.  viperam 
êub      alà       niitricàre.      Petr. 

—  (un  plat),  [ovére,  Ir.  Plant. 
(ei.:  epaix  (oventar  foculis  ar- 
dentibas.  Plaat.).  Voy.  chaud. 
Fig.  Une  chose  réchauffée,  et, 
part,  passé  pris  subst.,  le  ré- 
chauffe, valgaris  et  pertiila 
res.  Cic.  Voy.  banauté.  ||  P. 
anal.  (Jaidin.)  —  une  couche 
(la  couvrir  de  fumier  neufj. 
Voy.  FUMER.  1  (F'S)  lianimer 
(un  sentiment  affaibli).  Calefa- 
cêre, tr.  Cic.  liefovëre,  tr.  Cic. 
Accendére  {affcctus).  Tac.  Voy. 
RA.VIKER.  Se  —,  rccalescëre,  in- 
tr. Or.  (cf.  mens  recalescit.Ov.). 
Resargére,  intr.  Cic.  11(P.  ext.) 
Aviver.  Voy.  ce  mot. 

réchaufloir,  s.  m.  Réchaud  do 
cui-iïie.  \'oy.  réchaud. 

rechausaement,  «.  m.  Action 
de  rechausser  (les  arbres).  Acca- 
mulatio,  onis,  f.  Plin. 

rechausser,  v.  tr.  Chausser  de 
nouveau.  Alicui  calceos  rarstis 
induére.  A.  Se  —,  rar»a«  cal- 
ceari  ou  calceos  induére.  A.  \\ 
(Fig.)  Rechausser  un  mur  (en 
refair»  le  pied  dégradé).  Fan- 
dam^nta  resarcire  ou  reparà- 
re.  A.  —  un  arbre,  aggerdre 
arborem.  Col.    arborent   acea- 
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muUirv.  Plin.  adaggerùre  ter- 
ranx  cirea  arborem.  Col. 

riche,  adj.  Apre  au  toucher. 
.isper,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
RiuE.  |[  (P.  ext.)  Apre.-iu  palais. 
.■\sper,  a,  um,  adj.  Plin.  Voy. 
ArKE,  DIB.  Il  iKig.)  .Apre  de  ca- 
ractère. Voy.  APRB. 

recherche,  s.  f.  Action  do  re- 
chercher. Il  Pour  retrouver.  In- 
vestigatio,  onis  (•  recherche 
attentive  ■',  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
rerani  occultissimaram.  Cic. 
[Fin.  V,  i,  10].  veri.  Cic.  [off. 
I,  13;  191's  conquisitio,  onis, 
f.  Liv.  Tac.  (ex.:  cam  conqui- 
sitio priore  anno  ex  senatas 
consalto  taliam  libroram  fie- 
ret.  Liv.);  inquisitio.  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ei.  :  novorum  mili- 
tum.  Cart.  corporum.  Plin. 
veri  inquisitio  atque  invesriyci- 
tio.  Cic.  [off.  I,  13]);  indaga- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.;  veri. 
Cic.  [Off.  I,  15]).  Etre  à  la  — 
de,  voy.  rechercher.  —  scien- 
tifiqueî  scientix  pervestigatio. 
Cic.  (de  Or.  I,  3,  9).  ||  (Fig.)  Dé- 
sir violent.  Contentio,  onis, 
t.  Cic.  (ex.  :  rei  publicas  [■■  la 
recherche  des  emploispublics']. 
Cic.  commodi  alicuj'as.  Cic. y. 
consectatio ,  onis ,  f.  Cic. 
(ex.:  c.  concinnitatis.  Cic.  [or. 
165]).  Voy.  POURSUITE.  ||  (Spéc.) 
Enquête  judiciaire.  Inquisi- 
tio ,  onis,  f.  Cic.  Tac.  (voy. 
enquête).  Il  Recherche  en  ma- 
riage. Voy.  DEMA.NDE,  RECHER- 
CHER. Il  Action  de  rechercher 
pour  raffiner.  —  dans  la  paru- 
re, munditia  nimis  exqaisila. 
Cic.  —  dans  le  langage,  dans 
le  style,  voy.  affectation. 

rechercher,  v.  tr.  Chercher  do 
nouveau.  Rursas  quœrére.  Cic. 
T  Chercher  à  retrouver,  QuiB- 
rère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  soos. 
Cxs.  Gatruatas  celeriter  om- 
nium cura  qasesitus.  Cscs.  libé- 
ras ad  necem.  Cic.  [Sest.  5ii]); 
requirére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
libros.  Cic.  aliqucm.  Ter.)  ; 
conquirére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
si  quid  ablatum  est,  id  conqui- 
rendi,  cognoscendi,  repctendi 
jas  esto.  Liv.  Proserpinam  in- 
vesligâre  et  conquirére  velte. 
Cic.  consul  conquisitus  sepal- 
tasque.  Liv.  roganti  tempos 
alinaod  ad  conqaircndum  non 
dédit.  Sen.)  ;  inquirère,  tr. 
Liv.  (ex.:  corpus  alicujas.  Liv.). 
Faire  —,  perquirëre,  tr.  Sali. 
(ex.:  magnà  industriûaliqaem. 
Sali.).  Il  (Par  ext.)  Cheicher  soi- 
gneusement à  trouver.  Quae- 
rëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  quse- 
rëre  ipse  secum  et  agitàre  cum 
suis  cœpil,  quibusnam  rébus 
in  eà  provincia  rnaxirnam  uno 
anno  pecuniam.  fucërejiosset. 
Cic.  [Vcrr.  II.  2,  9,  I/J.  voy. 
chercher)  ;  conquirére  {•  re- 
chercher de  plusieurs  côtés  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  pecuniam 
Cic.  urorum  cornua  studiosè. 
CiBS./ittera»  [•  des  documents»]. 
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Cic.  vaticinos  libros  c.  et  corn- 
bitrére.  Liv.desertores  de  exfr- 
cita  volonum.  Liv.  perlugns. 
Liv.  aliquem  totù  provincial. 
Cic.  par  eit.  vetera  exempUi 
[opp.  à  uli  prsesentibas  ext-tn- 
plis  iitque  vivis].  Cic.  intelli- 
gentis  sapientisque  natarae  pri- 
mas causas  c,  aeinde  secundas 
earum  rerum,  qaa...  Cic); 
exquirère,  tr.  Cic.  etc.  (au 
fig.,  ex.  ;  veritatem,  verum.  Cic. 
et  secum  et  cum  aliit  quid  in 
eo  peccatum  sit  exqairant.  Cic. 
quid  in  omni  génère  vUse  opti- 
mum et  verissimum  sit  exqni- 
rére.  Cic);  inquirère,  tr.  Cic. 
(voy.  examiner!  ;  perquirëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.;  vasa.  C.vs. 
perquirëre  et  investigàre  lio- 
mines  ex  omni  regione.  Cic); 
indagàre  ,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vias  inusitatat.  <Ur. 
indicia.  Cic.  acutissitné  ioi,i 
provincia,  quid  cuique  cssrr 
necesse,  indagàre  et  odomri 
solebat.  Cic);  vestigâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  feras.  Sen.  ir. 
tigris  odore  vestigans.  Plin. 
[VIII,  66].  cquum.  Curt.  liu. 
causas  rerum.  Cic)  ;  investi- 
gàre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  canum 
tam  incredibilis  ad  investigan- 
dum  sagacitas  narium.  Cic. 
[N.  D.  Il,  158].  immittebanlur 
un  continua  Cibyratici  cani-s, 
qui  investigabant  et  perscrula- 
bantar  omnia.  Cic  [Verr.  II,  li, 
21,  i7).  par  ext.  inv.  aliqaem. 
Plaut.  Ter.  Cic.  perquirëre  rt 
investigàre  homines  ex  omni 
regione.  Cic.  illud  molestam, 
me  adkuc  investigàre  nonpti-^- 
se,  ubi  P.  Lentulus  noster  sil, 
ubi  Domitius.  Cic  [Att.  I.\.  1, 
2].i7ium,  qui  est  patercj'as.Ti^r. 
inv.  verum.  Cic)  ;  scrulari 
(•  chercher  avec  soin  •),  de(i. 
tr.  Cic  etc.  (ex.  ;  iocos  <:x 
quibus  argumenta  eruamiv. 
Cic)  ;  pervestigàre  (•  sui- 
vre à  la  piste  jusqu'à  <a 
qu'on  trouve  •)  tr.  Cic  Liv. 
(ex.  ;  qusB  a  me  pervestigata  rt 
cognita  sunt.  Cic.  [Verr.  II,  .i, 
68,  171.1).  Il  (Spéc.)  Soumettn-  .1 
une  enquAtejudiciaire.  Inqui- 
rère, tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
nimis  diligenter  in  ea  qua^... 
Cic.  if  competitores.  Cic); 
conquirére,  tr.  Cic.  (ex.:  a  i- 
cujus  facta.  Cic);  perquirëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquem.  l^ic. 
Sali,  impers,  perquiritar  [•de'i 
recherches  sont  faites-]  o  cnar- 
tonbus.  Cic.  [Clu.  64,  l»ij). 
Voy.  ENQUÊTE.  1  Chercher  à  ob- 
tenir. Quserère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  alicui  ou  aibi  lionores.Cic. 
Liv.  solatia.  Curt.  gratiam  ad 
populum.  Cic.)  :  conquirére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  voluplates. 
Cic.  volaptatem.  c.  et  compa- 
ràre.  Cic  solatia.  Tac.  c  un- 
dique  suavitates.  Cic),  exqui- 
rère,  tr.  Cic.  (ex.:  eis  singula- 
res  lionoret.  Cic)  ;  captâre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  astensionem 


uUcajM.  Oie  plausas.  Cic.j; 
petère,  tr.  Ci'c.  etc.  (ex.:  con- 
sulatam.  priPluram  Ùic.  virgi- 
nem  peêi'ercl"  la  recherchèreni 
en  mariage  ■]  juvencs.  Liv.  en 
!jén.  sapientiam  petcre  [opp.  à 
vitare,  (agére].  Cic.  qao  mmus 
gloriam  petebat,  eo  magis  se- 
quebatar.  Sali.);  appetère,  te. 
Cic.  etc.  (g'opp.  i  declinare, 
aspevnari,  fagêre,  refagëre,  rc- 
fixsâre,  re(ormidare.  Cic.  ex.: 
regnam.  Cic.  societatem  alicu- 
Jus.  Sali,  ou  simpl.  aliquem. 
Liv.  amiciiiam  populi  Romani 
cupidissimê,  Cxs.  maxime  a- 
dolescent  iam  (amiliaritates. 
Sali.);  expetére  (-  désirer  vi- 
vement, rechercher  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  virgimm  aibi.  Liv. 
aliqaid  cupide.  Cic.  aliqnid 
sammâcupiditate.  Cic);  atTec- 
tàre,  tr.  Nep.  Tac.  (ex.:  omni 
diligentiâ  m,iinditiain,  non  a[- 
(taentiam.  Nep.  plaasum. 
Quint.)  ;  consectari,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  opes  aut  potcn- 
tiam.  Cic.  neque  quisquam  est, 
qui  dolorem  ipsam,  qaia  dolor 
sit,  amet,  consectetur,  adipisci 
velit  [opp.  à  nemo  ipsam  vo- 
laptatem  ,  quia  voluptas  sit, 
aspernatwaat  odit  aut  fagit.]. 

Cic).    Voy.    DÉSIRER,  POURSUIVRE. 

Il  (Par  anal.)  Se  rechercher.  ■Sibi 
i/uemqac  petcra  quod  expleat 
animum,.  Cic.  \\  (Spéc.)  Recher- 
cher qijn  en  mariage.  Voy.  ma- 
riage et  cf.  c;i-de=sus.  ||  (Arch.) 
Rechercher  qqu  de  qqch.  ali- 
quid  ab  aliquo  petére.  Cic.  \\ 
Chercher  à  raffiner.  Munditios 
consectari.  Sali.  Recherclié, 
quœsitus,  a,  uzn,  p.  adj.  Sali. 
Tac.  (ox.;  épuise  qaœsitissinia'. 
.Sali.  fr.  honores  quœsitissimi. 
Tac):  exquisitus,  a,  uzn,  p. 
adj.  Ct'o.  etc.  (e.\.;  épuise.  Plin. 
exqaisitius  dicendi  genus.  Cic. 
exquisitissimis  verbis  laudâre. 
Cic.  munditia  non  exquisita 
niinis.  Cic.).  Voy.  raffiner. 
AFFECTER.  Ti'ès,  trop  rcclierché, 

voy.    M.UJIÉRÉ. 

rechigner,  v.  iotr.  Faire  la 
grimace  pour  une  chose  à  la- 
quelle on  a  peine  à  se  décider. 
Caperâre,  intr.  Varr.  Contra- 
hêre  (rontem.  Cic.  En  rechi- 
gnant, morose,  adv.  Cic.  Sans 
— ,  uitro,  adv.  Cic.  non  invitas. 
Cic.  —  à  faire  qqch.,  invi- 
ttim  ou  repugnanter  aliqaid 
l'arëre.  Cic.  Voy.  gontbe-coeur. 
Il  Absolt.  Avoir  l'air  — ,  voy. 
.MAu-sADE.    Rechigné,    voy.  ben- 

FROGNK. 

rechoir,  v.  intr.  (Arch).  Choir 
de  nouveau.  Recidëre ,  intr. 
Cic. 

rechute,  s.  f.  Le  fait  de  retom- 
ber dans  une  maladie  récente. 
Récidiva,  x,  f.  Plin.  .\voir  une 
— ,  in  eamdem  morbam  reci- 
dëre. Liv.  de  integro  in  mor- 
bam, incidére.  Cic.  Avoir  une 
grave  — ,  in  graviorem  mor- 
bam recidëre.  Liv.  Pourvu  que 
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Je  n'aie  pas  de  — ,  ne  recidam. 
Cic.  1  Le  fait  de  retomber  dani 
une  faute,  une  habitmte.  Hedi- 
tas  ad  peccatum,  ad  consueta- 
dinem.  A.  Repetitum  peccatum. 
A.  Renovata  consuetwio.  A. 
Avoir  une,  des  — ,  rclabi  in 
ijieccatum).  Cic. 

récidive  (lat.  récidiva.  Plin. 
Sedul.),  3.  f.  (Arch.)  Action 
d'une  maladie  qui  reparaît. 
Voy.  RECHUTE.  1  Acte  de  celui 
qui  commet  de  nouveau  un 
crime,  un  délit.  Repetitum  de- 
lictum  ou  facinus.  A. 

récidiver,  v.  intr  Faire  récidi- 
ve. Iterum  delinquëre.  D.  In 
idem  delictum  relabi.  .-1.  Delic- 
tum  ou  culpam  rcnovàre.  .4. 
Au    fig.   Rebellâre,    intr.    Plin. 

Voy.    RECOMMENCER.    REPARAITRE. 

récif,  s.  m.  (Marine.)  Suite  do 
rochers  à  fleur  d'eau.  Caates, 
is,  f.  Cic.  (ordin.  au  plur.  caa- 
tes. iam,  f.  Cic).  Scopulus,  i, 
m.  Liv.  (cf.  scopuli  continentes 
["  ligne  de  r.  ■>].  Liv.).  Semé 
de  —,  scopulosus,  a,  am,  adj. 
Cic. 

récipé  (mot  lat.  signifiant 
.  prends  ■>),  s.  m.  (Arch.)  Or- 
donnance (de  médecin).  Voy.  ce 
mot.  Il  (P.  ext.)  Remède.  Voy. 
ce  mot.  j 

récipient  (lat.  recipiens,  qui  ' 
reçoit),  s.  m.  Vase  pour  re- 
cueillir des  gaz,  des  liquides, 
etc.  Immissarium ,  ii  ,  n. 
Vitr.  Vatillam,  i,  n.  Varr. 
ILor. 

réciprocité  (lat.  post.  reciprO- 
citas.  Tert.  Not.-Tir.),  s.  f. 
Caractère  de  ce  qiii  est  récipro- 
que. Vicissitudo,  dinis,  f.  Cic. 
(cf,  vie  studiorum  officioi-um- 
que.  Cic).  Vices  (Dat.  Abl.  vi- 
cibas),  f.  pi.  Cic.  Mutuum,  i,  n. 
Cic.  Traduire  aussi  p.ir  tna- 
taus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
matuus  amor,  Cic.  mutua  of- 
ficia [.  réciprocité  de  bons 
offices  •].  Plin.).  L'amitié  re- 
pose sur  la  —  des  bons  offices, 
amicitia  paribas  officiis  conti- 
netur.  Cic.  —  des  services,  des 
bienfaits,  bénéficia  ultro  ci- 
troque  data  et  accepta.  Cic.  i 
Par  la  —  des  services,  des  bien-  j 
faits,  dandis  recipiendisqae 
meritis.  Cic.  Attendre  de  qqu 
une  —  de  services,  respectàre 
par  munus  ab  aliquo.  Cic. 

réciproque  (lat.  reciprocus. 
Plin.  Gell.  Hier.),  adj.  En  par- 
lant de  deux  termes,  dont 
chacun  a  sur  l'autre  une  ac- 
tion équivalente  à  celle  qu'il 
reçoit.  Mutaus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  officia  paria  et  mutua. 
Cic).  Altei'nus,  a,  uni,  adj. 
Cic.  (cf.  altern.  metus.  Liv.). 
Traduire  aussi  par  inter  se. 
Cic.  etc.  (cf.  auxerant  inter  se 
opinionem  [•  leur  estime  réci- 
proque s'était  accrue  •].  Liv. 
certâre  officiis  inter  se.  Cic). 
Mouvement  — ,  reciprocatio, 
onis,  f.  Plin,    Ces  choses  sont 
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— ,  ista  reciprocantur.  Cic. 
Promesses  — ,  repromissiOj  o- 
nis,  f.  Cic.  Proposition  — ,  et, 
fllipt.,  la  —  (d  lin  théorème), 
reflexio,onis,l.  ,'ipul.  Influence 
—  de  ces  genres  l'un  sur  l'au- 
tre, vicissitudo  eorum  {gene- 
ram).  Cic.  Stipulation  — ,  resti- 
palatio.  onis,  f.  Cic.  ||  (T.  do 
Gramm.).  Reciprocus,  a,  um, 
adj.  Prise. (cf.  pronomen.  Prise, 
versus.  Diom.  Voy.  réfléchi.  i| 
Subst.  La  — ,  et.  arch.,  le  — 
(la  pareille  en  retour) ,  voy, 
PAREIL.  Quelquefois  la  —  peut 
ne  pas  être  vraie,  quœdam  in 
contrarium  non  recarrunt. 
Quint. 
réciproquement,  adv.  D'un» 
manière  réciproque.  Mutwi, 
adv.  Cic.  Mutuê,  adv.  Cic.  In- 
vicem.  Cic.  Inter  se.  Cic  Ultro- 
citroqae.  Cic.  ou  ultro  et  citro, 
Cic.  Rarsus  ou  rursum.adv.  Cic. 
Rursas  rétro.  Cic.  Rarsam  an- 
tem.  Cic.Rursus  invicem.Crrx. 
Ils  se  soutenaient  — ,  alter  nl- 
teram  adjavit.  Cic.  Stipuler 
— ,  restipulâri,  dép.  intr.  Cii:. 
Il  (T.  de  math,  et  de  gramm., 
et  dans  un  raisonnement.)  l"t 
— ,  et  contra.  Cic.  retrorsum, 
adv.  Cic.  vicissim,idv.  Cic.  Voy. 

INVERSEMENT. 

récit,  s.  m.  Action  de  rappor- 
ter de  vive  voix  un  événement. 
Narratio,  onis,  f.  Cic.  cic. 
(ex.:  mirabitior  tamen  seqaen- 
tis  casûs  narratio.  Val-Ma.w 
rem  nai-rare  ita,  ut  verisimi- 
lia  narratio  sit.  Cic);  mémo- 
n'a,  œ,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  de- 
Magonis  interitu  duplex  me- 
moi-ia  prodita  est.  Nep.  liher, 
qui  omnem  rerum  memori-jjn 
breviter  complexus  est.  Cic.  in 
memoriam  notam  et  seqaalem 
["  de  faits  connus  et  contempo- 
rains "]  inciiiTO.  Cic);  expo- 
sitio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
expositio  simplex  et  dilucida, 
Cornif.  brevis ,  circamci^a. 
Quint,  reram,  gestarum.Coi-nif. 
au  plur.  expositiones  reran'i. 
Cic).  Petit  —,  fabella,  œ,  f. 
Ct'c.  Phsed.  (ex.:  f.  vera.  Pli-fd, 
fabellœ  commenticix.  Cic.  fa- 
bellaram  auditione  daci.  (-..c. 
171  fabcUam  excessi  non  ingri- 
tam  tibi.  Sen.)  ;  narratiuncu- 
la,  3e,  f.  Quint.  Plin.  j.  (cU 
Quint.  [1,9,  6].  Plin.J.  [ep.  VI, 
33, 8]).  Il  (  Par  ext.  )  Action  de  rap- 
porter par  écrit  un  événement. 
Même  trad.  Faire  un  — ,  voy. 
RACONTER.  Faire  un  grand  —  de 
ciqch., magnificê  loqui  de  aliquâ- 
re.  Cic  ^  (Musique.)  Solo  de 
chant  ou  d'instrument.  Canti- 
cum.,  i,  n.  A. 

récitant,  ante,  adj.  Qui  ré- 
cite. Recitator,  oris,  m.  Sen, 
Il  (Musique.)  Partie  — ,  et,, 
subst.,  récitant,  récitante  l'ie- 
lui,  celle  qui  récite,  voy.    réci— 

TER. 

récitatif,  s.  m.  Chant  déclamé- 
et  cadencé.  Canticum,  i,  n.  .-1. 
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récitation,  s.  f.  Action  d«  ré- 
citer. Recitiitio,  onis,  t".  Cic. 
Il  ^Spéc)  Aclioa  de  Jir<'  «le  mé- 
moire. Declanuxtio,  onis, (.Cic. 

réciter,  v.  tr.  Lire  &  haute 
voix.  RtcUàrt,  tr.  Cic.  Pro- 
nuntuire,  vr.  Cic.  Declamûre, 
ir.  Cic.  Voy.  débiter,  urk.  || 
^P.  ext.)  Dire  à  hauce  voix,  de 
mémoire  tt  par  cœur.  Memo- 
riter  pronuruiàiil.  Cic.  A/i-mo- 
riter  habère    {orationem.,  Cic. 

—  (exercice  de  déclamation), 
declamàre,  ir.  Cic.  —  (  des 
chants),    decaniôre,     tr.      Cic. 

—  mot  pour  mot,  sans  changer 
un  iota,  iisdem  verbis   reddëie . 
aliqaid.  Cic.  —   sa   leçon,    dic- 
tata  lerba  proferre.    Quint.  — 

—  une  formule  magique,  prse- 
centàre,  intr.  Cic.  (Fin.  U,  93). 

—  avant  nqn  une  formule  (que 
celui-ci  aoit  répéter),  prxire 
verba  {alicai).  Liv.  Absolc.  de- 
clamàre, intr.  Quint.  T  Rap- 
porter en  détail,  de  vive  voi.\. 
kxponére  ex  memoriâ.  Cic. 
Voy.  RACONTER.  ||  (P.  ext.)  Rap- 
porter. Voy.  ce  mot. 

réclamant,  ante,  s.  m.  et  f. 
Celui,    celle  qui  réclame  qqcli. 

Voy.    DEMA.NDEIK,  PUUGNANT. 

réclamation  (lat.  post.  recla- 
matio.  Apal.  Aug.),  s.  f.  Action 
de  réclamer  qqoh.  Expostula- 
tio,  onit,  f.  Cic.  Postalatum, 
i,  a.  Cic.  Petitio,  onis,  S.  Cic. 
ÎToy.  prétention).  Vindicia,  se, 
t.  Cic.  (voy.  prétention).  — 
d'une  dette,  exactio,  onis,  f. 
Cic.  Sur  mes  insuntes  — ,  e((la- 
gilata  meo.  Cic.  Le  sénat  fit 
de  vives  —  contre...  magnum 
convicium  fit  cuncto  a  senata 
lalicai).  Cic.  Présenter  des  — 
à  qqn.,  crpostulàre  cum  ali- 
qao.  Plaut.  Exposer  en  détail 
ses  — ,  postaiata  perayére.  Liv. 
Ma  —  me  parait  juste,  videor 
id  meo  jure  postmàre  ou  vin- 
dicàre.  Cic.  Faire  des  —  jus- 
tes, injustes,  exagérées,  se^ua 
iniqaa  postulàre.Cic. —  en  jus- 
tice, repetitio,  onis,  f.  Jet. 
postulatio,  oni»,  f.  Plaut.  — 
en  justice  d'un  objet  en  litige 
(faite  par  les  deux  parties), 
vindicise,  aium,  f.  pi.  Cic.  — 
(en  matière  civile;,  petitio,  o- 
nis.  f.  Cic.  Voy.  plainte. 

réclame,  s.  f.  Appel  4  la  pu- 
blicité pour  faire  valoir  une 
entreprise,  etc.  Prseconium,  ii, 
n.  Cic.  (cf.  pr.  domesticum 
(•  personnelle  •].  Cic.  [de  Or. 
II,  20,  HG]). 

rëclanaer  (lat.  reclomare,  e'é- 
crier),  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Protester  contre  ce  que  nous 
trouvons  injuste  pour  en  obte- 
nir réparation.  ïatercedére, 
intr.  Cic.    etc.    (ex.  :  aticui  rei 

f«  contre  qqch.  ■].  Cic.  alicai 
•  contre  qqn  •].  Cic.  miçoi- 
taiibus  magittrataum.  Plin.  j. 
prfj  atiquo.  Cic.)  ;  expostu- 
làre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum 
aliquo   [•  auprès   de  qqn  •]  de 
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i.liquà  re.  Cic.  expostulùre  et 
qaeri  aliquid  factam  efse.  Cic. 
cf.  virtatfs  autcm  noli  vereri 
ne  exportaient  et  querantur 
se  a  bealà  vità  efse  relictas. 
Cic.  [  Tusc.  1,  5.  U]).  Droit  de 
—  ,  petitio,  onis,  t.  Cic.  Jet. 
Voy.  protester.  1  V.  tr.  E.vi- 
ger"  ce  qu'on  nous  doit.  Pe- 
tére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  doce  te 
petiisse  ab  eo  istam  pecuniam. 
Cic.  soi  laboris  prxmia.  C<vs. 
partem  prseda-.  Tac.  heredita- 
fis  possessionem.  Cic.)  ;  repe- 
tère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  res  [«ce 
qui  a  été  pris  •].  Ltv.  pecunias 
ereptas.  Cic.  inea  promissa. 
[.  l'exécution  de  mes  promesses  •]. 
Cic.  par  ext.  Salominii  Home- 
rant  répétant  [•  réclament  Ho- 
mère pour  un  des  leurs  -].Cic. 
r.  Jus  eaum.  Cic);  vindicàre. 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  ortus  nostri 
partem  vindicat  patria.  i'ic. 
nonnulla  ab  imperatorc  miles, 
plwima  vero  (ortuna  vindi- 
cat. Nep.  omnia  pro  suis.  Cic. 
videor  id  meo  jure  qaodam 
vindicàre.  Cic.  Chii  suum 
[Homerum]  vindicant.  Cic); 
poscère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
argentam.  Cic.  aadacise  par-  \ 
tes  sibi.  Cic.  avec  deux  Ace. 
magistraium  Sicyonium  num- 
mos  poposcit.  Cic.  ferocitcr , 
pro  se  qaisqae  signum  [•  le 
signal  du  combat  ']  duces  pos- 
cère. Liv.  abs.  incipiunt  pos- 
tuiâre,  poscère,  minari.  Cic); 
deposcére,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
cxdem  alicujus.  Suet.  rpéc. 
auciorem  culpae.  Liv.  ad  Clœ- 
liam  obsidem  deposcendam. 
Liv.  llannibalem.  Liv.  aliqaem 
in  panam  [••  le  châtiment  de 
qqn  «J.  Liv.  aliqaem  ad  moi- 
tem.  Cœs.)  ;  exposcère,  tr. 
A'ep.  Liv.  (  'ipic.:  aliqaem 
û  l'extradition  de  qqn  •].  Nep. 
Liv.  aliqaem  ad  pœnam,.  Tac); 
postulàre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
suum  Jus.  Ter.  m.ercedem. 
Plixd.  sibi  totius  belli  impe- 
riam.  Cses.  avec  deux  Ace. 
hsec  cum  pr.Ttorenipostalabas. 
Cic.)  ;  expostulâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  idiijaid  ab  aliquo. 
Cic.\  ;  ûâgitâre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  ab  aliquo  pactum  pre- 
tium.  Pli<rd.  mercedem  glorix 
ab  aliquo.  Cic  ab  aliquo  pro- 
missa per  litteras.  Cic.  id  ex 
omnibus  partibus  ab  eo  (lagi- 
tabatur.  des.  cum  stipcndium 
ab  legionibus  (layitareiur  [.  les 
légioui  lui  réclamaient  leur 
solde  •].  CiKS.  avec  deux  Ace. 
aliqaem  debilum.  Haet.  ali- 
qaem frumentum.  Cic.  avec 
ut  et  le  Subj.  semper  flagitari 
ut  cùnvocaremur.  Cic./  ;  exi- 
gera, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ^'u.t^'a- 
rundum.  Liv.  ab  aliquo  vatio- 
nem  aliène  culpce.  Sen.  rk. 
verilatem  a  teste.  Cic.  promis- 
suni  ab  aliquo  [•  à  qqu  l 'exé- 
cution d'une  promeiwe  •].  Cir. 
duplices    ab    aliquo    mercedi's. 
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Quint.};  asserère,  tr.  lurr. 
Cic.  Liv.  (^spec.  aliqaem  in  li- 
bertatem  ,  in  ingenuitatem. 
Liv.  Suet .  voy .  revknih  - 
«UEii}.  P  (Par  ext.)  Demander 
iiqcli.  avec  instance.  Eu  pari, 
«le  pers.  Apjsetêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  ali^iuid  cupidissimê,Cic. 
Ca's.);  expetère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  niliil  nisi  quod  hones- 
tutn  sit  tiut  optàre  aut  expe- 
tère. Cic.  aliquid  cupide. 
Cic  aliquid  tummà  cupitli- 
tate.  Cic.  mortem.  Cic.  vttam 
alicujas.  Cic);  poscère,  ir. 
Cic.  etc.  lei.  :  pugnam.  Liv. 
litteras  ab  aliquo.  Cic.  quous- 
que  posccmus  aliquid  deof. 
^en.);  deposcére,  tr.  Cic  eu-, 
(ex.:  disceptatorem  non  mo<lo 
non  recuso.  sed  deposco.  Cic. 
unum  ad  id  bellum  imperato- 
rem  d.  atque  expelcrc.  Cic 
pugnam.  Suet.  sibi  partes  is- 
tas.  Cic.  sibi  id  muneris.Ca's.^: 
exposcère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
signum  proelii.  Caes.  misericur- 
diam.  Cic.  absol.  exposcentibiis 
cunctis.  Liv.)  ;  postulàre,  u: 
Cic.  etc.  (ex.  :  non  quicquam 
unquam  nisi  lionestum  et  rec- 
tum alter  ab  altcro  pùstulabit 
Cic.  a  me  brevitas  postulatur. 
Cic.  voy.  ueuander);  expos- 
tulàre.'iT.  Cic.  etc.  (ex.  :  uti- 
quid  ab  aliquo.  Cic);  ilagi- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  iiliuin 
ab  aliquo.  Cic  reliques  non 
desideràrc  folum,  sed  etiam 
poscère  et  flagitâre.  Cic.  tes- 
tes. Cic);  efûeigitâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  misericordiam  nos- 
tram.  Cic.  ab  ducibus  signum 
pagnœ.  Liv.}.  En  pari,  de  cho- 
ses. Poscère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaod  res  poscère  videbatar. 
Cses.  cum  tempus  [■  les  cir- 
constances ']  posceret.  Nep.}; 
postulàre,  tr.  Tei:  Hall.  Quint. 
(ex.;  hic  dies  alios  moics  pos- 
tulat. Ter.  aux  sup]>Uciam 
postulat.  Sali,  quce  |  verba] 
minorem  curarii  postalarcnt. 
Quint.);  ûagitâre ,  tr.  Cic 
(ex.:  qase  tempaa  (lagitat.  Cic. 
causa  postulat,  non  (lagitat. 
Cic.  quid  artes  a  te  (Uigitcnl, 
ta  videbis.  Cic);  desiderâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  desidcrarunt 
te  oculi  mei,  cum  lu  esses  Cij- 
renis.  Cic  nullam  virtus  aliam 
mercedem  laborum  desiderat, 
quam. . .  Cic  res  non  modu 
tempus ,  sed  etiam  animum 
vacuum  desiderat.  Cic);  quai- 
rère,  tr.  Varr.  Cic  Sali.  Liv. 
(ex.  alla,  quai  humidum  locuin 
quo-rant.  VarT.  [U.  U.  I,  23,  .'.]. 
aller  [collis]  magnâ  parte  édi- 
tas et  pruceps  pauca  mnni- 
rnenta  qumrebat.  Sali.  (Jui;. 
98,  3].  nego  ego  quirquarn  n 
Icslibus  dictum,  qaod  cajiis- 
quara  oraloris  eloquenliam 
(juiereret.  Cic.  [Verr.  Il,  I,  10, 
29].  quod  hélium  rcpcna  aul 
dictatoriam  majestatetn  aut 
Quinctiam  reclorem  quiesisset. 
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Liv.  (IV,  Hi,  21);  requirëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  virlaa  nal- 
him  votuptatem  reqairit.  Cic. 
in  lioc  hello  virttitcs  multai 
re<juiruntar.  Cic).  ||  Invoquer 
«jqn  avec  instance.  Flagitare, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem.  Cic. 
par  ext.  alicujiuaaxiliam.Cic.). 
efflagitâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
aiiqaem.  Cic.  par  ext.  sibi  rei 
pablicœqae  auxiliam.  Aact.  b. 
'■H'r.};   poscâre,  tr.    Cic.   etc. 

(Voy.  DE.MA.NDER, INVOQUER, prier). 

i  Se  réclamer    de    qqo,   appel- 

lùre  aliqaem.  Cic. 
reclouer,  v.  tr.  Clouer  de  nou- 

ve.iu.  Refigére,  tr.   Cic. 
reclure    (lat.    recladère),  v.  tr. 

(Arch.)  Renfermer.  Voy.  ce  mot. 
reclus,   use.    Renfermé.    Voy. 

ENFERMER,  RENFERMER.  ||  Subst. 

Personne  qui  s'est  retirée  du 
monde.  Voy.  solitaire.  |{  En 
pari,  d'un  moine,  d'une  reli- 
gieuse. Heclusaa ,  i,  m.  Da- 
cange.  Recluse.    Reclasa,  a',   f. 

A  .   Voy.  CLOÎTRÉ. 

réclusion  et  réclusion,  s.  f. 
Etat     d'une     personne  recluse. 

Voy.    SÉQUESTRATION,    SOLITUDE.    || 

fSpéc.)  Peine  qui  consiste  à 
renfermer    un    criminel.    Voy. 

EMPRISONNEMENT,  PRISON. 

recoaner,  v.  tr.  (.4rch.)  Repous- 
ser en  cognant.  Retrudére,  tr. 
Liv.  Voy.  REPOUSSER.  Il  (Fig.) 
Renfoncer.  Voy.  ce  mot.  1  Co- 
gner de  nouveau.  Voy.  cog.ner, 

«IOU\'EaU. 

recoiffer,  v.  tr.  Coiffer  de  nou- 
veau, —  et  se  — ,  restitaëre 
comas  disiectaa  ou  twbatas. 
Ov. 

recoin,  s.  m.  Coin  retiré.  An- 
gulus,  i,  m.  Cic.  Latebra,  œ, 
f.  ordin.  au  plur.  latebrœ,  a- 
rum,  f.  Cic.  Recessas,  ûs,  m. 
Cic.  Sinus,  as,  m.  Tac.  Les — , 
abdita  loca.  Hall.  ||  Fig.  An- 
galas,  i,  ra.  Cic.  Recessus,  ûs, 
m.  Cic.  (cf.  in  animis  homi- 
num  tanti  sant  recessas.  Cic). 
Latebra,  se,  f.  Cic.  (cf.  in  ani- 
mis hominam  tantœ  sant  late- 
bra;. Cic.}. 

récolement,  s.  m.  .action  de 
récoler.  Voy.  vérification. 

receler  (lat.  recolëre,  repasser 
dans  son  esprit),  v.  tr.  Vérifier 
par  un  nouvel  examen.  Reco- 
gnoscére,  tr.  Liv.  Voy.  véri- 
fier. 

récollection,  s.  f.  Action  de  se 
recueillir  pieusement.  Voy.  re- 
cueillement. 

recollement,  s.  m.  Action  de 
recoller.  Voy. collage  et  coller. 

recoller,  v'  tr.  Coller  de  nou- 
veau. Reglatinàre,  tr.  Prad. 
Se  — ,  glatinàri.  pass.  moyen. 
Plin.  '       \ 

récolliger  (lat.   recolligëre],  v.  ] 
tr.    Recueillir.   Voy.   ce    mot.  || 
(Spéc.)  Se  — ,   voy.   becueilur. 

récolte,  s.  f.  Action  de  recueil- 
lir des  produits  du  sol.  Per- 
ceptio,  onis,  f.  Cic.  Col.  (ex.: 
(lagam.  [ractuum.   Cic.    Col.). 
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Faire  la   — ,  voy.  récolter.    La 
—  des  blés,  voy.  moisson.  —  des 
raisins,    voy.    vendange.  —  des 
oliviers,     olivarum      vindemia, 
Plin.  olivitas,    atis,    f.  Cul.  — 
du      miel  ,    mellis     vindemia. 
Col.  Après  la  — ,   perceptis  ou 
sablntis    fragibas.    Cic.    Col.  1 
Les    produits    ainsi     recueillis. 
Fructus,  uum,   m.    pi.    (ex.  : 
fractaam    calamitas    [•    mau- 
vaise  r.    .].    Cic.    maie    perci- 
père     (raclas.      Cic.     condcre 
iractas.    Cic.     au     sing.    agri 
(raclas.    Liv.     cf.    agri    (rac- 
ta     caruit.     Liv.  )  ;      fruges, 
um,  f.  pi.  Cic.  etc.   (ex.  :  (ra- 
ges   corrampëre.    Liv.)  ;    pro- 
ventus,    ùs,   m.   Hen.    (ex. 
qais  pollicetur  aerenti proven- 
tam?  Sen.). —  sur  pied,  seg'es, 
etis,  f.  Cic.  etc.    (ex.  :  demes- 
sis  segetihus.  Ter.  segetes  lœtas 
excitàre.  Co^.).  ||  (Fig.)  Ce  qu'on 
réunit.    F'roventus,   ûs ,    m. 
Plin.  j.  (voy.  .moisson). 
récolter,  v.    tr.    Recueillir  (les 
produits    du    sol.)    Metëre,  tr. 
Plin.)  Demetére  {(rages).    Cic. 
CoUigëre    {(ractas).  Hor.   Per- 
cipëre   {(ractas).     Cic.     Se   — , 
voy.  POUSSER,  produire.  Il  (Fi:;.) 
Colligëre,    tr.     Cic.   (  cf.   co'tl. 
odiam.   Cic).    Capére,  tr.   Cic. 
(cf.  capëre    (ractam    saœ  glo- 
riœ.    Cic).  Percipëre    (ractam 
{alicajas    rei).    Cic    Sascipêre 
{odiam).  Cic.   Voy.   moissonner, 
recueilur.  —  de"  l'ingratitude, 
le  mal  pour  le  bien,  mali  mes- 
sem  metëre.  Plaut.   On    récolte 
selon  ce   que    l'on    a  semé,    ut 
sementem    (eceris,    ita    metes. 
Cic 
recommandable,    adj.   Digne 
de  recommandation.    Commen- 
dabilis,  e,   adj.   Liv.  Commen- 
dandus,  a,  um,  adj.  verb.  Liv. 
Commendatas,   a,    am,  p.  adj. 
Plin.   Commendatione  aignus. 
Cic    Probahilis,    e,    adj.    Cic. 
Le  côté  —  d'une  chose,  id  qao 
aliquid  commendatur.  Cic 
recommandation,  s.  f.  .'iction 
de   recommander   qqn.    C0122- 
mendatio,   onis,  î.  Cic  etc. 
(ex.  :    iis     e.r    commendatione 
Pompeji  ordines  dederat.  Saet. 
hanc    commendationem  maxi- 
mo    sibi   osa    fuisse.    Cic.    c. 
natalium.  [«  que  lui    valait   sa 
naissance  •].  Saet.  c.  (amosa- 
ram  imaginum.   Cic.    ineuntis 
xtatis.  Cic  in  valgus  [■  auprès 
du  peuple  •].  Cic.  tuam  a  me 
alienationem  commendationem 
tibi  ad  impios  cives  (ore  pata- 
visti.  Cic.  [Phil.  2,  1]).  —  pour 
une    candidature,    sagragatio, 
onis,  f.   CiC.   (cf.  suffrag.  con- 
salatas.    Cic).   Sur  sa  —,  illo 
commendante.     Cic.     Appuyer 
qqn  de  sa  — ,  commendâre  ali- 
qiiem.  Cic  Faire  en  faveur  de 
qqn    de    pressantes  — ,   magno 
opère  ou  diligentissimê,  majo- 
lem   in   modam,   etiam,    atqae 
etiam    commendâre    aliqaem. 
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Cic.  Qui  possède  de  bonnes  — , 
gratiosas,  a,  um,  adj.  Cic.  De 
— ,  commendaticias,  a,  uni,  adj. 
Ct'c.    (cf.   litterse    commendati- 
cix.   Cic).  Prière  de  la  —  de 
l'âme  (pour  un  mourant  ou  un 
défunt)),  commendatio,  onis,  f. 
Eccl.    Il  (P.  ext.)  Arch.    .•\ction 
de  se  recommander  à  qqn.  Voy. 
sollicitation.  Faire  ses  humbles 
— ,  plarimam  salatem    imper- 
tire.  Cic  Voy.  CIVILITÉ,  compli- 
ment. 1  Ce  par  quoi  qqch.  se  re- 
commande. Commenrfatio.ontg, 
f.  Ci'c.  (cf.  (ormosa  species  mur 
ta  commendatio  est.  Publ.  Sy- 
ras.  commendatio  ingenii.  Cic. 
moram.    Qaint.    prima     com- 
mendatio a  modestià  pro(icis- 
citur.    Cic).    Une   sérieuse   — , 
aactoritas,  atis,  f.  Cic  Un  titre 
sérieux  de  — ,  (irniamentam,,  i, 
a.   Cic.  N'avoir  aucun   titre  de 
— ,  nallà  re  commendàri.  Cic. 
1  Action  de  recommander  qqch. 
Commendatio,  onis,  f.  fie. 
etc.  (ex.  :  in  prima  commenda- 
tione  natarse    volaptatem    di- 
cëre    [-    prétendra   que    la   re- 
cherche  du   plaisir  est  la  pre- 
mière  r.  que   nous   fait   la   na- 
ture =].  Ci'c);  mandatus,  Abl. 
u,    m.  Cic.  (voy.  instruction); 
prœscriptam,  i,  n.  Cœs.  (voy. 
prescription);  prseceptum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  jaxta  prsecep- 
tam    Themistoclis.    Just.    vov. 
conseil).    Faire    des   —    à   qqn, 
mandàre    aliqaid    alicai.    Cic. 
Je   n'ai    pas  besoin   de   te  faire 
ces   — ,   ea  tibi  ego  non  debeo 
commendâre.  Cic.  Voy.  recom- 
mander. C'est  là  une  —  inutile, 
memorem    mones.    Plaut.    Sur 
sa  —,  illo  aactore  ou   saasoj'e. 
Cic.    —    en    faveur    d'une    loi, 
saasio,    onis,  f.  Cic.  \\   (.4rch.) 
Avoir  qqch.  en  —  (se  l'être  bien 
recommandé) ,    voy.   nECOMM.A.N- 

DER,    ESTIME. 

recommander,  v.  tr.  Désigner 
particulièrement  à  la  bienveil- 
lance, à  la  protection  de  qqn, 
Commendâre,  tr.  Cic  etc. 
{px.  :  aliqaem  alicai  majorem 
in  modam.  Cic  aliqaem  alicai 
magno  opère.  Cic  aliqaem  ali- 
cai diligenter,  diligentissimê, 
stadiosê,  stadiosias.  Cic  quam 
diligentissimê  commendâre.Cic 
aliqaem  alicai  ita  commen- 
dâre, ut  neminem  diligentius. 
Cic.  aliquem  alicai  tanto  stu- 
dio commendo,  at  majore  non 
possim.  Cic  se  Cœsari.  Cses.  se 
in§mo  ordini.  Cic.  se  alicujus 
amori  et  fdei.  Cic.  se  com- 
mendâre  aliquà  re.  Cic.  au  part, 
passé  :  commendatam  sibi  ali- 
quem habêre.  Treb.  ap.  Cic. 
alicui  commendatior,  commen- 
dutissimas.  Cic);  suGtagari 
(-  recommander  aux  électeurs, 
a'ûii  recommander  [en  gén.]), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  sugrâgandi 
libido.  Cic.  [Leg.  III,  15,  5i.]. 
domas,  quse  cam  valgo  visere- 
tar,   suffra-gata  domino,  novo 
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Komini,  ad  consulatum  puta- 
batar.  Cie.  [Off.  I,  39,  138).  tihi 
Hortensias  snffragatar,  me  op- 
pwjnat.  Cic.  [Caeeil.  T,  23]}.  || 
(Spéc.)  —  qqn  au  prine  (iroii.\ 
itdquem  omnibus  litaperan- 
dam  tradère.  Cic.  H  (Par  ext.) 
Rendre  recommandable.  Com- 
mendàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
naila  res  eam  commendat.  Cic. 
nonxen  immortilitati  commen- 
diire.  Cic).  Se  —,  comnieB- 
dari,  pass.  Cic.  (ex.;  Uomines 
litterarum  honore commendati. 
Plin.  on  dit  aussi  sine  uilà  corn- 
mendatione  majoram  [•  sans 
pouvoir  se  recommander  de  ses 
aïeux  •].  Cic.):  gratum  esse, 
Cic.  (ex.:  saapte  ruitunS  grjtarn 
etse.  Cic);  placére,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  plaire)  ;  probari. 
pass.  Cic.  etc.  (ex.:  probari  ali- 
cai.   Cxs.   Nep.).   Voy.    becom- 

lUMDABl^,   RECOMMANDATION.  |l    Se 

recommander  de  qqn,  appetlàre 
aliqaem.  Cic.  1  Conseiller  par- 
ticulièrement une  chose  à  qqn. 
Suadére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pa- 
cem.Ctc./ejem  [•  une  loiauprès 
du  peuple  •].  Cic.  [sen.  5,  H]. 
parsimoniam  omnibus.  Justin. 
Toy.  conseiu-er)  ;  praecipére, 
tr.  Cic.  etc.  [ex.  :  alicui  solier- 
tiam.  Curt.  alicai  nihil.  Cart. 
illiad  potias  pra^cipiendam  fait, 
at...  Cic.  leyati  at  tam  émirent 
prscepit.  Nep.  hsec  priecipienda 
videntar  lectoribus,  ne  aliénas 
mores  ad  saos  referont.  Nep.); 
mandâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tibi  de  nostris  rébus  nihil  sam 
mandaturas  per  litteras.  Cic. 
res  mandata.  Cic.  tibi  manda- 
vit,  at...  Cic.  Trebonio  manda- 
verat,  ne...  Cxs.);  jnonére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Pompe^'am  mo- 
nèrCj  ut  magnam  mfamiam 
fagiat,  non  desistimas.  Cic.  sed 
eos  hoc  moneo,desinant  farére. 
Cic);  jubére,  tr.  Cic  etc.  (voy. 

COMMA.VDER  '  . 

recommencement,  b.  m.  Ac- 
tion de  recommencer.  Redinte- 
gratio,  onis,  t.  Apul.  Voy.  re- 
koovellemest.  —  de  la  guerre. 
Voy.  reprise. 

recommencer,  v.  tr.  et  inlr.  |1 
V.  tr.  Commencer  de  nouveau 
à  faire.  Integràre,  tr.  Liv.(ex.: 
seditionem,  pugnam.  Liv.);  re- 
dintegrâre,  tr.  Crfs.  Liv.  (ex.: 
prœlium.  Cxt.  bellam.  Liv. 
oratinnem  [•  recommencer,  c- 
à-d.  reprendre,  répéter  son  dis- 
cour»  •  ].  Cornif.);  renovére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  orationem 
['  recommencer,  c-d-d.  refaire 
son  diaiours  •].  Cornif.  prœ- 
lium.  Cxs.  bellam.  Cxs.  rarsas 
carsam.  Cxs.)  ;  repetére.  tr. 
Cic.  (ex.  ;  eaaem  [-  r.  toujours 
le»  mêmes  choses  •].  Cic)  ;  io- 
stauràre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  sa- 
crificium.  Cic.  sacra.  Liv.  la- 
dos.  Liv.  rapinas  et  incendia. 
Sali.  fr.  novum  de  integro 
bellam  [.  la  guerre  sur  nouveaux 
frais  •].  Liv.).  —  à  foire  qqeh., 
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de  integro  ou  rarsas  aliqaid 
facëre.  Cic.  Absol.  11  faut  —  de, 
integro  est  faciendam.  Liv.  Voy. 
[de]  sotJVE.\U.  1  y.  intr.  Com- 
mencer di!  nouveau  à  se  pro- 
duire. Redintegrari,  paf- 
Cic  etc.  redinte.jrotur  seditio. 
Cornif.  on  dit  aus.«i  de  integro 
accensa  seditio.  Liv.  cf.  nova 
de  integro  pugna  e.vorta  est. 
Liv.  recruaescêre,  intr.  Liy. 
(ex.  :  recrmUscit  pugna.  Liv. 
recrudescente  Manlianù  sedi- 
tione.  Liv.). 

recommenceur,  euse,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  recom- 
mence. Qui  [(]ax)  redintegrat, 
repetit  (rem).  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Personne    qui   se   répète.    Voy. 

B.VNAt-,    FASTIDIEUX. 

récompense,   s.   f.   (Arch.)   Ce 
qu'on  donne  en  compensation. 
\oy.   COMPENSATION.  1  Ce  qu'on 
donne  en  sratification.  ilexnu- 
neratio,  bnis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
benevolentix.  Cic.  [ara.  M].  o(- 
pciorum.  Cic  [inv.  Il,  66].  absol. 
a  qao  expeditior  et  celerior  r. 
tore  vidctar,  in  eam...  Cic.  [oIT. 
II,  69]);  merces,  edis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  m.   operx.  Cic.  iron. 
m.   proditionis.    Tac   voy.   sa- 
tire); prœmium,  ii,  m.  Cic 
etc.    (ex.  :   honores   et  prxm.ia 
bene  de  re  publica  meritorum 
et  merentiam.  Cic.  prxmia  pe- 
canix  [•  en  argent  >].  Cic.  prœ- 
mio  aliqaem  af(icëre  ou  donâre. 
Cic  alicui  pra'mium  [ou  prx- 
mia] dare  pro  aliqaa  re.  Cic 
alicai  prxmianx  tribuêre  ou  dé- 
ferre ou  persolvëre.  Cic  iis  ho- 
nores et  prxmia  spondêre.  Cic 
ea  prxmia,  qax  merai,  ab  ali- 
quo    exspecto.    Cxs.    ea    ipsa 
prxmia  extorqaëre.  Cic   prx- 
mia edaci.  Cxs.  prxmio  elicére, 
qai  [et  le  Subj.].  Cic  prxmiam 
proponëre  ou  exponëre.  Cic.)  ; 
pretiutn,  ii,  u.  Cic  etc.  (ex.: 
pretiam  poUiciri.    Ter.    habes 
pretium.    Ilor.    habére    operx 
pretiam.  Liv.  iron.  ego  pretium 
ob  stultiliam  fera.  Ter.  si  ma- 
los  imitabor,  tam  pretiam  pro 
noxa  dabia.  Liv.). 
récompenser,    v.    tr.    (Arch.) 
Compenser.   Voy.   ce  mot.  {|  Se 
— ,  c-à-d.  se  donner  une  com- 
pensation.   Voy.    DÉDOMMAGER.  1 
Gratifier  pour'un  service  rendu. 
Remunerari  aliqaem.  Varr.  Cic 
aliqaem  magno  prxmio.   Cxs. 
Prxmiam   alicui   d'ire  ou  tri- 
baëre  ou  déferre.  Cic.  Prxmio 
aliqaem  officére  ou  donàre.  Cic 
Etre  ré compen^ié, /jraemium  cort- 
seqai  ou  prxmio  donari.   Cic. 
prxmiam  ou  fractam  (alicajas 
reî)  capëre.   Cic  ou  percipére. 
Cic  ou  ferre.  Cic.  (ractum  {ali- 
cajas reî)  ferre  [ex  aliquo).  Cic. 
Je  me  tiens  pour  bien  — ,  mag- 
num rei  fructam  percepitse  vi- 
deor.  Cic 
recomposer,    v.   tr.    Composer 
de  nouveau.  Iteram  componére. 
Cic  Disiolata  componére.  Sen. 
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Reficire,  tr.  Cic.  Voy.  refaire. 
—  de  uouvcUes  lojjions,  voy. 
REFORMER.  —  (uo  livi^e),  retcri- 
bêre,  tr.  Suet. 

recomposition,  s.  f.  .\ctioa  de 
reeoaiposor.    Uefectio,    onis^    f. 

/*iin.  \oy.  RENOUVELLEMENT,  RE8- 

TAUinTioN.  (Chimie.)  La —  d'un 
corp^^,  corpus  ex  dissoluti  re- 
fectum  ou  compotitain  ou  res- 
titatani.  A. 

recompter,  v.  tr.  Compter  de 
nouveau.  Ad  calculos  revoci'ire 
{aliquid).   Cic.  Absolt.   Ad  dil- 
calam  revcrti.  Cic 
réconciliable,  adj.    Qui    peut 
l'ire  reconcilié.  Qui  (qax,qaod) 
rcconciliàri  potest.  A. 
réconclliatetir,   trice,   s.    m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  reconcilie. 
Reconciliator  gratix.    A.    (d'a- 
près Liv.)  ou  simpl.  reconcilia- 
tor,  oris,   m.  Liv. 
réconciliation,  s.  f.  Action  de 
reconcilier  ;     résultat    de    cette 
actiou.  RecoDciliatio,  onis, 
f.    Cic.    etc.    (ex.  :    irridebatar 
hxc  illius  reconcUiatio.  Cic.  r. 
inchoata  inter  fratres.  Justin, 
r.  simalata.  Suet.  au  plur.  Sue(. 
[Aug.    17].    on    emploie    plutôt 
reconcUiatio  gratix  ou  concor- 
dix.  Cic.  ou  encore  reconciliata 
gratia  ou  volantas.  Cic.  cl",  lictè 
reconciliata  gratia[^  r.  feinte  •]. 
Cic);  gratia,  m,  f.  Liv.  Curt. 
(ex.:  aliquem  in  gratiam  redu- 
cére.  Liv.).  Voy.  réconcilier. 
réconcilier,  v.  tr.  Concilier  do 
nouveau.    Reconciliâre,    tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  inimicos  in  gra- 
tiam. Cic.  eos  [patrem  et  filiuin) 
in  gratiam.  Liv.   me  cum  Cx- 
sare  redacit,  réconciliât,  resti- 
tua in  gratiam.   Cic  aliquem 
alicai.    Cic   animum    alicajas 
alicui.  Cic.  Liv.  per  hoc  ipsum 
reconciliari.  Qaint.  r.  sibi  ali- 
qaem ['  se  r.  avec  qqn  «J.  Cic 
in    gratiam    reconciliari.    Cic. 
sibi  alicujus  gratiam   reconci- 
liâre. Cic.  reconciliâre  gratiam 
cum  aliqwj.  Cic.  on   dit  aussi 
in  gratiam  cum  aliquo  redire 
ou  reverti.  Cic).  Spéc.  —  qqn 
avec  Dieu,£)eamp!aciire  alicui. 
G<.  —  qqn  avec  l'existence,  ad 
vitx  consiliam  redacére.  «s'en. 
(Ben.  m,  y). 

reconduire  (lat.  recondacère, 
proprt.  -  reprendre  à  bail  •), 
V.  tr.  Accompagner  (qqn  qui 
s'en  retourne).  Redacére,  tr. 
Plaut.  (cf.  aliqaem  domam. 
Plaat.).\'iiy.  ramener.  ||  (Spéc.) 
Accompagner  par  civilité,  pour 
faire  honneur.  Redacére,  tr. 
etc.  (cf.  red.  aliquem  ad  suam 
villam.  Cic).  Deducëre,  tr.  Cic. 
(cf.  d.  aliquem  ad  toram.  Cic. 
aliquem  domum.  Liv.  deduci, 
reduci.  Cic  domo  aliquem  dt;- 
dar.ëre  (•  r.  un  visiteur  •).  Cic). 
Il  (Ironiqt.)  Suivre  en  maltrai- 
tant (qqn  qu'on  expulse).  Pr<>- 
seqai.  (aliquem  lapidibat).  Petr. 
—  l'ennemi  l'épée  dans  lesreiuâ. 

Voy.   CHA88EB,    RBPOUBSEB. 
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reconduite,  8.  f.  Action  de  re- 
coiiiluire.  iVoseoutii),  onis,  f. 
Cic.  Dedactio,  onis,  f.  Jet.  Faire 
la  —  !t  qqn,   voy.  nEcoNDumi:. 

réconfort,  s.  m.  Ce  qui  récon- 
forte.   Voy.    APPUI,     CQNSOUTION. 

réconfortant,  ante,  adj.  Qui 
réconforte.    Voy.    foktifjant.    |{ 

(Fig.)  Voy.  ENCOURAGEANT. 

réconfortation,  s.  f.  Action  de 
réconforter.  Voy.  réconfort. 

réconforter,  v.  tr.  Uamençr 
qqu  qui  est  abattu.  ||  (Physi- 
quement.) Beficère,  tr.  Cic.  Hus- 
tentûre,  tr.  de.  Voy.  fortifier, 
ranimer.  (Moralement.)  He^cSre, 
tr.  Cic.  (cf.  me  recréât  et  refi- 
cit  Pompeji  consiliam.  Cic). 
Siistentàre,  tr.  Cic.  (cf.  me  una 
consolatio  sustentât.  Cic).  Voy. 

CONSOLEP,    RANIMER. 

reconnaissable,  adj.  Qui  peut 
être  reconnu.  Qui  (qase,  qiiod) 
cognosci  ou  recognosci  potest. 
A.  Cognita  facilis.  Cic.  Insi- 
gnis,  e,  adj.  Cic.  Qui  n'est  plus 
— ,  non  cognoscendns.  Ov. 

reconnaissance,  s.  f.  Action 
de  reconnaître.  ||  Action  de  re- 
trouver dans  son  souvenir, 
comme  déjà  connue,  une  per- 
sonne, une  chose.  Agnitio, 
onis,  f.  Plin.  (ex.  :  vetati  sui 
cadaveris  agnitionem  fugien- 
tes.  Plin.  [f,  1%]);  cognitio, 
onis,  f.  Ter.  (ex.  :  indest  co- 
gnitio facta.  Ter.  [Hec.  831  ;  cf. 
eun.  9211);  recognitio,  onis, 
f.  Gell.  (ex.  :  r.  matua.  Gell.). 
Voy.  RECONNAÎTRE.  ||  fSpéc.)  Scè- 
ne ou  cela  a  lieu.  Après  la  — 
d'OEdipe,  postqaam  QEdipus 
cognitns  est.  A.  \\  Signaux  de 
reconnaissance.  Signa  quitus 
inter  se  noscantur.  Tac.  ||  Ac- 
tion d'admettre  une  chose  d'a- 
bord méconnue.  Recognitio, 
onis,  f.  Liv.  Sen.  Suct  (ex.: 
alicujus  rei.  Liv.);  probatio, 
onis,  f.  Cic.  Jet.  (ex.:  alicnjus 
;•«.  Cic).  Voy.  RECONNAÎTRii.  Il 
Action  d'avouer  une  chose,  une 
personne  comme  sienne.  Con- 
fessio,  onis,  t.  Cic  etc.  (ex.  : 
c.  simplex  veritatis.  Val.-Max. 
c.  errati  sui.  Cic.  adducëre  ali- 
quem  ad  alicujus  rei  confessio- 
nem.  Cic.  voy.  aveu).  Voy.  re- 
connaître. Il  (Spéc.)  Ecrit  par 
lequel  on  reconnaît  avoir  reçu 
(qqch.  de  qqn).  Syngrapba, 
se,  f.  Cic.  (ex.  :  alicui  per  syn- 
grapham  credëre.  Cic).  \\  Ac- 
tion de  chercher  à  déterminer 
une  position  inconnue.  Explo- 
ratio,  onis,  f.  Jet.  Faire  opérer 
une  — ,  sitam  locorum  cognos- 
cére.  Cœs.  ou  contemplari .  Lii\ 
cognoscëre,  qualis  sit  natura 
loci.  Cœs.  naturam  loci  [ou  lo- 
corum perspicëre.  Liv.  explo- 
râre  loca  cirea.  Sali.  ^  Action 
de  témoigner  qu'on  est  redeva- 
ble envers  qqn  d'un  service 
rendu.  Gratus  (ou  memor)  be- 
neficii  (ou  beneficiorum)  ani- 
mas, Cic.  Gratus  animusetbe- 
ne(icii    memor.   Cic  Mens  me- 
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mor.  Cic  Grala  beneÇvcii  (ou 
bene/ic'iorum)  memoria.  Cic. 
Voluntas  grata.  Cic.  Pietas  {in 
parentes).  Cic.  Témoigner  à  qqn 
de  la  — ,  gratiam  habcrc  alicui 
(pro  cliqua  re).  Cic.  Exprimer 
à  qqn  sa  — ,  gratias  agëre 
alicui.  Cic  'V'oy.  gratitude. 
Avec  — ,  gratë,  adv.  Cic.  grato 
anima.  Cic.  graté  piêqae.  Cic. 
reconnaissant,  ante,  adj.  Qui 
reconnaît  ce  qu'on  a  fait  pour 
lui.  Gratus,  a,  um,  adj.  Cie. 
etc.  (ex.:  gr.  in  ou  erga  aliquem. 
Cie.  gratus  ac  memor  beneficii. 
Cic.  gratam  ou  memorem  et 
gratain  esse.  Cic.  alicui  gratum 
se  prœbêre.  Cic.  gratissimo  ani- 
mo  prosequi  nomen  alicujus. 
Cic);  memor,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  beneficii  memor.  Cic  me- 
mor mens.  Cic  mem,Qr  et  gra- 
tus ou  gratus  ac  mem,or.  Ter. 
Cic.  animas  memor  in  bene 
méritas.  Cic.)  ;  pius,  a,  U222, 
adj.  Cic  etc.  (ex.:  p.  !>i  paren- 
tes. Cic  gratus  piusque.  Cie. 
memor  piusque.  Cic). 
reconnaître,  v.  tr.  Retrouver 
dans  sa  mémoire,  comme  déjà 
connue,  une  personne,  une 
chose.  îfoscère,  tr.  Plaut.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  liaud  nosco  tuum. 
Plaui.  aderat,  qui  nosceret 
[eum].  Tac.  signam  lyuo  inter 
se  noscebantur.  Tac.  ad  res 
suas  noseendas  recipiendasque. 
Liv.);  agnoscère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  A(ricanus  se  ostendît  eâ 
forma,  quas  mihi  e.v  imagine 
ejns  qaani  ex  ipso  notior  erat; 
quem  at  agnovi...  Cic.  namine 
audito  agnovere  viruni.  Liv.  se 
agnoscère.  Sen.  cultu  regio 
agnosei.  Curt.  in  manibus  ejus, 
qui  repertum  ferebat,  agnovit 
[amiculum].  Curt.  navis  D. 
Brnti,  qu&*  ex  insigni  facile 
agnosei  poterat  Cœs.  [B.  C.  II, 
6,  h]);  cognoscëre.  tr.  Cie.  etc. 
(ex.:  etsignum  etman'jmsuam. 
Cic  pecas.  Liv.  saas  res,  sua. 
Liv.  Cratippum.  Cie.  inter  ce- 
teras  Veturiam.  Liv.  aliquem 
facie.  Liv.  alii  cives  Romani, 
ne  cognoscerentur,  involutis  e 
carcere  capitibus  rapiebantur. 
Cic.)  ;  recognoscère,  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  res  [-  ce  qui  vous 
appartient  ■>].  Liv.  tuam.  pjristi- 
nam  virtatem.  Pomp.  ap.  Cic. 
illa  reminiscendo .  Cic);  nos- 
citâre,  tr.  Liv.  Plin.  j.  Tac 
aliquem  facie.  Liv.  aliquem 
voce.  Plin.  j.).  ||  (Par  ext.)  Re- 
trouver sous  son  véritable  ca- 
ractère. Agnoscère,  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  tum  agnoscit  animas 
nia  reminiscendo.  Cic  id  fa- 
cillimë  accipiant  animi,  quod 
\  agnoscunt.  Quint,  quod  mihi 
]  gratalaris  de  filià,  agnaseo  hu- 
manifatem,  tuam.  Cic.  moriar, 
si  prœter  te  quemquam  reli- 
quum  habeo,  in  qua  possim 
imaginejn  antiquœ  et  vernacu- 
lœ  (estivitatis  agnoscère.  Cic. 
deum   e.x    operibus    ejus.    Cic. 
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cum  idem  aspe.xit  agnnvitque 
inaliu.  Cie.  agnoaco  procerem. 
Juv.);  cernére,  tr.  Cie.  etc. 
(ox  :  alque  lise  quidem  virtatet 
cernuntar  in  agendo.  Cic.  fnr- 
tis  animas  et  magnas  duubus 
maxime  rébus  cernitur.  Cie.  si 
vita  beata  honestate  cernitur. 
Cic).  Voy.  distinguer,  aperce- 
voir. Se  — ,c.-à-d.  se  ret'ouver, 
ad  se  redire.  Liv.  se  colligère. 
Cic.  animum  colligère.  Cic.  sa 
recipëre.  Cic.  animas  recipère. 
Liv.  Ils  ne  laissent  pa«  à  ren-4 
nenii  le  temps  de  se  — ,  ne^uJ 
cognosrendi,  quid  fierct,  /losii-' 
bus  facultatem  relinquunt.  Cses. 
(B.  G.  III,  6,  1).  Se  —,  c.-à-d. 
se  repentir,  ad  banam  frugem 
se  recipère.  Cic.  Se  —  (en  pari, 
des  choses),  c.-à-d.  être  recon- 
naissable, conspici.  Liv.  conspi- 
cuum  esse.  Liv.  perspici  passe. 
Cic.  1  Admettre  (une  chose, 
une  personne  d'abord  mécon- 
nue). Agnoscère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  inde  agnosei  potest  vis 
fortunée.  Vell.  agnoscère  sorti- 
legos.  Cic.  aliquem  non  ducem. 
Liv.  aliquem  regem.  Curt.  agn. 
crimen.  Cic.  facti  illius  glo- 
riam.  Cic  deoram  cognatio- 
nem.  Cic.  jadicium  [•  le  goût, 
la  compétence  "]  alicujas.  Cic 
et  ego  ipse  me  non  esse  verbo- 
rum admodum  inopemagnosco. 
Cie.  e  numéro  duos  et  triyinta 
interiisse  agnoscunt.  Curt.)  ; 
cognoscëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
xcerrimi  viri  prsestantem  pra- 
dentiam  in  omnibus  rébus.  Nep. 
aliquem  hominem  [•  pour  un 
homme  ■]  pudenleni  et  officio- 
sum.  Cic  aliquem  hominem 
samma  probitate.  Cic);  intel- 
ligére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  sen- 
tir, comprendre);  sentire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ut  mihi  quidem 
sentire  videor.  Cic.  quod  sen- 
tio  quam  sit  exiguum.  Cic); 
fateri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
si -verum  fateri  volumus.  Cic. 
Curt.  si  qais  se  amici  causa 
fecissc  fateatur.  Cic.  quam  ab 
rem  (ateor  atque  etiam  profit- 
tear  et  prse  me  fera  te  ea  illa 
crudeli  actione  meo  consilio 
esse  depulsam.  Cic.  boni  me- 
dici  est  fateri,  quantus  in  hac 
ipsâ  metas  sit.  Cels.  mulia  se 
ignorare  fateatur.  Cie.)  ;  con- 
Ûteri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
hoc  crimen,  novum  crimen. 
Cic.  qui  confitetur  atque  ita 
libenter  [•  avec  tant  de  com- 
plaisance "]  confUetur,  ut  non 
solum  fateri,  sea  etiam  pro/i- 
teri  videatar.  Cic.  tacendo  lo- 
qui,  non  in&tiando  profiteri 
videbantur.  Cic  p.  se  victas. 
Cœs.  causant  Cœsaris  melio- 
vem.  Quint,  malta  se  ignorare. 
Cic.  me  abs  te  cupisse  laadari 
apertè  atque  ingénue  confite- 
bar.  Cic);  asciscëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  quas  [leges]  Latini 
voluerunt,  asciverant.  Cic.  ta 
veio  isia  ne  ascivej-is  neve  fue- 
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ria  coninurnticiis  n^bag  affen- 
tas.  Cic.  illad  et  mWiiu  cf  vf- 
rius,  oninia,  qua*  nafuru  us- 
pernetar,  in  matis  efSf,  qu.v 
asciacat  in  bonis.  Cic);  susci- 
père,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pro- 
di'jia.  Cic.  tegem  aaciscêre  et 
sascip<r«  [opp.  à  legem  non 
patcuf  legr-m  nu  à  nallam  pii- 
tare  omnino  legem],  Cic.r,  re- 
cipêre,  ir.  Cic.  etc.  (voy.  ab- 
MtrTREl;  perspicëre  (•  recon- 
ii.titre  avec  certitude  >),  tr.  Cic. 
eic.  (ex.:  hoc  cam  dicendo  tum 
singulis  appellandis  rogandis- 
que  perspejcisse.  Cic.  a(icu/iu 
(idem.  Cic.  Crs.  qaidam  sœpe  in 
parvà  pecaniâ  p-^rspiciuntur 
quan\  sint  levés.  Cic);  compe- 
rire  (•  reconnaître  d'une  ma- 
nière évidente  •),  tr.  Cic.  (voy. 
SAVOIR».  Ne  pas  — ■  abiiuêre,  tr. 
Cic,  etc.  (ex.  :  quid  qaisqne 
concédât,  qaid  abnuat.  Cic. 
imperiam  aaMpiciamque.  Liv.)  ; 
negare,  tr.  Cic.  (voy.  mbb}  :  ^ 
recusàre,  tr.  Cic.  etc.  \ex.  :  | 
populum  Romanam  discepta-  \ 
torem.  Cic);  repudiàr»,  Ir.  ' 
Cic.  etc.  (ex.:  alicu/as  auctori- 
tatem.  Cic);  Bspernari.  <1ép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ejas  bonitatem 
non  modo  non  aspernari  ac 
refat'^re,  sed  etiam  compUcti 
et    aagére    debetia.    Cic    voy. 

DÉDAIGNER,  MÉCO.SNAÎTRE,  MÉPRI- 
SER); coDtemnére,  tr.  de.  eic 
(ex.:  meam  legem.  Cic);  leji- 
cêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  rejeter); 
detrectàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  prin':ipem.  Siiet.).  ^  (Par 
anal.)  Avouer  'qqch.  qqn)  com- 
me sien.  Agnoscère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  /i/iam,  qaem  ille  na- 
tum  [•  à  sa  naissance  ']  non 
agnorat,  eandem  moriens  sauni 
dixerat.  Sep.  ex  nepte  Juliâ 
editam  infantem.  Suet.  nec- 
dam  agnoierat  eam,  qui  poataa 
regnavit.  Liv.  s'opp.  à  abnaëre  : 
qûod  mini  tantam  tribai  dicia. 
qaantam  ego  nec  agnojco  nec 
poatalo,  fada  amicé.  Cic).  Ne 
pas  — ,  abdicàre  {filium  .  Plin. 
Voy.  AVEU,  AVOUER.  ^  Chercher 
à  connaître,  à  déterminer  (une 
position  inconnue).  Cognos- 
cëre,  tr.  Cœ$.  Liv.  (ex.  :  aitam 
alicujas  loci.  Csea.  qaalia  easet 
nnturij.  montia  et  qaalia  in  cir- 
caita  aacenaaa,  qui  cognoece- 
rent.  misit.  Cœa.  [B.  G.  I,  21, 
1]);  explorâre,  tr.  des.  (f.x.: 
ip$e  cum  eqaitata  antecedit  ad 
caatra  exploranda  Comclia . 
Cœa.  (B.  C.  Il,  SA,  2]  exploratis 
itineribaa.  O».  ad  exploranda 
loca  prft§iciaci.  Ca?«.  e.rploratis 
regionibat.  Caea.):  perspicëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  natarain  loci. 
C'a?».).  Il  VériBer,  compter.  Voy. 
c»t  motH.  *.  Témoigner  qu'on 
est  redevable  envers  qqn  d'un 
bienfait,  d'un  service  rendu. 
Uenepriam  grato  animo  a?ati- 
màre.  Cic.  Benvftcium  grati  (ou 
grato  animO/  interprelari.  Cic 
liencpcium   luiri.  Cic  Je  vois 


qu  on  ne  reconii:iit  pas  mes 
services,  laborem  meurn  ingra- 
fum  eaae  aentio.  Cic.  (Arch.)  — 
qqn  de  tes  bons  offices),  remu- 
ncriri  ^hene(i-ia  alicajua  offi- 
ciis\  Cic. 

reconquérir,  v.  tr.  Conquérir 
de  nouveau.  Recuperàre,  tr. 
Cic.  Liv.  (cf.  rec.  a  Gatlis  ur- 
bem.  Liv.  ab  tlannibule.  Liv. 
rec.  rem  pabliram  [•  le  pou- 
voir ■].  Cic).  Il  Kij.  Recuperàre, 
tr.  Cic  [c[.  rec.jua  suum.  Cic.V 
—  la  liberté,  repetère  libertu- 
tcm.  Liv.  Voy.  recouvrer. 

reconstitution,  s.  f.  Action  de 
constituer  de  nouveau.  Voy.  re- 

NOU\'EI,LtMi:N"T,      RI^TABLlSSEMtNT. 

reconstruction,  s.  f.  .-Vction  de 
reconstruire.  Restitutio,  onia, 
f.  Cic  (cf.  reat.  domûa.  Suet. 
templi.  Sixlp.-Sev.  reat.arbia  in 
majaa.  Jet.].  Entreprendre  une 
— ,  cœpisse  restituére  {aliquid}. 
Cic. 

reconstruire  (lat.  post.  recona- 
traëre.  Cassiod.),  v.  tr.  Cons- 
truire de  nouveau.  Reparâre, 
tr.  Cic  Ab  integro  (abricàre 
(naves).  Saet.  Ville  nouvelle- 
ment reconstruite,  reaurgena 
uib/.  T'ic. 

reconvention,  s.  f.  Demande 
formée  par  le  défendeur  pour 
anéaniir  Taction  exercée  con 
tre  lui.  Mataa  accusatio  ou  ac- 
tio  ou  pctitio.  Jet.  Concertativa 
accuaatio.  Quint.  Action  et  — , 
atrimqae  habitœ  actionea.  Cic. 
Faire  une  — ,  poursuivre  par 
une  — ,  invicem  alicui  inten~ 
tare  crinien.  Jet. 

reconventionnel,  elle,  adj. 
(Droit.)  Qui  constitue  une  re- 
convention. Concertativus,  a, 
um,  adj.  Quint. 

recopier,  v.  tr.  Transcrire  (une 
chose  déjà  écrite  .  Voy.  trans- 
crire. —  un  tableau,  tranacri- 
bêre,  tr.  Plin.  {XXV,  2,  8). 

recoqtiillement,  s.  m.  Etat  de 
ce  qui  est  recoquiUé.  Voy.  en- 
roulement. 

recoquiller,  v.  tr.  Rebrousser 
(en  forme  de  coquilles).  Revol- 
vêre,  ti .  Plin.  Plicâre,  tr.  Sen. 
(cf.  historia  artiaaimê  plicata. 
Sen.).  Voy.   enrouler,  repuer. 

recorder  '(lat.  post.  recordûre, 
rappeler),  (Aron.)  —  <jqn,  le 
remettre  en  la  mémoire  (de 
qqn).  Voy.  rappeler.  —  qqch. 
Voy.  RAPPELER.  T  —  qqn  (lui 
remettre  en  la  mémoire  co  qu'il 
doit  faire).  Voy.  rappeler. 

recorriger  (lat.  recorrigëre), 
V.  tr.  Corriger  de  nouveau.  Voy. 

CORRIGER,    retoucher. 

recors,  s.  m.  Témoin  d'un  acte. 
Voy.  TÉMOIN.  Il  (Spéc.)  .Assistant 
d'un  huissier,  lui  prêtant  main- 
forte  en  cas  de  besoin.  Lictor, 
oiia,  m.  A. 

recoucher,  v.  tr.  et  intr.  Cou- 
cher de  nouveau.  ||  V.  tr.  Stra- 
tia  reponére,  Virg.  Se  — ,  ae  in 
lectum  recipére.  Cic  T  V.  intr, 
Recabûre,  intr.  Cic 


recoudra,  v.  tr.  Coudre  d« 
nouveau  (ce  qui  est  décousu  . 
Sarcire,  tr.  Calo.  Voy.  raccom- 
moder. Il  (Fij.)  Voy.  RAPiÉCKB. 
recoupe,  s.  f.  Secoude  coupe  de 
foiu.  Voy.  regain.  5  Ce  qui 
tombe  d'une  chose  qu  on  taille. 
Voy.  écL.*T.  1  Frai^meDts  qui 
tombent  des  pierresqu'on  taille, 
des  métaux  qu'on  trav.iille.  Voy. 
Éci^T,  DÉiuiET.  ^  Deuxième  f.i- 
rine  qu'on  tire  (lu  son  r«inis  au 
moulin.  Secunda  farina.  A. 
(d'après  Plin.). 
recouper,  v.  tr.  Couper  de  nou- 
veau. Resecàre,  tr.  Col. 
recoupette,  s.  f.  Troisième  fa- 
rine tirée  du  son  remis  sous  la 
meule.  Tertiaria  (arina.  A. 
recourber,  v.  tr.  Courber  de 
nouveau,  et  par  ext.  courber  de 
façon  qu'un  bout  aille  rejoindre 
l'autre.  Recurvâre,  tr.  Ov.  Gell. 
IncurvSre,  tr.  Cic  Reflectérr, 
tr.  Ov.  Se  — ,  recurvari,  pass. 
moyen.  Plin.  Se  —  en  replis 
tortueux,  veraâre  ainuoaa  volu- 
mina.  Virg.  Recourbé,  incur- 
vataa,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  —  eu 
forme  de  bec,  garni  d'une 
pointe  — ,  roatratua,  a,  am,  p. 
adj.  Ctc  Nez  un  peu  —  par  le 
bas,  naaus  ab  imo  dedactior. 
Suet.  Recourbé  eu  crochet , 
aduncus,  a,  um,  adj.  Cic.  an- 
cinatus,  a,  am,  adj.  Cic.  hama- 
tus,  a,  am,  .idj.  Cic  Pointe 
recourbée,  aduncitaa,  atia,  f. 
Cic  rostram,  i,  n.  Cic.  Re- 
courbé en  dehors,  varus,  a,  un», 
adj.  Varr.(c{.  v.cornua.  Varr.). 
recourir  (lat.  pop.  recarere,  p. 
recarrére),  v.  intr.  Retouruor 
en  courant.  Recurrère,  intr. 
Plaut.  Cic.  (ex.  •  ad  aliquem. 
Cic.  ad  redam.  Cic.  in  Tus- 
cutanum.  Cic  in  arcein.  Liv.t. 
T  (Au  63.)  Aller  demander  une 
aide  qu'on  ne  trouve  pas  ail- 
leurs. Voy.  recours. 


recourre,  v.  tr.  (Arch.)  Repren- 
dre   à    l'ennemi    (qqn,    qqch.'. 

Voy.    REPRENDRE,  RETIRER.   ||  (Par 

ext.)  Sauver,  préserver.  Voy.  ces 
mots.  Se — ,  c-o-d.  se  soustraire 
(à  qqch),  voy.  soustraire. 
recours,  s.  m.  Action  do  recou- 
rir (à  qqu,  à  qqch.),  et  par  ext. 
ce  à  quoi  on  recourt.  Perfil- 
gium,  il,  n.  Cic.  Tac.  (ex.  : 
aliquem  excludére  porta  [■  de 
retraite  •]  et  perfagio.  Cic.  illn 
deaperatiaslfno  pcrÇugiouti.Cic . 
au  plur.  obstracre  perfugia  im- 
proboram.  Cic.  intcrcladëre 
perÇugia  (ortanse.  Cic.)  ;  prae- 
sidium, a,  n.  Cic  etc.  lex. . 
prxaidium  petëre  alicujas.  Liv. 
ou  ab  aliquo.  Cic.  quaerëre  eibi 
prcraidia.  Cic);  respectas,  us. 
m.  Cic  Liv.  (ex.:  ai  nallua  aliu 
[•  ailleurs  •]  ait  qaam  ad  Ro- 
manos  reapectaa.  Liv.  cum  ren- 
peclam  ad  senatum  non  liobe- 
rent.  Cic.  nos  omnium  rr.ram 
rcapectam  prœterquam  vicla- 
rix    nobia    abicidamaa.    Liv.). 
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Avoir  —  à,  recurrére,  iiitr. 
C.rs.  Qainl.  (ex.  aii  enm  ratio- 
"«n».  Quint.);  decttrrêre,  iiitr. 
('i':.  etc.  (ex.  :  ail  i^tam  cohor- 
tiifioniim. Cic.ad  nifiHcamentn. 
Ois.  ail  tacita  snUragia  quasi 
ail  remeJium.  Plin.  i.  ad  ora- 
rutum.  Justin,  ad  miseras  pre- 
(-.■.<.  JJor.  ad  duo  ultima  aaxilia, 
firiimam  imperiam  aummum- 
'ini^  ad  civem.  Lru.  decurritur 
■"I  illud  extrenmm  atqixe  alti- 
ntiim  senatus  consultam  •  dent 
l'firram  consules..  .);  COnfu- 
gêre.  iiilr.  Ter.  Cic.  etc.  (ex.: 
riitnc  hue  [.  à  cet  expédient  >], 
t  ■  atqni-  altos  parfum  ut  ce- 
la ret  .luuni.  Ter  r  patrias  ad 
artes.  Ov.  ad  eu.  ./use  astrin- 
<junt.  t'els.  deinda  uhi  erubuit, 
confugit  illuc,  nt  neget,  acce- 
ili're  quicquam  poase  ad  volup- 
hit,;m  nihit  dolentia.  Cic.  c.  arf 
iiiiprwientiam,  stnltitiam  ado- 
i:<centiiim.  Cornii'.^;  refugére,  1 
iiitr.  Cic.  etc.  (ex.  ad  legatos. 
ti>.);  perfugère,  iatr.c'tc.  etc. 

(e\.  ;  ad  ali^uem  Liir.)  ;  de- 
scendére,  mtr  cic.  etc.  (ex.: 
ad  vim.  Lies,  (til  omnia.  Cic. 
ud  ultirrmm  prope  desperatœ 
rei  pablicse  aaxilium.  Liv.  voy. 
l'-iij  vENin  [à,]);  nti,  dép.  intr. 
Ci:,  (ex.  :  âlicuiax  operâ.  Cic. 
precibus.  Cic).  (|  (Sp^c.)  Action 
de  se  pourvoir  c<iiilre  un  juge- 
ment. Provocatio,  oa'is"  f. 
'■'Z^-  etc.  (ex.:  p  ,td  popalum. 
Cic.  Val.-Ma.v.  pr.  adversus 
ma.jistratus  ad  pupulum.  Liv. 
dare  populo  Jas  /irovocationis 
adiersus  consulea-  Flor.  sine 
provocatione  dictataru  est.  Liv. 
voy.  appel).  Avoir  un  —  contre 
Hqu,  reverii  ad  (ou  adversas 
'iliqaem.  Jet, 
recousse  ou  rescousse,  s.  f. 
.4ction  de  reprendra  ce  qui  a 
été  enlevé  par  force.  Voy.  re- 
PBiôE.  Aller  à  la  —  de  q((n,  de 
iiqch.  et,  ab^olt.,  illor,  venir  à 
la  —  (prêter  niain-tbrle).  Voy. 

MAIN,    SECOlIRin. 

recouvrable,  adj.  Qui  peut 
.-tre  recouvré.  Qai  (qase,  quod) 
recaperùri  ou  recipi  potest.  A. 

recouvranco,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion de  recouvrer.  Voy.  recou- 
vrement. 

I.  recouvrement,  .s.  m.  Action 
de  recouvrer.  Recaperatio.  onis. 
f.  Cic.  Le  —  d'un  pays  couquis, 
recepta  regio.  Liv.  Voy.  recon- 
quérir. —  de  la  santé,  voy.  ré- 
tablissement. Il  (Spéc.)  Action 
de  recouvrer  ce  qui  est  dû. 
Coactio,  onis,  f.  i;ic.  etc.  (cf. 
argentaria  coaclio.  .s'uet.).  Ex- 
actio,  onis,  t.  Cic  Le  —  de 
l'impôt,  exactio,  onis,  f.  Liv. 
confectio  tribati.  Cic.  Poursui- 
vre le  —  de  ses  créances,  per- 
S'jqui  syngniphas  sutxs.  Cic. 

2.  recouvrement,  .=.  m.  Ac- 
tion de  recouvrir.  Voy.  couver 
TURE.  Il  (P.  e.\t.)  Ce  iiui  sert  à 
rr-couvrir.  Voy.  (ouverture. 

recouvrer,    y.   U-.    Uentrev  on 
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possession    de.    Hecuperàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  amissa.  Cxs. 
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/us  saum.  Cic.  tibertatem.Cœs 

sanitatem 

it   plutôt  ad 


VU,    1,    8]    sanitatem. 
du 


jua 

[B.   G.    VU,    1. 
Justin,  mais  on 
sanitatem    redire   ou     reverti. 
Cic.  Csps.  voy.  reprenore);   re- 
cipëre,  tr.   cic.  etc.   (ex.  :  res 
suas   amissas.  Liv.).    \\   (Spéc.) 
Faire  rentrer    ce   qui    vous   est 
dû.    Recipére,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:  centena  milia   ex  vectiga- 
llbus.    Cic.)  ;  recuperâre,  tr. 
Cic.  ptc.  (ex.:  pecuniam.  Cic); 
exigére,    tr.   Cic.   (ex.  :  pecur- 
niam  acerbe.    Liv.    [XXUI,  38, 
6].    nomina  [•  des  créances  »]. 
Cic.  [Verr.  Il,  3,  10,  â8]). 
recouvrir,    v.    tr.    Couvrir  de 
nouveau.    Cooperire ,    tr.    Liv. 
tiarsus  operire  ou   tegêre.   Cic. 
Ciil.    ^     (ouvrir    entièrement. 
Operire,    ir.   Cic.    etc.    (ex.  : 
summas  amphoras    auro.  JVep. 
aliquem      paludamento.     Tac. 
voy.   couvrir);  adopoTire,  tr. 
Liv.    Ov.   Col.   (ex.  :  ova   trito 
sale  sex  haras   [•  pendant  six 
heures  ■].  Col.  capite  adoperto. 
Liv.)  ;  cooperîre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    humus    spinis    cooperta 
piscium.  Cic.  (r.  voy.  couvrir): 
obTuëre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  :  se 
arenà.  Cic.  aegros    veste.  Plin. 
voy.     couvrir  )  ;    vestire,     tr. 
Cic.    etc.    (ex.   :    malto    aggere 
trabes.  Cœa.);  coDtegëre,  tr. 
Cic.   etc.    (ex.  :   aliquem    veste 
sua.  Nep.    tantarum  beluaram 
tota  corpora  auro.  Curt.    coria 
centonibus.      Cses.     Tnusculum 
lateribus    [^  de    briques  •]    lu- 
toqae.  Cxs.  locum  linteis.  Liv. 
piscatoj'ias  naves  contexerant. 
Cœs.    contecti  Attalicis  aalœis 
parietes.    Val.-Max.  vehiculum 
pellibus     undiqae     contectum. 
Curt.  voy.  couvrir)  ;  integêre, 
tr.  Plaut.  Cxs.  Liv.  Plin.  ^ex.  : 
villam.    Plaal.    densa    nebula 
saltum       omnem      camposqae 
circa     intexit.    Liv.    reliquam 
partem   scrobis    viminibus    ac 
virgultis.    Cxs.   stramento  om- 
nia    tecta.  ■    Liv.     ventricalas 
atqne  intestina  pingui  ac  tenui 
omento      integuntur.      Plin.)  ; 
Opplére,    tr.   Liv.   (ex.  :   nives 
omnia   oppleverant.    Liv.  cxsi 
hostes    decem    milia    passuum 
cadaveribus    atque    arrnis    op- 
plevëre.  Tac).  —  d'une  couche 
(de  peinture,  etc.),  voy.  couche, 
ENDUIRE.    1    (.\u    fig.)    Revêtir, 
cacher,  masquer.  Voy.  ces  mots. 
recracher,   v.   tr.   Cracher  (ce 
qu'on    a  mis  dans   la    bouche). 
Respuëre,    tr.    Cic.     Exspuère, 
tr.  Plin.  Voy.  cracher,  rejeter. 
recréance,  .s.  f.  (Arch.)  Remise. 
Voy.  ce    mot.  1   Remise   provi- 
soire des  revenus  d'un  bénéfice 
en  litige.    Vindicix,   arum,     f. 
pi.  A. 
récréatif,  ive,  adj.  Qui  récrée. 
Ludirer,  cra,    crum,  adj.    Cic. 
Lnsoriux,    a,    um,     adj.    Sen.  I 

Voy.    Dn'EHl'lSSA.NT.  1 


récréation  (lat.  post.  recr«a<to 
Chalcid.),  s.    f.    Repos,  jeu  qui 
récrée.  Oblectatio,  onis,  f.   Cic 
(cf.  obL  animi.  Cic.)   Ludus,  i. 
m.    Cic.    Hequies,   quetis    (Ace. 
requiem,    abi.    requie),    f.    Cic. 
Se  donner  un  peu  de  — ,  se  di- 
mittére.  Sen.  Voy.  délassement, 
divertissement,  repos.  Il  (P.ext.) 
Le  temps  de   la   récréation.    0- 
tium,  ii,  n. Cic. Ludus,  i,  m.  Cic. 
reeréer,   tr.  Créer  de  nouveau. 
Iternm.  creàre.    Cic.   Heparâre, 
tr.  Cic.  Voy.   refaire,  rétablir. 
récréer     v.     tr.     Ranimer    par 
q<}ch.  d'agréable.  Renovùre,  tr. 
Cic.  etc.  (cf.    ars    variandi  ré- 
novât aures.  Quint.).  Recreâre, 
tr.    Cic   Levàrii,    tr.    Cic.    In- 
tegràre,    tr.  Cic.  Voy.   ranimer, 
refaire.    ^   D'>la.sser  du   travail 
par    le    repos,    le  jeu.   Laxàre, 
tr.   Cic  etc.   (cf.  lax.  animum 
usu   latrunculorum  [-  se   r.  en 
jouant    aux    échecs    ■].    Plin.). 
Levure,  tr.   Cic.  Integrâre,    tr. 
Cic.  Voy.    REPOSER.   Récréé,  re- 
quietus,  a,  uni,  p.  adj.  Liv.  Se 
— ,  obU'ctâre  se.  Cic  oblectari, 
pass.  Cic.  jucunditati  se  dure. 
Cic.  Voy.  divertir. 
recrément,    s.     m.     Substance 
impure  mêlée   à  d'autres   subs- 
tances.    Recrementum  ,    i,     n. 
Gell.  Voy.  déchet,  scorie.  ||  Pro- 
duit de  sécrétions.  Voy.   e.xcré- 

TIO.N,    SÉCRÉTION. 

récrépir,  v.  tr.  Crépir  de  nou- 
veau. Voy.  CRÉPIR. 
récrier  (ae),  v.  pron.  Redou- 
bler de  cris.  ||  (Pour  admirer.) 
Exclamàre,  intr.  Cic.  Recla- 
màre,  intr.  Cic.  (cf.  theatra 
tota  reclamant.  Cic).  Voy.  ap- 
plaudir. Il  (Pour  protester.)  Re- 
clamâre,  intr.  Cjo.  (cf.  alicui 
ou  alicui  rei.  Cic.  recl.  alicu- 
jus  promissis.  Cic).  Reclami- 
târe,  intr.  Cic.  (cf.  alicui  ou 
alicui  rei.  Cic).  Conclamâre, 
intr.  Cic.  (cf.  conclamant  om- 
nes.  Cic).  Succlamâre,  intr. 
Liv.  Fremëre,  intr.  Liv.  (cf. 
falsas  esse  et  a  scriba  vitiatas 
[litteras]  fremebant  [•  ils  se 
récriaient,  disant  que...-]. Liv.). 
Voy.  protester,  réclamer. 

récrimination,  s.  f.  Reproche 
qu'on  oppose  à  un  autre  re- 
proche. Accasatio  mutua.  Liv. 
Relatio  criminis.  Cic. 

récriminatoire,  adj.  Qui  pré- 
sente une  récrimination.  Ob- 
jurgatorius,  a,  um,  adj.  Cic 

récriminer,  v.  intr.  Opposer 
un  reproche  à  un  autre.  Re- 
torquêre  crirnen  in  aliquem. 
Jet.  Retaxâre,  intr.  Sen.  Quand 
on —  l'un  contre  l'autre,  in 
accusatione  mutaà.  Liv. 

récrire,  v.tr.  Ecrire  de  nouveau. 
Il  (En  adressant  une  nouvelle 
lettre.)  Epistulam  iterum  (ou  al' 
teram,  novam  epistulam)  scri- 
bére.  A.  Reddêve,  tr.  Cic.  (cf. 
redde  hoc  ipsum  [-  récris  toi- 
même  à  ce  sujet  •].  Cic).  (En 
adressant  une  réponse.)  Rescri- 
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têrt,  intr.  Cic.  (en.:  r«sc.  aliciu 
ou  ad  aliquem.  Cic.  littfris  ou 
ad  lUterat  ou  ad  epistulam. 
CicX  Contraindre  qqu  à  lui  —, 
aliqaem  scripto  ou  iiJ  scrihen- 
dam  lacetsère.  Cic.  (En  reco- 
piaut.)  Voy.  TiueiscBiBE.  (En 
améliorant  "le  style.)  Rescri- 
bérf,  intr.  Plin.  j.  Voy.  cORfu- 

..ER,    RETOUCHER. 

recroître,  v.  intr.  Croître  de 
nouveau  .  Recrescire,  intr. 
Liv.  Renasci,   dép.     intr.    Hor. 

Voy.   REPOUSSER. 

recroqueviller    {Bt'  et(arch.} 
recroCTuiller .    v.    pron.     En 
pari,  du  papier,  du  parchemin, 
etc.,  se    rétracter    en    se    dessé- 
chant.    Corrugari,    pass.     réfl. 

Plin.    VOV.    FRONCER. 

recru,  ue,  adj.  (Arch.)  Rendu 
à  merci.  Voy.  merci.  1  (Arch.) 
Rendu,  épuisé  de  fatijue.  Voy. 

EPIISER. 

recrudescence,  s.  f.  Retour 
avec  augmentation  d'intensité 
d'une  maladie.  Intentio,  oni$, 
{.CeU.(c(.  intent.  (ebris.Cels.). 
Etre  en  pleine  —,  recrud'-S- 
cére,  intr.  Cv. 

recrue,  ?.  f.  Ce  qui  a  r'cru. 
^abolet.  i«,   f.   Cic.  Voy.   moi-- 

TIPUCATION,    PROPAGATION,      |{    (P- 

««.)  Ce  qui  vient  compléter  une 
troupe.    Supplemtntum.    i.    n. 

Cic.  Voy.    RECRUTEMENT.  ||(SpéC.) 

Ce  qui  vient  compléter  un  corps 
de  troupes.  Supplementum,  i, 
D.  Cic.  Voy. RECRUTEMENT.  Faite 
des  — ,  voy.  recruter.  {|  Soldat 
nouvelleoient  enrôlé.  Noi'us 
miles.  Liv.  Tiro.  onis,  m.  Cic. 
Les  — ,  S'ipplementum,  i,  n. 
Cic.tirociniain,  ii,  n.  Liv.  (\L, 
35,  19).  nova  manaê.  Cies. 
Armée  coinpoçée  de  — ,  exerci- 
tas  tiro.  Cic.  Compléter  l'ef- 
fectif d'une  armée  avec  de  jeu- 
nes — ,  supplëre  exercitam  ju- 
nioribat.  Jastin.  ||  (Fiç.)  ^Jdi- 
tamentum,  i ,  n.  Cic.  Voy. 
adepte,  ADHÉRENT.  Faire  la  — 
de,  voy.  recruter.  Etre  une  — 
pour  un  parti,  pour  qqn,  jocce- 
clëre  ad  parte*  alicujut  ou  ali^ 
'~ui.  Cic. 

recrutement,  s.  m.  Action  de 
recruter.  Délectas,  û»,  m.  Cic. 
Supplementum,  i,  n.  Cic.  Con- 
quisitio,  onis,  f.  Liv.  Inquisi- 
tio  militum.  Cart.  Officier  de 
— ,  con<-/ai«i(or,  cris,  m.  Cic.  || 
T».  ext.)  Le  —  du  clergé,  des 
membres  d'une  corporation, 
cooptalio,  onis,  (.  A. 

recruter,  v.  tr.  Compléter  une 
troupe.  Contcrihére,  tr.  Cic. 
Cas».  Uv.  ||  (Spéc.)  Compléter 
un  corps  ae  troupes.  Scribéie 
militiB  in  tapplementam  ou 
eapplementam  scribére  {legio- 
niboê).  Cic.  (Legiones)  sapplo- 
rnento  exptêre.  Liv.  Oeleclam 
tiobêre.  Cir.  oacon(icére.  Cxs. 
Liv.  ou  in^titaére.  Uirt.  ou 
agëre.  Quint.  Tac.  ou  eimpl. 
êrrihére,  conscribére  (milites)- 
Cic. Liv.  ^  (P.  anal,  au  fig.jCon^ 
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ciliàre,  tr.  Cic.  Comparàre,  tr. 
Cic.  Conqairére,   tr.    Cic.  Voy. 
RECUBRCHBS.    —    des     paTtisaii", 
if»    partes   suas    rni/iëre.    Cic. 
Se  — .  voy.  tirer,  prove.nir. 
recruteur,  s.  m.  Celui  qui  re- 
crute  (des   soldats).    Conquisi- 
tor,  oris,  m.  Cic. 
recta  (lat.  rectà,  proprt.    •  eu 
droite  ligne-),  adv.    Ponctuel- 
lement. Voy.  ce  mot. 
rectangle,  adj.  Qui  a  un  angle 
droit.    Hecto    angulo.    A.    Or- 
ttiOgoniiu,    a,    am,  adj.     Vitr. 
Un  triangle  — ,  Iriangulam  re- 
cto angulo  {quod  gneci  orthogo- 
nion   ap/hllunt).  Gmnx.  vct. 
rectangulaire,    adj.  Qui  a   la 
forme     d'un      rectangle.     Voy. 

REOTANGLX. 

recteur,  trice,  s.  m.  et  adj. 
Il  i5.  m.  Celui,  celle  qui  dirige. 
Hector,  oris,  m.  A.  ||(Spéc.)  Le 
—  d'une  académie,  rector  aca- 
demiœ.  A.  Le  —  de  la  paroisse, 
voy.  CURÉ.  1  Adj.  Qui  dirig-. 
Vov.  directeur. 

rectifiable,  adj.  Qui  peut  être 
rectifie.  Qui  (qase,  qaoô  cor- 
rigi  potest.  A.  EmendaOUis,  e, 
adj.  Liv. 

rectificatif,  ive,  adj.  Qui  sert 
à  rectifier.  Ad  emendandam 
(ou  comyidum)  aptus.  A. 

rectification  (lat.  post.  recti- 
ficatio.  Junil.  Glos".),  s.  f.  Ac- 
tion de  rectifier.  Êmendatio, 
onis,  f.  Cic.  RepreIiensio,onis, 

f.    Cic.   Voy.    CORRECTION. 

rectifier  (lat.  post.  recti^icàre. 
Ps.  Cypr.  GlofS.},  v.  tr.  Rendre 
droit.  Corrigcre,   tr.    Cic.  Voy. 

DROIT,     REDRESSER.     1     (P.     anal.) 

Rendre  exact  en  corrigeant. 
Corrigére,  tr.  Cic.  Voy.  corri- 
ger. 1  (P.  ext.)  Rendre  pur  (iin 
liquide)  par  une  nouvelle  dis- 
tillation. Voy.  CLARIFIER,  DIS- 
TILLER. 

rectiligne,  (lat.  post.  rectili- 
neus.  boet.),  adj.  Qui  est  en 
ligne  droite,  et  (géom.),  formé 
de  lignes  droites.  Directus,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  Directà  ou 
recta  lineâ.  Caes. 

rectitude  (lat.  post.  rectitado. 
Frontin.  ,  s.  t.  Direction  en 
ligne  droite.  Regio,  onit,  f. 
Cic.  Voy.  DROIT.  ï  (Fig.)  Juste 
direction.  Recta  ou  directa 
ratio.  Cic.  —  d'esprit,  animi 
ratio  perfecta.  Cic.  sana  mens. 
Cic.  Qui  a  de  la  —  dans  le  ju- 
gement (homo)  recti  jadicii. 
Cic.  Voy.  DROITURE.  Avec  — , 
rectè,  auv.  Cic. 

recto  (lat.  recto,  ablatif  de 
rectos,  droit),  s.  m.  Première 
pa!j(;  d'un  feuillet.  Charta  ad- 
versa.  A. 

rectum,  s.  m.  Partie  du  gros 
inte"tin  qui  aboutit  à  l'anus. 
R>:ctam  intestinwn .  Cels  . 
Cliuto  du  —,  procidentiasedis. 
Plin. 

reçu,  fi.  m.  Ecrit  par  lequel  on 
reconnaît  avoir  T&(;n  une  somme 
d'argent,    etc.    Secarita»,   atit. 
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f.  Clp.  dig.  Apocha,  »,    f.   Dig 

Vov.  QUITTANCE. 

recueil,  s.  m  (Arch.)  Action 
de  recueillir.  CoUectio,  onis, 
f.  Cic.  Conquisitio.  onis,  f. 
Cic.  Faire  le  —,  voy.  recueil- 
lir. 1  Réunion  de  choses  re- 
cueillies. Corpus,  oris,  n.  Cic. 
Liv.  (cf.  c.  omnis  jaris  Roma- 
ni. Liv.).  Excerpta,  orum,  n. 
pi.  Sen.  Faire  un  —  de  lettres, 
epistolas  in  volumina  referre. 
Cic. 

recueillement,  ■;.    m.    Action 
de    recueillir.    Co((ectio,    onis. 
f.    Cic.   1    Etat   de   celui  qui  se 
recueille.  Voy.  méditation.  Etre 
dans  le  — ,  totum  in  se  inten- 
dëre.  Sen.    Vov     recueillir.  — 
relisienx,    meditatio   de    rebut 
divinis.  A.  pietas,  atis,  f.   Avec 
—,  piè,  adv.  Cic.  Prier  avec—, 
totum  in  prece  esse.  Ov. 
recueillir,    v     tr.    Réunir    pour 
ne  pas   lai?sei    perdre.  Légère. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  spolia  csrso- 
rum.  Liv.  conchas.  Cic.  noces. 
Cic.  (ructant  iob  arbore.  Liv.); 
coUigére.  u      Cic.    etc.  (ex.  : 
apes  in  vas.    Varr.    aqaam   a- 
beriorem.    Cic.  pluvias  aqoas. 
Quint,  facetè  dicta.  Cic.    qox- 
luim  collecta  edëre     Quint,  au 
fi',    omnes    romoram    et   con- 
tiÔnum  ventes    coUigére.    Cic. 
reliqaias     nostras    [•  les  restes 
de    ma  fortune  •]     Cic.  Hadro- 
meti  ex  (ogà   reliquof.    Nep.)\ 
recolligere,   tr.    Coi.   Plin.  j. 
(ex.:  ova.  Col.);  percipére,  tr. 
Cic.   etc.   (ex.  :  Jracias.    Cic); 
excipére,  tr.    Cic.  t'ior.  (ex.  : 
sangoinem  paiera.  Cic.  au  flg. 
rcliiHiias  exercitûs.  Flor);  SUS- 
cipere,  tr.  Cic.    etc.  (ex.  :  su- 
ças    sascipitur    aqoà    cselesti. 
Plin.).    Chercher   à    —,     con- 
quirere,  tr.  Cic.  (voy.  recher- 
cher). —  les  voix,  les  suffrages, 
sententias     exqairëre.     Cic.    || 
(Par  anal.)  Concentrer.  Voy.  ce 
mot.  —  ses  forces,  vires    recol- 
ligere. Sen.  Se  —,  se  colligire. 
Cic.  colligère  animam.    Liv.  se 
ad  se  revocâre.  Cic.    in  se   re- 
dire. Sen.   Etre  tout  —  en  "^oi- 
même,  totam   in  se   intendère. 
Sen.  Spéc.  Se  —,  c.-àr<l.  eo  con- 
centrer dans  des    pensées   pieu- 
ses,   totum    se     in    precatione 
coUigére.  Eccl.  \\  Résumer.Voy. 
Cf  mot.  5  Recevoir  comme  pro- 
6t.  Capere,  tr.  Cio.    etc.  (ex.  : 
hereditatem.  Cic.  legata.   Saet. 
ex   suo     propinqao     rure    hoc 
commodi.  Ter.   (roctos   capére 
utilitalis.  Cic.  t'ructom   capére 
ex  aliqoà  re.  Cic.)  ;  excipére, 
tr.    Cic.   etc.  (ex.  :   laodem  ex 
aliqii/i  re.  Cic.  invidiam.Nep.); 
percipére,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  ; 
priemin.   I:ks.  fractam  ex  ali- 
quà   re.   Cic.)  ;   ferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  fractam  ex  aliqoûre. 
Cic.);  colligère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.    :    benevolentiam     civium 
blunditiis    et    assentationibas. 
Cic.    ex  /tûc    labore    magnam 
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gralianx    incujnamijue  di'jnita- 
tem.  Cic).  Voy.  recevoir,  obte- 
nir Il  (Pai-  ext.)  Recevoir  comme 
digne  d'intérêt.  Excipëre,  }r- 
Cic.  etc.  (en.  :  extremam   spiri- 
tum  morientis  ore.  Cic. excipëre 
scrmonem.     Liv.    (abalas    eo- 
ram.  Tac.  alicajas  verba  exci- 
përe litterisque  mandàre.Cic); 
recipère,    tr.    Cic.    etc.    (ex.: 
dicta      alicajas    r.    in     aures. 
Plaat.).\\  (Spéo.)   Faire  des  ex- 
traits.  Excerpére,  tr.  Cic.  Voy. 
EXTRAIT.     Ij     Kecovoir      comme 
ayant  besoin  de  protection.  Re- 
cipëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem   ad  se  on  ad    se  domum 
recipère.  Cic.  tectis  ac   sedibas 
recipère.   Cic.  mœnibas    tectis- 
que  recipère.  Cses.  Liv.). 
recuire,  v.  tr.  et  intr.  Soumet- 
tre   à     une    nouvelle     cuisson. 
Recoqaëre,  tr.  l'Un.  Iteram  de 
integro  coquëre.  Col.  Faire  — , 
recoqaëre,  tr.  Plin.   Faire  cuire 
gt  _,    coqaitâre,    intr.    Plaat. 
ap.  FcsI.  Pain  recuit,    rabidas 
panis.  Plaut.  Poix  recuite,  pa- 
limpissa,  a;,   f.    PUn.    Humeurs 
recuite»,    nimis    concreti    ha- 
mores.  Col.    Fig.   Bile  recuite, 
ira  introrsus  versa.  Sen.  ^  V. 
intr.    Recevoir     une    nouvelle 
cuis'^oD.  Recoqai,  pass.  Plin. 
recuit  et  recuite,  s.  f.  Opéra- 
tion par  laauello  on  recuit  cer- 
taines matières.  Excoctio,  onis, 
f.  Plin.    !^ova  coctio.    .-1.    Res 
recoctie.  Plin. 
recul,  ?.  m.  Action  de  reculer. 
Recessas,    ùs,    m.    Cses.     Cic. 
Qaint.  Le—  (dans  un  tableau), 
voy.  RETRAIT.  Le  —  (d'une  ma- 
chine), repalsus,    ûs,  m.    V'itr. 
repercussas,  ûs,  m.  PJin.  Avoir 
un  mouvement  An —,recedëre, 
intr.  Cic.  Voy.  reculer.   1  Pos- 
sibilité   de  reculer.   Régressas, 
ûs,  m.  Respectas,   ûs,  m.  Liv. 
reculade,  s.  f.  Mouvement  par 
lequel  on  se  décide   à   reculer. 
Recessaa,  ûs,   m.  Cses.  (cf.  re- 
cessam  pi-imis  ultimis  non  da- 
tant. Cses.).  Régressas,  ûs,  m. 
Cic. 
reculée,  s.  f.  Espace  qui  permet 
de    reculer.    Spatium  ad    rece- 
dendam  relictam.  A.  et  simpl. 
spatiam,  ii,  n.  Cic. 
reculement,   s.  m.  Le  fait  de 
reculer.   Voy.   recul.  1  Le  fait 
de  faire  reculer.  Le—  dos  fron- 
tières, propagatio  (iniam.   Cic. 
prolalio  (iniam.  Liv.  Une  mai- 
son sujette  à  —  (qui  n'est  pas  à 
l'alignement),  voy.  alignement. 
reculer,   v.  intr.   et   tr.    ||    V. 
intr.  Aller  en  arrière.  Cedére, 
intr.  Cic.    etc.   (ex.  :  c.   paala- 
tim.  Cses.  seqai,  deinde  cedëre. 
Sali,    saos     percalsos     cedére 
animadvertit.  Liv.  hosti  [•■  de- 
vant l'ennemi  •].    Nep.  cedére 
instanti  et  paalo  post   instâre. 
Sall.y,  recedère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  non  sensim,sed  citato  gra- 
tin. Cart.);  referre,  tr.  Cic.  etc. 
(s'opp.    à   insistera    [•  tenir  de 


REC 

pied  ferme  •]  dans  lej  expres- 
sions se  referre.  Cxs.  referri. 
Liv.  referre  pedem.  Cic.  cf.  ' 
paalatim  cedëre  ac  pedem  re- 
terre. Cxs.  pedem  referre  et 
loco  excedére  [-  abandonner  la 
position  •].  Cses.  tam  primum 
referri  pedem  atqiij  inclinari 
rem  in  fagam  apparaît.  Liv.r. 
gradam.  Liv.  se  hoc,  se  in 
cas<rarcf(;rre[ -jusqu'au  camp-]. 
Cœs.  a  prima  acie  ad  triarios 
sensim  referri.  Liv.).  —  (en 
p.irL  des  eaux),  reflaére,  intr. 
Virg.  Ov.  Mêla.  Faire  — , 
reprimére,  tr.  Cic.  rétro  com- 
pellëre.  Liv.  propellëre.  Cses. 
sammovêre.  Liv.  in  fagam  mo- 
vëre  {hostem).  Liv.  1  (Au  fig.) 
Revenir  sur  ce  qu'on  a  résolu. 
De  sententiâ  decedêre.^  Cic. 
Sententià  ou  de  sententiâ  de- 
sistëre.  Cic.  \\  Retarder  l'exécu- 
tion de  qqch.  Refugère,  intr. 
et  tr.  Cic.  (voy.  éviter  [se] 
DÉROBER  [à]).  —  devant  le  dan- 
ger, pericalam  recasàre.  Cses. 
—  devant  la  fatigue,  labor-e 
deterreri.  Sen.  Arcli.  Reculer  à 
ou  de,  recusàre  [aliqaid).  Cic. 
Mon  cœur  recule  de  dire..., 
refagit  animas  eaque  dicëre 
reformidat,  qase...  Cic.  (Phil. 
\U,  9).  Il  Rétrograder  (dans  la 
voie  du  progrès).  Voy.  rétro- 
grade,    RÉTROGRADER.     ^     V.    tr. 

Faire  aller  en  arrière.  Retra- 
bère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  manam. 
Cic.  se  ab  icta  [-  se  r.  pour 
éviter  un  coup  '].  Ov.);  redu- 
cêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  calca- 
lam  [•  une  pièce,  un  pion  •]. 
Cic.  [r.  tarres.  Cœs.).  Voy. 
ÉLOIGNER.  Il  (Par  ext.)  Porter 
plus  loin.  Proferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pomœriam.  Liv.Gell. 
fines.  Liv.  fines  agri  pablici 
paalatim.  Liv.  fig.  fines  offi- 
cioram  paalo  longias,  quam 
natara  velit.  Cic.  manitiones. 
Caes.  castra.  Cses.);  propagà- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ^nes  im- 
perii.  Cic.  Nep.  ^nes.  Cic.  ter- 
minas popali  Romani  bello. 
Liv.).  Il  Eloigner.  Removére, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  éloigner). 
Reculé,  c.-d-d.  lointain,  re- 
motas,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  ÉCARTÉ,  lointain).  Fig. 
Reculé,  c.-à-d.  modeste,  caché, 
secretissimas  {homo).  Sen.  \\ 
[Au  fig.  )  Retarder.  Proferre 
(aliqaid).  Cic.  Differre  [aliqaid). 
Cic.  Moram  (alicai  rei)facëre. 
Cic.  Voy.  RETARDER.  1|  Reporter 
à  une  époque  éloignée  (anté- 
rieurement ou  postérieurement). 
Proterre,  tr.  de.  etc.  (ex.  : 
diem  aactionis  laxias.  Cic. 
diem  [-  l'échéance  •].  Liv.nap- 
tias  aliqaot  dies.  Ter.).  Reculé 
(dans  lo  passé),  vetastas,  a,  am, 
adj.  Liv.  Depuis  l'antiquité  la 
plus  — ,  ab  altimâ  antiqaitate. 
Cic.  La  postérité  la  plus  — , 
in^nita  postei-itas.  Cic.  I|  Eloi- 
gner du  but  où  l'on  tend.  Dif- 
ferre,  tr.   Cic.  etc.   (ex.  :  ali- 
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quem  in  aliad  tempos.  Cic.  ati- 
qaem  in  spem  tandem  ali- 
quando  impetrundi  hnnoris. 
Liv.  ab-ol.  differre  aliqaem. 
Tac.  Sait.);  prolatàre ,  tr. 
Liv.  Tac.  (ex.:  spem  ac  metam. 
Tac). 

reculons  (à),  adv.  En  allant 
en  arrière.  W-tro,  adv.  Cic.  otc. 
(cf.  rétro  se  ferre  ou  ingredi. 
Cic).  Il  entraîna  les  bœufs  à — , 
aversos  boves  traxit.  Liv.  Mar- 
cher à  — ,  voy.  RECULER,  RÉTRO- 
GRADER. Il  (Fig.)  Aller  à — ,  pa- 
ram  procedëre.  Cic.  ad  irri- 
tam  cadëre.  Cic. 

récupérer  (lat.  recaperàre). 
Rentrer  en  possession  de.  Voy. 
RECOUVRER.  ^  V.  pron.  Se  —  de 
(se  remettre  en  possession     de). 

Voy.  RECOUVRER,  REPRENDRE.  Se 

—  de  3es  débours,  de  ses  per- 
tes. Voy.  DÉDCMMAGER. 

récurage,  s.  m.  Action  de  net- 
toyer. Voy.  CURAGE,    NETTOYAGE. 

récurer  (lat.  recarâre,  rétablir 
à  force  de  soins),  v.  tr.  Nettoyer 
en  frottant.  Voy.  nettoyer. 

récurrent,  ente,  adj.  Qui  re- 
vient sur  soi.  Recarrens,  p.  adj. 
Cels.  \\  (Spéc.)  Nerf  —  (qui  se 
recourbe  et  revient  presque  à 
son    point     de     départ).    Voy. 

REPLIER. 

récursoire ,  adj.  Qui  donne 
uu  recours  (contre  qqn).  Action 

— ,   voy.   RECOURS. 

récusable  (lat.  post.  recasabi- 
lis.  Tert.),  adj.  Qui  peut  être 
récusé.  Qai  (qase)  recasàri  ou 
rejici  potest.  .1.  \\  (P.  anal.)  En 
pari,  des  ch.  Rejwiendas,  a, 
um,  adj.  verb.  Cic.  Repadian- 
das,  a,  am,  adj.  verb.  Cic. 

récusation,  s.  f.  Action  de  ré- 
cuser. Recasatio,  onis,  f.  Cic. 
Rejectio,  onis,  f.  Plin.  (cf.  rej. 
jiûiicam.  Plin.  cf.  eâ  mansit  in 
condicione  asqae  ad  eam  finem 
dajn  jadices  rejecti  sant.Cic), 
Cause  de  — ,  translativa  con- 
stitatio.  Cic. 

récuser,  v.  tr.  Refuser  d'accep- 
ter pour  juge,  pour  témoin, 
etc.  Recasâre,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
rec  popalam  Komanam  dis- 
ceptatorem.  Cic).  Rejicëre,  tr. 
Cic  etc.  {et.j'udices.  Cic.  [Verr. 
II,  3,  11,  2^<].  lex  de  alternis 
consiliis  rejiciendis  [■  loi  per- 
mettant au.v.  deux  parties  de 
r.  tour  à  tour  les  membres  du 
tribunal  •].  Cic).  Ejarâre,  tr. 
Cic.  (cf.  ej.  foram  iniqaam 
[.  un  tribunal  hostile  •].  Cic. 
ej.  judicem  [en  pari,  du  défen- 
deur]. Cic).  —  un  juge,  —  qqn 
comme  juge,  fagëre  aliqaem 
jadicem.Liv.  refagére  jadicem. 
Cic,  —  qqn  comme  témoin, 
improbâre  aliqaem  testera. Cic. 
Il  (P.  anal.)  Se  —  (ne  pas  accep- 
ter d'être  juge),  se  excasâre. 
Tac.  detrectôre  jadicandi  ma- 
nas.Saet.W  (Fig.)  Refuser  d'ad- 
mettre l'autorité  de  qqn,  de 
qqeh.  Repadiàre,  tr.  Cia.  Reji- 
cëre,  tr.   Cic.   Detrectàre,    tr, 
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Cic.  Renaiiv,  tr.  Cic.  Vojr.  re- 
jeter, REPOUSSER.  S.'  —  (refuseï 
de  donner  pon  avis),  rtcasàre 
ne  5<rnfc'n(itini  (fictif.  Cic. 

rédacteur,  s-  m.  Celui,  celle 
qui  réJis*.  Conscriptor,  oris, 
m.  Qiu'nt-  —  il'un  lastomeut, 
icriptor  teslamenti.  Saet.  et, 
absolt.  scriptor.  oris,  m.  Quint. 

public,    acriptor.   oris,    m. 

Cic.  II  (P.ext.)  Journaliste.  Voy. 
ce  mot. 

rédaction  (lai.  po-t.  redactio 
[•  action  de  r-im^ner  •].  Hier.'\ 
s.  f.  -Action  de  rédiser.  Scrip- 
tio,  onis,  f.  t"ic.  Hcripmra,  a", 
f.  Cic.  (cf.  vtnncs  res  per  scrip- 
taram  amplecti.  Cic.j.  Compo- 
sitio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  comp. 
furia.  Cic.).  Conceptio,  onis,  i. 
Cic.  —  de  procès-verbaux,  con- 
scriptioncs  tjaa'stionum.  Cic.  — 
d'annale?,  confcctio  annali  im. 
Cic.  —  d'un  acte  ofBciel,  d'un 
protocole,  perscriptio,  onis,  f. 
Cic.  (ep.  V,  9,  il).  —  des  arrêts 
(en  matière  civile),  conceptio 
jodiciorum.Cic.  Assistera  la  — 
d'un  sonatus  consulte,  adesse 
scribendc  oaesseadscribcndiiin 
Cic.  —  soignée  des  testaments, 
diligentia  Ustamentorum.  Cic. 

I  Ce  qui  est  rédigé.  Scriptam, 
i,  n.  Cic.  Voy.  écrit.  Faire  une 
— ,  voy.  RÉDIGER.  Une  —  d'his- 
toire,  voy.  I)E\'OIR. 

redan  et  mieux  redent,  s.  m. 
Ouvrage  i  dent,  sorte  de  retran- 
chemeiit.  Voy.  retra-nchement. 

II  (Par  anal.)  Rocher  en  angle. 
Dentata  râpes.  A. 

redarguer,  v.  tr.  (Arch.)  Con- 
vaincre de  faute  (celui  qui  se 
donne  pour  innocent),  fiedjr- 
gaére,  tr.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Con- 
vaincre d'erreur  (celui  qui 
donne  qqch.  pour  viai).  Con- 
vincêre  errore$  alicujoj.  Cic. 
Voy.  réfuter. 

reddition  (lat.  post.  redditio. 
Valt/.j,  9.  f.  Action  de  rendre. 
Voy.  RESTITUTION.  |{  (Spéc.)  .\c- 
tion  de  rendre  une  place  à 
ceux  qui  l'assiègent,  beditin, 
onis,  I.  Liv.  (cf.  urbiam  dedi- 
tiones.  Liv.).  —  sans  condition, 
permissio,  onia,  f.  Liv.  Les 
conditions  de  la  —  de  la  place, 
condicionts  tradcndœ  urbis. 
Liv.  —  humili.inte,  voy.  capi- 
tulation. 1  .Action  de  présenter 
un  compte  pour  qu'il  soit  exa- 
miné. Une  —  de  compte,  ratio 
reddita  ou  relata.  Cic. 

redé taire,  v.  tr.  Défaire  de  nou- 
veau. Voy.  IJl5fAIRE. 

redemander,  v.  tr.  Demander 
de  nouveau.  Itenim  petirc 
Cic.  T  Demander  qu'on  resti- 
tue. Itepetére,  tr.  Cic.  lieposcè- 
re,  tr.  Cic.  (cf.  reposcére  Ver- 
rem  limuiacrum  (•  i  Verrée  la 
statue  qu'il  a  volée  •].  Cic.). 
Voy.  RÉoijkMBR.  —  avec  énergie, 
avec  insiritance  (comme  une 
cho»e  due),  exi'jére,  tr.  Cic. 
—  (un  acteur),  revocûre,  tr.  Cic. 
Liv.  Voy.  RAPPELER.  —  les  trois 
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premiers  ver»  ^d'unc  pièce),  re- 
vocàre  primos  très  versas.  Cic. 
Ils  (las  chevaliers)  redemandent 
la  tirade,  canticam  repetijubet 
{eqaester  ordo).  Wi.f  il. 

rédenipteur,  s.  f.  Celui,  cell.' 
qui  rachète.  Redemptor,  oris, 
m.  Sen.  Redemptrix,  tricis,  I'. 
Ambr.  Prad.  Fia.  Spéc.  Le  — 
du  genre  humain  (Jésus-Christ}, 
redemptor,  oris,  va.  Eccl.  || 
(Adjectivt.)  Lesigne  — ,  redemp- 
èioni'a  signuni  et  absolt.  siy- 
num,  i,  n.  Eccl. 

rédemption,  s.  f.  .Action  do  ra- 
cheter. ,\u  propre.  Rcdemptio. 
onis,  t.  Liv.  Voy.  racuat.||(P 
ext.)  La  —  des  âmes  du  pur- 
gatoire (par  les  prières),  voy. 
r.\ciiat.  il  (Spéc.)  Le  rachat  du 
genre  humain  par  Jésus-Christ. 
Uedemptio,  onis,  f.  Hccl. 

redescendre,  v.  intr.  Descen- 
dre de  nouveau.  Voy.  descen- 
dre. II  (P.  anal.)  —  (en  pari, 
d'une  route),  voy.  descendre. 
Il  Fig.  —  à  un  rang,  voy.  re- 
tomber. *  r.  tr.  Mettre  plus 
bas.  Voy.  baisser  ,  descendre. 
Fig.  Faire  —  sa  voix  do...,  re- 
cipërevoccm  ab...  Cic.  1  Par- 
courir   en    redescendant.  Voy. 

DESCENDRt. 

redevable,  adj.  Qui  reste  débi- 
teur de  qqn.  Qai  ((/lia*)  débet 
ou  nondum  suivit,  Cic.  Etre 
—  de.. .,  nondum  Suivisse  {ali- 
Qj'id).  Cic.  Jet.  Voy.  devoir.  || 
(Fig.)  Qui  a  obligation  de  q(in 
à  qqoli.  Obnoxius,  a,  am,  adj. 
Cic.  Voy.  obliger,  lier.  Etre  — 
de  (qqch.  à  qqn),  debêre,  tr. 
Cic.  (cf.  incrementa  saa  sihi 
debëre.  Vell).  acceptum  re(erre 
alicai.  Cic.  Voy.  devoir.  Recon- 
naître qu'on  e-t  —  à  qqn  de. . ., 
reterre  aliqaid  in  acceptam  ou 
aiicui  alifiuid  acceptum.  Cic, 
Etre  —  de  qqch.  à  qqch.,  con- 
sequi  aliquid  aliquà  re.  Cic.  || 
Sub=t.  Debitor,  oris,  va.  Ov. 
Voy.  obliger. 

redevance,  s.  f.  Charge  que 
l'on  doit  aiMiuitter  à  époques 
régulières.  Vecligal,  alis,  n. 
Cic.  Les  fonds  qui  payent  une 
— ,  prxdia  qiiœ  pensitanl.  Cic. 
Faire  remi=e  aux  publicainsdu 
tiers  de  leur  — ,  pahlicanos 
tertià  mercedam  pai  le  relevù- 
re.  ^uat.  .Acquit  d'une  — ,  edi- 
lio,  onis,  f.  bip.  Exempt  de — , 
immunis,  c,  adj.  Cic.  (ex.:  imm. 
ager.  Cic). 

redevancier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  doit  s'acquitter 
d'une  redevance.  Muni(icius,a, 
um,  .»dj.  Dig.  Voy.  tributairi:. 

redevenir,  v.  iutr.  Devenir  do 
nouveau.  Iteram  fieri.  Cic.  (cf. 
consiii  iterum/'actiM.  Cic).  Re- 
fici  {tribanam).  Cic  Liv.  — 
bien  portant,  exmorbo  conva- 
leecëre.  Cic.  —  malade,  recidé- 
re  in  morbam.  Liv.  —  maigre, 
remacrescêre,  intr.  Suet.  — 
»*oi-même,  et  reprendre  ses  ha- 
biludee,  redire  ad  se  atque  ad 
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mores  stios.  CiC.  —  l'ami  do 
qqn,    restitaëre  se   aiicui.  Cic. 

—  actif,  revocùrf  se  ad  indus- 
triam.  Cic.  —  enfant,  repue- 
roscére,  iutr.  Cic.  —  jeune, 
vigoureux,  rtpubescëru,  iulr. 
Col.  —  sage,  resipiscére,  intr. 
Ter.  —  sensé  ,  rcsanescér»  , 
intr.  Ov.  Nous  sommes  redeve- 
uui  vos  sujets,  reditam  (est)  in 
vestram  dicionem.  Liv.  —  dur, 
redarescére,  intr.  Vitr.  —  sai- 
gnant,  recradescère,  intr.  Col. 

—  navigable,  iteram  navi^/àri. 
PI  in. 

redevoir,  v.  intr.  Devoir  encore 
qqch.  AV)n!<um  solvissc  (ali- 
qaid). Cic.  Reliqaâri,  dép.  tr. 
Jet.    Voy.    reliquatairb. 

rédhibition,  s.  f.  Annulation 
de  la  vente  d'un  objet  reconnu 
défectueux.  Redlùbitio,  onis,  f. 
Quint.  Gell.  Jci. 

rédhibitoire,  ;..dj.  Qui  donna 
lieu  à  la  rédhibition.  Rcdliibi- 
torias,  a,  um,  adj.  Jet.  Cas  — , 
redhibitionis  causa.  Oeil,  ou 
simpl.  redhibitio, onis, (.Quint. 
(cf.  sudare  in  reilhibitione  [-en 
plaidant  un  cas  r.  ■].  Qaint.). 
Faire  reprendre  (un  objet  pour 
vice  —,  redhibUre.  tr.  Cic. 

rédiger  (lat.  redigëre,  ramener, 
amener,  à),  v.  ir.  Mettre  par 
écrit  dans  une  forme  convena- 
ble. Scribêre.  tr.  Cic.  etc.  (e.\.: 
sorifa.  leges.  Cic.  senatus  con- 
stiltum.  Cic.)-,  conscribëre, 
tr.  Cic.  etc.  ex.:  conscr.  loges. 
Flor.);  perscribëre,  tr.  Cic. 
(ex.:  rem  gestam.  Cxs.);  com- 
ponere,  tr.  Cic.  (ex.  :  comp. 
stipulationum  formulas.  Cic. 
senatus  consaltain.  Cic);  dic- 
tàre,  tr.  (ex.  :  dict.  testam,en- 
tum.  Saet.  aliquid.  Cic).  —  un 
traité,  conficëre    librum.    Cic. 

—  des  m  moires .  deducëre 
oommentarios.  Quint.  —  une 
ordonnance  ^en  pari,  d'un  mé- 
decin), conscribëre.  Cic  (cf. 
mortiferaprosalataribas.Cic.). 

—  des  formules,  des  proscrip- 
tions solennelles,  concipëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  i^onc  jusjii- 
randum.  Liv.  vadimonium. 
Cic).  —  un  contrat  de  maria- 
ge, consignàre  tabellas  dotis 
ou  dotem.  .Saet.  —  un  testa- 
ment, consignàre  testamentam. 
Jet.  —  brièvement,  brevi  (ou 
brcviter)  ou  paacis  complccti. 
Cic.  paucis  absolvëre  (aliquid). 

Voy.  CfjMPoSER,   ÉCRIRB. 

rédimer,  v.  tr.  Racheter.  He- 
dimire,   tr.    Cic.  Jet.  Voy.  ra- 

OIIKTICR.    Il    (Fig.)  Voy.    UACIIIiTEH. 

redingote,  s.  f.  Vétoment  dont 
les  pans  enveloppent  le  corps. 
J'oga,  ae,  f.  A. 

redire,  v.  tr.  Dire  de  nouveau. 
Il  Dire  à  plusieurs  reiirisea. 
Iteràre,  tr.  Plaut.  Ci<;.  Ilor. 
(ex.  :  iteradam  eadem  isla  mi- 
Ui.  Cic.  iteràre  seepe  eadem. 
Liv.)  ;  repetére.  tr.  Cic  etc. 
(voy,  itéfiiiBUf.  Au  part,  passé 
pris  Bubst.  KELi'i    (arcb.)  s.  m. 
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et  REDITE,  S.  f.  Uépétition  d'une 
cho=o  déjà  dite.  Iteratio,  onis, 
f.  Cic.  Uepctitio,  onis,  f.  Cic, 
(cf.  effuijiundx  repetitionia 
S/ratiû.  GelL).  ||  (Par  ext.)  Rn- 
coDter  fréquemment.  Crebro 
jactara  alujuid.  Cic.  (voy.  rap- 
roRTER  ).  liecinère,  tr.  //or. 
(en  pari  de  1  «clio).  1  Dire  ce 
qu'on  trouve  à  reprendre.  Je 
peu.se  que  lu  n'y  trouveras  pa^ 
à  —  ,  nihil  arbitior  [ore  qiiod 
repiehendas.  Cic.  Voy.  repren- 
dre, bi.aml;r. 

rediseur  ,  euse  ,  s.  m.  et  f. 
Celui,  ceik'  qui  ledit,  qui  dit 
les  mômes  choses.  Voy.  rabâ- 
cheur. ^  Qui  dit  aux  autres  ce 
qu'on  lui  a  dit.  Pioditor,  oris, 
m.  Ov.  Voy.  i.ndiscret. 

redit,    ite,   s.   m.    et    f.    Voy. 

r.EDlRE. 

redondance,  s.  f.  Excès  d'abon- 
dance en  parlant  ou  en  écri- 
vant.   Redundantia,  m,  f.   Cic. 

Voy.    PROLIXITÉ. 

redondant,  ante,  adj.  Qui 
piéseute  des  redondances.  Re- 
dandans,  p.  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
oratores  nimis  redundantes. 
Cic.  redundans  et  circuniflaens 
oratio.  Cic.)  .Etre  — ,  redandâre, 
intr.  Quint,  (cf.  Stesichoraa 
redandat  atqiie  e^anditar. 
Qaint).  circiimluére,  iutr.  Cic. 
Nous  dont  l'élocution  était—, 
nos  superflaentes.  Cic. 

redonder,  v.  intr.  Avoir  un 
excès  d'abondance  en  parlant 
ou  en  écrivant.  Redandâre,  intr. 

Cic.   Voy.    REDONDANT, 

redonner,  v.  tr.  Donner  de 
nouveau.  Reddëre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  redd.  animam.  Ter.).  Res- 
titaëre,  tr.  Cic.  Redonôre,  tr. 
Hor.  Voy.  rendre.  —  de  l'appé- 
tit, stomachum  petveilëre  ou 
tolUcitàre.  Hor.  —  de  l'espoir, 
redintegrâre  spem.  Cœs.  —  une 
pièce  de  théâtre,  reponëre  fa- 
balam.  Hor.  re(ene  (abalam 
iteram.  Ter.  Fig.  —  la  vie, 
voy.  [faire]  revivre.  ^  V.  intr. 
Se  jeter  de  nouveau  dans,  con- 
tre qqcU.  Voy.  ch.4rge;  rechar- 
ger. 

edorer,  v.  tr.  Dorer  de  nou- 
veau. Voy.  durer,  nouveau. 
■edoublement,  s.  m.  Action 
de  redoubler.  Geminatio,  onis, 
t.  Cic.  (Traduire  aussi  par  les 
adj.  compar.  major, acnor,ve- 
hementior,  etc.  cf.  ira  majore. 
Liv.  acriore  studio.  Cic).  —  de 
forces,  d'ell'orts,   viriam  inten- 

tiO.      Cic.      Voy.      AUGMENTATIO.N. 

Ijn  —  de  cruauté,  nova  occea- 
lio  cradelitatis.  Sen.    Avec   un 

—  ilardKur,  d'attention,  inten- 
tias.  Cic.  On  combattit  avec  uu 

—  d'ardeur,  recruduit  pagna. 
[Av.  Il  (T.  de  gramm.i  Gemina- 
tio, onis,  f.  Cic.  (cf.  gem.  ver- 
borum.  Cic.  vocaiitim.  Quint.). 
Prendre  le  —  au  p,irrait,  pri- 
nam  in  tempore  pejfecto  syl- 
tabam  geminâre.  Macr.  —  d'une 
îxpression,    adjectio,    onis,    t. 
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Quint.  Le  —  d'une  note  do  mu- 
sique,  geminatas    ictus.    A.    || 
(Escrime.)  Action  de  iaire  atta- 
que  sur   att.ique.   Hepetitas  oi\ 
geminatas  ictus  ou  impetus.  A. 
redoubler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Rendre  double.  ||    Augmen- 
ter fortement.   Duplicàre.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  daplicari  sollici- 
iadines.  Cic.)  ;  geminâre,  tr. 
Uy.   (ex.  :    victorix    lœlitiam. 
Liv.      Philippo     redintegratas 
est  lactas  geminatusque.  Liv.); 
augère,  tr.  Cic.  etc.  ^voy.  aug- 
menter). —  la  curiosité  de  qqu, 
exspectationem    alicai  movére 
acriorem.  Liv.  Spéc.  Pas  redou- 
blé, plenus  gradus.  Liv.  ||  Réi- 
térer.    Duplicàre ,    tr.    Cic. 
(ex.  :    verba    [.  l'expression  »]. 
Cic);    iteràre,   tr.   Cic.  Liv. 
(ex.  :    consargit  ad  iterandum 
ictum  [.pour  redoubler»]. Liv.); 
geminâre,   tr.  Cic.  etc.    (ex.: 
geminata  ac  duplicata  ponan- 
tar.  Cic    geminâre   semivoca- 
les.    Quint.).   Coups   redoublés, 
crebri  ictus.  Cic.    Applaudisse- 
ments —  ,  geminatas   plaasas. 
Virg.  1    V.  intr.  Devenir  dou- 
ble. Il  Etre  augmenté  fortement. 
Augeri,    passif.  Cic.    (cf.  dolor 
meus   augetur.    Cic).  Crescére, 
intr.  Cic.  (cf.  crescit  mihi  Rdu- 
cia.  Liv.).   Increbrescëre,  intr. 
Liv.    (cf.     ventas   increbrescit. 
Liv.).    Jngravescëre,   intr.   Cic. 
(en  pari,  d'uu  mal).  Recrudes- 
cére,  intr.    Liv.    (cf.   recruduit 
payna.    Liv.).    Sa   douleur  — , 
multo  aciior  fit  e/as  dolor. Cic. 
[L  Etre  réitéré.  Gemin^tri,  pass. 
Cic.    Iterari,    pass.    Cic.    1    V. 
intr.  Faire  double.  ||  Donner  à 
l'action   plus  d'intensité.  —  de 
zèle,  d'ardeur  au  travail,  intenr- 
dëre  officia.  Sali,  intendëre  la- 
borenx.    Plin.  /.     —    d'efforts, 
intentius   niti.  Cic.  —  de  soin, 
majorem  caram  adhibêi-e.  Cic. 
Il   Réitérer    l'action.  Geminâre, 
abs.    Ter.   (cf.    geminabit,  nisi 
caves.  Tcr.^. 
redoutable,  adj.  Qui  est  à  re- 
douter.   Formidolosus ,  a,  um, 
adj.   Cic.  (cf.  bellum   (ormido- 
losissimum.   Cic).    Foi-midan- 
das,  a,  um,  adj.  verb.  Cic.  Me- 
tuendus,  a,  um,  adj.  verb.  Cic. 
(cf.  nietuens   magis  quam  me- 
taendus.    Sali.).    Pertimescen- 
dus,    a,    um,    adj.    verb.    Cic. 
(Soulem.   en  pari,   des  ch.):  di- 
ras, a,  um,  adj.  Virg.  Ils  crai- 
gnirent son  éloquence  — ,  ejus 
vim  dicendi  terroremqae  timue- 
rant.  Cic. 
redoute,  s.  f   Ouvrage  de  forti- 
fication détaché.  Munimentum. 
i,  n.  Caes.  Castellam,  i,  n.  Cœs. 
1  Endroit   où   l'on    donne    des 
fêtes,    et,  par  ext..  la   fête  elle- 
même.  Voy.  FÊTE.  Une  —  mas- 
quée, voy.  carnaval,  masque. 
redouter,  v.  tr.  Craindre  com- 
me   très   menaçant.  Metuère, 
tr.    et  intr.    Cic.    etc.    (ex.:  m. 
aliquem.  Cic.  ab  aliqao.  Liv.): 


timcre ,    tr.    cic.    etc.    (voy. 
craindre)  ;    formidàre  ,    tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  omnia.  Cic.  ejus 
iracundiarn.  Cic);reformidâ- 
re,    tr.  Cic.   etc.  (ex.:  aliqaem. 
Cic.  bellum.  Cic.  dicére  refor- 
midat  animas.  Cic  Liv.)  ;  ve- 
réri,  tr.  Cic  (ex.:  ver.  pericu- 
lum.  Cœs.vereor  quose  veitant 
Cxs.);    hOTTère,  tr.    Liv.    (ex.: 
horrêre  tela.  Liv.);  pertimes- 
cère,  tr.  Cic.   etc.  \e\.:  nulCius 
potentiam.  Cic).  La  tyrannie  a 
d'autant   moins  à  —  quelle  est 
plus  violente,  injuria  gravitate 
tatior.  Sali.  Qui  redoute,   me- 
tuens,  p.  adj.  Cic   Redouté   et 
haï   de   tous,   terribilis  cunctis 
et  invisas.  Saet.    Un  homme  à 
—,   voy.   redoutable.    Se    faire 
— ,    voy.    effrayer.    |I    P.  ext. 
—  de  (et  rinfin.),   reformidare 
(av.  l'Inf.).  Cic  Liv.  cf.  ci-des- 
sus et   voy.    CRAINDRE. 

redressement,  s.  m.  Action  de 
redresser;  résultat  de  cette  ac- 
tion.  In  rectant  revocatio.  A. 
Correctio,   onis,  f.  A.  ||   (Fig.) 
Action  de  corriger.  Emendatio, 
onis,  î.  Cic.  Voy.  correction. 
redresser,    v.   tr.    Dresser    de 
nouveau.  ||  En  replaçant  verti- 
calement. Rursus  erigère.  Cic. 
Swrigëre,  tr.  Liv.  (cf.  mucrone 
surrecto.  Liv.).  Restituîre,   tr. 
Cic.  (cf.  stataam.  Cic.).   Repo- 
nëre, tr.  Cic  (cf.  signum  [-  une 
statue  •].  Plin.).  Se  — ,  se  eri- 
përe.  Cic.  surgëre,  intr.   Cuf/. 
I  (Fig.)  Relever.  Voy.  ce  mol.  || 
En   remettant  en   ligne   droite. 
Corrigére,    tr.    Cic.    Plin.    (cf. 
phialam  malleo  corrigére.  Petr. 
hastilia  torta  corrigére.  Sen.). 
Dirigëre,    tr.    Sen.    In    rectum 
revocâre    ou    pectëre.    -s'en.    || 
(Fig.)    Arch.   Remettre   dans  le 
droit    chemin.     Errantcm    ad 
rectum  iter  admonêre.  Sen.   || 
Corriger.  Corrigére,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.   errorem.  Col.  cai^a   [.  ce 
qui  est  de   travers  •].  Sen.   ad 
frugem    c.    aliquem.    Plaut.). 
Flectëre,   tr.   Liv.  \cl.  aliquem 
ad  sanitatem.  Liv.^.  Voy.  cor- 
riger. 
redresseur,   s.   m.    Celui    qui 
redresse.  Corrector,  oris,  m.  A. 
Qui  in  rectum  corrigit  ou  re- 
vocat.    A.    Spéc.    —    de    torts 
(chevalier  errant),  vindex  ter- 
rm.   Ov.  1    (Fig.)    Celui    qui    se 
mêle    de    corriger    les    autres. 
Corrector,  oris,  m.  Cic. 
réductible,  adj.  Qui  peut  être 
réduit. (Eu  pari. d'une liucation.) 
Qui  (qax,  qaod)  in   sucs  sedcs 
reponi  potest.  .4. 
réduction,   s.  f.  .\ction  de   ré- 
duire. Il  Action    de   ramener  à 
sa  situation  naturelle.  Voy.  re- 
DRESSE.MENT.   —   d'uuc   fracttu-c, 
ossa  in  suas  sedes  reposita.  .4. 
Il  Action  de  ramener  à  un  état 
plus  élémentaire.   Voy.   diminu- 
tion. La  —  des  degrés  en  lieues. 

Voy.       TR.ANSFORMATION.       La      

d'un  liquide,  extenaatio,  onis. 
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RED 


REE 


f    S<rn.  Voy.  ^vaporation.  H  La  | 
_  de  moitié,    des   trois   quart-  | 
d'un  liquide.    Juno  sauce,  li- 
guor    tjccoctus    (ou   decoctus  , 
7iu    accoclam    (ou    decoctum 
ad  dimidiiun,   asaae  in  qaar- 
tam  partem.  A.  (d'après  Col- 
iT    cTarithm.^    RedacUo,   onts, 
f.  'Boet.  Il  (T.  de  philosophie:-. 

,)  Ac- 


L»  _  (d'un  syllogisrael,  reduc 
tio,  onit,  f.  Boet.  1  (Fiç.)  Ac 
lion   de  diminuer.  Deminatxo 


oni»,f.Cic.(cf.d<m.iecJi!;aiium. 
Ctc).   Remissio,  onis,   f.  Suer 
(cf.  publicani  remissionem  pe- 
tentet  [•  les  publicans  deinan- 
dant  la  r.  du  fermage  de  1  im- 
pôt .].  Saet.).  Spéc.  —  des  co- 
lonnes, contractaro,  a,  f.  VUr. 
detrcLCtio,  onis,  f.  Vitr.  (ordin. 
»u    plur.).    Faii^    voir    dans    le 
lointain  par  — de  certains  plans, 
alia   redactiora  (acëre.  Qamt. 
1  Action  d'amener  à  se  soumet- 
tre. Voy.  SOUMISSION.  La    —  de 
la  Grèce  en  province    romaine, 
Grsecia    in  (ormam  provincijf 
(ou  in  provinciam)  redacta.Ln-. 
réduire,  v.  tr.  Ramener  (arch.i. 
Reducére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
ramener).  Il  (Absol.)  Ramener  à 
sa   situation    naturelle    (un   os 
luïé,  fracturé).  Ossa  componére 
ou  in  taas  sedes  reponére.  Cels. 
^  (Par  ext.)  Ramener  à  un  état 
plus  élémentaire.  —  en  farine, 
171  {arinam  terêre.  Phn.  —  en 
poussière,  en  poudre,  voy.  pou- 
dre, POUSSIÈRE.   —  en  cendres 
»oy.   p.  368,   col.    3  et  p.  3o9, 
col.  1.  —  des  degrés  eu  lieues, 
voy.  CONVERTIR.  ||  (Spéc.)  Rame- 
ner  à   un    état  simple.   Redi- 
gëre,  tr   Liv.  Val.-Max.  Qaint. 
(eï  •  ad  altimam  tubem  corpus 
alicaja*.  Val.-Max.  ficos  in  (or- 
mam panit.  Col.  regionem  m 
(ormam  provincix.  Liv.);  SOl- 
Vére,  tr.  Plin.  (ex.:  eolvantar 
in  xs  lapides  [•  le  minerai  •]. 
Plin  ).  —  un  liquide, decogaërtf, 
tr.    Varr.   Col.  (cf.   ad  tertiam 
partem  d.  aliquid.  Varr.  d.  ali- 
qaid  in  dimidiam  partem.  Col. 
d    qaartam  partem  [•  réduire 
d'un  quart  .].  Col.),  excoqaére, 
tr.  Col.  (cf.  exe.   in  dimidmm. 
Col.).   Faire  —,   même  trad.  \\ 
(Au  Hg.)  Résumer.  Cogère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  /as  civde  in  cer- 
ta  gênera.  Cic.  erant  aatem  de 
rebat  sin'jalit  in  brève  coacta: 
caasx.  Liv.  urhanilas  est  vir- 
tas   qaxdam  in  brève  diclurn 
coacta.  Quint.).  C'est  à.  quoi  -f 
réduit    tout    ce    raisonnement, 
/.«c  eil  totias  rationis  lamma. 
Cic.   Ses   propositions  se   —  a 
ceci,  que...,  êumma  est   hoalu- 
latoram,   at  (et  le  Subj.).  Cic. 
Voy.  RÉSUMER.  Il  Uiminuer.  Mj- 
Duére,  tr.  Cic.  etc.  [ex.-,  tamp- 
itit  (•  ses  dépenses  •).  Cic.  prc- 
luim  (ramenti  ad  ternos  narti- 
mot.  Tac.  corpora  minaantur 
siccie     cibit.    Plin.    Danabius 
xttate  minailar.  .S'en.);  immi- 
nuare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  copias. 


Cic.  ppedum.  Plin.    roy.   nmi- 
NtJER^  ;    contrabére,    tr.    Cic 

etc.    (voy.   BESTRElNUHf,   umiter); 

redigère,  tr.  V.irr.  Cic.  C«s 
(ex.  :  hos  [octo  lihio-]  nd  ««a" 
libros.     Varr.    nobiiissima   (a- 
milia  jam  ad  paucos  redacta. 
Cic.  (arris  pretium  ad  aasem. 
Plin.  pr^dam  Vejentanam  pu- 
blicando     sacrifwandoqae    ad 
nihilum  redigère.  Liv.).  —  un 
discours,  voy.  adréoeb.  1  Ame- 
ner   à    se    soumettre.    Addu- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
in  eam  necessitatem,  ut...  Liv. 
eo   addaxit   eos,    ut...    Cic.   se 
saamqae  regnum  ad   ultimam 
discrimen.    Liv.    in    angastias 
addaci.  Cic.)  ;    redigère.    tr. 
Cic.  etc.   (ex.  :  gentes  in  dicio- 
nem    imperii.    Cic.    civitatem 
Biturigum  in  potestatem.  Cses. 
omnes  eas   civitates   in   dicio- 
nem  potestatemijae  populi  Ro- 
mani.   Cxs.    eos    in   dicionem 
nostram.    Cic.    bellicosissimas 
gentes  in  dicionem  hitjus  im- 
perii. Cic.  insalas  sab  potesta- 
tem. Nep.  /Edaos  in  servitatem. 
Ca-s.  patrem  ad  inopiam.  Ter.); 
adigère,  tr.  Plaut.  Ter.  6'en. 
(ex.  :  aliqaem  ad  saspendium. 
Plaat.   ad   insaniam.    Ter.   ad 
mortem.    Tac.)  ;    cogère,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem  in  des- 
perationem.    Suct.    voy.     con- 
traindre, forcer);  compellè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  pousser). 
Il  (Abîol.)  Soumettre,  dompter. 
Voy.  ces  mots. 
réduit  (lat.  reductas,  qui  est  à 
l'écart),    s.   m.    Lieu   retiré,    de 
petites     proportions.     Sécrétas 
locas.    Tac.    Sombre    —,   tene- 
brx,  arum,  f.  pi.  Cic.  1  (Arcli.) 
Lieu  où  l'on  réunit  une  i-ociéle 
choisie.    Voy.    cfrcle,    balon.  T 
Ouvrage    de    fortification.    Voy. 
REiviurii. 

réduplicatif,  ive,  adj.  Propre 
à  redoubler.    Ad  geminandum 
ou  daplicandam  aptas.  .1. 
réduplication,  s.  I.  Redouble- 
ment.   Conijeminalio,    onis,    f. 
SU.  1  (Spéc.)    Uépétilion    d'un 
mot  pour    rappeler    rallcnlion. 
Redaplicatio,    onis,     f.    Mart.- 
Cap.  lioet. 
réédification  flat.  post.  reœdi/i- 
catio.  Marcell.),  s.  f.  Action  de 
léédifier.    Reslitatio,    onis,    f. 
Saet.  Voy.  reconstruction. 
réédifier  (lat.  post.  rexdi^àre. 
Eccl.), y. ir.Edifvr  de  nouveau. 

Voy.    REBATIR,    reconstruire. 

rééditer,  v.  tr.  Editer  de  nou- 
veau. Iterumon  dcnao  edëre.A. 

réel,  elle  (lat.  fcliolast.  realis), 
adj. Qui  a  une  existence  effective 
et  non  apparente  ou  possible. 
Verus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  V.  timor.  Cic.  si  veram 
est,  quod  nemo  negat,  at... 
Nep.  (Hann.  1,  1]);  naturalis, 


ri:  F 

nataralem,  altcram  fabaloaam. 
Lact.  [1,  U,  37].  on  peut  ompL 


e,  adj.  Cic.  Lact.  («fPP-^^  "J'\ 


nabilis.  Cic.  [Tusc.  111,  31,  , 
a  (ahalosas.  Lact.  cf.  philoso- 
phi  daosjoves  (ecerant,  anam 


aussi    le    g*"-    nataraf    opp.     * 
omnionis,     cf.    opinionts    non 
natarse  malam  [•  un  mal  ima- 
ginaire  et    non    réel    •].    Cic). 
Subst.  Le  —,  c.-à-d.  ce  qui  est 
réel,  res,  rel,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
riSalité).   1   (Spéc.)  Relatif  aux 
choses,  aux  biens,  non  aux  per- 
sonnes. Corporaiis,  c,  adj.  Jet. 
réélection,  s.  f.  Action  de  réé- 
lire. Conlinaatio,  oms,  f.  Lw. 
La    —  d'un   magistrat,  re<ec(us 
ou  iteram  creotus  (consui,  tri- 
bunus,    etc.)    ou    continaatas 
maijistratus.  Liv. 
rééiigible,   adj.  Qui  peut  être 
réélu.  Qui  iteram  ehgi  ou  rur- 
sas  creari  ou    re^ici  ou  conti- 
nuàri  potest.  A. 
réélire,  v.  tr.  Elire  de  nouveau. 
Iteram  ou  rursus   creàre.  CiC. 
Reficere.  tr.  Cic.  (cf.  re(.consa- 
tem.  Sen.    tribanoa.   Cic).    — 
qqn  pour  la  troisième  fois,  creà- 
re aliqaem  tertiam.  Cic.  —con- 
sul pour  l'année  suivante,  con- 
tinaûre  alicai  consalatam.Liv. 
réellement,    adv.    D'une   ma- 
nière réelle,  et,  p.  ext.,  vérita- 
blement. Re  ipsi.  Ter.  Reverà 
ou   re  verû.  Cic.  Reapse.  Ctc. 
ou  simpl.  re.  Cic.  (cf.   hosdeos 
non  re,  sed  opinione  este.  Cic). 
Comme  cela  était  ou  se  passait 
—,  ut  erat  res.  Sali.  Exister  —, 
in  re  esse  ou  positam  esse.  Cic. 
Comme    cela    existe  —,  ut   (ou 
sicut)  est.  Cic.  Ce  qui  arriva—, 
ici  ouod  accidtt.  Cic.  qaod  (ac- 
tam   est.   Cic.   (Dans   uu    sons 
plus   large).    Certê,   adv.    Cic. 
Sanê,  adv.  Cic.  Voy.  cERTAmE- 
ment,  certes.  (Dans  le  dialogue, 
par  ironie).  —  ?  Hanevcro!  ou 
simpl.  itane?  Cic.  (Pour  expri- 
mer l'étonnement),ain  <u?Ço/n. 
S'en  alla  t-il  —,   »atin   abut? 

réexpédier,  v.  tr.  Expédier  de 
nouveau.  Remittëre,  tr.  Laes. 
Voy.  RENVOYER.  H  (P-  ext.)  Ac- 
tion de  refaire.  Voy.  békection, 

RÉPARATION.  ...  1 

réfaction,  s.  f.  Réduction  de 
prix  sur  une  marchandise.  Voy. 

IllMlNUTION. 

refaire,  v.  tr.  Faire  de  nouveau. 
Reûcère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tcs- 
tamentam.Jct.  arma,  tela.SaU. 
aliqaid.  Cic).  Voy.  recommen- 
cer —  sa  fortune,  se  novis  opi- 
bas  renoiûre.  Cic  Si  c'était  4 
—,  ai  mild  esset  intcgram.  Cic. 

un  voyage,  redire  fiaf'i.C'C. 

_  des  amis,conciIiare  sibi  no- 
va» amicitias.  Cic.  —  q'!",."''" 
bun  tribunam  repccre.  Lie.  || 
(Spéc)  Produire  de  nouveau. 
—  ses  plumes,  voy.  mui:,  muer. 
Il  (Par  ext.)  Modifier  dans  sa 
manière  d'être.  Jmiauiare.tr. 
Cic  etc.  (ex.:  non  possarnim- 
matari  [•me  refaire-].  1er.). 
Il  (Absol.)  Redonner  de»  cartes. 
Voy  redonner.  1  Remettre  cD 
état.  Reûcùre,  tr.  Cic.  ctc.  (ex 
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■poni»ir,.CseB.  fana.Cic.  tirbiam 
mœnia  disjecta  et  fana  désertai. 
Ncp.  muros.  Nep.  novam  nm- 
ram  ab  ea  parte,  qaa  pateCac- 
tam  oppidum  rainis  erat.  Liv. 
par  ext.  opus  crebris  locis  in- 
culcatam  et  refectam.  de.  spéc. 
reficëie.  se  Cic.  reÇicSre  se  et 
curùre.  Cic.  voy.  ranimer,  re- 
mettre); reparàre,  tr.  Cic. 
elc.  (e.\.  :  perdére  videbatar, 
qaod  repaiàre  posset.  Cic. 
ignem.  Plin.  J.  xdijicia.  Plin. 
j.)  ;  recoDcinnâie,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  tribus  locis  aedifwo, 
reliqua  reconcinno.  Cic.  [Q.  fr. 
II,  A,  3]).  Se  — ,  c.-à-d.  reg:!- 
Sner,  voy.  ce  mot.  ^  (Au  fig.)  At- 
traper  (qqii).  Voy.   ce  mot. 

rofaucher,  v.  tr.  Faucher  de 
nouveau.  Iterum  secâre.  Col. 

réfection,  s.  f.  Action  de  re- 
faire, de  restaurer.  He(ectio, 
onis,  f.  Plin.  —  des  routes, 
manitio  viaram.  Cic.  Fig.  — 
spirituelle,  refeclio,  onis,  f. 
Paul.-Nol.  Il  (P.  ext.)  Ce  qui 
sert  à  réparer  (les  forces),  lie- 
fectio,  onis,  f.  Cels.  Quint.  \\ 
(Spéc.)  Nourriture.  Refectiones, 
um,  f.  pi.  Cels.  Plin. 

réfectoire  (lat.  eccl.  refecto- 
rium),  s.  m.  Salle  où  l'on  prend 
les  repas  en  commun.  Cenatio, 
onis,  f.  Plin.  j.  Conclave  abi 
aniirersi  epalantw.  A. 

refend,  s.  m.  Action  de  refen- 
dre. Nova  (issio.  A.  Bois  de  — , 
c.-à-d.  bois  refendu,  scié  en 
long,  voy.  SCIER.  Lignes  de  — , 
canet,  orum,  m.  pi.  Vitr.  \\  (P. 
ext.l  Mur  do  —,  paiies,  etis, 
m.  Cic. 

xef  endre,  v.  tr.  Fendre  de  nou- 
veau. Iterum  secâre.  A.  Voy. 
FENDRE.  Il  (Fig.)  Recommencer 
(le  partage),  voy.  recommencer  ; 
PARTAGE.  ^  Fendre  dans  la  lon- 
gueur. In  tabulas  desecâre.Col. 

référence,  s.  f.  Action  de  rap- 
porter une  chose  à  un  texte,  à 
une  autorité.  Relatio,  onis,  f. 
Cic.  T  (P.  ext.)  Témoignage  de 
personnes  pouvant  renseigner 
eur  qqn.  Aactoritas,  atis,  f. 
Cic. 

référendaire  (lat.  post.  refe- 
rendarius.  Cassiod,),  s.  m.  Of- 
ficier ou  magistrat  chargé  de 
faire  des  rapports.  Qui  refert 
<le  aliquâ  re.  A.  Grand  —  (du 
sénat,  de  la  pairie),  voy,  chan- 
celier. 

•référer,  v.  tr.  (Arch.)  Rapporter. 
Voy.  ce  mot.  f  (Spéc.)  Rappor- 
ter (qqch.)  à  ce  qui  l'explique, 
le  coullrme.  Referre,  tr.  Cic. 
(ex.:    aliquid   ad  aliquid.    Cic. 

voy.    RAPPORTER,    ATTRIBUER).    Se 

~-  à,  spectàre  ad  {aliqaid).  Cic. 
Voy.  R.\ppoRTER,  Se  —  (recourir 
à  1  autorité  de),  habëre  aliquem 
auctorem.  Cic.  En  —  au  sénat, 
referre  ad  senaium.  Cic.  et 
simpl.  referre.  Sali.  Liv.  (cf. 
referre  de  legatis  ad  Cn.  Mar- 
ciam  coegit.  Liv.).  S'en  —  k 
l'avis    de    qqn,    provocâre    ad 
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(Catonem).  Cic.  S'en  —  à  la 
parole,  au  témoignage  de  qqn, 
(idem  alicujus  testâri.  Cic.  \\ 
Intransitivt.  Eu  —  au  juge, 
referre  {ad  prsetorem).  Cic.  Au 
part,  pa.ssé  pris  subst.  Un  référé 
(recours  provisoire  au  juge),  vin- 
diciœ,  aram,{.  pi.  Liv.^  (Droit.) 
Déférer  en  retour.  Referre  {jus- 
jurandum).  Jet.  Voy.  DÉFÉRtn. 
-Action  de  —  le  serment,  relatio 
jarifjarandi.  Ulp.  dig. 
refermer,  v.  tr.  Fermer  de 
nouveau.  Recondëre  (ocalos). 
Ov.  Voy.  fermer.  —  une  plaie, 

voy.    CICATRISER. 

referrer,  v.  tr.  Ferrer  de  nou- 
veau.   Voy.   FERRER,  NOUVEAU. 

refeuilleter,  v.  tr.  Feuilleter 
de  nouveau.   Voy.  feuilleter. 

réfléchir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.tr. 
Ramener  sur  soi.  Reflcctére,  tr. 
Plin.  Il  (Au  6g.)  T.  de  gramm. 
Verbe  réfléchi,  verbum  recipro- 
cum.  Prise.  ^  Renvoyer  en  re- 
tour. Il  (Phys.)  En  p.arl.  d'une 
surface  :  renvoyer  ce  qui  vient 
la  frapper.  ReQectére,  tr.  Sen. 
(voy.  refléter);  reddèrô,  tr. 
Plin.  (ex.  :  imagines.  Plin. 
gemmx  reddebant  lamina. 
Plin.)  ;  remittère  ,  tr.  Sen. 
(ex.:  simalacra.  Sen.);  réper- 
cutera, tr.  .Sen.  Plin.  (ex.  : 
soleni.  Sen.).  ^  (Arch.)  Intran- 
sit.  Réfléchir,  remitti, pass.  Cœs. 
repercuti,  pa'^s.  .Sen.  Voy.  re.n- 
voïER,  retourner.  ^  V.  intr. 
Revenir  sur  sa  pensée  pour 
l'approfondir.  Attendére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  attendére  ani- 
mum  ad  aliquid.  Cic.  quid  di- 
cat  attendit.  Cic);  respicére, 
tr. Cic. etc.  (ex.:  respice  a^tatem 
taam.  Ter.);  consideràre,  tr. 
Cic.  etc.  (avec  ou  sans  secum, 
cum  animo  suo,  secum  in  ani- 
ma, ex.  :    c.  secum   eos   casus, 

in  quibus Cic.  res  atqae  pe- 

ricala  nostra.  Sali.  Cretam  ad 
Gortynios  venit,  ut  ibi,  quo  se 
conferret,  consideraret.  Nep. 
considerabis  etiam  de  Tuscur 
lano.  Cic.  voy.  considérer)  ; 
cogitâre,  tr.  et  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  diu  omnia.  Curt.  si  quid 
aliud  attentius  cogitet.  Cic. 
bénéficia  ejus.  Cic.  id  potestis 
cum  animis  vestris  cogitâre. 
Cic.  quod  m.ecum  ipse  cogito. 
Cic.  sapientis  hominis  cogitata 
ratio.  Lie.  homines  ea  sibi  ac- 
cidére  posse  non  cogitant.  Cic. 
mihi  de  rationibus  tuis  cogi- 
tanti.  Cic.  cogita,  qui  sis,  quo 
loco  sis.  Cic.  nec  quibus  ratio- 
nibus  superare  possent,  sed 
qaemadmodum  uti  Victoria  de- 
berent,  cogitabant.  Cœs.)  ;  re- 
putàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  r. 
cum  animo.  Sali,  secum  repu- 
tare  [av.  l'Ace,  et  l'Infin.].  Nep. 
r.  secum  quemadmodum  [.aux 
moyens  de...»]  av.  le  Subj. 
Liv.)  ;  deliberàre,  iutr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  usque  ad  septimum 
diem  deliberandi  sibi  spatium 
relinqaëre.  Nep.  diem  ad  deli- 
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berandum  sumëre.  Liv .  spatiam 
etiam  deliberandi  liabuerunt, 
quem  polissimum  vitse  cursam 
sequi  vellent.  Cic.  utri  polissi- 
mum consulendam  sit  delibe- 
retar.  Cic.  voy.  [se]  demander). 
Après  y  avoir  réfléchi,  cogita- 
tê,  adv.  Cic.  Sans  y  avoir  ré- 
fléchi, voy.  inconsidérément. 

réfléchissant,  ante,  adj.  Qui 
a  la  propriété  de  renvoyer  les  , 
rayons  sonores,  lumineux,  etc. 
Repercatiens  ou  reddens  ou  re- 
mittens  radios,  sonos.  A.  IQui 
revient  sur  sa  pensée  pour  l'ap- 
profondir. Voy.   attentif. 

réQéchissement,  s.  m.  Le  fait 
d'être  réfléchi  (par  une  surface). 

Voy.    RÉFLEXION. 

reflet,  s.  m.  Réflexion  affaiblie 
de  la  lumière,  de  la  couleur. 
Repercussus,  as,  m.  Tac.  Flor. 
F.  Repercussio,  onis,  f.  Sen. 
Repulsus,  ûs,  m.  Lucr.  —  d'un 
objet,  imago  rejecta.  Lucr.  ti- 
malacrum,  i,  n.  Liv.  Ov.  — 
d'une  lumière  éclatante,  remis- 
sio  splendoris.  Vitr.  Donner 
un  — ,  resplendêre,  intr.  Virg. 
Sen.  —  des  couleurs  (dans  le 
marbre),  repercussus  colorum. 
Plin.  Le  —  d'un  métal,  d'un 
objet  poli,  d'une  étoffe,  nitor, 
oris,  m.  Plin.  splendor,  oris, 
m.  Plin.  Il  (Fig.)  Reproduction 
d'une  manière  d'être  emprun- 
tée. Voy.  imitation,  reproduc- 
tion. Le  visage  est  le  —  de  l'à- 
me,  imago  animi  vultus  est. 
Cic.  Nous  croyons  voir  en  lui 
l'éclatant  — de  la  probité  et  de 
la  vertu,  in  eo  quasi  lumen  ali- 
qaod  probitatis  et  virtutis  per- 
spicëre  videmw.  Cic. 

refléter,  v.  tr.  Renvoyer  par 
réflexion  affaiblie  (la  lumière, 
la  couleur).  Reddëre,  tr.  Plin. 
Repercutëre,  tr.  Virg.  Ov.  Plin. 
Reflectëre,  tr.  -Sen.  (cf.  r.  ra- 
dios, Sen.).  —  une  couleur, 
colorem  reddëre.  Plin.  colorem 
alienum  repercussu  quodam 
accipëre.  Plin.  Se  — ,  relucère, 
intr.  Virg.  resilire.  intr.  .Sen. 
recarrëre,  intr.  Sen.  \\  (Fig.) 
Présenter  l'image  d'une  maniè- 
re d'être.  Voy.    reproduire.  Se 

— ,    voy.   APPARAITRE,  BRILLER. 

refleurir  (lat.  post.  reflorêre. 
Paul.-Nol.),  V.  intr.  Fleurir  de 
nouveau.  Reflorescëre ,  intr. 
Plin.  Revirescëre,  intr.  Col. 
Il  Fig.  Reflorescëre,  intr.  SU. 
Revirescëi'e,  intr.  Cic.  (cf.  do- 
mam  Germanici  revirescëre. 
Tac).   Faire  — ,   voy.  ranimer, 

RAVIVER. 

réflexe  (lat.  reflexas,  part,  de 
reflectëre,  réfléchir),  adj.  Pro- 
duit par  la  réflexion  de  la  lu- 
mière. Repercussus,  a,  am,  p. 
adj.  Sen.  \]  (P.  ext.)  Produit  in- 
volontairement par  une  excita- 
tion organique.  Voy.  automati- 
que, M.icHiNAL.  T  (Arch.)  Fait 
avec  réflexion  (d'esprit),  réflé- 
chi.   Voy.    RÉPLÉCHIR. 

réflexibilité,  s.  f.  Propriété  de 
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se  relié,  .rr.   U'fpictfnJi  ou  re- 
p»rciUiendin-i3  ou  natara.  A. 

rèflexible,  adi.  Qui  peul  êtrt 
réfléchi.  Qui  (<;oar,  qtxod)  re- 
f^rti  ou  repercuti  potest.  A. 

réflexion  Hat.  post.  rePçjrio. 
Apul.  MM:r.),  s.  f.  Renvoi  pai' 
une  surface  de  co  qui  la  frap- 
pe, fiepéroossaj,  ûf,  m.  C>'en. 
Plin.  7'jc.  (cf.  gao  plenior  et 
ijravior  vox  repercussa  intu- 
mescat.Tac).  Repercussio,onis, 
f.Sen.ÇN.Q.  Vir.19,  1).  ll  (Fig.^ 
Action  indirecte.  Voy.  ricochet. 
1  Retour  de  la  poncée  sur  elle- 
mfme.  pour  approfondir.  Mé- 
ditât io  ,  onis ,  f.  Cic.  (ex.: 
(aturi  mcUi.  Cic.  [Tusc.  111,  32]  ; 
cogitutio  .  onis,  l.  Cic.  etc. 
(ex.:  homo  soins...  particeps 
rationis  et  cogitationis.  Cic.  in 
cogitiUione  de&xam  esse.  Cic. 
cogitationem  de  aliqaà  re  »us- 
cipêre.  Ca?s.  ap.  Cic.  voy.  pen- 
sée) ;  deliberatio ,  odîs,  f. 
Cic.  etc.  (ex..  :  res  habet  ddi- 
berationenx.  CV:.];  consiliuza. 
îi,  a.  Ci-:,  etc.  (ex.  :  animal 
hoc  plénum  rationis  et  consilii. 
Cic.).  Faire  — ,  voy.  réfléchir. 
Qui  a.  fait  ses  — ,  meditatas. 
Cic.  Avec  — ,  cogitatê.  Cic.  con- 
talto.  Cic.  coniideratë.  Cic. 
Fait  avec  — ,  cogitatixs,  a,  uni, 
p.  adj.  Cic.  San§  — ,  voy.  in- 
considérément. Qui  agit  sans — , 
voy.  INCONSIDÉRÉ.  Manque  de  — , 
inconsiderantia,  se,  f.  tic.  (voy. 
LÉGÈRETÉ).  !]  (Par  ext.)  Pensée 
résultant  de  la  réflexion.  Co- 
gitatio,  onis,  t.  Cic.  etc.  (voy. 
pensée);  cogitatum,  i,  n.  Ci'-. 
etc.  (voy.  pensée)  ;  seDteDtia, 
se,  t.  Cic.  etc.  (voy.  penséej. 
Faire  ses  — , proferre,  quid  sen- 
tUit.  Cic. 

refluer,  v.  intr.  Couler  en  sens 
contraire.  liefluëre,  intr.  Virg. 
Or.  Hetro  (luère.  l'Un.  Relabi, 
dép.  intr.  Ilor.  Rétro  (luclus 
agire.  Sen.  Reciprocâre,  intr. 
Liv.  En  refluant ,  reciprocé, 
adv.  Varr.  Fleuve  qui  se  brise 
contre  les  digues  et  reflue,  mo- 
lis  objectu  revolatut  amnis. 
Tac.  Qui  reflue,  refluas,  a,  um, 
adj.  Ov.  —  (en  pari,  de  la  ma- 
rée), re(lai,  moy.  ré([.Plin.  Fai- 
re — ,  rétro  agére.  Mêla.  Faire 
—  ses  eaux  (en  pari,  d'un  fleu- 
ve), revocàre,  tr.  Virg.  —  ver.s 
la  source,  ad  ou  in  fontes  re- 
currére.  Ov.  —  (en  pail.  du 
gang),  refugëre,  intr.  Plin.  (cf. 
refagit  sangai».  Plin.  Faire  — 
le  sang,  retrorsum  sanguinem 
fagàre.Sen.  \\  Fig.  Redandàre, 
intr.  Cic.  Voy.  rejaillir. 
reflux,  3.  m.  Mouvement  de  la 
mer  qui  redescend  après  avoir 
monté  par  le  flux.  Recessai  (on 
decetsas) œstâs.  Cses.  ou  simpl. 
recessus,  us,  m.  Cic.  Recipro- 
catio  œttus.  Plin.  —  et  reflux, 
accessas  et  recesîus  (estuarn 
{marinorum}.  Cic.  xstat  mari- 
timi  mutao  accedentes  et  rece- 
denleê.   Cxi.  maris  cursus  al- 
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terni  et  recwsus.  Hen.  Le  —  a 
lieu,  f«  produit,  a'stus  nùnuit 
ou  decedit.  Ca's.  La  mer  com- 
mença son  mouvement  d«  — , 
reciprocùri  nuire  cœpit.  Cart. 
Pendant  le  — ,  minuente  a'ftu. 
Csrs.  Avec  le  — ,  diliibente  les- 
ta. Tac.  Il  Fig.  Un  flux  et  — 
(mouvement  de  va  et  vient.). 
Reciprocatio,  onis,  f.  Plin.  Lo 
flux  et  le  —  (de  choses  humai- 
nes), voy.  VICISSITUDE.  Flux  et 
—  de  succès  et  de  pertes,  varia 
(ortana.  Cic.  Voy.  alterna tutc. 
refondre  (lat.  refandëre,  ver- 
ser de  nouveau),  v.  tr.  Mettre 
de  nouveau  en  fusion.  Reco- 
quëre,  tr.  Virg.  Flor.  —  les 
monnaies,  reficêre  nammos.Cic. 
(opt.  gen.  7,  19).  ||  (P.  ext.)  Re- 
faire entièrement.  Recoqaëre, 
tr.  Plin.  Incadi  reddt're  {malf 
tornatos    versas).    Hor.    Voy. 

TRANSFORMER. 

refonte,  s.  f.  Action  de  refon- 
dre. La  —  des  monnaies,  nova 
cusio.  A.  Il  Fig.  La —  d'un  ou- 
vrage, emendatio  libri.  Plin.  J. 

reformable,  adj.  Qui  est  k  ré- 
former. Emendahilis,  e,  adj. 
Liv.  Emendandas,  a,  am,  adj. 
verb.  A.  CorriyenJus,  a,  um, 
adj.  verb.  A.  Etre — ,emendari 
ou  corrigi  posse.  Cic. 

réformateur,  trice,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  réforme.  Cor- 
rector,  oris,  m.  Cic.  Enxenda- 
tor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  emenda- 
tor  civitatis.  Cic.  sermonis  in- 
usitati.Cic).  Reformator,oris, 
m.Plin  j.Reprehensor ,  oris,  m. 
Cic.  Réformatrice,  emcndiitrix, 
tricis,  f.  Cic.  \\  Spéc.  —  (de  la 
religion),  sacrorum  ou  disci- 
plinas cUristianU-'  corrector  et 
emendator.  A.  reformator  sa- 
Croram..  A. 

rëformation,  s.  f.  Action  de 
réformer.  Emendatio,  onis,  f. 
Cic.  Reformatio,  onis,  f.  Sen. 
Voy.  RÉFORME.  La —  religieuse, 
et  absol.  la  — ,  voy.    réforme. 

réforme  ,  s.  m.  Changement 
qui  ramène  à  la  forme  primi- 
tive. Reslitatio  in  antiquum 
statumon  o.h^o\ .restitatio,  onis, 
f.  Cic.  Restitatœ  res  {ad  anti- 
ques mores).  Cic.  Voy.  réta- 
blissement, RESTAURATION.   La 

de  la  discipline,  correciiordis- 
ciplina.  Tac.  La —  de  la  disci- 
pline (dans  un  couvent),  disci- 
plinai emendatio  ou  correctio. 
A.  La  —  des  ordres  religieux, 
la  —  de  l'Eglise,  réforme  reli- 
gieuse (en  général),  tacroram 
ou  ditciplinm  (christianae)  cor- 
rectio ou  emendatio.  A.  sacra 
in  melius  restitata.  A.  Particul. 
La  —  religieu'îe,  et,  absol.  la 
—  (changement  introduit  par 
les  protestants  dans  la  religion 
chrétienne),  sacroram  correc- 
tio et  emendatio.  A.  reforma- 
tio sacrorum.  A.  ||  Changement 
qui  ramène  h.  une  forme  meil- 
leure. Mulatio  in  melius.  Tac. 
Correctio    et     emendatio ,    ou 
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simpI.  correA-iio.  onis,  f.  Cic. 
Emendatio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
emend.  pliitosopl>ix.  Cic).  Re- 
formatio, onis,  f.  iïcu.  (cf.  r. 
morum.  6'en.).  La  —  des  mœurs, 
correcii  mores.  Cic.  Il  y  avait 
un  grand  nombre  do  —  à  opé- 
rer dans  la  province,  niulta  in 
eà  provinciâ  emendanda  erant . 
Cic.  Introduire  des  — ,  res  no- 
vas  ajferre.  Cic.  Voy.  ciianoe- 
mbnt,  innovation.  1  Mise  hor~ 
du  service  de  ce  qui  est  deve- 
nu impropre.  |{  (Eu  pari,  dos 
soldat-).  Voy.  lice.vciement. 
concé.  Un  congé  de  — ,  causa- 
ria  missio.  Dig.  Obtenir  uii 
congé  de  — ,  caasariâ  mitti. 
Dig.  La  —  des  chevaux,  du 
matériel,  voy.  ciianoement,  re- 
jet. De  — ,  voy.  reiiut.  Mettre 
à  la  — ,  voy.  réformkr. 
reformer,  v.  tr.  Former  do 
nouveau.  Ucficrre {ordincs).Liv. 
Hursus  instruùre  ou  ordinàre 
aciem.  Liv.  Voy.  rallier,  réta- 
RLiR.  De  nouvelles  légions  fu- 
rent reformées  avec  les  même- 
soldats,  rescriptse  ex  eodem 
milite  novce  legiones.  Liv. 
(D'une  façon  plus  générale.)  Re- 
formâre,  tr.  Val.-Ma.t.  Voy. 
remettre.  Se  — ,  restitiiére  or- 
dines.  Tac.  aciem.  Liv.  L'air 
se  reforme,  remeat  aér.  Virg. 
Se  —  (en  pari,  d'un  abcès),  voy. 
reproduire. 
réformer,  v.  tr.  Ramener  à  la 
forme  primitive.  Restituëre  in 
pristinam  statum  (ou  modum). 
Cic.  Nep.  Ordinem  {militiw] 
novàre.  Liv.  La  religion  réfor- 
mée, restitata  Cliristiana  disci- 
plina. A.^  Ramènera  une  forme 
meilleure.  Corrigera,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  legem.  Cic.  fr.  appel- 
latione  collegx  reddita  a  ae 
jura.  Liv.  alicajus  suntentiam. 
Cic.  vel  corrampére  mores  ci- 
vitatis vel  corrigëre.  Cic.  c.dis- 
ciplinam  castrorum.  Saet. 
suam  consuetudinem,  si  mala 
est.  Varr.)  ;  emendàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  civitalem.  Cic. 
consuetudinem.  Cic.  voy.  cor- 
riger, AMENDKii).  —  son  train  de 
maiiion,  minaëre  sumptas.  Cic. 
1  Retirer  du  service.  Mittëre 
Imilitem)  ou  missam  faccre 
(miliiemyCic.  Exaactoràre  (ali- 
quenx).  Liv.  Tac.  Rude  donare 
aliquem.  Hor.  Soldats  réfor- 
més, causarii,  m.  pi.  Liv. 
refouiller,  v.  tr.  Evider.  Voy. 
ce  mot. 

refoulement,  o.  m.  Action  d» 
refouler,  résultat  do  cette  ac- 
tion. Repercassu»,  as,  m.  PUn. 
Repulsus,  ûs,  m.  Lucr.  Reces- 
sus,  ûs,  m.  Plin.  Le  —  des 
eaux,  voy.  riîflux. 
refouler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Faire  reculer  en  foulant.  Rnner- 
cutëre,  tr.  Plin.  j.  (cf.  r.  ton- 
tis  excurtum  U  r.  une  source 
et  la  faire  jaillir  •].  Plin.  j.). 
RevolvSre ,  •'Sen.  tr.  (  cf.  r. 
(luctus.   Cul.).  Refoulé   par   le» 
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flots  do  U  nier,  adverso  œsia 
maris.  Sali.  1|  Repousser  l'enne- 
mi lîepellére,  tr.  Cic.  Cces. 
LU-,  (cf.  '".  Iiostes  in  silvas, 
in  oppidum.  Cses.  a  mœnibus. 
Cic).  Ucjicére,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
r.  hostcs  in  arbem.  Cœa.).  — 
la  c:ivalorie  ennemie  dans  le 
camp  ennemi,  redigëre  equita- 
tam   hostiitm   in    castra.    Liv. 

des   nations    les  armes  à  la 

main,  refatâre  nationes  bello. 
Cic.  Voy.  REPOUSSER.  Il  (Spéc.) 
Pousser  vers  le  fond.  Retandë- 
re,  tr.  Ccls.  (cf.  r.  intestina. 
Cels.).  Voy.  pousser.  ||  Fig. 
Retroagëre,  tr.  Sen.  (  cf.  r. 
iram.  Sen.).  Douleur  refoulée 
au  fond  du  cœur,  abstrusas 
dolor.  Cic.  1  V.  intr.  Reculer 
sous    l'effort     d'une    pression. 

Voy.    RECULER,    REJETER. 

réfractaire,  adj.  Qui  ne  se 
soumet  pas  à  une  autorité,  à 
une  règle.  Contamax,adi.  Cic. 
Refractarias,  a,  am,  adj.  Sen. 
[.;u.e  — ,  voy.  désobéir.  Conscrit 
—,  et,  $abst..  un  —,  gui  mili- 
tiam  detrectat.  A.  qui  ad  delec- 
tavn,  non  rexpondet.  A.  Etre  ^, 
militiam  detrectàre.  Ov.  ad 
delectam  non  respondêre.  Jet. 
^  Qui  résiste  à  certaines  in- 
fluences. Contumax,  adj.  A. 
Voy.  REBELi-E.    Brique   —,  voy. 

INCOMBUSTIBLE. 

réfracter,  v.  tr.  Faire  dévier 
(un  rayon  lumineux  par  son 
passage  dans  un  milieu  de  den- 
sité différente).  Re{ringëre  [ra- 
dium solisy  Plin.  Paraître  ré- 
fracté, speciem  refracti  reddère. 
Sen.  T  Médec.  Donner  à  dose 
répétée.  Voy.  répéter,  dose. 

réfractif ,  ive  (lat.  post.  refrac- 
tivas,  qui  revient  sur  lui-mê- 
me), adj.  Qui  produit  la  réfrac- 
tion. Rcfractivas,  a,  am,  adj. 
A.  Pouvoir  — ,  refringendi  {ra- 
dios) vis.  A. 

réfraction,  s.  f.  Déviation  que 
subit  un  rayon  lumineux  en 
changeant  de  milieu. Dup/îca<io 
radiorum.  Sen.  Produire  la  — , 
radios  refringëre.  Plin.  Subir 
une  — ,  refringi.  Plin. 

refrain,  s.  m.  Rejaillissement 
des  vagues  brisées  contre  les 
rochers.  Voy.  rejaillissement. 
1  (Fig.)  Retour  d'un  vers  à 
chaque  couplet.  Repetitus  ver- 
sas. A.  Il  (P.  ext.)  Le  vers  qui 
revient  ainsi.  Versus  intercala- 
ris.  Serv.  (Virg.  ecl.  8,  211.  1 
Chanson.  Voy  ce  mot.  ||  (Fig.) 
Ce  qu'on  répète  toujours.  Can- 
tilena,  se,  t.  Ter.  Cic.  (cf.  can- 
tilenam  eamdem  dicis.Ter.can- 
tilenam  e  scholis  requirére. 
Cic). 

réfrangibilité,  s.  f.  Propriété 
de  ce  qui  est  réfrangible.  Re- 
fringendi  vis.  A. 

réfrangible ,  adj.  Qui  a  la 
propriété  de  se  réfracter.  Qui 
{qase,  qaod)  refringi  potest.  A. 

refrapper,  v.  tr.  Frapper  de 
nouveau.    Repetére ,    tr.    Sen. 
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Referlre ,  tr.  l'Un.  —  de' 
monnaies,  nummos  iteram  ca- 
dére.  Q. 

réfréner,  v.  tr.  Soumettre  ai 
frein  (usité  seulement  au  fig.) 
Frenos  adhibëre  ou  injicén 
(alicai).  Cic.  Rcfrenâre,  tr.C'ic. 
(cf.  r.  adolescentes.  Cic.  ani- 
mum,  cupiditates,  libidines. 
Cic).  Frenâre,  tr.  Cic.  (cf.  fii- 
7-ores,  voluptates (renàre .  Cic). 
Inf rendre,  tr.  Cic.  Cohibêre, 
tr.  Cic.  (cf.  iracundiam.  mo- 
tus animi.  cohibêre.  Cic). 
Coercère,  tr.  Cic.  (cf.  c.  cupi- 
ditates. Cic  Reprimëre,  tr. Cic. 
Vincalum  injicére  {immodiae 
cupiditati.).  Lie.  Action  de  — , 
refrenatio,  onis,    f.  Sen.    Voy. 

RÉPRIMER. 

réfrigérant,  ante,  adj.  Qui  a 
la  propriété  de  rafraîchir.  Ad 
re(rigerandum  aptas.  A.  Mé- 
langes — ,  et  subst.,  des — ,  re- 
frigerantia,  ium,  n.  pi.  Cels. 

réfrigéra tif,  ive,  ijat.  post. 
refrigerativus.  Petag.),  adj. 
Qui  rafraîchit.  Voy.  RAFR.tîcHis- 

SANT. 

réfrigération,   s.  f.  Action  de 

réfriaérer.    Refrigeratio,    onis, 
f.  .1." 
réfringent,  ente  (lat.  refrin- 
gens,  de  refringëre,  briser),  adj. 
Qui  produit  la  réfraction.  Voy. 

RÉFRACTIF. 

refrognement ,      ref  rogner. 

Voy.   RENFROGNEMENT,   RENFRO- 
GNER. 

refroidir,  v.  tr.  Rendre  plus 
froid.  Re(rigeràre,  tr.  Cic.  Se 
— ,  calorem  amittëre  (en  pari, 
d'un  objet  chauffé).  Plin.  ca- 
lêre  desinëre  (en  pari,  du  feu). 
Plin.  frigus  aliquod  experiri. 
Plin.  frigus  recipëre.  Plin.  Se 
—  entièrement,  perfrigescëre, 
intr.  Varr.  *,  (Au  fiq,.)  Rendre 
beaucoup  moins  ardent.  Re- 
stinguëre,  tr.  Cic.  Liv.  (cf.  ar- 
dorem,  animi  [•  l'enthousias- 
me .].  Cic  [Fin.  I,  13,  i3].  voy. 
éteindre).  Se  — ,  refrigerari, 
pass.  Cic.  Frigescëre,  intr. 
Quint.  Frigêre,  intr.  Cic  Re- 
frigescëre,  intr.  Cic  Deferves- 
cëre,  intr.  Cîc.  (cf.  deferves- 
cunt  cupiditates.  Cic).  Refer- 
vescére,  intr.  Cic.  Langues- 
cëre,  intr.  Qaint.  Elangaescëre, 
intr.  Liv.  Relangaescëre,  intr. 
Liv.  Considëre,  intr.  Cic.  (cf. 
cam  ardor  animi  consedit. 
Cic).  Residëre,  intr.  Cic.  Liv. 
(cf.  ai  jam  resederat  impetus 
animoram  ardorqae.  Liv.). 

refroidissement,  s.  m.  Abais- 
sement de  la  température  d'un 
corps.  Refrigeratio  ,  onis ,  f. 
Cic.  (cf.  refr.  aurse.  Col.).  Pro- 
duire un  — ,  refrigerari,  pass. 
Cic.  refrigescëre,  intr.  Col.  \\ 
Le  —  du  sang  (par  effet  de 
l'âge).  Languor,  oris,  m.  Cic. 
Il  (P.  anal.)  Indisposition  cau- 
sée|par  le  froid.  Contracter  un 
— ,  fj'igus  coUigëre.  Hor.  Souf- 
frir  d'un    — ,    frigore    tactam. 


REF 


15^3 


esse.  Cels.  Etre  atteint  d'un 
très  fort  — ,  ex  frigore  morbo 
implicitum  esse.  Cœs.  Se  garer 
<les  — ,  frigus  vitûre .  Cic. 
Nerfs  paralysés  par  un — e.xces- 
sif,  ex  nimio  haustu  rigoris 
obstapefacti  nervi.  Val.-Max. 
Il  (F'S-)  Diminution  sensible 
dans  l'ardeur.  Le  —  d'une  pas- 
sion. Voy.  TIÉDEUR.  Absolt.  en 
pari,  de  l'amitié.  Immutata 
amicitia, ou  gratia.Cio.  Frigus, 
oris,  n.  Cic.  Voy.  froideur,  tié- 
deur. 
refuge,  s.  m.  Moven  Je  se 
mettre  en  sûreté,  ftefugiam, 
il,  n.  Cic.  (voy.  ci-aprus);  per- 
fugium,  h,  n.  Cic.  etc.  {es..  : 
rgestatis  [•  contre  le  dénil- 
rnent.],  eris  alicai,  nequitix 
id  enim  unam  perfugium  esse 
dacehas.  Cic  [Ph.  2,  20,  50]); 
respectas,  ûs,  m.  Cic.  Liv. 
(ex.:  si  nullus  alio  sit  qaam 
ad  Romanos  respectas.  Liv. 
a,  qui  respectam  habent.  Liv. 
cam  respectum  ad  senatum 
non  haberet.  Cic).  Maison  de 
— ,  voy.  ASYLE.  Aucun  asyle  où 
ils  puissent  trouver  un  — , 
nalla  sedes  quo  concarrant. 
Cic.  1  Lieu  où  l'on  peut  se 
mettre  en  sûreté.  Refugium, 
a,  n.  Cic.  etc.  (assez  rare); per- 
fugium,  i'j,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
perfagium  prsebëre.  Cic.  [Arch. 
7,  16].  aliquem  excludëre  a 
portu  et  perfagio.  Cic.  illo  des- 
peratissimo  purfugio  uti.  Cic. 
[Verr.  II,  2,  il,  lùl].  spes  me 
tenet  hune  locum  consessum- 
que  vestrum.  ejas  fortunée  mi- 
serx  multamque  Jactaise  por- 
tam  ac  perfugiam  (uturuin. 
Cic  kiemis  [•  contre  l'hiver  "1, 
non  avaritiae  [■  et  non  pour  la 
cupidité  •]  perfugium  majores 
nostri  in  socioram  atque  ami- 
corum  tectis  esse  volaerant. 
Cic.  au  plur.  :  intercladëre 
perfugia  fortunœ.  Cic.  [Verr. 
II,  5,  50,  132].  abstraite  per- 
fugia imp7-oborum.  Cic  [Sull. 
28,  79])  ;  receptaculum ,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  militum  Cati- 
linse.  Cic  receptaculum  esse 
classibus  nostris.  Cic.  fugien- 
tibas.  Liv.  fugse,  adversse  pu- 
gnse,  Liv.  receptacato  esse  hos- 
tibas.  Liv.)  ;  portus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (au  fig.,  ex.:  se  in  phi- 
losophise  portum  conferre.  Cic. 
nos  autem  alium  portum  pro- 
piorem  liuic  œtati  videbamus, 
tn  quem  mallem  equidem  per- 
vehi  florente  Bruto  nostro 
constitatâqae  re  pablicâ.  Cic. 
perfugium  portusque  sappli- 
cii.  Cic).  Voy.  se  réfugier.  | 
Personne  près  de  laquelle  on 
trouve  la  sûreté.  Refugium, 
a,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  refugium 
populoram  erat  senatus.  Cic. 
[Off.  II,  8,26]);  per/ugium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  aiicui  est 
apud  aliquem  perfagium.  Cic. 
in  aliqao  alicai  est  perfagium. 
Cic.  par  ext.  anam  perfugiam. 
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ana  »pe*  riUqcui  <-rat.  Sex. 
Rnscio,  bonitcLS  vestra.  Cic). 
réfugier,  v.  tr.  et  v.  pron.  |1 
V.  tr.  Meure  en  lieu  de  sùrete. 
PerCajium  prxbfre  ou  dare. 
Cic.  1  V'-  P'^".  *«  refujier, 
e-d-d.  "e  retirer  en  lieu  de 
suret*.  Fugère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex  ■  ad  aliqaem.  Cic.  nave  ad 
saUtcm.  Nep);  confugêre. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  .Ue-randj-ia, 
quo  Antonias  cani  CUojiatrà 
confMjerat.  Saet.  c.  ad  ali- 
qaem.  Cic.  ad  abijiiem  do- 
mam.  Ter.  c.  ad  [ou  m]  aram. 
Cic.  in  templam.  Cart.  m 
a-dem  .Wineriae.  Sep.  in  cas- 
tellam.  .Vep.  in  naves.  Cxt.  m 
montes  Cart.  in  arbem.  Cwt. 
Phulen.  Sep.  Atkenas.  Val.- 
.Vax.  haberem  qao  confuge- 
rem.  Cic.  ad  philosopniam 
vit3t  ducem.  Cic.  ad  alicu- 
jua  misericordiim.  Cic.  ad 
ou  if»  fidem  a/icayiw.  Cic. 
Qaint.y,  perfugère,  mir.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Corinf/ium.  Nep.  ad 
aiiqaem.  Liv.  a  ne'jotiis  pabli- 
cia  se  removére  ad  otiumque 
per(agère.  Cic.)  ;  refagére , 
intr.  Cic.  etc.  (ox.-.ad  Icgatos. 
Cic.  Syracasas.  Cic.  domam. 
Saet.  in  portum.  Cxs.  ex  cat- 
trit  in  montem.  Cœs.)  ;  reci- 
pêre,  tr.  Cic.  etc.  (dans  les 
express.  ;  se  recipére  ad  aii- 
qaem. Plaat.  Cic.  se  ad  ou  in 
aiiqaem  locam.  Cxs.  se  aliqao 
[«  quelque  part  >]  ad  aliquem. 
Cxs.  Liv.  te  r.  inlra  munitio- 
nes.  Ca;.':.). 
refuir  (lat.  re(agère),  v.  intr. 
Fuir  à  diverses  reprises.  Voy. 
FUIR.  En  pari,  du  cerf,  eladëre 
{canes).  Pliœd. 
rèfuite,  s.  f.  Action  de  refuir. 
Voy.  FUITE.  Il  (Fig.)  Echappatoire. 
Voy.  ce  mot. 

refus,  s.  m.  Action  de  ne 
pas  accorder  (ce  qui  est  deman- 
dé). Repudiatio ,  onis,  f. 
Cic.  (ex.  :  r.  suppliciim  [•  d'é- 
couter des  suppliant-  •].  Cic. 
fMur.519|);  detrectatio,  onis, 
f.  Liv.  (ex.  :  militix  (-du  ser- 
vice militaire  -].  Liv.).  —  d'o- 
béissance, dedignatio  parendi. 
Plin.  i.  (pan.  18,  1).  —  essuyé, 
repulsa,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
repalsx  doior  [-ressentiment"]. 
Cxs.  nullam  reputtam  ferre 
ab  oHquo.  Cic.).  \\  (Par  ext.) 
Action  de  ne  pas  consentir  (à  ce 
qu'on  Fouhaite).  Recusatio, 
0Bl3,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  fine  re- 
cusalione.  Cic.  adimére  ati- 
caiomnem  recasationem.Cic.); 
retractatio,  onis,  f.  C'ic.  Liv. 
(ei.:  sine  alla  dabitatione  aat 
retractatione.  Cic.)  1  Action  de 
ne  pas  accepter  (ce  qui  e=t 
offert).  Hecasatio,  onis,  f.  Cic. 
Detrectatio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
REjE-r.  Par  ext.  Le  —  d'un  au- 
tre,   VOV.  REBUT. 

refusat>le,   adj.  Qui  peut  être 

refu-é.  Voy.  refusei:. 
refuaer   (bas  lat.   refasùre,  re- 
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jeter),  v.  tr.  Ne  pas  accorder. 
AbBuêre,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  annuo,  concéda,  probo,  ex.  : 
intelliiias  velim,  qaid  quisque 
concédât,  ijaid  abnuat.  Cic. 
pacem  regi  abnaére  [opp.  à 
polticeri].  Sali,  ab-ol.  neqiie 
illi  senatas  de  ullo  negotio  ab- 
noire  aadebat  [•  n'o-ait  rien 
lui  refuser'].  Sait.);  renuére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  r.  aliqaid 
[•  réf.  qqcli.  avec  hauteur  •]. 
Cic);  negâre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
postquatn  id  sibi  obstinatè  ne- 
gari  vidit.  C.-es.  auxiliam  ne- 
gare  V'ejentibas.  Liv.  alicui 
civitatem.  Saet.  sibi  omnia. 
Sen.  o((iciam  [•  un  service  ■] 
aticai  negàre  non  posse.  Saet. 
belle  [•  poliment  ']  negandam 
[est],  ai  qai  roget,  ut. . .  Q.  Cic. 
adolescenti  negare  non  potuit, 
qain  eum  arcesseret.  Nep. 
[Dion,  2,  21.  ^oibus  te  propter 
aliqaod  oftwiam  necessituainis 
affataram  negaris.  Cic.)  ;  ab- 
negâre,  tr.  Virg.  Quint.  Plin. 
j.  (ex.:  aiicai  conjagium.  Virg. 
alicui  pecanise  partcm.Quint.)  ; 
denegàre,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  déferre,  concedére,  ultro 
polliceri,  ex.  :  denegat  hoc  ge- 
nitor.  Ov.  expetita  colloqaia  et 
denegata  commémorât.  Cxs. 
operam  [•  ses  services  •]  rei 
pablicx.  Liv.  alicui  prxniiam 
dignitatis  [opp.  ik  déferre].  Cic. 
sibi  eam  glorium  [opp.  à  aliis 
concedére].  Tue.  id  antea  pe- 
tenti  denegavissf,  [opp.  à  altro 
polliceri].  Cxs.  ex  non  modo 
nis  extraordinariis  capiditati- 
bus,  sed  etiam  ipsi  natarx  ac 
neccssitati.  Cic.  avec  un  sujet 
abst.  potest  enim  mild  dene- 
gàre occupatio  tua  [-  vous  pou- 
viez me  r.  à  cause  de  vos  oc- 
cupations •].  Cic.  [ep.  V,  12,2]. 
absol.  «i  deneget.  Ter.  [Andr. 
lâ.S].  denegandi  pador.  Ter. 
[Andr.  630]):  pernegâre  (-  re- 
fuser avec  obstination,  formel- 
lement, tout  net  "),  tr.  Plaat. 
Sen.  (ex.:  aliauid  alicui.  Sen.). 
Il  (Par  ext.)  Ne  pas  consentir. 
Detrectàre  (•  se  refuser  à,  no 
pas  consentir  Si  •),  tr.  Cxs. 
Liv.  Quint,  (ex.:  militiam  [•  le 
service  militaire  •].  Cœs.  pu- 
gnam,  certamen.  Liv.  judicandi 
manas.  Suet.  alicuJus  jussa 
[.  l'obéissance  •].  lac);  ab- 
DUi-re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  i//ipe- 
rium  aaspiciamqae  [•  l'obéis- 
sance "1.  Liv.  nec  abnuehant 
melioribas  parère.  Liv.);  recu- 
S3re(-  refuser,  se  refuser  à  •), 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  suscipëre, 
appetére,  deposcêre,  ex.:  labo- 
rem.  Cxs.  dedilionem.  Liv. 
condiciones  pacit.  Liv.  ali- 
r/aam  axorem.  Ter.  non  récu- 
sât mori.  Cxs.  .Sen.  rk.  ad 
omnia  pericala  princeps  esse 
non  recusabat.  Plane,  ap.  Cic. 
récusantes  abdicàre  se  magis- 
trala.  Liv.recusabas  imperùn;. 
Plin.  J.  sententiam  ne.  diceret. 
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recasavit  [•  il  se  refusa  à  dire 
son  avis  .].  Cic.  hit  Prasia 
negare  ausus  non  est  ;  illud 
recusjvit  [•  il  refu5.\  simple- 
ment d'admettre  que  •]  ne  id 
a  se  fieri  postaloj-ent,  quod... 
.Vep.  non  récusasse  qain  acci- 
peret.  Cic.  non  recasamof, 
quin  illorum  tibidini  Sex. 
Hoscii  vita  dedatur.  Cic.  neque 
recusâre[Gevm&aoi].si  lacessan' 
tur,quinarmiscontendant.Cxs. 
neque  recasavit,  qao  minus  legit 
pœnam  sabiret.  Nep.  neque  re- 
cusafuros,  quo  minus  perpétua 
suh  illorum  dicione  atqae  im- 
perio  essent.  Cxs.  avec  de  et 
r.\bl.  r.  de  stipendia.  Cxs.  de 
Judiciis  transferendis.  Cic.  ab- 
sol.  non  recuso,  non  abnuo. 
Cic.  diu  ac  multam  recusan- 
tem  ad  petitionem  compellit. 
Liv.).  —  à  peu  près,  à  moitié, 
subnegàra,  tr.  Cic.  (ep.  VII, 
19,  init.).  Se  —  à  qqch,,  c.-d-d. 
n'y  p.xs  consentir,  voy.  ci-des- 
sus detrectàre  et  recusâre.  1 
Ne  pas  accepter.  Abnuère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.;  aliquid.  Cic.  pa- 
cem. Liv.);  recusâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicuJus  amicitiam. 
Cxs.);  repudiare,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  pacem.  Cic.  Liv.  condi- 
cionem  xqaissimam.  Cic);  re- 
Jicëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaid a  se.  Cic.  voy.  repousser)  ; 
aspernari,  dép.   tr.   Cic.  etc. 

(voy.    DÉDAIGNER,    REJETER);    feS- 

puere,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  re-ik- 
TER,  repousser).  1  No  Das  ad- 
mettre. Rejicére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  rejeter);  probibére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aiiqaem  a  Januà 
[-  refuser  qqn  à  la  porte).  Cic. 

voy.  ÉLOIO.NEIt,  éCARTER,  REPOUS- 
SER); negâre,  tr.  Cic. etc.  (ex.: 
alicui  aditum  [«refuser qqn  -]. 
Cic.  voy.  admettre).  Areii. 
Etre  refusé  de,  c.-d-d.  n'être 
p.is  admisà,  voy.  admettre. 

réfutable  (lat.  post.  refatabi- 
lis.  Ambr.  Paal.-Nol.),  adj. 
Qui  peut  se  réfuter.  Qui  (711a', 
quod)  refelli  ou  refutùri  po- 
test. A. 

réfutation  s.  f.  Action  de  ré- 
futer, discour»  par  lequel  nu 
réfute.  Refutatia,  onis,  f.  Cic. 
Confutatio,  onis,  f.  Cornif.  De- 
du'-lio,  onis,  f.  Cic.  —  deCatoii, 
rescripta  de  Catone.  .Saet.  I,a 
—  d'une  accusation,  dissolutiu, 
onis,  f.  Cornif.  \\  (Spéc.)  Rhc- 
tor.  Partie  du  discours  dans 
laquelle  on  répond  aux  objec- 
tions. Confutatio,  onis,  f.  Cor- 
nif. Repreliensio,  onis,  f.  Ci-. 
Infirmatio,  onis,  f.  Cic.  Deput- 
sio,  onis,  f.  Cic.  Et  les  autres 
parties  qui  concernent  la  dé- 
monstration et  la  — ,  ceteraijae 
probandi  ac  refulandi.    Quint. 

réfuter,  v.  tr.  Détruire  (uua 
opinion)  en  démontrant  qu'elle 
est  fausse  par  de*  raisons  et 
par  des  preuves,  en  montrant 
1.1  vanité  ou  le  men-onse  de  ce 
I    qui  est  avancé).   Refellére,  tr. 
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Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem,  aliqaid. 
Cic.y,  reaarguéreM-  Cic. {ex.: 
nosmet  ipsos  redargui  rcfelli- 
que  patiamar  ?  Cic).  confu- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  conf. 
aliqaem,  verbis,  dictis.  Ter. 
conf.  argumenta  Stoïcorani. 
Cic.i;  inârmâre  (•  réfuter  en 
affaiblisi^aat  ce  qui  est  avan- 
cé •),  tr.  Cic.  etc.  {ex.  :  qux 
vos  Academici  inprmatis.Cic); 
refutàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  nostra 
confirmare  argiimentis  ac  ra- 
tionibas,  deinde  conrraria(" l'o- 
pinion adverse  ■]  refuïâre. Cic); 
convincère  (•convaincied'er- 
reur,  confondre,  réfuter  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  conv.  errores 
Epicari.  Cic.  oratio  qase  non 
convinci  potest.  Cic.)  ;  revin- 
Cêre  (  "  réfuter  victorieuse  - 
ment,  par  des  preuves  éclatan- 
tes •  ),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
guem.  Cic.).  Répondre  pour 
— ,  —  par  une  réponse,  re- 
spondére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
oiationi.  Cic).  —  le  discours 
de  qqn  par  qqch.,  en  le  détrui- 
sant complètement  sans  en  rien 
laisser,  ohraëre  orationem  ali- 
cajus    aliqaà    re.    Liv.    ||    (Au 

6g.)  Voy.    DÉMENTIR. 

regagner,  v.  tr.  Occuper  de 
nouveau  (un  lieu).  Hepetêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  castra.  Cic. 
Macedoniam.  Nep.  rétro  in 
Asiam.Liv.y,  recipëre  se,  Cic. 
etc.  {ex.:  se  recipëre  a  cenà 
ad  lecticalam.  Hiiet.  r.  se  a 
pabalo  in  stabulam.  Plin.  r.  se 
domum.  Piaat.  Cses.).  Voy. 
RETOURNER.  ^  Obtenir  de  nou- 
veau. Recuperâre,  tr.  Cic. 
Saet.  Tac.  (ax.  :  alicajas  vo- 
lantatem.  Cic.  alicuj'as  gra- 
tiam.  Saet.  Tac.)  ;  recipëre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  retrouver). 
1  Acquérir  de  nouveau.  Repa- 
ràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  perdére 
videbatar,  qaod  repavàre  pos- 
set.  Cic.  res  amissas .  Hor.). 
Voy.  ACQUÉRIR  (de)  nouveau. 

regaiUEU°dir.  Voy.  ragaillar- 
dir. 

regain,  s.  m.  Nouvelle  pousse 
de  l'herbe  dans  une  prairie  qui 
a  été  fauchée.  Fenum  autiim- 
nale.  Plin.  Chordam  (enum. 
Cato.  Plin. 

régal,  s.  m.  (Arch.)  Partie  de 
plaisir  offerte  à  qqn.  Voy. 
partie;  plaisir.  I|  (Fig-)  —  de 
bonnes  pensées,  bonaram  cogi- 
tationam  epalœ.  Cic.  Voy. 
PLAISIR,  distraction.  ^  (Spéc.) 
Grand  repas.  Convivium,  ii,  n. 
Cic.  Voy.  FESTIN.  Il  (Par  ext.; 
Plaisir  de  la  table.  Câlina,  se, 
t.  Val.-Max. 

régalade,  s.  f.  Action  de  réga- 
ler  qqn.    Voy.    accueil,   chère. 

régadant,  ante.adj.Qui  régale. 

Voy.    AMPHITRYON,   HOTE.  ||     (Fig.) 
Voy.    DIVERTISSANT,   AGRÉABLE. 

régale,  s.  f.  Droit  qu'avait  le 
roi  de  percevoir  les  revenus  des 
biens  ecclésiastiques.  Regalia 
jura.  A. 
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régalement,  s.  m.  (Arch.)  Ni- 
vellein.-nt.  Voy.  ce  mot.||  (Fig.) 
Répartition  équitable.  Voy.  ré- 

PARTlTluN. 

1.  régaler,  v.  tr.  (Arch.)  Nive- 
ler. Il  (.\u  propre  et  au  fig.)  Voy. 
ce  mot. 

3.  régaler,  v.  tr.  Traiter  en 
offrant  une  partie  de  plaisir. 
Invitâre,  tr.  Cic.  Voy.  divertir. 

—  de    présents,    voy.    offrir, 

GRATIFIER.  ||  (Fig.)  Voy.  ACCUEIL- 
LIR, traiter.  —  qqn  de  son 
travail,  voy.  récompenser,  ré- 
munérer. —  qqn  d'une  histo- 
riette, voy.  RAcriNTER.  —  la  vue, 
oculis   epiilas  dure.   PlaaI.    Se 

—  d'un  récit  d'adultères,  cenâ- 
re  adulteria.  Poeta  ap.  Saet. 
Ironiqt.  —  qqn  de  coups  de 
bâton-,  voy.  maltraiter,  rosser. 
Il  (Spéc.)  Traiter  en  donnant 
qqch.  de  bon  à  boire,  à  manger. 
Invitâre,  tr.  Cic.  (cf.  magnis 
pocalis  eum  invitavit.  Plaat.). 
Voy.  héberger,  traiter.  Se  — , 
curare  genium.  Hor.  ||  (Absolt.) 
Voy.  inviter,  pa'ï'ER. 

régalien,  adj.  Qui  appartient  à 
la  royauté.  Regalis,  e,  adj.  Cic. 

regard,  s.  m.  Action  de  consi- 
dérer par  l'esprit.  Respectus, 
ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  r.  alica- 
jas rei.  Cic.  faciet  nos  mode- 
ratiores  respectus  nostri  [•  un 
regard  jeté  sur  nous-mêmes  ']. 
Sen.  [voy.  compte,  égard];  on 
dit  aussi  :  voluptas  non  digna 
est  ad  quam  sapiens  respiciat 
[•  d'attirer  le  regard  du  sage  •]. 
Sen.  dignam  ad  qaod  respiciat 
deus.  Sen.);  cODspectus,  lis, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  hoc  con- 
spectu  et  cognitione  naturœ. 
Cic  aliqaid  ponère  pœne  in 
conspecta  animi.  Cic.  explicatis 
ordinibas  temporam  uno  in 
conspecta  omnia  vidëre.  Cic); 
contemplatio,  onis,  f.  Cic- 
etc.  (ex.  :  samma  vis  infinitatis 
magnà  ac  diligenti  contempla- 
tione  dignissima  est  [■  mérite 
d'arrêter  longtemps  les  regards 
de  l'esprit  •].  Cic.  voy.  conteh- 
PUTION,  co.nsidération)  ;  oculi, 
orum,  m.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  ad 
omnia  oculos  capiditatis  [■  un 
r.  de  convoitise  •]  adjicëre.  Cic. 
vov.  œil,  attention).  Il  (Loc. 
prèpos.)Au  —  de,  c-à-d.  en  con- 
sidérant, voy. considérer,  égard. 
Arch.  Pour  le  — ,  c.-à-d.  pour 
ce  qui  regarde,  voy.  reg.\rder, 
concerner.  ^  Action  de  considé- 
rer parles  yeux.  Oculi.  orum, 
m.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  oculi  acres. 
Cic.  arguti.  Cic.  intenti.  Cic. 
traces.  Cic.abire  ex  ocalis.Liv. 
aliqaà  re  avertére  oculos  hos- 
tiam.  Liv.  circamferre  ocalos. 
Cic.  nemo  civis  est,  qui  vos  non 
oculis  fagiat,  aaribas  respuat. 
Cic  omnium  oculis  mentibas- 
qae  ad  pagnam  intentis.  Cses. 
mtueri  aliqaid  intentis  ocalis. 
Cic.  Sen.  occurrére  oculis.  Liv. 
Curt.  offendëre  vehementias 
oculos  hominam.  Cic.  pascëre 
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ocalos  alicujas  craciata  otqriK 
aapplicio.  Cic  pascëre  ocalos 
in  alicujus  corpore  lacerando. 
Cic.  in  ocalis  quotidianoque 
aspecta populi  Homani positum 
[templuml.  Cic  retorquêre  oca- 
los SiTpe  ad  hanc  urbem.  Cic. 
subjicére  rem  dicendo  oculis. 
Cic  aliqaem  subtrahëre  oculi% 
civitatis.  Liv.  transferre  ocalos 
animumque  ad  aliqaid.  Cic. 
versari  ante  ocalos.  Cic.  voy. 
oeil)  ;  aspectus,  ùs  (■  action 
de  voir,  vue,  regard  •),  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  uno  aspecta.  Cic.  ho- 
minam aspectum  lucemqae  vi- 
tàre.  Cic.  referre  aspectum  in 
cariam.  Cic.  oculi  mobiles,  at 
aspectum,  qao  vellent,  facile 
converterent.  Cic.  aspectu  acri 
uti.  Cornif.  voy.  vue);  con- 
spectus,  ÙS("  vue  qu'on  a  des 
choses,  regard  •),  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  e  conspecta  abire.  Cses. 
Liv.  qao  longissimë  consper- 
tam.  oculi  ferebant  [•  aussi  loin 
que  portaient  les  regards  •]. 
Liv.  amotus  a  conspecta  locas. 
Liv.  cadére  in  conspectam.  Cic. 
dare  se  alicui  in  conspectam. 
Cic.  esse  in  conspectu  civium. 
Cic.  conspectam  alicujas  fa- 
gëre.  Cœs.  aditam  hajas  loci 
conspectamqae  vestram  magno 
opère  fugëre.  Cic.  voy.  vue). 
Jeter,  porter  ses  — ,  voy.  jeter, 
porter,  recarder.  Mauvais  — , 
voy.  OEIL  (p.  1303,  col.  1)  et 
cf.  p.  12U,  col.  2.  1  Situation 
d'une  chose  en  face  d'une  au- 
tre. En  —  de,  voy.  [en]  face 
(p.  868,  col.  3).  1  (Par  ext.)  Ou- 
verture ménagée  dans  un  con- 
duit. Fenestra,  se,  f.  Plin.  Voy. 

OU\-ERTURE. 

regardant,  ante,  adj.  Qui  re- 
garde. Voy.  spectateur.  ^  (Fig.) 
Qui  regarde  de  trop  près.  At- 
tentior  ad  rem.  Ter. 

regarder,  v.  tr.  Considérer  par 
l'esprit.  Respicére,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  respice  setatem  tuam. 
Ter.  vov.  considérer,  [avoir] 
ÉGARD  [i]);  respectàre.  tr.  Cic 
(ex.:  veram  hsec  ita  prœterea- 
mus,  at  tamen  intuentes  et  re- 
spectantes relinquamus.  Cic); 
consideràre,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
considérer);  tueri  (■  avoir  les 
regards  fixés  sur,  observer,  con- 
templer "),  dép.  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  nataram.  Cic  (voy.  ob- 
server). —  comme,  bàbère, 
tr.  Cic^  etc.  (ex.:  aliqaem  deam. 
Cic.  aliqaem  parentem  [-  com- 
me un  père  •].  Cic.  deos  œter- 
nos  et  beatos.  Cic.  aliqaem  pro 
hoste.  Liv.  aliqaid  pro  certo. 
Cic);  ducëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaid  parvi  [■  comme  de  peu 
de  prix  -].  Cic.  pro  nihilo.  Cic. 
aliqaem  victorem.  Nep.  qui  se 
regem,  esse  dacebat.  Cic.  illa 
pcta  esse  ducimas.Cic);  putà- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  magni 
[•  comme  étant  d'un  grand 
prix  •]  patâre  honores.  Cic.  p. 
hominem.  prse  3e  neminem.  Cic. 
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D.  iD  tjiiun  beatum,  se  solum 
potentem.  Cic.];  judicâre,  tr. 
Cic.  itc.  (ex.  :  aliquid  piU- 
eherrinuim.  Cic.  aliquem  ido- 
neum  [•  comme  capable  •]. 
Cst$.  ignominiam  [•  comme 
une  honte  •]  judi^at  gladiator 
cam  inferiore  componi.  ^SenJ. 
ii  (Intransit.)  Faire  attention. 
Attendére,   tr.    et    intr.   Cic. 

etc.  (VOV.    REMARQUER,  OBSER\-Er); 

iaspicere,  tr.   Cic.  etc.  (voy. 

CONTRÔLER,  E-XAMIÎJER,  CO.VSIDÉRER, 

ogsbrx-er);  perspicère    •  con- 
sidérer   attentivement,    esami- 
ner,    abîerver,    faire    attention 
jk  •^,  tr.  Cic.  etc. (voy.  atte-vron); 
observàre,   tr.   Cic.  etc.  voy. 
bem-uiciuer'  ;   carâre,   tr.   Cic. 
etc.  (vov.  fs'jiNQOTÉTER  [de],  [se] 
60DciEB'[ae]i.  Qui  regarde  à  la 
dépense,   atUntm   in   re.   Cic. 
Sans  —  à  ses  intérêt?,  sine  sai 
respecta.  Sen.  J|  (Par  ext.)  Con- 
cerner   (qqn'^.    Voy.   concer-ver. 
1  Diriger  les  yeux  (?ur  qqn  ou 
qqch.).  Aspicère.  tr.  Cic.  etc. 
{ex.:  iîDice  'luc.  Plaat.  accessi, 
intro  aspejci.   Ter.  aspicite  ip- 
sam,    rontaemini    os.    Cic.  sic 
obstapaerant,   sic   terrain   in- 
taebani-M;  sic  (artim  nonnun- 
qaam  inter  se  aspiciebant.  Cic. 
odi   celebritatem,  (agio  homi- 
nes,  lacem  aspicère  vix  possam. 
Cic.  absol.  abi  ille  ssepius  ap- 
pellatar,  aspexit  ac  restitit  et, 
qiùs  essetaat  quid  vellet,  quœsi- 
vit.  Css.  aspicère  tabulas  [•  des 
tableaux  avec  attention-]. Cic.); 
circumspicère    (•    promener 
les  regard::  autour  de,  regarder 
dans  tous  les  sens  •\  intr.  et  tr. 
Cic.   etc.    (ex.:   circamspicio  : 
nemo  [e?t].  Ter.  qai  in  aaspi- 
ciam   adhibetar,  nec   suspicit, 
nec  circamspicit.  Cic.  nnsqaam 
circamspicëre     aat     respicëre. 
Liv.     c.     arbis     sitam.     Liv.)  ; 
conspicére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
carère  me  aspecta  civiam  qaam 
infestii  ocalis  omniam  conspici 
mallem.  Cic.  qaem  cam  omnes 
conspicerent  propter  noidtatem 
omatàs    ignotamqae   formam. 
Nep.  [Dat-  3'  3])'.   despicére 
(•    regarder   de    haut    en    ba^  ; 
regarder  d'un  lieu  élevé  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  varias  pentes  et 
urbes  despicére  et  ocalis  coli'i- 
itrâre.  Cic.  area  a  domino  d^«- 
pici  potest.   Col.  tollam  altias 
tectam,    non  ut   te  despiciam, 
sed  ta  ne  aspicias  arbem  eam, 
qaam  delère  volaisti.  Cic.  [har. 
resp.  33].  par  ext.  fîg.  despicére 
[•  regarder  de    haut   en  bas  •] 
ac  contemnére  aliqaem.  Cic.)  ; 
iBSpicëre  (•  regarder  dans  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  intro.  Plaat. 
inspicëre  tanqaam  in  specalam 
in   vitas   omniam.   Ter.    insp. 
marsapiam  [•  dans  sa  bourse  -]. 
Plaat.  specalam  [•  dans  un  mi- 
roir   .].    Ptiaid.    spéc.    libres. 
Plaat.  leges.  Cic.)  ;  prospicÉre 
(•    regarder   en    avant,    devant 
■oi,  au  loin,  à  distance  •),  intr. 
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et  tr.  C^s.  Ncp.  (ex.  :  paer  ab 
Janaà  prospiciens.  iVep.  [Hann. 
IS,  1].  incendiam  e  Tiberiana 
domo.  Saet.  e  triclinio  ai-den- 
tem  rogum.  Saet.);  respicère 
(•   regarder   en   arrière,   ?e   re- 
tourner pour  re^or.ler  •},  intr. 
et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ud  aliqaem. 
Ter.    nasqaam   circamspiciens 
aat  respiciens.  Liv.  neqae  post 
respici'sns  nec  ante  prospiciens. 
Varr.  fr.  cam,  qaidnam  esset, 
quod    respicëre    vetitut    esset, 
agitaret  animo.  Liv.);  suspi- 
cère  (•  regarder  au  dessus  de 
soi,  regarder  en  haut,  lever  la 
tête  pour  regarder;  pg.  regarder 
avec  admiration  »),  tr.  et  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  s.  in  cslam.  Cic. 
cslam.   Cic.   astra.   Cic.  viros 
[.  les  héros  -].  Cic);  spectàre, 
tr.  Cic.    etc.    (ex.  :    ut   spectàre 
aliqaid  velimas  et  visëre.  Cic. 
specta  me  modo.  Plaat.   spec- 
tàre  altê    [•   en    haut   •].   Cic. 
specta  :  qaam  artê  dormiant  ! 
Plaat.  specta  hue  ad  me.  Plaat. 
specta  in  nos  solos.  Cic.  spec- 
tatamne  hac  venimxis  ?  Liv.)  ; 
aspectàre  (•  regarder  avec  in- 
sistance, avec  attention  oo  in- 
térêt •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaid 
me  aspectas?  Ter.  Cic);  tueri 
(.  avoir   le    regard  fixe  sur  -), 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (surt.  au  fig., 
voy.  ci- dessus)  ;  contueri,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aspicite  eam. 
contaemini  os.  Cic.  c  aliqaem 
acrias.  A'ep.  aliqaem  non  sine 
admiratione.  Saet.  aliqaem  al- 
tero  ocalo.  Cic);  Intuori  (•  re- 
garder, avoir   les  yeux  sur  •), 
dép.    tr.  Cic.   etc.  (ex.  :  solem. 
Cic.    macronem.   Liv.   aliqaem 
ou  in  aliqaem.  Cic.  hac  atqae 
illac.  Cic.  aliqaem  contra  [•  en 
face    "].    Liv.    aliqaem    [■    qqn 
avec    admiration    ■].    Cic.    [de 
imp.  Pomp.  Ul;  Q.   fr.  I,   1,  2, 
"]).  1  Etre   en   face   de,   tourné 
vers.    Spectàre,    intr.    et    tr. 
Cœs.  Cic.  Liv.  (ex.  :  ad  orien- 
tem  solem.  Ca»».  ad  meridiem. 
C3es.  ad  fretam.  Cic.  in  Etra- 
riam.    Liv.    solem    occidentem 
[.  l'ouest  •]  et  mare  Siculam. 
Liv.  orientem.  Sali.  Liv.);  as- 
picère,  tr.   Col.   Plin.  /.  Tac. 
(ex.  :    ea  pars    Britanniœ   qase 
Hiberniam  aspicit.  Tac). 
regarnir,  v.  tr.  Garnir  de  nou- 
veau. Sapplêre,  tr.  Prop.  Plin. 

Voy.    COMPLÉTER,    RENOUVELER. 

regel,  s.  m.  Le   fait  de  regeler. 

Hova  congelatio.  A. 
regeler,    v.   tr.   et   intr.  Geler 

de  nouveau.  ||  V.  tr.  Iteram  ou 

rorgu»  congelâre.  A.  ||  V.  intr. 

Iteram  ou  rorjm  congelûri.  A. 
régence,  s.  f.  (.^rch.)  Action  de 

régir.  Rectio,  onis,  t.  Cic.  Voy. 

AUMIMBTRATION,  DIRECTION,  GOU- 
VERNEMENT. 1  (Spéc.)  Gouverne- 
ment d'un  Etat  pendant  la  mi- 
norité ou  l'absence  du  souve- 
r.-iin.  Procuratio  regni.  Liv. 
Tatcla,  a»,  f.  Liv.  Confier  la  — 
1    à  qqn,  adminittrationem  regni 
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transferre  in  aliqaem.  Liv. 
samnuim  rem  m  d<lerre  ad  ali- 
qaem. Liv.  ou  tuendam  alicai 
tradëre.  Liv.  ^  Gouvernement 
municipal.  Voy.  miwicipai.. 
régénérateur,  trice  (lat.  post. 
regr-nerator.  Mur.  Merc.  rege- 
neratrix.  Greg.  M.),  s.  m.  et  f. 
Celui,   celle  qui  régénère.  Voy. 

KÉC.ÉSÉRER.   Il    (.^dj.)Voy.    RÉCON- 
rORTANT,    REVIVIFUNT. 

régénération  (lat.  ceci,  r-eye- 
neratio.  .-iag.),  s.  f.  Reproduc- 
tion d'une  partie  détruite.  Re- 
germinatio,  onis,  Plin.  Reno 


vatio,  onis,  f.  Plin.  ||  (Fig.) 
Renouvellement  moral.  Reno- 
vatio,  onis,  f.  l'ui^.  Voy.  re- 
nouvellement,   TRANSFORMATION. 

régénérer,  tr.  Reproduire  une 
parlie  détruite.  Regeneràre,  tr. 
Plin.  Renovàre,  tr.  Cic.  Repa- 
ràre,  tr.  Cic.  Ov.  Recreâre,  tr. 
Cic.  —  les  chairs,  carnem  pro- 
dacëre.  Cels.  Se  —,  voy.  re- 
pousser. Il  (Fig.)  Renouveler 
moralement.  Voy.  réformer.  — 
par  le  baptême,  regeneràre,  tr. 
Valg.  Aug.  Se  —,  renofâri, 
pass.  moy.  Valg. 
régent,  ente,  s.  m.  et  f.  Celui, 
ceilo  qui  dirige  (qqch.).  ||  S.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  gouverna 
pendant  la  minorité  ou  l'ab- 
sence du  souverain.  Procarator 
regni.  Cses.  Regens,  entis,  m. 
Sen.  Tac.  Régente,  procaratrix 
regni.  A.  Etre  —  ou  régente, 
in  regni  procaratione  esse.  A. 
1(Arch.)  §.  m.  Celui  qui  dirige 
une  classe.  Voy.  maItrb,  profes- 
seur. Faire  le  —,  voy.  régenter. 
1  S.  m.  Membre  d'un  conseil 
d'administration.  Voy.  adminis- 
trateur. 

régenter,  v.  intr.  ettr.||  (Arch.) 
l'.  intr.  Ktre  régent  (de  collège). 
Ladi  magistrum  esse.  A.  ^  V. 
tr.  Diriger  une  classe.  —  la  rhé- 
torique, voy.  enseigner.!  (Fig.) 
Diriger,  enseigner.  Tamqaam 
magistram  perseqai  {aliqaid). 
Cic.  Voy.  diriger,  enseigner. 
Qui  aime  à  —,  imperiosas,  a, 
um,  adj.     Cic.  ||  (En    pari,   des 

Ch.).   Voy.    RÉGIR. 

1.  régicide,  s.  m.  Assassin  d'un 
roi.  Régis  interfector  ou  occi- 
sor.  Cic.  Parricida,  se,  m.  Cart. 
Il  (Spéc.)  Ceux  qui  condamnent 
à  mort  un  roi.  Parricidse,  aram, 
m.  pi.  A. 

2.  régicide,  s.  m.  Assassinat 
d'un  roi.  Carde»  régis.  A.  Par- 
ricidiam,  ii,  n.  Liv.  Commettre 
un  — ,  regem  interficére.  Liv. 
Le  prix,  le  salaire  du  —,  prss- 
miuin  occisi  (ou  interfecti)  ré- 
gis. Liv. 

régie,  a.  f.  Administration  de» 
b^ns  pour  le  compte  d'un  autre. 
Procaratio,  onis,  f.  Cic  Voy. 
administration,  GESTION.  Mettre 
en  —  (des  travaux),  voy.  affer- 
mer. 1  (Spéc.)  Perception  des 
impôts  faite  pour  le  compte  de 
l'Etat.  Voy.  perception.  ||  (P. 
ext.)   L'administration    chargé» 


do  cuttc  perception;  ses  bu- 
reaux, ses  employés.  Qui  yecti- 
galia  exercent  atmie  exigixnt. 
Cic.  Portitores.  Plant.  Cic. 

regimber,  v.  intr.  (En  pari, 
dos  bêtes  de  monture)  ré-islor 
on  ruant.  Calcitrâre,  intr.  Plin. 
Qui  regimbe,  calcitrosas,  a. 
um,  ad'j.  Coi.  Clinval  qui^  re- 
gimbe, calcitro  cquas.  Varr. 
Voy  KUER.  Il  (Fis-)  Calcitrâre, 
intr.  Cic.  Rcculcitrâre,  intr. 
//ûr.  —  contre  l'aiguillon,  ad- 
versas  stimulam  ccîices  jact&re. 
Ter.  calc.es  remittére.  Cic.  sti- 
mulam pai/nis  ca-dère.  Plaut. 

régime,  s.  m.(Arch.)  .\ction  de 
reair.  Regimen,  inis,  n.  Liv. 
Tac.    (ex.  :  r.    omnium  rerum. 

Liv.     voy.    DIRECTION,    GOnVERNE- 

iient).  ï  Façon  de  régir.  ||  Forme 
de  Gouvernement.  Civitatis  for- 
ma. Cic.  Imperii  ou  rei  publicai 
forma.  Cic.  Rei  ptxblica:  ratio 
ou  geniis  ou  statas  ou  species. 
Cic.  Le  —  despotique,  voy.  des- 
potisme. Le  —  républicain, yoy. 

RÉPUBLIQUE,     RÉPIBUCAIN.      L'^n- 

cien  — ,  antiqaa  nostrœ  civita- 
tis (orma.  A.  |l  Façon  d'admi- 
nistrer un  établissement.  Ms- 
titata  ratio.  Cic.  Ratio,  omis, 
f.  Cic.  Lex,  legis,  (.Cic.  \\  (Spéc.) 
Régime  hypothécaire,  hypothe- 
carise  rationes.  Jet.  Mariage 
fait  sous  le  —  dotal,  dotale 
matrimonium.  Cic.  1  (Au  fig.) 
Façon  d'administrer  sa  santé. 
Certas  vivendi  modus  ac  lex. 
Cic.  Diœta,  X,  f.  Cic.  (cf.  sed 
ego  di^tà  curare  incipio  :  chi- 
rargiœ  tœdet.  Cic.  [Att.  IV,  3, 
31).  Ratio  victâs.  Cic.  Lex  quœ- 
dam  cibortim.  Cic.  Vivre  de  —, 
tenai  victa  ati.  Cic.  On  doit 
modifier  très  peu  sou  —,  ex 
reliquâ  vicias  consaetudine 
qaani  minimum  matari  débet. 
Cels.  1  Ce  qui  est  régi.  Il 
(Gramm.)  Terme  de  la  proposi- 
tion   régi    par    le   verbe.    Voy. 

COMPLÉMBNT. 

régiment  (lat.  post.  regimen- 
tam  ['  action  de  régir  •].  Paal. 
ex  Fest.),  s.  m.  (Arch.J  Direc- 
tion. Voy.  ce  mot.  ^  (P.  est.) 
Corps  de  troupes  formé  de  plu- 
sieurs bataillons.  Legio,  onis,  I". 
A.  Voy.  LÉGION.  Il  (Fig.)  Famil. 
Grand    nombre.     Voy.    légion, 

MULTITUDE. 

reginglette,  s.  f.  Piige  à  petits 
oiseaux.  Voy.  piège. 

région,  s.  f.  Etendue  de  pays 
soumise  b.  des  conditions  com- 
munes de  climat.  Regio,  onis, 
f.  Cic.  Tractas,  ûs,  m.  Cic. 
Ora,  œ,  f.  Cic.  Terra,  œ,  f.  Cic. 
Voy.  CONTRÉE.  La  —  tempérée, 
voy.  TEMPÉRER.  La  —  tropicale, 
voy.  TROPICAL.  Par  — ,  regiona- 
tim.  Liv.  (P.  anal.)  —  du  ciel, 
l'egio,  onis,  f.  Cic.  Les  —  céles- 
tes, superiora,  um,  n.  pi.  Sen. 
:  cœlam,  i,  n.  Cic.  ||  (P.  e.xt.) 
Partie  déterminée  du  corps. 
Regio,  onis,  f.  Sen.  (cf.  reg. 
cordis.    Sen).    \\  (Fig.)  Regio, 
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onis,    f.      Voy.     tlOMAlNIC,     SPHÈRE. 

—   officielles,   les    hautes  —  de 
l'Etat,   voy.    emploi,   magistra- 

TURK. 

régional,  aie  (lat.  post.  regio- 
nalis.  Aag.),    adj.   Qui    a[ipar- 
tient   à   une   région.     Traduire 
par  le  génit.  regionis. 
régir,  v.  tr.  Tenir  sous  sa   di- 
rection.  Ri-gére,  tr.   Cic.  Cohi- 
bcre,    tr.     fnc.    Voy.     diriger, 
GOUVERNER.  Se  régir  par  ses  pro- 
pres lois  (en  pari,  d'un  peuple), 
suo   imperio   uti.   Cic.    Absolt. 
L'art  de  — ,  voy.  gouvernement. 
Il    (P.    anal.).   Ln   pari,   des  ch. 
Regëre,    tr.    Cic.   Voy.    diriger, 
gouverner,  régler.  Il  P.  ext.   — 
une  propriété.  Voy.  administrer, 
gérer,  "i  (Fig.)  Soumettre  à  un 
rapport  de  subordination.  Jangi 
ou  conjangi(alicui  rei).  Gramm. 
Seqai  (aliquid).  Prise.  Recipëre 
(aliquid) .     Charis .     Admittëre 
(aliquid).  Charis. 
régisseur,  s.  m.  Celui  qui  ad- 
ministre.  Procarator,  oris,  m. 
Cic.  —  d'une  ferme,  villicus,  i, 
m.  Cic.  Femme  du  — ,  lillica, 
œ,    f.    Varr.    Col.    Perdre    son 
emploi  de  — ,  projici  de  villi- 
catione  sua.  Hier.  —  d 'un  théâ- 
tre, procarator  a  sarnà.  Inscr. 
registre,    et    (arch.)     regître 
(lat.     post.      regesta     [  proprt. 
"  choses    rapportées  •].     V'opisc. 
Cod.  7'/ieod.),  s.  m.   Livre,    ca- 
hier où  l'on  note  régulièrement 
les  faits    dont   on    veut  garder 
le   souvenir.    Index,    icis,    m. 
Sen.  Quint.    Tabulée,  arum,  f. 
pi.  Cic.  (cf.  in  tabulas  publicas 
re(erre.  Cic.    tabalse  accepti  et 
expcnsi.  Cic).    Codex,  icis,  m. 
Cic.    (cf.    in  codicem    re(erre. 
Cic.  diyerëre  nomina  [■  créan- 
ces "]  in  codicem.  Cic).  Libel- 
las, i,  m.   Cic.    Ratio,  onis,  f. 
Cic    —  des   actes   officiels   du 
sénat  et  du  peuple,  acta,  oram, 
n.  pi.  Cic  —  officiels  des  actes 
du  sénat,   acta  senatùs.    Saet. 
patrum.  Tac.   Inscrire  ou  con- 
signer dans  les  —  publics,  voy. 
enregistrer.    —    des   suffrages 
aux   comices,   tabulée,  arum,  f. 
pi.  Cic.  —  militaire,  commen- 
tariensis,    is,    m.    Cic.   nume- 
rus,    i,   m.     Plin.     —  de     la 
prison,    de    l'écrou,    ratio  car- 
ceris.    Cic.   Celui   qui    tient  le 

—  de  l'écrou,  commentorien- 
sis,  is,  m.  Jet.  —  des  décès, 
ratio  Libitinse.  Suet.  annales 
velat  funesti.  Liv.  —  de 
compte,  —  de  commerce,  ra- 
tio, onis,  f.  Cic.  Tenir —  de..., 
persignâre,  tr.  Liv.  (XXV,  7, 
5).  Voy.  enregistrer,  noter, 
inscrire.  Ceux  qui  tiennent  un 

—  de  leur  dépense,  quibus  ra^ 
tio  impensarum.  constat.  Sen. 
Il  (Fig.)  Souvenir  de  (qqn  ou 
de  qqch.).  Voy.  BotrvENiR.  Etre 
sur  les  —  de  qqn,  voy.  papier. 
il  (P.  plaisant.)  Compilateur. 
Voy.  ce  mot.  ||  Cahier  (de  no- 
tes). Voy.  cAiiiER.  1  (Musique.) 
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Les  —  d'orgue  (règles  de  boiB 
percées),  pUntlUdcs,  f.  Vitr. 
Les  —  de  la  voix  (d'un  chan- 
teur), gradus  sonorum.  Cic.  Le 
—  supérieur,  inférieur,  sonus 
acutissimus.  Cic.  sonas  gra- 
vissimus.  Cic. 

registrer  et,  (arch.)  regitrer, 
v.  tr.  Inscrire  sur  un  registre. 

Voy.    ENREGISTRER. 

règle,  s.  f.  Instrument  long  et 
droit  qui  sert  H  tracer  des  li- 
gnes droites.  Régula,,  SB,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  non  egeremua 
perpendiculis,  non  normis 
[•  d'équerres  •],  non  regulis. 
Cic.  (r,  materia  ad  regulamet 
libellam  exigitar.  Plin.).  ^ 
(Au  fig.)  Ce  qui  doit  diriger  les 
actions,  les  pensées  des  hom- 
mes. Il  Ce  qui  doit  diriger  la 
conduite.  Régula,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  sub  nullam  regalam. 
cadëre  posse.  Sen.  [ben.  III 
%  3]);  Dorma,  œ,  f.  Cic  etc 
(ex.:  vitam  dirigëre  ad  ratio-, 
nis  normam.Cic.y,  ratio, onis, 
f.  Cic,  etc.  (ex.:  a  me  inita  ra- 
tio ['  une  règle  de  conduite  •] 
est,  quaw,  quidem  omnes  non 
solum  probant,  sed  etiam  lau- 
dant.  Cic  istam  rationem  otii 
tui  probo.  Cic  vitse  rationem 
ssrvàre,  Cic  sic  omnis  ratio 
vitse  gabernabitar.  Cic.  Viven- 
di ratione  sublatà  [•  sans  règles 
de  conduite  ■•] .  Cic);  Ibx,  le- 
gis, f.  Cic  etc.  (ex.:  certas  Vi- 
vendi modus  ac  lex.  Cic.  leges 
vitse.  Cic);  prsescriptum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (e^i.:  prœscripta  le- 
gam  [•  tracées  par  les  lois  •]. 
Cic);  prœceptum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  prœcepta  of§xii  per- 
seqai.  Cic.  dure  alicui  sapiens 
tiœ  prsecepta.  Cic);  institu- 
tum,  i,  a.  Cic  etc.  (ex.  :  vitse 
institutam  servâre.  Cic.  insti- 
iatam  vitse  capëre  [-  se  faire 
une  règle  de  conduite»].  Cic). 
—  de  conduite,  —  établie,  dis- 
ciplina, se,  t.  Cic  etc.  (ex.: 
certa  vivendi  disciplina.  Cic. 
imitai'i  avi  mores  disciplinam- 
que.  Cic.  aliqaem  severâ  disci- 
plina coercêre.  Cic),  Le  bien 
moral  doit  être  la —  de  l'inté- 
rêt, honestate  utilitas  dirigen- 
da  est.  Cic.  Il  est  de  —  que ... , 
rectum  es<(avec  l'Ace,  et  l'Inf.). 
Cic.  Selon  la—,  rectê.adv.Cic. 
etc. (ex.:  rectê  seu  perperam  fa- 
cëre.  Cic).  Qui  est  en  — ,  selon 
la  — ,  voy.RÉGUUER.  |l(Parext.) 
Exemple  à  suivre.  Norma,se, 
f.  Plin.  j.  (ex.:  ûemost/iene» 
norma  oratoris  et  regala.  Plin. 
/.).  Voy.  EXEMPLE.]!  Ce  qui  doit 
diriger  dans  l'étude  d'un» 
science,  dans  la  pratique  d'un 
art.  Heguia,  se,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  r.  juris.  Cic.  régula,  ad 
quam  omnia  jadicia  reram  di^ 
rigantur.  Cic  vitium  [«faute-] 
contra  regutam  artis  gram,ma- 
ticse  (actam.  Diom.)  ;  norma, 
«,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  istoram 
normxim.  Cic  [am.  5, 18].  kanc 
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normam.  hanc  reijulam,  hanc  ] 
praescriptionem  esse  natar;e. 
'Cic.  [Ac.  pr.  II.  U6,  UO]';  ra- 
tio, ODis.  f.  Ci'c.  etc.  (ex.:  sinf 
allA  arte  au*  ratione  di/'udi- 
cant.  Cic.);  lex,  legis,  S.  Cic. 
etc.  (ex.:  lejc  •jri.immatica.  Gell. 
tcholastica.  h'iin.  J.  leje,  qax 
in  scholis  e.vercettir.  Sen.  /c'.r 
veri.  Cic.  leges  philosophia\ 
historùe.  Cic.  ieges  philoso- 
phoram.  Cic.  vetas  lex  lermo- 
nis.  Qaint.  Icges  citharx.  Tac. 
lersibas  est  certa  lejc.  Cic. 
hanc  ad  legem  (ormanda  est 
oratio.  Cic.];  prseceptum.  i. 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  artis.  Cic. 
prxcepta  Latine  loqaendi.  Cic. 
prsecepto  observato.  Cœs.  prse- 
cepta  tradére  dicendi.  Cic.  ad 
eas  res  prsecepta  dare.  Cic. 
prsecepta  dire  ou  ponêre  in 
ali(juid.  Cic.  alicui  pervalgata 
prscepla  decantâre.  Cic.);  dis- 
ciplina, se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  sacripcandi.  Liv.).  1  Ce  qui 
se  produit  régulièrement.  |j 
(Spéc.)  Aa  plar.  Menstrues.  Voy. 
ce  moi. 

règlement,  s.  m.  Action  de 
régler.  Constitutio,  onis,  f.  Cic. 
Ordinatio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
ORCA.viSATios.  —  do=  limite*. 
Toy.  DÉuMiTATioN.  Travailler 
au  —  des  limites,  voy.  régler. 

—  de  comptes,  d'affaires,  ratio, 
onis,  f.  Cic.  confectse  ratio- 
ne».  Cic.  Voy.  compte.  Faire 
un  —  de  comptes,  rationes 
sabdacére.  Cic.  rationes  com- 
ponêre.  Tac,  Inviter  qqn  à  un 

—  de  comptes,  vocàre  aliqaem 
ad  calcalos.  Liv.  Procès  en  — 
de  comptes,  jadicium  societa- 
tit.  Cic.  — d'un  mémoire,  voy. 
PAYEHE.NT,  —  de  l'état  des  per- 
sonnes et  des  biens  (dans  un 
recensement,  censas,  àt,  m. 
Cie.  —  de  juges  (arrêt  qui  dé- 
termine devant  quels  juge? 
sera  portée  l'affaire),  voy.  pÉsi- 
CNATics.  T  Ensemble  des  dispo- 
eitions  qui  règlent  ce  au  on 
doit  faire  ou  éviter.  Lex,  tegis, 
f.   Liv.    Institutam,  i,    n.  Cic. 

Voy.   ÉDIT,  ORDO.NNANCE.     —    mi- 

liuire,  constitutio  militaris. 
Saet.  disciplina. X,  f.  Liv.  cas- 
trensis  ratio.  Cic.  mos  mili- 
tise.  Tac.  D'après  les  —  mili- 
taire?, more  militise.  Liv.  —  de 
police,  disciplina  pablica.  Liv. 
1  (Fig.)  Règle»  qu'on  se  propo-e 
de  suivre  dans  la  vie;  règle  de 
conduite.  Disciplina  vivendi. 
Cic.  et  simpl.  disciplina,  œ,  f. 

Cic.    Voy.    RÈGLE. 

règlement,  adv.  Voy.  RÉouuè- 

r.EMLN  T. 

réglementaire,  adj.  Relatif  au 
règlement.  Légitimas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Les  armes  — ,  mili- 
taria  arma.  .S'a//. 

réglementation,  s.  f.  Action 
de  rcgleinenter.  Ordo,  dtni«,m. 
Cic.  —  de  la  disette,  dispensa^ 
tio  inopix.  Liv.  Voy.  règle- 
ment. 
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réglementer,  v.  tr.  Soumet- 
tre à  uu  règlement.  Cons^titiiè- 
re,  tr.  Cic.  Ad  certam  legem 
revocdre    (aliqaid).    Cic.   Voy. 

RÉGLER. 

régler,  r.tr.  Marquer  de  lignes 
tracées  à  la  ré^le.  Lineas  dacè- 
re  per  aliqtiiii.  Gs.  Parchemin 
réglé  à  la  mine  de  plomb,  mcm- 
brana  plambo  directa.  Calull. 
1(Au  fii.) Soumettre  à  une  règle 
de  conduite.  Regëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  motam  mundi.  Cic.  a- 
nimi  motas.  Cic.  regëre  se  ad 
aliqaid.Cic.  nataram  saam  re- 
gëre ad  tempos  [•  sur  les  cir- 
constances -].  Cic);  dirigére, 
tr.  Cjc.  etc.  (ex.:  aliqaid  ad  re- 
gulam  ou  aid  normam  dirigé- 
re. Cic.  ad  alicajas  exemplam 
iritam  dirigére  [•  régler  sa  vie 
ou  se  régler  sur  l'exemple  de 
qqa  •].  Sen.  atilitate  of(iciam 
magis  quam  humanitate  diri- 
gére. Cic.)  ;  exigère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ad  qiian\  vitse  legem 
mores  fios  crigant  [-  pour  ré- 
gler leur  conduite  sur  ces  prin- 
cipes»]. Sen.);  compouêre.ir. 
Cic.  etc.  (ex.:  cultam  victum- 
qae  non  ad  nova  exempta,  sed 
ut  majorum  mores  suadent. 
Sen.  c.  aninios  [•■les  passions-]. 
Sen.  au  part,  passé  :  composi- 
tum  oi-dinatumqae  fore  talem 
viram.  Sen.  [vit.  beat.  8,  3]).^ 
Soumettre  à  un  ordre  détermi- 
né. Regëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
diriger);  dirj'gëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  spatium  mensium  ad  hanc 
lunse  modum.  Curt.  omnia  ad 
exactam  regalam.  Sen.  rh. 
[contr.  X,  praef.  10].  nihil  non 
ad  rationem  tanqixam  ad  ar- 
tem.  Cic.  hxc  omnia  ad  ratio- 
nem civitatis.  Cic.  ut  ad  ea 
^udiciam  dirigatur .  Qaint.  ad 
,xemplum  omnium  mens  diri- 
genda.  Quint,  ad  voluntatis 
alicujus  interpretationem  scn- 
tenliam  swim.  Liv.  [VIII,  35, 
5].  ad  positionem  controversia- 
colorem  actionis.  Sen.  rh. 
[contr.  X,  1,  12].  nec  hœc  sunt 
rhythmicorum  aat  musicoram 
acerrimà  normâ  dirigenda. 
Cic.  ne  in  maximis  quidem  rc- 
bas  quicquam  adhac  inveni 
firmius,  quod  tenerem  aut  quo 
jadicium  meani  dirigerem, 
qaamid...  Cic.);  coinponé- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.res.  Liv. 
res  Germanicas.  Saet.  compo- 
nëre  diem  [•  résler  l'emploi  de 
sa  journée-].  Plin.  j.  itinera 
[-  son  itinéraire  •]  componérc 
sic,  ut...  Cic.  sua  rectius. 
Sali.  fr.  composità  et  consti- 
lutà  re  pablicà.  Cic.  ex  sen- 
tentià  omnibus  rebut  paraiis 
compositisque.  Sali.)  ;  dispo- 
flére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ciiem 
(•l'emploi  de  son  temps-]. 
Sen.  Plin.  j.  otiuin  [.  l'emploi 
de  ses  loi'^îrs-].  Plin.  J.  consi- 
lia  in  omnem  (ortanam  dispo- 
sita  habëre.  Liv.  disposita  aU 
honorem    siudia.    Cic):  ordi- 
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nâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  horo- 
togiam  diligentius.  Plin.  saas 
res.  Val.-.Vax.  suo  arbitrio  res 
saas.  Sen.  diem  [-  régler  l'em- 
ploi de  sa  journée -].  Sen.  ars 
perpetuis  prseceptis  ordinata. 
Liv.  tam  ordinr.ta  disciplina. 
Liv.);  moderari,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  sententiam  tanqaan\ 
aliqaod  navigiam  atqae  cur- 
sam  ex  rei  publicse  tempeslate 
moderari.  Cic.  sententiam 
suam  non  semper  utililate,  sed 
cum  spe  tum  timoré.  Cic.  suo, 
non  multitudinis,  arbitrio  can- 
tus  namerosque.  Cic.  non  vo- 
laptate,  sed  of^io,  consilia. 
Cic);  coDstituere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  reliqua,  quâ  ratione  agi 
placeat,  constituant.  Ca?8.  his 
constitatis  rebas.  Ca'S.).  Réglé, 
voy.  régluer.  Il  (Par  oxt.)  Sou- 
mettre à  une  juste  mesure. 
Temperàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
calores  sûlis.  Cic.  annonam 
macelli.  Suet.);  moderari, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicui 
rei.  Cic  quis  illi  gladio  fmem 
stattiet  aut  quis  moderabitar  ? 
Sali,  on  dit  aussi  modam  ou 
moderationem  adhibére  alicui 
rei  ou  in  aliquâ  re.  Cic).  \\  Ré- 
gler sa  dépense.  Domum  suam 
coercêre.  Tac.  Voy.  réduire, 
restrkindre.  —  un  mémoire, 
rationes  alicujus  e.rcutëre  ou 
dispungëre.  Cic.  rationes  pu- 
târe  cam  aliquo.  Cic.  ||  Sou- 
mettre à  un  arrangement  défi- 
nitif. Conûcëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  vide  ut  illud  [•  cette  af- 
faire -]  con^iatur.  Cic.  nego- 
tiumc.  Cic.  [Att.  VII,  5,5].  ra- 
tiones ]■  des  comptes  •]  con- 
(icére.  Cic.  rationes  cam  ali- 
quo conficëre.  Cic)  ;  compo- 
nére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  contro- 
versiam  [-un  différend-].  Cic); 
expedire,  tr.  Cic.  (ex.  :  nego- 
tium.  Cic.  [Att.  XIII,  31,  il); 
transigêre,  tr.  ou  intr.  Cic 
etc.  (ex.:  aliquid  [ou  de  aliqua 
re]  cam  aliquo.  Cic  [Clu.  13, 
39].  Sali.  [Jug.  29,5].  tr.  inter 
se.  Ter.). 
réglet,  s.  m.  (.Arch.)  Filet.  Voy. 
ce  mot.  1  (Arcliilecl.)  Moulure 
plate,  étroite.  Tœnia,x,  f.  Vitr. 
,IV,  3,  i). 

réglette,  s.  f.  Petite  règle  Ré- 
gula, ae,  f.  Vitr. 
réglisse  »(lat.  post.  liqairitia. 
Th. -Prise.  Cass.-Fel.),  s.  f. 
Plante  dont  la  racine  est  em- 
ployée comme  pectorale.  Gly- 
curriza,  se,  f.  Plin.  Radix  dul- 
cis.  Ceh. 

régnant,  ante,adj.  Qui  e.xerco 
le  pouvoir  royal,  le  pouvoir 
souverain.  Qui  {qax,  quod) 
régnât.  A.  Maison  — ,  domus 
regnatrix.  Tac.  \\  (Fig.)  Qui 
domine.  Voy.  dominant,  émi- 
NENT,  surÉRiEUR.  Il  (Particul.) 
Très  répandu.  Vnlgatus,  o, 
um,  p.  adj.  Liv.  (ex.:  vulg. 
morbus.  Liv.).  Pervulgatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Voy.  général. 
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La  goût  — ,3<ud(umcommuneoii 
quo  plariini  tenentur.Cic.Voy. 
MODE.  L'usage  —,  la  coutume  —, 
mosvalgaria.Cic.  L'opinion  — 
est  que...,  valr/o  crcdant  ou 
qjoinantur (avec  la  Prop.lnfin.). 
die.  Vices  —,  vitia,  qase  latias 
serpere  eœperant.  Liv. 
règne,  s.  ra.  (Arch.)  Royaume. 
RegDum,  t,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
royaume).  Il  (Auj.)  Fig.  Ensem- 
ble (des  animaux,  des  végé- 
taux, des  minéraux).  —  animal, 
animalia.  Cic.  —  végétal,  yi- 
gnentta,  n.  pi.  Sali.  —  miné- 
ral ou  inorganique,  inanima. 
Cic.  1  Exercice  du  pouvoir 
royal,  du  pouvoir  souverain. 
Regnum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
tuperbi  regni  initium.  Cic); 
imperium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  pouvoir).  Sous  le  règne  de 
Numa  Pompilius,  Namâ  Pom- 
pilio  régnante.  Eutr.  \\  (Fig.) 
Toute  puissance.  Regnum,  i, 
n.  Hov.  (ex.:  qualis  eram  bonai 
sab  regno  Cim/ry.  Ilor.).  ^ 
Pouvoir  qu'exerce  une  chose. 
Regnum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
abuti  ad  omnia  atomoram  re- 
gno et  licentià.  Cic).  Etre  en 
—  (arch.),  voy.  faveur,  régner. 
^  (Par  ext.)  Spéc.  Couronne  eus- 
pendue  sur  le  maître -autel. 
Voy.  DIADÈME.  Il  Tiare  pontifi- 
cale. Voy.   TIARE. 

régner,  v.  intr.  Exercer  le  pou- 
voir royal.  Regnare.  \otr.  Cic. 
etc.  (ex.:   ab  ilto   tempore  an- 
nam  jam  tertiam  et  vicesimam 
regnâre.  Cic.  septem  et  trigin- 
ta  regnavisse   annos.  Cic.   in- 
Jassa  populi    Romani  regnâre. 
Liv.    r.  Roma',    Albx.  Liv.    in 
omnibus  oppidis  per  trienniam. 
Cic.  advenœ  in  nos  regnarant. 
Tac.  on  dit  aussi  regnam  obli- 
nére.    Cœs.].  ||  (Par   ext.)    Etre 
tout  puissant.   Regnâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:   Grscià   jam  ré- 
gnante. Cic   in   qaibus    [eqai- 
tum     centuriis]     régnai.    Lie 
regnare  in  jadiciis  [en  pari,  de 
Cicéron].  Quint,  quousque   re- 
gnabis?    Plin.   j.    regnavit    is 
[Gracchus]  quidem  paacos  men- 
ées. Cic  nec  libertate  Jam  con- 
tentas esse,  nisi  etiam  régnent 
ac   dominentar.  Liv.    quando- 
qtiidem   solas   régnas.  Ter.).  1 
(.\a  fig.)  Exercer   une  influence 
dominante.    Dominari,   dép. 
intr.  Cic.  eti-.  (ex.:  dominatar 
libido.  Cic.  hsec  una  res  in  om- 
ni  libero  populo  semper  (lorait 
semperqae  dominata  est.  Cic 
qaod  anum  in   oratore   domi- 
natar.   Cic.)  ;     valére,    intr. 
Sali,  (ex.:  /us  bonumque  apad 
eos    valebat.    Sali.);    vigère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  v.  usque  ad 
nostram  setatem.    Cic.   [N.   D. 


I,  5,  11].  voy.  durer).  Voy.  do- 
miner,   MAÎTRE,    MAÎTRESSE.     DeS 

vents  régnent,   perdant   venti. 
Col.  ||   (Par  ext.)  S'étendre   sur 
:  une    ligne    continue.    Porrigi, 
passif,  ZiV. 
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regonflement,  s.  m.  Action  de 
regonfler.     iVova     inflatio.    A. 
Il  (En  pari,  des  eaux.)  Voy. crue. 
regonfler,  v.  tr.   et  intr.  ||    V. 
tr.  Gonfler  do  nouveau.  Ilcram 
inflàre  ou  intendére.  A.    Se  —, 
iteram  tamire.  Cic  T    V.  intr. 
Se  regonfler.   Voy.   ci-des5us.  || 
(En  pari,  des  eaux.)  Voy.  crue. 
regorgement,  s.  m.  Action  de 
regorger.    Redundatio,   onis,  f. 
Plin.  Voy.  débordement,  excès, 
surabondance. 
regorger,  v.  intr.   Rendre   par 
la   gorge.    Voy.   vomir.  ||   (Fig.) 
Faire    —    qqn,    et,    transitivt, 
faire  —  qqch.  à  qqn  (faire  ren- 
dre gorge),    voy.    gorge.  1  (En 
pari,  d'un  liquide:)   s'épanclier 
hors  du  contenant,    trop  plein. 
Redandàre,  intr.  Sali. \oy.  dé- 
border.   Il    (P.    anal.)    Refluer. 
Voy.    ce    mot.  [|    (P.    ext.)    En 
pari,  de   ce    qui  contient  :  être 
trop  plein.  Exundâre,  intr.  Sen. 
Plin.     Superflaére,    intr.    Cic 
Voy.  déborder.  Fig.    ^banddre 
[aliqaà    re).    Cic    Redandàre, 
intr.  Cic.    (cf.    red.    hominan\ 
maltitadine.    Cic).     Difflaêre, 
intr.  Cic.  etc.  (cf.  laxarià.Cic.). 
Circum(laëre  (omnibus  copiis). 
Cic.  Sappeditâre,  intr.  Cic.  (cf. 
quibas  nos  sappeditamas ,  eget 
ille.  Cic).    Qu'ils   regorgent  de 
richesses, superâre  illis  divitias. 
Sali.  —  d'éloges,  voy.  combler. 

—  de    santé,  nitêre  sanguine. 
Quint. 

regrat,  s.  m.  (Arch.)   Vente   de 

marchandises   au    détail.    Voy. 

détail. 
regrattage,   s.   m.   Action  par 

laquelle  on   regratte  un  édifice. 

Nova   rasio  ou  rasura.    A.    Le 

—  d'un   édifice,    remundatum 
œdi(iciam.  Vitr. 

regratter,  v.  tr.  Gratter  de 
nouveau.  ReÇricàre,  tr.  Cato. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Nettoyer  en  grat- 
tant (un  édifice).  liemundâre, 
tr.  Inscr.  \\  (Fig.)  Repolir.  Voy. 
ce  mot.  Il  (Fig.)  Intransitivt . 
Faire  de  petits  profits.  Voy. 
gratter,  rogner. 
regratterie,  s.  f.  (Arch.)  Com- 
merce du  regrattior.  Voy.  dé- 
tail. 
regrattier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Lelui,  celle  qui  vend  de  secon- 
de main,  au  détail.  Voy.  bro- 
canteur. Il  (Fig.)  Voy.  compila- 
teur. 
régressif,  ive,  adj.  Qui  va  en 

arrière.  Voy.  rétrograde. 
régression,  s.  f.  Marche  ré- 
gressive. Régressas,  ùs,  m.  Cic 
Regressio,  onis,  f.  Quint. 
regret,  s.  m.  Chagrin  d'avoir 
perdu  (qqn  ou  qqch.).  Deside- 
rium,  li,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  d. 
Athenaram  me  cepit.  Ter.  mi- 
serum  d.  arbis  me  tenet.  Cic. 
desiderio  alicajus  rei  magno 
teneri.  Cic  esse  in  desiderio 
reram  sibi  carissim.arum.  Cic. 
esse  in  desiderio  civitatis.  Cic. 
priefecii  Pliilippi  superbo   at- 
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que  immodico  imperio  deside- 
riam  Arnynandri  (ecerant.Liv- 
desiderio  tabescëre  [-se  con- 
sumer '].  Cic.  desiderio  mace- 
rari.  Sen.  qaam  post,  cam  re- 
liqueritis  eam,  macèrent  desi- 
derio. Liv.  desiderio  alicajus 
mortuum  esse.  Cic)  ;  dolor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  dolor 
conjugis  amissx.  Ov.  dolor  ex 
civibut  amissis.  Liv.  tanto  do- 
lore  af^i,_  ut...  Cic._  dolorem 
alicui  lacère  ou  e[(icëre  ou  da- 
re  ou  afferre.  Cic.  dolorem 
commovêre  [.éveillar, exciter»]. 
Cic).  Ij  (Par  e.\t.)  Expression 
de  ce  cnagrin.  Voy.  pleur,  la- 
mentation. Il  Sorte  de  glas.  Voy. 
GLAS.  1  Chagrin  d'avoir  fait  ou 
de  n'avoir  pas  fait  (qqch.). 
Psenitentia,  se,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  repentir). 

regrettable,  adj.  Digne  de  re- 
gret. Desiderandas,  a,  am,  adj. 
Vect.  Cic.  Desiderabilis,  e,  adj. 
Cic.  Une  action  — ,  voy.  déplo- 
rable. 

regretter,  v.  tr.  Avoir  du 
chagrin  d'avoir  perdu  (qqn  ou 
qqch.)  —  qqn.  la  perte  de  qqn, 
desideràre  (aliqaem).Cic.lagêre 
alicujas  mortem  ou  aliquem. 
Cic.  flére  {amissum  fratrem). 
Sen.  rhet.  (Germanicam).  Tac 
Etre  regretté  de...  desideriam 
sui  relinquère  {apud  aliquem). 

Cic.     Voy.     DÉPLORER,       PLEURER. 

—  l'absence  de  qqn,  desideràre 
aliquem.  Cic.  —  vivement  l'ab- 
sence de  qqn,  ex  desiderio  ali- 
cajus laboràre.  Cic  Etre  re- 
gretté de  toute  la  ville,  ess«  in 
desiderio   civitatis.   Cic    Faire 

—  qqn  à  qqn,  alicui  deside- 
riam alicujas  facére.  Liv.  Se 
faire — ,  desidenum  sai  fact're. 
Cic.  desiderio  {aliquem)  afficè- 
re.  Ter.  —  qqch.,  la  perle  de 
qqch.,  desideràre,  tr.  Cic.  (cf. 
neqae  quicquam  prêter  anum 
signum  desideratum  est.  Cic. 
non  caret  is  qui  non  desiderat. 
Cic).  desiderio  alicujas  rei  te- 
neri. Cic  capére  desideriurn 
ex  aliqaà  re  Cic.  esse  in  desi- 
derio alicujas  rei.  Cic.  —  vive- 
ment qqch.,  alicajus  rei  desi- 
derio vehementer  afpigi.  Cic. 
desiderio  alicajas  rei  flagrâre. 
Cic.  desiderio  alicajus  rei  an- 
gi.  Cic.  —  l'absence  de  qqch., 
reqairëre,  tr.  Cic.  (cf.  in  quo 
majorum  nostroram  pruden- 
tiam  ssepe  requiro.  Cic).  Depuis 
qu'il  n'est  plus  là  nous  avons 
à  —  vivement  sa  sagesse,  pra- 
dentiœ  suse  triste  desideriam 
nobis  reliaait.  Cic.  Je  regrette 
la  ville,  desideriam  urbis  me 
tenet.  Cic.  Etre  bientôt  regretté, 
venire  in  desideriam.  Liv.  Etre 
très  regretté  de  qqn,  alicui  esse 
magno  desiderio.  Ter.  Faire  — 
à  qqn,  aliquem  desiderio  afjfi- 
cëre.  Cic.  Ne  pas  —  la  vie, 
aeqaissimo  animo  mori.  Cic. 
1  Avoir  du  chagrin  d'avoir  fait 
ou    do    n'avoir   pas    l'ait    qqch^ 
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Pxnitire,  iinpei-s.  t'ic.  Voy.  [?o] 
REJ-B-VTiR.  —  vivemaiit  une  fau- 
te, dûUre  dUlicto.  Cic.  —  d« 
iat  l'inda. )  poenit^re,  imperâ. 
av.  riuf.).  Cic.  piyêre,  imp<>iv. 
(IT.  riuf.).  Cic.  (cf.  me/)i;/<ft 
referre.  Ùv.).  moleiti  [ou  <B- 
gre]  (erre  (et  l'Iaf.).  Cic.  Voy. 
REPE>TiB  (sb).  Il  P.  ext.  —  que.'. . 
Comme  ci-dossus. 

régularisation,  s.  f,  .AciioM 
de  rejulaiiser.  Voy  ratjfici- 
TioN,  SANCTION.  S'occuper  de  lu 
—  de  ceruun<  actes,  qxuedam 
légitima  conpcire.  S'ep. 

régulariser,  v.  tr.  Itèudre  ré- 
gulier. HaliLtnecertafucère.Cic. 
Legitimum  ou  justain  redJért:. 
Cic.  Ex  Ugibat  ou  jare  (ncére 
ialiquicT:.  Cic.  .4d  regulam  et 
legem  dirigére  aliijaid.  Cic.  — 
un  compta,  voy.  aplrer.  Régu- 
larîsé,  îegitinias,  a,  an\.  adj. 
Cic.  tx  lege  factiu.  Cic.jtittua, 
a,  am,  adj.  Cic. 

régularité,  s.  f.  Conformité 
aux  régies  établies.  Ordo,  inis, 
m.  Cic.  Constantia,  se,  f.  Cic. 
(cf.  astrorum  ordo  atqae  con- 
ttantia.  Cic.].  Ratio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  ratione  et  numéro 
nu)véri.  Cic.).  La —  (d'un  acte, 
d'une  procédure),  voy.  lécautc, 
L.ÉGITIU1TÉ.  La  —  (d'un  compte), 
josta  (rei)  ratio.  Cic.  Voy. 
EiACTiTLDE.  La  —  (d'une  œu- 
vre littéraire;,  elegantia,  a»,    f. 

Cic.  Voy.  HARMONIE,  PROPORTION. 

La  —  d  une  phrase,  compoai- 
tio,  onit,  f.  Cic.  La  —  d'une 
figure  S'^ométrique,  voy.  btmé- 
TBiE.  La  —  (en  architecture), 
voy.  ORDONNANCE.  La  —  des 
traits  du  vi-age,  lineamento- 
ram  conformatio.  Cic.  La  — 
du  corps  (humain;,  apta  mem- 
brorum  compositio.  Cic.  Voy. 
PROPORTION.  La  —  dfS  propor- 
tions, voy.  E.XACTITUUE,  JUSTESSE. 

La  —  du  pouls,  arteriaram  sto- 
bilis  puitiu.  Plin.  La  —  du 
mouvement,  scqiiabilita$  mo- 
tiu.  Cic.  motos  X'jaabilii.  Cic. 
La  —  du  cours  ide^  astres), 
car$ut  conttans.  Cic.  ou  ratas. 
Cic.  C'est  la  nature  qui  offre  le 
plus  beau  modèle  de  — ,  nalii- 
rà  nitUl  aplius,  niUil  descrip- 
lias.  Cic.  Avec  — ,  voy.  réou- 
uÉREUENT.  Sans  — ,  voy.  irré- 
cuuËREUBNT.  ||  (Spic.)  Observa- 
tion di  la  règle  morale.  Con- 
ttantia,  s,  f.  C't<r.  Voy.  droitu- 
re, Bo.N.HÊiETÉ.  La  — de  la  vie, 
vitse  ratio  bene  ac  sapienter 
institata  ou  inita.  Cic.  Avoir 
une  grande  —  dans  sa  condui- 
te, rectë  atqae  ordine  (acéré. 
Cic. 

régulateur  ,  trlce  ,  adj.  Qui 
régularise.  Qai  (qurr.)  certù  ra- 
tione l'acU.  A.  Moderator,  or»», 
m.  Cic.  Moderatrix,  tricis,  t. 
Cic.  (cf.  res  pablica  rntjdera^ 
trix  omniam  (actoram  [•  le 
bien  public,  principe  r.  de 
Mutes  les  actions»].  Cic).  ^.  S. 
m.  et  f.  Celui,    celle  qui   régu- 
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larise  qqch.  Conipoaitur,  oris, 
m.  Cic.  Qui  aliqaiJ  ordinal, 
disponit,  digerit.  Cic.  .Modera- 
tor, oris,  m.  Cic.  Régulatrice, 
moderatrix,  tricia,  f.  Cic. 
régule,  s.  m.  Petit  roi.  Régu- 
las, i,  m.  Sali.  1  (l'ig)  Roite- 
let (oiseau).  Voy.  'i'  mot. 
régulier,  ière,'  ad ,.  (lat.  rega- 
laris.  I^lin.}.  Coiifi.i  uie  aux  rè- 
gles établies.  Legi  ou  legibaa 
conveniens.  Cic.  Rectos,  a,  am, 
Cic.  (cf.  recta  oc  prava  [•  ce 
qui  est  r.  et  ce  qui  ue  l'est  pas  •]. 
Cic.':.  (Avec  une  idée  d'ordre, 
d'harmonie.  )  Dispositaa  ,  a, 
am,  p.  adj.  Sen.  {ci.  qao  neque 
qaicqaam  dispositius.  Sen.i. 
Descriptas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Status,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Tac. 
Certas,  a,  um,  adj.  Cic.  En 
pari,  du  corps  humain  :  omni- 
bus  membris  œqualis  et  con- 
graens.  Cic.  Voy.  proportion- 
ner. En  pari,  du  visage  ;  con- 
cinnus,  a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
c.  faciès.  Ptaat.).  elegans,  adj. 
Cic.  En  pari,  des  bâtiments, de 
l'ordonnance  d'un  édifice  :  ad 
uniiersam  totius  nuignitadi- 
nis  sammam  ex  singulis  parti- 
bus  conveniens.  Cic.  Construi- 
re des  rues  — ,  dirigére  vicos. 
Liv.  (.\vec  une  idée  de  durées 
constans,  p.  adj.  Cic.  ratas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  icf.  ratas  stel- 
larum  motus.  Cic.'.  En  pari, 
du  discours,  d'une  œuvre  litté- 
raire, compositus,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  concinnas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  c.  oratio.  Cic).  légiti- 
mas, a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  l. 
poèma.  Hor.).  Cadence  —  des 
périodes,  compositio,  onis,  (. 
Cic.  Ordre  — ,  quadram,  i,  ii. 
Cic.  Avoir  un  style,  une  com- 
position — ,  recli  scribére.  //or. 
(T.  de  gramm.).  Legitinuts,  a, 
am,  a.d'}.Cic.Plin.{ct.leg.verba. 
Cic.  leg.  vox  [-prononciation»]. 
Ov.).  Grammaticorum  legibus 
(ou  praeceptis  ou  rationi)  con- 
veniens fou  conyruens).  .4.  — 
(en  géométrie),  voy.  svMtiRiQuE. 
Mouvement><  — ,  motus  certus 
et  xqaabilis.  Cic.  Cours  —  (des 
astres^  cartua  ord.natus.  Cic. 
Cours  —  des  saisons,  maturila- 
tes  temporam.  Cic.  Cours  — 
d'une  rivière,  jasti  carsas  am- 
niê.  Liv.  Changement  —  dans 
\r  nature,  vicissiludines  reruui. 
atqae  ordines,  i  ic.  Uévelop- 
pement  — ,  marcli(-  —  du  goii- 
vernement,  ratio  reram  pahli- 
caram.  Cic.  Avoir  un  dévelop- 
pement, un  cours  — .  conatan- 
ter  oa  xquabiliter  sese  luibëre. 
Sali.  Service  — ,  ordinarium 
of(icium.  Sen.  Revenu  — ,  «tu- 
tus reditas.  Cic.  perf/etuatn 
fenus.  Cic.  Créance  — ,  justam 
creditum.  Cic.  Procédure  — , 
Judicium  usitatam.  Cic.  Maria- 
ge — ,  jaslam  matrimoniam. 
Cic.  Enlants  issus  d'un  mariag.- 
— ,  Jusli  liberi.  Jet.  Gouverne- 
ment — ,  lei/itinium  imperiani. 
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Sali.  Il  Kéguliei'  kl  piirl.  du 
clergé).  Regularis,  c,  aàj.  Eccl. 
Canonicaa,  a,  am,  adj.  Eccl. 
Clergé  — ,  et,sabst.  un  —,  voy. 

«MINE,    REUGIEUX.    ||    TrOupcS    — , 

nxilites  disciplina  militari  ai- 
saefacti.  Liv.  (chez  les  anciens), 
milites  legionarii.  Liv.  Justa» 
exercitus.  V'ell.  Service  —  d'un 
soldat,  jiista  militaria.  Liv.  \\ 
Conforme  à  la  loi  morale.  liec- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Probus, 
ij,  um,  adj.  Cic.  Voy.  droit, 
uoRAL,  VERTUEUX.  Conduite  — , 
vita  bene  morata.  Sen.  .\voir 
une  conduite  — ,  ti.oribiu,  agë- 
re.  Cic.  rectè  vivére  ou  (acéré. 
Cic.  Il  Exact,  ponctuel.  Ditigens, 
D.  aaj.  Cic.  Ordinatoi,  u,  um, 
p.  adj.  Sen.  (cf.  ordiniuior  vi- 
ta. Sen.',. 
régulièrement.  »dv  iJ'une 
manière  régulière.  Ad  legem. 
Cic.  Ad  rcgalam.  Cic.  (cf.  ati- 
quid  ad  regulam  et  normam 
dirigére.  Cic).  Certo  ordine. 
Lucr.ou  ^'impl. ordine. Cic. Cer- 
tà  ratione. Lucr.  .■Eqaabiliter, 
adv.  Sali.  Dispositi,  adv.  Sali. 
Se  mouvoir  —  sur  leur  orbite 
(eu  pari,  des  autres),  definilos 
carsus  habêre.  Cic  Distribué 
— ,  dispositus,  a,  um,  p.  adj. 
Sen.  Qui  suit  — ,  consequens, 
p.  adj.  Cic.  Il  (En  pari,  du 
style.)  Rectë,  adv.  Cic.  (cf.  rectë 
scribére.  //or.).  Eleganier,  adv. 
Cic.  Décoré,  adv.  Cic.  ||  Comme 
il  convient.  Légitimé,  adv.  Cic 
Recté,  adv.  Cic.  Consul  nommé 
— ,  ordinarius  consul.  Liv.  Sé- 
nat convoqué  — ,  senatas  légiti- 
mas. Saet.  Voy.  légalement.  || 
A  époques  fixes.  Certo  iempore. 
Cic.  Certis  temporibus.  Cic 
(cf.  certis  temporibus  ordinem 
suam  conservâre  [•  revenir 
r.  .].  Cic).  Stato  tempore.  Cic. 
Qui  se  succède  ,  alternas  ,  a, 
am,  adj.    Cic.  Voj.  périodique- 

«LNT,     INVARIABLEMENT.      |i    CoU-- 

lamment  ,  ponctuellement. 
Conslanter,  adv.  Cic.  Diligen- 
ter,  adv.  Cic.  Voy.  ponctuelle- 
ment. Il  Ordinairement.  Ferë, 
adv.  Cic.  Voy.  ORi>iNAiRE- 
ment. 

réhabilitation,  ".  f.  Action  de 
réhabiliter.  Restilaiio  (aticu- 
jus)  in  jura.  A.  ou  in  antiquum 
statum.  A.  in  (amam.  A.  Res- 
titutio  damnati,  ou  eimpl.  res- 
titutio,  onis,  f.  Saet.  {Alicui) 
restitutas  lujiios.  A.  lieatituta 
(ama.  A.  Obtenir  ta  — ,  resti- 
tutionem  impetràre    .sutl. 

réhabiliter ,  v.  t. .  Itùlablir 
dans  son  premier  état,  dans 
863  premiers  droite  ;celui  qui 
en  était  déchu).  'Aliqaem) 
restitaëre  in  integrutu  Cees.  ou 
in  suam  dignitatem  restitaéri. 
Cic.  Notas  deméic  (alicaï). 
Suet.  Etre  — ,  lestitationem 
impetràre.  Suet.  'i  (Fig)  Itéta- 
blir  dan.4  l'estime  des  autres. 
fnfamiam  alicujai  levure.  Liv. 
Alicui    dignitatem    rettituére. 
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Cic.  be  — ,  abolére  memoriam 
{alicujas  rei).  Liv. 

réhabituer,  v.  tr.  llabituor  do 
nouveau,  llcram  ou  rursus  as- 
iue(acere.  A.  Voy.  habituer. 

rehauBsement,  s.  m.  Action 
do  reliausser.  Voy.  élévation. 
Il  (P.  anal.)  Le  —  de'*  monnaies 
(augmentation  do  leur  valeur 
nominale).  Voy.  alomentation  . 

rehausser,  v.  tr.  Rciidre  enco- 
re plus  liant.  Tollëre  altius 
[tectam).  Cic.  Kxaijyeràre,  tr. 
Cic.    Elevâre,    tr.    Uses.    Voy. 

ELEVER,     SURÉLEVER,     E.VUAUSSER . 

Il  P.  ext.  —  les  monnaies  (en 
augmenter  la  valeur  nominale). 
Voy.  AUGMENTER.  ||  (Kig.)  Faire 
valoir.  Tollëre,  tr.  Cic.  Auyê- 
re,  tr.  Cic.  (cf.  rem  augêre  et 
rursus  affiigere.  Cic).  Ampli- 
ficàre,  tr.  Cic.  Hlaminàre,  tr. 
Cic.  (cf.  m.  orationem  senten- 
tiis.  Cic.  iliaminata  sapientia 
[•  sagesse  dont  le  mérite  est 
encore  rehaussé  ■>].  Cic).  lllus- 
trâre,  tr.  Cic.  (cf.  oliquem  lau- 
dibus.  Cic).  Cohimestâre,  tr. 
Cic.  (cf.  c.  exseqiùas.  Cic.  c. 
victoriam.  Liv.).  Decorâre,  tr. 
Cic.  Adornàre-,  tr.  Cio.  (cf. 
adornâre  triumphum  alicajus. 
Vell.).  — la  pompe  d'un  triom- 
phe, triamplw  speciem  prœbà- 
re,  Liv.  Cela  rehausse  encore 
sa  gloire,  id  quoque  ad  yloriain 
ejus  accedit.  Cic.  Rien  ne  sert 
mieux  à  —  sa  gloire,  nih.il  est 
ad  laadem  ilhutrius.  Cic.  — 
l'éclat  de  la  prospérité,  splen- 
didiores  secundas  ces  facëre. 
^ic.  Il  (Spéc.)  Rendre  d'un  effet 
(-.lus  vif.  Distimjucre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  aurum  distingait  geni- 
marum  nitor.  SU.).  Illuniinâre, 
tr.  Corni(.  Cic.  (cf.  corona 
gemmis  iliaminata.  Corni[.). 

rehaut,  s.  m.  Augmentation  de 
la  valeur  nominale  des  mon- 
naies. Voy.  AUGMENTATION,  AC- 
CROISSEMENT. 1  Teinte  vive  ser- 
vant à  faire  ressortir  'certaines 
parties.  Voy.  relief. 

rein,  s.  m.  Viscère  double,  sé- 
créteur de  l'urine,  et,  p.  ext,  aa 
plur.  région  lombaire.  Ren,  re- 
nis,  m.  (employé  seulement  au 
pluriel,  renés,  renuin,  m.  pi.) 
Cic.  (cf.  laboràre  ex.  renibas. 
Cic).  i,  m.  Faible  des  —,  de- 
lumbis,  e,  adj.  Cic.  Briser  les 
— ,  delumbâre,  tr.  Cic  Donner 
un  coup  de  —  (eu  pari,  d'un 
cheval)  ,  excatére ,  tr.  Liv.  Voy. 

DÉSARÇONNER  ,      SECOUER.        Pour- 

suivre  l'épée  daus  les  — ,  lias- 
rëre  in  tergo,  in  tergis  ou  ter- 
gis  hostium.  Liv.  Tac.  Curt. 
Il  (Au  fig.)  Force,  Latus,  eris, 
n.  Cic.  (cf.  nohilitatus  ex  late- 
ribus.  Cic.  illa  inajorum,  late- 
rum  ['  cette  tâche  demando 
des  r.  plus  solides  -].  Qaint.). 
Il  (Style  biblique.)  Ceindre  ses — , 
accingëre  se  operi.  Virg.  iSonder 
les  —  et  les  cœurs,  pectas  inti- 
mam  inspicére.  Sen.  \\  (P.  a- 
nal.)  Les  —  d'une  voûte  (entre 


la   portée    et    le  sommet).  Voy. 

ARC,   PORTION. 

reine,  s.  f.  (Au  propre.)  Femme 
qui  exerce  le  pouvoir  royal.  lic- 
gina ,  as ,  f .  Plant.  Hall.  ^ 
Femme  d'un  roi.  Uxùr  régis. 
Liv.  liegina,  se,  f.  L^v.  Le  roi 
et  la  — ,  rcges.  Liv.  La  —  mè- 
re, mater  régis.  Liv.  \\  (P.  anal). 
La  —  du  ciel,  des  anges.  liegi- 
na cseli.  Eccl.  Il  (P.  ext.)  La  — 
des  enfers.  Regina  inferorum 
ou  inferna.  A.  ||  La  —  des 
abeilles,  rex  apam.  Virg.  ^ 
(Fig.)  Personne,  chose  qui  do- 
mine sur  les  autres.  Regina, 
a%  f.  Cic.  (cf.  justitia  omnium 
domina  et  r.  virtatam.  Cic). 
Domina,  se,  f.  Cic.  (cf.  domina 
urbs.  Cic.  eloqaeniia  omnium 
artium  domina.  Tac).  Rectr-ix, 
tricis,  f.  Sen.  Plin.  (cf.  Italia 
rectrix parensque  mundi. Plin. 
sapientia  domina  rectrîxqae 
est.  Sen.).  ||  La  reine  des  prés. 

Voy.    SPIRÉE. 

reine-claude,  s.  f.  Voy.  prune. 
reine-marguerite,   s",  f.  Voy. 

MARGUERITE. 

reinette.  Voy.  rainette. 

réinstallation,  s.  f.  Action  de 
réinstaller.  Restitutio  in  se- 
dem,  in  domum,  in  sedes.  A. 
ou  simpl.  restitutio,  onis,(.  A. 

réinstaller,  v.  tr.  Installer  de 
nouveau.  Restitaére  in  sedem, 
in  domum,  in  sedes.  A.  et  simpl. 
restituëre,  tr.  A. 

reinté,  ée,  adj.  Qui  a  les  reins 
solides.  Voy.  fort,  vigoureux. 

réintégration,  (lat.  post.  rein' 
tegralio.  Rufin.),  s.  f.  Action  de 
réintégrer.  Restitutio,  onis,  f. 
Saet.  —  dans  ses  droits,  resti- 
tutio, onis,  f.  Suet.  (cf.  resti- 
tutionem  impetrâre],  Huet. 

réintégrer,  (lat.  post.  reinte- 
grâre.  Ra^in.),  v.  tr.  (Arch.) 
Faire  rentrer  en  sa  possession. 
Voy.  recouvrer.  ||  (P.  ext.) 
Faire  —  des  meubles.  Voy. 
remettre,  REPLACER.  —  le  do- 
micile conjugal  (en  pari,  d'une 
femme),  conjagio  reddi.  Tac 
1  Remettre  (qqn)  en  possession 
de  qqch.  Restituëre,  tr.  Cic 
(cf.  restituëre  in  possessio- 
nem.  Cic.  in  sedes  suas.  Nep.). 
—  des  condamnés  dans  l'état 
de...,  retrahëre  damnatos  in 
condicionem...  Trajan.  ap. 
Plin.  j.  Etre  —  après  l'exil  dans 
tous  ses  droits,  postliminio  re- 
dire. Cic.  P.  anal.  —  qqn  dans 
ses  fonctions,  voy.  rétablir. 

réintenter,  v.  tr.  Intenter  de 
nouveau  (une  accusation).  — 
une  accusation  contre  qqn,  re- 
petëre  aliquem.  Cic.  Jet. 

réinventer,  v.  tr.  Inventer  de 
nouveau.  Voy.  inventer. 

réitération  (lat.  post.  reitera- 
tio.  Quint.  Greg.  11  pap.). 
s.  f.  Action  de  réitérer.  Voy. 
répétition. 

réitérer  (lat.  post.  reiterâre. 
.Ipul.  ,  v.  tr.  Repéter  (un  acte). 

Voy.    r.ECOMMENCER,   KÉl'ÉTER,    


I  un  engagement,  rcpioimttére, 
tr.  Suet.  —  des  demandea, 
Voy.  renouveler.  |'  (Absolt.) 
Voy.  recommencer. 
reitre,  s.  m.  (Arch.;  Cavalier 
d'Allemagne  servant  en  France. 

Voy.   CAVALIER,  MERCENAIRE.    Fig. 

Un  vieux  — ,  voy.  routier, 
aventurier.  Il  (P.  ext.)  Long 
manteau  de  cheval.  Vcy.  man- 
teau. 

rejaillir,  v.  intr.  Etre  renvoyé 
brusquement  par  une  surface 
réfléchissante.  Resilîre,  intr. 
Plin.  Resaltàre,  intr.  Virg. 
Plin.  Dissultâre,  intr.  Sen. 
Repercuti,  pass.  Sen.  ||  (Spéo.) 
En  pari,  des  liquides.  Redun- 
dâre,  intr.  Sen.  Pour  que  l'eau 
rejaillisse  au.  loin,  ut  aqua  laté 
dissipetur.  Varr.  Faire  — ,  re- 
lidëre  {sestum).  Sali,  resper- 
gëre,  tr.  Cic  (cf.  prseloi-is  oca- 
los  remi  respergunt  [•  les  ra- 
mes font  r.  de  l'eau  jusque  dans 
les  yeux  du  préteur  ■].  Cic). 
Voy.  ÉCLABOUSSER.  ||  (Fig.)  Re- 
tomber sur  qqn.  Redandâre, 
intr.  Cic  (cf.  infamia  ad  ami- 
cos  redundat.  Cic.\  Voy.  re- 
tomber. 

rejaillissement,  s.  m.  Mou- 
vement de  ce  qui  rejaillit.  Le 
—  des  lumières,  *voy.  reflet. 
Le  —  de  l'eau,  redandatio.  o- 
nis,  f.  Plin.  respersai  .\hl.  à, 
m.  Plin.  Le  —  de  /eau  de 
mer,    maris   aspergo.    Plin.   j. 

Il  (Fig.)  Voy.  CO.S'TRE-COUP,  CON- 
SÉQUENCE. 

rejet,  s.  m.  Action  de  lejeter. 
Rcjectio,  onis,  f.  Cic.  Le  —  de 
la  terre  (sur  les  bords  d'un 
fossé  qu'on  creuse),  egestus,  ûs, 
m.  Stat.  regesta  huratn.  Col. 
Le  —  d'une  épave,  rejecla.  na- 
vis  reliquise.  Cic.  Le  —  des 
aliments,  voy.  vomissement.  || 
(Fig.l  Rejectio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
rej.judicum.  Cic).  Repadiatio, 
onis,  f.  Cic  Le  —  d'une  pro- 
position, éjecta  relatio.  Liv. 
Conclure  au  —  d'une  loi,  anti- 
quandam  legem  censëre.  Cic. 
Le  —  d'une  demande,  voy. 
REFUS.  1  Ce  qui  est  rejeté.  || 
(Poét.).  Voy.  enjambement.  || 
Pou.sse  nouvelle  d'un  arbre, 
d'une  plante.  P allas,  i,  va. 
Cato.  Virgultam,  i,  n.  et  ordia. 
aa  pi.  virgulta,  orum.,  c.  Cjc. 
Virg.  Voy.  rejeton.  —  de  la 
vigne,  furanculua,  i,  m.  Col. 
Il  (Spéc.)  Baguette  pliante, piège 
à  oiseaux.  Virga,  se,  f.  Vair. 
Il  Nouvel  essaim  qui  quitte  la 
ruche.  Voy.  essaim. 

rejetable,  adj.  Qui  est  à  reje- 
ter. Repudiandus,  a,  uru,  adj. 
verb.  Cic.  Rejiciendus,  a,  um, 
adj.  verb.  Cic.  Rejectaneais,a, 
um,  adj.  Cic. 

rejeter,  v.  tr.  et  intr.  Renvoyer 
ce  qui  a  été  jeté.  Rejicère,  tr. 
Cses.  (cf.  telam  in  hosteni.Cœs. 
[B.  G.  I,  i.6,  2])-,  remittëre, 
tr.  ("aîs.  (ex.  ;  i-.  pila.  Cass.); 
letorquéie,  tr.  Cu/r.  .tx  :  r. 
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mitailia   in   hostem.   Cart.).   \\ 
^Fig.)  Rajicère.  ir.  Liv.  Qaint. 
i  ex.:    invidiam    ad    senuJum. 
Liv.];  coDjicère,  tr.  c>s.  /.»;. 
(ex.:  f/iiS  rei  calpanx  in  mtUti- 
tadinein  conjecerunt.  des.  [B. 
G.  IV,  87,  i.)  m  unam  i-iyiJuni 
calpam.    Lii:)  ;  conferre,  tr. 
Cic.    «te.   (ex.  :  c.    culpam    ou 
oflafiim     in     ali<jiiem.     Lie.  )  : 
transferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
culpam  in   aliqaem.  Cic.  cul- 
pam ad  aliijaia.  Sali,   crimen 
iransferre    in   aliquem.    Cic.)  ; 
declinàre.  tr.  Cic.  -s'aH.  (ex    : 
secunda  in  casum  [•  les  succès 
sur  le  hasard  ■].  Sall.)._^  Rea- 
voyer  en  jetant.   Rejicëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    sanguinenx   ore. 
Plin.    craorem    ex    stomacho. 
Scrib.  tanguinem.    Plin.  j.  $a- 
gulum.    Cic.  [Pi?.  55.].   Iiostem 
in  urbem.  Cxs.  naves  tempes- 
tate  rejectas.  Cas.  reiici  aastro 
vehementi  ad  eamdem  Leaco- 
petram.  Cic.  Agamemnon  tem- 
pettate  in  Cretam  intuiam  re- 
Jectus.    Vell.     legatoi     bis    ex 
cursu      Dyrrachium      rejectof 
[esse].    Liv.);    regerére ,    tr. 
Liv.     Ov.     Jet.    (ex.    :    terram 
aliam.      Jet.      quo     regcsta    e 
fossa    terra   foret.   Liv.)  ;    eji- 
cère,  tr.  Cic.   etc.  !yoy.  jeter 
[hors  de],   chasser;   cf.    ejicére 
o).T,v  axpaTov.  Cic.  sanguinem. 
lin.  elleboro  accepta  quicquid 
in    visceribas    hœrebit   ejectu- 
ram  dej'r:ci uramque.    *'en.   cal- 
culas per  urinam.  Suet.);  res- 
puère,  tr.  Cic.  etc.    (ex.  :  reii- 
quise    cibi,    qaaa  natura    res- 
pait.  Cic.   vascala  ori"  angusti 
taper(usam     bumori'     capiam 
respaunt.  Quint.).  1    Renvcn'er 
ce    qu'on   ue    veut  pas   garder. 
Rejicëre,   tr.   Cic.  etc.   (ex.  : 
rejecta   mater  amicam  impari 
ûiii    tamqaam    nwam    teqae- 
batur.    Cic.    [Phil.    2,   58].  6^. 
a  se  socordiam  omnem  rejicëre 
et  segnitiem  amovêre.    l'iaut. 
aliquid  a  se  rejicëre   et    asper- 
nari.  Cic.)  ;  abjicère,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    insigne   regium  de 
tao  capite.  Cic.  fig.  leyem.  Liv. 
omnem  aactaritatem.   Cic.   se- 
natus  auctaritatem.  Cic.);  eji- 
cére, tr.  Cic.  (au  fig.,  ex.  :  Cy- 
nicoram    ratio     est    ejicieruia. 
Cic  ;  repellére,   tr.  Ci;,  etc. 
(voy.   repousser)  ;  repudiâre, 
tr.   Cic.    etc.    (ex.  :  consilium. 
Ter.    cajas    vota  et    preces    a 
vestrit  mentibus  lepudiûre  de- 
beti».  Cic.  r.  pacem.   Cic.  Liv. 
condicionerna-quissimam.Cic.); 
respuÉre,   tr.    Cic.   etc.   (ex.  : 
condicionem.  Caes.    aures   res- 
puant.  Cic.   gustatas    id   quod 
valde  dalce   est    respail   et  as- 
perruUur.    Cic.)  ;    aspernari, 
d-p.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  volupla- 
tem  appétit    ut    bonum,  aolo- 
rem      aspernalur    ut    malum. 
Cic.  quo»  illarum  qw:rimonias 
nolUe   aspernari,    nolite   con- 
temnére  ac  n-:fjligëre.  Cic.lixc 


REJ 

nm/ifbrij  consilia  neque  iota 
aspern.itus  est  neque  e.rtemplo 
accepit.  Liv.  aspernari  talem 
eonaicionem.  .\ep.  Jlennen- 
sium  querimonias.  Cic.  amici- 
tiam  alicujas.  Cic.  pacem. 
Liv.).  —  un  projet  de  loi,  ie- 
gem  antiquàre  [opp.  à  aecipère, 
kjubére].  Cio.  [Leg.  III,  17,38; 
Phil.  5,  3,  7]'.  se  —  sur,  voy. 
[se]  TOLR.NER  [vers].  1  Renvoyer 
à  une  autre  place.  Rejicëre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  togain  in  hu- 
merum.  Quint,  tot^ani  ab  hu- 
mera. Liv.  psenulam  [•  son 
manteau  sur  les  épaules  ■  pour 
avoir  les  mains  libres].  Cic. 
Phxd.  sagalum  [pour  saisir  son 
épée].  Suet.  [Aug.  26].  r.  sein 
grabatum,  Petr.  in  cubile  re- 
jiei.  Petr.  rejccti  sumus  in 
mensem...  Cic).  detrudère , 
tr.  Cic.  (ex.:  detruduntur  co- 
mitia  in  mensem  .Martiam.Cic). 

Voy.  RENVOYER. 

rejeton,  s.  m.  Nouveau  jet  que 
pousse  une  plante.  Surculas, 
i,  m.  l'irg.  Plin.  Virga,  se,  f. 
Virg.  Ov.  Planta,  se,  f.  Cic. 
Stolo,  onis,  m.  ]'arr.  Plin. 
Suboles,is,(.  Cal.  Plin.  Stirps, 
stirpis,  f.  Lucr.  Col.  Qui  pro- 
duit des  — ,  surcaiacis,  e,  adj. 
Col.  Pousser  des  — ,  pallulùrc, 
iutr.  Virg.  Pousser  des  —  en 
abondance  ,  luxuriùre  ,  intr. 
Coi.  (cf.  la-vuriant  virgse  ar- 
barum.  Col.).  Pousser  des  —(en 
pari,  des  asperges),  stirpea- 
cére,  intr.  Plin.  Débarrasser 
des  — ,  sarculûre,  tr.  Col.  ^ 
(Fig.)  Descendant.  Stirps,  stir- 
pis, f.  Xep.  Viig.  (cf.  onines 
cum  stirpe  exstinctos.  Liv. 
unum  relictam  stirpem  genti 
l'abice.  Liv.)  Voy.     descendant, 

LIGNtE,  RACE,    POSTÉRITÉ. 

rejoindre,  v.  tr.  Joindre  de 
nouveau.  Canglutinàre,  tr.Cic, 

Voy.     JOI.NDRE,      SOUDER,     COLLER. 

1(AU  fig.).Voy.  NOLLR,  RENOUER. 
(Par  ext.)  Réunir.  Voy.  ce 
mot.  T  Aller  retrouver  (qqn). 
Assequi,  dép.  tr.  Cic.  Conve- 
nire,   tr.    Cic.   Aller   —    (qT?)> 

ÊroÇicisci  ad  aliqaem.  Lie. 
mpccher  César  de  —  son  ar- 
arniée,  desarem  ab  exereilu 
intereladëre.  des. —  son  corps, 
son  r.;giment,  reverti  ad  signa. 
Liv. 

rejointoyer,  v.  tr.  Jointoj'er 
de  nouveau  (les  pierres  d  un 
vieu.v  bâtiment).  Voy.  cimenter. 

rejouer,  v.  intr.  et  tr.  Jouer 
de  nouveau.  ||  V.  intr.  Iterum 
ou  rursus  ludëre.  A.  Lasuni 
repetëre  ou  rcnuvûre.  A.  \\  V. 
tr.  —  un  coup,  reducére  ealea- 
lum.  Q.  Cic.  —  un  morceau  de 
rnuiiique,  rarsus  cancre.  A. 
canticum  ou  concentum  rcpe- 
tére.  Cic.  —  (une  pièce  de 
de  théâtre) ,  reponére  {£abu- 
lam).  JJor.  reducére  in  sen'- 
nam.  Plin. 

réjouir,  v.  tr.  Mettre  en  joie. 
Aliquem  (magna,    tanto,    etc.) 
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gaudio  ou  aliquem  (magnà, 
lantA.  etc.)  la'titià  afpcire. 
Cic  .Micui  (magnum,  tantunx, 
etc.)  gaudium  ou  lificui  (mag- 
nam,  tantam,  etc.)  Isetiliam 
afferre.  Cic.  Delectùre  ou  obJec- 
tàre  aliquem.  Cic.  Se  —  ,  ^au- 
dére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  si  est 
nanc  ullus  gaudcndi  locus. 
Cic.  aliijuû  re  gaudire.  Cic. 
qaœ  perfecta  esse  gaudea.  Cic. 
sane  gaudeo,  quod  te  inter- 
pelhivi.  Cic.  quos  sibi  oblatas 
[esse]  gavitua.  Clés.},  lœtari, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  l.  bo- 
nis rébus.  Cic.  suà  re  gestà. 
Cic.  malo  aliéna.  Cic.  de  com- 
niuni  salate.  Cic.  l.  in  om^ 
nium  gemitu,  Cic.  [Verr.  II,  5, 
UQ,  1:!!].  itlud  Isetandum  mitxi 
esse  video,  quod...  Cic.  fdiolà 
tuû  te  delectari  laHor.  Cic.  Ise- 
tor  tandem  longi  erroris  /i- 
nen\  factum  esse.  Liv.  quse 
perfecta  esse  gaudea,  judices, 
vehementerque  Iselor.  Cic.  se 
Isetari,  quod  e(fagissem  duaa 
maximas  vituperatianes.  Cic. 
[Att.  .\VI,  7,  s],  la-lari,  qaod 
nibil  tristius  nec  insanabilius 
esset.Liv.  [.X.\V1II,  35,  71.  absol. 
Isetor  [opp.  à  maereo].  Cic). 
réjouissance,  s.  f.  Manifesta- 
tion de  joie.  Delectamentum, 
i,  n.  Cic.  Lsetitia,  se,  f.  Cic. 
Commune  gaudium  ou  simpl. 
gaudium,  ii,  n.  Cic.  Vov.  joie. 
—  publiques,  dies  Iseti.  Liv. 
sùllemne  pablieum.  Liv.  ludi. 
Orum,  m.  pi.  Cic.  Voy.  diver- 
tissement, FÊTE, 
réjouissant,  ante,  adj.  Qui 
réjouit.  Laetus,  a,  um,  adj. 
tic.  Lœtabilis,  e,  adj.  Cic.  Ju- 
cundus,  a,  um,  adj.  Cic.  Dul- 
cis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  agréable, 
DIVERTISSANT.  Très  — ,  perju- 
cundus,  a,  um,  adj.  Cic. 
relâchant,     ante,     adj.     Qui 

lelâchc.  Voy.  la.vatif. 
relâche,  s.  m.  et  f.  |{  S.  m. 
Détente  que  produit  l'interrup- 
tion de  ce  qui  est  pénible. 
Remissio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
rcmis.iio  animi.  Cic.  [de  Or. 
II,  9,  22;  Arch.  16].Scn.[ti-anq. 
17,  i)]);  relaxatlo,  ODis,(.Cie. 
(ex.:  rel.  animi  [opp.  à  conten- 
tio].  Cic.  [de  Ov.  11,  9,  Sa  ;  ep. 
VII,  26,  il.  abs.  relaxatio.  Cic. 
(Fin.  Il,  95]).  Se  donner  du  — , 
respirùre,  intr.  Cic.  se  remii- 
tëre.  Cic.  animum  remittére 
ou  relaxàre.  Cic.  se  reficëre. 
Cic.  se  recreàre.  Cic.  Voy. 
RKPOs,  détente.  Sans  — ,  sine 
ullà    intermissione.   Cic.   Voy. 

CONTENIELI.EMENT,    ACHARNEMENT. 

Il  (Par  ext.)  Suspension  mo- 
mentanée des  représentations 
dans  un  Ihoûlre.  Aujourd'hui 
le  théâtre  fait  — ,  nulla  sunt 
hodie  spectacula.  A.  1  S.  [. 
Action  de  discontinuer  mo. 
mentanémenl  le  cours  de  sa 
navisation.  Faire  — ,  commo- 
rari,  dép.  intr.  Cœ».||  (Par  ext.) 
Lieu  ou  le  navire  s'arrête.  Sla- 
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lio,  onit,  f.  Liv.  Port  de  —, 
inêtné'  trad. 
:relâchemont,  s.  m.  Eut  de  ce 
qui  est  relàclié.  \  (Au  pi-opre.) 
Kemissio,  oui»,  l.  Cic.  Heso- 
latio,  onis,  f.  (cf.  rcsolulio  nei- 
voram.  Cels.  PUn.).  Le  —de  la 
oorde  d'un  aie,  ivmlssas  ou 
laxatas  arcus.,  Phxd.  —  de 
ventre,  resolatio  stomaclU, 
ventris  ou  alvi.Cds.solationes 
stoinachi.  PUn.  Le  —  de  la 
température  (diminution  du 
froid),  friijora  remissiora.Ca-s. 
Grâce  au  —  de  la  température, 
mitescente  jam  kicine.    Liv.  || 

I''ii;.  Voy.  RKl-ACHE,  REPOS,  DÉ- 
TENTE. Il  Spéc.  Le  —  de  la  dis- 
cipline, iaxiiis  imperiam.  Sali, 
aulutuin  imperium.  Sali,  disci- 
plina labans.  Tac.  Avec  le  — 
graduel  de  la  discipline,  lan- 
guenir,  paalatim  disciplina. 
Liv.  Le  —  dans  les  paroles  et 
la  conduite,  soluta  dicta  fac- 
taqac.  Tac.  Le  —  des  mœurs, 
mores  dissolati.  Phxd.  soluti 
mores.  Justin.  Le  —  "^"^  J!"'' 
mitié,  neijligentia,  se,  f.  Cic. 
Voy.  moiFFÉBENCE.  Porté  au  —, 
voy  .  MOLLESSE.  Un  —  pour 
l'esprit,  voy.  divertissement, 
HÉCKÉATiON.  Le  —  d'une  mala- 
die,   voy.  INTERMITTENCE. 

relâcher,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Détendre  plus  ou  moins. 
JBeJaxâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cutem.  Cels.  tanicarum  vin- 
cala.  Ov.  relaxatur  alvas.Cic); 
laxàre,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
coartàre.  Cic.  fig.  ex  eo,  quo 
astricii  samus,  laxari  aliijaid. 
Cic.  voy.  détendre);  solvére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  alvam. 
Cels.  ventrem.  PUn.  solvantur 
compayes  in  genibas.  PUn.); 
resolvére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
stomackum.  Cels.).\\  (Au  fig.)  Se 
—.remittere  (-  renoncer  à»)  ou 
remiïti  (-se  départir  de-),pass. 
Cic.  etc.  (ex.  :  si  vendus  remisis- 
tet.  Cses.  aliqaid  ex  his  rebas 
(•se  r.  sur  qqs points-].  Liv.  rc- 
mittendo  de  summâ  qaisqae  ja- 
ris  [•  de  leurs  prétentions  mu- 
tuelles »].  Cic.  aliqaid  ex  inten- 
tione  l'emittère  ['  se  r.  de  son 
application  ■].  Cic.  diligentiam 
in  perdiscendo  [•  de  son  ardeur 
au  travail  •]  remittere.  Cœs.)  ; 
cessàre  (-  s'arrêter  dans  son 
travail ,  se  relâcher  "),  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nanqaam  ces- 
gàre  in  sac  studio  atqae  opère. 
Cic.  se  niillo  unqaam  cessatu- 
rum  ofîicio.  Liv.)  ;  labi,  dép. 
intr.  Ltv.  (ex.  :  labente  paala- 
tim disciplina.  Liv.  lapsa  dis- 
ciplina. Frontin.).  Mœurs  relâ- 
chées, soluti  mores.  Justin. 
Il  Remettre  en  liberté.  Remit- 
tere, tr.  Cœs.  Emittëre,  tr. 
Cic.  ou  emittëre  de  custodiâ. 
Cic.  1  V.  intr.  Discontinuer 
momentanément  le  cours  de  sa 
navigation.  Commorari,  dép. 
.intr.  Cass.  Liv.  Le  navire  forcé  de 
— ,  navis  in  portum.  coacta.  Cic. 
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1.  relais,  s.  m.  (Arch.)  Ce  qui 
est  laissé.  Voy.  reste.  ||  Résidu. 
Voy.  ce  mot.  1  (Spéc.)  De  nos 
jours.  Terrain  laissj  â  décou- 
vert par  un  fleuve,  par  la  mer. 

Voy.   ALLUVION. 

2.  relais,  s.  m.  Chiens  postés 
sur  le  parcours  d'une  chasse 
pour  remplacer  ceux  (jui  sont 
las.  Supplementum  canum. 
A.  Dispositi  canes.  A.  \\  (P. 
ext.)  Chevaux  qu'on  laisse  de 
distance  en  distance  pour  rem- 
placer ceux  qui  sont  las.  Vica- 
rii  eqai.  A.  Commeatas,  ûs, 
m.  Saet.  (cf.  commeatas  per 
municipia  disponëre.  Suet.). 
—  de  poste,  m.utatio,  onis,  1'. 
Cod.-Theod.  Etablir  des — ,  e^uos 
disponëre.  Curt.  ||  (P.  anal.) 
En  pari,  de  personnes.  Dispo- 
siti milites.  Liv.  Des  —  do  ca- 
valiers, dispositi  équités.  Cses. 
Il  (Fig.)  Etre  de  —  (attendre  le 
moment  d'agir),  voy.  attendre. 
Donner  le  —  (lancer  qqn  pour 
qu'il  agisse),  voy.  lancer,  e.x- 
ciTER.  1  Lieu  où  les  chevaux 
sont  îiasj  postés.  Statio,  onis, 
f.  Suet. 

relancer,  v.  tr.  Lancer  de  nou- 
veau. (Au  propre.)  Remittere,  tr. 
Cœs.Rejicëre,  tr.  Css.  \\  (Chasse.) 
Faire  repartir  la  bête  qui  se 
repose  .  Agitâre  {feras) .  Cic. 
Exagitâre,  tr.  Ov.  Voy.  pour- 
suivre. ^  (Fig.)  Aller  importuner 
(qqn)  pour  en  obtenir  qqch. 
f'atigâre,  tr.  Cic.  Voy.  harce- 
ler. Il  (P.  e.xt.)  Reprendre  vive- 
ment (qqn.)  Voy.  réprim-ujder, 

TANCER. 

relaps,  apse,  adj.  Qui  est  re- 
tombé dans  l'hérésie.  In  hsere- 
sirn  relapsas.  D.  Subst.  Un  — , 
une  relapse,  {in  hseresim)  i-elap- 
siis  homo,  relapsa  mulier.  A. 

rélargir,  v.  tr.  Rendre  encore 
plus  large.  Voy.  ÉLARom. 

relater,  v.  tr.  Consigner  (dans 
un  récit,  un  rapport).  Referre, 
tr.  Cic.  Voy.  rapporter. 

relatif,  ive  (lat.  post.  relati- 
vas.  Aug.),  adj.  Qui  a  rapport 
(à  qqch.).  Pertinens,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  ad  aliqaid.  Cic.  Gell.). 
Qui  {qase,  qaod)  pertinet  ou 
refertur  ad  (aliquid).  Cic.  Etre 

—  à,  pertinëre  ad  [aliquid). 
Cic.  Voy.  concerner  [se],  rap- 
porter. Il  (Spéc.)  Qui  n'est  tel 
que  par  rapport  à  certaines 
conditions  (par  opposition  à 
absolu. )Voy.  contingent.  Valeur 

—  (en  pari,  de  la  monnaie), 
voy.  extrinsèque.  Valeur  — 
des  noms,  nomina  ad  aliqaid. 
Quint.  Point  de  vue  —,  état  — 
d'une  chose,  comparatio,  onis, 
f.  Cic.  ambigua  quœdam  rei 
ratio.  Cic.  Etre  — ,  aliqaam 
comparationem  habëre.  Cic. 
Idées,  notions,  manières  d'être 
— ,  notiones  quse  factâ  compa- 
ratione  intelligantur.  Ce  sont 
là  dos  idées  — ,  tout  cela  est 
— ,  omnia  ea  magis  ex  alio- 
ram    contentione    qaam    ipsù 
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per  »e$e  cognasci  atqae  Intel- 
ligi  passant.  Cic.  1  (Gramin.) 
Qui  e.>;prime  l'idée  de  rapport. 
Retatiias,  a,um,  ndj.  Prise,  (cf. 
r,  nontcn,  r.  pronomen). Prise. 
relation,  e.  f.  Rapport  qui  lie 
un  terme  à  un  autre.  Relatio, 
onis,  f.  Cic.  (or.  166).  Quint. 
(VIII,  U,  -il;.  Ratio,  onis,  (.Cic. 
{voy.  RAPPoni).  Avoir  rapport  à 
qqch.,  ad  ali<juid  refcrri.  Cic, 
pertinèreoMspectâre  adaliquid. 
Cic.{cî.eadixiti]uieqaomoâoad 
hanc  caasam  pertineant,  non 
intelligo.  Cic).  ||  (Musique.) 
Rapport  entre  uu  sou  et  ua 
autre.  Voy.  intervalle.    Fausse 

,    voy.    DISSONANCE.    ||     (P.    CXt.) 

Rapport  d'alTection  ou  d'inté- 
rêt entre  las  personnes.  Ratio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  {ex.:  ratio  nés 
pixblicx  privatseque.  Cic.  ra- 
tionem  habëi'c  ou  uliqaid  ra- 
tionis  habëre  cuni  uliquo. 
Cic.  ratio  miki  cam  aliquo  pu- 
bliée interecdit.  Cic.  nulla 
mihi  cam  eo  intercedit  ratio. 
Cic):  causa,  ad,  (.  Cic.  (ex.  : 
tibi  [cum  eo]  omnes  causée  in- 
tercedebant  [•  tu  avais  avec 
lui  des  rel.  de  toute  nature  «]. 
Cic.  explicàre  breviter,  qam 
mihi  sit  ratio  et  causa  cum 
Cœsare.  Cic):  commerciuzn, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  uliarun^ 
gentiam.  Curt.  commercium 
epistolaram  inter  se  frequen- 
târe  ["  relations  épistolaires  "]. 
Sen.  habëre  commercium  cum 
aliquo.  Cic.  )  ;  consuetudo, 
dinis  (•  commerce  habituel  ■•), 
f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  consactudincs 
jungëre  cura  aliquo.  Cic.  voy. 
liaison);  conjuDCtio,  onis,  (. 
Cic.  (ex.;  noi'a;  conjunetione», 
etc.).  Des  —  de  voisinage,  vici- 
nitates,  uni,  1.  pi.  Cic. —  fami- 
lières, intime»,  usus,  lis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  .  cam  Mctellis  ei 
erat  domesticas  usas.  Cic.  cum 
M.  Fabio  mihi  sammus  usas 
est.  Cic.  nallas  mihi  cum,  eo 
est  usas.  Cic).  —  d'hospitalité, 
hospitium.  ii,  a.  Cic.  etc. 
(ex.;  mihi  cum  aliiiao  hospi- 
tium est.  Nep.  [Th.  8,  3]  ou 
intercéda.  Cais.  [B.  C.  II,  25]. 
hospitium  renuntiâre  [«  rom- 
pre des  r.  d'hospitalité  ■[.  Liv. 
[XXV,  18]).  Entrer  eu  —  avec 
qqn,  se  con/ungére  cum  ali- 
quo. Cic.  Voy.  LIER.  Nouer  des 
—  d'amitié  avec  qtpi,  amici- 
tiam  cum  aliquo  jangëre,  fa- 
cëre,  inii-e,  contrahëre.  Cic. 
Etre  en  —  amicales  avec  qqn, 
aliquo  familiariter  ati.  Cic. 
Rompre  des  — ,  sejungëre  se  a 
societate.  Cic.  distrahére  so- 
cietatem  cum  aUquo.  Sen.  — 
mystérieuses,  équivoques,  am- 
bigua sécréta.  Tac.  —  intimes 
avec  une  femme,  co'ume;^ 
cium,  ii,  n.  Plaut.  —  coupa- 
bles (avec  une  femme),  stapri 
consuetudo.  Sait.  \\  Relations 
commerciales.  Commercium,  ii, 
n.  Cic.  Former,  nouer  des  — 
98 
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relations  tl'alTaires  «t  d'intérêt* 
»Tec  qqn.  cum  i/ii/uo  re$  ra- 
tionesqim  Jungéri.  Cic.  con- 
lr,i/i«r<r  rem  ou  fWJOfium  cun\ 
■tMltqao.  Cic.  (Clu.  U,  il:.  Avoir 
d'imporlantaa  —  daffiire»  avt  o 
qqn,  maj/nam  rjtionem  cuni 
oii^uo  eontraivëri.  Cic.  Etre  en 

d'affaires  avec    qqn,    nj   ac 

ratione  conjanctum  ,esse  oum 
aii</uo.  Cic.  1  Rapport  de  ce 
que  qqn  lait,  de  ce  quil  a  vu, 
eatandu.  A'arratio,  onis,  1". 
Cic.  fiei  (aMt»)  d.rposc'tio.  Cic. 
Voy.  RÉCIT.  —  de  voyaje,  iti- 
neris  descriptio.  Ga. 
relativement ,  adv.  D'une 
manière  relative.  De,  prép.  (et 
l'Abl.).  Cic.  (voy.  rapport;  on 
dit  aussi  :  qubJ  attinet  ad 
[aliqaid].  Cic.  qixod  ad  ra- 
tionem  \alicajas  reî\  pertinet. 
Cic.);  ad,  prép.  (.et  TAcc.).  Cic. 
etc.  (ex.  :  impi>jer  ad  labore$ 
belli.  Cic.  ad  verborum  lin- 
gaetqiie  cei-taminj  rades.  Liv. 
magna  prxmia  vel  ad  gratiam, 
vel  ad  opes,  vel  ad  dignitatem. 
Cic.);  ergA,  prép.  (av.  TAcc.). 
Cic.  etc.  (voy.  ég.iru;.  ■  D'une 
manière  qui  n'est  telle  aue  par 
rapport  à  certaines  conditions. 
Comparatè,  adv.  Cic.  (s'opp. 
à  simplii-Aler,  es.  :  cum  quxri- 
tar,  ^aale  quid  tit,  aut  aimpli- 
cUer  aat  comparatè  quseritar. 
Cic.  [top.  Si];  on  dit  aussi  : 
ratione  [alicajus  j-ei]  habita. 
Cic.  ou  collatione  ceteroram 
sestimatas  [a,  am]  opp.  à  per 
..  se  xstimatui.  Cic.i  ;  ad,  prép. 
(av.  l'Ace.).  Cic.  etc.  lex.  :  ter- 
ram  ad  aniversi  cxli  com- 
plexam  quasi  puncti  instar 
obtinêre.  Cie.  scata  ad  ampli- 
tadinem  corporam  param  lata. 
Liv.).  Cette  maison  est  — 
grande,  hsec  domus,  si  cum 
ceteris  comparatar  lou  cum 
ceteris  comparata)  magna  est. 
Cic. 

relaver  (lat.  post.  relavâre, 
Prise),  tr.  Laver  de  nouveau. 
Iteram  lavàre.  A. 
relaxation  (lat.  relaxatio),  s. 
f.  Action  de  relâcher.  Voy.  re- 
lâchement. Il  (Fig.)  Arçh.  — 
d'un  prisonnier,  voy.  élargis- 
se sient. 
relaxer  flat.  relaxâre],  v.  tr. 
Relâcher.  Voy.  ce  mot.  ij  (Fig.) 
—  un  prisonnier,  voy.  relâ- 
cher, éLARCIR. 

relayer,  v.  intr.  et  tr.  H  V. 
intr.  Prendre  des  relais  (de 
chcvauij  en  voyageant.  Eqaos 
matàre  ou  variâre.  A.  Intégras 
eqaos  pro  feasis  samére.  A.  *, 
V.  tr.  (Arch.)  —  qqn  (le  four- 
nir de  relais),  equos  ditponire 
(alicai).  A.  equos  intégras  ali- 
cai  suppeditàre.  A.  ^  Fig.  — 
qqn  (le  remplacer  quand  il  est 
las),  saccedére  (alicai).  Cxt. 
(cf.  at  integri  et  récentes  de(a- 
tigatis  succédèrent.  Cxs.).  exci- 
pére  ('tli'iaem\.  Cxv,  l.iv.  Ic[. 
aJiot   alii   iJeincep»    excipiunt. 
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Cms.  Voy.  REMPLACKR.  ^Eu  paH. 
de  sentinelles),  elles  se  —,  suc- 
cédant alii  in  stationem  alio- 
rum.  Cws.  Les  éléphants  se  i-e- 
layent  (dans  l'attaque),  per 
lices  sabeunt  elephanti.  Plin. 

rélégation,  s.  f.  (Droit  rom. 
E.vil  dans  un  lieu  déterminé. 
Relegatio,  onis,  1".  Cic.  (cf.  /-. 
inaalse  [«dans  une  tle>].  Paul.- 
dig.).  Condamner  qqn  &  la  — , 
reiegàre  aliqaem.  Liv.  ||  (P. 
ext.)  De  nos  Jours.  Internoinent 
dans  une  colonie.  Relegatio,  o- 
nis,  f.  A. 

réléguer,  v.  tr.  (Droit  rom.) 
Exiler  dans  un  lieu  déterminé. 
Reiegàre  in  exsUiam.  Liv.  et 
simpl.  reiegàre,  tr.  Ov.  (cf.  re- 
legatas,  non  exsal  dicor.  Ov.). 
Amandâre,  tr.  Cic.  Seponëre, 
tr.  Tac.  (cf.  sep.  in  insulam. 
Tac.).  Demovére,  tr.  Tac.  (cf. 
demoti  sunt  in  insulas.  Tac.). 
jl  (P.  ext.)  De  nos  Jours.  Con- 
damner à  l'internement  dans 
une  colonie.  Reiegàre,  tr.  A.  ^ 
(P.  anal.)  Placer  dans  un  lieu 
écarté.  Reiegàre,  tr.  Cic.  et-, 
(ex.:  terris  gens  relegata  ulti- 
mis.  Cic.  r.  Catonem  Cyprum. 
Cic.  r.  ^ium  ab  hominibus. 
Cic);  abdére,  tr.  Tac.  (ex.: 
ea  in  insalam  Seriphum  abdita 
est.  Tac.)  ;  rejicére,  tr.  Cic. 
(ex.:  rejici  in postremam  aciem. 
Liv.);  retrudére,  tr.  Cic.  (seul. 
au  part,  ex.:  simulacra  dearum 
jacent  in  tenebr-is  ab  ista  re- 
truaa  et  abdita.  Cic).  j|  (En 
pari,  des  objets.)  Voy.  cacher, 
retirer. 

relent,  relente,  adj.  et  s.  m. 
||  (Arch.j.  Adj.  Qui  a  un  goût 
écœurant  pour  être  resté  en- 
fermé dans  un  liou  humide. 
Voy.  MOISI,  RAîiCE.  1  (De  nos 
jours.)  -S.  m.  Goût  écœurant  que 
prend  la  viande  renfermée  dans 
un  lieu  humide.  \^oy.RA,NciDiTÉ. 

relevailles,  s.  f.  çl.  Cérémo- 
nie religieuse  qui  se  faisait 
quand  une  femme  relevait  de 
couches.  Voy.  purification. 
relevé,  ée,  s.  m.  et  f.  ||  -S.  m. 
(Droit.)  Acte  qui  relève  (ce  qui 
est  déchu).  Reatitutio  in  inte- 
gram.  A.  Jus  restitatum  {ali- 
cuij.  A.  1  Travail  où  l'on  a 
réuni  les  éléments  d'un  compte, 
etc.  Ratio  conficienda  ou  con- 
necta. A.  Voy.  ÉTAT,  inventaire. 
Faire  un  — ,  recognoscëre,  tr. 
Cic.  —  des  votes,  diribitio,  o- 
nis,  f.  Cic.  1  S.  (.  Relevée  (le 
temps  de  l'après-midi  où  l'on 
se  relevait  de  la  sieste  pour  al- 
ler au  travail).  Meridianam 
tempus.A.  De  — ,  jjostmeridia- 
ntis,  a,  am,  adj.  Cic. 
relèvement,  s.  m.  Action  de 
relever.  Voy.  relever.  ||  (Spéc.) 
Action  de  remettre  debout. 
lUetitutio,  onis,  f.  Suet.    Voy. 

RESTAURATION,       RÉTABLISSEMENT. 
Il     (Fig.)      Voy.      RÉTABLISSEMENT. 

Le  —  de  la  (patrie,  reatitaenda 
in   antiqaum    atatum   patria. 
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Cic.  ^  Action  de  reprendre,  d» 
réunir  les  élémonLs  d'ui^ comp- 
te. Voy.  RKLKVÉ.  Il  (Spéc.)  Son- 
dage fait  pour  déterminer  lu 
situation    (d'un    navire).    Voy. 

SONDAGE,    SONDER. 

relever,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Remettre  debout.  Relavàre, 
tr.  Ov.  (ex.:  corpus  e  terra.  Ov. 
surt.  poét.)  ;  sablevàre,  tr. 
Ci'e.  etc.  (ex.:  se.  Cxs.  aliqaem 
stratam  ad  pedes.Cic.);  resti- 
tuëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sta- 
tw.irn.  Cic.  muras.  Nep.);  re- 
ponère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  co- 
lumnas.  Cic.)  ;  excitàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  unii'ersi  rurji« 
prociderunt  ;  tandem  excitati 
curià  excesserunt.  Liv.)  ;  tôl- 
ière, tr.  Plaut.  Cic.  (el.  :  ali- 
qaem jacentem.  Plaut.).  Se  — , 
stirgère,  intr.  Cic.  (ex.  :  e  lec- 
tulo.  Cic.)  ;  assurgëre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ille  supplicem 
assurgëre  jusait.  Cui-t.  assur- 
gentem  reyem  umbone  resupi- 
nat.  Liv.  aeu  manibus  in  as- 
sargendo  seu  genu  se  adjuvis- 
sent.  Liv.  par  ext.  neque  ex 
quo  semel  faerit  ssger,  unqaarn 
non  modo  visum  in  publico, 
aed  ne  asaarexisse  quidem  ex 
morbo  multoramque  tabe  men- 
aiummortuum.  Liv.  [III,  2i,  A], 
e  gravi  corporis  morbo  assar- 
gère.  Tac.  [hist.  Il,  99]);  con- 
surgëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
consolatus  [ad  terram  projec- 
tos]  consargëre  jusait.  Cses. 
paalisper  addabitavit,  an  con- 
surgendi  Jam  triariis  tempua 
esset.  Liv.);  resurgëre,  intr. 
Ov.  Tac.  (voy.  lever:  au  fig., 
e.\.:  cam  res  Romana  contra 
spem  votaque  ejua  velat  resur- 
geret.  Liv.  cum  Mithridatem 
summi  imperatores  ita  vice- 
rint,  ut  majOr  clariorque  in- 
staarando  bello  resurgeret. 
Justin.);  exsurgére,  intr. Cic. 
etc.  (au  fig.,  ex.;  auctoritate 
veatrâ  rea  publica  exaurget  et 
in  aliquo  atatu  tolerabili  con- 
aiatet.  Cic.  si  [Pompejanorum 
causa]  esset  jugulata,  nunquam 
Kxsurgeret.  Cic).  —  un  navire 
(échoué) ,  voy.  renfi.ouer.  1 
(Fig.)  Remettre  à  son  rang,  etc. 
Heievâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
potiua  relevàre  qaam  castigà- 
re.  Cic.  relevata  res  publica. 
Cic);  restituére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  pristinam  dignitatem. 
Cic  aliqaem  in  anti'fuam  sta- 
tam.  Cic.  aliqaem.  Cie.  [Caîcin. 
82].  aliqaem  in  integrum.  Cic. 
Csea.  rem  [-l'Etat»].  Enn.fr. 
Virg.  Liv.  se.  Varr.);  érigera, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  (rangëre, 
ex.:  animum  alicajaa  ou  ali- 
qaem. Cic.  [Clu.  21,  58).  eri- 
gëre  ae.  Cic.  Liv.);  excitàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  animum  Ja- 
centem et  at(lictum.  Cic.  [am. 
la,  59].  mxstam  ac  aordida- 
tam  senem.  Cic.  afflictos.  Oie 
rempablicam  excitari  [•  se  re- 
lève .].    Cic)  ;   attoUère,  tr. 
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Liv.  etc.  (ex.:  attollëre  se  a 
.jrai-i  caïu.  LivX  Se  — ,  ex- 
suTgère,  intr.  Cic.  Lit.',   (voy. 

[se]     REMETTRE,     [se]     BÉTABLlIl)  1 

resurgère,  iiitr.  Hor.Ov.  l.iv. 

'lac.     (voy.     REVIVRE,     [30]     B.VM- 

MEiO.  Il  Faire  remarquer  (qqch.). 
AnimSidveTtére,  tr.  Cic.  eU-,. 
(ex.:  at  animadvurtatvir  ijaic- 
qaUl  facias.  Cic.  -ta  sant  ani- 
madverti^nda  peacata  maxime. 
guôe  difficillimë  prxcaventar. 
Cic.  in  qaâ  [voci'J  nihil  o(fcn- 
di,  nihil  dits/Aicêr^f,  nihil  ani- 
madverti  /lossit.  Cic.)  ;  depre- 
bendére,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.:  rcs 
m.aijnas  sxpe  in  minimis  rr- 
hns.  Cic.  Polio  deprehendit  in 
Livio  Patavinitatem.  Quinl. 
qaod  in  epistolis  Aagasti  dc- 
prehenditar.  Quint.)  ;  repre- 
nendère,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  ii 
pvobâre,  laadàre,  ex.  :  maj/iin 
l'itaperatione     aliqaem.      Cic. 

voy.    REPRENDRE,    BLAMER.);      VI- 

luperàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
hlamer);  exprobràre,  tr.  Cic. 
Liv.  Tac.  (ex.:  «ut  .^ueri  sein- 
per  aliqaid  aul  etiam  expro- 
bràre.  Cic.  fam.  71].  alicujas 
diciam.  Tac);  coarguére.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  errorem  alicu- 
,/os.  Cic).  —  le  défaut,  c.-à-d. 
reprendre  la  voie,  vesti'jia  rar- 
sus  perseqiii.  A.  Par  ext.  — 
qqn,c.-o-c/.  le  redresser,  cor- 
rigére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
(jaem.  Cic.  voy.  redresser). 
Absol.  —  qqn,  :.-à-d.  le  re- 
prendre d'une  erreur,  d'une 
faute,   castigâre,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.    RlipRlM.l.NDER,   CORRIGER).   1 

Remettre  plus  haut.  Altiorem 
(ou    idtias)    (acéré.    Cic.    Voy. 

ÉLEVER,   HAUSSER,    EXHAUSSER.     — 

la  tête,  caput  attollëre.  Cic. 
La  tète  relavée,  elato  capite. 
Cel.  erecto  incessa.  Tac.  —  les 
yeux,  ocalos  erigëre.  Cic.  — 
son  manteau,  attollëre  palliam. 
Ter.  —  sa  toge,  quand  elle 
glisse,  togam,  si  décidât,  repo- 
nëre.  Qaint.  —  ses  cheveux, 
capillos  a  fronte  retroagëre. 
Qaint.  {\ï,  3,  160).  ||  Au  tl  - 
Uolevé,  altus,  a,  am,  adj.Ci- 
etc.  (ex.  :  nihil  altam,  nihil 
magni^um  ac  divinam  saspi- 
cëre  possunt,  qui...  Cic.  inter 
aUissimas  condiciones  [•  par- 
tis •]  generum  eligëre.  Plin.  j. 
[ep.  I,  10,  8])  ;  celsus,  a,  uta, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ingressas 
celsior.  Plin.  celsissima  sedes 
dignitatis  et  honoris.  Cic.  cel- 
sixs  et  erectas.  Cic.);  eiLcelsus, 
a,  nm,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  in 
excelso  et  illastri  loco.  Cic. 
subst.  n.  excelsam  [«  situation 
relevée  •].  Sali.  cf.  in  excelso 
mtatem  agëre.  Sali.)  ;  elatus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Qaint.  (ex.: 
elata  verba.  Cic.  animas  elatas. 
Cic.  [Tusc.  I,  95].  animas  m.a- 
qnas  elatasqae.  Cic.  [OÛf.  I, 
bl]);  grandis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  gr.  oratio.  Petr.  grandia 
jninaté  dicet.  Cic.   minuta  est 
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enim  omnis  diligentia  ;  hic 
natem  grandia  requiris.  Cic). 
Il  (Par  anal.)  Rendre  plus  sail- 
lant. Excltàre,  tr.  Plin.  Plin. 
j.  (ex.:  ignis  (algor  et  claritas 
noctis  tenebris  excitatar.  Plin. 
j.  [ep.  VI,  16,  13].  claritatea 
colorum  excitâre.  Plin.Y  |{  (Au 
fig.)  Rehausser.  Aliqaid  (oratio- 
ne)  illastrâre.  Cic.  Aliifaid  {di- 
cendo)  amplificàre.  Cic.  Spe- 
'iem  addëre  (alicai  rei).  Cic. 
Voy.  REHAUSSER.  ||  E.xalter.  Ef- 
ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
(jaem  ou  aliqaid  sum,mis  laa- 
<libas.  Cic.  aliqaem  verbis,  a- 
liqaid  vei'sibas.  Cic.  sirapl.ait- 
qaid.  Cic).  Voy.  louer,  [faire] 
VALOIR.  Il  (T.  de  cuisine.)  Ravi- 
ver. Condîre,  tr.  Cic.  etc. (ex.; 
kei'bas.  Cic.  cibos.  Col.  aliqaid 
liqaamine  et  oleo.  Apic.  au  fig. 
c.  orationem.  Cic.  si  qaa  extra 
blandimenta  contingant,  non 
aagent  summum  bonam,  sed,  at 
ita  dicam,  condiant  et  oblec- 
tant.  Sen.  [ep.  66,  Mî].  au  part, 
pass.  :  comiUde  condita  gi'avi- 
tas.Cic.  conditiora  hxc  facit  ve- 
natio. Cic.  oratio  lepore  et  (esti- 
vitate  conditior.  Cic).  ^  Retirer 
(qqn)  d'un  poste,  d'une  occup.'i- 
tion,  etc.  Succedére,  iutr.  Cees. 
Liv.  (ex.:  ut  integri  et  récentes 
defatigatis  saccederent.  Cses. 
s.  in  stationem  ["  des  senti- 
nelles •].  Cses.);  subire,  intr. 
et  tr.  Cic  etc.  (avec  ou  sans 
per  vices,  ex.:  s.  aliqaem  ou 
alicai.  Plin.  alii  alios  in  cas- 
todiam  sabeantes.  Liv.  voy. 
succéder);  excipére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alios  alii  deinceps 
excipiant.  Liv.r,  revocàre,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.:  milites  ab  opère. 
Liv.);  deducére,  tr.  Cœs.  Liv. 
(ex.:  milites  ab  opère.  Cses.  vi- 
gilias.  Sali,  priesidia.  Liv.).  Se 
—  (en  pari,  de  postes,  etc.), 
stationam  vices  permatâre. 
Cart.  Ils  se  relèvent  les  uns 
les  autres  pour  le  travail,  par- 
titis  teniporibus  in  opère  sant. 
Cses.  —  qqn  d'un  vœu,  solvëre^ 
aliqaem  voto.  Jastin.  Voy.  dé-- 

LIER,   DÉUVRER.     —    qqu     de     SOS 

fonctions,  voy.  révoquer.  || 
(Par  e.xt.)  Remplacer  un  plat, 
un  service  par  un  autre.  Voy. 
kempl..\cer.  *[  V.  intr.  Ne  plus 
rester  alité,  être  rétabli.  Ex 
morbo  convalescëre.  Cic.  E 
morbo  recreari.  Cic.  Fiij.  — 
d'un  coup  qui  abat,  a  gravi 
casa  se  attollëre.  Liv.  ||  Relever 
de  qqn,  c.-à-d.  être  sous  sa  dé- 
pendance. Pendëre  ex  aliqao. 
Liv,  Sabjectam  esse  alicai. 
Liv.  In  clientelâ  aliciij'as  esse. 
Cses.  Jaris  esse  alicajas.  Liv. 
Ne  —  de  personne,  sut  jaris 
esse.  Sen. 

reliage,  s.  m.  Action  de  relier. 
Conglaiinatio,  onis,  f.  Vitr. 

relief,  s.  m.  Elévation  de  ce 
qui  fait  saillie  sur  une  surface. 
Èminentia,  se,  f.  Cic.  Voy.  sail- 
lie. —  (d'un  terrain,  etc.),    at- 
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peritas,  atis,  f.  Cic.  Sali.  En 
—,  ectypus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Saet.  (ex.;  imaginem  Crp- 
saris  habens  ectypain  et  emi- 
nente  gemma.  Saet.).  Travail- 
ler des  métaux  en  — ,  orner  de 
— ,  csBlâre,  tr.  Cic.  (ex.-,  csela- 
ta  [.  oraés  de  r.  •].  vaaa.  Cic). 
Tailler  en  — ,  exsculpêre,  tr. 
Cic.  Orné  de  reliefs,  st^iuatas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Figure  en  —,  si- 
gnam,  i,  n.  Cic.  Coupo  ornée 
de  figures  en  —  d'un  travail 
exquis,  patella  in  qaâ  sigilîa 
erant  egregia.  Cic.  Pièce  qui  a 
encore  tout  son  — ,  asper  num- 
mas.  Saet.  Argenterie  sans  — , 
rasile  argentum.  Vell.  ||  (Spéc.) 
(Sculpt.)  Ouvrage  do  haut  — , 
et,  p.  ext.  un  haut  — ,  ecty- 
pam,  1,  n.  Plin.  imago  ectypa. 
Saet.  emblema,  matis  (Dat.  et 
.■\bl.  plur.  matis),  a.  Cic.  Ou- 
vrage de  bas  — ,  et,  p.  ext.,  un 
bas  — ,  opus  cn'latam.  Cic.  cœ- 
latara,  se,  f.  Plin.  crasta,  se,{. 
Cic.  typas,  i,  m.  Cic.  prostypon, 
i,  n.  Plin.  (.\.X.\V,  152).  Le  — 
(en  peinture),  èminentia,  se,  f. 
Cic.  Etre  en  — ,  avoir  du  — , 
eminére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ut  qaxdam  eminêre  credamas . 
Qaint.  non  pictara  eminet. 
Qaint.)  ;  exstâre,  intr.  Cic. 
(ex.:  qao  Tnagis  exstâre  videa- 
tar  qaod  erit  illaminatam. 
Cic).  Donner  plus  de  —  aux 
autres  parties,  alla  eminentiora 
facêre.  Qaint.  ||  (Fij.)  Eminens 
effigies  [virtutis).  Cic.  Voy.  É- 
CL.tT,  SAILLANT.  Traits  en  —  et 
en  pleine  lumière,  èminentia 
et  prompta,  prompta  et  aper- 
ta.  Cic.  Le  mépris  de  la  dou- 
leur met  en  —  la  grandeur 
d'âme,  altitado  animi  contem- 
nendis  doloribas  em,inet.  Cic. 
Donner  du  —  à,  dare  speciem 
alicai  rei.  Liv.  Voy.  rehausser. 
^  Restes  d'un  repas.  Cenarum 
reliqaiie.  Plaat.  Sen. 
relier,  v.  tr.  Lier  de  nouveau. 
Religâre,  tr.  Plin.  ||  (Fig.)  Voj. 
rattacher,  réparer.  ^  Lier  di- 
verses parties  les  unes  aux  au- 
Religâre,  tr.  Cees.  (cf.  trabes 
axibas.  Cses.).  —  à  l'aide  de 
cerceaux  (les  douves  d'un  ton- 
neau), cingêre  circalis.  Plin. 
—  avec  du  mortier,  du  bitume, 
inlerlinëre,  tr.  Liv.  Plin.  Voy. 
LIER.  Il  (Spéc.)  Coudre  ensemble 
les  cahiers  d'un  livre  et  les  em- 
boîter dans  une  couverture. 
Conglatinâre  {libros).  Jet.  Gla- 
iinâre  oa  compingére  {librani). 
Plin.  —  uu  livre  en  parchemin, 
libram  membranâ  vesiîre.  Plin. 
Il  (P.  anal.)  Mettre  eu  communi- 
cation par  des  voies,  des  passa- 
ges. CommittëTe,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  committëre  opéra.  Liv. 
viam  vise.  Liv.  Taaras  Cauca* 
so  committitar.  Curt.);  con- 
juDgére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
montem  muras  cam  oppido 
conjangit.  Cses.  sablicse  con- 
junctse  cam  omni  opère.  Cses.); 
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iDJungère,  tr.  Là-,  (ex.:  in- 
jangirt  ppera  et  i-ineat  muro. 
Liv.  tecta  injimcta  muro.  Lw.  ■ 

Voy.  JOISDRK,  VMR.  RliUNlB.  |i 
(Fi's.l  Voy.UER,R-»TTACHKR,UMIl. 

relieur,  s.  m.  Celui  qui  relie 
des  livres.  Glutiruitor  libroram 
ou  sinipl.  gliuinator,  orit,  m. 
Lucil.  Cic. 

religieusement,  adv.  D'une 
manière  religieu?*.  Pif,  adv. 
*'en.  Religiosi,  adv.  Cic.  Cas- 
«,  «dv.  Cic.  Il  (Fig.l  Dune  ma- 
nière très  scrupuleux.  Helipio- 
sf,  adv.  Cic.  Sjnofê,  adv.  Cic. 

religieux,  euse,  adj.  Qui  tient 
a  la  religion.  .4d  de»  (ou  deo- 
rom)  cu/(um  ou  ad  res  dii-i- 
nas,  ad  sacra  pertinens.  Cic. 
Religiosas,  a,  am,  adj.  Cic. 
(cf.  r.  /ora.  Cic.\  Sacer,  cra, 
cram,  adj.  Cic.  etc.  Consecra- 
toî,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (Tra- 
duire aussi  par  le  génit.  sacro- 
rom  ou  religionis.).  Cérémonie 
— ,  res  dii'ina.  Cic.  sacrum,  i, 
n.  Cic.  sollemrie,  l's,  n.  Liv. 
Tac.  Au  plur.  Cérémonies  — , 
act«s  — ,c3erimoni3e,arum,  f.  pi. 
Cic.  Respect  — ,  cxrimonia,  œ, 
t.  Cic.  Coutumes — ,  religiones, 
am,  f.  pi.  C'est  un  usage  —  de..., 
sacrum  est  (avec  l'Infin.).  Plin. 
Caractère  — ,  religio,  onis,  f. 
Cic.  sanctitas,  atis,  f.  Cic.  For- 
mule — ,  Carmen,  inis,  n.  Liv. 
Pratiques — ,  religionum  sancti- 
tates.  Cic.  ou  simpl.  religiones. 
um,  f.  pi.  Cic.  Silence  —,  sa- 
crum silentium.  Hor.  Observer 
un  silence  — ,  favêre  linguse  ou 
eimpl.  favëre,  intr.  Cic.  Les 
prescriptions  —  et  les  rites, 
religiones  et  cserimonise.  Cic. 
sollemnes  religiones.  Cic.  (Mil. 
73).  Etablir  des  lois  — ,  religio- 
nes instituére.  Liv.  Motifs  d'un 
acte  — ,  rafio  religionis.  Quint. 
(IV,  pr.  6;.  Ensemble  des  pra- 
tiques — ,  religio,  onis,  f.  Cic. 
Liberté,  toléraiice  — ,  libéra 
de  Deo  qaid  veti»  credendi , 
eamque  quo  rita  velis  colendi 
potetta».  A.  libéra  deam  co- 
lendi potestas.  A.  Morale  — , 
religio,  onit.  t.  Cic.  Doctrine 
— ,  enseignement  — ,  doctrina 
religionis.  Cic.  ratio  rerum 
divinarum.  Cic.  Un  précepte 
— ,  une  doctrine — ,prseceptum 
ou  decretam  religionis.  Cic. 
Système  — ,  divinae  religionis 
ratio.  Cic.  Intéi-êts  — ,  religio, 
onis,  f.  Cic.  rerum  sacraium 
ratio,  Cic.  Objets  — ,  nligiones, 
am,  t.  pi.  Liv.  De=  idées,  des 
opinions  — ,  religiones  alicuju» 
on  qax  aliquis  de  deo  rtHgio- 
nibutqae  sentit.  Cic.  ou  simpl. 
r-eligiones,  um,  t.  pi.  Cic  Céder 
k  des  influences,  à  des  considé- 
rations — ,  religione  mtviri  ou 
dfici.  Cic.  Crainte,  terreur  — , 
tuperntitio,  onis,  t.  Cic.  hor- 
ror,  «ris,  m.  Virg.  Liv.  T  Qui 
obserre  les  règles  de  la  religion. 
Pias,  a,  am,  adj.  Cic.  Retigio- 
»u»,  a,  om,  adj.   Cic.   Diligent 
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religionnm  cultor.  Liv.  Voy. 
PiEi'X.  Sentiments  — ,  loi  — , 
croyance  — ,  religio,  onis,  f.  Cic 
(cf.  religionem  saperstitio  imi- 
tatur.  Cic.  religio  utilis  civita- 
tibus.  Cic).  pietas,  atis,  f.  Cic. 
(\'oy.  PIÉTÉ),  /idt-j,  ei,  (.  Hier. 
Zèle  — ,  religio,  onis,  f.  Cic. 
Scrupule  — ,  religio,  onis,  f. 
Cic.  xf.  rt-ligionibus  impcdiri. 
Cic).  Inquiétude,  souci  en  ma- 
tière — ,  religio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
religione civitatem  solvére.  Cic. 
magnam  religionem  declarûre. 
Cic.  animas  religione  liber. 
Liv.).  Dont  on  se  l'ait  un  scru- 
pule — ,  religiosas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Etre  très  — ,(leos  castissimc 
colère.  Cic.  IndilTérence  — ,  ne- 
gligentia  deum.  Cic.  ||  (P.  ext." 
Très  scrupuleux.  Religiosas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Voy.  conscien- 
cieux, SCRUPULEUX.  1  Qui  appar- 
tient aux  règles  monastique». 
Religiosus,  a,  um,  adj.  Èccl. 
Voy.  HONACAi.,  MONASTIQUE.  Une 
maison  — ,  voy.  monastère.  || 
Subst.  Un  — ,  religiosus,  i,  m. 
Salv.  (Avec  une  nuance  de  res- 
pect.) nonnus,  i,  m.  Hier.  Voy. 
MOINE.  Une  — ,  sacra  virgo. 
Aag.  nonna,  se,  (.  Hier,  nona- 
cha,  se,  f.  Hier. 

religion,  s.  f.  Ensemble  de 
croyances,  de  pratiques,  ayant 
pour  objet  de  rendre  hommage 
à  la  Divinité.  Religio,  onis,  I'. 
Cic,  (ordin.  au  plur.  religio- 
nes, CI.  religiones  interpretari. 
Cses.  civitatem  religionibus 
instituére.  Cic).  Res  divinse. 
Cic,  Deorum  caltas.  Cic.  Il  est 
conforme  à  la  —  de...,  religio- 
sum  est  (avec  l'Infin.).  Plin. 
Défendu  par  la  — ,  religiosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  ne(astas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Crime  contre  la 
— ,  voy.  SACRILÈGE.  Pratiquer, 
observer  sa  — ,  colère  deos.Cic. 
Voy.  pratiquer.  La  vraie  — , 
recta  religionis  ou  rerum  divi- 
narum, cognitio.  Eccl.  Une 
fausse  — ,  religio  perversa.  Cic. 
supeistitio,  onis,  f.  Cic.  La  — 
cliiétienne,    juive,     etc.,      voy. 

christianisme,        JUDAÏSME,  CtC. 

Professer  une  — ,  voy.  profes- 
ser. Avoir  une  autre  — ,  deo- 
rum culta  diSerrt,  Cic.  Em- 
brasser une  autre  — ,  changer 
de  — ,  sacra  patria  deserërc. 
Cic.  externam  religionem  sus- 
cipére.  Cic.  sacra,  ab  externû 
natione  asciscére.  Cic.  Le  fon- 
dateur d'une  — ,  aactor  reli- 
gionis. Cic.  conditor  sacri.  Cic. 
—  d'Etat,  sacra  pablica.  Liv. 
Instituer  une  —  d  Etat,  religio- 
nem aliquam  ou  sacra  aliqaa 
pahlicù  auctoritate  sandre, 
munîre.  Liv.  La  —  réformée, 
et,  elUpt.,  la  —  (le  protestan- 
tisme), voy.  RÉFORME.  Guerres 
de  —,  bellum  pro  religionibus 
siisceptum.  Liv.  bellum  sacrum. 
Liv.  Faire  des  guerres  de  — , 
pro  religionibus  sais  bella  sus- 
cipëre.   Cic.    La    —    naturelle 
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i.inspirée  pai  la  raison),  tU2<u- 
ralis  ou  rationali»  religio.  .-I. 
religio  a  naturà  oïl  ratione  or- 
fa  ou  protecici.  A.  1  Obser- 
vation des  croyances,  des  pra- 
tiques instituées  pour  rendie 
hommage  à  Dieu.  Religio,  onis, 
f.  Cic.  ,cf.  magnam  religionem 
declaràre.  Cic).  Pietas  erga 
deum  (deos),  ou  simpl.  pietas, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  piété.  Avoir 
de  la  — ,  voy.  pieux,  religieux. 
Un  homme  sans  — ,  homo  im- 
pias  erga  deum.  Cic.  negligens 
religionum.  Cic.  religionis  con- 
temptor.  Cic.  N'avoir  nulle  — . 
voy.  ATHÉE.  Il  (P.  ext.)  Senti- 
ment de  grand  scrupule.  Reli- 
giOj  onis,  f.  Cic.  (cf.  relig.  o(- 
ficii,  Jurisjurandi.  Cic.  fidet  et 
religio  /adicis.  Cic).  Voy.  con- 
science. Se  faire  un  point  de  — 
de,  voy.  honneur.  Violer  la  — 
du  serment,  jasjurandum  m- 
gligëre,  violûre.  Cic.  Surpren- 
dre la  —  de  qqn  (sa  bonne 
foi),  voy.  FOI.  1  Etat  de  celui 
qui  vit  en  communauté  sous 
une  règle.  Monachatas,  ùs,  m. 
Greg.-Tur.  Voy.  uonastiqle. 
Entrer     en     — ,     voy.     molne, 

VOILE. 

religionnaire,  s.  m.  et  f.  Voy. 

RÉFORMÉ,    protestant. 

religiosité  (lat.  post.  religiofi- 
tas.  Apal.  Tert.  Vulg.].  e.  1". 
(Arch.)  Excès  du  sentiment  re- 
ligieux. Saperstitio,  onis,  f. 
Cic.  1  Disposition  pour  les  sen- 
timents religieux.  Pietas  erga 
deum.  Cic.  Religio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  PIÉTÉ. 

reliquaire,  s.  m.  Botte,  coffret 
où  l'on  conserve  les  reliques. 
Voy.  ciiasse. 

reliquat,  s.  m.  Ce  qui  restedù 
lorsqu'un  compte  a  été  arrêté. 
Quod  reliquum  restât.  Plant. 
Reliqui  summa.  Cic.  Pecunise 
reliquœ.  Cic.  ou  simpl.  reli- 
quum,  i,  n.  Cic.  et  ordin.  au 
plur.  reliqaa,  orum,  n.  Cic. 
residuse  pecunise.  Cic  Demeu- 
rer comme  —  do  compte,  in 
debitis  residére.  Cod.-Th.eod. 
Solder  un  —  de  compte,  pe- 
cuniam  reliquam  solvére.  Cic. 
—  des  caisses  de  l'Etat,  du 
budget,  quod  de  pecunià  pu- 
blicà  saperest.  Liv. 

reliquataire,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  redoit  un  reliquat.  Qui 
(quœ)  nondum  [pecanias)  sol- 
vit.  A.  Qui  iqusej^  rétro  débet. 
A.  Etre  — ,  reliqua  trahére, 
habêre  ou  debére.  Jet. 

relique  (lat.  post.  reliquia. 
Eccl.),s.(.  Cequi  reste  d'un  saint 
après  sa  mort.  Hominis  conse- 
crati  ou  rei  consecraUe  reli- 
quise.  Eccl.  ou  sirapl.  reliquias, 
arum,  f.  pi.  Aag.  P.  plaisant. 
Ressembler  au  baudet  qui  porte 
les  — ,  pomparum  ferculis  esse 
similes.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Garder 
une  chose  comme  une  — ,  en 
faire  des  —  «eri'âre  aliquid  ad 
memoriam  alicajus  ou  alicuf'i» 


RKM 


RHM 


REM 


15:')? 


ni.    l./jjë  colùr,:.   A.  ^  Restes. 

Voy.    RESTE. 

rehro  v.  tr.  Lire  de  nouveau. 
Relcijére,  tr.  Ilor.  Oi\  Revol- 
vëre,iT-  Hor.  Iterum  légère. 
Cic.  Lire  et  — ,  lectitûre,  tr. 
Plin.  j.).  (cf.  non  letjendos  li- 
bros,  sed  lectitandos.  Plin.  j.  Se 
—  (relire  ce  qu'on  a  écrit  pour 
le  corrigor),  recognoscâre  [suos 
lihros  ou  sua  opéra).  Plin.  j. 

reliure,  s.  f.  Manière  dont  un 
livre  est  relié.  Integamentam 
ou  involacram  libri.  Plin. 

relocation,  s.  f.  Nouvelle  loca- 
tion ou  sous-location  d'une 
chose.  Altéra  (ou  secundaj  lo- 
catio.  Jet.  —  d'une  maison, 
sedes  recondactse.  Cic. 

relouer  (lat.  post.  relocâre. 
Olp.),  V.  tr.  Prendre  ou  donner 
de  nouveau  en  location.  Recon- 
dticëre,  tr.  Ulp.-dig.  |  Sous- 
louer.  Voy.  ce  mot. 

reluire,  v.  intr.  Luire  avec  des 
reflets  lumineux.  Reliicêre,  intr. 
Cic.  Splendêre,  intr.  Virg.  Juv. 
Hesplendëre,  intr.  Virg.  Voy. 
BRILLER,  LUIRE.  ||  (Fig.)  Se  mon- 
trer avec  éclat.   Voy.  briller, 

RESPLENDIR. 

reluisant,  ante,  adj.  Qui  re- 
luit. Nitidus,  a,  um,  adj.  Cic. 

Voy.    LUISANT,   BRILLANT. 

reluquer,  v.  tr.  Regarder  cu- 
rieusement. Voy.  LORGNER.  ^ 
Regarder  (avec  envie).  Voy.  con- 
voiter, ENVIER. 

remâcher  (lat.  post.  remasti- 
câre.  Gloss.),  v.  tr.  Mâcher  une 
seconde  fois.  Rumjnâre,  tr.  et 
intr.  et  ruminàri,  dép.  intr.  et 
tr.  Virg.  Col.  Plin.  Iteram 
masticâre  ou  mandëre.  A.  Re- 
mandére,  tr.  Plin.  ||  (Fig.)  Re- 
passer dans  son  esprit.  Henian- 
dêre,  tr.  Qviint.  Voy.  ruminer. 

remaniement  et"  remani- 
ment,  s.  m.  Action  de  rema- 
nier, ketractatio ,  onis,  f.  (usité 
seulement  au  piur.  rctracta- 
tiones).  Aag.  Le  —  d'ouvrages, 
retracta  opéra  (n.  pi.).  Sen. 

remanier,  v.  tr.  Modifier  en 
maniant  de  nouveau.  Retrac- 
tàre,  tr.  Ov.  Sen.  Voy.  refaire, 
RÉPARER.  Il  Fig.  Retractâre  {li- 
bram).  Sen.  Voy.  retoucher. 

remarier,  v.  tr.  Marier  de  nou- 
veau. Iteram  filiam  in  matri- 
moniam  dàre  ou  naptam  col- 
locâre.  A.  Se  —  (en  pari,  de 
l'homme),  novum  conjugium 
inlre.  Cic.  iteram  ou  denuo 
axorem  dacëre.  Cic.  Se  —  (en 
pari,  d'une  femme),  iteram  ou 
denao  nabëre  alicai.  Cic.  alteri 
viro  nabëre.  Cic. 

remarquable,  adj.  Digne  d'è- 
'  tre  remarqué.  CoDspîouus,  a,  j 
nm,  adj.  Hor.  Liv.  Sen.  Tac. 
(ex.  :  conspicaam  aliqaem  fa- 
cëre.  Lii.)  ;  coDspectus,  a, 
ujn,  p.  adj.  Liv.  Tac.  (se  dit 
des  personnes  et  des  choses); 
conspiciendus,  a,  um,  adj. 
▼erb.  Liv.  Ov.  (ex.  :  c.  opas. 
Liv.)  ;   observabilis,   e,   adj. 


Sen.  Qaint.  (cf.  Sen.  [bon.  IV, 
23,  11.  Qaint.  [{X,  1,  20J);  vj- 
sendus,  a,  um,  adj.  vurb. 
Cto.  etc.  (ex.  :  v.  ornntas.  Cic. 
[Vatin.  31].  subst.  n.  pi.  Athenœ 
Tnulta  viaenda  kabentes.  Liv. 
r.\LV,  -27,  11]);  illustris,  e 
(•  distingué,  remarquable  •), 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  res  [■  événe- 
ment •]  illastrior.  Cœs.  legatio 
illasti'ior.  Nep.  causa  [•  ca^  ■>]. 
Cic.  ejas  in  onmi  vità  nihil  est 
ad  laadem  illustrias  qaam  ipia 
calamiias.  Cic)  ;  insignis,  e 
(■  qui  se  distingue,  d'oà  re- 
marquable "),  adj.  Cic. etc. (ex.: 
insignis  ad  deformitatem  [«  par 
sa  laideur  •].  Cic.  insignis  im- 
probitas.  Cic.  annas  insignis 
incendio  ingenti.  Liv.  insi- 
gniora  monamenta.  Liv.);  lu- 
culentus,  a,  um  (-  bien  éclai- 
ré, d'où  remarquable  ■),  adj. 
Ctc.  etc.  (ex.  :  l.  forma.  Ter.  l. 
(actum.  Cic);  memorandus, 
a,  um  (•  digne  de  mémoire  ■), 
adj.  verb.  Vir^g.  Liv.  Ov.  Flor. 
(voy.    .mémorable);    notabilis, 

e,  adj.  Cjo.  etc.  (ex.:  n.  exitas. 
Cic);  egregius.  a,  um  («  qui 
sort  de  l'ordinaire  •),  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ciVis.  Cic.  malier  [ou 
virgo]  egregiô  forma.  Ter.)  ; 
eximius,  a,  um  (-  pris  entre 
tous,  d'où  remarquable  •),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ingeniam.  Cic 
('actes.  Cic.  virtutes.  Cic.  Liv.); 
eminens  (■  qui  éclate  aux  yeux, 
d'oà  remarquable  •),  p.  adj. 
Cic.  Tac.  (voy.  éminent);  prse- 
stabilis,  e  (-  supérieur,  excel- 
lent, remarquable  ••^,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  prsestabihs  insignis- 
que  virtas.  Cic  res  aut  magni- 
tadine  prsestabiles  aut  novitate 
primœ.  Cic);  prœstans  (•  su- 
périeur, excellent,  remarqua- 
ble "),  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
preestans  et  ingenio  etdoctrinô. 
Cic.  voy.  supérieur).  Etre  — , 
eminére,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[se]  distinguer)  ;  nitère,  intr. 
Cic  etc.  (voy.  briller). 

remarquablement,  ad  v.  D'une 
manière  remarquable.  Egregië, 
adv.  Cic.  (cf.  egregië  Grsecêlo- 
gui.  Cic).  Eximië,  adv.  Cic. 
Liv.  Jav.  Insignitë,  adv.  Cic. 
Insigniter,  adv.  iVep.  |  Extrê- 
mement. Voy.  ce  mot. 

remarque,  s.  f.  Action  de  re- 
marquer. Notaiio,  onis,  f.  Cic. 
Observatio,  onis,  t.  Cic  (cf.  ob- 
servationes  prodëre  de  aliquâ 
re.  Plin.).  Animadversio,onis, 

f.  Cic.  Annotatas,  ûs,  m.  Val.- 
Max.  (cf.  morte  digna  annotata. 
Val.-Max.).  Faire  la  —  d'une 
chose,  voy.  remarquer.  Digne 
de  — ,  voy.  remarqu.4ble.  Arch. 
Il  n'y  eut  rien  de  grande  — , 
voy.  REMARQUABLE.  ||  Obsorva- 
tion  sur  la  conduite  de  qqn, 
blâme.  Nota,   a?,    f.   Cic.  Voy. 

BL-tME,    RÉPRIMANDE,    REPROCHE.    || 

Observation  littéraire,  gramma- 
ticale, note.  Annotatio,  onis,  f. 
Plin.  Voy.  note.  Faire  quelques 


—   sur  qr[cli. ,pauca  annotâre 
de  aliqaâ  re.  Plin.  j.  Voy.  a.n- 

NOTER,    COMMENTER. 

remarquer,  v.  tr.  Marquer  de 
nouveau.  Rarsas  ou  iteram  no- 
târe  ou  signùre.  Cic  Voy.  mar- 
quer. Il  (Arch.)  Marquer  soi- 
gneusement. Voy.  MARQUER  et 
SOIGNEUSEMENT.  *f  Marquer  ce 
qui  a  attiré  notre  attention. 
Notâre,  tr.  Ci'c.  etc.  (voy.  no- 
ter); annotâre,  tr.  Sen.  Col. 
Qaint.  Plin.  j.  (ex.  :  de  quiba» 
paaca  annotabo.  Quint,  hsec 
tamen  non  annotamus.  Sen. 
sed  illa  mayis  annotuntur. 
Sen.);  signàre,  tr.  Ctc.  etc. 
(ex.:  aliqaid  s.  in  aninxo  Cic). 
Faire  —  (q<(ch.  à  qqn),  mo- 
nére,  tr.  <Jic.  etc.  avertir); 
commonefacëre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  rappeler);  advertére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  animum 
alicuj'us  ad  aliquid.  Cic).  T 
Porter  son  attention  (sur  qqn, 
sur  qqch.).  Animadvertëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  prœsens 
haud  animaavei'sum  [prodi- 
gium].  Tac.  non  animadverti 
m  pace.  Cic.  at  animadverta- 
tar  quicqaid  facias.  Cic.  ecquid 
animadvertis  horum  silentium  ? 
Cic.  si  qaod  [peccatum]  est  a- 
nimadversam.  Cic  animadver- 
tit  [aliquem]  scribentem.  Cic 
animadvertit  Cœsar  anos  ex 
omnibas  Sequanos  nihil  earam 
reram  facère.  Cœs.  animadver- 
tebas  igitur  versus  ab  iis  ad- 
misceri  orationi.  Cic.  equiden\ 
etiam  illad  animadverto  leni-  ^ 
taie  verbi  rei  tristitiam  esse 
mitigatam.  Cic.)  ;  sentîre,  tr. 
Cjc.  etc.  (voy.  [s']  apercevoir.)  ; 
intelligère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
comprendre)  ;  vidère,  tr.  Cjc. 
etc.  (voy.  .apercevoir  et  [s']aper- 
cevoir)  ;  perspicére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  DISTINGUER,  observer, 
attention);  observâre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  observer).  Se  faire  — 
en  bien  ou  en  mal),  conspici. 
Cic.  Liv.  conspicaam  esse.  Liv. 
aliqaâ  re)  notabilem  esse.  Cic, 
aliqaa  re)  insigniri  (■  se  sin- 
gulariser -).  Sen.  Voy.  [se]  dis- 
tinguer. Vouloir  se  faire  — , 
oculos  in  se  convertëre.  Cic.  se 
conspici  velle.  Liv. 

rembarquement,  s.  m.  Action 
de  rembarquer.  Nova  ou  se- 
canda  in  naves  iinposiiio.  A. 
Après  le  —  des  troupes,  post- 
qaam  milites  in  naves  rursus 
(ou  denuo)  conscenderant.  Liv. 
*[  Action  de  se  rembarquer.  No- 
va ou  secanda  in  navem  con- 
scensi'o.  A. 

rembarquer,  v.  tr.  Embarquer 
de  nouveau.  In  navem  rursus 
imponëre.  D.  Se  — ,  et,  intran- 
sitivt.  — ,  navem  rarsas  ou  ite- 
ram conscendëre.  {A.)  Venir  sa 
— ,  ad  naves  se  recipëre.  Liv. 
Il  (Fig.)  Se  —  dans  une  entre- 
prise périlleuse,  novam  aleam 
(ou  novum  periculum)  adira 
(ou  sublre).  A. 
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rembarrer,  v.  ir.  Repousser 
vivement.  Retriid^re,  ir.  Cic. 
I  Fie.)  Rttimdên-.ir.  Altic.  op- 
Cic.  (cf.  belle  retundit  Anto- 
mam.  Altic.  op.  Cic).  P.ext.  — 
de*   raisoiinemeuts,  voy.  iubat- 

TRE,    KÊ1-T.TER. 

remblai,  S.  m.  Terres  employée* 
à  remblaver.  Congestio,  om.«. 
f.  Vitr.  }igger.  eris,  m.  Os- 
Conjectas  terrœ.  Liv.  — ^J» 
pierre*,  suggeatus  lapidetis.  Col. 
Surélever  la  plaine  par  un  —, 
exaggeràre  planitiem  aggestà 
humo.  Cart. 
remblayer,  v.  tr.  Rapporter 
de*  lene*  pour  hausser  un  ter- 
rain trop  bas.  Aggeràre,  tr. 
Cart.  Exaggerârc,  tr.  Cutt. 
remboîtement.  s.  m.  Action 
de  remboîter,  licstitatio  m  suum 
locum.  A.  Le  —   d'un  membre, 

memhritm  in  saum  locam  re- 
po^itmii.  Cels. 
remboîter,  v.  tr.  Faire  rentrer 

(on  place  ce  qui  est  déboité).  In 

(ocum    Simm    reponére.    Cels. 

Compellére   (maxillam)   in  se- 

dem  saam.  Cels. 
rembourrer,  v.  tr.  Garnir  de 

bourre,  de  crin,  etc.  Tomento 

farcire,  effarclre  ou   referclre. 

A.   Rembourré,   pahinatas,   a, 

um,  p.  adj.  Plin.  Paillasson  —, 

tomentum,  i.  n.  Mart. 
remboursable,  adj.  Qui  doit 

être   remboursé.  Voy.   payabi-e, 

REMBOUBSEB. 

remboursement,  s.  m.  Action 
de  rembourser,  résultat  de  cette 
action.  Solatio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  PAIEMENT.  Opérer  un  —, 
voy.  REMBOURSER.  Poursuivre 
le  —  d'une  dette,  débita  con- 
sectàri.  Cic. 

rembourser,  v.  tr.  Rer.dre  à 
qqn  (le  montant  de  ses  dépen- 
ses). Solvère  pecanias  débitas. 
Cxs.  ou  pecaniam  debitam.  Cic. 
Ditsolvëre  {nomen,  ses  alie- 
nam).  Cic.  —  une  partie  de  ses 
dettes,  reponére  aliqaid  ex  dé- 
bita. Cic.  Etre  remboursé,  in 
solatam  oapro  solato  accipére. 
Sen.  Jet.  Voy.  dette,  payer.  1 
Faire  rentrer  fqqn)  dans  les 
dépenses  qu'il  a  laito*.  Irnpen- 
tam  prœ-ttàre  alicai.  Liv.  Prses- 
tàre  alicai  qaod  expendit.  Cic. 
Voy.  défbaïeb,  indem.mser.  — 
intégralement  qqn,  reddére  _a- 
licui  impensam  ad  atsem.  Plin. 
Se  —  d'une  avance,  accipére 
aliquid  ex  débita  in  lolulam 
ou  pro  sijlato  accipére.  Sen. 
Jet.  1  Remettre  dan*  sa  bourse. 
Voy.  EMPociiEii.  IJ  Fig.  Ironiqt. 
—  des  coups  d'epée.  Voy.  at- 
traper, RECEVOm. 
rembrunir,  v.  tr.  Rendre  plus 
brun.  FuïCâre,  tr.  Cic.  Infas- 
cûre,  tr.  Cic.  Obscarûre,  tr. 
Ci:.  Voy.  assombrir,  noircir, 
OBSCURCIR.  Le  ciel  se  rembrunit, 
nabilOi-e  cœpit.  Varr.  Ciel  rem- 
bruni, oftscu'om  cœlam.  Hor. 
|Fig.  Voy.  ASSOMBRIR,  obscurcir. 


REM 
Front  rembruni,  frans  obdacta. 

Hor.    Voy.  SOMIIBK,   SOUCIEUX. 

rembrunissement,  s.  m.  Etat 
ilo   ce  qui   est   rembruni.  Voy. 

OBSCURCISSEMENT. 

remède,  s.  m.  Ce  qu'on   em- 
ploie pour  guérir  une  maladie. 
Remedium,  ii,   n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  r.  cfl\ca.r.  Cels.  c.vcitutis. 
Tac.  remédia  adhibêre   cllicni. 
Plin.    marbis   animaram.   Cic. 
remedium     qaoddam     Itabi^re. 
Cic.    veneficiis    remédia    inve- 
nire.  Cic.  remédia  qaodam  uli. 
Cic.  remédia  esse.  Cic.)  ;  medi- 
cina,  »,   f.  Cic.  etc.  (ex.  :  me- 
dicinam   adldbëre.  Cic.'l;    me- 
dicamen,  minis,  n.  Cic.  etc. 
(vov.   MtDicAMENT.)  ',    mediCB- 
mèntum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex. 
m.  salutare.  Cic.  salabre.  Liv. 
medicamenta,  quibas  sanantur 
aculi.  Sen.  medicamentam  corn- 
ponérc.    Plin.\    —    de    bonn.' 
femme,  voy.  empirique.  ||  (Spéc.   i 
Lavement.  Voy.  ce   mot.  1  (Au 
fig.'l    Ce   qui    sert  à   guérir  un 
mal   moral.    Remedium.   i'j, 
n.  Cic.  etc.   (ex.  :  œgritadinum 
[.  contre   les  chagrins  .].   Ter. 
timoris.    Liv.    remédia   incom- 
modoram.  Cic.  prassentiam  ma- 
loram.  Liv.  id  remedium  timari 
fait.   Liv.   acrioribus   remediis 
saluti  suer   subveniendam   cu- 
rant. Cic.^;  medicina,  ae.  t. 
Cic.  etc.  (ex.  :  m.  pericaloram, 
labaris.  Cic.    medicinam  quœ- 
rère  alicai  rei.  Cic.  medicinan\ 
petëre  a  littevis.  Cic.  exspectâre 
medicinam      tcmporis.      Cic); 
medicamentum,    i,    n-   Cic. 
etc.  (ex.  :  tu.  laboram.  Cic.  do- 
loris.    Cic    illud  panchrestum 
m.  saam.  Cic).  Sans  —,  voy. 

IRRÉMÉniABLE. 

remédiable,   adj.  A  quoi  l'on 
peut  remédier  (au  propre  et  au 

fig.)   Voy.   GUÉRISSABLE. 

remédier  (lat.  post.  remedidre, 
Scrib. 7'er(.),v.tr.  Porterremède 


Il  (Au  propre.)  Afedêri,  dép.  intr. 
Cic.  Occorrere,  intr.  Cic.  etc. 
(cf.  occurrëre  venienti  morbn. 
Pers.).  Saccarrére,  intr.  Cela. 
Plin.  Voy.  remède.  ||  (Fig.)  Sa- 
nàre,  tr.  Cic.  (voy.  ouébir).  Me- 
diri,  dép.  intr.  CJc.  (cf.  medêri 
rei  publicx  afpictse.  Cic  med 
rei  inopix  framentarise.  Cset.j. 
Saccarrére,  intr.  Cset.  Sabve- 
nlre,  intr.  Cic  (cf.  rei  pablicse 
difficilUma  tempare  esse  sab- 
ventam.  Cic).  —  à  la  stérilité 
de  la  terre,  ire  obviam  in(e- 
ctxnditati  ierroe.  Tac.  —  à  la 
misère  du  peuple,  opitalàri  ino- 
pUe  plebir.  Sali.  Si  l'empereur 
n'y  avait  remédié,  ni  Cxsar 
obviam  iss'd.  Tac  —  aux  revers 
par  son  activité,  sablevùre  for- 
lanam  indastriû.  Cic. 
remêler,  v.  tr.  Mêler  de  nou- 
veau. Remiscére,  tr.  Sen. 
remembrance  (Arch.)  Ressou- 
venir. Voy.  <-e  mut.  ||  (P.  ext.) 
Ressemblance  ()ui  rappelleqqn. 

Voy.   RESSEMBl-ANCB. 
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remembrer   (lat.  post.   reme- 
mor.'iiv.    l'.ccU,    v.    tr.    (Arch.) 
Reraetiro    en     mémoire.    Voy. 
bappelf.r.  Il  (Spéc.)  S."  —  (se  sou- 
venir", vov.  ce  mot. 
remémoràti!,    ive,    adj.    Qui 
remémore.  Voy.   commémiibaiik. 
remémorer    (lat.   post.    reme- 
moràii.  Eccl.),  v.  tr.  Remettre 
en   mémoire.   Reducére  in   me- 
moriiim.  Cic.  Revoctire  in  me- 
moriam     aliquid    alicai).   Cic 
So  —  qqch,  voy.  rappeler. 
remener,  v.  tr.  Mener  de  nou- 
veau, et.  p.  ext.  mener  où  l'on 
était  auparavant.  Voy.  ramener, 
REC0SL1UIRE.  —  eu    voituie,    re- 
vehére,  tr.  Plin. 
remerciement,    s.    m.     Voy. 

REMERCIMENT. 

remercier,  v.  intr.  Dire  mer- 
ci, rendre  grâce  à  (qqn).  Gra- 
tias  agère  ou  persolvére  (ali- 
cai). Cic  (cf.  gratijs  .igére  de 
ou  pro  alimiù  re  ou  qaod  [el 
le  Subj.].  Cic.  gratias  afiére[ob 
hoc  qaod...]  Liv.).  Gi-atiam  ha- 
bére  (alicui)  pro  aliquà  re  ou 
qaod  [et  le  Subj.]  ou  qai  f-  de 
ce  qu'il. ..- etle  Subj.]. Ci'c).  Voy. 

GRACE,     RECONNAISSANT.     ||     Se   — 

(se  savoir  gré).  Vov.  gré.  *[  Ren- 
dre grâce  à  qqn  d'une  offre  en 
la  refusant  ;  refuser  poliment. 
Gratiam  facére  {de  aiiqaCi  re). 
Plaut.  Voy.  EXCUSER,  merci,  rk- 
FUSER.  Je  te  remercie  vivement, 
bénigne  ac  liberaliter!  ou  simpl. 
bénigne!  Ilar.  1  Congédier  po- 
liment.  Voy.  CONGÉDIER. 

remerciment   et    remercie- 
ment, s.  m.  Action  de  remer- 
cier. Gratia,  se,  f.  Cic.  (cf.  aù- 
cajus    gratiam    mereri.    Cic). 
Grates  (ace.  grates,  abl.  grati- 
bas),  f.   pi-   Cic  —  aux  dieux, 
gratalatio,    onis,   f.   Cic.  Faire 
tous  ses  —,  voy.  bemebcieii.  De- 
voir de  grands  —  à  qqn,  ma.ri- 
mas   gratias    alicai    habëre  ou 
agëre  debére.  Cic  Adresser  une 
lettre  de  —  à  qqn,  aj/«rc  alicai 
gratias  per  litteras.  Cic. 
réméré,    s.  m.  Convention  par 
laquelle  le  vendeur    d'un  fonds 
se  réserve  le  droit  de  le  rache- 
ter. Voy.  RACHAT. 
remettre,  v.  tr.  Mettre  de  nou- 
veau. Il  Faire  passer  de  nouveau 
,1  une  certaine  place.  Reponé- 
re, tr.    Cic  etc.  (ex.  :  lapidurn 
sao  loco.  Cic.   luxatam  femar 
[.  l'os  de  la  cuisse  •].  Cels.os.ta 
in  saas  sedes.  Cels.  se  in  cubi- 
tum.  Hor.  insigne  regium.  Cic. 
pecaniam   daplam    in  thesaa- 
ros.    Liv.    [XXIX,    19,    7|.    par 
anal,    testes    velat    in  gradam 
reponére  [-  remettre  les  témoins 
sur   la  voie  .].   Quint,  in    me- 
moriam  reponi.  Quint.  (XI,  2, 
19])  ;  restituère,  tr.  Cic.  etc. 
(ox.:  [ores   effractas.  Ter.  sta- 
tuam.  ["  remettre  en  pliice  une 
btalue  -].  Cic);  recondêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  gladium  in  vagi- 
nam.    Cic.  [inv.  Il,  l'<|     t.   de 
chirurg.     pagmenlam.      Celt. 


REM 

^aod  in  posteriarem  partem 
excidit,  eodem  modo  recondi- 
tiu:  Cel>.]  :  reducére,  tr.  Cic. 
«te.  (ex.  :  aliqtiem,  in  carcerem. 
Cic.  redacëre  ex  errore  in 
viam.  Plaat.).  —  un  vêtement, 
etc.,  resuinërts,  tr.  Qaint  (cl'. 
toyas  prétextas.  Qaint.).  —  ses 
chaussures,  soietis  inpedes  rur- 
aas  inducére.  Cornif.  —  une 
bague,  aniilam  digito  rurstxs 
aptàre.  i>en.  \\  (Par  anal.)  — 
qqch.  sous  les  yeux  de  qqn, 
voy.  RKPRÉSKNTEB.  Se  —  qqcli. 
en  tête,  voy.  rappeler.  — qqni 
aliqaem  agnoscëre.  Liv.  Voy. 
KEciiNNAiTRE,  ||  Faire  passer  de 
nouveau  à  une  certaine  posi- 
tion. JRepocëre,  tr.  //or.  (ex.  : 
fabalam  f-  une  pièce  au  théâ- 
tre .].  Hor.  [A.  F.  190]);  re- 
Stituére,  ir.  Cic.  etc.  (ex.:  re- 
stitaëre  in  possessionem.  Cic. 
ou  r.  alicai  oona.  Cic.  aliqaid 
in  pvistinam  diynitatem.  Cic. 
aliquenx  in  j-egnam.  Cic.  Nep. 
aliqaem  regem.  Cic.  voy.  rét.\- 
bur).  —  uu  navire  à  la  voile 
et  simpl.  —  à  la  voile,  voy. 
VOILE.  Il  Faire  pa.sser  de  nouveau 
h  un  état  déterminé.  Hesti- 
tuére,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.  :  ulcéra 
sanitati.  Plin.);  reducère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  ad  sala- 
■tem.  Cic.  ad  sanitatem.  Cic. 
aliqaem,  in  gratiam.  Cic.  in 
gratiam  cam  aliqao.  Cic.).  re- 
âcêre  («  remettre  en  état  -), 
tr.  Cic.  etc.  {ex.:naves  refectee. 
Cses.  voy.  réparer).  —  qqn  en 
liberté,  voy.  élargir.  —  les  en- 
nemis en  déroute,  voy.  déroute. 
Se  —  à  (qqch.),  repe<êre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  stadia.  Cic.  iter 
[•  en  route  ■].  Ov.  viam,.  Liv. 
jjagnam  [•  à  combattre  •>].  Liv. 
somnam  [•  à  dormir  »].  Cic); 
redintegrâre  ,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:prœiiurn.  Cœs  bellam.  Liv. 
voy.  recummencer).  —  à  (fair<- 
qqch.),  voy.  recommencer.  |1 
(Spéc.)  Mettre  de  nouveau  dans 
son  ancien  état.  ReScère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  repère  se.  Cic. 
reficëre  se  et  carâre.  Cic.  fes- 
sam.  via  ac  vigiliis  mi/ifeni. 
Liv.  exercitam  ou  se  ex  labore. 
Cœs.  ex  vaincre  refectas.  Sen. 
Tac.  qaorani  animi  ex  longo 
morbo  reficiantar.  Sen.  non- 
dam  satis  refectis  ex  jactatio- 
■ne  maritimà  m.ilitibas.  Liv. 
reficëre  animam.  Cic.)  ;  reci- 
père,  tr.  Cic.   etc.   (ex.  :    reci- 

fiëre  animam  [ou  animos]  a 
ou  ex]  pavore.  Liv.  se  diffical- 
ter  recipére  [eu  pari,  d'ani- 
maux]. Vai'r.  se  ex  terroi-e. 
ex  timoré,  ex  (agà.  Cses,);  re- 
creàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ali- 
qaem. Nep.  recreari  [•  se  re- 
mettre •]  ex  vaincre.  Cic.  ex 
valneribus.Liv.exmeta  se.  Cic. 
[Cat.  3,  U,  8])  ;  colligère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  se  [•  de  son  émo- 
tion •].  Cic.  on  dit  aussi  a  me- 
ta respirâre.  Cic.  [Clu.  70,  380]). 
— ,  c.-à-d.   réconcilier,  voy.  ce 
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mot.  T  Faire  passer  de  sa  main 
aux  mains  de  qqn.  Dare,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  quod  prœsens 
tanqaam,  in  manaa  datar,  ja- 
candias  est.  Cic.  litteras  ou 
epistolam  alicai.  Cic.  alicai 
litteras  ad  aliqaem.  Cic.  dntis 
jam  epistolis  aiem  commainre. 
Cic.  epistohim  accabanti  in 
convivio.  Nep.  pecaniam.  Cic. 
abs.  des  Cario  [•  à  remettre  à 
Curius  "].  Cic.)  ;  tradëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mihi  trade  istad. 
Plaat.  aliqaem  asservandam 
castodibascorporis.Cart.alicai 
regnam  per  manas.  Liv.  peca- 
niam reyiam  qaasstoribas.  Liv. 
possessiones  et  res  creditori- 
bas.  Cœs.  alicai  castodiam  na- 
viam.  Cses.  alicai  urbem.  Cart. 
alicai  imperiam.  Cses.  alicai 
sammam  imperii.  Csrs.  alicai 
provinciam.  Sali,  alicai  tar- 
rim  taendam.  Cxs.  obsides 
Heedais  castodiendos.  Cxs.)  ; 
reddëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
cai litteras.  Cic.)  ;  exbibére 
("  se  dessaisir  de,  remettre  •), 
tr.  Cic.  etc.  ex.  :  alicai  omnia 
intégra.  Cic);  permittère,tv. 
Cic.  etc.  (ex.:  alicai potestatem. 
Cic.  omnia  dicioni  ejas.  Cart. 
se  in  (idem  ac  potestatem  po- 
pali.  Cses.  se  ou  saa  fortanse. 
Sen.)  ;  delegàre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  confier).  S'en  —  à  qqn 
de  qqch.,  permittére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicai  totam  nego- 
tiam.  Cic.  )  ;  comraittëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  alicai  aliqaid  ou 
de  aliqaa  re.  Cic.)  ;  conferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaid  ad  ou 
in  aliqaem.  Cic.  se  ad  senatas 
auctoritatem.  Cic.  rem  ad  ali- 
qaem. Cic.  caram  restitaendi 
Lapitolii  in  L.  Vestinam.  Liv.j. 
Il  Remettre  à  qqn  une  offense. 
Voy. PARDONNER.  ^  Mettre  àplus 
tard.  DiffeTre .  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  aliqaid  in  aliad  tempos, 
in  posteram.  Cic.)  ;  conferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  omnia  in 
mensem  Marfium.  Cic.  iter 
saam  in  posteram  diem.  Brat. 
ap.  Cic.  aliqaid  in  longiorem 
diem  [opp.  à  aliqaid  reprœsen- 
târe].  Cses.  eo  [-à  cette  date'] 
omnem  bellirationcm  ["le  plan 
de  campagne  »].  Cses.)  ;  pro- 
ferre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  diem 
aactionis  laxias.  Cic.  diem. 
Liv.  res,  naptias  aliqaot  dies. 
Ter.  res  prolatx.  Cic.  ante  res 
prolatas.Cic);  producère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  rem  in  hiemem. 
Cses.). 
remeubler,  v.  tr.  Meubler  de 
nouveau.  Iteram  (ou  rarsas) 
instraëre  ou  adornàre.  A.  \\ 
(Fig.)  /^amii.  Pourvoir  de  nou- 
veau. Iteram  ou  denao  instra- 
ëre {aliqaem  pecanià).  A. 
rémiaiscence  (lat.  post.  remi- 
niscentia.  Boet.),  s.  f.  Souvenir 
inconscient.  Memoria,  se,  f. 
Cic.  Voy.  SOUVENIR.  ||  (P.  ext.) 
Mémoire.  Voy.  ce  mot.  ^  Ce 
dont  nous   nous  souvenons  in- 
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consciemment.  Res  quae  {alicai) 
in  mentem  vcnit  ou  cajas  me- 
moria animam  sabit.  Cic.  Voy. 

SOUVE.MR, 

remise,  s.  f.  .action  de  remet- 
tre. ||  .'Lclion  de  remettre  dans 
un  lieu.  l:es!itutio,onis,  {.  Cic. 
Voy.  REMETTRE.  ||  (Arch.)  La  — 
d'une  pièce,  voy.  reprise.  ||  Ac- 
tion de  remettre  à  qqn.  Tradi/- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Faire  —  de, 
tradëre,  tr.  Cic.  (voy.  remet- 
tre). Après  la  —  des  otages, 
redditis  obsidibas.  Cses.  ||  (Spéc.) 
Action  de  faire  remettre  une 
somme  ;  valeur  négociable  ;  par 
ext.  lettre  de  crédit.  Voy.  va- 
leur, crédit.  Il  Ahandon  d'une 
certaine  somme.  Remissio,  onis. 
f.  Col.  Plin.  j.  Saet.  (cf.  pablt- 
cani  remissionem  petentea. 
.Saet.  post  magnas  remissiones. 
Plin.  j.  de  remissionibas  cogi- 
târe.  Plin.  ^.).  plaire  —  d'une 
dette,  remitlére  qaod  debetar. 
Cic.  ou  remittëre  pecanias. 
Cœs.  Faire —  des  frais,  donâre 
impendia.  Plin.  j.  —  totale, 
imm,anitas,  atis,  f.  Cic.  \\  Ra- 
bais. Voy.  ce  mot.  ||  Action  de 
remettre  à  un  condamné  une 
partie  de  sa  peine.  Goncessio, 
onis,  f.  Cornif.  Cic.  Quint.  Re- 
missio, onis,  f.  Sen.  (cf.  r.pœ- 
nœ .  Sen.).  Faire  —  de,  remit- 
tëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  maltam. 
Cic.  multam  [*  d'une  amende  •] 
alicai.  Liv.  r.  pœnam.  Liv.).  |1 
Action  de  renvoyer  à  plus  tard. 
Dilatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
comitioram.  Cic.  belti.  Liv.  legis 
agrariœ.  Liv.  temporis  dilatio. 
Cic.  absol.  sine  dilatione.  Liv.); 
prolatio,  onis,  f.  Cœs.  (ex.' 
pr.  diei.  Cœs.).  —  d'une  affai- 
re, procrastinatio,  onis,  f.  Cic. 
—  à  trois  jours,  comperendi- 
natio,  onis,  f.  Cic.  (Br.  2î!,  87). 
Sen.  Voy.  délai,  renvoi,  f  Lieu 
où  l'on  remet.  ||  Lieu  ou  l'on 
met  les  voitures  à  couvert.  Ve- 
hicaloram  receptacalam.  Gs. 
Voiture  de  — ,  reda  meritoria. 
.Saet.  Fig.  Mettre  qqn  à  la  — , 
in  angalani  aliqaem  compin- 
gëre.  Cic.  Voy.  rancart.  ||  Lieu 
où  le  gibier  vient  se  poser.  La- 
tebrseferaram,.  Liv.  Fig.  Atten- 
dre qqn  à  la  — ,  exspectare  dam 
aliqais  constiterit.  A. 
remiser,  v.  tr.  Mettre  sous  une 
remise.  Supponëre  ou  redacëre 
{vehiculam)  tecto.  A.  Voy.  abri- 
ter. Il  (Fig.)  Famil.  —  qqn, 
qqch.  (le  mettre  à  l'écart).  Voy. 
écart.  1  (Chasse.)  Se  —  (en 
pari,  du  gibier).  Voy.  s'arrê- 
ter, se  poser. 
rémissible  (lat.  i)09t.  remissi- 
bilis.  Tert.),  adj.  Digne  de 
rémission.  Voy.  pardonnable. 
rémission,  s.  f.  Action  de  re- 
mettre à  qqn  sa  faute,  la  peine 
qu'il  a  encourue.  Venia,  se,  f. 
Cic.  —  d'une  faute  par  bien- 
veillance, voy.  cR-ACE,  pardon, 
RE.\iisE.    Sans  — ,   voy.  inexora-  . 
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très  de  —,  voy  .-.race.  T  ActiOD 
de  se  déWudre.  Reniissio,  onis, 
i.  Clc.  (rémission  d'une  uiala- 
die).  Quand  il  y  a  — .  cum  se 
renusei-unt   doiores.  Cic.  \oy. 

DÉTESTE.      —      du     pOuU,      VOV. 

AFFUBLI?sE«EST. 

rémissionnaire,  s.  m.  et  t. 
,Aiic.  droii.)  Celui,  celle  qui  a 
ob(«nu  des  lettres  de  rémission. 

VoV.    GRACIER. 

remittence,  s.  f.  \oy.  rémis- 
sion. ,.    ^  • 

rémittent,  ente,  adj.  Qui  pré- 
sente des  rémissions.  Qai{qufe. 
qatjd)  remitlUar.  Cic.  Remis- 
ons, a.  uni,  p.  adj.  CeU. 

remmener,  v.  tr.  limmener 
aprè=  avoir  amené.  Secum  re- 
dacére.  Liv.  Voy.  ramener. 

remontage,  s  m.  Action  de 
remonter  un  courant.  Asccnsio 
ou  ascensas  flaminh.  ^.  Le  — 
de=  bateaux,  voy.  remorque. 

remonte,  s.  f.  Action  de  re- 
monter. Voy.  REMONTAGE.  || 
(Spéc.)  Action  de  fournir  la  ca- 
valerie de  nouveaux  chevaux. 
Sappeditatio  eqaorum.  A.  Che- 
vaux de  —.eqai  in  sapplemen- 
tum  coempti.  Os.  ou  ac  sap- 
plementam  dati.  A.  Se  procu- 
rer des  chevaux  de  —,  eqaos 
parôre.  Cx$.  Fournir  des  che- 
vlux  de  —,  equos  sappeditare. 

'.'S-S.  ^         Il    ,r 

remonter,  v.  intr  et  tr.  ||  1- . 
intr.  Revenir  en  haut.  Hursus 
ascendére.  Cic.  Voy.  monter; 
Idel  nouveau.  —  à  la  surface  de 
l'eau,  emerfjére,  intr.  Cic.Plm. 
existére,  intr.  Carf.  —  sur 
l'eau  (6g.),  emer;;ére,  intr.  Cic. 

(VOV.    MONTER,  SÉLEVER,  faveur  . 

—  sur  son  cheval,  eqaum  rar- 
tas  conscendëre.  Cic.  —  sur  sa 
bête  (fig.),  c.-a-d.  reprendr.. 
l'avantage,  voy.  avantage,  tig. 
_  sur  le  trône,  recaperare 
reonum.  Liv.  \\  Revenir  en  ar- 
rière. —  contre  le  fil  de  leau, 
contra  aqaam  remigàre.  Sen. 
ou  natàre.  Sen.  Fig.  —  bien 
haut  (reprendre  les  choses  de 
plus  haut),  longé  ou  longias, 
allé  ou  altias,  lapra  repetere 
(absol.  ou  ai»  aliqaa  rej.  Cic. 
?Clu.66,n;Leg.  r,6,  18^SaJ(. 
(Jug.  5,  3).  Discours  qui  remon- 
te haut,  ora<io  altias  repetita. 
Cic.  (de  Or,  111,  2i,  91)-  -  f,'* 
plus  haute  antiquité,  repetere 
ab  Mima  {extremà  ou  pmcà> 
antiqaitate  ou  vetastate.  Cic. 
(div.  I,  1,  1).  -  à  roriginedn 
droit,  a  (onte  jaria  ortum  re- 
petere. Cic.  Remonte  à  ton  ori- 
gine, ad  stirpem  rétro  devol- 
vere.  Liv.  Voy.  reprendre.  • 
V.  Ir.  Parcourir  de  nouveau  ai- 
bis  en  haut  (au  pr.  et  au  fig., 

—  une  pente,  clivam  rartas 
ascendére.   .iViH.   Voy.  monter. 

—  un  cours  d'eau,  adverium 
(lamen  tabii-e.  Cart.  En  remon- 
tant la  rivière,  adveren  (lami- 
ne. Cxe.  En  remontant  le  long 
du  fleuve,   aduersi   ripa.  des. 


Fig.  —  le  cours  des  ans,  nf)  u(- 
timà  vetattate  repetere.  Cic.  \{ 
Porter  de  nouveau  en  haut. 
Voy.  monter:  [de]  nouveau.  || 
^Pa'r  anal.)  Remettre  à  un  ni- 
veau plus  haut.  —  un  rideau, 
Io/Jër<!  aufa-um.  Saet.  Voy.  le- 
ver. —  une  horloge,  _  horolo- 
gium  (rursus  intendére.  Gs. 
Fig.  _  le  courage,  le  moral  de 
qqn  et  ellipt.  —  qqu,  a/i(ji^m 
recreàre  et  repère.  Cic.  ||  iPar 
ext.)  Dresser  de  nouveau  en 
ajustant  les  parties.  —  un  mé- 
tier, VOV.  monter.  —  des  dia- 
mants ,  '  voy.  ENCHASSER  ;  [de] 
nouveau.  Il  (Fig.)  —  une  pièce 
(de  théâtre),  voy.  reprendre. 
Il  —  un  cavalier, 'e<;uo  instraé- 
re  aliqaem.  A. 

remontrance,  s.  f.  Parole,  dis- 
coure par  lequel  on  représente 
à  qqn  son  tort.  Admonilio  , 
onis,  f.  Cic.  Voy.  observation, 
réprimande.  Faire  des  — ,  voy. 
remontrer.  Faire  â  qqn  une 
légère  —,  molli  bracchio  ali- 
qaem objargàre.  Cic.  \\  (Spéc.) 
Protestation  que  le  parlameni 
adressait  au  roi.  Voy.  protes- 
tation. 

remontrant,  s.  m.  Celui  qui 
fait  des  remontrances.  Voy. 
censeur,  protestataire. 
remontrer,  v.  tr.  Montrer  de 
nouveau.  Iteram  ou  rursos  os- 
tendëre  ou  monstrâre.  ^-  Se 
— ,  in  conspectam  {alicajasj 
iteram  venîre  ou  prodire,  ou 
redire.  A.\\—  qqch.  à  qqn  (lui 
faire  la  leçon),  voy.  leçon. 
Loc.  prov.  Gros-Jean  qui  en  re- 
montre à  son  curé,  sus  Miner- 
vam  (s.-e.  docet).  Cic.  1  Repré- 
senter à  qqn  (son  tort).  Admo- 
nêre,  tr.  Cic.  Voy.  avertir,  ré- 
primander. Il  Absolt.  Faire  des 
remontrances.  Voy.  protester. 
rémora,  s.  m.  et  (arch.)  rémo- 
re, s.  f.  Echén'.-ide,  poisson  à 
qui  les  anciens  attribuaient  le 
pouvoir  d'arrêter  les  vaisseaux. 
liemora,  œ,  f.  Donat.  Serv.  || 
(Fig.)  Obstacle.  Rémora,  œ.  f. 
Plaut.    Cels. 

remordre,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Mordre  de  nouveau  (qqn  ou 
qqch.).  Iteram  ou  rursus  mor- 
dère,  tr.  Cic.  Repetere  morsa. 
Sen.  y  (Fig.)  Remordère.  tr. 
Lacr.  Vov.  remords.  T  (  .  intr. 
Mordre  de  nouveau  (à  qqch.;. 
—  à  l'hameçon,  tiamum  iteram 
lorûre.  A.  ||  Fig.  — au  travail. 
Voy.  remettre,  reprendre.  ; 
remords,  s.  m.  Reproche  de  la 
conscience.  Angor  conscieniise  ! 
fraadisqae  craciafus.  Cic.  Pec- 
cati  dolor.  Cic.  Eprouver  des  ! 
—,  conscientiâ  (peccatoram) 
morderi.  Cic.  conscientiâ  ani- 
mi  excraciari.  Cic.  craciari 
ronsr.ientià  sceleram  saorum. 
Cic.  Le  —  l'empêche  de  dor- 
mir, concientiâ  obslrepente 
dormire  non  potest.  Cic. 
rémore.  Voy.  rémora. 
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remorquage,   s.  m.  Action  de 

remorquer.  Voy.  remorqI/B, 
remorque,  s.  f.  Traction  d'un 
navire   par  un    autre.    Tractio 
naiis.  A.  La  —,  naiis  remulco 
tracta.  A.  Etre  à  la  —,  remulco 
ferri.  Amm.  Prendre,  conduire 
un  bateau  il  la  — ,  voy.  remor- 
quer. Câble  de  — ,et,  dlipt — , 
remalcam,  i,  u.  Cxs. 
remorquer,   v.   tr.   (En   pari, 
d'un    navire),    tirer    un    autre 
navire.  Navem   remulco  adda- 
cëre  ou  dedacëre.  Cœ».  Navem 
remalco    trahére.  Liv. 
remorqueur,  adj.  Qui  remor- 
que. Bateau  — ,  et.  sabst.  un  — , 
remalcam,  i,  n.  Aas. 
remoudre,   v.   tr.   Moudre   de 
nouveau.    Iteram     ou     rarsas 
molëre.  A. 
rémoudre ,  v.  tr.  Emoudre  de 
nouveau.     Iteram    acaère    ou 
exacaëre.  A. 
remouiller,  v.  tr.   Mouiller  do 
nouveau.     Iteram    madeÇacére 
ou  iMmectiXre.  A. 
rémouleur,   s.  in.  Ouvrier  qui 
aigui-e  (les  couteaux,  elc.)   Qui 
exacait.  A. 

remous,  s.  m.  Uefoulement  do 
l'eau  contre  un  obstacle,  Ver- 
tex,  icis,  m.  Cic.  Voy.  tour- 
billon. Il  (Spéc.)  Contre-courant. 
Vov.  ce  mot. 

remparer,    v.   tr.  Munir  d'un 
remp.art.      Manire      vallo,_     ou 
simpl.  manire,  tr.  Oses.  V'allâ- 
re,   tr.  Liv.  Circamvallâre,  tr. 
Liv.  Voy.  FORTIFIER,  rempart.  Il 
Fig.  Vov.  munir,  protéger. 
rempart,  s.  m.  Mur  d'enceinte, 
levée  de  terre,  etc.,   servant  à 
protéger  une  ville,  un  château. 
Munimentum,  i,  n.  C'a»s.  Liv. 
Tac.  (ex.;  haad  parvam  muni- 
mentam.    Liv.    at  instar  mari 
lix  Sccpes    munimenta  prsebe- 
rcnt.  <Ja;s.)  ;   munitio,  onis, 
i.  Cic.  etc.  (ex.  :    arbem  muni- 
tionibua  ssepire.  Cic.  manitio- 
nes   incendëre.   Nep.    munitio- 
nés    tenture.  Liv.);  murus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  arbem  maris 
sxpire.    Sep.     muros     diraloa 
restituére,   reficëre.    Cic.    voy. 
mur,  muraille)  ;  mœnia,  um, 
n.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  mœnia  al- 
tissima.  Cxs.  vacaa  dffensori- 
bas    mœnia.    Liv.    diligentius 
arbem     religione     qaam    ipsis 
mœnibus  cingére.  Cic.  se  mœ- 
nibas     inclafiére    ou    inclasos 
tenére.  Liv.  sabraëre  canicalo 
mœnia.    Liv.)  ;   agger  ,   eris. 
m.  Cic.    etc.    (ex.:    agger  1  ar- 
qainii.    Cic.    agger    maximi^. 
Cic.  [rep.  II,  U].  Plin-  (Hl,  67; 
XXXVI,  10^]);   propugnacu- 
lum.   i,    n.  Cic.   etc.  (ex.  :  pr. 
opposilambarbarie.  Nep.);  val- 
lum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  oppi- 
dum   vallo    et    fossâ    manire. 
Cœ$.  exercitam   intra    vallam 
compellêre.  Liv.  proraire  val- 
lam  in  fossas.   Liv.).     \\    (Par 
ext.)  Espace  entre  le  mur  d  en- 
ceinte et  les  plus  proches  mai- 
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sons.  Voy.  doulevaro.  '(  (Au  fi^.) 
Tout  ce  qui  sert  à  protéger. 
Murus,  2,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
iex  ^Elia  et  Fnfia  propagna- 
cala  marique  tranqaillitatis. 
Cic);  propugnaculum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  tyrannidis. 
Nep.)\  vailum,  i.  u.  Cic.  etc. 
(ex.;  spica  manitur  vatlo  aris- 
taram.  Cic.  Alpiam  vailum 
contra  asccnsam  transgressio- 
nemque  objicêre  et  opponëre. 
Cic.)  ;  arx,  arcis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  cis  Iberum  castra  Roma- 
na  esse,  arcem  tutam  perfii- 
giamqxie  novas  volentibiis  rt:s. 
Liv.  lyranni  nuper  eos  [muro's] 
arcem  et  manimentum  sibi. 
non  civitati  paraveruni.  Liv. 
hic  locas  [foi-um]  est  igitur 
anas,  qao  perfiigiant  :  hic  por- 
tas, hœc  arx,  h.vc  ara  socio- 
ram.  Cic). 
remplaçant,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne qui  en  remplace  une  au- 
tre dans  une  fonction,  etc.  T(- 
carias,  ii,  m.  Cic.  Saccessor, 
oris,  m.  Cic.  Le  —  d'un  gou- 
verneur de  province,  procwa- 
tor  pro  legato.  Inscr.  Le  — 
d'un  consul  mort,  consul  sab- 
stitiitas.  Liv.  Remplaçante,  ri- 
cana, a',  !'.  Scn.  Etre  le—,  la 
remplaçante  de  qqn,  vice  ou 
partibas  ou  oÇ^cio  alicnjus 
fangi.  Cic  partes  ou  vices  ali- 
cajas  sustinêre.  Cic.  alicajus 
negotia  et  rationes  procurâre. 
Cic.  Etre  choisi  comme  — , 
remplaçante  de  qqn,  saccedëre 
vicariwn ,  vicâriam  miineri 
aJicii/us.  Cic  in  locum  alicuj'as 
su/'^ci.  Cic.  Nommer  un  — . 
donner  un  — (à  qqn),  vicaj'iam 
alicui  dare  Cic.  vicâriam 
atiquem  sablegër'e.  Varr.  Cic.  \\ 
(Spéc.)  Celui  qui  fait  le  service 
militaire  à  la  place  d'un  autre. 
Vicarias,  ii,  m.  Cic  (cf.  alicui 
vicarium  expedire.  Cic.  vicâ- 
riam accipëre.  Liv.). 
remplacement,  s.  m.  Action 
de  remplacer  (qqcli.  ou  qqn  . 
Saccessio  in  locam  alicujas 
Brut.  ap.  Cic  ou  simpl.  suc- 
cessio,  onis,  f.  Cic.  Choisir  en 

—  de  qqn,  substituëre  in  lo- 
cam alicujus.  Cic.  pro  aliqao. 
Cic.  alicui.  Liv.  Saet.  Elire  en 

—  d'un  autre  (en  pari,  du  pré- 
sident des  comices),  subrogàre, 
tr.  Cic  (en  pari,  du  peuple  ou 
des  collèges),  sufficére,  tr.  Cic 
Consuls  nommés  en  —  d'un 
consul   mort,  substituti  consu- 

IfS.    Liv.    Voy.    REMPLACER.       *^ 

remplacer,  v.  tr.  Prendre,  te- 
nir  la   plaça   de   (qqn,    qqch.1. 

—  qqn,  alicuj'us  vice  ou  parti- 
bus  fungi.  Cic  alica^'us  vices 
obire.  Cic.  alicujus  partes  sas- 
cipëre.  Cic  alicujus  vicem  im- 
plêre.  Cic  alicajas  vicarium 
esse.  Cic.  alicujus  personam 
gerëre.  Cic.  — ■  qqch.,  alicajas 
rei  locum,  obtinêre.  Cic.  alicu- 
jus rei  vice  (ungi.  Ilor.  alicu- 
jus rei  vicem  prsebêre.  Cic.  Se 
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faire  —  par  qqn,  aliquo  vicario 
uti.  Sen.  —  qqn  (sous  les  dra- 
peaux), vicarium  esse.  Liv.  || 
(Par  ext.)  Ai-ch.  Compenser. 
Voy.  ce  mot.  1  Metlre  i  la  place 
de  (qqn,  qqch.).  In  locam  ali- 
cujus aliqaem  sufficëre,  sap- 
ponëre.  subdëre  ou  substituë- 
re. Cic.  Aliquem  pro  aliquo 
reponëre.  Cic  Sahjicëre  ali- 
qaem alicui.  Hirt.  Subjicëre 
aliam  rem.  Plin.  Pro  aliquâ 
re  aiiqaid  subjicëre.  Cic.  1 
(Arch.)  T.  de  droit.  Remployer. 
Voy.  ce  mot. 

remplage,  s.  m.  Blocage  de 
moelionfi.  Emplecton,  i,  n.  Vitr. 
Plin.  T(Fis.'  Remplissage.  Voy. 
ce  mot . 

rempli,  s.  m.  Pli  fait  à  un  vê- 
tement pour  le  raccourcir.  Voy. 

PLI. 

rempiler,  v.  tr.  (.\rch.)  Replier. 
Voy.  ce  mot.  |  (Spéc.)  Replier 
(une  étoCfe),  pour  la  raccourcir. 
Voy.  PLI. 

remplir,  v.  tr.  Emplir  entière- 
ment. Complére,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  [ossas.  Cses.  paginam. 
naves  longas.  Cses.  os  ocalos- 
qae  [■  de  sang  •].  Cic.  vestibu- 
lam\-  de  soldats  -].  Curt.  me- 
ta, ne  complerentur  navigia. 
Liv.  cum  bene  domus  complé- 
ta est  matutino  tempore.  Cic. 
amphoras  plumbo.  Nep.  cupas 
sevo,  pice.  Hirt.  statuas  œneas 
pecuniâ.  Xep.  fossas  sarmen- 
tis  et  virgultis.  Ca's.  fossam 
aquà  ex  Rumine  derivatâ.  Cses. 
naves  serpentibus.  Nep.  se 
conchis  [«se  remplir  le  ventre 
de  coquillages  •>].  Cic  multo 
cibo  et  potione  completi.  Cic); 
explére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  (os- 
sam  aggere.  Cœs.  rimas.  Cic. 
totas  ceras  qaattuor.  Plaut.); 
implère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  fes- 
sas. Liv.  amphoram  ad  sum- 
mum. Piaat.  mero  pateram. 
Virg.  os  aquà.  Sen.  gremium 
frastis.  Cic.  impletee  cibis  vi- 
noque  vense.  Liv.  implère  ol- 
lam  denariorum.  Cic  spéc.  si 
quis  interdia  seimplevit  [■  s'est 
rempli  de  nourriture  •!.  Cels.); 
replère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  do- 
mos  exhaustas.  Cic.  repleta 
templa.  Cic);  farcire,  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  médias  parietes  (rac- 
tis  cxmentis.  Plin.  pulvinas 
rosà  fartas.  Cic.  le  part,  far- 
tas est  qqf.  remplacé  par  dif- 
fertas,  cf.  provincia  di^erta 
prsefectis  atque  exactoribas. 
Cœs.)  ;  effarcire,  tr.  Cœs.  (B. 
G.  VII,  23,  2)  ;  refercire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  cloacas  corpori- 
bas.  Cic  horrea.  Plin.  j.  au 
fig.  complures  aares  istis  ser- 
monibus.  Cic.  libros  puerilibus 
fabulis.  Cic.  ex  quo  libris  om- 
nia  referserant.  Cic.  domus 
referta  erat  aleatoribas,  plena 
ebriorum.  Cic.  referta  Gallia 
negotiatoram  est,  plena  ci- 
vium  Romanoram,.  Cic.  mare 
r.   prsedonum.     Cic).    \\   (Par 
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anal.)  Occuper  entièrement. 
Eximère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ea  res  exemisset  illam  diem. 
Liv.);  occupâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hsec  causa  primas  menses 
occupabit.  Cses.  voy.  occuper). 
Vie  bien  — ,  multa  vita.  Cart. 
Lettre  bien  — ,  litterse  plense 
rerum.  Cic  \\  Emplir  en  gran- 
de partie  (au  pr.  et  au  fig.). 
Complére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
csede  incendioqae  cuncta.  Liv. 
omnia  fugâ  et  terrore  complet. 
Liv.  alveus  Tiberis  complétas 
olim  ruderibus.  Saet.  comple- 
tse  onerarise  naves  tseda  et  pice 
et  stupà  reliquisque  rébus,  quse 
sant  ad  incendia.  Cœs.  totum 
prope  cselam  nonne  humano 
génère  completum  est  ?  Cic  ar- 
mis,  cadaveribus,  craore  atqae 
luctu  omnia  compleri.  Sali, 
sol  cuncta  suâ  lace  lustrât  et 
complet.  Cic.  sol  mandam  otn- 
nem  suâ  lace  complut.  Cic. 
omnia  primo  motu  ac  spirita 
suo,  vini,  ungaenti,  corporii 
odore  complesset  [homo].  Cic. 
plangore  et  lamentatione  fo- 
rum. Cic  totam  urbem  lucta 
ac  mœrore.  Cart.  omnia  terro- 
re. Liv.  is  vaniloquns  maria 
terrasqae  inani  sonita  verbo- 
ram  complevit.  Liv.  quis  est 
qui  complet  aures  meas  tantas 
et  tam  dulcis  sonas  ?  Cic  com,- 
pleti  sunt  animi  aaresque  ves- 
trx  me...commodis  vestris  ob- 
sisfëre.  Cic.  par  ext.  fig.  ali- 
quem in  posterum  bonâ  spe. 
Cœs.  civitatem  sammâ  spe  et 
voluntate.  Cœs.  aliquem  tœdio. 
Quint,  qaonam  gaadio  com- 
pleretur,  cum,...  Cic  hamanis- 
simà  completur  animas  volup- 
tate.  Cic.)  ;  explére,  tr.  Ter. 
Cic.  Liv.  (ex.:  anim.um  gaadio. 
Ter.  sententias  mollioribus  na- 
meris.  Cic.  loca  trina.  Liv. 
deus  omnibus  bonis  explevit 
mandum.  Cic.)  ;  implère,  tr. 
Cic  etc.  (e.x.  :  multos  codices 
earam  rerum,  quibas...  Cic. 
par  ext.  fig.  totam,  Italiam  no- 
minis  sai.  Liv.  omnia  terrore, 
omnia  tamalta  ac  terrore. Liv. 
portentam  anxiis  pectus  im- 
plevit  caris.  Liv.);  opplére, 
tr.  Plaat.  Cic.  Liv.  Tac  (au 
propre,  ex.:  œdes  spoliis.  Plaat. 
lacrimis  os  totum  sibi.  Ter. 
nîves  omnia  oppleverant.  Liv. 
au  fig.,  ex.:  adeo  totam  urbem 
opplevit  luctas,  at...  Liv.  vetas 
hœc  opinio  Grœciam  opplevit. 
Cic.  mentes  oppletœ  tenebris 
ac  sordibus,  Cic);  perfundè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qai  [appa- 
ratus  sacri]  perfandëre  religio- 
ne  anim,am  posset.  Liv.  qui  me 
horror  perfadit.  Cic.  sensas 
jacanditate  qaàdam  perfandi- 
tar.  Cic.  perfandi  lœtitiâ.  Cio. 
gaudio.  Liv.  timoré.  Liv.).  Etre 
—  de  soi-même,  sibi  placire. 
Plin.  se  suspicëre.  Sen.  ^  ([Fig.) 
Occuper  dignement.  Mania  ou 
vicem   alicujas   explëre.    Tac. 
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JmpUre  vieem   alicaj'as.  Plm. 

J.  AlieajiU  vicem  prystàrv. 
cfall.  Loco  dùjnum  esse.  Ciy. 
0((icii  soi  partes  implêi-^.  Cù'. 
H   Compléwr.     Supplére,    tr. 

Xiï-.    (ex.:    milUum    namerwn. 

tiv.).  —  un  canevas,  voy.  ca- 
nevas, COMPLÉTER.  Il  Accomplir. 
Implére,  tr.  Cic.  etc.  (,ex.:  f'- 
ta  [■son  sort,  sa  destinée-]. 
Uv.    promUsam.  Plin.  j.    non 

poUiceri,  qaod  non  possim  im- 
plére. Cic.  impletum  est  omne 
coMiliam  [•  toutes  se*  inten- 
tions .].  Tac.  officiam  pabli- 
cam.  Plin.  j.  oUiciam  scriben- 
di.  Cic.  poHe».  Ov.)\  explére. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  crspeitatio- 
nem  [.l'idée  qu'on  a  conçue  de 
nous»].  Cic.  officiam.  Cic.  (il. 
manas.Cic.  condicionem.Jct.'  : 
exsequi,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
accompur)  ;  prœstàre,  ir.  Cic. 
etc.  (ei.;  officiam.  Cses.  suam 
manas.  Cic.V,  solvère,  tr.Cic. 
etc.  (ex.:  i-ofurn.  Cic.  vov.vœi'; 
absolvëre,  tr.  Varr.  Cic.  Liv. 
(ex.:  promisaa.  Varr.);  exsol- 
vère,  tr.  Liv.  Tac.  (ex.:  vota. 
Liv.  promissam  suam.  Tac. 
pdem  [•  un  engagement  •].  Liv. 
prioris  epistolx  (idem.  Plin.J.\ 

remplissage,  s.  m.  Action  de 
remplir.  Expletio,  onis,  f.  Cic. 
^  Ce  qui  sert  à  remplir.  Voy. 
COMPLÉMENT.  ||  (Spéc.)  Daus  unc 
œu\Te  d'art,  une  œuvre  litté- 
raire, parties  inutiles.  Explc- 
/nenfuni,  i,  n.  Sen.  Voy.  lsu- 
TiLiTÉ.  De  — ,    voy.  accessoire. 

remploi,  ?.  m.  Nouvel  emploi. 
Sovas  usas.  A. 

remployer,  v.  tr.  Employer  de 
nouveau.  Iteram,  ou  denao  uti 
{aliqwi  re).  A. 

remplumer,  v.  tr.  Regarnir  do 
plumes.  Plamis  iterum  ou  de- 
nao vestîre.  A.  Se  —,  rarsas 
vettiri.  Plin.  ||  (Fig),  f^^mil. 
Se  —  (reprendre  de  l'embon- 
point), recreâre  corpus  tenua- 
tam.  Hor.  (regagner  de  l'ar- 
gent),  voy.   REGAGNER. 

rempocber,  v.  tr.  Remettre  en 
fioche.  In  cramenam  iteram 
condëre  ou  recondére.  A.  In 
tinum  reponëre.  A. 

rempoissonner,  v.  tr.  Repeu- 
pler de  pois~on'î  (un  étang, 
etc.).  Voy.  REPEUPUiR. 

remporter,  v.  tr.  Emporter  ce 
qu'on  avait  apporté,  fie  ferre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tegala».  Liv.); 
regerére,  tr.  Liv.  Plin.  (ex.: 
lintribas  afferuntur  onera  et 
regerantiir.  Plin.);  reportâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.;  aliqaid  do- 
mam.  Liv.):  revebére,  tr.Liv. 
(ex.:  prxda  revecta.  Liv.).  Voy. 
EHPonTB«.  1  Emporter  ce  qui 
est  disputé  par  qqn.  Ferre,  tr. 
Cic.    etc.    ^cx.:    palmam.    Cic. 

fBr.  J.7,  173].  vwtoriam.  Liv. 
VIII,  «I);  referre,  ir.  Liv. {ex.-, 
victoriam  ex  aliqao.  Liv.\l\', 
50])  ;  adipiaci,  dép.  tr.  Cst. 
(ex.:  victoriam.  Caet.  [B.  G.  V, 
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remuage,   s.  m.  (.\rch.)  .\ction  ' 
de  remuer,  de  transporter,  Voy. 

TRANSPORT. 

remuant,  ante.  Qui  remue. 
(Au  propre.)  Dont  le  corps  est 
toujours  en  mouvement.  In- 
quiétai, a,  un»,  adj.  .Sen.  Tré- 
pidas, a,  am,  adj.  Liv.  Voy.  a- 
GiTER.  Etre  — ,  trepidàre,  mtr. 
Liv.  stàre  loco  nescire.  Virg. 
1  (Fig.)  Qui  se  plaît  dans  l'agi- 
tation. Inquiétas,  a,  un»,  adj. 
Liv.  Sen.  (cf.  inq.  homo.  Liv. 
animas.  Sen.).  Tarbalentus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  turb.  cives. 
Cic).  Tarbidas,  a,  um.  adj. 
Tac.  (cf.  iarb.  ingenium.  Tac.''. 
J'umaltaosas,  a,  um,  adj.  Liv. 
Naturel — ,tamidum  ingenium. 
Justin.  En  pari,  d'un  peuple. 
Voy.  INSOUMIS,  REBELLE.  —  en 
politique,  turbaientas,  a,  um, 
adj.  Cic. 

remue-ménage,  s.  m.  (.■Vrch.) 
Uéménagement.  Voy.  ce  mot. 
^  [P.  anal.)  Désordre.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Fig.)  Trouble.  7'umui- 
tas.  as,  m.  Cic.    Voy.  trouble, 

CONFUSION. 

remuement    et   remûment, 

s.  m.  .\ction  do  remuer.  Jacta- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Agitatio,  onis, 
f.  Cic.  Le  —  des  terres,  inver- 
sa ou  subocto  ou  versata  terra. 
Cic.  solam  emotum.  Col.  || 
Fig.  (Arch.)  Trouble  (politique), 
cluanuement.  Voy.  ces  mots. 
remiier,  v.  tr.  et  iiitr.  ||  V.  tr. 
Déplacer  dans  une  ou  plusieurs 
de  ses  parties.  Movère,  tr. 
Cic.  etc.  (vov.  MOUVOIR,  mouve- 
ment); commovére,  tr.  cic. 
etc.  (ex.  :  mcmbra  stapentia 
[.  engourdis  ■].  Cart.  alas.  Virg. 
caput.  Petr.  commoveto  [id 
quod  coquilur],  videto  ne  ado- 
ras. Cato.  nummiis  in  Gallià 
nallas  sine  civium  Romano- 
rum  tabulis  commovetur.  Cic); 
agitàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ju- 
bebis  rutabalo  liyneo  aijitari 
quod  decoxeris.  Col.);  subigè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (en  p.irl.  de  la 
terre,  du  fumier);  moliri,  dép. 
tr.  Liv.  (ex.  :  terram  altius. 
Liv.);  Jactàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
brachia.  Cses.  voy.  agiter). 
Arch.  —  ménage,  voy.  déména- 
ger. Se  — ,  se  movère  ou  «e 
commot'êre.  Cic.  moveri,  pas- 
sif. Nep.  Etre  remué,  jactari. 
Cic.  Il  (Fig.)  Mettre  en  mouve- 
ment pour  réussir.  Moliri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  malla. 
Nep.  id  agëre  ac  moliri  cœpit, 
ut...  Liv.).  —  ciel  et  terre,  c:e- 
lam  ac  terras  miscère.  Liv. 
'IV,  3,  6).  Ne  pas  se  —,  niKil 
agére.  Cic.  A  force  de  se  — ,  a- 
r/undo  malla.  Pli-vd.  Voy.  mou- 
'  vement,  Mouvom.  |1  Mettre  en 
I  mouvement  pour  troubler.  Voy. 
agiter,  troubler.  —  la  bile, 
bilem  alicai  movère  ou  com- 
movére. Cic.  Il  Emouvoir.  Voy. 
ce  mot.  T  V.  mtr.  .Se  déplacer 
dans  une  ou  plusieurs  de  fes 
parties.    Se  movëre  ou  «e  com- 
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moi-ère.  Cic.  Ne  pas  — ,  quies- 
cëre,  intr.  Cic.  quietam  esse. 
Cic.  Il  (Fig.)  Voy.  nuuoER.  Faire 
—  le  cœur,  voy.  émouvoir. 

remueur,  euse  ,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  oui  remue.  Mo- 
tor, oris,  m.  Mart.  Remueuse, 
qax  {aliqaid)  movct.A.  IK^Spéc"! 
Ouvrier  qui  remue  le  ble  dans 
un  grenier.  Voy.  batteur.  ||  ^. 
(.  Remueuse.  Voy.  berceuse.  || 
(Fig.)  Celui,  celle  qui  suscite  des 
troubles.  Voy.  agitateur. 

remugle,  adj.  (ArchJ  Moisi. 
Voy.  ce  mot.  |]  Subst,  Sentir  le 
— ,  voy.  moisl 

rémunérateur,  trice  (lat. 
po-t.  remunerator.  Tcrt.  tri.r. 
Ambr.),  s.  m.  et  f.  Celui,  colle 
qui  rémunère.  Pra'mii  auctor. 
Cic  Qui  gratiam  refcrl  (alicai 
pro  aliqaâ  re).  A.  Rémunéra- 
trice, qax  gratiam  refert  (ali- 
cai pro  aliquà  re).  .4.  |[(Adj.) 
Fractaosua,  a,    uni,   adj.    Cic. 

Voy.    FRUCTUEUX,     LUCRATIF. 

rémunération,  s.  f.  Prix  dont 
on  paie  le  travail,  le$  services 
de  qqn.  Remaneratio,  onis,  t. 
Cic.  Prsemium,  ii,  u.  Cic.  Gra- 
tta, X,  f.  Cic.    Merccs,  edis,    f. 

Cic.  Voy.  RÉCOMPENSE,  PRIX,  SA- 
L.URB. 

rémunérer,  v.  tr.  Payer  (qqn) 
de  son  travail,  de  ses  services. 
Remunerâri,  dép.  tr.  Cic.  (Pro 
alicajus  bent'ficiis  ou  nieritis.) 
Alicui    gratiam    referre.    Cic. 

Voy.    RÉCOMPENSER. 

renâcler  et  larch.)  renasqaer, 
V.  intr.  Renifler  bruyamment 
en  signe  de  répugnance.  Fre- 
mëre,  intr.  Liv.  Voy.  renifler. 
Il  (Fig.)  Témoigner  de  la  répu- 
gnance. Voy.  REFUSER,  RhieU- 
GNANCE. 

renaissance,  s.  f.  Action  de 
renaître.  Reditus  ad  vitam.  Cic. 
La  —  du  phénix,  e  cineribus 
ou  ex  se  renatas  ou  morle  re- 
surgens  phœnix.  A.  Croire  à  la 

—  de  1  homme,  nos  renasci 
posse  patàre.  Ov.  \\  (Fig.)  Régé- 
nération. Voy.  ce  mot.  1|  Fig. 
Réapparition.  Voy.   ce  mot.    La 

—  du  jour,  resargens  ou  re- 
nascens  lux.  Cic.  La  —  de  la 
végétation,  rcnascentes  ou  re- 
crescentes  ou  reflorcscentet 
lierbx.  Cic.  La  —  de  Tyr,  Ty- 
ros  post  excidium  renala.  Curt. 
La  —  des  arts,  des  lettres,  re- 
natx  artes,  litterx.  A.  Apres  la 

—  des  lettres,  post  renatas  lit- 
teras.  .4.  postquam  rcvixeranl 
litterx.  A. 

renaissant,  ante,  adj.  Qui  re- 
naît. Redivivaa,  a,  am,  adj. 
.Sert.  Renascens,  p.  adj.  Cic.  || 
(Fig.)  Renascens,  p., adj.  Cic. 
etc.  (cf.  ren.  annai.  Plin.). 
Novas,  a,  um,  adj.  Cic. 

renaître,  v.  intr.  Naître  de 
nouveau.  Henasci,  dép.  intr. 
Ov.  Plin.  Ad  vitam  redire.  Cic. 
Reviviscire,  intr.  Cjc.  (cf.  ut 
revixisse  aut  renalum  sibi  quis- 
que    tScipionem     impcratorem 
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<lica{.  Liv.).  Faire  — ,  voy.  res- 
susciter. Il  (Kig.)  Renasci,  dép. 
iiilr.  Liv.  (cf.    ab  secandâ  ori- 
yinr  velut  ah  stirpibus    renas- 
ci.  Liv.   velut   ketias  fcracias- 
que    renata    wbs.    Liv.].  j]  (P. 
anal.)   —  dans    une   autre  vie, 
—  par  le  baptême,  par  la  péni- 
tence,   regenei-Ciri.    Eccl.  ||  fP. 
ext.)   Croître  de    nouveau.    Re- 
nasci,  dép.  intr.  Cic.  Plin.  Voy. 
REPOUSSER.  Faire  — ,  régénéra- 
re,  tr.  Plin.  Voy.  reproduire.  |{ 
(Fig.)    Reprendre  de  la  vie,    de 
la    force.    Renasci,    dép.    intr. 
Cic.  etc.  (cf.  [tribunatus  brevis] 
brevi  (empare  ncscio  qao  pacto 
recreatus  maltoqtie    txtrior  et 
((vdior  renatas  est.   Cic.).    Re- 
viviscére,  intr.  Cic.  (cf.  res  pa- 
blica  reviviscit.  Cic).  Revircs- 
cère,   intr.   Cic.   (cf.    senatam 
ad  auctoritati^  pristinse  spem 
revirescëre.   Cic!).  Sentir  —  son 
courage,   —    à   1  espérance,    se 
coUiyére  ou  animum  recipëre. 
Cic.  ad  se  redire.  Cic.  respirâre, 
intr.  Cic.    recreàri,  pass.    Cic. 
erigi,    pass.    Cic.   (cf.  ejus   ad- 
ventu  erecta    est    spes.    Cic). 
Faire  — ,    revocâre  ad  vitam. 
Cic    On  vit   —   les  lettres,  les 
arts,    voy.    refleurir.  {|   Repa- 
ratti'e.  Renasci^  dép.  intr.  Cic 
rénal,  aie     (lat.   post.  renalis. 
'^sel.-Aar.),  adj.  Relatif  au  rein. 
Traduire  par  le  gén.  reniim. 
renard,  s.  m.  Quadrupède  car- 
na-ssier.  Vulpes,  is,  f.  //or.  Sen. 
Plin.  (cf.  vnlpes  pilam   mutât, 
non  mores.    Sact.    [Vesp.  16). 
valpium    tergia     indui.    Sen.). 
Vulpecula,  se,  f.  Phsed.  De   ^, 
vulpinus,  a,    um,    adj.    Phsed. 
Plin.  Arclj.  Loc.  prov.  Prendre 
Ina^tr^  pour  —  (se  méprendre), 
voy.  méprendre.  ||  (Fis.)  Famil. 
Homme  rusé.  Vulpes,  is,  f.  Hor. 
Petr.    (cf.    domi   Icônes,   foras 
vulpes.  Petr.).  Vulpecula,  ee,  t. 
Cic.    Un  fin  — ,    homo  astutus. 
Cic.  Un  vieu-x  — ,   veterator,  o- 
ris,  m.  Cic.    Faire  le  — ,  vulpi- 
nârl,  dép.  intr.  Vai-r. 
renarde,  s.  f.   Renard  femelle. 

Vulpes  femina.  A. 
renardeau,  s.  m.  Jeune  re- 
nard. Valpis  catulus.Plin.  Vul- 
pecula, as,  f.  Cic. 
renardière,  s.  f.  Tanière  de 
renard.  Vulpium,  aditus.  Plin. 
Valpis  specus,  fovea  ou  cubile. 
A. 

rencaisser,  v.  tr.  Encaisser  de 
nouveau.  ||  Remettre  dans  une 
caisse  (des  plantes).  In  locuia- 
jnenta  reponëve  ou  restituère. 
A.  —  (de  l'argent),  pecaniam 
Tursus  accipëre  ou  auferre  ou 
recipëre.  A. 

renchérir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr  Rendre  plus  cher.  Caritatem 
ahcui  rei  inferre.  Plin.  Prc- 
tium  alicuj'us  rei  aagère.  Cic. 
Pretium  (alicujus  rei)  accendë- 
re.  Sen.  —  le  blé,  les  denrées, 
annonam  excandefacëre,  irv- 
cendëre.  Varr.  flagellâre.  Plin. 
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Renchéri,  carior,  us,  adj.  Cic. 
Il  (Fig.)  Renchéri  (qui  fait  le 
déiiaigneu.'î),  voy.  dédaicneu.x. 
Faire  la  renchérii^,  voy.  affec- 
ter. 1  V.  intr.  Devenir  plus 
cher.  Jngravescère,  intr.  Cic. 
(cf.  annona  ingravescit.  Cic). 
Voy.  ENCHiiniR.  1  Faire  une  en- 
chère supérieure.  Voy.  enchère, 
ENCHÉRIR.  Il  (Fig.)  Aller  encore 
plus  loin  qu'un  autre  en  paro- 
le, en  action.  Superjacére,  tr. 
Liv.  (.\,  30,  U).  Voy.  ENcnÉnm. 
renchérissement,  s.  m.  Aug- 
mentation de  pri.\.  Voy.  enché- 
rissement. 
rencogner,  v.  tr.  Pous.ser  dans 
un  coin.  In  angulum  compin- 
gëre.  Cic  ||  (P!  ext.)  Se  —  (se 
renfermer  chez  soi),  voy.  ren- 
fermer. Il  (P.  anal.)  Voy.  re- 
fouler, RENFONCER. 
rencontre,  s.  f.  Action  de  ren- 
contrer. Il  (Par  hasard.)  Occur- 
SUS,  ÙS,  m.  Liv.  Sen.  'l'ac. 
(e.\.:  vacus"  occuvsu  hominum 
vise.  Liv.  velut  numinis  occur- 
su  obstupefactus.  Sen.  revereri 
occursarn,  non  reformidùre. 
Plin.  i.  alicujus  occursum  vi- 
tàre.  l'ac).  A  la —  de,  adver- 
SUS,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  etc. 
(ex.:  adversus  eum  venit.  Nep. 
ubi  nemo  hostium  adversus 
prodiit.  Liv.).  Faire  —  de,  voy. 
RENCONTRER.  ||  (Par  anal.)  Con- 
cursio,  onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
atomorum.  Cic  crebra  vocum. 
Cic.  fortaitorum.  Cic)  ;  COU' 
cursus,  ÙS,  m.  Cic  etc.  (ex.: 
c.  quidam  fortuitas  [corpuscu- 
lorumj.  Cic.  verborum  asper 
et  luulcus.  Cic.  vocaliurn. 
Quint,  naviam.  Cses.).  \\  (Par 
ext.)  Occasion  fortuite.  Voy.  oc- 
casion. Selon  la  — ,  voy.  occa- 
sion. Marchandises  de  — ,  voy. 
occasion.  —  heureuse,  opportu- 
nitas,  atis.  f.  Cic.  Par  une  heu- 
reuse — ,  opportune,  adv.  Cic. 
Il  Ce  qu'on  rencontre  fortuite- 
ment. Inventio,  onis,  (.Plin. 
j.  Tac.  Justin,  (cf.  Plin.  i.  [ep. 
\,  20,  13],  Tac.  [dial.  23].  au 
plur.  Justin.  [I.\,  8,  10]);  in- 
veatum,  i,  n.  Cic  etc.  (voy. 

DÉCOUVERTE,  INVENTION,  TROU- 
VAILLE). H  (Spéc.)  Trait  d'esprit. 
Facetê  dictum.  Cic  *[  (En  al- 
lant au-devant.)  Obviam  itio, 
onis,  f.  Cic.  (Att.  XI,  10,  1  ; 
XIII,  50,  h).  A  la  rencontre  de, 
obviam,  adv.  Cic  etc.  (ex.: 
obviam  alicui  ire  ou  prodire 
ou  procedëre.  Cic.  ou  proflcisci. 
Cœs.  ou  se  ferre.  Cic.  obviam 
aliquem  m,ittëre  alicui.  Cic. 
pecora  alicui  obviam  agëre. 
Liv.).  Qui  vient,  qui  se  porte  à 
la  —  de,  obvius,  a.  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  obvium  esse  ali- 
cui ou  (ieri.  Cic  obvias  esse 
inter  se.  Sali,  se  dàre  alicui 
obviam.  Liv.  obvium  ire  hosti 
Curt.  subst.  obvias  percuncta- 
ri.  Cic).  Il  (Spéc!  Action  de  se 
rencontrer  les  armes  à  la  main. 
Concursus,   ùs,   m.  Cic.  etc. 
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(ex.  :    c.    utriusgue    exercitûê. 
Cses.  au  fig.    ex  rationis   et  fir- 
mamenti  conflictione  et  quasi 
concursu.  Cic)  ;  congressus, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  ante  con- 
gressam.  Cic.  primo  congressa 
terga    vertëre    nostros   cogère. 
Cœs.  primo  congi'csea  pelli  fa- 
garique.    Sali,    in  primo   con- 
gressa     septuaginta      cadëre. 
Cses.    in    congressa     magnam 
cladem  facëre.    Sali.].  ||  Duel. 
Voy.  ce  mot. 
rencontrer,  v.  tr.  Trouver  sur 
son  chemin.  ||  (Par  hasard.)  Oc- 
currëre,    intr.  Cic.   etc.    [ex.: 
alicui.  Ca:s,  alicui  obviam. Liv. 
on  dit  aussi    obvium    esse   ali- 
cui. Cic.  [Mil.  18,   h7\)  ;    iaci- 
dère,   intr.   Cic.    etc.  (ex.:    in 
aliquem.  Cic.  [Plane,  il,  99].  ou 
alicui.  Cic.    qaocumi/ae    oculi 
inciderunt.  Cic);    incurrére, 
intr.    Cic.      etc.     (ex.  :     neque 
quemqaam      offendet       oratio 
mea,   nisi   qui  se  ita  obtulerit, 
ut  in  cam  non    invasisse,    sed 
incucurrisse       videatur.      Cic. 
[Sest.  U].  inc  in  aliqaid.Cic.V, 
invenire,    tr.    Cic.    etc.   (ex.: 
aliquem.    Cic.   naves.    Cœs.   in 
agro    populabnndam    hostem. 
Liv.    [III,    U,    7].   de   aliquâ    re 
nulla  littera     in    veteribus    li- 
bris  invenitur.  Cic.   voy.  trou- 
ver); offendére,  tr.   Cic  etc. 
(ex.:    aliquem.    Cic.    [ep.   II,  3, 
1].  Nep.  voy.  trouver)  :    nan- 
cisci,    dép.   tr.    Cic.  etc.  (ex.: 
anulum.  Ter.  aliquem  [•  r.  qqn 
sans  s'y  attendre-].    Cic.  [Fin. 
1,  5,  lit],  i-itis   claviculis    sais, 
qaicqaid  est  nacta,   complecti- 
tur.  Cic.  nactus    sum   qui   Xe- 
nophontis  similem  esse   se  cu- 
peret.    Cic).    Qu'on  rencontre, 
obvius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:   aliquem   obviam   habêre. 
Justin,    quicquid  concitatis   e- 
quis  obvium   erat.   Curt.    voy. 
rencontre).  Se  — ,  occurrére, 
intr.  Cic  etc.    (ex.  :  in  as  péris 
locis  silex  sœpe  impenetrahilis 
ferra  accarrebat.  Liv.  [X.VXVI, 
25,  51)  ;   obvenire,   intr.   Cic. 
etc.  (ex.:  occasio  hsec,  qaœ  ob- 
venit.    Plaat.    cuj'us   [irae]   ex~ 
plendœ    matura    obvenit  occa- 
sio. Curt.    id   obvenit    vitium, 
quod...  Cic.    qaœcumque  obve- 
nerant.  Suet.)  ;    coocurrére. 
intr.  Cic.  etc..  (ex.:  ut  neve  as- 
perê  [vei-ba]   concurrerent,  ne- 
ve vastius   didacerentur.    Cic 
quœ    ut     concurrant     omnia, 
optabile  est.  Cic.  nisi  ista  casa 
nonnunqaam,     forte      temerê 
concurrerent.    Cic    ne  prorœ 
concurrerent.  Liv.    ne  inter  se 
naves  concurrerent.  Liv.);  in- 
currére,  intr.    Cic.    etc.    (ex.: 
incurrunt  tempora.    Cic);  iD- 
cidère,    intr.    Cic.    etc.     (ex.: 
incidunt  sœpe  tempora,  cum... 
Cic.  multis  taies  casas  incide- 
runt. Cic);  competére,   intr. 
]^arr.  Col.    (ex.  :    abi  vit  com- 
petunt.    Varr.    [L.  L.    VI,    25]) 
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Sg  ,  c--à-d.   coïncider,   voy. 

ce  mot.    Se  —,  c.-d-d.  corres- 
pondre, être  on  liarmonie,  eue 
d'accord,  congruère.  intr.  Ciç. 
etc.  (es-;  Sdnsiis    nostri,   ut    in 
pace  semper,  sic  tum  etiam  in 
bello    congrixebant.    Cic.    ejas. 
sermo  cum   tuis   litteris    vaWe 
conijrait.  Cic.  oratio  ita  scrip- 
ta,  ut    deorum  viderecur  con- 
•jruère  sententix.  .NVp  voy.  ac- 
.-oRD,  HARJiosiE  ;   consontire. 
iiur.  Cic.  etc.  (ex.ic.drf  alu/aa 
re.  Cic.  voy.  accorda;    coave- 
Dire,    intr.  Cic.  etc.   (voy.  ac- 
corda. 1  (En  alUal  au-devant.) 
Convenire.  ir.  Cic.  etc.  (ex.: 
hominem.  Plaut.   très    équités. 
Cxs.    cum  forte    Romam    re- 
dien»    ab    nuntio    uxoris  erat 
conventus.  Liv.  ubi  eos  eonve- 
nit?    Cic.    Ariminam  cam  ej 
legione  projiciscitur  ibique  tri- 
bunos  plebis,  qui  ad  eum   con- 
(wjerant,  convenit.   Ca-s.  cum 
teu-iti  eam  in  itinere  convenis- 
gent.  Caes.   Bruti  pueri  Laodi- 
ceœ  me  conienerant.  Cic.  tri- 
buni    plebis    non    desistebant 
clam  inter  se  convenire.  Cic. 
[aar.  2,  12]).  Se  —,  congredi. 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (es.:  deinde 
[ipso  colloquii  die]  ipsi  congres- 
ti  sunt.  Nep.   c.   eo  loco.  Liv. 
eo    loco  postera   die.    Liv.    in 
Macedoniâ.   Brat.  ap.    Cic.  c. 
Apamex.  Liv.  cum  eo  aœ.pe.Cic. 
ibi  cum  Lentulis.   Liv.   ubi  sit 
congressus  cum  servis  Lucceji 
Cic.  c.  inter  se.  Liv.  c.  ad  cot- 
loquiam.    Liv.    avec   une    idée 
d'Iio-lil.:   locus    ubi   conyressi 
$unt.  Cic.    c.  suà    sponte   cum 
pnitimis  prœlio.  Cxs.    quoiies- 
camque  cum  eo  congressus  est 
in  Ilaliâ  semper  discessit  sape- 
rior.  Nep.);  coDCurrère,  iutr. 
Cic.  etc.  (voy.  combattre,  fon- 
dre [sur]). 

rendant,  ante,  adj.  Qui  rend 
qqch.  Qui  [q'i^)  reddit.  Cic.  \\ 
Qui  vomit.  Vomens,  p.  adj. 
Cic.  Il  iSpéc.)  "La  partie  ren- 
dante, et,  suljst.,  le  —  fcelui 
qui  rend  un  compte),  qui  ra- 
tionem  confert,    refert,  deferl. 

Jet.   Voy.   COMPTE. 

rendement,  s.  m.  Ce  que  rend, 
produit  une  chose  qu'on  ex- 
ploite. Fractus,  as,  m.  Cic.  Re- 
ditus.  Os,  m.  Cic.  Voy.  produit, 

RAPPORT,    REVENU. 

rendetter,  v.  tr.  Endetter  de 
nouveau.  /tV«  aliéna  rursus 
obstringére  ou  obruére.  A.  Se 
— ,  in  ses  alienum  rarsus  inci- 
dêre.  Cic. 

rendez- vous,  s.  m.  Engasjemont 
entre  plusieurî  porsonnoa  de  si- 
rendre  dans  un  lieu  convenu  à 
une  date  fixée.  Constitutum,  i, 
n.  Cic.  fcf.  constitutum  habire 
cum  aliqao.  Cic.  venïre  cul 
constitutum).  Donner  un  —  à 
qqn,  prendre  —  avec  qqn,  tem- 
pus  locurnqae  Constitwîre  cum 
aliqao.  Cic.  dicëre  diem  ad  con- 
veniendum.  Liv.  Çacére  potes- 
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tatem  sui  eonveniendi.  Cic.  ata- 
tuêre  locam  ou  tempus  {collo- 
quio).  Liv.  Sa  donner  —,  coni  e- 
nire,  intr.  Liv.  [ci.conv.  Uomam. 
Liv.).  constitacre,  abfol.   Sali. 
(cf.  in  tertium  diemconstituunt. 
Sali.).    Avoir  un   —  avec  qqn, 
congredi  cum  atiquo.Cic.  Avoir 
dos    —    nocturnes,  clandestins, 
noctarnos    congressus    tiabér<: 
cum  aliqiio.  Liv.  clan\  inter  se 
convenire.  Cic.  Venir  au  — ,  ad 
statut^in\     linram     convenire. 
Justin.   Un  —  pour  »e  battre. 
Voy.  RENCo.NTRE,  DUEL.  —  doniié 
aux  prévenus,  prodictio,  onis, 
f.  Jet.  1    Lieu   aligné   par  cet 
engagement.  Locus  ad  conve- 
niendum  dictas.  Cic.  prxdictus 
locus.  Vell.  Le  —  des  troupes, 
locus  qao  copioe  omnes  cogun- 
tur.    Liv.    Us    choisirent    cette 
ville  comme  lieu  de  —,  urbs  in 
quam    convenirent,    prxdicta 
est.    Liv.    Il    Fig.    Conventendt 
locas.  Cic.  Etre  le  —  (deqqch.), 
afÇluêre,    intr.    Cic.    con\Xuëre, 
intr.  Cic. 
rendormir,  v.  tr.  Endormir  de 
nouveau.     Somnum     reducëre 
(alicai).   Hor.   Se  —,  somnum 
repetére.  Cic.  Ne  pouvoir  se  —, 
somnum    interru[)tum   recupe- 
rûre  non  posse.  tic. 
rendre   ilat.   pop.    rendere,   p. 
reddére),    v.    tr.    Redonner    ce 
qu'on  ne  doit  pas  garder.  ||  Re- 
mettre  ce   qui   est   dû    à   qqn. 
Reddére,   tr.   Cic.   etc.   (ex.  : 
alicui  pecuniam.  Cic.   ea,  qu-v 
utenda  acceperis,  majore  men- 
surà,  si  modo  possis,  jabet  red- 
dére Hesiodus.  Cic.  alicui  here- 
ditatem.  Cic.  suam  cuique.  Cic. 
par  anal,  reddére  rationem  ah- 
cujus  rei.  Plaut.  Cic.  rationem 
alicui.  Cic.  [voy.  compte],  /udi- 
ciam.  Cornif.  judicium  in  ali- 
quem.  Ca;s.   reddére  /us.   Cses. 
Tac.  jus   alicui  petenti.   Cxs. 
jus  populo.  Liv.  JUS  pro  tribu- 
nali.  Suet.);  redbibére  {•  ren- 
dre, c.-à-d.  faire  reprendre  au 
vendeur  un  objet  acheté  •),  tr. 
Cic.  Jet.  (ex.:  mancipium.  Cic. 
Jet.);  re  ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicui  argentam.    Plaut.  pate- 
ram.  Cic);  solvère,   tr.  Cic. 
etc.   (dans  des  express,  c.  :  pe- 
cuniam  creditam    [•    prêté   •]. 
Cœs.  [B.  C.  III,  1,2].  justa  [.  les 
derniers  honneurs  •].  Cic.  [Rose. 
Am.  8,  23]).  —  ses  comptes,  voy. 
p.  i.51,  col.  3.  Fig.  —  compte 
d'une  chose,  voy.  p.  Wl,  col.  3 
et  p.  /i52,  col.  1.  Compte  rendu, 
voy.  p.  it52,  col.  1.  Se  —  compte 
(d  une  chose),  voy.  p.  ASi,  col.  I 

—  des  points  (à  un  adversaire), 
vov.  p.  U20,  col.  1.  Fig.  — 
hoinmage,  voy.   p.  1032,  col.  2. 

—  grâce  (à  qqn),  voy.  p.  993, 
col.  1.  —  ses  devoirs  à  qqn, 
voy.  p.  6Ji9,  col.  I.  —  justice 
iii.  qqn),  voy.  p.  1135,  col.  3.  — 
témoignage  en  faveur  de  qqn, 
voy.  témoignaoe.  —  à  aqn  sa 
parole,  aliquem  fuie  ac  religione 
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axsolvére.  Cic.   —  i   qqn   son 
serment,   aliquem  jarejurando 
liberûre.  Liv.  —  rai-^on  (d'une 
chose),    voy.    [se]    jusriFiER.  — 
raison    il    qqn    (d'un    outrage, 
etc.),  voy.  p.  1510,  col.  2.  —  la 
justice,  voy.  p.  1135,  col.  3  et  cl. 
ci-dessus,  col.  2.  ||  Remettre  ce 
qui  a  été  enlevé  (à  qqn).  Red- 
dére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  .equos. 
Cic.  obsides,  captivas.  Cxs.  li- 
bertatem   reddére  [opp.  à  adi- 
mëre].  Suet.  antiquam  belli  dé- 
çus  amissum.  Liv.  alicui  pa- 
triam.    Liv.   vitam  alicui.   Ov. 
animum  alicui  Cic.  Liv.  Tlicr- 
mitanis  urbem,  agros  legesque 
suas.   Cic.    civitati   suas  leges. 
Liv.  civitati  jura  legesque.  Cxs. 
Lancevinis  sacra  sua.  Liv.  orn- 
nia  sua  incolis.  Curt.);  resti- 
tuére,  tr.  Cxs.   Liv.  (ex.  :  ali- 
quem alicui.  Cxs.  agrum  alicui. 
Liv.  agri  restituti  ad  liomanos. 
Liv.   fig.    ocuios    ["    la    vue   •]. 
Suet.).    —   la   vie   (à  qqn),   ad 
vitam  revocâre.  Cic.  —  la  santé 
(à  qqn),  aii^uem  sandre.  Cic. 
(Ph.  2,  39,  101).  —  le  repos  (à 
qqn),    alicujus   animum   tran- 
quillâre.  Cic.  —  confiance,  ani- 
mum   alicujus   confirmâre    ou 
redintegràre.  Cic.  —  à  qqn  son 
amitié,  aliquem  in  animum  re- 
cipére.  Plin.  j.  ou  aliquem  sibi 
restituére.    Cic.    ou    se    alicui 
restitaére.  Cic.  Liv.  ou  aliquem 
in  amicitiam  suam   restituera. 
Cic.   Il   (Par  anal.)   —  qqn   à  la 
liberté,   aliquem  in   libertatem 
restitaére.  Cic.  —    un    malade 
à    la   santé,    xgrotum    sanàre. 
Cic.     Rendu     à    mes    enfants, 
liberis     reslitutus.    Cic.    Etre 
rendu  à  soi-même,  ad  se  re- 
dire. Liv.  Il  Remettre  en  échan- 
ge à  (qqn).  Reddére,  tr.  Cic. 
i-tc.    (ex.  :    oscula.    Ov.    bene- 
ficiam.  Cic.  pro  mala^cio  bene- 
(icium.    Ter.    beneficium    cum 
usurâ.  Sen.  pro  vità  kominis 
hominis  vitam.  Cxs.  h.osti  cla- 
dem  ou  cladem  acceplam.  Liv.); 
referre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  gra- 
iiam   rej'erre  parem.   Cic.  par 
pari   referre.    Ter.  Cic.   [ep.   1, 
9,    19]);   remittùre,   tr.   Cxs. 
(ex.  :  alicui  bene/icium.  Caes.); 
rependére,  tr.  Virg.  Ov.  Sen. 
(ex.  :    bénéficia    injariis    [■    le 
mal  pour  le  bien  •].  Sen.);  re- 
munerari,  dép.   tr.   Cic.  etc. 
(ex.  ;    m.eritum.  Liv.   absol.   in 
accipiendo      remunerandoque . 
Cic.     remunerandi     voluntas. 
Cic.).  (Au  part,  passé  pris  suDst.) 
Un    rendu,    voy.    éc'iiANOE.    — 
amour  pour  amour,  redamâre. 
Cic.  respondère  in  amore.  Cic. 
—  à  qqn  sa  visite,  aliquem  revi- 
sére.  Cic.  —  visite  à  qqn,  voy. 
VISITE.  —  à   rjfin  son  salut,  re- 
salatâre   aliquem.    Cic.   —    un 
diner,  revocâre,  absol.  Cic.  (cf. 
istam  non  (ère  qaisquam  yoca- 
bat  ['  invitait  •>]    nec    mirum, 
qui  non  revocaturus  esset.  Cic). 
I    Par  ext.  —  le  combat,  impetam 
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hostiam   excipére.    Cscs.   Voy. 

SOUTENIR,       COMBATTRE.      ||        (Par 

anal.)  Donner  à  qqn  un  revenu. 
Reddère,  tr.  tic.  etc.  (ex.  : 
traclam.  Varr.  qax  siccx  mo- 
liintur  plat  farinx  reddant. 
Piin.  semin,acum(enore  reddit. 
Ov.  fractus  qaem  reddant  prs'- 
dia.  Ter.  voy.  probuire,  revenu. 
Il  (Parext.)  Fig.  Répondre  à  un 
elfort.  Hespondére,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  réi'Onure).  ||  Remettra 
à  destination.  Reddèie,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alicixi  epislolam, 
titteras.  Cic.  nallx  mihi  abs  te 
(.  de  ta  part  •!  sunt  redditœ 
Utterse.  Cic).  Sa  —,  c.-à-d., 
aller,  se  conferre.  Cic.  etc. 
(ex.  :  se  conferre  in  aliqiiem 
iocum.  Cic.  tde  Or.  III,  56, 213])  ; 
petêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  p. 
(ocum.  Cic.  [ep.  XIV,  i,  3],  voy. 
gagner)  ;  adiré,  intr.  et  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  aller);  conten- 
dère,  inir.  Cic.  etc.  (voy.  al- 
ler); concedèTS,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  aller  [p.  lU  et  115]). 
Etre  rendu,  c.-d.d.  arrivé,  voy. 
arriver.  Il  (Absol.)  Aboutir.  Voy. 
ce  mot.  1  Redonner  ce  qu'on 
ne  peut  plus  garder.  ||  Laisser 
échapper.  Reddére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  .  aspera  arteria  exci- 
piat  animam  eam,  quœ  dacta 
sit  fpirita,  eandemqiie  a  pul- 
monibas  respiret  et  reddat. 
Cic.  sangainem  reddère.  Plin.j. 
bilem  alvo.  Cels.  calculum  ari- 
nâ.  Plin.);  egerére,  tr.  Ov. 
Plin.  Tac  (ex.:  aquani  vomita. 
Plin.  dapes.  Ov.);  ejicère,  tr. 
Cic.  Plin.  (ex.  :  ejicëre  Yo).riv 
cixpaTOv.  Cic.  sanguinem.  Plin. 
elleboro accepta  quicquid  in  vis- 
ceribas  hserebit  ejectaram  de- 
jectaramqae.  Sen.  cctlcnlos  per 
urinam.  Saet)  ;  voznère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  vomir).  —  gorge, 
voy.  p.  987,  col.  3.  Fia.  Faire  — 
gorge  à  qqn,  voy.  p.  987,  col.  3. 
Il  (Par  ext.)  Exhaler.  Reddère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sonum.  Uor. 
Sen.  lenem  aonum.  Plin.  cre- 
pitum  [•  un  vent  •>].  Plin.)  ; 
emittére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ani- 
mam. Nep.  ventos.  Col.  fatam 
•.repitumque  ventria.  *'ue<.). 
—  l'âme,  animam  edëre.  Cic. 
(Sest.  38,  83).  Voy.  exhaler.  || 
(Par  ext.)  Emettre.  —  un  arrêt, 
une  sentence,  voy.  arrêt,  sen- 
tence. Il  Céder,  livrer.  Trudê- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  arma.  Cœs. 
alicai  arma,  arbem,.  Curt.  per- 
fagas.  Sali,  absides,  captivas. 
Csea.  se  alicui.  Cœs.);  dedére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  urbern,  agros, 
aras,  {ocos  seque.  Formul.  vet. 
ap.  Liv.  Cirtam,  Liv.  partie. 
dedere  se  ou  dedi  [-  se  rendre  •]. 
Cœs.  Liv.  d.  se.  Cœs.  sese  de- 
dére sine  fraude.  Cœs.  se  saa- 
mie  omnia  sine  marà.  Cœs. 
bellam  se  cam  lis,  ni  dederen- 
tur,  gestumm.  Liv.  dedére  se 
populo  Romano.  Cœs.  se  hosti- 
hus.  Liv.  voy.  capitoler,  capi- 
tulation).   Se   —  à   discrétion, 
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D.  665 
(arch.),    c.-à-d.    un    transfuge, 

voy.     TRANSFUGE.    ||     (Au    fig.)    Si- 

— ,  c.-à-<l.  s'avouer  vaincu,  cé- 
der, manas  dure.  Cœs.  Cic.  Se 
—  à  l'avis  de  qqn,  in  senten- 
tiam  alicujus  concedëre.  Liv. 
Voy.  CÉDER.  Il  (Par  anal.)  Ren- 
dre la  bride  à  un  cheval,  voy. 
p.  31i*,  col.  3.  —  la  main,  ha- 
benas  laxûre.  Virg.  \\  (Par  e\t.) 
Se  rendre,  être  renau,  c.-à-d. 
céder  à  la  fatigue,  lassitudinn 
conlici.  Cœs.  Voy.  fatigue.  ^ 
Redonner  modifie,  transformé. 
Il  Mettre  sous  une  forme  équi- 
valente. Reddère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  cum.  ca  qiiœ  legeram  Grœ- 
cê.  Latine  redderem.  Cic.  ver- 
bam  pro  verbo.  Cic.  spécula 
paidetum  reddant  imaginem. 
Plin.  reddidisse  in  loquendo 
patei-nam  elegantiam.  Quint, 
in  litteris  veteres  œmulatur, 
exprimit,  reddit,  Propertiam 
in  primis.  Plin.  j.  amnia  red- 
didcrat  pictor.  Petr.  matrem 
reddit  ac  refert  nobis.  Plin.j.); 
Teterre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ex 
tortuosis  lacis  et  inclasis  soni 
referantur  ampliores.  Cic); 
exprimère,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
aliquid  ad  verum.  Cic.  expressa 
imago  in  cerâ.  Plaut.  expri- 
mère atqae  effingére  verbis  cai^ 
paris  cujiisquam  formam.  Cor- 
nif.  exprimère  intimas  sensas 
civitatis.  Cic.  dicenda  sensa 
exprimère  posse.  Cic.  voy.  ex- 
primer). —  le  latin  en  français, 
voy.  TRADUIRE.  ||  Faire  devenir 
autre.  Reddère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  domum  ejas  exarnatam 
et  instractani  ferë  jam  reddi- 
disse nadam  atqae  inanem.Cic 
segetes  lœtas.  Col.  itinera  in- 
festa. Cœs.  mare  tutum.  Nep. 
aliquem  iratum.  Cic  aliqaem 
ita  placidam  mollemque,  ut... 
Cic.  aliqaem  hebetem.  Cic  ali- 
quem cœcam.  Cic  aliquem  prœ- 
cipiendo  meliorem.  Cic  homi- 
nes  ex  feris  et  iminanibus  mites 
et  mansuetos.  Cic.)  ;  facère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  sanum, 
disertam.  Cic.  aliquem  peritum 
alicujus  rei.  Nep.)  ;  efBcère, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  in  dies  exer- 
citum  e/us  confirmatiarem . 
Cœs.  hastes  ad  pugnam  ala- 
criores.  Cœs.  iter  lungius  effi- 
cëre  brevias.  PhœJ.  metuen- 
dam  se  ef^cére.  Sali.).  —  croya- 
ble, fidenx  facère  ou  afferre 
alicui  rei.  Cic  (Cat.  3,  2,  U:  or. 
3ii,  120).  Se  —  odieux,  invidiam 
cantrahère.  Cic.  Se  —  coupable, 
facinus,  culpam  in  se  admit- 
tére.  Cic.  (Mil.  37,  103).  Liv. 
(XXXI,  ii6,  il).  Se—  maître  de, 
sua;  potestati  ou  sua  imperio 
{popalum,  terram,  etc.)  subji- 
cëre.  Cic.  Se  —  ridicule,  irri- 
dendi  sui  facultatem  dure.  Cic. 
rendurcir,  v.  tr.  Rendre  plus 

dur.  Voy.  durcir. 
rêne,  s.  f.  Chacune  des  courroies 
qui  servent  à  diriger  un  cheval. 
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Habense,  arum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.  :  habenas  remittère.  Cic. 
effandôri;  [..  laisser  flotter  les 
r.  "].  Virg.  habenas  adducére 
ou  premére.  Virg.);  retlnacu- 
lum,  i,  n.  Virg.  Ov.  (ex.:  reti- 
niwula  tendens  auriga.  Virg.). 
Voy.  BRIDE  II  (Fig.)  Direction. 
Habense,  arum,  f.  pi.  Virg. 
Eutr.  (ex.  :  hab.  rerum  [•  de 
l'Etat  "].  Virg.  rei  publicœ  ac- 
cipére,  tenëre  rei  publicœ  habe- 
nas. Eutr.);  gubernaculum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  gubcrnacuta 
rei  publicœ,  civitatis  ou  im- 
perii.  Cic). 

renégat,  ate,  s  m.  et  f.  Celui, 
celle   qui    a   renié   sa   religion. 

Voy.  APOSTAT,  APOSTASIER.  ||  (Fig.) 

Celui    qui    a   renié    son    parti. 

Voy.    TRAÎTRE,    TRANSFUGE. 

renîermer,  v.  tr.  Tenir  étroite- 
ment enfermé.  Includêre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  parietibas  deos. 
Cic.  ibi  in  carcere  includi. 
Liv.  inclusum  domi  aliquem 
continëre.  Cic.  voy.  enfermer); 
concludére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
eos.  Cic.  magnam  haminum 
multitudinem.  Cic  bestias  de- 
lectationis  causa.  Cic.  canclusa 
aqua  facile  corrumpitur.  Cic. 
c.cistellalam  in  vidulum. Plaut. 
conclusam  hic  a.vorem  habeo 
sœvam.  Ter.)  ;  claudére,  tr. 
Nep.  Sen.  Quint.  Tac.  (ex.  :  fi- 
lium.  Nep.  fera  animalia  clausa 
tenëre.  Tac  clausas  pavo.  Pu- 
blil.  com.  cl.  aliqaem  in  curiam. 
Liv.  ou  in  cwiâ.  Liv.  aliquem 
cam  cane  in  caveâ.  Justin, 
claudi  cubiculo.  Tac.  pictor 
intra  officinam  suam  clausus. 
Sen.)  ;  cobibére,  tr.  Plaut. 
Ov.  Curt.  (ex.:  aliquem  in  vin- 
culis.  Curt.  ventos  in  antris. 
Ov.  se  intra  limen.  Plaut.)  ; 
continëre  {•  tenir  prisonnier, 
enfermer,  renfermer  »),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  domi  se  continëre. 
Cic.  voy.  enfermer);  condëre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  eo  sortes.  Cic. 
vidulum  intra  in  arccim.  Plaut. 
litteras  publicas  in  sanctiore 
œrario  conditas  habêre.  Cic); 
recondère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
habemas  senatas  consuitam., 
verum  inclusum  in  tabalis, 
tanquam  in  vaginâ  recondi- 
tum.  Cic.  [Cat.  l,/i].  recondère 
se.  Sen.  [tp.  8,  1].  se  in  locum, 
ex  quo...  Qaint.lX,  3,  25].  uvas 
in  amphoras.  Col.').  ^  (Part, 
passé  pris  subst.).  (|  Habitude 
de  vivre  renfermé.  Leur  ren- 
fermé, c.-àr-d.  ce  fait  qu'ils  «*. 
renferment,  quad  se  recandunt 
ou  inclusi  perpétua  domi.  A. 
I|  Odeur  désagréable  que  produit 
le  manque  d'air.  Situs,  ûa,  m. 
Virg.  Ov.  1  Contenir  dans  une 
limite  stricte.  Circumscribè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  corpus 
et  anima  locumlaxàre.Sen.ter- 
minis  aliquid  circumscribëre. 
Cic.  on  dit  aussi  termines  sta- 
tuëre  alicui  rei.  Cic)  ;  inclu- 
dêre, tr.  Cic.  etc.    (ex.  :  verba 
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\-eriu.Cic.  senUniiam  versibus. 
Hjr.);  concladcre,  ir.  CiV.  cic. 
if!i.  ;  tôt  tvs  tjm  o/.porfam^  l'i 
luiatn  difm.  Ter.  iiUquem  in 
anyui(iï»imam  (ormalam  tpon- 
tionis.  Cic.  in  pai-vam  locam 
Jas  civile.  Cic);  continère, 
ir.  Cic.  etc.  (ek.  :  ut  omnia. 
qua:  alantar  et  crcacant.  con- 
tinecnt  in  se  i-im  calorie.  Cic. 
calor,  qai  aqais  continemr. 
Cic.)  ;  cogère,  tr.  Cic.  etc.  i  voy. 
restreindre).  I]  (Par  eit.)  Se  — 
en  soi-même,  mtra  se  manére. 
5-fn.  Absol.  C'était  uue  personne 
sombre  et  renft-rmée,  naturit 
tristi  CIC  recondità  fait.  Cic. 
[Quinct.  59]\  1  Tenir  contenu 
dan-  un  espace.  CoDCludére, 
ir.  Cic.  etc.  voy.  contenir;;  j'n- 
cludère.  tr.  'Cic.  etc.  (voy. 
coNTE-Nia)  ;  capére,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.  CONTENIR,  COMPRENDRE,  EM- 
BRASSER) ;  complecti,  <lep.  tr 
Cic.  etc.  voy.  embrasser^;  con- 
tinère, tr.  Cic.  etc.  voy.  con- 
tenir) ;  comprebendéTe.  ir. 
Cic.  etc.  I  vjy.  comprendre  . 

renflanixaer,  v.  tr.  Enflammer 
de  nouveau.  Rtirsas  accendére 
ou  incendëre.  A.  Voy.  rallumer. 
Se  — ,  rcdaidesccre,  iutr.  Ov. 
Fig.  rartas  ou  dcnao  accendêre 
ou  incendëre.  A. 

renûement,  s.  m.  Etat  de  ce 
qui  est  renCé.  Tamor,  oris,  m. 
Cic.  —  d'une  colonne,  adjcc- 
ti",  onis,  f.   Vitr. 

renfler,  v.  tr.  et  intr.  Enfler 
de  nouveau.  Voy.  regonfler.  • 
Enfler  de  plus  en  plus.  Harsas 
intendêre  (catem  .  Phxd.  Voy. 
enfler,  gonfler.  La  partie  — 
d'un  aqueduc,  venter  aqasr 
dactas.   Vitr.  Se  — ,  et  intran- 

tililt.   ,     VOV.    GONFLER,     GROS- 

HR.  Il  (Fig.)  Voy.  BOLRRER,  GROS- 
SIR. 

renflouage,  s.  m.  .Action  de 
ri- n flouer.  Dedactio  navie.  A. 

renflouer,  v.  tr.  Remettre  à 
flot  (un  bâtiment  échoué).  .Va- 
vem  scopnlia  hsrentem  de- 
trudére.  A.  ou  simpl.  navem 
icopalo  detradére.  Virg.  dedu- 
cêre  scopixlo  naves.  Virg. 

renfoncement,  s.  m.  Action 
de  renfoncer.  Voy.  ENFONCEMENT. 
1  Etat  de  co  qui  est  renfoncé. 
Recetiu»,  as,  m.  Cic.  Voy.  en- 
foncement. Former  un  — ,  re- 
cedère,  intr.  Virg.  ||  iSpéc.) 
Profondeur  que  présente  la 
dcéne  d'un  théâtre.  Voy.  fond, 
per<*pective. 

renfoncer,  v.  tr.  Enfoncer  dt- 
nouveau  ou  plus  avant.  liurtua 
depgère  ou  deprirnére.  A.  ou 
demittëre.  A.  Altias  defigére. 
D.  Renfoncé,  redactai,  a,  om, 
p.  adj.  Cic.  Yeux  renfoncés,  re- 
tracti  introrsaa  ocali.  Sen. 
Etre  renfoncé,  recedvre,  intr. 
Virg.  Il  (Fig.)  Famil.—  ses  lar- 
me", fon  chagrin,  cohibêre  la- 
crimas.  Plin.  j.  devorâre  lu- 
erimat.  Ov.  tapprirnëre  dolo- 
rern.  Lacr.  —    »es    parole?,    re- 
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tralifre  verba.  ^cn.  1  Regarnir 
d'un  fond.  Fandam  rivstis 
substernére  (dolio).  A. 

renforcement,  s.  m.  Action 
de  renfotxer.  Conprniatio,  o- 
nis,{.Cic.  Firn\amentum,  i,  n. 
Cse).  Le  —  de  la  vois,  conten- 
tio  ou  intentio  vocis.  Cic. 

renforcer,  v.  tr.  Rendre  P'"3 
fort.  Firmàre,  tr.  Cic.  C,-ki. 
etc.  (ex.  :  f.  prxsidia  urbis  copiis ■ 
Cap»,  noi-is  peditam  et  eqaitanx 
copiis  se  firmâre.  Cies.  prœsi- 
diam.  drs.  vocein.  Cic.).COnSr- 
màre,  tr.  Cxs.  (ex.:  se  aaxiliis. 
Cais.);  corroboràre,  tr.  Cic-. 
etc.  (ex.:  voj;stf  corroborât.  Cic). 

—  le  son,  la  voix,  amplipcâre 
sonum.  Cic.  intendêre  vûcem. 
Cic.  aagëre  vocem,  Sen.  — 
une  armée,  augère  exercitanx. 
C3ts.  Une  armée  renforcée, 
aactJ  naiiiero  aciet.  —  ses 
troupo«,  se  — ,  mnjores  copias 
ou  nva/orem  niimeram  ou  (aafi< 
un  combat)  sabsidia  arces- 
sëre.  Cces.  novis  copiis  se  re- 
novâre.  Liv.  Se  —  c.-à-d. 
s'engraisser,  grossir.  Voy.  en- 
graisser, grossir.  ||  iFig.)  Con- 
Srmâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
accroître,  augmenter.  —  son 
zèle,  acaêre  indastriam.    Cic. 

—  son  crédit,  commanire  aac- 
toritatem.  Cic.  Un  sot  renforcé, 
stuftior  staltissimo.  Plant. 

renfort,  s.  m.  Ce  qui  sert  à 
renforcer.  Firman\entam,  i,  n. 
Cxs.  Incrementam,  i,  n.  Liv. 
Accessio  viriam.  Cic.  Sabsi- 
dium,  a,  n.  Cic.  Il  reçoit  du  — , 
augetar  ei  copia.  Cic.  De  — , 
sabsidiarias ,  a,  am,  adj.  Cœs. 
Liv.  (voy.  réserve).  (Uans  le 
langage  militaire.]  Accessio  vi- 
rivun.  Cic .  Aactas  name  - 
ras.  Cxs.  Majores  ou  novx 
copUe.  Cxs.  S  applementam,  i, 
n.  Liv.  (cf.  mittére  sapplemen- 
tum.  Liv.  sapplementam  ad- 
vehêre.  Liv.).  Sabsidium,  ii, 
a.  Cic.  (cf.  mittére  milites  sab- 
sidio.  Cxs.  in  sabsidiam.  Tac. 
qaodcamqae  addebatar  sabsi- 
dio.  Cxs.  addacére  intégras 
sabsidio.  Cxs.  sabmittëre  sab- 
sidio.  Cxs.).  Aaxiliam,  ii,  n. 
Liv.  Ayant  reçu  ces  renfort^, 
hac  virium  accessions.  Liv. 
his  copiis  aactas.  Cart.  Armée 

Zui  a  reçu  du  — ,  falta  actes, 
iv.  De  — ,  sabaidiarias,  a, 
am,  adj.  Cxs.  Cheval  de  — , 
parhippaa,  i,  m.  Cod.-Th.eod. 
\\  —  de  potage.  Voy.  entrée, 
et  fig.  famil.  pour  —  de  po- 
tage (par  surcroit),  voy.  sur- 
croît.   Il  (Fig.)  Voy.   SUPPLÉMENT. 

A  grand  —  de  qqcli.,  magna  vi 
ou    maltitadine     alicujas    rei. 

rie. 

renfrognement,  et  (arch.)re- 
frognement,  s.  m.  Action  de 
renfrogner.  Contractio  (rontis. 
Cic. 

renfrogner,  et  ''arch.)  rofro- 
gner,  v.  tr.  ï'ontracter,  plis- 
ser le  visage  en  signe  de  mau- 
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vaise  humour,  ^'Ontem  ou 
l'uftufn  contniWre.  Se  —,  da- 
ccre  os.  Cic.  vaitam.  Ov.  in 
(ronte  contrahfre  ragas.  Varr. 
licnfi-oané,  sapercili'<sas,  a,tun, 
adj.  *en.  Visaïo  renfroijné, 
siipercitiiun,  ii,  n.  CiV.  astricta 
frons.  Mort.  Air  — ,  vallus  ad- 
dactas.  Saet.  Renfrogné  par..., 

voy.    ASSOMDRIR. 

rengager,  v.  tr.  Engager  do 
nouveau.  Rarsas  ou  iterum 
pijnerâre  ou  obligàre.  A.  Se  — 
dans  des  alTaires,  dans  de» 
dilTioulté»,  rur»iu  implicdri 
xegotiis,  Cic.  rarsas  se  im- 
iixiscëre  negotiis.  Cic.  Se  — 
dans  des  liens,  et  absolt.,  fe — , 
vinculis  rarsas  obstringi.  Cic. 
jagam  rarsas  accipère.  Liv. 
—  le  combat,  voy.  recommencer. 
Il  (Spéc.)  Reprendre  du  service 
ou  pari,  d'un  soldat.  Militiam 
rcsamcre.  Tac.  Soldat  rengagé, 

voy.     VKTÉR.A.N. 

rengaine,  s.  f.  Banalité  qu'on 
répète.  Voy.  banalité,  rabâ- 
chage, redite. 

rengainer ,  v.  ti\  Remettre 
dans  la  gaine.  Recondëre  (en- 
sem)  in  vaginam.  Cic.  Con- 
dëre  rarsas  {pagionem),  Sen. 
ou  simpl.  condére  [ferram  ], 
Cic.  Il  (rig.)  Fanùl.  Rentrer  ce 
qu'on  allait  diro,  reprendre  co 
qu'on  a  dit.  Condére  (lingaam 
fatilem).  Plucd.  Rengaine  to» 
insolence,  aafer  insolentiam. 
Phxd.  Par  anal.  —  ses  pleurs, 
voy.  retenir. 

rengorger  (se),  v.  pron.  Faira 
saillir  sa  gorge.  Intendêre  gat^ 
tar.  A.  Jactâre  guttar.  A.  || 
(Sp  c.)  Faire  saillir  le  buste  eu 
rejetant  la  tète  en  arrière 
(pour  faire  le  beau  ou  se 
donner  un  air  important).  Jac- 
târe se.  Cic.  IneoUntius  se 
ejferre.  Cic.  Resupinùre,  intr. 
.ben.  (ben.  II,  13).  Voy.  pavaner. 
Qui  se  rengorge,  resapinas,  a, 
am,  adj.  Ov.  erectut  et  ceUas. 
Cic. 

rengraisser,  v.  tr.  et  intr.  || 
V.  tr.  Faire  redevenir  gros. 
Pingaem  iteram  facëre.  A.  1 
V.  intr.  Redevenir  gros.  Pin- 
gaem ou  obesum  iterum  (leri 
A.  Voy.  engraisser. 

reniable,  adj.  Qui  peut  être 
renié.  Voy.  niable. 

reniement  et  renlment,  s. 
m.  Action  de  renier  Dieu. 
Ejaratio  Dei.  A. 

renier,  v.  tr.  Ne  plus  recon- 
naître pour  sien.  Abdicâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  abdicàre  ali- 
qaem  patrem.  Liv.  Cart.  abd. 
natum.  Pacav .  filiam.  Sen. 
liberos.  Plin.;  on  dit  aussi  : 
aliqaem  filiam  saam  esse  ne- 
jcire  [■  renier  son  fil»-]).  Liv.); 
ejurâre,  tr.  Cic.  Sen.  (ex.  : 
i(6«ro».Sen.);  aspernari,  <lép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  alit^uemanimo 
[•  r.  qqn.  tacitement  au  fond 
du  cœur.  -1.  Cic.  aspernari  no- 
men  morioas   [•  son   nom    par 
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sa  conduite  -].  Cic.  patriam. 
Cic).  —  <jqn,  negàre  se  ali- 
que/n  nautsse.  Cic.  —  ses  sen- 
timents (i'hunianité,  ses  de- 
voirs d'homme  ,  omnem  ha- 
manitatem  reptidiàn:  ou  repel- 
lire.  Cic.  —  8a  pariTité,  les 
liens  du  sang,  naccfsitadinis 
nomen  repadiâre.    Cic.    —  sa 
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foi,  sa  religion,  deserére  patria 
sacra.  Llv.\\  Spéc.  —  sou  Dieu, 
negàre  se  Christam  novisse. 
A.  ou  s-impl.    negàre,   tr.   Eccl. 

renieur,  ieuse,  s.  m.  et  f.  || 
(Arcli.)  Celui,  celle  qui  renie 
L)ieu,  qui  blasphème.  Negator, 
oris,  m.  Hier.  Renieuse,  abdi- 
catrix.  tricis,  f.  Eccl.  nega- 
trix,  tricis,  f.  Eccl. 

reniflement,  s.  m.  Action  de 
renifler.  Redactse  naribus  au- 
rœ.  A. 

renifler,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Aspirer  bruyamment  l'air, 
l'humeur  qui  est  dans  les  na- 
rines. Reducëre  auras  naribus. 
Lucr.  Spiritani  naribus  du- 
cëre.  Varr.  Nictëre,  iutr.  Enn. 
Fest.  Il  (Fig.)  Famil.  —  sur 
qqch.  (montrer  de  la  repu 
gnauce    pour     la    chose),    vo 

RKPUCN.4NCE,      DÉDAIGNER .      ^ 

tr.  Faire  entrer  dans  les  nari- 
nes en  aspirant  fortement. Voy. 

ASPIRER,       INSPIRER.      l'odeUr, 

voy.   FIjlIRER,   SENTIR. 

rénitence  (lat.  post.  reni- 
tentia.  Aug.  [serm.  277,  7]),  s. 
f.  Caractère  de  ce  qui  est  résis- 
tant.  Voy.    RÉSISTANCE. 

rénitent,  ente,  adj.  Qui  ré- 
siste à  la  pression  du  doigt,  Re- 
nitens  p.  adj,  Cels.  ||  i,Fig.)  Qui 
refuse  d'obéir.  Voy.  désobéis- 
sant. 

renne,  s.  m.  Quadrupède  des 
régions  polaires.  Tarandras, 
i,  m.  Pliti.  Reno  ou  rhe- 
no,  onis,  m.  Cxs.  Peau  da  — , 
reno,  onis,  m.  Varr  . 

renom,  s.  m.  Vogue  que  le  nom 
de  qqn  a  obtenue.  Noinen,zni- 
Dis,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  magnum, 
clarum  nomen.  Cic.  nomen  ha- 
bëre.  Cic.  en  pari,  de  cli.  bel- 
lum  magni  nominis.  Liv.); 
notitia,  œ,  f.  Nep.  Tac.  (ex.  ; 
notitià  apad  populam  Roma- 
num,  non  carëre.  Tac.  noti- 
tiam  consegui.  Vitr.  )  ;  iaus, 
laudis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  bellica 
Iaus.  Cic.  Iaus  falsa.  Cic. 
nascens.  Cic.  Iaus  continen- 
tiee.  Cic.  rei  militaris.  Nep. 
dicendi.  Cic.  adipisci  laudem. 
Cic.  asseqai  [opp.  à  exsupe- 
rar-e]  alicujus  laudes.  Liv. 
delectari  hac  laude  dicendi. 
Cic.  minaëre  laudem  alicujus. 
Cic.  obteritur  Iaus  imperato- 
ria  crimine  avaritiêe.  Cic.  ali- 
cujus laas  per[ertar  ad  nos 
nec  obscure  nec  varia  ser- 
mone,  sed  et  clarissimà  et  unâ 
omnium  voce.  Cic.  quœritur 
in  re  domesticà  continentise 
Iaus,  in  publicâ  dignitatis. 
Cic);    existiznatio,   onis,  f. 


Cic.  etc.  (ex.  :  bona,  intégra, 
magna.  Cic.  alicujus  existima- 
tioni  conaulêre.  Cic.  alicujus 
e.xistimalionem  offendére  ou 
oppuqnàre.  Cic.  nisi  quid 
existimas  in  ea  re  violari 
e.vistimationem  tuam.  Cic.  fnl- 
so  venisse  in  eam  existimatiu- 
nem  videtur.  Cic).  fama,  w. 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  bona  fama. 
Cic.  kajus  omnis  fuma  atque 
existimatio.  Cic.  fama  sapien- 
tiœ,  bene  loquendi.  Cic  (a- 
mani  temeritutis  subire.  Cic 
famam  inconstantiœ  non  per- 
timcscëre.  Cic  famam  suam 
Uedëre.  Plin.  J.  (amam  sororis 
defendëre.  Cic.  mala  fama  ou 
absol. fama  [-mauvais  renom»]. 
Sali,  me  eadem  aux  ceteros 
fama  atque  invidia  vexabat. 
Sali.);  gloria,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  gl.  belli.  Cœs.  doctrinx  et 
ingenii.  Cic.  dicendi.  Quint,  in 
summam  gloriam  venire.  Cic. 
gloriam  habêre,  conseqai,  ca- 
përe,  acquirëre.  Cic).  ^  Opi- 
nion  répandue    sur  qqn.    Voy. 

HÉPUTATIOiS, 

renommé,    ée,    p.    adj.    Voy. 

RENOMMER. 

renonunée,  s.   f.  Célébrité   ré- 
pandue en    lous  lieux.    Fama, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.;  bona,  mala, 
Cic.    intégra.  Cic.    bonam    fa- 
mam bonorum  expetunt.    Cic. 
famam  collectam  servàre.  Cic. 
famam   ingenii    abjicëre.    Cic. 
famœ  servire.  Nep.  famam  ali- 
cujus   laceràre.     Liv.      Tac.)  ; 
nobilitas,  atis,  f.  Plaut.  Cic. 
.Xep.    (cf.    Plaut.     [mil.    I32i]. 
Cic.   [Arch.  26].  aliquem    nobi- 
litate  prœcurrëre.  Nep.  [Thras. 
1,3]);  rumor,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  runxore  adverso  esse. 
Liv.     rumore     malo    (lagràre. 
Hor.   claro    apud  vulgam    rur- 
more  esse.  Tac.    inanem  aucu- 
pari    rumorem   et   omnes  um- 
uras  etiam    (alsx  glorim    con- 
sectari.  Cic).  |  Voix  publique. 
Rumor,    oris,    m.    Cic.    etc. 
(ex.:  rumor  multa  fiiigit.  Cxs. 
rumor  multa  perfert.  Cic.    ru- 
mor  populi.  Ter.  totam    opi- 
nionem     parva    nonnunquam 
commutât  aura  ranxoris.  Cic); 
fama,  œ,    f.    Cic    etc.    (ex.  : 
fama  affert  ou   jfamâ   agertur 
[av.  l'Ace,  et  l'inf].    Liv.  fama 
perfertur.    Cœs.  fama    nuntia- 
bat.    Cic    fama    manat.     Cic. 
fama  tenet  [av.  l'Ace,  et  l'Inf.]. 
Liv.    famà   accipëj-e.    Cœs.).    || 
(Par    ext.).    Déesse,     messagère 
de  Jupiter.   Fama,   œ,    f.  Vira. 
Ov.  Val.-Flacc 
renommer,  v.  tr.    Nommer  de 
nouveau.  Jterum  creâre  ou  re- 
^ëre,  tr.   Cic.   Voy.  réélire.  ^ 
Se  —  de  qqn  (s'en   recomman- 
der).   Voy.   REcoMM.\.NDER.  ^  Cé- 
lébrer  en  tous   lieux.   Voy.  cé- 
lébrer,    VANTER.    Se   faire    — 
par  qqch.,  aliquà   re   insignem 
conspici  ou   nobilitàri  ou   insi- 
gnem fitiri.  Cic.  Renommé,  no- 


bilis,  e,  adj.  Cic.  etc.   (cf.    rhe- 
tor  in  primis  nobilis.  Cic.    rex 
nohilis.  Nep.  n.  oppidum.  Cic 
ex  doctrinâ  nobihs    et    clarus. 
Cic.  studia   te  tua    nobilem  et 
clarum    effuHant.    Scn.).  cele- 
ber,  bris,  bre.  adj.  Liv.  inclu- 
tus,  a,  um,  adj.    Cic.    etc.    (cf. 
Saaantini    fide    incluti.    Sali, 
fr.).   laudatus,    a   um,    p.  adj. 
Cic.  etc.  (cf.   l.  vir.  Cic.  l.  a'r- 
tes.  Cic  caseus  e  Cxdicio  cam- 
po    laudatissimus.   Plin.).    Re- 
nommé     comme      pernicieux, 
conclamatus,  a,  um,  p.adj.Ct't:. 
Etre    —,   nomen   habêre.    Cic. 
Etre    très     renommé    pour    sa 
justice,    summam    habëre  jaa- 
titix  opinionem.  Cses. 
renoncenient,    s.    m.    Action 
de  renoncer.    Abdicatio,    onis, 
f.  Liv.  Le  —  aux   plaisirs,  con- 
tinentia,  se,    f.  Cic.    temperan- 
tia,  X,    f.     Cic.     Le  —    à    soi- 
mémo,    voy.   oubli,  sacrifice.  || 
(Spéc.)  Dans   le  langage  de  l'E- 
glise.   Le    —    à    soi-même,    et 
ahsolt.,    le  —   (abnégation    dé- 
finitive do  soi-même),  voy.  ad 

négation. 
renoncer    (lat.    post.      rcnan- 
tiâre    ["  renoncer  à  ■.].    Quint. 
Suet.     Eccl.    [cf.     H.     Goelzor, 
saint  Jérôme,  p.   316]).  v.  intr. 
et   tr.    Il    V.    intr.    Renoncer    à 
qqcli.,  c.-d-d.   l'abandonner  dé- 
finitivement,    cesser    d'y     pré- 
tendre.    Abdicâre  se.     Cic. 
etc.    (ex.  :   abd.    se   non  modo 
consulatu,  sed  etiam  libertate. 
Cic.  abd.  se  tatelà.   Cic.)  ;  re- 
pudiàre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.:pa- 
ccm.  Gic  Liv.     legatum.  Jet.)  ; 
cedére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  de 
Jure.  Cic.  possessione  ngri  pa- 
blici.    Liv.  alicai  [-  en  faveur 
de    qqn.  -]   possessione    horto- 
rum.    Cic.)  ;  abscedére,    intr. 
Liv.      (ex.    :    non     militaribus 
modo     sed     civilibus      qaoque 
muneribus.    Liv.     [IX,    3,   5])  ; 
decedêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
de    possessione.    Cic.    de    suis 
bonis   omnibus.  Cic.   de  htjpo- 
thecis.J^ic  de  jure  suo.  Cic)  ; 
recedëre,  iutr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ab  armis.    Cic.    a    vita.    Cic.)  ; 
mittére,  tr.  Cic.  etc.  fex.  :  m. 
ac  finire  odium.  Liv.  Syphacis 
reconciliandi  curarnex  anima. 
Liv.    missam  facëre    amorem, 
missam     facëre      iram.     Liv. 
missos    faciant    honores.    Cic 
missum     facëre   vadimonium. 
Cic);    amittèie,   tr.   Cic.  etc. 
(ex.:    occasionem.    Ter.    Cic)  ; 
dimittére,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  : 
oppugnationem.      Cœs.     qase- 
stionem.  Cic.  jus  suam  [opp.  à 
jus  suam  retinëre].    Cic.    inju- 
riam  ignominiamque   nominis 
Romani    inultam    impunitam- 
qae.  Cic.   multum  de    cupidi- 
tatc.    Cic.    iracundiam     suam 
rei  publicx   [•  par   égard    pour 
la  république  ■].  Cœs.)  ;  omit- 
tére,  tr.   Cic.   etc.  (ex.  :  navi- 
gandi  in  jEgyptam  consiliurn. 
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Liv.  belli  consiUa,   bcJlu.   Liv. 

spem.  Liv.  pituttem.  Cic.  avec 

iTiif.    omittat     argêre.    Cic.)  : 

ponère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  bW- 

îam.    Sali,    vitam.  Cic.   vitin- 

Cic.      amores     cam     prxtcxut 

togà.     Cic.     inimicitias.    C,t.'. 

ap.  Cic.  vitx  mottiitjue  consi- 

lium  vel  sascipére,  lel  ponère. 

Plin.  /.);    depoDère,  ir.  <''^-- 

etc.  (ex.:  amicitias,  simuitufis. 

Cic.  gloriam.   Cic.   spem.  Hor. 

prius  animam  qaam  id  [odium 

erga    Uornanos].     \ep.    opinio- 

nem.  Cic.   bellum.    Liv.  aedi/i- 

cationem.  Cic.  adeanda;  Syna- 

consilium.  Cic.  totam    gloiiam 

abjicëre  atque    deponère.  Ca-s. 

tutelam.      Liv.      magislratam. 

Ca-s.)  ;  abjicêre,  tr.   Cic.   etc. 

(ei.:  vitam.    Cic.    salatem   ^ro 

aliqao.  Cic.    rem  tantam.  tic. 

famam    ingenii.    Cic.      memo- 

riam  beneficioram.  Cic.   spem. 

Brat.  ap.    Cic.   œdificationem , 

consiliam   wdi(icandi.  Cic.  vi- 

tia.    Cic.);    absistére,    mtr. 

Virg.  Liv.  (ex.:  obsidione.  Liv. 

tpe.    Liv.    arbis    amplius    ten- 

tandoe     in     pra:sentià    conatu 

abstint.  Liv.    impers,  absistert- 

tar  bello.    Liv.    avec  l'Abl.  du 

Gér.  seqaendo.  Liv.  continuan- 

do  magistratti.    Liv.  av.     l'Inf. 

ingratis    bene     facère.    Liv.)  ; 

desistére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 

de  diutinà    contentione.    Nep. 

de  petitione.   Nep.  de    senten- 

tià.  Cic.   ab    de[ensione.    Cses. 

ab  incepto.   Liv.    itinere.  Ca'S. 

accusatione.  Cic.  (r.  sentenlià. 

Cic.  petitione.  Liv.  bello.    Liv. 

incepto.  Liv.    negotio.  Cses.  eo 

negotio.  Liv.  impediendo  bello. 

Liv.  avec   l'inf.   destiti   stoma- 

chari.   Cic.   is  liceri   non  dcs- 

tilit.  Cic.  ut  homines   mortem 

vel  optare    incipiant  vel    certc 

timère  désistant.  Cic.  senatatn 

incitàre  adversas  legem    haud 

desistebat.    Liv.)  ;    exuëre,  tr. 

Cic.  etc.  (s'opp.  à  retinè)-e,  ex.  : 

humanitatem  omnem.  Cic.  re- 

pente      antitjuos     mores.    Liv. 

feritatem.  Liv.  par  anal,   mihi 

ex  anima  exai  non  potest  [-on 

ne  peut    me    faire    renoncer   à 

cette    idée    que   •]    esse    duos. 

Cic.).  —  à    soi-même,  sibi    oin- 

nia     negâre.     Cic.    ||    (Absol.) 

Dare    manas.     Cses.    1    V.    tr. 

Renoncer  qqn,  c.-à^-  proteçtor 

qu'on  ne  le  connaît   pas.    Eju- 

rare,  tr.  Cïc.  etc.  (ex.:  patrem, 

liberos.    Sen.   patriam.    Cic). 

Voy.   RENIKB. 

renonciation,  s.  f.  Acte  par 
lequ'îl  OQ  renonce  à  qqch.  He- 
niintiatio,onis,  f.  Cic.  Cessio, 
onis,  f.  Cic.  Ejaratio,  onis,  f. 
Sen.  —  solennelle,  detestati'/, 
onis,  f.  Liv.  —  solennelle  à  un 
culte  domestique,  alienatio  sa- 
croram.  Cic.  Faire  une  — , 
voy.  RENONCER.  ||  (Spéc.)  —  4  uu 
héritase,  detrectatio  heredts. 
Ptin.  i  Déclaration  par  \at\tii-Ue 
on  renonce  à  Boi-méœe.  Abre- 
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nun(i<itio,   onis,    f.  Eccl.  Voy. 

BE.NONCKMK.NT. 

renoncule,  s.  f.  Plante  aqua- 
tique et  sorte  de  fleur.  Ranan- 
culus,  i,  m.   Plin. 

renouèe,  s.  f.  Mante  herbacée. 
Polygonos  ou  polygonas,  i,  1'. 
Plin.  Sanguinalis  ou  sangai- 
naria  herba.  Cels.  Co!. 

renouement  et  renoùment, 
s.  m.  Action  de  renouer.  Reli- 
gatio,  onis,  t.  A.  ||  Fig.  —  d'a- 
mitié,   VOV.     RÉCONCILIATION.    — 

d'une  alliance,  voy.  renouvel- 
lement. 

renouer,  v.  tr.  Nouer  ce  qui 
est.  dénoué,  détaché,  rompu. 
Voy.  NOUER.  Il  ^Fig.)  Voy.    lier, 

RATTACHER,  UNIR.    —      la     COUVer- 

sation,  des  négociations,  une 
alliance,  voy.  recommencer,  re- 
prendre. Se"—  i...,  voy.  rat- 
tacher, reuer.  —  amitié  avec 
qqn,  et,  absoit..  —  avec  qqn, 
resiitaëre  se  aiicul.  Cic.  P. 
ext.  —  avec  les  plaisirs,  voy, 
RÉACCOUTUMER.  ||  .'iltacher  , 
nouer.    Voy.   ces  mots. 

renouveau,  s.  m.  Keiour  du 
printemps.  Voy.  printemps. 

renouvelable,  adj.  Qui  peut 
être  renouvelé.  Qai  [qiue ,  qaod) 
renovùri  potest.  Cic. 

renouveler  (cf.  lat.  renovel- 
lare.  Col.  [arb.  6,  IJj,  v.  tr.  et 
intr.  Il  V.  tr.  Rétablir  dans  un 
état  nouveau,  en  remplaçant 
ce  qui  ne  convient  plus.  No- 
vâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  au 
propre  :  n.  transtra.  Virg.  au 
fig.  nihil  habai  qaod  putarem 
novandam  in  legibas.  Cic. 
novareres  [-  les  institutions  -]. 
Liv.   omnia   novàre.   Liv.  ab 


novandi  spes.  Sali.  [lat.  39.  U]. 
t  de  droit,  n.  ciligationem 
[.  un  billet  •].  Jet.);  renovà- 
re,  tr.  Cic.  (dans  des  expres- 
sions comme  r.  (enus  in  sin- 
gvUos  annos.  Cic.  [Att.  VI,  3, 
51.  centesimœ  quotannis  reno- 
vata-.  Cic.  [Att.  VI,  2,7].  tabu- 
las testamtnti  omnibus  men- 
sibas.  Petr.  [117,  10]);  repa- 
ràre,  tr.  Cic.  etc .  i  ex.  :  pcr- 
dêre  vidcbatur,  qaod  reparûre 
posset.  Cic.  ignem.  Plin.  /.).  1 
Faire  naître  de  nouveau.  He- 
Dovâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sce- 
las  saum  illad  pristinum.  Cic. 
prœliam.  Caes.  bcllam.  Cœs. 
ex  morbo  velut  renovatas  (los 
iuvcntœ.  Liv.)  :  lepaiàre,  tr. 
Liv.  (ex.;  bdlan;.  Liv.);  inte- 
gràre,  tr.  Liv.  (ex.  :  lacriinas, 
seditionem, paynam.  Liv.);  re- 
diDtegrâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
prœliam.  Cees.  bellum.  Liv.); 
instaurâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
scclas,  cœdcm.  Cic.  rapinas  et 
incendia.  Sali.  {r.  bellum. 
Aact.  b.  Alex,  novam  de  inté- 
gra bellam.  Liv.  societatem. 
.Su«t.  [Ner.  57j)  ;  iterâre,  tr. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  pagnam.  Liv. 
contentionem.  Liv.  iteradam 
eudem  ista  mitii.  Cic.  iteràre 
sajje  eadern.  Liv.j;  referre,  tr. 
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Cic.   etc.    (ex.  :    idem    retpon- 
sam.  Liv.)  ;  repetère,   tr.  Cic. 
Liv.    (ex.  :     pagnam.    Uv.).   1 
.\nimor  d'une     force    nouvelle. 
JFÎen  ovâre,  tr.  Cic.  etc.    (ex.  : 
nu»io/'ium    alicajiis    rei.    Cic. 
dûlorem.  Virg.  amicitiam.  Cic. 
r.    gaudia,    redintegi-àre    Isrti- 
tiam     Plin.   j.   par  anal,    ani- 
mas equitam    Homanoram    ml 
Q.  expiants    odium  renovâre. 
Cic);  redintegràre,    tr.   Cic. 
etc.  (ex.:  memoriam  auditon'.v 
Cic  redintegrata  est    omnibuf 
menxoria  fœdissimse  potestati.-i. 
Liv.  red.    iras.    Liv.    r.  in  ali- 
qaem  invidiam.    Liv.^  ;    refri- 
câre,  tr.  Cic.  etc.    (ex.  :  vercur 
ne  refricem   meis  litteris  desi- 
derium  ac  dolarem    taam.  Cic. 
[ep.  V,  17,  11],   memoriam    pui 
cheiTimi   (acti.    Cic.     sic    tuif 
sceleribas  reipablicec  prseterita 
(ata    refricabis.  Cic.  [Pis.    33, 
82]);    repetère,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.:  rei  memoriam.  Cic.  prse- 
cepta.  Cic).  Se  — ,   refricari, 
passif.    Cic.  (ex.  :  crebra  refri- 
catar     lippitado     [-    un     mal 
d'yeux  4  Cic.  [Att.  X,  17,  2])  ; 
recTudescère,  intr.  Cic.  (ex.  : 
mmc    autem    hoc  tam     gravi 
valnere  etiam  illa   qaœ  conse- 
nuisse     videbantur,    recrudes- 
cant.    Cic.    [ep.    IV,    G,   21).  || 
Fig.)  Remettre  eu  vigueur.  IDS- 
taurâre,  tr. Cic.  etc.  t,ex.:  sacrl- 
(iciam.   Cic.  sacra.  Liv.  ludos. 
Liv.  lados,  dicm  anum.   Liv.); 
referre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  mj/s- 
teria.    Cic.    quasdam  cœrimo- 
nias  ex  magno  intervallo.  Liv. 
consaetadinem  antiqaam.Saet. 
hxc  maiaram  cansaetadalongo 
intervallo    repctita  ac    relata. 
Cic.  institutum  referre    ac    re- 
novâre.   Cic);     repetère,    tr. 
Cic  (ex.:  consuctadinem.  Cic). 
1    (Arch.).     V.    intr.    Renaître. 
Voy.    ce    mot.    \\    Se     fortifier. 
Renovâre  se.  Cic.  {ex.:  reno- 
vâre se  novis  opibas  copiisqae. 
Cic). 

renouvellement,  s.  m.  Réta- 
blissement dans  un  état  nou- 
veau. Renovatio,  onis,  f.  Cic 
Instaaratio,  onis,  f.  Cic.  Liv. 
(cf.  sacrarum.  Liv.  [V,  52,  9]. 
Val.-Max.  [I,  7,  k].  ladvram. 
Cic.  [bar.  resp.  23]).  Le  —  d'un 
billet,  namen  renovutam.  Cic 
chirographa  renovata.  A.  no- 
vatio,  onis,  f.  Ulp.  Le  —  des 
intérêts,  renovatio  singulorum 
annoram.  Cic.  ||  (Fig.)  Le  —  in- 
térieur de  nos  personnes,  voy. 
nEGÉNÉRATioN.  ^  RenaissaiicB 
Voy.  ce  mot.  Au  —  de  la  lune, 
revalvente  se  lanâ.  Plin.  Le  — 
des  saisons,  voy.  changement. 
Le  —  des  hostilités,  rebellio, 
onis,  f.  Liv.  Le  —  d  un  traité, 
(œdus  renovatum.  Cic.  Le  — 
d'un    bail,  nova  conduclio.  .-1 

Le   d'un    commandeineiji 

d'une  charge,  voy.  prorogation. 
]  Fig.  Renovatio,  onis,  t.  Cic. 
(cf.  renov.  timoris.  Cic). 
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rénovateur,  trice  (lat.  post. 
runoiiitor.  l's.-'l'crt.  Jnscr.),  s. 
m.  Ci'lui,  celle  qui  r<noiivelle. 
Qui  rénovât.  A.  Rénov.ilrice, 
{josc  rçnovat.  A.  novnirix,  tri- 
cis,  f.  Oi'.  ||  Ailj.  Novas,  a,  iim, 
adj.  Cic.  Voy.  novateur. 

rénovation,  s.  f.  Action  de 
renouveler.  Renovaticiy  oni.s,  f. 

Cic.     Voy.     RENOUVELLEMENT.    I.a 

—  (le  1  homme  par  la  g'"-^'''', 
voy.  RÉGÉNÉRATION.  La  —  de 
l'oiganisme,  voy.  reconstitu- 
tion. 
r-anseignement,  s.  m.  Indica- 
tion destinée  à  nous  éclairer  sur 
cnjn,  sur  qqch.  Indicium,  iiy  n. 

Cic.  Voy.  INFORMATION,  NOUVEL- 
LE. Des  — ,  exguifita,  oriim, 
n.  |)1.  Cic.  L'action  d'aller  aux 
— ,  explorafio,  onis,  f.  Cic. 
Prendre  des  — ,  percontâri, 
dép.  tr.  Cic.  qaserére  aliqaid 
ab  aliijao.  Cic.  Voy.  informer, 
RENSEIGNER.  N'avoir  aucun  — 
sur  qqch.,  ignariim  esse  alica- 
Jas  rei.  Cic.  Envoyer  ans  — , 
mittëre  percontatam.  Liv.  Ap- 
porter à  qqn  des  —  positifs, 
explorata  ad  atiqaem  af^erre. 
Liv. 

renseigner,  v.  tr.  Eclairer  par 
des  indications  données  sur 
qqn  ou  qqch.  Facëre  [aliqaem) 
certiorem  (aiictijas  rei).  Cic. 
(de  aliqaà  re).  Cic.  Docêre  ali- 
qaem aliqaid.  Cic.  Se  —  auprès 
ae  qqn,  percontâri  aliqaid  ab 
ou  ex  aliqao.  Cic.  sciscitmi 
aliqaid  ex  aliqao.  Cic.  de  ali- 
qiiâ  re.  Cic. 

arente  (lat.  reddita  part,  passé 
de  reddére,  rendre),  s.f.  (Arch.) 
Revenu  annuel  d'un  bien.  Re- 
ditas,  ûs,  m.  Plin.  J.  Fractiis, 
fis,  m.  Cic.  Voy.  revenu.  ^  Re- 
venu annuel  en  argent  d'un 
capitaL  Vecligal,  alis,  n.  Cic. 
Redita»  pecaniœ  ou  simpl.  re- 
ditas,  ûs,  m.  Plin.  j.  Annaa 
pecunia.  Tac.  Annaum,  i,  n. 
et  ordin.  annaa  oram,  n.  PI. 
Plin.  j.  Saet.  (cf.  annaa  prse- 
stàre  ['  faire  servir  une  rente  ']. 
Saet.).  Il  (Spéc.)  Rente  viagère 
(constituée  au  profit  de  qqn). 
Annaa  alimenta.  Stiet.  \\  (Fig.) 

Voy.  PROFIT,  RAPPORT,  REVENU. 

renter,  v.  tr.  Doter  d'une  ren- 
te. Statatam  rediiam  prsestàre 
(alicui).  Plin.  j.  AnnvM  prse- 
stàre (alicai).  Saet.  Bien  rente, 

voy.    RICHE. 

rentier,  ière,  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne qui  possède  des  rentes  ou 
qui  vit  de  ses  rentes.  Fenero- 
tor,  or»»,  m.  Cic.  Feneratvix, 
tricis,  f.  Val.-Max.  Etre  — , 
habére  unde  commode  vivas. 
Cic. 

:rentrant,  adj.  Qui  rentre.  Re- 
cedens,  p.  adj.  Cic.  Reductaa, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Recondilas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  Angle  — , 
coxa,  se,  f.  Grom.  vet.  Retour 
d'un  angle  — ,  versara,  œ,  f. 
Vitr.  Murs  qui  forment  des 
angles  — ,  mûri   introrsas  si- 
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naati.  Tac.  Il  a  le  vontre  — , 
venter  recessit.  Plin.  Menton 
— ,  sappressam  mcntuin.  Varr. 
Partie  — ,  sinus,  ûs,  m.  Cic. 
rentrée,  s.  f.  Action  de  rentrer. 
lii'flitas,  ûs,  m.  A'e/5.  —  chez 
soi,  —  dans  ses  droits  de  ci- 
toyen (en  pari,  d'un  exilé  ou 
d'un  pri'Jonnier),  poHlimininm, 
ii,  n.  Cic.  Voy.  itÉfiAuinTAnuN . 

—  d'un  navire,  cataplas,  i,  m. 
Cic.  La  —  des  tribunaux,  voy. 
RÉOUVERTURE.  La  —  des  classes, 
voy.  REPRISE.  —  en  faveur,  re- 
ditas  in  gratiam  ou  gratise. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  La  —  des  im- 
pôts,  des   contributions.     Voy. 

ENCAISSEMENT,   PERCEPTION.    La 

d'une  somme  d'argent,  refec- 
tas,  as,  m.  Scxv.  dig.  Voy. 
RECOUVREMENT.  Avoir  des  — , 
opérer  des — ,pecnnias  exiyëre. 
Cic.  Opérer  les — dues  au  fisc, 
fiscumagére.  Saet.  ||  (Musique.) 
Reprise.  Voy.  ce  mot.  1  Action 
de  faire  rentrer.  Invectio,  onis, 

(.    Liv.    Voy.  TRANSPORT. 

rentrer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  intr. 
(lin  pari,  d'une  pers.  :)  entrer 
de  nouveau  dan^  un  lieu  doiiL 
elle  est  sortie.  Remigrâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  Roinam. 
Cic.  in  domam  saam.  Cic.  trans 
Rkenum  in  vicos  suos.  Cœs.  in 
domiim  veterem  e  nova.  Cic.)\ 
referre  se.  Cic.  etc.  (ex.  r. 
se  iterum  Romam.  Cic.  fig.  in 
otium  [«  dans  la  vie  privée  •»] 
se  referre.  Cic.  [e,i.  I.X,  9]);  re- 
cipère  se.  Cic.  etc.  (ex.  :  r.  se 
a  pabulo  in  gtaba'im.  Plaat. 
r.  se  domam.  Ptaat.  Cœs.); 
redire ,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
REVENIR,  retourner)  ;  regrsdi, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  reve- 
nir, retourner);  reverti,  dép. 
intr.  CiC.  etc.  (voy.  retour- 
ner, revenir!  ;  répétera ,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  regagner).  Faire 
— ,  recipère,  tr.  Ca?s.  etc.  (ex.: 
exercitam  in  oppidum.  Cass. 
voy.  ramener)  ;  redigère,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  ramener)  ;  redu- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  rame- 
ner) ;  cogère,  tr.  Plaat.  Cic. 
etc.  (ex.  :  oves  intro  cogère. 
Plaat.)  ;  compellêre  ,  intr. 
Cic.  Liv.  (ex.:  Romanos  in  cas- 
tra. Liv.  voy.  POURSUIVRE,  pous- 
ser, chasser)  ;  restituëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem,  in  pa- 
triam,  Cic.  voy.  ramener).  Faire 

—  qqn  sous  terre,  aliqaem  ve- 
hementer  pertarbàre.  Cic.  Ren- 
trant sous  terre,  animo  confa- 
sus.Cic.  Il  (Paranal.)  Entrer  de 
nouveau  dans  une  situation 
qu'on  a  quittée.  Redire,  intr. 
tic.  etc.  (ex.:  ad  se  redire  [•  r. 
en  soi-même  ■].  Liv.  in  veram 
viam.  Plaat.  ou  in  viam,  [■.dans 
le  droit  chemin  ■].  Ter.  in  gra- 
tiam. Cic.)  ;  remigrâre,  intr. 
Cic.  eic. [es.:  ad  jast  itiajn. Cic); 
reverti,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ad  sanitatem  [•■  dans  son 
bon  sens  '].  Cœs.);  recipère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  recipère  se 
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[•  r.  en  soi-nii^me  ••].  Cic.  ani- 
mam  recipère  |meme  trad.l. 
Liv.  rcs  suas  [■.  dans  son  bien  "]. 
Liv.).  —  en  possession  de,  voy. 
RECOUVRER.  —  dans  ses  débour- 
sés,    rcÇirrre    sumptam.    Vurr. 

—  dans  l'ordre,  voy.  p.  IHH, 
col.  3.  — •  dans  le  devoir,  o^^i- 
ciam  recipère.  Sen.  —  en  soi- 
même,  se  colligërc.  Cic.  intro- 
spicère  in  meniem.  Cic.  se  ip- 
sum  ad  se  revocàre.  Cic.  Faire  — 
i-iqu  dans  tous  ses  droite,  aliqaem 
in  integrum  restitaèrc.  Cic. 
— dans  son  sujet,  ad  proposi/uj/i 
reverti.  Cic.  Cela  —  dans  mon 
mon  sujet,  voy.  apparteniu.  ^ 
(Kn  pari,  d'une  clio^e  :)  entrer 
de  nouveau  dans  un  lieu  d'où 
elle  a  été  tirée. Hedire,  intr. 
^"en.(ex.:  sive  in  terras  ex  prio- 
re  cacsii  rcccptus  relit.  Sen.): 
condëre  se.  Sen.  l'Un.  (ex.  : 
rursiis  se  in  terram  condit. 
Plin.).  Faire  — ,  cogère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pecuniam.  Cic. 
pecaniam  per  vim.  Cic);  exi- 
gère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  evcais- 
ser).  Il  Etre  repoussé  à  l'inté- 
rieur. Recedêre ,  intr.  Plin, 
(ex.:  recedit venter. Plin.);coin- 
pelli,  pass.  Cels.  (ex.  :  rétro 
compellitar  scrotum.  Cels.).  ^ 
I'.  tr.  Ne  p.as  laisser  dehors. 
•■>u6  tectum  referre.  Col. 

renverse,  s.  f.  (Arch.)  Etat  de 
ce  qui  est  renversé.  'Voy.  bou- 
1-eversement.  Il  (Spéc.)  De  nos 
/Oii'f.  Loc.  adv.  A  la  —,  sapi- 
ni'.  a,  um,  adj.  Cic  (ex.:  sa- 
pinnmcadëre.  Cic).  resupinus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  resu- 
pinani  aliquem  fundêre,  Ov. 
resupino  pectore  vertërc.  Ov.), 
Jeter  à   la   — ,    resupinàre,   tr. 

Lii-.    Voy.    RENVERSER. 

renversement,  s.  m.  Action 
de  mettre  à  l'envers.  Inversio, 
onis,  f.  Cic.  Quint.  Inversas 
ordo.  Cic.  Perversio,  onis,  f. 
Cornif.  —  du  corps  en  arrière, 
sapinus    motas   coj-poris.    Cic. 

—  d'un  organe,  conversio,  onis, 
f.  Plin.  —  de  la  construction 
d'une  phrase,  perversio,  onis, 
f.  Cornif.  Voy.  inversion,  con- 
version. ^  Action  de  mettre 
sen'!  dessus  dessous.  Voy.  bou- 
leversement,   DÉSORDRE.    Il    Fig. 

—  du  bon  sens.  Voy.  trouble, 
FOLIE.  T  Action  de  mettre  à  bas, 
au  propre  et  au  fig.  Eversio, 
onis,  f.  Cic  etc.  (cf.  ev.  colum- 
na".  Cic,  ev.  rerum  publica- 
rum.  Cic).  Destractio,  onis, 
f.  .Saet.  Strages,  is,  f.  Liv.  — 
de  la  justice,  dissolatio  jodi- 
ciorum.  Cic.  Le  —  des  lois,  i/i- 
teritas  legum.  Cic.  Voy.  des- 
truction, BOULEVERSEMENT. 

renverser,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Mettre  à  l'envers.  iDver- 
tére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  alveas 
naviam  inversas.  Sali,  inversa 
manas.  Plin.).  Fig.  — les  rôles, 
voy.  ROLE.  C'est  le  monde  ren- 
versé, voy.  p.  1251,  col  3.  1 
Mettre  sens  dessus  dessous.  In- 
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vertére,  ir.  Cic.  etc.  (on.,  jp- 
dinem.  Cic);  coDvertere,  ir. 
'  iV.  etc.  (ex.  :  rem  pubticum. 
Cw.  hanc  orJinem  Quint.). 
Avant  l'esprit  renversé,  aninio 
côn{'u$as.  Cic.  Voy.  boulever- 
ser. «  Metti-e  à  bas.  Ever<ëra. 
ir.  Cic.  etc.  (ax.:  xdipcia.  Liv. 
.•iinum.  Cur(.  voy.  détruire); 
pervertére,  tr.  Cic.  etc.  t«x.: 
feof.i.  Cic.  torpim  fcaJisW. 
l'ioat.^  ;  suftvortëre,  tr.  .Sa/i. 
//or.  Saet.  (ex.  :  mensam. 
^'utr.';  ;  sternère,  tr.  CiV.  t'rc. 
^voy.  COUCHER  [parterre],  abat- 
tre, terras-^er);  consternére, 
tr.  rie.  etc.  (voy.  abattre,  je- 
ter [à  bas]);  prosternère,  tr. 
Cic.  Saet.  (ex.:  arborem.  Haet.  ; 
dejicère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
pHhoiPiTER,  abattre);  disjïcé- 
re  ■  •  jeter  de  côté  et  d'autre, 
détruire,  renverser  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  manitioneB.  Nep. 
fttunas.  Saet.  disjectx  teriw 
mnta  urbes.Suet.  Jisjecta  tem- 
/icstate  stataa.  Liv.)  ;  prorué- 
re.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  munitiù- 
ncs.  Cses.  vallum.  Liv.  vallum 
in  (ossas.  Liv.)  ;  destruère. 
tr.  Cic.  etc.  (aa  pr.,  voy. 
détruire,  démolir  ;  au  p-g.  cC. 
d.  regnum  oliciijas.  Justin, 
tyrannidem.  Quint. /as  destruc- 
re  ac  demoliri.  Liv.  Arlaxer- 
xcm.  Val.-Max.y,  detrudêre 
(-  pousser  violemment  de  haut 
en  bas,  précipiter,  jeter  en  bas»), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  «cutis  tegu- 
menta.  Cies.  voy.  précipiter): 
deturbàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
JETER  [eu  bas],  pniicipiTER  [du 
liaut  de])  ;  disturbàre  ,  tr. 
Cic.  etc.  feu.  :  sedipcium.  Cic. 
tertam  villamqae.  Cic  iloniam 
ali'ixjas.  Cic.  opéra.  Cœs.)  ; 
exscindëre,  tr.  Cic.  etc.  (ox.  : 
cariam.  Cir.  voy.  détruire); 
detrahére  (-  tirer  en  bas  •), 
tr.  Liv.  Cic.  (ex.  :  aliquem  de 
car$a.  Cic.  nliqaem  iv/uo. 
Lii'.)  ;  excutére  (-  jeter  à 
bas  .),  tr.  <:art.  (ex.:  er/ttu-s  ex- 
cussit  equitcm.  Liv.  aliquem 
carra.  Curt.).  —  sur  le  do», 
refupinàre,  tr.  Liv.  —  son  en- 
crier, effandére  atramcnlum. 
l'Un.  Se  —  en  arrière,  résapi- 
nari,  dép.  intr.  Plin.  Renverse 
sur  le  dos,  sapinus,  a,  am,adj. 

C'iC.      Il     (Fig.)    Voy.   DÉTRUIRE.   1 

V.  intr.  (Famil.)  Se  renverser. 
De j ici,  paes.  Cic.  effandi,pass. 
Plin. 

renvier,  v.  intr.  Mettre  au- 
do--us  de  l'enjeu.  Voy.  envier. 
Il  (Fiij.)  Arcli.  (Transitivt.)  Reu 
chérir.  Voy.  ce  mot. 

renvoi,  s.  m.  Action  de  ren- 
voyer. Miilio,  onis,  f.  Liv.  {c(. 
m.'  tarbulentnrum  hominuin. 
Liv.).  Remissio,  onit,  i.  Liv. 
(cf.  rem.  obnidam  captivoranv- 
qw;.  Liv.).  Le  —  des  député», 
remitsi  Icyali.  flirt.  Conseiller 
le  —  d'Hélène,  reddenda;  lle- 
Icna?  aactoreni  rs$e.  Liv.  Le  — 
de*    soldats   daui   leurs  loyers. 


REN 
<itnii«jio,  onis,  f.  Cic.  Liv.  Voy. 

COtfOÉ,    UCE.NC1EMENT.    Lc d'uU 

domestique,  d'un  employé, di/a- 
rio,  onis,  1'.  Sf  n.  \  oy.  cokgé. 
Le  —  d'un  alTront,  retribatio 
contumelix.  Lact.  Voy.  riposte. 
||  Le  —  d'une  affaire  ^devant 
la  juridiction  compétente).  Re- 
lario,  onis,  {.Cic.  De  — ,dimisso- 
rius,  a,  iim,  adj.  Jet.  (cf.  dim. 
litterx.Modest.Dig.).Le  —  d'un 
projet  de  loi  à...,  relatio  ad 
et  r.\cc.l.  Liv.  causa  rejectu 
ud  sen<.itum\.  Cic.  ||  Le  —  du 
son,  de  la  chaleur,  de  la  lu- 
mière. Repercassus,  ûs,  m.  Sen. 

Voy.      RÉFLEXION.      REFLET.    ||    Uu 

—  dansun  écrit,  un  livre.  Ao/a, 
0?,  f.  Suet.  (cf.  apponére  notam 
ad  aliquid  ou  alicui  rei.  Suet.). 
Voy.  NOTE.  Il  (Spéc.)  Eructation. 
Ructas,  us,  m.  Plin.  Resta- 
gnatio,  onis,  (.  Plin.  Avoir  des 
— ,  ructôrtî,  intr.  Cic.  ||  (Spéc.) 
Renvoi  d'une  affaire,  d'un  ju- 
gement. Ampliatio,  onis,  f.  Sen. 
Prolatio,  onis,  f.  Jet.  Le  — 
d'une  affaire  au  lendemain, 
procraftinatio,  onis,  f.  Cic.  — 
au  surlendemain,  romperendi- 
nutio,  onis,  f.  '-!<■.  —  d'une 
affaire    à    un  autre  jour,  voy. 

VJOtniNEMENT,   REMISE. 

renvoyer,  v.  tr.  Faire  retour- 
ner au  point  de  d/'part.  ||  Faire 
retourner,  envovor  de  iiouv<'au 
[^(inl  au  lieu  où  il  a  déji  été. 
Uf.mittSre,  tr.  Cic.  Cœs.  ||  (Par 
ext.)  Envoyer  de  nouveau  (qq- 
ch.)l  Remittére,  tr.  Cxs.  ||  Faire 
retourner  (qqn)  au  lieu  d'où  il 
vient.  Remittére,  tr.  Cic.  Cœs. 
Dimittëre,  tr.  Cic.  \\  ^Absol.) 
Faire  repartir.  Dimittere,  tr. 
Cic.  Il  Faire  repartir  en  congé- 
diant. Voy.  CONGÉDIER.  ||  Faire 
reporter  (une  chose)  â  celui  de 
qui  on  l'a  reçue.  Remittére,  tr. 
Cic.  Il  (Au  fig.)  Reporter  à  qqn 
l'honneur  d'une  chose.  TranS' 
ferre  {aliquid)  alicai.  Cic. 
Transfanaére  (laadea  suas)  ad 
aliqaem.  Cic.  \\  (Par  anal.)  Re- 
jeter à  qqn  ce  qu'il  a  lancé. 
Remittére,  tr.  Cic.  Cœs.  Reji- 
cére,  tr.  Ca-s.  Reton/uêre  (pi- 
lam).  Cic.  —  la  ballo  à  qqn 
ffig.'v  voy.  RIPOSTER.  Fig.  —  a 
qqn  tout  l'odieux  (d'une  choseï, 
invidiam  in  aliqaem  rejicëre. 
Liv.  —  des.  injures,  convicia 
regcrêre.  !lor.  \\  (Par  ext.)  Eu 
pari,  d'une  surface  :  faire  faire 
retour  à  ce  qui  est  venu  la 
frapper.  Remittére,  tr.  Lacr. 
Reildére,  tr.  Cic.  Voy.  réflé- 
..iiiR  ;  REPRÉSENTER.  1  Remettre 
à  un  temps  plus  ou  moins  éloi- 
gné. Digerre,  tr.  Cic.  (voy. 
DIFFÉRER,  remettrk).  Confcrre, 
tr.  Cic.  (cf.  in  postcruni  diem 
iter.  Cic.  voy.  remettre).  Re- 
jicëre, tr.  Cic.  (cf.  aliqunin  in 
mensem.  Cic.  voy.  remlttre). 
.\IjsoI.  Voy.  DIFFÉRER.  ^  Adresser 
I.  une  autre  destination,  com- 
me plus  appropriée.  Rejicëre, 
tr.  Cic.  Cxs.  (cf.  ad  epistolum 
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te  rejtcio.  Cic.  cciusun»  ad  aena- 
(i»m  rejicëre.  Cic.  ren\  rcjicëra 
ad  aliquem.  Cic.  rem  a  »e  re- 
jicëre ad  aliqaem.  Liv.).  De- 
legàre,  tr.  Liv.  (  voy.  [s'en] 
remettre). 
réoccupation,  s.  f.  Action  d'- 
léoccuper.  Recuperntio,  onis. 
f.  Cic.  La  —  d'une  position. 
recuperatus  ou  receptus  iocuii. 

réoccuper,  v.  tr.  Occuper  d^- 
noiiveau.  ReeuperUre  ou  reci- 
përe  ((ocum).  Cic. 

réorganisation,  s.  f.  Action 
do  réorganiser.  Voy.   reconsti- 

TllTION,    restauration. 

réorganiser,  v.  tr.  Organiser 
lie  nouveau.  Denuo  constituè- 
re.  Cic.  Restitaëre  (res).  Cic 
—  l'armée,  afferre  nova  in  re 
militari.  Nep. 

réouverture,  a.  t.  Action  d'ou- 
vrir de  nouveau  (un  établisse- 
mont).  Instaaratio ,  onia,  1. 
Cic.  (cf.  inst.  ludorum.  Cic). 

repaire,  s.  m.  (.\rch.)  Action 
de  revenir  dans  sa  patrie,  dan-, 
ses  foyers.  Voy.  retour.  ||  (P. 
ext.)  Action  de  revenir  au  point 
de  départ.  Voy.  retour.  1  De 
nos  jours.  (Spéc.)  Lieu  cache 
où  se  retirent  les  brigands,  etc. 
Reccptaculum  latronum  ou  fu- 
rum.  Cic  Latchrœ,  aram,  f.  pi. 
Tac.  Latibulum,  i,  n.  Cic.  Di- 
verticulum,  i,  n.  Cic  Fig.  Le 
— .  du  brigandage,  castellam 
latrocinii.  Cic.  f  Lieu  où  se 
retirent  les  bètos  sauvages.  La- 
tebrsa  ferarum,  f.  pi.  Liv.  et 
simpl.  latebrse,  arum,  î.  pi. 
Cic.  Cabile,  is,  n.  Cic.  —  ha- 
bituel de  auiraaux,  assuct.v  se- 
des  animaliam.  Qaint.  ^  Point 
de  —  (retour  à  un  point  déter- 
miné qui  permet  de  se  retiou- 
ver\  signam,  i,  n.  A. 

repaitre  (^lat.  post.  repatcërr 
Hier.  Paul.-Nol.  [-  nourrir  * 
sou  tour  ']),  V.  tr.  et  intr.  [ 
V.  tr.  Rassasier  en  donnant  â 
manger.  Pascére  ou  suÉurû/'»* 
aliquem  cibo  ou  simpl.  pascërf, 
tr.  Cic.  Saturdre,  tr.  Cic.  Voy. 

GORGER,    RASSASIER.    ||    (Spéc.)    Kll 

pari,  des  animaux.  Se  —  de, 
.<ese  pascére  escâ.  Phsed.  se 
pascére  cibo.  Petr.  pasci  ali- 
quà  re.  Cic  Voy.  manger, 
NOURRIR.  Repu,  voy.  gorcer. 
RASSASIER.  Il  (Fig.)  Pascére,  tr. 
Cic.  (cf.  pascére  supplicia  ocu- 
los.  Cic).  —  qqn  d'un  fauv 
espoir,  lactâre  alicujus  ani- 
murn  pollicitando.  Cic.  lactâre 
aliquem  et  spe  (alsâ  prodacëre. 
Cic.  —  ses  yeux...,  oculis  ^ru- 
ctam  copëre  ex  aliqaû  re.  Cic. 
volaptatem  ex  aliqaà  re  ocali.i 
percipére.  Cic.  Se  —  de, 
pasci,  dép.  intr.  Cic.  veici,  dép. 
intr.  Cic.  Spectacle  dont  ou 
doit  se  repaître,  res  fruenda 
ocalis.  Liv.  .Se  —  de  carnage, 
voy.  fionr.ER,  rassasii;h.  Se  — 
du  sang  de  la  république,  san- 
guine   rei     publicx     saginàri. 
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Cic.  1  I  Arcli.)  V.  intr.  Se  ra^'sa- 
sier  en  mangeant.  Voy.  HiIncer. 
répandre,  v.  tr.  Laisser  couler 
(ua  liquide)  sur  un  eiipace  où 
il  s'étend;  et  par  ext.  étaler, 
étendre,  disséminer.  Fundéie, 
u:  Cic.  etc.  (ex.:  iangtiinem  e 
pateri.  Cic.  picem  reliqaasqae 
res,  quibuLS  ignia  excitari  po- 
test.  Cx3.  au  passif  moy.  in- 
ijentibvis  proceÙis  fasus  imber. 
Liv.  llamma  (usa  ex  capitc. 
Liv.  au  fig.  :  titramqae  eoram 
(virtutes  et  vitia]  (andi  quo- 
dammodo  et  quasi  dilatari. 
Cic.)  ;  affundère  (•  répandre 
sur  ou  dans  •),  tr.  Sen.  Plin. 
Tac.  ex.  :  aqtmm  alicai  rei. 
f^lin.  par  ext.  rufcoi"  qui  gravis- 
fiiiiis  quoqae  viria  subito  a(fun- 
ilintr.  Sen.  [ep.  11,3]);  cj'r- 
cutnfuDdère  (-  répandre  au- 
tour do  ")  tr.  Cato.  Liv.  (rare 
à  l'actif.  Cato.  ordin.  au  pass. 
moy.  circumfundi  alicui  rei 
(■  se  r.  autour  de  qqch.  •).  Liv. 

VOy.       ENTOURER  ,     ENVELOPPER)  ; 

contundêre  y  verser,  répan- 
dre àlafois  ")  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
/jfr  quaa  [portas  jecoris]  lapsus 
cibas  in  hoc  ipso  loco  in  eam 
l'enam,  quse  cava  appellatur, 
con(anditur.  Cic.  au  fig.  est 
hoc  ijuidem  in  totam  oratio- 
neni  confandendum  nec  mini- 
mê  in  extremam.  Cic.  vis  quêe- 
dam  sentiens,  qaai  est  toto 
confasa  mundo.  Cic);  diffun- 
dére  •  répandre  en  versant  -  , 
tr.  C'iV.  etc.  (ex.:  aliqaid.  Cic. 
voy.  VERSER  ;  medicamentain 
in  venaa  se  diffandit.  Cart.per 
totam  corpus  diffandi  [«  se 
répandre  »].  Cic.  [N.  D.  II,  55, 
138].  nisi  eadeTn.  [aqua]  se  ad- 
mixto  calore  liquefacta  et  di- 
lapsa  diffanderet.  Cic.  sanguis 
per  venus  in  omne  corpus  dif- 
funditur.  Cic.  par  ext.  ab  ej'us 
[cornus]  aammo,  aient  pal- 
ma?,  ramiqae  latë  diffan- 
duntar.  Cœs.  luce  diffusa 
toto  ca^lo.  Cic.  error  longé 
latêqae  diffasas.  Cic.  Cn.  Pom- 
<ei  sic  latë  longéque  diffusa 
aus,  ut...  Cic.  au  part,  pas^é 
adj.  diffusas  [-qui  se  répand.]. 
Cic.  Plin.j.);  effandêre  (-ver- 
ser au  dehors,  répaudre  •),  tr. 
Cic.  etc.  lex,  :  humorem.  Cels. 
plurimam  aanguinem.  Cart. 
sanguineni  pro  patrià.  Liv.  la- 
cri  maa.  Cic.  etc.  effusse  gaadio 
[-  que  la  joie  l'ait  r.  •]  lacri- 
ma-.  LU  .  se  effandêre  ou  effan- 
di  [•  se  r.  -].  Cic.  Tiberis  effa- 
aus  aaper  ripas.  Liv.  par  e.\t. 
171  nocturno  tam  latë  effuso 
incendia.  Liv.  fig.  se  effandèi-e 
in  publicam.  Liv.  effandi  cas- 
tris  ["  hors  du  camp  •].  Liv. 
eff.  ae  in  Grœciam.  Liv.  Galli 
effaai  per  Hlwicum.Liv.caligo, 
qaam  circa  hamidi  effuderant 
montea.  Cart.  caligo,  quarnfu- 
mua  effuderat.  Cart.  omnem 
tnam  vinolentam  furorem  in 
aliquem.  Cic.  iram  in  aliquem. 
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Z-ii'.  par  anal,  in  questus  et 
lacrinMS  effandi  [«  se  r.  en 
plaintes  et  en  larmes  •].  Cic); 
infundëre  (■  répandre  sur  •), 
tr.  Cic.  Petr.  (ex.:  aqaam  in 
manus  nivatam.  Petr.  par  ext. 
ea  vitia  in  civitatem.  Cic); 
Offundére  (•  répandre  devant 
ou  autour  de  •),  tr.  Cic.  Liv. 
(ex.:  caliginent  ocalis.  Liv.  au 
fig.  hic  error  et  hxc  indocto- 
rum  animis  offusa  caligo  est. 
Cic);  profundére,  tr.  cic.  etc. 
(ex.:  vim  lacrimaram.  Cic.  pa- 
rentis  etsororis  commeinoratio- 
ne  lacrimas.  Cic.  pro  aliqao 
sœpe  et  maltam  lacrimas.  Cic. 
pro  patrià  vitam.  Cic.  sangui- 
nem  pro  patrià.  Cic);  suffun- 
dére,  {-  répandre  sous,  d'où 
répaudre),  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
aquii  suffunditur.Sen.  sanguis 
cordi  suffusas.  Cic.  suffusa 
bilis.  Plin.  sanguia  ocalis  saf- 
fasus.  Plin.  par  ext.  rubor  Ma- 
ainissse  suffusas  est  [«se  répan- 
dit sur  les  traits  de  M.  •].  Liv. 
medià  collactatione  [-  dans 
l'agonie-]  animœ  sese  affiigen- 
ti  rubor  primam ,  delnde 
pallor  suffanditar.  Sen.  pallor 
deinde  auffaaas  est  et  totam 
propemodam  corpus  vitalis  ca- 
lor  liquit.  Cart.)  ;  spargêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  optimam 
segetem  prseclara  aemina  spar- 
gêre. Cic.fr.  par  anal,  populo 
nummos.  Cic  inparentes  abo- 
minanda  crimina.  Quint,  spar- 
ijebatur  inaaper  [•  on  répandait 
de  plus  le  bruit  que  »]  Albinam 
regni  inaigne  usurpâre.  Tac. 
[Hist.  II,  58]);  aspergera  (-ré- 
pandre sur  -),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
gattam  bulbo.  Cic.  fig.  sales 
orationi.  Cic.  voy.  arroser); 
dispergére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaid  per  agros.  Cic.  (imam. 
Plin.  au  fig.  malta  perniciosa. 
Cic  toto  mari  dispersi  vagci- 
bantar.  Cic.  [Flace.  13,  30]. 
membratim  oportebit  partes 
rei  geatx  dispergére  in  causam. 
Cic  [inv.  I,  21,  30]).  —  (le  sangi, 
baurire,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  san- 
guincia.  Cic.  hauriendus  aat 
dandas  est  sanguis  [  -  nous 
devons  répandre  le  sang  de 
l'ennemi  ou  bien  verser  le  nô- 
tre "].  Liv.  on  dit  aussi  csedem 
ou  aanguinem  {acéré.  Cic).  Se 
—  (au  pr.  et  au  fig.),  fundi, 
passil'.-moy.  Cic.  etc.  (voy.  ci- 
dessus)  ;  diffundi,  psss.  Cic 
etc.  (voy.  ci-dessus)  ;  effan- 
di, pass.  Cic.  etc.  (coy.  ci- 
dessus),  suffuadi,  pass.  Cic. 
etc.  (voy.  ci-dessus)  ;  ûixère, 
intr.  Cic  etc.  (voy.  couler;  au 
fig.;  Pythagorce  doctrinu  cum 
longé  tatéque  flueret.  Cic);ma- 
nâre,  intr.  Cic  etc.  (voy.  cou- 
ler ;  au  fig.  :  malum  manavit 
per  lialiam.  Cic.  rumor  manat 
totà  arbe.  Liv.)  ;  emanâro, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  mala  quse  a 
Laced^moniis profecta  emana- 
runt   latiut.    Cic   [OIT.  II,  80j. 
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s'opp.  à  celari,  cf.  ne  qaando 
qaia  emanet.  Cic  quieqae  dic- 
ta ab  rege  quxqaa  responsa 
essent  emanavere.  Liv.  voy. 
DIVULGUER,  Ébruiter);  perma- 
nàre  (  -  circuler  à  travers , 
s'insinuer,  sa  répandre  -),  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  in  omnes partes. 
Cic.  ad  jecur.  Cic.  pcrmanavit 
doctrina  in  civitatem.  Cic); 
serpère  («  se  glisser,  se  répan- 
dre de  proche  eu  proche  -), 
intr.  Cic  etc.  (au  fig.,  ex.:  ai 
paalatim  hxc  consaetudo  aer- 
përe  ae  prodire  creperit.  Cic. 
aerpet  hoc  malum  longius 
qaam  putatia.  Cic.  ne  latiaa 
serpat  res.  Liv.  serpit  hic  ra- 
mor.  Cic.  serpit  fama  per  co- 
loniam.  Plin.  j.)  ;  pervadSre 
(-  aller,  se  répandre  parmi  -), 
intr.  et  tr.  Cic  Liv.  (au  fig.  ex.: 
incendiam  per  agroa  pervasit, 
Cic.  per  omnea  velut  continena 
incendiam  pervasarum.  Liv. 
erat  etiam  alla  gravia  atque 
vehemens  opinio,  quie  animos 
gentium  barbararum  pervase- 
rat.  Cic.  fama  urbem  perva- 
sisset.  Liv.  pei'vasit  jam,  multos 
iata  persaasio.  Quint.)  ;  etter- 
vescére  (-  se  répandre  en  flots 
bouillonnants  ou  comme  un 
flot  '),  intr.  Cic  (ex.  :  illœ  an- 
dse  comitioram,  ut  mare  pro- 
fandam  et  im,mensum,  sic  ef- 
fei'vescunt  quodam  quasi  sestu-, 
ut  ad  alios  accédant,  ab  aliis 
recédant.  Cic.  [Plane.  7,  15]. 
Pontas  armatas  effervescens  in 
Asiam  atque  erumpens.  Cic. 
[prov.  cous.  6]).  Il  Fig.  Répan- 
dre, c.-à-d.  faire  connaître,  pu- 
blier, divulguer.  Vulgàre,  tr. 
Liv.  Quint,  (ex.  :  v.  libram. 
Quint,  famam  interfecti  régis. 
Liv.  quse  valgata  aermonibaa 
erant.  Liv.  propter  vulgatam 
falso  de  me  opinionem.  Quint, 
vulgatur  rumor  daas  deessa 
tabulas.  Liv.)  ;  divulgâre,  tr. 
Cic.  (ex.,  libram.  Cic.  remser- 
monibas.  Cic);  evulgàre,  tr. 
Liv.  Tac.  (voy.  divulguer,  pu- 
blier) ;  pervulgâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  p.  tabulas.  Cic.  edi- 
ctum.  Cses.);  edère  (•  faire  con- 
naître, publier,  répandre  -),  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  edére  in  vulgus. 
Cic.  voy.  publier)  ;  circum- 
ferre  (-  faire  circuler,  répan- 
dre -\  tr.  Col.  Plin.  (ex.:  Phi- 
lippi  factum  atqae  dictum.  Col. 
cum  intérim  iÛad  ingens  fa- 
ma, hsfc  [-  ces  détails  •>]  nulla 
circamfert.  Plin.  J.)  ;  differre 
(•  colporter,  répandre  -\  tr. 
Ter.  Nep.  Liv,  Saet.  (ex.  :  d. 
ramores.  Ter.  Nep.  ramorem. 
Liv.  differre  celerem,  rumorem 
ou  diff.  ramoribus  [av.  l'.Acc.  et 
rinf.l.  Nep.  Liv.  fama  distalit 
[av.  1  Ace.  et  l'Inf.].  Saet.  rumo- 
re  ab  obtrectotoribus  dilato, 
quasi  eamdem  necasset.  Saet.): 
disseminàre  (-  semer  çà  ei 
là,  répandre  ^\  tr.  Cic  (ex.: 
sermonem.   Cic.  malam.  Cic). 


j5T2 


REP 


Se  —,  iucrebrescère,  intr.  I 
increbrescit  consaetutio.  Cic. 
cam  hoc  nescio  qao  modo  in-  | 
crebaisset  [av.  l'Ace,  et  l'iuf.].  | 
Cic.;.  Il  Répandre,  c.-ii-d.  ren- 
<lre  commun,  faire  parcayer. 
Vulgâre,  tr.  Varr.  Liv.  ^e.^.: 
tiliijuid  in  i-ulgam.  Varr.  (r. 
non  qaod  ego  lul'jari  facinus 
per  omnes  velim.  Lie.  ininiste- 
ria  in  vicem  ac  contagia  ipsu 
valgabant  morbos.  Liv.  lulgati 
conUict  li  in  homines  morbi. 
Liv,  cam  orta  licentin  a  paucis 
in  omncs  se  repente  vulgasset. 
Liv.)  ;  pervulgàre  ,  ir.  Cic. 
etc.  (ex.  :  prsemia  lirtutis  in 
mediocribas  hominibiu  perval- 
gari.  Cic.  au  part,  passé  adj. 
pervalgata  [•  très  répandue  '] 
consolatio.  Cic.\  Très  répandu, 
pervagatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  p.  fuma.  Cic.  p. 
sermo.  Cic.  res  in  valgiis  per- 
vaijaia.  Cic.  ista  communia  et 
pervagata.  Cic.  [de  Or.  I,  165]. 
res  valgaris  et  pervagata.  Cic. 
res  qaotidiana  et  pervagata. 
Cic).  Répandu  dans  le  monde, 
voy.  itosDMS.  Il  (Par  anal.'*  Se 
—  en  menaces,  ad  mina.'  pro- 
rampére.  Tac.  minas  jacëre  ou 
facture.  Cic.  Se  —  en  éloges, 
multam  esse  in  latidibus  ali- 
cujas.    Cic.  Voy.   étendre;    [s'] 

KTESDRE. 

réparable,  adj.  Qui  peut  être 
réparé.  lieparabilis,  e,  adj.  Ov. 
^en.  Emendabilis,  e,  adj.  Liv. 

reparaître,  v.  intr.  Paraître 
de  nouveau.  In  conspcctani 
redire.  Cic.  Iterum  apparêre. 
Cic.  Ne  plus  — ,  non  (ou  nas- 
qaam)    apparêre  (ou  comparé 


re).  Cic.  Liv.    ||    (Au  fig.)  Redi- 

~     Re       

tr.  Hall. 


re,  intr.  Cic.  Keverti,  dép.  in- 


réparateur,  trice  (lat.  repa- 
rator.  Stat.  Ambr.  Èccl.),  s.  f. 
Celui,  celle  qui  répare.  Redin- 
tegrator,  cris,  m.  Inscr.  — 
d'objets,  de  meubles,  voy.  rac- 
couMODEUR,  RESTACRATEDR.  Ré- 
paratrice, qase  réparât  ou  refi- 
cit.  A.  Il  (Fi^.)  Le  Rédempteur. 
Reparator,  oris,  m.  l'rosp.  Un 

—  de  torts,  voy.  redresseur. 
Il  Adjectivt.  Qni,  qase  qaod  ré- 
parât vires.  Cic.  Voy.  kécos- 
FORT.oiT.  Rcposerson  esprit  par 
un  sommeil  — ,  relaxàre  ani- 
mam  somno.  Cic, 

réparation  (lat.  post.  rcparor- 
ti'i.  Veg.  Prosp.  Inscr.),  s.  f.  Ac- 
tion de  réparer.  ||  Action  de 
remettre  en  bon  état.  liefectio, 
onit,  f.  Col.  Il  (Par  e.\t.'  Résul- 
tat de  cette  action.  Faire  des 
— ,  voy.  RipARER.  Il  Action  de 
faire  disparaître  ou  de  compen- 
ser le  dommage  causé  par  qqn. 
.i'atisfactio,  onis,  f.  Cxs.  Faire 

—  à  qqn,  alicai  saiisfacére. 
Liv.  Demander  —  d'un  tort, 
ram  aliqao  de  injuria  exposta- 
lûre.  Cic.  Poursuivre  qqn  en  — 
d'un  dommage,  de  injarià  pe- 
tére  aliqaem.  Cic.  Demande  en 
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— ,   ex  postal  alio,  onis.   f.    Liv. 
Procès   en    —    d'un    douiinase, 
ac<io  injariarum.  Cic.  —  pour 
un  crime,  pivna,  a',  f.  Cft\--.  \cf. 
litem  oe3tin\are  et  pœnam  con- 
stitaère  [-  fi.ver  la  r.   •].   des.). 
réparer,  v.  tr.  Remettre  en  état 
(ce  qui  a  été  endoininago  .  Re- 
paràre,   u.   Cic.  etc.  (v.    rare 
a  l'ép.  clas.,  p.is  dans  César,  une 
fois  chez  Cic.    [Yorr.   11,  3,  86, 
199]  au   sons  île  '  réparer    une 
perte  •);  reûcère,  tr.  Ctc.  etc. 
(ox.  :  rwiifs,  classem.  Ca's.  œdes. 
Cic.    maros.    Cxs.    Neji.    opas. 
Cic.  au  fig.  se  [•  r.  ses  forces  •]. 
Ci'c.  rires.  Cic.  vires  cibo.  Liv.); 
restituére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
r.  fores  effractas.  Ter.  comas 
disjectas  [•   le    désordre   do   sa 
chevelure  =].  aliqaid  in  ttielius. 
Tac.);  recoDCinDâre,  ir.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  pallam.  l'iaut.  tribus 
locis  sediAco,  reliqua  reconcin- 
no.  Cic.  [ad  Q.  fr.  Il,  U,  3]);  in- 
terpolâre,  tr.  Cic.  (ex.  :  togam 
pra-te.vtam.Cic.  [ad  Q.  fr.  II,  10, 
3]  ;  sarcire,  tv.Plaat.  Plin.  Jet. 
(ex.  :  funes  veteres.  Cato.  tuni- 
cam.  Juv.  vestimcnta.  Gaj.  a°- 
des  suas.   Plaut.  dolia  quassa, 
Plin.  cf.  l'expr.   sartas   tectas 
;[■  en  bon  état  de  réparations  -]. 
!Ci'c.    Liv.    sarta    tecta   exigëre 
[«■  voir  à  ce  que  tout  soit  bien 
réparé    ■].    Ci'c.    omnia   sarta 
tecla  exigera.  Cic.   Liv.  œdem 
Castoris  sartam  tectam  tradë- 
re.  Cic);  resarcire,  tr.  Ter. 
Liv.    Eccl.   (ex.  :   vestem.   Ter. 
tecta.    Liv.)  ;    corrigère,    tr. 
Petr.  Plin.  j.  (ex.;  qua-  [opéra] 
videntur  emendanda  corrigera. 
Plin.  j.  c.  phialam  bene.  Petr.). 
^  Faire  disparaître  ou  compen- 
ser (le  dommage  causé  par  qqn, 
par  qqcli.).   ReScère,  tr.  Ces. 
(ex.  :  r.  qw:e  amissa  sunt.  Cœs.)  ; 
sarcire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dam- 
num.  Liv.  detrimentum.  Cœs. 
injariam.    Cic.    temporis    lon- 
gam    usaram,    qua    caruimixs, 
sarciam.    Cic .  )  ;    exsarcire , 
tr.   Ter.  Q.  Cic  (ex.  :  id   aliis 
rébus.  Q.  Cic.  [pet.  con-.  .'..">]!; 
resarcire,   tr.  Cic.  Cœs.  iiuet. 
(ex.:  detrimentum.  Caes.  damna. 
Cic.  damnum.  Saet.);  explore, 
tr.  Cic.  Liv.  {ex.  :  quid  tandam 
est  domi,  unde  ea  damna  ex- 
/)/ea«ù?/.i'i'.[IlI,68,3]. /ocunam 
rei  familiaris  [_•  brèches  faites 
au  patrimoine  •].  Cic);  recon- 
ciliàre,  tr.  Caes.  (ex.:  diatami 
laboris   detrimentum    sollartiâ 
et  virtute  militum  brevi  recon- 
ciliatur.  Cœs.  [B.  0.  111,  15,  U]); 
corrigëTe,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  : 
errorem.  Huet.  acceptam  in  H- 
lyrico   ignominiam.    Liv.   legis 
vitiuTn.  Cic.  errorem  pœniten- 
do.  Cic.  fr.  veterem  patria  of- 
fensant novig  meritis.  Justin.); 
rescjndére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
injariam.  Cic)  ;  satisfacére 
intr.  Liv.  (absol.  [-  réparer  une 
faute  "].  Liv). 
reparler,    v.    intr.    Parler    de 
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nouveau.  Iterum  (ou  riu-siK") 
loqui  (ou  dicêre).  A.  Reparler 
de  qqch.,  de  aliquâ  re  (cam 
aliquo)  sermonfs  iterum  con- 
ferre  ou  renovâre.  .-i. 
repartie,  s.  f.  Prompte  réponse 
(ifo  vive  voix).  Vov.  répuqui, 
KtpoNSE,  RIPOSTE,  .\voir  la  — 
prompte,  parntissimè  respun- 
dëre.  Plin.  j.  Qui  a  la  — 
prompte,  vive,  paralus  in  re- 
spondendo.  Cic.  Absolt.  Sans  — , 

voy.      INCONTESTABLEMENT,     IRRÉ- 
FUIADLEMKNT. 

repartir,  v.  intr.  Partir  de  nou- 
veau. Denao  profwisci.  Cic. 
Hursus  se  in  viam  dare.  Cic. 
liepetërc  iter.  Cœs.  ||  (Fig.) 
Voy.  RECOMMENCER.  ^  (P.  an.il.) 
Répondre  immédiatement  (de 
vive  voix).  Voy.  riposter.  ||  (P. 
ext.)  Répondre  vivement  par 
écrit,  voy.   riposter.  ||  Transi- 

tivt.    Voy.    RÉPONDRE. 

répartir,  v.  tr.  Partager  entre 
plusieurs  en  attribuant  h.  cha- 
cun ce  qui  lui  revient.  Partiri, 
dép.  tr.  Cic.  Disperttre  ou  dis- 
partire,  tr.  C'iV.  etc.  (cf.  disp. 
e.rercitam  per  oppida.  I.iv.\ 
Dispertîri  ou  dispartiri,  dép. 
tr.  Cic.  Distribacre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  quas  [necunias]  prœtor  ci- 
vitatibas  aistrib.  aehebat.  Cic. 
distr.  milites  in  legiones.  Cœs. 
legatis  naves  distribuit  [<■  César 
répartit  le  commandement  de 
sa  Hotte  entre  ses  lieutenants  •]. 
Cœs.).  Dividëre,  tr.  Cic  (voy. 
partager).  Describëre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  descr.  civitates  in  pro- 
vincias.  Cic.  jugera  in  hommes. 
Cic.  populam  censa.  Cic  ali- 
quid  in  capita.  Cic  pro  por- 
tione  pecunias.  Cic).  Digerëre, 
U:  Cic.  etc.  (cf.  d.  populnm  in 
partes.  Ov.  tn  classes.  Flor.). 
Publier  cinq  cours  répartis  en 
autant  de  livi'es,  quinqae  scho- 
las  in  totidem  libros  conferre. 
Cic.  —  son  travail,  ordin/ire 
opas.  Quint.  Répartir  égale- 
ment, œquôre  justis  partibus. 
Virg.  ou  simpl.  xquâre,  tr.  Cic. 
perxquare,  tr.  Vitr.  Col.  —  ci 
et  là,  dispergëre,  tr.  Cic  (voy. 
disséminer). 

répartiteur,  s.  m.  Celui  qui 
est  charg'i  de  répartir.  Divisor, 
Oris,  m.  Cic.  l'initor,  oris,  m. 
Cic  Assignator,  oris,  m.  67/). 
1]  Adjectivt.  Commissaire  — 
(chargé  de  répartir  les  contri- 
butions), perœqvtator,  oris,  m. 
Inscr.  Cod.-Jast. 

répartition,  s.  f.  Action  de  ré- 
partii-.  Partitio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
œquabilis  prœd:c  partitio.  Cic). 
Distributio,  onia,  C.  Cic  De- 
scriptio,  onis,  (.  Cic.  (cf.  descr. 
privatarum  possessionam.  Cic. 
juris  œqU'i  descriptio.  Cic.  d. 
œquabilis  swnptûs.  Cic).  Tri- 
butio,  onis,  f.  Cic  —  des  pro- 
viuces  par  voie  de  tirage  au 
sort,  sortitio  provinciarum.  Cic. 
Finale  —  des  impôts,  pcrœqaa- 
tio,  onit,  f.  Cod.-Theod. 
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repas,  s.  m.  (Arch.)  N'oiirrilure. 
Voy.  ("9  mot.  T  (Spco.)  Nourri- 
liin)  qu'on  prend  i  ilos  heures 
ré.ijlées.  Cens.  SB  ("  principal 
repas  [au  milieu  de  l;i  jniiriiéel; 
dinar  •),  f.  Cic.  etc.  ^voy.  oi- 
nek);  prandium,  ii  {•  repas 
do  midi,  second  déjeuner  -  ; 
par  ext.  ■  repas  en  général  «), 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  prandium  ali- 
cui  vidêre.  Cic.  prandium  [ali- 
cni|  (lare.  Cic.  aliqaem  iid 
prandium.  invitâre.  Cic);  jen- 
taculum,  i  {-  premier  repas 
lin  malin,  déjeuner  "),  n.  Plont. 
tiai:t.  (vov.  déjeuner).  |I  Festin. 
Convivium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  BANQUET,  festi.n)  ;  epil- 
lum,  i  (-  repas  public,  banquet 
d'honneur  •),  n.  Cic.  etc.  (e.v.  ; 
enalam  popali  Romani.  Cir. 
.lovis  [•  en  l'honneur  do  Jupi- 
ter •].  Liv.)  ;  epulae,  arum 
(•  repas  somptueux,  banquet, 
festin  .),  f.  pi.  Cic.  Liv.  (voy. 
B.iNQUET,  festin);  daps .  dapis 
('  repas  offert  aux  dieux),  f. 
Cato.  Liv.  (ex.  :  sacrum  Herculi 
adhibitis  ad  miniaterinm,  dn- 
pemqae  Potitiis  ac  Pinariis 
(actum.  Liv.).  De  — ,  epularis, 
e,  adj.  Cic.  (es.  :  epularis  ac- 
cubitio  amicoram.  Cic.  [sen. 
/i5]).  Suivi  d'un  — ,  epularis, 
e,  adj.  Cic.  (ex.  :  ep.  sacri^ciam. 
Cic.  [de  Or.  III,  73]).  Faire  un 
—,  assister  à  un  — ,  epulari, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  epalari 
cum  aliqao.  Cic.  modicê  [-  faire 
des  r.  simples  ■].  Cic.  epalandi 
publicè  jus.  Saet.). 

repassage,  s.  m.  Action  de  re- 
passer. Aedj'ius,  ûs,  m.  Cic.  Voy. 
RETOUR.  Il  (Spéc.)  Action  d'ai- 
guiser. E.vacutio,  onis,  f.  Plin. 
Acutela,  iT,  f.  Prise.  1  .\ction 
de  passer  un  fer  chaud  sur  du 
liage.  Levigatio,  onis,  f.  A. 
Politio,  onis,  f.  A. 

repasser,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Passer  de  nouveau  dans 
un  lieu.  Redire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.   :    per    easdem    an'justias, 

Zuibus    intraverat,    reditaram. 
iv.    voy.     REVENIR,    RETOURNER). 

Absol.  — ,  se  referre.  Cic.  Pas- 
ser, — ,  ire,  redire.  Cic.  ||  (Fig.) 
Revenir  par  la  pensée.  Repe- 
tëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  repren- 
dre ;  REVENIR  [sur])  ;  redire, 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  revenir). 
I  V.  tr.  Traverser  de  nouveau 
—  la  mer,  renavigare,  intr 
Cic.  Faire  —  la  mer  à  son  ar- 
mée, exercitum  reportâre.  Cic. 
Voy.  p.asser,  traverser.  ||  (Au 
6g.)  Parcourir  de  nouveau  en 
sa  pensée.  Recogitare,  intr.  Cic. 
Recognoscére,  tr.  Cic.  Secum 
anima  repatàre.  Cic.  Nep.  Re- 
petëre,  tr.  Cic.  Recolére,  tr.  Cic. 
Retractâre,  tr.  Plin.  /.  —  un 
compte,  voy.  examiner.  ||  (Par 
ext.)  Etudier  à  plusieurs  repri- 
ses. —  sa  leçon,  memoriâ  re- 
censëre  dictata.  A.  \\  Faire  pas- 
ser de  nouveau  (C[qn  ou  qqch.). 
Reportâre,    tr.    Cic.    Revehére, 
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tr.  Plin.  Il  Fij^.  —  son  esprit 
sur  (qqch),  refOca;'e  animum 
ad  uliquid.  Cic.  ||  (Par  ext.)  — 
la  lime  (sur  un  ouvrage),  lima 
persiy/ui.  Plin.  j.  \\  .•\l"filer. 
E.vacuèrc,  tr.  Plin.)  voy.  ai(;ui- 
9Er).  Il  (Par  anal.)  —  (du  linge), 
levigâre,  tr.  A. 

repaver,  v.  tr.  Paver  de  nou- 
veau. Xovo  silice  sternëre. 
Inscr. 

repêcher,  v.  tr.  Pêcher  de  nou- 
veau, lierum  piscâri.  A.  1  (P. 
ext.)  Retirer  de  l'eau  (ce  qui  y 
est  tombé).  Voy.  retirer.  |1  (Fig.) 
—  qqn  (le  retirer  d'une  mau- 
vaise passe).  Exlrahëre,  tr.  <Mc. 

repeindre  (lat.  post.  repingëre. 
l  en. -Fort.),  v.  tr.  Peindre  de 
nouveau.  lierum.  pingëre.  A. 
Indw'rre  novos  colores  (alicui 
rei).  Il  (Fig.)  Voy.   représenter, 

RETRACER. 

repenser,  v.  intr.  Penser  de 
nouveau.  Denuo  repatàre  i^ali- 
(juid).  Cic.  Recogitare  [de  ahquà 
re).  Lie.  Absolt.  reputàre  multa 
secum.  Nep.  etiam  atqae  etiam 
cogitâre.  Cic. 

repentance,  s.  f.  (Arch.)  Repen- 
tir.   Pœnitentia,    se,   f.    Pliœd. 

Voy.    REPENTIR. 

repentant,  ante,  adj.  Qui  se 
repent.  Pœnitens,  p.  adj.  Sali. 
Pœnitentia  commotus.  Cic.  — 
(qui  a  avoué  sa  faute),  confes- 
sus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Etre  — , 
voy.  REPENTIR.  Ou  pardonne  au 
pécheur  — ,  au  — ,  datur  pœni- 
tentix  venia.   Cic. 

1.  repentir  (se),  v.  pron.  Res- 
sentir le  regret  d'une  faute,  avec 
le  désir  de  la  réparer  et  de  n'y  pas 
retomber.  Pœnitére,  impers. 
Ctc.  etc.  (ex.:  me  peccati  pœni- 
tet.  Cic.  sapientis  est  nikil 
qaod  pœnitére  possit  facére. 
Cic.  [Tusc.  V,  23,  81].  valdé  ego 
ipsi  quod  de  suâ  sententiâ  de- 
cesserit,  pœnitendum  puto.  Cic. 
[Att.  VII,  3,  6].  se  pœnitére 
quod  animum  tuum  offenderit. 
Cic.  [Att.  .XI,  13,  2].  absol.  er- 
ravit,  tenierê  fecit,pœnitet.  Cic. 
[Us,.  10,  30]).  1  Ressentir  le  re- 
gret d'une  action,  d'une  réso- 
lution. Psenitére.  impers.  Cic. 
etc.  !ox.  :  ut  me  imperii  nosti'i 
pœniteret.  Cic.  [Rep.  VI,  16,  16]. 
elp.ciunt  ut  me  non  didicisse 
Jiiinas   pœniteat.    Cic.    [de   Or. 

II,  19,  T'T].  ut  eum  tali  virtute... 
se  in  rempublicam  fuisse  pœni- 
teat. Cic.  [Sest.  hh,  95].  pœni- 
tuit  illa  sensisse?  Cic.  [Ac.  pr. 
II,  22,  69].  utinam  neqae  ip- 
sum  neque  m,e  pœniteret  !  Cic . 
[Flacc.  31,  76]). 

2.  repentir,  s.  m.  Regret  d'une 
faute  avec  le  désir  do  la  réparer 
et  de  n'y  plus  retomber.  Pse- 
nitentia,  se,  f.  Liv.  (ex.:pa>n. 
alicujus  rei.  Liv.  pœnitentia 
alicujas  rei  lacrimas  profun- 
dëre.  Liv.  sera.  Pliœd.  pœni- 
tentia subit.  Plin.);  dolOT,  O- 
ris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  peccati 
dotor.  Cic).  ElTacer,  réparer  sa 
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faute  par  le  — ,  errorem  pxni- 
tendo  corrigëre.  Cic.  Tant  était 
grand  son  — ,  tanta  vis  pxni- 
tendi  erat.  Cic.  J'éprouve,  je 
conçois  du  —   (de  qqch.),  voy. 

SE   REPENTIR. 

repercer,  v.  tr.  Percer  de  nou- 
veau, lierum  per(o rare  ou  per- 
tandére.  A.  —  ua  abcès,   vov. 

ROUVRIR. 

répercussif,  ive,  adj.  Qui  pro- 
duit la  répercussion.  Quo  {quà, 
etc.)  aliquid  rcpercutitar.  Sen. 
Il  (Spéc.)  Un  médicament  — ,  et, 
subst.  un  — ,  voy.  astringent. 

répercussion,  s.  f.  Choc  en 
retour.  Repercussio,  onis,  f. 
Sen.  Repercussus,  ûs,  m.  I^lin. 
Voy.  CHOC.  Il  P.  anal.  La  —  (du 
son).  Repulsus,  ûs,  m.  Cic.  Re- 
percussus. ûs,  m.  Plin.  —  (do 
la  lumière).  Dcpulsio,  onis,  f. 
Cic.  Repercussio,  onis,  f.  Sen. 
1  Action  d'un  remède  qui  ré- 
percute le  mal.  Voy.  contre- 
coup. 

répercuter,  v.  tr.  Produire  un 
choc  en  retour.  Repercutëre,  tr. 
Sen.  Voy.  choc,  repousser.  || 
(P.  ext.)  En  pari,  du  son.  Re- 
percutëre, tr.  Liv.  Cart.  icf. 
voces  repercussœ  montis  an- 
fractu.  Tac).  Remittëre,  tr. 
Sen.  (cf.  vocem  nemora  reniit- 
tunt.  Virg.).  Reddëre,  tr.  Lucr. 
Ov.  (cf.  verba  novissima.  Ov.). 
Sons  répercutés,  reciprocœ  vo- 
ces. Plin.  Se  — ,  resultâre,  intr. 
Lucr.  repercuti,  moy.  réfl.  -S'en. 
En  pari,  de  la  chaleur,  de  la 
lumière,  regerëre  [lucem).  Plin. 
replicàre  (radios).  Sen.  Voy. 
RÉFLÉCHIR,  refléter.  '^  (P.  anal.) 
Déplacer  une  affection  locale. 
Reprimëre,  tr.  C'els. 

reperdre,  v.  tr.  Perdre  de  nou- 
veau, lierum  perdëre  ou  amit- 
tëre.  Cic.  Se  —  (en  route),  itc- 
rum  deerràre  ou  de  via  dece- 
dëre.  A.  \\  (Fig.)  Eu  pari,  de 
l'àme.  Iteram  perdi.  Sen.  ou 
in  perniciem  incurrëre.  A.  ^ 
Perdre  ce  qu'on  vient  de  ga- 
gner, au  propr.  et  au  fig.  Voy. 
perdre. 

repère.  Voy.  repaire. 

répertoire  (lat.  post.  reperto- 
l'iam.  Ulp.  dig.),  s.  m.  Sorte  de 
table  où  les  matières  sont  clas- 
sées par  ordre.  Liber  inde.r. 
V'arr.  ou  index,  dicis,  m.  Sen. 
Quint.  Tliesaurus,  i,  m.  Cic. 
Un  —  de  sentences  à  consulter, 
supellex,  lectilis  (abl.  supellec- 
tili),  f.  Cic. 

repeser,  v.  tr.  Peser  de  nou- 
veau. Voy.  peser;  [de]  nou- 
veau. 

répétailler,  v.  tr.  Répéter  sans 
cesse.  Dictitâre,  tr.  Cic.  Fre- 
qaentàre,  tr.  Cic  Voy.  répéter. 

repéter,  v.  tr.  Recommencer  à 
dire,  à  faire  (qqch.)  à  plusieurs 
reprises.  ||  Redire  à  plusieurs 
reprises,  de  vive  voix  ou  par 
écrit.  Il  (Ce  qu'on  a  déjà  dit.) 
Répétera,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
répète,   quœ    cœpisti.    Cic.    ego 
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tKxdem  ilta  rtpttivi.  Cic.-,  ite- 
ràre,   ir.   Cic.  tu.  le.\.  :  itéra- 
dam  e^uiem  ista  mihi.Cic.  ile- 
rare  lA'pe  eadem.    Lit-,  it.  df- 
cUunationis     partem.      Quint. 
c/amor  $e<jnius  ttepe  itemtas. 
Liv.  on  dit  au?si  ittrum  dicére. 
Cic.   i-ii'.   ùiem  fsepius  dicom. 
Plin.  j.  cf.  dixi  t^quidem  et  di- 
eo.  Hor.  dicendum  est  ssrpiiu. 
Cic.)  ;  redintegràre,  tr.  Cic. 
etc.  {ex.:  otxttionem.  Cornif.); 
duplicàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
d.  verba  et  iterare.  Cic.  [or.  39, 1 
135])  ;   dictitàre,  tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :  ut  dictitabat.  Cas.  quod 
levis$imi   ex   GrsL'cis    dictitaiv 
soient.  Liv.).  Se  — ,  eadem  ite- 
ram  dicère.  Cic.  dicta  iterUre. 
Liv.  Il   (Ce  qu'un  autre   a  dit.} 
—   une    leçon   apprise,    dictata 
decantàre.    Cic.   —    les    leçons 
de  son   maitre,   tradita  a  ma- 
gistro  dicèt-e.  Curt.  —  une  for- 
mule   de    serment,    alio    prœ- 
eunte  jaràre.    Liv.    /arâre    in 
verba    qiise    aliquis    concepit. 
Liv. —  ce  qui  a  été  dit,  dicta  qax 
sant    reddère.    Qaint.    \\    (Par 
anal.)   Renvoyer  un  son.  (Vo- 
cem)  reddère  ou  remittère.  Cic. 
Il  —  une  pièce,  discëre  (alulam. 
Cic.  Il   Refaire   à   plusieurs   re- 
prises  (ce    qu'on    a   déji   fait). 
Iterire,    tr.    Cic.  Répète,  cre- 
ber,  bra,  briim,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  crebra  inter  su  colloquia 
habëre.    Cses.   crebras   compel- 
lationet  meas  non   tuiit.   Cic. 
crebra  prœlia  (iebant.  des.  cre- 
bra» excartionei.  Cxs.).   Image 
qui  se  — ,  voy.   réflkchiii,    re- 
fléter. 1   Demander  à  repren- 
dre.   Repetëre,  tr.    Cic.    etc. 
(ex.    :    benelicium     repeli    non 
oportère.  Sen.   fben.    VII,  83]. 
\  oy.  récljuier).  [I  Chercher  à  re- 
voir. Repetëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
rei  memoriam.  Cic). 
rëpétitetir  (lat.  post.  repetitor. 
Isid.i,  6.   m.  Celui  qui   répète. 
Qui  repetit.  A. 
répétition,  s.  f.  Action  de  re- 
dire, de  refaire  à  plusieurs  re- 
prises ce  qui  a  ét«  dit,  ce  qui  a 
été    fait.    ||    Action    de    redire. 
Repetitio.  odîs,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ejusdcm  verbi  crebra  re- 
petitio. Cic.);  iteratio,  onis. 
f.    Cic.    Quint,    (ex.  ;    e^usdem 
êermoni»    iteratio.    Quint,    au 
plur.     iteralionee     verborum. 
Cic.).    Donner    une    —    à     un 
élève,  dincipuio  magistri  prx- 
cepta    iterâre.   A.   La  pièce  et 
en  — ,  fabulam  diecant.  Cic.  \\ 
Action  de  refaire.   Repetitio,  o- 
niê,   l.   Cic.  Instaarutio,   onis, 
f.  Liv.  Iteratio,  onis,  t.  Qaint. 
Crebrita»,  atis,  t.  Cic.  (cf.  cr. 
tu  nt  entiarum.  Cic.). 
repeuplement,    f.    m.   Action 
lie    repeupler.    Novam    incre- 
rnenfum.  A.  Voy.  rkproduction. 
repeupler,    v.   tr.    Peupler   de 
de    nouveau.    Henovàre    {colo- 
nias).  Cic.  Replère  (domot  ex- 
haattas).  Cic.  —  une  ville,  no- 
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lit  incolis  urbcm  freqiientâre. 
.1.    Tour   —    un    troupeau,    in 
supplenxentum   grejis.  Col.    — 
ui>    l'tang,    iterum  frequentûrr 
piscinam.  A.  —  une  foret,  voy. 
REPLANTER.    —   dc-i   Châtaigne- 
raies,  une    vigne,    fregaentAre 
castaneta,  vineam.  Col.  So  — , 
repallulàre,  intr.  Plin.  iteram 
freguentari.  Col. 
repic,  s.  m.  Coup  du  jeu  de  pi- 
quet.  Faire    pic,   —  et   capot, 
voy.  capot.  I|  (Fig.)  Faire  pic,  — 
et  capot  qqcïi.  Voy.  triompher. 
repiquer,  v.  tr.  RopLinter   de 
jeunes    plantes.    Noveliîre,    tr. 
Coi.  Voy.  RF.PLASTER.  1   Refaire 
un  pavaje.  Voy.  repaver.  ||  Re- 
mettre  une   route    de    niveau. 
Vov.  redresser,  réparer. 
répit    (lat.   respectas,    respect, 
é;;ard),  s.  ra.  Suspension  (d'une 
ciio^e  pénible),  accordée  à  qqn. 
Remissio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  r.  laboris.    Varr.    morbi. 
Cic);  laxamentum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ni7ii(  laxamenti  lios- 
tibas  dédit.  Liv.  si  quid  laxa- 
menti   a     bello    essct.    Liv.)  ; 
quies,  etis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nulla    quies  ab  armis  dabatar 
a  bellicoso  rege.  Liv.  a  prœliis 
qaietem    habuerant.  Liv.  paa- 
corum  iis  dierwn  quietem  de- 
dit.    Liv.   au    plur.    somno    et 
qaietibas   céleris    ['    les   autres 
moment-  de  r.  "].  Cic.  [Off.  I, 
103]);  requies,  eiis,  f.  Cic  etc. 
(ex.  :  r.  curarum.  Ci'c.  quA'rcre 
requiem    occupationibas.   Lac- 
cej.  ap.  Cic.  requiem  dare.  Sen.]; 
dilatio,    onis,    f.    Cic.    etc. 
(vov.   DÉLAij.   —   (accordé  à  un 
débiteur),   dies,   diei.   f.  Cic. 
etc.  (ex.  :    cum    paacos      dies 
[•    qqs    jours    de    r.    •]      sibi 
postulavisset.    Cic.    diem  pro- 
ferre [•  donner  du  r.  •].  Liv. 
dies  ad  solvendum  prorvijùre. 
Cic.  ego  diem  statua    sntis  la- 
a;um.  Cic).  Sans  —,continuus, 
a,  UŒ,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  con- 
tinu, continuel). 
replacer,  v.  tr.  Placer  de  nou- 
veau, lieponèrc  in  eumdem  lo- 
cum.  Plin.  ou  simpl.  reponëre, 
tr.  Cic.  Restitaére,  tr.  Cïc.  Re- 
ferre,  tr.  Cic.   —  les  os  luxéj, 
componêre  ossa.  Cels.  Voy.  re- 
mettre. —  un  employé,  collo- 
càre  aliquem  in  novo  munere 
ou  officio.  A,  Il  (Fis)  Reponëre, 
tr.     Cic.    (cf.     insigne    rcgiam 
alicui.  Cic).    Reconciliàre,    tr. 

Cic.   Voy.    REMETTRE,    niiTADLU<. 

replanter,  v.  tr.  Planter  de 
nouveau.  Ueserëre,  tr.  Varr. 
Col.  Plin.  Ripangëre,  tr.  Col. 
P.  ext.  —  une  vigne,  des  vignes, 
restituëre  vitem.  Col.  (absol.j. 
Vuet.  —  les  arbres  de  la  pépi- 
nière en  les  espaçant,  differre 
orhores.  Plin.  \\  (Fig.)  Voy. 
rkisutai.i-ï-:r. 

replâtrage,  »■  m.  Réparation 
hupeiiicieile  faite  avec  du  plâ- 
Ui:.  fjeatbatio,  onis,  f.  A.  \\ 
(Fig.;  Raccommodage   précaire. 
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Paix   qui    u'i>>t  qu'un   — ,  pcti 
reconciliata   gratin.    Cic.    (cf. 
m.i/f  !>ir(ii  gratia.  Ilor.). 
replfttrer,    v.  tr.   Réparer  su- 
p.iticiellement  avec  du  plâtre. 
Dealbare,  tr.  Hier.  ||   (Fig.)  /'..- 
mil.   R.iccommoder  d'une  ma- 
nière   précaire.   Ficii   reconci- 
liàre {gratiam''.  Cic.   Mate  tar- 
cire    {gratiam'\.    Hor.    Làcheie 
replitrèe,  apecioaa  ignavia.  Cic. 
replet,  ète  (lat.  rcplctus,  pro- 
prt.  •  rempli  -),  adj.  Qui  a  un 
peu   d'embonpoint.    Plenas,  n, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  homo  pienii.« 
Cic.    tenuis    homo    impure    xe 
débet,  plenas  extenaàre.  Ceh.-. 
replétion    (lat.    post.    repletin 
l-accompli^seiuiMit  '].Chalcid.  . 
s.  f.  Plénitude  excessive   d'ali- 
ments. Plcnitas  cibi.   Vitr.  Sa- 
gina,   a-,  f.   Qaint.    ||    (P.   ext.) 
Surabondanc   do    sang,   d'hu- 
meur, Plcnitas,  atis,  f.  Plin. 
repleuvoir,  v.  impers.  Pleuvoir 
de    nouveau.     Replaère,     intr. 
Musa  ap.  Sen.  rh. 
repli,   s.  m.  Action  de   replier, 
résultat   do   celte   action.  ||   Pli 
doublé,   pli   répété.  Sinus,  ùf. 
m.  Cic.  Rcplicatara,  sr,  f.  Eccl. 
Diocl.    Intestin   qui  forme   des 
—,  intestinurn  sinuatum.  Cet'. 
Voy.    PLI.    1    Pli    qui    dissimule 
qqch.  Sinus,  ùs,  m.  C'ic.  Voy. 
PLI,  cachette.  1  (Fig.)fieces8us, 
ùs,   m.   Cic.  etc.    (cf.  recesfus 
animi.  Cic).  Latebra,  sr,  f.  Cic 
(surt.  au  plur.  latebrse,  cf.  cam 
m  animis  hominum  tanUe  lu- 
t'  brœ  sint.  Cic).  1  Ondulation. 
.'<inas,   ùs,   m.    Cic.    Volamen, 
inis,    n.   CiV-.  Liv.   Flexus,  ùs, 
m.  Liv.  Tortus,  ùs,  m.  Cic  {cf. 
tortu  muitipl  l'iibili  draco.  Cic] . 
Il  (P.  anal.)  Sinuosité.  Voy.  bi- 
.vuosiTÉ.  Un   —  de  terrain,  loci 
anfractas.    Liv.    Voy.    pli. 
replier   et   reployêr,    y.    tr. 
Plier   de   nouveau  ce  qui  a  été 
déplié.   Replicùre,  tr.  Plin.  (cf. 
replicari  in  ragas.  Plin.  [XVII, 
I07|).    Denun    complicàre    {ali- 
quid).  Cic.  Sen.  Rarsus   in  ra- 
yas   artûre    ialiquid).    Plin.    \\ 
(Par  oxt.)   Plier   plusieurs  foi';. 
Complicàre,  tr.  Cic.  Sen.  1  Ra- 
mener (ce  qui  a  été  déployéi. 
Contrakëre,  tr.    Quint,   (cf.   r. 
vêla.  Qaint.).  ||  (Par  ext.)  —  des 
troupes,  copias  reducéie.  Cu-s. 
Liv.  exercitum  revocàre.  C.'». 
castra  rursum  referre  {ad  Tij- 
neta).  Liv.  Se  — ,  sese  recipërr. 
Liv.  Il  (Fig.)  La  pensée  se  —  sur 
clle-iiiême,  cogitatio  in  se  ijina 
vertitur.  Cic.  La  raison  se  re- 
pliant  sur    elle-mi^me,   mentis 
ories  se  ip^oin  intaens.  Cic. 
réplique,   s.   f.    Action    de    ré- 
pondre à  ce  que  qqn  a  répond«i. 
Responsiu,  onis,    f.    Cic.    Con- 
tradictio,  cnia,  f.  Sen.-rli.  A'e- 
casatio,    onis,    f.    ''i(      (T.    de 
droit.)  Daplicalio,  unix,  f.  CaJ. 
Voy.  réponse.  Faire  une  —,  voy. 
RÉPLIQUER.    Argumenl.'   sans  — , 
res    neceKxariii'.    Cii:.    Qui    est 
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«ans  —,  voy.  irhéi  i taiilk.  Avoir 
la  _  vive,  piomple,  voy.  nt- 
PARTiE,  RIPOSTE.  1(''"héitre.)  Voy. 
iiiipoN6E.  Se  donner  l.i  —,  al- 
r.-rna  loqui.  Cic.  Voy.  dialoguer. 
"  Képétition.  Voy.  ce  mot. 
répliquer  (lat.  replicàre,  pro- 
|,i  t.  «  replier  •),  v.  tr.  K-pondrc 
A  re  que  qqn  a  répondu.  Re- 
fnnndêre  propositis.  Cic.  t 
«irnpl.  respondére,  intr.  Cic. 
Hrponëre,  tr.  Cic.  (cf.  num- 
./uumne  reponam?  Juv.).  Uc- 
.nrrére,  intr.  Cic.  (c(.occurrere 
ftatim  orationi. ]Tac.).  y oy- 

IlÉPONDRE,     ODJECTEH.      ||      (Spéc.J 

Répondre  à  la  réponse  de  la  par- 
tie  adverse.  Respondére,  intr. 
r.ic.  etc.  (cf.  resp.  adversario. 
Qaint.).  Resistëre,  intr.  Cic.  (cf. 
resist.   de(ensioni   [•   après    le 
défenseur  ■].  Cie.).  1  Répondre 
à  ce  qui  semble  ne  pas  deman- 
der   de    réponse.     Responsâre, 
intr.  Pers.  (cf.    nam  servi  tibi 
responsant?  Pers.).  —  par  des 
injures,  regerëre  convicia.  Hor. 
referre    opprobria.  Ov.   —  aux 
ordres,  voy.  réclamer. 
raplonger,   v.   tr.   Plonger  de 
nouveau.    Jteram   mergére.  A. 
ou  immergëre.  A.  Se  — ,  iterum 
i:e  immergëre  ou   immej-gi.  A. 
rie.    Resorbère,    tr.  Hor.  Se  — 
.l:iM3,  revolvi  infetracc.V  Tac. 
Vov. RETOMBER.  |1  V.intr.  Jteram 
ivinari.  Cic.  ou  in  aqaam  ite- 
rum (ou  rursus)  se  dcmittére.  A. 
raployer,  v.  tr.  Voy.   repuer. 
r2polir,  v.   tr.    Polir  de   nou- 
veau.   Iteram     polire.    A.    ou 
nerpohVe,  tr.  .4.   H   (Fig.)   Per- 
polire,   tr.    Cic.    Expolire,    tr. 
''ic.  Voy.  POUR, 
répondant,   s.    m.   et  f.  Celui, 
celle   qui    répond.    Qui    (guœ) 
respondet.      Cic.     Responsor , 
oris,  m.  Plaat.  \\  (Spéc.)  Celui 
qui  répond,  qui  se  porte  garant 
pour  qqn.  Munceps,    cipis,    m. 
Cic.    Sponsor,    oris  ,    m.    Cic. 
Cognitor,  oris,  m.  Cic.  En  pari, 
de  celui  qui   garantit  la  compa- 
rution   d'un   accusé    dans   une 
affaire  capitale.  f<!S,  vadis,  m. 
Ce.    —    {c.-à-d.    garant  d'une 
vente),    aacior,    oris,    m.  Cic. 
confirmator,  oris,  m.    Cic.   (cf. 
ronlirmator   pecunix.  Cic).    \\ 
D'une    façon    plus     générale.) 
Actor,  oris,  m.  Cic.  Voy.    cau- 
tion,  GARANT. 

répondre,  v.  tr.  et  intr.  |1  V. 
tr.  Adresser  à  qqn  dont  on  a 
reçu  une  demande,  une  ques- 
tion, une  accusation,  etc.,  ce 
qu'on  a  à  dire  ien  retour.  Re- 
spondére, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  r. 
epistolœ.  Cic.  brevi  litteris  ali- 
cuiiis.  Cic.  adversario.  Qaint. 
ad  aliqaid.  Cic.  ad  hœc.  Cic. 
alicai  ad  rogatam.  Cic.  ad 
interrogata.  Liv.  adversas  hsec 
in  hanc  sententiam.  Liv.  ahad 
mihi  respondet.  Ter.  videat, 
quid  respondeat.  Cic.  res- 
pondet [av.  r.-Vcc.  et  l'Inf.]. 
Vie.     [Lig.     23].     Sali.    [Jug. 
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II,  6].  avec  linterr.  inilir. 
f/uin  i-espondes,  \e(ai:rimne . . . 
Liv.  [VIII,  32,  61.  respondére 
ut  [.répondreparl'ordie  de..."] 
•avec  le  Subj.  Nep.  [Them.  2. 
0].  t.  jur.  criminihus  respon- 
dére. Cic.  par  anal,  saxa  rcs- 
pondent  voci.  Cic.  spéc.  Ver- 
rem  non  responsurum  [•  ne 
répondrait  pas  à  l'appel  -]. 
Cic.  nec  respondére  ausas.  Cic. 
quia  non  respondebant,  quo- 
rum nomina  aelafa  erant.  Liv. 
ad  nomina  non  respondére 
[en  pari,  de  soldats].  Liv.).  — 
par  écrit,  rescribére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  alicai  ou  ad  aliqaem. 
Cic.  litteris  ou  ad  Utteras.  Cic. 
alicujus  libro.  Saet.  absol.  res- 
cripserat  sese  dedactai'am . . . 
Css.].  —  à  une  accusation, 
respondére.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
ci-dessus);  defendére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  defendére  crimen 
[opp.  à  probare  crimen,  soute- 
nir l'accusation].  Cic.  d.  cri- 
men navale.  Cic.  crimen  is- 
tius  conjarationis.  Cic.  absol. 
tu  mihi  ita  défendes  [••  admet- 
tons que  tu  me  répondes  dans 
ta  défense  ■]  :  -  non  est  ista 
\'erri  numerata pecania  •.  Cic. 
quid  enim  défendit?  [■  que 
répond-il  pour  sa  défense  ?]. 
Cic.  voy.  défendre).  1|  Répliquer, 
murmurer.  Responsâre,  intr. 
Pers.  Il  (Par  anal.).  —  au  salut 
de  qqn,  aliquem  resalutârr. 
Cic.  Il  Reproduire,  répercuter. 
Reddére,  tr.    Cic.    etc.    (voy. 

RENVOYER,       RÉPERCUTER).     I       I  . 

intr.  Se  montrer,  par  rapport  à 
qqn,  à  qqch.  conforme  à  ce 
qu'on  doit  attendre,  espérer. 
Respondére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  votis.  Cic.  amori  amore, 
Cic.  liberalitati.  Cic.  r.  ad 
spem.  Liv.  opinioni.  Cic.) , 
congruère,     intr.     Cic.    etc. 

(voy.  ACCORD,  ACCORDER,  CONFOR- 
ME.1.  Il  (Par  ext.)  Etre  en  rap- 
port de  conformité  avec  qqch. 
Respondére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.: tua  virtus  opinioni  homi- 
num  l'cspondet.  Cic.  éventas 
ad  spem  respondit.  Liv.)_.  || 
Etre  symétrique. Respondére, 
intr.  CiC.  etc.  (ex.  :  verba  ver- 
bis  respondeant.  Cic.  porticus, 
gucT  Palatio  respondeat  ['  une 
ealerie  qui  réponde  à  celle  du 
P.  .].  Cic.  rhetoricam  respon- 
dére ex  altéra  parte  dialecticie 
[gr.  àvTtoTpoyov  EÎvai].  Cic). Jl 
Correspondre.  Voy.   ce  mot.  Se 

,    voy.   CORRESPONDRE.    |j     .A.b0U- 

tir  à.  'Pertinére  ad...  Cic.  Voy. 
ABOUTIR.  1  Se  porter  garant, 
vis-à-vis  de  qqn,  d'une  per- 
sonne, d'une  chose.  Spondére. 
intr.  Cic.  etc.  ^ex.  :  se  quisque 
paratam  ad  spondendam  Ici- 
lio  ostendère.  Liv.  ita  vindi- 
catar  Verginia,  spondentibas 
prcpinqais.  Liv.  sponsum  de- 
scendam,  qaia  promisi.Sen. 
spondére  pro  multis,  pro  Cor- 
ni^io.    Cic.    quod     mihi    pro 
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illo  spniionderat.  Cic.  :  inter- 
venire.    intr.   Jet.  (ex.  :  pro 
aliqtuj.    Jet.    in    aliauid.    Jet. 
absol.    intervenire.  Jcf.}.  —  de 
qqch.,  voy.  oxrantir.    caltion. 
GÉRANT.    Il    (Absol.)  Promettre, 
assurer.  Voy.  ces  mots.||  (Arcli.i 
Se  —    d'une   chose,   c.-d-rf.  en 
être  assuré,  voy.    sur,   .assurer. 
répons   (lat.  ceci,   responsunii, 
s.  !■!.  Paroles  dites  ou  chantées 
après  c:haque  leçon  de  matines, 
fte.iponsoriam,  ii,  n.  Hirr.    reg. 
Pachom.  28.)  Isid.  (ep.  I.  13). 
réponse,   «.    f.   Ecrit,  discours 
par    lequel    on   adresse    à  qqii 
dont  on  a  reçu    une   demande, 
une  question,    etc.,  ce  qu'on  a 
i  lui  dire  en  retour.  Respon- 
sum,i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  ferox 
[opp.   à  mitias].    Liv.    mspon- 
sumsenatûs   amicitise    Samni- 
tiam  memor.    Liv.  responsum 
dare  alicai  [en  pari,  d'un  ora- 
cle ou  d'un  juri~c.].  Cic.  alicai 
tantis  de  rebasresponsumd.^ire. 
Cic.  alicai    responsum  nalhiin 
dore.  Cic.  responsam  reddri-e. 
Liv.  alicai  responsum  reddére. 
Cic.  responsum  ab  aliqao  ferre 
[.  obtenir  -].  Cic.  [Cat.  I,  «,  19] 
ou  auferre.  Cic.  [de  Or.  I,    56, 
239].    responsam    accipëre    et 
reddëre.    Ca?s.    responsum  re- 
mmtiâre.    Ter.  sine    responso 
legatos  dimittëre.  Liv.responsa 
suis  postalatis  exspectôre.Ca's. 
en  pari,  d'un   oracle,  d'un  de- 
vin,   etc.    resp.    dei    Delphiri. 
Nep.    oracali.    Nep.     sortiam. 
Liv.    haruspicam.    Cic.    Tac); 
responsio,  onis  (-  réponse  à 
une  question,  à  une   objection, 
etc.  •),  f.    Cic.    (etc.    (s'opp.    à 
interrogatio,    ex.  :  tibi   oliquid 
ex  meà  brevi   responsione  l'i-- 
ripëre  capienti.  Cic.    [Fin.    111, 
h,  lit],  similis  est    haruspicuni 
responsio    omnîsqae    opinahi- 
lis  divinatio.    Cic.  [Div.   I.  Ih, 
si],    in  quo   erat    acca<i'Jtionis 
interpretatio   indigna    respon- 
sione.      Cic.     [Balb.    16.    36]). 
Faire  — ,    donner  une   — .  voy. 
RÉPONDRE.  1  (T.   de   droit.  1  Dé- 
cision    des    jurisconsultes    sur 
une  question  de  droit. /î-'.7J0n- 
sam,  i,  n.  Cic.  Jet. 
report,  s.  m.  .\ction  de   repor- 
ter  qqch.  à    une    autre    place. 
Translatio,  onis,    f.  CiV.  Le  — 
d'une  somme,  transferenda   ou 
translata  samma.  A.   ',  .\ctiou 
de  reporter  qqch.   à  une  autre 
époque.  Voy.  ajourn'EMent,    re- 
mise, REN'VOI. 

1.  reporter,  v.  tr.  Porter  luiie 
chose)  au  lieu  où  elle  était  au- 
paravant. Reportare,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  infantem.  Quint.); 
referre,  tr.  Cic.  etc  ex.  : 
tequlas.  Liv.  candelahram. 
Cic.].  Fig.  Transferre,  tr.Cic. 
etc.  (ex.:  bellamin  Celtiberiam, 
fs-s.).  1  Porter  (une  chose)  du 
lieu  où  elle  était  à  un  autre 
lieu.  Transferre,  tr.  Cic.  Voy. 
REPORT.  1  (Au  t5g.)  Porter  (une 
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o'io-e  d'uneêpoqueikuiie  autre. 
Pro ferre,  ir.  Cic.  etc.  ie\.  : 
riiVni  oactionis  laxius  [-  à  une 
date  plus  •  loi^née  ■].  Cic-)\ 
re/icère,  tr.  t'/c.  etc.  (ex.  :  co- 
iiiifia  in  mt*n.«<'f»i  septenihrem. 
Lit',  voy,  lîEMfcfTRK).  Il  5»e  — , 
animiib]  re ferre  (ad  aligaid. 
Cic.  'Aie.};  recogitàre,  iutr. 
Cic.  (ex.:  r.  rfe  afi^nd  tv.  do. 
[Q.  fr.  Il,  S,  1]);  respicère.  tr. 
CiV.  etc.  (ex.:  çuont'  t'n^jif^imê 
potest  mens  mea  rt^spi-crf  spa- 
liam  prxtfriti  teinporis.  Cic); 
reverti,  dép.  intr.  Varr.  Cic. 
'lac.  (ex.  :  scribam  tibi  trtt 
libros,  ad  quOf  r>'rt'fftire,  si 
qaa  in  requières...  V  rr.'. 
S.  reporter,  ^.  m.  Celui  c|ui 
recuçille    des     renseiguements. 

Voy.    ,NOl  VELLISTB. 

repos.  «.  m.  Etat  où  l'on  cesse 
d';i.:ir,  de  5e  mouvoir,  pour 
faire  di'^paraître  la  fatigue. 
Otium,  il,  a.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cui  non  industrio  otiam  pœna 
est .'  Sen  otiam  sine  litteris 
nior.«  est.  Sen.  amplejcari  ou 
seqai  otiam  [•  aimer  le  repo?-.]. 
Ci:.  Otto  (rai.  Cic.  [off.  Ill,  1, 
3].  se  conferre  de  tarba  et  a 
fabselliis  in  otium  soliumqae, 
Cic.  cogitare  in  otio  de  nego- 
tiis.  Cic.  otiam  ex  l  .bore 
(•  succédant  à  la  fatigue-],  co- 
pia ex  inopiû  corpora  lariê 
movebat.  ]f.iv.  a  negotiis  pu- 
blicis  se  removëre  ad  otium- 
que  pei(agêie.  Cic.  perseqai 
otiam.  Cic.  non  prospicêic 
otio.  Cic.  se  in  otium  referre. 
Cic.  remotam  a  stadiis  umbi- 
tionis  otium  ac  tranquillita- 
tem  vitse  sequi.  Cic.  a  rei  pu- 
bliar  pulcherrimis  muneribas 
otium  nbi  sumêreCic.  [off.  III, 
1,  2].  ex  maximo  bello  tantum 
otii  toti  insalœ  conciliare,at... 
Xep.  valdê  me  ad  oliun  pa- 
cemque  converto.  Csrs.  im- 
pane in  Otto  esse  posse.  Cic. 
pertnrbare  otiam.  Cic.  nec 
cernantes  ex  illo  brevi  otio 
multiplex  bellum  reditarum. 
Liv.);  quies,  etis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaem  non  qaies,  non 
remissto  deleciarent.  Cic.  ex 
diatino  labore  quieti  se  dure. 
C.ns.  qaietem  capére.  C'ôps. 
velat  tacitis  indutiis  qaietem 
samére.  Liv.    si    erit    pa'jnon- 

'him si  qaies  dabitur.  Cic. 

reliqaum  tempas  utrinque 
qaieti  datum  Liv.  très  horas 
e.rercitai  ad  quietem  dure. 
Ca-.s.  mors  laboram  aut  mi- 
feriaram  qaies  est.  Cic.)  ;  re- 
quies,  etis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
non  labor  rneas,  non  requies. 
Cic.  ad  requiem    animi  rt  ror- 

pori».  Cic.)-,  laxaznentutti,  i, 
n.  Cic.  etc.  ivoy.  nÉpiT  .  Qui 
prend  du  — ,  rpji  vit  dann  le — , 
otiosus,  a,  um,  adj.  CiV.  etc. 
'e.\  :  lirait  esse  olioso  'J'hemis- 
tocli.  Cic.).  Il  (Par  ext.)  Moment 
de  reprm.  Voy.  pause,  Spéc, 
Césure  d'uu   vers.  Voy.  •.é^ure,  I 
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Il  Lieu  de  repos.  Locus  consis- 
tendi.  Cic.  tranquillut  ad 
qaietem  locas.  Cic.  locas  ad 
quietem  datas.  Cic.  Jours  de — , 
feri>,  arum,  f.  Liv.  \\  ^Par 
anal.)  —  le  de  la  terre,  voy. 
JACUËRE.  Il  ^Spcc.)  Ces-atiun 
d'activité  par  le  sommeil. 
Quies,  etis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ire  ad  quietem.  Cic.  tradére  se 
qaieti.  Cic.  tam  se  quieti  dédit 
et  quievit  verissimo  quidem 
somno.  Plin.  j.  secundum 
quietem  ou  in  quiète.  Cic.  au 
pliu".  neqae  viyiliis  neque  quie- 
tibus  smari.  Sali.  [Cat.  15, 
U]).  Lit  de  — ,  lectus  ad  qaie- 
tem datas.  Sen.  Par  anal.  Le 
champ  du  — ,  voy.  cimetière. 
Le  —  éternel,  requies  alterna. 
Eccl.  ^  Etat  où  le  uouveiuoat 
cesse.  Cessatio,  onis,  f.  Cic. 
Interniigsio,  onis,  f.  Cic.  (cf. 
sine  alla  inlermissione  [opp.  à 

'  si  uno  tenore  peragitur].  Liv.). 
Moment  de  — ,  intervallam,  i, 
n.  Liv.  Se  tenir  en  — ,  qaiet- 
cëre,  intr.  Cic.  consistëre,  intr. 
Cic.  Ne  pouvoir  pas  se  tenir 
en  —,  quiescëre  nescire.  Cic.  || 
Par  anal.)  —  de  l'air,  quies 
aeris  et  otium  et  tran- 
quillitas.  Sen.  (V.  Q.  I,  â,  8). 
1  (Au  fig.)  Etat  où  l'on  cesse 
d'être  troublé,  tourmenté.Quies, 
etis,  f.  Cic.  Sali.  Quietus  ani- 
mas. Cic.  Tranquillitas  animi. 
Sen.  Voy.  tranquillité. —  d'es- 
prit, animi  remissio  ou  rela.va- 
tio.  Cic.  Ne  laisser  aucun  — , 
exercére,  tr.  Sali.  (ex.  :  am- 
bilio  animas  hominam  exer- 
cebat.  SaH.  [Cat.  11,  1].  d'où  le 
part,  exercitas  [•  sans  repos  •]. 
Sait.  Saet.  infantiam  paerv 
tiamque  habait  labonosam 
atque  exercitam.  Saet.  [Téb. 
6]^  Prendre  du  — ,  voy.  repo- 
ser. .\voir  l'esprit  en  — ,  tran- 
quillo  animo  esse  ou  consi's- 
tére.  Cic.  Etre  en  —  au  sujet 
de...,  de  {aliquo  ou  aliqua  re) 
qaietum  esse.  Plaut.  Voy.  tran- 
quille ,  tranqouxisf.b  ,  tran- 
quillité. 

reposée,  s.  f.  (Arch.)  Endroit 
ou  l'on  se  repose.  Tranqaillas 
ad  quietem  locas.  Cic.  \\  Spéc. 
(Chasse.)  Lieu  où  le  gibier  se 
repose.  Voy.  gîte.  Loc.  adv. 
A  —  (en  se  reposant  de  temps 
en  temps),  per  otium.  Liv. 

reposer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Etre  posé,  dans  un  i;tat 
où  l'on  cesse  de  se  mouvoir, 
pour  faire  disparaître  la  fati- 
gue. Quiescëre,  intr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  surgêre.  Cels.  à  am- 
bulâre.  Cels.  à  inambalâre. 
Cic.  à  stare  vel  sedëre.  Saet.)  ; 
acquiescére,  intr.  Cic.  etc. 
ex.,  in  lecto.    Cart.    in    mani- 

pulo  t'eni.  Sen.)  ;  Jacére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  Iccto.  Cic. 
qaid  prosunt  malta  cubicala  ? 
in  ano  gacctis.    Cic.    \'oy.    cou- 

riiER,  étendre);  cubàrë,    intr. 

Cic.  etc.  (ex.  :  in  leclo.  l'iaat. 
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Cornif.  voy.  couitilii).  .\bsoI. 
— ,  c.-ù-rf.  se  repo.scr,  voy.  ci- 
après.  IL  ^Par  ext.)  Dormir. 
Quiescëre,  intr.  Cic.  etc. (ex.: 
cen<itus  quictcebat.  Cic.  casa, 
in  ./uiS  quiescebal.  Nep.  habi- 
tas corporis  uuiesccnti  quam 
de(ancto  similior.  l'Un.  i.  ou 
dit  aussi  quieti  se  dare.  Cic.); 
acquiescére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  très  horat.  Cic.  tomno  ou 
absol.  Cart.  lassiladine.  iVep.); 
conquiescêre,  intr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  viijilare,  ex.  :  c.  me- 
ridie.  Cœs.  post  cibam.  Cels. 
Saet.).  Il  (Par  anal.)  Laisser  — 
la  terre,  voy.  jachère. ||  En  pari, 
d'un  liquide  trouble  qu'on 
tient  immobile.  Hequiescère. 
intr.  Coi.  Il  (Fig.  )  Requiescè- 
re,  intr.  Cic.  etc.  ^ex.:  antmus 
ex  maltis  miseriis  atque  peri- 
culis  reqaievit.  Sali,  in  spe 
hujus  reqaiescëre.  Cic).  J|  Etre 
dans  une  situation  paisible,  in- 
viulable.  Quiescëre,  intr.  Virg. 
Petr.  (en  pari,  d'un  mort); 
requiescôre,  intr.  Cic.  Jnscr. 
^ex.  ;  in  sepulcro  requiescëre 
inortuum.  Cic.  ossa  requies- 
cite  in  arna.  Ov.  C.  Pompe- 
jus  hic  requiescit.  Petr.  (71,  IS|. 
requiescit  in  pace  Domini. 
Inscr.).  Il  Etre  appuyé  d'une 
manière  stable  (au  pr,  et  au 
fig.).  Positum  esse.  Cic. 
(ex.  :  hoc  in  conjectura  posi- 
tum est.  Cic.  [ep.  I,  5,  1])  ; 
consiàre,  intr.  Cxs.  .Xep.  (ex.: 
omnis  ejus  pecuniee  reditua 
constubat  in  Epiroticis  et  ur- 
banis  possessionibas.  i\'ep.  mo- 
nuit  ejus  diei  victoriam  in  ea- 
ram  cohortiam  virtate  con- 
stàre.  Cxs.);  consistëre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  in  aliquâ  re.  Cic. 
[de  Or.  I,  iO,  182]),-  coBtiaêri, 
passif.  Cic.  etc.  (ex.  :  status  rei 
pubticsB  maxime  judicati.'i  ré- 
bus continetur.  Cic.  arlis  pars 
maijna  continetur  imitatwne. 
Quint.  Romanum  foedus,  quo 
nostra  omnia  continentur. 
Liv.  hoc  conjectura  continetur. 
Cic.  [div.  I,  U,  a;.]);  n/</,dèp. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  omnis  nUio 
dicendi  tribas  ad  persuuden- 
dum  rebut  est  nixa.  Cic.  hoc 
conjectura  nititur.  Cic.  in  te 
nititur  civitatis  salas.  Cic); 
inniti,  dép.  intr.  Liv.  Quint. 
Tac.  (ex.  :  salatem  suam  inco- 
lamitate  Pisonis  inniti.  Tac. 
uni  viro,  Messio,  fortuna  hos- 
lium  innititur.  Liv.  [IV,  28, 
7]),  voy.  [s']  apputer).  T  C  tr. 
Poser  de  nouveau.  Reponére, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  replacer i.  || 
Poser  dans  un  état  où  l'on 
cesse  de  se  mouvoir,  pour  faire 
dispaïaître  la  fatigue.  Repo- 
nére, tr.  Virg.  (ex.  :  memhra 
strato.  Virg.).  — ,  c.-à-d.  rani- 
mer, récréer,  voy.  ces  mots.  Se 
— ,  quiescëre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  ipse  dax  fgruum)  revolaty 
ut  ipse  quoque  quiuncal.  (  ic. 
et   qaiescenti    agendam    et  a- 
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genli  ijuifscendam  est.  Sen.)  ; 
requiesctire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  lei/iùnes  rcauiescëro  j'as- 
sit.  Cars.  r.  paulisper  in  ejus 
scllà.  Cic.  salis  (lia  rcijaiessc 
Cic.  |>ar  ext.  vixdixm  rv(/aiesse 
aures  a  strepiiu  et  tuniuUu 
hostili.  Liv.)  ;  acquiescére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.;  très  horas. 
Cic.  au  flg.  nanquciDi  sinit 
[inipiobilas]  cuin  respirâre  , 
nunqiiam  acquiescére.  Cic.)  ; 
conquiescére,  iQtr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  aliquid  agêre.  Cic. 
[Fin.  V,  5D].  au  fig.:  ubi  et  ani- 
nius  ex  hoc  [orensi  strepita 
reficiatur    et    aures     convicio 

f'essœ  conquiescant.  Cic.  voy. 
êti'e]  tranquille).  Fig.  Se  — 
sur  qqn,  reponêru  spem  in  ali- 
quo.  Liv.  Se  —  sur  qqn  du 
soin  de...,  voy.[s'en]  remettre. 

reposoir,  s.  m.  (Arch.)  Kadi-oit 
ou  l'on  peut  se  repcei',  au  pro- 
pre. Voy.  REPOS.  Il  Fig.  Portas 
otii.  Cic.  "i  Autel  drossé  sur  le 
parcours  d  une  procession.  Re- 
clinatoriam,  ii,  n.  A. 

repoussant,  ante,  adj.  Qui 
repousse  les  (gens).  Fastidio- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  Huper- 
buS,  a,  um,  adj.  Cic.  \\  (Fig.) 
Qui  inspire  une  aversion  pro- 
fonde, i-crdus,  a,  um,  adj.  Cic. 
l'Un.  (cf.  (.  odor.  f'iin.).  Tœter, 
ira,  trum,  adj.  Cic.  Sordidas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Aspect  — , 
turpis  aapectas.  Cic.  (œditas, 
atis,  f.  Cic.  U'un  aspect  — , 
immundissimo  aspectu.  Plin. 
Souillures  et  malpropreté  — , 
fœditas  soidium  ac  squaloris. 
Sen.  Odeur  — ,  fœditas  odoris. 
Cic.  D'une  laideur  —,  voy.  hi- 
deux. 

repoussement,  s.  m.  Action 
de  repousser.  Repalsas,  ûs,  m. 
Plin.  Il  (Spéc.)  Voy.  recul  . 

repousser,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Pousser  en  arrière,  faire  re- 
culer en  poussant.  Repellére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hostes.  Vell. 
homines  a  templi  aditu.  Cic. 
Hannibalem  a  Nolâ.  Liv.  ali- 
qaem  ex  urbe.  Cic.  hostes  in 
silvas,  in  oppidum.  Cœs.  hos- 
tem  telis.  Uses  équités  fundis. 
Curt.  au  fig.  vim  vi.  Cic.  spéc. 
aliqaem  a  genibus  suis.  Cic. 
naves  a  terra.  Auct.  b.  Alex. 
fig.  allatas  criminationes.  Cic. 
a  quo  repulsus  [graculus]. 
Phaed.);  depellère,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  chasser);  pellére,  tv.Cic. 
etc.  (voy.  chasser,  et  cf.  hos- 
tium  acies  a  sinistro  corna 
puisa  atque  in  fagam  conver- 
sa est.  Cass  pulsi  fugatiqae. 
iSall.)  ;  propellére,  tr.  Cic. 
etc.  (e.'c.  :  aliqucm.  Plaut.  ho- 
ttes. Cœs.  multitadinem  equi- 
tum.  Cses.  hosteni  a  castris. 
Liv.  aciem  ambonibus.  Curt.); 
propulsàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
cornibus  lupos  facile  [en  pari. 
du  taureau].  Varr.  hostem. 
Cses.  populum  ab  ingressione 
(ori,   Cic.   fig.    vim.    Varr.  (r. 
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bellum  nobis  illatum.  Curt. 
friyus,  famem.  Cic.  voy.  éloi- 
gner, écarper)  ;  rejicere,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquem.  Plaut. 
spéc.  e<iuitatani.  f^œs.  hostes 
ab  Antiochea.  Cic.  hostem.  in 
urbem.  Cses.  surt.  au  fig.  alicu- 
jus  feriam  et  audaciam  in  (o- 
ro.  Cic.)  ;  dejicêre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  culuuter)  ;  arcére, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  écarter,  éloi- 
gner); defendere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  cl.  ictus  ac  repellére.  Cses. 
def.  bcllam  [opp.  à  inferre]. 
Cses.  injariam.  Cic.  non  defen- 
dere injuriam  neque  propul- 
sàre. Cic.  cum  vi  vis  illata  dc- 
fenditur.  Cic.  vim  suorum  [i  e. 
suis  illatamj  pro  suo  periculo 
defendere.  Cses.  [B.  G.  III,  10, 
li])  ;  prohibêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  prsedoncs  ab  insulâ  Sici- 
liâ.  Cic.  Cœsarem..  Cses.);  fu- 
gâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  [met- 
tre en]  DÉROUTE,  cf.  f.  aliqaem. 
Cic);  excludére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  EXCLURE,  éconduirë);  ex- 
trudére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
chasser);  proturbâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pr.  équités.  Cses.  hos- 
tes telis  missilibasque.  Liv, 
nostros  de  vallo.  Cses.)  ;  re- 
primére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicujus  impetus.  Cic);  sub- 
movére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
instantes.  Ov.  obvias.  V'al.- 
Max.  turbam.  Liv.  hostes  un- 
dique  instantes.  Flor.  avide 
ruentes  barbaros.  Curt.  no- 
stros longius.  Ilirt.  cohorte»  sub 
murum.  Cœs.  reliqaos  a  porta. 
Cies.  victorem  hostem  a  vallo. 
Liv.  hostes  ex  muro  ac  turri- 
bus.  Cœs.  hostes  ab  Alpibus  in 
Italiam.  Sali.  fr.  Germanos 
ultra  Albini  fluviujn.  Suet. 
victi  ac  submoti.  Cœs.).  \\  (Spéc.) 
.No  pas  accepter.  Aversari, 
dep.  tr.  Cic.  etc.  (ex,:  aliquem. 
Cic.  preces.  Liv.)  ;  recusàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  deditionem. 
Liv.  condiciones  pacis.  Liv.); 
repudiâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
consilium.  Ter.  cu/us  vota  et 
preces  a  vestris  mentibas  re- 
pudiâre debetis.  Cic.  pacem. 
Cic.  Liv.  condicioncîix  œquis- 
simam.  Cic);  respuêre,  tr.C'jc. 
etc.  (ex.:  condicionem.  Cses.); 
spernère,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  cupëre,  concupiscëre,  es.  :  s. 
aliquem.  Ter.  Cic.  cibum.  Hor. 
veteres  amicitias.  Cic).  ^  V. 
intr.  Presser  en  arrière.  Voy. 
RECUL,  reculer.  ^  V.  tr.  Pro- 
duire de  nouveau.  Novos  dure 
ramos.  A.  Novam  dure  fron- 
dem.  A.  \\  V.  intr.  Etre  produit 
de  nouveau.  Renasci,  dép.  intr. 
Cic,  Reviviscëre,  intr.  Cic.  Re- 
aescére,  intr.  Plin.  Repullu- 
lâre,  intr.  Plin. 
repréhensible  (lat.  eccl.  re- 
prehensibilis),  adj.  Qui  mérite 
d'être  réprimandé.  Vituperabi- 
lis,  e,  adj.  (-'ic.  Vitaperarulus, 
a,  um,  adj.  verb.  Cic  Repre- 
hendendus,   a,   um,  adj.  verb. 
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Cic.  Reprehensione  ou  vitape- 
ratione  dignus.  Cic.  Etre  — , 
in  vitio  ou  in  culpâ  esse.  Cic. 
Caractère  —  (d'uueaction),  con- 
duite — ,  vituperatio,  onis,  f. 
Cic. 
repréhension,  a.  f.  Action  de 
réprimander.  Reprehensio,onis, 

f.    Cic.    Voy.   BLAME. 

reprendre,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Prendre  do  nouveau.  (Co 
dont  on  n'a  pas  assez  pris.) 
ReSumêTe,  tr.  Quint.  Tac 
(ex.:  arma.  Tac.  impetum  [■■  do- 
l'élan  ■>].  Plin.  /.).  ||  Ce  qu'on 
a  quitté.  Resumère,  ti:  Quint. 
Plin.  j.  (ex.:  librumin  manas. 
Quint,  prœtextas.  Plin.  j.  au 
Bg.  libertatem.  Plin.  j.  curas' 
principales  [•  les  soucis  de  l'em- 
pire .].  Plin.  j.  [pan.  79,  5]); 
Tetiactàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
arma.  Liv.).  —  son  siège,  rur- 
sus  assidere.  Cic.  —  sa  place, 
son  poste,  se  ad  suum  munus- 
revocâre.  Cic.  —  le  lit,  rursus 
teneri  lecto.  Cic  —  sou  nom 
et  son  rang,  voy.  nom,  rang.  — 
sa  femme,  uxurem  redacëre. 
Ter.  —  un  serviteur,  rursus- 
alicujas  uti  ministei-io.  Cic 
Cic.  —  qqn  en  passant,  aliquem 
secum  abducëre.  Cic.  —  mal, 
in  morbum  recidëre.  Liv.  Le 
mal  l'a  repris,  eum  rursus  in- 
vasit  morbus.  Q,  (d'apr.  Z'iaut.). 
Il  a  été,  il  s'est  repris  au  piège, 
rursas  in  laqueos  se  induit. 
Cic  rursus  incidit  in  laqueos. 
Quint.  Part,  passé  pris  subst. 
Un  repris  de  justice,  voy.  réci- 
diviste.—  du  service,  in  castra 
rursus  proficisci.  Nep.  —  la  pa- 
role, rursus  verba  (acéré.  Cia. 
Ellip.  Reprit-il,  inquit.  Cic.  — 
la  terre,  rursus  appellëre.  Cic. 
(voy.  aborder). —  la  mer,  i-ui  sas 
navigâre.  Cic.  navigationi  rur- 
sus se  committëre.  Cic.  —  le 
chemin  de...,  repetëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  r.  Macedoniam, 
Nep.  Africam.  Liv.  arbem.  Liv.), 
—  le  même  chemin,  redire- 
viam.  C'a's.  Se  —  à  la  vie,  à- 
l'espérauoe,  se  recipëre.  Cic, 
se  ad  se  revocàre.  Cic.  repetë- 
re se.  Sen.  [ep.  lOii,  6].  in  spem, 
redire.  Cic.  ||  Ce  qu'on  a  inter- 
rompu. Resumère,  tr.  Quint. 
etc.  (ex.:  hostilia.  Tac);  repe- 
tëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pugnam. 
Liv.  viam.  Liv.  studia.  Cic. 
somnum.  Cic.  consaetadinem, 
Cic.  prœtermissa  repetimus,. 
inchoata  persequimar.  Cic.^r 
instaurâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ludos    diem   unum.   Liv.    voy. 

RECOMMENCER,   RENOUVELER);    TB- 

VOCâre,  tr.  Cic  (ex.:  inter- 
missa  stadia.  Cic.  ['l'use.  I,  1, 
1])  ;  redintegràre ,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  prœliuni.  Cses.  bellum. 
Liv.  orationem.  Cornif.  voy_ 
recommencer);  referre,  tv.Cic. 
eti-.  (voy.  REMETTRE  [en  usage], 
renouveler). —  une  pièce, c.-à-d. 
la  remettre  en  scène,  voy.  re- 
mettre.   Il    Ce   qu'on    a  perdu. 
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Recipëre,   tr.    Cic.    etc.   (ex.:  j 
ali(jtiem  ex  hostibtu.Liv.  oppi- 
dain.  Cic.  Iscn.  i,  11].  saos  res 
amisscu.    Liv.    antiquam    fre- 

Îaentiam  [en  pari,  d'mie  ville]. 
ii:  animam.  Ter.  Qaint.  spi- 
ritam.  Flor.  paulatim  tpiritam 
ac   i-ooem.   Curt.    r.    animam. 
Cic.  Liv.)  :    recuperàre .   tr. 
Cic.  elc.  (ex.  :   villam  saam  ab 
aliquo.  Cic.  urbem.  Liv.  amis- 
»a.Cx$.jiitaaum  [.^^e*  droits-]. 
Cic.  rem  pablicam  [•  la  direc- 
tion des  affaires-].  Cic.);  repe- 
tëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Polito- 
rium  rarsas  bello.  Liv.  [I,  33, 
3].  rep.  libertatem  per  occasio- 
nem.   Liv.  [TU,   i.9,  2].    ut  ne 
mors   qaidem  sit  in  repetenda 
libertate   [•  quand    il  s  agit    de 
reprendre  •]     fiigienda.      Cic. 
jPhil.  10,  2u])  ;   reparàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  vires.  Ov.)\  reû- 
cère ,   tr.   Cic.   (ex.:  r.    vires. 
Cic).  —  ses   sens,  —  connais- 
sance, ad  se  redire.  Liv.  Je  re- 
prends    courage,     nunc    redit 
animas.  Liv.  —   le  dessus,  re- 
sarf/ére,    intr.    Liv.   —  racine, 
radicari,  dép.  inir.  Plin.  ||    Ce 
au'on  a  donné.    Recipëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  recipe,  non  desi- 
dero.  Sen.).  —  sa  parole,  pro- 
missum   saam  revocnre.  ^'en. 
r'aire  —  qqch.  (à  un  vendeur), 
redhihi're.  tr.  Ctc.  Jet.  ||  Remet- 
tre la  ni.iin  à  (qqch.).  Retractâ- 
re,   tr.   Cic.   etc.  —   une  cons- 
truction   en    sous-œuvre,   suh- 
straëre.    Liv.    —    une   maille, 
voy.    RATTACHER.  —  uue  étoffe, 
voy.   REPRISER.    Il    Revenir    sur 
qqch.).  Pour  récapituler,  fie- 
petere,    tr.    Cic.    etc.  (ex.:  ré- 
pète, qaae  cœpisti.   Cic  aliqaid 
altê  et  a  captte.  Cic.  aliqaid  ab 
imtio.  Tac.  aliqaid  ab  Erech- 
theo.  Cic.  hxc  tam  loni,ê  repe- 
tita  principia.  Cic).    \\    'Pour 
exécuter.)  S'y  — ,  intermittcre . 
Cic.  Sans  se  — ,  sine  intermis- 
.«ione.    Cic.    \\    (Pour   corriger). 
Reprebendére,  tr.  Cic.  etc. 
,6'opp.  a. probàre,  laadàrc  ex.: 
r.  aliqaem.  Cic.  aliqaem  in  eo, 
qaod. . .    Cic    r.    luec.    Ter.  id 
in   me  reprehendis.  Cic.    voy. 

BLAMER  ;    ttTiSLKliliJ.  Se  — ,    SB  TS- 

prehendëre.  Nep.  se  corrigère. 
Cic.  *  T".  inlr.  (En  pari,  des 
choses.)  Revenir  (àqqnVfîepe- 
tére.  intr.  Cels.  {ex.:  frbricala 
repetit.  Cels.  morbi  tanc  rna.vi- 
mê  et  inchoantar  et  répétant. 
Cels.).  Le  froid  a  repris,  redie- 
rant  frigora.  Sen.  ||  Se  remet- 
tre. Voy.  REMETTRE.  Lcs  afTalres 
reprennent,  res  redeunt.  Plaat. 
Il  Repousser.  Voy.  ce  mot.  ||  Se 
fi^er  de  nouveau.  Voy.  figer. 
||(Spéc.)  Geler  de  nouveau.  Voy. 
celer. 
représaille,  s.  f.  Action  de 
r'-ndre  à  l'ennemi  mal  pour 
mal.  l'is  vi  repalsa.  Cic.  L'ser 
de  — ■,  vim  vi  repellêre.  Cic. 
par  pari  referre.  Tac.  Cic.  in- 
jaria»     in/ariit     utcisci.    Cic 


RKP 

User  de  —  envers  i|qn,  parem 

yratiam  referre  iilicai.  Cic. 

représentant,  ante,  s.  m.  et 
f.  Celui,  colle  qui  a  reçu  pou- 
voir de  représenter  qqn.  Auc- 
tor,  oris,  m.  Cic.  etc.  i^ex.: 
prieclaras  ifte  aiictor  foa'  ci- 
vitatis.  Cic);  vicarius.  i'i.m. 
Cic.  etc.  (voy.  remplaçant,  sup- 
pléast)  ;  p'rocurator,  oris, 
m.  Cic.  elc.  (voy.  intenda.nt, 
mandataire).  Etre  le  —  de  PE- 
tat,  personam  civitatis  apëre. 
Cic.  Etre  le  —  de  qqn,  alicu- 
jas  negotia  rationesqae  procu- 
rûre.  Cic  Le  —  de  qqn  (devant 
la  justice),  cognitor,  Oris,  m. 
Cic.  Jet.  Le  principal  —  de  la 
démocratie,  (lorens  homo  in 
ratione  popalari.  Cic  j|  (Spéc.) 
Député.  Voy.  ce  mot.  ||  Adjec- 
tivt.  Voy.  représentatif. 

représentatif,  ive,  adj.  Qui 
a  qualité  pour  représenter  qq 
chose.  Qui  (qax,  qaod)  aliqaid 
représentât.  A.  Vicarias,  a, 
um,  adj.  Cic.  Le  signe  --,  si- 
gnam,  i,  n.  Cic.  imago,  inis,  l. 
Cic  Idée  —  de  la  justice,  ima- 
go expressa  jastitise.  Cic.  \\ 
(Spéc.)  Gouvernement  — ,   voy. 

PAR1.E.MENTA1RE,    RÉPUBLIQUE. 

représentation ,  s.  f.  Action 
de  représenter,  c.-à-d.  derepl:- 
cer  devant  les.  yeux  de  qqn 
(une  personne,  une  chosel.  || 
Par  sa  présence  effective.  Re- 
prsesentatio,  onis,  f.  Val.- 
Plin.  Qaint.  [cK.:  au  fi?.  : /Erni- 
lias  Paalas,  nanc  ielicissimi, 
nanc  miserrimi  patrie  reprœ- 
sentatio.  Val.-Max.  [V,  lô,  2]; 
à  l'époque  classique  on  emploie 
sab  aspectam  pxne  sabjcc- 
tio.  Cic.  [de  Or,  III,  53,  202]). 
Il  Par  l'image  qu'en  fournit  la 
sensation,  la  mémoire  Imagina- 
tive. Imago,  ginis.  f.  Cic. 
ctc.  (voy.  image)  ;  sitnula- 
CTum,  i,  n.  Lacr.  Cic.  (cf. 
Lacr.  [II,  111;  IV,  131]);  spe- 
Cies,  ei,  (■  Cic  etc.  (c.v.  :  ve- 
ram  tpeciem  Romani  senatûs 
capëre.  Liv.  voy.  idée)  ;  pro- 
positio,  ODis,'  f.  Cic  (ex.  : 
hajas  vita;.  Cic.  [Tusc.  III,  18, 
39].  animi  [^  qui  se  fait  dans 
l'esprit  -].  Cic.  (inv.  II,  1G3J  . 
Il  Par  l'imitation  qu'en  piodiiil 
le  discours,  la  poésie,  la  pein- 
ture, etc.  Imago,  inis,  f.c'ic 
etc.  (vov.  i.mage)  ;  simula- 
crum,  1,  n.  Cic  etc.  (ex.  :  sta- 
tax  et  imagines  non  animo- 
ram  simatacra,  sed  corporum. 
Cic);  efSgies,  ei,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ipsie  reram  effigies.  Cic 
perfectx  eloqaentiœ  speeiem 
nnimo  videmas  [•  nous  voyons 
en  esprit  l'éloquence  idéale  -], 
effiyiem  aai-ihus  qaierimas.Cic. 
[or.  3, 9]);  forma,  se,  (■  Cic 
etc.  (voy.  FIGURE,  forme).  Il 
spéc.)  Action  de  jouer  sur  la  si-c- 
iiBune  pièce  de  théâtre.  Actio, 
onis,  f.  Vitr.  [V,  8,  2).  Don- 
ner une  — ,  fabulam  dure.  Cic 
—  théâtrales,  scxnici  ludi.  Cic. 
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Donner   des  — ,   tudos    facére. 
Cic.  A  la  première  — ,  ulii  pri- 
mam  acta  est  (abala.  -•).   [|  Par 
le  signe  qui  en    réveille  l'ulée. 
Voy.     image,      signe.    ||    iSpéc.l 
Simulacre    do  cercueil.  Voy.  ces 
mots.  T  Action  de  remettre  sons 
les   yeux    de  qqn    les  inconvé- 
nients de  ce  qu'il  a  fait  ou  veui 
faire.   Monitio,  onis.    f.  Cic 
(ex.:  monitio  acerbitatf.  ohjar- 
qatio    contameliô  careal.    Cic. 
'[.im.    2J.,    89])  ;    admonitio, 
onis,  i.  Cic.  etc.  (ex.  :  inluumi- 
tio  taa  me   reprimcre   ponset. 
Cic.  [op.  X,  U,  2].    au  pUir.  seii 
plani    nec  precibas  nec  admo- 
nitionibus   nostris   reliqait  lo- 
cam.  Cic).  Voy.  avertissement, 
REMONTRANCE.  \  Action  d'iiiipo- 
ser  aux  yeux  par  le  train  de  vie, 
la  tenue  e.vtérieure,  le  rang,  la 
condition.    Ostentatio,  onis,   S. 
Cic    Decas,  oris,  n.  Cic.  Spe- 
cies,  ci,    f.  Cic.  Etre  en  — ,  in 
scenâ  esse.   Cic.  Voy.   montiu;. 
p.tRADE.    y   (Par   oxt.)   Train  de 
vie  intérieur   que    qqn  doit  te- 
nir selon  sa  condition.  CaltuJ>, 
ûs,  m.  Cic.  Tac    \\  (Spéc.)  Ré- 
ceptions auxquelles    sont  obli- 
gés certains  fonction naires.Voy. 
RÉcEPTiuN.  T  .Action  de  rempla- 
cer   qqn.    ||    (Droit.)    Action  de 
tenir  la    place    d'une  personne 
décédée.  Reprsesentatio,    onis, 
f.  Jet.  Il  Action  de  voyagor,  de 
faire  des  affaires  pour  le  compte 
d'une    maison    de    commerce. 
Negotioram  alienoram  proca- 
ratio.    A.    ||    Action  de  tenir  la 
place  de  ses  électeurs  dans  une 
assemblée    politique.    —  natio- 
nale, conciliam  pablicam.  Liv. 
représentativement  ,     adv. 
D'une    manière  représentative. 
Imaginaric,  adv.  Aag. 
représenter,    v.    tr.  Replacer 
dovant    les    yeux    de    qqn  (une 
personne,  une   chose).  ||    Par  la 
présence  effective  de  la  person- 
ne, de  la  chose.  RepTXSentâ- 
re,  tr.  Col.  Plin.  (ex.:  se.  Col. 
on    disait    à  l'époque   classique 
alicai  nnte  ocalos  ou  alicajas 
ocalis  proponëre.  Cic);  exhi- 
bére,   tr.    Cic   etc.    (dans   des 
express,  juridiques  0.  :  cxhibêre 
testem.  Curt.papillum,  (ratres. 
Cic.    fagitivos  apad  mngistra- 
tas.  Jet.  daci  jassit  eam,    qui 
ex  commeata  sine  commililone 
redierat,      quasi     interfecisset 
(juam  non  extiibait.  iien.).    Sa 
—  devant  qqn,  serursiis  offerre 
rilicai.  Cic.  Se  — aux  élections, 
cursus  petère  [honores, etc.).  A. 
Il  Par  1  image  qu'en    fournit  la 
sensation,  la  mémoire  iniagina- 
tive.  RepraBsentàre,  tr.  t'ic. 

(seul,  dans  l'expression  r.  me- 
laoriam  alicujus  rei.Cir.);  pro- 
ponëre, tr.  Cic  etc.  (ex.:  ali- 
i-ujas  rei  imaginem  alicai.  Cic. 
hanc  imaginem  animo  propa- 
ne. Sen.).  Se  —  qqch.j,  animn 
vidêre.  Cic  (Tusc.  1,  16,  37). 
cogitatione   depingën   Cic.  (N. 
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D.  I,  15|  39).  sibi  liii'jèrc,  Cic. 
animo  concipère  ou  {ingère  ou 
e(fingêre.  Cic.adoculns  referre 
aliquid.  Cic.  sub  oculos  ou  suif 
adspectam  tabjiccre  aliqnid. 
Cic.  Voy.  FIGURER,  IMAGINER.  Se 
—  à  l'esprit,  à  la  pensée  (en  pari, 
d'une  chose),  voy.  revenir  et 
MÉMOIRE.  J|Par  l'imitation  qu'en 
produit  le  discours,  la  poésie, 
fa  peinture,  etc.  Exprimére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  artife.x  eum 
tacripcantem  expressif.  Plin. 
mores  alica^'as  oratione.  Cic. 
expr.  atqiie  effingére  verbis 
corporis  cujusquam  formam. 
Cornif.);  adumbràre,  tr.  Cic. 
etc.  (eï.:  aliquid  dicendo.  Cic); 
ûngere,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  mo- 
deler, FAÇON'NER  et  cf.  Socrotes 
te  omnium  reram  inscium  fin- 
Hit  et  rudem.  Cic);  efSngère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  pictores  pul- 
chram  absolatamqw:  faciem 
raro  nisi  in  pe/us  effingunt. 
Plin.  3.  e([.  oris  lineamenta. 
Cic.  V  eneris  Coa:  pulchritudi- 
nem.  Cic  deam  imagines  mor- 
talibus  materiis  in  speciem  ho- 
minum.  Tac.  prim.i  per  (igaras 
animaîium  jEgyptii  sensus 
mentis  effingebant.  Tac.  [na- 
tura]  speciem.  ita  formavit  o- 
j-is,  ut  in  ea  penitas  recondi- 
tos  mnres  effingeret.  Cic);  in- 
formâre,  tr.  Cic.  { ex.  :  eos 
[deos]  ne  conjectura  qiiidem 
informare  posse.  Cic);  defor- 
màre,  tr.  Lie.  Sen.  (ex.  :  hic, 
qaem  de(ormamas.  Sen.)  ;  pin- 
gère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Pompe- 
Jus  omnibus  a  me  pictus  et  po- 
litus  artis  cotoribus.  Cic);  de- 
pingère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  dé- 
peindre) ;  describére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  me  latronem  descri- 
bunt.  Cic.  voy.  décrire)  ;  imi- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  (ex.:  aliquid 
pcnicillo.  Cic);  facëre.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  quem  tamen  Homerus 
apud  inferos  conveniri  facit 
ab  Ulysse.  Cic).  ||  (Spéc.)  Jouer 
sur  la  scène  une  pièce  de  théâ- 
tre. Agére,  tr.  C'ic.  etc.  (ex.  : 
fabulanx,  comosdiam,  tragce- 
diam,  etc.  Cic  novam  fabulam. 
Varr.  Menandri  Eunuchum. 
Ter,).  ||  Par  le  signe  qui  eu  ré- 
veille l'idée.  Indicâre,  tr. Cic. 
etc.  (ex.:  dicendi  autem  genus 
quod  fuerit  in  utroque,  oratio- 
nes  atriasgue  etiam  posteris 
indicabunt.  Cic);  signiScàre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  uno  verbo  si- 
gnificari  res  duas.  Cic  voy.  in- 
diquer). T  Remettre  sous  les 
yeux  de  qqn  les  inconvénients 
de  ce  qu'il  a  fait  ou  veut  faire. 
Adznonëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aligiiem  alicujas  rei.  Cic.  ou 
de  aligua  re.  Cic);  monére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  monet  id  esse 
faciendum.  Cic.  voy.  avertir); 
docére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali-i 
quem  aliquid.  Cic);  ostendê-  \ 
Te,  tr.  Cic  (ex.:  alicui  rem  fie-i 
ri  non  posse.  Cic)  ;  démon- 1 
Stlàre,   tr.    Cic   etc.   (ex.:  de-  ; 


tixonsiravi  lurc  Cwcilio  simal- 
qae  et  illad  ostendi  me  et  satis- 
facturum.  Cic).  ^  (.Absol.)  Im- 
poser aux  yeux,  par  le  train  de 
vie,  par  la  tenue  extérieure,  le 
rang,  la  condition.  Speciem  ha- 
bëre.  Cic.  Lautê  vivëre.  Nep. 
In  scxnâ  esse.  Cic.  T  Rempla- 
cer (qqn)  dans  l'exercice  de  ses 
droits.  Gerére,  tr.  Ci'c.  etc. 
{c\.:  personam.  alicujus  gerére. 
Cic.  quam  personam  gerërc 
velimus.  Cic.  est  proprium  mu- 
nas  magistratûs  intelligëre  se 
gerére  personam  civitatis 
[-qu'il  représente  l'Etat  •]. Cic. 
[cf.  ofT.  I,  Si,  liA].  on  dit  aussi 
personan\  alicujus  induére  ou 
suscipére.  Cic).  ||  (T.  de  droit.) 
Hériter  d'un  parent  mort  pour 
la  part  qui  lui  revenait.  Mor- 
tuum  aliqaem  reprœsentâre. 
Jet.  Il  Voyager,  faire  des  affai- 
res pour  le  compte  d'une  mai- 
son de  commerce.  Aliéna  nego- 
tia  procurâre.  A.  ||  Etre  le 
mandataire     d'électeurs.    Voy. 

DÉPUTÉ,   REPRÉSENTANT. 

répressif,  ive,  adj.  Qui  sert  à 
réprimer.  Voy.  cueficitif,  pénal. 
Mesures  — ,  coercitio,  onis,  f. 
Ci'c.  pcena,  a-,  f.  Cic.  Voy.  coer- 
cition, PUNITION,  RIGUEUR.  Pren- 
dre des  mesures  —  contre  qqn, 
animadvertëre  in  aliquem.  Cic. 

répression  (lat.  po'i, rcpressio. 
lièges.  Inscr.),  s.  f.  Action  de 
réprimer.  Animiulvcrsio,  onis, 
f.  Cic  (cf.  animadi-e7'sio  vitio- 
rum.  Cic).  Coercitio,  onis,  f. 
Sen.  (cf.  c.  errantiutn  [«  du  va- 
gabondage-]. Sen.).  Celui  qui 
emploie  la  — ,  qui  use  de  — , 
rcpre^sor,  OJ'is,  m.  Cic. 

réprimande,  s.  f.  Blâme  qu'on 
adresse  à  une  personne  pour 
une  faute.  Reprehensio,  onis, 
f.  Ci'c.  .'Im'madt'ersîo,  onis,  f. 
CiC.  (cf.  cffugëre  animadversio- 
nem.  Cic).  Castigatio,  onis,  f. 
Cic.  Correctio,  onis,  f.  Cic.  De 
— -,  objurgatorius,  a,  um,,  adj. 
Cic.  (cf.  obj.  verba.  Cic.  obj. 
epistula.  Cic).  Droit  de  — , 
coercitio,  onis,  f.  Sen.  Adresser 
à  qqn  une  —  très  sévère,  incre- 
pâre  aliquem  voce  gravissimâ. 
Suet.  Recevoir  une  — ,  vitupe- 
râri,  pass.  Cic.  Voy.  répriman- 
der. 

réprimander,  v.  tr.  Faire  une 
réprimande  (à  qqn).  Reprehen- 
dére,  tr.  Cic.  ^ex.  :  repreh.  ali- 
qaem propter  aliquid.  Cic.  de 
ou  in  aliquà  re.  Cic).  Objar- 
gâre,tr.Cic  —  vertement  qqn, 
graviter  increpàre  aliquem. 
Cic.  Etre  réprimandé  par  son 
père,  corripi  a  pâtre.  Plin.  J. 
Celui  qui  réprimande,  ohjurga- 
tor,  oris,  m.  Ci'e. 

réprimant,  ante,  Voy.  coerci- 

TIF,    RÉPRESSIF. 

réprimer,  v.  tr.  Contenir  (ce 
qui  est  excessif).  Repriinëre. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  impetas.  Cic. 
regios  spiritus.  Nep.);  compri- 
xnère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ai'iou- 


Jas    iinpetaiii.    Cic.    meditare, 
quibas  verbis    incensam    illiu» 
cupiilitatem  comprimas   otque 
l'estinguas.  Cic.   remittant  spi- 
ritus,      comprimant     animos 
suos,  tedent  avaritiam.  Cic  vo- 
laptates  prima    srtate  compri- 
mére  et  constringêre.  Cic  ora- 
tio    tum    iracnndiam     restin- 
gaem,    tum    metum  eripiens, 
tunx  exsultantem  Urtitiam  com- 
primens,  tum  segriiudinem  oh- 
stergens.  Cic  hùc  [oloquentii] 
gestientes    comprimimas,    hâc 
capiditates    iracundiasque   re- 
stinguimus.  Cic);  continëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:   omnes  capi- 
ditates.   Cic     appetitiones    ou 
appetitas  animi  [opp.  à  remit- 
tëre].  Cic.  ut  metu  contineatur 
audacia.   Cic);   coercére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  fcnus.  Liv.    cupi- 
ditates. Cic.  e-xsultantia. Quint.); 
cobibére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  in- 
sanos  otque  indomitos  impetus 
vulgi.   Cic.    motus    anirai    tai^- 
batos.  Cic.)  ;  contrahére,  tr. 
Cic.  (ex.:  appetitus  omnes  con- 
trahére et  sedâre.    Cic).  *  Ar- 
rêter l'accomplissement,  le  pro- 
grès de  ce  qui  est  condamnable. 
Reprimère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
conatus  alicujus.  Cic.    iracan- 
diam.  Ter.);  coxnpriznëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  dicendo  nonnun- 
quam  tribunicios  furores.  Cic. 
sedition-im.  Liv.  seditiones  tri- 
bunicias.  Liv.  motus  [-les  sou- 
lèvements -].  Liv.  vitiosarii  na- 
taram     doctrinà     edomâre    et 
comprimëre.  Cic);    coercëre, 
tr.  Cic.    etc.    (ex  :   seditionem. 
Liv.    Tac.    irHis.    Liv.);    COB- 
stringére,   tr.  Cic.   etc.    lex.: 
ciim   mullis  fanebribas  legibas 
constricta  avaritia   esset.  Liv. 
voluptates    inclusse    diutias   et 
prima  setate  compressa:  et  con- 
strictœ  subito  se  non  nanquam 
profandunt  atque  ejiciunt  uni- 
versx.   Cic.)  ;    confutàre,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  audaciam  alicu- 
jus. Cic);   refutâre,   tr.    Cic. 
ex.:  cupiditatem  alicujus. Cic); 
frenàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
cujus furores.  Cic.   voluptates 
temperantià.  Liv.)  ;  refreDâre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  anim.um.  Cic); 
retundëre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  : 
improbitatem  alicujus.  Lental. 
ap.  Cic.  impetam..  Liv.). 
reprise,  s.  f.  Action  de  prendre 
de  nouveau.  Recuperatio,onis, 
f.  Cic.  Justin.  Receptus,  ûs,  m. 
Quint.    La  —   d'un    territoire, 
recuperatas  ager.  Liv.  La  —  de 
Cypre,   recepta    Cypras.    Flor. 
*  (P.  ext.)  Ce  qui   est   repris.  || 
Navire  repris  sur  l'ennemi.  Re- 
cuperata  (ou  recepta)  navis.Liv. 
Il   (Droit.)   Ce   que    chacun   des 
deux   épou.x   a   le    droit  de  re- 
prendre.  Voy.   prélèvement.   ^ 
.\ction    d'opérer     de     nouveau 
(qqch.^    en  réitérant.     Jteratio, 
onis,  f.  Quint.  Reiteratio,  onis, 
f.  Qaint.  A  deux  — ,  semel  atque 
iterum  ou  semel  iterajnque.  Cic. 
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A  plusieurs  — ,  identidem.  Cic. 
teinel  atqae  iteram  ac  sa"/)iijs. 
Cic.  etiam  atuue  eliam.  Cic. 
Envoyer  à  différentes  — ,  mi$- 
«if<i/x',  tr.  Liv.  Crier  à  plu«iîeui*s 
— ,c/anut>ire,  inlr.  Cic.  Jeter  à 
plusieurs  — ,  Jactàre,  tr.  Cic.  \\ 
(Musique.)  Partie  d'un  morceau 
qui  se  répile.  Repttitum  (ou  re- 
novatamt  canticum.  A.  \\  En 
recommençant.  —  des  hostili- 
tés, bellam  rcnovatam  ou  re- 
dintegratum.  Cic.  hostilin  i-e- 
sanipta.  Tac.  —  des  hostiliiés 
(par  les  vaincus^  rebeliio,  onis, 
{.  CsL's.  La  —  des  jeux  public-, 
commissio  {luioram,  ou  simpl. 
commissio,  onis,  (.  Cic.  La  — 
d'une  pièce  de  théâtre,  (abula 
irerujn  édita  ou  in  scsenam  re- 
ducta.  Cic.  |j  .ibsolt.  (Escrime.) 
Nouvel  engagement  qui  suit  le 
repo-.  Puijme  redintegratio.  A. 

((Manège.l  Nouvel  exercice 
après  une  balte).  Voy.  évolu- 
tion, TOUB.  Il  (Jeu.)  Arch.  Nou- 
velle partie.  Repetita  aléa.  A. 
Faire  une  — ,  voy.  rejoler.  1 
Action  de  raccommoder  une 
étofTc  en  rebouchant  les  accrocs 
à  l'aiguille.  Replicatura,  œ,  f. 
Eclict  .-f>incl .  Subsutara,  s,  t. 
Ldict.-Diocl.  Sxibsutio,  onis,  f. 
Edict.-Diocl. 

repriser,  v.  tr.  Raccommoder 
en  Taisant  des  reprises.  Sab- 
Boëre,  tr.  //or. 

réprobateur,  trice,  adj.  Qui 
marque  la  réprobation.  Objar- 
gatorias,  a,  uni,  adj.  Cic. 

réprobation  lat.  post.  rcpro- 
batio.  Hier.  Eccl.),  s.  f.  Action 
de  rejeter  comme  inavouable. 
Jmprobatio,  onis,  f.  Cic-.  Cria 
de  — ,  acclamatio,  onis,  f.  Cic. 
Encourir  la  —  de  qqn,  ab  ali- 
qao  vitupev'iri.  Cic.  improbâri. 
Cic.  rejici.  Cic.  oQendére  apad 
aliquein.  Cic.  1  Action  de  reje- 
ter comme  impénitent.  Repro- 
batio.  onis,  f.  &:cl. 

reprochable,  udj.  Qui  donne 
lieu  à  des  reproches.  Voy.  re- 
PRÉiiENSiBLE.  ^  Arch.  (Droit.) 
Qui  donne  lieu  à  récusation. 
■■^aspectas,  a,  am,  p.  adj.  Jet. 
(cf.  testis  suepectus.  Dig.i. 

reproche,  s.  f.  Action  de  npro- 
cher  qqch.  à  qqn.  Vitupera- 
tio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
vitupérât ionem  venire  ou  ad- 
duci  ou  cadére  [•■  encourir  un 
r.  •].  Cic.  aublre  vitaperatio- 
nam.  Cic.  vitaperationi  esse.  ' 
Cic.  voy.  buame);  objurgatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ol'Jarga- 
tionem  reprimére.  Cic.  au  plur. 
ohjargationes  [opp.  à  laadatio- 
nea].  Sen.  [ep.  9/.,  .39])  ;  repre- 
benaio,  onis,  f.  Cic.  etc.  [s'opp. 
a  laas,  gloiia,  ex.  :  reprehen- 
eiunem  non  capére.  Quint,  au 
plur.  in  varias  reprehensiones 
inrurrére.Cic.  (Fin.  I,  1,1].  voy. 
n.AMF);  exprobratio,  onis,  t. 
Liv.  lien.  (ex.  :  vititjrum  Si:n. 
rh.  taniit  impolentiie .  Quint. 
expr.   alicui    veteris    (ortunse. 
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Liv.  [.\.\III,  35,  -]);  objectatio, 
onis,  f.  Cies.  (surt.  au  plur., 
à  l'ep.  class.,  ex.  ;  (i/io/-uru  ob- 
jectationes.  des.  [U.  ('.  III,  &), 
S]);  accusatio.  onis,  (.  de. 
etc.  (voy.  acvisation);  incusa- 
tiO,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  alicnjus 
lei.  Cic.  [de  Or.  III,  27,  lOti]); 
crimen,  minis.  n.  Cic.  etc. 
1  voy.  ACI.IISATION,  réckimination); 
criminatio,  onis,  t".  Cic.  etc. 
(voy.  récrimination)  ;  qtierela, 
se,  (.  Cic.  etc.  (ex.:  epi^tola  ple- 
na  queretarum.  Cic.  voy.  plain- 
te); querimonia,  œ,  f.  Ci'c. 
etc.  (voy.  plainte);  questus, 
ÛS,  m.  Cic.  etc.  ivny.  ii  ainte). 

—  sanglant,  coDtunielia,  se, 
t".  Cic.  etc.  (voy.  ai-front).  — 
fait  à  haute  voix,  convicium, 
il,  n.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  plaa- 
sus,  ex.  :  c.  grave.  Cic.  hester- 
num  Icilii.  Liv.  aliquem  con- 
vicio  agitâre,  quod...  Justin, 
convicio  alicujus  corripi.  Ca's. 
reprekensoris  convicia  diluëre. 
Cic.  alicui  convicium  facëre. 
Plaut.  Cic.  alicui  convicium 
magnum,  mirificum,  grave  fa- 
cëre. Cic.  alicui  magnum  c. 
fit  cuncto  a  senatu.  Cic.  non 
modo  acclamatione,  sed  convi- 
cio et  maledictis  impediri.  Cic. 
urgebor  jam,  omnium  vestram 
convicio.  Cic.  fia.  epistolam 
hanc  convicio  effiagitarunt  co- 
dicilli  tui.  Cic).  Do  —,  objur- 
gatorius,  a,  um,  adj.  Cic. 
{>-x.  :  cpistola.  Cic).  Sans  — , 
innocens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
homo  innocens  ou  innocen- 
tissimus.  Cic.  vita  innocens. 
Plin.).  Faire  des  —  à  qqn,  voy. 
BLAMER,  réprimander.  Faire  des 

—  à  qqn,  à  cause  de  qqch.,  voy. 
REPROCHER  (qqch.  à  q'|n).  Fuiie 
de  violents  —  à  qqn,  aliquem 
graviter  accusare.  Cic.  1  Arch. 
(T.  de  droit.)  Récusation,  motif 
de  récuser.  Voy.  récusation,  ré- 
cuser, REPROCHABLE. 

reprocher  (lat.  pop.  repropià- 
re),  V.  tr.  Ijnputer  à  faute 
(qqch.)  à  qqn  (en  s'adrcssant  à 
lui).  Objicère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicui  farta.  Cic.  num  casus 
bellicos  exprobrâre  aut  obji- 
cère vidcor?  Cic  erubescant, 
si  quis  lisec  eis  objici<U.  Liv. 
non  tam  sum  existimandus  de 
gestis  rébus  gloriari  qaam  de 
objectis  confitcri.  Cic.  non  tibi 
objtcio,  quod  spoliasti.  Cic.  ob- 
jicit  milà  me  ad  Bajas  fuisse. 
Cic.  ohj.  alicui  de  Cispio.  Cic. 
quod  objeclam  est  de  pudici- 
tiù.  Cic.)  ;  exprobrâre,  tr.  et 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  id.  l'iaut. 
ea  ipsa.  Liv.  corpùris  vitia 
[•  défauts  physiques  »]•  .Saet. 
officia.  Cic.  muluo  flaç/itia. 
Suel.  ea  [vitia]  in  adversariis. 
Cic  [de  Or.  Il,  3051.  hsec  hosti. 
Liv.  alicui  perjunum.  Liv.  li- 
berlinum  ei  proavum.  Suet. 
dt-sine  de  uxore  mihi  expro- 
brâre. Nep.  [Epam.  5,  5].  quasi 
exprobrâre  [videntur],  quod  in 
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ii'ta  iiianeum.  Cic.  [ep.  V,  15, 
3J.  Pompejo  a  iiiuttis  exprobra- 
tuni  est,  quod...  iiaet.  [des.  50). 
spéc.  e.rprobrûre  [•  rappeler  sur 
un  ton  de  reproche  ■].  Cic.  cl'. 
aut  queri  semper  aliqaid  aut 
etiam  exprobrâre.  Cic.  [am._ 
711.  expr.  suam  mititiam.  Liv. 
[II,  23,  11).  sua  mérita  cicalri- 
cesque  acceptas.  Liv.  [II,  27,  Ï|V. 
opprobrâre  (•  reprocher,  faire 
honte  de  ■),  tr.  Plaut.  (ex.:  <i/i- 
cui  aliquid.  l^laut.  Gell.  à  l'ép. 
classique  on  empl.  alicui  cri- 
mini  dare  aliquid.  Cic.)  ;  ob- 
jurgàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  mo- 
nëre  amicos  et  objurgâreU  leur 
adresser  des  reproches  •].  Cic. 
aliquem  molli  brachiode  Pom- 
pei  familiaritate.  Cic.  ne,  in 
quo  te  objurgem,  id  ipsum  vi- 
deur imitari.  Cic.  obiargùre 
verecandiam  alicujas.  Cic.  ab- 
sol.  nequiquam  consule  objur- 
gante    atque    bortante.    Liv.). 

Voy.    BLAMER,     CRITIQUER.    Se     — 

une  faute,  se  peccati  insimit- 
lâre.  Cic.  Voy.  accuser.  N'avoir 
rien  à  se  — ,  nikil  excusand\iiii 
liabêre.  Cic.  a  culpâ  abesse.  (ic. 
culpâ  vacàre.  Cic.  Je  n'ai  rien 
à  me  — ,  nullius  no-rse  mikC 
conscitis  sum.  Liv. 
reproducteur,  trice,  adj.  Qui 
a    la    piopriété    de    reproduire. 

Voy.  PRODUCTEUR,  PROCRÉATEUR. 

Etre  — ,  procreûre  ou  generâre 
posse.  A.  La  force  — ,  genorandi 
vis.  Col.  Uace  de — ,  seminium, 
îl,  n.   Varr. 

reproductibilité,  s.  f.  Carac- 
tère do  ce  qui  peut  être  repro- 
duit. Generandi  vis  ou  facaitas. 
CoL 

reproductible,  adj.  Qui  peut 
être  reproduit.  Qui  {qua')  gène- 
ràri  ou  propagàri  putest.  .A. 

reproductif,  ive,  adj.  Capable 
de  reproduire  (par  génération). 
Ad  prucreandum  (ou  seminan- 
dum)  aptus.  A.  La  force  — ,  voy. 

REPROUUCTEUn. 

reproduction,  s.  f.  Action  de- 
reproduire.  |{  Par  génération 
Fetura.  ee,  f.  Varr.  Cic  Vir^j. 
(ex.  :  a?tas  fcturer,  habilis  [eu 
pari,  des  animaux].  Virg.);  fe- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  la- 
bor  bestiarum  in  fétu.  Cic.)  l 
generatio,  onis,  f.  Plin.  (en 

pari,  de  l'Iiomme.  Plin.  [XXv 
l/i';!].  en  pari,  des  animanv  : 
l'Un.  [VIII,  U71);  procreatio. 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  hominam. 
Cic  on  empl.  aussi  le  gérond. 
procreandi,  cf.  cunctis  animnn- 
tibus  conjunctionis  est  appel:- 
tus  procreandi  causa  [-  ou  vu.»- 
do  la  r.  •].  Cic).  ||  Par  copie, 
par  imitation.  Similitude, 
dinis,  f.  Cic  l'Un.  (e.v.  :  veri 
similitudo.  Plin.);  ijnitatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  imita- 
tion); exomplum,  i,  n.  Cic 
i-tc.  (voy.  coi'ii).  Il  Par  répéti- 
tion. Iteratio,  onis,  f.  Cic, 
Quint,  (voy.  iiépétition). 
reproduire,  v.  tr.  Faire  revi- 
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vre  clans  un  pruiltiît  nouveau. 
Il  Par  génération.  Procreâre, 
tr.  Cic.  Ov.  Generàre,  tr.  Col. 
Progener&re,  tr.  Vtwr.Col.  Plin. 
^etiiinâre,  tr.  Cic.  Col.  Prose- 
minâre,  tr.  Cic.  Se?  — ,  propa- 
gârc  ijenas.  Sen,  recresccre  {en 
pari,  des  végét.iux),  intr.  Liv. 
reyerminârc  (id.)i  intr.  Plin.  \\ 
Par  copie,  par  imitation.  Red- 
tfère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  notas 
hic  valtas  tacs  reddit.  Sen.  t)\ 
r.paternam  eleyantiam.  Quint. 

VOy.  RENDRE,   RRKLÉ TER);    ÎDlitlL- 

ri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  {voy.  imi- 
ter]; referre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ma/oram  valtas.  Lacr.  mores, 
<»  valtumqae  patris.  Plin.  j. 
matrem  reddit  ac  re(ert  nobis. 
Plin.  j.)  ;  exprimére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aticajas  vitam  et 
consaetadinem.  Cic.  vitia  ex 
aliqao  imitatione  expressa.  Cic. 
alicujas  incessum.  Sen.).||  Par 
répétition.  Exbibëre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  produire).  Se  — ,  re- 
dire, intr.  Cic.  etc.  (voy.  re- 
paraître). 

réprouvable  (lat.  post.  repro- 
habilis.  Not.  Tir.),  adj.  Qui 
doit  être  réprouvé.  RejiciendaSy 
a,  um,  adj.  verb.  Cic.  Repa- 
diandas,  a,  um,  adj.  verb.  Cic. 

reprouver,  v.  tr.  Prouver  de 
nouveau.  Iteram  probàre  ou 
convincëre.  A. 

réprouver  (lat.  eccl.  reprobà- 
re),  V.  tr.  Rejeter  comme  ina- 
vouable. Rej'icëre,  tr.  Cic.  (cf. 
rej.  a  se  proscriptionem.  Cic). 
Damnâre,  tr.  Cic.  Voy.  blâmer, 

DÉSAPPROUVER,  REJETER,  REPOUS- 
SER. 1  (Spéc.)  Rejeter  comme 
impénitent.  Reprobâre,tT. Eccl. 
Réprouvé,  reprobns,  a,  um,  adj. 
Eccl. 
reptile  (lat.  post.  reptilis.  Hier.), 
adj.  et  s.  m.  ||  (Arch.)  Adj.  Qui 
rampe  (au  propre  et  au  fig.). 
Voy.  RAMP.ANT.  ^  S.  m.  Animal 
qui  rampe.  Serpens,  entis,  m. 

Cic.    Voy.    R.AMPA.NT,    SERPENT. 

républicain,  aine,  adj.  Qui 
appartient  à  la  république.  Ad 
rem  pablicam  ou  ad  liberam, 
civitatem  pertinens.  A.  Liber, 
a,  am,  adj.  A.  Traduire  aussi 
par  le  génit.  rei  pubUcœ.  Cic. 
Gouvernement  — ,  constitution 
— ,  forma  liberse  rei  pablicse. 
Cic.  Etat  — ,  voy.  république. 
Donner  à  un  état  une  constitu- 
tion — ,  rei  pablicse  formam 
civitati  dâre.  Cic.  Faire  pas^^er 
un  état  de  la  forme  monarclii- 
à  la  forme  — ,  a  régis  domina- 
tione  in  libertatem,  popali  vin- 
dicàre.  Cic.  L'état  reçut  une 
constitution  — ,  civitas  libéra 
facta  est.  Cic.  ou  libertatem 
adepta  est.  Cic.  ||  Subst.  (Arch.) 
Citoyen  d'une  république.  Civis 
liberœ  rei  publies;  ou  simpl.  ci- 
vis,  is,  va.  Cic.  ^  Qui  convient 
à  la  république.  Dignus  libéra 
ciiàtate.  Cic,  Civilis,  e,  adj.  Cic. 
Popalaris,  e,  adj.  Cic.  Liber, 
o,   um,   adj.   Cic.   Sentiments, 
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— ,  opinion-î  — ,  libevtntis  cont/- 
munis  stadium.  <^ic.  Avoir  des 
sentiments  —,  des  opinions  — , 
l'esprit  — ,  rei  puhlicn'  liberse 
esseamicam.  Cic.  libertatis  esse 
amantem.  Cic.  \\  Sabst.  l'arti- 
san du  gouvernement  r'épubli- 
cain.  Liberœ  rei  pablica:  ami- 
cas.  Cic.  Etre  — ,  voy.  ci-dessus. 

républicanisme,  s.  m.  Doc- 
trine des  p,arti=ans  du  gouver- 
nement républicain.  Libertatis 
communis  studiam.  Cic. 

république,  s.  f.  La  chose  pu- 
blique, l'Etat  (sous  toute  espèce 
do  gouvernement).  Res  pablica 
ou  simpl.  reSf  rei,  f.  Cic.  Civi- 
tas, atis,  f.  Cic.  Voy.  état.  || 
(Fig.)  Voy.  état,  peuple.  ^  Gou- 
vernement où  la  souveraineté 
dérive  du  peuple.  Libéra  res 
pablica  ou  cii-itos.  Cic.  (Rep.  l, 
33,  ii8).  Liber  popalus.  Cic. 
(ibid.).  Vivre  en  — ,  régi  impe- 
rio  popali.  Cart.  —  démocra- 
tique, cli'itas  popularis,  in  qaà 
in  populo  sant  omnia.  Cic.  — 
aristocratique,  voy.  aristocra- 
tie. —  fédérative,  voy.  confé- 
dération, FÉDÉRATION.  La  —  ro- 
maine,res  Romana.  Sali.  \\  (P. 
anal.)  En  pari,  des  premiers 
chrétiens.  Voy.  communauté, 
ÉGLISE.  La  —  des  lettres,  homi- 
nes  litierati  ou  docti.  Cic.  ci- 
vitas quœdam  hominam  docto- 
rum.  A.  La  —  dos  Sto'iciens, 
civitas  Stoïcorum.  Tac. 

répudiation  (lat.  post.  repw 
diatio  [proprt.  »  rejet,  refus  »]. 
Hier.  Jct.j,  s.  f.  Action  de  ré- 
pudier sa  feuime.  Repudiam,, 
ii,  n.  Plaat.  Plin.  Avis  de  — , 
nantias,  ii,  m.  Cic.  ^  Action 
de  répudier  une  succession.  Re- 
casatio,  onis,  f.  Jet.  Repudia- 
tam  legatum.  Jet. 

répudier,  v.  tr.  Renvoyer  lé- 
galement (une  épouse).  Repa- 
diàre  [axorem).  Ter,  Saet.  Di- 
mittëre  [uxorem,).  Saet.  (ali- 
qaame  matrimonio).  Saet.  Nan- 
tiam  alicai  remittére.  Cic.  Ré- 
pudia dimittëre  [Olympiada). 
Justin.  {Aliquam)  missam  fa- 
cére.  Saet.  Ex  matrimonio  ex- 
pellére.  Cic.  Claves  axori  adi- 
mëre.  Cic.  Exigëre  (rfomo)  axo- 
rem. Ter.  Abigëre  [domo)  uxo- 
rem. Saet.  Epouse  répudiée, 
dejecta  uxor.  Ter.  Faire  — , 
(aliquam)  ex  matrimonio  ali- 
cujus  exiarbàre.  Tac.  1  (Droit.) 
Renoncer  (à  un  legs,  une  suc- 
cession). Repudiâre,  tr.  Jet. 
Fig.  Rejeter.  Repudiâre,  tr.  Cic. 

répugnance,  s.  f.  .\ction  de  ré- 
pugner. Voy.  répugner. 1(^1  rcH.) 
Contradiction  choquante  d'une 
chose  avec  une  autre.  Repu- 
gnaDtia,  se,  f.  Cic.  Plin.  (s'opp. 
à  concordia,  ex.  :  tantarum  re- 
pagnantiam  reram  non  vides. 

Cic).  Voy.  CONTRADICTION.  ^  Eloi- 

gnement  insurmontable  pour 
une  chose,  une  personne.  O- 
dium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
odium   in  aliqaem.    Cic.   voy. 
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AVERSION,  antipathie);  fasti- 
dium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cihi  satietas  et  fastiJiarn.  Cic. 
fasiidiam  creàre.  Plin.  voy. 
iiÉ(.out);  declinatio.  onis,'(. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  aitpriilio.  ex.; 
appetitio  et  declinalin  natara- 
lis.  Cic.  quœ  declinatio,  si  ciim 
ratione  (iet,  cnutio  appelletar. 
Cic.  voy.  AVEP.S10N)  :  asperna- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Sen.  (ex.  : 
asp.  rationis.  Cic.  [Tu=c.  IV, 
31J.  au  plur.  :  natarales  ad 
utilia  imiietus,  natarales  a 
contrariis  aspernationes.  Sen. 
[ep.  121,  21]). 

répugnant,  ante.  adj.  Qui 
répugne.  Voy.  répugner.  ^  (Vm- 
tradictoire.  Voy.  ce  mot.  ^  Qui 
inspire  un  éloigneinent  insur- 
montable. Turpis,  e,  adj.  Cic. 
Voy.  repoussant.  ^  Qui  ressent 
un  éloignement  insurmontable 
(pour  qqch.).  Voy.  répugner, 
aversion. 

répugner,  v.  intr.  Offrir  une 
contradiction  choquante  (arch.). 
Repugnâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  simulatio  amicitiœ  maxi- 
me répugnât.  Cic.  sed  h:ec  in- 
ter  se  quam  répugnent,  pleri- 
que  non  vident.  Cic.  [Tusc,  III, 
29,  72].  illud  vehementer  repur- 
gnat,  eandem  et  beatam  esse 
et  mrjtis  malis  oppressam.  Cic. 
[Fin.  V,  26,  77].  voy.  contra- 
diction, contradictoire).  1  Res- 
sentir un  éloignement  insur- 
montable pour  qqch.  Abbor- 
Tère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  abh. 
a  pace.  Cic.  ab  re  uxoriâ.  Ter. 
a  dacendà  uxore.  Cic.)  ;  a- 
spernâri,  dép.  tr.  Cic.  (ex.  • 
volaptatem  appétit,  ut  bonam, 
aspernatur  dolorem,  ut  malam. 
Ck.  illud  et  m,elius  et  verias, 
omnia,  quse  natura  aspernetar, 
in  malis  esse,  quse  asciscat,  in 
bonis.  Cic.  talem  condicionem. 
Nep.);  me  piget,  impers.  Cic. 
etc.  (ex.  :  me  piget  staltitiee 
mese.  Cic.  fratris  me  piget.  Ter. 
nisi  forte  padet  aut  piget  recté 
facëre.  Seul.  fr.).  •(  Inspirer  un 
éloignement  insurmontable. 
Abborrëie,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
id  abhorret  a  moribus  m,eis. 
Cic.)  ;  sordére,  intr.  Catall. 
Virg.  Liv.  (ex.  :  sordebant  tibi 
villicœ.  Catull.  se  suis  sordëre. 
Liv.).  Voy.  dégoûter. 

répulluler,  v.  tr.  Pulluler  de 
nouveau.  Repallulàre,  intr.  Sen. 
Plin.  (En  pari,  des  plantes). 
Repullescëre,  intr.  Coi. 

répulsif,  ive, adj. Qui  repousse. 
Qai  [quse,  qaod)  repellit  ou  de- 
tradit.  A.  Contrarias,  a,  am, 
adj.  A,  Force  — ,  repellendi  vis. 
Cic.  repuisas,  as,  m.  Plin.  Ma- 
tières — ,  corpora  inter  se  pa- 
gnantia.  Sen.  \\  (Fig.)  Voy.  re- 
poussant. 

répulsion  (lat.  post.  repulsio. 
Cœl.  Aar.  Isid.),  s.  f.  (Arch.) 
Action  de  repousser.  Voy.  ex- 
pulsion. ^  (Spéc.)  Mouvement 
par  lequel  deux  corps  se  repous. 
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4->iit.  Repulsuf.  ûs,  m.  Plin. 
Hecofsai,  us.  m.  flin.  Repu- 
■jnantia,  se,  S.  Ptin.  ycf.  aftini- 
tas  ac  rep.  i-eram.  Plin.).  || 
;Fis.)  Mouvemoat  subit  d'aver- 
sion pour  qq».  qqch.  Voy.  an- 
tipathie. AVtRSlON. 

réputation  ,lai.  repatatio 
1-  compte,  évaluation  »J.  Jet. 
[•  considération,  réflexion  •). 
Plin.  j.  Tac),  s.  f.  Opinion  gé- 
néralement répandue  sur  qqu, 
qqch.  Existimatio.  onis,  t. 
Cic.  etc.  (ex.  :  bona,  intégra  ou 
magna  existimatio.  Cic.  ou 
gimpl.  exittimatio  [•  bonne 
réputation  •].  Cic.  alicujas 
e.ristimationi  consalére.  Cic. 
alicujui  existiniationem  lace- 
rùre.  Cic.  alicujas  existima- 
tionem  offendére  ou  oppa- 
gnàre.  Cic.  qui  $e  putaret 
nihil  habère,  qaoddeexis- 
timatione  perderet.  Cornif.  nisi 
qaid  exiftimai  in  eâ  re  vio- 
lari  existimationem  taam.  Cic. 
falso  venisse  in  eam  exiiti~ 
mationem  videtixr.  Cic):  /a- 
ma,  ae,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  (amam 
saam  lœdëre  [•  porter  atteinte, 
faire  du  tort  a  sa  réputation  •]. 
Plin.  j.  famœ  consalére.  Cic 
(arme  senire.  Nep.  {amam  ali- 
cajas  lacerâre.  Liv.  Tac.  (a- 
mam  macalari  dehonestariqae. 
Liv.:  gloria,  ae,  f.  Cic  etc. 
(voy.  GLOIRE);  iaus,  laudis.  f. 
Cic'.  etc.  (voy.  renom)  ;  Domen, 
minis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  no- 
men  habëre.  Cic.  aine  nomine. 
Virg.  voy.  nom,  renom,  renom- 
mée). 

réputer,  v.  tr.  Faire  considé- 
rer comme  tel  ou  tel.  Habëre 
{aliqaem  pro  hoite  ou  in  lios- 
tiain  numéro.).  Cic  Ejcisti- 
mûre  ou  dacére  ialiqaem  bo- 
num  virum.  Cic.  Etre  réputé, 
daci.  Nep.  Voy.  jtJCER,  regah- 
iiER  [comme],  tenir  [pour]. 
Ktre  réputé  {)our,  voy.  passer 
[pour].  Réputé,    nobihs,  e,  adj. 

Cic.    voy.      CÉLÈBRE,      FAMEUX.      || 

.Se  —  (se  considérer  comme 
étant  tel  ou  tel).  Voy.    considé- 

ItER,    RECARDER. 

retjuérable,  adj.  Arch..  Qu'on 
■  loit  requérir,  reclamer  en  per- 
sonne.   Voy.  EXIGIBLE,  PERSONNEL. 

requérant,  ante.  adj.  (Arch.) 
Qui  recherche.  Voy.  cbercbeur, 
RECHEECBEL'R.  1|  '.Spéc.l  Chien  — 
(qui  quête  de  lui-même  pour 
retrouver  la  voie.)  Voy.  qlête. 
QUÊTER.  î  Qui  réclame  en  jus- 
lice.    La  partie    — ,   et,  sabst., 

|..  ,    la     ,       voy.      DEMASDEt;R, 

PLAIGNANT. 

requérir,  v.  tr.  (ArcU.)  Recher- 
ciier.  Reqairére,  tr.  Cic.  Voy. 
RECHERCHER.  1  Demander  comme 
nécessaire.  —  qq"»  reqairére 
laliqaem  ad  atiquid).  Cic.  Voy. 

aPPBLER,   inviter,   PRIER. —  (jqcfi. 

de  qqn,  exi'jêre  aUqaid  ab 
aliqao.  Cic.  ^'oy.  de«a.n'oer.  — 
qqch,  exif/érf,  tr.  Cic.  pos- 
cér-e,  tr.  Cic.  poftvUûre,  ir. Cic. 
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Voy.    EXIGER.    Ueijuis,    ne*7essa-  ! 
riu,".  II,   um,    adj.    Cic.    legiti-  j 
IIIU5,  a,  am,    adj.    Cic.  Ce   qui  i 
est    — ,    rrs     necessaria.    Ciel 
Objets,    matériel      requis,    in- 1 
ftrumentam,  i,  n.  Liv.  Nombre  i 
requis,    numéro*,     i,     m.    Liv.  \ 
Les    expressions    — ,    reqaisita, 
orum,  II.    pi.  Quint.   Beaucoup; 
de  qualités  sont    requises  (pour  ^ 
cela',     virtutes     animi    mall.v 
reqairuntar.  Cic.  Il  n'a  pas  les 
aptitudes  —  pour  l'obtenir,  non  ' 
idoneus  est  qui   impetret.    Cic. 
7    Demander    comme    prescrit 
par  la  loi. —  qqn,   voy.  sommer. 

—  qqch,  voy.  commander,  or- 
donner, prescrire.  Remplir  les 
formalités  — ,  légitima  qui- 
dam conficére.  Nep.  Condition 
requise  par  la  loi,  voy.  légal. 
.\u  moment  où  je  venais  d'at- 
teindre l'âge  requis,  anno 
meo.  Cic.  Age  requis  par  le 
service  militaire,  militaris  x- 
tas.  Tac.  —  aide  et  assistance, 
auxiliam  reqairére.  Cic.  — 
l'application  de  la  ioi,  et,  ellipt, 

—  contre  un  accusé,  voy.  accuser, 
poursuivre.  —  la  peine  de 
mort,  capiti$  |ou  capite  anqai- 
rëre.  Liv.  —  que . . . ,  voy.  de- 
mander. Il  Spec.  —  (pour  un 
service  public).  Imperâre  [civi- 
tati  framentum.).  Cœs.  Exi- 
gëre  [ab  aliqao  véhicula).  Cic. 
(En  pari,  do  plusieurs  person- 
nes de  qui  l'on  requiert  qqch.), 
discrihère  (aliquid  civitatibas). 
Liv.  Cod.-Theod. 

requête,  s.  f.  (.\rch.)  Recher- 
che. Voy.  ce  mot.  Une  chose  de 

—  c.-à-d.  recherchée,  voy.  re- 
chercher. Il  (  Spéc.  )  Nouvelle 
quête  de  la  bête.  Nova  vesti- 
gatio.  A.  Corner  à  — ,  corner — , 
voy.  rappeler.  ^  Demande 
instante.  Postalatio,  onis,  f. 
Cic.  Expostulatio,  onis,  f.  Cic. 
Efflagitatio,  onis,  f.  Cic  Ef- 
flagitatas,  abl.  u,  m.  Cic  — 
écrite,  codicillus,  i,  m.  Tac. 
libellas,  i,  m.  Saet.  Plin.  j. 
Présenter    une     — ,    postulàre 

ide  aliqaà  re).  Cic.  Employé  au 
lureau  des  — ,  <i  codicillis. 
Latnpr.  ^  Demande  laite  au 
nom  de  la  loi.  Postalatio, 
onis,  f.  Cic.  Postalatas,  ùs, 
m.  Liv.  {IV,  9,  6).  Petitio, 
onis,  f.  Plin.  Voy.  plainte, 
POURSUITE,  réclamation.  ||  Maî- 
tre des  —  alibellis.  Huet.  Inscr. 

requêter,  v.  tr.  Quêter  de 
nouveau  (la  bête).  Iterum  in- 
dagùre  ou  vestigàre.  A. 

requiem  (lat.  requiem,  ace.  de 
rcf/uii;s,  repos),  s.  m.  Prière 
pour  les  morts.  Cantas  luga^ 
bris.  A. 

requin,  s.  m.  Gros  poisson  de 
mer  très  vorace.  Pristis,  is,  f. 
Virg.    Liv.  Squalus,  i,    m.    D. 

requinquer,  v.  tr.  Rajuster 
dans  sa  toilette.  Voy.  attifer. 
Reqiiini|cié,   interpolis,   e,   adj. 

PlllUl. 

réquisition  (lai.    poit.   reqai- 
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9i(io  [proprt.  •  information  , 
recherches  '].  '7(7/.  Tert.  Inscr.), 
s.  f.  Action  de  iviiuérir.  Voy. 
requérir.  \  Demande  faite  par 
l'autorité  de  mettre  qqch.  à  sa 
disposition  pour  un  service 
public.  Qaoa  exigilur.  Cic 
Quod  imperatar.  Cses.  Impe- 
ratam,  i,  n.  Cœi.  Faire  des  — 
de  blé,  de  vaisseaux,  de  soldats, 
imperâre  framentum .  Cses. 
naves.  Nep.  milites.  Liv.  Faire 
de  nombreuses,  d'importantes 
— ,  malta  imperâre.  Cses.  Four- 
nir les  — ,  imperata  reddére, 
prxstdre.  Cœs.  Liv.  Mettre  en 
— ,  exigera  (aliquid  ab  aliquo^ 
Cic.  Fig.  Je  te  mettrai  conti- 
nuellement en  — ,  reguiram  te 
ad  omnia.  Cic.  Voy.  contribij- 
TioN.  ^  Demande  en  justice. 
Voy.  demande,  Pi>(iNTB,  requête. 
A  sa  — ,  eo  postulante.  Cic. 

réc^uisitoire,  s.  m.  Acte  du 
ministère  publie  requérant  con- 
tre l'accusé.  Voy.  accusation, 
poursuite.  ^  (F'S)  Enuméra- 
tion  de  tout  ce  qu'on  a  à  re- 
procher à  qqn.  Voy.  accusation, 
orief,  reproche. 

rescii.  Voy.  récif. 

rescinder,  v.  ir.  Déclarer  de 
nul  effet  (un  acte).  Rescindére 
^acta  alicajus).  Cic.  Voy.  abro- 
ger, A.NNULER. 

rescission,  s.  f.  .Vnnulatiou 
d'un  acte  entaché  d'un  vice 
radical.    Rescissio,  onis,  f.  Jet. 

Il    (Fig.)Voy.    .\NNULATION. 

rescissoire,  ailj.  Uolatif  à  la 
rescissioii.  Rescissorius,  a,  um, 
adj.  Jet.  (cf.  resc.  actio.  Jet.). 
Action  — ,  rescissoria,  se,  t. 
Jet. 

rescousse,  voy.  recousse. 

rescription,  s"  f.  (Arch.)  Action 
de  récrire.  Rescriptio,  onis,  f. 
t'ronto.  Il  Action  d'ajouter  à  en 
qu'on  a  écrit.  Voy.  addition.  1 
Mandement  par  écrit  pour  tou- 
cher une  somme.    Voy.  mandat. 

rescrit,  s.  m.  Réponse  de  l'em- 
pereur aux  gouverneurs  de 
provinces.  Rescriptam,  i,  n. 
Plin.  j.  Epistula  principis,  ou 
simpl.  epistula,  se,  f.  Plin. 
Rescriptio,  onis,  f.  Dig.  Rendre 
un  — ,  rescribére,  tr.  Jet.  ^ 
Ordonnance  du  chef  de  l'Etat 
dans  certains  pays.  Decretum, 
i,  n.  A. 

réseau  (lat.  post.  retiolum. 
.Apul.),  s.  m.  Petit  filet.  Rete, 
is.  n.  Cic.  Voy.  filet.  1  (Spéc.) 
Uuvraçe  en  forme  de  filet.  Re- 
ticulam,  i,  n.  Cic.  Fait  en 
forme  de  — ,  reticulafus,a,  um, 
adj.  Varr.  ^  (P.  anal.)  Entrela- 
cement de  lignes.  Voy.  entrela- 
cement,  ENTRECROISEMENT.  ||   Fig. 

Laqaei,  orum,  m.  pi.  Cic.  (cf. 
laq.  legum.  Cic).  Prendre  qqn 
comme  dans  un  — ,  irretire, 
tr.  Cic.  Voy.  enuicer. 
résection  (lat.  resectio,  taille 
de  la  vigne),  s.  f.  Ablation 
d'une  des  extrémité!  d'un  os 
malade.  Voy.  ablation. 
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réséda,  »,  m.  Planta  à  flcur-i 
ixloiautos.  Reaeda,   x,   f.  Plin. 

réséquer,  tr.  Enlever  par  ré- 
si'otiou.  Secârey  tr.  Cch.  Kcs<:- 
'•(ire,  tr.  Cic.  Resecâre,  Ir.  Cir. 

réservation,  s.  f.  (Arcli.)  Ac- 
Ifon    lie    89   réserver.  Voy.    Rt- 

StRVE. 

réserve,  s.  r.  Action  de  réser- 
ver. Mettre  en  — ,  rcnonére, 
tr.  Cic.  seponcre,  tr.  Ctc.  ser- 
vâre,  tr.  Cic.  ataervâre,  tr. 
Cic.  consei-vâre,  tr.  Cic.  con- 
dëre  et  veponère  ou  reponére 
rt  recondërc.  Ciû.  Mis  en  — , 
paratus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
promptun,  o,  nm,  p.  adj.  Cic. 
/irovLsiis,  a,  ani,  p.  adj.  Cic,  A 
l.i  —  lie,  voy.  EXCEPTÉ.  {|  (T. 
rnilit.)  De  — ,"  subsidiarius, 
a.  um.  adj.  Cxs.  Liv.  (e.v.  : 
copiai  Hubsidùiria\  Liv.  cohor- 
tes subsidiariiv.  Cais.  Liv.  subs. 
naves.  Auct.  b.  Abl,  Liv.  mili- 
tes snbsidiarii.  Liv.  aciea  sub- 
àidavia.  Liv.).  ||  (Fig.)  Restric- 
tion en  vue  de  certaines  éven- 
tualité.s.  Exceptio,  onis,  f. 
r'(C.  etc.  (ex.  :  cum  cxceptione. 
Cic.  ctxm  ea  exccptione,  quan- 
tum v'ileam  qaantamque  pos- 
sim.  Cic.  sab  hac  exceptione. 
Plin.  J.  cam  hac  exceptione, 
ne  cui  commanicem.  Sen. 
cum  exceptione  [>  en  faisant 
dis  r.  "J.  laudâre.  Cic.  sine 
e.vceptione,  sine  alla  excep- 
tione. Cic.  e.vceptiones  edicto- 
ram.  Cic,  taciti.i  exceptioni- 
bus  caveri.  Cic.)  ;  adjuDctio, 
onis,  (.  Cic,  (ex.  :  qusedam 
cam  adj'iinctione  necessitadi- 
nes.  Cic.  [inv.  II,  17,  sq.].  sine 
ndjimctione.  Cic.)  ;  condicio, 
onis,  f.  Cic,  etc.  (ex.  :  hac  ou 
ed  condicione,  ut...  Cic.  hac 
condicione  acceperas.  Cic); 
pactio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
regnuni  sine  ullà  pactione  in 
Metelli  fidem  traders.  Sali.). 
En  faisant  ses  — ,  restrictê, 
adv.  Cic.  Plin.  j.  Donner  une 
nouvelle  sous  toutes  — ,  certum 
ci['firmâre  non  atidére.  Liv. 
Sans  — ,  voy.  absolument,  caté- 

GOBIQUEMENT,  ENTIÈREMENT.  {{  At- 
tention à  ne  pas  se  livrer,  à 
yarder  pour  soi  ses  impressions, 
ses  sentiments.  Modus,  i,  va. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sine  modo  mo- 
destiàque.  Sali,  Liv.  de  cupi- 
tlitafibus,  de  modo,  de  conti- 
nenfià  dicendum  est.  Cic.)  ; 
moderatio  ,  onis,  t.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nioderatione  et  tempera- 
tione  sablatû.Cic.  qaare  adhi- 
bebitar  a.  me  certa  ratio  mode- 
ratioque  dicendi.  Cic.  de  hujus 
hominis  felicitate  hac  utar 
moderatione  dicendi.  Cic.  )  ; 
modestia,  œ,  i.  Cic.  etc.  (ex.: 
modestiam  habëre.  Sali,  mo- 
destiam.  prœcipëre.  Sen.)  ;  ve- 
recundia,  se,  (.  Cic,  etc.  (ex.: 
ha/'um  rerum  commemoratio- 
nem  verecandia  ssepe  impe- 
divit  atriusque  nostrum,  Cic). 
Voy.    DISCRÉTION.  Avec  — ,  mo- 
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dicè,  adv.  Cic,  etc.  (ex.  :  m. 
(acëre,  aijëre.  Cic,  id  vere- 
candê  modicëqae  (acëre.  Cic. 
timide  modicéque  dicëre.  Cic.)  ; 
modeste,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
m.  (acëre,  Saet.)  ;  parce,  adv. 
t'ic.  otc.  (ex.  :  parcias  dirére 
de  laude  alicujus.  Cic.  civita- 
tem  Romanam  parcissimë  dare, 
Suet.)  ;  pudenter,  adv.  Cic. 
(surt.  au  compar.etau  superl.i; 
verecundè ,  adv.  Cic.  Liv. 
(ex.:  tnni  ille  timide,  vel potias 
verecundè...  inqait.  Cic).  1  Co 
i|ui  est  réservé.  Repositum,  i, 
n.  Sen,  (N.  Q.  VI,7,  3).  ||  Corps 
destiné  à  combler  les  vides 
d'une  armée  .  SupplemeD  - 
tum,  i,  n.  Ctc.  etc.  (ex.  ;  s. 
cxercitûs.  Liv,  pars  supple- 
menti.  Cies,  aapplementum 
scribëre  lenionibus.  Cic).  \\ 
Corps  destiné  à  secourir  les 
troupes  menacées  (dans  une  ba- 
taille). Subsidium,  ii,  n.  Cic. 
des.  Liv.  (ex.  :  pro  sabsidio 
consistëre.  Cœs,  in  sabsidio 
ponëre  ou  collocàre.  Sali,  in 
sabsidio  retinëre  ou  simpl. 
retinëre  ["  tenir  en  r.  »].  Cœs. 
au  plur.  sabsidia,  orum  [•  corps 
de  réserve,  les  réserves  »J.  Cœs. 
Liv.  in  sabsidiis  ease,  Liv.  ab 
ultimis  sabsidiis  cîetar  miles 
["  on  fait  donner  les  deriiièrea 
r.  "].  Liv.  impulsa  frons  prior 
et  trepidatio  aubaidiis  illata. 
Liv.),  Il  Canton  de  bois  dont  la 
coupe  est  réservée.  Voy.  réser- 
ver. 

réserver,  v.  tr.  Garder  pour 
une  certaine  destination.  Re- 
servâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
leijiones  ad  pericula.  Cœs.  in 
aliad  fempus.  Cœs,  in  diem. 
Cic.  ad  extremam  f»  pour  les 
cas  désespérés  »].Cic.  ceteraprx- 
aenti  sermoni  f  •  le  reste  pour 
le  tête-à-tête  •].  Cic.  ad  eamne 
rem  reservati  estis  ?  Cic.  qaod 
si  noa  ad  aliquam  alicujua 
commodi  recaperandi  spem 
fortuna  reservarit.  Cic.)  ;  ser- 
vâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  se  ad 
mtij'ora,  Liv.  se  ad  tempora. 
Cic.  res  jadicio  voluntatiqae 
alicajus.  Cic)  :  reponére,  tr. 
Liv.  Quint,  (ex.  :  aliquid  in 
hiemem.  Qaint,)  ;  seponére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquid  sepo- 
nëre  et  occultâre.  Cic.  aliquid 
seponére  et  recondëre  [«réserver 
et  mettre  de  côté  qqch.  •].  Cic. 
aliqaid  ad  fanum.  Cic,  prin- 
cipes ad  pompam.  Suet.  cap- 
tivam  pecuniam  in  œdificatio- 
nem  templi.  Liv,  par  ext.  at 
alias  aliam  sibi  partem,  in 
quâ  elaboraret,  seponeret.  Cic. 
sibi  ad  eam  rem  tempus  sepo- 
nére. Cic  principatum.  divi 
Nervœ  senectuti  mess  seposai. 
Tac);  con ferre,  tr.  Cic.  etc. 
lex.  :  eam  pecuniam  in  rei 
publics  mognum  aliqaod  tem- 
pus. Cic.  pecuniam  ad  benefi- 
re'ntitim  liberalitatemqœ .  Cic. 
iinpendi-i  in  educationem.  Cic.  | 
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prœdaa  ac  manuhius  in  ttrbia 
ornamenta,  Cic);  relinquére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  partem  sibi 
relinquit,  Cscs,  on  dit  aussi 
sibi  aliqaid  reliquum  facére. 
Cic  cf.  duarum.  civitatam  reli- 
quos  sibi  facêrc  oijroa.  Cic. 
nihil  sibi  reliqai  facëre,  Cœa.). 
Etre  réservé  à  qqn  ,  c.-à-d. 
l'attendre,  voy.  attendre.  Ils 
étaient  à  une  place  réservée,  in 
certo  loco  conaederant,  Cic 
Se  — ,  voy.  I^e]  CONSERVER,  [se] 
MÉNAGER.  ^  Excepter.  Voy.  Cf- 
mot.  Se  —  qqch.  (dans  une 
vente),  aliquid  sibi  recipëre. 
Cic.  T  {Absol.)  Ne  pas  livrer 
aux  autres  ses  impressions,  ses 
sentiments.  (Au  part,  passé.) 
Réservé,  modestus,  a,  um, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  adolescen- 
tuli  modesfissimi  pudor.  Cic); 
moderatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic  (rép.  augr.  moçpwv);  paT- 
CUS,  a,  um,  adj.  (Jic.  etc.  (ex.: 
p.  in  largiendâ  civitate.  Cic. 
p.  in  laudando.  Plin.  j.);  V9- 
recundus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  homo  non  nimia  ve- 
recundua.  Cic.  voy.  discret,  ti- 
mide). 

réserviste,  s.  m.  Soldat  qui 
fait  partie  de  la  réserve.  Les — , 
seriiores,  am,  m.   pi.  Liv. 

réservoir,  s.  m.  Lieu  ménagé 
pour  garder  certaines  choses  eu 
réserve,  spéc.  de  l'eau.  Lacus, 
ûs,  m.  Plin.  Receptaculum 
aquse.  Jet.  Im,missariuni,  ii,  n. 
Vitr.  Les  — ,  cavernse,  arum, 
f.  pi,  Curt.  —  d'aqueduc,  caa- 
tellam,  i,  a.  Vitr.  Garde  d'un 
—  d'aqueduc,  casteilarias ,  ii, 
m,  Frontin.  Eau  contenue  dans 
un  — ,  conceptio  aqaœ.  Fron- 
tin. —  à  l'usage  des  caravanes, 
hydreama,  atis ,  n.  Plin.  — • 
d'un  orgue  hydraulique,  arca. 
œ,  f.  Vitr,  Il  (P.  anal.)  Bassin 
où  l'on  conserve  le  poisson. 
Voy.  BASSIN,  VIVIER.  Il  (Fig.)  Re- 
ceptaculum, i,  n.  Cic  (cf.  re- 
cept.  cibi.  Cic).  Capacitaa,  atia, 
f.  Cic  (cf.  capacitatem  in  ani- 
ma patamas  esse  ?  Cic).  Le  — 
de  Iabile(la  vésicule    du  fiel), 

voy.   VÉSICULE. 

résidant,  ante,  adj.  Qui  ré- 
side. Positas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  .issiduas,  a,  am,  adj.  Cic. 
résidence,  s.  f.  Le  fait  de  ré- 
sider dans  un  lieu.  Sedes,  is,  f. 
Cic.  etc.  (cf.  in  ea  civitate 
domiciliam  et  sedes  collocavit. 
Cœs.  voy.  demeure,  séjour). 
Tiron  qui  se  trouvait  à  Min- 
turnesen — ,  Tiro  Mintarnis  ag- 
ens.  Tac.  Changer  de—,migi-âre, 
intr.  Cic,  Un  lieu  de  ^,  voy. 
ci-après.  ^  (Par  ext.]  Etat  sé- 
dentaire. Voy.  SÉDENTAIRE.  Etre 
tenu  à  — ,  voy.  résider.  ||  Lieu 
où  l'on  réside.  Sedes,  is,  f.  Cic. 
—  royale,  sedes  principis  ou 
régis.  Cic  domus  ou  domici- 
liam principis  ou  domus  regia. 
Cic.  Liv.  ou  simpl.  regia,  œ,  f. 
Cic.  Faire  sa  —  de...    (arbem) 
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»t'iic""i  rfj/ni  haltère,  Liv.  sedem 
regùr  capëre.  Lii-, 
rëaident  ^lat.  résident,  qui 
réside),  s.  m.  Asent  diploma- 
tique. Procaratvr,  oris,  m. 
Tac.  (Dans  un  sens  plus  large. 
Ses$or,  oria,  m.   Nep,  Voy.   ua- 

BtT.V.NT,    RésiDART. 

-résider  (lat.  residlre,  v.  fr. 
.  revoir  •),  v.  intr.  Etre  éta- 
bli actuellement  dans  un  lieu. 
Sedem  (pu  tedem  ttabilem)  ac 
domiciham  habère  {in  nliquo 
loco).  Cic.  Incolére,  tr.  et  intr. 
Cic.  (cf.  in  aliqao  loco.  Cic.\ 
{Aliqaem  locam)  tedem  tibi 
delegisse.  Cic  Domam  ou 
agrot  poisidfre  ou  habfre. 
Cic.  Agère,  intr.  Sali.  Tac.  (of. 
Batavi  trans  Rhenum  aije- 
bant.  Tac.).  Voy.  demeurer, 
ÉTABLIR.  De  bons  propriétaires 
et  qui  résident  dans  leurs  terres, 
boni  ateidaiqae  domini.  Cic. 
Où  je  pourrais  —  pins  commo- 
dément, obi  faciliat  etse  pos- 
■sim.  Cic.  (En  pari,  d'un  souve- 
rain.) Aliqttem  locam  sedem 
regni  habère.  Liv.  ^  (Fig.)  Avoir 
6on  siège  dans  qqn,  qqch.  Se- 
dère,  intr.  Sen.  Insidéi-e,  intr. 
Cic.  Residere,  intr.  Cic.  etc.  ^cf. 
in  nota  retidebat  aactoritat. 
Cic.  etiam  nanc  retidet  spes  in 
taa  virtute.  Cic).  Voy.  fixer, 
GRAVER.  Le  crime  réside  dans 
le  fait,  peccatam  est  in  éjecta. 
Cic.  A  moin»  qu'il  ne  fasse  tout 
—  en  lui-même,  niii  omnia 
sibi  in  se  posita  censebit.  Cic. 

résidu,  b.  m.  Reliquat  d'un 
compte.  Residass  peranin'.  Cic. 
Voy.  BEuqnAT.  1  Matière  qui 
reste  après  une  opération  chi- 
mique. Feex,  œcis,  l.  Col.  Plin. 
Id  qaod  retedit.  Plin.  (voy.  dé- 
pôt). —  de  la  digestion,  retri- 
mentum,  i,  n.  Vurr.  Les  —  des 
aliments  que  la  nature  rejette, 
reliqaise  cibi  qaat  natara  re- 
tpait.  Cic.  —  du  pressurage  des 
olives,  retrimentam,  i,  n.Varr. 
ivtrimentum,  i,  n.  Cets.  —  d'un 
m' tal,  scoria,  sî,  f.  Plin. 

résignation  (bas  lat.  resigna- 
tio).  Action  de  se  ré=igner, 
d'abandonner  volontairement 
qqch.  en  faveur  de  qqn.  Voy. 
CESSION.  T  Action  de  se  resigner, 
de  s'abandonner  h  la  volonté  de 
Dieu. — religieuse,  voy.  HUMJLiTÉ. 
(Dans  un  sens  plus  large.)  Pa- 
iientia,  se,  f.  Cic.  (cf.  conttan- 
tiam  dico?  netcio  an  melitu 
patientiam poisim  dicëre.  Cic.). 
Perpettio,  onis,  f.  Cic.  Perpes- 
tio  et  tolerantia.  Sen.  Je  t'en 
prie,  un  peu  de  — ,  ooœso,  w- 
qao  animo  patitor.  Plaat.  Avec 
— ,  xqao  animo.  Cic.  toleran- 
ter,  adv.  Cic.  etc.  (cf.  morboi  to- 
leranter  ethamani  ferre.  Cic). 
patienter,  adv.  Cic.  (cf.  patien- 
tiai  aliquid  ferre.  Cic).  hama- 
neou  hamaniter,  a.dv .  Cic  (gr. 
iv'îpMnivw;,  cf.  aliquid  humanè 
(erre.  Cic). 
ésigner  (lat.  retignàre  [•  ren- 
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di-e,  reiiicltri-  '].  llor.  Icarm. 
III,  29,  5!i  ]),  V.  tr.  .abandonner 
volontairement  qqoh.  là  qqn\ 
i'itro  se  aliqaa  re  ahdicâre. 
Cic.^  Abandonner  à  la  volonté 
de  Dieu.  Voy.  abandonner.  Se 
— ,  œquo  animo  (erre  {uliquid. 
Cic.  (omnia)  tolerabiliter  ferre. 
Liv.  {aliqaid)  bono  animo  ex- 
cipëre.  Sen.  Ne  pouvoir  se  —  à, 
spgrê  ou  graviter  ferre  (aliqtiid). 
Cic.  Ré-igné,  œqais,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  a?^un»  ani- 
mas [•  cœur  r.  ].  Cic).  patiens, 
p.  adj.  Cic.  Etre  —  à  tout,  ni- 
tiil  reciisàre.  Cic. 

résiliation,  s.  f.  et  résilie- 
ment  ou  résiliment,  s.  -n. 
Action  de  résilier.  AVsolu.  i, 
onis,  f.  Ulp.  dig. 

résilier  et  résilir  (lat.  resilire, 
proprt.  •  sautpr  en  arrière,  se 
dédire  •),  v.  intr.  pron.  et  tr.  || 
(Arch.)  V.  intr.  et  nron.  Se  dé- 
dire. Voy.  dédihe.  Il  (P.  est.)  Se 
soustraire  à.  Voy.  boustrairi:.  ^ 
V.  tr.  Annuler  (une  convention, 
un  acte,  ordin.  d'un  commun 
accord).  Rescindére,  tr.  Cic. 

résille,  s.  f.  Petit  filet  dont  on 
enveloppe  les  cheveux.  Retica- 
lum,  I,  n.   Varr.  Juv. 

résine,  s.  f.  Matière  inflamma- 
ble qui  découle  de  certains  ar- 
bre*.  Résina,  se,  f.  Cato.  Plin. 
Enduit,  mélangé  de  — ,  aroma- 
tisé avec  de  la  — ,  resinutas, 
a,  am,  adj.  Ce/s.  Plin.  Mart. 
De  — ,  voy.  résineu.v. 

résineux,  euse,  adj.  Qui  a 
rapport  à  la  résine.  Resinosus, 
a,  um,  adj.  Plin.  Resinaceas, 
a,  am,  adj.  Plin.  Bois  —,  terfa, 
œ,  f.  Cœs.  Morceaux  de  bois — , 
tsedœ,  aram,  f.  pi.  Hor. 

résipiscence,  s.  f.  Repentir  qui 
amène  le  retour  au  bien.  Resi- 
piscentia,  se,  f.  Eccl.  Venir  fi 
— ,  resipiscere,  intr.  Liv.  ail 
sanitatem  reverti.  Cœe.  ou  re- 
dire. Cic.  ou  »e  convertëre.  Cic 

résistance  (lat.  post.  resisten- 
tia.  Au'j.),  s.  f.  Action  de  résis- 
ter. Il  Action  Qu'une  force  op- 
pose à  l'action  d'une  autre  force. 
Obstantia,  »,  f.  Vitr.  (ex.  : 
aeiit.  Vitr.  calculât  lilieratus 
ab  obstantià.  Vitr.];  renisus, 
Ù8,  m.  CeU.  (V,  i»,  U).  Voy. 
RÉSISTER.  Il  Effort  qu'on  oppo-e 
a  l'emploi  de  la  force.  Repu- 
gnantia,  se,  f.  Plin.  (ex.:  illa 
domina  reram  omnium  hanc 
dédit  j'pugnantiam  ]•  force  de 
r.  .]  apihat.  Plin.  fXXI,  78]). 
Opposer  de  la  —,  faire  — ,  voy. 
RÉSISTER.  [I  (Par  ext.)  Effort  de 
la  volonté  contre  une  volonté 
contraire.  Retractatio,  onis, 
r.  Cic.  Liv.  (seul,  dans  les  eipr. 
sine  retraclatione.  Liv.  «me 
alla  retractiitione.  Cic.  sine 
alla  dubitatione  aat  retrac- 
latione. Cic).  Voy.  RÉSISTER.  ^ 
Pouvoir  de  résister.  ||  Force  qui 
rend  une  molécule  de  matière 
impénétrable  à  toute  autre.  Re- 
tistentia,  se,  (.  A.  ||  Force  plus 
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ou  moin<  ^r.ande  iiu'un  corps 
oppose  à  l'action  d'uiie  force 
étrangorr.  Firmitudo,  dinis. 
f.  Ca-s.  Cic.  (ex.:  {'.  operis.  Cx». 
voy.  souniTiS);  robur,  oris,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  SOLID11 1;).  ||  Korcn 
par  laqiii)!lu  on  endure  la  fati- 
gue. Robur,  oris,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  force!. 

résistant,  ante,  adj.  Qui  a  le 
pouvoir  de  résister.  Qui  (f/it.T, 
qaod)  retistëre  potcst.  .1.  Du- 
rât, a,  um,  adj.  Plin.  l'irmut, 
a,  am,  adj.  Ci'c.  Validus,  a, 
am,  adj.  Cic.  Foitis,  e,  adj. 
Cic.  Rohuttu.t,  a,  am,  adj.  ('iV. 
Plin.  Trè.s  — ,  pr.fdurtis,  a, 
um,  adj.  Plin.  Uois  très  — , 
ligna  fortissima.  Cxs.  Etre  plus 
— ,  ^pmius  durûre.  Plin.  Voy. 
RÉSISTER.  Il  (Fig.)  Constons,  p. 
adj.  Cic.  Firmas,  a,  um,  .adj. 
Cic. 

résister,  v.  intr.  Opposer  & 
l'action  d'une  force  une  force 
.agissant  en  sens  contraire.  Re- 
sistëre,  intr.  Varr.  Sen.  'l'ac. 
{eK.:  plaustra  adversus  tempes- 
tatem  non  rcsistunt.  Varr.  non 
aquam  sibi  resistëre,  quo  mi- 
nas mergantur.  Sen.  [N.  Q.  II, 
9,  3]);  restàre,  intr.  Lucr.  Tac. 
(ex.:  ff^rarestantia.Lucr.  restan- 
tibas  laminis  adversam  pila 
et  gladios .  Tac.)  ;  obstare, 
intr.  Cic  etc.  (voy.  [faire]  obs- 
tacle); reniti,  àep.  intr.  Cels. 
Plin.  (ex.  :  alter  motas  alteri 
renititur.  Plin.  premcnti  reni- 
titar  [cutis]. Ce/».).  ^Faire  effort 
contre  l'emploi  de  la  force.  He- 
sistère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hoslibus.  Cset.venientibat.  Cœs. 
omnibus.  Nep.  alicui  in  acie. 
Nep.  vi  centra  vim.  Liv.  neqae 
ulld  maliitadine  resisti  posse 
Romanit.  Ilirt.  ab=ol.  nuJio  re- 
sistente.  Nep.  advertas  resi- 
stëre. Nep.  resistëre  ac  propal- 
sàre  [•  r.  victorieusement  •]. 
Sali.);  obsistëre,  intr.  Cjc. 
etc.  (absol.  ex.  :  cum  obsittére 
ac  defendëre  conarentar.  Cic. 
nec  obsistëre  nec  insequi  po- 
terant.  Liv.)  ;  repu^nâre,  intr. 
Cic  etc.  (ex.:  nosiri  primo  for- 
titer  repagnùrc.  Csca.  cum  r<;- 
pugnàre  postent.  Cic.).^  Oppo- 
ser sa  volonté  à  une  impul-ion, 
à  nne  volonté  contraire.  Re- 
sistëre, intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  r. 
sero  alicai.  Cic.  haie  rogationi. 
Sali,  dolori  fortiter.  Cic.  vix 
dolori.  Cic.  par  anal.  r.  etpa- 
gnàre  contra  veritatem.  Cic. 
mollis  ac  minime  résilient  ad 
calamitatei  perferenda»  mens 
eoram.  Cm»,  impers,  omnibus 
his  resislilur.  Cm»,  absol.  cun- 
ctabundiac retistentes.  Liv.  re- 
sistentibas  collegi».  Sali,  reiti- 
tit  et  pervicit.  CatO.  Cic.  cam 
a  Colla  acrilei  retiiteretur. 
Cic);  obsistcre.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  alicai.  Cic.  dolnri.  Cic.)  ; 
repugnàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
r.  contra  verilalem.  Cic.  r. 
fortanx.  Cic.  cum  haie  [cupi- 
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ditati]  obsecutits  su,  illi  est 
repagnandum.  Cic.)  reniti, 
dép.  intr.  Liv.  Curt.  PUn.  (en 
pari,  d'hommes  :  Liv.  Cart.;  en 
pari,  d'animaux:  PHn.)  :  oWu- 
Ctari,  dép.  intr.  Scn.  --'i.  (ex.: 
utciimqae  potiii  oblactarjis  sam. 
Sen.  rh.);  reluctari,  iép.  intr. 
Vell.  PHn.  j.  (ox.  :  rettictataa 
invitasqae.  VMl.  multiim  re- 
itictata  verecandia  principis 
nostri.  Plin.  j.)  ;  occarrëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:o.  atque  ob- 
sistére  omnibus  consiiiis  eJaa. 
Cic);  retractàre,  intr.  cic. 
etc.  (ex.  :  nullo  retractante.  Liv. 
sive  retractabis,  sive  propero/- 
his.  Cic);  adversafi,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  lutter,  |s'] 
opposer).  Qui  résiste,  contu- 
max,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  opinia- 
riîE,  récalcitrant).  En  résistant, 
contumacUer,  adv.  Cic  Liv. 
Sen.  (ex.:  c.  omnia  agêre.  Liv. 
contamacius  parère.  Sen.). 

résolu,  ue.  Voy.  résoudre. 

résoluble  (lat.  post.  resolabi- 
lis),  adj.  Susceptible  ie  résolu- 
tion. Voy.   SOLUBLE. 

résolument,  adv.  Avec  résolu- 
tion. Il  En  prenant  hardiment 
un  parti.  Con^denter,  adv.  Cic 
Prseaenti  animo.  Cic.  Fïdenti 
animo.  Cic.  Fortiter,  adv.  Cic. 
Acriter,  adv.  Cic  (cf.  acriter 
se  morti  offerre.  Cic).  ||  En 
dernière  analyse.  Voy.  enfin. 

résolutif,  ive,  adj.  ',Jui  résout 
(les  corps).  Discassoritis,  a,  um, 
adj.  Plin.  Voy.  dissolvant, 
ÉMOLUENT.  T  (Arch.)  Qui  résout 
(une    difficulté).   Voy.    expuca- 

TIF. 

résolution,  s.  f.  (Arcii.)  Action 
do  relâcher.  Resolatio,  onis,  f. 
Gell.  Voy.  relâchement.  1  Ac- 
tion de  décomposer,  ^u  rame- 
nant à  un  état  élémentaire. 
Voy.  DÉCOMPOSITION,  dissolution. 
Spec.  —  d'un  spondée  en  dac- 
tyle, solatio  spondei  in  dacty- 
lam.  Serv.  La  —  d'une  tumeur, 
tunxor  sedatus  ou  discassus. 
Cels.  Il  (P.  anal.).  Ftg.  Action 
de  défaire  un  contrat,  une  con- 
vention. Voy.  annulation,  rési- 
liation. ^  Action  de  dénouer 
(ce  qui  embarrasse  l'esprit).  Voy. 
solution.  1  Action  de  S'i  déter- 
miner entre  plusieurs  partis  à 
prendre.  CoDSilinm,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  consilinm  inîrcy 
capëre.  tœs.  sascipêre.  Cic. 
intendëre.  Ter.  sibi  consiliam 
capëre  [•  ne  prendre  ie  r.  que 
pour  soi  "].  Cic  consiliam  a 
reliqais  separàre.  Oie.).  Voy. 
DÉCISION.  Cela  empêcha  les  Sam- 
nites  de  prendre  une  terme  — , 
ea  res  distendit  animas  Samni- 
tiam.  Liv.  Faire  la  —  de,  voy. 
RÉSOUDRE.  Il  (P.  ext.)  Détermi- 
nation prise.  Consiliam,  ii, 
n.  Cic.  (ex.  :  com^fitit  consi- 
linm [•:  c'est  uno  r.  bien  arrê- 
tée •  ].  Cic.  consiliam  tenëre 
[•  persister  dans  sa  r.  »]  Cic.  mii- 
tatio  consilii.  Cic);  senteatia, 
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se,  f.  cic.  (ex.:  siccinest  sen- 
tentia?  Ter.  sic  slat  scntentia. 
Ov.  slare  sententia  non  pot':- 
rat,  nisi  iit  [et  le  aubj.].  Liv. 
stat  sententiii  alicai.  Liv.  ou 
simpl.  stat  sententia  avec  l'In- 
fin.  [»  il  a  la  r.  bien  arrêtée 
de...  "].  Tei:  in  certà  sententia 
consistëre.  Cic  manêre  ou  per- 
manëre  in  sententia  taâ.  Cic); 
cogitatio,  onis,  f.  Cic  (voy. 
dessein);  voluntas,  atis,  f. 
Cic  etc.  (ex.  :  voluntatis  me 
mese  namqaam  psenitebit,  con- 
silii pœnitet  [•  je  ne  regretterai 
pas  ma  r.,  mais  je  regrette  la 
tai;on  dont  elle  est  exécutée  ■]. 
Cic);  animus,  i,  m.  Cic  etc. 
(voy.  dessein).  Prendre  la  brus- 
que—  de  faire  qqch.,  impetanx 
capëre  aliquid  \aciendi.  Cart. 
Exécuter  une  — ,  propositam 
peragëre.  Nep.  Avoir  la  ferme 
—  de,  destinavisse  (av.  l'Inf.). 
Cœs.  Ma  —  est  bien  arrêtée,  cer- 
tam  est  mihi.  Cic  certam  atqae 
decretum  est.  Liv.  Affermir  les 
îles  dans  leurs  bonnes  — ,  con- 
p,rmâre  insalas  bene  animatas. 
Nep.  —  du  peuple,  du  sénat, 
consaltam,  i,  a.  Liv.  —  prise 
par  le  sénat  sur  un  sujet  sou- 
mis à  ses  délibérations,  senatùs 
decreiam.  Liv.  aactoritas,  atis, 
f.  Cic  Voy.  décision.  ^  Disposi- 
tion à  se  déterminer  sans  hési- 
ter. Animi  prsfsentia.  Cic.  Ani- 
miis  prœsens.  Cic  Consilii  cele- 
ritas.Cic  ou  simpl.  consiliam, 
ii,  n.  Cic  Animi  fortitado. 
Cic.  ou  simpl.  fortitado,  di- 
nis,  f.  Cic.  Audacia  prompta. 
Sali.  Constantia,  se,  f.  Cic. 
Con^entia,a;,  {.  Cic.  Animas, 
i,  m.  Cic  (surt.  au  pliir.).  Un  air 
de  — ,  voy.  résolu,  énergique. 
Avec  — ,  voy.  KÉsoLU^n^NT.  Un 
homme  plein  de  — ,  proniptis- 
simas  homo.  Cic.  Si  tes  —  fai- 
blissent, si  tua  consilia  torpent. 
Liv. 

résolutoire,  adj.  Qui  entraîne 
la  résolution  d'un  acte,  itescis- 
sorias,  a,  um,  adj.  Jet. 

résolvant,  ante,  adj.  Qui 
opère  la  résolution  (d'une  tu- 
meur, d'un  engorgement).  Voy. 
dissolvant,  résolutif. 

résonance,  s.  f.  Action  de 
résonner.  Resonantia,  «e,  i. 
Vitv.  Il  (P.  ext.)  Son  produit 
par  cette  action.  Vox  reddita. 
Plin.  Sonos  relatas.  Plin.  Pro- 
duire une  — ,  vocem  reddëre. 
Plin.  Il  se  produit  une  — ,  soni 
referuntar.  Sen.  Voy.  écho. 

résonnant,  ante,  adj.  Qui  ré- 
sonne. Resonans,  p.  adj.  Plin. 

Voy.   RETENTISSA.NT,   SONORE. 

résonnement,  s.  m.  Action  de 
résonner.  Voy.  réson.ance. 

résonner,  v.  intr.  et  tr.  (|  V. 
intr.  Renvoyer  le  son  par  re- 
flexion. Resonâre,  intr.  Cic.  (cf. 
r.  ad  nervos  [•  sous  la  vibra- 
tion des  cordes  •].  Cic.\.  Per- 
sonàve,  intr.  Cic.  Reddere  so- 
nxim.  Sen.   Sonitam   reddëre. 
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Cic  Strepére,  intr.  Cic.  Reci- 
nére,  intr.  Cic.  Retinnlre,  intr. 
Cic.  (En  pari  de  l'écho.)  Hesal- 
tare,  intr.  Viry.  Voy.  répercu- 
ter. Le  sol  résonne  sourdement, 
tella»  dat  gemitam.  Virg.  — 
bruyamment,  fortement,  con- 
crepàre,  intr.  Cses.  En  pari, 
d'un  instrument  de  musique. 
Canëre,  intr.  Cic.  etc.  (cf  u(* 
Romanis  tabœ  canunt.  Liv.).  — 
ensemble,  consonàre,  intr. 
Petr.  La  multitude  fait  —  ses 
armes,  armis  concrepat  malti- 
tado.  Cœs.  Voy.  retentir.  ^ 
(Arch.)  V.  tr.  Exprimer  par  la 
son.  Sonàre,  tr.  Virg.  lior. 
Canëre,  tr.  Virg. 

résorber,  v.  tr.  Faire  rentrer 
dans  la  circulation.  Resorbère, 
tr.  A.  Jteiam  absorbëre.  A. 

résorption,  s.  f.  Action  d'ab- 
sorber de  nouveau.  Resorbendi 
ratio.  A.  T  Retour  dans  la  cir- 
culation d  un  liquide  extrava- 
sé.  Resorptio,  onis,  f.  ^4.  La  — 
du  sang,  reflaas  samjais.  A. 

résoudire,  v.  tr.  Décomposer  en 
ramenant  à  un  état  élémentai- 
re. Resolvëre,  tr.  Virg.  Sen. 
Col.  Plin.  (ex.  :  glebam  in  pul- 
verem.  Col.  gleba  se  resolvit. 
Virg.  gleba  resolata  deflaxit. 
Cart.  nubes  resolvantar  in  o- 
qaas.  Sen.)  ;  dissolvére,  tr. 
Plin.  (ex.  :  inflationes.  Plin.)  ; 
digerère,  tr.  Cels.  (t.  médic, 
ex.:  materiam.  Cels.num.orem. 
Cels.  ad  digerenda  quse  coeant. 
Cels.)  ;  discutére,  tr.  Lucr. 
Plin.  (ex.:  discatëre  ac  dissol 
vére  [aliquid].  Lacr.  ea  qaae  in 
corporis  parte  aliqaa  coierant. 
Cels.);  dissipàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  dissipa7-e  humorem.  Plin.). 
he  — ,  voy.  fondre.  |]  (Par  anal.) 
Défaire  un  contrat,  une  con- 
vention. Resolvëre,  tr.  Jet.  Re- 
scindëre,  tr.  Cic  t  Dénouer  (ce 
qui  embarrasse  l'esprit).  Re- 
solvëre, tr.  Qaint.  (ex.  :  am- 
phiboliam.  Qaint.  [Vil,  9,  U]. 
ambigaitatem..  Quint,  r.  distin- 
gaenao,  dividendo,  etc.  Qaint. 
[XII,  2,  13})  ;  solvére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  j'aris  nodos  et  legam 
ci'nigmata.  Jav.  asnigmata. 
Quint,  captiosa.  Cic);  persol- 
vëre,  tr.  Cic.  (ex.  :  alicai  Çtity)- 
Ijia.  Cic.  [AU.  VH,3,  lOJ);  eno- 
dâre  (-  résoudre  les  difficultés 
de..."),  tr.  Cic.  etc.  (voy.  dé- 
brouiller, EXPUQUER,  ÉCLAIRCIR, 

interpréter)  ;  expedire ,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  nodum,  res  [«  les 
difficultés  "1.  Cic.  voy.  expli- 
quer); expian  are,  tr.  Cic  etc. 
(voy.  ÉCLAIRCIR,  expliquer); 
explicâre,  tr.   Cic   etc.  (voy. 

démêler,       DÉBROmLLER,      EXPU- 

qler).  ^  Déterminer  (la  volon- 
té qui  hésite  entre  plusieurs 
partis).  Arch.  —  qqn,  voy.  déci- 
der. —  qqn  de  qqch.,  voy.  dé- 
cider, DÉTERMINER.  Etre  résolu 
de,  à  (av.  l'Inf.),  decrevisse, 
Cic.  etc.  (ex.:  Ca^sar  his  de  cau- 
sia  Rhennm  transire  decreve- 
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nxt.  C'afs.  LUci^rtun  cutn  rv  val- 1 
de  l'ijmUiariter    vMrf.  Ter.)  ; 
Statuisse.  Cic.  (en.:  deL-ertar<- 
êtiitiùsse.  Cses.y,  cODStituisse 
Cic.  etc.  (es.:  beltum  cam  Gti-- 
tianis  'jerîie.  Oie);  paratuin 
esse.  Cic.  etc.  (ex.:  animo  pa- 
ratam    esse   ad    dimicandum. 
Cses.  paratiores  ad  omnia  pe- 
ricala  subeanda.  Cxs.    este  ad 
hellam     gerendam     paratissi- 
mam.   Cses.   avec  l'Icf.   id  qao 
parati  sunt  fadre.  Cic).  Ré- 
solu, c.-à-d.  qui  n'Iiésiie  pa£  à 
prendre  »>a  parti,  audax,  aiij. 
Cic.  etc.  (ex.:  paalo  ad  (acinus 
aBdacior.  Cic.  aadax  praxipai 
fuisse  videtur   in  convocandis 
hominibas   et  armandis.    Cic. 
audajc  animas.  Cic.)  ;    ûdeDS, 
p.  adj.  Cic.  (s'opp.    à  timidas, 
es.:    f.    homo.  Ctc.    (.  animas. 
Cic);   conSdens,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (souv.  avec  atidox.  Cic.)  ; 
pTWSens,   adj.   Cic.   etc.   (ex.: 
pr.  animas.  Cic.   animas  prse- 
sentior.  Liv.)  ;    promptus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  prom- 
ptiores  ad  pericvUa.  Cic.  prom- 
ptas  animas   et  alacer  ad  dc- 
fendendam  rempablicam.  Cic.  ': 
paratus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  animo  paratas.  Cses. 
omnium  esse  militam  paratis- 
simos  animos.  Cses.  paratas  ad 
omnem,    eventam.  Cic.)  ;  stTe- 
liuus,  a,   um,   adj.  Cic.   etc. 
(s'opp.  à  iners,  iynavas,   timi- 
'  dos.    ex.  :   (ortis    ac  strenaas. 
Sali.  Liv.)  ;  constans,  p.  adj. 
Cic.  etc.    (ex.  :   constanti   vooe 
[•  d'un  ton  résolu  «l.   Cic.].   Se 
—  à,  statuêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
decertàre  statuant.  Cses. st.  fer- 
ra arcére  contameliam.  Liv.)  ; 
constituëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aUqaid     (acéré      constitaant. 
Cic.];  decernëre,  tr.  Cic.  (voy. 
DÉCIDER,  [prendre  le]  parti  [de]); 
consilium   capëre.  Cic.  etc. 
(voy.    parti);    destiDàre,   tr. 
Cses.  Liv.  (ex.:  qaa;  agëre  des- 
tinaverat.   Cses.   sibi  desiina- 
tam.  animo  este  Camillo  sam- 
mittére  imperiam.  Liv.).  1  (Par 
ext.)    Déterminer    (le    parti    à 
prendre).  Decernëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :   quicquid  peperisset, 
decreverant  toiUre.    Ter.   ibi- 
dem   manëre    decrevit.    Nep. 
Csesar  tiit  de  causis  Rhenam 
transire  decreverat.  Cses.  sa- 
mat,  consumât,  perdat,  decre- 
tum  est  pâli.  Ter.   certam  at- 
(joe  decretam  est  non  dare  si- 
gnam.  Liv.];  statuêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  post  tôt  annos  etiam 
nanc  ttataëre  non  potaisse  n- 
trum  diem  tertiam.  an  perendi- 
num  dici   oporteret.    Cic.    ego 
via:  stataére  apad  animam  pot- 
tam,  atrom  pejor  ipsa  ret  an 
p>rJore  exemplo  agatar.  Liv.  if>- 
(i  primi  statuèrent  apad  ani- 
mos, qaid  vellent.  Liv.   decer- 
tàre statuant.  Cses.  sic  habais- 
ti  stutatam  cam  animfj  ac  de- 
liberatam,  omnes  gai  liabita- 
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rent  in  i>icHiâ  jadices  rejicèiv. 
Cit.:  Athenienses  cum  statuè- 
rent, at  urbe  relictà  naves 
consccnderent.  Cic.  statnitur. 
ne  post  M.  Hrutam  pro  consii- 
le  sit  Creta  provincia.  Cic.  [Pli. 
S,  971)  ;  constituëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  bellam  cum  Gcrma- 
nis  gerêre.  Cxs.  desciscére  a 
rege.  Nep.  cum  mihi  delibera- 
tum  ac  constitatum  sit,  ita 
gerêre  consalatam,  at...  Cic. 
constitueram,  ut  naintn  Mus 
Aquini  manerem.Cic.];  insti- 
tuère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  urtem 
scribére.  Cornif.  historias  scri- 
bëre.  Nep.  iopica  Ari^totelen 
conscribére.  Cic.  castra  muni- 
re.  CcPs.);  deliberàre  (•  déci- 
der après  délibération,  résou- 
dre "\  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  iste 
certe  statuerai  atqae  delibera- 
verat  non  adesse.  Cic.  mihi  de- 
liberatum  est  abesse  ex  ca  ur- 
be. in  qaa. . .  Cic.  certam  est 
deliberatamqae,  qxtse  ad  cau- 
sam  pertinëre  arbitrer,  omnio 
non  modo  dicëre,  veram  etiam 
libenter,  aadacter  libercqae  di- 
cëre. Cic.  mibi  deliberarum  et 
constitatum  est  ita  gerêre  con- 
sulatam.  Cic).  Résolu,  certus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  cer- 
tam  [.  chose  résolue  »].  Cic. 
oninia  experiri  certam  est 
prias  qa.am  pereo.  Ter.  sibi 
certum  essii  a  judiciis  causis- 
qae  discedëre.  Cic.  certum  est 
deliberatamqae  quse  ad  causam 
pertinëre  arbitrer  omnia  dicë- 
re. Cic.  certum  atqae  decrrtum 
est  non  dare  signam.  Liv.)  ; 
statutus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(voy.  ci-dessus). 

respect,  s.  m.  (Arch.)  .\ction 
(le  prendre  qqch.  ou  qqn  en 
considération.  Respectus,  ûs, 
m.  Liv.  ctc.  (voy.  considékatmn, 
égard)  ;  ratio,  onis,  f.  Cic. 
ctc.  (voy.  égard).  Il  [Pnr  ext.) 
Considération  exagérée  do  l'o- 
pinion d'autrui.  —  humain, 
frontis  in^rmitiis.  Sen.  vere- 
ciindia,  an,  f.  Plin.  j.  \\  Consi- 
dération de  la  supériorité  de 
force  d'autrui  :  qui  nou*  retient. 
Admlratio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  imbutas  uterqne  admira- 
tione  alterius.  Liv.  sammam 
hominum  admirationem.  exci- 
tàre.  Cic.  admirationem  habë- 
re.  Cic.  ipso  aspectu  injicéie 
caivis  admirationem  sai.  A'ep.  ; 
jnetus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  'e.\.  : 
metas  Romani  nominis  cotn- 
prlmit  aliqaem.  Liv.). Tenir  qqn 
en  — ,  alir/uem  continëre.  Cart. 
alicui  pudorem  imponëre.  Sen. 
1  Considération  de  l'excellence 
d'une  chose  qui  nous  comman- 
de de  n'y  point  porter  atteinte. 
Verecundia,  se,  t.  Cic.  etc. 
(ex.:  V.  legam.  Liv.  rei  pabli- 
cœ.  Liv.  V.  œtatis  [•  pour  l'â- 
ge ■].  Cic.)  ;  reverentia,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  r.  legam  f-  pour 


les  lois  «J.  Jav.);  veneratio,  o- 
Dis,  f.  Cic.  etc.  (ex. 


habet  ve- 
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nerationem    /astam    tmicquid 
excellit.  Cic.  ontnibus  barbaris 
in  corporis  mo^fsti^te  venerii- 
tio  est.  Curt.)  ;  religio,  onis, 
f.  Cic.   etc.   (e\  :  tam   sumtno 
meta  legam  et  jadiciorum   r<- 
nëri.  Cic.   perturbari  religionf 
et  meta.  Cic.  n-J!  in  religionem 
alicui   venit.   Cic).   —  de  soi- 
même,   verecundia,  se,    f.   Cir. 
pudor,  or!s,  m.  Ter.  1  Déféren- 
ce profonde  dont  on  honoro  um- 
personne   en    raison  de  son  ca- 
ractère, de  son  rang.    Reve- 
rentia,   a?,    f.    Cic.   etc.    (ex.  : 
adversus  liomines.  Cic.  adver- 
.■<us  majores.  Sen.   alicui  reve- 
rcntiam  pra'Stàre.  Plin.  j.    n-- 
verentiam  habêre.  Plin.  j.  oh- 
lixrisci  reverentise,    quse  paren- 
tibas  debetar.    Quint,    reveren- 
tiam    alicu/as    e.xuëre.     Sen. 
hostes  ad  reverentiam  inclinù- 
re.  Liv.  milii   ex  eo  reverentia 
accedit,  qaod...  [-ce  qui   me 
donne  du  r.,  c'est  que. ..•].  Cic); 
veneratio,   onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  quse  illi  plarimam   vene- 
rationis  acqmrant.    Plin.   j.)  ; 
verecundia,  se.  (.  Cic.    etc. 
(ex.:  deorum.  Liv.    régis.  Curt. 
absentes    [principes]      fortitc- 
increpant  ;    prxsentium    vcre- 
cundiam  habent.    Liv.  advcn- 
tum  ejas  et  maj'estntem  ad  vc- 
recundiam  faciendam   Roma- 
nis   vim   majorem    habituram 
quam  arma.  Liv.)\    pudOT,  O- 
ris,  m.  Cic    etc.   (ex.:  patris. 
Ter.);  observantia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :    ohs.    in    regem.  Liv. 
mea  in  te  observantia.  Cic.  ob- 
servantia mea   [•  qu'on  a  pour 
moi  ■>].  Plane,  ap.  Cic.    nosfrn 
adversus  regem. Liv.  colère  uli- 
quem  suminâ  observantia.  Liv. 
observantia  quù  me  colit.  Cic. 
mea  iibi  observantia  nanquom 
defuit.  Cic);  bODor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  prsecipao  honore 
aliquem  habêre.  Cses.  in  hono- 
re esse  apud  aliqaem.  Cic.  suas 
cuiqae     honor     redditas    est. 
Cic).  Avec—,  reveren  ter,  ad  v. 
Plin.  j.  Tac.  (compar.  revcren- 
tius.  Tac  siiperl.  reverentissi- 
mé.    Suet.    Plin.  j.).    Sans  —, 
irreverenter,    adv.    Plin.   J. 
?ep.  Il,  \U,  2;   VI,  13,  2;  VIII, 
21,  3).   Sauf  votre   —,   sauf  le 
—  que   je  vous  dois,  pace  tua 
dixerim.    Plaut.    \\    (Au    pliir.) 
Respects,    devoirs    de    civililé. 
Voy.  DEVOIR  (p.  6i9,  col.  1). 
respectable,     adj.    Digue    de, 
respect.    Venerabilis,  e,  adj. 
Liv.   (ex.  :  se  ipse  venerahilem 
insignibus  imperii  fecit.  Liv.); 
venerandus,    a,    um ,    adj. 

verb.Cic.etc.(ex.:  v.aenex.Cir.); 

augasttts,  a,  um,  adj.  Liv. 
(voy.  auguste);  gravis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  vir  pietate  gr.  ac 
meritis.  Virg.);  sanctus,  a, 
UiU.adj.  Cic.  etc.  (ex.:  sanclis- 
simum  orbi»  terrx  consilium. 
Cic).  IJ  Considérable,  impor- 
tant. Magnat,  a,  um,  adj.  Cic. 
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Gravi$,  e,  adj.  Cic.  Auteur  — , 
idoneas  auctor.  Cic. 
respecter,  v.  tr.  Considérer 
comme  une  chose  dont  on  iloit 
tenir  compte.  Observâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  prœceplam.Cscs. 
commendationem  alicujas. 
Cic).  ^  Considérer  comme  une 
chose  à  laquelle  on  ne  doit  pas 
porter  atteinte  à  cause  de  son 
excellence.  Servâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Icgem.  Cic.  jara  in- 
dutiaram.  Cxs.  jasjarandum. 
Nep.  conttietadinem.  Cic.  fi- 
dem  j'aris  jurandi  cam  hoste. 
Cic);  conservàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  j'asjurandam.  Cic  indor- 
xias.  Cic.  decretxim.  Cic.)\  ob- 
servâre, tr.  Cic  etc.  (ex.  :  le- 
ses.  Cic);  revereri,  dép.  tr. 
Cornif.  Col.  Cart.  (ex.  :  virtu- 
:em.  Cornif.  aactoritatcm  il- 
lastriam  scriptorum.  Col.  foi^ 
tanam  alicajas.  Curt.);  admi- 
rari,  dép.  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
ingenium,  magnitadinem  ani- 
mi  alicajas.  Cic.)  ;  suspicère, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  aliqaid  saspi- 
'■ère,  non  timëre.  Cic).  Ne  pas 
— ,  voy.  VIOLER.  Se  —  soi-mê- 
me, famœ  parcëre.  Sali,  déco- 
rum servâre.  Cic  ||  (Par  ext.). 
Ne  pas  porter  atteinte  à.  JPar- 
cëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sedi- 
(iciis.  Cic  auribas  alicajas. 
Cic)  ;  abstinére  se  ou  eimpl. 
3,bstinère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
«  galbas  te  abstinebis.  Cic.  ne 
a  me  qaidem  abstinebit.  Cic. 
ne  a  malieribas  qaidem  absti- 
nëre.  Cœs.  Tarento  non  ab- 
stinueramas.  Liv.).  Rien  n'est 
— ,  nihil  ixllx  sanctam,  relin- 
quitar.  Vell.  nihil  sanctam  est. 
^all.  Pour  que  sa  personne  fût 
— ,  ne  violaretar.  Liv.  1  Hono- 
rer qqn  d'une  déférence  profon- 
de en  raison  de  son  caractère, 
de  son  rang.  Vereri,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  metaebant  eam 
servi,  verebantur  liberi.  Cic. 
qaem  et  amabat  at  fratrem  et 
at  rnajorem,  fratrem  vereba- 
tur.  Cic)  ;  observâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliqaem  at  patrem. 
Cic.  aliqaem  parentis  loco  ob- 
servâre. Cic.  aliqaem  colère 
atqae  observâre.  Cic.  on  dit 
aussi  observantiâ  colère  oli- 
qiiem.  Cic);  revereri,  dép.  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  aliqaem.  Cic.  on 
dit  aussi  reverentiam  adhibêre 
adversas  aliqaem.  Cic.  voy. 
respect).  Etre  respecté,  habêre 
venerationem.  Cic.  in  honore 
esse.  Cic. 
respectif,  ive,  adj.  Eu  parlant 
de  plusieurs  personnes,  de  plu- 
sieurs choses:  qui  concerne 
chacune  d'elles  par  rapport  aux 
autres.  Traduire  par  qaisqae, 
qaseqae,  qaodqae,  adj.  indéf. 
Cic.  (cf.  gai  caiqae  artificio 
prœsunt.  Cic.  at  qaid  caj'asqae 
esset,  disceptarent  [-  pour  dis- 
cuter leurs  intérêts  r.  '].Liv.). 
Position,  situation  — ,  compa- 
r-atio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  cam  so- 
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lis  et  luna;  ad  eamdem  compa- 
rationem  facta  est  conversio 
['  lorsque  le  soleil  et  la  lune 
ont  repris,  après  leur  révolu- 
tion, leurs  positions  r.  •].  Cic). 
Fi.ver  les  droits  —  des  lotrar- 
ques,  des  rois,  des  cité?,  distri- 
bacre  jara  in  tctrarchas,  in 
reges,  in  civitates.  Aact.  b. 
Alex.  Peser  l'importance  —  des 
devoirs,  perpendére  momenta 
ofliciorum.  Cic. 
respectivement,  adv.  Chacun 
en  ce  qui  le  concerne.  Pro  se 
qaisqae.  Liv. 

respectueusement ,  adv. 
D'une  manière  respectueuse. 
Cam.  vénérations  ou  observan- 
tiâ. Cic  Reverenter.  adv.  Plin. 
j.  Se  lever  —  devant  qqn,  vene- 
rabandam  atsargëre  alicui. 
Liv.  Saluer  —  de  la  main,  ve- 
nerâri  manu.  Tac.  Saluer  — 
la  foule,  adorâre  valgas.  Tac. 
respectueux,  euse,  adj.  Qui 
témoigne  du  respect.  Obser- 
vans,  p.  adj.  Cic  (cf.  mei  ob- 
servantissimus.  Cic).  Reve- 
rens,  p.  aclj.  Plin.  j.  (cf.  rev. 
alicajas.  Plin.  j.  erga  aligaem,. 
Tac).  Etre  — ,  reverentiam,  ha- 
bêre. Plin.  j.  Se  montrer  —  en- 
vers les  dieux,  adhibêre  reve- 
rentiam erga  deos.  Cic.  ^  (En 
pari,  des  ch.)  Plenas  reveren- 
tiœ  ou  observantix.  Cic.  Reve- 
rens,  p.  adj.  Tac.  (cf.  r.  sermo. 
Tac).  Crainte  — ,  reverentia, 
œ,  f.  Cic.  verecandia,  se,  f.  Liv. 
Avoir  une  crainte  —  pour,  ve- 
reri, dép.  tr.  Cic.  Avec  une 
crainte  — ,'reverenter,  adv.  Plin. 
j.  Lettre — ,  modestior  epistala. 
Cic.  Souvenir  — ,  memoria  et 
reverentia.  Plin.  j. 
respirable,  adj.  Propre  à  la 
respiration.  Spirabilis,  e,  adj. 
Cic. 

respiration,  s.  f.  Action  de  res- 
p^irer.  Respiratio,  ODis,  f. 
Ct'c.  (univ.  6, 18);  respiratus, 
ùs,  m.  Cic.  (N.  D.  II,  55,  136); 
spiritus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
aer  spirita  dactus.  Cic.  anima 
dacta  spirita.  Cic.  ad  spiritam, 
vocis  U  suivant  l'étendue  de  la 
r. -].  Cic.  spiritas  angastior. 
Cic.  angastiœ  spiritus.  Cic  spi- 
ritam intercladëre.  Liv.  Cart. 
ou  includëre.  Liv.  Plin.  ou  in- 
tercipëre.  Sen.);  anima,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  retinëre  animam, 
in  dicendo.  Cic) .  —  forte  et 
profonde,  saspiriam,  ii,  n.  Ov. 
Avoir  la  —  forte,  spirâre  vehe- 
menter.  (^els.  —  inépale,  sale- 
brœ  spiritus.  Val. -.Max.  —  dif- 
ficile, anhelitas,  ûs,  m.  Plin. 
—  haletante,  anhelatio  spiritus. 
Col.  Retenir  sa  — ,  sastinêre 
animam.  Quint.  Pauses  dans  la 
— ,  interspirationes ,  am,  f.  pi. 
Cic. 
respiratoire  (lat.  post.  respi- 
ratorias.  Cses.-Fel.),  adj.  Qui 
sert  à  la  respiration.  Spirabi- 
lis, e,  adj.  Plin.  (Traduire  aus- 
si par  le  gérondif  spirandi  [cf. 
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ineatas  spinindi.  Plin.]  ou  par 
le    génit.    spiritus   [cf.    mearus 
spiritus. ']'uc.]).  Guérir  un  em- 
barras   —,     expedïre     gravem 
spiritam.  Cels. 
respirer,   v.    intr.   et  tr.  ||    I'. 
intr.  Absorber  l'air  atmosphéri- 
que  destiné  à  vivifier    le  sauL-. 
Spirâre,   intr.  Cic  etc.  (ex."*: 
dam  spirare  potero.  Cic.  on  dil 
aussi  animam  ou  spiritam  reci- 
procâre.  Liv.  spiritam  attrahè- 
re  ac  reddSre.  Cic.  animam  ou 
spiritam  ducére.  Cic.  spiritam 
huurire.    Cic).  —   par   le  nez, 
naribas  spiritam  trahëre.CeU. 
—   difficilement,    œgrë  ilacëre 
spiritam.  Cic    —    faiblement, 
raro  spirâre.  Cels.  ||  (Par  ext.^ 
Vivre.  Spirâre,  intr.  Cic  etc. 
(ex.:  quod  spiramus,  indignan- 
tar.Liv. paalam  etiam  spirans. 
Sali.).  Respirant  à  peine,  semi- 
animus.   Cic    vix  vivas.    Cic. 
Ne   point  — ,   exanimari,  pass. 
Liv.   Fig.   Spirâre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ejas  mens  etiam    spi- 
rat  in  scriptis.    Cic).  ||    (Fig.) 
Reprendre    vie.     Respirâre. 
intr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  si,  armis 
positis,     civitas     respiraverit. 
Cic.  nanqaanx  sinit  eam  respi- 
râre,    nangaam     acqaiescère. 
Cic.     respiraro,   si    te    videro. 
Cic   spatiam   rcspirandi.  Liv. 
par  anal.  r.  a  meta.  Cic.  [Clu. 
70,  200].  cam  tôt  negotiis   dis- 
tentas sit,   ut  libéré  respirâre 
non  possit.  Cic    [Rose.  Am.  &, 
22].    Romœ    respirandi     locus 
non  est.  Cic.  on  dit  aussi  cin/- 
mam  recipëre.  Cic);  acquies- 
cére,  intr.  Cic  etc.  (ex.:  nun- 
qaam    sinit   [improbitas]   eam 
acqaiescère.  Cic.    in  his  [litte- 
ris  tuis]  acqaiesco.  Cic.   Clodii 
morte  {..  par  suite   de  la  mort 
de    C.  »  ]    acqniesoëre.    Cic.  )  ; 
conquiescère,  intr.  Cic.    ex.: 
c.  a  continais  bellis  et  victo- 
riis.  Cic.  a  diutarnis  dissensio- 
nibas     congaiescamas.    Cic). 
Laisser   —   le  soldat,   militem 
reficëre.   Liv.  ^    V.  tr.    Attirer 
dans  les  poumons.  Spirita  da- 
cëre.  Cic.  (cf.  aer,  qaem  spiri- 
ta   dacimas.    Cic).    Spiritam 
trahëre.  Cic  (cf.  ex  eodem  cse- 
lo  spiritam  traliëre  [•  r.  le  mê- 
me air  .].  Liv.).  —  un  air  frais, 
re^rigerationem  aurse  captâre. 
Col.    —    un    parfum,    odorem 
naribas   trahëre.  Plin.  jj  (Fie.) 
Appeler  de  ses  vœux.   Voy.   as- 
pirer [à],  désirer  [ardemment]. 
Ij  Exhaler.    Spirâre,  tr.  Viry. 
(mot   poét.;    voy.    exh.ilee).    || 
(Fig.)  Spirâre,   tr.  Cic.  Liv. 
(ex.:  homo   tribanatum    etiam 
nanc  spirans.  Liv.);  anbelâre, 
tr.  Cic.  etc.   (ex.  :   scelus.   Ciç^: 
[Cat.  2,  1,  1].  crudelitatem    ex 
imo  pectore.  Cornif.  [rhet.  IV, 
68J). 

resplendir  (lat.  poét.  resplen- 
dêre.  Virg.),  v.  intr.  Brilltr 
d'un  éclat  magnifique.  Culinai- 
re, intr.  Cic.  (cf.   mare  a  tel» 
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coUacet.  Cic.).  Hefarjérv.  intr. 
Liv.  Falijar&re,  iutr.  Apal.  \\ 
(Fig.)  Voy.  BRILLER.  Elacère, 
intr.  yep.  (cf.  elitcet  fjus  elo- 
qaentiij.  A'ep.).  lilacescère,  intr. 
Cart.  (cf.  princeps  <pii,  noctii 
novam  êiaas,  iliaxit.    Cart.). 

Voy.  BRll  IFR. 

resplendissant,  ante,  adj. 
Qui  resplendit.  Splendidas,  a, 
am,  adj.  Cic.  SplenJens,  p. 
adj.  Virg.  RetvUgens,  p.  adj. 
i^v.  Flagrant, p.  ady  Cic.  Voy. 

BRILLANT,    énNCBL.*î*T.     EtPB    f 

TOy.    RESPLE-VDIR. 

resplendissement,  «.  m.  Ac- 
tioo  de  ce  qui  resplendit. 
Splendor,  orU,  m.  Cic.  Faigor, 
oria,  m.  Tac. 

responsabilité,    s.   f.   Obliga- 
tion de  répondre   de  ses  acte?. 
Religio,    onis,    f.    Cic.   etc. 
(ei.:  in  religioniba3  $xiscipien- 
dit    ['  dans   la  cas  où   certains 
actes  religieux  engagent  la  r.  •]. 
Cic.  in&xpiabiles  religionea    in 
rem  pablicam  indacëre  [•  faire 
encourir  à  l'Etat  des  r.  irrémé- 
diables.]. Cic.  in  se  met  ipsam 
religionem  recipëre  [•  assumer 
une  r.  •].  Liv.  nallA   mendacii 
religione  obttracta»    [•  dégagé 
de  toute  r.  pour  ce  mensonge']. 
Cic.);  auctoritas,  atis,  t.Cic. 
(ex.  :    defagëre    aactoritatem. 
Cic.);    ofSciam,  ii.    n.   Cœs. 
(ei.  :   off.    imperatoris.   Csea.). 
La  —  <f  une  faute,  crimen,  i- 
nls,  n.  Cic.  etc.   {ex.  :   crimen 
in  aliqnem  transferre  ou  remo- 
vére   [•  rejeter  •].  Cic.    sabstir- 
taëre  aliqaem   hujas  criminis 
ream  [•  faire  retomber  sur  qqn 
la   r.    de  cette   faute.].    Cart. 
revocàre  ad  te  majàmi  facino- 
ris    crimen.   Cic.);    colpa,  SB, 
f.  Cic.  etc.  (ei.:  alter  in  alteram 
calpam  derivabat  ou   con/icie- 
bat.  Cic.  Cœi.  $abstitaère  for- 
tiinam  calpse  [•  faire  retomber 
la  r.  d'une  faute  sur    la  fortu- 
ne  •].    Ov.     calpam    prsest&re 
r.  assumer  la  r.  d'une  faute  ■]. 
Cic.)  ;  periculnm,  i,   n.  Cic. 
etc.  (ex.  :   nullam  recatâre  pe- 
ricalam.  Cic).  Il  a  une  grande 
— ,  graxnssim-ji  ab  eo    rej)eten- 
da  erit  ratio.  Cic.   Avoir   une 
lourde   — ,    sastinére    multam 
ne<jotii.Cic.  Assumer  la —  d'un 
crime,  magno  scelere  seastrin- 
gëre.    Cic.  J'en    prends    la  — , 
recipio   ad   me.  Ter.   et  simpl. 
recipio.    Plant.    Prendre  la  — 
d'une  cause,  tattinire  caaiam. 
Cic.   C'est  à  eux  d'en  prendre 
la  — ,   ipà  viderint.  Cic.  Voy. 
ÀSSUHBS.    Encourir    la  —  de..., 
meriri,  dép.  tr.  Cic.  La  —  lui 
en  incombe,    la  —  en  retombe 
6ur  lui,    in   eja»  capot  hajae 
rei  éventa*  recidit.  Liv.    Sou'^ 
ma  — ,    me  auctore.  Cic.   meo 
periculo.  Cic. 

responsable,  adj  Qui  doit  ré- 
pondre de  ses  actes.  Coi  ratio 
reddenda  est.  Cic.  Etre  —  de 
qqch.,    aliqaid  prseitàre  ou  in 
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se  recipërs.  Cic.    J'en    suis  ■— , 
mihi   re$  prsestandti   est.    Cic. 

VOV.    RESPONS-lBUJTé. 

responsif,  ive  adj.  Qui  répond 
à  certaines  allégations.  Respon- 
sivtu,  a,  um,   adj.    Jai.  Rafin. 

ressac,  s.  m.  Répercussion  vio- 
lente   des    vague?   arrêtées   par 
un  obstacle.  Keperca$sa$  maris,  i 
Plin.  j. 

ressaisir,  v.  tr.  Saisir  de  nou-  ! 
veau.  Reprehendére  ou  repren-  | 
dëre,  tr.  Liv.  Denao  prehen-  ' 
dire  ou  prendére.  Cic.  Retra- 
ctùre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  r.  /er- 
ram.Liv .  arma.  Virg^f.  Chercher 


à  —,  retentàre,  tr.  Ov.  Fig. 
Recipëre,  tr.  Cic.  Recaperûre, 
tr.  Cic.  Il  (P.  ext.)  —  qqn  de 
qqch.  (l'en  remettre  en  posses- 
sion), voy.  POSSESSION.  Se  —  de 
qqch.  (en' reprendre  oossession), 

voy.    REPRENDRE.    ||    -\D?olt.    Se  — 

(reprendre  possession  de  soi-mê- 
me), se  ad  se  revocàre.  Cic. 
ressasser,  v.  tr.  Repasser  au 
sas.  Iteram  incernére.  D.  \\  (P- 
anal.)  Agiter.  Voy.  ce  mot.  H 
(Fig.)  Revenir  sur  une  chose. 
Voy.  RÉPÉTER,  REDIRE.  Ressassé, 

voy.    REBATTO. 

ressant,  s.  m.  Saillie  qui  in- 
terrompt un  plan.  Pergala,  as, 
f.  Plin.  Clp.  Voy.  sailue.  Faire 
—,  retUire,  intr.  Plin.  \\  (Fig.) 
Voy.  saillie. 

1.  ressauter,  v.  tr.  et  intr.  Sau- 
ter de  nouveau.  ||  V.  tr.  Fran- 
chir de  nouveau  en  sautant. 
Novo  salta  superàre.  A.  Ite- 
ram transcendére  ou  superàre. 
A.  Il  V.  intr.  Faire  de  nouveau 
un  saut.  Resilire,  intr.  Plin. 

2.  ressauter,  v.  intr.  Faire 
ressaut.  \oy.  saillie. 

ressemblance,  s.  f.  Rapport 
de  conformité.  Siznilitudo, 
dinis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  est  igi- 
tar  bomini  cam  deo  similitudo. 
Cic.  [Leg.  I,  8,25],  est  inter  ip- 
so» nonnalla  similitudo.  Cic. 
habet  honestatis  simititudinem 
[•  r.  avec  l'honnête  •].  Cic.  in- 
signem  alicajas  similitadinent 
prie  se  ferre.  Cic.  est  ardaam 
similitadinemelfinijëre  e.r  vero 
Plin.  j.  au  plur.  »an(  qasrdav 
animi  simititadines  cum  cor- 
pore.  Cic.  [Tu=c.  II,  23,  5!.].  6.- 
militudines  comparàre.  Cic 
[or.  W),  138;  off.  I,  I.,  11].  spéc 
similitado  [en  pari,  d'un  por- 
trait]. Cic.  veri  similitwlo  [idl. 
Plin.  rxXXIV,  38].  similitado 
[•  r.  de  caractère  •].  Liv.  [I, 
la,  7]);  congruentia,  m,  f. 
Plin.  j.  Saet.  (ex.  :  c.  moram. 
Saet.  [Oth.  2]);  coDvenien- 
tia,  se,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaœ- 
dam  c.  et  conjanctio  nata- 
rse,  qaam  vocant  <rjfJL7caOeiotv. 
Cic.);  cognatlo,  onis,  f.  Cic. 
Qaint.  (ex.  :  est  qivrdam  inter 
hos  statas  coynatio.  Qaint.)  ; 
etSgles,  ei  '•  forme,  ressem- 
blance '),  f.  Cic.  fex.:  perfectœ 
eloqaentÙK  speciem  animo  vi- 
demas,  efftgiem  auribu*  qiaxri- 
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mas.  Cic.  [or.  3,  9]);  imago^ 
ginis  (•  copie,  ressemblance  •), 
Cic.  etc.  (voy.  copie).  Avoir  de  la 
—  avec,  voy.  ressembler. 
ressemblant,  ante,  adj.  Qui 
rosseiuDle.  Similis,  0,  adj. 
Cic.  (ex.  :  s.  alicui  et  plus  sou- 
vent alicajas.  Cic.  s.  alicai  rei 
et  plus  souvent  alicaj'aê  rei. 
Cio.);  consimilis,  e.  adj. 
Plaat.  (voy.  semblable).  ||  Imité 
exactement,  exact.  Similis,  e, 
adj.  Plin.  Portrait  — ,  êimili- 
tado  veri.  Plin.  Etre  —,  simi- 
litudines  reddëre.  Plin.  Faire 
un  portrait  — ,  faire  — ,  simili- 
tadinem  asseqai.  Cic.  similita- 
dinem  arripére.  Cic.  Au  fig. 
Etre  le  portrait  —  de...,    voy. 

RESSEMOLKR. 

ressembler,  v.  tr.  et  intr.  jj 
.\rch.)  y.  tr.  Rappeler  (qqn  ou 
qqch.)  par  un  rapport  de  con- 
formité. Referre,  tr.  Lacr.  Voy. 
ci-après.  ||  V.  intr.  Etre  (avec 
qqn,  qqch.)  dans  un  rapport  de 
conformité.  Similem  ou  si- 
mile  esse.  Cic.  (ex.  :  f'wie  a/- 
cajas  similem  esse.  Cic.  Li^ 
•/lâdiatorum  nuigis  qaam  du 
cam  similes  esse.  Cic.  illi  taii\. 
similis  est  qaam  ovam  ovo. 
Sen.  similis  simili  gaadet  [•  qui 
se  r.,  s'aîsemble  ■].  Ter.  [voy. 
semblable];  on  dit  aussi  simi- 
litudinem  alicujus  rei  ou  cum 
aliqaa  re  habêre.  Cic.  similita- 
dinem  speciemqae  alicajas  ou 
alicajas  rei  gerëre.  Cic.  Col. 
insiijnem  patris  similitadinem 
prœ  se  ferre  [•  r.  d'une  façon 
frappante  à  son  père  •].  Liv. 
mira  similitadine  totam  pa- 
trem  exscribére.  Plin.  j.  ad  si- 
militadinem belli  venatio  est. 
Cic.);  accedére,  intr.  Cic.  etc. 

ex.:  accedére  propias  ad  deos. 
Cic.  ace.  proximê  deos.  Cic. 
prope  ad  similitadinem  alicajus 
rei.  Cic.  Crasso  et  Antonio  L. 
Philippas  proximas  accedebat. 
Cic.   liomero  maxime  accedit. 

Qaint.)  :  referre,  ■  tr.  Lacr. 
Virg.  Plin.  j.  Tac.  {ex.:  mores, 
os  valtamqae  patris.  Plin.  /.  r. 
aliqaem ore.  virg.  aliqtiem  ser- 
mone  valtaqae.  Tac).  Se  — , 
inter  se  similes  esse.  Cic.  (cf. 
nihil  est  ani  tam  simile,  tam 
par,  qaam  omnes  inter  nosmet 
ipsos.  Cic.).  congruëre,  intr. 
Cic.  (cf.  c.  inter  se.  Cic.   voy. 

ACCORD,  CONFORME,  CONFORMITÉ). 

ressemeler,  v.  tr.  Garnir  de 
nouvelles  semelles.  NovO  solo 
insternêre  [calceam).  A.  —  (plu- 
sieurs fois),  tarclre  ter  qaater- 
que  calceam.  Mart. 

ressemer,  v.  tr.  Semer  de  nou- 
veau. Reserére,  tr.  Col.  |{  (Fig.) 

Voy.    REPRODUIRE. 

ressentiment,  s.  m.  Action  de 
ressentir.  SensUS.  ÙS,  m.  Cic. 
etc.  'ex.  :  scnsa  alicajas  rei 
commoveri.  Cic.  voy.  senti- 
ment); admonitio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  adtnonitionem 
morboram  tentire.  Sen.).  Avoir 
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an  Je  qqcli.,  alujind  sentire. 
(Jic.  Voy.  SENTIR.  T  (Par  ext.) 
ArcU.  Action  de  se  rappeler  le 
bien  que  qqn  nous  a  l'ait.  Me- 
rnoria,  ss,  f.  C'ic.  Mens  me- 
itwr.  Cic.  Voy.  sentiment.  1 
Action  de  se  rappeler  le  mai 
que  qqn  nous  a  fait.  DolOT, 
oris,  m.  C'ic.  etc.  (ex.  :  dolor 
adversas  aliquem.  Tac.  injariae 
dolor.  Liv.  his  est  dolor,  qaod... 
Cic);  ira,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
.ira  memor.  Virg.  pertinax. 
Sen.  atrox.  Curt.  irœ  indal- 
(jëre.  Liv.  ou  parère.  Nep.  iram 
exercëve  [•  garder  •].  Cic.  au 
plur.  ira:  sant  inter  eos.  Ter.}; 
amaritudo,  dinis,  f.  Val.- 
Max.  Plin.  /.  (ex.  :  gaas  [l'ace- 
tias]  ne  in  bilem  et  amaritixdi- 
ncm  verlat  injaria.  Plin.  J. 
amaritadine  odii  adversas  ali- 
(/aem  uti.  Val.-Max.)  ;  bilis, 
is,  {.  Cic.  etc.  (ex.:  bilem  ha- 
hêre,  Hen,  non  continëre  bilem. 
Sen.  rh.). 

c  ;ssentir,  v.  tr.  Recevoir  (des 
Ij.-rsounes  ou  des  choses)  une 
impression  agréable  ou  pénible. 
Sentire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qiiod 
ipse  sensisset  ad  Avaricam. 
Ca?s.  qux  quisqae  Persei  bello 
sensisset.  Liv.  primo  inopiam, 
deinde  ad  ultimam  fainem  sen- 
tire coM)arant.  Curt.  s.  dam.- 
mum.  Curt.);  capère,  tr.  Cic. 
■etc.  (ex.  :  desiderium  ex  (ilio. 
■Cic.  magnum  doloreni  animo. 
Cic.  dolorem  ou  doloreni  ma- 
ijnnm  ex  aliqixa  re.Cic.'jaadium 
ex  civibas  victis.  Liv.  animi 
Isetitiam  memoriâ  alicajas  rei. 
Cic.  sammam  Ixtitiam  ex  re- 
<lita  alicujus.  Cic.)  ;  accipëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  volaptatem 
ex  aliquâ  re.  Cic);  percipére, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  recevoir).  — 
vivement  qqcli.,  œgerrimê  ou 
molcstissimè  ferre  aliqaid.  Cic. 
magnam  motestiam  trahëre 
ex  aliqaa  re.  Cic.  ||  (Par  ext.) 
Recevoir,  par  sympathie  (de  ce 
qui  arrive  à  un  autre),  une  ira- 
pression    agréable   ou    pénible. 

—  les  peine?  d'autrui,  alienam 
vicem.  dolére.  Cic.  alienis  ma- 
lis  laborâre.  Cic.  —  autant 
qu'eux-mêmes  les  chagrins  de 
ses  amis,  amicorum  angoribas 
pariter  dolére.  Cic.  —  la  joie 
de  qqn,  alicaj'as  lœtitià  lœtari 
ssqxië  ac  sua.  Cic.  alicujus  gaa- 
diam  (ou  gaadia)  gaadêre.  Ter. 
Cœi.  ap.  Cic.  Il  Eprouver  un 
sentiment  provoqué  par  qqn  ou 
ijqch.  Capëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
capëre odium  regni.  Cic);  con- 
cipêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  odium 
in  rem  publicam  et  in  omnes 
ionos  conceptam  jam  diu  con- 
tinëre. Cic);  percipére,  tr. 
■Cic. etc.  (voy.  éprouver);  a/Kcj, 
pass.  Cic.  etc.  (voy.  éprouver). 

—  de  la  compassion,  misericor- 
dià  moveii  ou  commoveri  ou 
permoveri.  Cic.  \\  Recevoir  plus 
tard  une  impression  qu'on  n'a- 
vait   pas    eue    d'abord.    Sensu 
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alicujus  rei)  commoveri.  Cic. 
I  (Par  anal.)  Se  —  de  qqch.,  ad- 
monitionem  {alicujus  rei)  sen- 
tire. Cic.  Plin.  aliquû  re  mo- 
veri.  Cic.  Tac.  Voy.  sudir  et 
INFLUENCE.  ^  Resseutir  qqch., 
c.-d-d.  en  produire  l'impression. 
Olère,  tr.  Cic.  Qaint.  (ex.:  olere 
nihil  peregrinam.  Cic);  redo- 
lêre,  tr.  Cic.  (ex.:  r.  doctrinam. 
Cic.  r.  antiquitatem.  Cic.  voy. 
sentir).  Se  — ,  prodi,  pass.  Cic. 
(voy.  [se]  sentir).  ||  (Par  ext.) 
Rendre  ce  qu'on  sent  (t.  d'art). 
Voy.  rendre. 

resserrement,  s.  m.  Action  de 
resserrer.  Coarlaiio,  onis,  f. 
Liv.  Vitr.  Contractio,  onis,  f. 
Cic.  Contractas,  ûs,  m.  Varr. 
—  du  ventre,  voy.  constipation. 
(Fig.)  Contractio  animi.  Cic. 
Angustiae  pectoris.  Cic.  —  d'es- 
prit, animas  contractas.  Sen. 

resserrer,  v.  tr.  Serrer  de  nou- 
veau (en  enfermant).  Repo- 
nëre,  tr.  Cic.  Rarsus  condëre. 
Cic.  Il  Enfermer  dans  un  espace 
plus  étroit.  CoaDgustàre,  tr. 
Varr.  Cels.  Jet.  (ex.:  alvos  a- 
ptum.  Varr.  sedium  aditum. 
Jet.)  ;  coartàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  viam.  Jet.  occarrentibas 
silvis  via  coartatur.  Plin.  au 
fig.  ut  quœ  coartavit  dilatet 
nobis.  Cic  quœ  per  plares  dies 
dixerit,  postea  recisa  ac  pur- 
gata  in  unum  librum.,  grandem 
quidem,  anum  tamen,  coartas- 
se.  Plin.  j.)  ;  coDtrabère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  castra  in  exi- 
gaam  orbem.  Cses.  tum  pulmo- 
nes  se  contrahunt  aspirantes, 
tum  j^espiratu  dilatant.  Cic. 
stomachi  partes  ese,  quse  snnt 
infra  id  qaod  devoratur,  dila- 
tantur  ;  quœ  autem  sapra,  con- 
trahuntur.  Cic.  tumor  frigore 
omni  contrahitur,  calore  dif- 
fanditur.  Cels.  contractum  ali- 
quo  morbo  bovis  cor.  Cic.  [div. 
Il,  37].  au  part,  passé  adj.  in- 
troitus  contractiores.  Cic.  Nilas 
contractior  et  exilior.  Plin.  j. 
spéc.  contrahëre  castra  in  exi- 
gaum  orbem..  Cses.  Liv.);  cora- 
primëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ordines  [opp.  à  explicâre  ordi" 
nés].  Liv.  commeantium  in 
utramgae  partem  catervis  iti- 
nera  compressa.  Sen.)  ;  pre- 
zaëre,  tr.  Cic.  (au  fig.,  ex.  :  qase 
dilatantur  a  nobis  Zeno  sic 
premebat.  Cic)  ;  astringëre, 
tr.  Cic.  etc.  (au  fig.,  ex.:  bi^evi- 
ter  argumenta.  Cic  hoc  artius 
astringi  ratio  [»  le  raison- 
nement •]  non  potest.  Cic.)  ; 
coDstringëre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  serrer);  cogère,  tr.  Cic. 
etc.  (au  fig.,  ex.:  quoniam  me 
ex  comparato  et  constituto  spa- 
tio  defensionis  in  semihorss 
curriculum  coegisti.  Cic.  qui 
quinqaennalem  ante  censuram 
mtra  sex  mensiam  et  anni 
coegisset  spatium.  Liv.);  con- 
cludère  f"  enfermer,  resser- 
rer '),  tr.  cic.  etc.  (ex.  :  aliquid 
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in  angusiam.  Cic  au  part. 
conrlusum  mare  [opp.  à  vas- 
tissimus  atque  apertisiimua 
Oceanat].  Cœs.  au  fig.  angustiu 
conclasae  orationis.  Cic).  Re^ 
serré,  angustus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (_voy.  étroit  ;  subst.  u'.- 
gustam,  i  [«espace  resserré»],  u. 
Liv.  au  fig.  aliqaid  in  angastuw 
concladëre,  addacëre  ou  dedu- 
cëre.  Cic);  artus,  a,  om,  ad.i. 
Cic.  etc.  (ex.:  arta  vallia.  Liv. 
artas  aditas.  Curt.  [voy.  <troit'|; 
subst.  artam,  i[«  espace  ressei- 
ré  "],  n.  Liv.  ita  in  arto  stipatf 
erant  naves,  ut...  Liv.  monter 
paalatim  in  artius  coeunt['  so 
resserrent  davantage  •].  Cart. 
qaa  in  artitsimum  cogttwr  re- 
gio.  Curt.).^  Serrer  de  nouveau 
(en  rapprochant  les  partie^). 
Astringëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex. . 
au  ^g.  astringëre  affinitateni. 
Plaut.)  ;  constringère,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  serrer);  coDtrabëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  fibulse  orn.i 
vulneris  paalatim  contrahunt. 
Cels.).  Pour  —  les  liens  de  notre 
amitié,  at  nosmet  ipsi  inter 
nos  conjanctiorea  simus.  Cic. 
Il  Serrer  davantage.  Addncë- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  loram. 
Liv.);  astringëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vinculum.  Cic.  laqueos. 
Sen.  spéc.  alvum  astringëre. 
Cels.  alvus  tum  astringitar, 
tum  relaxatar.  Cic.  tum  as- 
tringentibus  se  intestinis,  tum 
relaxantibus.  Cic);  constrin- 
gère, tr.  Cic. etc.  (voy.  serrer); 
contrahëre,  tr.  Cic  etc.  (spéc. 
c.  alvum,  ventrem  [opp»  à  sol- 
vëre,  relâcher].  Cels.  in  senec- 
tate  alvus  contrahitur.  Cels. 
au  fig.  c.  animam  [opp.  à  re- 
mittére.  Cic.  animam  c.  ac  de- 
mittére.  Cic.  cajas  non  con- 
tractum, sollicitadine  animum 
illius  argutiœ  solvant?  Sen.  at 
et  bonis  amici  [•  d'un  ami  •] 
quasi  diffandantur  et  incommo- 
dis  contrahantar  [•  leur  cœur 
se  resserre  »].  Cic).  jj  (Par  anal). 
Etre  resserré,  voy.  constiper. 
Il  Se  — ,  c-à-d.  réduire  sa  dé- 
pense, voy.  réduire  (p.  15ii0, 
col.  l). 

resservir,  v.  tr.  et  intr.  Servir 
de  nouveau.  ||  V.  tr.  —  (un 
maître),  iterum  servîre,  famor- 
lâri  ou  ministràre  (domino).  A. 
Se  —  de  qqn,  de  qqch.  iterair. 
uti  (operà  alicujus,  aliquâ  re). 
A.  Voy.  REPRENDRE.  —  Un  plal, 
reponëre  dapes.  Virg.  ^  V. 
intr.  Etre  de  nouveau  utilo. 
A'ovo  osai  esse  (alicai).  A.  Une 
chose  qui  peut  encore  —  (être 
d'usage),  voy.  usage. 

ressil.  Voy.  récif. 

ressort,  s.  m.  Action  de  rebon- 
dir. Faire  — ,  voy.  rebondir.  || 
Par  ext.)  Elasticité  qui  fait  re- 
venir un  corps  comprimé  à  son 
premier  état.  Intentio,  onis,  f. 
Sen.  (voy.  p.  730,  col.  1).  {j  (Fig.) 
Impulsion  naturelle.  Voy.  for- 
ce, ACTIVITÉ,  énergie,  IMPULSIOM 
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Saiu  — ,  enenis,  f.  >dj.  -^crr». 
rh.  San.  (cf.  p.  759,  col.  1).  H 
Pièce  d'un  mécanisme  qui  en 
se  détendant  meut  une  pièce 
Toisine.  Org-mam,  i,  n.  vitr. 
Machinatio,  onis,  f.  Vie.  Pour- 
vu de  — I  orgjniciis,  a,  om, 
adj.  VUr.  |1  (Fis.)C6  qui  donne 
l'impulçion.  Machinatio,  onis, 
f.  Cic.  Machina,  x,  (■  Cic. 
[cl.  omniS  machinas  cidhihfre 
(•  faire  jouer  •].  Cic.  Qaxdam 
qaasi  moventia.  Cic.  (Tuîc.  V, 
t>S).T  Action  de  recourir  àqqn, 
qqch.  D  fSçéc.)  Recours,  appel 
a  une  juridiction  supérieure. 
.■ippellatio,  onis,  f.  Saet.  (cf. 
sine  appellatione  [•  en  dernier 
r.  •].  Saet.  vov.  appel,  recours). 
Il  (Par  ext.)  Compétenco  d'une 
juridiction.  Jarisdictio,  onig,  f. 
Sen.  Plin.  J  (Fi|.)  Compétence. 
Jarisdictio,  onis,  f.  i>cn.  (cf. 
lixc  mea  Jarisdictio  est.  Sen.). 
Dicio,  onis,  f.  Liv.  (cf.  sab  ejat 
magistratàs  dicione  esse.  Liv. 
[IV,  8.  S}^. 
ressortir,  v.  intr.  Sortir  d'un 
li^u  où  l'on  vient  d'entrer. 
Exire,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
SORTIR).  1  (Par  anal.)  Fo.-mer 
relief.  Bmiijëre,  intr.  Cic.  etc. 

(vov.    REUEF,   SAILUE'.   |]  (AU    dg.) 

Eminére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Ca^saris  moderaiio  eminet. 
Vell.y,  excellére,  intr.  Cic. etc. 
(ex.  :  hxc  verba  maxime  excel- 
lant. Cic.).  Faire  —,  excitàro, 
tr.  Cic.  Plin.  ,'ex.  :  ignis  (alyor 
et  claritas  tenebris  noctis  e-rci- 
tatur.  Plin.  i.  [ep.  VI,  16,  13]). 

I(Fi^.)  Résulter.  Voy.  ce  mot. 
(Arch.)  Rebondir.  Voy.  ce  mot. 
(F13.)  Recourir  à  une  juridic- 
tion supérieure.  Voy.  appel,  ap- 
peler. Il  (Par  ext.)  Aaj.  Etre  de 
la  juridiction  d'un  tribunal. 
Pertinére,  intr.  Liv.  etc.  (ex: 
p.  ad  aliqaem.  Liv.);  conve- 
nire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  arbes 
&aae  in  id  foram  conveniunt. 
Cic.  eo  conveniant  viginti  ci- 
vitates.  Plin.). 

ressortissant ,  ante ,  adj . 
(Droit.)  Qui  ressort  à  une  juri- 
diction .  Fonction?  autrefois  — 
de  deux  juridictions,  qaa;  dao- 
ram  ante  sors  faerat.  Liv.  Voy. 

RESSORT,    RESeORTrR. 

ressouder,  v.  tr.  Souder  de 
(louveau.  Voy.  souder. 

ressource,  s.  f.  Ce  qui  peut 
fournir  ce  dont  on  a  besoin. 
Ops,  opis,  f.  Cic.  et«.  (ex.  : 
nallam  opem  cernit  aliam,  as- 
qaam,  prxterquam  in...  Liv. 
Gain  ope  egentes.  Liv.  surt.  au 
plur.,  ex.:  in  dies  eimjvUos  opes 
nostrx  aagentar.  Liv.)  ;  copiai, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ea  regio 
prsetentis  copiai  erat.  Liv.  pro 
nostrà  copia.  Cic.  au  plur.,  ex.: 
omnium  reram  a[(luentes  co- 
piée [-  r.  abondantes  en  tout 
genre  •!.  Cic.  copiii  rei  (anxi- 
liaris  tocapletes  et  pecuniasi. 
Cic.  copiis  familiari/'vs  tum 
exigais     moritur,      u(     luneri 
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sumptas  deesset.  Liv.  génère  et 
copiis  an\plissimas .  Cees.  paaci 
copiis  afflaentes.  Cic.  cajas  te- 
nues opes,  nailm  (acaltates, 
exigax  amicoram  copix  sunt. 
Cic.  circumflaêre  omnibaa  co- 
piis. Cic.  ijiwtiiliania  lampti- 
oas  copix  suppetunt.  Cic);  /a- 
cultates,  ara,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  pro  facaltatibas  sais.  Liv. 
vov.  moyens);  auxUium,  il, 
n.  '  Cic.  etc.  (ex.  :  ci-tremom 
aaxiliam  experiri.  Ca-s.  copias 
aaxiliaqae  alicajas.  Cies.  hœc 
aaxUia  detrahëre  alicai.  C^s. 
auxilia  comparùre  contra  ali- 
qaid.  Cic.  magna  dao  aaxilia 
Romanis  detraxerat.  Cic.  mi- 
naère  uaxilia  populi  Romani. 
Cic);  subsidium,  ii,  n.  Ctc. 
etc.  (ex.  :  subsidium  his  diffi- 
cnltatibas.  Cœs.  sabsidiun\  po- 
nére  in  fugà.  Cses.  in  illo  om- 
nis  fortanx  posuerat  sabsidia. 
Liv.  his  subsidiis  ea  sam  con- 
consecutus.  Cic.  nvUla  sibi  sab- 
sidia ad  omnes  vitœ  status 
paràre.  Cic.)  ;  instrumentum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  homo  malta 
habet  instrumenta  ad  adipi- 
scendam  sapientiam.  Cic). 

1.  ressouvenir,  v.  tr.  Se  sou- 
venir d'une  chose  lointaine. 
Reminisci,  dép.  tr.  et  intr.  Cic 
(cf.  reminisci  alicuj'as  rei.  Cxs. 
aliqaid.  Cic).  Recordâri,  dép. 
tr.  Cic.  (cf.  record,  aliquid. 
Cic.  de  aliquâ  re.  Cic  avec 
rinfin.  Cic.  avec  une  Interr. 
indir.  Cic.  avec  quod  et  le  subj. 
Saet).  Redire  in  memoriam 
(aJicu/as  rei).  Cic.  F.iire  — 
de...,  iferum  monêre  [tUiquem 
de  aliquâ  re).  Cic.  Voy.  rappe- 
ler. Il  (Arch.)  Il  ne  me  ressou- 
vient pa-!  de  cette  affaire,  voy. 

SOUVENIR. 

2.  ressouvenir,  s.  m.  Souve- 
nir lointain.  Recordatio,  onis, 
f.  Cic  Voy.  SOUVENIR. 

ressuage,  s.  m.  Action  de  res- 
suer.  \^y.  suintement. 

ressuer,  (lat.  resudàre.  Cart.), 
V.  intr.  Suer  de  nouveau.  Ite- 
ram  ou  denuo  sadàre.  A.  1 
Faire  sortir  l'humidité  inté- 
rieure. Consudascëre,  intr. 
Col.  Voy.  SUINTER.  Faire  —  (un 
métal),  voy.  épurer,  purifier. 

ressusciter  {\at.  eccl.  resasci- 
tàre],  V.  tr.  et  intr.  |l  V.  tr. 
Ramener  du  trépas  à  la  vie.  A 
mortuis  ou  ab  inferis  excit&re. 
Cic.  Ad  vitam  revocùre.  Cic.  || 
(Fig.)  Faire  revivre  ce  qui  est 
oublié.  Renovàre,  tr.  Cic.  Re- 
vocàre,  tr.  Cic.  Voy.  ranimer, 
[Caire]  revivre.  1  V.  intr.  Re- 
venir du  trépas  à  la  vie.  Revi^ 
viscère,  intr.  Cic.  ||  (Par  hy- 
perb.)  Revenir  d'une  grave 
maLïdlo.   Reiargére,  intr.    Cic. 

ressuyer,  v.  tr.  Faire  sécher. 
Voy.  SÉCHER.  Se  —,  voy.  sécher. 
En  pari,  du  temp-'.  (redi-vcnir 
pec\  Vny.   sec.    ||    (P.    plaisant.) 

I      Fil.      V'iv.      NETTOYER,     REFAIRE. 

1  restant,"  ante,  adj.   Qui   reste. 
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Reliquas,  a,  uni,  adj.  Cic.  Voy. 
RESTER.  J  Survivant.  Voy.  co 
mot.  Il  Subst.  Le.—  (œ  V' 
reste),  reliçuurit,  i,  n.  et  peij- 
qua,  orom,  n.  pi.  Cic.  resi- 
duum,  i,  n.  Cic.  Voy.  reste 
Restants  de  table,  cenarwn 
reliquix.  Plaat.  Sen. 
restaurant,  ante,  adj.  et  s. 
m.  11  .idj.  Qui  resUure.  Voy. 
fortifiant,  TONiauE.  Une  nour- 
riture     ,    voy.    SUBSTANTIEL.    1 

s.  m.  Ce  qui  restaure.  Voy.  forti- 
fiant, TONiQtre.  Il  Etablissement 
d'un  restaurateur.   Popina,  se, 
f.  Cic. 
restaurateur,  triée  (lat.  post. 
restaurator,   trix.   ■■iug.),  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui   restaure, 
qui  remet  en    état.  Restitutor, 
oris,  m.  Liv.  (cf.  rest.  templo- 
rum.  Liv.).    Refector,  oris,  m. 
Suet.  Inscr.  \\  (Fig.)  Restitutor. 
oris,  m.    Inscr.  (cf.  rest.  salu- 
tis,   Ubertatis.  Inscr.).  Racon- 
ciliator,  oris,    m.   Liv.    (cf.   r. 
pacis.  Liv.    [XXXV,  i.5,  3]).  Le 
—  des  lettres,  ii^erarum  ref>r- 
nuitor.  Plin.  j.    —  d'un   ordr» 
ecclésiastique,     voy.     réform.^- 
teur.    Restauratrice,    quae   re- 
stitait.  A.  1  Celui  qui  tient  un 
établissement    où  l'on  donne  à 
manger.     Popinarius,    ii ,    m. 
Lampr. 
restauration   (lat.    post.    res- 
tauratio).  Jet.),  s.  f  Action  de 
restaurer,  de    remettre  en    bon 
état.   Restitutio,  onis,  f.   Saet. 
Justin,  (cf.  rest.  domûs.  Suet.). 
Rcfectio,    onis,     f.    Kai.-Afa.x-. 
litre  chargé  de  la  —  des  murs, 
curatorem     reÇiciendis      mûris 
esse.  Inscr.  \\  (Fig)  Restitutio, 
onis,    f.     Val.-Max.    (cf.    rest. 
Ubertatis.  Val.-Max.).  Voy.  hé- 
tarussement.  La  —  des  lettres, 
des    arts,    voy.    renaissance.    |J 
(Spéc.)  Action  de  remettre   sur 
le    trône.    Restitutio,    onis,    f. 
Cic.    Voy.     RAPPEL.    La    —    des 
Tarquins  Tarquiniiin  regnum 
restitaendi    ou     restituti.  Liv 
Des    ambassadeurs    vinrent  de 
la  part  de  Porsenna  pour  traiter 
de    la   —    de  Tarquin,  legati  a 
Porsenna     de     reducendo      in 
regnam  Tarqainiam  vénérant. 
Liv. 

restaurer  (  lat .  restaaràre. 
Tac),  V.  tr.  Remettre  en  bon 
état.  Rcstituëre,  tr.  Cœs.  (cf. 
r.  aides  ,  oppida ,  maros. 
Cses.).  Reficëre,  tr.  Cic  (cf. 
r.  muros,  pontem.  Cic).  Re- 
paràre ,  tr.  Plin.  /.  (  cf.  r. 
sedificia.  Plin.  /.).  —  les  forces, 
repère  vires.  Cic  —  la  santé, 
sanitatem  restituére  (  aitcui  ). 
Cic.  11  Spéc.  —  qqn  (le  faire 
mangor  à  sa  faim),  cibo  ali- 
quem  javare.  Cic  cibo  ac  po- 
tione  (Lrmàre  alifjaem.  Cic.  Se 
— ,  reficére  vires  cibo.  Liv. 
Allons  nous  —,  nos  curemus. 
Tac.  11  (Fig.)  Restituére,  tp. 
Cic.  (cf  rest.  tribaniciam  po- 
testatem.   Cic).  Reparâre,    tr. 
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Quint.  —  les  IciMe-)  et  les  artSi 
voy.  [faire]  renaître. 
reste,  s.  in.  Ce  qui  demeure 
d'une  chose,  après  retranche- 
ment d'une  ou  plusieurs  par- 
ties. Reliquuin.  i,  u.  Ctc.etc. 
(ex.:  qax  reliqai  aamma  (ait. 
Cic.  addendo  dedacendoqae 
l'idere,  qvnr  rcliqui  somma 
(iat.  Cic.  ohsidum  gaod  reli- 
i/uum  erat.  Liv.  qaod  belli  re- 
liquum  erat.  Liv.  nec  quod  ab 
lioste  cradelius  pati  passent, 
reliqui  qaicqaam.  fait.  Liv. 
reliqaa  belli  per^cére.  Liv. 
reliqua  ex  ou  de  epistolâ.  Cic. 
(le  reliqao  [•  quant  au  reste  -1. 
Cia.)  ;  reliquiœ,  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  reliqaiœ  copia- 
rum.  Nep.  [voy.  débris.]  spéc. 
cenâ  peractâ,  reliqaias  circam- 
stantihas  dividére.  Sen.  plai- 
yamm.  velleni  me  ad  cenam 
invitasse!,  reliquiaram  nihil 
liaberei.  Cic.  [ep.  XII,  i,  init.]). 
Qui  est  de  — ,  reliquus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (e.K.  :  r.  pars 
exercitûs.  C<es.  r.  maltitado. 
Cic.  r.  pccania.  Cic.  r.  ager. 
Liv.  qaod  i-eliqaain  est  [»  pour 
le  reste  ••].  Cic.  pecuniœ  retiquœ 
["le  r.  d'une  somme  d'argent»]. 
Cic.  reliqux  diei  partes.  Cic. 
subst.  ex  omriî  reliqao.  Cic.  de 
reliqao  [»  pour  le  reste  ■].  Cic. 
au  plur.  reliqai  reges.  Cic.  re- 
liqai omnes.  Cic.  reliqaa  diffe- 
ramas  in  posteram.  Cic.  subst. 
pars  senatorurn...  reliqui... 
Cic,  reliqaam  con^icère  [•  sol- 
der »].  Cic.  illad  brève  vitse 
reliquani.  Cic.  ace.  adv.  reli- 
qaa ["  pour  le  reste  •].  Cic. 
[Q.  fr.  I,  3,  10])  ;  ceterus,  a, 
um  ("  qui  est  de  reste,  res- 
tant, qui  est  en  surplus  -),adj. 
Cic.  etc.  (inusité  au  nom.  masc. 
sing.,  ex.  :  ceteram  exercitam 
pellëre.  Sali,  cetera  maltitado. 
■>'all.  ceteram  ornatum  malie- 
hrenx  contemnëre.  Cic.  cetera 
classis.  Liv.  omnis  cetera 
praeda.  Liv.  ceteranx  omne  in- 
censam,  est.  Liv.  de  cetera  po- 
palo.  Liv.  ordin.  au  plur.  onx- 
nes  ceterx  res.  Cic.  ceteri 
omnes  cslestes  maritimiqae 
terrores.  Liv.  ceteraqae  similia 
ou  ceteraqae  his  similia.  Quint, 
et  cetera  ou  simpl.  cetera  [gr. 
xa\  Ta  iVhi]-  Cic.  adv.  ceteram 
[•  du  reste  -].  Ter.  Cic.  Sali. 
Liv.  de  cetcro  [•  pour  le  reste, 
au  reste  -].  Cic.)  :  residuus, 
a,  um,  ailj.  Cic.  etc.  (ex.:  qaid 
potest  esse  résidai  ?  Cic.  )'esi- 
dax  pecanise  [•  le  reste  des 
dettes  •].  Cic.  subst.  residaam, 
i  ["  le  reste  ■],  n.  Cic.  au  plur. 
ri-sidaa,  oram,  [■  le  reste  •],  n. 
Saet.  [Aug.  101]).  Laisser  de — , 
relinquère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
alicui  non  modo  granam,  nal- 
lum,  sed  ne  paleas  qaidem  ex 
omni  fractu.  Cic.  voy.  laisser). 
Absol.  Restes,  t.-a-d.  dépouille 
mortelle,  reliquiee,  arum,  f. 
pi.    Cic.    Tac.    (ex.  •  r.  Iiuma- 


norum  corporam.  Tac.  [aau. 
II,  69].  Marii  reliqaix.  Cic). 
Fig.  Un  —  de  feinte,  residua 
simalatio.  Cic.  Etre  en  — , 
demeurer  en  — ,  vinci.  Cic. 
Plin.  j.  (cf.  amatar  a  me  pla- 
rimam,  nec  tamen  vincitar. 
Plin.  J.).  cedëre  ou  concedëre 
{alicai}.  Cic.  ne  p.is  demander 
son — ,  le sabripëre.Plaut.  louai- 
son  — ,  altima  experiri.  Liv. 
rester,  v.  intr.  Demeurer,  après 
retranchement  d'une  ou  plu- 
sieurs parties.  Hestàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  de  bonis  qaod 
restât  reliquiaram.  Plaat.  a- 
nam  sibi  spem  reliquam  in 
Etruscis  restàre.  Liv.  Iiic  restât 
actas.  Cic.  qaœ  [summa  studia 
amicorum]  ei  sola  in  malis 
restiterant.  Cic.  restât,  at... 
Cic.  spéc.  gui  pauci  adinodam 
restant  [-  restent,  c.-d-d.  sur- 
vivent "].  Cic.  [sen.  Itô]);  re- 
linqui,  passif.  Cic.  etc.  ex.  : 
spes  relinqaitar  Cic.  des. 
nihil  relmquitar  nisi  faga. 
Atiic.  op.  Cic.  relinqaitar,  ut 
[et  le  Subj.].  Cic.  Cœs.);  reli- 
quum  esse.  Cic.  etc.  (  ex.  : 
ex  multis  filiis  hanc  unam  for- 
tana  reliqaam.  esse  volait.  Cic. 
nihil  est  reliqai.  Cic.  victis 
nihil  fit  reliqui.  Liv.  ana  mihi 
spes  reliqua  est.  Cic.  reiiqaum 
est,  at...  Cic);  superàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  quid  superat  ? 
Ilor.  si  qaod  superaret  pecw- 
niœ  retalisses.  Cic.  qaœ  Jor 
garthic  saperaverant.  Sali, 
nihil  ex  raptis  saperabat.  Liv. 
aliqaot  horis  die  superante. 
Liv.  si  qaid  œri  meo  aliéna 
saperabit  [•  s'il  me  resta  qqoh, 
mes  dettes  payées  ■].  Cic.  spéc. 
iiter  eorum  vitâ  saperavit  ["  est 
resté  en  vie,  au  monde,  a  sur- 
vécu ■].  Cœs.y,  superesse, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  daœ  partes, 
qase  mihi  sapersant  illw- 
strandse.  Cic.  bidaum  sapere- 
rat.  Cses.  non  maltum  asstatis 
supererat.  Cœs.  quantum  ho- 
minis  avarissimi  satietati  sa- 
perfait.  Cic.  qaod  gerendis 
rébus  saper-esset.  Liv.  perexi- 
gaa  pars  illius  cxercitàs  super- 
est.  Cses,  omnes  qui  supersunt 
de  Hirtii  exercita.  Asin,  Poil, 
ap.  Cic).  Qui  reste,  reliquus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
reste);  assiduus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Suet.  (voy.  reste).  T  De- 
meurer dans  le  lieu  où  l'on 
est.  Manére,  intr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  abire,  exire,  decedére, 
fugére,  venire,  advolàre,  etc. 
ex.:  manére  in  patriâ.  Cic.  in 
vitâ  [opp.  à  excedëre  e  vitâ]. 
Cic.  domi.  Cic.  ad  exei-citam. 
Cic.  impers,  nianebitur.  Cic. 
mansam  oportait.  Ter.  [haut, 
aœ])  ;  remanére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  r.  Romœ.  Cic.  domi. 
Cic.  in  Galliâ.  Ca?s.  in  exer- 
citu.  Cic.  ad  urbem  cam  im- 
perio.  Cses.  apad  aliquem,. 
Cses.  equos  eodem  vesiigio  re- 


manëre  assacfaciunt.  Csei. 
abs.  Catalas  rcmansit.  Cic. 
par  anal,  ferram,  qaod  in  cor. 
pore  remanserat.  Nep.);  resi' 
Stère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ibi- 
Cses.  /toma".  Cic).  —  court. 
hserêre  ou  hsesitâre,  intr.  Cic, 
(Cat.  2,  6,  13).  Voy.  demeurer. 
Il  (Famil.)  Habiter.  Voy.  ce. 
mot.  Il  (Fig.)  Demeurer  dans  la 
position  où  l'on  est.  Manére, 
mtr.  Cic.  etc.  (px.  :  upud  ali- 
qaem.  Cic);  permanére,  intr. 
Cic  (voy.  demeurer)  :  rema- 
nére,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  db- 
heurer).  Il  Demeurer  dans  le 
même  état.  Manére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  mansit  (idelis.  Cic. 
manére  in  amicitiâ.  Cic.  m.  in 
fide.  Cses.  in  officio.  Cic.  [AU. 
1,3].  in  volantate.  Cic.  in  pa- 
clione.  Nep.);  permanére, 
iutr.  Cic.  etc.  (ex.:  guis  enim 
conflit  sibi  semper  id  stabile 
et  ^irmam  permansurum,  qaod 
fragile  et  caducam  sit?  Cic. 
amicitiâ  Massinissx  bona  atqae 
honestu  nobis  permansit.  Sali, 
maneo  in  volantate  et  qaoad 
ta  voles  permaneho.  Cic.  per- 
manére in  proposito  suscepto- 
qae  consilio.  Cic.  voy.  persis- 
ter); remanëre,  intr.  Cic  etc. 
(ex.:  pars  intégra  remanebat. 
Cses.  quee  [potentia  senatus] 
gravis  et  magna  remanebat. 
Cic);  stâre,  intr.  Cic 
etc.  (ex.  :  in  fide.  Cic.  stare 
opo-tet  in  eo,  qaod  sit  judica- 
tum.  Cic). 

restituable,  adj.  Qui  est  sujet 
à  restitution.  Restituendus,  a, 
um,  adj.  verb.  Cic.  Recepti- 
cius,  a,  um,  adj.  .Ict.  (cf.  re- 
cepticia  dos.  Gaj.  dig.). 

restituer,  v.  tr.  Rendre  (qqch.) 
à  sa  forme,  àson  état  régulier, 
Restituëre  ou  redigcre  in  anti- 
quam  statam.  Cic.  Redigëre  ad 
priorem    formam.     Cic.    Voy. 

RESTAURER.      RÉTABLIR.        Une 

inscription  complète,  voy.  com- 
pléter. ||  (Spéc.)  Rendre  une 
maison  dans  l'état  où  ou  l'a 
prise.  Restituëre,  tr.  Jet.  ^ 
Rendre  à  qqn  ce  qu'on  lui  a 
pris.  Restituëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  r.  fraudata  [•  le  produit 
d'un  vol.  "].  Cses.  Arpi  i-esti- 
tati  ad  Romanas.  Liv.)  ;  red- 
dére,  tr.  Cic  Liv.  etc.  (voy. 
rendre)  ;  referre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  referre  jadicia  ad  equcs- 
trem  ordinem.  Cic)  ;  retri- 
buére,  tr.  Liv.  (ex.  :  populo 
acceptam  pecaniam.  Liv.)  ; 
redbibére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
re.ndre)  ;  reportâre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  rendre);  reponére, 
tr.  Plaut.  (ex.  :  nummos  tibi 
continua  reponam.  Plaut.). 
restitution,  s.  f.  .action  de 
restituer.  ||  Action  de  rendra 
qqch.  à  sa  forme,  à  son  état 
primitif.  Voy.  restauration, 
RÉTABLISSEMENT.  ^  Action  de 
rendre  à  qqn  ce  qu'on  lui  a 
pris.   Restitutio,    onis,    f.    Jet. 
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Hfformatio,  onis,   f.    Jet.  Re- 
laiif  à  une  —,  mstitiitorias,  a, 
ain,   âdj.    Jet.    Action    en    —, 
restitutoriam   (s.-e.  ;adicium\ 
a,  n.  l/lp.  dig.  AlUmier,  pour- 
suivre qqn  en   — ,    r«t  repetëre 
ab  aliqiio.  Tac.  Faire  — âqqn, 
voy.      RESTITUER.     Recevoir     à 
tiire   de    —,   lervàre,    tr.    Cic. 
restreindre,   v.    tr.    Ramener 
à    de*    limites    plus  étroite*.  Q 
(Au    propre.)     Circumscribêre, 
tr.  Plin.  Coangastàre,  tr.  Tarr. 
Restreint,     angattof,    a,    um, 
adj.  Cic.    g    (Fig.)  Contrahère, 
tr.  Cic.  Circamscribëre,  tr.  Cic. 
(cf.  cire,   exi'jiium    alicai   iritse 
cwrricaltxm  [•  la   vie   de  qqn  à 
nne    courte   carrière    •].    tic). 
Angoitàre,    tr.    Sen.    (cf.  gaa- 
dia, patrimoniam.  Sen.VCoan- 
gastàre,    tr.    Cic.    (cf.   hœc  lex 
eoangaatâri  etiam  potest.  Cic.). 
Cogère,    tr.   Cic.    l.iv.    (cf.  alir 
qaid  in   brève.    Liv.    qaoniam 
me  ex  comparato  et  constitato 
tpatio     defemionis     in    semi- 
horse  cvu-ricalam  coegisti.  Cic). 
Artâre,    tr.    Liv.    Vell.    (cf.  in 
nrscmiis,   in  honoribas  omnia 
artata.  X.iv.[XLV,  36.  3]).— les 
li  lierai  i  tés,    rettringére   libera- 
litatem.    Sen.    —    ses    libéra- 
lité;,    redacére     liberalitatem. 
Sen .    —    les    dépenses ,     mi  - 
naére    $umptiu.    Cic.     —  ses 
dépenses,  se    — ,    modajn   fa~ 
cêre  gamptibas.  Ter.  artàre  «e. 
Jet.  —  la  liberté  d'un  citoyen, 
circamscribëre     aliqaem.    Cic. 
(voy.    umiter).   Restreint,    cir- 
camscriptas,  a,  um,  p.  adj.Cic. 
(de  Or.   I,  189).  Plin.  /.   (ep.  I, 
16,  U).  Artas,  a,  am,   adj.  Liv. 
Curt.  Tac.  Sœt.  (cf.   nameras. 
Tac.   commeatas.    Liv.    omnia 
$ibi  in  dies  artiora  es$e  vide- 
ront.   Curt.).    Voy.    étroit.    || 
(Kn    pari,    du   temps.)   Artàre, 
tr.    Vell.    (cf.    artati    tempoi'is 
spatiam.    Vell.  [1,  16,  2]).  Res- 
treint, angustas,   a,    am,    adj. 
Cir;.  circumcisat,a,  am,  p. adj. 
J'iin.    j.  (cf.    qaid    enim    tara 
lircamcisam,  tam  brève,  quam 
lu 'mini»  vita  longi$sima7  Plin. 

j.    Icp.   III,  7,    11]).   Voy.     CODRT. 

restrictif,  ive,  adj.  Qui  re=- 
iLoint.  Qui  {qaœ,  qaod)  exce- 
piionem  habet.  A.  Angustas,  a, 
am.  adj.  Cic.  Clause  —,  voy. 
BKSfRicTioN.  Il  (T.  de  gramm.) 
Oerogativus,  a,  um,  adyliiom. 

reotriction  (lat.  po^t.  restri- 
ctio.  Chalcid.),  s.  f.  Action  de 
restreindre.  Exceptio,  OBis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  cam  ea  excep- 
tione.  Cic.  »ab  hàc  exceptione. 
Cic.  exceptionem  alicai  dâre 
[•  faire  à  qqn  ses  r.  •].  Cic. 
voy.  réserve)  ;  adjanctlo,  o- 
Dis,  f.  Cic.  (voy.  réserve). 
Avec  cette  —  que...,  ita...  at... 
(ei  le  Subj.).  Cic.  Avec  cette 
fWfule  ^  que...,  ita  qaidetn  at 
(et  le  Bubj.).  Cic.  Sans  — ,nallo 
adliibito  modo.  Cic.  plané, 
«dv.    Cic.    omnino,    adv.   Cic. 
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Parler  sans  —,  libère  ou  libe- 
riai  loqai.  Cic.  limpliciter  di- 
cére.  Cic.  No  pas  souffrir  de  — , 
te  minai  non  pati.  Cic.  ||  (T.  de 
droit.)  Sans  —,  paras,  a,  um, 
adj.  Jet.  Il  (Si>éc.)  Restriction 
mentale.  Tacilas  sensii*.  A. 
Tacita  verba.  .-1. 
restringent,  ente  (lat.  ret- 
tringens,  part,  de  rettringére, 
restreindre),   adj.  Qui    resserre. 

Voy    ASTRINGENT. 

résultant,  ante,  adj.  Qui 
résulte.  Qui  (qa.v,  qaod)  ^  ou 
ef^itar    {ex    aliqaû  re.)   Voy. 

CONSÉQDENT. 

résultat    (lat.  scol.  reêultatas, 
cf.  lat.  ceci. resa/<atio.  Aag.\s. 
m.  Ce   qui   résulte.    Eventus, 
ùs,  m.  Cic.  etc.   (ex.  :  éventas 
rei.  Cses.  Cart.    éventas  reram 
'    qui  acciderant  [•  les  rés.  qu'ont 
donnés  les  affaires.].  Cic.  even- 
tus  (elix.  Vell.  lœtas.   Plin.  J. 
prosper.    Cart.    éventas    varii. 
C<es.    sine    saccessa   et    bono 
éventa.  Varr.  totius  (acti  Jadi- 
ciam  non  tam  ex  consilio  tao 
quam  ex  éventa  homines  esse 
(actaros.   Cic.   abi  liaad   qaa- 
quam  ad  spem  eventus  rsspon- 
dit.    Liv.)  ;    exitas.    ùs,    m. 
Cic.    etc.    (ex.:    eventus   atquc 
exitas  rerum.  Cic.  Cotise  con- 
ciliam  quem.   haberet  exitam. 
Caes.  cum  esset  incertas  exitas 
et  anceps    fortuna   belli.   Cic. 
ad  exitam   pervanire.  Cic.    au 
plur. /i«BC  omniameliores  exitas 
habebunt.  Cic.)  ;  eiTectus,  ûs, 
m.  Cic.  (Tusc.  II,  1,  3).   Phasd. 
Quint,  (voy.  effet,  succès).    — 
final,   finis,    is,   m.   Cic.    etc. 
(vov.    but).    —    heureux,  voy. 
SUCCÈS.    —    malheureux,     voy. 
REVERS.  Le  —   fut  que...,  quo 
factam   est,    ut   (et   le    Subj.). 
Nep.    (voy.     résulter).    Avoir 
pour   —    de...,  eo  pertinêre, 
ut...  Cic.  (voy.  AnouTiR).  Sans 
—   frustra,   auv.    Cic.  etc.  ne- 
qaiqaam.  adv.  Cic.  Voy.  inuti- 
lement, INFRUCTUEtlSEMENT,  [cu] 
VAIN. 

résulter  (lat.  scol.  resallàie, 
être  le  contre-coup  de,,  v.  intr. 
Se  produire  par  suite  d'une 
action,  d'un  fait.  Exsistére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ex  qao  ex- 
sistet,  ut  de  nihilo  quippiam 
/îât.  Cic.  exsistit  ilUid,  malta 
esse    probabilia,    qaœ...    Cic. 

vov.      PROVENIR,      [se]    PRODUIRE); 

Ëeri,  pass.  Cic.  etc.  (ex.  :  ita 
(it,  at  [et  le  Subj.].  Ci'c.  qao 
factam  est,  ut...  Cic.  etc.); 
efSci.  pass.  Cic.  etc.  ex.:  las 
rébus  eSectum  est  ut  [et  le 
Subj.J.  Nep.);  proûcisci,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ab  aliqua 
\  re.  Cic.  [parad.  3,  1].  voy.  pro- 
venir) ;  nasci,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  [se]  produirk,  prove- 
nir); glgni,  pass.  Cic.  etc.  (voy. 
provenir);  huére ,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  DÉcoui-tR.  provenir, 
émanrr);  proBuère,  intr.  Cic. 
Tac.  (voy.  découler,  sortir  [de]. 
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pRovEMfc);  manâra.  inir.  Cic 

(voy.  DÉcouLtR  [de],  dériver  [de]! 
provenir);  eoianare,  intr.  Cil-, 
etc.  (voy.  DÉcori.KR.  PROvhLsm  ! 
eWorescère  (iiaîirc  de  |coiii- 

Mie  la  fleur  naît  d«  l:<  planiej; 
lésuller  .),  intr.  Cir  (es.:  r/n.-r 
[utililas]  tamen  effl->rescil  e.v 
amicUià.  Cic.  ex  reram  cogni- 
tione  effloretcat  et  redandn 
oportet  oratio.  Cic.)  ;  redire. 
intr.  Lii'.  (ex.:  n«ccernfnr<-.<  ••.» 
otioillo  brevimuttii)lex  hellunt 
reditutam.  Liv.  [III.  68,  8];: 
sequi.  <iép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
modo  ne  somma  tarpitado  se- 
quatur.  Cic.  an  médiocre  dis- 
crimen  opinion  is  sec  at  arum  e.r 
hac  re  patetis.  Liv.  ex  his  tris- 
titia  sequitar.  Sen.  meminit 
post  gloriam  invidiam  aequi. 
Sall.'^.:  cODSequi,  flri|>.  ir.  Cic. 
etc.  (ex.:  f.x  çaci  tllaii  natnri't 
consequi,at  communem  atililu- 
tem  nostrse  anteponamas.  Cic. 
quam  eoram  opinionenx  mayni 
errores  consecuti  tant.  Cic. 
qaod  lîictam  niagnn  invidia 
consecata  est.  .Vep.  voy.  sdite, 

SUlVREi. 

résumer  (lat.  resamère,  •  re- 
prendre -),  V.  tr.  Condenser  (ce 
qui  a  été  dit  ou  écrii).  Com- 
plecti,  dép.  ir.  Cic.  etc.  (ex.  : 
paucis  verbis  sententiam.  Cic. 
complecii  hreviler  aliqaid.  Cic. 
complecti  paucis.  Cic.  oratio- 
ne.  Cic.  omni.i  unci  corn/jre- 
hensione.  Cic.)  ;  contrahère, 
tr.  Cic.  etc.  (en.:  oratinnem  uut 
ex  l'crbo  ditat:.ire  aut  in  ver- 
barn  contrahère.  Cic.  voy.  res- 
serrer); concludére,  tr.  Cic. 
A'cp.  (ex.  :  c.  uno  volamine  vi- 
taiu  excellentiam  virorum  com- 
plariam.  Nep.  omnia  (erê  qa:e 
sani  conclusaartibas,  dispersa 
ac  dissipata  qaondam  fuerant. 
Cic.);  coWgâre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
annoram  septingentorum,  me- 
moriam  uno  libro.  Cic.).  Se  — , 
brevi  comprehendére.  Cic.  (cf. 
at  brevi  comprehendam.  Cic). 
complecti  paucis.  Cic.  (cf.  lit 
paucis  complectar.  (.'ii:.).  Poui' 
me  — ,  brevUatis  causa.  Cic. 
Action  de  — ,  coactio,  onis,  t. 
Jet.  ;voy.  ci-après).  ||  Au  part. 
pas?é  pris  substantivt.  Résumé, 
coznplexio,  onis,  (Cic.  etc. 
(ex.:  complexio  brevis  totius 
negotii.  Cic.  cf.  Cornif.  [rhet. 
II,  28;  iOl.  Quint.  [V,  U,  5;  '.>]); 
coBcluEio.onis,  f.  C'ic.Quiiit. 
(ex.  :  c.  rationis.  Cic.  c.  breiii^. 
Cic.)  ;  coactio,  onis,  r.  Jet. 
(ex.:  causa;  in  brève.  Gaj.  [in^i.. 
IV,  15]  ;  enumeratio,  onis 
f.  Cic.  etc.  \tr.iil.  (lu  av.  àvci'/.î- 
!iia)a'!a)(iii:.  cf.  Cornif.  [rhot.  II. 
1.7].  Cic.  [inv.  1,^.5;  ySJ.  Quint. 
[\'i.  1,  1],  voy.  récapitulation;; 
index,  dicis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
index  iegis.  Cic);  sumzna,  SB, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  ut. eoium,  (jvx 
dixi,  fammam  factam.  Cic. 
propositù  ejas  vit.r  summa. 
Suet.,.    L'n   résume*.  c.-<i-d.    un 
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livrB  abrégé,  un  abrégé,  voy. 
Anitâcd.  SOMMAIRE.  Un  —  hieto- 
TU{i\e,brevisexpositio(o\i  enar- 
ratio)  historUe.  Cic.  En  résu- 
mé, au  résumé  (pour  résumer), 
in  summâ.  Cic.  in  omni  sam- 
mô.  Cic.  deniqae,  adv.  Cic.  En 
résumé,  je  suis  d'avis  que. . ., 
samma  judicii  met  spectat  at 
(et  I9  SuDJ.).  Cic.  deniqae.  Cic. 
i  Résumer,  c.-à-d.  faire  le  fond 
fie.  Continére,  tr  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaod  rem  continet,  qua; 
rem  continent  [•  ce  en  quoi  se 
résume  toute  1  affaire  »].  Cic. 
(jiiod  maxime  rem  causamgae 
continet.  Cic.  qaas  maxime 
rem  continerent  Srant. . .  Liv . 
çuod  hanc  locum  continet,  de 
quo  agimas.  Cic.  videamus  de 
«itmmo  bono,  quod  continet 
philosophiam.  Cic). 
résumption  (lat.  post.  resum^ 
ptio.  Jal.  Rulin.),  s.  f.  (Arcli.) 
Action  de  résumer.  Complexio, 

Onis,   f.  Cic.  Voy.   RÉSUMER. 

résurrection  (lat.  post.  re«ar- 
rectio.  Tert.),  s.  f.  Action  de 
ressusciter.  lieditas  {mortui, 
mortuorum)  in  vitam.  A.  —  do 
la  chair,  recorporatio,  onis,  f. 
'J'crt.  Il  (Fig.)  Famil.  Guérison 
inattendue  d'un  malade.  Re- 
creatio  a  longinqao  morbo 
ou    a     longinquâ    segritadine, 

Cic.    Voy.   RÉTABUSSEMENT. 

rétablir,  v.  tr.  Etablir  de  nou- 
neau.  iDStauràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  sacripciwn.  Cic.  sacra. 
Liv.  Judos.  Liv.).  Voy.  ^tabur; 
(de]  NOUVEAU.  1  Remettre  dans 
son  établissement  primitif. 
Restituëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
provinciam  in  antiquum  sta- 
tam.  Cic.  aliqaid  in  pristinam 
dignitatem.  Cic.  Acarnanas  in 
antiqaam  formulam  jarisqae 
ac  dicionis  /Etolorum.  Liv. 
aliquem  in  regnam,.  Nep.  ali- 
quem  in  integram.  Cses.  in  an- 
tiqaam gratis;  locam  restitui. 
Cic.)  ;  Teconciliâre,  tr.  Cic. 
etc.  (au  fig.  ex.;  r.  existimatio- 
nem,  Judicioram.  Cic.  pacem. 
Nep.  gratiam,.Cic. gratiam  cam 
aliqao.  Jasin.  amicitiam.  de 
intégra;  concordiam..  Liv);  re- 
colere,  tr.  Cic.  Tac.  (ex.:  ima- 
gines sabversas.  Tac.  au  fig. 
r.  dignitatem..  Cic.  decas  avi- 
tum.  Tac.)  ;  refovére ,  tr. 
Plin.  j.  (ex.  :  disciplinam  ca- 
stroram  lapsam  exstinctam- 
qae.  Plin.  /.  ).  |  Remettre  en  bon 
état.  Restituëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  rem.  Enn.  fr.  Liv.  res  per- 
aitas.  Liv.  aciem,  prceliam,  par 
gnam..  Liv.  sanitatem..  Plin.  j. 
depravata.  Cic.  vim,  [»  ce  que 
la  violence  a  endommagé  ■]. 
Cic);  reditttegràre,  tr.  Cic. 
eti'.  (ex.:  r.  vires.  C'a's.):  refo- 
vére, tr.  Vell.Tac.  (ex.:  vires. 
Vell.  Tac.)  ;  renovâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ex  morbo  velut 
renovatas  flos  javentœ.  Liv.). 
Absol.  —  qiin,  ad  sanitatem 
revocâre  aliqaem.  Cic.   sanâre 
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aliqaem.  Cic.  alicui  sanitatem 
restituëre.  PUn.  Se  —  en  santé 
et,  absol.,  se  — ,  convaJescê- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  non 
legri  omnes  convalescunt.  Cic. 
non  omnes,  qui  carari  sepassi 
sant,  convaiescant.  Cic.  fig. 
ut  convalescére  aliquando  et 
sanari  civitas  posset.  Cic.)  ; 
exsurgëre,  intr.  Cic.  (voy.  [se] 
relever). 
rétablissement,  s.  m.  Action 
de  rétablir.  Restitutio,  onis, 
f.  Cic.  Suet.  {ex.:domûs.  Saet. 
au  fig.  r.  fortanse.  Cic.  r.  li- 
berlatis.  Val.-Max.  r.  damna- 
toram.  Cic.)  ;  refectio,  onis, 
f.  Suet.  (ex.:  Capitolii.  Sact.); 
recreatio,  onis,  f.  Plin.  (ex.: 
r.  ab  a'gritudine.  Plin.  [XXII, 
102]);  integratio,  onis,  f. 
Ter.  (voy.  renouvellement,  re- 

COM.MENCEMENT)  ;     lOdUCtiO ,   O- 

Dis,  f.  Cic.  (ex.:  r.  régis.  Cic). 

Voy.   RÉTABLIR. 

retaille,  s.  f.  Ce  qu'on  retran- 
che en  taillant.  Voy.  rognure. 

retailler,  v.  tr.  Tailler  de 
nouveau.  Iterum,  (ou  denuo) 
secâre  ou  patâre.  À.  Retondê- 
re,  tr.  Plin. 

rétamer,  v.  tr.  Etamer  de  nou- 
veau. Voy.  ÉTAMER,   SOUDER. 

rétameur.  Voy.  étameur. 

retaper,  v.  tr.  Remettre  en 
état  (ce  qui  a  été  froissé,  bos- 
sue). Voy.  RÉPARER.  Il  (Fig.) 
Famil.  Corriger  (une  œuvre 
littéraire).  Voy.  retoucher. 

retard,  s.  m.  Le  fait  d'arriver 
trop  tard.  Mora,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  moram  alicai  ou  ali- 
cui rei  inferre,  afferre  ou  fo- 
cëre.  Cic  [Verr.  II,  5,  6ié,  165; 
inv.  I,  9,  12].  nullam  moram 
conscendendi  facëre  [•  s'em- 
barquer sans  retard  ■].  Cic. 
nullam  moram  rebellandi  fa- 
cëre. Cic.  morse  ad  decernen- 
dam  bellum  aactorem  fuisse 
[XXXI,  iO,  9;  cf.  XXI,  /.5, 9] 
nalla  ad  decedendum,  erit  mo 
ra  ["  je  partirai  sans  r.  »].  Cic. 
res  habet  [-  comporte  ■■]  aîiqnid 
morse.  Cic.  nihil  morse  habère 
[■  ne  souffrir  aucun  r.  ••].  Cic. 
et  \bona  Sthenii^  vcndidisset, 
si  tantalam  morœ  (uisset,  quo 
minas  ei  pecunia  illa  numera- 
retur  [«  s'il  y  avait  eu  le  moin- 
dre retard  dans  le  paiement  de 
la  somme  qui  lui  .  tait  jdue  ■]. 
Cic.  nullam  exoriri  m,oram 
posse,  quo  minus  diriperentur. 
Cœs.  [B.  C.  II,  12,  6].  nallam 
moram  interponendam,  puta- 
vimus,  quin  videremus  homi- 
nem  [•  nous  avons  pensé  qu'il 
fallait  voir  notre  homme  sans 
retard  •].  Cic.  haad  ullam  in- 
lercessaram.  moram  quin  urbs 
ei  traderetur.  Liv.  nulla  mora 
fada,  quin  Pœnas  in  aciem  edu- 
ceret.  Liv.  moram  mihi  nallam 
fore.  Cic.  sine  morâ.  Cic.)  ; 
cessatio,  onis,  f.  Plaat.  (Pœn. 
79A).  Cic.  (ex.:  furtum  cessa- 
tionis  quserëre  [»  se  mettre  ex- 
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près  en  retard  pour  frustrer 
qqn  d'une  lettre  •].  Q.  Cic.ap. 
Cic.  [ep.  XVI,  26,  2J);  commo- 
ratio,  onis  [«  action  de  s'aiTê- 
ter  .),  f.  Cic.  Qaint.  (ex.:  c. 
tabellarioram.  Cic);  cuDCta- 
tio  ,  onis,  f.  Cic.  etc.  (souv. 
avec  mo/-a  [cf.  canctatio  et 
mora.  Cic  c.  aat  mora.  Cic] 
ou  avec  tarditas  [cf.  c.  et  iar- 
ditas  ou  c.  tarditasque.  Cic], 
ex.:  superiorum  dierum  [-  pen- 
dant les  jours  précédents  •]  Sa- 
bini  canctatio.  Cœs.  catlidâ 
[•  calculé  »]  cunctatione.Saet. 
habes  cunctationis  mecn  cau- 
sas. Plin.  j.  magno  illi  ea  c. 
stetit  ["  lui  coûta  cher  -].  Liv. 
iis,  abjectâ  omni  cunctatione, 
adipiscendi  m.agistratas  et  ge- 
renda  res  pablica  est.  Cic.  de- 
diiio  sine  cunctatione  est  facta. 
ta.  Liv.  cunclationem  non  re- 
cipëre  [•ne  pas  souffrir  de  r..]. 
Liv.).  Qui  est  en  -,  serus,  a, 
UD5,  adj.  Cic.  (ex.:  sera  grafa- 
latio.  Cic.  hiems  magis  serii. 
Liv.  voy.  tarder,  tardif).  Etre 
en  — ,  cessâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  si  tabellariinoncessarint. 
Cic).  Il  (Parext.)  Le  fait  d'arri- 
ver plus  tard  que  d'ordinaire. 
Mora,  se  ,  f.  Cic.  (ex.  :  incide- 
runt  morse  qaœdam  comifiis. 
Cic._  voy.  ci-dessus)  ;  cessatio, 
onis,  f.  Cic  (voy.  ci-dessus); 
dilatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  comitiorum.  Cic.  absol.  sine 
dilations.  Liv.  res  dilationem 
non  recipit  ou  non  patitar. 
Liv.  omnem  dilationem  discii- 
tére.  Cic);  prolatio,  onis.  f. 
Cic.  (voy.  remise)  ;  sustenta- 
tio,  f.  Cic.  (ex.  :  habère  [«  ad- 
mettre »]  aliqaam  sastentatio- 
nem.  Cic.  [inv.  II,  IJ16);  reten- 
tio ,  onis  (•  retards  dans  le 
paiement  d'une  dette  »),  f.  Cic. 
(Att.  XIII,  23,  3  ;  25,  1).  T  Le 
lait  d'agir  plus  tard  qu'il  ne 
faut.  Mora,  se,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
ci-dessus) ,  Tetardatio,  onis, 
f.  Cic  (ex.  :  unde  est  adhuc 
bellum  tractam,  nisi  ea  retai— 
datione  et  morâ?  Cic.  [Phil.  5, 
30];.  Sans  — ,  protinus,  adv. 
Cic.  statim,  adv.  Cic  continao, 
adv.  Cic. 

retardataire,  adj.  Qui  arrive 
en  retard.  Lentus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  nomina  [•  débiteurs  •] 
lonta.  Sen.).  Subst.  Un  — , 
morator,  oris,  m.  Liv.  Une  — , 
tarda  ou  lenta  muiier.  A.  Les 
— ,  morati,  oram,  m.  pi.  Liv. 
Ils  punissent  les  — ,  tardantes 
paniant.  Plin. 

retardateur,  triée,  adj.  Qui 
retarde.  Moratorius,  a,  um, 
adj.  Jet.  Voy.  dilatoire. 

retardation  (lat.  retardatio. 
Cic),  s.  f.  Action  de  ralentir  le 
mouvement    d'un    corps.    Voy. 

RALENTISSEMENT. 

retardement,  s.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion de  retarder.  Retardatio, 
onis,  f.  Cic. 

retarder,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
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Faire  arriver  plus  tard  qu'il  ne 
faut.    HeJaraâre,  tr.  Cic.  etc. 
ex.:  aliqiu^m  in  vii.  Cic.  mu- 
Ueram  mentes  ret<irdati.  Plin.Y, 
lardâre,  tr.  Cic.   etc.  (ex.:  t. 
protectionem.     Cic.     carsum. 
Cic.    impetain    hoatium.   Coea. 
nos     etesix    tardtiriuU.  Cic.). 
znorari  ,      dep-      f.       Liy, 
;ex.:  aliqaem  ab   itinere.  Liv. 
a  fagà.    Liv.  on  dit  aussi  mo- 
ram  alicai  (acéré,  afferre  ou 
infeire.  Cic.  morse  esfc  alicai. 
Ter.  cf.  legatio  moram    et  tar- 
ditatem  afferret  bello.  Cic.  ta 
nullam    mornm    intcrposaisti 
gain   maximo    gaadio   fraere- 
mur  [•  tu  n'as  pas  voulu  r.  mon 
bonheur  •].  Cic.)  ;   remorari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:   aliqucm 
Haut.  Cic.  iter  alica/us  Sali.); 
demorari  ,   d.p.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    d.   aiiqaem  ac  detinêre. 
tentai,  ap.  Cic.  diatias  aiiqaem 
Cic.  agmen  novissimam  [•  l'ar- 
rièro-gardô"].  Cœs.  iter.  Cœs.); 
detiDère,  tr.  Cœs.  (ex.:  d.  aii- 
qaem.    des.      voy.    retenir); 
distinère,    tr.   Cw.   etc.  \ex.: 
pacem,    rem.    Cic.    victoriam. 
Csea.).  Il  Différer.  Voy.  diffétieb, 
REMETTRE.  H  Faire  a^ir  plus  tard 
qu'il  ne  faut.    Retardâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  valnere  retarda- 
tas.  Liv.)  ;  morari.   dép.    tr. 
Cic.    etc.    (voy.    ci-dessus,   de 
même  que  pour  les  autres  ver- 
bes i.  Il    Par  anal.)  Rewrder  une 
horloge!    Voy.    ralentir.   ||    V. 
intr.    Arriver    plus    tard    qu'à 
l'ordinaire,   sérias  solito  veni- 
re.  Cic.    \\    Agir   plus  tard  que 
d'ordinaire.      Morari ,     dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  morari  ali- 
cai   bellam    in(erre.  Cic.  voy. 
TARDERA    11  (Par  anal.)  Une  hor- 
lose  qui  — ,  voy.  lent. 
retàter,    v.  tr.  'Tâter  de    nou- 
veau. Retractâre,  tr.  Cic.  Fig. 
Iteram  tentàre.  A.   Regaalàre, 
tr.  Cic. 
reteindre,   v.   tr.  Teindru  de 
nouveau.      Bis    tingëre.     Plin. 
Iteram  (ou  rursos)  tingére.  A. 
Reteint,  dibaphas,  a,  am,  adj. 
Plin. 
retendre,  v.  tr.  Tendre  de  nou- 
veau. Iteram  tendëre   ou    con- 
tendére.  A.  —  un  arc,  tendëre 
ai-cam  laxatam.  PKœd. 
retenir,    v.    tr.   Ne  pas   laisser 
aller.  ||   lEn    pari,  des   pcr.-on- 
nes.j   Hetinëre,  tr.   Cic.   etc. 
(ex.:    qaid    nanc    me  rétines? 
Plaat.  conciliam  dimittit,  I.is- 
cum    retinet.    Cœs.    niai    jam 
profectj.  sont,   retinebis  homi- 
nea.  Cic.  legatos  retinére  [opp. 
à  din^ittéref.  Liv.  milites  in  lo- 
cf).   Ciea.    legiones    ad    arbem. 
Cixg.  venit    Varro    ad    me,    et 
qaiilem  ifl   tempas,  at  retinen- 
das  entet  {•   il   fallut  le  retenir 
à   diner  ■].    Cic.  biduam  tem- 
oestata  retentas.  Cœs.  aliqwim 
obaidem    [•    comme    otage    ']. 
Cas».);  tenére,tr.  Cic.  etc. (ex.: 
aliquem    in  offtcio.   Caea.  ali- 
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qaem   in   servitute.   Ca-s.   reli- 
gione     teneri.    Cic.    tenêre    se 
[.  se  retenir  •].    Cic.  risanx  te- 
nêre [-  se  r.  do  rire...    •].  Cic. 
Uor.y,  continêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:    milites.    Ca-a.    manipalos 
ad  signa.  Cs-s.   ceteros   in   ar- 
mis.  Liv.  legiones  ano  in  loco. 
Cœs.   aiiqaem  vincalis    Romœ 
[•  qqn   en   prison    à   Rome   •]. 
Saet.   par  ext.   aliqttem   in   ei 
exei-citatione.   Cic.  aliqdem  in 
officio    sao.   Cornif.    Ihlgas  in 
of(icio.  Cses.    tempestates    nos- 
tros   in   castris    continaerunt. 
Cxs.  rogo    ut  veniat,  qaia  me 
recens  adkuc  lactus  limine  con- 
tineret.    l'Un.  j.    si   sai   Juris 
(inibas     matronas     contineret 
pador.  Liv.  de  omnibus    rebas 
[»  en  toutes  choses  •]   c.    se  ab 
assentiendo.  Cic.  contineo  igi- 
tur  me,  ne  incognito  assentiar. 
Cic.   at   contineant   se  milites, 
ne    studio    pagnandi    longias 
progrediantar.  Cvs.  exercitum 
continêre  [•  retenir  son  armée, 
la   tenir  sous   sou   autorité    ■•]. 
Cic.  reliques    Macedonas.  Liv. 
severitas  imperii  eoscontinuit. 
Liv.  metum  continuisse  ad  eam 
diem      Hispanoram      animas. 
Liv.);   detinêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  aliquem  pede  apprehenso. 
■Saet.  aliqaemad  villam.Plaut. 
Romano  bello  in  Italiâ  detine- 
ri.  Liv.);  sustinére,  tr.   Cic. 
etc.  (ex.:  se  a  /apsu  [•  se  r.  do 
glisser  •].   Liv.  s.  se.  Cic.  Liv. 
se  ab  assensa.    Cic.     se    a   re- 
spondendo.  Cic.  me  sustinebam 
ne  ad    te    prias    ipse    aliqaid 
scriberem,   quam...    Cic.    [ep. 
IX,  8,  1]);  SlStère,  tr.  Liv. (e\.: 
s.  se   ['    se   retenir,  quand   on 
court  -].   Liv.);  coercére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  oùlites.  Cses.  ja- 
ventatem.  Cic);  cohibère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliquem  in  vin- 
calis.  Cart.   milites    intra    ca- 
stra. Cart.  tempestatibas  cohi- 
beri  in  povtibas.  .■iact.  b.  Afr.); 
inhibére,    tr.    Cic.    etc.  (ex.: 
aliquem.  Cic .  si  te  illius  accrba 
imploratio   et  vox  miserabilis 
non  inhibebat.  Cic.  manu  suos 
inhibens,  ne  capesserent  prœ- 
lium.  Cart.];  coinprimére,y. 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  gestientes.  Cic. 
magis  e  re  publica  visam  com- 
primi    ac    sedari    exaspérâtes 
Ligures.  Liv.  quam  [multitudi- 
nem]  corpora  [•  les  cadavres  >] 
conjaratiirum    eo    me<u    com- 
pressorunt,  ut...  Liv. comprime 
tu.  Plaat.  vix  comprimer,  quin 
f»  j'ai    peine  à   me    r.   de...  "]. 
Plaat.);  morari,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  morari  [•  retenir  l'en- 
nemi   ■•]    atque   impedire   iter. 
Cœs.    obsistêre    atqae    morari 
[•   retenir    l'eiinerni     -].     Cxs. 
nulle  morante  arrcptas  a  via- 
tore.  I.iv.  nihil  te  meror  [•  je 
ne  vous  retiens   plus  '1.    Cic); 
demorari,   dép.   tr.  Cic.   etc. 
lex.:  aliquem  diu.  Cic);  retar- 
dâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.-  aiiqaem 
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in    via.    Cic.     inandationibixs 
Tiberis  rctardari.  Saet.);  obS- 
tringére,   tr.    Cic.    etc.    (ex.: 
aliqaen\  tegibas.    Cic).    Sa   — 
(ne  pas  s'abandonner  ;X  la  pas- 
sion), sibi  impcràre.  Cic.  Se  — 
sur    la    nourriture,    temperàre 
sibi  a  cibo.  Cela.  Se  —  (ne  pas 
satisfaire   un    besoin    naturel), 
necessitati     non    parère.     Q. 
(d'apr.  Cic).  Retenu,  modera- 
tas,  a,  um,  p.  adj^.  Cic.  nxodes- 
tus,  a,  um,  adj.  cic.  Sen.  tem- 
peratus,  a,  um,  p.   adj.  Cic.  ^ 
(Eu  pari,  des  choses.)  Retiné- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  armoruni 
parte  tertià  celatâ  atqae  in  op- 
pido   r-etentà.    Cœs.  merccdem 
retinére.   Plaat.   hune   morem 
asqae  adhac.   Cic.   memoriam 
saw  pristinœ  virtatis.  Cœa.  ali- 
qaiJ  n\emoriâ.  Cic);   tenère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ut  qao  major 
se   vis   aquie   incitavisset,  hoc 
artius  illigata  tenerentur.Cœs. 
par  ext.  aliquid  memoriû  tenê- 
re. Cic.  terra  tenetar  natu  sao. 
Cic);  continêre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:    quadratas    régulas    de^- 
gunt,quœlateres ['les  briques»] 
contineant.  Cœs.    naves  minus 
commode  copulis   contineban- 
tur.  Cœs.  ferulœ    circumpositœ 
ossa  in  sede  suà  continent.Cels. 
difficile  est  continêre,  qaod  ca- 
père  non  posais.  Curt.  alvus  ar- 
ci:t   et  continet,    qued   recipit. 
Cic.  spéc.  memoriœ  duplex  vir- 
tus,  facile  percipëre  et  (ideliter 
continêre.  Cic.  velox  milii  me- 
moria  erat  ad  continenda,  qax 
acceperam.  Sen.  rh.  mollis  la- 
na  quœ  humorem  intus  conti- 
neat.  Gels,  lapides  rotundi,  qui 
et      contineant     humorem     et 
transmittant.   Plin.  ut  scrobes 
qaam  maxime  accipiant  aqaam 
et  contineant.  Plin.    par    ext. 
animam  [<•  sa  respiration  •]  in 
dicendo.  Cic  spiritum  diutius. 
Cels.     spiritum     in    natnndo. 
Plin.  c.  risum.  Cic  vix  c.  la- 
crimas.    Plaat.    diligentissimê 
c.  linguam.   Cic  petulans  non 
lingaam,  non  manum  continet 
['  ne  retient   ni   sa   langue,  ni 
son  bras  •].  Sen.);  cohibère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  diu  lacrimas. 
Plin.  j.   farorem  alicujus^    ne 
Alpium,  quidem  maro  contineri 
posse.  Cic.  iracandiam.   Cic); 
comprimère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
alicajas  impetum.  Cic.  compri- 
mant animes  sues.  Cic);  alli- 
gâre,    tr.    Liv.    (ex.:    ancora 
|Uliodiae  navis]  unco  dente  ve- 
lut  manu  ferreà    injecta  alli- 
ijavit    alleriua    proram.    Liv.); 
arcêre,  tr.  Cic  (ex.:  alvus  ai- 
cet   et    continet    quod    recipit. 
Cic).  1  iSpéc.)  Ne  pas  se  dessai- 
sir de   qqch.  Voy.   garder,  [s'] 
APPROPRIER.  Il  Se   faire  réserver 
qqch.  Prospicëre  ou  sibi  prns- 
picëre  aliquid,   Cic.    l'etr.    (cS. 
navem  prespicére.  Val.-Max.]. 

VûV.    Itl'sIlItVhR. 

rétention    (lat.    retentio,  Jet. 
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Ceel.-Aar.),  s.  f.  Action  de  rete- 
nir. Voy.  RETCsuE.  Il  (Spéc.)  — 
d'urine,  stranijuria,  ai,  f.  Cato. 
angastise  ou  tormina  urina. 
Plin.  Avoir  une  —  d'urine  , 
iirinam  difficaltev  reddcre.  Cels. 

I  (Droit)  Faculté  accordée  au 
créancier  de  retenir  un  gage. 
Retentio,  onis,  f.  Jet.  ^  (Kig.) 
Action  do  retenir  par  la  mé- 
moire.   Voy.    lib'HOIRS,  SOUVENIR. 

retentir,  v.  intr.  Renvoyer  un 
sou  éclatant.  Sonâre,  intr.  Cic. 
Hesonàre,  intr.  Cic.  Peraonàre 
Intr.  Cic.  (cf.  domas  personat 
cantibus.  Cic).  Sirepere,  intr. 
Sali.  Tac.  (cf.  strepére  vocibus. 
Sali.  Tac).  En  pari,  de  l'écho: 
reboùre,  intr.  Ùatall.  Virrj.  — 
bruyamment,  percrepâre,  intr. 
Cic.  (cf.  p.  vocibus  mulicmm. 
Cic.  —  de  cris,  de  hurlements, 
conclamàiv,  intr.  Cic.  —  de 
cris  perçant?,  sauvages,  conso- 
nàre  nialatibus.  Tac.  ululâre, 
intr.  Virg.  —  de  tous  côtés  ou 
autour,  circamsonàre,  intr.  et 
tr.  Liv.  (cf.  cir.  ulalatibas.  Liv. 
clamor  cirCMmsonat  hostes. 
Liv.).  Faire  — ,  persondre,  tr. 
Liv.  (cf.  p.  locum  tumutta. 
Liv.).  Il  Fig.  Voy.  célédrbr.  Fai- 
re —  du  bruit  de  sou  nom, 
iniplëre  [Siciliam)  famà  nomi- 
nis.  Cic  Liv.  ^  Rendre  un  son 
éclatant.  Sonitum  reddcre.  Cic. 
ou  dâj-e.  Petr.  ou  referre.  Plin. 
Referre  sonwn.  Cic.  Sonàre, 
intr.  Cic.  Personâre,  intr.  Liv. 
(cf.  lilulatus  qui  persoruint  totâ 
arbe.  Liv.).  Resohûre,  intr.8<?ii. 
Strepére,  intr.  Cic.  —  foi-ce- 
ment,  latràre,  intr.  Cic.  toniire, 
intr.  Virg.  Du  côté  des  Ro- 
mains, les  trompettes  retentis- 
sent, ab  Romanis  tubx  canunt. 
Liv.  Un  grand  cri  retentit,  vox 
inijens  édita  est  {ex  silvâ).  Liv. 
Mille  cris  confus  retentissent  de 
toutes  pans,  clamor  oinnia  va- 
riis  vocibas  complet.  Liv.  Le 
cri  •  au  feu!  aux  ai-mes!  ■<  re- 
tentit, conclamant  incendiam. 
Liv.    conclamant    arma.    CepS. 

II  Par  est.  —  dans  la  tête,  in- 
crepàre,  tr.  //or.  Voy.  assour- 
dir ,  ÉTOURDIR.  —  dans  les 
oreille^,  insldére  aaribas.  Plin. 

j.    Il    (Fig.)    Voy.    PÉNÉTRER,    ÉCHO. 

retentissant,  ante,  adj.  Qui 
retentit.  Sonans,  p.  adj.  Cic. 
Vocalis,  e,  adj.  Ov.  Plin.  Qaint. 
Tac.  (cf.  i^.  sonus.  Tue.  verba 
vocaliora.  Quint.).  Scène  — , 
resonans  theatrum.  Cic.  La  mer 
— ,  mare  murmuruns.  Cic. Bruit 
— ,  sonor,  oris,  m.  Lucr.  Virg. 
Tac. 

retentissement,  s.  m.  Action 
de  retentir.  Sonitus.ûs,  m.  Cic. 
Rasaltans    sonus.     Plin.    Voy. 

ÉCLAT,   ÉCHO.  Il  (Fig.)    Voy.    BRUIT. 

Avoir  du  — ,  famâ  celebrari. 
Cic. 
retentom,  s.  m.  Article  faisant 
implicitement  partie  d'un  ar- 
rêt, sar.s  y  être  inséré.  Reten- 
tum,  i,  .\'  Lut.  scolast.  ^  (Fig.) 


Arch.    Ce  qu'on   dissimule   par 
duplicité.  Voy.  restriction. 

retenue,  s.  f.  Action  de  rete- 
nir. Il  (Kn  pari,  d'une  chose.) 
Câble  de  — ,  ancorarius  (unis. 
Cxs.  La  —  de  l'eau  (dans  une 
écluse),  retenta  aqua.  Plin.  — 
de  chasse,  cataracta,œ,  f.  Plin. 
j.  —  sur  un  traitement,  prseci- 
puam,  i,  n.Suet.  (voy.  prélève- 
ment). Il  (Fig.)  Ce  que  retient  la 
mémoire.  Qua;  memoria  tenet 
ou  continet.  A.^{En  pari,  d'une 
personne.)  Spéc.  Privation  de 
récréation  ou  de  sortie.  Mettre 
un  élève  en  — ,  discipulum  re- 
tinêre.  A.  \\  (.Arch.)  Retenue  de 
poupe.  Classiarii  milites  ad 
taendam  puppim,  dispositi.  A. 
1  Action  de  se  retenir.  Vere- 
cundia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
meam  stultam  verecandiam! 
Cic.  omissâ  in  id  verecundiâ. 
Liv.);  modus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(e.\.:  lurlendi  est  quidam  modas 
retinendas.  Cic.  voy.  mesurk); 
moderatio,  onis,  "f.  Cic.  etc. 
(ex.:  moderatio  iyi  cibo  quoque 
adhibenda  est.  Cels.  mcidcu.- 
tione  et  temperatione  fui'i.'t-i 
Cic.  moderatio  dicendi  \-  .i>; 
langage  »].  Cic);  znodesiia. 
SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  humanuas 
et  modestia  Tironis.  Cic.  Ji 
meani  cum  in  omni  vità,  iun\ 
in  dicendo  moderatiûneni  ino- 
destiamqae  cognosti.''.  Cic.  ). 
Avec  —,  modeste,  adv.  '.'iV. 
etc.  (ex.:parum  modeste  [ccisse 
eum.  Suet.).  Sans  — ,  petulan- 
ter,  adv.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  vi- 
vëre.  Cic.  in  aliquem  invehi. 
Cic). 

reterçage  et  retersage,  s.  m. 
Action  de  retercer.  Quarta  pas- 
tinatio.  A. 

retercer  et  reterser,  v.  tr.  La- 
bourer une  quatrième  fois  (la 
vigne).    Quartum  pastinâre.  .'i. 

rétiaire,  s.  m.  fAnliq.  rom.) 
Gladiateur  armé  d'un  filet.  Re- 
tiarius,  ii,  m.  Val. -Max.  Quint. 
Saet.  Fourche  de  — ,  fascina, 
a',  f.  Jav. 

réticence,  s.  f.  Action  de  taire 
à  dessein.  Dissimulatio,  onis, 
f.  Cic.  User  de — ,  dissimulâre, 
tr.  Cic.  reticêre,  tr.  Cic.  Des 
— ,  suspensa  et  ohscura  verba. 
Tac.  Il  (Rliétor.)  Figurequi  con- 
siste à  feindre  d'omettre  une 
chose.  Reticentia,  a;,  i'.  Cic. 

réticulaire ,  adj.  Qui  a  la 
forme  d'un  réseau.  Reticiilatus, 
a,  um,  p.  adj.  Plin. 

réticulé,  ée,  adj.  Qui  imite  un 
réseau.  Reticulatus,  a,  um,  p. 
adj.  Plin. 

rétif,  ive,  adj.  En  pari,  d'une 
monture,  qui  s'arrête  ou  recule 
au  lieu  d'avancer.  Contumax, 
adj.  Cic.  Tenax,  adj.  Liv.  (cf. 
ten.  equus.  Liv.).  Chevau.\  — , 
eqai  impotentes  regendi.  Liv. 
Taureau  — ,  retractans  juven- 
cus.  Col.  Il  (Fig.)  Très  indocile. 
.As^per,  a,  um,  adj.  Ilor.  (cf. 
monitoribas  asner.  Ilor.).  Con- 


tumax, adj.  .Ven.  Refractariiu , 
a,  am,  adj.  Sen. 

rétine,  s.  f.  Membrane  formée 
au  fond  de  l'œil  par  l'épanouis- 
sement du  nerf  optique.  Retio- 
lam  ocnli.  A. 

retirade,  s.  f.  (Arch.)  Retran- 
chement fait  derrière  un  ouvra- 
fo  pour  prolonger  la  résistance. 
'erfagium,  ii,  n.  Cic 

retirement,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion de  se  retirer.  Voy.  retrai- 
te. 1  Spec.    Le  —  des  muscles, 

voy.    RÉTRACTION,   CONTRACTION. 

retirer,  v.  tr.  Tirer  hors  d'un 
lieu.  Retrabêre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  aliqacm  e  loco.  Cic.  Sali.]: 
detrabére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
de  digito  anatun\.  Ter.  alicui 
de  digito  anulum.  Cic.  d.  ves- 
tem.  Cic.  voy  ôter,  enlever)  ; 
extrabéra,  tr.  Cic.  etc.  <ex.  : 
retia.  Suet.  rete  ex  aquâ.  Plaut. 
ferrum.  Nep.  telum.  Liv.  te- 
îum  e  corpore.  Cic.  cuttrum  e 
vulnere  Lucretiae.  Liv.  nequitia 
est  ut  extrahas  nnergére  [il- 
luml,  evertére  ut  exsascites, 
al  emitra)  includére.  Sen.  [ben. 
VI.  ïti.  1|  copias  ex  hiberna- 
i:u.'i,<  .V«fi  H^es,  3,  U])  ;  sub- 
trahètt)  •  rciirer  de  dessous  ; 
retirer  îurllvenient  •),  tr.  Cic. 
etc  (e«  ■  sal.'tractus  Numida 
morlii.'i  iuperinculianti  Roma- 
n.j  vivus.  Liv.  [.VXII,  51,  9]. 
n;t.'iii  cil-am.  Cic.  hastatos  ex 
acie.  Liv.  milites  ab  dextro 
cornu.  Liv.)  ;  abdére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pédestres  copias  ab 
eo  locu  abditas.Cses.  antequom 
le  sot  abderet.  Cic.  abdére  se 
in  intimam  Macedoniam.  Cic. 
se  Arpinum.  Cic.  se  in  bibliO' 
thecam,  in  litteras.  Cic.  abdi- 
tus  in  tectis  silvestribus.  Cic); 
abducère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
abducëre  aliquem  ab  aratro. 
Cic.  ab  aliquo  legiones.  Cas. 
mancipia  [•  retirer  ses  esclaves 
d'une  maison  vendue  «].  Cic. 
legiones  ab  Saganto.  Liv.  ab- 
ducëre clavem  [•  la  clef  de  la 
serrure  •].  Plaat.)  ;  deducere, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  [t.  millt.] 
exercitum.  Cses.  Liv.  classem 
exercitumque.  Liv.  praesidium, 
Liv.  prasidia  [opp.  à  imponê- 
re].  Caes.  Sali.  fr.  Liv.  exerci- 
tum a  Siciliâ.  Justin,  prœsidia 
ab  arbibus.  Liv.  Justin,  prsesi- 
dia  de  iis  oppidis,  quae...  Cic. 
nostros  de  valio.  Cses.  prsesi- 
dia  Macedonum  ex  iis  urbibus. 
Liv.  exercitum  e.v  bis  regioni- 
bus.  Caes.  Apameâ  praesidium. 
Cic.  Orico  legionem.  Cœs.  )  : 
reducére,  tr.  Caes.  Liv.  (i.  mi- 
lit.,  ex.:  r.  legiones  ex  Britan- 
nià.  Caes.  r.  exercitum,  copias, 
Ifjiones  suas.  Cxs.  copias  a 
munitionibus.  Caes.  suos  ab 
oppugnatione.  Cxs.  exercitum 
ad  mare.  Ca^s.  copias  in  castra. 
Cxs.  Liv.  copias  omac.«  in  Tre- 
veros.  Caes.);  seducére,  tr 
Cic.  5<>n.  (ex.:  seductus  a  cete_ 
ris  [.  du    monde-].    Sen.    Toy 
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iLj>icKBii)  ;  subducère,  tr.  Cic. 
etc.  {ex.:  lapidts  c\r  turri.des. 
cohorteê  e  dextro  cornu,  /.ii'. 
copia»  in  proxinium  collem. 
Cx$.  se  «oMucêre  [•  se  retiri-r 
douceiuent  •].  Cic.  hinc  se  sal>- 
ducirf.  P/auf.  sabdacére  se  de 
circalù.  Cic.  t.  milit.  tubdacë- 
re  copias  in  collem.  Cxs.)  ; 
ajnovére.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  a- 
tiijiurm  ex  istis  locis.  Cic.  sa- 
cra aiectJ  in  finitimas  uriies 
amoiimus  ab  liostiam  ocu/is. 
Liv.  scrijita  et  ima^/ines  ex  bi- 
bliothecis.  Saet.  au  part,  locas 
a  conspecta  mnotas.  Liv.];  au- 
ferre.  tr.  Cic.  etc.  (ei.:  aliquid 
de  [ou  ex]  aliqao  toco.  Cic.  voy. 
enlever);  denière,tT.  Cic.eic. 
(ex.:  secures  de  fascibus.  Cic. 
clipea  de  colamnis.  Liv.  voy. 
ÔTER,  E.VLEVBB)  ;  eximCTe,  tr. 
Liv.  Plin.  (ex.  :  medallam  e 
caate.  Plin.  civet  de  nervo. 
Liv.  digito  anatam.  Justin.)  ; 
eripëre,  tr.  Cic.  (ex.:  aliquem 
e  (lammà.  Cic.  voy.  enlever, 
arracuer)  ;  egerére,  tr.  Varr. 
Col.  (ex.:  humu»  egesta  [•  reti- 
rée d'uoe  excavation*].  Col.); 
regerére,    tr.  Liv.  Col.  (ex.  : 

yuo  reijesta  e  (ossà  terra  foret. 
iV.)  ;  excipère,  tr.  Cic.  Cels. 
(ex.:  aliquem  e  mari.  Cic.  te- 
lam  e  vûlnere.  Cela.)  ;  exhau- 
rire,  tr.  Cœs.  Cic.  (ei.:  terram 
nianibus.  Cœs.  pecaniam  ex 
a-rario.  Cic.).  Se  — ,  abîre, 
iatr.  Cic.  etc.  (voj[.  [s'en]  aller, 
bortib);  cedére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ego  cedam  atque  abibo. 
Cic.  cedëre  paalatim.  Cœs.  ce- 
dentes  violari  vêtait.  Nep.  lo- 
co  oa  ex  loco.  Ca's.  Liv.)  ;  ab- 
scedére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
absc.  e  conspectu.  Plaut.  a  ca- 
ria, e  foro.  Liv.  Rhodam.  Tac. 
t.  milit.  absccdère  indi.  Liv.  a 
-Capuà.  Liv.  a.  mœnibus.  Liv, 
•Spartû.  Sep.  inde  irrito  incep- 
to.Liv.);  concedére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  concède  ad  dexteram. 
Ter.  in  Junoni»  Laciniœ  dela- 
brum.  Liv.  in  hiberna.  Liv. 
Carthaginem  novam  in  hiber- 
na. Liv.  in  arcem.  Liv.  Cart. 
c.  trans  lihenam.  Tac.  ex  prx- 
torio  in  tabernaculum  suam. 
Liv.  Argos  habitatum.  Nep. 
[Them.  8,  1].  cum  conjugibus 
ac  liberit  in  arcem  Camtolium- 
que.  Liv.);  decedëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  decedama».  Plaat. 
/xu{  decedëre  nos  alicunde  cogit 
aut  prohibet  accedére.  Cic.  d. 
ex  Sicilià.  Cic.  t.  milit.  dece- 
dëre atque  exercitum  deducére 
ex  his  regionibas.  Csei.  inde 
decedëre.  Cas,  d.  de  colle,  de 
vallo.  Cx».  ex  Cypro  ante  cer- 
tam  diem.  Cic.)  ;  dlacedére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  de  convivio. 
Cic.  e  Calliû.  Cic.  in  silva»,  cx 
{u/jti  in  civitatet.  des.  domos 
tau».  Nep.  d.  cubitum  [•  pour 
f!  mettre  au  lit  •].  Cic.);  exce- 
4lcre,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  eon- 
TiB,  [s'en]  aller)  ;  recedëre, 


iutr.  Cic.  etc.  (ex.  :  hinc  rece- 
dëre. Plaut.  non  sensim,  sed 
citato  gradu.  Cart.  ex  eo  loco. 
Cses.  de  n\edio.  Cic.  non  modo 
illam  e  Gallià  non  ditcessisse, 
sed  ne  a  Matinà  qaidem  reces- 
tisse.  Cic.  de  tertiâ  vigilià  in 
cattra  Cornelia  recédé re.C ses.); 
secedére,  intr.  Liv.  (ex.  :  in 
Sacrum  montem.  Liv.);  se  re- 
Cipère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  reci- 
pire  se  ex  aliqao  loco.  Plaut. 
Cic.  r.  te  ad  aliquem.  PLiut. 
Cic.  r.  se  domum.  l'iaut.  Cxs. 
t.  milit.  te  hinc  recipëre.  Cxs. 
te  inde  recipére.  Cœs.  r.  se  ex 
aligao  loco.  Cœs.  r.  se  ad  (ou 
in)  aliquem  locum.  Cœs.  r.  se 
tub  muram.  Cœs.  r.  se  intra 
munitiones.  Cœs.).  Faire  — , 
removére,  tr.  Cic.  Lie.  (ex.  : 
equos  e  conspectu.  Cœs.  remo- 
tis  arbitris.  Cic.)  ;  submovë-  . 
re,  tr.  Liv.  (ex.:  t.  multitudi- 
nem.  Liv.  voy.  éloigner,  écar- 
ter}. Il  (Par  ext.)  Détourner. 
Avertére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ab 
aliquo  oculos.  Cic.  voy.  dé- 
toub-ner).  Se  —  de  qqn,  disce- 
dére  (a  Cœsare).  Cœs.  '[  (Au 
fig.)  Tirer  (qqn)  d'une  situation. 
Retrabëre,  tr.  Nep.  Suet.  (ex.: 
aliquem  ex  magnis  detrimen- 
tis.  Saet.);  extrabére,  tr. Cic. 
etc.  (ex.  :  urbem  ex  periculis. 
Cic.  aliquem  fou  se]  ex  aliquo 
malo.  '1er.);  eripcre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliquem  e  manibus 
hoslium.  Cœs.  aliquem  e  (lam- 
mà atque  ferro  ac  pœne  ex 
faucibus  fati.  Cic.  aliquem  ex 
seiiitute.  Sali,  ex  periculo. 
Cœs.  aliquem  ab  illà  miserià. 
Cic.];  eximére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  iliquem  ex  servitute.  Cic. 
Liv.).  Il  (Spéc.)  Tirer  d'embar- 
ras et  mettre  en  sûreté.  Reci- 
përe, tr.  Cic.  Excipëre,  tr.  Cic. 
voy.  [donner]  asile,  recueilur. 
Il  Se  —  des  alTaires,  et,  abuol. 
ee  — ,  decedëre  de  foro.  Nep. 
(Att.  10,  2).  discedëre  de  foro. 
Cic.  Se  —  de  la  vie  publique, 
te  abducëre  ah  omni  rei 
pablicœ  cura.  Cic.  Se  —  de- 
vant qan,  decedëre  alicai.  Cic. 
Se  —  (tlu  monde,  de  la  société), 
in  otiam  secedëre.  Sen.  ou 
simpl.  secedére.  Saet.  Vivant 
retiré,  menant  une  vie  retirée, 
seductus.  Plin.  j.  (ep.  Vil,  ;!5, 
5  .  Vie  retirée,  reccssus,  iis,m. 
Cic.  solitudo,  dinis,  f.  Cic.  || 
(Par  ext.)  Retiré,  abditus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  lo- 
cas ahdilus.  Cic.  abdita  loca. 
Sali,  abdita  pars  œdiam.  Sali, 
ahditœ  regiones.  Sall.'i;  recOD- 
ditus,  a,  um,  p.  .-kIJ.  Cic.  (e.x.: 
r.  locus.  Cic.)  ;  rétractas,  a, 
utn,  p.  adj.  Liv.  Plin.  J.  (ex.  ; 
retractior  a  mari  murus.  Liv. 
retractiut  paulo  cubiculam. 
Plin.i.j;  secretus,  a,  uzn,  \>. 
adj.  Karr.  Lii/.  (su bs t.  secretum 
[•  lieu  retiré  •].  Liv.  in  secre- 
to.  Liv.  abducëre  aliquem  in 
tecretum.  Liv.).  ^  Tirer  d'une 


chose  ce  qu'elle  produit.  Per- 
cipère,  ir.  Cic.  etc.  (ex.  :  pe- 
cuniam  ex  aliquà  re.  tic.  (ruc- 
tum  ex  aliqua  re.  Cic.  voy.  ga- 
gner, REci'EiLuit,  profitJ.  ^  Ti- 
rer en  .-irrière.  Retrabëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  iixinui».  Cic.  se 
ab  iclu.  Ov.)  ;  reducére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  r.  brachia.  Quint, 
manvun.  Cic.  calculam  [•  une 
pièce,  un  pion  ■].  Cic.  fr.);  sub- 
ducère, tr.  Sen.  (ex.:  s.  cervi- 
ces.  Sen.).  —  sa  main  de  qqn, 
aliquem  destituëiv.  Cic.  ||  (Spéc.j 
Tirer  en  arrière  par  contrac- 
tion. Faire  —  le  sang  (vers  le 
coeur),  contraliëre  sanguinem. 
Cic.  Se  —,  coDtrabëre  se  ou 
contrabi.  Cic.  (voy.  contrac- 
ter, RErR.tcTER);  resilire,  intr. 
Plin.  (ex.;  cornua  cochlearum 
protenduntur  ac  resiliunt.Plin. 
polypus  resilit  a  tetro  odore. 
Plin.);  recedére,inir.Ov.Cels. 
(ex.  :  si  ufc  dentibus  gingivœ 
recedunt.  Cels.  recédant  carnes 
ab  ossibas.  Plin.).  Se  —  (en 
pari,  àei  eaux),  refluëre,  intr. 
Virg.  Mêla.  (ex.  :  pclagus  re- 
Ruens.  Mêla.)  ;  residére,  intr. 
Virg.  Plin.  (ex.  :  .VUus  incipit 
crescëre...  et  residit.  J'iin.).  || 
Se  dépouiller  (de  ses  vêtements). 
Exuère,  tr.  Plaut.  Plin.  j. 
(ex.:  pallam.  Plaut.  vestem. 
Vell.  prœtextam.  Plin.  j.  voy. 
ÔTER,  enlever).  Il  (Fig.)  lïepren- 
dre.  Detrabere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  equos  cquitibus.  Cœs.  spo- 
lia hostium  templis  porticil'us- 
que.  Liv.  ex  Olumpii  Jovis 
templo  spolia  Gallorum.  Liv. 
templis  compluribus  dona. 
Suet.  alicui  fasces  [opp.  à  dé- 
ferre], lior.  alicui  Armeniam 
a  eeruita  datam.  Tac.  magna 
duo  auxilia  Romanis.  Liv.  ali- 
cai dignitatem.  Cic.  Sali,  ali- 
cui deUlum  honorem.  Cic.  ni- 
hil  tibi  detraxit  aenatus,  nisi 
quod. . .  Cic);  demére,  tr.  Cii-. 
etc.  (ex.:  plus  dignitatis  comi- 
tiis  ipsis  detractum  est  patri- 
bus  ex  concilia  dimovendis, 
quam  viriam  aut  plebi  addi- 
tum  est  aul  dcmptam  patii- 
bus.  Liv.  curaati  ut  plus  addi- 
tum  ad  memoriam  nominis 
nostri,  quam  demptum  de  f<ir- 
tunû  viderelur.  Cic);  abrogà.- 
re,  tr.  Cic  (ex.  :  alicui  (uicm 
[•  crédit  •].  Cic.  alicui  magi- 
stratum.  Cic.  imperium  alicui. 
Cic.  [Oir.  111,  10,  i.0]);  adimc- 
re,  tr.  Plaut.  Cic.  Liv.  (ex.  . 
alicai  ordinem  [«Ba  compagnie, 
son  grade  de  centurion  •].  Cic.  J 
alicui  régna.  Cic.  manus[>une  I 
chargp  >] .  Liv.  voy.  enlevkr,  ■ 
ÔTEu);  subducère,  tr.  Cic.  (ex.: 
cibum  athletœ.  Cic.);  retra- 
ctâre,  tr.  Virg.  Plin  (ex.:  dicta. 
Virg.  largitione».  Trajan.  ap. 
Plin.  j.).  —  à  qqn  son  .imilic, 
amiciliam  renuntiûre.  Cic.  — 
des  mots  qui  ont  échappé,  dic- 
ta etapaa  reprendëre.  Ov. 
retoinbée,  e.  t.  Ce  qui  retom- 
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bc.  Saspensio,  onis,  f.  Vilr.  ^ 
Action  de  retomber.  Novus 
lapsai.  A.  Voy.  rechute. 
retomber,  v.  intr.  (Gn  pari, 
d'une  pors.)Tomber  Je  nouveau 
après  s'être  relevé  (au  pr.  et  au 
fij.).  Recidére,  intr.  Cic.  etc. 
,fx.  :  instabili  et  labrico  grada 
prxcipite»  recidebant.  Cart.  au 
î'vj,.  r,  in  graviorem  morbam. 
I.iv.  ne  recidam.  Cic.  in  eam- 
lU-m  imbecillitatem  cito  reci- 
liâre.  Cels.  in  tandem  (orta^ 
fiatn.  Cic.  in  antiquam  je/vi- 
tntem.  I.iv.)  ;  revolvi,  paas. 
Cic.  etc.  (au  ég.  ex.:  in  tandem 
vitam.  Ter,  in  laxariam.  Jus- 
tin, eodem  revolveris.  Cic).  || 
Tomber  après  s'être  élevé.  Re- 
cidcre,  intr.  Cic.  etc.  (es.:  in 
pcilfs.  Prop.  au  fig.  ad  nihi- 
Uim.  Cic.  in  hnmilem  condicio- 
nem.  Cic).  \\  Se  rejeter  (sur 
qqn).  Se  convertëre  in  aliqaem. 
Lie  II  (Fig.)  —  sur  qqn.  recur- 
rére  ad  aliqaem.  Cic.  Voy.  re- 
cours, RECOURIR.  Il  —  sur  soi- 
môme,  semet  ipsum  introspi- 
ccre.  Cic.  se  od  se  levocâre  ou 
se  revocàre.  Cic.  T  (En  pari, 
d'une  chose.)  Tomber  de  nou- 
veau après  avoir  été  relevé. 
Recidére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
recidunt  omnia  in  terras.  Cic. 
.[navls]  etsi  recta  reciderat. 
Liv.).  ]IToraber  après  avoir  été 
élevé.  Recidére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ramulus  in  oculam  re- 
cidit.  Cic.  ea  ips'i  [saxa]  mul- 
toram  manibas  convatsa  in 
eos,  qui  commoverant,  recide- 
bant. Cwt.  au  fig.  ex  quantis 
opibns  qtio  rccidisseni  Cartha- 
giniansium  res.  Liv.).  \\  (Par 
ext.)  Pondre  d'une  certaine 
hauteur.  Dependère,intr.Cic. 
(vov.  pendre);  recidére,  intr. 
Quint,  (ex.  ;  amictas  recidens. 
Quinf.).  Laisser —  un  vêtement, 
vestem  rejicëre.  Virg.  \\  Etre 
rejeté  sur  qqn.  Recidére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  in  caput  alicajas. 
Liv.  au  Ha.  hanc  caasam  ad 
ipsos  recidére  posse.  Cœs.  om- 
nes  in  te  istsec  ^-ecidcnt  conta- 
melise.  Plaut.  'it  hujas  amen- 
tiae  pœna  in  ipsum  e^asqae 
famitiam  recidat.  Cic.  consilia 
in  ipsorum  caput  recidentiu. 
Suet.)  ;  redtiDdàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  in('amia  ad  amicos 
redundat.  Cic.  nuilum  in  me 
periculam  redandabit.  Cic). 
Faire  —,  inclinâre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  onera  in  divites  a 
panperibus.  Liv.  omnem  cal- 
pam  in  aliquem.  Ct'c.l;  rejicë- 
re, tr.  Liv.  (ex.  :  invidiam  ad 
aliquem  rejicëre.  Liv.  voy.  re- 
jeter). 
retondre  (lat.  rjcondêre.  Plin. 
[XVIII,  ini]),  V.  tr.  Tondre  de 
nouveau.  Itcrum  tondëre.  A. 
retordre,  v.  tr.  Tordre  de  nou- 
veau. Retorquére,  tr.  Cic.  ^ 
Tordre  à  plusieurs  tours.  Intor- 
quêre,  tr.  Plin.  Contorquëre, 
tr.  Plin.  Voy.  tordre,  tresser. 
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—  du  fil,  e  solato  fila  dacëre. 
Sen.  Retordre,  voy.  retors.  || 
(Fig.)  Famil.  Donner  du  fil  à  — 
à  qqn  (lui  donner  une  tâche 
difncilei,  exhibère  alicui  nego- 
tiam.  Plaat. 

rétorquer  (  lat.  retorqxtère, 
proprt.  •  retordre  •),  v.  tr.  Re- 
tourner contre  l'adversaire  (ses 
raisonnements).  Repercutëre, 
tr.  Plin.  In  contrariam  partem 
convertère.  Cic. 

retors,  orse,  adj.  Retordu. 
Retoj-tas,  a,  tim,  p.  adj.  Cic. 
Intortus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Contortus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Il  (Fig.)  Serré,  rusé  (en  pari, 
d'une  personne).  Argutus,  a, 
um,  adj.  Hor.  Malus,  a,  um, 
adj.  Plaut.  Vov.  rusé,  roué.  ^ 
(P.  ext.)  Rocourbé.  Voy.  ce  mot. 

rétorsion,  s.  f.  Action  de  ré- 
torquer. Voy.  réfutation. 

retorto  (lat.  retorta,  •  chose 
tordun,  contournée  •),  9.  f.  Cor- 
nue. Voy.  ce  mot. 

retouche,  s.  f.  Action  de  retou- 
cher. Retractàtio,  onis,  f.  Cic. 
Voy.  correction. 

retoucher,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Toucher  de  nouveau  (qqch.). 

—  une  peinture  (corriger  cer- 
taines  parties),   voy.   corriger. 

—  un  ouvrage  (le  perfection- 
ner), retractâre  [librum).  Sen. 
rescribëre  l^commentarios). 
Suet.  Retouché,  retractatus,  a, 
nm,  p.  adj.  Cic.  (Att.  XVI,  3,1). 

Voy.  CORRIGER,  LIMER,  PERFEC- 
TIONNER. ^  —  (la  corde  d'un 
instrument),  retentâre  {(ila  ly- 
rœ).  Ov.  iteram  pulsâre.  Cic.  re- 
tractâiv,  tr.  Hor.  Voy.  toucher, 
REJOUER.  Fig.  Reprendre  un  su- 
jet.   Voy.  REPRENDRE,   REMETTRE. 

?V.  intr.  Toucher  de  nouveau 
à  qqch.).  Retractâre,  tr.  Cic.  || 
Remettre  la  main  à  qqch.  pour 
le  corriger.  Voy.  plus  haut. 
retour,  s.  m.  Action  de  revenir 
en  arrière.  Reditus,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  reditam  sibi  ipse 
prsecidit.  Cic.  progressam  prœ- 
cipitem,  inconsfantem  reditum 
videt.  Cic.  stellaram  reditus. 
Cic);  recursus,  ùs,  m.  Virg. 
Liv.  (ex.:  naves  h<ibHes  ad  ijn- 
petus  et  lecursus  (luxusque  ca- 
piendos.  Flor.  maris  cursus 
alterni  et  recarsus.  Sen.)  ;  re- 
gressus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
daj-e  alicai  regressum.  Cic.  Ov. 
au  plur.  conservâre  progressus 
et  jegressus  [en  pari,  des  pla- 
nètes]. Cic.  [N.  D.  II,  51].  au 
fig.  ulteriora  nos  vi  sua  ra- 
piunt  nec  regressam  relin- 
quunt.  Sen.).  Tour  et  — ,  Se- 
XUS,  ûs,  m.  Virg.  Curt.  (ex.  : 
carvis (lexibas  carvatus.Curt.). 
Il  (Par  anal.)  Angle  que  forme 
une  ligne,  une  surface.  Versa- 
ra,  se,  f.  Vitr.  Voy.  coude.  || 
(.•lu  ^g.)  Action  de  revenir  sur 
ce  qu'on  a  dit.  Regressus,  ûs, 
m.  Val.-Max.  (cf.  regressum 
obtulit  animoso  ejas  dicta. 
Val.-Max.).   Sententix  ou  con- 


RRT 


159T 


silU  mutatio.  Cic.  ||  Vicissitude. 
Mutatio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
m.  reram.  Cic.  rerum  kuma- 
naram.  Liv.);  commutatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  suhitu 
c.  fortunée.  Cœs.  imperata  c. 
rerum  Cic.)  ;  vicissitudo,  di- 
nls,  t.  Cic.  (ex.  :  v.  fortunx. 
Cic);  varietas,  aiis,  f.  Cic. 
(ex.  :  propria  est  fortanse  va- 
rietas. Cic).  Il  (Spéc.)  Change- 
ment en  mal.  Flexus,  ùs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  (V-xus  œtatis. 
Cic).  Etre  sur  le  — ,  voy.  dé- 
clin,    DÉCLINER,     DÉCADENCE.     Au 

—  de  l'âge,  oetateiam  declina- 
tà.  Cic.  ^  Action  ae  revenir  au 
lieu  d'où  l'on  était  parti.  He- 
ditio,  onis.  f.  Ter.  Cic.  Cœs. 
(ex.  :  celeritas  reditionis.  Cic. 
quid  hue  tibi  rediiio  est?  Ter. 
leditio  domum.  Csps.)  ;  redi~ 
tus,  ùs.  m.  Cic  etc.  (ex.:  r. 
domum,  e  foro.  Cic.  Liv.  Ro- 
mam.  Cic.  in  urbem.  Cic  in 
.4siam.  Cic.  in  castra.  Cic.  in 
patriam.  Justin,  ad  aliquem. 
Cic.  intercladëre  alicujus  re- 
ditum. Cic.  intercludëre  sibi 
reditum.  Justin,  reditum  sibi 
ipse  prsecidit.  Cic.  in  reditu 
[-  à  son  r.  -].  Cic);  reversio, 
onis  ("  action  de  revenir  sur 
ses  pas,  de  rebrousser  chemin"), 
f._  Cic.  etc.  (ex.  :  reditu  vel  po- 
tias  reversione.  Cic.  consilium 
profectionis  et  reversionis 
mese.  Cic).  Etre  de  —,  reda- 
cem  esse.  Cic.  rediisse.  Cic.  re- 
gressum esse.  Cic.  Voy.  reve- 
nir. Au  —  de...,  rediens  e... 
Cic.  regressus  e. . .  Cic.  \\  Re- 
tour oiTensif.  Voy.  offensif.  || 
(Par  ext.)  Retour  périodique. 
Reversio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
tertianœ  febris  et  quartanœ 
reversio.  Cic.  au  plur.  sol  bi- 
nas in  singulis  annis  l'Cversio- 
nes  ab  extremo  contrarias  fa- 
cit.  Cic.  [N.  D.  II,  102]).  Au  — 
du  printemps,  vere  novo.  Cic. 
Avoir  un  —  de  jeunesse,  re- 
puerascëre,  intr.  Cic  ||  (Au  fig.) 
.Actiou  de  revenir  à  l'état  où 
l'on  se  trouvait.  Reditus,  ÛS, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  r.  ad  rem. 
Cic.  ad  propositum.  Cic.  r.  in 
gratiam.  Cic.  r.  in  gratiam 
cam  inimicis.  Cic.  reditus  gra- 
tis. Cic.  [har.  resp,  52]};  re- 
gressus, ùs,  m.  Liv.  Sen.  Tac. 
(ex.:  r.  ab  ira.  Liv.  nallo  ad 
pœnifendam  régressa.  Tac.)  ; 
recursus,  ûs,  m.  Cels.  (ex.  : 
ad  bonam  valetudinem  recur- 
sus. Cels.).  —  d'une  âme  à  la 
vertu,  mutatio  moram.  Cic. 
Faire  un —  vers...,  remigràre 
aii  justitiam).  Cic.  se  referre 
ad  philosophiam).  Cic.  \\  .■Mo- 
tion de  revenir  par  réflexion  au 
passé.  Recordatio  (prœterito- 
rum).  Cic.  jj  (T.  de  dr.)  Faire 
retour  à  qqn,  redire  ad  ali- 
quem. Ter.  Voy.  revenir.  || 
(Spéc.)  Action  de  revenir  à  pen- 
ser à  soi  par  intérêt  personnel. 
Capiditas  sui.  Sen.  (ep.  52,  lA). 
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CapiditM  m«J,  taa,  tua  (opp. 
i  utilitas  commanis).Oic.(0{ï. 
I,  19,63i.  Amorrtram  saarum- 
iVn.    (V.  beat.  10,  S),  g  Action 
de  revenir  à  penser  à   ioi  pour 
fiondor  sa  conscience.    Faire  un  j 
—   sur  soi-mt-me,    in  $e  retpi- 
eére.  Lii:  \\  (Loo.  adv.)  Sans  —,  ' 
c.-d  d.  sans  possibilit*  de  reve- 
nir.   Us    quittent    leur    patrie 
sans    — ,     ip»i    patriam    rvhn- 
qaant  qaam    non  sunt  repeti-  ! 
tari.  A.  (d'apr.  Sen.).  Etre  pei^  \ 
du  sans  —,  (anclitas  occidisse. 
Virg.  Voy.  complètement.  1  Ac-  | 
lion   de    revenir   pour    ajouter 
qqch.,  pour  rendre  un  éch-inge  I 
ejal.  Remuneratio,  on/s,  i.  j 
Cic.  etc.  (ex.  :  r.  benevolentise.  \ 
Cic.  fam.  h9]  ou  absol.   rema- 
neratio.  Cic.   [Off.  II.  20,  69]). 
Payer  qqn^de  — ,    re ferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ei.  :   çratiam   referrc 
alicui.  Cic.  parem  gratiam  re- 
ferre.   Phted.)  ;    respoDdére, 
intr.  Cic.  etc.  (ei.:  r.  in  amore 
IIS  a  qaibas  provocere.  Cic). 
FJtoiirner    v.  tr.  et  intr.  |{  V. 
tr.  Tourner  dans  un  autre  sens. 
Vertêrey   tr.    Cic.  Cels.  Col. 
^eI.:  hominem  in  id  latu;,  ca- 
JuB   aaris     eo    modo    labcivat. 
Cels.  palpebram  qaotidie.  Cels. 
cUicufus   rei  coasâ  ne  manum 
qaidem  veriére.  Cic.  t.  de  cul- 
ture :  bidentibas  solam  vertêre 
tUiliat  est   quam  aratro.  Col. 
lapinum  in  Clore.    Col.   collem 
r.  la  terre  du  coteau»]  in  qaat- 
taorpedes.  Col.];    invertère, 
tr.  Ou:,  etc.  (ex.:  in  locum  unu- 
lam  invertère.  Cic.  alveas  na- 
viam    inversai.  Sali,    inversa 
manas    [opp.  à   sapina].   Plin. 
inversa  charta.  Mart.  invertère 
te.   Plin.   [XXXII,    13].   au   fig. 
inversa    contaetudo.    Qaint.)  ; 
coDvertére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
converto    bacalo   alicrxi  oculos 
tandére.    Cic.   manam.   Qaint. 
fenum    [•  le    foin   pour   le  sé- 
cher-]. Coi.  cam  se  convertit. 
Saet.  si  (acile  convertitar  [--rO 
retourne  ■]  asyer.  Cels.  in  dela- 
brit   deam   saa    sponte    signa 
conversa.     Val.-Max.    corpas 
hac  illucve.  Celt.  palam  anali 
[.  le  chaton  de   sa  bague  •]  ad 
palmam.  Cic.  simalacrum  Vic- 
toria;,   quod   ante  ad   simala- 
crum    Minerva-     spectavisset, 
ad  valva»  se  templi   limenqae 
convertisse.  Cxs.);   evertêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :    navem.  Cic. 
carram.  Curt.  voy.  beuverskr); 
pervertêre,  tr.   Cic.   'au  fis. 
peiverto  more  [•  mode  retour- 
née-]. Cic.);    subvertëre,  tr. 
Col.  Saet.  (ex.:  tupinum  aratro. 
Col.  mensam.  Saet.)\  versàre 
(.  tourner   et    retourner  •),   ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :    terram  ou  mat- 
tam   forcipe.    Virg.   tardas    in 
igné.  Uor.  cJ.  Sen.  ova  versfire 
mana.  Col.  Ova  in  acri  favilla. 
Ov.    se  in    atramqae    partem, 
non    solam    mente    sed   eiiam 
corpore.  Cic.  —  la  tétei  8e  — 
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pour  regarder,  respjcëre.  intr. 
et  ir.  Cio,  etc.  ^ex.:  ad  atiquem. 
Ter.   nusqaam   circamspiciens 
uut  reipiciens.  Liv.  r.  tribunal. 
/.il'.),  ([(fia)    —  qi°)   versàre 
aliquen..  Liv.  aliquem  depetlè- 
re  sententià.  Cic.  ou   (dau'*  un 
autre    sen*:),  oriJi'ifer    aliquem 
commovire.  Lie.  Se  —,  se  ver- 
têre. Cic.  (cf.    qao  me  vertam, 
nescio.   Cic).    Qui  sait   se   —, 
versatas.  Cic.  —  qqcli.,  versû- 
re,  tr.  Cic.  (cf.  sentantias  ver- 
sûre.Tac.).—  qqch.  contreqqn, 
coni-eW^re  aliquid  in  aliquem. 
Cic.  î    Faire   reporter  au  point 
de  départ.  Voy.  benvoyeb.  S'en 
—,  c.-à-d.   66    diriger    vers   le 
lieu   d'où   l'on  vient,    voy.    ci- 
après   et  cf.  [s'en]  aller.  ^    V. 
intr.    Se    diriger    de     nouveau 
vers    un    lieu.    Repetère,  tr. 
Cic  etc.  {ex.:  castra.  Ci:.  Ma- 
cedoniam.  Nep.);  revisêre,  tr. 
Cic.  (ex.:  r.  domos.    Liv.    vov. 
beoagner).  Il  Se   diriger  vers  \r 
lieu  d'où  l'on  vient.   Reverti, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  {ex.:  ad  ali- 
quetyi.    C.vs.    Laodiceam.    Cic. 
domam.  Ter.  tridui  viam  pro- 
grcssi  rarsas  reverlerant.Cms.', 
regredi,   dép.    intr.    Cic.   etc. 
(ex.:   ciam    in  castra.  Liv.  ad 
superiorem  villam.  Liv.  epit.); 
redire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ut 
unde   ahissent,    eodem  statim 
redirent.    Cic.     domam.    Cxs. 
lecticà  domam.  Saet.  in  arbem. 
Liv.    rétro  in   castra.  Liv.    in 
prœlium.  Liv.    ad    exercitum. 
Uirt.    ad    navem.     Plaat.    ad 
saos.  Cses.);  recnrrère  i>  re- 
tourner en  hâte  -),    intr.    Cic. 
etc.  (ex.  :    ad  aliquem.  Cic.    in 
Tusculanum.  Cic.)  ;  remeàre, 
intr.  Cic.   etc.   (voy.   revenir)  ; 
revenjre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
domam.  Cic.  in  arbem.  Tac). 
Il  (Fig.)   En    pari,    d'une  chose. 
Etre  reporté  à  l'auteur.  Referri 
(ad  aliqaem).  Cic.  [j  Etre  rendu 
au  possesseur.   Redire  (ad  ali- 
quem). Ter.   Il  (En    pari,  d'une 
pers.)  Revenir  à  ce  qu'on  avait 
quitté.  Voy.  revenir.  ||  Revenir 
sur    qqch.    Repetère,    tr.     Cic 

Voy.    REVENIR. 

retracer,  v.  tr.  Tracer  de  nou- 
veau. Iterum  describere.  A.  ^ 
Décrire  sous  ses  véritables 
traits.  Describere,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  décrire);  depingère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  vitam  Itajas. 
Cic);  exponére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  vitam  alicajas  tntam.Cic. 
mcircs  Grxcoram.  Nep.  Africm 
ailntn  paacis.  Sali.);  expri- 
Diére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  mores 
nticnjus  oratione.  Cic).  Se  — , 
recolëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qa;e  si  lecum  ipse  rccolit.  Cic); 
recordari,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
ivoy.  (se|  flOuvESia). 

rétractation,  h.  f.  Action  de 
rétracter  ce  qu'on  a  dit.  Re- 
tractatio,  onis,  f.  Cic.  Recep- 
tas,  as,  m.  Liv.  (cf.  rec  nimis 

I    obstinata  tententiœ.  Liv.).  He- 
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i-.ioii(io    rerdi.    Cic.   Voy.   rvts- 

A\  tl'. 

1.  rétracter,  v.  tr.  Retirer  for- 
mellement ^ce  qu'on  a  dit).  Re- 
tractùre  {dicta).  Virg.  Retej.vre 
{dicta).  Cic.  Se  —  (se  dédire 
formellement),  retexére  dicta. 

Cic.  Voy.    DÉDIRE. 

S.  rétracter,  v.  tr.  Retirer, 
raccourcir  par  contraction.  Con- 
trahére,  tr.  Cols.  (cf.  nervi 
contraUunt  se  ou  contraUun- 
tur.  Cels.).  Voy.  contracter. 
rétraotile,  adj.  Qui  a  la  facul- 
té de  se  rétracter.  Qui  (qiia; 
quod)  replicàri,  retrahi  ou  iii 
se  rexolvi  potest.  A. 
rétractilité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  rétractilo.  Replirandi 
(ou  retrahendi]  vis  (ou  naturel). 
A. 

rétraction,  s.  f.  Action  de  se 
retirer  par  contraction.  Retrac- 
tio,  onii,  f.  Plin.  Voy.  contrac- 
tion. 

retraire  (Kit.  ri'trahëre),  v.  ti-. 
iArch.)  Retirer.  Voy.  ce  mot. 
1  Contracter.  Voy.  ce  mot.  Re- 
trait, retorridas,  a,  um,  adj. 
Varr.  Col.  Voy.  ni:sséciiEB. 
retrait,  s.  m.  .V.tion  de  se  con- 
tracter. Retractio,  onis,  f.  Plin. 
Voy.  CONTRACTION.  ^  Etat  de  ce 
qui  revient  en  arriére. /ieoessus, 
ûs,  m.  Cic.  Le  —  de  la  mer, 
voy.  REFLUX.  Eu  —  (c.-à-d.  en 
arriére]  de  ralignemenl  ,  re- 
ductas,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
rHractUB  a,  am,  p.  adj.  Liv. 
l'Un.  J.  Etre  en  —,  reccdére, 
intr.  Vitr.  Plin.  j.  Voy.  reti- 
rer. Il  (P.  ext.)  Arch.  Lien  où 
l'on  se  retire,  voy.  caiiinet,  re- 
traite. 1  (T.  de  dr.)  Action  de 
retirer.  Redhibitio,  onis,  f.  Jet. 
Voy.  REPRISE.  —  (d'un  projet 
de  loi),  legis  retractatio.  A.  — 
d'emploi,  voy.  destitution,  ré- 
vocation. Il  P.  cxt.  —  de  mou- 
ture.  Voy.   RÉSIDU. 

1.  retraite,  s.  f.  Action  de  sa 
retirer  d'un  lieu.  Decessus, 
ÙS,  va.  Varr.  Nep.  (ex.  :  Diony- 
sio.  Nep.  [Tiin.  îi,  31  Galloruni 
ex  urbé.  Varr.  [L.  L.  VI,  18]): 
decessio,  onis,  f.  Cic.  (s'opp. 
:i  adventas  ou  à  mansio,  ex.  : 
d.  tua.  Cic.  d.  tarda.  Cic.)  ; 
discessus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  reditus,  ex.  :  subilus 
discessas  et  prn'cep»  profectio. 
Cic.  dise,  volantarias.  Cic); 
abcessio,  onis,  f.  Cic.  (Tim. 
12,38).  —  du  peuple  (à  Rome), 
voy.  SÉCESSION.  Faire  — ,  voy. 
[se]  retirer.  Il  (Fig.)  Cessation. 
Voy.  ce  mot.  —  des  eaux,  recc- 
dens  aqaa.Liv.W  (Escrime.)  Coc- 
porij  declinatio.  Cic.  ||  (Spéc.) 
Marche  en  arrière  d'un  corps 
de  troupes  qui  se  retire  devant 
l'ennemi.  Receptus,  ùS,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  signum  reccptui 
dare.  Liv.  receptuicanëre.  Cxs. 
rticeptai  canitar.  Liv.).  Battre 
en  —,  faire  —,  opérer  sa  —, 
se  recipoTO.  Cxs.  (voy.  reti- 
rer; on    dit  aussi   signa  reci- 
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fi-'r,:  ou  referre.  Cœs.  Liv.  cf. 
ti;inum  recipiendi  dare.  Cœt.); 
reducêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  r. 
exercUam  [en  pari,  du  général]. 
Cies.  voy.  retirer;  on  dit  aussi, 
en  ce  sens,  dtstra  rétro  movë- 
re.  Liv.  castra  referre.  Liv.); 
cedère,  intr.  Cic.  etc.  (en  pari, 
des  combattants,  en  général, 
voy.  [se]  retirer;  on  dit  aussi, 
en  ce  sens,  pedem  ou  gradam 
reterre.  Cic.  Liv.).  Couper  la  — 
(à  l'ennemi),  fa'jam  intercla- 
dére.  Cic.  1  (Au  fig.)  Action  de 
se  retirer  de  la  vie  active,  mon- 
daine. Secessu»,  ûs,  m.  Plin. 
Vivre  dans  la  — ,  voy.  retirer 
(p.  1596,  col.  2).  Ij  (Spéc.)  Ac- 
tion de  quitter  les  fonctions 
actives  (eu  pari,  d'un  fonction- 
naire). Missio,  ODls,  f.  Cic. 
etc.  (e.x.:  missionem  postulûre. 
Liv.  missionem  dare.  Tac). 
Mettre  qqn  à  la  — ,  permittêre 
alicai  otiam.  Plin.  j.  Etre  mis 
d'office  à  la  — ,  vacationem 
muneris  ultro  accipëra.  Saet. 
Prendre  sa  — ,  in  otiiiin  se  con- 
ferre.  Cic.  a  neyotiis  pablicis 
se  removëre.  Cic.  in  otium  se- 
cedëre.  Sen.  Pension  de  —  et 
elUpt.  — ,  annaa  prœbenda. 
Suet.  Priver  qqn  de  sa  — ,  prœ- 
bilis  annais  alu/aern  fraaaâre. 
Saet.  (cf.  Tib.  50).  ||  (Eccl.)  Ac- 
tion de  se  retirer  du  monde 
pour  se  livrer  à  des  pratiques 
pieuses.  Anachoresis,  is,  f.  Cas- 
sian.  T  Lieu  où  l'on  se  retire. 
Recessus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  mihi  soUtudo  et  recessus 
provincia  est.  Cic);  Tecepta- 
CUlum,  i,  n.  Cic.  etc.  {ex.  :  r. 
aratoram.  Cic.  clarorani  l'iro- 
rum  receptacala.  Plin.  j.  voy. 
refuge);  poTtus,  ÙS.  m.  Cic. 
etc.  (voy.  refuge);  angulus.  i, 
m.  Cic  etc.  (es.  :  in  angalam 
ire.  Ter.  voy.  coin)  ;  latebra, 
w,  f.  Cic.  etc.  (surt.  au  plur., 
ex.  :  latebrse  ferarum.  Liv.  se 
non  Ponti  neqae  Cappadociœ 
latebris  occaltâre.  Cic);  lati- 
bulum,  i,  a.  Cic  etc.  (ex.  : 
cam  etiam  ferse  latibatis  se  te- 
gant.  Cic.  latibala  locomm 
occultorum.  Cic  [Flacc.  31]).  ^ 
Retrait.  Voy.  ce  mot.  Etre  en 
—  {c.-d-d.  en  arrière  d'un  ali- 
gnement), recedëre,  intr.  Vitr. 
Plin.  j. 

S.  retraite,  s.  f.  Lettre  de 
change.  Voy.  change,  cuÈQiœ. 

retraité,  ée,  Voy.  retraiter. 

retraiter,  v.  tr.  Mettre  à  la  re- 
traite. Dimittëre,  tr.  Liv.  Rude 
donare  (fig.)  Hor.  Dâie  rudem 
alicai  (fig-)-  Cic.  Retraité,  do- 
natas  rade.  Hor.  Soldat  — , 
emeritas,  i,  m.  Stiet. 

retranchement, s.m.  Action  de 
retrancher.  Detractio,  onis,  f. 
Cic.  DedactiOyOnis,  (.CicDemp- 
tio,  onis,  f.  Varr.  'i'oy.  suppres- 
sion. Le  — des  branches  inutiles, 
voy.  Taille.  Opérer  un  — ,  demë- 
re  aliquid  e.v  aligna  re. Cic. Voy. 

retrancher.   Il   (Fig.)  Voy.  sdp- 
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pression.  T  (Arch.)  Réduit.  Voy. 
ce    mot.    {T.    milit.)    Enceinte 
d'une  place  de  guerre  pour  ar- 
rêter les  assaillants.  Munitio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  munitio- 
nes  facêre.  Cic.  munitione  op- 
pido   circamdâre.    Liv.    urbem 
manitionibas  sœpïre.  Cœs.  claa- 
dêre.  Liv.);  munimentum,  i, 
n.   Cic.  etc.   (ex.  :  munimentis 
se  defendëre.  Tac);  valluxa, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  agger  valli. 
Cœs.   vallam   csecum   [•    mas- 
qué ■].   Liv.  compellére  hostes 
intra  vallam.  Liv.).  Elever  des 
— ,   munïre,  tr.  Cœs.  (cf.    mu- 
nire  castra  vallo  (ossûqae.  Cœs 
Entourer  de  — ,  vallâre,  tr.  Tac. 
(cf.     muniendo     vallandoqae. 
Tac).  Il  Fig.  Moyen  de  défense 
contre    les   accusations,    les  re- 
proches. Perfagiam,  ii,  n.  Cic 
Receptas,  ûs,  m.  Cic    Pousser 
qqn   dans    ses    derniers  — ,   ad 
extremam  necessitatem  aliqaem 
compellére.  Liv.  addacére  ali- 
qaem   in    summas    angastias. 
Cic.  Voy.  ACCULER,  réduire. 
retrancher,     v.     tr.    Enlever 
d'une   chose    une    partie   qu'on 
en  sépare.  Abscidère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  partem  aliqaam.  Cic 
au  fig.  intersœptis  manimentis 
hostis  pars  parti  abscisa  erat. 
Liv.    voy.    COUPER,    trancher)  ; 
ciTCumcidére,    tr.    Cic.  etc. 
(ex.  :  ars  agricolaram,  qaœ  cir- 
cum,cidat,  ampatet,  etc.  Cic)  ; 
decîdëre,   tr.  Cic.   etc.    (ex.  : 
aliqaid  ex  Jubà.  Sen.   malleo- 
lam.  Plin.)  ;  excidëre,  tr.  Cic. 
etc.     partem     aliqaam.     Cic. 
voy.    COUPER,  trancher);  prse- 
ciaêre,     tr.     Cic    etc  ;   voy. 
COUPER,    trancher);  reoîdêre, 
tr.   Cic   etc.   (ex.  :  a^tcui  polli- 
cem.  Qaint.  au  fig.    ambitiosa 
ornamenta.  Hor.  recideret  on^~ 
ne  qaod  ultra  perfectam  trahe- 
retar.  Hor.);  desecâre,  tr.  Cic 
(ex.  :  pa7-tes  e.x  toto.  Cic)  ;  ex- 
secàre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
qaam partem.  Cic.  au  fig.  vi- 
tiosas     partes     rei     pubticœ . 
Cic.  nervos  omnes  arbis.  Cic. 
pestem  aliqaam  [•  un  membre 
gangrené  •],  tanquam  stramam 
civitatis.  Cic.)  ;  resecâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  partem  aliqaam. 
Cic.  au  fig.  nimia.  Cic);  de- 
truDCâre,  tr.  Col.  Plin.  (ex.  : 
d.  superiorem  partem  [arboris]. 
Col.  alam  régis  apium.  Plin.); 
deznére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ca- 
put  statuœ.   Saet.   [voy.   ôter, 
enlever];   au   fig.  com   aliquid 
minatatim  et  gradatim  additar 
aut  demitur.  Cic  si  qaid    ad 
eas  [leges]  addi,  dem,i,  matari 
vellet.  Liv.)  ;  eximëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  unum  diem  ex  mense. 
Cic.  aliquen%  de  proscriptoram 
numéro.  Nep.);  detrabere,  tr. 
Cic.   etc.  (voy.   ôter,  enlever; 
spéc.  d.   de  totâ  sammà  binas 
quinquagesimas.  Cic.  aliqaid  de 
sammà  framenti.  Cic  de  mili- 
tum  cibariis.Qaint.  multse[-d'u- 
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ne  amende"]  novetn  partes, 
yep.);  subtrabére,  ir.  Cic.  etc. 
(ex.:  alicai  cibam.Cic);  dedu- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (spéc,  ex.:  orf- 
dcndo  dedacendogae  vidëre, 
quœ  reliqaa  samma  pat.  Cic  d. 
centum  nammos.  Cic.  de  capite 
[-  du  capital  •]  deducite  qaod 
usuris  pernameratum  est.  Liv.); 
subducëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cibani  atlUetx.  Cic).  Etre  re- 
tranché, decedére,  intr.  Cic. 
(s'opp.  à  accedëre  alicai  rei  ou 
ad  aliqaid,  ex.  :  décima  pars 
decedet.  Col.  de  summâ  nihil 
decedet.  Ter.  an  at  de  causa 
pericali  nihil  decederet,  ad 
causam  novam  crimen  accede- 
ret.  Cic.  qaicqtiid  libertati  pie- 
bis  caveretar,  id  sais  decedére 
opibus  credebant.  Liv.  [III,  55, 
2].  quantum  virium  Antiocho 
decessisset,  sao  id  acccssaram 
regno  ducebat.  Liv.).  Se  — 
gqch.,  fraudâre  se  aliquà  re. 
Liv.  Se  —,  c.-àt-d.  se  réduire 
(dans  ses  dépenses),  voy.  ré- 
duire. —  à,  c-à-d.  réduire,  bor- 
ner à,  voy.  réduire,  borner.  ^ 
(T.  mil.)  Munir  de  moyens  de 
de  défense  une  enceinte  prise 
sur  un  espace  déterminé.  Val- 
lâre, tr.  Liv.  Tac.  (ex.:  v.  cas- 
tra. Liv.  on  dit  aussi  vallo  sx- 
plre  ou  cingëre  ou  circumdâre 
ou  manire.  Cœs.  Liv.);  mu- 
Dire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  m.  ar- 
cem.  Nep.  castra.  Cœs.  voy. 
fortifier).  Camp  —,  fortement 
— ,  castra  vallo  fossàqae  com- 
munita.  Liv.  permanita  castra. 
Liv.  Se  — ,  sœpire  se  vallo.  Liv. 
castra  manire  ou  communirs. 
Liv.  Il  (Fig.)  Recourir  à  un 
moy.  de  défense  contre  les  ac- 
cusations, les  reproches.  Se  — 
dans,  coDfugère,  intr.  Cic. 
(voy.  [se]  réfugier).  Arch.  Se  — 
sur  qqcb.,  excusàre  aliquid. 
Cic.  (voy.  EXCUSE,  alléguer). 

retranscrire,  v.  tr.  Transcrire 
de  nouveau.  Rescribëre,  tr.  Cic. 

retravailler,  v.  tr.  Travailler 
de  nouveau.  Retractâre,  tr.  Cic. 
etc.  (cf.  retr,  pedamenta  [•  les 
appuis  de  la  vigne  »].  Col.).  — 
un  ouvrage  littéraire,  voy.  cor- 
riger, RETOUCHER.  ||  (V.  intr.) 
Reddëre  se  labori.  Qaint.  Ad 
opas  inceptam  redire.  A.   Re- 

petëre  (ou  renovâre)  stadiam. 

Cic.  Voy.  REMETTRE,   REPRENDRE. 

retraverser,  v.  tr.  Traverser 
de  nouveau.  Iteram  translre 
ou  transgredi.  A.  —  un  fleuve, 
renavigàre,  tr.  Sen. 

rêtre.  Voy.  reîtp.e. 

rétrécir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Rendre  plus  étroit.  Coartâre, 
tr.  Liv.  Coangustâre,  tr.  Jet. 
cf.  c.  aditum  œdiam.Dig.).  An- 
i/astâre,  tr.  Cat.  Sen.  Contra- 
hère,  tr.  Hor.  —  un  cercle, 
breviore  spatio  orbem  colligére. 
Liv.  Rétréci,  contractas,  a,  um, 

§.  adj.  Cic.  Fig.  Se  —  (en  pari. 
e  l'esprit),  hebetiorem  péri.  A. 
Esprit  rétréci,  pasillus  animas. 
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'.10.  'i  y.  ">"••  Devenir  plu? 
étroit.  M  artiaa  coire.  Sen. 
Angastiorcm  ou  c^ngastias)  {i«>- 
ri.  Cic. 

rétrécissement,  s.  m.  Action 
par  lanurlle  luie  chose  se  rétré- 
cit. CoiirtMiù,  onU,  f.  Vitr.  j| 
(Médec.l  i>tran<jiilatio,  onis,  t. 
Plin.  StrangvUatat,  as,  in. 
Plin.  (Fig.)    Le  —  de  l'esprit, 

VOV.    KTllOlTESàK. 

retremper,  v.  tr.  Tremper  de 
nouveau.  Iteram  tingère.  Plin. 
Il    (P.    ext.)    —    (l'acier),    reco- 
qaère,  tr.  Plin.  ||  (Fis)  Rendre 
plus  énergique.   Hecoqaère,  tr. 
Quint,  (cf.  se  Moloni  vclut  re- 
coqaendam  dédit.  Qaint.).  Re- 
parûre,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  r.  vires. 
Cic.   animos.   Liv.   ingénia  re- 
parantur.  Quint.). 
rétrUiuer,  v.   tr.    Payer  (qqn) 
du    salaire  déterminé  pour  un 
service,    un    travail.     Meritam 
prsemiam  alicai  persolvëre.  Cic. 
Pretio  aliqaem    afpcëre.  Virg. 
Mercedem  alicai  dare  ou    tri- 
baére.  Cic.  Voy.   pater,  rému- 
nérer.   P.  eit.  —  le    travail  de 
qqn.  Voy.  les  mêmes  mots. 
rétribution  (lat.  post.  retribor 
tio.  Êcci.l.s.  f.  Salaire  déterminé 
d'un  service,  d'un  travail.  Cer- 
tiim  pretiam.  Cic.  Voy.  salaire. 
Sans  — ,  voy.  cratdhemknt.  — 
scolaire,  prseceptoris  (ou  pra>- 
ceptoram)  merces.  Quint.  Payer 
la  —  scolaire,  prasceptori  mer- 
cedem habêre  ou  pretiam  opé- 
ras solvére.  Quint, 
rétroactif,  ive,  adj.  Qui  exerce 
une  action  sur  ce  qui  est  anté- 
rieur.   In   prxteritam    valcns. 
Jet.    Ad    prxterita   pertinens. 
Cic.    Qu'il   n'y   ait    pas    d'effet 

,    ne    rétro   habeatar    ratio. 

Plin.  j.  Donner  à  une  loi  un 
effet  — ,  legis  vim  rétro  casto- 
dlre.  Trajan.  ap.  Plin.  Donner 
un  effet  —  (par  un  décret)  sur 
l'année  précédente,  in  annam 
regredi.  Cic.  Etre  —,  in  pra-te- 
ritam  valére.  Jet.  ad  pra:terit  i 
qaoqae  pertinêre.  I,iV.(en  pari, 
de  lois),  in  praeteritam  latum 
esse.  Liv. 

réuoaction,  s.  f.  Effet  rétroac- 
tif.   VoV.    RÉTROACTIF. 

rétrocé'der  (lat.  retrocedére, 
se  retirer),  v.  tr.  Céder  à  un 
autre  ce  qu'il  nouB  avait  céfJé 
lui-même.  Restitaére  {aliauid 
alicai).  Cic.  Remittére  alicai 
(eedes).  Plaut. 

rétroceBsion  (lat.  post.  retro- 
cessio.  Aag.),  s.  f.  Action  de 
rétrocéder.  Reslitatio,  onis,  f. 
Cic.  Jet.  *i  Marche  en  arrière. 
Régressas,    as,    m.    Cic.    Voy. 

RECUL. 

rétrogradation  (lat.  po»t.  re- 
trogradatio.  Mart.  Cap.),  e.  (. 
Mouvement  rétroarade.  Régres- 
sas, û»,  m.  Cic.  K  (.Spéc.)  (As- 
tron.)  Mouvement  apparent  de 
certain'îs  planètes.  Régressas, 
û»,  m.  Cic. 

rétrograde,  adj.  Qui  va  en  ar- 
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rif  ro.  iîetroyrinids,  a,  um,  adj. 
Sen.  Hin.  Reciprocus,  a,  um, 
adj.  Plin.  Marche — .regresstis, 
as,  m.  Cic.  Mouvements  — , 
regressiis.  Cic.  Cjc-^e  — ,  r«- 
cûrsas,  ùs,  m.  Liv.  L!an>;  une 
direction  — ,  retrorsam  (ot  ;•?- 
<ror»as).  adv.  Cic.  Faire  un 
mouvement  — ,  voy.  RÉrRocRA- 
DBR.  Fig.  Politique  —,  voy.  ar- 
riéré. Ver?  — ,  ïupinom  Car- 
men. .Mart. 

rétrograder  (lat.  post.  retro- 
gradOre.  Mart.  Cap.  [A'IU,  887]), 
V.  intr.  l'iStourner  eu  arriére. 
Retrocedére,  intr.  Liv.  Retroire, 
intr.  Sen.  Plin.  Retrogradi, 
dép.  intr.  Plin.  (VIII,  M).  Voy. 
RBc(n.ER.  En  pari,  d'une  armée, 
castra  removëre.  Liv.  Voy.  re- 
traite. Il  (SpécJ  Astron.  Regre- 
di, dép.  intr.  Cic.  Retrogradi, 
dép.  intr.  Plin.  Astre  qui  ré- 
trograde, retrogr^idam  sidiis. 
Plin.  Faire  —  les  astres,  rétro 
sidéra  vertëre.  Virg.  ||  (Fig.) 
Aller  contre    la    progrès.    Voy. 

ARRIÉRÉ. 

rétrospectif,  ive,  adj.  Qui 
regarde  en  arriére.  Qui  {qaae, 
qaod  )  respieit  ou  retorqaet 
oeulos  ad  aliqaid.  A.  Coup 
d'œil  — ,  respectas,  ûs,m.  Cie. 
Par  un  coup  d'œil  — ,  respiciens 
aliqaem  ou  aliqaid.  Cic.  ||(Fig.) 
Qm  {qaae,  qaod)  ulicajas  tem- 
poris  memoriam  ou  praeterita 
repetit.  A.  Coup  d'œil  —,  res- 
pectas, as,  m.  Cic.  Jeter  un 
coup  d'œil  —  sur  sa  vie,  respi- 
cëre  spatiam  praeteriti  tempo- 
ris.  Cic. 

retrousser,  v.  tr.  Relaver  en 
faisant  remonter  le  bas  vers  le 
haut.  Saccingêre,  tr.  Javen.  — 
sa  robe,  recolligëre  stolam.  Plin. 

j,  sa  tunique,  sabdacëre  ta- 

nicam.  Hor.  Ov.  —  un  pan  de 
sa  robe  sous  son  bras  gauche, 
sabjieëre  sinum  sinistro  brac- 
chio.  Quin(.  Retroussé,  qui  a  la 
robe  — ,  saceinctas,  a,  um,  p. 
adj.  Plaui.  Ilor.  \\  (P.  ext.)  Se 
— ,  cingi,  pas.?,  refl.  Plaut.  — 
le  nez  du  plat  de  la  main,  re- 
sapin&re  nares  plana  mana. 
Quint.  Retroussé  (relevé  par  le 
bout),  repandas,  a,  am,  adj. 
iucii.  (cf.  nasas  repandas.  Lu- 
cil.).  resimut,  a,  am,  adj.  Plin. 
(cf.  resimre  nares.  Plin.). 
retrouver,  v.  tr.  Trouver  de 
nouveau.  Se  — (en  qq.  endroit), 
redire  ad...  Cic.  Aller  —  qqn, 
redire  ad  aliqaem.  Caes.  Se  — 
dans  la  même  situation,  eodem 
stata  esse.  Cic.  T  Trouver  q(in 
dont  on  était  séparé,  qqcli. 
qu'on  avait  perdu.  ||  Trouver 
qqn  dont  on  était  séparé.  Re- 
perire,  tr.  Ter.  Cic.  (ex.  :  ;•. 
parente»  saos.  Ter.).  Où  vouh 
retrouverai-je?  aOi  vos  requi- 
ram?  l'hs-d.  Se  -,  voy.  remon- 
trer. Il  (Fig.)  Trouvcrqqn  aui 
remplace  celui  qui  n'est  plus 
I  là.  Recognoscére,  tr.  Cic 
1    etc.    (ex.:    uii'yuem    ex  aliquo. 
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Cic.);  agnosccra,  tr.  Cic.  (voy. 
reconnaître).     Il     l'i-ouver    qqn 
redevenu  tel  qu'il   était  autre- 
fois. Rcperire,  tr.    Cic.    .'ignos- 
cêre,  tr.  Cic.  Se   — ,  se  ad  se 
revocùre.  Cic.  se  colligfre.  Ci<^. 
(voy.  [se]    remettrh).   se  ini-e- 
nir'e    [sa    débrouiller].    .S^an.    || 
Tn..ivpr  qqch.  qu'on  avait  per- 
du. Hc-jerire,  tr.  Cic.  etc.  iex.: 
amissa    reperire.    Cic);    reci- 
père,  tr.  Ci",  etc.  (voy.  recou- 
vrer); recupeià -s, tr.  Cic.  etc. 
(voy.    recouvrer).    Ne   pas   • — , 
rcquirëre  ou  desideràre,  tr.  Ci'\ 
(voy.  regretter  [l'absence  d.'l'. 
rets,  s.  m.   Filet  pour  prendio 
du  gibier,  du  poisson.  Rete,  is, 
n.    Cic.    Voy.    filet.    ||    (Fig.) 
Prendre   qqn    dans   ses  —  (le 
faire    tomber    dans    les    pièges 
qu'on  lui   lendj,  voy.  piège. 
réunion,  s.  f.  Action  de  réunir. 
ConJuDctio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.;    conj.    omnium  partium. 
Cic);  cohectio,  onis,  t.  Cic 
(ex.;  c.  membrorarn.  Cic.  [imp. 
Pomp.   22]);     conftisio,   onis 
f.  réunion  étroite  •),  f.  Cic  (ex.: 
haec     conjunctio     confasioqae 
virtatam.    Cic.    [Fin.   V,   6<Ji; 
congregatio,onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  bestias  pLxrtim  carsa  et  pe- 
ragratione   txtantar;    congré- 
gations   alias    ecetam    qaodnm 
modo  civilatis  imitantar.  Cic. 
[Fin.   II,   109].    nataralis  qaa"- 
dam  hominam  qaasi  congrega- 
tio.  Cic);  congressus,  ùs,  m. 
CiC.  etc.  (ex.;  conyressu  aliquo 
inter  se  aat  naturâ  ipsà  con- 
gregari  [en  pari,  des  anim.  •]. 
Cic.  au  plur.  primi  congressus 
copulationesque.  Cic.  congres- 
sas    hominam     fagëre     atqw: 
odisse.  Cic);  conventus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.;   /ioniu  est  ci- 
vitas    ex   conventa   nationum 
constitata.   Q.    Cic);  copulsi- 
tio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  liaec 
copalatio    reram.    Cic.    primi 
congressas       copulationesque . 
Cic).  Il  (Parméton.)  Assemblée. 
Conventus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:   conlio  conventusqae  ci- 
viam.  Ciccmatronaram.Saet. 
c.  viroraw,  mutieramque  cele- 
berrimus.  Cic  c.  magnas,  ma- 
ximas.  Cic.  agitari  Romae  per 
omnes   loeos  et  conventas   de 
(acte  eonsulis.  Sali,  suo  qaid 
ille  conventas  [•  cette  r.  d'au- 
diteurs .Ipostuïet.  Cic  senatas 
sive  pottas  conventus  senato- 
ram.  Cic.  conventas  noctarni 
coniarationesqae.  iSaet.);  con- 
cillum,  a,  n.   Cic  Liv.  (voy. 
assemblée);  circulus,  1,  m.  Cic. 
etc.  (voy.  AssEMBi.i^.E,  cercle). 
réunir,  v.  ir.    Unir  des  parties 
séparées.  Jungêre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  ;  res  inter  se.   Cic.  aliqaid 
cam  aliqaà  re.    Cic.  voy.  usir 
a9,sembi.er)  ;    conjangêre,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:oras   [■  le"  bords 
d'une  plaii-  ■•]  sutarâ.  Cela,  na- 
vi  onerariae  alteram.  Cms.  co- 
lumellas  capreolis  molli  (astir 


gio  c.  infer  se.  Cirs.  </ui  [por- 
tus]  c'uni  diverios  inter  se  adi- 
tas  Uabeant,  in  exita  conjun- 
guntur  et  confluant.  Cic.  hune 
montem  muras  circumdatas 
arcfnt  l'fficit  et  ciim  oppido 
conjangit.  Cœs.  [Iicec  insula] 
ponte  cum  oppido  conjungitar. 
Cses.  c.  cas  cohortes  cum  exer- 
citii  suo.  Cses.  pauci  senatorii 
ordinis,  nui  se  cum  lia  conjun- 
xerant.  Ca-s.);  copulâre  (-  at- 
tacher en3omble,lier,  réunir-), 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  separûre, 
divellërc,  distrahëre,  relaxare, 
ox.:  res  a  natarâ  copulatas  e/'- 
rore  diiellêre  Cic.  voy.  lier, 
UNIR  ,  ASSOCIER  1  ;  aDuectère 
(•  attacher  à,  réunir  »),  tr.Cic. 
Liv.  Plin.  (ex.:  insulas  conti- 
nenti.  Plin.  Sicitia  aliquando 
Ligro  Bruttio  annexa.  Mêla.  voy. 

JOINDRE,   ASSOCIER,     AJOUTER    [à]); 

cogère  (■  rassembler,  réunir  =). 
tr.  Cœs.[e\.:exercitam  magnas- 
qae  copias.  Cses.  peditalûs  equi- 
tatûsqae  copias.  Cses.  majores 
eo  copias.  Uses,  naves  in  Vene- 
tiam  quam  plurimas.Cses.  voy. 
rassembler)  ;  colligàre  {-  at- 
taclipr,  nouer,  unir  •),  tr.  Cic. 
etc.  {voy.  UNIR,  associer);  col- 
ligére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  mi7i- 
tes.  Cic.  copias  ou  naves  in 
unum.  Liv.  de  pagis  omnibus 
bonos  viros.  Cic.  voy.  ramasser, 
RASSEMBLER  ;  C.  l'acctë  dicta.  Cic. 
voy.  BEtiUEiLLiRi;  committère, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  dirimëre, 
ex.:  malos  ["  des  poteaux  ■]. 
Cses.  maria.  Curt.  plagarum 
orx  [•  les  bords  des  plaies  ■•] 
committuntur.  Cels.  urbem  con- 
tinenti.  Curt.  costœ  commit- 
tuntur cum  osse  pectoris.  Cels.]; 
componëre  ('  placer  ensem- 
blo,  l'.approoher,  réunir  ■>),  tr. 
Cic.  l'tc.  (ex.  :  compone  qase 
tecum  simal  (erantur.  Ter.  in 
qao  [loco]  .:rant  composita, 
quibns  rex  te  munerare  consti- 
tuerat.  Cic.  )  ;  compoTtà.re 
("  porter  de  différents  côtés 
dans  le  même  l'ndroit,  réunir  »), 
tr.  Cœs.  Liv.  (ex.:  vimina  ma- 
teriamque.  Cjes.  c.  ea  quœ  in 
ean^  rem  opus  erant.  Liv.  c.  hac 
frumentum.  Sali,  frumentum 
e.x  agris  in  loca  tuta.  Cia.  voy. 
AMASSER,  ENTAssEji);  coufeTTe 
(•  porter  en  un  même  point, 
réunir  "),  tr.  Cses.  Nep.  (ex.: 
materiam.  Cses.  voy.  rassem- 
bler, nAMAssER,  concentrer)  ; 
conducëre  (■  amener  en  un 
même  point,  reunir  •),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.. '.copias  suas.  Cses.  équi- 
tés ex  Aquitaniâ.  Cses.  omnes 
clientes  obseratosqae  eodem. 
Cses.  populum  in  forum.  Varr. 
fr.  virgines  unum  in  locum. 
Cic);  contrabère  (■  rassem- 
bler en  tirant,  réunir  •),  tr. 
Cic.  etc.  (voy. rassembler);  con- 
cire,  tr.  Liv.  Tac.  (voy.  ras- 
sembler, convoqijer);  convo- 
câre  (•  appeler  ensemble,  con- 
voquer, ci  Ott  réunir  '),  tr.  Cic. 
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etc.  fex.:  senatum,  concilium. 
Cic.  aissipatos  homincs  in  so- 
cietatcni  vilse.  Cic.  classico 
contionem.  Sen.);  aggregàre, 
tr.  Cic.  Liv.  (voy.  as?ocier); 
coDgregâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
rassembler);  commiscëret  tr. 
Cic.  i<uet.  (voy.  mêler,  confon- 
dre); confundére,  tr.  Cic. (voy. 
FONi>RE  [  ensemble  ]).  Se  — , 
coire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum 

fréquentes  coissent.  Curt.  c.  in 
ou  ad]  regiam.  Cart.  in  porti- 
cum  Liviœ.  Plin.  j.Capuas.  Liv. 
in  cajas  templo  coiretur.Suet. 
coeunt  certis  diebus.  Tac.  coe- 
untibus  aquis  ex  saperiore  (as- 
tiijin  in  vallem.  Curt.  c.  in 
unum.  Liv.).  Spéc.  —  des  gens 
qui  étaient  en  mésintellisence, 
voy.  concilier,  réconcilier.  Par 
ext.    —    tous   ses   efforts,    voy. 

UMR. 

réussir,  v.  intr.  (Arch.)  Avoir 
une  issue  (heureuse  ou  malheu- 
reuse). Cadëre,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  [se]  PASSER, ABOUTIR,  tour- 
ner); evadére,  intr.  Cic.  etc. 
(voy.  aboutir).  1  Avoir  une  is- 
sue heureuse.  Cedëre,  intr. 
Cic.  etc.  (av.  les  adv.  bene, 
prospéré,  féliciter,  faustë.  Cic); 
succedëre,  intr. Cic.  etc.  (avec 
ou  !^ans  les  adv.  bene  et  pr'os- 
perê,  ex.  :  parum  succedit  qiiod 
ago.  Ter.  hsec  prospère  succe- 
debant.  Cic.  hsec  propter  hie- 
male  tempus  m.inas  prospéré 
succedebant.  Nep.  res  nulla 
successei-at.  Ca-s.postqaam  ni- 
hil  Qonceptse  temerëspei  succe- 
dcbat.  Liv.  absol.  si  ex  senten- 
tià  successerit.  Cic.  coejitis  suc- 
cedebat.Liv.);  procedere,  intr. 
Cic.  etc.  (av.  ou  sans  les  adv. 
bene  et  prospéré,  ex.:  si  bene 
processit.  Cic.  quia  primo  pro- 
cessit  parum.  Ter.  pvocedërc 
non  satis  ex  sententiâ.  Cic.pr. 
alicui  parum.  Cic.  alicui  bene 
ou  pmcherrimê.  Cic.  prospéré 
procedere.  Cic.  abi  malta  agi- 
tanti  nihil  procedit.  iSall.  ab- 
sol. si  processit.  Cic.  alicui 
nihil  procedit.  iSall.  alicai  con- 
silia  procédant.  Liv.  [cf.  II,  ii, 
1]);  eveDire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alicai  féliciter.  Cses.  bonis 
bene  eveniat!  Cic);  respon- 
dëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  éven- 
tas ad  spem  respondit.  Liv.).  || 
(Par  ext.)  Arriver  à  une  issue 
heureuse.  ProScëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliqaid  proficére  in 
aliqaà  re.  Cic.  Cœs.  nihil  p?o- 
ficére  in  aliqua  re.  Cic.  Cœs. 
ad  relûjui  temporis  pacem  at- 
que  otium  parum.  profici.  Cœs. 
on  dit  aussi  rem  féliciter  gerë- 
re.  Cic.  rem  ou  negotiujn  ex 
sententiâ  perpcére.  Cic.  pros- 
péras exitas  conseqai.  Cic.  bo- 
nos exitus  habére.Cic).  Ne  pas 
— ,  voy.  échouer.  Faire  — , 
fortunàre  (■  rendre  heureux, 
prospère  •),  tr.  Cic  Hor.  (ex.: 
aliquid  alicui  [•  faire  réussir 
qqn  en  qqch.  •].  Cic.  voy.  hzu- 
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REUX,  prospère).  —  à,  ef/lcére 
ou  periîcere  (avec  ut  [et  le 
subj.l.  Cic);  oot/niire,  tr.  Cic. 
Ole.  (ex  :  causant  [•  à  gagner 
son  procès  •].  Cic.  rem  (•  réus- 
sir •].  Cœs.  ahsol.  obtinuit,  ut... 
[et  le  Snbj.l.  Liv.  [IV,  12,  U; 
XXW,  10,  9].  Val.-Max.  m, 
h,  2].  Suet.  [Claud.  i.1].  Tac 
[Ann.  III.  10].  obtinuit,  ne. . . 
[et  le  Subj.].  Suct.  [Caes.  23]. 
obtinëre  non  potuit  qain...  [et 
le  Subj.].  éiuet.  [Tib.  31].  si 
minus  obtinetis  [•  si  vous  ne 
réussissez  pas  à  le  démontrer»]. 
Cic.  [Tusc.  I,  12,  26]1;  pervin- 
cére,  tr.  Liv.  Tac.  (ox.:  pervi- 
cerunt  remis,  ut  tenercnt  tm-- 
ran\  [•.  faisant  force  de  raniris, 
ils  réussirent  à  prendre  terre  -]. 
Liv.  neque  pervincere  pot  ait, 
ut  referi'ent  consales.  Liv.]; 
evincëre,  tr.  Liv.  (ex.  :  évin- 
çant instando,  ut  litterse  aibi 
ad  Tarquinios  darentur.  Liv. 
sammâ  ope  evicerunt,  ut  M.  Va- 
rias Canùllus  crearetur.  Liv.). 

réussite,  s.  f.  Action  de  réus- 
sir. Successus  prosperi.  Liv. 
Successus  rerum.  Tac.  et  simpl. 
successus,  ùs,  va.  Liv.  Eventus 
felix.  Vell.  ou  lœtus.  Plin.  J. 
ou  prosper.  Cuit.  Spéc.  Félici- 
tas, atis,  f.  Cic.  Bonne  —  1  fé- 
liciter quod  agis  !  tien. 

revaloir,  v.  tr.  Rendre  la  p.i- 
reiUe  (en  bien  ou  en  mal).  ^En 
bien.)  Maleficia  benefactis  pen- 
sàre.Sen.  (En  mal.)  Malam  gra- 
tiam  re  ferre  (alicui).  Cic 

revanche,  s.  f.  Action  de  re- 
prendre sur  qqn  l'avantage 
qu'il  a  pris  sur  nous.  Hostimen- 
tum,  i,  n.  Plaut.  Prendre  sa  — 
d'une  défaite,  hosti  acceptant 
cladem  reddëre.  Liv.  Voy.  re- 
présaille,  vengeance.  Prendre 
sa  —  (d'une  façon  générale), 
gratiam  referre  (alicui).  Cic. 
par  pai-i  referre  Cic.  ||  Loc. 
adv.  En  revanche  (en  retour), 
Rursus,  adv.  Cic.  Rursus  rétro. 
Cic.  Rursus  aatem.  Cic.  Rur- 
sus invicem.  Cses.  Viciasim, 
adv.  Cic. 

revancher,  v.  tr.  et  pron.  || 
(Arch.)  V.  tr.  Venger.  Voy.  ce 
mot.  î  (Spéc.)  V.  pron.  ba  — 
(reprendre  sur  qqn  l'avantage 
qu  il  a  pris  sur  nous),  voy.  re- 
vanche. 

revancheur,  euse,  s.  m.  et 
f.  (Arch.)  Celui,  celle  qui  venge 
qqn.  Voy.  vengeur. 

rêvasser,  v.  intr.  Se  laisser 
aller  à  des  rêveries.  Somniâre, 
intr.  Cic.  Alacinâri,  dép.  intr. 
Cic.  Vaticinâri,  dép.  intr.  Cic. 

rêvasserie,  s.  f.  Action  de  rê- 
vasser, Somnia,  orum,  n.  pi. 
Plaut.  Ter.  Cic. 

rêvasseur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  rêvasse.  Som- 
nians  (ou  somnicuZostw)  homo. 
Cic.  Rèvasseuse,  som,nians  (ou 
somnicalosa)  malier,  Cic. 

rêve,  s.  m.  Combinaison  plus 
ou  moins  confuse  de  faits  ima- 
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^iaaires  qui  se  prési'ate  à  l'es- 
prit pendaul  le  sommeil.  Sojn- 
Diam,  li,  n.  Cic.  etc.  (es.  : 
per  somnia  loqai.  Cic.  ou  dit 
aussi  tpicies  per  somnum  obla- 
ta.  Cic.  ou  in  gniete  visa.  Cic. 
vùiu  noctarnas.  /.il-.).  Eo  — , 
per  somniiin.  Justin,  in  $om- 
nif.  Cic.  ^cf.  in  somnia  vidëre. 
Cic.  in  somnis  visas  sum  [av. 
l'Inf.].  eu.  [Liv.  I,  UQ]].  per 
qaietem.  Saet.  in  gaieté.  Cic. 
Avoir,  faire  un  — ,  somniàre, 
intr.  Cic.  speciem  viJére  in 
gaieté.  Cic.  Faire  un  beau  — , 
laciindum  somniam  vidiie.  Cic. 
Il  (Fig.)  Idée  chimérique.  Som- 
nia,   oiam,   n.    pi.    Cic.    Voy. 

CHIMâRB. 

revèche,  adj.  DifGcile  à  tra- 
vailler. Aspei ,  a,  om,  adj.  Cic. 
Voy.  DUR,  RODE.  1  (Fig.)  Diffi- 
cile à  manier.  Asper,  a,  am, 
adj.  Cic.  Ilor.  Intractabilis,  e, 
adj.  Sen.  Dif(icilis,  e,  adj.  Ter. 
Absolt.  Asper,  a,  am,  adj.  Cic. 
Aasteras,  a,  um,  adj.  Cic.  Hu- 
meur — ,  austeritas,  atis,  f. 
Quint. 

réveil,  =.  m.  Action  de  reveil- 
ler. Expergefactio,onis,  f.  Aag. 
A  mon,  ton,  »on  — ,  experrec- 
tu».  Cic.  (e  somnoi  axpergefac- 
tas.  Saet.  excitas  somno,  Liv. 
Battre,  sonner  le  — ,  voy.  dla>'e. 
Il  (I^'SO  Action  d'être  désabusé 
d'une  erreur,  d'une  illusion. 
Voy.  DésiLLusioN.  ^  Action  de 
renaître.  Voy.  Ré.\ppAiUTioN,  be- 

NAJSaA>'CE,     RÉSURRECTION.     Le   — 

de?  vertus,  lascitatio  virtatam 
Ambr. 

réveiUe-matin,  s.  m.  Celui 
qui  réveille  les  gens.  Qui  e 
somno  excitât  ou  suscitit.  A.^ 
Sorte  de  plante.  Matilago,  inis, 
f.  Apul.   Imrb. 

réveiller,  v.  tr.  Tirer  tout  à 
coup  du  sommeil.  Experge- 
facêre,  tr.  Cic.  etc.  ei.:  ex- 
pergefactat  e  Sùmnu.  Saet. 
[Cal.  S]  ou  simpl.  refiente  ["en 
sursaut  ••]  expergcfo'jtas.  Suet. 
[Cl.  8]);  excitàre,  tr.  Cic.  etc. 
(avec  ou  sans  somno  ou  e  som- 
no, ex.:  o^i^uem  e  somno  ou 
somno.  Cic.  Liv.  aliqaem  tac- 
ta.  Liv.  eo  nantio  excitatum 
targére.  Liv.  sopitam  mero  ac 
somno  regem.  Cart.  excitàre 
dormientem.  Cic.  [Sali.  8,  ai]. 
qaxso  ne  me  e  somno  excite- 
tU.  Cic.  [Rep.  VI,  12,  IS]);  sus- 
citàre,  tr.  Cic.  etc.  (avec  ou 
sans  e  somno  ou  somno,  ex.:  e 
somno  sascitari.  Cic.  [Tusc. 
r\',  19,  AA].  aliqaem  ante  -lucem, 
mane.  Voit.  fr.  ;  exsuscitâre, 
tr.  Plaut.  Cic.  ;ex.:  te  [juris 
con-ultum]  galloram ,  Ûlam 
[imperatorem]  bacinarum  con- 
tas exsuscitat.  Cic.  [.Mur.  Sa]); 
excire,  tr.  Satl.  Liv.  (avec  ou 
BatiJ,  somno  ou  e  somno.  Sali. 
Liv.]. — d'un  profond  sommeil. 
gravem  aoranarn  excutére.  Cic. 
Se  — ,  expergeSeri,  pass.  Cic. 
Saet.    (voy.    ci-dessus);  exper- 


gisci,  dép.  iuir.  Cic.  etc.  [ex.: 
si    dormis,    expergiscére.    Cic. 
cum  sonino  repetito  simulcam 
sole  e.vperrectas  essem.  Cic.  ut 
ter  aat  qaater  e.rpergisceretar. 
Saet.  ou  dit  aussi  somno  soh'i. 
Cic.  somno  excitari.    Cic.].  Se 
—  en   sursaut,   somno   e^xvuti. 
Virg.    Réveille,    e.vcitaf.    Sali. 
(Jug.  T2,  2;.  Liv.  ,\n,  Jô,  2;.  || 
(Fig.)  Tirei-  toui  à  coup  du  re- 
pos, de  l'inaction.   Excitàre, 
tr.  Cic.  Liv.  ,ex.:  trépida  nan- 
tio  excitatas.   Liv.  aactoiitate 
saà  aliquem  canctantem  etdif- 
pdentem   excitàre.    Cic.    excit. 
tectorem.    Sen./,   erigère,   tr. 
Cic.  etc.    ex.;  aaditor  erigatar. 
Cic.  ;  expergefacère,  tr.  Cic. 
etc.  [e\.:  e-tp.  se.  Cic.   hic  Il<.- 
liam  tamaltas  expergefecit  ter- 
rore  subito.  Cornif.);  pervel- 
1ère,  ir.  îen.  ^ei.;  eodem  modo 
quoramdam     <id     reÇerendam 
gratiam  fides  non  cessât,   sed 
langaet;  hancpervellamas.  Sen. 
[ben.  V,  23,  1  j.  Se  —,  exper- 
gisci,  dép.  intr.  Ter.  Cic.  Sali, 
[ex.:    nanc    expergiscere.    Ter. 
quin     igitar     expergiscimini  ? 
Sall.experrecta  nobititas.Cic). 
.Action  de — ,  ej:5ascittttio,onis, 
f.  Cornif.  (rhet.  II,  55;  56). 
révélateur,  trice,   (lat.   post. 
revelator.    Tert.  ,    ~.    m.    et    f. 
Celui,    celle    qui   révèle    qiich. 
Index,  icis,  m.    Cic-   ProJitor, 
oris,   m.   Cic.    Révélatrice,  in- 
dex, Icis,  f.  Cic.  .Adjôotivt.  Ma- 
nifestas, a,  um,  adj.  Cic. 
révélation   ^lat.   po5t.  revela- 
tio.  .Un.),  s.  f.    .\clion   de   ré- 
véler.  Indiciuza,  ii,  n.  Cic. 
etc.    (ex.  :    indiciam    profitéri 
[•  faire  spontanément  des  r.  •]. 
Sali,  indiciam  of^erre  [■   offrir 
de  l'aire  desr.  '].  Tac.  indiciam 
postalàre  [•  demander  la  per- 
mission de  faire  des  r.  devant 
le  tribunal  •].  Cic.);  proditio, 
onis,  f.  Plin.    ex.;  prod.  arca- 
noram.  Plin.].  Faire  des  —  sur 
la    conspiration  ,    indicâre     de 
conjaratione.   Sali.    1    (Spéc.) 
Inspiration    par    laquelle    Dieu 
fait  connaître  les  choses  surna- 
turelles. Monitas  dei.  Cic.  Os- 
tentam,  i,  a.  Cic.  !i  (Christian.) 
Revelutio,  onis,  i.  Tert. 
révéler  (lai.  revelâre  [■  décou- 
vrir ■].  Saet.  Tac.  lat.  eccl.  re- 
velâre   ['  révéler  •].    Hier.   [cf. 
H.    Goelzer,    Saint  Jérôme,  p. 
76  ;  301]),  V.  tr.  Faire  connaître 
ce  qui  était  tenu  caché.  Pate- 
facére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rem. 
'-ic.  conJarationem.Cic.  odium 
saum  in  aliqaem.  Cic.  veram. 
Cic.  totum  se  alicai.  Cic]  ;  DU- 
dâre,  tr.   Cic.   (ti.  :  evolatum 
[-  dégagé  •]    mis    iniegamentis 
diasimalationis   tas  nadalamr- 
qae  perspicio.  Cic.    vis  ingenii 
scientià   Jaris    nadata.     Cic.)  ', 
denudàre,  tr.  Varr.  Liv.  (ex.: 
iriscientiam  saam,  Varr.  alicai 
consiUam    saam.  Liv.);    dete- 
I    gère,  tr.  Liv.  Stn.  Soet.(s'opp. 


à  ceiil»-e,  e\.:fraudcm,  insidias. 
Liv.  consilia  nefaria.  Inscr. 
consilia  con/iiratorum  Saet. 
ali.iii  infimof  a/feclus  saos. 
Sen.  neqac  qais  essct  ante  de- 
te.xit.Sen.  [Caes.  56]);  aperi- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  occu- 
Icre,  occultàre,  regère,  ex.  :  <»- 
perire  occulta  quidam  et  qua- 
si involata.  Cic.  sentcntii-im 
suam.  CiC.  dissidentes  saos 
sensus.  Nep.  errorem.  Liv. 
causam  consilii  sai.  Su//.  con- 
siUam soum.  Sali,  conjaratio- 
nem.  Sali,  rem  omnem.  Sali, 
socioi  sceleris.  Sali.);  indicâ- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  bene  dis- 
simulatum  amorem  et  celatam. 
Ter.  rem  patri.  Ter.  rem  do- 
minai. Cic.  hoc  consilium  pa- 
tri. Liv.  par  ext.  dolorem  la- 
crimis.  Cic.  vnltat  indicat  mo- 
res. Cic.  se  indu  are  ['se  r.»  r. 
son  caractère»].  Cic.  dicendi 
(lutem  genus  gaod  faerit  in 
ntroqae,  orationes  utriusqae 
etiiim posteris  indicabant.  Cic. 
spéc.  conscios  indicâre  [«r.  ses 
complices  •].  Cic]  ;  proferre, 
tr.  Cic.  etc.  (s'opp.  A  continé- 
re,  castodire,  ex  .  aliquid  in 
mediam.  Cic.  sécréta  animi. 
Plin.);  dare,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.: 
nanc  qaam  ob  rem  has  partes 
didicerim,  paucit  dabo.  Ter. 
dabis  igitar  trit^aruitam  [•  l'an- 
née de  ce  tribuijat-]  et,  si  po- 
teris.  Tabulas  ijuo  crimne 
[-.-e.  accasatas  xit].  Cic.  [Att. 
.\II,  5,  3]  ;  edërt  ti  Cic.  Liv. 
etc.  (ex.:  nomen  altcajas.  Liv. 
aliqaem  aactorem  alicuj'as  rei. 
Liv.  consilia  hostium.  Liv.); 
enuDtiâre,  tr.  Cic.  etc.  (e.\.  : 
quod  ne  enuntiarem  caiqaam 
nea  (acerem  palam.  Plaut.  en. 
mysteria.  Cic.  silenda.  Liv. 
rem  Helvetiis  per  indiciam. 
Ca;s.  Ciceroni  aolam  per  Fal- 
viam.  Sali,  plané  quia  sentûim 
enunti-jbo.  Cic.  r.nantiàre  con- 
suli  satis  habuit,  qaâ  noctis 
horà  egressurus  hostis  isset. 
Liv.  absol.  jurejarando,  ne 
qais  enantiaret .  inter  se  san- 
.vcrant.  C:es.];  exhibére,  tr. 
Cic.  Sen.  (ex.:  popalo  Romano 
philosophiam.  Cic.  ex  hac  no- 
ta sapientem  alicai.  Sen.);  os- 
tendére,    tr.    Cir.    etc.   (voy. 
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Voy.  INDIQUER.  ^  (Speo.)  En  par- 
lant de  Dieu,  faire  connaître 
aux  hommes  pa:  une  inspira- 
tion surnaturell' .  Revelâre,  tr. 
Eccl.  La  religion  révélée,  reli- 
gio  divinitas  pate(acta  ou  cum 
liominibas  communicata.  D. 
revenant,  ante,  adj.  et  s.  m. 
[I  Adj.  Qui  revient.  (Au  propre) 
Voy.  REVENIR.  Le»  expressions 
les  plus  — ,  voy.  habituel,  usité. 
Il  (Fig.)  Qui  revient  comme 
pEofit.  Débitas,  a,  om,  p.  adj. 
Cic.  Voy.  REVENIR.  Subst.  Un  — 
bon  (profit  éventuel),  voy.  pko- 
HT,  c.tsuEi,.  Il  Qui  convient  dé- 
cidément.   Voy.   /tORÉAOLE,  ÀVE- 
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NANT.  1  S.  Hi.  lis|ir-it  qu'on  sufi- 
pose  revenir  de  l'autre  monde. 
Imago,  inis,  f.  Plin.  J.  Larva, 

X,  (.   I^luUt.    Voy.    FANTOME.     LoS 

—,  lemares,  um,  m.  pi.  Ilor. 
Ov. 

revenaut-boa.  Voy.  revenant. 

revendeur,  euse,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  aclioto  pour  revendre. 
Scruta  vendons.  Ilor.  Scrata- 
rias,  ii,  m.  Lacil.  Les  —,  qui 
mercantur  a  mercatoribus  quod 
statim  vendant.  Cic.  Reven- 
deuse, mulier  scruta  vendons. 
A.  Fig.  —  de  sagesse,  caupones 
aapientiœ.  Tert. 

revendication  (lat.  rei  vindi- 
catio  [t.  jurid.],  action  pour  ré- 
clamer une  chose),  s.  f.  Action 
de  revendiquer.  Vindicatio,  o- 
nis,  f.  Plin.  /.  Jet.  Exercice  de 
l'action  personnelle  et  — ,  con- 
dictio,  onis,  l.  Jet.  Droit  de  — 
(sur  un  prisonnier),  Jas  ductio- 
nis.  Ulp.  Dig.  Action  en  — , 
vindiciœ,  arum,  f.  pi.  Liv. 
Refuser  l'acte  de  — ,  abdicâre 
vindicias    ab    aliquo.    Dig.     \\ 

(Fig.)   Voy.    RÉCLAMATION. 

revendiquer  (lat.  post.  reven- 
dicâre.  Primas.),  v.  tr.  Récla- 
mer ce  qu'un  autre  détient, 
comme  nous  appartenant.  Vin- 
dicàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aii- 
qaid  sibi.  Cic.  Val.  -  Max. 
Qaint.);  repetêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  in  rébus  repetendis  quœ 
siint  mancipi  [-  quand  on  re- 
vendique comme  sienne  une 
propriété  immobilière  ■].  Cic); 
Teposcère,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
réclamer);  defendère,  tr.  Jet. 
(ex.:  hereditatem  ex  testam^n- 
to  sibi.  Ulp.);  asserère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ass.  aliquem  in 
sejvitutem.  Liv.  Sen.  aliquem 
suum  ^liam.  Quint.).  ||  (P.  ext.) 
Au  fig.  Vindicâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ortûs  nosti-i  partem 
vindicat  patria.  Cic.  omnia 
pro  sais.  Cic.  videor  id  meo 
jure  quodam  modo  vindicâre. 
Cic.  Chii  suam  [Homerum] 
vindicant.  Cic.  decas  belli  ad 
êe.  Liv.  ceterarum  reiam,  quœ 
tant  in  oratore,  partem  ali- 
qaam  sibi  quisque  vindicat. 
Cic);  repetêre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
rep.  civitatem  in  libertatem 
[•la  liberté  pour  une  cité-]. 
Cic.  Salaminii  Homerum  ré- 
pétant. Cic);  asserère,  tr. 
Liv.  {ex.  :  ass.  alicui  regnam. 
Liv.).  Voy.  RÉCLAMER.  —  la  res- 
ponsabilité, voy.  RESPONSABIUTÉ. 

revendre  (lat.  post.  revendére. 
Ulp.  dig.),  v.  tr.  Vendre  de 
nouveau.  Iterum,  (ou  rursus) 
vendëre.  A.  ^  Vendre  ce  qu'on 
a  acheté.  Remittére  alicui  aè- 
des. Plaat.  —  eu  détail,  a  mer- 
catoribus quod  statim  vendus 
mercàri.  Cic  —  à  la  toilette, 
icruta  vendére.Hor.\\Fi^.  Avoir 
d'une  chose  à  —  (plus  qu'il 
n'en  faut),  voy.  abondance,  ex- 
cès. J'en  ai  assez,  j'en  ai  à  —, 
domi  habeo,    domi    est   mihi. 
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Ter.  Il  a  de  l'esprit  à  — ,  et,  el- 
lipt.  il  vous  on  revendrait  (il  a 
plus   d'esprit  que  vous),    vcrba 
tibi  daret.  A. 
revenez-y,  s.  m.   Ce  qui    fait 
qu'on  revient  avec  plaisir  à  un 
plat.    Voy.    RAGOUT.    1    Retour, 
recommencement.  Voy.  ces  mots. 
revenir,  v.  intr.  Venir  de  nou- 
veau.  Redire,   intr.   Cic.  etc. 
(eu  pari,  des  pers. :  jam  redeo. 
Plaat.  Ter.  en  pari,  des  chos.  : 
ande  tantum  redisset  tam  su- 
bite mare.  Curt.   hic    abi   dies 
et    nox   modicê   redit    et   abit. 
Varr.    tam   demum,  vitali  ad- 
moto  calore,    membris   aliquis 
redibat   vigor.    Curt.    fig.   jam 
rediit  animas.  Plaat.  redeante 
paulatim   anima.    Curt.)  ;    re- 
gredi,    dép.    intr.    Cxs.   (ex.  : 
neqae  dant   regrediendi   [-   de 
revenir  à.  la  charge  •]   faculta- 
tem.  Cœs.   \B.  G.  V,  iiA,  6  ;   cf. 
B.   C.    m,   A5,  5]).   Il  (Par  ext.) 
Repousser.    Voy.  ce  mot.  1  Ve- 
nir d'un  lieu  au  lieu  d'où  l'on 
était    parti.    iîeveiJire,    intr. 
Plaat.  Cic.  (surt.  fréq.  à  l'épo- 
que arch.,  rare  chez  Cic    qui 
l'emploie   touj.    avec   domum, 
cf.  Cic.  fde  Or.  I,  38,  175;    iO; 
181;  182;  Balb.  11,  28].  jamais 
chez  Cœs.  ni  chez  Liv.  reparait 
dans  Tac.  [ann.  11,  2i]  et  chez 
les  écriv.  post.);  redire,  intr. 
Cic.    etc.    (ex.:    ;•.     sine    rege. 
Curt.  inde  properë.    Suet.   eo- 
dem,   ande    redieram,  pro^i- 
scor.  Cses.  r.  rare.  Plaat.  Ter. 
e   provinciâ.   Cic.    ex  e.vsilio. 
Sen.  rh.  Plin.  j.  a  cenâ.  Ter. 
Cic.   a   Csssare.  Cic  ut,   unde 
abissent,  eodem    statim   redi- 
vent.  Cic.  domam.  Cœs.  lecticâ 
ex  regiâ  domam.  Saet.   r.  Ro- 
mam.  Cic.   in  patriam.  Plaat. 
in  arbem.  Liv.    in  viam  [fig.]. 
Ter.  Cic.    in  prœliam.  Liv.  ad 
suos.   Cœs.    Victor   redit.    Liv. 
Victor  ex  hâc  pagnà  redit.  Liv. 
spectatam   [.  au  spectacle  ■>]   e 
senata.  Ci'c.  [Sest.  1 171.  impers. 
postqaan\  domum  reaitum  est. 
Nep.  manerent   indutiœ,   dam 
ab    illo    rediri    posset.    Cses. 
postquam  conversis   signis  ré- 
tro in    arbem    rediretar.    Liv. 
fig.    r.    in    pj-istinum    statum. 
Cœs.  cum  aliquo  in  antiquam, 
gratiam.    Plaat.     et    abs.      in 
gratiam.  Cic.  redire  in  mem,o- 
riam  alicujas  rei.  Cic.  r.  ad  se 
Ter.  Liv.  illuc  unde  abii  redeo. 
Ilor.  sed  illac  [-à  notre  sujet»] 
redeamus.  Nep.  sed  ad  institu- 
ta  [•  à  notre   propos  .  ]   redea- 
mus. Cic.  sed  ad  prima  redeo. 
Cic.  nunc  redeo  ad  augurem. 
Cic.  quam  ob  rem  ad  inceptam 
redeo.    Sali.);    reverti,    dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :   ex  itinere. 
Cic.  ex  Asiâ.  Just.  ex  hostiam 
caitris.  Sen.  rh.  a  Sicilià.  Jus- 
tin, ab  exêilio.  Stiet.  Tac.   ad 
aliquem.  Cses.  Laodiceam.  Cic. 
tridai    viam   progressi   rursus 
reverterunt.  Cœs.   cum   victor 
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.Mithridatico    helUt  revenisset. 
Cic.  (\y.   in   gratiam  cum  ali- 
quo. Liv.    in  ijratiam  cum  fi- 
to.  Sen.  r.   aa  sanitatem.  Cœs. 
ad  bnnos  mores.  Sen.  rh.  spéc. 
rargas    igitur    eodem    rcverta- 
mur.  Cic.  ut  co  revertar,  unde 
sum  digressus.  Quint,  sed  illuc 
revertor.  Nep.  ut  ad  me  rever- 
tar. Cic.  ad  prcpositum  rever- 
tar. Cic.   sed  ciirn  ad  proposi- 
tum.    revertaTitur.    Cic.    verum 
at  ad  classein.  quC)  exlurxi  sum 
digressus,  revertar.  Cic.)  ;   re- 
gredi,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ex  itinere  clam  in  castra.  Liv. 
a  Germaniâ   in    urbem..    Saet. 
longinqao    ah    (.xi^ilir     Taren- 
tum.     Tac.      sinsirr,     domum. 
Saet.);  remigrùre.  mtr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    r.   Romain.  Cic.    in 
domum  suam.  Cic.  irans  Rhe- 
nam    in    vicos    saos.    Cfes.    in 
domum  veterem  e  nova.  Cic.)  ; 
recipëre  se.  Cic.  etc.  (ex.  :  r. 
se  ex  aliquo    locc .    Plaat.  Cic 
se  domam.  Plaat.  Cœf.  se  hinc, 
se  inde,  se  ad  [ou  in]   aliquem 
locam.  Cœs.  Liv.].    —  vite,  en 
hâte,    etc.,     recurrëre,    intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    ad  ledam.  Cic. 
in  Tasculanum.  Cic.\.  —  auprès 
de   qqn,    voir  qqn,   revjsére, 
tr.    Cic.    etc.    ^cx.  :   revise    nos 
aliqaando.  Cic.  Faire  —  qqn, 
revocâre,   tr.    Cic.  etc.   (voy. 
rappeler).    Fig.    —    de    l'autre 
monde,  a  morte  revocntum  es- 
se. Cic.  velut  ab  in[erj^  i.rsis- 
tëre.  Liv.  Famil.  S'en  — ,  com- 
me  ci-dessus.    Fig.   —    de   son 
trouble,   etc.  se   r-ecipè'-e.    Cic. 
animam  recipëre.    Cic.    ad   se 
redire.   Liv.    resipiscêr-e,    intr. 
Cic.  (voy.  [se]  remettre).  —  de 
sa  frayeur,  ex  timoré  at  recreâ- 
l'e.    Cic.   Je  n'en  —  pas,    satis 
mivari    nequeo.  Cic.  —   à  soi, 
voy.  reprendre  ^p.  1578,  col.  1); 
ESPRIT  (p.  SlJi,  col.  3;.    Faire  — 
qqn  à  soi,   reddére  aliquem,  si- 
bi. Sen,  —  à  soi,  voy.  [sel  con- 
sidérer.   —  à  ses  études,   à  ses 
travaux,  voy.  reprendre.  —  sur 
une  question,  voy.    reprendre. 

—  sur  soi,    voy.  [se]  reci'eilur. 

—  sur  une  déterminaticrj,  con- 
siliam  mutùre.  Cic  —  d'une 
opinion,  opinionem  deponëre. 
Cic  —  sur  ce  qu'on  a  dit,  se 
revocâre.  Cic.  —  'cr  s.-,  pro- 
messe, revocâre  pTOm.ifsum. 
Sen.  —  sur  la  parole  dc^nnée, 
(idem  mutâre.  Liv.  \\  El  pari, 
des  choses.  Redire,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  (lumen  in  eamdem 
partem,  ex  qaà  venerat,  Ttdit. 
Cœs.  cam  ad  idem,  unde  se- 
mel  profecta  sunt  [•  à  leur  pre- 
mier point  de  départ-^,  cuncta 
astra  redierint.  Cic.  (ebres 
quœ  redeunt.  Plin.  si  on,  mas 
hosti  redisset.  Liv.);  leciâére, 
intr.  Plin.  (en  pari,  des  fièvres. 
Plin.[XS.yin,^S]);  emergére, 
intr.  Cic.  etc.  jei.:  emergÛ 
rarsam  dolor.  Cic.  voy  repa- 
raître);  recurrëre,  uitr.  Cic 
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etc.  {et.:  cogiUttio  tua  ad  me 
recarrit.    6"«n.)  ;     occarrère. 
iiitr.    Cic.    etc.    ^esc.:   mihi   ou 
memorùe  ou  animo  ou  in  men- 
tem   occarrit  iUiqviid.  Cic.    ou 
simpl.   mi/ii   occurrit  ou  [saus 
mihi]  occurrit  aliqaid  ou   ati- 
quit.  Cic.  occarHt  atque  inci- 
dit  aliguid.  Cic.)  ;  saccurrère, 
JDtr.  Cic.  etc.  (ex.:  nomdn  mi- 
hi   non     succurrit.    Sen.}.    Il 
m'est   revenu  que,    aadiii  ou 
comperi    (av.    r.\cc.    et   l'Inf.). 
Cic.    ad   me  delatam  est   (av. 
TAcc.   et  riaf.)    Cic.  \\  (Spéc.^ 
Dooner   des   renvois.    Ractum 
dire,  movère  ou   facëre.  te/s. 
Plin.    Les  crudités  lui  —,  cro- 
dum  ractat.  Cels.  \\  Faire  —  de 
la    viande,    carnes    subassire. 
Apic.    Il  (Par  ext.)   Echoir    par 
droit  ou  par  succession.  Redi- 
re, intr.  Cic.  etc.   (ex.  :  jamne 
enumerasti  id  qaod  ad  te  redi- 
turnm  potes  ?  fer.    ex  qaa  re- 
gione  qainquaginta    tatenta  et 
qaotannis  redibant.  Nep.   e/us 
morte   ea  bona  ad    me   redie- 
rant.  Ter.   ad  hos  redibat  lege 
heredita».  Ter.  velle  bonis  ali- 
quem    afpci    quam     majcimis, 
etiam  si  ad  se  ex  iis  nihil  re- 
deat.     Cic.     samma     imperii, 
samma    rerum    redit    ad  ali- 
gaem.    Cses.    quorum    [princi- 
pum]  ad  arbitrium  Judiciumque 
samma  omnium  rerum  consi- 
liumque   redeat.   Cses.    mortuo 
Tallo  res  [•  le  gouvernement»] 
ad  patres  redierat.  Liv.)  ;    re- 
Cidêre,    intr.  Cic.  [ex.  :   post 
interitam   Tatii  cum   ad  eam 
[Romulura]    potentalus   omnis 
recidisset.    Cic.  [Rep.  II,  li])  ; 
redundâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
infamia    ad  amicos    redandat 
[•   la    honte     en    revient    aux 
amis  •].  Cic.  quod  bonam  mi)ii 
redandat,   at...  [«il  m'en  re- 
vient ce  profit,  que.  •  •  "]•  Cic). 
Qael  fruit  me  revient-il  de..., 
qaid  mihi  lucri  est  (av.  l'Inf.  . 
Ter.  Voy.  profit,  ava.>t'age,  re- 
tirer. Il    Convenir   décidément 
à  qqn.   Voy.    pl.aire,   agréer.  || 
Se     rapporter     exactement     à 
qqch.  Redire,  intr.  Ter.  {ex.: 
omnia  lufc  verba  hac  redeunt 
[m  tout  cela  revient   à  dire  ce- 
ci •].   Ter.);    vaiére,    tr.  Cic. 
(ei.:  idem  vaiére  [••  revenir  au 
même»].  Cic.);  recidére,  intr. 
Liv.  (ex.  :  haec  eodem  recidunt. 
Uv.).  Il  (Par  ext.)  Coûter.  Voy. 

COOTER,    REVIENT. 

revente,  s.  f.  Nouvelle  vente 
du  même  objet.  Emptse  rei 
venditio.  A.  La  —  d'une  mai- 
son à  i-on  ancien  propriétaire, 
remissae  alicui  seaes.  A.  (d'a- 
près Plaat.). 

revenu,  r.  m.  Ce  qui  revient 
actuellem'-nt  à  qqn  d'un  bien, 
d'une  pension,  d'une  rente. 
Reditus,  lis,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
nallun  iili  riisi  ex  frugatitate 
reditus.  Plin.  ;.J;  fructus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  i  ex.  :  (raclas  prse- 


diorum.  Cic.  metaltorum.  Liv. 
fructus  qaem  reddunt  prxdia. 
Ter.  ne  sumptus  fructum  su- 
peret.  l'arr.  in  (ructu  tuibère 
[•  considérer  comme  d'un  bon 
r.  -1.  Cic);  vactignl,  alis,  u. 
Cic.  (ex.  :  ex  meo  tenui  vecti- 
gali.  Cic.  publica  vectigalia. 
Cic).  —  net,  puram,  i,  a.  Cic. 

—  médiocre,  mercedula,  x,  f. 
Cic.  D'un  bon  — ,  qui  rap- 
porte un  — ,  fructuosus,  a, 
um,  adj.  Cic  —  inscrit  sur  les 
rôles  du  censeur,  census,  ûs, 
m.  Liv.  Donner  des  — ,  redi- 
re, intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  fructus 
pro  impensâ  redire  [■  que  le 
r.  réponde  à  la  dépense  •].  Varr. 

voy.     RENDRE,     RAPPORTER,     PRO- 

dui're).  Revenus  de  l'Etat,  pu- 
blica vectûjalia.  Cic.  ou  «impl. 
veciigalia,  ium,  n.  pi.  Cic.  Les 

—  que  l'Etat  tire  de  l'exploita- 
tion des  mines,  pecunia  pabli- 
ca  qax  ex  metallis  redit.  Nep. 
Il  (Fig.)  L'économie  est  un 
grand  —  ,  parsimonia  est  ma- 
gnum vectigal.  Cic. 

rêver,  v.  intr.  et  tr.  U  V.  intr. 
(Arch.)  Vagabonder.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Par  anal.)  Délirer.  Voy. 
ce  mot.  Il  Déraisonner.  Voy.  ce 
mot.  Il  Laisser  aller  sa  pensée 
au  hasard.  Alias  res  agëi-e.Cic. 
Pendant  que  nous  — ,  dam  pe- 
regrê  est  animas.  Ilor.  \\  Faire 
des  rêves.  Somniâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  s.  de  aliquo.  Cic. 
s.  totas  noctes.  Cic.  neqae  alla 
nox  est,  quâ  non  somniemus. 
Cic.  voy.  RÊVE,  songe).  ||  S'ab- 
sorber dans  une  pensée.  Voy. 
SONGER.  1  V.   tr.    Voir   en   rêve 

—  pendant  le  sommeil.  Somniâ- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  id,  quod 
somniarimus,  evadêre.  Cic. 
ovam  pendëre  ex  fasciâ  lecii. 
Cic).  Il  (Par  anal.)  Imaginer 
comme  dans  un  rêve.  Som- 
niâre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaid s.  Cic).  Il  (Par  ext.J  Ima- 
giner. Voy.  ce  mot.  ||  S  absor- 
ber dans  un  désir.  Agitare  {ali- 
qaid) animo  ou  cum  animo. 
Cic  Agitare  {aliqaid)  mente  ou 
ta  mente.  Cic. 

réverbération,  s.  f.  Répercus- 
sion de  la  lumière  ou  de  la 
chaleur.  Repercussus,  ûs,  m. 
Sen.  (cf.  rep.  solis.  Sen.).  Re- 
pulsus,   ûs,   m.   Lacr.  \\   (Fig.j 

Voy.   COPIE,   REFLET. 

réverbérer  (lat.  reverberàre, 
proprt.  •  frapper  en  retour  •), 
V.  tr.  et  intr.  ||  V.  intr.  Ren- 
voyer les  rayons  de  lumière,  de 
chaleur  (en  pari,  d'une  surface). 
Voy.  REFUiTER.  1  V.  intr.  Etre 
renvoyé  par    une  surface.  Voy. 

REFLÉTER.  ||  (Fig.)  Voy.  REJAILUR. 

reverdir,  v.  intr.  Redevenir 
vert.  Revirescére,  intr.  Ov. 
Tac.  Fronde  virêre  nova.  Virg. 
Il  -  Fig.)  Rajeunir.  Revirescére, 
Intr.    Ov.    Voy.  rajeunir. 

reverdisaement,  s.  m.  Action 
de  reverdir,  état  de  ce  qui  est 
reverdi.  Frons  nova.  Virg. 
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révéremment,  adv.  Avec  ri»- 
v.  ronce.  Heverenter,  adv.  Tac. 

révérence,  s.  f.  Respect  pro- 
fond. Reverentia,x,{.  Cic.  Voy. 

RESPECT,      VÉNÉRATION.     ||      (Pop  ) 

Parlant  par  — ,  —  parler,  voy. 
RESPECT.  Il  (P.  ext.)  Titre  d'hon- 
neur donné  à  certains  religieux. 
Reverentia,  x,  f.  Eocl.  T  Mou- 
vement du  corps  pour  saluer 
respectueusement.  Voy.  balut. 
Adresser  une  —  (à  qqn),  faire 
sa  — ,  ador&re,  tr.  Nep.  (corpo- 
ve  inclinaio)  scdutàre  aliqaem. 
A.  Faire  la  —  bien  bas,  voy. 
PROSTERNER.  Tirer  sa  —  à  qqn 
(le  saluer),  voy.  saluer,  et,  spéc 
le  saluer  en  s'en  allant,  d'où 
s'en  aller,  voy.  congé,  quitter. 
Fig.  "Tirer  sa  —  (saluer  pour 
décliner  une  offre),  voy.  décli- 
ner, REFUSER. 

révérencieusement ,  adv. 
D'une    manière    révérencieuse. 

Voy.    RESPECTUEUSEMENT. 

révérencieox,  euse,  adj.  Qui 
traite  les  gens  avec  révéreoco. 
Reverens,  p.  adj.  Liv.  Voy.  res- 
pectueux. 

révérend,  ende,  adj.  Digne- 
d'être  révéré  (.  pithcte  honorifi- 
que). Amplissimus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Reverendus,  a,  um,  adj. 
Dacange.  \\  Subst.  Mon  — ,  ro- 
verendis^imus.  Jet. 

révérendissime,  adj.  Très  ré- 
vérend épitliéte  honorifique). 
Reverendissimus,  a,  um,  adj. 
Jet.  Reverentissimus,  a,  um, 
adj.  Inscr.  Eccl. 

révérer,  v.  tr.  Traiter  avec  un 
profond  respact.  Reverëri,  dép. 
tr.  Verêri,  dép.  tr.  Cic  (cf.  me- 
tuebant  eum  servi,  vereban- 
tar  liberi.  Cic  verêri  deos. 
Liv.).  Venerari,  dép.  tr.  Cio. 
Suspicëre,  tr.  Cic. 

rêverie,  s.  f.  (Arch.)  Délire. 
Vov.  ce  mot.  ^  Etat  de  l'esprit 
qui  se  laisse  aller  au  hasard. 
Tacita  cogitatio.  Cic  Somnia, 
orum,  n.  pi.  Cic.  Se  lais-^er  al- 
ler à  la  — ,  animo  excurrére 
et  vagûri.  Cic.  1  Idée  chinaéri- 
que  comme  dans  le  rêve,  ^om- 
nium, il,  n .  Cic.  Voy.  ciiihérb. 
1  Pensée  dans  laquelle  on  s'ab- 
sorbe.  Voy.  MÉDITATION. 

revers,  s.  m.  Côté  d'une  cliose 
opposé  à  celui  par  lequel  on  la 
regarde,  on  la  présente  de  pré- 
férence. Altéra  pars.  Cic.  AUe- 
rum  latus.  Liv.  Voy.  E.NVERa. 
Le  —  de  la  main,  inversa  ma- 
nus.  Plin.  —  d'un  feuillet, 
aversa  charta.  Mari.  —  d'une- 
médaille,  ea  pars  nammi  in 
qaa  insigne  impressam  est. 
Aur.  Vicl.  (orig.  gent.  3,  h). 
Fie.  Mais  voici  le  revers  de  la. 
médaille,  sed  lixc  in  diversa- 
convertimtur.  A.  Par  anal.  — 
d'un  fossé,  allerum  latus  fosses. 
Liv.  Prendre  l'ennemi  à  —, 
terga  Uostium  circumire.  Tac. 
hostes  post  lergum  adoriri. 
Cses.  Prendre  un  ouvrage  de- 
fortification  à   —,   posteriorem- 
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■caslelli  partem  opparjnare.  A. 
T  (Fii;.)  Revers  de  fortune  et 
ahsolt.  — ,  sort  contraire.  Casus 
advcrsus  ou  tristis.  Cic.  lies 
advers.v.  Cic.  Fortana  adversa 
on$inistra.Cic.Calamitas,atis, 
f.  Cic.    Clades,  is  f.  Cic.  Voy. 

UALHKUR,  DKFAITE. 

reversement,  s.  m.  (Arch.) 
Transbordement.  Voy.  ce  mot. 

-reverser,  v.  tr.  Verser  de  nou- 
veau. Hefandére,  tr.  Cic.  Ite- 
ram  fundi're.  A.  ^  Verser  d'un 
vase  dans  un  autre.  Voy.  trans- 
vaser. Il  ;P.  anal.)  Arch.  Trans- 
bordor.  Voy.  ce  mot.  f  (Fig.) 
Reporter.  Voy.  ce  mot. 

Teversible,  adj.  Qui  peut,  qui 
doit  l'aire  retour.  Qui  (  qass, 
guod)  potest  rediread  aliqaem. 
A. 

réversioQ,  s.  f.  Retour.  Voy.  ce 
mot. 

•revêtement,  s.  m.  Ce  qui  re- 
vêt (au    fig.).  Voy.    COUVERTURE, 

BNVELOppE.  Le  —  d'une  con- 
struction (placage  de  marbre, 
etc.),  politio,  onis,  f.  l'itr. 
cnista,  se,  f.  Vitr.  (cf.  crustœ 
marmoreœ .  Vitr.  voy.  incrusta- 
tion). Mur  sans  — ,  maceria,  se, 
f.  Cic.  Couvrir  d'un  — ,  incru- 
■$tàre,  tr.  Varr.  Appliquer  un 
—  de  marbre,  incrustâre,  tr. 
Varr.  Procal.  dig.  —  de  stuc, 
tectoi-iam,  ii,  n.  Cic.  Voy.  in- 
crustation. Le  —  d'un'  fossé 
(ouvrage  pour  retenir  la  terre 
d'un  fossé),  lorica,  se,  f.  Vitr. 
marus,  i,  m.  Vai-r.  ^  Action  de 
revêtir,  voy.  hadillement.  ||  (Fig.) 

Voy.    ENVELOPPE. 

revêtir,  v.  tr.  Couvrir  fqqn) 
d'un  vêtement  spécial.  Vestire, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  vêtir,  habiller, 
on  dit  aussi  :  veste  tegëre  ali- 
qaem. Cic.  veste  indaére  ali- 
qaem ou  indaëre  alicai  vestem. 
Cic);  amicire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  gai  te  toga  prœtextà  a- 
jnixit.  Brat.  fr.  simulacrum 
amiciebatur  qaotidie  veste, 
quali  îpse  ateretur.  Suet.  dum 
salatabatar,  et  calciabat  ipse 
.sese  et  amiciebat.  Saet.  [Vesp. 
21]).  Il  (Absol.)  Couvrir  d'un 
vêtement  celui  qui  en  manque. 
Voy.  VÊTIR.  Il  (Au  fig.)  Vestire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  inventa  ves- 
tire oratione.  Cic.  res,  quse  illo 
verboran\  habita  vestiantar. 
■Qaint.);  inducére,  tr.  Css-s. 
(ex.:  scata  pellibas.  Cœs.);  in- 
duêre,  U.  Cic.  etc.  (voy.  pa- 
«er);  ornâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
parer,  rehausser).  —  qqn  de  la 
puissance  publique,  déferre  ah'- 
■cai  saTumam  imperii.Cic.  Etre 
revêtu  d'une  fonction,  honore 
■  affectam  esse.  Cic.  Liv.  Voy. 
INVESTIR.  ^  Mettre  sur  soi  un 
vêtement  spécial.  Vestiri  (ali- 
■ouâ  veste).  Cic.  Sibi  indaëre 
(vestem  aliqaam).  Cic.  ||  (Fig.) 
Prendre  une  forme  spéciale. 
Jndaëre  sibi  {aliqaam  for- 
fnam).  Cic.  (cf.  dii  indati  spe- 
Aiie  humanà.  Cic.  belase  qase- 
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il<ini  forma  hominum  indatic. 
Cic.;  par  e.vt.  indaëre  sibi  no- 
vum  ingeniam. Liv.  mores  l^er- 
sarum.  Cart.  prodiiorem  et 
hostem  [•  le  caractère  d'un 
traître,  d'un  ennemi  ■>].Tac.).^ 
Couvrir  d'un  dessus  qui  re- 
hausse, protège.  Vestire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  codices  gemmis. 
Hier,  ocalos  membranis.  Cic. 
terra  se  gramine  vestit.  Virg. 
ripa'  fra-vino  malta,  maltâ  po- 
palo  vestiantar.  Plin.  j.  sepal- 
cram  sscptam  andiqae  et  vesti- 
tam  vepribas  et  dametis.  Cic); 
convestire,  tr.  Lacr.  Cic.  (ex.: 
aliqaid  aliqaa  re.  Cic);  tegë- 
re, tr.  CiC.  etc.  (ex.:  qaaram 
[animantium]  a/iœ  con'is  tectx 
sant.  alise  villis  manitse.  Cic). 

rêveur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  se  laisse  aller  à  la  rê- 
verie. Somnians.  Cic.  Somnia- 
tor,  oris,  m.  Scn.  rhet.  Homo 
dejixas  in  cogitatione.  A.  Une 
rêveuse,  malier  de§-xa  in  cogi- 
tatione. A.  Il  Adj.  Rêveur.  Som- 
nicalosas,  a,  um,  adj.  Cic.  De- 
(ixas  in  cogitatione.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Celui,  celle  qui  imagine 
qqch.  Dormitator,  oris,  m. 
Plaat. 

revient,  s.  m.  Le  fait  de  reve- 
nir à  telle  ou  telle  somme.  Prix 
de  — ,  voy.  prix  ;  achat. 

revirement,  s.  m.  Action  de 
revirer,  de  se  retourner  en  sens 
contraire.  Voy.  tour,  détour. 
Il  (Fig.)  Commatatio,  onis,  f. 
Cic.  (cf.  comm.  reram.  Cic.  voy. 
changement). 

revirer,  v.  intr.  Se  retourner 
en  sens  contraire.  Circamagëre 
se.  Liv.  Voy.  tourner,  virer. 
Il  Changer  de  parti,  d'opinion, 
voy.  changer. 

reviser  et  réviser  (lat.  revi- 
sëre,  revoir),  v.  tr.  Soumettre 
à  un  nouvel  examen  pour  ré- 
former, s'il  y  a  lieu.  Recogno- 
scére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  caa- 
sam.  Cic.  decretam.  Cic  lut?c 
omnia  sammâ  carà  et  diligen- 
tià  recognita  et  collata.  Cic); 
retractàre,  tr.  Saet.  (ex.:  le- 
ges.  Suet.  libram,  oratianca- 
lam.  Plin.  j.).  —  (un  texte), 
emendâre,  tr.  Quint.  Gell.  re- 
censëre,  tr.  Gell.  — uncompte, 
rciîionerix  excatére.  Sen. 

reviseur  et  réviseur,  s.  m. 
Celui  qui  revise.  Emendator, 
oris,  m.  Gell. 

revision  et  révision  (lat.  post. 
7'ei'isio.  Eccl.),  s  f.  Action  de 
réviser.  Recognitio,  onis,  {.Cic. 

—  d'un  livre,  emendatio  libri. 
Plin.  j.  Confier  la  —  d'un  ou- 
vrage à  qqn,  scriptam  alicai 
recensendum ,  inspiciendam, 
emendandam,  tradêre.    A.    La 

—  d'un  compte,  dispanctio, 
onis,  f.  Ulp.  dig.  La  —  d'un 
procès,  retractata  causa.  Cic. 
Faire  la  —  d'un  procès,  retra- 
ctâre  pnitam  caasam.  Plin.  j. 
La —  de  la  constitution,  retrac- 
tatse  leges.  Cic. 
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revivifier   (lat.    post.    revivifi- 
cùrc.  Eccl.),   V.  tr.   Vivilier   de 
nouveau.    Vitam    (ou   sensam) 
alicai  reddëre.  A.  ||  (Fig.)  Voy. 
régénérer. 
revivre,  v.    intr.    Revenir  ^  la 
vie.  Reviviscére,  intr.  Van-. 
Cic.  etc.  (ex.  :    at  revixisse  aat 
renatam   sibi    quisqae    Scipio- 
nem  impenUorem   dicat.  Liv. 
[XXVI,  Al,  25].  on   dit  aussi  ad 
vitam    redire.    Cic).  Fairo   — , 
voy.  ressusciter.  ||  (Fig.)   Reve- 
nir à  la  vie   spirituelle.   Revi- 
viscére, intr. /l.  Voy.  renaître. 
Il  Se  continuer    en    la  personno 
(l'un  autre.   (Aliqaem)  reddëre 
ou  referre.  Plin.j.  Voy.  repro- 
duire.  Il  Se  continuer   dans    le 
souvenir  de  qqn.  Eux  qui  revi- 
vront   dans    la     mémoire    des 
hommes,   qaoram  memoria  vi- 
gebit.  Sen.  ||  (Par   oxt.)  Se  re- 
nouveler.  Reviviscére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    reviviscére  me- 
moriam    ac     desideriam    mei. 
Cic.  reviviscant  homines  j'asti- 
tiâ,  abstinentiâ.  Cic.)  ;  recrea- 
ri,  pass.  Cic.  etc.  (ex.:    rccrea- 
tar   civitas.  Cic.     res  pablica 
reviviscit    et    recreatar.    Cic). 
Faire  — ,   renovâre,    tr.   Cic. 
etc.    (voy.   renouveler).  ||  (Par 
anal.)   Faire  reparaître  dans  sa 
vivacité  premfere.  Voy.  r.wiver. 
révocable     (  lat.      revocabilis 
[•qu'on  peut  rappeler  "]  Sen.), 
adj.    Qui    peut    être    révoque. 
Qui    [qase,  qaod)    revocâri  po- 
iest.  A.  Matabilis,  e,  adj.  Tac. 
révocation    (lat.    revocatio, 
proprt.  •  rappel  -),  s.  f.  Action 
de  révoquer.    La  —   d'une  do- 
nation,  d'un    édit.   Voy.   annu- 
lation. Il    (P.   ext.)    La" —  d'un 
fonctionnaire.  Voy.  destitution. 
révocatoire  (lat.  post.  revoca- 
torias.  Cod.  Jast.),  adj.  Qui  en- 
traine révocation.  Voy.  révoca- 
tion, annulation. 
revoici,  revoilà,    prép.  Voici, 
voilà  de  nouveau.  Ecce  iferum. 
Jav.    Le  —  malade,    voy.   nou- 
veau, redevenir. 
revoir   l'Iat.   revidêre.   Plaat.), 
V.  tr.  Voir  de  nouveau.  Revi- 
sêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem. 
Cic.  domos.   Liv.);    invisére, 
tr.  Liv.  (ex.  :    recaperatam  pa^ 
triam  regnam  invisére.  Liv.)  ; 
vj'dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  fra- 
trcm  post  longam  tempas.  Cic. 
brevi  te   videbo.  Cic.  non   ego 
vos    posthac     videbo.     Virg.). 
Jusqu'au  — ,  asqae  ad  reditam. 
Cic.  1  (Fig.)  Rxaminer  de  nou- 
veau. Voy.  reviser,  retoucher. 
revoler,  v.  intr.  Voler  de  nou- 
veau. Iteram   volare.  A.  1  Re- 
venir en  volant,  iîei-o/âw,  intr. 
Virg.  Il  (P.  ext.)    Revenir    avec 
rapidité   (au    prop.   et   au  fig.). 
Revolâre,  intr.  Cic.    Refagëre, 
intr.  Cses.  Recarrére,  intr.  Cic. 
révoltant,   ante,  adj.  Qui  ré- 
volte (par  indignation).  Atroa., 
adj.  Cic.  Immahis.e,  adj.  Cic. 
Jnvidiosas,   a,    um,    adj.    Cic. 
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(cf.  invidiota  atrocitas  vtrbo- 
riwt.  Cic.).  [ndi'jnas,  a,  om, 
adj.  Cic.  Triitement  — ,  indi- 
gna, orum,  a.  pi.  Sep.  Carac- 
tère —  d'une  cnose,  atrocitas, 
indignitat  aticaj'as  rei.  Cic. 
D'une  manière  — ,  indigné,  adv. 
Cic. 
pivolto,  s  f  .action  de  se  ré- 
volter, fi  (Arch.i  Action  de  se 
retourner  ;  apostasie.  Voy.  .apos- 
tasie, voLTE-F.vCE.  1  Action  de 
.'^e  soulever  i^ontre  l'autorité  é- 
'.ablie.  Seditio,  onis,  f.  Cic. 
etc  voy.  sédition);  rebellio, 
onis,  f.  Cic.  Liv.  Itoy.  soilè- 

VQŒNT.      RBBELI.ION)  ;         mOtUS, 

ns,  m.  Cic.  Liv.  (voy.  soulève- 
mb-vt);  tumxiltus,  ùs,  m.  Cic. 
etc.  ^voy.  soLLÈvBiiEST).  Entrer 
en  — ,  voT.  [se]  révolter.  Il  (Au 
fig.)  indîgnatio.  onia,  f.  Cic. 
etc.  Ira,  a?,  f.  Cic.  Un  cri  de  —, 
indignantiam  fremitus.  Cic. 
Entrer  en  —  â  la  pensée  que, 
.td  id  indignatione  exardescë- 
re,  quod. .  ■  Cic. 
pjvolter,  V.  tr.  (Arch.)  Retoui^- 
ner.  Voy.  je  mot.  ||  (Spéc.)  Se 
—  d'une  croyance,  c.-a-d.  apos- 
tasier,  voy.  ce  mot.  ^  Soulever 
contre  l'autorité  établir.  Ad 
rebellionem  (ou  ad  seditionem] 
incitàre.  Liv.  Ad  sedilionem 
concitàre,  impellére  ou  stimu- 
ISre.  Cic.  Liv.  .Se  — ,  seditio- 
neni  movëre.  Liv.  ou  facére. 
C^BS.  tamaltam  edêre.  Liv.  ou 
(a  -ère.  Sali,  imperiam  aaapi- 
ciamqae  abnaért;  en  pari,  d  • 
soldats).  Liv.  rebellare,  inti-. 
Hirt  Liv.  rebellionem  facëra 
(en  pari,  d'un  peuple  vaincu  . 
Cxa.  resistére  alicai.  Cic.  im- 
periam  alicaj'ai  detrectûre.Cic. 
de^:êre  ab  aliqao  ou  ab  alicu- 
ja'  imperio.  Cic.  Liv.  (cf.  d.  a 
re  /.ai)(ic(ir»scr.  contre  l'Etat»]. 
Ci-.  4^Cat.  I,  II,  28j).  arma  mo- 
véri;  contra  aliqnfim.  Liv.  Ré- 
volté, rebellis,  e.  adj.  Tac.  se- 
ditioêot,  a,  am,  adj.  Cic.  ||  (Au 
fîg.l  Soulever  d'indignation. 
Movëre  (ou  commovêre)  ali- 
qaem  (ou  alicajas  animvun). 
Cic.  Indignationem  movire. 
Liv.  Se  —  contre  qqch.,  ab  ali- 
qaâ  re  abhorrère.  Cic.  {cf.  to- 
Ux»  animas  abhorret  ou  toto 
animo  abhorreo  ab  aliqaa  re. 
Cic.).  reclamitùre,  intr.  Cic. 
(cf.  reclamitat  istiasmodi  sas- 
picionibus  ipaa  natara.  Cic. 
îRosc.  Am.  83]}. 

révolu,  ue  (lat.  revolata*.  Ov.], 
adj.  Qui  a  achevé  Eon  cours. 
Ejcactus,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
Circamactug,  a.  am,  p.  adj. 
Liv.  (cf.  triennio  circumacto. 
Plin.).  Explela3,a.  am,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  expletae  annus.  de.]. 
Année  —  tolidas  annut.  Liv. 
Gorjias  était  âgé  de  cent  sept 
an=i  — ,  Gorgiaa  '^entum  et  tep- 
tem  annos  complevit.  Cic. 
révolution  (lat.  po-'t.  revola- 
tio.  Eccl.),  8.  f.  R-jiour  au  point 
de  départ.  ||  (Astron.)  CoDver- 
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sio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
mandi,  tof l'o»  mandi.  Cic.  con- 
versionei  cxti.  Cic.  perpetai 
carsa$  converaionefqae  csele- 
stes.  Cic.  astrorum  eri^ntiam 
conversionea  omnesqae  motus. 
Cic.  alteram  [genu'i  siderum] 
continaas  conversiones  daas 
iisdem  spatiis  carsibusque 
conpcit.  Cic.  mensiam  anno- 
rumqae  conversiones.  Cic.)  ; 
circuitus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  c.  orbis.  Cic.  cielesfis.  Cic. 
percertos  circaitas  verti.  Sfn, 
astra  sais  itineribas  perRciunt 
circaitam.  \'itr.)-,  aznbitus, 
ûs,  m.  Cio.  etc.  (ex.:  sideram. 
Cic.  octo  ambitas  [•  les  r.  de> 
huit  planètes  •].  Cic.  ambigus 
s^caloram.  Tac);  cursus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  solis,  la- 
me, stellaram,  sideram.  Cic.  c. 
Veneris,  Mercarii.  Cic.  solis 
corsas  annalis.  Varr.  annai 
carsas  solis.  Cic.  stellaram 
perennes  carsas.  Cic.  sammas 
ille  cxli  stelliler  carsas.  Cic. 
carsas  annaos  conficëre  [en 
pari,  du  soleil].  Cic.  caraam 
saam  anno  conficëre.  Cic.  an- 
nom  ad  cursum  solis  accom- 
modàre.  iiaet.);  orbis,  is,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  asti-oram  orbes 
implent  deatinatas  vicea.Cart."! . 
Faire,  accomplir  sa  — ,  volvi, 
pass.  Sen.  cf.  m  occaaam  [-d'o- 
rient en  occident'] foifi. Sen.). 
ambire,  tr.  Cic.  (cf.  laiia  ter- 
ram  ambit.  Cic).  La  quadru- 
ple —  des  saisons,  commata- 
tiones  temporum  quadriparti- 
te. Cic.  iTu^c.  1,28,  6S).  ||  (Mé- 
can.)  Versatio,  onis,  t.  Vitr. 
Plin.  (ex.  :  rotse,  machinas. 
Vitr.);  circuznactlo,  onis,  (■ 
Vitr.  (I.\,  8,  15)  ;  circumac- 
tus,  ûs,  m.  Sen.  Plin.  (ex.  : 
rotaram.  Plin.).  ^  (Par  elt.) 
Changement  qui  fait  que  les 
choses  prennent  une  nouvelle 
face.  Converslo,  onis,  (.Cic 
etc.  (ex.  ;  reram,  status  con- 
versio.  Cic);  mutatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  changement)  ; 
commutatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  ex.:  horixm  imperio  tanta 
rt'ram,  commataiio  facta  est. 
h'ap.].  L'uo  —  dans  la  nature, 
sabita  confasio  reram.  Cic.  || 
(Par  anal.)  Trouble  profond 
dans  l'économie  animale.  Per- 
tarbatio,  onis,  (.  Cic.  Causer 
une  — ,  pertarbâre,  tr.  Ctc.  || 
Spéc.)  Changement  violent 
dans  le  gouvernement  d'un 
Etat.  Convertio  reram  pabli- 
caram.  Cic.  (Div.  II,  2,  6).  He- 
ram  pablicaram  commutatio. 
Cic.  Civilia  pertarhatio.  Cic. 
Préparer  une  — ,  nova  ou  no- 
vas  res  qaœrëre.  Cic.  novaa 
res  molin.  Cic.  (Verr.  II,  2,  12, 
51).  novis  rebaa  atadëre.  Liv. 
Ne  rêver  que  troubles  et  que 
— ,  novos  motos  conversiones- 
qae  rei  pablicœ  qaxrëre.  Cic. 
En  temps  de  — ,  tarbalentia  in 
rebas.  Cic. 
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révolutionnaire,  adj.  Qui  a 
la  caractore  d'une  révolution 
(politique).  Seditiosus,a,  um, 
iidj.  Cic.  etc.  (ex.:  led.  voces. 
Cic.  colloquia.  Cic);  turbu- 
lentus,  a,  am,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  res  [•  situation  >]  turbu- 
Icntx.  Cic.  t.  tribanataa.  Cic). 
Sentiments,  idées,  principes — , 
stadium  novarum  rerum.  Cic. 
.\voir  des  idées,  des  principes 
— ,  novia  rebas  stadére.  Cic. 
Menées  — ,  nova  consilia.  Cic 
Il  serait  —  de  prendre  une 
autre  mesure,  aliud  consiliam 
(s.-e.  institavre)  superbam.  Cic. 
Il  En  pari,  des  personnes.  /{■•- 
ram  evertendaram  cupidas. 
Cic.  Reram  matadonis  ou  re- 
rum commatandaram  capidos . 
Cic  Novarum  reram  capidas. 
Cic  Qai  (qase)  novaa  res  moli- 
tar.  Cic.  (Au  point  de  vue  du 
parti  aristocratique),  popalaris, 
f,  adj.  Liv.  Il  Sabst.  Partisan 
de  la  révolution.  Homo  seditio- 
sua  ou  tarbulentas.  Cic.  (cf. 
Cic  [Phil.  I,  9,  22]). 

révoîutionnairement ,  adv. 
D'une  manière  révolutionnaire. 
•^c'Iiiiosê,  adv.  Cic. 

révolutionner,  v.  tr.  Agiter 
(un  pays)  par  un  mouvement 
révolutionnaire.  Novas  res  mo- 
liendo  tarbâre.  Cic.  Pertarbâre 
[rem  pablicam.)  Cic  Voy.  ré- 
volution, TROUBLER.  ||  P.  anal. 
Bouleverser  (qqn,  qqch.)  Voy. 
ce  mot.  |]  Emouvoir  fortement. 

Voy.  ÉMOUVOIR. 

revomir,  v.  tr.  Vomir  ce  qu'on 
avait  r.ivalé.  Hevnmëre,  tr. 
Virg.  Il  (Fig.)  RevomMre,tr.Ov. 
Voy.  REjE'fER.  1  Vomir  de  nou- 
veau. Iteram  ou  denao  vomëre. 
Ab^olt.     Vomitàre,    intr.    Sen. 

révocfuer  (lat.  revocàre,  rap- 
peler), V.  tr.  (.4rch.)  Rappeler. 
Voy.  ce  mot.  ]|  (Spéc.)  De  nos 
/oars.  —  en  doute  (remettre  en 
doute),  in  dabium  vocûre  ou 
revocûre.  Cic.  Voy.  doute.  T 
Retirer.  Revocàre,  tr.  Cic  etc. 
(cf.  rev.  aenlentiam.  Dig.).  Jr- 
ritam  esse  jobcre{promissam). 
Cic.  Retractâre,  tr.  Plin  j.  (cf. 
largitiones.  Trajan.  an.  Plin. 
j.].  —  un  testament.  Voy.  an- 
nuler. I|  —  qqn  (lui  retirer  son 
emploi  ),  sabm.ovère  aliquem 
honore.  Saet.    Voy.  destituer. 

revouloir,  v.  tr.  Vouloir  du 
nouveau.  Iteramoa  denuo  vellc, 
cupëre.  A. 

revue,  s.  f.  Action  de  voir  de 
nouveau  qqn.  Nous  sommes 
gens  do  — ,  mox  ad  te  rediero. 
A.^  Action  d'examiner  de  nou- 
veau. Uecognitio,  onis,  f.  Liv. 
Col.  Saet.  Faire  la  —  de,  reco- 
gnoscëre,  tr.  Cic.  recensére,  tr. 
Cses.  percensêre,  tr.  Cic  Pa'?''er 
en  — ,  recolêre,  tr.  Cic.  (cf.  quœ 
si  tecam  ipse  recolla.  Cic.'y, 
perlustrâre,  tr.  Cic.  (et.  ali- 
qaid  animo.  Cic).  Passer  en  — 
c'-d-cZ.énumérer,  pcrscf/ui.dép. 
tr.  Cic.  (voy.  bnubérer).  ||  (Par 
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anal.)  Euril  périodique  où  l'on 
passe  eu  l'evue  les  choses  du 
jour.  Voy.  journal.  ||  (Spéc.)  T. 
milit.  Recensio,  onis  (revue 
du  oeuseur),  (.  Cic.  (Mil.  73; 
cf.  Cael.  78);  recensus,  ùs,  m. 
Liv.  Suet.  (ex.:  eqaitam  recen- 
jum  habére.  Liv.  [XMV,  16,8]. 
recensum  [populi]  agëre.  Liv. 
epit.  [115].  Suet.  [Caes.  il]); 
lustratio,  onis,  f.  Liv.  (ex.: 
l.  exercitiis.  Liv.  [XL,  13,  2l9]). 
Passer  en  — ,  recognosccre  et 
numerum  militam  et  in  armis 
industriam  singalorum.  Liv. 
aingalos  milite3  inspicëre  cam 
carâ.  Liv.  arma,  vir03,  eqaos 
cum  carà  inspicëre. Liv.  {\XIX, 
24,13)  lustràre  exercitam.  Liv. 

révulsif,  ivo,  adj.  Qui  produit 
une  révulsion.  Revocatorius,  a, 
um,  adj.  Th. -Prise.  Remède  — 
et,  subst.,  un  — ,  revocatorium 
emplastrnm.  Th.-Prisc. 

révulsion  (lat.  revulsio,  arra- 
chement), s.  f.  Action  médicale 
par  laquelle  ou  détourne  le 
principe  morbide.  Revulsio , 
onis,  f.  A. 

rez  (lat.  rasas),  adj.  (Arch.)  Au 
niveau  de.  Voy.  nive.^u,  pla.n.  A 
—  de  chaussée,  voy.  rez-de- 
chaussée.  —  de  terre,  à  —  de 
terre,  et,  ellipt.  —  terre,  secan- 
dam  terram.  Varr.  Etre  à  — 
de  terre  oa  à  —  terre,  in  sum- 
mo  esse.  Plin.  Fig.  —  de  chaus- 
sée, —  pied,  —  terre  (terre  à 
terre),  voy.  terre,  r.vmper.  Cou- 
per —  terre,  voy,  raser, 

rez-de-chaussèe,  s.  m.  Partie 
d'une  maison  qui  est  au  niveau 
du  sol.  Pars  œdi(icii  qaœ  ter- 
rœ  proxima  est.  A.  Tabalatam 
inferias.  A.  Des  — ,  piano  pedc 
œdHicia.  Vitr.  Au  — ,  piano 
pede.  Vitr.  Chambres  situées 
au  — ,  du  — ,  conclavia  qacv 
piano  pede  sant.  Vitr. 

rhabillage  et  rhabillement, 
s.  m.  Opération  par  laquelle  on 
remet  en  état.  Refectio,  onis,  f. 
Plin.  Restitatio,  onis,  f.  Plin. 

rhabiller,  v.  tr.  Remettre  en 
état.  Fieficêre,  tr.  Cic.  Restituëre, 
tr.  Cic.  Voy.  rép.irer.   ||  (Fig.) 

Voy.    ARRANGER,   RÉPARER.  ^    Vê- 
tir de  nouveau.  Iterum  vestlre. 
Cic.    Vestem     iteram    indaëre 
(alicai).   Cic.  Voy.    babiller.  |] 
(P.   ext.)   Fournir  de  nouveaux 
habita.  Sappeditârenovam  ves- 
tem {alicui).  A.  Novo  vestimen- 
to    instruëre    ou   ornâre    {ali- 
qnem,).  A. 
rhabilleur,  s.    m.  Celui,  celle 
qui  remet  en  état.  Voy.  raccom- 
hodeur,  réparateur. 
rhagade,  s.  f.  Fissure.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Spéc.  au  plur.)  Gerçure? 
à  l'anus.  Rhagades,  om,  f.  pi. 
Plin. 
rhapontic.  Voy.  rhubarbe. 
rhapsode.  Voy.  rapsode. 
rhéteur,  s.  m.  Prot'e'^seur  d'élo- 
quence.  Hhetov,  oris.  m.   Cic. 
Magistcr    declamandi.    Quint. 
ou  dicendi.  Cic.  Prs'ceptor  di- 
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cendi.  Cic.  RUctoricas  docfor. 
Cornif.  De  —,  rhetoricus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  loqui  rheto- 
rico  m.orc.  Cic).  Sujet  traité 
dans  les  écoles  de  — ,  scholas- 
tiça  controversia.  Quint.  \\  (P. 
ext.)  Orateur  qui  ne  cherche 
qu'à  faire  de  belles  phrases. Voy. 

DÉCLAMATEUR. 

rhétoricien,  s.    m.   Celui   qui 

sait  la  rhétorique.  Artifex  di- 
rundi.  Cic.  Homo  ou  adulescens 
inslractus  ou  ornatus  dicendi 
nrnamentis.  A. 
rhétorique,  s.  f.  Art  de  bien 
dire.  Rketorica  ars  et  simpl. 
rhetorica,  se,  f.  Qaint.  Diom. 
Doctrina  ou  ars  dicendi.  Cic. 
Rhetoram  ou  dicendi  prsecep- 
ia.  Cic.  De  — ,  rhetoricus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  rh.  doctores. 
Cic.  rh.  libri.  Cic).  oratorios, 
a,  um,  adj.  Cic.  Professeur  de 
— ,  rhetor,  oris,  m.  Cic.  pro- 
fessor  eloqaentise.  Saet.  Un 
traité  de  — ,  rhetoricus  (s.-e. 
liber),  i,  m.  Quint,  rhetorici, 
orum,  m.  pi.  Quint,  rhetorica, 
orum,  n.  pi.  Cic.  Figures  de  — , 
voy.  figure.  Fleurs  de  — ,  or- 
namenta  ou  lamina  dicendi. 
Cic.  sententiaram  exornatio- 
nes.  Corni(.  Avec  des  fleurs  de 
— ,  rhetoricë,  adv.  Cic.  Versé, 
consommé  dans  l'art  de  la  — , 
voy.  RHÉTORICIEN.  *[  (Fig.)  Res- 
source  qu'on  déploie  pour  per- 
suader, pour  toucher  qqn.  Voy. 

ÉLOQUENCE,     TALENT.    Il     DanS     UIl 

sens     défavorable.    Voy.    clin- 

QU.A.NT,    FARD. 

rhinocéros,  s.  m.  Grand  mam- 
mifère portant  une  ou  deux 
cornes  sur  le  nez.  Rhinocéros, 
rôtis,  m.  Plin.  Curt. 
rhododendron,  s.  m.  Genre 
de  plantes,  arbrisseaux  toujours 
verts.  Rhododendros,  i,  f.  et 
rhododendron,  i,  n.  Plin. 
rhombe,  s.  m.  Nom  scientifi- 
([uo  du  losange.  Rhombus,  i, 
m.  Grom.  vet.^  (Zoologie.)  Nom 
donné  à  certains  poissons  plats. 
Rhombus,  i,  m.  Hor.  Plin. 
rhomboïdal,  aie,  adj.  Qui  a 
la  figure  du  rhomboïde.  Scutu- 
laius,  a,  um,  adj.  Plin. 
rhomboïde,  s.  m.  (Géom.)  Pa- 
rallélogramme, figure  voisine 
du  rhombe.  Rhomboïdes,  is,m. 
Mart.-Cap. 
rhubarbe  (lat.  post.  rheubar- 
barum  [proprt.  •  racine  barba- 
re "].  Isid.),  f.  Plante  dont  les 
racines  sont  employées  comme 
purgatives.  Rhecoma  ou  rhaco- 
ma,  se,  f.  Plin. 

rhumatique,  adj.  (Arch.)  (Mé- 
dec.)  Rhumatismal.  Rheumati- 
cus,  a,  um,  adj.  Plin. 
rhumatisant,  ante  (lat.  post. 
rheamatizans.  Ece/.),  adj.  (.Mé- 
dec.)  Qui  souffre  de  rhumatis- 
mes. Caj'as  artus  valdê  labo- 
rant,  .4.  bubst.  Les  — ,  rheu- 
matici,  oram,  m.  pi.  Plin. 
rhumatismal,  aie,  adj.  (Mé- 
dec.)  Qui  appartient  au  rhuma- 
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tismo.  Articularis,  e,  adj.  Pf in. 
rhumatisme,  s.  m.  Douleur 
dans  les  muscles,  les  articula- 
tions. Morbas  articularis. Csel.- 
Aar.  Dolor  ou  dolnres  artica- 
lorum  ou  artuum.  Plin.  Rheu- 
nuitismus,  i,  m.  Plin.  —  arti- 
culaire,  voy.  ARTHRITE. 

rhume  (lat.  post.  rheuma.Cœl.- 
Aar.),  s.  m.  Inflammation  de 
la  muqueuse  de  la  gorge  ou  des 
bronches,  accompagnée  do  toux, 
d'enrouement.  Èpiphora,  se,  {. 
Plin.  Col.  Pectoris  destillatio. 
Plin.  Rheumatismi  guttaris  ou 
thoracis.  Plin.  Avoir  un  — , 
voy.  ENRHUMER.  —  de  cerveau, 
gravedo,  inis.  f.  Cic.  destilla- 
tio nariam.  Plin.  Qui  a  rap- 
port au  —  de  cerveau,  grave- 
dinosus,  a,  um,  adj.  Plin.  Qui 
a  le  —  de  cerveau,  gravedino- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic. 

rhythme  et  rythme,  s.  m. 
Disposition  symétrique  des 
temps  forts  et  des  temps  fai- 
bles. Namernt,  i,  m.  Cic.  (cf. 
inesse  numéros  in  solatis  ver- 
bis.  Cic.  exstruëre  verba  ad 
poeticum  numerum.  Cornif. 
soluti  numeri.  Hor.).  Modus,i, 
m.  Cic.  Modus  et  numéros. Cic. 
Rhythmus,  i,  m.  Varr.  ap. 
Diom.  Quint.  Le  —  d'une  pé- 
riode, voy.  PÉRIODE.  Style  assu- 
jetti au  — ,  clausa  oratio.  Cic. 
Briser  le  —  d'un  vers,  dissol- 
vëre  versam.  Hor.  Sans  — ,  in- 
nomerus,  a,  um,  adj.  Plaat, 
(cf.  inn.  nameri.  Plaat.). 

rhythmer  et  rythmer,  y.  tr. 
.Soumettre  au  rythme.  Moda- 
lâri,  dép.  tr.  Cic.  Astringëre 
numeris  [solatam  orationem). 
Cic.  Exstruëre  ad  poeticum 
nameram  {verba).  Corni[.  Vin- 
cëre  numeris  {membra)  oratio- 
nis.  Cic.  Bien  rythmé,  voy. 
HARMONIEUX,  NOMBREUX.  Compo- 
sition bien  rythmée,  modos  et 
forma  verborum,.  Cic.  modas 
quidam  formaque.  Cic. 

rhythmique  et  rythmique, 
adj.  Qui  a  rapport  au  rythme. 
Nomei-osus,  a,  um,  adj.  Rhyth- 
micas,  a,  um,  adj.  Diom.  \\ 
Substantivt.  La  —  (partie  de 
la  prosodie  relative  au  rythme), 
numeri,  orum,  m.  pi.  Cic. 

riant,  ante,  adj.  Qui  rit,  qui 
a  l'air  gai.  Ridens,  p.  adj.  Cic. 
Renidens,  p.  adj,  Hor.  Hilaris, 
e,  adj.  Cic.  (cf.  hil.  vultus. 
Cic).  Etre  — ,  renidêre,  intr. 
Hor.  ^  Qui  porte  à  la  gaîté.  .4- 
mœnus,  a,  um,  adj.  Hor.  Ju- 
cundus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
juc.  agri.  Cic).  Lœtas,  a,  um, 
adj.  Cart.  (cf.  colles  frondibus 
Ixti.  Curt.).  La  terre  a  un  — 
aspect,  enitet  campus.  Virg. 
Le  soleil  donne  à  la  terre  un 
aspect  — ,  sol  terram  leeti^cat. 
Cic.  Couleur  — ,  hilaris  color. 
Plin.  Etre  — ,  ridére,  intr.  Locr. 
renidêre,  intr.  Hor.  Qaint,  (cf. 
velut  hilaî'ior  renidet  oratio. 
Quin^.].  Un  avenir  — ,  des  idées 
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— ,    VOy.  ENCHANTEUR,   ACRKABL.E. 

ribambelle,  ;:.  f.  (En  mauvaise 
pari.j  Longue   suite.  Voy.  file, 

KYRIELLE. 

ribaud.  aade,  s.  m.  et  f.  (Arch.^ 
,S.  m.  tloiaine  fréquentant  les 
mauvais  lieus.  Ganeo,  onis,  m. 
Cic.  Voy.  DÉBAUCHÉ.  Il  (P.  est.) 
5.  f.  (femme  de  mauvais  vie). 
Voy.  couRTis.tNE.  1  (.\rch.)  Adj. 
Luiurieux,  impudique.  Voy.  ces 
mots. 

ribauderie,  s.  f.  (Arch.)  Acte, 
conduite    de  ribaud.    Voy.  dé- 

BlUCUE. 

ribote,  s.  f.  Débauche  de  bois- 
>on.  Crapala,  x,  f.  Cic.  ||  (P. 
est.)  Ivresse.  Voy.  c«  mot.  Etre 
se  mettre  en  —,  voy.  enivrer. 

riboter,  v.  iatr.  Faire  une  àè- 
biuciie  de  boisson.  Voy.  enivrer. 

ricanement,  s.  m.  Action  de 
ricaner.  Risiis,  ûs,  m.  Cic.  Hon- 
chus,  i,  m.  Mart.  Avec  un  — , 
naso  crisp.inte.  Pers. 

ricaner,  v.  intr.  Rire  avec  af- 
fectation. Sensmi  atqae  sub- 
missim  ridëre.  Gell. 

ricanerie,  s.  f.  Action  de  rica- 
ner.   Voy.   RICANEMENT. 

ricaneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,    celle    qui    ricane.    Voy. 

RIEUR,    MOQireUR. 

richard,  arde,  s.  m.  et  f. 
Homms,  femme  très  riche.  IIo- 
nw  pecaniosissimtis.  Cic.  Une 
— ,  malier  pecuniosissima.  Cic. 
Un  —  vaniteux,  ostentator  pe- 
canix.  Cornif. 

riche,  adj.  (iVrch.)  Puissant. 
Opuïentus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etz.  (ex.  :  opalenti  homines  et 
copiosi.  Cic.  opulenta   civitaa. 

Cic.  voy.  PUISSANT,  lvfluent). 
1(P.eit.)Qui  possède  de  grandis 
biens.  Dives,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  pauper,  egens,  mea- 
aicus,  ex.:  qaam  inteUi'jimns 
divitem.  Cic.  ex  pauperrimo 
divea  factat  est.  Cic.  gais  divi- 
tiorem  qaemquam  putet  qaam 
eam,  eut...  Cic.  eam  divilissi- 
mam  fore  prœdictum  est.  Cic. 
subst.  dives  [■  un  riche  "]opp. 
à  paaper.  Plaat.  Sen.  rh.  no- 
vicias  dives.  Sen.];  locuples 
(•  riche  en  terres  -,  cf.  Cic. 
[Rep.  H,  16;  Cat.  2,  18].  Plin. 
r.XvUI,  llj,  d'où  ■  riche,  opu- 
lent .),  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
egens,  paaper,  tenais,  ex.:  pri- 
vatai  modicë  locaples.Liv.  ma- 
lier copiosa  plané  et  locaples. 
Cic.  egebat  ?  immo  locuples 
crat.  Cic.  subst.  au  plur.  loca- 
pletes  [opp.  à  tenaes].  Aact.  b. 
Alex,  locapletissimi  [opp.  à.  te- 
naiisimi].  Cic.)  ;  opuïentus, 
S,  UBl  (•  qui  dispose  de  beau- 
coup do  ressources,  d'où  puis- 
sant, riche  •),  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  ille  Crœsas,  inler  rege» 
opalentissimas.  Sen.œqaémen- 
dicas  atqae  ille  onulenli^simai 
censetur  censa.  Plaat.y,  copio- 
sps,  a,  nm  (•  bien  pourvu, 
riche  .),  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
opalenti    homines    et    copiosi. 


Cic.  mulier  copiosa  plané  et 
locuples.  Cic.  (ait  tam  copio- 
sas,  ut...  Plin.  j.  ut  ei-at  in 
primis  inter  suos  copiosus. 
Cic.)  :  pecuDiosus,  a,  um 
(•  riche  en  argent,  riche  •),adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  (eminx  pccariio- 
siores.  Saet.  Uomo  pecaniosis- 
simas.  Cic);  fortunatus.  S, 
um  (•  fortuné,  riche  •),  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  f.  homo  et  nobi- 
lis.  Cic.  qaibas  licet  jam  esse 
fortanatissimis .  Cses.);beSitUS, 
a,  um  (•  bien  heureux,  d'où 
riche  •),  p.  adj.  Ctc.  etc.  (ex.: 
gai  se  locapletes,  honor.Uos, 
beatos  putant,  ii  ne  obligari 
qaidem  beneficio  volant.  Cic. 
inopes  [magis  proesidia  quae- 
runt]  qaam  opalenti,  »t  cala- 
mitosi  qaam  ii  qui  putantar 
beati.  Cic.  malier  beata  ac  no- 
bilis.  subst.  pi.  beati  [gr.  eO- 
Sxi'iiovs;].  Prop.  beatos  egentes 
facëre.  Gran.  Licin.).  Par  ext. 
Un  mariage  — ,  mati'imoniam 
amplum  et  copiosum.  Cic.  ^ 
Qui  possède  qqch.  en  abon- 
danct).  Dives,  adj.  Cic.  etc. 
(en  pari,  do  pers.  d.  agris.  lior. 
par  anal,  [en  pari,  de  chos.]: 
nalla  angaam  res  publica  nec 
major  nec  sanctior  nec  bonis 
exemplis  ditior  fait.  Liv.  [pr.-ef. 
11]  absol.  d.  7-egio.  Cart.);  lo- 
cuples, adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
Luscias  et  Manilias  copiis  rei 
fjmilia}'is  locapletes  et  peca- 
niosi.  Cic.  en  pari,  de  choses 
[absol. 1  :  aliqaa  locuples  ac  re- 
ferta  domas.  Cic.  villa  tota  lo- 
cuples est.  Cic.  provincia  tota 
locuples  ac  referta.  Cic.  arbs 
locupletissima.  Cxs.  locapletis- 
sima  atqae  ornatissima.  Cic. 
regio  locupletissima.  Nep.  par 
ext.  multo  locapletior  in  di- 
cendo.  Cic.  locaples  oratio.  Cic. 
Latinam  lingaam  non  modo 
non  inopem,  sed  locapletiorem 
etiam  esse  qaam  Grxcam.  Cic.); 
opuïentus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  Numidia  agro  viris- 
qae  opulentior.  Sali.);  copio- 
sus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
copiosus  a  framonto  locas.  Cic. 
[Att.  V,  IS,  2].  abi.  domus 
[-  famille  •]  copiosa.  Cic.  pa- 
trimoniam  amplam  et  copio- 
sam  ou  laatum  et  copiosum. 
Cic.  arbs  celebris  et  copiosa. 
Cic.);  abundans,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  locas  fontibas  aban- 
dons. Cic.  ager  abandons  om- 
ni  copia  reram.  Liv.  terra 
abandiins  framento  et  pecori- 
bas.  Curt.  par  oxt.  abunduns 
ingcnio.  Cic.  abandantior  con- 
silio.  Cic.  rerum  copia  aban- 
dantissimas.  Cic);  ferax  («qui 
porte  des  fruits  abondants, 
fertile,  riche  ■),  adj.  Cic,  etc. 
(au  fig.,  ex.:  illa  setate,  qaà 
nulta  virtatam  feracior  fait. 
Liv.  abs.  nullas  feracior  loaus 
est  qaam  de  offujiis.  Cic.  voy 
FERTILE^;  uber,  adj.  Cic.  ctc 
(ex.    [afcsol.]:    uber   ager.    Liv. 


ngri  lœti  atque  uberet.  Cic.  au 
fig.:  a  qao  censet  eam  uberem 
et  fecundum  [or.itorom]  fuisse. 
Cic.  quis  uberior  in  dicendo 
Platane?  Cic);  frequens,  adj. 
Cic. etc.  (voy.  plein);  opimun, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  Tas- 
calanas  ager  cpimas  copiis. 
Liv.  absol.  opima  prxda.  Cic 
opima  ornamenta.  Cic.  Etre  — 
de,  en...,  ai)  un  dâ  re,  intr.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  egëre,  indigëra 
atiquà  re,  dcfici  aliqaà  re,  ex.: 
fontibas  abundâre.  Cic.  au  fij.: 
abandàre  copia  orationis.  Cic. 
ingenio  et  aoctrinà.  Cic.  con- 
silio.  Cic.  absol.  egentes  aban-  ' 
dont.  Cic);  afûuére,  intr.Cic. 
etc.  (voy.  regorger;  abondance). 
1  Qui  a  beaucoup  do  prix.  Lo- 
cuples, adj.  Cic  etc.  (ex.:  ma- 
nera  locupletia.  Cic).  Un  — 
vêtement,  vestis  aaro  ac  par- 
parà  insignis.  Liv.  Voy.  pré- 
cieux, SOMPTUEUX. 

richement,  adv.  D'une  ma- 
nière riche.  Opulente,  adv.  Liv. 
(cf.  lados  opalentius  instruc- 
tiasgae  qaam  priores  reges  fa- 
cëre.  Liv.  [I,  35,  7]).'  Opulenter, 
adv.  Sali.  (Jug.,  85,  3i).  Opi- 
parë,  adv.  Cic  etc.  (cf.  aliqaem 
manerari.  Cic,  Opiparë  a  Py- 
thio  apparatum  convivian\. 
Cic).  Lautë,  adv.  Cic.  Nep.  (cf. 
l.  vivére.  Nep.).  Ample,  adv. 
Cic.  (cf.  ample  exornàre  tricli- 
nium.  Cic  amplissimë  efferri. 
Cic).  Pretiosë,  adv.  Cic.  (cf. 
vasa  magnifica  et  pretiosë  cse- 
lata.  Cic.  tanti  nominis  regem 
haad  pretiosias  sepultam   esse 

Zaam  si  faisset  e  lAcbe.  Cic). 
iberaliter,  adv.  Cic.  etc.  (cf. 
l.  instructus.  Cxs.).  Marier  —, 
locâre  in  lacalentam  familiam 
{^iam). Plaat.  |J  P.  plaisant.  l'ig. 
—  laid,  insignis  ad  deformita- 
tem.  Cic.  ||  (En  pari,  du  stylo.) 

Voy.    ABONDAMMENT,    FÉCONDITÉ. 

richesse,  s.  f.  Possession  de 
grands  biens.  Divii/ae,  arum, 
f.  pi.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  pau- 
pcrtas,  pauperies,  ex.:  vir  bo- 
nus diviiiis  abundans  [opp.  à 
nikil  huhens'j.  Sen.  templuin 
inclutam  divUiis.  Liv.  diffluëre 
divitiis.  Sen.  saperâre  Crassum 
divitiis.  Cic);  opulentia,  se, 
f.  Sali,  (s'opp.  ii  egestas,  ino- 
pia,  paapertas.  Sali.);  opes, 
um,  t.  pi.  Cic.  etc.  (ex.:  opes 
acqairëre.  Plin.  opibus,  armis, 
potentiâ  vaiërc.  Cic  arhiam 
opes  exhaurirc.  Liv.);  fortu- 
née, arum,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
fortanis  ma.vimis  ornatus.  Cic. 
voy.  fortune); /acui<3tes,  um, 
f.  pi.  Cjc.  etc.  (voy.  fobtum:, 
moyens);  copiée,  arum,  f.  pi. 
CiC.  etc.  (ex.:  circamfluére  om- 
nibus copiis.  Cic.  rex  génère, 
famâ  atque  copiis  potens  [opji. 
à  irions].  Sali,  génère  et  copiis 
amphssimus.  Cœs.).  ||  (P.  ext.) 
Les  grands  biens  qu'on  possède. 
Bona,  orum,  n.  pi.  Cic.  etc. 
(voy.  biEN,  fortune).  ^    Poâses- 
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çion  lie  qqch.  en  abondance. 
Copia,  w,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  in 
magnâ  copia  rerum.Sall.  spéc. 
[en  pari,  au  style]:  rerum  co- 
pia verborum  copiam  f/vjnit. 
Cic.  c.  dicendi  ou  ovatianis. 
Cic.  Quint,  (acultas  dicendi  et 
copia.  Cic.  summa  copia  facul- 
tasque  dicendi.  Cic.  alicujas 
in  dicendo  uberta)  et  copia. 
Cic.  abs.  Periclis  ubertas  et 
copia.  Cic.  Aristoteles  admira- 
hiîi  gaâdam  scientiâ  et  copia 
[•  la  richesse  (le  son  savoir  •] 
ceterum  stadia  restinxit.  Cic); 
ubertas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
agrorum.  Cic.  metalli  [•  d'une 
mine  -].  Sen.  fig.:  ubertas  in- 
genii.  Cic.  spéc.  [en  pari,  du 
style],  ubertas  in  dicendo  et 
copia  [opp.  à  exilitas].  Cic.  par 
ext.  earum  reram,  quas  terra 
procréât,  vel  ubertas  vel  tenui- 
tas.  Cic.  voy.  abondance);  fre- 
quentia.  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
Thucydides  creber  est  rerum 
frequentiâ.  Cic.  [do  Or.  II,  56]1. 
^  Grand  prix  d'une  chose.  Fre- 
iium,  il,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
prix).  Il  (Par  ext.)  Chose  d'un 
grand  prix.  Res  pretiosa  ou 
pretiosissima.  Cic. 

richissime,  adj.  Extrêmement 
riche.  Divitissimus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Etre  — ,Crassam  superàie 
divitiis.  Cic. 

ricin,  s.  m.  Plante  médicinale. 
Ricinas,  i,  m.  Plin. 

ricocher,  v.  intr.  Faire  rico- 
chet. Voy.  REBONDIR. 

ricochet,  s.  m.  (Arch.)  Chanson 
du  ricochet.  Voy.  refr.«n.  ^ 
Bond  que  fait  une  pierre  plate 
sur  la  surface  de  l'eau.  Voy. 
REBONDISSEMENT.  Faire  — ,  voy. 
REBONDIR.  1  (Fig.)  Résultat  qui 
se  produit  indirectement.  Voy. 
DÉTOUR,  RENVOI.  Un  —  de  four- 
beries, voy.  ASSAUT.  Savoir  par 

,   voy.    INDIRECTEMENT. 

ride,  s.  f.  Pli  de  la  peau  sur  le 
front,  etc.  Ruga,  œ,  f.  Hor. 
Les  — ,  rugse,  arum,  f.  pi.  Cic. 
Couvrir  de  — ,  se  couvrir  de  — , 
Toy.  RIDER.  Oter  les  — ,  ernrjà- 
re,  tr.  Plin.  Action  d'ôter  les 
— ,  erugatio,  onis,  î.  Plin.  ^ 
(P.  anal.)  Sillon  d'une  surface 
quelconque.  Ruga,  x,  t.  Plin. 
Sulcas,  i,  m.  Afart. 

rideau,  s.  m.  Repli  de  terrain 
servant  d'abri  contre  l'ennemi. 
Voy.  ABRI,  PU,  REPLI.  ^  (Par  a- 
nal.)  Pièce  d'étoffe  tendue  pour 
cacher,  abriter  qqch.  Vélum,  i, 
n.  Cic.  Rideau  grand  et  somp- 
tueux, aulœum,  i,  a.  Cic.  De 
— ,  velaris,  e,  adj.  Plin.  (cf. 
velares  anuli.  Plin.).  —  de  lit 
ou  de  litière,  plaguXa,  se,  f.  Liv. 
Tirer  le  —  (qui  cache  qqch.), 
n'ouvrir),  voy.  ouvrir.  Au  fig. 
Tirer  le  —  sur  qqch.,  voy.  ca- 
cher, DISSIMULER,  TAIRE.  Derriè- 
re le  — ,  post  siparium.  Cic. 
(proT.  cons.  6).  ||  (Fig.)  Tout  ce 
qui  borne  la  vue.  Ora,  a?,  f.  Voy. 

BERCEAU,    DAIS,   BORDURE.    MaiSOU 
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cachée  par  un  —  d'arbres,  do- 
mus  arboribus  ohtecta.  Liv.  || 
(Spéc.)  Rideau  qui  cacne  la  scè- 
ne. Aulœum,  i,  n.  Cic.  etc.  (cf. 
aulieum  premëre.  Hor.  mittère 
["  lever  -].  Phsed.  tôlière  [■  bais- 
ser -].  Cic). 
ridelle.  Voy.  épar. 
rider,  v.  tr.  Sillonner  de  rides. 
liagàre,  tr.  P/-op.  Se  — ,  corra- 
gâri.  Col.  inducére  rugas.  Ti- 
buU.  r.idi-,  ragosus,  a,  um,  adj. 
Cela.  Val.-.Vaj:.  (cf.  ;-.  venter. 
Cels.  senilia  et  rugosa  mem- 
bra.  Val.-Max.).\\{P.  anal.)  Fron- 
cer (en  signe  de  mauvaise  hu- 
meun.  Contrahére  frontem. 
Cic.  Adducëre  frontem.  Sen. 
Quint.  Corrugàre  [nares).  Hor. 
Obducëre  vultus.  Sen.  Sa  —, 
se  —  le  front,  ragas  contrahé- 
re in  f'ronte.  Varr,  caperàre, 
intr.  Plaut.  Ridé,  contractas, 
a,  um,  p.  adj.  Sen.  adductus, 
a,  um,  p.  adj.  Sen.  Voy.  fron- 
cer, PussER.  Il  (Fig.)  —  la  sur- 
face de  l'eau,  crispâre  pelagus. 
\'al.  FI.  Se — ,horrescëre,  intr. 
Cic  fr.  Action  de  se  — ,  hor- 
ror,  oris,  m.  Cic.  Voy.  héris- 
ser, MOUTONNER.  Se  —  (en  pari, 
d'un  fruit),  leplicàri  in  rugas. 
Plin.  corrugûri.  Col.  Se  —  et 
se  flétrir,  rugis  torpescëre.  Plin. 
Qui  se  ride,  crispons,  p.  adj. 
Plin.  Ridé,  crispus,  a,  um, 
adj.  Plin.  Col.  rugatus  a,  um, 
p.  adj.  Plin.  rugosus,  a,  um, 
adj.  Col.  (cf.  rugosa  acina. 
Col.),  corrugatus,  a,  um,  p. 
adj.  Col.  (cf.  corr.  acina.  Col.). 
Prunes  — ,  pruna  siccata  in 
rugas.  Plin. 

I.  ridicule,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj. 
Digne  de  risée.  (En  pari,  des 
personnes  et  des  choses.)  Ridi- 
culus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  r.  homo.  Plaut.  caput. 
Ter.  cavillator  facie  magis 
qaam,  facetiis  ridiculus.  Cic. 
>■.  ?es.  Plaut.  r.  imltus.  Quint, 
ridiculum  est  [avec  l'Infin.]. 
Ter.  Cic);  ridendus,  a,  uza, 
p.  adj.  Hor.  Petr.  (on  dit  aussi 
riSd  dignus.  Cic.  gui  [gaœ, 
quod]  risum  movet  ou  movêre 
potest.  Cic).  Très  — ,  perridi- 
culas,  a,  um,  adj.  Cic  admo- 
dum  ou  valdê  ou  ma.ximê  ridi- 
culus. Cela  est  — ,  ista  ad  ri- 
sum. Cic.  Avoir  des  pensées 
— ,  cogitâre  stultê.  Quint.  Ren- 
dre qqn  ou  qqch.  — ,  deridëre 
aliquem  ou  aliquid.  Cic.  Voy. 
MOQUER,  RAILLER.  Se  rendre  — , 
risum  n\ovêre.  Cic.  deriden- 
dum  se  prœbêre.  Cic.  Se  ren- 
dre —  aux  yeux  de  qqn, 
materiam  ridendi  prasbêre. 
Cic.  risum,  movêre  ou  elicëre 
alicui.  Cic.  Se  rendre  — ,  soi 
et  les  autres,  par  qqch.,  aliqaà 
re  sese  aliosque  ludiîicâri.  Liv. 
^  ■&'.  m.  Ce  qui  est  digue  de 
risée  dans  qqn,  dans  qqch.  Res 
ridicula.  Plaut.  Ter.  Ridicu- 
lum, i,  n.  Cic  Prêter  au  — , 
deridendum    se   prsebëre.   Cic. 
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risam  movêre.  Cic.  ridendum 
esse.  Cic.  ludos  prœbêre.  Ter. 
II  vaut  mieux  faire  rire  que  de 
prêter  au  —,  satius  est  ridêri 
quam  dcridéri.  Petr.  Tourner 
en  — ,  traduire  en  — ,  ludére 
(aliquem).  Cic.  deridëre,  tr. 
Cic  eladSre,  tr.  Liv.  irrisam 
habêre  {aliquem).  Plaut.  ad  l'i- 
dicalam     convertëre    aliquid. 

Cic.   Voy.   MOQUER,   RAILLER.     So- 

crate  est  à  l'abri  de  ce  — ,  liber 
a  tali  inisione  Socrates.  Cic. 
1  Ce  qui  tourne  en  risée  qqn 
ou  qqch.  Ridiculam,  i,  n.  Cic. 
Voy.  RAILLERIE,  RISÉE.  Etre  ex- 
posé aux  traits  du  — ,  ludibrio 
ou  ii'risui  esse.  Plaut. 

ridiculement,  adv.  D'une  ma- 
nière ridicule.  Ridicule,  adv. 
Cic.  Très  — ,  perridiculê,  adv. 
Cic 

ridiculiser,  v.  tr.  Tourner  en 
ridicule.  Voy.  ridicule  ;  moquer, 

RAILLER. 

ridiculité,  s.  f.  Caractère  ridi- 
cule. Voy.  ridicule;  grotesque. 
rièble.  Voy.  crateron. 
rien,  s.  f.  et  m.  ||  (Arch.)  S.  f. 
Chose.  Res,  rei,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  chose).  ^  5.  m.  Quelque 
cho?e.  Quidquam,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  esfne  quidquam,  quod...? 
Cic.  hoc  quidquam  potest  im- 
Ijurius?  Cic.  nec  quidquam. , , 
Cic.  Acutilius  sihi  negat  a  suo 
piocuratore  quidquam  sc/ip- 
tum  esse.  Cic.  [Att.  I,  8,  I].  ne- 
que  eorum  quisquam  est  cui 
quidquam  in  arte  suâ  dessse 
videatar.  Cic.  [de  Or.  III,  7, 
2rt].  nec  quidquam  insipiente 
fortunato  intolerabilius  péri 
potest.  Cic.  fam.  15,  5ii]);  ali- 
quid ou  quid,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
cave  ne  quid  temerë  dicas  aat 
facias.  Cic  voy.  quelque). 
Sans  —  perdre,  sine  damno. 
Sali.  Sans  —  dire,  tacitus.  Cic. 
Sans  —  craindre,  impavide, 
adv.  Liv.  ||  (Spéc.)  Construit 
avec  la  négation.  Nulle  chose. 
Nibil,  n.  indécl.  Cic.  etc.  (ex.: 
nihil  loqui.  Cic.  nihil  agëre. 
Cic.  nihil  veri,  nihil  sancti. 
Liv.  nihil  honestum.  Cic  nihil 
forte.  Cic.  nihil  est  mihi  cum 
aliquo.  Ter.Ov.  nihil  est,  quod 
extimescas.  Cic.  nihil  est,  ut... 
Cic  nihil  ad  me  attinet.  Cic. 
nihil  ad  nos  [•  cela  ne  nous 
regarde  en  rien  »].  Cic.  nihil  ad 
rem  [«  cela  ne  fait  rien  à  l'af- 
faire •].  Cic.  nihil  nisi...  Ter. 
Cic.  nihil  aliad  quam.  Cic 
Liv,  nihil  agis  quin  ego  aa- 
diam.  Cic.  nihil  prastermisi, 
quin  avocarem,  Cic);  nibi- 
ïum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  e.v 
nihilo  oriri.  Cic.  de  nihilo 
fieri.  Cic).  Cela  est  si  beau 
que  —  plus  (arch.\  guo  nihil 
est  formosius.  Cic.  Cela  ne  res- 
semble à  — ,  in  eâ  re  nihil  est. 
Cic.  hoc  pro.rimutn  nihilo  e»t. 
Cic.  id  aliquid  nihil  est.  Cic. 
Il  n'en  est  — ,  non  zta  se  j^es 
habet.    Cic.    Je   n'en   ferai   — , 


1010 


RIO 


non  fuciii».  Ter.  Jo  n'y  suis 
pour  — ,  '-oc  per  me  non  fit. 
âen.  Qui  ne  sert  à  —  oo  de  — , 
voy.  isoTiLE,  VAIN,  jl  ^Pa^  ext.) 
La'  négatioa  .  ne  •  est  sous-en- 
tendue. Nibilum,  i,  n.  Cic. 
etc.  [ex.:  aJ  niliUam  tvdinêre. 
Lii-.  ad  nihilum  venii-e  ou  re- 
cîdêie.  Cic.  in  nihilum  inter- 
ire  ou  occidêre.  Cic).  1  Ce  qui 
e-t  s.ins  aucuns  valeur.  Nibi- 
laïu.  i,  a.  Cic.  etc.  (ex.  :  p<-o 
mhilo  est.  Cic.  pro  nihilo  p»- 
tàre  [ou  docéreî  aliquem  [ou 
atiqaid].  Cic).  bi  peu  que  —, 
tantiilam.  Cic.  Homme  de  — . 
horno  nihili.  Vaii:  ^  Ce  qui 
est  de  peu   d'import.ince.  Voy. 

B.»GATELl.E.  PoUf  ,  VOV.  GRA- 
TIS. Pour  —,  c.-à-d.  à  bas  prix, 
vili$simê,  adv.  Plin.  Adjuger 
(une  maison)  pour  rien,  r»um- 
mo  addicire.  Cic.  Pour  — ,  c.- 
à-d.  sans  but,  temerè,  adv.  Cic, 
Pour  — ,  c.-à-d.   en  vain,  voy. 

INUTILEMENT,  [en]  VAIN.   PoUf  Un 

— ,  ob  rem  nallam.  Ter. 
rieur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  rit.  Risor,  oris,  m. 
Hor.  ijai  ridet.  Cic.  Rieu=e, 
qaœ  ridet.  Cic.  1  (P.  est.)  Ce- 
lui, celle  qui  aime  à  rire.  Jo- 
cosas  homo.  Cic.  Rieuse,  Jocosa 
mulier  (ou  virgo).  Cic.  Adjec- 
tivt.  Jocosas,  a,  urre,  adj.  Cic. 
Voy.  ENJOUÉ,  GAI.  T  Celui,  celle 
qui  se  raille,  se  moque.  De'i- 
sor,  oris,  m.  Plin.  Jocalator, 
oris,  m.  Cic.  Cavillator,  oris, 
m.  Cic.  Grand  —,  cachinno, 
onis,  m.  Pers. 
rigide,  adj.  Qui  ne  fléchit  pas. 
Ri'jiias,  a,  um,  adj.  Virg.  Ri- 
gens,  p.  adj.  Qaint.  Voy.  raide. 
Etre  —,  rigère,  intr.  Cic.  Voy. 
RAIDIR.  Il  (Fis-)  Qui  ne  fait  pas 
fléchir  le»  règles.  Severas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Rigidas,  a,  um, 
adj.  Uor.  adj.  Cic.  Homme  —, 
direct'is  homo.  Cic.  Père  —, 
pater  doras.  Ter.  Maîtres  très 
— ,  gravissimi  domini.  Cic. 
rigidement,  adv.  Avec  rigi- 
dité. Rir/idè,  adv.  Ov. 
rigidité,  s.  f.  Raideur  inflexible. 
Au  propre,  Rigor,  oris,  m.  PHn- 
—  du  bois,  rigiditas,  atis,  (. 
V'itr.  — des  nerfe,  obroboratio, 
onis,  f.  Veg.  Fig.  Voy.  rigueur. 
rigole,  s.  f.  Petit  canal  pour 
amener  l'eau.  Canalis,  is,  m.  et 
f.  Cic.  Canaliculus,  i,  m.  Cof. 
Rivas,  i,  m.  Virg.  Vitr.  Fossa.rr, 
f.  Col.  Salciis,  »,  m.  Virg.  Col. 
Faire  couler  par  des  — ,  erivire, 
tr.  Plin.  De  —,  colliciaris,  e. 
adj.  Cato. 

rigorisme,  s.  m.  Rigidité  excess- 
f ive.  Spéo.  En  pari.  de=  mœurs. 
Aeerbitat  morum.  Cic.  Nimia 
severitas.  Tac.  Esprit  de  — , 
doctrina  paalo  asperior.  Cic. 
rigoriste ,  s.  m.  Pt  f.  Celui, 
celle  qui  a  une  rigidité  exces- 
sive. Homo  severior.  Cic.  Une 
— ,  muli^i'  severior.  Cic.  (Spéc.) 
En  pari,  des  mœurs.  Vir  gra- 
vit et  nvirus.  Homo  duras  ac 
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priscus.  Cic.  Homo  censorias. 
Cic.  Adjectivt.  Voy.  rigoureux, 
SÉVÈRE.  Enseignement,  doctrine 

—  ,  doctrina  paulo  asperior. 
Cic.  Vertu  —  ,  virtiis  dura  at- 
«iic  (errea.  Cic. 

rigoureusement,  adv.  Avec 
rigueur.  Sevi-rf,  adv.  Cic.  Duré, 
adv.  Cic.  .icerbé,  adv.  Cic. 
Acriter,  adv.  Cic.  (cf.  victo- 
riam  acerrimë  in  aliquem  exer- 
cére.  Cic).  1  En  toute  rigueur. 
.-Istriotf.ad V.  Cic.  «e3<ric(é,  adv. 
Cic  {c(.  rest.  observâre  ne... 
[et  le  Subj.].  Cic).  Voy.  exac- 
tement,   ÉTROITEMENT.    —    Vrai, 

verissimus,  a,  um,  adj.  Cic 
Arguments  —  concluants,  argu- 
menta ratione  concludentij. 
Cic.  La  loi  est  observée  — ,  lex 
obtinetiir.  Cic.  Enchaîner  — 
ses  idée*,  artissimë  astringêre 
sententiam.  Cic.  En  s'en  tenant 

—  au  sens  du  mot,  propris  ve- 
rëqae.  Cic. 

rigoureux,  euse  (bas  lat.  ri- 
gorosus'^,  adj.  Qui  est  d'une  sé- 
vérité inflexible.  Severus,  a, 
um,  adj.  CiC  etc.  (ex.:  consul. 
Liv.  ejus  legis  severi  castoiles. 
Cic.  acerbe  severus  in  filiiim. 
Cic.  voy.  sévère);  intractabi- 
lis,  0,  adj.  Sen.  (ex.:  obsecro 
te,  ne  te  dif^ilem  amicis  et 
intractabilem  prœstes.  Sen.); 
asper,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  homo  asper  et  duras.  Cic. 
qutis  naturâ  putes  asperos  at- 
qne  omnibus  iniqaos.  Cic. 
[Stoici]  horridiores  évadant, 
asperiores,  duriores,  et  oratione 
et  moribus.  Cic  accessit  istac 
doctrina  non  moderata  nec 
mitis,  sed,  at  miki  videtur, 
paalo  asperior  et  durior,  qaam 
uat  Veritas  aat  natura  patitar. 
Cic);  duras,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ordin.  associé  à  asper,  voy. 
ci-dessus);  gravis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  gravissimi  domini. 
Cic.  gravior  sententia.  Cic); 
inbumanus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc. (ex.:  qais  inhumanior? Cic, . 
Il  (Par  ext.)  En  pari,  de  la  tem- 
pérature. Asper,  a,  um.  adj. 
Cic.  etc.  (ox.:  frigora.  Tac); 
duras,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(e\.:  darissimo  anni  temporr. 
Cai^s.)  T  Qui  est  d'une  exactitude 
inflexible.  Voy.  exact.  liaison- 
nement  — ,  necessaria  arga- 
mentatio.  Cic. 
rigueur  (lat.  rigor.  Sen.].  s.  f. 
Sévérité  inflexible.  Severitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  sévérité); 
asperitas,  atis,  f.  cic.  etc. 
(voy.  DURETÉ);  morositas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (Voy.  [bu- 
m.-ur]  chaori.ve);  ausierj'ias, 
atis,  f.  Cic  eti;.  (voy.  sévérité, 
AUSTÉRITÉ);  tristitia,  se,  f.  Cic. 
et-,  (voy.  SÉVÉRITÉ  [excessive]). 
Il  /par  ext.)  Dureté  pénible  à 
supporter  (de  la  température). 
Asperitas,  atis,  f.  Cic  etc. 
(ex.:  asperitas  frigoram  abest. 
Hall.);  saevitia,  ae,  f.  Cic.  Sali. 
Vell.    Sen.   (ex.  :     s.    perpétua 
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hiemis.  Cic.  Plin.  s.  temporis. 

Soll.).  ^  Exactitude  inflexible. 
Morositas,  atis,  f.  Cic.  elo. 
(ex.:  morosifiis  nimia.  Suet.), 
atrocitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ox.:  ista  atrocitas  [•  cette  r. 
de  principe  ■]  Cic.  A  la  — ,  en 
toute  — ,  restrictf,  adv.  Cic  A 
la  — ,  c.-à-d.  à  la  mesure  stric- 
ineut  nécessaire,  oliqao  modo. 
Cic. 

rimailler  v.  intr.  Faire  de  mé- 
elKiuts  vers.  Malos  versus  scri- 
bt're  A. 
rimailleur,  s.  m.  Celui  qui  ri- 

inuille.  Malus pocta.  Cic 
rime   s.   f.    Consonnance    de    la 
terminaison   accentuée  du  mot 
final    dans    deux    ou    plusieurs 
vers.     E.rtremorum     verboran\ 
similis    sonus   ou  exilas   ejas- 
dem  soni.  Cic  Homa^oteleuton, 
i,  n.  Charis.    Diom.  Fig.   Chose 
qui    n'a    ni  —    ni   raison,    voy. 
ABSURDE.  Il  (Par  ext.)  Vers.  Ver- 
sus e.rtremis  syllabis  ou  verbis 
similiter  sonantes.  A. 
rimer,   v.    tr.  et   intr.  |1  V.  tr. 
Raconter  exprimer  en  vers.  Ver- 
sibus  scribére  ou  canëre  (ali- 
qaid).  Cic  —  des  louanges,  ver- 
sibus    includëre  laudes  (aiicu- 
jus).  A.  T  V.  intr.  Accoupler  les 
rimes  des   vers.    Fersus    extre- 
mis   verbis    similiter   sonantes 
facére.  A.  \\  Eu  pari,  des  vers, 
des  syllabes  qui  terminent  les 
vers.  Similiter  desinëre.Cornif. 
ou  cadëre.  Quint.  Referre  eum- 
dcm  in   cadendo  sonam.   Cic. 
Extjemis    syllabis  consonàre. 
Cic.  In  eamdem  sonam  exire, 
Cic   Faire  —  un   mot  avec  un 
autre,    (acëre    at   versus    cum 
antécédente   extremis    syllabis 
consonet.  A.  ||  Fig.  Congrucre, 
intr.  Cic  Convenlre,  intr.  Cic 
(cf.  c  inter  se.  Cic).  Ne  pas  — 
ensemble,  discrepâre,  intr.  Cic 
Je  ne  poux  pas  faire  — cesdeux 
choses    ensemble,    hsec  inter  se 
conciliàre  neqaeo.  Cic  qaomo- 
do    hœc    inter    se    conveniant, 
non  video.  Cic  Cela  ne  rime  à 
rien,  commani  sensu  plané  ca- 
ret.  Hor.    ou    inlellectu   caret. 
Qaint.  1  Faire  des  vers.  Versas 
(acëre  ou  scribére.  Cic 
rimeur,  euse,  s.  m.  et  f.  (En 
mauvaise  part.)  Poète,  poétesse. 
Voy.  poÉTEREAU.  ||  Adjectivt.  Le 
peuple  — ,  voy.  poète. 
rinceau  (lat.  post.  ramasculiis. 
Hier.),    s.    m.    (Arch.l   Brancha 
chargée  de  feuilles.    Voy.  bran- 
che, FEUILLAGE.  1  (T.  d'art.)  Or- 
nement   composé  de  brandies, 
etc.    enroulées.     Caulicolus,    i, 
ra.  Vitr. 
rincer,  v.  tr.  Laver  à  plusieurs 
reprises.  Lluëre,  tr.  Col.  (cf.  ni. 
os.  Col.).   Elutriàre,  tr.   Plin. 
Perluère,  tr.  Cei».  (cf.  os  vino 
perlatum.  Cels.).    Collaëre,  tr. 
Cato.  Plin. 

rinçure,  s.  f.  Eau  qui  a  servi  à 
rincer  des  verres,  des  bouteil- 
les.   Lavatoria   aqaa.  A.    Voy 
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Ri^DU.  |[  (P.  «xas.)  Vin  où  l'on 
a   rais  trop  d'eau.  V'inam  dilu- 
thia.  A. 
riotte,  B.  f.  (Arch.)  Petite  dis- 
pute.  Voy.  DISPUTE. 

ripaille,  s.  f.  Débauche  de  ta- 
ble. Voy.  DÉatucHE,  orgie. 

ripe,  s.  f.  Outil  pour  gratter  et 
polir  la  pierr-î.  iicalpram,  i,  n. 
Cic. 

riper,  v.  tr.  et  int.  |{  V.  tr. 
gratter,  polir  (avec  la  ripo). 
Voy.  ces  mots.  ^  V.  intr.  Faire 
glisser.  Voy.  ousseb. 

ripopée,  s.  f.  Mélange  de  diffé- 

I  rents  restes  de  vin.  Voy.  mé- 
lange. Il  (Fig.)  Mélanse  de  cho- 
ses     disparates,     incohérentes. 

Voy.  CHAOS,  CONFOSOm. 

riposte,  s.  f.  Botte  par  laquelle 
on  répond  tout  de  suite  à  un 
coup  qu'on  vient  de  parer.  Ic- 
tus repercassu.3  ou  repetitas  ou 
rejectus.  A.  \\  (P.  anal.)  Coup 
par  lequel  on  répond  tout  de 
suite  à  un  coup  reçu.  ||  (Fig.) 
Réponse  prompte  et  vive  (àun>^ 
raillerie,  à  une  attaque).  Qaod 
aliqais  contra  dicit  ou  respon- 
det.  Cic.  Prompt  à  la  — ,  vara- 
tas  in  respondendo.  Cic. 

riposter  ,  "  intr.  Répondre 
tout  lie  suite  par  une  botte  à 
un  Ciiup  qu'on  vient  de  parer. 
Repetere,  tr.  Cic.  etc.  (es.: 
bis  cavêre,  bis  repetëre['  parer, 
r.  deux  fois  •].  Quint.);  rejicè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (es.:  hos  reji- 
cit  ictns,  hos  cai'Ct.  Sfat.).  \\ 
(P.  anal.)  Répondre  tout  de 
suite  par  'in  coup  à  un  coup 
reçu.  Repetëre,  tr.  Sen.  (ex.; 
mulam  calcihn^.  canenx  morsu. 
Sen.);  rejicére,  tr.  Csss.  (ex.; 
telam  in  hostes  [•■  en  lançant 
à  son  tour  un  javelot  à  l'enne- 
mi ••].  C«s.)  ;  referîre  ,  tr. 
Plaat.Sen.  {ex.:aliqueTn.Plaat. 
[asin.  375].  Sen.  [de  ira,  U,3h, 
5]).  Il  (Fig.)  Répondre  vivement 
et  promptement  (à  une  raille- 
rie, à  une  attaque).  Respon- 
dëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  resp. 
adversns  hsec  in  hanc  senten- 
tiam.  Liv.)  ;  OCCUrréTe,  intr. 
Cic.  Quint.  Tac.  (ex.  :  aliciii. 
Qaint.  meditatse  orationi  ali- 
cajus  statim.  Tac.  impers,  oc- 
curretar,  sicat  occarsam  est. 
Cic.)  ;  reladére.  tr.  Sen.  rh. 
(ex.  :  adi'ersas  temerarios  ma- 
riti  iocos.  Sen.  rh.  [oontr.  II, 
10,  7p;  reponëre,  tr.Cic.  Juv. 
(ex.;  ne  tU>i  ego  idem  reponam. 
Cic.  semper  ego  auditor  tan- 
(nm  ?  nunqaamne  reponam  ? 
Jav.^.  —  finement,  d'une  façon 
mordante,  repangëre,  tr.  Cic. 
(ep.  I.  9,  19).  Il  (P.  ext.)  Répon- 
dre par  une  action  équivalente. 
Par  pari    referme.    Ter.    Voy. 

REN-VOYTR. 

1.  rire,  v.  intr.  et  pron.  ||  V. 
intr.  Donner  les  signes  physi- 
ques d'une  impression  soudaine 
de  gaieté.  Ridëre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.;  ri:!^re  con\-iv^,  ca- 
ehinnâre  ipse   Apronias.    Cic. 
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pato  te  in  hoc  a<it  risisse  aat 
ingemaisse.  Cic.  [M.  Crassus] 
qaem  scmel  ait;  in  l'ità  risisse 
Lucilias.  Cic.  hic  judices  ridë- 
re. Cic.  inter  se  ridêre.  Petr. 
r.  in  stomacho  [•  r.  de^i  lèvres, 
rire  jaune  ■].  Cic.  r,  usqae  ad 
lacrimas.  Petr.  ex  animo  ri- 
dêre [•  r.  de  bon  cœur  -].  Cic. 
sn'pias  paaper  et  pdelias  [•  de 
meilleur  cœur  •].  ridet.  Sen. 
sine  caasâ  ridêre.  Cic.  voy. 
2.  rire).  —  aux  éclats,  à  gor- 
ge déployée,  éclater  de  — ,  Câ- 
cbiDDàre,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
ci-des?us  ridêre  '.  on  dit  aussi 
vijtldë  ou  vehementer  ridêre. 
Cic  cachinnam  tollére.  Cic.  ou 
edëre.  Saet.  e([andi  in  cachin- 
nos.  Suet.).  Mourir,  crever,  se 
pâmer  de  — ,  risa  emori.  Ter. 
risa  dissilire.  Sen.  rita  ram- 
pi.  Afran.  risa  corruére.  Cic. 
risa  exsaltâre.  Saet.  Ne  pou- 
voir s'empêcher  de  — ,  risam 
vix  tenêre.  Cic.  —  sous  cape, 
dans  sa  barbe,  voy.  p.  3Ji7.  col. 
â.  Faire  — ,  risam,  movêre.  Cic. 
ou  excitàre  ou  concitâre.  Cic. 
1  (Par  ext.)  Se  divertir.  Ri- 
dêre, intr.  Ct'c.  etc.  (ex.:  non 
puto  esse,  qai  his  temporibas 
ridêre  possit.  Cic).  \\  Plaisan- 
ter. Ridëre  ,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ridentem  [•  en  riant  »] 
dicëre  veram.  Ilor.].  En  riant, 
pour  — ,  jocans.  Cic.  jocandi 
caasà.  Cic.  per  jocam.  Cic. 
Sans  — ,  extra  jocam.  Cic.  Voy. 
plaisanter,  PUkiSANTERiE.  Qui  a 
le  mot  pour  — ,  salsas.  Cic. 
homo  multi  j'oci.  Cic.  \\  Présen- 
ter un  aspect  riant.  Ridëre, 
intr.  Virg.  Hor.  (ex.:  omnin 
nanc  rident.  Virg.);  arridëre, 
intr.  Ter.  Liv.  (ex.:  omnibas 
[•  à  tout  le  monda  •].  Ter.  non 
alloqai  amicos,  vix  notis  fa- 
miliariter  arridére.  Liv.);  re- 
nidère,  intr.  Liv.  (ex.:  homo 
renidens.  Liv.).  ||  S'égayer  de 
qqch.,  oa  aux  dépens  de  qqn. 
Ridêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ri- 
deo  hanc.  Ter.  joca  tua  de 
hœresi  Vestoriana  risisse  me. 
Cic.  [Att.  XIV,  lh,\].  hspc  ego 
non  rideo,  quamvis  ta  rideas. 
Cic.  [ep.  Vil,  11,  3]^  ridet  no- 
stram  amentiam.  Cic.  [Quinct. 
17,  55].  risi  •  nivem  atram  -, 
teqae  hilari  animo  esse  et 
prompto  ad  jocandum  valdè 
mejavat.Cic.  [Q.fr.  II,  11,  1]. 
hœc  enim  videntar  vel  sola  vel 
maxime,  quœ  notant  et  dési- 
gnant turpitadinem  aliqaam 
non  tarpiter.  Cic.  [de.  Or.  II, 
53,  236].  absol.  nf  si  ridêre  con- 
cessam,  sit,  vituperetar  tamen 
cachinnatio.  Cic.  [Tusc.  IV,  31, 
66].  avec  l'Ace,  et  l'Inf.  risit 
hominem  eam...  in  contione 
de  religionihus  neglectis  con- 
qaeri,  Cic.  [har.  resp.  5,  S]): 
deridêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
RAILLER,  dérision)  ;  irrîdére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  palam  irridê- 
re  aliqaem   [«  rire  au  nez    de 


RIS 


1611 


qqn  •].  Cic.  voy.  railler,  déri- 
sion). Il  Afficher  le  mépris  de 
qqch.  Irridére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  irridére  Homam.  Cic.  per 
jocam  deos  irridens.  Cic.  [N. 
û.  II,  3,  7]);  arridére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  probrosis  in  $e 
dictis.  Sen.  on  dit  aussi  aliqaid 
risa  excipëre.  Qaint.).  Je  —  de 
tes  menaces,  verbis  non  mo- 
veor  tais.  Phasd.  Voy.  [se]  mo- 
quer, [ne  pas  s']  inquiéter,  mé- 
priser. T  K.  pron.  Se  — ,  c.-d-d. 
se  divertir,  voy.  olvertir.  ||  Se 
moquer  de  qqn.  Voy.  moqler.  || 
Afficher  le  mépris  de  qqch.  Voy. 
ci-dessus. 

2.  rire ,  s.  m.  Action  de  rire. 
Risus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
hominum  de  te.  Cic.  risus  con- 
secatas  est,  non  in  te,  sed  in 
errorem  taam.  Cic.  in  eam,  ta- 
balam  magni  risus  conseque- 
bantar.  Cic.  togam  $am  eius 
magno  hoTninam  risa  cavilla- 
tas.  Cic.  miros  risus  edëre.  Cic. 
risam  movêre,  comm-ovëre 
[•  provoquer  •].  Cic.  risam 
concitâre.  Cic.  risam  prœbêre. 
Justin,  dare  risus  alicai.  Hor. 
risus  captàre  [•  tâcher  d'exci- 
ter les  r.  -].  Cic.  Ilor.  risa  ali- 
qaid excipëre.  Qaint.  risom 
tenêre  ou  continêre.  Cic.  risam 
jam  dia  compressam  etiam 
indecenter  effudit.  Petr.).  — 
bruyant,  éclat  de  — ,  cSLCbia- 
nat'io.  onis.  f.  Comif.  (rhet. 
III,  55).  Cic.  Jusc.  IV,  31,  66; 
cf.  ci-dessus,  col.  2)  ;  c&chÎB- 
nus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  ca- 
chinnos  ir-ridentium.  commovê- 
re.  Cic.  cachinnum,  tôlière 
[.  pousser  -].  Cic.  ou  edëre. 
Saet.  effandi  in  cachinnos. 
■Saet.  gaudiam  in  risa,  non 
cachinnum  intelligeres.  Hier. 
[ep.  60,  10]).  —  approbatif, 
arrisio .  onis ,  f.  Comif. 
(rhet.  I,  10). 

1.  ris,  s.  m.  Façon  de  rire.  Ri- 
sus, ûs,  m.  Cic.  Voy.  rire.  || 
(P.  ext.)  Poét.  Personnification 
de  la  gaieté.  Risus,  ûs,  m.  Apul. 
Les  — ,  joci,  orum,  m.  pi.  Hor. 

2.  ris,  s.  m.  Partie  d'une  voile 
qu'on  a  repliée.  Sinas,  ûs,  m. 
Cic.  Prendre  des  — ,  subdacëre 
[vela),  et  absolt.  subdacëre. 
Aact.    b.    Alex.    (A5,    Ji).    Voy. 

CARGtJER. 

risée,  s.  f.  (Arch.)  Rire  bruyant. 
Cachinnus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(voy.  2.  rire).  1^  Rire  moqueur. 
Risus,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.; 
risus  omnium  cooritar.  Cic. 
qui  risas  hominam  de  te  erat. 
Cic.  voy.  2.  rire)  ;  derisos, 
ÛS,  m.  Val.-Max.  Sen.  Qaint. 
(ex.:  a  derisa  non procdl  abest 
risas.  Qaint.  derisam  non  effa- 
gère.  Sen.  dei'isam  effagére 
non  posse.  Sen.  rh.)  ;  irrisio, 
onis,  t.  Cic.  etc.  (ex.:  omnium 
irrisione  ladi.  Cic.  [Or,  I,  12, 
50].  cum  irrisione  audientiam. 
Cic.  [OIT.  I,  38,  137].  cf.  Corni(. 
[rh.  I,  10].  Cic.  [Acad.  U,  123]); 
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Exposer,  livrer  à  la  —  publi- 
que, tr&ducère,  tr.  Liv.  ^en. 
(ei.:  per  ora  hominum  tradaci, 
Liv.  tr.  collasor^m.  Sen.  (bcu. 
II,  17,  5).  Il  (Par  eit.)  Objet  de 
ce  rire.  Risus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(eT.:  aiigaid  in  risam  vertêre. 
nor.  risai  sorori  (ait.  LiV.'; 
ludibrium  ,  ii,  n.  Cic.  Lit.-. 
(ex  :  in  ora  cmniam  pro  ladi- 
brio  abiit.  Liv.  [II,  363]).  Faire 
d'une  chose  un  objet  de  — , 
irridère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
rem.  Tac.  voy.  dérision).  Faire 
la  —  de,  irridéri,  pass.  Cic. 
etc.  (ex.,  gui  maxime  m  Acade- 
mià  irriaentar.  Cic). 
risibilité.  s.  f.  Faculté  de  rire. 
Ridendi  (acaltas.  A.  1  Carac- 
tère de  ce  qui  est  risible.    Voy. 

RIDICULE. 

TiBible  (lat-  post.  risibilis. 
Cassiod.  Ea$tath.),  adj.  (Arcli.) 
Qui  a  la  faculté  de  rire.  Qui 
fqxuc)  ridére  potesi.  A.  1  Qui 
peut  exciter  le  rire.  Ridicu- 
Ins,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
insania.  Cic);  ridendus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  r. 
oratio.  Cic.  cl.  gai  [qaœ,qaod]' 
ritam  movet  ou  movêre potest- 
Cic);  jocaJaris.  e,  adj.  Cic- 
Tac.    [ex.  :    j.    licentia.   Cic.)- 

Tisiblement,  adv.  D'une  ma- 
nière risible.  Ridicvdê,  adv. 
Cic. 

Tisooable,  adj.  (Arcb.)  Où  il  y 
a  des    risques    à   courir,    ^'oy. 

ALÉATOIRE,    DANGEREDX.    1    Qu'oU 

peut  risquer.  Cajas  periculum 
fieri  potest.  A.  Adeundus,  a, 
um,  adj.  verb.  Cic.  Periclitan- 
dtts,  a,  um,  adj.  verb.  Cic. 
risque,  s.  f.  Cbanc<!  douteuse  à 
laquelle  est  exposé  qqn  ou 
qqch.  Aléa,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  aleavitse  ac  reifamiliaris . 
Varr.  belli.  Liv.  dare  in  aleam 
tanti  casû»  se  regnamqae.  Liv. 
daos  ^ios  in  aleam  e^'us  qai 
proponitar  casas  non  comm.it- 
tére.  Liv.  aléa  est  in  hostiis 
deligendis.  Cic.  [Div.  II,  36]. 
aleam  adiré.  Sen.  ou  subire. 
Col.  ire  in  aleam  alicaias  rei 

L       '  '        
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cére  [•  entreprendre  qqch.  à 
■se»  risques  et  périls  •].  Jet. 
periculum  (acéré  [■  courir  les 
Tisques  -]  alicujas  rei.  Liv. 
pericalam,  qaod  di([erendo 
bello  adimus.  Liv.  plus  pori- 
cali  contrahére.  Liv.  periculi 
»ocin«[«  exposé  aux  mêmes  r.«]. 
Sali,  magno  suo  periculo  [•  en 
courant  de  grands  r.  •].  Cic. 
vel  cum  periculo  offcnsionis 
f"  même  au  r.  de  déplaire  "J. 
Tac.  tao  periculo.  Cic.  sine 
periculo.  Ter.  Cic);  discrl- 
men,  inis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ad  ipsum  discrim^n  ejus  tem^ 
poris.  Cic.  re»  esse  in  summo 
discrimine.  Cses.  in  discrimine 
«■i-f  nanc  omne  gênas  hama- 
num  [•  aujourd'hui   le    genre 


./Oi.  ire  m  aleam  aucaïus  rei. 
liv.  [I,  23,  9;  XL,  21,6;  XLII, 
i9,  9];;  periculum,  1,  n.  Cic. 
!tc.  (ex.  :  rem  periculi  sui  (a- 
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humain  court  le  r.  •],  ufriim... 
lin...  Liv.). 

risquer,  v.  tr.  Exposer  à  une 
chance  douteuse(qqu  ou  qqch.). 
(.-iliquid)  in  aleam  d<ire.  Liv. 
{.-iliquid)  in  dubium  devocàre. 
Cses.  Ire  in  aleam  {alicujua 
rei). Liv.  (I,  23,  9;  XLII,  59,  9). 
Voy.  HASARDER.  —  Sa  vie,  com- 
mittére  $e  periculo  mortis.  Cic. 
Liv.  de  vitâ  dimicàre.  Cic.  de 
capite  dimicôre.  Cic.  —  sa  for- 
tune, sa  réputation,  dimicàre 
de  (ortunâ,  de  (amà.  Cic.  — 
de....  periclitari,  dép.  tr.  Plin. 
Quint.  Plin.  j.  (cf.  p.  perdëre 
aliqaid.  Plin.  rumpi.  Quint, 
neque  unquam  periclitabuntur 
esse  privatae  [sorores].  Plin.  j.). 
committëre,  tr.  Cic.  etc.  (cf. 
sordidam  ad  (amam  [est]  com- 
mittëre, ut  accusator  nomi- 
nere.Cic).  Se  —  à,  andëre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  oser;  [s']  expo- 
ser). 

rissole,  s.  f.  Pâte  frite  conte- 
nant de  la  viande  hachée.  Voy. 

l'ATÉ. 

rissoler,  v.  tr.  Rendre  crous- 
tillant.  Voy.  FRIRE,    GRILLER. 

rit  (arch.)  et  rite,  s.  m.  Céré- 
monie d'un  culte.  Ritus  sacro- 
7-um.  Virg.  ou  simplt.  ritus, 
us,  m.  Cic.  Cserimoniœ,  aram, 
f.  pi.  Cic.  (cf.  casr.  peregrinœ. 
Suet.).  Constitutio  religionum. 
Cic  —  grec,  sacrum  Grœcum, 
Cic.  Accomplir  des  — ,  susci- 
përe  religiones.  Cic.  Relatif  au 
— ,  voy.  RITUEL.  Selon  les  — , 
conformément  aux  — ,  rite, 
adv.  Virg.  Liv.  sollemniter, 
adv.  Liv. 

ritournelle,  s.  f.  Dans  l'accom- 
pagnement d'un  chant,  courte 
phrase  musicale  dont  on  fait 
précéder  et  suivre  chaque  cou- 
plet. Proœmium,  ii,  n.  Cic. 
cf.  prooem.  citharœdi.  Cic).  || 
(Fig.)  Ce  qu'on  répète  régu- 
ièrement.  Cantilena,  se,  f. 
Ter.  Voy.  redite,  refrain. 

ritualiste,  e.  m.  Auteur  qui 
traite  des  rites,  Ritaaliam  li- 
brorum  scriplor.  A.  Qui  reli- 
giones interpretatur.  A. 

rituel,  elle,  adj.  Relatif  au 
rite.  Riiaalis,  e,  adj.  Cic.  || 
Subst.  au  inasc.  Livre  qui  traite 
des  rites  d'un  culte.  Libri  de 
ritibas  ou  de  cserimoniis.  Cù-.. 
Libri  cœrinujniaram.  Tac.  Hi- 
taales  libri.  Cic.  Amm.  Indir 
getamcnta,  orum,  n.  pi.  Scrv. 
.Macr. 

rivage,  s.  m.  Partie  de  la  terre 
cjui  borde,  limite  une  étendue 
d'eau.  LitUS,  orls  (•  rivage  de 
la  mer  •),  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  li- 
tus  arenosum..  Mcla.  importu- 
osum.  Mêla,  litus  insulx.  Cic. 
alterius  orœ  litora,  quâ  Cili- 
ées maritimi  colant.  Liv.  litora 
maris  Adriatici.  Vitr.  naves 
agére  in  litas.  Liv.  villa  pul- 
cherrima  irnminet  litori.  J-'lin. 
j.}  -,  acta,  se  (-  cote  escarpée, 
bordée    de    falaises  •),    t.  Cic. 
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etc.  (ex.:  in  actà  cum  suis  ao- 
cabuisse.  AVp.':  ora,  as,  f.  Cic. 
etc.  (e.\.:  ora  Itali.v,  Asiw.Liv. 
oris  Italite  marilimis,  Cic. 
oram  Italise  légère.  Liv.). 

rival,  aie,  s.  m.  et  f.  et  adj. 
116'.  m.  et  (.  Celui,  celle  qui 
aispute  qqch.  à  uu  autre.  ./Ë- 
mulus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  dic- 
tator  Csesar  sumntis  oratori- 
biis  semulus.Tac.œmulus  eJus. 
Cic);  concertator,  oris,  m. 
Tac.  (ex.  :  c.  Corbuioms.  Tue. 
[ann.  XIV,  291).  Une  — ,«mu/a, 
œ,  f.  Ov.  Il  (Spéc.)  Celui,  colle 
qui  dispute  à  qqn  la  cœur  d'un 
autre.  Rivalis,  is,  m.  Plaut. 
Ter.  Cic.  Ov.  Col.  (ex.  :  rivales 
sumus.  Plaut.).  ||  P.  plaidant. 
S'aimer  sans  avoir  de  rivaux, 
se  amâre  sine  rivali.  Cic.  (Q. 
fr.  III,  8,  U).  Jlcr.  A.  P.  J.I.li\ 
Il  (P.  ext.)  Celui,  celle  qui  as- 
pire à  égaler  ou  à  surpasser  un 
autre,  .^mulus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  remoto  œmulo.  Tac); 
eemula,  se,  f.  (ex.  :  Cartkago 
lemula  imperii  Romani.  Sali. 
voy.  ÉMUL.E).  Sans  — ,  voy.  in- 
comparable. Etre  sans  — ,  voy. 
emporter,  exceller,  supérieur. 
1  Adj.  Qui  dispute  qqch.  à  un 
autre.  /Emulas,  u,  um,  adj. 
Cic  Par,  adj.  Cic.  I 

rivaliser,  v.  intr.  Disputer  à  | 
qui  l'emportera.  .Aimulâri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliquem. 
Nep,  virtutem  vctcranoram 
[-avec  les  vétérans  en  valeur  •]. 
Cic.  cum  aliquo.  Liv,  absolt. 
Plaut.Tac);  contendëre, intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  cum  aliquo  de 
aliquà  re.  Cic.  intcr  se  de  prin- 
cipatu.  Cic.)  ;  certâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cum  civibus  de 
virtute.  Sali.  o((iciis  inter  se. 
Cic.  cum  aliquo  dicaaitate. 
Cic);  coDcertàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cum  aliquo  aliquà 
re.  Cic);  decertàre  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cum  aliquo  aliquà 
re.  Cic).  —  de  beauté  avec  les 
temples  (en  pari,  d'un  monu- 
ment), provocàre  templorum 
pulchritudinem.  Plin.  j. 

rivalité,  s.  f.  Etat  de  deux 
personnes  qui  se  disputent 
qqch.  .^mulatio,  onis,  f. 
Cic  etc.  lex. :  scmulatio  vitiosa 
gage  rivalitati  similis  est.  Cic. 
l'I'iisc.  IV,  26, 56])  ;  certamen, 
minis,  n.  Cic.  etc.  {k\.  :  c. 
honestam.  Cic.  honoris  et  glo- 
rUe.  Cic.  est  miki  certamen 
cum  aliquo  de  principata,  de 
(ortitudine.  Nep.  Curt.  certa- 
men de  aliqaà  re  injicére 
[•  faire  naître  -].  Liv.);  con- 
certatio,  onis,  f.  Cic  (ex.  : 
rmtgistrataum.  Cic  [Sest.  77)  ; 
conientio,  onis,  f.  Liv.  etc. 
(ex.:  c.  t'raterna  [«  entre  frè- 
res ■].  Liv.  de  diûtlnâ  contenu 
tione  desistëre.  ,iVep.  c.  di- 
cendi.  Cic.  Plin.  j.  in  conten- 
tinne  honoris  Incidére.  Cic). 
liasjie  — ,  obtrcctatio,  onis,  C. 
Cic.  Voy.    dénigrement,  jalou- 
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8IE.    —    imminente,    simultas, 
atis,  f.  Cic.   Il  —   d'amour,  ri- 
valitas,  atis,  (.  Cic. 
'ive,  s.  f.  Terraia  qui  borde  un 
cours  d'eau.   Ripa,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  ciierior  ripa  (laminis . 
Vell.  ripa  magni  (laminis.  Cic. 
ripa  Anienis.  Liv.  ripa^  demis- 
$iores   [•  trop  plates  •].  Auct. 
b.  Alex.  Plin.  j.  ripse  abruptii- 
simœ.  Plin.  j.  plausas  militam 
litotibus     vipisqae    resonabat. 
Cart.).    Voy.   bord.    ||    (P.  ext.) 
Rivage  de  la  mer.  Voy.  rivage. 
H  Contrée  où  l'on  aborde.  Ora, 
se,  f.  Cic.  Voy.  bobd.  ^  (P-  ext.) 
Bord  (d'un  objet).  Voy.  bord. 
river,  v.  tr.  Fixer  à   demeure. 
Clavulo  figëre   [aliqaid).   Plin. 
Il  Fig.  —la  chaîne  de  qqn.voy. 
ESCLAVAGE.    —    qqch.    dans    la 
tête  de  qqn,  infigëre  aliqaid  in 
aliqno.   Cic.   Etre    rivé   à   une 
place,  adhserëre,  intr.  Cic.  Rivé, 
/iarus,  a,  nm,  p.  adj.  Cic.  ||  Spéc. 
—   un   clou    (en   aplatissant  la 
pointe),  clavi  cuspidem  retan- 
dëre.  D.  \\  Fig  —  à  qqn  son  clou, 
retundéi'e  aliqaem.  Cic. 
riverain,  aine, s.  m.  et  f.  Celui, 
celle   qui    habite    sur    la    rive 
d'un  cours  d'eau.  Accola  ripœ. 
Liv.  Rivalis,  is,  abl.  i,  m.  Cic. 
Jet.  Les  —  d'un  fleuve,  (^ai  (lu- 
men incolant.Liv. — del  Océan, 
accolse  Oceani.  Liv.  Riveraine, 
qass   (lamini  accolit.  A,  \\  Ad- 
jectivt.  Jaxta  îipam  ou  ad  (la- 
men  sitas.  Cic. 
rivet,  s.  m.  Clou  dont  la  pointe 
s'abat  et  s'aplatit.  Clavalas,  i, 
m.  Plin. 
rivière,    s.    f.    (Arch.)    Plaine 
avoisinant  la  rive.  Campas  (la- 
mini  (ou    mari)  continens  (ou 
af(inis).  Cic.  ||  (Spéc.)  La  —  de 
Gènes,  voy.  côte.  ^  Cours  d'eau 
coulant  entre  deux  rives.  Fla- 
men,  inis,  n.    Cic.  Flavius,  ii, 
m.  Cic.  Une  grande  — ,  amnis, 
is,  m.  Cic.  Petite  — ,   amnica- 
las,  i,  m.  Liv.  De  — ,  (laviatilis, 

e,  adj.  Cic.  ||  Loc.  prov.  Porter 
de  l'eau  à  la  — ,  in  mare  fan- 
dére  aqaas.  Ov.  ligna  ferre  in 
silvam.  Hor.  Les  petits  ruis- 
«îaui  font  les  grandes — ,erivo 
(lamina  magna  (iunt.  A.  ||  (P. 
anal.)    Grande    quantité.    Voy. 

FLEUVE,  FLOT,  TORRENT.   —  de 

feu,  voy.  LAVE.  ||  Une  —  do  dia- 
mants.  Voy.    DIAMANT,  COLLIER. 

rixe,  s.  f.  Querelle  violente  qui 
'      va  jusqu'aux  coups.   Rixa,  se, 

f.  Cic.  etc.  {ex.-.rixam  excitàre. 
Catall.  ou  ciêre.  Vell.  ou  con- 
trahëre,  ou  facëre.  Petr.);  pu- 
gna,  se.  f.  Cic.  etc.  (voy.  que- 
relle). Avoir  une  — ,  rixâri, 
dép.  intr,  Cic, 

riz,  s.  m.  Plante  céréale.  Orysa, 
œ,  f.  Hor.  Cela.  Plin. 

robe,  s.  f.  (Arch.)  Ce  dont  on  a 
dépouillé  qqn.  Voy.  dépouille. 
Spéc.  Bonne  — ,  c.-o-d.  bonne 
prise,  voy.  prise.  ^  (P.  ext.) 
Vêtement.  Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.) 
Ce   qui   enveloppe.    Voy.  enve- 
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LOPPE.  1  (P.  ext.)  Long  vêtement 
qui  descend  jusqu'aux  pieds.  || 
Vêtement  d'hommo  icliez  les 
ancien?).  5toJa, 3»,  f.  Cic.  — de 
pourpre,  purpura,  os,  f.  Cic. 
Une  —  eu  loques,  pila,  se,  f. 
Mart.  (II,  1.3,  G).  ||  Vêtement 
sacprdotal.  Veslimentam  sacer- 
dotale. Varr.  Stola,  se,  f.  Apal. 
Roba  du  prêtre  moderne.  Voy. 
SOUTANE.  Il  Vêtement  officiel  du 
professeur.  Togo,  œ,  f.  A.  ||  Vê- 
tement officiel  du  magistrat,  de 
l'avocat.  Toga,  se,  f.  A.  La  — , 

voy.     BARREAU,    JUDICATURE.     Les 

gens  de  —,  (orenses,  ium.  m. 
pi.  Plin.  j.  La  — ,  c.-à-d.  la 
magistrature,  voy.  ce  mot.  1 
Vêtement  de  femme.  Stola,  se, 
f.  Lie.  Vestis,  is,  f.  Liv.  (cf. 
longam  indatœ  vestem.  Liv.). 
Vêtue  d'une  — ,  stolata.  Vitr. 
Petr.  —  à  traîne,  à  queue,  syj^ 
ma,  matis,  a.  Sen.  Tr.  Cyclas, 
adis,  f,  Prop.  Jav.  —  de  soie, 
serica  vestis.  Plin.  —  d'enfant, 
toga  prsetexta.  Cic.  et  simpl, 
prœtexta,  se,  f.  Ciel  Vêtement 
commun  aux  hommes  et  aux 
femmes,  Vestis,  is,  î.  Cic.  — 
de  chambre,  domestica  vestis. 
A.  \\  —  de  nuit,  dormitorium, 
ii,  n.  Gloss.  ||  P.  plaisant.  Robe 
de  chambre,  c.-a^d.  fourrure, 
voy.  ce  mot.  Fève  cuite  avec  sa 
— ,  conchis,  is,  ace.  in,  f.  Mart. 
Jav.  Prise.  ^  (P.  anal,)  Le  poil, 
le  plumage  de  certains  ani- 
maux, par  rapport  à  la  couleur. 
Coriam,  ii,  n.  Cic.  Color,  cris, 
m.  Plin.  De  même  —  (eu  pari, 
des  chevaux),  concolor,  cris, 
adj.  Col.  Un  cheval  qui  a  la  — 
Isabelle,  voy.  Isabelle. 

1.  robin,  s.  m.  fArch.)  Person- 
nage sans  consiaération.  Homo 
nihili.  Plaut.  \\  Adjectivt.  — , 
robine,  voy.  intrig.int. 

2.  robin,  s.  m.  (En  mauvaise 
part.)  Homme  de  robe,  Rabula, 
se,  m.  Cic. 

roisinet,  s.  m.  Pièce  ajustée  à 
l'issue  d'un  tuyau  de  fontaine, 
d'un  réservoir,  par  où  l'eau 
s'écoule.  iMamilla,  se,  f.  Varr. 
Tubas  ou  canaliculas  ex  quo 
(lait  liquor.  A,  ou  sirapl.  tubas, 
i,  m.  A.  canaliculas,  i,  m.  A. 
Le  bruit  de  l'eau  qui  coule  d'un 
— ,  silanas  jaxta  cadens.  Cels. 
Tuyaux  garnis  de  — ,  tegulss 
mamraatcC,  et  absolt,  m.am.m.a- 
ta.  oram,  n.  pi.  Vitr.  Plin. 
(XX.\V,  159).  I  (P.  plaisant.) 
Fig.  En  pari,  d  un  parleur  pro- 
lixe et  monotone.  Un  —  d'eau 
tiède,  loquacitas  perennis  ou 
pro(laens.  Cic. 

roboratif,  ive,  adj.  Fortifiant. 
Voy.  ce  mot. 

robuste,  adj.  Fortement  con- 
stitué. Robastas,  a,  om,  adj, 
Cic.  Validas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Valens,  p.  adj.  Cic.  Firmas  et 
robustas.  Cic.  Valens  et  firmas. 
Cic.  Etre  — ,  [corpore]  valëre, 
intr.  Cic.  validum  esse.  Cic. 
corpore    vigêre.    Cic.    corpore 


ROC 


1613 


robasto  esse.  Cic.  bonis  viribus 
esse.  Cic.  Santé  — ,  incorrupta 
sanitas.  Cic.  Rendre  — ,  voy. 
fortifier.  Constitution  —  du 
corps,  (irmitas  corporis.  Cic. 
Fig.  Orateurs  sains  et  — ,  ora- 
tores  sani  et  sicci.  Cic.  \\  P. 
anal.  Une  plante  — ,  voy.  fort. 
Il  Fig,  Famil,  Une  foi  —  (soli- 
dement  établie),     voy,    ferme, 

INÉBRANLABLE, 

robustement,  adv.  D'une  ma- 
nière robuste,  Fortiter,  adv, 
Cic.  Firme,  adv.  Cic.  Etre  — 
constitué,   corpore  vigëre.  Cic. 

roc,  s.  m.  Masse  de  pierre  très 
résistante  qui  tient  au  sol.  Sa- 
xum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  vivo 
seditia  saxo.  Virg.  Ithaca  illa 
in  asperrimis  isaxis  tamqaam 
nidalas  a((uva.  Cic.  mari  e.x 
natarali  S'.i.ro  exstracti.  Cic. 
sepulcrum  in  saxis  excisum. 
Cic);  rupes,  is,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  abscisse  râpes.  Liv.  exca- 
vâre  in  râpe.  Liv.);  silex,  Ii- 
cis,  va.  Liv.  (voy.  pierre).  Dur 
comme  le  — ,  voy,  rocher,  in- 
sensible. 

rocaille,  s.  f.  Agglomération  de 
petites  pierres.  Lapilloram 
strues.  A.  Lapillorum  acervas 
ou  congeries.  A.  ||  (Spéc.)  Ou- 
vrage de  décoration  fait  de  cail- 
loux, de  coquillages  agglomé- 
ri^s.  Opas  ex  lapillis  et  conchis 
factam.  A.  Grotte  en  voûte  de^ 
— ,  affixis  spelanca  lapillis. 
Prop. 

rocailleux,  euse,  adj.  Plein 
de  petites  pierres,  Saxosas,  a, 
um,  adj.  Plin.  Salebrosus,  a, 
um,  adj.  Ov.  Confragosas,  a, 
um,  adj.  Sen.  (cf.  conf.  iter. 
Sen.).  Scrapalosus,a,  um,  adj, 
Cic.  Endroits  — ,  aspreta,  o- 
rum,  n.  pi.  Liv.  petrosa  (s.-a. 
loca),  oram,  n.  pi.  Plin.  \\  Fig. 
Asper,  a,  am,  adj.  (ex.  :  asp. 
compositio.  Cic).  Salebrosus, 
a,  um,  adj.  Sen.  Poète  — ,  poe- 
ta  darissimas.  Cic.  Ses  vers 
sont  — ,  carmina  per  salebras 
■iliaque  saxa  caaant.  Mart. 
D'une  manière  —,  asperë,  adv. 
Cic.  (cf.  aspere  loqai.  Cic). 

roche,  s.  f.  Masse  de  pierre  très 
dure  paraissant  à  la  surface  du 
sol.  Saxam,  i,  n.  Liv.  Virg. 
Rupes,  is,  f.  Liv.  Silex,  licis, 
m,  Lacr.  Virg,  Voy,  rocher. 
Eau  de  — ,  liquida  aqaa.  Liv. 
Cela  est  clair  comme  eau  de  — , 
liquet.  Cic.  hoc  ita  parum  est 
utnihil  liquidius.  Cic. Loc.  prov. 
Il  y  a  anguille  sous  — ,  lafet  an- 
gais  in  herbâ.  Virg.  Cœur  de  — , 
cor  silice  concretam.  Qaint. 
animas  duras.  Cic.  (erreas, 
Cic.  Qui  a  un  cœur  de  — ,  na- 
tus  silice.  Cic.  La  —  Tarpéien- 
ne,  Tarpejas  mons  ou  Tarpe- 
jiim  saxam.  Liv.  saxam  sa- 
crum. Cic.  Il  (P.  ext.)  Masse  de 
substances  minérales.  Saxam, 
i,  n.  Cic.  Roches  alumineuses, 
argileuses,  calcaires,  voy.  ces 
adjectifs.  —   noire,     voy.     ba- 
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— ,  voy.  siijcE.  Fig.  Un  homme 
de  la  vieille  —  homo  antiijiiti 
lirtuteuc  (ide.  Cic.  Desliommes 
de  la  vieille  — ,  iintu/ai  lionU- 
nea.  Cic.  Les  Romaius  de  la 
vieille — ,germani  Ronumi.Cic. 
La  nobles**  de  vieille  — ,pittri- 
cii  m<tjùran\  gentiam.  Cic.  || 
(Abiiolt.)  Arch.  Borax.  Voy.  ce 
mot. 

rocher,  ;=.  m.  Ma&«e  de  pierre 
dure,  e.-carpée.  SAXum.  i,  u. 
Cic.  etc.  (ex.:  circan\cisam  sa- 
xum.  Cic.  sajco  undiqae  ab- 
scisso  rufjes  [•  qui  seul  formé': 
de  masses  de  pierres  caillées  à 
pic  •].  Liv.  arbs  erat  munira 
maru  ejc  natarali  saxo  e.v- 
sti-uctis.  Cses.);  rupes,  is,  (. 
Liv.  (ei.  :  lapit  culnien.  Lii-. 
mpes  samnia.  Liv.  urbs  suxo 
absciso  rapibas  impofita.  Liv. 
continax  rupes.  Liv.  rupea  vê- 
lât servi  coltserentes.  Liv.].  Pe- 
tit — ,  sojcalam,  i,  a.  Cic.  Poin- 
te de  — ,  marex,  icis,  m.  Virg. 
Plin.  Bloc  de  — ,  aaxam,  i,  n. 
Liv.  De  — ,  saxeas,  a,  am,  adj. 
Virg.  sajcociis,  a,  am,  adj. 
Plin.  Plein  de  — ,  scopalosus, 
a,  am,  adj.  Cic.  [cl.  suost.  sco- 
palosa,  orum,  n.  pi.  Plin.). 

rocbet,  s.  m.  Surplis  porté  par 
les  évêques,  etc.  Voy.  surplis.  || 
(P.  ext.)  Fig.  Voy.  épiscopat. 

rocheux,  euse,  adj.  Couvert 
de  rochers.  Saxosas,  a,  um, 
adj.  Viig.  Petrosas,  a,  um, 
adj.  Plin. 

rococo,  s.  m.  Style  suranné. 
Voy.  uÉuoDÉ,  SURANNÉ.  ||  Adjcct. 
invar.  Voy.  les  mêmes  mots. 

rAder,  v.  tr.  et  intr.  ||  (Arch.) 
V.  tr.  Tourner  (qqch.)  de  çà  et 
de  là.  Voy.  tourner.  ^  Parcou- 
rir (un  lieu)  do  côté  et  d'autre. 
Voy.  PARcooRm.  T  V.  intr.  Tour- 
ner ses  pas  de  coté  et  d'autre. 
Vagûri,  dép.  intr.  Cic.  Circam- 
currére,  intr.  Liv.  Caisitàie, 
intr.  Ter.  Obambalàre,  intr. 
Liv.  (cf.  obamb.  ante  vallarn. 
Liv.).  Il  Fig.  Vagàri,  dép.  intr. 
Cic.  Voy.  ERRER,  jl  (Spéc.)  Al- 
ler épiant  de  cdte  et  d'autre. 
Obambulàre,  intr.  Virg.  Liv. 
Circitâre,  intr.  Sen. 

rôdeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  rode.  Eno,  onis,  m. 
Bor.  Planut,  i,  m.  Hor.  Rô- 
deuse, 'laœ  vagatar  ou  errât. 
A.  1  Celui,  celle  qui  épie  de  cô- 
té et  d'autre.  Insidiator,  oria, 
m.  Cic.  Insidiatrix,  tricia,  t. 
Hier.  —  de  nuit  de  barrière, 
nocturnas  fur.  Cic.  grassator, 
oria,  m.  Cic. 

rodomont,  <i.  ta.  Fanfaron  de 
bravoure.  Voy.  pa.nfaron.  ||  Ad- 
jectivl.  Voy.  le  même  mot. 

rodomontade,  s.  f.  Langage  de 
rodomont.  Voy.  fanfaronnade. 

rogation,  <■.  f.  Au  plur.  Les-  — 
pliure.'  publiques  pendant  les 
trois  jour»  qui  précident  l'As- 
■Tension).  liogationea,  am,  f.  pi. 
■Sid.  1   (Aniiq.)   Projet   de    loi 


ROO 

présenté  dans  i'»ssemblée  du 
peuple.  Rogatio,  onia,  t.  Cic. 
rogatoire,  adj.  Relatif  à  une 
rogation.  .id  rtijationem  perd- 
nens.  A.  (Traduire  aussi  par  le 
jénil.  rogationis.)  ||  (Spéc.) 
Commission  —  ^délégation  d'un 
juge,  d'un  tribunal  pour  faire 
quelque  acte  de  procédure).  Voy. 

DÉLÉGATION. 

rogaton  'lat.  royatam,  chose 
demandée^  s.  m.  Humble  re- 
quête. Voy.  REQOÊTE.  1  (P.  ext.) 
Objet  sans  valeur.  Qaisqailiœ, 
arum.  f.  p..  Ci;,  j  (P.  anal.) 
Bribe.  Voy.  ce  mot.  ||  Restes 
d'un  repas.  Voy.  reste. 

rogne,  s.  f.  Gale  invétérée.  Voy. 
GALE.  Il  (P.  aoal.)  Excroissance 
qui  vient  sur  certa.ns  arbres. 
\oy.  EXCROiss.oiCE,  cale.  Il  (Fig.! 
Famil.  Mauvaise  humeur.  Voy. 

IllMEUR. 

rogner,  v.  tr.  .\roh.)  Couper 
tout  autour.  Circu7n«ecare,  tr. 
Cic.  Circumcidére.  tr.  Cic.  Voy. 
COUPER.  Spéc.  —  les  pièces  île 
monnaie,  radére  nammos.  Ulp. 
uu  circamcidére  solidum.  Cod.- 
Theod.  1  (P.  ext.)  Raccourcir  en 
coupant  l'extrémité.  Resecâre, 
tr.  Col.  Rec'idêre.  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  r.  capillùs.  Plin.  barbam. 
bv.).  Circamcidére,  tr.  Cic.  (cf. 
unguea.  CeU.).  Prsecidére,  tr. 
Petr.  (cf.  p.  capiilos.  Petr.). 
Rogné,  recisus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Ov.  Rogné  comme  étant 
de  trop,  aubsicivas,  a.  am,  adj. 
Ct'c.  Action  de  — ,  recisio,  onis, 
f.  Plin.  Fig.  —  les  ongles  à  qqn 
(le  mettre  hors  d'état  de  nuire), 
voy.  ONGLE.  —  les  ailes  à  un 
oiseau,  pennas  incidére  avi. 
Cic.  Fig.  —  les  ailes  à  qqn 
(entraver  son  action),  pennas 
incidére  alicai.  Cic.  |  T.  d'hor- 
ticulture). Putàre  vitem).  Cic. 
Col.  Ampatàre  vitem).  Cic. 
Circamcidére,  tr.  Cic.  \\  (Fig.) 
Diminuer,  réduire,  retrancher. 
Resecâre,  tr.  Cic.  Recidére,  tr. 
Cic.  Circamcidére,  iT.Cic.Prx- 
cidére,  tr.  Cic.  (cf.  prxc.  alicai 
spem.  Cic.)  —  sur  ia  nourriture, 
dedacëre  cibam.  Tei .  —  sur  une 
somme,  detrahire  aliqaid  ex 
(ou  de)  aammà.  Cic. 

rogneur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  rogne.  Qui  (gua-) 
amputât  ou  circivncidit.  A.  Au 

fig.    Voy.    AVARE,   CBICUE. 

rogneuz,  euse,  adj.  Atteint  de 
rogne.  Voy.  galeux.  |{  (Fig.) 
Adj.  et  subEt.  Voy.  acabiatre. 

rognon,  v.  m.  Glande  rénale 
do-i  animaux.  Ren<:£.  renum  ou 
renium,  m.  pi.  Plin,  |i  (En  pari, 
de  l'homme,  p.  plai-ant.)  Les 
roins.  Voy.  rein.  •  P.  ext.  Tes- 
ticule. Voy.  ce  mot. 

rognonner,  tr.  et  v.  intr.  || 
(Arch.)  V.  tr.  Rogner,  ronger 
inseasiblement  (au  propre  et  au 
fig.).  Voy.  RONGER.  ^  V.  intr. 
Grogner  entre  ses   cents.  Voy. 

GROGNER,   MURMURER. 

rognure,   e.   f.   Ce   qui   tombe 
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d'une  chose  quou  rogne.  Seg- 
inentum,  i,  n.  Plin.  Racisamen- 
lam,  i,  n.  Plin.  Scobis,  is,  t. 
Cela.  Col.  Des  — ,  tesegmina, 
um.  11.  pi.  Plin.  prsecisiones, 
um.    (.  pi.  Vitr.   —   de   métal, 

voy.    L1.MAILLE,   RACLIJRB.   ||   (Fig.) 

l'amil.  Parcelles  d'un  tout.  Voy. 
milttk. 

rogoninie,  s.  il.  Voix  de  — 
i^viix  rauque).  Voy.  rauuue. 

rogue,  aaj.  Qui  est  d'une  rai- 
deur hautaine.  D:(ficilis,e,  adj. 
Cic.  Voy.  arrogant,  hautain.  || 
P.  anal.  Un  cheval  —  (qui  ré- 
siste). Voy.  RÉTll'. 

roi,  s.  m.  Chef,  souverain  de 
certains  Etats.  Rex,  régis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  rex  Dejotarua  ou 
Dejotarus  rex.  Cic.  .ilcxander 
rex.  Cic.  Sali.  (r.  Amuliua  ic.r 
Albanus.  Liv.  regea  tragici  [■  de 
théâtre  •).  Juatin.  rex  regam 
[Agamemnonl.  Liv.  [XLV,  27,  9]. 
Vell.  [I,  1,  fi],  rex  regam  [ù 
(léyac  paaiXE'JC,  le  roi  des  Par- 
thes].  Suet.  [Col.  5].  ou  simpl. 
rex  [•  le  grand  Roi,  le  roi  d' 
Perse,  gr.  PaoïXtûç].  Ter.  Nep. 
legem  deligére,  creàre,  consli- 
taëre.  Cic.  aliquem  appellâtr 
regem  [•  donner  à  qqu  le  litre  de 
roi  "].  Cic.  rex  lit  ou  easecœpit. 
Liv.  reges  [•  le  roi  et  la  reine  ■]. 
Liv.  [1,39,  2].  Ptoiemœaa  Cleo- 
patraqae  regea.  Liv.  ne  gais 
eam  motum  regibua  [•  au  roi 
et  à  sa  famille  "I  nantiaret. 
Liv.  direptis  bonis  regam  [•  du 
roi  et  de  sa  famille  ■].  Liv. 
prov.  rege  beatior.  Hor.  re.x 
eris.  Hor.).  De  — ,  du  — ,  re- 
gius,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
r.  nomen.  Cic.  Liv.  r.  causa. 
Cic.  regium  bellum  [contre  les 
rois  Mithridate  etTigrane].  Cic. 
voy.  royal).  En  — ,  comme  un 
—  (en  bonne  et  en  mauvaise 
part),  régie,  adv.  Plaat.  Varr. 
Cic.  (cf.  Plaat.  [Stioh.  3.S7]. 
Varr.  [R.  R.  I,  !i,  101.  Cic. 
[Verr.  II,  3,  50,  115]).  1  (Par 
anal.)  Fig.  Chef  préposé.  Rex, 
régis,  ra.  Cic.  etc.  (es.  :  rex 
sacroram,  sacrificioram.  Cic. 
rex  sacrificas.  Liv.  rex  sa- 
cri^alas.  Liv.  rex  menase 
[■  du  festin  •].  Suet.).  ||  Celui 
qui  l'emporte  sur  les  autres. 
Bex,  régis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
rea:  caasarum.  Aacon.  en  pari, 
des  animaux  :  rex  feraram. 
Phœd.  rex  apam.  Varr.  Virg. 
rex  av'ium.  Plin.). 

roide,  etc.  Voy.  raidb,  etc. 

roitelet,  s.  m.  En  mauvaise  part. 
Roi  d'un  très  petit  Etat.  Réga- 
las, i,  m.  Sali.  1  (Fig.)  Nom 
vulgaire  de  quelques  oiseaux  de 
très  petite  taille.  Trochilas,  i, 
m.  Plin.  Régalas,  i,  m.Anthol.- 
lat.  Regaliolas,  i,  m.  Saal. 

rôle  (lat.  rotulaa  [-  cylindre, 
rouleau  •].  Calp.),  a.  m.  (Arch.) 
Rouleau.  Voy.  co  mot.  1  Pa- 
pier, parchemin  rouit'î  contenant 
qqch.  d'écrit  oi^  d'imprimé.  P'o- 
lumen,   minia,   n.    Cic.  ||  (Par 
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ext.)  Fouille,  registre  3ur  lequel 
étaient  inscrits  les  actes,  les 
titres,  etc.  Voy.  kecistre.  Absol. 
Un  feuillet.  Charta,  œ,  f.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Liste  officielle.  Index, 
dicis,  m.  Cic.  etc.  (e.\.  :  alica- 
Jas  nomen  in  indicem  rcfcrre. 
Cic.  Liv.  in  indicem  relatum 
esse  [•  être  porté  sur  le  rôle  •]. 
Liv.);  tabulée,  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alicujiis  nomen 
in  tabulas  referre.  Cic);  DU- 
meri,  orum,  m.  pi.  Plaut. 
PUn.  j.  Jet.  (ex.  :  aiicujus  no- 
men in  numéros  referre.  Plin.j. 
in  niimeris  esse.  Jet.).  —  des 
contributions,  census,  ÙS.  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  censam  agëre 
[-  dresser  le  r.  des  contribu- 
tions ■•].  Liv.  in  censum  referre 
[>  porter  sur  le  rôle  des  contri- 
butions "].  Liv.).  Absol.  Liste 
dos  causes  dans  l'ordre  où  elles 
doivent  être  appelées.  Caasa- 
rum  séries.  Suet.  Retirer  une 
affaire  du  — ,  rem  judicio  sub- 
dacére.  Jet.  Loc.  adv.  A  tour 
de  — ,  alternis  vicibus.  Sen. 
per  vices.  Tac.  vicissim,  adv. 
Cic.  in  orbem.  Liv.  ('cf.  impe- 
riam,  per  omn.es  in  orbem  ibat. 
Liv.).  Commander  à  tour  de — , 
alternis  (s.-e.  vicifaus)  imperi- 
târe.  Liv.  1  Transcription  de  ce 
qu'un  acteur  doit  réciter.  Vo- 
lumen,  in  qao  partes  actoris 
conscriptse  sant.  Gs.  |[  (Par  ext.) 
Ce  que  l'acteur  doit  réciter. 
Partes,  lum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquem  ad  partes  parâre. 
Cic.  partes  discére.  Cic).  .ap- 
prendre leurs  —  aux  acteurs, 
fabalam  docëre.  Cic.  ||  Person- 
nage représenté  par  l'acteur. 
Partes,  ium,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.  :  partes  primée,  secundie, 
tertiœ.  Cic.  partes  ridendx 
[•  comique  "].  Cic  alicai  ali- 
cajas  partes  dàre.  Cic.  partes 
alicujas  suscipère  ou  excipére. 
Cic.  alicuj'us  partes  agëre  ou 
obtinëre  ou  sustinêre.  Cic  par- 
tes explére  [•  bien  jouer  son 
rôle  .1.  Cic.  partes  suas  pera- 
gëre  [■  jouer  son  r.  jusqu'au 
bout  '].  Cic.'i;  persona,  as,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  militis.  Ter. 
persona  de  mimo.  Cic.  in  per- 
sona lenonis  imitari  aliquem. 
Cic.  [cf.  Rose.  com.  20;  am.  93]. 
alicui  alicuj'us  pei-sonam  im- 
ponère.  Cic  alicujus  personam 
induëre  ou  suscipère.  Cic.  pta- 
res  subire  personas.  Cic.  ali- 
cuj'us personam  prxclarë  in 
scasnâ  tractâre  consuevisse. 
Cic).  1  (Fig.)  Fonction  que  qqn 
remplit.  Partes,  ium,  (.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  puero  me  hic 
sermo  inducitur,  ut  nullœ  esse 
passent  partes  mese.  Cic.  tuum, 
est  hoc  munas,  tas:  partes. 
Cic.  alicuipartes  assiijnàre[av. 
le  Gér.  en  -ndi].  Liv.  Antonii 
audio  esse  partes,  ut  de  totâ 
eloqueniià  disserat.  Cic);  per- 
sona, se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  ac- 
casatoris.  Cic.  hanc  oersonam, 
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induisti  ;  agenda  est.  i>en.  sa- 
sceptam  personam  reclê  gerëre. 
Cic.  possamus  petitoris  perso- 
nam capëre,  accasatoria  depo- 
nëre.  Cic.  abjicëre  qaœstoriam 
personam  comitisque  samére. 
I  ic.  mutàre  personam,  PUn.  j. 
illam  vero  gravitaiis  severita- 
tisque  personam  non  appativi, 
sed  a  re  pablicà  mihi  imposi- 
tani  sastinui.  Cic.  personam 
aiienam  ferre.  Liv.  personam 
in  re  pablicà  tueri  prtncipis. 
Cic.  quam  personam  teneant. 
Cic.)  ;  ministerium,  ii,  n. 
Liv.  etc.  (ex.  :  partita  ducibus 
maltitadinis  ministeria  esse. 
Liv.  ministeria  divisa  hoc  mo- 
do. Liv.  ministerium  alicujus 
suscipère  ou  excipére.  Liv.  mi- 
nisterium suscipère.  Liv.  jni- 
nisterio  alicuj'us  fungi.  Liv.). 
Renverser  les  — ,  permutàre 
ordinem.  Cic.  ||  Emploi  qu'on 
l'ait  de  qqch.  Pars,  partis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  virtus  mnximam 
partem  obtinet  in  rébus  huma- 
nis.  Cic).  Il  Conduite  de  qqn 
dans     une    circonstance.    Voy. 

OO.NDUITE. 

rôler,  v.  tr.  Mettre  en  rouleau. 
Voy.  ROULER.  ^  F.  intr.  Faire 
des  rôles   d'écriture.  Voy.  rôi-e. 

rôlet,  s.  m.  Petit  rôle  qu'on  joue. 
Voy.  ROLE.  (Fig.)  Loc.  prov.  Je 
suis  au  bout  de  mon  — ,  quo 
me  vertam  nescio.  Ter.  ou  non 
habeo.  Cic. 

Romain,  aine  ^lat.  Romanus, 
de  Rome),  adj.  Qui  appartient 
à  l'ancienne  Rome,  qui  en  a  le 
caractère.  Romanus,  3,  um, 
aJj.  Cic.  etc.  (ex.  :  nomen  Ro- 
manum.Liv.  res  Romana.  Sali. 
Romanam  imperium.  Liv.  Ro- 
manus [•  le  monde  Romain  ■]. 
Aur.  Vict.  senatus  populasque 
Romanus.  Cic.  civis  Roma- 
nus. Cic.  Romani  ludi.  Cic). 
Il  Subst.  Un  — ,  homo  ou  vir 
ou  civis  Romanus.  Cic.  Une 
Romaine,  mulier  Romana  ou 
simpl.  Romana,  se,  f.  Liv.  Les 
— ,  Romani,  orum,  m.  pi.  Cic. 
Romanus,  »,  m.  Cic.  Quirites, 
ium  et  um,  m.  pi.  Liv.  ^  Fig. 
Qui  rappelle  le  patriotisme  hé- 
roïque des  anciens  Romains. 
Romanus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  mos  Romanus.  Cic 
indoles  Romana.  Liv.  minime 
Romani  ingenii  homo.  Liv.  vir 
verë  Romanus.  Liv.).  C'est  le 
propre  d'un  —  de...,  Romanam 
est  (avec  l'Infin.).  Liv.  En  vrai 
— ,  Romano  more.  Cic.  jj  Litté- 
rature — ,  Romanorum  litterœ. 
A.  L'histoire  — ,  res  populi 
Romani.  Liv.  Tragédie  — ,  dra- 
me — ,  fabula  togala  et  absolt. 
togata,  œ,  f.  Cic.  praitextata 
fabula.  Diom.  ||  Famil.  Subs- 
tantivt.  Claqueur.  Voy.  ce  mot. 
1  Qui  appartient  à  la  Rome  du 
moyen  âge,  ou  à  la  Rome  mo- 
derne. Romanus,  a,  um,  adj. 
A.  Il  Laitue  — ,  et,  subst.  (au 
fém.)    romaine   (variété  de  lai- 
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tue),  lactuca  sativa  Romana. 
Linnée.  [|  (Spéc.)  Kel;il  if  à  Rome 
considérée  comme  ii;  sii^o  do 
la  religion  catholique,  ilomn- 
na?,  a,  um,  adj.  A.  (cf.  fiomo- 
na  Ecclesia.  A.). 

romaine,  s.  f.  Sorte  de  balan- 
ce à  plateau  unique.  Voy.  pe- 
so n. 

1.  roman,  s.  m.  (Artb.j  La  lan- 
gue vulgaire  (par  opposition 
aux  œuvres  écrites  en  latin). 
Rustica  lingua.  .).  Plebcjus 
sermo.  A.  ^  UEuvie  littéraire 
éerite  en  cette  langue  (par  op- 
position au.v  œuvres  écrites  en 
latin).  Opéra  plebejo  sermone 
scripta.  A.  Rusticse  litterx.  A. 
T  Récit  en  prose  de  l'aventure 
d'unbéros.  Historia  fabularis. 
A.  1  (Dans  les  temps  moder- 
nes.) CËuvre  d'imagination  en 
prose.  Fabula,  ae,  1.  A.  Fig. 
Héros  de  — ,  voy.  romanesque. 
Il  P.  anal.  Fig.  Aventures  ex- 
traordinaires, voy.  AVENTURE, 
ODYSSÉE.    Cela  tient  du  — ,  voy. 

FABULEUX.     Voy.    IMAGINER 

'2.  roman,  ane  i,lat.  Romanus, 
de  Rome),  adj.  Relatif  aux  peu- 
ples conquis  et  civilisés  (lar 
Rome.  Romanus,  a.  um,  adj. 
A.  (cf.  lingase  Roiuana).  A.). 
Le  monde  — ,  le  dcmaino  —, 
Romania,  as,  f.  A.  \\  (!'.  ext.) 
L'architecture  — ,  et  subst.,  le 
—  l'architecture  dos  pays  la- 
tins), Romana  architectura  ou 
Rom.anum.  structarœ  ijenu^.  A. 

1.  romance,  s.  1.  Potit  poème 
espagnol  en  stances.  Carmen 
lieroïcum.  .4.  ^  il',  i  M.)  De  nos 
jours.  Petit  chant  d'un  carac- 
tère sentimental.  Canticam,  i, 
n.  A.  Il  (P.  ext.)  Mélodie  du 
même  caractère.  Voy.  .mélodie. 

2.  romance.  Voy.  rom-cn. 

romancier,  s.  m.  (Arch.)  Au- 
teur d'écrits  ec  langue  framjai- 
se  ancienne.  Antiquus  Gallici 
sermonis  scriptor.  A.  ^  Auteur 
de  romans.  Fabalaram  sci'ip 
tor.  A.  Il    Auteur  àb  romances. 

Voy.    MUSICIEN. 

romanesque,  aàj.  Qui  tient 
du  roman.  Fabulosua,  a,  am, 
adj.  Plin.  FictUi.  u,  um,  p. 
adj.  Hor.  ComrrH'nticius.  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  [|  Fig.  Prodi- 
giosus,  a,  um,  adj.  Quint.  Tac. 

romanesquement,  adv.  D'une 
manière  romanesque.  Fabulo- 
sê,  adv.  Plin.  Petr. 

romantique,  adj.  (Arch.)  Ro- 
manesque. Voy.  ce  mot.  ^(Spéc.) 
Qui  rappelle  les  descriptions 
faites  dans  les  romans.  Siiavis, 
e,  adj.  Cic.  Amœnissimus,  a, 
um,  adj.  Cic  liivages  et  côtes 
d'un  aspect,  d'un  caractère  ^, 
uniœnitates  Utoram  et  ora- 
rum.  Plin.  j.  ^  Qui  appartient 
au  système  littéraire  dit  roman- 
tisme. Novus,  a,  am,  adj.  A. 
Subst.  Les  — ,  novavura  rerum 
studiosi  scriptores.  A. 

romantisme,  s.  m.  Système 
littéraire     qui    icjette    l'imita- 
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lion  classique.  Stadium  nova- 
ram  peram  in  litteris.  A. 
romarin  lat.  po?t.  rosnuirinus. 
Cxl.-Aiir?,   s.    m.    Plante   aro- 
matique,    flos    marinas.    Col. 
Mai-inas  roa.  Col.  Ilor. 
rompement,  s.   m.   Action  de 
rompre.  Yoy.  fr.vcture,  ruptu- 
re, n  Spéc.   —  de  tête    (fatigue 
de    la    tête\     Voy.    c.»sse.me.nt. 
rompre,  v.  tr.  et  intr.  I|  V .  tr. 
Séparer  en  deux  partie?  par  un 
elTort  violent.    Rntapère.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  vincula  carceris, 
lincala  oZicu/os.  Cic.  pontem. 
Liv.  linam  [-  fil  •]   raptum  aat 
tarbata  cera.    Quint,   au   pa?s. 
in(latds  rampi  veaicalas.  Cic.); 
abrumpêre ,   tr.    Van:    Cic. 
Liv.  t'iin.  j.  (ei.:    sibi  pavtem 
i-iscerum.   Cwt.    vincxUa.  Liv. 
laqaeos.    PUn-  /■   coHam  sibi. 
Varr.    pontem.    Tac.    pontem 
post    tergam    alicajas.     Val.- 
Max.);  dirumpére,  tr.  Plaut. 
Cic.     etc.    (  ex.  :    teniiissimam 
quàmque  paHem  [nubis]  divi- 
dére  atqae  dirumpëre.  Cic.  px- 
dagogo  tabula  capat.  Plant.)  ; 
interrumpére   (^rompre  par, 
le  milieu  ■),  tr.  Cœs.  Ltv.  (ex.: 
pontem.  Cœs.  Liv.);  pT3BTum- 
pére  (•  rompre  par  le  bout  -), 
tr.  Cœs.  Sen.  (ex.  :  {ânes  prse- 
rampebantar.  Csss.)  ;  frange- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  alicai  cer- 
vicea.  Plaut.   alicai  crara,  ta- 
lcs. Sen.  Saet.  panem  mmuta- 
tim.  Lact.    glacies   se  (rangit. 
Cic.  (lactas   frangitar  a  saxo. 
Cic.    {.    ['  se    rompre  •]    bra- 
chium.  Cic.  Cels.   crus,  (emur 
[•  fe   r.  la   jambe,   la  cuisse  .]. 
Cels.  voy.  briser)  ;  defringére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  crura  et  cer- 
vices  sibi.  Plaat.  pedem   sub- 
lellii.   Corni(.    defractis    com- 
plaribus     sabselliii     obesitate 
caiasdam.  Saet.);  difTtiDgère, 
tr.  Plaat.  Suet.  (ex.:  lumbos. 
Plaut.  crara  aat   cervices   ali- 
cai. Plaut.  basis  diffracta.  i^itr. 
axe  diffracto,  gabernaculo  dif 
fracto.  Saet.)  ;   effringëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  crus.  Sali,  ma- 
nus  craraqae.   Flor.  voy.  bri- 
ser) ;  intringére.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hastum.  Liv.);  perfrin- 
gëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  p.  com- 
pedes.  Plin.  j.)  ;    suffrlngere, 
tr.  Plaut. Cic.  (ex.:  talos  alicai. 
Plaat.    crura   canibat.  Cic.)  ; 
SOlvère,   tr.   Cic.   Tac.   (ex.  ; 
vincala   epistolx.  Cic.   episto- 
lam,  litteras  [•  le  cachet  •].  Cic. 
pontem.  Tac.);  dissolvere,  tr. 
Plaut.   Nep.  (ex.  :   d.    pontem. 
Nep.);  resoJvére,  tr.  Cic. Liv. 
(ex.  :   rates   [•  un    pont  de   b.-i- 
teaux-].    Liv.   epistolam,  litte- 
ras [-le   cachet  d'une  lettre»]. 
Cic.);     discindère,    tr.    Cic. 
Saet.     (ex.  :     nvixillam     ictu. 
Saet.)  ;  interscindêre,  tr. Cic. 
etc.  (el.:pon«er/i.  Cic.  aggerem. 
Cœi.).    —  une  lance  avec  qqn 
ffig.),  voy.  JOUTER.  —  une  lance 
jjour  qqn,  cam  aliquo  pro  ali- 
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quo  decertàre.    Cic.  —   en   vi- 
sière,  voy.  visière.  Il  iPar  e\t.) 
Mettre  eii  pièces.    Rumpère. 
tr.  Plaut.   Varr.    ex.:    r^iniices 
I.  les  vaisseaux   du   poumon  •). 
Plaut.  Wvr.  par  anal.  r.  orc'i- 
nes,  mediam  aciem.  Liv.);  ab- 
rumpêre,   tr.    Sen.  rh.    Tac. 
(ex.:  verberibus  corpus  abranx- 
pitai:  Sen.  rh.  par  ext.    laxali 
ordines  abrumpantur  nec  pas- 
sant restitai.  Tac);    dirum- 
père,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dirupi 
me  pxne   [•  j'ai  failli  me  rom- 
pre la  voix»!  in  judicio   Galli 
Caninii.   Cic.    [ep.    VII,  1,  J»]); 
interrumpére,  tr.  Liv.  (ex.  : 
(icit;m     kostiam.    Liv.);    per- 
rumpsre     (•  briser     violem- 
ment»), tr.  Cic.  etc.  (ex.:   cu- 
neos  hostiam.  Liv.);    discutè- 
re,  tr.  Ca-s.  Liv.  (ex.  :  tota  co- 
lumna  ad  imam  (ulmine  dis- 
cussa    est.  Liv.   d.    latericiam. 
Cœs.)  ;  revellëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  claustra  portarum.  Cic); 
distrabêre,  tr.  Cœs.  Liv.  lex.: 
d.  vallum.  Liv.  par  ext.  distra- 
hitar  acies.  Cœs.;  voy.  [mettre 
en]    PIÈCES.    Se   —,    dissilire, 
inlr.   Lucr.     Virg.    Sen.    Plin. 
(ex.:    dissiliunt    œra   [frigore]. 
Virg.  dissilit  incus.  Plin.   voy. 
séparer).  Etre  rompu  vif^  dis- 
solvi,     pa.s.   Plaut.   (ex.:  ubi 
dissolatas  tu  sies,  ego  pendeam. 
Plaut.).  —  la  glace  (pr.  et  fig.), 
voy.  p.  9S2,  col.  1.  l|(Fig.)/lrc/i. 
Nombre  rompu,  nameras  frao- 
tus.   Gs.  Voy.   FRACTION.   Proy. 
Faire  qqch.  à  bâtons  — ,  aliquid 
intermittêre.  Cic.  \\  Etre  rompu 
de  fatigue,  lassitadine  confec- 
tam  esse.  Cœs.  fatigatione  reso- 
lutum  esse.  Cart.  —  les  oreilles, 
la  tête  à  qqn,  rampëre  aliqaem. 
jtaft.  obtundëre  aliquem.  Ter. 
atterêre   aliquem.    Ter.  ||    iPar 
ext.)  Vaincre  dans  ses  résistan- 
ces.    Perrumpêre,    tr.    Liv. 
(ex.  :  impetum  fluminis.  Liv.)  ; 
franger e,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vim,  opes.  Cic.  se.  Cic.   impe- 
tam.  Cic.    concitatos    animos. 
Liv.);    intringére,    tr.    Cœs. 
(ex.:  vim  (luminis.  Cœs.);  edo- 
mâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  domp- 
lEn).    —    un  caractère,   frenos 
animo    imponëre.    Liv.  \\  (Par 
anal.)  Exercer  à.    Frangére, 
tr.    Tac.    (ex.  :   longa  pax    ad 
omne   servitium  [eos]  (regerat. 
Tac.)  ;   assuefacére,   tr.  Cic. 
etc.  (voy.  habituer);  insuefa- 
cére,  tr.  Cœs.  (ex.  :   insaefacti 
r. rompus  à  cet  exercice»]  egui. 
Cœs.  [B.  G.  IV,  2J.,  3]);  exer- 
cère,  tr. Cic.  cic.  {ex.:  aliquem 
aliqaà  re.  Cic.  se   hoc  génère 
pugnœ.    Cœs.    voy.    exercer)  ; 
exercitàre,  tr.   Ps.  Sali.  Sen. 
li:\.:  ilU  exercitari  jabent  libe- 
los  ad  stadia  obeunda  matarë. 
Sen.  [prov.  2,  5].  au  part.  adj. 
exercitatas.   Cic.   Cœs.  cf.  ho- 
mines     in     armia     exercitati. 
Cœs.  homo  in  rébus    geremlia 
exercitatus.  Cic.   homo   et    in 
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aJiis    cousis    e.vercitalas   et    ijv 
hàc  nuiUum   et  sœpe  versatat. 
Cic.  Etrasci  ostentorum  exer- 
citatissimi    interprètes.    Cic). 
Etre  —  à,  callère,  tr.  Liv.  (ex.: 
alii/aid    [opp.     à    a'icajus    rei 
ignarum    esse\.     Liv.    [.\.\XV, 
2t),  lOj).  1  Interrompre.  Rum- 
père, tr.  Cic.  etc.  (au  fig.  ex.  ; 
ftsum.  Cic.  silentium.  Plin.  ). 
tandem  obstinatum  iilentium. 
Curt.)  ;  abrumpêre,  tr.  Cure. 
Quint,  {ex.:  altœ  prœcipitesque 
fossœ    plaribus    iocis    objectx 
abruperant   iter.  Curt.  au   fig. 
ab".       inceptum       sermonem 
^umt.  abrupto,  qucm  inchoa- 
verat,    sermone.    Quint.)  ;    in- 
terrumpére. tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
sermonem.  Plaat.);  dirimere, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ea  res  ut  col- 
loqaiam  ditv.misset.  Cœs.  num 
sermonem     vestrum     aliquem 
diremit     noster     interventas  ? 
Cic).  —  les  chiens,  canes  eln- 
dére.  Phœd.  et(fi3.>,  seimonenv 
incidêre  lubricam.  Liv.   A  pro- 
pos   rompus,    interrupti,  adv. 
Cic.   (de  Or.  Il,  32a).  1|  Ne  pai 
donner  suite  à    une  chose  pro- 
jetée, convenue,  etc.  Dirime- 
re,   tr.    Cic.    etc.    (ex.:    ea    res 
consilium  [»  le    projet  »]   dir^ 
mit.  Sali.);  perimére,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:    consilium    alicujas. 
Cic).  Il  Etre   infidèle  à  un  en- 
gagement. Rumpére.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  fœdus.  Cic.  (idem  in- 
dutiaram,  pacis.  Liv.    societa- 
tem  fulei   atque   amicitiœ  per 
scelus.  Liv.  condiciones  pacis. 
Vell.);  frangére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  f.  fœdus.  Cic);  dirime- 
re,   tr.   Cic.    etc.  (ex.  :  pacem 
Pyrrhi  [•  avec  P.  •].  Cic.)  ;  re- 
nuntiàre,  tr.  Cic.{ex.:  renun- 
tiata    est  tota   condactio    [•  le 
marché»].    Cic).   1    Disperser, 
désunir.   Dirumpëre,  tr.  Ci-:. 
etc.  (ex.:  amicitiam.  Cic.  socie- 
tatem.    Cic);    diveJiêre,    tr 
Cic  etc.  (ex.  :  aniiciïium.  Sen 
aflinitatem[-\es  liens  du  sang»]. 
Cic);   dirimere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :   veterem    conjunciionem. 
Cic.     naptiaa    alicujus.    Suet. 
omnium  officiorum  aocietatem. 
Cic);  discindère,  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  amicitiœ...    discindendœ. 
Cic.  [am.2I,76]);  distrahëre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  omnem  socic- 
tatem  civitatis.  Cic.  aocietatem 
cam  aliquo.  Sen.).   —  une  ar- 
mée,   voy.     licencier.      —     uri 
camp,  e  castris  milites  redac-^- 
re.  Cœs.  —  le»  rangs,  disced'j- 
re,  intr.  Liv.  Fig.  —  la  mesur-, 
numéros  ac  modos  non  servâ- 
re.  Cic    —  le    pas,  c-à-d.  n^i 
plus   aller   au    pas   avec    qqn. 
voy.  PAS.  1   V.  intr.  Se  séparer 
on  deux  parties  par  suite  d'u:i 
effort    violent.     Rumni,     pass. 
Cic.  Dirampi,  passif.  Cic.  Fran- 
g!,  pass.  Cic  \\  (T.  milit.)  Pa,- 
»ec    de    l'ordre    en    bataille    a 
l'ordre  en  colonne.  —  par  m.y- 
nipules,   manipalatim  ditcedë- 
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re.  Liv.  Il  (Escrime.)  Keculor. 
Gcdêre,  intr.  Cic.  (or.  228).  || 
(Fig.)  Interrompre  les  relalioii-î. 
Alienari,  pas>.  Cic.  Abaliena- 
ri,  pass.  Cic.  —  avec  qqii,  dis- 
Iraki  ciim  aliqno.  Cic.  anU- 
citiam  alicai  renuntiâre.  Liv. 
—  avec  la  bande  de  brijatuls 
conduite  par  Antoine,  abram- 
pcre  se  a  latrocinio  Antonii. 
Cic.  —  avec  un  hôte,  hospitiiim 
alicui  renantiàre.  Cic.  —  avec 
la  verta,  nuntiam  remittërevir- 
tiUi.  Cic.  (ep.  XV,  16,  3). 

ronce  (lat.  ramax  [•  petite  o- 
seille»].  Virg.  Plin.),  a.  f.  Ar- 
buste épineux  et  rampant.  Ra- 
tas, i,  va.  Cœs.  Ov.  Ue^  — , 
virgalta,  orura,  n.  pi.  Vivrj. 
Do  — ,  rubiias,  a,  um,  adj.  Virg. 
Lieu  plein  de  — ,  damatam,  i, 
n.  Col.  rabeta,  oram,  n.  p!. 
Oi'.  Calp.  Se  couvrir  do  — ,  da- 
mescére,  intr.  Diom.  Oter  les 
— ,  ertincâre,  tr.  Col. 

ronceraie,  s.  f.  Lieu  rempli  de 
ronces.  Dameium,  i,  n.  Col. 

rond,  e,  adj.  et  s.  m.  et  f.  || 
AdJ.  Qui  est  de  forme  circu- 
laire. Rotundas,  a,  um.  adj. 
Cic.  etc.  {rotundas  [•  qui  a  la 
forme  d'un  disque"].  Cic.  s'opp. 
à  globcsas  [■  spliérique  ■•]  et 
à  orbiculatas  [»  circulaire  "], 
ou  rotundas  [simpl.  "rond"]. 
Cic.  s'opp.  à  angalatas  [•  an- 
guleux"]. Cic.  ex.  :  r.  lanx 
[•plat"].  Jet.  cselam.Cic.  nihil 
rotundias.  Cic.  capita  rotan- 
dissima.  Cels.);  globosus,  3, 
um  ("sphérique  "),  adj. Cic  etc. 
(ex.:  gl.  mandas.  Cic.  gl.  terra. 
Cic.  Stella;  globosse  et  rotun- 
dœ.  Cic.  gl.  saxam.  Liv.)  ;  or- 
biculatus,  a,  um  (-circulai- 
TB"),  adj.  Varr.  Piin.(ex.:  am- 
bitas  [olioram.  Plin.  o.  mâla 
[•  pommes  "].  Varr.  Ceel.  ap. 
Cic);  teres  {•  arrondi,  d'où 
rond"),  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  t. 
hastile.  Liv.  t.  stipes.  Cxs.  par 
ext.  teres  sara  ["mollet  •].  Hor. 
teretia  membra.  Saet.  teretes 
digiti.  Ov.).  A  peu  près  — ,  su- 
brotundaa,  a,  um,  adj.  Cels.ÇV, 
28,  U).  Des  figures  de  —  bosse, 
voy.  BOSSE.  Il  (Fig.)  Une  fortune 
— ,  satis  amplœ  fortanœ.  Cic. 
Une  bourse  — ,  cramenLi  plena. 
Gell.  Une  voix  — ,  vox  plena. 
Cic.  Un  homme  tout  — ,  sim- 
plicis  animi  homo.  Cic.  Un 
nombre  — ,  solida  samma.  Cic. 
F.n  chiffres  — ,  solidâ  sammS. 
Cic.  1  S.  m.  Figure  circulaire. 
Orbis,  is,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
in  orbem  torqaêre.  Cic.  orbem 
circamscribëre.  Cic.  or-bem  da- 
cére.  Sen.  ou  ef§,cère.  Ov.  voy. 
CEBCix);  Circulus,  i,  m.  Saet. 
(voy.  CERCLE);  gyrus,  i,  m. 
Cic.  Suet.  (ex.  :  in  gyram. 
Saet.).  Conduire  en — ,circam- 
agëre.  Liv.  Mener,  tracer  en  — , 
circamdacëre,  tr.  Cic.  ^  S.  f. 
Ronde;  espace  circulaire.  Or- 
bis,  is,  m.  Cic.  etc.  {ex.  :  in 
-«rbem  [•  à  la  ronde  •].    Liv.). 


Conduire  à  la  —,  circamducë- 
re,  tr.  Cic.  Porter  à  la  — ,  cir- 
cumferre,  tr.  Cic.  Boire,  chan- 
ter à  la  — ,  voy.  tour-a-touk.  || 
Danse  en  rond,  chanson  à  dan- 
ser en  rond.  Chorea,  a*,  f.  Virg. 
Clioras,  i,  m.  Hor.  Tib.  ||  Vi- 
site pour  s'assurer  que  les  cho- 
ses vont  bien.  Circumitio,  o- 
nis,  f.  Liv.  (111,  6,  9).    Faire  sa 

—  (en  pari,  d'un  officier),  vigi- 
lias  circamire.Liv.OfHcier  de—, 
circitor,  oris,  m.  Veg.  Faire  sa 

—  (an  génér.),  circamire.  Sen. 
omnia  circumspicëre.  Cic.  \\ 
(Par  ext.)  Ceux  qui  font  la  ron- 
de. Voy.  PATROUILLE.  ||  Ecriture 
en  lettres  rondes.  Litterae  qua- 
drat.:e.  Petr. 

rondache,  s.  f.  (Arch.)  Bouclier 
rond  des  fantassins.  Clipeus,  i, 
m.  Liv. 

ronde,  s.  f.  Voy.  rond. 

rondelet,  ette,  adj.  Passable- 
mont  rond.  Sabrotandas,  a, 
um,  adj.  Cels.  Bras  — ,  teres 
bracchiolam.  Catall.  En  pari, 
des  personnes.  Voy.  grassouil- 
let. 

rondelle,  s.  f.  Pièce  ronde.  Or- 
biculas,  i,  m.  Plin.  Des  —  de 
saucisson ,  lacanicas  concÎT^^e. 
Cic.  Apic.  Il  (Spéc.)  Petit  bouclier 
rond.  Clipeolam,  i,  n.  Hyg. 

rondement,  adv.  (Arch.)  A'i 
propre.  Enferme  ronde.  Hotan- 
di^,  adv.  Plin.  In  orbem.  Liv. 
■^  (Fig.)  Avec  rondeur,  sans  len- 
teurs. Strenaê,  adv.  Cic.  ||  Avec 
franchise,  bonhomie.  Apertë, 
aSv.  Cic.  Ingénue,  adv.  Cic. 
Libéré,  adv.  Cic.  (cf.  pro^teri 
l.  apad  aliqaem.  Cic).  Refuser 

—  qqch.,  preecisë  negàre  {ali- 
cai). Cic.  plane  ou  sine  alla 
exceptione  prsecidëre.  Cic. 

rondeur,  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
est  rond.  Rotanditas,  atis,  f. 
•Sen.  Plin.  Species  ou  forma 
rotanda.  Cic.  ||  (P.  anal.)  Qua- 
lité de  ce  qui  est  bien  rempli. 
La  —  d'une  phrase,  d'une  pé- 
riode, apta  et  quasi  rotanda 
verboram  constructio.  Cic. 
Donner  de  la  —  à  son  style. 
Voy.  ARRONDIR.  ^  (Fig.)  Qualité 
de  celui  qui  parle,  agit  tout 
uniment.  Voy.  fr.4ncuise.  ||  Qua- 
lité de  celui  qui  va  au  but  sans 
lenteurs.  Voy.  promptitude. 
Avec  — ,  voy.  rondement. 

rondin,  s.  m.  Morceau  de  bois 
de  chauffage   laissé  rond.  Voy. 

nUCHE. 

rondiner,  v.  tr.  (Arch.)  Battre 
à  coups  de  rondin.  Voy.  baton- 

NER,   FUSTIGER. 

rond-point,  s.  m.  Grande  place 
circulaire.  Rotanda  area  ou 
platea.  A.  ^  Abside  (  d'une 
église).  Voy.  abside. 

ronflant,  ante,  adj.  Qui  ronfle. 
Stertens,  p.  adj.  Pers.  \\  (Fig.) 
Qui  a  une  sonorité  vide.  Sono- 
rus,  a,  am,  adj.  Prise.  Penta- 
mètre^  — ,elegi  sonantes. Mart. 

ronflement,  s.  m.  Respiration 
bruyante  de  qqn  qui  dort.  ■Sie;» 


tentia  ou  stcrtcntiam  sonitus. 
Plin.  Meatas  anim^  gravior  et 
sonantior.  Plin.  j.  Ronchas,  i, 
m.  Mart.  ||  (Fig.)  Sonorité  grave, 
un  pou  sourde.  Murmur,  aris, 
n.  Mrg.  Fremitas,  âs,m.  I.acr. 
En  pari,  du  style.  Sonitus,  Ht, 
ra.  C'ic. 
ronfler,  v.  intr.  Emettre  en 
dormant  une  respiration  nasale 
bruyante.  Stertëre,  intr.  Cic.  || 
Dormir  en  ronflant.  Stertëre, 
intr.  Pers.  \\  (P.  anal.)  En  pari, 
des  choses,  produire  une  sono- 
rité sourde  et  prolongée.  Raa- 
cum  sonàre,  Ov.  Voy.  muoih. 
Faire  —  des  vers  (les  déclamer 
avec  une  sonorité  affectée).  Voy. 

DÉCLAMER. 

ronge,  s.  m.  Action  de  rumi- 
ner.   Voy.  RUMINATION. 

rongeant,  ante,  adj.  Qui  ronge 
(au  propre  et  au  fig.).  Voy.  ron- 
geur. 

1.  ronger  (lat.  pop.  rumigâre, 
p.  raminare),  v.  intr.  /Arch.) 
Ruminer  (au  pr.  et  au  fig.).  Voy. 
ruminer. 

2.  ronger  (lat.  pop.  rodicâre, 
dér.  de  rodere),  v.  tr.  Entamer 
à  petits  coups  de  dents,  de  bec. 
Rodére,  tr.  Ci'c.  etc.  (ex.:  vi- 
tem.  Ov.);  arrodere  (•  enta- 
mer en  rongeant,  d'où  ronger, 
grignoter  •>),  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
mures  Antii  coronam  auj-eam 
arrosere.  Liv.  cradum  unguem. 
Pers.);  circumrodére  {-  ron- 
ger autour  "],  tr.  Cic.  Plin.  (voy. 
grignoter);  erodëre  («  enlever 
en  rongeant,  ronger  »),  tr.  Cic. 
Col.  Plin.  (ex.:  om,nia  m,orsa. 
Plin.  [XI,  lOii].  vites.  Cic.  op. 
Plin.  [XXX,  US]);  derodëre. 
tr.  Cic  Plin.  (au  part,  paîsé  : 
derosi  clipei.  Cic  dej-osa  vitis. 
Plin.);  corrodêre,  tr.  Cic  etc. 
(voy.  grignoter);  exedère,  tr. 
Va7-r.  Sen.  Col.  (ex.:  framen- 
tam,,  qaod  carculiones  exesse 
incipiant.  Varr.  e.resœ  frages. 
Col.  exesx  arboris  truncas. 
Sen.).  Il  (Par  ext.)  Ronger  son 
frein,  frenam  mandëre.  Cic.  \\ 
(Fig.)  User,  détruire  (un  corps) 
par  une  action  lente  et  insen- 
sible. Rodére,  tr.  Lacr.  Ov. 
Plin.  (ex.:  ripam.  Lucr.  ferram 
rabigine  roditur.  Ov.);  ari'O- 
dêre,  tr.  Cic.  (ex.:  at  illa  ea 
veprecalis  extrada  nitedala 
rem  pablicam  conaretur  arro- 
dere. Cic.  sanguis  eqai  arrodit 
carnes  septicàvi.  Plin.);  corro- 
dêre, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  (errum. 
[en  pari,  de  la  lime].  Phœd. 
flV,  8,  7]);  erodëre,  tr.  Sen. 
Plin.  (ex.:  ignis  colles,  perqaos 
7-elacebat,  eroait.  Sen.  [ep.  91, 
11].  tradant  aéra  etiam  ac  ter- 
ram  erodi  illâ  aquà.  Plin. 
[X.V.XI,  28].  arbores  erosse$ale. 
Plin.  [XII,  37].  erosi  dentés. 
Plin.);  exedère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  argentam  vivam  exest 
vasa.  Plin.  dens  exesas.  Cela. 
ossa  nada  et  exesa.  Plin.  j. 
saxa  penitua  exeaa.  Sen.  Nilaa 
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nihil  f4;edit  nec  abradit.  Sen. 
par  eit.  nionumenttt  vetustas 
exederat.  Cure.  exesi$  posterio- 
ribtis  partihas  versiculorum. 
Cic.  par  anal.  fig.  ejcspectamlo 
exedor.  Piuur.  segritudo  e.xi-st 
animam.  Cic.quos  nuUse  seijri- 
tadin<;s  exidant.  Cic.  xramnse 
cor    ipsam    exedentes.    Sen.  ). 

Voy.    CONSUMER. 

rongeur,  eu86,  ?.  m.  et  f.  Ce- 
lui, c«lla  qui  rouge.  Rosor, 
oris,  m.Ambr.Arrofor,  oris,  m. 
^en.  Exesor,  oris,  m.  I.ucr. 
Rongeuse,  qax  rodit.  A.  Spéc. 
Les  —  (animaux  qui  rongent», 
ejcedentia  ou  rodentia  ou  ad 
rodendam  nata  animalia.  A.  |{ 
Adjectivt.  Mordax,  adj.  Cic. 
Ver  — .tarmes,  mitis,m.Plaat. 
Fig.  £Jja-,  adj. //op.  (cf.  edaces 
carx.  Hor.).  .Vùrdax,  adj.  Hor. 
Le  ver  —  du  remords,  morsas 
ou  stimiili  contcientise.  Cic. 

ronron,  s.  m.  Petit  grondement 
de  contentement  que  fait  en- 
tendra le  chat.  Lxtas  (élis  fre- 
mitas.  A.  1|  (Fig. i  Bruit  sourd  et 
coaiinu.  Voy.  ronflement. 

roofuet,  3.  m.  Petit  chien  qui 
aboie  après  tout  le  monde.  Mi- 
nutas canis.  Sen.  \\  (Fig.)  Fa- 
mil.  Individu  dont  les  attaques 
sont  à  dédaigner.  NebalOiOnis, 
m.  Cic.  Voy.  braillard. 

roquette,  s.  f.  Plante  crucifère. 
Erw:a,  a;,  f.  Hor.  Plin.  Salax 
herba.  Ov.  Afart.  Euzomon,  i, 
a.  Plin. 

roquille.  s.  f.  Ancienne  mesure 
de  vin.q'iart  d'un  setier.  Qaar- 
tarias,  ii,  m.  Cato. 

ros  et,  moins  bien,  rot,  s.  m. 
Roseau.  Voy.  ce  mot.  ',  (P.  est.) 
Peigne  du  métier  à  tisser.  Pec- 
ten,  tinis,  m.  Virg. 

rosace,  s.  f.  Figure  symétrique 
circulaire.  Orbis  in  rojœ  (or- 
mam  descriptas.  A.  ou  simpl. 
orbis,  is,  m.  A. 

rosacé,  ée  (lat.  rosaceus,  de 
rose),  adj.  Qui  ressemble  à  une 
rose.  Rosx  similis.  Cic.  Roseus, 
a,  um,  adj.  Virg. 

rosage.  Voy.  rhododendron. 

rosaire  (lat.  rosaiiam,  rosier), 
p.    m.    Grand    chapelet.     Voy. 

CHAPELET. 

rosat,  adj.  invar.  Où  il  entre 
des  roses  rouge?.  Huile — ,  rosa- 
ceam  oleam.  Plin.  ou  abs.  ro- 
saceam.  Plin.  rosatam  oleum. 
Samm.  Miel  — ,  rhodomel,  mel- 
lU,  u.  Th.-PrUc.  Plin.-Val.  et 
rhodomeli,  a.  indécl.  Pall.  et 
rhodomelam,  i,  a.  Isid.  Vin — , 
rosatam,  i,  n.  Pall. 

rose,  s.  f.  Fleur  du  rosier,  odo- 
rante et  d'un  rouge  délicat. 
Rosa,  SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  odor 
rosse.  Cic.  Plin.  odorem  rosa" 
emittëre.  Plin.  rosx  rubentes. 
Hier,  au  sing.  coll.  palvinas 
rfjtà  fartas.  Cic. reticalam  plé- 
num rosm.  Cic.  in  rosd  [•  cou- 
ronné de  roses  -).  Cic.  redimi' 
tus  roKii.  Cic.  in  rosû  jacêre 
['  être  couché  sur  un  lit  de  r.-]. 
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Cic.  prov.  rosa,  ut  dicitar,  de 
fpinis  forait.  Hier.).  Eau  de — , 
aqua  rosata.  Pall.  Pommade  à 
la  — ,  ceratamex  rosa  factam. 
Cels.  Pot  aux  — ,  voy.  p.  11*33, 
col.  9.  Un  jardin  de  — ,  rosa- 
rium,  ii,  n.  Varr.  l'ir^.  rose- 
(um,  i,  n.  \'arr.  Des  lèvres  de 
— ,  labr-a  senmla  rosis.  Ov.  De 
—,  roseus,  a,  um,  adj.  Virg. 
Ov.  ^en.  (ex.irinouJum  [•  guir- 
lande, couronne  •].  Sen.);  ro^ 
saceus,  a,  um,  adj.  PHn.  (ex.: 
r.  corona.  Piin.).  \\  (Adj.)  Ro- 
seus,  a,  um,  adj.  Catatl.  Ov. 
Plin.  (ex.:  r.  pannas.  Plin.  r. 
color.  Plin.).  Subst.  Le  — ,  ro- 
seus color.  Plin.  1  (Par  anal.) 
Fleur  ressemblant  plus  ou  moins 
k  la  rose.  Rosa,  se,  i.  Plin.  — 
des  Alpes,  voy.  rhodode.ndron. 
—  do  Noël,  voy.  ellébore.  — 
trémiére,  voy.  tbémière.  ^  (Par 
ext.)  Objet  en  forme  de  rose. 
Rosa,  s,  f.  A.  [I  —  des  vents, 
lentoram  descriptio.  Vitr. 

rosé,  ée  (lat.  post.  rosatus. 
iiamm.),  adj.  Légèrement  teinté 
de  rose.  Roseus,  a,  um,  adj. 
Plin. 

roseau,  s.  m.  Plante  à  tige  lisse, 
creuse  à  l'intérieur.  Calamas, 
i,  m.  Lucr.  Ov.  Grand  — , 
wando,  dinis,  f.  Liv.  Plin. 
Petit  — ,  canna,  se,  f.  Ov.  — 
pour  soutenir  les  ceps  de  vigpa 
canna,  se,  f.  Ov.  Rempli  de  -  ■ 
arundinosus,a,um,  adj.  Catat.. 
Plantation  de  — ,  arandinetum, 
i,  n.Caio.Tige  de  — ,  calamas, 
i,  m.  Lucr.  De  — ,  canneas,  a, 
um,  adj.  Coi.  Semblable  au  — , 
arandineas,  a,  um,  adj.  Plin. 
Fait  de  — ,  arundineas,  a,  um, 
adj.  Virg.  Ov.  Col.  Objets  faits 
en  — ,  arunrfn,  dinis,  f.  Col. 
Petit  couteau  de  — ,  gondole 
faite  de  — ,  canna,  se,  f.  Coi. 
Pall.  Juv.  —  à  écrire,  calamas 
i,  m.  Hor.  Ov.  Relatif  aux  —  à 
écrire,  calamarius,  a,  um,  adj. 
Suct.  (  cf.  calamaria  theca 
[..  boite  .].  Suet.].  ||  Fig.  Un  — 
qui  plie  à  tous  les  vents,  homo 
ad  omnem  auram  mobilis.  A. 
homo  levior  <juam  pluma.  Plaur . 
S'appuyer  sur  un  —  fragile, 
fragilibus  inniti.  Sen.  Un  — 
(un  être  faible),  tanquam  cala- 
mas quidam.  A. 

rosée  (lat.  pop.  rosata,  fém.  de 
roaatas ,  <.  préparé  avec  des 
roses  •),  s.  f.  Couche  de  goutte- 
lettes qui  se  dépose  la  nuit  sur 
la  terre.  Ros,  roris,  m.  Plaut. 
Cses.  (ex.:  ros  cadit.  Plin.;  au 
fi\ur. rores.  Plin.  rorcs  cadunt. 
Plin.  on  dit  aussi  roscida  prui- 
na.Ov.  roscidas  humor. Plin.). 
Goutte  de  — ,  aspergo,  ginis,  f. 
Col.  Chute  de  la  — ,  roratio, 
onis,  f.  Vitr.  Il  fait  de  la  — , 
la  —  tombe,  rorat,  imper.  Col. 
^uet.  Le  vent  d'oiiest-sud-ouest 
amené  la  — ,  Africus  irrorat. 
Col.  Couvrir  de  — ,  irrorûre, 
tr.  Col.  De  — ,  roscidas,  a,  um, 
adj.    Catull.    Virg.    Plin.    Cou- 
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vert  de  — ,  humide  de  — ,  ro»- 
cidus,  a,  um,  adj.  Col.  roru- 
{entus,  a,  um,  adj.  Cato.  Col. 
Plin.  Nuits  humides  de — ,  ros- 
cida? noctes.  P/in.  Lieu  couver» 
de  —,  rorulentum,  »,  n.  Plin. 
I)  Fig.  Répandra  la  —  de  ses 
faveurs.  Voy.  arroser.  Le  som- 
meil, cette  — ,  irriguas  som- 
nus.  Pers.  1  ^P.  aual.)  Liquida 
qui  tombe  en  gouttelettes.  Kos, 
lOris,  m.  lïry.  Larmes  tombant 
comme  une  — ,  lacrinxse  roran- 
tes.  Lucr.  Tomber  en  — ,  irro- 
rare,  intr.  (av.  le  Dat.).  Ov. 
Faire  tomber  eu — ,  irrorûre,  tr. 
Ov.  SU. 

roséole,  s.  f.  Eruption  cutanée 
légère.  Voy.  éruption. 

roseraie,  s.  f.  Terrain  planté 
de  rosiers.  Rosetam,  i,  n.  Varr, 
Virg.  Rosariam,  ii,  n.  Varr. 
Virg.  Plin. 

rosette,  s.  f.  (Arch.J  Petite  rose. 
Parva  rosa.  A.  5  (Fig.)  Orne- 
ment en  forme  de  rose.  Rosa- 
ceum  ornamentum.  A.  \\  Petit 
nœud  de  ruban.  Voy.  ruban.  ^ 
Cuivre  rouge  pur.  jEs  Cyprium. 
Plin. 

rosier,  s.  m  Arbuste  qui  pro- 
duit la  rose.  f)ratex  rosse.  Col. 
Rosa,  œ,  f.  Lucr.  Virg.  Hor. 
Cels.  (cf.  (k>s  rosse.  Cels.  rosa 
Psesti  bis  florens.  Virg.).  Haie 
de  — ,  rosetum,  i,  a.  Varr. 

roson.  Voy.  rosace. 

rosse,  s.  f.  Mauvais  cheval. 
Cantlierias,  ii,  m.  Cic.  Cabal- 
lus,  i,  m.  Lucil.  Hor.  \\  (Fig.) 
Famil.  Personne  qui  ne  vaut 
pas  ijrand'chose.  Cantliarias,  ii, 
m.  Plaat. 

rosser,  v.  tr.  Battre  vigoureu- 
sement (qqu).  Commulcàre,  tr. 
Apul.  Etre  rossé,  vapuXâre,  intr. 
l'iaut. 

rossignol  (lat.  pop.  liwcinioJal, 
s.  m.  Petit  oiseau  célèbre  pour 
la  beauté  de  son  chant.  Lusci- 
nia,  a»,  f.  Plin.  Luscinius,  ii, 
m.  Phœd.  Sen.  Petit  — ,  lusci- 
niola,  se,  f.  Plaut.  Chant  du  — , 
versas,  uum,  m.  pi.  Plin.  i\, 
83).  Une  voix  de  — ,  voy.  mélo- 
dieux. Il  P.  plaisant.  Fig.  Un  — 
d'Arcadie,  voy.  ane.  ||  P.  anal. 
Petite  flûte  d'enfant.  Voy.FLUiE. 
Il  Jeu  de  l'orgue.  Voy.  orgue.  || 
Crochet  pour  ouvrir  les  pones. 
Voy.  CROCHET.  —  des  voleurs, 
adultéra  clavis.  Ov.  ||  Objet 
démodé.  Voy.  rebut. 

rossinante,  s.  m.  et  f.  Mauvait 
cheval.  Voy.  rosse. 

rostral,  aie  (lat.  post.  rostra- 
li.'<.  Sid.},  adj.  (Antiq.  rom.) 
Garni  do  rostres.  Rostratus, 
a,  um,  adj.  Liv.  etc.  (ex.:  r. 
columna.  Liv.  Quint.  Suet.  co- 
rona. Virg.  PUn.).  \\  (P.  ext.) 
Garni  do  proues  (archit.).  Ro- 
stratus, a,  um,  adj.  A. 

rostre,  s.  m.  (Antiq.  rom.)  Bec, 
sorte  d'éperon  dont  on  armait 
les  navires.  Rostrum,  i,u.C,T$. 
Liv.  Voy.  ÉPERON.  Il  (P.  anal.) 
De  nos  jours.  Ornement  d'iu'- 
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chiter.ture  ou  de  sculpture,  lio- 
ttrum,  i,  II.  A.  Colonne  à  — , 
voy.  BOSTRAL.  ^  [Au  plur-.)  Tri- 
bune aux  harangues  (à  Korao). 
liostra,  oram,  n.  pi.  Cic. 

1.  rot,  s.  m.  Vent  bruyant  ren- 
voyé de  l'estomac.  Ructus,  ûs, 
ni.  Cic. 

2.  rot.  Voy.  Ros. 

rôt,  s.  m.  Rôti.  Voy.  ce  mot.  ^ 
Service  où   vient  le   rôti.  Voy. 

RÔTI. 

rotateur,  trice,  .idj.  Qui  fait 
tourner.  Qui  ('/«.■<■,  ijund)  rotat. 
A.  (Traduire  aussi  par  le  gén. 
rotandi,  cf.  rotandi  vis.  A.).  1 
(Par  ext.)Qui  tourne.  Qm[qu,f, 
muid)  vertitiiv  ou  vertit.  A. 
Vei-sabundas,  a,  um,  adj.  Vitr. 
Vei'satitin,  e,  adj.  Vitr.  Volabi- 
lis,  e,  adj.  Plin. 

rotation,  3.  f.  Mouvement  d'im 
corps  tournant  sur  lui-mèmo. 
Rotatio,  onis,  f.  Vitr.  La  —  du 
monde,  volabilitas  mundi.  Cic. 
Mouvement  dej — ,  vertigo,  gi- 
nis,  f.  Plin.  Le  mouvement  de 
—  du  ciel,  impetas  casli.  Lucr. 
Imprimer  un  mouvement  do  — 
n  qqch.jfOtâre  aliqaid.  Sen.tor- 
qaëre  aliquid.  Cic. 

rotatoire,  adj.  Caractérisé  par 
la  rotation.  Voy.  rotateur; 
TOURNANT.  Mouvement  — ,  voy. 

ROTATION. 

roter,  v.  iutr.  Faire  nn  rot. 
Ructûre,  tr.  et  intr.  Cic.  Ruc- 
târi,  dép.  tr.  et  intr.  Cic.  Qui 
rote,  ractJ,tiandas,  a,  um,  adj. 
verb.  Sen. 

rôti,  ie,  «  ra.  et  f.  ||  S.  m. 
Viande  rôtie.  AssanXy  î,  n. 
Plaat.  Cic.  (cf.  vitulinam  as- 
sum.  (Cic).  Des  — ,  assaturse, 
aram,  f.  pi.  Plin.  Vopisc.  (cf. 
assaturœ  -oprinse.  Plin.).  T 
Service  ou  vient  le  rôti.  -S'e- 
cunda  mensa  ou  cena.  A.  ^  S. 
f.  Rôtie. Tranche  de  pain  grillée. 
Fanis  tostus.  A. 

rôtir,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Faire  cuire  à  un  feu  vif.  As- 
sàre,  tr.  .4pul.  Apic.  Valg. 
(ex.:  jecur  porciniim.  Apic); 
frigère,  tr.  Plaat.  Varr.  Cels. 
(ea  pari,  de  substances  sèches, 
ex.  :  f.  nuces.  Varr.)  ;  torré- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  frayes. 
Virg.  exta  in  verabas.  Virg. 
carnam.  Ov.  castaneas.  Plin. 
aliqaid  in  igné.  Ov.).  ||  (Par 
anal.)  Faire  cuire  sur  le  gril. 
Voy.    griller.     Il   (Fig.)    Se    — 

■  au  soleil,  in  multà  luce  deco- 
qai.  Sen.  Se  ^  devant  le  feu, 
ante    focam    torreri.    Q.   ^  V. 

•  intr.  Etre  cuit  à  un  feu  vif. 
Torréri,  pass.  Cic.  etc.  (ex.  : 
saccensis  ignibus  torreri. Cic.); 
assari,  pass.  Apic.  (ex.  :  pa- 
rafas assari  saper  ignem.  .i- 
pul.).  Faire  — ,  voy.  ci-dessus 
le  sens  tr.  ||  (Par  anal.)  Cuire 
Bur  le  gril.  Voy.  gril,  griller. 

rôtisserie,  s.  f.  Boutique  de 
rôtisseur.  Voy.  restaurant. 

râtisseur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  vend  aes  vian- 
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des  rôties.  Qui  [qaœ)  assa  ou 
ussaturas  vendit.  A. 

rôtiBSoire,  s.  f.  Ustensile  de 
cuisine  qui  sert  à  rôtir  la 
v\a.ndp.  Hartago,  ginig,  f.  Hier. 
Frixoriam,  ii,  n.  Hier. 

rotonde  (lat.  rotanda,  fém.  de 
rutandas,  rond),  adj.  Edifice 
circulaire  surmonté  d'une  cou- 
pole. Thûlas,  i,  m.  Vitr.  Tem- 
ple eu  — ,  rotanda  a'des.  Fest. 

rotondité,  s.  f.  Rondeur  d'une 
personne  corpulente.  Rotandi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  corpu- 
lence, EMBONPOINT.  ||  (D'una 
façon  générale.)  Forma  ronde. 
Rotanditas,  atis,  f.  Cic. 

rotule  (lat.  rotuJa,  petite  roue), 
s.  f.  Petit  03  plat  qui  forme 
la  partie  antérieure  du  genou. 
Orbis  genaam.  Ov.  Patelta,  se, 
f.  Cels. 

roture  (lat.  raptara,  action  de 
rompre),  s.  f.  (Arch.  )  Terre 
nouvellement    défrichée.    Voy. 

FRICHE,      JACHÈRE.      1      (P.       eXt.  ) 

Etat  d'un  héritage  qui  n'est 
pas  noble.  Ignobilis  hereditas. 
.i.  Ignobile  patrirnoniam.  A. 
Il  (Fig.)  Voy.  DÉCHÉANCE.  ^  Etat 
d'une  personne  qui  n'est  pas 
noble.  JgnobilitaSy  atis,    f.  Cic. 

roturier,  ière,  adj.  Qui  n'est 
pas  noble.  Ignobilis,  e,  adj. 
Cic.  Fig.  Voy.  abject,  bas.  || 
Subst.  Un  — ,  une  — ,  voy.  plé- 
béien. 

roturièrement,  adv.  (Arch.) 
D'une  manière  roturière.  Voy. 

BASSEMENT. 

rouage,  s.  m. (Arch.)  Ensemble 
des  roues  d'une  voiture.    Rota;, 
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arum,  f.  pi.  Vitr.  ^  (P.  ext.) 
Chacune  des  pièces  qui  font 
tourner  une  machine   (au  pn 


pr.  et  au    fig.).  Voy.  mécanisme. 

rouan,  ane,  adj.  Qui  a  la  robe 
mêlée  de  poils  blancs  et  roux. 
Scatalatas,  a,  um,  adj.  Plin. 
(cf.  scat.  color  \eqai].  Plin.). 

roucoulement,  s.  m.  Action 
de  roucouler.  Gemitas,  ûs,  m. 
Cic.  Minarritiones,  um,  f.  pi. 
Fest. 

roucouler,  v.  intr.  En  pari, 
des  colombes,  des  tourterelles  ; 
faire  entendre  le  murmure 
caressant  propre  à  leur  espèce. 
Gemëre,  intr.  Virg.  (cf.  tartar 
geniit.  Virg.).  Minarire  et 
minarrire,  intr.  Suet.  Liv.  (cf. 
palumbes  minarriant.  Spa?-t-  . 

roue,  s.  f.  Pièce  rigide  circu- 
laire tournant  autour  d'un  axe 
qui  eu  traverse  le  centre  et  ser- 
vant de  moteur.  Rota,  SB,  f. 
Varr.  Plin.  (ex.  :  r.  radiata. 
Varr.  subjectis  rôtis  trajicëre, 
propellëre.  Plin.  spéc.  rota 
aqaarial'  hydraulique  •].  Cato. 
rota  (igali.  Sen.  figalaris  [«du 
potier  "].  Plaat.)  ;  tyznpa- 
num,  i  (roue  pleine,  sans 
rayons),  n.  Virg.  Vitr,  (ex.: 
roue  à  plateau,  roua  de  voi- 
ture. Virg.  roue  de  machine  : 
Lucr  :  Vitr.  roue  da  moulin. 
]'itr.      tympanam      dentatam 


["  roue  a  dents,  r.    dentée   •]. 
Vitr.).  A  —,   rotalis,  e,  adj. 

Capit.  Sulp.-Sev.  (ex.  :  r.  ma- 
china. Sulp.-Sev.).  Le  supplice 
de  la  —,  rota,  œ,  f.  Cic.  Sen. 
rh.  (ex.  :  in  rotam  ascendére. 
Cic.  membra  prsebëre  rotoe. 
Sen.  tr.).  Etre  sur  la  —  (fig-), 
voy.  ToitTunuR.  ||  (Par  anal.) 
Faire  la  — ,  roture  (en  pari,  de 
cert.  oiseaux),  intr.  Col.  Faire 
la  —  devant  le  peuple, caudam 
Jactâre  popello.  Pers.  ||  Roue 
de  la  fortune.  Fortanse  rota. 
Cic.  Au  plus  haut  de  la  — ,  in 
summo  culmine  fortanse.  Liv. 

rouelle,  s.  f.  Tranche  coupé.î 
en  rond.  Voy.  rondelle. 

rouer  (lat.  roture,  tourner 
comme  une  roue),  v.  tr.  Tour- 
ner en    forme    de    roue.   Voy. 

ARRONDIR,    TOURNER.     UU     COI- 

dage,  voy.  entortiller.  ^  Met- 
tre sur  la  roue.  Rotâ  contan- 
dëre  ou  (rangére  (aliqaem). 
Sen.  rh.  Alicai  crara  [rangera 
ou  suffri713ere.Pfaut.Etre  roué, 
in  rotam  ascendëre.  Cic.  mem- 
bra prœbére  rotse.  Sen.  tr. 
Il  P.  ext.  —  qqn  de  coups  (le 
battre  violemment),  concidere 
aliqaem  (virgis,  pugnis,  calci- 
bus).  Cic. —  de  coups  de  fouet, 
operire  aliqaem  loris.  Ter. 
Roué  de  coups,  onustas  fast:- 
bas.  Plaat.  \\  Fig.  Au  part, 
passé  pris  substantivt.  et  adjec- 
tivt.  Les  —  (gens  débouchés, 
dévergondés),  voy.  ces  mots. 
P.  ext.  —  (dont  l'habileté 
frise  l'indélicatesse),  veterato- 
7'ias,  a,  um,  adj.  Cic.  Une  per- 
sonne — ,  vetei'utor,  07-is,  ra. 
Ci/-..  Une  femme  — ,  une  rouée, 
veieratrix,  tricis,  t.  Apul.  — 
comme  potence,  farcifer. Plaat. 
rouerie,  s.  f.  Habileté  qui  fri?© 
l'indélicatesse.      Voy.     astuce, 

Ft>URBERIE. 

rouet,  s.  m.  Petite  roue.  Ro- 
tala,  se,  f.  A.  Orbicalas,  i,  m. 
A.  Rotella,  se,  f.  Aag.  \\  P.  ext. 
Machine  à  filer.  1(Fig.)  Vieilli. 
Etre  au  —  (dans  un  cercle  dont 
on  ne  peut  sortir),  voy.   cercle. 

rouge,  adj.  Qui  a  la  couleur  du 
sang,  du  feu,  etc.  Rubeus,  a, 
um,  adj.  Varr.  Col.  (ex.  :  co- 
lore rubeo.  Varr.  coloris  ra- 
bei.  Col.  appart.  plutôt  au  lat. 
pop.);  ruber,  bra,  brum,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  rabra  ffamma. 
Ov.  raber  sanguis.  Hor.  Ru- 
brum  Mare.  Cic.  Nep.  Liv. 
Saxa  Rubra.  Cic.  Liv.  Tac.)  ; 
rtibens  (■  rouge  empourpré  •), 
p.  adj.  Virg.  Plin.  (ex.:  r.avà. 
Virg.  r.  foliam.  Plin.  rosse  ruy 
bentes.  Hier.)  ;  rufus,  a,  uzn, 
adj.  Cic.  Plin.  (ex.:  vinum  ra- 
fam.  Plin.  capillas  rafas. 
Saet.  voy.  roux)  ;  russeus,  a, 
um  ('  rouge-brun  •),  adj.  Petr. 
Plin.  (ex.  :  r.  tanica.  Petr. 
[27,  I]);  rutilus,  a,  um 
(•  rouge  ardent  ou  rouga 
comme  l'or  ■)  ,  adj.  Cic.  Virg, 
Plin.  Saet.  (ex.:  r.  ignia.  Virg, 
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eruor.   Ov.  r.  caput.   PJnu<.  r. 
barba.  Saet.  r.    comx.  Tac.  r. 
capilli.  Ov.  r.  (aljor.  Cic):  ru- 
bicandus,  a,  imi^.tn-sroii^c, 
d'un   rouse    vif-),    adj.    Ver. 
Wirr  Sen.  (ex.:  homo  [.homme 
ronce  de  fijure  ■)•  Ter.  sabulo 
rabiciuxdior.  Varr.  arcus[»arc- 
en-ciol  •]  longt  eu  parte,  qtu-i 
falget,   rubicundior  qaam  sol. 
t>en.y.  rubidus,  a,  uni  (- rouge 
foncé,  rouge  brun  .),adj.6uet. 
(ex.  :  r.   faciès    ejc  vinolentià. 
Saet.);  purpureus,    a,    um, 
adj.  Cic.    eic.    (voy.    poorpreI. 
Fer    — ,    ignea    lamina.     Col. 
candens  (erram.  Cels.  Terre  —, 
crayon  — ,    rabrica,   «r,  f.   Cic. 
Il  .1  les  yeux —  (d'avoir  pleuré), 
rubent    oculi.    A.  Voy.  rougir. 
Etre  —  de   honte,  ï-ubcre,  intr. 
Cic.  (voy.    rougir).  1  Sub=t.  Le 
rouse,  c.-àrd.  la  couleur  rouge. 
Raber  color.  Plin.  Qui  tire  sur 
le    —,   subcuber,    bra,     brum, 
adj.  Cels.  (Y,  28,  5).  sabrafas, 
a,  um,  adj.  Plin.   (cf.  s.  coior. 
Plin.  [XXXYII,  170]).  subrubi- 
cundos,  o,  om,  adj.  Cels.  Sen. 
(et.  ».    uicus.   Cels.    s.   sanies. 
Cels.  valtas   subrabicandus   et 
similis  craento.  Scn.).  ||  Rouge 
de  la  honte,  de  la  pudeur.\oy. 
BoccEUB.  Il  Fard  rouge,  litibor, 
oris,  m.  Cic.  (cf.  facati  nxedi- 
camenta  candoris   et   raboris. 
Cic      for.  70]).     Parpurissnm, 
i,  n.  Plin.   (XX.\V,  30).  Fucus, 
i,  m.Prop.  Quint. 
rougeâtre,  adj.    Dont  la  cou- 
leur lire  sur  le   rouge.   Sobru- 
ber,  bra, brum,  adj.  Ceis.  Sub- 
rabicandas,    a,  um,  adj.  Cels. 
Sen.    Subrufas,    a,     um,   adj. 
Plin.  fiufuius,  a,  um, adj. Piin. 
Couleur  — ,    sabruber     color. 
Cels.  Etre  —,  sabrubére,  intr. 

Ov.  ^   .     , 

rougeaud,  aude,  adj.  Qui  aie 

teint  rouge,    haut   en    couleur. 

i?ubicur»dtts,  a,    um,   adj  Plin. 

Sabrubicandus,    a,     um,    adj. 

Sen.    Il   Subst.    Un  —  une  —, 

rubicuruius   homo.    Saet.  rubi- 

canda  mulier.  A. 
rouge-gorge,  ?.  m.  Variété  de 

fauvette    à  gorge    rouge.   Z,os- 

ciola  rabella.  Plin. 

rougeole,  s.  f.  Maladie  érupti- 
V!.  Boa,  «,  f.  Plin. 

rouge-queue,  e.  m.  Espèce  de 
[,ie-£ri6che.  Voy.  pie-griéche. 

rouget,  s.  m.  Grondin  rouge. 
ICubellio,  onis,  m.  Plin.  Mal- 
lus  barbatas  ou  simpl.  mullat, 
i,  m.  Cic. 

rougeur,  s.  f.  Couleur  rouge. 
Hubor,  orit,  m.  Plin.  —  de  la 
peau,  nibor,  oris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  est  illi  (acies  liberalis, 
malto  sanguine,  multo  rubore. 
Plin.  j.  ille  fusas  et  candore 
mixtaa  rubor.  Cic.  maltus  ore 
toto  rubor  [pendant  la  colère]. 
.Sen.  ocoii»  dabat  ira  ruborem. 
Ov.y  —  de  la  honte,  —  de  la 
pudeur,  verecundas  rubor.  Oy. 
ou  eimpl.   rubor,  oris,  m.  Cic. 
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(cf.  Masinissx  rubor  suga.'^us. 
Liv.  rabores  alicui  elicère.  Cor- 
nif.  ruborem  al[erre.  Tac.}.  1 
Tache  rouge  infl;immatoire.  liu- 
bor,  oris,  m.  Ov.   Plin.  Les  — 
—  qui  viennent  au  visage,  mo- 
/es(i.T  in  (acie  enascenlcs.  Plin. 
rougir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Devenir  rouge.  Rubére,   intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  soJ  rubtre  soii- 
tus.  Liv.  rubère  aaaas  credant. 
Cart.  rubent  ocelîi  (lendo.  Ca- 
tull.  en  pari,  de  la  pudeur,  ru- 
bére. Cic.  ore  rubenti.  Mart.); 
TUbeSeri, pa^=s.  Ov.  (ex.: cruo;e 
rubef.ic<ti.    Ov.):    Tubescère, 
intr.  l'ipfl.  Ov.  Plin.  Hier.  (ex.  : 
mare    rdbescebat  radiis.    \  irg. 
saxa  rixbuerunt  sanguine  vatis. 
Ov.  rosa  rubesccns.  Plin.  malœ 
rubescentes.    Hier,  en  pari,  de 
la  honte  :  Pompejos  nunquam 
noncoram  plaribas  rabuit.  <»•-■• 
[ep.  11,1.]);  erubescère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  erabocre  genx.  Ov. 
en  pari,  de  la  honte,  de  la  pu- 
deur :  vidi  te  totis  erabaisse  ge- 
nis.  Ov.  abi  erubuit.  Cic.  adver- 
sarium  erubaisse,  expallaisse. 
Cornif.  epistola  non  erubescil. 
Cic.  o  rem  dignam  in  qaà  non 
modo  docti  sed  etiam  agrestes 
erubescant.    Cic.    [leg.   I,  !t\]. 
aliqaà  re  erubescëre.  Liv.  refe- 
?-endis  suis  in  civitatem  bcne/i- 
ciis.  Liv.  voy.  honte).  Faire  — 
qqn,a;icuiraboremaJ"erre.7'ac. 
<1   V.  tr.  Rendre   rouge.  Rube- 
facère,    tr.  Ov.    (ex.:  r.   sefus 
sanguine.  Ov.);  rufàre,  tr.  PUn. 
(ex.  :  r.  capillum.  Plin.  mais  on 
dit  surtout   rabrum  [am,  um] 
ou  rufam  [am,  um]  ou  ratilam 
[am,    um]   reddëre   ou   facére. 
Cic).   De   l'eau  rougie,   vinum 
ex  aquâ  temperatum.  Plin.  vi- 
num dilatius.   Cœs.   Boire    de 
l'eau    rougie,    diiutius   potûre. 
Cic. 

rougissant,  ante,  adj.  Qui  de- 
vient rouge.  Raber,  bra,  brum, 
adj.  Tibull.  Voy.  rougir. 
rouille,  s.  f.  Oxyde  de  fer,  do 
couleur  rouge.'itie.  Hobigo,  gi- 
nis,  f.  Virg.  PUn.  Situs,  ûs,  m. 
Plin.  (cf.  detergêresitum.  PUn.). 
(En  pari,  du  fer),  (errugo,  ginis, 
f.  Plin.  Couvert  de  —,  robigi- 
nosus,  a,  um,  adj .  Plaut.  Ac- 
tion de  la  —  qui  ronge,  morsas, 
ûs,  m.  Piin.ll  (Fig.)  Robigo,  gi- 
nis, f.  -Sen.  (cf.  rob.  animo- 
rum.  Sen.).  Situs,  ûs,  m.  Quint. 
La  —  de  l'envie,  œrugo,  ginis, 
f.  ]Ior.'i  P.  anal.  —  do  cuivre, 
œiugo,  ginis,  f.  Cic.  Couvert 
(le  — ,  œruginosus,  a,  um,  adj. 
Sen.  1  (P.  eit.)  Maladie  qui  at- 
teint les  céréales.  Robigo,  ginis, 
f.  Virg. 

rouiller,  v.  tr.  Attaquer  par  la 
rouille.  Hobiginem  facëre,  m- 
ducére  ou  obducëre  (alicui  reii. 
l'Un.  Se  —,  robiginem  trahëri:. 
Plin.robigine  consumi,obduri, 
rodi.  Sen.  situ  carpi.  Sen.  (lin 
pari,  du  cuivre),  in  œruginem 
incidére.  Plin.  Se  —  ou  se  moi- 
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sir,  situm  ital  fntioo;*t'm  con- 
tralicre.  Cvl.  Risquer  do  se  — , 
situs  periculam  adiiv.  Sen. 
litre  — ,  sqaalira  situ  ac  r-uln- 
gine.  Quint,  ou  simpl.  squalêre, 
intr.  Cic.  Rouillé,  cobij/inosus, 
<!,  um,  adj.  Plaut.  a'ruginosus, 
11,  um,  adj.  -Sen.  situ  horrens 
ou  squ^ilens.  Plin.  Monnaie 
rouillco,  a'rugo,  ginis,  f.  Jav. 
Il  Fig.  Se  — ,  in  œruginem  in- 
cidére. Cic.  L'esprit  fe  rouille 
en  quelque  sorte,  mens  oiiem- 
dam  velut  sitam  ducit.  Quint. 
Esprit  rouillé  par  une  lon|;iie 
inaction,  ingenium  tongâ  robi- 
gine  Ixsam.  Ov.  Avoir  les  jaiu- 
bes  rouillées  (raidies  par  l'inac- 
tion),    voy.    ENGOURDIR.     RAIDIR, 

1  Attaquer  (les  plantes)  par  la 
maladie  dite  rouille.  Urcdinis 
carbone  exarëre.  Plin.  Etre 
rouillé,  carbuncuMce,  intr. 
Plin. 
rouiUure,  p.  f.  Etat  do  ce  qui 

e^l  rouillé.  Voy.  rouu-le. 
rouir,  v.  tr.  Faire  m.ic  rer  dans 
l'eau  (les  tiges   de  chanvre,  de 
lin).    Macerâre     (Uni    virgas). 
Plin.    Il   Intransitivt.  iVuccres- 
cêre,  intr.  Cato.  (R.  R.  93).  ||  Au 
part,  passé  pris  substantivt.  Le 
roui,  voy.  rouiss.^ce.  H  (P.  ext.) 
Mauvaise     odeur    du    chanvre 
qui  rouit.  Voy.  moisir.  P.  anal. 
Le  —  (en  pari,  d'une   viande), 
nidor,  oris,  m.  Cic.  Liv. 
rouissage,    s.    m.    .\clion   de 
faire  rouir  (les  plantes  textiles). 
Macerniio,  onis,  f.  .1. 
roulade,  s.  f.   Vocalise  consis- 
tant en    une   succes-ion  rapide 
et   légère  de   notes.  Sonas  vi- 
brans.    Plin.    Intortus    sonOS. 
PUn.  Faire  des  —,    vibrissàre, 
intr.  'J'itin.  ap.  Paul,  ex  Fest. 
roulage,  s.    m.  Transport  par 
voitui'o  des  marchandises.  Veo- 
(uro,  œ,    r.    Varr.  Cxs.   Voy. 
TRANSPORT.  Office  du— ,  munu* 
ve/iicuiare.  Jet. 

roulant,  ante,  adj.  Qui  roule. 
Volubilis,  c,  adj.  Cic.  Tour  —, 
mobilis  turris.  Cic.  Chaise  —, 
carpentum  duobus  rôtis  in- 
stractum.  A.  1  (P.  ext.)  Un  feu 
— ,  voy.  SALVE.  Fig.  Un  feu  — 
de  plaisanteries,  voy.  feu;  inin- 
terrompu. Fonds  —,  voy.  Rou- 

IXMENT. 

rouleau,  s.  m.  Cylindre  servant 
à  divers  usages.  ||  Pièce  pour 
faire  glisser  des  objets  pesants. 
Scutula,  œ  f.  Cato.  Cses.  (cf. 
subjectia  scatulis  [•  .iprèsavoir 
disposé  desr. eousles  navires.]. 
Cxs.  Phalangaoapalanga,x,l. 
Varr.  —  pour  aplanir  le  terrain, 
cylindras,  i,  m.  Virg.  PUn.  — 
de  pâtissier,  Cistula,  œ,  f.  Apui. 
1  Bande  roulée  autour  d'une 
tige  cylindrique  ou  sur  elle- 
même.  Axicatas,  i,  m.  Vitr. — 
de  feuilles  manuscrites,  volu- 
men,  inis,  n.  Cic.  etc.  (cf.  tais 
o/-aculis  totumvolamen  imple- 
vi.  Cic).  .Scytala,  ir,  t.  Nep.  — 
pour  une   corde,  apitonion,  ii. 
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n.  Varr.  Vitr.  Hen.V'i^.  Jasnh 
au  bout  do  mon  — ,  voy.  rolet. 
Il  P.  ext.  lia  —  (de  pièces  d'ar- 
gent), voy.  PILE. 
roulée,  !<.  r.  Action  de  doDner 
force  coups.  Voy.  peignée.  Re- 
cevoir uiv;  — ,  voy.  rosser. 
roulement,  s.  m.  Mouvement 
de   ce    qui    roule.      Volutatio, 
onis,  f.  Sen,  —  d'une  voiture, 
tircamactus     rotaram.     Plin. 
Bruit  produit  par  ce  qui  roule, 
rotartim    fragor.    6"en.    le    — 
du      tonnerre,      ca^li      fragor. 
Sen.  |l  (Fig.)    Action    de    tour- 
ner   les    yeux    on    tous    sens. 
Faire   des   —  d'yeux,  torgaêre 
oculos.   Cic.   T  Mouvement  de 
C6   qui   circule.    Fonds  de    — , 
nammi  moventes.  A.  ou  mobi- 
les.  A.  Avoir  des  fonds  de  — , 
nummos    commovêre.    Cic.    ^ 
Alternance  de  fonctions.  Vicis- 
situdo,    dinis,    f.    Cic.    Vices, 
Dat.    Abl.   vicibas,    t.  pi.  Cic. 
Partes  mutatse.  Cic. 
rouler,  (cf.  bas  lat.  rotulàre), 
V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr.  Mouvoir 
en  faisant  tourner  sur  soi-mê- 
me.   Volvëre  ,  tr.  Sali.  Virg. 
Plin.   (ex.  :  v.   molem.   Virg')\ 
advolvëre  (•  rouler  vers,  faire 
avancer  en  roulant  -),  tr.  Virg. 
Plin.  (ex.:  ingentia saxa. Stat.): 
devolvère  (•  faiie  rouler   de 
haut  en   bas  •),   tr.  Cœs.  Curt. 
(ex.:  saxa  prxcipitata  maro  in 
muscalum.   Cses.)  ;    evolvére 
(•  faire  rouler  au  dehors  ■•),  tr. 
Lucr.  Ov.  Curt.    ("  faire  sortir, 
faire   avancer,  faire   descendre 
ou  monter  en  roulant  •);  pro- 
volvëre    (•  rouler   en    avant, 
faire  avancer  en  roulant  •),  tr. 
Cœs.  Liv.  Curt.  (ex.  :  capas  ar- 
dentes in  opéra.  Hirt.  ingentia 
saxa   in  siibeuntes.   Curt.  ali- 
Çuem  [•  envoyer  qqn  rouler  '] 
m    mediam    viam.    Ter.   saxa 
provolvit  iorrens.  Plin.);voIu- 
tàre,  tr.  Varr.  Col.  Plin.  (ex.: 
amphores    per    terram.   Col.). 
Il     (Par    anal.)   Faire    tourner 
en    tous    sens.     Volutàre,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    v.  pilas.  Plin. 
réQ.  V.  se  in  pulvere.  Plin.  dum 
aper  se  volatat.   Pkœd.  moy. 
volatari  [.  se  rouler  •]  in  luto, 
in  pulvere.  Varr.  toto  corpore. 
Saet.  ita  in  levi  tantum  glacie 
tabidâque    nive   volatabantar. 
Liv.   par  ext.  vocem  volatâre. 
Virg.};  versàre,  tr.  Cic.  Virg. 
(ex.:  venti  me  versant  in  litore. 
Ki>y.);  voJvëre.tr.  Lncr.  Virg. 
Liv.    (ex.  :    oculos.   Virg.  saxa 
glareosa.  Liv.  saxa  sub  undis. 
Lacr.  per.  hamum  volvi  [•  se 
rouler  par  terre  .].  Tac);  COD- 
volvére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  tar- 
tines rapta  convolvunt.  Sen.); 
involvere ,    tr.    Cœs.   Phœd. 
(ex.  :     involvêre     se      farina. 
Phxd.);  torquére.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    oculam.    Cic.)  ;    intor- 
quère ,     tr.     Cic.     etc.    (ex.  : 
ardentes  oculos.  Virg.    (it,    [jioi 
yopyslti-t     xeçoiiiv    intorqaeat. 
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Cic).  Il  (Fig.)  Rouler  un  projet, 
etc.    Volutâre,    tr.    C'ie.  etc. 
(ex.:    hanc     rem     in    pcctore. 
Plaut.  nuid  intra  animam  vo- 
lutaverim.  Tac.  hoc  v.  in  ani- 
ma.  Liv.  multa  secam  aninxo. 
Liv.  nihil  unquaTn  nisi  sempi- 
ternametdivinumanimo.Cic.]; 
volvëre,    tr.   Sali.   Virg.  Liv. 
Tac  (ex.:  has  inaniain  reram 
ipsas    volventes     inanes     co- 
gitationes.  Liv.    secrctas   cogi- 
tationes  intra   se.  Curt.  multa 
animo    suo    ou     secum.    Sali, 
bellum  in  animo.  Liv.).  ||  ;Fa- 
mil.)  Rouler  qqn  (en    affaires), 
aliquem    circumducëre.  Plaut. 
Ter.  Il    Rouler  qqn    (le  battre}, 
voy.    ROULÉE.    ^    Faire  tourner 
une    bande   autour   d'une  tige 
cylindrique  ou   sur  elle-même. 
Volvëre  ,    tr.   Cic.  etc.  (ex.  : 
herba  circa  arbores  sevolvens. 
Plin.  voy.  enrouler);  convol- 
vère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  enrou- 
ler).  I   Aplanir   à   l'aide  d'un 
cylindre    qu'on     fait    tourner. 
Voy.    APLANIR,    j     V.   intr.    Se 
mouvoir   en   tournant  sur  soi- 
même.   Volvi,  passif.  Cic.  etc. 
(ex.:suâpte  natarà  etcylindrum 
volvi  et  versari   tarbmem   pu- 
tant.  Cic.   lacrirme    volvuntar 
inanes.    Virg.    volvantur    per 
ora  lacrimœ.  Hier,  quanta  cum 
prsecipitatione  volvantur  [flu- 
mina).  Sen.  cseco  volvente  (luc- 
ta.    Liv.fr.);   devolvi ,    pass. 
Cic.   etc.  (ex.:  d.  lectulo.  Sen. 
scalis.  Cart.  cum  oneribus.  Liv. 
velati  monte  prœcipiti  devola- 
tas  iorrens.  Liv.  devolutis   to- 
nitribus   di   sunt   locuti   more 
translaticio.  Phxd.);  versari, 
pass.  Cic.  (ex.:  mandam  versa- 
ri    circam    axem.  Cic).     Par 
ext.  La  porte  —  sur  ses  gond?, 
cardines  vertuntur.  Plin.  Fig.  — 
sur,  c.-d-d.  avoir  trait  à,  ver- 
ti,  pass.  Ctc.   etc.  (ex.  :  in  jure 
[•  sur  ce   point   de   droit  -]  in 
quo  causa  illa   vertebatur  pa- 
ratissimus.  Cic.)  ;  coDtineri, 
pass.    Cic.  (voy.  reposer  [sur]). 

—  (en  pari  d'une  voitm-e),  cur- 
rére,  intr.  Cic.  ferri,  pass. 
Cic. —  (en  voiture),  curra  vehi. 
Cic.  Il  Tourner  en  tous  sens. 
Volutari,  pass.  Cic.  etc.  (ex.; 
intererrores  volatabitar.Sen.); 
Jactari,  pass.  Cic.  etc.  (ex.: 
nai-is  jactatur  [•  roule  •].  A'ep.j; 
verti ,  pass.  Gels,  (ex.:  ocali 
vei'tuntur.  Cels.);  circumagi, 
pass.    Hor.    (voy.  errer).  Faire 

—  l'argent,  pecuniam  agitare. 
Sen. 

roulette,  s.  f.  Petite  roue,  flo- 
tala,  ss,  f.  Plaut.  Orbiculas,  i, 
m.  Cafo.  Chaire  à  —  (pour  ap 
prendre  aux  enfants  à  marcher), 
cunabulum,  i,  a.  Schol.  Virg. 
Fig.  L'affaire  marchait  sur  des 
— ,  prorsas  ibat  res.  Cic.  (Att 
XIV,  20,  U). 

rouleur,  euse,  s.  m.  et  f.  ||  S. 
m.  Ouvrier  qui  roule  les  ton- 
neaux, les  décharge,   etc.  Qui 


doZia  rotat,  versât.  A.   ^  Cha- 
rançon de    la   vigne.  Voy.  cha- 
rançon.  1    S.   f.    Chenille   qui 
enroule  les  fouilles  où  elle    file 
sa   coque.   Coni'Oii'aius,    i,    ra. 
Cato.    Plin.   Involvalus.   i,  m. 
Plaat. 
roulier,  ière,    adj.  et  s.  m.  H 
(Arch.)  Adj.  Propre  au  roulage. 
Vehicularis,  e,  adj.  Jet.  ^  S.  m. 
Voiturier.  Voy.  ce  mot. 
roulis,  s.  m.  Balancement  d'un 
navire    à    droite  et   à    gauche. 
Jactatio    navis.  Cic.  Marilima 
jactatio.  Liv.    Jactatus    maris. 
Plin.  ou  simpl. /uctatus,  ùs,  m. 
Sen.   Eprouver   le  — ,  jactàri. 
Cic. 
rouloir.  V^oy.  rouleau. 
roupie,  s.   f.   Goutto  d'humeur 
qui    pend  au   nez.  Siiria,  œ,  f. 
.Vart. 
roupieux  ,    euse  ,   adj.  Qui  a 
souvent   la  roupie.  Vov.   mor- 
veux. 
roure,  Voy.  rouvre. 
roussàtre,  adj.  Qui  tire  sur  le 
roux.    Rafalus,    a,     um,    adj. 
Plin.   Sabrufus,    a,    am,    adj. 
Plin. 
rousseau ,  adj.    m.   Qui   a  les 
cheveux   roux.    Rufus,    a,    um, 
adj.  Plaut.  Iiutilas,a,  um,  adj. 
Suet.  Siibst.  Un  —,  rufus    qui- 
dam.   Plaat.    rafalus    homo. 
Plaat. 
rousseur,  s.  f.  Couleur   de  ce 
qui  est  roux.  Rufascolor.  Plin. 
[I  (Spéc.)  Taches  de  — ,  nubecu- 
lœ   m  fade.    Plin.    lenticalœ, 
arum,  f.  pi.  Plin.  lentigo,  inis, 
f.  Plin.    ephelis,  lidii  (_Acc.  pi. 
lidas),  f.  Cels.  Couvert  de  taches 
de  —,  lentiginosus,  a,  um,  adj. 
Val. -Max.    Visage   couvert    de 
taches  de  — ,  sparsum  os.  Ter. 
roussin,    s.  m.  (Arch.)   Cheval 
un  peu  épais.  ^  Caballas,  i,  m. 
Il  P.  plaisant.  Fig.   Le  —  d'Ar- 
cad ie,  asinus /Ircadicus.  Plaat. 
roussir,  v,  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Rendre  roux.  Rufâre,  tr.  Plin. 
—  (en  brûlant  légèrement),  am- 
burëre,  tr.  Saet.  Au  part.  pa^?. 
priçsubstautivt.  Odeur  de  roussi, 
nidor,    oris,    m.  Cic.   Sentir  le 
— ,   voy.  GRAILLON.   P.  plaisant. 
Sentir  le  roussi,  voy.  hérétique. 
1  V.  intr.   Devenir   roux.  Rufc- 
scëre,    intr.  Plin.    Russescëre, 
intr.    Enn.    ||    (Spéc.)    Devenir 
roux    eu    brûlant    légèrement. 
Amburi.  Cic.  Adari.  Cic. 
route    (lat.    rupta,   part,    passé 
fém.  de  rampere,  rompre),  s.  f. 
Voie  pratiquée  pour  les  voiture» 
et  les  piétons.  Via,  œ,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  publica  [■  route  na- 
tionale, grande  route  •].  Plaut. 
via  militaris   [•  stratégique  •]. 
Cic.    via    silice   strata.    Inscr. 
vias  sternëre  silice,  glareâ  »ab- 
straëre.  Liv.   viam    facëre   ou 
pandëre  ou  aperire.  Liv.  viam 
munire.  Cic)  ;  iter,  itineris, 
n.  Cœs.  Liv.  (ex.  i  iter  angustum 
et  difficile.  Cœs.  iter  pédestre 
ou  terrestre  [«  de  terre  .].  Cseg. 
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Liv.  itinen   tcrrestri  [.  par  l;i 
route  de  t«rr«  ■]   petére  Thes- 
laiiam.  Liv.  erant  omnino  iti- 
nej-a    dao  [•   il   n'y  «vait  q^iu- 
deux  routes  •].  Cas.  iter  facen 
[•  cousiruire  •].   Liv.).  S'enfuir 
à  vau-de —  (arch.)>  »««  dareou 
acte  conjicëre  in  pedes.  Plaat. 
Ter.  1  (Par  ext.)  Direction  pour 
aller  d'un  lieu  à  un  autre.  Via. 
te,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  viam  se 
dure  [•  se  mettre  en  route  •]. 
Cic.   vix   le   committère.   Cic. 
ex  vi&  excedëre.  Cses.  decHnà- 
re  de  via  ad  dexteram.  Cic.  de 
via  de(lectère  ou  decedcre  [•  faire 
fausiâ  route  ■].  Cic.  via  decipi. 
Liv.  viam  inire  ou  ingredi.  Cic. 
in  via.  Ter.);  iter,  itineris. 
u.  Cic.etc.  (ex.  :  committère  se 
itineri.  Cic.   iter  ingredi.  Cic. 
iter    habére.    Cic.    iter    facëre. 
Cic.  iter  anà  (acëre,  iter  pedi- 
bus  (acëre.  Cic.   iter  facëre  in 
Apiuiam.  Cic.  iter  per  Epiram 
facëre.  Cic.  in  itinere.  Cses.  ex 
itinere  scripta   epistola.  Cic.)  ; 
cursus,  lis  ('  direction  qu'on 
suit,  chemin  parcouru;  route  •), 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  maritimas 
[.  de  mer  ou  par  mer  .J.  Cic. 
in  Aoc  medio  cursa  est  iniala, 
qa3s    appellatar    Mona.    Cxs. 
mihi   corsas    in    Greeciam  per 
tiuim  provinciam  est.  Cic.  nu  • 
rectas   ex  Africa   c.   est.    Lii-. 
commatàre  caisam.   Cic.  im- 
pradentià  aat  tempestate  paur 
îum  sao  carsa  decedére.  Cses. 
aliqaemde  suo  carsa demovëre. 
Cic.  carsam  dirir/ére  ad  litora 
Apolloniatiam.   Ca-s.    ad    nor- 
tavnos   iijncs  carsam  dirigêre. 
Saet.    petëre    aliam    carswn 
[.  prendre  une  autre  route  ■  en 
pari,  de  navigateur?].  Cic.  ande 
et  qao  tendèrent  carsum.  Liv. 
carsam  tenêre  [•  sui  vre  la  bon  ne 
route  •].   Cic.   carsam   non  te- 
nêre ou  lenire  non  posse  [■  ne 
pas  pouvoir  se  maintenir  dans 
U  bonne  route  •].  Cses.  secan- 
dis  vends  carsam  tenêre.  Cic.). 
Il  (Par  anal.)  Chemin  que  suit  un 
cours  d'eau,  un  astre.  CurSUS, 
ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  (luminis. 
Plin.  j.   soli»,  lanee,   sideram, 
steUaram.    Cic).;    via,    ad,    t 
Virg.  (ex.  :  viam  reperire  non 
posse    [en    pari,    d'un    fleuve]. 
Virg.);  Iter,  itineris,  n.  Curt. 
(ex.  :   amnes   iter,  qaod   caipi:- 
runt,  percarrant.  Curt.  [V,  1, 
13]).  Il  (Fig.)  Ce  qui  conduit  à 
un   but.   Via,  as,  f.   Cic.  etc. 
(ex.  :  hac  via.   Cic.  rectà  xnà. 
Cic.  voy.  VOIE;.  1  (Arch.^  Trou- 
pe, bande  d';  gens  armes.  Voy. 

BA.'-DE. 

1.  routier,  ière,  adj.  Relatif 
aux  routes  (voies).  Viarius,  a, 
am,  adj.  Cœl.  ap.  Cic.  \\  Spéc. 
Livre  — ,  carte  —,  et  sahst.  — , 

J.    m.    Voy.    INDICATEUR. 

;.  ro«tier,  b.  m.  (Arch.)  Soldat 
d'aventure  Latro,  onis,  m.  Cic. 
1  (Fig.)  De  no»  joars.  Celui  qui 
a   couru   le   monde,  qui  a  une 
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longue  expérience.  Un  vieux — , 
vetcrator,  oris,  va.  Cic.  vetas 
in  astatià.  Donat. 
routine,  s.  f.  Habitude  prise  de 
faire  qqch.  d'une  certaine  ma- 
nière.   Usas    reram    et    eimpl. 


tuas,  ûs,  m.  Cic.  Voy.  pratique 
USAGE.  En  mauvaise  part.  Ratio 
ou  via  ou    usas  valjaris.   Cic. 
Trita   via.  Cic.   Rester  attardé 
dans   la   — ,  circa  vilem  patu- 
lumqae    moràri    orbem.    //or. 
Faire  qqch.  par  — .  voy.  machi- 
nalement. 
routiner,  v.  tr.  (Arch.)  Former 
iqqn>  par  routine.  Exereëre,  tr. 
Cic.  Voy.  EXERCER.  *i   Pratiquer 
(qqch.)  par  routine.  Voy.  rou- 
tine. 
routinier,  ière,  adj.  Qui   agit 
par  routine.  Usa   reram  calli- 
das  [callida).  Cic.  En  mauvaise 
part.    Operarius,   a,    om,    adj. 
Cic.    Des    orateurs  —,   quidam 
operavii  lingaâ  céleri  et  exer- 
citatû.  Cic.  (de  Or.  I,  83). 
rouvieux,  s.  m.  et  adj.  |1  S.  m. 
Gale    du    cheval.    Malandrise, 
aram,  f.  pi. PHn.  1/1'/.  m.  At- 
teint de  la  gale.  Malandriosas, 
a,  um,  adj.  Marc.-Emp. 
rouvre,    s.    m.    Chêne    blanc. 
Robar,    oris,    n.    Plin.    De   — , 
rohaf'tiis,  a,  am,  adj.  Cic. 
rouvrir,  v.  tr.  Ouvrir  de  nou- 
veau. Redwlère,  tr.  //or.  Rese- 
rére,  tr.  Plin.  —  une  blessure, 
rampire   cicatricem.    Curt.    et 
(fig.)  vulnus  refricàre.  Cic.  do- 
lorem  refricâre.  Cic.  obdactam 
cicatricem  refricâre.  Cic.    Mes 
plaies  sa  — ,  recrndescant  mea 
valnera.  Cic.  —  les  tribunaux, 
jostitiam    remittëre.    Liv.    — 
une  discussion,  voy.  becomjies- 

CEK. 

roux,  rousse,  adj.  Qui  est  d  un 
rouge  tirant  sur  le  jaune,  ftu- 
fas,    a,    um,    adj.    Vitr.    Plin. 
Raber,    bra,    bram,    adj.    Cic. 
Rossas,    a,    um,    adj.    Catall. 
Chiens  aux  poils  —,  rutili  ca- 
nes. Fest.  Le  pelage  des  lièvres 
devient  —,  rutilescant  lepores. 
Plin.  Cheveux  —,   coma;  rati- 
latas.  Lii/.Etre  d'un  jaune  tirant 
sur    le  —,  flavére,    intr.    Virg. 
Teindre  en  — ,  ru.tila.re  {capil- 
los).  Plin.  Il  P.  exl.  En  pari,  des 
pers.  Rafas,  a,  om,  adj.  Plaat. 
.Sabrufus.  a,  um,    adj.   Plaat. 
Qui  a  la  barbo  — ,  rutUà  barbà. 
Sen.  \\   (P.  ext.)  .bubsi.    Un    — , 
voy.    ROUSSEAU.  Une    — ,    rafa 
malier.  Saet.  Poix  —,  rahalana 
pix.    Plin.  Il  P.   ext.  Vents  — , 
aprilet  venti.  Varr.  Lune  rousse 
(lune    d'avril),    roscida    lana. 
Plin. 
roux-vieux.  Voy.  rouvieux. 
royal,  aie,  adj.  Qui  a  rapport 
à  un  roi.  Regius,  a,  um,  adj. 
C'ic.  etc.  (ex.  :   regia  potestus. 
Cic.domas  regia.  Cic.  regia  vir- 
go.  Ov.);  regsilis,  e.  adj.  Cf. 
etc.  fex.  :  reg.  potcstas.  Cic.  rev- 
virgrj.  Ov.  reijam  rex  régalien. 
Plaat.  traduire  aussi  par  le  ge- 
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nit.    re;iis\  Gouvernement   —, 
voy.  HONABCHiE.   La  famille  — , 
rejes,   am.    m.    pi.   Liv.  Garde 
— ,   rfi;ii,   orum,   m.    pL   Kep. 
Liv.  Résidence  — ,  rvgia,  te,  f. 
de.  Cour  —,  regia,  a,  f.  Tac. 
Prince  — ,  voy.   prince.   Altesse 
—  ,   voy.   altesse.   |1   (Fig.)  Qui 
est  digne  d'un  roi.  Heg'ius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  re^ia; 
moles,  //or.   regius  apparatas. 
Cic.);  regalis.  e,  adj.  C'ic.  etc. 
(ex.  :  opnatuj.  Cic.  r.  impendia. 
Plin.   regalem  am'mum  in   se" 
esse.  Liv.]. 
royale,  s.  f.   Barbiche   sous   la 
lèvre  inférieure.  Voy.  barbiche. 
royalement,  adv.   D'une   ma- 
nière   royale,    digne    d'un    roi. 
Regaliter,  adv.   Liv.  ^.\LII,  51, 
2  t.    Régie,    adv.    Plaat.    Varr. 
Regio  more.  Liv.  Vivre  —,  irta- 
tem    agëre    regio    culto.    Sali. 
Par  ext.  S'amuser  — ,  miram  in 
modam  Istûri.  Cic. 
royalisme,  s.  m.  Esprit  monar- 
chique. Régis  studiam.  A. 
royaliste,  adj.  Qui  est  attaché 
à  la  royauté,  qui  a  l'esprit  mo- 
naroliique.   Partium  régis  sta- 
diosus  [stadiosa).  A.  Suhst.  Un 
— ,  régis  faator  ou  amicas.  Cic. 
Une  —,  régis   fautrix.  A. 
royaume  (lat.  pop.  regalimen), 
s.  m.  Lti:  g'vuverné  par  un  roi. 
Regnum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
r.  Numidix.  Sali.  Afa'suiiorum. 
Liv.  fines  regni.  Cœs.  in  l'rasise 
regno  esse.  Nep.  patrio  regno 
pdlsam  esse.  Liv.  a\x  fig.  regnum 
cœloram.  Hier.). 
royauté    (lat.    pop.   regalitas), 
s.  f.  Dignité  de  roi.  Regnum, 
i,  n.  Cic.  eto   (ex.  :  neaue  pot- 
est   ejas  modi  res  publica  non 
regnam  et  esse  et  vocari.  Cic. 
regnum  affectare.  Liv.  regnum 
alicai  post  mortem  patris  de- 
stinâre.  Liv.  aliqaem  arcessërc 
in  regnam  a  Caribas.  Liv.  voy. 
TRONE).  Il  (Fi^.)  Royauté  du   fe>- 
tin,  régna  vmi.  Hor. 
ru  (lat.  rivas),  s.  m.  Petit  ruis- 
seau. Rivalas,  i,  m.  Cic. 
ruade,  s.  f.  Action    du    cheval, 
de  l'àne,  qui  lance  vivement  en 
arrière  les  membres  postérieurs. 
Caicifrotus,  ûs,  m.  Plin.  Lâcher 
une   — ,   lancer   une  —   contri; 
qqn,  calce  aliqaem  petére.  Hor. 
ruban,  s.  m.  Petite  bandeétroite 
d'etoHe.  /ïedimicuium,  i,  n.  Cic. 
Vitta,  m,  f.  Virg.  Ov.  Licium, 
a,  n.   Ov.  Lemniscas,  i  (ruban 
attaché  aux  couronnes),  m.  Plin. 
—  de  coiffure,  capilli  vincala. 
Prop.  limbas,  i,  m.  Claad.  Pe- 
tit — ,  tirniola,  se,  f.  C'oJ.  (XI. 
5,  23).  Entourer,  orner  de  — , 
vov.  ENRUBANNER,  [j  Se  dérouler 
comme  un  — ,  voy.  serpenter. 
Un  —  de  route,  voy.  étendue. 
rubarbe.  Voy.  rhubarbe. 
rubéfaction,  s.  f.  Roug-ur  dé- 
terminée  sur  la  peau.    Rabor, 
oris,  m.  Plin. 

rubéfier,   v.  tr.   Rendre  rouge 
(la  peau).  Rabefacère,  tr.  Ov. 
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rubescent,  ente,  adj.  Vn  peu 
i<-utie.  Voy.  nouGEATHE. 

rubicond,  onde,  adj.  Qui  n  un 
teint  vermeil.  Rabicandas,  a, 
um,  adj.  Plant.  Rabidas,  », 
am,  adj.  PlaïU.  Sun. 

rubis,  s.  m.  Pierre  précieuse 
d'un  beau  rouge  tr.insparent. 
Carbancalas,   i,  m.   Plin. 

rubricateur,  s.  m.  Celui  qui 
écrit  les  rubriques  (titres  en 
lettres  rouges).  Voy.  enlumineur. 

rubrique,  s.  f.  Craie  rouge. 
Rabrica,  a»,  f.  Hor.  Col.  Plin. 
T  (P.  ext.)  Titre  en  lettres  rou- 
ges dans  ie-i  livres.  Rabrica,  se, 
i.  Paul.  dtfl.  Il  (P.  e.xt.)  Article 
du  code.  Ral'rica,  sp,  f.  Qainl. 
Il  Article,  indication  en  géné- 
ral. Capixt,  pitis,  n.  Cic.  No- 
men,  inis,  n.  Cic.  (cf.  classis 
nomine.  Cic).  Ratio,  onis,  I". 
Cic.  (cf.  ratio  connecta  erat  no- 
minatim.  Liv.  hoc  in  rationcm 
utilitatis  cadit.  Cic).  In^scrire 
FOUS  la  —  'travaux  public^", 
pecaniam  operi  pablico  ref-r- 
re.  Cic.  Liv.  \\  (Fig.)  Pratique 
usitée.  Voy.  pratique,  usage. 

ruche,  s.  i.  Panier  où  loge  un 
essaim  d'abeille';.  Alvariam,  ii, 
n.  Cic.  Alveariam,  ii,  n.  Varr. 
AU-eare,  is,  n.  Col.  Qaint.  Al- 
vas,  i,  f.  Varr.  Col.  Plin.  Va- 
sa,  oram,  n.  pi.  Col.  Cellule 
d'une  — ,  cella,  œ,  f.  Virg.  \\ 
(P.  e.xt.)  Gâteau  de  cire  que 
forment  les  abeilles.  Favas,  i, 
m.  Cic  Voy.  gâteau,  rayon.  ^ 
Bande  d'étoffe  plissée.  Voy.  pu, 

COLLERETTE. 

rucher,  s.  m.  Endroit  où  sont 
les  ruches.  Apiariam,  ii,  n.  Col. 

rude,  adj.  (Arch.)  Inculte.  Ftu- 
dis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  in- 
culte). Il  (Par  ext.)  Non  dressé. 
Immitis,  e,  adj.  Cic.  Radis,  e, 
adj.  Cic.  1  (Par  ext.)  Dur  au 
toucher.  Àsper,  era,  erum, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  aspera  ma- 
nas.  Mart.  aspera  vestis.  Plin. 
asper  attacla.  Varr.  [R.  R.  II, 
5,  8]);  birtus,  a,  uzn,  adj. 
Nep.  Ov.  Curt.  Plin.  (ex.  :  co- 
mse.  Cart.  pilas.  Plin.  toga. 
Qaint.  tanica.  Nep.);  scaber, 
bra.  brum,  adj.  Ov.  Cels.  Plin. 
(s'opp.  à  lèvis,  ex.  :  scabra  fo- 
lio. Plin.).  Il  (Par  ext.)  Qui  of- 
fense le  goût,  qui  blesse  l'oreil- 
le. Asper,  era,  erum.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  asperam  vinunx. 
Ter.  quid  jadicant  sensas  ? 
dalce  ama?-um,  tene  asperam. 
Cic.  aspera  vo.v.  Qaint.);  du- 
rus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
darum  vinum.  Cato.  daram 
vocis  gênas  [opp.  à  (lexibile 
vocis  genus].  Cic.  au  fig.  ora- 
tio  dura.  Qaint.);  squalidus, 
a,  uzn,  adj.  Cic.  etc.  (au  fig., 
en  pari,  du  style,  ex.:  qaoniam 
saâ  sponte  sgualidiora  sant. 
Cic.[or.l  15]).  Il  Qui  offense  la  vue. 
Horridus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  horridas  miles.  Liv. 
horndiore  aspecta  esse.  Cees.); 
trux,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  vui- 
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tas.  Hor.  Tac).  ||  (Famil.)  Qui 
se  l'ait  durement  sentir.  Voy. 
VU',  VIOLENT.  1  (.\u  fig.)  Dur  à 
supporter.  Asper,  era,  erum, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  hiems  aspe- 
ra. Plin.  asp:_'rrima.  Vell. 
au  fig.  tempora  aspera,  Cic.)  ; 
durus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  durissima  lùerns.  Cic  en 
pari,  de  pers.  [au  fig.]  horri- 
diores,  asperiores,  dariores  et 
oratione  et  moribas.  Cic.  et 
moribus  et  ipso  dicendi  génère 
darinr.  Cic  at  vilâ  sic  oratio- 
ne darus,  incaltas,  horridas. 
Cic  darior  jadex.  Cic.)  ;  im- 
mitis,  e,  adj.  Plin.  j.  (ex.  ; 
cxlam  [«climat"]  immite.  Plin. 
j.  en  pari,  de  pers.:  asper  et 
immifis.  Saet.  Ùlaadias  nata- 
rà  immitis.  Liv.)  :  gravis,  e, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  vis  gravis- 
sima.  Cic).  \\  Dur  à  gravir. 
DifScilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  ascensas  difficilis.  Liv.); 
arduus,  a,  um,  adj.  t'a?s.(ex,: 
ardao  ascensa.  Cœs.).  ||  Dur  à 
surmonter.  Gravis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.;   gr.  adversarias. 

Cic    voy.    REDOUTABLE). 

rudement,  adv.  D'une  maniè- 
re rude.  Asperë,  adv.  Cic.  (cf. 
asperê  [opp.  à  leniter]  loqai. 
Cic  [de  Ov.  III,  Ub].  fig.  apud 
popalam  Romanum  asperë  lo- 
qai. Cic.  asperë  tractare  ali- 
quem.  Cic).  Acriter,  adv.  Cic 
Voy.  DURE.VIENT.  Frapper — qqn, 

voy.    VIOLEMME.NT.     Au  fig.     AspC- 

re,  adv.  Cic.  Importuné,  adv. 
Cic.  Reprocher  rudement  à  qqn 
son  avarice,  increpàre  aliquem 
avaritiœ.  Saet.  Etre  —  éprou- 
vé,    voy.     CRUELLEMENT. 

rudesse,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  rude.  |1  Caractère  de  ce 
qui  est  inculte.  Asperitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  asperitas 
agi'estis.  Hor.).  ^  Caractère, 
qualité  de  ce  qui  est  rude  au 
toucher,  oo  par  anal.)  à  un 
autre  sens.  Asperitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  vini.  Piin.  vocis. 
Lacr.  soni.  Tac).  ^  Qualité  de 
ce  qui  est  rude  à  supporter. 
Asperitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  c^pH  ["du  climat»].  Cic. 
asperitas  frigorum  abest.  Sali. 
au  fig.  natarœl-da  caractère»]. 
Cic.  'avuncali.  Nep.  Stoicoram. 
Cic.)  ;  duritas.  atis,  f.  Cic. 
(or.  53)  ;  duritia.  as,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  patientiam  duritia 
immanis    imitatar.    Cic.    voy. 

DURETÉ). 

rudiment,  s.  m.  Premiers  élé- 
ments d'un  art,  d'une  science. 
Radimentam,  i,  n.  Quint.  Voy. 
ÉLÉMENT.  Il  (P.  ext.)  Spéc.  Petit 
livre  qui  contient  les  premiers 
éléments.  Liber  in  qao  tradan- 
tur  litterarum  initia.  A.  ^  Pre- 
mier linéament  de  la  structure 
d'un  organe.  Voy.  ébauche. 

rudimentaire,  adj.  Dont  la 
structure  ne  présente  que  les 
premiers  linéaments.  Inchoa- 
tas,  a,  um,   p.  adi.  Cic.   Voy. 
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INFORME.  Il  Fig.  Science  — ,  voy. 

élkmkntaire. 
rudoyer,    v.  tr.    Traiter    rude- 
lu  ut.  Asperê  tractare  atiqaeni. 
Cic.  Increpitâre.  tr.   Cxs.   Liv. 

1.  rue  Mat.  rûga,  ride,  sillon), 
s.  f.  Chemin  bordé  de  maisons, 
de  murs,  dans  une  ville,  etc. 
Chemin  entre  deux  rangées  de 
maisons,  via,  3p,  f.  Cic.  Che- 
min formé  par  une  seule  ran- 
gée de  maisons,  vicus,  i,  m. 
Tac.  Espace  libre  entre  des  bâ- 
timents, platea,  œ,f.  Ter.  Csss. 
—  (par  opposit.  avec  l'intérieur 
des  maisons,  la  voie  publique), 
via  pablica.  Plaut.  ou  (subst.) 
pablicum,  i,  n.  Liv.  (cf.  blan~ 
diores  in  publico  quam  in  pri- 
vato.  Liv.  in  pablicam  se  pro- 
ripëre.  Liv.).  —  (dans  uneaccep- 
tion  méprisante),  trivium.  ii, 
n.  Cic.  Rues  d'une  ville,  itine- 
ra  [arbis],  Liv.  Il  sortit  (de  Ro- 
me) par  des  —  détournées, 
egressas  est  tramitibas.  Cic. 
Une  —  étroite,  vov.  ruelle. 
Demeurer  —  des  f^otiers,  — 
des  Taillandiers,  inter  (igalos 
esse  ou  habitàre.  Varr.  inter 
falcarios  esse  ou  habitàre.  Cic. 
Avoir  pignon  sur  — ,  voy.  pi- 
gnon. En  pleine  — .  in  publico. 
Cic.  Trouver  qqch.  dans  la  — , 
aliqaid  abjectam  tollëre.  Cic. 
Courir  les  — ,  voy.  flâner,  v.a- 
oabonder.  Fig.  Cette  histoire 
court  les  rues,  hoc  est  in  ore 
et  sermone  omnium.  Cic  Etre 
vieux  comme  les  — ,  voy.  su- 
n.tNNÉ.  Ramasser  une  injure  qui 
traîne  dans  les  — ,  arripère, 
apprehendére  m,aledictum  e.v 
trivio.  Cic.  Parler  le  langage 
des  — ,  verba  de  foro  arripère. 
Cic.  Rue  pavée,  via  silice  stra- 
ta.  Jnscr.  \\  Loc.  prov.  Les  rues 
en  sont  pavées  i^c'est  chose  fort 
commune),  voy.  commun.  ||  La 
grande  — ,  oa  la  grand  — , 
longa  ou  prœcipaa  via.  A . 

2.  rue,  s.  f.  Plante  médicinale. 
Rata,  as,  f.  Ci'c.  Petite  — ,  rue 
de  la  petite  espèce,  ratala,  ce, 
f.  Cic.  —  sauvage,  androsâe- 
mon,  i,  n.Plin.  Couvert  de — , 
ratatas,  a,  um,  adj.  Mart.  As- 
saisonné de  — ,  ratatas,  a,  am, 
adj.  Plin. 

ruelle,  s.  f.  Rue  très  étroite. 
Angiportas,  ûs,  m.  Cic.  et  an- 
giportum,  i,  n.  Ter.  Cato.  Via 
angusta.  Liv.  De  — ,  semita- 
rius,  a,  am,  adj.  Catull.  semi- 
talis,  e,  adj.  Virg.  Qui  se  tient 
dans  les  — ,  semitarias,  a,  um, 
adj.  Catall.  ||  (P.  ext.)  —  de 
lit,  et,  absolt,  —  lespace  entre 
le  lit  et  la  muraille),  paries, 
etis,  m.  A.  salcas,  i,  m.  ||  (P. 
ext.)  Alcôve.  Voy.  ce  mot.  || 
(Spéc.)  .\lcôve  où  les  dames  de 
qualité  recevaient  leurs  visi- 
teurs. Voy.  salon.  Le  langage 
des  — ,  voy.  .affecter. 

ruer  (lat.  pop.  ratâre,  dérivé 
de  rûtam,  supin  de  raërsl,  v. 
tr.  et  intr.  ||  V.  tr.  (.4rch.)    Je- 
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ter  violemment.  Voy.  jeter, 
BE.s\-ERSER.  1  Se  —  (se  jeter  vio- 
lemment sur  qqn,  sur  t^qch.'. 
Irrufre  in  aliquem.  Cic.  in 
aliqaid.  Cic.  Voy.  fondre,  pré- 
cipiter. 1  K.  i'ntr.  En  pari. 
d'un  cheval,  etc.:  lancer  vive- 
ment en  arrière  ses  membre? 
poster!  nirs.  Calcitrùre,  intr. 
Plin.CrJcts  remittére.  !^ep. 

raeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Qui 
rue.  Cheval  —,  eqaus  calcitro- 
sas.  Col.  calcitfO,  onis,  m. 
l 'il  rp. 

rufian  et  rofien,  s.  m.  Débau- 
ché,   entremetteur.    Voy.    ces 

MlOtS. 

rugir  (lat.  ragire),  v.  intr.  En 
pari,  du  lion,  pousser  le  cri 
propre  à  son  espèce.  Rugîre. 
intr.  Saet.  Spart.  liadêre,  intr. 
Virg.  Il  (P.  anal.)  —  de  colère, 
de  fureur,  (réméré,  intr.  Virg. 
frendëre,  intr.  Cart. 

rugissant,  ante,  adj.  Qui  ru- 
git, f  remens,  p.  adj.  Virg. 

rugissement,  s.  m.  Cri  du 
lion,  et,  p.  e.vt.  du  tigre,  de  la 
panthère.  Fremittis,ùs,  m.Plin. 
Jiagitas,  ûs,  m.  Vop.  Solin.  — 
sourd  du  lion,  marmur,  uris, 
n.  Mart. 

rugosité  (lat.  post.  mgositaa). 
s.  1".  Etat  d'une  surface  qui  pré- 
sente de  petites  aspérité?.  Ra- 
ga,  se,  f.  Plin.  Asperitas,  atis, 
f.  Cic.  Atpritudo,  dinis,  f.  Cic. 
—  de  la  p?au,  scabredo,  dinis, 
f.  Hier.  Il  (P.  ext.)  Petite  aspé- 
rité. Voy.  ASPÉRITÉ. 

rugueux,  euse,  adj.  Dont  la 
surface  présente  de  petites  as- 
pérités. Rugosa$,  a,  am,  adj. 
Of.  Col.  l'en.  Scabiotas,  a, 
um,  adj.  Plin.  Pièce  —,  asper 
nammu».  Saet.  Cuir  —,  co- 
riam  attCLCta  durum.  Varr. 
Surface  — ,  aqaalor,  oris,  m. 
Lacr.  Etre  — ,  horrére,  intr. 
Liv. 

ruine,  s.  f.  Chute  d'une  con- 
struction. Ruina,  ae,  t.  Cic. 
etc.  (ex.:  tarrUi  repentinà  rai- 
na commoti.  Cses.  voy.  chute). 
Tomber  en  —,  vetastate  cadë- 
re.  Cic.  corraére,  intr.  Cix:. 
Menacer  — ,  labàre,  intr.  Cic. 
ruinas  agère.  Cic.  rainas  agi- 
târe.  Sen.  (cf.  orbis  rainas 
agitât.  Sen.).  —  (d'une  ville), 
excisio,  onis,  f.  Cic.  eversio, 
onis,  f.  Sen.  Battre  en  —,  voy. 
BRÈCHE,  n  (Fig.)  Raina,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vis  Ma  {ait  et 
raina  qaidam  atqae  tempe- 
stas.  Cic.  r.  reram  nostrarum. 
[Av.  in  hàc  raina  reram  stetit 
una  xrirtas  popali.  Liv.  ut 
commani  raina  patrias  oppri- 
meretar.  Liv.  au  plur.  prxter- 
mitto  rainas  fortanaram  mea- 
ram.  Cic.  [Cat.  1,6,  lil);  exi- 
tium,  a,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  de 
hajiis  arbis  atqae  adeo  orbis 
terraram  exitio  cogitant.  Cic. 
de  pemicie  populi  Roma- 
ni, exitio  huJaB  arbis  tam 
acerbi  tam'jue  cradeliter  cogi- 
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tavit.  Cic.  ego  omnibus  meis 
exitio  faero.Ctc.au  plur.  qaos 
Ctodii  faror  rapinis  et  incen- 
diis  et  omnibus  exitiis  pavit. 
Cic).  Qui  est  sur  le  penchant 
de  sa  — ,  prsecipitans.  Cic. 
Causer  la  —  de,  ruére,  tr.  Cic. 
(ex.:  r.  rem  pabticam.  Cic.); 
proûigàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
.in.tTTRE,  DÉTRinRE).  Battre  en 
—  (qqn,  qqch.),  labefactàre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  saper,  ébran- 
ler). Il  (Spéc.)  Kuine  de  la  for- 
tune. Ruina,  3e,{.Cic.  Naufra- 
giam  rei  familiaris.  Cic.  Ever- 
sio rei  familiaris.  Cic.  Perdifa? 
res.  Cic.  1  Débris  de  la  chute 
d'une  construction.  Hui'naB,  a 
rum,  f.  pi.  Liv.  (I.\,  18,  7. 
XUI,  63,  6^;  parietinœ,  a- 
rum  (-débris  de  murs  écrou- 
lés, ruinés-),  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.:  me  moverunt  Corintlii 
sabito  aspects  parietinœ.  Cic. 
au  fig.  in  tantis  tenebris  et 
quasi  parietinis  rei  publier. 
Cic.)  ;  reliquise,  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  (voy.  restes,  dédris). 
I!  (Par  ext.)  Partie  détériorée. 
Ruina,  x,  f.  Cic.  VitiosJi  pars. 

Cic.    Voy.   DÉGRADATION. 

ruiner,  '  v.  tr.  Faire  effondrer 
[une  construction).  Diruére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  muros. 
.Vep.  urbem.  Liv.  diruta  Alba. 
Liv.  d.  domam.  Liv.);  sub- 
ruëre,  tr.  Cœs.  Liv.  Tac.  (ex.: 
maram.  Cres.  turrim.  Cxs.  moe- 
nia  canicalo.  Liv.  maram  ab 
imo.  Liv.  maram  admotis  tes- 
tadinibas.  Liv.  multis  locis 
sabrati  aat  ariete  dccassi  ma- 
ri. Liv.).     Vov.    DÉTRUIRE.   Il   (Au 

fig.).  Perdêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  valetadinem.  Cic.  civita- 
iem.  Cic.  rem  pablicam.  Cic); 
p-œcipitàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ri:m  pablicam.  Liv.);  proûi- 
gâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  rem 
pablicam.  Cic.  [de  Or.  111,  1, 
3].  Nep.  [Chabr.  2].  nanqaam 
iib  tam  tenai  initia  tantx  opes 
funt  propigatx.  Nep.  [Pel.  2]); 
prosternére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
abattre)  ;  subvertére,  tr.  Ter. 
Sali.  Tac.  (voy.  détruire)  ;  e- 
vertëre,  tr.  Cic  etc.  (voy.  dé- 
truire"!; convellére,  tr.  Jiirt. 
(ex.:  alicnjas  gratiam  f-  le  cré- 
dit-]. HiH.);  frangère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  conailia  alicu- 
jus.  Cic);  confringère,  tr. 
Val. -.Max.  (ex.  :  hostium  vires 
Val-Max.);  infringëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  spem  alicaj'as. 
Cic.);  refringére,  tr.  Nep. 
("X.:  /l</ieniensium  dominatio- 
nem.  Nep.).  —  (causer  la  perte 
de  la  fortune),  cvertëre  aliqaem 
fortanis  omnibus.  Cic.  ou 
vimpl.  evertére  aliqaem.  Cic. 
Etre  ruiné,  bonis  everti.  Cic. 
—  le  trésor,  voy,  épuiser.  Se  — , 
c-d-d.  dissiper  sa  fortune,  rem 
dissipâre.  Cic.  patrimoniam 
saum  conficëre.  Cic.  omnes 
fortunas  effandére  et  consu- 
mére.  Cic.  raére,  intr.  Cic.  (cf. 
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pati  emptorftn  ruëre.  Cic).  Se 
—  à,  en,  effundëre  fortunas 
^/)er  aliquid).  Cic.  profundérg 
divitias  [in  emendo).  (îic. 

ruineusement,  adv.  D'un» 
mauii.-re  ruineuse.  Damnosé, 
adv.  Hor.  Pestiféré,  adv.  Cic 

ruineux,  euse,  adj.  (Arcli.) 
Qui  menace  ruine.  Ruinosas, 
a,  um,  adj.  Cic.  lin  homme — , 
confurbator,  oris,  m.  Mart. 
Voy.  ruine,  délabré,  dégrader. 
Il  (rig.)  Voy.  chancelant,  fra- 
gile. 1  Qui  amène  la  ruine. 
Damnosas,  a,  um,  adj.  Liv. 
Voy.  désastreu.v,  kunestb.  Goûta 

— ,    voy.  DISPENDIEUX. 

ruisseau,  s.  m.  Petit  cours 
d'eau.  Rivas,  i,  m.  Cic.  —  ra- 
pide, torrens,  entis,  m.  Cic 
Petit  — ,  rivalus,  i,  m.  Cic.  Lit 
il'un  —,  rivas,  i,  m.  Cic.  Lit 
étroit  d'un  — ,  aiveolas,  i,  m. 
Pluvd.  Curt.  Uo  — ,  rivalia,  e, 
adj.  Col.  Loc.  prov.  Les  petits 
—  font  les  grandes  rivières, 
voy.  RIVIÈRE.  Il  (Fig.)  Ca  qui 
coule  sans  s'arrêter.  Rivas,  i, 
m.  Virg.  Hor.  (cf.  lactia  rivi. 
Hor.  rivis  carrentia  vina. 
Virg.  lacrimarum  rivas.  Hor. 
Ov.).  Voy.  FLOT.  —  de  feu,  ir- 
riguas ignis.  Auct.-jEtn.  ^ 
Uaus  une  rue,  eau  qui  coule  au 
milieu  ou  sur  les  côtés.  Voy. 
RIGOLE.  Il  (Fig.)  (Une  cliose)  qïii 
traîne  dans  le  ruisseau,  voy. 
TRIVIAL.  Laisser  dans  le  — ,  voy. 

FANGE. 

ruisselant,  ante,  adj.  Qui 
ruisselle.  Dijfluens,  p.  adj.  Cic. 
Profluens,  p.  adj.  Cic.  (cf.  p. 
sudor.  Jaslin.). 

ruisseler,  v.  intr.  Se  répandre, 
couler  sans  s'arrêter.  Flaëre, 
intr.  Cic.  etc.  Manâre,  intr. 
Liv.  Voy.  COULER,  inonder.  ^ 
Etre  mouillé  d'un  liquide  qui 
coule  sans  s'arrêter.  Flaëre, 
intr.  Hor.  Ov.  (cf.  ^lëre  sndo- 
re,  cruore.  Ov.).  Difflaëre,  intr. 
Plued.  (cf.  difthi'ire  sadore. 
Phœd.).  Manâre,  intr.  Cic.  (cf. 
m.  sadore.  Cic).  Redandd- 
re,  intr.  Cic.  (cf.  r.  sanguine. 
Cic).  Nature,  intr.  Cic.  (cf. 
natabant  pavimenta  vino.Cic). 
rumeur,  s.  f.  Bruit  confus  de 
voix  qui  s'élève.  Rumor,  oris, 
m.  Ter.  Fremitus,  ûs,  m.  Tac. 
Marmur,  uris,  n.  Liv.  Strepi- 
tus,  ûs,  m.  Liv.  Mettre  en  — , 
concifôre  (iu*em).  Plued.  ^ 
Bruit,  nouvelle  qui  se  répand 
dans  le  public.  Hum  or,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  rumorem  dis- 
sipùre,  differre.  Ter.  Nep. 
spargëre.  Cic  serëre.  Virg. 
Curt.  ramor  serpit.  Cic.  ma- 
nat.  Hor.  diditur.  Virg.  de  dé- 
fections rumores  afferebantur. 
Cic.  totam  opinionem  parva 
nonnanquam  commutât  aura 
ramoris  [•  la  plus  légère  r. 
vient,  comme  un  vent  subit, 
cliaiii;er  toutes  les  dispo-iilions 
d'un'  peuple-].  Cic);  fama. 
m,  i.  Cic.  etc.  (ex.  :  magme  a-- 
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trocesgae  (iimon  ibant.  Sali, 
(ama  eineryU.  Cic).  —  publi- 
que, fama,  se,(.  Cic.  etc.  (ex.: 
fama  nantiabat.  Cic.)  ;  sertao, 
ODiS,  m.  tic.  etc.  [es.  :  sermo 
atqae  {ama.  Cic.  sermonea 
restinpuëre,  sedâre,  reprimcre, 
retundére.  Cic).  —  frivole, 
aei-munculas,  i,  m.  Cic.  Une 
vaine  — ,    leviv   aaditio.  Cœs. 

ruminant,  ante,  adj.  Qui  ru- 
mine. Raminalis,  e,  adj.  Plin. 
Les  animaux  — ,  et,  sabstantivt, 
les  — ,  ruminanifS  bcstix.  A. 
Un  — ,  raminans,  antis,  m. 
Plin.  (cf.  raminantis  more. 
Plin.). 

rumination,  s.  f.  Action  de 
ruminer.  Raminatio,  onis,  S. 
Plin. 

ruminer,  v.  tr.  En  pari,  de 
certains  mam:nilores,  remâcher 
les  aliments.  Revocatas  herban 
raminàre,  et,  =impl.,''Ummârc, 
tr.  et  raminâri,  dép.  tr.  Col. 
Plin.  Remandêre,  tr.  Plin.  .\h- 
solt.  taminâre,  intr.  et  rumi- 
nàri,  dép.  intr.  Plin.  \\  (Fig.) 
Famil.  Repasser  (  une  chose 
dans  son  esprit.  Remandêre,  tr. 
Qaint.  (cf.  rem.  sxpius  lecta. 
Quint.).  Reco'jitâre,  tr.  Cic.  Ce 
qu'on  rumine,  ruminatio,onis, 
f.  Cic.  Absolt.  muginâri,  dcp. 
intr.  Cic. 

rupture  (lat.  post.  raptui-a. 
Gell.  yeg.),  s.  f.  Action  de 
rompre,  de  se  rompre.  Abrap- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  abraptio 
corrigiœ.  Cic).  Fi'actara,  x,  f. 
Plin.  La  —  d'une  porte,  d'une 
clôture,  voy.  effraction.  Après 
la  —  du  pont,  des  digues,  rapto 
ponte.  Cœs.  ruptis  aggeribas. 
Liv.  La  —  d'un  membre,  (rac- 
tara,  a',  f.  Cato.  Ccls.  |J  Fig. 
La  —  d'un  traité,  violatio  fœ- 
dei'is.  Cic.  violatam  (ou  rup- 
tam)  fddixs.  Cic.  La  —  d'un 
maviSi'^f, matrimoniam  riiptum. 
Cic.  disturbata;  nuptiae.  Ter. 
Absolt.  Une  —  (rupture  de  re- 
lations d'amitiés  entre  deux 
personnes).  Alienatio,  onis,  f. 
Cic.  Abraptio,  onis,  f.  Cic.  Dis- 
janctio,  onis,  f.  Cic.  Discidiam, 
ii,  u.Ter.  Divoriiam,  ii,  n.Cic. 
P.  ext.  En  pari,  de  deux  peu- 
ples ou  de  deux  partis,  —  avec 
|p  peuple  romain,  defectio  ab 
Romanis  {ad  Ilannibalem).Liv. 
—  avec  les  décemvirs,  secessio 
ab  decemviris.  Cic.  Un  con- 
^,  damné  en  —  de  ban,  voy.  B.i,N. 
Arch.  —  de  la  table  (le  fait  de 
cesser  de  tenir  table),  abdicatio 
mensse ou  convivii.  A. 
'  rural,  aie  (lat.  post.  rwalis. 
Macr.\  .idj.  Qui  appartient  aux 
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champs.  Voy.  champêtre,  rus- 
tique. Vie — ,  vita  riistica.  Cic. 
Propriété  — ,  rus,  laris,  n.  Cic. 
Economie  — ,  res  rnstica.  Varr. 
Science  de  l'économie  — ,  rei 
rasticœ  disciplina.  Cic.  Facteur 
— ,  viator,  oris,  m.  A.  \\  Subs- 
t.uitivt.    Les    — ,    voy.    campa- 

liNARD. 

ruse,  s.  f.  Détour  du  gibier  pour 
mettre  les  chiens  en  défaut. 
\'oy.  i)i;tmur,  défaut.  ^  .\i'tilico 
pour  tromper.  Dolus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  per  dolum  atqnc 
insidias.  Cxs.  occasionem  frau- 
iHs  ac  doli  qiia:runt.  Cœs.  Cic. 
Liv.  dolis  atqae  fallaciis  con- 
tcndëre.  Sali,  consilio  etiam 
additas  dolas.  Liv.  per  dolum 
ac  proditionem.Liv.dolam  nec- 
tëre.  Liv.  [.\XVII,  28,  l]._do/um 
componëre.  Liv.J;  consilium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  consilium 
callidum.  Cic.  et  absol.  consi- 
lium [.  ruse  de  guerre  »].  Cic. 
cf.  consiliam  imperatoriam, 
quod  Grœci  <jTpa;-nyvi!iOt  appel- 
lant.  Cic.  [N.  D.  III,  6  finj.  cf. 
Os.  [B.  G.  VII,  27].  Nep.  [Dat. 
G;  Ipli.  1,  2;  Eum.  5,  3]);  in- 
ventum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
inv.  callidam,.  Cic.  absol.  in- 
ventum.  Nep.);  ars,  artis,  l. 
Plaat.  Ter.  Liv.  (ex.:  salabri 
rei  pablicse  arte.  Liv.  patram 
artibas  factam  est  ut...  Liv. 
capti  eadem  arte  surit,  qaa  ce- 
perant  Fabios.  Liv.);  artiâ- 
cium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
ARTIFICE,  machination).  Disposi- 
tion à  la  — ,  astutia,  se.  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  confidens  astiitiâ  aat 
callidâ  aadacià.  Cic);  calli- 
ditas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (au 
plur.  calliditates.  Ter.);  ver- 
sutia,  ae,  f.  Liv.  (voy.  fourbe- 
rie). 
rusé,  ée,  adj.  Qui  recourt  à 
\:xruse..-istutas,  a,  am, adj. Cic 
Callidus,  a,  uni,  adj.  Cic.  Do- 
losus,  a,  um,  adj.  Cic.  Vafer, 
fra,  frum,  adj.  Cic.  Sollcrs, 
adj.  Cic.  Un  —  compère,  et, 
subst..  Un  — ,  homo  callidas  ou 
astutus.  Cic  veterator,  oris, 
m.  Cic.  Surt.  au  fera.  Une  — , 
malier  callida  ou  astuta.  Cic. 
ruser  (lat.  pop.  re^asare,  dér. 
de  refasam,  sup.  de  refandêre, 
rejeter,  repousser',  v.  tr. et  intr. 
Il  (Arch.)  V.  tr.  Faire  reculer, 
mettre  on  fuite. Voy.  repousser. 
I  V.  intr.  En  pari,  du  gibier, 
faire  des  détours  pour  mettre 
les  chiens  en  défaut.  Eludëre 
canes.  Phœd.  Fig.  Voy.  change; 
dépister.  ^  Employer  des  arti- 
âces  pour  tromper.  Facëre  ou 
agêre  callidè.   Cic.    Vnlpinâri, 
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dép.  intr.  Varr.  —  avec  qqn, 
arte  tractâre  aliqaem.  Ter.  — 
à  lu  guerre,  doiopuynûre.  A'ep. 

rustaud,  aude,  adj.  Qui  a  de 
la  rusticité.  Voy.  rustre.  Subst. 
Un  — ,  un  gros  —,  rasticus,  i, 
m.  Plaat.  Une  — ,  rastica,  x, 
f.  Plaat. 

rusticité,  s.  f.  Manière  d'être 
des  campagnards.  Rasticitas, 
atis,  f.  Plin.  j.  Rustici  mores. 
Cic.  [I  (P.  ext.)  Grossièreté  des 
manières.  Rasticitas, atis,  f.  Oi'. 
Suet.    Asperitas   agrestis.  Ilor. 

rustique,  adj.  Qui  appartient 
aux  choses  de  la  campagne. 
Rusticus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  r.  opas.  Ter.  res  ras- 
ticœ.  Cic  mores  rustici.  Cic); 
rasticanus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  champêtre);  agrestis, 
e,  adj.'Cic.  etc.  (ex.:  agr.  vita. 
Liv.).  Simplicité  — ,  rasticitas, 
alis,  f.  Plin.  j.  Hommes  — , 
rustici,  oram,,  m.  pi.  Qaint. 
Voy.  PAYSAN.  Il  En  mauvaise  part. 
RÙsticus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  r.  vox  et  agrestis.  Cic. 
r.  Carmen.  Ov.);  TUSticanuS, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  r. 
vox.  Cic.y,  agrestis,  e,  adj. 
Cic  etc.  (voy.  grossier).  Quel- 
que peu  —,  subagrestis,  e,  adj. 
Cic.  sabrasticus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Il  Plante  —  (qui  résiste  aux 
intempéries  ),  voy.  vivace.  j} 
(Spéc.)  Ouvrage  —  (en  pierres 
brutes  ou  en  bois  non  grossi), 
opiis  rude.  Vitr. 

rustiquement,  adv.  D'un» 
m.iniére  rustique,  fiasticê,  adv. 
Cic.  Rustico  more.  Cic. 

rustiquer,  v.  tr.  Tailler  (une 
pierre  )      grossièrement.      Voy. 

tailler,  GROSSIÈREMENT.  Il    Crépir 

(un  mur)  grossièrement.  Voy. 
crépir;  grossièrement. 

rustre,  s.  m.  Celui  qui  a  des 
manières  grossières.  Rusiicas, 
i,  m.  Cic.  Traculentus,  i,  m. 
Plaat.  Rupex,  picis,  m.  Lucil. 
Gell.  Quel  —  !  ras  merum  hoc 
quidem  est.  Plaut, 

rut  (lat.  ragitus,  proprt.  •  ru- 
gissement •■),  s.  m.  Désir  de 
s'accoupler  chez  certains  ani- 
maux. Ardor  quidam  amoris. 
Cic.  Libido,  inis,  f.  Sali.  Etre 
en  — ,  in  venerem  raëre.  Ilor. 
sabâre,  intr.  Lacr.  Plin.  ||  (P. 
ext.)  En  pari,  des  personnes. 
Voy.  prurit. 

rutilant,  ante,  adj.  Qui  est 
d'un  rouge  éclatant.  Rutilas, 
a,  am,  adj.  Plin.  Ratilans,  p. 
adj.  Plin.  Etre  — ,  rutilâre 
Plin. 

rythme,  rythmique.  Voy. 
rhythme,  rhythmique. 
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e.  ?.  f.  ou  m.  Dix-neuvième  lettre 
■le  l'alphabet.  S,  d.  Quint.  S 
liitera.  Quint.  (Arch.  .VllougT 
les  s  (majorer  des  comptes  , 
voy.  MAjoBEB.  Faire  des  s,  voy. 

ZICZAO,    TITUBER. 

sa.  adj.  f.  Voy.  1.  son. 

eabbat,  s.  m.  Repos  religieux 
cLez  lej  juiN,  le  septième  jour 
de  la  semaine.  Sabbatain,  i,  n. 
Eccl.  Sabbata,  orum,  n.  pi.  Ov. 
Aaj.  ap.  Saet.  Célébrer  le  — , 
sabbulizàre,  intr.  7'ert.  \'al'j. 
Célébration  du  — ,  sabbatismas, 
i.  m.  Hier.  Aag.  Ceux  ou  Ci\\(~ 
qui  observent  le  — ,  sabbatarii, 
oram,  m.  pi.  Mtirt.  sabbatari^'^ > 
tiram,  i.  pi.  Mart.  Le  granil 
—  (le  grand  jeûnej,  tricesimi 
tabbata.  Hor.  "J  ^P.  cxt.)  Réu- 
nion nocturne  de  sorciers.  Mu- 
gica  ou  matera  nox.  A.  Bac- 


chanalia,  ium,  a.  pi.  A.  I|  (Fig.' 
Famil.  Bruit  terrible.  Voy.  ta- 

PACn,   TACARUE. 

sabbatique,  adj.  Qui  a  rapport 
au  sabbat.  S(xhbaticas,  a,  um, 
adj.  Hapn. 

Sabine,  s.  f.  E-^pcce  de  gené- 
vrier. Sabirux  herba.  Cato. 

estble,  s.  m.  Substance  pulvé- 
rulente due  à  la  désagrégation 
de-i  roches.  Arena.  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  flaviatilis,  marina. 
Vitr.  Plin.  didacëre  tummam 
arenam.  Liv.  (iranam  arena'. 
Plin.  mons  arenx.  Liv.  montes 
arenarum.  Hall.  prov.  arcme 
mandùre  semina.  Ov.  arenx 
committére  $emina.  Sen.).  Gro-. 
— ,  sabarra,  œ  (servant  ordi- 
nairement de  lest  aux  navires), 
f.  Virg.  Liv.  tabulum,  i,  n. 
Plin.  sabato,  onis,  m.  Varr. 
Sable  fin,  pulvis,  eris,  m.  Cic. 
De  — ,  voy.  babixjnneuï  Mêlé  de 
— ,  arenatus,  a,  um,  adj.  Cato. 
Mortier  môle  de  —  et  de  cliaux, 
arenatam,  i,  n.  Plin.  Carrière 
de  — ,  voy.  sabuère.  Plage  de 
— ,  arena,  x,  f.  Cic.  Ué'^erts  de 
eable,  les  —  du  désert,  sterUet 
arenx  et  Bimpl.  arenx,  arum, 
f.  pi.  Cic.  loca  arenosa  et  de- 
teita.  Sali.  Sable-i  mouvanto, 
lajaî  arenx.  Hor.  ou  simpl. 
arenx,  aram,  t.  pi.  Cic.  Banc 
de  —,  palvirvu,  i,  m.  Sen.  Bâ- 
tir sur  le  — ,  graver  sur  le  — , 
talcoê  in  ptùvere  ducére.  Juv. 
Horloge  de  — ,  et,  ellipt.  le  — , 
voy.   SABUEH.   Fig.   Jeter  en  — 


(avaler  d'un  trait),  voy.  avai.er. 

(1  (P.  anal.)  Gravier  qui  se  forme 

dan<  lej  ieins.  Voy.  obavelle. 

sabler,  v.  tr.  Couvrir  de  sable. 

.irenam  spargêre.  Plin.  {Locam) 

arena  ou  sabulo  spargëre,  (ou 
conspergëre).  A.  Partie  sablée 
de  l'amphithéâtre,  arena,  as,  f. 
Saet.  *i  (Fis.)  .\valer  d'un  trait. 
Voy.  AVAixit. 

sableux,  euse  (lac.  sabulosas, 
sablonneux),  adj.  Qui  contient 
du  sable.  Arenosus,  a,  um,  adj. 
Sali.  Plin. 

sablier,  s.  m.  Petit  vase  où 
l'on  met  du  sable  fin.  Voy.  pou- 
drière. T  Sorte  d'horloge  à  sa- 
ble. Arenariam  ou  arenosam 
liorologiam,  A. 

sablière,  s.  f.  Lieu  d'où  l'on 
extrait  le  sable.  Arenaria,  X,  f. 
Cic. 

sablon,  .s.  m.  (Arch.)  Ama.s  de 
sable.  Multx  arenx.  Virg.  1 
Sable  fin.  Pertenae  sabalam. 
l'Un.  Palvis,  eris,  m.  Cic. 

sablonner,  v.  tr.  (Arch.)  Par- 
semer de  fable.  Voy.  sabler. 

sablonneux,  eusë,  adj.  Qui 
contient  beaucoup  de  sable. 
Arenosus,  a,  um,  adj.  Sait. 
Plin.  (ex..:  ager.  Sali,  arenosam 
et  sitiens  solam.  Sen.);  arena- 
ceus,  a,  um,  adj.  Plin.  (ex.  : 
a.  terra.  Plin.);  sabulosus,  a, 
um,  adj.  T'ttr.  Plin.  (au  pi.  n. 
subst.  sabvUosa  [•  terrain  sa- 
blonneux .].  Plin.).  Terrain  —, 
plaae  — ,  arena,  œ,  f.  Cic. 

sabionnière.  s.  f.  Lieu  d'où 
l'on  extrait  le  sablon.  Voy.  sa- 
blière. 

sabord,  s.  m.  Ouverture  prati- 
quée dans  la  muraille  d'un 
vaisseau.  Fenestra,  ae,  f.  Liv. 
Colambariam,  ii,  n.  hid. 

sabot,  s.  m.  Chaussure  en  bois. 
Des  — ,  une  paire  de  — ,  «cul- 
ponex,  aram,  f.  pi.  Cato.  Plaat. 
Chaussé  de  — ,  »cu/ponea(u«, 
a,  um,  adj.  Varr.  |f  (P.  cxt.) 
KnVL-loppe  cornée  qui  entoure 
le  pied  (les  ruminants.  Ungala, 
X,  f.  Cic.  Solea,  x,  f.  Vtg.  Un- 
gais,  18,  m.  Virg.^  Plaque  qu'on 
met  souB  la  roue  d'une  voiture 
pour  enrayer.  Su£(lamen,  mi- 
nis,  n.  Juv.  1  "Toupie,  jouet 
d'.nf.iiits.  Turbo,  binis,  m.  Cic. 
(cf.  turbinem  vertàre.  Tibull.). 
saboter,  v.  intr.  et  tr.  J|  V. 
intr.  Jouer  au  sabot.  Tarbinem 


versàrc.  Tibull.  1  1'.  tr.  Fouler 
av.'c  des  sabots  (chaussure^. 
Voy.  FOULER.  Il  Fig.  (Famil.) 
Faire    fqqch.)   sans    goût,    sans 

soiu.    Voy.    CACHER. 

sabouler,  v.  tr.  Secouer  sans 
ménagement.  Voy.  secouer.  ' 
■  rig.'  Tancer  sans  ménagemcni. 

Voy.    GOIRMASDER,   TANCER. 

sabre,  s.  m.  Arme  blanche  à 
pointe  et  à  tranchant.  GUidiuf. 
ii,  m.  Cxs.  Liv.  (cf.  nndarr 
gladium  [•  mettre  s.  au  clair  •]. 
Liv.).  —  recourbé,  acinaces,  is, 
m.  Hor.  Traineur  de  —,  voy 
SOUDARD.  [I  —  de  bois,  plumbeat 
gladias.  Cic. 

sabrer,  v.  tr.  Frapper  de  coups 
de  sabre.  Gladio  percatère.  Cic. 
Absolt.  Infesto  gladio  impetam 
facère  ou  concurrêro.  Liv.  \\ 
(Fig.)  Blâmer  à  tort  et  à  tra- 
vers. Voy.  BLAMER.  Il  Expédier 
(la  besogne)  à  tort  et  i  travers. 

Voy.   BACLER. 

sabreur,  s.  m.  Homme  d'action 
qui  ne  sait  que  sabrer.  Homo 
jjugnax.  Cic.  \\  (Fig.)  Celui  qui 
e.\pédie  la  besogne  il  tort  ot  à 
travers.  Voy.  oacheub. 

saburre,  s.  f.  (Arch.)  Le^t  d'u:i 
navire.  fe'af'Urra,  œ,  f.  Liv. 

1.  sac,  s.  m.  Morceau  de  cuir, 
d'étoffe,  mis  en  poche.  Saccui, 
i,  m.  Cic.  Sac  de  cuir,  culleus, 
i,  m.  Cic.  Liv.  —  à  filtrer,  sac- 
cus,  i,  m.  Plin.  De  — ,  relatif 
aux  —,  saccai'ius,  a,  um,  adj. 
Quin(.  cf.  s.  navis  [•  navire 
chargé  de  s.  •].  Quint.).  (I.oc. 
prov.)  Tirer  d'un  sac  deux  mou- 
tures, voy.  MOUTURE.  Il  (T.  milit.) 
Sac  à  terre,  voy.  oadio.n.  ||  Petit 
sac  de  peau,  folliculus,  i,  m.  Cic. 
etc.  (cf.  (oll.  lupinas.  f»  en  peau 
de  loup  .]  Cornif.).  \\  Sac  d'ecus, 
saccas,  i,  m.  Ilor.  Fig.  Pren- 
dre qqn  la  main  dans  le  — 
[c.-à-d.  sur  le  faitl,  voy  fait. 
Arch.  —  de  procès  (dossier  con- 
tenant les  pièces),  voy  dossier. 
Un  homme  de  —  et  de  corde, 
(un  scélérat),  cruce  dignis^i- 
muf.  Plaat.  \\  (P.  ext.)  Sac  d.- 
fantassins  Voy.  havrebac.  Snc 
des  voyageurs  à  pied.  Voy.  i:i:- 
SACE.  Sac  de  nuit,  de  voyage. 
Voy.  vALiBE.  Sac  à  malices  (go- 
belet d'escamoteur).  Voy  gobe- 
let. ||  Vêtement  depénitence,  de 
deuil.  Saccus,  i,  m.  Eccl.  ||  (P 
ext.)  Cavité  entourée  d'une  pa 
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roi   membraneuse.  Voy.   poche, 
vÉsici'i-E.  —  laci'iiual,    voy.  la- 

CRIMAL. 

2.  sac,  8.  m.  Action  de  dév.a'ter 
et  de  piller  une  ville.  Oircptio 
urbig.  Cic.  Exciaio,  oni's,  f.  <'ic. 
Excidiam,  ii,  n.  Liv.  Tac.  Met- 
tra à  — ,  voy.  SACCAGER. 

saccada,  s.  F.  Secousse  donnée 
d'un  coup  sec.  Impetas,  ûs,  m. 
Cic.  (cf.  ono  impeta  [•  d'une 
secousse  •].  Cic.).  Par  — ,  siib- 
sullim.  Saet.  Faire  une  — ,  mo- 
vêri.  Cic. 

Baccader,  v.  tr.  Mouvoir  par 
saccades.  Agitàre,  tr.  Cic.  Qaa- 
tère,  tr.  Liv.  Mouvement^, 
voy.  SECOUSSE.  —  un  cheval  (lui 
donner  des  saccades  de  bride), 
subito  impeta  lova  rediicére.  A . 
Il  Une  respiration  saccadée,  an- 
helita3,ÙK,m.Cic.  La  voix  de- 
vient saccadée,  vox  scinditur. 
(Jumi.  Débitsaccadé,  vocisjen  us 
scissam.  Cic.  Débit  lent  et  — , 
resistens  ac  salcbrosa  oratio. 
Quint.  Parler  par  phrases  —  et 
tronquées,  infracta  et  ampatata 
loqai.  Cic.  Fig.  Etre  saccadé 
(en  pari,  du  style),  sabsultàre, 
intr.  Qaint.  Saccadé,  pras^rac- 
lus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
Thticydides  prœp-actior.  Cic). 

saccage,  s.  m.  Dévastation  et 
pillage  d'une  ville,  et. 

Baccagement,  s.  m.  Action  de 
saccager.  Voy.  dévastation. 

saccager,  v.  tr.  Dévaster  et 
piller  (une  ville).  Vastâre,  tr. 
Ca?s.  Cic.  etc.  (ex.:  ferro  igni- 
oue  omnia  vastâre.  Liv.).  De- 
populâri,  dép.  tr.  Cic.  Diripére, 
tr.  Cic.  Demeures  dégarnies  et 
temples  — ,  vaciue  domas  et 
inania  templa.  Tac.  ||(P.  anal.) 
Détruire,  bouleverser.  Voy.  ces 
mots. 

saccbarin,  ine,  adj.  Qui  a 
rapport  au  sucre.  (Traduire  par 
le  génit.  sacchari.)  Voy.  sucbe. 

saccharique,   adj.    De  sucre. 

Voy.    SACCHARIN. 

sacerdoce,  s.  m.  Ministère  de 
prêtre.  Sacerdotium,  ii,  n.  Cic. 
Manus  ou  officiam  sacerdota- 
le. A.  Manas  sacardotis.  A. 
Uevêtir,  investir  du  — ,  inau- 
'jaràre,  tr.  Cic.  Liv.  Voy.  con- 
sacrer. Celui  qui  est  revêtu 
d'un  — ,  sacerdotalis  vir.  Inscr. 
Il  (Fig.)  Fonction  qui  demande 
une  haute  vertu.  Sanctam  ou 
sacrum  manus.  A. 

sacerdotal,  aie,  adj.  Relatif 
au  ministère  du  prêtre.  Sacer- 
dotalis, e,  adj.  Plin.  (Traduire 
aussi  par  le  génit.  sacerdotis 
ou  sacerdotam.)  Dignité,  mi- 
nistère — ,  sacerdotiam,  ii,  n. 
Cic. 

eacbet,  s.  m.  Petit  sac.  Saccu- 
liis,  i,  m.  Apal.  I|  (Spéc.)  Petit 
sac  contenant  des  substances 
pharmaceutiques.  Saccas,  i,  m. 
Plin.  tiaccellus,  i,  m.  Cels.  \\ 
Coussinet  où  l'on  met  des  o- 
deurs.  Reticulam,  i,  n.  Cic.  (cf. 
ret.  plénum  rosse.  Cic). 


sacoche,  s.  f.  Double  sac  de 
cuir  des  courriers,  des  voya- 
ypurs.  Saccellas,  i,  m.  Cels. 
Petr.  1  (T.  milit.)  Pocho  de 
cuir  fi\ée  à  la  selle  du  cavalier. 
Lateraliu,  iam,  n.  pi.  Sca'vol. 
1  Sac  pour  mettre  l'argent.  Voy. 

BOURSE,   POCHE. 

sacraraentaire,  adj.  Relatif 
aux  sacrements.  Ad  sacrumen- 
ta  pertinens.  A.  (Traduire  aussi 
par  le  génit.  sao-amentomm.) 
Livre  — ,  et,  subst.  un  —  (re- 
cueil de  pièces  pour  les  sacro- 
ments),  liber  cœrinioniarum. 
Tac  (ann.  U,  11).  liber  sacro- 
rurn  ou  sacramentorum.   A. 

sacramental,  aie  (.irch.)  et 
sacramentel,  elle  (lat.  eccl. 
sacramentalis),  adj.  Relatif  i 
un  sacrement.  Ad  sacramen- 
tam  pertinens.  A.  Consacrer 
par  des  paroles  — ,  ettari,  dép. 
Il-,  Cic.  (ex.:  templam.  Cic. 
[\tt.  XIII,  J.2,3].  au  passif:  fa- 
nam,  id  est  locus  tetnplo  effa- 
ras. Liv.).  Traduire  aussi  par 
le  génit  sacramenti.  ||  (P.  ext.) 
Consacré  par  l'usage.  Sollem- 
nis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  soll.  verba. 
Cic\. 

sacramentalement  (arch.)  et 
sacramentellement,  adv. 
D'une  manière  sacramentelle. 
■^ollemniter,  adv.  Liv. 

sacre,  s.  m.  Action  de  sacrer 
un  souverain.  Imperii  auspicia. 
A.  Con^ecratio,  onis,  f.  Da- 
cange.  Voy.  aussi  onction.  La 
ci-rémonia  du  — ,  dcdicationis 
dies.  Dacange.  regia  sacra. 
Ducange.  ||  Action  de  sacrer  un 
évêque.  Voy.  consécration,  or- 
dination. 

sacré,  ée,  adj.  Qui  a  un  carac- 
tère inviolable,  comme  étant 
voué  au  service  divin.  Sacer, 
cra,  crum,  adj.  Cic.  (ex.:  sa- 
cra» sedes.  Cic.  sacra  sedi§,cia. 
Cic.  sac.  lucus.  Cart.  s.  mons. 
Liv.  s.  via.  Cic.  sac.  /us.  Quint, 
sac.  littcrse.  Eccl.)  ;  sanctus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  locus 
sanctas.  Cic.  sanctissimi  mili- 
tes ["  ombres  s.  des  soldats  -]. 
Cic);  sacTosanctus,  a,  um, 
adj.  Liv.  (ex.:  ut  sacrosancti 
habeantur  qaibus  ipsi  dii  nc- 
que  sacri  neque  sancti  sunt. 
Liv.).  (En  pari,  des  ch.),  reli- 
giosus,  a,  um,  adj.  Liv.  (ex.: 
quidqaid  religiosissimum  in 
templis  erat.  Liv.  rel.  volami- 
na  ["  livres  qui  traitent  des 
rites  s.»].  Plin.^.  Lieu — ,  sa- 
crum,  i,  n.  Cic.  Enceinte  — , 
fanum,,  i,  n.  Cic.  Voy.  sanc- 
tuaire. Objet  — ,  sacrum,,  i,  n. 
Cic.  Les  mystères  — ,  sacra, 
oram,  a.  pi.  Cic.  (cf.  cserimoniâ 
summâ  sacra  conficëre.  Cic). 
Festin  — ,  daps  (inusité),  dapis, 
f.  Virg.  Une  fête  — ,  un  jour  — , 
dies  sotlemnis  ou  (estas.  Cic 
dies  festas  ac  soUemnis.  Cic 
Guerre — ,  voy.  religion.  Droit 
— ,  fa?,  n.  indécl.  Cic  Fonct- 
ion, service  — ,  religio,  onis,  f. 


Cic.  Caractère  — ,  religio.  oni>, 
f.  Cic.  (cf.  sin^uliicrum  fummà 
atqae  antii/uissimà  religinne 
prieditum.  Cic.  tanta  est  religio 
sepulcroram,.  Liv.  magnam  lia- 
bere  ou  possidere  religionem. 
Cic.  magna  religione  esse.  Cic). 
sanctitas,  atis,  t.  Cic.  etc.  (ex.: 
sanct.  regum.  Cœa.).  Donner 
un  caracti-re  —  à,  sacrâre,  tr. 
Ci'',  ^'oy.  consacrer.   Subst.  Le 

—  (ce  qui  est  sacré),  «ucr«, 
orum,  n.  pi.  Sali.  (ex.  :  sacra 
profanis  secernëve .  Hor.). 
sanctam,  i,  n.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Auguste,  vénérable.  Sacer,  i-ra, 
crum,  adj.  Cic.  Sanctas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  sancinm 
i'fll:iam.  Cic.  aliquid  sanctnm 
ou  sanctissimum  habêre.  Cic 
sancta  est  vitss  condicio  [•  la 
vie  a  un  but  s.  •].  Cic.  apud 
eam  nihil  societatis  pdes  sanc- 
ti habet.  I.iv.\.  Sacrosanctus, 
a,  um,  adj.  Plin.  j.  (cf.  ejus 
mihi  memoria  sacrosancta  •;s(. 
Plin.  /.).  Sacr-atus,  a,  um,  p. 
adj.  Sen.  (cf.  bene^ciorum  sa- 
cratissimam  jus.  Sen.^.  Rien 
n'est  plus  —  pour  moi  que  de..., 
je  n'ai  rien  de  plus —  que..., 
nihil  miki  est  antiquius  (avec 
TAbl.).  Cic.  nihil  habeo  anti- 
quius. Cic.  Caractère  —  d'une 
loi,  cOTisecratio  legis.  Cic.  d'une 
dépu  tation,  arrimonia  legatio- 
nis.  Cic.  Avoir  pour  qqch.,  pour 
qqn  un  respect  — ,  aliquid 
summâ  Ccerimonià  ou  aliquem 
sanctissimê  colère.  Nep.  Cic. 
[I  (P.  ext.)  Considéré  comme 
inviolable.  Sacrosanctus,  a, 
um,  adj.  Cic  Sanctus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Voy.  in\'iolable. 
Fig.  Chose  sacrée  (à  laquelle 
personne  ne  touche),  res  sacra 
ou  sacrosancta.  Cic  Liv.  || 
(Spéc.1  Os  —  ou  sacrum,  sa- 
ci'am  os.  Csel.-Aar.  spina,  se, 
f.  Saet.  fr.  P.  ext.  Le  mal  — , 
sacra  passio.  Cœl.-.Aur.  sacer 
ignis.  Virg.  Voy.  épilepsie. 

sacrement  (lat.  eccl.  sacra- 
iiientum),  s.  m.  Chacun  des 
actes  institués  par  Jésus-Christ 
pour  la  sanctification  des  âmes. 
Sacramentam,  î,  n.  Eccl.  \\ 
(Spéc.)  Sacrement  de  la  con- 
fession et  de  la  communion. 
Voy.  ces  mots.    Fréquenter    les 

—  (se  confesser  et  communier 
fréquemment),  voy.  ces  mots.  || 
l_.\u  plur.  )  Extrême -onction. 
Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.)  Le  saint 

,   voy.    EUCHARISTIE. 

sacrer  (lat.  sacrâre),  v.  tr.  et 
intr.  Il  V.  tr.  Révêtir  d'un  ca- 
ractère inviolable  en  le  vouant 
au  service  de  Dieu.  (En  parlant 
d'un  prêtre):  Inaugurâre,  tr. 
Cic.  (cf.  aliquem  (laminem.  Cic 
regem  sacrificum.  Liv.).  Ad- 
mittëre  et  recipëre  in  sacra.  A. 

Voy.      OONS.iCRER,      ORDONNER.      || 

(En  parlant  d'un  roi.)  Ungëre, 
tr.  Salp.-Sev.  (cf.  unctus  est 
in  regem  [«il  lut  sacré  roi»]. 
Sulp.-Sev.).  Voy.  oindre.  ^  (Fa- 
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mil.l   r.   intr.   Jurer.   Vojr.   ce 

mot. 
sacrificatear,  trice  tjat.  eccl. 
ïoCPijScafor,  (rir.  î'ert.),  s. 
m.  ei  f.  Pretrf,  prêtresse  qui 
offre  les  sacrifices.  Immolutor, 
oris,  m.  Cic.  Sacrificalas  la- 
te$.  Liv.  ou  simpl.  iocripcalas, 
I,  m.  lÂv.  Sacricola,  ar,  m.  Tac. 
Le  grand  —  (i  Rome»,  sacro- 
ram  rex.  Liv.  sacripculas  rvx. 
Liv.  sacrificiolas  rex.  Varr. 
Le?  — ,  tacrificantes,  iam,  m. 
pi.  Liv.  Il  Sacrificatrice,  sacrir 
cola,  a»,  f.  Tac. 
sacrificatiire,  s.  f.  Fonction  de 
sacrificateur,  dacrificale  ou  sa- 
crificali  manus.  A. 
Bacrl&ce,  s.  m.  Offrande  faite 
sur  l'autel  de  la  divinité.  Sa- 
criËcium,  ii,  n.  Cic.  etc.  {es..: 
illad  ladoram  epalare  saci'ifi- 
ciam.  Cic.  ad  sollemne  et  sta- 
tutam  tacrifi'Hum  civra  vehi. 
Cic.  sacri^iam  facëre.  Cic. 
sacri^iam  violi'ire.  Cic.  sacri- 
pcium  iastrale  parâre.  Liv.  sa- 
cri[icio  rite  perpetrato.  Liv.  au 
plur.  sacri^iis  stadêre.  Cses. 
tacri^iis  soUemnibus  factis. 
Cic.  sacrifia  anniversaria. 
Cic.  ea  omnia  sacrificia  lœta 
(aérant.  Liv.);  saCTum,  i,  n. 
Cic.  -Hc.  (es.:  sollemne  sacram 
conÇicére.  Flor.  au  plur.  qai 
lacris  anniversariis  apxui  eos 
coleretar.  Cic.  [Leg.  Iv,  39  ;  cf. 
Att.  I,  18]);  Tes  divina.  Cic. 
etc.  (ei.:  rem  divinam  facére. 
Plant.  Cic.  ou  conpcëre.  Nep. 
au  plur.  res  dixnnx.  Cic.  Liv.). 

sanglant,   voy.   immolation. 

humain,  hostia  ou  victima 

hamana.  Cic.  Faire  des  —  hu- 
main-, pro  victimis  homines 
immolàre.  Cic.  ou  simpl.  ho- 
mines immolâre.  Cic.  mactâre 
Kamanat  victimas.  Liv.  Offrir 
à  une  divinité  un  —  humain, 
deo  sanguine  hamano  litare. 
Liv.  —  expiatoire,  piaculam, 
i,  n.  Cic.  Liv.  Purifier  par  un 
—,  lustràre,  tr.  Cic.  (cf.  l.  po- 
pulam,  exercitam,  cûloniam. 
Cic.).  Apaiser,  honorer  par  des 
— ,  piâre,  tr.  Cic.  Virg.  //or. 
Faire  un  —  funèbre,  parentâ- 
re,  intr.  Cic.  (cf.  parentemas 
Cethego.  Cic.  impers,  sefiul- 
cram  ubi  parentetar.  Cic.). 
Faire  un  —  aux  dieux  mânes, 
mânes  expiàre.  Cic.  Offrir  un 
—  agréable,  litûre,  intr.  Cic. 
(cf.  non  (acUe  litabant.  Suât. 
impers,  proximâ  tiostià  litalar 
tsepe  palcherrimê.  Cic).  1  (Au 
fig.)   Perte  volontaire   de  ce   à 

2uoi  l'on  tient,  en  vue  de  qqn, 
e  qach.  Jactura,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ox.  :  si  in  mari  jactara 
(aciendasit,  eqaine  pretiosi  po- 
tia»  joctaram  (aciat,  an  ser- 
vait vilis?  Cic.  au  plur.:  ma- 
gnis  jactaris  sibi  quorundam 
animos  conciliAre.Cic.);dan2- 
Duna.  1,  n.  Cic.  etc.  (voy.  pefi- 
te);  iDcoznmodum,  i.u.Cic. 
etc.  (ex.:   sumrnx   malignitatis 


s.\c 

est  non  vocàre  benepciam,  ni- 
si  quod  dantem  aliquû  incom- 
nxodo  ajecit  [»quece  qui  coûte 
qq.  sacrifice  au  biiMifaiteur-]. 
Cic);  merces,  cedis,  t".  Cic. 
etc.  (dans  des  express,  c.  ma- 
gna mercede,  non  sine  magnà 
mevcede.  Cic.  Sen.  cf.  magnâ 
res  tuas  mercede  colai.  Sen. 
[tranq.  11,2].  istuc  nilùl dolire 
non  sine  magnà  mercede  con- 
tingit  immanitatis  in  animo, 
stuporis  in  corpore.  Cic.  [Tusc. 
m,  12]).  Décius  fit  à  la  répu- 
blique le  —  de  sa  vie,  Decias 
rei  publies  idctimam  se  prx- 
buit.  Cic.  (Fin.  II,  61). 
sacrifier,  v.  tr.  Faire  sur  l'au- 
tel de  la  divinité  l'offrande  de 
qqch.  de  précieux.  Sacriûcà- 
re,  intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (e.\.:  s. 
sumnio  Joiri.  Plaat.  sacri(icàre 
Orco  hostiis.  Plaat.  absol. 
Plaat.  Cic.  [S.  D.  II,  57].  Liv. 
[XLIV,  li,  1].  s.  /lostiis  [ablat.]. 
Liv.  impers,  a  matronis  sacri- 
ficatum  est.  Liv.  trans.  s.  saem. 
Ov.  pecora  Apollini.  Liv.  on 
dit  aussi  sacra  (acéré  aliquâ 
re.  Liv.);  facère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  [abs.  avec  l'Abl.  de  la  vic- 
time] (■  sacri^-iam.  Liv.  Jast. 
sacra.  Cic.  Liv.  rem  divinam. 
Suet.  (acëre  parce  [«sacrifier 
un  porc»].  Cato.  impers,  cum 
(leret  pro  populo.  Cic.  [Att.  I, 
12]);  operari,  dép.  intr.  Virg. 
Liv.  (ex.  :  aliquâ  re.  Liv.).  — 
un  animal,  victimam  ou  h,o- 
stiam  sacri(icare,  immolàre, 
mactâre   ou   csedëre.  Cic.  Liv. 

—  des  hommes,  voy.  sacrifice. 

—  des  herbes  sacrées,  verbenas 
adolëre.  Varr.  Liv.  ^  (Absol.) 
Sacrifier  à,  c.-à-d.  faire  acte  de 
soumission  absolue  (à  qan,  à 
qqch.).    Morem  gerére       '' 


Morem  gerére  alicai 
Cic.  ïnservire  alicui  ou  alicai 
rei.  Cic.  Par  exi.  — aux  grâces, 
voy.  GRACE.  Il  Sacrifier  qqn, 
qqch.  à  qqn,  à  qqch.  Dare,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Jure  alicui  ou 
alicui  rei  aliquid.  Cic);  donâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  inimici- 
tia»  patrise.  Cic.)  :  condonàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  inimicilius 
rei  publicx.  Cic.  libidini  ma- 
liebri  condonatas  [-sacrifié  a 
un  caprice  de  femme -J,  Cic. 
[Cael.  32,  78])  ;  concedere,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  c.  dolorem  lei 
publicx.  Cic);  dimittôre,  tr. 
Cœs.  (ex.:  iracundiam  suam 
patriœ.Css.);  permittére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  inimicitias  pa- 
tribus  conscriptis.  Cic  inimi- 
citias cum  aliijuo  susceptas 
rei  publicx  permittére.  Cic). 
Se  —,  se  devovëre.  Cic.  vitam 
(pro  patrià)  pro(andëre.  Cic. 
vitam  [patrix)  impendére.  Lac. 
Se —  aux  intérêts  d'autrui,  a- 
liorum  commcdis  se  impendé- 
re. Sen.  '  ses  soldats  sans  né- 
ccR-ité,  milites  temeri  cladi 
offerre.  Liv.  milites  stragi  ob- 
jicére.  Liv. 
1.  sacrilège,   s.    m.    Violation 
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d'une  chose  sacrée.  SaerH»m 
gian\,  ii,  n.  Liv.  \o(.  sacril.  (a- 
cëre,  admittére.  Cluint.)..\'e(as, 
indéel.  Cic.  (cf.  netas  a/i(/iiicj 
putùre  ou  habire.  Cic).  Scelas 
divinam.  Liv.  Violatio  religio- 
num.Sen.  C'est  un  —  de  modi- 
fier cette  loi,  haie  leginon  obro- 
gàri  (as  est.  Cic.  Expier  un  — 
par  le  supplice  de  qqn,  aticujus 
sapplicio  expiare  sollemnet 
rcUgiones.  Cic.  (Mil.  73).  Voy. 
PR0FA.NATION.  Relatif  à  un  — , 
sacrilegus,  a,  un»,  adj.  Cic 
-.  sacrilège,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  viole  qqch.  de  sacré. 
Sacrilegas,  i,  m.  Cic.  Nep.  Une 
— ,  sacrilega  mulier  ou  sacri- 
lega,  as,  f.  A.  ||  Adjectivt.  So- 
crilegus,  a,  am,  adj.  Cic.  Pro- 
(anus,  a,  am,  adj.  Plin.  Lever 
une  main  —  contre  sa  patrie, 
scelerata  arma  contra  patriam 
capëre.  Cic. 

sacrilègement,  adv.  D'une 
manière  sacrilège.  Impie,  adv. 
CiC.  etc. 

sacripant,  s.  m.  (Arch.)  Faux 
brave.  Voy.  fanfaron.  *[  Indi- 
vidu capable  do  faire  un  mau- 
vais   coup.    Voy.  COQUIN, 

sacristain,  s.  m.  Celui  qui  est 
préposé  à  la  sacristie,  ^dituas, 
i,  m.  Gell.  Sacrarias,  ii,  m. 
Inscr.Sacrista,  se,  m.  Dacange. 
—  de  la  chapelle  privée  (du 
prince),  o  saerario.  Jnscr.  La 
femme  du  — ,  sacraria,  se,  t. 
Inscr. 

sacristie,  s.  f.  I\irtio  annexe 
d'une  église  où  sout  déposés  les 
vases  sacrés,  etc.  Sacrariam, 
ii,  n.  Serv.  Sacristia,  ae,  f. 
Dacange. 

sacristine,  a.  f.  Religieuse 
cliargée  du  soin  de  la  sacristie. 
Sacraria,  œ,  f.  Inscr. 
sacro-saint,  eiinte,  adj.  Saint 
et  sacré.  Sacrosanctus,  a,  am, 
adj.  Cjc.  Sanctissimas,  a,  om, 
adj.  Cic. 

sacrum.  Voy.  sacré. 
safran,  s.  m.  Plante  bulbeuse 
employée  comme  matière  colo- 
rante. Crocus,  i,  m.  Virg.  Plin. 
Do  — ,  croceus,  a,  am,  adj. 
Plin.  (cf.  c.  color.  Plin.  c.  tin- 
ctas  ["SUC,  jus  do  s.-].  Plin.). 
crocinas,  a,  am,  adj.  Plin. 
Cels.  Couleur  de  — ,  crocum, 
i,  n.  Virg.  De  couleur  de  — , 
crocei  coloris  ou  croceo  colore. 
Plin.  Jaune  comme  du  —,  cj-o- 
ceus,  a,  um,  adj.  Virg.  Plin, 
luteus,  a,  um,  adj.  Virg.  Plin. 
Robe  couleur  de  — ,  crocota, 
œ,  f.  Cic.  Petite  lobe  couleur 
de  — ,  crocotala,  se,  f.  Plaat. 
Vin,  essence  de  — ,  crocum,  i, 
n.  Sali.  (r.  Cels.  Plin.  Résidu, 
marc,  onguent  de  — .  croco- 
magma,  atis,  n.  Plin.  Veg.  IspJ. 
Il  (P.  ext.)  Safran  bâtard.  Voy. 
coi,f:lllQt;E. 

safraner,  v.  tr.  Teindre,  ap- 
prêter avec  du  safran.  Croco 
tinijëre  ou  condlre.  A.  Safrane, 
crJceuj,  a,  am,  adj.  Plin. 
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oafre  Clat.  sapphirum,  saphir), 
s.  m.  Oxyde  de  cobalt  pour 
fabriquer  le  verre  bleu.  Lomen- 
tam,  i,  n.  Plin. 
sagace,  adj.  Qui  a  de  la  saga- 
cité. Sa(]axy  adj.  Cic.  Sabtilia, 
e,  adj.  CiC. 'Près — ,  peracatus, 
a,  tim,  adj.  Cic. 
Bagacité,  s.  f.  Instinct  subtil 
pour  découvrir  le«  choses.  6'a- 
gucitas,  atiSy  (.  Cic.  SoUertia 
ingenii.  Sali,  mentis.  Plin.  ou 
gimpl.  sotleriia,  œ,  f.  C'a;».  Cic. 
—  ingénieuse,  arijutam  aca- 
men.  Cic.  Avec  — ,  sagaciter, 
adv.  Cic.  subtiliter  (jxulicàre.. 
Cic.  La  —  du  chien,  sagacitas, 
atis,  f.  Cic.  Voy.  flair. 
sage  (bas  lat.  sapius),  adj.  Qui 
a  la  connaissauco  juste  desciio- 
ses.  Sapiens,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  sapientissimam  esse  di- 
cunt  eam,  eut  qaod  opas  sit, 
ipsi  veniat  in  mentem...  Cic. 
neqae  turpis  mors  forti  viro 
potesl  accidëi-e  nec  misera  sa- 
pienti.  Cic.  qais  sapientior  ad 
conjectaram  rerum  fatara- 
ram?  Cic.  subst.  sapiens,  entis, 
m.  Plaat.  Cic.  id  cognasse  sa- 
pientis  est.  Cic.  eos  vero  sep- 
tem,  quoi  Grœci  sapientes  no- 
minaverant.  Cic.).^  Qui  a  une 
conduite  réglée.  Sapiens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  homines  sa- 
pientes. Cic.  subst.  ei'go  hic, 
quisqais  est,  qui  moderatione 
et  constantià  qaietas  animo 
est  sibiqae  ipse  placatas,  at 
nec  tabescat  molestiis  necfran- 
gatar  timoré  nec  sitienter  qaid 
expetens  ardeat  desiderio  nec 
alacritate  (atili  gestiens  deli- 
quescat,  is  est  sapiens,  qaem 
qii3sriw,us . . .  Cic.  [Tusc.  IV,  17, 
37].  par  anal. [en  parl.dechos.]: 
».  verba.  Ter.  sapiens  juris 
temperatio.  Cic.  vita.  Nep. 
factam  sapiens.  Val.-Max.). 
eage-femme,  s.  f.  Femme  dont 
la  profession  est  de  faire  des 
accouchements.  Obstetrix,  tri- 
ais, t.  Plaat.  Hor.  Plin.  Office 
de  — ,  obstetricia,  oram,  n. 
pi.  Plin. 

sagement,  adv.  D'une  manière 
sage.  Sapienter,  adv.  Cic.  Pru- 
denter,  adv.  Cic.  Providenter, 
adv.  Cic.  Consilio.  Cic.  Rectë, 
adv.  Cic.  Sanë,  adv.  Cic.  Très 
— ,  persapienter.  Cic.  (Mil.  11). 
Il  agit  très  — en  ...,  hoc  ejas 
fait  prudentissimum  consiliam, 
at...  Nep. 

sagesse,  s.f.  Connaissance  jus- 
te des  choses.  Sapientia,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  omnem  spem 
salatis  ad  clementiam  victoris 
et  sapieniiam  contalisse.  Cic. 
sapientiœ  vocem  aadire  videor. 
Cic.  princepsque  omnium  vir- 
tutam  est  sapientia  qaam  Gra?- 
ci  aoçiat  vocant.  Cic.)  ;  pru- 
dentia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
prudeniia  [gr.  çp^v^aiç]  cerni- 
tar  in  délecta  bonoram  et  ma- 
iorum.  Cic.  prudentia  constat 
ex  scientià  rerum  bonaram  et 
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mahu-um  et  nec  bonaram  nec 
malarum.  Cic).  T  Qualité  de 
celui  qui  mène  une  conduite 
réglée.  Sapientia,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sapientia  hominis 
rustos  et  procaratrix.  Cic.  ut 
qiiisqae  m^iximë  virtute  et  sa- 
/ticnrin  sic  manitus  est.  Cic); 
consilium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  simul  consiliam  cum.  re 
I ..  en  même  temps  que  t.i  for- 
luue-]  amisisli?  Ter.  homines 
in  qaibus  aliquid  consilii  est. 
Cœs.  magnitudine  consilii,  quo 
taniam  non  omnes  saperabat. 
Nep.  fateor  me  ad  hoc  bcllum 
majore  studio  qaam  consilio 
profectum.  Liv.).  Avec  — ,  sa- 
pienter, adv.  Cic.  etc.  (voy. 
sagement). 

sagetteetsaette  (lat.  sagitta), 
s.  m.  et  f.  (Arch.)  Flèche.  Voy. 
ce  mot.  'i  S.f.  Sagittaire  (plan- 
te aquatique).  Voy.  ce  mot. 

sagittaire,  s.  m.  et  f.  ||  (.\rch.) 
5.  m.  Archer.  Voy.  ce  mot.  || 
Spéc.  Le  —  (constellation),  sa- 
giltarias,  ii,  m.  Cic.  poet.  sa- 
gitta, œ,  f.  Cic.  poet.  arcite- 
nens,  entis,  m.  Cic.  poet.  sa- 
gittipotens,  entis,  m.  Cic. poet. 
f  S.  /.  Plante  aquatique.  -Sa- 
gitta,  as,  f.  Plin. 

sagitté,  ée  (baf-lat.  sagittatas), 
adj.  Qui  a  la  forme  d'un  for 
de  flèche.  Sagittee  speciem,  ex- 
hibons.  A.  Acaleatas,  a,  um, 
adj.  Plin. 

saie  (lat.  saga,  plur.  du  neutre 
sagam),  s.  f.  Manteau  d'étofFe 
grossière.  Sagum,i,  n.  Cic.  Voy. 
SAYON.  Il  Spéc.  Manteau  militai- 
re des  Romains.  Sagum,  i,  n. 
Cic.  Sagulam,  i,  n.  Cic.  Vêtu 
de  la  — ,  sagulatus,  a,  um,  adj. 
Saet. 

saignant,  ante,  adj.  D'où  le 
sang  découle.  Crudus,  a.  um, 
adj.  Liv.  (cf.  crada  vaincra. 
Ov.).  Fig.  Didon  dont  la  blessure 
est  encore  — ,  recens  a  vaincre 
Dido.    Virg.    Une  plaie  — ,  rè- 

CENT, 

saignée,  s.  f.  Opération  qui 
consiste  à  tirer  du  sang  à  qqn, 
en  lui  ouvrant  une  veine.  San- 
guinis  missio  ou  detractio.Cels . 
Pratiquer  une  — ,  venam  incC- 
dëre.  Cic.  sanguinem.  mittëre. 
Cels.  (cf.  in  hoc  sangaia  mis- 
sus  ['  une  s.  •]  adjuvat.  Cels. 
sangaînem  m,itti  vires  non  pa- 
tiuntar.  Cels.  sanguinem  inci- 
sa venu  mitti  novum  non  est 
["  la  s.  par  l'ouverture  d'une 
veine  n'est  pas  une  opération 
nouvelle-].  Cels.).  |]  (Par  ext.) 
Partie  interne  de  la  jointure 
du  bras  avec  l'avant^bras,  où 
se  fait  le  plus  souvent  la  sai- 
gnée. Bracchii  flexas.  Q.  1  (Au 
iig.)  Rigole  pour  prendre  de 
l'eau  ou  la  faire  écouler.  Fossa, 
œ,  f.  Varr.  Plin.  (cf.  humidio- 
ren\  agram  fossis  concîdêre. 
Plin.).  Emissariam,  ii,  n.  Cic. 
Plin. 
saignement,  s.  m.  Ecoulement 
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de  sang  (par  blessure,  etc.). 
Profluviam  sangainis.  Plin. 
Profusio  sangainis.  Cels.  Spéc. 
Un  —  de  nez,  pro[lavium  san- 
gainis e  naribas.  Plin.  ou  per 
nares.  Col.  sangainis  e  naribas 
(hi.vio.  Plin.  Il  a  un  — de  nez, 
sanguis  e  naribus  fluit  ou  prO' 
rampit.  Arrêter  le  —  de  nez, 
sistëre  sanguinem  nariam, 
l'Un. 

saigner  (lat.  pop.  sanginare,p. 
sangainare  [•  dégoutter  de 
sang,  saigner-].  Qaint.  TeH.'), 
V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr.  Avoir 
un  écoulement  de  sang.  San- 
guinem. fandëre.  Cels.  —  (en 
pari,  d'une  plaie),  cruentari, 
pass.  Cic.  Cels.  Laisser  —  une 
plaie,  sanguinem  e  vulnere 
(iaëre  pati.  Cels.  Il  —  du  nez, 
sanguis  e  naribas  ei  (lait  ou 
profiait.  Cels.  sanguinem  e  nor 
ribas  fundit.  Cels.  —  du  nez 
(fig.),  voy.  [manquer  de]  coora- 
ge'.  ||  (Fig.)  Faire  —  la  blessure 
de  I  Etat,  obdactam  rei  publia 
cse  cicatricem  refricàre.  Cic. 
Le  cœur  me  — ,  veliementer  ou 
gravissimë  doleo.  Cic.  œgerri- 
mê  (ero.  Cic  Cela  m'a  fait  — 
le  cœur,  dolorem  e.x  eâ  re  ce- 
pi  incredibilem.  Cic.  Comme 
cela  m'a  fait  —  le  cœurl  quan- 
tum animo  vulnus  accepi  !  Cic. 
1  Tirer  du  sang  à  qqn  en  lui 
ouvrant  une  veine.  Venam  in- 
cldëre  alicai.  Cic.  Sanguinem 
incisa  vcnâ  mittëre.  Cels.  ou 
simpl.  sanguinem  mittëre.  Cels. 
Sanguinem  alicai  detrahére. 
Cels.  —  qqn  à  la  tête,  au  bras, 
sanguinem  mittëre  alicui  a 
capite,  ex  bracchio.  Cels.  Par 
anal.  —  (un  animal),  voy.  É- 
CORGER.  Il  (Par  ext.)  Pratiquer 
des  rigoles  pour  prendre  de 
l'eàu  ou  la  faire  écouler.  Emit- 
tëre  aquam  (e  iacu).  Liv.  —  un 
lac,  une  inondation,  emittëre 
aquam,  lacam.  Liv.  (V,  15,  1  ; 
cf.  IV,  11,  I).  Saet.  (Caes.  hh  ; 
Claud.  20,  21).  edacëre  aqtiam 
in  fossas.  Plin.  —  des  prés 
trop  humides,  pratorum  abun- 
dantiam  uliginis  siccàre  fos- 
sis. Varr.  Fig.  —  iqi,  c.-àrd. 
lui  faire  payer  une  forte  som- 
me, aliquem  percutëre.  Cic. 
aliqaem  emangëre  aaro,  ar- 
gento.  Plaat.  Ter.  ou  absol. 
aliquem  emangëre.  Ter.  ali- 
qaem ferire.  Plaat.  —  qqn, 
c.-d-d.  le  plagier,  voy.  ce  mot. 
saigneur,  s.  m.  Celui  qui  sai- 
gne (qui  tire  du  sang).  Qai 
sanguineni  mittit  ou  detrahit. 
A.  Il  Spéc.  Un —  de  porcs.  Voy. 

ÉGORGEUR. 

saigneux,   euse,    adj.   Taché 

de  sang.  Voy.  sanglant. 
saillant,  ante,  adj.  (Arch.) 
Qui  s'élance.  Voy.  élancer  ^ 
(Par  ext.)  Qui  s'avance  au  de- 
hors. Eminens,  p.  adj.  Cic. 
etc. (ex.:  eminentes  trabes.Cses. 
cminentia  pr'omantoria.  Cœs. 
eminens    nihil  [in  globo].  Cic. 
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JJ.IM.     ■>.ii.      '-irt. 
octili.    Cic.    I'>V>)'- 
promineBS,  p.  adj.  l'ifr.  Win. 
Vue.  (ex.:  promincnteri    ooaJi. 
P/in.V    Etre   — ,    faire    saillie, 
voy.  s-uixiE   Subst.    Le  — ,   <m- 
gaîas    mari.  Lii:   \\     F>s)  'J'" 
ressort  sur  le  rvsto.  EwineDS, 
p.  adj.    W-il.   Quint.   ^e\.:    rfs. 
Vfll.)  :  prxstans.  p.  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  uisTLvouB,   REn.iBgu.*- 
■le);    i'nsignis,  e,  adj.   Cic. 
etc.  \^\.:  insijne  litium.  Cio.V 
saiUi«,  s.  f.    (Arch.)  .\ciion  de 
s'élancer.  Impatus,  ûs,  m.  Cic. 
g  (Par  ext.)   Acte    du  mâle  qui 
couvre  la  femelle.   Admisiara, 
te,   t.  Col.    Admissio,   onis,  f. 
Varr.  |l  (Fig.)  Mouvement  sou- 
dain,   imprévu,   lie    l'àrae,    de 
la  pensée.   Impetus,   lis,   m. 
Cic.  etc.  (ex.  :    repentino  quo- 
dam,  qaati  vento,  impeta  ani- 
mi  incitati.  Cic.  omni   animi 
impet'i.   Cic).  !1   Trait   d'esprit 
soudain,  imprévu.   Breviter  ac 
commode   dictam.   Cic.  1  Et.u 
de    ce    qui    dépasse     (l'aligU'- 
ment).    ProminentiA,  se,   f. 
Vitr.   {ex.  :   pr.    samma.    \'itr. 
[VI,  11  j);    eminentia,  m.   f- 
Ci:.    ;au   63.,    en    pari,    de    la 
peinture.  Cic.  [.•Vc.  II,  T,  2].  au 
plur.  Plin.  [.VX.KVII,  101;  pro- 
cursus,  ÛS,  m.  Plin.  (ex.:  pr. 
angulosai.  Plin.  [V,  101  ;  pro- 
Jectura.  ae,   (■    Vitr.  (ex.:  p. 
corowiram.    ^'itr.    [III,  2;  3]): 
excursus,  ÛS,  m.  Plin.  (ex.  : 
promuntorium   vasto  excariu. 
Plin.).  Fij.   Quod   eminet.  Cic. 
au  plur.  eminentia,  n.  pi.  Cic. 
Eir.:  en  — ,  faire  —,  eminére, 
intr.    Cic.  etc.  'ex.  ;    ex  terra. 
Cic.  Cx$.  in  mare  jagam  emi- 
net. Cxt.   au  6g.    [t.  de  pénit.] 
opp.  »  redactam  eue.  Cic.  [de 
Or    lir,  561.  Plin.  [XXXV,  1311. 
Qaint.   [VIII,  5,    2tJ:  cf.   II,  1., 
51;   XI,  3,  i6]):    prominére. 
intr.  Liv.  Ov.  Plin.  'ex.  :    pri- 
minet  penita»    in    altam.  Liv. 
[X.XXVII,  23,  1].    collis  promi- 
nens.  Liv.  dente»   gai  promi- 
nent.  Plin.  prominens  a  cete- 
ra  acie  caneiu.  Liv.);    axce- 
dcre,  intr.  Cic.  etc.  'voy.  [s']  a- 
vasceb);    projici  ou   projec- 
tum  esse.  Cic.  Jet.  (ex.:  qaod 
tectarn  proJiceretar.  Cic.  [top. 
i,  i'.'.   cl.   Dig.    [VIII,  :!,  2],; 
prosilire,  intr.   Plin.  j.  (ex.  : 

?iaod  ftrosilit  vilUe  [-ce  qui 
ait  saillie  dans  la  villa  •].  Pltn 
J.  ['-p.  V,  6,  19])  ;  procédera, 
ialr.  C-ils.  Plin.  (ex.:  cubiras 
rotundiu  in  extremo  [-a  sun 
extrémité-]  parte  altéra  pau- 
lulum  procedit.  Celt.  [VUl,  1]). 
eaillir  lat.  laltre),  T.  intr.  et 
tr.  il  V.  intr.  (.-Vroh.)  S'élancer. 
Voy.  éLAMCEB,  JAIUJR.  1  Dépas- 
*er  fl'alignement).  Prominrre, 
intr.  Liv.  Eminire.  intr.  Liv. 
PrO':ii,rrëre,  intr.  Virg.  fart. 
Exciirrire,  intr.  Liv.  Exttnre, 
intr  ■.'.»/.  Prodire,  intr.  Virg. 
l'Un.     Procedêre,    intr.    Plin. 
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.Meta.  Excedêr<f,  iutr.  Cic.  Cels. 
Projici,  pa-ss.  Cic.  ^  1".  tr.  Cou- 
vrir  une    femelle.     ,Saiice,   tr. 
\'ar-r.    Sapervenire,    intr.  Col. 
Plin.    Faire   —,   admittére,  tr. 
V.irr.  Col. 
1.  sain.  Voy.  saindoux. 
S.  sain,  e,  adj.   Dont  l'organis- 
me e^t  en  bon  état.  S&nus.a, 
um.  adj.  Cic.  etc.  (^cx.  :  corpo- 
ra  sana   et    integri  sanguinis. 
Wuint.  sanam  pecas.  l'arr.  i/ui 
integri  $ant  et  sani.  Cic).  Sain 
ot   sauf,    incolumis,   e,  adj. 
Cic.    lei.:    exercilam   domain 
reduxit  incolamem.  Sep.  seque 
ac  saos  omnea  extra.vit   inco- 
lames.  .Vep.);  saivus,  a,  um. 
idj.  Ter.  Cic  etc.  (ex.:  salium 
te-  advenisse   gaudiO.  Ter.    ci- 
libas  salvis  atque  incolamibas . 
dra.).  Il  (Par  anal.)   Integer. 
gra,  gruza,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
corpora.  Liv.    intégra  sine  vi- 
tio  prana.  Col.).  \\  (Fig.)  Dont 
les  facultés  intellectuelles,  mo- 
rales sont  en  bon  état.  Sanus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  [en 
pari,  de  père.]    quid  mihi  qase- 
rtiHi?    saniis    sim,     an    insa- 
niani  ?  Ter.  eoa  sanoa  intdligi 
nuceaae  est,  quorum  mena  mu- 
ta    quasi     morbo    perturbais 
nullo    ait:    qui   contra   affecti 
faut,    hoa     inaanos     appelluri 
n'r»sseeat.Cic.  [Tu-c.III,5, 11]. 
•.■'jo  illam  maie  sanam  semper 
pulavi.Cic.nikilhunc  se  absente 
l'actarum  pro  sano  [•■  qu'il  iia 
f.>rait    rien     en     homme    sain 
d'esprit  »]  arbitratus.   Csia.    en 
pari,  de   ch.   aana    mena.    Cic. 
vix  eam  sanse   mentis  exiati- 
mem.   Cic.     vix  aanae   mentis 
esiia.  Liv.  par  eit.,  en  pari,  du 
style:  Rhodii  saniores  et  Alti- 
conxm  aimiliores.  Cic.  [Br.  13, 
51].  Aitici  oratorea  sani  et  sic- 
ci.  Cic.  nihil  erat  in  ejus  ora- 
tione  niai  sincerum,  nikil  nisi 
aiccum  atque  aanum.  Cic.  (Ur. 
55, 202])  ;  Integer, gra,  grum, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  b.ntier)  ;  in- 
corruptus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  fex.:  tnc.  senaaa.  Cic.  inc. 
jadiciam.  Liv.).  1  Qui  conserve 
en  bon   étal  I  organisme.    Sa- 
luber,  bris,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  [terraî  paiv]  qu^e  aalubrior. 
illa   fractaoaior.    Varr.  utrani 
aaluber    locua  esaet   an    non .' 
Varr.  aant  parte»  agrorum  a- 
liae  peatilentea,  alix   aalubrea. 
Cic.  talaberrimx  rcgione».  Ca's. 
saWiris   fit    moderatua    cultue 
atque  victua.  Cic). 
sainboia,   s.  m.  Garou,   cpèce 
de  ilaphné.  Voy.OABOU,  dai'hmî. 
saindoux,    s.    m.    Graisse    de 
porc  fondue.  Saillœ  adeps.  Col. 
Arvina,  œ,  f.  Virg. 
sainement,    adv.    D'une   ma- 
nière ".li  ne.  Salabriter,  adv.  Cic 
Plin.  Vi^.  Hanè,  adv.  Cic.  Sana 
mente.    Cic.    Salabriter,    adv. 
Liv.  Juger  — de  qqch.,  veriaaimi 
judicàre    de    aliquCt    re.    Nep. 
sainfoin,  s.  m.    Plante  fourra- 
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gère.  Onobrychi»  aativa.   Plin. 

saint,  e,  adj.  Pur  de  tiiute 
sunilluro.  Sanctus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  aanclum 
riuiiien.  Lucr.  ».  Osiri».  Uor.  s. 
Mercurii  atella.  Cic.  par  ext. 
officiunx  sanctam.  Cic).  T  Ele- 
vé il  une  pureté  surnaturelle. 
Sanctus,  a,  um,  adj.  Cic 
etc.  (ex.:  sancti  viri.  Cic.  hontu 
castitate  vitx  sanctus.  Cic  par 
ext.  sancta  minwria.  Tac.  a. 
libertas.  Liv.  a.  padicitia.  Liv.). 
Un  — ,  divinus  homo.  Eccl. 
Mettre  au  rang  des  —,  voy.  ca- 
sosisLB.  Ceux  qui  font  les  petit» 
— ,  qui  Curios  simulant.  Juv. 

saintement,  adv.  D'une  ma- 
nière mainte.  Sancti,  adv.  Cic. 
Heliijinsê,  adv.  Cic.  PU,  adv. 
Cic.  Pure,  adv.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Pour    une    cause  sainte.    Voy. 

PIEUSEMENT. 

sainteté,  s.  f.  Manière  d'être, 
caractère  d'une  personne,  d'une 
chose  sainte.  Sanctita»,  alis,  f. 
Cic  Sanctitado,  dinia,  f.  Cic. 
Sanctimonia.  se,  f.  Cic.  (En 
pari,  d'un  lieu,  d'un  temple), 
religio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
fani  rel.  Cic.  non  tantam  ha- 
bêre  .ipeciem  quam  religionem. 
Quint,  religionem  pertimescëre 
['  avoir  le  respect  de  la  s.  du 
lieu].  Liv.  religionea  deoram 
polluére.  Liv.);  cseritoonia, 
ee,  f.  Cic  (voy.  respect,  beu- 
GiEux).  En  pari,  des  pers. Sanc- 
tita^, uti.s,  f.  Cic.  Voy.  piété.  || 
Sa  — ,  (titre  honorifique  donné 
au  pape).  Sanctita»,  atia,  f. 
Eccl.  Sanctitudo,  dini»,  f.  Hier. 
Eccl. 

saisie,  s.  f.  Prise  de  possession 
légale  des  meubles  ou  immeu- 
bles d'uu  débiteur.  Manu»  in- 
jectio.  Quint.  Droit  de  —,  jas 
haitm.Tac.  Opérer  une  — ,  met- 
tre —  sur  qqcli.,  retinére  [na- 
ves).  Cses.  comprehendire  (««- 
ves).  Nep.  Faire  la  —  d'une 
propriété  tombée  en  déshé- 
rence et  vacante,  in  posaes- 
sionem  quasi  caducam  et  va- 
cuam  involàre.  Cic.  1  Prise  de 
possession  légale  d'objets  prohi- 
bés.  Voy.    CONFISCATION. 

saisir  ibas  lat.  eacire),  v.  tr. 
Prendre  vivement  (qqch., qqn). 
Prehendère,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
aliquem  auricalia.  Plaat.  ali- 
quam  pallio.  Plaut.  aliquim 
manu.  Cic.  Curt.  aliquia  ma- 
nu. Cic.  (aaces  alicui  [•  qqn  à 
la  gorge  •].  Plaat.)  ;  appre- 
bendère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
jam  vero  vites  aie  clavicalia 
adminicula,  tanqaam  nuiniliua 
apprehendunt  atque  ita  le  eri- 
'/ant ,  ut  animantes.  Cic); 
comprebendêre,  tr.  Cic.  etc. 
ex.:  quid  manibu»  [opus  est], 
K(  niUil  compreKendendam  est? 
l'ic.  c  forfica  dentem.  Cela.)  ; 
reprebendère ,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  aliquem  pallio.  PlaïU. 
qaosdam  manu.  Liv.  au  f\ii.  re- 
vocat  virlua  vcl  potiu»    rrpre- 
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hendif   nanu.    Cic.  fA.:.  II,  Ki, 
139]);   arripére,   u-.  Lie.   etc. 
(ex.  :  ut  cam  eriperet,  mannm 
arripuit  mordicus.  Plaat.sabli- 
mem  médium  arriperem  et  ca- 
pite  prnnam  in  terram  statue- 
rem.  Ter.  aliqaem  Ihu-bà.  Plant, 
muna.    Liv.     ijladiam.    Plaut. 
cultrum.   Liv.  arma.  Liv.  ma- 
num   alicujus.    Ilirt.   llor.    te- 
liim,  vcstimenta.  Nep.);  coTTi- 
père,  tr.  Cic.   etc.    (ex.  :  yuos 
ille  corripi   et   interÇici  jussit. 
Cœs.    kominem  corripi  et  sus- 
pendi    Jussit.    Cic.    c.    arma.  \ 
Vell.).  (I  (Fig.)  Surprendre  par 
lui"  Impression  soudaine.   Ar- 
ripére, tr.  Cic.  etc.  {en.  :  nisi 
forte  eam  [dolorem]  aicis,  qui 
simul  at que  arripuit,  interficit. 
Cic.  [Fin.  II,  S8,  931)  ;   corri- 
père,    tr.   Lticr.     Virg.    Curt. 
Suet.   Plin.  j.   (ex.;   misericor- 
dià  corripi.  Liv.  febre  corripi. 
Plin.  mo7'bo  correptas.  Sen.  et 
absol.      ars      nulla     correptos 
['  ceux   que    le   mal    a  saisis  »] 
levât.  Sen.);  occupàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  timor  exercilam  occa- 
pavit.  Cœs. pavor  occupât  ani- 
mas.   Liv.)  ;    JBvadère ,     tr. 
Plaut.  Sali.  Liv.   et    intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  metas  reliqaos  inva- 
serai.  Sali,    tantas  omnes  ter- 
ror  invasit.    Liv.   [cl'.  XXI,  30, 
y    exercitum     pavor    invasit. 
Curt.  tanta  rahies  animos   in- 
vaserat.    Justin,    invadëre     in 
animam  aliciijus.  Cic);  ince- 
dcre,  ialr.  Lie.  etc.  et  tr.  Liv. 
Tac.  (ex.:  furor  incedit  impro- 
bis.  Cic,  gravior  cura patribus 
incessit.   Liv.    incessit   animos 
desperatio.   Curt.    tacita    cura 
animam    incessit.    Liv.   [X.XII, 
12,  5],  cf.  exercitui  incessit  do- 
lor.  Cœs.    [B.   C.   III,   7U,   2]); 
movére  ou  commovére,  tr. 
Cic.    etc.    (voy.    remuer,   é.mou- 
voirI  ;    afhcère,   tr.  Cic.   etc. 
(surt.    au    passif  :    meta   afjfci. 

Cic.     voy.     AFFECTER.     FRAPPER). 

Il  Ne  pas  laisser  échapper.  Arri- 
pére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  occa- 
sionem.  Liv.  caasam  [*  un  pré- 
texte ■].  Cic.);  capëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  occasionem.  Plaut.); 
non  déesse. Cic.  etc.  (ex.:  l'or- 
tunx  se  pr^benti  non  déesse. 
Cic.  tempori  ou  temporis  occa- 
sions non  déesse  Cic).  \\  Pren- 
dre possession  injmédiate  de 
qqcli.  Occupàre,  tr.  Cic.  etc. 
'ex.:  collem.  drs.  urbem.  Liv. 
voy.  [s]'  emparer).  ||  (  Spéc.  ) 
Prendre  possession  au  nom  de 
la  justice.  Occupàre,  tr.  Cic. 
Jet.  (ex.  :  bona  a  fisco  occapa- 
ta.  Jet.);  capére,  tr.  Cic.  Liv. 
(voy.  prendre).  ||  (Fig.)  Perce- 
voir, concevoir  immédiatement. 
Comprebendère,  tr.  Cic  etc. 
[«X.;  anima  ou  mente  aliquid. 
Cic)  ;  capére  ,  tr.  Cic.  etc. 
[ex.:  mens  capit  qux  sit  beata 
natura.  Cic]  ;  accipére.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  qu^  parum  ac- 
eepi  [•  ce  que  je   n'ai  pas  bien 
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saisi  -].  Cic)  ;  percipôre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  p.  aliqai.d  anima 
ou    simpi.   p.  aliquid.   Cic).    ^ 
Mettre  vivement  en    possession 
de  (qqcli.)    Voy.    possession.    Se 
—  de,  corripére,  tr.  Cic.  etc. 
ex.  :    qaos    Me    corripi    jussit 
•  il  ordonna  qu'on  se  saisit  de 
eurs  personnes  >].  Cœa.);  cora- 
preheadëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
appréhender).    Par   anal.  Se  — 
d'un  prétexte,    causam  arripé- 
re. Cic  II  (Fig.)  Faire  surpr.a- 
dre  par  une  impression  soudai- 
ne. Se  —  de,  voy.  [a']  emparer. 
Il    (Par  ext.)  Mettre    en  posses- 
sion immédiate   de   qqch.  Voy. 
POSSESSION.    Sa   —   de,   voy.  [s'] 
emparer.    Il   (Spéc.)    Porter  une 
affaire   devant   le   sénat  ou  un 
tribunal,  etc.).  Referre  rem  ad 
{senatum,  etc.).  Cic.  Liv.  Se  — 
d'utie  affaire  (en  pari,  d'un  tri- 
bunal),   cognitonem    excipëre. 
Tac 
saisissable,  adj.  Qui  peut  être 
l'objet   d'une    saisie.  Quod  (pi- 
gnori)  capiendum  ou  accipien- 
dum   est.   A.    \\    (Dans  un  sens 
plus    large.)     Perceptible    aux 
sens,   intelligible.   Comprehen- 
sibilis,  e,   adj.   Cic  Intelligibi- 
lis,  e,  adj..S<;n. 

saisissant,  ante,  Qui  surprend 
par  une  impression  subite. 
Gravis,  e,  adj.  Cic.  Acer,  acris, 
acre,  adj.  Cic.  Plin.  Froid  —, 

voy.     PÉNÉTRANT,   PIQUANT.  ||  Fig. 

Animos  vehementer  coinma- 
vens.  Cic.  ou  perfringens.  Cic. 
oapercellens.Liv.  on  prsestrin- 
gens.  Cic,  Vehemens,  adj.  Ctc. 
(cf.  actio  vehemens.  Cic.  v.  gê- 
nas. Cic  V.  pars  orationis. 
Cic).  Un  spectacle  — ,  voy.  pa- 
thétique. Pensée  — ,  sententia, 
ee,  f.  Cic.  Quint. 
saisissement,  s.  m.  (Au  prop. 
Arch.  Action  de  prendre  vive- 
ment qqn.  Comprehensio,  onis, 
f.  Cic  Injecta  n\anus,  Cic,  Liv. 
Voy.  arrestation.  ^  (Fig.)  Le 
fait  d'être  surpris  par  une  im- 
pression soudaine,  iloj'ror,  oris, 
m.  CicCels.  Tremor  nervoruni. 
Sen.  Le  —  du  froid,  (rigidi 
horrores.  Plin.  rigor,  oris,  m. 
Lacr.  Liv.  Le  froid  m'a  causé 
un  — ,  inhorrui  (rigore.  Petr. 
Voy.  frissonner.  A  qui  le  froid 
a  causé  un  — ,  strictus  (rigore. 
Liv.  Il  —  (d'effroi),  exanimatio, 
onis,  f.  Cic  stupor,  oris,  m. 
Cic.  horror,  o/is,  m.  Liv.  (ox.: 
hûrror  ingens  spectantes  per- 
strinxit  [••  les  spectateurséprou- 
vèrent  un  vifs.  "].  Liv.).  Qui 
a  un  —  (d'effroi),  meta  exa- 
nimatas,  Cic.  stupidus  timoré. 
Cornif.  occapatus  meta.  Curt. 
Avoir  un  — ,  anima  horrêre. 
Cic.  exanimâri.  Cic.  expavescé- 
re,  intr.  Liv.  Tel  fut  leur  — 
que,  tantusterrorpavorqae  om- 
nes occapavit  at  (et  le  Subj.l.  1 
Liv.  is  pavor  percalit  (decemvi- 
ros)  ut  (et  le  Subj.).  Liv.  Rendre 
muet    de   —  ^au   pr.),    vocem 
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prseclailit  mêlas.  Phsed.  (au 
fig.),  miraculo  aadacix  obsta- 
pefecit  hostes.  Liv.  defixcrat 
pavor  Gallos.  Liv.  Voy.  trouhle. 
Il  Eprouver  un  —  de  joie,  stu- 
père  gaadio.  Cxi,  (ap.  Quint.). 

Iwtitia  per(undi.  Ctc,    ||    Uu  

d'admiration.  Voy.    admiration, 
extase,  stupeur.  Causer    un  — 
d'admiration,      voy.     étonner, 
stupéfier. 
saison  (lat.  latio,  action  de  se- 
mer), 3.  f.  Chacune   des  quatre 
divisions  de   l'année.   Tetnpus 
anni.  Cic.  (ex.:  hihemum  tem- 
pas  anni.  Cic.)  ou  simpl.    tem- 
pus,  oris,  a.  Cic.  {o\.:  sœvitia 
temporis.   Sali.);  bora,   se,  f. 
Hor.  (ex.  :  verni  teiiiporis\hora. 
llor.  arbor  omnibus   horis  po- 
mifera.    Plin.};   annus,    i,  m. 
Virg.  (ex.:  annus  (rigidus,  Virg. 
pomifer     annus.     Hor.).      Les 
quatre  —,  commutationes  tem- 
porum  qaadripartitœ.  Cic.  Ré- 
volution annuelle    des  saisons, 
annuœ     commutationes.     Cic 
anniversarise       vicissitudines. 
Cic  La  —  nouvelle,  i.-e/'  novam. 
\'irg.  L'arrière — ,  voy.  ce  mot. 
P.    ext.   La    belle   —,  serenum 
tempos.  Cic.  ou  serenum,  i,  a. 
Plin.    Voy.    temps.    La  —    des 
pluies,  pluvix  tempestates.  Ca- 
to.  Une  robe,    un  vêtement  de 
demi-  — ,  vestim,entum  ad   u- 
trumque    tempus  anni    aptius. 
Val.-Max.  \\  (P.  anal.)   Epoque 
où  paraissent  certaines  produc- 
tions de  la  terre,  etc.  Tempus, 
oris,  n.    Cic.    De  —,  tempesti- 
vus,  a,  am,  adj.  Cic.  D'arrière 
— ,  3e;u3,  a,   am,    adj.    Plin.  || 
(P.  ext.)  Epoque  de  l'année  pro- 
pre pour  qqch.  Tempus,  oris. 
n.  Cic  (ex.:  tempus  rosœ  [-  la 
s.  des  roses  •].  Cic.  tempus  sa- 
tionis.    Col.    tempus    metendi. 
Cic,  messis  ou  messium  tempus. 
Col.    tempus     venandi.     Cic). 
Morte —  (où  la  terre  ne  produit 
rien),  stérile  ou  otiosum  tempos. 
Cic.  Fig.  Chômage.  Voy.  ce  mot. 

—  de  la  moisson,  messis,  is,  f 
Plin.  — ■  de  la  vendange,  vinde- 
mia,  œ,  f.  Plin.j.  Une  —  d'été, 
œstas,  atis,  f.    Cic.  Passer  une 

—  (dans  une  station  balnéaire), 
aller  faire  une  — ,  œstivâre, 
intr.  Vai-r.  ||  Fig.  Moment  op- 
portun pour  qqch.  Tempus,  o- 
ris,  n.  Lie.  Tempestivitas,  atis, 
Cic.  Plin.  Qui  est  do  — ,  tem- 
pestii-as,  a,  am,  adj.  Cic.  En  sa 
— ,  tempestivë,  adv.  Ctc.  suo 
tempore  ou  tempore.  Cic.  Qui 
est  hors  de  ^,  intempestivus, 
a,  um,  adj.  Ctc.  Discours  hors 
de  —,  prœpostera  oratio.  Plin. 
Hors  de  — ,  intempestive,  adv. 
Ci'o.Voy.  intempestif.  ||  (P.  ext.^ 
.\ge  de  la  vie.  La  belle  — ,  (los 
letatis.  Cic.  et  simpl. /to»,  (loris, 
m.  Ter.  Ov.  Voy.  âge. 
.  salade,  s.  f.  Mets  composé 
de  certaines  herbes  potagères 
assaisonnées  à  l'huile,  etc.  ^ce- 
taria,  iorom,    a.   pi.   Plin.   (P. 


lœs 
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anal.t  Nomvlonné  aux  herbes  po-  ' 
taséres  qui  compo-ient  la  salaJe. 
Voy.  POTAGER.  Il  (Fis.)  Fom. 
Faire  une  —  de  diverses  cho5>?s, 
vov.  MÈi-EB.  Troupes  de  —  (for- 
mées d'hommes  lires  de  divers 

corps  ,  vov.   MtLANGKB. 

5  salade,'  s.  f.  Casque  i  timbre 
arrondi,  etc.  Voy.  casque. 

Balagc,  s.  m.  Action  de  ^ler. 
ZlTiva,  s,  f.  Varr.  Col.  Sali- 
tara,  se,  t.  Col.  Conditara,  x. 
f.  Col.  ,   .    , 

salaire  ^lat.  ialanam  [•  indem- 
nité donnée  au  soldat  pour 
s'acheter  du  sel-].  Plm.),  s.  m. 
Rétribution  d'un  travail  fait 
pour  qqn.  MeTces,  cedis,  i. 
Cic.  etc.  (eï.:  Germanos  mer- 
cede  arcessère.  Cs$.  mercede 
aliqaem  condacëre.  Cic.  Hor. 
sohére  mercedem.  Cic.  merce- 
dem  tribuére.  Cic.  mer<:edem 
ab  aliqao.  exigëre  Cic.  merce- 
dem accipëre  ab  aliqao.  Lie. 
mercedem  dâre.  Cic.);  pre- 
tium .  a .  n.  Cic.  etc.  (voy. 
PRIX);  praemiiim,  il,  n.  cic 

etC       l  vov.     RtCOMPE-SSE)  J     lïUC- 

tus  ,  ûs ,  m.  Sen.  (ex.  ;  alias 
est  tractas  artis,  alias  ardfcu. 
Sen.).  11  (Au  fig.)  Merces,  cedis, 
f  Liv.  Pretiam,  ii,  a.  Liv.  Voy. 


PEINE.    CHATIMENT. 

salaison,  s.   f.   Opération   par 
laquelle   on    sale.  Voy.  salace. 
i  Denrée  alimentaire  salée  pour 
être  conservée.  Salsan%entam 
i,  n.  Ter.  Salsa,   oram,    n.  pi. 
PUn.  In  sale  asservaUe  carnus. 
Plin.  Salagna,    oram,    n.    p  . 
Col.  Relatif  aux  —,  de  —,  sal- 
samentarius,  a,  am,  adj.  Oui. 
PJiri.  Marchand  de— , salarias, 
ii,  m.  Mart.  sal3amentarias,u, 
m.  Suet. 
salamandre,    s.  f.    Batracien 
que  l'on   croyait  vivre   dans  le 
feu.  Salamandra,  ae,  f.  Phn. 
salant,  adj.  m.  Qui  produit  du 
sel    (par    évaporation).    Marais 
—,    lacus  ou    staynam    salsœ 
aqas.    Plin.    salinse,  oram,    f. 
pi.    Cic.    stagnam  talinaïam. 
Aact.  b.  A(r. 

salarier,  v.  tr.  Rétribuer  (qqn 
du  travail  qu'il  fait  pournou-. 
Mercedem  alicai  dore.  Cic. 
Salarié,  mercennaria»,  a,  um, 
adj.  Cic.  Subst.  Les  —,  voy. 
mercenaire  . 

sale,  adj.  Dont  la  netteté  est 
altérée  (par  des  taches  etci. 
Non  paras.  Cic.  Immandas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Illotas,  a,  am, 
Plaat.  (ex.:  illot.  manas.Plaat. ; . 
Sordidas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Sqaalida»,  a,  um,  adj.  Ter. 
Sqaalori»  plenas.  Cic.  Vête- 
ments —,  vestis  sqaaloi-e  ob- 
tita.  Liv.  macalosa  vestis.  Cic. 
Etre  — ,  soidére,  intr.  Plaat. 
Sen.  iqaalére,  intr.  Plaut. 
Virg.  Devenir  —,  sordescere, 
intr.  Hor.  Plin.  Rendre  — , 
voy.  BAUK.  (P.  oxt.i.  Une  per- 
gonne  — ,  sordidas  ou  sordida- 
tas    homo.    Cic.    sordida    ou 


sordidata  malier.  Cic.  H  (Fis-) 
Qui  porte  atteinte  à  la  pudeur, 
à  l'honneur.  Imparas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Obsca-nas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Spurcas,  a,  am,  adj. 

salement,  adv.  D  une  ma- 
nière sale.  Sparcé,  adv.  Col.  — 
vêtu,  sordiJatas,  a,  um,  p 
adj.  Cic.  Fia.  Obscœnf,  adv. 
Ci-.  Impure,  adv.  Cic.  Tarpiter, 
adv.  Cic.  ,  ,. 

salep,  s.  m.  Substance  ali- 
mentaire tirée  des  tubercu  es 
de  Torchis.  Orchis  mascula. 
Linnée. 

saler,  v.    tr.   Assaisonner  avec 
du   sel.    Sallre,    tr.  Cato.  i=aU- 
aliqtdd    conspergére.    Col.    ou 
aspergére.  PUn.  Salem    asper- 
gëre  lalicai   rei).     Varr     Salé 
salsas,  a,  um,   p.  adj.  OOJ.  (ci. 
salsam  est  [•  c'est  trop  salé-]. 
Ter.).  Non  — ,  insalsus,  a,  um, 
adj.  Coi.  Qui  a  une  saveur  —, 
salsas,  a,  am,  adj.  Lacr.  Virg. 
Avoir  un   goût    —,    «aisi    esse 
s  jporis.  A.  Prendre  un  goût- 
en  vieillissant,  in  salem  sene- 
scëre.  PUn.   EUipt.  Manger  — 
(mettre   beaucoup  da   sel  dans 
ce  qu'on  mange),  alimenta  pla- 
rimo   sale    conspergére.    A.     , 
Imprégner  de  sel  (et  spéc.  pour 
conserver   une  viande).  Salire, 
tr.  Varr.  Sale  condire,  mace- 
râre  ou  indaràre.    Plin.  Sale 
ou    in  sale  asservâre   [pisces,: 
PUn.    Poisson   — ,  salsura,    a-, 
f.  Coi.  Chairs  oa  poissons  —, 
salsamenta, orum,n.  pi.  7"sr. Du 
porc  —,   et,   sabst,   du  —,  du 
petit  —,   suiila  sale  macerati 
ou  in  sale   asservata.  A.    lai-i- 
dam,  i,  n.    Plaat.    et    lardam, 
;,  n.  Piin.  Il   Saler  un    liquide. 
Salé  (en  pari,  de  l'eau  de  mer). 
Salsas,  a,  am,  p.  adj.  Virg.  (cf. 
salsaaqaa.  Cic).  Eau— ,muria, 
œ,  f.Cafo.  Coi.saisajo,  gmis,  f. 
Plin.  L'onde  —,  la  plaine—  (la 
mer'i,  œquorei  sales.  Lacr.   sal, 
salis,  m.  Lacr.    Virg.  1    (Fig.l 
Famil.    Rendre    un     peu    trop 
piquant,  en  parlant    de  récits, 
de    paroles,    etc.).     Acrwribas 
salibas   aspergëre.  A.  Plaisan- 
teries  —,     salsa    negotia,     et 
absolt,  saisa,oram,  n.  pi.  Cic. 
saleté,  s.  f.   Etat  de    ce  oui  est 
sale.  Sordes,  iam,  t.  pi.  Plaat. 
Cic.  Pœdor,  oris,  m.  Cic.  Illa- 
vies, ei,  f.  Virg.Sitas,  ûs,  m.  Sen. 
Plin.  Spurcitia,  se,  î.  Varr.  Col. 
Plin.  Il  (P.  ext.)  Chose  sale.  Voy. 
ORDURE.  1  (Fig.)  Caractère  de  ce 
iiui  porte  atteinte  à  la  pudeur, 
à  l'honneur.  Sordes,  iam,  f.  pi. 
Cic.   Voy.  BASSESSE.   Il  (P.  eit.i 
Parole,   acte  qui   porte  atteinte 
à   la   pudeur.  Obscnnê  dictam 
oa  factam.  Cic.  t  r  i   ■ 

saleur,  ©use,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  sale  (des  viandes,  des 
poissons.  Qai  ['jas)  salit  ou 
suie  condit  ou  macérât  (car- 
n-:s.  pisces).  A.  .,        , 

salière,    s.    f.   Petite   pièce  de 


SAL 

vaisselle  contenant  du  sel.  Sn- 
linwm,  i,  n.  Jui-.  (Plur.  héléi-o- 
clite,  snJiruB,  arum,  f.  Piaaf. 
Hor.\  P.  ext.  —  sous  les  sour- 

cils(des  chevaux), iiicunaf.  Varr.  , 

salin,  ine,   adj.  Qui  est   de  la  | 

nature  du  sel.  i>\iiis  similis.  A.  ^ 

Etat  — ,  principe  —,  salsilago,  \ 

ginis,  f.  Plin.  Saveur  —,   vov.  i 

SALER.  Eaux   minérales  —,  sal-  | 

silago,  ginis,  f.  Pii»i.  i 

saline  (lat.  salinum),  s.  f.  Lieu  | 

où    l'on    tire    le    sel.    Salina^,  i 

aram,  t.  pi.  Cic.Stagnam  sali-  i 

naram.Aact.  b.  A(r.  Salis  (o-  ] 

dina.     Vitr.    Fermier    des    —,  '■ 

salinator  serariua.  Cato.  j 

salinier,      ière,    s.   m.    et    f.  ï 

Voy.  SAUNIER. 

salir,  V.  tr.  Rendre  sale.  In- 
quinàre,  tr.  Cic.  Cseno  obli- 
nâre  ou  replére.  Cic.  Se  — , 
sordes  colligërc.  Sen.  1  (Au  ( 
fig.)  Porter  atteinte  à  la  pu-  '; 
deur,  à  l'honueur.  Jnquinûn',  i 
ir.  Cic.  Fœdàre,  tr.  Cic.   Voy.    1 

SOUILLER.  ' 

salissant,  ante,  adj.  Qui 
salit.  Voy.  SALIR.  ^  Qui  so  salit 
aisément.  Qai  (qins,  qaod)  ma-  , 
calas  (acile  coltigit  ou  con- 
trahit.  A.  Sordescens,  p.  adj. 
Plin.  Etre  —,  voy.  salir.  j 

salissiire,  s.  f.  Ce  qui  fait 
tache,  ce  qui  est  sale  dans  un 
objet.  Voy.  saleté,  tache. 
salivaire.  Qui  a  rapport  à  la 
salive.  Salivaiius,  a,  am,  adj. 
PL  m.  (Traduire  aussi  par  le 
génit  salivse.). 

salivation,  s.   f.    Sécrétion  de 
salive.  Salivatio,  onis,  C.Csel.- 
Aar.    Malade    dont    la   —    est 
abondante,      salivosus     segro- 
tans.    Csel.-Aar.    Provoquer  la 
—,  sallvam    ciêrà    ou    iacëre. 
Plin.    Médiramont  qui    produit 
la   —,    salivatum,   i,    n.    Col. 
Traiter,  guérir  eu  provoquant 
la  — ,  salivàre,  tr.  Col. 
salive,  s.  f.  Liquide  sécrété  par 
les  grandes  salivaires.    Saiii'ii, 
œ,  i'.  Plin.   Semblable  à  la  —, 
saiii'arius,  a,  um,  adj.  Plin. 
saliver,  intr.   Avoir  une   sécré- 
tion do  salive.   Salivàre,    intr. 
Plin.  Faire  —,  voy.  sauvation. 
salle,  s.  f.  Pièce  généralement 
destinée  à  réunir  plusieurs  per- 
sonnes.  Atrium,    ii,    n.  Cic. 
etc.  (ex.:  qai  imagines  in  atrio 
c.vponant.  Sen.  of.  Vitr.   Val.- 
.Vax.  Qaint.)  ;   conclave,   is, 
n.    Cic.    etc.  Liv.    [X.\.\I.^,     I-, 
91).    —   à  manger ,    cenatio, 
onis,    f.    Sen.  (P'-ov- J*  :  "l""»- 
ad  Uolv.  9;  ep.   90,  8;  115,  9, 
etc.).    Coi.   Plin.    Suet.    (Ner. 
31).    Plin.    j.    (ep.    II,  17;    '0; 
XII,  5,6;  21;  37);  conclave, 
is,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  in  singala 
conclavia   tricenos   lectos   op- 
timè  stratos  cum  céleris  ornii- 
mentis  convivii  qaterére.    Cic. 
(Vorr.  Il,   U,  26,  58].  conciav» 
iiiuci    abi  epularetur    Scopas, 
concidisse.  Cic.  [de  Or.  11,^  88, 
■à'j3]y,  trlclinium,li,  n.  Varr. 
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Cic.  Phxd.  {ex.  :  hiberna  et 
seitiva  triclinia.  Varr.  qaando 
de  triclinio  tuo  exibis?  Lib. 
ap.  Cic.  [de  Or.  11,65,  263J)  — 
-d'audience,  aaditoriam,  ti,  n. 
Jet.  —  de  réception,  atrium, 
ii,  n.  Cic.  —  d'armes,  ladus 
gladiatoriat.  Sact.  —  du  fénat, 
caria,  af,    f.  Cic.   —    de   bains, 

VOy.  BAIN. 

«ilmigondis,  s.  m.  Ra°oùt  de 
viandes  diverses.  Voy.  macé- 
doine, BAGODT.  Il  (Fig.)  Famil. 
Mélange  confus.  Voy.  macé- 
doine. 

■  llmis,  s.  m.  Ragoût  de  pièces 
(le     gibier,    de    volaille.    Voy. 

1  RICASSÉE.     RAGOUT. 

Silon,  s.  m.  Pièce  d'un  appar- 
tement destinée  à  recevoir  la 
compagnie.  Atriarrij  ii,  n.  Cic. 
Vitr.  Èxedra,  as,  f.  Cic.  Sella- 
ria,  se,  f.  Plin.  Saet.  Petit  — , 
atriolam,  i,  n.  Cic.  Fréquen- 
ter les  — ,  circalos  consectâri. 
Cic.  Un  poète  de  — ,  voy.  mon- 
dain. [I  P.  ext.  Le  —  (galerie, 
exposition  de  tableaux).  Pina- 
cotheca,  m,  f.  Vitr.  Plin.  et 
pinacotheee,  es,  f.    Varr,  Voy. 

OALERIB,   EXPOSITION. 

salpêtre,  s.  m.  Nom  vulgaire 
du  nitre.  Voy.  nitre.  ||  P.  ext. 
Poét.    Poudre     à    canon.    Voy. 

POUDRE. 

Balpêtrer,  v.  tr.  Couvrir  de 
salpêtre.  Voy.  couvrir,  salpê- 
tre. 

■alpêtrière,  s.  f.  Lieu  où  l'on 
fait  du  salpêtre.  Voy.  nitrière. 

salsepareille,  s.  f.  Plante  dé- 
purative.  Smilax  saUapariila. 
Linnée. 

salsifis,  s.  m.  Plante  potagère. 
Arancus,  i,  m.  Plin.  Trago- 
pogon,  i,  n.  Linnée. 

ealtation,  s.  f.  Exercice  de 
danse  et  de  pantomime.  Sal- 
tatio,  onit,  f.  Cic.  Voy.  danse, 

PANTOMimi. 

saltiinbaiique,  s.  m.  Bateleur 
de  places  _gubligues.   Voy.  ba- 
teleur. 
ce  mot. 


ses    publiai 
■  n  (Fis)  Cl 


harlatan.  Voy. 


salubre,  adj.  Qui  a  une  action 
favorable  sur  l'organisme.  Salu/- 
ber,  bris,  bre,  adj.  Varr.  Ov. 
Plin.  et,  ordin.,  talnbris,  e, 
adj.  Cic. 

salubrité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  a  une  action  favorable  sur 
1  organisme.  Salabritas,  atis, 
f.  Cic.  n  Spéc.  —  publique, 
ptiblicacura  on  earatio  valeta- 
dinis.  A.  Voy.  btgiènb. 

saluer,  v.  tr.  Honorer  d'un 
salut. Saiu<âre,tr.  Cic.etc.(ei.: 
qaos  postqaam  lalatavi.  Cic. 
s.  bénigne,  comiter  appellâre 
inam  qnemqae.  Cic.  Diony- 
tias  te  omnesqae  vos  salatat. 
Cic.  Tironem  salata  nostris 
verbit  [«  pour  moi,  en  mon 
nom  •].  Cic.  ventre  aligao  ali- 
qaem  salatandi  et  visendi 
caasâ.  Cic.  on  dit  aussi  :  ali- 
oai  salatem  dare  ou  dicëre. 
Cic.    voy.    baldt).    —    tout  le 


monde,  —  à  la  ronde.  persO' 
lutàre,  tr.  Cil-,  l^lurd.  .9cn. 
Curt.  Il  (Fig.)  Honorer  d'un 
titre.  Salutàre,  tr.  Liv.  Tac. 
6'aet.  (ex.  :  aliquem  imperato- 
rem.  Tac). 
salure,  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
est  Falé.  Salsilaijo,  ijinis,  f, 
Plin.  Salsugo,  inis,  f.  Vitr. 
salut,  s.  m.  Le  fait  d'éch.apper 
à  la  mort,  à  la  destruction,  â  la 
ruine.  Salus,  utis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  qui  jnedicis  suis  non  ad 
salutem,  sed  ad  necem  utifur. 
Cic.  sine  spe  salutis.  Nep. 
opem  indigentibus  salutemqae 
(erre.  Cic.  commodis  et  utili- 
tati  salutiqae  servire.  Cic.  So- 
ter,  qui  salutem  dédit.  Cic. 
atiijurium,  salutis.  Cic.  nulla 
salas  -najor  rei  pubticœ  repe- 
riri  potest.  Cic.  fortanarum 
mearam  salatem  in  istias  dam- 
natione  consistére.  Cic.  salu- 
tem offerre  rei  publicse.  Cic. 
(liflisas  sase  atque  omnium 
salati.  Cses.  salatem  petëre. 
Nep.  nec  in  fugâ  salus  alla 
ostendebatar.  Liv.  una  est 
salas  [av.  l'Inf.].  Liv.  qaibus 
nulla  spes  salutis  relinqaere- 
tur.  Nep.  nisi  eorum  titam 
suâ  satate  habeat  cariorem. 
i^'œs.);  coBservatio,  onis,  f. 
<-^ic.  etc.  (voy.  conservation; 
se  remplace  ordin.  par  conser- 
vôre,  ex.:  malta  polliceri,  si  se 
conservasset.  (Ja'S.  si  qaa  est 
invidia  conservandà  re  pu- 
blicà  suscepta.  Cic).  \\  (Par 
ext.)  Théol.  Le  fait  d'échapper 
à  la  damnation.  Salus,  atis.  f. 
Eccl.  Il  (Fig.)  Succès.  Voy.  ce 
mot.  1  Formule  acclamative 
par  laquelle  on  adresse  un 
souhait  à  qqn  pour  sa  prospé- 
rité, Salatem  (accus,  s.-e.  dico, 
etc.).  Cic  Salve.  Cic.  1  (Par 
ext.)  Démonstration  convenue 
de  civilité  par  parole  ou  par 
geste,  qu'on  fait  à  qqn  en  le 
rencontrant,  en  l'abordant,  en 
le  quittant.  Salus.  utis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Terentia  imper- 
tit  tibi  multam  salutem.  Cic 
die  a  me  illi  salatem.  Cic.  .M- 
ticse  salutem  dices.  Cic.  ellipt. 
Anacharsis  Hannoni  salatem. 
Cic.  salute  data  redditâqae. 
Liv.  salaie  accepta  reddi- 
tâqae. Cic.  salatem  nantiare. 
Cic.  salatem  aseribére.  Cic. 
salatem  mittére  alicai.  Cic). 
Il  Formule  de  civilité.  Salu- 
tem. Cic  (cf.  Tusc.  V,  32,  90). 
Salve.  Cic 

salutaire,  adj.  Propre  à  con- 
server ou  à  rétablir  l'organis- 
me. Saluber,  bris,  bre,  adj.  et 
ordin.  salubris,  bre,  adj.  Cic. 
Salutaris,  e,  adj.  Plin.  Re- 
mède — ,  voy.  efficace,  souve- 
rain. Etre  — "(en  pari,  des  remè- 
des), prodesse  (alieui  ou  alicui 
rei).  Sen.  Plin,  j.  remedio 
esse  {alicui  ou  alicai  rei\. 
Cic  profère,  intr.  Plin.  Cels.  I 
Il  (Fig.)  Propre  à  conserver  ou  à  | 
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rétablir  la  santé  de  l'âme,  âa- 

lutaris,  e,  adj.C'jc.  (ex.:  s,  lit- 
terse.  Cic).  Utilis,  e,  adj.  Cic. 
Etre  —,  salati  este  {aiicui).t  ic. 

salutairement,  adv.  D'une 
manière  salutaire.  Saluhriter, 
adv.  Col.  Fig.  Saîutariter,  aiiv. 
Cic  Utiliter,  adv.  Cic. 

salutation,  s.  f.  Action  de  sa- 
luer. Salutatio,  onis,  f.  ''«;. 
etc.  (ex.  :  salutatione  bénigne 
excipëre  aligaem.  Liv.  saluta- 
tionem  reddëre.  Tac);  salus, 
utis.  f.  Cic,  (ex.  :  salute  data 
ou  accepta  redditâque  ['  après 
avoir  échangé  des  saluta- 
tions... •].  Cic).  —  collective, 
consalatatio,  onis,  f.  Cic.  — 
faites  par  chacun  à  la  ronde, 
persalutatio,  onis,  f.  Cic.  (au 
plur.  Cic.  [Mur.  W]).  —  par  écrit 

I  formule  épistolaire),  salutatio, 
onis,  f.  f.  Cic.  Faire,  recevoir 
des  —  amicales,  empres.sées, 
voy.  COMPLIMENT,  SALUT.  Présen- 
ter ses  —  à  qqn,  annantiàre 
salatem  alicui.  Cic  Envoyer 
ses  —  à  qqn,  aseribére  salatem 
alicai.  Cic, 

salvage,  s.  m.  (Arch.)  Sauve- 
tage. Voy.  ce  mot.  Droit  de  — 
(sur  ce  qu'on  a  sauvé  d'un  na- 
vire naufragé,  voy.  épavt. 

salve,  s.  f.  (Arch.),  s.  ra.  Hon- 
neur rendu  à  qqn  par  une  dé- 
charge d'armes  à  feu.  Tela 
in  alicuj'as honorem ou  alicujas 
salutandi    causa  conjecta.    .A. 

II  P.  anal.  Une  —  d'applau- 
dissements, maaimus  plausus 
Cic.  Toute  la  salle  retentit 
d'une  —  d'applaudissements,  a 
cuncto  consessu  plaasas  est 
multiplex  datas.  Cic. 

salve  (lat.  salve,  salut),  s.  m. 
Prière    à  la  sainte  Vierge.  Voy. 

AVE. 

sambuque.  Sorte  do  petite 
harpe.  Sambaca,  se,  f.  fers. 

samedi,  s.  m.  Le  .septième 
jour  de  la  semaine.  .Saturni 
sacra  dies.  Tiball.  Saturni 
dies.  Frontin.  Sabbatam,  i,  n. 
et  sabbata,  orum,  n.  pi.  Ov, 
.iug.  ap.  Suet.  Sen. 

sanctifiant,  ante,  adj.  Qui 
sanctifie.  Sanctillcas,  a,  um, 
.idj .   Eccl. 

sanctificateur,  trice  (lat.  eccl. 
sancti^icator),  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  sanctiâe.  Qui.  quse 
sacrum  reddit   ou   sacrât.    A. 

sanctification,  s.  f.  Action  de 
rendre  saint  ou  de  mettre  eu 
état  de  grâce.  Sancti^icatio, 
onis,  f.  Eccl.  Voy.  consécra- 
tion. ^  Action  de  révérer 
comme     saint.     Voy.     vé.séra- 

TION. 

sanctifier  (lat,  eccl.  sancti(i- 
cûre),  V.  tr.  Rendre  saint.  Sa- 
crale, tr.  Virg.  Consecrdre,  tr. 
Cic.  Dedicâre,  tr.  Cic.  Effari 
{templa).  Cic.\\  (P.  ext.)  Mettre 
en  état  de  grâce.  Voy.  grâce. 
*,  Révérer  comme  saint.  Piê 
sanctëqae  colère.  A.  Religiosê 
agére  et   celebrâre   {dies   fes- 
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toi.^  A.  1  (Arch.)  Sanctionner. 
Vov.  ce  mot. 

■anction.  s.  f.  Acta  par  lequel 
le  chef  d'un  Eut  confirme  iiiu- 
mesure  legUlative.  Sanctio. 
onis.  f.  Cic.  Oo  envoya  de> 
ambassadeurs  pour  obtenir  la 
—  rovale,  missi  $nnt  legati  lUt 
ipsiai  TVijis  (irnuindam  fdem. 
Liv.  Avec  fa  —,  eo  auctore. 
Cic.  1  P.  est.   Pragmatique  —, 

TOV.    PRAGMATIQUE.    ||    Flg.    FideS. 

ei.'  i.  Cic.  Ces  droiW  ont  reçu 
la  —  du  temps.  Jara  in  vefu.^- 
tatem  constietadine  vertuntur. 
Tac.  T  Peines  ou  récomgen-e? 
nui  confirment  une  loi.  i^anc- 
tio.  onis,  f.  Cic.  —  pénale, 
prrna.  <e,  f.  Cic.  Voy.  châti- 
ment, RECOMPENSE.  —  de  la  con- 
science, voy.  REMORDS.  —  de 
l'opinion,    Voy.     approbation; 

DÉFAVEUR. 

Banctionner,    v.    tr.    Rendre 
exécutoire   (une    loi,    par  1  ap- 
probation du   chef  de  l'Etal). 
Sandre,  tr.  Cic.  Ratum  facére 
laliquid).  Cic.  Jabêre,    tr.  Cic. 
(cf.  j.  legem.  Cic.  Liv.   ;■   f'^" 
dus.  Cic.\.  Vov.  RATIFIER.  1  Con- 
firmer   (une  'loi),     eu    assurer 
l'exécution  par  des  peines,  des 
récompenses.    Sancire,    tr.  Cic. 
etc.   (cf.  coni  taâ    morte   san- 
cienda  sint  consalam  imperia. 
/.il-.). 
sanctuaire    (lat.    eccl.     sanc- 
tunriam),  s.   m.  Le  lieu  le  plus 
saint  d'un  temple,    d'une  egli- 
f«.  Sacram,  i,    n.    Qaint.  i>a- 
crariam,    ii,  n.    Cic.  Lw.  (cf. 
in  intimo  sacrario.  Cic.i.  Pene- 
tralia  templi    ou   simpl.    pene- 
tralia,  iam,  n.   pi.    Ov.   Pene- 
trale,  is,  n.  Liv.  Tac.  Mavt.  Le 
—  de  Jupiter,   cella  Jovis.  Liv. 
En  pa'.l.     d'un    oracle,    oracu- 
lam,  i,  n.  Cic.   (cf.  o.    Delphis 
U  le  s.  de  Delphes  •]).  Cic).  ^ 
(P.    eit.)    Enceinte     consacrée. 
Locuî    ïocer    ou    sanctus.     A. 
fanam,  i,  n.Cic.  Delabi-um,  i, 
D    Cic.  Petit — .  sacelliim,i,  n. 
Cic.  Il    (Fig.)  Séjour  qu'on  doit 
particulièrement   respecter.   A- 
dytum,   i,     n.    Virg.    Liv.    (cf. 
aliqaem   adytis    sais    accipere. 
Col.)  (En    parlant    des   Muses.) 
Sacrarium,    ii,  n.  Cic. 
Bandale,   s.    f.   Chaussure  faite 
d'une  simple  semelle.  So/ea,  as, 
f.  Hor.   Plin.    (cf.    soleas   de- 
mère.      Plant,     ou     deponëre. 
Mart.  soleas  (estinûre  U  mettre 
à  la  hâte  se-  s.    -].  Sali.).  San- 
daliam,  ii,  n.  Ter.   Chaussé  de 
—,    soleatas,  a,    um,  adj.  Cic. 
Ije  —,  sandaliaritis,  a,  am,  adj. 
Inscr.  tandalaris.  e,  adj.  Inscr. 
Bandalier  ».  m.   Celui   qui    fa- 
brique des  sandales.  Solearius, 
ii.  m.  Plaat.  Irtscr.  Sandali'i- 
rias,  ii,  m.  Inscr. 
sandaraqae,  s.  f.  (ArchJ  Sul- 
fure rouge    d'arsenic.    Sanda- 
raca     ou     sandaracho,    se,    f. 
Vitr.    Plin.    Mêle    ri-,  —,    san- 
daracatus,  a,  um,  adj.  Plin.  De 


couleur   de    —,    sandaracmus, 
II,  iim,  adj.   S.vi:  hest. 
sang,  s.  m.  Liquide  qui,  circu- 
lant   dans    le    corps,    y  entre- 
tient la  vie.    Sanguis,    inis. 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  guttam  haaii 
habeo    sangainis.    Plaat.  cur- 
sas    gan<;uirsis.  Cels.  sine  san- 
guine.    Lie.    sanguine   carens. 
Cels.  sanguis  inpait  in  ventri- 
culam.     Cic.    s^mgainem    fan- 
dére.  Cic.  sanguis  diffanditur 
per  venas    in    totam    corpuf. 
Cic.  sanguinem  effandére.  Cic. 
sangainem  mittëre  [■  tirer  •]. 
Cic.  sangainem  rejicêre  [•  cra- 
cher   .].    Plin.    i-    sanguinem 
s'istére.     Plin.     ou     reprimere. 
Sen.  ou  cohibëre.    Plin.     inte- 
ijri  sangainis    corpora.  Qumt. 
au    fig.    discipalos     mihi   jam 
esse  ptenos    sanguinis.    Plaut. 
rei  publicœ   sanguine  saginan- 
tur.    Cic).    De    —,    ssingui- 
neus,  a,   um,   adj.   Cic.    etc. 
lex.  :    s.    imber.    Cic).   \\  Sans; 
versé,  répandu.    Cruor,  oris, 
m.    Cic.    etc.    (ex.  :    e    nostro 
cum    corpore    sangais    emicat 
e.rsultans  alté    spargitque  cru- 
orem.    Lacr.    cf.     Cic.     [Ro-c. 
Am.  71,  19].   mox  ubi  sangius 
artas    extremos    effaderit   levt 
ictu    craorem    eliciunt.     Tac. 
[anu.  XU,  h7]);  sanguis,  inis, 
m.    Cic.    etc.  (ex.  :   sangainem 
sitire.  Cic.  se  sanguine  conta- 
minàre  ou  inqainûre.  Cic  ma- 
nas  .  uas    sanguine  respergére 
ou  crut" ii(âre.  Cic.  sjinguis  pro- 
pait  [e  vulnere].  Liv.  sanguine 
Ilannibalis     sanciam     lioma- 
nam  fcedus.  Liv.).    Couvert    de 
—,  cruentas,  a,  um, adj. Cic. 

etc.  (voy.  8A.NCLANT,  ENSANGLAN- 
TER). Qîii  n'a  plus  de  — ,  ex- 
sanguis,  e,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
hostes  enervati  atqae  crsan- 
gues.  Cic.  exsanguia  corpova 
mortaorum.  Cic  au  fig.  de- 
(e^si  et  exsangues.  Sali,  iner- 
mes  qaoqae  et  nadi  et  exsan- 
gues. Curt.).  1  (Par  ext.)  La 
race.  Sanguis,  inis,  m.  Cic 
etc.  (ex.  :  sanguine  con^ancti. 
Cic.  cognatio  materna  Trans- 
alpini  sanguinis.  Cic  ne  sun- 
guis  societar  [entre  patriciens 
et  plébéiens].  Liv.  cohwrêre 
alicai  sanguine.  Qaint.).  La 
voix  du  — ,  pietas.  atis,  f.  Cic 
Prince  du  —,  princeps  regià 
stirpe  genitas.  Cic.  Liv.  Les 
princes  du  —,  reges.  Cic.  régis 
(Ua.  Cic.  Liv.  \oy.  RACE,  nais- 
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sang-de-dragon     et     sang- 
dragon,  s.  m.  Sorte  de  plante. 

Vov.        DRACONMER.         1       Réslue 

rou'ge  tirée  de  cette  plante. 
Cinnabai-is,  is,  t.  Plin. 
sang-froid,  s.  in.  Possession 
de  soi-même  on  présence  do  ce 
qui  peut  irriter,  exalter,  trou- 
bler, etc.  Animas  impavidus. 
Liv.  ou  inlrepidus.  Liv.Sen.  ou 
tranquiltus.  '  'ic.  Qui  est  de  — , 
impavidus. I.iv.  inlrepidus.  Liv. 
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(ortit.  Cic.  tranquillas.Cic.  r*- 
missus.    Cic.  Garder  son  —  en 


présence  de  qqch,  seqao  animo 
ferre  aliqaid.  Cic.  Conserver  son 
— judesseou  store  animo.  Cic. 
Avec  —,  de  — ,  impavide,  adv. 
Liv.  placide,  adv.  Cio.  sedatè 
placidéque.  Cic.  Perdre  son  —, 
de  potestate  exire.  Cic. 
sanglant,  ante  (lat.  pop.  san- 
guilentus,  p.  sangainolentus. 
Ov.\  adj.  Où  il  y  a  du  s.inj 
répandu.  Cruentus,  a,  uw, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  er.  cadavcr 
Clodii.  Cic  c.  gladias.  Quinf. 
c.  vestis.  Quint,  au  fig.  cr. 
Victoria.  Sali.  Saet.  craenta 
hflla.  .Tust.  cruentum  certa-  j 
mcn  edère.  Liv.);  cruentatUS,  ; 
a,  um,  p.  adj.  Nep.  Plin.  ^es.: 
nuxnus  cruentatss.  Plin.  on  dit 
aussi  sanguine  cruentus oa  im- 
butus.  Cic). Blessure — ,  cradi.m 
valnas.  Plin.  j.  Mort  —,  nex, 
necis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  mort). 
1  (Au  fig.)  Qui  blesse  profon- 
dément. ContumeJiosus,  a,  um, 
adj.  Cic    Plenas   contamelix. 

Cic   VoV-    OUTRAGEANT. 

sangle, 's.  f.  Bande  qu'on  serre, 
qu'on  tend  pour  maintenir 
q(]ch.  t'ascia,  œ,  f.  Cjc.  (cf. 
fascia  lecti  cubicalaris  [•  s. 
d'un  lit  •].  Cic.)  —  de  cheval, 
cingala,  se,  f.  Ov.  —  des  botes 
de  trait  et  de  selle,  cingulam, 
i,  n.Serv.  —  de  lit,  instita,x, 
f.  Scrib.  Petr.  Dresser  des  lits 
de  — ,  tendëre  cubilia.  Hor. 
_  d'une  hotte,   voy.    courroie. 

sangler,  v.  tr.  Serrer  avec  des 
sangles.  Cingalo  cingëre  ou 
obstringêre.  A.  Se—  (se  serrer 
à  l'excès),  voy.  serrer.  [|  Ten- 
dre de  sangles.  CinyuJis  ten- 
dëre. A.  1  (P.  ext.)  Frapper 
d'un  coup  de  sangle,  de  fouet 
vivement  appliqué  (au  propre 
et      au      fig.).     Voy.      cingler. 

sanglier  (Tat.  singularis  [s.-e. 
porcus],  proprt,  •.  le  solitaire -. 
\'ulg.),  s.  m.  Porc  sauvage. 
.Sus  féru».  Plin.  Aper,  pri,  m. 
Cic.  De  — ,  aprinus,  a,  um, 
adj.  Karr.  Plin.  apragnus,  a, 
um,    adj.  i-'iuut.  I^lin.  Défense 

du  — ,  voy.   BOUTOIR. 

sanglot,  s.  m.  Spasme  de  poi- 
trine qui  laisse  échapper  la 
voix  en  sons  entrecoupes.  Sin- 
gultus,  ùs,  m.  Cic.  (ex.  :  (le- 
tas  cum  singalta.  Cic.  pectas 
singaltu  qaatiens.  Tac.  on  dit 
aussi  repetiti  altè  gemitus. 
Sen.).  Pousser  des  —,  voy. 
SANGLOTER.  Eatrecoupé  de  — , 
voy.  entrecouper. 
sangloter,  v.  intr.  Pousser  des 
sanglots.  Singuliâre,  intr.Ouinf . 
Singaltlre,  intr.  Plin.  MUtere 
Kini/ultas.  Hor. 

sangsue,  s.  f.  Annélide  qui 
«uce  le  sang  des  animaux.  Hi- 
rado,  inis,  t.  Plaut.  Plin.  San- 
guisaga,  se,  f.  Cels.  Col.  Phn. 
Il  (Fig.)  Personne  qui  s'enrichit 
aux  dépens  des  autre».  Hirudo, 
inis  ,    f.   Cic.   {  cf.    Ii.   aerarii. 
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Cic).  Etre  une  — ,  sanguine 
{rei  piiblicas)  saginàri.  Cic.  de 
tanguine  {airarii)  detrakëre. 
Cic. 
aanguification,  s.  f.  Forma- 
tion du  sang.  Voy.  sang. 
sanguin,  ine,  adj.  Qui  a  rap- 
port au  sang,  ^anguineas,  u, 
um,  adj.  Cic.  Vaisseaux  — ,  v<iy. 
VAISSEAU.  Il  Qui  est  couleur  ae 
sang.  Sanguineas,  a,  um,  adj. 
Cic.  T  Ea  qui  prédomine  le 
sang.   .Sanguine    abnndans.  A. 

sanguinaire,  adj.  Qui  aime  à 
répandre  le  sang.  Sanguina- 
riu3,  a,  um,  adj.  Cic.  Sangai- 
nis  ou  cxdis  avidas.  Cic.  Etre 
— ,  sanguinem  sitîre.  Cic.  ou 
expetère.  Cic.  ||  En  pari,  de^ 
cil.  Sangiiinariu3,  a,  um,  adj. 
Val.-Max.  Voy.  meurtrier. 

sanguine,  s.  t.  Hématite  dont 
ou  lait  les  crayons  rouges.  Ra- 
brica,  œ,  f.  Coi.  Une  — ,  un 
dessin  à  la  — ,  rubricâ  picta 
tabula.  A.  ^  Pierre  précieuse 
couleur  de  sang.  Voy.  hématite. 

sanguinolent,  ente,  adj.  Où 
apparaît  du  sang.  Sanguino- 
lentas,  a,  um,  adj.  Ov.  Cruen- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  cruen- 
ta  ventris  proluvies  [•  évacua- 
tions s.  •].  Coi.).  Un  peu  — , 
sabcruentus,  o,    am,  adj.  Cels. 

sanicle,  s.  f.  Plante  astringen- 
te. Sanicula,  se,  f.  Linnée. 

sanie,  s.  f.  Matière  purulente. 
Sanies,  ei,  f.  Cels.  Plin. 

sanieux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient de  la  matière  purulente. 
Saniosus,  a,  am,  adj.  Plin. 

sanitaire,  adj.  Qui  a  pour  ob- 
jet la  santé  publique.  Ad  pu- 
blicam  sanitatem  ou  valetadi- 
nem  pertinens.  A.  Traduire 
aussi  par  le  génit.  Salubritatis 
ou  valetudinis. 

sans,  prép.  signif.absence, man- 
que. Il  Absence,  manque  de  la 
personne,  de  la  chose.  Sine, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.: 
sine  pennis  vola.  Plaut.  a.xor 
sine  dote.  Ter.  sine  periculo. 
Ter.  sine  regihas.  Cic.  sine  ma- 
gna spe  magnisqae  prœmiis. 
Cses.  sine  alla  dabitaiione.  Cic. 
sine  labore  ullo.  Cic.  homines 
sinere,  sine  fide,  sine  spe,  sine 
sede,  sine  fortunis.  Cic.  qqt". 
ridée  de  sine  se  rend  par  l'abl. 
seul  [cf.  nullo  negotio.  Cic. 
nullà  impensà.  Cic.  nallà  mo- 
lestià.  Cic.  nullo  ordine.  Cic. 
nullo  periculo.  Cic]  ;  par  un 
adj.  comme  expers  [•  qui  man- 

3ue  de  •].  Cic.  [cf.  expers  eru- 
itionis.  Cic]  ou  carens.  Cic. 
[cf.  civitas  lege  carens.  Cic. 
carens  initio.  Cic.  carens  prin- 
cipio  extremoque.  Cic]  ou  na- 
dus.  Cic.  [cf.  urbs  nada  defen- 
toHbas.  Liv.].  inops.  Cic.  [cf. 
inops  ab  amicis.  CicJ:  par  des 
adj,  impliquant  l'idée  de  priva- 
tion, cf.  nudus  ["  sans  vête- 
ments •].  Cic.  facitis  [■  sans 
peine  ■].  Cic.  integer  [.  sans 
dommage  »].      Cic      incautus 


S.VN 

[•  sans  prévoyance  •].  Cic.  im- 
pudens  [••  sans  pudeur  •].  Cic; 
par  le  négat.  avec  un  participe 
[cf.  tjuod  verum  est  dicanx  non 
revcrens  assentandi  suspicio- 
neni.  Cic.];  par  un  abl.  absolu 
[cf.     (runeum    corpus   dempto 
capite.  Cic.  demptà  ecternitite 
nihilo     est     beatior    Juppiter 
ijuam  Epicurus.  Cic.  qux  pot- 
est  esse  vitee  jucanditas  subla- 
lis  amicitiis?  Cic.];  par  niai  ou 
ni  (uisset  [cf.  pons   iter  psene 
hostibas    dédit,    ni    unas    vir 
fuisset,  Horatius  Codes.  Liv.]; 
par  un    verbe    avec    l'abl.    [cf. 
aliqaà    re     carêre,     être    sans 
qqch.;  aliquo   ou  aliquà  re  ca- 
rêre non  posse.  Cic.  voy.  man- 
quer). ^   Absence,   manque   de 
la    manière    d'être,    d'agir.    || 
■-  Sans  •  suivi  de  l'Inf.  Se  rend 
par    non    et    le    participe    [cf. 
Epicurus    delicatas   voluptates 
non      erubescens    persequitur 
omnes  nominatim.  Cic.    Allie- 
nienses    adorti     sunt     Persaa 
non   exspectato    auxilio.    Nep. 
Romani  Grœcis  non  rogati  ul- 
tro  adversus  tijrannam   Nabin 
offfrunt    auxiliam.  Liv.    nihil 
feci  non   diu  consideratum  ac 
m.alto    ante     meditatum.    Cic. 
non  nxehei'cule  mihi  nisi  admo- 
nito  in  mentem  venisset.Cic.Cœ- 
sar  exercilumnunquaniper  in- 
sidiosaloca  duxit,nisi  specula- 
tus  locorum  sitas.  Saet.]  ou  par 
un    adj.    [cf.    quo    id  pertineat 
ignarus,  *  sans  savoir  à  quoi  cela 
rime  •]  ou  par  neque  ou  et  non 
avec  un  verbe  à  un  mode  pers. , 
quand    la    prop.    commençant 
par    neque    etc.  doit   exprimer 
une  action  simultanée    à  celle 
de  la  prop.  principale  [cf.  vnul- 
ti  cum  legunt  bonus  orationes 
aat  poemata,  probant  oratores 
et    poetas    neque     intelligant, 
qua  re  commoti  probent.  Quint. 
/lie,   si  sibi  ipse  consentiat  et 
non  interdum  naturx  bonita- 
te  vincatar,   neque   aniicitiam 
colère  possit  nec  Justitiam.  nec 
iiberalitatem.  Cic]  ;   ou  par  ut 
non,    quin,  qui  non,  quand  la 
propos.commençant  par  ut  non, 
etc.    est  la   conséquence   de   la 
principale    [cf.    mavult  existi- 
mari   bonus    vir,    ut   non   sit, 
quam  esse,  ut  non  putetur.  Cic 
Augustus  nunquam  fdios  saos 
populo   commendavit,   ut   non 
adjiceret     •  si    merebuntur  -. 
Suet.    nunquam    accedo   quin 
abs  te  doctior  abeam.  Cic.  equi- 
demneminemprsetermisi,  quem 
quidem  ad  te  perventurum  pu- 
tarem,    oui  litteras    non  dede- 
rim.   Cic).    ||    •  Sans  .  avec  la 
conj.  "  que  •    se  rend   par   les 
équivalents  énumérés  ci-dessus  ; 
mais  cf.    neque  (<i  il    n'est  pas 
vrai  de  dire  que  ■)  in  his  cor- 
poribus  atque  in  hue  imbecilli- 
tafe  nostra  inest  quiddam,  qaod 
vigeat  et  sentiat,  et   non  inest 
('  sans   que  cette   vie   et  cette 
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conscience  Re  retrouvent  •)  in, 
hoc  tante  nafurse  tamprasclar» 
motu.  Cic.  (Mil.  31,  BU),  non 
ei  venœ  moventur  et  hic  fe- 
brem  non  habet  (.  il  est  faux 
que  son  pouls  batte  fort  sans 
qu'il  ait  la  fièvre  •.).  Cic  (fat. 
S,  }•>)■  \\  (Arch.)  Sans  que, 
c.-à-d.  SI  ce  n'était  que,  voy. 
sr. 
sans-dent,  s.  f.  Vieille  femme. 

Voy.   ÉDENTK. 

sansonnet,  s.  m.  Etoumeau 
commun.  Voy.  étourneau. 

sans-souci,  s.  m.  et  f.  ||  S.  m. 
et  f.  Personne  qui  ne  s'inquiète 
de  rien.  Voy.  insouciant.  ||  6'. 
m.  Caractère  d'une  personne 
qui  ne  s'inquiète  de  rien.  Voy. 

INS0UCIA^■CE. 

santé,  S.  f.  Bon  état  de  l'orga- 
nisme.  Sanitas,  atis,  f.  tic 

etc.  (ex.:  qui   incorruptâ   sani- 
tate   sunt.  Cic.  s.  debetur   me- 
dico.  Cels.  s.  reddita.  Cels.  cor- 
poris     integritas      sanitasque. 
Oeil.      sanitatem.      recuperàre, 
Justin. sanitatem recipé re .  Jusf. 
sanitatem  restitaëre.  Plin.  au' 
fi^.  ita  (U,  ut  sapientia  sanitas 
sit    animi.    Cic.   sanitas    [<■  uu 
air  de    santé  -]    in     oratione. 
Quint.);  salus,  utis,  f.  Plaut. 
Ter.  Cic.  (ex  :  qui  medicis  suis 
non  ad  salutem,  sed  ad  necen 
utetur.  Cic.    confectum  consu- 
l-iribus     vulneribus    consulaii 
tnedicinà   ad   salutem  reduce- 
ret.    Cic    ut   auxerim    dolores 
sine  spe  salutis.  Nep.  [Att.  21, 
6]);  integritas,  atis,  f.  Cic. 
etc.    (ex.  ;    integritas   corporis. 
Cic    [Fin.  V,  U,  iO]).     Il     (Par 
ext.)  Etat  de   l'organisme.    Va- 
letudo,  dinis,  f.  Cic  etc.  (ex.: 
quam  fuit   imbecillas  P.  Àjri- 
cani  (ilius  !  quam,  tenui  [•.  fai- 
ble ']  aut  nullà  potius  valetu- 
dine.  Cic  [am.  6,  22].  valetudo 
[expetitur],  ut  dolore  careas  et 
muneribus    fungare    corporis. 
Cic.  valetudo  sustentatar  noti- 
tiâ  sui  corporis  et  observatio- 
ne,    qaa  res   aut  prodesse  so- 
leant  aut  obesse.  Cic  dure  ope- 
ram    valetudini.    Cic    servire 
['  soigner  •>]    valetudini.     Cic. 
aliquid  tribaëre  valetudini.  Cic. 
adversa  valetudo.  Liv.  v.  bona. 
Cic.    optimâ     valetadine    mi. 
Caes .  minus   commodâ  ati  va- 
letudine.  Cxs.  v.  prma.  Plin.j. 
incommoda.  Cic  semper  infir- 
ma atque   etiam   œgrâ  valeta- 
dine esse.  Cic.  [Br.  A8,  lyO],  v. 
infirmissima.  Cic.  iniqua.  Plin. 
j.    intégra.    Cic.   perdita.    Cic. 
prospéra.  Suet.  imbecillior  va- 
letadine. Cic  [Q.  fr.  II,  9] .  me- 
liorem    (ieri    valetudine.    Cic. 
[ep.  IX,  18,  3].  infirmitas  vale- 
tudinis.  Cic.  tanta  prosperita- 
te   valetudinis    uti.    .Yep.  [Att. 
21,  1].  imbecillitatem  valetudi- 
nis   sustentâre    et    tuëri.   Cic. 
[ep.  VII,  I,  5).    curatio  valetu- 
dinis. Cic.  [Off.  U,  2A,  86].  va. 
letudo  confirmatur  et  a  veterg 
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morbo   et   a  novit    tentât ioni-  ' 
txis.  Cic.  consvUire  valetadini. 
Cic.  corflre  valetadinem  aaam. 
Cic.  habère  rationem  valetaài- 
lus.  Cic.  indalgère  vaUtudini. 
Cic.  inseriire    valetadini.  Cic. 
parum  parcére  xaletadini.Cic. 
voletadinem  amittère.  Cic.  va- 
iettuiinem  profigàreUriÙDeT']. 
Gell.ejccasâre  valetudinem  [-al- 
léguer pour  excuse  sa  santé,    le 
mauvais  eut  desasanté'].  liv. 
excasatione     valetadinis      uti. 
Cic.    per    caaiam    valetadinis 
{.  sous  prétexte  de  santé  ']    re- 
monére.  Cxs.premi  valetadine 
{.     mauvaise    santé    >].      Nep- 
IHann.  i,  3]).   Bon  pour  la  —, 
Toy.   SALUTAIRE.    En   bonne   —, 
■anus.    Cic.    valem.  Cic.  Boire 
à  la  —  de  qqn,  porter  la  —  de 
qqn.  salatem  ahcai  propinàre. 
Plaat.  (Stich.  i68).   bibére  pro 
alicajas   salute   (ou    $anitate). 
Ambr.    A  votre    —,     bene    te! 
bene  tibi.    Plaat.    (Stich.  708). 
Tiball.  (II,  l,3li. 
■antoUne,  s.  f.  Plante  odorifé- 
rante.   Chamxcyparissas,  i,  f. 
Plin. 
•automne  (lat.  po?t.  Santonina 
e.  e.  herba,  propt.    •  herbe  du 
pays  des  Santons  .),  s.  f.  Variété- 
d'armoise.     Santonica     herba. 

Col- 

eanve  (lat.  sinapis^,  s.  f.Seneve 
sauvage.  Voy.  sénevé. 

sapa  s.  m.  Suc  de  raisin  ré- 
duit. Sapa,  X,  f.  Varr.  Plin. 

eape,  s.  f.  Hoyau.  Voy.  ce  mot. 
1  ;P.  ext.)  Fosse  creusée  eu 
dessous  d'une  construction. 
Saffoisas  $peca$  ou  simpl.  spe- 
cas,  as,  m.  Vitr.  Saffosaio, 
cm»,  f.  -Se/i.  Vitr.  ||  (P.  anal.) 
Tranchée  soutenue  par  des  ga- 
bions.Cunicu/iis,  i,  m.  Catî.  Liv. 
(cf  agére  cunicalam  [•  pousser 
la  sape  .].  Liv.).  ||  Fig.  Menée 
souterraine.  Voy.  menée,  intki- 

■aper  ,  v.  tr.  Creuser  sous  une 
construction  pour  la  faire  écrou- 
ler. Sagodère,  tr.  Cic.  (cf.  sag- 
maram.  Sali,  canicalis  taff- 
Liv.).  Sabraëre,  tr.  Liv.  (cf. 
»abr.  maram  ab  imo.  Liv.  mœ- 
niacanicalia.  Liv.  montes. Plin. 
J-).  Il  F '6-  ■Suftruëre,  tr.  Liv. 
(cf.  s.  libertatem.  Liv.).  Sufcda- 
cére,  tr.  Cic.  (cf.  8.  fandamenta. 
Cic.).  Labefactàre,  tr.  Cic.  (cf. 
l.  rem  publicnm.  Cic.  J.  ami- 
citiam  aat  Jastitiam.  Cic.). 

sapeur,  s.  m.  Soldat  du  génie, 
chargé  du  travail  des  sapes. 
Manitor,oris,  m.  Liv.\\  Soldat 
d'infanterie  chargé  de  frayer  le 
chemin.  Voy.  pionnier.  |1  Sapeur 
pompier.  Voy.  pompier. 
saphique  ,  adj.  De  Sapho. 
Vers  —,  Sapphicaa  versas. 
Aa*. 

saphir,   e.   m.  Pierre  précieuse 

d'un  beau  bleu.  Sappiras,  i,  f. 

PUn. 

sapide,  adj.  Qui  a  une  saveur. 

Sapidas,  a,  om,  adj.  Apic.  Voy. 


SAVOUREUX.     Etre    — ,   Sapëre, 
iiitr.  Plin.  Col. 
■•piditè,  s.  r.  Qualité  de  ce  qui 

il  une  saveur.  Voy-  saveur. 
sapience  ijai.  siijpiVn(ia),  s.  f. 
(.\rch.l  Siises^e.  Voy.  ce  mot. 
sapin,  s.  m.  .Vrbre  résineux, 
toujours  vert,  .\rbor  abietis. 
Liv.  Abies.  dis,  f.  Virg.  Plin. 
Sappinas.  i,  f.  l  arr.  Plin.  De 
— ,  abiegnus,  a,  um,  adj.  Liv. 
sappinéus  et  sappinias,  a,  um, 
adj.  Col.  Vitr. 

sapine,  s.  f.  Planche  de  sapin. 
Secta  abies.  Virg. 
sapinière,  s.  f.  Lieu  planté  de 
sapin».      Nemas    abielihus    ob- 
situm  (ou  consitam).  A. 
saponaire,  s.  f.  Plante  sudori- 
fique.     Lanaria     herba.    Plin. 
Radix  lanaria.  Col.   Radicula, 
se,    f.    Cels.    Condardam,  i,  n. 
Plin.  —  officinale,   strathion, 
a,  n.  Cels.  Plin. 
sarcasme  (lat.  post.  sarcasmas. 
Charis.    DÏom.].    s.  m.  Moque- 
rie, ironie  mordante.    Contu- 
melia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (au  plur. 
con^umeiiae.  Cic.  aculei  conta- 
meliaram    [••  s.   amers  •].   Cic. 
voy.  ironie,  moquerie). 
sarcastique,  adj.  Qui  tient  du 
sarcasme,  .'icerbas,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf. (acetiis acerbis  irridèie 
aliqaem.Cic).  Amaras,  a,  am, 
adj.  Quint,  .^cuieatus,  a,   am, 
adj.  Cic.  (cf.  ac.  litterœ.    Cic). 
D'une  façon— , acerbe, adv.  Cic. 
sarcelle,   s.   f.   Oiseau   aquati- 
qvie,  Qaerquedala,   se,  t.  Varr. 
Col. 
sarclage,  s.  ra.  Action  de  sar- 
cler. SarcuJatio,  onis,  f.  Plin. 
Sarritio,  onis,  f.  Co(.  (II,  11,1; 
.\I,  9,  9).   Sarritara,    as,    f.  ou 
sartara,  se,  t.  Col.    Plin.  Run- 
catio,  onis,  f.  Col.  Plin.    Rela- 
tif au  — ,  sarritorius,    a,    am, 
adj.  Col. 

sarcler  (lat.  post.  sarcalàre. 
Prud.),  V.  tr.  Nettoyer  (un  ter- 
rain) en  arrachant  les  mauvaises 
herbes.  Sarrire  ou  sarlre,  tr.  Ca- 
to.  Plin.  Rancàre,  tr.  Cato. 
Plin.  Erancùre,  tr. Col.  Exher- 
bâre,  tr.  Col.  Malat  herbas 
effodére  ou  abradére.  Cic.  Sté- 
rile» herbas  eligëre.  Cart.  Sar- 
cler entièrement,  congarrire, 
tr.  Cato.  Col.  Couper  les  ra- 
cines en  sarclant,  taffodére  ra- 
diées. Plin. 

sarclenr,  s.  m.  Celui  qui  sar- 
cle un  terrain.  Sarritor,  oris, 
m.  ou  saritor,  oris,  m.  Varr. 
Col.  Rancator,  oris,  m.  Col. 
Les  —,  runcantes,  iam,  m.  pi. 
CoL 
sarcloir,  s.  m.  Ratissoire  pour 
p.ircler.  Sarculum,  i,  n.  Col. 
Plin. 

sarclure,  s.  f.  Mauvaises  her- 
bes qu'on  arrache,  en  sarclant. 
Rancatio,  onis,  f.  Col. 
aarcocèle,  s.  f.  Tumeur  du 
testicule.  Sarcocele,  et,  (■  Th. 
Prise. 
sarcocoUe,  s.  f.  Substance  ré- 
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•    sineuse.    Ouinmi$  e.e  jarcocol- 
I    li\.  Plin. 


lOt. 

irdine,   s.    f.   Sorte   de    petit 
ois<on.  Sarda,  a',  f.  Plin.  Sar- 


sarcocollier,  s.  m.  Arbuste 
d'où  découle  la  sarcocolle.  Sar- 
cocoUa,  a',  f.  Plin. 
sarcome,  s.  m.  Excroissance  de 
cli.iir.  Vcy.  excroissance. 
parcopbage,  .idj.  et  s.  m.  || 
.-iilj.  (Médec.)  Qui  ronge  les 
chairs.  Sarcophugua,  a,  um, 
adj.  Plin.  Médicaments  — ,  et, 
sabst.,  — ,  medicamenta  ero- 
dentia.  Cels.  et,  subst.  erodcn- 
fia,  ium,  n.  pi.  Cels.  Plin. 
Il  ^'.  m.  Cercueil  en  pierre  de* 
ant-iens.  Sarcophctgas  lapis. 
Plin.  Sarcophagus,  i,  m.  Juv. 
1  (P.  ext.)  Cénotaphe.  Voy.  ce 
mot. 
sardine, 

poisson.  '^— ,  ^. ,  .-  - 

dina,  se,  f.  Col.  Plin. 
sardoine,  s.  m.  Variété  d'agale 
d'un  rouge  orangé.    Sardonyje, 
nycliis.  m.  et  f.  Plin.  Jav. 
sardonique,  adj.  Qui  donne  à 
la   bouche  un  caractère  de  mo- 
querie méchante.  Rire  — ,  ri,su« 
acerbas   ou   amaras.   A. 
sarisse,  f     Longue  pique  macé- 
donienne. Sarissa,  se,  (.  Liv. 
sarment,  s.  m.  Bois  que  la  vi- 
gne pousse  ch.ique  année.  Sar- 
mentam.   i,    n.    Cic.    Plin.  (cf. 
sarmentis  silvescëre   [•  pousser 
de   nouveaux  s.  ■].    Cic.).    Pal- 
mes, itis,  m.  Plin.  —  de  réser- 
ve, custos,  odis,  va.  Varr.  Col. 
Plin.  —  qui  ne  produit  que  du 
pampre,     pampinariam     sar- 
mentum.  Col.  et,  subst.,  pam- 
pinariam, a,  a.  Plin.  Fagot  de 
— ,    sarmcnta,    oram,     n.    pi. 
Cic.     De    — ,   sarmenticias,  a, 
um,  adj.  Col. 
sarmenteux,  euse,   adj.   Qui 
pousse  des  sarments.    Sarmen- 
tosas,a,  am,  adj.  Plin. 
sarrasin,  ine  (lat.  Saracenus. 
/1mm.),  adj.  (Ar.h.)  Relatif  aux 
peuples    non     chrétiens.     Voy. 

PAÏEN,   INFIDÈLE.    ||    Spéc.     Blé  — , 

et,  sabst.    —    (blé  noir).    Poly- 
gonam,  phagopyram.  Linné. 
sarrau,    s.   m.    Grosse    blouse. 

Voy.    BLOUSE. 

sarriette,  s.  f.  Plante  aroma- 
tique. Saiareja,  se,  f.  Varr. 
Col.  Plin.  Canila  sativa.  Col. 
Plin.  Thymbra,  se,  f.  Virg.  Col. 

sas,  s.  m.  Tissu  serré  servant 
do  tamis.  Voy.  crible,  tamis. 
Fig.  Passer  les  choses  au  gros 
—  (ne  pas  y  regarder  de  près), 
res  param  inspicëre.  Cic. 

Basser,  v.  tr.  Passer  au  sas. 
Voy.  TAMISER.  T  Fig.  Examiner 
minutieusement.  Pensitàre,  tr. 
Liv. 

satanique,  adj.  Qui  tient  du 
diable.  Voy.  diabolique. 

satellite,  8.  m.  Homme  armé  do 
la  suite  d'un  chef.  Satelles,  li- 
tis,  m.  Cic.  Stipator,  oris,  m. 
Cic.  Sali.  Corporis  cattot. 
Cart.  Voy.  carde.  Fiç.  (et  le 
plus  souventen  mauvaise  part.) 
Satellet.    litis,    m.   et    f.    Cic. 
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Minlster,  tri,  m.  Cic.  (cf.  s.  au- 
dacix,  scclerum.  Cic).  Admi- 
nister,  tri.  m.  Cic.  LJne  — , 
minist?-a,  œ,  f.  Cic.  ^  (Fig.)  Pla- 
nète nui  tourne  autour  d'une 
plaïK'te  plus  importante.  5a- 
tellts,  lili$,  m.  A. 

Batiété,  s.  f.  Etat  d'une  per- 
sonne dont  la  faim  est  plus 
quo  satisfaite.  Satietas,  atis,  (. 
Cic.  (cf.  ad  tatietatem  [-  jus- 
qu'à la  s.  .].  Plaul.  iSaet.).  Sa- 
turitas,  atis,  f.  Plant,  (cf.  ad 
sataritatem.  Plaat.).  Eprouver 
de  la  — ,  nimio  cibo  (astidlre. 
Varr.  Qui  éprouve  de  la  — , 
(ailidiosas,  a,  am,  adj.  Varr. 
A  —,  affatim.  Cic.  Fig.  Satie- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Fastidiam,  ii, 
n.  Cic.  Voy.  dégoût. 

satin,  s.  m.  Etoffe  de  soie  lus- 
trée. Lubrica  ou  levia  serica. 
A.  Fig.  Doux  comme  le  —  (en 
pari,  de  la  peau),  levis,  e,  adj. 
Virg. 

satinage,  s.  m.  Action  de  sa- 
tiner.    Voy.    CALANDRAGE. 

satiner,  v.  tr.  Lustrer  à  la  ma- 
nière du  satin.  Voy.  lustrer, 
POLIR.  Il  (P.  e.xt.)  Une  peau  sa- 
tinée, voy.  SATIN. 

satire,  s.  f.  Ouvrage  mêlé  de 
prose  et  de  vers  où  l'auteur 
censure  les  mœurs  publiques. 
Satira,  œ,  f.  Liv.  Spéc.  Les  — 
Ménippées  (de  Varron),  Satirse 
Menippeœ.  Gcll.  |  (P.  est.)  Ou- 
vrage en  vers  où  le  poète  atta- 
que les  vice?  et  les  ridicules. 
i>atira,  œ,  f.  Cic.  Carmen  ad 
irridendam  factam.  A.  Les  — 
(d'Horace),  sermones,  um,  m. 
pi.  Hor.  —  mordante,  sales 
carminam.  Cic.    Composer  une 

—  contre  qqn,  versus  in  ali- 
qaem  facére.  Cic.  carmen  in 
aliqaem  scribére.  Cic.  Absolt. 
La  —  (le  genre  de  la  — ),  satira, 
X,  f.  Qaint.  \\  (P.  anal.)  Ecrit, 
discours  mordant  contre  qqn. 
Carmen  mordax.  A.  Censura, 
se,  f.  Sen.  Facetise  asperse  ou 
acerbœ.  Tac.  Faire  la  —  de 
qqn,  de  qqch.,  voy.   censurer, 

CRITIQUER. 

satirique  (lat.  post.  satiricas. 
Lace),  adj.  Qui  appartient  à 
la  satire.  Poème  — ,  salira,  a?, 
f.  Cic.  Pièce  — ,  epigramma, 
matis,  n.  Cic.  Mart.  Un  auteur 
—,  et,  ellipt.,  un  —,  satiraram 
scriptor.  A.  Etre  un  —  trop 
mordant,  nt'mis  acrem  esse  in 
tatirâ.  Hor.  ||  (P.  anal.)  Qui 
offre  des  traits  mordants  contre 
qqn.  Acerbas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Dicax.  adj.  Cic.  Humeur  — , 
acerbitas,  atis,  f.  Cic.  Qaint. 
dicacitas,  atis,  f.  Cic.  Un  trait 

—  ,  acaleas,  i,  m.  Cic.  (cf.  fae- 
rant  nonntiUi  acalei  in  C.  Cee- 
sarem.  Cic.). 

satiriquement,     adv.    D'une 

façon    satirique.    Acerbe,    adv. 

Ce. 
aatiriser,  v.  tr.    Prendre  pour 

sujet   d'une   satire.  Voy.  criti- 

^UEft,  railler. 
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satisfaction,  s.  f.  i:t.-it  agréable 
qui  résulte  de  l'aceoniplisse- 
ment  de  ce  qu'on  attend,  de  ce 
qu'on  désire.  Voy.  contente- 
ment, JOIE.  Il  Assouvissement. 
Expletio,  onis,  t.  Cic.  (ex.  : 
expl.  natarœ.  Cic.  [Fin.  V,  ïh, 
iO]).  ^  Acte  par  lequel  qqn  ob- 
tient la  réparation  d'une  of- 
fense. Satisfactio,  onis,  C. 
Cic.  etc.  (ex.:  Ubioram  satis- 
factionem  accepit.  Cses.  ne  ali- 
qiiiil  satisfactio  leiritatis  ha- 
bêre  lideatar.  Cic.  satisfactio- 
nem  ex  nullâ  conscientiâ  de 
calpâ  proponêre  decrevi.  Hall. 
[Cat.  35,  2].  cf.  Cic.  [ep.  VH, 
13,  11.  satisfactionem  recipêre. 
Tac).  Donner  —  à  qqn,  alicai 
satisfacëre.  Cic.  Cses.  Deman- 
der —  ,  repetére  jas.  Liv.  res 
repetëre.  Liv.  (cf.  Cic.  fOff.  1, 
3t;]1.  ^ 

satisfactoire,  adj.  Destiné  à 
réparer  le  péché.  Voy.  expia- 
toire. 

satisfaire,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Mettre  (qqn)  dans  un  ét.nt 
agréable  en  accomplissant  ce 
qu'il    attend,     ce   qu'il    désire. 

Voy.    CONTENTER,  CONTENTEMENT. 

Satisfait,  voy.  content.   Ne  pas 
être  —,  paenitére,  impers.  Cic. 
Liv.  (ex.:  an  credi  passe  allam 
populani  in  ea  condicione  cu- 
jus  eam  pœniteat,  diutius  qaam 
necesse    sit    mansarum  ?    Liv. 
[VIII,  21,  6].   voy.    mécontent). 
—   ses    créanciers,    satistacêre 
qaibas  debes.  Cic.  —  qqn,   re- 
spondêre  ad  ea   qaœ  ab  aliqao 
qaœsita  sunt.  Cic.  (voy.  expli- 
cation).  Il    (Par    ext.)    Remplir 
(un    désir,    une    passion).    Ex- 
plére,  tr.  Cic.   etc.  (ex.  :  ani- 
mam,  saam  e.rplêre.  Ter.   om- 
nem    exspectationem.  diaturni 
desiderii   nostri.    Cic.    explêre 
capiditates,  satiâre  odiam.  Cic. 
famem.    Cic.    libidinem.    Cic. 
quasi  diutarnam  sitim  explêre 
cupiens.  Cic.  explêre  scriben- 
do    te    [.  ton    désir  »].   Cic.   o- 
dium  factis  dictisque.  Liv.   se 
cœde   diu    optatà.  Liv.   [XX.XI, 
2i,  I])  ;   satiâre,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  odiam.  Cic.  voy.  assouvir). 
'{  V.  intr.  Donner  à  qqn  la  ré- 
paration qu'il   attend.   Satis- 
facëre, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  pe- 
tenti.  Cic.  [or.  Iil,  HOl.   omni- 
bus si  minas  referenaà  gratiâ 
satisfacëre  potaerim.   Cic.  Al- 
lobrogibas  satisfacëre.    Cœs  ut 
Cœsari  satisfacerent.  Cxs.).  Se 
— ,  illatarn  injuriam  vindicâre 
ou  nlcisci.  Cic.  ||  (Par  ext.)  S'ac- 
quitter de  ce  qui  est  exigé  par 
qqch.   Satisfacëre,  intr.   Cic. 
etc.  (ex.:  te  causse  atqae  officia 
tua    satisfacëre   arbitror.  Cic. 
qui  et  naturse  et  legibus  satis- 
fecit. Cic.    se    satis  factarum 
rei    publicse.    Cic.    etsi    nulla 
modo  poterit  oratio  mea  satis- 
facëre   vestrse  scientiœ.  Cic); 
perScère.   tr.   Cic.  etc.  (ex.  : 
mandata.  Liv.  voy.  accomplir); 
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expiera,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  m» 
nus.  Cic.)  ;    exsequi,  déo.  tr. 
Cic.    (ex.  :    mandata    aliraja» 
exscqai.  Cic.)  ;   prsestàre.    tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :   pra-stare  qaod 
promiseram    U  à   mes  engage- 
ments .1.  Cic). 
satisfaisant,   ante.    adj.  Qui 
satisfait.   Idoneus,  a,  am,  adj. 
Cic   Justus,  a,   um,    adj.    Liv. 
cf.  jast.    reditus.     Tac).     Qui 
quse.  qaod)  satisfacit  (alicui). 
A.  Fig.   In   quo   acquiesças.  A. 
Idoneus,  a,  am,  adj.  Cic.  l'ro- 
babilis,   e,  adj.  Col.  Acceptas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic. 
satrape,  s.  m.  (Antiq.)  Gouver- 
neur de  province  (chez  les  Per- 
ses). Satrapes,  se  m.  IVep.  Curt. 
Satraps,  satrapis,    m.    Xep.   || 
(De    nos   jours).    Fig.    Despote, 
tyran.  Voy.  ces  mots. 
satrapie,   s.   f.    Gouvernement 
d'un   satrape.    Sairapia,  se,    f. 
Plin.  Satrapea,  se,  f.  Car*. 
saturation    (lat.  post.  satura- 
tio   ["  rassasiement    •].   Aag.), 
s^    f.  Etat    d'un    corps   sature. 
Saturandi    natara   ou   vis.    A. 
Plenitas,  atis,    t.    V'itr.    Satie- 
tas,    atis,    f.    Lucr.    —    d'une 
couleur,  saturitas,  atis,  f.  Plin. 
saturer,    v.    tr.    Mélanger   ou 
combiner  (un  corps  avec  un  au- 
tre)  dans   la  plus   grande  pro- 
portion qu'il  en  puisse  recevoir. 
Saturâre,  tr.  Plin.  Satiâre,  tr. 
Sen.  (cf.  solum    largo  stercore 
satiatam.  Col.).    Saturé,  satar, 
a,  um,   .-idj.    Col.    Eau   saturée 
de  sel,   maria  dura.   Col.    Eau 
fortement  saturée  de  sel,    aqaa 
salibus  darata.  Col.    Etre  satu- 
ré   de ... ,    ebibëre,    tr.    Plin. 
combibëre,  tr.  Col.   perbibêre, 
tr.     Cato.    Il    Fig.    Etre    saturé 
d'une  chose  (en  avoir  à  satié- 
té),   voy.    rassasier. 
Saturnales,   s.  f.  pi.    Fêtes  ea 
l'honneur   de   Saturne.    Satur- 
natia    (gén.    Saturnalioram  et 
Saturnaliam,  dat.,  abl.  Satar- 
nalibus),   n.  pi.    Cic.    (cf.    Sot. 
prima, secunda,tertia  [-le  pre- 
mier,   le   second,    le   troisième 
jour  des  S.  •].  Cic).  Relatif  aux 
— ,    Satarnalicius,  a,  um,  adj. 
Mart.    Il  (De    nos    jours.)    Fig. 
"Temps  de  licence.   Saturnalia, 
ioram  et   iam,  n.  pi.  .Sen.  (cf. 
non  semper    Sat.  erant.  Sen.). 
Bacchanalia,  ium,    n.  pi.  Juv. 
Voy.  carnaval. 

Saturne    (lat.  Satarnas,   nom 
d'une   planète),   s.    m.    (Arch.) 
Plomb.  Voy.  ce  mot. 
saturnien,  ienne,  adj.  Triste 
(par  oppos.  à  jovial).    Voy.  ce 
mot.  ^  Ancien  vers  — ,    Satur- 
nius  versas.  Fest. 
saturnin,  ine.adj.  (.\rch .) Tris- 
te. Voy.  ce  mot.  ||  (Médec.)  Re- 
latif au  plomb.  Voy.  plomb. 
satyre,  s.  m.  et  f.  ||  6'.  m.  De- 
mi-dieu habitant  les  bois.    S(i- 
tyrus,  i,  m.    Cic.    Petit  — ,  sa~ 
tyriscas,  i,  m.  Cic.    De  — ,  sa- 
tyricas,   a,   um.    adj,    Plin.    | 
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^Fig-^    Homme   Iubriqin>.    Voy. 
Li'DRiQL'E.  •  6".  /.  Pièce  de  tliei- 
tre  boulTonne  (chei  les  anciens). 
Satyrus,  i,  m.  Hor.  Satyricam 
yenui  scx'narum.  Vitr. 
•atyriasis,  s.  m.  Etat  morbide 
d'ardeur  erotique    (chei  l'hom- 
me .  SalyriasU,  is,  (.  Cœl.-Aur. 
■atyrion.  s.  m.    Variété   d'or- 
chii.  Siityrion,  ii,  n.  Plin.  Ery- 
fAraicon,  «,   n.  Plin. 
•atypique,  adj.  Relatif  aux  sa- 
ivr.»».    iialyricus,  a,  um,   adj. 
f'iin.  Il  Relatif  à  la  satyre.  Ai- 
tyricas,  a,  um,  adj.  l'ifr.    Poè- 
me, jeui  —,   voy.  s-iTVRE.    .Au- 
teur de  drames  —,   satyrortim 
scriptor.  Hor. 
sauce  (lat.  sa/sa,  proprt.  .chose 
saloe-i,    6.    f.    Assaisonnement 
liquide  de  certains  mets.   Jas, 
jaris,  a.  Cic.  (cf.  in  jat  vocàrt^ 
pisce»   [-  mettre  les   poissons  à 
la  s.  .].  Vurr.  malta  /ara  con- 
(andére.    Plaut.].     Conditura, 
a:    f.    Sen.    Intinctas,   ùs,    m. 
Plin.   Embamma,  atis,  n.  Col. 
Plin.  Cuit  avec  de  la  —,  jura- 
lentas,  a,  um,  adj.  Cels.  1  Fig. 
L'accessoire   d'une   chose,   ^oy. 

A<  CESSOIRE  ,       ASSAISONNEMENT ._      || 

Manière  d'employer  qqn,  d'ar- 
ranjer  qqch.  Voy.  apprêt,  pré- 
paration. Il  Réunion  de  choses 
mélangées.  Voy.  macédoine,  pot- 

POfRRl,    MÉLANGER. 

saucer,  v.  tr.  Tremper  dan- 
ile  la  sauce.  Jure  tinjére.  A. 
In  Jas  immergera.  A.  |1(P.  ext. 
Tremper.  Voy.  ce  mot.  ||  (Fia. 
—  qqn  dans  la  boue  (l'insul- 
ter), voy.    INSULTER. 

saucière,  s.  f.  Vase  dans  lequel 
on  sert  le»  sauces.  Salsarium, 
ii,  n.  Apic.  Acetabalam,  i,  n. 
Petr.  Apic. 

saucisse     (lat.    post.    salsicia 
[proprt.  ■  chose  accommodée  au 
tel   •].  Acron.),  s.  f.  Bovau  de 
porc  rempli  de  viande   hachée. 
Farcimen,   inis,   n.  Varr.  La- 
canica,  ae,    f.    Cic.    Bolulas,  i. 
m.  Mort.  Fandalus,  i,  m.  Varr. 
Chair  à  —,  isicium,  ii,  n.  Varr. 
Fabricant ,    marchand    de    —, 
bctfilarias,  ii,  m.  Sen. 
saucisson,   p.  m.    Grosse  sau- 
cisse trcs  épicée.  Tomacina,  :f, 
f.  Varr.  Lonijano  et  longanon, 
oni>.  m.    Varr.  Arn. 
sauf,  sauve,  adj.  Qui  échappe 
au  péril  de  la  mort.   Salvus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  sal- 
iras tt  sanus.  Plant,    eaivus  et 
incolamis.    Cic.    incolamis  ac 
lalvas.   Cic.    sanas   et   salvas. 
Cic.  dimittére  ali'iaem  salvam 
et  incolamem.  Sen.  salvas  re- 
deo.  Plaut.   ego   vos  salvas  si- 
$tam.  Plaat.  civihus  salvis  at- 
qae  incolamibas.  Ca»«.)  ;  iDCO- 
lumis,   e,   adj.    Cic.   etc.   (cf. 
Cic.   [.Mil.   3i.,  931.   Cart.  (III, 
IS,  li;  IV,  5,  19;  \6,2S\.  Saet. 
[Ner.    34;    Caes.     1;    Aua.    l'O- 
Nep.  [Ep.  7,  i;  Eum.  5,  T]);  ip- 
teger,  gra,  grum,  adj.  Cic. 
•te.   (ex.  :  Jloratias.  Liv.    inte- 


gram  siihumyuf  «<■  f-ssf.  Cii".l.  I 
Ia  vie  —,  incolamitas,  atis. 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  potliceri  im-'-  ^ 
lumitatem.  Cic.'':  :  saius,  utis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  salatem  pet<- 
re.  Nep.).  H  (Par  ext.)  Qui  n'a 
p.is  été  endomuL-igé.  lnte<jcr, 
gra.  gram,  adj.  Cir.  Intactus. 
a.  uni,  .idj.  Cil-,  lllxsas,  a,  um. 
adj.  Plin.  Inviolatas,  a,  um, 
adj.  Liv.  Ellipt.  —  le  respect 
que  je  vous,  que  je  lui  dois, 
"     Cic.  b' 


pace  taà.  Cic.  bonà  venià  /lu 
jas  viri.  Cic.  —  la  tendn-sc 
qu'il  devait  à  son  père,  sjlvà 
in  patrem  pietate.  Liv.  — 
meilleur  avis,  equidem  ego  sic 
ejristimo.  Sali.  iCat.  51,  15).  || 
Loc.  prép.  —  à,  sous  la  réserve 
de,  hûc  lege  ou  hac  condicione 
ou  cam  hac  exceptione,  at... 
Cic.  Sen.  ou  simpl.  ita  (ou 
SI•o^,  ut...  (et  le  Subj.).  Cic.  || 
Uoc.  conj.  —  que,  voy.  ex- 
cepté. 

saui-conduit,  s.  m.  Permission 
daller  dans  un  lieu,  d'en  re- 
venir, sans  être  arrêté.  Fides 
pablica.  Cic.  (cf.  ^de  public^ 
venire.  Liv.).  et  simpl.  (idef. 
ei.  f.  Liv.  (cf.  Jidem  clâre.  Liv. 
accipëre.  Lii^.).  Voy.  aussi  passe- 
port. 
sauge,  s.  f.  Plante  arom.it ique. 
Sahin,  se,  f.  Plin. 
saugrenu,  ue,  adj.  Dont  l'é- 
irançcté  est  choquante.  Voy.  aij- 

SUBdÊ,    DIZ-UÎRE,    RIDICULE. 

saule,  s.  m.  Arbre  qui  croit 
ordinairement  au  bord  des 
ruisseaux.  Salix.  licis,  f.  Plmit. 
Varr.  De  — ,  saligneus,  a,  am, 
adj.  Col.  saCignas,  a,  um,  adj. 
Cato.  Hor.  salictarius,  a,  um, 
adj.  Plin.  Lieu  planté  de  —, 
voy.  s.wssAiE.  Celui  qui  taille 
les" — ,  salictarius,  ii,  m.  Cato. 

saumâtre,  adj.  Qui  a  le  coût 
de  l'eau  de  mer.  Salsus.  a, 
am,  p.  adj.  Plin.  Salmacidas, 
a,  am,  adj.  Plin.  (cf.  salin. 
aqa.T.     Plin.).    Goût    —,    voy. 

SALER. 

saumon,  s.  m.  Poisson  de  mer 
qui  remonte  les  fleuves.  Salmo, 
onis,  m.  Plin. 

saumoneau,  s.  m.  Petit  sau- 
mon. Voy.  ce  mot. 

saumure  (cf.  bas-lat.  salemo- 
ria  [p.  salemonia.  Anthim.]], 
s.  f.  Eau  saturée  de  sel.  .•^c/ua 
salibas  durata.  Col.  Sahilago, 
ginis,  f.  Plin.  Maria,  se,  f.  Col. 
Il  (Spéc.)  Liquide  salé  dans  le- 
quel on  conserve  certaines  sub- 
stances alimentaires.  Marin, 
X,  f.  Cato.  Hor.  (cf.  murin 
dura  [.  s.  forte  ■].  Col.  mata- 
rltas  mariœ  [•  «.  à  point  •]. 
Col.).  Salsura,  se,  f.  Varr.  Sal- 
samcntum,  i,  n.  Cic.  Confit  dans 
la  — ,  muriaticu»,  a,  um,  adj. 
Plaat. 

saunage,  s.  m.  Fabrication  et 
vente  du  sel.  Salis  commer- 
cifirn.  A . 

saunier,  ».  m.  Celui  qui  fa- 
brique,   ipii    vend  le  sel.  Sali- 
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nator,  oris,  m.  Inscr.  ■Salinien- 
.s/s.  is,  m.  Inscr. 

saupe,  s.  f.  Sorlo  de   poisson. 
.•^ii/pii.  a\  f.  Plin. 

saupoudrer,  v.  tr.  Poudrer 
avec  du  sel.  Sale  conspergère 
ou  inspergëre.  Col .  ou  aspei- 
gt're.  Plin.  ou  contingt-re.  Cels. 
Col.  Il  (P.  ext.)  Poudrer  avec 
une  substance  pulvérisée.  In- 
spergére,  tr.  Plin.  (cf.  insp.  /<i- 
rtnam  potioni.  Plin).  Asper- 
gére  [olivam)  sole.  Plin.  Sp'^'r- 
'i/ëre  [aliqaid  aliqaà  re  ou  ali- 
'ijuid  alicai  rei).  Plin.  Perfun- 
dére  (aliqaid  aliqnù  re).  t'iin. 
Il  Fig.  Spargére  (aliquid  aliqaa 
rei.  Cic.  (cf.  epistalse  humani- 
tatis  sparsse  sale.  Cic).  Asçer- 
gére  (sales  orationi).  Cic.  Con- 
spergère (hilaritatc  scripta). 
Cic. 

saur,  saure  et  sor,  sore  (lat. 
[lop.  saopus),  .idj.  Jaune  brun. 
Fuh-us,  a,  um,  adj.  Plin.  \\ 
Salé  et  Bêché   à  la  fumée.   Voy. 

FUMER. 

sauriens,  s.  m.  pi.  Ordre  do 
reptiles  comprenant  le  lézard, 
etc.    Generu    lacertoram.  Plin. 

sausssde,  s.  f.  Lieu  planté  de 
saules.  Salictam,  i,  n.  Cato. 
\'irg. 

saut,  s.  m.  Mouvement  par  le- 
quel on  se  lance  en  l'air.  Sal- 
tas,  ùs,  m.  Cio.  (cf.  saltam  ou 
saltus  dàre.  Ov.  saltam  edire 
f.  faire  un  s.  -].  Ov.).  Assaltas, 
ûs,  m.    Virg.  ExsuUaiio,  onis. 


f.  Cic.  De  plein  —  (d'un  seul 
élan),  assultim,  adv.  Plin.  (voy. 
élan)  et  (fis  )  uno  impeta.  Cœs. 
Cic.  (voy.  coup).  (P.  ext.)  Au 
—  du  lit,  voy.  LEVER,  ut.  |I  Fig. 
Etre  en  un — ,  on  trois  — (d'un 
endroit  à  un  autre),  voy.  cou- 
rir, VOLER.  Ne  faire  qu  un  — , 
prœcipitàre,  intr.  Cic.  Liv.  Ar- 
river d'un  —  au  bout  de  sa 
carrière,  transcarrëre  corsum 
saam.  Cic.  Aller  par  —,  voy. 
GRADUELLEMENT.  Aller  par  sauts 
(d'une  manière  non  suivie,  en 
parlant  du  style),  su6su(«<irc, 
intr.  Qaint.  (voy.  saccader),  ijui 
va  par  bonds  et  par  —,  voy. 
sautillant.  Faire  un  grand  — 
(tomber  dans  une  situation  in- 
férieure), voy.  DÉCHOIR.  (Musi- 
que.) Un  —  (passage  d'un  son  à 
un  autre),  voy.  gradation,  pas- 
sage. Il  Saut  périlleux,  voy.  pé- 
rilleux. Fig.  Un  —  périlleux 
(acte  hasardeux),  voy.  hasar- 
der. Il  —  de  carpe,  voy.  acro- 
batie. Il  —  de  mouton  (écart 
que  fait  un  cheval),  voy.  écart. 
1  Chute  d'un  cours  d'eau.  Voy. 

CHUTE,      CATARACTE.     ^      SaUt     de 

loup  (large  fossé),  Voy.  fossé. 

saute,  s.  f.  Brusque  change- 
ment de  vent.  Matatas  venins. 
Cic.  Il  y  a  une  —  de  vent,  ven- 
tas  matatar  ou  «e  vertil  ou  se 
i:ircumagit.  Liv. 

sautelle,  s.  f.  Provin  fait  avec 
un  seul  sarment.  Mergus,  i,  m. 
Col. 


eauter  (lat.  sattùre,  lianser), 
V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr.  Se  lan- 
eer  en  l'air  pour  retomber  sur 
place  ou  pour  franchir  un  es- 
pace. SAlire,  intr.  Plaat.  Liv. 
■etc.  (ex.  :  ibi  cursa,  instando, 
«aliendo  sese  exercebant.Ptaut. 
salire  prsecipites  in  pnteam. 
Plaat.  ap.  Prise,  s.  de  mwo. 
Liv.  saper  vfillutn.  Liv.  sa- 
■liant  alix  [aves]  ut  passeres. 
Plin.);  desilire  (■  sauter  du 
haut  de,  en  bas  de  >),  intr. 
Plaat.  Cœs.  Liv.  (ex.  :  de  navi 
in  scapham.  Plaat.  in  terram 
e  scaphâ.  Plant,  de  navibus. 
Cses.  ex  eqais.  Cœs.  ex  essedis. 
■Cens,  de  tribunali.  Sen.  de  ma- 
ro.  Saet.  ad  pedes  [en  pari,  de 
cavaliers].  Co's.  in  mare.  Sue«.i; 
■exsiij're  (•  sautur  hors  de  -), 
intr.  Plaat.  Ter.  Cic.  (ex.:  paer 
citas  e  canis  exsilit.  Plaat. 
properans  exsilit  de  tellà.  Cic. 
popali  Romani  clamore  atque 
impeta  pertarbatas  e.vsilaisti. 
Cic);  exsultàre {'sa.utor,  bon- 
dir "),  intr.  Cic.  (ex.;  exsaltare 
gaadio  [-  de  joie  ■■].  Cic.  exs. 
Isetitiâ.  Cic.  exsaltare  in  som- 
no  immoderatêqae  jactari.  Cic. 
{di  V.  1, 29, 60J)  ;  insilire  (-  sau- 
ter sur-),  intr.  Cœs.  Liv.  Plœd. 
(ex.:  in  eguam.  Liv.  sapra 
Uynam.  Phœd.);  prosilire 
('  sauter  en  avant  ou  hors  de»), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  balneis 
delitaerant,  deinde  repente 
prosilaerunt.  Cic.  catn  ab  sede 
saa  prosilaisset.  Liv.  p.  ex  ta- 
bernacalo.  Liv.  ex  lecto  repen- 
te prosilait.  Cart.  de  navi.  Jas- 
tin.);  transilire  (»  sauter  sur 
ou  par  dessus"),  intr.  Plaat. 
Liv.  et  tr.  Liv.  {ex.:  in  hostium 
naves.  Liv.  ex  hamilioribas 
m  altiorem  novem.  Liv.  ludi- 
brio  fratris  Remam  novos 
iransilaisse  maros.  Liv.  qaa- 
ternos  senosqaa  eqaos.  Hor. 
fin,  3,  10]);  transsultàre 
f"  sauter  sur  ••),  intr.  Liv.  (ex.  : 
m  recentem  equani  [■  sur  un 
cheval  frais  »]  ex  fesso.  Liv. 
[XXIII,  29,  5]).  —  à  pieds  joints, 
voy.  JOINDRE.  Faire  —  qqn  par  j 
la  fenêtre,  voy.  jeter.  Par  ext. 

—  aux  yeux,  à  la  gorge  de  qqn, 
alicui  in  ocalos,  in  faaces  in- 
vadëre.  Plaat.  Lacil.  —  au  cou 
de  qqu,  in  collum  invadêre. 
Cic.  Faire  —  la  tête  à  qqn, 
voy.  DÉCAPITER.  Faire  —  une 
eerrure,  claustra  revellëre.Cic. 
Faire  —  les  yeux  hors  de  la 
tête,  ocalos  {alicui)  elidére. 
Plaat.  Faire  —  la  cervelle  à 
iqn,  cerebram  dispercatëre. 
Plaat.  Faire  —  un  mur,  mu- 
ram  dissipàre.  Cic.  Par  ext. 
Faire  —  (dans  la  casseroUe,  sur 
le  feu,  etc.),  voy.  revenir.  Fig. 

—  aux  yeux,  in  ocalos  incidë- 
re  ou  incurrëre.  Cic.  Sen.  Cela 

—  aux  yeux,  hœc  ante  ocalos 
posita  sant.  Cic.  Qui  saute  aux 
yeux,  omnibus  apertas  {a,  am). 

Cic.  —  (d'une  chose  à  une  au- 
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tic),  tranfire,  intr.  Cic.  frant- 
carrëre  in  [aliquid).  Cic.  || 
(Par  anal.)  Le  vent  s.iute  au 
S.-O.,  ventas  vertitur  in  Afri- 
cam.  Liv.  ^  V.  tr.  Franchir  en 
se  lançant  en  l'air.  TraDSili- 
re,  tr.  Liv.  (voy.  i-hanchir).  || 
(.Spéc.)  —  (une  jument),  salire, 
tr.  Varr.  \\  —  qqch.  en  lisant, 
etc.,  voy.  PASSER.  Fig.  —  le  fos- 
sé, le  pas,  aleam  jaccre.  Suet. 
1  Agiter  en  lançant  en  l'air. 
jiic'tôre,   tr.  Cic.  —  (un  poulet, 

ctC.\    voy.    REVENIR. 

sauterelle,  s.  f.  Insecte  ailé. 
Locusta,  se,  f.  Plaat.  Plin. 
Gryllus,  i,  m.  Plin. 

saute-ruisseau,  s.  m.  Petit 
clerc  chargé  de  faire  des  cour- 
ses. Servais  a  pudibus.  Cic. 

sauteur,  euse  (lat.  saltator, 
danseur), s.  m . et  f.  et  adj . ||.Su6sÉ. 
•S.  m.  et  {.  Celui,  celle  dont  la 
profession  est  de  faire  des 
sauts.  Petauristes,  ee,  m.  Varr. 
Desultor,    oris,    m.   Liv.    Voy. 

ACRODATE,   ÉQUILIBRISTE.   ^   5.   m. 

Cheval  dressé  à  sauter.  Desul- 
torias  equas.  Saet.  1  AdJ.  Qui 
saute.  SalienSy  p.  adj.  Liv. 
Plin.  Kvsultans,  p.  adj.  Cic. 
Insectes — ,  saltatrices  bestiolœ. 
A.  (d'aprè-  Plin.). 

sautillant,  ante,  adj.  Qui 
sautille.  Voy.  sautiller.  |{  Fig. 
(En  pari,  du  style.)  Exsultans, 
p.  adj.  Quint,  (cf.  exsiiltaniis- 
simum  verbum.  Qaint.  fiant 
exsaltantes  U  ils  prennent  un 
style  s.  »].  Quint.).  Avoir  un 
style — ,  saltùre,  intr.  Cic.  Etre 
—  ,   voy.  sautiller. 

sautillement,  s.  m.  Action  de 
sautiller.  Levis  saltus.  Ov. 

sautiller,  v.  intr.  Faire  de  pe- 
tits sauts.  S ubsillre, intr. Plaut. 
Vaj-r.  Sabsultâre,  intr.  Plaut. 
Exsaltare,  intr.  (cf.  exsultant 
piscicali.  Non.).  Assaltim  {in- 
gredi).Plîn.  En  sautillant,  sab- 
sultim.  Saet.  ||  Fig.  (En  pari, 
du  style.)  Saltàre,  intr.  Cic. 
(cf.  Hegesias  saltat  incidens 
particulas.  Cic.  [or.  57,  226]). 
Subsultàre,  intr.  Quint. 

sautoir,  s.  m.  Objet  en  forme 
de  croix.  Decassis,  is,  m.  Vitr. 
(cf.  in  decussem.  ou  déçusses. 
Vitr.).  Ka—,  in  cracis  speciem 
ou  decassatim,  adv.  Vitr.  Col. 
Croiser  ou  mettre  en  — ,  decas- 
sâre,  tr.  Cic.  Col.  Action  de 
mettre  en  — ,  decassatio,  onis, 
f.  Vitr. 

sauvage  (lat.  pop.  salvaticas 
[p.silvaticus.  Varr.  Petr.]),  adj. 
Qui  vit  loin  des  lieux  habites 
par  les  hommes  (en  pari,  de 
l'animal).  Ferus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  f.  apes.  Varr.  f. 
arietes.  Col.  f.  bestia.  Nep.  f. 
tauri.  Saet.  f.  equas.  Hor.  f. 
pecudes.  Varr.  f.  beluse.  Cic.)  ; 
silvestris,  e,  adj.  Cic.  (ex.  : 
s.  belua.  Cic.  s.  tauri.  Plin.  s. 
gallinas.  Col.  s.  arietes.  Col.). 
Bête,  animal  — ,  fera,  se,  f. 
Cj'c.  etc.  (ex.  :   a  feris  nutriti. 
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Flnr.  ferararii  membra.  Suvt. 
feris  corpus  objicëre.  Cic.  ferae 
in  iicienx  productse.  Fior.  ferx 
pelle  contectus.  Suet.  feras 
agitare  [■  chasser  -].  Cic.  vita 
feraram.  Quint.  [IX,  2,  (!!]). 
Faire  de  qqn  une  bête  — ,  ren- 
dre —,  eSeràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  multas  gentes  sic  imma- 
nitate  efferatas,  ut  apad  eus 
nalla  saspicio  deoram  sit.  Cic. 
eqai  dolore  efferati.  Liv.).  Ane 
— ,  onager,  gri,  m.  Cels.  Tau- 
reau — ,  aras,  i,  m.  C^s.  \\ 
(Spéc.)  Non  apprivoisé.  Indo- 
miius,  a,  um,  adj.  Hor.  Col. 
Qaint.  (s'opp.  kmansaetas.ex.: 
ind.  equas.  Hor.  javencus.Col. 
ind.  animatia.  Quint.).  \\  (En 
pari,  de  l'homme.)  Qui  vit  eu 
dehors  des  sociétés  civilisées. 
Feras,  a,  um,  adj.  Nep.  Saet. 
(ex.:f.  homines.  Flor.f. gentes 
SueÉ.);  silvestris,  e,  adj.  Hor- 
(ex.:  ï.  homines  [•  les  sauva, 
ges  •].  Hor.).  [|  (En  pari,  de  U 
plante.)  Qui  vient  sans  culture. 
Ferus,  a,  um,  adj.  Col.  (ex.  : 
f.  arbores.  Col.)  ;  silvestris, 
e,  adj.  Virg.  Hor.  Ov.  Col. 
Plin.  (ex.  :  arbor.  Virg,  Col. 
l'OSa.  Plin.  faba.  Plin.  cucu- 
mis.  Plin.  s.  prana.  Plin.)  ; 
silvaticus,  a,  um,  adj.  Cato. 
Varr.  Petr.  (ex.  :  s.  lauras. 
Cato.  s.  pirus.  l  arr.)  ;  agres- 
tis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pal- 
mse.  Cic.  poma.  Virg.  heclera. 
Col.).  Il  (En  pari,  d'un  lieu.) 
Où  l'homme  ne  vient  pas, 
n'exerce  pas  son  action.  Hudis, 
e,  adj.  Plin.  (ex.:  r.  agcr.  Plin. 
herba.  Mart.)  ;  incultus.  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
cultus,  consitus,  ex.  :  locas  in- 
caltus.  Col.  Quint,  incaltse  re- 
giones.  Cic.  inc.  ager.  Liv.); 
vastus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  genu's  agroram  propter 
pestilenliam  vastam  atque  de- 
scrtam.  Cic.  ager  vastus  ac 
désertas.  Cic.  loci  vasti  [opp. 
à  coœdificati].  Cic.  [part.  or. 
10,  36].  soluni  vastam  kosti 
relictum.  Liv.);  desertus.  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  de- 
sertis  locis.  Cses.  Cic).  1  (Au 
fig.)  Qui  fuit  le  commerce  des 
liommes,  Homines  fugiens.  Cic. 
Etre  — ,  homines  fagére.  Cic. 
celebritatem  odisse.  Cic.  homi- 
num,  congressas  fagëre  atqaa 
odisse.  Cic.  colloqaia  et  cœtas 
hominum  fagëre.  Cic.  \\  Intrai- 
table. Ferus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ax.:  nem,o  tam.  feras  fait, 
gain...  Nep.  f.  populos.  Jast.f. 
gênas  hominum.  Sali.  f.  hos- 
tis.  Cic.  par  ext.  f.  animas. 
Cic.  Tac.  f.  mores.  Cic.  rRosc. 
Am.  13.  37]);  immanis.  e, 
arlj .  Cic.  etc.  (ex.  :  ex  feris  et 
im,manibas  mites  reddidit  et 
mansaetos.  Cic.  hostis  in  cete- 
ris  rebas  nimis  ferus  et  imma- 
nis. Cic.  ex  populo  indomito 
velpotias  immani.  Cic.  par 
ext.  iantam  facinas,  tam  im- 
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mane.  Cic.  ùtias  immanis  at- 
qa<r  importuna  natunj.  Cic. 
immanii  ac  barbara  conaueta- 
do  homintmt  imnwiaruioruin. 
Cic);  crudelis,  e,  adj.  Cic. 
eu.  (vov.  LRi-KLl ;  swvus,  a. 
uni,  ailj.  Cil-,  etc.  \,ex.  ;  non 
trvii  terri'  'jcns  rele-jatii  ulti- 
mis.  Cic.  [Tiise.  II,  8,  50].  voy. 
FAROUCHE  ).    Humour   — ,    voy. 

&.\tVAC.ERlE. 

sauvagement ,  adv  .  D'une 
minière  sauvage.  Firociter, 
a.lv.  Cic.  Hon-iai,  adv.  Cic. 

sauvageon.  ^.  ni.  Arbre  venu 
spontanément.  Arbor  fera,  f  lin. 
■Siia-  spontis  (cytisosl.  Col. 
Produire  des  — ,  ailicscêre, 
iotr.  Cic.  Col.  ||  Dans  un  arbro 
greffe,    rejeton    sauvage.    Voy. 

FEJBTON    et  SAL-VACB.     ^    Fig.     A- 

grestis  (ou  ruatictw)  homo  (ou 
paer\.  A. 

sauvagerie,  s.  f.  Humeur  sau- 
vaije.  Feritas,  atis,  f.  Cic.  Fe- 
rocia,  se,  f.  Cic.  A$perita$,  a- 
tis,  f.  Cic.  (cf.  asp.  natar.v. 
Cic).  Atrocitas,  atis,  f.  Cic. 
(cf.  atr.  animi.  Cic).  ||  Gros- 
sièreté; défaut  de  culture.  Bar- 
baria,  a»,  f.  Cic  Immanitas. 
atit,  f.  Cic.  Grandir  en  pleine 
— ,  sine  calta  adolescëre.  Cic. 
Voy.  BARBARIE.  Il  Cruauté.  Sxvi- 
fia'ap,  f.  Cic.  Voy.  cruauté. 

saavagiD,  ine,  adj.  Propre  à 
C'îrtains  oiseaux  sauvages.  Feri- 
ntxs,  a,  am,  adj.  Plin.  (cf.  1er. 
npor.  Plin.).  Une  odeur — ,  et, 
t'ibst  ,  le  —,  voy.  fau\-e. 

Sauvagine,  s.  f.  (Arch.)  En- 
M-mble  des  bêtes  sauvages.  Fe- 
r.-e,  aram,  f.  pi.  Cic  \\  Spéc. 
(De  nos  jours.)  Oiseaux  dont  la 
chair   a   le    goût  sauvage.  Voy. 

VE.NMSON.  ' 

sauvegarde,  s.  f.  Action  de 
garantir  la  vie,  la  liberté,  les 
Biens  de  qqn.  Praesidium,  ii,n. 
Cic.  (cf.  prxs.  constituére.  Cic. 
fig.  in  prxsidio  bellicse  virtu- 
tis  [•  sous  la  s.  de  la  valeur  •]. 
Cic).  Fides,  ei,  f.  Cic.  (cf.  esse 
in  pde  et  clientelà  alicujus. 
Cic  in  pdem  et  clientelam  ali- 
cajas  se  con(erre.  Cic).  Tute- 
la,  se,  t  Cic.  (cf.  esse  in  alicu- 
jas  ttitela.  Cic.  in  meam  tate- 
lam   se  commisit.    Ter.). 

sauvegarder,  v.  tr.  Prendre 
.sons  sa  sauvegarde.  Tati'iri, 
dép.  tr.  Cic.  Voy.  défendue, 
PROTÉGER.  Qui  font  plus  atten- 
tion à  —  leur  honneur,  cautio- 
res  ad  custodiam  suie  reliyio- 
nis.  Quint. 

Bauve-qui-peut,  s.  m.  Dé»ar- 
r'ii  où  charun  se  sauve  comme 
il  peut.  Fuga  incondita  ou  e[- 
(usa.  Liv.    Cursus    dissipatus. 

Liv.    Voy.   DÉBANDADE. 

sauver  (lat.  post.  sahare.  Gar- 
ijil.  Valg.),  V.  tr.  Faire  échap 
per  'qqn)  à  la  mort,  à  la  ruine. 
Servàre,  tr.  Cic.  file,  (ex.:  qiio 
ex  jiidicio  te  alla  iialu»  servà- 
re posiet.  Cic.  urbs  ex  omni 
impeta  regio  atqiif  tolius  belli 
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ore  ac  (aacibas  erepta  atque 
servata.  Cic.  (.\i-ch.  9.  SI],  .«i 
quos  ex  eo  periculo  (ortuna 
servàre  potaisset.  Cvs.  (B.  C. 
II,  il,  extr.]) ;  coDservâre,  tr. 
Ter.  CsfS.  Cic.  \es..  :  consena- 
sli  te  atijue  illam.  Cic.  Csesar 
dixit  sese  eoa  conservataros . 
Cses.  c  omnes  sah-os.  Cic.  ou 
simpl.  c.  omnes.  Cses.  aliqaem. 
C'a?».  Nep.  Suet.  ou  dit  aussi 
salatem  dare  ou  aj^erre  alicui. 
Cic.  salatis  aactorem  esse  ali- 
cui. Cic.  satati  esse  alicui.  Cic. 
[cf.  ejus  mors  saluti  plurimis 
tait.  Cses.].  salatem  accipère 
[.  ôlre  sauvé']  ab  aliquo.Cic^. 
—  qqn  du  péril,  de  la  mort. 
eripêre  aliqaem  pericalo  [Dai] 
ou  ej;  pericalo.  Cic.  (voy.  ar- 
racher,      DÉLIVRER,       garantir). 

retrahére  aliquem  ab  interitu. 
Cic.  eripére  aliqaem  a  ou  e.v 
morte.  Cic.  Se  —  (—  sa  vii;), 
se  servàre.  Cic.  in  tutum  per- 
venire.  Cic.  Chercher  à  se  — , 
salutem  {fagà)  petëre.  Cic  sa- 
luti  sase  il'ugâ)  consulére.  Cic. 
Se  —  (s'échapper  précipitam- 
ment), voy.  FtnB,  [s']  ENFUIR. 
Sauve  qui  peut,  /u<;â  unus 
quisque  salutem  petat.  Q.  — 
lie  qqn,  de  qqch.,   voy.  gabas- 

TIB,   PROTÉGER.   Absol.    Se   — ,  C- 

a-d.  se  tirer  d'embarras,  sese 
expedire.  Cic.  Sauvé,  salvus. 
Cic.  incolumis.  Cic  ||  (Spcc.) 
Donner  la  vie  éternelle.  Scil- 
vum  (acéré  (aliquem^  Ambr. 
Salvàre,  tr.  Vulg.  T  Faire  échap- 
per iqqch.)  à  la  de?truction,  à 
Kl  rapacité,  etc.  Servàre,  ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  qui  [gubernator] 
navem  ex  hieme   marique  sco- 

fuloso  servat.  Nep.  decorunx 
^  les  dehors-]  sernSre.  Cic); 
conservàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
rem  (amiliarem.  Cic.  simula- 
cra  arasque.  Sep.  on  dit  aussi 
in  tuio  collocàre.  Cic).  \\  (Fig.) 
Conserver  intact. /nfejram(am, 
uni)  servàre.  Cic.  (voy.  intact). 
—  son  crédit,  auctoritutem 
saam,  tueri.  Cic.  Pour  —  les 
apparences,  propter  verecan- 
diatn.  Cic.  —  les  défauts  d'une 

chose,     voy.     CACHER,    DISSIMULER. 

Il  (,Far  ext.)  Sauver  qqch.  à 
qqn.  Aliquem  immunem  pra'- 
Klâre  ab  aliqaà  re.  Saet.  Voy. 

ÉP.IRG.NEB. 

sauvetage,  s.  m.  Action  de 
sauver  un  navire,  une  embar- 
cation en  détresse.  Naufrayu  - 
runi  ou  navis  conservatio.  A. 
Nuvis  e  naufragio  erepta.  A. 
NauÇragi  e  (luctibus  servati.  A. 

sauveté,  s.  f.  (Arch.)  Situation 
iiii  l'on  est  hors  de  danger.  Voy. 

6ALLT,    SÛRETÉ. 

sauveteur,  8.  m.  Celui  qui 
opi-re  le  sauvetage.  Qui  serval 
e  (Iw.tibas  [naves,  naaf'agos). 
A.  Saufragorum  servator.  A. 

sauveur  (lat.  post.  salvalor. 
Ffct.),  9.  m.  Celui  par  qui  on 
est  H;iuvé.  Servator,  oris,  rn. 
Cic. (cf.  rei  pablicx  serv.  Cicj. 
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Conservator,  oris,  m.  Cic.  Re- 
stitutor, oris,  m.  Cic.  Quint,  (cf. 
rest.  me»  salatis  [•  mon  s.  •). 
Cic).  Liberator,  oris,  m.  Cic. 
(cf.  lib.  patriie.  Cic).  ||  Spéc. 
Jésus-Christ.  Salvator,  oris,  m. 
Lact.  Hier. 
savamment,  adv.  D'une  ma- 
nière savante.  Docte,  adv.  Cic. 
Eraditè,  adv.  Cic.  Litteratè, 
adv.  Cic.  Scienter,  adv.  Cic. 
Callidè,  adv.  Cic.  |l  En  connais- 
sance de  cause.  Scientissimi. 
Cic.  Traduire  aussi  par  sciens, 
p.  adj.    Cic.  Voy.  connaissa.scb, 

tXPÉIUENl^E. 

savant,  ante,  adj.  Qui  a  la 
science  de  qqch.  Sciens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  dominum 
[•  le  propriétaire  •]  scientenx 
esse  oportet  earum  rerum. 
Varr.  scientissimus  rei  pablicse 
gerendx.  Cic.  [de  Or.  I,  fc9, 
SU],  juris  sciens.  Tac.  linguœ 
Latime.  Tac);  ertlditus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  arti- 
bus  eruditus.  Cic.  optimis  ar- 
tibus.Nep.  omni  opère  rustico. 
Col.  rébus  gestis['ùn  histoire.]. 
Cic.  optimarum  artium  stadiis, 
Cic.  litteris.  Quint,  artibas  mi- 
litiae  [-en  art  militaire-].  Liv. 
juris  civilis  doctrinà  eradilis- 
simus.  Cic);  doctus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  et  Grsecis 
litteris  et  Latinis  doctus.  Cic. 
litteris  Gr.  et  Lat.  Sali,  fuit 
enim  doctus  ex  disciplina  Stoi- 
coram.  Cic.  [Br.  85,  9i.].  7»ec 
miniu  Grœcë  qaam  Latine  doc- 
tus. Saet.  Igr.  7]);  peritus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  habile). 
^  (Absol.)  Qui  a  de  la  science. 
Litteratus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Albinos  et  litteratus 
et  dïsertus  (ait.  Cic.  [Br.  81, 
81  ;  cf.  22,  87).  tua  nobititas  ho- 
minibas  litteratis  [»  le  monde 
savant  •]  et  historicis  est  no- 
tior.  Cic.  homo  satis  litteratus. 
Cic.  quid  istas  ineptias,  quihaa 
nec  litteratior  fit  qaisquarn 
nec  me.lior,  tam  operosi  perse- 
qaeris?  Sen.  pater  tuas  qaetn 
littcratissimum  (uisse  jwlico. 
Cic.  vita  litterata.  Cic);  doc- 
tus, a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  vir  doctus,  doctissimus. 
Cic.  par  ext.  doctae  voces  Py- 
thagoreoram.  Cic.  (Tusc.  IV,  I, 
Sj.  doctissimi  libri.  Quint.  [X, 
1,  OC)],  docla  carmina.  Tibull. 
.Mart.y,  eruditus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  Wp  eruditus 
ou  litteris  eruditus.  Cic.  par 
ext.  eruditis  kominum  ssecalis. 
Cic.  [Rep.  II,  101.  er.  oratio. 
Quint.).  Un  —,  litteratus  ho- 
mo, Cic.  homo  studiis  ac  litte- 
ris deditas.  Cic.  vir  eruditus. 
Cic.  Un  —  éminent,  vir  doctri- 
nal princeps  ou  doctrinx  sta- 
diis princeps.  Cic. 

savantas  et  savantasse,  s. 
f.  (Arch.)  Savant  ennuyeux,  pé- 
dant. Eraditalut  homo.  Catull. 
savate,  a.  f.  Soulier  usé,  éculé. 
\'etut  ou  obsoletas  calceus.  A. 
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saveter,  v.  tr.  Faire  d'une  ma- j 
nié™  grossière.  Voy.  oaciikh. 

savetier,  s.  m.  Raccommodeiir 
de  vieux  souliers.  Sutor  i/etc- 
ramentariu$.  ISaet.  Malas  su- 
for.  Phsid.  Sutor  cardo.  Mart. 

saveur,  s.  f.  Propriété  d'affec- 
ter le  goût.  Sapor,  oris,  m. 
V'irg.  l'Un.  (ex.  :  s.  dalcis  ou 
saavia.  l'Un,  jacixndo  sapore 
esse.  Virg.  $.  acidas,  acatas. 
Plin.  s.  amoru»,  asper,  aaste- 
ras.  PUn.);  gustus,  Û8,  m. 
Plin.  (ex.  :  fl.  vint  aasterior. 
PUn.)  ;  gusîatus,  lis,  m.  Cic. 
(ex.:  [uva]  peracerbo  yastata. 
Cic).  —  agréable ,  saavitas, 
atis,  f.  Cic.  (cf.  saav.  cibi.  Cic. 
pisciam.  Cic).  dulcedo,  dinis, 
f.  Lacr.  PUn.  D'uue  —  dés.i- 
gréable,  insuavis,  e,  adj.  Cic. 
—  acide,  acor,  oris,  m.  Plin. 
acamina  saporis.  Plin.  —  amè- 
re ,  amaritudo ,  dinia,  f. 
Varr.  —  acre  et  piquante,  mor- 
dacitas,  atis,  l.  PUn.  acrimo- 
nia,  se,  f.  Plin.  Avoir  de  la 
— ,  sapëre,  iatr.  Col.  Avoir  un 
peu  de  — ,  resipëre,  iatr.  Plin. 
Ayant  la  —  du  (er,  ferrugineas, 
a,  am,  adj.  Plin.  Sentir  les  —, 
lapëre,  intr.  Cic.  (ex.  :  aapit  ei 
palatiim.  Cic).  Qui  n'a  pas  Je 
—,  voy.  INSIPIDE.  Il  Fia.  Plaisan- 
teries qui  ont  la  —  du  Latium, 
(acetix  oblitas  Latio.  Cic.  Voy. 

OOUT. 

1.  savoir  (lat.  pop.  sapére  [p. 
sapëre]),  v.  tr.  Connaître  com- 
plètement. Scire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  gui  [*•  comment  «]  scire 
possum?  Plant,  nemo  ex  me 
sciet.  Plaat.  ut  scitis.  Cic  sta- 
tim  (ac  at  sciam.  Cic  nec  sa- 
tis  scio  nec,  si  sciam,  dicère 
aasim.  Liv.  sein  [•  sais-tu  =] 
gaam  iracundas  sim  ?  Plaat. 
qaid  aatem  dabitarim,  cam 
videro  te, scies.  Cic  sedetiam, 
qai$  et  undesit,scirepossimas. 
Cic.  haadscio  an  [av.leSubj.]. 
Cic  Aristoteles  qaem  haud 
scio  an  rectë  dixerim  princi- 
pem  philosophoram.  Cie.  est  id 
qaidem  magnam,  et  haad  scio 
an  maximam.  Cic.  avec  l'Ace, 
et  l'Inl.  gaas  leges  scitis  exsta- 
re.  Cic.  tta  me  existimari  scio. 
Cic.  scimus  Atiliiim  appellatam 
esse  sapientem.  Cic.  malto 
priai  scivi,  qvuim  ta,  illam 
amicam  habêre.  Ter.  av  l'Ace. 
nam  gaod  scio,  omne  ex  hoc 
scio.  Plaat.  ex  qao  id  scire pos- 
ses.  Cic.  id  de  ['  de,  par  •>] 
Marcello  aat  certe  de  Postii- 
mio  sciri  poteat.  Cic.  ego  om- 
nem  rem  acio.  Plaut.  javentu- 
tis  mores  qai  sciam.  Plant. 
nemc  enim  omniapotest  scire. 
Varr.  cam  sciri  nihil  possit. 
Cic  Utteraa  scire.  Cic.  scita- 
roa  id  hostes  ratas.  Liv.  nec 
me  alla  res  delectabit,  qaam 
mihi  anus  scitaras  sim.  Sen. 
locut.  pro  certo  scire.  Liv. 
[XXV,  10,  1].  quantum  sciam. 
Quint.  [111,  1,  19].  quod  aciam 
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[•  que  je  sache  •].  Plaat.  Ter. 
l'ic  Quint,  on  dit  aussi  acien- 
liam  liabêre  [alicujus  reil.  Cic): 
novisse  on  nosse  tr.  Cic  etc. 
(ex.:  novi  locum  [.je  sais  l'en- 
droit ••].  Ter  omnia.  Ter.  (voy. 
CONNAITRE.];  011  dit  aussi  aliquid 
cognituni  kabêre.  Cic.  aliquid 
non  nescire  ou  non  iynorare. 
Cic.  alicujus  rei  non  ignarurn 
esse.  Cic);  comperisse  («être 
informé,  d'où  savoir  •),  tr.  Cic. 
(ex.:  negavit  ae  quicquam  com- 
perisse [<■  il  dit  qu'il  ne  savait 
rien  ■•].  Cic.  comperisse  aliquid 
certis  aactoribua.  Cic  voy.  ap- 
PRE.NDRE,  informer)  ;  iiaoêre, 
tr.  CiC.  etc.  (ex.:  certamliabëre. 
Cic.  pro  certo  habêre.  Cic.  ha- 
betis  ea  qase  voluistis  ex  me  au- 
dire.Cic.  Iiabes  noatra  consilia. 
Cic  non  habeo  ou  nihil  habeo 
qaid  dicam.  Cic  plané  nonha- 
bebam,  qaid  scriberem.  Cic)  ; 
vidére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  viae- 
tisne,  at  apud  Homeram  ssepis- 
simê  Nestor  de  virtutibas  suis 
prxdicet  ?  Cic  [sen.  10,  31]); 
intelligëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
intelligo  qaid  loquar.  Cic.  plus 
ego  quam  vos  quid  rei  publi- 
Cée  expédiât  intelligo.  Cic). 
Venir  à  — ,  rescire,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ubi  rem  reacivi.  Ter. 
cum  id  reacierit.  Cic.  prias  ad- 
versarios  rescituros  de  sao  ad- 
ventu,  qaam...  Nep.).  Faire 
— ,  aliquem  certiorem  facëre 
alicuj'ua  rei  ou  de  aliquâ  re. 
Cic.  aliquid  alicai  indicâre  ou 
significâre.  Cic.  facëre,  ut  ali- 
qaii  sciât  aliquid.  Cic  (voy. 
informer).  Ne  pas  — ,  nescire, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  qaid  nobis 
agendam  sit  nescio.  Cic.  pas- 
tores  nescio  quos  capidoa  titte- 
raram.  Cic.  quia  nescio  quid 
in  philosophiâ  disaentiret.  Cic. 
me  Paconii  nescio  cujas  que- 
relia  moveri.  Cic.  illud  nescio 
qaod  non  fortaitum  sed  divi- 
nam  videbatar.  Cic.  fato  nescio 
quo  contigisse  arbitror.  Cic. 
nescio  quo  pacto  omnium  sce- 
leram  maturitas  in  nostri  con- 
salatus  tempus  erapit.  Cic.  bo- 
ni nescio  qaomodo  tardiores 
sunt.  Cic.  fit  enim  nescio  qao- 
modo, at  magis  in  aliis  cerna- 
mus  quam  in  nobismet  ipsis, 
si  quid  delinquitur.  Cic);  i- 
gDoràre ,  tr.  Cic  etc.  (voy. 
ignorer).  C'est  à  ^  et,  ellipt.  à 
— ,  dico  ou  inquam.  Cic.  (cf. 
saperiorea  oratores,  Craaaam 
dico  et  .'\ntonium.  Cic.  nam 
cetera  turba  nos,  inquam,  cena- 
mus  aves.Hor.).  et  otx  que  {pour 
rattacher  une  idée  particuliè- 
re à  une  idée  générale),  cf. 
ten%poribus  quibasdam,  et  aut 
officiis  debitia  aut  reram  ne- 
cessitatibua,  aœpe  eveniet,  at... 
Cic.  [Fin.  I,  33].  fallaci  equi- 
tam  specie  agasonibusqae.  Liv. 
[VII,  15,7].  morbus  pestilentia- 
qae.  Liv.  [XLI,  21,  11]).  nam, 
enim  ou  etenim  (pour  introdui- 
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leith 


re  une  phrase  explicative).  Cic , 
Au  part,  passé  pris  subst.  Au 
vu  et  au  su  de  tout  le  inonda> 
scientibus  omnibus.  Cic  Arch. 
Sain  le  eu  de...,  voy.  insu,  t 
(.Spéc.)  Posséder  qqch.  dans  sa 
mémoire.  Habére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  incipe,  aiquid  habea.  Virg, 
voy.  POSSÉDER,  mémoire);  tenè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cjux  et 
axpe  audiatia  et  tenetis  ani- 
mia,  Cic.  numéros  memini,  ai 
verba  tenerem.  Virg.  memorià 
tenetis  complures  in  Capitolio 
turrea  de  cœlo  esse  percussas. 
Cic.  memoriâ  ienëre  [av.  l'Ace. 
et  l'Inf.].  Cass.  Cic.  voy.  rap- 
peler, souvenir);  meminissay. 
tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (voy.  sou- 
venir). —  par  cœur,  voy.  p. 
iâA,  col.  1.  1  Posséder  la  scien- 
ce ou  l'art,  la  pratique  de  qqch. 
Scire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Lati- 
ne, Grsecé  [•  s.  le  latin,  la 
grec  •].  Cic.  av.  l'Inf.  aliquid 
tractâre  scire.  Cic  Ubertatem 
nec  apernëre  nec  habêre  aciunt. 
Liv.  experiri  volai  an  scires 
consalem  agëre.  Liv.)  ;  babè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  non  hahety 
quemadmodam  se  defendat. 
Cic);  intelligëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  maltas  Unguas.  Cic);  di- 
dicisse  (-  avoir  appris,  d'où 
savoir  »),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
multa.  Cicd.  qainqueremea  gu- 
bernâre.  Liv.];iiovisse  (•.  avoir 
appris,  d'où  savoir  ■<),  tr.  Cic. 
etc.  ex.:  geometriam.  Cic.  voy. 

CONNAITRE,       APPRENDRE)  ;       dOC- 

tum  on  eruditum  esse  (ali- 
qaa  re).  Cic.  (voy.  instruire); 
callére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ju- 
ra Pœnoram.  Cic.  arbanas  rus- 
ticasqae  res  pariter.  Liv.  ar- 
tem  aliquam.  Tac);  peritunx. 
esse  {alicuj'us  rei).  Cic.  (cf. 
peritam  esse  equitandi  [«  s. 
monter  à  cheval  ■>].  Cic  voy. 
habile).  —  la  cour,  le  monde, 
voy.  CONNAITRE  [par]  EXPÉRIEN- 
CE.Il  (Par  ext.) /lu  conditionnel. 
Pouvoir.  Je  ne  saurais  affirmer,. 
haud  affi,rmaverim.Cic.\f(V\déa 
de  -savoir»  n'est  pas  rendue  en. 
latin  parun  verbe  spécial,  quand 
•■  savoir  ^  ne  sert  pas  à  expri- 
mer une  science  réelle.)  Il  sait 
supporter  l'adversité,  rem  ad- 
versam  œquo  animo  (ert.  Cic. 
Il  savait  maintenir  son  autorité, 
auctoritatem  suam  bene  tuta- 
batar.  Cic.  Je  sais  me  consoler, 
me  ipse  consolor.  Cic.  Je  sau- 
rai me  contenter  de  peu,  parvo 
contentas  ero.  Cic. 
i.  savoir,  s.  m.  Ensemble  des 
connaissances  acquises  par  l'étu- 
de.   Scientia,   œ,    f.    Cic  \oy. 

CONNAISSANCES,    INSTRUCTION. 

savoir-îaire,  s.  m.  Art  de  faire 
réussir  les  choses  qu'on  entre- 
prend. Indastria,  se,  f.  Cic. 
Ars,  artis,  f.  Cic.  Arti^ium, 
a,  n.  Cic.  (ex.:  art.  guber- 
natoris.  Cses.).  Sollertia,  x, 
f.  Cic.  Qui  a  du  — ,  voy.  adroit,. 

HABILE,    industrieux. 
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eavoir-vivre,  s.  m.  Art  d«  se 
conduire  dans  le  monde.  Urba- 
niM«,  atis.  (.  Cic.  (cf.  urb.ini- 
tatis  e-xpertem  esse.  Cic).  Ila- 
manitas,  atis,  f.  Cic.  Biegiintia 
vitx.  Nep.  ou  moram.  Cic.  Tac. 
Avoir  du  —,  degantibas  mori-  ; 
bas  esie.  Cic.  omni  vita  aique 
victaeJKoltam atqaeexpolituin  j 
esse.  Cic.  Qui  a  du  —,  urba- 
nas,  a,  am,  adj.  Cic.  laatiis, 
a.  um,  adj.  Cic.  eU'jans,  adj. 
Cic.  N'avoir  pas  de  — ,  rudem 
et  moris  omnis  ignarum  esse. 
Cic.  Qui  n'a  pas  de  —,  inar- 
banas,  a,  am,  adj.  Cic.  inha- 
manas,  a,  um,  adj.  Cic. 

eavon,  s.  m.  Corps  gras  dont  on 
se  -«ri  pour  le   blanchi^-age,  le 
nettoyase.  Sapo,  onis,  m.  Flin. 
—  de  riï,  pour   la  toilette   des 
dames,    lomentam,    i,    n.  Plin.  ^ 
Mjrt.  smegmcL,  atis  (Dat.  plur.  1 
tmegmatis),  n.  Plin.  ||(Fig.)  Ré- 
primande  sévère.   Voy.  répri- 
mande. 
savonnage,  e.  m.  Blanchissage 
avec  du  savon.  Voy.  blakchis- 

EAGB,    LESSIVE. 

savonner,  v.  tr.  Blanchir,  net- 
toyer avec  du  savon.  Sr.pone 
pargûre.  Samm.  Sapone  lavû- 
re  ou  angére.  A.  \\  Fig.  —  la 
lêta  à  qqn,  —  qqn  (le  répri- 
mander vivement),  voy.  répri- 
mander. 

savonnette,  •^.  f.  Petit  morceau 
d'-  savon,  fila,  as,  f.  Mart. 
(XIV,  27). 

savonneux,  euse,  adj.  tjui 
est  de  la  nature  du  savon.  Sa- 
poni  similis.  A.  ilnctas,  a,  um, 
p.  adj.  //or.  Voy.  onctueux. 
Terre  —  (terre  à    foulon),  voy. 

FOULON. 

savourejnent,  s.  m.  Action  de 
savourer.  Gustutus,  ûs,  m.  Plin. 

Voy.    DÉGUSTATION. 

savourer  (lat.  post.  saporàre 
[•■  rendre  savoureux  •].  Dra- 
cont.]),  V.  tr.  Goûter  lentement 
pour  prolonger  la  jouissance. 
Degustûre,  tr.  Plin.  Reguatàre, 
tr.  Sen.  \\  Fig.  Jouir  lentement 
de  qqch.  Regastàre  {litteras). 
Cic.  —  qqch.  par  la  pensée, 
haarlre  aliqaid  cogitatione. 
Cic.  (cf.  h.  ï/jem  animo.  Cic. 
volaptates.  Cic.  dolorem.  Cic.). 

sa  vour  eu  sèment,  adv.  D'une 
manière  savouniuse,  Jacandë, 
adv.  Cic.  Suaviter,  ady.  flin. 

savoureux,  euee,  adj.  Qui  a 
une  saveur  agréalile.  Jacandi 
saporis.  A.  Jacundo  snpore.  A. 
Huavis,  e,  adj.  Cic.  Duicis,  e, 
adj.  Plin.  //or.  Jacandas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  /.  pania. 
Cic.).  Goût  —,  saavitas,  atis, 
f.  Cic.  Aliments  —,  sapores, 
orom,  m.  pi.  Cic.  Rendre  — , 
condire,    tr.  Cjc.    ||    Fig.    Voy. 

AGRÉABLE,  DÉLICIEUX,  EXQUIS. 

eazatile,  aiij.  Qui  vit  parmi  les 
roches.  Saxalilis,  e,  a'ij.  Varr. 
Culs.  .Saxosas,  a,  um,  adj. 
Plin.  (kx.  :  êox.  [rut':x.    Plin). 

1.   saxilrage,   s.   f.  plante  qui 
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croit    au    milieu    des    pierres. 

Snjri;>iii;uni  at/ionfuni.  Plin. 
2.   saxifrage   (lat.    sa.rifragas, 

proprt,  -qui  brise  les  rochers"\ 
adj.  Propre  à  briser  le«  calculs 
de  la  vessie.  Pierre,  médica- 
mi-nt  —,  fecoJif/ios,  i,  ta. 
Plin. 

sayon,  s.  m.  Sorte  de  casaque 
que  portaient  les  paysans,  les 
soldats.  Sagum,  i,  n.Z.it\  Plin. 
Sagalam,  i,  n.  des.  Vêtu  du 
— ,  sagatas,  a,  um,  adj.  Cic. 
sogulatus,    a,  um,    adj.    Suet. 

ebire,  s.  m.  Archer,  agent  de  la 
police  (en  Iulie).  Voy.  policier. 

Bcabieuse,  s.  f.  Sorte  de 
[il.inte.  Scabiosa,  a",    f.  Linnc. 

s'cabieux,  euse.  adj.  Qui  est 
de  la  nature  de  la  gale.  •Sca- 
biosas,  a,  um,  adj.  Col.  Erup- 
tion — ,  impetigines,  um.  f. 
pi.     Plin.    Affection    —,     voy. 

G.tLE. 

scabreux,  euse  (lat.  post. 
scabrosas.  Prad.).  adj.  Où  l'on 
passe  difficilement  à  cause  des 
aspérités.  .Isper,  era,  eram, 
adv.  Cic.  Halebi'osu),  a,  am, 
adj.  j)  (Fig.)  Où  l'on  rencontre 
des  cnoses  embarrassantes,  ris- 
quées. Labricus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Saspiciosas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  negotium  saspiciosis- 
simum.  Cic). 

soalène  (lat.  post.  scalenas. 
.4ason.),  adj.  Dont  les  trois 
côtés  sont  inégaux.  Triangle — , 
triangulas  disparibas  lateribas. 
Col. 
scalpel,  s.  m.  Instrument  pour 
disséquer.  Scalpellam,  i,  n. 
Cic.  Scalpellus,  i,  m.  Cels. 
Scalprum,  i,  n.  Cels.  Scalper, 
pri,  m.  Cels. 

scalper,  v.  tr.  Dépouiller  de 
la  peau  du  crâne.  VeHicem 
cum  crine  (alicui)  abscindére. 
A. 

BCanunonée,  s.  f.  Gomme 
résine  purg-itive.  Scammoniam 
et    scammonenm,  i,    n.    Cato. 

Plin.  Plante   d'où  l'on    extrait 

la  — ,   scammonia  et  scammo- 

nea,  a?,  f.  Cic.  Vin  de— ,»cam- 

monites,  se,  m,  Plin. 
scandale    (lat.    eccl.    scanda- 

lam.  Tert.  Hier.  Vulg.),  z.    m. 

Danger  de   chute   où    l'on  met 

les    autres    par    son    exemple-. 

.Scanrlalum,   i,   n.    Tert.    jfier. 

l'ig.   Pierre   de   —,    offendica- 

lam,    i,    n.    Hier.    ^     Eclat  lA- 

cheux  d'un    mauvais   exemple. 

Hes  mali  ou  peasimi  exempli. 

Cic    Res      insiijnis     in(amiie. 

Cic  Flarjitium,  ii,  n.  Ter.  Cic. 

(cf.  (lanilium  fiet,  niai...  Cic). 

Si  la  chose  fait  —,  liic  si  quid 

erit  offensam.  Cic. 
scandaleusement,  adv.  D'une 

manière      scandaleuse.     Flagi- 

tiosé,  adv.  Cic  Vivre  —,  moio 

Kxemplo  vivëre.  Cic 
scandaleux,   euse,   adj.    Qui 

cause   du    scandale    1|    En  pari. 

des    pen.    Mali     ou     neftimi 

exempli.     Liv.    Sen.    Inffjnis 
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infami*  (vir).  Cic.  ||  En  pari. 
des  ch.  Qui  (  qvur.  quod) 
offensioni  est.  Cic.  ou  ojfen- 
sionem  offert  ou  habet.  Cic 
.Mali  ou  possimi  e.wmpli.  Liv. 
Sen.  Fixmosus,  a,  um,  adj. 
Cic  (cf.  famosa  régis  largi- 
tio.  Sali.).  Flagitiosus,  a,  am, 
adj.  Cic  Turpis,  c,  adj.  Vie 
Très  — ,  plenas  (lagilii  et  de- 
decoris.  Cic  Mœurs  — ,  more» 
pessimi  ou  perditi.  Cic  (Ecrit 
ou  parole)  —,  obscccnus,  a, 
am,  adj.  Cic.  Sen.  Chroniiiun 
— ,  urbani  malevoloram  ser- 
munculi.  Cic  Etre  —  pour  les 
yeux  et  les  oreilles,  ab  ocufo- 
ram  aurium^ae  approbatione 
abhorrère.  Cic.  C'est  —  1  <)<i- 
gitium  est  !  Plaut.  facinus  in- 
diijnum!  Ter.  Il  est  —  de  voir 
que...  indigniim  est  (avec  l'Ace, 
et  l'Inl".).  Cic  Liv.  Voy.  criant, 

RÉVOLTANT. 

scandaliser  (lat.  eccl.  scan- 
daliiâre.  Tert.),  v.  tr.  Mettre 
en  danger  de  chute  par  son 
exemple.  Transversam  ali- 
quem  (malo  exemplo)  agère. 
Sen.  Exemplo  alicui  nocëre. 
Cic.  T  Choquer  par  l'éclat  fil- 
cheux  du  mauvais  exemple.  Of- 
l'endëre,  tr.  Cic.  (En  pari,  des 
ch.).  Esse  alicui  offensioni.  l-'ic 
ou  invidiœ.  'Tac  l|  Se  —  de 
qqch,  offendi  in  aliquâ  re.  Cir. 
œt/rë  ou  molestissimû  ferre  ali- 
quid.  Cic. 

scander  (lat.  scandërc  [proprt. 
-  monter  •]  Diom.),  v.  tr.  Pro- 
noncer (un  vers)  en  marquant 
fortement  chacun  de  ses  pieds. 
Pedes  versus  syllabis  metiri. 
Cic  Kersam  per  pedes  meliri. 
Gramm.  Réciter  en  scandant 
ch;ique  syllabe,  syltabas  ver- 
saam  enarràre.  Cic  L'action 
de  — ,  enarratio  syllabarum. 
Sen.  Il  (P.  anal.)  Chanter,  jouer 
en  marquant  fortement  les  tons. 

Voy.    ARTICULER,  MODULER. 

1.  scapulaire,  s.  m.  Partie  de 
vêtement  de  certains  religieux. 
ScKvjnilare,  is,  n.  Dacange.  iSi-a- 
pulnriam,  ii,  n.  Dacange.  1  (P. 
anal.)  Petite  image  bénie  placoo 
sur  le  corp--.  Balla,  a:,  f.  A. 

2.  scapulaire,  adj.  Qui  appar- 
tient à  l'épaule.  Traduire  par 
le  génit.  hameri  ou  ham^ero- 
rum. 

scarabée,  ».  m.  Sorte  de  co- 
léofilère.  ScarabiBUS,  i,  m. 
Plin. 

scaramouche,  s.  m.  Person- 
iiago  bouffon  de  l'anoionMi! 
comédie  italienne.  Scurra.  ,r, 
m.  Cic 

scare,  s.  m.  Poisson  do  mer. 
.Scarus,  i,  m.  //or.  Plin. 

scarification  (lat.  post.  scari- 
licatio.  Vcget.),  s.  f.  Incisimi 
superficielle  faite  sur  la  peau. 
Scarifalio,  onis,  f.  Col.  1  Inci- 
sion sur  l'écorco  d'un  arbre. 
Scaritatio,  onis,  f.  Plin. 

scarifier  (lat.  post.  scarificàre. 
Pc.tlad.),  y.  tr.  lucisci  suoerj)- 
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ciellement  (la  peau).  Scarifûre, 
tr.  Plin. 

scariole.  Voy.  ekcarole. 
0cazoni    8.    m.  Vers   iambnjue 
dont    le    dernier    pied    est   un 
opondée.    Scazon,   ontis    (Ace. 
tcasonta),  m.  Plin. 
sceau,    s.    m.     Cachet   officiel 
apposé    sur    des     actes    écrit*, 
pour  en  s*''ï'utirrauthenticité. 
Signum,    i,  n.  tic.    (cf.    signo 
sao  tabellas  imprimêre.    Ciirt. 
signo    consignàre.  Cic.  ou  si- 
gnàre.  Cic.  ou   obsignàre.  Cic. 
signam   removëre.    Cic.    signo 
impressse    tabellas   [-    tablettes 
fermées  avec    un    s.    >].    Liv.). 
Siçillam,  i,  n.  Cic.  (cf.  impri- 
mêre sig.  in  cerâ.  Cic).  Signant 
cerx  ou  simpl.   cera,  ss,  f.  Cic. 
Anixlas,  i,  m.  Cic.    (cf.   anulo 
obsignàre.    Plaut.).  Le    —    da 
l'Etat,   piihlicum  signum.    Cic. 
Apposer  un  — ,  revêtir  de    son 
— ,     signâre,     tr.     Cic.    consi- 
gnàre,     tr.     Plaat.    obsignàre 
lutteras    pablico    signo.  )    Cic. 
Voy.  8CE1XER.  Celui  qui   appose 
un    — ,    obsignator,    oris,     m. 
Cic.  Oter  le  — ,    resignâre  {lit- 
teras).Cic.  Recevoir  les  — ,  voy. 
INVESTIR.   Renvoyer  les  — ,  voy. 
[se]  DÉMETTRE.  L  administration 
au  — ,  et,  ellipt.,  le  —  (minis- 
tère de  la  justice),  voy.  justice. 
Oarde    des   —  (ministre  de    la  I 
justice),    voy.    justice,  chance- 
LTER.    Droit   du    — ,    cerariam, 
i«,  n.  Cic.  Il  (Fig.)  Confirmation 
solennelle   et   définitive    d'une 
chose.    Mpttre    le    —    à    qqeh, 
sandre  aliqvdd.  Cic.  camulum 
alicai   rei   afferre.    Cic.    ||   (P. 
ext.)    Caractère    inviolable    de 
<iqch.    Religio,    onis,     f.     Cic. 
isanctitas,    atis,   f.    Cic.  Le  — 
du   baptême,  obsignatio,  onis, 
f.  Tert.    ^     Confier   qqch.   sous 
le  —   du  secret,   tacitarnati  et 
fidei   alicajas   aliqaid  concre- 
dëre.    Plaat.    Je  te    fais   cette 
confidence  sous  le —  du  secret, 
hoc  tibi  soli  dictain  pata.  Cic. 
hxc    ta      tecam    habêto.     Cic. 
hoc  tibi  soli  in  aarem  dixeriia 
^  Empreinte    d«   ce  cachet  of- 
ficiel.   Signam    anali    in    cerâ 
expressam    ou    servatam.  Cic. 
Sigillamin  cerâ  anulo  impres- 
sam.  Cic.  ou  simpl.  signam.,  i, 
n.    Cic.    sigillam,    i,     n.    Cic. 
jl    (P.    anal.)    —    de    Salomon 
(sorte   de   plante    analogue    au 
muguet).     Polygonatos ,    i,     t  \ 
Plin.  Il    (Fig.)    Signe  manifeste  I 
de  qqch.   Nota,   se,  t.  Cic.    (cf. 
in  gaibas    notse   veritaiis   ap- 
pareant.    Cic.    homo    insignis 
omnibus      notis      tarpitudinis 

i'  un  homme  marqué  du  s.  de 
a  réprobation.  .].  Cic.  hœc  res  [ 
facto  ejus  notam  tarpitudinis 
impressit  ou  inussit.  Cic.  ) 
Ouvrage  marqué  du  —  do  la 
perfection ,  opas  perfectum 
expletumqae  omnibus  suis  nu- 
meris    et  partibus.  Cic. 

SCel.    Voy.    SCEAU. 
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scélérat,  ate,  adj.   et  s.  m.  et 
f.  Il  Adj.  Qui  a  commis  ou  est 
capable    de  commettre  des  cri- 
mes. Sceleratus,  a,  um,  adj. 
Cic.     etc.    (ex.;    deliberantiam 
genus   sceleratum    et   impiam. 
Cic.    homo    sceleratus.    Plaut. 
Ter.    Cses.    Cic.    Petr.    homo 
sceleratissimas .     Sali.    Cic.); 
nefarius,  a,  um,    adj.  Cic. 
(ex.:  homo  nefai'ius  et  imjnns. 
Cic);    impius,  a,  um,   adj. 
Cic.    etc.   (voy.  cri.minel);    im- 
probus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
;voy.    criminel;    on    dit   aussi 
sceleris  plenas.  Cic.    cf.   consi- 
liam  sceleris    plénum.    Cic.)  || 
(Par   ext.)    Qui    est    bien    d'un 
scélérat.    Sceleratus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  arma  scele- 
rata.    Cic.     vox   inhamana    et 
scelerata.  Cic.  sceleratior  ha$- 
ta.  Cic.  [Off.  11,8]);  scelestus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.    (ex.  :   se. 
facinus.  Cic.    nuptiis    scelestis 
vacuam  domum   fecisse.   Sali, 
sermo  scelestior.  Liv.)  :  nefa- 
rius,   a,    um,  ailj.    Cic.    etc. 
(ex.:  sing  Jaris  et  nef  aria  cru- 
delitas.  Cscs.    scelestum  ac  ne- 
fariam  facinas.  Cic.    n.  socie- 
tas.  Cic).  1  S.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  commis  ou  est   ca- 
pable   do    commettre    des   cri- 
mes.  Homo    malus    ou  impro- 
bus.  Cic.    Malien  mala  ou   im- 
proba.   Plaut.  Cic.    Homo   sce- 
lestus ou  sceleratus.  Cic.  Homo 
nefarius  et  impius.  Cic.  Le  plus 
grand   —   du  monde,  profliga- 
tissimas    omnium     mortalium 
ac  perditissimus.  Cic. 
scélératesse  ,    s.    f.     Manière 
d'être,    d'agir  de   celui  qui  est 
scélérat.    Improbitas,    atis,    f. 
Cic.  Impietas,  atis,  f.  Cic.  Sce- 
lus,  eris,  f.  Cic.  (ex.  :  superare 
omnes  scelere.  Liv.).  Mens  sce- 
lerata  et   nefaria.    Cic.  \\  Acte 
de  scélérat.  Nefariam  facinus. 
Cic.  Nefas,  n.  indécl.  Liv. 
scellé,   s.  m.    Sceau  apposé  par 
autorité  de  justice.  Signum  ja- 
dicis   ou  simpl.    signum,  i,  n. 
Cic.    (cf.    sub    signo    servùre. 
Cic.  impressis  signis  custodlre. 
Sen.    signun\   removëre.  Cic). 
Apposer,  mettre  les  — ,    mettre 
sous  — ,  obsignàre,  tr.  Cic.  (cf. 
obs.  pecuniam.  Cic).  Lever  les 
—,  resignâre,  tr.  Cic. 
scellement,   s.   m.  Travail  de 
maçonnerie    pour'  sceller    une 
pièce  de  fer,  de  bois,  etc.  Voy. 

LIAISON,   SOUDURE. 

sceller,  v.  tr.  Marquer  de  l'em- 
prainte  d'un  sceau.  ||  Pour  va- 
lider. Obsignàre,  tr.  Cic.  (cf. 
0.  litteras.  Cic).  Cic.  Consi- 
gnàre, tr.  Ci'c.  (cf.  c.  testamen- 
tam.  Jet.).  Signâre,  tr.  Cic. 
Signum  apponère  (epistalœ). 
Cic  Anulo  claudëre  ou  anali 
sigillo  imprimêre  {epistulam). 
Cart.  Vov.  sceau.  ||  Pour  con- 
firmer solennellement.  Con^r- 
màre,  tr.  Cic.  Sandre  {fœdus 
sanguine    alicujus).   Cic    Sa-  \ 
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crâre   (facdus).  Liv.    Voy.   coH- 
FiRMER,    CIME.NTER.    ||  Pour    fer- 
mer, rendre  secret.  Voy.  sceau, 
SECRET,    TAIRE.    Spéc.    Apposer 
les   scellés,    voy.    sceller.  ||  (P. 
ext.)  Fermer  en  mastiquant,  en 
m.içonnant,      etc.       Devindre 
Iplumbo    opercula).   Liv.    Obli- 
nêre,  tr.   Col.    (cf.    obi.    arceo- 
loram  ora.  Col.). 
scelleur,  s.   m.   Celui   qui   ap- 
pose le  sceau.  Obsignator,  oris, 
m.  Cic 
scène,  s.  f.  Partie  d'un  théâtre 
où  jouent  les  acteurs.    Scena, 
se,  f.   CiC.   etc.  (ex.  :   agant  in 
scenà  gestum.  Cic.  scenam  pa- 
rure. Cic.    in  scenam  prodire. 
Nep.  induci  in  scenam.  Cic.  ou 
simpl.  induci  [cf.  in  hac  fabu- 
la   Orcas    indacitar     gladiam 
gestans.J.  Cic.  in  scenâ  pronun- 
tiâre.  Cic.  scenam    relinquëre. 
Cic.  de  scenâ  decedére.  Cic.  in 
scenam    redire.     Cic.    (abalat 
scense  ou  in  scenam  componére. 
Gs.  fabulam   ad   actam  scena- 
ram    componére.    Qaint.).   Le 
devant  de   la   — ,  proscenium, 
a,    n.    Plaut.  Liv.  (.XL,  51).  De 
la  —,  scenicus,   a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  se.  artifices.  Cic 
Suet.   ludi   scenici.    Ter.    Liv. 
Suet.  res  forenses  scenicà  pro- 
pe  venastate  tractavit.  Cic.  se. 
dicacitas.  Quint.).  \\  (Par  anal.) 
.Alettre  qqn   en   —  oa  sur  la  — 
(dans  un  récit,  etc.),  inducère, 
tr.  Cic.  Nep.  (ex.  :  Alcibiadem 
memorantem.  Nep.  Gugem.  Cic. 
rOfr.  III,  9,  38]).  Qui  est  en  -, 
(l'ir)    vultu   composito.    Tac.  || 
(Fig.)  Milieu  où  qqn  est  en  vue. 
Scena,  as,  f.  Cic  etc.  (ex.:  fifci 
populo    et    scense    serviendam 
est.   Cic);     tbeatrum,  i,    n. 
Cic.  etc.   (ex.  :  majore  se  thea- 
tro    dignum    putôre.    Cic.     in 
theaf.ro  terraram  orbis.   Curt. 
voy.    théâtre).  I   Le  lieu  où  se 
passe  l'action  de  la  pièce.    Se- 
des,  is,  f.  Locus,  Cic.  i,  m.  Cic. 
(cf.  tocus,  ubi  ea  çaa?  dico  gesta 
esse  memorantur.  Cic.').    La  — 
a  changé,  conversa  res  est.  Cic. 
\\  (F'S)   Lieu  où  se  passe  qqch. 
Voy.    sièGE.    ^     Division    d'un 
acte.    Scena,   se,    f.   ,•!.  ||    (Fig.) 
Spectacle    de    qqch.    d'intéres- 
sant,   démouvant.    Spectacu- 
lum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  mihi 
hoc     obtulisti      tam     lepidum 
spectaculam.  Cic.  voy.  specta- 
cle); res,  rei,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
rei    interesse    mirabili.     Cic). 
Scènes      tragiques ,      tragœdise. 
Cic.  (Mil.  18).    —  extraordinai- 
re,   miraculum,    i,   n.    Cic.   — 
sanglantes,    cruenta    (n.    pi.). 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Faire  une  —  à 
qqn,  ve/iemen<er  invehi  in  ali- 
qaem.    Cic.    Voy.    prendre    [à] 

PARTIE. 

scénique,  adj.  Qui  a  rapport  à 
l.a  scène.  Scenicus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  se  ludi.  Cic).  D'une 
manière  — ,  scem'ce,  adv.  Qaint. 
Voy.  THÉÂTRAL.  Fig.  L'instinct 


\6UU 


SCH 


SCI 


—    il«    doD   du    Ihéitre^    »oy. 

THÉÂTRE. 

scénographie,   s.  f.  Art  de  re- 

piescuier  en  perspecuve     ice- 
nojr^t/jltia.  r,  (■   •  if- 

Bcénopégio,  j.  f.  Fêle  de»  ta- 
bornacle^  chez  [»*  Juifs,  ice- 
nopcrfia,  *.  f-    *'u'l/- 

scepticisme.  *■  m-  Doute  phi- 
losophique. Ratio  eoram  (joi 
centra  omnia  disserant  ou  .en 
adoucissant  le  sens)  qui  a  rfbus 
incertis  as$entionem  coUibent. 
A.  Pyrrhonia  pracepta.  Sen. 
Uan,  un  sens  plus  large.  Voy. 
D' i;te. 

sceptique,  adj.  Qui  professe  le 
scepticisme.  Qui  (qua-)  conti-a 
omnia  Jisserit.  A.  Qb<  {qa<e) 
a  rthas  incertis  assensioncm 
cohibet.  A.  Les  philosophes  —, 
Pyrriionei,  oriun,  m.  pi.  tic. 
I  Siibst.  Un  —,  qaxsitor,  oris. 
m.  Gell.  (XI,  5,  2).  (-■Vrch.)  La 
— ,  la  doctrine  des  —,  contra 
omnia  disserendi  ratio. ^  A. 
Dans  un  sens    plus  large.  \oy. 

DOl  TEIR,   INCRÉDULE. 

«ceptre,  s.  m.  Bâton  de  com- 
mandement (un  dos  insignes 
de  la  i-ovanté).  Sceptrum,  .,  n. 
Cic.  Scipio,  onis,  m.  Liv.  Le 
purte  —  ^^dignitaire  en  Orient), 
sceptiichas,  i,  m.  Tac^  \\  Fig. 
Autorité  souveraine.  Safptra, 
oram,  n.  pi.  Cic.  poet.  Vinj. 
Imperium,  ii,  n.  Liv.  Regnam, 
i,  n.  Cic.  Vov.  pouvoir,  souve- 
raineté. Un  —  de  fer  (autorité 
de-potique)  ,  voy.  despotisme, 
TTRANNiE.  Prendre  possession 
du  —,  rerum  potiri.  Cic.  Avoir 
en  mains  le  —,  mmmx  rerum 
prseetse.  AVp.  Placer,  réunir  sons 
sou  — ,  voy.  SOUMETTRE.  Etre 
dépossédé  du  — ,  voy.  détrôner. 
g  P.  anal.)  Prééminence.  Un- ^ 
gn.:m,  i,  n.  Cic.  (cf.  regnam  ja- 1 
dicioram  OM  forense  [■  le  s.  du  . 
barreau  ■].  Cic.].  Principatu.",  , 
a.?,  ra.  Cic.    (cf.  p.  eloqaentix 

Lie...   Vov.   PRÉélU.NENCE. 

scbabraque,  s.    f.   Couverture 
de  la  selle  du  cavalier.  Struyu- 
lom   elegantius  ou  simpl.  stra- 
gulam,  i,    n.  Afart. 
Bchah,    i.    m.     Nom    donne  au 
souverain  de  la  Perse.    A'e.v  re- 
gum.  Suet.  etsimpl.    rex,    ré- 
gis, m.  Ter.  Nep. 
schako.  Voy.  shako. 
achall.  Voy.  cuai.e. 
Bcbeilc.  Voy.  cheik. 
schène,  s.  m.  Mesure  itinéraire 
d.,»  anciens    Egyptiens.    Schce-  \ 
nas,  i,  m.  Plin. 

schismatiqae,  adj.  Qui  forme 
schisme.  Q'ii  7y't«,  qnod]  a 
vera  (uie  déficit.  A.  Sclusrnati- 
cas,  a,  um,  adj.  Aug.  Subst. 
Un  — ,  une  — ,  fcldsmaticai 
homo,  schismatica  mulier.  A. 
Lp^  — .  tchismalici,  orum,  m. 
pi.  Aag 
schisme,  «■  m.  Dans  une  reli- 

tion    établie,    formation    d'une 
ilisc  dissidente.    Discistio,  o- 
nu,  f.  Aug.    Schisma,  alis,  n. 


Tert.  Il  (P.  anal. 1  Séparation  en 
matière  politique,  etc.  Disci- 
diam,  ii,  n.  Cic.  Distractio  ci- 
iium.   Varr.  Faire  un  —,  voy. 

DIVISER. 

schiste,  s.  m.  Roche  stratihee 
qui  s'exfolie  en  lames  minces. 
.Sec<i7is  /api".  PHn.  Schistos 
lapif.  Plin. 

schisteux,  euse,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  du  schiste.  Schisto 
lapidi  similis.  A.  Scliistos,  on, 
adj.  Plin.  rissilis,  e,   adj.  Col. 

schlague.  s.  f.  Châtiment  mili- 
taire consistant  en  coups  de 
baguette,  i'erbera.  um,  n.  pi. 
Cic.  Virgx,  arum,  f.  pi.  Cic. 
Recevoir    la  —,    voy.  batonner. 

schol . . .  Voy.  Bcoi 

schooner,  s.  m.  Petit  bâtiment 
à    deiiv    mâu.    Voy.   dricantin, 

OOÉLETTE. 

sciage,  s.  m.    Action    de   scier. 
iierrntara,  se,  f.  Patl. 
sclatique  ,lat.    po'^t.   sciaticus. 
Plin.-Val.i.  adj.  Qui  a  rapport 
à  la    hanche.    Traduire    par    le 
génit.    coxœ    ou    ischiadis.  (cl. 
coxx  articulus  [•  le  nerf  ,>^.  -]. 
Th.-Prisc).  Il  La  goutte  —,  et. 
sab$t.,  la  -(névralgie  du  nerl 
Bciatique),  ischias,  aiJis,  t.  Plin. 
Qui    concerne    la   — ,    de    —  , 
ischiadicas,    a,    um,  adj.  Plin. 
Csel.-Aur.    Ceux   qui    sont    at- 
teints de  —,  ischiaci,  oram,  ra. 
[il.     Cato.     isclùadici,      oram, 
m.  pi.  Plin.  Csel.-.\ur. 
scie,  s.  f.   Lame   métallique,    a 
tranchant  denté,  qui  divise   les 
matières  dures.  Serra,  se,  f.  Cic. 
(cf.  dens  serra:  Ov.  Plin.).  Pe- 
tite —,   serrala,  œ,  f.  Cic.    Qui  I 
a  la  forme  d'une  —,    serra(us,  { 
a,  um,  adj.  Plin.  En  forme  de 
— ,  dentelé  comme  une  —,  sei- 
ratim.  Vitr.  Apul.  |1  Scie  de  mer 
(poisson).    Serra,    ae,    f.    Plin. 
Dentex,  icis,  m.  Coi.  .-Ipic. 
sciemment,  adv.    Avec  pleine 
connais-ance.     Scienter ,    adv. 
I  Un.  j.  (au   compar.  et  au   su- 
perl.    chez  Cic.].    Qui    agit  —, 
jciens.  Cic.  pradens  et   sciens. 
Cic.     pradens  ,     sciens.     Ter. 
sciens  volensqae.  Sen. 
science,     s.     f.     Connaissance 
exacte  d'un  certain  nombre  de 
choses.    Scientia,   se,   f-  Cic 
etc.  (ex.:    omnes    trahimar   ad 
cognitionis  et  scientiœ  capidi- 
tatem.    Cic.     qax    hujas    vin 
scientiam    (agére    possit.   Cic. 
[imp.  Pomp.  3,  10].    etsi   nullo 
modo  poteril  oratorio  mea  sa- 
tisfacêre  vestrie  scientiie.  Cic. 
Veneti  scientia  atqae  usa  nau- 
ticarum  reram  aliqaos  antece- 
dant.  Cxs.   s.  lingaoc  GalUr-n. 
Cxs.  rei    militaris.    Cees.    Cic. 
ignoratio  (aturoram   rnalorum 
atilior  est  qaam  scientia.  Cic); 
cognitio,  onis,  f.  Cic.  (soiiv. 
cognitio    et    scientia     alicujas 
rei.   Cic.    vov.   connaissance j.    || 
(Absol.)    Ensemble  de  ooniiais- 
-aiices     résultant     de     l'étude. 
Scientia.  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
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aliqaid,  quod  non  f.r  osa  (o- 
rensi,  sed  ex  obscuriore  a/igud 
scientii    sit  promcndum.    Cic. 
divina  ejas    in  legibas   inter- 
pretandis  scientia.  Cic);    dOC- 
trina,  m,  f  Cic.  etc.  (ex.:  non 
aliuoLi    mihi   doctrina  tradita, 
sea    in    reram     usa  caasisqae 
tractata.  Cic.  (de  Or.  I,I.8,S98]. 
doctrina  et    litterx.   Cic.    [op. 
VI,  IS,  5).   doctrina  et  stadia.^ 
Cic.  [Bail).  1,3;  or.  10, Si;  Rep. 
I,  351.  doc^inu  et  ars.  Cic.  [op. 
IV,  i,  U:   do  Or.   m,  32,  lîf?!); 
disciplina,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
disciplina    et    pra-cepta.    Cirs. 
Cic.   d.   et  artes.  Cic.  [Cœl.  30, 
~i]).  T  Système   de  connaissan- 
ces, où  un  ordre  de  faits  déter- 
miné   est  coordonné  et  ramené 
à  des  lois.  Ratio.  ODiS,  (Cic. 
etc.      (ex.:     pitysicsr     rationis 
[•sciences  physiques  ■■]  iynaraa. 
Cic.  uhi  enim  pcr/pecta  vis  est 
rationis    ejas,   qaa    causse   re- 
rum atqae    exitas  cognoscun- 
tar.    Cic.    [de  Or.    III,    6,    21]. 
voy.  système);   ars,  artis,   (. 
Cic.  etc.  (ex.  :  est  enim  perspi- 
cuum  naham  artem  ipsam  in 
se  versari,  sed  esse  aliad  artem 
ipsam,   aliad  quod  propositam 
sit  arti.   Cic.    [Fin.  V,   6,  1(5]). 
Les  —,  disciplinx,  arum,  S.  pi. 
.■sue*,   discipii/vse  studia.  Cic. 
scientifique,   adj.    Qui   appar- 
tient   à    fa   science.    Qui   (qua", 
quod)  in  artibas  versatur.   A. 
Vie  —,  ii^Éerurum  stadia.  Cic. 
Etude  —  de  la  littérature,  sub- 
tilior  cognitio  ac  ratio  littera- 
ram.  Cic.  Rocherches  —,  scien- 
tise  pervestigatio.  Cic.    ou  abs. 
pervestigalio,  onis,  f.  Cio.  veri 
inquisit'io     atqae    investigatio. 
Cic.    Conuaissauces  —,    littera- 
ram  ou    disciplinarum    scien- 
tia.    Cic.    Principes    —,    artis 
prsecepta.  Cic.  Mérite  ou  gloire 
—,   litteraram  laas  ou  honor. 
Cic.  Entrelien,  conversation — , 
sermo  de  artium   stadiis  atqae 
doctrina  habitas.  Cic.  dispata- 
tio,  onis,  f.  Cic.    Faire  une  ex- 
position    — ,     dispalàre,    intr. 
Cic.    Notions  —,    domaine    —, 
cognitio       doctrinaque.      Cic. 
Avoir    l'ardeur  — ,    aptimaram 
artium  studio  incensam  esse. 
Cic.  Qui  a  reçu  une  culture  — , 
doctrina  excaltas.  Cic.  doctas, 
a,  um,  p.  adj.    Cic.    litteratus, 
a,   um,  adj.    Cic.     erudita»,  a, 
um,  p.  adj. Cic.  Dans  un  dessein 
—,  litterarum  causa    [iter   (a- 
cére  [•■  faire    un    voyage    a.  •]). 
Cic.  Système,  méth.;de  —,  ratio 
ac  diaci/tlina.  Cic.  ou  simpl.  ra- 
tio, onis,  f.  Cic.  (cf.  ratione  a^ 
via  progredi  [•  avoir  recours  à 
la  méthode  s.  •].  Cic.).  Sous  une 
forme—,    «ubtiiifer,  adv.    'ic. 
Traité  —,    commentatio,    onis, 
f.  Plin.  1   (Arch.)  Qui    a  de    la 
science.  Voy.  instruit. 
scientifiquement,  adv.  D'une 
manière    Bcienlifique.     Via    ac 
ratione  (procéder,:).  Cic.  Docti, 
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adv.  Piaut.  Se  former — ,  ani- 
mum  doctrinà  ou  ingenium 
disciplinis  excolcre,  de.  Or- 
donner, disposer  — ,  arte  con- 
ctudëre.  Cic.  ad  artis  prsecepta 
disponére.  Cic. 

J.  scier,  v.  tr.  Couper  avec  une 
scie.  Serra  secûre.  Varr.  Plin. 
ou  disiecàre.  l'Un.  Spéc.  Pour 
enlever  une  partie  d'un  objet, 
pour  rogner.  Serra  priecidêre. 
i' lin.  Absoh. — , —  eu  long,  se;^ 
ram  ducëre.  Varr.  \\  (P.  e.vl.)  — 
(des  blés),voy.  moissonner.  |((P. 
anal.)  Absolt.  —  du  bridon,  du 
filet  (faire  aller  et  venir  l'em- 
bouchure du  frein),  frenos  in- 
hibëre.  Liv.  ou  redacëre.  A. 
frena  ad  se  attrahëre.  A.  (rena 
tanouam    serram    dacëre.    A. 

2.  scier,  V.  intr.  Ramer  k  re- 
bours. Ramos  rétro  impellëre. 
Cae$.  Inhibëre  navem  remis. 
Cari,  ou  navem  rétro  inhibëre. 
Liv.  ou  absolt.  inhibëre.  Cic. 

scierie,  s.  f.  Usine  où  l'on  scie. 
Serratoria  of peina  ou  (abrica. 
A.  —  mécanique,  serratoria 
machina.  A. 

scieur,  s.  m.  Ouvrier  dont  le 
métier  est  de  scier.  Serraria^ 
tector  et  simpl.  serrarias,  ii, 
m.  Inscr.  —  de  long,  sector 
materiaram.  Inscr. 

scille,  s.  f.  Plante  bulbeuse. 
Scilla  ou  sqailla,  a»,  f.  Scripl. 
r.  r.  De  — ,  préparé  avec  de  la 
— ,  scillinas,  a,  um,  adj.  Plin. 
(cf.  scill.  acetam.  Plin.).  scilli- 
ticas,  a,  am,  adj.  Ceis.  Vin, 
vinaigre  de  — yScillites  vinum. 
Col.  acetam.  Plin.  {{  Scille  ma- 
ritime (espèce  d'oignon).  Scilla 
pusilla.  Plin. 

Bcillitique,  adj.  Qui  contient 
le  principe  actif  de  la  scille. 
Scilliticas,  a,  um,   adj.  Cels. 

scinder,  v.  tr.  Séparer,  frac- 
tionner(ce  qui  ne  faisait  qu'un). 
Scindëre,  tr.  Sali.  Voy.  divi- 
ser, SÉPARER. 

scintillant,  ante,  adj.  Qui 
scintille.  Scintillons,  p.  adj. 
Plin.    Micans,    p.  adj.    Liv.    || 

(Fig.)  Voy.    BRILLANT,    CUNQUANT. 

scintillation,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  brille  par  éclats. 
Scintillatio,  onis,  f.  Plin.  Co- 
ruscus    ou    micans    (algor.  A. 

scintillement,  s.  m.  Caractère 
de  ce  qui  scintille.  Ardor,  on», 
m.  Cic.  (cf.  ardor  stellaram. 
Cic.  ocalorum.  Cic.].  Falgor, 
oris,  m.  Plin.  (cf.  f.  stellse. 
Plin.).  Le  —  des  pierres  pré- 
cieuses ,    ignicali   gemmarum. 

scintiller,  v.  intr.  Briller,  en 
jetant  des  éclats  par  interval- 
les. Scintillâre,  intr.  Virg. 
Falgêre,  intr.  Micâre,  intr. 
Virg.  Vibrûre,  intr.  Cic.  Les 
yeUx  scintillent,   cwdent  ocali. 

Cic.  Voy.   ÉTINCELER. 

BCiograpbie,  s.  f.  Art  de  re- 
présenter la  structure  intérieure 
d'un  édifice  par  une  coupe  la- 
t^ale.  Voy.  sc^ograpbie 
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scion,  8.  m.  Rejeton,  pousse  de 
l'année.  Sarcalus,  i,  m.  Plin. 
Malleotas,  i,  m.  Col.  Talea,  se, 
f.  Coi.  Plin.  Planter  un  — 
d'olivier, ma//eo/a/fi  ou  stirpem 
olese  deponëre.  Col.  ||  .Marcotte. 
Voy.  ce    mot. 

scissile,  adj.  Qui  se  fend,  se 
sépare  en  lames.  Scissilis,  e, 
adj.  Cels.  Fissilii,  e,  adj.  Plin. 

scission  (lat.  post.  scissio. 
Hier.),  s.  f.  Action  de  scinder, 
résultat  de  cette  action.  Dis- 
cidiam,  ii,  n.  Cic.  Secessio, 
onis,  f.  Cic.  Dissensio,  onis,  f. 
Cic.  Voy.  déchirement,  division. 
Faire  une  — ,  dissidêre,  intr. 
CiC.  Secedëre,  intr.  Liv.  Opé- 
rer une  —  dans  le  sénat,  sena- 
tum  in  stadia  didacére.  Tac. 
Parti  politique  où  s'opèrent 
des  — ,  aliorum  aliasqae  partes 
foientium  factiones.  Liv. 

scissionnaire,  adj.  Qui  forme 
sois-ion.  Voy.  dissident. 

scissure,  s.  f.  Fente  que  pré- 
sentent certains  os.  Sciasura, 
se,  f.  Plin. 

sciure,  s.  f.  Parcelles  que  fait 
tomber  la  scie.  Scobis,  is,  f. 
Col.  Plin. 

sclérotique,  s.  f.  Cornée  opa- 
que de  l'œil.  Voy.  cornée. 

scolaire  (lat.  post.  scholaris. 
Hier.),  adj.  Relatif  aux  école*. 
.'^cholicas,  a,  um,  adj.  Varr. 
Oeil.  Scholasticus,  a,  um,  adj. 
Qaint.  (Traduire  aussi  par  le 
génit.  scholse  ou  scholarum.). 
Frais  — ,  prseceptoris  ou  prae- 
ceptorum  merces.  Qaint.  Livre 
— ,  liber  scholasticus  ou  scho- 
larum usui  destinatus,  accomr- 
modatus,  aptas.  in  scholarum 
usum  éditas,  A. 

scolastique,  adj.  Relatif  aux 
écoles  (du  moyen  âge).  Scho- 
lasticus, a,  um,  adj.  Ducange. 
Subst.  La  —  (la  philosophie 
enseignée  dans  les  écoles  au 
moyen  âge),  subtilis  scholarum 
philosophia.  A.  scholattica phi- 
losophta.  A. 

scolastiqaement,  adv.  Selon 
les  formes  de  la  scolastique. 
Scholarum  more.  A.  Scholasti- 
cê,  adv.  A. 

scoliaste,  s.  m.  Commenta- 
teur (ancien)  des  auteurs  grecs, 
latins.  Ejcplicator,  oris,  m.  A, 
Scholiastes,   se,    m.   A. 

1.  scolie,  s.  f.  Note  de  commen- 
tateur ancien.  Explicatio,  onis, 
f.  A.    Scholion,    ii,  n.    A. 

S.  scolie,  s.  f.  Chanson  de  ta- 
ble chez  les  Grecs.  Caj'men  in- 
ter  pocula  cantandum.  A. 

1.  scolopendre,  s.  f.  Genre  de 
myriapode,  insecte.  Scolopen- 
dra,  se,  f.  Plin.  Milipeda,  se, 
f.  Plin. 

S.  scolopendre  (lat.  post.  sco- 
lopendrion.  Apal.  herb.),  s.  f. 
Variété  de  capillaire.  Lingua, 
se,  t.  Plin.  Lingalaca,  se,  f. 
Plin. 

Bcolyte,  s.  m.  Ver  qui  ronge 
les  arbres.  Voy.  vbr. 
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soombre,  s.  m.  Genre  de  pois- 
son». Scomber,  hri,  m.  Plin. 

scorbut,  s.  m.  Maladie  caracté- 
risée par  l'appauvrissement  du 
■^ang,  etc.  Stomacace,  es,  t. 
Plin. 

scorie,  s.  f.  Résidu  des  métaux. 
Scoria,  se,  f.  Plin.  Scobis,  is, 
f.  Cels.  (yol.  —  du  cuivre,  fsex 
ajris.  Plin.  —  d'argent,  scire- 
rytis,  tidis,  f.  Plin.  Or  purgé 
de  ses  — ,  puram  aarum.  Plin. 

seorification,  s.  r.  Réduction 
de  certaines  matières  en  sco- 
ries.   Coctara,  se,   f.  Col. 

scoriâer,  t.  tr.  Réduire  en 
scories.  Sordes  (aari)  exspuë- 
re.  Plin. 

scorpiojelle.  s.  f.  Huile  de 
'corpion.  Scorpiacam,  i,  n. 
Tert. 

scorpion,  s.  m.  Arachnide  dont 
la  queue  est  armée  d'un  dard 
venimeux.  Scorpio,  onis,  m. 
Ov.  Plin.  Scorpios,  ii,  m.  Cic. 
Ov.  Scorpios,  ii,  m.  Virg.  Ov. 
De  — .  scorpiom'us,  a,  um,  adj. 
Plin.  Remède  contre  la  piqûre 
du  — ,  huile  de  — ,  scorpiacum, 
i,  n.  Tert.  \\  Fig.  Le  huitième 
signe  du  zodiaque.  Scorpio, 
onis,  m.  Cic.  poet.  Ov.  Nepa, 
se,  f.  Cic.  poet. 

scorsonère,  s.  f.  Salsifis  noir. 

Voy.    SALSIFIS. 

scotie,  s.  f.  Moulure  dans  la 
base  des  colonnes.  Scotia,  se,  f. 
Vitr.  Trochilus,  i,  m.  Vitr. 

scribe,  s.  m.  Homme  employé 
à  faire  des  écritures.  Scriba,  se, 
va.  Cic.  Librarius,  ii,  m.  Cic. 
Librariolus,  i,  m.  Cic.  Scrip- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Les  — ,  mi- 
nisteriam  scribarum.  Liv.  Es- 
clave — ,  a  manu  servus.  Saet. 
Etre  — ,  acriptam  {acëre.  Liv. 
Il  (Spéc.)  Docteur  écrivant  et 
interprétant  les  Ecritures,  chez 
les  Juifs.  Scriba,  se,  m.  Valg. 

scripteur  (lat.  scriptor),  s.  m. 
Celui  qui  écrit  (au  propre).  Qai 
acribit.  Cic.  Scribens,  entis,  m. 
Cic.  Voy.  SCRIBE. 

scrofulaire,  s.  f.  Plante  qui 
passait  pour  guérir  la  scrofule. 
Strumus,  i,  m.  Plin. 

scrofule  (lat.  scrofulse.  Veg.). 
s.  f.  Maladie  caractérisée  par  le 
gonflement  des  ganglions  lym- 
phatiques. Struma,  se,  f.  Cels. 
Strumse,  arum,  t.  pi.  Cic. 

scrofuleuz,  euse,  adj.  Qji 
tient  de  la  scrofule.  Stramosut, 
a,  um,  adj.  Col.  Tumeurs  — , 
strumaram  tumores.  Vitr. 

scrotum,  s.  m.  Enveloppe  des 
testicules.  Scrotum,,  i,  n.  Cels. 

scruptlle,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Très  faible  poids,  la  2A"  partie 
de  l'once.  Scrupalum,  i,  u.  Ov. 
Charis.  et  acripulum ,  i ,  n. 
Varr.  Cic.  Val.-Max.  Vitr.  Col. 
Frontin,  |{  (Par  ext.)  Très  faible 
fraction    de    minute  (astron.). 

Scripulum,  i,  n.  Plin.  ^  (Au 
fig.)  Inquiétude  de  la  conscien- 
ce sur  un  point  minutieux. 
Scrupulus,  i,  m.    Cic.    etc. 
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(ex.:  mihi  anaa    scraputu»  rf-  1 
ttat.Ter.  m/«ct  tcrapalam  tf>-  ] 
mini.  Ter.  hic  tum  injectas  est 
Uominibas      scrupatas.       Cic. 
icrupulum  evellcre.  Cic.  scru- 
patas me  stimalat    ac    pungii. 
Cic.    scr.    residfre    viaebitur. 
Cic.  tcrapalam  alicai  ejcinxirt- 
Plin.   ;.i  ;    religio.   onis,    f 
Cic  etc.    (ex.  :    p.    jadicis.  Cf. 
reii'jioni    tervire.  Cic.    e^cem- 
plar   antiquse    reliijionis.    Cic. 
fiomo    sine    alUi    religione    ac 
pde.    Sep.    religionem     alicui 
injicêre  ou   incatére.  Cic.  ali- 
oaid    in    religionem     trahèrc. 
Cic.   aliquid    religioni    habërc. 
Cic.  nalhi  mihi  religio  est.  Cic. 
religio  mihi  nonest,  quominas 
[et  Te  Subj.]...  Cic.  sine  solti- 
citadine  religionis.  Cic.  religi<i 
incessit...    Liv.).  —    exces'if, 
anxietas,  atis,  f-  Qaint.  Tac. 
(ei.:  ad  summam  asqaeanxie- 
tacem  descendére.   Quint.). 
Bcrupuleusement,  adv. p]une 
manière  scrupuleuse.  Religiosê, 
adv.     Cic.     Hancté,    adv.    Cic. 
^crapalosé,  adv.  Qaint.  Moro- 
se, adv.    Plin.    Voy.    conscies- 
ciEtsEXENT,  SOIGNEUSEMENT.  Ob- 
server — ,   obseriritàre,  tr.  Cic. 
Rechercher  —,  cum  summâ  di- 
ligentià  investigàre.   Cic.    Res- 
pecter —    les  termes  d'un  trai- 
té,    somma    pde    in    pactione 
manére.  Cic.    Qui  respecte  —, 
retinens,  p.  adj.  (cf.  ret.Jaris. 
Cic.K    Donner    un    chiffre    — 
exact,  exseqai  sabtiliter  name- 
rum.  Liv. 

scrupuleux,  ease  (lat.  sc/-u- 
pulosus.  lai.-Afdx.  Plin.  j.\. 
adj.  Qui  a  des  scrupules.  Reli- 
giosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  r.  testis.  Cic.  se  religio- 
sam  prxbére.  Cic.  aactor  rerum 
Romanoram  religiosissimus. 
Cic.  homo  non  religiosissim:i' 
(idei.  Sen.). 

■crutatetir,  trice  (lat.  scrul"- 
tor.  Lac.  scratatrijc.  Alcim.). 
s.  m.  et  f.  Celui,  celle  qui 
scrute.  Il  Scrutateur.  Qui  scru- 
tatar.  Cic.  Qui  perscratatar. 
Cic.  Investigator,  oris,  m.  Cic. 
^pecalator,  oris,  m.  Cic.  Voy. 
gcBUTEB,  SONDER.  ||  Scrutatrice. 
Qase  scratatar  ou  perscrata- 
tar. Cic.  Indagatrix,  tricis,  f. 
Cic.  Il  Adj.  Cariosas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  cur.  ocali.  Cic). 
Scratans,    p.    adj.    Cic.     Voy. 

INQUISITEUR,  PÉNÉTRANT.  Il    (Spéc.) 

Celui  qui  est  chargé  de  surveil- 
ler un  scrutin.  Uogator,  oris, 
m.  Cic.  Diribitor,  oris,  m.  Cic. 
Custos  tahellarum,  ou  simpl. 
castos,  odis,  m.  Cic. 
scruter  v.  tr.  Kxaminer  en 
cherchant  à  pénétrer  jusqu'au 
fond  des  cho^s.  Scrutùri,  dép. 
tr.  Cic.  (cf.  scr.  intcriores  et 
reconditas  litteras.  Cic.).  Per- 
scrutàri,  dép.  tr.  Cic.  (cf.  perse, 
antiqailatis  memoriam.  Cic). 
Investigàre,  tr.  Cic.  Rirnùri, 
d^jp.  ir.  Cic.  Perspicire,  tr.  Cic. 
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^cf.  penitas  persp.  mores  homi-  j 
num.  Cic).  Introspicêre ,  tr. 
Cic.  (cl.  intr.omnianx  menles. 
Cic.  intr.  in  mentem  suam.  Cic.  i . 
Excatère,  tr.  Cic.  (cf.  exe.  lo- 
cum.  Quint.). 

scrutin  (lat.  post.  «crutiniom 
f.  action  de  fouiller  •].  Apal. 
Vatg.),  s.  m.  Vole  au  moyen  de 
boules,  de  bulletins,  etc.  dépo- 
sés dans  une  ui*ne,  etc.,  d'où 
on  les  tire  ensuite  pour  les 
compter.  —  secret,  occalta  saf- 
(ragui.  Cic.  Dop>ouiller  le  —, 
diribère  saffragia.  \'arr.  ou 
tabulas.  Cic.  Aller  au  — ,  tahu- 
ias  in  cistà  ponére.  .iscon.  Loi 
sur    le  — ,  lex   tabellaria.  Cic. 

VOV.    VOTE.  I 

sculpter,    V.  tr.  Façonner  avec  ' 
le    ciseau.    Scalpëre,    tr.    Cic. 
Exscalpère,  tr.   Cic.    (cf.  exsc.  \ 
e  qaerca.  Cic.  exsc.  signam  ex 
molàri  lapide.  Qaint.).    t'ingè- 
re, tr.  Cic.  (cf.  a  Lysippo  6ngi 
volebat.  Cic).  Scalpëri:,tr.  Uor. 
Kitr.Piin.Parfaitemeiu  sculpté, 
ejcimiè    ou   perÇectê  ou  ad  un- 
gaem  sculptas  oiiexpressas.  Cic. 
sculpteur,    s.    m.    Artiste  qui 
sculpte.    Fictor,  oris,  m.    Cic 
(cf.  (ictores  pictoresqae.  Cic). 
Stataaram   artifex.   Cic.   Sta- 
taarius,  ii,  m.  ]itr.  Sen.  (Avec 
une    acception     plus     relevée.) 
Sculptor,  oris,  m.  Plin.  P.  ap- 
pos.  Une    femme  — ,  mulier  si- 
gnoruni  artifex.  A. 
sculptural,   aie,    adj.  Qui  ap- 
partient   à    la    sculpture.   Tra- 
duire par  le  génit.  sculptarx. 
sculpture,   s.    f.  Art  du  sculp- 
teur.   .Si;;na   ou    statuas    et  si- 
malacra   fabricandi   ars.    Cic. 
Fingendi  ars.    Cic.   ||    Travail 
du  sculpteur.  Scalptara,   x.  f. 
Quint.  Saet.  Ficta  imago.  Cic. 
Les  —  de  Phidias,  signa  a  Phi- 
dia  facta,  (abricata,  expressa. 

Voy.    OEUVRE,    STATUE. 

scytale,  s.    f.   Bâton    de   com- 
mandement   des   généraux    La- 
cédémoniens.    Voy.   sceptre.    || 
P.    ext.    Bande    de    parchemin 
sur    laquelle    on     écrivait    dos 
messages  secrets    chez  les  Lacé- 
démoniens.  Scytala,  se,  f.  Nep. 
et  scytale,    es,  f.  Nep.  Geii.  1 
(Fig.;  Genre  de  serpents  veni- 
meux. Scytala,  se,  f.  Piin. 
se    et    (devant    une   voyelle    ou 
une    h    muette)    s',    pron.  réfl. 
Forme  atone  de  ■   soi  •,    pron. 
réfl.  de  la  3*  pers.  Complément, 
direct.  Se.  Cic.  *[   Complément 
indirect.  Sibi.  Cic  Voy.  soi. 
séance,    s.    f.    (Arch.)     Le    fait 
détre  as-sis.  Sessio,  onis,  t.  Cic 
^  Réunion    des    membres   d'un 
tribunal,  d'une  assemblée,  etc., 
siégeant  pendant  un  temps  plua 
ou   moins   long    pour  s'occuper 
de   leurs   travaux.    Consesjo», 
ût,  m.  Cic  (cf.  consesiu»  ves- 
ter.  Cic.  [Mil.    1,   2],    c.  pabli- 
cas.  Cic).  —  du  sénat,  senatan, 
Û8,     m.    Cic.    etc.    (cf.    eo    div 
non  (ait  senalas.  Cic.  (ep.  Xll, 
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55].  «enofus  haberi  non  potait 
(•  le  sénat  ue  put  tenir  s.  •]. 
Cic.  pro.vimo  sena(u  [•  dan» 
la  prochaine  ».  •].  Cio.  sana- 
tam  dare  [■  admettre  à  la 
séance  du  sénat  •].  Cic.  Sait 
Liv.  senatam  mittéreoa  dimil- 
tère  [•  lever  la  séance  du  s.  •] 
Cic.  in  senatam  venire.  Cic. 
ad  senatam  in  Capitolio  stare. 
Cic).  Tenir  — ,  sedôre,  intr. 
Cic.  (Rose.  Am.  153).  considère, 
intr.  Cies.  (B.  G.  VI,  13,  lOj. 
—  académique,  acroasis,  is,  f. 
Cic.  (cf.  aliquid  in  acroasi  lé- 
gère. Cic.  [Att.  XV,17,  Sj.  acro- 
aaem  facëre.  l'itr.).  —  du  con- 
seil, conciliam,  ii,  n.  Cic.  (cf. 
c.  habére.  Cic.  conciliam  in 
posterum  diem  differre.  Cart. 
concilium  dimittère.  Cses.).  — 
d'un  tribunal,  judiciam,  ii,  n. 
Cic.  (cf.  Judiciam  dimittère 
[.  lever  la  s.  •].  Cic).  —  te- 
nante,     voy.     AUSSITOT,     SUR-LK- 

ciiAMP.  Droit  de  — et  ellipt. — , 
jUs  sedendi.  Cic.  Prendre  — , 
primam  sedêre.  Cic.  Jour  de 
—,  dies,  ei,  m.  et  f.  Cic.  (cf. 
dies  senatâs.  Cic.  Tac.  diem 
consumëre.  Cic).  1  (Par  ext.) 
Réunion  de  personnes  restani. 
à  diner,  à  travailler  ensemblfl. 
Faire  une  longue  — ,  dia  sedê- 
re. Cic.  Il  (Spéc.)  Temps  pen- 
dant lequel  pose  un  modèle. 
Voy.  POSE. 

séant,  ante;  adj.  Qui  sied,  qui 
est  établi,  admis  comme  conve- 
nable. Convenions,  p. adj. Piin. 
J.  Decens,  p.  adj.  Quint.  Dé- 
coras, a,  am,  adj.  Cic  Quint. 
Voy.  bienséant, CONVENABLE.  litre 
— ,  convenire,  intr.  Cic  II  est 
—  ,decet  (aliqaem),  impers.  Cic. 
Voy.  CONVENIR,  SEOIR.  Il  n'est 
pas  — ,  dedecet  (aliqaem),  im- 
pers. Cic.  minime  decet  {ali- 
quem),  impers.  Cic.  Qui  n'est 
pas  _,  voy.  malséant,  inconve- 
nant. 

seau  (lat.  post.  sitellam.  Glossf, 
s.  m.  Vaisseau  cylindrique  ser- 
vant à  puiser  ou  à  transporter 
un  liquide. 6'ituia,  se,  f.  Plaat. 
Sitalus,  i,  m.  Cato.  —(à  incen- 
die), hama,  œ,  f.  Plin.  j.  Petit 
—,  hamula,  se,  f.  Col.  Verser 
de  l'eau  à  — ,  magnam  vim 
aquse  profundére  ou  effandére. 
Cic.  (P.  anal.)  Il  pleuvait  à 
— ,  avceatim  pluebat.  Petr.  (P. 
ext.)  Un  —  d'eau  (la  quantité 
d'aau  que  contient  un  soau), 
amphora,  x,  t.  Cic.  qaod  ca- 
pit  ou  continet  sitala.  A.  Un 
grand  —  d'eau  ,  nuignitudo  a- 
quarum.  Liv. 

sébacé,   ée,  adj.  Qui  est  de  la 
nature  du  suif.  Sebo  similis.  A 
Hchosus,  a,  am,  adj.  Plin. 
sébeste,  a.  m.  Fruit  du  sébea- 

tier.  Âfyxam,  i,  n.  Pall. 
sébestier,  s.  m.  Sorte  de   pru- 
'     nier     d'Egypte.     Myxa,     -v,    t. 

Col. 
\  sébile,   s.   m.  Vaisseau  <\'<  bon 
rond  et  creux.  Alveolas  ligneux. 
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Col.  ou  simpl.  iilvcolas,  i,  m. 
Liv. 
sec,  aèche,  adj.  Qui  m'>  cori- 
tioat  plu»  ti'huiiiiiJité.  Siccus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (a'opp.  à 
madidus,  madefaclas,  ex.:  3. 
loca.  Ctitù .  sicca  erat  regio. 
Curt.s.solam.  Quint,  par  anal. 
aicci  ociili.  //or.  l'ro/}.  Sen.  sic- 
cct  hitnis.  Ov.  sicco  vere.  Plin. 
live  armas  siccua  est.  Col.  sic- 
cum  cselam.  l'Un,  sicca  tussis. 
Cel$.  par  hyp.  siccis  pedibus. 
Ov.  p.  e.vt.  siccas  partis  ^'  pain 
960  ■].  6"en.  Plin.  sien  cibi. 
Cela,  subst.  siccarn  [•.  le  sec  ••]. 
y'irg.  in  sicco  [".à  sec»].  Kiri;. 
{C.  I,  3(J3].  Liv.  [I,/.,6Ji;  ari- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  /lumtdus,  ex.:  dti  miV«i 
vestimenti  aiigmd  aridi,  dam 
mea  arescant.  Plaut.  aridam 
lignum.  Lacil.  Hor.  arida  (o- 
lia.  Cic.  arida  (icas.  Plaat.  loci 
exsiccati  atqœ  avidi.  Cic.  par 
anal,  fauces  arida;.  Cic.  subst. 
aridam.  Cses.  cf.  naves  in  ari- 
dam subdacëre.  Cses.  ex  arido 
tela  conjicëre.  Ca;s.  ).|,Temps. — , 
siccitas ,  atis ,  f.  Cic  Liv. 
{voy.  SÉCHERESSE).  Etre — ,  aré- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  [être] 
DESSÉCHÉ)  ;  siccari  ,  pass.  Cic. 
etc.  (voy.  SÉCHER,  dessécher). 
Devenir  — ,  voy.  [se]  dessécher. 
Par  ext.  Raisin  — ,  uva  passa. 
Varr.  Col.  Un  mur  de  pierres 
— ,  une  muraille  — ,  maceria, 
se,  f.  Cato.  Plaat.  Cœs.  Cic. 
Boire  — ,  vinam.  meracias  sa- 
mére.Cic.m.erum  bibëre.  Plaat. 
Vin  — ,  aasteram  vinam.  Plin. 
Fig.  Perte  — ,  damnam.  Cic.  I! 
a  reçu  cinquante  écus  tout  — 
(adv.),  nammos  non  amplias 
quam  qainqaaginta  accepit.  A. 
(d'apr.  Saet.].  Argent  —  et  li- 
quide, voy.  COMPTANT  et  net 
[de  frais].  ||  Loc.  adv.  Etre  à 
— ,  voy.  dessécher.  Mettre  à 
— ,  voy.  dessécher,  tarir.  Par 
ext.  Mettre  un  navire  à  — , 
sabdacére,  navem.  Liv.  (cf.  ci- 
dessus,  1.  27).  Mettre  sou  verre 
à  — ,  calicem  siccàre.  Hor. 
(Fig.)  Mettre  qqn  à  — ,  aliqaem 
exinanire.  Plaat.  Mettre  le 
trésor  à  — ,  serariam  exhaarire. 
Liv.   ou  effandëre.  Cic.  Etre  à 

—  ,  pecunià  depcëre.  Sen. 
Quand  la  bourse  est  à  — , 
déficiente,  cramena.  Hor.  Etre 
à  — ■  {c.-d-d.  i.  bout  d'argu- 
ments),   voy.  p.  307,    col.  S.  .\ 

—  de  voiles,  navigii  demptis 
armamentis.  Liv.  velis  non 
passis.  Cic.  1  (Au  fig.)  Qui  n'a 
presque  pas  de  chair,  de  grais- 
se. Siccus,  a,  um,  ady  Plaat. 
Catall.  Plin.  {ex.:  rixulier  sicca. 
Plaut.  Petr.  corpora  sicciora. 
Catall.  Plin.);  aridus,  a,  um, 
adj.  Catall.  Hor,  Ov.  (ex.:  ari- 
da cpura.  Ov.  avis  aridior 
paella  passis.  Priap.).  Voy. 
maigre.  Il  Qui  n'est  pas  nourri, 
stérile.  Aridus,  a,  uza,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  [en  part  du  style]: 
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aridam  et  exsangue  genat  ora- 
tionis.  Cornif.  gênas  termonis 
non  liquidam,  non  (usam  ac 
proflaens,  aed  exile,  aridam, 
concisam  ac  minutam.  Cic. 
[de  Or.  II,  38,  53].  narrandi 
ratio  arida  prorsas  atqae  jeju- 
na.  Qaint.  en  pari,  de;*  person. 
Grsecus  rhetor  ex  arido  (ata- 
us.  Sen.  rh.  aridas  magister. 
Qaint.  [II,  ii,  8].  aridi  et  exsac- 
ci  et  exsangues  oratores  .Quint .), 
JeluBus,  a,  uw,  adj.  Cic.  etc. 
(s  opp.  à  plenas,  copiosus,  ex.: 
res  jejana.  Cic.  oratio.  Qaint. 
voy.  maigre)  ;  exilis,  0,  ad^. 
Cic.  etc.  (voy.  mince).  ||  Qui  n  a 
pas  de  moelleux  ,  de  douceur. 
Austerus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp  à  comit,  ex.:  aaatero 
more  ac  modo.  Cic.  homo  aus- 
terior.  Cic.)  ;  durus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  homo, 
orator.  Cic.  duras  in  coloribaa 
['  qui  a  un  coloris  sec  '].  Plin.). 
Donner  un  coup  — -,  ictum  non 
ambiguam  infligëre.  Liv.  D'un 
ton  — ,  asperius.  Cic.  Refuser 
tout  —  (adv.),  prsecisê  negàre. 

Cic.    Voy.    BRKF,    DÉSAGRÉABLE.    || 

Qui  n'a  pas  de  sensibilité.  Du- 
rus, a,  um.adj.  Cic.  etc.  (voy. 
insensible). 

sécable  (lat.  post.  secabilis. 
Lact.),  adj.  Su-ceptible  d'être 
coupe,  divisé., Qui  (goas,  qtiod 
secàri  potest.  A.  Sectivas,  a, 
um,  adj.  Plin.  Dividaas,  u, 
um,  adj.  Cic. 

sécant,  aste,  adj.  Qui  coupe 
(une  ligne,  une  surface.  Qui 
iquas,  qaod)  secat  ou  scindit 
ou  trajicit  {lineam,  superfi- 
ciem).  A.  Une  ligna  — ,  une 
surface  — ,  et,  sabst.  une  — , 
linea,  superficies  secans.  A. 
linea,  superficies  qase  alteram 
dividit.     A. 

sécateur ,  s.  m.  Instrument 
pour  couper,  pour  tailler  les 
feuillages.  Caltellus  curvas. 
Pall.  Ferramentam  tonsoriam. 
A.  (d'après  Pall.). 

sécession,  s.  f.  Action  de  se 
séparer.  Voy.  séparation.  || 
(  Spéc.  )  Séparation  violente 
d'une  nation  en  deux  parties. 
Secessio,  onis,  f.  Liv.  Seces- 
sas,  ùs,  m.  Plin.  (cf.  plebis 
secessus.  Plin.). 

séchage,  s.  m.  Action  de  faire 
sécher.  Siccatio,  onis,  f.  Plin. 

sèche.  Voy.  seiche. 

sèchement,  adv.  D'une  ma- 
nière sèche.  (Au  propre).  Siccê, 
adv.  Coi.  Il  (Au  fig.)  Sans  or- 
nements, d'une  façon  stérile^ 
Exiliter,  adv.  Cic.  Jejanê, a,dv. 
Cic.  (cf.  de  aliqaâ  re  jejunè  et 
exiliter  disputâre.  Cic.  hsec 
fartasse  dicuntar  jejanias.,Cic. 
cf.  Antonius  jejunior  [.  An- 
toine s'exprime  plus  s.»]. Cic). 
Siccê,  adv.  Cic.  Qui  peint  — , 
dui'ua  in  coloribus.  Plin.  \\ 
Sans  douceur,  d'une  manière 
brève  et  désagréable.  Asperê 
idicëre).  Cic.  Duré,  adv.  Cic.  Re- 
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fuser  — ,  prsecifê  negàre.  Cic- 
séchar,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  (r. 
Rendre  sec.  Siccàre,  tr.  Lucr. 
Virg.  Ov.  Plin.  (ex.:  vellera. 
Virg.  lina  madentia.  Ov.  ca- 
pillos.  Ov.  Plin.  ficum.  Col. 
herbam.  Ov.  Plin.  aliquid  in 
sole.  Col.  Plin.  aliqaid  aole. 
Ov.  Plin.  aliquid  (umo.  Plin. 
par  ext.  lacrimas.  Prop.  Ov. 
Quint.);  assiccâre,  tr.  Sen. 
Col.  (ex.  :  in  aole  ficaa.  Col. 
uvam  paasam.  Col.  par  oxt. 
rorem.  Col.  lacrimaa.  Sen.)  ; 
exslccàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
dessécher);  are/acëre,tr.  Vitr. 
(voy.  dessécher);  exbaurire, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  tarir)  ;  a6- 
Stergére  («essuyer,  d'où  sécher 
en  essuyant  •),  tr.  Cic.  etc.  (au 
fîg.,  ex.:  atqae  atinam  Uia  om- 
nibuif  abstergëre  (letam  sen- 
tentiia  noatris  conaultisqae 
possimua.  Cic.  [Ph.  U,  13, 
3it]);  detergère,  tr.  Col.  (ex.  : 
omnis  hamor  aole  deteraas 
est.  Col.).  —  des  poissons  au 
soleil,  sole  darâre  places.  Cart. 
Se  —  au  soleil,  siccare  se  in 
sole.  Plin.  Se  — ,  c.-à-d.  deve- 
nir sec,  voy.  ci-après.  ||  (Spéc.) 
Faire  dépérir  en  rendant  sec. 
Voy.  dessécher.  ^  V.  intr.  De- 
venir sec.  Siccescêre,  intr. 
Cels,  Col.  Plin.  (ex.  :  terra 
aiccescens.  Plin.  ut  siccescat 
fenam.  Col.  on  dit  aussi  sic- 
cari. Col.);  exsiccessére, 
intr.  Vitr.  (on  dit  plutôt  ex- 
aiccari.  Sen. Plin.)  ;  arescére, 
intr.  Cato.  Cic.  (ex.  :  in  quâ 
abi  arescant  componito  ;  abi 
arebunt,  componito  pariter. 
Cato.  da  mihi  vestimenti  ali- 
quid aridi,  dam  mea  area- 
cant.  Plaut.  cito  arescit  lacri- 
ma,  prseaertim  in  alienis  ma- 
iis.  Cic);  areSeri,  pass.  Plin. 
(empl.  surt.  au  part,  are- 
factas.  Cela.  Plin.  Saet.)  ; 
exarescére,  intr.  Plaut.  Varr. 
Cic.  (ex.  :  exarescant  vesti- 
menta  avida.  Plaut.  exarescit 
frumentum.  Varr.  exares  - 
cunt  fontes.  Cses.  amnes. 
Cic.  lacrimx.  Cic).  Commen- 
cer à  — ,  subarescëre,  intr. 
Vitr.  —  entièrement,  assicces- 
sère,  intr.  Col.  (.VU,  9,  1).  pe- 
rarescëre,  intr.  Varr.  Col. 
Poissons  qu'on  a  fait  —  au  so- 
leil, soie  darati  pisces.  Curt.  \\ 
(Spéc.)  Dépérir  eu  devenant 
sec.    Voy.    dessécher,    dépérir, 

CONSUMER. 

sécheresse,  s.  f.  Etat  de  ce 
qui  est  sec.  ||(Au  propre).  Sicci- 
tas,  atis,  f.  Cass.  Plin.  Aridi- 
tas,  atis,  f.  Plin.  —  des  plan- 
tes, de  la  terre,  sitis,  is,f.  Col. 
icf.  fioa  exasius  siti.  Cic).  || 
(  Absolt.  )  Absence  de  pluies. 
Siccitas,  atis,  t.  Cic  (ex.  ; 
maximâ  siccitate.  Cic.aiccitate 
et  inopiâ  frujam.  Cic.  au  plur.: 
eo  anno  frumentum  propter 
siccitates  angustiaa  provene- 
rat.  Cses.    siccitatibua  iisignis 
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artniu  (ail.  Liv.  aqauram  pf- 
imria  eo  anno  laborcitum  est 
Liv.  in  siccitatibaa.  Cars,  sio- 
rita(U>iu.  i\ri.  per  siccitaUs. 
Plin.].  Jours  df  —,  îifci  dits 
Hor.  I  (P.  anal.)  Sécheress* 
(  manque'  d'argent  ).  Inopia. 
»,  f.  Cic.  1  .  Fig.  )  Stériliié. 
Voy.  ce  mot.  —  à*  l'e-- 
prii,  liccitat,  atis,  t.  Cornif. 
J  Absence  d'ornements  (d»n«  le 
flvlfV  Jf/onifJS,  atis,  f.  Cic. 
Exultai,  ati;  f.  Cic.  (cf.  «. 
orationit,  tcriptoris.  Cic.  ex. 
in  dicendo.  Tac).  Qui  a  de  la 
—  dans  reipre=sion,  inops  icr- 
boram  ou  verbis.  Cic.  Voy. 
BBC.  I  Absence  de  douceur  ou 
de  sensibilité.  La  —  des  ma- 
nière», aas<«rj(<M,afis.  f.Qaint. 
ou    fri'jat,   orii,    n.    .''en.  Voy. 

FROIDEUB,  BUDESSE.     —     de    CCEUr, 

daritia,  X,  f.  Cic.  Voy.  insen- 
fiBiuT<.  B  (Spéc.)  Absence  de 
ferveur    dans    la     piété.    Voy. 

FROIDEOH,    DfDIFFÉRENCE. 

«échoir,  s.  m.  Partie  d'an  éta- 
blissement où  l'on  fait  sécher. 
Siccatoriam,  ii,  a.  DuCJnye. 

second,  onde,  adj.  et  s.  m.  et 
f.  11  AdJ.  Qui  vient  imœédia- 
lemeni  après  le  premier.  Se- 
candus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ei.:  potentià  secundat  a  rege. 
Cic.  heroi  ab  Achille  secon- 
das. Liv.  hac  fuit  altéra  per- 
tona  Thebi»,  sed  tamen  te- 
canda,  ita  ut  proxima  easet 
Epaminondee.  Sep.  [Pelop.  il. 
secunda  mema  [•  s.  service  •]. 
Cic.  Hor.  Plin.  lecandam  tie- 
redem  institaire.  Cic.  opti- 
mum est  (acéré,  tecandam  nec 
facére,  nec  pati.  Cic.  tecandx 

fartet.  Cic.  ou  abs.  seconda; 
.  le  s.  rôle  •).  Cic.  Plin.  »e- 
candat  déferre  alicai.  Quint. 
tecundas  agère.  Sen.  secon- 
das tortiri.  Sen.  tecando  loco. 
Cic.  qaod  tecnndo  loco  dixi- 
ma$.  Cic.);  alter,  era,  erum, 
adj.  Cic.  etc.  (en  pari,  de  deux, 
ex.-  Verre$  atter  Orca$.  Cic. 
fVerr.  11,4,  50,  111].  alteram  se 
Verrem  patabat.  Cic.  Hamil- 
car,  Mari  aller,  ai  itti  volant. 
Liv.  me  sicat  alteram  paren- 
tem  et  ob$ervat  H  diligit.  Cic. 
taa  te  altéra  patria,  qaemad- 
modam  dicire  solebat,  Met- 
*ana  circamvenit.  Cic.[Verr.II, 
1»,8,171.  conditoralter  arbit.Liv. 
)"V,  W,  7].  altéra  natura.  Cic. 
aller  ego.  Cic.  par»  seqaalis 
alteri  parti.  Cic.  uni  emitoUr. 
retpondi;  venio  ad  alteram. 
Cic.  addacta»  som  tai»  et  anit 
et  alteriê  litterit.  Cic.  dan- 
une  énumérat.  :  (ait  ergo  jam 
accepta  a  Platane  philoto- 
Dtiandi  ratio  triplex,  ana  de 
vita  et  moribtu,  altéra  de  na- 
tura et  rebtu  occultit,  tertia 
de  ditterendo,  etc.  Cic.  cf. 
Cic.  [Oir.  I,  13,  152;  sen.  5, 
i5;  Caill.A,  8,  18;  19;  post  red. 
ad  Q.  !i,  SI;  Att.  Il,  1,  3]). 
éan.i  —,  voy.  «op4bieur.  De  — 
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i|)ialité,  de  —  ordre,  tecandai, 
u.  um,  adj.  Cic.  Hor.  (cf.  s, 
panis.  Hor.  ingenium  seoond.T 
.«orfis.  Sen.).  secund<irias,  a, 
um.  adj.  Cic.  (cf.  s.  panU. 
Suet."*.    Pour    la    —    fois,    une 

fois,      iterum,     adv.    Cic. 

(cf.  i<erum  consuf.  Cic.  Liv. 
Tac.).  En  —  lieu,  deinde.  adv. 
Cic.  Virg.  1  S.  m.  Kn  parlant 
des  personnes.  ||  Celui  qui 
tient  le  second  ranj.  Qui  »e- 
cundiu  «s»  alicai.  Sen.  Spéc. 
Le  —  d'un  navire,  proguher- 
nator,  oris,  m.  Ca-cif.  ||  C«lui 
qui  aide  qqn  en  suivant  ses 
vues,  son  plan.  Adjator,  oris, 
m.  Cic.  Adminitter,  tri,  m. 
Cic.  Voy.  AIDE.  Il  (Spéc.)  "Té- 
moin. Arbiter  certaminis  $in- 
gularis.  Gs.  ||  (En  pari,  des  cho- 
ses.) Seconde  partie.  Seconda 
ou  altéra  part.  A.  ||  Second 
étage.  Voy.  étage.  Loc.  adv. 
En  — ,  c.-à-d.  en  tenant  le  se- 
cond rang,  voy.  rang.  Etre  en 
— ,  secundum  es$e.  Cic.  Com- 
mandant en  —,  labprsfectas, 
i,  m.  Jnscr.  1  S.  f.  Seconde. 
Il  Classe  qui  précède  la  rhéto- 
rique. Secunda  classis.  A. 
Elevé  de  —,  $ecandan\u,  i,  m. 
Gt.  Il  (T.  d'escrime.)  Afann» 
secanda.  Qaint.  (V.  13,  51.).  |1 
Chacune  des  soixante  parties 
qui  composent  une  minute. 
Minima  pars  hora?.  Cic.  Pan- 
ctam  temporis.  Cic. 
secondaire,  adj.  Qui  ne  vient 
qu'en  second  rang.  Seconda- 
rios,  a,  um,  adj.  Cic.  Secon- 
das, a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  sec. 
parte».  Cic.).  Les  planètes  — , 
voy.  satellite.  Vents  — ,  sub- 
prxfecti  venti.  Sen.  (Médec.) 
Accidents  —  (  subséquents  à 
d'autres),  voy.  subséquent,  sui- 
vant. Circonstances  — ,  res  le- 
vior  ou  minorit  momenti.  Cic. 
Liv.  Voy.  ACCESSOIRE.  Questions 
— ,  qufestionei  tabjacentes. 
Quint. 

secondairement,  adv.  D'une 
manière   secondaire.    Voy.    ac- 

CE3S0IBEMENT. 

secoade.  Voy.  second. 

secondement,  adv.  En  second 
lieu.  Secundo  loco  ou  simpl. 
tecando.  Cic.  Secandam  ea. 
Cic. 

seconder  (lat.  poét.  et  post. 
lecandare.  Virg.  Plin.),  v.  tr. 
(Arch.)  Suivre,  venir  après 
(qqn,  qqch.).  Voy.  suivre.  T 
Aider  (qqn)  en  suivant  ses  vues, 
8e=  plans.  Obsecandàre  {volun- 
tatibai  alicuja»).  Cic.  Aaxiliu 
etie.  Cic.  Opitalari,  dép.  intr. 
Cic.  (voy.  AIDEB,  secourir). &o6- 
venire,  intr.  Cic.  Saccarrére, 
intr.  Cic.  Adeite  {alicaî).  Cic. 
Jav&re  ou  adjavûre  {aliqaem). 
Cic.  Sablevàre  {aliqaem).  Cic. 
.Ne  pas  —  qqn,  deette  ou  non 
adetse  alicai.  Cic.  Voy.  aider; 
favoriser. 

secondines  (lat.  post.  secon- 
dinair.    Sex.   Placit.),    ».    t    pi. 
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.\rrière-falx.  Secund.-r,  arum, 
r.  pi.  CAs.  Cl.  l'Un. 
secouement  ut  seooùment, 
s.  m.  Action  de  aocouer.  Qikis- 
tatio,  onia,  f.  Liv.  (cf.  quats. 
capilis.  Liv.).  Conciissio,  oni.s, 
f.  rlin.  Jactatio,  onis,  t.  Cic. 
(cf. /net.  jeri-icum.  Curt.).  Juc- 
tata»,  ûi,  m.  Plin.   Voy.  aussi 

SECOUSSE. 

secouar  (lat.  taccatére.    Lacr. 
Ov.  Sen.),   V.    tr.    Agiter    bni*- 
quement  dans    toutes   ses   par- 
ties.   Quatère,    tr.    Virg.    Ov. 
Liv.  (ex.:  capot.  Ov.  Liv.  çofr- 
com   hoc  illac.  Ov.    (Jas.   Ov. 
juba».  Petr.  manibu»  catena». 
Plin.  /.);  guassâre,    tr.  Enn. 
Plaut.  Virg.  Petr.  (ex.  :    e^uu* 
sa-pe  jobam   qaaasat.   Enn.   q. 
caput.  Piaat.    Virg.   q.   (acem. 
Petr.  pectas  tingaltibai.  Petr.); 
concutère,  tr.  Lucr.  Ov.  Sen. 
(ex.:  cxsaHem  concutit  Juppi- 
ter.  Ov.  c.    caput.    Ov.   corpus 
concutit   gestatio.  Sen.    totum 
corpat  vi  suù   concutit    risu». 
Quint.    se    concutientes    corvi. 
IHin.  concuti  cachinno.  Juv.)  ; 
decutére    (•    secouer,    abattre 
en  secouant    •),    tr.     Virg.    Ov. 
l'Un.    (ex.  :  oliva».    Plin.    digi- 
tas     decussos .       Val.  -  Max.)  ; 
excutére,  tr.  Plaut.  Cic.   Ov. 
etc.  (ex.  :  posae  ex   hi»   in  ter- 
ram    excussia    [formis    littera- 
ruml      annuies     £nnit     «f/ici. 
Cic.    [N.    D.    H,  37,  %].    exe. 
cxiariem.     Ov.     pennas.    Ov. 
gallime  inhorreacant  edito  ovo 
excutiantque  aeae.  Plin.  coma» 
excutientem  rotare  (anaticum 
ett.  Quint.)  ;  Jactàre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.    AGITER.).    —    la  tête 
(pour  refuser),   renuire,  intr. 
Cic.    etc.     (voy.    RBPtreER).    — 
l'oreille,     c.-d-d.     chasser     un 
souci,  voy.  SOUCI.  Se  — ,  c.-à-d. 
ne  pas  s'abandonner   à    l'iner- 
tie, expergisci,  dép.  intr.  Sali. 
Sen.  Se  — ,  c.-à-d.  ue   pas  s'a- 
bandonner à    un   malaise,  »ete 
erigére.  Cic.  1  (Par  ext.)  Agiter 
brusquement    une    chose    pour 
son     débarrasser    violemment. 
Excutére,    tr.   Cic.    etc.  (ex.  : 
palverem.  Ov.  jagam.  Curt.); 
discutère,  tr.  i'en.  (ex.  :  »er- 
vitutem  [•  le  joug  de    la  servi- 
tude •].  o'en.  triatitiam.  San.). 
Voy.    DISSIPER,   [sej  débarrasser 
Id.-]. 
secoarable,  adj.  Qui  est  porté 
à  secourir  les  antres.  Promplu» 
ou   paralas   ad  juvandam  ou 
ad  aamliam  (erendum.Cio.  Sa- 
latarii,  e,  adj.  Cic.  0(ficio»a», 
a,  om,  adj.  Cic.  Etre  —  *qqn, 
/)r<i;sen(«m[a«c.  maso.]  (erre  au- 
xilium.  Cic.   aliccU  prmientem 
Odette.  Cic.  praetto  eate.   Cic. 
non  deeaae  [alicai).  Cic.  Tendre 
à  qqn  une  main    —,  porriyére 
opi-.m    aiicoi.   Cic.   Voy.  aide», 

SECOURIR. 

secourir  (lat.  pop-  *accûreire 
p.  soccftrr«re),  v.  tr.  Aider 
qqn     à   se    tirer    d'un    danger 
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pressant,  ci  aasiitir  i]qii  dans 
un  dançer  pressant.  Succur- 
rëre,  mtr.  Cio.  i^'.c.  (ex.  ;  s. 
alicui  [avec  ou  Bans  auxilio]. 
Ctrl.  Sali.  s.  laborantibus.  Hall, 
succurrit  ilU  Varcn^is  et  la- 
boranti  sabvenit.  Cxs.  s.  suis 
cedentibtis  aaxiiio.  Cœs.  o/j- 
pido.  Atict.  b.  A[r.  par  ext. 
alicai.  Cic.  laborantibu»  aac- 
carrât,  .vgris  medeatar.  Cic. 
domino  [•  son  maître  >].  Cic. 
salati  fortanisqae  communi- 
bua.  Cic.  a(fictis  semper.  Nep. 
impers,  succiirrendumst.  Ter. 
si  ccleritar  sacarratur.  Cœs.  ne 
aucciirri  possel.  Ca^s.  cu/us 
adver'sx  (ortanx  succarsum 
velit.  Liv.  [III,  58]^;  subve- 
Dire,  intr.  Cic.  etc.  (eï.  :  cir- 
camvento  filio.  Cêes.  ab=ol. 
priasqaam  ex  castris  subveni- 
relur.  Sali,  ni  sabveniatar. 
Liv.  nisi  in  tempore  sabven- 
ttxm  foret.  Liv.  par  ext.  sub- 
veni  mihi  jtquc  udjava.  Plaut. 
subveniendam  Adiierbali  cen- 
sebant.  Cses.  s.  civitati.  Cœs. 
vitse  alicujus.  Cic.  Iiomini 
Jam  perdilo.  Cic.  hujus  inn<t- 
centisein  hàc  calamitosâ  famâ . 
Cic.  aaluti  sua;  ACrioribas 
[•  plus  énergiques  •]  remediis. 
Cic  hia  tam  periculosis  rébus. 
Cic;  impers,  rei  publicœ  di(- 
fiiiliimo  tempore.  Cic.  [Ph.  0, 
13,  361.  generi  hamano.  Cic. 
[OIT.  II,  II,  13];  absol.  circum- 
venior,  nisi  sabvenitis.  Cic. 
orare,  at  subveniret.  Cic. 
postqaamnonsubvcniebat.Tac. 
on  dit  aussi  subsidio  venire. 
Cic.  cf.  subsidio  venit  huic 
misero.  Cic.];  auxiliari,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  alicui,  sibi. 
Plaut.  Ter.  Cornif.  [rhet.  IV, 
27,  371.  Cic.  [ep.  V,  U,  2].  Cœs. 
IB.  G.  IV,  29;  VII,  50].  Sali. 
[jug.  2i,  2];  on  dit  aussi  auxi- 
lium  afferre.  Ter.  esae  aaxiiio 
alicui.  Plaat.  Ter.  Nep.  [Milt. 
5,  11.  ferre  auxiliam  alicui 
ou  alicai  rei.  Cic.  [Verr.  Il,  2, 
3,  91.  Os.  [B.  G.  I,  13].  Liv. 
(VIII,  35].  ferre  auxilium  ali- 
cui contra  aliqaem.  Cic);  opi- 
ttll&Ti,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(e\.  :  amanti  ire  opitalatum. 
Plaat.  op.  inopise.  Sali,  per- 
maltam  ad  dicendam.  Cic. 
[inv.  II,  2,  7].  sontibus.  Cic 
[ep.  IV,  13].  ut  qaisque  maxi- 
me opis  indigeat,  ita  ei  potis- 
simnm  opitalari.  Cic.  [oCf.  I, 
15]  on  dit  aussi  alicui  ferre 
opem.  Cic.[ep.]V,l]);  Juvâre. 
tr.  Cic.  etc.  (yoy.  ajoer)  ;  ad- 
iuvâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem operà  in  aliqaâ  re.Cic): 
ievâre,  tr.  Ci'c.  etc.  (ei.  :  af- 
(lictum.  Cic.  miseriis  perditas 
civitates.  Cic.  inopiam.  Cic.  in- 
nocentium  calamitatem.  Cic.\ 
oecoars(lat.  «uecursum,  supin 
de  sucoarrëre,  secourirj,  s.  m. 
.Vide  donnée  à  qqn  aans  un 
danger  pressant.  AuxlIium, 
a,  n.    Cic.   etc.  (ex.  :  aux.  pe- 
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tcre  ab  aliquo.  Cic.  arceasére 
aliqaem  aaxiiio.  Cscs.  fi-.rra 
auxilium  alicui.  Cïc.  auxilium 
esae  alicui.  Plaut.  uu.xilio  •^sstf 
alicai.  Cscs.  Sali,  adjuvàre  ali- 
qaem auxilio.  Plaut.)  ;  opis 
(Ace.  opem,  Abl.  ope,  du  md- 
min.  inusité  ops),  L  Cic  etc. 
(ex.  :  confugêre  ad  opem  ali- 
cuj'ai.  Cic.  a  te  opem  petimns. 
Cic.  Caesar  jam  opes  meas. 
non  at  saperioribaa  littcris 
opem  exspectat.  Cic.  [Att.  IK, 
16].  haec  nec  institai  nec  cflici 
poteat  aine  taa  ope.  Cic.  ali- 
quid  opia  occidenti  rei  publics 
tulissemas.  Cic).  Avccl'idée  de 
protection.  Praesidium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  pra's.  ferre 
alicui.  Cic).  Avec  l'idée  de 
réserve  en  cas  de  besoin.  Sub- 
sidium,  ii,  n.  Cœs.  etc.  (ex.  : 
subsidio  esse.  Ca:s.).  Consi- 
ilcré  comme  moyen.  .kUa- 
incntam,  i,  n.  Cic  Chercher 
du  —  auprès  de  qqn,  con;u- 
'jëre  ad  aliqaem  ou  ad  opem 
alicujua.  Cic.  pdem,  alicujas 
implorare.  Cic.  Venir,  courir 
au  —  do  qqn,  sabvenire  ali- 
cai. Cic.  succwrêre  {auxilio) 
alicai.  Caes.  Porter  — ,  auxilia- 
ri (dat.).  Sali,  opitulari  (dat.). 
Cic.  Voy.  SECOURIR.  Faire  espé- 
rer à  qqn  un  —  illusoire,  spe 
auxilii  frastrâri  aliquem.  Liv. 
Employer,  utiliser  le  secours 
de  qqn,  adhibëre  {medicum, 
testes).  Cic  ope  ou  auxiUo  ali- 
cujua uti.  Cic.  Trouver  un  — 
en  qqn,  j'avàri  ou  adjuvâri  ab 
aliquo.  Cic.  Avec  le  secours 
do  qqn  ,  auxilio  ou  ope  ou 
operà  alicajus  usas.  Cic  ad- 
juvante ou  adjutore  aliquo. 
Cic.  Sans  — ,  inops,  adj.  Cic. 
aaxiiio  orbataa  ou  destilatus. 
Cicab  omnibus  derelictus.  Cic. 
Se  procurer  un  — ,  salulem  sibi 
parâre.  Cic  Appeler  qqn  à  son 
— ,  vocâre  aliquem  ad  op^'m 
ferendam.  Cic  ad  aaxiuum 
devocâre.  Liv.  in  ou  ad  auxi- 
liam advocàre.  Tac.  ad  auxi- 
liam invocâre,  tr.  Cic.  Appe- 
ler au  — ,  inclamâre,  tr.  Cic 
qairitàre,  tr.  Liv.  quiritationem 
(acéré.  Liv.  et  ellipt.  au  ^! 
saccorriie  cives!  Hor.  ||  (T.  de 
guerre.)  Auxilium,  ii,  n.  Casa, 
etc.  (ex.;  auxiliam  ferre.  Cses. 
[alicai]  auxilio  venire.  Nep.  ou 
aliqaem  [alicai]  mittëre  auxilio. 
Cic.  ou  aaxilii  causà.Sall.  sab- 
mittére  [militea]  aaxiiio.  Caes.i; 
subsidium.  11,  n.  Cœs.  etc. 
(ex.:  subsidium  ferre.  Cœs.  sub- 
sidio ire.  Nep.  ou  venîj'e.  Cio. 
ou  carrëre.  Cic.  ou  succarrére. 
Cœs.cam  exercita  subsidio pi-o- 
ficiaci.  Cœs.  mittëre  subsidio. 
Cœi.  ou  in  subsidiam  [milites] . 
Tac);  prsBsidium,  il,  n.  Cœs. 
(ex.:  esse  alicai  pra'sidio.  Cœs. 
[B.  G.  I,  hh;  II,  13]).  Troupes, 
armée  de  — ,  et,  par  ext.,  un 
—,  aaxilia,  orom,  n.  pi.  Cic. 
au-viliarii  milites.    Liv.    aa.vi- 
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liaria  cohora.  Cic  auxiliare», 
ium,m.i>\.Cœs.3absidia,  oram, 
n.  pi.  Sali.  Cœs.  (cf.  subsi- 
dia  submittëre.  Cœs.).  —  de 
cavalerie  et  d'infanterie,  aaxi- 
lia eijuitum  et  peditum.  Cic. 
Avant  que  les  —  n'arrivas^enl 
du  camp,  priusquam  e.r  coa- 
tris  subveniretur.  Sali.  ICii- 
voyer  un  —  en  blé,  sublevi'ra 
[oppidanos]  re  frumentariâ. 
Ilirt.  Il  :I''ig.)  bn  pari,  «les 
choses.  Auxilium,  ii,  n.  Cic. 
Opis  {opem.  ope),  f.  (de  l'inu- 
sité ops).  Cic  Adjumentum,  i, 
n.  Cic.  Adminiculum,  i,  n, 
Cic  Prœsidium ,  ii,  a.  Cic. 
(cf.  prœsidiu  doctrinœ.  Cic. 
[de  Or,  I,  9,  38]).  Remedium, 
ii,  a,  Cic.  (cf.  remedium  dulo- 
ris  qaœrére.  [ab  aliquo].  Cic). 
Voy.  AIDE,  ASSISTANCE.  Appeler 
qqch.  à  son  — ,  advocàre,  tr. 
Cic.  confagëre  ad  aliqaid.  Cic. 
adhibëre,  tr.  Cic.  (cf.  adhibëre 
artem  advocatam  sensibas. 
(.'ic  adhibità  hominam  soller- 
tià  inventum  est  [avec  l'Ace,  et 
l'Infiu.].  Cic).  assumëre,  tr. 
Cic.  aàmovëre,  tr.  Sen.  Voy. 
RECOURIR.  Avec  le  —  de  la  mé- 
moire, suffragante  memoriâ. 
Quint,  de  l'éloquence,  eloquen- 
liù  sustentatus .  Cic.  Sans  le  — 
de  la  nature,  nihil  adjuvante 
natarâ.  Cic.  Sans  —  étrangers, 
nullis  adminiculis.  Liv.  saà 
sponte.  Cic.  per  se.  Cic  Etre 
d'un  grand  —  à  qqch,  dana 
qqch,  u-sui  esse  {alicui  rei). 
Liv.  adjuvàre  plurimam  fin 
aliqaid).  Cic.  ||  (Particul.)  Se- 
cours (de  la  médecine),  .-ioxi. 
iium,  ii,  n.  Cela.  Remedium, 
ii,  n.  Cels.  Prœsidium,  ii,  n. 
Plin.  (.X.XII,  90).  Si  l'on  n'y 
porte  secours  (à  une  fracture), 
nisi  succu/'sum  est.  Cels.  || 
Assistance  donnée  à  qqn  dans 
un  besoin  pressant.  Subsi- 
dium, ii,  n.  Tac.  (cf.  subs. 
orâre.  Tac).  Voy.  aumône,  sub- 
side. Prodiguer  aux  blessés  des 

—  et  des  soins,  sustentàre  sau- 
cios  largitione  et  cura.  Tac. 
Donner  des  —  aux  indigents. 
opitulari  inopiœ  plebia.  Sali. 
Donner  des  —  à  qqn,  lui  four- 
nir des  —  en  argent,  en  vête- 
ments, etc.  jUvàre  aliquem.  {pe- 
canià ,  frumento.  Cic.  veste. 
Cic.  viatico.  Liv.).  exornàre 
aliquem  (veste,  nummis).Phœd. 
pecuniam  subministràrealicui. 
Cic  Société  de  —  mutuels, 
collegiam,  ii,  n.  Liv.  Caisse  de 

—  mutuels,  eranos,  i,  m. 
Plin.  j. 

secousse,  s.  f.  Mouvement 
brusque  qui  agite  un  corps 
dans  toutes  ses  parties.  Motos, 
ùs,  m.  Cic.  (cf.  majcimis  terrœ 
motibas  conquassata  Apulia. 
Liv.  terra  ingenti  concassa 
motu.  Liv.  dolor  est  motus  as- 
per  incorpore. Cic). Quassatio, 
onis,  l  Liv.  (cf.  terrœ  Sen.). 
Concussio,  onis,    f.  Coi.   Plin. 

lOA 


icào 


SEC 


{cf.  terrx  conc.  ^en.\  Piscns- 
$io ,    onis,    f.    •!>'«».    Jactatio. 
oni$.  t.  Liv.  LabffiKtatiOjOnif, 
i.  Plin.  Saccussio,onit,  f.  ^cn. 
cf.    «erra;    sacc.  ^en.].   VV.rti- 
tio,  onis,    {.    Sen.    Plin.    Con- 
gaatsatiû,  onis,  f.  Cic.  Donner, 
■mpriuidr  une  — ,  des   — ,   voy. 
■scoiBR.  Transporter  qqn    fans 
—  ,  voy.  c.oioT.  Il  ^Fij.)  Commo- 
tion   Lrusi]ue.     Lonqvuissatio , 
onis,  f.    Cic.  (cf.   conij.  totius 
laletadinis,      corporis.     Cic^ 
Motos,    03,    m.    ^cf.  motos  rti 
poblicx.      Cic.      tota     Grsrciu 
maximis  concassa  est  motibtiê. 
Vell.).    Labefactatio,    oni»,    f. 
Quint.  Voy.  comiiotion,  bbra-nle- 
■BHT.    —    morale,   perturbatio 
mnimi.  Cic.  Voy.  émotion,  troc- 
■L£.  Eprouver  une  violente  — , 
vehementer  permovèri  ou  per- 
tarbàri  ou  percati.  Cic. 
1.  secret,  ète,  adj.  Qui  en  te- 
nu caché,  et  par  anal,  qui  reste 
caché.  Secretns,   a,  um,  p. 
adj.  Oi-.  Quint.  Tac.    (ex.:    sé- 
crétas advocat   artes.   Ov.   se- 
crets cogiiationes.  (Joint,  nun- 
tiusper  notas  secret iores  scrip- 
laa.    Saet.    secrets     libidines. 
Tac.  s.  litterx.  Qoint.    sécréta 
prstmia.   Tac.   secretiora  qiue- 
ilam  se  nosse  conftnçit.  Tac.); 
ircanus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
,cx.:    guicum    arcana,   qaicani 
occolta.  omnia?   Cic.   [Fin.    II, 
36,  851.    arcani   qaid    sanctive 
ad    filendom.    Liv.     arcanam 
consiliam  retegêre.  Hor.  arca- 
nam et  occullum  gcelas.  Cart. 
ccnsHia   arcana.   Liv.  a.  cabi- 
lia.  PUn.j.  a.  (ons.  Tac.  a.  li- 
bidines. Saet.   opes  arcanœ  et 
êecretx.   Plin.  /.  a.  prsecepta. 
Plin.  a.  remedium.  Plin.);  ab- 
ditus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :   abditi  ac  pénétrâtes  [oci. 
Cic.  loca  abdita.  Cic.   voy.  i  a- 
CBÉ);   tectus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.   etc.   (ex.  :  qaod  paàlo  ta- 
men  occaltior  atqae  tectior  ve- 
ttra  ista  capidilas  esset.  Cic); 
occultus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.    (cl.:  res  occaitae.  Cic.  in- 
tidise   occulta:.    Cic.    occaltior 
capidilas.    Cic.   delicta    occal- 
tiora.  Sali,  occulta  spes.  Tac. 
aiiqiùd  occaltum   habeo.   Sali. 
{Cat.  931.    aliquid  occultam  !■;- 
nirn.  Cic.   occaltam   (erre  ali- 
quid.   Cic.);    recondittia,    a, 
UID,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  re- 
condUa;  res.  Cic.    vente  recon- 
(litx    aari     argentiqoe.    Cic.]; 
abscoDditas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.(px.:  aljsc.  insidue.Cic. 
absconditum    jus   pontipcam. 
Cic.  fontes  penitus  abscondili. 

ComiÇ.);  a.oatTUBua,  a,  nm, 

p.  adj.  Cic.  tic.  (ex.:  intidiœ 
penitus  abstrasss.  Cic.  recon- 
dUoë  et  penitoi  ahslrusut  ani- 
mj.  dolor.  Cic);  interior,  ua, 
fcdj.  (an  compar.).  Cic.  etc.  (ex.: 
interior potentia  [•  influence  •]. 
Tac.  interiora  connilia  [•  Be- 
•retc  deueiDi!  •].  Nep.  interior 
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fimor.    Cic);    latens.   p.    adj.  1 
Cic  etc.    (s'opp.   à   perspiaius.  | 
ex.:    l.    causa.   Cic.   [top.    Ij3]y, 
clandestiDus.    a.    um,    adj. 
Vie.    etc.    (ex.:    cl.  co-tas.    Tac. 
[unn.  II.  AO:  IV,  271.   cl.  collo- 
qaiacam  hostibas.Cic.  [sen.  15, 
io].  cl.  consilia.  Crass.ap.  Cic 
consiliam.  Liv.  cl.  feedas.  Liv. 
[III,  36].  cl.   nuntii   legationes- 
qoe.  Cœs.  [B.  G.  VII,  Gît]  nup- 
tix.  Plaut.cl.  scelus.  Cic.Liv.V, 
tacitus,  a,   um.  p.  adj.  Cic 
etc.   (ex.:    t.    su/frayia  (•  scru- 
tin  •].    Cic.    t.   volaptas.  Cic. 
tacitum  tenère  aiiçuid.  Cic.  id 
tacitam    teneri.    Cic.     t.    vis. 
Quint.     [III,    519;    l.\,    U,  13)}; 
obscurus,  a.   um,  adj.    Cic. 
etc.  (ex.:  obscurus  a-dium  adi- 
tus    [•    porte   secrète    ■].    Nep. 
Liv.).  Tenir  — ,  clam  habire  ou 
ferre  {aliquid).  Cic.  secum  /ici- 
bére   {aliquid).    Cic.    tacCre   ou 
reticëre  aliquid.  Cic.  continëre 
lopp.  k  proferre   aliquid}.    Cic. 
(de  Or.  I,  206).    silentio  tegérc 
(aliquid).  Cic.  celàre  {aliquidY 
Cic.    (opp.    à   palam    (acéré). 
Archives  — ,   sanctuarium,    ii, 
n.  Piin.  Culte  — ,  voy.  mystère. 
^  Qui  tient  les  choses  cachées. 
Tectus,  a,  um,  p.   adj.   cic. 
^ex.:    tecti  ad  alienos  esse  pos- 
sumus.  Cic.  [Rosc.Am.  iiO,lliJ]. 
qui  occaitus  et  tectus  dicilar. 
Cic.  [fin.  II,  17,  Si]);  occultus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.   Liv.   (ex.; 
occ.   homo.   Cic.  [ep.    III,   10  : 
am.  26].  ab  occultis  hominibus 
cavêre.  Liv.  [XX.V,  16].  Pompe- 
Jus     occaltior  ,    non     melior. 
Tac). 
S.  secret,  s.  m.  Chose  que  doit 
tenir   caché   celui   qui    la  sali. 
Secretum,  i,  n.  Sen.  Plin.  j. 
Tac.    (ex.:   animi  sécréta  pro- 
ferre. Plin.  omnis   secreti  cc- 
pacissima.  Plin.  j.   [ep.   I,  12. 
7].  nuiia   lex  Jubet  amicorum 
sécréta  non  eloqai.  Sen.  [ben. 
V,  21,  1].  sécréta  prodëre.  Tac. 
secretorartt     omnium    arbitur. 
Cart.  omnium  sécréta  rimori. 
Tac.    [ann.    VI,    31.    secretum 
interias  premëre.  Sen.);  arca- 
Bum,  i,  n.    Hor.    Curt.  Quint. 
Tac.  (ex.:  arcana  credère  ali- 
cui.    lior.    arcana    et    silcnda 
afferre.    Cart.    prodëre   arca- 
nam. Jast.   alicajas  arcanam 
gcratari.    Hor.    arcana    re'jum 
mira  fide  celàre.    Curt.    omnia 
arcana  elicére  alicai.  Liv.  ar- 
cana     aliqaoram     perdiscére. 
Qoint.  arcana  imperii  tenture. 
Tac  on  dit   aussi    res    arcana. 
Cic);  occullum,  i,  n  Cic.  etc. 
(au    plur.,   ex.:    servis    occulta 
crcdére.    Cic.    [Ca;l.    23,    57J. 
iipud   quem  expromére  omnia 
occulta  mea  audeam.  Ter.;  on 
dit    aussi    ret    occulta.    Cic); 
mysterium,  ii,  n.   Cic.   etc. 
(an    fig.    et   au    plur.,    ex.:    ne 
rlietiiram  aperiamus  mysteria. 
Cic.  [TuBc.  IV,  25,  551.   episru- 
Ix  nostrx  tantam  hahent  mys- 
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reriorom.    uf..     '  i.-    [.\tt.  IV, 
ly,  D]);  commissum,  i,  n.  Cic. 
au  plur.,  ex.:  commis».!  enun- 
fidra.     Cic    commissa    celàre. 
Xep.).  Cela  est  un  —  pour  moi, 
id  mihi  ignotam  est.   Cic.  Ce 
n'est  pas  un  grand  — ,  han:  res 
sane   non   est  reconditii.   Cic. 
C'e.st  le  —  de  tout   le  monde, 
ha-c  palam  secreto  narrantar. 
Ca-l.    ciD.   Cic.  (VIII,    1,  i).  Ce 
n'est  plus  un  — ,  hoc  in  vu/vus 
exiit  ou  emanavit.  Cic.  Ce  n'est 
[las  un  —  pour  moi,  id  non  me 
fttijit  ou  pru'terit.  Cic  Ils  n'ont 
point   de   —   l'un  pour  l'autre, 
nec    quicqaam  secretum    alter 
ab  altero  habenl.  Plin.  j.  Etre 
dans    le   — ,  être   du  — ,   con- 
scium  esse  {alicuius  rei).  Tac 
Il    (Spéc.)   Arch.    'lystère    reli- 
gieux. Voy.  MYSTÈRB.  Il  (Parcxt.) 
Discrétion  absolue,   j'acitiirni- 
tas,   atis,   f.   Cic.   Fïdes,  ei,   f. 
Cic.    Je  vous  confie  cela  sous  le 
sceau  du  — ,  en  grand  — ,  hoc 
tibi  soli  dictam  pata.  Cic  ar- 
cano  tibi  hoc  ego  dico.  Plaut. 
ivoy.   SCEAU,   p.   Iùh3,    col.    1). 
Demander,  recommander  le — , 
rem  sammâ  ope  lacère  jubëre. 
Liv.  1  Moyen  caché  de  produire 
certains  eCTots.  Latebra,  se,  f. 
Cic.    etc.    (ex.:    scrutari  rcram 
natara:  latebras.  Sen.);  secre- 
tum, i,  n.  Sen.  etc.  (ex.:  cau- 
sas  secretaque   munai    croëre 
atque  aliis    noscenda  prodire. 
Sen.j;   arcaoum,   i,  n.   Sen. 
etc.  (ex.:  arcana  natarx.    Sen. 
inter  alla   dominationis  arca- 
na. Tac.  [ann.  II,  :>9]);  occul- 
lum, i,  n.  Sen.  etc.   (au  plur.,' 
ex.:     ire   per  occulta    natarer. 
Sen.);  ars,  artis,  i.  Cic.    etc. 
lex.'.divitias  artemque  fraendi. 
Hor.  hxc  ars  est  per  qaam  eos 
asseqaamar.  Cic.    voy.  moyen). 
•   Lieu   retiré,    caché.    Secre- 
tum,!, n.  Qoint.  Plin.  j.  (ex.: 
ditlce  secretum.  Plin.  j.  secre- 
tum petit.  Phœd.  illuc  me  per- 
secotue    secretum  petit  [•    me 
demande  de  me  parler  en  s.  •]. 
Plin.  j.pctilo   secreto  falara 
aperit.  Tac.  abl.    adv.  secrclo. 
Plaut.    Sali.    Liv.    ibi   secretn 
monuit.    Sali,  consilia  secretn 
ab   aliis  coquebant.    Liv.    [III, 
36,  II.  secreto  auditis  ulrisqws 
legationibus.Liv.);  occullum, 
i,   n.    Cic.    etc.    (ex.:    occulta 
quxrêre.  Cic);   solitude,  di- 
nia,  t.  Cic.  etc.  (voy.  bolituw:;. 
Le  —  des  coeurs,  intimi  sensu». 
Sen.  Tenir  qqn  au  — ,  seorsum 
in  caslodiû.   habiire.    Liv,  Etre 
mis  au  — ,  separari  ab  ceteris. 
Cic.  Il   (Spéc.)  Caché.   Voy.   ca 
ce  mot.   Ij   (Loc.   adv.)  En  — , 
urcano,  abl.  adv.  Plaut.  secre- 
to, abl.  adv.  Liv.  (cf.  ci-dessus, 
I.    53).  sine  arbitns  ou  arbitris 
remotis.    Cic.    aine   teste.    Cic, 
nnculte,  adv.  Cic.  Sali.  Quint, 

\(jy.    SECRÈTEMENT, 

secrétaire,  ».  m.  (Arch.)  Dépo- 
tiiaiie  def  secretK.    Voy.  coNi'i' 
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OBNT,  3.  eECRET.  t  Celui  qui  a 
la  mission  de  composer,  de 
transcrire  les  lettres  (d'un  par- 
ticulier). Librarias,  ii,  m.  Vie. 
Scrtptor,  oris,  m.  Cic.  Scriba, 
a?,  m.  Varr.  Ilor.  (cf.  scriba 
ab  epistolis  [•  char|;é  de  la 
correspondance  •].  Inscr.).  Qui 
est  aticai  ab  epistalis.  Tan. 
(cf.  Narcisstis  ab  epistolis. 
Haet.).  —  d'un  magistrat,  ap- 
paritor,  oris,  m.  Cic.  —  parti- 
culier d'un  prince,  amanucn- 
sis,  is,  m.  Saet.  scriba,  œ,  m. 
Nep.  —  copiste,  librariolus,  i, 
m.  Cic.  Avoir  un  esclave  comme 

—  particulier,  servam  habëre 
sibi  ad  manam.  Cic.  Etre  — , 
scriptam  (accre.  Liv.  Piso  ap. 
<^rell.  Il  Celui  qui  rédige  des 
procès-verbaux,  et,  p.  ext.  sorte 
de  commis  fonctionnaire.  Scri- 
ba, se,  m.  Cic.  (cf.  scriba  sedi- 
licias.  Cic.  qtia^storiiis .  iiaei. 
iegionis  [  .  d'état-major  •  ]. 
Jnscr.).  Adjutor  ab  epistolis. 
Inscr.  Magister  mémorise. Inscr. 
— rédacteur  du  Sénat,  ab  actis 
senatûs.  Inscr,  —  particulier 
employé  au  bureau  de  la  cor- 
respondance,» codice/iis.  Inscr. 

—  rédacteur  des  brevets,  a  di- 
plomatibus.  Inscr.  Arch.  — 
d'Etat,  voy.  ministre.  —  d'am- 
bassade, legatoramassecla.Cic. 
1  Meuble  pour  serrer  des  pa- 
piers, des  valeurs.  Theca  num- 
maria.  Cic.  Voy.  cassette, 
COFFRE.  —  pour  écrire,  tabula 
litteraria.  Varr.  ou  simpl.  ta- 
fiula,  se,  f.  Hor. 

secrétariat,  s.  m.  Fonction  de 
secrétaire.  Scribse  munus.  Liv. 
Scriptus,  ûs,  m.  Liv.  Piso.  ap. 
Gell.  Il  Bureau  du  secrétaire  et 
lie  ses  employés.  Tabalariiim, 
ii,  n.  Liv. 

secrète,  s.  f.  Oraison  de  la 
messe  que  le  prêtre  lit  tout  bas. 
î^ecreta,  a?,  i.  Eccl. 
lecrètement,  adv.  D'une  ma- 
nière secrète ,  en  tenant  la 
chose  cachée,  .(ircanë  et  arcano, 
adv.  Cic.  (ex.:  arcano  tibi  ego 
hsec  dixi.  Plaut.).  Secreto,  abl. 
«dv.  Cic.  etc.  (cf.  sec.  hoc  audi. 
Cic).  Qccultë,  adv.  Cic.  etc.  (cf. 
occoitë  legiones  dacère.  Cœs.). 
In  occulto.  Liv.  Ex  occulta. 
Cic.  Per  occaltam.  Tac.  Sine 
arbitris  ou  remotis  arbitris. 
Cic.  Tectê,  adv.  Cic.  Latenter, 
adv.  Cic.  Clam,  adv.  Liv.  Obs- 
cure, adv.  Cic.  Tacite,  adv.  Cic. 
■<ilentio,  adv.  Cic.  Fartim,  adv. 
Cic.  (s'opp.à  palam  ac  libert'. 
Cic.  [N.D.  11,157]).  Dissimulan- 
ler,  adv.  Cic.  Je  te  le  dis  — , 
hœc  tu  tecum  habeto.  Cic.  Tra- 
duire aussi  par  des  composés  de 
sab  ou  de  subter.  Cf.  sabdacëre 
;.  enlever  s.  ■),  tr.  Cic.  Liv.  (cf. 
clam  subducére  absides.  Cœs.). 
Sarripére  (•  prendre,  dérober 
s.  •),  tr.  Cic.  Subm.ittéi-e  (•  en- 
voyer s.  •),  tr.  Cic.  Supportare 
(•  transporter  s.  "),  tr.  Cses. 
Liv.  Sabterfagère  (•  fuir  s.  »), 
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iiiir,  l'Unit.  Jet.  Se  réjouir  — , 
in  sinu  gaudSrc.  Cic.  Qui  agit 
— ,    voy.    DISSIMULER.    Cliosc  qui 

Si:     fait    — ,    voy.   CLANDESTIN. 

sécréter,  v.  tr.  En  pari,  des 
tissus  or^.-iniques  :  produire  et 
laisser  écliapper  certaines  hu- 
meurs. Humores  excernëre,  A. 
Ilumores  maturos  ou  connectas 
fjicëre  ou  reddére.  A.  Secer- 
nëre  sucum.  (a  corpore).  A . 
(d'après  Cic).  —  une  liqueur 
visqueuse,  salivâre,  tr.  Plin. 

sécrétion  (lat.  secretio,  sépa- 
ration), s.  I.  Action  de  sécréter. 

Voy.     ÉljlBORATION,     ÉVACUATION. 

—  de  la  bouche  ou  du  nez,  — 
alvine,  excrementum,  i,  n.  Tac. 
Plin. 

sectaire  (lat.  post.  sectarius 
(proprt.  •  qui  marche  en  tête  du 
troupeau  •].  Paul,  ex  Fest. 
Gloss.),  s.  m.  Celui  qui  suit 
avec  e-xcès  les  doctrines  d'une 
secte.  Homo  parliam  studiosus. 
Cic.  Acrior  partium  defensor. 
A.  Vehemens  doctrinx  fautor. 
A . 

sectateur  (lat.  sectator.  Gell.'', 
s.  m.  Celui  qui  suit  la  doctrine 
(religieuse,  philosophique)  de 
qqn.  Assectator,   oris,   m.  Cic. 

—  ardent,  consectator,  oris, 
m.  Cic.  Etre  le  —  de  qqn,  sec- 
tam  alicujus  sequi.  Cic. 

secte,  s.  f.  Ensemble  de  per- 
sonnes qui  professent  une  doc- 
trine. Secta,  œ,  f.  Cic.  (cf.  sec- 
tam  Stoïcorum  segai.  Cic). 
Schola,  a',  f.  Cic.  Familia,  a?, 
f.  Cic.  (cf.  familia  tota  Peri- 
pateticorum.  Cic.).  (Avec  l'idée 
accessoire  d'enseignement  phi- 
losophique.) Disciplina,  se,  f. 
Cic.  (ex.:  disciplinas  philoso- 
phorum.  Ter.).  (Doctrine  par- 
ticulière d'un  philosophe.)  Hœ- 
?-esis,  eos  f.  Varr.  (cf.  nova 
hseresis.  Varr.).  Domus,  ûs, 
f.  Cic.  (Avec  une  nuance  de 
mépris),  gre.r,  gregis,  m.  Cic. 
ex.:  grexphilosophoram.  Cic). 
"iictio,  onis,  f.  Plin.  j.  Natio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  nat.  Epicu- 
reorum.  Cic).  \\  (Spéc.)  Secte 
religieuse.  Secta,  se,  f.  Suef.(Au 
point    de    vue    chrétien.)  Voy. 

HÉRÉSIE . 

secteur,  s.  m.  Portion  de  cer- 
cle.   Circuli    sector. 

section,  s.  f.  Action  de  diviser, 
de  couper.  Sectio,  onis,  f.  Vitr. 
Plin.  Il  (Fig  )  Ligne,  surface 
suivant  laquelle  se  coupent 
deux  surfaces,  etc.  Sectio,  onis, 
f.  Vitr.  Plin.  Sectura,  x,  f. 
Plin.  Au  point  de  —  de  deux 
lignes,  ubi  linese  committantur. 
Cels.  i  (P.  anal.)  Division  d'un 
terrain.  Pars,tis,  f.  Cic.  Portio, 
onis,  f.  Plin.  ||  Division  d'une 
ville  au  point  de  vue  électoral. 
Regio,  onis,  f.  Cic.  Spéc.  Les 
—  électorales  (sous  la  révolu- 
tion), tribus,  tribuum,  t.  pi.  A. 
Il  Division  d'un  tribunal,  d'un 
collège  électoral,  etc.  Pars,  par- 
tis,   f.   Cic.    Il    Division  d'une 
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iroupe.  Manipulas,  i.  m.  Ctp». 
Par — ,  munipulatim,  adv.  Liv. 
||  Division  d'un  chapitre,  d'un 
livre.  Pars,  partis,  f.  Cic.  Vu- 
pat,  pitis,  n.  Cic.  Locus,  i,  m. 
Cir.   Sectio,  onis,  f.  Quinf. 

sectionnement,  s.  m.  Action 
de    sectionner.    Voy.    division. 

sectionner,  v.  tr.  Diviser  en 
sections.  Voy.  dutser,  partager. 

séculaire,  adj.  Qui  a  lieu 
chaque  siècle.  ^5a!ooiarj«,e,adj. 
Hor.  Saet.  (ex.:sa'c.  ludi.Val.- 
Max.  Saet.  sœc.  carmen.  Hor.). 
1  Qui  a  un  siècle  de  durée.  Cen- 
tum  annorum.  A.  ||  (Par  ext.) 
Qui  a  une  durée  indéterminée. 
Perantiquas,  a.    um,   adj.  Cic. 

séculier,  ière,  adj.  Qui  appar- 
tient au  siècle,  i  la  vie  laïque. 
Saicularis,  e,  adj.  £cci.  Le  cler- 
gé —  (qui  vit  dans  le  monde), 
sseculares  sacerdotes.  A.,  cleri- 
ci,  orum,  m.  pi.  .4.Substantivt. 
Les  — ,  les  séculières,  mundani, 
orum,    m.    pi.     Cassiod.    Voy. 

I-AIOUE. 

séculièrement,  adv.  D'une 
manière  séculière.  SœcaZi  moi-e. 

.4. 

sécurité,  s.  f.  Tranquillité  de 
celui  qui  croit  n'avoir  aucun 
sujet  de  crainte.  SecuTitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  Derao- 
criti  secaritas  quœ  est  animi 
ianquam  tranquillitas.  Cic. 
tranquillitas  animi  et  secaritas 
adsit.  Cic.  secaritatem  appelle 
vacaitatem  segritudinis.  Cic, 
securitatem  prssstàre.  Cic.  seca- 
ritatem et  magna  pars  amico- 
rum  faciebat.  Liv.  [XX.\V],  Al, 
1].  dies  ille  nobis  securitatem 
et  otium  dabit.  Plin.  j.  saUitis 
secaritatisqae  nulla  signa  sant. 
Plin.  securitati  ante  quant  vin- 
dictsB  consuleret.  Tac.  parla 
regno  securitate.  Jast.  secari- 
tas arbana.  Vell.  s.  itineram. 
Plin.  on  dit  aussi  secarus  ani- 
mos.  Cic).  Voy.  tranquillité. 

sédatif,  ive,    adj.   Qui  calme. 

Voy.    CALMANT. 

sédentaire,  a.ij.  Qui  reste  ha- 
bituellemput  -issis.  Sedentarias, 
a,  um,  adj.  Plaat.  Col.  (cl.  s. 
vita.  Plaut.  opéra.  Col.  Plin.j.). 
Travail  — ,  labor  qui  sedendo 
peragitar.  A.  Ouvriers  à  pro- 
fessions — fSellularii,  orum.  m. 
pi.  Cic  Liv.  Etre  — ,  sedëre 
domi.  Plaut.  desidêre,  intr. 
Ter.  Il  (P.  ext.)  Qui  reste  dans 
le  même  lieu.  Voy.  résident, 
RÉSIDER.  Oiseaux  — ,  perenne^ 
aves.  Plin,  Gardes  nationales 
— ,  urhanse  cohortes.  Jet.  urta- 
na  mi'.itia.  Cic.  ^  Qui  supporte 
celui  qui  est  assis.  vSeïsi/if.  e, 
adj.  Ov. 

sédiment  (  lat.  sedimentum 
U  tassement,  affaissement  ']. 
PlLn.),s.  m.  Dépôt  des  matières 
solides  en  suspension  dans  un 
liquide.  Fêex,  eccis,  f.  Cic.  Cras- 
samen,  inis,  a.  Col.  Crcnsa- 
mentum,  i,  a.  Col.  Sabsidentia, 
jr,  1.  Vitr.  Le  —  de  l'urine,  m 
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urtnû    uuoJ    subsidit.    Plin.   \\ 
(Spéc.) Terrain  de  —  (formé  par 
de-  alluvion5\  vov.  aixuvion. 
sédimentaire.  ailj  Qui  appar- 
tient   aux  sidioifuts.   Vojf.  AL- 

■éditieaaement,   adv.   p|une 

manière  séditieuse.  Seditiosè, 
adv.  Tac.  (au  superl.chezCiV.l, 
TarbiitentêoMturbaienter,  adv. 
Cic. 

séditieux,  adj.  Qui  est  en  ré- 
sistance ouverte  contre  l'auto- 
rité établie.  Seditiosas.  a,  um, 
adj.  Cic.  Tarbalentus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (ex.  :  t.  cii-ea.  Cic. 
tribani.  Tac.).  Rerum  novarum 
capidas  ou  ttadiosas.Sall.Woy. 
aussi  FACTIEUX.  Subst.  Les  — , 
seditiosi  cive3.  Cic.  Jj  (P.  eit.) 
En  pari,  des  choses,  àeaitiosas, 
a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  ».  voces 
Tac.].  TarbaUntua,  a,  am,  adj. 
Cic.  (ex.:  t.  contio.  Cic). 

sédition,  s.  f.  Rédnauce  ou- 
verte contre  l'autorité  établie. 
Seditio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  ne  giw  in  casti'is  ex  eorum 
concarau  aeditio  oriretur.  C\es. 
stipendiam  ab  legionibaa  prene 
seaitione  factà  (lagitatar.  Cxs. 
aeditionem  ac  diicordiam  con- 
citôre.  Cic.  seditio  oritar.  Cse:^. 
magnam  .■ieditionem  in  cattris 
inter  militea  esae  factam.  Cic. 
daobas  tribanis  ptebia  per  ae- 
ditionem creatis.  Cic.  ai  qui  in 
teditione  non  alterias  atrias 
partis  (iiiaaet.  Cic.  seditionem 
componére.  Tac.  au  plur.  Sali. 
Uua.  51,  381.  Cic.  [de  Or.  Il,  2S, 
hi;  J.8,  199J.  i.ù-.  [IV,2;V,3]^ 
alo(QS,  ÛS,  m.  Cic.  etc.  (voy. 

ÉMLLTE,    TROtfBLE):    CODCitatlO, 

onis,  i.  Cxa.  Cic.  (voy.  émeu- 
te, sollêvement).  Î  (rie.)  Ré- 
sistance de  la  passion  au  devoir. 
Seditio,  onis,  (.  Cic.  etc.  (ex.: 
Archytaa  iracandiam  diasi- 
dentcm  a  ratione  aeditionem 
qaamdam  animi  ducebat.  Cic. 
[Rop.  I,  38,  59]). 
iéducteur,  trice  (lat.  eccl. 
aedw  tor.  Hier.  Ra^n.  Aag.  ae- 
duLCtrix.  Tert.),  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  séduit.  COTTup- 
',0T,  oriS,  m.  PJoo<.  Cic.  Uor. 
ifii..  :  c.  javentaiia.  [Cat.  2,  A, 
7].  voy.  aÉDUiBE).  {|  (Spéc.)  Ce- 
lui qui  séduit  une  allé,  une 
femme.  Corruptor,  oris,  m. 
Uor.  Saet.  (ex.  :  eatne  in  cor- 
raptorem  marito  jaatior  potes- 
ta»  ?  Hor.  [sat.  Il,  2,  9].  c.  vir- 
ginam  Vealalium..  Saet.  [Dotn. 
8]);  tent&tOT,  oris.  m.  //or. 
(carm.  111,  U,  71).  ||  AdJectiv. 
Corruptrix  ,  trlcia ,   f.  Cic. 


(ex.  :  c.  provincia.  Cic.  [Q.  fr 
I,  1,  eni  ;  captiosus,  a,  um 
adj.  Cic.   etc.  (ex.:  c.  aocietaa. 


Cic.  [Rose.  com.  10,  29].  on  dit 
ausni  omnibat  lihidinum  Ulece- 
brit  repleta  regio.  Cic.). 
•éduction  (lat.  eeductw  [•  ac- 
tion de  tirer  à  l'écart  •].  Cic. 
lat.  eccl.  aeductio  [•  séduc- 
tion -J.  Tert.  llvsr.),  ».  t.  .Action 
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de  séduire.  Corruptala,  w. 
f.  Cic.  etc.  (ex.;  morea  dalce- 
dine  corraptelAgae  depraiati. 
Cic.  [lei}.  11,  13.  38].  famoaiis 
corruptelia  Kidalteriisqae.Saet. 
[Claud.  161.  voy.  siSduiiie).  *, 
(V.ir  ext.)  Ce  iiui  séduit.  Ille- 
cebra,  se,  f.  i  ic.  etc.  (ex.:qu.r 
tanta  in  ullo  homine  juventii- 
tia  illecebra  fait  ?  Cic.  [Cat.  1. 
6,  13].  illecebrx  vitiorun\.  Cic. 
[Sest.  66,  13S].  i7l.  volaptutis. 
Cic.  [sen.  12,  M],  bcibet  etioin 
amcmitaa  ipaa  vel  aamptaosus 
vel  detidiosas  illecebras  mul- 
taa  ciipiditatam.  Cic.  [Rep.  Il, 
Uy.  saw  te  oportet  iUecebria  ipsn 
virtas  tranat  ad  verum   decas. 

Cic).   Voy.    ATTR.UT,    CHARME. 

séduire  (lat.  seducére,  condui- 
re à  l'écart),  v.  tr.  Entraîner 
(qqn)  en  le  charmant.  Allici'- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.;  Jelectu- 
tione  aliqtia  lectorem.  Cic.  [de 
Or.  n,  78,  215;  cf.  Tusc.  I,  3,  6]. 
mentes  allicëre.  Cic.  [de  Or,  I, 
8,  30]);  iUicére,  tr.  Plaut.Cic. 
Sali.  (ex.  :  ab  eisdem  illecti 
sumas.  Cic  [AU.  IX,  13,  3]. 
qaoa  ad  bellum  spes  rapinn- 
ram  illexerat.  Sali.  [Cat.  59, 
1].  illectas  prxmio.  Cic  [Jug. 
97,  3]);  pelUcêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  animum  ado'.escentis.  Cic. 
malierem  imbecilli  consilii 
pellexit  ad  se.  Cic.  militem 
donis,  popalam  annonà,  carv'- 
tos  dalcedine  otii.  Tac.)  ;  CB- 
përe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qaod 
insit  in  his  aliqaid  probi,  qwd 
capiat  ignaroa.  Cic.  [Off.  111, 
3,  15].  animum  adolescentis . . . 
pellexit  iis  omnibas  reban. 
qaibtis  illa  œtas  capi  ac  del'-- 
niri  potest.  Cic.  [Clu.  5,  la]. 
gaem  qaidem  adeo  aaà  cepit 
hamanitate.  Nep.  [Aie.  9,  3] 
volaptate  capi.  Cic  [Off.  I,  30, 
105].  dalcedine pecanis  captas. 
Cic.  [ep.  Xi,  28].  captas  ejus 
hamanitata  et  doctrinà.  Nep. 
[Att.  U,  11.  splendore  nomini? 
capta».  Cic  [Fin.  I,  13,  /.2]  : 
ducére,  tr.  Cm;,  etc.  Vex.:  i^u;". 
staet  lacro  aliqaem.  Cic.  [1  u=c. 
V,  3,  9].  omnes  trakimur  et 
dacimar  ad  cognitionis  ut 
acientix  cupiditatem.  Cic.  [OIT. 
I,  6,  18].  litteris  eoram  et  ur- 
banitate  dactaa.  Cic.  [Roc. 
Am.  Al,  120].  honore  aat  glo- 
rià  dactxu.  Cic.)  ;  abducére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  a 
rectà  via.  Cic.  on  dit  aussi  ali- 
qaem transveraam  agëre.  Sali. 
[Jug.  lA,  20].  Sen.  [Ep.  8,  3]); 
adducére  ,  tr.  Cic.  etc.  (dain 
l'expr.  aii^oem  ad  neqaiti'jm 
adJucére.  Cic);  inducere,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem  in  frau- 
dem.  Cic.  in  aoem.  Cic  aljsol. 
ape  indactaa.  'Jaat.  [XVIIl,  1, 
U.indactaaprœmio.Sall.  [<  au 
30,  5].  cf.  Cxa.  [B.  G.  I,  27]  ; 
delectàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
charmer)  ;  delenire,  jr.  Cir. 
(voy.  charmer)  ;  trabSre  ,  !■'■■ 
Cic.    etc.    (ex   :  oli'jiivtn  ilUce- 
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brii.  Cic.  voy.  BifTRAi.NBir)': 
corrumpère,  tr.  Cic.  etc.  (ei.; 
c.  alica/ua  animum  et  morea. 
Cic.  ou  simpl.  corrampére  ali- 
qaem. Cic).  Chercher  à  — , 
sollicitàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
oii-itii<t'.s.  Caaa.  aoUicitataa  ab 
.Irvcrnis  pccanià.  Cses.  a.  ple- 
bem.  Sait,  aervitia.  Sali,  ani- 
mos plebis  dalcedine  legia  tiyru- 
rias.  Liv.  pretio  animos  egen- 
tiam.  Cic.  aervoa  ape  libertatia. 
Xep.  in  his  me  malta  aolltci- 
tant  ;  aliqua,  nec  minora,  deter. 
rent.  Pltn.  i.  [ep.  lil,  19,  l)). 
Il  (Spéc.)  Séduire  une  fille,  une 
lamme.  Voy.  débaucubr. 
séduisant,  ante,  adj.  Propre 
à  séduire.  (En  bonne  part.) 
Blandaa,  a,  um,  adj.  Cic.  Le- 
nocinans,  p.  adj.  Cic  (Spéc. 
en  pari,  des  personnos.)  Face- 
tas,  a,  um,  adj.  (cf.  fac.  mu- 
lier.  Ter.).  "Vràs — ,  perblandas 
a,  om,  adj.  Cic  (En  mauvaise 
part.)  Ulecebroaua,  a,  am,  adj 
Plaat.  IUecebria  reptetua.  Cic. 
Ad  corrumpendoa  homines  ou 
animoa  aptas  (a,  um).  Ptaut 
D'une  manière — ,  blandc,  adv 
Cic .  apte  ad  animos  hominam 
(«d  animum  alicajas)  corrauv 
pendum.  Cic. 

segment,  s.  m.  Partie  limitée 
d'un  tout  continu.  Segmentam. 
i,  n.  Plin.  \\  Spéc.  (Géom.)  - 
do  droite  (portion  de  droite  li- 
mitée), et  —  de  cercle  (portion 
iJc  surface  comprise  entre  un 
.irc  et  sa  corde).  Prœcisiira,  se, 
r.  Boet. 

ségrégation   flat.  post.  segre- 
gatio.   Tert.  Chalcid.).  8.  f.  Ac- 
tion de  séparer  (une  partie)  de 
la  masse.  Voy.  séparation. 
seiche  et  sèche,  s.  f.  Mollus- 
que  répandant   autour   de   lui 
une  liqueur  noirâtre.  Sepia,  se, 
f.    Cic   Lolligo,    inia,    t.    Cic 
Petite  —,  eepiola,  as,  f.  Plaat. 
Lolligiancula  et   lolligancalu, 
œ,  f.  Plaut. 
seïde,    s.  m.    Celui    qui  a  pour 
qqu  un  dévouement  fanatique. 
.idminister,    tri,    m.  Cic. 
seiale,  s.  m.  Sorte  de  blé.  Se- 

cale,  is,  n.  Plin. 
seigneur  (lat.  senior,  comparât, 
de  senex,  âgé),  s.  m.  Celui  de 
l'autorité  duquel  relovent  cei^ 
taines  terre.",  certaines  person- 
nes. Dominas,  i,  m.  Cic.  Phxd. 
Saet.  (Spéc.)  Princeps,  cipia, 
m.  Van:  Rex,  regia,  m.  Cic. 
linperator,  oria,  m.  Cic.  ||  Titre 
honorifique  (des  personnes  de 
noble  extraction).  Dominas,  i, 
m.  Mart.Saet.  Princepa,cipis, 
m.  Cic.  Un  — ,  nobilia  ou  nohili 
loco  nalaa  homo.  Cic.  Les 
grands  — .  principes,  am,  in. 
pi.  Cic.  primores,  am,  m.  pi. 
Liv.  optimates,  ium  ou  om,  m. 
pi.  Cic.  dignitatea,  am,  f  pi. 
Cic.  Un  —  de  la  cour,  voy.  cour- 
tisan, DiGNiTAinc.  Noble  — ,  cla- 
rissiinaa  ou  illustris  vir.  Jet, . 
Tu  es  donc  bien  grand  —  poun 
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valde  jam  lautas  et  qui. . .  Cic. 
Il  P.  ext.  Absolt.  l.e  grand  — , 
voy.  SULTAN.  \  (AbsoU.)  Nom 
donné  il  Diou.  Ûominus,  i,  m. 
liccl.  Notre  —  Jésus-Christ, 
Dominas  noster  Jésus  Christus 
ou  scmpl.  Dominas,  i,  m.  Eccl. 
Du  —,  de  Notre — ,  Dominical, 
a,  um,  adj.  Eccl. 

seigneuriage,  s.  m. Droit  atta- 
clié  au  seigneur.  Domini  jara 
(n.  pi.).  A. 

seigneurial  ,  aie  ,  adJ.  Qui 
appartient  au  seigneur.  Tra- 
duire par  le  génit.  domini, 
heri,  principis  ou  régis.   Terre 

,     voy.    FIEF,    NOBLE. 

seigneui'ie,  s.  f.  Autorité  du 
seii;neur.  Dominiam  ,  ii  ,  n. 
■Utp.  Il  Titre  honoriliquc  donné 
4iu  seigneur.  Dominas,  i,  m. 
Saei.   Voy.  seigneur.  Votre  — , 

voy.   EXCELLENCE,  GRANDEUR, 

3eime,  s.  f.  Crevasse  qui  se 
forme  dans  le  sabot  des  clie- 
vau.x,  etc.  Rhagades,  am  f.  pi. 
Plin. 

sein,  B.  m  (Arch.)  Courbure. 
Sinus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
courbure).  Il  (Spéc.)  Partie  de 
la  voile  arrondie  par  le  vent 
qui  la  gonfle.  Sinas,  ûs,  m. 
\  irg.  Qaint.  ||  Sinuosité  du 
rivage.  Sinus,  as,  m.  Cxs. 
Tac.  1  Partie  du  corps  humain 
qui  est  entre  les  deux  bras  et 
porte  les  mamel'es.  Sinus, 
ÛS,  m.  Hor.  Liv.  !Sen.  Piin.  j. 
(ex.  :  in  tinu  consalis  recu- 
hans.  Liv.  gela  fipentem  cola- 
bram  sina  (ovit.  t'Iiœd.  etiam- 
ne  in  sina  atque  in  deliciis 
■qaidam,  optimi  viri  viperam 
illam  venenatam.  ac  pestife- 
ram  habêve  potuerant?  Cic. 
[Iiar.  resp.  Sfi,  50].  opposait 
sinam  stricto  ferro.  Tac); 
gremium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
apparet  filios  non  tam  in  gre- 
riiio  edacatos  qaam  in  ser- 
nione  matris.  Cic.  [Br.  58, 
SU],  puer  laciens  Fortanœ  in 
çremio  sedens.  Cic.  [div.  II, 
J.1,  86].  fig.  cum  Q.  Metellas 
ahstraheretar  e  sina  gremioqae 
patriœ.  Cic.  [Caîl.  2i,  59].  so- 
ror  in  OTnantissimi  fratris  m,a- 
nibas  et  gremio  mœrore  et 
lacrimis  consenescebat.  Cic. 
ijrcmio  ac  sina  matris  edaca- 
liatar.  Tac.  par  anal.  JStolia 
procal  a  barbaris  disjancta 
^entibas,  in  sina  pacis  posita 
medio  (ère  Grssciœ  gremio 
conlinetar.  Cic.  [Pis.  37,  91])  ; 
pectus,  oris,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
poitrine).  [((Fig.)  Cœur.  PectUS, 
■oris,  n.  Cic.  etc.  (voy.  cœuR).  î 
Mamelle  de  la  femme.  JVfamraa, 
.se,  f.  Cic.  etc.  (ex.:joaero  mam- 
mam  dare.  Plaat.  mammam  ap- 
petens  Cic.  [div.  II,  h\,  80]).  1 
Partie  du  corps  où  la  femme 
porte  l'enfant.  Utérus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  u^erum  gerëre 
[  "  porter  un  enfant  dans 
son  s.  ■].  Cels.  Tac.  gestàre 
in    utero.    Plin.    in    materno 


SICI 

atero  latSrc.  Sen.)  ;  alvus,  i, 
(.  Cic.  etc.  (ex.  :  spnm  illam 
ijaam  in  alvo  continebat  ven- 
didit.  Cic.  camprœgnans  hune 
Ipsum  Dionusiam  alvo  conti- 
ncret  [mater].  Cic).  ||  (Par  anal.) 
En  pari,  de  la  terre.  Gre- 
mium, ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
terra  gremio  mollito  et  su- 
bacto  semen  sparsnm  excipit. 
Cic.  [sen.  15,  51]).  ||  (Par  ext.). 
Le  milieu.  Le  —  de  la  Sicile, 
iosa  Sicilia.  Cic.  (Verr.  II,  5, 
2,  8).  Le  —  do  la  Macédoine, 
intima   Macedonia.    Cic.  Voy. 

MU.IEU. 

seine  (lat.  post.  sagena.  Utp. 
dig.),  s.  f.  Filet  qu'on  traîne 
sur  les  grèves.  Everricalum,  i, 
n.  Varr. 

seing  s.  m.  (Arch.)  Signe  tenant 
lii'U  de  signature.  Signum,  i,  n. 
,1.  Nota  ad  sabsignandam  ap- 
posita.  A.  ^  Signature.  Voy.  ce 
mot.  Acte,  sous  —  privé,  chiro- 
grapham,  i,  n.  Cœs.  Saet.ch.i- 
rographaria  pactio.  Ulp.  Débi- 
teur par  acte  sous  —  privé,  chi- 
rographariat  debitor.  Dig.  Cré- 
ancier par  suite  d'acte  sous  . — 
pvivéfChirographarius  créditer. 
Dig.  Il  (P.  ext.)  Un  blanc-seing. 
Voy.  ce  mot. 

seize,  adj.  et  s.  m.  ||  AdJ.  nu- 
méral invariable.  {|  Adj.  car- 
dinal. Dix  plus  six.  Sedecim 
et  sexdecim,  adj.  num.  indécl. 
Ter.  Nep.  Liv.  Tous  les  — ,  — 
par  — ,  seni  déni.  Cic.  Enfants 
âgés  de  —  ans,  paeri  anno- 
lum  senâm  denûTn.  Cic.  — 
cents,  m,ille  sexcenti.  Cic.  — 
fois,  sedecies.  Plin.  Paul.  dig. 
Il  Adj.  ordinal.  Seizième.  Sex- 
tas  décimas.  Cic.  Le  —  mars, 
septimo  decimo  ante  kalendas 
apriles.  Cic.  ^  -S.  m.  La  quan- 
tité formée  par  dix  plussix.  Sex- 
tas  décimas  numeras.  A. 

seizième,  adj.  Adj.  numéral 
ordinal,  de  seize.  Sextus  déci- 
mas (a,  am),  adj.  Cic.  —  place, 
et,  sabst,  être  le  — ,  sextam 
decimam  locam  obtinSre.  A. 
Le  —  de  ligne,  sextadecimani, 
orum,  m.  pi.  Tac.  La  —  partie 
d'une  chose,  et,  sabst.  le  — , 
sexta  décima  pars.  Boet.  Pour 
la —  fois, sextam,  decimam.  A. 

seizièmement,  adv.  En  sei- 
zième lieu.   Sexto   decimo.  A, 

séjour,  s.  m.  Action  de  rester 
un  certain  temps  dans  un  lieu, 
Commoraiio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:  nam  et  villa  et  am.œni- 
tas  illa  commemorationis  est, 
non  deversorii.  Cic.  [ep.  VI, 
19,  11.  c.  arbana.  Cic.  [ep.  IX, 
\ô,  Z]);  statio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Athenis  statio  mea 
nanc  placet.  Cic.  [Att.  VI,  9]); 
mansio,  onis,  f.  Ter.  Cic. 
(ex.:  hœcine  erant  îtiones  cre- 
brœ  et  mansiones  diatinss 
Lemni  ?  Ter.  is  sœpe  mecam 
de  taâ  mansione  aat  deces- 
sione  commanicat.  Cic.  [ep. 
IV,  It,    e,xtr.].    sant  ista   dif^ 
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cillima,  discettus  Arpinum, 
mansio  Formiis.  Cic  [Att.  IX, 
5].  caatior  certe  est  maniio, 
honestior  existimatar  trajec- 
tio.  Cic.  [Att.  VIII,  15,  6]); 
babitatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
samptu!'  habitationis .  Cic. 
[Cael.  7,  17]).  —  à  la  campa- 
gne, rash'cafio,  onis,  f.  Cic.  — 
à  l'étranger,  peregrinatio,  o- 
nia,  f.  Cic.  Eu  ce  moment,  le 
—  à  Rome  est  un  supplice 
pour  un  homme  do  coeur,  hoc 
tempore  bono  viro  liomm  esse 
miserrimam  est.  Cic.  Faire  un 
— ,  voy.  SÉJOURNER.  ^  Licu  où 
l'on  reste  un  certain  temps. 
Sedes,  is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
sceleratoram  sedem  ac  regio- 
nem.  Cic.  [Clu.  61,  171].  omni 
in  sede  ac  loco  ferram  Çam- 
mamqae  intaemnr.  Cic.  [.Mur. 
39].  sedem  primam.  certo  loco 
domiciliorum  caasâ  constitae- 
rant.  Cic.  [Rep.  I,  20].  sentio 
te  sedem  etiamnam  hom.inam 
ac  domam  contemplari.  Cic. 
[Rep.  VI,  19]  Capuse,  insedibus 
laxarix  collocati.  Cic);  domi- 
cilium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
demeure;  au  fia.  d.  imperii  et 
gloriœ.  Cic.  [de  Or.  I,  23,  103; 
cf.  sen.  18,  63  ;  Balb.  5,  13]). 
séjourner  (lat.  pop.  subdiar- 
nare),  v.  intr.  Rester  un  cer- 
tain temps  dans  un  lieu. 
Morari,  dép.  iutr.  Cic.  etc. 
(ex.:  in provincia.  Cic  taqaod 
adhac  Brandisii  m,oratas  es 
valde  probo.  Cic.  [ep.  XV,  17]); 
commorari,  dep.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  commorandi  enim 
natara  deversoriam,  nobis,non 
habitandi  locam  dédit  [vitam]. 
Cic  [sen.  23,8Ji].  ego  me  Asta- 
rse  diutias  commorataram, 
qaoad  ille  qaandoqae  veniat. 
Cic.  [op.  VI,  19  extr.].  c. 
Romse.  Cic.  apad  aliqaem  dia- 
tissimë.  Cic);  manére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  ut  apad  me  cum 
tais  maneas.  Cic.  ut  in  Arca- 
no  Qaintas  'maneat.  Cic.  at  eo 
die  Tnanerem  in  Trebulano 
apad  Pontiam.  Cic.  voy.  de- 
meurer); remanère,  intr.  Cic. 
(voy.  demeurer);  esse,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  hoc  tempore 
Romse  esse  bono  viro  miserri- 
mam est.  Cic)  ;  versarl,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nobiscan\ 
versari  jam  diatias  non  potes. 
Cic.  V.  in  fando.  Cic  [Mil.  20, 
53].  V.  in  castris.  Cœs.  [B.  G. 
II,  'S.h].  apad  prœfectos  regios 
versahatar.  Nep.  [Con.  2].  a- 
dolescentalas  versatas  est  in 
Sabinis.  Nep.  [Cat.  1]).  —  à 
l'étranger,  peregrinari,  dép. 
intr.  Cic.  —  à  la  campagne, 
rari  se  continêre.  Cic.  rasti- 
ticari,  dép.  intr.  Cic.  rari  ha- 
bitâre.  Cic).  —  (en  pari,  des 
eaux)  immorari,  dep.  intr. Coi. 
stagnâre,  intr.  Plin.  subsis- 
tëre,  intr.  Col.  Voy.  stagrant. 
Il  Transit.  Un  cheval  séjourné, 

voy.    REPOSÉ. 
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•«1.  s.  m.  Sub-:tanc«  triple, 
$i>luble  dan$  )>a\i,  d'un  tjnùt 
piquxDt,  etc.  Sai,  salis,  m. 
et  u.  Varr,  Col.  lau  phir.  sales, 
m.,  «X.:  $<U  (ossiciiis  oa  (ossilis 
[•  ».  gemme.  •].  W'.rr.t.  n\ari- 
rimtu.l'arr.  <.  m'tum[.  blanc.-]. 
Veg.  integri  sales  [-  aros 
».  •].  Coi.  «puma  salis.  Hin. 
mica  salis  [•  grain  do  sel  •]. 
Plin.' .  Sel  foniTii,  mxuia,  œ,  f. 
Cato.  De  — ,  rel.itil"  au  — , 
talarias,  a,  wm,  adj.  Liv.  (cf. 
sal.  annorut  [•  impôt  du  s.  •]. 
tii-.l.  Mine  de  — ,  voy.  saune. 
Mettre  du  —  dan^,  saupoudrer 
de  — ,  vov.  SALER.  Assaiionué 
de  — ,  plein  de  — ,  lalsas,  a. 
om,  adj.  Cof.  Conserver  dans  le 
— ,  voy.  SALER.  Avoir  un  coût  de 
— ,  voy.  SAiER,  SALIN.  Marché 
au  —,  halogora.  as,  f.  Plaat.  || 
(Fig. ^  Ce  qui  donne  de  la  viva- 
cité, du  piquant.  Soi,  salis,  va. 
et  n.  Cic.  etc.  {au  pliir.  scdes 
m.  pi.  .  Cic.  xf.  qaicqaid  lo- 
qaiiar.  sal  mernm  est.  .ifran. 
plarimum  in  scribendo  salis 
habêre.  flin.  j.  inusitatum  le- 
porem  et  salem  consecatas 
est.  Cic.  Attico  lepore  tincti 
sales.  Mart.  nalla  mica  salis. 
Catull.  argatix  facetissimi  sa- 
lis. Plin.).  Assaisonné  de  —,  où 
il  y  a  du  — .  salsas,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Voy.  piql'ant,  fin, 
SPIRITUEL.  Sans  — ,  insultas,  a, 
nm,  adj.  Cic.  innrbanas,  a, 
am,  adj.  Hor.  ^  (Chimie  anc.) 
Tout  corps  cristallin  solublc 
dans  l'eau,  bal,  salis,  m.  A. 
Voy.  aussi  acidr.  (Spéc.)  Sels 
(que  Ion  fait  respirer.)  Voy. 
PARFUM,  E.SSENCE.  |1  (Chimie.) 
Combinaison  d'un  acide  et 
d'une  base.  Sal,  salis,  m.  Plin. 
(cf.  sal  nitram.  Plin.)  Accu- 
mulation de  —  dans  un  corps, 
»a/si(iK/in«s  corporis.  Piin. 

■élection,  s.  f.  Action  de  choi- 
sir. Selectio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
CHOIX,  TRIAGE.  Faire  une  — ,  voy. 
CHOISIR.  Il  (Spéc.)  Choix  d'ani- 
maux reproducteurs.  Semi- 
niam,  ii,  n.  Varr.  (»x.:  in  se- 
minio  legendo.  Varr.  '. 

■élénite  (lat.  post.  selenites. 
Holin.).  Sulfate  de  chaux.  iSe- 
lenitis,  tidis,  f.  Ptin.  —  trans- 
parente, snecularis  lapis.  Plin. 

selle,  s.  f.  Siège  de  uois  sans 
dossier.  Hella,  se,  f.  Cic.  De- 
meurer entre  deux  — ,  inter 
duo  consilia  rnedia  tabi.  Liv. 
(IX,  12,  2'.  Il  (Par  anal.)  Spéc. 
Chaise  percée.  Sella  pertusa. 
Cato.  ou  absol.  «e//a,  œ,  f. 
Scrib.  Aller  à  la  —,  alvam 
exoneratam  ire.  Plaat.  Plin. 
alvum  pargàre.  Cic.  ou  abs. 
desidêre,  intr.  Cels.  {cl.  cam 
volantas  deai^lcndi  est  [•  quand 
on  a  envie  d'aller  à  la  a.  •]. 
Cels.).  Pousser  une  — ,  alvam 
reddére.  Cels.  j|  (Par  ext.)  Dé- 
jections. Alviaejectio  ousimpl. 
dejectio,  onit,  T.  Cels.  1  Esca- 
beau. Voy.  ce  mot.  ^  Partie  du 


harnais  posée  sur  le  dos  du  clir- 
val  qui  sert  do  siège  au  cav;i- 
lier.  Ephippium,  ii,  n.  CVs. 
Tac.  Etre  bien  en  — ,  in  cquo 
h^erére.  Cic.  Sautor  on  — ,  in 
eqatim  insilire.  Liv.  Mettre  nqn 
en  —,  aligaem  in  eqaam  tôl- 
ière. Cic.  Rester  en  — ,  perse- 
dire  eqao.  Liv. 

1.  seller,  v.  tr.  Garnir  de  sa 
selle. ^fi/am  ^e^uo)  imponëre.  .'1. 
(au  point  de  vue  des  anciens), 
sternére  {equam].Liv.  Chevaux 
sellés,  instrati  eqai.  Liv.  Qui 
monte  un  cheval  sellé,  ephip- 
piatas,  a,  am,  adj .  Cxs. 

2.  seller,  v.  tr.  Rendre  dur, 
impénétrable  à  la  charrue. Voy. 

TASSER. 

sellerie,  s.  f.  Industrie  du  sel- 
lier. Ephippiarii  ars.  A. 

sellette,  s.  f.  Petit  sièsede  bois 
qu'occupe  l'accusé.  Sabselliam, 
ii,  n.  Cic.  Mettreqqn  sur  la — , 
ream  aliqaem  facëre.  Cic.  ou 
agére.  Liv.  in  reos  aliqtiem 
referre.  Cic.  Etre  mis  sur  la 
— ,  reum  (ieri.  Cic.  Fig.  Mis 
sur  la  — ,  aux  pieds  de  la  cri- 
tique,    voy.     ACCUSER,    CENSURER. 

Mettre,  tenir  qqn  sur  la  — 
(chercher  à  le  faire  parler),  vc- 
rum  ab  aliqiio  exscalpëre  ca- 
nari.   A.    (d'apr.    Ter.).    Voy. 

QUESTION. 

sellier ,  s.  m.  Fabricant  'ie 
selles,  d'objets  de  harnache- 
ment. Ephippiarias ,  ii ,  m. 
Mscr. 

selon  (lat.  pop.  sublungam), 
prép.  (Arch.)  Le  long  de.  Se- 
candam,  prép.  (avec  l'Ace). 
Cic.  Prseter,  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.  Liv.  Voy.  long.  1  (Au  fig.l 
Eu  égard  à  iqqch.  qui  dépend 
des  personnes,  des  circons- 
tances). Secundum,  prép.  (av. 
l'Ace).  Ter.  Cic.  (ex.:  collau- 
dari  secandam  {acta  et  virtu- 
tes  taas.  Ter.  |eun.  V,  9,  60]. 
s.  naturam  {laminis.  Cœs.  [13. 
G.  IV,  17,  U].  s.  nataram  vivé- 
re.  Cic.  [Fin.  V,  29,  26].  duum- 
viros  ».  legem  (acio.  Liv.  [1, 
26].  s.  rationem,  Qaint.  fXl, 
3,  ôJi]);  pro,  prép.  (av.  l'Alil.) 
Cic.  etc.  (ex.:  pro  meà  consw:- 
tadine  breviter  dixi.  Cic.  prn 
meo  /are.  Cic.  pro  virili  parte. 
Cic.  pro  viribas.  Cic.  pro  suis 
opibas.  Cic.  pro  tempore  et  pro 
re  consiliam  capére.  Caes.  Liv. 

fro  domesticis  copii»  conferre 
•  contribuer  -].  Liv.  pro  qa<e- 
sta  sumptum  (acit.  lior.  pro 
facaltatibus.  Nep.  [Epam.  3]. 
pro  suo  quisqae  sensa  loqai- 
tar.  Cic.  pro  se  quisqae  [•  cha- 
cun scion  ses  forces,  ses 
moyens  •].  Cic.  Liv.);  e  ou  ex, 
pnp.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  {ex.  : 
qaod  esse  volant  ex  virtute,  id 
est  tmnestë  vivëre.  Cic.  [Fin. 
II,  U,  Si],  statues  ex  nostrâ 
diijnitate.  Cic.  [ep.  V,  8,  10]. 
voy.  d'après  ;  ad,  prép.  (av. 
l'Ace).  Cic.  etc.  (voy.  [d']  après, 

COI«FORlJt.MENT).   qué,   pTOUt, 


adv.  Cic.  etc.  ^ex.:  prout  res 
postulat.  Cic.  prout  cuiqae  li- 
bido est.  Hor.);  ut,  adv.  Cjc 
etc.  (ex.  :  at  quisque  est  vir 
optimat ,  ita  aifticillimè  essf 
alios  improbos  saspicatur.  Cic. 
ut  quisque  state  untecedit,  it.i  . 
sententi3e  principatuTn  tenet. 
Cic.  ut  sementem  feceris,  ita 
n\etes.  Cic.  voy.  comme). 

semaille  (lat.  po<i.  seminalin 
['  terres  ensemencées-].  Tert.). 
s.  f.  Action  de  semer.  Satio. 
onis  (•  action  de  semer  -),  f 
Varr.  Cic.  Virg.  Liv.  Col.  (ex.: 
perpétua  atque  a'quabili  satio- 
ne.  Cic.  cf.  Varr.  [B.  R.  I,  39,  1). 
Liv.  [X.\XII,  3ii]);  sementis, 
is  (•  ensemencement  •),f.  CiV. 
etc.  (ex.:  ^ai'ot  sit  sementis  ac 
messis.  Cic.  sementem  facëre. 
Cic.  Liv.  sementis  tempos.  Flor. 
au  plur.  sementes  quam  ma- 
ximas  facëre.  Csss.).  Faire  le» 
— ,  aemen  spargêre.  Cic.  Sen. 
agros  conserëre.  Cic.  1  (Par 
e.xt.j  Grains  semés.  Seges,  etis. 
f.  Cic.  Cœs.  etc.  (voy.  moisson 
[sur  pied]). 
I  semaine  (lat.  pop.  septimana. 
Hier.),  s.  f.  Période  de  sept 
jours  (d'après  l'usage  des  an- 
ciens qui  comptaient  d'après 
les  jours  et  les  mois,  et  noik 
d'après  les  semaines).  Septem 
dies.  Cic.  Deux  — ,  qaindecim 
dies.  Cic.  Toutes  les  — ,  chaque 
— ,  octavo  qaoqae  die.  Cic. 
Dans  trois  — ,  tertiis  nandinis. 
Gell.  Il  (A  la  manière  moderne, 
pour  désigner  une  période  dé- 
terminée de  sept  jours).  Heb- 
domas,  madis  f.  Varr.  D'une 
— ,  de  — ,  gui  (qusc ,  quod) 
singalis  hebdomaaibas  fit.  A. 
Un  jour  de  — ,  voy.  ouvrable. 
Marché  de  la  — ,  nundinas, arum, 
f.  pi.  Cic.  Liv.  (cf.  nandinum, 
i,  n.  [»  semaine,  intervalle  en- 
tre deux  marchés  ■  en  réalité  9 
jours].  l'arr.).  Fig.  Prêter  à  la 
petite — ,  voy.  I  SURE.  ||  fAnt.  ju- 
daïque).Semaine  d'année  (inter- 
valle de  sept  ans).  Sabbaticus 
annas.  Rupn. 

semainier,  s.  m.  Celui  qui  est 
de  semaine  (dans  une  commu- 
nauté religieuse).  Septimana- 
rius,  ii,m.  Reg.  Bened.  lieb 
domadarius,  ii,  m.  Hier. 

semblable,  adj.  Qui  se  rap- 
proche [lar  sa  manière  d'être 
d'une  autre  personne,  d'une 
chose.  Similis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  avec  le  Gén.  a.  patris 
Cic.  sui  similis.  Cic.  /dures 
Romuli  quam  Namas  similes. 
Liv.  similes  res  prodigii.  Cic. 
paapertas,  ignominia,  similia 
horam.  Cic.  fabularam  similirj. 
Cic.  Alticorum  similiores.  Cic. 
simillima  et  maxime  gemina 
societiit  hereditatis.  Cic.  quid 
sit  simillimum  veri.  Cic.  av.  le 
IJat.  par  similisque  ceteris. 
.Sali,  huic  in  hoc  similis.  Cic. 
s.  patrt  filius.  Cic.  similes  Ici- 
Ho  tribuni.  Liv.  quid  illi  bello 


niinile  .'  Crs.  naid  limite  habet 
npistola   aat  judicio   aut  con- 
tioni?  Cic.  omnia  castris  qnam 
arbi  timiliora.   Liv.    nuidia  si- 
millima    veris.    Liv.    avec    les 
deux  cas;  [similes]  deos  homi- 
nam    qaam    hominec  dcorunt, 
hoc    iili,    illud    liaic,    patram 
d,:orum    Cic.   [N.  U.  I,  32,  90]. 
(similes]    cliordarum    dentés, 
nares  cornibtis.  Cic.   [N.  D.  Il, 
59,  1A9];  avec   inter:  [liaec]  iri- 
ser se  similia.  Cic.  homines  in- 
ter se  similes.   Cic.   avec   une 
double  constr.:  niliil  est  unum 
iinitam  simile,  tam  par,  quam 
omnes  inter  nosmet  ipsos   sii- 
mus.  Cic.    [leg.  I,  10,  29];  avec 
atijruc,  ut  Si  :  simili  ratione  at- 
qae  ipse  fecerit.   Cass.   aliqaid 
ab  ipso  simile  atqac   a    ceteris 
esse  factam.  Cic.  similes  sunt, 
ut  si  qui  gabernatorem   in  na- 
vigando  nihii  agère  dicant.  Cic. 
[■'en,    6,    17].    similem    habeat 
valtum  ac  si  ampallam  perdi- 
disset.  Cic.   [Fin.   IV,    12,  31]. 
.■!imiles  sunt,  tanquam  si  Pœni 
in    senatu   nostro   toquerentar 
sine  interprète     Cic.   [Div.   Il, 
Ci];  absol.  simili  ratione.  drs. 
in    simili    cixlpà    versabantur. 
Csss.   par    est  avaritia,  similis 
improhitas,  eadem  impudentia, 
gemina  audacia.  Cic.  sicut  erat 
in  simili  causa  antea  factam. 
Cic.    similia   omnia  magis  ho- 
minibas  quam  vitia paria. Liv.): 
assiiailis,    e   {-   à   peu   près 
«einblable  -),  adj.  Cic.  etc.  (ex. 
in    palmonibus    inest    raritt.!S 
quêedam  et   assimilia   spongiis 
inoUitadn.   Cic.   [N.  D.   II,  S."-., 
I36]l;  consimilis,  a  ('  entie- 
reuienc  semblable  •),  adj.    Cic. 
letc.  (assez  rare:  sa  constr.  avec 
le  Gén.:  Cic.  [de  Op.  I,  33,  UO]: 
av.  le  Dat.  Cic.  [Pli.  2,  12,  28]. 
Cms.  [C.  G.  II,  11;  V,    lU;   VI, 
27]);  geminus,  a,  um  (■  qui 
S6  ressenibleuL   comme  des  ju- 
meaux, semblable  •>),  adj.  Varr. 
Cic.    eic.    (ce.  :    sa'pe    geminâ 
facie  màla   [■   des   pommes   »] 
negamas  esse  similia,  si  saport; 
sunt  alio.  Varr.  [L.  L.  I.X,  52, 
151].  illud geminwn  [consilium] 
consiliis    Catilinss   et   Lentuli. 
Cic.  [Pis.  7,  16].    gemino  et  si- 
millimo  [homiai]  nequitia,  im,- 
probitate   audaciâ.  Cic.  [Verr. 
il,  3,  66,  1551.  ecce   tibi  gemi- 
nam,   in   scetere  par.  Cic.  [Pli. 
11,  1,  2)).   Il    (Arch.)    Subst.  au 
masc.     Chose,     personne    sem- 
blable. Il  Chose  semblable.  Si- 
inile,  is,  n.  Cic.  (au  plur.  simi- 
lia. Quint.).  Simititudo,  dinis, 
i.  Cic.  (surt.  au  pUip.  similitu- 
dines  ['  des  semblables  »].  Ci:. 
voy.  ressemblance).   ||  Personne 
semblable.  Nos  — ,  similes  nos- 
tri.    Cic.    Dans    un    sens   plus 
large  :    mon,  ton  — ,  aller.  Cic. 
Nos  — ,  alii.  Cic.  (Leg.   I,  Al)- 
u  quibuscum  vivitur.  Cic. 
semblablement,    adv.   D'une 
manière    sembhible.    Similiter, 


adv.   Cic.    Simili    modo.    Cic. 

Voy.    PARlilLLEMEN  r. 

semblance,  s.  f.  (Arch.)  Res- 
semblance. Voy.  ce  mot. 
semblant,  s.  m.  Apparence 
feinte  do  qqch.  Species,  ei, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  apparence); 
simulatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  s.  timoris.  Cxs.  Parthici 
helli.  Cxs.  deditionis.  Cars. 
!:un\mam  prudentiam  simula- 
tione  stultitias  tegêre.  Cic.  le- 
gis  agrarise  simulatio.  Cic.  (al- 
lax  imitatio  simulatioque  vir- 
tutis.  Cic.  souv.  à  l'abl.  sinxu- 
latione  amicitix.  Cic.  voy.  ap- 
parence ,  dehors)  ;  simulSL- 
crum,  i,  n.  Cic.  (es.:  s.  reli- 
gionis.  Cic.  [div.  I,  h7,  Iii5]. 
Faire  — ,  sîmulare  ou  assi- 
mulare,  tr.  Cic.  etc.  (  voy. 
feindre);  ûngëre,  tr.  Cic.  etc. 
1  voy.  feindre). 

sembler  (lat.  simulâre,  rendre 
semblable,  représenter),  v.  intr. 
.Avoir  l'apparence  de  qqch.  Vi- 
deri,  pass.  Cic.  etc.  (ex.  :  quse 
[sapientia]  videtur  in  hominem 
cadëre    passe.    Cic.    ut    neque 
laus  affecta  esse  videatur.  Cic. 
quse  Aristoni  et  Pyrrhoni  om.- 
nino  visa  sunt  pro  nikilo.  Cic. 
quse   quibasdam  videntur   ad- 
inirabilia.  Cic.    quibusdam  sa- 
piens videor.  Cic.  amens    miki 
videor  (uisse  a  principio.  Cic. 
atque  etiam    mihi    quidem,  vi- 
dentur tollére...    Cic.  divitior 
mihi  videtur  esse  vera  amicitia. 
Cic.   quid   est   quod  hac  de  re 
lobis  possit  videri?  Cic.    quid 
videtur  hoc  mancipiam  ?[' que 
vous  semble  de  cet  esclave?  •]. 
'l'iT.  avec   Tînt',    audire  vocem 
visa  sum.  Ter.  solem  e  mundo 
tollere    videntur.    Cic.    vidëre 
jam  videor  populum.   Cic.   ut 
heatë  vixisse  videar.  Cic.;    im- 
pers,   avec   l'Ace,  et   l'Inf.  non 
mihi  videtur  ad   beaté  viven- 
dum  satis  passe  virfutem.  Cic. 
qaee  vult  videri  se  esse  praden- 
tiam.  Cic.  par   ext.  si  videtur 
[•  si  bon  vous   semble  •].   Cic. 
tibi  si   videbitar.  Cic.  qui  imi- 
tamur  qaos  cuiqae   visum  est 
[s.  e.  imitandos  esse].  Cic.  [Off. 
I,  32,  US],    mitteret   qaem  ipsi 
videretar   [s.   e.   mittere].    Liv. 
quos    lis    videretur,    ex  senatu 
légère.  Liv.  [.XXI.X,  20,  /.]).  Voy. 
PARAITRE.    Il   me  semble  que..., 
mihi  videtur   (res    esse  ou  rem 
esse).    Cic.    (  voy.    ci-dessus  ). 
existimo  (avec  l'Ace,  et  l'Inf.). 
Cic.  etc.  (voy.  croire,  estimer, 
penser). 
semelle,  s.  f.  Partie  de  la  chaus- 
sure  placée   sous   le    pied.   So- 
lum,  i,  n.  Plaut.  Mart.  ||Famil. 
Battre  la  —  (aller  à  pied  d'un 
lieu  dans  un  autre),  voy.  pied; 
(frapper  les   pieds  en  cadence, 
pour     les    réchauffer),    pulsâre 
pedem  pede.  A.  ^  (P.  ext.)  Me- 
sure   de   la   longueur  du  pied. 
Vestigium,  ii,  n.  Liv.  Curt.  (cf. 
nusqaam  inde  nisi  in  patrir  tu 
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vestigium  ease  moturus  (•  qu't 
partir   de    ce  lieu  ils  n'avance- 
raient pas  d'une  s...  •].  Curt. 
vustigio  non  recedëre.  Vcll.). 
semence   (lat.  pop.   scmentis), 
s.  f.  Partie  du  fruit  qu'on  sème. 
Semen,  minis,  n.  Plin.  Hemen- 
ti»,    is  f.  Col.    Répandre  la  — , 
voy.  SEMER.  Relatif  à  la  — ,  »e- 
minalis,  e,  adj.  Col.  Graines  ds 
prime  — ,  sementiva,  orum,  n, 
pi.    Plin.    Il    (P.    ext.)    Graine. 
.Semen,  inis,  n.  Plin.  Sementis, 
is,  f.  Col.  Relatif  aux  — ,  semi- 
narius,  a,  um,  adj.  Cato.  \\  (P. 
anal.)  Ce  qui  ressemble  à  de  pe- 
tites graines.  Voy.  daie,  grain. 
Spéc.  —  de  perles  (très   petites 
perles),  gemm.ulse,  arum,  f.  pi. 
Front.  —  de  diamants,  voy.  par* 
CELLE.    Il    —    animale,    semen, 
inis,  n.   Varr.  Lacr.  seminium, 
ii,  n.  Varr.  Lucr.  Fig.  Vov.  pos- 
térité.^ (Fig.)  Germe  d'oùciqch. 
doit    naître.    6'emcra,    mis,    n. 
Cic.  (cf.  s.  betli,  omnium  ma- 
lorum.  Cic.  hœc  velut    semina 
jacta    sunt    belli    Macedonici. 
Liv.  semen  bello  jacére  aliquo 
auctore.  Liv  semina  Jaciantur 
mali  quod,  etc.  Cic.  sunt  inge- 
niis    nosiris    ingenita    semina 
virtutum.  Cic).  Stirps,  stirpis, 
f.  Cic.  Origo,  inis,  f.  Cic.  Semen- 
tis,  is,    f.    Cic.    (cf.    malorum 
sem.  Cic).  Voy.  germe,  source. 
Ne  pas  laisser  de  —  de  guerre, 
non  scintillam  belli  relinquëre. 
Cic.  —  morale=,  sains,  ûs,  m.  Cic. 
Jeter,  répandre   des  —  de  dis- 
corde parmi  les  citoyens,  seréra 
causas  discordiarum.  Suet.  se- 
rëre    civiles    discordias.     Liv. 
Faire  germer  des  —  de  haines 
éternelles,  odia  sempiterna  gi- 
gnëre  {aliquâ  re),  Cic. 
semen-contra,    s.    m.    Voy. 

SANTONINE,    S.\NT0LINE. 

semer,  v.  tr.  Répandre  de  dis- 
tance en  distance,  dans  une 
terre  préparéo  (les  semences  da 
telle  ou  telle  plante).  Semi- 
nàre,  tr.  Col.  Acron.  (ex.  : 
adoreum.,  triticam,  hordeam. 
Col.  [II.  8,  1;  3;  II,  9,  15]);  se- 
rère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  interio- 
res  [Britanni]  frumenta  non 
serunt.  Cccs.  s.  aliquid  in  in- 
culto  et  derelicto  solo.  Cic.  s. 
l'aseolos.  Plin.  fruges.  Plin. 
multaque  erant  inter  eum  lo- 
cam  manu  sata,  qaibas  intérim 
jamenta  pascet  ît.  Ca?s.  absol. 
agri  molliti  et  oblimati  ad  se- 
rendum.  Cic.  artissimë  [■■  trè» 
dru  "1  serëre.  Plin.).  ||  (Par 
ext.)  Ensemencer.  Voy.  ce  mot. 
Il  (Fig.)  Lac.  pron.  On  récolte 
ce  qu'on  a  semé,  ut  sementem 
feceris,  ita  metes.  Cic.  (de  Or. 
II,  261).  Récolter  ce  qu'un  autre 
a  semé,  ex  aliorum  laboribas 
laudem  libare.  Cornif.  (i  het, 
IV,  5).  sab  arbore,  quam.  ijdias 
consevit,  légère  fructam.  Liv. 
(X,  2/.,  5).  1  (Au  fig.)  Répandre 
i;a  et  là.  Serëre,  tr.  Cic.  etc. 
ex.:  ergo  arbores  seret  diligent 
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agricoia...  ;  vir  magniu  Ugts, 
imtituta^  rem  publicam  non 
terft...  Cic.  |Tu»c.  I,  IJ.,  31;  cf. 
Li-g.  I,  8,  îO].  teremxis  igitur 
alùjixid  tanqaam  in  incalto  et 
cUrflicto  solo.  Cic.  [Br.  J..  10). 
*.  caïuam  ditcordiaram.  Saet. 
civiles  discordiai.  Liv.  [III,  iO. 
'OJ.  criminii  in  êenatam  apxid 
in&mm  plebit  hominet.  Liv. 
(XXIV,  53.  eitr.].  rumore* 
Cart.)\  tp&rgère,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  luip ANDRE  ;  dtssemlDàre, 
ir.  Cic.  etc.  (ex.  :  malam.  Cic.); 
dissipât»,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
iiiembra  fen  p»rl.  de  Médée]. 
Cic.  [imp.Pomp.9]'i.  H  (Par  ext.) 
Pareemer.  Voy.  ce  mot. 
•emestre,  adj.  et  s.  m.  |{  AdJ. 
(Arch.J  Qui  dure  iix  mois.  -Sf- 
mestru,  e.  adj.  Cic.  S&x  men- 
<ium.  A.  Oiseaux  — ,  $emestres 
ave».  Ptin.  J|  (P.  ext.)  Qui  a 
lieu  au  bout  ae  aix  mois.  :Sesclo 
nu:me  (actat.  A.  T  -S.  m.  Pé- 
riode de  six  moix  consécutifs. 
Sex  mente».  A.  Semestre  spa- 
tium  ou  tempo».  A.  EUipt.   Un 

—  (une  rente  qui  se  paie  tous 
le .  six  mois),  semestria  stipen- 
di-j.  A.  Congé  de  —  (congé  de 
six  mois,  accordé  aux  militai- 
res), commeata»  semestris  ou 
in  sex  menses  datut.  A.  Recueil 
d'ordonnances  rendues  dans  un 
— ,  semestria,  iam,  n.  pi.  Jet. 

■emestrlel,  elle,  adj.  Qui  a 
lieu  chaque  semestre,  ilexto 
qaoqae  mense  rediensoit  factas. 
A.  à'emestris,  e,  adj.  Cic.  Or- 
donnances   ,  voy.  SEMESTRE. 

semeur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  sème  (le  blé,  etc.). 
Sator,  oris,  m.  Cic.  Seminator, 
orù.m.  Cic.  Semeuse,  goKseïnt. 
A.  Il  (P.  ext.)  Machine  à  semer. 
Satoria  machina.  A.  \\  (Fie.) 
Celui,  celle  qui  répand  ca  et  là. 
Aactor,    cri»,    m.  et  f.  Cic.  — 

—  de  bruits,  (amigerator,  oris, 
m.  Plaat.  Voy.  propagateur. 

Bemi  (lat.  semî).  Préfixe  signi- 
fi.int  •  demi,  à  demi  •,  se  cons- 
truisant avant  des  noms,  de- 
adjectifs.  Semi-  (cf.  semivocales 
[».-e.  litterx],  iam,  f.  pi.  Qaint. 
temitonw  litterse.  Mart.-Cap.). 

—  circulaire,  gemicircuiatas, 
a,  um,  adj.  Cela,  «emicircuiu», 
a,  um,  adj.  C'o(.  um,  adj.  Cela. 
Avoir  un  mouvement — ,»emi- 
eii-calo  movéri.  Col.  Siège  ou 
banc  — ,  voy.  HémcYCLE.  Semi- 
ton,  hémitoniam,  i,  n.  Viir. 
Traduire  aussi  par  des  adject. 
commençant  par  le  préfixe  suh. 
(cf.    «u/>ru«<ica»,    a,    am,  adj. 

Oie.).  Voy.    DEMI,  MOITIÉ. 

sémillant,  ante,  adj.  Qui  dé- 
ploie une  grande  vivacité  d'es- 
prit, de  manières.  Alacer,  cris, 
are,  adj.  Cic.  Petulans,  adj. 
Cic.  Vivida»,  a,  am,  adj.  Plin. 
J.  l.ascivas,  a,   am,  adj.  Virg. 

Bémiaaire,  s.  m.  (Arch.)  Pip'- 
Di'.re.  Heminariam,  ii,  n.  Col. 
PUn.  Fig.  .S'emiiv'jriam,  ii,  n. 
Cic.  Voy.  p^PDiiÈiiE,    BouncE.    " 


SEN 

(P.  anal.)  Maison  religieuse  où 
l'on  prépare  à  la  prêtrise.  Cle- 
ricoram  seminariam.  .\. 

séminal,  «le,  adj.  Relatif  à  la 
semence.  Seminalis,e,»Âi.  Col. 

séminariste.  Voy.  clbrc. 

semis,  s.  m.  Jeune  plant  Tenu 
de  graines.  Semen,  inis,  n. 
Varr.  Sementis,  i»  t.  Col.  Voy. 
PLAirr.  Qui  vient  de  —,  tativas, 
a,  am,  adj.  Varr.  Plin.  Ces 
plantes  viennent  de  —  et  de 
boutures,  /la-  re»  et  semine  et 
plantis  seruntar.  Col. 

Bemoir,  s.  m.  Sac,  cais.se,  etc. 
où  le  semeur  porte  le  grain.  Sa- 
torium  qaalam.  Cato.^  Instru- 
ment pour  semer.  Satoria  ma- 
china. A. 

semonce,  s.  f.  Action  de  se- 
mondre.y  (Arch.)  Avertissement 
de  comparaître  :  à  une  assem- 
blée (voy.  convocation);  à  une 
cérémonie  (voy.  invitation).  1 
Avertissement  sous  forme  de 
réprimande.    Voy.    réprimande. 

eemoncer,  v.  tr.  Avertir  en 
adressant  une  réprimande.  Voy. 
réprimander. 

semondre  (lat.  sabmonére\ 
V.  tr. (Arch.)  Convoquer  (à  une 
assemolée).  Voy.  ce  mot.  Inviter 
à  faire  qqch.  Voy.  inviter.  ^ 
Avertir  en  adressant  une  répri- 
mande.    Voy.     RÉPR1M.4NDER. 

semoule,  s.  f.  Gruau  de  froment 
concassé.  Tragum,  i,  n.  CeJs. 
Plin. 

sempiternel,  elle,  adj.  Qui 
ne  finit  pas.  Sempitcrnas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Voy.  éternel. 
Il  P.  ext.  (En  pari,  des  pers.) 
Très  âgé.  Voy.  âgé.  Subst.  Une 
—  (femme  très  âgi^e),  voy. 
vieux. 

sénat,  s.  m.  (Antiq.  ro m.)  Pre- 
mier corps  politique  formé  des 
patriciens.  Senatus,  ÛS,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  senatam.  rei  pa- 
blicx  custodem,  priesidem, pro- 
pagnatorem  collocaverant.  Cic. 
nisi  essent  in  senibas  [consi- 
lium,  ratio],  non  sammam  con- 
sitiam  ma/ores  nostri  appel- 
lassent  senatam.  Cic.  Romali 
senatas,  qai  constabat  ex  opti- 
mafibas.  Cic.  senatas  frequens 
f.  en  nombre  ■],  infrcc/aens 
[.  qui  n'est  pas  en  nombre  -]. 
Cic.  aiuiaem  in  senatam  légère 
[.  faire  entrer,  nommer  au  s.  -]. 
Cic.  movêre  aligaem  senuta 
ou  de  lenatu.  Liv.  Tac.  aliquem 
senata  ou  e  senata  ou  de  senatu 
ejicëre.  Cic.  vocàre  ou  convo- 
càre  senatam.  Cic.  senatam 
cogère  [-  assemblor  ■].  Cic.  Liv. 
mitlêre  ou  dimiltêre  senatam 
U  lever  la  séance  du  s.  .].  Cic.]. 
"1  (Par  anal.)  Premier  corps  po- 
litique de  certains  Etats.  Sena- 
tas,  as,  m.  A.  1  (P.ir  e.xt.)  Tri- 
bunal souverain.  Senatas,  ùs, 
m.  A. 
sénateur,  s.  m.  Membre  d'un 
«euat  (corp"  politique).  Senalor, 
vri.i,  m.  Cic.  (Dans  les  petites 
villes  ou   les  petits  Etats).  De- 
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ourio,  oui»,  m.  Cic.  (Par  rap- 
port au  rang,  &  la  condition), 
l'ir  ordinis  lenatorii.  Cic. 
[Comme  titre  officiel).  Les  — , 
patres,  am,  m.  pi.  Cic.  patres 
conscripti.  Cic.  Les  —  les  plus 
âgés,  seniore»  patram  (oppo!>.  k 
ianiores).  Liv.  Le  premier  — , 
le  doyen  des  — ,  prmcep»  sena- 
ta». Liv.  Devenir  — ,  m  sena- 
tam venlre.  Cic.  Paire  qqn  — , 
in  senatam  aliquem  légère.  Cic. 
Elire  les  — ,  lenatam  cooptàre. 
Cic.  Rayer  qqn  de  la  liste  des 
— ,  movère  aliquem  de  senatu. 
Cic.  senata.  Sali.  (cf.  senata 
aliquem  removëre.  Liv.  ou  eji- 
cére.  Cic).  Faire  l'appel  des — , 
senatam  recitàre.  Cic.  légère. 
Cic.  De  — ,  tenatoria»,  a,  um, 
ailj .  Cic.  (cf.  collegium  len.  [•  col- 
lège de  juges  composé  de  s.  •]. 
Cic).  (Dans  les  petites  villes). 
Decoriona/i«,e,  adj.  Inscr.  1  (P. 
ext.)  Membre  d'un  tribunal  sou- 
verain. Senator,  oris,  m.  C.vs. 

I  /lu  (ém.  Sénatrice( femme  d'un 
sénateur).  Senatoris  ou  senato- 
fia  uxor.  A. 

sénatorial,  aie  ou  sénato- 
rien,  enne,  adj.  Qui  se  rap- 
porte au  sénat.  Senatoria»,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  sen.  ordo. 
Cic). 

sénatus-consulte,  s.  m.  Dé- 
cision prise  par  le  sénat  à  Rome. 
•Senaîu!  consaltum.  Cic.  ou 
decretam,  Liv.  ou  sententia. 
Cic.  (En  tant  que  simple  déci- 
sion, sans  valeur  exécutoire). 
Senatùs  atictoritas.  Cic.  1  (P. 
anal.)  Décision  prise  par  le  sé- 
nat de  France.  Senatus  aucto- 
ritas.  A. 

séné,  s.  m.  Arbuste  qui  croît  en 
Orient.    Cassia    senna.    Linné. 

II  .Médicament  purgatif  (com- 
posé avec  les  feuilles  de  cet 
arbuste).  Senna  purgatoria.  A. 

sénéchal,  s.  m.  (Arch.)  Officier 
l'éodal,  chef  de  la  justice,  etc. 
.Senescallus,  i,  m.  Dacange. 
Prœtor,  oris,  m.  A.  ||  Au  fém. 
Sénéchale  (femme  du  sénéchal). 
«enesca//a,  se,  f.  Dacange, 

sénéchaussée,  s.  f.  Juridic- 
tion d'un  sénéchal.  Senescalli 
potestas  ou /us.  A.  SenescalUa, 
a",  f.  Dvtcange.  |{  Tribunal  du 
sénéchal.  Senescalli  prœto- 
riam,  ou  si  m  pi.  prxtonum,  ii, 
n.  A.  Il  Circonscription  territo- 
riale soumise  à  un  sénéchal. 
Senescallia,  le,  f.  Dacnnf/c. 

séneçon,  s.  m.  Sorte  de  plante. 
■ienecio,  onis,  m.  Plin.  Erige- 
rnn,  gerontis,  m.  Plin. 

senelle.  Voy.  ceselle. 

sénestre  et,  mieux  senestre 
(lat.  sinister),  adj.  Gauche.  Voy. 
ce  mot. 

sénevé,  s.  m.  Plante  crucifire. 
i>inu/)i,  n.  et  sinapis,is,  f.  ''eli. 
l'Un.  Il  Graine  de  cette  plante. 
Même  traduction. 

sénile,  adj.  Qui  tient  à  la  vieil- 
lesse. Seni/is,  e,  adj.  Cic.  D'une 
façon  —,  senililer,  adv.  Quint. 
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Bénilit^,  6.  f.  Caractère  ^ciiile. 
Senilit  animât.  Liv.  Senile 
aliqaid.  A.  \[  (Spéc.)  Affaiblis- 
sement physique  et  moral  pro- 
duit par  la  vieillesse,  Seniam, 
ii,  n.  Cic.  Inprmita$  setatis. 
Cic.  /Etaa  decrepita.  Cic.  Etre 
atteint  de  — ,  œtate  affecta  ci- 
te. Cic. 

Benne.  Voy.  seine. 

sens,  s.  m.  Faculté  (chez  l'hom- 
me, l'animal)  de  percevoir  les 
impression"!  >ue  font  sur  lui  les 
olijets  maté  sis.  Sensus,  ùs, 
m.  Cic.  etc  ex.:  tactas  corpo- 
ris  est  sentM.  Lacr  s.  viden- 
di  [.  de  la  vue  •].  Cic.  ».  oca- 
loram.  Cic.  sensas  audiendi 
ou  aariam.  Cic.  neqae  oculis, 
neque  aaribas  neqae  allô  sen- 
ta  percipi  potest.  Cic.  res  $ab- 
jectse  $en$iba3  Cic.  sensus,  in- 
terprètes et  nantii  reram.  Cic. 
omne  animal  tensus  hahet. 
Cic.  sab  sensat  cadére.  Cic. 
omnia  sensas  moventia.  Cic. 
visa,  qax  a  sensibas  perci- 
piantar.  Cic.  sensa  moveri. 
Cic.  belaa  tantam,  quantum 
sensu  movetar,  ad  ici  solum 
qaod  adest  qaodqae  prsesens 
est,  se  accommodât.  Cic).  Le« 
plaisirs  des  — ,  corporis  volup- 
tates.  Cic.  Chatouiller  les  — , 
voluptates  irritare.  Cic.  |I  (Par 
ext.)  Exercice  de  la  faculté  de 
sentir.  Aalmus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  animas  me  relinqait.  Cic. 
colligére  animum  [•  reprendre 
ses  sens  •].  Liv.  recipëre  ani- 
mas. Liv.  on  dit  aussi  recipëre 
se.  Cic).  —  rassis,  voy.  rasseoir 
(p.  1520,  col.  3).  I  Faculté  chez 
1  homme  de  discerner  le  vrai 
du  faux.  Sensus,  ÛS,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  longissimé  ab  imperi- 
torum  intelligentiâ  sensaqae 
disjanctam.  Cic.  [de  Or.  I,  3]. 
a  consaetadine  communis  sen- 
sus abhorrëre.  Cic.  valgaris 
popalarisqae  sensas.  Cic.  qase 
versantur  in  sens  ohommum 
commani.  Cic.  commanis  ille 
sensas  in  aliis  fartasse  latait. 
■Cic .  par  ext.  mirabar  istam  in 
his  ipsis  rebas  aliqaem  sensam 
habère.  Cic.  [Verr.  Il,  U,  5,  lij). 
Bon  — ,  sanitas,  atis,  f.  Cic. 
«le.  (e.x.:  at  pndeat  ad  sanita- 
tem  reverti.  Cass.  ad  sanita- 
tem  redire.  Cic.  sua  qaemqae 
fraus,  saam  scelas,  san  aada- 
cia  de  sanitate  ac  mente  de- 
tarbat.  Cic.  ad  o((iciam  sani- 
tatemqae  redacëre  aliqaem. 
Cic.  on  dit  a'issi  sana  mens. 
Cic.  et  qqf.  mens.  Cic.  cf.  sax 
mentis  esse  [•  être  dans  son 
bon  sens»].  Cic.).  —  droit,  Ja- 
diciam  firmam.  Cic.  Un  hom- 
me rempli  de  — ,  vir  magni 
consilii.  Cic.  Dépourvu  de  — , 
mentis  expers.  Cic  Manquer 
de  — ,  n'avoir  pas  le  —  com- 
mun, nihil  sapëre.  Cic.  desi- 
përe,  intr.  Cic.  insanire,  intr. 
Cic.  Voy.  RAISON,  ESPRIT.  Il  (Par 
♦jt.)  Sèasus,  ÛS,  m.  Cic.  etc. 


{(  x.:  >enau<  alicujas  rei.  Cic.  ali- 
cnjus  rei  sensam  amisisse.  Liv. 
voy.  sENTiMBNT.)  ;  voluntas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  recti 
tjeneris.  Qaint.  [X,  1,  89]); 
studium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
COUT).  Le  —  du  beau,  elegan- 
tia,  se,  f.  (ex.:  elegantiarn  ex- 
citare  atqae  aagêre. Cic).  Avoir 
le  —  de  la  beauté,  venastatem 
ou  patchritadinem  sentire.Cic. 
Avoir  le  —  pratique,  omnia 
consilia  factaque  sua  ad  atili- 
tatem  vitse  dirigére.  Cic  1  Ma- 
nière de  comprendre,  de  juger. 
Sensus,  ùs,  m.  Cic  etc.  (voy. 
SENTIMENT,  Avis)  ;  sontentia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (voy.  avis,  opi- 
.nion).  Donner  dans  le  — ,  abon- 
der dans  le  —  de  qqn,  cam  a- 
liqxia  sentire.  Cic.  Abonder 
dans  son  — ,  voy.  p.  12,  col.  3. 
.\  mon  — ,  meâ  quidem  senten- 
tiâ.  Cic.  (voy.  avis).  ||  (Par 
ext.)  Manière  dont  une  chose 
doit  être  comprise.  Sensus, 
ùs.  m.  Hor.  Ov.  Pl\3ed.  iien. 
Qaint.  (ex.  :  nec  testamenti 
sensus  potait  calligi.  Plised. 
is  verbi  sensus.  Ov.  verba 
daos  sensus  signi^antia. 
Qaint.);  sententia,  se,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  verbam potest  in  daas 
plaresve  sententias  accipi.  Cor- 
ni(.  cam  continenter  verbam 
non  in  eâdem  sententia  poni- 
tur.  Cic.  cognitâ  sententia  in- 
terdicti,  verba  sabtiliter  exqai- 
ri  notaerant.  Cic  dixit  ver- 
sam  Grsecam  eâdem  sententia 
qaà  etiam  nos  habemas  Lati- 
num.  Cic  id  habet  hanc  sen^ 
tentiam.  Cic  in  hanc  ou  in 
eam  senient/am  [loqui,  scribe- 
re].  Cic);  notio.  onis,  t.  Cic. 
(ex.:  neqae  alla  alla  haie  ver- 
ba, cam  beatam  dicimas,  sab- 
jecia  notio  est  nisi  secretis 
malts  amnibas  camulata  bo- 
nornm  complexio.  Cic.  [Tusc. 
V,  10,  29].  voy.  signification). 
Avoir  deux  — ,  daas  res  signi- 
(icâre.  Cic.  (voy.  signifier).  Qui 
a  un  double  — ,  ambigaas,  a, 
am,  adj.  Cic.  Faire  un  contre 
— ,  maie  interpretari.  Cic  Le 
—  propre,  voy.  propre.  Le  — 
figuré,  voy.  figuré.  Des  mots 
vides  de  — ,  voces  inanes.  Cic. 
Qui  a  beaucoup  de  — ,  signifi- 
cans,  p.  adj.  Cic.  (compar.  signi- 
^anfior.  Qaint.).  Voy.  expres- 
sif. *,  Manière  de  diriger,  et 
par  ext.,  direction.  Pars, 
partis,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  cam- 
pas patens  in  omnes  partes 
passibas  mille.  Uirt.  in  atram- 
que  partem.  Ter.  in  utram 
partem  ?  Col.  alicajas  animum 
in  omnes  partes  versâre.  Liv. 
rem  ex  omnibus  partibas  per- 
tentûre.  Cic.  in  eam  partem, 
at  av.  le  Subj.  [•  en  ce  sens, 
que...»].  Cic).  En  tous  — , 
quoqaoversas,  adv.  Cato.  Cic 
Le  —  d'une  chose,  pars  adver- 
sa.  Cic.  frans,  frontis,  f.  Cic. 
A    contre    — ,    in    contrariam 


partem.  Cic.  in  contrariam. 
^en.  Plin.  Qui  est  —  devant 
derrière,  pnepostera»,  a,  am, 
adj.  Plin.  Mettre  —  dessus 
dessous,  pervertëre.  Cic.  sar- 
sum  deorsanx  versàre.  Sen. 
sensation,  s.  f.  Impression 
perçue  par  l'intermédiaire  des 
organes  des  sens.  Sensas,  as, 
m.  Cic.  (cf.  sentos  doloris. 
Cic.  volaptatis.  Cic.  caret  om- 
ni  sensa  alio  qaam  cibi.  Plin. 
acriterpellëre  sensus.  Cic.  sen- 
sas saaviter  af(icëre.  Cic.  sen- 
sas jacunditategaâdam  perfun- 
dëre.  Ciccamsuavitate qaâdam 
afflaére  ad  sensas.  Cic.).Palsas, 
ÛS,  m.  Cic.  (Tusc.  1,  23,  Si  :  Div. 
11,62, 126).  Les — ,impressiones, 
am,  f.  pi.  Cic.  (.4cad.  11,58).  ea 
qase  sant  a  sensa  tradita  atqae 
impressa.  Cic  Avoir,  éprouver, 
ressentir  une  — ,  sentîre  ( j/i- 
qaid).  Cic.  Causer  une  —  physi- 
que, movire  corpas.  Cic  —  de 
la  vue,  eaqaœ  aspecta  sentian- 
tur.  Cic  Éprouver  une  —  vi- 
suelle, externâ  et  adventiciâ 
visione  pulsâri.  Cic  Faculté  de 
percevoir  les  — ,  seasas,  us,  m. 
Cic.  Voy.  SENSiBiuTÉ,  sentiment. 

—  agréable,  volaptas,  atis,  f. 
Cic.  (cf.  ocofis  colligantar psene 
innamerabiles  voluptates .  Cic .). 

—  de  plaisir  physique,  commo- 
tio  j'acanditatis  saavis  in  cor- 
pore.  Cic.  Ressentir  une  —  agréa- 
ble, saaviter  af(ici  {aliqaâ  re). 
Cic.  —  agri'ables  de  la  vue,  ea 
qaibas  ocali  jocandë  moventar. 
Cic  Causer  une  —  agréable, 
dalcem.  motam  afferre  sensi- 
bas. Cic.  Une  —  pénible,  dou- 
loureuse, dolor,  oris,  m.  Cic. 
Eprouver  une  —  douloureuse, 
dolêre,  intr.  Cic.  Produire   une 

—  douloureuse,  offendëre,  tr. 
Cic  II  (Fig.)  Faire  — ,  convertëre 
in  se  omniam  acalos.  Cic.  Liv. 
conspici.  Cic.  commovêre  {onv- 
nes).  Cic.  permovëre  {omnes). 

Cic.  movëre  admirationem. 
Cic. 

sensé,  ée  (lat.  post.  sensatas. 
Firm.  Valy.),  adj.  Qui  a  du  bon 
sens.  Sanus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Sapiens,  p.  adj.  Cic.  Pradens, 
adj.  Cic.  Homme  —,  sapiens 
(gén.  entis,  abl.  ente  .  Cic.  Con- 
seiller — ,  monifor  non  (ataus. 
Cic.  Etre  — ,  sanee  mentis  esse. 
Cic.  sapëre,  intr.  Cic.  \\  En 
pari,  des  ch.  Sanas,  a,  am,  adj 
Caes.  Sapiens,  p.  adj.  Cic.  .Sci- 
tus,  a,  u/n,  p.  adj.  Cic.  {c(. 
scitam  est  [■  c'est  une  idée  s., 
il  Rst  s.  de  ...  ■]  avec  l'infin. 
Cic).  Une  idée  — ,  sententia 
plena  pradentise.   Cic. 

sensément,  adv.  D'une  ma- 
nière sensée.  Sapienter,  adv. 
'  ic.  Pradenter,  adv.  Cic.  Ja- 
■  !i:io.     Cic.    ou    cum    Judicio. 

Quint.      Voy.      RA1S0NNABLEME.ST, 

sagement. 

sensibilité  (lat.  post.  sensibi- 
Utas.  Falg.  Ps.-Soran.  Isid.)^ 
s.  f.  Faculté  d'être  affecté  phy. 
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siquemont  ou  luoralenient, 
d'uue  manière  aj^réable  ou  pé- 
Dible.  SeDsas,  lis,  m.  LiV-. 
etc.  (ex.  :  sensut  acerrimus 
[•très  vive»].  Cic.  tensam  in- 
este sponjiit.  Piin.  sen$as  in 
homine  tjrdior.  Sen.).  ||  (Par 
ext.)  Facilité  à  ressentir  les 
moindres  impressions  (physi- 
ques ou  morale*).  Patibiiis  na- 
tara  (KaSTimcTi  SiSvcqu;).  Cic. 
(N.  D.  m,  29).  Semas  (asti- 
aiosissimas  (aoriom).  Cic,  Ani- 
mus  mollis  àd  accipiendam  o(- 
(ensionem.  Cic.  (Att.  I,  17,  S). 
Offensio,  onis,  î.  Cic.  (cf.  of- 
fentio  ad  res.  Cic.  offensionis 
manifestam  fieri.  Tac.  [aon. 
IV.  Wj  . 

sensible  (lat.  aensibilis  [•  per- 
ceptible aux  sens»].  Vitr.  Sen.), 
adj.  Doué  de  sensibilité.  {|  Qui 
a  la  faculté  d'être  affecté  phy- 
eiquemeat,  moralement,  d'une 
manière  agréable  ou  pénible. 
Qui  {qax,  quod)  sensam  habet. 
A.  Qui  (qaœ,  qaod)  sentit.  Cic. 
Subsc.  Le  — ,  «enstis,  ûs,  m. 
Cic.  Il  (Par  ext.)  Qui  ressent 
facilement  les  moindres  im- 
pressions physiques  ou  morale?. 
Patibiiis,  e,  adj.  Cic.  (cl.  /). 
natura  fitaOnTixT)  SOvatiii;].  Cic. 
[N.  D.  UI,  29]).  Mollis,  e.  adj. 
Cic.  Qui  [qu^e,  qaod)  facile  of- 
fenditar  ou  Ueditar.  Cic.  {Ali- 
cajas  rei)  impatiens  ou  non 
patient.  Cic.  Dif^ilis,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  difficiles  faciant  ocu- 
los  diatini  morbi  etiam  ad 
minimam  radii  solis  offensio- 
nem.  Cic).  Mollis  {animas)  ad 
accipiendam  offensionem.  Cic. 
(Att.  I,  17,  2).  OffenHonipro- 
nior.  Tac.  (ann.  IV,  29).  Fasti- 
diosse  mollesqae  (mentes  ci- 
vtum).  Cic.  Etre  —  à  ou  (arch.) 
eur,  afRci  {aliqaà  re).  Cic.  com- 
movëri  ou  movéri  (aliqaà  ré). 
Cic.  offendi  (aliquà  re).  Cic. 
(aliquid)  molestissimë  (erre. 
Cic.  Etre  —  à  (une  chose  agréa- 
ble), delectari  ou  gaadëre  (uli- 
qai  re).  Cic.  Etre  —  à  la  gloi- 
re, glorià  daci.  Cic.  laadis  sta- 
dio  trahi.  Cic.  J'y  suis  très  —, 
hoc  est  mihi  gratissimum.  Liv. 
H  (Absol.)  Qui  est  facilement 
ému  (de  tendresse,  de  pitié, 
etc.).  Hamanitatis  plenas.  Cic. 
Minsaetat,  a,  am,  adj.  Cic. 
Mollis,  e,  adj.  Cic.  Misericors 
et  mansaetus.  Cic.  Ame  — ,  ha- 
manitas.  Cic.  animas  mansae- 
tas  (mollis  ou  misericors). Cic. 
Avoir  le  cœur  — ,  trop  — , 
mollissimo  esse  animo.  Cic. 
teneriore  animo  esse.  Cic.  \\ 
Qui  est  facilement  modifié  par 
les  influences  physiques.  Tener, 
era,  eram,  adj.  Cic.  1  Qui  tom- 
be BOUS  les  sens.  Sensibas  (ou 
sab  sensas)  sabjectas  (a,  am). 
Cic.  Sensibas  perceptas.  Cic. 
Objets  — ,  res  sensibas  sabjf.c- 
Ue.  Cic.  Le  monde  — ,  ea,  qmp. 
sensibas  percipiantar.  Cic. 
Tout  ce  qui  est  —,  omnia  sen- 
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fui  moi-entiu.  Cic.  Devenir — , 
voy.  ÉviniLNT.  ^  Qui  agit  sur  la 
sensibilité.  Gravis,  e,  adj.  Cic. 
^cf.  gravissima  injuria.  Cic.). 
.icer,  cris,  cre,  adj.  Cic.  Acer- 
bus,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  ni/u7 
mihi  ad  dolorem  aceroiiw  tif- 
ciiiëre  poterat.  Cic).  Morda.v, 
adj.  Cic.  Pangens.  p.  adj.  Cic. 
.\'otabHis,  e,  adj  Cic.  A  peine 
— ,  lenis,  e,  adj .  Cic. 

sensiblement,  adv.  D'une 
manière  qui  aflecte  la  sensibi- 
lité. Vehementer  (movéri,  com- 
movéri).  Cic.  Voy.  vivement.  || 
D'une  manière  qui  tombe  sous 
les  sens.  Perspicai,  adv.  Cic 
Notabiliter,  adv.  PJin.  J.  (cf. 
not.  pallescére.  Plin.).  Voy.  ma- 
nifestement. 

sensiblerie,  s.  f.  E.xagération, 
affectation  de  sensibilité.  Ni- 
mia  animi  mollitia.  A . 

sensitif,  ive,  adj.  Relatif  aux 
sens.  Ad  sensas  pertinens.  A. 
Sensibas  perceptas  ou  sabjec- 
tas. A.  Traduire  par  le  géron- 
dif sentiendi.  Voy.  sensible. 
La  faculté  — ,  sensas,  ûs,  m. 
Cic.  Voy.  SENSIBILITÉ.  T  Relatif 
à  la  faculté  de  sentir.  Senfu 
ou  vi  sentiendi  prseditas.  Cic. 
Patibiiis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  sen- 
sible, pBYsiQL-E.  Etre  — ,  sensas 
h-ibêre.  Cic  Vie  — ,  motas  et 
sensas.  A.  vita  qusein  solis  sen- 
sibas constitit.  A.  N'avoir  que 
la  vie  — ,  carëre  omni  sensu 
alio  quam  motas  et  cibi.  A. 
(d'après  Plin.).  aensa  solam 
tnovéri.  A. 

sensitive,  s.  f.  (Botan.)  Variété 
de  mimosa.  Mimosa  sensitiva. 
Linné.  ||  (Fig.)Personnesensible 
aux  moindres  impressious.  Par- 
vis rebas  mobilis  animas.  Liv. 

Voy.    IMPnESSIONABLE. 

sensualisme,  s.  m.  Doctrine 
philosophique  suivant  laquelle 
toutes  les  idées  viennent  des 
sensations.  Doctrina  qaâ  pro 
certo  habetar  ou  idemonstra- 
tar)  omnia  a  sensibas  orirl  (ou 
propcisci  ou  nosci  (ou  niliil  es- 
se in  animo  qaod  non  faerit  in 
senso.  A. 

sensualiste,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  professe  le  sensualis- 
me. Qui,  qase  profitetur  omnia 
ex  sensibas  oriri  (proficisci  ou 
nasci)  ou  bien  nihil  esse  in 
animo  qaod  non  faerit  in  sen- 
su. A. 

sensualité  ilat.  post.  sengaa- 
litas,  sensibilité),  s.  f.  Recher- 
che des  plaisirs  des  sens,  /.i- 
bido,  inis,  f.  Cic.  Volaptas  ou 
volaptates  corporis.  Cic.  (cf 
volaptatibus  corporis  servire, 
deditum  esse  [•  s'abandonner 
à  la  s.  '].  Cic).  Voluptarii  sen- 
sas. Cic.  (in  Pis.  28).  La 
basse  — ,  abdominis  volapta- 
tes. Cic.  S'adonner  à  la  — , 
corpori  servire.  Cic 

sensuel,  elle  (lat.  post.  sen- 
sualis.    Tert.),    adj.    Relatif  au 
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plaisir  des  sens.  .\d  corpa» 
pertinens.  Cic.  Plaisirs  — ,  vo- 
laptates corporis.  Cic.  Désirs 
— ,  libidines.  Cic.  Sait.  Amour 
— ,  amor  vereerius.  Cio.  1  Qui 
recherche  le»  plaisirs  des  sens. 
l'oliiptatibas  corporis  deditus. 
Cic  Ad  volaptates  propensus. 
Cic.  Libidinosas,  a,  um,  adj. 
Cic 

sensuellement,  adv.  Molli- 
ter,  adv.  Cic  Delicati,  adv.  Cic 

sente  (lat.  semita),s.  f.  (Arch.) 
Sentier.  Voy.  ce  mot. 

sentence,  s.  f.  Opinion  expri- 
mée par  une  formule  dogma- 
tique. Sententia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  sapientibus  sententiis 
gravibasqae  verbis  ornata  o- 
ratio.  Cic  illis  selectis  Epi- 
curi  brevibusqae  sententiis. 
Cic);  dictum,  i,  n.  Cic.  (voy. 
mot).  Cette  —  de  Solon,  illad 
Solonis.  Cic.  Cette  —  d'Hésiode, 
ii(u(i  llesiodcam.  Cic.  1  Déci- 
sion formulée  par  des  juges. 
SeDtentia,  w,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
tristior  [•  de  condamnation  •]. 
Suet.  sententiam  dicëre  ou 
pivnuntiâre. Cic);  arbitrium, 
ii  (•  sentence  arbitrale  •),  n. 
Cic.  Jet.  (ex.:  arbitrium.  facëre 
de  ali'iuô  re.  Cic).  Voy.  arrêt. 

sentencieusement  ,  adv  . 
D'une  manière  sentencieuse. 
Sententiosê,  adv.  Cic 

sentencieux,  euse,  adj.  Qui 
exprime  ses  opinions  par  des 
sentences.  <Sen<entiosus,  a,  um, 
adj.  Cic  Creber  sententiis. Cic. 
D'un  ton   — ,    voy.  slntentieo- 

BEMENT. 

sentêne.  Voy.  centaine. 

senteur,  s.  f.  Parfum  péné- 
trant. Ocior  sixavis.  Cic.  ou 
simpl.  odor,  oris,  m.  Cic  Voy. 
PARFUM.  Pâte,  eau  de  — ,  voy. 
parfumer,  essence.  Rat  de  — 
(musqué),  voy.  musquer. 

sentier  (lat.  pop.  semitarium, 
dérivé  de  semita,  sentier),  ». 
m.  Chemin  étroit.  Semita,  œ, 
f.  Cic.  Trames,  mitis,  m.  Cic. 
(cf.  tr.  angastas.  Plin.  Apen- 
nini  tramites.  Cic).  Limes, 
itis,  m.  Liv.  Etroit  —  de  mon- 
tagne, callis,  is,  f.  Cic.  et  (en 
poésie),  m.  Virç.  —  détourné, 
c/«i/er<icuJom ,  i,  n.  Cic.  Divi- 
ser par  — ,  semitùre,  tr.  Plin. 
Il  Fis-  Semita,  œ,  f.  Plaat.  Cic. 
(cf.  illius  [^EsopiJ  semitam  feci 
viam.  Phœd.).  Via,  a>,  f.  Cic.  (cf. 
V.  vitse.  Cic  v.  virtatis,  v.  laa- 
dis. Cic). 

sentiment,  s.  m.  Action  de 
sentir,  de  recevoir  une  impres- 
sion désagréable  ou  pénible. 
Sensus,  ûs,  m.  Cic  etc.  (ex.  : 
».  doloris.  Cic.  si  ^uis  est  sen- 
sas in  morte.  Cic  moriendi 
sensum  celeritas  abstalit.  Cic. 
[am.  3,  12].  idem  interitus  sit 
animorum  et  corporam  nec 
allas  sensus  maneat.  Cii:.  si 
volaptatis  sensam  capit.  Cic 
senaa  acerrimo  esse.  Cic.  on  dit 
aussi    sentiendi   ratio.  Cic  cf. 
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Inceptà    vivcnùl    tentiendique 
ratione.  Cic.  sensu,  carère.  Cic. 
scnsai  callas  obdactus  est  ['■  le 
.•!.  s'est  émousfé  ^] .  Cic.  nallus 
reaidet  in  corpore  sensus.  Luo: 
ftrnsasabit.  Cic.  Oi^.  sensus  re- 
dit. Cic.  pariter  curn  vitû,  sen- 
fiis    amiititur.    Cit.    senaii,  pe- 
•empto    ['    ayant    perdu    tout 
'.   •].   Cic.  an  sensnnx  stii   y- 
direSen.)\animus,i,  m.Plaut. 
Cxi.    Ov.    (ex.:   relinqait   ani- 
.    mat,    Sestum,  gravibus  accep- 
tis  valneribas.  Cxs.  linqui  ani- 
ma  ccrpit.   Cart.    voy.    défaii.- 
1-ance).    Il    (Par   ext.^  Action  de 
connaître  par  cette  impression, 
Sensus,  ùs,  m.  Cn\  etc.  (ex.: 
nallus  intesensas  hamanitatis. 
Cic.  sensam  malm-ain  pablico- 
rum   adimère.    l.iv.    abaliena- 
verant  a  sensu  suafum  rei-am 
animas  [-  ils  perdirent  le  s.  de 
leurs   intérêts  •].  Uv.  alicujus 
rei  sensa    moveri.    Cic.    sensu 
tao  aliqaid  gastâre  non  passe 
['    n'avoir    pas   le    s.   de...    »]. 
Cic);   gustatus,    ùs,  m.    Cic. 
(ex.:  libidinosi,  avari,  facina- 
rosi  vcrœ  laudis  gustatum  non 
habent.    Cic.  [Ph.   2,  A5,  115]!; 
conscientia,  as,   f.  Liv.  Tac. 
(e\.:  c.iririam  nostraram  et  saa- 
rum.  Liv.  [WUl,  h,ÏO].  conscien- 
tia    quid    abesset  virium.  Liv. 
fin,  60,  6].  c.  infirmitatis  sase. 
Qaint.   [I,   2,   10]);  judiciuin, 
ii,  n.  Cic.  (ex.:  intelligens  ia- 
diciam.  Cic.  [de  opt.  gen,  i,  11]. 
subtile.  Cic.  Jadiciisubtilitas  on 
elegantia.     Cic);    animus,   i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  animas  obdu- 
rescit.  Cic.  ou  occallescit  [.  s'é- 
mousse   •].  Cic.  Avoir  le  —  de, 
seDtire,tr.  Cic.  etc.  (voy.  sen- 
tir, comprendre).   —   agréable, 
volaptas,    atis,    f.    Cic.    (voy. 
plaisir).  —  pénible,  dolar,  oris, 
m.  Cjc.  (voy.  doulevr).  Plus  on 
a   le  —  de  sa  force,   de  sa  fai- 
blesse,   ut  quisqae   sibi  plui'i- 
mamconfidit.  Cic.  (am.  9,  30). 
at  qaisqae  minimum  in  se  esse 
arbitratur.  Cic. (ib.  9,  29).  —  du 
beau,  elegantia,  œ,  f.  Cic.  (cf. 
Cic.   [or.  23,  79;   Sali.  28,  79: 
leg.  III,  I,  1;  Fin.  III,  2,  A;  ep. 
IX,   20,   2]).    ^   Mouvement    de 
l'âme  où  n'interviennent  pas  les 
sens.  Sensus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  lis  ipsis  sensibus,  adquos 
illos  addacëre  vellem,  permo- 
verer.  Cic.  [de  Or.  II,  A5,  189]. 
*.  hamanitatis.  Cic.  ea  pro  me 
ipso    ex  animi   mei  sensa  ac 
àolore    pronantio.    Cic.    nihil 
tam  fragile  aut  (lexibile  qaam 
volantas    erga   nos    sensasque 
civiam.   Cic.    non    sam   veatn 
jensus    ignoras.    Cic.    naturâ 
^gni   sensam    diligendi.     Cic. 
neus  me    sensas,  quanta    sit 
ifis  fraterni  amoris,  admonet. 
pic);  animus,  i,  m.  Cic.  etc. 
ex.:   benevolo    anima   me,    at 
nagnopere  caverem.,  prsemone- 
>at.  Cic.  [Verr.  I.  8,  23].  aliéna 
Itttem    a   te    animr    fuit   [•    il 
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avait   contre    toi    des   s.   hosti- 
les   .].   Cic.  [Doj.   9,   2;.].  qui. 
qao    anima    inter   nos  simus. 
ignorant.  Cic.  nec  in  te  animo 
fui  mobili,  sed  ita  stabili,  at... 
Cic.  pro  matao   inter  nos  ani- 
mo [•■  étant  donné  nos  s.  réci- 
proques .].  Cic.  esse  bono  ani- 
mo in  aliquem.  Cscs.  infensus 
atque   inimicus  animas.   Cic). 
—  naturels,  natura,  se,  f.  Cic. 
(ex.  :   deos  esse  naturâ  opina- 
mur.  Cic.  [Tusc.  I,  16.  36].;  ni- 
hil   tam    naturœ   aptum.    Cic. 
[am.   5,   7].  qase   naturâ;  sentit 
opta.    Cic.    [Fin.  V,  9,  2A].  si- 
non interdum  natarse  bonitate 
rincatar.  Cic.  [OIT.  I,  2,  5]).  — 
dliumanité,  —   liiimains,   bu- 
manitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
omnem    humanitatem  exuisse. 
Cic.  [Lig.  5,    lA]   ou   abj'ecisse. 
Cic.  omnis  humanitatis  exper- 
tem  esse.  Cic.  omnem  humani- 
tatem   ex    animo     exstirpâre. 
Cic  [am.  13,  US]).  —  religieux, 
religio,  onis.  f.  Cic.  etc.  (voy. 
riELic.io.s,    religieux).  —  de  joie, 
l-rtitia,  ie.   f.    C'ic.   etc.  —  d'a- 
mour,  amor,   oris,  m.  Cic  — 
'le    haine,    odium,    ii,    n.    Cic 
—  de   pitié,    misericordia.    œ, 
i.    Cic.  —   du    devoir,    pndor 
oris,    m.   Cic.  (Fin.  Ill,   3.  9)' 
ofiicium,  ii,    n.    Cic  (Tu-c.  IV, 
01  ;  ep.  .\,  1.  A).   !fep.   (Att.   U. 
2'.  pador  atqae  afficium.  Cœs 
iB.  G.  I.  AO,    lA).—  d'honneur, 
honestas,    atis,    f.   Cic.    —    de 
l'honneur,  pudor,  oris,  m   Cic. 
verecandia,   œ,  f.   Cic.  Tac-  || 
^Spec.)Sentiment  tendre.  Amor, 
oris,  m.  Cic.  etc.    (cf.  simula- 
tione    amoris    adversus    liber- 
(om   [.  jouant  le    s.    à  l'égard 
d'une    affranchie    ■].    Cic).    || 
Absol.  Sensibilité  morale.  Voy. 
SENSIBILITÉ,    COEUR,    AME.  ^   Ma- 
nière d'apprécicr.  Sensus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  s.  civium,  po- 
puli.  Cic.  non  sum  tam  vestri 
sensus    ignaras    atqae    expers 
ut...  Cic.  erat  eadem  quo  Alci- 
biades  sensu.   Nep.  dissidentes 
suas  sensus  aperire.  Nep.  sen- 
sus   rudis   et    inconditas.    Cic. 
sensus  non  satis  dilucidas  ne- 
qae  expressas  [.  s.  confus,  obs- 
cur "].  Cic);  animus,  i,   m. 
Cic  etc.  (ex.  :  cansulis  animum 
habêre.    Cic.    animus    magnas 
atque   excelsus.    Cic.  esse  an- 
gusti  animi  atque  demissi.  Cic. 
animi,  qui  nostrse  mentis  sunt. 
Cic.  meo  animo  ou  mea  qaidem 
animo.  Cic);  judicium,  ii,  n. 
Cic     etc.    (ex.  :    i.    i/algi.    Cic. 
Jlor.  erga  se  judicia   senatûs. 
Liv.  vester    in    me  et  amor  et 
Jadicium.    Cic.    intelligentium 
judicio^  [.  d'après  le  s.  des  gens 
de   goût,    des   connaisseurs    .]. 
Cic  /.  intelligens.  Cic);  mens, 
mentis,  f.  Cic  etc.  (ex.:  men- 
tibas  [opp.  à  vacibas]  reliqao- 
rum     respondebo.    Cic.    longe 
mihi  alla  mens  est.  Sali,  eâdem 
mente  esse.  Nep.).  Voy.  opinion. 


Avie.  Avoir  (tel  ou  tel)  —,  sen- 
iire,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  ubi 
omnet  idem  s.  intellexit.  Cœs. 
qase  tentimus  ipai  reliquos  sen- 
tira tperamus  [•  nous  nous  at- 
tendons à  trouver  chez  tous  les 
autres  les  s.  mêmes  que  nous 
éprouvons  .].  Casa,  si  modo 
unum  omnes  sentiant  ac  pro- 
bent.  Cœs.  voy.  sentir). 
sentimental ,  aie  ,  adj.  Qui 
donne  avec  excès  dans  le  senti- 
ment. Mollis,  e,  adj.  Cic  (cf. 
mollis  animas.  Cic  versas. 
Tac.animo  esse  molliore.  Cic). 
sentimentalement,  adv.  D'u- 
ne manière  sentimentale,  ilfoi- 
liter,  adv.  Cic. 

sentimentalité,  s,  f.  Caractère 
de  celui  qui  donne  avec  excès 
dans  le  sentiment.  Animi  (ou 
naturœ)  moUitia  ou  simpl. 
moUitia,  se,  f.  Cic  Mollior 
animas.  Cic. 

sentine,  s.  f.  Partie  basse  d'un 
navire,  réceptacle  des  eaux,  des 
ordures.  Sentina,  œ,  f.  Cic.  (cf. 
sentinam  exhaarire.  Cic).  Eau 
de    —,    naatea,    se,    f.    Plaat. 
Plein  d'eau   de   — ,  sentinosas, 
a,  um,  adj.  Cato.  ||  Fig.  Senti- 
na,  êe,    f.    Cic.    (cf.  quo  omnis 
sent,  reipablicœ     con(luxerat. 
Cic).   —  de    vices ,    stabulam 
neqaitix.  Plin. 
sentinelle,  s.  f.  Soldat  chargé 
de  veiller  devant  un  poste  mili- 
taire. Castos,  odis,  m.  Cœs.  Ic{. 
custodes    disponëre    in    vaîlo. 
Cœs.).  Excabitor,  oris,  m.  Cies. 
Custadia,  œ,  f.  Cœs.  Les  —,  ex- 
cabiœ,  aram,  f.  pi.  Tac.  Suet. 
stationes,  um,    f.    pi.    Liv.  (ci. 
castodiœ  stationesqae   [•    s.  et 
grand 'garde  -].  Z,ii..),et  au  sing. 
statio,  onis,  f.  Cœs.  [cf.  disposita 
statione  per  ripas.  Suet.). —  de 
nuit,  vigiliœ,  arum,  f.  pi.  Cic 
vigiles,  m.  pi.  Cic  —  avancée, 
specalator,  aria,  m.  Cœs.  éclai- 
REDR.  Etre  en  — ,  ira  statianibas 
esse.     Cœs.    statianem   habêre. 
Liv.  Placer  des  — ,  mettre  en  — , 
custodias  ouvigilias  disponëre. 
Cœs.  vigilias  panëre.  Sali.    Re- 
lever les  — ,  vigilias  deducëre. 
Sali,  succedëre   in  stationem. 
Cœs.    Faire    la  —   et  faire  — 
(monter  la  garde),  agëre    vigi- 
lias.   Cic.    ou  statianem.   Liv. 
excabàre,   intr.   Cœs.   excubias 
agëre    ou    habêre.    Tac.     Voy. 
GARDE.  [I  (Fig.)  Celui  qui    veille 
pouréviterune  surprise.  Excor- 
bitor.oris,  m.  Cic.  Custos,  adis, 
m.  Cic.  (cf.   velat  custos  vesti- 
buli.    Cic).  Voy.   garde.    Etre, 
demeurer  en    —,   stàre,     intr. 
Cic   vigilâre,    intr.  Cic.  exca- 
bàre, intr.  Cic. 
sentir,  v.  tr.  Recevoir  une  im- 
pression agréable  ou  pénible.  || 
Par    l'intermédiaire   des   sens. 
Sentire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  suo- 
vitatem  cibi.  Cic.  adores.  Lucr. 
dolorem.   Lucr.    au  fig.  :  quod 
ipse    sensisset    ad    Avaricum. 
Cœs.    audivere  ,    non    sensera 
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arma.  Justin,    pruno  iruipmm, 
deinde  ad  aliimam  fame/n  sfn- 
tire  caperant.  Cart.  jam  cara- 
bo    sentiat,    qaos     attentaru. 
P/.*d.  senai  m«  percati.  Cic.]; 
afSci,  pas?.  Cic.  eu;,  (ex.:  a/i- 
cajas    rei  dolore  af(ic«.   Cic); 
percipëre,  tr.   Cic.  etc.  (ex.: 
3fnfiba>  aliqaid.  Cic.  p.  volap- 
tatem.  Cic).  Il  Fig.  Voy.  éprou- 
ver. Faire  —,    a/jffcere ,    tr. 
Cic.  etc.(ax.:  aliqaem  aliqaà  re. 
Cic.  voy.  aftbcteb).  Se  —,  aïoi 
consciam    esse    (aJicu/iM   rei). 
Cic.    Je    ne  me  —  pas   de  joie, 
pne  gaadio.    ubi    sim,    nescio. 
Ter.  Je  ne  me  —  pas  bien,  mi- 
nas belle  me  habeo.  Cic.  Je  me 
sens    un    peu    mieux,  miVii  me- 
liascalé  est.  Cic.  \\  (Spéc.)  Sen- 
tir par  l'iEtermédiaire  de  1  odo- 
rat.   Odorari,  dép.  tr.  Plaut. 
Cic.  Vaig.  (ex.:  qaid  odoraris? 
Plaat.  fig.  pecaniam.  Cic    odo- 
rari  qaid   {atumm  sit.   Cic.); 
olfacére,   tr.   Cic.    etc.    (ex.  : 
aliqaid.  Cic.  abs.  ol(.  sagacis- 
^imê.    Plin.   au   fig.    nammos. 
Cic.  [les.  agr.  1,11]).  Illf;"^) 
Respirer    une    odeur.    Odorem 
naribas    trahêre.  Plin.  {Fasci- 
culam  (loram'  ad  nares  admo- 
vère.  Cic.  Fig.  Ne  plus  pouvoir 

qqn,  alicù/as  odiam  capère 

Ter.  1   Sentir  par  l'intermédiaj 


qqn,  alicajas  odiam  capere 

—  >  par  l'intermédiai- 

re de  1  oreille.  Aaribas  percipê- 


-  qqn,  altci 
er.  ][  Senti 
!  de  i'oreill 


J' 


re  [aliqaid].  Cic.  Faire  —,  voy 
MARQUER.  *[  Recevoir  cette  im- 
pression san5  l'intermédiaire 
des  sens.  Sentire.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaod  qaidem  senserim. 
Cic.  qaod  nondam  sentiebat 
calamttatem.  Cart.  at  mihi  qai- 
dem sentire  videor.  Cic.)\  ca- 
père, tr.  Cic.  etc.  (voy.  éprou- 
ver,   RESSE-NTIR,    COUTER,    SUBIR, 

k?sutbr)  ;    acc/përe,    tr.   Cic. 
etc.  (voy.  ÉPROUVER,  ressentir); 
coDcipére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
•éprouver).    —  de  l'amour  pour 
rqn,    aliqaem    caram    habère. 
^ic.  amorem  erga  aliqaem  ha- 
bère.   Cic.    aliqaem   in    amore 
habère.   Cic.   —   un    penchant 
pour...,   stadio    lalicaias  rei) 
daci  ou  impelli.  Cic.  —  de  l'hor- 
leur    pour,    abhorrère  ou  alie- 
nam   esse   {ab  aliqaà  re).  Cic. 
—  de  la  compassion,  misericor- 
duim    habère.    Cic.   Se  —  ému 
de    compassion  ,    mifericordiù 
moveri  ou    commoveri  ou  per- 
moveri.  Cic.  —  de  la  bienveil- 
lance,    benevolentiam     habère 
(erga   aliqaem).   Cic.  —  de    la 
reconnaissance,  gratamseprx- 
bêre.  Cic.  Ne  pas  se  —  mourir, 
sine    sensa    doloris    interire. 
■Cic.    Se  —    (de  qq.   mal),  voy. 
[ae]  RESSENTIR.  Jl  (Parext.)  Dis- 
■■.erner ,    connaître     qqch.    par 
l'impression    qu'on    en    reçoit. 
Sentire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  [eaj 
inepta  esse  sentio.   Ter.   sentit 
animas    se  moveri.    Cic.  ç'iod 
sentio  qaam sitexigaam  [.dont 
je   sens    toute   rin"urfi»ance  .]. 
■Cic.),    animadvertére ,    tr. 
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Cic.  etc.   (voy.    bemarqi'er.  1*1 
APERCEVOIR  [de]):  intelligere. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  istis  studns 
viienti  non  inteUij'tar  qiuindo 
obrepat    senectaf.  Cic.  oratio- 
nis  virtutes  intelligére.  Cic.  ni 
facilias   intelligi  qaam    expla- 
nari    potest.    Cic).   Je    ne    me 
sens  pas  coupable,  nallias  mihi 
noxx  concias  sam.  Cic.  Se  —, 
se  bien    —,    se  noscêre.  de  1 
Avoir  l'odeur  de  qqch.    Oiêre, 
tr.  et  intr.  Plaat.  Cic  etc.  (ex.; 
bene  U  bon  -1.  Cic.  maie  [-  mau- 
vais-]   Plaat.  cai  os  oh-t  [.Fent 
mauvais-].  Jet.  avec  l'Ace. nihi/ 
olet.  Cic.  olêre  ceram,  crocam. 
Cic.  hircam.   Sen.);  obolére, 
intr.   et   tr.    Plaat.   Saet.  (ex.: 
aliam  [-  l'ail  •].  Plaut.  Saet.): 
redolère,    tr.  Cic.   etc.    (ex.: 
i-inum.      Cic.      fœtorem     [-  le 
pourri  -].  Cic.  thymum.  Qaint. 
proprium     saporem.    Quin<.)  ; 
fragràre  ,    intr.  Catu/I.  Sali. 
(ex.:  f.  angaento.   Sali.).  —  la 
rose,    esse   odoris    rosei.  Plin. 
il  (.\bsol.)   Avoir  une  mauvaise 
odeur.    Olère,  intr.    Cic.   etc. 
(vov.  ODEUR).    Il    (Au  fig.)  Avoir 
le  caractère   de  qqch.,  de  qqn. 
Oiêre,    tr.   et   intr.    Cic.   etc. 
(ex.  :  malitiam.  Cic.  nihil  pe- 
regrinam.    Cic.)  ;     redolere, 
intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  anti- 
qaitatem.  Cic.  servitatem  [-  se 
s.  de  la  servitude  -].  Val.-Max. 
Voy.    rappeler.    L'exorde    sent 
un  peu  l'apprêt,  exordiam  ha- 
bet  saspicionem  qaandam  ap- 
p-arationis.  Cic. 

seoir,  v.  intr.  (Arch.)  Etre  assis. 
Sedére,  intr.  Cic.  'Voy.  .vssf.oir 
Se  —  voy.  s'asseoir.  ||  (Spec.) 
Séant  (part,  pris  substantive- 
ment). En,  sur  son  —,  sedens, 
p.  adj.  Cic  Etre  sur  son  — ,  se- 
dére. intr.  Cic  Se  mettre  sur 
son  —  (étant  au  lit),  lecto  insi- 
dcre.Gs.  ||  (P.  oxt.)  Siéger.  Voy. 
ce  mot.  Il  Etre  situé.  Voy.  si- 
tuer. Sis,  sise,  sitas,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  1  (Fig.)  Etre  admi- 
comme    convenant    à    qqn 


qgcli.   Decère,  tr.   Cic.  (cf.  em- 
Plo 


,,..jyé  comme  impers,  at  viram 
(ortem  decet.  Ter.).  Convenlre. 
intr.  Cic  (cf.  dicitar  AÇrani 
toga  cnnvenisse  Menandro. 
Hor.  nihil  minas  in  per(ecto 
dace  convenlre  qaam  (esti- 
nationem.  Saet.).  Condecet, 
impers.  Plaat.  Non  dedecet, 
tr.  impers.  Cic.  (cf.  oratorem 
simalùre  non  dedecet.  Cic). 
Voy.  convenir. 

séparable,  adj.  Qui  peut  «tre 
séparé.  Separabilis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  sep.  a  corpore.  Cic).  Eue 
—,se.parariposse.  Cic  ||  (Spéc.) 
r.  ili;  gramm.  Separativas,  a, 
um,  adj.  Diom. 

Béparation,  s.  m.  Action  d'être 
-éparé.  Separatio,  onis,  (■ 
Cic.  etc.  is'opp.  à  con^ancfio, 
ex.:  distribatio  partiam  ac  se- 
paratio.  Cic.  animi  et  corporis 
in  morte.  Gell.)  ;    discessuB, 
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lis,  m.  Ci'r.  etc.  (ex.  ;  animi  ,< 
corpore.  Cic  digressuf  et  di- 
scessas. Cic.  [son.  M,\.  disces- 
s  is  fit.  Cic);  diromptus,  ùs 
m.  Cic.  (opp.  il  junctio,  ex 
,>!<c-/iijiio  et  diremptas  earan 
partiam.  (/«.t...    l'ic.  [Tu-^c,  1, 

71]);  diremptio,  onis,  (.  Val 
.Woj:.  (IV,  7,  init.);    diductio. 
onis.  f.  ^<-i.  (N.  a.  111.  13,  2  ; 
disJuDctio,  onis,  f.  Cic  en-, 
(ex.  :  in  tanto  lacta   meoram, 
tantà  disjanctione.  Cic.  ut  non 
statim    alienatio  disjanctiuqnr 
(aciendasit.Cic.);diSSOCiatio. 
onis,  f.  Tac  (ex.:  spiritùs  cor- 
porisqae.  Tac  (ann.  XVI,  3!i]  ; 
divortium,    ii,    n.    Cic.  etc. 
(au  fig.   ex.:    d.  aqaarum.  Cic. 
divortia     doctrinaram    [-des 
.  coles  philosophiques  .].  Cic). 
—  violente,  distractio,  onis,  f. 
Cic  divalsio,  onis,  (.Sen.jep. 
99,   15).   abraptio,  onis.  t.  Cic. 
(.Ut.  il,  3,  1).    Il    (Spéc.)   Eloi- 
gnement    de    por-onnes   qui    se 
quittent.  Dlgressio.  onis,  f 
Cic  (Q.  fr.  I,  3,  h);  digressus. 
lis,  m.  Cic   (ex.  :    in    digressn 
[.  au  moment  de  la  s.  •].  Saet. 
inter  nos  digressas.  Cic.    a  di- 
gressa  tao.  Cic.)  ;  discidium. 
a,    n.    Cic    (ex.:    d.     conja>,ii^ 
miserse.Cic).  —  (entre  amante), 
discidiam.    ii,    n.    Plaut.    1er 
Cic  —  (entre  époux),  discessio, 
onis,  f.  Ter.  (Andr.  568).  —  de 
corps,  voy.  divorce.   —   (politi- 
que), discessio,  onis.  (■  Sali 
fr.  (ex.:  d.  plehei  u  putribus  cl 
alise    dissensioncs.     Sali.    (r.\ 
secessio,    onis,    (.  C<es.  Liv 
lex.  :      secessione     factà.     Lie 
[.VXI,  U,  Ij.  s.  popali.  CVs.  .'^ 
ab  sais.  Liv.    s.  ab  decemvirn 
factaest.  Liv.).  1  Ce  qui  sépa- 
re.   Sxpimentam,   i,    n.    Varr 
Dissœptam,   i.    n.  Lacr.    Varr 
Discrimen,  minis,  n.    Cic   (cf 
cam   pertenai  discrimine  [dai 
maria]  tepararentar .  Cic).  Mui 
(le      _,      paries    intergerivas 
Jnscr.  ou  simpl.  paries,  etis,  m 
Cic     (cf.     [au    fig.]  :    ego     en 
paries.    Plaat).    muras,   1,    m 
iJic    (cf.    au    fig.  :  tenai  marc 
clisscrpire    aliqaid.    Cic     [Rop 
IV,  Jl]).    Voy.  limite.    Fig.    Dis 
crimen,  m,ini3,  n.  Cic  etc. 
séparatiste,  s.  ra.  et  f.  Celu 
oelle    qui    fait    une  séparatioi 
(politique).     Qui,    qase    secedi 
ou  dissidet.  A.  \\  Adjectivt.  Ter 
dances  — ,  dissidendi  ou  seces 
sendi  stadiam.  Liv. 
séparément,  adv.  A  part  l'u 
de  l'autre.  Separatim,  adv.  Cit. 
Separatè,    adv.    Cic.    SeorsiM 
adv.  Liv.  etseorsam,  adv.  ■'iall 
(cf.   seorsum    tractandam    hO' 
est  ab  illo  [<■  il  faut  traiter  ce 
deux  points  s.-].  Cornif.).  Dit 
tinctè,  adv.  Cic    Secrelo,  adv 
Liv.  Disjanctè,  adv.  Cic.  Vivr 
—,  «oiain  vivëre.  Cic.  Vous  ave 
entendu    — ,   diversi    aadistii 
,Sall.    Il   sonde    les    députés  — 
legatos  aliam  ex  alto  diverse 
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aggreditar.  Sali.  Conclure  — 
U  paix,  saum,  consiliam  ab 
reliqais  in  compontndâ  pace 
$eparàre.  CcEt.  Ils  combattaient 
— ,  diverti  pagnabant.  Ca's. 
CoucliT  — ,  secubâre,  intr.  Or. 
Liv.  Placer,  mettre  — ,  sepo- 
nëre,  tr.  Cic.  Voy.  séparer. 
(I}"iine  façon  générale,  on  tra- 
ihiira  les  verbes  français  suivis 
de  "  séparément  •,  par  un  verbe 
latin,  précédé  de  l'affixe  se-, 
(cf.  seclaJt-rc  [•  enfermer  s.  >]. 
Cic).  separâre  [•  considérer 
«.•J.  Ctc).  I]  A  part,  en  particu- 
lier. Singillatiin,  adv.  Cic. 
Proprié,  adv.  Cic.  Voy.  isolé- 
ment,  PABIICULIÈRKMENT. 

séparer,  v.  tr.  Mettre  à  part 
les  11  lies  des  autres  des  chose-, 
des  piTonnos  réunies.  Sepa- 
râre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  a  popu- 
lari  consessu  sencUoria  sab^el- 
lia.  Cic.  (v.  scparandos  a  cetcro 
exercita.  Curt.  eqaitam  mayno 
numéro  ex  omni popali  sammâ 
separato.  Cic.  au  fig.  saam 
consilium  ab  reliqais.  Ca'S.  au 
part,  pris  adj.  separatam  vo- 
lumen.  Cic.  separatis  tempoii- 
bas.  jVejD.)  ;  disparàre,  tr.  Cic. 
Cœs.  (ex.  ;  seniores  ajunioribus 
divisit  eosqae  ita  aisparavit, 
ut...  Cic.  [Rep.  II,  22,  39].  qaos 
disparanaos  deducendosque  ad 
'  saos  at  curoret.  Cœs.  [B.  G 
VU,  28,  6]);  sejuBgére,  tr 
Cic.  etc.  (ex.  :  se  ab  aliqao.  Cic 
discedere  ac  sejungi  [-  se  sépa- 
rer "]  promantaria,  quse  anie 
jancta  iuerant,  aibitrere.  Jus- 
tin. [IV,  1,  18]  au  fig.  bonam. 
quod  non  possit  ab  honestate 
sejangi.  Cw.);  sejugâre,  tr. 
Cic.  (seul,  au  part.  ex.  :  humani 
animi  eam  partem,  quas  sen- 
sum  liabeat,  non  esse  ab  ac- 
tione  corporis  sejugatam.  Cic. 
[Div.  I,  Si,  7m]);  disjun- 
gère,  tr.  Ctc.  etc.  (ex.  ;  inter- 
vallo  locoi'am  et  temporum 
disj'ancti  sumas.  Cic.  eqaita- 
tns  a  lœvo  corna  brevi  spatio 
disj'anctua.  Liv.  aliqaem  ab 
aliqao.  Ter.  Cic.)  ;  dividére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem  mc- 
dium  secaril'  s.  qqn  eu  deux 
d'un  coup  do  hache  "].  Ho7\ 
copias  saas.  Cêes.  cohortes  tri- 
partito.  Cœs.  exercitam  in  daas 
partes.  Cœs.  hic  [vicus]  in  daas 
partes  (lamine  divideretar.Cœs . 
divisi  in  factiones.  Saet.  totâ 
cervice  desectà  divisa  a  corpore 
capita.  Liv.  [.\.XXI,  3U,  U].  se- 
niores a  j'anioribas.  Cic.  divi  - 
dite  tarbuios.Tac.)  ;  dirimére, 
•tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Sabinœ  ma- 
lieres  ex  transverso  impeia 
facto  dirimére  infestas  acies, 
dirimére  iras  [iratos].  Liv.  [I, 
13, 1].  nox  incertos  victi  victo- 
resne  essent  diremit.  Liv.  [IX, 
33,  h],  d.  prœliam.  [les  combats 
tants  »].  Cœs.  pugnam  imber 
diremit.  Liv.  cOT'pas  immortale 
nullam  esse,  ne  individaum 
qiiidem,    nec  quod  dirimi  aat  \ 
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distrahi  possit.  Cic.  [N.  D.  III, 
29].  d.  janctos  olim  per/ietao 
jago  colles.    Mêla.   (I,    15,  2J); 
segreg&re,  tr.  Cic.   etc.  ^t-x.  : 
grana  sordidissimis  putamini- 
bus    vestita   segregàre   cariosâ 
manu.    Petr.  ex  hostium  coa- 
cervatorum    cumulis    corporu 
saoram.  Liv.   au  fig.  s.  virtu- 
tem  a  aummo  bono.  Cic.  libéras 
a  se  [•  se  s.   de  ses  enfants  •]. 
Cic);  secernere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  arietes.  \'arr.  inerines  ab 
armatis.  Liv.    se  a  bonis.  Cic. 
secretus  a  reliqao  cibo   sucus 
is,  quo  ulimur.  Cic.  secreti  ab 
aliis.  Liv.  au   fig.  /io«  ego  ho- 
mines  excipio  et  secerno  lihen- 
ter.   Cic.    venustas  et  pulchri- 
tado  corporis  seeerni  non  po- 
test   a   valetadine.   Cic.   sua  a 
publicis  consilia.  Liv.  au  part, 
pris  adj.  sécrétas  oves  pascërc. 
Varr.  au   fig.   secretum  eorum 
/us  erat  [■  ils  avaient  une  ju- 
ridiction réparée  •].  Liv.);  dis- 
cerDère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se- 
paratiepulis,  discreti cabilibus. 
Tac.  voy.  trier,  distinguer,  dé- 
mêler); secludère  (•  enfermer 
à  l'écart,  d'oii  isoler,  séparer  "), 
tr.    Cic.   etc.   (ex.  :    munitione 
(lumen  a  monte  seclusit.  Cœs. 
cohortem  a  ceteris.  Cœs.  dex- 
trum  corna  a  sinistro.  Cœs.); 
discludêre  (•  enfermer  à  part, 
séparer  par    une   clôture,   d'où 
[en  gén.J  séparer    .),  tr.    Cœs. 
(ex.  :  tigna  [•  s.  les  poutres  par 
des     intervalles     réguliers    ••] . 
Cœs.)  ;    excludére   (•    lai-si-r 
dehors,  d'où  séparer»),  tr.  Liv. 
(ex.  :  iocum.  Liv.  a  sais  exclu- 
sas.  Liv.);  intercludëre  (-  te- 
nir éloigné  de,  d'où  séparer  •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  interclusus  a 
reliquo  exercita.  Cœl.  ap.  Cic. 
intercludëre  aliqaem,  ab  exer- 
cita. Cœs.  aliqaem  a  sais.  Liv. 
aliquem    commeatu   [•    de    ses 
convois  .].  Cœs.);  intersœpire 
{'    mettre    une    clôture    entre, 
d'où    isoler,   séparer),    tr.    Liv. 
(ex.  ;  urbenx    vallo    [•   par   une 
palissade  ']ab  arce.  Liv.);se- 
ponére  (-  mettre  à  part,  sépa- 
rer "),  tr.   Cic.   etc.   (ex.  :  s.   a 
ceteris  dictionibus  eam  partem 
dicendi,  qaœ...  Cic.)  ;  diducëre 
("    tirer   on    sens    divers,    ci'ou 
séparer  ■),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
aaversarioram    manus.    Cœs. 
didactis  nostris  paulatin\  na- 
vibu».    Cœs.    fig.  vastius  dida- 
cantur    verba    [opp.    à    asperê 
concurrunt].    Cic.)  :  seducère 
(•    mettre    à   part,   séparer   ■>), 
tr.   Ov.    Sen.    (ex.    :    seducti  a 
ceteris.  Sen.)  ;  solvére  (•  dé- 
tacher   les    parties    d'un   tout, 
d'où  séparer  •),    tr.     Cic.  etc. 
(ex.   :    nubes    ex    quibus    [aer] 
solvitar    [•  se  sépare  •].  Sen.); 
dissolvère  («  détacher  les  par- 
ties  d'un   tout,    séparer  ■),   tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  societatem,  ami- 
citiam  [«  des  compagnons,  des 
amis   •].   Cic.  au  pass.  disaol- 
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vuntar  [•  sa  séparent  ']partes. 
Cic);  dissociare.  tr. tfic.  etc. 
(ex.:  hominca  antea  dissociatos 
jacundissimo  inter  se  sermonie 
vinculo  colligavit.  Cic.  barba- 
rorum  copias.  Tac.  disertos  o 
doctis.  Cic.  causam  suam  [-  s.i 
cause  de  celle  des  autres  •]. 
Tac);  digerére  (•  porter  dans 
des  directions  dilTérentes,  d'oii 
séparer  -),  tr.  Sen.  Plin.j.  (ei.  : 
nubes,  in  quas  coil  et  ex  qui- 
bus solvitur  [aer]  modo  con- 
greyantur,  modo  digeruntur, 
nunquam  immotœ  jacent.  Sen. 
[N.  IJ.  VU,  22,  1])  ;  distingué- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vera  a 
falsis.  Cic.  intei'vallis  distin- 
gai.  Cic.  d.  voces  in  partes. 
Cic);  excerpére  (■  détacher, 
séparer  i.),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
excerpére  ex  malis,  si  quid 
inesset  boni.  Cic);  semovéra, 
tr.  Cic.  (ex.  :  gui  antea  voce 
prxcùnis  a  liberis  semoveban- 
lar,  tuis  ludis  non  voce  sed 
manu  liberos  a  se  segregahant. 
Cic.  [liar.  resp.  26]);  distiDére 
(•  tenir  éloigné,  séparer  •),  tr. 
Cœs.  Liv.  (ex.  :  senatum  dux 
factiones  distinebant  [•  le  sé- 
nat était  s.  on  deux  factions  ■]. 
Liv.  tigna  fibulis  distinebantur 
[  •  étaient  maintenues  séparées 
pardes  crampons»].  Cœs.). —  eu 
coupant,  abscidere,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  caput  cervicibus  ou 
abs.  capu<["S.  la  tête  du  tronc»]. 
Cic  abscisus  in  duas  partes 
e.vercitas.  Cœs.)  ;  desecâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  partes  ex  t'iio. 
Cic).  —  violemment,  abrum- 
pére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  equitts 
ab  exercita.  Curt.  se  latroctnio 
Antonii.  Cic.  plebsvelut  abrupt  j 
a  populo.  Liv.  divelli  ab  aliqao 
et  abrumpi  [-  être  violemment 
séparé  de  qqn  par  la  mort  •]. 
Curt.);  avellëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  de  matri»  complexu  ali- 
quem avellëre  atque  abatrahëre. 
tic.  avalsus  a  suis  [opp.  à  in 
sedes  suas  restitutas].  Cic  voy. 
arracher),-  divellëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  res  copulatat.  Cic. 
divelli  a  suis.  Cic.  fr.  anUcitia 
a  voluptate  non  potest  divelli. 
Cic.  a.  liberos  a  parentum 
complexu.  Cic  voy.  arracher)  ; 
abstrabére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
animas  a  corpore  se  abstrahit. 
Cic.  animas  a  corpore  abstrac- 
tus.  Cic.  ab  aliqao  liberos  abs- 
trahëre.  Cœs.  voy.  arracher, 
entraîner);  distrabére,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  liberos  e  com- 
plexu parentam.  Cic.  non  potui 
tam  cito  ab  illo  distrahi  [•  me 
séparer  de  lui  •].  ■Sen.  rh.  ma- 
nus a  sais  corporibaa  distrac- 
tœ.  Val.-Max.  distrahi  cum 
aliqao  [•  se  s.  de  qqn  sur  un 
point  •].  Cic.  Pompejam  et 
Cœsarem  perfidia  hominum  di- 
stractos  rursus  in  pristinan^ 
concordiam  reducas.  Balb.  ap. 
Cic  ne  vi  distrahatar  [anima] 
a  corpore.  Sen.);  scindêre,  tr. 
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Sali.    Sen.    Tac.    ^ei.  :    /''lia  1 
scinditar  in  duo  promu ntunu. 
Brattiamet  Sallentinum.  Sali- 
(r.per  campestria  vagas  [Nilus] 
in    plara    scinditar    fiumina. 
Sen.  au  tii;.  Iii  in  daas  factio- 
net  scinduntur.    Tac.).  Se    —, 
Abire,  imr.   Plant.  Cic.   (ex.  : 
a  marito  [•  fe  f.  de  8on  mari  •]. 
Plaut.^;    digredi,   dép.   inti. 
Cic.  etc.  (ex.  :   diijretsa  f<^mina 
a  marito.  Saet.);   discedère, 
intr.   Cic.   etc.   (ex.  :    discedère 
ac    lejungi    promantaria    qux 
antea  Jancta  (aérant,  arbitreve. 
Justin.  IIV,  1,  3].  discedit  terra. 
Cic.  csàam  discedit.  Cic.  Idiv. 
I,  97;  99].   ujror  ab  DolabelU' 
disceasit.  Csl.  ap.  Cic.  d.   ub 
amicis.   Cic.    ab   aliqao.   Ctrs. 
Cic.    inter  se.  Sep.  d.  in  daas 
partes.  Sali.),  Tecedère,  intr. 
Cels.    Plin.   (ex.  :    fa-pe  fray- 
mentum  a  (ragmento  recedit. 
Cels.    si  ab   dentibus   gmgivx 
recédant.  Cels.  recédant  carnes 
ab  ossibas.  Plin.);  seinigràre, 
intr.  Cic.  (ex.  :  non  modo  per- 
mittente  pâtre  sed  etiam  saa- 
dente,   ab  eo   semigravit.    Cic. 
[Cs\.  7,  18]),-   deûcére,  int.. 
Cic.  etc.  (ex.:  nunqaam  isti  po- 
pali   nisi  com  décrit  ad  qaein 
desciscant,    a    nobis    déficient. 
Liv.  vov.  défection)  ;  dissidè- 
re (•  être  placé  à  des  endroit* 
éloignés  l'un  do  l'autre;  se  sé- 
parer; être  séparé  ■),  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sapercilia  dissidentia. 
Qaint.  aa  6g.  d.  ab  aliqao.  Cic. 
re,  non  vertiin    [■  sur  le  fond, 
non  sur  la  forme  •].  Cic.  d.  cum 
aliqao.   Cic.  de   re  ana  solum 
dissident.  Cic.  voy.  désaccorda 
Séparé,  diveraus,  a,  um.adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  diversi  aadistis. 
Sali,    live   jancti    unum    pre- 
mant,   live    id    diversi    gérant 
bellam.  Liv.   qui  [portusl  cum 
divertoi  inter seadttas  habeant, 
in  exita  conjangantur  et  con- 
fluant. Cic.).  1  Etre  placé  entre 
des    personnes,   des  choses,    de 
manière  à  le?  «mpêcher  d'être 
réunies.    Separàre,   tr.   Sen. 
(ex.  :  xyitas,    qui  porlicum  a 
ripA  séparât.  Sen.)  ;  dividére, 
tr.  Cic.  etc.  («x.  :  exigao  divi- 
sa (reto  Asia.  Liv.    Gallos  ab 
Aqaitanis     Garamna    dividit. 
Cxs.    Amanas   qui    Syriam    a 
Cilicià  cujuarum  divortio  divi- 
dit.   Cic.    arx    ab    urbe    muro 
tantam   ac   fotsù    divisa.   Liv. 
(retum,  quo  nb  Sicilià  dividi- 
mur.  Liv.j:  dirijnére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  mcompectu  ateterant 
dirimente  amni.    Liv.    [XLIH, 
39,  !A.  Tiberis  Vejentem  agrum 
a    Crastamino    dirimit.    Liv. 
Hispania     ab    Africa    angusto 
dirempta  (reto.  Mêla.,  ;  sejun- 
gère,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  Alpes 
qua;  Italiam   a  GalliA    sejan- 
ijant.  Nep.);  dlsJuBgêre,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :   (lumen,    quod 
JagurlliX    Bacchique    regnum 
ditjungebat.    Sali,    niii    [fone] 
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iiiunifiorit'    ac     mole    Inpidam 
liifjunctus  esset  a  nuiri.  fif.'i  ; 
discernère,    tr.    Varr.    Sali. 
Liv.  Tac.  (ex.  :  gui  [•  longues 
(HTchc!    qui    •]    eqaas    discer- 
nant, ne  inter  se  pagnare  pos- 
fint.  \'arr.  mons  qui  fines  eo- 
rum     discerneret.    Sali.     du,T 
prsevalidse  arbes,  magno  inter 
se   maris    terrarumqae    spatio 
discretse.  Liv.  Gabinas  ager  ab 
reliquo  discretus.  Varr.  au  fig. 
omnia  discrimina  talia  quibus 
ordinej   discernerentar.    Liv.); 
discludère.  tr.  Cses.  (ex.:  moTW 
t'ei-enna  qui  .irvernos  ab  llel- 
vetiis  aiscladit.  Cses.);  disti- 
nére    (»   maintenir   séparé   •'' . 
tr.  Cses.  (ex.  :  legiones  a  prxsi- 
dio  atque  impedimentis  inter- 
clusas  maxiniam  (lumen  desti- 
nebat.  des.  [B.  G    VII,  59,  5]  : 
intercedère  (»  être  placé  en- 
ne  de  façon  4  séparer  ••),  intr. 
Cœs.  Plin.  j.  (ex.  :  intur  fingu- 
las   legiones    impedimentorum 
magnum    numerum    intercedè- 
re. Ca-s.  (B.  G.  II,  n,  2].  viœ 
plares     intercedentibai     baxis 
dividantar.  Plin.  j.  [ep.  V,  6, 
3i.lt. 

sépia,  s.  f.  Liqueur  noirâtre  que 
répand  la  sèche  (employée  à 
faire  de  l'encre).  Sepia,  a',  f. 
Pers. 

8«p8  et,(arch.)  eèpe,  s.  m  Petit 
lézard.  Seps,  sepis  (Ace.  sepa), 
m.  et  f.  Plin. 
Bopt,  adj.  et  s.  m.  Adjectif  nu- 
méral invar.  1|  Adjectif  cardi- 
nal. SepteZD,  n.  de  nombre 
invar.  Cic.  (ex.  :  sex  septem  ou 
sex  aut  septem  [-  de  six  à  s. 
six  ou  s.  "].  Lacr.  Ter.).  —  par 
—  ,  —  à  la  fois,  chacun  —,  sep- 
tenus,  a,  um,  ordin.  au  plur. 
septeni,  as,  a,  adj.  distrib.  Col. 
Les  —  sages  de  la  Grèce,  sep- 
tem sapientes  ou  absolt.  septem. 
Cic.  Commission  de  —  mem- 
bres, do  —  magistrats,  septem- 
viri  (sén-  cd.  «eptemvirnm), 
m.  pi.  CiC.  Relatif  à  une  com- 
misfion  de  —  membres,  sen- 
temviralis,  e,  adj.  Cic.  La 
ville  aux  —  collines,  Urbs 
septem  collibus  condita.  Flor. 
L'enceinte  des—  collines,  ««)(i- 
montium,  ii,  n.  Varr.  Fest. 
Haut  de  — pieds,  septem  pedes 
altos.  Cic.  Qui  a  —  pieds  (en 
pari,  d'un  vers),  septenarias 
(versas).  CiC.  Garni  de —  rangs 
de  rames,  septiremi»,  e,  adj. 
Cuit.  Poids  de  —onces,  et  sept 
douzièmes  d'un  as,  d'un  tout, 
septunx,  uncis,  m.  Liv.  Col. 
Tous  les—  ans, septimo  quoque 
anno.  A.  Qui  a  —  ana,  âgé  de 
—  ans,  septem  anncrum.  Nep. 
ou  septem  annos  natus.  Cic. 
Espace,  durée  de —  ans,  septem 
annoram  tpalium.  A.  serduen- 
nium,  a,  n.  Fest.  La  ville  fut 
prise  après  un  liège  de  — mois, 
urbs  septimo  mense  quam  op- 
pugnùri  cœpta  est,  capta  est. 
/.iv.  — fois,  septies.  Cic.  \\  Sept 
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cents,  septim/enti,  se,  a,  »dj. 
nuniér.  Cic.  Qui  sont  au  nom- 
bre de —  cents  chacun,  —  cent* 
par  —  cents,  scptingeni,  ff.  a, 
adj.  distrib.  Plin.  Au  nombre 
de —  cents,  septingenarius,  a, 
am,  adj.  Varr.  —  cents  fois, , 
septingenties.Plin. —  mille,sep- 
tem  milia.  Cic. Tous  les  — mille, 

—  mille  p.ir—  mille, septeni  mii- 
Jeni.  Col. —  cent  mille  sester- 
ces, «eptinjenta  (s.-e.  sestertia\ 
oram,  d.  pi.  JWart.  —  cent» 
millions  de  sesterces,  septiens 
milliens  jestertium  et  simpl. 
sepiiens  n\iHiens.  Cic.  Sept  cen- 
tième, septinjentejimB»,a,am, 
adj.  Liv.  1  Adjectif  ordinal. 
Septimas,  a.  am,  adj.  ^iV.  Le 

—  des  calendes  de  décembre, 
septimo  (s.-e.  die',  kal.  décem- 
bres. Col.  Le  —  mars,  nonis 
Martiis.  Cic.  Qui  tombe  le  — 
du  mois,  septimanus,  a,  am, 
adj.  Varr.  (cf.  sept.  A'on.-r. 
Varr.).  1  .S.  m.  (invariable.) 
Quantité  formée  de  six  plus  un. 
Mumeras  septenarias.  Plin. 

septante,  adj.  et  s.  m.  (Arch.) 
Soixante-dix.  Septaaginta,  adj. 
numér.  indécl.  Cic.  Spéc.  Les 
—  (les  soixante-dix  traducteurs 
de  la  Bible),  septuaginta  inter- 
prètes. Aug. 

septembre,  s.  m.  Neuvième 
mois  de  l'année.  Le  mois  de  —, 
et  (abs.)  — ,  m.ensis  September, 
et  (subst.)  September,  bris,  m. 
Varr.  De  — ,  September,  bris, 
(ire, adj. Cic. (cf.  sept.  Kalenda-, 
i\'on:e,  hfus.  Cic). 

septénaire,  adj.  Qui  embrasse 
sept  jours,  sept  ans,  etc.  Hepie- 
narias,  a,  um,  adj.  Cic.  La 
première  période  — ,  et  sabst. 
le  —  (d'une  maladie)  septem 
primi  dies.  A.  Un  —  (période 
de  sept  ans),  septem  annorum 
tpatiam  et  septaennium,  ii,  n. 
Fest.  Vers  — ,  septenariua  ver- 
sas ou  (subst.) septenarias.  Cic. 

septennal,  aie  (lat.  post.  sep- 
tennalis.  Hier.),  adj.  Qui  se 
renouvelle  tous  les  sept  ans. 
Septimo  quoque  anno  renova- 
tus.  A.  Assemblée—,  conventus 
qaiseptimo  qaoque  anno  sedet. 

septentrion,  s.  m.  Nord.  Sep- 
temtrio,  onis,  m.  et  ordin.  au 
plur.  septemtriones,  am,  m.  pi. 
Cic.  Voy.  NORD. 

septentrional,  aie,  adj.  Qui 
OBt  au  septentrion.  Septemtvio- 
nalis,  e,  adj.  Varr.  Vilr.  Aqui- 
lonalis,  e,  adj.  Cic.  A(/uiloniuf, 
a,  um,  adj.  Cic.  Aaadoni  êub- 
jectus.  Cic.  Contrées  —,  sep- 
temtrionalia,  ium,  n.  pi.  Plin. 

septième,  adj.  Adjectif  numé- 
ral ordinal.  Qui  en  a  six  avant 
lui.  Septimus,  a,  am,  adj.  Cir. 
Le  —  jour  du  mois,  et,  absolt. 
(de  mars,  etc),  voy.  sept. 
Pour  la  —  fois,  septimam.  Cic. 


Le  —  jour  du  mois,  et,  aOsott. 
le  —  (de  mars,  etc),  voy.  sept. 
Pour  la  —  fois,  septimam.  Cic 
Ellipt.  Les  soldats  du  —  de  Ii 
yno,  septimani,  Orum,  m.  pi. 
Plin.    Tac.    Avoir   la  —  place. 
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et,  ellipt.  être  le  — ,   septimam 

locam  obtinëi-e.  A.  La  —  partie» 

ut,  aabst.  le  — ,  septinxa  pai's- 

A.  Il   (Musique.)  Une — ,   (inter- 
valle qui  comprend  sept  notes). 

septimas  tonos.  A. 
septièmement,   adv.  En  sep- 
tième lieu,  iîeptimo.  Cassiod. 
septier.  Voy.  setier. 
septique,    adj.    Qui    putréfie. 

Septicas,  a,  nm,  adj.   l'Un.  {cL 

septica  vis.  h'iin.). 
septuagénaire  (lat.  post.  sep- 

taagenaniu.''.   Dig.),  s.    m.   Agé 

de  soixante-dix  ans.  Un  homme, 

une  femme  — ,  teptaaginta  an- 

noram  homo,  muiier.    A.    scp- 

taaijinta    annos    homo    natus 

ou    malier    nota.    A.    Devenir 

— ,  ad  septuagesimam  annam 

pervenîre.  Cic. 

septuagésime,  s.  f.  Le  soixante- 
dixième  jour  avant  l'octave  de 

Pâques.  Septiiagesima,  a>,  f.  A. 
septuple  (lat.   post.  septuplas. 

Aag.),  adj.   Qui   vaut  sept    fois 

une    quantité   donnée.    Scpties 
tantiim.  A.  Ce  lieu  renvoie  un 
—  écho,  lioc  loco  septies  eadem 
vox   redditar.     Plin.     Au    —, 
septies  tantum.  Col. 
septupler,  v.  tr.  Rendre  d'une 
valeur  septuple.  Septies  tantam 
reddêfe.  A. 
aèpulcral,  aie,  adj.  Relatif  au 
sépulcre.    Sepulcralis,    e,    adj. 
Ov.  Urne — ,  voy.  urne.  Colonne 
—,  cippas,   i,  m.  Hor.  Inscrip- 
tion — .  Voy.    ÉPiTAPHE.   Il  Fig. 
Lugubre.  Voy.  ce  mot. 
sépulcre,  s.  m.  Tombeau.  Se- 
pulcram,   i,  a.  Cic.  Voy.   tom- 
beau. Le  saint  —  ( —  de  Jésus), 
sanctam  sepulcrum.  A.  ||  Fig. 
Sepulcram,  i,  n.  Cic.    Bustum, 
i,  n.  Cic.  Voy.  tombe.iu. 
sépulture,  s.  f.  Action  de  dé- 
poser   un    mort   dans    la  terre. 
Sepultura,   se,    f.    Cic.   etc. 
(ex.  :  hamatio  et  sepaltara.  Cic. 
[Tusc.  1, 102].  sepaltara  aliqaem 
af^ëre.  Cic.  hàc  sepaltara  ati. 
Cic.  [Leg.  II,  22,  56].  ad  sepul- 
turam    corpus    alicajas    dare. 
Cic.  [Ph.  2,  7,  17].  honore  se- 
pultarse  carêre.Cic.  [sen.  20,75]  ; 
au  plur.  ab  Evhemero  et  mor- 
tes et  sepulturœ  demonstrantar 
deoram.Cic.  [N.  D.  I,  iS,  119]; 
empl.   aussi   une  forme  appro- 
priée   du    verbe,   sepelire,    cf. 
posteram  diem  indatiis  tacitis 
sepeliendo    utrimqae   csesos  in 
acie  consumpserant  [■  ils  l'em- 
ployèrent à  donner  la  s.  à  ceux 
qui    avaient  succombé  de   part 
et  d'autre  ■•].  Liv.);  bumatio. 

Oaia,    f.    Cic.    (voy.    INHUMATION). 

Qui  reste,  qui  est  sans  — ,  in- 
sepnltus,  a.  um,  adj.  Cic.  etc. 

ax.  :  inaepalti  acervi   civiam.  , 

<"ie.  aliqaem  inseoultam  proji-  i  sérancéur,  s.  m.  Vov.  cardedr. 
•ère.  Liv.  rnseçoifum  periisse.    sérançoir,  s.  m.  Voy.  séban. 
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Locus  sepaltara'.  Cic.  Salp.  ap. 
Cic.  Sepulcrum,  i,  n.  Cic.  (cf. 
septum  undiqae  et  vestitam,  ve- 
pribas  et  dametis  indagavi  se- 
palcrum.  Cic.  [Tusc.  V,'23,  61,]). 

Voy.      TOMBEAU. 

seq[uelle  (\at.seguela.Frontin,], 
s.  f.  Quantité  de  personnes,  de 
choses,  qu'on  voit  à  regret  sui- 
vre une  personne,  une  chose. 
Grex,  gregis,  m.  Hor.  Natio, 
onis,  f.  Cic.  Caterva,  se,  f.  Ctc. 

Voy.    BANDE,   RAMAS. 

séquence,  s.  f.  Pièce  que  l'on 
chante  après  le  graduel. Sega«r»- 
tia,  X,  {.  A. 

séquestration,  s.  f.  Action  de 

séquestrer.  |l  De  tenir  séparé  des 
auties.    Inclusio,   onis,  f.  Cic. 

Voy     EMPRISONTiEMENT.    I|    De  dé- 

poseï  une  chose  en  litige  aux 
mains  d'un  tiers.  Seqaestratio, 
onis,  f.  Cod.-Theod. 
I.  séquestre,  s.  m.  Etat  de  ce 
qui  est  séquestré.  Seqaestratio, 
onis,  f.  Cod.-Theod.  Seqaes- 
trum,  i,  a.  ou  séquestre,  is,  n. 
Plaat.  Jet.  (cf  sequestro  [dat.] 
dare  ou  deponére.  l'iaat.  depo- 
nëre  in  sequestri.  Ascon.  ou 
in  séquestre.  Jet.  ou  sequestro 
ponére.  Jet.).  Relatif  au  — ,  se- 
qaestrarias,  a,  am,  adj.  Jet. 
(cf.  seq.  actio.  Jet.).  |  Chose 
séquestrée.  Res  sequestro  (dat.) 
/)OStYa  ou  m  sequestri  deposita. 
Jet.  Lis  vindiciaram.  Cic. 
i.  séquestre,  s.  m.  Personne 
entre  les  mains  de  laquelle  une 
chose  est  séquestrée.  Seqaester, 
tris,  m.  Plaat.  Geil. 
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séraphique,  adj.  Qui  appar- 
tient aux  séraphins.  Vov.  an- 
GÉUQUE.  Il  (P.  ext.)  Délicieux, 
exquis.  Voy.  céleste. 
1.  serein,  eine,  adj.  Pur  et 
calme  (en  pari,  du  ciel,  de 
l'air,  etc.).  Serenus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  nebulas, 
nebulosas,  ex.  serenanox.  Cic. 
[Hep.  I,  15,  23].  Virg.  serenam 
cxlum.  Cic.  subst.  serenum 
[■  temps  serein  •],  i,  n.  Liv. 
cf.  sereno  [•  par  un  temps  s.  •]. 
Liv.  [opp.  à  nabilo].  Sen. 
Plin.  au  plur.  nubilo  serena 
succédant.  Sen.  serena  pro- 
mittëre  [•  annoncer,  promet- 
tre •].  Sen.  au  fig.  frons  tran- 
qailla  et  serena.  Cic.  [Tusc. 
in,  15,  31].  valtus  serenus. 
^'if!7.)  ;  tranquillus,  a,  um, 
".  Cic.  etc.    (ex.  :  tranquilla 


adj 


séquestrer  (^lat.  post.  seques- 
trâre.  Prud.),  v.  tr.  Déposer 
(une  chose  en  litige)  aux  mains 
d'un  tiers.  Voy.  1.  séquestre  ^ 
(P.  ext.)  Mettre  (une  chose)  à 
part.  Seponére,  tr.  Cic.  1  Re- 
tenir illégalement  enfermé.  Sup- 
primëre  [ancillam).  Dig.  Voy. 
ENFERMER.  ||  (P.  ext.)  Tenir  fqqri  i 
séparé,  isolé  des  autres.  Hele- 
gàre,  tr.  Ctc.  (cf.  rel.  fiUam  ab 
hominibas.  Cic).  Secladére,  ir. 
Cic.  (cf.  inclusum  sapplicium 
atque  a  conspecta  parentam 
seclasum  [.  le  supplice  des  mal- 
iieureiix  s.  et  privés  de  la  vue 
de  leurs  parents  •].  Cic).  Se 
— ,  se  continêre  m  occulto. 
Cic.  domi.  Cic. 

sérail,  s.  m.  Palais  des  sultans 
vizirs,  etc.  Vov-  palais.  ||  (P. 
e.xt.)  Harem.  Gynxceam,  i,  n. 
Lact.  Femmes  du  — ,  pelices, 
uni,  f.  pi.  A. 

séran,  s.  m.  Corde  qui  divise 
la  filasse.  Hami  ferrei.  Plin. 
Voy.  aussi  carde,  peigne. 

sérancer,  v.  tr.  Diviser  (la 
filasse)  à  l'aide  du  séran.  Voy. 
carder,  peigner 


Liv.); incoBditus,  a,  uœ,adj 
Sen.  rh.  (ex.  :  per  patris  cine- 
res,  gai  inconditi  sunt.  Sen. 
rh.  [controv.  VII.  prœf.  7]).  ^ 
Lieu    où   le   mort   est   enterré. 


serenitas.  Liv.  t.  cxlam.  Plin. 
t.  dies.  Plin.);  sudus,  a,  uza, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  sadam  ver. 
Virg. soda  tempestas  [.temps.]. 
Apul.suh^i. sadam, i[-  temps.]. 
Plaat.  Cic.  si  sadam  est.  Cic.); 
liquidus,  a,  um,  adj.  Lacr. 
Virg.  Cart.  (ex.:  lax  liqaidior. 
Cu;i.  nox  l.  Virg.  liqaidissi- 
ma  tempestas.  Lacr.).  Le  temps 
devient  — ,  disserenascit,  im- 
pers. Liv.  (XX.XIX,  A6,  U).  Le 
temps  est  — ,  disserenat,  im- 
pers. Plin.  (XVIII,  356).  Il  (Par 
anal.1    Goutte      sereine,     "^'oy. 

AMAUR0SE. 

2.  serein,  s.  m.  (Arch.)  Tombée 
du  jour.  Voy.  soir.  ^  (Par 
ext.)  Humidité  qui  tombe  après 
le  coucher  du  soleil.  Frigas 
vespertinum.  Cic.  Aura  ves~ 
pertina.  Cic. 

sérénade,  s.  f.  Concert  donné 
le  soir,  sous  les  fenêtres  d'une 
personne.  Symphonia  noctar- 
na.  A.  Donner  une  — à.,occen- 
târe,  tr.  Plaat.  (cf.  occ.  se- 
nem.  Plaat.). 
sérénissime,  adj.  Titre  hono- 
rifique donné  à  certains  sou- 
verains. Serenas.  Cod.-Theod. 
Serenissimas.  Dacange.  Altesse 
— ,  sei  nitas,  atis,  f.  Veg. 
Cod.-Theod.  P.  ext.  La  — 
république  (en  pari,  de  Ve- 
nise), serena  ou  serenissima 
civitas.  A. 

sérénité,  s.  f.  Etat  serein. 
Serenitas,  atis,  f.  Cic.  Sere- 
nam, i,  n.  Liv.  Sen.  Plin. 
Sadam,  i,  n.  Plaat.  Cic.  La — 
du  jour,  hilaritas  diei.  Col. 
La —  de  la  nuit,  silentia  noc- 
tis.    Lacr.     Ov.  Rendre  au  ciel 

sa  —,   voy.    RASSÉNÉRBR.  I|    (Fig.) 

Serenitas.atis,  f.  Liv.  Sen.  (cf. 
seren.  (ortunx.  Liv.).  Tranqail- 
litas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  tranq. 
animi.  Cic.).  Rendre    à    l'âme 

sa     ,     voy.      RASSÉRÉNER. 

séreux,  euse,  adj.  Qui  sécrèie 
une  humeur  lubrifiante.  Agao- 


séraphin,   s.    m.    ,A.nije   de    la ,.  .„_ 

première  hiérarchie.  Voy.  ange,  sus,  a,  ain,  adj7Pi!7nr Partie — 

ARCHANGE.  Les  —,  SBraphim   et  du  lait  caillé,  seram,  i,n.PUn. 

séraphin,      pi.      indécl.     Vulg.  Liquide  —,  sei-am,  i,  u.    Plin. 

^*"^'  Devenir    —   (en  pari,  du  lait), 
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sfKscéra,  intr.  PUn.^  Qui  pro- 
duit une  humeur  auormale 
^4an8  les  cas  morbides).  \ov. 
LTMPBATiQDB.  EiubéranM  de 
matière—,  açoosifJS,  o^.  f- 
tyl.-A:ir. 

serf,  serve  (\at.iervas,sena), 
=  m.  et  f.  (Antiq.)  Esclave. 
Vov.  ce  mot.  t  (Féodal.)  CeUn, 
celle  sur  qui  le  seigneur  a  <le~ 
droite.  Qui,  qasB  corpore  ohli- 
.jatus  servit.  ^..Les— ,  ascripn- 
cii  coloni.  Cod.-Jast.  \\  Ad- 
jectivt.  Sexas,  a,  um,  p.  adj. 
Jet.  Oblig:itas,   a,    um,    p.  adj. 

Jet.  Voy.  DiPEÎIDANT,TRIBUTAlBE. 

Terre  —,  lenam  prsedium. 
Cic.  Fie.  Le  —  arbitre  (préde*- 
liné).  Voy.  prédestiner. 
serfouette,  s.  f.  Outil  à  deu.\ 
dents  pour  serfouir.  Bidcns. 
entis.  m.  Virg.  Ptin.  , 

serfouir,  v.  tr.  Labourer  le- 
cerement  la  terre.  Pasttnàre, 
tr.  Col.  P.  eit.  —  (une  plante) 
(labourer  légèrement  autour 
d-9lle\  fodére  {vites).  Qamt. 
cirramfodère,  tr.  Col. 
serfouissage,  s.  m.  Action  de 
serfouir.  Saritio,  onis,    f.  Col. 

Vov.   BOCAGE,  HBB8AGH. 

sergent    .lat.    servicns,   part, 
de  tervire,  servir),    s.   m.  Ulb- 
cipr  public  chargé   de  diverses 
fonctions,    —     à    verges,    voy. 
HUISSIER.  —   d'armes  (qui   âgu- 
rait    dans    les   tournois,    etc.;. 
carraritu,    iî,    m.     (Dacange. 
Vov.  HÉRAiTT.  Il  (De    nos  jour-  . 
_  'de  ville    (agent   de    polic"  , 
voy.  POUCE.  T  Spéc.   (T.  milit. 
_    de    bataille    gai     instruit 
iiciem.  A.    ||    Sous-officierd'iu- 
faaterie.    Optio,   onw,   m.     -j. 
(d"après  Varr.)  —  major,  pri- 
mas optio.  A. 
séricicole,    adj.    Relatif   à   la 
production  de  la  «oie.   ^enca- 
ritt»,    a,  am,    adj.     Inscr.    (cf. 
ter.art  [-l'industrie  i.'\In»cr.j. 
série,  s.  f.  Suite  de  termes  qui 

"       *-3     loi 


«e  succèdent  suivant  une 
déterminée.  Sériée,  ei,(.Cic.{ci. 
ter.  reram.  Cie.).  Ordo,  dinis, 
m.  Cic.  (cf.  ordo  reram.  Cic. 
temporum.  Cic.).  ContinaaUo, 
onis,  t.  Cic.  Voy.  bdccession, 
SUITE.  Une  —  de  préceptes, 
perpétua  prœcepta.  Liv.  Série 
des  tons,  voy.  gamme.  Une  — 
crois^^ante,  voy.  progression, 
GRADATION.  Une  —décroissant»;, 

voy.  DÉCROIBSEMEST.     ||    (P.    ext-, 

Suite  ininterrompue.  Perpetui- 
tas,  atU,  t.  Cic.  Voy.  conti- 
MUiTÉ,  goccESSioN.  Continuati' i, 
onis,  t.  Cœs.  (cf.  cont.  im- 
feriam.  Cœs.  laboram.  Saet. 
prosperitatis.  Flor.  Qamt.,. 
Tra'iuireaassipar  un  adj.c.cofv- 
tinaas,  a,  am  (cf.  continai 
triamphi.  Liv.)  ou  atsidaas,  ", 
am  (cf.  oisidoi  imbres.  Cic.). 
sérieusement,  adv.  D'une 
manière  Bérieo»».  En  prenant 
les  choses  par  leur  côté  grave, 
important.  .Serio.  Plaat.  Liv. 
Extra   jocam.     Cic.     Remoto 
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ioco.  Cic.  Ex  animt  sentintià. 
Cic.    Graviter    {narrùre).    Cic. 
Severè,  adv.   Cic.  {.ci.    aat  per 
ridicalam    aat   sev.    Cic.).   A. 
.iasterê.   adv.    Cic.  Verè,  adv. 
Cic.  (cf.  veri    pagnàre.     Cic). 
.icriter,  adv.  Cic).  Jntento  stu- 
dio. Cic.  Prendre  —  les  choses, 
res      in      teriam      convertire. 
Plaat.  ou    vertêre.    Cart.    Al- 
firmer     tout-à-fait     —,      omni 
asseveratione    af^rmàre.    Cic. 
Traiter  —  qqch.,    parler  —  di- 
qqch,   ossetcrûre,    tr.  Cic.  (cf. 
si    asseveramas,     vide     ne... 
Cic.    atram     asseveratar     an 
tentatar?  [■  est-ce  —  ou  n'est- 
ce  qu'une  tentative  ?•]  Cic).  Est- 
co— ou   pourse  moquer? /ocarvs- 
ne  an  itasentiens?  Cic.  Quand 
nous  plaiderons  — ,  cum   inve- 
7-itate    dicemas.   Cic.  Considé- 
rer, examiner    —,    voy.   appuo- 
FONDiR,  RÉFLÉCHIR.  Il  Dans  le  dia- 
logue.  —  ?   Veron'?    Serion  ? 
Plaat.  Bonàne  pde  ?  Ter.  liane 
vero?  Cic.  —!  Fide  meà!  Cic 
Per  fideml  Petr.  Tac.  \\   D'une 
manière      grave,      importante. 
Graviter,  adv.    Cic.    (cf.  grav. 
a-yer.  Cic).    Voy.    cbavement. 
sérieux,  euse  (lat.  scolast.  se- 
riosas),    adj.    Qui     prend    les 
choses  par  leur  côté   grave.  ;m- 
portant.  Sérias,  a,  nm,  adj. 
Afran.  etc.    (cf.    s .   homo.    .  1- 
(ran.  [com.  S53].  Apal.  Frontù. 
mot  à   éviter   en    ce    sens   et  à 
remplacer   par)  :    severus,    a. 
um,   adj.    Cic.    etc.     (ex.  :  s,yl 
ipse  egreditar ;  qaam    aeverui  ! 
Ter.  civis   severas    et    gravis. 
Cic.  s.  consal.  Liv.  aactor  sl- 
verissimas    Trogas.    Plin.  Tn- 
bero    vità    lèveras.     Cic.    pai; 
eit.  severa  frons.    Plaat.    qm 
valtas     qao     severior    est    o-< 
tristior,     hoc...      Cic.     nostra 
vel  severa  vel  jocosa  congres - 
sio.    Cic.)  ;  austerus,  a,   um, 
adj.  Cic.  (ex.:  aasterior  et  gra- 
vior  esse  potaisset.  Cic);  gra- 
vis, e,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  gra- 
vior  [Cato]   in   laadando.  Cic 
gravissimi    domini.    Cic.     par 
ext.   quando    taas   animas  e.'it 
nata    gravior    [•    puisqtie    If- 
années  ont  rendu  ton  esprit  plu- 
3.  .].    Ter.).    Jl   (Spéc.)    Qui   a 
ferme     intention.     Veras ,     <i, 
um.adj.  Cic.  H  (Par  anal.)  Im- 
portant.    Veras,    a,    am,    adj. 
Cic.  Non    simalalas    (a,   ami. 
Cic.  Acer,  cris,   cre,  adj.    Cic. 
etc.     (cf.   acre  prœJiam.    Cic. 
acris  dispatatio.  Cic.  acre  stw- 
diam  [•  goût  sérieux  •].   Cw). 
Accaratas,  a,  am,  p.    adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  accaratiorcm    delec- 
tam  habêre.  Cic).  \\  fSubst.  au 
masculin.)    Gravité   dans  1  air, 
dans  les    manières.    Severitas, 
atis,  f.    Cic.    (cf.    severUatem 
comitatemqae  ou    severitatem 
comitate  miscére.    Cic.   severi- 
tatem cam  hamanitate  iangi:- 
re.  Cic  ei  mulla  in   severitate 
comitas  non  deest.   Cic).  Gra- 
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vitas,  atis,  t.  Cic.   (cf.  comUat» 
condita  gravitas.  Cic).  Austeri- 
tas,  atis,  f.  Cic.  1  Qui  présente 
un  caractère  grave,  important. 
Sérias,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex,  :  cum    seriis    yravibasqae 
rebas  satis  fecerimus.  Cic.  [OfT. 
I,  103].    s.    ministeriam.  Val.- 
Max.    séria      [opp.    4    jocosa] 
dicta.      Quint,    subst.    «erium, 
il  [opp.  à  y'ocua].  Plaat.  Quint. 
(cf.    res    in    seriam    versa    est 
[.on   donna  à   l'affaire  une  ap- 
parence   do    sérieux  •].    Cart. 
abl.  «dPio  [opp.    à    joco].    Liv. 
cf.  serio  [opp.  àper  Judibriuml 
aadire  [.écouter  d'un  air  a.  •]. 
Liv.  au  plur.  séria  [opp.  à  Joci, 
joca  ou  à  lasas  et    Joci].    Liv. 
séria  ac  jocos   cclebrare.    Liv. 
[I,  U,  9].  joca  atque  séria  cam 
aliquo  agére.  Sali.    prov.    qai- 
cam   joca,     séria,    at    dicitar 
[».-3.  ajimosou  ai/untUP].Cic.); 
severus,  a,  um,  adj.  C»c.  etc. 
^e\^.:  jaJicia    severa.    Cic.    res 
sei^erissinia.  Cic.    severœ    res. 
Nep.  sententia:    graves    et    se- 
verœ. Cic.   subst.   aastera    ilia 
severaqae  [opp.  à    dalcia    hxc 
blandaqae].  Plin.j.  [ep.  III,  18, 
10]t;  gravis,  e,  adj.   Cic.  etc. 
(voy.  important). 
gerin,  ine,  s.  m. et  f.  Passenau 
au    plumage    jaune.    Fringilla 
serinas.  —  des  Canaries,   (rin- 
giUaCanaria.  |l(Fig.JPop.  Per- 
sonne qui  n'a   pas   d  idées,  qui 
répète  celle  des  autres.  Ineptas 
homo.  Cic  Inepta  malier.  Cic 
seriner,  v.  tr.   Apprendre   (un 
air)    à    un    oiseau.    Instituera 
avem  canëre.  A.{d'a.pTèaMacr.). 
Il  (Fig.)    Apprendre     (qqch)     à 

2qn  en   le    lui  faisant  répeter. 
lecantàre    {alicui    pervulgata 

prxcepta).    Cic.  Prselre   verba 

alicai.  Liv. 

seringat,  s.  m.  Arbrisseau  odo- 
rant.    Philadelphas  ,     i  ,    m. 

seringue  (lat.  post.  syringa. 
[proprt.  .  tube,  fistule  •].  Veg.), 
s.  f.  Petite  pompe  portative 
pour  lavements,  etc.  Clyster, 
eris,  m.  PJin.  Cels.  —  pour  le» 
oreilles,  strigilis,  is  (abl.  ordia. 
strigili),  f.  Plin.  . 

seringuer,  tr.  Injecter  à  1  aide 
d'une  seringue.  Clyslerixàre, 
tr.  Veg.  del.-Aur. 

serment,  s.  m.  Acte  par  lequel 
qqn  prend  Dieu  à  témoin  do  ce 
qu'il  promet,  de  co  qu'il  affir- 
me. Sacramen<um,  i  (•  «er- 
ment  militaire  et  par  ext.  ser- 
ment •  ),  n.  Cic.  eto.  (ex.:  ali- 
qaem  sacramento  militise  oblir 
gàre.  Cic.  milites  sacramento 
rogàre  [•  faire  prêter  aux  sol- 
dats le  8.  de  fidélité  •].  Ca-s. 
Liv.  milites  taoramento  adigé- 
re  [même  trad.].  Liv.  dicére 
sacramenlam  [.  pr4ter  le  ser- 
ment militaire,  le  »-i«  f,"*'!" 
lè  .].  Cses.  [B.  C.  n.  W,  ai.  di- 
rére  sacramento  militari.  Phn. 
i.  ou  .»<impl.  dicére  sacramento. 
Liv.    alicai    sacramentam    ou 
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$acramento  dicére.  Liv.  Tac. 
sacramentam  negligëre  [•  no 
faire  aucun  ca'5  du  serment 
qu'on  a  prêté  ••].  Cccs.  sacra- 
mento  solvëre  U  délier  "]  all- 
qaem.  Liv.  on  goiiér.  :  perfidum 
sacramentam  dicëre.  llor.  sa- 
cramento  qaodam  neni.  Jasiin. 
sacvamento  se  obstrinyëre. 
Plin.  /.)  ;  Jnsjurandum,  ju- 
ris  jurandi,  n.Cic.  etc.  (ex.: 
Jusjanindam  concipëre  [•  trou- 
ver, rédiger  une  formule  do 
s.  "J.  Tac.  jasjarandam  dare 
[-  prêter  s.  •].  Nep.  inter  se 
[idem  et  jasjarandutm  dare. 
Ca's.  Jasjarandam  dare  et  ali- 
cai  jasjarandam  dare  [av. 
l'Ace,  et  l'Inf.:  «promettre  sous 
la  foi  du  s.  que...  •].  Cato. 
Plaut.  Ter.  Cic.  Liv.  jasjaran- 
dam accipëre.  Casa,  jasjaran- 
dam  servâre  [-  tenir  son  s.  ■]. 
Nep.  ou  conservâre.  Cic.  Nep. 
jasjarandam  violâr'e.  Cic.  jare 
jarando  interposito.  Liv.  (idem 
astringëre  jare  jurando.  Cic. 
aliqaeni  jare  jarando  obstrin- 
gère  [avec  l'Ace,  et  l'Iaf.].  Cœs.). 
Faire  un  faux  — ,  (alsum  jarâ- 
re.    Cic.    pejeràre,    intr.    Cic. 

(VOy.  JURER,  PARJURE,  parjurer). 

Affirmer  sous  la  foi  du  — ,  acl- 
jarâi'e,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  jurer). 
La  foi  du  — ,  fidélité  au  — ,  re- 
ligio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vestra  religio.  Cic.  [Se?t.  1,S]. 
religione  aliqaem  exsolvëre. 
Cic.  [Cael.  23,  5Ii].  timori  ma- 
gis  qaant  religioni  consatëre. 
Cœs.  [B.  C.  I,  67,  31.  cf.  Nep. 
[Dion.  8,  5;  Ages.  2,  5]). 

sermenté,  ée,  adj.  (Arch.)  Qui 
a  prêté  serment.  Voy.  asser- 
menté. 

Bermon  (lat.  sermo,  proprt. 
•  discours  il),  s.  m.  Discours 
d'un  prédicateur.  Oratio  sacra. 
/!. Il  (Fig.)  Exhortation  àqqnsur 
la  conduite  qu'il  devrait  tenir. 
Voy.  REMONTRANCE.  Faire  un 
beau  —  à  qqn,  voy.  morauser, 

PRÊCHER. 

sermonner,  v.  tr.  Faire  une 
exhortation  à  (qqn)  sur  la  con- 
duite qu'il   devrait  tenir.  Voy. 

MORALISER,   RÉPRIMANDER. 

sermonneur,  euse,  s.  m.  et  f. 

(Arch.).  S.  m.  Celui  qui  fait  des 
sermons.  Voy.  prédicateur.  ^ 
(Fig.)  S. m. et  f.Celui,  celle  qui 
fait  des  exhortations  à  qqn  sur 
la  conduite  qu'il  devrait  tenir. 
Voy.  CENSEUR,  moralisateur. 

sérosité,  s.  f.  Humeur  séreuse. 
Aquositas,  atis,  f.  Cœl.-Aur, 
Vitiosas  humor.  Plin.  Les  — , 
humida,  oram,  n.  pi.  Ce/s. 

serpe  (lat.  pop.  sarpa).  s.  f.  La- 
me en  croissant  pour  élaguer 
les  arbres.  Faix  arborea.  Varr. 
ou  simpl.  faix,  cis  (gén.  pi. 
falciam),  f.  Cic.  Falcala,  se,  t. 
Cato.  Lunatam  ferramentam. 
Col.  Scalpratum  ferramentam. 
Col.  —  de  vignette,  faix  vini- 
toria.Col.  ou  vineatica.Cato.  || 
Au  fig.  Loc.  prov.  Fait  à  la  — , 


SER 

taillé  à  ('oups  de  —  (façonné 
grossièrement),  infabrë  factas. 
Liv. 
serpent,  s.  m.  Reptile  qui  se 
meut  au  moyen  de  replis.  Ser- 
pens,  entis,  m.  et  f.  Cic.  An- 
gais,  i,  m.  et  f.  Cic.  Petit  — , 
angaicalas,  i,  m.  Cic.  colabcr, 
bri,  m.  l'itr.  colabra,  a»,  f. 
Varr.  ap.  Fest.  Gros  — ,  draco, 
unis,  Cic.  —  femelle,  colabra, 
éP,  f.  Varr.  De  — ,  angainus, 
a,  am,  adj.  Varr.  (Traduire 
aussi  par  legén.serpenijsouser- 
pontiam,  angais  ou  anguiam.) 
Semblable  à  un  —  anguinas, 
a,  am,  adj.  Varr.  angaineas, 
a,  am,  adj.  Col.  tffiuf  de  — , 
anguinum,  i,  n.  Plin.  —  de 
verre,  voy.  orvet.  —  d'eau, 
lajdra,  a?,  f.  Phœd.  Qui  a  U 
forme  d'un  — ,  anguineas,  a, 
am,  adj.  Col.  viperinas ,  a, 
nm,  adj.  Plin.  Toraade  d'or  en 
forme  de  — ,  dracancalas,  i, 
m.  Inscr.  ||  (Spéc.)  Mythol.  At- 
tribut des  Furies.  Angais,  is, 
m.  et  f.  Il  (Fig.)  Vipara,  œ,  f. 
Cjc.  (cf.  vipera  illa  venenata  ac 
pestifera.  Cic.  in  sina  viperam 
Itabêre.  Cic.).  Serpens,  entis, 
m.  Cic.  Excetra,  se,  f.  Plaat. 
De — ,  colabrinus,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Fig.  Langue  de  —,  Vî- 
pera,   se,    f.    Jast.  De   — ,  voy. 

CALOMNIATEUR,  ENVIEUX.    ||    (Spéc.) 

T.  biblique.  Démon  tentateur. 
'Serpens,  entis,  m.  Eccl.  De 
—,  voy.  DIABOLIQUE.  ^  (P.  anal.) 
Instrument  à  vent  en  forme 
de  serpent.  Voy.  ophicléide. 

serpentaire  (lat.  post.  serpen- 
taria  [s.-e.  herba].Apal.),  s.  f. 
Nom  de  différentes  plantes 
rampantes.  Dracontiam,  ii,  n. 
Plin. 

serpentant ,  ante  ,  adj.  Qui 
serpente.  Serpens,  p.  adj.  Cic. 
Eclairs  — ,  obliqua  falmina.  Hen. 

serpente,  s.  f.  (Arch.)  Ser- 
pent. Voy.  ce  mot.  ^  (Spéc.) 
Serpent  femelle.  Colabi-a,  œ,  i. 
Plin. 

serpenteau,  s.  m.  Jeune  ser- 
pent. Angaicalas,  i,  m.  Cic. 
Voy.  SERPENT.  Il  (P.  anal.)  Fusée 
volante.  Voy.  fusée.  ||  (Ai-ch.) 
Longue  boucle  de  cheveux.  Voy. 

BOUCLE. 

serpenter,  v.  intr.  Aller  sui- 
vant une  ligne  sinueuse.  (En 
pari,  d'un  cours  d'eau.)  In  am- 
bitam  carrëre.  Plin.  Serpëre, 
intr.  Ov.  Tiball.  Errâre,  intr. 
Virg.  (En  pari,  de  la  vigne, 
d'une  flamme.)  Serpëre,  intr. 
Cic.  (cf.  vitis  serpens  multiplici 
lapsa.  Cic.  (lamma  per  conti- 
nua serpens.  Liv.).  —  autour 
de  qqch.,  circamvolvére  se 
{alicai  rei).  Plin.  amplecti  [al- 
mum).Col.applicâre  se  (ad  ali- 
qaid).  Cees.  pererràre  (ramos). 
Plin.  j. 

serpentin,  ine  (lat.  post.  ser- 
pentinus.  Hier),  adj.  et  s.  m. 
et  f .  ||  Adj.  Relatif  au  serpent. 
Anguinas,    a,   am,   adj.   Plin. 
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Fig  Langue  —  (personne  mé» 
disante),  voy,  serpent,  vipèke. 
Il  Qui  imite  la  peau  du  serpent. 

Voy.    MARBRER,     TACHETER.     H  S. 

m.  (Arch.)  Canon  allongé.  Voy. 
couleuvrine.    Il    Tuyau  d'alam- 
bic  contourné   en   spirale.  Co- 
chleatusoa  incochleamretortas 
sipho.  A.  j  S.  f.  Planteexotique. 
Ser/ifntaria,   se,  f.  Apal.  herb. 
serpette,    s.    f.     Petite    serpe. 
Falcala,  se,  f.  Cato.  Falcicala, 
se,  f.  Pall.  Lunatam  ferramen- 
tam. Col.  —  à  tailler  les  arbres 
ou  la  vigne,  voy.   serpe.  Tran- 
chant de  la  — ,  scalprum,  i,  a. 
Col.  En  forme  de  — ,   scalpra- 
tus,  a,  um,  adj.  Col. 
serpiUière  ,    s.  f.   Grosse   toile 
pour  emballer,  envelopper.  Se- 
gestria,  iam,  n.  pi.  Plin. 
serpolet,    s.  m.    Plante  aroma- 
tique.   Serpyllum,    i,  n.   Varr. 
Virg.   Cels.  iSisumbrium,  ii,  n. 
Varr.  Plin. 
serre,  s.  f. (Arch.) Endroit  clos. 
I    Clausumcl  clasam,  i,a.  Sen.  || 
(Spéc.)  De  nos  jours.  Enclos  vi- 
tre   pour    mettre    à    l'abri    les 
plantes.  Domus  herhis  externis 
perhiemem  servandis.  A.  Serre 
chaude,   même   trad.   Vitres  de 
—  chaude,    specalaria,  iam    -t 
ioram,   n.  pi.  Plin.  j.  Mart.  1 
Action    de    serrer,      d'écraser. 
Compressio,  onis,  î.  Plin.  Pres- 
sas, ûs,  m.  Cic.  Pressura, se,  [. 
Plin.  Voy.  serrement.  ^  Ce  qui 
tient   serré.   Voy.  croc,  griffe, 
TENAILLE.  ||  (Spéc.)  Pied  des  oi- 
seaux de  proie.  Unguis,  is  (abl. 
ordin.    ungae),    m.     Virg.    (cf. 
unci  ungaes.  £ucr.).||  (P.  ext.) 
Griffe    des     animaux  sauvages. 
Unguis,  is,  m.  Col.   Digitus,  i 
m.  Varr.  Ungula,  se,    f.  Plaat. 
Voy.  GRIFFE.   Fig.    Avoir  la    — 
bonne  (être  serré,  avare),  voy. 

GRIFFE,   SERRER,  AVARE.    ||    —  fine 

(pince    de    chirurgien),     voy. 

PINCE. 

serre-file,  s.  m.  Ligne  d'officiers 
et  de  sous-officiers  placés  der- 
rière une  troupe  en  bataille.  Qui 
post  manipulam  proximi  sant 
A.  ou  simpl.  proximi,  oram 
m.  pi.  Liv.  Dernier  soldai 
de  chaque  file.  Extremus  m.a- 
nipali  ou  agminis  miles.  A. 
Etre  en  — ,  agmen  claudëre. 
Cœs.  ou  cogëre.  Liv.  ||  Vaisseau 
qui  ferme  la  ligne  d'une  esca- 
dre. Extrema  navis.  A. 

serrement,  s.  m.  Action  de 
serrer.  Pressas,  ûs,  m.  Cic.  (cf. 
pr.  oris  [«  des  lèvres  •j.Cic). 
Compressas   (Abl.  u),    m.  Plin. 

Voy.     PRESSION,   CONTRACTION.    

de  mains,  voy.  poignée.  ||  (Fig."! 
—  de  cœur,  contractio  animi. 
Cic.  ou  simpl.  contractio,  onts, 
f.  Cic.  (cf.  c.  animoroni 
fortissimorum.  Sen.).  angor 
oris,  m.  Cic.  Léger  —  de  cœur, 
contractiuncula,  se,  t.  Cic 
Avoir  un  —  de  cœur,  angi 
animo.  Cic.  (cf.  les  loc.  me  angii 
quod    [avec    l'Iud.]    ou  angc.r 
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^<2nirAo]  ou   anûnum   an^t  et  | 
a  Prop.    Infin.    [•  j'ai  un  s.  de  | 
c<jeur  A  la  p«n>4e  quo...-].  Cio.». 
serrement,    adv.    D'uue    raa- 
uièro  sernse.    Au    propr.   et  au 
Bg.  Voy.  *TROiT«ME!rr.  Vivre—, 

TOV.   CniCIlBMXMT. 

•eiirar  (lai.    pop.  $erràre,   en- 
fennerl,   v.    tr.    Tenir    fermé. 
CJaudère,   tr.  Cic.  etc.  (voy. 
rButBR);  coDCludère,  ir.  Cic. 
etc.  (oi.:  c.  ciaiWiuJum    in  vi- 
dalam.  Plaat.  voy.  EsrEBMER.); 
includère,  ts.  Cic.   etc.  (ex.  : 
dax  rfjià    inclasiu.   Liv.  voy. 
b^feiuier);  coercére.   tr.   Cic. 
eic  (ex.  ;  nuindu*   omnia  com- 
plexa  ïuo  co*reel  et   continet. 
Cic    qaibas    [operibus]    intra 
maros  coercetar  hostis.   Liv.]. 
l  (Par  eit.)   Eofermer    eu  lieu 
»ùr.    Coadêra,    tr.    Cic.    etc. 
(ex.  :  minas  vi^ti  in  crume- 
nam.  Plaat.  lateres  [•  lingoU-] 
argenti  atqœ  aari  inserariam. 
Varr.  fr.    littarat  pablicas    in 
Kinctiore  aerario  conditat  ha- 
bére.    Cic.    c.   pecaniam.    Cic. 
pocula  coniita    servàre.  Virg. 
tractas  condëre    et    reponère. 
Cic.y,  recondére,  tr.  Cic.  etc. 
(e'opp.    à    promire,    ex.  :  relv- 
qnias  [ciborum]  aiiçao.  Plaat. 
prome    reconditam  Cxcubum. 
Hor.  recondita   alia    [mediea- 
menta].  Liv.  opes   velat  $anc- 
tiore  qaodam   xrario  recondi- 
tx.    Quint,   au    63.    mens  alia 
visa  sic  arripit,    at    ftis  statim 
atatar,  alia    recondit,  e  qaibas 
memoria  oritar.   Cic.)  ;  repo- 
nère, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  (raclas 
reponère.     Cic.  r.  alimenta  in 
ttiemem.    Qaint.).    1    Tenir    à 
l'étroit.   1  En  mettant   dans  un 
espace  restreint    (une   ou    plu- 
•ieurs     cUoses    ou     personnes). 
Coartàre,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  kucàre,  dilatàre,  ex.:  gallina^ 
in  caveà  Ha  coartatse  at  ver-  ■ 
êari    non  possint.  Col.  au  63.  ] 
mi  qax  coarlavit  dilatet  nobis.  i 
Cic.)  ;  premère,  tr.   Cic.  etc. 
(ex    •  Nila*   objecta    montiam 
'pressa».  Sen.   (S.  Q.  IV.  S,  8]); 
Mtipàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Ua 
in   arto  stipats    erant    naves, 
at. . .  Liv.  Grasci  Uitkiti,  qaini  ' 
in  lectalis,   $œpe    plare».    Cic. 
velat  stipata    phalanx.  Liv.)  ; 
eODStipàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
e.  te  sab    ipso  vallo.  Cxi.   IB.  1 
G.     V,  ià,  5).    tantam    name- 
ram  hominam  in  agram  Cam^ 
panam.  Cic.  [leg.  agr.  2,  79])  ; 
confercire,  tr.   Liv.  (ex.  :  ar- 
banrjs      et     agrestes     in    arta 
tecta.  Liv.  an  part,    passé  pris 
adj.  confertx  naves.  i-iv.  con- 
ereti  conferti^ae  [•  épai»  et  ser- 
rée •]   pi'j.    Cels.  confertissima 
taH>a,  Liv.   agm^n    confertam 
[•colonne  eo  rangs  serrén»] opp. 
4  raram.  Virg.  Hen.  a^men  con- 
(ertissimam.  Cxs.  actes  conÇer- 
tissirna.  Cxs.  conferti  mihtes. 
de»,  confertiisimi  hostei.  Sali, 
cum  Galli  ftructit  ont»  toscutis 
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conferti  starent.  Liv.  qaod 
con[ertiùres  steterant  [opp.  4 
raris  ordinibas  constiterant]. 
Liv.  riunuinm  con(erli  [•  en 
raujs  serres-),  fedrari  magnis- 
qae  intervallis  prctliantar.Cxs. 
rari  in  con[ertos  il'.ati  [-  char- 
geant en  ordre  dispersé  les 
rangs  serrer  des  ennemis  ■]. 
tiv.);  astringëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  u«tric<i  crepidis  pedes. 
Curt.  pxnalis  astricti  et  velat 
inclasi.  Tac.).  Le  soulier  trop 
petit  serre  le  pied,  calceas.  si 
minor,  arit.  Hor.  |l  En  rap- 
prochant   à    l'aide    d'un    lien 


procuaui.     A     •  mt^'..     .-  «—     .._.- 
(plusieurs     choses     ou    parties 
«Tune  chose).    Stringère,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  tanqa-im  Uxarel 
elatam  pedem  ab  stricto  nodo. 
Liv.    qaercas    in    daas  partes 
didacta,    stricta    denao   et  co- 
/i.rsa.    Plin.    st.    vêla.    Sen.)  ; 
astriDgére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qao  mugis   extendas    [vincula] 
tanto  astringiint  artias.  Plaat. 
astr.  laqaeos.  Sen.    qax   [vin- 
culum]    astringit.    Cic.    rotam 
malto  sa([lamine   [•    serrer  les 
freins  •].  Jav.  str.  [opp.    à  di- 
dacire]  labra.   Qaint.  non  as- 
trictas     soccus.    Hor.    au   fig. 
breviter  argamenta  astringëre 
[opp.    à    vagari],  Cic.   hoc  ar- 
tias astringi  ratio  non  potest. 
Cic);  constringére,   tr.  Cic. 
et-:,    (ex.    :    c.    alicai    manas. 
Plaat.aliqaem  laqaeis  ou  vinca- 
lis.    Cic.     Val.-Ala.T.      corpora 
conitricta  vincalis.    Cic.)  ;  ifl- 
terstringére,  tr.  Plaat.  (ex.  : 
alicai    galam.     Plaat.     [aulul. 
651])  ;    obstriBgére,   tr.    Cic. 
eic.  (ex.:  cullnm  saam  laqaeo. 
Plaat.     Amphitraonem     collo 
hic   obatricto   traliam.     Plaat. 
vincalo  obst.  veUementer.  Col. 
vincali    gênas     ad    insilionem 
non  anam  est  ;  alii  viminibus 
obstringant.    Col.)  :    restrin- 
gére,  tr.  Tac.  Saet.  (ex.  :  vin- 
calam    ad    arcam  sellx.    Tac. 
restricta     toga     [opp.    à    toga 
(osa].    Saet.)\  aubstringére 
(.  serrer  par  dessous  -),  tr.  Nep. 
Hor.  Tac.    (ex.:  obliqaare  cri-'^ 
nem     nodoqae      sabstringëre. 
•    Tac.     capat    eaai  loro     allia! 
sabstringëre.  Nep.);  premére, 
tr.  Cic.    etc.   (ex.  :  aliqaem  ad 
corpus    ou    ad     pectas     saam 
j    (_.«errerqqn  contre  son  cœur»]. 
!     Virg.  [cf.  aliqaem  artias  com- 
\   plecti.  Cic.  lUiqaem  amplexari. 
1    Cic.  invadére  pectas  amplexi- 
bas.    Cic.].    premére    alicajas 
taaces.     Ov.      collam    laqaeo.  \ 
hor.);  comprimére,   tr.  Cic. 
etc.  (ex.:    c.    digitos    pugnam- 
qae    (acéré.    Cic.    c.    pagnam 
[-  le  poing  •]    arti     vekemen- 
terqae.     Cic.    alicaJas    m.anas 
[en  pari,  d'un  arbre].  Vai.-^oJC. 
narvs    [-  le  nez  ■].  Lacr.)  ;  iB- 
terprlmère,    tr.  Plaat.  (ex.  : 
alicai(aaces  [•  lasjorgeà  qqn  -]. 
Plaat.  [rud.  655])  ;  prensàre, 
tr.  Hor.  Liv.  (ex.  :  manam  ali-  , 
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i-u;'us.  Liv.  manai  > achia.llor.); 
oblidëre,  u  ■  Ci.  ^ex.:  c-ol/un» 
digitalis  daobof.   Cic.  [Scaur. 
10)  ;  oblorquére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.;  alicai  collam.   Aar.-Vict. 
obtorto     collo    ['  serré    i    1» 
acrje    •]    ad  pnrtorem    trahi, 
l'iaat.    aliqaem  obtorto    collo 
[..  en  le  serrant   à  la    gorge  •] 
ad    sai^sellia     ndacère.     Cic. 
obtortà  gala   in    l'incufa  abri- 
pi.  Cic);  coBtrabëre,  tr. Cic. 
etc.    [ex.    :    c.    iWa    [-    s.    les 
voiles  .].  Cic).  Il   Par  exl.)  En 
rendant  le   lien  plus    étroit  et 
plus  difficile    à   dénouer.    Ad- 
ducêre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  lo- 
ram  [■  le  lien  ■].    Liv.  Iiabenas 


[.  la  bride  .].  Cic);  tendère, 
tr.  Cic.  etc.  vo^-.  tendre)  , 
coDtendère.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  • 
c.  tenacia  vincula.  Virg.)  ; 
intendére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
chordas.  Cic.  (voy.  tendre)  ; 
astringëre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
artias  vincata.  Plaat.  fie. 
qaicqaid  astrinjci  relaxat.Cicy). 
Serré,  arf US.  a,  um,  udj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  artisslmo  nodo  vin- 
ciri.  Plin.  au  fig.  artioribas 
[ille]  apaà  populam  Romu- 
nam  laqa<l!  tencbitar.  Cic. 
artissimain  societatis  vinca- 
lam.  Cic).  \\  lAu  63.)  Serrer  les 
cordons  de  la  bourse  et  ellipt. 
—  la  bourse,  voy.  p.  VJ9,  col. 
3.  Serré,  aftrictas,  a,  um,  p. 
adj.  Sen.  (cf.  astricti  sant  m 
continendo  patrimonio,  simal 
ad  jactaram  temporia  ventam 
est,  pro(asissimi  in  eo  cajas 
anias  honesta  avaritia  est. 
Sen.  [brev.  vit.  3,  1]).  Fig-  — 
les  nœuds  d'une  affection,  voy. 

RESSERRER      (p.        1589,       Col.       3). 

Fig.    —    le    cœur,     contrahére 
animos.    Cic.    Avoir    le    cœur 
serré,    ansi    animo.  Cic.  \\  En 
plaçant  les   unes    tout    contre 
les   autres  (des   personnes,   des 
choses).     Conaprimére,     tr. 
Cic.    etc.    lex,  :   dentés.    Saet. 
ordines    [opp.  à  explicàre    or- 
dinet].  Liv.);  deDSàre,  ir.  Virg. 
Liv.  (ex.  :  scata    super  aapita. 
Liv.    ordines    [-  les   rangs  .). 
Liv.);  CODdensàre,  tr.    Varr. 
(ex.:   c.    ai:iem    [-  sa   lis"'"  de 
bataille  •!.  Aact.  b.   Afr.    [13, 
1].  en  pari,  de  brebis,  se  con- 
gregàre   et     condensAre    in    u- 
r»um  locam  (opp.    à    se  disper-     ( 
gère].  Varr.  [H.  R.  II,  3,  9]).  —     ( 
les    lignes     en     écrivant,    arti     ' 
scribëre.        G»,      minalissimis 
lUteris  scribëre.   Os.    paginam     I 
contratiére.      Gs.      (d'ap.    Cic. 
[AU.     V,    !:    extr.]).    —    son 
style,     oralioncm     congerere. 
cic.     —    ses     arguments,     ses 
raisonnements,   argamenta  as-     I 
tringëre.  Cic.  ou  premére.  Oie. 
—    une     argumentation,    con- 
cladire   breZias   angustiasqae.     i 
Cic.  Serre,  pieaaus,   a,  um, 
p.  adj.    Cic.    etc.    (ex.  :  ora«io 
pressa,    de.    pressas     orator. 
Cic.  oratio   preasior.  Cic.    sti- 


las  praisus.   Plin.    j.);   conci- 
sus,  a,   um,    p.  adj.  Cic.  etc. 
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(ex.:  c.    sentcntise.  Cic.    c.    et 
angusiœ     disputationet.     Cic. 
distincte concL^a  brevitas[-une 
brièveté    serrée      et     pourtant 
claire  •].  Cic)  ;    constrictus, 
A,  nm,    p.    adj.    Quint,  (e.x.  : 
narratio     constricta.      Qaint. 
I".  '3.  SI];  collectas,  a,  um, 
p.  adj.  Tac.  (ex.  :  astrictam  et 
eoUectam  dicendi  genus.  Tac 
(dial.  311).   D'une  manière  ser- 
rée, arte,  adv.  Cic.   etc.  (ex.  ■ 
tigna  hoc  [•   d'autant    .]  ar- 
tias  illigata  tenentar.   Cxs.  au 
fig.    artius     astringére     ratio- 
nem.  Cic.   artissimè  constrin- 
aêre   sententiam.     Cic.);     as- 
trictè,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  o- 
rationem    non     astrictë,    sed 
remissias   numerosam    esse  o- 
portère.  Cic.  [do   Or.  III,  18/,1. 
^trictias     [opp.     i,    effasias] 
dicere.  Sen.  Plin.  j.  astrictias 
icnbëre.  Plin.j.illeconcladit  as- 
trictius,hiclatias.Qaint.);  pres- 
Se.adv.  Cic.  {ex.: pressé  dicére. 
Cic.  p7-essias  descrihère.  Plin. 
j.);  compresse,  adv.  Ctc.  (ex.: 

"""""" "     '     'as] 
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eompressms      [opp.     à    lati, 
logai.  Cic.  [Fia.  III,  8,  171.;  ,, 
En  se  plaçant  tout  contre  (qqch 
m").  Premère,  tr.   Cic.  etc. 
(e.\.  ;  htas    [.  la    côte  .].  Hor. 
hostes[-  s.  de  près  l'ennemi  •]. 
Cse$.     cedentem.    Liv.    urbem 
Obtidione    [•    serrer      de    près 
une  ville  .].   Oes.)  ;   ur^ere, 
V.     tic.     etc.     (voy.    presser)  ; 
instàre,  intr.   Cic.  etc.   (ex.  ■ 
wicusatori.    Cic.)  ;  imminére 
{•  serrer  de  près  .),   intr.  Cic. 
etc.  (ex.  .[a3.w\s]qase qainqaere- 
mi  imminebat.  Cart.  [rexl  im- 
minens       fagientium     tergis . 
Cw-t.    [Alexander].  Dareo  im~ 
mmens.  Cart.).  Serré,  creber 
àra,    brum,    adj.    Cic.   etc. 
(ex.:  creberrima  œdificia.  Cœs. 
crebrse   arbores.    Cœs.   creber- 
rima grando.  Liv.). 
<MTe-têto,  s.  m.  (Arch.)  Ruban 
a  un    bonnet    de    nuit.      Voy 
RDBAN.  J  Coiffe  qu'on  serre  au- 
tour de  la   tête.  Fasciola,  œ,  f 
Cic. 

errur«,  g.  f.  Appareil  pour 
juvrir  et  fermer  les  portes 
Sara,  œ,  f.  Oi/.  (cf.  addëre 
lerom  postibas.  Ov.  ponére 
eram.  Jav.).  Le  trou  d'une  —, 
'oramen  per  qaod  clavis  irrC- 
nittitar.  .4.  Forcer,  faire  sauter 
•■a^—yClaustra  effringere.tiaU. 
enir  sous  la  —,  voy.  clef  et 

EHROU. 

irrurerie,  s.  f.  Industrie, 
ommerce  du  serrurier.  Claas- 
"aria  ars  ou  mercatura.  A. 
.telier  de  —,  claustraria  ofK- 
IBO.  A.  Il  (Dans    un  sens  plus 

Vgfi.)  Voy.  FER,    FORCB,    MÉTAL. 

«Turier,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
çique  et  ajusta  des  serrures. 
uiustrarias  faber  ou  artifex. 
ampr.    Clavicarias,      ii,    m'  : 
Od.-Jast.  Les  —,  clauttrarii,  > 


oram,  m. pi.  Lampr.  ||(Dans  un 
sens  plus  large.)  Voy.  forgero.n, 

FER,     MÉTAL. 

sertir,  v.  tr.  Fixer  (une  pierre 
précieuse)  dans  le  chaton.  Voy. 

j       ENCHASSER. 

sertissure,  s.  f.   Matière  dont 
une  pierre  précieuse  est  sertie. 

Voy.     ENCHASSURE. 

sérum,  s.  m.  Liquide   aqueux, 
qui  se  sépare  du  sang.  Seram, 
j    i,  n.  Catull.  Plin.  Voy.    séro- 
sité,   j   Liquide   aqueux  qui  se 
sépare  du    lait.    Seram,    i,   n. 
l  "V.  Col. 
servage,    s.    m.  Condition  du 
serf.    Servitas,    tatis,    f.    Cic. 
Servitiam,   ii,  a.  Liv.   Servilis 
condicio.  Cic.  ||  (Fig.)  Servitude. 
Voy.  ce  mot.  Puét.—  amoureux, 
et,absolt,-~  (soumission  à  celle 
qu'on  aime),     servitiam    amo- 
ris.  Ov. 
servant,    ante,   adj.   et  s.   m. 
et  f.  Il  Adj.  Qui  sert  qqn.Famu- 
lus,  a,  am,  adj .   Ov.  Frères  —, 
servitiales  clerici.  /si'd.Cavalier 
—,  voy.  AMOUREUX.  Fief  servant,  ! 
prsediam   ou    beneficiam    ser-' 
vam.  A.  ^  Subst.  S.  m.  (Arch.)  ' 
—  d'amour,  qai  amori    servit,  j 
A.    qai  fcedere  amoris    obliga- 
tar.  A.  I  S.  (.  SERVANTE  (femme  i 
ou  fille  qui  sert   à   gages).   Fa- 
mata,  se   (Dat.    Abl.    plur    ta- 
mulabas),  f.   Cic.  Ancilla  .mo- 
lier.  Sali,  et  simpl.  ancilla,  œ,  ' 
f.  Cic.    Petite  —,  ancillala,  œ,  i 
f.  Cic.  De  — ,  ancillaris,  e,  adj.  ' 
Cic.  (cf.   anc.  artiâciam  [«mé- 
tier de  s.  •].  Cic).  Il  P.  ext.—  de 
Jésus-Christ.    Voy.    diaconesse  ,  ' 
REuGiEUSE.  —  des  pauvres,  qaae  ' 
paaperibus  servit.  A.  qaae  paa- 
peram  ministerio  operam  dat. 
^-  —    du    culte,   ministra,  œ, 
f.  Plin.  j.  (cf.  ancUlae  qax  mi- 
nistrse    dicebantar.    Plin.    i.) 
Il  (Fig-)  Terme   de  civilité  dont 
se  servent   les  femmes.  Je  suis 
votre  —,  votre    très  humble  — 
(formule  de  lettre),   voy.  servi- 
teur. P.  plaisant.  Pour    décla- 
rer  qu'on    quitte    une     chose, 
une  personne.  Très  humble  — 
au   seigneur  un    tel,   jabeo  te 
valere.    Cic.  valeas  !  Cic.  Voy 
DLiBLE.  Il  Petite  table  pour  dé- 
poser   les     pièces    de    service. 

Voy.    CRÉDE.NCE. 

serviable,  adj.  Porté  à  rendre 
service.  Of^iosas,   a,  um,  adj. 

^f-  ■■  (  "!■    °^-  ^°"^-  <^'"c-)- 

Ofpca  plenas.  Cic.  \ 

service  (lat.    servitiam,  servi- 
tude), s.  m.    Ensemble   de  de-| 
voira,    de    charges     dont    qqn  ' 
doit   s'acquitter.     ||    (Féodal.)! 
Devoirs,    charges     du      vassal 
envers  son    seigneur.    Manas,\ 
eris,ii.A.    Officiam,    ii,n.A.I 
Voy.  DEVOIR,  CHARGE.  ||  Devoirs 
envers    qqn    à    qui    l'on    doit 
obéissance.     Quitus,     ûs,    m 
Cic.  etc.  (ex.:c.    deoram.    Cic 
aliqaem     ad    deoram    caitam 
eradire.    Cic);   ofScium,   ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  ;  apad   regem 


obire  officia.  Liv.    iiaotidianis 
officus    apad    aliqaem    fangi. 
Cic.     officium     suum     (ncére. 
Ter.    ou    exseqai.    Cic.     nfÇirio 
fangi.    Cic.  oflu-io  natisfacére. 
Cic.  officiampablicam  implêre. 
PUn.J.  officiam  prsestare.Caet. 
officiam  alicai  prsestàre.  des. 
oQiciam     snani     deserëre    ou 
ab  officio    discedërc  ou   déesse 
ofpcio.    Cic.   qaa  ex  re  facile 
mtelligi    potuit,    nallam    esse 
oflicium    tam  sanctam    atqae 
sotlemne,    qaod    non  avaritia 
comminaère  atqae  violâre   so- 
leat.  Cic);  ministerium,  u, 
n.    Liv.  (ex.  :  in  aliquibus  »u- 
nisteriis    regiis    esse.    Liv.)     || 
(Spéc.)   Célébration    de    rofflce 
divin.    Res    divina.    Cic.    Res 
divime.  Cic.    Sacra,  oram,    n 
pi.  CtcJI  (Spéc.)    Devoir  mili- 
taire. Militia,  se,  f.   Cic.  eic. 
(ot-:  militise  manas.  Cœs.  mi- 
litia  assidaa.    Liv.   sub    assi- 
daâ  militià  esse.  Liv.  triam  et 
I     vi.ginti    annoram   militia    da- 
rissima.  Liv.  m.  perennis.Liv. 
militiam  capessére   [.  prendi-e 
du  s.,    entrer    au    s.  -f.    pun, 
proficisci    in  militix   discipli- 
nam.  Cic.    Liv.  cai  setas  mili- 
tix patiens  erat  [•  qui  était  en 
âge  de  prendre  du    s.,  d'entrer 
au  s.  -18011.  sascipëre  mili- 
tiam.   Liv.     abnaëre    [•    refu- 
ser .]  militiam.  Liv.    militiam 
detrectàre  [•  chercher  i.  éviter 
le  s.  militaire   -].  Cses.   [B.  G. 
VII,   U].    simalatione  insanise 
sabterfagëre     militiam.     Cic. 
[Off.  III,  26,  97].  militiœ  vaca- 
tionem  habêre  [«  être  dispensé 
du  s.    militaire .].    Cœs.    ma- 
nere    militiœ     vacantes.    Liv. 
injangëre  militiam.  Liv.  e.vac- 
ta_  acerbe  mania  militiae  sant. 
Liv.    aliqaem    militià    solvëre 
[.  libérer  •].  Liv.  [on  dit  aussi 
sacramento    solvëre    aliqaem. 
Tac.  ou  dimittëre  aliqaem  ab 
exercita    ou    simpl.    dimittëre 
aliqaem.Cic.].  militià  fanctum, 
perfanctum  esse    [.  être  libéré 
du  s.    militaire    .].   Cic   [Div. 
I,   25,   52].);  stipendium,  ii 
(-  solde    militaire,    d'où  ser- 
vice militaire  .),    n.    Cic.    etc. 
(ex.;  stipendia    facére    [•  être 
au  service  .].    Sali.    [Jug.    63, 
^1.  ou    merêre    stipendia.    Cic. 
[Mur.  5,  121.   emeritis    stipen- 
diis   Sali.  [Jug.   SU,  2].    /Tomo 
nvUlias    stipendii    [•    qui    n'a 
jamais  fait  de  service    •].  Sali, 
finis  stipendioram.  Cic.stipen- 
diis   confectis.   Cic.    decimam 
annam  delectibas,  stipendiis  s» 
exhaastos   esse.  Liv.  plarimo- 
ram       stipendioram     [.    qui 
comptent    un    grand     nombre 
d  années    de  s.  •]  milites.  Liv. 
malta,  minima  stipendia   /lo- 
bêre.    Liv.    stipendia    alicuiai 
namerâre.  Liv.    Jast.    septem 
et    viginti   enamerâre   stipen- 
dia.   Liv.     au    fîg.:  tanqaam 
emeritis   stipendii»     Ubidinis, 
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ambitionis,  te  CiC.  [sea.  W] 
tunctat  .>nmibuî  vttx  Ai«- 
rnan»  î(i>.-'«J.is.  C>e/».  l^P-  »•*• 
il;  •  mania,  ium,  n-  p'-  ^"^ 

mun\a.    Lu-.',    munus.  «is 
n     Liv.     ,ex         munus    obirf 
i:  fair.  sou  ^    ■]■   p-  ."»»7*'? 
dJ-    avant-posles  .y    Liv.     i" 

ienf^<  l'  0 était  f»  jour  de 
s  1  Liv.  manere  vacàre  [•  n  etr. 
pL  de  s.  .].  i-.V.l  ;  atatio, 
oniS  (•  service  des  avaiu- 
^=,;3.Vf.Cars.  /.i".  (ei.  :  "» 
^:,rioneesse-  C«s.  .8<a(.or.em 
a,;êre.  Lii'.).  |!  Devoir  d  un  do- 
mestique. Famulatas,  us, 
m.  Cic.  etc.  (ex.-  7U1  al.aaam- 
dtu       propter      ignorationem 

faerint.  Cic.  [am.  19,  ™J  •  ?_" 
fi",  qaam  miser  v.rtohj,  fa- 
malitas  sen-ientus  voUptaH  ! 
Cic.  [Off.  111,117]);  ministe- 

non  inscita  •ninwfe'-io.  Cic. 
fanai  ulicu;a3  ministerto  ou 
•miniJteriis    [-  ;tre    au    s     de 

(acéré  alicm.  /<«<•    mm.ster.0 
funm.  i-iv.  voy.    servir).  Gan. 
de  —,  minisïri,  orom,  m.    pi- 
Cic     Virg.    [amali,  orum,   at- 
pi.  Cic.  Le  -  (méton.),   même 
trad.  Qui  est  au  —de.mmis- 
ter  tri  m.  et   miaistra,  se, 
f.   Cic.   etc.  (au  fis-,,  ei.  ^n^i" 
nisfros  se  praebe/it   m  jadiciis 
oratoribus.     Cic.     m.    legam- 
Cic.  sif  anulus   taat  non  mi- 
riisfer  uHenœ  volantatis.   Oiç. , 
haie  (acinori  laa    domM    mi-\ 
nUtra  este    non    debait.    oic. 
artes     minittras    volaptatum. 
Cic.).    11    (Par    eit.)    Droit  que 
aqn  donne  à  un  autre  de    d.s- 
TOser  de   lui.  Que  puis-je  pour 
Çitre   -  7  Qu'y     a-t-'l     P»f^ 
votre  -?  9UK'  ""?  Tf-   «"'^ 
W,i  vi>?  fer.  Y    a-t-.l    encor. 
qqch.  pour  votre -înamgaiJ 
ifiud  vis?    Ter.    Je  suis  tout 
k  votre  -,  capio    omma  qa^ 
vis.   lior.    (sat.    I,    9,    5).    ad 
om.ia.  J'^^     •'«'^.    i^Z 
adero.    Otc.   (ep.    Iv,    »,   »]•  T 
Devoir,  charge  dont  qq?^  ac- 
quitte  ou   s'est    ^q;""*;,JI 

fonction  militaire,  civile,  poli- 
tique, etc.  Ministerium,    il,  | 
n      Liv-    etc.    (ex.  :    mimsteno  , 

funai.    '^iv.)\  admimstratio, 
onis,(.  Cœ$    Liv.  ,("•  :»<i'";l 
navi^.    Cie..    lu    pl-   of^f'^l 
adminittrationes  [■    les    fonc- 
tions et  les  s.  publics  •LJ<»C;)- 

mania,  ium.  n.  pl.  Cw.  etc. 
^x  :  munia  belll  pxcwgoe 
fac^re.  Liv.  mania  consaiatus 
obire.  Tac.);  munus  eris,  n. 
Cic.  etc.  (ex,  :  rei  pahlicse  ma- 
riera.    Cic.     voy.  CHARGE,  FONC-  j 

■nos)  ;  ofûcium,  ii.  "_■  Ctc-  \ 
«te.  Vûv.  oKFicp)  :  provincia,  : 
if     f.  plant     Ter.   Cic.    (ex.  : 


SEU 

,>„•  obsonan(,    flu*    pa^'j';^- 
ramanlccratprovmcta.Pl'^^l 
daram  cepisti  proi-J'ioiam  l-tu 
t'es  chai-sé  d'un    s.  P'^-'^le  •]. 
Tel-,  iilam  sibi  o^Çiciosam  pro- 
l'irtciam  depopo3Cit,ut...m^ 
in  meo  lectalo  fracidaret.  Oic 
ferebat   graviter    iUam  sib.  ah 
isto    provinciJim    dMam   [.  U 
.ervica    dont     l'accu^    1  ava. 
chargé   .].    Cic.    P'-r»'",  *'•;. 
hoc    giwii   provinces    otomi.s 
dure    ['    la    première    cho;e  a 
faire  ce  sera,    si  je   pms   dire, 
d'a^sisner  aux  atomes  leur  ser- 
vice .1.    Cic).    Faire    son    —, 
administrâre.    Sali.  (JuS-   92. 
5)    Il  (Par  anal.)  Ensemble  d  o- 
pkVitions    de   travaux   servant 
r un  u^aje  déterminé.  MiBlS- 

Zuicam  [.  de  la  flotte  •]. 
Liv.);  munus,  eris,  n.  ou. 
etc.  (ex.  :  pOSSurK  ahqaandc 
o:alinon(angisao  manere.t^ic. 
manere  interpretam(angi.  (.ic- 
Sârvoram  manere  fangi.  yep.}; 
ofBcium,  a,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
o[d:iam  admissionis  [•  le  s. 
do     l'antichambre    •].     Saet. 


SliR 

ris.n.  C|-c-.otc.  (ex.:  neqaevero 
tenais  [■  lo  P^uvi-e  -1  verbi.' 
aaget  saam  munus,  «'S"" 
fO'-f«  Canjitar.  Cic);  O/fl- 
Ciam,ii.  n.  Cic.  etc. (ex.:  pro 
fois  in  me  majcimu  of(icii8. 
Cic.  vir  singalari  o[^cio  m 
rem  pabUcam   [•  qui   a  rendu 

illam    ordinem    ojficia.    Çic.), 
usus,  lis,   ra.  Cic.  etc.    (ex.  . 
iiie  mihi   ma.jno    usui   fu<t  m 
maltis  rebiis   l-  il    m  »   ''«"'1" 
de    erandi  service^    en  mainte 
circonstance  -].     Cjc.    eandcm 
asam   prxbire    [cf.    i^iem   fa- 
cére   [.rendre   le  mSmo  s.  -J. 
Cic.  in  tantà    caligine    major 
usus  erat   aariam   qa-xm  oca- 
iorum.    Liv.   mtgnosasas    of- 
ferre    ad      navigia     (<^f}^'*^?: 
Cic.    esse    usui    civitati.    Oic. 
lamdia     vobis    cordi     sumus 
na.imdia  osai.  Sen.  rh.  si  çuis 
U3US  msi  esÉ  [.  si  je  puis    ren- 
dre qq.  s.  .],    nihii    minor   ex 
privato  capïetar  [•  on  en  aura 
tout    autant     quand     je    sera, 
rendu  à  la  vie    privée  -1.    Uv. 
•    '  f-  "U  de' 


toei  of&cio  maritimo  prseposi- 
,itas  [.  qui  a  tout  lo  s.  de  la  , 
marine  •]•  Cxi.  aliom  of[i- 
ciam  negare  non  passe,  iuet. 
pes  of^dam  saam  (acU.  Plaa.. 
rer.  ocali  in  of/iîio  sonf. 
r.  fo'nt  leur  s.  •].  ^ei.)  ;  ne- 
^Otium,  a,  a.  Cbss-  (ex.  :  toti 


neootio  nraeesse  [•  être  chef  .1 
8.    .1.    Cxs.);    opéra,    a,   i. 
Cic.   etc.    (ex.  :  operam   aiicui 
navire,  dare  ou    dicare.    Cic   , 
etc.  soo  sumptu   rei  pabiicœ  o- 1 
peram  prœbêre.    Cic.   operam 
mihi   dat    egregiam    Cic     na-  \ 
vata\'  rendu  •]  ab   eqw.te   o- \ 
pera.     Liv.     optimi.     alicajas  ^ 
operà  ati.  Cic.  Sen.  ejos  opira  , 
Meli  atqae   atili    saperiortbas 
annis  osas  sam.   Cic.  ahcajas 
opéra  eximia  in  rebas  ger^n- 
dis  exstitit.    Liv.    pro    eximia 
eo  bello  [■  dans  cette  guerre  -J 
opéra.  Liv.    ol[erre   se  si    qao 
usas  operse  sit   [•  offrir  ses  s. 
pour   tout  ce   qui  pout  se  pré- 
senter .1.    Liv.  ad    rem  ou    m 
aliqai  re  operam  saam  profi- 
ten  [•  proposer  se3   s.  •)■'-"'• 
in  omnia  altro  swim    offerre 
operam.     Liv.     (erram   istad  ^ 
1    bonas  opéras  edet.  Sen.  Caesar 
singalari      ejos    opéra    (aerat 
usas.    Caes.).    Bon  pour    la    -. 
utiiis  ad  opéras.  Cxs.  atihs  ai 
man^is.    Liv.    Boa    pour  le    - 
'     (militaire),    ad    arma    atihs. 
Cses.    militue  atdis.    Cses.    o^ 
idoneas.  Liv.  ou   habiiis    Cic. 
Cas.  Liv.    Qui    a    1  âge  du    - 
militaire,   setate    mdUari   (ho- , 
mo).  Tac.   (cf.  omnîs,  gai  per 
!Hatem  arma    {erre   passant. 
Cws  ).  Hors  de  —,   ad    opéras  , 
inaîiJis.   Liv.    ad    manas  ma-  ] 
tilis.  des.  ^    Avantage    qu  011  , 
procure  à  qqn   en    intervenant 
personnellement.    Munus,  e- 


renau  a  la  vio    i",    .r    i 
musod«pereunt[.  isdevien 

n>nt  hors  de  s.  •.].  Saet.)  , 
utilitas.  atis,t  Cic.  etc.  (ex 
utiUtatem  habere.  Cic-  au 
nlur  Tiro  mirabiles  mi/»i  prx- 
let  àtilitates.  Cic.  atiUtatibas 
tais  possam  carSre  [■  J»  P"'» 
mî  passer  de  tes  s.  ■]■<-"'■>' 
adjumentam,   i,  n.  de.  etc. 

"caiesse    [•  être    à    a'jn   d  un 
nrand    s.   .].    Cic.    alicai.  esse 
IdJam-.nto    ad   aliqaid    ou    in. 
altqaoi  re.  Cic.  Cic.  alicai  ad- 
jamentam  oj^rre    ad  aliqaid 
Cic);  beneacium,  il,  ^■.Ç^'^- 
otc.  (ex.:  sanf   gai    i«a    distm- 
gaant,  qaxdam   bénéficia  esse, 
qaxdam    o[^icia.   qaxdam  mi- 
kisterii  :  beneficiam  esse  qaod 
aliénas  det  ;  of^ciam  esse  ^ihi, 
uxoris...;     ministenam     esse 
servi...    Sen.     nac    enim,    si 
tuam     ob     caasam     oaïqaam 
î    commoies,     beneac,i»;n     lUad 
habendamett,    sed    (eneratio. 
Cic.  bemCiciam  ahcai  dare  ou 
!    tribaere   ou    tribnére  et    dare. 
I    Cic     bene^ium     accipSre    at> 
\    aliqao.  Cic  pro  meis   •'»  J""" 
tatem  bene[iciis.   Cic.   tant'% 
me    beneficiis    m    f/,  ^^^''^ 
'   positis.  Cic.)  ;  2neri(um,  J,  n. 
hc.  etc.  (ex.:  mentu-n  injcns 
âen.     ingentla      nxirita.    Liv. 
pro  cajasqae  merito.  Cic.  pro 
singalari    eoram    merito.  Cio. 
magnitado    taoram    erga    m-. 
m.ritoram.Cicobm-^ntaejas 
erga     rem     pablicam.      Insar. 
migna  ejos  in  me  mérita sanf 
Cic    dare  et    rccipëre    me/itu 
Cic.  qaisi    remanerans    miri 

tam.  Liv.).  R^""»'-», -•  .™t 
rêri,  dép.  Cic.  etc.  (ex^:  bene 
opiim.5  de  re  pablicA.  Cic 
mzlias  de  (faibasdim  m^reri 
nnim...  Cic  mxle  mîren  dt 
jiluiaoi'  rendre  un  mauvais  • 
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ft  qqn»].  Cio.  ita  se  de  popalo 
liomuno  meritos  esse,  ut... 
']«  qu'ils  avaient  rendu  à  Rome 
lie  lois  services,  iiue. . .  •].  C';i?s. 
au  part.  prés,  (fucni  peri^^sc 
ita  de  re  pablicà  merentcm 
[m  alors  qu  il  rendait  do  tels 
s,  à  l'Ktat  •]  constdem  doleo. 
€ic.  ap.  Non.  ySUl,,  19]  ;  siirt. 
au  part.  pas=é  :  bene,  optimê 
■de  re  pahlicâ  méritas.  Cœs. 
optimè  de  se  nxerilas.  des, 
miri^é  de  re  pablicà  méritas. 
•Gic.  divinitas  de  me  méritas. 
Cic.  T  Ce  qu'on  sert.  ||  Nom- 
bre de  plais  servis  sur  la 
table.  Ferculuzn,  i,  n.  Prop. 
i'en.  Petr.  Saet.  (ex.  :  cenam 
tribus  (ercalis  prsobêre  [•  don- 
ner un  repas  à  trois  s.  •].Sue£. 
[Aug.  lh\.  [ercula  mutùre. 
Sen.  [ep.  90,  15].  cf.  Prop. 
[IV,  k,  76].  6'erv.  [tranq.  7, 
à;  N.Q.  III,  18,2;  IV,  13,6; 
ep.  95.  18;  87].  Petr.  [35,1; 
36,  2]);  cena,  se,  f.  Mart.  (ex.  : 
cena  prima,  altéra ,  tertia. 
Mart.  [XI,  31,  5  sq.])  ;  mensa, 
te,  f.  Cic.  Mart.  (ex.  :  seconda 
inensâ  appositâ  [•  au  second 
s.  •].  Cio.  altéra  mensa. 
Mart.).  1  Ce  qui  sert  à  table. 
A/ensas  vasa.  Liv.  Vasa  esca- 
ria.  Plaut.  Voy.  vaisselle. 
aervietto,  s.  f.  Linge  dont  on 
se  sert  pour  s'essuyer.  Mappa, 
ee,  f.  //or.  Petr.  Mantele  ou 
mantile,  is,  n.  Virg.  Plin. 
Manteliam,  ii,  n.  Varr.  Por- 
phyr.    Il     Grand     portefeuille. 

Voy.    PORTEFEUILLE. 

eervile,  adj.  Qui  appartient  à 
l'état  d'esclave.  Servilis,  e,a.di. 
Cic.  (cf.  servile  manas.  Cic. 
terviUs  vestis.  Cic).  Servus,  a, 
om,  adj.  Liv.  Ancillaris,  e,  adj. 
Cic.  Il  (P.  ext.).  OEuvres  —  (qui 
n'appartiennent  qu'à  un  servi- 
teur, à  un  homme  à  gages). 
Servilia  opéra.  Cic.  Ministe- 
rium,  ii,  n.  Liv.  (cf.  quod  min. 
faerat,  ars  haberi  cœpta.Liv.). 
Sordidse  artes.  Cic.  \\  Qui  a 
le  caractère  do  dépendance  qui 
conviendrait  à  un  esclave. -Ser- 
vilis,  e,  adj.  Liv.  (cf.  serv.  in- 
doles,  Liv.  animas.  Tac.  pa- 
tientia.  Tac).  Hamilis,  e,  adj. 
Cic.  Obnoxius,a,  um,  aàj.Liv. 
(cf.  pax  obnoxia.  Liv.).  Defor- 
mis,  e,  adj.  Tac.  (cf.  de(. 
obaequiam.  Tac).  Voy.  abject, 
BAS.  Avoir  des  sentiments  — , 
nurniliter  seniire.  Cic.  Recou- 
rir à  une  —  complaisance, 
grassâri  obsequio.  ilor.  ]|  (P. 
anal.)  Imitation  — ,  voy.  con- 
trefaçon, COPIAGE.  "Troupeau  — 
(des  imitateurs),  aervam  pecus. 
Hor. 

«ervilement.  adv.  D'une  ma- 
nière servile. iîeri/iiJier, ad  v. Cic. 
Servûem  m  modam.  A.  imiter 
— ,    voy.  COPIER,  contrefaire. 

servilité  (lat.  post.  servilitas. 
Intpr.  Arist.),  s.  f.  Caractère 
servile.  Servilis  indoles.  Liv. 
Serviliê  animas.  Tac.    Servile 
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ingenium.  Déforme  ubseijuium. 
Tac 
servir,  V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
(.-\rch.)  Etre  assujetti  (à  qqn) 
par  servage,  servitude.  Servî- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  [être] 
ESCLAVE,  [se  faire  1']  esclave 
[de]).  Fig.  iDservire,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  servir,  [être]  su- 
jet, [sous  la]  DÉPENDANCE  [de]). 
Il  Etre  utile  (à  qqn).  Esse, 
intr.  Cic  etc.  (ex.  :  ea  res  haail 
scio  an  milii  plaris  faerit, 
quam  si...  Cic);  prodesse, 
intr.  Cic  etc.  (ex.  :  gai  nec  tibi 
nec  alteri  prosant.  Cic  non 
modo  igitar  prodest,  sed  obest 
etiam  Clodii  mors  Miloni.  Cic 
nec  hodie,  at  prosit  mihi  Ro- 
m,anorum  gratia,  ne  obsit  tan- 
tam,  deprecor.  Liv.  prodesse 
reis  ["  servir  aux  accusés  "] 
apud  regem.  Curt.  avec  l'Inf. 
maltum,  prodest  ea  qase  me- 
tuuntur  ipsa  contemnére.  Cic. 
[Tusc.  IV,  6lt].  quod  interdam 
non  minas  prodest  quam  di- 
serte dicëre.  iXep.  [Epam.  3,  2]. 
qacc  scire  magis  j'uvat  quam 
prodest.  iien.  on  dit  aussi  uti- 
lem  ou  utile  esse  alicai.  Cic.  ou 
esse  usai  alicui  ou  ex  osa  alicu- 
Jus.  Cic  ou  encore  utilitatem 
habêre,  offerre  [alicai].Cic.  voy. 
utile)  ;  coaducére  (  •  être  utile, 
avantageux  ■),  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  neque  homini  infanti  aut 
impotenti  injuste  (acta  conda- 
cunt.  Cic  voy.  utile,  avanta- 
geux) ;  juvàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquem,  in  aliqua  re.  Cic. 
Titianum  et  Celsum  non  javit. 
Tac);  proûcére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  proficêre  alicui  plurimum. 
Cic  alicui  raro.  Cic.  ita  qaid- 
dam  spero  nobis  pro§.ci.  Cic. 
permultum  autem  proficiet  il- 
lad  demonstrâre,  qaemadmo- 
dam  scripsisset,  si,  etc.  Cic. 
[inv.  II,  120]).  Il  (Par  ext.)  Etre 
propre  à  un  usage.  Esse,  intr. 
Cic  etc.  (ex.  :  esse  argumenta 
[•  s.  de  preuve  »].  Cic.  quod 
initio  conservanase  libertatis 
atqae  augendse  rei  pablicse  (ue- 
rat.  Sali,  (rustrationem  eam 
legis  tollendse  esse.  Liv.  ea 
res  erat  minuendœ  concordiœ. 
Liv.)  ;  prodesse,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  id  mirum  quantum  pro- 
fait ad  concordiam  civitatis. 
Liv.  dicëre  quod  causse  prosit 
[opp.  à  dicëre  a^iena^.Cic]j  va- 
lëra,  intr.  Cio.  etc.  tvoy.  jfëtroj 
efficace,  [avoir  la]  vertu  Lde])î 
/acêre, intr. Sera. juv.  (ex.:s<em- 
mata  quid  faciunt? Juv.  quid 
faciunt  leges,  ubi...?  Petr.); 
efûcère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quid  [•  à  qqch.  •].  Cic.  nihil 
[•  à  rien  .1^.  Cic).  Qui  peut  — , 
Milis,  e,  adj.  Cic.  Qui  ne  peut 
pius  — ,  inatilis,  e,  adj.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Rendre  le  même  office 
que  (qqch.).  Esse  pro  [aliquo). 
Cic.  Esse  pro  {aliqua  re).  Cic. 
Il  V.  pron.  Se  — ,  uti,  dép.  intr. 
Cic.  etc.   (ex.  ;  uti  armis.   Cic. 


SER 


IGOO 


ut  Ciccronis  at'i^r  verbo.  Sen 
cornibas  uroram-  pro  poculis 
uti.  Gses.  uti  ea  criminatione 
in  aliquem.  Ci<  .  ea,  ijuilms  ml 
res  divinas  uti  snleinas.  Col. 
voy.  employer)  ;  adhibôre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  interprètes  [•  do 
truchements  "].  Cic.  fratrem. 
Cses.  voy.  employé»,  user  [de]  ; 
[avoir]  recours  [i|).  So  —  d'un 

mot,     voy.     EMPLOYER      1     V.    tr. 

S'acquitter  envers  qqn  de  cer- 
tains devoirs,  de cerljins offices. 
Colère,  tr.  Cic.  oio,  (ex.  :  deos. 
Cic.  unum  deam.  Lact.  aliquem 
ut  deum.  Cic  aliquem  obser- 
vâre  et  colère.  Cic.  aliquem 
diligenter  observâre  et  colère. 
Cic  aliquem.  colère  diligentis- 
siméqae  observâre.  Cic);  ve- 
nerari,  dép  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
deos  sanctê.  Cic.  regem.  Nep.)' 
servire,  intr.  Cit.  etc.  (ox.. 
s.  régi  humiliter,  aliis  superhë 
imperàre.  Liv.)  ;  deservïre, 
intp.  Cic  etc.  (ex.  :  alicui.  Cic. 
[ep.  XVI,  18,  1].  Plin.  j.  [ep. 
VII,  15,  1].  cuivis.  Cic.  [off.  I, 
109])  ;  inservïre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  alicui.  Cic);  adesse,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  alicui.  Cic.  on 
dit  aussi  alicui  prsesto  esse. 
Cic);  gratiScari,  dép.  intr. 
Cic  etc.  (voy.  complaire  ;  on 
dit  aussi  gratum  facëre  alicui. 
Cic).  —  son  pays,  l'Etat,  rem 
publicam  gerëre  ou  adminis- 
trâre.  Cic.  —  arec  zèle  son  pays 
au  sénat  et  dans  les  assemblées, 
navâre  rem,  publicam  in  curiâ 
atque  inforo.  Cic.  Voy.  service. 
Il  (Spéc.)  En  parlant  d'un  mili- 
taire. Militâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  exercitu  alicajas.  Cic. 
m  eàdem  legione.  Cic  sub  ali- 
quo. Liv.  Vell.  sub  alicujas  si- 
gnis.  Liv.  adversua  aliquem. 
Suet.  m,ercede  [-  comme  mer- 
cenaire ■■]  apad  Persas.  Curt. 
au  p.irt.  pris  subst.  militantes. 
Liv.  [V,  3,  A;  7;  V,  U,  11);  ma- 
rére  ou  merèri,  tr.  Cio.  etc. 
(ex.  :  mereri  stipendia.  Cic.  vi- 
cena  stipendia  meriti  [•  qui 
avaient  servi  vingt  ans  •].  7'ao. 
sub  aliquo  imperatore,  consule. 
Liv.  aliqao  imperante  ou  im- 
peratore. Cœs.  Liv.  equo  ou 
equis  [-  s.  à  chûval  >].  Cic.  Liv. 
pedibus  [•  dans  l'inlanterie  -]. 
Liv.  on  dit  aussi  stipendia  fa- 
cëre. Cic.  Liv.  voy.  SERVICE.)  || 
Eu  parlant  d'un  domestique. 
Servire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  -. 
ttiioiii.  Cic.  apad  aliquem.  Cic); 
famulari,  dép.  intr.  Cic  etc. 
(ex.  :  alicui.  Catall.  absol.  Cio. 
on  dit  aussi  ex  alicuj'us  famu- 
lata  eaae.  Cic.  in  famulatu  ou 
in  ministerio  alicujas  esse.  Liv.). 
—  (gqn)  à  table,  ministrâre, 
tr.  uic.  etc.  {^ex.  :  ma  ministra^ 
bit.  Plaut.  servi miniatrant.  Cic 
m.  ciboa.  Tac.  pocula.  Cic.  ce- 
nam. Hor.  aliis  fictilibua[*  duns 
des  assiettes  en  terre  ■]  minis- 
trari  Jassit.  Tac.  ut  [Ganyme- 
des]    Jovi    bibëre    ministraret 
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.  servit  à  boire  à  J.  •).  C\c 
,Tu9C.  l.  65)).  Se  —,  de  lance 
samére  (porno).  Oi-.  —  imettre 
sur  l»  ui>\f),  apponère,  u-. 
Cif.  etc.  (ei.  :  cu/uim  [•  le  dî- 
ner •  ].  Plant-  patullam.  Cic. 
upram  in  epalis.  Plin.  convivis 
fijiveni  et  obsonia.  Saet.  cenam 
,1%  argento  para.  Plin.  J.  ati- 
.,aW  icisit  fictUiba*.  Cic.  a/»cui 
liberos  epûlandoi.  Sen.  appo- 
»ica  secnndà  menêi  [•  le  dessert 
éiaot  servi  •].  (-ic.);  inferre. 
tr.  Plin.  (ex.  :  memam  secun- 
lijm.  Plin.  lancem.  Plin.).  || 
Etre  attaché  au  service  d'un 
magistrat,  et<^.  Apparére,  intr. 
tic.  Nep.  Liv.  (ex.  :  consuhbiu, 
rdilibat.  Liv.  q^axstioni  [•  ser- 
vir le  jury  -).  Cic.  cam  septem 
annos  Philippo  apixiruisset . 
Sep.  [Eum.  13,  1]).  (|  En  pari. 
il'uD  diacre,  d'un  enfant  de 
chœur,  etc. —  la  messe,  niissam 
celebranli  adesse.  Q.  —  qqn 
dans  un  sacrifice,  administrûre 
alicui  ad  rem  divinam.  Plin.  \\ 
En  pari,  d'un  marchand.  —  le 
client,  emptori  mercet  prxbire. 
^.  Se  —  chez  qqn,  emére  ab 
aliquo.  Cic.  \\  (Par  anal.»  Etre 
à  la  disposition  de  qqn  pour  ce 
qui  peut  lui  être  utile,  agréable, 
l'our  vous  — ,  capio  omnia  qase 
vu.  Hor.  Il  (Par  ext.).  Rendre 
service  à  qqn.  Voy.  service 
(p.  1668,  col.  3).  —  qqn  en 
qqch.,  aliquem  aliquà  re  fu- 
vàre.  Cic.  Voy.  serviable.  || 
(Pai-  anal.)  Aider  â  atteindre  un 

but.     Voy.     AIDER,     FAVORISER.      1 

(Par  anal.)  Faire  fonctionner 
qqch.  AdmiDistràre,  tr.  Cic. 
Liv.  (voy.  DimoBR). 
Berviteur  (lat.  post.  servitor. 
Imcr.),  8.  m.  Celui  qui  est  au 
service  de  qqn.  Servus,  i,  m. 
Cic.  Famalas,  i,  m.  Cic.  Mi- 
nitter,  tri,  m.  Cic.  —  d'un 
grand  seigneur,  ambactas,  i,  m. 
Z'œs.  Jeune  —,  puer,  i,  m.  Cic. 
Mes  —,mei.Plin.  j.  Ue—.fama- 
laris,  e,  adj.  Cic.  Condition  de 
— ,  mtrvisterium,  ii,  a.  Liv.  — 
public  (attaché  à  un  magistrat), 
apparitor,  ori»,  m.  Cic.  ttator, 
oris,  m.  Cic.  tes  —,  (amilia, 
X,  f.  Cic.  famali,  oram,  m.  pi. 
Cic.  apparitione$  (  necessa- 
rue).Cic.  Les  —  de  l'Etat,  mi- 
nitteriam,  ii,  n.  Plin.  Voy.  em- 
ruorÉ,  FONCTIONNAIRE.  Un  fidèle 
—  de  l'Etat,  qui  rei  pablic-e 
(Ideliter  servit  ou  operam  dat. 
A.  —  de  Dieu,  servas  ou  fuma- 
{iM  Dei.  Vulg.  \\  Celui  qui  se 
met  à  la  disposition  de  qqn. 
Minitter,  tri,  m.  Cic.  Liv.  Sa- 
telle»,  liti»,  m.  Cic.  Vov.  aoent, 

FAUTEUR,     PARTISAN.      ||     DaUS     les 

formules  épistolaires.  Je  suis 
votre  — ,  votre  très  humble  et 
obéissant   —,  salve.   Cic.  vale. 

Cic.      Voy.      COMPLIMENT,      SALUT. 

Ironiqt.  (fmur  marquer  un  re- 
fus). Je  BuU  ton,  son  — ,  valeas. 
Cic.  (cf.  sic  valeas  ut  (arinn  es 
qaae    jacet  !     Plurdr.).     valent. 


I    Cic.  (cf.  si  talis  est  Deut,  va- 
leat.  Cic.1.  Absolt.   —  !  benigni 
ne  liberaliter!  Hor.  Pour  ce  qui 
est  de  l'argent  — ,  qnod  de  ar- 
gento  sperem,    niliil  est.  Ter. 
servitude,    s.    f.    Dépendance 
d'une     domination     étrangère. 
Serviras,   utis,  f.  Cic.  (ex.  : 
afficére  liberum  populam  ser- 
vitute.   Cic.    mittére   urbes    in 
servitatem.  Liv.  injangére  ci- 
vitatibas    perpetaam    «ervifu- 
tem.  Cafs.    civitatem   servitate 
oppressam  tenire.   Sep.  depel 
1ère  a  civibas  servitutis  jinjam 
Cic.  ou  a  Syracasanis  servita- 
tem.  Nep.   ejcaëre   servitatem. 
Liv.Grœciam  servitate  liberàre. 
Cic;  servitiumJiyD.  Cic.  (ex.: 
servitio  premëre  aliqaem.Mrg. 
jastum    pati     servitiam.    Liv. 
Grseciœ     demére   grave    servi- 
tiam. Sali.  fr.  servitio  liberàri. 
Col.);  Jugum.  i,  n.    (ex.  :  ja- 
gam  exaère.  Liv.  Jugose  exuë- 
re.    Liv.);  captivitas,    atis, 
f.  Sen,  (voy.  dépendance,  joug, 
soumission).  Il  (Spéc.)    Esclavage. 
Servitus,  utis,  f.    Cic.  (ex.: 
aliqaem    in  servitatem    abda- 
cère.  Cic.  asserére  aliqaem  in 
servitatem.  Liv.    rediijére  ali- 
quem in  servitatem.  Plaat.  in 
servitate  esse.    Cic.)  ;   servi- 
tium,  ii,  n.  (ex.  :  ducère    ali- 
quem in    servitiam.    Liv.).  Le 
joug  de  la — ,  jagam servile.  Cic. 
Vivre  dans  la  — ,  servire,  intr. 
Cic.  Voy.  ESCLAVAGE.  Il  (P.  anal.) 
Dépendance.    Servitus,   utis, 
f.     Liv.    (ex.  :  serv.   muliebris. 
Liv.).;  servitiuzn,  ii,  n.  Sali. 
(ex.:   serv.    corporis    [opposé  à 
animi  imperiam].  Sali,   servit, 
amoris  (erre.   Ov.);  jugum,  i, 
n.  Sen,  voy.  dépendance,  joug;. 
[I  {P.  ext.)  Servilité.  Voy.  ce  mot. 
Slùr  pour  la  — ,  ad  servitatem 
paratus.    Tac.   ||  (Fig.)  Etat  de 
celui    qui   est  assujetti    à  qqch. 
Servitus,   utis,  f.  Cic.  (ex.  : 
fervitatem  astringére    testimo- 
nio    tempiterno     [•     consigm  r 
dans     un      monument    éternel 
l'acte  de  ma  s.  •].     Cic.  ;    voy. 
CONTRAINTE,  Jouc,  lien).  Affran- 
chir qqn  de  la  —  des  affaires, 
solvére  aliqaem  cura   et  nego- 
tio.  Cic.  Vivre    dans  la    —    de 
ses  passions,    servire  capidita- 
tibus.    Cic.    Il    (Droit.)   Charge 
quedoitsupporter  une  propriété 
parrapportà  une   autre.    Ser- 
vitus. tutis,  f.  Cic.  (ex.:  serv. 
prxdioram.  Cic.   fando  servi- 
tatem   imponére.    Cic.).    Etre 
aesujetti  aune  — ,  servire,  intr. 
Cic.  (cf.  xdes   serviebant   Ser- 
gio     [•  la  maison    était  grevée 
d'une  s.  au  profit  de  Sergius  ■]. 
Cic).   Assujotti  à  une   —,  ser- 
VU8,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  prœ- 
dia  serva.  Cic.). 
sésame,  s.    m.   Plante   oléagi- 
neuse. Sesamon,  i,  n.   Plin.  et  j 
sesamam,    i,    n.    Plaat.    Cels. 
Sesama,   se,    f.    Plin.    Divors.s 
espèces   de   — ,  sesama,    oram. 
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n.  pi.  Col.  De  — ,  sesaminut 
II,  um,  adj.  l'Un.  Plante  sem- 
blable au  — ,  siisa/iiui(ies,  is,  a. 
Plin. 

séséli,  s.  m.  Planta  pharma- 
ceutique. Seselis,is,  f.  Cic.  Vin 
de  —,  silatum,  i,  n.  Paul. 
ex  Fest. 

sesquialtère,  adj.  Qui  contient 
une  fois  et  demie  uue  quantité 
donnée.  Seaqiùalter,  altéra  , 
alteram,  adj.  Cic.  Sescaplex 
et  sesquiplex,  adj.  Cic. 

sessile,  adj.  Qui  n'a  pas  de 
support,  de  pédicule.   Sessilis, 


e,  adj.  Plin.  (cf.  pira  sessiUu 
minimo  pedicalo.  Plin.  sess. 
gênas  lactacx.  Plin.  sess.  lac- 
taca.  Mart.). 

session,  s.  f.  Partie  île  l'année 
pendant  laquelle  siège  un  corps 
délibérant.     Tempos    scdcnai. 
A.  Conventas,  as,  m.  Cfs.  La 
—  du  tribunal,  se^ssio,   onis,   f. 
Dig.  T  Séance.  Voy.  ce  mot. 
sesterce,   s.  m.    Monnaie  d'ar- 
gent romaine  valant  deux  as  et 
demi.    Sestertius  nuinmus, 
Cic.  ou  simpl.   sestertius,  ii 
(gén.    pi.   sestertiam),   m.  Cic. 
(ex.:  sestertii  singuli['  uns.»]. 
Piin.  sestertiam   [gén.  pi.]  de- 
cem   milia,    centam  milia.Cic. 
decies.    sexagies    centies    fs.-e. 
centena  milia\  sestertiam  [«un 
million,  six    raillions,   dix  mil- 
lions de   s.  "] .    Cic.  milles  ses- 
tertiam [ccent  millionsde  s."|. 
Cic.  \oy.\eDict.Lat.-Fr.;AV<!c 
un   adverbe    multiplicatif,  «e»- 
tertium  pris    pour  un  subs.  u. 
signifie  •  cent  mille  sesterces  • 
cf.  decies  sestertii  [.un  million 
de  s."],  i-iv.  in  sestertio  vicies. 
.\ep.);    nummus,  i,  (gén.  pi. 
nummum),  m.    Cic.    (cf.  bilin- 
gue    miiia     nummum.    Cic.). 
Grand  —  (monnaie  de  compte 
valant  mille   sesterces),  »e«tBr- 
tium,ii,  n.  Cic. 
setier,  s.   m.  Ancienne  mesure 
pour  les    grains  cl  matières  sè- 
ches.   Sextaiias,    ii,    m.  Plin. 
Col.    Vase    contenant    un    —, 
sextarias,   ii,    m.    Calo.  1   An- 
cienne mesure  pour   les    liqui- 
des.   Sextarias,    ii,  m.   Cic.    \\ 
(De  no»  jours.)  Un  demi  —  sex 
cyathi  ou  dimuiia  pars  lextarii 
ou    mina,   œ,  f.  Ducange. 
Béton,   s.   m.  Mèche    de   colon 
qu'on    passe   à   travers  la  peau 
pour    entretenir    un    cxutoire. 
Filum  per  collum  insertam.  A. 
seuil    (lat.    soliam,  siège,   trô- 
ne), s.  m.    Pièce    de  bois  ou  do 
pierre  placée  au  bas  d'une  por- 
te. Limen,  inis,  n.  Cic.  (cf.  in- 
tràre   limen.   Cic.  intra  limen 
suhlre.  Plaat. pedem  Uminenon 
efferre.  Cic.  m    limine  primo. 
Vira,    limen    in(uram.  Plaat. 
cf.  limen  saperum  inferumque 
[.    le  linteau  et  les.  de  la  por- 
te .].  Plaat.).   De    —,    /imma- 
ris, e,  adj.    Vitr.  jj  Fig.  Limen, 
inis,   n.    Cart.    (cf.    in    limine 
belli.    Tac.    in  primo    limine 
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vitse.  Sen.  tr.\.  Initium,  ii,  n. 

CiC.    Voy.    DÉBUT,    ENTRÉK. 

seul,  e,  adj.  Avec  lequel  il  n'y 
.■n  a  pas  d'autre.  ||  (SimpUî 
.[ualificatif.)  Solus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  soins  ex  om- 
nibus. Cic.  solas  omniam.  Sali. 
,-t  saades  non  solas.  PUn.  j. 
solum  an'im  hoc  vitiiim.  Ter. 
iino  illo  solo  nntistite.^  Cic); 
uBus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
[ex.:  urtum  ce  idem  [•■  unes,  et 
môme  chose»].  Cic.  qaihus  siii 
nihil  est  U  qui  n'ont  rien  en 
propre»]  nisiuna  lin/jaa. Plant, 
relinqiiebatar  ana  per  Se^ua- 
nos  via.  Csps.anas  ex  omnibas 
[•  ?.  entre  tous  ■•].  Cic.  uni  e.y 
omnibas  Seqaani.  Cxs.  Ubii 
qui  ani  miserant  [•  les  seuls 
qui  on  qui  ^uls  avaient  en- 
voyé •].  Cas».  Pompejas  plus 
potest  anas  [•  à  lui  seul  •). 
Cic  Panxiiaa  anas  omnium 
comes  fait.  Cic.  ana  so;a[- ab- 
solument la  seule  ■•]  est  civitas. 
Cic.  qaem  tantam  anum  [<.:ib- 
solument  le  ?eul  ■.]  fortana 
reliqaam  esse  volaerat.  Cic. 
una  tantam  porta.  Liv.  unâ 
tantam  per(oratâ  navi.  Liv. 
Cicero  ad  hxc  onam  modo 
[•ne  répondit  qu'un  seul  mot'] 
respondit.  Css.  meà  anias  opé- 
ra. Cic);  unions,  a,  um.  adj. 
(ex.:  ^lia$  ['Son  seul  nls.J.Ter. 
Cic  anica  spes.  Liv.  anicam 
remediam.  Ptin.];  Ipse,  ipsa, 
ipsum,  adj.  Cic  etc.  fe.\.  :  at 
ipsà  muldtadine  [;par  le  nom- 
bre seul  "1  teneafar.  des.  [B. 
C.  I,  56,  2J.  qai  [locus]  se  ipsà 
munitions  defenderet.  Cirs. 
[B.  G.  VII,  20,  3].  ipso  adventa 
[«sa  seule  arrivée  ■*].  Cic.  [împ. 
Pomp.  131.  ipso  aspecta.  Nep. 
[Iph.3, 1]);  singuïus,  a,  um, 
adj.  Plaut.  Cic  (ex.:  singulam 
vestigiam.  Plaat.;  au  plur. 
[opp.  à  bini,  ambo,  duo,  ani- 
versi]  :  cum  singalis  vestimen- 
(13.  Liv.);  singularis,  e,  adj. 
Cic  etc.  (ex.  :  s.  deas  [•  un 
seul  Dieu  •].  Lact.V,  proprius, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
propriis  viribus  ['  par  leurs  s. 
forces  "].  Liv.  voy.  propre).  Pas 
un  —  objet,  nalla  res.  Cic. 
'voy.  aucun).  Pas  un  —  (subst.1, 
nemo.  Cic  (  voy.  personne). 
One  —  fois,  semel ,  adv.  Cic. 
Le  pouvoir  d'un  — ,  singalaris 
potentia.  Cic  singulare  impe- 
riam.  Cic.  1  (Empl.  comme  at- 
tribut.) Solus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  solam  regnare. 
Cic.  soli  samas.  Ter.  conveni 
solum  solas  [•  seul  à  seul  •]. 
Ter.  ut  maneam  solus  cum  so- 
lù.  Ter.  sapientia  sala  per  se. 
Cic.  solas  per  se  [•■  tout  seul'] 
ad  bellunx  coortos.  Liv.  on  dit 
»ussi  sine  arbitris.  Cic  remo- 
tis  arbitris.  Cic.  secam  esse 
(»  être  seul  avec  soi-même  •]. 
Cic.  sine  arbitris  esse  [•  être 
s.,  sans  témoins  ••].  Cic.  sine 
arbitris        nancisci       aliquem 


['  trouver  qqn    seul  ■>].     Cic); 

unus,  a,  um,  adj.  cic.  etc. 
(ex.:  si  ipse  unus  cum  uno 
[•  seul  à  seul  •]  contenderet. 
Ca-s.);  singuïus,  a,  um,  adj. 
Plaat.  Cic.  etc.  (•'X.:  nanquam 
samas  singuli.  6'en.);  ipse. 
ipsa,  ipsum,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  [ea  res]  non  potest  perR- 
cêre  ipsa  per  sese.  Cic.  on  dit 
aussi  per  se.  Cic  cf.  per  se 
ihat  res  [■  l'afTaîre  allait  toute 
seule  •].  Sen.  ex  se.  Cic.  spon- 
te  suâ.  Cic  sponte.  Cic);  nu- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  (ex.: 
nada  ista  si  panas,  jadicari 
qualia  sint  non  facile  passant. 
Cic.  [parad.  3,  SJi]);  assus,  3, 
um,  (•  sec,  c-à-d.  non  accom- 
pagné, seul  '),  adj.  Varr.  Sen. 
(ex.  :  assa  vox.  Varr.  assa  ti- 
bia. Sen.).  Vivre  — ,  vitani  so- 
litariam  agëre.  Cic.  in  solita- 
dine  vivêre.  Cic.  voy.  souT.ti- 
re).  Ne  pas  venir  — ,  cam,  alté- 
ra venire.  Cic  Ne  pas  sortir  — , 
ram  altéra  procedcre.  Cic 
Laisser  qqn  — ,  destitaëre  ali- 
quem. Cic.  Un  malheur  ne  vient, 
n'arrive  jamais  — ,  aliad  ex 
alio  malam.  Ter.  ad  malam 
malse  res  plarimse  te  aggluti- 
nant. Plaat. 

seulement,  adv.  Sans  qqn  ou 
qqch.de  plus.  Soium,  adv.  Cic 
(ex.:  non  solam.  .,sedetiam. Cic. 
non  solum  sedet...  Nep.  non 
solam...,  verum  etiam.  Cic. 
ou  non  solum...,  sed...  Cic 
cam  senatui  non  solam  iuvà- 
re  rem  pablicam  sed  ne  îagëre 
qaidem  liceret.  Cic.  [Pis.  10, 
23],  non  solam  non...  sed  ne... 
qaidem.  Cic);  modo,  adv.Cic. 
(ex.: semel  modo. Plaut . paalam 
modo.  Cic.  illi  impetum  modo 
ferre  non  potaerunt.  Cses.  ve- 
niat  n\odo.  Cic.  sine  modo  ad- 
veniat  ["  laisse-le  s.  arriver ■>]. 
Plaut.  modo  ut  ou  simpl.  modo 
nvec  le  subj.  Cic  si  modo 
["  si  9.  ■  dans  les  souhaits], 
Cic  si  modo  [formule  restric- 
tive]. Cic.  dam  modo  patiar. 
Cic.  ou  dam  patiar  modo.  Cic. 
[^pourvu  s.  que  je  le  supporte»]. 
Ter.  non  modo...  sed  [ou  ve- 
rum] etiam.  Cic  non  modo... 
sed.  Cic  non  modo  non..., 
sed,  sed  potius,  sed  etiam  [-non 
s.  ne  pas. . .  mais  encore  'yCic 
non  modo  non  [ou  non  modo, 
sous-ent.  non],  sed  ne. . .  quidem 
['  non  s.  ne...  pas,  mais  pas 
même  •].  Cic);  tantum,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nomen  tantum 
virtutis  usurpâre.  Cic  qaod 
malum  majus  seu  tantam  de- 
niqae  ?  ['  est-il  ou  mal  pire  ou 
s.  comparable  ?  •].  Cic  tantan\ 
ut  et  le  Subj.  [•  en  veillant  s. 
à  ce  que ...  •].  Cic.  non  tan- 
tum. . .  sed  etiam.  Cic).;  dum- 
taxat ,  adv.  Cic  etc.  (ex.: 
dumi.  bracchium  crassa  [<•  vi- 
gne grosse  s.  comme  le  bras  •]. 
CoL  tantummodo,  adv.  Cic. 
etc.   (ex.  :    tantummodo    et    le 


Subj.  Cic.  tantammodo  ne  et  la 
Subj.  [•  fpourvu  s.  que...  qu* 
ne  pas  •].  Cic  non  tantum- 
modo...sea  etiam. Liv. Sen.oM  sed 
qaoqae.  Liv.  Cels.  on  dit  aussi 
non...  ni.^i.  Cic.  ou  nonntst. 
Col.  Cels.  Sen.  nihil  nisi... 
Cic.  nihil  aliad  nisi. . ,  Cic. 
nihil  aliud  qaam...  Cic.  Liv.); 
demum,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qiiarlà  vix  demum  deponimur 
horà  [-  c'est  i  la  quatrième 
heure  s.  qu'on  nou'î  débarque 
à.  grand'peine  ■.].  llnr.  demum 
moda  [•  à  ce  coup  s.,  à  présent 
s."].  Ter. tum  ou  tanc  demum 
[-  ce  fut  alors  s.  que»].  CicSall. 
nunc  demum.  Cic).  Traduire 
aussi  par  l'ailj.  Solas,  a,  um, 
Cic.  (cf.  toli  Romani  terga  non 
dederant.  Liv.  soli  novem  men- 
scs.  Cic).  Deux  mille  fantassin.? 
^,  dao  haud  amplius  milia 
peditam.  Liv.  Continue  — ,  tu 
vero  perge.Cic.  Viens  — ,  (ac 
venias.  Cic.  Dis  — ,  die  sodés. 
Ter.  Si  — ,  utinam  ou  qaod 
atinam.  Cic.  (cf.  ^ood  utinam 
minus  vitœ  capidi  fuissemus  ! 
Cic).  si.  Ctc.(cl'.  a  morem  prx- 
claram  disciplinamqae  qaam, 
a  ma/oHbus  accepimus  si  qui- 
dem teneremas  I  Cic).  Non 
—  il  parlait  au  sénat,  mais  il 
assistait  ses  amis,  et  in  senata 
sententiam  dicebat  nec  amicis 
deerat.  Cic.  Il  arrive  — ,  nuper 
venit.  Cic  Pour  marquer  une 
restriction .  Il  a  beaucoup  de 
qualités,  — ...,  voy.  mais. 

seulet,  ette,  adj.  Tout  seul. 
Omnina  unas,  Cic. 

sève  (lat.  sapa,  vin  cuit),  s.  f. 
Liquide  formé  des  sucs  de  la 
terre, qui  sert  à  la  nutrition  de 
la  plante.  Suças  terrœ.  PUn.  ou 
simpl.  «ocus,  i,  m.  Cic.  (cf. 
e  terra  sacam  trahëre.  Cic.  sa- 
cum  terrœ  bibére.  PUn.).  Ha- 
mor,  oris,  m.  Cic.  Plein  de  — , 
sacosas,  a,  um,  adj.  CoL  soci 
plenus.  Ter.  Qui  n'a  pas  de — , 
saco  carens.  Col.  ||  (Fig.)  Ce  qui 
donne  à  qqoh.,  à  qqn,  sa  vi- 
gueur. La —  du  vin,  voy.  force; 
FEU.  Saca»,  i,  m.  Cic.  (cf. 
sucus  et  sanguis  orationis.  Cic. 
in  sacum  et  sangainem  con- 
vertëre  aliqaid.  Qaint.  voy. 
FORCE,  vigueur).  Plein  de  — , 
sacosas,  a,  um,  adj.  Col.  Qui 
n'a  pas  de  — ,  qui  manque  de 
— ,  e-rsanguis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  exs.  gênas  orationis).  jejw- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic.  sine  suco 
et  sanguine.  Qaint.).  aridus,  a, 
um,  adj.  Quint,  (cf.  aridus, 
orator.  Quint.).  Voy.  sec. 

sévère,  adj.  Sans  indulgence 
pour  les  fautes,  les  faiblesses. 
Severus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  comis,  blandas, 
clemens,  indulgens,  ex.:  seve- 
ras  consul.  Liv.  e/'as  legis  se- 
veri  castades.  Cic.  qui  perin- 
dulgens  inpatrem,  idem  acerbe 
severus  in  f.lium.  Cic.  familia 
cam  ad  ceteras  res  tune  ad  ya- 
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dicMidum      severissima.     Cic. 
ne-jiw   [polest]    severaa  esse  in 
jodicanJo,   qui  ctlios  in  se  se- 
Vifo»   esse  judices    non    voit. 
Cic.  par  esi.  sevcrafi'Ons.Plaat. 
Ov.  fiulicij    jeierj.    Cic.   cam 
Cxsaris  sententii.1  [•  la  vote  ■■] 
tam  sevei\t  (uerit.  Cic]  ;  acer, 
Bcris,   e,    adj.  Cic.  etc.   (ex.  : 
p  Uer    Ter.  vitioratn  acer  ani- 
niadversor.   Cic.  [ÛIT.   I,  UCl. 
par  est.   acre  jadiciam.  Cic); 
acerbus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  moderatus,  lemissus, 
ei.  :    aticai    acerbus.    Cic   par 
ext.  acerba  inqaisitio.  Liv.  im- 
perium  acerbias.  Nep.  acerbis- 
êima  dili<jentia.  Cic.  illa  acer- 
bissima  exactio.  Cic.  acerbissi-  1 
mai    impioratn    poense.    Cic); 
SLUSterus,  a,    um,  adj.   Cic 
(s'opp.  à  mitis,  ex.  :  auateri  sé- 
nés. Qaint.  komo  austerior  et  ' 
gravior.  Cic.  par  ext.  Ulo  ans-  : 
tero    more    ac     modo.    Cic.)  ; 
gravis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  ! 
à  blandas,  jacandas,  ex.  :  gra- 
vissimi  domini.   Cic   par  ext. 
grave     superciliam.     Flin.    j. 
grave  senatûs  consaltum.  Cic. 
pœna  gravissima.  Cic);  durus,  j 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  homo  . 
doras  ac  priscas.  Cic).  \\   (Par 
anal.)  Qui  ne  se  relâche  pas  de 
la  résie.    Severus,    a,  um,\ 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  Tabero  vità 
teveras.    Cic    [Br.    31,    117]); 
rigldus,    a,   um,   adj.    //or. 
Liv.Ov.Sen  (ex.:  censor.Ov.par 
ext.  r.  innocentia.  Siv.  Stoico- 
ram  rigida    ac   virilis  sapien- 
tia.  Sen.);  durus,  a,  um.adj. 
Cic.  etc.  (voy.  dur,  rigide)  ;  dl- 
ligens,    p.   adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
prxtor   diligens  ou  lèveras  ac 
diligens.  Cic  nonamo  nimiam 
diligentes.  Cic    par  anal,  dili- 
gens ritâs  patrii  caitodia.  Liv. 
aliqaem   diligenli   castodià  as- 
servàre.  Cic).  ||  (Par  ext.)  Qui 
ne  se  relâche  pas  de  la  régula- 
rité, de  la   gravite-.   Severus, 
&,    Utn,  adj.  Cic.  etc.  (en  pari. 
du   style.    Cic    [Br.   30,    113]); 
acer,   acris,   acre,  adj.  Cic. 
«te.  (ex.  :  a^er  œstimator,  exis- 
timator.    Cic.    acre    jadiciam 
['  goût  s.  .].    Cic)  ;    gravis, 
e,  adj.   Cic.   etc.  (voy.  grave). 
Etre   trop   —    pour    soi-même, 
nimiam   in  se  inqairëre.  Cic. 
(Br.  283). 
eévèrement,  adv.  D'une  ma- 
nière-évure.(  Avec  aravité.).Sei'e- 
r«,  adv.  Cic.  Aasterë,  adv.  Cic. 
Graviter,  adv.  Cic.  |{  Rigoureu- 
sement. Severè,  adv.  Cic  Gra- 
viter, adv.  Cic.  (cf.  gravissimé 
deceinêre  de  aliquo.  Cic).  Acri- 
ter,  adv.  Cic.  (cf.  acerriniè  as- 
servàre  aliijainn.  Cic).  Asperë, 
adv.  Cic.  Ùarè,  adv.  Cic  lies- 
îricté,    adv.    Cic    Aité,    adv. 
Plaat.  (cf.  arts  alirjaem   cohi- 
bêre.  PÎaut.).  Traiter    —    q'!". 
levevitatem  adliibêre  in  ali'jiio. 
Cic  Critiquer   — ,   calunxniMi, 
dép.  tr.  Cic.    Uuiame  qui   juge 
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— ,  vir  severus.  Cic.  \\  .\vcc 
rigueur  pour  soi-même.  .4critcr, 
adv.  Cic.  Diligenter,  adv.  Cic 
.■tccaratS,  adv.  Cic.  Voy.  soi 

CSEUSEMKNT. 

sévérité ,    e.    f.   Caractère    do 
celui  qui    est    sans  indulgence 
pour   les   fautes,  les  faiblesses. 
Severiias,  atis,   f.  Cic.  etc. 
(s'opp.    à    comitas,   clementia, 
indiugentia ,    remissio    animi, 
ex.  :  ».  Judicioram.  Cic.  prisca 
ac  nimis  dura.   Liv.    severila- 
tem  in  (Uio    adhibire.  Cic.  sc- 
veritatem  adhibêre  rei  pablicse 
causa.  Cic.    minuére    discipli- 
nam  militarem  severitatemqae. 
Aact.  b.  Alex,  in  summâ  seve- 
ritate  versûri.Cicnimia  severi- 
tas.Tacr.);  austeritas.atis,C. 
Sen.  Quint,  (ex.  :  non  austeri- 
taa   ejas  triatis,  non  dissoluta 
sit   comitas.    Qaint.    [Il,  9,  5]. 
par  ext.  ipsa  reram,  qaas  trac- 
tabit,  aasteritas.  Sen.  [ad  Po- 
lyb.  8,  U]);  duiitia,  se,  i.  Cic 
etc.  (ex.:  à.   animi.  Cic.  d.  ve- 
teram.  Tac.  tua   daritia  anti- 
qaa.  Ter.);   inclementia,  se, 
(.  Virg.  Tac.  (ex.:  incl.  adver- 
sus   reos.    Tac).    —  excessive, 
atrocitas,    atis,    t.   Cic.  etc. 
(ex.  :    atrocitas   animi   [opp.  à 
qasedam  humanitas  et  miseri- 
cordia].Cic  atr.  animi  in  exi- 
ijendis  pœnis.  Sen.  atrocitas  ista 
qao    modo   in  veterem  Acade- 
miam     irruperit.   Cic).  \\  (Par 
anal.)    Caractère    de   celui   qui 
ne  se  relâche   pas    de   la  règle. 
Severitas,   atis,   f.  Cic  etc. 
(ex.:  s.  censorum.  ou   censoria. 
Cic  s.  aarium.  Plin.j.  comita- 
tem  alicajus  et  (acilitatem  sMe 
gravitait  severitatiqae  aspergé- 
re.    Cic    qaos  acuteos    habeat 
severitas    gravitatqae    vestra, 
eos    eriycre   in    rem,    emittëre 
in  homincm  et  in  reum.  Cic. 
in    sammâ     severitate    habëre 
cojnitatis  satit.   Cic  sammam 
severitatem  jangëre  cam,  siinv 
mâ  humanilate.  Cic.  remittëre 
aliquidde  severitate  [senatum] 
cOQcndi.  Cic.  sastinére   in  ré- 
bus, stataendis  et  decernendis 
eam   severitatem,   quà  tu  usas 
es    in    ii$    rébus,    qux. . .    Cic. 
judicam  animos   a    severitate 
ad  hiiaritatem    risumque  tra- 
dacëre.Cic);  acerbitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ox.  :   morurn,    na- 
tarœ.  Cic.   censoria.   Liv.   dé- 
lectas, nrrnarum.  Liv.)  :    gra- 
vitas, '  Hlls,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
gravitits  oris.   lAv.    voy.    gra- 
vité, sérieux).   Air   de  — ,  SU- 
perciliam,    ii,   n.  Cic.  (ex.: 
libidines  sapercilio  conterjcbat . 
Cic).    Il  (Par  ext.)  Caractoro  de 
ce  qui  no   se    relâche  pus  de  la 
réjiularité.    Severiias.    atis. 
f.  Cic  etc.   (ex.  :  eententiaram.. 
Cic.)  ;  gravitas,  atis,  f.  Cic 

etc.    (voy.    DIGNITÉ,    GRAVITÉ). 

sévice  "(lat.  sirvitia,  violence!, 
s.  f.  (Droit.)  Acte  de  brutalité. 
Vexatio,  onis,   (.  Cic.  injuria, 
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a?,  f.  Cic.  l'ontumelia,  a*,  f. 
Cic.  Kis.iis.f.  Cic.  Ii\iicer  des 
—  contre  qqn,  «  ri-ir«  in  corpus 
alicajus  ou  in  cdiquem.  Liv. 
manus  afferre  aticai.  Cic. 
sévir  (lat.  ssevlre,  exercer  des 
violences),  intr.  (Arch.)  Se  con- 
duire durement  envei-s  qqn. 
Adliibêre  severitatem  in  aliquo. 
Cic.  Aliqaem  asperé  tractàre. 
Cic.  1  Exercer  la  répression 
avec  une  rigueur  e.\cessive. 
Sœvireinaliquem.  Liv.  Anim- 
advertëre  in  aliquem.  Cic.  Vin- 
dicàre  {graviter)  in  aliqaem. 
Cic  (cf.  in  eos  vindicatam  est. 
Sali.).  On  cessa  de  —  à  Uome 
contre  les  abus,  jadicia  severa 
Romx  (leri  desierant.  Cornif. 
(P.  ext.)  Il  En  pari,  dos  ch.  Voy. 

CHATIER,     PUNIR,       RÉPRIMER.        1 

(Fig.)  En  pari,  d'un  fléau,  agir 
avec  violence.  S;rvire,  intr.  Sali. 
Furëre,  intr.  Virg.  Ilor.  Voy. 
DÉCHAÎNER.  La  maladio  avait  ?évi 
égalomont  contre  les  Romains 
et  les  Carthaginois,  pestilentia 
incesserat  pari  clade  in  Roma- 
nos  Pœnosqae.  Liv.  La  guerre 
sévit  dans  un  pays,  terra  bello 
ardet  ou  (lagrat.  Liv. 

sevrage,  s.  m.  Action  de  sevrer. 
Ablactatio,  onis,  t.  Hier. 

sevrer    (lat.    separûre),    v.  ir. 
Proprt.)  Séparer.  Voy.  ce  mot 
I  (Spéc.)  Séparer  un  enfant  do  la 
inère,  de   la   nourrice  qui  l'ai 
laite. /îemovére  infantem.Plin 
Depellëre  a  matre.  Varr.  ou  ab 
ubere    matris.     Virg.   a    lacté 
Virg.   ou  absolt.  depellëre,   tr. 
Virg.   (P.    anal.)    Eu   pari,    des 
animaux.  —  des  agneaux,  dis- 
jungëreagnos  a  mammâ.  Varr. 
Sevré,  ab  ubëre   raptas.    Virg. 
détiens,  a,  am,   adj.  Varr.  Qui 
vient   d'être  —,    deliculus,    a, 
um,  adj.  Cato.  Non  sevré,  sab- 
rumus,     a,     um,     adj.     Varr. 
/•'est.  |1  (P.  ext.)  Sevrer  une  mar- 
cotte (la  séparer  do  la  tige  mr- 
re    quand    elle   a   pris   racine). 

Voy.    SÉPARER  et   RACINE.  ||   (Fig.) 

Priver    d'une    chose     dont    on 
avait  l'habitude.  Voy.  priver. 
sevreuse,   s.    f.    Femme    qui 
prend   des  enfants   en  sevrage. 

Voy.    NOURRICE. 

sexagénaire  ,  adj.  Agé  de 
soixante  ans.  Sexaginta  annos 
natus.  Cic  Sexagenarius,  a, 
am,  adj.  Quint.  Subst.  Un  —, 
homo  sexaginta  annos  natm. 
A.  Une  — -  mulier  sexagintz 
annos  nata.  Cic.  Las  — ,  se.va/- 
genarii,  oram,  m.  pi.  Cic. 

sexaaésime,  s.  f.  Le  soixantiè- 
me jour  avant  l'octave  de  Pâ- 
ques. Sexagcsima,  se,  f.  A. 

sexe,  s.  m.  Caractère  organique 
qui  distinguo  le  mâle  de  la  fe- 
melle. Sexus,  as,  m.  Cic.  (cf. 
scxas  mascutinus.  PUn.  ou  vi- 
rilis. Plin.  s.  (emineus  ou  fe- 
mininus.  Plin.).  Genu.',  neris, 
n.  Cic.  Enfant  d'un  —  douteux, 
ambigao  inier  marem  et  fcmi- 
nam  sexu  in[ans.  Liv  incertut 
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înfans  mascatus  an  [cmina 
esset.  Liv.  —  des  plantes,  se- 
xus,  as,  m.  Plin.  Qui  présente 
les  deux  sexes  réunis,  voy.  an- 
DROGYSE.  Il  (Spéc.)  Ensemole  des 
caractères  intellectuels,  moraux, 
qui  distinguent  l'homme  de  la 
femme.  Sexas,  as,  m.  Tac.  (cf. 
sexum  egredi  [-  s'élever  au- 
dessus  de  son  s.  •].  Tac).  No 
connaître  ni  le  —  ni  l'âge,  ne- 
qae  fenxinis  ncque  infantibas 
parcëre.  Liv.  En  pari,  des  hom- 
mes. Voy.  VIRILITÉ.  ||  (P.  est.) 
L'ensemlile  des  individus  de 
l'un  ou  l'autre  .sexe.  Sexus,  ûs, 
m.  Plin.j.  (cf.  utriasque  sexas 
liberi.Siiet.Seciis,n.  indéc. itV. 
(cf.  vifile  et  [ac]  maliebre  se- 
cas.  Sali.  fr.  liberorum  capi- 
tum  vifile  secas  ad  decem  mi- 
iia  capta,  Liv.).  Le  sexe  faible, 
in^rniitas,  atis,  f.  Liv.  Le  beau 
—  (le  sexe  féminin),  muliebris 
sexus.  Cart.  EUipt.  Les  person- 
nes du  — ,  le  —  (les  femmes), 
sexus  (eminarum.  Plin.  Çemi- 
neum  gênas.  Virg.  Qui  hait  le 

,    voy.   MISOGYNE. 

sexte  (lat.  eccl.  sexta  [s.-e.  ho- 
ro],  S.  f.  La  sixième  heure  du 
jour,  et  parext.  une  des  heures 
canioniales.  Sexta  hora.  Cas- 
sian.  ou  sexta,  se,  f.  A. 
eextule,  s.  m.  Poids  de  quatre 
scrupules,  sixième  de  l'once, 
cher  les  Romains.  Sexlala,  œ, 
f.  Varr. 
sextuple,  adj.  Qui  vaut  six 
l'ois  une  quantité  donnée. Se-ïtes 
tantixm.  A.  Sexies  repe.litus.  A. 
Un  nombre  — ,  et  subst.  le  — 
d'un  nombre,  numéros  sexies 
tantus.  A. 

sextupler,  v.tr.  Rendre  d'une 
valeur  sextuple.  Sexies  tantiim 
reddéfe  ou  ef^cëi-e.  A, 
sexuel,   elle  (lat.  post.  sexua- 
lis.  Csel.-Aw:),  adj.    Relatif  au 
sexe.    Traduire    par    le    génit. 
corporis    ou   sexûs.   Plin.    (cf. 
sexâsdiscrimen.  Plin.).  Les  par- 
ties — ,  sexus,    us    (abl.     plur. 
sexibus),    m.    Plin.    padenda, 
oram  n.  pi.  Sen, 
seyant,  an  te.  Voy.  sé.\nt. 
shall.  Voy.  chale. 
,1.  si,  conj.  Dans  le  cas  où.   Si, 
conj.   Cic.  etc.  (ex.  :  [avec  l'In- 
dic.   quand    la   propos,   princi- 
pale, en  français,    n'est  pas  au 
conditionnel,  quid  estCatilina, 
quod  jam   amplius   exspectes, 
si  nec  privata  domus  continê- 
re  voces  conjurationis  potest  ? 
Cic.    [Cat.  1,  3,  6].   noli  mii-ari 
si  hoc  non  impetras.Cic.  [Verr. 
11,2,    11,  89].   si    quis    autem 
mirabatar   quid   essetqaod... 
Cic.   [Sest.  1,  1].  quos    [tyran- 
Qos]   si  boni  oppresserant,  re- 
creatw    civitas.    Cic.    [Rep.  I, 
,  68].    3J   quisquam  fuit  un- 
qaam  remotus  ab  inani  laude, 
ego  profecto  is   sum.  Cic.  [ep. 
XV,    A,    13]    pliLUSum    si    quis 
eorum  aliquando  acceperat  no 
quid  peccasset  peitimesccbat. 
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Cic.  [Sest.  U'J,  100].  avecio  Sulij. 
[quand   la    prop.  principale  on 
français  est   au    conditionnel]. 
si  Scipionis  desiderio  me  per- 
movori    negcm,    ego    menliar. 
Cic.   si  gladium    quis  aptui  le 
sanâ  mente  deposaerit  répétât 
insaniens,     reddêre    peccutum 
sit.  Cic.  [OIT.  111,  25,  05].qaod 
non  fecisscnt  profecto,  si  nihil 
ad  eos  pertinêre  arbitrarentar. 
Cic.  [am.  U,  13].  tum  magis  id 
diceies,  si  naper  in  hoi'tis  Sci- 
pionis affaisses.    Cic.   [am.  7, 
25].    SI   quis...  Cic.    si  minus 
[•  si  non  •].  Cic.  cf.  plures  hœc 
tulit  una  civitas,  si  minus  sa- 
pientes,  at  certe  summâ  laude 
dignos.  Cic.   [Rep.  111,  U,  7]    si 
non  [même  sens].   Cic.   cf.   si 
hœc  civitas  est,  civem  esse  me, 
si     non,     exsulem    esse.    Cic. 
[ep.  Vil,  3,  !>].  cam  spe  si  non 
optimâ,  at  aliquâ  tamen  vivë- 
re.    Cic.     [ep.    I.X,    6].  si  forte 
[•si  par  hasard'].   Cic.   [de  Or. 
111,  12,  A71.    quod  si. . .  [.  que 
si. . .  -j_.    tic.  [am.  7,  23  ;  Rep. 
III,  U,  i;  etc.].    voy.  les    gram- 
maires; qqf.    si  est   omis  pour 
donner  plus  de  vivacité  au  dis- 
cours: cf.  dares  hanc  vim  Cras- 
so:  in  foro,  miUi  crede,  salta- 
ret    [<'  si  l'on  avait  donné  cette 
puissance  à  Crassus,  assurément 
il   aurait  dan=é    en    plein    fo- 
rum .].  Ci'c.    [OIT.    III,  19,  75]. 
fareni    aliquem    aat    rapacem 
accusaris,  vitanda  tibi  semper 
erit   omnis   avaritiœ  saspicio. 
Cic.   [Verr.   U,  3,  2,  U]).  Si  au 
contraire,  si  d'autre  part,  mais 
si,  si,  conj.  Cic.  (ex.  :  poma  ex 
arboribas,    cruda    si  sant,  vix 
avelluntur,  si  matara   et   coc- 
ta,decidant.  Cic.  [sen.  19,71]): 
sin,  conj.  Ci'c.  etc.    (ex.:  hune 
mihi   timorem  eripe,  si  est  ve- 
rae,    ne   opprimar,  sin  falsus, 
ut    tandem    aliquando  timére 
desinam.  Cic.   [Cat.  1,  7,  18]); 
sin    autem,    conj.   Cic.    etc. 
(ex.  :  si  sunt  viri  boni,  me  ad- 
juvant, sin  autem  minus    ido- 
nei,  me  non  Isedunt.  Cic.  [Cx- 
cin.  1,  3]).  Si...  ne...   pas,  si 
non.    Cic.  (s'emploie  toujours, 
quand  on  veut  opposer  à  l'hy- 
polhèse  que  telle  chose  se  fait, 
i'iiypothère   contraire  que  telle 
chose  ne  se  fait  pas,  cf.  :  o  mi- 
serum  te  si   intelligis,  miserio- 
remsinon  intelliijis.  Cic.  [Phil. 
2,  22,  5;.]!:  ai,  conj.  Cic.   (ex.: 
m.oriar  ni,  quee  tua  gloria  est, 
puto  te  malle  a  Cœsare  consu- 
li  quam  inaurai-i.  Cic.  [ep.  VII, 
13,    1].    ni   ita  se  res   haberet. 
Cic.  quod  ni  ita  sit.  Cic);  ni- 
si,  conj.  Cic.  (ex.:  adhuc,  cer- 
te, nisi  ego  insanio,  stultê  om- 
nia  et  incauté.  Cic.  nisi  fallor. 
Cic),    Excepté  si,    nisi,   conj. 
Cic.    (même    syntaxe    que   si). 
Si   ce   n'est,   nisi,    conj.   Cic. 
(ex.  :    nisi    in    bonis,  amicitia 
esse  non  potest,  Cic).  ||  (Ellip.) 
Pour  souhaiter  qqch.  Si,  conj. 
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Vîrg.  //or.  (ex.  :  si  nunc  te  OB- 
tendat  !    Virg.    o  mild  pr.vleri- 
tos    référât  si  Juppil';r   annos. 
Cic);  utinam,  conj.  Cic.   etc. 
(■.plaise  aux    dieux  que»     voy. 
plaire).     Il    (Spcc.)     Après     les 
verbes    qui    expriment    doute, 
interrogation.  Num,  adv.    in- 
terrog.  Cic.  etc.  (ex.  :   si    roget 
eos    quispiam,  num     illa   deji- 
nitio  possit  in  aliam  rem  trans- 
ferri  quamlibet.  Cic.  jusserant 
speculari  num  sollicitati  animi 
ab  rege  essent.  Liv.);  né,    adv. 
interr.  Cic.  etc.  (ox.:  ut   video- 
mus,  satisne   ista  sit  defectio. 
Cic.    hune  sum  rogaturus,  na- 
vempopulo  Romano  debeantne. 
Cic.  framentum  ab   lus  sump- 
seritne,   qaœro.  Cic).  Si...  ou 
si  (dans  une  interrogation  indi- 
recte), utrum...  an  ou-në... 
an...    Cic.    (ex.:   qus-ro    a    te 
utrum  seger   sis   an  valeas   ou 
segeine  sis  an  valeas  ou  encore 
^ger  sis  an  valeas.  Cic).  Si . . . 
ne...  pas  (dans    une    intorrog. 
indir.),  an,    adv.    interr.    Cic. 
etc.  (ex.  :    dicitur  Darius  dubi- 
tasse  an  fagse  dedecus  honestà 
morte  vitaret.  Curt.). 
2.  si  (lat.  sic,  ainsi  ;  à  tel  point), 
adv.    Aussi.    Tam,   adv.    Cic. 
etc.    (devant    des    adj.   et   des 
adv  ,  ex.:  tam  necessario  tem^ 
pore    [-  dans    une   circontance 
si  critique  •].  Ca>s.  in  corpori- 
bus  tam  pai-vis.    Plin.  quid  ta 
tam  mane  [-  si  matin  .]?C(0. 
/us  civile  tam  vehementer  am- 
plexus  es.  Cic).  —  grand,  tan- 
tus, a,  nm,  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
in    tantis    mutationibas.    Cic. 
tôt    tantaque    vitia.    Cic.    tam 
multse   res    atqae    tantse.    Cic 
homo   tantus  et  talis.  Cic).  — 
petit,   iantulus,   a,   um,  adj. 
Cic.   etc.   (ex.:   tantula   causa. 
Cic.    tantulum    granum.    Cic. 
subst.  tantulum  [-une si  petite 
quantité  -].    Cic.    cum  tantulo 
[-à  si  bas  priX']  venierint.Cic). 
—  nombreux,  tôt,  adj.  indécl. 
Cic.  etc.  (voy.  tant),    f   Telle- 
ment.   Tam,    adv.     Cic.   etc. 
(ex.:  qais  est  tam  lynceus,  qui 
nihil  offendat  ?  Ctc,  non  essem 
tam    inurbanus,     ut. . .    Cic). 
Voy.  TELLEME.NT.  Si...  que,  voy. 
QUELQUE  [que]. 
sialisine,     s.     m.    Evacuation 
abondante  de  salive.  Voy.  sali- 
vation. 

siaiago^ue,  adj.  Qui  provoque 
l'excrétion   de  la   salive.    Sali- 
vosus,   a,   am,  adj.    Plin.    Re- 
mède — ,  et  subst,  un  — ,  sali- 
vatum,  i,  n.  Col. 
sibarite.  Voy.  sybarite. 
sibylle,    s.    f.   Femme   passant 
pour   avoir    le   don   de  prédire 
l'ave-air.^   Sibylla,   œ,    t.    Cic. 
Oracles  de  îa  — ,  Sibijjlina  va- 
ticinatio.  Cic  fata.  Cic  sibyl- 
lini  (s.-e.)   libri  oram,    m.  pi. 
Cic.  Voy.  oracle. 
sibyllin,  sibylline,  adj.  Qui 
appartient  à  la  sibylle.  Sibyl- 
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Ijfcri.  Cic-:.  Livrer  —,  jtiyHini 

(S.-8.  orun\  .   m.  pi.   CiV.  libri , 

fatatei.  ^:i'. 
Bicaire,  >.  m.  Assassin  à  s^es. 

Siairias.  a.    m     Cic.   Perciu- , 

sûr,  oris.  va-  Cic. 
siccatif,  ive,  aJj.  Qui    fait  sé- 
cher.  kJiccjriiuî,  II,   am,    adj. 

(>/.-.4ar.  Subàl.  Un  —,  sicca- , 

iiVum  miUgma.  Cxl.-Aar. 
■iccitè.    >■    f-    Propriété    da  ce , 

qui   «il  *ec.   Siccitas,    atis,    t. 

Cic.  ,  ,        ! 

sicilique,  s.   m.   Fonds   valant  i 

dix  'crupules  dans  l'antiquité.  I 

Sicili:as,  i.  m.  Plin. 
sicle,    s.     m.     Antiq.     juive.) 

Sorte    de    poids,    do    monnaie 

des    Hébreux.     Siclas,    i,    m. 

Hier.  Isid. 

Bicomore.  Vov.  sycomore. 

sidéral    aie.   adj.    Relatif  aui 

astres.  .Sideralis,  e,  adj.  Plin. 
La  grande  année  —,  magnas 
annas.  Cic. 

flidéritis.s.  f.Sorte  de  plante. 

Sideritis.    tidis  vAcc.    tim),    f. 

''''■'»•  ..... 

■iëcle.   s.    m.  Période  de  cent 

an?.  Sseculum.  i,  a.  Ci':,  etc. 
(ei.  :    duobas    prope     ssecuas 
anie.  Cic.  aliquot  ssculis  post. 
Cic.  vir    sxoaloram  memoriâ 
dignas.   Qaint.  par  méton.  sse- 
catoram  religuorumjadiciam. 
Cic.  [div.    I,    36].    dicent  hsec 
plenius  fatara  ssecala.   Qaint. 
fx,  1,  92);  on  dit  aussi  centam 
anni.    Cic.   centam    annorum 
tpatiam.    Cic.).  ||    (Par    anal.) 
Longue  période    d'année.  Sse- 
culum, i.    n.   Cic.   etc.    (ex.: 
gœcula    plarima.   Cic.    asecala 
sexcenta.    Cic).  \\  Génération. 
Voy.    ce    mot.   H    (Po^')    Age. 
Voy.  ^    mot.   1  (V.  relis.).  La 
vie  du   temps,  du  monde  (par 
opp.  à    la   vie    religieuse).  Sx- 
culam,  i,  n.  Eccl.  Voy.  monde. 
siège  'lai.    pop.  sédicam,  dér. 
altère    de    aides),  s.  m.   Place 
où  qqn.qqch.  est  établi.  Sedes, 
is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  sedes  do- 
masqae.    Cic.    imperii     sedes. 
Cic.  hoc  wbs  sammo  imperio 
domiciliam  ac  sedem  prsebait. 
Cic.    au    fiij.    in    cerehro   esse 
animi  sedem.  Cic.)  ;  domici- 
lium,  H,  n.  Cic.  etc.   (au  6g. 
ex.  :  domiciliam  imperd.  Cic. 
sapientix.    Cic).   —  épiscopal, 
tedes,  i»,  f.  Gloss.  Le  Saint  — . 
Pétri  apostoli  Sedes.    Oloss.  || 
(Par  anal.)  Siège   (d'une  mala- 
die). Sedes,  is,  (.Cels.  ||  (Spéc.) 
Mottre  le  —   devant  une  ville, 
voy.  ASSIÉGER.    —    d'une   ville, 
etc.,  obsesslo,  onia,    f.  Cic. 
etc.  (ex.:  de  expngnatione   de- 
speravit,   de    obseasione     non 
prias       agendam     conslitait  , 
qaam    rem  framentariam  ex- 
peditset.     Cs-s.     obs.    templo- 
ram.  Cic.,;  obsidio,    onia,  t. 
Cic.    etc.  (ex.  :  obs.    continua. 
Liv.     ■jiihem     olaidione    claor- 
dir-.    S'p.    urbem    obsidione 


su: 

premfre.  Liv.  arbem  obsidione  I 
si'lvëre  ou   e.rimëre.    Liv.   sol-  ] 
lëre   obsidioneni     urbis.    Liv. 
esse  in   obsi'iionc.    Liv.    obsi-  i 
dionem    relinquére.  Cses.  obsi-  \ 
dione     urbcs     capére.     Liv.)  ; 
obsidium,  ii,  n.   Plant.  Liv. 
Tac.     (voy.     blocus)  ;     oppu- 
gnutio,    onis  (-     invostisse- 
inent    •),    f.    Cic.   etc.    (ex.    : 
longa  ac  diflicilia.  Cœs.  o.  conti- 
nua non  noc-te     non    die    re- 
missa.  Liv.  terra  marique    op- 
pagnationem    instraêre.      Lw. 
oppagnationem         sastinlre . 
Cxs.).  De    — .    obsidionalls, 

e,  adj.  .iar.-Vict.  t,ex.  :  obs. 
corona.  A.-Vict.  Gell.)  ;  op- 
puenaiorius,  a,  um,  adj. 
Vifr.  (ex.:  rea.  Kitr.  [X,  12,10J). 
Loc.  prov.  Mon  —  est  fait,  qase 
Çacta  sant  non  retrarto.  -I- 
*  Place  où  qqn  s'assied  Sâcfiie, 
is,  n.  Varr.  Vira.  Sin.  (ex.  :  , 
sedilia  lignea.  Saet.  sedilia^  e 
marmore.  Plin.  /.);  sedes,  is,  , 

f.  Cic.  etc.  (ex.  :  sedes  honoris,  , 
sella  caralis.  Cic.  sedea  regia.  | 
Liv.  sedes  média  inter  deoa. 
Plin.  j.  omnea  in  ils  sedibas, 
qase  erant  aab  platano,  con- 
sedisse  dicebat.  Cic.  ad  Ix- 
vam  ejas  capite  velato  sedem 
capére.  Liv.  sedes  ponére['p\à- 
cer,  disposer  •].  Liv.  in  sais 
sedibas  tracidari.  Liv.).  —  du 
cocher,  8e«a,  as,  f.  /'/la-d.  (III, 
6,  5).  Il  (Spéc).  Le  derrière, 
SedÂ,  ïs,  f.  Plin.  (XXII,  61).  || 
Meuble  destiné  à  s'asseoir. 
Subsellium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(désigne  un  banc  dans  la  mai- 
son. Cela.  Sen.  ;  un  lit  de 
table  :  Plaat.  ;  un  siège  au 
spectacle  :  Cic;  au  sénat.  Cic. 
cf.  longi  sabsellii  jadicatio  et 
mora.  Cic.  [ep.  III,  9,  2];  le 
siège  des  triouns  au  forum  : 
Liv.  Saet.  ;  un  siège  au  tribu- 
nal pour  les  juges,  les  accusa- 
teurs, les  plaignants,  les  accu- 
sés, les  avocats,  etc.  Cic). 

siéger,  v.  intr.  Occuper  un 
sièg  •  (déjuge, decon3einer,etc.). 
Jadicàre,  intr.  Cic.  Intéresse 
conailiis  {principia).  Liv.  Voy. 
JUGE,  cossEiu-ER.  1  Avoir  dans 
un  lieu  le  siège  de  sa  juridic- 
tion. Sedem  habêre  {in  aliqao 
loco.  Cic).  Conventas  [in  aliqao 
loco)  agere.  Caes.  ou  celebràre. 
Cic  1  (Par  anal.)  Fig.  Sedire, 
intr.  Cic  Voy.  résider.  1  Etre 
en  séance.  Sedëre,  intr.  Cic. 
(cf.  jadex  sedel  inter  partes. 
Phaed.  sedetis,  altores  mor- 
tis...  Cic  sed-  ex  aabsorti- 
tione  [•  8.  en  cjualité  de  juge 
suppléant  •].  Ctc  jaa  sedendi. 
Plin.  /.).  Considère,  intr.  Cic. 
(cf.  cons.  ad  jaa  dicendam. 
Liv.  cons.  in  reum  (•  s.  pour 
juger  un  accusé  >].  Cic).  Le 
sénat  siège...,  senatas  habe- 
tar.  Cic.  Ce  jour-là  le  sénat 
devait  aiéger,  eo  die  senatas 
«rat  [aturaa.  Cic  Voy.  séance. 
sien,  sienne  'lat.  saam),  adj. 


Qui  est  i  lui,    A    idle.  |1  Déter- 
minant   iiu    substantif   ou  em- 
ployé  comme    attribut.    Suas, 
a,    am,    adj.    C'io.    (quand    le 
mot  possédé   renvoie   au   sujet 
possesseur  directement  ou  indi- 
rectoraent,   dans    une   proposi- 
tion complétive  ou  de  style   in- 
direct).   EJas.  Cic.  latius.  Cic. 
Illias.  Cic.  Ipsias.  Virg.  (quand 
le  mot  po-ssédé  renvoie  au  com- 
plément). Un  —   ami,  imas  ex 
ejas  amicis  A.  Voy. son.  Faire  — 
qijch,  aliqaid  saamfacére.Cic 
Faire  .sienne  la  fortune  de  qqn, 
fortanam     alicajas   cam    sud 
fortanA       conjangëre .        Cic. 
Faire    —     les     malheurs,     les 
dangers,  commureicdre  res  ad- 
veraas,  pericala.  Cic.    Faire  — 
une    opinion,    une    expression, 
arripére    sententiam,  verbam. 
Cic.  1    Ab^olt.  (Le  subst.  étant 
sous-entendu.)   Je  n'ai  pas  ces-^é 
de     prier    dans    mon     intérêt, 
d'exhorter  dans  le  — ,  non   dc- 
stiti  rogàre  meà  causa,  hortàri 
suô.  Cic  II  (Spéc.)  Au  masc.  sing. 
Ce  qu'on  a  a  soi.   Suom,   i,    u. 
Cic.  (cf.   trihaëre  aaam  calque. 
Cic  sui  nihil  deperdëre.  Cic). 
Donner  du    —,  de    se    largiri. 
Ter.  Fig.  Mettre  du  —,  de  sao 
aliqaid  proÇerre.  Sen.  (dans  un 
récit),    malta    afferre    de    sao. 
Cic  Y  mettre  du  —  (se  montrer 
accommodant),    voy.   accommo- 
D.\NT.  Au  masc.    plur.     Los    — 
(les  parents,  amis  de  celui  dont 
on  parle),   sui,    orum,    m.    pi. 
Cic.  qui  cam  eo  sant.  A.  1  Au 
fém.  plur.    Faire  des  —  (de  ses 
tours  habituels),  Iascii'ire,intr. 
Liv.    insanire,    intr.  Cic. 
sieste,  s.  f.   Sommoil    après   la 
repas   de   midi.   Meridiatio,  o- 
nia,  f.    Cic.    (cf.    me/'tdJaiioni- 
bus  ati['    faire  la   s.  -1.  Cic). 
Meridianus    somnas.    Plin.  J. 
Insiticias  somnas.  Varr.    Faire 
la    — ,     meridie    conquiescére. 
Cœs.    ou    simpl.     requiescëre, 
intr.  Cic.  recambëiv,  intr.  Cic. 
Couper    le    jour    p.u-    une    —, 
diffindëre  diem  somno.    Varr. 
sieur  (lat.  senior), s.  m.  (Arch.l 
Seigneur.Voy.ee  mot-T  (Spéc.) 
Titre  dont  on  fait  précéder  eu 
justice    le  nom  d'une  des   par- 
ties. Le  —  Paulus,  Paalat.A.  ^ 
Titre    donné    par   ironie.    Voy. 

DRÔLE,  MESSER,     SIRE. 

sifQable,  adj.  Qui  peut  être 
sifflé.  Dignaa  oui  exsibiletar 
ou  sibilis  explodatar.  A. 

sifflant,  anto,  adj.  Qui  pro- 
duit  une  sorte  de  sifflemeiit. 
Stridens,  p.  adj.  Vlrg.  Sibilaa, 
a  ,  um,  p.  adj.  Virg.  Stridalns, 
a,  um,  adj.  Virg.  [o!.  atri<L 
vox  [•  prononciation  s,  •]. 
Sen.).  Rendre  un  son  —,  stri^ 
dëre,  intr.   Lacr.     Virg. 

sifflement,  ».    m.  Bruit    pro- 
duit en  sifflant.  .Sibiius,    (,   m. 
iStridor,  oiis,  m.  Plin.    —    do*» 
serpents,    sibilas,     i,    m.   Virg 
strïdor,     oris,     va.    Hor.    Ov 


SIF 

Produire  un  — ,  sibilàre,  intr. 
Cic.  Il  Bruit  de  la  respiration. 
Sibilaa,  i,  m.  Sen.  Stridor, 
oris,  m.  Cœl.-Aar.  Faire  en 
tendre  un  — ,  stridëre,  intr. 
Sen.  exiibilàre,  intr.  Sen.  Spéc. 
Iinprobation  manifestée  par  des 
— ,  voy.  SIFFLET.  Il  En  pari,  du 
vciit.etc.  Sibilas,  i,  m.  Virg. 
Stridor,  oris,  m.  Cic.  Produire 
un  — ,  sibilàre,  intr.  Ov.  (cf. 
(erram  in  tepidâ  sibilat  anaâ. 
Ov.  sibilat  aura.  Lac.). 

sifQer  (lat.  pop.  sifilare  [p. 
sibilàre].  Xon.  [531,  2].),  v. 
intr.  Produire  un  bruit  aigu 
en  faisant  échapper  l'air  par 
une  ouverture  étroite.  Sibi- 
làre, intr.  Plaat.  Cic.  Virg. 
Ov.  Saet.  (ex.  :  anguis  sibilat. 
Ov.  serpentiam  est  sibilâi'e. 
Saet.  (r.  sibilàre  alicai  [•  ap- 
peler qqn  en  sifflant  •].  Valg. 
s.  super  aliqaem  [•  sur  qqn  • 
en  signe  d'improbation].  Valg. 
[Ezecii.  27,  36].  par  ext.  sibi- 
lat aura.  Lac.)  ;  stridëre  ou 
stridëre,  intr.  y'irg.  Plin. 
(en  pari,  des  serpents,  d'une 
flèche  qui  vole  :  Virg.;  du  veut  : 
l'irg.  ;  d'un  cordage  ;  Plin.  /.). 
Il  (Transitiv.)  —  qqn,  aliqaem 
sibilo  advocàre.  Gs.  —  un  air. 
canticam  sibilando  exprimêre. 
Gs.  —  un  auteur,  un  acteur 
(pour  lui  témoigner  sa  désap- 
probation), sibilàre,  tr.  Cic. 
nor.  (cf.  s.  aliqaem.  Cic. 
[Att.  Il,  19,  2].  Hor.  [sat.  I,  1, 
o6]) .  exsibilâre,  tr.  Cic.  Saet. 
(gr.  l/.aupiTteiv,  cf.  Cic.  [parad. 
3,  26].  Saet.  [Aug.  i5]  ;  on  dit  ] 
aussi  sibUis  aliqaem  consec-  ', 
tari.  Cic.).  explodère,  tr.  Cic.  ; 
(cf.  histrionenx  exsibilâre  et , 
explodère.  Cic).  ejicëre,tr.Cic. 
etc.  (cf.  derisas  et  contem- 
plas ejicitar  [citharœdus]. 
Cornif.  a  maltitadine  et  po- 
palo  non  modo  catervss  et 
concentas  [•  les  choristes  •]  sed 
etiani  ipsi  singali  [•  les  solis- 
tes -1  discrepantes  [•  quand 
ils  détonant  •]  ejiciuntar.  Cic. 
ejicëre  et  actorem  et  carmen. 
Sen.  [ep.  115,  15]).  exigëre,  tr. 
Ter.  (gr.  sxSâXXeiv,  cf.  ejici. 
Ter.  [Andr.  prol.  27;  Hec. 
prol.  12;  15]). 

sifflet,  s.  m.  Petit  instrument 
avec  lequel  on  sifQe.  Sibilas, 
»,  m.  A.  (d'après  Ov.).  Un  coup 
de  —,  sibilas,  i,  m.  Liv,  (cf. 
sibilo  signant,  dâre.  Liv.). 
H  (Fig.)  Ce  qui  rappelle  l'extré- 
mité d'un  sifflet.  Voy.  biseau. 
Greffe  en  — ,  voy.  goubson.  ^ 
Action  de  siffler.  Voy.  siffle- 
ment. Il  (Spéc.)  Pour  marquer  sa 
désapprobation.  Sibilas,  i,  m. 
Cic.  (cf.siftiiis  aliqaem  consec- 
târi.Cic. sibilis  aliqaem  explo- 
dère. Cic.  sibilis  conscindi. 
Ole.).  Explosio,  onis.  f.  Casi. 
■tp.  Cic.  Voy.  aussi  huée. 

Biffleur,  euse,  *.m.etf.  Celui, 
celle  qui  siffle.  Qui ,  quse  sibilat 
ou    (flliqaem)    sibilis  explodit. 
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A.  Adjectivt.  Voy.  sifflant.  || 
(P.  ext.)  Celui  qui  apprend  aux 
oiseaux  à  siffler.  Qui  aves  sibi- 
làre docet  ou  institait.  A.  Fig. 

Voy.     XAITRB. 

sigisbée,  s.  m.  Cavalier  ser- 
vant d'une  dame.  Sodalis,  is, 
m.  Mari.  Voy.  cavalier. 

sigle,  m.  Lettre  initiale  em- 
ployée comme  abréviation  dans 
les  manuscrit?.  Singalares  lit- 
terœ.  Gell.  Sigla,  oram,  a.  pi. 
Cod.-Jast. 

signal  (lat.  pop.  signale),  s.  m. 
Sij^no  indiquant  qu'on  doit 
faire  qqch.  à  un  moment  dé- 
teirainé.  Signuzn,  i,  n.  Cxs. 
Cic.  Liv.  (ex.  :  signam  tollére, 
Liv.  signam  pugnœ  proponêre. 
Liv.  signam  siinal  itineris  pa- 
gnseqae  proponêre.  Liv  .signam 
tabà  dare.  Cars,  dare  signam 
prœlii  committendi  [.du  com- 
bat •],  recipiendi  [■  de  la  re- 
traite •].  Cxs.  signam  prœlii 
exposcére.  Cœs.  signam  canëre 
[en  parl.de  la  trompette].  SaH. 
ca  signa  qass  receptai  canant. 
Cic.)  ;  insigne,  is,  n.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  insigne  noctarnam 
Irium  laminaiii.  Liv.  [X.XI.X, 
25,  llj)  ;  signiScatio,  onis, 
f.  Cic.  Cœs.  (ex.  ;  signi^atio- 
nem  famo  facêre.  Cses.  qaa 
significatione  qai  in  oppido 
obsidebantar  de  sao  adventa 
cognoscëre  passent.  Cxs.  [B. 
G.  III,  8i,  2].  signi^atio  fit. 
Cic.  des.). 

signalement,  s.  m.  Description 
d'une  personne  par  des  signes 
extérieurs  qui  peuvent  la  faire 
reconnaître.  .(Cios  notasqae  cor- 
poris  qaibas  aliqais  agnosci 
potest.  A.  Descriptio  figarse  et 
habitas  hominis  ou  alicujas. 
A.  Donner  le  —  de  qqn,   voy. 

nésiONEB,    SION.iLER. 

signajer,  v.  tr.  Rendre  remar- 
quable par  gq.  signe.  Insi- 
gnire,  tr.  Liv.  Tac.  (ex.  : 
Postamias  nallâ  tristi  nota  est 
insignitas.  Liv.  toi  facinoribas 
fœdam  annam  etiam  dii  tem- 
pestatibas  et  morbis  insigni- 
vere.  Tac.  annas  faneribas, 
calamitatibas  insignitas.  Tac. 
Saet.  voy.  eëmarquable).  Se  — , 
voy.  [se]  DISTINGUER,  signalé, 
insignis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
reharqu.ible)  ;  il  obilis,  6,  adj . 
Cic.  etc.  (voy.  notable,  reiiar- 
quable)  ;  singularis.  e,  adj . 
Cic.  etc.  (ex.  ;  beneficiam  sin- 
galara.  Cic.  virtas  singalaris. 
Cic);  egregius,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  distingué,  remar- 
quable, éminbnt)  ;  eximius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  distin- 
gué, remarquable).  1  Indiquer 
par  un  signal.  Signiûcàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  canes  signi- 
ficant,  si  fares  venerint.  Cic. 
cf.  ne  qaa  adventas  ejas  signi- 

ratio  (iat.  Cses.  voy.  sion.al). 
(Fig.)  Indiquer  à  l'attention 
de  qqn.  Monêre  aliqaem  de 
aliaaà  re.  Cic.  .-ilicujas  animam 
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advertëre  ad  aliquid.  Cic.  Voy. 
attention. 

signataire,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  signé.  Signator, 
oris,  m.  Sali.  Saet.  Obtigna- 
tnr,  oris,  m.  Cic.  Qaa;  signât 
ou  obsignat.  A.  —  d'un  acto 
d'accusation,  subscriptor,  oris, 
m.  Ci'c. 

signature  (lat.  po^^t.  signa- 
tara.  Capito  ap.  Macr.),  a.  f. 
Action  de  signer.  Sabscriptio, 
onis,  f.  Cic.  Subnotatio,  onis, 
f.  Cod.-Jast.  Présenter  (un  acte) 
à  la  — ,  dâre  ou  tradére  (ali- 
qaid)  sabsignandam.  A.  Pour 
fa  —  d'un  testament,  ad  les- 
tamentam  obsignandum.  Cic. 
Assister  à  la  —  (d'un  sénatus- 
consulte),  adesse  scribendo  ou 
esse  ad  scribendam.  Cic.  1  Nom 
d'une  personne  écrit  au  bas  d'un 
acte.  Nominis  sabscriptio.  Cic. 
.\'omen  sabscriptam.  Jet.  (cf. 
nomine  sabscripto  ou  addito 
[-  avec  sa  s.  •].  Jet.  locâre  no- 
men  [engager  sa  s.  •].  Phsed.). 
Titalas  ascriptas.  Jet.  Sabsi- 
gnatio,  onis,  f.  Paul.  dig.  Ap- 
poser sa  —  au  bas  de,  sahs- 
cribëre,  tr.  Saet.  subnotâre  ni^ 
mina.  Saet.  Voy.  signer.  Ma  — 
y  est  apposée,  ponor  ad  scri- 
bendam. Cic.  Sans  la  —  de 
l'auteur,  sine  auctore.  Saet,  La 
lettre  est  sans  adresse  et  sans 
— ,  litterse  sant  sine  nomine. 
Cic.  Une  fausse  — ,  falsam  chi- 
rographam.  Cic.  Contrefaire 
une  — ,  faire  une  fausse  — , 
imitâri  chirograpkam.  Cic. 
Spéc.  —  d'une  obligation  de 
commerce,  chirograpkam,  i,  n. 
Saet.  (cf.  chirographam  dâre 
[•  reconnaître  une  dette  par  sa 
s.  "].  Saet.).  Donner  des  — , 
nomina  dâre.  Cic.  A  cause  da 
la  —  qu'ils  avaient  donnée, 
propter  emissam  ab  eis  ma- 
nam.  Dig.  Engager  par  sa  — , 
sabsignâre,  tr.  Plin.  j.  Dégager 
sa  — ,  expedire  nomina  ou  no- 
men.  Cic.  Faire    honneur  à  sa 

,      voy.    CRÉDIT. 

signe,  s.  m.  Chose  sensible  qui 
éveille  l'idée  d'un  être  ou  d'une 
manière  d'être  en  vertu  d'un 
rapport  naturel  ou  de  conven- 
tion. Il  Marque  pour  reconnaîtra 
une  chose.  Nota,  se,  f.  Cie. 
(cf.  :  notam  apponére  ad  ali- 
qaem rem.  Cic.).  Signam,  i,  n. 
Cic.  Indiciam,  ii,  n.  Cic.  Mo- 
namentam,  i,  n.  Ter.  Insigne, 
is,  n.  Cic.  Distinguer  par  quel- 
que — ,  insignire,  tr.  Plaat. 
Reconnaissable  à  quelque  — , 
insignitas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(of.  paeri  insigniti.  Plaat.  ap. 
Fest.).  Qui  a  un  —  particulier, 
insignis,  e,  adj.  Cic.  —  fait  sur 
un  livre,  nota,  œ,  f.  Cic.  —  da 
distinction,  insigne,  is,  n.  Liv. 
Voy.  insigne.  —  d'infamie,  no- 
ta, se,  t.  Cic.  Voy.  flétrissure, 
STIGMATE.  —  de  ponctuation, 
nota,  se,  f.  Cic.  X,  signe  da 
numération,    .V,    nota   nameri. 
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Diom.  —  conventionnel,  nota,' 
a.,  f.  Saet.  —  alphabétique, 
character,  eria,  m.  Eccl.  — 
a'accenluilion,  (astt'jtam,  ii,  n. 
Diom.  Mirt  -Cap.  -  .J"a-;Pi!:=»- 
lion,  (latilis  Unea.  Pmc.  \\  Fig- 
Sigaum.  i,  n.  Cic.  (ex.  :  si- 
urwi  doJoris.  Cic.  amoriî  /lOC 
s.nnam  est.  Cic  ii<jnum  est 
«um  diiitem  esse.  Cic.  voy. 
HABQCE).  Marquer  d'un  -,  ncy- 
tàre.  tr.  Cic.  Voy.  marquer. 
Action  de  marquef  d'un  —,  , 
notatio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  r».  ^ 
(abuiurum  [•  bulletin  do  vote 
marqué  d'un  s.  •!.  Cic.).  -bi- 
gni/icatio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
aliaiia  sign.  virtuli$.  Cic.  sign. 
victorix  [•  s.  précurseur  de  la 
victoire  .].  Cars.  $igni(.  fit  non 
adesteconstantiam.  Cic).  Nota, 
r.  f.  Cic. {ex.:  notis  aagurâri. 
Plin).  —  distinctif  de  la  vérité, 
insigne  veri.  Cic.  C'est  —  de 
sa-'osse,  est  sapientis.  Cic.  Etre 
—'de,  Mignificàre,  tr.  Cic.  in- 
dicàre,  tr.    Cic.  oitendére,   tr. 

Cic.    Voy.      INDIQIKR,      SIGNIFIER. 

C'est  —  que,  qnod  insigne  est 
(avec  la  Prop.  lof.),  Cic.  ou  unde 
(oa  ex  qao)  apparet  (av.  l'-^co. 
et  rinf.).  Cic.  Ne  plus  donner 
—  de  vie,  velat  moribandam 
Jacére.  Liv.  Qui  ne  donne   plus 

de  vie,  mortao  similis.  A.  Tu 

ne  donnais  plus   —  de  vie  (tu 
ne   rappelais   par   rien  que  tu 
existais  encore),  te  invam  non- 
dam    noverat    qaisqaam.    Cic. 
Les  —  des    idées  (en  parl.    des 
mots),  signa  reram.  Cic.  Les  — 
caractéristiques  d'une  maladie, 
aignificationesvatetudinis.Cels. 
Voy.   SYMPTÔME.  Etre  un  —  de 
guerison,  signam  esse  ad  salw- 
lem.     Ter.     |)     (T.     relig-)     —  ! 
'miraculeux,     surnaturel),    «i- 
9nam,i,n.  Cic.  ostentam,  i,  n. 
Cic.  portentam,   i,  n.  Cic.    re- 
ligiones,  am,  f.  pi.  Cic.  (cf.  rc- 
ligionibas  indactus  [•    conduit 
par    des  s.   de    la    volonté   di- 
vine  .].  Aact.  b.    Alex.    voy. 
PRÉSACE,    miracle).  Les   —    des 
temps,     voy.    prophétie.     Fig. 
C'est  un  —  des  temps  (cela  an- 
nonce à  quoi  il  faut  s'attendre), 
ex  qao  apparet  ou  conjici  po- 
test    qaid    faturam  sit.  A.  — 
de    la    croix,     signam    cracis. 
Lact.  ou  simpl.  signam,    i,    n. 
Hier,  signatio  cracis.  Tert.  si- 
gnacalum  fronti».  Prad.  Faire 
Je  —  de  la  croix,  cracem    fa- 
cire.    Ven.-Fort.    Faire   le    — 
de  la  croix  (pour  repousser  qnn), 
sigillûre,    tr.    Ven.-Fort.  Vov. 
«GNER.    .Marquer   du   —   de   la 
croix,  sitjnàre,   tr.  Aag.  consir 
gnùre,    tr.     Hier.     \\      P.    ext.) 

Ces   du     zodiaque,     signa, 

oram,  n.  pi.  C'ic.  Voy.  zo'dia- 
que.  n  (Spéc.)  Geste  par  lequel 
on  manifeste  ce  qu'on  sent, 
ce  qu'on  pense.  Signam  i,  n. 
Cic.  etc.  (cf.  oculis  mihi  si- 
gnam ùeait  ne  se  appeUarem. 
i'iuat.  loqai  lignis.  Ov.).  Signir 
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pcado.  onis,   (.  Cic.   (cf.   nufo 
et  siijnificatione  appellùre  ali- 
qaem  [•  faire  s.  à  qqn   de  ve- 
nir ■].  Cie.  si'jni(irationes  ^ecit 
se  non  parstirum   [•  il  indiqua 
par  des  s.  répinés  qu'il   ne    Cé- 
pargneraii  pas  •].  Saet.).  Natus, 
ùs,   m.    Liv.    (et.    niifu  capitis. 
Qaint.  natasiijnificàre.  Oy.  no- 
ta oculisqae  si'jna  dure.  Liv.  nu- 
ta  significàre    at  [et  le   subj.]. 
i.ii'.    ad    natum    pra-sto    esse 
[•  obéir  au  moindre  s  .-J.  Cic). 
Action  de  faire  —,  significatio, 
onis,  f.  Cic.  Faire  un — ,  indi- 
quer par  un  —,  siyni'/icâre,  tr. 
Cic.  (cf.  sig.  deditionem  [•  faire 
s.  qu'on  se   rend  ■].  Cses.).  an- 
naere,  intr.  Cic.    Se   faire  dos 
—    d'intelligence,      significàre 
inter  se.  Cic.  Langage   par  — , 
langage  des  — ,  nu(us  motasqae 
membroram  {qui  pio  sermone 
sant).  Cic.  demonstrandi  signi- 
(icandiqae  arti(icium.    Cic.    Le 
l.mgage  par  —  des  sourds-muets, 
nufus   qai    in  matis   pro  ser- 
mone   sunt.    Plin.   Parler   par 
— ,    per    gestam    (nliqaid)    si- 
gni(icàre.    Qaint.    Faire   un  — 
de  tête,  innuëre,  intr.  Liv.  an- 
naëre,  intr.i.iv.  {capite)  natàre, 
intr.   Plaut.  Ordonner  d'un  — 
do  tête,  nuWre,  intr.  Plaat.  — 
fait    avec  les  yeux,   nictus,    lis, 
m.  Ov.  nictatio,  onis,   f.  Plin. 
Faire   —  avec  les   yeux,     d'un 
coup    d'œil,  nictàri,  dép.  intr. 
Cxcil.  nictàre,  intr.  Plaat.  Voy. 
CLIGNER.  Faire   —   de   la  main, 
innuëre  digito.  Plin.  j.  mana 
significàre.  Plin.  j.  Au  premier 
— ,  sima/af<jue  annaisset.  Cic. 
—    d'assentiment,   significatio, 
onis,  f.  Cic.  Faire  un   —  affir- 
matif  d'assentiment,   annaêre, 
intr.  Cic.  (cf.    hoc    significasse 
et    annaisse     mihi    visas    est. 
Cic.).   Faire    un  —    très    pro- 
noncé d'assentiment, annutâre, 
intr.  Plaat.  Apul.  Faire  un  — 
négatif,     renaêre,     intr.     Cic. 
'    ahnaêre,  intr.    Liv.   (cf.  manu 
,    abnait    qaidqaam   opis    in   se 
\    esse.  Liv.).  Refuser  par  des  — 
'    de  tête  répétés,   abnutûre,  tr. 
et  intr.  Plaut.  (cf.  ^uid  mi  ab- 
nataa?  [•  pourquoi   me  fais-tu 
sans   cesse   s.  de  me   taire  ?  ■•]. 
Plaut.).    Offrir   la  main   à  qqn 
en  —  de  réconciliation,  dextram 
reconciliatse  gratise  pignus  o{- 
(erre.  Curl.  ||  (P.  ext.)  Marque 
naturelle  sur  la  peau.  Nsevas, 
i,  m.  Cic.  Nota,  ae,  t.  Saet  (cf. 
n.  genitiva  [•  s.  qu'on  a  dès  sa 
naissance  •].  Saet.).   Mendam, 
i,  n.  Ov.  Voy.  e>vie,  tache. 
6igner,v.  tr.Rei/êlir  de  sasigna^ 
ture.  Sabscribére  nomen.    Cic. 
(cf.  nomine  sabscripto   Utteras 
(irmare  !•  s.  une  lettre»].  Cic.) 
ou  simpKsub^cribé/e, tr.  et  i ntr. 
Saet.    (cf.  subs.    de    sapplicio 
[•    8.     un    arrêt    de     mort    •]. 
Saet.    subscr.    rationes  ou  ra- 
tioniban.  Jet.  subsc.  in  tabalis 
emptionis.    Jet.    subsc.    testa- 
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mento.  Jet.).  Consigniire,  tr. 
Jet.)  —  comme  témoin,  un 
acte,  obsignàre,  tr.  Cic.  (cf. 
obsc.  qaa^stionem  [•  s.  comme 
témoin  un  interrogatoire  •!. 
Cic).  Fia.  Sandre,  tr.  Cic.  (cf. 
sanc.fœaus sanguine. Cic  sanc. 
morte  suà.  Liv.).  Voy.  sceller. 

—  une  oeuvre  (en  pari,  d'un 
auteur,  d'un  peintre,  etc.),  in- 
scribëro  nomen  tibeltis.  Cic. 
tabatst,  statuas.  Plin.  —  un  tes- 
tament, si;;nrtre  testamentum. 
Plin.  j.  Demander  à  signer 
l'acte  d'accusation  formé  par 
qqn,  sabscriptionem  postalàrc. 
Cic.  —  des  créances,  des  bil- 
lets, nomina  (acëre.  Cic.  — 
une  reconnaissance,  scriliëra 
nummos.  Plaut.   usuras.    Dig. 

—  la  paix,  un  traité  de  paix, 
une  convention,  scribëre  ami- 
citis-  fœdus.  Liv.  fcedus  icëre, 
(erire  (cum  aliquo).  Cic.  san- 
dre. Cic  La  paix  est  signée, 
pax  convenit.  Sali.  —  (un  sé- 
natus  consulte),  adesse  scri- 
bendo  ou  esse  ad  scribendam. 
Cic.  Ils  signeraient  cela  de  leur 
sang,  parati  essent,  pro  hic 
re  îitam  profandëre.  A.  \\  Abs. 
Il  ne  sait  pas —  son  nom,  nomen 
scribëre  ou  sabscribére  nescit. 
A.  Voy.  ÉCRIRE.  —  :  •  Consul 
A.  Cornélius  Cossus  •,  se  A. 
Corneliam  Cossam  consalem 
scribëre.  Liv.  —  un  marbre 
.  Praxitèle  •,marmori  inscribére 
Praxitelem.  Phxd.  Œuvre  non 
signée,  sine  nomine.  Suet.  1 
Marquer  d'un  signe.  Signàre, 
tr.  Liv.  Voy.  marquer.  —  une 
pièce  d'orfèvrerie,  voy.  poin- 
çonner. 1  Se  —  (faire  le  «igné 
de  la  croix),  signam  cracis 
facëre.  Eccl.  Se  —  (par  crainte 
ou  par  horreur  pour  repousser 
ou  conjurer  qqch.), sijno  crucis 
facto aliquid  a  se  amoliri.  A. 
sii/illàre,  tr.  Vein-Fort. 

signet,  s.  m.  (Arch.)  Seing, 
cachet.  Voy.  ces  mots.  1  Petits 
rubans  pour  marquer  les  pages 
d'un  livre.  Signam,  i,  o.  A. 
Nota,  .r,  f.  A. 

BigniCant,  ante,  ad  j.  (Arch.) 
Qui  signifie  qqch.  Si'jnificans, 
p.  adi.  Cic.  Voy.  expressif. 
Bignincatif,  ive  Oat.  post.  si- 
gnificativas.Ulp.  Eccl.),  adj.Qui 
a  une  signification  marquée. 
Magnam  vim  ou  magnum  portr 
dus  habens.  A.  Gravif,  e,  iij. 
Cic.  SigniRcans,  p.  adj.  Cic. 
Signiftcabilis,  e,  adj.  Varr.  Une 
parole  — ,  vox  latê  patens.  Cic. 
Termes  — ,  verfca  proprii  du- 
monstrantia  eaqux  signipcfin 
volemas.  Cic.  D'une  manier 
— ,  8i3ni/ican<er,adv.  Cic.  Com 

1    d'œil,  geste  —,   voy.  exprese^- 
signification,  s.  f.  Sens  att.i- 
ché  à  une  chose.  SigniBcatio. 
onis,   f.  Cic.  etc.  (ex.:  natura- 

I  lis  et  principalis  significatio. 
Quint,  scripti.  Cic.  verbi.  Ciuint. 
verbum  aliqaod  dabix  signifl- 
cationii.  Sen.  •  de  •  prasposi- 
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Ho  in  ano  eodemqae  verbo  di- 
versitatem  sijnificationiscapit. 
Qaint.);  vis,  f.  Cic.  etc.  (ox.: 
vis  verbi,  nominis.  Cic.  /lœc 
vis  aabji;ota  est  voci.  Cic.  hœc 
vis  inest  in  verbo.  Cic.  vis,  na- 
tara,  gênera  vorboriim  et  sim- 
lilicium  et  copulatortim.  Cic. 
i/ase  vis  insit  in  his  paucts 
verbis ,  si  attendes,  inteliiges. 
Cic);  potestas,  atis,  t  Cor- 
nif.  Sen.  (sonv.  ^voc  vis,  cf. 
W'ï  ac  potestas  verbi.  Corni(. 
[rhot.  IV,  07].  verbi  potestas 
prxsens.  Sen.  [ben.  II,  3h,  U]]; 
8ententia.se,  S. Cic.  etc.(voy. 
sens);  notio,  ODis,l.  Cic.  (voy. 
BENs).  Avoir  la  même  — ,  idem 
ou  eandem  rem  signi^àre  ou 
declaràre.  Cic.  idem  valëre. 
Cic.  -Avoir  une  autre  — ,  aliam 
tententiam  signi^icâre.  Cic. 
Avoir  une  —  plus  largo,  latias 
patëre.  Cic.  1  (T.  de  droit.) 
Action  de  faire  connaître  à 
qqn,  par  ministère  d'huissier, 
un  acte,  un  arrêt,  etc.  Denan- 
tiatio,  onis,  f.  Cic. 
signifier,  v.  tr.  Faire  entendre 
(qqch)  à  qqn  par  des  signes,  des 
termes  e.\prè3.  SigniScàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  hoc  mihi  signi- 
pcasse  et  annaisse  visus  est. 
Cic.  qiiod  ille  mihi  sxpe  lit- 
teris  sign\^avit.  Cic.)\  nan- 
tiàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  n. 
alicui  bellam.  Liv.  voy.  annon- 
cer); denuntiâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  d.  proscriptionem.  Cic. 
aliciii  mortem.  Cic.  ocalis  et 
aspecta  denantiare  omnibus 
vim  tribaniciam  et  minitari 
rei  publicae.  Cic.  illa  arma, 
oentariones,  cohortes  non  peri- 
calam  nobis,  sed  prœsidium 
denantiant.  Cic.  S&x.  Alfenas 
denantiat  sese  procuratorem 
esse.  Cic.  capite  se  iUam  dam- 
nataros  denantiarant.  Nep.  Q. 
Titinias  debitoribas  suis  de- 
nuntiavit,  ut  eodem  fenore 
aterentur.  Cic.  voce  clarà  de- 
nantiasse  sibi,  ut  triduo  regni 
sai  iinibas  excédèrent.  Liv.  le- 
gati  vénérant  denantiatum  Fa- 
bio  senatus  verbis  [•  au  nom 
du  sénat  •],  ne  saltun\  transi- 
ret.  Liv.  audebat  denantiare 
Cœsari.excederet  Sicilià.  Vell. 
denuntiatum  senatûs  verbis 
(acesserent  properê  ex  urbe 
ab  ore  atqae  ocalis  popali  Ro- 
mani. Liv.y,  decla.râre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  prossentiam 
s^epedivi  s uam  déclarant.  Cic. 
[N.  D.,  II,  2,  6].  non  manas 
solam,  sed  nutus  quoque  décla- 
rant nostram  votdntatem. 
Qaint. Cilicumet  Pisidarumgens 
volatibus  avium  cantibusqae 
ut  certissimis  signis  deciarari 
res  fat'iras  patant.  Cic.  qa-e 
[vox]  declirat  illam  et  in  soli- 
tadine  secum  loqui  solitum. 
Cic.  qaod  plurimit  locis  peror- 
ationes  nostrx  volaisse  nos 
atqae  animo  contendisse  dé- 
clarant   Cic.   nall  im  [verbum] 
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mveniri  potest,  qaod  magis  | 
idem  deciaret  Latine,  qaod 
Grœcê  rfifi-ir\,  quam  di;clarat 
•  volapt^is  '.  Cic.  '  nportere  • 
enim  per(ectionem déclarât  o(- 
ficii,qao  et  semper  utendumest 
et  omnibus. Cic.  qa^e  [littera  C] 
inversa  mulierem  déclarât. 
Qaint.  verha  qaam  maxime 
apta,idest,remaeclarantia.Cic. 
verba   idem    declarantia.    Cic. 

voy.      DÉSIGNER,     INDIQUER,      MON- 

TRERJ;  demonstrâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  verha  asitata  ac  pro- 
prië  demonstrantia,  qux  signi- 
ficari  ac  deciarari  volamas. 
Cic  [de  Or.  Ill,  U'3]);  velle, 
tr.  Ctc.  etc.  (dan^  les  expres- 
sions :  qa'*i  vult  sibi  [•  que  si- 
gnifie •]  hœc  oratio?  Ter.  nec 
satis  intellexi,  qaid  sibi  lex 
aut  qaid  verba  ista  vellent.  Cic. 
quia  ergo  illse  sibi  statase 
équestres  inauratœ  volant  ? 
Cic).  Il  (T.  do  droit.)_  Faire 
connaître  à  qqn  un  arrêt,  etc. 
RenuBtiàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
r.  repadium  alicui.  Plaut.  Ter.). 
^  Avoir  un  sen^  déterminé.  Si- 
gniScàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
uno  verbo  slgni^cari  res  duas. 
Cic.  •  carere  •  hoc  signi^cat. 
Cic);  valére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  •  nu'icup-ire  •  nominare 
valere  apparet  in  legibus  [-on 
voit  par  les  textes  de  lois  que 
-  nancupare  .  signifie  •  nomi- 
nare ■].  Varr.  verbum,  quod 
idem  valeat  [cf.  gr.   S'jvaTSxc]. 

Cic).      Voy.    SENS,     SIGNIFICATION. 

sil,  s.  m.  borte  d'ocre.  SU,  sili 
(abl.  ord.  sile;  cependant  aussi 
sili),  t.  Vitr.  Plin.  De  —,  sila- 
ceus,  a,  un»,  adj.   Vitr.  Plin. 

silence,  s.  m.  Le  fait  de  ne  pas 
parler.  Silentium,  il,  n.  Cic 
etc.  (ex.  :  s.  est.  Cic.  audire  ali- 

?uid  magno  silentio.  Cic.  si- 
entio  ou  cum  silentio  audiri. 
Cic.  Liv.  uhi  silentium  cœpit. 
Sali,  silentium  inde  aliqaan- 
diu  tenait.  Liv.  m-estum  me  in- 
tra  silentium  tenai  [•  j'ai  gardé 
un  s.  attristé  -].  Plin.  i.  mœ- 
stam  aliqaandia  silentium 
obtinuit  {•  dura  •].  Liv.  obsti- 
nalum  silentium  obtinait.  Liv. 
silentium  in  aliquo  audiendo 
servâre.  Liv.  rumpëre  silen- 
tium. Curt.  silentium  (acëre. 
Plaut.  (acëre  silentium  fabu- 
Ise  [•  écouter  la  pièce  en  s.  ■] 
Plaut.  silentium  fieri  jubëre. 
Cic.  silentium  facëre  classico 
[•  faire  faire  silence  au  moyen 
de  la  trompette  '].  Cic.  silen- 
tium imperàre  ou  mdicëre.  Cic. 
Liv.  manu  poscëre  silentium. 
Liv.  cum  silentio  ad  aliquem 
convenire.  Liv.  silentio  prsete- 
rire.  Cic.  ut  nalla  pars  oratio- 
nis  silentio  pr;eteriretur  [•  au- 
cun passage  du  discours  qui  fût 
écouté  en  silence,  c.-à-d.  sans 
applaudissements-].  Cia.plagas 
(erre  silentio,  Cic.  ad  silen- 
tium aliquem  com,pellêre.  Cic); 
taciturnitas,  atis   (■  silence 
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qu'on  garde  .),  f.  Cic.  (ex.  :  Lu- 
pus ex  prœsenti  silentio,  quid 
senatus  scntiret,  se  intelligêre 
dixit  ;  tum  Marcellinus  :  .  noii 
inquit,  ex  taciturnitate  noatrâ 
f  ■  lesileiice  que  nous  garduns  .], 
Lupe,  quid  aut  probemus  hoc 
temporeaut  improbem  ts,  jadi- 
càre.  Cic.  [Q.  fr.  H,  1, 1]).  Faire 
— 1  voy.  [se]  TAiRB.  Faites  —  ou 
(ellipt.)  —  I  S<  !  Plaat.Ter.  sile 
ou  silete  !  Cic.  tacea»  quœso. 
Plaut.  Ter.  nuiesce!  Com.  1 
Leur  —  est  éloquent,  cum  la- 
cent, clamant.  Cic.  [Cn.\,.  1, 
21).  tacendo  loqui  videntar. 
Cic.  (Sest.  i.0).  T  (Par  anal.)  Le 
fait  de  ne  pas  exprimer  sa  pen- 
sée par  parole  ou  par  écrit. 
SHentiam,  ii,  n.  Cic  etc. 
(ex.  :  silentium  est  de  aliquo. 
Cic.  silentium  agëre  de  aliquo 
[•  garder  le  s.  sur  qqn  .].  Quint. 
silentium  sibi  imperàre  non 
possc.  Cic.  silentio  transire  ou 
prsetervehi  [•  passer  sous  si- 
lence •].  Cjc.  laadem  eoram 
jam  prope  aenescentem  ab 
oblivione  hominum  atqae  si- 
lentio  vindicàre.  Cic.  [de  Or. 
II,  3,  7].  diuturno  silentio  uti. 
Cic.  silentii  finem  facëre.  Cic. 
silentio  tegëre  consiliam.  Liv.); 
Teticentia,  as,  f.  Cic.  etc. 
(opp.  à  locutio.Cic.  [OIT.  I,  U6] . 
quod  vestra  virtus  neqae  obli- 
vione eoram  qui  nanc  sunt, 
neque  reticentiâ  posteroram 
sepulta  esse  poterit.  Cic(Pliil. 
U,  12,33]).  Réduire  qqn  au—, 
aliquem  eiinguem  reddëre.  Cic. 
alicuius  linguam  retundëre 
Liv.  (XXXIII,  31,  extr.)  com- 
primëre  aliquem.  Plaut.  (rud. 
112.5).  refatâre  {tribunos).  Liv. 
Garder  le  — ,  voy.  taire.  Par 
ext.  Imposer  —  à  sa  conscience, 
comprimëre  conscientiam  ani- 
mi.  Cic.  (Fin.  II,  5i).  Imposer 
—  à  l'audace,  confutâre  auda- 
ciam  alicajas.  Cic.  (voy.  con- 
fondre), [f  (Spéc.)  Eu  pari, 
d'un  commerce  de  lettres  in- 
terrompu. Litterarum  interm.is- 
sio.  Cic.  Cessatio,  onis,  t.  Cic. 
1  (Par  ext.)  .Absence  de  tout 
bruit.  Silentium,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (ox.  :  s.  noctis.  Cees.  per  si- 
lentium noctis.  Liv.  dignus  hoc 
conventu  et  silentio.  Cic); 
tranqiiillitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  PAIX,  tranquillité;; 
quies,  etis,  f.  Cic  etc.  (voy. 
paix,  repos).  Il  (Musique.)  In- 
terruption du  son  dans  cer- 
taines parties  de  la  phrase  mu- 
sicale. Silentium,,  ii,  n.  Aug  . 
silenciaire,  s.  m.  Celui  qui 
était  chargé  de  faire  faire  si- 
lence. Siientiarias,  ii,  m.  Cod. 
Theod.  1  S.  m.  et  f.  Celui,  cell» 
qui  reste  habituellement  silen- 
cieux. Voy.  Taciturne. 
silencieuWement,  adv.  D'ua^ 
manière  silencieuse.  Tacitë,3Ldv. 
Cic.  Silentio.  Cic.  Cum  silen- 
tio. Liv.  Per  silentium.  Ter. 
Ecouter  —  qqn,  prœstâre  oiico; 
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tilentium.  Cic.  Ecouter  —  (une 
pidctf  de  lbcltre\  silentium  fa- 
cért  \Jiibaise\  Plaat.  Kamer — , 
êabremig&re,  nir.  l'iry.  Plin. 
Il  soufTril  —  :et  afrront,  taci- 
tua  contun\tliain  tulit.  Liv. 

aileocieax,  ause  jat.  post. 
silentiofiu.  .ipal.),  adj.  Où 
règne  le  silence.  Tacitas,a,um, 
«dj.  Cic.  (cf.  tadtum  nemiu. 
Virg.).  SUena,  p.  adj.  l'iry. 
(et.  nox  titen».  Ov.  Liv.).  Ta- 
CcTU,  p.  adj.  l'iry.  Sen.  Mort. 
Taciturna»,  a,  am,  adj.  Lucr. 
Hor.  Oi-.  Tranqvdlla»,  a,  am, 
adj.  Cic.  Stirdas,  a,  um,  adj. 
Ov.  Plin.  Etre  — ,  tiUre,  intr. 
Kiry.  <<i<:ire,  intr.  Virg.  Ov. 
[et.  tacet  ager.  Virg.).  1  Qui 
garde  le  silence,  lacitae,  a, 
am,  adj.  Cic.  Tacitarnof,  a. 
um,  adj.  Cic.  Silen»,  p.  adj. 
Cic.  Immobile  et  —,per  silen- 
tiam  de/lriu.  Tac.  Etre  — , 
tHère,  intr.  Plaat.  qaiescêre, 
intr.  Cic.  tacëre,  intr.  l'iry. 
Liv. 

eilez,  8.  m.  Pierre  très  dure 
conjtituée  par  le  silice.  Silex, 
lici/  (abl.  «iii'ci,  gén.  pi.  sili- 
cam),  m.  Liv.  Lapis  ou  saxum 
silex.  Liv.  De  —,  siliceus,  a, 
am,  .idj.  Cato. 

silhouette  et  eilouette,  ?.  f. 
Dejï^in  où  un  trait  tracé  autour 
de  l'ombre  d'une  figure  en  re- 
présente le  profil.  Adambiatio, 
oni$,  t.  Vitr.  Imago  adam- 
brata.  A.  (d'après  Cic.].  Voy. 
BEoi'issE.  Faire  une  —  de,  extre- 
maa  lineoi  amhrœ  circumscri- 
bëre.  Qaint.  \\  (Par  ext.)Cequi 
.<e  profile  à  distance.  Voy.  pro- 

flL. 

silice,  s.  r.  Oxyde  de  silicium 
qui  constitue  le  silex.  Silicea 
terra  ou  ma^eriea.  A.  Hilcx, 
licis,  m.  Plin. 

siliceux,  euse,  adj.  Qui  a  la 
nature  du  silex,  et  qui  contient 
de  la  silice.  Siiiceas,  a,  am, 
adj.  Vitr. 

silicule,  s.  r.  Petite  silique.Si- 
licala,  X,  f.  Varr. 

eilique,  ?.  f.  Fruit  allongé.  Si- 
tiqO'i,  3!,  f.   Varr.   Virg. 

Billage,  '.  m.  Ligne  que  trace 
un  bâtiment  en  marche.  Sal- 
coj,  i,  m.  Virg.  (cf.  infindére 
sutcos.  [•  tracer  un  s.»].  Virg.]. 

1 .  Biller.  Voy.  C1U.EB. 

2.  siller,  v.  intr.  Faire  un 
(pillage  daii^  une  direction.  Sul- 
càre,  tr.  Kiry.  (cf.  <.  vada  ca- 
linà.    Virg.    andai    rate.  Ov.). 

Voy.    FEXDRB,    SIIXOMNEB. 

sillon,  B.  m.  Tranchée  qu'ouvre 
liann  la  terre  le  ?oc  de  la  char- 
rue. Salcas,  i,  m.  Cic.  (cf.  sal- 
cam  impiimére.  Cic.  dacére. 
Col,  (acéré,  irtfod^re.  Plin. 
agire.  Plin.).  Lira,  se,  f.  Col. 
Tracer  de«  — ,  sulcûre,  tr.  Col. 
'cf.  talc,  recto  plenoque  ara- 
tro  [-  Caire  un  a.  plein  et 
droit.  •  ] .  Col.  ).  Semer  par 
— ,  imporcàie  semen.  Col. 
(Spéc.)   —   trac^  pour  marquer 
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l'enceinte  d'uiir  ville,  fona,tr, 
f.  I  iry.  Ov.  Tracer  un  — 
pour  marquer  IVm|ilacement 
d'une  ville,  dttignàre  oppi- 
dum sulco.  Tac.  Elévation  de 
terre  entre  deux  — ,  puUintif, 
i,  m.  Col.  Plin.  En — ,  iirurim, 
adv.  Col.  Fig.  Faire  son — (pour- 
suivre lentement  et  patiem- 
ment son  oeuvre),  fettinûre 
tenté.  A.  opnif  fui  impensum 
peragire.  toi.  niuniu  suum 
expUre.  T^ic.  Poét.  Les  sillons 
(les  champ?  cultivés),  voy.  cvi- 
RET.  T  (P.  anal.)  Le  —  des 
roue-s,  salcas,  i,  m.  V'ipy.  or- 
bita,  ae,  {.Cic.  impressa  signa, 
liv.  vestigium,    il,    n.  Liv.  Le 

—  de  la  foudre,  —  de  feu,  eul- 
cas,  i,  m.  Kiry.  tractas,  as,  m. 
Lacr.  (cf.  ionyi  /lammorum 
tractas.  Lucr.).  Poet.  Les —  du 
temps  (les  rides),  voy.  ride. 
La  mélancolie   avait    tracé   ses 

—  sur  le  visage  de  Démosthène, 
inerant  in  vâlta  et  me  Demos- 
thenis  tristitiœ  indicia  qasedam 
etvestigia.  Cic.  \\  (T.  didact.) 
Rainure.  Voy.  ce  mot. 

sillonner,  v.  tr.  Diviser  par  un 
sillon.  Il  Aupropr.  (.\rch.)  Sui- 
câre,  tr.  Col.  (cf.  suie,  hamum 
l'Omëre.  Ov.).  Perstringêre  ara- 
tro  [terram).  Cic.  —  devant 
soi,  proscindëre,  tr.  Virg. 
Plin.  1  (Fig.)  Salcûre,  tr.  Ov. 
(cf.  angai»  sulcat  arenam.  Ov. 
suie,  cutem  rugis.  Ov.).  Arûre, 
tr.  Virg.  (cf.  ar.  maris  aequor. 
Kiry.).  Exaràre,  tr.  Hor.  (cf. 
cam  frontem  senectas  exarat. 
Hor.'.  Findëre  ,tr.  Ov.  (cf.  find. 
fr-etum,  iequor.  Ov.).  Infindërc 
!iulcos{mari).  Virg.  Proscindë- 
re, tr.  Catull.  (cf.  pr.  eequor. 
Catull.).  —  les  ténèbrc«(en  pari, 
de  l'éclair),  discatëre  tenebras. 
Ov.  Ciel  sillonné  d'éclairs, 
discestus  cscli.  Cic.  —  la  nue 
Me  feux  étincelants),  dividëre 
niibila.  Hor. 

silo  (lat.  siras,  grec  <j(poc).  s. 
m.  Excavation  creusée  dans  le 
sol  où  l'on  con-erve  le  grain. 
Puteat,  i,  m.  l  arr.  Siras,  i, 
m.  Col. 

silouette.  Vov.  siuiouette. 

silure,  s.  m.  6enre  de  poissons. 
•Vi/uru*,  t,  m.  Plin.  ôlanis,  it 
f-t    nidis,    f.     Plin. 

silvain,  etc.  Voy.   stltajn,  etc. 

Bimagrée,  s.  f.  .Manière  d'être 
artificielle,  affectée.  Voy.  affec- 
tation,  i.niMACt.    Faire  des  — , 

voy.    AFFECTER,   MINAUDER. 

Bimalse.  Voy.  cihaisb. 

eimarTe,°.  f.(Arcli.)  Longue  robe 
lie  femme.  Stola,  ae,  f.  Cic.  ^ 
Soutane  de  certaine  magistrats. 
Tunica,  le,  t.  A. 

similaire,  adj.  Que  l'on  consi- 
dère comme  pouvant  âtre  assi- 
milé i  quelque  autre  chose. 
[Cjosdem  genv/is  ou  eodem  ge- 
n'-re.  A. 

sintilitude,  s.  f.  h^pport  entre 
choses  que  l'on considerecorame 
pouvant   être  aé^iir;ilées.  Simi- 
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litudo,  dinis,  (.  Cic.  /Equatitat, 
atis.  r.  Cic.  (I  (T.  de  rhét.)  Si- 
mile,  is,  n.  Cic.  Similitudo,  di- 
nis, (.  Cic.  {et.  translatio  simi- 
litudinis  est  ad  unum  verbum 
contixicta  brei-itas  [•  la  méta- 
phore est  une  petite  s.  resscr- 
i-ée  dans  un  seul  mot  •).  Cic). 
similor,  s.  m.  Alliage  imitant 
l'or,  /laric/ia/cum,  i,  n.  Plin. 
simple,  adj.  Qui  n'a  point  de 
parties.  Simplex,  adj.  Cic, 
etc.  (yr.  àjiXov;,  s'opp.  à  da- 
plex,  triplex,  multiplex,  nUx- 
tas,  ex.:  putamen  loculosum 
out  simplex.Plin.  iterlatidilûs] 
simplex  et  directam  [opp.  à 
/îcjruosum].  Cic.  cortex  multi- 
plex ttinicis.  ut  tiliœ;  quibas- 
dam  simplex,ut6co.Plin.s.na- 
tura  animantis  [opp.  à  cfincre- 
ta  ex  pluribus  naturis].  Cic.  s. 
natura  [opp.  à  mi^rto,  coit- 
nexa].  Cic.  simplicia  verba 
[opp.  k  compositaj.  Quint,  sim- 
plices  voces  [opp.  h  compusi- 
la'].  Quint,  s.  m«/ic<3men<um. 
Phn.  s.  cibus.  Plin.)  Subst.  Le 
— ,  ce  qui  est  — ,  simplam,  i,n. 
Cic.  Un  —  (une  herbe  médici- 
nale), medica  herba.  Plin.  Iier- 
ba  medicinis  idonea.  Plin.  Les 
— ,  herba  salatares.  Plin.  *( 
(Au  fig.)  Qui  a  telle  ou  telle  ma- 
nière d'ctre,  et  rien  de  plus. 
Un  —  citoyen,  singtitaris  homo 
privatus.  Cic.  Les  —  citoyens, 
privati  or-um,  m. pi.  Cic.  Un  — 
soldat,  milef  caliyatus.  Jet.  mi- 
les manipularî!  Plin.  ou 
(subst.)  manipuiurii,  is,m.Cic. 
Ca?s.  miles  gregarius.  Cic.  Sali. 
nu  simpl.  miie»,itis,  ra.Cic.  (Rep. 
VI,  II).  Les  —  soldats,  milites 
oppos.  à  centuriones.  Cscs.  [B. 
G.  I,  39,  5]  ou  à  duce».  Plin. 
j.  [ep.  VIII,  U,  7J).  milites  gre- 
garii.Cic.  ruilitam  ou  armato- 
ram  vulgas.  Liv  ou  simpl. 
vulgas  (opp.  à  daces).  Ne/i. 
(Aie.  8,  2).  Un  —  combat  de 
cavalerie,  stnceruni  équestre 
prœlium.Liv.  Pur  et  — ,  meras, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  m.  se- 
gnities.  PUiut.mera  nagsr.  Cic. 
mera  monstra,  Cic).  nudus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  nuda  si  ista 
ponaf  [•  si  l'on  se  contente  de 
poser  la  question  pure  et  s.  •]. 
Cic.  nudum  hoc  relinqaitar, 
possit  ne...  Cic)  A  la  —  vue, 
ipso  aspectu.  Nep.  (Iph.  3,  1). 
Voy.  SEUL.  Il  Qui  na  rien  de 
compliqué.  Simplex,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.:  yenut  s.  rti  publica" 
[opp.  à  triplex  et  i  conflatam 
ex  omnibus].  Cii.  simulacra 
simplicia  Jofip.  a  rni.vtu].  Quint. 
s.  causa.  Cic.  [opp  k  conjuncta, 
perplexa].  Quint.  ».  arçumen- 
tum.  Ter.  genut  mortis  sim- 
plex. Liv.  mort  simplex  [sant 
torture,  sans  crucifiement].  Sai/. 
/>.  .Sen.  ret  simplex  [sans  dif- 
ficultés]. Cic.  unujn  est  et  s 
jii'Jicium  aariam.  Cic.  ».  of(i- 
riiim  atque  una  est  bonoruru 
omnium    causu.    <'ic      simpleji 
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r.i(i<)  veritatis.  Cic.  res  apcrta 
et  tiinplex.  Cic.  ilUi  içiieia 
limplex  et  inaffecUUa.  Quint, 
rects'  sim/iiieeii/ue  (o|ip.  àni-er- 
ue  tectcTr/UB]  manas  [•  boites, 
coups  •Î.Qumt.).  Il  (Parext.)Qui 
oe  connail  pas,  <|ui  n'entend 
point  les  complications,  les  dé- 
tours. Simplex,  adj.  Cic.  etc. 
;opp.  à  a«<u«us,  ex.:  vir  aper- 
tus  [•  franc  •]  et  aimplex.  Cic. 
animas  apeitas  et  simptex.Cic. 
timplicem  eliyi  par  est  [opp.  à 
multiplex  ingentam  et  toHao- 
tum].  Cic.  [am.  18,  65]);  aper- 
tUS,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  tectas.  Cic);  candi- 
dus,  a,  um,  adj.  Hor.  Plin.J. 
(ex.:  candidus  et  simplex.  Plin. 
I.);  modestus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  héservé,  mo- 
deste); modicus,  a,  um,  adj. 

Cic.    etc.  (voy.  MODÉRÉ, MODESTEI. 

n  Qui  n'a  rien  de  recherché. 
Simplex,  adj.  Cic.  etc.  (eu 
pari,  du  style  s'opp.  à  (ucatus. 
Cic.  cf.  [en  pari,  de  l'orateur 
lui-même]:  simple.v  L.  Mem- 
mitxs  et  antiqaus.  Cic.  (Br.  S5, 
94]);  Budus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ei.  :  nacti  commentarii 
CœSitris.  Cic.  nada  veritas. 
Hor.);  tenais,  e,  adj. Cic. (es.  : 
tenue  argvunentandi  gênas.  Cic. 
tenais  victua.  Cic.  subst.  tenoia 
'  et  pressa  [•  un  style  simple  et 
concis  .].  Cic.);  purus,  a,um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  pura  oratio. 
Ter.  param  qaasi  qaoddam  et 
candidum  genus  dicendi.  Cic. 
ferme  parus  atqae  dilacidas. 
Quint.)  ;  recius,  a,  um,  (•  sim- 
ple et  naturel  •)  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  recti  commentarii  Cœsa- 
ris.  Cic.  simplex  et  rectum  di- 
cendi gênas.  Quint,  en  pari,  de 
l'orat.  :  orator  rectus  et  sanus 
Plin.  f);  sincerus.  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  facatas, 
ex.  :  secernëre  (acata  et  sima- 
lata  a  sinceris  atqae  veris. 
Cic.)  ;  enucleatus,  a,  um 
(»  éclairci.d'oii  clair,  simple  •), 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  enaclea- 
tam  [opp.  à  ornatum]  genns 
dicendi.  Cic.  [de  Or,  Ul,  22]. 
est  enim  plenias  quam  hoc 
enacleatam  genus.  Cic. [or. 9U]). 
Trop  — ,  attecuatus,  a,  am 
(•  aOfaibli,  très  sobre  •),  p.  adj. 
Cornif.  Cic.  (ex.  :  att.  genus 
orationis.  Cornif.  ejaa  oratio 
nimiâ  religione attenaata.  Cic.]; 
demissus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  sermo  demissus  atqae 
hamilis.  Cic.)  ;  borridus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  ni- 
tens,  nitidas,  cf.  Cic.  [or  20]. 
iiv.  [TI,  32,  8].  h.  modas  di- 
cendi. Liv.  h.  oratio.  Cic.).  Vê- 
tements — ,  vestis  nonpretiosa. 
Cic.  Table  — ,  mensa  sobria. 
Tac.  Genre  de  vie  — ,  parcas 
ac  parabilis  vicias.  Cic. 
simplement,  adv.  D'une  ma- 
nière simple  (s'emploie  surtout 
au  fig.).En  faisant  telle  ou  telle  | 
chose   et  rien  de  plus.  Simpti-  : 
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citer,  adv.  Lit.  Voy. seulement. 
Vêtue  —  d'une  robe  de  deuil, 
mediocriter  vestita  veste  laga- 
bri.  Ter,  Si  tu  poses  —  ceci, 
nuda  si  ista  ponat.  Cic.  Pure- 
ment et  — ,  pure,  adv.  Jet.  || 
D'une  façon  ingénue.  Simpli- 
citer,  adv.  Cic.  Plin.  Tac.  Can- 
dide, adv.  Cic.  Voy.  pranchb- 
hbnt;  ingénument.  {|  Sans  re- 
cherche. Simpliciter,  adv.l  Ctc. 
(cf.  simpl.  dicëre,  Cic.  simpl. 
exponére.  Cic.).  Pressé,  adv. 
Cic.  Graciliter,  adv.  Quint. 
(Soulemt.  en  pari,  du  style). 
Sabtiliter,  adv.  Cic.  Enucleatë, 
adv.  Cic.  Vivre  très  — ,  tenais- 
simo  cultu  vivére.  Cic.  Discu- 
ter froidement  et  — ,  (entiiw 
disputâre.  Cic. 

simplesse,  s.  f.  (Arch.)  Simpli- 
cité ingénue.  Voy.  ingénuité. 

simplicité,  =.  f.  Caractère  de 
ce  qui  n'a  pat  départies.  Sim- 
plicitas,  atis,  (.  Lucr.  Plin. 
(ex.:  sant  igitar solidâ primor- 
diasimplicitate.  Lucr.).  ^(Fis.) 
Caractère  de  ce  qui  n'a  pas  de 
complications.  Simplicitas, 
atis ,  f.  Plin.  lex.  :  materiœ 
simplicitas.Plin.<\  Caractère  de 
celui  qui  ne  connaît  pas,  qui 
n'entend  pas  les  complications. 
Simplicitas,  atis,  f.  Liv.  etc. 
(ox.  :  s.  paerilis.  Liv.  generosis- 
sima.  Vell.  simplicitas  anti- 
quoram  in  cibo  capiendo.  Val.- 
Max.)  ;  IngeDuitas.  atis,  f. 
Cic.  etc.  (cf.  Cic.  [Ac.  I,  33]. 
Plin.  [XXX\,  66]);  modestia, 
se,  !.  Cic.  ctc.  (voy.  modéra- 
tion, modestie).  — antique,  an- 
tiquitas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  :  P. 
Ratilius  qui  documentum  fuit 
hominibas  nostris  virtutis,  an- 
tiqaitatif,  prudenti^.  Cic.  [Rab. 
Post.  10, 27]).  D'une  —  antique, 
antiqaus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(ex.  :  homines  antiqai,  qui  ex 
suà  naturû  cetet^s  fingerent, 
crediderant.  Cic.  [Rose.  Am.  10, 
26]).  D'une  —  rustique,  rusti- 
cus,  a,  am,  adj.  Cic.  (ex.: 
riwtjci  mores.  Cic.).  ||  (En 
mauvaise  part.)  Fataitas,  atis, 
f.  Cic.  Insulsitas,  atis,  t.  Cic. 
Stapor,  cris,  m.  Cic.  (voy. 
.viaiserib).  Il  (Par  eit.)  Action, 
parole  d'une  personne  simple. 
Staltê  dictum  ou  factam.  Cic. 
Des  — ,  ineptiae,  arum,  l.  pi. 
Cic.  Il  Caractère  de  ce  qui  n'a 
pas  de  recherche.  Simplici- 
tas, atis,  f.  Mart.  (ex.  :  scis 
Romanà  simplicitate  loqai. 
Mart.);subtilitas,  atis, f.  Cic. 
(en  pari,  du  style  :  gai  in 
Grœcis  antiqiiitate  delectantur 
eâqae  subtilitate  [•  simplicité 
éléïante  -]  quam  Atticam  ap- 
peÛant.  CÎc .  [Br.  17,  67]):  sa- 
Ditas,  atis,  f.  Cic.  (ex.  :  s. 
orationi*.  Cic.  oratoris.  Cic). 
Avec  — ,  simpliciter,  adv.  Ctc. 

(voy.    SIMPLEMENT). 

simpliâcation.  s.  f.  Action  de 
simplifier.  Expeditio,  onis,  t. 
Cic. 
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simplifier,  v.  ti .  H',  j.ùre  plm 
simple.  Erpedire,  tr.  Cic.  Voy. 

DÉBROUILLER,    FACILITER. 

simulacre, S.  m.  (.\rch.)  Repré- 
sentation. Voj-.  ce  mot.  lApia- 
rence  qui  imite  la  réalité.  .Si- 
muiijcrum,  i,  n.  Cic.  etc.  (cf.  s. 
decurrentis  exercitàs .  Liv.  ». 
ludicrum  pagnse.  Liv.).  Imago, 
inis,  f.  Cic.  (cf.  imago  et  simu- 
lacram  jadicioram.  Cic).  i-'pe- 
cies,  ei,  (.  Cic.  (cf.  «/.  uuspi- 
cioram.   Cic).   Un  —  de  piété, 

voy.  FAUX,  SEMBLjCVT.  HYPOCRI- 
SIE. Il  .Spec.  (Droit.)  Acte  conte- 
nant   de    fausses     indications. 

Voy.     CONTREFAÇON,     FAUX. 

simulation,  s.  f.  Action  de  si- 
muler  qqch.    Simulatio,   onis, 

f.  Cic.  Voy.  DÉGinSEMENT,  FEINTE. 

simuler,  v.  tr.  Donner  l'appa- 
rence pour  la  réalité.  Simulàre, 
tr.  Cic  (cf.  f.  se  farére  [•  s.  la 
folie.].  Cic).  Fingëre,  tr.  Sali. 
(cf.  ^ng.  fagam.  Capit.).  Voy. 
FEINDRE.  Signaler  qqn  comme 
coupable  d'avoirsimulé  les  aus- 
pices, sabscribëre  aliquemaas- 
picia  ementitum.  Cit..  Simulant 
la  folie,  ex  indastrià  (actus  ad 
imitatioruim  staliitia:.  Liv.  Si- 
mulé, fictas,  a,  :im,  p.  adj. 
Cic.  filsas,  a,  um,  adj.  Cic. 
mentitus,  a,  am,  p.  adj.  Cic 
adumbratas.  a,  air.,  p.  adj. 
Ctc.  Etre  simulé,  in  specie  si- 
maiationis  inesse.  Cic  Crainte 
simulée,  simulatio  timoris. 
Cses.  Guerre  simulée,  simula- 
cra  belli.  Lucr.  pugnx.  Virg. 
Liv.  Réconciliation  simulée, 
fictë  reconciliata  gr^itia.  Cic. 
D'une  manière  simulée,  Rctê, 
adv.  Cic.  Il  Spéc.  ;Droit.)  Con- 
trat simulé,  vente  siitulée  (qui 
élude  la  loi).  Voy.  ri;Tir,  men- 
songer. 

simultané,  ée,  adj.  Qui  a  lieu 
dans  le  même  temps  qu'une 
autre  chose.  Ejasdem  temporis. 
A.  Qui  {qax,  qaod)  eodem  tem- 
pore  est  ou  fit.  A.  Par  la  défai- 
te —  des  deux  consuls,  ciade 
eodem  tempore  ab  atroqae 
consale  accepta.   A. 

simultanéité,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  simultané.  Conve- 
nientia  temporam.  Cic.  Utraque 
res  eodem  tempore  ou  simal 
facta.  A.  Voy.  concordasck. 

simultanément,  adv.  D'une 
manière  -imultanée.  Eodem 
tempore.  Sen.  Simal,  adv.  Cic. 
Pariter,  adv.  Cic.  Faire  qqch. 
— ,  celebrâre  aliquio.  Lu 

sinapiser  (lat.  post.  finapizâ- 
re.  Cœl.  Aar.),  v.  tr.  Saupou- 
drer(un  cataplasme)  de  farine 
de  graine  de  moutardt.  Asper^ 
gère  ou  conspergëre  sinapit 
granis.  A.  Bain  de  pieds  sina- 
pisé,  aqaa  granis  sinapit  con- 
spersa  ou  sinapi  med.ata.  A. 

sinapisme,  s.  m.  Révulsif  fait 
de  farine  de  graine  et  moutar- 
de. Sinapismat,  i,  m.  Cxl.- 
Aur.  (cf.  sinapismaiTt  admovi- 
re  ou  ministrâ/e.  Cari.-yloi'.). 
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sincira,  adj.  Qui  fait  coanat- 
tr«  ce  qu'il  sent,  ce  qu'il  pense 
réellement,  pinceras,  a,  um, 
adj.  Cic.  Vertu,  a,  um,  adj. 
Ter.  Ingenuas,  a,  um,  adj. Cic. 
Voy.  FRANC.  LOI  AL.  Juge  — I  can- 
didat jadex.  Hor.  \\  ,F.  ext.)Qui 
est  pensé  ,  senti  réellement. 
Sinceras,  a,  um,  adj.  Cic.  l'e- 
ros,  a,  um,  adj.  Cic.  Ingenuus, 
a,  um,  adj.  Cic.Fidelia,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  I^dele»  amicitix.  Cic). 
Sentiments  — ,  integritas  pro- 
bita3({iie  animi.  Cic.  Donner 
un  avis  — ,  apertê  ou  ingénue 
•/uitf  lentiat  profiteri.  A. 

sincèrement,  adv.  D'une  ma- 
uere  sincère.  Sinceri,  adv. Cic. 
Verë,{idv.  Cic.  Simpliciter,  adv. 
Cic.  Aperti,adv.Cic.{c(.  vU  ap. 
dicam.  Cic.).  Ingenaé,  adv.  Cic. 
(cf.  a(  ing.  dicam.  Cic).  Ex 
animo.  Cic.  Ex  animi  ienten- 
tià.  Cic.  Bonà  (ide.  Cic.  Voy. 
FRA.NCHEJIEXT.  Jfl  voudrais  — , 
ego  vero  vellem.  Cic.  Juger  — , 
incorruptè  et  intégré  judicàre. 
Cic.  Pour  parler  — ,  ou  (absol.) 
— ,  ne  mentiar.  Cic.ousiqiiseris 
iqax  rimas, qaa^itis)verum.Cic. 

Eincérité  ,  s.  f.  Caractère  de 
celui  qui  est  sincère  et,  p.  ext. 
de  ce  qui  est  sincère.  Sinceri- 
tas,  atit,  f.  Phsd.l'eritat,atis, 
(.  Cic.  Animas  apertut.  Cic. 
Ingenuitas,  atis,  f.  Cic.Simpli- 
citas,  atis,  t.  Liv.  Bona  fides 
et  simpl.  fide»,  ei,  î.  Cic.  tide- 
titas,  atis,    f.   Cic.    Voy.    fba.n- 

CHISK. 

Einciput  (lat.  sincipat,  de  se- 
ini,  demi  et  capat,  tête),  s._m. 
(Anat.)  Le  sommet  de  la  tête. 
Veriex  capiiis.  Cic.  Pars  prior 
capitis.  A. 

EÏndon,  s.  m.  Linge  de  toile. 
f.ir»teum,  i,  n.  Cic.  Sindon, 
onis,  f.  Mart.  Voy.  to-le.  || 
Spéc.  Linceul  (de  Jésus).  Sin- 
don,  onis,  f.  Hier.  |{  .Morceau  de 
toile  qu'on  introduit  dans  l'ou- 
verture fait»  au  crâne  par  le 
trépan.  PenicUlam,  i,  n.  Celt. 
l'im. 

sinécure  (lat.  sine  cura,  sans 
souci),  8.  f.  Plac»  ^ù  l'on  est 
rétribué  sans  avoir  rien  à  faire. 
Segne  ministarium.  Liv. 

singe,  s.  m.  Mammifère  de  l'or- 
dre des  quadrumanes.  Simia, 
se,  t.  'et  (rarement)  simius,  ii, 
m.  Cic.  —  à  longue  queue,  cer- 
cops,  onis,  m.  Man.  salyrus, 
i,  m.  Plin.  Singes  d'Ethiopie, 
callitricfies,  um,  m.  pi.  Plin. 
Un  petit—,  simiolus,i,  m.  Cic. 
De  — ,  clurinas,  a,  um,  adj. 
Plaui.  (cf.  clurinam  pecas. 
Plaal.).  Fait  comme  un  — ,  li- 
miarum  similis.  A,  in  simia; 
speciem  foetus.  A.  Laid  comme 
un  — ,  clurinas,  a,  um,  adj. 
Plaut.  Vilain  —,  simia,  ac,  f. 
Plaul.  simiolus,  i,  m.  Cic. 
Faire  des  grimaces  comme  un 
— ,  ot  distorquire  simiarum 
more.  A.  Adroit,  malin  omme 
un  —  (très  adroit,  très  malinj, 
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voy.  ADROIT.  Il  (Fig.)  Personne 
qui  contrefait  gaucjiement  les 
autres.  Simia,  a*,  f.  Plin.  j.  (cf. 
sim.  Stdicorun\.  Plin.  j.).  Si- 
mius, ii,  m.  //or. 

singer,  v.  tr.  Contrefaire  gau- 
clK'inent.  tnepti  ou  ridicule 
imiiàri.  A.  Pravù  imitations 
cxprimére  {aliquid  ex  aliquo). 
A . 

singerie,  s.  f.  Grimace  mali- 
cieusJ.  Voy.  grimace.  1  (Fig.) 
Contrefaçon  gauche  de  qqn,  do 
qqch.  Prava,  periersa,  inepta 
ou  ridicula  imitatio.  A. 

singulariser ,  v.  tr.  Rendre 
singulier,  distinguer  de  tous 
lei  autres  par  qqch.  d'inusité. 
Aliquà  novitate  insignem  red- 
dére  ou  insignïre.  A.  ou  simpl. 
insijnîre,  tr.  Tac.  Chose  qui 
singularise,  voy.  particuijUiité, 
SINGULARITÉ.  Se  — ,  insignïri. 
Sen.  dissentire  ab  ceteris. 
Quint.  §e  —  en  tout,  omnia 
liliû  modo  facére.  A.  Se  — 
en  vivant  à  l'écart,  se  con- 
saetadini  hominum  excerpère. 
Sen.  Se  —  par  des  habitude; 
excentriques,     voy.     extrava- 

GUER. 

singularité  (lat.  singularitas . 
Eccl.),  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
se  rapporte  à  un  seul.  Voy. 
particularité.  1  Caractère  inu- 
sité qui  dislingue  des  autres. 
InsoL'ntia,  as,  f.  Cic.  (cf.  ins. 
peregrina  [-s.  qui  sent  l'étr.in- 
ger  -1.  Cic!).  Res  nova  ou  mira 
ou  smgularis.  Cic.  —  d'une 
chose,  novitas  alicuSus  rei.Cic. 
On  trouve  en  moi  des  — ,  sunt 
in  me  quœdam  singalaria.  Cic. 
Gela  me  semble  une  — ,  miKi 
p:rmiram  videtur.  Cic. 

singulier,  ère,  adj.  Qui  se 
rapporte  à  un  seul.  Singula- 
ris,  e,  adj  Cic.  etc.  (ex.  :  sin- 
galaria pagna.  Macr.  s.  certa- 
men  [•  combat  •].  Eutr.  sunt 
quaedam  tibi  singalaria  Cic). 
1  (T.  de  gramm.)  Le  nombre  e( 
(subst.)  la  —,  sin.7u/ari>  nome- 
rus.  Qui'n^.  et  simpl.  singula- 
re,  is,  m.  l'ar;-.  Quint,  (cf.  alii 
dicunt  in  singulari  hoc  •  ovi  •, 
ulii  hàc  •ovc  Varr.).  Du — , 
qui  appartient  au  — ,  et  simpl. 
— ,  singataris,  e,  adj.  l'arr. 
Quint,  (cf.  casas  singularis. 
Varr.  ».  nominativas.  Quint. 
s.  genitivas.  Quint,  nam  cam 
dico  '  vultus  hominis  •  pro 
•  vultu  ",  dico  plaraliter,  quod 
singulare  est.  Quint.).  ^Qui  se 
distingue  par  qqch.  d'inusité. 
Singalaria,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(en  mauv.  part.  ex.  :  crudelitas 
».  Cxs.  ».  neguitia.  Cic.  ;  en 
bonne  part  :  l'ompei  singala- 
ris  eximiaqae  virtas.  Cic.  (ides 
».  S'ep.)  ;  mirus,  a,  utn,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  étunna.st,  e.\tr\- 
ordinauie)  ;  Dovus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  bizakre,  ex- 
traordinaire). 

singulièrement,  adv.  D'une 
manière  singulière.  [|  Kn  ne  con- 
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cernant  qu'un  seul.  Voy.  p«ii- 
TicuLiÈREMiiNT.  ||  Eu  Se  distin- 
guant par  quelque  chose  d'inu 
site.  Singutaritcr,  adv.  Cic.  In 
signiter,  adv.  Cic.    Voy.  extra- 

ORDINAIREMENT,     EXTRÊMEMENT.     |l 

Etrangement.  Monstraosi,&dv 

Cic.    \oy.  ÉTRANOEMrST. 

sinistre,  adi.  et  s.  m.  ^  Adi 
Qui  présage  le  malheur.  Sini- 
ster,  tra,  trum,  adj.  Cic.  (cf. 
sin.  fulmen.  Cic.  sin.  insliluta. 
Tac).  Diras,  a,  um,  adj.  Cic. 
{eC.dirœ  alites.  Plin.  aves.  Tac). 
Tristis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  tristia 
exta.  Cic.  tristis  arbor.  Plin.) 
Obscœnas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
obsc.  omen.  Cic  obsc.  ave». 
Virg.).  /nfelix,  adj.  Virn.  (cf.: 
infel.  fama.  Virg.  infclices  ar- 
bores. Plin.).  Infaustus,  a,  um 
adj.  Virg.  —  présage,  dirae, 
arum,  (.  pi.  Cic.  dira,  oram. 
n.  pi.  Cic.  Il  Effrayant,  mena- 
çant. Voy.  ces  mots.  ||  P.  ext.  De 

—  gredins,  voy.  abominable, 
SCÉLÉRAT.  1  s.  m.  Perte,  dom- 
mage t^ue  subissent  les  assurés. 
Ca(ami(as,  atis,  t.  Cic  Dam- 
nam,  i,  n.  Plin.  Clades,  is,  f. 
Su-it.  —  en  mer,  voy.  nau- 
frage. 

sinistrement ,  adv.  D'une 
m.Tuière  sinistre.  Voy.  funeste- 

MICNT. 

sinon,  conj.  Si  ce  n'est.  SI 
non,  conj.  Cic.  etc.  (voy.  si); 
nisi,  conj.  Cic  etc.  (voy.  si  et 
cl",  les  gramm.).  Il  fut  poursuivi 

—  pour  autre  chose,  au  moinS' 
pour...,  hic  venit  in  jadicium, 
ai  nihit  aliud,  saltem  ut...  Cic. 
Arch.  —  que,  nisi  quod.  Cic. 
prœterquam  quod.  Cic  Voy. 
excepté.  Il  Absolt.  S'il  n'en  est 
ainsi.  Si  minus.  Cic.  (cf.  si 
fcceria,  magnam  habebo  gra- 
tiam;  si  minus,  ignoscam.  Cic). 
Sin  minas.  Cic.  (voy.  si).  Sin 
aliter.  Cic  Sin  autcm  ou  simpl. 
ain.  Cic  (voy.  si). 

sinople,    s.   m.   Couleur  vorte. 

Sinopis,  pidis.  f.  Dacange. 
sinue,  ée,   adj.  Découpé  d'une 

manière  sinueuse.  Sinuatus,  a, 

um,  p.   adi.    Tac.  Sinuoaus,  a, 

um,  adj.  Plin. 
sinueax,  euse,  adj.  Qui  a  des 

détours  on  courbe    irréîjulière. 

Sinuosas,    a,    um,    adj.    Plin. 

Flcxuosas,  a,  um,  adj.  Cic  (cf. 

(lex.  Taarus    mons.  Plin.    (le.r. 

fussiram  ambitas.  Val. -Max.). 

Multiplex,   adj.    Cic.    (cf.    vitin 

serpens  multiplici  lapsu.    Cic''. 

Rendre    — ,  sinaàre,   tr.     Virg. 

Tac. 
sinuosité  (lat.  post.  sinuositaK 

Gloss.  Osb.),  8.  f.  Caractère  de 

ce  qui  est  sinueux.  Plexus,  ûs, 

m.     Cic.     Ici.    aurium    (texus. 

Cic).    Anfractas,   ât,  m.    Cic. 

(cf.  an^.  viaram,  monliam,  li- 

torum.    Cic).     Sinus,  ûs,     m. 

Cic).  Ambages,  um,  f.  ])\.Plin. 

(cf.    amb.  itineram.    Plin.),  — 

d'une  route,  (lexio  onis  f.  Cic. 

Former  des   —,   «inuari,   pass. 
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Ov.  Plein  (le  — ,  $iniiosu3,  a, 
um,  ailj.  Plin. 

sinus,  s.  m. Cavité  anfractueu^o 
(lo  certains  os,  de  certains  vais- 
seaux. Sinus,  ûs,  m.  Cela.  (cf. 
sinus  osais.  Cela.). 

siphon,  s.  m.  Tube  recourbé 
ilesliné  à  transvaser  des  liqui- 
iles.  Sipho,  onis,  m.  Plin.  Dia- 
I>ete3,a:,m.  Col.  1  (Arch.)Trom- 
bo.  Voy.  ce  mot. 

sire  (lat.  senior,  coniparatif  de 
aenex,  vieux),  s.  m.  Sei;j;neur. 
Voy.  8EicNi-;uit,  messire.  ||  (Spéc.) 
Titre  donné  aux  rois,  aux  em- 
pereurs. Dominas,  i,  m.  Pfixd. 
Cœsar.  Tac.   Divas   Augastas. 

Tac.    Voy.    SEIGNEUR,    MAJESTÉ.    || 

Titre  féodal  de  certains  sei- 
gneurs. Voy.  PRINCE,  SEIGNEUR. 
Un  maitre  —  (un  maître  hom- 
me), voy.  MAITRE.  Un  pauvre 
—  (un  pauvre  homme),  voy. 
DIABLE,  HÈRE.  ||  Titre  honori- 
fique pris  autrefois  par  les  bour- 
geois.   Voy.  MAITRE.  Il  (Ironiqt.) 

Voy.    MESSIRE,   SIEUR. 

sirène,  s.  f.  Etre  fabuleux, 
moitié  femme,  moitié  poisson. 
Siren,  eni3,(.  Cic.{cC.cantusSi- 
renam.  Cic).  \\  Fig.  Siren,  enis, 
f.  Hor.  (cf.  Cato,  Latina  Siren. 
Poet.  ap.  Saet.).  Voy.  enchan- 
teresse, SÉDUCTRICE.  Les  volup- 
tés qui  sont  des  — ,  illecebne 
blandse  volaptatis.  Cic.  vo- 
luptates,  blandissimœ  dominœ. 
Cic.   Une   voix   de  — ,    blanda 

VOX.      Cic.        Voy.       ENCHANTEUR, 

SÉDUISANT. 

siroco,  s.  m.  Vent  brûlant  du 
sud-est  (sur  la  Méditerranée). 
Atabulas,  i,  m.  Sen.  Plin. 
Qaint. 

airop,  s.  m.  Liquide  visqueux 
fait  avec  du  sucre  cuit.  Aqaa 
mulsa.  Col.  Mulsum,  i,  n.  Cic. 

siroter,  vr.  tr.  Boire  à  petits 
coups,  pour  mieux  savourer. 
Degastâre,  tr.  Cic.  Libâre,  tr. 
Ov.  Exigiiis  haastibas  bibëre. 
Ov.   Sorbillâre,  tr.  Ter.  Apal. 

sirupeux,  euse,  adj.  Qui  est 
de  la  nature  du  sirop. ilfuJseus, 
a,  um,  adj.  Col. 

sis,  sise.  Voy.  seoir. 

sison.  Voy.  amome. 

sistre,  s.  m.  Instrument  de 
musique  des  anciens  Egyptiens. 
Sistrum,  i,  n.  Ov.  Jav. 

sisynibre.s.m.Planteofficinale. 
Si^ymbrium,  ii,  n.  Ov.  Plin. 

site,  s.  m.  Partie  de  pays  cou- 
sidérée  quant  à  l'a-spect  qu'elle 
présente  comme  paysage.  Siias 
naturalis  et  simpl.  situs,  ùs,  m. 
Plin.  Un  —  ravissant,  amœnus 
locus.Cic.  Beaux— qu'on  trouve 
sur  le  bord  des  mers  et  sur  les 
rivages  des  fleuves,  amœnita- 
tes  orarum  ac  litoram.  Cic. 

eitôt,  adv.  Aussi  tôt.  Voy.  aussi- 
tôt. Absolt.  Voy.  TÔT.  Famil. 
De  —  (prochainement),  voy. 
ce  mot. 

situation,  s.  f.  Position  d'une 
chose,  d'une  personne,  considé- 
rée quant  k   ses  résultats.    Si 
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tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  .   op- 
portunaa.    Cxa.  s.   urbia.   Ca;a. 
Cic.  loci.    Cic.   au   plur.   $itaa 
nppidorum,     caatrorum.     Cœs. 
locoram.     Cic.    tcrrarum.   Cic. 
iirbium.    Sen.    rk.);    positio, 
onis,  f.  Sen.  Wi.  l'Un.   Quint. 
Tac.  (ex.:  labyrinthi.  Plin.loci. 
Sen.  rk.  Quint);   positus,  ÙS, 
m.  Sali.  Ov.  'Tac.  (ex.:  inaulx. 
Sali.  fr.   regionia.   Tac):  na- 
tura,    ae    (-     situation    natu- 
rello  .),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  castra 
erant  ad  bcllum  dacendum  ap- 
lisaima    naturù   loci  et   muni- 
tione.  Coss.    id   [oppidum]   na- 
tarâ  loci  aie  manwbatur,   at... 
Cœa.);   locus,  i,   m.  Cic.  etc. 
(ex.:  opporiunitaa  loci.  Cic.  lo- 
cus  opporiunaa.    Cœa.    oppor- 
tuno    loco    sitam    ou   positum 
esse.  Cxs.  iniquo  loco  dimicare. 
Cxa.   par   ex  t.  fig.  pejore  luco 
non  poteal  res   eaae.  Ter.  me- 
liore   loco    erant    res    noatrœ. 
Cic  [si  homo]  eo  loco  easet.  Cic. 
tuli  graviter  et  acerbe,  Judices, 
in    eani  me   locam    addaci,  ut 
[•■  d'être  mis  dans  cette  situa- 
n'on.   Je  .]   aut...    aat.    Cic.)  ; 
Status,    ùs,   m.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquem,  e  sua  sede  et  atatade- 
nwvëre.  Cic.  reatituëre  aliquem 
in  priatinam  atatum.  Cic.  bo- 
nus status.  Cic.  statu  bono  esse. 
Cic.  status  deterior.  Cic.  velie- 
menter  me  pœnitet  statua  mei. 
Cic.  eo  tam  statu  res  erat,  ut 
longe  principes  haberentar  Hx- 
dui.  Cœa.);  causa,  se,  f.  Cœa. 
(ex.:    in   eâdem  causa  (uerunt 
Usipetes.  Cœa.  [B.  G.  IV,  U,  1]. 
causa  bona.    Cic.    caasam  bo- 
nam   habêre   [•  être    dans   une 
bonne  s.  •].  Cic.  saam  cauaam, 
non    nosse,  aliénas  facile  di- 
acère.  Cic.    num  aliâ  in   cauaà 
M.  Cato  fuit,  aliâ  ceteri  qui... 
Cic.  [Regulus]   erat  in  meliore 
causa.    Cic.    eadem    est     mea 
causa.  Cic.    eadem.  fere  causa 
est  Plancii.    Cic);   condicio, 
onis,  [.Cic.  etc.  (ex. :  infimigene- 
ris    hominum  c.  atque  fortuna. 
Cic.  c.  nascendi  [•  donnée  par  la 
naissance    •].    Cic.    [fat.   3,   21. 
Sen.  [de  ot.  sap.  31,  1].  prœdia 
optinià  condicione.   Cic   longe 
alla  condicione  esse  ac  ceteri 
imperatores.    Cic.    non    afflic- 
tiore  condicione  qaam   ceteri. 
Cic.  [senex]    eo  meliore  condi- 
cione, qaam  adoleacens,cam... 
Cic.    hoc    ipso    melior  est  taa 
qaam   nostra  condicio,  quod... 
Cic.  est  enim  infima  fortana  et 
condicio    servoram.    Cic.   quo 
[otio]   ^'am   ipso    fiui  non  est 
condicio  [•  vous  n'êtes  plus  en 
situation  de  jouir  de  ce  repos»]. 
Sali.  fr.   miseriore  ac   dariore 
condicione  postea  cum  aliqao 
decertàrecogi.  Cœs.);  res,  rei, 
t.  Cic.  etc.  [dans des  express.c: 
res    bonx,    aecundx,   (lorentes 
['  une  situation  prospère,  excel- 
lente >1.  Cic.    res  afflictœ  [«  dé- 
ploraile  ■].  Cic.  res  minus  se- 
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candœ  [.  peu  favorable  •].  Cic. 
re>  desperatœ,  peasimœ,  per- 
ditœ  ['  dé-espérée  »1.  Cic.  des- 
peratia  suis  rebaa.  vie.  in  ex- 
tremis suis  rébus.  Cic).  —  criti- 
que, tempora,  um,  n.  pi.  Cic. 
(Oir.  I,  81;  imp.  Porap.  1,  1). 
Nep.  (Milt.  5,  1).  pericalum,  i, 
n.  Cic.  discrimen,  minia,  n. 
Cic.  (cf.  pericalum  ac  discri- 
men.  Cic  esse  [ou  vcrsarî]  in 
periculo  ac  di.irrimine.  Cic). 
—  difficile,  diflicuUas  atis,  f. 
Cic.  (cf.  magna  difftcultate  uf- 
fici.  Cic).  Il  (Spéc).  Situation 
d'une  caisse.  Summa,  œ,  t.  Cic. 
Pecunia  residaa.  Cic.  \\  (Théâ- 
tre.) Scène  particulièrement  in- 
téressante. Une  —  pathétique, 
plénum  doloris  aliquid.  Cic. 
iMots  de  — ,  verha  ad  res  apta 
et  acconimodata.  Cic. 

situer  ^Iat.  scol.  siiaare),  v.  tr. 
(Arch.)  Placer.  Voy.  ce  mot.  | 
Placer  dans  un  certain  lieu 
(quant  à  l'exposition,  l'a'peet, 
la  position  défensive,  etc.).  Col- 
locàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  pla- 
cer, étabur).  Situé,  situs,  a, 
um,  part.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
lingua  in  ore  aita  est.  Cic.  lo- 
cus in  mediâ  insulâ  situs.  Cic. 
Carthago  sita  est  in  sina. 
Liv.)  ;  positus,  a,  um,  part. 
Cic.  etc.  (ex.  :  p.  in  niontibus. 
Cic.sub  septemtrionibus.  Cœa.). 

six,  adj;.  s.  m.  \\  .■Uljectif  numé- 
ral invariable.  ||  Adjectif  car- 
dinal. Sex,  adj.  num.  indécl. 
Cic. —  à  la  fois, —  par  — ,  tous 
les — ,  de  —  en  — ,  serai,  œ,  a 
(gén.  seraum), adj.  Ci;,  (cf.  senia 
hoHa  ['  toutes  les  s.  heures.  ■]. 
Liv.).  A —  heures  du  soir,  prir- 
ma  vigiliâ.  Liv.  De  —  ans,  aex 
annorum.  Cic.  ou  sexennis,  e, 
adj.  Cœs.  (ex.  :  sexenni  die 
[-  dans  un  délai  de  s.  ans  .1 
Ca^s.  [B.  C.  III,  20,  5]).  Un 
espace  de  —  ans,  se.reraraium, 
ii,  n.  Plaut.  Cic.  Agé  de  —  ans, 
sex  annos  natus.Cic.aexennia, 
e,  adj.  Plaut.  Plin.  Enfants  de 

—  ans,  pueri  senum  annoram. 
Cic.  De  —  mois,  âgé  de  — 
mois,  semeatria,  e,  adj.  Cic. 
Liv.  (cf.  s.  regnum.  Cic.  a. 
tribanaiua  miii(um[«  tribunal 
décerné  pour  s.  mois.  .].  Plin. 
j.  a.  infans.  Liv.).  De  —  pieds, 
qui  a  —  pieds,  sex  pedibus. 
Plin.  aex  pedam.  Cœs.  aea 
pedes  habens.  Plin.  —  pouces, 
serais,  missia,  m.  Col.  Qui  a  — 
rangs  ou  —  ligues,  hexaati- 
chus,  a,  am,  adj.  Col.  Attelage 
à  —  chevaiiK,  sejuges,  ium,  m. 
pi.  Liv.  Plin.  Qui  a  —  cordes, 
hexachordoa,  on,  adj.  Vitr. 
Qui  a  —  angles,  voy.  hexago- 
nal. Qui  a  —  faces,  voy.  hbxaâ- 
DRE.  Qui  a  —  mètres  oo  — 
pieds  (t.  de  métrique),  voy. 
hexamètre.    Vers    iambique  de 

—  pieds,  aenarius  versua  ou 
senariaSyii,  m.  Cic.  Quiiie.  In- 
térêts de  —  pour  cent,  usura 
multiplicata  aemiasibua.   Plin. 
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temitfiixm  ojtxrx.  Col.ousimpl. 
.«<mi*»fs,  ium,  m.  pi.  Cic.  icf. 
»emissil>as  magna  copia  esf. 
Cie.).  —  f)i5.  ftjeies,  aav.    Z-iV. 

—  ccnls.  ie.rorfnti,  a\  ci,  adj. 
Dum.  CiV    —  cents  par  —  cents, 

—  cents  chaque  lois,  se,vceni. 
X,  a,  ailj  iiuiu.  disH'ib.  Cic. 
Compose  >i--  —  cents,  sexcemi- 
rius^  o.  un»,  adj.  Ca*s.  (cf. 
»ejcc.  co/iorfes.  Caa.)  —  cen- 
tième, jea.vent<Mimiis,  a,  um, 
adj.  Plin.  —  ceutî  fois,  sejxen- 
ties,adv.  Cic.  Je  vous  rendrai  — 
cents  foi?  autant,  searoentdronrLi 
tibi  reddam.  Fiant.  —  millions 
de  sesterces,  aestertium  se-ra- 
giens.  Cic.  ou  simpl.  sejcagiens. 
Cic.  (Arch.)  Six-vingts  \six  fois_ 
vinst),  voy.  vinot.  1  Adjectif 
ordinal.  Sixième.  Sextas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Le  —  des  Ides, 
sexto  (s.-e.  die''.  Idus.  Col.  Le 
—  mars,  pridie  .Vojuis  Martias. 
l'ic.  1  S.  m.  Invariable.)  Ame- 
ner le — (au  jeu  dei,st;nioneiii 
mittire.  Awj.  ap.  iSaet. 

sixain  et  sizain,  s.  m.  Stance 
composée  de  si.v  vers,  llexasti- 
cham   Carmen.  A.    Voy.    vers, 

POÈME. 

sixième,  adj.  Adjectif  numéral 
ordinal.  Qui    en  a   cinq  avant 
lui.   He-xtas,  a,   nm,  adj.  Cic. 
Le    —    mois    (de     l'année     ro- 1 
maine),  sejctilis    menais.   Hor.  j 
et  limpl.  subsc.  sexiilis,  is.  m. 
Cic.  Petite-tille,   petit-6ls  au  — 
degré,   trinepos,  potis,  m.    Jet.  j 
trineptis,  is.  f.  Jet.  Avoir  la  — 
place,  et,  sahst.,  être  le  — ,s&r-l 
tttm  locam  obtinêre  ou  tenêre.  i 
Cic.    Le   —    de    ligne,   sextani,  j 
orom,  m.  pi.  .Vêla.  Plin.  Pour  . 
la  —  foi-,  3«.vtum,adv.  Cic.  La  | 
—  partie,  er,  subst.,  le  —  sexta  i 
pars.  Inscr.  sextans,  antis,  m.  [ 
Cic.  sextula,  a-,  f.   Varr.    Le  —  i 
d'un    liëritaje,   sextans.   antis, 
m.    Cic.     ci.  ex  sextante  hères 
instittUiis.  Inscr.).  Les  cinq  — , 
dextans,   antis,  m.    Kitr.    Coi. 
(cf.      non      crassior      dextante 
[•   dont  l'c-paisseur   ne    dép;is<^e 
pas  les  5/C  d'un  pied   •].    Vitr. 
Col.  proseniisse  dextans.  Suet.). 
Qui  contient  un    — ,  sextanta- 
riat,  a,  um,  adj.  Plin. 
■ixièmement,  adv.  En  sixième 

lieu.  Sf'.vf'j.  Trcb. 
aille  (lat.    lexta),  s.  f.     (Musi- 
que).  Intervalle   ciui  comprend 
six  noteo./nlerraZ/um  sextono- 
ram  A.*,  i  E-crime.)  Parade  .Sexta 
maniu.  A.  (d'apr.  Qaint.). 
sizain.  Vov  si,\mn. 
aloop  et  sloupe.  Voy.  brigan- 

riN. 

amille,  s.  f.  Marteau  de  ma<^n 

à  deux  pointes.  Dolatorium,  ii, 

n.    Veg.  ap.  Hier. 

sobre,  adj.  Tempérant  pour  le 

manger  et  le  boire.  Sohrias,  a, 

um,  adj.  Cic.  tragi,  adj.  indécl. 

Hor.    (cf.     quo    populos    (ragi 

coibai.    Hor.).   Hiccus,   a,    um, 

adj.  Ck.  (cf.  «iccu»  ac  tohrius. 

•Sen.).  lèveras,    a,     um,    adj. 
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Hor.  Voy.  FKUC.AL,  temp^r.c<t. 
.Adonnés  aux  passions,  mais 
— ,  in  libidinem  projùcti,  in 
cibum  parci.  Jast.  Repas  — , 
modica  coniiiiii.  Cic.  cena 
fr:igi.    Plin.    j.    L'Ane   est    — , 
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conciliât  lnmûni  et  ad  oratio- 
ni)  et  ad  i-ils-  societatem.  Cic. 
sociable,  adj.  Porté  à  vivre  en 
société.  Sociabilis,  e,  adj.  Sen. 
(cf.  soc.  consortio  inter  reges. 
I.iv.     natura     fionxines     socia- 


asinus  est  exigiio  et  qaalicun-\    biles  fecit.  Sen.).  Congregabilis, 


qtie  pabalo  contentas.   Col 
(l"ig.)  Qui  garde  la  mesure.  So- 
brias,  a,  um,  adj.  Cic.  Parcuf, 
a,    um,    adj.    Plin.    (cf.    p.  in 
{audi7>us.   Plin.).  (En   pari,  du 
style  ou  d'un  auteur.)6icctts,a, 
um,    adj.    Cic.    (cf.   non^  satis 
licca  et  sei-era.  Quint.).  Sanu^, 
a,  um.  adj.  Cic.  (cf.  nihil  nisi 
siccum     atque     sanum.      Cic. 
cf.  quasi  sanitas  or-ationis  [•  un 
stvle  s.  .I.Cic).  Pressas,  a,um, 
p.' adj.  Cic.  (cf.  verbis  pressas. 
Cic).  Gracilis,  e,    adj.    Quinr. 
(cf.     g.    orator.    Quint.).   Ges- 
tes  — ,   jactatio   corporis   mo- 
dica. Cic.  Etre  —  do  punitions, 
animadversionibas       parcère . 
Sen.  Etre  —  à  parler  de,  pcir- 
cius  dicëre  de  (et  l'.ibl.^.  Cic. 
sobrement, adv.  D'unemaniere 
sobre.  <5obrië,adv.Cic.(cf.  sobrié 
uc  severê  vivére.  Cic).   Fraga- 
liter,    adv.     Cic.    Continenter, 
adv.    Cic.    Il     Fig.    Siccè,   adv. 
Cic.   Parce,  adv.    En    pari,  du 
stvle.  Subtiiiter,  adv.  Cic.    Gra- 
ciliter,  adv.  Quint.  User  —  du 
pouvoir,  de    la   victoire,    tem- 
peràre    in    potestatibas.    Sali, 
temperàre  victoriie.  Sali. 
sobriété,    s.    f.    Caractère    de 
celui  qui  est  sobre.  Sobrietas, 
a,tis,    f.   -Sen.    V^al.-Max.    (en 
pari,  de  la  boisson)  ;  frugali- 
tés, atis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  iKU- 
G.tLiTÉ);  temperantia,  se.   f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sammam  faisse 
ejas    in    victa    temperantiam. 
Cic.  on  dit  aussi  in  victa  con- 
linentia.   Cic).  "[   (Au   fig.)  Ré- 
serve,     modération.    Voy.     ces 
mol-. 
sobriquet,  s.  m.  Surnom  dont 
on  affuble  qqn  dans  une  inten- 
tion  de    moquerie.    .Vomen    ou 
cognomen  joculare .   A.  Nomen 
lidicalum    ou    per    ladibrium 
alicui  datam.  A. 
soc,  s.    m.   Large    pièce    de   fer 
fixée  au  sep   de  la  charrue,  et 
qui  sert  à  former  le  sillon.  Vo- 
mei;    eris,   m.    Cic.    et   vomis, 
eris,  m.  Virg.  (cf.  vomére  fm- 
dére  terrait .  Ov.  vomerem  im- 
primére.  Plin.).  Dens    aratri. 
Virg.  Col.  Partie  de  la  cliairue 
où    s'enclave    le    — ,    dentalia, 
ium,  n.  pi.  Virg.  Col. 
sociabilité,   s.    f.  Caractère  so- 
ciabl-.  .Wores  faciles.   Cic.  Fa- 
cilitas, atis,  t.  Cic.  Commani- 
las,  atis,  f.  Cic.  Sûcietas  vitœ. 
Cic.  Esprit    de    — ,    communes 
hominum    sensas.     llor.    Sen. 
luîtinot    de    —,  conjanctionis 
appetitus.     Cic.     appetitio  so- 
cietatis.    Sen.   natai-alis   quasi 
quri'dam  bominum congregatio. 
Cic.  applicalio  animi.  Cic.  via 
7'ationia  quâ  natura  hominem 


adj.  Cic.  (cf.  homiucs  naturà 
aunt  congregabilea.  Cic).  So- 
ciatis,  «,  adj.  Sen.  (cf.  Homo 
soc  animal.  Sen.).  ||  ^Dans  un 
sens  plus  large.)  faci/is,  e,  adj. 
Cic.  (cf.  naturâ  comia  facilis- 
que.  Suet.  more»  faciles  Cic.) 
Né  — ,  natos  ad  congregationem 
\o\i  conjunctionem)  hominum. 
Cic  ad  societatem  communita- 
tcinque  generis  humani.  Cic. 
Etre  —,  (ibenter  onii  esse.  Cic. 
vivére  cum  hominibaa.  Cic 
hominum  appetentem  este.Cic. 
Les  hommes  d'autrefois  qui  n'é- 
taient pas  — ,  hominea  antcii 
diaaociati.    Cic.    Peu    — ,   voy. 

INS'ICIABLB,    SAUVAGE. 

sociablement,  .tdv.  D'une  ma- 
nier.' -ociable.  Voy.  sociable. 
social,   aie,  adj.  (Antiq.  rom.)     ij 
Qui    a  rapport  aux   alliés.  So-    M 
cialis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  soc.  bel-    1 
Ium.  Liv.  Ftor.).  1  Qui   a  rap- 
port à  la  société   humaine.  Ad 
societatem    ou    communitafitm 
ou    congregationem   hominani 
pcitinena.  A.  La  vie  — ,   aocie- 
tas  vitœ.  Cic.  vita    communia. 
Cic.  Liens  — ,  societatia  vincu- 
lum.  Cic.    aocietaa    humanita-    1 
tis.  Cic.  Ceux  auxquels  des  lieni    I 
—  nous  unissent,  ii  quibascum 
communitate  jancti  aumas.Cic 
Contrat — ,  voy.  contrat.  Amour 
— ,    liumanitas,    atia,     f.    Cic. 
Devoirs  —,     officia    vitse.    Cic 
of§.cii   munaa.   Cic.    Condition 
— ,  ordo,    dinia,    m.    Cic     Les 
hommes    placés   en    haut  et  en 
bas    de     l  échelle     —,     summ» 
et    in^mi.    Cic.     Relations    — , 
usus,  ûs,   m.  Cic.   conauetudo, 
dinia,  f.  Cic.  1  Qui  a  rapport  à 
une    association     commerciale. 
■Socios,  a,  um,   adj.  Cic.  (Tra- 
duire aussi   par  le  génit.  socie- 
tatis  ;  voy.  commercial.).  La  rai- 
son —  d'une   maison,   aocietaa, 
atis,  f.  Cic.  Etre  chargé  de  gé- 
rer   le    capital   — ,   aocietatem 
gerêre.  Cic. 
socialisme,  s.  m.  Doctrine  de 
ceux  qui  réclament  une  organi- 
sation   nouvelle    de    la   société. 

Voy.  COLLECTIVISME,    COMMUNISME. 

socialiste,  s.  m.  et  f.  Celui, 
C'ilo  qui  fait  profession  de  so- 
cialisme. Voy.  COLLECTIVISTE, 
COMMUNISTE.  Adjoctivt.  La  doc- 
trine   ,  voy.  COMMUNISTE,  COM- 
MUNISME. 

sociétaire,  s.  m.  et  f.  Celui 
celle  qui  lait  partie  d'une  so 
ciété  littéraire,  etc.  Socius,  ii^ 
m.  Cic  Conaocias,  ii,  m.  Jet. 
Consocia,  œ,  f.  Jet.  Collega,  œ, 
m.  et  f.  Jet.  Sodalis,  is,  m. 
Inscr.  Voy.  associé,  memuke. 

société,  s.  f.  Réunion  perma- 
nente   d'hommes    vivant    soui 


aoc 

des  lois  communes    Societas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  homi- 
num   Inlcr  ipsos.  Cic.  societa- 
tem  coire,  stataêre,  inire,  con- 
flâre.  Cic.  societatem  conciliâre. 
Cic.  societatem  con[irmàre.  Cic. 
êocietatem  dirimcre.  Cic.  om- 
nem  societatem  humanam  tôl- 
ière.   Liv.    s.    generia    humani 
r»  la  s.  humaine  ■•].  Cic.   [Fin. 
IV,  2,  il],  dissipatoa  homines  in 
[ou  ad]  societatem  vitx  convo- 
càreUréitniv  en  société  les  hom- 
mes disséminés.].  Cic.  [Tusc.  I, 
25,  6S].  nati  sumas  ad  societa- 
tem. Cic.  societatem  contralwre 
cum  ,Uigao.  Cic.   commanita- 
temque  ijcneria  hunxani.  Cic); 
coBsociatio,  onis,  f.  Cic.  {ex.  : 
c.  hunuina  ou  honiinam.  Cic.)  ; 
conjunctiOy  onis,  f.  Cic.  (ex.  : 
hoc  spectant  leges,  incolumem 
esse  civium  conianctionem  [•  las 
lois  ont  pour  objet  le  maintien 
de  la  s.  civile  "].  Cic).  ||   (Par 
anal.)  Certains  animaux  vivant 
en   société,   qasedam,  animalia 
congt-eguta   (opp.   à    solivaga). 
Cic.  *,  Iléunion  d'hommes  asso- 
ciés eu  vue  d'un  but  commun, 
suivant    certaines    règles,    etc. 
Societas,    atis,   (.   Cic.    etc. 
{ex..  :    societatem  facëre.     Cic. 
societatem  cam  aliquo  facëre, 
inire,     coire.    Cic    societatem 
geréie  [.  être    à    la  tête  d'une 
s.    commerciale    •].  Cic.  judi- 
ciam      societatis     [•    enquête 
judiciaire  sur  un  membre   infi- 
dèle d'une  société  »].  Cic.  socie- 
tas   rUlhiinica  [•  la  s.  des  pu- 
blicains  de  Bithyuie  .1.   Cic.)  ; 
sodalitas,  atis,  f.  Cic.  (voy. 
co«pao.nie)  ;  colleginm,  iî.  n. 
Cic.    etc.  (voy.  corporation).  ^ 
Relations  habituelles  avec  cer- 
taines personnes.  Congressus, 
ûs,  m.  Cic.  etc.   (ex.  :  alicajus 
adi[um,congressam,  sermonem 
(agère.    Cic.    atiqaem    a    con- 
gressa  œqaaliam  prohibé  re. Liv. 
au  plur.  congressus   hominam 
fayêre  atqae  odisse.  Cic);  con- 
gressio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
nemo   eam   uditti,   nemo   con- 
gressione,  nemo  sermone,  nemo 
convivio  dignam  jadicabat.  Cic. 
au  plur.  sermo  in  circalis,  dis- 
patationibiÀS,     congressionibas 
familiaram  versetar.  Cic  [OIT. 
i,   132]).   Il  Compagnie  de  per- 
sonnes qui   se  réunissent  ordi- 
nairement ensemble.  Conven- 
tus,  as,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  con- 
ventus    mati'onaram.    Saet    c. 
viroram  mulieramqae  celeber- 
rimus.   Cic);   cœtus,    ûs,   m. 
Cic  etc.  (ex.  :  cœtas  matrona- 
ram.  Cic.  assidaos  in  domam 
cœtas  arcêre  [•  fermer  sa  mai- 
son à  la  société  qui   ne  cessait 
de   la    fréquenter    •].    Tac    cf. 
Cic  [de  Or.  II,  57,  233;  Rep.  I, 
Sî5,  39]);   convictus,    ûs,  m. 
Cic.  etc.  {ex.:  c.  hamanas  et  so- 
cietas. Ctc.  aliqaem  non  solam 
principem  consilii  habère,  sed 
etiam    convictiis  [•    faire     de 
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qqn  sa  principale  s.  .].  Nep.). 
—   littéraire,  sodaliciam   litte- 
ratoram.  Gs.  Rechercher  la   — 
de  qnn,  aliqaem  assectari.  Cic. 
Il   vieillissait    dans  la  —  d'un 
frère  rempli  d'alTection,  conse- 
nesccbat  in  amantissimi  frutris 
manibas    et  gremio.  Cic  (Clu. 
5,  13).  La  bonne  — ,   honestio- 
ram  convictus.  Cic.  ou  simpl. 
honesti.    Cic    La   mauvaise  — , 
malorum    convictus.    Cic.    ou 
simpl.   mali.  Cic  1  Compagnie 
de  personnes  qui  se  réunissent 
dans  certains  salons.  Circulus, 
i,   m.  Cic.   (de  Or.  I,  3!i,  159). 
La  —  savante,  liOmines  eruditi 
ou  docti.  Cic.  ou  simpl.  docti, 
orum,  m.  pi.  CiC. 
socle,  s.  m.  Support  d'un  buste, 
d'une  statuette,  etc.    Basis,   is, 
f.  Cic.  Crepido,   dinis,    f.    Cic. 
Qaadra,  œ,  f.  Vitr. 
socqiie,  s.  m.  Chaussure  basse 
des  acteurs  comicjues,  chez  les 
anciens.  Soccus,  i,  m.  Ov.  Voy. 
BRODEQinN.    T   Chaussure   qu'on 
met    par    dessus    la   chaussure 
ordinaire.  Soccus,  i,  m.  Cic. 
sœur.  s.  f.  Fille  considérée  par 
rapport    à   celui,    celle  qui    est 
du  même  père  et  de   la  même 
mère  ou  de  l'un  des  deux.  5o- 
ror,  oris,  f.  Cic  —  de  père  et 
de   mère,    voy.  germain.  —  de 
père,     voy.    cons.\nguin.    —    de 
mère,     voy.    utérin.     Belle — , 
(p.  Ii;.2,  col.  1).  —  de  lait,  voy. 
ce  mot.  —   du   père,  amita,  œ, 
f.  CJc.  —  du  grand'père,  amita 
magna.    Dig.    —    du    bisaïeul, 
amita   major.  Dig.   —   du  tri- 
saïeul, amita  maxirna.  Dig.  — 
de   la   mère,   matertera,   as,  f. 
Cic.  —   de   l'aïeule,   nxatertera 
magna.  Jet.  —  de  la  bisaïeule, 
nxatertera    major.  Jet.  De   — , 
sororius,    a,  am,    adj.  Ctc.    Le 
meurtre  d'une — ,cxdes  o\i  par- 
ricidiam  sororis.  ou  simpl.  par- 
ricidium,  ii,  n.  Liv. oa  soi'or  in- 
terfecta,  Cic.Meurtrier  de  sa  — , 
sororis  saœ  parricida  ou  sinipL 
parricida,  a", m.  Liv.sororiciaa, 
œ,  m.  Cic  Poét.  Les  neuf  —  (les 
Muses),  sorores  {doctx),    f.  pi. 
Prop.  Tibull.  Les  —  filandières 
(les  Parques),  très  sorores.  Hor. 
sorores,    um,  f.  pi.  Tibull.  Ov. 
Fig.    Titre    d'affection.    Soror,  I 
oris,  f.    Virg.  \\  (P.  anal.).   Nom 
donné   à  dei  personnes,  à   des 
choses  qui  ont  une  communauté 
de  situation,   d'origine.   Soror, 
oris,  f.  Plaut.  Plin.  (cf.  s.  dex- 
trœ.  Plaut.  borne  mentis  s.  est 
paupertas.  Petr.).    Consangui- 
nea,  se,  L   Col.    (cf.  res  rustica 
quasi  consanguinea    sapientia 
est.    Col.).  Villes    — ,    cognât^ 
arbes.  ^'irg.  La  mémoire  est  la 
—  jumelle  de  l'écriture,  memo- 
ria  est  gemina  litteraturx.  Cic. 
Il  Titre   donné   aux  religieuses. 
^oror.  oris,  f.  Eccl. 
sœurette,  s.    f.    Petite    sœur. 
Sororcala,  se,  f.  Plaut.  fr.   ap. 
Prise. 
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sofa  ou  sopha,  s.  m.  Sorte  da 
trône  des  princes  orientaux.  Voy. 
TitÔNE.  1  lispèce  de  lit  de  repos 
à  dossier.  Lectua,  i,  m.  Cïc. 
Leclulus,  i,  m.  Cic.  —  demi- 
circulaire,  atibadiam,  ii,  n. 
/■Un. 
soi,  pron.  réfl.  ||  (Arch.)  Se  rap- 
portant à  un  nom  déterminé 
de  personne  ou  de  chose.  Sui, 
sibi,  se,  pron.  réfl,  Cic.  etc. 
(ex.  :  sibi  caveat.  Cic).  Voy.  lui, 
ELLE.  1  Se  rapportant  à  un  nom 
déterminé  de  personne  ou  de 
chose.  Etre  toujours  —,  sibi 
constâre.  Cic  L'amour  de  — , 
amor  sui.  Cic.  Avoir  une  arme 
sur  — ,  esse  cum  telo.  Cic  A 
part  — ,  secam.  Cic.  intra  se. 
Quint.  Rester,  se  tenir  chez  — , 
privatim  se  tenëre.  Liv.  Avoir 
un  chez  — ,  domiciliam  habère. 
Cic.  Chez  — ,  domi  (question 
u6i),  CiC.  Revenir  à  — ,  redire 
ad  se.  Liv.  N'être  pas  ^  — ,  sa- 
nœ  mentis  compotem  non  esse. 
Cic.  .Ne  compter  que  sur  —,  in 
se  ipso  spem  omnem  reponêre 
sui.  Cic.  Tout  ira  de  — ,  omnia 
faciliora  (s.-e.  erant).  Cic.  Gar- 
der son  quant  à  — ,  dignitatem 
retinére  ou  tueri.  Cic. 
soi-disant,  soi-disante,  adj. 
Qui  se  dit  tel  ou  telle.  Qui 
{qu.^,  quod)  dicitur,  fertur,  edi- 
tur,  perhibetur.  A.  Ce  qui   est 

—  latin,  quod  fertur  Latinum 
esse.  CicUn--  édit  d'Auguste, 
edictam  quod  dicebatar  .Aagu- 
sti.Suet.Le — père  de  l'enfant, i/u! 
pater  pueri  iHius  esse  dicitur. 
Plin.j.  Va — professeur,  qui  se 
magistrum  profitetur.Quint.Lei 

—  philosophes,  nominati  philo- 
sophi.  Cic.  Dans  un  sens  défavo- 
rable. Simalatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Liv.  Mentitus,  a,  um,  p. 
adj.  Plin.  /.  Son —  projet,  con- 
silium  quod  simulât  ou  quod 
se  spectâre  ou  intendëre  simu- 
lât. A.  Va  —  achat ,  simulatio 
emptionis.  Cic.  {|  Employé 
comme  adverbe.  Ut  dicitur. 
Cic. Ut  fertur.  Cic.  Ut  aiant  ou 
perhibeni.  Cic  Verbo.  Cic.  (cf. 
liberi  verbo.  Cic.).o\ivocabulo. 
Cic  Specie.  Cic.  ou  par  spe- 
ciem  {au-vilii  ferendï).  Liv.  Ils 
revinrent  —  dans  leurs  demeu- 
res, reverti  se  in  suas  sedes 
simulaverunt.  Liv. 

soie,  s.  f.  Poil  long  et  raide  de 
certains  animaux.  Seta  ou 
sœta  ,  X,  f.  Col.  Virg.  Hérissé 
de  — ,  ssetosus,  a,  um,  adj. 
Virg.  Famil.  Jeu  de  mot  avec 
le  sens  suivant  :  un  habillé  de 
—  (un  porc),  ssetosa  sas.  llrg. 
t  (P.  anal.)  Matière  filamen- 
teuse produite  par  un  certain 
ver.  Bombyx,  ycis  (Ace.  pi. 
ucas),  m.  et  f.  Plin.  Ver  à  —, 
bombyx,  ycis,  m.  Plin.  Chrysa- 
lide du  ver  à  — ,  bombylis,  is 
ou  idis,  f.  Plin.  De  — ,  bonîby- 
cinas,  a,  um,  adj.  Plin.  seri- 
eus.  a,  um,  adj.  î'oc.  (cf.  serica 
vestis.  Plin.  toqa.   Quint.).  — 
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brute,  —  Si^Seï  m</a.rj  et  ma- 
taxa,  a»,  f.  Di'j-  Etoffes  ou  vê- 
tements lie  — ,  serica,  orani,  n. 
pi.  Prop.  Sen.  ElolTe<  do  soie  où 
sont  broUès  ile^  personnages, 
ligillati  lerica.  tod.  Theod. 
BorJure  de  —,  parafaxida,  s; 
f.  Cod.  Theod.  Relatif  aux  étof- 


fa <ie  — ,  sericarias,  a,  um,  adj 
Inacr.   Vêtu   de    —,    sericataf, 
a,   um,  adj.  Saet.    Qui    fait    le 
commerce  de  la  —,    sericariiis 
negotiator.    Imcr.    Fig.   Jours 
filés  d'or  et  de  — (vie  heureu-e 
et  brillante),    aarea    vita.  Ov. 
Vov.  OR. 
soierie,     s.     f.     Nom    général 
donné    aux  étoffe?  de  soie.  Se- 
rica, orum,  n.    pi.  Prop.  Sen. 
De  —,  sericarias,  a,  um,   adj. 
Inscr.  Fabricant  de  — ,  serica- 
rias,  ii,    m.    Inscr.    Marchand 
de    — ,    sericarius    negotiator. 
Inscr.  ou  nejoÉiuns.    Inscr. 
soif,     s.    f.    Besoin     de    boire. 
Sitis,    is,    f.   Cic.   etc.    (ex.  : 
arentibas    siti    faacibas.    Liv. 
$itim  facére  [•  donner   soif»]. 
Plin.     siiim     accendère.    Liv. 
$itim  explére.   Cic.  ou    restin- 
gaêre  [-  étancher  •].  Cic.   cibo 
et    potione     [amem     sitimqae 
depellére.  Cic.  cibas  famem  se- 
det,   potio     sitim   exstingaat. 
Sen.    siti    craciari.    Cic.    sitis 
urit  (auces.  Plaut.).    Avoir  —, 
sitire,  intr.  Plaut.    Cic.    Boire 
fans    — ,      crapalam     potare. 
Plaat.  (Rud.  587).  ||  (Par  anal.) 
En  pari,  des   plantes,    etc.    Si- 
tis,    is,    f.    Virij.    Col.    (ex.  : 
sitis    xstatis.   Col.).   Avoir  —, 
sitire,  intr.    Cic.   etc.    (cf.    «i- 
tiunt    agri.    Cic  ).    1    (Au  fig.) 
Désir    impatient  de   qqch.  Si- 
tts,    is,    f.    Cic.    etc.    (ex.  :  s. 
capiditatis  [•  de    la  passion  ■]. 
Cic.  civilis  sanguinis  Sallana 
êitis.    Sen.    rh.    alicai    (acëre 
litim  aadiendi.    Qaint.    populi 
(atices    exaraerant     libertatis 
siti.  Cic.  velat  ex   diatinû  siti 
avide  meram  haarientes  liber- 
tatem.    Liv.);    amOT  ,    oris , 
m.    Cic.     etc.      (vov.      désir); 
cupiditas,   atis,  t.  Cic.  etc. 
(voy.  DÉSIR,    passion).    Avoir  — 
de,  sitire,   tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
sanguinem.  Cic.  /lonores.  Cic. 
au  part,  avec  le   Gén.  :  8i<i«ns 
virtutis.  Cic). 

soigner  (lat.  méroving.  so- 
ni&re),  v.  intr.  et  tr.  ||  (Arch.) 
V.  intr.  S'occuper  attentive- 
ment (de),  pourvoir  attentive- 
ment    (à).     Vov.       [s']     OCCUPER, 

POURVOIR.  1  y.  tr.  Veiller 
attentivement  au  biende(qqn), 
au  bon  état  de  (qqch.).  Ca- 
ràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sic 
enim  decet,  te  mea  carare, 
mea  te.  Cic.  aliquid  diligenter. 
Cic.  cwàre  catem  ou  pellica- 
lam  r«  sa  petite  personne  •]. 
Hor.  xgram.  Liv.  se  caràre. 
Ter.  Cic.  ;  on  dit  aussi  curse 
mihi  est  aliqaid.  Cic.  caram 
habère  aticujas   rei.    Cic.  voy. 
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soin)  ;    accuràre  ,    tr.    Plaat.  • 
Cic.  Col.    (ex.  :  pensum  suum. 
Plaat.  victam  et  caltanx   domi 
sab    tecto.   Cic.    (r.    ap.    Col. 
[XII,  prsef.  21.  mfiius  accusan-  ' 
tar,  qase...  Cic.  au  part.   adj.  | 
accaratut.    Cic.  cf.    accaratas 
sermo.  Cic.    oratio  acccarata. 
Cic.      accura!  issima      litlerse. 
Cic.);  procuràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  se.  Plaat.  arbores.  Ca- 
to.  aficajas   negotia.    Cic.    ra- 
tiones      negotiaqae      Dionysii. 
Cic);  colère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
corpus  [-  sa    personne  •].    Ov- 

\    au   part.  adj.  cultiores   capiili. 

•    [.    chevelure   assez   soignée    ■]. 
.Sc-n.). 

soigneusement,  ady.  D'une 
manière  soigneuse.  Diligenter, 
adv.  Cic.  Accuratë,  adv.  Cic. 
(cf.  ace.  aliquid  facére.  Cic. 
accuratissimi  tatâri  caasam. 
Cic).  Cura  ou  cum  cura.  Liv. 
(cf.  cura,  cum  cura  exseqai 
aliquid.  Liv.)  Cariosê,  adv. 
Cic.  Sedulo,  adv.  Cic.  Vigilan- 
ter,  adv.  Cic.  Presse,  adv. Cic. 
Très—,  di/ijeFv(i»simê,  ad v.Cic. 


perdiH3en<er,adv.Cic./Brut.U). 
summâ  carà.  Cic.  BêcVier  —  la 
terre,  con(odëre  terramminutê. 
Cato.  Conserver- les  registres, 
sancté  servire  tabulas.  Cic. 
Faire  qqch  très  — ,  s'appliquer 
très  —  à  qqch,  omnia  stadia, 
omnem  operam  figëre  in  aliquà 
re.  Cic.  incurnbêre  in  aliquid. 
Cic.  Imprimer  —  dans  son 
esprit,  commeditari,  dép.  tr. 
Cornif.  Chercher,  rechercher 
— ,  perquirére,  tr.  Cic.  per- 
scrutàri,  dép.  tr.  Cic.  limâre, 
tr.  Cic. 

soigneux,  euse,  adj.  Qui 
s'occupe  attentiveraentdeqqch, 
et,  absolt,  qui  s'occupe  atten- 
tivement de  ce  qu'il  fait.  Dj^i- 
gens,  p.  adj.  Cic.  (cf.  dil.  ali- 
cajus  rei.  Cic  ou  m  aliquà  re. 
Cic  alicai  rei.  Cic.  ad  aliquid 
(aciendam.  Cic).  Cuiiosus,  a, 
um,  adj.  Cic  (cf.  c.  in  aliqaà 
re.  Cic.  c.  ad  investigandum 
[.  c.  dans,  ses  recherches.  •]. 
Cic.).Sedulas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Attentas,  a,  um,  p.  adj.  Ter. 
Cic.  Très—,  perdiligens,  ad}. 
Cic.  —  de  sa  personne,  nitidas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Etre  —  de  sa 
personne,  se  curùre.  Ter.curàre 
cutem.  Juv.  ou  pelliculam.  Ilor. 
Recherche  — ,  cuWositas,  atis, 
f.  Cic.  Etre—  de  ses  intérêts, 
consalére  sibi.  Cic.  Etre  très 
—  dans  son  style,  ponére 
indastriam  in  scribendo.  Cic 
Il  (  Spéc.  }  Qui  a  soin  des 
choses.  Providas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Domestique  très  — ,  ser- 
vus  percariosus.  Cic.  Etre  — , 
cavére,  intr.  Cic.  prxcavëre, 
intr.  Cic.  vigilàre,  intr.  Cic. 
soin,  fi.  m.  Attention  à  veiller 
au  bif;n  de  (qqn).  Cura,  SB,  f. 
Cic.  etc.  (e  opp.  à  neyligentia, 
ei.  :  cara  acris.  Quint,  acris 
cura  diligentiaque.  Cic.  intenta 
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[intentior.  inirntissima]  cura. 
Liv.  magna  [ni^ijor,  ma.Tim<i) 
cura.  Quint,  non  mediocris 
cura.  Plane,  ap.  Cic.  c.  mi- 
nor.  Quint,  c.  nimin.  Quint, 
c.  publica  [•  dos  intérêts  pu- 
blics ■].  Liv.  cum  carà  sau- 
cios  repcére.  Liv.  cum  cura, 
omnia  speculari.  Liv.  magnà 
carà  paràreomniti. Sali. magnù 
cum  curû  atque  diligentià  scri- 
bcre  aliqaid.  Cic  summâ  cum 
carà  facére  aliqaid.  Cic.  non 
sine  cura  rem  administrant. 
Sali,  magnà  cura  alêreequam. 
Suet.  ca  non  n^a^ore  carà 
prsecepta      ab     ducibus     sunt 

2uam  ab   militibas   observata. 
iv.  c  sai  [•  de  sa  personne»]. 
Sen.   cura    rei    puhlicx.    Cic 
Sali,     c     rerum,      verborum 
[•  dans  le  choix  des  idées,   des 
mots  •].   Quint,   lerum  aliena- 
rum   cura    dif^ilis     est.    Cic. 
assidaa  et    perpétua   cura   sa- 
lutis    tase.    Cic.    abjicëre   om- 
nem   suam    de  re  pablicà    cu- 
ram.     Cic.     adhibêre     caram 
[«  donner    ses  soins  ']   in    ca- 
pris  et  ovibas  pirandis   [opp.  à 
negligentem    esse     in    amicis 
eligendis].  Cic.    adhibêre    ma- 
gnum   caram     diligentiamque 
in  valetudine  saà  tuendà.Nep. 
arjcre  curam  [•  prendre  soin   •] 
alicujus  rei  ou    alicujus  ou  de 
aliquà  re  ou    de   aliquo.  Sali. 
Liv.  Sen.  agére  curam   corpo- 
ris   diligentissimè.    Sen.  agére 
curam    libertatis.  Sali,    agére 
caram  civium.  Liv.    agére   cu- 
ram  de     Samnitibas,    non  de 
se.  Liv.  conferre    magnam  cu- 
ram    in      alicujus      salatem. 
Cic.    conferre     omnem    suam 
caram  atque  operam   ad  phi- 
losophiam.  Cic.  conauméve  in 
alicujus  salute    omnem  suum 
laborem  [«  toute   sa   peine   ■], 
omnem    operam    [•  toute    son 
activité  •],    curam  [•  tous  ses 
soins    •],   stadiam   [•.  tout  son 
zèle    ■].   Cic.    defunyi   [•    s'ac- 
quitter •]    eâ    cura.  Liv.  desi- 
derûre  [•  réclamer,  demander-) 
acrem   curam    diligentiamque 
[en  pari,  de  qqch].  Cic.     non 
dimittëre    istam  caram  [•    ne 
pas  négliger,  oublier  ce  soin  ••]. 
Cic.     habire    caram    alicujus 
rei  ou    alicujus.    Sali.   Liv.  on 
trouve  souvent  cura  et  [ou  ac] 
diligentià      ou      diligentiaque. 
Cic.  tutela  atque   cara.    Cic.)  ; 
curatio,    onis   (•    action   de 
s'occuper,  soin  •),  f.    Cic.    etc. 
(o.t.:  vacare  omni  curalione  et 
administratione reramlea  pari, 
des     dieux     d'EpicureJ.       Cic. 
carationem    et    quasi    dispçn- 
sationem      regiam      sascip<';re. 
Cic)  ;  diligentià,    se,    f.  Cic. 
etc.  (ex.:  d.    acerbissima.    Çic. 
inanis.    Qaint.    magna,    dis. 
sollicita.      Plin.     J.      somma. 
Cas.    Cic.  pro   meû  sammà  in 
re  publicà  diligentià.    Cic.   di- 
ligentià    adli-il'ito..    Cic.      non 
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mediocrem  adhibire  diliyen- 
tiam.  Csst.  diligentiam  adki- 
bëre  at  ou  ne  avec  le  Subj. 
[•  prendre  3. que...  ■■  ou  que... 
ne...  pas...].  Cic.  Cela,  qaan- 
tam  me  dtliijis  tantam  adidbe 
in  te  diliyentUe.  Cic.)\  sedu- 
litas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
oCficiosa.  //or.  voy  conscience, 
ZLLE,  e.iiprbsseme.ntJ  ;  tutela, 
se  (-  conservation,  soin  •),  f. 
Cic.  etc.  (voy.  entretien)  ; 
vigilantia,  as,  f.  Ter.  Cic. 
(Voy.  VICILA.NCE).  Prendre,  avoir 
—  (de),  curare,  tr.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  neijligire,  ex.  :  sic 
enim  decet,  te  mea  cwàre,  taa 
me.  Cic.  negotia  aliéna.  Cic. 
avec  l'Ace,  et  le  Gér.  in  Sici- 
lià  framentam  emendam  et 
ad  urbem  mittendum  curare. 
Cic.  ponteni  in  Arare  facien- 
dam  curàrc.  Cœa.  avec  ut  et 
le  Subj.  ex  coriis  atres  uti  fiè- 
rent caravit  [•  il  eut  soin  de 
faire  confectionner  des  outres 
en  cuir  •].  Sali,  pollicitas 
sam  caraturum  me  Druti 
caasû,  ut  ei  Salaminii  pecu- 
niam  solveriint.  Cic.  curare  et 
perficëre  [et  le  Subj.].  Cic. 
cura,  ut  valeas  [•  prenez  soin 
de  votre  santé  ■].  Cic.  cura 
igitur  nihil  aliud,  ntsi  ut  va- 
ieas  ;  cetera  ego  carabo.  Cic. 
cura  et  effice,  ut  ab  omnibus  et 
laudemar  et  amemur.  Cic.  se- 
natus  nobis,  qui  prc  consuli- 
bus  sumus,  negotium  dederat 
ut  curaremus,  ne  quid  res  pa- 
blica  detrimenti  caperet.  Cic. 
curavi,  ne  quis  metueret.  Cic. 
voy.  [s']  OCCUPER  [de],  [prendre 
à]  CŒUR,  veiller);  procurâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicujas  ne- 
gotia. Cic.  rationes  negotiaque 
Dionysii.  Cic.)  ;  consulère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rniseris 
civibas.  Sali.  sibi.  Cic.  Cœs.  c. 
militibiia.  Liv.  alicii/us  com- 
modis  et  utilitati  et  saluti. 
Cic.  fortunis  alicujus.  Liv. 
foi-ianis  sais.  Cic.  alicui  op- 
timê.  Cic);  prospicëre,  intr. 
et  tr.  Cic.  etc.  (ex  ;  liberis 
suis.  Nep.  souvent  prospicëre 
et  consalëre  ou  consulère  et 
prospicëre.  Cic.  ;  traas.  :  pro- 
spicëre (erramenta.Cic.  p.com,- 
meatus.  Liv.  voy.  p.iurvoir  ; 
[s']  INQUIÉTER  [de])  ;  servire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  serxire  ali- 
cujas rationibas.  Cic.  \oy.  [se] 
vouer  [se]  CONSACRER  [à]);  pro- 
vidére  ('  pourvoir  à,  veiller 
à  "),  tr.  et  intr.  Cic.  etc  (ex.  : 
rem  frumentariam.  Caes.  arma, 
frunientam..  Liv.  frumentum 
exercitui,  frumentum  in  hie- 
mem.  Cses.  multa.  Cic.  intr.  p. 
dere  i'rumentarià.  Cees.  vitœ 
hominum,  consulëre  et  provi- 
dêre.  Cic.  avec  uÉou  ne  et  le  Subj. 
omnibus  rébus  cura  et  provide, 
ne  quid  ei  desit.  Cic.  voy.  \eil- 
ler)  .  Avec  —,  attenté,  adv. 

Cic.      (voy.    ATTENTION,    APPLICA- 
TION);   sedulo,   adv.    Cic.   etc. 
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(cf.  Cic.  [Clu.  21,  5S])  ;  vlgi- 
lanter,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  v. 
se  tueri.  Cic.  administràre pro- 
vinciam.  Cic.  enitar  vigilan- 
tius.  Cic.).^  Peine,  souci  qu'on 
se  donne  pour  qqch,  pour  qqn. 
Cura,  SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
adliihêre  magnam  curam  in 
aliquâ  re.  Cic.  Nep.  de  sacer- 
dotio  tuo  qaantam  curam  ad- 
hihuerim,  cognosce  ex  iis 
litteris,  qaas...  Cic.agére  cu- 
ram verboram  [•  avoir  soin 
du  style  ■].  Quint.  [VIII,  pr.  18J. 
medici  cura  esse  débet,  ut  [et 
le  Subj.].  Cels.  una  erat  cura, 
ne  inultus  occideret  [•  de  ne 
pas  succomber  sans  vengeance-] . 
Curt.  quod  si  hominibut  bo- 
narum  reram  tanta  cura  esset, 
quanto  studio  aliéna  pétant. 
Sali,  tibi  erit  eidem,  cui  salas 
mea  fuit,  etiam  diijnitas  cura". 
Cœsar  polltcitus  est  sibi  eam 
rem  curœ  fataram.  Cœs.  rati 
se  diis  immortalibas  curœ 
esse  [•  que  les  dieux  prenaient 
s.  d'eux  ■>].  Sali,  velim  tibi  cu- 
rœ sit,  ut  aliquid  istim  bestia- 
rum  habeamus.  Cœl.  ap.  Cic. 
in  primis  tibi  curœ  sit,  ne 
mihi  tempas  prorogetur.  Cic. 
plus  exiyëre  laboris  et  curœ. 
Quint,  incumhëre  omni  cogi- 
tatione  curâque  in  rem  publi- 
cam.  Cic.  ponëre  omnem  cu- 
ram in  sideram  cognitione. 
Cic.  omnis  mihi  cura  et  opéra 
posita  est  in  hominum  perica- 
lis  defendendis.  Cic.  remittëre 
curam  diligentiamqae.  Cœs. 
omnem  curam  belli  remittëre. 
Liv.  omnes  curas  referre  ad 
aliquemet  ineo  consumëre.Cic. 
sastinêre  maximam  curam 
bflli  [<'  avoir  à  supporter  tous 
les  s.  de  la  guerre  ■].  Cic.  om- 
nis cura  mea  solet  m  hoc  ver- 
sari  semper,  si  possim,  nt  boni 
efficiam  aliquid  in  dicendo. 
Cic.  on  trouve  souvent  :  tuiela' 
atque  cura.  Cic.  opéra  curaque. 
Cic.  cura  atque  opéra.  Cic. 
studium  caraque.  Cic.  cura  et 
cogitatio. Cic. cogitatio  curaque. 
Cic.  voy.  COEUR,  souci);  di'ij^en- 
tia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  adhi- 
bêre  comjnoditatis  dignitatis- 
qae  diligentiam.  Cic.  omnem 
diligentiam adhibère  a3  se  con- 
servandum.  Cic.  adhibère  ad 
considerandas  res  et  tempas  et 
diligentiam.  Cic.  diligentiam 
conferre  in  valetudinem  suam. 
Cic);  accuratio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.  :  in  inveniendis  compo- 
nendisqae  rébus  mira  accura- 
tio. Cic).  Fait  avec  — ,  accu- 
ratus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. etc. 
(Voy.  soigner).  Avec  ^,  accu- 
raié,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quid studiosê  accuratëqae  fa- 
cére.  Cic.  accuraté  et  diligen- 
ter  ou  accuraté  et  exquisitê 
disputâre.  Cic.  accaratê  per- 
scribëre.  Cic);  curiosé,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  ves- 
iimentis      curiosé      involvëre. 
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Ccli.  c.  cavire  de  aliqoA 
re.  Suet.  cariosius  scriptœ  lit- 
terœ.  Plin.  j.  conquirère  ista 
cariosius.  Cic.)  ;  diligenter, 
adv.  Cic.  etc.  (s'opp.  a  negli- 
gcnter,  ex.  :  eos  diligentissimë 
conservàre.  Cœs.)  ;  exquisitê 
(■  au  prix  de  recherches  d'où 
avec  soin  •),  adv.  Cic, etc.  (ex.: 
de  eo  crimine  accuraté  et  ex- 
quisitê disputâre.  Cic.  exquisi- 
tius  a  phitosophiscolligi.  Cic); 
perquisitè,  adv.  Cic.  (ex.  : 
perquisitiusetdiligentius['avec 
plus  de  s.  et  de  critique  •] 
conscribëre.  Cic.  [inv.  I,  77]). 
Sans  —,  negligenier,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  n.  scribëre  ad- 
versaria.  Cic.  negligentia)  ai- 
servâre  aliquid.  Cic).  |{  (Spéc.) 
Service  qu'on  est  attentif  à  ren- 
dre. Cura,  œ,  f.  Cjc.  etc.  (ex.: 
cura  mulieram  [«  que  prennent 
las  femmes  •].PIiœd.  c.  corpo- 
ris.  Quint,  formas.  Sen.  capil- 
lorum.    Suet.    cura    cultusqae 

f'eminarum.  Liv.  cura  deoram 
gr.  6£pa7te;a  6eûv  ,  les  soins 
rendus  aux  dieux].  Liv.  [VI,Iil, 
9].  .Just.  [.XLI,  3,  6].  suum  so- 
rorisqae  àlios  in  eâdem  cura 
habëre.  Liv.);  cultus,  lis,  m. 
Liv.  Sen.  (ex.  :  officium  et  cul- 
tam  alicui  tribuêre  U  être  aux 
petits  s.  pour  qqn  »].  Liv.  c. 
corporam  nimius.  Sen.  omne 
studium  ad  curiosiorem  sui 
cultam  conferre.  Val.-Mctx.); 
curatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  corporis  ou  corporam. 
Cels.  Liv.  omnis  cultus  et  cu- 
ratio corporis  erit  eadem  adhi- 
benda  deo,  qux  adhibetur  ho- 
mini.  Cic.  c.  medici  [•  donnés 
par  un  médecin  •].  Cic.  adm.o- 
vêre  curationem  ad  aliquem. 
Cic.  exspirûre  inter  primam 
curationem.  Liv.).  Donner  ses 
—  à  qqn,  diligenter  carâre  ali- 
quem. Cic.  Recevoir  les  —  de 
qqn,  diligentissimë  ab  aliquo 
curari.  Cic.  Confier  qqn  aux  — 
de  qqn,  aliquem  alicui  curan- 
dum  tradëre.  Cic.  Etre  aux 
petits  —  pour  qqn,  aliquem 
observâre  ou  observàre  et  co- 
lëre.  Cic. 
soir  (lat.  «eram,  heure  avan- 
cée), s.  m.  La  fin  du  jour. 
Vesper,  eris,  m.  et  vesper, 
péri,  m.  Sali.  Liv.  (ex,  :  diei 
ou  j-im  diei  vesper  erat.  Sali, 
prima  vesperi  [s.-e./»orâ].Ca»s. 
[B.  C.  I,  20,  11.  ante  vesperum, 
ad  vesperum. Cicsab  vesperum. 
Cœs.  primo  vespere.  Cœs.  abl. 
adv.  vespere  et  vesperi.  Cic.  cf. 
Iieri  vesperi  [■  hier  soir  •].  Cic. 
reddidit  vespere  [•  le  soir,  au 
soir  ■>].  Cic).  Du — ,  qui  se  fait 
ou  qui  agit  le  — ,  vesperti- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
v.cibus.  Varr.v.  frigos.  Cels.  v. 
lucabratio.  Col.  v.  litterœ  [•  re- 
çues le  soir  ■].  Cic.  v.  senatus 
consulta  ["  senatusc.  rédigés  le 
soir  »].  Cic.  vespertinis  tempo- 
ribus  [=  aux  heures  du  soir  •]. 
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Cic).  B  (Par  eit.''  L'après-midi. 
Voy.  APRÈS-MIDI.  1  (Fijj.)-  l'oet. 
La  fin  de  la  vie.  Au  —  de  fa 
via,  supnmo  litar  die.  Cic.  Le 
f .  de  la  vie.  i  it."  occidenê.  Cic. 
Tusc.  I,  J.5,  109;. 
soirée,  ».  f.  La  fin  du  jour 
(considérée  quant  à  l'emploi 
qu'on  en  fait).  Veaper  (sen. 
xiespfrisy  dat.  vespero,  ace. 
vesperam,  abl.  veipere  et  abl. 
adv.  vesperi),  m.  Cic.  (cf. 
prima  vesperi  [s.-e. /lOnS].  Caps. 
tamve3peri['  si  tard  dans  las.»]. 
Ter.].  Tempora  lespertinu. 
Cic.  (cf.  vespertinis  tempori- 
bas  [•  dans  la  e.  •].  Cic.  horœ 
vetpertinx.  Plin.).  Vespeni,  se, 
f.  Cic.  (cf.  si  m«dio  no.r  est, 
tive  prima  vespera.  Plaat.y 
Voy.  SOIR.  Au  commencement 
de  la  — ,  cuni  Jam  adiespe- 
rasceret.  Cic.  \\  (Par  ext.)  Réu- 
nion dans  la  soirée.  Voy.  cer- 
cle, RÉUNION.  Aller  en   — ,  voy. 

MONDE. 

soit,  conj.  Conjonction  mar- 
quant alternative.  Sive..., 
Sive...,  conj.  Cic.  etc.  (ex.: 
eje  qao  exardescit  sive  amor 
«l'i-e  amictiia.  Cic.  [am.  S.7,  lUj];; 
sen...,  seu...,   conj.   Cic.   etc. 

(ex.:  «eu  rec(ë,  seu] perperam 
•  9.  à  tort,  s. à  raison  -j.  Cxs.); 
au»...,  au<...,  conj.  Cic.  (voy. 
ou).  Soit  que...,  soit  que..., 
sive...,  sive...,  conj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  sive  habes  qaid,  tive  nikil 
habes ,  scribe  tamen  aliyaid. 
Cic.  sive  qaid  mecam  ipse 
cogito  sive  qaid  aat  scribo  aut 
le'jo.  Cic.  [Leg.  II,  1,  1].  siVe 
tu  medicam  adhibrxeris ,  sive 
non  adhibaeris .  Cic.  même 
syntaxe  que  »i).  1  Que  cela 
soit.  Voy.  ftTR>. 

eoixantaine,  s.  f.  Nombre  de 
soixante  ou  environ.  Sejcagin- 
ta.  Cic.  Circiter  sexaginta  ou 
ad  sexaginta.  Liv.  Approcher 
de  la  — ,  fere  sexaginta  annos 
natam  esse  ou  ad  sexagesimam 
sHatis  annum  accedére  ou  non- 
dam  sexaginta  annos  impte- 
viste.  >4.  Tu  as  dépassé  la  —, 
sexaginta  annos  sapergressas 
es.  ^cn. 
soixante, adj.  et  s.  m.  ||  Adjectif 
numéral  invariable.  ||  Adjeclil' 
cardinal. Six  fois  dix. Sexaginta, 
adj.  num.  indécl.  Cic.  (cf.  ma- 
jor   sexaginta     annis.     Liv.). 

chacun,  —  par  — ,sexageni, 

K,  a,  adj.  num  di^irib.  Cic. 
Qui  a  —  ans,  voy.  sexacé- 
HAiRE.  —  fois,  eexagies  ou 
sexagiens,  adv.  Cic.  — dix, 
septaaginta,  adj.  num.  indécl. 
Clc.  —àix  par  — dix,  —dix  à 
la  foi.i,  — dix  chacun,  septaa- 
geni,  ae,  a,  adj.  Plin.  Col.  —di\ 
toi»,  septaagies,  adv.  Col.  — 
dix-huit,  septaaginta octo.  Cic. 
ou  (laodeoctoginta,  adj.  num. 
indécl.  Plin.  Soixante-uix-neuf, 
leptaaginta  novem  ou  andeoc- 
tO'jinta,  adj.  num.  indécl.  Cic. 
Liv.  T  Adjectif  ordinal.  .Soixan- 
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tifi-ua.    Sexi.i'jesimas .    <•.    nm,j 
adj.     Cic.  — dixicnu',  .«f/.fuaje- . 
simas,    a,    um,  adj.    Cic.    — ', 
onïiéme,    aeptaagesimus  unas,  j 
etc.  Cic.    Le  —.douzième,   sex-  \ 
tula,  »,  f.  Cic.  1  S.  m.  Six  fois  | 
dix.  Sexagenarius  numéros.  A. 
soixantième,  adj.  .Vdjectif  nu- 
uiéi-al  ordinal.  .Sf.r.iye.siniu3,  rt, 
um,  adj.    Cic.  Pour  la    —   fois,  | 
se-rajesimum.  A.  lA  —  partie, 
et    subst .    le    —,    sexagesima 
pars,  et,  simpl.  sexagesima  (s.- 
e.  pars'^,  !r,  t.  Cic. 

1.  sol.  Voy.  sof. 

2.  sol,  s.  'm.  Etendue  sur  la- 
quelle reposent  les  corps  à  la 
surface  de  la  terre,  Soluin  ter- 
rai. Lixcr.  ou  simpl.  solum,  t, 
n.  Cic.  (cf.  in  solam  cadére.  Liv. 
raire  ad  solam.  Cart.  solo 
dejicére.  Tac.).  Humus,  i,  m. 
Cic.  (cf.  bami  [•  sur  le  s.  •]. 
Cic.).  (Opposé  à  mer,  ciel.  etc.). 
Terra,  x,  f.  Cic.  —  uni,  area, 
œ,  f.  //or.  (cf.  campi  area.  Ov.). 
Etre    au    niveau     du    — ,    voy. 

BAS.  Constructions  situées  sur 
un  —  (dont  on  n'a  que  l'usu- 
fruit), superficies,  ei,  f.  Cic. 
Jet.  Le  sol  de  la  patrie,  voy. 
PATRIE.  —  natal,  voy.  natal. 
^  (Spéc.)  Terrain  considéré  par 
rapport  à  la  culture.  Solam 
terrx.  Virg.  ou  simpl.  soium, 
i.  n.  Cic.  Col.  {cl.  solam  Isetam. 
Col.  pingae.  Plin.).  Tellas, 
aris,  f.  //or.  Voy.  terrain, 
TERRE.  Qui  se  rapporte  au  — , 
glebalis,  e,  adj.  Jet. 

8olacier,v.  tr.  (Arch.) Consoler, 
récréer.  Vov.  ce?  mots. 

solaire,  adj.  Qui  a  rapport  au 
soleil.  Solaris,  e,  adj.  Sen. 
Solarius,  a,  am,  adj.  Plin. 
(cf.  solarium  horologium.  Plin.). 
Solstitialis,e,  adj./,ii'.(cf.  «oi«t. 
orbi»  [■  révolution  s.  •].  Liv.). 
Traduire  aussi  par  le  génit. 
«oJis  (cf.  radius  solis.  Plin. 
ad  metam  eamdem  solis  [-  au 
commencement  de  Tannées.  •]. 
Liv.).  Année  — ,  annus  gai 
solstitiali  circumagitur  orbe. 
Liv.  Cadran  — ,  solarium,  ii, 
n.  Cic.  Varr.  AisuiHe  du  ca- 
dran — ,  gnomon,  onis,  m.  Vitr. 
De  cadran  — ,  gnomonicus, 
a,  um,  adj.  Vitr.  Art  d.; 
construire  des  cadrans  — ,  gna- 
monice,es,  f.  Vitr.  Plin.  Ligiu,' 
tirée  par  le  centre  du  cadran 
— ,  horizon,  ontis  {Ace.  onla), 
m.  Vitr.  Fleur  —,  voy.  hélio- 
trope. Il  (Fig.)  Visage  —  (dont 
la  physionomie  est  ouverte, 
riante),  voy.  radieux,  rayon- 
nant. 

Bolandre,  s.  f.  Crevasse  au 
jarret  d'un    cheval.     Voy.    ma- 

LASfiUE. 

Bolanéea,  s.  f.  pi.  et  sola- 
Ducn,  s.  m.  Genre  de  planter. 
.'iolanam,  i,  n.  Plin.  Solanum 
taberosum.  Linné. 

soldat,  s.  rn.  Celui  qui  sert  dans 
une  armée,  à  la  solde  d'un 
prince,     d'un     gouvernement. 


SOL 

Miles,  iiis.  m.  Cic.  etc.  {ex.: 
milUes  .■intoniani.  Cvs.  milites 
Sull'ini.    Sali.    Romani.    Sali. 
aa.\-ili(U-ii   [opp.    i  kj/ionarii]. 
Liv.  .isin.   Poil.    ap.  Cic.  mi- 
lites gregarii  [•  les  simples  s.-]. 
Cic.  milites  maritimi  [•  do  ma- 
rine   "].  Plaat.   mites   mercen- 
nartiu.  Liv.  milite»  mercenna- 
rii.    Nep.    milites    novi.  Sali. 
Liv.  veteres.  Sali,  segnes  atqae 
inutiles    rei    publica:    milites. 
Liv.  milites  veterani.  Cws.  vê- 
tus   miles    (opp.  à   tiro].    Liv. 
milites  volantarii.  Liv.).  Simple 
—   et    (absol.)    —   (par  opp.  à 
officier),     gregarius    miles     ou 
simpl.     miles.   Liv.    i^XXII,    lli, 
15).  —  de  fortune,  miles  ab  in- 
^mo  militise   loco   ad  summos 
konores  perductus.  Sen.  —  de 
marine,  miles  naaticus  ou  clas- 
sicus.  Liv.  au  plur.  classiarii. 
Nep.  De  —,  zaïlitaris,  e,  adj. 
Cic.    etc.    (ex.  :   m.  mos.    Liv. 
ornatus.     Cic.   licentia.    Cic). 
En  —,  militariter ,  adv.  Liv. 
Tac.   (ex.:    m.  loqai    Tac).   \\ 
(Par  ext.)  Un  soldat,  c.-à-d.  un 
guerrier   versé  dans  la  science 
militaire,  homo  mililaris.  Cic. 
Liv.  vir  militaris.   Cic.  Liv.    \\ 
(Fig  )  Celui  qui  alTi'onte  le  dan- 
ger pour  une  cause.  Miles,  itis, 
111.  Eccl. 
soldatesque,  adj.  ets.f.l|(,.\rch.) 
.4dj.  Qui  sent  le   soldat.    il/i7i- 
taris,e,  adj.  Cic.  etc.  {c(.  mili- 
taris licentia.  Cic.  m.  facetise. 
Tac).    Traduire   aussi    par    le 
génit.  militise  ou  militum. ^{Ed 
mauvaise  part.)  -S.  f.  Troupe  de 
soldats.  Valgus   mi(i(iim.    Cic. 
et  abs.  vuli/us.  Nep.  (Aie.  8,  2). 
Turba  militum.  Cart.   Milites, 
am,  m.  pi.  Cic. 

1.  solde  (lat.  solidam),  s.  f. 
Paie  des  soldats.  Stipendium, 
ii,  n.  Cic  (cf.  persolvûre  sti- 
pendium militibas.  Cic.  militem 
stipendiis  expungëre  (-  priver 
un  soldat  de  sas. •]./)i3.)..i£'s  mi- 
litare.  Cato./Es  militum.  Plin. 
ou  simpl.  ses,  aeris,  n.  Liv.  (cf. 
equitl  certas  numerus  !ei'is  as- 
signalas  est.  Liv.  xre  dirai 
[•  être  privé  de  sa  s.  •].  Karr. 
Plin.  au  pi.  sera, sérum,  a.  Liv. 
cf.  sera  militibus  constituëre, 
dâre.  Liv.).  —  d'un  officier, 
salarium,  li,  n.  Plin.  Payer  sa 

—  au  soldat,  solvëre  militem. 
Plaat.  11  paye  la  —,  dinume- 
rat,   absolt.   Cic.    Prendre  à  sa 

,    mercede  ou  prelio  condu- 

cére.  Liv.  mercede  arcessér- 
{Germanos).  Cxs.  Prendre  uni; 
armée  à  sa  — ,  alére  exercitam . 
Cic.  ou  milites.  Cic  Etre  à  la 

(de     qqn),     mercennarium 

esse  alicujus.  Nep.  mercede 
mililàre  apwl  ahrjuem.  Liv. 
stipendiàri,  dép.  inlr.  Plin.{e!. 
stip.  régi.    Plin.).  Qui    est  à  la 

—  de  qqn,  siipendiarius,  a, 
am,  adj.  ,4uct.  b.  A(r.  Liv. 
mercede  conductus.  Cart.  con- 
ducticius,  a,  um,  adj.  Nep.  Voy. 
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MERCENAIRE.  Recevoir  une  — , 
mcrêre,  tr.  et  merèri,  dép.  tr. 
Ail/,  (cf.  mer.  triplex.  ['  recevoir 
tripla  s.  •!.  Liv.).  Celui  qui 
paye  la—,  iihripcns,  endis,  m. 
l'Un.  En  mauvaise  pari.  Etre  à 
la  —   de   qqn,    voy.    soudoyer, 

STIPENDUCn. 

2.  solde,  s.  m.  (Arch.)  Balance 
d'un  compte  arnMé.  Voy.  da- 
1.A.NCE,  oïLAN.  ^  (!'.  ext.)  te  qui 
reste  à  payer  sur  un  compco. 
Solatio,  ont»,  f.  Cic.  Reli(jaa 
pecunia.  Cic.  (cf.  reliqaam  pe- 
cuniain  solvére.  Cic).  Reliqaa. 
oram,  n.  ni.  Cic.  (cf.  rcliqaa 
accipëre.  Lie).  Voy.  reliquat. 
Il  (P.  ext.)  Reste  de  marchan- 
dises vendues  au  rabais.  Heli- 
qiise   i.^rcet.  A. 

I.  solder,  v.  tr.  Entretenir  à 
son  service  moyennant  une 
solde,  Voy.  1.  solde. 

9.  solder,  v.  tr.  (Arch.)  Arr.Hor, 
clore  un  compte  par  la  balance 
des  profits  et  pertes.  Voy.  comp- 
te, bilan,  p.  ext.  —  un  compte 
pecaniam  reliqaam  solvère. 
Cic.  1  P.  anal.  —  une  marchan- 
dise (la  vendre  au  rabais),  voy. 

RABAIS. 

sole,  9.  f.  Dessous  du  sabot  de 
certains  animaux.  Solea,  ôb,  1'. 
Col.  Inferior  pars  aiguise.  Col. 
1  Pièce  de  bois  pour  soutenir 
des  étais.  Voy.  solin,  solive.  ^ 
Poisson  de  mer  plat.  Solea,  a?, 
f.  Ov.  Plin.  Lingalaca,  se,  f. 
Varr.  Citkaras,  i,  m.  Plin. 

soléaire,  adj.  (Anat.)  Qui  vient 
aboutir  au  pied.  Muscle  — ,  su- 
rse  nervas.  A. 

solécisme,  s.  ra.  Faute  contre 
les  règles  de  la  syntaxe  d'une 
langue.  Vitiam  sermonis  (ou 
orationis)  ou  simpl.  l'itiam,  ii, 
n.  Cic.  Error,  oris,  m.  Qaint. 
Solœcismiis,  i,  m.  Corni(. 
Qumi.  Il  (Fig.)  Faute  contre  qq. 
règle  établie.  Error,  oris,  m. 
Cic.    Errutam,  i,    n.   Cic.  Voy. 

FAUTE. 

soleil  (lat.  pop.  solicalas),  s. 
m.  Astre  lumineux,  centre  du 
système  planétaire  dont  la  terre 
fait  partie.  SoL  solis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  soi  mihi  excidisse  e 
mando  videtar.  Cic.  solis  radii. 
Cic.  soiis  carsas .  Cic.  solis 
circvtitas  ou  circamvectio.  Cic. 
solis  ortus.  Virj.  sol  oriens. 
Cic.  sol  cum  est  e.vortas.  Cic. 
simili  cam  sole  [-  dès  le  lever 
du  s.  •].  Cic.  sole  orto.  llor. 
sol  est  hnmilis.  Plin.  incales- 
cente  sole  [•  comme  il  faisait 
grand  s.  •].  Liv.  sol  occidcns 
ou  prxcipitans.  Cic.  sole  occi- 
dente.  Cic.  cam  occasa  solis 
[•  au  coucher  du  s.  •].  Cic.  sol 
se  inclinât  [•  baisse  ■>].  Liv.  in 
sole.  Cic.  Col.  in  aperto  sole. 
Plin.  in  solem  profevre.  Plin. 
in  sole  ambalâre.  Cic.  in  sole 
apricari.  Varr.  solis  calor  ou 
ardor.  Plin.  solem  accipëre. 
Plin.  j.  sole  uti.  Cic.  soli  expo- 
titani  ou  obvium  esse.  Plin.  j. 
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'solem  fenestris  recipëre.  Plin. 
j.  cuhicalum  plurimo  sole  per- 
lunditur.  Plin.  j.  cam  sole  ex- 
perr/isci.  Cic.  nanc  quidcm  paa- 
lulam  a  sole  [•  ôte-toi  do  mon 
soleil  .].  Cic.  [Tusc.  V,  9;!]. 
intérim  velirn  a  sole  non  ob- 
stes.  Val.-Max.  TIV,  3,  ext.  U]. 
au  plur.  duos  soles  visas.  Liv. 
prov .  nondum  omniam  dierum, 
sol  occidit.  Liv.  [.\X.\IV,  27,  91. 
etiamsceleratissoloritur.Scn.). 
Exposé  au  — ,  apricus,  a,  um, 
udj.  Cic.  etc.  (ex.  :  iocus,  hor- 
tax.  Cic.aprici  colles.  Liv.).  Se 
chauffer  au  — ,  apricari,  dép. 
intr.  Cic.  Action  de  se  chauffer 
au  — ,  apricatio,  onis,  f.  Cic. 
(Att.  VII,  1 1;  scn.  57).  Coi.  (VIII, 
8,  h).  Coup  de  — ,  solis  ictus. 
Cels.  sideratio,  onis,  f.  Scrib. 
1  (Par  ext.)  Poét.  Jour.  Voy.  ce 
mot.  Il  Année.  Voy.  ce  mot.  || 
Fig.  Ce  qui  brille  comme  le 
soleil.  Sol.  solis,  m.  Cic.  etc. 
lex.:  P.  Africanas  sol  alter.  Cic. 
[N.  D.  II,  li].  solem  Asise  Bru- 
tam  appellat.  Hor.  [sat.  I,  7, 
2ii]).  ^  (Par  anal.)  Sorte  de  plan- 
te.   Voy.  HELIANTHE. 

solen,  s.  m.  Coquille  bivalve 
dite  vulgairement  manche  de 
couteau.  Solen,  enis,  m.  Plin. 
solennel,  elle,  adj.  Célébré 
chaque  année  par  des  cérémo- 
nies publiques.  Sollcmnis,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  s.  ludi.  Cic.s.pom- 
pœ.  Virg.).  Festas,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  festas  dies.  Cic).  Cele- 
ber,  bris,  bre,  adj.  Cic.  (cf.  ce- 
leberrima  populi  Romani  gra- 
tulatio.Cic).  Celebratas,  a,um, 
p.  adj.  Lir.  (cf. su/)p.'ica<io  cele- 
bratior.  Liv.),  Fête  — ,  sollem- 
ne,  is,  n.  Liv.  Prières  publi- 
ques et  — ,  supplicatio,  onis, 
S.  Cic.  Expiations  et  prières 
—,  procurationes  et  obsecra- 
tiones.  Cic  Funérailles  — ,  ce- 
lebritas  supremi  diei.  Cic.  Cé- 
lébrer de  —  funérailles  j'usta 
fanera  conficëre.  Cœs.  Célébra- 
tion — ,  celebratio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  c.  ladoram.  Cic).  cele- 
britas,  aiis,  f.  Cic.  [cf.  celebri- 
tatem  ludis  addére.  Liv.).  Pro- 
"ession,  cortège  — ,  pompa,  se, 
(.  Cic.  Ouverture  —  des  jeux 
du  cirque,  pom.pa,  as,  f.  Liv. 
Marche  — ,  entrée  — ,  triam- 
phus,  i,  m.  Cic.  Réunion  — , 
mercatas,  ûs,  m.  Cic.  1  Ac- 
compagné de  formalités,  d'actes 
public*  qui  lui  donnent  une 
importance  particulière.  Sol- 
lemnis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  s.  ver- 
ba.  Cic.  s.  Carmen  precatio- 
nis.  Liv.).  Légitimas. a,  um,  adj. 

Cic.     Voy.     FORMEL,    MAJESTUEUX. 

Engagement  —  de  respecter 
une  loi,  obtestatio  legis.  Cic 
Prononcer  des  vœux  — ,  nun- 
capâre  vota.  Cic.  Enoncer  dans 
des  formes  — ,  publier  dans 
des  formes  — ,  concipëre,  tr. 
Liv.  Formule  — ,  concepta  ver- 
ba.  Liv.  Faire  un  serment  — , 
conceptis    verbis    juràre.  Liv. 
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dejerùre,     intr.     f'iaut.    Nep. 
S'engager    par    un    serment  — 
à...,  jure  jaramk'  ac  fidc  san- 
dre ut  (et  le  Subj.).  Cic.  Enga- 
gement — ,    promesse  — ,  spon- 
sio,onis,  f.  Cic  {ci.sponsioncm 
spondëre.  Liv.).    ||    i.Fig.)    Em- 
preint d'une  gravité  qui  donne 
aux    choses     de     l'importance. 
Grandis,    e,    adj.    Cic.  (cf.  gr. 
oratio.  Cic).   .'implu^,    a,    um, 
adj.    Cic.    (cf.    ampla     oratio. 
Cic).  Grandiloquas,a,am,  adj. 
Cic.  (cf.  gr.  orator.  Cic).  Gra- 
vis, e,  adj.  Cic.   (cf.  gr.   incep- 
tam.  Cic). 
solennellement.   ;ulv.    D'une 
manière   solenneile.     .^ollemni- 
ter,  adv.  Liv.  Sanctù    {juràrc). 
Plaat.  Honorer  — .  sammà  cseri- 
moniâ  colère.  IVep.  Célébrer  — , 
celebrâre,  tr.  Cic.  concelebrâre, 
tr.  Liv.  Enterrer  ou  faire  enter- 
rer —  qqn,  amplo  ou  ampliore 
l'anere    aliqaem    i  (ferre.    Liv. 
Promettre  —   (à  uuu  divinité), 
vovêre,  tr.  et  intr.  Cic.  Consa- 
crer —  à    une  divinité,   dicàre 
et     consecrâre    [aliquid)    deo. 
Liv.  Promener  — ,    transferre, 
tr.  Liv.    (cf.     in    co     triampho 
coronœ  aareœ  translaise   sant. 
Liv.).   Déclarer   — ,    concipëre, 
tr.    Liv.    nuncupàre,    tr.   Tac 
(cf.  adoptio  nuncupata.    Tac). 
Promettre    — ,     spondëre,     tr. 
Cic. 
solennisation,   s.  f.  Action  de 
célébrer    par    des     cérémonies 
publiques    annuelles.    Celebra- 
tio,   onis,    f.    Cic.    Celebritas, 
ati»,    f.   Cic 
solenniser  (lat.   eccl.    sollem- 
nizâre.   Aug.),    v.  tr.    Célébrer 
par    des   cérémonies  publiques 
annuelles.    Celebrâre,    tr.    Cic. 
Concelebrâre,  tr.  Liv.  Etre  so- 
lennisé,  celebrescëre,  intr.  Att. 
solennité  (lat.  post.  sollemni- 
tas.  Gell.  Eccl.),  a.  f.  Fête  solen- 
nelle, et  p.  ext.,  cérémonie  pu- 
blique qui  accomp.igne  une  fête. 
Sollemne,  is,  n.  Liv.  (cf.  s.  clavi 
figendi    ['    la  s.    de    l'enfonce- 
ment du   clou    "1.   Liv.   s.   fa- 
neris.    Tac.    sollemnia    Justa 
Liv.).    Csei'imonia.  œ,    f.  Cses. 
La  —  des  jeux,  sollemnes  ludi. 
Cic.    celebratio   ladorum.    Cic 
Absolt.  Cérémonie  du  mariage, 
sollem,ne    napiiarum.     Tac    ^ 
Pompe,  aspect  majestueux  de  la 
fête.  Pompa,   se,    f.    Cic.    Cele- 
britas,   atis,  f.  Cic.  (cf.  c.    sa- 
premi  diei.  Cic).  Enterrer  avec 
— ,  voy.  SOLENNEL.  T  Formai  ités 
solennelles.  Ritas,  ûs,  m.  Cic. 
Sollemnia,    iam,    a.    pi.     Liv. 
Voy.  FORMALITÉ.  *  iFig.)  Gravité 
solennelle  du  maintien,  du  ton, 
etc.  Gravitas,  atis,  f.  Cic.  Gi-an- 
ditas,atis,  f.  Cic  Magni^centia, 
œ,  f.  Cic.  Avec  — ,  graWfer, adv. 
Cic.   magnificè,  adv.  Cic. 
solidaire,  s.  f.  Commun  à  plu- 
sieurs de  manière  que    chacun 
réponde  du  tout,    làataà  spon- 
sione  obligatas.  ||  Lié  à  d'autres 
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par     une    rosponsibilité    com- 1 
mune.    Mutiià    JiJiî     o'.iiij.itas.  \ 

•olidairement ,  sdv.  U'uno 
manière  solidaire.  Ita  ut  ma- 
taà  fde  obligeriâ  ou  jbstriii- 
garit.A.  Voy.  aussi  obuoatoire- 
HKsrr.  S'engas^r  — ,  spondire, 
intr.  Cic. 

solidarité,  5.  f.  Caractère  d'une 
cho^.  d'une  personne  solidai- 
re.  Voy.   RESPONSABlUTé. 

solide,  adj.  Composé  de  molé- 
cules agrégée»  entre  elle»  d'une 
m&nière  consistante,  SoliduSt 
a,  Offl,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  s. 
corpas.  Lucr.  Boet.  soUdas  .ic 
(ortis  cibus.  Lact.  subst.  n.  pi. 
solida  [-  les  solides  ■].  Cic.  par 
eit.soliaisima  terra.Oi/.soUdtim 
nihil  [est],  qaod  terrx  sit  e.r- 
Cic.  funiv.  i,  11],  subst. 


pers 
iolidam. 


Cic.  in  solido 
Sen.).  D  (Spéc*  Qui  occupe  une 
portion  do  1  étendue  sous  les 
irois  dimensions.  SolidttS,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  (igara- 
ram  f/enera  aant  duo,  planam 
et  tolidam.  Gell.].  1  Capable 
par  sa  consistance  da  ré- 
sister à  ce  qui  tend  à  l'ébran- 
ler, à  l'altérer.  Solidus.  a, 
ma,  adj.  Virg.  Ov.  Sen.  rh. 
Sen.  (ex.  :  solidam  corpus.  Sen. 
rh.  navis  ad  ferendum  incur- 
fum  maris  aotida.  Sen.  [ep. 
76,  13]);  ûrmus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ramas.  Cses.  ut 
area  (irma  templis  ac  portici- 
bas  suatinendis  esset.  Liv.  fig. 
f.  equitaius  et  peditatas.  Cic. 
copue  fii-mœ.  Nep.  copis  et 
numéro  et  génère  et  pdelitate 
(irmissimx.  Cic.  prma  prxsi- 
dia.  Cses.  [.  exercitas.  Cœs.  (. 
candidatus.  Cic);  stabilis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  opp.  à  in- 
stabilis.  Liv.  tt.  via.  Cic.);  TO- 
bxistas,  a,  um,  adj.  Varr. 
Liv.  (ex.  :  r.  materia.  Varr.  r. 
stipites.  Liv.  fores  r.  Hor.); 
ûaus,  a,  um.  adj.  Cic.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  fida  inter  eos  amici- 
tia.  Sep.  familiaritates  ftdx 
amantium  nos  amicorum.  Cic. 
(idissimam  esse  principum 
castodiam  innocentuim.  Plin. 
j.  Romanis  pax  pda  cum  Por- 
senna  (ait.  Liv.  nec  abi  consis- 
teret,  nec  qaod  fidum  rcspice- 
ret  luibens.    Liv.).  Voy.    bésis- 

TA.NT,    LSÉBRA-NLABLE.    |j  (rig.)  Qui 

a  des  qualités  durables.  Soli- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  fex.: 
».  eloqaentia.  Quint.  luavUas. 
Cic.  libertas.  Liv.  res.  Cic. 
laas.  Cic.  atilitas.  Cic.  nihil 
quod  tolidam  tenêre  possis. 
Cic.);  ûrmus,  a,  am,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  spet.  Cic.  ami- 
cilia.  Cart.  vitx  sine  meta  de- 
gendx  prsusidia  firmissinfui.Cic. 
ut  ex  mfilelissimit  [sociis]  fir- 
mitsimot  redderem.  Cic.  argur 
mentam  (irmam  ad  probandam. 
Cic. (irmusac  stabilis. Nep.opinio 
prmior.Cic.);  stabilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  mohilis,  incer- 
tas,  ex      —     ^  '-"'    ^"-     --' 


st.  arnicas.  Cic.  ani- 
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mas  |opp.  à  mobi/it].  Cic.  sta- 
bile  et  (ixum  bonum.  Cic.  st. 
et  constans.  Cic.  opinio  firma 
et  stabilis.  Cic.  gloria  stabilis. 
Cic.  subst.  stahilia  [meliora] 
incertis.  Cic.  [top.  70]);  cer- 
tus,H,  um,  adj.  Cic.  etc. (oi.  : 
neqae  incerta  pro  certis  capta- 
rem.  Sali,  iadiciam  certam. 
Cic.);  conshos,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  mobilis,  varias, 
amena,  ex.  :  sant  igitar  Jirmi 
et  stabiles  et  constantes  eligen- 
di[amioi].Cic.);  ûdelis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  (.  arnicas.  Cic. 
f.  amicitia.  Cic.  socii  (idelio- 
res.  Cic.)  ;  ûdus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  e.r<!rci(u3  fidissi- 
mus  et  constantissimus.  Ca-s.). 
solidement,  adv  D'une  ma- 
nière solide.  Firme,  adv.  Cic. 
(cf.  Rrmissimè  stataére  [•  con- 
struire très  s.  •].  Vitr.).  F%r- 
miter,  adv.  Cic.  M.  ^m.stabi- 
lire  aliquem.  Cic).  Fortiter, 
adv.  Plaat.  (cf.  hune  astringite 
ad  colamnam  fortiter.  Plaut.). 
Solide,  adv.  Col.  Arté,  adv. 
Plaat.  (cf.  artë  colligàre  ma- 
nas.  Plaat.).  Très  —,  pertina- 
citer,  adv.  Quint.  Le  taureau 
—  appuyé  sur  son  corps  ro- 
buste, connixas  valido  cor- 
pore  taaras.  Virg.  Etablir  — , 
fandàre,  tr.  Plaat.  (cf.  ancora 
fandabat  naves  [•  les  vaisseaux 
étaient  s.  à  l'ancre  •].  Virg.). 
Etablir  —  des  fondements,  fide- 
liter  fandamenta  facëre.  Qaint. 
.\sseoir  —  les  fondations,  auii- 
dére  fandamenta  per  solidam. 
Tac.  'Tenir  —  à  cheval,  hre- 
rère  in  eqao.  Cic.  Fig.  Con- 
stanter.  adv.  Cic.  Obstinatc, 
adv.  Cic.  Se  fixer  — ,  invete- 
râri.  Cic.  Etablir  — ,  consta- 
bilire,  tr.  Plaut.  (cf.  cens.  rem. 
l'iaut.  Voy.  CONSOLIDER.  Penser, 
juger  — ,  voy.  sagement,  saine- 
ment. 

solidifier,  v.  tr.  Rendre  de  na- 
ture solido.  (En  pari,  d'une 
substance  liquide  ou  gazeuse.) 
Cogère,  tr.  Plin.  Densàre,  tr. 
Plin.  Daràre,  tr.  Plin.  Fitmà- 
re.  tr.  Plin.  Liquide  solidifié 
par  la  gelée,  humor  gela  pr.i- 
alrictus.  Plin.  Se  —,  areacére, 
intr.  Cic.  solidàri,  moy.  réfl. 
Sen.  Se  —  (en  pari,  des  os), 
confervére,  intr.  Cela.  K  (Dans 
un  sens  plus  gén'Jral.)  Voy.  af- 
fkumir,  cii.nsouder. 
solidité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui  est 
solide.  Il  Etat  d'un  corps  com- 
posé de  molécules  agrégées 
li'iine  manière  consistante.  So- 
liditas,  atls,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
a.  iitomorum.  Cic.  nec  dii  ha- 
bcant  ullam  aoliditatem  nec 
eminentiam.  Cic).  ||  (Par  ext.) 
Arch.  Volume.  Voy.  ce  mot.  || 
Etit  de  co  qui  par  sa  consis- 
tance est  cap.iblo  do  résister  à 
c«  qui  tente  d"  l'altérer  ou  de 
r.ibranler.  Soliditas,  atls,  f. 
Vitr.  (Il,  t;,  ;.);  stabiHtas, 
atia,   r.  Cic.  etc.  (ex.  :  dentium 
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stabilitas.  Plin.  stirpes  atabi- 
litatem  dant  iia,  quse  sastinent. 
Cic.  s.  peditum  inproeliis.  Csrs.) ; 
Brmitas,  atis.  f.^  Cxs.  Cic. 
etc.  (ex.  :  materUv.  Cies.a^iam. 
Vitr^:  ermitudo,  dinis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  operis.  Cvs.); 
ermamentum  ,  i  ,  n.  Cœs. 
(ex.  :  transveraaria  tigna,  qax 
firmamenta  esae  potsint.  Cas. 
[B.  C.  II,  15.  S]);  Tobur,  orla, 
n.  Lucr.  Virg.  Liv.  (ex.  :  na- 
viam  robar.  Cic).  ||  (Au  fig.) 
Caractère  de  ce  qui  a  des  qua- 
lités durables.  Stabilitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  amicitix. 
Cic.  aententiœ,  quse  atabilita- 
tia  aliquid  habeant.  Cic.)  ;  ro- 
bur,  oris,  n.  Cic.  etc.  («x.  :  r. 
incredibile  animi.  Cic.  voy. 
force);  ^rmitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  animi.  Cic  exerci- 
tâa.  Plane  ap.  Cic);  Brmi- 
tudo,  dinis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
f.  animi.  Cic.  hsec  constitutio 
firmitadinem  habet.  Cic).  ', 
(Arch.)  Etat  de  ce  qui  est  soli- 
daire.  Voy.   SOUDARITÉ. 

soliloque  (lat.post.sofifofuiunt. 
Aag.),  s.  m.  Discours  d'une 
personne  qui  s'entretient  avec 
elle-même.  Sermo  intimas.  A . 
Voy.  MONOLOGUE.  Fairo  du  — , 
sccum  (ipaam)  loqui  ou  collo- 
qui.  Cic.  Voy.  monologuer. 

solin,  s.  m.  Cic.  Intervalle 
entre  les  solives,  les  tuiles,  etc. 
Interti'jnium,  ii,  n.  Vitr. 

solipède,  adj.  Qui  a  un  seul 
doigt  ongulé  à  chaque  pied. 
Solidipea,  pedia,  adj.  Plin. 
Substantivt  au  masc.  Les  — . 
aolidipedea,  um,  m.  pi.  Plin 
quibas  aolida  ungala  [eat).  Plin . 

soliste,  s.  m.  et  f.  Celui,  colli' 
qui  exécute  un  solo.  Qui  solas. 
qaas  sohi  canit.  A. 

solitaire,  adj.  et  s.  m.  ||  Adj 
Qui  vit  seul.  Solitarius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  homo 
atque  in  agro  vitam  agena. 
Cic.  [OIT.  II,  39]);  solivagus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  be»- 
tias  aolivagse  [opp.  à  congreya- 
tel.  Cic.  non  aingalare  niC 
aolivagum  gênas  hoc  Ihomi- 
num].  Cic).  ||  (Par  anal.)  Vor 
solitaire.  Voy.  ténia.  ||  (Par  ext.) 
Où  l'on  est  seul.  Solitarius, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  apea 
non  auntaolitariâ  nalarà.  Varr. 
[Ii.  R.  III,  ]'■>,  U].  aolitaria  et 
vulat  umhratica  vita.  Qaint. 
[I,  2,  18].  natara  aolitarium 
nihil  amat.  Cic.  [am.  88])  ; 
solus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  a.  locaa.  Nep.  sola  loca. 
Cic.)  ;  desertua,  a,  um.  p.  adj. 
C'ic.  etc.  (s'opp.  à  celeber,  (re- 
qucns,  ex.  :  a.  locus.  Cic.  d. 
regio.  Cic.  d.  loca.  Cœi.  omnia 
diaceaaa  meo  deaerta.  Cic.)  ; 
secretus,  a,  um,  p.  adj.  Sen. 
//or.  7'ac.  (ex.  :  tecreta  petére 
loca.  Uor.).  1  S.  m.  Celui  qui 
vit  seul  ou  presque  oeul.  Voy. 
KRMiTE.JI  Diamant  qui  est  monté- 
seul.  Smgalaris  maryaiita.  A 
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Il  Vieux  saiiijliei-  sorti  de  la 
compatjnie.  Aper  so/iinyus.  A. 

BOlitairement ,  adv.  U'unu 
maiiiiiro  solitaire.  y«c;-e<o,ailv. 
Cic.  Vivre  — ,  aolam  ou  in 
solitadine  vivére.  Cic.  Voy.  so- 
litaire, SOLITUDE. 

solitude,  s.  r.  b^tat  de  celui  qui 
est  seul,<!<  par  ext.élal  de  colui 
qui  vit  seul  ou  presque  seul. 
Holitudo,  dinia,  f.  Cic.  (cf.  se 
in  solituilinem  abdëre.  Cccs. 
soUtiidines  perseqai.  Cic.  obtar- 
bâre  alicui  snlitadinem.  Cic). 
^olitariii  vitn.  Varr.  (cf.  vitam 
solitariam  agére.   Varr.).  Voy. 

1301.EMENT,  RETRAITE.  HoUimequi 

vit  dans  la — ,solitariiis  honio. 
Cic.  secr'etissimus  homo.  Son. 
Rechercher  la  — ,  (wjëre  ho- 
minam  congresaaa.  Cic.  ||  (P. 
anal.) —  du  cœur,  sotitudo,  di- 
nis,  f.  Cic.  animua  solas  ou 
solitariua .  A.  {{  Liou  où  l'on  est 
seul.  Solitado,  dinis,  f.  Cic. 
(cf.  in  solitadinem  recedére. 
Tac.  ou  se  abjicëre.  Son.).  Locus 
solits,  désertas.  Cic.  ou  sécré- 
tas. Cic.  ou  ab  arbitris  re- 
motas.  Cic.  Secretam,  i,  n. 
Liv.  (cf.  se  in  secreta  removcre. 
Hor.).  Rccessu,s,  as,  m.  LiV. 
Dans  la  — ,  in  secreto.  Liv.  in 
sediicto.  Sen.  Voy.  retraite.  || 
Lieu  inhabité.  Solittido,  dinia, 
f.  Cic.  (cf.  vastœ  aolitadinca. 
Cic.  aol.  in  agris  '['  la  s.  des 
champs  abandonnes  •].  Cic. 
facére  solitadinem.  Ptin.  Plin. 
j.  ou  solitadinea  [•  transformer 
un  pays  en  s.  •].  Liv.).  Locas 
désertas.  Cic.  Cxa.  ou  vastaa. 
Cic. 
Bolive,  s.  f.  Pièce  de  charpente 

5ui  soutient  les  planchers. 
'rabs,  trabia,  f.  Lucr.  Cses. 
Tignam,  i,  n.  Csea.  Hor.  De — , 
tignariaa,  a,  um,  adj.  Cic. 
soliveau,  9.  m.  Petite  solive. 
Tigillam,  i,  n.  Liv.  Phsed.  || 
Fig.  Un  —  (un  homme  qui 
n'e.\erce   aucune   action).    Voy. 

INSIGNIFIANT,    INUTILE. 

sollicitation,  s.  f.  Action  de 
solliciter.  Sollicitatio,  onia,  f. 
Ci'c.  Rogatio,  onis,  f.  Cic.  Roga- 
tas  (Abl.  u),  m.  Cic.  Postalatio, 
onis,  f.  Cic.  Voy.  demande, 
PRIÈRE.  Avoir  recours  aux  — , 
preces  adhibëre.  Cic.  —  en  fa- 
veur d'un  candidat,  rogatio, 
onis,  l.  Cic.  ambitio,  onis,  f. 
Ci'c.  Sur  mes  — ,  me  rogante 
ou  (lagitante  ou  expoatalante. 
Cic.  Avoir  recours  aux  plus  vi- 
ves — ,  vehementer  orâre  ou 
deposcëre.  Cic.  Voy.  solliciter, 
SUPPLIER.  Redoubler  de — ,  etiam 
atque  etiam  orâre  ou  rogàre. 
Cic.  rogitàre.  Liv. 

BoUiciter,  v.  tr.  Inciter  (qqn) 
d'ine  manière  pressante  àqqch. 
SoUicitàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
s.  civitates.  Cxs.  plebem.  Sali. 
s.  servam  ad  venenam,  dan- 
dam.  Cic.  legatos  tamaltàs  ex- 
citandi  causa  a  P.  Lentalo  esse 
tollicitatos.  Cic    reliqaas  civi- 
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tates  sollicitant,  at  [et  le  Subj.]. 
Cœa.  dixit  ae  aollicitatam  esse, 
ut  regni'ire  vcllet.  Cic.)  :  tetl- 
târe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
per  Draaam.  Cic.  aliqaem  pro- 
misaia  et  minis.  Cic.  a  multis 
tentataa.  Nep.  neqainanm  ten- 
tati,  at  tamdeniqae  désistèrent 
impediendo  bello.  Liv.  [IV,  50, 
5;  cf.  \Xl\,  %  3j).  Voy.  inciter. 
1  Prier  (qqn)  d'une  manière 
pressante  pour  obtenir  qqch. 
Oràre,  tr.  Cjc.  etc.  (voy.  prier); 
expetére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
demander);  poscére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  demander);  expos- 
cêre,  tr.  Ci'c.  etc.  (voy.  récla- 
mer) ;   expostulâre,    tr.    Cic. 

etc.     (voy.     DEMANDER,    RÉCLAMER 

[avec  instance]  ;  exquirére, 
tr.  Ci'c.  etc.  (voy.  demander, 
implorer)  ;  efûagïtàre,  tr.  Ci'c. 
etc.  (voy.  demander);  TOgàre, 
tr.   Ci'c.  etc.   (ex.  :  r.  jadicem. 

Cic.    voy.    DEMANDER,    PRIER).    Ab- 

sol.  —  qqn,  ambire  (aliqaem). 
Cic.  circamire  (veteranos).  Cic. 
(tribas).  Liv.  P.  ext.  —  un  pro- 
cès, une  alTaire,  une  place,  voy. 
[faire  des]  dé.marches.  1  (Arch.) 
Veiller    avec   sollicitude.   Voy. 

VEILLER,    SOIGNER. 

solliciteur,  euse  (lat.  aollici- 
tator,  séducteur),  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  sollicite.  Flagi- 
tator,  oris,  m.  Cic.  Salatator, 
oria,  m.  Cic.  Qai,  quse  petit  ou 
(lagitat.  A.  Les  rangs  serrés  des 
— ,  agmina  salatantiam.  Tac. 
Un  —  do  suffrages,  rogator, 
oris,  m.  Cic. 

sollicitude,  s.  f.  Préoccupation 
inquiète  au  sujet  d'une  per- 
sonne, d'une  chose  à  laquelle 
on  porte  intérêt.  Cura,  x,  f. 
Cic.  Sollicitado,  dinia,  f.  Cic. 
Vigilantia,  se,  f.  Cic.  Plin. 
Plein  de  — ,  vigilana,  p.  adj. 
Cic.  Val.-Max.  Avoir  de  la  — 
pour  qqn,  ooqqch.,  aollicitam 
ease(proaliqao,  dealicajas  vale- 
tadine).  Cic.  laborâre  [de  tan- 
ta  re).  Nep.    Voy.    inquiétude, 

PRÉOCCUPATION. 

solo,  s.  m.  Dans  un  concert, 
partie  chantée  par  une  seule 
voix,  jouée  par  un  seul  instru- 
ment.  Monodiam.,  ii,  n.  Diom. 

—  de  flûte,  assse  tibiee.    Serv. 

—  de  chant,  assa  vox.  Varr. 
fr.  E.xécuter  un  — ,  solam  ca- 
ncre. A. 

solstice,  s.  m.  Chacune  des 
deux  époques  où  le  soleil  est  le 
plus  éloigné  de  l'équateur.  Sol- 
stitiam,  ii,  n.  Col.  (cf.  solst. 
sestivum.  Col.  Plin.  hibernam. 
Col.  bramale.  Col.).Ue  —  d'été, 
cardo  anni.  Plin.  Le  —  d'été 
(le  jour  le  plus  long  de  l'année), 
solutitiam,  ii,  n.  Cic.  solstitia- 
lis  dies.  Cic.  Du  —  d'été,  sols- 
titialis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  solst. 
herba.  Plin.).  —  d'hiver  (le 
jour  le  plus  court  de  l'année), 
bruma,  se,  f.  Varr.  brumalia 
dies.  Cic.  Du  —  d'hiver,  bra- 
malis,  e,  adj.  Cic. 
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solsticial,  aie,  adj.  Relatif  au 
soNtice.  (Pour  le  solstice  d'été.) 
Solatitialis,e, adj. Cic.  (cf.  solst. 
morbas.  Plaat.).  (Pour  le  sols- 
tice d'hiver.)  Bramalia,  e,  adj. 
Plin.  Point  — ,  cardo,  dinis, 
m.  Plin. 

solubilité  (lat.  post.  solabili- 
taa.  Gluss.  Osb.),  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  soluble.  Natara 
ou  via  diasolvendi.  A.  Prouver 
la  —  d'un  corps,  oatendërerem 
dissolvi  posse.  A. 

soluble  (lat.  post.  solabilia. 
Lact.),  adj.  Qui  peut  être  dis- 
fous. Qui  iqase,  naod)  aolvi  ou 
dissolvi  potest.  Diasolabilis,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  disa.  coagmenta- 
tio.  Cic).  1  Fig.  Qui  peut  être 
résolu.  Qui  (qase,  quod)  solvi 
ou  expediri  ou  explicari  potest. 
A.  Explicabilia,  e,  adj.  Plin. 
Voy.  EXPUCABLE.  Un  problème 
qui  n'est  pas — .  Voy.  insoluble. 

solution,  s.  f.   Séparation  des 

Su-ties.  Solatio,  onia,  f.  Cic. 
issolatio,  onis,  f.  Cic.  Faire 
une  —  de  continuité,  conti- 
naationem  scindére.  Sen.  (ali- 
quid)  interrumpëre.  Cses.  ^ 
Action  de  dissoudre;  résultat 
de  cette  action.  Voy.  uquéfac- 
tion.  T  Action  de  résoudre  une 
difficulté.  Solutio,  onis,  f. 
Sen.  Oeil.  (ex.  :  non  est  qaod 
exapectes,  at  aolationem  tibi 
ostendam.  Sen.  [ben.  II,3ii,  1])  ; 
explicatio,  onis,  f.  Cic.  Vitr. 
(ex.  :  expl.  qaœationam  obaca- 
raram.  Vitr?);  enodatio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (voy.  expucation, 
expliquer).  Donner  la  — ,  une 
— ,  voy.  EXPLIQUER.  |I  (Par  ext.) 
Résultat  que  donne  le  problème 
résolu  et  par  ext.  résultat.  Voy. 
résultat.  ^  Action  de  se  termi- 
ner.  Voy.  TERMINAISON,   ISSUE. 

solvabilité,  S.  f.  Le  fait  qu'une 
personne  est  solvable.  Facaltaa 
solvendi.  Cic. 

solvable,  adj.  Qui  esten  état  de 
payer  ce  qu'il  doit.  Qui  (qase) 
est  solvendo.  Cic.  Idoneas,  a, 
um,    adj.    Jet.    N'être   pas   —, 

voy.    INSOLVABLE. 

sombre,  adj.  Où  manque  la 
clarté.  Obscuras,  a,  um,  adj. 
Z.ii'.  Csecas,  a,  um,  adj.  Varr. 
Umbrosas,  a,  am.  adj.  Virg.  (cf. 
ambrosa  vallis.  Virg.  Voy.  obs- 
cur. —  réduit,  tenebrse,  arum, 
f.  pi.  Cic.  Poét.  Les  —  bords, 
les  rivages  —  (les  enfers),  tene- 
brse malœ.  Orci.  Catull.  tris- 
tia  régna.  Ov.  outartara.Virg. 
tenebrse  infernse.  Hor.  L'entrée 
du  —  royaume,  atri  janua 
Ditia.  Virg.  Voy.  infernal.  || 
En  pari,  du  ciel,  du  temps,  de 
la  nuit.  Caiijinosus,  a,am,adj. 
Cic.  (cf.  caliginosam  cselam, 
Cic.).  Nebalosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  neOalùaam  cxlam. 
Cici.  Sabitusuo,  a,  am,  adj. 
Sen.  Nubilus,  a,  um,  adj. Cela. 
(cf.  nubilas  dies.  Plin.).  Ater, 
tra,  tram,  adj.  Tac.  (cf.  atrse 
noctea.  Tac).  Csecas,  a,    am. 
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adj.  Cic.  (cf.  csKu  nox.  Cic).  i 
Temp>  — ,  nw/uViim,  i\  n.  Plin. 
(cf.  nubiio  [»  par  uu  temp? 
«.  .1.  Sen.  P/in.\  Etre  —, 
nabilûre,  intr.  Plin.  Rendre 
— ,  voy.  ASSOMBRIR-  ii  En  pari, 
de  la  couleur.  Obscuru».  a, 
om,  adj.  Plin.  Ftisctu,  a,  uni, 
adj.  Cic.  (cf.  futca  cornLv. 
lie),  yiger,  gra,  grum,  adj. 
Plin.  P  dtas,  a,  um,  adj.  Co.. 
,cf.  foilas  color  lame.  Col.). 
.VafciVuî,  a,  am,  adj.  Plin. 
^cf.  nubi/oaco/or.  Piin.).  >lu«(c- 
/•os,  a,  am,  adj.  Plin.  [cf.aust. 
color.  Plin.).  \ov.  foncé,  noir. 
Couleur  — ,  pulligo,  ginis,  f. 
Plin.  austeritoê,  atis,  f.  Plin. 
Bleu  — ,  ferrago,  inis,  f.  Virg. 
Plin.  H  (P.  anal.)  En  pari,  de 
la  pensée.  Obscunis,a,  um.adj. 
Cic.  Csecas,  a,  un»,  adj.  Cic. 
Involatas,  a,  am,  p.    adj.  Sen. 

Voy.    BRCMEUX.    NUAGEUX,    OBSCUR. 

Par  plaidant. Il  fait  — dans  son 
âme,  eias  animo  nox  qasedam 
olfandttitr.  Sen.  \\  En  pari,  de  la 
vcrti.  Obïcuriw,  a,  am,  adj. 
Cic.  Voy.  SOURD,  voiler.  1  (Fig.) 
Où  manque  la  sérénité.  Ater, 
ira,  tram,  adj.  Hor.  (cf.  atrse 
cars.  llor.).  Niger,  gra,  gram, 
adj.  //or.  Tristis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  natara  tristis.  Cic).  Sa- 
perciliosas,  a,  am,  adj.  Sen. 
Trux,  adj.  Cic.  (cf.  t.  valtas. 
Hor.  Tac.  traces  ocali.  Cic.). 
Tœtricas,  a,  um,  adj.  Varr.Liy. 
Aspect —, «junior,  oris,  ra.  Cic. 
(cf.  sqaalor  hiijas  et  sordes. 
Cic.).  Air  — ,  nafiilam,  i,  n. 
Qaint.  (cf.  ocali  tristitiâ  qaod- 
dam  nabilam  dacant.  Qaint. 
animi  nubila.  Plin.). La — ave- 
nir,     voy.       MENAÇANT,      TRISTE. 

sombrer,  v.  tr.  Etre  submergé 
de  manière  à  disparaitrï  en- 
tièrement. Demergi.  Plin.  Sab- 
mergi.  Cses,  Deprimi.  Cses.  Voy. 

COULER,        ENCLOLTIR.        |{        (Fig.) 

Disparaître,    se    perdre.     Voy. 

ENGLOUTIR. 

sommaire,  (lat.  sammariam. 
Sen.],  adj.  et  s.  m.  {|  Adj.  Qui 
résume  brièvement.  Brevit,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  laadatio,  nai-- 
ratio,  brevii.  Cic.  Sen.).  In 
brève  contractas.  Sen.  Samm.us, 
a,  am,  adj.  Cic.  Fie.  E.vécution 

—  (faite  à  la  hâte  et  sans 
jugement),  voy.  précipité.  Jus- 
tice — ,  prompturn  Jus.  Liv. 
1  6".  m.  fiéiiimé  bref.  Com- 
plexio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  com- 
plexio  brevi»  tfitius  j\sgotii. 
Cic.)  Commentariam,  ii,  n. 
Cic.  Capot,  piiis,  n.  Cic.  (cf. 
cnpita  rerain  [•  s.  d'un  «lis- 
cours  •].  Cic.).  Summa,  se,  f. 
Cic.  Brève,  is,  n.  Sen.  et  brevis 
(»-o  lihitr),    is,    m.    Quint.    Le 

—  d'une  loi,  legis  index.  Cic. 
Bonunairement,    adv.    D'une 

manière  sommaire.  Breviter, 
adv.  Cic.Summatim,  adv.  Cic. 
Acervalim,  adv.  Cic.  (cf.  ac. 
relitjwi  dicêre.  Cic.).  Strictim, 
ad».    Cic.    (cf.     légère    librum 
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strictim.      Cic.<.     Traiter     — , 
amplecti  (omniu   commaniter). 
Liv.  Exposor  — ,    in   brève    co- 
ijêre.     Liv.     Voy.     résumer. 
1.  sommation,  s.  f.  Opération 

§ar  laquelle  ou  fait   la   somme 
e    plusieurs     quantités.     Voy. 

ADDITION. 

5.  sommation,  s.  f.  Action  de 
sommer  qqn,  de  faire  qqch. 
Denantiatio,  onis,{.  Cic.  —  (de 
divorce),  nunCitu,  ii,  m.  Ctc. 
—  de  payer,  admonitio,  onis, 
f.  Dig.  —  d'avoir  à  cesser  des 
constructions  préjudiciables  à 
autrui,  nuntiatio,  onis,  f.  Jet. 
.adresser  à  qqn  une  — ,  injicëre 
alicai  manum.  Plaat.  denan- 
tiùre  alicui  de  aliquà  re.  Cic. 
ou  interpellûre  aliqaem.  Jet. 
Faire  —  de. . .,  voy.  soumer. 

1.  somme  (lai.  post.  sagma. 
Veg.  Eccl.),  s.  f.  (Arch.)  B.\t. 
Voy.  ce  mot.  Bt-te  de  — ,  ju- 
m,entam  onerariam.  Liv.  ou 
simpl.  Jumentam,  i,  n.  Cs'S. 
Bêtes  de  — ,  veteiinse  bestix. 
Cato.  fr.  ou  simpl.  veterinx, 
arum,  t.  pi,  Varr.  Plin.  Bêles 
de  —  qui  portent  le  bagage 
do  guerre, sai-cinariu /umenïa. 
Co^s.  De  lii'te  do  — ,  veterinas, 
a,  uni,   ailj.  Plin. 

2.  somme,  s.  m.  Temps  plus  ou 
moins  long  pendant  lequel  on 
dort  sans  s'éveiller.  Somnus, 
i,  m.  Cic.  Voy.  sommf.il.  Faire 
un  petit  — ,  pautiaper  con- 
qnicscére.  A.  addormisc^i'C. 
intr.  iSuef.  Faire  nn  bon  —  ,ednr- 
mire,  intr.  Cic.  Ne  faire  qu'un 
— .edormiscëreanumsomrvum. 
Plaut.  Voy.  DuRMiii. 

3.  somme  (lat.  samma),  s.  f . 
Vo>'.  lorAL. 

sommeil,  (lat.  pop.  somnicur- 
io«["  léaersommeil  -^.Not.Tir.), 
s.  m.  Suspension  de  certaines 
parties  de  l'activité  chez  l'hom- 
me et  chez  les  animaux  et  qui 
sert  à  les  reposer.  Somnus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  akus  et 
gravis.  Curt.  altior.  Curt.  al- 
tissimus  [■  très  profond,  s.  de 
plomb  ■].  Liv.  levis.  Jior.  s. 
Endymionis  [•  s.  d'Endymion, 
c.-à-d.  éternel  ■•].  Cic.  somni 
plenus.  Cic.  somni  indigens. 
Cic.somnum.  capére  non  possc. 
Cic.  somniim  vidirc  [•  goùlir 
le  s.  •].  Cic.  somnum  tenërc 
[•  se  défendre  contre  le  s.  -). 
Cic.  somnurii  afferre,  concilià- 
re,  concitàre,  (acëre,  giyncrc 
parère  [en  pari,  de  remède:»]. 
Plin.  somnummihi  atiulit  e/n's- 
tola.  Cic.  somnum  pelére. 
Qaint.  somnas  aliqaem  com- 
plectitar.  Cic.  somno  conso- 
piri  sempiterno.  Cic.  alto  et 
gravi  [-  profond  et  pesant  -] 
somno  sopilum  esse.  Cart. 
somno  oppressas.  Cœs.  oppres- 
sas inexcitabili  somno  ['  plon- 
gé dans,  accablé  par  un  som- 
meil de  plomb, /itt.  dont  on  ne 
peut  être  réveillé  •].  Sen.  ho- 
mines     somno    altissimo    pre- 
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mère  [•  plonger  •).  I.iv.  dire 
se  somno  [•  s'abaiulonner  au 
s.  •].  Cic.  adimére  [•  ôtcr  ■] 
alicai  tomniim.  Cic.  aliqaenx 
somno  privnre  (en  pari,  des 
soucis].  Cic.  aliqaem  e.v  somno 
e.vcitàre.  Cic.  ou  exrire.  Liv. 
cvcitas  somno.  Sali.  Liv.  tro- 
piris  c  somno  sascitari.  Cic. 
intcrruptum  somnum  recupa- 
rûve  non  posse.  Suet.  somno 
[•  pendant  sont.  •]  vidère.Liv. 
per  somnnn\  vidére.  Justin,  in 
somnis  vidére.  Cic.)  ;  sopOT, 
oris  ('  profond  sommeil  ;  en- 
gourdissement, léthargie  •),  m. 
Vicfl.  Liv.  Curt.  nie.  (o\.:janci 
semine  somnum  allici,  sed  mo- 
dum  servandum,  ne  sopor  ^at. 
Plin.  sopor  aliquem  opprimit. 
Liv.  gravi  sopore  acquiescëre. 
Curt.  velut  ex  alto  sopore  exci- 
tJti.  Curt.);  quies,  etis,{'  re- 
pos; repos  de  la  nuit;  som- 
meil •  ),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  tra- 
dère  se  quieii.  Cic.  secandam 
qaietem  ou  in  quiète.  Cic.  au 
plur.  ncgue  qaietihus  sedari. 
Sali.  [Cat.  15,  U];  voy.  repos). 
Par  ext.  Avoir  — ,  dormitàre, 
intr.  Cic.  somni  indigêre.  Cic. 
Tomber  do  — ,  lassitudine  con- 
fectam  esse.  Cic.  somno  conni- 
vëre.  Tac.  ^  (Au  fig.)  Etat 
d'inertie.  Somnus,  i,  va.  Cic. 
etc.  (ex.:  somno  deditua.    Cic. 

voy.    ENGOURDISSEMENT,  torpeur). 

sommeiller,  v.  intr.  Se  laisser 
aller  au  sommeil.  Somno  ou 
guieti  se  dàre.  A.  Dormitàre, 
intr.  Cic.  Voy.  assoupir,  endor- 
mir. Il  (P.  cxt.)  Cesser  d'être 
vigilant.  Dormîre,  intr.  Ter. 
Cic.  Dormitàre,  intr.  JJor.  (cf. 
qaandoqae  bonus  dormiiat  Ho- 
merus.  Hor. Y  Languêrc,  intr. 
Cic.  Segnem  (tardani  ou  lentum) 
esse.  A.  Voy.  languir,  relâ- 
cher. Gens  qui  sommeillent, 
dediti  somno.  Sali.  Vertu  qui 
sommeille,  sopita  virtus.  Cic. 
—  toujours,  sempiternam  quie- 
tem  pati.  Cic.  ||  .N'être  pus  en- 
core en  activité.  Somno  oppri- 
mi.  Cas.  Voy.  oormiii,  re- 
poser. 

sommelier,  ière,  s.  m.  et  f. 
(ului,  celle  qui  a  la  charge  do 
tout  ce  qui  conoerno  la  table. 
Cellarius,ii,  m.  Plaut.  /Vomuf, 
i,  m.  Cic  .Condus,  i,  ta.  Plaut. 

Sous ,suppromus,i,  m.  Plaut, 

Sommelière  ,  cellaria  ,  œ,  f. 
Plaut.  Il  (Spéo.)  Celui  qui  dans 
un  restaurant  a  la  charge  du 
vin.  Cellai'ius,  ii,  m.  Sen. 
sommellerie  ,  s.  f.  Charge  do 
sommelier.  Dispcnsatio,  onis, 
f.  Cic.  Il  Lieu  où  le  sommelier 
garde  ce  qui  lui  e.st  confié.  Voy. 

OIFIC  E. 

1.  sommer  (lat.  post.  sammà- 
ru.  Scliol.),  v.  tr.  Faire  I»  total 
de  (plusieurs  Quantités).  Sum- 
mum l'acère  aticajua   rci.   Cic. 

Voy.    ADUITIONNER. 

2.  sommer,  v.  tr.  Mettre  ^qqn) 
<n  demeure  de  faire  ce  qu  on  a 
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le  droit  d'exiijei' de  lui.  Jubêre, 
tr.  <Hc.  (cf.  jab.  oppidanos  de- 
ditionem  facére  ou  in  deditio- 
nem  venue.  A.).  Denuntiâre 
alitai   {ut  ot    le    Subj.).    Liv. 

Voy.   ENJOINDRE,   ORDiiNNEB.  —  do 

reuoucer  à  une  construction 
gênante,  nantiâre,  tr.  Jet.  — 
qqn  de  payer  une  dette,  appel- 
lare  aliqaem  de  pecuniâ.  Cic. 
ou  pecuniâ.  Quint,  on  simpl. 
appellûre,  tr.  Sen.  (cf.  appcl- 
lùre  debitorem  ad  horam  et 
diem.  Sen.).  admonêre  aliqucm 
seris  alieni.  Cic.  interpellâre 
aliqucm.  Jet.  Ellipt.  —  qqn  do 
sa  parole  (de  tenir  sa  parole), 
promissa  ab  aliqao  expetëre 
on  c.xigëre.  Cic. 
sommet,  s.  m.  La  partie  la 
plus  élevée  de  ce  qui  est  de- 
bout sur  sa  base. —  d'une  mon- 
tagne, summum  juQum  montis. 
Cœs.  Liv.  summus  mons. 
CiFS.  —  d'une  pyramide,  d'un 
arbre,  etc.;  cacumeD,  inis, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  cacun\en  ra- 
dicis  loco  ponts.  Sen.  nuda 
fere  cacamina  [rupis]  sunt. 
Liv.  colli3  in  modum  metse  in 
acutum  cacumen  fastigatus. 
Liv.  c.  pyramidis.  Plin.  arbo- 
ris.  Vitg.  Quint.). —  (d'un  objet 
très  élevé),  culmen,  minis, 
n.  Cic.  etc.  (ex.:  c.  Alpiuni. 
Cas.  montium. Plin. voy .f.kite); 
fastigium,  ii,  n.  Cic.  Liv. 
etc.  (voy.  faite).  —  de  la  tête, 
vertex,  icis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
crines  convoluti  ad  verticem 
capitis.  Varr.  ab  imis  unguibas 
ad  verticem  summum.  Cic. 
par  ext.  vertex  .Etnêe.  Cic).  || 
(Au  fig.)  Cuhnen,  inis.  n. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  summum  culm.en 
fortunse.  Liv.  [XIX,  9,  7]);  fa- 
stigium, ii,  n.  Qaint.  (ex.: 
in  fastigio  eloquentiae  stàre. 
Quint,  voy  faîte). 
:.  sommier  (lat.  post.  sapma- 
riani.  Sei-v.),  s.  m.  Bête  de 
somme.  Voy.  so.m.me.  ||  (P.  anal.) 
Pierre  qui  supporte  la  retombée 
d'une  voûte.  Conclusufa,  œ,  f. 
Vitr.  Il  Traverse  qui  forme  le 
linteau  d'une  porte,  etc.  Voy. 
TRAVERSE.  ^  Matelas  de  crin 
piqué.  Culcita,  se,  f.  Sen. 
!.  sommier  (lat.  summarium,, 
abrégé),  s.  m.  Registre  d'offi- 
ciers de  finances.  Conxmenta- 
rium,  ii,  n.  Rtcommentarius,  ii, 
m.  Inscr.  Voy.  registre. 
sommité  (lat.  post.  summitas. 
Amm.).  s.  l.  Pariie  élevée  d'un 
corps  qui  comprend  le  sommet. 
Culmen,  inis,  n.  Liv.  Voy.  som- 
met. Fig.  Caput,  itis,  n.  Cic. 
Summa  rei.  Cic.  Effleurer  la 
—  du  fsujet,  leviter  attingëre 
rem.  Cic.  Voy.  important,  prin- 
cipal. Il  Les  —  (les  person- 
nages les  plus  remarquables), 
e.xcellentiie,  arum,  f.  pi.  Cic. 
dignitates,  am,  f.  pi.  Cic. 
lomnambule.  s.  m.  et  f.  Per- 
sonne qui  agit  et  parle  étant 
endormie.  Qui  ou  quae  {conci-  \ 
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tatione  qnadiim  animi)  per 
somnam  ambul^^t  ouvagatar. 
A.  Il  (P.  ext.)  Une  .somnambule 
extra-lucide,  ou  simpl.  une  — , 
femmo  qui  prétend,  étant  en- 
dormie, prophétiser  l'avenir, 
qui,  quec  {concitatione  qaa- 
dam  animi)  per  somnam  futa- 
ra  praesentit.  A.  ou  per  som- 
nam vaticinatar.  A. 
Boniiiambulisme,  s.  m.  Etat 
du  somnambule.  Concitatio 
qucedam  animi,  qaa  per  som- 
nurn  quidam  (ou  qaeeaam)  am- 
bulant ou  vagantur.  A.  (P.  ext.) 

—  extra-lucide  (la  prétendue 
divination  do  l'avenir  pendant 
e't  par  le  sommeil),  concitatio 
quvdam  animi,  qaà  per  som- 
nam futura  praesentiantur.  A. 

somnifère^  adj.  Qui  provoque 
le  sommeil.  Somnifer,  fera, 
fcram,  adj.  Ov.  Plin.  Sopori- 
(nr,  fera,  feram,  adj.  Virg. 
Breuvage  — ,  et  subst.,  un  — , 
sopor,  oris,  m.  Nep.  Sen.  Plin. 

somnolence  (lat.  post.  somno- 
lentia.  Sid.),  s.  f.  Disposition  à 
l'assoupissement,  ini^xpugnabi- 
lis  pe^ne  dormifndi  ou  somni 
nécessitas.  Sen.  \'eternas,  i,  m. 
Plaut.  Semisomnas  ou  semi- 
somnis  sopor.  Csl.-Antip.  fr. 
Avec  — ,  somnicuiosé,  adv. 
Plaut.  Fig.  Somnns,  i,  m.  Cic . 
Scgnities,  ei,  f.  Cic. 

somnolent,  ente  (lat.  post. 
som.nolentus.  Apul.),  adj. 
Porté  à  s'assoupir.  Sonxnicu- 
losus,  a,  um,  adj.  Cic.  Plenas 
somni.  Cic.  Etat  — ,  voy.  som- 
nolence. Fig.  Veternosus,  a, 
um,  adj.    Ter. 

somptuaire,  adj.  Relatif  à  la 
dépense.  Samptuarius,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  samptuaria  lex. 
Cic).  Loi  — ,  édit  —  (qui  res- 
treint la  dépense  des  particu- 
liers), lex  quie  modam  sumpti- 
bus  facit.  Liv.  Spécialt.  lex 
quœ  coêrcet  luxariam  muiie- 
brem,  conviviorum  sumptus. 
Suet. 

somptueusement,  adv.  D'une 
manière  somptueuse.  Sump- 
tuosê,  adv.  Cic.  Magnipcè,  adv. 
Cic.  Opiparë,  adv.  Cic.  Impen- 
sè,  adv.  Cic.  Luxuriosê,  adv. 
Nep.  Voy.  luxueusement.  Table 

—  servie,  laatitia,  se,  f.  Plin. 
Manger  — ,  epulâri  saliarem  in 
modum.  Cic. 

somptueux,  euse,  adj.  Qui 
est  d'une  magnificence  très 
riche.  SuTnptuosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Magni^us,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  magni^entissimam 
epulam.  Cic).  Laatas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  lautissima  cena. 
Plin.).  Opiparws,  a,  um,  adj. 
Plaut.  Présents  — ,  locapletia  [ 
munera.  Nep.  Préparer  un  fes-  I 
tin  — ,  magnificé  convivium 
parure.    Cic.   Faire     à   qqn   de 

—  funérailles,  impensë  aliqaem 
hamâj-e.  Justin.  \\  En  pari,  des 
per-.  .Magni(icus,  a,  am,  adj. 
Sali.    Lautus,     a,     am,     adj . 
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llor.  Voy.  I'ASTUECX,  MACMMQOE" 

somptuosité  (lat.  post.  samp- 
tuositas.  Sid.),  s.  f.  Ma^nifi- 
ficence  très  riche.  Magnijicen- 
tia,  oc,  f.  Cic.  Luxuria,  if,  et 
laxuries,  ei,  f.  Cic.  Lautiti'X,  x, 
f.  Plin.  (cf.  munditiaram  laa- 
titiarumqae  studiosissimus. 
Suet.).  Voy.  FASTE. 

1.  son,  sa,  ses,  adj.  possea.  de 
la  3«  pers.  Suus,  a,  um,  -vJj. 
Cic.  etc.  (ex.:  Cinna  colleg.'e 
sai,  consulis  Cn.  Octavii, 
prœcidi  caput  jussit.  Cic.  ami- 
cior  omnium  libertati  au<im 
suêe  [-  son  propre  •]  fait  domi- 
nationi  [•  pouvoir  •].  Nep.;  on 
le  supprime  quand  la  clarté  te 
permet  :  in  philosophise  stwiio 
œtatem  ["  sa  vie  »]  consamp- 
sit.  Cic.  cam,  animo  cogitùre. 
Cic.  apud  animum  stataére. 
Cic;  on  le  remplace  qqf.  par  le 
pron.  démonstr.  :  [Isocrai'ss] 
eum  librum  qui  PanathenM- 
cus  inscribitur  quarto  et  no- 
nagesim.0  anno  scripsisse  se 
dicit.  Cic.  [sen.  5,  13].  Cato, 
qao  erat  nemo  (ère  senior 
temporibus  illis  [•  le  plus  âgé 
de  son  temps  ■■]  Cic  [am.  1, 
53];  voy.  les  grammaires. 

2.  son,  s.  m.  Sensation  parti- 
culière produite  sur  l'organe  de 
l'ouïe  par  les  mouvements  vi- 
bratoires des  corps.  SODUS,  i 
("  son  •  [en  génér.];,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  duicts.  Cic.  acatissi- 
mus  [opp.  à  gravissim,us].  Cic. 
tabse.  Uses,  signoram.  Cses. 
ncrvorum  in  fidibus.  Cic.  tgm- 
pani.  Ov.  lingaa  sonos  efficit. 
Cic.  inanes  sonos  fandëre. 
Cic.  complet  aures  tantas  et 
tam  dulcis  sonus.  Cic.  chorda 
sonam  reddidit.  lior.);  vox, 
vocis  (•■  son  musical  "),  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  vocem  mitiëre  ou 
em,ittëre.  Liv.  sont  et  voces. 
Cic.  auribas  multa  percipimus 
quœ,  etsi  nos  vocibas  délec- 
tant, tamen,  etc.  Cic.  vocam 
gravitate  et  cantibus  pelli  vehe- 
mentius.  Cic.  verba  qaibus 
voces  sensasqaenotarent.  Hor.), 

3.  son,  s.  m.  Résidu  de  la  mou- 
ture. Furfar,  farts,  m.  Plin. 
(ordin.au  plur.furfures.  Varr.). 
De  — ,  farfareus,  a,  am,  adj. 
Gell.  furfarosas,  a,  um,  adj. 
Plin.  (cf.  f.  color.  Plin.). 

sondage,  s.  m.  Action  do  son- 
der. Tentatio  terebrando  (ou 
perforando)  facta.  .4.  Faire  des 

,    voy.   SONDER. 

sonde,  s.  f.  Plomb  mis  au  bout 
d'une  ligne  pour  déterminer  la 
profondeur  de  la  mer,  etc. 
Bolis,  idis  (Ace.  pi.  idas],  f. 
Valg.  Catapeirates,  se,  m.  i.a- 
cil.  Perpendiculam,  i,  n.  A. 
Fig.  Marcher  la  —  à  la  main 
(aller avec  précaution  dans  une 
aCfaire),  voy.  précaution.  ^  Ta- 
rière qu'on  enfonce  dans  le  sol 
pour  explorer  la  nature  des 
terrains.  Voy.  tarière.  ^  Tige 
qu'on  introduit  dans  une  plaie 
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pour    l'explorer.   Spacillum.    i, 
n.Cic.  ^cf.  asperatuin  specillum 
l-s.crénelie  •].  CeU.).Acas,  ùs 
(abl.  plur.  acabas),  f.  C<;ts.  /•'!- 
stala,     X,     f.     Cels.     —     pour 
l'oreille,    au/iica/piuni,    ii,   n. 
Scrib.   —  pour     les    voies  uri- 
naii-ei,  catlieler,  eris  (Ac<;.  era), 
m.  Csel.-Aur.  ûpéralion    piali- 
quée  avec  la  — ,  catheteriamus, 
i,  m.  Cxl.-Aur.  ^  Tige  dout   se 
serveDt   les  douaaiers  pour  ex- 
plorer le»  voitures,   etc.  Telo- 
nearii  baculum.  A. 
sonder,  v.  ir.  Explorer  avec  la 
soade.  Tenture  •  maris  altitudi- 
nem).   Iiid.  {vadum  (luminis). 
Cee$. —  UQ  terrain,  humam  ri- 
mari.  Tac.  —  le  terrain    (fis.), 
vadam    tentâre.    Ov.    —    une 
plaie,  valnoi   specillo  tentàre. 
Cels.  1     (.4u    fig.)    Chercher    à 
pénétrer  les  intentions   de  qqn- 
Tentàre,  ir.  Cic.  etc.  {e\.:  ni i- 
f/iK^m.  Cic.  animos.    Liv.);    &t- 
tentàre,   tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vo- 
lantates  alica^as.   Cic);    per- 
tentàre,  tr.  '1er.  I.1V.  7ac.(ex.: 
aliqaem.  Ter.animam  coliOitis. 
Tac.    nobiliam    adolescent ium 
animos.  Liv.  [II,  3,  6,;  explo- 
ràre,    tr.     Liv.    (ex.  :   animos. 
Liv.);  perspicëre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
ejas    anirnanx    erga   me.  Cic). 
sondeur,    euse,    s.    m.   et    f. 
Celui,  celle  qui   sonde.   Expln- 
rator,oris,  m.  A.Exploralruc, 
tricis,  f.  A.  Qui.  iquss),   tentât, 
pertentat,  scratatar  vadi  alti- 
tadinem.  A.  Qui,  qaa:  tcrebran- 
do  (ou  perforando)    tentât.   A. 
songe,   s.  m.  Combinaison  bi- 
zarre  d'innages,  élaborées    pen- 
dant le  sommeil.  Viaam  aornnii 
Cic.    ou  somniantis.  Cic.  Visus 
nocttirnas.     Liv.    Species    per 
qiùetem     oblata    ou    in   qaiete 
visa.  Jast.  Somniispeciea.  l'Un. 
j.  ou   simplt.  somniam,    ii,    n. 
Cic.  (cf.  ali  somnio.  Cic.   som- 
niam    vidére.    Ov.     somnium 
lOmniâre.  Plaut.  somnium   ali- 
oai    conjicëre    [•    expliquer    à 
qqn  un    songe    -].    Plaat.    voy. 
rève).  Avoir  un   — ,  somniûre, 
intr.  Cic.  (voy.  rêver).  Voir  en 
— ,  {speciem)   vidërc     in    som- 
nis.  Cic.  ou  per  somnum.  Jaalin. 
ou  in  qaiete  ou    per    qaietem. 
Jastin.  (cf.  consati  visa  species 
viri    [•  le  consul   vit  en  9.   un 
homme   •].  Liv.).  J'ai  vu  en  — 
que...,  j'ai    eu  un   — ,  qui   m'a 
appris    que...  in  somnia  visas 
sam  (avec  la  Prop.  Infln.).  Cic. 
Interprétation  des    — ,  somnio- 
rum   conjectUt  ou  interpretatio 
ou  simpl.  conjectura,  œ,t.Cic. 
Interprète  des   —,    somniorurn 
■:onjector  ou  simpl.   conjector, 
uris,    m.    Cic.  Loc.   prov.  Tous 
—    sont  mensonges,    vana    est 
omnium  tomniorum  species  (ou 
imago).  A.  {{  En   parlant   de  ce 
dont    la    réalité    nous    sembl': 
douteuse,  et  ftg.,ee  qui  n'a  que 
l'apparence  de  la  réalité.  .Som- 
nium,   ii,    a,  Cic.   (cf.    somnio 
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.<iinii/i3  res  mihi  videtar.  Cart.). 
somnia,  oi'um,  n.  pi.  Cic.  (cf. 
fabuUv!  somnia!  Ter.).  Vana 
imago,  //oc.  Vana  somnii  ima- 
i;o  ou  species.  Species,  ei,  f. 
Unitira,  a\  f.  Cic. 

songe-creux,  s.  m.  Celui, 
celle  nui  poursuit  des  idées 
chimériques.  Venebrio,  onis, 
m.  Afran.  \'arr.  C'est  un  — , 
ille  somniam  {est).  Ter.  Une 
— ,  qax  alucinatar,  ou  qax  ina- 
nia  somni  i  sibi  fingit.  .i. 

songe-malice,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  médite  des  tours 
malicieux.  Homo,  puer  m^ilevo- 
lus.  A.  Malier,  puclla  malevo- 
la.  A.  Homo,  puer  i^nyulier, 
puella)  malis  alterius  gaudena. 
A. 

songer,  v.  intr.  et  tr.  \\-V.intr. 
(Areh.)  Faire  un  songo.   Som- 
niàre.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  ré- 
ver).  Il  (Fis.)  Se  livrer  â  la  rê- 
verie. Soinniâre,  \atr.PLiut. 
Cic.    (ex.  :    vigilatis    soinniat. 
Plaut.  porienta  non  disseren- 
tium  pliiloaophorum,  sed  aom- 
niunlium  [-qui  songent  creux-]. 
Cic  voy.  rèvkb).    |[    (Par  oxt.) 
Se  livrer  à  la   pensée  de  qqch. 
Cogitàre,  intr.  et  ç/qf.  tr.  Cic. 
etc.   (ex.  :  c    de   aii^uo  ou    de 
aliquâ   re.   Cic.    c.    in    anima,  j 
cum  animo  ou  secum  de  aliquâ 
re.    Cic.    sic    cogitubam.    Ter. 
[Andr.   110].   ccepi   egomet  me- 
cum  sic  cogitàre.   Sulpic.  ap. 
Cic.  [ep.  IV,  5,  It].  c.  niliil  nisi 
triete.   Csel.   ap.  Cic.  eam  rem 
sibi    cogitandam    et  suscipien- 
dam  esse.  Cses.  sive  quid  me- 
cam  ipse   cogito,    sive  aliquid 
aut  lego  aat  scribo.  Cic.c.  JSci- 
pioncm,  Lxliam.  Cic.  [Fin.  _V, 
1,  2].  hominea  ea  sibi  accidère 
poase  non  cogitant.  Cic.  de  te 
et  de    Ser.   Sulpicio   cogitana. 
Cic.  cum  de   tais  cogitas.  Cic. 
cogita,  qui   aia,    quo   loco   aia. 
Cic.  (ac  cogitea   in  quanta  ca- 
lamitute  ais.  Sali,  neque  jam, 
ut  aliquid  acquireret  prœtioque 
boatea  arceaaeret,  aed  ut   inco- 
lumem  exercitum   Agedincum 
reduceret,  cogitabat.  Csea.    [B. 
G.  VII,  59,  U].    cf.    Cic.    [l'use, 
I,  15,  32].  Nep.  [Dion.  9,  2].  ne 
qaam  occasionem  rei  bene  ge- 
lendas    dimitteret  ,    cogitabat. 
Cses.   [B.   G.   V,   57,  1];  on  dit 
auisi  coyitationem  liabêrc  ali- 
cujua  rei.  Cic.  cf.    nullam  pe- 
lendi  conaulatum  cogitationum 
kabêre.  Cic.)\  recordari  (-  son- 
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cho5e  à  venir»),  dép.  tr.  et  intr- 
C'ic  Ov.  Justin,  (voy.  [se]  rap- 
peler, [se]  SOUVENIR,  [se]  figu- 
rer); wezainisso,  intr.  et  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  mémento  mortis 
Mart.  [II,  59,  h],  vivorum  mn- 
mini,  nec  tamen  Epicuri  li- 
cf.t  obliviaci.Cic.voy.  [so]  sou- 
vivNin)  ;  zneditari,  dp.  tr.  et 
tr.  Cic  etc.  (voy.  nÉri.Éciun; 
PENSER  [à])  ;  respicére,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :  reapice  letatem 
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taam.  Ter.  r.  ivm  piihlicam, 
Cic.  commoda  pop\ili.  Cic.  on 
dit  aussi  alicujus  ivi  rationem 
kabrre  ou  ducvre.  Cic.)  ;  con- 
sulère,    intr.    Cic.    etc.    (voy. 

[s'J    OlCUPKR   [do],    VEILLER    [à]). 

Ne  plus  —  ii  q.n'li.  (c.-à-ii.  no 
plus  vouloir  y  pouser),  alicuJu!) 
rei  memoriam  deponêre.  Cic. 
aliquid  ex  memorià  deponêre. 
Cic.  (par  oubli,  indiirérence, 
'etc.),  alicujus  rei  immemorem 
(ou  non  memorem)  ease.  Cic. 
Ne  pas  —  à  qqch,  alicujua  rei 
oblivisci  ou  immemorem  esse. 
Cic.  Ne  plus  vouloir  —  à  qqcli.. 
deaistére  velle  (u/ii/uid  faccre). 
Cic.  omittëre  (cWiiyuid).  Cic. 
Ne  pas  —  à  soi,  immemorem 
esae  aui.  Cic.  Sans  —  à  soi, 
sine  respecta  aui.  Sen.  oblitus 
aui.  Cic.  Sans  —  au  péril,  sine 
reapectu periculorum.  Liv.  oldi- 
tua  periculorum.  Cic.  Voy. 
ouDLiER.  1  (Arch.)  y.  tr.  Voir 
en  songe.  Somniàre,  intr.  et 
tr.  Cic.  etc.  \i*x.  ;  aomniàre 
aliquid  ou  de  aliijuâ  re.  ('le. 
on  dit  aussi  do/*mit'nfem  vidêre 
aliquid  animo.  Cic.  ou  vidëre  ; 
aliquid  in  somnis.  Cic).  \^  < 
Concevoir  comme  possible.  Co- 
gitàre {de  aliquâ  re).  Cic.  ' 
Agitâre{de  aliquâ  re).  Liv.  Voy. 

CONCEVOIR. 

songeur,   euse,   s.    m.    et    f. 

Celui,  celle  qui  fait  des  son- 
ges. Homo,  mulier  aomnians. 
A.  Qui,  aux  somnia  videt.  A. 
1  (Fig.)  Celui,  celle  qui. se  livro 
4  la  rêverie.  Somniatof ,  oris, 
m.  Sen.  Homo  somnicalosus. 
Cic.  Mulier  aomniculoaa.  A.  \\ 
(Adjectivt.)  Somnicalosus,  a,  * 
um,  adj.  Cïc  Voy.  rêveur. 
sonnaille,  s.  f.  Clocliotto  atta- 
cliée  au  cou  d'un  animal.  7'ir»- 
tinnabulam,  i,    n.   Phsed. 

1.  sonnailler,  s.  m.  Animal 
d'un  troupeau  qui  marche  de- 
vant les  autres.  Dux  gregis. 
Ov. 

2.  sonnailler ,  v.  tr.  Sonner 
sans  cesse.  Tinnire,  intr.  Varr. 
Assiduo  sonitu  resondre.  A. 

sonnant,  ante,  adj.  Qui  sonne. 
Sonans,  p.  adj.  Cic.  Voy.  reten- 
tissant, BONORK.  A  l'heure  — , 
ipaà  horâ  audit.â.  Sen.  Es- 
pèces —  (pièces  de  bonne  mon- 
naie), prseaentea  nummi.  Sen. 
Compter  en  espèces — ,  tinnire, 
intr.  Cic.  (cf.  exapecto  ma.xim5 
ecquid  Dolabella  tinniat  [-j'at- 
tends surtout  ce  que  Dolabella 
payera  on  espèces  s.  »J.  Cic). 
Des  paroles  — ,  sonantia  verba.. 
Cic.  Mots  mieux  — ,  vocaliora 
verba.  Quint.  ' 

sonner,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Rendre  un  son.  Sottàre.  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  classica  [-  le» 
trompettes  "]  aonanl.  Virg.  ses 
aonat.  Virg.  par  ext.  fen  pari, 
de  mots,  etc.]  :  bene,  melias, 
optimé  HOnûre.  Cic.  ut  e.vtre- 
mM  ex  altéra  parle  graviter, 
ex  altéra  auiem  acutê  sonent- 
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Cic.  eloquentia  inane  aliijaiJ 
«t  langiiiJuin  sonat  ,  ubi. . . 
Qaint.  sonantia  [«(lui  sonnent 
bien  •]  verba.  Plin.  j.  [ep.  I, 
16,  2]  ;  on  dit  aussi  sonum  dâ- 
/<;,  eiiëre  ou  leddëre.  Cic); 
tinnire,  intr.  Varr.  Quint. 
(ex.  :  tinnit  iintinnabalum.  A. 
mendosam  tinnire  [-s.  creux-]. 
Peri.y,  canëre  (en  pari,  d'ins- 
truments de  musique),  intr. 
Plaat.  Liv.  (ex.  :  tabse  corntia- 
que  cecinerant.  Liv.  classi- 
t'um  canit.  Liv.).  Faire  —  les 
voyelles,  litteras  dilatûre.  Cic. 
Faire  —  des  écus,  aureolos  cre- 
pàre.  Mart.  [V,19,  U].  ou  simpl. 
tinnire.  Cic.  (ad  Att.  XIV,  al, 
extr.).  Fig.  Faire  —  qqch. 
c.-à-d.  y  insister ,  prsedicàre 
(aliquid).  Cic.  Jactàre  [ali- 
quid).  Cic.  \\  (Par  ext.)  En 
parlant  do  ce  qu'indique  le  son. 
La  messe  — ,  pulsantar  si^na 
ad  missan\  pablicam.  Alcain. 
Cinq  heures  ont — ,  hora  qain- 
ta  aadita  est.  Gs.  Ou  annonce 
que  cinq  heures  ont  sonné,  ho- 
ra quinta  nuntiatar.  Gs.  d'apr. 
Suet.  (Dom.  16).  ||  Faire  rendre 
un  son  à  (qqch.).  Inûâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  bacinam.  Varr. 
ttibam  inscienter.  Liv.  par  ext. 
paulo  inpavitvehementius.Cic. 
n,eg.  I,  2,  6])  ;  canëre ,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  conchâ  [en 
pari,  de  Triton].  Plin.  c.  bene, 
maie.  Plin./.  absurde  [«faux.]. 
Cic).  1  V.  tr.  Tirer  le  son  de 
(qqch.).  Pulsàre ,  tr.  Lacr. 
Virg.  (ex.:  campanam  [•  la  clo- 
che •].  A.).  Ellipt.  On  sonne, 
tinnit  tintinnabalam.  A.  On 
&  sonné,  pulsantar  fores.  Plaat. 
Ter.  ostiam  concrepuit.  Plaat. 
Ter.  —  (à  la  porte),  movêre 
tintinnabalam  forium.  Gs.  (ou 
d'après  l'usage  des  anciens), 
palsàre' (ores  ou  janaam.  Plaut. 
Ter.  Cic.  ||  (Arch.)  Personne 
ne  —  mot,  nemo  verbam  facit. 
Ctc.  Il  (Par  ext.)  Annoncer  (qtjch.) 
par  le  son.  Canëre,  tr.  et  intr. 
Cic.  etc.  (dans  des  express,  c. 
canëre  bellicam    [■  s.  la  char- 

fe  ■].  Cic.  signa  canëre  jabet 
•  il  fait  9.  la  charge  ■].  Liv. 
receptui  canëre  [-  s.  la  retrai- 
te "1.  Liv.  Csesar  receptai  cani 
jossit.  Cass.).  On  sonne  le  bain, 
œs  thermarum  sonat.  Uart.  || 
Avertir,  appeler  (qqn)  par  le 
son.  jEris  tinnita  atiqaem  ar- 
cessére.Gs.  Si  le  maître  a  son- 
né, si  digitis  concrepaerit.Cic. 
(le  maître  appelait  l'esclave  en 
faisant  claquer  ses  doigts). 

sonnerie,  s.  f.  Ensemble  des 
pièces  qui  font  sonner  qqch. 
6oni,  oram,  m.  pi.  Cic.  ^  Ma- 
nière de  sonner.  Tinnitas,  as, 
m.  Plin.  Cantas,  ûs,  m.  Cic, 
(cf.  c.  bacinaram.  Cic.  taba- 
ram.  Liv.).  Une  —  de  clairon?, 
classicam,  i,  n.  Liv.  Faire 
entendre  une  —  de  clairons, 
classicam  canëre.  Cpps. 

sonnette,  s.  f.  Clochette  desti- 
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née  à  appeler,  à  avertir.  Tin- 
tinnabalam, »,  n.  Plaat.  Sen. 
Plued. 

sonneur,  s.  m.  Celui  qui  sonne. 
Liai  sonitas  edit  ou  qai  tinnit. 
A.  Il  (Spéc.)  Celui  qui  sonne 
les  cloches.  Qui  campanas  pui- 
sât. A.  Il  Celui  qui  sonne  de 
la  trompette,  du  cor.  Bacina- 
tor,  oris,  m.  Cœs. 

sonore,  adj.  Qui  rend  un  son. 
ironans,  p.  adj.  Cic.  Vocalis,  e, 
adj.  Qaint.  Honita  prœditas. 
Plin.  Etre  — ,  sonitam  dàre  ou 
edëre.  Cic.  1  Qui  a  beaucoup  de 
son,  et  p.  ext.  qui  renvoie  liien 
le  sou.  Sonans,  p.  adj.  Viry. 
Sonoras ,  a,  um,  adj.  Virg. 
Resonans,  p.  adj.  Cic.  (cf.  res. 
theatram.  Cic).  Canoras,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  canora  vox. 
Cic.  can.  latratas.  Col.).  Voca- 
lis, e,  adj.  Plin.  (cf.  voc.  sonas. 
Tac.  verba  vocaliora.  Quint.). 
Voix  — ,  splendida  vox.  Cic. 
sonitixs  claritas  in  voce.  Cic. 
vox  plena.  Cic  Etre  — ,  so- 
nore, intr.  Cces.  resonâre, 
intr.  Cic.  Parler  d'une  voix—, 
sonore,  intr.  Cic.  Fig.  Discours 
— ,  oratio  verbis  sonans.  Qaint. 
Mots  creux  et  —,  phrases  vides 
et — ,  i/er6oram  sonifus  inanis. 
Cic.  tinnitas,  ûs,  m.  Tac. 

sonorité  (lat.  post.  sonoritas. 
Prise),  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  sonore.  Claritas,  atis, 
t.  Cic  (cf.  clar.  in  voce.  Cic). 
Vocalitas,  atis,  f.  Qaint.  Scène 
pleine  de  — ,  resonans  thea- 
tram. Cic.  Avoir  do  la  — ,  re- 
sonâre, intr.  Cic  Sans  — ,  sur- 
das,  a,  um,  adj.  Vitr.  (cf. 
sardum  theatram.  Viti:).  — 
de  la  voix,  splendor  vocis.  Cic 

sopha.  Voy.  sofa. 

sophisme  ,  a.  m.  Argument 
captieux.  Captio,  onis,  f.  Cic. 
(cf.  captio  dialectica  ou  sophis- 
tica.  Cic).  Calamnia,  a?,  f.  Cic. 
(cf.  c.  Arcesilai.  Cic).  So- 
phisma,  matis,  n.  Sen.  Cir- 
camscriptio,  onis,  f.  Sen.  Des 
— ,  cavillationes,  am,  f.  pi. 
Quint.  Les  —  des  Stoïciens,  la- 
qaei  Stoïcorum.  Cic.  Miséra- 
bles — ,  fallaces  conclusianca- 
lae.  Cic.  User  de  — ,  cavillâri, 
dép.  intr.  Cic.  Débrouiller  des 
— ,  captiosa  sûlvëre.  Cic. 

sophiste,  s.  m.  Sorte  de  pro- 
fesseur d'éloouence  aui  ensei- 
gnait en  Grèce  à  plaider  le 
pour  et  le  contre.  Sophistes, 
œ,  m.  Cic.  Cavillator,  oris,  m. 
Sen.  Il  (Fig.)  Celui  qui  fait  des 
arguments  captieux.  Cavillator, 
onis,  m.  Sen.  Une  — ,  ca- 
villatrix,  icis,  f.  Qaint. 

sophistication,  s.  f.  Action  de 
sophistiquer.  Cavillatio,  onis, 
f.  Qaint.  \\  (Spécialt.)  Action  de 
dénaturer  par  un  mélange 
frauduleux.  Voy.  falsification. 
sophistique  (lat.  post.  sophis- 
ticas.  Gell.  Arn.),  adj.  Qui  ap- 
partient au  sophisme.  Captio- 
sas,    a,    am,  adj.    Cic.    D'une 
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manière — ,  sophislaram  more. 
A.  captiosé.  adv.  Cic.  Qui 
appartient  aux  sophistes.  Trîk- 
diiirepar  le  gén.  sophistarum. 

I  Subst.  au  fém  La  —  (l'art  dos 
sophistes).  Ais  sophistaram.  A. 
Cavillatrix,  tricis,  f.  Quint. 
(II,  15,  2.5). 

sophistiquer  (lat.  post.  sophis- 
ticàri.  Jntpr.  Arist.),  v.  intr. 
et  tr.  I'.  intr.  Faire  des  so- 
phismes.  Cavillâri,  dép.  intr. 
Liv.  T  Dénaturer  (une  sub- 
stance) par  un  mélange  frau- 
duleux Voy.  FALSIFIER.  I|  (Fig,) 
Voy.  co.NTREFAiiiE.    Sophistiqué, 

voy. FAUX,    TROMPEUn. 

sophistiquerie,  s.  f.  Subtilité 
sophistique.  Voy.  sophisme,  so- 
phistication, 

sophistiqueur,  euse,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  aime  les 
subtilités  sophistiques.  Voy.  so- 
phiste. Il  Celui,  celle  qui  déna- 
ture par  un  mélange  fraudu- 
leux.   Voy.    falsificatedr. 

soporatif,  ive,  adj.  Qui  a  la 
propriété  d'endormir.  Voy. 
narcotique,  soporifique. 

soporeux  ,  euse,  adj.  Carac- 
térisé par  un  sommeil  morbide. 
Somniculûsas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Veternosas,  a,  um,  adj.  Cato. 
Plin.  Etat  — ,  veternas,  i,  m. 
Plaut.  sopor,  oris,  m.  Plin. 

soporifère,  adj.  (Arch.) Sopori- 
fique. Voy.  ce  mot. 

soporifique,  adj.  Qui  fait  naî- 
tre ie  sommeil.  Qui  {qu3e,quod) 
sopit  ou  consopit  ou  somnam 
offert.  A.Somnifer,fera,(eram, 
adj.  Plin.  Somni^tcas,  a,  am, 
adj.  Plin.  Etre  —,  st^oràre, 
tr.  Scribon.  Subst.  Un  — ,  me- 
dicamentum  qaod  somnam  fa- 
cit.  A.  sopor,  oris,  m.  Sen, 
Plin. 

soprano,  s.  m.  Voix  du  regis- 
tre le  plus  élevé.  Vox  acuta. 
Cic.    Sonas   acatissimus.    Cic. 

II  (P.  ext.)  Personne  ayant  cette 
VOIX.  Homo  (malier)  voce  aca- 
tissimâ  prxaitas  {a).  A. 

SOT.  Voy.  SAUR. 

sorbe,  s.  f.  Fruit  du  sorbier. 
Sorbam,  i,  n.  Cato.   Virg. 

sorbet,  s.  m.  Boisson  glacée 
fondante.    Nivata  aqua.  Mart. 

sorbier,  s.  m.  .\rbre  de  la  fa- 
mille des  rosacées.  Sorbas,  i, 
f.    Coi.    Plin.    —   domestique, 

voy.   CORMIER. 

sorcellerie,  s.  f.  Art  des  sor- 
ciers, ilagica  ars  ou  disciplina. 
A.  Voy.  MAGIE.  1  (P.  ext.)  Prati- 
que de  sorcier.  Voy.  sortilège. 

sorcier,  ière,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  à  qui  on  attribue  on  pou 
voir  surnaturel.  Magas,  i,  m. 
Hor.  Il  Sorcière.  Saga,  x,  f.  Cic. 
Volatica,  œ,  f.  Fett.  (voy.  Dict. 
latin-français). 

sordide,  adj.  Sale  à  faire  honte. 
Sordidas,  a,  am,  adj.  Cels. 
ImmuTidus,  a,  am,  adj.  Plaut. 
Il  (Fig.)  Sordidas,  a,   um,  adj. 

Cic  Avarice  — ,  êordes,  iam  f. 


169Ji 


SOR 


pi.   CL\   Il  (P.   ext.)   Gains  —, 
iUiberalfS  et  sordidi   qamtas. 
Cic. 
sordidement,  adv.  D'une  ma- 

nirre    *-)r.ii^ie.    ^ordidé^     adv. 
I'!:n.  j.  Suei. 
eordidjté.  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est    -ordide.    Soi-des,    l'um, 
f.  pi.  Cic. 

sorgho.  >.  m.  Planta roisinc  du 
m;ii<.  -^orghum.  i,  n.  Linné. 
Uulcus,  i,  m.  Ptin. 
aorite,  s.  m.  Suite  de  proposi- 
tions écroitemeni  liée?  les  unes 
aux  autres.  Acerviu,  i,  m.  Cic. 
Soritfs,  3e  (Dat.  ioriti),  m.  Cic. 
Eq  forme  de  — ,  acervalis,  e, 
adj.  Cic. 
sornette,  s.  f.  Propos  vide  de 
sens,  .\iijs,  arum,  f.  pi.  Cic. 
IneptUv,  iram,  i.  pi.  Cic,  Tri- 
cf,  arum.  f.  pi.  Plaat.  Ce  ne 
sont  la  'jue  des  — ,  verba  3unt. 
Ter,  Dire  des  — ,  nagâri,  dép. 
intr.  '.'ic. 
sort,  s  m.  Condition  échue  à 
cliac^ue  homme.  Sors,  sortis, 
(.  Cic.  etc.  Virg.  Liv,  (ex.  :  s. 
tecand'X  [•  prospère  •].  Liv.  mi- 
ecra,Liv. gravis. Liv, nescia  mens 
sortis  {atars.  Virg.  s.  iniqaa. 
Liv.  ou  iniiaissima.  Liv,  illa- 
crimâre  sjrti  hamanse.  Liv. 
saA  mrte  contentw:'  vivëre. 
ILir  y,  fortUDa,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  magna.  Liv.  fiorens.  Liv. 
foriana  2mplissima.  Cic.  f.  in- 
pma  servoram.  Cic.  similitudo 
(•irt<in.i;.  Tjlc,  oneratas  forta- 
n,v  appantibus  sax.  Liv.  au 
plur.  fo'Cixnas  saas  accasâre. 
Cic.  jorfanas  suas  lawiàre.  | 
Ter.  voy.  .^-obtise);  condicio, 
unis,  f.  Ci-:,  etc.  (ex.  :  commu- 
nia. Hor.  incerta.  Saet.  c.  om- 
nium jiviunx.  Cic.  tiberoram 
popaloram.  Cic.  c.  nascemli 
N  donné  par  la  naissance  -■]. 
lAc.  ien.  voy.  condition  )  ;  e- 
ventus,  ûs,  in.  Cxa.  Liv.  (ex.  : 
aivtilar  iiicii  éventas.  Liv. 
qiiid  —.liquis  accideret ,  qui 
qaosqu<s  eventus  exciperent. 
C;/!$.  fB.  C.  1,  26,  6].  ex  éventa 
naviam  taarum  fore  id  suspi- 
cabatur.  .œs.  [B.G.  IV,  31,  1]). 
Il  (['ar  mal..  En  parlant  du  bon 
ou  du  mauvais  succès  des  cho- 
ses. Eveatus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(voy.  wccBs)  ;  exitus,  ÙS,  m. 
Cic.  etc.  ivoy.  issue;.  Aussi  j'ai 
peur  que  ma  lettre  ne  subisse 
le  mérae  — ,  ex  quo  vereor  ne 
idemeveniat  in  meas  litteras. 
Cic.  fep.  II,  10,  1).  Il  (Spéc.) 
Action  maiiaisante  exercée,  fas- 
cinatio,  jnis,  f.  Gell.  Valg. 
(au  plur.  Plin.j.  E[[ascinatio, 
onit,  f.  'au  plur.  Plin.  [XIX, 
50  ;  XXVIII,  «]).  Jeter  un  —, 
fascinàre  (aticui  aliqaid.)  Virg. 
effascinàre.  Plin.  (VU,  16). 
GqU.  (IX,  i,  7;.  On  m'a  jeté  un 
— ,  veneficio  contactus  sam. 
Cir.  Voy.  pajciner,  maléfice.  ^ 
(Par  nxt.,  Puissance  qu'on  sup- 
pose décider  arbitrairement  du 
■ort'le    clia.iiie  homme.    Sors, 
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sortis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  laliquid 
ad  sortem  revocAre,  Cic.)  ;  fa- 
tum. 1,  n.  Cic.  etc.  (voy.  des- 
tin, destinée^  ;  fortuna,  m,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  hasard,  fortuseV 
Poé:.  Personnifit-ation  de  cetti> 
puissance.  Fatum,  i,  a.  Pron. 
I-'jrtuna,  a?,  f.  Ov.  \\  (Par  anal.) 
Hasard  auquel  on  s'en  rap- 
porte pour  décider  qqch.  Sors, 
sortis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  alimiid 
!  sorti  committëre  ou  permittëre. 
Cir.  sorte  dacëre  [■  tirer  ']. 
6'u//.  res  revocatur  ad  sortem. 
Cic.  conjicëre  in  sortem  pro- 
vincias.  Liv,  ei  sorte  provin- 
cia  evenit.  Cic.  extra  sortem 
renuntiari  [•  Etre  proclamé 
sans  avoir  été  soumis  au  tirage 
au  s..].  Cic.).  Tirer  au — ,  sor- 
tir!, intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
s.  inter  se.  Cic.  s.  provinciam. 
Cic.  tribas  [•  les  tribus  .].  Cic. 
/udtcds.  Ctc.<iicas[- les  juges  •]. 
Cic.  consules  sortiti,  uter  de- 
dicaret.  Liv.  nom  sortiuntur 
inter  se,  quœ  declinet,  qasc 
non  ?  Cic.  qijL:isi  sortiri,  quid 
loquàre.  Cic).  Prooédar  à  un 
nouveau  tirage  au  — ,  tirer  au 
—  (pour  remplacer),  subsor- 
tiri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
judices.  Cic.  [Clu.  96j).  Tirage 
au  — ,  sortitio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  provinciarum.  Cic.  s. 
xdilicia.  Cic.  judicum  sortitio 
fit.  Cic.  sorlitione  [•  par  voie 
de  tirage  au  s.  •).  Cic.)  ;  sor- 
titus,  ÙS,  m.  Cic.  (de  domo 
5(J).  Par  voie  de  tirape  au  — , 
sortito,  abl.  adv.  Ùic.  Spéc. 
Tirer  au  — ,  c.-à-d.  à  la  con- 
scription ,  voy.  conscription.  Fig. 
Le  —  en  est  jeté,  aléa  jacta 
est.  des.  ap.  Suet.  Le  —  des 
armes,  belli  aléa  Liv.  beili 
fortana.  Cic.  (cf.  belli  (ortunam 
tenture.  Cic).  1  fDroit  rom.) 
Sort  principal,  c-a-d.  le  capi- 
tal.   Sors,    sortis,    f.    Cic.    etc. 

Voy.     CAPITAL. 

sortable,  adj.  Qui  est  de  nature 
à  convenir  à  (qqn.l.  .iptus,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  AccommoJa- 
tus,  a,  am,  p.  adj.  Cic  Con- 
graens,  p.  adj.  Cic. Conveniens, 
p.  adj.  Cic  Idoneus,  a  um, 
adj.  Cic.  Voy.  convenable. 

sortant,  ante,  adj.  Qui  sort. 
Qui  [qax,  quod)  exit.  A.  ou 
exiens,  p.  adj.  A.  Les  numé- 
ros — ,  sortes  sublatse  ouductœ. 
Cic.  sortes  qax  exeunt  ou  ex- 
cidunt.  Cic.  Le  premier  numéro 
— ,  qaod  fjrimum  sorte  excidit. 
Liv.  Il  Qui  ^ort  de  charge  (en 
pari,  d'un  élu,  d'un  fonction- 
naire). Decedens  e  provincià. 
Cic  Magisiratum  deponens. 
Cses.  Mayistratu  abiens.  Cic. 
1  'Fig.)  Qui  ressort,  qui  est  en 
dehors.  Voy.  franc,  sympa- 
thique. 

sorte  (lat.  pop.  sorta,  autre 
forme  de  sors),  s.  f.  Manière 
d'être  d'une  personne,  d'une 
chose  (par  comparaison  à  ce 
qui  est  dans  une  futuation  ana- 
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logue).  Voy.  façon,  haniârb. 
Il  parla  do  cette  — ,  hoc  modo 
disseruit  .  Sait ,  hujasmodi 
orationem  habuit.  Sali.  Ellipt. 
De  la  — .  c.-d-d.  do  cotte 
sorte,  ^lii  modo.  A'ep.  ad  hune 
modum.  Cic.  (voy.  ainsi).  Ka 
quelque  — ,  a(  ita  dicam.  Cic. 
yc(.  amicos  non  paràre,  opti- 
mam  et  patcherrimam  vitse, 
Uit  ita  dicam, sapetlectilenx.Cic 
[:im.  15, 55). cf. aussi  l'emploi  do 
quidam,  qaasi,  tanquam,  for- 
mules servant  à  rendre  moins 
hardies  certaines  expressions  ; 
ex.  :  omnes  artea.qua;  ad  hama- 
nitalem  pertinent , habent  quod- 
dam  commune  vinculum  et 
quasi  cognatione  quadam  inter 
se  continentur.  Cic.  [Arch.  1, 
SJ.  vis  itta  fait,  et,  ut  s.vpe 
jam  dLci,  rutna  qaxdam  atqae 
temptstns  et  qaidvis  potius 
quam  j'udicium.  Cic.  [Glu.  35, 
'J6].  qui  in  unà  philosophià 
quasi  tabernaculam  vitse  su/n 
co//ocaron<.  Cic.  [doOr.  III,  2U, 
77]).  Loc.  conj.  De  telle  —  que, 
ita  at  (av.  le  Siibj.).  Cic.  De  — 
que,  même  trad.  En  —  que, 
ita  ut. , .  Cic.  Faire  en  —  que, 
[acëre,  efficére,  curare  ut  (et 
le  Subj.).  Cic.  dare  operam  ut 
(et  le  Subj.).  Cic.  Loc.  prép. 
Fais  en  —  de  te  bien  porter, 
cora  ut  valeas.  Cic.  ^  (Par  cxt.) 
Manière  d'être  d'une  personne, 
d'une  chose  (par  comparaison 
de  ce  qui  est  de  nature  analo- 
gue). Genus,  eris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  est  genus  hominum  qui 
volunt.  Ter.  varia  et  diversa 
gênera  bellorum.  Cic.  res  om- 
nis  generis.  Cic.  ejusdem  gene- 
ris.  Cic.  materia  ra jusque  ge- 
neris. Liv.  [XXVIll,  W5,  101. 
omne  genus  herbarum  radi- 
cumque.  Liv.  aves  omne  gêna» 
[ace]  Varr.  voy.  genre,  espèce). 
Toute  —  de,  omnis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  omne  scelus.Cic 
omnes  necessitudines.  Cic.  om- 
nibus custodiis  subjeclus  ora- 
tor  [•  l'orateur  .soumis  à  toute 
s.  de  contrôles  •].  Cic.  [Sest. 
39]).  Une  —  de,  pars, partis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.:  plura  de  extre- 
mis loqai  pars  est  ignavix. 
Sen.  plus  ordin.  l'idée  de  cette 
expression  est  rendue  en  latin 
par  quidam  ou  quasi,  ex.  :  ser- 
vis res  pnhlica  et  quasi  civitas 
domas  est.  Cic.  cf.  les  exempits 
cités  plus  haut.).  Un  homme 
de  ma  — ,  homo  mei  ordinit. 
Ter. 
sortie,  s.  f.  Action  de  sortir. 
agressas,  ûs,  m.  Cic.  Exitas. 
ûs,  ta.  Cic.  (cf.  exitus  calami- 
tosas.  Cic).  Excessus,  as,  m. 
Cic.  Decessas,  ûs,  ra.  Cic, 
Decessio,  onis,  t.  Cic.  At. 
tondre  la  de  qqn,  exspectàre 
dam  aliquis  exeat.  Cic.  Une 
porte  de  — ,  exitus,  ûs,  m. 
Nep.  Liv.  (cf.  fornices  in  muro 
erant  apti  ad  excarrendum. 
Liv.),\oy.  I390E.  Fig.  Effagium, 
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ii,  n.  Cic.  (cf.  cffagiam  asse- 
qui  [•  trouver  une  porte  de 
s.  •].  Cic.  servâfe  effaijium  in 
futaruin.Tac.).\\{^po.c).  En  pari, 
d'un  acteur  qui  son  de  la  scène. 
E  scsena  exitua  ou  abitas.  A. 
Faire  une  — ,  scxnam  relin- 
qiiêre.  A.  ou  de  scxnà  decedé- 
re.  A.  Fausse  — ,  f misas  ou  si- 
mulatas  exitus.  A.  Il  fit  une 
fausse  — ,  siinalavit  se  e  scsna 
exire.  A.  ||  Bn  pari,  d'assiégés 
qui  sortent  de  la  place  pour 
attaquer.  Eruptio,  onis,  {.Cœs. 
(cf.  eruptio  ex  oppido.  Liv. 
erapdo  in  hostes.  Liv.  erap- 
tiones  oppidanoram.  Liv.erap- 
tioneni  facére.Cxs.).  Excarsio, 
onis,  f.  Cxs.  (cf.  facére  crebras 
excursiones.  Cxs.).  Excarsus, 
ùs,  m.  Ca^s.  l'aire  une  ou  des 

—  ,  erampére,  intr.  Caes.  (cf. 
erumpére  ex  castris.  Cxs.  por- 
tis.  Sali.  in.  stationes  hostium. 
Liv.).  excarrërSy  intr.  Liv.  (cf. 
exe.  omnibus  partis.  Liv.). 
procurrëve,  intr.  Cœs.  (cf.  proc. 
ex  castris.  Cees.).  impetam  fa- 
cére ex  aliquo  loco.  Liv.  || 
(Fig.)  Brusque  attaque  dirigée 
en  paroles  contre  qqn.  Insec- 
tatio,  onis,  f.  Liv.  Quint.  Tac. 
{cf.insectationibuspelére.Tac). 
ImpetuSy  ûs,  m.  Cic.  etc.  (cf. 
saam  salutem  contra  itlias  ini- 
petum  in  se  crudelissimum  de- 
fendère.  Cic).  —  mordante, 
cavillatio,  onis,  f.  Liv.  Faire 
une  —  contre  qqn,  insectâri 
eUiqaem.    Cic.    invehi   in   ali- 

Zuem.  Cic.    aliquem   cavillàri. 
iV.    Voy.  ATTAQUE,  INVECTIVE.    1 

En  pari .  des  objets  de  trafic  qu'on 
transporte  hors  du  pays.  Voy. 
EXPORTATION.  Droit  de  — ,  voy. 
DOUANE.  1  (Poét.)  Action  de  sor- 
tir de  la  vie.£^xces3ii3  e  vita  ou 
vitx.  Cic.  Exitus  vitx.  Nep. 
Decessus  e  vitâ.   Cic.  Par  ext. 

—  de  charge  (d'un  magistrat), 
<l'-cessio,  onis,  f.  Cic. La  —  de 
l'Iùver,  voy. FIN.  {|  Loo.  prép.  A 
U  —  do  (au  moment  où  l'on 
sort  de),  voy.  sortir.  Il  dit  à  sa 
—,egrediens  dixit.A.W  ajouta  à 
sa — ,  cum  his  egressus  est.  .■). 
Il  le  prit  à  sa  —  du  navire 
pour  l'emmener  diner,  e  navi 
eijredienteni  abduxit  ad  cenam. 
7  er.  A  ma  —  de  charge,  cum 
de  provinciâ  decederem.  Cic.  || 
En  pari,  des  ch.  Exitus,  ûs,  m. 
Lacr.  (cf.  exitus  faustus  classis. 
Lacr.).  —  impétueuse,  erup- 
tio, onis,  f.  Cic.  Plin.  A  la  — 
duMiucius  (hors  du  lac  Béna- 
cus),  ad  emersus  paminis  Min- 
cit. Plin.  A  la  —  de  la  flotte, 
classe  e  porta  exeunte.  A. 
^  Endroit  par  où  l'on  sort. 
Exitas,  ùs,  m.  Liv.  Voy.  issue. 
Il  (f'S-)  Moyeu  de  sortir  d'une 
difficulté.  Voy.  expédient. 

sortilège,  s.  m.  Artifice  de 
sorcier.  Veneficium,  ii,  a.  Liv. 
Maleficium,  ii,  u    Tac. 

sortir,  v.  intr  et  tr.  ||  V.  intr. 
Aller  (hors  J'ua  lieu).  Exire, 
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intr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  introire, 
à,   intr&re   et   au-si    à   manère, 
ex.:  exi,  rxi,  exi,  inqaam  ocias. 
Plaut.    dam    exeo.   Ter.    exire 
hinc.  Nep.  istâc  e.rire  per  hor- 
tam  [•  s.  de  là  où  tu  es  par  le 
jardin   .].    Plaut.  de   triclinio. 
Cic.  de  finibus   suis.    Cxs.  de 
navi.  Cic.  ou  ex  navi.  Nep.  ex 
oppido  [en  pari,  d'une  voiture]. 
Cic.  e  patriâ.  Cic.  domo.  Cic. 
cornicem  a  caudà  [.  la  queue 
en  avant  •]  de  ovo  exire.  Plin. 
ad  pugnani    [-    pour    aller  au 
combat   ■•].   Liv.    exire  prxda- 
tum    in  Hernicorum  agros    ou 
in  arjrum  Romanam.  Liv.  [IV, 
36,  h;  VI,  âl,  61.  pass.   impers.  '• 
exitur   foras.    Ter.   non  posse 
clam  exiri.  Cses.  t.  milit.  e.vire  [ 
extra  vallum.  Liv.  ou  ab?.  e.vire.  ! 
Cic.    Caes.    Liv.    par   ext.   exiit 
sors  [•  le  bulletin  est  sorti  de 
l'urne  •].  Cic.  exit  nomen  [-son 
nom  sort  de  l'urne  •].  Cic.  spéc. 
folia  a  radice  exeunt.  Plin.  en 
pari,  de  paroles  :  exire  ex  ore. 
Cic.   Nep.   maligna  et  vix   ex- 
euntia  [•  qui  ont  peine   à  s.  ■>] 
verba.   Sen.    au  fïg.  exisse  e.v 
[ou   de]  potestate    [»   sortir   de 
soi-même,  de  ses  gonds  ■].  Cic. 
exisse  a  se  [même  trad.].  Petr.  j 
par  ext.  e.rire  nunquam  a  me- 
morià  hominajn.  Sen.  an  jam 
memoriâ   exisse    [av.   I'.\cc.  et 
rinf.]?  Liv.);  prodire  (-  s'a- 
vancer; sortir  •),  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  obviam  miki  est  proditam 
[•  on  est  sorti  à  ma  rencontre  ■]. 
Cic.  prodire  ex  porta.  Cœs.  in 
publicum.  Cic.  par  anal,   folia 
ex    radice    prodeunt.    Plin.)  ; 
egredi,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
inde.    Varr.    Liv.   hinc.   Plaut. 
foras.  Plaut.  ex  arbe.  Cic.  ab 
urbe.  Saet.  arbe.  Cxs.  Vell.  ex 
cabiculo.    Cic.    posticâ    domo 
clam.    Val.-Max.  janaâ.    Val.- 
Max.  extra  fines.  Cic.  ad  por- 
tam.    Liv.    au    fig.    extra   hos 
cancellos  egredi  conabor.  Cic. 
certos  mihi  fines   terminosqae 
constitaam,  extra  qaos  egredi 
non  possim.  Cic.  a  proposito 
[•  de  son  sujet  "].  Cic.  t.  milit. 
egredi  ordine.  Sali.  [Jug.  hô,  21. 
e  casti'is  ou  castris.  Cxs.  Sali. 
ex  hibernis.  Cxs.  ex  provinciâ. 
Cxs.  Adrameto.  Auct.  b.  Afr. 
absol.  per  agrum  Cxretem  obli- 
quis  tramitibus,  Liv.  prxsidio 
pabulationibas    [•    sortir   pour 
protéger  les  fourrageurs  •].  Cxs. 
ad  prœlium.   Cxs.   speculatum 
[-  pour  s'éclairer  '],  framenta- 
tum  f.  pour  s'approvisionner  de 
blé  "].  Liv.  t.  naut.  egredi  ex 
navi  ou  navi.  Cic.  Cxs.  egredi 
e  portu.  Cic.  Quint.);  digredi 
{'  s'éloigner,  sortir  •),  dép.  intr. 
Cio.    etc.   (au    fig.   ex.  :   officia. 
Ter.    de   causa.    Cic.    a    causa 
[■du  sujet  •].  Cic.)  ;  progredi 
{^  s'avancer,  sortir  •),  dép.  intr. 
Cic.   etc.  (ex.  ;   ex  dojno.    Cic. 
extra    vallum.    Axict.    b.   Afr. 
t.  milit.  alicai  obviam  ab  sta- 
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tiane.  Liv.  absol.  pr.  pabala- 
tum.  Liv.  pabulandi  aut  fru- 
mentandi  causa.  Cxs.)  ;  cedé- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  [<e] 
RETIRER,  [s'] éloigner);  aôscB- 
dëre,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  [se 
retirer,  [s'j éloigner)  ;  coBCe- 
dcre  {'  se  retirer,  partir,  sor- 
tir •  ),  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  ah 
aliquo  [•  s.  d'avec  qqn  '].Plaut. 

c.  e.v  prxtorio  in  tabernaculani 
suum.  Liv.  concède  hinc  do- 
mum  [•  8.  d'ici  et  rentre  chez 
toi  .].  Ter.  c.  ex  xdibus.  Ter. 
[Hec.  679].  .impers,  meta  can- 
cessam  [esse]  barbaras  ratas. 
Liv.  post...  cedendo  in  anga- 
lum  Brattium  cetera  Italià  con 
cessuni^  Liv.  [.Y.1CVIII,  12,  A]), 
decedère  (•  se  retirer,  s'en 
aller,  partir  >),  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  postula  ut  mihi  respon- 
deat,  iste  Verrutius  in  Siciliâ 
sit  an  jam  decesserit.  Cic.  re- 
linqaëre  domos  ac  sedes  saas 
et  d.  ex  Sicitiâ.  Cic.  d.  cum 
eodem  Lacullo  ex  eâ  provinciâ. 
Cic.  voce  clarâ  denuntiasse 
sibi,  ut  tridao  [»  sous  trois 
jours  ..]  regni  sai  finibus  décé- 
dèrent. Liv.  pantherx  consti- 
taisse  dicuntar  [■  ont  résolu, 
dit-on  •]  in  Cariam  ex  nost7'â 
provinciâ  decedère  [«  de  s.  de 
notre  province  pour  aller  en 
Carie  •].  Cic.  [ep.  II,  II,  2].  de 
via  decedère  [■-  s.  du  bon  che- 
min "  au  pr.  et  au  fig.].  Cic. 
[Clu.  163;  C.-el.  3S].  naves  im- 
pradentiâ  aut  tempestate  paa~ 
lulam  sua  cursu  decesserunt 
[-  sortirent  de  leur  route  »]. 
Cxs.  au  fig.  d.  de  officia.  Liv. 
t.  milit.  decedère  atque  exer- 
citum  deducère  ex  his  regioni- 
bas.  Cxs.   inde  decedère.  Cxs. 

d.  de  vallo.  Cxs.  ex  Italiâ.  Liv. 
ex  Cypro  ante  certam  diem. 
Cic.  inj'assa  prxsidio.  Liv.  pu- 
gnâ  [•  du  champ  de  bataille  •]. 
Liv.  d.  agro  sociorum,  ac  de- 
ducère cvercitani  finibas  La- 
canis.  Liv.  armis  relictis  Sici- 
liâ decedère.  Nep.)  ;  discedère 
{'■  s'en  aller,  s'éloigner  •),  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  discedo  ab  illa 
[«  je  sors  d'avec  lui  ■}.  Ter.  d. 
e  Gallià.  Cic.  e  patrià.  Ov.  Ca- 
puâ.  Cic.  t.  milit.  d.  ex  hiber- 
nis. Cxs.  Tarracone.  Cxs.  au 
fig.  d.  ab  officia,  a  fide  [•  do 
son  devoir  ■].  Cic.  par  ext.  a 
re  [•  de  son  sujet  -].  Cic.  par 
anal,  nunquam  ex  anima  meo 
discedit  illius  viri  memoria. 
Cic.  a  mente  atque  a  se  disces- 
sit  ['  il  est  sorti  de  lui-même, 
de  ses  gonds  •].  Cic.);  exce- 
dère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  urbe. 
Cic.  oppido.  Cxs.  finibas.  Liv. 
ex  itinere,  ex  via.  Cxs.  via. 
Liv.  extra  vallum.  Liv.  impers. 
ita  Crotone  excessum  est.  Liv. 
avec  l'indication  de  l'endr.  où 
l'on  va  :  agro  hostiam  in  [»  pour 
aller  en  •]  Bœotiam.  Liv.  au 
lîg.  excedëre  e  mem,oriâ.  Liv. 
par     anal,     excedëre    paulum 
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[■  Eortir  un  peu  de  sod  sujet  •] 
ad  enarramiunx,  uuiim  [•  com- 
bieu  4..  Uv.  [XXIX,  S9,  5].  in 
fabelUtm  exceîsi  [•  je  suis  sorti 
de  mou  sujet  pour  te  faire  un 
récit  •]  non  injratam  tibi.  Sen. 
[ep.  77,  1Û]>;  procedère  i-  s'a- 
vancer hors  de,  d'où  sortir  •), 
intr.  Cic.  etc.  (ei.  :  (oribas  fo- 
rât. Plaut.  e  ttibernaculo  in 
$olem.  Cic.  ante  portam.  Liv. 
extra  manitiona.  Cses.  alicai 
obviam  procedère.  Cic.  p.  de 
castris.  Sali,  paeri,  qui  visum 
processerjnt  [ex  castello]. -Sa//.)- 
—  à  la  hùta,  tout-à-coup,  pi-é- 
eipitamœent,  etc.,  avoiare, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  (xpei'iar 
certe,  at  hinc  avolem.  Cic.)  ; 
evolâre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
evoiàre  atqae  excarrére  foras. 
Cic.  e-r  arbe.  Cic.  ex  omnibus 
paitibus  silvse.  Cses.  e  senata. 
Cic.)  ;  erumpére.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ignés  ex  jEtme  vertice 
erampunt.  Cic.  [voy.  jailub]. 
t.  milit.  erampëre  ex  castris. 
Cses.  partis.  Sali,  au  fig.  erum- 
pat  enim  aliqaando  vera  et  me 
digna  vox.  Cic.  ex  laxarià 
exsistat  avaritia  necesse  est, 
ex  avaritia  erumpat  OiÀdacia. 
Cic.)  ;  evadère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ex  balneis.  Cic.  ex  aqaà. 
Plaat.  rétro  ex  angustiis.  Cart. 
ex  mis  abditis  sedibas  in  hxc 
loca.  Cic.  ex  alvo  f/eqaenter 
[en  pari,  des  abeilles].  Varr. 
oppiao.  Sali,  cum  ex  insipiente 
corpore  evasisset  animas.  Cic); 
excurrëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
excarrat  aliquis  domo.  Cic.  au 
fig-  ouorun»  animi  spretis  cor- 
poruias  evolant  atqae  excur- 
runt  foras.  Cic.  t.  milit.:  ex- 
carrére  omnibus  partibat,  Liv. 
ex  Afrià.  Cic.);  procurrére 
(•  courir  en  avant;  eortir  •), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  foras.  Cic. 
ex  castris.  Cses.  in  pablicam. 
Cses.  in  vias.  Liv.  t.  milit.  :  ex 
acie.  Cses.  extra  aciem.  Cses.)  ; 
se  proripère.  Cic.  etc.  (voy. 

f9']iÎLA.NCBK,    [se]    précipiter).  
en    pari,    d'un    liquide,    etc.), 
ûuëre,    intr.    Cic.    etc.    (voy. 
couler);  deûuëre  (•  descendre  ; 
en    coulant,    découler   •),    intr.  j 
Cic.    etc.   (voy.    couler,    décoo-  | 
ler;  au  fîg.  altius  injuriée  quam 
mérita  descendant  et  illa  [i.-e. 
mérita]  cito  defluunt  [•  sortent  ; 
de    l'esprit  •),  has    [i.  e.  injw 
rias]  tenax  memoria  custodit. 
Sen.  fben.   I,  1,  81k  efûuëre 
{•  couler  hors  de,  9  écouler,  dé- 
couler   •),   intr.   Cic.  etc.  (voy. 
COULER,    [e'JÉCOULERj  au  fig.  ef- 
fluére  ex  animo  alicajut.  Cic. 
absol.    quod    lotam    effluxerat. 
etc.);  proûuëre  (•   découler, 
couler   •).    intr.  Cic.   etc.  (ex.  : 
p.   ex  monte,    des.    voy.    cou- , 
LER,     découler;    au    fîg.    cujus 
nre   terme  melle  dalcior  pro- , 
(laebcU.  Cornif.);  elabi  (•  ^li»- ' 
»er   hors   de;   ci'où  sortir   ina-: 
per(u  ;  fig.  sortir  de  l'esprit,  de  ^ 
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la  mémoire  •),  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  cum  [animal]  ex  ute- 
ro elapsum  excidit.  Cic.  angait 
ex  cotumnà  ligneù  eUipsas. 
Liv.  elabi  inde.  Liv.  nocte  arbe. 
\'ell.  e  pnrlio.  Csrs.  [voy.  [s'] 
ÉCHAPPER,  [9']KsqL'ivER;  au  fi;;.  ; 
ani'mi  corporibus  eUipsi.  Cic. 
par  anal,  ex  isto  ore  verbam 
excidére  aat  elabi  potuit.  Cic. 
en  pari,  de  la  mémoire  :  usita- 
tse  res  facile  e  memorià  ela- 
buntur,  insignes  et  novse  ma- 
nent  diutias.  Cornif  [rli.  III, 
35].  si  qua  mémorise  nieA*  non* 
dam  elapsa  sunt.  Sen.  rli. 
[contr.  I,  pra!f.  1]);  maoâre, 
lutr.  Cic.  etc.  (voy.  coule»,  dé- 
couler); emanâre  (•  sortir  en 
coulant  •),  iiur.  Cic.  etc.  (ex.  : 
dam  saniei  vis  émanât.  Col. 
ex  quo  [fonte]  pestiferum  virus 
emanut.  Curi.  famas  enutnat. 
Col.  au  fig.  singalarem  eloqaii 
suavitatem  ore  ejus  [de  Platon] 
emanataram.  Val.-Max.  [I,  6, 
eat.  3]  ;  spéc.  alii  quoque  alio 
ex  fonte  prseceptoves  dicendi 
emanaverunt.  Cic.  mala  nos- 
tra  istinc  émanant.  Cic).  — 
(en  spirales),  evolvl,  pass. 
Curt.  (ex.  :  famus  taguriis  evo- 
latus.  Gart.).  —  (en  foule),  ef- 
fundi  ou  effundére  se.  Cic. 
etc.  (voy.  [se]  répa>'dre  [en 
foule],  [se]  PRECIPITER  [comme 
un  flot]).  —  (d'un  pays,  etc.), 
jnigrâre,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
tMiGfiER,  quitter).  — ,  c.-d-d,  se 
montrer,  apparaître,  oriri, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  dentés 
oriantar.  Cels.  voy.  paraître, 
[se]  montrer);  exoTÎTi  (•  se 
montrer,  apparaîti'o,  sortir  on 
montant  •),  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ab  suis  latebris  [•  de  leur 
cachette  •}.  Liv.  exorti  repente 
insidiatores .  Liv.  flamma  re- 
pente e  silvis  undique  exorta. 
Saet.  au  fig.  :  alius  est  dominas 
exortas  ex  conscientiâ  pecca- 
toram,  timor.Cic);  exsistére 
(•.  sortir,  paraître,  se  montrer  '), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  exsistiïre  ae 
lerrà.  Cic.  ex  arvit.  Cic.  ab 
arà.  Cic.  ab  inferis.  Cic.  quà 
["  caverne  par  où  •]  Uitem  pu- 
trem  ferunt  exstilisse.  Cic.  t. 
milit.  exs.  e  latebris.  Liv.  par 
anal,  vox  ab  sede  Junonis  ex 
arce  exstitit.  Cic.  sub  ipsis 
flammis  [on  pari,  de  ruiweaux 
de  sang].  Curt.  absol.  eataexsis- 
tunt  [•  les  xemeoces  sortent  de 
terre  •].  Varr.  au  fig.  :  ut  ex 
Victoria  tyranni existèrent. Cic. 
ut  exsistat  ex  rege  doininus. 
Cic.);  etnergére  (•  sortir  de 
l'eau,  paraître  au-dessus  de 
l'eau  •),  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
equas  ex  flumine  emersit.Cic. 
de  paladiljut  emergunt.  Liv. 
par  anal,  ab  infimà  arà  emer- 
gére.  Cic.  cum  foramine  [•  par 
un  trou  ■]  e  terra  emersisset. 
Vell.).  —  de  son  lit  (en  pari, 
d'un  cours  d'eau),  voy.  uéboh- 
uEB.  —  des  bornes,  voy.  borne, 
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DÉPASSER.  Faire  — ,  excire,  tr. 
Liv.  etc.  (ex.  :  suem  latebris. 
Ov.  cubilibas  suit  exciti.  Liv. 
in<ii<initat  rei  magis  quam  pe- 
ricuium  consuiem  alterum  ab 
urbe  crcifit.  Liv.  ea  ret  ab 
stativis  excivit  Mettium.  Liv.); 
excitâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cen-um  nemorosis  cubilibas. 
Phsed.  feras  [•  le  gibier  •]. 
Cic.  vox  precantum  me  hua 
foras  excitavit.  Plaat.  clamore 
cxcitatuni  prsesidium  Romano- 
rum.  Liv.  lestes  ab  inferis.  Cic. 
par  ext.  urbem  excitûre  [•  taire 
sortir  de  terre  une  vifle  ■] . 
Flor.)  ;  educère  (•  tirer  hors 
de,  faire  sortir  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  inde.  Liv.  ex  urbe.  Liv. 
e  carcere.  Sen.  hominem  de 
senata.  Cic.  t.  milit.  :  educëre 
cohortes.  Cses.  cohortes  ex  ur- 
be. Cses.  copias  castris  ou  e 
castris.  Cses.  exercitam  ab  ur- 
be. Liv.  abiol.  educëre  ex  hi- 
bernis.  Cses.  tribuf  simal  par- 
tis. Cses.  t.  naut.  naucf  ex 
porta.  Cses.);  producëre  l-  a- 
mener  devant,  d'où  faire  sor- 
tir •),  tr.  Ca?s.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem  e  latebris.  Petr.  eqaos, 
jamenta  [s.-e.  aioppido].  Ca-s. 
t.  milit.  copias  pro  castris. 
Cœs.  exercitam  in  acicm  [•  pour 
la  ranger  en  bataille  .].  Nep.); 
proferre,  tr.  Cses.  etc.  (ex.  : 
tormenta  ex  oppido.  Cœs.  voy. 
APPORTER  [devant  ou  dehors]; 
[faire]  avanckrJ  ;  ellcére  (•  at- 
tirer dehors,  d'où  faire  sortir 
[qqch.],  faire  jaillir,  tirer  .),  tr. 
Cio.  etc.  (ex.  :  cruorem.  Ter. 
lacrimas.  Vell.  ignem.  Cic.  voy. 
jAiLUR,  tirer);  emittère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  equitatus  paba- 
landi  causa  emissas  [i.  e.  e 
castris].  Cses.  t.  milit.  esseda- 
rios  e  silvii.  Cses.  cohortes  ex 
statione  et  prassidio.  Cses.)  ; 
evocàre  (•  appeler  au  dehors, 
faire  sortir  en  appelant  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  foras. 
Ter.  i.  milit.  legionei  ex  hiber- 
nis.  Cses.  milites  ex  hibernis 
in  expeditionem.  Sali.);  ex- 
citàre,  tr.  Quint.  .Suet.  (ex.  : 
aliquem  de  spectaculis.  Qaint. 
spectaculo  gregarium  mititem 
in  qaattaordecim  ordinibas 
tedentem.  Saet.);  exprimera, 
tr.  Plin.  (ex.  :  flore  sucam. 
Plin.  voy.  exprimer)  ;  ex- 
trabëre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
tirer).  Faire  —  de  force,  obli- 
ger à  —,  emittère,  tr.  Cic 
(ex.  :  aliquem  ex  domo.  Cic. 
septima  [oratîo]  quà  Catilinam 
emisi.  Cic.  ut  tam  capitatem 
hostem  non  comprehenderim 
potius  qaam  emiserim.  Cic.]; 
extrudére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
expulser,  jeter  [à  la]  porte); 
exturbàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
chasser).  Laisser  —,  emittère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pabalutum 
emitlilar  nemo.  Cses.);  dimit- 
tére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  ren- 
voyer ;    [laisser]    écuappbb).    || 
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/EUipt.)  Aller  dehorti.  Exire, 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  les  exem- 
ples ci-dessus,  p.  lUOlî,  col.  2); 
procedére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
p.  in  mediam.  Cic.  p.  com 
veste  parpureâ.  Cic.  p.  ornalo 
capillo.  Prop.).  Il  est  sorti,  fo- 
ris  ett.  Cic.  domo  abest.  Cic. 
.411ei'  se  promener.  Deambahi- 
tam  ire  ou  prodire.  Cic.  Am- 
bulare,  intr.  Cic.  ||  (Spéo.)  Ne 
plus  garder  la  chambre  (en 
p.irl.  d'un  malade).  Voy.  p.  379, 
col.  1.  Il  (Par  anal.)  Quitter 
l'endroit  ou  l'on  vient  de  faire 
qqch.  et  {par  ext.)  quitter  ce 
cju'on  faisait.  Egredi,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  f.v  ou  e 
convivio.  Liv.  Saet.)  ;  dece- 
dére,  intr.  Cic.  etc.  (t.  de  droit 
public,  ex.  :  d.  de  [ou  ex,  e] 
provincià.  Cic.  d.  provin-iâ. 
Cic,  de  Siciliâ  [«du  gouverne- 
ment de  la  S.  -].  Cic.  ex  Afri- 
cû.  Nep.  ex  Asià.  Cic.  d.  ex 
provincial  non  ad  triumpham, 
sed  ad  jadiciam.  Cic.  abs.  de- 
cedëre  [•  sortir  de  cb^'-ge  '] 
ante  tempua.  Saet.  d.  eà  caasà 
[•  pour  ce  motif  •]  matarius. 
Saet.  te  antea  qaam  tibi  sac- 
cessam  esset  decetsaram  fuisse 
[«  il  t'aurait  fallu  s.  de  charge 
avant  qu'on  eût  pourvu  à  ton 
remplacement  «J.  Cic);  dis- 
cedere,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
de  convivio  [•  de  table  •].  Cic. 
abs.  discessit  [•  il  sortit  du 
combat  •]  victor.  Cxs.  ou  sa- 
perior.  Cœs.  Sali,  victas  disce- 
dit.  Sali.);  excedère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ex  acie.  Nep.  e.v 
prœlio.  Cses.  ex  pugnà.  Sali, 
prœlio  ou pugnâ.  Cses.);  abire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  abire  ma- 
ijistrata  [•  de  charge  .1.  Cic. 
voy.  quitter).  ||  (Fig.)  Quitter 
(une  manière  d'être,  d'agir). 
Exire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  de 
ratione  [•  de  son  bon  sens  •]. 
Cic.  e  ou  de  vitâ.  Cic.  e  ou  ae 
potestate  alicuj'as  [■  de  tu- 
telle •].  Jet.);  codera,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  e  vita  ou  simpl. 
vitâ.  Cic);  discedêre,  intr. 
Ctc.  etc.  (ex.  :  d.  ex  vitâ  tan- 
qaam  ex  hotpitio.  Cic.  a  vitâ. 
Cic.  a  comaetadine.  Cic.  absol. 
discedo  paichré  [•  j'en  sors  à 
mon  honneur  •].  Ter.  d.  sine 
detrimento.  Cic.  d.  tarpissimê 
[•j'en  sors  à  ma  grande  honte»]. 
Cic);  excadére,  intr.  Cic  etc. 
'ex.  .  naturà  aaà  [•  de  son  ca- 
ractère •].  Vell.  excedère  ex 
ephebis.  Ter.  e  paeris  [•  de 
l'enfance  •].  Cic.  vitâ  ou  e  vitâ. 
Cic.  e  meaio  [•  de  la  vie  •]. 
Ter.);  évadera,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  e  pericalo.  Cic.  pericalo. 
Liv.  Ciirt.  e  morbo.  Cic.  ex  in- 
sidiis.  Cic.  ex  jadicio  [«  d'un 
procès  .].  Cic)  ;  emargère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  hac  autem 
re  inciedibile  est  qaantnm  ci- 
vitates  emerserint.  Cic.  emer- 
gëre  ex  Jiidicio  pecalatàs.  Cic. 
ex  mendicitate.   Cic.  e  malis. 
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.Vep.  e  (lactibus  tervitati».  Cic); 
elabl,  dép.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ctabi  e.x  tôt  tantisque  crimini- 
bus.  etc.  elabi  ex  jadicio.  Cic. 
absol.  si  esiet  elapsas  [«  s'il  en 
était  sorti  ■■].  Cic).  —  d'em- 
barras, etc.,  se  expedire  {ab). 
Cic.  (voy.  [se]  tirer)  ;  se  ex- 
plicare  (de).  Cic.  (voy.  [ie] 
TIRER  et  cf.  res  non  potest  ex- 
plicari  [•  il  n'y  a  pas  moyen 
(l'en  sortir  >].  Cic).  Faire  — 
de,  voy.  tirer.  Au  —  de  charge, 
decedens  (absol.).  Cic.  (de  ùv. 
III,  2li,  75).  Au  —  d'avec  vous, 
a  te  discedens.  Ter.  Au  —  des 
forêts,  statim  atqiie  egressas 
est  e  silvis.  Liv.  Au  —  de  son 
entretien  avec  Caninius,  a  col- 
toqaio  Caninii  digressas.  Cic. 
Il  (/"'ts-)  Provenir.  Orirl,  dép. 
inlr.  Cic  etc.  (voy.  naître, 
PROVENIR,  issu)  ;  exsistére,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  phovenui).  ||  Etre 
on  relief.  Emlnéra.  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  relief);  promjnére, 
intr.  SU.  (ex.  :  pvominentes 
[•  qui  sortent  de  la  lèt.-  ■>]  ocuii. 

.Sii.).  Voy.  SAILUR,  SAllXANT, 
3AILUE.      Fig.    Voy.     RESSORTIR.    ^ 

V.  tr.  Faire  aller  hors  (d'un 
lieu).  EfTerre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tramentum  ex  hibernis.  Liv. 
extra  œdes  paeram.  Ter.  ali- 
quem  [•  sortir  un  mort  [de  sa 
maison  •].  Cic);  proferre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tortnenta  e.v  op- 
pido.  Cses.  nummos  ex  arcâ. 
Cic.)  ;  exportàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  friimentam  in  famé  [•  en 
temps  de  famine  •].  Ciel.  || 
(.\rch.)  Aller  hors  de.  Excé- 
dera, intr.  Cic  etc.  (voy.  ci- 
dessus  [p.  1697,  col.  1]  les  ex- 
emples). 

2.  sortir,  V.  tr.  (Arch.)  Obtenir 
par  le  sort.  Sortiri,  dép.  tr.Cic. 
Voy.  SORT.  Il  (P.  ext.)  Obtenir. 
Sortiri,  dép.  tr.  Cic.  (cf.  sort. 
plenitsimam  robar.  Cod.).  Voy. 
OBTENIR,  EFFET.  Crois-t(i  que 
cet  ordre  serait  valable  ot 
sortirait  son  plein  effet?  Putas- 
ne  id  jassam  ratam  ac  firmam 
(ataram  ?  Cic. 

sosie  (lat.  Sosia,  nom  propre 
de  personnage  comique),  s.  m. 
Personne  qu'on  prend  pour  une 
autre. /liicu/as  simillimas  for- 
ma.  A.  Voy.  portrait.  Mon  — , 
alter  ego.  Cic. 

sot,  sotte,  adj.  Ridicule  par 
un  défaut  de  jugement  dont  il 
est  le  seul  à  ne  pas  s'aperce- 
voir. Stultus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.  (s'opp.  à  pradens,  sa- 
piens, cataa,  eruditus,  ex.ired- 
dëre  aliqaem  staltiorem.  Cic. 
staltissima  persona.  Cic.  subst. 
atultat,  i,  m.  Cic  au  plur. 
surt.  stalti.  Cic.)  ;  stolidas, 
a,  um,  adj.  Plaat.  Sali.  Liv. 
(ex.:  vix  sensi  stolidas.  Ter. 
Lentalas  perincertam  [•  dont 
on  ne  pouvait  dire  avec  certi- 
tude si  ■•]  stolidior  an  vanior 
[s.-e.  esset].  Sali.  [hist.  fr.  IV, 
35].  o  vatum  stolidissime !  Ov.); 


SOT 


1097 


siupidus,  a,  um,  adj.  Cio- 
etc.  (ex.  :  stupiflus  /lOmo.Cic)» 
ineptus,  a.  um,  adj.  Cic  etc. 
(ux.:  in.  Iiomo.  Quint.  Crispi- 
nus.  //or.  Grœculus.  Cic.  subst. 
âge,  inepte.Ter.  surt.  au  plur. 
inepti.  Cic.  [de  Or.  II,  8,  17]); 
inscitus,  a,  um.  adj. Cic.  etc. 
(ex.:  inscita  mulier.  Plaut.)  ; 
inslpiens,  adj.  Cic  etc.  (s'opp. 
à  pradens,  acutus.  Cic.  sub:it. 
insipiens.  Plaut.  Cic.  insipien- 
tes.  Cic.)  ;  socors,  adj.  Cic 
Liv.  (ex.:  ingénia  socors.  Liv. 
epi-t.)  ;  fatuus,  â,  um,  adj. 
Cic  etc.  (ex.  :  paer  fatuas.  Cic. 
monitor  non  fatuus.  Cic.  fa- 
tuus et  amens  es.  Cic.)  ;  In- 
sulsus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.;  adolescens.  Cic.  acatas 
nec  insulsus  homo  [«  et  qui 
n'était  point  sot  •].  Cic  insui- 
sus  baro.  Petr.).  Subst.  Un  — , 
baro,  onis,  m.  Cic.  Petr.  [ex. : 
baro,  te  victam  esse  non  vides? 
Cic).  Il  (Par  ext.)  Qui  est  d'une 
personne  sotto.  Stulius  ,  a, 
um,  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  stiilta 
loquacitas.  Cic.  Isetitia.  Sali, 
occupatio.  Sen.  vita.  Sen.  con- 
siliam  staltam.  Cic.  ou  stul- 
tissimam.  Liv.)  ;  stolidus.  a, 
um,  adj.  Plaat.  Liv.  Tac  (ex.  : 
stolida  fidacia,  superbia.  Liv. 
st.  aadacia.  Tac  nallam  est 
stolidias  hoc  saxum.  Plaut.); 
ineptus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
(ex.:  ineptalenitas  patris.Ter. 
meptum  negotium.  Cic.  rei 
ineptse  inservive.  Val.-Max.risa 
inepto  res  inepiior  nulla  est. 
Catull.  nam  quid  est  ineptius, 
quan...?  Cic.  figarse  incptis- 
simœ.  Qaint.);  n.  subst.  nihil 
habêre  insolens  aut  ineptum. 
Cic.  inscitus,  a,  ura,  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  non  inscitus  jocas. 
Suet.  quid  aatem  est  inscitias, 
qaam...  Cic.  [N.  D.  II,  36; 
Div.  II,  127])  ;  insulsus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  insal- 
sum  genus  ridicuJi.  Cic).  ^ 
Déconcerté.  Stapens,  p.  adj. 
Plaat.  S  lapidas,  a,  am,  adj. 
Cic  Rester,  demeurer  — ,  sta- 
përe,  intr.  Cic.  Quint,  (cf.  hsec 
cam  loqaeris,  nos  barones  sta- 
penias. Cic). Il  Subst.  Saro, onis, 
m.  Cic  Stipes,  itis,  m.  Ter. 
Cic.  Trancas,  i,  m.  Cic  ||  (Par 
ext.)  Faire  une  —  figure,  ttulti 
(aciem  ferre.  Cic. 

sottement,  adv.  D'une  ma- 
nière sotte.  Stullê,  adv.  Cic 
Stolidê,  adv.  Sali.  fr.  Liv.  .ib- 
suvdë,  adv.  Cic.  Iniipienter, 
adv.  Cic.  Inscitë,  adv.  Cic 
Parler  —,  fatuâri,  dép.  intr. 
Sen.  Agir  oa  parler  — ,  inep- 
tîre,  intr.  Ter.  Catall. 

sottise,  s.  f.  Défaut  de  celui 
qui  est  sot.  Stultitia,  ee,  i. 
cic.  etc.  (s'opp.  à  pradentia,  à 
sapientia,  ex.:  maltoram  stal- 
titiam  perpessam  esse.  Cic  ca- 
lumniam  [■  les  manoeuvres  •} 
stultitianiqae  e/os  obtrivit  ac 
contadit.   Cic.  stultitia  est  va- 
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natam    Jacért    iniitag  canes 
Pliiut.  etse  enim  stultitiam  «'■ 
lia    porri'jentitias   (t    ihintibus 
noUtS  samêre.  Cic.  ^laltitia  esl 
sedendo  <ia<  votis  d^hilLiricre- 
dére  posse.  Liv.];  stupiditas. 
atis,  f.  Ace.  Cic.  vPhil.  9,  Ki  ; 
stupor,    oris,    m.    Cic.    (es,: 
stupor  cordis.  Cic.  syn.  tardi- 
tat  in.jenii.  Cic);  iBScitia.  se, 
f.  Cic.    eic.    (ex.:    barbarorum. 
hominam.   Cic);  insnlsitas. 
atis,  f.  Cic.  eie.  (ex.:  Grxco- 
ram.  Cic.)  ;   fatuitas,  atis.  t. 
Cic.  (inv.  II,  y9;;  socordia, 
SB.  f.  -S nef.  7'ac.    (voy.  stupidi- 
té). 1  Action,  parole,  écrit.qui 
est  d'un  fol.    Stultitia,  se,  i. 
Cic.  (au  plar.    hominam  incp- 
tiaa  ac  stultitias,   qas    devo- 
randsp  nohis  sant.  non  ferebat. 
Cic.  IBr.  23o])  ;  ineptia,  ae.  f. 
Cic.  Sen.  (au  plur.,  ex.  ;  ut  eos 
partim  sceleram  saorum.  par- 
tim  etiam  ineptiaram  pœniteat. 
Cic.   alix   ineptix  verba  qax- 
rentiam.    Sen.    qaid   ad   ist^s 
ineptias  obis  ?  inouïes.  Cic.  ri- 
dêie     ineptiaa     Grxcas.    Sen. 
pellantar  ergo  ittœ  ineptise  pa-- 
ne  aniles.  Cic.).  ||  (Sp.:-c  )  Mots 
injurieux.  Voy.  i-njcre. 
sou   (bas   lat.   solidas,   proprt. 
•  solide  »,  nom  donné  à  rorigi- 
ne  à  une  monnaie  d"or  [solidas 
aareas]),  s.  m.  Monnaie  debil- 
lon,  la  20»  partie  du  franc.  As. 
assit,    m.    Cic.    (à  l'époque  de 
Cic.     l'as     valait     exactement 
0    t.    ObU).    Qui     vaut    un  —, 
atsarias,    a,    um,    adj.     Sen. 
Un    petit   —,    assarias,  u,  m. 
Varr.    nammalus,  i,    m.    Cic. 
Un     gros     —,    œs,    seris,     n. 
Liv.  Avoir  le  —  pour  livre   (ou 
profit  du  vinatiéme),  voy.  ving- 
TIÉUB.  Loc.  adv.  Au  —  (au  sol) 
la  livre.  Voy.   1.  marc.   ||  (Par 
eit.)  Très  petite   somme.    As, 
assis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ad  as- 
sem   solvêre  [•  payer  jusqu'au 
dernier  s.  •].  Cic.  cf.  ad  assem 
peidêre  omnia.   Cic.    Hor.  ad 
assem  impendium  reddet  [>  ou 
ne  te  fera  pas  grâce   d'un  s.-]. 
Plin.  j.  non   assis  (acëre,  non 
uTiiat  assis  œstimàre.  Catull.]; 
terancius,  ii,  m.  Cic.etc.  (ex.: 
non  jam  terancii  faciant  [«ils 
n'en     donnent     pas    un    s.  •]. 
PlaxU.)  ;  nummus,  i,  m.  Cic. 
lie.  (ex.  :    ad  nammum  conve- 
nu [•  le  compte  est  exact  à  un 
«.  près  •].   Cic.  sestertio  nam- 
mo  sestirnàri  [•  valoir  à  peino 
un  s.  •].  Sen.)  :   libella,  se,  I. 
Cic.    (cf.    tibi  libellam  argenti 
namqaam   credam.   Plaat.   ail 
libellam     [•  jusqu'au     dernier 
i.  .].   Cic.).  Pas    un    —,    nihil 
qaicqaam.  Ter.   N'avoir  pas  le 
— ,    voy.   PAUVRE.    Homme   qui 
ne    vaut    pas    un  — ,  semiitis 
/lomo.  Vatin.  ap.  Cic.  Sou  par 
—,  unciatim,  adv.  Ter.  Mettre 
—  sur  — ,  voy.  amasser,  écoNo- 
MiSER.  Il  (Fig.)  Famil.  Un  —  de 
qqcb,(unpeiideqqch.),voy.  peu. 
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'  soubassement,   s.  m.    P.irtie 

I     inleriouro    d'un.'   construction. 
llasis,  is,  f.  Vitr.    Stereobates, 

'  a?,  m.  l'itr.  Substructio,  onis, 
f.  Cic.  l'itr.  On  ne  fait  pas  de 
haut  — ,  non  altê  substraitar. 
Vitr. 
soubresaut,  s.  m.  Saut  brus- 
que. Concussas,  ûs,  m-  Plin. 
Voy.  BOND,  SECOUSSE.  Par  — , 
sabsaltim,  adv.  Saet.  Faire  un 
— ,  vov.  SLRSAUTEB.  Faire  faire 
un  — ',  voy.  SECOUER.  (Cheval) 
qui  fait  faire  des  —,  laccussa- 
tor,  oris,  m.  Z,ocil.  ||  (P.  anal.) 
Brusque     tressaillement.    Voy. 

TRESSAILLEMNNT  ,  PALPITATION. 

Faire  un  — ,  voy.  tressaiujr. 
soubrette,    s.  f.  Suivante  vive 
et  délurée.  Pediseqaa,  se,  f.  Ter. 


eii.)    Personnage    de  comédie 
jouant  ce  rôle.  Fythias,  adis,  f. 


Voy.  SUIVANTE  ;    déluré.    Il    (P. 
~     >onnage    de  coméo 
rôle.  Puthias,  adi 
Ter.  Hor. 
soubreveste,  s.  f.  (Arch.J  Vête- 
ment de  dessus.    Àmicalam,  i, 
n.   Plaat.   Cic.   \\   (Spéc.)   Jus- 
taucorps   sans    manches.    Voy. 

JUSTAUCORPS. 

soucbe,  s.    f.  Partie   du  ironc 
qui  reste  en  terre.  Stirps,  stir- 
pis    (gén.  pi.  s(irpiuni),    f.  Cic. 
Stipes,   pitis,    m.     Virg.  Plin. 
Codex,  icis,   m.   Plin.   —   qui 
produit   des   rejetons,    matrix, 
icis,  f.  Saet.  |j  Partie  du  tronc 
d'où  naissent  les  racines.  Tran- 
cas,   i,   m.    Cic.  ||  (Spéc.)  Pied 
de  vigne.  Voy.  vigne.  Vieille  — 
de  vigne,  draco,  onis,  m.  Plin. 
Il  (Famil.)   Une   —,    une  vraie 
—,  trancas,  i,  m.  Cic.    (Pis.  9, 
19).  stipes,  pitis,  m.  Cic.  Rester 
comme  une  — ,    ne  pas  remuer 
plus  qu'une  —,   voy.    borne.  ^ 
(Fig.)    Celui    de  qui   sort  toute 
une      suite      de      descendants. 
Stirps,    stirpis   f.   Cic.  etc. 
(cf.    propa;ifire     stirpem.    Cic. 
stirpem  reUnqaére['  faire  s.']. 
Liv.);   auctor,  oris,   m.   Cic. 
(cf.  aactor  stirpis.  Liv.  gentis. 
."saet.    aactor    ruibilitatis   taa;. 
Cic).    Les   rois  de    Macédoine 
croient  que  ce  dieu  est  la  —  de 
leur  race,     Macedonam    reges 
credant  ab  illo  deo  ipsos  gênas 
dacére.   Curt.  Faire   — ,  sabo- 
lescëre,    intr.  Liv.  De  —  gnc- 
que,   Grœcanicus,  a,   um,  adj. 
Varr.  Plin. 
souchet,  s.  m.  Plante  comesti- 
ble. Cyperos,   i,   m.   Plin.  Cy- 
peram,  i,  n.  Varr.  Sariplia,  as, 
f.  Plin.  Racine  du  —,  cyperis, 
idis  (Ace.  ida),  f.  Plin. 
I   souci    (lat.    post.     solteqaia 
[proprt.  -  ce  qui  suit  le  soleil-]). 
Apal.  herb.  /sid.),s.  m.  Plante 
.1  capitules  jaunes.    CaltUa,  x, 
f.  Virg.  Il  (P.  ext.)  Robe  couleur 
'le    —,    calthala,    œ,    f.   Plaat. 
:'..  souci,   8.    m.   Préoccupation 
relative  à  une  personne,  à  une 
cho"e  à  laquelle  on  porte  inté- 
rêt. Cura,  SB,  t.  Cic.  etc.  (ex.: 
acris    cara  diligentiaqae.  Cic. 
cura  inU-.nla,  intentior,  inten- 
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tissima.    Cic.    c.    humanarunx 
reram.  •.  ail.  ossidua  et  perpé- 
tua cara  salittis  lum.  Cic.  agé- 
re  cm-an%  alicajas  rei  ou  oiiou- 
;us  ou  de  aliquà  re  ou  de  ah- 
quo.    Liv.    Sen.    agSre  cwam 
libertatis.    Sali,   agére    carain 
humanaram    reram    (on   pari, 
dos  dieu\].  Plin.  Quint,  agére 
caram  de  Samnitibas.  non  de 
se.   Liv.    non   dimittére  istam 
caram.   Cic.  dimittére  omneia 
caram  saorum.  Saet.  Iiœc  mea 
cara  est,    ne   qaid    ta  perdas. 
Hor.  ana  erat  cara,  ne  inaltus 
occideret.  Cart.qaod  si  lujmi- 
nibus    bonaram    reram   tanyï 
cara  esset,  qaanto  stadio  alié- 
na pétant.  Sali,  inter  (jase  ma- 
xima    erat   cura    daci,  ne  qua 
exprobratio     caiquam    veteris 
fort  urne  discordiam  inter  ordi- 
nes  sereret.  Liv.  tibierit  eidem, 
cai  salas  mea    fait,    etiam  di- 
gnitas  cura;.  Cic.  salatem  ejas 
régis  senatai  popaloqae  Roma- 
no  magnse  carœ  este.  Cic.  non 
enim  tibi  ea   res   majori  cur.r 
aat    est   aat  erit   qaam   mihi. 
Cic.  ceterum  eo  tempore  minas 
ea  bella  qase  gerebantur  cu'-w 
patribas     epant     [-  donnaient 
moins    de    souci    au    sénat  ■•], 
qaam  exspectatio  nondain  cnyi- 
ii    cam     Antiocho    belli    Lii-. 
[X\XW,  23,  1].    in  eoram  peri- 
culis    ['  quand    ils   étaient   eu 
danger  ■]   non   secus  absentes 
qaam  présentes  amicos  Attico 
esse  carœ.    Nep.   [Att.    12,   5]. 
patribas   xqaè  carœ  fuisse,  ne 
qaa  injuria    in   eos    oreretur. 
Liv.  omnibat  civitatibas  Gr.r- 
ciœ   et   Asix   cars   erat,   qnid 
Eumenes  in  senatu  egisset.Liv. 
mihi  majori  curse  esl,  qaemad- 
modum  vobis  gratiam  referam, 
qaam...  Cic.  mihinon  minoii 
carx    est,    qaalis    res  pablica 
post  mortem  meam  fatara  sit, 
qaam  qaalis  hodie  sit.  Cic.  ha- 
bérc    caram     libertatis.     Sali. 
luibére  caram    reram  divina- 
ram.  Liv.  positis  omniam  alia- 
rum  rerum  caris.  Liv.;  on  trou- 
ve souv.  cara  etsollicitado  ou 
soiiicitudoetcuraoucuraet  an- 
gor.  Cic.  expers  carx  ou  omnis 
curx.    Liv.    erant    illa   castra 
plena  carx.  Cic.    liber  carà  et 
angore    animas.    Cic.   animas 
liber    sensibus   et    caris.    Cir. 
animas    per    tomnam    [ou    in 
somnis]  liber  omni  impedilio- 
ne  cararam.   Cic.  vacaas  hâc 
curû.    Cic.    vacaa   meta,  cun't, 
sollicitudine,  pericalo  vita  hu- 
norum   viroram  est.  Cic.  s"}e 
carà  Sali,  sine  cura  esse.  Cic. 
cara    de      minore     ^lio.    Liv. 
(XLIV,  1./.,  1].  cura  pro  aliqao. 
Liv.  [.VXVII,  30,  5).   cara  gra- 
vis, gravior.    Liv.  gravissima. 
Cic.  c.  ingent.  ^all.  c.  ma^na, 
major,  maxima.  Cic.  materna. 
Plin.  c.  minor.  Cic.  curx.   no- 
i.-f  Cic.  [spéc.  hxc  nova  cara, 
IJrri.i:!.   Liv.].  C.   parva.    Cic. 
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c.  maltiplex.  Ca?'t.  sammà  cu- 
rà  alicujUB  adventam  exspec- 
iàre.  Cic.  carœ  vigilantes.  Cic. 
ou  vigiles.  Val.-Max.  adiméve 
alicui  caram.  Ter.  ea  res  non- 
nullas  curas  et  molestias  atta- 
Ut.  Cic.  af(icére  aliquem  aliqaà 
cuvû.  Cic.  marjnà  carCi  et  solli- 
citadine  aliqaem  a(fi.cere.  Ter. 
agitâre  ali(/uem  curis.  Liv.  an- 
Si  tot_  curis  vigiliisque.  Cic. 
'Jtiod  ipaum  ciiram  augehat. 
Liv.  confici  curis.  Cic.  ut  eorum 
aspectu  oinnis,  qucC  me  ange- 
l'at,  de  re  puhlicâ  cura  conse- 
dcrit.  Cic.  alicui  maltas  dâre 
curas.  Cornif.  piiusquara  ea 
cura  decederet  patrihus  lioma- 
nis.  Liv.  de  domesticarum  re- 
rum  eventu  nec  patrihus  nec 
plcbi  cura  decesserat.  Liv.  in 
alicujus  sermone  et  saavitate 
omnes  curas  doloresqae  depo- 
nëre.  Cic.  velut  in  duo  pariter 
bella  distenderant  curas  koini- 
num.  Liv.  [XXXVII,  UQ,  I].  om- 
nium, tamen  non  tanta  pro 
.■Elolis  cura  erat,  quam  ne 
l'Idlippus  regnumque  cjus  ré- 
bus Orœcisp,  grave  libertali  fu- 
tnrum  ,  immisceretur.  Liv. 
[XXVII,  30,  5].  mifii  maximœ 
<.ar;e  est  non  de  meà  qaidem 
vitCi,  sed  me  patria  sollicitai. 
Cic.  parte  cunv  exonararant 
senatum  consulis  litlerse.  Liv. 
fngêre  curam.  Cic.  primo  gra- 
r/s  cuî'a  patres  incessit.  Liv. 
ijijicSre  alicui  curam  ne  [et  le 
Siibj.].  Ter.  [ad;  7081.  Curt. 
[III,  1,  17].  injiccre  alicui  ca- 
ram metumque,  ne...  Liv.  [V, 


7,  il],  cum  curis  laxati  sumus. 
Cic.  Sccpissimè  curam  et  ango- 
rcm  anim,i  mei  sermone  et  con- 
ilio  levasti  tuo.  Cic.  liberâre 
aliquem  cwâ  ou  magnâ  cura 
■H  sollicitudine.  Cic.  ut  quoquo 
modo  aut  liberarcm  te  istâ  cu- 
■n  aut  certê  levarem.  Cic. 
liam  ingens  cura  atque  Isstitia 
simal  occupavere.  Sali,  ea  me 
:ura  vehementissimè  sollicitât. 

■.  me  illa  cura  sollicitât  an- 
lit'jue  veliementer,  quod...  Cic. 

.vimam  hic  sollicitudinem 
•luamgue  sastines,  ne...  Cic. 
:l  cura  vacâre  et  negotio.  Cic. 
néton.  [cf.  gr.  (lUrina]  :  tua 
ura,  Lycoris.  Virg.)\  sollici- 
tado,  ainis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ilidacëre  aliquem  a  sollicitu- 
llne  [en  pari,  de  la  pliiloso- 
liiiej.  Cic.  abstrahëre  se  ab 
mm  sotlicitudine.  Cic.  addu- 
■ëre  aliquem  in  sum.mam,  solli- 
ladinem  Cic.  nec  tibi  solli- 
itadincm  ex  duhitatione  rneâ 
lec  spem  ex  affirinatione  af- 
erre  volai  [<■  ni  vous  mettre 
n  souci,  ni  vous  donner  de 
espoir  -).  Cic.  ex  te  duplex 
los  af(icit  sollicitudo,  qaod  et 
ose  republicà  careas  et  illa  te. 
.'îc.  m,agnâ  sollicitudine  af^- 
ior.  Cic.  demëre  sollicitudi- 
lem.  Cic.  Tac.  magnai  est  no- 

sollicitaùini  valetudo  tua. 
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Cic.  incredibili  suni  sollicitu- 
dine de  tua  valetudine.  Cic. 
sollicitudinis  aliquid  habére 
[opp.  ab  omni  molestià  vaca- 
um  esse].  Cic.  quicquid  hoc 
tempore  habeat  sollicitadinis 
ac  negotii,  id  omne  a  matre 
esse  conflalum,.  Cic.  liberâre 
aliqaem  sollicitudine  magnâ. 
Cic.  dices  me  ipsum  m.ihi  sol- 
licitudinem struëre.  Cic.  au 
plur.  :  sotlicitudines  domesti- 
cx.  Cic.  altevàre  soUicitadi- 
nes  alicujus  aliquâ  ex  parte. 
Cic.  omnes  molestias  et  solli- 
citudines  déposai  et  ejeci.  Cic. 
detrahëre  inanes  solliciludines 
[en  pari,  de  la  pliilosophie]. 
Cic.  abi  ese  sollicitudine)  dis- 
cessere.  Liv.  qaotidie  magis 
acuëre  alicujus  sollicitudines. 
Cic.)  ;  segritudo,  dinis,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  chagbin)  ;  an- 
gor ,   oris,  m.  Cic.  etc.  (voy. 

TOURMENT,    INQUIETUDE);      dolOT, 

oris ,  m.  Cic.  etc.  (voy.  cha- 
grin). 
soucier  (lat.  pop.  sollicUâre, 
p.  sollicltâre),  v.  tr.  et  pron. 
Il  V.  tr.  ^Arch.)  Donner  souci. 
Sollicitàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 

INQUIÉTER,     TOURMENTER,     SOUCl). 

T  V.  pron.    Se    soucier.   Avoir 
souci.    Curare ,    tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :  istsic  non  euro.  Cic.  ne- 
gat  qaicquam  deos   nec  alieni 
carûre  nec  sui.  Cic.  nihil  om- 
nino   curare.    Cic.  prœter  ani- 
mum  nihil  carài'c.  Cic.  on  dit 
aussi   curse   mihi   est   aliquid. 
Cic.   [voy.  souci])  ;  laborâre, 
intr.    Cic.   etc.    (ex.:    qaorsum 
recïdat    responsum  tuam,  non 
magno  opère  laboro.  Cic.  l.  de 
aliquâ  re.  Cic.  de  aliquo.  Cic). 
Ne    pas   se    — ,    negligëre   {ali- 
quid). Cic.  abhorrërejab  aliquâ 
re).    Cic.    Voy.    [s']    inquiéter, 
[se  mettre  en]  peine  [de]. 
soucieux,   euse ,   adj.   Quia 
souci  de  qqn,  de  qqcli.   Solli- 
citas,   a,    um,    adj.    Cic.  etc. 
(ex.:  s.  meâsoliuscausâ.  Ter.  s. 
futuri.  Sen.  s.  de  aliquo. Cic. pro 
aliquo.    Cic.    ex  re,  Tr.  de  re. 
Cic.  in  re.  Quint,  propter  rem. 
Liv.  voy.  inquiet,  préoccuper  J. 
Je   suis   —  pour    nos    descen- 
dants, de  posieris  nostris  solli- 
citor.    Cic.   —   de   faire  qqcli., 
voy.  DÉSIREUX.    Il    (Asolt.)  Qui  a 
des  soucis.   Sollicitas,  a,   um, 
adj.    Cic.  jEger   animo.   Enn. 
ou    animi.  Liv.  jEgritadine  ou 
cura  et  sollicitudine    affectas. 
Cic.  Voy.  inquiet,  triste. 
soucoupe,   s.  f.   Petite  assiette 
qu'on  place  sou^  une  tasse,  un 
golielet.  Scutella.  se,  f.  Cic. 
soudain,  aine,  adj.  Qui  se  pro- 
duit tout  à  coup.   Repentinus, 
a,  um,  adj.   Cic.   (cf.   homines 
ignoti  et  repentini  [<•  hommes 
nouveaux   dont   la   fortune  est 
s.  ■■].  Cic.  repentinâ  morte  pe- 
rire.  Cic).    Repens,    adj.   Cic. 
(cf.  rep.  adventas.  Cic.  qao  re- 
pente discursu  [-  grâce  à  cette 
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charge  s.  •].  Liv.).  Subilus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  sub.  conailia. 
Cass.).  Sabitaneus,  a,  um,  adj. 
Sen.  (Q.  N.  VII,  22,  1).  Col. 
Evénement,  cas  —,  subitum,  i, 
n.  Liv.  Tac.  Arrivée  — ,  inter- 
ventus,  ûs,  m.  Cic.  1  Adv.  Tout 
à  coup.  Repente,  adv.  Cic.  Su- 
bito,a.dv.  Cic  |[  (Arch.)  Loc. 
conj.  —  que  (aussitôt  que),    voy. 

AUSSITÔT. 

soudainement,  adv.  D'une 
manière  soudaine.  Voy.  sou- 
dain,  IMPROVISTE, 

soudaineté,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  soudain.  Subitum,  i, 
n.  Liv.  La  —  de  l'att-ique,    su- 
bitus   impetus.  Liv.    La  —    du 
désastre,  repentinu  clades.  Liv. 
Soudan.  Voy.  sultan. 
soudard  et  soudart,  s.  m.  Ce- 
lui qui  a  des   habitudes  solda- 
te-ques.  Homo  pugnax.  A.  Con- 
duite de  — ,  militaris  licentia. 
Cic. 
souder,  v.  tr.  Joindre  ensemble 
(des  pièces  de  métal)  au  moyen 
d'une    composition    métallique 
fusible.  Ferruminâre,  tr.  Plin. 
Conferruminàre,  tr.  Plin.  Soli- 
dâre,    tr.    Plin.    —    avec    du 
plomb,    plambâre,     tr.     Cato . 
Plin.   Soudé    avec    du    plomb, 
applumbatus,  a,  um,  adj.  Dig. 
''>crib.  —  avec  de  l'étain,  vov. 
étamer.  Il  (P.  anal.)  Joindre  par 
adhésion    (deux  parties  organi- 
ques). Soltdâre,  ir.  (cf.  sol.  ossa 
fracta.   Plin.).  Componëre,  tr. 
Cels.    (cf.    comp.   ossa.  Cels.i. 
Coagmentâre,    tr.    Cic.  Se  — , 
coalescëre,    intr.   Plin.  ferru- 
ininâri.  Plin.  (cf.  fracta  [crura] 
non    ferraminantur.    Plin.).  [| 
(Fig.)  Ferruminâre,   tr.    Plaut. 
(cf.  Cerr.  labra  in  labris.  Plaat.). 
Se  — ,  hserêre,    intr.  Cic  Plin. 
adhœrère,   intr.  Cic. 
soudiviser.  Voy.  subdiviser. 
soudoyer,  v.  tr.  Prendre  à  i^a 
solde  (des  soldats,  des  gens  ar- 
més).   Conducëre    mercede   ou 
pretio   (milites).    Cic.    Liv.    ou 
simpl.  conducëre,  tr.  Cic.  Vov. 
solde.    Soudoyé,    voy.    merce- 
naire. Il   (Fig.)   Conducëre,    tr. 
Sali.      (cf.     conducta     multi- 
tudo.  Sali.).  Emëre,  tr.  Cic.  (cf. 
duo  de    lapide   empti    tribuni. 
Cic).  Corrampëre pecaniâ.Cic. 
—  ses  juges,   redimëre  pecuniâ 
se  a  jadicibus.  Cic.  Voy.  ache- 
ter, corro.mpre. 
soudre    (lat.    solvëre),    v.    tr. 
(Arch.)  Dissoudre.  Voy.  ce  mot. 
jl  (Fig.)  Résoudre  (une  difficulté). 
Voy.  ce  mot. 

soudrille,  s.  m.  (Arch.)  Sou- 
dard. Voy.  ce  mot. 
soudure,  s.  f.  Composition  mé- 
tallique fusible  avec  laquelle 
on  soude.  Ferrumen,  inis.  n. 
Plin.  (cf.  ferr.  scabrum  [<■  s. 
défectueuse  ■].  Plin.).  ^  Action 
de  souder;  résultat  de  cette 
action.  Ferruminatio,  onis,  î. 
Paul.  dig.  —  au  plomb,  plam- 
batu7-a,  se,   f.  Paul.  dig.    —■  à 
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i'éuia,    vov.     étamage.    J    (P. 
analO  Jonclîoa  Je  deux  pwties 
par  adhésion.  Vov.  EMBotiTjreNT; 
joi!«TURB.  g  (P.  axt.l  PoiDts  de  — 
d'une     chalue     de     montagne, 
montiom   arfù-iUi.    P'»"-    i  ÇP- 
j. laissai. ■>  fSy.  Voy.cniB>T,NŒTjo. 
soufflage,  s.  m.  Action  de  fouf- 
il.  r.    /■îadM,   as,  m.    PJin.    (cf. 
;!.i(ii  (ijaratar  vitram.  Plin.). 
soulfle,  s.  m.  Vent  qu'on    pro- 
duit  en    poussant  de   l'air   par 
la    bouche.    SpiritUS,   us,    m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aer  ipirita  dac- 
tut.   Cic.    qaid   tam   est   com- 
mune    qaam     spiritas      viiis 
[•  pour  les    vivant':    .1?    Cic); 
aatas.    ûs,    m.     Plin.    (ex.: 
(Util  vitram  pjaratar.   Ptin.). 
Par  hvperb.  On  les  aurait  ren- 
versés'd'un  —,  guo«  si  lufllis- 
tes,    cecidissent.    Petr.   1     Par 
ext.)  .^gitotion  de  l'air.  FlatUS, 
ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  /I.  etesia^ 
ram.  Plin.  (latas  antelacanas. 
Sen.  au  plur.  (latas  ventoram. 
Sen.  Jast.  au  fig-  ad  id,  ande 
aliqai!  (latas  ostenditar,  vêla 
do.  Cic.  prospéra  (lata  (ortanx 
ad.  Cic.  is  demam  vir  erit,  cu- 
Jas  animam  nec  prospe.'a  [tor- 
tuna]  (lita  sao  efferet,  nec  ad- 
versa  in(rinQet.  liv.);  peTÛa- 
tus.   ÛS,   m.    Cels.  Col.   Plin. 
(ex.':  loca  perRatam  non    ha- 
bentia   [-  où    l'on   ne  sent  pa» 
un  souffle  de  vent  -].  Plin.  a-s- 
tivos  per(latas  habire  ^»  rece- 
voir   le   s.    do?    venta    d  été    ■]. 
Cels.  œstate  per(latas  [ace.  pi.] 
capëre.    Col.];    afûatus,    ûs, 
m.    Piin.    (ex.:    aff.    Favonn. 
Plin.);  aura,   ae,  f.  Cœs.  Liv. 
Plin.  j.    (ex.  :    noctamà   aarâ 
ati.    Caes.    semper   aer    spirita 
aiiquo     movetar,    freqaentias 
tamen  aaras  qaam  ventos  ha- 
bet.  Plin.  j.  venti  et  aarx  cient 
mare.   Liv.,.   1    Expiration    de 
l'air  respiré  et  par  ext.  haleine. 
ADlma,  se,  t.   Cic.  etc.    ex.: 
anirna    fcetida     ou     redolena. 
Plaat.    Ter.   Sen.    rh.    animai 
gravitas.    Plin.    voy.  haleine   ; 
liaii(us,    ûs.    m.   Plin.   (ex.: 
halitàs  graveolentia  ou  gravi- 
tas.  Plin.  h.  ori*.  Plin?}.  Fig. 
Le  —  empesté  de  l'envie,  vipe- 
rea   invidix  anima.  Q.  (d'apr. 
Virg.).  P  (Par  ext.)  Reopiration. 
SpiritUS,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
.'.  angastior.  Cic.  spiritam  in- 
tercludére.   Liv.    Cart.   ou    in^ 
rladére.   Liv.  Plin.  ou  in^erci- 
pére.  Sen.  rh.  spiritam  aafene. 
Cic.  extremam  spiritam  e([an- 
'  ilére  in  victoriA.  Cic.  reliqaam 
fpiritam    exhaarire   [en    pari, 
d'un  coup].  Cic.  extremam  spi- 
ritam trariens.  Phsrd.  ultimum 
spiritam  trahire[-  n'avoir  plus 
que  le  s.  "].  Sen.  asqae  ad  ex- 
tremam spiritam.   Cic.);  ani- 
ma,   SB,  t.  Cic.  etc.  (ex.:  anir 
mam  continère  [•    retenir  •]. 
Cic.  ou    comprimire.    Ter.  œ- 
groto  dam  anirrux  est.  Cic.  vix 
animam    habens.  Sen.    anima 
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in  primis  labris  est.  Sen.  ani- 
mam edère  [•  exhaler  son  der- 
nier s.  .].  Cic.  ou  efpAre.  Nep. 
ou  agire.  Cic.  Liv.).  fl  (Par 
anal.;  Le  —  vital,  vitalis  spi- 
ritas. Cic.  animas  ille  spirabi- 
lis.  Cic.  Le  —  créateur,  c.-d-d. 
l'inspiration,  spiritus,  ÛS,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  spirita  divino 
instinctas.  Ôuinf.  ou  tactis. 
Liv. divino  spirita  a((tari.  Cic.]; 
afOatus.  ûs,  m.  Cic.  (ex.  :  sine 
atiquo  a((laia  divino.  Cic.  in- 
stincta  divino  u((lataqae.  Cic. 
sine  qaodam  al(lata  ^uasi  (a^ 
roris  [•  de  l'enthousiasme  •]. 
Cic.);  inOatus,  ûs,  m.  Cic. 
(ex.  :  aliqao  instincta  in(Uitii- 
qae  divino.  Cic.  [Div.  I,  12])  ; 
mstinctus,  ùs,  m.  Cic.  (voy. 

iS-^PlRATIONj. 

souffler  (lat.  «af/Itlre.  Plaat. 
Petr.],  V.  intr.  et  tr.  ||  K  intr. 
Pousser,  envoyer  de  l'air  par  la 
bouche.  Flàre,  intr.  Plaat. 
Liv.  (ex.  :  simoJ  (lâre  sorhlre- 
gae  haadfacta  (acile  est.  Plaut. 
[most.  "TÔl])  ;  afOàre,  intr. 
Cs'en.  Col.  (ex.:  per  qaam  [p:ir- 
tem]  pnssit  a((Uir\.  Col.).  — 
sur,  afûâre,  tr.  et  intr.  llor. 
Ov.  Sen.  (au  passif  :  taurorum 
a((lari  ore.  Ov.  a  serpentibas 
afpari.  Col.  à  l'actif  :  si  ser- 
riens  af(iavit.  Sen.  velat  illis 
[dat.]  Canidia  a((lasset.  Hor.); 
sufaàre,  tr.  Pe<r.  Plin.  (ex.  : 
qaos  si  sa(flasses,  cecidissent. 
Petr.  ».  lanijuidos  ignés.  Plin.). 
—  dans,  iDÛàre,  tr.  Varr.  Cic. 
Jlnr.  (ex.  :  inflàre  atrem.  Hor. 
tibiam.  Cic.  [cf.  primo  in(lata 
tibia.  Cic.].  in(Ùire  bucinam. 
Varr.  tubam  inscienter.  Liv. 
absol.  simul  in(lavit  tibicen,  a 
perito  Carmen  agnoscitur.  Cic. 
[Ace.  II,  86].  paalo  in(lavit  ve- 
hementias.  Cic.  (leg.  I,  2,  6]). 
^  Faire  sortir  de  la  Bouche,  par 
expiration,    l'air   respiré,    ^oy. 

SOUFFLE,    RESPIRER.     {|     (Par    OXt.) 

Reprendre  haleine.  Animam 
recipére.  Plin.  Voy.  haleine.  || 
fiespirer  avec  effort.  Anhelùre, 
intr.  Ov.  On  commence  à  — , 
anhelitas  [m.  pi.]  moven^jr. 
Cic.  1  (En  pari,  du  vent.)  Pous- 
ser, agiter  l'air.  Flàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  qui  ventos  in 
hiê  locis  (làre  consaevit.  Cajs. 
neqae  allas  (lare  ventos  pote- 
rut.  Cses.  aaster,  qui  per  bidw 
um  (Uiverat,  in  Africam  se 
vertit.  Cses.  ita  belle  nobis  ab 
Epiro  (lavit  Onchesmites  [■  le 
vf-nt  d  Onchesmu»  •].  Cic.);  af- 
flàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ne 
in  cas  partes  spectet  villa,  ex 
'lailiiis  venta»  a((lare  soleat. 
Varr.);  circumaàro  (•  souf- 
fler autour  •),  tr.  Cic.  (au  flg., 
«X.  :  sic  est  ordo  qaati  propo- 
sitas  atqae  éditas  in  altam,  ut 
ab  omnibus  ventis  invidiœ  cir- 
cumOari  posse  videatur.  Cic. 
[Verr.  II,  3,  i.1,98)),-  perûàre, 
intr.  Col.  Plin.  (en  pari,  du 
vent  d'ouest  :  Col.;  de  la  tcm- 
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péte  :  Pl,n.);  spirâre,  intr.. 
Cur(.  (ex.  :  cuni  if  nri  ii  /'ond'co  • 
mari  spirant.  Curt.);  balàre, 
intr.  Ov.  (ex.:  aara,  qaa'  de 
gelidis  balahant  vallihas.  Ov.). 
Fig.  Orienter  ses  voiles  du  côté 
où  —  le  vent,  ad  id,  unde  ali- 
quis  (Uitus  ostenditar,  vêla  di- 
re. Cic.  T  V.  tr.  Pous-ser,  cn- 
voyerde  rairsur(qqcli.).F7âr8, 
intr.  et  tr.  Lii'.  Plin.  (ex.  . 
scintillam  levem  ignis  inditam  ^ 
plam^  folle  (atirili  ad  capat 
listalœ  imposito  (lando  accen- 
derant.  Liv  [.\.\XVII1,  7,  13]. 
toUibas  lapidemPhrugiam  dam 
rufescat.  Plin.  [XXXVI.  U3]); 
conOâre,  tr.  Plin.  (ex.  :  ignem. 
Plaat.  Plin.).  —  le  feu,  (lata 
(ou  (lando)  excitare  (ou  accen- 
dSre)  ignem.  Liv.  Fig.  —  le  feu, 
l'incendie,  incendiam  con(lùre. 
Liv.  —  la  guerre,  hellam  con- 
(làre.  Liv.  —  la  discorde,  liis- 
cordiam  con(làre.    Flor.  Spéc. 

—  une    bougie,  voy.   éteindre. 

—  la  poussière,  palverem  (lando  ■ 
excutère.  Q.  Fig  —  qqch.,  c- 
d-d.  faire  disparaître  tout-à- 
coup,  prseriplre  (alicui  aliqaid). 
Cic.  —  (un  verre  de  vin,  etc.), 
haasta  abripére.  Plin.  voy. 
avaler.  Il  Pousser,  envoyer  de 
l'air  dans  qqch.  —  le  verre, 
vitram  con(làre.  Iladr.  ap.  Vop. 
vitram  (lata  (igurùre.  Plin.  ||: 
Pousser,  envoyer  en  soufflant. 
iDspiràre,  tr.  Ov.  Cels  Plint 
(ex.  :  aliqaid  per  scriptoriam 
cahimam  [•  par  un  tuyau  de 
phime  .].  Cels.  aliqaid  gravi- 
tât: aariam  per  pslulas.  Plin.); 
inflàre,  tr.  Cah.  Vitr.  (ex.  : 
aqaam  in  os  alicujus.  Lato. 
[r.  r.  901).  —  des  flammes,  (fam- 
mas  spiràre.  Liv.  —  le  froid  et 
le  chaud,  voy.  p.  95A,  col.  1.  \' 
(Par  anal.)  —  qqch.  à  l'oreill 
de  qqn,  insaswràre  aliqai 
alicui  ou  in  aarem  alicujas 
Cic.  —  à  qqn  qqch.,  subjiccre, 
tr.  Cic.  (et.  sahjiciens,  qaid 
dicerem.  Cic.  suhjecto  uno  aat 
altero  verbo.  Sen.).  |1  Par  ext. 
—  qqn,  nKguem  a<imonére.  Cic. 
Ne  pas  —  mot,  nuiium  verbum 
(acéré.  Cic.  No  pas  — ,  même 
«rad. (Fig.)  — qqch.  à  qqn,  voy. 
suor.KnBR,  inspirer. 

soufflerie,  s.  f.  Action  de  souf- 
fler. Voy.  soin'PLAOB,  soiiffi.b. 
Il  (Spéc.)  Arch.  Travail  de  l'al- 
chimiste   Voy.  ALCHIMIE.  1  (Tfch- 

nol.)  Ensemble  des  souffli  i 
d'un  orgue.  Organi  folles,  i 
soufflet,  s.  m.  Instrument  i|ii 
s«rt  à  envoyer  do  l'air,  follia,  i 
m. /.if.  (cf.  (oll.  (abrilis.Liv.).  • 
Dessus  de  voiture, de  valise, rtr 
(qui  se  replie  comme  un  soul- 
flet).Ke«ica,a?,f.  i4.  Voy. capot i 
T  Gonflement  de  la  peau.  Vo 

GONFLEMENT,      V<BICULB.     1    (Fi' 

Coup    donné  sur  le   plat  de  I 
joue   avec   la  main.  Colaphas 
i,  m.   P(aa<.    (cf.   alicai  cola- 
pham  dacire.  Quint,  colaphos- 
infiinglre.  Ter.).  Alapa,  se,  f.. 
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>Plia-J.  Juv.  ^cl'.  alapam  alicai 
yravem  dacere  [•  appliquer  h 
'\(\n  un  vigoureux  8.  "].  f/urd.). 
l'ir».  Donner  un  —  (faire  in- 
duite),   VOy.   INSIII.TEU,  OUTRAGER. 

Arch.  (Loc.  prov.)  Donner  un  — 
au  roi  (fabriquer  de  la  fausse 
monnaie),  voy.  monnaie. 
souffleter,  v.  tr.  Frapper  d'un 
ou  de  plusieurs  soufflets.  Cola- 
fiham  ou  alapam  ducSre  {ali- 
cai). PKa-d.  Quint.  Infringcrc 
alicui  colapUos.  Ter.  Colapko 
aliquem    fcrlre.  Nep.  Fig.  In- 

SuItlM".  Voy. INSULTER,    OUTRAGER. 

-eouffleur,    euse,  s.   ra.    et   f. 

Celui,  celle  qui  souffle.  Qui 
{qiup)  ignem  (tando  ou  fiata  ac- 
cendit.A.  I|  (Absolt.)  .4rch.  Al- 
cliimiste.  Voy.  ce  mot.  ^  Celui 
<|ui  souffle  à  qqn  sa  leçon,  son 
■rôle.  Qui  stibmonet  {aliqaem). 
A.  Qui  verba  subjicit  {alicui). 
A.  Monitor,  oris,  m.  Cic.  — 
au  théâtre,  monitor,  orts,  m. 
Inscr.  Fest.  1  (llist.  natj  — 
icétacé),  physeter,eris,m.  Plin. 
eoufflure,  s.  f.  Gonflement 
produit  dans  le  verre,  la  fonte, 
etc.  par  du  gaz  qui  n'a  pu  s'é- 
chapper.  Pustala,   se,  f.   Mart. 

—  produites  dans  le  pain,  pa- 
sulœ,  arum,  f.  pi.  Paul,  ex 
Fest.  Avoir  des  —,  pustulâre, 
intr.  Fest.  Couvert  de  — ,  pus- 
tulatus,  a,  am,  adj.  Suet,  Mart. 

«ouSrance  (cf.  safferentia. 
<ïloss.  Reichenau),  s.  f.  Action 
de  tolérer.  Voy.  tolkrance.  Un 
jour  de  — ,  voy.  p.  1159,  col.  2. 
Il  (Par  ext.)  Action  d'admettre 
un  délai.  Voy.  délai.  Laisser 
une  affaire  en  — ,  voy.  suspens. 
Etre  en  — ,  langaescëre,  intr. 
Cic.  1  Etat  de  celui  qui  ressent 
une  douleur  physique  ou  mo- 
rale plus  ou  moins  prolongée. 
Malutn,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex,  : 
mala  corporis  Cic.  Saet.  m. 
magnum,  modioum.  Cela,  mala 
(erre  ou  perpeti.  Cic.  mala 
alicai  inferre.  Cic.)  ;  dolor, 
oris,  m. Cic.  etc.  (voy.  douleur); 
iDCommodum,  1,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnis  humani  incom- 
■modi   e.xpers.    Sen.).   —    vive, 

■cruelle,  voy.  tourment,  tortu- 
BE.  —  morale,  œgritado  animi. 
Cic,  —  morales  et  physiques, 
animi  et  corporis  molestiœ. 
Cic. 
■souffrant,  ante,  adj.  Qui  souf- 
fre. (Arch.)  Qui  est  capable  de 
supporter  qqn.  Voy.  endurant, 
patient.  T  Qui  a  à  supporter 
une  douleur  physique  ou  mo- 
rale. Au  physique.  jEger,  gra, 
çram,    adj.    Cic.    (cf.     homi- 

'tiei    ^gri    gravi    morbo,    Cic. 

■seger  ex  vaincre.  Cic.  pedibus. 

Sali.).  Affectas,  a,  om,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  pars  cniporis  maie 
affecta.  Cw.).  Inprmus,  a,  um, 

■  adj.  Cic.  Dolens,  p.  adj.  lior. 
Etre  — ,  maie  affectum  esse.  Cic. 
laborâre,  intr.   Cic.   La    partie 

—  du  corp-,  id  quod  dolet. 
^Cels.  U  Au  moral.   -Eger,  gra. 
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(jram,  3.(\ySall.{Male)  affectas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  (cf.  civitaa 
irgra    et  affecta.  Cic.). 

souilre-douleur.  g.  m.  Per- 
sonne sur  laquelle  les  autres 
se  déchargent  de  tout  ce  qui 
est  pénible.  Plagipatida,  x,  m. 
Plaut. 

souffreteux,  euse, adj.  (Arch.) 
Qui  est  dans  le  dénuement.  Voy. 

BESOGNEUX,    MISÉRABLE.   ^  (P.  eXt.) 

Qui  est  d'ordinaire  un  peu  souf- 
frant.  Voy.  CIIÉTIF,    MAUDIF. 

souffrir  (lat.  pop.  safferire,  p. 
suffr.rre),  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Tolérer,  savoir  supporter.   Pa- 
ti,  dép.  tr.  Cic.  etc.    (ex.:  cum 
ipse  per  se  et  a  se  et  pateretur 
et  (aceret   omnia.  Cic.  p.  tole- 
ranter  dolores.  Cic.  aervitatem 
pati  passe.    Cic.    laborem  vise 
pati passe.  Liv.  voy.  supporter); 
perpeti,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
dolorem.  Cic.  paupertatem  fa- 
cile. Nep.\  ;  ferre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  supporter);  per  ferre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  supporter)  ;  to- 
leràre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  sup- 
porter).   Qui    peut   ou  sait  — , 
pa.tiens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
laborum.    Sali,    laboris    ultra 
(idem  patiens.  Saet.  patienfior 
laboris  natwa  est  paeris  quam 
javenibus.  Quint,  animum  pa- 
tientem,  incommodoram,  esse  et 
futuram  esse.  Cic).  Qui  est  in- 
capable   de   —  ,    impatiens, 
adj.  Ov.  Sen.  Plin.  j.  (ex.:  im- 
patiens   morse.    Saet.  qaietis. 
Vell.   Sen.   contumeliaram  fc- 
rendaram.Sen.).—  qqch.  chez, 
à  qqn,  aliquid  alicui  concédé- 
re.  Cic,  (voy.  passer,  tolérer)  . 
Pur  ext.  —  qqn,  aliquem  (erre. 
Cic.  Ne   pas    pouvoir    —   qqn, 
aliqaem,  ferre  non  posse.  Sen. 
(voy.   haïr).   Il    Avec  une  prop. 
pour  complément.  Sinëre,  tr. 
Cic.  etc.  (eï.:nosTransalpinas 
gentcs  oleam  et  vitem  serëre 
non  sinimas.  Cic.  voy.  permet- 
tre); pati,   dép.    tr.  Cic.    etc. 
(ex.  :  nullo   te  implicari  nego- 
tio  passas  est.   Cic.  neqae  est 
ille  vir  passas  in  re  publicâ 
diatius     vestrorum     sceleram 
pestem    morari.    Cic.    nullam 
patiebatur  esse  diem,  qain  aut 
171  foro  diceret  aat  meditare- 
tar  extra  foram.Cic.  [Br.  3(B]; 
absol.    non  feram,  non patiar, 
non   sinam  [•  je  ne   puis  pas, 
je  ne  veux  pas,  je  ne  dois  pas 
le  s.  •].  Cic);   ferre  ,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:   ferant  aures    homi- 
num  illa  laudari  ?  Cic.  [de  Or. 
Il,  3hU].   illa  priecipi  qais  fe- 
rai? Quint,  [tl,  3,  27]).  ||  (Par 
anal.)  En  pari,  des  choses:  ad- 
mettre.  Voy.    admettre,    com- 
porter.   7 Supporter  qqch.  de 
douloureux.  Pati,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  multa.  Cic.  gravissi- 
mum  suppliciam.  Cses.  par  ext. 
famem.   turt.  omnibus  civili- 
bas   bellis  nullam  ctadem  nisi 
per  legatos   saos  passum  esse. 
Saet.  pati  injuriam.  Sen.  ulti- 
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ma  ou  omnia  ultima  pati.  Cart. 
Liv.);  ferre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
supporter,  subir).  su/Terre,  tr. 
Ctc.  etc.  (ex.:  pcenas.  Cic.  pa- 
nam  ou    prrnas    alicujas    rei. 
Cic.  pro  alicajus  peccati  sap- 
plicium.     Ter.     soUm,    titim. 
Plaut.  vento»  et  imbrea.  Col.). 
Voy.  ÉPROUVER,  SUBIR.  ^  V.  intr. 
Savoir    supporter    la    douleur. 
Pati,    dép.  Cic.  etc.  (ex.  :  pa- 
tietur,^  perferet,    non  saccum- 
bet.  Cic).  Il    Avoir  à  supporter 
une  douleur   physique    ou  mo- 
rale plus  ou   moins  prolongée. 
Dolàre,   intr.   Cic.   etc.  {ex.: 
pes,    oculi,    capat,  laiera,  pal- 
monea  dolent.  Cic.  nequeo  ca- 
put   tôlière,   ita  dolai ,  itaque 
nunc  eao  doleo.    Plaat.  dolêre 
ab  oculia.  Plaut.    dolêre  laude 
aliéna  Cic,  d.    dolnre  alicujas. 
Cic.  alicajus  mortem,  Cic.  ca- 
sam  lucfumque  alicajus).  Cic); 
condolescore,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  si  pes  condoluit,  ai  dens, 
Cic.   quorum  alter   ne  condo- 
luisse    unquam   videtur.    Cic. 
hom.ines  natarà  et  condolescë- 
re   et   concupiscère.  Cic);  la- 
borâre, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  l. 
morbo.  Cic.  ex  pedibas.Cic.  ex 
intestinis.  Cic.  ex  renibus.  Cic. 
trigore.  Col.  famé.   Plin.  a  re 
frumeniariâ.  Cœs.  pestilentià. 
Liv.   alienis    malis  [opp.  à  de- 
Icctari    sais    bonis].    Cic.    ab 
avaritià  aat  misera  ambitionc, 
ex  inscientiâ.   Cic.  ex  invidiâ. 
Cic.  odio.  Liv.  abs.  cum  vehe- 
menter  ejus  artas  laborarent. 
Cic).  —  cruellement,  crucia- 
ri,  pass.  Cic.   etc.   (voy.   tour- 
menter) ;    ardére,    intr.    Cic. 
etc.  (ex.:  dolore.  Cic.  podagrse 
doloribas.   Cic).    jj    (Par  ext.) 
Eprouver  un  dommage.  Labo- 
râre, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  vehe- 
mentissimê  airaqae  [navis  tri- 
rem  is]    ex    concursa    laborat. 
î.  lab 


Ca;a.  laborat  vcritas.  Sen.  im- 
pers, siccitate  eo  anno  labora- 
tam  est.  Liv.);  vexari,  passif. 
Cic.  etc.  (ex.:  timeo  ne  vexetar 
Epiras  [-que  l'Epire  n'ait  beau- 
coup à  s.  •].  Cic). 
soufrage,  s.  m.  Action  de  sou- 
frer. Ars  sulphure  inficiendi. 
.4.  Le  —  des  allumettes,  fila 
sulphure  infecta  ou  aspersa  ou 
salphurata.A.Le  —  de  la  vigne, 
vitis  salphare  aspersa  ou  con- 
spersa.  A. 

soufre,  s.  m.  Corps  métalloïde 
d'un  jaune  clair,  très  infl.im- 
mable.  Salphur,  uris,  n.  Liv. 
(cf.  salp.  vivam  [.  s.  solide, 
s.  vierge  •].  Lit/.).  De — ,du  sou- 
fre, sulphareus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Qui  contient  du  — ,  sal- 
(aratus,  a,  um,  adj.  \'ilr.  Sen. 
Riche  en  sulfarosua,  a,  am, 
adj.  Vitr.  De  couleur  de  — , 
sulfareus,  a.  um,  adj.  Plin. 
soufrer,  v.  tr.  Imprégner  de 
soufre  ou  de  vapeur  de  soufre. 
Salpliaie  inficére  ou  sulphure 
suffire  {lanamj.  Plin.  Salphar 
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re  vivo  t.ii[an\ijàri.  CiU.  Sou- 
fr^,   «u/p/iumdu,   a,    uni,   aiij. 
\'itr.    i>en.     Vapeur    — ,     voy. 
«i-iJORBUx.  —  la  viîue,  sulphùr 
.idspergére  viti  ou  compergéit 
vitem  salphare.  A. 
soufrière,  ».   f.    l-iau  où   l'on 
recueille    le  soufre.  Salfaratio, 
onia,  f.  5en.  Des  —,  lâlfurata 
:-.-e.  loca),  orum,  n.  pi.  Plin.    \ 
souhait,  s.   m.    Désir  exprimé 
ji:ir  qqn  qu'uae  chose  s'accom- 
plisse pour  lui  ou  pour  ua   au- 
tre.   Optatio,   onis,    f.   Cic. 
Oiom.  tclass.  au  plur.,  ox.:  ali- 
cai  iriS  optationes  dure  [•  per- 
mettra trois  soiiliait"  à  qqn   •]. 
Cic.  [OU.  m,   35,  OU])  ;   opla- 
tum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  prê- 
ter fiptatam    meam.    Cic.    ex 
optato  [•  à  souhait  •].  Cic.  [cf. 
abl.   adv.  optuto.   Plaut.    Ter. 
Cic.].  optatam  impetrûre.    Cic. 
optatis  nuis  (oHarui  respondit. 
(fie.    mihi  in  optatis  est    [av. 
rinf.].  Cic.  optata  [ariosorum. 
Cic.);  votum,   i,   n.    Cic.  etc. 
{ei..:noeturnavotacapidUatum. 
Cic.  rebuê  supra   votct  fluenti- 
has.    Sali.  {r.  hoc   erat  in  vo- 
tis.     Hor.     in     votam    venife 
[•  être  souhaité  ■!.    Hor.  vota 
facëre  [•  former,  faire  •].  Cic. 
ejaa  me  compotem  voti  vos  (a- 
cëre    potestis     [•  vous    pouvez 
réaliser   mon  s.  •].  Liv.)  ;    VO- 
luntas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (dans 
deè  eipress.  c.  :    aticuj'as  sum- 
ma  est  et  semper  fait  voluntas, 
ut   [et  le  Subj.].  Cic.  ambitio- 
sis    voluntatiOas    cedéie.   Cic. 
ex  voluntate['  à  souhait  •]. Cic. 
de  mea  volantate.  Cic.  voy.  dé- 
sm);  desiderium,   ii,  n.  Cic. 
eic.  (ex.  :  /we  manda   sulfccure 
desiaerio  meo.  Cart.  [IV,  1,  il5]. 
donec  desideria  militam  ordi- 
narentur.     Saet.     (.Aug.    17])  ; 
senteniia,  m,  i.  Cic.  etc.  (dans 
l'espr.    aliqtiid    ex     sententià 
saccedit   [•  réussit   à   s.  •]    ou 
procéda.    Cic.).    —    (que   l'on 
fait  pour  qqn),  ozneB,  laiois, 
a.  Cic.  etc.  (ex.:  aii<ju,etn  futu- 
tis    ominibus    proseqai.   àimt. 
[Au^.  57,  exlr.].    aliqaid  opti- 
ini»  ominibus  prosequi.fiic.  [ep. 
III,    19,    2]).    Loc.    adv.    A  —, 
prospéré,  adv.   Cic.  etc.  (ex.: 
procedére  prospéré.  Cic.);  rec- 
të,  adv.  Cic.  llor.  (ex.  :  si  reclë 
essat    [-  si  l'alTaire   marchait  à 
>.  •].  Cic.  r.  procedére.   Hor.). 
\'oY.  aus^i  plus  liaut. 
Boubaitable,   adj.    Qui    est   à 
souhaiter.    Optahdis ,    e,    adj. 
Cic.  Optandiis,    a,  un,  p.  adj. 
Cic.  Desiderabitis,  e,   aaj.  Cic. 
Expetendas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
souhaiter,   v.  tr.    Exprimer  le 
<i.!-ir  qu'une  chose  s'accomplisse 
I  pour    soi   ou   pour   un   autre). 
Optàre,  tr.  Cic.  etc.  (  ex.  :  il- 
lam    fortunam.    Cic.    ad   «um 
ijuern  capitnus  optamasque  ves- 
tilarn  redire. Cic.  qaod  intanto 
belto    vix    optandum    videlur. 
Cic.   si  Vis   vivëre,  juid  optas 
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mon'  ?  Sen.  milii optatam  iltud 
est,  in  hoc  reo  finam  accusan- 
di  (acéré.  Cic.   spero   et  opto 
nobis  liane  conjunctionem  vù- 
luptati  fore.  Cic.  opto  reJar- 
ijui  me.  Cic.  optavit,  ut  in  cur- 
rum  tollerettir.  Cic.    nanqiuim 
a    diis    imtnortalibus    optubo, 
ut...  Cic.  optàre  mortein.  Cic. 
$en.  divitii-is.   6en.)  ;  exoptà- 
re  (•  souluiitor  vivement,  avec 
passion  •'',  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ob- 
tingant  ex  te  qum  exopto  mihi. 
Ter.  exoptâre  ea  maxime.  Cic. 
votera  odisse,    nova   exoptùre. 
Sali,    exoptâre    sibi     gloriam, 
honorcm,      imperium.      Sali. 
Samnitium  adventum.  Liv.  on 
dit  aussi    in  optatis    miiii    est 
[av.  l'Iiif.].  Cic.  volis  expetëie 
aliqaid.    Lie.    vota    facëre,    ut 
[et  le  Subj.].    Cic.    voy.  désir, 
DÉsinEB,    voeu)  ;     cupere,    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  capëre  et  optùre 
aliqaid.  Cic.  araenter    [ou   ar- 
dentissimê],  (lagranter  [ou  ^ti- 
grantissiniè],    miré    [ou   mira- 
biliter],  magno  opère,  totà  co- 
gitatione  cupëre  aliquid.  Cic. 
voy.    désiker)  ;    expetére,   ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :    aliquid  stadio- 
së,  cupide,  summù   cupiditatc, 
magno    opère     expetére.     Cic. 
voy.  désirer)  ;    velle,   tr.  CIl-. 
etc.  (voy.  DÉSIRER,  vouloir).   — 
(qqch.    à    qqn)  ,    optàre,    Ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alicui  eam  rein 
publicam,  in  qaà. . .  Cic.  alicai 
farorem  et  insaniam.  Cic.  ali- 
cui   mortem.  Liv.   amic;e  suœ 
exsilium.    Sen.    optamus    tibi 
ominamarqae     in    proximum 
annam  cûnsuiatam.    Ptin.  J.]: 
exoptâre,   tr.  Cic.   etc.  (ex.  : 
pesteni   alicai.   Cic.);  precarl 
{'  faire  des  vœux,  souhaiter  du 
bien   ou   du   mal),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  bene  precari  [«s.  du  bon- 
heur •].  Liv.  maie  ['du  mal»] 
precari.  Cic.  bene  alicui  preca- 
ri. Val.-Max.  Quint,  alicui  sa- 
lutem,  incolumilatem,  redituni, 
Cic.     alicui      immortalitatem. 
Cart.  alicui  mala.  Cic.)  ;    inj- 
precari,    dép.   tr.    Virg.  Scn. 
Plin.    daet.    Tac.    (ex.:  alicui 
bene.  Petr.  alicui  infelicia  nn- 
ria  [-iini'  mauvaise  traversée"], 
•b'en.    alicui    sollicitudinem   et 
metum  et   ma  jus  aliquod  ma- 
lum.  Sen.  alicui  mortem.  Suet. 
populo  taies  fUias  taleiaue  con- 
jages.  Suet.);  ominari  (-fain; 
des    vœux,  àOuliait'P'),  dép.  tr. 
Plaut.  llor.  Liv.   Plm.  J.  (m.: 
ominari   horreo.  Liv.  [\II,  30, 
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23),  alicui consulalum.  Plin.j.j 
souille,  8.  f.  Voy.  bauge. 
souiller,  v.  tr.  Gâter  eu  laissant 
l.i  marque  de  qqch.  de  sale. 
Inquinàre,  tr.  l'iaut.  Varr. 
Cic,  (ex.  :  vestem,  pallium, 
Plaut,  Lulo  inqainari,  Flor.j  ; 
coinquinâre,  tr.  Col.  (ex.  : 
plurniilrr  stercore  coinguinatA, 
Col.  IVIII,  5,  19;  cf.  VIII,  7, 
S])  ;  maculàre,  tr.  Liv.  (ex.  : 
candor  corporum    magis  san- 


^iiiru!  <irro  maculabatur.  Liv.); 
conamacul.lre,  tr.  l'jry.  Tac. 

(ox.  :    sanguine    mdniu.    Virg. 
sanguine    siio    ultiiria    deum. 
Tac);  contamindre,  tr.  Cic- 
etc.  (ex.:  cleum  Sijriam  urin''. 
.•^aet.     (istalas,     Licus.     Jet... 
Souillé,  maculosus,  a,   um, 
adj.  Cic.  et-,  (ex.  :    m.    vestis, 
Cic.);imrauadus,a,  um.adj. 
Cic.  etc.  (voy.  s.ilk).  Voy.  s.vlii!, 
T.tciiBR.  Il  (Par  ext.)  Vicier  par 
le   contact    de   qqch.    d'impur. 
CoDtamiDâre,    tr.    Cic.   etc 
(ex.  :  c.  se  sjnguine  alicujiif 
Cic);    fœdàre,   tr.    Ov.   'hu, 
(ex.  :    aliquid    sanguine.    Oi  . 
Tac,   multiplici  clade  fcedatus 
annus.   Liv.)  ;   fUDesture,    tr. 
Cic,  (ex.  :  aras  ac   templa  lias- 
tiis   humanis    Cic.    f.   curiam. 
Cic.);  iemeràre.  tr.  Virg.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  templa.   Virg.  delu- 
bra,  sepulcra.  Liv.  sedem  deo- 
rum,  'lac,  aurcs  incestis   voci- 
bus,  Ov,);  cruentàre  (•  souil- 
ler Je  sanu.  J'ou  souiller  •),  tr. 
Cic,  etc.  (ex.  :  liospitalem  men- 
sam    hospitis    sanguine.    Lii  . 
secures  suas  cruentari  scelerr 
voluit.  Cic.  sacra  niensse  deos- 
qae  hospilalcs  ca-de  principis. 
Y'ic);  polluère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  cœrimonias  stupro.  Cic. 
polluta  sacra.  Cic.  par  cxt.  po'- 
lata  femina.   Liv,    [X,  23,  10)\ 
1    (Fiij.)    Flétrir   par    qqch.    cl- 
déshonnête.  Maculàre.  tr,  Cic. 
etc.  (ex.  :  fuma»»  inaculari  de- 
konestarique,     Liv,    m.    sacru 
loca  stupro.  Cic,  belli  i/loriam 
morte  turpi.   Nep,);  coiilOia- 
culàre,   tr.  Cic,  etc.  (ex.  ;   se 
ambita.  Cic.  se  cum  .lugurthù 
miscendo.   SuH.  (lagitiis   corn- 
macalatus.  Tac);  inquinàro. 
ir.  Cic.  etc.   (ex.  :  faniam  alti- 
rias.  Liv.    omnem  splendorein 
konestatis.  Cic,  amplissimi  ho- 
noris   imijestatem    tam    tseti" 
facinore.  Val.-Max.  pulcherri- 
inam     victoriam     crudelitatr , 
quanta  in  nullo  hominum  (uil . 
t.iv.  epit.  Somesticis  vitiis  at- 
que  (lagitiis  se  inquinàre.  Cir. 
omnibus    (lagitiis     vita    inqai- 
nata.  Cic);  coinquiaàre,  ti-. 
Val.-Max.    (ex.  :   c,    se   scelere. 
Val.-Max.  ma.viiii0  scelere  coin- 
quinari.  Val.-Max.)'.  cODtavai- 
nâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se  sce- 
lere, sese  malcjicio.  Cic.  se  hu- 
manis  vitiis.    Cic.  se  ipsos   ac 
domos    suas    ne(andà    prœdà. 
Liv.coniatnlnatasfacinore.Cic. 
contaminatus    tôt    parricidiis. 
Cic.    Iiomo  sceleribus  (lagitiis- 
que    contanùnatissimus,    Cir. 
subst.    n.   pi.  ut   anteponantur 
intégra  contaminatis,  Cic.  [lop. 
(i9J)  ;  fœdàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
uliquem    nefario  scelere.  Cic); 
dedecoràre,    tr.    Plaut.    Ter. 
Sali.    ■•iuet.   (ex.  :    se  (lagitiis. 
Sali,  dedecoratus  (lagitiis   om- 
nibus. Suet.)  ;  inûcêre,  ir.  Cif. 
r;tc.  (ex.  :  ut  cupiditalilins  prin- 
cipain  et  vitiis  inÇici  solcl  tota 
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civitas,  sic  emeniUiri  et  corri'ji 
continentià,  Cic.  Souillé,  ma- 
culosus,  a,  um.adj.  Cic.  Tac. 
(ex.  :  m.  senatores.  Cic.  m. 
omni  dedecore.  Tac.].  ||  (Spéc.) 
Déshonorer.  Stupràre,  tr.  Cic. 
eic.  (ex.  :  (iliam.  Plaat.  Cic. 
lirginem,  Hen.  rh.  liberoa  eo- 
rum  et  conjayes.  Liv.  epit.  Lur 
cretia  vi  ttupvata.  Cic.)  ;  con- 
stupràre,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  m<i- 
trona3,virgines.  Liv.  [.\.XI,\,  17, 
15].  nobilem  vinjinem.  Curt. 
X,  1,5]);  vitlàre,  tr.  Ter.  Sen. 
rh.  (ex.  :  virginem.  Ter.  Sen. 
rh.).  Celui  qui  — ,  constapra- 
tor,  oris,  m.  Liv.  (.X.\.\I.\,  15, 9). 

Bouillon,  s.  m.  et  f.  Personne 
(jiii  est  tenue  salement.  Homo 
{illuvie)  immandus.  A.  Maliej- 
iiUavie)  immunda.  A.  Des  — , 
immundœ,  arum,  f.  pi.  Cic-. 
(Att.  .IX,  10,  2).  Spéc.  —  de 
cuisine,  ancilla  qax  vasa  eluit. 
A. 

souillure,  s.  f.  Marque  laissée 
par  qqch.  de  sale.  Macula,  œ, 
(.  Plin.  Labes,  is,  l.  Cic.  Hoi'. 
Inquinamentam,i,[a.  Vitr.  —  et 
malpropreté  repoussante,  foedi- 
tas  sordium  ac  sqaaloris.  Sen. 

Voy.    8AL£TÉ,    TACHE.    {{    (P.     eXt.) 

Vice  communiqué  par  qach. 
d'impur.  Contagio,  onis,  f.  Liv. 
Contagium,  ii,  n.  Curt.  Contac- 
tas, us,  m.  Sali.  Toc.  Voy. 
CONTAGION,  iMPURETÉ.^jFis.)  Flé- 
trissure imprimée  par  qqch.  de 
déshonnête.  Macula,  œ,  f.  Cic. 
(cf.  ai  qua  macula  concepta  est, 
elui  non  potest.  Cic.  af(icêre 
macula.  Cic.  aspergëre  maculis. 
Cic.  imprimëre  maculam.  Sen. 
tr.  maculam  delêre,  eluëre.  Cic. 
abûlêre.  Tac.  nota  ac  macula 
tarpitudinis).  Labes,  is,  f.  Ctc. 
(cf.  alicui  labem  inferre.  Cic. 
imponêre.  Liv.).  Sordes,  ium, 
f.  pi.  Ctc.  (cf.  neque  alienis 
amquam  sordibus  obsolescit 
[•  les  s.  du  dehors  ne  ternis- 
sent pas  l'éclat  de  la  vertu  >]. 
Cic).  Les  — ,  contaminata,  o- 
rom,  n.  pi.  Cic.  Exempt  de  — , 
paras,  a,  um.  adj.  Cic.  Pur  de 
toute  — ,  incontaminatus,  a, 
um,  adj.  Liv. 

BOûl,Boûle(lat.satu/2a3.  Varr.), 
adj.  Qui  a  pris  de  la  nourriture, 
de  la  boisson  jusqu'à  n'eu  pou- 
voir plus  supporter  davantage. 
Satar,  tura,  turum,  adj.  Cic. 
Cifco  onastas.  Liv.  Sutietate 
defessua.  Cic.  \]  Absolt.  Plein 
de  vin.  Voy.  ivre.  ||  (P.  anal.) 
Qui  a  eu  assez  de  qqch.  pour 
u'en  plus  supporter  davantage. 
Satur,  tura,  tarum,  adj.  Cic. 
Satiatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Je  suis  —  de  qqn,  de  qqch., 
tsedium  alicujus  {alicajas  rei) 
me  tenet.  Cic.  me  ùedet  alicujus 
ou  aiicujaa  rei.  Cic.  ||  Suhst. 
(Avec  UQ  adj.  possessif.)  Le 
fait  d'être  soûl.  Saturitas,  atis, 
t.  Plaat.  (cf.  sataritate  ebrius 
[•  qui  a  bu  tout  son  p.»].  Plaut.). 
Satietas,  atis,  f.  Cic.  Soire,  maa- 
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ger  tout  sou  —,  cifco,  potu  sa- 
tiari.  Cic.  [am^:m,  sitim  ex- 
plêre.  Cic.  Dormir  tout  son  — , 
somno  satiâri.  Cic.  Fig.  Voy. 
DÉcouT.  SATiÉTii.  Jouissez  tout 
votre  —  des  pièces  de  théâtre, 
satari  este  fabulis.  Plaut. 

soulagement,  s. m.  Allégement 
d'une  .souffrance  physique  ou 
morale.  Levatio,  onis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicui  esse  levationi 
[•  procurer  du  s.  à  qqn  •].  Cic. 
habêre  [•  donner,  procurer  -] 
levationem  œgritudinum.  Cic. 
levationis  aliqaid  u([en-e.  Cic. 
magnse  levationis  esse.  Cic.  re- 
perire  levationem  malis.  Cic. 
mvenire  levationem  molestiis. 
Cic);  allevatio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.  :  doloris  diuturnitatem  al- 
levatio consoletur.  Cic.  [Fin.  I, 
iO]i;  levamen,  minis,  n.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  quod  si  esset  aliqaod 
levamen,  id  esset  in  te  ano. 
Cic.  ejus  mali  levamen.  Liv. 
[VI,  35,  1]);  levamontum,  i, 
n.  Cic  etc.  (ex.  :  l.  miseriarum. 
Cic.  alicui  levamento  esse  [en 
pari,  d'une  chose].  Cic.  scio 
illam  rem  tibi  (ore  levamento. 
Cic.  ad  anicum  doloris  leva- 
mentnm  stailia  confagéve  Cic); 
allev amentum,  i,  n.  Cic. 
(ex.  :  in  adversis  sine  ullo  re- 
média atque  allevamenlo  per- 
manêre.  Cic.  [Sull.  6G]);  laxa- 
mentum,  1,  n.  Cic.  etc.  (voy. 
relacue)  ;  mollimentum,  i 
(.  adoucissement  »),  u.  Sen.  (ox.  : 
[natara]  calamitatum  nwlli- 
mentanx  invcnit.  Sen.  [tranq. 
10,2]);  solaiiuza,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cajus  luctua  nullo 
solatio  levari  potest.  Cic.  voy. 
consoution). 

soulager  (lat.  pop.  subleviâre, 
p.  sublevdre),  tr.  Alléger  (qqn) 
d'une  partie  de  son  fardeau. 
Exonerâre,  tr.  Plin.  Suet. 
(ex.  :  jacta  [•  en  jetant  à  lu 
raer  la  cargaison  •]  navigium. 
Sen.  ventrem,  stomacham. 
Suet.)  ;  levâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquem  fasce.  Virg.  ali- 
quem,  onere.  Cic.  laborem  le- 
vâre ["  se  soulager  "].  Cic.  le- 
vandi  laboris  ctiusà.  Cic).  Au 
fig.  Exonerâre,  tr.  Liv.  (ex.  : 
regnam  prœgvavante  multitu- 
dine.  Liv.  se  [•  soulager  sa 
conscience  "].  Curt.  conscien- 
tiam  suam.  Curt,),  Voy.  .allé- 
ger, EXONÉRER,  tj  Se  — ,  alvam 
exonerâre.  Plin.  ventrem  exo- 
nerâre. Sen.  1  Alléger  (qqn) 
d'une  partie  de  sa  souffrance 
(physique  ou  morale).  Exone- 
râre, tr.  Liv.  Curt.  (ex.  :  civi- 
tatem  meta.  Liv.  animam  sol- 
licitudine.  Cart.);  levâre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  aliquem  molestiû 
valdê.  Cic.  aliquem  meta.  Cic. 
aliquem  magnà  caià.  Cic.  par 
ext.  l.  inopiam.  Cœs.  luctam, 
caram,  sollicitudinem.  Cic.  ca- 
lamitatem  innocentium.  Cic. 
angoris  et  doloris  tui  levandi 
causa.  Cic.  dolorem  consolan- 
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do.  Cic);  allovâre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  allevor,  cum  loqaor 
tecam  absens.  Cic.  par  ext.  al- 
levat  sollicitudines  meaa.  Cio.j; 
elevàre,  tr.  Cic.  (ex.  :  œgrita- 
dinem  aiicujaa  [■  s.  qqn  dans 
sa  peine  .].  Cic.  [Tusc.  III,  10, 
3!<])  ;  relevâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  communem  caaum  misc- 
ricordià  hominum.  Cic.  mor- 
bnm.  Cic.  cujus  mors  te  ex 
aliqaà  parte  relevavit.  Cic)  ; 
sublevâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
hominea.  Cic.  fugam  alicajus 
pecuniâ.  Cic.  par  ext.  atatum. 
Cic.  res  advei-sas  [•  qqn  dans 
l'infortune  ■•].  Cic).  Voy.  adou- 
cir. 

soûlant,  ante,  adj.(Arch.)  Qui 
soillo.  Quo  satiatur  ou  ex^a- 
tiatur  aliqais.  .i.  (En  pari,  des 
boissons).  Voy.  enivrant. 

soûlas  (lat.  solaciam),  s.  m. 
(Arch.)Conso!atlon.Voy.  ce  mot. 

soûler  (lat.  satallûre.  Varr.),  v. 
tr.  Rendre  (qqn)  soûl  de  nourri- 
ture, de  boisson.  Voy.  gorger, 
R.4SSASIER.  Il  (Absolt.)  EnivTer. 
Voy.  ce  mot.  Se  — ,  se  ingur- 
yitàre  in    vinum.    Plaut. 

soiileur,  s.  f.  Saisissement  de 
chagrin,  de  crainte.  Voy.  sai- 
sissement, ANXIÉTÉ,  frayeur. 

soulèvement,  s.  m.  Mouve- 
ment de  ce  qui  est  soulevé.  — 
d'estomac,  de  cœur,  voy.  nau- 
sée. —  des  flots,  sestus,  ûs,  m. 
Cœa.  Cic  ||  (Spéc.)  Mouvement 
des  forces  souterraines.  Le —  de 
nouvelles  îles  dans  la  v.iste 
mer,  nova  insalaram  in  vasto 
exailientiam  mari  spatia.  Sen. 
Il  (Fig.)  Mouvement  populaire. 
Motus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
m.  populi.  Cic.  servilis  [•  des 
esclaves  »].  Liv.  domi  motaa 
orti.  Liv.  motum  afferre  rei 
publicse.  Cic.  motum  facëre  ou 
excire.  Liv.  comprimëre  mo- 
tum [•  réprimer  un  s.  •].  Liv.; 
seditio,onis,C.  Cic.  etc.  (voy. 
sédition);  tumultus,  ùs.  m. 
Cic.  Liv.  (ex.  ;  tumaltam  edëre 
exciter  ■].  Liv.  comprimëre 
réprimer  •]  tumultam.  Tac). 
I  Mouvement  d'indignation. 
'raram  œatas.  Cic.  fndigna- 
tio  erumpens  anima.  Vell.  Voy. 

INDIGNATION. 

soulever,  v.  tr.  Lever  à  une 
petite  hauteur.  Levâre,  tr. 
Liv.  Ov.  Col.  (ex.  :  membra 
cabito.  Ov.  membra  hamo.  Ov. 
se  attollëre  ac  levâre.  Liv.  aa- 
perpoaitam  capiti  decaa.  Liv.)  ; 
sublevâre,  tr.  Caea.  Plin.  (ex.: 
terra.  Vii'g.  ab  iis  sublevatas 
maram  ascendit,  Cœa.  $abl.  se. 
Cœs.);  allevâre,  tr.  Sali.  Tac. 
(ex.:  quibaa  flaqueis]  allevati 
militea  (aciliaa  aacenderent. 
Sali,  allevatus  circumstantium 
Itameris.  Tac.  clipeo  se  alle- 
vâre conatua  est.  Curt.  (aciem 
aiicuj'aa  manu. Suet.);  toUére, 
tr.  Cic.  (etc.  (ex.:  nequeo  caput 
tollére.  Plaut.  saxa  de  terra. 
Cic.];  attollëre,    tr.  Cic  etc. 
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(fx.  :  cabitam  alictiju»  cum 
hamero  dextrA  manu.  CeU. 
êiipfr  ad$tantian\  jnaiiibiif  in 
niuram  attoUi.  Sali.  (r.  ter 
Kse  attoUen*.  Virg).  Se  — 
•ur,  niti,  <i*p.  Intr.  Cic.  eUj. 
(vov.  (s'j  ArpUTBB).  Il  Relever. 
Allevar»,  tr.  Sen.  (ex.  :  i-e- 
luiii.  Sen.y,  adoiiâre,  tr.  Ter. 
ex..  :  pallium.  Ter.).  ||  (Par 
anal.)  —  le  cœur,  naaseam 
'•/ioui  movére.  Fal'j.  Le  cœur 
m.'  — ,  naateo.  Cic.  (S.  D.  I, 
■'i^.  naueea  me  torqurC.  Sen. 
Kig.  Son  ooBur  ee  — ,  »(oma- 
itiam  illi  facit  ((oruria).  Sen. 
I  (.Fig.)  Exalter.  Erigére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  animof  erigére. 
Cic.).  Voy.  IXALTER.  5  Faire  le- 
ver. Cié're,  tr.  Cic.  (ex.:  mare 
acriore  vento  concitatum  fac- 
tas  ciere.  Cart.  qui  tantas 
jam  nuncprocellatprcelia  atqae 
acies  ^nctando  inter  togatos 
ciet.  Uv.);  cODcltàre,  tr.  Cic. 
Ace.  Ov.  Mêla  (ex.  :  (lactas. 
Ace.  vento»  ac  maria  carmini- 
baa.  Mêla,  maltitudinem.  Cic. 
ffep.  plebem.  Sali,  contio  con- 
citata.  Cic.  exercitam  adver- 
sat  regem.  Liv.  Etrariam  om- 
nem  adverstu  Romanoa.  Liv. 
par  ext.  com  a  corpore  ani- 
mât abttracta»  divinoinitinctu 
concitatar.  Cic.  injariit  contu- 
meliitqae  concitatas.  Sali,  is 
in  te  non  expilatione  Asia?, 
tqaalore  ac  lacrimis  Sicilix 
concitetar  ?  Cic.)  ;  citàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  terram  [•  en 
pari,  de  la  taupe  •].  Coi.  fa- 
porc»  ex  aquis.  Cic.  [N.  D.  II, 
U6,  118].  palverem.  Col.  are- 
nam  hamo.  Sali,  par  ext.  tedi- 
tionem.  Liv.  eervilis  tamultas 
exeit  itii»  est.  Liv.fig.plausum. 
Cic.  ex  magno  cerlamine  mu- 
gna$  fermé  excilari  iras.  Liv. 
motos  in  animi»  hominam  vel 
excitàrevel  sedàre.Cic.),exsus- 
citàre,  tr.  Liv.  (au  fig.  ex.;  qaan- 
doqae parvus  hicirjnis  magnum 
incenaiam extascitet.Liv.  [XXI, 
3,  6])  ;  iDcitâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  mare.  Sen.au  fig.  a/igacm 
m  aliquem.  Cic.  ou  contra  ali- 

Zaem.  Hirt.)  ;  suscitàre,  ir. 
iv.  Val  -Max.  (ex.  :  ».  dtmo- 
réf.  fhxd.  palverem.  Val.- 
Miix.  au  fis.  liomanam  cum 
i^aguntino  bellam.  Liv.)  ;  2210- 
vére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
m.  mare.  Cic.  motam  ex  pro- 
fundo  mare.  Curt.  sarculus 
corticem  movet.  Col.  au  fig. 
di»cordia3.Liv.),coiDmovéTe, 
tr.  C»c.  etc.  (ex.:  inclinatam  ad 
misericordiam  conti^mem  rur- 
<u«  atperà  in  Philolam  ora- 
tione  commovU.  Cart.  nam 
cam  estet  ex  mre  aliéna  com- 
mota  civitas  [•  la  cité  s'était 
•oulevée  à  cau^e  de  la  question 
des  dettes  •].  Cic.  [R<-p.  Il,  58]. 
hoc  (•  par  là  •]  infmiti  cli- 
tnore*  commovcntar.  l'Un.  j.). 
Se  —  {au  pr.),  borrescére, 
intr.  Cic.  (ex.:  Uarreicit  mare. 


Cic):  coDcilari  ou  exciiari, 
p*»}tt.  Cic.  etc.  ^voy.  ci-des- 
sus). Se —  (au  f\i.),exsargère, 
intr.  Sali.  Liv.  (ex.  :  invidiû 
eoram  exsargfre  rarta»  ple- 
bem. Liv.  qui  ne  nanc  qai- 
dem,  obno.viis  inimicis,  extar- 
gitis.Sall.);  cooriri.dip.  intr. 
C««.  Liv.  ^ex.  :  tedid'o  tum 
inter  Anti.ites  Latinoique 
coorta.  Liv.  seditio  intes- 
tina  majore  mole  coorta.  Liv. 
tel  adeo  infensa  erat  coorta 
pleba,  u'...  Liv.  omnibas  in 
enm  tribanis  plebit  coortis . 
Liv.  qaod  adeo  atrocioref 
in  has  rogationei  nostrai^ 
coorti  sant  [patre=].  Liv.). 
Se  —  (se  révolter),  seditio - 
nem  movfre.  Cic.  tamaltam 
mvère  ou  edére  ou  facére. 
Cic.  Cees.  Liv.  Celui  qui —  (une 
foule),  concitator,  oris,  m.  Cic. 
concitor,  orii,  m.  Liv.  |]  (Spéc.) 
T.  de  géol.  Extuberare,  tr. 
Sen.  (on  pari,  d'un  trambl.  de 
terre  :  extuberàre  valles  [opp. 
à  déferre  monte»].  Sen.  [N.  Q. 
VI,  U,  1]).  Se  — ,  exsurgére, 
intr.  Liv.  insargére,  intr.  Liv. 
Il  Fig.  —  l'indignation, indiyna- 
tionem  movire.    Liv.   —    une 

Question,  qua;stionem    inferre, 
ic.   ou    movére.   Quint.   Voy. 

PROVOQUER. 

soulier,  s.  m.  Chaussure  à  se- 
melle de  cuir.  Calceus,  i,  m. 
Cic.  (cf.  calceis  ufi  [<■  porter  de« 
8.  ■].  Cic.  calcei  Itahiles  et  apti 
ad  pedes.  Cic.).  Calceamen,  inis, 
n.  Plin.  CcUceamentam,  i,  n. 
Cic.  —  fin,  —  de  femme,  soc- 
cas,  i,  m.  Cattill.  —  blanc, 
plisscasium,  ii,  u.  Sen.  Petr. 
—  de  paysan,  crepida,  se,  S. 
Catull.  Petit  — j  calceolas,  i, 
m.  Cic.  Une  paire  de  — ,  cal- 
cei, orum,  m.  pi.  Cic.  —  plats 
(sans  talons),  voy.  sandale. 
Lion  de  — ,  vinctio,  ont»,  f. 
Cels.  Mettre,  ôtcr  ses  — ,  voy. 
CHAUSSER,  DÉCHAUSSER.  Comman- 
der une  paire  de  —  à  un  cor- 
donnier, faire  faire  des  — , 
alicui  pedes  calceandos  com- 
mittére.   Plited.  Etre    dans   ses 

Eetits  —  (mal  à  l'aise,  em- 
arrassé),  inangustiis  esse.Cic. 
angusiius  te  habére.  Cic.  N'a- 
voir point  de  — aux  pieds,  oa 
simpt.  de  — ,  voy.  dé.nui-:ment. 
.Ne  pas  être  digne  de  dénouer 
les  cordons  dos  —  de  qqn,  in- 
dignum  esse  qui  alicai  famu- 
leris  ou  «ervjos.  A.  non  esse 
ftitis  idoneumqai  alicujus  vir- 
Intis  pedisequas  sis.  ^.(d'âpre- 
'.ic). 

souligner,  v.  tr.  Signaler  à 
l'attention  en  tr.içant.  une 
ligne  en-dessous.  Lineâ  inler- 
/tanclû  notàre  ou  animadver- 
tére.  A.  Subnotûre,  tr.  A.  Con- 
lodére  scripta  noiis.  Plin.  j. 
*f  Signaler  à  l'attention  par 
une  inflexion  de  voix  marquée. 

Voy. ACCENTUER. 

souloir    (lat.   solére\,    v.    intr 


(.\rch.)  Avoir  l'haltilude  de.  5o- 
lire,  intr.  Cic.    Voy.   HASiTUDa. 

soulte  et  soute,  s.  f.  Somme 
que  celui  qui  ee  trouve  avoir 
plus  que  son  lot  doit  payer  aux 
autres.    Voy.    ExcitoENT,   solde. 

soumettre  (cf.lat.  sixbmittire. 


.lastin.  [XIII,  5,31),  v.  tr.  Mot- 
rite  de  qqn.Su- 
ii^êre,  tr.   Ck.    etc.   (ex. -.po- 


ire sous  l'autorit 


piiîos  armis.  Cic.  omnes  gén- 
ies llispanias  bello.  Nep.  reget 
magni  bello  domiti,  natiorus 
ferse  et  populi  ingénies  vi  »u- 
bacti.  Sali.  abs.  tantis  natio- 
nibus  subactit.  Cic.  qui  regem 
PUilippam  et  Macedoniam  su- 
hegit.  Cic.  au  part,  passé:  tum 
animo  subjecti  atque  obnoxii 
vohis  minus  estemus.  Liv.nutti 
est  riativae  obediens  aat  luh- 
jectas  deat.  Cic.  par  ext.  ali- 
cui rei  ou  sub  aliquid  subjec- 
fum  esse.  Cic.  sub  Ubidinem 
sabjectum  esse.  Cic.  sab  varias 
casus  subjectut.  Cie.);  redi- 
gêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  genle.i 
in  dicionem  imperii.  Cic.  eiii- 
tatem  Bitarigum  in  potesta- 
tem.  Cees.  omne»  eas  civitates 
in  dicionem  potestatemque  po- 
puli Romani.  Cses.  eos  in  di- 
cionem hujas  imperii.  Cic.  in- 
sulas  sub  potestatem.  Nep.); 
subjicëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
se  alicui.  Liv.  [XXVIII,  S'^,  9; 
cf.  ib.  21,  9].  »e  imperio  alicu- 
jus. Cic.  gentes  ferocissinxas 
imperio  Homano.  Sen.  Gallia 
secaribas  subjecta.  Cies.  gen- 
tes trisli  subjecta  servitio. 
Liv.finitimi  populi  armis  [■  p.ir 
la  force  des  arme»  ■]  svîbjecti 
Justin.);  subJuBgére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  urbes  sub  imperiam. 
Cic.  provincias  imperio  nostro. 
Vell.  populam  sub  imperium 
potestatemque  alicujus  suhjun- 
gère.  Cic.)  ;  adjungére ,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  civitatemad  im- 
perium  alicujus  adjungére. 
Cic.  [alicui]  bellicosaa  nçtio- 
nes.  Nep.y,  domàre  (-  dompter, 
réduire  entièrement,  soumet- 
tre •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  AUo- 
broges.  Cic.  gentes.  Cic.  cèle- 
ras naliones.  Cic.  ab  Oceano 
ad  ortum  solis  omnin.  Sali, 
terrarum  orbem.  Vall.  Icomi- 
nes  domiti  bello.  Cic.  domàre 
maximas  nationes  virtute.  Cic. 
omnia  circa  se  domita  armis 
habère.  Liv.)  ;  perdomâre 
(■  soumettre  entièrement  •), 
tr.  Sali.  Liv.  Ov.  {ex.:  Latiam, 
Iliapaniam.  Liv.  gentes.  Vell. 
omni  Gallià  cis  lihenum  per- 
domita.  Sall.fr.);  cottûcére 
(•  achever  la  défaite  de,  ré- 
duire entièrement, Houmettre»), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  /ItAeniensi». 
Nep.  provinciam.  Cic.  Britan- 
niam.Cic);  debeUàre{-  vain- 
ciecomplèteraont,  soumettre"), 
tr.  Virg.  Sen.  Plin.  Tac.  (ex.  : 
gentem.  Virg.  Dariam.  Plin. 
Gallias,  Illyricam.  Sucl.  post 
debcUata    arma    civilia.     Sen 
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voy.  vaincre)  ;  substernère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  oinna  corpo- 
ream  animo.  Cic.  [univ.  8, 
23J).  Se  —  (4  qqn),  $e  alicujiia 
imperio  tixbjicére.  Cic.  in 
alicajus  potestatem  se  permit- 
tére.  Cic.  Se  —  (à  qqcli),  ali- 
qaid  sabire.  Cic.  (cf.  pœnam 
sabire.  Cic.  $.  condicionis  ini- 
qaitatem.  Liv.).  voy.  subir,  ac- 
cepter. Etre  —  à  qqch.,  voy. 
[être]  EXPOSÉ.  Se  —  au  ji'ac- 
ment  de  qqn,  alicajas  judi- 
cium  lequi.  Cic.  alicai  obaeimi. 
Cic.  alicai  morem  gerére.  Cic. 
Ktre  soumis,  voy.  onÉm.  Sou- 
mis, parens,  p.  adj.  Cic.  (voy. 
odéissant);  modestus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  plebs  mo- 
destisaima  [opp.  à  sedittosaj. 
Cic);  obDOxius,  a,  um,  adj. 
Sali,  Liv.  (ex.:  obnoxii  vobis. 
Liv.  iis  obnoxii,  quibua... 
Sali.)  ;  obsequens,  p.  adj. 
Ter.  Sen.\ei..:  patri  aum  ob- 
se/]aena.  Ter.  abi  iidem  eqai 
obseqaentea  alteri  equiti,  alteri 
contamacea  aant.  Sen.).  ^  Re- 
mettre, livrer  à  la  décision  de 
qqn.  Coramittàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  rem  alioram  senten- 
ti(B.  Cic.)  ;  permittére ,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  res  sullrugiis 
maltitudinis.  Cais.)  ;  referre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  rem  ad  aena- 
tum.  Sali.)  ;  déferre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  rem  ad  conciliam. 
Cxg.). 
eoumisslon  (lat.  sabmisaio, 
abaissement,  infériorité),  s.  f. 
.\ction  de  se  soumettre,  de  se 
ranger  sous  l'autorité  de  qqn. 
Deditio,  ODis,  (■  Cic.  etc. 
(ex.:  d.  voluntaria.  Liv.  necea- 
saria.  Casa,  hajtis  dediiionia 
saaaorem  et  aactorcm  esse. 
Cic.  agëre  de  deditione.  Cees. 
in  deditionem  accipêrealiqaem. 
Cses.  Sali.  Liv.  in  deditionem 
accipëre  orbes.  Liv.  facëre  de- 
ditionem. Cses.  ou  veron%  de- 
ditionem. Sali,  famé  [ou  metu] 
sabigére  atiqaem  aa  [ou  in] 
deditionem.  Liv.  Cart.  in  de- 
ditionem venire.  Liv.)  ;  obse- 
quiam,  il,  n.  Ter.  Cic.  Liv. 
"lac.  (ex.  :  obaequio  et  obser- 
vantiâ  in  regem  cam  omnibus 
certûre.  Liv.  obseqaiani  ram.- 
pére.  Saet.  s'opp.  à  contuma- 
cia.  Tac.)  ;  patientia,  œ,  C. 
Tac.  (voy.  obéissa.nce)  ;  ofû- 
cium,  a,  u.  CJc.  etc.  (ex.:  in 
o^fioio  esse.  Cses.  in  officio  con- 
tinëre.  Cees.  of/îoio  asstiefac- 
tas.  Cses.).  \\  (P.  ext.)  Démons- 
tration de  soumis-^ion.  Obse- 
quiam,  ii,  n.  Cic.  1  Acte  remis 
à  l'administration  et  portant 
les  conditions  auxquelles  on  se 
soumet  pour  l'exécution  d'un 
marché.  Redemptio,  onis,  f. 
Cic.  (prov.  cons.  11).  Condac- 
tio,  onis,  f.  Liv. 
eounùssionnaire,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  une  sou- 
mission pour  les  fournitures. 
Redemptor,  oris,  m.  Cic.  Con- 
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dactor,  orit,  m.  Cic.  Mancepa, 
ipia,  m.  Ci'c.  Une  — ,  qua;  re- 
dimit  opat  ou  opai  (aciendam 
conducit.  A.  conductrix,  tri- 
cis,  f.    Cod.-Jast. 

soumissionner,  v.  tr.  Offrir 
par  soumission  de  se  charger 
do  fournitures  de  travaux  mis 
à  l'adjudication. Condocëre  ali- 
qtUd  faciendam.  Cic.  ou  redi- 
mëre   opus.  Cic. 

soupape,  s.f.  (Arch.)  Coup  sons 
le  m(;uton.  Salpicta,  œ,m.  Arn. 
1(P.  anal.).  Fermeture  mobile, 
à  bascule,  qui  a  un  ressort  à  pres- 
sion ferme.  Axis,  is,  m.  Vitr. 
Claastrum  qaoddam  mobile, 
connivens  vicissim  et  resar- 
gens,  A.  Clipeus,  i,  m.  Vitr. 
(cf.  clipei  aemissiones  [•  les 
chutes  de  la  s."].  Vitr.). 

soupçon,  s.  m.  Action  de  soup- 
çonner qqn.  Suspicio,  onis. 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  con^irnuita 
[-fondé-].  Cic.  tenuissima.  Cic. 
falsa  nam  qui  [*■  comment  •] 
istœc  tibi  incidit  suspicio  ?  Ter. 
venit  ei  in  suspicionem.  Nep. 
suspicionem  habére.  Cic.  sus- 
picio cadit  in  aliqaem  ou  per- 
linel  ad  aliqaem,.  Cic.  in  sus- 
picione  esse  alicai  [•  être  de  la 
part  de  qqn.  l'objet  de  s.  .]. 
Liv.  est  suspicio  [av.  l'Ace,  et 
l'Inf.].  Cic.  non  abest  suspicio, 
quin  ipse  sibi  mortem  consci- 
verit.  Cses.  suspicionem  a  se 
removëre.  Cic.  suspicionem 
alicui  dàre.  Cic.  ou  prsebêre. 
Nep.  ou  afferre.  Cic.  ou  infer- 
re. Cic.  ou  injicére.  Cic.  ou 
(acère.  Cic.  ou  mocëre  [•  éveil- 
ler .]Cic. ou  commofëre. Cic. /los- 
tibua  timoria  dàre  suspicionem 
[•  éveiller  chez  l'ennemi  le  s. 
qu'on  avait  peur  •].  Cœs.  ali- 
qaem in  suspicionem  addacëre 
alicui.  Nep.  mihi  in  suspicio- 
nem venit  [av.  l'inf.l.  Cic. 
Nep.  in  suspicionem  caaëre  ou 
focari.  Cic.  in  suspicionem  in- 
cidëre  regni  appetendi.  Cic. 
suspicionem  augére.  Ter.  sos- 
picionem  adjungëre  [•  porter 
des  s."]  ad  aliqaem.  Cic.  suspi- 
cionem recipëre.  Cic.  auspi- 
cionem  in  aîiquem  con(erre  ou 
commovêre.  Cic.  auspicio  eaae 
cœpit  [avec  l'Ace,  et  Plnf.]. Cic. 
suspicionem  ex  aliquâ  re  ducëre 
ou  trahëre.  Cic.  s.  alicui  insi- 
det.Cic.  a  suspicione  abhoirêre. 
Cic.  sine  cujusqaam  suspi- 
cione [■  sans  qiie  personne  ait 
le  moindre  s.-].  Cic.  au  plur. 
suspiciones  [•  motifs  de  soup- 
çons, circonstances  qui  éveillent 
les  soupçons  •  ].  Cic.).  Voy. 
SOUPÇONNER.  Il  (Par.  ext.).  Le  fait 
d'être  soupçonné.  Suspicio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  ut  sus- 
picione violari  nequeat,  Liv. 
in  qaibus  non  potest  residërc 
inertix  alla  suspicio.  Cic.  ut 
avaritias  pellatur  etiam  minima 
suspicio.  Cic.  a  suspicione  aîi- 
quem vindicàre.  Cic).  ^  Appa- 
rence   qui  fait  présumer  q^ch. 
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Suspicio,  onis,  f.  Pelr.  (ex.: 
vulneria.  l'ctr. }  ;  odor,  oriS, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  adore  aliqao 
recreata».  Cic  est  non  nullu» 
odor  dictatarse.  Cic.  qui  quo- 
dam  odore  auspicionia  Siale- 
num  corruptum  esse  sensissft. 
Cic).  Voy.  APPARENCE,  y  (  Par 
ext.).  Quantité  li  minime  qu'il 
y  en  a  à  peine  apparence.  Voy. 

PEU. 

soupçonner,  v.  tr.  Présumer 
sur  certaines  apparences  (qqn. 
comme  étant  coupable).  Suapi- 
cioaum  esse  in  aliqaem.  Cic. 
Aliquem  auapectum  habére. 
Cr.s.  Sait.  AUquem  auspicëre. 
Sali.  (cf.  auapectus  régi  et  ipae 
eum  suspiciens  novas  re»  cu- 
përe.  Sali.  [Jug.  70,1]). Etre-, 
in  suspicionem  venire  ou  ca- 
dëre.  Cic.  Etre  — ,  d'avarice,  in 
suapicionem  avaritiae  incidére. 
Cic  II  (Par  ext.).  Admettre 
sur  certaines  apparences  le 
mal  dont  on  présume  qqn 
coupable.  Suapicûri  (aliquia). 
Cic.  Conjicëre  (aliquid).  Cic. 
Suspicione  assequi  (aliquid). 
Cic.  Conjectura  assequi  [ali- 
quid]. Cic.  Voy.  CONJECTURER,  f 
Présumer  qqch.  d'après  certaines 
apparences.  Suspicari,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  qaod  saspi- 
cabar.  Plaat.  nihil  mali.  Cic. 
res  nefarias.  Cic.  qaid  nunc 
suspicare  aut  invenis  de  illa  ? 
Ter.  quod  velim  tem,erë  atque 
inj'uriosê  de  illo  auspicati  sint 
homines.  Brut.  ap.  Cic.  sum- 
mum nefas  de  uxore.  Quint, 
debëre  te  auapicari  Csesarem, 
quod  exercitum  in  Galliâ  ha- 
bcat ,  aai  oppvimendi  causa 
habére.  Cses.  ea  quas  (ore  sas- 
picatus  erat.  Cses.  [voy.  pré- 
sumer ,  conjecturer]  ;  on  dit 
aussi  suapicionem  habére  ali- 
cajus  rei.  Cic.  aaspiciosê  ali- 
quid arguëre.  Cic). 

soupçonneux,  euse,  adj.  Por- 
té a  soupçonner.  Suspiciosus, 
a,  um,  adj.  Cic.  Suspicax, 
adj.  Nep.  Pronus  ad  suspi- 
ciones. Tac.  Pensées,  tendan- 
ces — ,  suspiciones,  am,  f.  pi. 
Cic.  D'une  manière  — ,  saspi- 
ciosë,  adv.  Cic 

soupe,  s.  f.  Tranche  de  pain 
mince  sur  laquelle  on  verse  le 
bouillon.  Collyra,  œ,  f.  Plaut. 
Voy.  TRANCHE.  Tremper  la  — , 
interere,  tr.  Ter.  Etre  trempé 
comme  une  — ,  permadescëre, 
intr.  Col.  —  au  vin  ,  —  à  per- 
roquet, inti-ita  panis  ex  vino. 
Plin.  ou  eimplt.  intrita,  œ,  f. 
Plin.  offae  panit  vino  made- 
factas.  Col.  (Fig.)  Ivre  comme 
une  — ,  madidus.  Plaut.  ||  (P. 
ext.)  Bouillon  versé  sur  aes 
tranches  de  pain.  Jus  collyri- 
cum  ou  simpl.  Jus,  j'uris,  n. 
Plaut.  —  grasse,  voy.  boouxon 

—  au  lait,  panis  eo;  lacté.  Cela. 

—  à  l'orge,  ptisanœ  sorbitio. 
Cels. 

soupe.  Voy.  2.  souper. 
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soupente,  s.  f.  Riduit  pratiqué 
daas  la  hauteur  d'une  pièce, 
sorl«  de  givnier,  etc.  Voy.  ga- 
letas, MA-NULRDB. 

1.  soaper,  v.  intr.  Prendre  le 
ivpis  du  soir  appelé  souper. 
C<:nàre,  intr.  Cic.  Voy.  dîner. 

S.  souper, '.m.  Repas  ordinaire 
du  foir,  Cana^  ap,  f.  Cic.  Ves- 
pertiniu  cibaa.  Varr.On  m'ap- 
porta une  lettre  après — ,ceruilo 
mihi  litterm  redditse  tant.  Cic. 
Etant  aller  se  coucher  après — , 
enm  anatai  guieicervt.  Cic. 
[I  R'<pas  qui  u  lait  à  une  heure 
avancée  de  la  nuit.  Epuise  noc- 
tarnw.  A.  —  fit,  voy.   régal. 

aoupeser,  v.  ir  Lever  avec  la 
main  et  soutenirmn  objet)  pour 
jucer  de  ce  qu'il  pèse.  Pondus 
alicujiis  ici  mana  i.xijère.  Sen. 

soupeur,  euse,  ^.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  soupe,  qui  a 
l'habitude     de     souper.     Voy.  l 

CONVIVE.  ! 

eoupiëra,   s.   f.   Va?e   dans  le-  j 
quel  on   sert    la    soupe.    Tym-  ! 
fi.num,     i,      n.     Plaut.     Voy. 
ÉCUELLB.     Il    (P.    ext.).    Ce    que 
contient  ce  va.=e.  Voy.ÉcuELuiE. 

Boupir,  s.  m.  Respiration  forte 
cl  prolongée  causée  par  quel- 
que sensation  ou  sentiment  pé- 
nible. Stupiriam,  ii,  n.  Cic. 
(cf.  saapiria  truhért  ex  intimo 
ventre.  Plaat.  saspiria  petére 
alti.  Plaut.).  Q  (P.  ext.)  Expres- 
sion d'une  peine,  d'un  regret. 
Gemitat,    ùs,     m.    Liv.     Voy. 

PLALVTE,    REGRET.     ||     (Spéc.)    E.\- 

pression  d'une  peine  amoureu- 
ce.  Su.=piria,  orum,  n.  pi.  Ov. 
Pousser  des  —  amoureux,  sus- 
pirûre,  intr.  Ov.  (cf.  in  aliquà. 
Catail.  in  aliquam  [•  à  l'a- 
dresse de...].  Ov.).Saspiriiiw,ûs, 
m.    Plaut.   Cic.    Voy.    céuisse- 

MËMT,   PLAI.STE,  BA-NGLOr.    PoUSSêr 

des  —  étouffés,  lutpiràre  oc- 
culté. Cic.  Le  dernier  — ,  extre- 
rnua  ipirita».  Cic.  (cf.  usque 
ad  extremum  spiritum.  Cic. 
extremum  spiritum  ejjundire. 
Cic.).  reliijuas  tpiritas.  Cic. 
(cl.  reliquam  spiritum  exhaa- 
rlre.  Cic.).  ultimui  spiritus. 
Sen.  (cf.  altimam  spiritum 
trahire.  Sen.).  postremus  spi- 
ritas.  Cir.  (cf.  ^iorum  suorum 
pottremam  spiritum  ore  ex- 
ci/iire.  Cic.).  ou  simplt.  spiri- 
tw,  ùs,  m.  Cic.  (et.  spiritum 
reddére.Cic.  ducére.  Liv.).  S'oc- 
cuper d'astronomie  jusqu'à  son 
dernier  — ,  in  studio  dimetiendt 
cxli  mori.  Cic.  Rendre  le  der- 
nier soupir  — ,  animam  edérc. 
Cic.  efflàre.  Nep.  exfpiràre, 
intr.  Liv.  Voy.  ahe;  expirer. 
Objet  de  mes  — ,  voy.  peu; 
plamme.  1  (Pig.)  Poét.  Son  plain- 
tif. Cemt<us,  04,  m.  Virg.  Voy. 
oÉMisaeHEsr.  Les  —  du  vent 
dans  le  feuillage,  voy.  bruisbe- 
HENr,  MURMURE.  ^  (Musiquc.)  Si- 
lence qui  a  la  durée  d'une 
noire.  Voy.  patjsr,  bilencf, 
•oupirail',  >.  m.  Ouverture  pra- 
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tiquéa  pour  donner  du  jour,  de 
l'air.SpùMcoiun»,!,  n.Virg.Plin. 
Lumen,  init,  n.  Plin.  (cf.  in 
binos  actiu  tuniina  esse  debe- 
bunt.  Plin.).  —  d'un  puits, 
d'une  mine,  lestuarium,  ii,  u. 
\'itr.  —  d'un  aqueduc,  puteus, 
i,  m.  l'itr.  ||  (P.  anal.)  Ouver- 
ture. Fenestro,  a»,  f.  Cic.  Voy. 

OUVERTURE. 

Boupircmt,  ante,  adj.  Qui 
soupire.  Siupira/v»,  p.  adj.  Cic. 
Gemens,  p.  adj.  Cic.  Uuns  un 
sans  plus  large.  Voy.  désireux. 
g  Substantivt.  L'n  — ,  une  — , 
voy.  ÉPLORÉ;  PLAINTIF,  Spéc, 
Un  —  (celui  qui  soupire  amou- 
reusement après  une    femme), 

voy.  AMANT,    PRÉTENDANT. 

soupirer,  v.  tr.  ctintr.  ||  V.  intr. 
Pousser  des  soupirs.  Suspirâre, 
intr.  Cic.  (cf.  susp.  occulté  [•  s. 
tout  bas  »].  Cic.j.GenuSre,  intr. 
Cic.  —  profondément,  tratiêre 
suspiria  penitus.  Ov.  ou  ducère 
alto  pectore.  Ov.  Qui  soupire 
(oppressé  par  le  chagrin\  so//i- 
ci(u<:/meop/)re«sus.  Cic. II^P.  ext.) 
Eipriiner  une  peine,  un  regret. 

—  Bprèsqqnouqqch.,desic/er<ire, 
tr.  Cic.  (cf.  des.  patriam.Liv.). 
requit-ère,  tr.  Cic.  Voy.  re- 
gretter. —  après  un  absent, 
gemére  desiderio  alicujus.  Cic. 

—  après  la  mort,  mortarire, 
intr.  Cic.  ap.  Aug.  Arch.  —  à 
qqch.,  même  trad.  \\  (Spéc.) 
Exprimer  sa  peine  amoureuse; 
et  fig.  son  amour.  Suspirài-e, 
intr.  CatuU.  (cf.  susp.  in  aliquù, 
inaliqW-im.Catull.).  Voy. amour 
PLAINDRE.^  V.tr.  (Arch.)  Expri- 
mer   le    regret  (do  qqch.). 'Voy 

REGRETTER,      DÉPLORER.    ||    (Poét.) 

Exprimer,  dire  en  termes  plain- 
tifs. Gemére,  tr.  V'irr/.  Suspi- 
râre, tr.    SU.    Fîêre  (amorem) 

lîOr.    Voy.    DÉPLORER. 

souple  (lat.suppl&x,  qui  se  plie 
pour  implorer),  adj.  Qui  se 
plie  en  tous  sens  aux  mouve- 
ments qu'on  lui  imprime. 
Mollis,  e ,  adj .  Cic.  Virg. 
(cf.  capilli  molles.  Hor.  molles 
commissurx  f  •  articulation» 
s.  •].  Cic.  molli  articula  trac- 
tàre  aliqaem  [•  toucher  qqn 
d'une  main  s.'].Quint.).  Flexi- 
bilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  vox. 
Cic).  Lentus,  a,  um,  adj.  Virg. 
(cf.  lentior  aalicis  ramis.  Ov.). 
facilis,  e,  adj.  Virg.  Sequax, 
adj.  Plin.  (cf.  seq.  sulicis  len- 
titia  [.  le  saule  flexible  et 
s.  ■] .  Plin.).  Obœdifins,  p. 
adj.  Plin.  Cuir  —,  aluta,  te,  f. 
Ca?«.  Mouvements  — ,  Pexi  mo- 
tus. Cic.  Avoir    une    aémarch'- 

—  et  gracieuse,  molUter  ince- 
dére.  Ùv.  ire.  Prop.  Fig.  Avoir 
l'échiné,  les  reins — ,  voy.  plier. 
SERviLR.  Qui  a  les  reins  — , 
mollis  inobsequium.  Ov.  Rendre 
— ,  molllre,  tr.  Liv.  Devenir 
— ,  lentescére,  intr.  Col.  Voy. 
ASSOUPLIR.  Voix  — ,  vox  troc- 
tabilis.  Quint.  ||  (P.  ext.)  Parol«- 
— ,  (lexibilis  oratio.  Cic.  Stylo 
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—.oratio  moHi*.  Cic.  ||(Fig.^ Qui 
se  prête  aisériieut  aux  voioniés 
dos  autres,  aux  circonstances. 
Ftexibilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  t. 
ingenium.  Liv.  f.  vtai.  Cic.). 
Facilis,  e,  adj.  Cic.  Mollit,  e, 
adj.  Cic.  Il  n  est  rien  de  si  — 
que  le  lang,igâ,  nihil  est  tan\ 
tenerum  quam  oratio.  Cic.  |{ 
En  pari,  des  pors.  Tractahilis, 
8,  adj.  Cic.  (cf.  nihil  est  eo 
tractabiliu3.Cic.).Docilia,  e,  adj. 
Liv.  l'acitis,  e,  adj.  Liv.  En 
mauvaise  part.  Vertipellis,  e, 
adj.  Plaut.  Esprit  — ,  varia» 
animas.  Sali.  —  aux  ordres, 
habilis  ad  parendum.  Liv. 
souplement,  adv.  D'une  ma- 
nière souple.  Molliter,  adv. 
Hor.  Fig.  06seçuen<er,  aiiv.tiV. 
souplesse,  s.  f.  Caractère  do 
ce  qui  est  souple.  Moltitia,  a", 
et  mollities,  «i,  f.  Plin.  Lenti- 
tia,  ee.  f.  Plin.  Lentitudo,  di- 
nis,  f.  Vitr.  —  des  membres, 
commissurœ  et  artus  molles. 
Cic.  Des  statues  qui  ont  plus 
de  moelleux  et  plus  de  — ,  mol- 
liora  signa.  Cic.  Rendre  avec 
l'airain  la  —  des  cheveux, 
imitari  molles  sere  capillos. 
Hor.  Donner  delà — aux  mem- 
bres, moltire  artus.  Liv.  Vi- 
gueur pleine  de  — ,  habilis  vi- 
yor.  Virg.  Qui  manque  de  — , 
voy.  RAiDE,  RIGIDE.  Tour  de  — , 
voy.  ACROBATIE.  Fig.  Tour  de  — 
(qu'on  joue  adroitement  àqqn), 
voy.  ADRESSE,    RUSE.    (P.    aual.) 

—  de  la  voix,  mollitàdo  vocis. 
Corni(.  Donner  de  la  —  à  sa  pa- 
role, inflectére  orationem.  Cic. 

—  du  style,  levitas  orationis. 
Cic.  mollis  oratio.  Cic.  —  d'es- 
prit, mollis  animas  Cic.  mol- 
litia,  ss,  f.  Cic.  facilitas,  atis, 
f.  Cic.  —  du  caractère,  faciles 
mores.  Cic.  facilitas,  atis,  f. 
Cic.  —  du  courtisan,  ofcse^uium. 


il,  u.  Tac.  Il  (P.  ext.)    Acte    de 

souplesse.    \oy.    adresse,    husk. 

souquenille,   s.  f.   Surtout  de 


jrosse  toile  des  cochers,  dos 
palefreniers.  Voy  casaque,  sub- 
tout. {I  (P.  ext.)  Vêtement  usé, 
miséraole.  Obsoleta  vestis.  Lii . 
source,  s.  f.  Origine  d'un  cours 
d'eau  ,  d'une  iontaino  ,  filet 
d'eau  qui  lui  donne  naissance 
à  l'tndroit où  elle  sourd.  Fons,  1 
fontis,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  fum  I 
Apoiii.  Suet.  (.  calidas.  Lacr.  ' 
(rigidas.  Ov.  fontes  frigidi 
medicatique.  Cela,  calidi  frigi 
digue  tontes.  Liv.  epit.  f.peren- 
nis.  flirt,  auscitàre  et  elicére 
fontem.  Plin.  i.  fons  aqan- 
[»  d'eau  vivo  •]  prorampebat 
ab  eà  parte.  Ihrt.  solumpin- 
gae  crebri  fontes  rigant.  Cart. 
fontes  celeriter  asstibat  exa- 
rescebant.  Ilirt.  in  hàc  inau- 
là  exlremà  est  fona  agate  dul- 
cia,  cui  nomen  Arethuaa  eat. 
Cic.  fona  augetur  minuiturqaa 
[•  croît  et  décroît  «J.  Plin.  j.]. 
De  — ,  fontanus,  a,  um,  adj. 
Cela.  (ex.  :  agua.  Cela.).    P>;tit» 
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— ,  fonticalu»,  i,  m.  Hor.  Vitr. 
—  minérales,  thermales,  etc., 
(onte»  medicati.  Cela,  aqax 
medicatse.Cels.  aqux  salubre». 
Cels.  Lo  Rhin  prend  sa  —  dans 
les  Alpcj,  Rkenus  oritar  ou 
proffuit  ex  Alpibaa.  Csei.  (B. 
G.  V,  U,  9).  1  (Au  fig.)  Origini' 
d'une  chose,  ce  dont  elle  déri- 
ve.  Fons  ,  fontis  ,  m.  Cic. 
'to.  (ex.:  hase  ex  eodem  fonte 
lliuint  011  manant.  Cic.  [N.  U. 
m,  19,  lS].f.  pUilosophue.Cic. 
Jaria.  Liv.  mali.  Liv.  a  (onte 
rcpetêre  [•  remonter  à  la  s.  ■•]. 
Liv.);  caput,  itis,  n.  Cic.  etc. 
(es..:  a  capite  urcessére  aliquid 
{•  remontera  la  9.  •].  Cic.  non- 
ne his  veati'jiis  ad  canat  mate- 
ficii  perveniri  aolet  ?  Cic.  -ii 
ijuid  sine  capite  manabit.  Cic. 
iiperiamua  aatem  capita,  ari- 
de... Cic.  souv.  avec  fon«,  cf.: 
in  eà  [s.-e.  ssgriladine]est  fons 
miseriarum  et  capat.  Cic.)  ; 
origo,  inis,  f.  Cic.  etc.  (es.  : 
fiait  origo  alicajaa  ret  ex 
aliqiUi  re.  Cic.  voy.  origine). 
En  |iarl.  d'une  personne  :  auc- 
tor.  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
aactore  certo  comperisse  [••  sa- 
voir de  bonne  s.  >].  Saet.  cer- 
ti$  aactoribas  comperisse.  Cic. 
habëre  aactorem  iaoneanx.Cic. 
optimia  auctoribaa  ati.  Cic). 
Les  quatre  —  de  la  moralité  et 
du  devoir,  qaattuor  gênera,  ex 
qaibas  honestas  officiamque 
manat.  Cic.  Cette  victoire  fut 
la  —  d'une  cruelle  amertume, 
acerbissimo  iacta  redandavit 
ista  Victoria.  Cic. 

sourcier,  s.  m.  Celui  qui  pré- 
tend avoir  certains  secrets  pour 
découvrir  des  sources.  Aqua- 
ram  indagator.  Col.  Aquilex, 
U'f/is,  m.   Varr.  Plin. 

sourcil,  s.  m.  Eminence  gar- 
nie du  poils  qui  se  trouve  au- 
dessus  de  chaque  œil.  Supercj- 
lium,  il,  n.Cic.(s\.:  sapercilia 
allevàre.  Qaint.  sapercilian\ 
deprimëre.  Cic.  sapercitia  de- 
mittëre.  Qaint.  aapercilia  con- 
trahêre.  Quint.  ou  tollére 
['  froncer  la  s.  en  signe  de  mé- 
contentement •].  Catull.  super- 
cilioram  contractio.  Cic.  aa- 
percilia trahére  ou  sabdacére 
[•■  froncer  le  s.  en  signe  de 
réflexion-].  Sen.). Lever,  haus- 
ser les  —  (en  signe  de  dédain), 
voy.  LEVER,  hausser;  épaule. 
Fis.  Sapercilium,  ii,n.  Cic.Voy. 
MonouE  ;  ORGUEIL.  Il  (P.  ext.)  — 
de  lianuetou,  et  abosiVi.  d'han- 
neton. Voy.  FRANGE.  ^  Linteau 
d'une  porte.  Superciliam,  ii,  a. 
\'itr.  Voy.  linteau. 

sourciller  ,  ière  ,  adj.  Qui  a 
rapport  aux  sourcils.  ("Traduire 
par  le  gén.  auperciliorum.)  Ar- 
cade — ,  saperciliam,  ii,  n. 
Cic. 

sourciller,  v.  intr.  Repiuer 
les  sourcils.  Sapercilia  flectêre 
ou  movëre.  .A.  ||  (P.  ext.)  Mani- 
fester de  l'émotion.  Sapercilia 


nent  l'air  sévère.  Supercilioaaa, 
um,  ailj.   Sen.  Voy. 


SOU 

contrahére.  Quint.  Sa/^ercilia 
tollére.  Catull.  ou  altrahère. 
Sen.  firontem  contrahére.  .Sen. 
ou  adducëre.  Qaint.}.  Sans  — , 
voy.  impassiblement,  sang-froid. 
sourcilleux, euse, adj.  (Arch.) 
A  qui  les  sourcils  froiicé-î  don 
"'aper 

Voy.      RÉIÎAR- 

BATiF.  Front  — ,  attracta  ou 
sabducta  aapercilia.  Sen.  au- 
perciliam,  ii,  n.Cic.  ||  A  qui  les 
-ourcils  haussés  donnent  l'air 
hautain.  Voy.  hautain.  Front 
— ,    aaperciliam,    ii,    n.     Ci'c. 

Voy.  UAUTEUR,  MORGUE.    ||  (Poét.) 

.Montagne  —  aupej-cilium  cli- 
vosi  tramitis.  Virg.  Voy.  altier, 

UAUT. 

sourd,  e,  adj.   Dont 
les     ne      peri,oivent 
ne   perçoivent    plus 
Surdus ,    a,    um, 
etc.      (ex.  :     nataraliter     sur- 
daa.  Cels.  altéra  aure  aardior. 
Cic.  [cf.  auribus  captaa.  Cic.]. 
aurdam   ease   [opp.   à  audire]. 
Cic.  Cels.    [cf.    sensa  aadiendi 
carëre.  Cic.].   loc.    prov.  aardo 
narrûre  fnbalam.   Ter.    [haut. 
252].  cantàre   aardo  ou  canëre 
sardis.  Prop.   Virg.   [prœcepta] 
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les  oreil- 

pas      ou 

les    sons. 

adj.    Cic. 


vana  sardis  auribuac'inëre. Liv, 
[XL,  8,   10].  kaad  sardia  aari- 
bas  dicta.  Liv.  [III,  70,  7]).  Un 
peu  — ,   sardaster.    Cic.  (Tusc. 
V,  UO,  116).  Devenir — ,  obsur- 
descére,  intr.  Cic.Aag.  (ex.:  hoc 
aonitu  oppletœ  aares  hominam 
ohsardaerant.    Cic.    [llep.    VI, 
19]).  Rendre  — ,alicui  auditam 
aaferre  {aliquâ  re\  Cic.    aadi- 
tam   alicai  obtandëre.  Plin.    || 
(.\u  fig.)    Qui    ne   veut   pas  en- 
tendre.   Surdas,  a,  um,  adj. 
Cic.    etc.    (ex.:  s.  homo.Plaat. 
aardse  ad  omnia  solatia  aurea. 
Liv.  sed  aardse  ad  omnia  aarea 
concitatse  multitadinia   erant. 
Liv   in   horam  sermone  aardi. 
Cic.  [Tusc.  V,  116].  cf.  alicujaa 
aares  ad  aliquid   claasx  sant. 
Cic).  Devenir  — ,    obsurdes- 
cère,  intr.  Cic.  (ex.  :  obaurdea- 
cimus  tamen  neacio  qaomodo, 
Tiec    ea,    qaœ   ab    eâ    [natura] 
monemar,  audimaa.  Cic.  [am. 
2i.,  8S]).  1  (Par  ext.)  Peu  sono- 
re.   Il    Où    la    son   est   étouffé. 
Surdus,    a,   um,  adj.    Varr. 
(ex.  :  s.  theatram.  Varr.  [Ling. 
Lat.  IX,  3->,  58].  s.  locua.   Vitr. 
[V,   3,   5]).     Il    Dont  lo  son  est 
étouffé.   Obtusus,  a,   uw,  p. 
adj.  Cic.  etc.    (s'opp.  à  claraa, 
ex.  :  ohtaaa  vox.  Quint.);  ob- 
scurus,  a,  um,  adj. Cic. Quinf. 
(ex.:  obsc.  t-o-r.   Quint,    cantus 
obacurior.   Cic.    Quint.);    fus- 
cus,    a,    um,    adj.    Cic.    etc. 
(s'opp.  à  candidaa,  à  canoraa, 
ex.:  f.  genua  vocis.  Cic.  [N.  D. 
U,    1A6].    Plin.    [X.\VIII,    58]. 
Qaint.  [XI,  3,  151.   vox  exigua 
et  fasca.  Suet.  [Ner.  iO]).  Bruit 
— ,  marmar,  aria,  n,  Cic.   Ru- 
meur — ,  rumor  occultas.  Tiv-. 
Il  ;Par  ext.)  Fig.  Qui   ne  brille 


pas  franchement.  Hebes,  adj. 
Ov.  Plin.  {ex.-.colorfloria.  Ov. 
tiehea  unitate  tarda  color  [be- 
rylli).  Plin.  lux  hebes.  Avien.); 
austerus,  a.  um,  udj.  Plin. 
(ex.:  color.  Plin.  [XXXV,  3ii|  . 
Voy.  TERNE.  Il  Qui  ne  se  fiit 
pas  sentir  ouvertement.  Dou- 
leurs sourdes ,  cxci  dolorns. 
Plin.  lourdes  menées,  —  intri- 
gues, clandeatina  conailia,  Cic. 
canicali,  oram,  m.  pi.  Cic, 

sourdaud,  aude,  adj.  (Arch.) 
Qui  entend  diilicilement.  Sar- 
daster,  tra,  trum,  adj.  Cic. 
Etre  — ,  graviua  audire.  Ter. 
tardis  ease  auribaa.  Plin.  sar- 
de audire.  .Afran.  Siibst.  Un 
— ,  aurdaater  hoino.  Cic. 

sourdemeat,  adv.  D'une  m.i- 
niere  sourde  (ne  s'emploie 
qu'au  fig.).  Spéc.  En  donnant 
un  son  étouffé.  Sine  aono.  Cic. 
Résonner  — ,  aurdum  quiddam 
ef§.cère.  Qaint.  Le  sol  résonne 
— ,^  (e//us  dat  gemitain.  Virg. 
Il  En  ne  faisant  pas  sentir  ou- 
vertement son  action.  Tacite, 
adv.  Cic.  Voy.  secrètement. 
Lo  bruit  se  répand  — ,  aerpit  hic 
rumor.  Cic. 

sotirdine,  s.  f.  (Arch.)  Trom- 
pette peu  sonore.  Tuba  rauca. 
A  II  De  nos  jnara.  Fig.  A  la  — 
(à  petit  bruit,  de  manière 
qu'on  ne  s'en  aperçoive  pas), 
tacite,  adv.  Cic.  h'urtim,  adv. 
Cic.  Voy.  secrètement.  Faire 
qqch.  à  la  —  dissimalâre  ali- 
quid. Cic.  S'en  aller  à  la  —, 
voy.   ESQUIVER.  Venir  à    la   — ,    . 

voy.   GLISSER. 

sourd-muet,  sourde-muet- 
te, adj.  Qui  étant  sourd  de 
naissance,  n'a  pu  apprendre  à 
parler.  iVuturô  sui-dua  itemque 
mutua.  A.    Surdaa    mutusqae. 

sourdre  (lat.  sargëre.  surgir), 
V.  intr.  (Arch.)  Sortir  de  terre. 
Prositire.  intr.  Plaat.Ov.  .Sca- 
tëre,  intr.  Lacr.  Voy.  jaillir, 
SORTIR.  Il  (Fig.)  S'élever.  Voy. 
élever;  naître,  résulter. 

souriant,  ante,  adj.  Qui  sou- 
rit. Ridens,  p.  adj.  Hor.Subri- 
dens,  p.  adj.  Varr.  Renidens, 
p.adj.  Liy.  (cf.  ren.homo.Liv.). 
Amabilité  — ,  obvia  comitaa. 
Tac. 

souriceau,  s.  m.  Jeune  souris. 
Muscalaa,  i,  m.  Cic.  .Mua  pu- 
sillus.  A. 

souricière,  s.  t.  Piège  à  pren- 
dre les  souris.  Maacipala,  se,  f. 
Varr.  ||  (Fig.)  Voy.  piège. 

1.  sourire,  v.  intr.  Rire  légè- 
rement, d'un  simple  mouve- 
ment des  lèvres  et  des  yeux. 
Subridére,  intr.  Varr.  Cic. 
Mart.  (ex.  :  subridet  Satariaa. 
Cic.  Axiua  Appio  aubriden».,, 
inqait.  Varr.  fnodicê.  Mart.); 
arridére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
arrisit  hic  Craasus  leniter.  Cic. 
arr.  omnibus.    Ter.   non  allo- 

.  qui  amicoa,  vix  notia  familia- 
riter    arridére.     Liv.).    Avoir 
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l'»ir,  le  visage  — .  renidère, 

intr.  Uv.  Tac.  (ex.  :   /k'/ho  «- 
niddn*.  Ui'X    \\   iFij.')  Elre  fa- 
vorable kqqn.  Juvàre  ou  ad- 
Juvàre,  tr.  Cic.  eu:,  (ex.  :  for- 
tuna    eum  /'uiaf    ou    adjavat. 
iJic.    arridêrt   est   poét.   eu   c« 
*«ns.  cf.  fortunée  à  arridet  ho- 
,a.  Petr.  [133.  v.   1S1)  ;   blan- 
diri ,    ilép.    inf-    '■''«"■    '"»>^-  • 
Mandùbatar  «yo-i  coeniis  forru- 
iKi.    Toc.).    Il    ttre   du  goût  de 
qqn.    Arridàre ,    intr.     Cic. 
//or.    Plin.  i-    (s'opp.  à    o/icui 
displicirt,  ex.  :  •  in/iibere  .  i7- 
lud    tuom,    guod    valdi    mihi 
,irriseral,  veliementer  displicet, 
est  enim   verbum    totam  naa- 
ticum.  Cic.  absol.  si  modo  ar- 
riserit  pretium.  Plin.  f.  [ep.  I, 
ai.,  3]).    Il    (Poét.'l    Avoir  un  as- 
pect  plai-ant.  Renidère,    intr. 
Lacr.   Virg.  Hor. 
1.    sourire,  s.   m.   Action    de 
?ourir«.    Risiu    leni».    Cic.    ou 
simpl.  rwu»,  û*,    m.    Cic.   Liv, 
(cf.  dalcia  qaidam  blandientis 
infanti»    ritas.    Cic.    alicai  ri- 
sam  evocàre  ou  elicére  [•  ame- 
ner   un   s.    sur     les    lèvres    de 
qqn  •].  Cic.  alicui  risam  excu- 
tére  [•  forcer  qqn  à  sourire  •]. 
Cic.).   Avec    un  —,  sabridens. 
Cic. 
"i.  souris  ,   s.  f.   Petit  mammi- 
fère rongeur.  Uas,  maris  (gén. 
pi.   ordin.    muriam),    m.    et   f. 
Cic.    Sorex,    ricis,     m.     Varr. 
Plin.  Jeune  — ,  voy.  souriceau. 
De  — ,    marinas,   a,    am,  adj. 
Plin.    êoricinua,   a,    um,    adj. 
Plaat.  Cri    de  la  — ,  occentus, 
08,     m.     Plin.     Guetter     qqn 
comme  le  chat  la  — ,    voy.  es- 
pionner, oi/ETTER.  Couleur  gris 
de  —  igris   argenté),   muriniw, 
a,  am,   adj.  Plin.    Col.    Varr. 
La  montagne  eu  travail  enfan- 
te une    — ,  partariant  montes, 
nascetw   ridicalas    mas.   Hor. 
Il  (P.    eit.)    —  de    terre,    voy. 
MULOT.    —    d'eau,    voy.    musa- 
raigne. —  de    montagne,    voy. 
GERBOISE.  —  des   bois,  voy.   sa- 
rigue. —  chauve,  voy.  cuauve- 

SOL'RIS. 

a.  souris,  8.  m.fArch.)  Sourire. 
Voy.  2  SOURIRE.  Il  (Spéc.)  Sourire 
léger.  Leni»  risas.  A.  Faire  un 
— ,  dalce  ridire.  Hor. 

eotirnois,  olae,  adj.  Qui  a  un 
caractère  en  dessous.  Tectas,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  (cf.  tectat  et 
occoJtiu.  Cic.).  Reconditu»,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  natarà 
tristi  ac  reconditu.  Cic.).  Voy. 

DISSIMULÉ,    DESSOfa. 

«ournoisement,  adv.  D'une 
manière  sournoix.  Tecfé,  adv. 
Cic.  Ditêimulanter,  adv.  Cic. 
Suhdolè,  adv.  Cic. 

■OUB,  prép.  Marque  la  position 
d'une  chose  par  rapport  à  ce 
qui  eiit  plus  haut  (en  contact 
avec  elle).  ||  Par  rapport  à  ce 
qu'elle  porte.  Sub,  prép.  (av. 
1  Abl.  tquc«t.  u'^t]  ou  l'Àcc. 
[quest.    qao]).    Cic.    etc.  (ex.  : 
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[av.  l'Abl.]  :  sub  ormi»  <w»e. 
Cats.  sab  armis  mmfre.  Liv. 
sab  armit  habère  Ujii.'nes.Cic. 
legionem  $ab  sarcinis  adoriri. 
Cxs.  fig.  so<>  manu  esse.  Cic. 
[  av.  r.\cc.]  :  sub  acamna  di- 
re [•  mettre  •]  pedem.  Ov.). 
Mettre,  placer  — ,  tub/icêre,  tr. 
Cic.  suf>ponfre,  tr.  Cic.  sahdé- 
re,  tr.  Cic.  Fig.  Etre  accablé  — 
le  poids  de  qqch. ,  opprimi 
onere  alicujas  rei.  Cic.  Courbé 
—  le  poids  de«  ans,  gravit  an- 
nit.  Liv.  Il  iPar  rapport  à  ce 
qui  le  couvre  en  totalité  ou  en 

fLirtie.  Stlb,  prép.  (avec  l'Abl. 
quest.  u6i]  ou  l'Acc.  [quesl. 
quo]),  Cic.  etc.  (ex.:  [av.  1  Abl.]: 
sub  vestimentis  habêre.  Plaat. 
sa-pe  est  etiam  sab  pallio 
sordido  sapientia.  Cxcil.  fig. 
sub  Fiomine  pacis  bellam  la- 
tet.  Cic.  iritia  nobis  sab  virta- 
tam  nomine  obrepant.  Sen. 
[av.  l'Acc.]  :  manum  sub  vesti- 
menta  déferre.  Plaat.);  sub- 
ter,  prép.  (av.  l'Abl.  [que^t. 
ubi]  ou  l'Acc.  [que-t.  qao]). 
Cic.  etc.  (ex.:  [av.  l'Abl.]  :  sub- 
rer  te.  Cic.  [av.  l'Acc.]  :  cupi- 
ditatem  sabter  prsecordialoca- 
vit.  Cic.).  Spéc.  Mettre  —  pres- 
se, voy.  IMPRIMER.  —  un  dégui- 
sement, —  le  masque,  vov. 
DÉGUISEMENT,  MASQUE.  Par  anal. 
Faire  périr  (qqn)    —  'e  bâton, 

—  les  coups,  (asti  necâre.  Sali, 
verberihat    cxdére.    Cic.    Liv. 

—  clef,  voy.     ENFERMER.     —    les 

verroux,  voy.  emprisonner.  Un 
acte  —  seing  privé,  voy.  sewc. 
Fig.  Confier  qqch.  à  qqn  —  le 
sceau  du  secret,  voy.  sceau. 
Rire  —  cape,  voy.  cape.  —  ce 
prétexte,  voy.  prétexte.  Passer 
qqch'.   —  silence,  voy.  silence. 

—  main,  voy.  [enj  cachette. 
1  Marque  la  position  d'une 
chose  par  rapport  à  ce  qui  est 
plus  haut,  mais  sans  contact 
avec  elle.  Sut),  prép.  (av. l'Abl. 
[quest.  ubi]  ou  l'Acc.  fquest. 
</uo]).  Cic. etc.  (ex.:  [av.  I  Abl.]: 
sub  terra  hahitûre.  Cic.  sub 
pelUbus  hiemàre.  Cœs.  vitam 
sab  divo  agëre.  Hor.  tab  terra 
vivi  demissi  sunt.  Liv.  sab 
lioc  jago  dictator  jEqaos  mt- 
sit.  Liv.  sab  mœnibas  este. 
Cœs.  Cic.  tab  teptemtrionibus 
positam  esse.  Cxs.  parext.sub 
Jacta  teli  esse  ['  sous  le  feu  de 
l'ennemi-].  Liv.  cf.  ictibas  tor- 
mcntoram  interiorem  esse.  Gs. 
[d'ap.  Liv.  XXIV,  31.,  10]. 
8ub  ocalis  domini  suam  pro- 
bàre  operam  ttudebant.  Cic. 
omnia  tab  ocalis  erant.  Liv. 
par  anal,  tab  regno  alicaja*. 
Cic.  cajus  tab  imperio  pha- 
lanx  erat  Macedonam.  Nep.qai 
trihunas  cohortit  tab  Claitico 
faurat.  Plin.  J.  tab  dicione  at- 
qwi  imperio  alicajus  esse.  Cas. 
soi/  llannibale  mugistro  omnes 
belli  artes  edortas.  Liv.  sab 
rege  [•  s.  un  roi,  sous  une  mo- 
narchie •].  Cic.  par  anal,   tab 
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ondere  concidire.  Liv.  [av. 
'.Ai-c]  :  satidi'iv  sab  »i)/«m. 
/'/.lut.  e,«rcitum  sob  /uyuin 
mitlêre.  Cœs.  sait  farcani  ire. 
Hor.  p.ir  ext.  «ub  sensam  «ii 
cadére  non  passant.  Cic.  qaa- 
sub  lensat  tab/ecta  tant.  Cic. 
«ub  judicium  sapienti»  ot  delec- 
tam  codant.  Cic.  spéc.  sub 
iMuram  «uccedunf  niilitet. 
Cxt.);  subter,  prép.  Cic.  etc. 
(ex.:  «upru  subfer^ue  <errnm. 
Liv.  [XXXIX,  11,  il])  :  infra, 
prép.  (av.  l'Acc).  Cic.  Liv.  (ex.. 
infra  hanc  [Saturni  stellain] 
propius  a  terra  Jovit  ttella 
movetar.  Cic.  infra  lanam  ni- 
liil  nisi  mortale.  Cic.)  ;  in, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.; 
in  ambra  platanoram  amba- 
tàre.  Cic.)  ;  cunj,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (dans  des 
expr.  c.  :  cum  cuttodibus  ou 
cuni  prœsidio  [•  sous  bonne 
e■^^o^te  •].  Cic.  Liv.).  Par  anal. 
Ktre  —  la  tutelle,  la  protection 
de  qqn,  voy.  tutelle,  protec- 
tion. —  caution,  voy.  p.  3(33. 
col.  a  et  3.  —  peine  de  mort, 
voy.  MORT.  —  serraeut,  voy. 
serment.  Il  (Par  ext.)  Sous  quin- 
ze jours,  intra  qaindecim  dies. 
Liv.  —  peu,  intra  paacot  dies. 
Liv. 

sous-aide,  s.  m.  Celui  qui  aida 
en  seconii.  Habacljuva,  se,  m. 
.Ici. 

sous-chef,  s.  m.  Employé  placé 
au-dessous  du  chef.  Magistratas 
niinor.  A.  Legatas,  i,  m.  Sap- 
procurator,  oris,  m.  Inscr. 
souscripteur,  s.  m.  Celui  qui 
souscrit.  >!abscriptor,  oris. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Celui  qui  souscrit 
à  une  œuvre.  CoUator,  oris,  m. 
Plaat. 

souscription,  s.  f.  Action  deJ 
souscrire  un  acte,  d'apposer  aul 
bas  sa  signature.  Saliscriptio,' 
onis,  f.  .Sen.  Jet.  Voy.  siona-i 
TUBE,  ij  (Par  ext.)  La  signatural 
avec  des  formules  de  compli-l 
ment.  Voy.  ce  mot.  C/ausu(ai 
epistalse.  Cic.  Sabscriptio,  onia,l 
f.  Saet.  Jet.  Il  Action  de  rous-I 
crire  à  une  œuvre  entreprise.! 
Pccania  collata.  Liv.  CoIJatioJ 
onis,  f.  Liv.  Saet.  Légère  — ,1 
ttips,  stipis  (géu.    pi.  slipiam)T 

f.     Cic.     Voy.    COLLECTE,     cotisaH 

TioN.  Par  — ,  stipe  collatà.  Plini 
sere  collato.  Sen.  (cf.  fanerarj 
collato  .-rre.  Sen.).  Payé  par  — J 
collativus,  a,  um,  adj.  l'''Stl 
Inscr.  collaticias,  a,  am,  ailjJ 
Inscr.  Organiser  un  dîner  paij 
— .Voy.PiQUE-NiQUE.T(Fig.)Actioir 
de  donner  à  qqn  une  adhésioa 
formelle.  Assentio,  onii,  t.  Cia\ 
Voy.  adhésion. 
souscrire,  v.  tr.  et  intr.  |{  V.tri 
Ecrire  au  bas.  Sabicribére,  trj 
Cic.  (cf.  «ubsc.  nomen.  Cic), 
.S'ubnotdre,  tr.  Plin.  Voy.  in» 
CRIRE,  SIGNER.  Arch.  Se  —  (écrip 
sor.  nom  en  bas),  su\ttr,riliér\ 
nomen.  Cic.  Voy.  sionkr.  SpéeJ 
(Gramm.)  iota  souscrit  (marqua 
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FOUS  une  voyelle).  Iota  {vocali) 
tul/scriptum.  A.  ||  Revêtir  (un 
ael'}  (le  m  signature  apposée  au 
Ija-.  SabscriOére,  tr.  ou  iatr. 
-,  Hiiet.  (cf.  subsc.  de  lapplicio 
i  ['  s.  à  un  arrêt  de  mort  ■]. 
\Suet.  subsc.  rationes  ou  ratio- 
Inihas.  Jet.).  Subnotàre,  tr. 
l'Un.  j.  Consignûre,  tr.  Liv. 
(cf.  cons.  decretum.  Liv.).  No- 
mine  sabscripto  littera»  firmù- 
re.  Cic.  Voy.  sioner.  —  un  billet, 
chiroyrapfiani  (acéré.  Cic.dâre. 
■•^uet.  scribjre  nammos  Plant, 
usuras.  Dig.  Fig.  (Arch.)  Recon- 
naître (qqch.).  Voy.  bbconnaî- 
TRK.  Il  S'engager  à  payer  pour 
iiuo  part.  Conferre  stipem.  Liv. 
Voy.  COTISER.  1  V.  intr.  —  à, 
apposer  sa  signature  au  boj. 
•Suliscribére  nomen.  Cic.  Suh- 
notâi'e  nomina.  Saet.  ^  S'ou- 
gager  à  payer  pour  une  part. 
Voy.  plus  haut  [~el  cotiser.  — • 
pour  50  millions  de  sesterces  à 
l'achèvement  delamaisondoréo, 
subscribëre  qaingenties  sester- 
tinm  ad  peragendam  aaream 
domum.  Saet.  Absolt.  Conferre 
stipem.  Liv.  Voy.  contribuer. 
Il  (Fig.)  Donner  son  adhésion 
fornielle  (à  qqch.).  Sabscri- 
bére,  iotr.  Liv.  (cf.  subsc.  ora- 
tioni  alicujus.  Liv.).  assen- 
tiri.  dép.  intr.  et  tr.  (à  l'époque 
clas-J.).  tic.  et  assentire,  intr.  et 
tr.  Cic.  (cf.  assentiri  orationi. 
Cic.  tibi  nssentior  [•.  je  souscris 
à  ta  manière  de  voir  •].  Plaat. 
ego  illud  atsentior  Theo- 
pUrasto  [•  je  souscris,  quant  à 
moi,  à  cette  opinion  de  Théo- 
phraste  <•].   Cic).  probàre,    tr. 

Cic.    Voy.    ADHÉRER,     APPROUVER, 

consentir.  —  à  une  proposition 
de  loi,  accipëre  rogationem. 
Cic.  —  à  une  décision,  com- 
probâre  sententiam,  Cic.  —  au 
jugement  de  qqn,  sequi  Judi- 
ciam  alicBjas.  J'y  souscris,  hoc 
ratum  mini  est.  Cic.  Consulter 
qqn  pour  savoir  s'il  veut  —  à 
une  stipulation,  rogâre  ali- 
qaem.  Jet.  (cf.  Titias  rogavit, 
spopondit  Éœvias  [•  T.  a  de- 
mandé à  M.  de  —  à  cette  clause, 
celui-ci  s'y  est  engagé  •].  Jet.). 

SouB-cutané,  ée,  adj .  Qui  est 
sous  la  peau.  Intercus,  cutis, 
adj.  Cic.  Subtercutaneas,  a, 
uni,  adj.  Aur.-Vict.  Veg.  Il  y  a 
quelque  plaie  ou  ulcère  — ,  su- 
beat  \ntra  catem  vulnoi  ou  a/- 
cua.  Plane,  ap.  Cic. 

Bous-déléguer.  Voy.  bubdélé- 

GtlER. 

Bous-diaconat,  s.  m.  Le  troi- 
sième des  ordres  ecclésiastiques. 
Subdi<iConatas,  ûs,  m.  Greg.-M. 

eous-diacre,  s.  m.  Celui  qui  a 
été  promu  au  sous-diaconat. 
Subdiaconus,  i,  m.  Aag.  Cod.- 
Jast.  Hypodiaconas,  »,  m.  Cod.- 
Theod. 

souB  directeur,  trice,  s.  m. 
et  f.  Directeur,  directrice  en 
second.  Pro  magistro.  Cic.  (cf. 
pro  magistro  esse    ou    opéras 
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dure.  Cic.  Vicarias,  il,  m.  j..i. 
Vicaria,  se,  i.  Jet.  pro  magis- 
trii.  A. 

sous-diviser.  Voy.  subdiviser. 

80us-dtvision.  Vnv.  suhdivisiin. 

sous-double,  adj.'  (.Math.)  Qui 
va  par  moitié.  Subduplex,  pli- 
cis.  adj.  Boet.  et  subduplas,  a, 
um,  adj.  Boet. 

sous-entendre,  v.  tr.  Laisser 
cutondre  (qqch.)  sans  le  dire. 
Cogitando  ou  mente  suhji- 
cére  [aliqaid).  Cic.  Intelligire 
{aliqaid)  sub  aliquïi  re.  Scn. 
ou  simpl.  intelligére  aliquid. 
Cic.  Sous-entendu,  tacitus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Voy.  tacite. 
Substantivt.  Un  sous-entondu, 
voy.  RÉTICENCE,  RÉSERVE.  Faire 
dos  — ,  aiiud  clausum  in  pec- 
tore,  aliad  in  linguâ  promptam 
habère.  Sali.  ^  (Gramm.)  Ne 
pas  exprimer  (ce  que  la  con- 
struccion  ou  le  sans  permet  de 
suppléer).  Simul  audire.  Quint. 
(cf.  simal  auditar  •  ccepit  •. 
Quint.). 

sous-entente,  s.  f.  (Arch.)  Chose 
sous-entendue  qui  laisse  de  l'é- 
quivoque. Voy.  ÉQUIVOQUE. 

sous-aenre,  s.  m.  Section  éta- 
blie dans  un  genre.  Voy.  subdi- 
vision, ESPÈCE. 

sous-intendant,  s.  m.  Inten- 
dant en  second.  Subvillicas,  i, 
m.  Inscr.  Supprocarator,  oris, 
m.  Inscr. 

sous-maitre,  esse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  supplée  le  maî- 
tre (dans  une  école).  Hypodi- 
dascalus,  i,  m.  Cic.  —  de  rhé- 
torique, adjator  rhetoram. 
Quint.  Sous-maîtresse,  pro  ma- 
ijistrâ.  A. 

sous-marin,  ine,  adj.  Qui  est 
sous  l'eau  dans  la  mer.  Qui 
{quae,  quod)  sub  mari  jacet.  A. 
Fluctibus  suhjacens.  A.  Ani- 
maux — ,  animalia  qase  in  pro- 
(undo  maris  vivunt.  A.  sub- 
mersse  bellase.  Cic. 

soua-oeuvre,  s.  m.  Fondement 
d'une  construction.  Substruc- 
tio,  onis,  (.  Vitr.  Substractum, 
i,  n.  Vitr.  Voy.  fosdesie.nt, 
SUB3TRUCT10N.  Reprendre  un  mur 
en  — ,  substruëre,  tr.  Liv.  Fig. 
Reprendre  un  travail  en  —  (dans 
ses  parties  essentielles),  voy. 
RETOUCHER,  REVISER.  Travailler 
en  —  (eu  dessous),  voy.  dessous. 

sous-offlcier,  s.  m.  Militaire 
gradé  au-dessous  de  l'officier. 
Optio,  onis,  m.  Varr.  Tac. 

sous-ordre,  s.  m.  Situation  où 
une  personne,  une  chose  est  en 
en  second  par  rapport  à  un 
autre.  Ordo  secundus  ou  ier- 
tius.  A.  Qui  est  en  — ,  inferior, 
us,  adj.  Cic.  secundus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf  esse  secundarum 
partiam.  Cic.  secandas  [s.-e. 
partes]  ferre.  Hor.  ou  sortiri 
[.  être  en  s.  •].  Sen.).  Esclave 
en  — ,  vicarias,  il,  m.  Cic. 
Une  esclave  en  — ,  vicai-ia, 
se,  f.  Inscr.  Etre  en  —  (dans 
une  affaire,  être  subordonné  à 
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qqn),  voy.  subordo.nner.  En 
pari,  des  ch.  Voy.  accessoire, 
secondaire.  Il  (P.  eit.)  Les  —  de 
qqn  (ses  subordonnés).  Voy.  su- 
bordonner. 
sous-précepteur.   Voy.    sous- 

UAiTRB. 

S0U8-préfet,  s.  m.  Fonction- 
naire subordonné  au  préfet. 
Sapprœfectus,    i,  m.    In»cr. 

sous-seing,  s.  m.  .Acte  sous 
seing  privé.  Voy.  seing. 

Boussigner  (lat.  sulisignâre, 
enregistrer),  v.  tr.  Ecrire  sa  si- 
gnature au  bas  de  (qqch.).  Voy. 
signer,  souscrire.  Spécialt.  Au 
part.  pa.ssé  pris  adjectivt  ou 
substantivt.  soussigné,  éb  (qui  a 
écrit  sa  signature  au  bas  d'un 
acte  ) .  Infrii  scriptas .  D. 
Subscriptus,  a,  um,  p.  adj.  A. 
Je  —  Latius  Titius  reconnais 
avoir  reçu...,  Latius  Titiuê 
scripsi  me  accepisse...  Paul, 
dig. 

1.  sous-sol,  3.  m.  Construction 
située  au-dessous  du  rez-de- 
chaussée.  Tabalatum  in(erius. 
.4.  Pars  sedi(icii  qase  terrse  pro- 
xima  est  ou  terrse  sabjecta  est. 
A.  ou  pars  ou  inferior.  A.  ou 
inferna.  A.  Hypogseum,  i,  n. 
Vitr. 

2.  sous-sol,  s.  m.  Terrain  qui 
est  sous  la  terre  végétale.  Infe- 
rius  solum.  Col. 

soustraction,  s.  f.  Action  de 
soustraire  qqch.  Sappressio, 
onis,  f.  Cic.  Deductio,  onis,  f. 
Cic.  —  d'argent,  sappressa  pe- 
cania.  Cic.  interceptio,  onis,  {. 

Cic.     Voy.     DÉT0UR.VEMENT,     VOL. 

[I  Spéc.  (Arithm.)  Opération  par 
laquelle  on  retranche  un  nom- 
bre d'un  autre.  Sabstractio, 
onis,  f.  Boet.  Detractio,  onis,  î. 
Boet.  En  faisant  l'addition  et 
la  — ,  addenda  deducendoqae. 
Cic.  Faire  une  — ,  subtrahcre, 
tr.  Boet.  detrahére,  tr.  Boet. 
soustraire  (lat.  pop.  substra- 
hëre),  V.  tr.  Enlever  (qqch.)  à 
qqn,  pour  qu'il  ne  puisse  pas 
en  faire  usage.  Suotrabére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicui  cibam. 
Cic);  detrabëre,  tr.  Cic  etc. 
(voy.  enlever)  ;  abstrabère, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  enlever)  ; 
surripêre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
pallan%.  Plaat.  multos  libros 
[à  une  bibliothèque].  Cic.  vasa 
ex  privato  sacra.  Cic.  voy.  dé- 
rober); farari,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliquid  alicui  ou  ab 
aliquo.  Cic.  hsec  qase  râpait 
et  faratus  est.  Cic.  pecuniam 
privatam  ex  templo.  Quint,  voy. 
dérober^  ;  suffurari,  dép.  tr. 
Plaut.  (truc.  553).  Voy.  voleb. 
1  (Par  oxt.)  Enlever  (qqn,  qqch.) 
à  l'action  d'une  personne  ou 
d'une  chose.  Subtrabèie,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cui  jadicio  eam 
mors  sabtra.rît.  Liv.  ».  aliqaem 
civitatis  ocalis.  Liv.);  abstra~ 
bëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  se  a 
sûllicitadine.  Cic);  subducëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  prse- 


no 


SOL' 


senti periculo.  Ve'.l.  aliqueina^- 
i-itia^.  Cvirt.)  ;  eripère,  tr.  Cic. 
etc.  («X.  :  te  erifiën  ex  periculo. 
Cic.  te  teqaentthuf  [•  aux  pour- 
9u\te>'].Liv.e conspectii  >e  eri- 
père. Cic.  te  contumeliis.  Cic. 

VOV.    ESliVER,     arracher)  ;    6X1- 

mere.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem 
sapplicio  nut'jit  qaam  crimini. 
Cart.  Kiliquem  pœruv.  Ov.  Tac.); 
viDdicâre,  tr.  Cic.  eto.  (ex.  : 
se  vindicàre  a  morte.  Cic).  Se 

à,     VOy.     ÉCHAPPER,    éVlTBR.    1 

(T.  d'irithra.)  Dedacére,  tr. 
Cic.  Detrahêre  (ex).  Boet. 

BOUa-triple,  »clj.  Qui  est  con- 
tenu trois  fois  exactement  dans 
un  nombre.  Sabtriplas,  a,  um, 
adj.  Boet. 

eoua-vontrière,  s.  f.  Courroie 
ati.ichée  sous  le  ventre  d'un 
cheval.  Ballens,  i,  m.  Clatid. 

Boutache,  s.  f.  Lacet,  tresse 
qu'où  coud  sur  une  étoffe.  Voy. 

O.U-ON. 

soutane,  s.  f.  Long  vdtomont 
des  ecclésiastiques.  Car-acalla 
mijor.  Hier.  \  estimentam  sa- 
cerdotale. A.  Ttinica  tularis.  A. 
Fie.   Prendre  la  — ,  voy.  ecclé- 

SIASTiqUB,    PRÊTRISE. 

Boutanelle,  s.  f.  (Arch.)  Petite 
soutane.  Tunicula,  œ,  (.  A. 

eoute,  s.  f.  Réduit  sous  le 
pont  d'un  navire  pour  serrer 
des  provision^,  etc.  Cella,  se,  f. 

Liv.    Voy.     RÉDUIT,     CALE.    —      à 

charbon ,  carbonariu  cella . 
Gloss. 

eoutenable,  adj.  Donton  peut 
recevoir  l'elTorl  sans  fléchir. 
Qui  (ooœ,  qaod)  ttistineri  po- 
test.  Cic.  Fil-mat,    a,  am,  adj. 

Cic.  Voy.  RÉS18TA.NT,  SOUDE.  |{  Qui 

peut  être  enduré.  Voy.  suppor- 
table. 1  Qui  peut  être  défendu 
par  dea  raisons  plausibles.  Qui 
(çuae,  qaod)  probûri  ou  de- 
momtràri  ou  defendi  potett. 
Cic.  firmus,a,  um,  adj.  Quint, 
fcf.  ftrm.  ratio  ou  probalio. 
Quint.).  Probabilia,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  prob.  caïua.  Cic).  liaison 
— ,  ratio  idonea.  Cic.  Opi- 
nion — ,  tententia  stabilii  ou 
idoneit  rationibu»  nix<i.  Cic. 
La  chose  est  — ,  rei  (acilis  est 
defeniio.  Cic.  Ils  ne  dirent 
rien  de  — ,  nihil  dicant.  Cic. 

soutenant,  ante,  adj.  Qui 
soutient.  Voy.  résistant,  boudr. 

soutènement,  s.  m.  Action  de 
soutenir,  ce  qui  soutient.  Voy. 
APPUI,  SOUTIEN.  Il  (Spéc.)  Résis- 
tance oppo'iée  à  la  poussée  de 
ce  qui  menace  de  s'ébouler. 
Faltara,  œ,  f.  Ki(r.  Sabstrac- 
iio,  onis,  f.  Cirt.  Plin.  Mur  de 
— ,  tabttriictio,  onis,  f.  Fron- 
tin.  Construire  un  mur  de  — , 
tabttraére,  tr.  Liv.  1  (Fig) 
Raiiona  fournies  par  écrit  à 
l'appui   d'un  compte.  Voy.  jus- 

TII  lOATION. 

soutenir  (lat  pop.  luttenire, 
p.  »uj<in«.-«),  V.  tr.  Tenir  par- 
dee^ous  (qqch.,  qqn)  en  portant 
nne  partie  de  son  poids.Sust/- 
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nère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  >icr 
sastinet  votatus  afium.  Cic. 
susfinére  »e  a  taptu.  Liv.  tas- 
tinèrete.  Cic.  Liv.  s.  corpus. 
Sali.  I.  cadentem.  Sen.  vi.r 
membra  tustinentea.  Liv.  maie 
sastinens  arma.  Liv.  vixarma 
sastinère.  Liv.  par  anal,  aquù 
sastineri.  Cic.  alis  te  aattinire. 
Ov.);  susientàre,  tr.  Vir^;. 
Plin.  (  ex.  :  corpus .  Plin. 
fratrem  ruentemde.rtrà.Virg.): 
retinère,  tr.  7'er.  (ex-  : 
rétine  me  [■  soutiens-moi,  je 
me  meurs  •].  Ter.)  ;  suWevâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem. 
Saet.  [Vesp.  ih\.  aablevantes 
invicem.  Liv.  [V,  47,  S],  relia 
farcis.  Plin.  smistrà  mentain. 
Cornif.)  ;  allevàre,  tr.  Sali. 
Cart.  Tac.  (ex.  :  ^uibus  [Ki- 
quois]  allevati  milites  facilius 
ascenderent.  Sali,  allevatus 
circumstantium  humerii.Tac.); 
excipère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
iafcenfem.  Cic.  moribanaam. 
Liv.  aliqaid  excipère  et  (ulcire. 
Sen.);  susclpere,  tr.  Sen. 
Plin.  j.  (ex.  :  s.  labentem  do- 
mum.  Sen.  (altarse ,  qaibas 
theatrum  tascipitar.  Plm.  j. 
lapidese  moles,  qaib  us  partie  us 
et  capacia  populoram  tecta 
satcipimus.  Sen.);  fulcire,  tr. 
Cic.etc.  (ex.:  porticum.Cic.do- 
mumfulcireet  tustinêre.  Sen.)  ; 
suffulcire,  tr.  Lucr.Curt.  (ex.: 
[porticam]  colamnis.  Lucr.  s. 
ona$.  Cart.);  ferre,  tr.  Ter. 
lior.  (ex.  :  onuï.  l'er.  aliqaid 
humeris.  Uor.  Petr.  voy.  por- 
ter) ;  suspendére  (•  placer 
sur  des  supports,  d'où  soute- 
nir •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  terram 
columnit.  Plin.  tiijnit  conti- 
gnationem.  Cset.  maram,  far- 
culis.  Liv.  ita  sedi^catam,  ut 
suspendi  non  posset.  Cic).  Se 
—  à  l'aide  de  béiiuilles,  voy. 
BÉQUILLE.  Se  — ,  Stàre,  intr. 
Cic.  (s'opp.  à  ruére,  à  cadérc. 
Cic).  Il  (Par  eït.)  Tenir  laté- 
ralement en  recevant  une  par- 
tie de  la  poussée.  Fulcire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  vitia  (alla.    Cic. 

voy.    ÉCIIALA85ER,      ÉTATEr);   St&- 

tuminàre,  tr.  Coi.  Plin.  (ex.  : 
vineam.  Plin.)  ;  adminicu- 
làre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vitem. 
Cic  (Fin.  V,  S'J].  vineam.  Col. 
111,  26,  11.  vites  adminicalatœ 
eadibua.  Plin.  [XIV,  13)).  || 
(Figi  Aider  à  ne  pas  défaillir. 
Sastlnëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
re  frumentariâ  alimar  et  taa- 
tinemar.  Cic.  t.  amicum  la- 
bentem. Cic.  animoa  pwjnan- 
iium,  Liv.  aliquem  alloqaio 
[-  de  ses  exhortations  •].  Liv. 
animoa  ape  auatinebant.  Liv.)  ; 
susteDtare,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
animum  aitatentat  corpus.  Cic 
idem  [aer]  apiritu  ductua  alii 
ac  auHtentat  animantes,  Cic. 
in  qiiO  nutla  re  egena  [ani- 
mui]  aleiar  et  suatentaoitar 
isdem  rebua,  qaibaa  aatra  au- 
atentantar  et   alantur.  Cic.  s. 
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bella  (Uiopum  <iii,riJi"i» .  Csfi. 
t'amem  peeore.  des.  rem  po- 
blicam.  Cic.  pwjnam  [pugnan- 
i.>s]  manu,  voce.  Tac.  amicoa 
/ide  [•  de  son  crédit  »].  Cic. 
Catonem  a  Craaso  sastentari. 
Cic.  alicujaa  tcnuitatem  e.r 
naîa  angustiia.  Cic.  me  mm 
('oruo{<i(io  saatentat,  qiiod . . . 
Cic.  eu  conaolatione  aastentor. 
Cic.  me  tiur  littéral  sus- 
tentant. Cic.  s.  aliquem  [•  h- 
courage  de  qqn  »].  Cic.  tpea 
mentes  cii'inm  sastentel.  Cic. 
eloquentià  austentatus.  Cic. 
absol.  nec  ultra  aaatentaturi 
fuerint,  nisi  in  tempore  [•  au 
bon  moment  -]  «ubi'enrum  fo- 
ret. Liv,  spgré  austentatum 
est  [•  on  eut  do  la  peine  .'i  s. 
le  combat  •].  Cscs.)  ;  subie' 
vàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  oli- 
cnjtis  tenuitntem  pecuniâ.  Cic. 
(agam  alicujaa  [•  qqn  dans 
sa  fuite  •]  pecuniâ.  Cic); 
tenére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ju* 
suum,  [•  son  droit  •].  Cic.  par- 
tes ['  un  parti  '].Cic);  fulcire, 
tr.  Cio.  etc.  (ox.:  f.  rem  /lubii- 
cam  labentem  et  propc  caden- 
tem. Cic.  Thermam  crebris  lit- 
teris  falcio.  Cic.  f.  imperium. 
Cic.  (.  vino  venas  cadente.i. 
Sen,  atomachum  (requenti 
cibo,  Sen.);  excipère,  tr.  Cic. 
(ex.:  amicum  suum  labentem 
excepit.  Cic.)  ;  tueri,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  se  suoaqae.  Cic. 
vitam.Cic);  alére,tr.  Cic.  etc. 
(voy.  NOURRIR,  entretenir);  S<a- 
bilire,  tr.  Cic  (px.  irempubli- 
cam.  Cic.  leges.  Cic.  )  ;  Juvàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aiiçuem  aut 
consilioaut  re  [-.deses  conseils 
OU  do  sa  bourse  •].  Ter.  voy. 
aider);  adjuvàre.  tr.  Cic.  etc. 
(ox.:  aliquem  aliqiià  re.  Cic. 
(voy.  aider]  ;  on  dit  aussi  ad- 
jamento  esse  alicui.  Cic.  sub- 
siflium,  ou  auxilium  ferre.  Cic. 

CfPS.    [voy.    8EG0UR8,   SECOURIR]); 

favére,  intr.  Cic.  Liv.  (ex.  : 
aiicui.  Cic.  pai-tibus  [•  un 
parti  '].  Liv.).  —  un  projet  de 
loi,  suadère  legem.  Cic  Liv. 
—  qqn  de  ses  suffrages,  saflV"- 
gùri  alicui.  Cic  Nep.  Se  — , 
stàre,  intr.  Cic  (opp.  à  raSre 
ou  à  cadire.  Cic);  sistére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rem  publi- 
cam  sistére  negat  passe.  Cic. 
impers,  nec  aiati  poteat,  ni... 
Liv.).  Il  —  une  cag'^iire,  voy. 
gageure.  —  une  aoctrine,  une 
thèse,  une  opinion,  defendëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  opinionem 
suam.  Cic  ea  quœ  a  me  de- 
(enduntur.  Cic);  tueri,  dép. 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  opinionem, 
suam.  Cic).  —  qijch.,  tenâre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  illud  arti  te- 
nent  accuralique  défendant 
voluptatem  esae  summum  bo- 
nam.  Cic);  obtinére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  ma  suum  contra  ali- 
quem. Cic.  duat  contrarias 
aententias.  Cic).  —  '|'"^i  ^f- 
Srnaâre,    tr.    Cic    etc.   (voy. 
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AFKIHMBR ,      PRl^TENDRE  )  ;       COU- 

ûrmâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
prétenurb)  ;  asseveràre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  AFFinMBit,  pré- 
tendre); coDtendëre,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  préiendrb),-  inteD- 
dère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  id  qaod 
intenderat  ,  confirmûre.  Cic. 
qaœ  olim  periit  soror,  liane 
se  intendit  esse.  Ter.  Lapas 
intendére  cœpit,  se  oportire, 
etc.  Cic.  ab~ol.  f/unmoao  nanc 
intendit.  Cic);  defendére,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  prétendre).  |{ 
(Par  eïl.)  Àidar  à  ne  p.i=:  bais- 
ser, à  ne  pas  déchoir.  Sasti- 
Dére,  tr  Cic.  etc.  (e.\.  :  civita- 
tis  dignitatem  et  decas  [-  riiou- 
neur  national  ••].  Cic.  omnis 
opéra  ai-  qassstas  (reqaentiâ 
sastinetar  [-  il  faut  une  nom- 
breuse population  pour  s.  l'in- 
dustrie ■].  Cic.  quam  exspec- 
tationem  tai  concitasti  hanc 
sustinëre  ac  taet-i.  Cic.)  ;  te- 
Bére,  tr.  Cic.  etc.  (o.x.  :  aucto- 
ritatem,  dignitaten\  saam.  Cic. 
opes  [•  se  s.  dans  son  état 
de  fortune  •].  Cic.)  ;  retinére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  statwn  suam. 
Cic.  opes  saas.  Cic.  dignita- 
tem suam.  Cic.)  ;  tueri,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ordinem 
suam  [-  son  rang  •].  Cic.  pa- 
ternam,  gloriam  [opp.  à  de- 
serëre].  Nep.  dignitatem  saam. 
Cic.  aactoritatem  saam.  Cic. 
personam  [«  son  rôle  ■].  Cic); 
gerère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pei"- 
soTiam  alicajus.  Cic'^  ;  per- 
ferre  (■  soutenir  jusqu'au 
bout  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  per- 
sonam [■  un  rôle,  son  rôle  -l. 
Plin.  j.).  Se  —  (en  pari,  de 
qqn.),  aibi  constâre.  Cic.  Hor. 
Se  —  (en  pari,  de  qqch.),  ma- 
nère  ou  permanêre,  intr.  Ci'c. 
Voix  soutenue,  voajpermanens. 
Cic.  Travail  — ,  assidaas  ou 
contiTiens  labor.  Cses.  Un  mou- 
vement soutenu,  motas  certus 
et  œquabilis.  Cic.  Le  discours — 
et  la  conversation,  contentio 
etsermo.  Cic.  Attention  soute- 
nue, voy.  attention.  Style  sou- 
tenu, grandis  oratio.  Petr.  Des 
efforts  soutenus,  voy.  effort, 
PERSISTANT,  CONTINU.  ^  Recevoir 
sans  fléchir  (le  poids, l'effort  de 
qqch,  de  qqn).  Sustinère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  aliquid.  Cic.  au 
fia,,  vim  et  impetam  hostiam. 
Cic.  Cœs.  Liv.  iicarrx  convi- 
cium  [•  les  injures  »].  Cic. 
samptum  sastinëre  non  posse. 
Cic);  excipêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  hostiam  impetam.  Cœs. 
Liv.);  ferre,  tr.  Cxs.  (ex.  :  im- 
petam hostiam.  Cses.)  ;  per- 
ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  an- 
naam  oppagnationem.  Liv.); 
toleràre,  tr.  iiall.  Liv.  (ex.  : 
manuum  mercede  inopiam,  tole- 
ràre. Sali,  dura  [•.  l'adver- 
sité ■'].Sen.  obsidionem.  Tac). 

Voy. ENDURER.    SUPPORTER. 

souterrain,  aine,  adj.  Qui  est 
à  une  certaine  profondeur  sous 
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terre.  Subterraneus,  a,  um 
adj.  Cic.  Sab  terra  poaitas. 
Liv.  Tectus,  a,  om,  p.  adj. 
Cses.  (cf.  tecti  cuniculi  ['  gale- 
ries s.  .].  llirt.).  Racines — ,  sub- 
teractœ  radices.  Cels.  Citerne 
^,  cisterna,  a?,  f.  Varr.  Galerie 
— ,  conduit  — ,  canicalas,  i,  m. 
Cic  Conduite  d'eau  — ,  spe- 
cus,  ûs,  f.  Ctc.  Canal  — ,  cuni- 
culus,  i,  m.  Sen.  Passage  — , 
crypta,  œ,  f.  Sen.  Galerie, 
voûte  — ,  crt/ptopoi'ticus,  ûs, 
f.  Plin.  j.  hypogeum,  i,  n. 
Vitr.  Petr.  Bâtisse  — ,  sab- 
structio,  onis,  f.  Vitr.  Cachot 
— ,  robur,  oris,  n.  Uor.  Liv. 
Calorifère  — ,  hypocaasis,  is 
(Aco.  in),  f.  Vitr.  \\  (P.  ext.) 
Qui  est  dans  les  enfers.  In- 
(ernus,  a,  um,  adj.  Virg.  Liv. 
(cf.  rex  in^.  U  le  roi  du  monde 
s.  '].Virg.),\oy.  infernal.  Di- 
vinités — ,  inferi  dii.  Cic. 
Le  momlo  — ,  orcus,  i,  m. 
Virg  II  (Kig.)  Voies  —  (moyens 
ténébreux),  caniculi,  oram,  m. 
pi.  Cic.  (cf.  occaltè  cunicalis 
oppugnûre.  Cic).  ^  S.  m. 
Chambre  ou  passage  sous  la 
terre.  Specus,  ûs,  m.  Liv.  (cf. 
su(fodëre  specam.  Cart.).  Cryp- 
ta, œ,  f.  Sen.  Sabterraneum,  i, 
n.  Plin.  j.  —  (servant  de  ca- 
chot), puteas,  i,  m.  Plaat.  — 
dans  les  sièges.  Voy.  mine.  || 
Kig.)  Arch.  -Moyen  ténébreux. 
l'ia  fartiva  ou  iter  fartii'um. 
A.  Canicalas,  i,  m.  Cic.  Ob- 
scarse  artes.  Tac  Voy.  intri- 
gue. 

80Uterrainement,adv.  D'une 
manière  souterraine.  Au  pro- 
pre. Suft  terra.  Liv.  Fig.  Oc- 
culté, adv.  Cic  Tectë,  adv. 
Cic.  Fartim  adv.  Cic. 

soutien,  s.  m.  Ce  qui,  placé  au 
dessous  de  qqch., porte  une  par- 
tie du  poids.  Fultura,  SB,  t. 
Vitr.  Sen.  Col.  (cf.  Sen.  [ban. 
VI,  15,  7;  N.Q,ni,27,  6];  voy. 
ÉTAi)  ;  SrmameDtum,  i,  n. 
Cœs.  Cic  Sen.  (ex.:  transver- 
saria  tigna,  guse  ûrmamento 
esse  possint.  Cœs.  [B.  C.II,  15, 
2]).  ^  (Au  fig.)  Ce  qui  aide  à  ne 

Eas  défaillir,  à  ne  pas  succom- 
er.  Adminiculum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  ipsis  adminicalis  pro- 
lapsis.  Liv.  suis  viribas  sine 
adminicalo  progredi.  Quint. 
ad  aliquod  tanqaam  admini- 
calam  anniti.  Cic.  eodem  ad- 
minicalo innifi.  Liv.  voy.  ap- 
pui); Srmaznentuin,  i,n.Cic. 
(ex.  :  rei  publicœ.  Cic.  accasa- 
tionis.  Cic)  ;  prœsidium,  ii, 
n.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  qaœrëre  sibi 
prœsidia.  Cic.  magnam  sibi 
prœsidiam  ad  aliquid  compa- 
rûre.  Cic)  ;  subsidium,  ii,  a. 
Cses.  Cic.  (ex.  :  subsidio  esse 
his  dif(lcaltatibas.  Cses.  his 
sabsidiis  ea  sum  consecatus. 
Cic.  spéc.  subsidia  [•  troupe  de 
s."].  Liv.  subsidia  et  secundam, 
aciem  adortas.  Liv.  impulsa 
frons  prima  et  trepidatio  sab- 
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sidiis    illata.    Liv.).  Voy.   aide, 
appui,  secours. 

soutirage,  s.  m.  Action  de  sou- 
tirer. Le —  du  vin,  vinam  cx- 
prestam  ou  defeecatum.  Col, 
Plin. 

soutirer,  v.  tr.  Transvaser  du 
vin  ou  un  autre  liquide  de  ma- 
nière à  lo  dépouiller  de  la  lie. 
Deliquâre,  tr.  Col.  Defœcâre, 
tr.  Plin.  Voy.  clarifier,  décan- 
ter, FILTRER.  Ouvrier  qui  sou- 
tire un  liquide,  capulator,  oris, 
m.  Col.  Inscr.  If  (Fig.).  Tir.-r 
adroitement  (qqcn.)de  qqn.i'.v- 
primëre,  tr.  Cic.  (cf.  pecanium 
ab  aliqao.  Cic.)  Èmangëre,  tr. 
Plaat.  (cf.:  aliqaem  aura.  Ter. 
argenio.  Plaat.). 
souvenance,  s.  f.  Souvenir 
lointain.  Recordatio,  onis,  f. 
Cic  Voy.  1.  souvenir.  Avoir  — , 
recordàri,  dep.  tr.  Cic  Voy. 
1.  souvenir. 

I.  souvenir    (lat.     sabvenire. 
Apul.  [met.  ni,  83]),  v.  impers, 
et  pron.  ||   V.    impers.  Etre  re- 
présenté à  l'esprit.   In  mentem 
venire.  Cic.  Voy.  ci-après.  ||   V. 
pron.    SE   souvenir    de,    se    re- 
présenter à  l'esprit  (une  chose 
pass.-e).  MeznlDisse,  intr.  et. 
tr.  Cic  etc.  (s'opp.  à   oblivisci, 
ex.  :     vivoram    memini,      nec 
tamen   Epicari   licet  oblivisci. 
Cic  memineris  mei.  Cic  benC' 
ficia  patrise.  Cic.  dicta.  Cic.  om- 
nia.  Cic.  et  de  Herode  et  Mettio 
meminero  et   de  omnibus,  aux 
te  velle  saspicabar  modo.   Cic. 
(Att.    XV ,   27 ,    3] ,    meministi, 
quanta  esset...  Cic  memini  qui 
me  saxo  petierit,    qui    panem 
dederit.     Phœd.     memini      at 
[•  comment  -]  et  le  subj.    Ter. 
[Phorm.  2âi].  Hor.  [epod.  lO.i.]. 
memini,    cam    mihi     desipëre 
videbàre.  Cic.  [ep.   VII,  28,    1]. 
memini  te  narràre.  Cic.  memi- 
nistine  me  ante  diem  daodeci- 
mum,  hal.  novembres  dicëre  in 
senata,  (ore  in  armis  certo  die. 
Cic.)  ;    reminisci,   dép.    intr. 
et  tr.  Cic.    etc.  (ex.:    r.   veteris 
incommodi     populi     Romani. 
Cic.  veteris  famée.   .Nep.  remi- 
niscêre,  qaoniam  es   initiatas, 
quêe  tradantar  mysteriis.  Cic); 
recordàri,   dép.    intr.    et   tr. 
Cic  etc.  (ex.:  {ùgitioram   sao- 
ram.  Cic.   hajus  meriti  in  me. 
Cic  nwjoram  diligentiam.  Cic 
communes    belli     casas.    Cses. 
e.vterna    labentias    in     tali   re 
quam    domestica.    Cic    r.    se 
eadem    perpessos.     Cses.     hoc 
gênas  pœnse  sœpe  in  improbos 
cives  esse  usarpatum.  Cic  non 
recordor,  ande  ceciderim,    sad 
unde  sarrexerim.  Cic.   deniqae 
recordàri     debêre,  qaà    felici- 
tate    omnes     essent    transpor- 
tati.  Cses.  r.  de  ceteris.  Cic.  da 
sais     liberis    aat    parentibus. 
Cic).  Faire  —  qqn.  de   qqch., 
voy.  rappeler. 

'..  souvenir,   s.    m.   .-^cte     par 
lequel   la    mémoire     représenta 
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k    l'eiprU    uoe    cliose      passée. 
Memoria,  ».  f   Cic.  etc.  (ex.: 
sujram  >e  n\iseriariin\    in  mc- 
moriam  indacére.  Plcmt.  redite 
in  memoriam,  qaaf  libido,  etc. 
Cic.  in  memoricim    redeo  mor- 
tuo'am.  Cic.  Cn.  Pompeimemo- 
riamamisisse.  Cic.  delëre    mt- 
moriamdedecorii.  Liv.  pi-imam 
$acramenti     memoriam    depo- 
nêre.    Cic.    memoria   alicuhis 
[ou  alicajas  reï]  exciditou  abiit 
ou  aboUvit.   Liv.    e    memoriCi 
excedit,    gase  ret...  Liv.  memo- 
riam  conjagam    liberoramqie 
ejicére  ex  animis  suis.  Liv.  ea. 
cam  (verint  et  (alsa  et  inani.i, 
tint  eialsa  ex  omni  memoria 
vitàque  nostrà.  Cic.  memoria/;» 
aUcajua    retinfre.  Cic.  quorum 
memoria  vi'jebit.  Sen.  memoiia 
et  recordatio  ou  recordatio  et 
memoria    [-un   souvenir    vi- 
vant .].    Cic.);      recordatio 
onis,  f.   Cic.   etc.  (ex.:   altimi 
temporis  recordatio  et  proxiini 
memoria.    Cic.    qaorum   [viro- 
rum]   memoria    et  recordatio. 
Cic.  r.taperbia  Tarqainii  mul- 
taramque  injariaram.  Cic.  ac 
mihi  repetenda  est  veteria   ca- 
Jasdam   memoriie     non    satis 
explicata  recordatio  [■  je  dois 
faire    revivre    le    souvenir    un 
peu  confus  de»  événements   du 
passé  •].  Cic.  au   plur.  :    recor- 
datione*    conscientix     nosirse 
reramqae   earam,   quat    fjessi- 
mus.  Cic.  absol.  r.  acerba.  Cic. 
recordationea    {agio.    Cic.).    \\ 
(Par  eit.)    La  chose  passée  re- 
présentée à  l'esprit.  Recorda- 
tio, ODiS,  f.  Cic.    etc.  (voy.  ci- 
dessus  ;    on    dit    aussi  ea  qax 
meminima».    Cic.)    1      (F'S- i 
Objet  donné  parqqn.  et  destiné 
à    le  rappelf-r   à    notre    pen-^ée. 
Monumentum,  i,  n.  Cic.  Liv. 
(voy.  monument). 
souvent  (lat.  tabinde.  Sen.  rh. 
^en.  Eccl.),    adv.    Un     i^aiid 
nombre   de   foie.    Ssepe,     adv. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  nonnumquxim, 
raro,  etc.  Cic.  tsepe  et  mullam 
ou  maltam  et  tsepe.  Cic.  ssepius. 
Cic.  txpitaimè.Cic.  lati»  arpe. 
Cic.  nimiam  txpe.  Cic.  la'piut 
justo  [.trop  8. .]. Cic.  reonparam 
ia^[>e.    Cic.    isepe  plané.  Cic.i; 
eœpentxjnero.      adv.       Cic. 
(comme  $œpe  ;  l'idée  de  •  sou- 
vent •    peutrétre   rendue  aii»si 
par  non  raro.   Cic.  ou    par  1»;- 
adj.  creber  et  fréquent  [cf.  eml 
Homse   fréquent.   Cic.]   ou   par 
des     verbes    fréquentatifs,    cf. 
lectilare  [•  lire  s.  •).   Cic.   fre- 
^oenMre  [-visiter  s.-].  Cic. etc.). 
Bouventelois,    adv.  Un  gi  and 
nombre  de  fois.  Voy.    souvent. 
souverain,  aine  (fat.  pop.  ta- 
peranai,dir.  de  taper),  ail],  et 
s.    m.  et  f.  1  Adj.   Qui    en  au- 
de-.rus  de  tous.    SuminuB,   a, 
nm,  adj.  Cic.eU.[fX.:  (elicitat 
tamma.  Cic.  summum  bonum. 
Cic.  tixc\'ce«  qualités-] «umma 
[•an  souverain  degré  •]   in  illit 
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sunt.  Cic).  Remède  —,  voy. 
INF.UUJBI.B  T  Dont  l'autorité  est 
au-dossus  de  tout.  Summus, 
a,  iim,  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
suprême;  on  dit  aussi  alii  non 
subjectus  et  obnoxius.  Cic.  »ui 
Jnris.  Cic.  [cf.  rex  sui  furis. 
Cicl^.li  (Spéc).  Qui  a  l'autorité 
suprême  dans  l'état.  Voy.  su- 
PRàMB.  —  puissance,  voy.  sou- 
VEBAiNBTé.  1  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  l'autorité  suprêm.- 
dans  l'Etat.  Dominas,  pênes 
quem  est  samma  potestas.  Cic. 
Qui  prétest  et  imperium  obtinet 
in  aliquà  civitate.  Cic.  Qui 
sammam  imperii  tenet  ou  ob- 
tinet. Cic.  Souveraine,  domi- 
natrix,  tricis,  f.  Cic.  domina, 
cT,    f.    Cic.    regina,  se,    f.     Cic. 

Voy.    MAITRE,  M.MTRESSB. 

souverainement,  adv.  D'une 
manière  souveraine.  Maxime. 
adv.  Cic.  Sammé,  adv.  Cic. 
Eximié,  adv.  Cic.  Traduire  au^si 
par  le  superlatif  de  l'adjectif. 
P.  ext.  —  neureux,  beatissimas. 
Cic.  Voy.  aussi  extrêmement, 
FORTEMENT.  ||  (Absolument.)  En 
maître.  Juger — ,/udiciam  sum- 
mum habére.  Sali.  Agir  — , 
unum  omnia  poste.  Cic.  do- 
minàri,    dép.    intr.    Cic.   Voy. 

ABSOLU,    MaItRB. 

souveraineté,    s.    f.    Autorité 
suprême.    Principatat,   ûs,   m. 
Cic.    Dominatio.   onis,    f.    Cic. 
Regnum,  i,   n.  Cic.  Voy.  supé- 
riorité, suprématie.  La  —  d'une 
décision,  summum  j'as.   Jet.    \\ 
(P.  anal.)    Admettre   la  —    du 
but  (subordonner  tout  au  but  à 
atteindre).    Voy.    subordonner, 
but.  Il    Spéc.)  Autorité  sujjrême 
dans    l'Etat.    Sammom     impe- 
rium. Cic.  (cf.  summum  impe- 
lium   tenère.  Cic.  «ummo  cum 
imperio    esse.    Cic).    Samma 
reram.    Cic.    ou    imperii.  des. 
(cf.     «ammam    imperii  tenêre. 
Cset.  ou  o6(in«re.C'ic.«ammum 
imperii    alicai    déferre.    Nep. 
sammae    reram    prseeste.    Cic. 
Nep  );  ou  simplt.  imperiam,  ii, 
n.   Cic.  (cf.    permitlére    impe- 
rium  alicui   [-   déléguer    la   «. 
de  l'Etat  à  qqn-].  Liv.  imperio 
alicajut  parère.  Cic.  cedere  in 
imperiam  alicajut.  Liv.  alirjufm 
de  potsetsione  tmperii  dejicëre. 
Liv.).  .Summa  (reram)  potestas 
ou    simplt.     potestas,    atii,    (. 
Cic  Potentia  rerum.  Cic.  Prin- 
ripatu»,  ât,   m.    Cic.  (cf.  prin- 
i:ipatum  in   civitate  tenère   ou 
o//(irtére.     Cœt.     principatum 
alicaU  imperii    maritimi  prin- 
cipatum Athenientibus    conce- 
dere.  Nep.).  —  royale,  regnum, 
i,    n.   Cic.    (cf.    reg.    appetëre. 
Cic.    affectàre.  Liv.).  —  ('"^f^' 
I  iale),  principatat,  ût,  m.  Tac. 
l.\voc    une     idée    défavorable.) 
[J'iminatio,    onit,    f.    Cic.    Dn- 
Tiunaliit,   ûs,    m.   Cic.   (cf.  do- 
minatu    omnia     tenère.     Cic. 
dondnatam     accapare.    Cic). 
Dominium,  ii,  n.  Cic.  Voy.  tt- 
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RANNIE.  Exercer  la  — ,  rerum 
poliri.  Cic.  imperàre,  intr.  Jet. 
dontiniri,  dép.  intr.  Cic.  \\  (P. 
ext.)  Droit  d'avoir  l'autorit» 
suprême  dans  l'Ewl.  Jus  im- 
perii. Cic.  La  —  du  peuple, 
imperium  populi.  Cic.  popu- 
larit  potestas.  Cic.  La  —  ap- 
partient, revient  au  peuple. 
omnit  respulilica  populi  est. 
Cic 

soyeux,  euse,  adj.  Qui  est  de 
la  nature  de  la  soie.  Molli»,  e. 
adj.  Hor.  (cf.  moile»  capilli 
Ov.).  Etoffe  —,  livia  ttamina. 
.Vart.  (P.  anal.)  Un  plumage 
—,  voy.  US8B.  Il  (T.  de  botaii.) 
Voy.  DtrvETBUx,  lanugineux. 
spacieusement,  adv.  D'une 
manière  spacieuse.  Laxé,  adv. 
Cic  (cf.  laxe  liabitôre.  Cic). 
spacieux,  euse,  adj.  Qui  pré- 
sente un  espace  où  l'on  est  au 
large.  Spatiotat,  a,  um,  adj. 
Plin.  Latus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Laxus,  a,  am,  adj.  Sen.  Pata- 
lut,  a,  am,  adj.  Cic.  Amplui, 
a,  am,  adj.  Virg.  Capax,  adj. 
Plin.  Etre  — ,  latè  patère.  Sen. 
Il  faut  que  la  maison  d'un 
homme  qui  reçoit  beaucoup  soit 
—,  in  domo  claii  hominis  ad- 
hibenda  est  cura  laxitatit.  Cic. 
Fig.  Imagination — ,  voy.DÉME- 

SUIIÉ. 

spadassin,  s.  m.  (Arch.)  En 
mauvaise  part.  Homme  habile 
à  manier  l'épée.  Giodia^or,  ori», 
m.  Cic  C'est  là  se  conduire  en 
— ,  gladiatoriam  id  quidem. 
Cic.  Adiectivt.  Gladiatoriaa,  a, 
um,  adj.  Cic.  Pagnax,  adj. 
Cic. 

spahi,  s.  m.  Cavalier  indigène 
au  service  de  la  France.  Numi- 
mida  eques.  A.  (d'apr.  Liv.). 

sparadrap,  s.  m.  "Tissu  recou- 
vert d'une  couche  emplastiquo. 

Voy.   EMPLATRE. 

spare  (lat.  tparas,  proprt.  -  ja- 
velot -),  s.  m.  Ancien  nom  d'un 
genre  de  poissons.  Sparus,  i, 
m.  Celi. 

sparte,  s.  m.  Plante  à  longues 
feuilles  dont  on  fait  des  nattes. 
Sparton,  i,  n.  Plin.  et  spar- 
tum,  i,  n.  Varr.  Liv.  De  —, 
tpartariut,  a,  um,  adj.  Plin. 
spart  eut,  a,  um,  adj.  Cato. 
Col.  Abondant  en  —,  sparta- 
rius,  a,  um,  adj.  Plin.  Planta- 
tions de  — ,  tpaitaria  (s.-e.  lo- 
ca),  orum,  n.  pi.  Plin.  Corda 
tressée  en  — ,iparton,i,  n.  Plin. 
Semelle  ea  — ,  tpartea  (».-e. 
tolea),  œ,  t.  Col. 

sparterie,  s.  f.  Travail  fait  aveo 
le  sparte.  Sparton,  i,  a.  Plin. 
Spartese  ret.  A. 

spasme,  s.  m.  Brusque  contrac- 
tion de  certains  organei.  Sjpas- 
mas,  i,  a.  Plin.  Scrib.  C-rl.- 
Aur.  Spasma,  matit,    n.    J'iin. 

—  neiveux,  nervorum  disten^ 
tio.  Celt.  ou  contractio.  Scri- 
bon.  convulsio,    onit,  f.  Celt. 

—  dans  le  côté,  convuhum 
latut.  Suet.  Des  —,    convalia. 
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/il m,  n.  pi.  I^lin.  (Jni  a  di? 
— ,  valsas,  a,  am,  p.  adj.  Plin. 
Veux  qui  soulTrent  di'  — ,  spas- 
tici,  oram,  m.  pi.  Plin. 
■epasmodique,  adj.  Qui  tient 
aux  spa^iincs.  TraJuiro  par  le 
^éuitit.  spasmi  ou  spasrnoram, 
Voy.  CONVUL81F.  Mouvement^, 
contraction»    — ,    voy.    spasme, 

C0P<VUL8ION. 

spath,  s.  m.  Nom  donné  à  di- 
verses   substances    lamelleuses. 
Acopo$,  i,  f.  l'Un. 
flpathe,s.f.  Involucre  entourant 
uup  ou  plusieurs  fleurs.  •Spatha, 
.-.-,   r.  Plin. 
spatule,   9.  f.  Instrument  pour 
remuer   les   préparations   pliar- 
maceutiques.  Spalha,  ee,  f.  Celi. 
Spiituta,  m,  f.  Plin.  Ligula,  œ. 
f.  Col.  Plin.  Il  Instrument  pour 
broyer    les    couleurs.    Tritoria 
apatala.  A.   Spatula,   œ,  f.   A. 
spécial,  aie,  adj.  Particulier  à 
une  espèce   de  ciioses,  de  per- 
sonnes. Singularis,  e,  adj.  Cic. 
Proprias,  a,  am,  adj.  Cic.  Prœ- 
cipaas,   cl,   um,    adj.    Cic.    (cf. 
pra-cipao  jare  esse  [•  avoir  un 
privilège  sp.  ■].  Cic!).   Peculia- 
ris,   e,  adj.   Cfic.   De^nitas,  a, 
um,   p.   adj.  Cic.   Sécrétas,   a, 
um,  p.  adj.  Quint,  (cf.  secretis 
vocabalis     appellàri.      l'arr.). 
Specialis,   e,    adj.   Sen.   Quint. 
Voy.  PARTicuuER.  L'orblte — au 
soleil,  à  la  lune.rfisrtnctio  solis, 
îanse.  Cic.  Ta.te  — ,  *»,   seris, 
n.  Liv.  Faire  une  recommanda- 
tion — ,   donner    un    ordre   — , 
nominatim  prscipére  aliqaid. 
Cic.  Donner  des    préceptes   — , 
proprié  prsccipére.   Cic.  On  lui 
soumet   ce   cas   — ,  proponitar 
opod  eum  species  talis.  Ulp.  dig. 
Sans  détermination  — ,  sepam- 
t£m,  adv.  Cic.  Ce  mot  quoique 
indiquant  qqch.  de  — ,  prend  la 
sitfniScation  la  plus  lar"e,  dic- 
tam  hoc  in  and  re  latia.nmê  pa- 
tet.Cic.  Qui  fait  de  la  médecine 
son  étude  — ,  medicinse  pecula^ 
Hier    stadiosas.    Plin.    \\    Des 
lommes   — ,  qui  ont   des   con- 
uaissances    spéciales,    homines 
in  ali^aâ  parte  (ou  re)  ey/voié 
versati  ou  alicajas  rei  peritis- 
limi  ou  in  aliquâ  re  eijregii.  A. 
'n  aliijuo  génère  exercitati.  Cic. 
ilicajut   Lirtis  periti.     Cic.    ou 
iimpl.  periti,  oram,  m.  pi.  Cic. 
}ruditt,    oram,    m.  pi.  Cic. 
péoialement,  adv.  D'une  ma- 
lière  spéciale.  Singillatim.adv. 
ic.  Sepuratim,  adv.  Cic.  Pra- 
irie,   adv.     Cic.     Nominatim, 
idv.  Cic.  Privatim,  adv.  Plin. 
^rsecipuè,    adv.    Cic.    Egregié, 
idv.    Cic.    Pecaliariter,    adv. 
■•Kl».  Qumt.  S'informer   —  de 
rqn,  de  aliqao    solo    gaœrëre. 
,ic. 

pécialiste,  s.  m.  et  f.  Celui, 
elle  qui  a  des  connaissances 
péciales.  Qai,qase  arti  (ou  dis- 
iplinte)  prascipuam  operam  dat 
u  praecipaè  inservit  (ou  stu- 
'et).A.Qui,qaa.-  in  arte  {oudis- 
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ciplinà)   se  totam  prœcipaë  (ou 
/ftissimum')  dédit.  A.  Qai,qu-v 
artis  (ou    disciplina)    alicajus 
peritus  (perita)  est.  A.  Les    — , 
v(iy.  SPÉCIAL.  Un  médecin  —,et 
rlUpt.  un  — ,  medicas  qai  cer- 
tiit  morbis  medetar    ou    potis- 
simam  medetar.  A. 
spécialité,   s.  f.    Caractère   de 
co      qui      est     spécial .      Qaod 
propriam  est  alicaias  rei.  Cic. 
Proprietas,  atis,    t.    Cic.    iSpn- 
'ies,  ei,  f.  Plin.  j.    ^    (Ab^oli.) 
•  e  à  quoi  on  se  consacre  d'une 
manière  spéciale.  Stadium  pe- 
caliare  ou  propriam  ou  simpU. 
studiam,   ii,   n.  Cic.  La  méd.— 
cineest  sa  —,  médicinal  pecur- 
liariter    studiosus.   Plin.    C'est 
ma  —,  ha-c  est  mea   ars.    Cic. 
Faire  de  qqch.  sa  — ,  alicai  rei 
pra'ter     ceteras  atadëre.    Ter. 
E.vceller  dans  une  — ,  in  aliqaà 
re  egregiam  esse.  Cic, 
spécieusement,    adv.     D'une 
iiianiore  spécieuse.  Per  speciem 
ou  specie.  Liv.  In  speciem.  Cic. 
Ad    speciem.     Cœs.     Simalatê, 
adv.  Cic.  Fictè,  adv.  Cic. 
spécieux,    euse,    adj.    Qui    a 
l'apparence  de  la  bonté,  de   la 
vérité.  Speciosus,   a,  am,    adj. 
Liv.    (cf.    speciosa  dicta  [•  pa- 
roles  s.   .].    Liv.).    Splenrlidas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Simalatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Fïctas,  a,  um, 
p.   adj.    Cic.    Facatas,    a,    am, 
adj.    Cic.    Traduire   aussi     par 
species   (cf.  specie  virtatis  ali- 
qaem  sibi  conciliàre.  Cic).   ou 
riar    qai   {qase,    qaod)    videtiir. 
Cic.  (cf.   atilitas   quse    videtar. 
Cic).  Prétextes    de    départ    — , 
honestx  caasœ    abeundi.    Liv. 
User  d'un  prétexte — ,  alicujiis 
rei  titalam  alicai  rei  prœ(ei-re. 
Cart.    Sous    le    nom    —   de..., 
sub   honesto    nomine.  Sali.  (r. 
Vertu    — ,    virtus     assimalat<i. 
Cic    species  quœdam    virtatis 
assimiUatae.  Cic.  ||  Substautivt. 

Voy.     APPARENCE,      DEHORS,      SEM- 
BLANT. 
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spécification,  s.  f.  Action  de 
spécifier.  Sabjectio,  onis,  f.  Cic. 
spécifier  (lat.  post.  speci^âre. 
Boet.),  V.  tr.  Désigner  par  un 
terme  spécifique.  Singulatim 
enarrâre  ou  perscribêre  (ali- 
qaid. A.  Les  termes  dont  je  m- 
suis  servi  servent  à  —  ces  cho- 
ses, ea  verba  qase  dixi  singur- 
laram  rerum  sant.  Cic.  Ab-jolt. 
Sans  — ,  voy.  indistinctemknt. 
spécifique,  adj.  Qui  désigne 
une  espèce  à  l'exclusion  de 
toute  autre.  Proprias,  a,  um, 
adj.  Cic.  Singalaris,  e,  adj. 
Cic  Caractère  —  d'une  chose, 
proprietas  alicajus  rei.  Cic.  || 
(T._  de  médec.)  Salataris.  e, 
Plin.  adj.  (cf.  s.  nervis.  Plin. 
s.  ad  dentiam  dolores.  Plin.). 
Etre  —  dans  tel  ou  tel  cas,  pro- 
fit-ère   in    aliqaà  re.    Cels.   Un 

remède  — ,  et,    absolt.    un   , 

medicamen     propriam.     Plin. 
preecipaum    remediam.     Plin. 


(cf.   prxcipai  este  remedii    ad 
aliqaid  [•  servir  de   sp,    coutra 
(iqch.  .].  Plin.  prœcipuus  den- 
lilias   aacas  |-  un    remode    sp. 
contre  le  mal  de  dents  .].  Plin.). 
ah^nbUoriam,  ii,  n.  Plin. 
spécifiquement,   adv.    D'unr^ 
maiiieie      '■pécilique.      Proprii, 
adv.  Cic.  Voy.  spécialement. 
spécimen,   s.    m.   Partie   d'un 
en-emble     destinée    à    donner 
une   idée  du   reste.    Spécimen, 
inis,   n.  Cic.  Voy.  échantillon. 
spectacle,  s.  m.  Vue  d'un  cn- 
-iMnblo  qu'embrasse  le  regard. 
Spectaculum,  i,  n.  Ctc.  etc. 
(«X.:     spectacalo     esse.    Cic). 
Voy.    VUE,   aspect.  ||   (Par  ext.) 
Ensemble    qui    attire    les    re- 
gards.    Spectaculnm,   i,    n. 
('ic  etc.  (ex.:  magnificum.  Liv. 
lactaosam.  Cic   déforme.  Liv. 
déforme  semiratx  ac  fumantis 
socise  arbis.  Liv.  s.  rerum  cœ- 
lestiam.  Cic.  Euripi.  Liv.  me- 
morabile    spectacalam     ocalis 
alicajus    exhibëre.    Liv.    alicai 
spectacalam  prxbêre  [en  pari, 
de   qqch.].    Cic    alicai   Ixtam 
spectacalam  prœbêre.  Liv.    e- 
gregiam  spectacalam  capessëre 
ocalis.  Liv.    Sypkacem    in  ca- 
stra addaci  cum  esset  nantia- 
tam,  omnis  velat  ad  spectaca- 
lam triamphi  maltituao  eg'usa 
est.  Liv.);   aspectus,  ûs,  m. 
Cic  etc.   (ex.  :  aactionis   mi.se- 
rabilis  aspectus.  Cic  aspectas 
Ixtus,  Jucandus.  Cic   aspectus 
horridas.  Cic.  aspectas  fœdas. 
Cic.  deformis  tarpisqae  aspec- 
tas. Cic);  species,  ei,  f.  Cic 
etc.  (ex.:  prœbêre  speciem  hor- 
ribilem.    Cœs.     species    [céda. 
Cœs.    nova     atqae     inasitatà 
specie  commotl.  Cœs.  craentœ 
victorix    speciem    dâre.    Liv. 
specie  ornatum, esse  [-offrir  un 
beau  s..].   Liv.);   res,  rei,  f. 
Cic.    (dans    des    expressions  c. 
animas     horret     cogitationem 
rei,  quam  paalo  ante  vidimus. 
Cic  objecta  terribili  re.  Cic). 
Qui  est  en  — ,   conspicuas,    a, 
um,   adj.    Liv.     Qui   peut  être 
donné   en   — ,    spectandas,    a, 
am,     adj.    verb.     Cic.   \\   (Fig.| 
Ensemble  de  choses  qu'ob=erve 
l'esprit.    Spectaculum,  i,  n. 
Cic  etc.  (ex,  :  alicai  esse  spec- 
tacalo.   Cic).  7  (.Spéc.)    Diver- 
tissement  offert   à   la  curiosité 
du   public.    Spectaculum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :    s.  apparatis- 
simam.  Cic.  s.  gladiatoram,  ou 

£ladiatoriam.  Liv.  sp.  circî. 
iv.  spectacala  tribatim,  dâre. 
Cic);  munus,  eris,  n.  Cie. 
etc.  (ex,  :  popularia  manera. 
Cic.  plarimis  maximisqae  ma- 
neiibas  cives  a[§£ëre.  Cic  m. 
gladiatorium  N  d'un  combat 
de  gladiateurs.].  Cic.  gladiato- 
rium munas  [ou  simpl.  ma- 
nus]  edére.  Liv.  gladiatortam 
m,anus  dâre.  Liv.  manas  ma- 
gnificam  dâre.  Vell.  manaa 
prœbêre  [en  pari,   des  jladia- 
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leurs  eux-iuèm»*].  <'"»';•_)•  Il  '''*- 
présantation     d'une    pièce     de 
théâtre.    Spectacalam,  i,  n- 
Cic  etc.    leï.  :    nondum   com- 
misso  speciiiciiio.   Liv.   specui- 
ccUa  tant  tribatim  data.  Cic.). 
Salle  de  —,   apectacala,  oruni. 
n.  pi.  Cic.  Liv.   Yoy.  théâtre. 
Il    Partie    d'uue    représentatior. 
qui  8'adres*e  aux  veux.  Specta- 
calam, i,  n.  Cic.  Èa  guar  spec- 
tanda  sant.  Cic. 
spectateur,  trice,   ?.  m.  et  f. 
Celui,  celle    qui    voit    qt^ch.  fe 
passer  devant  ses  yeux,  iipecta- 
tor,  ori3,  m.  Cic.   cf.  spectato- 
rem    otiosam    aiicuju»   rei    se 
prxbëre.Cic).  Pisesent  et  spec- 
tans.  Liv.  Spectatrice,   tpecta- 
trix,    tricis.     f.    Sen.    Les    —, 
spectantes,  ium,    m.     pi.    Liv. 
Etre  —,    spectàre,     intr.     Liv. 
En — ,vi3endicaasà.  Cic. oa stu- 
dio. Virg.  Venir  en  — ,  tpecta- 
tum   venire.  Liv.    visam    pro- 
cedére.    Sali.    \\   (Spéc.)    Celui, 
celle   qui    assiste    à    des  diver- 
tissements,    à    une   représenta- 
tion  théâtrale.  Spectator,  oris. 
m.  Cic.  Speciairice,  ipectatrU: 
tricis,  f.   Plaat.   Les   —spec- 
tantes,   iam,    m.    pi.    Liv.    et 
(méton.),  tkeatram,    i,   n.   Cic. 
(cf.     theatri    clamores.    Plin. 
est    commovendam   tlieatrum. 
Quint.),  cai'ea,  œ,  f.  Virg.  Sen. 
Assemblée  de  spectateurs,   con- 
sessa»,  as,  m.  Cic.    Jeux  où  il 
y  a  une  affluence  de    — ,  célè- 
bres ladi.  Saet.    Etre  —,  spec- 
târe,   intr.  Plaat.  Fig.    Etre  — 
des  souffrances   d'autrui,    alic- 
nas    calamitates    intaêri.  Cic. 

Voy.     OBSERVATEUR. 

spectre,  s.  m.  Apparition  ef- 
frayante d'un  mort,  d'un  es- 
prit. Species,  ei,  f.  Liv.  (cf.  sp. 
et  ambra  (i/ii.  Liv.).  Simula- 
cram,  i,  n.  Cic.  Spectram,  i, 
u.  Cic.  Umbra,  se,  f.  Liv.  Lar- 
va,  as,  f.  Plaat.  Sen.  ||  (P. 
aual.)  Homme  qui  a  l'air  d'un 
loort.  Voy.  cadavre,  famtôme 
|i  (Fig.)  Apparition  effrayante. 
t-'ormido,  dinis,  m.  Cic. 

spéculaire,  adj.  Qui  réflécliit 
1.1  lumière.  Specalarit,  e,  adj. 
Plin.  (cf.  ip.  lapis.  Plin.  /. 
Arcli.  La  science  —  (la  science 
de  faire  les  miroirs),  voy.  mi- 
roi  ierib. 

ipéculatetir,  trice,  s.  m.  et 
I.  Celui,  celle  qui  a  coutume 
■  i'observer.  Specalator,  oris, 
II).  Cic.    Spec'uatrix,   tricis,  f. 

Cic.     Voy.     OR3ERVATEUB.     |{      (F. 

eit.;  Celui,  celle  aui  s'attaclu; 
uniquement  à  la  théorie.  Voy. 
m-ÉcuLATip.  T  (Bourse.)  Person- 
ne qui  fait  des  opérations  aléa- 
toires. Mancept,  ipis,  m.  Cic. 
Uaxttai  servient.  Cels.  Sector, 
"ria,m.  Cic.  (cf.  iidem  sectorea 
■:  jlloram  et  bonoram  [•  égor- 
c-  rs  et  »p.-].  Cic.).  —  sur  le- 
1)1';-,  dardanarias,  ii,  m.  Diy. 
La  cupidité  des  —  qui  jouent  a 
laliaUîHe,  aviritia  in^i'dantiam 
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caritati.  Cic.  Un  —  ^sur  les 
blés),  ex  annonas  caritate  lu- 
crans.  Saet. 

spéculatif,  ive  (lat.  post. 
specalativas.  Boet.),  adj.  Qui 
s  attache  à  la  tliéoi-ia  (sans  s'oc- 
cuper do  l'applicationK  Con- 
templativas,  a,  um,  adj.  Sen. 
(cf.  c.  philosophia.Sen.).  Spec- 
tativus,  a,  um,  adj.  Quint.  Phi- 
losophie — ,  philosophia  quse 
in  reratn  contemplatione  ver- 
satar.  Cic.  Etudes,  considéra- 
tions — ,  sttKiia  coyitationis  ou 
fiinpl.  stadia,  oram,  n.  pi. 
Cic.  cogitatio ,  onis,  f.  Cic. 
S'adonner  aux  étudos  — ,  stadia 
in  reram  contemplatione  po- 
nére.  Cic.  Méthode  — ,  théorie 
— ,  ratio  et  disputatio.  Cic. 
Sciences  — ,  artes  poaitse  in 
inspections.  QainÉ  Esprit  —, 
specalator,  oris,  m.  Cic.  Haine 
— ,  voy.  THÉORIQUE.  |{  Subst. 
Au  masc.  et  fém.  Un  —,  une 
— ,  voy.  THéoRiciEN.  Au  fém. 
La  spéculative,  voy.  théorie.  H 
(P.  ext.)  Qui  se  livre  à  la  vie 
contemplative.     Voy.     co.ntem- 

PUATIF. 

spéculation  (lat.  post.  speca- 
latio.  Boet.),  s.  f.(Arch.)  Habi- 
tude d'observer.  Cogitatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  Meditatio,  onis,  f. 
Cic.  Contemplatio ,  onis,  f. 
Cic.  Profonde  — ,  subtilitas, 
atis,  f.  Cic.  Se  plonger  entière- 
ment dans  les  —  philosophi- 
ques, se  totam  collocâre  in  co- 
gnitione  et  scientia.  Cic.  T  Re- 
cherche théorique.  Voy.  théorie. 
Choses  de  — ,  ese  res  quas  cogi- 
tatione  conseqaimar.  Cic.  Voy. 
BPÉctjuiTiF,  THÉORIQUE.  Esprit  de 
—,  soi/ertia,aB,f.  Ciel  (Bourse.) 
Opération  aléatoire  sur  la  chance 
de  hausse  ou  de  baisse.  Lacri 
ou  qaxstâs  stadiam  ou  simpl. 
qasestas,  ûs,  m.  Cic.  En  bonue 
part.  Negotii  gerendi  stadium. 
A.  Se  laisser  entraîner  trop  loin 
dans  des  — ,  — ,  capiditate  /jru- 
lapsam  esse.  Cic.  Objet  de  — , 
negotiam,  ii,  n.  Cic.  Par  — , 
negotii  caasà.  Cic.  qaœstûs  et 
lacri  caasà.  Cic.  mercamli 
caasà.  A.  Faire  des  — ,  se  li- 
vrer à  des  — ,  voy.  spéculer. 
Faire  des —  malheureuses,  infe- 
liciter  experiri  negotiitionem 
Cic.  res  maie  gerére.  Cic. 
spéculer  (lat.  specalâri),  v.  tr. 
et  intr.  |1  ^Vrch.  V.  tr.  Obser- 
ver. Contemplàri,  dép.  tr.  Cic. 
Stadiam  in  rerum  contempla- 
tione ponére.  Cic.  1  V.  intr. 
Faire  des  recherches  théori- 
ques. Co'jitâre  Ide  re  aliqaâ). 
Cic.  Meditàvi,  dép.  intr.  Cic. 
1  (Bourse.)  Faire  des  opi'ra- 
tions  aléatoires  sur  la  Ichance 
de  hausse  ou  de  baisse.  Inser- 
vlre  qaxstai.  Cic.  Emendi  aut 
vemiendi  qasesta  et  lacro  daci. 
Cic.  —  sur  les  blés  (on  faisant 
la  hausse),  lacràri  ex  annomr 
caritate.  Saet.  — lur  la  haus^'-. 
caritati  inservire.  Cic.   3'as^j- 
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cier     avec    qqn    pour    —    sur 
qqch.,    soci«(aterH    facir»    aii- 
cajas  reicam  atiqao.  Cic.  Kig 
— ,    appetére    ou    capture    \ah- 
qaid).  Cic.  qawstui  atiqaid  ha- 
ière.    Plaat.   —   sur  la   sottise, 
la   faiblesse    de  qqn,  voy.    abu- 
ser,  EXPLOITER.    —    sur    l'ïnca- 
pacité  de  qqn,  pra^dari  ex  ali- 
cujus  inscitià.  Cic.  —  sur    sou 
art,  stataêre  pretiam  arti.  Ter. 
spée,  Voy.  CKPÉB. 
spergule,  s.  f.  Plante  dite  vul- 
gairement espargoule  et    esnar- 
goute.  Bubonion,   ii,    n.   Plin. 
Spergata,  a»,  f.    Linné. 
sperma  ceti.  Vov.  sperme. 
spermatique,  aâj.  qui  a   rap- 
port au   sperme.   Spermaticus. 
a,  um,  adj.  Cœl.-Aar.  Liqut    ■ 

— ,    voy.    SPERME. 

sperme,  s.  m.  Litjueur  sémi- 
nale. Sperma,  matis,  n.  Sulp.- 
Sev.  T  Sperme  do  baleine  oa 
sperma  ceti  (bl.inc  de  baleine). 
Ceti  ungaen.  Col. 

sphère,  s.  f.  Solide  terminé 
par  une  surface  courbe  dont 
tous  les  points  sont  à  égale  dis- 
tance du  centre.  Sphsera,  .v,C. 
Cic.  Globus,  i,  m.  Z,acr.  T  (As- 
tron.)  —  céleste  (la  voûte  cé- 
leste), sphxra,  ae,  f.  Cic.  orbis, 
is,  m.  Virg.  \\  Sphère  du  soleil, 
de  la  lune,  de  Jupiter,  etc. 
Spha'ra  in  quà  solis  et  lame 
reliqaaramqae  stellaram  motus 
insunt,  ou  simpl.  sphxra,  «,  f. 
A.  Orbis,  is,  m.  Cic.  Circalus,  i, 
m.  Cic.  L'harmonie  des  — 
célestes,  sirferum  suos  vùlvcn- 
tiam  orbes  concantas.  Cic.  ^ 
Représentation  du  globe  ter- 
restre, de  la  sphère  céleste.  De- 
scriptio  cxli.Cic.  (En  pari,  seu- 
lement de  la  terre.)  Descriplio 
orbis  terrarum.  Vitr.  Globus 
terrse.  Cic.  1  (Fig.)  Espace  dans 
lequel  s'exerce  l'action,  l'in- 
fluence  de    qqn    ou     de  qqch. 

Voy.       CERCLE,      CHAMP,      BOMAINB. 

La  petite,    l'humble —  de  celle 
vie,  hamilitas  huias  vital.  Cic. 
—    d'activité,     daffaires,     ma- 
nos,  eris,  n.  Cic.  mania,  iuin, 
n.  pi.  Cic.  Une  grande  — (d'af- 
faires, d'influence),  magnitado 
negotioram.  C ic. amplitado  ma- 
neris.  Cic.  Il  est  là  dans  sa  — , 
in  hâc  re  maximi  versatar  opé- 
ra ejas.  Cic.  Rester  dans  sa — , 
ne  pas  s'élever  au-dessus  do  sa 
— ,   ne  pas  sortir  de  sa  — ,   re- 
rum saarum  finibas  se  conti- 
nêre.     Cic.     Avoir     une     i  ' 
grande  —  d'action,  latiui  ( 
di.  Cic.  Ce  qui  transporte 
dessus    de    la    —    des    inti 
terrestres,  ea  qaibas  animi 
altiora  qaaedam  rapiantar.  Cic. 

sphéricité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  sphérique.  Figura 
conglobata.  Cic. 

sphérique  (lat.  pof.t.  sphœri- 
cas.  Zîoe(.),adj.  Qui  appartient 
à  une  sphère.  Globos'is,  a,  am, 
adj.  Cic,   Corps   —,   globus.  i. 
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— ,    conyto- 

adv.    D'une 

!  ibérique.    Jn    globi 
ipeciem.  A. 
,  at.  post.  sphœrista. 


m.   Lacr.   Forme 

bâta  ^ara.  Cic. 

■phériqaement, 

manière  sphé 
(ou  iphœrse)  ipeciem.  A 
_  ■  ■  ■  ■  (lat.  . 
Sid.  Jnscr.),  s."  m.  fcelui  qui 
exerçait  chez  le»  anciens  les 
jaunes  gens  à  lancer  la  balle. 
Uai  pilx  lu«am  adoleacentoa 
edocet.  A. 

S{>héri8tëre,  s.  m.  Lieu  où  l'on 
s'exerçait  à  lancer  la  balle. 
Spliterislfrium,  ii,  n.  Plin.  j. 
sphéristiquo,  s.  f.  Art  de  lan- 
cer la  balle.  Ar»  pila  Itidendi. 
A. 

sphéroïdal,  aie,  adj.  Qui  a  la 
lormc  d'un  sphéroïde.  Sphas- 
riiidea,  8.<,  adj.  Vitr. 
sphéroïde,  s.  m.  Solide  de 
forme  presque  sphérique.Sp/iœ- 
roides  corpus.  A. 
sphincter,  s.  ra.  Muscle  circu- 
laire qui  ferme  l'orifice  de  l'a- 
uus.  Sphincter,  teris,  m.  Cœl.- 
Aar.  Alasculus  ani.  A. 
sphinx,  s.  m.  et  (arch.)  fera. 
.Monstre  ayant  la  tôte  d'une 
lemma  et  le  corps  d'un  lion. 
Sphinx,  sphingia  (Ace.  sphinga, 
Cién.  pi.  sphinmim,  Ace.  pi. 
sphingas),  f.  Ov.  Sen.  Stat. 
Image  de  — ,  —  gravé  sur  un 
cachet,     sp/vmx,     sphingis,     f. 


■SueC.HfFig.)  Personne  énïgmati- 
que.  Voy.  énigmatique. 
spic  (lat.  ipicus,  épi),  s.  m.  Es- 
pèce de  lavande.  Lavendala 
spica.  Linné. 
spicilège  (lat.  spicilegiam, 
f"  glanage-]  Karr.),s.  m.  Recueil 
de  documents  variés.  Voy.  re- 
cueil. 

spinal,  aie  (lat.  post.  spinalis. 
Macr.],  adj.  Qui  a  rapport  à 
l'épine  dorsale.  Traduire  par 
le  génit.  spinae. 

spiral,  aie,  adj.  et  s.  m.  et  f. 
H  Adj.  Qui  présente  la  courbe 
plane  dite  spirale.  Cochleee 
speciem  (ou  formam)  habens. 
À.  In  cochleam  retortus.  Col. 
Maiicatim  intortas.  Plin.  ^  S. 
m.  Petit  ressort.  Anisocycla,  o- 
ram,  n.  pi.  Vitr.  |  S.  /.  Cour- 
be décrivant  dans  le  même 
sens  une  suite  de  révolutions 
auiour  d'un  point  fixe  dont 
elle  s'écarte  de  plus  en  plus. 
Spira,  œ,  f.  Manil.  Cochlea,  œ, 
f.  Cels.  (cf.  m  cochleam  ver- 
têre.  CeU.).  Helica,  œ,  f.  Cic. 
En  —,  intortê,  adv.  Plin.  ma- 
ricatim,  adv.  Plin.  Feuille  eu 
— ,_  intortam  foliam.  Plaat. 
Chêneau  en  —,  involati  cano- 
tes. Vitr.  Cornes  en  —,  cornua 
convolata  m  anfractum.  Plin. 

spire,  s.  f.  Tour  d'une  spirale, 
d'une  hélice.  Voy.  spirale.  || 
Enroulement  d'une  partie  de 
colonne.  Spira,  se,  f.  Vitr.  Plin. 

Bpirée,  s.  l.  Genre  de  plantes. 
Spiraea,  se,  f.  Plin. 

spiritualisme,  s.  m.  Doctrine 
qui  distingue  l'esprit  de  la  ma- 
tière, Doctrina    guâ  pro  certo  1 


habetar  ou  asseveraturanimam 
a  corpore  sejunctam  esse.  A. 
Doctrina  eorum  gai  animam 
a  materia,  Deum  a  rerum  na- 
tarà  levocant.  A.  ou  qui  men- 
tem  solatam  et  liberam  segre- 
gatam  ab  omni  concretione 
mortaîi  habent.  A.  (d'apr. 
Cic). 

spiritualiste,  adj.  Qui  app,ir- 
tient  au  spiritualisme.  Tradui- 
re par  le  génit.  animi  ou  men- 
tis. Doctrine  —,  voy.  spiritua- 
lisme. Un  philosophe  —,  et 
sabst.,  un  — ,  qai  profitetur 
animam  a  corpore  esse  segre- 
gatam  ou  qui  Deum  a  rerum 
natnrâ  sevocut.  A.  qainataram 
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animi  simplicem  essepro(itetur. 
A.  (d'apr.  Cic.)  ou  qui  negat  ani- 
mam  cum  corpore  perïre.  A. 
spiritualité,    s.    f.     Caractère 
spirituel  (^non  matériel).  Natu^ 
ra    individua    et   simplex.    A. 
Spiritualis  natura.A.  Voy.  im- 
matériel, 
spirituel,  elle  (lat.   eccl.  spi- 
ritualis), adj.  Qui  est  de  la  na- 
ture de  l'esprit.  {|  Non    maté- 
riel.  Corpore  carens.    Cic.    In 
quo    nihil    est    mixtam    atque 
concretum  aut    quod  ex  terra 
natum   atçjue  ^tum    esse    vi- 
dcatur.  Cic.    Ab   omni  concre- 
tione   mortali    segregatas    (a, 
um).    Cic.    (Tusc.  I,  66).   Etres 
purement  — ,  animi  per  se  ip- 
sos  viventes.  Cic.  (Tusc.  I,  371. 
Il  (Spéc.)  Qui  a  rapport  à  la  vie 
de  l'àme  ;   non  temporel.   Voy. 
ECCLÉSIASTIQUE.  Ce  peuple  a  un 
souverain  à  la  fois  temporel  et 
— ,  populus    eandem,   regem  et 
saceraotem  habet.  Liv.  Subst. 
Le   —   [opp.   à   temporel),  res 
sacrée.  A.  ]|  Qui  a  rapport  à  la 
vie  intérieure  de  l'âme,    déga- 
gée des  sens.    (Traduire  par  le 
géuit.    animi,   ingenii,  cf.  ani- 
mi yoluptas.  Cic.   animi  delec- 
tationes.Cic.  animi  voluptates. 
Cic.   animi    bona.   Cic.    animi 
virtutes.  Cic.  etc.).  Le  principe 
—,  mens,  mentis,  f.  Cic.  ||  (Par 
anal.)   Concert   — ,    sacer  con- 
centas.    A.    Chants    — ,  sacra 
cantica.  A.  ||  Qui  a  rapport  au 
sens    mystique  ;    non    littéral. 
Figuratus,  a,  am,    adj.   Quint. 

Voy.    FIGURE,  ALLÉGORIQUE.  ^  Qui 

montra  de  la  finesse  d'esprit. 
(En  pari,  des  pers.  et  des  cho- 
ses.) Ingeniosus,  a,  um,  aJj. 
Cic.  Argatus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Facetas,  a,  um,  adj.  Cic.  Sub- 
tilis,  e,  f.  Cic.  Lepidas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Urbanua,  a,  um,  adj. 
Cic.  (En  pari,  des  pers.)  Ingé- 
nia prsestans.  Cic.  Ingénia 
summo.  Cic.  (En  pari,  des  ch.) 
Scitat,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
illud  Catonii  admodam  sci- 
tum.  Cic).  Plaisanteries—,  fa- 
cetiee,  arum,  f.  pi.  Cic.  belle 
et  litteratê  dicta.  Cic  Etre  —, 
ingéniai  valëre.  Cic.  Voy,  es- 
prit. 
spirituellement,   adv    D'une 


manière  non  matérielle,  Incor- 
poreo  ou  incorporait  more.  A. 
Anima  ou  mente.  Cic.  \\  Spéc. 
(Par  opposition  à  temporelle- 
mont.)  Voy.  RELIGIEUSEMENT.  PaF 

opposition  à  littéralement.  Voy. 

ALLÉOriRIQUEMENT.  ^  AveC    finSSSe 

d'esprit.    Ingerdasi,   adv.    Cic. 

Faceti,    adv.    Cic.     Ilaud     in- 

facetê,  adv.    Cic  Arguté,  adv 

Cic.  Acutë,   adv.  Cic.    Urbanê. 

adv.  Cic.    (cf.    urb.  Stoïcoa  ri- 

dère.  Quint.).   Salsè,  adv.  Cic. 

Lepidè,  adv.   Cic.    Belle,  adv. 

Cic.    Très    — ,   perfacetë,    adv. 

Cic.  peracatë,   adv.    Ctc.  per- 

salsë,  adv.  Cic 
spiritueux,    euse,     adj.    Où 

domine  l'alcool.   Vinolentas,  a, 

um,    adj.    Cic.    (cf.  v.  medica- 

mina.  Cic  [Pis.  13]). 
spleen,  s.  m.  Ennui  de  toutes 
choses,  maladie  hypocondria- 
que. Vitœ  (astidium  ou  tœ  - 
dium.  .-i.  Qui  a  le  — ,  spleni- 
cus,  a,  um,  adj.  Plin.  Voy.  hy- 
pocondriaque. 

splendeur,  s.  f.  Eclat  magni- 
lique.  Splendor,  oris,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cœli.  Plaut.  auri. 
Corni).  au  fig.  Cic.  voy.  éclat)  ; 
fulgor,    oris,    m.    Cic.    etc. 

(voy.    ÉCLAT,    magnificence). 

splendide,  adj.  Qui  a  de  la 
splendeur.  Snlendidas,  a,  um, 
arij.  Cic.  Magni^cus,  a,  um, 
adj,  Scll. 

splendidement,  adv.  D'une 
manière  splendide.  Splendide, 
adv.  Cic  Magnificë,   adv.    Cic. 

splénique,  adj.  Qui  a  rapport 
à  la  rate.  Splenicas,  a,  um, 
adj.  Plin.  Traduire  aussi  par 
le  gén.  splenis  ou  lienis. 

spode,  s.  f.  Oxyd  )  de  zinc.  Spo- 
dos,  i,  f.  Plin.  Spodium,  ii,  n. 

Plm.    Voy.    CADMÉE. 

spoliateur,  trice,  s.  m,  et  f. 
Celui,  celle  qui  spolie  qqn. 
Spoliator,  oris,  m.  Cic  Erep- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Spoliatrice, 
spoliatrix,  tricis,  f.  Cic  \\Ad- 
jectivt.  Rapa.r,  adj.  Ctc.  Prœ- 
datorias,  a,  um,  adj.  Liv. 

spoliation,  s.  f.  Action  de  spo- 
lier   qqn.     Spoliatio,     onis,    f. 

Cic.    Voy.   PILLAGE,   VOL, 

spolier,  v.  tr.  Dépouiller  (qqn) 
par  ruse  ou  par  force  de  ce  qui 
lui    appartient.    Spoliàve,    tr. 
Ci'c.    (cf.  sp.  aliquem    argento. 
Cic).    Exspotiàre,    tr.  Cic.  (cf. 
exsp.     Pompejum    provinciâ. 
Cic).  Everrère,  tr.  Cic.  Exuë- 
re,   tr.    Liv.  (cf.  aliqaem  avifis 
bonis.  Tac.  patrimonio.  Suet.), 
spondalque   (lat.    post.    spon- 
daïcas.  Ter.-Maar.),  adj.  Ou  do- 
minent les  spondées.  Spandia- 
cus,  a,  um,    adj.  Diom.  Prise, 
spondée,  s.  m.    (Prosod.  anc.) 
Pied  de  deux  syllabes   longues. 
Spondeus  (s.-e.  pes),  i,  m.'Cic. 
Composé  de — ,  voy,  spondaïque, 
spondyle,   s.  m.    (Arch.)   Ver- 
tèbre.   Spondylus,  i,   m,  Plin. 
Spondylion,  ii,   n.  Plin. 
spongieux,  euse,  adj.  Qui  est 
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a«  U    n»ture    de  l'éponge.  Aa- 
timilia    sponjiis-    Cic.    (,cf.    in 
pulmonibas     ituat      raritas    ft 
oijimiiijytwrf.im  spongiis  nxo'- 
litudo.  Cic.).  fanijosas,  a,  um, 
»dj.  Plin.   Spongiosas,  a,   om. 
»di.  Cets.  Plin.  fumic-oso»,  a. 
«un,  adj.    Vitr.  Sen.  Plin.   Fis- 
talosus,  a,  um,  adj.   Sen.  Pi.n 
{c(.  /Uj.  terra.  Plin.  tapis.  Plin- 
Bibiilas,  a,  om,   adj.    (cf.    bib- 
lapis.   Virg.  bib.    terra.    Phn.). 
Palnuineus,  a,    um,  adj.    Plin. 
(cf.  pu(m.  mu/u  l-    fniiu  à    la 
«hair    8.    -1.  Plin.).  Pierre  —, 
pamejc,  icis,  m    1  irg. 
•pongite, '.    f.   Pierre   poreuse 
imitanl     l'éponge.      Spongitts, 
tidis.  f.  Plin. 
spontané,  èe  [lat.  post.  spon- 
tantas.  .Macr.\,  adj.  Qu'on  faii 
de  soi-même,  san<  y  être  poussé 
par  une    force    étranijàre.    Qui 
(oaa',  qaod)  sun  sponte  ou    u/- 
tro  fit  on  uenit.    Cic.    Volantci- 
rias,  a,am,adj.  Cic.  Non  coac- 
tiis.  Cic.  Mon  invitiis.  Cic.  Un 
mouvement  —,  imputas,  as,  m. 
Cic.  Avoir  des  mouvements  — , 
movéri  ipsatn  per  sese.  Cic.  Par 
un    mouvement,     un    élan  — , 
aponte  natara-  sax.  Plin.  Mé- 
rite  précieux  quand    il    est  — 
«t  non    affecté,  puic/iern'mam, 
cam       seqaiiur  ,      non      cum 
^([ectatar.    Qaint.     Faire    des 
aveux  —  (culpam)  ultro  ou  per 
se   (iitiri    ou     con[itêri.      Cic. 
Faire  des  révélations  —,    ifiai- 
cium  prolUèii.  Sali.  1  Qui  sem- 
ble fait  de    soi-même,    n'ayant 
pa=  de    cause    volontaire.    Saù 
iponte    (urtas.    A.     (Traduip- 
aussi  par    i/ise,  a,  om.).  Oéné- 
raiion  — ,    (acaltus  ex  sese  ou 
per  sese    procreandi  ou    nas- 
cendi.  A. 
spontanéité,  «.  f.  Caractère  de 
c;  qui  e-t    spontané.  Libéra  ou 
promptii    volantus.    A.     La    — 
dune  chose,  res  ipsa  per  sese 
facta.  Cic. 
spontanément,     adv.    Dune 
mani'Tc  -poiilanée.    Meà  (taâ, 
saù)  sponte.  Cic.  (cf.  ignis  sari 
Mponte    exstingaitar.    Cic.   saù 
sponte     instituêre.     Cic.).    ou 
Bimpl.  sporUe.  Virg.  Volantale 
Imeu,  taà,  eUi.).Cic. Ultro, adv. 
Cic.  Traduire   aussi    par    ipse, 
ipsa,  i/)»um,  adj.  (cf.  ipse  ou  et 
ipse  liomtim  profectas  est.  Cic. 
poi-Ue     ipsx     se     aperuerunt. 
Cic.)  Per  se.  Liv.  (cf.  per  se  fa- 
tèri.    Liv.).  Tont-à-fait  —,  saa 
aponte  et  voluntate.  Cic.  spon- 
te et  altro.  Hiiet.  Qui    agit    —, 
non  invitas.  Cic.  non  coactas. 
Cic. 

sponton.  Voy.  esponton. 

eporadique,  adj.  Dispersé.  Voy. 

ijiBPËKiiEH.  1  (.Médec.^  Qui  atta- 

'jue  des  individus    isolés.     Qai 

(aaœ,   qaod),  tingalos   tentât. 

«pore,  t.  f.  Corpuscule  repro- 
ducteur (de  certaines  plantes). 
Genilalis  pars.  A.  I 


sport,  s.  m.  Exercice  d'adresse 
ou  de  force.  Voy.  exercice. 

sportule,  s.  f.  Don  on  comes- 
lible  du  patron  à  ses  clients, 
liiez  le»  Romain».  Sportala,r, 
I".  Mart.  Jav. 

spumeux,  euse,  adj.  Qui  a 
1  :ipp;ireuco  de  l'écume,  ."^pum-r 
sinulis.  A.  Spamosus,  a,  om, 
;idj.  Plin. 

sputation,  s.  f.  .\otion  de  cra- 

Cll.-r.    Voy.    CRACHEMENT. 

squale,  s.  m.  Genre  de  pois- 
son, dit  vulj.iirement  chien 
de  mer.  Sqaalas,   i,    m.  Plin. 

squameax  (lat.  aguamojus', 
adj.    Qui    a  de»    écailles.    Voy. 

ÉCAILUBUX. 

squelette    (Ut.    scetetas     [jr. 
dxeXrtô;,  •  desséché  .].    .-Ipu/.), 
s.    m.    Charpente   os»eus6  d  un 
animal    (vertébré).  Corpus  na- 
dis    oisibas    cohxrens.     Plin. 
Ossa,  iam,  n.  pi.  Plin.  (cf.  ossa 
bellase.  Plin.).  Reliqaise,  aram, 
f.   pi.   Plin.  Tac.  P.  eit.  Le   — 
d'un     navire,     corpus     navis. 
Cxs.    Voy.  CARCASSE.  Il    P.   ext. 
Personne   si    maigre   qu'on    lui 
voit    les  os.   Ossa,   ium,  n.  pi. 
Cic.    Ce    n'est  plus  qu'un    —, 
macie  confectas  est.  Ptwed.  C'en 
un  vrai  — ,   ossa    atqae   pellis 
totas  est.  Plant.  \\  P.  anal.)  La 
mort  (sous  la  forme  d'un  sque- 
lette). Voy.  MORT.  1  (Fig.)    Des- 
sin, plan  général  d'une  œuvre. 
Ossa,  iam,  n.  pi.  Cic.  (cf.  inxi- 
tàri  non  ossa  solam,  sed  etiam 
sangainem.     Cic.).     Un   —     de 
discours,    jejuna    oratio.    Cic. 
squinancie.    Voy.  esiîuinancib. 
squine  et  esquine,    s.    f.  Ra- 
cine ligneuse,  employée  commt' 
sudorifique.      Smilax      china. 
Linné. 

atîuirre  et  squirrhe,  s.  m. 
Tumeur  (surtout  dans  les  par- 
ties glanduleuses).  Scirros,  i, 
m.  Plin. 
squirreux  et  squirrheux, 
adj.  De  la  nature  du  squirre. 
àcirro  similis.  A.  Tumeur    — , 

voy.    SQUIRRE. 

stabilité,  s.  f.  Caractère  de  ce 

?ui  est  stable.  Stabilitas,  atis, 
,  Cic.  Flrmitas,  atis,  f.  Cic. 
firmitado,  dinis,  f.  Caes.  Vais- 
seau à  qui  son  poids  donne  pln- 
de  —,  pondère  tenacior  navis. 
Liv.  Avec  —,  firmiter,  adv. 
Cxs.  Il  (Fig.)  Caractère  de  c<- 
qui  tend  à  persévérer  dans  le 
même  état.  Stabilitas,  atis,  f. 
(;ic.  Constaniia,  œ,  f.  Cic.  Pcr- 
petaitas,  atis,  t.  Cic.  (cf.  p. 
volantatis.  Cic).  Voy.  con- 
stance, PERSISTANCE.  Qui  donc 
croit  fermement  à  la  —  de  ce 
qui  7...quis  enim  confiditscm- 
per  id  stahile  permansarum 
7U0c/...?  Cic.  Avec  —,constan- 
ter,  adv.  Cic. 

Stable,  adj.  Qui  tendà  garder 
1,-1  même  place,  la  même  posi- 
tion. Stabilis,  e,  adj.  Cic.  l'Ir- 
ma», a,  am,  adj.  Cart.  Ratas, 
a,  am,  p.    adj.    Cic.    (cf.    rati 
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.«teliurum    motus.  Cic).  Fi.xu», 
tï,  um,  p.   adj.  Cic.  Constans^ 
p.  adj.  Cic.  Immobitis,  e,  adj. 
Cic.  Liv.  Rendre  —,firmiter  sta- 
bilîrtf.Cic.ou  sirapl. sta/ii/irs,  Ir. 
(,\t».  Etre  — ,  stàre,    intr.   Cic. 
Il  (.Fis-)  Q"'   '*■"*  '   persévérer 
dans  le  même  état.  6tabili<,  e, 
adj.  Cic.  (cf.  st.  sedes.  Cic.   st. 
.lententia.     Cic.    st.    vol  iptas. 
Cic).  Constans,    p.    adj.    Cic. 
Fïrmas,  a,  um,  adj.  Cic.  Ratas, 
a,  am,  p.  adj.  Cic.  Une  posses- 
sion   — ,     possessio    perpetU'.i. 
Cic.  One  paix  — ,  voy.  assurei-.. 
SÛR.    Maintenir    — ,    continirr. 
tr.    Cœs.   Etre    —,  «ttire,   inir. 
Cic.    perstàre,   intr.  Cic.  per- 
manire,  intr.  Cic.    D'une    ma- 
nière    — ,    (irmiter,    adv.  Cic. 
constanter,  adv.  Tac. 
stade,  s.  m.  (Arch.  fém.).     Me- 
sure   itinéraire    ancienne    (va- 
lant environ  cent  quatre-vingts 
mètres).  Stadium,    ii,    n.    Cic. 
^  (P.  ext.)  Enceinte  oii  l'ondis- 
putait  le    prix    de    la   course  à 
pied.  StaJiam,   ii,    n.    Cic.   Où 
il  y  a  un  — ,  stadiatas,  a,  um, 
adj.   l'itr.  V^'iS-)  Pécioded'un» 
maladie      intermittente.     Voy. 
PÉRIODE.  Il  Carrière,    lice.    Voy. 
ces  mots.  Le  dernier — ,exitus, 
ûs,  m.  Cic. 

stage,  s.  m.  Temps  d'épreuve 
par  lequel  doivent  passer  les 
aspirants  à  certaines  profes- 
sions.   Voy.    âPREUVB,    ESSAI. 

stagnant,  ante,  adj.  Qui  ne 
coule  pas,  ne  se  renouvelle  pas. 
atagnana,  p.  adj.  Sen.  (cf.  st. 
aqaa.  Sen.).  Heses,  adj^  Varr. 
icf.  r.  aqaa.  Varr.).  Eau  — , 
àqaa  langaida.  Liv.  ou  iners. 
Ov.  Sen.  Eaux  — ,  statii'ao 
nqax.  Varr.  Etre  — ,  stagnâra, 
intr.  Virg.  Plin.  Devenir  — , 
constagnàre,  iiitr.  h'rontin.  \\ 
(P.  anal.)  Qui  ne  circule  p.ts. 
Consister»,    p.    adj.     Karr.     || 

Fig.)    Voy.    FIGER. 

stagnation,  s.  f.  Etat  de  ce 
(lui    est     stagnant.     La    —    da 

I  eau,  voy.  stagnant.  La  —  du 
sang,  sangais  conKistens.  Cait. 

II  Fig.  La  —  des  alTaircs,  mer- 
catura  jacens.  Cic.  Le  com- 
merce maritime  est  en  pleine 
— .concjuiescitmBrcatorum  no- 
vigatio.   Cic. 

stalactite,  «.  t.  Concrétion 
pierreuse  formée  à  la  vonio 
d'une  cavité  souterraine.  Pen- 
silia  saxa  stillicidio  facta.  A. 
Former  des  — ,  concrescére  in 
lapùiem.  Plin.  La  voûte  élail 
couverte  de  stalactites,  pende- 
hant  lapilli  ex  liamore  cor»- 
creti  cavis  pamicibas.  A.  (d'apr, 
Prop.). 

stalagmite,  s.  f.  Cùneréliot 
pierreuse  formée  sur  le  «ol  d'un» 
cavité  souterraine.  Saxea  Çik 
solo  adkserentia  ou  e  sole 
,:xstantia.  A. 


stalle,  s.  f.  Siège  en   bois   gar 
nissant  le  tour  du  chœur  d'uni 
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é'^Wie.Chori  tedea.  A.  1  Siège 
<e()aré.  Sedea,  ia,  f.  A. 
stance,  ".  f.  Voy.  strophe. 
etaphisalgre,  s.  f.  Plante  dite 
li<  rbo  aux  pouilleux.  Htuphis 
U'/ria.  Cel».  ou  ataphia,  pkidia, 
f.'  l'Un. 
staphyldtne,  s.  m.  Saillie  de 
la  curnéo  de  l'œil.  Staphylomu, 
matis,  n.  Veg. 
statioUi  s.  f.  Action  de  s'arrê- 
ti"r  sur  un  chemin  parcouru. 
Statio,  onia,  f.  Cic.  Mansio, 
onia,  f.  Cic.  —  prolongée,  com- 
inoratio,  onia,  f.  Cic.  Voy. 
ARRÊT,  HALTE.  Faire  une  ^ 
dans  un  lieu,  consit'tëre  in 
aliqao  loco.  Sen.  Voy.  arrêter, 
SÉJOURNER.  ||  Arrêt  dan^  une 
église,  une  cliapelle.  Paasa,  x, 
f.  Spart.  Stations  de  la  croi.\ 
(arrêts  de  Jé«us  montant  au 
calvaire),  Chriiti  atationes.  A. 
y  Visite  dans  certaines  églises. 
Voy.  PÈUEBINAOE.  ||  (P.  eit.) 
Suite  de  sermons  prêcnés  pen- 
dant le  carême.  Voy.  sermon. 
^  (Astron.)  Arrêt  apparent  d'une 
planète.  Htatio,  onia,  f.  Plin. 
^lataa,  ùs,  m.  Plin.  (cf.  st. 
lunae.  Plin.).  Institio  atellai-um. 
Cic.  1  (P-  exl.)  Endroit  où  l'on 
s'arrête  sur  un  chemin  par- 
couru. Locas  consistendi.  Cic. 
statio,  onia,  f.  Plin.j.  Mansio, 
onis,  t.  Saet.  (cf.  mansiones 
cumeloram.  Pltn.).  Stativa, 
oram,  n.  pi.  Plin.  Voy.  étape. 
I|  (Spéc.)  Endroit  où  se  tiennent 
les  voitures.  Locas  consistendi. 
A.  Il  Chacun  des  endroits  où  l'on 
80  place  pour  faire  des  obser- 
vations astronomiques  ou  au- 
tres. Temnlum,  i,  n.  Varr. 
Liv.  Specalatorias  locas.  A.  \\ 
(P.  eit.)  Mettre  une  lunette  en 

—  (la  fixer),  voy.  fixer,  bra- 
quer. Il  Etendue  de  mer  assi- 
gnée à  des  vaisseaux  pour  y 
établir  une  croisière.  Statio, 
onia,  f.  Cœa.  (cf.  ease  in  sta- 
tione.  Liv.).  Castra  navalia. 
Cœa.  ou  naatica.  Liv.  Etre  en 
— ,  atâre,  intr.  Liv.  Voy.  croi- 
ser, mouiller.  Il  Endroit  où  l'on 
vient  prendre  les  eaux.  Aqaie, 
aram,  f.  pi.  Cic.  (cf.  ad  aqaas 
venire.  Cic.  pto^cisci.  Cic. 
a^uis  ati  [•  faire  une  st.  >]. 
Cic).  Il  Milieu  dans  lequel  vi- 
vent certains  animaux,  certain» 
végétaux.  Voy.  miueu.  T  Action 
de  se  tenir  debout.  Statua,  ûs, 
m.  Cic.  Fatigué  pur  une  longue 
— ,  dia  stando  (atigataa.  Cic. 

—  verticale,  statas,  âa,  m. 
Cic.  Etre  dans  la  —  verticale. 
atàre,  intr.  Cic.  Donner  à 
l'homme  la  —  verticale,  homi- 
nem  erigêre.Cic. —  horizontale, 
proni  caliitas  (pi.).  Plin.  et 
simpl.  cabitas,  as,  m.  Plin. 
aupinitas,  atis,  f.  Quint.  Avoir 
la  —  horizontale,  sapinam 
cubâre.  Cela. 

«tationnaire  (lat.  post.  ata- 
tionariaa.  Isid.),  adj.  Qui  ar- 
rête son  mouvement.  Stativas,  | 
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a,  uni,  adj.  Cic.  Stan.i,  p.  adj. 
Cic.  Conaistcna,  p.  adj.  Cic. 
Demeurer  — ,  voy.  arrêter. 
Kn  pari,  d'une  pl.inètf.  Sta- 
tionalis,  e,  adj.  l'Un.  Etre  — , 
atationcm  l'acérc.  Vitr.  Plin. 
atàre,  intr.  (cf.  ttant  aiyna. 
Plaat.].  .Vucun  (des  astres)  n'est 
—,  nallam  eorum  perstat.Sen. 
Navire  — ,  et  aabst.,  aa  masc. 
—  (  navire  chargé  de  surveiller 
les  abords  d'une  rade),  voy. 
croiseur.  Il  (Fig.)  Qui  n'avance 
pas,  ne  fait  pas  de  progrès, 
.Serfens,  p.  adj.  Cic.  Insistens, 
p.  adj.  Cic.  Resea,  adj.  Liv. 
Voy.  IMMOBILE,  LE.sT.  Les  opéra- 
tions militaires  sont  dans  un 
état  — ,  omnis  belli  adminis- 
tratio    consistit.    Cœa. 

stationnement,  s.  m.  Action 
de  stationner.  Statio,  onis,  l. 
Cœa.  Voy.  ARRÊT. 

stationner,  v.  intr.  Faire  une 
station.  Stàre,  intr.  Liv.  In 
statione  esae.  Liv.  Sedêre,  intr. 
Z-jV.  Que  les  esclaves  ne  station- 
nent paa,  aervi  ne  obsideant. 
Plaut. 

Statistique,  s.  f.  Service  qui  a 
pour  objet  de  fournir  des  docu- 
ments exacts  sur  la  vie  d'un 
peuple.  Ratio,  onis,  f.  Cic.  Ra- 
lionarium,  i,  n.  Saet. 

statuaire,  adj.  Qui  a  rapport 
aux  statues.  Stataarias,  a,  um, 
adj.  Plin.  |l  (^Subst.)  Aa  masc. 
et  au  fém.  Celui,  celle  qui  fait 
des  statues.  Fictor,  oris,  m. 
CiC.  Qui  signa  (abricatar.  Cic. 
Statuarius,  ii,  m.  Kitr.  Sen. 
Une  — ,  qaœ  aigna  fabricatur. 
.'1.  ^  Subst.  Au  (ém.  Art  de  faire 
des  statues.  Ara  signa  ou  sta- 
tuas et  siniulacra  ^abricandi. 
Cic.  Ars  fingendi.  Cic.  Stataa- 
ria  ars.  Plin.  ou  simpl.  statua- 
ria  (s.-e.  ars),  a»,  f.  Plin. 

statue,  s.  I.  Figure  en  pied  de 
plein  relief  représentant  un  être. 
Statua,  as,  f.  Cic.  etc.  (ne 
s'emploie  qu'en  pari,  des  hom- 
mes, ex.  :  simuîacra  deorum, 
statues  veterum  hominam.  Cic. 
stataam  [acéreou  labricâri.  Cic. 
statuam  (andére  dacéreve  ex 
(ère.  Sen.  statuant  alicui  po- 
nêre  ou  statuëre.  Cic.  ou  con- 
stituëre.  Nep,  stataâ  aliqaem 
djnâre.  Plin.  st.  iconica  {•  st. 
de  grandeur  naturelle  '[.Plin.); 
signum,  i,  n.  Cic.  etc.  (par- 
tioul.  en  pari,  des  divinités; 
désigne  généralement  le  buste); 
simulacruza,  i,  n.  Cic.  (par- 
ticul.  en  pari,  des  divinités); 
efûgies,  ei,  f.  Cic.  (particul. 
en  pari,  du  buste,  ex.  :  argen- 
teœ  effigies.  Curt.  colant  ef- 
figies multoram  animalium. 
Curt.)  ;  species,  ei,  (.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  sp.  Jovis.  Cic).  Faire  en 
bronze  la  —  de  qqn,  ducëre 
aliqaem  ex  œre.  Plin.  Statue 
équestre,  statua  eqaestris.  Cic. 
La  —  de  Jupiter,  d'Apollon,  de 
Diane,  simpl.  Jupiter,  Apollo, 
Diana.  Cic.  Liv.    Dépôt   de  — , 
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horreum,  i,  n.  Plin.  j.  Conser- 
vateur des  —,  a  atataia.  Inacr . 
Famil.  Que  fais-tu  là  droit  com- 
me une  — ,  quid  staa,  lapis  -' 
Ter.  .Muet  comme  une  — ,  ata- 
tuû  tw^iturnior.  llor.  ||  (Fig.) 
Une  belle  —  (une  personne  belle, 
mais  froide),  voy.  proio,  inani- 
mé. Animer  la  -,  ;faire  naîtr.3 
l'animation  chez  une  personne 
restée  froide),  voy.  animer. 
statuer,  V.  tr.  Établir  ce  oui 
doit  régir  (les  peronnes,  les 
choses,  dans  tel  ou  tel  cas). 
Statuëre,  tr.  Cic.  Velle,  tr.  Cic. 

Voy.      DÉCIDER,      ÉTABLIR,       FIXER. 

Absolt.  —  sur  le  sort  de  qqn, 
sur  qqoh.,  statuëre  de  aliqao. 
Cic.  decernére  de  aliqaâ  re. 
Liv. 

statuette,  8.  f.  Petite  statue. 
Si'/illam,  i,  a.  Hor.  Plin.  (cf. 
ulbaria  aigilla  [•  st.  en  mar- 
bre •].  Plin.).  Staticalam,  i,  n. 
Plin.  —  du  génie  protecteur 
d'un  vaisseau,  —  d'un  navire, 
tutela,  œ,  f.  Petr.  Sen. 

statu  quo,  8.  m.  Etat  actuel 
des  choses.  Prsesens  statas  ou 
condicio  reram.  Cic.  ou  simplt. 
statas,  as,  m.  Liv.  (cf.  eodem 
stàre  stata  [•  garder  la  st.  q.  •]. 
Liv.).  Dans  le  — ,  re  intégra. 
Cic. 

stature,  s.  f.  Hauteur  du  corps. 
Statura,  se,  f.  Cic.  (cf.  statarâ 
esse  hamili  et  corpore  exiguo. 
Cic).  Habitas  corporis.  Sen. 
Statas,  ûa,  m.  Col.  Haute  —, 
proceritas,  atis,  f.  Cic  —  énor- 
me, colossale,  immanis  corpo- 
ris magnitudo.  Cœs.  Petite  —, 
humilitaa,  atis,  f.  Cic.  brevitas^ 
atis,  f.  Cœs. 

statut  (lat.  post.  atatatam. 
Lact.),  s.  m.  Ce  qui  est  statué. 
Decretum,  i,  a.  Cic.  Liv.  Con- 
stitutio,  onia,  l.  Cic.  Les  — ,  le- 
ges,  um,  f.  pi.  Cic.  institata, 
orum,  n.  pi.  Cic  Les  —  d'une 
compagnie,  d'une  décision,  voy. 

CONTRAT,    CONVENTION. 

statutaire,  adj.  Conforme  aux 
statuts  (d'une  société).  Légiti- 
mas, a,  am,  adj.  Cic.  Droit  — , 
jara,  am,  n.  pi.  Cic.  D'une  ma- 
nière  — ,  légitimé,  adv.  Cic. 

steamer,  s.  m  Navire  à  va- 
peur. Voy.   PAQUEBOT. 

stéatite,  s.  f.  Silicate  de  ma- 
gnésie. Steatitis,  tidia,  f,  Plin. 

stéatôme,  s.  m.  Tumeur  grais- 
seuse. Steatoma,  matis,  n.  Cela. 
Veg.  (au  plur.  chez  Plin.). 

stéganographe,  s.  f.  Ecritur» 
en  signes  secrets.  Voy.  chiftrb. 

stèle,  s.  f.  (Antiq.)  Moaolith» 
en  forme  de  fût  de  colonne. 
Stela,  se,  f.  Plin.  Mart.  Tito- 
las,  i,  m.  Inscr. 

stellaire  (lat.  post.  stellaris. 
Macr.),  adj.  Relatif  aux  étoiles. 
Traduire  par  le  génit.  stet/,t- 
rum.  Arcli.  Jour  —  (sidéral), 
voy.  SIDÉRAL.  Ij  (Fig.)  Qui  ess 
en   forme  d'étoile.  Voy.  étoile. 

stellion,  s.  m.  Sorte  de  lézard. 
Stellio,  onis,  m.  Col.  Plin. 
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ttellionat,  s.  m.  Fraude  qui 
cou^iite  à  veudre  ou  hypotlié- 
quer  dos  biens  dont  on  nV*t 
pa^s  propriétaire.  StiUionatuf. 
ûî,  m.  Jet. 

§tellionataire>  e.  ra.  Celui, 
celle  qi;i  e-t  coupable  du  stel- 
lionai.  Stillionator,  oris,  m. 
Gloas.-Labb.  Stellionatûê  rea.i 
ou  rea.  A. 

sténographe,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  sténographie.  .Vodi- 
rias,  il,  m.  Quint.  Actaarius, 
il,  m.   o>n.    Huet. 

sténographie,  s.  f.  Art  de  re- 
produire ce  que  dit  qqn,  par 
«bi-éviations.  fi'otiiria,  se,  f. 
l-\i:<j.  Caractère';  de  — ,  nota;, 
ai-um,  f.  pi.  Sen.  Suet. 

Sténographier,  adj.  Repro- 
duire par  la  sténographie.  N»- 
tando  conseqai.  Quint.  A'of^re, 
tr.  Saet.  Excipére  velociasimS 
notis  (t-er^a).  Saet. 

Bténographique,  adj.  Qui  ap- 
partient a  la  sténographie.  No- 
tarias,  a,  am,  adj.  Falg.  Signes 
— ,  nota,  aram,  f.  pi.  iSen. 
Suet. 

■tentor  (lat.  Stentor,  nom  d'un 
héros  d'Hom>re),  s.  m.  Celui 
qui  a  une  voix  retenti:!sante. 
Homo  ingenti  voce  prsedilus. 
A.  Homo  cujiu  vox  longe  latâ- 
qae  auditar.  A.  Une  vois,  de 
— .  vox  ingent.  Sali. 

steppe,  9.  m.  Va«te  plaine  cou- 
verte de  buissons.  Beyio  déserta 
ou  déserta  et  inculta,  déserta 
vastaqae.  Liv.  Tesca  déserta. 
Hor.  Steppes  stériles,  deserta- 
ram    regionam   sterilitas.   Liv. 

stère,  s.  m.  Unité  de  mesure 
pour  les  bois  de  chauffage,  mè- 
tre cube.  Cubas,  i,  m.  A.  Qaa- 
drantal,  talis,  n.  A.  Boii  de  — , 

VOy.    C'RDE,   CORDÉ. 

stéréobate,  s.  m.  Soubassement 
sans  moulure.  Stereobates,  ae, 
m.  Vitr. 

stérile,  adj.  En  parlant  du  sol  : 

3 ni  ne  produit  pas  (les  fruits 
e  la  terre).  Sterilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (s'opp.  k  (ertilis,  e.\.  ; 
((.  ager.  Virg.  fig.  st.  annus. 
Sen.  Febraariat.  Cic.  virtixtum 
stérile  saecalam.  Tac.)  ;  infe- 
cundus,  a,  um,  adj.  Sali. 
Virg.  Meta.  (ex.  :  inf.  litora. 
Mêla,  ager  arbore  inÇecundus. 
Sali.  [Jug.  17,  51 1;  infelix,  adj. 
Virg.  (ex.  :  teltas  (rugibas  in- 
telix.  Virg.).  Devenir  — ,  steri- 
lescére,  intr.  Plin.  ||  (Par  anal.) 
Qui  ne  porte  pas  de  fruit.  Ste- 
Tllis,  e,  adj.  Virg.  {ei.  :  plata- 
nas,  avena.  Virg.)  ;  iufelix, 
adj.  Cato.  Virg.  /■'Un.  (ex.  :  ote- 
iisler.  Virg.  arbor.  Cato.  Plin.)  ; 
infructuosu8,a,  um.adj.Co;. 
Ulp.  (ex.  :  vilis.  Col.  [arb.  8,  h]. 
vinea.  Col.  [arb.  6,  5J.  arbores. 
Ulp.  dig.).  T  En  p.irlant  d'une 
femme,  d'une  femelle  :  qui  ne 
peut  être  fécondée.  Sterills,  e, 
adj.  Virg.  Sen.  rh.  Tac.  (ex.  : 
vacca.  Virg.  uxor.  Sen.  rh. 
Oclavia.  Tac.).  Devenir  — ,  tte- 
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riUscëre,  intr.  Plin.  1  (Au  fig.) 
Qui  ne  donne  pas  de  résultats. 
Sterilis,  e,  adj.  Cic.  Tac.  (ex.  : 
labor.  Mart.  pax.  Tac.)  ;  IDOps, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  inops  ali- 
cajus  rei  ou  aliqaa  re,  Cic.)  ; 
irritus,  s,  um,  adj.  Cic.  etc. 

(VOY.    VAIN,    IMJril.E). 

stérilement,  ndv.  D'une  ma- 
nière stérile.  Ilaad  fecandé.  A. 
Fig.  Jejanf,  adv.  Cic.  Exiliter, 
adv.  Cic.  frustra,  adv.  Cic. 
Sine   (ructa.    Cic. 

stériliser,  v.  tr.  Rendre  stérile. 
Jnffcundum  ou  sterilem  facêre, 
reddére,  elficére.  A.  Sterilitate 
afficère.  Col.  ||  (Fig.)  Voy.  im- 
puissant. 

stérilité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  stérile.  Sterilitas.  atis. 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  agrorum,  Cic. 
malierum.  Plin.  arboram. 
Plin.).  Au  fig.  Inopla,  SB,  f. 
f.  Cic.  (Brut.  soi). 

sternum,  s.  m.  Os  aplati  situé 
par  devant  au  milieu  du  tho- 
rax. Os  pectoris.  Cels. 

sternutatoire  (lat.  post.  ster- 
nutatorius.  Cass.  Fel.),  adj. 
Qui  fait  éternuer.  Qui  {qaa', 
quod)  sternumcntum  facit,  ciet 
movet  ou  excitât.  A.  Poudre 
— ,  et,  s.  m.  un  —  «(ernu- 
mentum,  i,  n.  Cels.  Plin. 
Servir  de  — ,  être  un  — ,  «ter- 
ri imentum  facêre  ou  movére. 
Plin.  sternutamentam  exci- 
târe.  Cels. 

stibié,  ée,  adj.  Qui  contient  do 
l'antimoine.  Stibio  mixtas  ou 
ex  stibio  temperatas.  A. 

stigmate  s.  m.  Marque  indé- 
lébile laissée  par  une  plaie, 
une  brûlure.  Cicatrix,  tricis, 
f.  Cic.  Voy.  CICATRICE.  Il  (Spéo.) 
Marques  des  cinq  plaies  du 
corps  de  Jésus.  Divina  (ou 
Christi)  stigmata.  A.  \\  Le»  — 
de  la  justice  (marque  imprimée 
avec  le  fer  rouge  sur  le  corps 
des  criminels).  Inusta  littera- 
rum  nota  ou  simplt.  nota,  se, 
f.  Saet.  Stigma,  matis,  n.Sen. 
.Mart.  Inscriptio,  onis,  f.  Sen. 
Petr.  Il  (Fig^  Marque  d'infamie. 
!Vota,  X,  f.  Cic.  (cf.  insignis  om- 
nibus notis  turpitwlinis  [•  mar- 
qué de  tous  les  st.  de  la  turpi- 
tude •].  Cic.).  Labes,  i»,  t.  Cic. 
Les  —  de  la  captivité,  velat 
cicatrices  servitutls.  Liv.  Mar- 
quer de — ,  voy.  KLÉTRIB,  STIG- 
MATISER. 

stigmatiser,  v.  tr.  Marquer  de 
stigmates.  Notam  ou  mac'i- 
lain  inarire  alicui.  Cic.  Liv. 
•'Stigmata  {alicui]  imponëre. 
Vitr.  ou  inscribére.  Sen.  Dcfor- 
riiûre  (aliquem)  stigmatum  no- 
tis. Suet.  Stigmatisé,  litlera- 
tiis,  a,  um,  p.  adj.  l'iaut. 
K-clave  — ,  sfigmatias,  se,  m. 
(ac.  Il  (Fig.)  Marquer  d'infamie. 
Notara  turpita^Jinis  on  infamie 
(alicai;  inurére.  Cic.  Notûre 
(aliquem)  ignominiâ.  Saet.  ou 
simplt.  notdre,  tr.  Cic.  Stig- 
mata {alicui}    imponëre.  Saet. 
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Syndicat  qui  sous  le  nom  do 
triumvirat  a  été  stigmatisé  par 
riiistoire,  societas  quie  tristi 
triumviratùt  nota  a  perum 
scriptoriba»  iniignita  ou  inu.s- 
t.i  est.  Gs. 

stillation  (lat.  post.  stillatio. 
y/it-r.),  s.  f.  Chute  d'un  liauide 
goutte  à  goutte.  Stilticidium, 
ii,  n.  ^ucr.  Sen.  Destillatio, 
onis,  f.  Plin. 

Stimulant,  ante  (lat.  stimu- 
lans),  adj.  Qui  augmente  l'ar- 
deur, l'activité  (de  qqn).  Qui 
(qwr,  quod)  stimulât,  instigat. 
A.  Va  — ,  stimulus,  i,  m.  Lii-. 
stimulatio,  onis,  f.  Plin.  Tac. 
incitamentum,  i,  n.  Cic.  con- 
citamentum,  i,  n.  Sen.  irrita- 
mentum,  i,  a.  Sali,  irritatio. 
onit,  f.  Liv.  |aa;,  [acit,  f. 
Cic.  (ei.  :  corporis  (aces.  Cic.  || 
(Médec.)  Qui  augmente  l'acti- 
vité des  fonctions  organiques. 
Acer,  acria,  acre,  adj.  Ceh. 
Voy.  EXCITANT.  Un  médicament 
—,et,  sabst.,  un  — ,  voy.  exci- 
tant. 

stimulation,  s.  f.  Action  d.- 
stimuler.  Stimulatio,  onis,  I. 
Plin.  Tac. 

stimuler,  v.  tr.  Augmenter 
l'ardeur,  l'activité  de  qqn.  Sti- 
mulùre,  tr.  Liv.  Jncitâre,  tr. 
Cic.  Excitâre,  tr.  Cic.  Conci- 
târe,  tr.  Liv.  Instigàre,  tr.  Lii-. 
/leurre,  tr.  Cic.  lrritàre,tr.Lii . 
Exacuëre,  tr. Cic.  Incendëre,U. 
Cic.  Exagitàre,  tr.  Cic.  (cf 
philosophorum  dispatationibus  J 
exagitatas  orator.  Cic).  Sti-  I 
mulos  alicui  admovére.  Cic. 
Calcari  ati  in  aliqao .  Cic. 
—  ses  débiteurs,  nomina  appel- 
làre.  Col.  1  (Médec.)  Augmenter 
l'activité  des  fonctions  organi- 
ques. Stimulàre,  tr.  Plin.  E.v- 
citàre,  tr.  Plin.  (cf.  exe.  stoma- 
cKum.  Plin.).  —  l'appétit,   voy. 

APPÉTIT. 

stipendiaire,  adj.  Qui  est  à  la 
solde  de  qqn.  Stipendiarias,  a, 
um,  adj.  Liv. 

Stipendier  (lat.  stipcndiari 
(.  être  à  la  solde  •].  Plm.  v.  tr. 
Prendre,  avoir  à  ses  gages  (des 
soldats  ou  d'autres  pei'sonnes). 
Voy.  CAOE,  LOUER,  80LOB.  Sti- 
pendié, stipendiarias,  a,  um, 
adj.  Liv.  mercennarius,  a,  um, 
adj.  Liv.  Il  (Fig.)  Voy.  sou- 
doyer. 

stipulant,  ante,  adj.  Qui  sti- 
pule. Qui  [qux,quod)  stipulatur 
ou  spondei.  A.  Les  parties  — , 
qui  invicem,  de  se  stinulati 
sant.  Paul.  dig.  Subst.  Un  —, 
pacior,  Oris,  m.  Cic.  stipaln- 
tor,  oris,  m.  Suet.  Une  —,  qa:r 
stipulatur  ou  itipalationem 
concipit.  A. 

stipulation,  b.  f.  Condition  ex- 
presse énoncée  dans  un  contrat. 
.Stipalatio,  onis,  f.  Cic.  Lex, 
legis,  I.  Cic.  Sponsio,  oniê,  f. 
Liv.  Destinatio,  onis,  f.  Liv, 
Faible  — ,  stipulatiuncula,  se  L 
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<"i'c.  Qui  a    fait   une  — ,    voy. 

STIPULANT. 

stipuler,  v.  tr.  Énoncer  comme 
roiidition  dans  un  contrat.  Sti- 
palariy  dép.  tr.  l'iaat.  Cic. 
Jet.  (ex.  :  qaod  ini'icum  de  se 
stipulati  $ant.  Jet.  part,  passé 
passif  ttij>ulatus.  ''ic);  pan- 
gére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  at  vobis 
mitterem  ad  beltam  aaxilia, 
pepigiHis.  LU',  pe/iigit,  ne  Mo 
medicainento  iinqaam  postea 
ateretur.  Cic.  pretiam,  quo  pe- 
pigerant.  Liv.)  ;  pacisci,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ox.  :  inter  se  pa- 
ciscantur,  ut...  Justin,  au  p.irt. 
passé  passif  pactus.  Cic).  Voy. 

CIINVF.NIR. 

stoïcien,  enne,  adj.  Qui  appar- 
tient au  siuici-rae.  Stoïcus,  a, 
um,  adj.C"tc.(cf.  st.schola.Cic). 
C'est  un  principe  —  de...,Stoi- 
cam  est  (avec  l'InSn.).  Cic.  La 
doctrine  — ,  IStoïcorum  ratio. 
Cic.  Sloïca,  orum,  n.  pi.  Cic. 
La  secte  — ,  Stoïci,  orum,  m. 
pi.  Cic.  Subst.  Un  — ,  Stoï- 
cus, i,  m.  Cic.  Une  — ,  Stoïca 
malier.  A.  Les — ,  Stoïci,oram, 
m.  pi.  Cic.  En  — ,  Stoïcê,  adv. 
Cic. 

fitoïcisme,  s.  m.  Philosophie  de 
Zenon.  Stoïcoram  disciplina. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Fermeté  à  sup- 
porter \e^  maux.  Ini'ictas  ani- 
mas. Liv.  Patientia,  se,  f.    Cic. 

stoïque,  ailj.  Qui  appartientau 
.stoïcisme.  Sfoïcus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Voy.  STOÏCIEN.  Il  (P.  ext.) 
Qui  sait  supporter  les  maux 
avec  fermeté.  Duras,  a,  uni, 
adj.  Cic.  Voy.   impassible. 

stoïquement,  adv.  D'une  mci- 

'  niAre  stoiuue.  iStoïcê,  adv.  Cic. 
Il  (P.  ext.)  Avec  fermeté,  im- 
p.issibilité.  Voy.  ces  mots. 

stomacal,  aie,  adj.  Relatif  à 
1  l'utomac.  Traduire  par  le  gé- 
uiLit  stoniachi. 

stomachique,  adj.  Salutaire  à 
i  estomac.  Stoniacho  utilis  ou 
accommodât js.  Plin.  Etre  — , 
stomacho  prodesse.  Cic.  sfoma- 
•  ■/lUOT  corroliorare  ou  rep,cère. 
l'Un  ou  (ovêre.  Cels. 

etorax.  Voy.  sttrax. 

Btore  (lat.  storea,  natte),  s.  f. 
Morceau  de  natte  placé  devant 
li's  fenêtres  pour  abriter  contre 
le  soleil.  Voy.   Persienne. 

Strabisme,  s.  m.  Divergence 
iUqs  l'axe  visuel  des  deux 
\  ux  ou  de  l'un  d'eux.  Pravi- 
lus  oculoram.  Cic.  Oculi  per- 
versissimi.  Cic.  Affligé  de  — , 
strabo,  on/s,  m.  Cic. 

strangulation,  s.  f.  Etrangle- 
iM.nit.  Voy,  ce  mot. ||  (Fig.)Ue8- 
s.  iremeiit  d'un  canal  (dans  la 
corps  humain).   Voy.   besserhe- 

MCNT      RÉTRÉCISSEMENT. 

etrangurie,  s.  f.  Emission  dii'- 
tiL-ile  de  l'urine.  Stranguria, 
a-,  f.  Cic.  Urinœ  tormina. 
Plin.  ou  stilticidia.  Plin. 

Etrasse,   s.  f.    Bourre  de  soie. 

Voy.   BOURRE. 

etràtagème,  s.  m.   Ruse  com- 
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binée  pour  surprendre  l'enne- 
rai  à  la  guerre.  Straiegema, 
matis,  n.  Val.-Vax.  (VII,  U, 
in.).  Frontin.  («trat.pr.icf.  libr. 
1  et  A);  consilium,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (voy.  RUSE,  p.  1G25,  col.  2). 
1  Ruse  combinée  pour  surpren- 
dre un  adversaire.  Stratege- 
ma,  matis,  a.  Cic.  (ex.:  stra- 
tegemate  hominem  percassit. 
Cic.  (Att.  V,  2, 2])  ;  consilium, 
ii,  n.  Cic.  (voy.  ruse). 
s'ratège,  (lat.  arch.  strategus. 
Plaut  ),  s.  m.  Chef  d'armée 
chez  les  Grecs.  Prœtor,  oris, 
m.  Nep.  Il  Gouverneur  de  pro- 
vince.   Voy.  GOUVERNEUR. 

stratégie  (lat.  s<ra<eyia  [•  gou- 
vernement militaire  ■].  Plin.), 
s.  f.  Art  de  diriger  l'ensemblo 
des  opérations  militaires.  Di.'i- 
ciplina  bellica  ou  militaris. 
Liv.  Ars  bellica.  Cic.  Artes 
belli  ou  bellicse.  Liv.  Traité  de 
— ,  strategica,  orum,  n.  pi. 
Frontin.  \\  (Fig.)  Art  de  dirigei- 
un  ensemble  d'opérations.  Ars 
i/iibernandi,  moderandi  ou  adr 
ministrandi.  A. 

stratégique  (lat.  post.  strate- 
gicos.  Frontin.),  adj.  Rebitif  à 
lu  stratégie.  Qaod  ad  belli  dis- 
ciplinam  ou  artem  pertinet.  A. 
Conduire  des  opérations  — , 
rembellicam  administrâre. Cic . 
Points  — ,  loca  idonea.  Caes. 
Route  — ,  militaris  via.  Cic. 
Pour  des  considérations  — , 
propter  rationem  belli.  Cses. 
Déterminé  par  des  considéra- 
tions — ,  ratione  permotas. 
Cs's . 

stratégiste,  s.  m.  Celui  qui 
est  versé  dans  la  stratégie.  Vir 
artis  ou  disciplinse  militaris 
ou  militise  peritus.  Liv.  ou  pru- 
dens  rei  militaris.  Liv. 

atrette,  s.  f.  (Arch.)  Action 
d'étreindre.  Voy.  étreinte.  ^ 
(P.  oxt.)  Fig.  Action  de  saisir. 
Voy.  SAISIE,  attaque. 

stnbord.  Voy.  tribord. 

strict,  e,  adj.  Qui  ne  laisse 
de  latitude  ni  on  deçà,  ni  au 
delà  d'une  limite  fixée.  Stric- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Sen.  (cf. 
stricto  jure.  Ùig.).  De  droit  — , 
sammo  jure.  Cic.  Se  tenir  dans 
le  droit  — ,  OTnnia  pro  jure 
agëre.  Ter.  —  dans  le  com- 
mandement, diligens  imperii. 
Nep.  Voy.  rigoureux,  sévère. 

strictement,  adv.  D'une  ma- 
nière stricte.  Restrictê,  adv. 
Cic.  Voy.  rigoureusement. 

strident,  ente,  adj.  Qui  a  un 
son  dur  et  aigre,  btridens,  p. 
adj.  Virg.  Stridulus,  a,  um,  adj. 
Virg.  Sen.  Etre  — ,  stridëre, 
intr.  Ov. 

strie,  s.  f.  Rayure  formée  de 
sillons  alternant  avec  des  arê- 
tes parallèles.  Stria,  se,  f.  Varr. 
Plin.  —  (dans  certaines  pierres 
précieuses),  capitiatura,  œ,  t. 
Plin. 

strié,  ée,  adj.  Marqué  de  stries. 
Striatus,  a,    um,   p.  adj.  Vitr. 
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strige  (lat.  post.  striga  [-  oiseau 
de  nuit  qui  passait  pour  dévo- 
rer les  enfants  •].  Gloss.),  8.  f. 
(Arch.)  Vampire.  Strix,  ttrigis, 
I.   Plaut.  Ov.  Plin. 

strigile,  s.  f.  (Antiq.)  Racloire 
pour  frictionner  la  peau  au 
bain  chez  les  anciens  Strigilt.'', 
18  (Abl.  ordin.  strigili),  f.  Plin. 

striure,  s.  f.  Disposition  en 
stries.  Striatura,  ee,  t.  Vitr. 
Il  (P.  ext.)  Strie.   Voy.  ce    mot. 

strophe,  s.  f.  La  première  des 
trois  divisions  d'une  pièce  ly- 
rique, chez  les  anciens.  Stro- 
plia,  œ  et  strophe,  es,  f.  Mar.- 
Vict.  1  (P.  ext.)  Division  régu- 
lière d'une  pièce  lyrique.  Mê- 
me traduction. 

structure,  s.  f.  Façon  dont  un 
édifice  est  construit.  Structura, 
le,  f.  Caes.  Constructio,  onis, 
f.  Sen.  Jl  (Fig.)  Arrangement 
des  parties  d'un  tout.  Con- 
structio, onis,  f.  Cic.  (cf.  c. 
hominis.  Cic).  Compositio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  c.  inembro- 
rum.  Cic).  La  —  des  mem- 
bres, du  corps,  (abrica  mem- 
broram.  Cic.  omnis  membro- 
ram.  et  totius  corporis  figura 
ou  simpl.  corporis  ou  mem- 
brorum  figura.  Cic.  conforma- 
tio  et  figura  corporis.  Cic. 
La  —  de  l'homme,  fabricatio 
hominis.  Cic.  \\  En  pari,  du 
style.  Straclura,  ae,  f.  Cic.  (cf. 
vcrboram,  quasi  structura. 
Cic).  Constructio,  onis,  f.  Ci'c. 
(cf.  c.  verborum.  Cic).  Fabri- 
catio, onis,  f.  Cic  Compositio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  c.  verboi'um. 
Cic). 

strumeux,  euse  (lat.  stramo- 
sus.  Col.),  adj.  Scrofuleux.  Voy. 
ce  mot. 

stryge.  Voy.  strige. 

stuc,  8.  m.  Enduit  imitant  le 
marbre  qu'on  applique  sur  un 
mur.  Tectoriam,  ii,  a.  Cic  (cf. 
camerse  munitx  tectorio.  Varr. 
balnea  gregali  tectorio  indue- 
ta.  Sen.).  Tectorium  opas. 
Cic.  Albariam  opas  ou  absolt, 
albariam,,  ii,  n.  Vitr.  Plin. 
Marmoratum,  i,  n.  Varr.  Re- 
vêtement de  — ,  tectorium,  ii, 
n.  Cic.  Ouvrages  en  —  sur  les 
maisons,  albaria  sigilla  eedifir- 
ciorum.  Plin.  Petit  ouvrage 
en  — ,  tectoriolam,  i,  n.  Cic. 
Revêtir  de  — ,  polire,  tr.  Cic. 

stucateur,  s.  m.  Ouvrier  en 
stuc.  Tector,  oris,  m.  Cic.  Al- 
bator,  oris,  m.  Inscr. 

Studieusement,  adv.  D'une 
manière  studieuse.  Summo  stur 
dio.  Cic.  Industrie,  adv.  Cœs. 
Sedulo,  adv.  Cic.  Lire  — ,  lec- 
titâre,  tr.  Cic.  Faire  qqch.  très 
— ,  summà  cura  aliquid  trac- 
tàre.  Cic  summam  operam  in 
aliquH  re  collocâre.  Lie 

studieux,  euse,  adj.  Qui  aime 
l'étude.  Stadiosus  litteraram. 
Nep.  et  simpl.  stadiosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Esprit  très  —, 
erecta    circum    studia    mens. 
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Cic.  Etre  — ,  inca/nbère  ixi  ou 
in  litteras.  Plin.  J.  Loisir  — , 
titteruram  otiam.  Cic.  Vie  r*^ 
lïrée  ei  — ,  ombra,  .t,  f.  Cic. 
stupéfactif,  ÎTC,  adj.  Qui  a 
la  propriété  de  siupcfier.    Voy. 

SARCL'riQfB. 

stapéf  action,  ».  f.  Etonnanaent 
voi^ia  de  la  stupeur.  cJtupor, 
ori»,  m.  Cic.  Voy.  stupeur. 
Etre  frappé  de  — ,   voy.  srurÉ- 

FAIT. 

stupéfait,  aita,  adj.  Frappé 
d'uu  étonaemenc  yoisia  de  la 
stupeur.  Stapel'actus,  a,  um,  p. 
adj,  Cic.  Stupens,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  itapentàs  aninii.  Liv.V 
Obstapefacias,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  i>tapidas,  a,  um,  aaj.  tic. 
Etre  — ,  stapére,  intr.  Cic. 
obstupescére,  iutr.  Cic.  II  e^t 
stupéfait,  ttapor  ejaa  animam 
tenet.  Liv.  ou  eam  de^git.  Liv. 
Je  demeure  — ,  itupuitit  alto. 
Plaat. 

stupéfiant,  ante,  adj.  Qui 
stupé6e.  Qui  qtiv.  quod)  stu- 
pefacit,  obstapefacit  ou  inimo- 
bilem  de(igit.  A.  .-Inimos  stu.- 
pore  afCiciem.  A.  ||  (T.  de  mé- 
dec.)    Voy.    narcotique. 

Stupéfier,  v.  tr.  Jeter  daus  une 
sorte  d'ensourdis^ement.  Torpo- 
rern  [olicai}  afferre.  Cic.  Torpoie 
hebetàra  ou  simpl.,  hebetiire, 
tr.  Cels.  Sopire,  tr.  Liv.  Obsta- 
pefacëre,  tr.  Vat.-Max.  (cf.  ob- 
stapetactis  nervis.  Val.-Max.). 
Voy.  E.NcouRDiR.  Etre  stupéfié, 
ttapère,  intr.  Cic.  torpëre,  intr. 
Liv.  T  Jeter  dans  un  étonne- 
mcnt  voisin  de  la  stupeur.  Ob- 
stupefacére,  tr.  Liv.  Tac.  Dnfi- 
gére,  tr.  Liv.  (cf.  mxstitia  ita 
defixit  aninu3a  ut  et  le  Subj. 
Liv.).  Etre  stupéfié ,  obstapeacé- 
re,  intr.  Cic.  obstupe^en.  Liv. 
itupetcëre,  intr.  Cic.  stupêre, 
intr.  Cic.  StupéSé,  voy.  stu- 
péfait. 

stupeor,  s.  f.  Enijourdissement 
général  des  facultés  intellec- 
tuelles. Torpor,  oris,  m.  Cic. 
atapor,  ori»,  m.  Cic.  1  Immo- 
bilité causée  par  un  étonne- 
maot  profontl,  une  émotion 
vive.  Stapor,  oris,  m.  Cic.  (cf. 
torpidat  ttupore  [•  immobile 
de  et.  •].  Liv.}.  Admiralio  no- 
V3B  ac  êuhitœ  rei.  Liv.  Frapper 
de  — ,  stupelacére,  tr.  Liv. 
obêtupefacére,  tp.  Liv.  (cf.  liri- 
tannoi  vita  clasêi»  obstape(a- 
ciebat.  Tac.).  Etre  frappé  de 
stupeur,  obitapaacére,  intr.  Cic. 
Itupêre,  intr.  Cic. 

Btupide,  adj.  lArch.)  Frappé  de 
siupfjur.  éitupenty  p.  adj.  Cic. 
Stupidaa,  a,  um,  adj.  Cic. 
Attonita»,  a,  um,  adj.  Ûv.  (cf. 
att.  quaai  (ormirjine  [•  rendre 
presque  st.  par  l'elTroi  •].  Sali. 
fr.).  Demeurer  — ,  itupeicire, 
intr.  Cic.  T  (Fig.j  Dont  l'esprit 
est  comme  engourdi,  /febetit 
ou  tardi  inijenii  ou  Himpl.  he- 
bea,  a/lj.  Cic.  Tardua,  a,  um, 
adj.    Cic.   Ûbtaaaa,  a,  am,  p. 
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adj.  Cic.  (cf.  qmd  poteat  dici 
obtasias  ?  Cic).  Stapidas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Stolidus,  a,  um, 
adj.  Sali.  fr.  Stalttis,  ii,  um, 
adj.  Cic.  t'ataiiS,  a,  um,  adj. 
l'ic.  Inacitaa,  a,  um,  adj.  Cic. 
Etre  —,  peciis,  udia,  f.  Cic. 
Foule  — ,  improvidum  valjua. 
Tac.  Il  (Arch.)  Sub^t.  Personne 
stupide.  Le  —,  homo  hebes  ou 
(atuaa.  Cic.  asinas,  i,  m.  Cic. 
mulus,  i,  m.  Plaut.  trancaa,  i, 
m.  Cic.  Une  — ,  mniier  he- 
bea,  l'ataa  ou  atapida.  A.  Voy. 

SOT. 

stupidement,  ad  V.  D'une  ma- 
nière stupide.  Stuitj,  adv.  Cio. 
Stolidè,  uJv.  Liv. 

stupidité,  s.  f  (Arch.)  Stupeur. 
Voy.  ce  mot.  ^  Etat  de  celui 
dont  l'e-prit  est  comms  en- 
gourdi. Stupiditoa,  atia,  f.  Cic. 
Stapor,  oria,  m.  Cic.  Hebea  ou 
tardam  ingeniam.  Cic.  Inyenii 
tarditas  et  stapor.  Cic.  Tardi- 
taa,  atis,  f.  Cic.  Staltitia,  a', 
f.  Cic.  Dos  — ,  ineptUe,  arum, 
(.   pi.   CataU. 

style,  s.  m.  Poinçon  dont  un 
bout  pointu  servait  à  tr.ici^r 
les  caractère» sur  lacire  etdoLit 
l'autre,  aplati,  servait  à  elTa- 
cer.  Stilus,  1,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  erant  in  proximo  stilus 
et  pngillare*.  Plin.  j.  poscit 
pwjillares,  atilun^,  lumen. Plin. 
J.  atHum  prehendëre.  Cic.  [Br. 
âJ),  93].  atilum  in  cerà  dacëre. 
/lier,  vertit  slilum  in  tabulis 
sais.  Cic.  stilus  optimua  et 
prxstanliasimua  dicendi  effec- 
tor  ac  magister.  Cic.  [de  Or.  I, 
UO,  iôT]  fig.  /lu/us  orationea 
pxne  Attico  stilo  acriptx  vi- 
dentar.  Cic.  [Br.  h5,  167;  cf. 
orat.  Ut,  150;  Brut.  26,  100]).  1 
(Par  ext.)  Manière  d'exprimer 
sa  pensée.  Dicendi  ou  »cri- 
bendi  genaa.  Cic.  Orationia  ou 
sermofti»  genus.  Cie.  Dicendi 
ou  scribendi  modua,  ara.  Cic. 
Quint.  Sermo,  onia,  m.  Cic. 
(cf.  ».  ieni»  miniméque  perti- 
nax.  Cic.  a.  delicataa,  feativus, 
elegans.  Cic.  aermonia  elegan- 
tia.  Cic.).  Oratio,  onia,  f.  Cic. 
etc.  (cf.  honesta  oratio  est. 
Cic.  oratio  altius  exaggerata 
[•  emphatique  ■].  Cic.  oratio- 
nem  bonoram  imitari.  Cic. 
non  ita  aant  disaimili  argu- 
menta [fabulx]  aed  tamen  dis- 
simili oratione  aant  (actœ  ac 
atilo.  Ter.  expedita  et  facile 
currena  oratio.  Cic.  [Br.  63, 
3:27].  eriterga  rebua  ipaia  [-aux 
idéei  •]  Dur  et  eequatia  oratio. 
Cic).  Dictio,  onta,  f.  Cic.  (cf. 
d.  Attica.  Cic.  [Br.  511).  Elo- 
calio,  oni*,  t.  Cic.  (ci.  çpôdi;, 
lç,\i.r,iz[a.  Cic.  Quint.).  —  ar- 
i;liai.jue.  priacaa  dicendi  mo- 
dua. A.  ld\pr.  Liv.  [Il,  3a,  8]). 
—  de  l'histoire,  genua  hiato- 
ricum  ou  aermo  hiatoricaa.  A. 
fcf.  Cic.  [do  Or.  O,  15,  6/.; 
Crut.  Vr., 261].  Quint.  [X,l,«ili. 
Théorie  du  —  Latin,  ratio   L'M- 
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tini  loqacndi.  A.  (d'apr.  Cic). 
Traité  écrit  dans  le  —  de  Xé~ 
nophou,  liber  conacriptua  Xe— 
nopliOnteo  gencie  aermonia, 
Cic.  —  sublime,  'jt-nus  dicendi 
grave  ou  grande.  Cic. —  tempéré, 
genus  dicendi  médium.  Cic, 
—  simple,  genaa  dicendi  tenue, 
Cic.  (cf.  or.  5,  aO;  6,  51).  — 
coulant,  /'u»um  orationia  qe- 
r»u».Cic.(doOr.lI,15,  6!.).  Grâce 
du  — ,  orTVitu»  orafioni».  l'ic. 
(Ur,  75,  262)  ou  verborom.  Cic. 
(or.  23,  79). 

styler,  v.  tr.  Former  (qqn)  à 
la  manière  de  parler,  d'agir, 
qui  couvi*»nt  pour  qqr.h.  lnsîi~ 
taire  aliqucm  ad  aliquid.  Cic. 
.Vccusateur^  qu'on  a  stylés,  ac-^ 
cusatores  instructi  et  aabor- 
nati.  Cic. 

stylet,  3.  m.  Poignard  à  lama 
étroite.  Sica,  x,  f.  Cic  1  Cliei 
K^sauciens,  poinçon  pour  écrira. 
Graphium,  i,  n.  -SeFi.  StiUis, 
i,  m.  Cic.  Voy.  «ttls.  1  (Mé- 
iiec.)  Tigo  métallique  pour  sou- 
der   les  plaies.  Voy.  sonde. 

etylobate,  s.  m.  Soubassement 
qu  purte  des  colonnes.    Stylo 
bâtes,  as,    ta.  Varr.    Vitr.    St]/- 
lobata,    se,    m.   Vitr. 

styloïde,  adj.  Qui  présente  une- 
s.iillin  allon.^ée.    Voy.  saillant. 

styptique,  adj.  Qui  a  une  verta 
et      une     saveur    astringente 
■Stypticaa,    a,   am,   adj.    Plin, 
Les  médicaments  —  et,    auba 
tant.,  au  maac.    le»  — ,    med, 
camenta  qase  atgptica   vacante 
Plin. 

styrax  et  storax,  s.  m.  Planta 
d  où  l'on  tire  du  baume  par 
incision.  Sturax  ou  atorax. 
acis,  m.  Plin.  1  (Pharm.) 
Baume  extrait  de  cet  arbuste. 
Styrax  ou  atorax,  acia,  m. 
Phn.  Scrib. 

su.    Voy.   BAVOIR. 

suaire,  s.  m.  Linceul  dam 
lequel  on  ensavelit  un  mort. 
iSuciurium,  ii,  n.   Hier. 

suant,  ante,  adj.  Qui  tue. 
Sudana,  p.  adj.  Petr.  Tout 
— ,  sudore  malto  di[(laen3, 
Phsed. 

suasion,  s.  f.  (Arch.)  Discours 
persuaiif.  Suaaio,  onia,  f.  Cic. 
Sen.  (ep.  95,  65;  au  plur.  taleê 
saasioriea,  qaalem  (ecit  laocra- 
tes  panegyricum.  Cic.  [Or.  37; 
cf  de  Or.  11,333]). 

suasoire  adj.  (Arch.)  Persua- 
sif. À'uusoriu»,  a,  am,  adj. 
Quint.  Voy.  pkhsuasif. 

suave,  adj.  Qui  a  une  douceur- 
exquise.  Suavia,  e,  adj.  Cic. 
Dulcia,  e,  adj.  Cic.  Melleaa,  a, 
um,  adj.  Plin.  (cf.  m.  sa~ 
por.  Plin.).  En  pari,  du  style. 
Mitia,  e,  adj.  Quint.  Exhaler 
une  odeur  forte  et  — ,  fragrâre, 
intr.  Quint.  Parfum»  — ,  »uu- 
ftto»  odoram.  Cic. 

suavement,  adv.  D'une  ma- 
nière suave. 5uaiat«r,  adv.  Cic. 

suavité,  ».  L  Douceur  exquise. 
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Suai/it  lï,  atis,  f.  Cic.  Dalcedo, 
dint.-,  f.  Cif. 

subalterne  (l^t.  post.  subul- 
ternui.  Mar.-l'ict,),  adj.  Infé- 
rieur par  le  rang,  la  condition. 
Infenoriê  ordinis  ou  loci.  A. 
Magistrats,  fonction  nairos  — , 
inaijistratus  minores.  Hall,  ou 
inferioris  farts.  Liv.  Sénateurs 
^,  pflarii.  orum,  m.  pi.  Cic. 
Un  oflicier  — ,»uhoDtio,  onis,  m. 
Intcr.  Un  employé  —  (dans  les 
cirques),  êticcomiilor,  oris,  m. 
Inscr.  Un  — ,  adjutor,  oris,  m. 
Liv.  giipprprfertds^  i,    m.    Sen. 

aubalternetnent,  adv.  D'une 
inaniftre  subalterne.  Inferiore 
ordine  ou    loco.    A. 

subdéléguer,  v.  tr.  Déléguer 
qqn)  dans  une  fonction  pour 
laquelle  on  a  été  délégué  soi- 
même.    Voy.   DÉLliuUKR. 

subdiviser  (lat.  post.  tabdivi- 
dère.  Eccl.),  V.  tr.  Dans  un  tout 
divisé  en  parties,  diviser  de 
nouveau.  Scindëre,  tr.  Qaint. 
(cf.  tcidit  se  studiam  [•  les 
connaissances  se  subdivisent-]. 
Qoint.).  Partiri,  d -p.  tr.  Cic. 
(cf.  gênas  aniversanx  in  species 
partietar.  Cic.).  Diducëre,  tr. 
Quint,  (cf.  d.  gênas  in  spe- 
cies. Quint.).  Spargére,  tr. 
Plin.  (cf.  gênera  in  species 
nxaltas  sese  spargentes.  Plin.). 

subdivision  (lat.  post.  sabdi- 
lisio.  Hier.},  s.  f.  Division 
d'une  des  parties  d'un  toutdéjà 
divisé.  Particula,  se,  f.  Cic. 
—  d'un  genre,  species,  ei,  f. 
Cic.  (Les  espèces)  sont  les  — 
du  genre,  formée  sant  in  qaas 
gênas  dividitar.  Cic. 

subhastation  (lat.  post.  sab- 
hastatio.  Cad.  Theod.),  s.  f. 
(,\rcli.)  Vente  publique  aux  en- 
chères. Hasta,  se,  f.    Cic.   Voy. 

ENCAN, ENCHÈRE. 

subir.  V.  tr.  Supporter  malgré 
soi.  Subire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qaemqae  casam.  Cic.  sabitam 
casam.  Cse:*.  parem  cam  cete- 
ris  condicionem  fortunas.  Cic. 
vim  atqae  injariam.  Cic.  ini- 
micitias.  Cic.  j'adiciam  multi- 
tadinis  imperitse.  Cic.  labores. 
Cic.  odianx  alicajas.  Cic.  legis 
pcenam.  Nep.  minas  sermonis 
sabisfem.  Cic.  maximas  rei 
pablicee  tempestates  sabire. 
Cic.y,  obire,  tr.  Cic.  etc.  (dans 
l'expr.  obire  mortem.  Ter.  Cic. 
cf.  ipsa  mors  ob  rem  pablicam 
obita.  Cic.  morte  obitâ.  Cic. 
mors  obeunda.  Cic.)  ;  sentire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaod  ipse 
sensisset  ad  Avaricam.  Cxs. 
qaœ  qaisqae  Persei  bello  sen- 
si!>set.  Liv.  primo  inopiam, 
deinde  famem.  Cart.  voy. 
ÉPROUVER,  sentir)  ;  experiri, 
dép.  tr.  Liv.  Saet.  (ex.  ;  non- 
dam  alteram  (ortunam  exper- 
tas.  Liv.  voy.  éprouver);  ifâa- 
rire,  tr.  Cic.  Virg.  (ex.  :  cala^ 
mitâtes.  Cic);  pati,  dép.  ir. 
Cic.  etc.  (ex.:  id  damni  haud 
segerrimë pati.  Liv. p.  graiissi- 
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muni  sappliciam.  C^s.  p.  inja- 
riam. Sen.);  ferreou  perferre, 
tr.  Cic.  etc.  (dans  des  expr.  c. 
pcenam  [alicujus  rei]  ferre  ou 
perferre.  Cic.  [dom.  52,  13ii; 
leg.  agr.  2,  S.'i,  92]).  Voy.  sup- 
porter. 

subit,  ite,  adj.  Qui  a  lieu  tout 
à  coup.  Sabitus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Repentinas,  a,  um,  adj. 
Cic.  {cf.repentinà  morte perlre. 
Cic.).  Repens.  adj.  Cic.  Paix  — 
et  heureuse,  Iseta  repente  pax. 
Liv.  Mourir  de  mort  — ,  repen- 
te mori.  Liv.  repentino  mori. 
Cic. 

subitement,  adv.  D'une  ma- 
nière subite.  Sabito,  adv.  Cic. 
Repente,  adv.  Cic.  Voy.  soudain. 
Fait — ,  sabitarias,  a,  um,  adj. 
Liv. 

subito  (lat.  sabito),  adv.  Sur-le- 
champ.      Voy,    AI'SSITOT. 

subjectif,  Ive  (lat.  post.  »ab- 
Jectivus.  Aput.),  adj.  Relatif  au 
sujet.  Jntestinas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Traduire  aussi  par  ipse, 
ipsa,  ipsam,  adj.  (cf.  caasa  ab 
ipso  homine  repetenda  [•  cau- 
se subj.  •].  Cic.  meus  ipsius 
sensas.  Cic).  Ce  mot  a  un  sens 
tantôt  objectif,  tantôt  — ,  hxc 
vox  tam  homini  tam  rei  est, 
ou  tum  ad  hominem,  tam  ad 
rem  re[artar.  A.  Idée  —  opi- 
nio,  onis,  f.  Cic.  Toutes  ces 
idées  sont  — ,  hsec  omnia  in 
opinione,  non  in  natarà  posi- 
ta  sant.  Cic.  Inclination,  ten- 
dance— ,  volantas,  atis,  f.  Cic. 

subjection ,  s.  f.  Figure  de 
pensée  par  laquelle  l'orateur 
réfute  d'avance  la  réponse. 
Sab/ectio  ,  onis ,  f.  Cornif. 
Quint.  Ad  propositam  sahjecta 
rt'tio.  Cic.  Saggestio,  onis,  f. 
Quint.  Sibi  ipsi  responsio  Cic. 
et  simplt.  responsio,  onis,  f. 
Cic. 

subjonctif,  ive,  adj.  Mode  — , 
et,  sabst.  le  —  sahjanctivas 
modas.  Diom.  Prise,  conjancti- 
vas  modas.  Serv.  ou  absolt. 
conjanctivas,  i,  m.  Mart.-Cap. 
Le  —  concessif,  pernxissivas 
modas.  Cassiod.  L'imparfait 
du  — ,  conjanctivam  imperfec- 
tam.  Charis. 

subjuguer  (lat  post.  labiagà- 
re.  Hier.),  v.  tr.  Réduire  par 
les  armes  à  l'impossibilité  de 
résister.  Subigére ,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  SOUMETTRE,  réduire). 
^  (Au  fig.)  Mettre  dans  l'im- 
possibilité de  résister  par  l'as- 
cendant qu'on  exerce.  Vincê- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  vaincre, 
TRIOMPHER  [de]);  subigàre,  tr. 
Cic.  etc.  (souv.  avec  vincére, 
cf.  ipsos  vincére  ac  subigére. 
Cic.)  ;  expugnâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  animam.  Cic.  voy. 
maîtriser). 

sublimation  (lat.  post.  sabli- 
matio.  Gelas.  Riifin.),  s.  t.  .\c- 
tioQ  d'élever.  Voy.  élévation.  1 
Action  de  volatiliser.  Voy.vot.A- 

TIUSATION. 
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Bublimatoire,  adj.  Qui  sert  à 
sublimer.  Voy.  volatiliser.  Va- 
se — ,  voy.  alambic,  creuset. 

sublime,  adj.  Qui  est  placé 
trè-i  haut,  iiablimis,  »,  adj. 
Liv.  Voy.  ÉLEVÉ,  haut.  T  (Fig.) 
Qui  exprime  le  beau  bous  sa 
forme  la  plus  haute.  AltUS, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (ex.  :  alla 
oratio.  Cic.  magnaê  et  altos 
vir.  Cic.  vir  altas  et  excellens. 
Cic.  homo  altà  ment«  prndi- 
tas.  Cic.  qui  attiore  animo 
sant.  Cic);  excelsuM,  a,  um, 
p.  adj.  (cf.  exe.  orator.  Cic); 
elatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  elata  verba.  Cic.  mitcens 
sermn  elata  submissis .  Qaint  ); 
grandis,  e,  adj.  Cic.  (ex.  oro- 
toies  grandes verbis.  Cic); m^ 
gnlScus.  a,  um.  adj.  Cic. 
(ex  :  m.  dicendi  gênas.  Cic); 
sublimis,  e,  adj.  Hor.  Quint. 
(ex.;  sahlimia  ora  vntam.  Plin. 
sublimis  sensas.  Qaint.  sablime 
gênas  dicendi.  Qaint.).  Une  ac- 
tion — ,  prseclarissimam  faci- 
nas.  Cic.  Un  poète  — ,  divi- 
nas  poeta.  Virg.  Ton  —,  éléva- 
tion —  du  discours, e/atio  atqa& 
altitado  orationis.  Cic.  h-lo 
quenco  — ,  eloqaentia  tacer- 
rima.  Sen.  rh.  btyle  — ,  ma- 
gni^entia  verboram.  Cic.  gran- 
ditas  verboram.  Cic  ou  oratio- 
nis. Cic.  Il  Subst.  au  mase.  Le 
— ,  sablimia,  n.  pi.  Quint,  gran- 
die, n.  pi.  Hor. 

sublimement  ,  adv.  D'une 
manière  sublime.  Excelsè,  adv. 
Cic.  Elati,  adv.  Cic  Magnipcê, 
adv.  Cic. 

sublimer  (lat.  sabtimàre,  él»- 
ver),  V.  tr.  (Arch.)  Elever  au 
sommet.  Voy.  élever.  |{  (Spéc.) 
Porter  en  haut  par  la  chaleur 
les  parties  volatiles  d'une  sub- 
stance. Voy.  volatiuser. 

sublimité,  s.  f.  (Arch.l  Etat  de 
ce  qui  est  placé  très  haut  (au 
propre  et  au  fig.)  Voy.  éléva- 
tion,exaltation. 1  (Fig.)  Carac- 
tère de  ce  qui  exprime  le  beau 
sous  sa  forme  la  plus  haute. 
Elatio,  onis,  f.  Cic.  Altitado, 
dinis,  f.  Cic.  (cf.  animi  alti- 
tado. Cic).  Excelsitas,  atis,  f. 
Cic.  (cf.  animi  excelsitas.  Cic. 
[de  Off.  m,  10,  2i.]).  Granditas, 
atis,  f.  Cic.  (cf.  gr.  verboram. 
Cic).  Sablimita»,  atis,  f.  Plin. 

—  des  sentiments,  de  l'âme, 
animas  excelsas  et  elatas.Cic. 

—  du  langage,  magniloqaentia, 
se,  i.  Cic.  S'exprimer  avec  — , 
elatè  et  ample  dicire.  Cic. 

sublingual,  aie,  adj.  Qui  est 
sous  la  langue.  Qui  (qase,  qaod) 
sab  lingaà  est  ou  lingaae  sab- 
jacet.  A. 

sublunaire  (lat.  post.  tahla- 
naris.  Chalcid.) ,  adj.  Situé 
plus  bas  que  la  lune;  entre  la. 
lune  et  la  terre.  Qui  (qase, 
qaod)  infra  lanam  est.  A.  Dan»- 
la  région  — ,  infra  îunam.  CiV. 

submerger,  v.  tr.  Mettre  com- 
plètement sous  l'eau.  Mergirt, 
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tr  Liv.  Sabmergère,  tr.  Cic. 
Demergére.  tr.  Hin.  Immer- 
oért,  tr.  Plin.  Deprimére,  tr. 
{cf.  dtpr.  navet.  C'aw.  cUitem. 
Cic.).  Opprimêre,  tr.  Liv.  (cf. 
oppr.  navem.  Liv.).  —  un  pays 
$tagruire,  tr.  Toc.  (cf.  Tiberi) 
plana  urbi»  atnjnciverat.  Tac.). 
Voy.  CW.NOBB.  Il  iFig.)  Voy.   Ks- 

CL-ifTlR. 

eubmersible,   adj.    Qui    peut 

être  ens'""''-    *3'"'  f'"**'  9"°    ■ 

m<roi,    immcrji   ou    tubnu:rgi 

poteit.  .4.  1  Qui  s'enfonce  dan« 

.IVau    (en    pari,     des     plantes). 

Vov.    AgfATIQUK. 

Bubmersion  (lat.  post.  tab- 
mersio.  ^uy.X  s.  f-  Action  de- 
tre  submergé.  Vov.  escloutis- 
CEMBNT.  En  pari,  d'une  contrée. 
Voy.  iKONDATioN.  Mourir  par  —, 

voy.  NOTER. 

subodorer,  v.  tr.  (Fig.)  Se 
d  .ut^•r  (de  qq-li.).Odorâri,  dep. 

tr     C  10.    Vov.   FLAIRER. 

euilordination,  s.  t.  Dépen- 
dance par  rapport  à  ce  qui  a 
un  rang  supérieur.  Voy.  dépen- 
DVN-CE,  SOUMISSION.  Il  Absol.  Obse- 
«jujam,  a,  n.  Cic.  Patientia 
imperii.  Cart.  Mode$tia,  a,  f. 
Liv.  Tac.  Disciplina,  se,  f.  Liv. 
Esprit  de  —,  modestia,  a\  I. 
lii.  —  militaire,  disciplina 
militari».  Liv.  modestia  et  con- 
tinentia.  Cxs.  Contraire  à  la 
_,  voy.  DISCIPLINE.  Manque  ou 
défaut'  de  —,  voy.  insubob- 
DWATioM.  Il  —  des  espèces  aux 
genres.  voy.  DÉppDAîJCE.  || 
(Gramm.)  Conjonction  de  — , 
sabjanctiva  conjnnctio.  Diom. 

■ubordonnément,adv.  D'une 
manière      subordonnée.      Voy. 

[IIÎPESDA.NCE,   DÉPESDA-NT. 

subordonner,    v.    tr.    Mettre 
dans    un   état    de    dépendance 
par  rapport  à  ce  qui  a  un  rarii; 
supérieur.    SabJicére,   tr.    Cic. 
.Subdire,  tr.    Liv.  Sabsternére, 
tr.    Cic.    (cf.    ».    omne    corpo- 
ream   animo.  Cic.).  Posthabè- 
re,  tr.    Ter.   Cœt.    —    l'intérêt 
privé    k     l'intérêt    public,     rei 
publicse  commoda  privatis  po- 
tiora  habére.  Liv.  Etre  —  (ali- 
cai    rei)  lubjecttim    este.    Cic. 
ou  iiûijacère.  Qaini .  (alicui  rei) 
infe?iorem  ewe.  Cic.    obœdiie 
ou  parère  debére.    Cic.    (cf.    ea 
pars  animi,   qax  obœdlre  ra- 
tioni   débet  Cic.).   Subordonné, 
in(erior,  u«,  adj.  Cic.  seconda» 
a,  om,  adj.  Cic.  ||  En  pari,  ài"^ 
pers.     Sahjicire    {aliqaem  ali- 
cui).   Cic.    Etre    subordonné  à 
«iqn,  obœdientem  esse.  Liv.  ali- 
cuju»  imperio    suhjeclum  este. 
Cic.obœdire  aiicai.  Cic.  Etre  — 
lau    point    de    vue    militaire), 
signam    petire.    Sen.      Subor- 
donné, inÇerior,   us,    adj.    Cic. 
secundat,  a,  um,  adj.  Cic.  irn- 
perio   aticaju»   tubjectut.   Cic. 
oboilien»,     p.     adj.     Cic.    ob- 
noxian,    a,    am,  adj.  Huit.  Un 
— .tahfectus,  i,  m.  Col.  Le»  — , 
inferiorea,     um,     m.    pi.    Cic. 
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parentes,  ium,  m.  pi.  Cic.  Sali. 
Tou-  tes  — ,  omnes  quilms 
pra-ds.  Cic.  ||  (Gramm.).  bubor- 
donué.  Sabianctivus,  a,  um, 
adj.  Diom.  ||  Subordonner  lies 
espèces  au  genre).  Sabjicère, 
tr.  Cic.  (cf.  f.  partem  genei-i. 
l 'ic.  forma?  qux  cuique  ge- 
neri  tabjiciuntar.  Cic).  Genre 
.iiiquel  sont  subordonnées  les 
diverses  espèces,  gênas  ex  que 
cetera  speciea  suspenstr  sunt. 
Sen.  Il  Faire  dépeudro  de  l'ac- 
complissement de  qqch.  Suhji- 
cére,  tr.  Cic.  Subordonné,  »us- 
pensas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
ex  bono  casu  suspensa  [•  chc^es 
>iib.  aux  événements  favora- 
bles •!.  Cic).  aslrictas  aiicai 
rei.  Cic.  Etre  —  à  qqch.,  pen- 
drre  ex  atiquà  re.  Cic. 
subornation,  s.  f.  Action  de 
suliorner.  Sotticitatio,  onis,  f. 
Cic.  —  d'un  témoin,  testis 
sabornatas.  Cic.  ou  sabjectus. 
Qaint.  \\  Séduction  (d'une  fille), 

Vov.    SÉDUCTION,    DÉSHONNEUR. 

suborner,  v.  tr.  Induire  au 
mal  par  quelque  appât.  6'iibor- 
nùre,  tr.  Cic.  (cf.  s.  ^ctum 
testem.  Cic.).  Sollicitàre,  tr. 
Cic.  (cf.  ».  iegatos  lumallas 
excitandi  caosâ.  Cic).  Habji- 
cére,  tr.  Ca?s.  (cf.  ».  tes(t;s. 
Qaint.).  Subdére,  tr.  Liv. 
Il  Séduire  (une    fille).   Voy.   sÉ- 

DUmE. 

suborneur,  euse  (lat.  po*t. 
suf'ornaWr.  Lampr.),  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  suborne.  Cor- 
raptor,  oris,  m.  Cic.  Saet.  Su- 
borneuse, corruptrix,  tricis,  t. 
A.  Voy.  CORRUPTEUR.  —  d'une 
fille,  voy.  SÉDUCTEUR.  Subor- 
neu?e,  voy.  entremetteuse.  || 
Adjectivt.  Voy.  séducteur, 
trompeur. 

subreptice  (lat.  arch.  et  post. 
subrepticias.  Plaat.  Hufm.), 
adj.  Obtenu  illicitement  par 
surprise.  Fartivus,  a,  um,  adj. 
Cic. 

subrepticement,  adv._  D'une 
manière  subreptice.  Fartivè, 
a.lv.  Plaat. 

subreption,  s.  f.  (Arch.)  Sur- 
prise par  laquelle  on  obtient 
illicitement  aqch.  Sabreptio, 
'.nia,  f.  Cod.-Jusl. 
subrogation  (lat.  po-t.  aabro- 
iinlio.  Ambr.),  9.  f.  Action  de 
subroger.  Substitatio,  onis,  f. 
Jet. 

subroger,  v.  tr.  Etablir  aii.\ 
lifîU  et  place  d'un  autre.  Suh- 
rogâre  in  locum  alicujus.  Liy. 
ou  simplt.  aubrogàre,  tr.  Cic. 
Saliatitaére  in  locum  alicujus. 
Ncp.  ousimpl.  eabatit aère,  tr. 
Quint.  —  à  qqn  ses  droits  ou 
^<»  inigasemenis,  delegûrc  ali- 
'juid  alicui.  Cic.  (cf.  deleyavi. 
nmico  [-j'ai  subrogé  mon  ami 
i-n  ma  place  de  débiteur  ■]. 
Cic.  nomen  debitoria  delegùn: 
alicui  |-  Bubr.  qqn  en  la  placn 
d'un  créancier-].  Ulp.).  Etn- 
subrogé   à   qqn,     aancedi':re   in 
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locam  aliciijus.  Cic.  ulvai. 
Cic.  Subrogé,  auj^rcttis,  a,  un», 
p.  adj.  Liv.  (cf.  saff.  con- 
sul. Liv.).  Héritier  subrogé,  lie- 
ra: substituCos.  Qaint.  ou  Se- 
ciindiis.  Cic.  Subrojjé  tuteur, 
ttitor  ou  ciu-afor  altrr.  Jet. 

subséqaenunent,  adv.  D'une 
manière  subséquente.  iSubse- 
quenti  tempore.  Vell. 

subséquent,  ente,  adj.  Qui 
ï'uil  immédiatement  (dans  le 
temps).  Habtequena,  p.  adj. 
\'ell.  Voy.  S.  SUIVANT. 

subside,  s.  m.  Secours  en  ar- 
gent pour  les  nécessité^  pres- 
santes. (D'une  fai;on  i;énérale.) 
Subsidium,  ii,  n.  l'ac.  (cf. 
sahsidium  oi-âre.Tac).  \\  Som- 
mes d'argent  données  ou  votées 
par  un  peuple.  Pecaniœ  extra- 
ordinariœ.  Cic.  ou  adventicim. 

rie. 

subsidiaire  (lat.  lahsidiaria». 
.Vt>/).),  adj.  Qui  vient  comme 
un  accessoire  renforcer  le  prin- 
cipal. Voy.  accessoire,  bupplé- 
MENiAiRE.  jl  Plainte  — ,  «ubsi- 
liiario  octio.  Jet.  Caution  — , 
miln'as,  vadis,  m.  XII  tab.  ap. 
GfU. 

subsidiairement,  adv.  D'une 
luuuière  subsidiaire.  Voy.  ac- 
cessoire, OUTRE,    SURCROÎT,    SUS. 

subsistance  flat.  post.  auhsi- 
slcntia.  Ru/in.),  s.  f.  Le  faitil.- 
subsister.  Voy.  existence.  ^  (1'. 
ext.)  Ce  qui  soutient  l'existence-, 
moyen  de  vivre,  de  se  nourrir, 
lïcfus,  ûs,  m.  Cic.  Voy.  en- 
tretien, nourriture.  Pourvoir 
à  la  —  de  qqn,  alére  aliquem. 
Cic.  Devoir  sa  — aux  libéralité; 
de  qqn,  alicujua  munificvntià 
sustinëri.  Liv.  Les  objets  de 
— ,  les  — ,  res  ad  vivendam 
ou  ad  vitam  degendam  neces- 
sarix.  Cic.  rea  ad  victum  ne- 
ceaaariœ.  Cic.  Intenckiiit  des 
— ,  prsrfectas  annonx.  Liv.  ou 
rei  (ramentarix.  Tac. 

subsistant,    ante,    adj.    Qui 

subsisto.     Voy-     DURABLE. 

subsister  (lat.  suhaiatërc,  te- 
nir bon  ;  persister),  v.  inir. 
I  ontinuer  d'exister.  Stàre, 
inlr.  Cic.  etc.  (ex.  :  quœ  [leges] 
si  voluisaent,  rea  puhlicaala- 
ret,  tu  tais  (Ijijiliis  concidis- 
se«.  Cic.  rea  pubtica  stnt  vii'- 
tule  tuà.  Liv.  regnam  eoruni 
nfjvum  (raiernà  atut  concor- 
ilià.  Liv.);  constâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nullum  est  ge- 
nua  reram,  qaod  avulaam  a 
ceteris  per  s«  ipaum  conatàn: 
posait.  Cic.  si  ipaa  mens  con- 
stàre  potest  corpore  vacans. 
Cic.);  consiatére,  intr.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  cadére,  concCdii- 
re,  de  gradu  drjici,  ex.  :  et'"' 
agricuUarà  necconsistére  mo;- 
tales  nac  ali  poaaunt.  Cic.)  ; 
manëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nikil  suo  atata  manet  Cic. 
monamenta  manaerant  ad 
nostram  œtatem.  Nap.  parietim. 
quorum    ornalu»     tôt    tœcala 
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[■  pendant  tant  de  tiiocle?  •] 
manserat.  Cic.)  ;  permanére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c/ui.f  enim 
conÇidit  sibi  semper  id  stabilc 
et  fîrmum  permanstirum,  qaod 
(raijile  et  cculucam  sit  ?  Cic. 
Athenit  jam  ille  mos  a  Cecro- 
pe  permansit.  Cic.  on  ditaus.si 
diaturnam  esse^  cf.  non  po- 
test  liinalatam  qaicqaam  aia- 
tarnum  e««e.  Cic.  voy.  durer); 
vivère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
fjus  mihi  vivit  auctoritas. 
Cic);  vigêre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aive  occiderit  unimua  si- 
ve  vigeat.  Cic.  [cf.  do  Or.  II, 
9h,  sq.]).  1(Spéc.)  Soutenir  son 
existence,  avoir  le  moyen  de 
se  nourrir,  de  vivre.  AU,  pa<t- 
sif,  Cic.  Sustinflri  (aliqaa  re). 
Cic.  Se  siMtentùre.  Cic.  Ali  ac 
lastinéri  {aliqaà  re).  Cic.  Vi- 
vère, intr.  Cic.  etc.  (voy.  vivre). 

—  avec  peine,  victum  sibi  x- 
grê  qaa'rêre.  Cic.  Avoir  peine  à 

—  du  travail  de  ses  mains,  vix 
diuturno  qaeeatu  propiilsâre 
fiinn.'rn.  Cic. 

substance,  s.  {.  Ce  qui  fait  le 
fond  de  l'être.  Substantia,  as, 
f.  Scn.  Quint.  Eccl.  (terme 
technique  qu  on  peut  rerapl.i- 
cer  par  :)  natura,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  corporea  natura. Lacr. 
animi  natara  aimplcx  est.  Cic. 
hœc  terrena  mortalisque  natu' 
ra.  Cic).  ||  (Fig.)  Arch.  Partie 
essentielle.  Vis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  essence).  1  Matière  dont 
une  chose  est  formée.  Mate- 
ria,  SB,  f.  Cic.  etc.  (voy.  ma- 
tière). Il  Objet.  Res,  rei,  f. 
Cic.  etc.  (voy.  odjet).  i  Ce  qui 
soutient  1  existence  ;  moyen  de 
vivre,  de  se  nourrir.  Voy.  sub- 
sistance. 

eubstantiel,  elle,  adj.  Qui 
appartient  à  la  substance.  Sab~ 
ttantialia,  e,  adj.  Tert.  Hier. 
Il  (Fig.)  Arch.  Essentiel.  Voy. 
ce  mot.  1  Qui  contient  de  la 
substance.  Voy.  fort,  vigou- 
reux. Il  (Spéc.)  En  pari,  de  la 
nourriture.  Firmas,a,  um,  adj. 
Cels.  Aptas  ad  alendum.  Cic. 
Voy.  fortifiant,  nourrissant. 
Fig.  Le  style  —  de  Périclès,  ille 
Periclis  sucus.   Cic. 

substantiellement ,  a d  v  . 
D'une  manière  substantielle. 
Sabstantialiter,  adv.  Teit. 
Voy.  essentiellement.  ||  (Dans 
un  sens  plus  large.)  Plenè,a,dv. 
Cic.  Validé,  adv.  Cic. 

substantif,  ive,  adj.  Qui  ex- 
prime la  substance.  Sabstanti- 
vas,  a,  um,  adj.  Prise,  (cf. 
s.  nomen.  Prise,  substantivum 
verbiim  [•  lo  verbe  substantif, 
le  verbe  être  •].  Prise).  Le  nom 
— ,  et,  ellipt.,  le  — ,  nomen, 
inis,  n.  Quint,  vocabulam,  i,  n. 
Sen.  Quint. 

substantivement,  adv.  D'une 
manière  substantive.  Nominis 
loco  ou  vi.  A.  Etre  employé 
— ,  itm  nominia  habêre.  Prise. 

substituer,  v.  tr.  Mettre  (une  I 


personne,  une  chose)  à  la  place 
d'une  autre.  Substituëre,  tr. 
<Jic.  etc.  (ex.:  aliqueminlocum 
alicajas.  Cic.  ou  pro  aliquo. 
Cic.  ou  alicui.  Liv.  ou  simpl. 
aabstitaére,  Liv.);  supponère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  in 
lociim  alicujaa.  Cic.  aliquid 
pro  aliqaà  re.  Saet.);  subdére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  ou 
aliauid  in  locumalicujua.Cic.); 
SUDJicêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliqaenx  in  locam  alicujua.  Liv. 
ou  cdicai.  Hirt.  aliquid  pro 
atiquâ  re.  Cic.  in  quibas  pro 
verbo  proprio  aubjicitur  aliud, 
quod  idem  aigni(icet.  Cic.  ou 
simpl.  aubjicire.  A'ep.  aabj.  li- 
brum,  [•  Eubst.  un  livre  à  un 
autre  •].  Nep.  aubj.  arietem 
[•  subst.  un  bouc  à  une  victime 
humaine  •].  Fest.);  subtnit- 
tcre,  tr.  Cic.  (ex.:  aliqacm  ali- 
cui. Cic).  Voy.  place,  rempla- 
cer. —  frauduleusement,  sup- 
ponère, tr.  Cic.  (ex.  :  sapp. 
puerum.  Plaut.  testamentam. 
Cic);  subdère,  tr.  (ex.:  aubd. 
aliquem.  Ter.  Tac.  partam. 
Paal.-dig.).  Voy.    supposer.    Se 

—  à  qqn,  succedëre  in  locum 
alicujus.  Cic.  alicui.  Cic.  Se  — 
à  un  débiteur,  delegâre  debi- 
torem  ou  nomen  debitoria.  Ulp. 
Se  —  au  lieu  et  place  d'un 
débiteur,  se  tranaferre  in  ses 
alienum.  Cic.  SubsLitué,  sub- 
stitatua,  a,  um,  p.  adj.  Cic 
(cf.  consulea  substituti.  Liv.). 
Substitué  frauduleusement,suft- 
ditivas,  a,  um,  adj.  Cic  (cf. 
subd.  archipirata.  Cic.  (rater 
aubd.  Saet.).  Voy.  faux,  suppo- 
ser. 1  (Spéc.)  Appeler  (qqn)  à 
une  succession  après  un  autre 
ou  à  son  défaut.  Sabstituère, 
tr.  SueÉ.(ex.:  pupillus  ciii  sub- 
stitutus  hères  erat.  Suet.).  Sub- 
stitué, siibatitutus,  a,  um,  p. 
adj.  Quint,  (cf.  aubst.  hères. 
Quint,    secundus    hères.    Cic). 

substitut  {lait.aubstitutaa,  sub- 
stitué), s.  m.  Celui  qui  est 
chargé  de  remplir  des  fonctions 
à  la  place  d'un  autre  abîent 
ou  empêché,  ^'icariua,  ii,  m. 
Cic.  (cf.  auccedëre  vicarium 
muneri  alicaj'as  [•  devenir  le 
subst.  de  <^qn  •].  tic). 
substitution  (lat.  post.  sab- 
stitatio.  Arn.),  s.  f.  Action  de 
substituer  une  personne,  une 
chose  à  une  autre.  Succeasio , 
onia,  f.  Plin.  —  d'un  nom  à 
un  autre,  poaitio  nominia  pro 
nomine.  Quint.  —  d'objets,  res 
suppositas  ou  subditae  aliis  re- 
bua.  A.  —  frauduleuse,  suppo- 
sitio,  onis,  f.  Plaut.  —  d  un 
testament,  subjectio,  onis,  i. 
Liv.  |l  (Spéc.)  Disposition  pai- 
laquelle  une  personne  est  ap- 
pelée à  une  succession  après 
une  autre  ou  à  son  défaut. 
Substitutio,   onis,   f.   Jet.  Une 

—  d'héritiers,  heredea  substi- 
tuti. Quint 

substruction,     s.     f.      Partie 


d'une  construction  qui  est  sou» 
le  soi.  Subatractio,  onia,  f. 
Vitr.  Substructam,  i,  n.  Vitr. 
Faire  des  ^,  êubstruére,  tr. 
Liv. 

subterfuge  (lat.  post.  aubter- 
l'ui/ium.  h'acund.),  s.  m.  Moyn 
(léiourné  pour  échapper  à  qqch. 
li'emlcirrassant.  Latebra,  ,!■,  f. 
Cic  C'aura  siinulata  ou  ape- 
cioaa.  Cic.  Ambages,  am,  f.  pi. 
Liv.  (cf.  vix  paeria  dignœ  am- 
bages. Liv.  ambagea  fallendse 
(idei  exquirére  [•  avoir  recours 
aux  subt.  pour  ne  pas  tenir  sa 
(larole  •].  Liv.).  Cnercher  des 
— ,  user  de  — ,  tergiversâri, 
dep.  intr.  Cic  deverticula  qu:r- 
rëre.   Cic. 

subtil,  e,  adj.  Composé  d'élé- 
ments déliés.  Subtilis,  e,  a.dj. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  crassus  ou  à 
spissua.  Cic  (ex.  :  s.  corpus. 
Lucr.  Sen.  a.  ignia.  Lacr.)  ; 
tenuis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
iijnis  tenaia.  Sen.  aer  est  te- 
nuissimus.  Plin.  subst.  anima» 
ex  tenuiasimo  [•  d'une  sub- 
stance très  s.  "J  conatat.  Sen. 
[ep.  57,  8]).  Il  (Par  ext.)  Prompt 
à  s'insinuer.  Poison  — ,  atre- 
nuum  toxicam.  Col.  Voy. 
PROMPT,  énergique.  ^  (Au  fii;.) 
Qui  présente  des  finesses  diffi- 
ciles à  saisir.  Subtilis,  e,  adj. 
Cic  etc.  (ex.  :  aententia.  Cic). 
Trop  — ,  spinosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ox.:  ap.  oratio. 
Cic  hœc  apinosiora.  Varr. 
Cic.)  ;  aculeatus,  a,  um,  adj. 
Cic  (ex.  :  aculeatum  sophisma. 
Cic.  f.\c.  II,  75])  ;  cotttorlus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
contorta  et  aculeata  qusedam 
ToyiiTiJiaTa.  Cic).  Un  peu  — , 
argutulus,  a,  um,  adj.  Cic 
(ex.:  argatuli  libri.  Cic.  [Att. 
.XIII,  18]).  1  (Par  ext.)  Qui  per- 
çoit les  finesses  les  plus  diffici- 
les à  saisir.  Acer,  cris,  cre, 
adj.  Cic  etc.  (ex.:  vir  acri  in- 
genio.  Cic.  voy.  fin)  ;  acutns, 
a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  aca- 
ta  ingénia.  Cic.  par  ext.  acuta 
[■■  qui  exigent  un  esprit  subtiU] 
studia,  Cic.)  ;  sag'ax,  adj.  Cic 
etc.  (ex.  :  s.  mens.  Cic.  vir  sa- 
gaci  animo.  Plin.)  ;  SOllers, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  homo  sol- 
lers.  Cic.  a.  u/ixes.  Oi-.).  Quel- 
que peu  — ,  limatulus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  opus  est 
hac  hmatulo  et  polito  tuo  iu- 
dicio.  Cic.  [ep.  VII,  33,  2]  .  || 
(Kn  mauvaise  part.)  Voy.  rusé. 

subtilement,  adv.  D'une  ma- 
nière subtile.  Il  En  insinuant 
adroitement.  Voy.  adroiteme.nt, 
INSINUER.  [I  En  présentant  des 
finesses  difficiles.  Argutë,  adv. 
Cic  Captiosê,  adv.  Cic.  7e- 
naiter,  adv.  Cic.  (cf.  ten.  dis- 
Siirëre.  Cic  tenuius  tractantar. 
Cic).  Il  En  saisissant  les  fi- 
nesses. Acutë,  adv.  Cic.  Sub- 
tiliter,  adv.  Cic. 

subtilisation,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion   de    subtiliser    un    corps 
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Exttnu^tio,  onia,  f.  Sen.    Voy. 

VOUkTlUSATlOS. 

subtiliser,  v.  ir.  Rendre  sub- 
til. I  Réduire  en  particule* 
déliées  par  l'action  du  Teu. 
Extena&re.  tr.  PUn.  Voy.  é\a- 

POREB,      V0l-*TI8«R.       t     (P.      Ml-) 

Dérober  (qqch.)  Voy.  ce  mot. 
•  Rendre  difficile'  à  perce- 
voir par  trop  de  fines*--. 
àobtilionm  (ou  sabtilius)  reJ- 
dêre  ou  e/(icê«.  A.  Absolt.  — 
sur  une  question,  caiillàri  de 
a/ii/oa  r«.  Liv.  argatissimè  dis- 
patùre  de  reboj.  Cic.  Subtili-é. 
Vov.  soBTiL.  Celle  qui  subtilise, 
caviltatrix,  tj^U,  f.  Quint. 
subtilité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  e«t  composé  de  particules 
déliées  Subtilités,  atis,  f- 
Cic.  etc.  (ex.  :  ».  rei.  Cic.  voy. 
fc<e;se)  :  tenaitas,  atis,  l. 
Cic.  etc.  lex.:  animi  teniiitat. 
Cic.  t.  aeru.  Sen.).  1  Caractère 
de  ce  qui  présente  des  fine^^es 
difficiles  à  saisir.  Subtilitas, 
atis.  (■  Cic.  etc.  (ex.:  s.  sermo- 
iiù.  Cic.  sententiarum.  Cic. 
dissei-endi  [- de  la  dialectiaue-]. 
Cic.  remotà  aubtititate  diapu- 
tandi.  Cic.).  Subtilités  dialec- 
tiques, disserendi  tpime.  Cic. 
(Fin.  IV,  i6,  79).  Voy.  argutie. 
Plein  de  — ,  spinotas,  a,  am, 
adj.  Cic.  ;voy.  subtil).  1  Ca- 
ractère de  ce  qui  perçoit  ces 
finesies.  Ingenii  acumen  ou 
acies.  Cic.  ou  simpl.  acumen, 
minis,  n.  Cic.  Ingeniam  acre. 
Cic.  Pradentia  perspicax.  Cic. 
Avec  — ,  acatë  argatëque.  Cic. 
\  (Par  ext.;  Dextérité,  adresse. 
Voy.  ces  mots. 

suburbain  ,  aine  ,  adj.  Qui 
touche  à  l'enceinte  d'une  ville. 
Subiirbanas,  a,  um,  adj.  Cic. 
Crbi  proximus,  Liv.  (cf.  vilUe 
urbi  proximx.  Liv.).  Les  quar- 
tiers — ,   voy.   BAKUBUB. 

Buburbicaire,  adj.  Dépendant 
du  préiet  de  Rome.  Suhurbica- 
ria>,  a,  um,  adj.    Cod.-Theod. 

subvenir,  v.  intr.  Venir  en 
aide  à  qqn  qui  a  besoin  ouaux 
be'oins  de  qqn.  Subvenire, 
inir. Cic.(cf.  tubv.  alicui.Cic.]. 
Auxilio  cite  alicai.  Cic.  Auxi- 
lium  este  alicai.  Cic.  Auxiliàri 
alicui.  Cic.  Opem  ferre  alicui. 
Cic.Opitulùri,  dép.  intr.  Plaat. 
(cf.  opU.  amico.  Plaut.  irvopise 
plebit.Sall.).Saccurrére  alicui. 
Cic.  Adjuvùre  aliquem  aaxilio. 
Plaut.  ou  simpl.  adjuvàre  ali- 
quem. Cic.  ^iuttinére,  tr.  Liv. 
(cf.  tatt.  nece*titatee  aliorum 
[*>ubv.  aux  besoins  d'autrui  •]. 
êuitentùre,  tr.  Cic.  cf.  (ust. 
alicaja»  tenuilatem  ex  suie 
angustiit  [•  subv.  aux  besoins 
pressante  de  qqn  avec  ses  mai- 
gros  reaeourcee  ■].  Cic.).  Tuëri, 
dép.  tr.  Cic.  (cf.  tueri  te  ac 
tuùt  [■  eubv.  à  ses  besoins  et  à 
ceux  de«  liens  ■].  Liv.).  —  aux 
dépt-nses  de  qqn,  tuppeditare 
alirui  tumptibut.  Ter.  alicui 
de  tliStaurit  tuit.  Cic.  —  à  des 
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dépenses,  tuggerére  tumptum. 
■1er. 

subvention  (lat.  post.  aabven- 
tio.  Casaiod.),  s.  f.  Fonds  ac- 
cordés pour  subvenir  à  une 
dépende  imprévue,  pour  aid''r 
k  une  entreprise,  isabtidium, 
a,  n.  Tac.  Par  une  — ,  pecu- 
nitl  tribuendà  Cic. 

subventionner,  v.  tr.  Grati- 
fier d'une  subvention.  Pecu- 
niam  tuppeditare  (alicui).  Nep. 
Demander  à  être  subvention- 
né, orùre  aubaidi-.im.  Ter. 

subversil,  ive.  adj.  Qui  tend 
à  renverser  (dans  les  esprits) 
toute  loi,  toute  règle.  Voy.  des- 
tructeur. Etre  — ,  aubvertére, 
tr.  Sali.  Tac.  Parti,  langage 
— ,  voy.  révolutionnaire. 

subversion  (lat.  post.  subver- 
»io.  Hier.),  8.  t.  Action  de  ren- 
verser (dans  les  esprits)  toute 
loi,  toute  règle.  Diaaolutio  le- 
yum.  Cic.  Voy.  bouleversement, 

RENVERSEMENT. 

subvertir,  v.  tr.  (Arch.^Renver- 
verser  (les  lois,  les  règles  re- 
connues). Evertëre  {leges).  Cic. 
Subvertêre  [legea).  Sali.  Vei- 
tére  {(unditua  legea).  Tac. 

suc,  s.  m.  Liqueur  que  contient 
la  substance  des  viandes,  des 
herbes.  Sucas,  i,  m.  G'ic.  etc. 
(ex.  :  ïoci  uvse.  Tibull.  aucas 
expressas  e  noce.  PUn.  stirpes 
e  terra  aucam  traliunt.  Cic. 
^ucus  is,  quo  alimur.  Cic.). 
Plein  de  —  sucosas,  a,um,  adj. 
Coi.  Qui  manque  de  — ,  exsa- 
cut,  a,  um,  adj.  Sen.  —  véné- 
neux, viraa,  a.  Virg.  venenum, 
i,  n.  Tac.  1  (Au  fig.).  Ce  qu'il 
y  a  de  substantiel  dans  une 
chose.  Sucus,  i,  m.  Cic.  Quint. 
(ex.:  «ucasoraÉionis.  Cic);san- 
guis,  JDis,  m.  Cic.  etc.    (voy. 

VIOLEUR,    force). 

succédanée,  ée  (lat.  post.  suo- 
cedaneus.  Gell.),  adj.  Qui  peut 
remplacer  une  autre  substanct", 
comme  ayant  des  propriétés 
analogues.  Qui  (^ua;,  quodi  in 
locam  alicujas  rei  tubatiluitur. 
A.  Etre  un  —  de  qqch.,  prn 
aliquù  re  este.  PUn.  Cela  e»t 
pour  eux  un  —  du  pain,  hoc 
punit  vice    utantur.  Plin. 

succéder,  v.  intr.  (Arch.)  Ve- 
nir sous  (qqch.),  s  introduire. 
Succedére  ,  intr.  Cic.  etc. 
voy.  [s')  avancer  [bous],  bn- 
TRER,  pÉNéiBER).  ^  Venir  San* 
interruption  après  (qqch.,  qqn). 
Succedére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  locum  alicuJaa.  Cic.  in  pu- 
teinat  opet  Cic.  defatigatia 
invicem  integritaccedunt.Cses. 
en  pari,  du  temps,  a.  alicui. 
Cic.  setat  wtati  succedit.  Cic.  \ 
subsequi  ,  dèp.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hot  motus  tubtequi  débet 
gvttua.  Cic.  voy.  suivre);  con- 
seqni,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
fiintpera»  ret  conaecuta  est 
aubita  mutatio.  Nep.  voy.  sui- 
vhe);  Inaequi,  dep.  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    tanta    via    frigorii 
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inaecuta  eft . . .  Liv.  voy.  sui- 
vre) ;  excipére,  tr.  Cic.  eto 
(ex.;  inde  apodyteriuni  balinai 
laxam  et  hilare  excipit  cella 
l'riijiJaria  [•  à  un  vestiaire 
l.ir|;e  et  gai  succède  la  chambre 
froide  des  bains  •).  Plin.  j. 
absol.  inde  excipére  loca  atpe- 
ra  et  montuota  |>  à  ce  pays 
succède  une  contrée  &pre  et 
moniueuse  •].  Ceet.  fpio.  sttaa 
hiem-  m  excepit.  Liv.  turbalcn- 
tior  inde  annaa  excepit.  Liv.); 
subite,  tr.  et  intr.  Liv.  Ov. 
(ex.:  priniae  leijioni  tertia,  dex- 
lerse  aise  tiniatra  tubiit.  Liv. 
au  fig.  fugêre  pudor  veramqae 
ûdeaque  :  in  eoram  lubiere 
locum  fraudes  etc.  Ov.).  || 
(Spéc.)  Succéder  à  qqn,  recueil- 
lir son  héritage.  Voy.  hériter. 
Il  (Par  anal.)  Succedére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  auccedam  ego 
vicariua  muneri  tuo.  Cic.  s. 
alicui  imperatori.  Cic.  [Verr. 
II,  U,  37,  81).  a.  alicai.  Cic. 
[Br.  23,  87]  ou  in  aUcujat  lo- 
cum. Cic.  t.  regno.  Justin,  ou 
in  alicajua  locum  regno.  Jus- 
tin, alicui  in  consutata.  Saet. 
pass.  impers,  ne  tibi  succede- 
retar.  Cic.  ut  ei  succedere- 
tur  ante  temput.  Suet.).  1 
(Arch.)  Advenir  d'une  manière 
favorable  ou  défavorable  (pour 
i|qn).  Succedére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  paiam  tuccedit,  quod 
ago.  Ter.  hœc  properi  tucce- 
debant.  Cic.  voy.  réussir). 
succès,  s.  m.  Manière  dont 
i|i|ch.  arrive.  Exitus,  Û8,  m. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  initium  ou  à 
//rincipium.  Cic.  voy.  issue); 
eventus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
nventus  est  alicajus  exitai  ne- 
ijotii,  in  quo  qaœri  lolet,  qaid 
ex  quàque  re  evenerit,  eveniat, 
eventuram  ait.  Cic.  [inv.  I,  A2]; 
scire  quos  eventaa  ret  tit  ha- 
biturà.  Cic.  on  trouve  souv. 
exitut  eventusque  ou  eventu» 
atque  exitus.  Cic);  casus,  ûa, 
m.  Cic.  etc.  (voy.  événement). 
Avoir(leloutel)  —,  succedére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  bene.  Cic. 
Iiaec  prospéré  luccedebant. 
Cic.);  evenire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.:  prospéré  ou  féliciter  eve- 
nire.  Cic.  ex  sententià  eveni- 
re.  Cic  haud  bene,  minus  pros- 
péré evenire.  Cic.  perinde  ut 
eveniet  >es.  Cic).  1  (Spéc.)  Ma- 
nière favorable  dont  qqch.  arri- 
ve. Successus,  Ù8,  m.  Varr. 
Liv.  Suet.  (ex.  :  sine  succestu 
et  bono  éventa.  Varr.  prospé- 
ras succesaua  dàre  orsis.  Liv. 
inalto  successu  Fabiit  aada- 
niam  crescére.  Liv.);  eventUS, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (dans  les  ex- 
press. :  éventas  bonus.  Cic. 
'éventas  reram  protper.  Cic); 
proventus,  ûa,  m.  Caet,  (ex.: 
HUperioria  temporit  proventus. 
<::nt.  omnet  secundi  reram 
l.roventus.  Cxa.  [B.  G.  VIH,  29, 
oji.  Succès  (militaires),  res  egre- 
gix.Cic.  (imp.  Pomp.  AA).  Avec 


suc 

,    prospéré,    adv.    Cic.    non 

fruttra.  Cic.  Saus   —,  frustra, 
adv.  Cic.  nequiqaam.  Cic.  (voy. 

VAINEMENT,     INUTILEMENT).     L'af- 

fairc  n'eut  pus  île  succès,  res 
ad  irritum  cectdit.  Liv.  (voy. 
VAIN,  inutile),  a  V03  —  I  bcne 
tibi  ou  tel  l'Utat.  Contribuer 
:iu  — ,  provehére,  tr.  Cic.  Liv. 
«ucceBseur,  s.  m-  Celui  qui 
succède  à  un  autre,  qui  yieui 
immédiatement  après  lui,  et 
spéc.  celui  qui  succède  à  un 
autre  sur  le  trône.  Miocejsor, 
oria,  m.  Cic.  (cf.  succensorem 
alicai  mittére.  Liv.  epil.  ou  dàre 
(.  donner  ua  B.  à  qqn  qu'on 
destitue  •].  .Sue*,  saccessorem 
accipére  [•  avoir  un  bucc.  •,  en 
p»rl.  de  qqn  qui  est  destitué)]. 
Plin.  /'.).  Qui  succedit  ou  suc- 
ceasit  (in  locam  ulicnjua  ou 
alicaî).  Cic.  Hères,  edia,  m.  Cic. 
(cf.  her.  regni.  Liv.  Acidemia'. 
Cic.].  Les  —  d'Aristote,  pro- 
fecti  ab  Arittotele.  Cic.  Donner 
un  —  à  <iqn,  siibstituère  ali- 
ooem  in  alicajaa  locam.  Cic.  — 
(par  l'électioni,  suhroyâre,  tr. 
Liv.au(iicëre,tr.  Tac.  (cf.  fiUtia 
auffeclaa  patri.  Tac).  Envoyer 
un  — ,  sabmittére,  tr.  Cic.  (cf. 
haie  vos  non  submittetis  ! 
Cic).  Ils  donnent  Horatius 
pour  successeur  immédiat  à 
Brutus,  Bruto  statim  lloratiam 
suggérant.  Liv.  Choisir  son  —, 
designâre,  tr.  CiC 
succesaibilité  ,    s.    f.     Droit 

3u'on  a  à  la  succession  de  qqn. 
us  aacceasionia  ou  hereditate 
saccedendi.  Jet.  L'ordre  de  — , 
ordo  succeaaionis,  ou  simplt. 
taccesaio,  onis,  (.  Cic.  Laisser 
le  trône  à  qqn.  par  oniro  de 
— ,  reynum  alicai  lege  heredi- 
tatia  {testamento)  relinqaére. 
Liv. 

•uccessif,  ive  (lat.  post.  auc- 
cessivas.  Tert.).  adj.  En  pari, 
de  plusieurs  choses  qui  se  suc- 
cident.  Continaua,  a,  om,  adj. 
Cic.  (cf.  très  dies  cvntinai. 
Cic).  Continaatas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Faits  — ,  ordo  reram. 
Cic.  Ordre,  enchainemout,  voy. 
SUCCESSION,  SUITE.  1  Relatif  à 
la  succession  de  qqn.  iSacces- 
aoriaa,  a,  um,  adj.  Dig.  Droit 
— ,  jas  saccessionis.  Jet.  ||  (P. 
ext.)  Droits  —  (droits  à  payer 
sur  une  succession).  Voy.  héré- 
ditaire, SUCCESSION. 

succession,  s.  f.  Rapport  qu'ont 
entre  elles  des  choses  qui  Fe 
succèdent.  Successio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  doloria  amo- 
tio  auccessionem  e((icit  volup- 
tatis.  Cic.  [Fin.  I,  11,  37]); 
séries  (Ace.  em,  Abl.  e),  f. 
Varr.  Cic.  etc.  (ex.  :  caaaam 
[•  des  "^as  •].  Varr.  reram.  Cic. 
voy.  série);  vices  (Dat.-Abl. 
vicibaa),  t.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  : 
temporum  vices.  Sen.  anno- 
rum  vices.  Plin.)  ;  vicissitu- 
do,  dinis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  vi- 
cissitadinesdieram  noctiamqae 
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Cic.  [Tusc.  I,  28,  68]  stadio- 
rT>m  offtcioramque  viciasitado. 
Cic).  *j  Action  de  recueillir 
après  qqn  son  héritage.  SuC- 
cessio,  onis,  f.  Tac.  Jet.  (ex.: 
atatax  per  plarea  saccesaiones 
inihi  traditse.  Plin.  j.  [ep.  X, 
8,  1].  morbi  per  taccesatonet 
qaasdam  traaantur.  Plin.  j. 
[ep.  I,  15,  A];  par  ext.  ;  aaccea- 
sio  in  locam  Àntoni.  Brut.  ap. 
Cic  s.  imperii.  Suet.  Csaaris. 
Flor.);  hereditas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  héritage).  ||  llériwse 
de  qqn  que  l'on  recueille  après 

lui.    Voy.    HÉRITAGE. 

successiTement,  adv.  D'une 
manière  successive.  Deincepa, 
ndv.  Cic.  {cl.  très  deinceps  tur- 
;es  prociaerunt.  Liv.).  Ordine. 
Cic.  In  ordine.  Cic.  Per  ordi- 
nem.  Cic  Vicissim,  adv.  Cic, 
In  xncem,  ou  (en  un  seul  mot), 
invicem.  Cic.  Sabinde,  adv. 
Liv.  Traduire  aussi  par  l'adj. 
continuas,  a,  um,  adj.  Cic. 
aller  post  alteram.  ou  alias 
poat  atiam  Cic.  ou  par  un  verbe 
formé  avec  le  préfixe  per  (cf. 
persalutâre.  [•  saluer  s.  •]  Cic. 
Phxd.  peragrûre  [•  examiner 
s.  .).  Cic.  permetiri,  [•  mesurer, 
parcourir  8.«].  Cic  6en.  perro- 
ijàre  [•  demander  s.  à  tous  •]. 
Liv.  Sen.  Travailler  et  se  re- 
poser — ,  variàre  laboren\  otio, 
otium  labore.  Plin.  j.  Rappeler 
—  tous  les  honneurs  accordés 
à  cette  race,  exsequi  imagines 
et  elogia  generis.  Suet. 
succin,  3.  m.  Ambre  jaune. 
Sacinam  et  saccinam,  i,  n. 
Plin.  Glxsum,  i,  n.  Plin.  De  —, 
sacinus,  a,  um,  adj.  Plin.  Mart. 
Qui  concerne  le  — ,  glœsarias, 
a,  um,  adj.  Plin. 
euccinct,  incte  (lat.  post.  suc- 
cinctua.  Plin.  Mai't.  Aug.';*.^]. 
Resserré  de  manière  à  être  bref. 
Prœcisas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Circamscriptus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (de  Or.  I,  i.2,  189).  Voy. 
BREF.  Expoeé  —  d'une  affaire, 
conjectio  causse.  Dig.  Un  ora- 
teur — ,  perbrevia  orator.  Cic. 
Il  (P.  anal.)  Un  dîner  — ,  brevis 
cena.  Hor. 

succinctement,  adv.  D'une 
manière  succincte.  Summafim, 
adv.  Cic  Strictim,  adv.  Cic. 
Breviter,  adv.  Cic.  Enucleatê, 
adv.  Cic  (Tusc.  IV,  n,  33). 
Très  — ,  perquam  breviter.  Cic. 
succion,  s.  f.  Action  de  sucer. 
Sactua,  as,  m.  Varr.  fr.  Plin. 
Linctuê,  abl,  u,  m.  Plin.  Pai- 
ticul.  en  pari,  des  insectes.Car/)- 
(ura,  m,  f.  Varr. 
succoniber,  v.  intr.  S'affaiser 
sous  un  poids  trop  lourd.  Suc- 
cuZDbëre,  intr.  Cic  etc.  (es..  : 
s.  oneri.  Liv.)  ;  concîdére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sub  pon- 
dère. Liv.).  1  (Au  fîg.)  Céder  à 
une  force  à  laquelle  on  ne  peut 
plus  résister.  Succumbére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicui  rei. 
Cic.   cf.   philosopho   aaccubait 
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orator.    Cic.    (de    Or.    III,    35, 
I2'.t].    nec   anqaam    auccumbet 
inimiria,    ne  (ortunsp   qaidem. 
Cic.  [Dej.  13,  36].  a.  aenectati. 
Cic.    labori.    Ca's.    absol.   non 
esse  viri  debHitari,dotore  frangi, 
succumbére.  Cic.   hùc  ilie  per- 
culaus    plagà    non    succuiait. 
Nep.  souv.    av.  cedëre,  cf.  cur 
succumbù    cedisque    fortunx? 
Cic.     [Tusc.     1!.,     17,     76]); 
cadére   (•  succomber  dans  un 
procès.)  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c. 
in  judicio.  Cic.  causa.  Cic.  for- 
mula [•  pour  s'être   trompé    de 
formule   .].    Cic.   [Mur.    3,    9]): 
concîdére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  1 
nullo  modo   poaae  video  ttàré 
illam  diutiua,  quin  ipae  per  s« 
etiam  langaentibus  nobis  con- 
cidat.  Cic.  non  tribunicio,  aed 
conaulari  ictu  concidisse    Cic. 
malaa  aemper  cauaaa  obtinait 
[•  a  gagné  •],  tu  optimà  concl- 
dit  [Porapoju»].  Cic.  spéc.  con- 
cidit  aatem    maxime  uno  cri- 
mine  [•  le  grief  qui  le  fit  s.  •], 
gaod...   Nep.  judicum  vocibas 
//•uctuï    reus    et    unâ    patroni 
omnea  conciderant.  Cic.)  ;   ce- 
dëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  do- 
lori.    Cic.    in    causa    alicuJua 
impadentiœ.    Cic    oncri.    Cic. 
Liv.  on  dit  aussi  sab  onere  labi. 
Liv.  oneri  imparem    esse.  Liv. 
onere  opprimi.  Cic).  \\  (.Absol.) 
Cesser  de  vivre.    Occumbêre, 
intr.  Cic.  etc.  (s'empl.  absol.  ou 
av.  l'abl.  morte,  ex.  :  aut  occti- 
bui'ssem  honestê  [•  avec    hon- 
neur ']  aut  làctores  hodie  vive- 
remus.    Cic.    [Att.    III,    15,    U]. 
idcirco    genaeram   [filium]     at 
esset  qui  pro  patrià  morte  non 
dabitaret  occambëre.  Cic. [Tusc. 
I,  J.2,  102])  ;  occidére,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.:    in    bello.  Cic.   voy. 

TOMBER,  mourir). 

succube  (lat.  post.  saccuba,  con- 
cubine), s.  f.  Démon  nocturne 
prenant  la  forme  d'une  femme. 

Voy.    INCUBE. 

succulent  (lat.  post.  aaccalen- 
tus.  Apul.),  adj.  Qui  contient 
beaucoup  de  suc  nutritif,  trèi 
nourrissant.  Suci  plenuê.  Cic. 
Sacosua,  a,  am,  adj.  Plin. 
Voy.  NOURRISSANT.  Alimeuis  — , 
duîce»  cibi.Plin.  Des  oeufs  plus 
— ,  ova  auci  melioris.  Hor.  P. 
plaisant.  —  (nourrice  qui  a 
beaucoup  de  lait).  Voy.  lait. 

succursale,  s.  f.  Qui  supplée, 
Vicariuj,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 

REMPLAÇANT,  SUPPLÉANT.  ||  (Spéc.  ) 

Eglise  — ,  et subst.  une—  (enlise 
i|ui  supplée  à  l'insuffisance  de 
l'église  paroissiale),  ecclesia 
minor.  Ducange.  Suhat.  Une — , 
taberna  minor  ou  aecunda.  A. 
La  —  d'une  banque,  mensa  ae- 
cunda  ou  minor. 

sucement,  s.  m.  Action  de 
sucer.  Voy.  succion. 

sucer,  v.  tr.  Aspirer  à  l'aide 
des  lèvres  le  suc  que  contient 
une  substance.  Sugëre,  tr.  Varr. 
(cf.     sug.     m.ammam    matria. 
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Varr.  lac.  Cic.).  Extagir»,  tr. 
Cato.  (fit.  axt.  vtxlnat.  Ceh.\ 
Liniére,  tr.  Plaut.  flin.  j.  I.i- 
garrire,  tr.  \'arr.  [e(.  apea 
panjant,  non,  tit  rmuca",  liijur- 
riant.  Varr.}.  Spéc.  ,Ea  pari. 
dp<  abeilles).  Ducére  lucnm 
(e.r  (loribas'\.  Plin.  —  jusqu'au 
bout,  ejawjére,  tr.  Cato.  el'i- 
bère,  tr.  Plin.  (cf.  ebibire  e 
vaincre  cruorem.  Mêla.).  —  le 
venin  d'une  plaie,  sactii  i-e- 
nenam  ejcimire.  Plin.  —  le  lait 
d'une  nourrice,  tov.  tèter.  || 
Fig.  —  le  sang,  ejchaarire.  tr. 
Cic.      (cf.      exh.     provinciam. 

Cic.).      VOV.     SA-NO,      ÉPUISEH.      — 

avec  le  lai't  (un  sentiment,  une 
doctrine),  tagêre,  tr.  Cic.  (cf. 
$ag.  errorem  cam  lacté  natri- 
cis.  Cic.^.  imbilére,tT.  Cic.  (cf. 
imbibëre  opnionem  aniino. 
Cic).  —  la  haine,  imbiii  odio. 
Cic.  1  Presser  avec  les  lèvres 
(une  substance)  pour  en  aspirer 
le  suc.  Exprimera,  tr.  Plin. 
g  (Tis.)Sucer  qqn  jusqu'au  der- 
nier sou  ^l'épuiser  par  ses  em- 
prunts repété?).  Exprimére  pe- 
caniam  alicai  ou  ab  aliqao. 
Cic.  Aliqaem  exluivu-ïre.  Cic. 
suce  tir,  eose.  s-  m.  et  i. 
Celui,  celle  qui  suc«.  Qui,  qase 
twjit.  A.  Adjectivt.  Les  insectes 

—  insecta  quie  tagant  ou  du- 
cunt  sacam  (ex  (loriba$).  Plin. 
ou  tangainem  trahunt.  Plin. 
i  (Fig.)  Voy.  SA.NCSCE. 

suçoir,  s.  m.  Organe  qui  sert  à 
6u:cr.   Acetabaliim,  i,  n.  Plin. 

—  des  abeilles,  rostram,  i,  n. 
Varr. 

auçoter,  v.  tr.  Sucer  petit  à 
petit.  Extagire,  tr.  Plin.  Fig. 
Sorbilàre,  tr.  Plaut. 

•acre,  s.  m.  Suc  très  doux 
qui  s'extrait  de  divers  végétaux. 
Saccharon,  i,  n.  Plin.  Pain  de 
— ,  êacchari  meta.  A.  Du  —  en 
poudre,  taccharam  contritum 
ou  confractam.  A.  tacchari  fa- 
rina. A. Sacre  candi  (cristallisé  , 
$accharon  congelatum.  A.  — 
d'orge  (sirop  de  sucre  refroidi', 

—  de  pomme,  de  cerise,  voy. 
gccREiuB.  Fig.  Louanges  à  mi — 
(à  demi  flatteuses),  $abdalces 
bl-jnditix.  A.  Etre  tout  —  <'i 
tout  miel  (être  très  doucereux), 
VOV.  Dot'CKBEtnc,>ciEi.LEi.x.1  Toute 
■uLstance  qui  a  la  propriété  de 
fermenter.  Voy.  ferment.  Le  — 
du  foie,  voy.  EXCRÉTio.f. 

aucrer,  v.  tr.  Rendre  (qqch.) 
doux  au  goût,  en  y  mettant  du 
«ucre.  iiaccharo  temperûie, 
condlre  ou  mitigàre.  A.  ou  tac- 
charam  {aqase,  vino,  etc.)  mis- 
efre.  A.  (d'apr.  Plin. ).  Sucré  fi)ui 
a  la  douceur  du  sucre).  Oulcii, 
e,  adj.  Plin.  Prxdulcit,  «,  adj. 
Plin.  Mellita»,  a,  am,  adj.  Plin. 
Qu'lque  cbo^e  de  — ,  dulce, 
M,  n.  Plaat.  Plin.  fl  (F'g)  Su- 
cré (qui  est  d'une  douceur  afIeC' 
tée).  Duic'iBimtit,  a,  um,  adj. 
Cic.    Praedalcii,    e,  adj.    Sen. 


SIE 

Qaint.  Blandisaimtu,  a,  um, 
adj.  Cic. 

sucrerie,  s.  f.  Lieu  où  l'on  fait 
le  sucre.  Socc/uiri  fabrica.  .^. 
^  Friandise  où  il  entre  beau- 
coup de  sucre.  Dutcia,  iuni, 
a.  pi.  Cic. 

sud,  s.  m.  Le  point  cardinal 
opposé  au  norti.  yîeridiea,  ei,  f. 
Cic.  (cf.  inflecteni  sol  carsum 
ad  meridiem.  Cic.).  Aaater,  tri, 
m.  Plin.  Voy.  midi.  Du  — ,  me- 
ridianaê,  a,  am,  adj.  Plin. 
aaatralit,  e,  adj.  Cic.  aaatri- 
nu9,  a,  am,  adj.  Plin.  Le  pôle 
— ,  poluf  aastrinas.  Plin.  axia 
meridiana».  \'itr.  Le  vent  du 
— ,  auater,  tri,  m.  Cic.  no- 
tas et  notas,  i,  m.  Virg.  Vfiit 
çud-quart-sud-est,  euronotas,  i, 
m.  Col.  Plin. 

sud-est,  s.  m.  Point  de  l'hori- 
zon situé  entre  le  sud  et  l'e-t. 
Kegio  inter  solis  ortam  et  me- 
ridiem spectana  ou  regio  ad 
ortam  bramalem  apectant.  A. 
Du  — , interoWum  aolia  et  meri- 
diem spectana.  .i.  ad  ortam 
bramalem  spectans.  A.  Le  vent 
du  — ,  i-u/<urnos  renias.  Lii-. 
■Sen.  euraa,  i,  m.  //or.  Liv. 

sudoriière  (lat.  post.  auJori- 
fer.  Cœl.-Aar.  ),  adj.  Qui  pro- 
voque la   sueur.    Voy.    sudori- 

FIQIB. 

sudorifique,  adj.  Oui  fait 
suer.  Sadatorias,  a,  am,  adj. 
Plaat.  Etre  —,  îudorem  (acéré 
ou  movère.  Plin.  ou  elicére  ou 
evocàre.  Cela,  ou  excatêre.  AVp. 
ou  dacëre.  Scrib.  Des  médica- 
ments — ,  et,  aabat  ,  des  — , 
aadationea,  um,    f.   pi.   Cela. 

sud -ouest,  s.  m.  Point  de  l'ho- 
rizon situé  entre  le  sud  et 
l'ouest.  Regio  inter  occaaam 
solis  et  meridiem  spectans.  A. 
Hegio  ad  occaaam  bramalem 
spectana.  A.  Du  — ,  inter  occa- 
aam aolis  et  meridiem  spectans. 
A.  ad  occaaam  bramalem  spec- 
tans. A.  Le  vent  du  — ,  lephy- 
ras,  i,  m.  Hor.  Plin.  Le  vent 
d'oue«t-sud-ouest,  ventas  afri- 
cas.  Cic.  ou  absolt.,  a[ricas, 
i,  m.  Cic.  libs,  libis,  m.  Plin. 
Le  vent  »ud-oue=t-quart-sud, 
libonotas.  i,  m.  Vitr.  A'en.  Plin. 

suée,  s.  f.  Mouvement  de  trans- 
piration abondante.  Sadatio, 
onis,  t.  Sen.  Sador  maltua. 
Cic.  ou  proflaens.  Justin.  Qui 
a  une  — .môfjore  aadore (laena. 
Cic.  ou  difflaena.  Phxd.\\  {Fis.) 
Inquiétude  subite  mêlée  de 
crainte.  Sador  frigidaa.  Ov. 
Cic.  gelidas.  ou  simpl.  sador, 
uris,  m.   Cic. 

suer,  V.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Exhaler  de  la  sueur.  Sudàre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ma/<um  èu- 
davil  et  alait.  //or.  cum  Ca- 
mis  Afiollo  [•  la  statue  d'.'V.  •] 
sudavU.  Cic.  nuntiatam  est 
deoram  sudaase  simalacra. 
Cic.  ai  sadàre  corpaa  ccepit. 
Cela,  cam  sadàre  inceperant 
bovet.  Varr.  sadàre  desiit  boa. 
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Col.  sudàre  in  balneo.  Cela, 
muitam  sadàre  maximfque 
('rigido  sadore.  Cels.  in  nion- 
tem  stidantes  conacendimua . 
Petr.)  ;  iasudàre.  intr.  Hor. 
Cela,  (ex.:  libellia  insudat  ma- 
nas.  Hor.  (sat.  I,  i>.  71].  absol. 
in  tepidario.  Cels.  (I,  !>].  ahi 
inaudarit.  Cela,  (ibid.))  ;  desu- 
dàre  (•  suer  beaucoup  •),  intr. 
Cela.  (ex.  :  in  balneo.  Cela.). 
Voy.  si-EDR.  Il  (Par anal.)  Exha- 
ler de  l'humidité.  .Sudàre  Au- 
more  ou  simpl.  sudàre,  intr. 
Cic.  Plin.  Il  Se  couvrir  d'hu- 
midité. Même  trad.  |l  (Au  fig.) 
Se  donner  beaucoup  de  fatigue. 
Sudàre,  intr.  Ci'c.  etc.  (ex.  : 
sadabia  aatis,  ai  . . .  Ter.  lid^s 
sadàre  me  Jam  dadam  labo- 
rantem  ut  ea  taear,  qaae  . . . 
Cic.  sadandum  est  hit  pro 
commanibat  commodit.  Cic. 
qui  sudabant,  si  dii  volant. 
Cic.  se  sine  causa  sadàre.  Cic), 
desudâre  {•  suer  sangeteau*), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  o.  in  ali- 
qwi  re.  Cic).  ^  V.  tr.  Rendre 
de  la  sueur,  du  sang,  etc.  Su- 
dàre, intr.  Liv.  (ex.  :  scata 
duo  sudaase  sanguine.  Liv. 
malto  aangaine  audasse.  Liv. 
fX.\VIl,  II,  ii])  ;  mauâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  Herculis  simula- 
cram  malto  manavit  sudore. 
Cic.  [div.  I,  31.,  7J.];  voy.  oé- 
ootrrTEn).  —  sang  et  eau,  —  les 
grosses  gouttes ,  desadàre, 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  ci-dessus). 
—  l'ennui,  pienum  esse  tœdii. 
Cic. 

euette,  s.  f.  Fièvre  accompa- 
gnée de  sueurs  abondantes.  /Te- 
tris malto  cam  sadore.  A. 

suetir,  s.  f.  Produit  de  la  trans- 
piration cutanée,  condensé  en 
gouttelettes.  Sudor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  J.  (rigidus.  Cels. 
maltaa,  ingens.  Cela,  sador  a 
capite  et  a  [ronte  de(laens.Cic. 
simatacram  malto  sadore  ma- 
navit. Cic.  sadore  jam  madens. 
Petr.  sadore  mutlo  diffiaentes. 
Phjed.  sadorem  emittére.  Plin. 
audorem  Cacire  ou  movlre. 
Plin.  ou  elicére.  Cels.  ou  evo- 
càre. Cels.  sadorem  excatêre 
l"  mettre  en  s.»].  Hep.  sador 
erampit  alicui.  iîen.  sadorem 
sistére,  coercëre,  reprimëre, 
sedàre.  Plin.  sador  desinit. 
Cels.  sadorem  ablaire.  Val.- 
Max.  au  plur.  sadores  tenues, 
leqaales.  Cels.  aadorea  frigidi. 
Cels.  corpaa  aadoribaa  deco- 
quére  atqae  inanire.  Sen.). 
Etre  en  —,  sudàre,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  suer).  Gagner  qqch. 
à  la  sueur  de  son  front,  malto 
aadore  et  labore  (ou  per  sum- 
mum sadorem)  quaerére  ali- 
qaid.  Cic.  Sen.  sammo  aadore 
conseqai  aliqaid.  Cic.  5  (Au 
fig.)  Katigue  qu'on  se  donne 
pour  qqch.  Sudor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  divitia  per  tam- 
mam  suaorem  acquisttee.  -Sen. 
I,abei     existimationem    malto 
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tudore,  lahore  \/iyiliiaqae  cot- 
hctam.  Cic.  multo  ejixs  sado- 
r»  ac  labore  tab  popali  Roma- 
ni imperium  dicionemque  ceci- 
dernnt.  Cic). 

sufiëte  «.  m.  (Antiq.)  Prernioi' 
iiiaijiHU'at  de  Carlhaje.  Safes. 
fetis,  m.  Sen.  (au  plur.  Lu.'.}. 
CoriKut,  ulia,  m.  Liv. 

Bufflre  (lat.  pop.  Buffécére,  p. 
siilficcre),  V.  iiitr.  Fournir  as- 
sez (pour  les  besoins,  les  désirs). 
Su/Dcere,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
paucoram  cupiditati.  Cic.  mons 
safficiebat  . . ,  alimentia.  Liv. 
lufficil  dicêre  :  «  por<u  navi- 
gavi.  Quint,  suffeccrit  hssc  ret- 
tuliate.  Saet.  ausol.  quanqaam 
nec  scribx  sa(§,cére  nec  tabix- 
Ise  eoram  nomina  capëre  pote- 
rant.  Cic.)  ;  SBtis  esse.  Cic. 
(ex.  :  sati)  est  alicui  aliqaid. 
Ter.  Cic.  virtaa  ad  beatam  ii- 
tam  satis  est.  Sen.  hoc  satia 
est  [•  cela  suffit  ■•].  Liv.  de  hoc 
satis  est.  Cic.  non  satis  est. 
l-'lin.)  ;  suppeditâre,  iuti-. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ne  chartam  qui- 
dem  suppeditâre.  Cic.  qua- 
sappeditant  ad  victum  et  cal- 
tam.  Cic.)  ;  suppetére,  intr. 
''ec.  etc.  (ex.:  ut  sumptibas  cù- 
pix  siippetant.  Cic).  Se  — , 
Contentam  esse  rebas  sais.  Cic. 
Se  —  à  soi-même,  semet  ipsam 
toleràre.  Cic.  La  vertu  se  —  à 
elle-même,  virtui  est  se  ipsa 
contenta.  Cic. 

suffîsaïuineiit,  adv.  D'une 
manière  suffisante.  Satis,  atlv. 
Cic.  (cf.  satis  virium.  Cic.  plus 
quam  satis  est.  Cic).  Tanlnm 
quantum  sat  est.  Cic.  Abandc. 
udv.  Cic.  (cf.  abundc  salis  [•■  s. 
d'esprit  •].  Cic).  AU'atim,  adv. 
Cic.  (cf.  aff.  (arta  aquila.  Cic. 
eibi  copiarum  aff.  esse.  Liv.]. 
Ne  pas  paraitie —  grand,  pa- 
ranx  magnum  vidêri.  Cic  Après 
avoir  —  fortifié  leur  camp,  per- 
munitis  castris.  Liv.  Dormir 
— ,  somno  satiari.  Liv.  Que  le 
discours  soit  —  pathétique,  ut 
{oratio)  sensus,  ut  doloris  ha- 
beat  quantum  opus  sit.  Cic. 
Mais  en  voilà  —  sur  ce  sujet, 
verum  quidem  hsec  hactenus. 
Cic.  J'ai  —  vécu,  vitse  satis- 
feci.  Cic.  Nous  avons  —  vécu, 
satis  saperqae  viximus.  Cic. 
Etre  —  à  la  hauteur  de  qqoh., 
snperesse  alicai  rei.  Col. 
sulfisance,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  suffit.  Quod  satis  est. 
i>en.  Satietas,  atis,  f.  Plaut. 
l'itr.  (En  renchérissant.)  Co- 
pia, X,  f.  Cic  Abundantia,  a>, 
f.  Cic.  .\ voir  en  — ,à  sa — ,  safis 
habëre.  Cic.  ou  quantum  satis 
sit.  Cic.  (plus  fortement:  abun- 
dei  habêre.  Suii.j.J'ai  qqch.en 
— ,  superest  nùhi  aliqaid,  Cic. 
Voy.  ASSEZ,  SUFFIRE.  |{  En  pai'l. 
de  la  capacité  intellectuellp, 
morale.  Voy.  aptitude, capacité. 
*,  Excès  de  satisfaction  de  soi 
qui  perce  dans  le  ton,  dans  les 
luauières.  Nimia  ou  immodica 
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sui  œstimatio.  Cic.  Fidacia,  x, 
f.  Cic.  Suspectas  nimius  sui. 
.•<'in. 
sufflsant,  ante,  :idj.  Qui  suf- 
fit, 'l'rad,  par  l'ailv.  satis  em- 
ployé absolt  (cf.  satia  pMo 
avec  rinf.  [•.je  royanlo  comme 
sufT.  de..."].  Quint,  satis  possc 
ad  aliquid  [•  avoir  la  force 
sulT.,  le  pouvoir  suiT.  de  ou 
pour...  •].  Cic.  videndum  est  ne 
non  satis  sit  [•  cela  pourrait 
iiien  ne  pas  être  sufT.-].  Cic 
ou  avec  un  adjectif  approprié 
au  sens,  cf.  satis  magna  copia. 
Cses.  satis  magna  doctrina. 
Cic).  ou  comme  subst.  avec  un 
complém.  au  génitif  (cf.  sat. 
doctrinœ.  Cic.  sat.  pœnoe.  Cic. 
praesidii  qaod  satis  est.  Cic 
latis  caasx  esse  arbitrari  quûre 
et  le  Subj.  Cass.).  On  ne  m'a 
pas  fait  une  réponse  — ,  non  ita, 
ut  volai,  mihi  responsum  est. 
Cic.  Demander  une  caution 
— ,  satia  petére  et  exigëre. 
Jet.  Donner  une  caution  — , 
satis  cavêre  ou  facëre.  Jet.  sa- 
tis afferre.  Jet,  Recevoir  une 
ciution  — ,  satis  accipëre.  Cic 
Etre  en  quantité  — ,  être  — , 
suppetëre,  intr.  Cic.  suppedi- 
târe, intr.  Cic.  sa((icëre,  intr. 
Cic  (cf.  Volscis  safficere  mi- 
lites [«que  des  soldats  s'offraient 
en  nombre  suCf.  aux  Volsques--]. 
Liv.).  Le  produit  en  est  à  peine 
— ,  vix  qaod  satis  est  ef(iciant. 
Cic.  Voy.  SUFFIRE.  Etre  plus 
que  — ,  superesse,  intr.  Sali. 
if  Subst.  En  pari,  de  la  capacité 
intellectuelle  ou  morale.  Voy. 
capable,  compétent.  En  mau- 
vaise part.  Voy.  ENTENDU,  IMPOR- 
TANT. |]  (Philos.)  Voy.  RATIONNEL. 
Le  principe  de  la  raison  — , 
voy.  RAISON.  Il  (Théol.)  Grâce 
—  (que  Dieu  donne  à  tout 
homme),  gratia  sufficiens,  A. 
1  Qui  laisse  percer  dans  son 
ton,  dans  ses  manières  un  excès 
de  satisfaction  de  soi-même. 
Confidens,  p.  adj.  Cic.  Jnanis. 
e,  adj.  Cic.  Valde  sibi  pla- 
cens.  Cic.   Voy.    présomptueux, 

VAMTEUX. 

sulflxe  (lat.  suf^xus,  fixé  des- 
sous, après),  (Gramm.)  Placé 
après.  Postpositas,  a,  um,  p. 
adj.  A.  Postpositivus,  a,  um, 
adj.  Prise  Spéc.  Une  lettre, 
une  syllabe  — ,  et,  subst.,  au 
masc,  un  —  (addition  faite  à 
la  racine  pour  déterminer  le 
rôle  du  mot),  littera  ou  syllaba 
postposita  ou  postpositiva.  A. 
ou  littera,  syllaba  verbo  sa((i- 
xa.  A.  —  de  dérivation,  incli- 
namentam,  i,  n.  iVtj;.  ap. 
Gell. 

suffocant,  ante  (lat.  saffo- 
cans,  part.  Je  suffocâre,  sulfo- 
quer),  adj.  Qui  suffoque.  Qui 
{qaœ,  quod)  su^ocat  ou  apiri- 
tum   intercludit.  A. 

suffocation,  s.  f.  Etat  où  la 
respiration  est  coupée,  inter- 
ceptée. Suffocatio,  onia,  l.  Sen. 
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Intercluaio  animée.  Cic.  Inter- 
claaa  anima.  Liv.  Etre  sujet 
aux  — ,  di(ficultata  spirandi 
strangulûri.  Cels.  Les —  hysté- 
riqiies,  voy.  étcjufpkmknt. 
sufloqueri  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Intercepter  la  respiration 
(à  qqn).  Suffocàre,  tr.  Cic  In- 
terciudëre  spiritum  ou  animam 
alicui.  Liv.  Voy.  irouFFER.  l'ig. 
Accabler.  Voy.  ce  mot.  1|  (P.ext.; 
Tuer  en  interceptant  la  respi- 
ration. Suffocàre,  tr.  Lucr 
Strangulàre,  tr.  Cic  Plin.  Voy. 
ÉTOUFFER.  Il  (Fig.)  Causer  un 
saisissement  (de  surprise,  de 
douleur,  etc.),  voy.  saisir.  — 
de  colère,  voy.  inoignkr.  ^  V, 
intr.  Avoir  la  respiration  in- 
terceptée. Sulfocàri.  Lucr.  Dif- 
[icultate  spirandi  strangulâri. 
Cela.  Il  suffoque,  spiritus  ejua 
intercladitar,  Liv,  Qui  suffo- 
aue,  œstu  et  angore  vexatus, 
Liv.  Il  (Fig.)  Eprouver  un  sai- 
sissement (de  surprise,  de  dou- 
leur, de  colère).  ^Estuâre,  intr. 
.Saii.  —  de  colère,  dirumpi 
dolore.  Cic.  stomacho.  Son.  ou 
si  m  pi.  diarumpi.  Cic. 
suffragant,  adj.  Evêque  — ,  et 
subst.,  —  (évêque  subordonné 
à  un  archevêque),  suffraga- 
neua  episcopus  ou  auffraga- 
neua,  i,  m.  A,  vicariaa  episco- 
pi.  A.  Il  (P.  plaisant.)  Fig.  Rem- 
plaçant. Voy.  ce  mot. 
suffrage,  s.  m.  Vote  par  lequel 
qqn  fait  connaître  qu'il  est  fa- 
vorable à  tel  ou  tel  candidat, 
à  telle  ou  telle  résolution.  Suf- 
fragium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.. 
sail'ragii  latio,  Liv.  ferre  auf- 
fragium.  Cic.  Nep.  aaffragium 
it  per  omnes.  Liv.  auffragium 
inire.  Liv.  ire  in  au^ragium. 
Liv.  in  suffragiam  mittëre. 
Liv.  non  prohibera  jure  aaf- 
(ragii.  Cic.  sulfragium  dure  ou 
impertire  [-donner,  accorder 
le  droit  de  s.»].  Liv.  saffragiis 
privàre  ou  excludëre  [•  priver 
du  droit  de  s.»].  Cic  auffragiis 
prseteriri  [•  ne  pas  obtenir  les 
suffrages  du  peuple  ■].  Cic.  m,i- 
nus  valêre  auffragiia  [•  réunir 
moins  de  s.  •  qu'un  concurrent]. 
Cic  cunctia  suffragiia.  Cic. 
saffragiia  [•  à  la  pluralité  des 
s.-]  creataa  est.  Liv.)  ;  punc- 
tum,  i,  n.  Cic  etc.  (ex.:  qaot 
ta  in  ea  tribu  puncta  tuleris. 
Cic.  quantum  hse  qaœstionea 
in  senata  habitse  punctoram 
nobis  detraxerint.  Cic).  Voy. 
VOIX,  VOTE,  SCRUTIN.  Donuer 
son  —  à,  aaffragari  {alicui). 
Cic.  Refuser  son  —  à,  refragar 
ri  [alicui).  Liv.  ||  (Par  anal.) 
.appréciation  par  laquelle  on  se 
montre  favorable  à  qqn,  à 
qqch.  Suïïragiuzn.ii,  n.  Cic. 
etc.  (ex.:  s.  tuum.  Cic  populi 
['  du  public-],  //or.);  suffra- 
gatio,  onis,  f.  Sen.  Val.-Max. 
(ex.:  humana.  Val.-Max.  ma- 
terna. Sen.  voy.  approbatio.n)  ; 
punctum,  i,  n.  Hor.  (au   fig. 
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omne  (oJit  punclam,  qai  mi'- 
csit  utile  aatci.  Hor.  [«p.  H,  S, 
991\ 

fluânmlgatlon,  t.  f.  Pumi^a- 
tioQ  ta  dessous.  Sutfamiyano, 
onù,  f.  Vetf.  F»ire  des  — .  ao^- 
fairugdre,  tr.  C«<«.  P/in.-Kiir 

caBualon,  •.  i-  EpAnchemeot 
•ou~  U  peau.  Safiuio  oniê,  t. 
Plin.  (cf.  êuf.  biRt.  Ptin.  oca- 
loram.  Cet».).  —  opiithilmique, 
tançait  ocixlit  eJiaêM.  Plin. 
AToir  une  — uaguiae,  «u^un'ii 
lan'jaine.Ptin.  {ei.-.oualicrinjre 
taQitsi.  Plin.).  —  da  bile,  êa^a- 
ta  bilis.   Ptin. 

«uggtoer,  v.  tr.  (Arch.)  Faire 
Teuir  d«a9.  Ingèrire,  tr.  Liv. 
Voy.  iNTRoouiRH.  ^  (F'S-)  Faire 
Tenir  dans  la  pensée.  6ut/ic«- 
re,  tr.  Cic.  (cf.  tabjiciens  qaid 
dicerem.  Cic.).  Injicére,  tr.  Cic. 
(cf.  injicire  àlicai  mentem  ut 
audeat.  Cic.).  Sagycrire,  tr. 
Cart.  Voy.  impirbr,  «ooffler. 
—  àaqo  l'idée  de,  alicui  men- 
tem aare  at  (et  le  Subj.)  Cic.  in 
eam  mentem  inxptiUére  at  (et  le 
Subj.).  Cic.  mentem  objicire  ut 
(et  le  Subj.)  Liv.  C'est  un  dieu 
qui  lui  a  —  cette  idée,  diVinitiu 
hoc  et  in  mentem  venit .  Cic. 
Des  parole!  telles  qu'en  sug- 
gèrent la  fureur  et  l'indigna- 
tion  contenue,  êermo  (^uulem 
ira  et  di*timulatio  gignit.  Cic. 
Une  résolution  telle  qu'en  sug- 
gère une  àmc  ru'le  et  gro9«iè[-e, 
comiltam  radit  atque  agrettit 
animi.  Liv. 

euggestion  (lat.  êaggettio. 
Vop.),  ».  f.  Action  de  suggé- 
rer, de  faire  venir  dans  la 
pensée.  Inêtinctiu,  as,  m.  Cic. 

Voy.        INSPIRATION,      LN9TI0AT10N. 

Sur  les  —  de  qqn,  aliquo  mo- 
nente,  auctore.  Cic.  D'après 
les  —  de  la  crainte,  metu  in- 
terprète. Liv.  —  secrètes,  clan- 
destina  contilia.  Cic.  ||  '  (En 
mauvai'ie  part.)  Voy.  béouction, 

TENTATION. 

fltiicide,  •.  m.  Acte  de  celui  qui 
se  tue  lui-nj^me.  Mort  volan- 
taria.  Cic.  Mors  quam  aliqai» 
$ibi  conscitcit.  A .  Finie  sponte 
samptixê.  Tac.  Terminer  «es 
jour' par  un — ,  Toy.fsEjeuiciDBR. 
Avoir  des  idée»  de  — ,  soiigr 
au  — ,  de  contcitcendû  morte 
eorjilnre.  Saet. 

suicidé.  Voy.  le  mot  suivant. 

•uicider  (se),  v.  pron.  Se  tuer 
soi-même.  (  Voiantariam)  mor~ 
tem,  necem  tibi  conscitcire. 
Cic.  (cf.  necem  eibi  iptt  con- 
scivit.  Cic.  (N.  D.  II,  3,  7]. 
/uMie  êotpicionem  Themisto- 
clem  veneno  eihi  conucivisse 
mortem.  Cic.  (Br.  U,  W]).  Mo- 
no» tibi  afferre.  Plane,  ap. 
Cic.  ou  infurre.  Liv.  Vim  af- 
(erre  viUe  tase.  lien.  Sete  occi- 
dére.  Cic.  ou  plutôt  te  interi- 
mére.  Cic.  (cf.  Crattam.  te  ip- 
aum  interemiste.  Cic.  (Scaur. 
%  16].  LacrHia  te  ipta  inter- 
emil.  Cic.  [Fin.  II,  âlj,  6f;];.  ra- 
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rement,  t»  interpcère.  Ca't. 
liv.  Au  part,  pas^é  pris  sub- 
stantivt,  un  suicide,  une  sui- 
cidée, aai,  qiuf  mortem  tibi 
comcimt.  A, 

suie,  s.  f.  Matière  noire  que  la 
fumée  dépose  à  la  surface  des 
corps  avec  le^^quels  elle  est  en 
coutact.  Fiilijo,  ginia,  f.  Cic. 
(cf.  fatiginis  pleniu.  Cic.  (ali- 
gitte  obdactut.  Cic.). 

suif,  s.  m.  Graisse  fondue  des 
animaux  ruminants.  C>ebum,  i, 
M.  Celt.  Plin.  Enduit  de  — , 
vùy.  BuiFFBR.  Plein  de  — ,  «e- 
bosat,  a,  um,  adj.  Plin.  Faire 
avec  du  — ,  tebâre,  tr.  (cf.  ». 
cmdelai.  Cot.f. 

suifior  et,  (arcti.,)  suiver  t.  tr. 
Enduire  de  suif.  Sebâre,  tr. 
Col. 

suint,  •■  m.  Matière  gr&sse 
que  sécrète  la  peau  des  mou- 
tons. Œaypumji,  a.  Plin.  Laino 
en  —  ,  fucicfa  lana.  Varr.  Celt. 
^  (Par  ezt.)  Ecume  qui  surnage 
sur    le  verre    en    fusion.    Voy. 

ÉCUME. 

suintement,  s.  m.  Action  de 
suinter,  de  s'écouler  pre^^ue 
insensiblement.  Sudor ,  orii, 
m.  Plin.  (cf.  sud.  picii.  Plin.). 
Stillicidium,  ii,  n.  Lacr.  Sen. 
Stillantet  gattss.  Plin. 

suinter ,  v.  intr.  S'écouler 
presque  insensiblement.  Stil- 
lâre,  intr.  Sen.  Dettillàre,  intr. 
Plin.  Liquide  qui  suinte,  twior, 
orit,  m.Plin.  Le  vif-argent  qui 
suinte  au  travers  de  la  peau  à 
la  façon  de  la  sueur,  argentam 
vivam  per  pellet  tadoris  vice 
defiaent.  Plin.  .Murs  qui  suin- 
tent, ajperyines  parietum.Plin. 

suisse,  s.  m.  Celui  qui  est 
charge  de  la  garde  d'une  église, 
etc.  Voy.  SACRISTAIN.  1  Con- 
cierge cl'une  grande  maison. 
Atrientit,  il,  m.  Cic. 

suite  (lat.  pop.  tequita,  subst. 
part,  tiré  du  v.  pop.  tequere), 
a.  f.  (Arch.)  Action  de  suivre. 
Voy.  pouRSinTE.  1  Situation  de 
ce  qui  suit.  Faire  —  à,  voy. 
BUiviiB.  Qui  fait  —,  conJuDC- 
tus,  a,  nm,  p.  adj.  C'e».  (voy. 

ATTEKAMT);   CODtiDBDS,    p.     adj. 

Cic.  etc.  (ex.:  haie  (ando  conti- 
nentia  qaxdam  preedia.  Cic. 
voy.  cowTiou).  A  la  — ,  post, 
prép.  (av.  l'Ace.).  Ctc.  etc.  ( voy. 
APKÉs,  ncRRiÉRB). Mettre  à  la — , 
tubjangire,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
JOINDRA,  RiimiR).  Aller  oa  mar- 
cher k  la  —  de,  voy.  suivre,  ao 
couPAonR,  Loc.  adv.  A  la  — , 
detnceps,  adv.  Cmt.  Liv.  (ex.: 
sic  detncept  omne  opat  con- 
texttur,  dam...  Cmt.  [B.  G. 
Vil,  23,  h  ;  cf.  B.  C.  I,  85,  8]. 
très  d.  tarrei  cum  fragore  in- 
ijenti  prociderant.  Liv.  [X\l, 
8,  5;  cf.  ib.  52,  5].  quoi  [très 
fratre=]  fideo  d.  tribanot  pie- 
bit  per  trienniurn  fore.  Cic. 
reliqait  deincept  diebat  Cse- 
tar  tilvat  c.rdére  initituit. 
Ctei.y,  coDtinenter,  adv.  Cic. 
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PIC.  (ex.  :  in  .Ubano  fonte  bi- 
ilaum  c.  lapidibua  plaît.  Liv.). 
Il  iPar  ext.)  Ordre  dans  lequel 
le-i  choses  se  suivent.  Ordo, 
dinis,  m.  Cic.  etc.  («x.  :  rerum 
ordo.  Cic.  vicittittidines  reram 
■  itqae  ordinet  [•  la  suite  «l  la 
succession  des  phénomènes  de 
la  nature  •].  Cic.  voy.  ordre)  ; 
consecutio,  onis,  t.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ipta  detractio  molestix 
consecutionem  [•comme  suite, 
à  la  suite  •]  affert  voluplatit 
[•  le  plaisir  •!.  Cic.  [Fin.  I,  11, 
37].  consecaCio  [•  suite  logi- 
que -1  verborum.  Cic.  [pan. 
or,  18].  au  plur.  causa»  rerum 
et  consecationes  vidére.  Cic.)  ; 
consequentia,  m,  f.  Cic.  etc. 
^ex.  :  ei'entorum.  Cic);  séries 
(.\co.  em.  Abl.  «),  f.  Cic.  etc. 
(ox.  :  cuu»aram  teries.  Cic.  s. 
reram.  Cic.)  ;  tenor,  oris,  m. 
Cic.  Liv.  Quint,  (ex.  :  longaa 
tenor  (elicitatit.  Liv.tr.  rerum 
tenor.  Liv.  tenorem  tn  narra- 
tionibut  tervâre  [•  bien  obser- 
ver la  s.  des  idées  •].  Quint, 
uno  tenore  [•  tout  de  suite  •]. 
Cic.  Liv.  vetat  uno  tenore. 
Liv.);  perpetuitas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  non  e.v  singulii 
vocibut  philosophi  tpectandi, 
sed  ex  perpetuitate  atqae  con- 
stantiâ  [•  d'après  la  suite  de 
leurs  idées  et  les  conséquences 
de  leurs  principes  •].  Cic.)  ; 
constantla,  »,  '•  (•  suite 
dans  les  idées  •),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  omni  re  gerendà  ter- 
vâre conttantiam.  Cic.  ti  Paeto 
aut  in  suitaut  in alicujut consi- 
liit  conttantia  fuistet.  Tac.  in 
quibu^  [orationibusj  foraitan 
magit  requiratar  conttantia. 
Cic.conttantiaecautà  defendére 
aliquid  [•  soutenir  qqch  pour 
montrer  qu'on  a  de  la  suite 
dans  les  idée»-]. Cic). —  non  in- 
terrompue, coDtInuatio.  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  terieaque 
reram.  Cic.  c.  caatarum.  Cic. 
contextut  et  c .  termonit . 
Quint.).  Qui  a  de  la  —  dans 
lus  idées,  tibi  conttant.  Cic. 
Qui  n'a  pat  de  — ,  incontlans. 
Cic.  Avec  — ,  co/v»farU<;r,  adv. 
Cic.  (cf.  c.  tibi  dicire.  Cic.  c. 
qaidem  certi  (ecit.  Cic.).  Sans 
— ,  sans  esprit  de  — ,  incon- 
ttanter,  adv.  Cic.  De  — ,contl- 
DUO,  adv.  Varr.  Quint,  (cl'. 
Varr.  [L.  L.  VU,  13].  Quint. 
[II,  20,  3;  IX,  1,  11];  on  peut 
employer  auui  l'adj.continuus, 
cf.  tecutm  tant  continues  com- 
plaret  diet  [•  plusieurs  jours  da 
s.  •]  tempettatt*.  Ciet.  equea- 
ter  ordo  jadicavit  annot  pnipe 
qaadraginta  continaoï.  Cic.). 
Tout  de  —  (c.-<i-d.  sans  inter- 
ruption), yoy.  INTERRUPTION. 
Tout  de  — {c.-d-d.  sans  délai), 

voy.       IMMÉDIATEMENT.     1    Ce   quj 

suit  (qqn,  qqch.).  |  Ceux  qui 
suivent  qqn,  qui  l'accompa- 
gnent. Comitatas,  ùs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  prmdonit  inipn>- 
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bissimi  societas  atrjue  comita- 
tus.  Cic.  muUebris  ac  ddicatas 
ancUlarum  puerurunu/ue  co- 
mitatiiS.  Cic.  C.ma2nus[- nom- 
breux "1.  Cic.  Liv.  c.  omnis. 
Saet.  on  peut  empl.  aussi  lo 
plur.  comités  [-comp.isnons  ■•]. 
Cic);  cohors,  ortis,  f.  Cic. 
Hor.  Cart.  Saet.  {i'\.  :  c.  ami- 
corum.  Cart.  Suât.  spéc. 
[.  suite  lin  préteur  •],  Cic. 
ihr.y,  asseclse,  arum,  m. pi. 
Cic.  Nep.  (ex.  :  assentatores 
eorum  alque  asseculse.  Cic. 
au  siiig.  asseclam  esse  prseto- 
ria  ['"cire  de  la  s.  dn  pré- 
teur -].  Nep.  on  dit  aussi  gui 
eant.  on  pro^ciscantar  cum 
aiiqiio.  Cic.  ou  qai  tant  cum 
aliquo.  Cic.  ou  qaos  aliqais 
lecum  dacit.Cic).  Etre  dans  la 

—  de  qqn,  faire  pai-tie  de  la— 
de  qqn,  uliquem  comitari  ou 
aeqiii  on  sectari.  Cic.  inter 
comités  alicuj'as  aspici.  Cic.  \\ 
Ce  qui  suit  qqch.  Qaod  conse- 
quitur.Cic.Ea.  qase  sequantur. 
Cic.  Reliqaa  pars.  Cic.  Quod 
reliqiium  est.  Cic.  Reliqaa, 
n.  pi,  Cic.  (cf.  reliqua  dein- 
ceps  ronsequemur.  Cic.  [Off. 
II,  90]).  1  Réunion  de  choses 
qui  se  suivent.  Voy.  série,  suc- 
cession. Une  —  de,  voy.  conti- 
nuel. La  —  des  temps,  tempo- 
ram  ordo.  Cic.   Dans  toute    la 

—  des  temps  (passés),  ex  Om- 
ni sœciilonim  memoriâ.  Cic. 
(futurs),  in  xternitate  tempo- 
ram.  Cic.  1  Ce  qui  suit  une 
chose  comme  conséquence  de 
ce  qui  a  précédé.  EV0BtUS,ÙS, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  éventas.  Cic. 
bellam  cam  cjasis  et  eventi- 
bas  memO)-are.  Liv.).  Voy.  con- 
séquence. Donner  —  à  un  pro- 
jet, consiliam  peragëre  ou 
perseqai.  Cic.  L'affaire  n'aura 
pas  de  — ,  rem  mitiil  seqaetar. 
Cic.  A  la  —  de,  des  suites  de, 
ex,  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc. 
(ex.:  ex  vulnere  mori.  Liv.  ex 
divitiis  javentutem  laxaria 
atqae  avaritia  invasere.  SalL 
ex  qao  {••  par  suite  •]  vereor, 
ne. . .  av.  le  Subj.  Cic).  Par — , 

voy.    CONSÉQUENT. 

1  suivant,  prép.  En  gardant, 
dans  l'espace,  la  direction  mar- 
quée par  qqch.  Secnndam,  et 
l'Ace,  (cf.  sec.  pamen.  Cajs.). 
Versus  ad...  Ca:S.  ou  versos  (et 
l'Ace). Cic  Ex  et  l'Abl.  Cic.  Ad 
et  l'Ace.  Cic.  (cf.  ad  lineam.  Cic.) . 
^  En  observant  la  règle,  la 
mesure  indiquée  par  qqch. 
Secundum  et    l'Ace.   Cic    E.v 

'  et  l'Abl.  (cf.  ex  sui  animi  sen- 
tentiâ.  Cic.  ex  sententiâ  alicu- 
ias.  Cic.  ex  more.  SaU.  Virg. 
ex  tege.  Cic).  Pro  et  l'Abl.  Cio. 
(cf.pro  viribas.  Cic. pro  re  naia 
ou  simplt.  pro  re  [•  s.  les 
circonstances  ■]  Cic.  pro  tem- 
pore  et  pro  re.  Ca?3.).  De  et 
l'Abl.  Cic  (cf.  de  consiîii  sen- 
tentw.  Cic).  .-id  et  I'Acl-.  Cic. 
(cf.    ad    tempas    [•    s.    les  cir- 
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constances.  -].  Cic  ad  prsf- 
scriptam.  Os.).  In  et  l'Ace. Cic. 
(cf.  in  eandem  sentcntiam 
loqai.  Cic).  —  la  coutume, 
l'usage,  more.  Cic.  —  l'avis, 
l'opinion  do  qqn,  sententiâ 
alicajas.  Cic.  ut  {aliqais)  exi- 
stimat,  censet,  judicat.  Cic. 
aliquo  auctore.  Cic.  ou  pra'- 
eante.  Cic.  —  ton  opinion,  tuâ 
opinione.  Cic.  qase  tua  est  sen 
tentia.  Cic.  —  tonte  vraisem- 
blance, ut  probabilis  conjec- 
tura, est.  Cic.  —  ses  dires,  eo 
auctore.  Cic.  —  les  circonstan- 
ces, ut    res    sunt   {erunt).  Cic. 

—  la  loi,  lege.  Cic.  legia  per- 
missu.    Cic.   lege  j'ubente.  Cic. 

—  mes  ordres,  iussu  meo.  Cic 
me  Jubente.  Cic  —  l'occasion, 
occasione  data.  Cic.  Nep.  ubi 
occasio  erit.  Cic.  —  ton  inté- 
rêt, commodo  iao.  Cic.  on 
quantum  tua  commodo  ^eri 
potuit  ipotuerit).  Cic.  —  mon 
devoir,  ut  debui.  Cic.  pro  eo 
ac  debui.  Cic.  Loc.  conj.  — 
(|ue,/HOut  ou  pro  ut  et  le  Subj. 
Cic.  atcumqae  et  l'Indic.  Liv. 
atquisque...  ita...  Cic.  (cf. 
ut  quisque  a'tate  antecedebat, 
ita    sententiam   dicebat.  Cic). 

2.  suivant,  ante,  adj.  et  s.  m. 
et  f.  Il  Adj.  {Arch.)  Qui  suit,  ac- 
compagne qqn.  Cornes,  itis,  m. 
et    f.     Cic.    Sequens,    p.     adj. 
Cic  etc.   (cf.    servi    seqaentes. 
Hor.).  Voy.  compagnon,  accom- 
pagner. 1  Qui   se  trouve  après 
qqch.    Seguens,    p.    adj.    Cic.^ 
(cf.    seq.    annas.  Liv.  sequenti 
die.  Liv.  sequenti  senata   [•    à 
la  séance  suivante  du  sénat  •]. 
Plin.  j.).  lnseqaens,p.  adj.  Liv. 
(cf.  nocte  insequenti.  Hirt.   in- 
seqaentes  consules  [>    les  con- 
suls de  l'année  suiv.»].  Liv.  in- 
sequente    libro.    Col.).    Conse- 
quens,  p.  adj.  Cic.  Subseqaens, 
p.  adj.    Plin.    (cf.    subsequenti 
anno.  Plin.  /.).  Consecuius,  a, 
am,  p.  adj.  Cic  Posteras,    a, 
um,  adj.  (cf.  postera  die.  Cic). 
Il    (En  pari,    de   ce   qui  est   le 
plus   rapproché.)   Proximas,  a, 
um,    adj.     Cic     (cf.     proximâ 
nocte.   Cxs.  proximo  triennio. 
Nep.).  L'année   — ,  anno  post. 
Liv.  Le  jour  —,  postridie.  Cic. 
Les  jours  — ,  continentibas  die- 
bus.  Cses.  Dans  les  guerres   — , 
aliis  deinceps  bellis.  Liv.  ||  Dans 
le  discours,  an  pari,   de  ce   qui 
est    immédiatement     introduit 
après  qqch.  Hic,  hsec,  hoc,  adj. 
et  pron.démonstr.  Cic  (cf.  hase 
dixit.  Cic.  hanc  orationem  ha- 
buit.  Cic.  in  hanc  sententiam 
locutas  est.  Cic).  De  la  manière 
— ,  hoc  ou  tali  modo.  Cic.  ita. 
Cic.  Dans  les   termes   — ,   ita. 
Cic.    (cf.    ita    scripsit   ad  me. 
Cic).   Les  choses   —,   quse   se- 
quantur. Cic  ^  S.  m.  et  f.  Ce- 
lui   qui    suit,    qui  accompagne 
qqn.    Com^s,  itis,   m.  Cic    As- 
secla,  se,  m.  Cic.    Sectator,  o- 
ris,  m.  Cic.    Les  —,   voy.   cok- 


TÈCE,  ESCORTE,  SUITE.  (En  pari, 
d'un  esclave,  d'un  domiestiqu».) 
Pedi:<eqaus  et  pedissequus,  i, 
m.  Cic  (cf.  ped.  tibi  sam. 
i';au«.).Voy.LAQUAiB.  Il  Celui  qui 
suit  les  leçons  d'un  maître. 
Voy.  DISCIPLE.  1  S.  t-  Celle  qui 
suit,  accomp.agne  qqn.  Pedise- 
qaa,  œ,  f.  Cic  .^rvciîiuJa,  m,  f. 
Cic.  Au  fig.  Pedisequa,  sr, 
f.  Cic.  (cf.  divitUe  vix  satis 
idoneœ  qase  virtatis  pedisequ.v 
sint.  Cic.  adjungêre  juris 
scientiam  eloquentice  tamqaarn 
ancillulampediseqaamque[-Caii- 
re  de  la  jurisprudence  la  suiv. 
inséparable  de  l'éloquence  •]. 
Cic). 

Buivor.  Voy.  suiffer. 
suivre    (lat.   pop.  sëqaere,   p. 
scqui),  V.  tr.  Venir  après  (qqn, 
qqch.).  Il   Venir  après  (cjqn)  en 
l'accompagnant.    Sequi,    dép. 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :   aliqaem    in- 
tro.    Ter.    Csesarem    ex    urbe. 
Cxs.  uliquem  fmagistratuih]  in 
provinciam.  Nep.  absol.  i  prse, 
sequar.    Ter.    seqaere   hâc  me 
igitur.  Plaut.  Hetvetii  cum  om- 
nibus sais  carris    secuti.   Cses. 
avec    un   suj.    de  ch.:   magna 
multitudo  ca7-rorum  sequi  Gal- 
los  consuevit.   Cses.    par   anal. 
seqaere  me   [•  suis-moi   par   la 
pensée  »]  in  campam.  Cic.  glo- 
ria  virtutem  tanquam   umbra 
seqaitur.  Cic  fig.  pœna  seqai- 
tar  scelus.Cic)  ;  insequi,  dép. 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  agmen.  Cart. 
absol.  insequitur  acies  ornata 
armataqae.  Liv.    par  anal,  ali- 
cujas   facta    saspicio    insequi- 
tur. Cic.)  ;  subsequi  (•  venir 
immédiatement  après»),    dép. 
tr.  Cses.  (ex.:  s.  Cxsarem.  Cses. 
hos    subsecuti    calones.    Cses. 
reliqaas    [cohortes]    armari    et 
conj^estim  sese  subseqai  jussit. 
Cœs.  absol.  equitatu  prsemisso, 
ipse  cum   legionibus  sabsequi- 
tur.  Cœs.);  consequi  («sui- 
vre, poursuivre-),  dép.  tr.  Cic 
etc.  (ex.:  c   aliquem   vestigiis. 
Cic.    aliquem   continuo,    stre- 
naê.    Plaat.    aliqaem    clanca- 
lam    usque    ad    (ores.    Plaut. 
absol.  comitibus    non  conseca- 
tis.  Cic.)  ;  prosequi  (•  accom- 
pagner,  escorter,    faire  la  con- 
duite à;  suivre  [un   convoi  fu- 
nèbre]-), dép.  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
pr.  aliquem.  Cic    novum  ma- 
ritam  ras.  Plaat.  aliquem  us- 
que ad  agri  ^nes.  Cic.  pr.  ex- 
sequias.    Cic.    pr.  defanctam. 
Petr.  par  anal,    quse  existima- 
tio  P.  Quinctiam  usque  ad  ro- 
gum  prosequitar.  Cic.  parext. 
proseqai  aliqaem  contentia  o- 
culis.  Suet.)  ;  persequi  (-sui- 
vre   avec    persistance,     suivre 
jusqu'au  bout  '),   dép.  tr.   Cic 
etc.  (ex.:  aliqaem  ipsias  vesti- 
giis.   Cic.     vestigia    alicajus. 
Cic.)  ;  comitari,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c  aliqaem.  Cic.    ali- 
qaem  in   e.vsiliam.  Cic.  [voy. 
accompagner],  cf.  inter  comités 
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alicu^tu  aspici.  Cic.)  ;  sect&ri 
(•  suivre  aseidikmrnt,  «cconipa- 
jner-),  dép.  ir.  Cic.  (ex.  :  ii/i- 
qaem  totoi  dies.  Cic]  ;  assec- 
<ari  (•  suivre  cou-iamment  •), 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cuot  ne- 
censarioB  totos  dies.  Cic).  Il 
était  suivi  d'une  foule  qui  n'é- 
tait pas  son  corlése  habituel, 
ttipatas  erat  non  asitatà  fre- 
qagntià.  Cic.  — de  pré*  l'enne- 
ini,  hostibus  imtàre.  A'ep.  (voy. 
poursuivre).  —  un  cheval  (aller 
aussi  vit«),  eounrn  cwsu  ex«"- 
aaûrg.  Sen.  Ne  pouvoir  — ,  re- 
linqui,  pas».  Sen.  Avoir  peiue 
à  —  avec  la  plume  les  paroles 
de  qqn,  maie  subseqai  verbu 
dicentis.  Sfn.  H  Se  trouver 
après  qqch.  (dans  l'espace,  dans 
le  temps).  Sequi,  dép.  tr.  Cic. 
eU".  (ex.  :  ststatem  autumnas 
Sirqtlitur.  Enn.  sequitur  banc 
annum  nobilis  clade  Caadinù 
pax.  Liv.  sequens  annas.  Hirt. 
seqaenti  tempore.  Nep.  seqaen- 
ti  anno.  Liv.  sequenti  die. 
Liv.  sequenti  volumine.  Plin. 
cetera  sequentar.  Cic.  et  qux 
tequantur.  Cic.  par  ext.  cla- 
morem  ret  [•  l'effet-]  est  secu- 
ta.  Liv.  ex  eo  tempore  tanta' 
discordiêe  secatœ  sant,  ut... 
Cic.  post  illas  datas  litteias 
secata  est  somma  contentio 
de  domo.  Cic.)  ;  consequi, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  is  an- 
nas, qui  conseqaitar.  Cic.  om- 
nes  anni  conscqa*intes.  Cic. 
proximo,  ultero,  tertio,  deni- 
que  retiquis  consecutis  diebus. 
Cic.  tamen  afficior  sammo 
dolore  ejusmodi  tempora  post 
taam  pro^ectionem  consecata 
esse,  ut...  Cic.  hœc  carn  dixis- 
let,  silentium  est  consecatum. 
Cic.  veré  ei  morlem  eam  est 
ooi/uratus,  qaae  bivvi  consecata 
est.  Cic.  nos  tam  prospéras 
res  consecata  est  subita  com- 
mutatio.  Nep.  quam  cradelita- 
tem  sera  psenitentia  consecata 
est.  Curt.  en  pari,  de  qqn  : 
hanc  Cetheyum  consecutus  est 
eetate  Cato.  Cic.i  ;  insequi, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  postre- 
rnarn  litteram  detranebant, 
nisi  vocalis  insequebatar.  Cic. 
hanc  proximo  sseculo  Themi- 
stocleê  insecutus  est.  Cic.  an- 
nas insequens.  Hirt.  Liv.  insc- 
Zaentes  contâtes,  consulatue. 
iv.  nocte  insequenti.  Hirt.)  ; 
subaequi,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  /toi  motas  sahsequi  débet 
yestus.  Cic,  ;  Bubire,  intr. 
Liv.  (ex.:  primer  Ifyioni  tertici 
subit.  Liv.)  ;  succedére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  aetas  tetatisucce- 
dit  [•  le>  siècles  se  suivent  •]. 
Cic.)  ;  excipére,  tr.  Cic.  e(c. 
(ex.  :  alios  atii  deinceps  exci- 
piebant.  des.  orationem  Tullii 
exceperunt  preces  multitadi- 
nis.  Liv.  Ilerculis  vitam  im- 
morlalilas  excepit.  Cic.  [voy. 
•cccéijek)  ;  alw.  excipit  rursûs 
•  vaUoclamor.  Cies.  [B.G.VII, 
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88.  5].  cf.  tiV.  [11.01,  1]);  con- 
tiDuari,  passif.  Z.ii-.  Tac.  (ex.: 
paci  externse  coniinuatur  dis- 
cordia  domi.  Liv.    aliis  somno 
mors  continuata  est.  Liv.  cum 
damna    damnis    continuaren- 
tur.  Tac).  Faire  —  immédia- 
tement, contiauàre.  tr.  C'a-s. 
Liv.    (ex.  :  aliqnid    aliqaa    re. 
Liv.   c.    dapcf    [-  faire    suivre 
les    plats  -].    Hor.    c.    (anera 
[•  faire  succéder  les  deuils  aux 
deuils,    faire   suivre    les  deuils 
de    nouveaux    deuils-.].  Liv.); 
perpetaàre,  tr.  Cic  (ex.  :  p. 
vcrhii.   Cic.     voy.    perpétuer)  ; 
jungére,    tr.    Cic.    etc.    (ex.  ; 
coiisilii  facta.  Cic.)  ;  conjun- 
gère,  tr.  Cic.  (ex.:    dictis  fac- 
ta. Cic.  voy.    jowdrb).    Qui    se 
—  sans  interruption,  voy.  con- 
tinu.  N'être  pas    suivi    d'effet, 
c-à-d.  n'être  pas  réalisé,    voy. 
RÉ.tLisER,  EFFET.  ||  Venir  comme 
conséquence  de  ce  qui  a  précé- 
dé. Sequi,   dép.    tr.   Cic.   etc. 
(ex.:  ai  hoc  enuntiatum  veram 
non   est,   sequitur    ut    falsam 
sit.  Cic.  sequitur,  ut  niliil  p.T- 
niieat,  nihil  desit.  Cic.)  ;  con- 
sequi.  dép.  tr.    Cic.   (ex.  :    ex 
quo  illad  naturâ  consequi,    ut 
communem   utilitatem  nostra' 
anteponamus.   Cic.    quam    eo- 
rum  opinionem  magni  errorcs 
consecuti  sunt.  Cic.  t.  de  log.: 
si    i'jitur,     quod    primum     in 
connexo  est,   necessarium.  est, 
fit    etiam,    quod    conseqaitar. 
necessarium.    Cic.    qui    autem 
ex  eo  coiji  f-  qu'on  doit  en  con- 
clure •]  pulat,   ne  ut  sedeamua 
quidem  aut  ambulemus  volun- 
tatis   esse,   is   non  videt,   çua- 
quamque  rem  res  consequatar. 
Cic  ex  quo  iltud  conseqaitar, 
ut  [et  le  Subj.].   Cic).  T  Se  di- 
riger  conformément  à    (qqcli., 
qqni.  ||  Garder,    dans  l'espaci', 
l.i  direction  marquée  parqqcli. 
Seqtli,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
sequi  viam,  quai  popularis  ha- 
hetur.   Cic.)  ;    persequi,  dé(i. 
tr.    Ter.    Cic.    (ex.  :    p.    viam, 
quam  decrevi.  Ter.  fig.   omncs 
vias.  Cic).  En  suivant  le  bord 
de  la  mer,    le  cours  du^fleuve, 
secundarn    mare.  Cic    secun- 
dum  (lumen.  Cxs.    En  suivant 
le  fil  de  l'eau,    secundo  flurni- 
ne.  Cœs.  secundà  aquâ  (aefer- 
ri).  Liv.  —  les  traces,  voy.  tra- 
ce, p   (Fig.)   Observer   dans   sa 
conduite    la    règle,    la   mesure 
indiquée   par  qtjn,   qqch.    Se- 
qui, dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   s. 
edictum.  Cic.  leges.  Cic  con- 
Kilium  alicujus.  Cic  exemplum. 
Nep.  amicum.  Cic  scntentiam 
alicujus.  Nep.    nos,    qui   hanc 
sectam    rationemqae    vitee    re 
macjis  quam  verbis    secuti  sa- 
mus.  Cic.  quod  [natura]  habet 
quasi  viam  qaandam  et  sectam 
quam     sequatur.    Cic.     cujua 
sectam    sequi,    cujas    imperio 
parère  potissimum  vellet.  Cic. 
cujus  sectam  atqae   imperium 
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secutus  est.  Cic.)  ;  persequi, 
dép.  tr.  Cic.  oto.  (ex.  :  i'f.'i(i<;i(i 
alica/us.  Cic.  Academiam  |  '.  la 
doctrine  de  l'A..].  Cio.  sectan\ 
et  instiiaia  alicujus.  Cic);  ob- 
sequi,  dép.  iutr.  Cic.  (voy. 
OBiim).  —  le  parti  de  qqn,  scri- 
tire  cum  aliquo.  Cic.  slare 
cum  (OU  ah)  aliquo.  Cic.  faci- 
recum  aliquo.  Cic.  —  la  doc- 
trine de  qqn,  esse  ab  aliquo 
(ou  ab  alicujus  disciplina). 
Cic  J'ai  —  Caton,  Catoni  <i»- 
sensiis  siim.  Cic  —  qqn  (com- 
me garant*,  aliqu^m  auctorem 
hahère.  Liv.  Voy.  avib.  —  une 
affaire,  voy.  [«'"j  occuper  [de]. 
||  Garder  une  direction,  une 
ligne  de  conduite  prise.  Sequi, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  ali- 
quid.  Cic.  absol.  si  sanatus  se- 
quatur. Cic]  ;  persequi,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ox.:  incepta.  Liv. 
mandata  [.des  instructions»]. 
Cic);  teDére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
t.  cursum  [  opp.  à  cursum 
commutùre].  Cais.  Cic.  t.  pro- 
pusitam.  Csss.)  ;  retinére,  tr. 
Cic   etc.    ^ex.  :   ditiyenter  ali- 

quid.  Cic.  voy.  GARDER,  CONSER- 
VER, observer)  ;  perseverâre, 
intr.  Cic  etc.  (ex.:  p.  in  aliquà 
re.  Cic.  voy.  perbévérer)  ;  in- 
heerére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
iiihserere  cogitationibus.  Val.- 
.Max.  [VIII,  7  ext.]).  —  le  fil  de 
son  discours,  voy.  p.  905  (col. 
2).  —  son  raisonnement,  apte 
conclusêqae  dicère.  Cic.  Dis- 
cours suivi  [c-à-d.  continu), 
perpétua  oralio.  Cic.  Liv.  Dis- 
cours bien  suivi,  apta  oratio. 
Cic.  Discours  où  tout  se  suit, 
cohxrens  oratio.  Cic.  (cf.  vix 
diserti  adolescentis  cohœrebat 
oratio.  Cic.  sermo  liercle  et 
familiaris  et  quotidianus  non 
cohaerebit,  si  verba  inter  nos 
aucupabimur.  Cic).  —  une 
carrière,  une  profession,  voy. 
p.  355  (col.  3);  p.  1J.7)  fcol.  3). 
Les  enfants  —  la  condition  de 
leur  père,  patrem  sequuntur 
liberi.  Liv.  —  le  barreau,  le 
théâtre,  un  cours,  voy.  fré- 
quenter, ASSIDU.  —  un  profes- 
seur,   mar/istrum   aadire.   Cic. 

—  le  discours  de  qqu  et  (ellipt.) 

—  qqn,    voy.  attentif,  atten- 
tion, attentivement. 

1.  sujet,  ette,  adj.  Soumis  à 
une  autorité  souveraine.  || 
(Aich.)  —  à.  Bubjectus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  etc.  ^ex.  :  nul- 
li  est  naturœ  obcediens  aut 
subjcctus  deuf.  Cic.  on  dit 
plutôt  gui  sub  régna  iou  im- 
perio] alicujus  est.  Cic.  car 
subjectus  signifie  surtout  chez 
Cic  •  subordonné").  Voy.  sou- 
mettre. Il  Sujet  de.  Qui  (quw) 
sub  imperio  alicujus  est  ou  in 
p'itestate  alicujus  est.  Liv.  \\ 
(Siibst.j  Personne  eoumise  à 
une  autorité  souverairid.  (Dans 
une  république.)  Civis,  is,  m. 
Cic  (Dans  une  monarchie.) 
Civis,  is,  m.  Cic.    imperio  re-- 
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gis  aubjecla».  Liv.  h  cui  quis 
pra^it.  Cic.  (Q.  fr.  I,  1,  13). 
Les  — ,  parentes,  tiall.  (Jug.  3, 
2;  102,  7).  Vell.  (II,  108,2).  Ses 
— ,  $ai.  Cic.  pnpidares.  Liv. 
Devenus  — ,  aicioni$  alien.T 
facti.  Liv.  ^  Soumis  à  telle  ou 
telle  nécessité.  Obnoxius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  morli 
obnoxius.  Ov.  morbo  obnoxius. 
Plin.)  ;  opportunus,  a,  um, 
adj.  Sali.  Cels.  (ex.  :  morbo  op- 
portunus. Cels.  voy.  prédispo- 
sé). Etre  —  à  caution,  voy.  p. 
363  (col.  3).  1  Soumis  à  telle 
ou  telle  éventualité.  Subjec- 
tUS,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  mare  est  subJectum  ven- 
tis.  Cic.  \iirtus  suh  varias  ca- 
sus  sabjecta.  Cic.)  ;  objectus. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  ob- 
jectas (ortanx.  Cic.  ad  omnes 
casus  objectus.  Cic.  voy.  expo- 
sé). Tout  homme  est  —  à  l'er- 
reur, cujusvis  hominia  errare 
est.  Cic.  —  5i  changer,  muta- 
bilis  ou  commatabitis,  e,  adj. 
Cic.   —   à,    c.-à-d.    habitué    à, 

voy.    HABITUÉ. 

2.  sujet  (lat.  scol.  sabj'ectam), 
a.  m.  Ce  qui  fournit  matière  à. 
Causa,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
causa  parva.  Ter.  parvula. 
Cses.  magna.  Cic.  major.  Liv. 
c.  levis,  gravis.  Cic.  c.  jasta. 
Cic.  gravi  de  causa.  Cic.  justis 
de  causis.  Cic.  alicui  inferre 
caasam  belli,  jurgii.  Cic.  alicui 
<ausam  alicujus  rei  dâre.  Cic. 
esse  causam  alicajas  rei  [en 
pari,  d'une  pars,  ou  d'une  ch.]. 
Cic.  nancisci  causam  alicajus 
rei.  Cic.  nec  anquam  bellorum 
civilium  semen  et  causa  décrit. 
Cic.  non  sine  causa.  Cic.  voy. 
CAUSE,  motif)  ;  znaferia,  ee,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  materiam  belli 
quasrêre.  Cic.  m.  sermonum. 
Cic.  m.  ad  jocandum.  Cic. 
materiam  gloriœ  eripëre  alicui. 
Liv.)  ;  locus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  si  est  allas  gaadendi  lo- 
cus. Cic.  locum  dâre  existi- 
mandi.  Cic.  voy.  occasion)  ; 
ansa,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  an- 
sam  dâre  ad  reprehendendam. 
Cic.  voy.  PRISE,  occasion).  Etre 
pour  qqn  un  —  de  crainte, 
terrori  esse  alicui.  Vell.  || 
(Spéc.)  Matière  sur  laquelle  on 
parle,  on  écrit,  on  compose. 
Argumentum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  arg.  fabulœ.  Ter.  argu- 
mentum epistolœ  dâre.  Cic); 
Tes,  rei,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  di- 
gressio  ab  re.  Cic.  ad  rem  re- 
deo.  Cic.  his  de  rébus  scripsi. 
Cic.  quibus  in  rebas  versentur 
[orationes],  vides.  Cic.  oratio 
rebas  par  ou  sequalis.  Cic.  co- 
mica  res  [-un  s.  comique»]. 
Hor.  omnibus  conciliis  ea  res 
agitabatur.  Liv.  quse  [•  argu- 
ments qui  "]  in  rem  sunt.  Liv. 
non  ab  re  alienam  videtur. 
Cic.)  ;  propositum,  i,  a.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ad  propositum  rêver- 
tamur.  Cic.    ut  ad  propositum 


meum  redeam.  Cels.  a  propo- 
sito  declinûre,  deerràre,  egre- 
di.  Cic.  cf.  nihil  propositum 
erat  ad  scribendum.  Cic.  de- 
gredi  ab  eo,  quod  proposaeris. 
Cic.  alicujus  oratio  ab  eo, 
qaod  propositum  est,  longius 
aberrat.  Cic);  quaestio,  onis, 
f.  Cic.  Nep.  (ex.  :  de  naturà 
deoram.  Cic.  voy.  question).  — 
de  tableaux,  tabalaram  de- 
scriptio.  Cic.  —  (représenté  pur 
les  arts  du  dessin),  argamen- 
mentum,  i,  n.  Cic.  (cf.  ex  ebo- 
re  diligentissinxê  perfecta  ar- 
gumenta erant  in  valvis.  Cic). 
Il  Etre, vivant,  cadavre  sur  le- 
quel on  fait  des  opérations, 
des  expériences.  Corpus,  oris, 
n.  Cels.  Il  Arbre,  arbrisseau 
sur  lequel  on  pratique  la  gref- 
fe. Planta,  se,  f.  Coi.  Arbasca- 
la,  se,  f.  Coi.  1  Personne  en 
qui  se  trouvent  certaines  qua- 
lités. Homo,  minis,  va.  Cic. 
etc.  (e.x.:  homo  ncquam.  Cic); 
corpus,  oris,  n.  Liv.  {ex.:  ce- 
terum  transfugam  nihil  aliad 
quam  anura  atque  infâme  cor- 
pas  esse  ratus.  Liv.  [XXII,  î!2, 
/]).  Voy.  INDIVIDU.  1  (Gramm.) 
Terme  de  la  proposition  dont 
on  affirme  une  manière  d'être. 
Id  de  quo  loquimw.  Qaint. 
(I  h,  18).  Sabjectum,  i,  n. 
Mart.  Cap.  (IV,  361). 

sujétion  (lat.  post.  subjectio. 
Hier.],  s.  f.  Situation  où  l'on  est 
soumis  à  une  autorité  souve- 
raine. Obcedientia,  a?,  f.  Cic. 
Servitas,  utis,  f.  Cic.  (cf.  di- 
cione  atqae servituteoppressum 
tenëri.  Xep.).  Réduire  à  la  — , 
imperio  ac  dicioni  subjicére. 
Cic.sub  imperium  dicionemque 
subjungëre.  Cic.  Maintenir  dans 
la  — ,  in  officia  continêre.  Cses. 
in  saa  potestate  ac  dicione  te- 
nëre.  Cses.  Vivre  dans  la  —  de 
qqn,  in  alicajas  im,perio  esse. 
Vie.  servlre  alicui.  Liv.  S'af- 
franchir de  la  — ,  voy.  se- 
couer [le]  JOUG.  1  Situation  où 
l'on  est  soumis  à  l'autorité  de 
qqn.  Nécessitas,  atis,  f.  Cic. 
Voy.  coNTRALNTE.  —  morale, 
mondaine,  voy.  obligation. 

sulfate,  s.  m.  Sel  formé  par 
la  combinaison  de  l'acide  sul- 
furique  avec  une  base.  —  de 
chaux,  selenitis,  tidis,  f.  Plin. 
—  de  cuivre,  sary  ou  sari 
(Gén.  soreos,  Abl.  sary),  n. 
Cels.  Plin. 

sulfure,  s.  m.  Combinaison 
du  soufre  avec  certains  métal- 
loïdes. Metalla  ex  sulfure  cam- 
posita  ou  cancreta.  A.  —  jaune 
d'arsenic,  aaripigmentam.  Plin. 

sulfuré,  ée,  adj.  (Arch.)  Qui 
tient  du  soufre.  Sulfuratus,  a, 
um,  adj.  Cels.  Sen. 

sulfureux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient du  soufre.  Sulfareas,  a, 
um,  adj.  Sen.  (cf.  aquse  salf. 
Sen.).  Salfaratas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Très  — ,  sulfurosas,  a, 
um,    adj.    Vitr. 


sultan,  s.  m.  N'oin  donné  au 
souverain  des  Turos.  hnperator 
Turcicua  ou  Tarcaram.  A. 

sumac,  s.  m.  Planto  do  la  fa- 
mille du  térébinthe.  liUus,  rhoi» 
fAcc.  rhun),  m.  et  f.  Cels.  Plin. 
De  — ,  rhaicus,  a,  um,  adj. 
PZi'n.  Feuilles  du  — ,  baies  de 
la  racine  du  — ,  rhoê,  rhois, 
m.  et  f.  Cels.  Plin. 

1.  superbe, s.  (.  (Arch.)  Orgueil 
qui  a  qqch.  d'imposant.  Super- 
bia,  se,  f.  Hor.  lac.  Feracitas, 
atis,   f.  Cic.  Voy.  orgueil. 

2.  superbe,  adj.  Dont  l'or- 
gueil a  un  caractère  imposant. 
Superbus,  a,  am,  adj.  Cic.  fe- 
ro.T,  adj.  Cic.  Insolens,  adj. 
Csel.  ap.  Cic.  Erectus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Etre  — ,  animoi 
tôlière.  Sali,  saperbiâ  se  eQerre. 
.Sali,  magnas  sibi  spiritus  su- 
niére.  Cœs.Subst.  Le  — ,  supei- 
bus  vir.  Cic.  et  p.  e.xt.  rebelle, 
contumax.  Cic.  Voy.  indompté, 
REBELLE.  ||  (P.  ext.)  —  couTsier, 
nobilîs  equus.  Sen.  Voy.  géné- 
reux, NOBLE.  1  Dont  la  beauté 
est  imposante.  Superbus, a,  um, 
adj.  Virg.  Hor.  Amplus,  a, 
um,  adj.  Cic  (cf.  amplum 
fanas.  Cic).  Magnilicus ,  a, 
um,  adj.  Cic. 

superbement,  adv.  D'une  ma- 
nière superbe,  avec  un  orgueil 
imposant.    Saperbë,   adv.    Cic. 


Voy.    ORGUEILLEUSEMENT.     J|    AvCC 

une  beauté   imposante,  magni- 
ficë,  adv.  Cic. 


supercherie,  s.  f.  (Arch.)  Injure 
qu'on  fait  à  qqn  en  se  jouant 
de  lui.  Fraus,  fraudis,  f.  Ciel 
(P.  ext.).  Tromperie  par  laquelle 
on  fait  prendre  à  qqn  une  per- 
sonne, une  chose  pour  ce  qu'elle 
n'est  pas.  Dolus,  i,  m.  Cic. 
Fraus,  fraudis,  f.  Cic.  Fallacia, 
se,  f.  Plaut.  Par  — ,  dolo  malo. 
Ter.  Faire  — ,  user  de  —  en- 
vers qqn,  voy.  tromper. 

superfétation,  s.  f.  Addition 
qui  surcharge  inutilement.  Voy. 

SUPERFLU,   SUR^VBONDANCE. 

superficie,  s.  f.  Partie  d'un 
corps  qui  forme  le  dessus.  So- 
perficies,  ei,  f.  Plin.  Summum, 
i,  n.  Plin.  (cf.  in  sanimo  esse. 
Plin.).  Traduire  ordiu.  par  l'ad- 
jectif sammus,  a,  um.  Cic.  (cf. 
summa  aqua.  Cic).  Voy.  sur- 
face. N'atteindre  que  la  —  de 
la  peau,  delibàre,  tr.  Varr.  Voy. 

ÉCORCHER,   EFFLEURER.     ||    (Droit.) 

La  —  (ce  qui  est  bâti  sur  un 
fonds  de  terre).  Saper^ies,  ei, 
f.  Cic  Jet.  Super^ciarise  ssdes. 
Jet.  Saperficia  priedia.  Jet. 
Droit  de  —  (propriété  de  ce  qui 
est  bâti  ou  planté  sur  le  fond). 
Jus  sali.  Paul.  dig.  ||  (Fig.)  Man- 
que de  profondeur  (dans  les 
choses  de  l'esprit).  Species,  ei, 
f.  Cic  Frons,  fr-ontis,  î.  Fig. 
La  —  de  la  peau,  catis,  is,  f. 
Quint,  (et.  sufficiat  imaginem 
virtutis  effingere  et  solam,  ut 
sic  dixerim,  cutem,  Quint.). 
Voy.    APPARENCE,    DEHORS.    S'en 
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tenir  à  la  —  des  choses,  s'arrê- 
ter à  la  — ,  sunimu  ^n.  pi.)  de- 
cerpèr^.  Sen.  d^/i/uire,  ir.  Cif. 
Voy.  EFFLEi-'iiEn.  11  s'arrôie  A 
la  — ,  non  altias  in  rem  ipsam 
descendit.  Cic.  1  L'éleudiie,  la 
mesure  do  la  surface  d'un  corp-* 
(surtout  d'un  terrain!.  Modus 
agri.  Cxs.  et  simplt.  modtif, 
I,  m.  Sep.  .irea,  a\  l.  \'itr. 
Avoir  une  grande  — ,  late  pa- 
têre.  Cic.  La  —  d'un  pay.*,  vov. 
DiuE-ssioN,  ÉTENDi/B.  Mesûres   Je 

,     voy.  MESURE. 

eaperficiel,  elle,  adj.  Qui  n'est 
qu'à  la  superficie.  Suminus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  vulnas  in 
tummù  parte  est.Cels.).\\  (Fig.) 
Qui  naanque  de  profondeur 
(dans  les  choses  de  l'esprit). 
Levis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  levis 
aactor.  Cic).  Param  accura- 
tas  (en  pari,  des  choses).  Cic. 
Param  dili'jeni  (en  pari,  sur- 
tout des  pers.).  Cic.  Param 
labtilis  (en  pari,  des  pers.  et 
des  ch.).  Cic.  Avoir  des  con- 
naissances — ,  vLx  imbutam 
etse  litteris,  Saet.  N'avoir  que 
des  connaissances,  des  notions 
—  de  qqch.,  Uviter  imbatam 
esse  cUigaà  re.  Sen.  primis  (ut 
dicitar)  labris  gastassealiqaid. 
Cic.  Les  études  dont  il  suffit 
d'avoir  une  connaissance  — , 
stadia  qaibua  perfandi  satis 
est.  Sen.  Esprit  — ,  levis  ho- 
mo.  Cic.  exigaam  ingenium. 
Cic.  Etre  un  observateur  — , 
non  altias  in  rem  ipsam  de- 
scendére.  Sen.  1  Relatif  à  la 
superficie,  à  l'étendue  d'un 
corps.  Ad  super(iciem,  ad  lati- 
tadinem,  ad  modam  {agri)  per- 
tinens.    A.    Le   mètre  — .   Voy. 

C*BRÉ. 

■aperficiellement,  ad  V.  D'une 
manière  superficielle.  ||  A  lasu- 
perficie.  Sammatim,  adv.  <UA. 
In  sammo.  Cels.  In  sammà 
parte.  Cels.  Atteindre,  blesser 
— ,  prxstringére,  tr.  Cic.  Voy. 
EFFi.EfBER.  [|  (Fig.)  Saus  appro- 
fondir. Leviter,  adv.  Cic.  Pa- 
ram sabtiliter  ou  accuratë.adv. 
Cic.  Strictim,  adv.  Cic.  (cf. 
ttrictim  dicëre.  Cic.  libram  at- 
tingëre  Cic). Tenaiter,adv.  Cic. 
Apprendre,  parcourir  —  qqch., 
prxtervolûre  nlirjuid.  Cic.  î  En 
Buperficifi.  Ad  super^iem  ou 
latitudinem.  A.  Evaluer  —  un 
champ,  agri  modiim[ou  aream, 
ou  agramj  metiri,  permetiri. 
A.    mensuram  agri   mire.  Col. 

euperûn,  ine,  adj.  Qui  a  une 
qualité    Hupérieure    de   finesse. 

Voy.    EXCELI.IÎNT,   EXQUIS. 

Buperflu,  ue  (lat.  post.  super- 
fiuas.  Veg  Eccl.),  adj.  Qui  est 
en  plus  de  ce  qui  est  néces- 
xaire.  Supervacaneut,  a,  am, 
adj.  Cic.  Sapervacaas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Superflaeni,  p.  adj. 
iien.  Le  —  de  l'argent, ^uûd  «u- 
peraret  pecunim.  Cic.  Etre  — , 
taper(laére,ialr.  Qaint.Sen.iUr- 
peret§e,\atr.Cic.saperùre,  intr. 
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Cic.  Elaguer  le  — ,  salistringëre 
elJusa.  Quint.  |{  Sub-t.  au  maso, 
l.i-  —  (ce  qu'on  a  en  plus  de  ce 
qui  est  nécessaire).  Quod  supe- 
rest.  Cic.  Qaod  superat.  //or. 
Tout  le  — ,  omnc  superia- 
cuum.  //or.  On  s'épuise  pour 
le  — ,  ad  supervacua  suda- 
tur.  Sen.  .\voir  du  — ,  redun- 
dûre,  intr.  (avec  l'ablat.).  Cic. 
Donner  aux  autres  de  son 
— ,  de  eo  qaod  sibi  superest 
aliis  gratificari.  Cic.  (cf.  ex  eo 
qaod  affait  opibas  su$tinére 
nécessitâtes  aliorum.  Liv.).  ^ 
(P.  ext.)  Qui  est  eu  dehoi-s  do  ce 
qui  est  utile.  Supervacaneiis, 
a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  saporv. 
litterse.  Cic.  superv.  commemo- 
ratio  of(iciorum  est  [•  il  est 
sup.  de  rappeler  les  bons  offices 
rendus  -l.  ^en.  «uperiocancum 
est  avec  l'Infin.  Sall.'j.  Cic.  Sa- 
pervacaas, a,  um,  adj.  Sen.  (cf. 
sapervicaum  est  avec  l'Infin. 
Sen.  Plin.  J.).  Otiosas,  a,  am, 
adj.  Qaint.  Voy.  inutile.  Faire 
dos  efTorts  — ,  in  supervacuam 
niti.  Sen. 

superfluité,  s.  f.  Caractère  su- 
perflu d'une  chose.  Nimium,  ii, 
n.  Cic.  Voy.  excès,  inutilité, 
SURABONDANCE.  T  Cliose  superflue. 
Voy.  SUPERFLU.  Des  — ,  nimia, 
n.  pi.  Cic.  lapervacaa,  n.  pi. 
Sen. 

supérieur,  e,  adj.  Qui  est  au- 
dessus.  Il  Qui  est  au-dessus  de 
qqch.  dans  l'espace.  Superus, 
a,  um,  adj.  de.  etc.  (ex.  :  su- 
peram  limen.  Paat.  saperse  res. 
Cic);  superior,  us  (en  pari, 
de  deux),  adj.  (au  Compar.). 
Cic.  etc.  (ex.  :  superior  pars. 
Cornif.  saperîus  labrum.  Ca*-s. 
Mœsia  superior  (opp.  à  infe- 
rior].  Eatr.);sumnius,  a,  utn, 
adj.  (au  superl.).  Cic.  etc.  (eu 
pari,  de  plusieurs,  ex.  :  summa 
pars. Cic.  voy.  HAvr).  ||  (Au  fig.) 
Qui  est  au-dessus  de  qqch.,  de 
qqn,  par  quelque  qualité.  Su- 
perior, US,  adj.  (au  Compar.). 
Cic.  etc.  (ex.  :  loco,  fortanà, 
famâ  superiores.  Cic.  honoris 
grada  superior.  Cic.  subst.  in- 
lident  Itomines  saperioribus. 
Cic).  Etre  —  à   qqn,  voy.  11'] 

EMPORTER,    SURPASSER.  {{  (Absol.). 

Qui  est  au-dessus  des  autres 
par  qq.  qualité.  Prœstana  ou 
prœstantissimus.  Cic.  Voy.  ex- 
cellent, ÉMiNENT.  Il  (Par  exi.j 
Ktre  —  aux  événements,  ha- 
mana  vincëre.  Cic.  Etre  —  à 
tout, omniainfràse liabêre.  Cic. 
Etre  —  à  sa  condition,  majoris 
esse  animi  quam  pro  fortanà 
in  qaà  natas  es.  Liv.  ^  (Au  fig.) 
Qui  est  au-dessus  des  autres. 
d.ïns  une  hiérarchie.  Supe- 
rior, us,  adj.  (au  Compar.). 
Cira.  {ex.  :  superioris  ordinia 
nonnalli.  Cœs.  [B.  C.  lU,  7U,  2]. 
centariones  non  nullos  ex  in- 
ferioribus  ordinibus  reliquarum 
legionum  virtutis  causa  in  sa- 
periorei  ordines  hajus  legionis 


SUP 

trtidacére.  Crs.  [B.  G.  VI,  AO,. 
y]);  &ltior,  us,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  iiltior  dignitatis  gnidas. 
Cic.  voy.  luuT,  ÉLEVÉ).  Oflîcier 
—,  dux  pra-fectusque  militum. 
Liv.  Les  officiera  — ,  tribani  et 
primorum  ordinum  centario- 
nes. Cses.  Tac.  \\  (Subst.)  Celui, 
celle  qui  a  autoritésur  un  autre. 
Is  qui  pra^est  ceteris.  A.  Les  — , 
pra'fecti.  Liv.  qui  pra-positi 
sunt.  Liv.  pênes  qaos  est  sum- 
ma rerum  (ou  imperiî).  Nep.  \\ 
(Spéc.)  Celui,  celle  qui  a  auto- 
rité sur  les  autres  dans  une 
Cdmmunauté  reliiiieuse.  Su/w*- 
rit'r,  oris,  m.  Èccl.  Qui  (ou 
(lua-)  prseest.  .1. 

supérieurement,  adv.  D'une 
manière  supérieure.  Egregii, 
idv.Cic.  Exmnii,  adv.  Cic.Ex- 
cellenter  (au  compar.  excellen- 
tiiis).  Cic.  Prœclaré,  adv.  Cic. 
Il  (Dans  un  sens  plus  largo.) 
Très  bien,  excellemment.  Sum- 
mâ  arte.  Cic.  Singulari  ou 
summo  arti^io.  Cic.  Divini, 
adv.  Cic.  Divinitus,  adv.  Cic. 
(cf.  div.  dicta  et  scripta.  Cic. 
div.  loqui.  Cic). 

supériorité  (bas.  lat.  saperio- 
tas),  s.  f.  Etat  d'une  personne, 
d'une  chose,  qui  est  au-dessus 
des  autres  par  qq.  qualité. 
Principatus,  lis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  principatum  alicui  dàre. 
Cic);  prsestantia,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  pr.  mentis  [•  de  l'es- 
prit, de  la  raison  »].  Cic.  ani- 
mantium  reliqaorum  [•  sur  tous 
les  êtres  vivants»].  Cic.  si  quam 
pra?stantiam  virtutis,  ingenii 
['  de  talents  •],  (ortunse  con- 
secuiisunt.  Cic.);  excellentia, 
ae,  f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  animi  ex- 
cellentia  magnitadoque.  Cic. 
au  plur.  excellantiœ  qaœdam 
sunt  ['  qqs  cas  remarquables 
de  s.  "]  qualis  erat  Scipionis 
in  nostro  grege.  Cic.  [am.  19, 
G'JJ)  ;  exsuperantia,  se,  f.  Cic 
Gell.  (ex.  :  cxs.  virtutis.  Cic. 
[Tusc.  V,  105]):  virtus,  utis, 
C.Sall.  (ex.  :  animi  virtus.  Sali. 
[Cat.  S,  3]);  elatio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.  :  parium  comparatio 
nec  elationem  habet  nec  sum- 
missionem  [<•  exclut  toute  s. 
comme  toute  subordination  •]. 
Cic.  [top.  711).  Avoir  la  — ,  voy. 

SURPASSER,  [1']  EMPORTER  [sUp], 
KXIELI.ER. 

superlatif,  ive,  adj.  Qui  expri- 
me le  plus  haut  degré  de  la 
manière  d'être  exprimée  par  un. 
qualificatif.  Superlativus,  a, 
um,adj.  Gramm.  (cf.  sup.  gra- 
das  ['  le  sup.  •].  Gramm.  «u- 
perl.  conjunctio.  Diom.  superl. 
sententise  [•  propositions  sup.  •]. 
Isid.).  (P.  ext.)  Famil.  Porté  au 
degré  — ,  voy.  extr6ub.  Subst. 
Le  — ,  superlalio,  onis,  t.  Quint, 
superlativus,  i,  m.  Gramm.  Un 
mot  au  — ,  un  — ,  supertati- 
vam,  i,  n.  Prise.  ||  (P.  ext.) 
l'amil.  Au  —  (extrômoment), 
voy.  ce  mot. 
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euperlativement,  adv.  U'uiio 
maiiièri!  superlative,  au  plus 
haut  degré.  HttpeflativS,  adv. 
/'risc.  Il  (l'amil.).  E.xlrêmemeiit. 
Voy.  ce  mot. 

superposer,  v.  tr.  Poser  l'un 
au-desBua  de  l'autre.  Haijerpo- 
nëre,  tr.  Liv.  Saperinsiruëre, 
tr.  Coi.  —  des  étages,  alla  sa- 
per alla  tabiilata  imponërc. 
Plin.  Superposé,  aliua  saper 
alium  (en  pari,  de  deux),  alter 
super  alterum.  Plin.  Composé 
de  plusieurs  parties  — ,  malti- 
plex,  adj.  Plin.  (cf.  maltiplex 
membrana  f-  couches  sup.  •]. 
Plin.  Navire  pourvu  de  deux 
rangs  de  rames  — ,  dicrotum, 
i,  n.  Cic. 
superposition  (lat.  post.  su- 
perpositio.Ceel.-Aar.),s.  f.  Ktal 
de  ce  qui  est  superposé.  Res 
saper  alias  impositœ  ou  saper- 
positœ.  A. 

Buperséder.  Voy.  surseoir. 
superstitieusement  ,     adv  . 
D  une    manière   superstitieuse. 
Saperstitiosê,    adv.    Cic.    Fig- 
Superstitiosë,  adv.  Quint. 
superstitieux,  euse,  adj.Qui, 
par  une  religion  mal  entendue, 
prête  un  caractère   sacré  à  des 
croyances,  à  des  pratiques  vai- 
nes.   Superstitiosas,     a,      uni, 
adj.  Cic.Saperstitione  imhutus. 
Cic.  ou  captas.  Liv.    ou   occa- 
patas,obligatas.  Cic.  ou  infec- 
tas. Tac.  Saperstitionibas    ob- 
noxias    (en   pari,    seulemt   des 
pers.).  Cic.  Religionam  plenas. 
Liv.   ou   religionibus    aeditas. 
Cic.  Qui  n'est  pas  —,  intactus 
ît;perstitione.  Tac.  Etre  — ,  voy. 
Bui  ERSTiTioN.  Pratiques  — ,  su- 
perstitiones,    um,    f.    pi.    Tac. 
religiones,     um,     f.     pi.     Liv. 
Crainte  — ,   metus   superstitio- 
nis.    Cic.   Terreur   —,  religio, 
onis,  f.  Cic.  Liv.  (cf.  novas  re- 
ligiones     sibi     fingëre.     Cœs. 
e.vti-ahëre  e.v  animis     religio- 
nem.  Cic).  (ormido,  dinis,   f. 
Cic.  f  (Fig.)   Qui  observe   cer- 
taines règles  avec   un   excès  de 
scrupules.    Religiosas,    a,   um, 
adj.  Cic.  Voy.  scrupuleux. 
superstition,    s.    f.     Religion 
mal    entendue     qui    prête    un 
caractère  sacré  à  des  croyances, 
des  pratiques    vaines.     Super- 
ttitio,  onis,  f.  Cic.  etc.  Religio 
nimia  et  saperstitiosa  ou  vana. 
Cic.  prava.  Liv.  falsa.   Cic.  et 
eimpit.  religio,  onis,  f.   Cic.    || 
(P.    ext.)     Croyance,     pratitjiie 
superstitieuse.  Superstitio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicujas 
animum  superstitione  implëre. 
Cic.  superstitione  imbatum  es- 
se. Cic.  superstitione  constric- 
tam  esse  ou  tenèri.  Sen.  super- 
stitio hominujn  imbecillitutem 
occapavit  [-  las.  eut  prise  sur 
ces  hommes  d'un  esprit  faible  •]. 
Liv.  saperstitionibas  obnoxium 
degëre   [•   vivre   daus  la  s.  -]. 
Sen.  anili   superstitione   obli- 
^âri.  Cic.   superstitione  intac- 
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turn  cssc  ou  a  saperstitionc 
remotum  esse.  Cses.);  religio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.:  religio- 
nibus adniodum  deditum  esse. 
Cxs.).^  (Fig-)  Excès  de  scrupu- 
le avec  lequel  on  observe  cer- 
taines rèijles.  Religio,  onis,  f. 
Cic.  Superstitio,  onis,  f.  Quint. 
(cf.  sap.  prœceptoram.  Quint.). 
supin,  s.  m.  En  grammaire 
lutine,  temps  da  l'infinitif,  vé- 
ritable substantif  verbal.  Su- 
pinum  i^.-^.  verbum),  i,  n. 
Churis.  Prise. 
supination  (lat.  post.  supina- 
tio.  Civl.-.-iar.),  s.f.  Position  du 
corps  couché  sur  le  dos.  lapi- 
nas matas  corporis.  Cic.  1  (l'. 
ext.)  Position  du  poignet  où  la 
paume  de  la  main  se  trouve  en 
dessus.  Sapinitas  manûs.  Quint. 
supplanter  (lat.  supplantârc, 
proprt.  •  donner  un  croc  en 
jambe  •),  v.  tr.  Evincer  qqn  et 
prendre  sa  place.  Detrudërc, 
tr.  Saet.  (cf.  detrudendi  Do- 
mitii  caasâ.  Saet.). 
suppléance,  s.  f.  Fonction  de 
celui  qui  supplée  qqn.  Vicarii 
(ou  adjatoris)  manas,  ou  par- 
tes A.  Faire  une  — ,  voy.  sup- 
pléer. 

suppléant,    ante,    adj.      Qui 
supplée  qqn.  Vicarias,  a,    um, 
adj.  Cic. Siéger  comme  juge  — , 
ex    sabsortitione    sedëre.    Cic. 
Il  Substantivt.  Un—,  vicarias, 
ii,  m.  Cic.  (cf.    vicarium    sac- 
cedère alicajas  muneii.  Cic.  vi- 
carium  aliquem    alicai    dàre. 
Cic).  —  du  préfet  du  prétoire, 
vicarias,    ii,    m.    Jet.    —    du 
duumvir,  prodaovir,    viri,  m. 
Inscr.    —   d'un   professeur    de 
rhétorique,    adjator  rhetorum. 
Qaint.  —  d'un   gouverneur  de 
province,    procarator   pro   le- 
gato.  Jet.  Suppléante,    vicaria, 
X,  l.  Sen.  Etre  le  —,   la  —    de  I 
qqn,  fungi  alicujas   vice.  Hor. 
ou  partibas.Cic.  ou  officio.  Cic. 
suppléer,  v.  tr.  et  intr.    ||     V. 
tr.  (Aroh.)  Mettre,    à    la    place 
de  ce  qui  fait  défaut  (qqch.qui 
en    tient    lieu).    Supplére,    tr. 
Cic    Explëre,    tr.      Cic.     Voy. 
COMPLÉTER.    1     Remplacer    par 
qqch.  qui  en  tient  lieu    (ce  qui 
fait  défaut).  Supplére,  tr.  Plin. 
j.  Explëre,    tr.    Cic.    Reficére, 
tr.  Liv.  Voy.  re.\iplacer.  ||  Rem- 
placer   momentanément    (qqn) 
en    faisant    ses   fonctions.    Ex- 
plëre alicajas    vicem.  Tac.   ou 
vices  ou  locum.  Liv.  Saccedëre 
vicarium  maneri  alicajas.  Cic. 
Vicariam    esse   alicui.    Quint. 
Se  faire  —  par  qqn,  aliquo  vi- 
cario    uti.  Cic.  vicariam    acci- 
përe.  Quint.  Choisir  par  le  sort 
des  juges  pour  —  ceux  qui  sont 
récusés,  subsortîri,  dép.  tr.  Cic. 
—  un    juge,    ex    sabsortitione 
sedëre.  Cic.  1  F.  infr.  Remédier 
au  manque  de  ce   qui    fait    dé- 
faut  par    qqch   qui   comble   la 
lacune.  Sapplëre,  tr.    Cic.    (cf. 
supplére  locan%  parentis.  Sen. 
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Explëre,  tr.  Cic.  (cf.  guod  dépa- 
rierai explëre.  [•  s.  à  un« 
perte  •].  Cxs.)  Replire,  tr.  Cic. 
(cf.  repl.  consamptn.  Cic.  cxer- 
cilam.  Liv.)  La  fidélité  de  nos 
amis  supplée  à  nos  étions,  ope- 
rx  nostrse  (ides  amicoram  sap- 
ponitur.  Cic.  (cf.  operae  nostrse 
vicaria  fuies  amicorum.  Cic.) 
supplément,  s.  m.  Ce  qu'on 
ajoute  à  qqcti.  pour  le  rendre 
plus  complet.  Supplementum, 
i,  n.  Col.  Qaod  additar.  A.  — 
de  troupes,  voy.  renfort.  Ajou- 
ter comme  — ,  sapplëre,  tr.  Cic. 
(cf.  sapplëre  libram  [-  complé- 
ter un  livre  par  des  suppl.  •]. 
Saet.)  Donner  un  — ,  adjicére, 
tr.  Cic.  addëre,  tr.  Cic.  Un  — 
de  salaire,  de  pourboire,  coroJ- 
larium,  ii,  n.  Cic.  Il  reçut  un 
—  de  solde,  merces  ejasannua 
aacta  est.  Saet.  Eu  — ,  voy. 
OUTRE.  Il  Spéc.  (Géom.)  Le  — 
d'un  angle.  Voy.  complément. 
supplémentaire,  adj.  Qui 
vient  eu  supplément.  Adven- 
ticius,  a,  um,  adj.  Cic.  Sa- 
pervacaneus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  sapervacancam.  opus.  Cic). 
bon,  gratification  — ,  coroUa- 
rium,  ii,  n.  Cic.  Liste  —  de 
juges,  subsoriitio,  onis,  f.  Cic. 
Soldats  — ,  (milites)  ascriptivi. 
Plaut.  Varr.  ascripticii.  Jet. 
Légions  — ,  legiones  adjatrices. 
Tac.    Angle    —,    voy.    complé- 

ME.NTAIRE. 

supplétif,  ive,  adj.  (Arch.)  Qui 
sert  de  supplément.  Voy.  addi- 
tionnel, SUPPLÉMENTAIRE. 

suppliant ,  ante  ,  adj.  Qui 
supplie.  Supplex,  adj.  Cic. 
(ex.:  s.  n\anas.  Cic.  supplicia 
verba.  Cic.  supplici  voce.  Sali, 
supplicibas  verbis.  Cic).  Mains 
— ,  sapinx  manus.  Virg.  Liv. 
D'une  manière  — ,  suppliciter, 
adv.  Cic.  D'un  ton  — ,  preci- 
bus  (agêre  cum  aliquo).  Cic  ou 
precibus  in^mis.  Liv.  Implorer 
d'un  ton  — ,  orâre  atqae  obse- 
crâre.  Cic.  ||  Subst.  Un  — ,  sap- 
plex,  plicis,  ta.  Cic.  (cf.  sapplex 
dei.  Nep.).  Une  — ,  sapplex  mu- 
lier  [virgo).  A.  En  — ,  suppli- 
citer, adv.  Cic.  Traduire  aussi 
par  l'adj.  supplex.  Cic.  (cf. 
sapplex  te  ad  pedes  abjiciebas. 
Cic).  Tenue  du  — ,  s^aalor, 
oris,  m.  Cic.  sordes,  lam,  f. 
pi.  Cic.  Voy.  SUPPLIER. 
supplication  (bas  lat.  sappli- 
catio  ;  lat.  clas.s.  sapplicatio, 
actions  de  grâces),  s.  f.  Prière 
humble  et  pressante.  Obsecra- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Ict.  preceet 
obsecratione  uti.  Cic  alicajas 
obsecrationes  repudiâre.  Cic. 
kamilis  et  supplex  obsecratio, 
Cic).  Obtestatio,  onis,  f.  Liv. 
Tac  (cf.  ad  infimas  obtestor 
tiones  procambëre.  Tac).  Sup- 
plices precea.  Cic.  Supplicia 
verba.  Cic.  —  instantes,  precum 
constantia.  Cic.  preces  in^mœ, 
Liv.  (cf.  precibas  in^niis  petere, 
ut...  Liv.). —  faites  à  une  divi- 
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nité,  conyprfcntio,  onit,  f.  Liv. 
(of.  c.  deoruiit.  i.iv.).  Adresser 
des  —  à  qqu,  voy.  suppuek. 
Avoir  recours  aux  — ,  pnces 
iidhibtre.  Cic.  Fairo  Uire  par 
ses  —  les  lamentatioDS  légi- 
time» de  la  patrie,  deprecari 
fiiitam  /Hi<ri;f  querimoniam. 
Cic.  Obtcuu  à  force  de  — ,  qu'on 
oe  doit  qu'aux  — ,  pr^carias, 
<i,     om.    adj.    Liv.  Cixrt.   Tac. 

dupplice,  s.  m.  Grave  peine 
corporelle  infligée  à  un  oon- 
damaé.  Supplicium,  ii.  n. 
Cic.  ele.  (ex.:  ad  sapplicium 
dàre  ou  tradére  [•  livrer  •] 
aliqviem.  Nep.  Liv.  ad  mpjtli- 
ci'um  producére  aliqaem.  tic. 
suppliciam  expetére.  Liv.  sap- 
plicium pctére  ejs  aliqao  [•  in- 
fliger un  s.  à  qqn  .].  Liv.  su- 
mère  fappliciam  de  aliqao. 
Cses.  Cic.  ou  ex  aliqao.  Liv. 
luppliciam  sumére  virgia.  Cic. 
iappliciam  expromére  in  ali- 
qaem. Cic.  car  tôt  tapplicia 
sint  in  improboa  more  majo- 
ram  constituta  ?  Cic.  sappli- 
cium adUihcre.  Cic.  omni  sup- 
plicia cruciûre.  Cic.  ad  alti- 
mum  sapplicium pror/redi.Cxs. 
suppliciam  dàre  alicui  [•  met- 
tre qqn  au  s.  •].  Plaat.  Ter. 
Sep.  sapplicium  sabire.  Cic. 
sapplicio  se  subtrahëre.  Liv. 
voy  CHATIMENT,  peiseV  Dernier 
— ,  sapplicianx  capitale  ou  ca- 
pitiê.  tic.  Voy.  peine;  Monr. 
1  (Fig."  SoulTrance  corporelle 
ou  morale  intolérable.  Sup- 
plicium,  ii,  n.  Plant.  Ter. 
Cxs.  (ex.  :  satis  sapplicii  ta- 
lisse. Ca:s.).\oy.  tourment, tor- 
ture j. 

Bupplicier.  v.tr.  Livrer  au  sup- 
plice. .Supplicium  samërede  ali- 
qao. df  s. Cic.  Supplicia  capitis 
a{(icére  aliquem.  Cic.  Morte 
maltire  aliquem.  Cic.  \\    (Fig.) 

Voy.  TORTURER,    TOURMENTER. 

supplier,  v.  tr.  Prière  d'une 
manière  tr»*'  humble  et  très 
pressante.  Supplicàre,  intr. 
Cic.  etc.  {ex.  :  alicui.  Cic.  Cee- 
tari,  senatui  pro  aliqao.  Cic. 
on  dit  aussi  sapplicibas  verbis 
oràre  aliquem.  Cic.  suppliciier 
ordre,  ut  [et  le  Subj.].  Liv.)\ 
obsecràre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
quod,  rnultis  lacrimis  cam  eum 
oraret  alqae  obsecraret,  impe- 
trare  non  potuit.  Cic.  obsecro 
te,  ut  id  facias.  Cic.  voy.  prier, 
coNJURr.n;  ;  obtestarl,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  quem  obtester? 
qaem  implorem  ?  Cic.  obtesta- 
tar,  ut  taat  salulis  rationem 
habeal.  des.  morte  me  ut  vin- 
dices  a  Romanoram  arhitrio, 
oro  obtestorqae.  Liv.  passis 
manibus  obtestabantar  lioma- 
nos,  ut  sibi  parcerent  neu,  si- 
cat  Avarici  (ecissent,  ne  a  ma- 
lieribui  quidem  atque  infant  i- 
bas  abilinerent.  Ca's.  qaam  ob 
rem  a  te  ptlo  vel  potia»  omni- 
bus te  precibus  oro  et  obles- 
tor,  ut...  Cic.  qua  re  oro  Ob- 
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testorque  vos,  judices,  ne... 
Cic);  deprecari,  dep.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  aliquem.\('ic.  depre- 
cari patres  ,  ne  festinarent. 
Liv.)  ;  iinplor;\re.  tr.  C'a-s. 
(ex.  :  qua'  [mulieres]  milites 
passis  crinibus  (lentes  implo- 
rab.int,  ne  se  in  servitutem 
Romanam  tradcrent.  Cses.). 

supplique,  s.  f.  Demande  écri- 
te par  faquelle  on  sollicite  une 
grâce  d'un  s^ouverain.  Suppte.r 
îibellus.  Mart.  et,  absolt.  libel- 
las, i,  m.  iSuet.  Codicillus,  i, 
m.  Tac.  Suet.  Supplique  aux 
puissants,  petitiones  a  pates- 
tntibus.  Plin. 

support,  s.  m.  Ce  sur  quoi 
porte  le  poids  de  qqcli.  Id  quo 
aliquares  fulcitar  ou  sastinet  ur. 
A.  fultara,  se,  f.  -b'en.  Col. 
Falmcntam,  i,  a.  l'itr.  Stata- 
men,  inis,  n.  Cal.  Poutre  ser- 
vant de  — ,  columen,  inis,  n. 
de.  Supports  pour  la  vigne, 
voy.  ÉCHALAs.  Donner  pour  — , 
saffalcire,  tr.  Plaut.  \\  (Fig.) 
Personne,  chose  qui  sert  d'ap- 
pui à  qqn  dans  le  malheur. 
Colamen,  inis,  n.  Liv.  Firma- 
mentum,  i,  n.  Cic.  Praesidium, 
ii,  n.  Cic.  Voy.    appui,  soutien. 

supportable  ,  adj .  Dont  on 
peut  recevoir  l'effet  sans  être 
accablé.  Tolerabitis,e,  adj.  Cic. 
/•'«rendus,  a,  um,  adj.  verb. Cic. 
(cf.  illad  vero  non  est  feren- 
dum.  Cic).  Tolerandus,  a,  um, 
p.  ailj.  Liv.  Lëvis,  e,  adj.  ^aet. 
(cf.  leveexsiliam.  Suet.).  Mitis, 
e,  adj.  Cic.  (cf.  mit.  dolor. 
Cic).  D'une  manière  — ,  tole- 
rabiliter.  Col.  (au  compar.  Cic). 
Rendre  — ,  levure,  tr.  Cic. 
lenire,  tr.  Cic.  mitir/ùre,  tr. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Passable.  Medio- 
cris,  e,  adj.  Cic  Modicus,  a, 
am,  adj.  Cic.  Satis  bonus  {ac- 
casaior).  Cic.  Tout  à  fait  — , 
probabilis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  p. 
discipulas.  Cic.  orator.  Cic.  in- 
'jeniam.  Cic).  D'une  façon  — , 
medioci'iter,  adv.  Cic. 

supportablement,  adv.  D'une 
manière  supportable.  Tolerabi- 
liter,  adv.  Col.  \\  F'assablement. 
Mndiocriter,  adv.  Cic. 

supporter  (lat.  eccl.  suppor- 
ture.  Hier.  Valg.  Cassiod.  lat. 
clas.  supportûre,  transporter), 
V.  tr.  Avoir  sur  soi  (une  chose 
dont  on  porte  tout  le  poids)  de 
manière  à  empêcher  qu'elle  ne 
tombe.  Sustinêre ,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cohimnae  et  tcmpla 
H  porticus  sustinent.  Cic.  [ar- 
cis  spectacala  susiinentihas. 
Liv.);  ferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
onas.  Ter.  esse  oneri  ferendo 
['  être  capable  de  s.  un  far- 
deau .].  Liv.);  tolerâre,  tr. 
l'Un.  (ex.  :  non  loleràre  pon- 
dus nppreUensum  [en  pari, 
des  alalcB].  Plin.  [X,  10].  «';«- 
qaipedalis  paries  non  plus 
qaam  unam  conti'jnationer/t 
tolérât.  Plin.  [XXXV,  173]).  || 
(Fig.)   Avoir  toute    la    charge, 
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tout  l'embarras  do  (qqcli.). 
Sustinère  ,  tr.  Cic.  etc.  (ox.  : 
molem  belli.  Liv.  aliquid  austi- 
ne-e  non  posse.  Cic);  toleri- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t.  $um- 
ptus.  Ter.  Cic.  t.  tribata.  Cic); 
sufficère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
non  fal(uiant  jam  vires  ad 
mtmas  obeandufn.  Liv.  on  dit 
iiussi  'ilicai  rei  parem  ou  im- 
p^trem  esse  [•  être  oa  n'être 
pas  capable  de  .s.  qqch.  •).  Cic. 
/.il'.):  subsistera,  intr.  nrut. 
np.  Cic.  (ex.  :  s.  samptui.  lirat. 
ap.  Cic.  [op.  XI,  10,  5]);  acci- 
père,  tr.  (  ic  etc.  (ex.  :  cu/>i- 
initatem.  Cic.  [OfT.  III,  II,  JtV]. 
infommodum  [•  un  domma- 
ge .].  Cœs.  [B.  C.  ni,  l>\).  - 
une  perte,  damnam  ou  jactit- 
riim  (acSre.  Cic.  (Br.  33,  125  ; 
Uir.  III,  83,  89).  damni  aliquid 
contrahëre.Cic.  (Fin.  V,  30,  iU). 
Voy.  suniR.  {{  (Arch.)  Soutenir 
(qqn).  Voy.  soutenir.  T  Ki-cevoir 
sur  soi  sans  en  être  ébranlé 
(tout  l'effet  do  qqch.).  Susti- 
nère, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ».  im- 
l)etum  liostium.  Caea.  voy.  choc, 
attaque,  soutenir).  Qui  est  en 
état  de  —  c[qch.,  patiens  alica- 
Jas  rei,  Cic.  Qui  n'est  pas  en 
éial  de  — iiqcli.,  impatiens  ali- 
(-•u/as  rei.  Liv.  Ov.  Navires  qui 
ne  sont  plus  en  étal  do  —  la 
mer,  naves  ad  navigandam 
inutiles.  Cœs.  \\  (Fig)  Recevoir 
l'elfet  de  qqch.  sans  en  être 
excédé.  Tolerâre,  tr  Cic.  etc. 
(c\.:  hiemom.  Cic  militiam. 
Cic.  inopiam.  Sali,  domi  nikil 
erat  quo  famem  tolerarent. 
Cxs.  [B.  G.  I,  88,  31.  asperaa 
res  facile  tolerâre.  Nep.  inter 
nos  vitia  nostra  tolerâre.  Cic); 
ferre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  f.  mi- 
surias.  Ter.  contumaciam  ali- 
cajas.  Cic.  avec  un  coinpl.  de 
pers.  optimates  quis  (erat  ? 
l'ic  non  ferrem  te.  Qaint. 
avec  l'Ace,  et  l'Inf.  (erunt  aa- 
res  hominum  illa  laadarê.Cic, 
[de  Ov.  II,  3JtIi].  illa  prxcipi 
quis  (erat  ?  Qaint.  [XI,  3,  87]. 
abs.  non  (eram.  Cic.  avec  un 
adv.  aliquid  segrë ,  graviter 
molesté  ou  graviter  molesté- 
nue  (erre.  Cic.  aequo  [opp.  & 
miquo]  animo  (erre  aliquid. 
Cic.  [acile,  clementer,  (ortiter 
ac  sapienter  aliquid  (erre.  Cic. 
ni  quisœgri  (erat  se  pauperem 
esse.  Cic  adj.  verb.  non  (ererv- 
dam  (acinas.  Cic.  non  (cren- 
rla  lex  Cic.)  :  per ferre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :/).  omnes  indigni- 
tates  contumeliasque.  Cœs.per- 
(i:r,  si  me  amas.  Cic  omnia 
pati  et  per(erre,  Cic.  avec  un 
ci)m|)l.  de  pers.  (acile  omnes 
per/ielior  et  per(ero.  Cic);  pB- 
ti,  dip.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  id 
damnam  liaud  xgerrimi  pati. 
Liv.  p.  toleranter  dolores.  Cic 
snrvilatem  pati  passe.  Cic.  la- 
borem  fias  pati  posse.  Liv.); 
perpeti,  dép.tr.  Cic  etc.  (ex.: 
p.  dolorem.  Cic  p.paapertalen 
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facile,  he/i.).  Qui  oxt  capable 
lie  —,  tolerans,  p.  adj.  Col. 
l'ar.  (ex.  :  t.  laboriim.  Tac.r, 
patiens,  p.  aJj-  •S'a".  Sik;*. 
P/in.  y.  (ex.  :  p.  laborixm.  Sali, 
lahoris  ultra  (idem  potiens. 
Siiff..).  Qui  est  iniMpablede  — , 
intolerans,  p.  a<ij.  LiV.  Tac. 
(ex.  :  vir  xqualiiim  intoUrans. 
Tac.  intolerantior  aacandarum 
reram.  Liv.  corpora  intoleran- 
tissima  laboris.  Liv.)  :  impa- 
tiens, adj.  Ov.  Sen.  Curt.  Tac. 
(ox.  :  imp.  laborum.  Ov.  do- 
minalionis.  l'Un.  j.  sO'ùetatis . 
Tac.  contumeliarum  (erenda- 
ram.  .Sen.). 
supposable  ,  adj.  Qui  peut 
élvK  supposé.  Opinahilis ,  e, 
adj.  Cic.  Qai  (qiue,  i/aod)  con- 
jectura nititar,  ou  continetar. 

A.    Voy.    ADMISSIBLE. 

supposer,  v.  tr.  Poser,  admet- 
tre comme  réalisé    au   moraTit 
où  l'on  parle  (ce  qxi'on  imagine 
tel).    Sumère,    tr.    Cic.   etc. 
(ex.  :    aliqaid    pro    certo.   Cic. 
heatos    esse    aeos     sumpsisti. 
Cic);  facëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
ease  deos  (aciamus  [•  supposons 
l'existence   des    dieux   ■].    Cic. 
(ac,  qaseso,  qai  ego  sam,    esse 
te  [•  suppose    que   tu  es   à  ma 
place-].    Cic);    ûngére,    tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :    finge    aliqixem 
Reri  sapieniem.  Cic.    jugèrent 
[eum]    nxentitum    [esse]    ante. 
Liv.  mterfecti  aliqai  sant  :  (in- 
ge  a    nolns-    Liv.).   Des   biens, 
des    maux    supposés  ,    opinata 
bona,    mala.    Cic.  Voy.  admet- 
tre et  cf.  IMAGINER,  [se]  FIGURER, 
PENSER,   PRÉSU.MER,    CROIRE,    CON- 
JECTURER.   Il    (Par   9Xt.)    Impli- 
quer.   Voy.  ce  mot.    ||   (EUipt.) 
Supposé    que,    ut ,  adv.  (av.  le 
Subj.)   Cic.   etc.    (ex.  :    gua?    ut 
essent    vera,    conj'angi  debue- 
rant.  Cic.    ut  qaœras  omnia..., 
non  reperics.Cic  veram  athoc 
non  sit,  tamen  servet  rem  pa- 
blicam.  Cic.  at  ita   sit,   tamen 
non  potes  hoc   qaa^i   prsecla- 
rum   aliqaid  prœdicâre.    Cic. 
qqf.    le    Subj.    tout    seul  .    ne 
sint    in   senectate    vires  :    ta- 
men...   Cic.   sit   modo  respu- 
blica.    Cic.    sint     (alsa    sane. 
Cic).    1    (Par  ext.)    Poser,  pré- 
senter comme  réel,  authentique 
(ce   qu'on   sait  ne    l'être   pas). 
Supponêre,  tr. Cic.  etc.  (ex.: 
testamentiim   ou  (alsam  testa- 
mentam.  Cic.  personam.  Cic); 
subjicëre,   tr.  Cic.   etc.  (ex.  : 
testamenta.  Cic.  librum.    Nep. 
partam.    Jet.)  ;    subdëre,    tr. 
Ter.    Liv.    Tac.  (ex.  :  aliquem. 
Ter.  Tac.  me  subditam  et  pse- 
lice  genitum  appellant.  Liv.  s. 
testamenta.  Tac.  crimina  ma- 
/estatis.  Toc).   Supposé,    sub- 
ditivus,  a,   um.  adj.  Plaat. 
Cic.  etc.  (ex.  :  s.  Sosia.   Plaat. 
t.   archipirata.  Cic).   snppo- 
Siticius,    a,    um,    adj.   Varr. 
(R.  R.  II,  8.  2). 
supposition,    s.    f.    Action   de 
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poser,  d'admettre  comme  réalisé 
ce  qu'on  imagine  tel.  Ficlio, 
anii,  f.  Quint.  Voy.  hypothèse. 
Il  (P.  ext.)  Proposition  par  la- 
ilU"llo  on  le  pose,  on  l'admi-t. 
Qu'id  ponitar  ou  saniitur.  Cic. 
Conjectura, œ,  f.  Cic.  (cf.  aberrat 
a  conjectura  saspicio  pericali 
mei  [•  la  supp.  que  je  puisse 
courir  un  danger  est  invrai- 
semblable •].  Cic).  Opinio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  op.  virtutis. 
Cic).  Faire  des  —,  voy.  con- 
jecture, SUPPOSER.  Loc.  famil. 
Une  —  que...,  finge  (et  l'Ace, 
av.  Infin.).  Cic.  1  Action  de  po- 
ser, de  présenter  comme  réel, 
authentique  ce  qu'on  sait  ne 
l'être  pas.  Suppositio,  onis,  f. 
Plaat. {ct.sap.puerorum.Plaat.). 
Sabjectio,  onis,l.  Liv.  (cf.  subj. 
testamenti.  Liv.).  —  de  person- 
ne, sapposita  persona.  Cic.  1 
(Musique.)  Transposition.  Voy. 
co  mot. 

suppositoire  (lat.  post.  sap- 
positorium.  Gtoss.),  s.  f.  Médi- 
cament en  forme  de  cône  qu'on 
introduit  dans  l'anus.  Colly- 
rium,  ii,  n.  Hor.  Cels.  (cf. 
coll.  subjicëre  [»  mettre  un 
supp.  •].  Plin.). 

1.  suppôt  (lat.  suppositus,  ce- 
lui qui  est  placé  au-dnssousj, 
s.  m.  (Arch.)  Subordonné.  Voy. 
SUBORDONNER.  Lcs  —  de  l'uui- 
versité  (régents,  bedeaux,  etc.), 
apparitores,  um,  m.  pi.  A.  lie- 
tores,  um,  m.  pi.  A.  Spéc.  Les  — 
de  la  justice  (les  agents  infé- 
rieurs), voy.  agent;  police.  || 
De  nos  jours.  Fig.  — de  Satan, 
voy.  démon.  Un  —  de  Bacchus, 
voy.  PILIER  [de]  cabaret,  p  Fau- 
teur, satellite  (de  qqn).  Voy  ces 
mots. 

2.  suppôt  (lat.  suppositam,  ce 
qui  est  placé  dessous),  s.  m. 
(Philos.)  Ce  qui  sen  de  support 
aux  propriétés  (surtout  des 
corps).  Voy.  substance. 

suppression  (lat.  siippressio. 
Plin.  Cassian.),  s.  f.  Action  par 
laquelle  qqch.  est  supprimé. 
Oppressio,  onis,  f.  Cic  (cf.  opp. 
legum.  Cic).  Detractio,  onis, 
f.  Cic  ^boiitio,  onis,  f.  Tac. 
Suet.  (cf.  aboi,  tributorum. 
Tac).  —  d'un  jugement,  sab- 
latio,  onis,  f.  Qaint.  —  d'une 
lettre,  detractio  liiteree.  Qaint. 
et  simplt,  detractio,  onis,  f. 
Quint.  —  des  particules  con- 
jonctives, dissolatio,  onis,  f. 
Cic  Après  la  —  de  l'Aéropage, 
subiato  Areopago.  Cic.  Avec  la 
—  de  cette  loi,  sublatà  illâ  lege. 
Cic.  —  d'un  enfant,  voy.  infan- 
ticide. (T.  de  médecine.)  —  des 
selles,  voy.  constipation. 
supprimer,  v.  tr.  Faire  dispa- 
raître (en  empêchant  de  se  ma- 
nifester). Supprimëre,  tr.  Cic 
Liv.  Tac.  (ex.  :  testamentum. 
Suet.  famam  decreti.  Liv.)  ; 
comprimëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
c  quod  scripserat  ille.  Cic.  fa- 
mam captx  Carthaginis    [•   la 
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nouvellode  lanrise  deC.'],Liv.). 
1  (Par  ext.)  Faire  disparaître. 
Tôlière,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem e  [ou  de]  meJio  ou  simpl. 
alii/uem  {['erro,  veneno,  etc.]. 
Cic.  Carthaginem.  Cic.  nomen 
ex  tibris.  Cic.  mendam  scrip- 
tarx.  Cic.  amicitiam  e  manao. 
Cic.  dubitationem,su»picionem, 
errorem.  Cic.  dictaturam  fan- 
ditus  e  re  publicà.  Cic.  comitia. 
Liv.  memoriam  alicujus  rei. 
Cic.  deos.  Cic.  tollëre  ac  sepe- 
lire  bellum.  Cic.  dies  festos 
tôlière.  Cic.  pietate  adversat 
deos  sablatà,  tollitur  (ides. 
Cic);  perimére,  tr.  Cic.  (au 
fig.,  ex.  :  si  [ludi]  non  inter- 
missi,  sed  perempti  atque  sa- 
hlati  sunt.  Cic);  detrabére, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  de  Uomine 
sensus.  Cic.  voy.  enlever,  ôter)  ; 
subtrabëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
(liicai  cibam.  Cic.  necessaria 
orationi  verba.  Quint,  s.  rem, 
verbam,s  litteram.  Qaint.).  — 
(eu  retranchant),  voy.  retran- 
cher. 

suppuratil,  adj.  Qui  amène  la 
suppuration.  Huppuratorias,  a, 
um,  adj.  Plin.  Médicament  — , 
et,  ellipt,  un  — ,  supparatoriam 
medicamentum.  Plin.   medica- 
mentum,  pus  movens.  Cels. 
supptu'ation,  s.  f.  Production 
et  écoulement  de  pus.   Suppa- 
ratio,  onis.  f.  Cels.  Sen.  Abcès 
avec  — ,  sablavies,  ei,  f.  Plin. 
—  des  ulcères,  Tnanantia,  a.  pi. 
Plin.  .'Vvec  — ,  purulente,    adv. 
Plin.    Amener     à    — -,     conco- 
quêre,   tr.  Plin.  pas  matarâre. 
Cels.  Etre  en  — ,  voy.  suppurer. 
suppurer,  v.  intr.  Produire  et 
laisser  couler    du  pus.    Sappu- 
râre,  intr.  Ceis.  Plin.  Pas  emit- 
tëre.     Cels.    L'abcès    suppure, 
pas  exit,  efp,uit,  fertur,   eQan- 
ditar  ex  ulcère.  Cels.  Qui  sup- 
pure (en  pari,   des  pers.),   sap- 
puratas,   a,   am,   p.  adj.   Plin. 
Faire  — ,   suppuràre,    tr.   Sen. 
pus  movère  ou  matarâre.  Cels. 
supputation  flat.  post.  suppa- 
tatio.   Mart.  Cap.),  s.  f.  Action 
de  supputer.  Ratio,  onis,  f.  Cic 
Compatatio,  onis,  f.  Sen.  Dia- 
patatio,  onis,  f.  CoJ. 
supputer,  v.  tr.  Evaluer  iadi- 
rectement  (une  quantité)  par  le 
calcul    de    certaines     données. 
Patàre,  tr.  Cic  Compatâre,  tr. 
Plin.  Supputàre,  tr.   Sen.  De- 
putâre,  tr.  Ter.  Sabdacëre  ra- 
tionem  ou    ratiuncalam.    Cic. 
Plaat.  calculos.  Cic.  sammam. 
Cic.    ou   simpl.    sabdacëre,   tr. 
Cic.  Qu'on  peut    — ,   compata^ 
biiis,  e,  adj.  Plin. 
suprématie,  s.  f.  Prééminence 
qui    élève    au-dessus    de    tous. 
Imperiam,  ii,  n.  Cxs.  Samma, 
œ,    f.    Cic  (cf.    gui  vobis  sam- 
mam ordinis  eonsiliiqae  concé- 
dant i'  qui    vous  accordent  la 
supr.  du  rang  et  du  conseil  •]. 
Cic). 
suprême,  adj.  Qui  est  au-des- 
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SU"  de  U>u!!.  Sammus,  a,  uni, 
adj.  Cic.  (cf. summui  mayisfrti- 
tu8,  Caes.  summum  inxp^riam. 
Cic.fiUtigiumtammum.  TUc.V 
iyaprtmut,  a,  um,  adj.  Cic. 
Extremas,  a,  um,  adj.  Cic.  VI- 
timus,  a,  um,  adj.  Cic.  Pou- 
voir — ,  rrynum,  i,  n.  Cic.  aam- 
ma  rero/n.  C'ic.  Le  commande- 
ment  — ,  «umma  imperii.  C^fs. 
Remettre  la  direction  —  au  se- 
nat,  omnem  ren'.  publicam  se- 
natai  permittêre.  Cstt.  La  cour 
— ,  voy.  CASSATION.  Loc  adv. 
Au  —  degré,  et  ellipt,  au  — 
(au  plu3  haut  degré',  majcimg, 
adv.  Cic.  summé.  adv.  Cic. 
Traduire  aussi  par  le  superl. 
de  l'adj.  (cf.  beaiiitimas  [•  heu- 
reux au  supr.  degré  ■].  jpic.). 
ou  par  des  adj.  sammus,  a, 
am.  Cic.  (cf.  in  qao  omnii  tam- 
ma  tant  [>  qui  possède  toutes 
lesqualité- ausuprèrne  degré  •]. 
Cic.  ou  cjrfremui,  a,  um,  adj. 
Sali.  (cf.  ecctremœ  dementias  est 
[•  c'est  de  la  folie  au  supr.  de- 
gré •].  Sali.).  1  Qui  est  le  der- 
nier de  tous.  (En  pari,  de  la  fin 
de  la  vie.)  Supremas,  a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.  s.  dies.  Cic.  s. 
vitse  die».  Tac.).  Ultimas,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  tUtimum 
aaxilium  [•  la  supr.  ressource  ■]. 
Liv.).  Extremiis,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  ejctremam  vitse  tem- 
pos. Cic.).  Summus,  a,  am,  adj. 
Nep.  (cf.  summum  pericalum. 
Nep.).  Lutte  — ,  discrimen  sum- 1 
mœ  reram.  Liv.  Rendre  les 
devoirs  — ,  jasta  solvëre.  Cic.  ou 
persolvére.  Cic. 

Buprêmement,  adv.  D'une 
manière  suprême. Summf,  adv. 
Cic. 

1.  sur,  prép.  Marque  la  posi- 
tion d'une  chose  par  rapport  à 
ce  qui  est  plus  bas,  on  contact 
avec  elle.  ||  Par  rapport  à  ce 
oui  la  porte.  Super,  prép.  (av. 
1  Ace.).  Cic.  etc.  (ex.  :  super  as- 
pidem  astidëre.  Cic.  aqaa 
saper  montiam  jaga  concreta 
erat.  Liv.  aliqaem  vidêre  saper 
laareatam  curram.  Saet.  su- 
per qaas  [naves]  turrim  efftc- 
tam.  Caes.  arma  et  xnri  saper 
alium  alii  prxcipitantar.  Liv. 
alii  saper  alios  montes.  Sen.); 
supra,  prép.  (av.  l'Ace.).  Cic. 
Liv.  iSen.  Plin.  (ex.  :  Néréides 
tapra  delpliinos  et  cete  seden- 
te».  Plin.y,  jn,  prép.  (av.  l'Ace. 
et  l'Abl.)  Cic.  etc.  (ex.  :  impo- 
nire  aliqaem  in  etjuum,  in 
plaastram.  Liv.  dextram  in 
capal  Nama-.  Liv.  pedem  ubi 
ponat  in  su<<[regnoJ  non  habet. 
Cic.  cibos  apponere  in  men- 
»am.  Plaal.  coHocàre  aliquem 
in  lecto  sao.  Cic.  aliquem  suis 
manibas  in  carra.  Cic.  cajas 
et  parentis  sai  manibus  in 
navi   tald  ac   fideli  collocatas. 

Cic.    [voy.     METTUE,     PLACER],    m 

viA  tiabittire.  Cic.  Jacëre  in 
lirnin^.  f'ir.  nr.fi/^re  in  sella. 
Cic.  in  agaà    Cic.   impingére  \ 
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puj;num  in  os.  i'iaat.  iiscen- 
dëre  in  curram.  Cic.  incidit 
fojcum  in  crara .  Cic.  in  o$ 
pn^num  jacrr*.  Cic.  in  faciem 
cubiire.  Cels.).  —  terre  et 
sur  mer,    terra    mariqae.  Cic. 

—  le  sol,    /iiimi.  Cic.    Revenir 

—  ses  pas,  i-etro  redire.  Liv. 
Marcher  —  les  pas  de  qqn, 
vestigiis  aliqaem  sequi  ou  con- 
seqai.  Cic.  Prendre  qqch.  — la 
table,  aliquid  e  mensà  samère. 
Cic.  Un  pont  —  pilotis,  pons 
sublicius.  Liv.  Frapper  —  une 
enclume,  incudem  tundére. 
Cic.  Avoir  une  arme  —  soi, 
esse  cun%  telo.  Cic.    S'appuyer 

—  qqn,  voy.  p.  lTI,col.  3.  Lire 

—  son  séant,  voy.  p.  1(300, 
col.  S.  Il  (Au  6g.)  Super,  prép. 
(av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  hùc 
super  re  scribam  ad  te.  Cic. 
agëre  saper  legatione.  Cic.  ne 
saper  tali  scelcre  saspectum 
sesehaberet.  Sali.);  de,  prép. 
(av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  de 
(ratre  confia.  Cic.  dedacére 
de  capite  [■  prendre  s.  le  capi- 
tal .].  Cic.  de  illo  fama  [■  le 
bruit  qui  court  s.  son  compte-]. 
Cic.  de  aliquà  re  dicére,  lOQui, 
etc.  Cic);  e  ou  ex,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.   etc.   (voy.    [d'j  a- 

PRÈS,     [d'J     ENTRK,      PARMi)  ;      ID, 

prép.  (av.  r.Abl.  ou  l'Ace).  Cic. 
etc.  (ex.:  in  eo  |-  sur  ce  point  •] 
Utigant  cum  Epicuro.  Cic.  in 
bono  serve  dici  potest.  Cic. 
voy.  [à]  PROPOS  [de];  touchant; 
eQundère  farorem  in  aliqaem 
]» faire  tombersa  colères,  qqn-1. 
Cic.  onus  alicujus  rei  in  ali- 
qaem reclinàre  [■  se  déchar- 
ger d'un  soins,  qqn.  •].  Sen.). 
Crier  qqch.  —  le^  toits,  feucina- 
torem  esse  alicujus  rei.  Cic. 
fd.  Pâlir  —  les  livres,  chartis 
impallesccre.  Pers.  Fixer  ses 
regards  —  qqn,  voy.  oeil,  re- 
gard. Fixer  son  attention  — 
qqch,  voy.  attention,  attentif, 
ATTENTIVEMENT.  Remettre  ses 
vers  —  le  métier,  incudi  red- 
tlëre versus.  Hor.  S'appuyant  — 
leur  opulence,  opulcntià  freti. 
Nep.  Jurer  —  li;'<  livres  saints, 
voy.  JURER,  SERMENT.  Promettre 

—  l'honneur,  fide  aaà  spon- 
dëre.  Plaat.  —  ma  conscience, 
médias  fidias.  Cic.  me  hercule. 
Cic.  —  ma  vie,  je  fais  des  dé- 
penses considérables,  lia  vivam, 
ut  maximos  sumptus  (acio. 
Cic.  —  parole,  voy.  p.  1350, 
col,  1.  Prêter  —  gages,  voy. 
GAGE.  Composer  —  des  docu- 
ments inédits,  voy.  [d']  apri^s. 
Compter  —  qqn,  voy.  p.  /iô2, 
col.  2.  S'en  reposer  —  qq") 
voy.  p.  1577  (col.  I).  .S'appe- 
santir —  un  sujet,  voy.  p.  ICI 
(col.  2).  S'étendre  —  une  ma- 
tière, voy.  p.  825  (col.  2l.  Rou- 
ler —,  voy.  p.  1621  (col.  S). 
Revenir —  le  passé,  voy.  p. 
1603  (col.  3).  Avoir  des  soup- 
qoTu,  de»  vues  —  l'I".  v^'J". 
soupçon,  VUE.  Tirer  une   lettre 
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de  change  —  M'I".  voy.  p.  3S1 
icol.  J.t  Prendre  qqch  —  soi, 
voy.  p.  my  (col.  3.)  Mettre  un 
impôt  — ,  voy.  p.  10t)0(col.  1  et 
3).  Se  tenir'  —  la  défensive, 
voy.  p.  581i  (col.  1).  Ktro  — 
ses  gardes,  voy.  p.  '.'t>9  (col.  S). 
Kira  —  sa  bouche,  voy.  p.  SiW 
iCol.  3).  Il  Par  rapport  it  ce 
qu'elle  couvre,  en  totalité  ou 
en  partie.  Super,  pr  p.  (av. 
r.\rc.).  Cic.  etc.  (ex.  :  domo» 
super  se  ipsos  concremme- 
runt.  Liv.);  supra,  prép.  (av. 
l'.\cc.).  Cic.  etc.  (ex.:  ubi  ciri'd 
muros  supra  sabterque  terram 
per  dies  quindecim  pugnatum 
est.  Liv.  supraqae  tignam  tur- 
bii  petatans  insiliit.  Phxd.  noc 
e.xissent  anquam supra terran\. 
Cic);  in,  prép.  (av.  l'Ace,  et 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  poerum 
in  hameros  sao»  efferre.  Cic. 
aliqaid  incldëre  in  a-s.  Cir. 
qqf.  la  prépos.  est  inutile,  e!^ 
altevati  circamstantiam  Ua- 
meris.  Tac.  comitia  humcris 
sais  sustinëre.  Cic.  voy.  les 
verbes  avec  lesquels  on  emploie 
•  sur  •);  per,  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.  etc.  (dans  aes  express,  c. 
argentum  per  vias  vidisie. 
Liv.  équités  per  oram  mariti- 
mam  erant  dispositi.  Cses.). 
Avoir  le  chapeau  —  la  tête, 
voy.  p.  383  (col.  3).  Coucher 
qqn  —  son  testament,  voy.  p. 
r.lO  (col.  1).  Il  (Au  fig.).  Super, 
pi'ép.  (av.  l'Ace).  Cic.  etc.  (ex.; 
ut  aliad  super  aliwi  cumula- 
retur  nostriv  familiae  fanas. 
Liv.  cum  alla;  super  alias  cla- 
des  camalarentur.  Liv.);  e  ou 
ex,  prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc. 
(i-x.:  ex  r/us  ore  cminebat  cru- 
delitas.  Cic);  ad,  prép.  (av. 
r."\cc.).  Cic.  etc.  (ex.:  ad  alicu- 
jus exemplum  vitam  dirigère. 
Cic.  voy.  RiicLER  [p.  15A8,  col. 
S]).  Brochant  —  le  tout,  voy. 
p.  320  (col.  1).  Il  (Par  ext.)  En 
parlant  de  ce  qui  suit  qqch. 
sans  intervalle.  Super,  prép. 
(av.  l'Ace).  Liv,  (ex.  ;  e^aes 
afius  super  aiium  missus. ^11/.); 
e  ou  ex,  prép.  (av.  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.:  serére  bcllam  ex 
bello..'iall. ou bella  ex bellis.  Liv. 
aliad  ex  alio  peccàre.  Cic  e 
vestigio  [•  sur  l'Iiouru,  sur  le 
champ  •].  Cic  Liv.).  —  le  soir, 
sub  vesperum.  Cic.  —  le  mo- 
ment du  départ,  sub  ipsà  pro- 
(ectione.  Cms.  Etre  —  son  dé- 

E.irt,    ad   iter   se    parure.  Cic. 
tre —  le  point  de,  voy.  point. 
—    l'heure,  —  lo   cliarnp,    voy. 

AUSSITOT,  IMMÉDIATEMKNT,  HEURE, 

champ.  ■[  Marque  la  position 
d'une  chose  par  rapport  à  ce 
qui  est  plus  bas,  dans  une  môme 
direction  verticale.  Super, 
prép.  (av.  l'Abl.).  //or.  (ex.  : 
ensis  super  cervice  pe.ndet. 
//or.);  in,  prép.  (av.  l'Ace). 
C(';.  etc.  ;  intentare  manus  in 
iiliqnem  [•  lever  la  main  ». 
qqn  •].  Liv.  fcncatrx  in   viam 
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versïi^  [<•  (jiii  (luiiiicnt  vue  ou 
qui  ont  vue  sur  la  nio  ').  Liv. 
locas  ande  erat  despcctas  in 
mare.  Cxi.).  Ktro  suspendu 
— ,  imminëre  {alicui  rei).  Cic. 
—  le  bord  de,  voy.  nnni),  pues 
[del,  [le]LONo  [de].  ||  (Au  (ig.)- 
Super,  prép.  (av.  l'Ace).  /-iV. 
Plin.  j.  (ox.  :  «s  tu  saper  om- 
net  beatas.  l'Un.  f.  eetat  et 
forma  et  saper  omnta  Roma- 
noram  nomen  te  ferociorem 
facit.  Liv.);  e  on  ex,  prép.  (av 
î'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  referre 
victoriam  ex  hoste.  Liv.  ur- 
bem  capére  ex  hoste.  Liv.)  ; 
de,  prep.  (.IV.  I'Abl.).  Cic,  Liv. 
(e.x.  :  tôt  victorife  de  Romanis 
dacilm.1.  Liv.);  a  ou  ai),  prép. 
(av.  I'Abl.),  Liv.  (ex.  :  prsedas 
magnas  facëre  ab  hostibws. 
Liv.).  L'emporter — ,  régner  —  , 

voy.    EMPORTER,     RÉGNER. 

s.  sur,  sure,  adj.  Qui  a  un 
;oût  légèrement  acide.  Acida- 
us,  a,  am,  adj.  l'Un.  Stibaci- 
du$,  a,  um,  adj.  Cato.  Plin. 

sûr,  e  (lat.  securus,  qui  est  en 
sécurité),  adj.  Qui  met  à  l'abri 
du  péril.  Tutus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  (.  locus.  Cic. 
consiUis  et  laboribus  latiorem 
vitam  hominam  reddëre.  Cic. 
tuta  res.  Cic.  tutior  receptas. 
Cses.  fsubst.  <a(um,  i  [-  lieu 
sûr  'I,  n.  Cic.  cf.  esse  in  tuto. 
Cic.  in  tnto  coUocàre  aliquid 
ou  aliqaem.  Cic.  in  tatam 
pervenire.  Cces.  tutias  esse  ar- 
bitrahantar  [•  il  était  plus  sûr, 
à  leur  avis,  de  -]  sine  alto 
valnere  victorià  potiri.  Cœs. 
tatissimam  est  [•  le  plus  sûr, 
c'est  de  •]  anctores  plerosqae 
seqai.    Quint.     al)ivts     tulius 

Seos]  quam  in  senatii  fore.  Cic). 
I  (Par  ext.J  Qui  atteint  le  but 
avec  certitude.  Certus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  con- 
scendëre  bonû  et  certà  tempes- 
tate  [•  s'emb.arquer  par  un 
temps  sûr  •].  Cic.  iread  mortem 
certo  gradu.  Sen.  certissima 
popali  Romani  vectigalia.  Cic. 
c.  sensas  [•  sentiment  •].  Cic. 
spes  consalatûs  certissima . 
Cic.  certo  ictit  destinata  ferire. 
Cart.  parum  vestigia  cei-ta  po- 
nëre  [-  n'avoir  pas  le  pied 
assez  s.  •].  Sen.  certâ  acie  ho- 
minam ati.  Plin.  en  pari,  des 
pers.  homo  certus.  Nep.  cer- 
tissimas.  Cic.  certi  homines. 
Cic.  c.  arnicas.  Plant.  Nep. 
certis  aactoribas  comperisse 
aliqaid.  Cic.  adversus  hostem 
nec  spe  nec  animo  certiorem. 
Liv.  satis  animo  certo  et  con- 
prmato  posse  in  hôc  caasâ 
consistëre.  Cic.  subst.  plur. 
certes  ["  des  gens  sûrs  •]  apiid 
latera  cuilocùre.  Sali.  fr.  cer- 
to» prêepcëie.  Nep.)  ;  Srznus, 
a.  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
prma  spes.  Cic.amicitia.  Curt. 
en  pari,  de  pers.  (irmi  duces. 
Cic.  firmus  arnicas  et  (idelis. 
Cic.  at  ex  in^delissimis  [sociis] 
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firmissimos  redderem.  Cic)  ; 
constans,  p.  adj .  Ci'c.  etc. 
(e.\.:  nniicu»  firmus  et  con$- 
tans.  Cic.  constantem  esse. 
Cic);  Ûdus.  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  fida  inter  eos  ami- 
citia.  Nep.  familiaritates  flda; 
amantium  nos  amicorum.  Cic. 
fulissimam  essi^  casiodiam 
principia  amicitiam.  Plin.  j. 
nec  ubi  consisteret  nec  qaid 
(idam  respiceret  habens.  Liv.); 
Sdelis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
oculi  fidèles,  //op.  voy.  fioéle). 
Le  temps  n'est  pas  — ,  tempes- 
tas  variât.  Plin.  Poison  — , 
prxsens  venenam.  Sen.  Juge- 
ment — ,  goût  — ,  subtile  judi- 
ciam.  Cic.  Mémoire  — ,  me- 
moria  bona  ou  acri.>!.  Cic. 
Main  — ,  manas  stabilis.  l'Un. 
Pied  — ,  gradas  stabilis.  Tue 
Pied  qui  n'est  pas  — ,  gradus 
instabitis.  Curt.  Etre  —  (en 
p.arl.  de  qqch.),  constâre, 
inlr.  Cic.  etc.  (ex.  :  eoruni  qax 
constant  exempta  ponemus. 
Cic.  satis  constans  fuma.  Liv. 
ccteris  exercitibas  fides  con- 
stabat.  Suet.).  A  coup  — ,  voy. 

INFAILLIBLEMENT.    PoUP    ,     sinC 

dabio.  Cic.  Voy.  certain.  | 
Qui  croit  pouvoir  compter  sur 
qqch.,  sur  qqn.  Voy.  certain 
(p.  37)4,  col.  1  et  2);  [avoir]  foi, 

CONFIANCE. 

stirabondaininent,adv.  D'une 

manière  surabondante.  Satis 
superqu*^.  Liv.  Cumalatë,  adv. 
Cic.  Éffusë,  adv.  Cic. 
surabondance  (lat.  saper- 
abundantin.  Hier.),  s.  f.  Aoon- 
dance  qui  va  au  delà  de  ce  qui 
est  nécessaire.  Laxaria,  se,  f. 
et  laxuries,  ei,  f.  Cic.  Nimium, 
a,    n.  Cic  La  —  des  humours, 

voy.      ENGORGEMENT,      REPLÉTION. 

—    do   sève,    ebrietas,    atis,    f. 

Plin.  Fig.  —   de    mots,   abun- 

dantût,  se,  f.  Quint. 
surabondant,  ante  (lat.  post. 

saperabundans .    Lact.    Hier.), 

adj.    Fourni    en    quantité   plus 

grande  qu'il    n'est    nécessaire. 

Nimis  largus.  Cic.  Camulatior. 

as,    adj.  CiC.  (cf.   c.  mensara. 

Cic).  Abandons,    p.   adj.   Liv. 

Sapervacaneas,    a,    um,     adj. 

Cic.  Supervacaas,  a,  um,  adj. 

Col.  Plin.  Etre   — ,  saperesse. 

intr.     Cic.   circumfluëre,    intr. 

Cic.  Il  Subst.  au   masc.  Le   — , 

quod  saperest.  Cic. 
surabonder  (lat.  post.  saper- 

abandâre.  Hier.),  v.  intr.    Etre 

fourni  en  quantité  plus  grande 

3u'il  n'est  nécessaire.  Abun- 
âre,  intr.  Cic.  Redandâre, 
intr.  Cic.  (cf.  redundante  ho- 
minam maltitudine.  Cic).  Ex- 
andâre,  intr.  Sen.  (cf.  eo  de- 
tracto,  qaod  exundet.  Sen.). 
Saperesse,  intr.  Cic.  Super- 
flaëre ,  intr.  Cic.  Luxuriari, 
dép.  intr.  Liv.  Voy.  regorger. 
suracheter,  v.tr.  (Arch.l  .■ache- 
ter (qqch.)  au-dessus  de  sa  va- 
leur. Emëre  olaris .  Cic. 


SUR 


1737 


suraigu,  ùe,  adj  Ence^sive- 
inent  aigu.  (Ne  s'emploie  qu'au 
fig.)  Acutissimus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Le  ré,  le  mi,  le  la — ,  nete 
synemmenôn,  dieseugmenôn, 
hyperbol.vôn.  Vitr.  I|  (Médec.) 
Acerrimus  ou  acutissimus. Ce/s. 

surajouter,  v.  tr.  Ajouter 
(aqcli  I  à  ce  qui  est  déjà  com- 
plet. (.Au  propre  et  au  âg.)  Sa- 
peraddëre,  tr.  Virg.  —  une 
aile  à  un  édifice,  accessioneni 
adjungëre    xdibas.    Cic. 

surannation,  s.  f.  (Arch.)  Cas- 
sation de  l'effet  d'un  acte,  d'un 
droit.  Voy.   désuétude. 

suranné,  ée,  adj.  (Arcli.)  Qui  a 
plus  d'un  an.  Voy.  an,  ante- 
Nois.  Il  (Arch.)  Qui,  ayant  plu^ 
d'un  an  de  date,  a  cessé  d'être 
valable.  Voy.  annuler,  pi:ri- 
MER.  1  (Fig.)  Qui  a  passé  le 
temps  ou  il  était  de  mise.  Ob- 
soletas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
obsoleta  verba.  Cic  obsoletior 
lestis.  Cic).  Exoletas,  a,  um, 
p.  adj.  Liv.  Vetastas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Préceptes  — ,  commur- 
nia  et  contrita  prxcepta.  Cic. 
Devenir  — ,  consenescére,  intr. 
Cic  obsolescëre,  intr.  Cic. 
D'une  manière  — ,  ofesoietê,  adv. 
Cic  prisco  more  ou  priscorunx 
more.  Cic.  S'habiller  d'une  façon 
— ,  suivre  une  mode  — ,  habitu 
moris  antiqui  vestiri  ou  vesti- 
tam  esse.  A.  Adonis,  damoi- 
seau   —,    voy.  VIEILLOT,  VIEUX. 

suranner ,  v.  intr.  (Arch.) 
Cesser  d'être  valable.  Vetustate 
infvmàri.  A, 

sur-arbitre,  s.  m.[Arcli.)  Nou- 
vel arbitre  pris  pour  trancher 
une  question  controversée.  Voy. 

TIERS. 

surbaissé,  ée,  adj.  Voy.  sur- 
baisser. 

surbaissement,  s.  m.  Quan- 
tité dont  une  voûte,  un  arc  est 
surbaissé.  Curvafura,  se,  {.Vitr. 
Camerse  pressus.  A. 

surbaisser,  v.  tr.  Faire  moins 
haut  que  la  demi-circonférence. 
Carvaturam  premëre.  A.  Gra- 
vârc  niolem  camerse.  A.  De- 
lambâre  ad  circinam.  Vitr. 
Surbaissé,  dclumbatas  ad  cir- 
cinam. Vitr. 

surcharge,  s.  f.  Poids  ajout* 
à  la  cliarge  ordinaire.  Nimiam 
ou  majas  pondus.  Plin.  Gra- 
vius  onus.  Hor.  Bâtir  en  — , 
insedi^càre.  Cses.  saperstraëre. 
Sen.  Tac.  \\  Poids  de  bagages 
dépassant  la  mesure.  Pondus 
majus.  PUn.  Voy.  excédent.  || 
(P.  anal.)  Excès  d'impôt.  Ini- 
qaum  tribatoram  onas.  Cic. 
Cravias  onas.  Cic  Immodica 
trihata.  Cic  Etre  accablé  sous 
la  —  des  impôts,  magnitadine 
tribatoram  premi.  Cses.  onerari 
tributis.  Cic.  1  Mots  écrits  par 
dessus  d'autres  de  manière  à  los 
recouvrir.  Interpositio,  onis,  f. 
Cic.  Faire  une  — ,  saperscri- 
hëre,  tr.    Plin.  j.  Suet. 

surcharger,     v.    tr.    Charger 
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d'un  poiJs  qui  «ocila  la  char- 
ge ordinaire,  \imio  pondur,- 
omrAre  aliijaid.  D.  Ainiiuni 
onu$  imponérv  (a/icui  ou  ali- 
cui  rei).  D.  Fig  Etre  —  d'af- 
faires, neijotiis  obrutam  ou 
opprf.'sam  tfjjf .  Cic.  1  Couvrir 
(ce  qui  eàt  écrit  i  en  traçant 
d'autres  mot-  par  dessus  les 
pivmiers.  Saperêcribére,^  tr. 
PUr..  J.  Interponère,  ir.  Cic. 
surcbatlfier,  v.  tr.  Chauffer  à 
l'eices.  Percalefacére,  tr.  \'itr. 
Simis  cale(acère.  A.  Surchauf- 
fé, calidior,  as,  adj.  Cic. 
surcroît,  s.  m.  Ce  qui  apporte 
un  accroissement  i  ce  qu'on  a 
déjà.  Soi-a  acci$iio.  Cic.  Ad- 
ditamentam,  i,  n.  Cic.  Cumo- 
las,  i,  m.  Cic.  Venir  en  — ,  par 
— ,  accedëre.  intr.  Cic.  accre- 
êcêre.  intr.  Plin.  Qui  vient  par 
— ,  adi-enticias,  a,  am,  adj.  Cic. 
Apporter,  causer  par  — ,  ad/i- 
cérv,  tr.  Cic.  Apporter  un  —  de 
chagrins,  oierâre  dolorem. 
Cart.  curas.  Tac.  Voy.  accroî- 
tre, AUGMENTER.  Loc.  adv.  Par 
—,  et,  arch.,  de  —  (en  surplus 
de  ce  qu'on    avait    déjà),    voy. 

OCTBE,  SURPLUS. 

Burcroître.  v.  intr.  et  tr.  || 
i.\rch.'  V.  intr.  Croître  au  delà 
de  la  mesure  ordinaire.  Saper- 
crescêre,  intr.  Cels.  (cf.  caro 
snpererescens.  Celt.).  1  V.  tr. 
Accroîtra  au  delà  de  la  mesure 
ordinaire.  Voy.  accroître.  — 
un  prix,  une  "valeur,  voy.  en- 
CBÉRiR.  —  le  taux  de  l'intérêt, 
fenof  iniqaam  exercëre.  A. 
Voy.  USURE. 

sardent.s.  f.  Dent  qui  pousse 
par-de=sus  une  autra.  Dens 
brocchas.  \'arr.  ^  Dent  plus 
longuf.  que  les  autres.  Dens 
lonyior.  A. 

Burdité,  R.  f.  Abolition  ou  af- 
faiblissement considérable  du 
cens  de  l'ouie.  Surditas,  atis, 
f.  Cic.  Aaren  obtarat^  spis- 
tia$.  Plin.  Particul.  en  pari, 
de  l'affaiblissement  do  l'ouïe. 
Tardilas  aariam.  Plin.  Gra- 
vitât aariam  ou  awiitâ»  ou 
aadiendi.   Plin.  Atteint  de  — , 

voy.    SOURD. 

Burdorer,  v.  tr.  Dorer  en  re- 
v'-tant  d'une  double  couche 
d'or.  Voy.  dorer. 

sureau,  s.  m.  Arbuste  creux  et 
légrr.  Samhacut  et  sabacas,  i, 
f.  Coll.  Plin.  Pall.  De— ,  «am- 
baceut,  a,  um,  adj.  Plin. 

surélever,  v.  tr.  Elever  plus 
haut  'une  construction).  Tôliè- 
re altiut  {tectani).  Cic.  Exag- 
ijerûre,  tr.  Plin.  (cf.  exag.  pla- 
niliem  aggettà  humo.  Cart.). 
—  (un  appartement)  au  moyen 
d'une  voûte,  contegere  camerà. 
Vitr.  Il  Faire  monter  (les  eaux) 
à  on  niveau    plus    élevé.    Voy. 

ÉLEVER,  HAUSSER.  1    (Fig.)    PortCf 

à    un    chiffre    plus    élevé.    In- 
cendire  (annonam).  Varr.  Voy. 

CMCHÉHUt,   HAUSSES. 
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surelle.   s.   f    OseilU.   Voy.    ce 

i.i.'t. 
sûrement,  adv.  D'une  manière 
siire.  En  sûreté.  Tato,  adv. 
Cic.  In  tato.  Cic.  E.r  tato.  Liv. 
Tutè,  adv.  Plaut.  des.  Trts— , 
tatissimo,  adv.  Cic.  Ne  pas 
marcher  — ,  parum  certa  vesti- 
jiu  ponire.  Sen.  Au  fig-  S'a- 
vancer, marcher  — ,  tata  ra- 
tion* seqai.  Cic.  Procéder  — , 
aller  — ,  sibi  profpicére.  Cic. 
S'avancer  —  dans  une  affaire, 
caiité  agëre  in  aliqaà  re.  Cic. 
L'argent  est  placé  —,  pecunia 
rxtë  collocttta  est.  Cic. L'édifice 
ne  repose  pas  —  sur  le  sol,  res 
i-acillat.  Cic.  ||  Sans  hésitation. 
Firme,  adv.  Cic.  fcf.  firme  ali- 
qaid  comprehendêre  [•  saisir  s. 
qqch.  -1.  Cic.  prmi  respondère. 
Plin.  /".).  Coup  lancé — ,  certtts 
ictas.  Liv.  Découvrir  — ,  espli- 
càre  et  expedire.  Cic.  Reconnu 
— ,  éprouve  — ,  exploratas,  a, 
am,  p.  adj.  Cic.  ||  Positivement, 
exactement,  certainement.  Cer- 
të,  adv.  Ter.  Cic.  Icf.certe  scio. 
Ter.  certe  est  [' c'est,  s.  lui  •]. 
Plaat.  res  certe  graves  [•  at- 
faircs  s.  sérieuses  ■].  Cic).  Cer- 
to,  adv.  Cic.Profecto,  adv.  Cic. 
Ilaad  dabié,  adv.  Sali.  Voy. 
assurément,  certainement.  Je 
sais  —  que,  certam  habeo 
avec  l'Ace,  et  l'Infin.l.  Cic.  non 
dubito  qain  (et  le  Subj.  Cic.  (cf. 
non  dabian\  est  qain  hoc  eve- 
niat  [•  cela  arrivera  s.»].  Cic). 
Buréminent.  ente  (lat.  post. 
sapereminens.  Col),  adj.  Emi- 
nent  dans  l'ordre  des  chosesqui 
dépassent  la  mesure.  Firvinentis- 
simus,  a,  am,  p.  ailj.  Quint. 
surenchère,  s.  f.  Enchère 
qu'on  fait  au-de?sus  de  la  mise 
à  prix  ou  d'une  autre  enchère. 
Licitatio  major.  A.  (d'après 
Swit.).   Faire  une  — ,  voy.  suR- 

ENClItRIR 

surenchérir,  v.  tr.  Faire  une 
surenchère.  Aliqao  ticente  con- 
tra liceri.  Cses.  Hapra  adjicè- 
re.  Cic.  et  simpl.  adjicëre,  tr. 
Dig.  Voy.  enchérir.  —  sur 
Otnon,  vincëre  Othonem.  Cic. 
(Fig.)  Voy.  enchérir,  renchérir. 

Burérogation,  s.  f.  Ce  qui  dé- 
passe ce  à  quoi  on  est  obligé 
strictement.  6apererogatio,  o- 
nis,  f.  Qaint.  Voy.  surcroît, 
trop.  Donner  par  — ,  auperero- 
gûre,  tr.  Cod.-Jast.  De  —,  voy. 

SUIIÉUOGATOIRE. 

surérogatoire,  adj.  Qui  dé- 
pa-sf;  ce  à  quoi  on  est  obligé 
strictement.  Voy.  surabondant. 

suret,  ette,  adj.  Un  pou  sur. 
Voy.  aigrelet, 

sûreté,  s.  f.  Etat  de  celui  qui 
e°t  kdr.  Il  Etat  de  celui  qui  est 
à  l'abri  du  péril.  Securitas, 
atis,  t.  Plin.  j.  (néologisme 
|en  ce  sens]  à  éviter);  tutum, 
i  (prop.  •  lieu  «ùr,  où  l'on  est 
en  ^ùrcté  •),  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
in  tutum  aliqaid  recipëre.  Cms. 
Liv.   in  tato  collocàre   aliqaid 
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ou  aliqaem.  Ter.  Cic.  in  tatanx 
cedère  ou  se  recii>ëre['  se  met- 
tre en  8.,  en  lieu  de  sûreté  •]. 
Cic.  in  tato  esse  c<rpis$e.  Cic. 
in  tatam  pervenire.  Nep.)  ; 
salus.  utis,  t.  Cic.  etc.  (ex.  : 
salatem  petëre.  Cic.  su/iifi 
saar  prospicëre  ou  consu/èr». 
Cic  /unis,  libertatis,  fortana- 
ram  suaram  salas  m  is'itu 
damnation»  consistit,  Cic. 
[Verr.  11,8,  7, 16».  Songer  à  .«a 
— ,  prxcavëre  sibi.  Cic.  En  — , 
voy.  [à  l'I  ABRI.  Arch.   Etre   en 

—  de  Ic.-d-d.  du  côté  de)iiciu, 
qqch.,  tatum  esse  ab  aliqao  ou 
ab  aliqaà  re.  Cic.  Cses.  (voy. 
abri).  En  —  de  conscience, 
sa/iû  conscientià.  Sen.  salvi 
religione.  Cic.  Police  de  — , 
voy.  POLICE.  Place  de  — ,  per- 
(U'jiam  et  praesidium  salatis. 
Cic.  Jl  (Par  cxt.)  Ce  qui  met  à 
l'abri  du  péril.  Voy.  befuoe.  1 
Etat  de  celui  qui  peut  compter 
sur  une  personne,  une  chose. 
Voy.  certitude  ,  assurance. 
Avoir  une  grande  —  do  juge- 
ment, csfe  subtili  Jadicio.  Cic. 

—  de  main,  voy.  sur.  La  —  du 
coup  d'œil,  certa  laminam  a- 
cies.  Plin.  Avec  — ,  cerlo,  adv. 
Cic  La  —  du  commerce  de 
qqn,  spectata  ou  explorata  <i/i- 
cujus  pd:s.  Cic.  La  —  qu'op 
trouve  en  qqn,  alicujus  pdes. 
Cic.  Prendre  ses  — ,  voy.  pré- 
caution.   Donner  des  —  à  qqn, 

voy.    GARANTIE. 

surexcitation,  s.  f.  Augraïui- 
talion  de  l'énergie  vitale  dans 
un  tissu.  Major  ou  immodica 
intentio.  A.  Intentior  motus. 
A.  Il  (P.  ext.)  Excitation  exces- 
sive. Voy.  EXCITATION,  EXASPé- 
RATION. 

surexciter,  v.tr.  Exciter  d'une 
manièie  excessive.  Voy.  exci- 
ter, STIMULER.  Fig.  —  l'attente 
de  qqn,  aii^aem  in  summam 
e.rspectationem  addacëre.  Cic. 
(Tusc.  1,  17,  39).  Voy.  piquer  et 

aussi    EXASPÉRER,   IRRITER. 

surface,  s.  f.  Etendue  exté- 
rieure d'un  corps  et  spéc,  le 
dessus  d'un  corps.  SuperS- 
cies,  ei,  t.  Col.  Plin.  (ex.  :  s. 
aqax.  Col.  corporum.  Plin. 
mais  l'idée  de  ce  mot  est  ordin. 
rendue  par  l'adj.  sammas  mis 
au  même  cas  que  la  subst.  de 
l'objet  ilont  on  désigne  la  sur- 
face, cf.  «umma  aqaa  [•  1» 
s.  de  l'eau-].  Cœs.  Liv.  «um- 
ma corpora.  Liv.  8am.ma  ter- 
ra. Cic.  summa  cutis  [•  la  s. 
de  la  peau  •].  Cels.).  —  ru- 
EueuBc,  atperitas,  atis,  f.  Varr. 
Cic.  Plin.  —  lisse,  levitas,  a- 
tis,  f.  Cic  —  plane,  aeqaor,  o- 
ris,  n.  Lucr.  A  la  —,  tupar, 
adv.  Cic.  Sen.  (cf.  saper  natu- 
re. Sen.).  saperni,  adv.  Sen. 
(onp.  à  ex  inÇimo.  Sen.  [N.  Q. 
III,  iiO,  a]).  Revenir  à  la  —, 
in  summum  redire  (opr>.  à 
sabsldére,  mergi).  Sen.  l'etr. 
Il  (Fig.)    Apparence   extérieure. 
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Species,  ej,  f.  '^ic  etc.  (voy. 
APPAiitNcL  ;  frons,  frontis, 
f.  Cic.  elc.  (voy.  APi'XHtNct;,  t;\- 
tébiel'r).  S'arrAtor  4  la  — ,sum- 
ma  decerpére  ("pp.  à  in  attum 
descendâre).  .S'en.  Voy.  fleur. 
EFFLEURER.  ^  ((îéom.)  Ce  qui 
limite  un  corps  dans  l'espace 
et  u'a  que  (tfii.K  dimensions, 
lotiijueur  et  l.u-i^cMir.  Superfi- 
cies, ei,  f.  Mar.r.  (se  m  II.  Scip. 
II,  2,  6).  —  courbe,  orbis,  is, 
m.  Virg. 

surfaire,  v.  tr.  Mettre  (une 
cliose  à  vendre)  à  un  prix   plus 

I  élevé  qu'elle  no  vaut.  Carias 
(alicai  ali<}aid)  vendëre.  A . 
Indicàre  (merces)  pluris  ou 
majoris  ou  plarit  sequo,  j'asto. 
A.  jl  (Fig.)  Estimer  (qqn)  plus 
qu'il  ne  vaut.  Nimis  admirâii 
{aliqacm).  A. 

surgeon,  s.  m.  (.\rch.)  Ce  qui 
sourd,  ce  qui  jaillit  d'une  sour- 
ce. Aqaa  saliens.  Plin.  ./.Voy. 
SOURCE.  ^  (P.  anal.)  Rejeton 
d'un  arbre  qui  peut  former  un 
nouvel  individu.  Surculas,  i, 
m.  Plin.  Stirps,  stirpis,  f.  Col. 
(cf.  deponëre  stirpem  olea'. 
Col.).  —  à  enter,  calamiis,  i, 
m.  Col.  Plin.  Enterrer  un  — , 
deponëre  seniina  salco.  Col. 
malleolam  in  terram.  Col. 
1  (Fig.)  Arch.  Rejeton  d'une 
race.  Voy.  rejeton. 

surgir,  v.  intr.  (Arch.)  S'élever 
sur  la  mer.  Voy.  élever.  —  au 
port,  voy.  ABORDER.  —  du  port 
[mettre  à  la  voile),  voy.  voile. 
^S'élever  brusquement  au-des- 
sus du  sol.  Sargëre,  intr.  Cic. 
(voy.  J.AILL1R.)  Le  soleil  surgis- 
sait du  sein  des  flots,  soi  su- 
perabat ex  mari.  Platit.^  (Fig.) 
Se  produire  tout-à-coup.  Co- 
oriri,  dép.  intr.  Css.  Exorîri, 
dép.  intr. Cic.  (cf.  aroritur  An- 
tipatri  ratio  ex  altéra  parte 
["  surgit  d'autre  part  Antipater 
avec  sa  manière  de  voir  "]. 
Cic).   Succrescére,    intr.    Cic. 

Voy.    PARAITRE. 

surhaussement,  s.  m.  Action 

de  surhausser.  Voy.  exhausse- 
ment. 1  (Fig.)  Arch.  Accroisse- 
ment, amélioration.  Voy.  ces 
mots. 

surhausser,  v.  tr.  Elever  plus 
haut.  Voy.  exhausser,  f  (Fig.) 
Arch.  Elever  d'une  manière 
excessive  (le  taux,  le  prix  de 
qqch.).  Voy.  enchérir,  suren- 
chérir. 

surhumain,  aine,  adj.  Qui 
dépasse  (chez  l'homme)  la  por- 
tée de  la  nature  humaine.  Qai 
(qase,  qaod)  sapra  hominis  vi- 
res ou  supra  naturam  homi- 
nis ou  supra  hominem  est.  A. 
Qai  {qaee,  qaod]  super  huma- 
nam  condicionem  est  A.  Plus 
qaam  hnmanas.  Cic.  Divi- 
nus,  a,  uTHy  adj.  Cic.  Cselestis, 
e,  adj.  Cic.  Traduire  aussi  par 
le  comparatif  de  l'adj.  suivi 
de  qaam  pro  et  l'Abl.  (cf.  vir 
major  qaam  pro  hamano  ha- 
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hila  auijustiorque  [•  homme 
d'une  stature  et  d'une  majesté 
surh."|.  Lif.). Beauté — ,  forma 
amplior  aiujustiorqae  hanxanà . 
Liv.  Forces  — ,  vires  humanis 
majores.  Liv.  Des  efforts  — , 
voy.  extraordinaire.  Faire  dos 
efforts  presque  — ,  pxne  natu- 
ram studio  vincëre.  Cxs.  D'une 
manière  — ,  sapra  hominem. 
Liv.  suprn  ou  ultra  humanam 
rnodum.  Liv. 

surintendance,  s.  f.  Chargs, 
fonction  de  surintendant,  do 
surintendanti'.  Epistrategia,  se, 
f.  Inscr.   Voy.  intendance. 

surintendant,  ante,  s.  m.  et 
f.  Administrateur,  administra- 
trice en  chef  de  certains  ser- 
vices. Summwi  prxfectus.  Cic. 
Qai,  qux  toti  rei  praeest.  Cic. 
Toti  rei  prœpositus,  prieposita. 
Cic.  Spéc.  Le  —  des  finances 
(sous  l'ancien  régime),  et,  ab- 
solt. ,  le  — ,  voy.  ministre.  Fig. 
—  des  belles-lettres,  voy.  pro- 
tecteur. Surintendante  d'une 
maison  d'éducation,  voy.  direc- 
trice. 

surir,  v.  intr.  Devenir  sur, 
aigre.      Acescëre,     intr.     Hor. 

Voy.    AIGRIR. 

sur-le-champ,  loc.  adv.   Voy. 

1  HAMP. 

surlendemain,  s.  m.  Jour  qui 
suit  le  lendemain.  Dies  peren- 
dinas.  Cic.  Le  — ,  perendie. 
Cic.  perendino  die.  Cses.  post 
diem  tertiam  ejas  diei.  Cic. 
Pour  le  — ,  in  perendinum. 
Plaat.  Du  — ,  perendinas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Renvoyer  (un 
jugement,  un  accusé)  au  — , 
comperendinâre,  tr.  Cic.  Ren- 
voi (d'un  jugement)  au  — ,  ci- 
tation en  justice  pour  le  — , 
comperendinatio,  onis,  f.  Sen. 
Ascon. 

surmenage,  s.  m.  Action  de 
surmener.  Voy.  fatigue  [e.\ces- 

Sive],   SURMENER. 

surmener,  v.  tr.  Excéder  de 
fatigue  (une  monture,  une  bète 
de  somme).  Lassitudine  e.vani- 
nxâre  (equam).  Cses.  Vehemen- 
ter  agitàre  et  extendëre  {pecu- 
des).  Col.  Il  (Fig.)  Voy.  épuiser, 
HARASSER.  So  —,  plus  sequo  ou 
nimium  elaborâre.  Saet.  in- 
tcndi.  Plin.  j. 

surmontable,  adj.  Qui  peut 
être  surmonté.  Saperabilis,  C, 
adj.  Ov.  Tac.  Etre  — ,  superâri 
passe.  A. 

surmonter,  v.  tr.  Monter  au 
dessus  de.  Supeiâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  summas  ripas  (lami- 
nis  [en  pari,  d'une  crue].  Cees. 
[on  dit  aussi  aqaa  extra  ripas 
difPait.Liv.].s.Alpes.Liv.);  ex- 
superàre,  tr.  Liv.  Sen.  (ex.  : 
clivam.  Sen.).  ^  Couronner  par 
qqch.  qui  est  placé  au  sommet. 
Superstâre,  intr.  Liv.  Saet. 
(ex.  :  columnis  statuœ  saper- 
stabant.  Liv.).  Voy.  couronner. 
T  Passer  par  dessus  (ce  qui  fait 
obstacle).    Superâre,  tr.  Cic. 
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etc.  (ex.  :  aliquem.  Plaat.  Cœ>. 
llirt.  voy.  vaincre,  triompher). 
Il  (Par  oxt.)  Mettre  sous  Boi.  — 
qqn  à  la  lutte,  luctando  vim-ëre 
aliqaem.  Cic.  j|  (Au  fig.).  Su- 
perâre, tr.  CiC.  etc.  (ex.  ;  um- 
nia  [•  toutes  les  difficultés  -l. 
Cœs.  injuria)  (ortunse  lacile 
veterum  philotophorum  prx- 
ceptis.  Cic.  voy.  vaincre,  triom- 
pher [de]). 

surmoût,  s.  m.  Vin  (ju'on  tire 
de  la  cuve  avant  d'avoir  pressé. 
Mustum,  i.  II.  Cato.    Virg. 

surmulet,  s.  m.  Poisson  de  mer, 
variété  de  mulet.  Mullus,  i,  m. 
Cic. 

surnager  v.  intr.  Se  soutenir 
à  la  surface  d'un  liquide.  Nor 
tare,  intr.  Cic.  Supernalàre, 
intr.  Sen.  Col.  Innalàre,  intr. 
Tac.  I-Xaitàre,  intr.  Plin.  t'iac- 
tuâri,  dép.  intr.  Plin.  Et  que 
le  jus  (de  l'huile)  surnage, 
ut  jus  superemineat.  Col.  Lac 
sur  lequel  tous  les  objets  pe- 
sants surnagent,  iacus  omnia 
pondéra  sastinens.  Piin.1(Fig.) 
Echapper  à  ce  qui  devait  étouf- 
fer, faire  disparaître.  Emergëre, 
intr.  Cic.  Voy.  échapper,  sub- 
sister. Il  (Arch.)Transitivt.  M- 
natare    alicui    rei.    Plin.    Voy. 

RECOUVRIR. 

surnaturel,  elle,  adj.  Qui  dé- 
passe co  que  produit  la  nature. 
iXatarœ  vires  ou  naturam  sa- 
perans.  A.  Divinus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Cœlestis,  e,  adj.  Cic.  Pro- 
digiosus,  a,  am,  adj.  Ov.  Quint. 
Voy.  merveilleux,  mystérieu.x. 
Si.çne  — ,  monstrum,  i,  n.  Cic. 
sùbst.  au  masc.  Le  — ,  qaod 
naturam  ou  vires  naturse  saper- 
ai.  A.    monstrum,    i,    n.   Cic. 

Voy.  MIRACLE,  PRODIGE.  |{  (P.  ext.) 

Qui  est  hors  nature.  Naturse 
repugnans.  Cic.Qai(qu3e,quody 
contra  naturam  est.  Cic.  Por- 
tentosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Monstraosus,  a,  um,  adj.  Sen. 

Voy.    étrange,    EXTRAORDINAIRE, 

SINGULIER.  Il  Qui  s'éloigne  de  la. 
nature.  Ascitus,  a,  um,  adj. 
Sep.  (cf.  lepos  ascitus  [p.  opp. 
à    lepos    nativus].  Nep.).   Voy. 

AFFECTER,    RECHERCHER. 

surnaturellement,  adv.  D'une 
manière  surnaturelle.  Prseter 
naturam.  Ter.  Contra  natu- 
ram. Cic.  Monstruosë,  adv. 
Ciel  Divinitas,  adv.  Cic. 

surnom,  s.  m.  Appellation  ajou- 
tée au  nom  de  qqn  et  rappe- 
lant quelque  trait  caractéristi- 
que de  sa  vie.  Cognomen, 
minis,  n.  Cic.  elc.  (ex.  :  c.  pa- 
tris  patrise  [■  de  Père  de  la 
Patrie  '].  Suet.  alicui  cogno- 
men Coriolano  [ou  Capitoni\ 
est.  Cic.  Liv.  dâre  alicui  co- 
gnomen pingui  [»  le  surnom 
de  Le  Gros  -].  Hor.  cognoinen 
addére  alicui.  Liv.  cognomen 
habëre  sapientis.  Cic.  Tarqui- 
nias,  cui  Superbo  cognomen 
facta  indiderunt  [■  à  qui  se» 
actes  valurent  le  surnom  de  Su- 
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perbe  •].  lÀv.  indt  SatiixMor 
Lii'io  inditam  cO'jnon\en  (-  cV-l 
c*  qui  valut  à  Liviu9  le  s.  de 
Salinator  •).  fji-.  crit  cogno- 
men  id  tihi  perte  parlum,  naod 
habes  odhiic  a  nohis  fiereaitti- 
rium.  Cic.  cognomen  imponére 
[•  donner  •]  alicai.  Sen.  r/i. 
cognomen  suniére  ou  trahére 
ou  libi  arripëre  e-x  aliqaa  rt 
Cie.  cognomen  invenire  torqae 
detracto  [•  devoir  son  surnom 
it  ce  fait  qu'on  a  enlevé  un  col- 
lier .].  Cic.  [Tu&c.  IV,  W].  Aris- 
tides  cognomine  justas  est  ap- 
pellataa.  Cic.  deportàre  cogno- 
men Attienif.  Cic.  trahêre  co- 
gnomen ex  contumetiA.  Cic). 

■urnommer  (lat.  post.  siipfr- 
nominAre.  Tert.\,  v.  ir.  Dé-i- 
gner  par  un  surnom.  Cojnomtn 
(a/icuj*  dàre.  Hor.  Faire  —  qqn 
avec  un  sujet  de  ch.),  cognomen 
indëre  alicai.  Liv.  cognomen 
imponére  alicai.  Hor.  Sen.  rh. 
voy.  surnom).  Sa  valeur  le  fil 
—  l'Africain,  cui  A(ricano  co- 
gnomen ex  virtute  fait.  Sali. 
Etre  surnommé  le  S;ige,  cogno- 
men habêre  aapientia.  Cic. 
Surnommé,  cognominatoa,  a, 
nm,    p.    adj.  Saet. 

Bnrnuméraire  (lat.  post.  sa- 
pernumerarias.  Veg.),  adj.  Qui 
est  en  surplus.  Qui  (qaœ,  qnod] 
fastam  nameram  saperat.  Liv. 
Plin.  f.  Ascripticiut,  a,  um, 
adj.  Cic.  Des  —  (employés  pris 
en  surplus),  mini$teria  super 
nameram  allecta.  A. 

somumérariat,  s.  m.  Fonction 
de  -urnuméraire.  Sapername- 
rarioram  manat.  A. 

surpasser,  v.  ir.  Passer  (qqn, 
qqch.),  être  au  dessus  par  la 
aimen°ion,  la  quantité,  la  qua- 
lité, etc.  Superàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ei.  :  aliqaid  mensarô.  Ov.  ne 
samptas  (ractam  superet.  Varr. 
[voy.  dépasser];  par  ext.  :  om- 
nes  in  re.  Cic.  aliqaem  doctri- 
TxA.  Cic.  omnes  scelere  [•  en 
Bcélératesse  •].  Liv.  at  [Piraïi 
porms]  ipsam  arhem  dignitale 
seqaiperaret,  utilitate  sapera- 
ret.  ft'ep.);  exsuperàre,  tr. 
Enn.  Liv.  (ex.  :  omnes  Tarqui- 
nios  saperbiû.  Liv.  aticajas 
laudes  [.  exploits  .1  non  asse- 
qui  solam  velle,  sea  etiam  ex- 
laper&re.  Liv.)  ;  vincêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  stellaram  glohi 
terrée  magnitadinem  facile  vin- 
cebant.  Cic.)  ;  antecedére,  intr. 
et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cam  vl 
sludiam  tolanue  ea  arf  longé 
ceteris  et  starliif  et  ariiba»  an- 
tecedat.  Cic.  naantam  natara 
luirninis  pecarlibas  reliqaisque 
firnliis  antecednt.  Cic.  aliqaem 
fci'jntià  atqae  a«o  naaticaram 
leram.  Cms.  muUo  ceteros  re- 
paru gestaram  gloriA.  Nep.  hoc 
est,  niui  deum  anteced/itis.  Sen. 
in  doctrinal  tanto  condiscipw- 
lon,  ut...  Nep.);  prsecedère, 
tr.  CV».  Liv.  Quint.  l'Un.  j. 
(ex.  ;    reliqaos    Gallos    virtute. 


C.-rs.  iiliqaem  pnecetlër^  vel  \ 
exseqaùre.  Plin.  ;'.)  ;  aoteire.  I 
intr.  et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  alicui 
sapientiô.  Cic.  a'tate  et  con»i- 
lio  ceteros.  Sali.  fr.  omnes  in- 
telligentià.  Cic.  aliqaem  virtu- 
tibas.  Nep.  satia  docaisse  vi- 
deor,  hominis  natara  qaanto 
omne*  anteiret  animantes.  Cic. 
au  pa.ssif  :  ahs  te  anteiri  pa- 
tant.  Cic.  [Sali.  23|);  anleceJ- 
lère,  intr.  et  tr.  Cic.  Tac.  (ex.: 
qui  qaà  re  homines  bestiis  pnr- 
stent,  eA  in  re  hominibas  ipsis 
antecellat.  Cic.  ceteiis  eloqaen- 
ti/i.  Cic.  fr.  omniltus  ingenii 
glorià.  Cic.  longe  omnes  mor- 
tales  Sitpientiti.  Sen.  omnes 
fnrtanà.  Tac.  [voy.  avantage]  ; 
dcia-  ledea  sacrse]  qaie  Jonyê 
ceterisijae  anteceliant.  Cic. 
(Verr.  II.  A,  Il>^].  omnis  sensas 
hominum  mallo  antecellit  sen- 
sihas  bestiaram.  Cic.  [N.  D.  II, 
5",  \U5].  ab«ol.  [s.-e.  omnibux]. 
Q.  Catalam  hamanitote,  sa- 
pientià  et  integritate  antecel- 
lentem.  Cic.  [Mur.  17,36]);  ex- 
cellère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vir 
omnibus  excellent.  Cic.  [Fin. 
Iir,  2,  8].  in  quibus  tu  longe 
aliis  meà  sententiâ  e.rcellia. 
Cic.  [de  Or.  II,  5A,  S16].  deos 
reram  omnium  prsestantià  ex- 
cellentes. Cic.  [div,  II.  63,  I29]l; 
prasstâre,  tr.  et  intr.  Cic.  etc. 
ex.  :  alicai.  Ter.  Cic.  alicui 
aliquû  re.  Cic.  aliqaem  aliquà 
re.  Nep.  Liv.);  prsecurrére, 
intr.  et  [plus  rar]  tr.  Cic.  etc. 
fex.  :  qui  mihi  studio  psenè 
prxcurritis.  Cic.  [r.it.  A,  9,  19). 
aliqaem  nobilitate.  Nep.).  ^  Etre 
au  dessus  de  la  portée  de.  Vin- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  opi- 
nionem  vicit  omniam.  Cic.  ex- 
snectationem  omnium  vincêre. 
Cic.)  ;  exsuperàre,  tr.  Sali. 
Liv.  (ex.  :  magnitudo  sceleris 
omnium,  ingénia  exsaperat. 
Sali,  maltitudo  Gallorum  om- 
nem  sensam  tnlis  itamni  exsu- 
perans.  Liv.).  Voy.  dépasser. 
surpayer,  v.  tr.  Payer  nu  delà 
de  la  valeur.  Nimis  care  ou 
maie  emére.  A.  1  (Fig.)  Voy.  ré- 
compenser,  RECONNAISSANCE. 

surpe^u,  s.  f.  (Arch.)Epiderme. 
Voy.  ce  mot. 

surplis,  s.  m.  Vêtements  que 
les  prêtres  portent  par-dessu» 
la  soutane.  Superpp.lliceum.  ou 
taperpetliciam,  ii,n.  Ducange. 

surplomb,  s.  m.  Position  de 
ce  qui  surplombe.  Superimpcn- 
dcns  Ktaia».  A.  Le  —  d'un  ro- 
cher, saperimpendens  saxum. 
Catull.    Etre   en  — ,    voy.    sur- 

PI.OMnRR. 

surplomber,  v.  tr.  Dépasser 
par  le  sommet  la  ligne  tfe  l'a- 
plomb. Jmpendire,  intr.  Cic. 
(cf.  mon<e«  impen'lentet.  Cic.). 
Imminire,  intr.  Liv.  Incam- 
hire  (in  mare),  Plin.  \\  Transi- 
tivt.   Même  traduction. 

surplus,  =.  m.  Ce  qui  se  trouve  \ 
en  plu«  de  la  quantité  voulue 


Id  quod  aupereft.  Cic.  Reli- 
qaain,  i,  n.  6'iiff.  Voy.  Exci- 
KE.NT.  Qui  est  on  — ,  reliquas, 
n,  um,  ndj.  Ca's.  I.e  —  d'un 
compte,  d'une  somme,  voy.  rk- 
I  IQI'AT,  SOLDE.  1  l'e  qui  vient 
s'ajouter  à  ce  qui  a  été  men- 
tionné. Voy.  RESTE.  I,oc.  adv.  Au 
— ,  quod  superest.  Cic.  cetera- 
qui    et   ceteroquin,    adv.    Cic. 

Voy.    [o*]    AII.LEL'RS. 

surprenant,    ante,    adj.    Qui 

frappe  l'e'^prit  narqqch.  d'inat- 
tendu. .Virandus,  a,  nm,  ndj. 
Cic.  Mirabilis,  «,  adj.  C'ic. 
,-ldmira6i/is,  e,  adj.  Ci'c.  Miras, 
a,  am,  adj.  Cic.  Trouver  — , 
mi'rari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
[s')éToNNKR,  étonnant).  Très  — , 
permiras,  a,  um,  adj.  Cic.  Etre 
— ,  admiralionem  habëre  ou 
movére.  Cic.  miracalo  (alicai) 
esse.  Liv. 

surprendre,  v.  tr.  Prendre 
(qqii,  qqch. 1  en  arrivant  à  l'im- 
proviste.  Deprebendère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  <abe//ci/iog.  Cic. 
litteras.  Liv.);  occupera,  tr. 
Z,ii^.  etc.  (ex.  :  urbcm.  Liv.)  ; 
intercipère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
litteras.  Cic).  Vov.  prendre, 
intercepter.  Il  (Fîg.)  G.-i.?iier 
artificieusement.  Circumve- 
nire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  circum- 
veniri  ab  atiqao  per  insidiaa 
ou  insidiis.  C'a-».  Sali.  voy. 
circonvenir).  Il  (Par  ext.)  Abu- 
ser (qqn).  Voy.  aduser.  ||  Dé- 
couvrir (ce  que  nous  veut  ca- 
cher qqn)  en  agissant  à  l'im- 
provi^te,  par  ruse.  Excipére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  voluntates 
hominum.  Cic.  [de  Or.  II,  8, 
321;  on  dit  aussi  dolo  capère 
ahquid.  Cic^.  Voy.  aussi  dé- 
couvrir. 1  Troubler  (qqn)  en 
arrivant  à  l'improviste.  Op- 
primére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Ciceronem.  Cic  improvidoa  in- 
cautosqae  hostes.  Liv.  oppres- 
sas est  ah  hotte  incautas.  Cic. 
oppr.  aliqaem  imprwlenîem . 
7  er.  in  tabernaculo  opprimi. 
Ca-s.  matronas  in  Eleusinit 
sacris  nocta  opprimére.  Jus- 
tin, aliqaem  mors  oppressif. 
Cic.  oppressas  fato  est.  Liv. 
aliqaem  lux  [ou  nox]  oppressif. 
Cic  Liv.  opprcssi  lace.  Ilirt. 
aliqaem.  ignis  [•  un  incendie  •], 
cladcs  apprimit.  Liv.  aliqucm 
opprimit  tantus  improvisa  mor- 
hus.  Cic);  occupàre,  tr.  Ter. 
Liv.  Curt.  (ex.  :  aliquem.  Liv. 
('art.  incaatus  ocrupatas  est. 
\'ell.  Grieci  adventa  hostiam 
occupati.  Liv.  mors  continao 
ipsam  occupât.  Ter.);  otTen- 
dêre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  aliqucm 
imparatum.  Cic  imparatos  im- 
prudenteique.  Nep.);  interve- 
nire,  intr.  Liv.  {ex.  :  nox  pnr- 
lio  intervenu  [•  surprit  les 
combattants  •].  Liv.  hiems  ns- 
pera  rébus  gerendis  intervcnit 
f«  un  hiver  riycureux  les  sur- 
prit dans  l'exécution  di;  co 
plan  •].  Liv.);  prœvenire,  tr. 
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Liv.  Tac.  (ex.  :  /ir.  lioslem.  Liv. 
morte  prœventus.  Qv.  l'Un,  j.); 
supervenire,  intr.  Liv.  Curt. 
Justin,  (fx.  :  s.  munientibus. 
Liv.  aecuris  et  la-tis.  Justin, 
alicui  nox  supervenit.  Curt. 
casu3  ignaris  supervenit.  Cart.); 
adotiri  (•  attaquer,  surpron- 
ilro  par  une  attaque  '),  Jép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  imprudentes.  Nrp. 
eun\  iidorta  tenipestusest.  Liv.). 
Qui  est  surpris,  inopinans, 
adj.  Casa.  Sen.  Suet.  (ex.  :  ali- 
quem  inopinantem  aggredi. 
Cies.  ou  opprimire.  Cses.  ou 
occupâre.  Sen.  aliquem  inopi- 
nantem interimëre  [•  3.  qqii  et 
le  tuer  '].  Huet.).  Qui  siirpi-miii 
(en  pari,  do  qqcli.),  inopina- 
tus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
inopinata  res.  Cic.  inopinatum 
malum.  Cses.  cum  hoc  illi  ino- 
pinatum uccidisset.  Cic.  voy. 
oiopiyé); necopinatus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  n.  bona. 
Cic.  n.  adventus.  Liv.  subst.  pi. 
necopinata.  Cic.  [Tusc.  III,  52]!  ; 
improvisus,  a,  um,  adj.  Ci.-. 
etc.  (voy.  SOUDAIN,  [i  I'Jlmpbo- 
V13TE.).  Qui  se  laisse  — ,  op- 
portunus,  a,  um,  adj.  Liv. 
etc.  (ex.  :  prsefectus  haud  op- 
portunus  msidiantibas.  Liv.); 
incautus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
voy.  IMPRUDENT,  [cjui  u'ost  pas 
sur  ses]  gardes)  ;  imparaius, 
a,  um  («-  qui  n*est  pas  préparé, 
qui  ne  s'attend  pas  à  •),  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ut  in  ipsum  in- 
cautum  atque  inxparatum  inci- 
deret.  Cic).  H  (^Spéc.)  Trouver 
en  train  de  faire  qqch.  (qqn 
qui  ne  s'attendait  nullement  à 
ce  qu'on  vînt).  PTehendèTe, 
tr.  Plant,  etc.  (ex.  :  uliquem  in 
furto.  Plaut.  eâ  nocte  specala- 
torea  [»  comme  espions-jprenst 
servi  très.  Auct.  b.  Ilisp.  [20, 
5));  deprebendêre.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliquem  in  manifesta 
scelere.  Cic.  in  adulterio.  Cic. 
(leniem  aliquem.  Quint,  au  pas- 
sif :  se  deprehensum  [•  surpris 
et  trouble  •]  negare  non  po- 
taiaae.  Cic.  testes  deprehensi 
[opp.  à  firmi  et  interriti] .  Quint . 
non  ex  pra-parato  locutus  est, 
aed  subito  deprehensus.  Sen. 
[ep.  11,  ip  ;  opprimére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nunqaam  ille 
me  opprimet  consilio  [-  par  la 
rapidité  de  sa  décision  •].  Cic. 
ne  subito  a  me  opprimantur 
[•  afin  qu'ils  ne  soient  pas  sur- 
pris par  mes  questions  »],  ha'c 
sum  rogaturus.Cic).  \\  (Absol.) 
Arriver  près  de  qqn  sans  être 
attendu.  Vous  me  — ,  improvi- 
aus  ades.  Cic.  Voy.  inattendu. 
1  Frapper  l'esprit  par  qqch.  d'in- 
attendu. Voy.  ÉTONNER. 

surprise,  s.    f.   Trouble   causé 

far  qqch.  ou  qqn  qui  arrive  à 
improviste.  Improvisa  ou  ne- 
copinata res.  Cic.  Adventus 
necopinatus.  Liv.  Des  coups  de 
— ,  necopinata,  orum,  n.  pi. 
Cic.  (Tusc.  Iir,  52).  Attirer  l'en- 
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neini  par  — ,  hostem  inopinan- 
tem aggredi.  C'.ts.  'l'ucr  iiqn 
par  —,  aliquem  inopinantenx 
interimëre.  Cic.  Voy.  surpiien- 
DRE.  1  Artifice  par  lequel  on 
obtient  qqch.  de  qqn  en  s'a- 
di'cssant  à  lui  à  I  improviste. 
Voy.  EMBUCHE.^  Etat  de  l'esprit 
qui  est  frappé  par  qqch.  d'inat- 
tendu. Voy.  étonnant,  liegardor 
avec  —,  mirari,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Gra'carum  artium 
opéra.  Liv.  puerorum  formas 
et  corpora  magno  opère.  Cic). 
Voy.  [l'j  KToNNisn,  admirer. 

sursaut,  s.  m.  (oininolion  brus- 
que produite  par  quelque  sen- 
sation subite  et  violente.  Voy. 
COMMOTION,  SECOUSSE.  S'éveiller 
en  — ,  somno  excuti.  Liv. 

sursauter,  v.  intr.  Avoir  une 
commotion  brusque  produite 
par  quelque  sensation  subite  et 
violente.  Prosilire,  intr. Cic.  (cf. 

£roa.  e  lecto.  Curt.  ab  sede. 
IV.).  Voy.  sauter,  tressaillir. 

surséance,  s.  f.  Suspension  mo- 
mentanée de  l'exécution  d'un 
arrêt.   Voy.  délai,  remise. 

sursemer  ^lat.  post.  superse- 
minâre.  Eccl.),  v.  tr.  Somor  par- 
dessus d'autres  semailles.  Saper 
semina  seminâre.  A.  Fig.  Même 
traduction.  ^  Semer  par-dessus 
qqch.  Saper  aliquid  serëre  ou 
seminâre,  tr.  A.  |{  (P.  ext.)  Par- 
semer. Voy.  ce  mot. 

surseoir.  Suspendre  momenta- 
nément (l'exécution  d'un  arrêt, 
d'une  décision),  v.  tr.  (arch.) 
et  (aai.).  v.  intr.  Superse- 
dêre  [aliquâ  re).  Cic.  (alicui  rei). 
Auct.  b.  Afr.  (cf.  hsec  causa 
non  visa  est  supersedenda  [«  on 
ii'ap;ispusurs.  à  cette  cause  .]. 
Cornif.).  Proferre,  tr.  Cic.  Pru- 
latâre,   tr.  Liv. 

sursis,  s.  m.  Suspension  mo- 
mentanée de  l'exécution  d'un 
décret,  d'une  sentence.  Prola- 
tio  h'udicii).  Cic  Dilatio,  onis, 
I.  Suet.  (cf.  dâre  dilationem. 
Quint.).  Procrastinatio,  onis,  f. 
Cic.  Demander  un  — ,  paucos 
aibi  dies postalâre.  Cic.  Accorder 
un  —  (pour  un  payement),  pro- 
rogâre  alicui  paacos  dies  (ad 
solvendum).  Cic. 

surtaux,  s.  m.  (Arch.}  Surtaxe. 
Voy.  ce  mot. 

surtaxe,  s.  f.  Taxe  excessive, 
dépassant  la  taxe  légale.  Trlbu- 
tany.  alteri  adjectum  ou  immo- 
dicum.  ou  iniquum.  A.  Qaod 
insuper  cvigitur.  A.  Gravias 
vectigal.  Cic. 

surtaxer,  v.  tr.  Charger  d'une 
taxe  excessive.  Gravius  tribu- 
fam  imponëre.  Cic.  Intolera- 
bilia  tributa'exigëre.  Cic.  One- 
râre  tributo    Suet. 

1.  surtout,  adv.  Par  dessus 
tout.  In  primis  ou  imprimis, 
adv.  Cic  Prœsertim,  ndv.Cic. 
Potissiniê  ou  potissimum,  adv. 
Cic.  Maxime,  adv.  Cic.  Prœ- 
cipaë,  adv.   Cic. 

2.  surtout,  s.  m.   (Arch.)  Vê- 
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tement  qui  se  met  par  dessus 
les  autres.  Amicatum  sum- 
mum. l'Un.  1  Grande  piéco  d» 
vaisselle  qui  couvre  le  milieu 
d'une  table  de  salle  à  manger. 
Uepositorium,  ii,  n.  Sen.  (ep. 
78,  a;,).  PUn.  (XVIII,  365; 
-X.WIII,  86).  Petr.  (35,2;  36, 
1  sqq.).  1  Couverture  de  paille 
d'une  ruche.  Voy.  couverture. 
1  Ch.irietto  légère  pour  porter 
les  bag.iges.  \'oy.  charrette. 
surveillance,  s.  f.  Action  de 
surveiller.  Custodia,  se,  f. 
Cic.  (cf.  CU3<.  pastoris.  Col. 
urbs  est  custodia  mea  [•  la- 
ville  est  mon  poste  do  surv.  ■]. 
Cic.  aliquid  committëre  cuato- 
dise  alicujus.  Cic.  ou  dâre  ali- 
cuiincustodiani.  Cic.  subalicu- 
jus  custodia  esse.  Liv,  omniba» 
custodiis  suhjectaa.  Cic.  cuato- 
diani  fallëre,  frustrâri.  Liv.); 
praefectura,  se,  t.  Tac.  (ex.  : 
pra-f.  morum  [•  surv.  de  la 
morale  publique»].  Suet.  prsef. 
annona:  [•.  surv.  du  service  des 
approvisionnements •].  Tac). — 
des  conduites  d'eau,  aquaria 
provincia.  Cic.  Sous  ta  — ,  te 
custode  ou  duce.  Cic  Avoir  la 

—  de  qqch.,  exercer  une  —  sur 
qqch.,  alicui  rei  prseease.  Cic. 
ou  prsffectum  esse.  Cic.  ou 
prœsidëre.  Cic.  aliquid  curare^ 
ou  regère  ou  moderari.  Cic. 
Avoir  la  —  de  qqn,  exercer  une 

—  sur  qqn,  voy.  surveiller. 
Mettre  qqn  sous  la  —  de  qqn, 
custodem  apponëre  ou  impo- 
nëre alicui.  Nep. 'Tenir  qqn  sous 
sa  — ,  aliquem  custodire.  Cic 
Tenir  qqn  dans  une  étroite  — , 
exercer  une  —  rigoureuse  sur 
qfpi,  speculâri  et  custodire 
[aliquem).  Cic.  asservâre  (ali- 
quem) magnà  diligentiâ  Plaut. 
ou  diligenti  custodia.  Liv. 
Etre  l'objet  d'une  étroite  — , 
attentius  custodlri.  PUn.  j. 
Etre  sous  la  —  de  qqn,  atiqaem 
custodem  habêre.  Cic.  Etre  sous 
la  —  publique,  publicœ  curœ  ac 
velut  tutelse  esse.  Liv.  Se  relâ- 
cher de  sa  —  dans  l'occupation 
des  postes  fortifiés,  servâre 
preesidia  indiligentius.  Cses. 
Tromper  la  —  de  qqn,  se  déro- 
ber à  la  — ,  subducëre  se  clam 
alicui.  Ter.  ab  aliqao.  Nep. 
rampëre  custodiam.  Tac.  (cf. 
fallëre  custodes  [-  tromper  la 
surv.  de  ses  gardiens  •].  Liv.). 
Manque  de  — ,  negligentia,  se, 
f.  Cic.  Conseil  de —  (chargé  de 
surveiller  la  gestion  d'une  so- 
ciété), voy.  CONTROLE.  —  de  la 
police,  voy.  police.  Etre  sous 
la  —  de  la  police,  et,  ellipt, 
être    en   — ,    voy.    surveiller. 

surveillant,  ante,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  surveille.  Cap- 
tas, odis,  m.  Cic.  Magister, 
tri,  m.  Col.  (cf.  mag.  operum  ou 
operaram.  Col.).  Prxfectus,  i, 
m.  Tac.  Surveillant  et  inspec- 
teur. Exactor,  oris,  m.  Cic.  — 
des  esclaves  attachés  aux  travaux 
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des  champs  monitor,  oris,  m. 
Col.  Sunreilluite,  castof,  odif, 
f.  Virg.  mof/istrit,  ar,  f.  Ter. 
Donner  un  —  à  qqii,  castodem 
aJicui  ifiio)  apponére.  AVp. 
Etablir  qqn  couiiue  — ,  faire  de 
qqnun — ,Cûnstitiùre,prseficèrv 
aliquem  caratorem  alicui  rei. 
Cic.  pra-(icére,  preeponëre  ali- 
qtiein  aticai  rei.  Cic.  Fonctions 
de  — ,  casiodis  mantu.  .-1. 
prrfectura,  se,  f.  Tac.  magitte- 
rium,  il,  n.  Cic.  cura,  se,  i. 
Suet.  Par  appos.  Mattre  — 
(dans  un  lycée),  rector,  oris,  m. 
Sont,  maijister,  tri,  m.  Cic. 
psedagogas,  i,  m.  Cic.  ^  Em- 
ployé comme  adj.  Mgilons,  p. 
adj.  Cic.  Vigil,  adj.  X'irg.  Oi-. 
Intentas,  a,   um,  p.  adj.    Cic. 

Voy.     ATTE.NTIF  ,     VlGUjk>T.      (En 

mauvaise  pan.')  .Idditiu,  a,am, 
p.  adj.   Virg.  Voy.  espion. 

surveille,  s.  f.  L«  jour  qui  pré- 
cède immédiatement  la  veille. 
Nadius  tertias.  Cic. 

surveiller,  v.  intr.  et  tr.  Veil- 
ler avec  une  attention  qui  ne 
Be  rel&che  point,  de  peur  de 
faute,  de  néslijence.  ||  (.\rch. 
V.  intr.  Veiller  sur.  Tueri, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  domum. 
Cic.)  ;  corâre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  ^-eilleb)  ;  consulére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  consalëre 
alicai  rei.  Cic.).  —  à  la  porte, 
portst  castodem  este.  Cic.  1  V. 
tr.  Custodire.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  lac  se  abs  te  castodiri 
atqae  observari  sciant.  Q.  Cic. 
mûltoram  te  ocvUi  atqae  aares 
non  sentientem . . .  spccatabun- 
tar  atqae  castodient.  Cic.  P. 
Carviliam  mitteret,  qai  [lega- 
tos],  donec  navem  ascenJis- 
êent,  custodiret.  Liv.  lagentcm 
timentemque  custodire  sole- 
mas,  ne  solitadine  maie  ata- 
tar.  Sen.  c.  aliqaem,  ne  qaid 
aaferat.  Cic.  av.  un  compl.  de 
ch.  :  A.  'J'erentias  Varro  ad 
castodiendam  iter  eoram  [lega- 
torum]  missus.  Cic.  castra 
sunt  circamsessa  et  nocte  cixs- 
todita,  ne  quis  elabi  posset.Liv.); 
servàre ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
itinera.  Cœs.);  observàre,  tr. 
Cic.  etc.  lex.  :  obs.  sese.  Cic). 
—  l'exécution  de^  statues,  prse- 
esse  statuis  faciendis.  Cic. 

survenance,  s.  f.  Le  fait  de 
venir  après  coup,  en  su».  — 
d'enfant",  poaterias  nati  ou 
n<jiac€nte8  Uberi.  A.  Pour  cause 
de  —  d'enfanWi,  qaia  Uberi  ex 
matrimonio  posteriat  nati  ou 
or(i  ou  procreati  tant.  A.  ||  Le 
fait  de  venir  toutrà-coup.  tn- 
terventns,  ùt,  m.  Cic.  Huper- 
ventut,  tu,  m.  Tac. 

survenant,  ante,  s.  m.  et  t. 
Celui,  c^lle  qui  «survient,  Qai, 
qaœ  intervenit.  Cic.  ou  super- 
venit.  Liv.  Les  — ,  sufterve- 
nientet,  iam,  ta.  pi.  Liv.  \\  En 
mauvaiise  part.  Jntenentor, 
Orix,  m.  Cic.  Voy.  fâcheux,   m- 
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survendre,  v.  ir.  Vendre  au- 
dessus  du  prix.  Vendére  plu- 
ri».  Cic.  Vendére  nimio  pretio. 
Cic. 

survenir,  v.  intr.  (.\rch.l  Ve- 
nir après,  en  -u-.  Accedère. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  s'ajoiteh: 
superyenire,  intr.  Cets.  Sen. 
(e\.:supenenitnf  inJaria.Sen.). 
T  Venir  tout-à-coup.  Venire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ksec  abi  le- 
niant.  Cic.  si  quid  in  Samnio 
adversi  venisset.Liv.);  adveoi- 
re,  intr. Cic.  etc.  i  voy.  ad\'enih  ; 
evenire,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
arriver)  ;  interveoire,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Saliinam  betlam 
cseptis  [•  au  milieu  de  l'entre- 
prise ■]  intervenit.  Liv.  abfwl. 
ctuiu  mirificaa  quidam  inter- 
venit. Cic.  iiltimam  de  cselo, 
qaod  comitia  tarbaret,  inter- 
i-enit.  Liv.)  ;  supervenire, 
intr.  Liv.  Curt.  (ex.  ;  légat  i  sa- 
pen'eniunt.  Liv.  nisi  equitts 
sapervenitsent.  Liv.)  ;  incïdè- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  navi- 
gabo,  niti  qaid  inciderit.  iîen. 
incidit  bellam.  A'ep.  si  qaa 
clades  incidisset.  Liv.  ne  qaod 
periculam  incideret.  Nep.  in- 
cidant  ss-pe  tempora,  cam... 
Cic);  exsistère.  intr.  Cic.  etc. 

(voy.    [se]    PRODL'IRE). 

survente,  s.  f.  Action  de  sur- 
vendre. Iniqaa  ou  immodica 
venditio.  A. 

siirvider,  v.  tr.  Vider,  débar- 
rasser du  trop  plein.  Voy.  dé- 
semplir, VIDER. 

survie,  s.  f.  Situation  de  celui 
qui  survit.  Voy.  surviva.nce. 
Spéc.  Gains  de  —  (avantages 
que  se  font  mutuellement  les 
époux  à  celui  qui  survivra), 
par»  hereditatis  conjagi  su- 
perstiti  prseleyata.A.  supersti- 
tis  prsecipaam  jus  ou  simplt. 
prsecipuam.  A. 

survivance,  s.  f.  Le  fait  de 
survivre  à  qqn.  En  cas  de  — , 
«i  saperfaertm  ou  supersies 
(aerim    [saperfaerit,  saperates 

faeris,  etc.).  A.  En  cas  de —  de 
un  des  deux,  si  alleruter  su- 
peraverit  ou  alter  alteri  laper- 
faerit.  A.^  (P.  ext",  Le  fait  d  être 
désiijné  pour  remfilacer  qqn  en 
cas  de  mort.  Prsedestirujta  siic- 
cessio,  hereditas.  A.  praedesi- 
gnata  saccessio.  A.  ou  simplt. 
designatio,  onis,  f.  Cic.  Avoir 
la  —  de  qtjn,  designûri  tac- 
cestorem  alicajas.  Liv,  Avoir 
la  plus  proche  — ,  proximam 
deflinàri.  Liv. 

Burvivancier,  ère,  s.  m.  et  f. 
(Arch.)  Personne  qui  a  la  sur- 
vivance. Designatus  ou  prxde- 
signatas  ou  pricdestinatua  he- 
rtt  ou  sacceisor.  A.  Survivan- 
cicre,  qaie  designatur  ou  desti- 
nât ar  maneri  ou  heredilali  ali- 
cajas. A. 

survivant,  ante,  arlj.  Qui 
survit,  •'iaperties  ,  aflj  .  Cic. 
lieliquixs,  a,  nm,  adj.  Cû:. 
Sul>st.  L'n  — ,   une    — ,  tupere- 


tes,  stitis,  m.  «i  f.  Liv.  Famille 
dont  il  existe  encore  un  — ,  Ru- 
fus,  familia  ex  qiu%  refif aiM 
est  Rafas.  Cic.  La  —  dès  deux, 
uier  euram  vità  saperairit. 
Cxs.  Les  —  d'un  combat,  d'un 
maiisacre,  qui  supersunt  ou  (u- 
perfuerant  pugme.  Liv.  ou  in- 
ternccioni.  Liv.  qai  e.x  acie  ou 
ex  ca-de  supemtites  recesserunt 
ou  excesserunt  ou  evaserunt. 
Liv. 

survivre  (lat.iJust.jupepfif^pt^. 
Piif».  /.  Saet.  Ftor.  Hpart.  Jus- 
tin.), v.  tr.  el  intr.  ||  (Aroh.)  V. 
tr.  Survivre  qqn.  Comme  ci- 
apri'S.  Il  r.  infr.  Ueiueurer  vi- 
vant après  qu'une  personne  est 
morte,  qu'une rliose  est  achevée 
ou  détrui  te.  Superstitem  esse. 
Cic.  etc.  (ex  :  jav.  le  Dat.]  :  ut 
sui  sibi  Uberi  sa/frstites  essent. 
Cic.  s.  (ilio  piiter.  Liv.  super- 
stitem esse  gloria.'  sux.  Liv. 
videbatur  i  ii-ri-e  tanquam  su- 
perstes  sibi.  Sen.  [cp.  30,  J.)  ; 
av.  le  Gén.  :  alterius  vettrum 
superstes.  Liv.  aliquem  non  so- 
luni  vitse,  scd  ctiam  dignitatis 
suse  saperfliteni  retinqaére. 
Cic);  superesse,  intr.  Plaut. 
Liv.  (ex.  :  patri,  exercitui.  Liv. 
rei  pablicir.  Asin.  Poil.  op. 
Cic.  pagmr.  Liv.  absol.  eum 
superessent  adliuc,  qui  specta- 
verant.  Suet.j:  vità  superà- 
re.  Cic.  Ole.  (ex.  :  uter  eorum 
vitA     superaret.      Cscs.).    Voy. 

aussi    SUBSISTER. 

BUS  (lat.  sasum  [p.  sursam]. 
Plaat.  Varr),  adv.  (Arch.)  Des- 
sus. Voy.  ce  mot.  ||  (Spéc.) 
Mettre  —  une  chose  à  qqn  (la 
lui  imputer),  voy.  imputer. 
Courir  sus  à  qqn,  incarrére  in 
aliqaem.  Liv.  Voy.  attaquer, 
Lllipt.  Pour  tuga.^er  à  courir 
sus  à  qqn,  et  pour  lidter.  Age 
{agite)  I  Cic.  \\  (Loc.  adv.)  En 
sus,  au  delà,  eu  plus.  Insuper, 
adv.  Liv.  Pm-tcrea,  adv.  Cic. 
—  de  cola,  tu^iciluec.  Liv.  Voy. 
outre.  Traduire  par  des  verbes 
ou  des  adjectifs  composés  avec 
les  préfixes  ad  et  saper  (cf. 
adventicia  pecania  [■  argent 
rei;u  en  s.   •]..C'ic.). 

susceptibilité,  s.  f.  Disposi- 
tion à  être  susi^eptiblo.  Molli- 
tia,  .v,  t.  Cic.  Mobilitas,  alit, 
I.  Cic.  Voy.  BBNSiniLiTii.  Fig. 
Mollitia,  se,  f.  Cic.  (cf.  m. 
nalurœ  [•  s.  nalurolle  •).  Cic). 
Animas  mollis  ad  suscipien- 
dum  olfensioncm.  Cic.  Blesser 
les  —  de  qqn,  offendcre  ani- 
mam  alicujaf.  Cic.  pirstrin- 
gère  alicajas  vulantatem  Ifa- 
ccliis).  Cic.  Se  sentir  blessé 
par  qqn  dans  ses  — ,  ojfendêre 
animum  in  ultquo.  (Jic,  Qui 
c^t      d'une     giaiide     — ,    Voy. 

IRASCIBLE,     OMUKAOLUX. 

susceptible  (lat.  post.  susccp- 
lilnlis.  ISoel.  ICastic),  adj.  Qui 
jieut  recevoir  qqoli.  <(uî  le  iiii>- 
difie.  Capax,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ingeniam  omnium  bona- 
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rum  artiam  capacissimutn. 
Hen.  rl\.  aniinus  wi  pnecepta 
capax.  Ov.  [met.  VIII,  2/.3J). 
Voy.  CAPABLE  [àr],  kxposé  [a]. 
Etre  —  de  {q(|cli.),  aiti/iurf  ca- 
pére  posne.  Vie,  ou  accipèrc 
poste.  Cic.  (cf.  natara  dédit 
ialem  mentem,  qaœ  omnrm 
virtutem  accipëre  posaet.  t'ic. 
(Fin.  V,  59]).  ou  concipëre. 
Cic.  (cf.  facile  saperttitioxa 
ista  eoncipcre.  Cic).  ou  in 
aliquid  incïdêre  passe.  Cic. 
(cf.  in  perturbationes  non  in- 
cidant  [•  iU  no  sont  pas  s.  de 
passions  •].  Cic).  ^  (Absol.) 
Qui  a  uno  disposition  à  se  re-*- 
sentir  facilement  des  influences 
extérieures. Voy. SENSIBLE.  |{  (Fi;;.) 
Qui  a  une  disposition  k  ètra 
facilement  offensé.  Mollis  ad 
accipiendam  o^ensionem.  Cic. 
(Att.  I,  17,  2).  Ôffcnsioni  pro- 
nior.  Tac.  (Ann.  IV,  29).  Mùl- 
lissimas,  a,  um,  adj.  (au  Su- 
perl.)  l'Un.  j.  (cf.  mollissiniêe 
aures.  l'Un.  j.  [pan.  68,  71). 

Busception.  s.  r.  .Action  de  re- 
cevoir. Reciniendi  ou  «usci- 
piendi  facultas  ou  via.  A. 
Il  (Spéc.)  La  —  des  ordres  sa- 
cre«,    sasceptio,    onis,  f.    Eccl. 

suscitation  (lat.  post.  sasci- 
tatio.  Tert.),s.  f.  (Ai-cli.)  Action 
de     susciter.   Voy.    instigation. 

Busciter,    v.    tr.    Faire    venir 

,  (qqn.,  qqch.)  en  aide  à  qqn  ou 
contre  qqn.  Suscitâre,  tr. 
Liv.  etc.  (ex.  :  ballam  civile. 
Brut,  et  Cass.  ap.  Cic.  Roma- 
num  cum  Sagantino  bellum. 
Liv.);  excitâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  bellum.  Cic.)  ^lexbibére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ncgotiam  ou 
molestiam  [•  des  embarras  ■■] 
alicai.  Cic.)  ;  facessëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  neyod'uni  [■  des 
embarras  •]  alicai.  Cic.  )  ; 
creàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  peri- 
cula.  Cic).  Voy.  causer,  pro- 
duire, [faire]  naItre. 

auscription,  s.  f.  .Vdresse  é- 
crite  sur  l'enveloppe  ou  le  pli 
extérieur  d'une  lettre.  Inscrip- 
tio  nominis.  Cic.  Subscriptio, 
onis,  f.  Cic.  Mettre  la  — ,  in- 
scribére  epistulam\(alicai).  Cic. 
litteris  sabscribère.  Liv, 

susdit,  ite,  adj.  Dit,  mentionné 
ci-dessus.  i>apra  dictas.  Plin. 
.lam  dictas  ou  noininatas. 
Cic.  Qaem  {qaam,  quod)  supra 
comn\emoravimus.  Cêes.  Liv. 
Queni  (quam,  quod)  supra  dixi, 
nominavi  {dixit,  diximus,  no- 
minaint,  nominavimus,  etc.). 
Cic.  De  qao  sapra  ou  j'am  lo- 
cutas  sun\,  etc.  Cic.  Le  — ,  la 
—  ille,  illa,  illad,  adj.  prou. 
Cic.  ou  idem,  eadem,  idem, 
adj.  pron.  Cic. 

susmentionné,  ée,  adj.  Men- 
tionné ci-dessus.  Voy.  susdit. 
susnommé,  ée,  adj.  Voy.  sus- 
dit. 

suspect,  e.  adj.  Qui  donne 
lieu  au  ?oupi;on.  Suspectus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.    etc.  (ex.  : 


suspectas  rc<ji  t-t  ipse  eum  8u~ 
spiciens.  Sali,  mt'is  civibas  su- 
spcctas.  Cic.  mcdicina  ptaribux 
suspecta.  Cic.  s.  locus.  Plin.  J. 
s.bellam.  Liv.  [XXIV,  AO,  Ij. 
eo  suspectior  [*  d'autant  plus 
s.  •].  Cic.  saspectissimum.qaem- 
i/ue  sibi  haad  cunctanter  op- 
/iressit.  Saet.  cam  plus  jam- 
jam  patri  suspectus  efset  de 
novercà.  Cic.  [OIT.  III,  9J.].  su- 
spectas cupiditate  imperii.  Liv. 
|.\.\IV,  9,  10|.  sncietate  consi- 
lii.  Vtll.  (II,  63,  3].  contuma- 
cià  suspectas.  C'u;'£.(VIII,6,l]); 
suspiciosus,  a.  ura,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tenxpus  saspi- 
ciosissimam,,  Cic,  on  dit  au>isi 
in  saspicione  esse  alicai  [-être 
8.  à  qqn  •].  Liv .  adalterii  sus- 
picionem  habêre  [•  être  sus- 
pect d'adultère  ••].  Cic.  Nep. 
aliquem  in  saspicionem  addu- 
cëre  alicai  [•  rendre  qqn  s.  à 
qqn  ■•].  Nep.  in  suspicionem 
incidéi'e  [■  devenir  suspect  •] 
regni  appetendi  [•  d'aspirer  au 
trône  •].  Cic.  sugpicione  ava- 
ritix  non  carère  {'  être  suspect 
d'avarice  ■].  Cic.  magnas  ha- 
bêre suspiciones  [•  être  très 
suspect  "J.  Cic.  aliqaem ponëre 
in  suspicione  [■  rendre  s.  •]. 
Cic.  res  venit  in  suspicionem 
[«  la  chose  est  s.  »].  Cœs.  in 
hàc  re  nulla  sabest  suspicio 
[-  il  n'y  a  là  rien  de  s.-].  Cic). 

suspecter  (lat.  suspectâre. 
Tac],  V.  tr.  Tenir  pour  sus- 
pect. Saspicëre,  tr.  Sali.  Sus- 
pectum  aliquem  ou  aliquid  ha- 
bêre. Cœs.  Sali.  In  suspicione 
aliquenx  habêre.  Cic.  Suspi- 
cione aliquem  perstringére. 
Cic.  Alliés  dont  on  suspecte  la 
fidélité,  dabii  socii.  Liv.  Etre 
—  par  qqn,  in  saspicionem 
alicui  venire.  Cic  Voy.  soup- 
çonner. 

suspendre,  v.  tr.  Tenir  en 
l'air  (une  personne,  une  chose), 
de  manière  qu'elle  pende.  Sus- 
pendére,  tr.  Cic  etc.  (e.x.  : 
aliquem  arbori  infelici  reste. 
Liv.  ou  simpl.  aliquem.  arbor-i 
infelici  [•  à  la  potence  •].  Cic 
Liv.  aliqaem  in  oleastro.  Cic. 
[Verr.  Il,  3,  23,  b7].  saspensus 
reste  [■  se  suspendant  ou  sus- 
pendu à  une  corde  •].  Liv.); 
SufSgére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  craci  [-  au  gibet  "]. 
Cic,  in  crace,  Hor.  aliqaem  in 
altissimam  cracem  saffigi  ja- 
bêre.  Justin.).  Etre  suspendu, 
peadére,  intr.  Cic  etc.  (ex.  : 
p.  ab  hamero.  Cic.  ex  arbore. 
Cic  au  fig.  p.  e.x  [ou  ab]  ali- 
cuj'us  ore.  Lucr.  1  irg.  atten- 
tas etpendens.  Plin.  /.  in  ar- 
bore. Cic.  in  crace,  Sen.  rh. 
in  aeris  spatio.  Lucr.  in  aère. 
Ov.  per  pedes.  Ter.)  ;  depen- 
dére,  intr.  l'irg.  Liv.  Suet. 
(ex.  :  unci  et  falces  ex  iisdem 
asseribas  dépendantes.  Cart. 
a  cervicibus  ante  pectus  [-  sur 
le    devant    de    la    poitrine  •]. 


Saet.  maltj  dependens  verbe- 
rabatur.  Sali,  fr,  laqaeo  de- 
pendentem  invenere.  Liv.  me~ 
rctrix  dependens  collo  senis, 
Sen.  rh.);  impendère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  cervicibus  [•  sur 
la  tite  ■•].  Cic  saxam  impen- 
dère Tantalo.  Cic.  au  fig.  vuy. 
menacer).  Suspendu,  pensilis, 
e,  .adj.  i'iaat.  Plin.  (ex.  :  pen- 
silcf  li/chnachi  [-  lustres  ■•]. 
Plin.  pensiles  horti.  Curt.  lec- 
tica  pensilis  [-  litière  suspen- 
due •  ].  Schol.  Jav.).  \  pas 
suspendus,  saspenso  grada. 
Ter.  Il  (Fig.)  Tenir  dan.s  l'indé- 
cision. Suspendëre,  tr.  Ov. 
Quint.  Plin.  j.  (ex.  :  s.  jadicum 
animos.Qaint.  aliquern  ejcsp>c- 
tatione.Plin.j.a.a  part,  p.ossé  sa- 
spensus. Cicsaspensus  onimui 
Cic.animas  saspensus  curis  ma- 
joribus.  Cicsuspensa plcbs.Cic. 
saspensa  exspectatio.  Cic.  diu- 
tius  exspectationem  hominam 
et  spem  rei  pahlicee  de  meà 
volantate  saspensam  tcnëre. 
Plane  ap.  Cic.  uUquerii  su- 
spensum  tenêre.Cic.  tôt  popu- 
los inter  spem  metumque  su- 
spensos  animi  habetis.  Liv. 
[VIII,  13,  17]).  Etre  suspendu, 
pendére,  intr.  Cic  etc.  (ex.  : 
ne  diutius  pendeas.  Cic,  ani- 
mas tibi  pendet.  Ter.  animi 
pendentes.  Liv.  Cart.  nolo 
plebem  Romanam  ubscarâ  spe 
et  csecâ  exspectatione  pendére. 
Cic.  animis  spc  et  meta  pen- 
dentibas.  Liv  pendére  animi 
[loc.].  Plaat.  Ter.  Cic.  Liv.  p. 
animo  ou  animis  [en  pari,  de 
plus.].  Cic  Liv.)  1  (Par  anal.) 
"Tenir  quelque  temps  en  arrêt 
(le  cours  de  qqch.).  Suspea- 
dére,  tr.  Liv.  (ex.  :  rem.  Liv.)  ; 
sustinère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
impetam  [«•  son  élan  -].  Cic, 
Liv.  au  fig.  assensioneni,  ou 
assensam,  [•  son  ;issentiment"]. 
Cic.  se  ab  assensa  [  même 
trad.].  Cic  se  resnondendo 
['  s.  sa  réponse  -].  Cic  judi- 
cium  [•  son  jugement  -]  susti- 
nère. Cic.  ou  s.  se  a  jadicio 
ferendo.  Cic);  sustentàre, tr. 
Cic.  (ex.  :  rem.  Cic.  sedificatio- 
nem  ad  taum  advcntam.Cic); 
distinére,  tr.  Cic,  etc.  (ex.  : 
d.  victoriam.  Cœs.)  ;  inter- 
ruzapêre,  tr.  Cic  etc.  (.voy. 
interrompre)  ;   intermiitére, 

tr.  Cic  etc.  (voy.  interrompre). 
Etre  suspendu,  consistére , 
intr.  Cic,  etc.  (ex.  :  omnis  ad- 
ministratio  belli  ccnsistit, 
Cœs,);  conquiesoêre,  intr. 
Cic  etc. ((ex.  :  conquiescit  mer- 
catorum,  navigatio.  Cic,  con^ 
quiescent  litterœ  [•  la  corres- 
pondance sera  suspendue  •], 
nisi  qaid  novi  exstiterit,  Cic, 
his  ipsis  diebus,  cam  cmnia 
bella  jure  gentium  conqaies- 
cant  [•  quand,  eu  vertu  du 
droit  des  gens,  toutes  les  hosti- 
lités sont  suspendues  ■].  Ciel  ; 
jacêre,   intr.    Cic.   etc.    (ex.  : 


nui. 


sus 


iikiù'ùi  /acebant.  Cic.  omnis 
hic  deleirtas  jcicet.  Cic).  ||  (Par 
anal.)  lulerrompre  las  fonc- 
tioasde  qqn.  —  qqii.  eje  offi- 
cia amoiire  aliquem.  Cic.  || 
^Par  eil.)  Différer  raomenUné- 

mCDl.    Voy.    DIFFÉRER. 

auBpens  t'"'-  siupcnjtu,  part, 
passé  de  siispenâfre,  suspen- 
dre), adj.  ^ArcU.)  Qui  est  sus- 
pendu. Voy.  S(;âPENDRE,  ISDtcl- 
Bios,  IRRÉSOLU.  —  de  ses  fonc- 
tion-,    voy.     SfSPE.NDRE,       l.NTER- 

Duu:.  •  (iJbc.  adv.)  En  —  icn 
personne,  en  chose  qui  reste 
dans  l'indécision). M  aiuptnso. 
Plin.  j.  (cf.  in  ïoïix-nso  esst. 
Plin.j.relinqaére.  Plin.j.KQui 
est  en  — ,  suspentas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (En  pari,  seulement 
des  pers.'),  animo  pendens.  ani- 
mis  pendente$.  Cic.  ou  simpl. 
penJens,  p.  adj.  Jet.  erectas  e.r- 
tpectationf.  Liv.  ou  in  extpec- 
tationern  {^bellCi.  Liv.  Voy.  m- 
CERTALN.  INDÉCIS,  IRRÉSOLU.  Au- 
jourd'hui le  monde  en  —  se  de- 
mande si. . .  ou  si. . .,  in  discri- 
mine est  nanc  omne  gênas  hor- 
monum  utram...  an...  (et  le 
Subj.  .Ail-.  Etre  en—,pendêre, 
intr.  tic.  (cf.  ne  diatius  pen- 
deat.  Cic.  suspensum  et  in- 
certumpendére.  Cic).  hœrére, 
intr.  Cic.  (Seulem.  en  pari, 
des  pers.^  pendire  animi.  Cic. 
ou  simplt.  pendcre  (cf.  ca-ca 
exspectatione  pendêre  [•  être 
en  ï^usp.  dans  l'attente  de  l'in- 
connu ■].  Cic).  hœrére,  intr. 
Cic  hxsitàre,  intr.  Cic  in 
dubio  esse.  Ter.  Tenir  en  — , 
suspendère,  tr.  Quint,  (cf.  sasp. 
anirrtO!  judicam.  Quint,  sasp. 
aliqaem  exspectatione,  Plin.  j. 
saip.  exspectationem.  Cart.  cf. 
«aspensa  civitas  meta  [•  ville 
que  la  crainte  tient  en  susp.  •]. 
Cic).  saspensam  tenére  ali- 
qaem. Cic.  L'affaire  reste  en 
—  ,  rei  in  integro  est.  Cic. 
BUBpense,  s.  f.  (Arch.]  Décision 
suspendant  un  ecclésiastique 
de  ses  fonctions.  Voy.  imterdic- 

TION- 

Buspenaif,  ive,  adj.  Qui  sus- 
peiiil,  lient  en  arrêt  pour  qq. 
temps  (le  cours  de  qqch.).  Qui 
{qax,  qaodj  jadiciam  cohibet, 
suspendit.  Cic.  Le  veto  —  (droit 
de  suspendre  la  promulgation 
d'une  loi),  Jas  intercedendi. 
Liv.  ou  in<erce»»io,  ont»,  f. 
Liv. 

euBpension,  s.    f.   Etat   d'une 

rersonne,  d'une  chose  tenue  en 
air  de  manière  qu'elle  pende. 
Pensilis  stalio.  A.  Satpensio, 
onis,  f.  Vitr.  —  naturelle,  li- 
bertas  pensilis.  Plin.  Mode  de 
— ,  sutpendendi  ou  pendendi 
ratio.  A.  La  mort  par  — ,  voy. 
«•tNDAiso:».  Parcelles  d'une  sub- 
eunce  en  —  dans  un  liquide, 
purticalx  saspensse  ou  penden- 
te«  on  (laitantes  ou  supernatan- 
tes  in  liauore.  A.  Une  —  ('"P" 
port  de  lampe),  pendens  lyc/t- 


SVK 

nos.  Lacr.  pensilis  lychnu- 
chas.  Plin.  ||  (Fif}.)  Eut  d'une 
personne  tenue  dans  l'indi-ci- 
sion.  .inimas  pendens  ou  su- 
spensus.  Cic.  t'tactiiatio  ani- 
tnorain.    Liv.    Qui    eât    en    — , 

voy.    SUSPENDRE,    81  SPKNS.   ^    Eta[ 

d'une  chose  dont    le    cours   est 
tenu  pour  qq.    temps    en  arrêt. 
Intermissio,   onis.  f.   Cic    Jn- 
termissas   (.\b\.    u),    m.    Plin. 
Intercapedo,  dinis,  f.  Cic.    (Le 
nominatif     est      proscrit      par 
Quint.).  Voy.  arrêt,  i.nterrup- 
TioN.    —  d'armes,   indutta;,  a- 
rum,  t.  pi.    Cic.  (cf.     indatias 
postalàre.     Sali,    facëre.    Cic. 
inire.  Liv.  pacisci.  Cic).  La  — 
d'un     mouvement,    suspensas 
ou    intcrruptas    motos.    A.    — 
des    affaires  en    justice,    jasti- 
tiam,  a,  n.  Cic.  —  des  affaires 
officielles,  prolatio  rcrum.  Cic. 
Jastitium  omnium  reram.  Liv. 
ou  simpl.  justitium,  ii,  n.  Liv. 
—  de  paiements,  solatio   impe- 
dita.  Cic.    —    des    poursuite?, 
causse  dictio  (alicai)    remisst. 
Cic.  prolatio  judicii.  Cic.    pro- 
crastinatio,  onis,  f.  Cic.  Apres 
la    —    des    magistrats,     inter- 
missis  magistratibus.Ca's. 
suspensoir  et  (arch.)  suspen- 
soire     (lat.     post.    saspenso- 
riam.  Intpr.  Arist.),    s.    m.  Ce 
qui  tient  qqch.  suspendu.  Qaod 
aliqaid   saspensam    tenet.    A. 
Qaod  sustinet.  A.^{Spvc.)  Sorte 
de  bandage.  Voy.  ba.ndage. 
suspicion,  s.  f.  Action  de  tenir 
qqn  pour  suspect.    Suspicio,  o- 
nis,  (.  Cic.  Voy.  soupçon. 
sustenter,  v.  tr.   Soutenir  par 
les  aliments.  Sustinëre,  tr.  cic. 
Sustentâre,    tr.    Liv.    Falcire, 
tr. Col.  Voy.  nourrir,  soutenir. 
suture,  s.  f.  Action  do  coudre. 
•S'u/ur^i,  œ,  f.  Liv.    Vov.  coutu- 
re. |]  (.Spéc.)   Action   de  coudre 
ensemble  les  lèvres  d'une  plaie. 
Sutura,  œ,    f.  Cels .   \\    Action 
par  laqucllo  les  pièces    osseuses 
se   soudent  ensemble.    Satura, 
X,  t.  Cels.  Voy.  soudure.  ||  (P. 
ext.)  Trace  laissée  par  cette  su- 
ture.    Cicatrix,   icis,  f.  Cels.  || 
;Fi5.)  llaccord  de   deux  parties 
d'une  œuvre   littéraire).    Voy. 
raccord. 

suzerain,  aine,  adj.  Qui  pos- 
sède un  éef  dont  d  autres  relè- 
vent. Voy.  seigneurial.  Subst. 
Le  — ,  la  —,  dominas,  domina 
(eudi  A.  ou  dominas  bene(i:ia- 
rius,  ilomina  bcneficiaria.  A. 
ou  simpl.  dominas,  i,  m.  A. 
domina,  a^,  t.  A. 
suzeraineté,  s.  f.  Qualité  de 
celui  qui  est  suzerain.  Domi- 
niar/i,  ii,  n.  A. 
svelte,  adj.  Qui  est  de  forme 
ilè.ija^ée.  (lin  pari,  des  édifices.) 
Procerus,  a,  am,  adj.  Plin. 
Gracilis,  e,  adj.  Plin.  Sahtilis, 
e,  adj.  Plin.  (En  pari,  du  corps 
ou  d'une  personne.)  Procera», 
n,  am,  adj.  Cic.  Gracilis,  e, adj. 
Ter.  (cf.  ijrac  vinjo.  Ter.  cor- 


SYL 

pora  graciliora  siccioraqw. 
Plin.).  Forme  — ,  gracilitas 
corporis.  Cic  Taillo  —  d'une 
femme,  subtititas  muliebria. 
1  ilr. 
sybarite  (lat.  Sybarita,  ha- 
bitant de  Sybaris),  s.  m.  et  f. 
Celui,  Celle  qui  est  d'une  mol- 
lesse et  d'une  délicatesse  rafH- 
néos.  Iliimo  volaptarius.  Cic 
ou  fj/bariticus.  Mart.  Une  — , 
volaptaria  ou  tybaritica  mu- 
lier.  .1. 

sycomore,  s.  m.  Variété  d« 
li^uier.  .""'i/comorus,  i,  f.  Cels 
sycophante,  s.  m.  Délateur 
ichez  les  anciens  Grecs).  Syco- 
phanta,  .t',  m.  Plaat.  Maniè- 
res, langase  de  — ,  sycophan- 
tia,  a-,  f.  Plaat.  ||  (P.  ext.)  De 
nos  jours.  Fourbe,  coquin. 
Voy.  ces  mots. 

syllabaire,  s.  m.  Petit  livre 
où  les  enfants  apprennent  X 
épeler.  Liber  in  quo  traduntur 
prima  litterarum  elementa. 
syllabe,  s.  f.  Son  articulé  pro- 
duit par  une  seule  émission  de 
voix.  Syllaba,  se,  f.  Cic.  (cf. 
syllaba  brevis,  longa.  Cic.  s, 
longa  et  brevis  et  mediocris 
[•  commune  ■].  Gell.  s.  extre- 
ma,  altima.  Quint,  syllabam 
prodactias  pronuntiûre  [•  al- 
longer trop  une  syll..].  Oeil.) 
Les —  longues  et  brèves,  longi- 
tadines  et  brevitates  in  sonis. 
Cic.  Brièveté  des  — ,  celcritas, 
atis,  f.  Cic.  Composé  d'une, 
de  deux,  de  trois  —,  voy.  mo- 
nosyllabe, DISSYLLABE,  TRISYL- 
LABE.—  par  — ,sullubatim,  adv. 
Cic.  Il  (P.  ext.1  Ne  pas  omettre 
une  seule  —  (ne  rien  omettre), 
voy.  OMETTRE.  Je  n'y  changerai 
pas  une — ,  voy.  iota.  Eplucneur 
de  — ,  aaceps  syllabaram.  Cic. 
Passer  sa  vie  à  éplucher  des — , 
œtatem  in  syllabis  conterëre. 
Cic 

syllabiqfue,  adj.  Relatif  aux 
syllabes.  .Syllabicas,  a,  um, 
adj.  Prise  Kaire  des  vers  — , 
syllabis  versus  complecti  ou 
includére.  A.  Prendre  l'aug- 
mont — ,  syllaba  crescëre.Macr. 
syllabus  (lat.  post.  syllabas. 
Aag.),  s.  m.  Sommaire,  liste. 
Voy.  ces  mots.  ||  (Spéc.)  List» 
des  erreurs  condamnées  par  le 
pape.  Voy.  index. 
syllepse,  s.  I'.  Kigure  de  moU 
par  laquelle  on  néglige  l'ac- 
cord grammatical  pour  se  con- 
former à  l'idée.  Sullepsis,  is 
(Ace.  in,  Abl.  i),  f.  Gramm. 
syllogisme,  s.  m.  Raisonne- 
mont  en  forme  tirant  une  con- 
clusion do  deux  propositions 
appelées  prémisses.  Syllogis- 
nius,  i,  m.  Sen.  Itatiocinatit, 
onis,  t.  Quint.  Conclasio  ra- 
lionia.  Cic  ou  argumentum 
ratione  conclasum.  Cic.  Col- 
lectio,  onis,  f.  Sen.  Le  —  vou^ 
sembic-t-il  bon?  satisne  hoc 
conclusum  videtar?  Cic.  lïai- 
soaoer  par  — ,  raiiocinâri,  dép. 
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-tr.  Cic.  Quint.  Prdmiase  d'un 
— ,  »um/)<io,  onis,  f.  Cic. 

eyllogistique,  adj.  Uelatif  au 
nyllogismc.  isytlixjisticas,  a, 
um,  aiij.  Quint,  liatiocinati- 
i/iM,  a,  am,  adj.  Cic.  Hationa- 
lit,  e,  adj.  Cornif.  Quint.  Col- 
lecUvia,  a,   um,  adj.  Quint. 

sylphe,  ide,  a.  m.  et  f.  Etri' 
faiitaslique,  génie  de  l'air.  Ae- 
riuB  genius  ou  dxmon.  A. 
Léger  comme  un  — ,  comme 
une  —  (très  léger),  voy.  léger. 
Taille  aesylpliide,  voy.  svelte. 

Sylvain  et  ailvain,  s.  m.  Dieu 
subalterne,  divinité  de'î  bois. 
Silvanas,  i,  m.  CaUi.    Virg. 

sylvestre  et  silvestre,  adj. 
Qui  appartient  aux  bois.  Sil- 
vettris,  tris,  <re,  adj.  Cic.  Sil- 
vaticas,a,um,  adj.  C'ato.  Varr. 

sylviculture  et  silvicultu- 
re,  9.  f.  Plantation,  exploita- 
tion  dans  les  bois.  SUvarum 
caltura.  A. 

symbole,  s.  m.  Objet  sensible 
considéré  comme  le  signe  figu- 
ratif d'une  chose  abstraite.  Ima- 
?o,  ginis.  f.  Corni(.  Cic.  Sen. 
ndex,  dicis,  m.  Cic.  Mona- 
mentam,  i,  n.  Cic.  Documen- 
tum,  i,  n.  .Sianum,  i,  n.  Cic. 
Etre  !e  —  de  qqcli.,  voy.  figu- 
rer,     REPRÉSENTER.      ||    (P.     ÇXt.) 

Formule  cou^^icrée  des  articles 
de  foi  d'une  religion.  Symbo- 
Inm,  i,  n.  Aug.  (cf.  ».  pdei 
catholicss.  Cassian.). 
symbolique  (^lat.  post.  symbo- 
licua.  C/uiris.),  ailj.  Qui  a  le 
caractère  d'un  symbole.  Tectas 
et  ooertas.  Cic.  Qai  (gua-, 
qaoa)  iimilitadinis  caasCi  ex 
aliâ  re  transfertar.  A.  Fi- 
gure   ,   voy.   EMBLÈMB,  SYMBOLE. 

1  (Subst.)  Ali  fém.  La  —  (en- 
semble des  symboles  relatifs  à 
une  religion,  à  un  peuple),  reli- 
gionum  (icta  (n.  pi.)  ou  ima- 
gines ou  symbola.  A.  \\  Science 
qui  interprète  ces  symboles. 
$ymbolia.t  ars.  A.  Ratio  reli- 
[liones  interpreinndi.  A. 

B/mboliquement,  ad v.  D'une 
manière  symbolique.  Tectë  et 
opertê.  Cic.  Per  ambages.  Liv. 

symboliser,  v.  tr.  |l  (Arch.)  V. 
tr.    Offrir    de    l'analogie.   Voy. 

ANALOGIE,    RESSEMBLER.   1    (Néol.) 

V.  tr.  Exprimer  symbolique- 
ment. Imaginem  ou  indicem 
ou  signam  esse  alicajus  rei. 
A.  Figarare,  tr.  Cic.  Voy.  figu- 
rer,  REPRÉSENTER. 

symétrie,  s.  f.  Correspondance 
régulière  de  grandeur,  etc.  en- 
tre des  corps  ou  des  parties  du 
même  corps.  Convenientia  par- 
tiam.  Cic.  Apta  compositio 
{membrorum).  Cic.  ou  simpl. 
compositio,  onis,  f.  Vitr.  Sym- 
meiria,  x,  f.  Varr.  (r.  Vitr. 
Commensu»,  ûs,  m.  Vitr.  Ana- 
logia,  se,  f.  Vitr.  Voy.  harmo- 
nie, PROPORTION.  —  et  propor- 
tion, congraentia  seqaalitas- 
qae.  Plin.  Avoir  de  la  — ,  voy. 
«t.vÉTKiQDB  y  (P.  anal.)  En  pari. 
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du  «tyle.  Concinnitas,  atis,  t. 
Cic.  Forma,  te,  f.  Cic.  Modus 
et  (orma  verboram.  Cic.  Qua- 
drum,  i,  a.  Cic.  Unité  et  — 
dans  le  stylo,  anatogitt,  se,  t. 
Cœs.  ap.  Cic.  Donner  de  la  — 
au  style,  qiiadrâra  orationem. 
Cic. 

symétrique,  adj.  Qui  a  de  la 
symétrie.  ^Eqiialis  et  congrii- 
ens.  Cic.  A'^qaabilis,  e,  ailj. 
i-'ic.  Concinnas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Aptas,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
ConvenieiUer  compositus.  Cic. 
Construction  régulière  et  — , 
compositio,  onis,  f.  Vitr.  Etre 
— ,  respondëre,  intr.  Cic.  con- 
siintire  {inter  se).  Cic.  (cf.  inter 
se  omnes  partes  [corporis]  cum 
fjiiodam  lepore  consentiunt. 
Cic.].  Arrangement  des  mots 
harmonieux  et  — ,  levis  et  qua- 
ilrata  compositio.  Quint.  Dis- 
coMs  — ,  oratio  seqaaliter  in- 
grcdiens.  Cic. 

symétriquement,  adv.  D'une 
rnauioro  symétrique.  Mquali- 
ter,  adv.  Cic.  Congruenter, 
adv.  Cic.  Concinnë, adv. PiauÉ. 
Cic.  Apte,  adv.  Cic.  Eleganter, 
adv.  Cic.  Bâti,  charpenté  tout 
à  fait  — ,  omnibus  numeris 
usque  ad  imos  pedes  sequalis 
et  congraens  (en  pari,  de 
l'homme).  Saet.  Pierres  rangées 
—,  ordinarius  lapis.  Vitr.  Que 
h's  mots  se  répondent  — ,  verba 
verbis  ^uasi  paria  respon- 
leant.  Cic. 

Bymétriser,  v.  intr.  et  tr.  |1 
V.  intr.  Former  symétrie,  fles- 
pondëre,  intr.  Cic.  Voy.  sï.mé- 

TRIQUE,  CORRESPONDRE.     1     V.     tr. 

Rendre  symétrique.  Qaadràre, 
tr.    Cic.  Voy.  proportionser. 

sympathie,  s.  f.  Affinité  en- 
tre divers  organes  qui  fait  tiuc 
lorsque  l'un  d'eux  est  affecté, 
les  autres  le  sont.  Convenien- 
tia naturae.  Cic.  Conjanotio 
natarse  et  quasi  concentas  at- 
(jae  consensus.  Cic.  (Div.  II, 
U,  3A).  Il  (Par  ext.)  Affinité  que 
les  anciens  supposaient  entre 
certains  corps.  Voy.  affinité.  ^ 
Affinité  morale  entre  diverses 
personnes.  Voluntas  alicuius 
in  aliqaem.  Cic.  Tac.  Studia, 
oram,  n.  pi.  Cic.  (cf.  Cic.  [Cat. 
1,  211.  studia  acaere.  Liv.  [X, 
13,  8]). 

sympathique,  adj.  Relatif  à 
l'affinité  qui  existe  entre  cer- 
tains organes.  /1/^nis,  e,  adj. 
Cic.  Cognatas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Concors,  adj.  Cic.  Affec- 
tion —  des  choses,  concordia 
reram.  Plin.  ,1  Relatif  à  l'affi- 
nité morale  qui  existe  entre  di- 
verses personnes.  Qui  (90a?, 
miod)  iisdem.  rebas  movetar. 
Cic.  Afpnis,  e,  adj.  Cic.  Co. 
gnatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic- 
Consentiens,  p.  adj.  Cic.  Voy. 
AFFINITÉ.  Mouvement,  liens  — 
de  l'âme  pour  les  autres  âmes, 
conjanctio  mentis  cum  exter- 
nis  mentibas.  Cic.  |j    (P.   ext.j 


SYM 


l'.'Ji 


Relatif  au  penchant  Instinctif 
qui  attire  une  personne  vers 
une  autre.  Inclinatu*  ad  ali- 
quem.  Liv.  Propensus  ad  (ou  in) 
aliquem.  Cic.  Prônas  in  ali- 
qaem. Tac.  Consentiens  cum 
aliquo.  Cic.  Mouvement  — , 
applicatio  qua-dam  animi.  Cic. 
(voy.  sympathie).  Ressentir  un 
mouvement  —  pour  qqn,  pro- 
pendêre  inclinatione  voluntal is 
in  aliqaem.  Cic.  ||  Qui  inspire 
la  sympathie.  Qui  {quœ,  quod) 
sibi  conciliât  volantatem  om- 
nium. Cii:.  Suavis,  e,  adj.  Cic. 
Blindas,  a,  um,  adj.  Cic. 
sympathiser,  v.  intr.  Entrer 
en  sympathie  (affinité  morale) 
avec  qqn,  qqch.  Jisdem  rebas 
movëri.  Cic.  Consentire  [cum 
nliquo).  Quint,  {inter  se).  Cic. 
falicui  rei).  Cic.  Congraére, 
intr.  (cf.  cam  alicaJuD  naturâ 
et  moribus.  Cic.  alicai  rei. 
Liv.).  Concordâre  cum  aliquo. 
Ter.  et  absolt.  concordâre, 
intr.  Cic.  Propendêre  inclina- 
tione voluntatis  in  aliq\iem. 
Cic.  Inclinâre  in  aliquem.  Tac. 
Sympathisant,  consentiens,  p. 
adj.  Cic.  conveniens,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  bene  convenientes 
propinqai.  Cic.).  concors  adj. 
Liv. 

symphonie,  s.  f.  Arch.  Accord 
conôonant.  Symphonia,  se,  f. 
Vitr.  Concentas,  as,  m,  Vitr. 
Voy.  ACCORD,  HARMONIE.  ^  Mor- 
ceau  de  musique  pour  plusieurs 
voix  ou  instruments.  Sympho- 
nia, se,  f.  Cic.  Concentas,  ûs, 
m.  Cic.  ||(Spéc.) Ouverture  d'un 
opéra. Voy.  ouverture.  ||  (Dans 
le  sens  moderne).  Composition 
musicale  pour  orchestre.  Can- 
ticam,  i,  n.  A.  ^  (P.  ext.)  Mu- 
siciens qui  exécutent  des  sym- 
phonies. Voy.  symphoniste,  or- 
chestre. 

symphoniste,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  compose  des 
symphonies.  Voy.  musicien.  1 
Celui,  celle  qui  exécute  des 
symphonies.  Symphoniacus 
puer  ou  servas  ou  homo.  Cic. 
.■Symphoniacus,  i,  m.  Inscr. 
Une  — ,  symphoniaca  paella  ou 
serva  ou  muiicjr.  A. 
symphyse,  s.  f.  .articulation 
fixe  de  deux  os.  Ossiam  com- 
missura.  Cic. 
syniptômatique,  adj.  Qui  est 
le  'iymptôme  de  qunlque  autre 
affection.  Denuntiatii/uj,  a, 
uni,  adj.  Csel.-Aur. 
symptôme,  s.  m.  Phénomène 
caractéristique  d'une  maladie 
naissante.  Propria  nota  alica- 
jus morbi.  Cels.  ou  simpl. 
nota,  œ,  f.  Cels.  (cf.  notée  mor- 
(is.  Cels.  qusedam  note  tant 
ex  qaibus  colligimas  quod  (a- 
turumsit.  Cels.).  Signum  mor- 
bi ou  simpl.  signam,  i,  n.  Cel$. 
cf.  sig.  esse  ad  salatem  [■  être 
un  symptôme  de  guérison  •]. 
Ter.).  Des  —  de  maladie,  $1- 
gni(icationet  valetadini$.   Cic. 
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(P.    ext.)   Relisioo  des   Juifs, 
koy.     JUDAÏSMB.    Il    Temple    de« 


}(Fis.)  Sigae  caractéristique, 
ndicium,  ii,  n.  Cio.  Si'jnani, 
i,  a.  Cic.  (cf.  (arentium  et 
iraaccntiam  signa  [•  s.  le  co- 
lère furieuse-].  Sen.).  Mota,  x, 

f.   Cic.   Voy.     INDiCE,    SIGNE. 

synagogue  (lat.  pose,  synago- 
ga.  Teri,],  t.  f.  Assembf  e  de^ 
âdeles  (sous  la  loi  de  Moïse). 
Jadaicui  conventaa.  A.  Ju- 
d.iica  ou  Jiidxoram  ecclesia.  A. 
ij   (P.    ext.)  Relia 

Voy.      JUDAÏSMB.     Il 

Juifs.  Jadaeorum  templum  ou 
ardej.  .4.  Schola  Judxorum. 
Aaj. 

Bynalèpbe.  s.  f.  Réunioa  de 
tieux  syllabes  en  une.  Col- 
lisio,  unis,  f.  Macr.  Elisio, 
onis,  1.  Prix.  Synaliphe,  es, 
f.  Qaint.  (I.X,  U,  lu9).  Charis. 

Bynallaginatiqae,  adj.  Qui 
obiiae  réciproquement  les  deux 
parties  contractantes.  Matuus, 
cl,  uni,  .idj.   .4. 

Bynarthrose,  a.  f.  Articulation 
ti\e  de  deux  os.  Voy.  stmphysb. 

synchrone  (lat.  post.  synchro- 
niis.  l{ier.),  adj.  Qui  a  lieu 
daus  le  même  temps  qu'une 
autre  chose.  Voy.  simulta.>é. 

eynchroniBjnê,  s.  m.  Rappro- 
chement de  deux  ou  plusieurs 
faits  qui  ont  lieu  dans  le  même 
temp5.  Voy.  gmcLTA-sÉiTÉ. 

Bynchyse  (lat.  po5t.  syncKy- 
sis.  Charis.),  a.  f.  Construction 
où  l'ordre  naturel  des  mots  est 
troublé.  Synchysis,  is,  f.  Cha- 
ris. Diom. 

syncope,  s.  f.  Suspension  su- 
bile,  momentanée  des  mouve- 
ments lin  cœur.  Defectio  ani- 
mx.  ('kIs.  ou  absolt  defectio, 
onis,  f.    Saet.    Tac.   Voy.   dé- 

FA1UJU><:S  ,  ÉVANOin-SSEMBST  . 

Tomber  '-n  — ,  voy.  évanouir. 
Faire  tomber  en  — ,  sopire,  tr. 
Liv.  Plia.  1  (Gramm.)  Ketran- 
cbement  d'une  lettre  ou  d'une 
syllabe  dans  le  corpi  d'un  mot. 
Detractio,  onis,  f.  Qaint.  Syn- 
cope, •»,  f.  Charis.  Diom. 
Syncofii,  X,  t.  Prise.  Macr. 
syncoper,  v.  tr.  (Gramm.)  Re- 
trancher dans  le  corps  d'un 
mot  (une  lettre,  une  svllabe). 
Voy.  iiETnA.NCUEB .  1  (Famil.) 
Fa?re  tomber  en  défaillance. 
Sopire,  tr.  Liv.  Voy.  défaillan- 
ce, FAIBLESSE,  jl  (Fig.)  Surpren- 
dre   «ïtrémement.     Voy.     svr- 

PRENDIIE. 

syncrétisme,  s.  m.  Tentative 
pour  loudn;  ensemble  plusieurs 
doctrine»  ililTérentes.  Voy.  fu- 
sion, MÉLAMUe. 

syndérèse,  ».  t.  Reproche  que 
nous  adresse  notre    conscience. 

Voy.     REUORM. 

syndic  (lat.  post.  syndicas. 
fjaj.  di;i),  s.  m.  Celui  qui  est 
chargé  des  intér(!ts  communs 
d'une  corporation.  Ecdiciis,  i, 
m.  Cic,  Procarator,  oris,  m. 
Tac. 

•yndicai,  aie,  adj.  Relatif  aux 
jonclioa»  de  syndic.    Proctira- 
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roWiu,  a,  am,  adj.  Jet.  Spéc. 
Chambre  — ,  coliegiam,  ii,  a. 
.4. 

syndicat,  s.  m.  Fonction  de 
«vudic.  Proctir.itio,  onis,  f.  -H. 
i^ijndici  munus.  Gs.  ^  (Néolog.) 
Réunion  de  capitalistes,  d'ou- 
vriers, de  commerçant*.  Colle- 
gium,  ii,  a.  A. 
synecdoche  et  synecdoque. 
s.  f.  (Rhétor.)  Figure  qui  con- 
siste ik  désigner  une  chose  p.ir 
le  genre  dont  elle  fait  partie 
ou  par  une  de  ses  parties  es- 
sentielles. Synecdoche,  es,  f. 
Quint.  Charis.  Intellectio,onis, 
f.  Cornif.  De  — ,  synechdochi- 
cas,  a,  am,  adj.  Hier.  Cassian. 
Par  une  — ,  synechdochicf ,  adv. 
Hier. 
synérèse  (lat.  post.  si^meresis. 
Sen-.),  s.  f.  Prononciation  de 
deux  syllabes  en  une  seule. 
Compl&xio,  onis,  f.  Quint. 
synodal,  adj.  Relatif  à  un  sy- 
node. Synodicas,  a,  am,  adj. 
Eccl.  Synodalis,  e,  adj.  Ven.- 
Fort.  Assemblée  — ,  voy.  syno- 
de. Statuts  — ,  synodalia,  iam, 
n.  pi.  \'en.-Fort. 
synodaleoxent,  adv.  En  sy- 
node. Synodaliter,  adv.  Vic- 
tor.-Tanun. 

synode,  s.  m.  Réunion  des 
membres  du  clergé.  Synoduf, 
i,  f.  Inscr.  ||  (Spéc.)  Réunion 
des  ecclésiastiques  d'un  diocè- 
se. Conciliam,  ii,  n.  Eccl.  Con- 
ventas,  ùs,  m.  Eccl. 
synodique,  aJj.  Relatif  à  une 
réunion  des  membres  du  cler- 
gé. Synodicas,  a,  am,  adj. 
Eccl.  Il  Sabstanlivt.  ou  musc. 
Recueil  des  dédiions  d'un  sy- 
node. Synodalia,  iam,  n.  pi. 
\'en.-Fort.  j  (Astron.)  Relatif 
à  une  conjonction  d'astres, 
Synodicas,  a,  am,  adj.  Firm. 
synonyme  (lat.  post.  synonu- 
mos.  i^onsent.),  adj.  Se  dit 
d'un  mot  qui  a  avec  un  autre 
mot  une  analogie  de  sens.  Co- 
gnominatas,  a,  am,  adj.  Ci'c. 
Idem  (ou  eamdem  rem)  signi- 
(icans  (ou  declarans).  Cic.  Mot 
qui  est  — ,  ferfcum  qaod  idem 
valet.  Cic.  Etre  —,  idem  (on 
eamdem)  rem  significàre  (ou 
declaràre).  Cic.  \\  Subst.  Ver- 
bam  cognominatum.  Cic.  De» 
— ,  guœ  idem  signi^ant.Qaint. 
Etre  un  — ,  simile  signifKÛre 
ou  declaràre  ou  valére.  Cic. 
Recueil  de  —,  collecta  vocaba- 
la  qax  similia  signi^cant. 
Saet.  Chercheur  de  — ,  qai  vo- 
cam  similitadines  distmgait. 
ijuint.  qui  vocabala  eariûsius 
diviilit.  Cic. 

synonymie  (lat.  post.  synony- 
mia.  f'ronto.  Mart.-Cap.),  s.  f. 
Caractère  des  mots  qui  ont 
entre  eux  uneanalf  gie  générale 
de  '^ens.  Disjanctio,  onis,  f. 
Qaint.  Par  — ,  cognominatim, 
adv.  l'risc. 
synonymique,  adj.  Relatif  à 
la  synonymie.    Voy.  stnontmib. 
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Subst.  au  fem.  La  — ,  verbo- 
ram  idem  significantiam  inda- 
gatio.  A.  ors  dislingaendi  vo- 
cabala ou  t^>cum  similitadi- 
nes. .i. 

synoptique,  adj.  Qui  f.iit  em- 
brasser d'un  seul  coup  d'œil  les 
parties  d'un  ensemble.  Facilii 
ad  perspiciendum  ou  perci- 
piendam.  A.  Qui  {<)ua,  qaod) 
ano  aspecta  percipi  potest  A. 
Faire  un  tableau  — ,  présenter 
les  faits  dans  un  taoleau  — , 
sub  ano  aspecta  ou  in  ano 
conspecta  ponére  {ret).  Cic. 
aliquid  temporis  rations  ita 
describëre  ut  facde  percipi 
possit.  Cic.  D'une  façon  — , 
brevi  conspecta.  Cic. 

synoque,  adj.  (Arch.)  Continu. 
Vuy.  ce  mot. 

sjmtactique.  Voy.  syntaxique. 

syntaxe,  s.  t°.  Ensemble  des 
règles  qui  régissent  l'arrange- 
ment des  mots  et  la  construc- 
tion des  propositions.  Ordina- 
tio  sive  constractio  dictionam 
qaam  Grseci  uûvTaSiv  vocant. 
Prise,  ou  simpl.  constructio, 
onis,  f.  Prise. 

syntaxique,  adj.  Relatif  à  la 
syntaxe.  Ad  verboi-am  (ou  dic- 
tionam) constractionem  perti- 
nens.  .1. 

synthèse  (lat.  synthesis.  Ser. 
Samm.),  s.  f.  Recomposition 
des  éléments  d'un  tout  qui 
ont  été  séparés.  Compositio, 
onis,  f.  Plin.  Faire  une  — , 
res  dissotatas  ou  segregataa 
eomponëre.  A.  ou  dissolata 
[a .  pi .  )  iterum  eomponëre. 
A.  1  (Chirurgie.)  Réunion  des 
parties  divisées  d'une  plaie, 
etc.  Satura,  se,  f.  Cels.  1  Mé- 
thode qui  consiste  à  commen- 
cer par  le  général  pour  en  ti- 
rer le  particulier.    Voy.  nÉDUc- 

TION. 

synthétique,  adj.  Relatif  à  la 
synthèsie.  âléthode — ,  ratio  res 
aissolatas  (ou  segregatas)  in 
aniversam  restitaenai.  A. 

synthétiquement,  adv.  D'une 
inaiiii'ire  synthétique.  Vno 
comph'jcu.  A. 

sypbon,  Voy.  siphon. 

syringa  (  lat .  post .  syringa 
f.  seringue  >].  Veg.),  s.  f. 
(Arch.)  Seringa.  Voy.  ce  mot. 
^    Nom     scientifique    du    lilas. 

Voy.    ULA8. 

syringotome,  s.  m.  Instru- 
ment pour  opérer  la  fistule. 
Syringotomium,  ii,  a.  Veg. 

systématique  (lat.  post.  sy- 
stematicua.  Mar.  Vietorin.), 
adj.  Qui  tient  à  un  système. 
Adartem  redactas.  Cic.  Adar- 
tem  et  ad  prsecepta  revocatus. 
Cie.  Ad  prsecepta  (artis)  ou  ad 
ralionem  revocatus.  Cic.  Arte 
conclasas.  Cic.  Perpetais  prx- 
C'ifitis  ordinatas.  Cic.  Corps  de 
doctrines  — ,  accurati  non 
modo  {undata,  veram  etiam 
exatrwita   disciplina.  Cic.  La- 
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mmble  — ,  continmitio  aeries- 
qae  reram  ta,  ut  alla  ex  alla 
nexa  et  omnes  intcr  je  aptx 
collisatxqiie  videantixr.  Cic. 
Exposition,  expoàé  — ,  oratio 
i/am  a  ratione  suicipitar.  Cic. 
ditpatatio  quai  a  ratione  pro- 
(lacitar.  Cic.  Ensci|nemeDt  — , 
ratio  et  doctrina.  Cic.  Corps  — , 
ratio,  onis,  f.  (cf.  rat.  omnis 
aapientia.  Oi>.).  Procédé,  ordre 
— ,  ratio,  orxis,  1'.  Cic.  Présenté 
dans  un  ordre  — ,  ratione  et 
ordine  expositaa.  Cic.  Exposer 
qqcli.  sous  une  forme  — ,  ali- 
quid  artificio  et  via  (ou  in  arte) 
tradëre.  Cic.  Un  esprit —  (portu 
à  concevoir  le»  choses  suivant 
un  système),  voy.  uétuodiquc, 
RioounEUi.  En  mauvaise  part. 
Voy.  iStroit.  |]  (P.  ext.)  Faire 
une  opposition  — ,  atcamqae 
erit  aaversàri  ou  repugnàre. 
Cic.  obstinato  animo  reaittêre. 
Cic. 

■ystématiquement ,  adv  . 
D'une  manière  systématique. 
Ratione.  Cic.  Ex  artii  praecep- 
tis.  Cic. 

systématiser,  v.  tr.  Réduire 
(,de3  faits,  des  opinions)  en  sys- 
tème. Ad  rationia  prœcepta 
accommodàre.  Cic.  Ad  artem 
revocàre.  Cic.  Arte  concladé- 
re.  Cic. 

système  (lat.  post.  syatema. 
Mart.  Cap.  Falg.),  s.  m.  En- 
semble dont  les  parties  sont 
coordonnées  suivant  une  loi. 
Ra,tio,  onis,  t.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aine  alla  arte  aat  ratione  di- 
jadicant.  Cic.  ratio  bene  insti- 
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tuta.  Cic.  hœc  nova  et  ignota 
ratio.  Cic.  continet  totam  hana 
qaajstionem  ea  ratio.  Cic.  ali- 
(laid  ad  rationem  revocàre 
f- mettre  qqch.  en  s.-].  Cic); 
disciplina,  sa,  f.  cic.  etc. 
(ex.  :  forma  ou  (ormula  ou 
deacriptio  diaciplinx.  Cic. 
compoaitio  alicujus  disciplinse. 
Cic.  accuraté  non  modo  /'un- 
data,  veram  etiam  exstructa 
disciplina.  Cic.  aatii  et  copio- 
aê  et  eleganter  conatituta  dia- 
ciplina.  Cic.)  ;  ars,  artis,  f. 
Cic.  (cf.  Cic.  [de  Or.  1,92;  99; 
151  ;  U,  216;  2291.  aliquid  ad 
artcm  redigére.  Cic.  [de  Or.  I, 
il,  186]  ad  artem  et  prxcepta 
revocàj-e  aliqaid.  Cic.  [ibid.]. 
in  artia  perpetuia  prsecentia 
ordinatœ  modam  venire.  Liv. 
[IX,  17,  10].  rationem  artem^ 
que  alicujaa  rei  tradëre  [•  ex- 
poser un  système  •].  Cic.  [de 
Or.  II,  SA,  217].  arte  conclaaum 
esse  [•  être  réduit  en  s.»].  Cic. 
[de  Or.  I,  W,  187]);  artiû- 
cium.  a,  n.  Cic.  (cf.  Cic.  [de 
Or.  1,  96]J.  Il  (En  pari,  d'êtres.) 
Le  —  du  monde,  aniversns 
mandas.  Cic.  reram  aniversi- 
tas.  Cic.  —  nerveux,  voy.  ner- 
veux. —  planétaire,  voy.  plané- 
taire. Il  (En  pari,  d'institu- 
tion.) Un  —  de  gouvernement, 
disciplina  rei  publicse  capes- 
sencùe.  Cic.  Le  —  politique  de 
qqn  a  pour  but  de...,  alicujaa 
in  re  publica  consilia  eo  apec- 
tant,  ut...  Cic.  ||  (En  pari,  de 
doctrines.)  Ratio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ratio  et  discipli- 
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na.  Cic.  [OIT.  III,  U,  20;  Fin. 
1,  9,  29])  ;  disciplina,  se,  l. 
Cic.  etc.  (ex.:  certain  qaandam 
disciplinée  formulam  compo- 
nére.  Cic.  \.Ka.  1,  U,  17].  aen^ 
tentia  et  disciplina.  Cic.  [Tusc. 
V,  29,  8J.].  ratio  et  diaciplina 
Stoiconim  [•  le  s.  philosophi- 
tiue  des  St.  •  J.  Cic.).  Le  —  de  Py- 
thagore,  l^uthagorea  omnia. 
Cic.  (Tusc.  l,  17,  39).  Les  par- 
tisans de  ce  — ,  qai  idem  len- 
tiunt.  Cic.  (Tusc.  II,  3,  7).  Il 
ne  faut  pas  se  faire  une  opinion 
d'après  quelques  mots  isolés, 
mais  d'après  tout  le  système, 
non  ex  aingalia  verbia  sed  ex 
perpetuitote  atqae  constantià 
doctrinal  judicandum.  Cic. 
(Tusc.  V,  10,  31).  Donner  nais- 
sance à  plusieurs  —  philoso- 
phiques dilTérents,  e((icëre  plu- 
ra  gênera  dissentienlium  pb.i- 
loaophoram.  Cic.  (Tusc.  V,  U, 
U).  Il  (Par  ext.)  Un  —  de  con- 
duite, vitae  ratio.  Cic. 

systole  (lat.  post.  systole.  Cha- 
ria,  Diom.),  s.  f.  .Mouvement 
par  lequel  les  fibres  du  cœur 
ae  contractent.  Patsatio  cordia 
ou  contractio  ou  simpl.  pal- 
aatio,  onia,  t.  Cela.  Contrac- 
tio, onis,  f.  Cels. 

systyle,  adj.  Dont  l'entreco- 
lonnement  est  de  deux  diamè- 
tres. Systylos,  on,  adj.  Vitr. 
(ill.  3,  1). 

syzygie  (lat.  post.  ayzygia. 
Tert?),  s.  f.  (A=tron.)  Conjonc- 
tion ou  opposition  du  soleil  et 
de  la   lune.    Voy.   conjo.nction, 

OPPOSITION. 


t,  s.  m.  Vingtième  lettre  de 
l'alphabet.  T~  f.  u.  Diom.  T 
littera.  Qaint. 

ta,  adj.  poss.  f.  Voy.  1.  ton. 

tabac,  s.  m.  Sorte  de  plante. 
Tabacam,  i,  n.  Linné.  Herba 
nicotiana.  Gs.  ^  (P.  ext.)  Ta- 
bagie. Voy.  ce  mot. 

tabagie,  s.  f.  Sorte  d'estaminet 
où  l'on  va  fumer.  Famida  ou 
(umosa  caapona.  .4. 

tabarin,  s.  m.  (Arch.)  Bouffon 
qui     monta    sur   des    tréteaux. 

Voy.    BOUFFON,    SALTIMBANQUE. 

tabarinage,  s.  m.  (.4rch.)  Bouf- 
fonnerie. Voy.  ce  mot. 

tabellion  [lat.  post.  iabellio. 
Ulp.  dig.  Capit.),  s.  m.  (Arch.) 
Officier  public  faisant  fonction 
de  notaire.  Tabellio,  onia,  m. 
Ulp.  dig.  Voy.  notaire. 


tabellionage  ,  s.  m.  (Arch.) 
Fonction    de     tabellion.    Voy. 

NOTARIAT. 

tabernacle,  s.  m.  (.\ntiq.  jui- 
ve.) Sorte  de  pavillon,  tente. 
Tabernacalam,  i,  n.  Cic.  Fête 
des  — ,  scenopœgia,  as,  f.  Valg. 
Fig.  Les  —  éternels,  beatoram 
sedes.  Eccl.  ||  (Spéc.)  Tente  où 
était  enfermée  l'arche  d'allian- 
ce. Tabernacalam,   i,  n.  Eccl. 

I  (P.  anal.)  Réceptacle  où  est 
enfermé  le  saint-ciboire.  Capsa 
ou    capsula,    se,    f.     Dacange. 

II  (Fig.)  Sanctuaire.  Voy.  ce 
mot. 

tabide,  adj.  (Arcy  Miné  par 
la  consomption.  Tabidas,  a, 
am,  adj.  Calp.  Tabidas,  a,  am, 
adj.  Ov.  Voy.  uingoissant,  lé- 
thargique. 


tabis,  s.  m.  Etoffe  de  soie  on- 
dée.   Voy.  SOIERIE. 

tablature,  s.  f.  Tableau  de  la 
notation  spéciale  à  un  instru- 
ment de  musique.  Notaram 
tabula.  A.  Matica  notatio.  A. 
^  (.\rch.)  Leçon  donnée  à  qqn. 
Voy.  leçon.  Entendre  la  — ,  re- 
ram peritam  esse.  Cic.  ||  (P. 
ext.)  Pièce  de  musique  écrite 
pour  un  instrument.  Voy.  par- 
tition. ||  (Fig.)  Donner  de  la  — 
à  qqn  (qqch.  à  déchiCTrer,  lai 
préparer  des  difficultés),  affer- 
re  alicai  TïioUstiam.  Ter. 

table,  s.  f .  Surface  plane  de  bois, 
de  pierre,  etc.  soutenue  parun  ou 
plusieurs  pieds,  sur  laquelle  on 
pose  les  objets  (pour  manger, 
écrire,  travailler,  jouer,  etc.). 
Tabula,   «,   f.  Ov.  Sen.  Jav. 
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(ex.:  <abuJa  liuoria.Schol.  Jav. 
t.    aleatoria    [•  t.   à   iouer  -l. 
Paul,  ex  t'est,  ou  simpl.  tabuui 
[.  ubie    à  jouer  •].    Of.    *<;n. 
Jav.)  ;  mensa.  ae.  f-  Cic.  etc. 
(ex.  :  mensa  nrn  vanetiite  ma- 
eal<irum  [•  maitjuetcrie  •]  con- 
spicaa.  isen.^.  — à  un  seul  pied, 
monopoJiam,      ii,       n.       Liv. 
(XXXIX,  6,   7).   Plin.   (XXXIY, 
1!,^.  —  à  jouer,    abacas,   i,    m. 
iJen.   (voy.  àcaïQUiEK,    damibii). 
—  de    luxe,  abacas,  «,  m.  Cic. 
(voy.  gcébidonV  ||  iSpic.)  Tal>le 
k  manger.    Mensa,  SB,  f.  Cic. 
etc.    (ex.;    cibos    apponére    in 
mensam.    Plaut.   mensa»  cibis 
exttraére.  Cic.  ex  eàdem  men- 
sa njci   [•  manger  à  la  mémo 
t.  •] .    Sen.    r/i.    ad    mensam 
consistére.    Cic.     manam      ad 
mensiinx  porrigëre.  Cic.  men- 
tam    ponére   [•  dresser  •].  Oi-. 
mensam  auferre.  Plaat.  ou  tôl- 
ière.  Cic.    a    mensà    surijére. 
Plaat.    aliqaem    ad     mensam 
adhibire.  Col.  aliquem  honore 
mensse  dignam  judicàre .  Curt. 
ad  mensam    regiam    [ou  prin- 
cipis]   adhiberi.    Cart.    Saet.). 
Se  mettre  &  —,  être  à  —,    ac- 
cambére,  intr  Cic.   etc.  (ex.  : 
ire  .iccabilum. Plaat.  Varr.  ac- 
cambire  in  epalo,  in  convivio 
alicujus.    Cic.    apud   aliqaem. 
Cic.  in(ra   ou    sapra    ahqaem 
[•  à    la   gauche    ou  à  la  droite 
de  qqn   •].   Cic.   eodem    lecto. 
Liv.    in    sammo  lecto.  Plaat. 
(voy.  le  dict.  lat.-fr.]));recuin- 
bère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  r.  in 
triclinio.  Cic.  [Verr.  II,  3,  25, 
61].  cam   cibi  capiendi   caasà 
recabaissei.     Val.-.Max.    rediit 
hora    dicta,    recubait.    Phœd. 
qai proximas  recambebat[-qti\ 
ilah  à  t.  à  côté   de    moi,   mon 
voisin  de  t.  •].  Plin.  j.);  accu- 
bâre,    intr.    Cic.  etc.   (ex.:    in 
convivio.  Cic.  cam  aliqao,  cam 
aliqaà  [•  être    le    voisin  do  t. 
de  qqn  •].  Plaat.  apud  aliqaem 
[•  chez  qqn  •].  Cic.    inÇra  ali- 
qaem. Liv.);  cenàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  manas  lava  et  cena. 
Cic.    accepi  taas   litteras    ce- 
nans.  Cic.  quis  in   (anere  (a- 
mitiari  cenavit  cam  togà  pul- 
la  1  Cic.  cenàre  in  propatulo. 
Val.-itax.    voy.  dîner).   Mettre 
eur  — ,    voy.    servik  [le]  di.veii. 
Il    tient   —   ouverte,  ei  cotidie 
tic  cena  coqaitur,  at    inyoca- 
tis    amitis    unà  cenàre  liceat. 
G».  Une  bonne  — ,  voy.   chère. 
Aimer  la  — ,  voy.  chère.  Invi- 
ur  qqn  à  »a  — ,    voy.    inviter, 
DINER.  De»  excès  de  —,  perpota- 
tio,  ont»,  f.  Cic.  ganea,  se,  f.  Cic. 
Faire  un  excè^   de  — ,  largiore 
cibù  ati.  Liv.  Voy.  chère,  nour- 
RiTtiRB.  Propo»    <ic  — ,  convivii 
dicta.  Cic.   convivales  (abalx. 
'lac.  Rouler  fous  la  — ,  de  con- 
vivii» aaferri   Cic.    |{    La  table 
de  l'autel,  la  sainte  table.  Ta- 
bula aitarit.    Dacange.   Mensa 
tancta.   liacange.    |j    Table  de 
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jeu.  Tabula,  «,  f.  Son.  (Jouer) 
argent  sur  — ,  prttsentibas 
nummis.  Sen.  Mettre  sur  — , 
voy.  E.NJBU.  Jouer  cartes  sur  — , 
voy.  p.  351)  (col.  2).  T  (Paran.il.) 
Surface  plane  do  certains  ob- 
jets. Tabula,  se,  f.  Sen.  Lami- 
na, se,  f.  Sen.  1  Tablettes  pour 
écrire  et,  par  ext.  plaque  de 
métal,  de  pierre,  sur  laquelle 
on  grave  qqch.  Tabula,  se,  (■ 
Cic.  etc.  (e\.:  3:rea-tabal!e.Cic. 
libellas  duodccim  tabalaram. 
Cic.  tabulas  (ujère.  Cic.  tabula 

i»  t.    de    proscription  •].    Cic. 
Rose.  Am.  ai  ;  26p.  Fiij.  Il  faut 
aire  —  rase   des    dictatures  et 
des  consulats,    solo    leqaandœ 
sant  dictature  consalatus(jae. 
Liv.    1    (Par   ext.)    Fig.    Liste, 
tableau  méthodique.  Voy.  uste; 
INDEX.  —  de   multiplication,  — 
de    Pyviiagore,    mensa    Pytha- 
,jorea. Boet. abacas,  i,  la.Boet. 
tÉibleau,  s.  m.  Panneau  de  bois, 
lo  plus  souvent  peint   en  noir, 
pour  y  écrire,  y  tracer  des  figu- 
res avec  de  la   craie.    Tabula, 
SB,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  t.  calcalu- 
toria.  Schol.-Jav.  cerata  tabu- 
la. Plaat.   Prise,  t.  litteraria. 
Varr.    loculi    tabulaqae.    Hor. 
tabalam  ponére.  Liv.  voy.   ta- 
blette).   1  Panneau  de  bois,  de 
cuivre,  et  p.  ext.  chissis  tendu 
de  toile  sur  lequel  on  ferait  une 
peinture.    Tabula,  œ,  f.  Cic. 
etc.     (ex.  :     tabala     picta     ou 
simpl.  tabala.  Cic.  tabulas  pin- 
gêre.  Cic.    tabula   pulcherrimé 
picta.  Plin.  tabulis  parietes  vcs- 
tire.  Cic.)  ;  tabella,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  comicœ  tabellx  [•  ta- 
bleau   représentant   des   scènes 
de  comédie  •].  l'Un.);    pictu- 
ra,   m,    f.   Cic.  (ex.  :  pictaras 
f  acéré.  Plin.  on  dit  aussi  picta 
imago.  Cic.  voy.  peinture).  Ga- 
lerie de  — ,   pinacothcca,  se,  f. 
Vitr.    Il     Description.    Voy.    ce 
mot.  Faire  un  — ,  voy.  peindre, 
DÉPEINDRE.  Il  (Fig.)  Vue,  specta- 
cle.  Voy.  ces  mots.  1  (Par  eit.) 
Cadre   de    bois    destiné  à  rece- 
voir des  actes  publics.  Tabula, 
le,  f.  Cic.  1  (Fig.)  Feuille,  carte 
eur  laquelle  certaines  matières 
sont  inscrites  dans  un  ordre  ré- 
gulier. —  synoptique,  voy.  sy- 
noptique. —  synchronique,  voy. 
STNCHBONisire.  [|  (Spéc.)  Liste  par 
ordre    alphabétique.    Album,  i, 
n.  Liv.  Voy.  ustb. 
tabler  (lat.  post.  tabalàre.  Itin. 
Alex.),  V.  tr.  et  intr.    ||    V.  tr. 
l'Ianchéicr.    Voy.  ce  mot.  1    V. 
intr.  (Arch.)  Tenir  table.  Voy. 

IIANQUETEB,     TABLE.      ||      (De      IlOS 

jours.)  Fig.  —  sur   qqch.   Voy. 

["r;]   FONDER,    COMPTER    [sur]. 

tabletier,  ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  fabrique,  qui  vend 
des  ouvrages  d'ivoire,  de  mar- 
qut;torie,  etc.  Intestinarias,  ii, 
m.  Cod.-Theod.  Eborarius  (a- 
ber.  Inscr.  Eborarius  mercok- 
tor.  A.  Tablotière  ,  eboraria 
artifex  ou  mercatrix.  A. 
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tablette  (lai.  talnuata,  n.  pl.\ 
s.  1.  Pl.iuchetto  de  bois.  Tabel- 
la, se,  f.  l'Un.  Tabala,  se,  f. 
PUn.  —  très  mince  (pour  le 
placage),  bracfea,  se,  f.  Liv.  1 
t^pèc.  (.4rcliéol.)  Plauchette  en- 
duite de  cire,  pour  écrire.  Ta- 
bala cerata.  Plin.  ou  simplt. 
fabula,  X,  f.  Varr.llor.Tabella, 
.r,  f.  Cic.  (cf.  ex  tabelU\  léger» 
[•  lire  ce  qu'il  y  a  sur  lei  t.  •]. 
Plin.).  Libelli  ou pugillares  (s.-e. 
codicilli),  ium,  m.  pi.  Sen.  — 
(enduites  de  cire),  cerse,  aram. 


f.  pi.  Cie.  (cf.  cera'  duplices, 
triplices,  qaintuplK'es  (•  ta- 
blettes   k    deux,    trois  ou    cinq 


feuilles  .].  Mart.).  libri,  orum, 
m.  pi.  Nep.  Hor.  Petites  — , 
codicilli,   orum,    m.    pi.     Cic. 

—  de  parchemin,  pelles,  ium, 
f.  pi.  Mart.  men\brana,  se,  f. 
Catall.  —  d'écolier ,  tabula 
litteraria.  Varr.  et  absolt.  ta- 
bala, se,  f.  //or.  (cf.  tabalam 
ponére  [•  déposer  ses  t.  •].  Liv.). 

—  doubles,  diptycliam,  i,  a. 
Cod.  -  Theod.  La  première  , 
deuxième ,  dernière  page  des 
— ,  cera  prima.  Hor.  secun- 
do. Cic.  extrema.  Saet.  Fig. 
Mettre  qqch.  sur  ses  — (pren- 
dre note  de  qqch.  ) ,  voy. 
NOTE,  ANNOTER.  Rayt'z  Cela  de 
vos  —  (ne  comptez  plus  là-des- 
sus), voy.  papier.  Il  (P.  anal.) 
Ouvrage  où  sont  notés  certains 
faits.  Tabalx,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Voy.  journal,  mémoire,  bb- 
ciEiL.  T  (P. ext.)  Pièce  mince  de 
marbre,  de  pierre,  etc.  Lamina, 
<r,  f.  Cic.  Voy.  plaque.  —  en 
marbre  ou  en  verre  (dont  on 
revêt  les  parois  des  app.irte- 
ments),  abacas,  i,  m.  Plin. 
Vitr.  P.  anal.  —  (do  oharma- 
cien),   paatillus,  i,  m.  //or. 

tabletterie,  s.  f.  Industrie, 
commerce  du  tabletier.  Ebora- 
ria ars  ou  mercatura.  A.  1 
Travail  du  tabletier.  Intestinam 
opas.  Vitr.  Intestina,  oram, 
n.   pi.   Plaut. 

tablier  (lat.  tabulariani,  plan- 
cher), 8.  m.  (Arcli.)  Planchette 
d'une  table  4  jouer.  Tabula, 
se,  f.  Ov.  Sen.  Tabella,  se,  f. 
()v.  Fig.  Rester  maître  du  — 
(gagner  la  partie),  voy.  oaonbr. 
1  Ensemble  des  poutres  qui  for- 
ment le  plancher  d'un  pont. 
Contabulatio,  onis,  f.  Cas.  Con- 
tignatio,  onis,  f.  Cies.  Voy. 
PLANCHER.  1  (P.  anal.)  Pièce  d'é- 
toffe, de  cuir  qu'on  met  par- 
dessus son  vêtement.  SubUga- 
culam,  i,  n.  Cic.  Subligar,  aris, 
n.  Mart.  Jav.  —  carré,  quadra- 
tam  palliam.  Petr.  Petit  —, 
cincticu/us  ,  i,  m.  Plaat.  Les 
porcs  s'attachent  au  —  de  la 
fermière,  sequuntar  villicse  si- 
num  porci.  Mart.  (Théâtre.) 
Rôle  à  —  (rôle  de  soubrette). 
Voy.  ces  deux  mots.  1  (P.  anal.) 
Morceau  de  cuir  attaché  «ur  le 
devant  d'une  voiture.  Voy.  ca- 
pots. 
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tabouret,  s.  m.  Si'-se  sansbra? 
ni  dossier.  Palvinas,  i,  m.  Cic. 
Hella,  «,  f.  Cic.  Sabielliam, 
a,  n.  l'arr.  1  Petit  support 
iur  lequel  on  po-e  les  pied'*. 
Scamnam,  i,  n.  //or.  Scabet- 
lam,   I,   n.    Varr.   QtUnt.  Voy. 

E<tCADEAU. 

tabourin,  Voy.  tambourin. 

tao  (lat.  tactus,  proprt.  •  tou- 
cher •  ),  s.  m.  Maladie  éruptive 
Je  la  peau  chez  le  moutoa,  etc. 
Mentioo,  inis,  f.  Col. 

tacet  Mat.  tacet,  il  se  tait),  s. 
ra.  (Musique.)  Silence  d'un 
instrument,  d'une  voix.  Voy. 
SILENCE,  PAUSE.  \\  (Fi g.)  /Irch.  Te- 
nir le  —  (se  taire),  voy.  taire. 

tache,  s.  f.  Ce  qui  marque  || 
(Arch.)  Ce  qui  caractérise. 
Signum,  i,  n.  Cic  etc.  (voy. 

IIARQUE,  SIONE,    CARACTÈRE);    110- 

(â,  SB,  f.  Cic.  etc.  (voy.  signe, 
caractère).  1  Marc^ue  naturelle 
sur  la  peau  des  animaux.  No- 
ta, m,  f.  Hor.  Saet.  (ex.  :  vi- 
tcdas,  quà  notam  dixxit.  Hor. 
nota  genitiva.  Saet.);  naevus, 
i,  m.  Cic.  etc.  (ex.',:  n.  in  arti- 
calo  pneri.  Cic.  palcherrimo- 
ram  corportim  nœvi  aut  ver- 
racse.  Sen.  ajebat  intérim  de- 
centiorem  (aciem  ejse,  in  qaâ 
aliqais  nxvas  esset.  Sen.  rh.)  ; 
icacu/a,  sd,  f.  Cic.  etc.  (ex.  . 
eqaas  macalis  albis.  Virg. 
macalœ  depicti  draconis.Siiet. 
m.  corporis.  Plin.  macatam  e 
facie  tôlière.  Plin.  macalse 
corporis  mederi.  Plin.).  Qui  a 
des  — ,  macaloiat,  a,  am,  adj . 
Plaat.  Virg.  (cf.  m.  coriam. 
Plaat.m.  lynx.Virg.).  Fi^.  Sans 
— ,  voy.  IMMACULÉ.  ^(Par  anal.) 
Altération  en  une  place  de  la 
couleur  de  l'ensemnle.  —  de 
rousseur,  tentigo,  ginis,  {.Plin. 
(voy.  p.  1691,  col.  3).  —  de  la 
lune,  macalœ,  aram,  f.  pi.  Plin. 
—  d'une  pierre  précieuse,  ma- 
calsB,  arum,  f.  pi.  Plin.  — 
d'une  émeraude,  $ar\:ion,  ii, 
a.  Plin.  voy.  défaut.  Qui  a  des 
— ,  maculosas,  a,  um,  adj.  Col. 
Plin.  (ex.:  m.marmor.  Plin. m. 
lana.    Plin.).    Faire    — ,    voy. 

DÉPARER    (p. 609,    col.  1).  Il  (Spéo.) 

Altération  morbide  de  la  cou- 
leur. —  rouge,  riibor,  oria,  m. 
Plin. —  bleuâtre,  livor,  oris, 
m.  Cels.  lagillatio,  onts,  f. 
Plin.  —  sur  l'oBil,  glaacoma, 
matis,  D.  Plin.  (XXIX.  117).  Se 
couvrir  de  —  bleuâtres,  livea- 
cëre,  intr.  Lucr.  Cxl.-.iar. 
Avoir  des  —  bleuâtres,  livëre, 
intr.  Plant.  Cels.  \\  (Fig.)  Dé- 
faut qui  dépare  l'ensomble 
d'une  œuvre.  Macula,  se,  f. 
Hor.  (ex.  :  non  ego  paiicis  of- 
fendar  macalis. Hor.);  vitium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (voy.  défaut). 
^  Marque  qui  a  sali  qqch.  Ma.- 
cula,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ma- 
culas in  veste  facëre.  Plaat. 
macalas  auferre  de  veste.  Ov. 
macalam  totlëre,  delëre  e.x  [ou 
de]  cUiqaà  re.  Plin.   macnlam 
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ex  aliqaà  re  ablaére  ou  eluére. 
Plin.  j.  aliqaà  re  [•  à  l'aide 
de  qq.  moyen  •]  macalam  ex- 
trahére.  Plin.).  —  d'encre,  o- 
tramenti  litara.  Plin.  (cf. 
atramcnti  litaram  ex  aliqaâ 
re  ablaére.  Plin.).  Qui  a  des 
— ,  couvert  de  — ,  maculosas, 
a,  am,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
m.  vestis.  Cic.  m.  nutricis 
palliam.  Flronto.).  Faire  — 
d'huile,  voy.  s'étendre.  IKFig.) 
Ce  qui  ternit  la  pureté  de 
l'âme,  la  réputation.  Macula, 
m,  f.  Cic.  etc.  (ei.  :  vite  fplen- 
dorem  aspergëre  maculis.  Cic. 
si  qaa  macula  concepta  est, 
elat  non  potest.  Cic.  ne  Clau- 
dine genti  eam  inastam  maca- 
lam vellent.  Liv.)  ;  labes,  is, 
i.  Cic.  etc.  (ex.:  illa  labes  at- 
qae  ignominia  rei  publicse. 
Cic.  est  hssc  sseculi  quœdam 
labes  atque  macala  virtuti  in- 
vidire.  Cic.  aspergitur  labes 
ex  indignitate  alicujas  digni- 
tati  alicujas.  Cic.  hanc  labem 
turpitudinis  et  inconstantue 
poterit  Romana  dignitas  sus- 
tinëre  vivo  senata.  Cic.  alicui 
labem  inferre.  Cic.  ou  impo- 
nëre.  Liv.);  nota,  SB,  f.  Cic. 
etc.  (ox.  :  o  turpem  notam  tem- 
poram  nomen  illoram  I  Cic. 
quœ  nota  domestics  turpitu- 
dinis non  inasta  vitx  tase  est  ? 
Cic.  homo  omnibus  notis  tur- 
pitudinis insignis.  Cic).  Qui 
est  sans  — ,  infamiâ  intactas. 
Liv.  Réputation  sans  — ,  fama 
illœsa.  Tac.  Vie  sans  —,  paré 
acta  sstas.  Cic.  Voy.  souillure. 
tâche,  s.  f.  Travail  qu'on  a 
l'obligation  de  faire.  Pensum, 
i,  n.  Cic.  etc.  [ex.  :  pensa  par- 
tiri  inter  vtrgines.  Justin, 
nunc  ad  reliqaa  progrediar, 
meqae  ad  meum  manas  pen- 
samqae  revocabo.  Cic.  [de  Or. 
m,  30,  1*9].  mex  diligentise 
pensum  magis  in  Leontino 
agro  est  exigendum.  Cic.[Verr. 
Il,  3,  U6,  109].  pensum  absol- 
vëre.  Varr.)  ;  opus,  eris,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  opus  viH  docti. 
Plaat.  gravi  [•  rude  •]  opère 
per(angi.  Cic.  opus  arduam 
conamur.  Cic.  opus  orato- 
•  qui  convient  à  l'ora- 
\  Cic.  opus  censorium 
[•  d'un  censeur  •].  Cic.  Amy- 
nander,  quod  sai  maxime 
operis  erat,  impigré  agebat. 
Liv.  sui  maxime  operis  esse 
credens  [■  croyant  que  sa  t. 
consistait  surtout  à  •]  avec 
r.\cc.  et  l'Inf.  Liv.  opus  qaoti- 
dianum  [•  de  chaque  jour  •] 
Cic);  mua  us,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (empl.  souvent  avec  un 
autre  mot,  ex.  :  magnum  onus 
atqae  nxunas.  Cic.  manas 
pensumque.  Cic.  manas  atque 
officiam  [•  t.  obligatoire  ■]. 
Cic.  of(iciam  manasque.  Cic. 
munus  geometris  taeri  [•  s'ac- 
quitter de  la  t.  d'un  maître 
de  géométrie  •].   Cic.  munere 
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rium  [• 
teur  •]. 


(ungi  sao.  Cic.  disponére 
saum  calque  munas.  Cic.  om- 
nia  exseqai  régis  o((u:ia  et  mu- 
nera.  Cic.  taam  est  hoc  ma- 
nus,  tu3B  parte».  Cic.  manu* 
principum  est  resislêre  levitati 
maltitadinis.  Cic.);  labor , 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  /.  qao- 
tidianas  [•  de  chaque  jour  •]. 
Cic.  voy.  travail).  Fig.  Pren- 
dre à  —  de,  enixi  operam 
dâre  at  (et  le  SubjJ.  Liv.  la- 
boràre  at  (et  le  Subj.  ).  Cic. 
Voy.  s'efforcer.  Arch.  Pren- 
dre qqn  à  — ,  aliquem  promo- 
vêre  ou  provehëre.  Cic.  (voy. 
[faire]  réussir).  ^  (Spéc.)  Quan- 
tité de  travail  qu'on  a  est  en- 
gagé à  faire  dans  un  temps  et 
pour  un  prix  déterminé.  Opé- 
ra, se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ope- 
ram, suam  locàre  [•  travailler 
à  la  t.  ■].  Plaat.  Gell.).  Un  ou- 
vrier à  la  — ,  operarias,  ii,  m. 
Coi.  (Arch.)  Loc.  adv.  En  bloc 
et  en  — ,  de  singuli»  rebas  non 
agendo.  Cic. 

tachëographie.  Voy.  tacht- 
craphie. 

tacher,  v.  tr.  Salir  (qqch.)  en 
une  place.  Maculâre,  tr.  Virg. 
Inquinàre,  tr.  Cic  —  complè- 
tement, commacu/âre,  tr.  V  irg. 
maculis  aspergëre  (aliquid). 
Cic.  Taché,  maculosas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.J  m.  vestis.  Cic). 
Taché  de  sang,  craentas,  a, 
am,  adj.  Cic.oaoblitas  cruore. 
Cic.  P.  ext.  Se  — ,  maculas  in 
veste  facëre.  Plaut.  ^  (Fig.) 
Ternir  (l'honneur,  la  réputa- 
tion), Afacufâre,  tr.  Cic  Inqui- 
nàre, tr.  Cic  —  complète- 
ment, commaculâre,  tr.  Tac. 
maculis  aspergëre  {splendorem 
vitœ).  Cic.  Voy.  flétrir,  sotm.- 

LER. 

tâcher  (lat.  taxàre,  détermi- 
ner), V.  intr.  Prendre  à 
tâche.  —  de  faire  et  (arch.), 
tâcher  à  faire  une  chose  (s'at- 
tacher â  la  faire,  s'efforcer  de 
la  faire),  laboràre  at  (et  le 
Subj.).  Cic   Voy.    [s'I  efforcer 

—  que,  voy.    faire  [en]   sorte. 

—  de  corrompre  qqn,  voy. 
chercher,  essayer. 

tâcheron,  s.  m.  Entrepreneur 
qui  prend  de  seconde  main  un 
travail.  Magister   operam.  Cic. 

tacheter,  v.  tr.  Marquer  de 
taches.  .Vacalis  variâre.  Virg. 
Ov.  ou  simplt,  vai'iâre,  tr.Plin. 
Distinguére,  tr.  Cic  Etre  ta- 
cheté, macuiis  spargi.  Cic.  Ta- 
cheté, maculis  sparsas.  Cic. 
maculosas,  a,  um,  adj.  Plaat. 
Virg.  Plin.  varias,  a,  am,  adj. 
Virg.  Hor.  (cf  varia;  colamnse 
['  colonnes  de  marbre  t.  •]. 
Hor.).  variatus,  a,  um,  p.  adj. 
Plin.  panctis  diatinctus.  Plin. 
Tigre  — ,  virgatns  tigris.    Sen. 

tachygraphe.  Voy.  sténogra- 
phe. 

tachygraphie.Voy.  sténoora- 
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lachygrapbicpje.  Voy.  ste.no- 

OR-KI'UIQUB. 

tacite,  «lij.  Qu'on  Ui&se  com- 
prendre, aevioer,  sans  l'expri- 
mer formellement.  Taciius,  a, 
om,  »clj.  Cic.  etc.  (cf.  (.  as- 
tensio.  Cic.  pdei  commitsum. 
Qaint.  consinsiu.  Quint.  Tac. 
indatix.  La-l.  1  (.\rch.)  Qui  se 
tait,  muet.    Voy.  iiiet,    «len- 

ClEl'X. 

tacitement,  adv.  D'une  ma- 
nière ucite.   Tacitl,  adv.  Cic 

Convenir  —  de  ne  paa. . .  Con 
venire  tiUntio.  ne...  Dig. 

taciturne,  adj.  Qui  est  habi- 
tuellement silencieux.  Tacitur- 
nas.  a,  am,  adj.  Cic. 

taciturnité,  s.  f.  Manière  d'être 
d'une  personne  taciturne.  Ta- 
citarnitas,  atis,  t.  Cic. 

tact,  s.  m.  Exercice  du  sens  du 
toucher.  Tacttu,  ûs,  m.  Cic. 
Tactio,  onis,  C.  Cic.  Voy.  too- 
CBEB.  Il  (Fig.!  Sentiment  des 
convenances  à  l'égard  des  per- 
sonnes. Jadiciam,  ii,  n.  Cic. 
(cf.  Jad.  intelliçens  ou  subtile. 
CicX  Moderatio  naturse.  Cic. 
Modestia,  se,  f.  Cic.  Elegantia 
morum.  Cic.  Sensas,  as,  m. 
Cic.  (cf.  in  his  rebas  sensum 
aliqaem  habére  [•  avoir  une 
sorte  de  t.  en  pareille  matière  »]. 
Cic.).  Avoir  au  —,  gutd  deceat, 
sentire.  Cic.  Montrer  du  —  en 
tout,  nihil  extra  nameram  fa- 
cire.  Hor.  Qui  a  du  —,  pra- 
dens,  adj.  Cic.  Avec  —,  pra- 
denter,  adv.  Cic.  intelligenter, 
adv.  Cic.  moderatë,  adv.  Cic. 
(cf.  qax  res  sapient issimë  mo- 
deratissimèqae  conslituta  est. 
Cic).  Qui  n'a  pas  de  —,  inep- 
tas,  a,  am,  adj.  Cic. 

tac-tac.  Voy.  tic-tac. 

tacticien,  s.  m.  Celui  qui  est 
vers*  dans  la  tactique.  Disci- 
plina bellicœ  ou  rei  militaris 
peritas.  Cic.  Un  mauvais  —, 
artis  bellicœ  imperitus.  Cic. 
tactile  (lat.  tactilis  [•  tangi- 
ble .].  Locr.  [V,  1521),  adj.  Re- 
latif au  tact,  au  sens  du  toucher. 

Voy.    TACT. 

taction,  s.  f.  (Arch.)  Action  de 
toucher  (qqch.).  Tactio,  onis, 
t.  Plaat. 

tactique,  adj.  Relatif  à  l'art  de 
ranger  et  de  faire  mouvoir,  sur 
le  terrain,  les  différentes  arme». 
Ad  rem  militarem  pertinens. 
A.  Spiéc.  Unit*  —  (partie  d'un 
corps  de  troupes  qui  sert  d'u- 
nité numérique),  numéros,  i, 
m.  Liv.  Tac.  \\  Sabst.  aa  fém. 
La  —  (art  de  ranger  et  de  faire 
mouvoir,  sur  le  terrain,  les  dif- 
férentes armes),  ars  aciem  in- 
atraendi.  A.  dispositio,  onii,  f. 
Veg.  res  mililaris.  Nep.  (cf. 
malta  in  re  militari  partim 
nova  attalit,  partim  metiora 
fecit.  Nep.).  La  — d'un  général, 
ratio  ac  disciplina  dacis.  Cic. 
Une  nouvelle  —,novû  artcJprœ- 
liam  commiserant).  Nep.  IK^ig  ) 
Marche  qu'on  suit  pour  arriver 
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à  un  certain  résultat,  Ars,  ar- 
tis, f.  Cic.  .^rli^icium,  ii,  a. 
Cic. 

ta0etas.  s.  m.  Etoffe  de  soie 
unie  et  brillante.  Pannvts  séri- 
ais. Plin. 

taie  (lat.  theca,  boîte,  étiii,  en- 
veloppe), s.  f.  Enveloppe  de  toile 
qui   recouvre  un  oreiller.  Voy. 
HousBB.  1  Tache  blanche  qui  se 
forme  quelquefois  sur  la  cornée. 
Albugo,  inis,  f.  Plin.  Album  in 
oculo.  Cels.  G/uucoma,  matis, 
n.  Plin. 
taillable,  adj.  Sujet  à  l'impôt 
de   la  taille    Vectigalis,  e,  adj. 
Cic. 
taillade,  s.  f.  Coup  qui  entaille. 
Ciesa,  a?,  f.  Veg.  Voy.  entaille. 
taillader,    v.   tr.   Entailler   en 
divers    endroits,    par  des   inci- 
sions en   long.    Concidire,   tr. 
Cic.  Incidére,  tr.  Cic.  etc. 
taillanderie,  s.    f.   Fabricant, 
marchand    d'outils  tranchants. 
Falcarius,    ii,    m.    Cic. 
taillant,  s.  m.  Voy.  tranchant. 
taille,  s.  f.  Action  de  tailler,  de 
couper  (suivant  une  forme  dé- 
terminée).   Sectio,    oDis,    f. 
Vitr.   Plin.  (ex.  :  s.  corporum. 
Vitr.);  coDsectio,onis,  f.  Cic. 
(ex.  :  arfcorum.   Cic.   [N.  D.  II, 
151;  cf.  div.  I,  116])-  putatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex. .  arbomm. 
Varr.  arboram  ac  vitiam.  Cic. 
putationem    Çacère.    Plin.    au 
plur.    tût  species    patationam. 
Col.   [I,   prœf.   27].  putationes 
insitionesqae  vineti.   Col.   [XI, 
1,   8]);    csesura,    se.  f.  Plin. 
(ex.  :  c.  lapidam.  Plin.).  Pierres 
de   — ,  qaadratam  saxam  (col- 
lectif).    Liv.     qaadratas    lapis 
(collectif).    Sen.  —  des   pierres 
précieuses,    levigatio,    onis,    f. 
Vitr.    Il    Basse   —,   c.-d-d.    bas- 
rolief,  voy.   p.    1555  (col.   3).    || 
(Par  ext.)  Une  jeune  — ,  recens 
a  csesurà  silva.  Plin.  La  —  d'un 
vêtement,    c.-à-d.    la    manière 
dont  il  est  taillé,  habitas  vestis. 
Plin.    (voy.    coupe).    1    Action 
d'entailler,   de    faire   des   inci- 
sions. Sectio,   ODis,    f.   Plin. 
(voy.   ci-dessus).   Ceux  qui   ont 
subi  l'opération  de  la  — ,  «ec(i. 
Cels.  Après  l'opération  de  la — , 
post  excisas  calcalos.  Plin.   \\ 
(Gravure.)    Scalptura,   se,   f. 
Plin.   (XXXVIl,   lOi;   etc.  voy. 
gravure).  Gravure  en  —  douce, 
pictura  linearis  ou  ,imago  per 
spneam  laminam  expressa.  Gs. 
1   (Par   ext.)  Ce  qui  sert  à  en- 
tailler. (Spéc.)  Le  tranchant  de 
l'épée.  Acies,  et,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  acies  secaris.  Cic.  gladiaa 
cai  ad  secandum  subtitis  acies 
est.  Sen.).  De  —,  csesim,  adv. 
Liv.    etc.    (s'opp.    à    punctim, 
ex.  :  ca!sim  petëre  hostem.  Liv. 
qaid  interest,  cœtim  moriar  an 
panctim  [•  qu'importe  si  je  suis 
frappé   à   mort   que   ce  soit   de 
taille  ou  d'estoc?].  Sen.).  ||  Ce 
qui  e=t  entaillé.   —  de  boulan- 
ger,  talea,  œ,   f.    Gs.   ||   (Fig.) 
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Arch.  Jouer  à  la  — ,  c.-à-d.  en 
notant    les    gains   et   les  pertes 
après  chaque   partie,  voy.  gain, 
PERTE,  NOTER.  ^  Action  de  par- 
tager,   de     répartir.    ||    (Spéc.) 
.Arch.  Division  d'un   marc  d'or 
ou     d'argent    en     un     certain 
nombre  de  pièces  de   monnaie 
égales.    Partitia,    onis,    t.   A. 
Il  [Arch.)  Répartition  do   l'im- 
pôt.     Vectigaliam     descriptio . 
.-1.  Il   (Par  ext.)  Impôt  leva  sur 
les     personnes,     les    terres     ne 
jouissant  pas  de  l'exemption  ac- 
cordée à  la  noblesse  et  au  cler- 
gé.  Tribattxm,    i,   n.    A.    Voy. 
TRiDUT,  CONTRIBUTION.  ^  Dimen- 
sion. Voy.  ce  mot.  ||  (Snéc.)  Di- 
mension   en   hauteur   au   corps 
humain.   StatUTB.    »,   f.   Cic. 
etc.  (ex.  :  parva.  Corni(.  homo 
statarse  procerse.  Suet.  statara 
utriqae  mediocris.  Jastin.  ho- 
mines    tantalse   statarx.    C<rs. 
qiià  facie  (aerit,  quù  staturà. 
Cic.    voy.    STATURE).   —  élevée, 
procer'itas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  p.  corporis.  Plin.  j'.).    De 
haute  —,  procerus,  a,   uw. 
adj.   Cic.  etc.   (s'opp.   à  brevif, 
ex.  ;  p.   corpus,   Plin.  j.   vo);. 
HAUT,  ÉLEVÉ).  Petite  —,   brevi- 
tas,    atis,    t.    Cas*,    hamilitas, 
atis,  f.   Cic.   ||   (Par  anal.)    Di- 
mension   en    hauteur,   en  gros- 
seur, du  corps  de  l'homme,  des 
animaux.    Forte    —    (des    ani- 
maux),  vasiitas,    atis,   t.   Col. 
moles,  is,   f.   Col.   magnitado, 
dinis,    f.   Phsed.    De    forte    —, 
vaftus,  a,  um,  adj.  Cic.  imma- 
nis,  «,  adj.  Cic.  Fig.  Etre  de  — 
A,  parem   (ou   haud    imparem) 
esse  ad  aliqtxid  {{aciendam)  ou 
alicai    rei  (aciendœ.  Liv.  ||   Le 
tour   de   la   —  (la  ceinture)  et 
aimpl.  la  —,  latus,  eris,  n.  Cic. 
Ov.  (cf.  latas  brève.  Ov.).  Avoir 
la  —  mince,  yraciiem  esse.  Ter. 
Il  (Par  ext.)   Forme  du   corps. 
Habitas  corporis.  Cic.  (cf.  habi- 
tas  corporis  opimas.  Cic.  [Br. 
6U]). 
tailler  (lat.  pop.  taliSre),  T.  tr. 
Couper  (qqch.)  suivant  une  for- 
me    déterminée.    Secâre.    tr. 
Cic.   etc.  (ex.  :  tectas    »n;;i'i.'<. 
Hor.   s.   coriam   in  partes  te- 
naissimas.  Jastin.);  desecâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  partes  ex  to- 
to.  Cic.  voy.  couper!  ;  exsecà- 
re  (•  enlever,  détacher  en  cou- 
pant ;   tailler   •;,   tr.   Cic.  etc. 
(ex.  :   fenestras    maro    lapideo 
[<■  des  ouvertures  dans  un  mur 
en  pierres  .].  Sen.  pelles  [•  des 
peaux  en  lanières  ■].  Ov.);  per- 
secàre  (•  coupercomplèlement; 
tailler  •),  tr.  Cic.  etc.  (surt.  au 
fig.  .)-■  resecâre  {•  enlever  en 
coupant;  couper,  tailler  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  angaes.  Val-Ma.x. 
partem  ae  tergore.  Ov.  ad  vi- 
vam  resecâre  [au  pr.  et  au  flg.]. 
Cic.   de   vivo   aliqaid   resecâre 
[.  tailler  dans  !e  vif  "j.   Cic); 
csedSre,  tr.  Cic.  etc.  fox.  :  la- 
pidem.  Cic.  silicem  rosiro.  Liv. 


} 


PAI 

^annam  $axi$.  Cic.  trabem  a- 
hiegneam.  Enn.  lignum.  Plaat. 
par  hyperb.  c.  consulem  exer- 
ciiamqae  [•  tailler  en  pièces  le 
consul   et  son   armée  •].  Liv.)  ; 
circumcidêre  (•  couper  tout 
autour,  tailler  •),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.    :    art    agricolarum,    quœ 
circamcidat,  amputet...  Cic.  c. 
cseapitem  gladiis.  Csei.  angues. 
Cels.)  ;  concidère  (•  abattre 
en  taillant  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaid  minute   ou  minatatinx 
[•  en  menus  morceaui  •].  Col- 
corpus  in  partes.  Petr.  par  hy- 
perb. c.  [•  t.  en   pièces  •]  ma- 
gnam  partcm  eorum.  Cse».  ad- 
versarioram  multa  milia.  Nep. 
concisos  équités  nostros  a  bai-- 
baris   nuniiabant.    Cic.   itaque 
tribus  horis  concisus  exercitus 
atque  ipse  interfectus  est.  Cic); 
excidère   (■    enlever    en   cou- 
pant,  tailler   •),   tr.    Cic.   etc. 
(ex.  :  lapides  e  terra.  Cic.  co- 
(umnas  rupibus.  Virg.  excisa  iii 
immensam    altitudinem    sera. 
Sen.    stagnum   in  petrà.   Col. 
obeliscum.    Plin.     vias     inter 
montes.  Plin.  [cf.  au  fis-  Qaint. 
II,  U,  7].  par  hyperb.  excidère 
[.  t.    en   pièces   •]    exercitam. 
Vell.  gentem  Teatonum.  Vell.)  ; 
incidére,  tr.  Oie.  Cic.   (ex.  : 
pinnas.  Cic.  voy.  couper)  ;  pree- 
cïdêre  (•  enlever  en  coupant, 
tailler  •),  tr.  Cic. Plin.  (ex.  :  bar- 
bam.  Plin.);  recidère  (•  rac- 
courcir en   coupant,  tailler   •), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ungaes.  Plin. 
Cart.  capillos.  Plin.  ;.  malle- 
olos  ad  imam  articalum.  Plin.); 
putàre  (•  nettoyer;  d'oii  tail- 
ler les  arbres  •),  tr.  Cato.  Virg. 
(ex.  :  arbores,   olivetum.  Cato. 
vites.  Virg.);  amputàre  {' cou- 
per tout  autour,  tailler  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  falce  ramos  inu- 
tiles. Hor.  cacumen  ulmi.  Plin. 
vitem  ferro.    Cic.   au  fis.   non 
solum  rajnos  amputàre   mise- 
riaram,    sed    omnes    radicum. 
fbras  evellëre.  Cic.  [Tusc.   111, 
13]  ;   par   ext.  :    ex  ipso   vertice 
capillos.   Plin.  J.);   deputâre 
(.   tailler,  élaguer  •),   tr.   Col. 
etc.  (ex.  :  malleolam.   Col.  vi- 
neam.  Cato.   Col.  aliquid  an- 
gustê.  Col.)  ;  exputâre  ('  émon- 
der,  tailler  •),  tr.  Coi.  (ex.  :  ve- 
teranam  vitem.  Col.  absol.  in 
expatando  vel  alligando.  Col.)  ; 
opputâré  (•  élaguer,  tailler  •], 
tr.  Plin.  (XVII,  156]];  sappu- 
târe  (•  couper,  tailler,  émon- 
iler  •),  tr.  Cato.  Col.  Plin.  (ex.  : 
oleat   teneras.   Cato  [R.  R.  27 
extr.].  castaneam  bimam.  Col. 
[IV,  33,  51.  semina  fruticantia. 
Plin.    [XVII,    70]);     tondère 
(•  couper,  tailler  [les   cheveu.x, 
etc.]  •),  tr.   Cic.  etc.   (ex.  :  ca- 
pillam.  Ov.  barbam.  Saet.  Mart. 
harbam  et  capillam  patris.  Cic. 
par    ext.    vitem.    Col.    comam 
acanthi.      Virg.)  ;      collucàre 
(•   éclaircir   [un    bois]  ;    tailler, 
émonder  ■),  tr.  Cato.  Col.  (ex.  : 
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lacum.   Cato.  arborem.  Col.); 
interlucàre(-  éclaircir,  émon- 
der,  tailler   •),    tr.   Plin.  (ex.: 
adultas  oteas.  Plin.  [XVII,  93]. 
densitatem     ramorum.     Plin. 
[XVII,21i]);su6iucâre('émon- 
der,   tailler    •),   tr.   Fcst.  (ex.  : 
arborem.     Fest.)  ;     surculàre 
(••  ôter  les  jeunes  brandies,  tail- 
ler   •),    tr.    Col.    (ex.  :  plantas 
[olearum].  Col.  [V,  9,  11].;  de- 
truncàre    (■    couper,    tailler, 
élaguer  •),  tr.  Col.  (ex.  :  sape- 
riorem  [arboris]  partem.Col.); 
obtrancàre   (•   tailler   [la   vi- 
gne],  ététer    •),  tr.   Col.   (ex.  : 
vitem.  Col.  [IV,  29,  l.Sl);  pam- 
pinàre  (•  épamprer  [la  vigne]; 
par  anal,  tailler  [un  arbru)  •), 
tr.     Varr.    Col.    (ex.  :    salices. 
Col.);  dolàre  (■  façonner,  tail- 
ler avec  la  doloire  >),   tr.   Cic. 
etc.   (ex.  :    materiem.  Lacr.  li- 
gnum. Jav.  robur.  Cic.  fig.  ;  non 
est  [liomo]  e  saxo  sculptas  aut 
e  robore  dolatus,  Cic.  [Ace.  II, 
101])  ;    dedolàre    (•    façonner 
avec    la    hache,   tailler    •),    tr. 
Plaut.    Col.   Plin.    (ex.  :  arbo- 
rem. Plin);  edolâre,  tr.  Col. 
(ex.  :  lingulas  [•  des  cheville*  ']. 
Col.  [VIII,  II,  U]);  perdolâre 
(■  tailler  soigneusement  avec  la 
doloire  •),  tr.  Vitr.  (ex.  :  supe- 
rior  pars  perdolata.  Vitr)  ;  li- 
màre  {'   polir,   tailler    •),    tr. 
Pim.   (ex.  :   /.   gemmas  ['    des 
pierres    précieuses    •].    Plin.)  ; 
sculpêre  (-  tailler  le  bois,    la 
pierre,   le   marbre,   etc.  •),  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ancoram  in  gem- 
ma.    Justin,     imago     sculpta 
[•  image  taillée  •].  Saet.  e  saxo 
sculptas  ['  taillé  dans  le  mar- 
bre ■>].  Cic).  —  un  vêtement, 
consaendani    vestem  apte  con- 
cidère. Q.  —  de  l'ouvrage,   de 
la  besogne  à  qqn,  negotium  ali- 
cui  exhibêre.  Cic.   —  des  ba- 
vettes,  voy.   BAVARDER.   —  des 
croupières  à   l'ennemi,  voy.  p. 
5iili   (col.   2).   —  en  plein  drap 
(fig.),    nulli   rei  parcëre.    Nep. 
—  et  rogner,  circumcidêre  at- 
que amputàre.  Cic.  —  la  soupe, 
offas  panis  sorbitione  m,ade(a- 
cëre.  A.   (d'apr.    Col.).    —   les 
morceaux  à  qqn,  parce  habêre 
aliquem.   Ter.    \\   (Par  hyperb.) 
Tailler  une  armée    en    pièces. 
Prosternêre  ou  pro(ligâre  exer- 
citam. Cic.  (mais  cf.  ci-dessus 
csdere  et  concidère).  ^  Entail- 
ler. Secare,  tr.  Cic.  etc.  (ab- 
sol.  sœvitia   [•  la  rage  qu'ont 
les  médecins  •]   secandi  aren- 
dique.  Plin.).  Voy.  entailler.  I] 
(Spéc.)  Tailler  qqn,  c.-à-d.   lui 
faire    subir    l'opération    de    la 
taille.    Secâre,    tr.   Liv.  Plin. 
(ex.  :  qui  [medici]  illum  calculi 
dolore    consumi    ad   populum 
mentiti,  dum    sécant,    occide- 
rant.   Liv.  epit.].   Voy.   taille. 
1   Partager,  répartir.   Voy.    ces 
ce~    mots.    —    (le    marc    d'or, 
d'argent),    in  partes    dividére. 

A     l'impÔï,     voy.    RÉPARTIR. 
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—  le  peuple,  tribata  imponëre 
plebi.  A.  Une  cote  mal  taillée, 
voy.  p.  507  (col.  1).  ^  Mettre  à 
une.  certaine  dimension.  Etre 
taillé  en  Hercule,  esse  corpore 
vasto  ac  robasto.  A.  Fig.  N'ê- 
tre pas  taillé  pour...,  non  «am 
esse  qui  (av.  le  Subj.).  Cic. 
imparem  esse  ad...  Liv. 

tailleur,  s.  m.  Celui  qui  coupe 
(qqch.)  suivant  une  forme  dé- 
terminée. Qui  secat.  A.  Un  — 
de  pierres  (pour  bâtir),  lapici- 
da,  se,  m.  Varr.  lapidarius,  ii, 
m.  Petr.  —  de  diamants,  voy. 
LAPIDAIRE.  Un  —  d'habits,  et 
{absolt.)  un  — ,  vestt(ex,  (icis, 
m.  Inscr.  vestitor,  oris,  m. 
Lampr.  vestificus,  i,  m.  Inscr. 
indasiarius,  ii,  m.  Plaut.  Mar- 
chand — ,  vestiarias  negotiator, 
et  absolt,  vestiarias,  ii,  m.  Dig. 

—  en  vieux,  voy.  ravaudeur. 
^  (ArchO  Celui  qui  entaille,  qui 
incise.  Qui  incidit  ou  secat.  A. 
Il  (Spéc.)  Chirurgien  faisant 
l'opération  de  la  taille.  Qai  ex- 
cidit  calcalos.  Cels.  —  d'his- 
toires et  de  figures,  voy.  gra- 
veur. —  des  monnaies,  voy. 
MONNAYEUR.  1  Celui  qui  répartit. 

Voy.   RÉPARTITEUR. 

taillease,  e.  f.  Couturière  pour 
robes  et  vêtements  de  femme. 
Vesti(ica,  se,  f.  Inscr. 
taillis,  s.  m.  Bois  — ,  et,  subs- 
tantivt,  —  (petit   bois  d'arbres 
que    l'on    coupe    de    temps   en 
temps),  cxdua  silva.  Varr.  Ré- 
gion couverte  de  — ,  saltus,  ûs, 
m.    Cic.    Fig.     Gagner    le    — , 
c.-A-d.     se  mettre   en   lieu    de 
sûreté,  voy.  sûreté. 
tailloir,  s.  m.  Tablette  du  cha- 
piteau sur  laquelle  repose   l'ar- 
chitrave. Abacus,  i,  m.  Vitr. 
taire,  v.  pron.  et   tr.||  V.pron. 
Se  — ,  c.-àrd.  garder  le  silence, 
tacére   («cesser   de    parler,   se 
taire»),  intr.  Cic.  (s'opp.   à    lo- 
qui,  dicêre,    ex.  :    quin  taces  ? 
Ter.  etiam  taces  ?  Ter.   Plaat. 
an  me  taciturum  tantis  de  ré- 
bus [•  sur  de  tels  événements-] 
existimatti  ?  Cic.)  ;   reticêre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  cum  Sulpi- 
cias  reticuisset.  Cic.    r.  de  in- 
j'uriis.  Cic);  obticêre  (-gar- 
der   le    silence-),     intr.    Ter. 
(eun.  820)  ;  obticescëre  (même 
sens),    intr.   Ter.  Hor.    Justin. 
(n'est  empl.  qu'au  parfait  obti- 
cui);  coDticescëre  (-se  taire, 
demeurer     silencieux-),      intr. 
Cic.    etc.   (ex.  :  inter   se   clarê 
loqaebantur  ;    intravi  :  conti- 
cuerunt.  Plin.  j.  conticuit  ado- 
lescent. Liv.  hoc  cum  Crassus 
dixisset,  parumper  et  ipse  con- 
ticuit et  ceteris  silentiam  fuit. 
Cic.    obmutuissel   senatus,  ju- 
dicia   [i.  e.  judices]   conticuis- 
sent...     Cic.    conscientià  con- 
victus   repente   conticuit.  Cic. 
paulisper    alter   alterius   con- 
specta,      admiratione     mutuâ 
prope  attoniti,  conticuere.  Liv. 
[.\X.\,  30,  2].  par  ext.  nun^itam 
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(i«  vobii  gi\iti$simut  [homi- 
uutn]  sermo  comicescet.  Civ 
ntijoe  ulla  rtits  de  tais  hiutii- 
bas  conticescet.  Cic.  Jabf  con- 
ticescire  gemitaa  et  ejrcUima- 
tiones.  Sert.  [ep.  Si,  U])  ;  si- 
lére  (•*«  taire,  c.-à-d.  gardor 
le  silence,  rester  silencieux' , 
intr.  Cic,  etc.  (ex.  :  silete  et  ta- 
cele.  Plaat.  sHens  ac  prope 
matam  agmen  incessilie.  Lu-, 
sedentibas  ac  aHentiba»  canc- 
tit.  Saet.  optimum  qaemijuc 
tiUre.  Liv.  ceteri  de  nobis  si- 
lent.  Cic.  sileremus  de  repu- 
blicâ.  Cic.  impers,  de  jarjio 
tiletar.  Ter.  silebitur  toto  jix- 
dicio  de  maximis  illias  furiis. 
Cic.  en  ce  sens  on  dit  aus^i  si- 
lentitim  est  de  aliquà  re.  Cic. 
[voy.  silence];  avec  l'Ace,  pro- 
nom.: ta  hoc  ['  sur  ce  point»] 
tilebi*.  Cic.  au  passif  ;  res  si- 
letar.  Cic.  part,  subst.  silendj, 
oram  [•choses  sur  lesquellt;- 
on  doit  se  taire»].  Liv.  [XXXIX, 
10,5].  cf.  arcana  et  silenda. 
Cart.  [VI,  7,  3]).  1  (Fig.>  Pûét. 
Ne  pas  86  manifester.  Silére, 
intr.  Cic.  Virg,  Ov.  Col.  (e.\.  : 
silet  aura,  silent  venti.  Col. 
silet  aer.  Ov.  si  charte  siieant 

?aod  bene  feceris.  Hor.  [carm. 
V,  8,  21).  au  part,  silen».  Virg. 
Plin.  silentes  venti.  Plin.  [voy. 
silencieux]  ;  par  e.\t.  :  stlent 
diatiat  A/osa?  Varronis  qaam 
solebant.  Cic.  silent  leges  inter 
arma.  Cic.)  ;  tacëre,  intr. 
Virg.  Ov.  (ex.  :  canis  ipse  ta- 
cet.  Tiball.  veie  prias  volucres 
taceant,  œstate  cicadee.  Ov. 
tacet  omnis  ager  [pendant  la 
nuit].  Virg.  plectra  dotore  ta- 
cent.Ov.);  coDticescàre,  intr. 
Ifor.  Ov.  (ex.  :  donec  conticait 
Ijura.  Hor.  conticaere  andx. 
Ov.).  Faire  — ,  voy.  [réduire 
au]  SILENCE  (p.  1677,  col.  3).  " 
V.  tr.  G.irdor  le  silence  sur 
(qqch.).  Tacére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaod  adhac  [•  jusqu'à 
présent']  sernper  tacai  et  ta- 
cendum  putavi.  Cic);  reticé- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cogitatio- 
net  suas.  Cic.  quod  ii,  qui  ea 
patefacére  postent,  reticais- 
tent.  Cic.  neqae  reticêre,  quie 
aadierat.  Sali,  nihil  me  subter- 
fuge re  voluisse  relicendo.  Cic. 
ou  dit  aussi  sUentio  tegére  uli- 

Îaid.  Cic.  voy.  silence)  ;  ce- 
are,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  cacber). 
Il  Passer  sous  silence  (qqch.). 
Comprimêre,  tr.  Cic.  Liv. 
(ex.:  delicta  magna.  Cic.)  ; 
supprizaiTe.  tr.  Liv.  Tac. 
(ex.:  aliquid.  Liv.)  ;  translre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquid  ailen- 
tio.  Cic.  ut  alla  omnia  trans- 
eam.  Sen.).    Voy.   passer  et  si- 

I.KVCE. 

taisaoa,    s.   m.   Blaireau.  Voy. 

Cf  mot. 
talc,   n.     m.    .Substance    lamel- 

leu-e.    Voy.  dpéculaire. 
talent,    s.    m.     (Antiq.)   Poids 

d'environ  vingt-sept  kilogram- 
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mes.  Talentum,  i,  n.  Virg. 
Plin.  (ex.  :  (.  turrit.  Plin.).  || 
Monnaie  de  compte  équivalant 
à  ce  poids  en  or,  en  argent. 
Talentum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
Atticum  talentum.  Varr.  ta- 
lentum magnum  [60  mines]. 
Plaut.).  Il  (Fig.l  Enfouir  son 
— ,  virtates  suas  supprimëre. 
A.  ^  (Fig.)  Voleur,  supériorité 
naturelle  ou  acquise  aans  un 
genre  quelconque.  Ingenium, 
a,  n.  Cjc.  etc.  (ex.  :  magnum. 
Cic.  pulcherrimam.  Plin.  j. 
accusatoris.  Cic.  ad  pngen- 
dam.  Cic.  ei  non  omnino  in- 
géniant, sed  oratoriant  inge- 
niam  defuit.  Cic.  ingénia  va- 
Ifre  ou  posse.  Cic.  ingenio 
abundàre.  Cic.  homines  excel- 
lentes ingeniis.  Cic.  [de  Or.  I, 
i3,  106].  méton.  [en  pari,  de 
pers.]  :  ingenium.  Cic.  [Bv.  liT 


Uep.  Il,  fi].  Liv.  r.VLI,  h,  3], 
au  plur.  ingénia  ['les  talents, 
les  hommes  de  talent»],  id  in 
ntagnis  animis  ingeniisque 
contin^t.  Cic.  [OU.  I,  2S,  7J.]. 
mirificê  ingeniis  excellentibas, 
quale  est  taani,  delectatnr.  Cic. 
[ep.  VI,  6,  8].  candidissimns 
ontniwn  magnorum  ingenio- 
rum  estimator  Livius.  Sen.ih. 
[suas.  6.  fiS].:cf.  Vell.  [I,  16,  2; 
17,  5].  Sen.  [ep.  fi,  1,-  ad  Polyb. 
27,  1].  Suet.  [Aug.  89  :  Vesp. 
18])  ;  indoles,  is,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  prœclara  indoles  ad  di- 
cendam.Cic.)  ;  facultas,atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  {.  dicendi  ou 
oratoria  [•  t.  oratoire,  t.  de  la 
parole-].  Cic.  [inv.1,5,  17].  (. 
summa.  Plin.  J.  extemporalis 
[.  t.  d'improvisateur  ■].  Sen. 
rh.  Suet.  cligna  facultate  tuâ 
matériel.  Cic.)  ;  virtus,  utis, 
C.  Cic.  etc.  (ex.:  i-is  illa  divina 
virtusque.  Cic.  virtas  oratoria. 
Cic.)  ;  ars,  artis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  quant  quisque  rtorit  ar- 
tem,  ira  eâ  se  exerceat.  Ter. 
nullâ  arte  caiqaam  inferior. 
Sali,  artes  imperatoris.  Cic. 
oratoria.  Cic). 

talion  B.  m.  Pénalité  qui  in- 
nije  au  coupable  le  traitement 
même  (ju'il  fait  subir  à  d\'iu- 
tres.  Talio,  onia,  m.  Cic.  Plin. 
.Vart.  (cf.  (a/ione  u/cisci["  faire 
subir  la  peine  du  t.  •].  Cato.). 
Ilostimentum,  t,  n.  Plaut.  I.a 
peine  du  — ,  reciprocatio  talio- 
num  ou  simpl.  talio,  unis,  f. 
Cic.  Faire  subir  la  peine  ilu 
— ,  appliquer  la  loi  du  — , 
par  pari  referre.  Ter.  maltâre 
.s  imili  jure.  Phxd. 

talisman,  s.  m.  Pierre,  an- 
n MU,  etc.  passant  pour  avoir 
tm-i-  vertu  surnaturelle.  Arna- 
lilam,  i,  n.  Plin. 

talismanique,  adj.  (Arch.) 
Qui  a  rapport  à  un  talisman. 
Traduire  par  le  génit.  amaleti. 

talle  (lat.  tUallus.  Virg.  Col.), 
s.  f.  Branche  enracinée  qu'un 
arbre  pousse  à  son  pied.   Voy. 

REJETON. 
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tallar,  v.  intr.  Donner  nais- 
sance &  plusieurs  pousses.  FYu- 
ticàrc,  intr.  Col. 

taloche,  s.  f.  Tape  donnét- 
avoc  K-  plat  do  la  main.  Ala- 
pa,!r,(.  Juv.  Il  (Fig.)  Voy.  iroun. 

talon,  s.  m.  Le  derrière  du 
pied  de  l'homme.  C&Ix,  cah- 
cis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  deterin 
calces  [•  tu  me  m.irches  sur 
lest.»].  Plaut.);  t&lus,  i,  m 
Cic.  etc.  (ex.  :  purpura  usqu' 
ad  talos  aemissa.  Cic).  Tuni- 
que qui  descend  jusqu'aux  — , 
tunica  talaris.  Cic.  Kobe  ejui 
descend  jusqu'aux  — ,  talarta, 
ium,  n.  pi.  Ov.  (met.  X,  691). 
Serrer  les — (à  cheval^,  coJcaria 
subdére  eqao.  Cic  \\  (Famil.) 
Montrer  les  — ,  in  pedes  ou  in 
fagant  se  dàre  ou  conjicère. 
Plaut.  Cic.  terga  dire.  Cœs. 
Songeons  à  montrer  les  ^,  ta- 
laria  videamus  (prov.).  Cic 
(Att.  XIV,  fil,  J.).  Voir  qqn 
tourner  les  — ,  occipitium  ali- 
cujus  vidère.  Varr.  P.  hyperb. 
Marcher  sur  los  —  de  qqn, 
aliquem  vestigiis  sequi,  conae- 
qui  ou  persequi.  Cic.  instàre 
vestigiis  alicujus.  Liv.  Etre 
toujours  sur  les  —  de  qqn,  im- 
minêre  alicai.  Cœt.  supra  ca- 
put  esse.  Cic.  Tac.  Curt.  hœré- 
re  in  tergo,  in  tergis,  tergis 
alicujas.  Liv.  Fig.  Le  —  d  A- 
chille  (la  partie  vulnérable  de 
qqn),  partes  imbelles.  Plin. 
.\voir  l'estomac  dans  les  — , 
(ame  urgêri.  Cic.  Tirer  des 
soupirs  do  ses  — ,  altius  gemi- 
tas  traltére.  Sen.  ||  (P.  ext.) 
Partie  de  la  chaussure  qui 
enferme  le  talon,  et,  p.  ext., 
pièce  placée  sous  le  talon  pour 
l'exhausser.  Fulmenta,  a?,  f. 
Plaut.  Porter  des  —  hauts, 
calceamentis  altiusculis  uti. 
Saet.  —  rouges  (que  portaient 
les  gentilshommes  à  la  cour), 
cotharni,  orum,  m.  pi.  Sen. 
et,  p.  ext.,  ceux  qui  portaient 
ces  talons,  trossuli,  orum,  m. 
pi.  Plin.  1  (Fi^.)  Extrémité 
postérieure,  inférieure  de  cer- 
tains objets.  Pars  postcrior 
(ou  postrema)  alicajas  rei. 
A.  Il  (Architect.)  Moulure  à 
double  courbure.  Cumatiam,  ii, 
n.  Vitr. 

talonner,  v.  tr.  Suivre  (qqn) 
de  trèi  près,  marcher  sur  ses 
talons.  Instâre  alicui.  Liv. Voy. 
SERRER.  1  Presser  (une  montu- 
re) en  la  frappant  des  talons. 
Subdére  calcaria  equo.  Cic. 
Il  (Fig.)  Presser  vivement,  sans 
relâche.  Calcaria  alicui  adhi- 
bëre  ou  admovire.  Cic.  Calcari- 
hut  uti  in  aliqao.  Cic.  Sen. 
Exercire,  tr.  Cic.  Voy.  harce- 
ler, presser.  1  V.  intr.  (Mari- 
ne.) Toucher  le  fond  avec  le 
talon  (du  navire).  Jntas  arenat 
ou  (undum  verrërc.  A. 

talonnière,  s.  f.  Ailes  au  talon, 
atli'lbul  lie  Mercure.  Talaria, 
ium,  n.  pi,  Cic. 
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talus,  9.  m.  Terrain  en  pente, 
naturel  ou  artificiel.  Fasti'jiarn, 
il,  n.  Varr.  Col.  Declivitits,  a- 
ti»,  f.  Cœa.  Acclivitas,  atis,  (■ 
Cx$.  En  —,  fastigaté,  ady. 
Ca?«.  Disposition  en  — ,  faiti- 
gatio,  onij,  f.  Plin. 

tâluter  et  (arch.)  taluer,  ta- 
lusser,  V.  tr.  et  intr.  y  V-  tr. 
Faire  en  forme  de  talus.  Fasti- 
gàra,  tr.  Plin.  T  V.  intr.  Etre 
en  fornie  île  talus.  Faatigàri, 
pass.  Cœê.  Plin. 

tamarin,  s.  m.  Fruit  du  tama- 
rinier. Iructaa  tamarindi.  A. 

tamarinier,  s.  m.  Sorte  d'ar- 
brisseau. 1  amarindai  Indica. 
Linné. 

tamaris  (lat.  post.  tamaritcaa. 
Pull.  [\n,  8\),  s.  m.  Sorte 
d'arbrhseau.  Tamarice,  es,  f. 
Plin.  (XXIV,  67).  Tamarix,  ri- 
cis.  f.  Cela.  Col. 

tambour,  s.  m.  Cai358  cylin- 
drique dont  les  deux  fonds 
soai  couverts  d'une  peau  ten- 
due, etc.;  instrument  de  per- 
cussion. Tumpanum,  i,  n.  Oi/. 
Justin,  (cf.  tijmpana  pulsâre. 
Plin.  ou  tandëre.  Ov.  tympano 
signam  dàre.  Justin,  tympana 
tonant.  incr.).  Frapper  sur  un 
— ,  rouler  du  — ,  frapper  un 
tympanizàre,  intr.  Saet.  (Aug. 
68;.  Roulement  de  tambour, 
tympani  ou  tgmpanoram  cre- 
ber  ictas  ou  putsatio.  A.  En- 
trer dans  une  ville  —  battant, 
arbem  ad  classicam  introire. 
Liv.  Fig.  Mener  qcjch.  —  bat- 
tant, festinàre  aliquid.  Cic. 
Loc.  prov.  Sans  —  ni  trom- 
pette, tacito  ou  silenti  tigno. 
Liv.  (en  pari,  d'une  armée), 
•  tacito  agmine.  Liv.  (d'une  fa- 
çon générale),  sine  tamaltii.Lii'. 
Faire  battre  le  — ,  voy.  pu- 
blier. —  de  basque,  et  {arch.) 
de  Biscaye,  tympanam,  i,  n. 
Ca-'s.  orbis,  is,  m.  Saet.  Joueu- 
se de  tambour  de  basque,  tym- 
panistria,  se,  f.  Sid.  1  Celui 
qui  bat  du  tambour.  Tympani 
pulsator.  A.  Tympanista,  s-, 
m.  Apul.  5  (P.  anal.)  Cavité  de 
l'oreille.  Voy.  ttmpan.  ||  Petite^ 
enceintes  à  doubles  portes,  aux 
entrées  d'un  grand  édifice. 
Tympanam,  i,  n.  Viir.  (III,  5, 
12i.  Il  Sorte  do  coffre  de  me- 
nuiserie dans  un  appartement. 
Tympanam,  i,  n.  Vitr.  (IV,  6, 
L^ . 

tambourin,  s.  m.  Sorte  de 
tambour  bas.  Tympanam,  i,  n. 
Lacr.  Orbis,  is,  m.  Saet.  (cf 
digito  orbem  lemperàre  [•  tirer 
des  sons  harmonieux  du  t.-]. 
Saet.\ 
tambouriner,  v.  intr.  et  tr.  || 
V.  intr.  Faire  résonner  un  tam- 
bourin, un  tambour.  Tympa- 
nam palsâre.  A.  T  V.  tr.  Pu- 
blier (qqch.)  au  son  du  tam- 
bour. Voy.  PUBLIER.  Fig. — qqn, 
qqch.  (l'annoncer  à  grand  fra- 
cas), voy.  PRÔNER. 

tambourineur,    euse,  s.  m. 
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et  f.  Celui,  celle  qui  tambou- 
rine.   Voy.   TAMBOUR. 

taminier,  st.  m.  Plante  de  la 
famille  des  asperges.  Taminia, 
œ,  l.  A. 

tamis,  s.  m.  Cerrle  de  bois 
tendu  d'une  toile  à  mailles, 
servant  à  passer  de*  matières 
pulvérulentes,  des  liquides 
troubles,  etc.  Excussorium  cri- 
brum  e  lino.  Plin.  ou  simpl. 
cribram,  i,  n.  Cato.  Retica- 
Ittm,  i,  a.  Plin.  Reticalas,  i, 
m.  Sen.  —  fin,  cribellam,  i, 
n.  Pall.  —  pour  les  liquides, 
voy.  FILTRE,  PASSOIRE.  Passer 
au  —,  (voy.  tamiser)  et  (fig.) 
faire  passer  q<jcli.  au  — ,  par  le 
— ,  aliqaid  excatêre.  Cic. 

tamiser,  v.  tr.  Faire  passer  par 
le  tami^.  Cribro  (ou  per  cri- 
bram) cernére  ou  transmittëre. 
Plin.  ou  simpl.  cernére,  tr. 
Col.  Plin.  Incernére,  tr.  Cato. 
Varr.  (r.  Sabcernére,  tr.  Cato. 
Plin.  Cribràre,  tr.  Col.  —  sur, 
incribràre,  tr.  Plin.  (XVII,  76). 
Tamisé,  colatas,  a,  am,  p.adj. 
Plin.  Qui  sert  à  — ,  excusso- 
rias,  a,  am,  adj.  Plin.    P.  exi. 

—  le  jour,  infandére  mollio- 
rem  (ou  tenaiorem)  lacem.  A. 
.\bsolt.  Une  voile  qui  tamise. 
{c.-à-d.  trouée),  voy.  trouer. 

tamisier,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
brique, vend  des  tamis.  Cribra- 
rius,  ii,  ra.  Gloss. 

tampon,  s.  m.  Petite  masse  de 
bois,  etc.  qu'on  introduit  dans 
une  ouverture  pour  la  boucher. 
Obtaramentam  ,  » ,  n.  Plin. 
Spissamentam,  i,  n.  Sen.  Col. 

—  de  charpie,  pessariam,  ii, 
n.  Cœl.-Aar.  Petit  — ,  pessa- 
lam,  i,  n.  Cœl.-Aar.  ^  Petite 
masse  garnie  de  linge  qu'on 
imbibe  d'une  substance  liqui- 
de. Penicillas,  i,  m.  Plin.  ^ 
Masse  rembourrée  destinée  à 
amortir  un  choc.  Palvinas,  i, 
m.  Plin. 

tamponnement,  s.  m.  Action 
de  tamponner.  Obtaratio,  onis, 
f.  Aag. 

tamponner,  v.  tr.  Boucher, 
consolider  avec  un  tampon. 
Obtarâre,  tr.  Plin.  Voy.  bou- 
cher. 1  Enduire  d'un  liquide 
étendu   sur    un    tampon.    Voy. 

IMBIBER,     IMPRÉGNER,     ^     HcUrtCr 

avec  des  tampons.  Voy.  cho- 
quer, HEURTER. 

tam-tam,    s.    m.    Instrument 

de  percussion  (des  peuples  d'e.v- 
trême-Orient).  Voy.  gong. 

tan,  s.  m.  Ecorce  de  chêne  pul- 
vérisée dont  on  se  sert  pour 
préparer  les  cuirs.  Cortex  ad 
per^icienda  coria.  Plin,  Eau  de 
— ,  naatea,  se,  f.  Fest. 

tanaisie  (lat.  du  moy.  âge  ta- 
nasii),  3.  f.  Sorte  de  plante. 
Tanacetum,  i,  n.  Linné. 

tancer,  v.  tr.  Réprimander  sé- 
vèrement. Voy.  GRONDER,  RÉPRI- 
suNDER.  —  qqn  d'importance 
OU  vertement,  aliqaem  gravi- 
ter increpâre.  Liv. 
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tanche,  s.  f.  Poisson  d'eau 
douce.  Tinca,  .r,  f.  Aas. 

tandis  (lat.  tamdia,  aussi  loog- 
temps),  adv.  Arcli.  Pondant  c« 
temps.  Voy.  cependant.  ||  (Loc. 
conj.)  —  que,  tout  le  temps 
que.  Tarn  dia  ...  dam.  Cic. 
Il  Pondant  le  tempi  que.  Dnm, 
conj.  (av.  l'Indic).  Cic.  etc. 
(ex.:  dam  hœc  geruntar.Cic.j  ; 
cum,  conj.  Cic.  etc.  (voy.  pen- 
dant). Tandis  que  j'étais  ab- 
sent, me  absente.  Cic.  Tandis 
3 lie  je  lisais,  il  me  vint  à  l'i- 
ée  que...,  legenti  mihi  in 
mentem  venit  (l'Ace,  av.  l'Inf.J. 
Cic.  Tandis  qu'on  le  frappait 
et  qu'on  le  torturait,  inter  ver- 
bera  et  cruciatas.  Liv.  Voy. 
PENDANT.  Il  Au  lieu  que.  Cum, 
conj.  (av.  le  Subj.).  Cic.  Nep. 
(voy.  ALORS  [que]).  —  que  toi..., 
at  ou  contra  ta...  Cic. 

tangage,  s.  m.  Balancement 
du  navire  sur  l'eau,  de  l'avant 
à  l'arriére,  de  l'arrière  à  l'a- 
vant. Jactatio  navis.  Cic.  Voy. 
Ronus. 

tangent,  ente,  adj.  Qui  tou- 
che en  un  seul  point  une  ligne, 
une  surface,  Tangens  (part,  de 
tangére).  A.  Une  droite  — ,  et, 
sabst.,  une  — ,  recta  linea  gase 
lineam  tangit.  A.  recta  linea 
niiœ  circalam  tangit.  Boet. 
Fig.  S'échapper  par  la  — ,  dis- 
simalanter  et  fartim  recedêre. 
Plin.  J.  dare  se  pedibas  ou  in 
pedes.  Plaat. 

tangibilité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  tangible.  Tactas, 
as,    m.    Lacr.  (I,  ASJt). 

tangible  (lat.  po=t.  tangibitis. 
Lact.  Hier.),  adj.  Qui  tomba 
sous  le  sens  du  toucher.  Trac- 
tabilis,  e,  adj.  Cic.  Tactilis,  e, 
adj.  Lacr.  (V,  132).  Etre  —, 
tangi  posse.  Cic.  (cf.  nîhil 
tangi  posait,  qaod  careat  soli- 
do.  Cic).  sab  tactam  cadëre. 
Cic. 

tanguer,  v.  intr.  .\voir  un 
mouvement  marqué  de  tanga- 
ge. Jactari,  passif.  Cic. 

tanière,  s.  f.  Retraite  d'une 
bête  sauvage.  Cabile,  is,  n. 
Cic.  Il  (Fig.)  Voy.  repaire. 

tanin,  s.  m.  Substance  astrin- 
gente qui  se  trouve  dans  l'écor- 
ce  du  chêne,  etc,  Naatea,  se,  f, 
Fest. 

tannage,  s.  m.  Action  de  tan- 
ner les  peaux.  Corioram  sab- 
actio  ou  perfectio.  A.  Pour  le 
— ,  ad  per(icienda  coria.  Plin. 

tannant,  ante,  adj.  Qui  sert 
à  tanner  les  peaux.  Ad  coria 
per^cienda  ou  sabigenda  aptaa. 
A.  Herbe  — ,  naatea,  se,  f. 
Fest.  [I  (Fig.)  Famil.  Qui  lasse 
la  patience.  Voy.  importun. 

tanner,  v.  tr.  Préparer  (les 
peaux)  avec  du  tan.  Sabigére 
coriam.  Cato.  ou  pelle».  Plin. 
Perficëre  coria  {cortice).  Plin. 
Peau  tannée,  tergam,  i,  n. 
T'îrg.  Ov.  Cuir  non  tanné,  in- 
fectam   coriam.  Edict.   Diocl. 
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I  (P.  anal.)  Avoir  la  peau  Un- 
oée,  voy.  haler.  Il  Fig-  —  le 
cuir  à  qqn  (retriller),  coriim 
alicai  concidére.  Plaat.  ludifi- 
càre  corium  alica/as.  Plaat. 
P.  ext.  —  qqn  (lasser  sa  pa- 
tience). VOV.  1MPC>RTV'>-KR. 

tannerie,  '  s.  f-  Etablissement 
où  l'on  tanne  les  peaux.  Coria- 
ria  nf^^ina.  A. 

tanneur,  s.  m.  Celui  qui  tanne 
les  peaux.  Sabactaria*  corin- 
rias.  Inscr.  ou  ?impl.  coria- 
rias,  i»,  m.  Plin.  P.  appos.  Ou- 
vrier — ,  coriarias  faber.  A. 

tant,  8.  m.  et  adv.  |f  6".  m.  Tel- 
le quantité  Tantum,  n.  Cic. 
etc. (ex.:  tanfam  debait.Plaut.'i: 
tôt,  indécl.  Cic.  etc.  (ex.  :  volo 
ei  dari  attreoa  tôt  [•  tant,  en 
piècos  d'or  •].  Jet.).  Pour  —, 
(asti.  Ter.  (ex.  :  me  dare  tan- 
ti.   Ter.).  Tant  et  tant.  —  et 

§lus.   tati»   tuperqae.   Cic.    — 
e,  tantum,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tantam   hostiam.  Liv.  tantum 
pecanix.  Cic.  tantam  itineris. 
Cic.)  ;  tantus,  a,  nm,  adj.  Cic. 
etc.  (avec  des  sub5t.  expr.  gran- 
dour,qualité,ex. :tantapecunia. 
Cic.  tanta  credulitas.  Cic.  tan- 
to  me  dolore  afecit.  Cic.  voy. 
tel)  ;  tôt,  adj.  indécl.  ou  tam 
inuJti,  SB,  a,  adj.  pi.  Cic.  etc. 
(avec    des    Bubst.    design,    des 
objets    qui   se  comptent,    ex.  : 
tôt  ou  tam  malti   milites.  Cic. 
tôt   amici.   Cic.   tôt   viri.   Cic. 
tôt  anni.  Cic.  an  timebant  ne 
tôt  anamtaperare  non  passent. 
Cic.    tôt   tam   valida    oppida. 
Liv.  tôt  tantx  res.  Cic.  tôt  vi- 
ri ac  taies.  Cic.    tôt   tantseqae 
ditficaltates.  Cic.).    —  do  fois, 
toties    ou    totiens,    adv.    Cic. 
Abiol.     Faire    —    que,   c.-à-d. 
faire    un  tel  effort  que...,  voy. 
BTFORT.  Lorsqu'on   fait  —   que 
do...,   cam   id  conamar,    at... 
Cic.  —    y  a,    sic,   adv.    Phxd. 
qaicqaid  est.  Cic.  Si  —  est  que, 
modo  (av.  le  Subi.)   ou  si  mo- 
do  (avec   rindic).    Cic.   (voy. 
etn-posER,   admettre).   Arch.    A 

,  c.-à-d.  à  ce  moment,    tam, 

adv.  Cic.  1  Adv.  En  telle  quan- 
tité. Tantum,  adv.  Cic.  etc. 
(ex.:  tantam  abest,  ut...,  at 
contra  [av.  le  Subj.].  Cic). 
Tous  —  que  nous  sommes, 
gaotqaot  tant  homines.  Cic.  \\ 
AuUot,  à  tel  point.  Tantum, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  negae  tan- 
tam amàre  debuit.  Cic.  tan- 
tam nivis  fodiendom  fuit  [-tant 
il  fallut  creuser  dans  fa  neige»]. 
Liv.  tantam,  temporiboê  illis, 
jasjarandam  valebat.  Cic.)  ; 
tantus,  a,  um.  adj.  (avec  des 
tub^t.  exprimant  qualité,  ex.: 
tanta  est  ejas  hamanitae  [.tant 
est  grande  sa  bonté  •].  Cxs.  ap. 
CicT)  ;  tam,  adv.  Cic.  etc.  (de- 
vant des  adj.  ou  des  adv.  non 
te  tam  stuttam  esse.  Cic.)  ; 
adeo,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  nec 
sam  adeo  in(crmis.  Virg.).  — 
il  est  vrai  que...,   asqae  eo  ou 
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asqtie    adeo     (av.  l'Ind.).   Cic. 
(cf.  usqae  adeo  ille  pertimaerat. 
Cic).    ita  ou    sic    (av.  l'Ind.). 
Cic.    (voy.    TELLEMB.NT) .    adto 
(av.    rindic).    Liv.    (cf.    adeo 
prope  omnis  senatas  lïanniba- 
lis  [ait.  Liv.).  Arch.  —  soient- 
ils  légitimes,  qucimvis  leo'tima 
sint.  Cic.  (voy.  quelque  [que]). 
Auj.  —  soit  'pe\i,  tantùlum, 
n.  Cic.  (ex.  :    tantalam    morx. 
Cic.  si  ex  eo  negotio  tantalam 
in  rem  suam  convertisset.Cic.)', 
aliquantulum,    i.    n.    Ter. 
Plaat.  (ex.  :   aliqaantalam  a(- 
(erre.    Ter.).   ||   Loc.    conj.    — 
que,    c.-d-a.     au    même    point 
que,  voy.  autant.    —  bien  que 
mal,  voy.  p.  879,  col.  2.  |1  A  tel 
point  que.  Tantum,  adv.  Cic. 
etc.J(ex.:  tantam  fias  aactori- 
tate  motus  est,  at  [ci  le  Subj.]. 
Xep.  tantam  progressas  a  ca- 
stris,   at...   Liv.^  ;    tam,   adv. 
Cic.  etc.  (devant  un  adj.  ei  un 
adv.  Cic.  voy.  si);    adeo,  adv. 
Cic.    etc.    (voy.    tellement).    |1 
(Par  ext.)Au8si  longtemps  (que). 
Tamdiu...,  adv.  Cic.  etc.  (ex.: 
tamdia    requiesco,    qaam   diu 
scribo.  Cic.  tam  diu  vobis  cor- 
Ji  samas,  qaam  diu  usai.  Sen. 
rhet.    tam   dia    velle    debebis, 
qaoad  te   non  pœnitebit.   Cic. 
tam  dia  laudabitar,    dam  me- 
moria  manebit.  Cic.  vixit  tam 
(lia,    qaam    licait.   Cic).    ||    Si 
longtemps  (que),    tam    diu    ut 
(et    le    Subj.).    Coi.     II   (Arch.) 
Jusqu'à  ce  (que),  tam  diu  dam 
ou  donec  (av.  l'Indic.j.    Cic.  1| 
Aiis»i    loin  que.    —  que  la  vue 
peut  s'étendre,  qao  longissimè 
oculi  conspectam  ferunt.  Liv. 
Il  En  tant  que.  Eatenus  qaoad 
...   Cic.   (cf.    hoc   civile,   qaod 
vocant,    eatenas    exercaerant, 

?aoad  populam  prsestâre  vo- 
ueront. Cic.  [Leg.  I,  II,  U]). 
Qaatenus,  adv.  rclat.  Cic  (cf. 
leges  [tollunt  astutias],  qaate- 
nus manu  tenère  passant, 
philosoptii  quatenas  ratione  et 
intelligentiâ.  Cic.  [OIT.  III,  17, 
681).    Quantum,   adv.  Cic  etc. 


^cf.  goantum  potero.  Nep.  voy 
AUTANT  [que]).  Il  D'autant.  — 
mieux,  bene  est.  Cic.  Sen.  op- 
timé.  Cic.  gaadeo.  Cic.  —  pis, 
vov.  UOa  (col.  2).  Arch.  —  plus 
..." — plus...,  voy.  PLUS  (répété). 
tante,  s.  f.  Sœur  du  père  ou  de 
la  more.  —  paternelle,  amita, 
œ,  f.  Cic  patris  soror.  Jet. 
Grand'—  paternelle,  amita 
magna.  Dig.  Arrière  grand'— 
paternelle,  amita  major,  ma- 
xima.  Dig.  —  maternelle,  ma- 
tertera,  se,  f.  Cie.  matris  so- 
ror. Cic.  Grand' —  maternelle, 
matertera  magna.  Jet.  proma- 
terlera,  se,  f.  Jet.  Arrière  grand' 
—  maternelle,  matertera  major. 

Jet.    Voy.    COUSIN,    CEIIMAIN. 

tantet,  tantin  et  tantinet,  s. 
m.  Très  petite  quantité.  Tan- 
tillam,  i,  n.  Plaat.  Loc.  adv. 
Un     tutilet,     un    tantinet    (un 
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peu),    tantillum,    i,   n.   Plant. 
Catull.    tantalam,    i,    n.   Cic. 
M#me    un  —   que  je  goûte   me 
rond     heureux,     aliqaantillam 
etiam    qaod    gasto,     id    beat. 
Plaat. 
tantôt,  adv.    (Arch.)   Dans   un 
temps  prochain.  Jam,  adv.  Cic. 
Voy.  BIENTÔT.  1  Peu  après,  e.-à- 
d.  dans  la  journée  (par  rapport 
aa  matin).   —,    et,   subit.,    sur 
le  — ,  paulo  post.   Cic.   Je  re- 
viendrai    —  ,  jam    hoc  adero 
Plaat.  1   Peu    auparavant  (par 
rapport  au   soir).    Paulo  ante. 
.Vep.  '\  (Répété.)    A    tel   ou  tel 
moment.    Modo...  modo...  Cic. 
.Modo...    tam.    Cic.    Modo... 
nanc   Liv.    Modo...  interdam. 
Sali.     Modo...     deinde.     Sali. 
.Alias...  alias.  Cic.  (cf.  conten- 
tius   alias,    alias   summissias. 
Cic.].  Alias  ...  plerumqae.  Cic. 
Interdam...  ahas.  Cic.    Tam... 
tam.  Cic.    .Vunc...    nunc    Cic 
Interdam...  interdam.  Cic.  In- 
terdam...   nonnanqaam.    Cie. 
Modo...    interdam.    Sali.    Plu- 
sieurs fois  répété.    — ,    — ,   — , 
alias...,    alias...,   alias.    Plin. 

—  ceci,  —  cela,  aZias  aliud. 
Cic.  —  d'une  façon,  —  d'une 
autre,  alias  aliter.  Cic.    Parler 

—  ainsi,  —  autrement,  sibi 
non  eonstàre.  Cic.  —  ici,  — 
là,    aîio   otou«   a(io    loco.  Liv. 

—  l'un,  —  1  autre,  alias,  dein- 
de alias.  Sali.  —  celui-ci,  — 
celui-là,  anus  et  item  alter. 
Cic.  En  employant  —  des  pou- 
tres, —  des  pierres,  alternis 
trabibas  ac  saxis.  Cses.  Guerre 

—  heureuse,  —  malheureuse, 
aneeps  variamqae  bellam. 
Flor.  Voy.  alternativement. 

taon  (lat.  pop.  tabo),  s.  m. 
Grosse  mouche  qui  pique  les 
animaux.  Tabanus,  i,  m.  Varr. 
Plin.  QEstras,'i,  m.  Varr. Plin. 
.•Isiius,  i,  m.  l'irf .  Sen. 

tapage,  s.  m.  Bruit  qu'on  fait 
en  tapant  sur  qqch.  Voy.  choc, 
HEURT.  Il  (P.  ext.)  Bruit  dé.sor- 
donné.  Strepitas,  as,  m.  Cic. 
(cf.  strepitam  (acéré.  Cic). 
Tamultus,  as,  m.  Liv.  (cf.  iu- 
multam  f  acéré.  Liv.).  Tarba, 
ir,  t.  Ter.  (cf.  turbo  inter  eos 
inceperat.  Ter.  tarbam  (acéré. 
Ter.  dàre.  Ter.  Convicium,  ii, 
n.  Ter.  Cic.  (et.  conviciam  (a- 
cére.  Ter.).  Faire  du  —,  tumal- 
taàri,  dép.  intr.  Sen.  grassùri. 
dép.  intr.  Liv.  (cf.  juventas 
grassans  in  Saburrâ.  Liv.). 
Faire  du  —  en  se  disputant, 
Clara  voce  rixari.  Liv.  — 
nocturne,  grassatio  noeturna. 
Suet.  Il  (Fig.)  Faire  du  tapage. 
Voy.  CRIAILLER.  ||  Faire  de  l'em- 
barras.  Voy.  EMBARRAS. 

tapageur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  l'ait  du  tapage. 
Qui,  ijuae  turdom  (acit.  A. 
Turbulentas  Ihomo,  puer).  Cie. 
Tarbulenta  (  mniier  ,  pulla  ). 
Cie.  (En  pari,  de  celui  qui  fait 
du    —    nocturne,',     jrassator, 


., 
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Tri»,  m.  Cic.  Adjcctivt.  Tar- 
'  lUcnias,  a,  am,  adj.  Cic.  Voy. 
lUitBULENT.    Il   Fig.    Toilette  — , 

voy.    CRIARD. 

ipe,  9.  f.  Coup  donné  avec  Ir 
[ilut  de  la  main.  Alapa,  se,  f. 
.lav. 

'aper,  v.  tr.  Frapper  avec  le 
lat  de  la  main.  Alapam  {ali- 
ui)  dacëre.  Phœd.  Pahàre 
palmà.  Cic.  Voy.  frapper,  bat- 
I  RE.  Poires  tapîmes  (aplatie'J  et 
sécliées  au  four),  voy.  bêcher. 
Abfolt.  —  sur  qqn,  sur  qi|ch., 
voy.  frapper.  —  du  pied,  sup- 
pfodëre  pedem.  Cic.  |[  (P.  anal.) 
•Etendre     l'apprêt,     le    vernis. 

Voy.    ÉTENDRE,    ENDUIRE,    VERNIR. 

Arch.    —    lo9    cheveux,     voy. 

CRÊPER. 

tapinoia.oise.s.m.  et  f.  (Arch.) 
Celui,  colle  qui  se  dissimule, 
guettant  le  moment  de  faire 
qqch.  Voy.  SOURNOIS.  \\  (Loc.adv.) 
En  —  (à  la  dérobée),  (artim, 
adv.  Cic.  clam,  adv.  Ter. 
Regarder  en  — ,  limis  (s.-e. 
OCuUs)  aspicëre  ou  spectâre. 
Hor.  Venir  en  — ,  obreptâre, 
intr.  Plaut. 

I.  tapir  (se),  v.  pron.  Se  dissi- 
muler en  se  faisant  mince.  Se 
complicàre.  Sen.  Conquinis- 
cère,  intr.  Plaut.  Se  —  dans 
un  coin,  se  in  angalam  com- 
pingére.  Cic.  Se  — ,  être  tapi 
(en  pari,  d'un  animal),  dclites- 
cëre  [in    cabili,   in  silvà).  Cic. 

i.  tapir,  8.  m.  Mammifère  p.i- 
chyderme  de  l'Amérique  du 
Sud.  Tapiras,  i,  m.  A.  Ameri- 
canus  sus.  A. 

tapis  (lat.  post.  tapetam.  Poet. 
ap.  Non.),  s.  m.  Pièce  d'étolTe 
qu'on  étend  sur  une  table.  Ves- 
tis  stragula,  Cic.  ou  textilis. 
Cic.  ou  simplt,  vestis,  is,  f. 
Cic.  Stragalam,  i,  n.  Cic.  Pe- 
ripeiasma,  matis  (Abl.  plur. 
peripetaamatis) j  n.  Cic.  Peris- 
troma,  matis  (Abl.  pi.  peris- 
tromatis),  n.  Plaut.  Cic.  —  de 
parquet,  strata  lub  pedibus 
vestis.  Saet.  —  de  table,  ta- 
pete,  is,  n.  Virg.  Liv.  gausapa, 
se,  f.  Petr.  tricliniaria,  um,  n. 
pi.  Plin.  —  de  lit,  voy.  couver- 
ture. —  d'oreillers,  pulvinares 
plagœ.Varr.  Fig.  Mettre  qqch,, 
qqn.  sur  le  —  (en  faire  le  sujet 
de  l'entretien),  mentionem  fa- 
cëre  alicajas  rei  ou  de  aliqaâ 
re.  Cic.  de  aliqao  Cic,  men- 
tionem alicajas  rei  habëre.Liv. 
inferre  ou  jacëre.  Vell.  inji- 
cëre.  Hor.  Mettre  incidem- 
ment qqch.  sur  le  —  {in  ser- 
mone)  injicëre  aliqaid.  Cic. 
Remettre  qqch.  sur  le  — ,asnr- 
pâre  mentionem  alica/'as  rei. 
Cic.  On  met  qqch,  qqn  sur  le 
— ,  res  incidit  de  aliqaâ  re. 
Cic.  de  aliquo.  Cic.  Liv.  men- 
tio  alicajas  rei  inchoatar. 
Liv.  Mettre  une  question  sur  le 
— ,  movëre  qusestionem.  Tac. 
commovëre  aliqaid.  Cic.  On 
met  la  question  sur  le  — ,   res 
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in  qaasiioncm  vocatar.  Cic. 
lOtro  sur  le  — ,  in  fabalin 
esse.  Sact.  in  are  alicujus 
esse.  Cic.  Tu  es  sur  le  —  {in- 
tcr  eos)  ta  sermo  es.  Prop. 
Amuser  le  —  (occuper  les  gens, 
pour  gagner  du  temps),  voy. 
AMUSER.  Il  — vert  (t.ible  de  jeu, 
maison  de  jeu)»  abacas,  i,  m. 
Sen.  Voy.  JEU.  Qui  a  laissé  toute 
sa  fortune  sur  le  — ,  œre  dira- 
tas.  Cic.  —  franc,  voy.  bouoe, 
REPAIRE.  Fig.  —  de  g.azon,  locas 
gramine  stratus  ou  vestitas.  A. 
—  vert,  —  de  verdure  {ri- 
param  )  viridissimi  vestitas. 
Plin.  j.  Dos  —  de  fleurs,  (lorida 
et  varia  (n.  pi.).  Cic.  prata 
(lorida  et  gemmea.  Plin.  La 
terre  recouverte  d'un  —  de 
fleurs,  terra  vestita  (loribas. 
Cic. 

tapisser,  v.  tr.  et  intr.  ||  V,  tr. 
Couvrir  d'une  tenture  de  tapi  - 
série  ou  d'étoffe.  Aalœa  obdu- 
cére  ou  ci'"camdâre  (lectis). 
Cart.  Tapetibas  vestire  parie- 
tes.  Cic.  Il  (Fig.)  Sternëre,  tr. 
Plin.  Substernëre,  tr.  Cic.  (cf. 
subst.  nidos  mollissimë.  Cic). 
Vestire,  tr.  Cic.  etc.  (cf.  vestire 
Tubarnam  oleà.  Virg.  terra 
vestita  (loribas.  Cic).  Tentes 
tapissées  extérieurement  de 
lierre,  tabernacala  protecta 
hedern.  Cic.  Voy.  recouvrir, 
REVÊTIR,  1  V.  intr.  Faire  un 
ouvrage  de  tapisserie.  Voy.  bro- 
der. 

tapisserie,  s.  f.  Canevas  sur 
lequel  on  fait  à  l'aiguille  des 
figures,  des  ornements  variés. 
Voy.  broderie.  Faire  de  la  — , 
Voy.  BRODER.  En  — ,  voy.  bro- 
der. 1  Tenture  servant  à  revê- 
tir les  murailles  d'une  pièce. 
Tapete,  is,  n.  Liv.  Virg.  Pic- 
tara  textilis.  Cic.  AalœuTn,  i, 
n.  Sali,  (ordin.  au  pi.  aalsea. 
Sali.).  Velam,  i,  n.  Cic.  Peri- 
petasma,  matis  (abl.  pi.  peri- 
petasmatis),  n.  Cic.  Fig.  Etre 
derrière  la  —  (être  informé  de 
ce    qu'on    tient    secret),     voy. 

RIDEAU. 

tapissier,  s.  m.  Celui  qui  fa- 
brique, qui  vend  des  tentures, 
etc.  Stragalaram  vestiam  ou 
tapetium  artifex,  mercator.  A. 
1  Celui  qui  pose  des  rideau,\, 
des  tapis,  etc.  Qui  parietes  au- 
lieis  ou  tapetibas  vestit,  obdu- 
cit.  A.  Il  P.  eNt.  L'araignée  — , 
voy.  TISSEUR.  Fig.  Abeilles  — , 
apes  (loribas  nidos  sabsternen- 
tes.  A.  (d'ap.  Cic). 

tapon,  s.  m.  Petit  tas  d'étoffe 
etc.  pelotonné  ot  pressé.  Voy. 
PELOTTE,   TAS.  1   Petit  tampou. 

Voy.    TAMPON. 

tapoter,  v.  tr.  Frappera  petits 

coups.   Voy.    FRAPPER. 

taquin,  ine,  adj.  (Arch.)  Qui 
chicane  sur  la  dépense.  Voy. 
CHICHE,  LADRE.  ^  Qui  s'amuse  à 
contrarier  les  autres  dans  les 
petites  choses.  Petulans,  p.  adj. 
Cic.    Lascivas,    a,    am,     adj. 
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Virg.  BoulToii  — .  scurra  veies. 
Cic.  (ep.  IX,  20,  in.). 

tac^inement,  adv.  D'une  ma- 
nière taquine.  Petalanter,  adr. 
(Jic' 

taquiner,  v.  intr.  et  tr.  S'amu- 
ser à  contrarier  dans  des  peti- 
tes choses.  Il  (ArchO  y.  intr. 
Petalanter  (acéré.  Cic.  \\  V.  tr. 

—  qqn,  licessëre  aliqaem  (jo- 
cis  petalantibas).  Saet.  (ati- 
gâre,  tr.  Cic.  Vellicâre,  tr.  Cic. 

Voy.    TAQUIS. 

taquinerie,  s.  f.  Caractère  de 
celui  qui  est  taquin.  Petulan- 
tia  et  procacitas .  Cic.Lascivia, 
a",  f.  Cic.  1  .action  de  taquiner. 
Vellicatio,  onis,  f.  Sen. 

tarabuster,  v.  tr.  Molester. 
Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.)    Arck. 

—  l'attention,  voy.   provoquer. 
tarare,  interj.  Interjection    fa- 
milière de   dédain   pour  ce  que 
dit  qqn.  Voy.  fi. 

taraud,  s.  m.  Outil  pour  ta- 
rauder. Voy.   TARIÈRE. 

taraudage,  s.  m.  .action  de  ta- 
rauder.  Voy.   CREUSEMENT. 

tarauder,  v.  tr.  Creuser  en 
spirale  (une  pièce  de  bois),  pour 
y  pratiquer  un  pas  de  vis. 
Cochleâ  adigëre  [aliqaid).  Plin. 

tard,  adv.  .\  un  moment  éloi- 
gn  •.  Il  Par  rapport  à  un  temps 
marqué.  Tardé,  adv.  Cic.  (.ex., 
triennio  tardias  [•  trois  ans 
plus  tard  ■]  guam  debaerat. 
Cic.  [Ac.  pr.  n,  1,  3].  nimium 
tardé.  Cic.  [Sest.  11,  25].  tar- 
dias [■  trop  tard  •].  Cic.  [Pis. 
U\,  99].  tardissimë  perferri. 
Cic.  oportet  aatem  nonâ  qaâ- 
qae  die  vinam  moveri  aut  eu- 
rari,  vel  si  tardias  [•  ou  au 
plus  tard  •],  undecimâ.  Pall. 
[XI,  U,  3].  erampant  [-sortent 
de  terre  ■>]  a  primo  satu  lega- 
mina  die  quarto,  vel  cum  tar- 
dissimë [•  ou  au  plus  tard  •] 
sepiimo.  Plin.  [XVIII,  51]. 
qaattaor  aut  qainque  tardissi- 
më diebas  (lorëre  incipiunt. 
Plin.  [XVIII,  56].  iamctsi  tan- 
tam  calamitatem  rei  publicss 
qaam  tardissimë  [•■  le  plus  t. 
possible  •]  aadire  optandam 
est.  Asin.  Poil.  ap.  Cic.  [ep.  X, 
33,  I].  nihil  existimat  saà  re- 
ferre tardias  fiât  an  citias. 
Sen.  [ep.  70,  5]  ;  sera,  adv. 
C'i'c.  etc.  (ex.  :  videsne  igitur 
in  eà  ipsà  nrbe  in  quà  nata 
sit  eloqaentia,  qaam  ea  sera 
prodierit  in  lacem?  Cic.  [Br. 
10,  39].  foetus  est  consul  [Sci- 

Eio]  bis  primam  ante  tempas 
'  avant  l'âge  légal  ■],  iterum 
'  la  seconde  fois  •]  sibi  sao 
tempore,  reipublicse  pœne  sero 
[■  trop  tard  •],  cf.  o'\ii.  Cic. 
[am.  3,  11].  hoc  de  génère 
nihil  te  nunc  qaidem  moneo  ; 
sero  est  enim  [•  car  il  est  trop 
tard  .].  Cic.  [Q.  fr.  I,  2,  3,91 
sero  jam  est  [•  il  est  trop  tard 
pour  •]  mutare  eam.  Liv.  prov. 
sero  sapinnt  [se.  Phryges  ou 
Trojani,].  Cic.  [ep.  VII,  16,  in.\. 
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au  oompar.  ad  qax    [myst«ria] 
bidao  êeriiis  [•  deux  jours  trop 
urd  •]  venemm.  Cic.    (de  Or. 
III.    Su,    T5J.    «rit     verendam 
mihi  ne  non  hoc  potiiu  omnes 
boni  lerias  a    me   qaam   quis- 
quam    crudetiia    f^tctum    e$se 
liicjf.  Cic.  (Cal.  1,  2,  5]).  Plu» 
— .  c.-à-d.  dans  la  suite,    pos- 
terias.   adv.   Ter.    Cic.    (ex.  : 
posteriat  vénérant.  Cic.  Tha- 
cydides     ai    posterius     faisset 
'•  avait  vécu  plus  tard  •].  Cic.^: 
postes,    adv.    Cic.    (ex.  :  aut 
statim  aat  poatea.   Saet.   pos- 
tea  aliqaanto   [•  un    peu  plus 
tard  •].  Cic.  p.  malto  [•  beau- 
roup  plus  t.   •].    Plin.)  ;    post. 
adv.  Cic.  (ex.:  paalo  poit.  Cic. 
pott  paalo.   Csi.    Liv.    malto 
post.    Cic.    aliqaanto  post  ou 
post  aliqaanto.  Cic.  anno  post 
[•  une  année  plus  tard    •].  Cic. 
paacos  post  aies,  paacas  post 
hcras    [•    quelaues  jours,   «jqs 
heures  plus  t.  •].   Cic).  1    {Par 
rapport    au    temps     habituel.) 
Sero,  adv.    Cic.   etc.   (ex.  :  «o 
die  Lentalas   venit   sero.   Cic. 
[Alt.  Ml,  5l,  1],    etsi    domum 
bene  potas  seroqae    redieram. 
Cic.    [ep.   VII,    SS]).   Trop   -, 
post  tempos  (opp.    à    ad    tem- 
pos, à  temps).  Cic.   Sur  le  — , 
c.-à-d.  vers  la  fin  du  jour,  ves- 
peri.  Cic.  sab    vesperam.    Cses. 
Très  — ,    pervesperi.    Cic.   (ep. 
IX,  2,  in.).  —  dans  la  journée, 
multo  die.    Cic.   Seulement  — 
dans    la  journée,  multo    deni- 
qae  die.  Os.    Il  était   déjà  — , 
multa  jam,    dits  erat.  Liv.    — 
dans  la  nuit,  maltd  nocte.Cic. 
Je  ne  rentre  jamais  si  — ,  nan- 
gaam  tam,  vesperi  domam  re- 
vertor.    Ter.    Fig.    Sur     le  — , 
voy.  DÉÇUS. 

tarder,  v.  intr.  et  tr.  p  V.intr. 
Venir  tard.  Tardàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tu  mitte,qaxro, 
obxnam  litteras,  namqaid  pu- 
tes reipablicx  nomine  tardan- 
dum  esse  nobis.  Cic.  [Att.  VI, 
7,  2]  ;  on  dit  aussi  tardé  ou 
«ero  venire.  Cic.)  ;  moi&Ti, 
dep.  intr.  Cic.  etc.  (voy.  s'at- 
tarder) ;  cuncJar/,  dep.  intr. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  properâre. 
Cic).  Sans  — ,  sine  morû.  Cic. 
Voy.  DÉLAI.  Impers.  Il  me  — 
de,  nihil  mihi  longias  est 
qaam  ou  qaam  dam  (et  le 
Subj.).  Cic.  nihil  anttquias 
habeo  qaam  at  (et  le  Subj.i. 
Cic.  1  (Arch.)  Rester  Urd. 
CojBmor&rl,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (voy. DEMEURER, s'attarder). 
1  s  y  prendre  tard  pour  agir. 
Cuactari,   d!p.  intr.  Cic.  etc. 

(voy.     TEMPORISER,    DIFT'ÉBER  ;  OH 

(lit  ausii  tardé  (acéré  aliqaid. 
'.ic.  [voy.  TARD,  tardivement]); 
morarl,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
lei.  :  m.  oliquid Jacire.  Cic.); 
dubitâre,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
atsiTr.B'.  —  à  et  (arch.)  de, 
e.-à-*l.  dilTérer,  voy.  ce  mot. 
Par  ext.  Cela  ne  tardera  pas  4 
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arriver,  c.-à-d.    arriver»  bien- 
tôt.   Sans  — ,  sirie  morii.    Cic. 
sir^  canctatione.  Cic.  1   V.  tr. 
(.\rch.)  Retarder.  Voy  ce   mot. 
tardif,  ivo,  adj.  Qui   s'y  prenil 
tard  pour  ajir.  Tardas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  (arda   pana.  Cic. 
voy.  lent).  Seras,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.    sera    pn'nitentia . 
Phsed.  sera  Wndicta.  Of.). Qui 
est  —  à  punir,  piger  ad  pcenas. 
Ov.    Supplice,    chltiment    — , 
tarditas    supplicii.     Val  -Max. 
î    Qui  vient    Wrd.    Tardas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Jusqu'à  unehoure 
—  de  la  nuit,   in  maltam  noc- 
tem.  Cic.  A  une    heure    —    de 
la  nuit,  maltà  nocte.  Cic.  Ge- 
lées   — ,    praeposteri     rigores. 
Plin.  Il    (Spéc.)   Qui    se    déve- 
loppe tard.  Seras,  a,  am,   ailj. 
//or.  Plin.  (cf.    serissima  pira. 
Plin.).  Serotinas,  a,    um,  adj. 
Col.  P/in.  Figue  — ,   grossas,i, 
m.  f.  Cafo.  Cels. 
tardigrade  (lat.  arch.  et    post. 
ttirdigradas.     Pacav.      Hier.), 
adj.    Qui     marcha    lentement. 
Lento  grada  incedens.  A. 
tardivement,  adv.  D'une  ma- 
nière tardive.  SerO,    adv.  Cic. 
(cf.  attingëre  sero  Grxcas  litte- 
ras.   Cic).    Tardé,    adv.    Cic. 
Voy.    tard.    Qui   fait    qqch  — , 
serotinas,  a,  am,  adj.  Sen.  rh. 
Né   — ,   chordas,    a    am,    adj. 
l'arr. 
tardiveté,  s.  f.  (Arch.)  Marche 
tardive.  Lentas  gradas  (ou  in- 
cessas). Sen.  Tarditas,  atis,  f. 
Cic    1    Développement    tardif. 
Sera  mataritas.  Col. 
tare,  s.  f.   Déchet  survenu  dans 
le    poids   ou    la    qualité    d'une 
marchandise.    Voy.    déchet.   P. 
anal.       —       d'espèces      (  perte 
au  change),  voy.  change.   [|    (P. 
ext.)  Poids  à  déduire.  Voy.  dé- 
duction et  P0ID8.  Il  (Fig.)  Imper- 
fection   grave    qui    domine   la 
valeur  de  qqch.,  de    qqn.   Ma- 
cala,  œ,  f.  Cic.  etc.  (cf.   macu- 
lam  inurére.  Liv.).   rittam,   ii, 
n.   Cic.  Qui  n'a  pas  do  — ,  sin- 
reras,  a,  um,   adj.    Plin.  inte- 
ijer,   gra,  grum,    adj.    Cic. 
tarentule, s.  f.Aranéido  dontla 
morsure  produit    des  accident^ 
iiprveax.Phalangion  ouphalan- 
giam,  ii,  n.  Cels.  Plin.  Solifa- 
rja,   se,    f.  Plin.  ||   (Fig.)  Mordu 
de  la  — ,  haad  tecas  qaam  pes- 
tifero  sidère  ictus.  Liv. 
tarer,    v.    tr.    Altérer   par  une 
tare.  Vitiàre,  tr.  Sen.  rh.  Cor- 
rampëre,  tr.  Cic.  Taré.    Vitin- 
sus,  a,  am,  adj.  Cic.    Vitiatus, 
a,    um,    p.    adj.  Col.  (En  pari, 
de?  pers.).  Infamis,  e,  adj.  Cic. 
Perditas,    a,   um,   p.  adj.    Cl-. 
1  Peser  un  vase    en    en    dédui- 
sant   le   poids.    Voy.    déduire, 
roiDfl. 
taret,  s.  m.  Mollusque  qui  fait 
des    trous    dans    la   cotjue    de.; 
vaisseaux.    Toredo ,    dmis,     f. 
Vtlr. 
targe,    s.    f.    (Arch.)    Bouclier 
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carré,  écliancré  A  l'un  des  an- 
gles. Cetru,  a-,  I".  i'jrr.  Armé 
d'une  —,  cetratuï,  a,  um,  adj. 
(  '.rs. 

targuer  (se),  v.  pron.  (Arch.) 
Se  couvrir  d  un  bouclier.  Scato 
protegére  corpas.  Liv.  Prote- 
gëre  se  umbone.  Justin.  1  (Fig.) 
Se  prévaloir  avec  arrogance. 
Gloriàri  {aliqoA  re).  Cic. 
tarière,  s.  f.  Outil  qu'on  fait 
tourner  pour  faire  des  trous 
dans  le  bois.  Terebrum,  i,  n. 
Hier.  Tix)u  de  —,  terebratio, 
onis,  f.  Vitr.  (IX,  8,  9).  tere- 
bra,  SB,  t.  Cato.  Col.  Transper- 
cer, percer  avec  une  — ,  perte- 
rebrûre,  tr.  Cic.  terebràre,  tr. 
Col.  Poignée  d'une  — ,  vagina, 
X,  f.  Plin.  1  (P.  anal.)  Organe 
avec  lequel  certains  insectes 
psrcent  l'écorce  des  arbres. 
Terebra,  ar,  f.  A. 
tarif ,  s.  m.  (Commerce.)  Ta- 
bleau indicateur  de  divers  prix 
de  marchandises,  etc.  Formula, 
ae,  f.  Cic  Pretioram  index.  A. 

—  des  céréales,  annona,  a",  f. 
Cic.  —  fixé  par  un  arbitre,  ar- 
bitriam,  ii,  n.  Cic  —  d'une 
taxe,    formula    censendi.  Liv. 

—  du  cens,  formula,  as,  f.  Liv. 

—  da  douane,  portoriam,  ii,  n. 
Cic.  Voy.  droit. 

tarifer,  v.  tr.  Fixer  par  un  ta- 
rif les  prix  des  marchandises, 
etc.  Voy.  taxer.    ||    (Fig.)  Voy. 

TAXER. 

tarir,    ▼.   tr.   «t   intr.    ||   V.  tr. 

Mettre  à  sec.  Sicc/ire,  tr.  Plin. 
Exsiccûre,  tr.  Col.  Exarére,  tr. 
Virg.  Phœd.  (cf.  ex.  paladem. 
Virg.  laças.  Phaed.).  Exstin- 
guère,  tr.  Liv.  (cf.  exstinguëre 
aqaam.  Liv.).  —  en  suçant, 
exsagëre,  tr.  CoJ.  —  une  sour- 
ce, supprimére  fontem.  Ov.  Sa 
—,  aiccâri,  pass.  Col.  exares- 
cére,  intr.  Cic.  etc.  (cf.  exarea- 
cant  amnes.  Cic.  ou  fontes. 
C.TS.).  arescëre  ,  intr.  Tac 
Tari,  siccatus,  a,  am,  p.  adj. 
Ov.  Col.  siccus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Marais  — ,  siccitates  pu- 
ludum.  Cxs.  P.  anal.  —  les 
larmes,  la  source  des  — ,  siccà- 
re  lacrimas.  Prop.  siccâre  oca- 
los.  Sen.  tr.  Que  ses  larmes  se 
sont  taries,  ejas  lacrimas  exa- 
ruiaae.  Cic.  'larir  le  lait  d'une 
ao\irrice,exatingaëre  mammas. 
Plin.  Le  lait  do  la  nourrice 
est  tari,  lac  natricia  deflaxit. 
Cels.  Lait  qui  est  tari,  détectas 
lactis.  Plin.  ||  (Fig.)  Exhauri- 
re,  tr.  Cic.  —  la  source  de..., 
sedâre,  tr.  Cic.  exstingtiére,  tr. 
Cic.  1  V.  intr.  Etre  mis  à  sec. 
Siccâri,  pass.  Plin.  Arescëre, 
intr.  Tac.  Exarescëre,  intr.  Cic. 
Faire  — ,  voy.  ci-dessus  et  cf. 
DESSÉcBEn.  Qui  no  tarit  jamais, 
perennis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  in- 
tarissable. P.  anal.  Les  pleurs 
tarissent,  exarescit  lacrima. 
Cic.  inarescant  lacrimœ.  Cart. 
Le  sue  a  tari,  exstinguitur  su- 
ças.   Cart.    Il   (Fig.)   Faire    — , 
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exhatirlre,  tr.  Cic.  sedàre,  Ir. 
Cic.  Voy.  ipuisEit.  Tarir,  inares- 
cére,  inir.  Plin.  y.  exhaiiriri, 
na.i<s.  Cic.  exarescëre,  intr.  Cic. 
(cf.  exarescit  facilitas  oratio- 
nis.  Cic.]. IjO.  source  des  revenus 
tarit,  obiolescit  vectigal.  Cic. 
Curion  no  tarit  pas  là-ilessu^, 
Cario  totus  hoc  fcatarit.  Ca'l. 
ap.  Cic.  Ne  pas  —  sur  un 
sujet,  multam  esse  in  aliqiiù 
re.  Cic. 

tarissable,  adj.  Qui  peut  être 
tari.  Qui  {Qf^t  quod)  siccûri 
(ou  arescére)  potcst.  A. 

tarisseiaent,  s.  m.  .\ction  par 
laquelle  une  source,  un  riii- 
seau  se  tarit.  Defectio  aqua- 
rum.  f)-ontin.  Voy.  dessèche- 
ment. 

tarse,  s.  m.  Partie  postérieure 
des  03  du  pied.  Os  transversas 
taloram.  Cels. 

tartane,  s.  m.  Petit  bâtiment 
ponté.  Voy.  brioantin. 

tarte,  s.  f.  G.iteau  rond.  Scri- 
blita,  œ,  f.  Plaut.  llotunda,  a-, 
f.  Scrib. 

tartre  (lat.  pop.  tartarum),  s. 
m.  Dépôt  salin  qui  se  sépare 
des  liqueurs  vineuses.  Voy.  dé- 
pôt, BLÉ,  SÉDIMENT.  Linge  im- 
bibé de  — ,  tartarale  Uniim. 
Pelag.  (vet.  16).  1  (P.  anal.) 
Dépôt  qui  s'amasse  au  bas  des 
dents.  Robigo,  ginis,  f.  Ov. 

tartufe,  s.  m.  Hypocrite  qui 
couvre  ses  vices  du  masque  de 
la  dévotion.  Voy.  htpocrite. 

tartuferie ,  s.  f.  Voy.  hypo- 
crisie. 

tas,  s.  m.  Réunion  de  chose? 
mises  les  unes  sur  les  autres. 
Acervus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
acervns  stercoris.  Col.  pecuni^e 
acervi.  Cic.)  ;  cumulus,  i,  m. 
Liv.  (ex.  :  [hostium]  coacerva- 
tomm  camuli.  Liv.)  ;  cODges- 
tns,  ÛS,  m.  Tac.  (ex.  :  cong. 
lapidum.  Tac.  congestam  ha- 
bêre.  Tac);  strues,  is,  f.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  s.  lignorum.  Liv. 
straem  facére.  Liv.  straes  cor- 
poram.  Liv.  Tac).  —  (consi- 
déré comme  mesure)  straes,  is, 
f.  Cic.  (cf.  straes  lateram.  Cic). 
Tas  de  terre,  voy.  levée,  rem- 
blai. Taa  de  boi?,  straes,  is,  f. 
Plin.  —  de  foin,  voy.  meule. 
En  — ,  par  — ,  acervatim,  adv. 
Lacr.  Varr.  (cf.  stercas  acer- 
vatim poni  ou  conyeri.  Varr.). 
camalatim,  adv.  Varr.  Elever 
en  — ,  faire  des  — ,  mettre  en 
—,  exstraëre,  tr.  Cic.  (cf.  exst. 
stramenta  in  acervam.  Col. 
magnam  acervam  libroram 
ejcstraxeram.  Cic.  exstractse 
in  altam  divitise.  Hor.  acer- 
vi corporam  exstracti.  Cic). 
constraêre,  tr.  Cic  conji- 
cëre  in  acervam  {sarcinas). 
Liv.  colligëre  [sarcinas).  Sali. 
Action  de  mettre  en  — ,  voy. 
entassement.  Il  Masse  d'un  bâ- 
timent que  l'on  construit.  îl/o- 
les,  is,  f.  Cic.  Sali.  Voy.  masse. 
Il    (Fig.)    Réunion    confuse   de 
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pofponncs,  de  clioses  (en  pari, 
des  pers.).  Maltilado,  dints,  f. 
Cic.  Tarba,  <k,  f.  Cic.  Grex, 
gregis,  m.  Cic.  (en  pari,  dex 
cil.).  Acervas,  i,  m.  Cic.  (cf. 
acervi  (acinoram.  Cic  acert/as 
sceleram.  Cic).  Straes,  is,  f. 
Liv.  Congestas,  as,  m.  Sen. 
(cf.     congestas    reram.    Sen.). 

Voy.  MASSE,  QUA.NTlTé. 

tasse,  9.  f.  Petit  verre  dont  on 
se  sert  pour  boire.  Patera,  se, 
f.  Cic  Cantharas,  i,  m.  Virg. 
Catillas,  i,  m.  et  catillum,  i,  n. 
//or.  ^  Petite  sébiUe  d'un  men- 
di:int.  Scutella,  a?,  f.  Mart. 

tasseau,  s.  m.  Petit  morceau 
de  bois  qui  soutient  l'extrémité 
d'une  tablette.  Taxillus,  i,  m. 
Schol.-Jav.  Tessella,  a?,  f.  PUn. 
T  Petit  support.  Voy.    support. 

tassement,  s.  m.  Affaissement 
d'une  construction,  d'une  mas=e 
de  terre,  etc.  Sedimentam,  i, 
n.  Plin.  Spissatio,  onis,  f.  Sen. 
Depressio,  onis,  f.  Vitr. 

tasser,  v,  tr.  Presser  des  choses 
de  même  espèce  mises  les  unes 
sur  les  autres.  Aggerâre,  tr. 
Col.  —  du  charbon,  spissé  cal- 
càre  carbonem.  Plin.  —  soli- 
dement, incalcâre,  tr.  Col.  En- 
foncer en  tassant,  incuicdre,  tr. 
Plin.  Instrument  pour  —  le 
sol,  fistaca  et  festaca,  as,  f. 
Cato.  Plin.  Se  tasser,  sabsidë- 
re,  intr.  Col.  sidëre,  intr.  Sen. 
desidëre,  intr.  Cic.  oneri  cedë- 
re.  Col.  Sans  que  les  voûtes  se 
tassent,  non  saccambentibas 
curvis  operis.  Plin.  Voy.  af- 
faisser. 

tâter,  V.  tr.  Explorer,  vérifier 
à  l'aide  du  toucher.  Tentâre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  tentâre  pallof. 
Col.).  Attentâre,  tr.  Val. -Max. 
Contrectâre,  tr.  Cic  (cf.  c. 
omnes  partes  corporis.  Saet.). 
Pertractâre,  tr.  Cic.  Voy.  palper, 
TOUCHER.  —  d'avance,  prssten- 
tàre,  tr.  Cic  Fig.  Se  —  (exa- 
miner ses  dispositions) ,  se 
ipsam  tentâre.  Cic  Se  — 
(pour  voir  si  l'on  est  en  bon 
état,  sans  blessure),  tentâre  ou 
attrectûre  ou  explorâre  manu 
(ou  digitis  ou  tacta)  corpas  (ou 
membra).  A.  Se  —  le  pouls, 
voy.  [se]  CONSULTER.  —  le  ter- 
rain (vérifier  si  le  terrain  est 
praticable),  explorâre  iter.  Liv. 
Fig.  —  le  terrain,  le  pavé, 
voy.  EXAMINER.  TàtcP  le  pouls 
(à.  qqn),  tangëre  (alicajos)  ma- 
ntim.  Sen.  tentâre  venas.  Sen. 
Pers.  attingére  venaram  pal- 
sam.  Tac  Fig.  —  le  pouls  à 
qqn,  animoi  alicajas  tentâre 
ou  pertentâre.  Liv.  Voy.  tou- 
cher, EXAMINER.  Il  —  (d'un  ali- 
ment, d'une  boisson),  explorâ- 
re gastu.  Tac  degastâre,  tr. 
Plin.  —  le  premier,  prœgasta- 
re,  tr.  Ov.  Par  plaisant.  —  des 
sauces  (en  pari,  d'un  vête- 
ment),    voy.    TREMPER.    ||  Fig.   — 

d'une    chose   (en   faire    l'expé- 
rience),   tentâre    aliqaid,    Cic. 
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experiri  aliqaid.  Cic.  degastâre 
aliqaid.  Cic.  (cf.  deg.  vitam. 
Cic).  —  de  qqn,  degastâre,  tr. 
Cic.  (cf.   deg.  convivam.  Cic). 

Voy.  ÉPROUVER,  COUTER.  EUipt. 

En  —  (croiser  le  fer),  voy. 
CROISER,  i  Tàter  qqn  (faire  l'es- 
sai ds  sa  bravoure,  de  son 
adresse,  etc.).  Tentâre,  tr.  Cic. 
(cf.  hostem  tentâre.  Liv.).  Per- 
tentâre, tr.  Liv.  Attentâre,  tr. 
Cio.  (cf.  inimicos.  Cic).  Degas- 
târe, tr.  Cic.  Explorâre  (ani- 
mas alicajas.  Liv).  Voy.  éprou- 
ver,   ESSAYER. 

tàteur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  tâte  (qqcli.).  Qai{qase) 
tentât  ou  contrectat.  A.  Palpa- 
tor,  oris,  m.  Plaat.  —  (de  sau- 
ces), qai  gastat.  A.  gastator, 
oris,  m.  Hier.  ||  P.  ext.  —  d'hom- 
mes, qai  tentât  ou  experitur 
aliciijas  fortitadinem.  A. 

tâte-vin,  s.  m.  Petite  coupe  à 
déguster  les  vins.  Gastatoriam, 
ii,  n.  Plin.  j. 

tatilloD,  onne,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  s'occupe  mal  à 
propos  des  plus  minces  détails, 
//omo  minuharom  stadiosas.  A. 
Malier  minaiiaram  stadiosa. 
A.  Homo  [malier)  in  rebas  mi- 
nimis  (ou  pasilhs  ou  minatis) 
occapatas  (occapata).  A. 

tatillonnage,  s.  m.  Action,  ca- 
ractère de  celui  qui  est  tatillon. 
Minimarum  (ou  pasillaram  re- 
ram) stadiam,  À.  Cara  minu- 
tior.  A. 

tatillonner,  v.  intr.  S'occuper 
mal  à  propos  des  plus  minces 
détails.  Leviora  seqai.  Cic.  In 
rebas  minimis  [pasillis,  mina- 
tis) occapâri.  Cic. 

tâtonnement,  s.  m.  Action  de 
tâtonner.  Prsetentatas  (.\bl.  u), 
m.  Plin.  (XI,  itO).  Voy.  hésita- 
tion, ESSAI.  A  force  de  — ,  mal- 
tam  tentando  [on prsetentando). 
Cic. 

tâtonner,  v.  intr.  Tâter  avec 
les  mains  dans  l'obscurité  pour 
se  diriger,  etc.  Mac  illac  ire 
manibas  ou  pedibas  iter  prx- 
tentantem.  A.  In  tenebris  er- 
râre.  A.  Prœtentâre  iter  [ba- 
calo).  Sen.  ||  (Fig.)  Faire  diffé- 
rents essais  avec  incertitude, 
hésitation.  Voy.  hésiter.  ^ 
(Arch.)  V.  tr.  Essayer  à  plu- 
sieurs reprises  (qqch.).  Vojr. 
ESSAYER.  Il  Tâter  (qqn)  à  di- 
verses   reprises.    Voy.    palper, 

TATER. 

talonneur,   euse.   s.  m.  et  f. 

Celui,  celle  qui  tâtonne.  Qai 
iqase)  iter  praetentat.  A.  Au  fig. 
Canctator,  oris,  m.  Liv.  Voy. 

HÉSITANT,    TEMPORISEtJR. 

tâtons  (à),  loc.  adv.  En  tâton- 
nant, hrrando  ou  titabando. 
A.  In  tenebris.  A.  Aller  à  — , 
iter  prsetentâre.  Ov.  Voy.  tâ- 
tonner. Aller  à  —  dans  les  té- 
nèbres, caligâre,  intr.  Sen.  Qui 
va  à  — ,  csecas  ac  prœceps.  Cic 
csecas,  a,  um,  adj.  Cic.  titabans 
et  vacillans.  Cic.  ||  (Fig.)  Sans 
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savoir  O'-i  l'on   va.   Titabanter,  | 
»dv.  Cic.  Temerê  ac  nailâ  ru-  ] 
tione.  Cic.  Caco   impita.  Cic. 
Aller  à —  sa  plein   midi,  cali-\ 
gare  in  soU.  Quinr. 

tatouage,  s.  m.  Aciion  de  ta- 
louer.  Ars  corpus  noti$  com- 
ptmçendi  ou  sijnandi.  A.  _  || 
Peinture  faite  en  tatouant.  Ao- 
ta,  r.  f.  Cic.  cf.  corpus  notis 
compoTwtam.  Cic.). 

tatouer,  v.  tr.  Peindre  (le  corpsl 
de  divers  dessin;  au  moyen  de 
matières  colorantes.  Corpaa  no- 
tis compangére  ou  signàre.  Cii:. 
ou  simpl.  compungére,  tr.  Cic. 
Xotis  persijnàre.  .Vêla.  Se  — , 
notit  corous  persi'jnâm.  Mêla, 
ou  si'jniXre.  Plin.  Tatoué,  com- 
panctas  notis.  Cic.  pictas,  a, 
um,  p.  aJj.  Saet. 

taudion.  s.  m.  (Arch.)  Taudis 
misérable.  Voy.  taudis. 

taudis,  =.  m.  "(Areb.'  Abri  pour 
les  assiégeants.  Voy.  abri,  re- 
TRA.NCHEMENT.  «  (P.  ext.)  Loge- 
ment malpropre.  Cella,  x,  f. 
Petr.  'Sellala,  s,  f.  Ter. 

taupe,  3.  f.  Petit  mammifère 
qui  creuse  des  galeries  sous  la 
terre.  Talpa.  a?,  f.  Cic.  ||  (Fig.) 
Personne  peu  clairvoyante.  Ho- 
mo cx:us,  muiier  cœca.  A. 
Voy.  ATEtoLK.  Lynx  envers  vos 
pareils  et  taupe  envers  nous, 
vidére  nostra  mala  non  possiir 
mru,  alii  simul  delin^aant, 
censores  siimas.  Phxd.  Ne  voir 
pas  plus  clair  qu'une  — ,  cse- 
cittlre,  intr.  Varr.  \\  (P.  anal.) 
Loupe  sinueuse  sur  la  tête.  Voy. 

LOUPE. 

taupe -grillon.    Voy.    coorti- 

ULRE. 

taupin.  =.  m.  (Arch.)  Mineur, 
pionniT  militaire.  Voy.  Miî^uR, 
pioxMER  1  (Par  plaisant.1  Francs 
taupia)     francs   archers).    Voy. 

ARCHER - 

taupinée  et  taupinière,  s.  f. 
Petit  moa'.icule.  Voy.  mosticulb. 
H  (Fia  ')  Terme  d'injure.  Tuber, 
beris,  a.  Pitr.  (LVflI,  U). 

taure,  s.  f.  Jeune  vache.  Taara, 
Bc,  f.   /a--.  Col.  Voy.  céhissb. 

tauréador.  Voy.  toréador. 

taureau,  s-  m'.  Le  mâle  de  la 
vache.  Taurai,  i,  m.  Cic.  Jeune 
—,  JuvenciiS,  i,  m.  Varr.  Virg. 
bacaliu,  i,  m.  Col.  taaralas,  i, 
m.  Petr.  (XXXIX,  6).  De  -, 
taarinas,  a,  um,  adj.  Ov.  Plin. 
Avoir  un  cou  de  —  (cou  large 
et  puii>sant),  torotam  collam. 
Ov.  Voy.  MCSCfLEfx.  Etre  fort 
comme  un  — ,  voy.  fort,  bo- 
BUETE.  Combat,  courîe  de  — , 
certameno\ipagnatauroram.  A. 
dimicatio  aaveritu  taurum  ou 
rauros.  A.  \\  —  d'airain  (où  le 
tyran  Phalaris  fallait  brûler  ses 
victime»),  tatiroj,  i,  m.  Cic.  j] 
(Astroa.i  Second  signe  du  zo- 
diaque. TatirtM,  i,  m.  Virg. 
Plin. 

tanrobole,  ».  m.  (Antiq.)  Sa- 
erifico  sipiat^Wre  où  l'on  égor- 
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geait  un  taureau.  Taaroboliam, 
II,  n.  Inscr. 
tautocbrone,    adj.    Voy.    iso- 

CHRi'NK. 

tautochronisme.  Voy.  isochro- 

MSMK. 

tautologie  (lat.  po=t.  taatolo- 
gUi.  Charis.  Diom.),  s.  f.  Redite 
d'une  même  cho~e  sous  une 
autre  forme.  Eadem  plvu-ibas 
lerbis  3igni(icatio.  A. 

taux,  s.  m.  (^Arch.)  Montant  de 
l'imposition  fixée  pour  chaque 
contribuable.  Voy.  imposition. 
TAXE.  1  Montant  du  prix  fixé 
pour  les  marchandises.  /Esti- 
matio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  sestima- 
tio  (ramenti.  Cic.).  Pretiam 
certain,  legitimam  ou  indic- 
tam.  Cic.  ou  simplt.  pretiam, 
a,  a.  Cic.  (cf.  pretium  consti- 
taire.  Cic).  \\  (P.  ext.)  Mon- 
tant du  prix  fixe  pour  le»  frais 
de  justice.  Formula,  œ,  f.  Liv. 
cl.  censam  agére  ex  (ormalà 
'  faire  le  recensement  d'après 
le  t.  légal  •].  Liv.).  ||  Montant 
de  l'intérêt  auquel  l'argent  est 
prêté.  Fenas,  oris,  a.  Cic.  (cf. 
fenas  tolerabile  [•  raisonna- 
oie  •].  Varr.  iniquistimo  fe- 
nore  [•  à  un  t.  exorbitant  •]. 
Cic.fenus  anciariam  [•  t.  d'un 
pour  cent  •].  Cic).  Usara,  se, 
f.  Cic.  Jet.  (cf.  (eneràri  peca- 
niam  sub  uêuris  aolidis  [•  pla- 
cer son  argent  à  un  t.  ordi- 
naire •].  Jet.  (eneràri  pecanias 
gravioribaa  uaurit  [•  prêter  de 
l'argent  à  un  t.  trop  élevé.  Ps. 
Ascon.  •]).  —  élevé  de  l'intén^t 
de  l'argent,  caritas  nummo- 
ram.  Cic  A  un  —  usuraire,  fe- 
nerato,  adv.  Plant.  Prêt  à  un 
—  usuraire,  (eneratio,  onis,  f. 
Cic.  Il  (Fig.)  Mettre  à  même  — . 

voy.    APPRÉOER,   ESTIMER. 

taveler,  v.  tr.  (Arch.)  Parsemer 
de  taches.  Voy.  bigarrer,  mou- 

CUBTER,    TACHETER. 

tavelure,  s.  f.  (Arch.)  Etat  de 
ce  qui  est  tavelé.  Voy.  bigar- 
rure,  MOUCHETURE. 

taverne,  s.  f.  Lieu  où  les  gens 
viennent  boire,  manger  pour 
de  l'argent.  Taberna,  œ,  f.  Cic. 
Caapona,  x,  f.  Cic.  Popina,  x, 
f.  Cic.  Slabalam,  i,  n.  Cic. 
Ganea,  as,  f.  Cie.  De  —,  popi- 
nalis,  e,  adj.  Col.  Femme  qui 
tient  une  — ,  tabernaria,  œ,  f. 
Hier.  Fille  do  —,  eopa,  x,  f. 
Virg.  .?uef. 

tavernier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  tient  une  ta- 
verne. Voy.  AUBERGISTE,  CABA- 
RETIER. 

taxateuT,  s.  m.  Celui  qui  taxe. 
/Ustimator,  oris,  m.  Cic. 

taxation,  s.  f.  Action  de  taxer. 
Taxatio,  onis,  f.  Cic.  iEstima- 
tio,  onis,  f.  Cic. 

taxe,  8.  f.  Montant  de  l'impo- 
sition fixée  pour  chaque  contri- 
buable. Tnhatam,  i,  n.  Cic. 
Vectigal,  galis,  n.  Cic.  Census, 
ûs,  m.  Liv.  Voy.  contribution, 
IMPÔT.  Tarif  de  1»  —,  (ormala 
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eensendi.  Liv.  —  par  (ête,  ex- 
actio  capitam.  Cic.  «•»,  aTi>,  a. 
Liv.  —  sur  les  célibataires,  xs 
in-iirium.    Val.-Aîax.    Fest.    — 
(imposé  comme  punition  ,   voy. 
AMiiNDB.  —  payée  pour  les  bes- 
tiaux, scriptara,  x,  f.  Cic.  — 
sous  forme  de  cadeau  (offert  aux 
gouverneurs   de   province),  au- 
rum  coronariam.  Cic.  ou  simplt 
aurum,  i,  a.  Cic.  ||  Montant  du 
prix  fixé  pour  certaines  denrées. 
Indicatio,    onis,    f.    Plin.    Pre- 
tium certum  ou  tegitimam  ou 
siraplt,  pretiam,  ii,  a.  Cic.  — 
des  actes  d'huissier,  de  notaire, 
des   frais   de  justice,   etc.   for- 
mula, X,  f.  Liv. 
taxer,    v.  tr.    —  qqoh.  (fixer  à 
une  somme  déterminée  le  prix 
de  certaines   denrées,    de    cer- 
tains droits).  Taxûre,  tr.  Col. 
Plin.    (cf.    taxato   prias    modo 
sammx.  Suet.  t.  aliqaid  dena- 
riis  septem.  Plin.).  jEstimt'ire. 
tr.    Cjc.    (cf.   xst.  (rumentuin. 
Cic).  (Alicai  rei)  pretium  cer- 
tam  constitiiëre.   Cic.  ou   sta- 
taért.    Plaat.     ou     imponére. 
Qaint.    ou    indicére.    Cic.    ou 
simplt.  indicére,  tr.  Cic.  Jîsti- 
mationem    {(ramenti)    habêre. 
Liv.  Etre   taxé,   venlre  in  xsti- 
mationem.    Liv.    Chose    taxée, 
xstimatio,  onis,  f.  Cic.  1  Taxer 
qqn  (le  porter  au  rôle  des  con- 
tribuables pour  une  somme  dé- 
terminée). Lensére,  tr.  Liv.  Tri- 
butum    ou    vectiyal    imponére 
f  j(icui).  Cic.  Describëre,tr.Cic. 
(cf.   desc.  eivitatibas  pecania- 
ram  sammas.  Cic).  —  les  frais 
de  justice,  xstimàre  litem  ali- 
cai ou  alicajas.  Cic.  Vell.  Voy. 
IMPOSER.  —  par  tête,  tribata  in 
singula   capita  imponére.  Cic. 
Etre    taxé    par     tête,    con(erre 
sextantes  in  capita.  Cic.  —  plus 
fortement,  plus  faiblement  qqn, 
alicajas  centum  augére  ou  ex- 
tenuâre.  Liv.  Taxé,  censu»,  a, 
um,  p.  adj.  Liv.    vectigalis,  e, 
adj.  Cic.  Se  — ,  sibi  imponére 
tributam.  A.  stataëre  ou  con- 
stituëre  quanti pendas  ou  quan- 
tam  peeuniam  eon(eras.  .-1.  c<ia- 
(erre  (absolt.).  Cic  contribucre 
(absolt.).  Cic.  Se  —  (en  pari,  de 
plusieurs),  voy.  cotiser.  ||   Fig. 
Arch.  —  qqn  (lui  imputer  qqch. 
<ie  répréhensible),  voy.  accuser, 
imputer.  —  qqn  de  qqch.,  voy. 

1MPCTER. 

tayon,6.m.  (Arch.)  Aïeul.  Voy. 
ce  mot. 

te,  pron.  pers.  Forme  atone  do 
'  toi  •,  pronom  per>,onnel  de  la 
S*  personne.  ||  Complément  di- 
rect. Te.  Cic.  etc.  ||  Avec  un 
verbe  réfléchi.  Tu  t'abuses,  er- 
ras. Cic.  Tu  te  repentiras,  te 
psenitebit.  Cie.  Va-t'en  abi.  Tfr. 
\\  Complém.  indirect.  Tibi.  Cic. 
Voy.  TOI,  TU. 

té,  s.  m.  Objet  qui  affecte  la 
forme  do  la  lettre  T.  Taa,  a. 
iudécl.  Aas.   Vulg. 

technique  (lat.  Uchnicat  |-  qui 
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«nseigne  l'Js  règles  J'un  art  •]. 
Qaint.),  adj.  Spécial  a  un  art, 
à  une  science.  Artis  proprius. 
L'ic.  Ad  artem  ou  scientiam 
pertincns.  A.  Traduire  au^si  par 
11'  çénit.  artis  (cf.  vocabtiium 
irtis  [•  terme  tpclmique  •]. 
Quint.).  1  Relatif  aux  règles 
'iiin  art.  Voy.  théorique.  Subst. 
Ij  uu  fém.  La  —  (l'ensemble  des 
procédés  d'ua  art),  an  et  prx- 
cepta.  Cic.  ans,  artis,  f.  Cic. 
arti^ium,  ii,  n.  Cic.  La  —  tra- 
ditionnelle, arte»  qase  tradun- 
tttr.  Quint. 
te  deum,  s.  m.  Cantique  d'ac- 
tion de  grâces.  Voy.  hymne, 
CANTIQUE,  Ij  (Spéc.)  Cantique 
solennel  pour  remercier  Dieu 
d'une  victoire.  Vov.  cantique. 
tégument,  a.  m.  fissu  organi- 
ç[ue.  Il  (T.  de  botan.)  Follicalas, 
i,  m.  Col.  ^[embrana,  se,  f.  Cic. 
Il  (T.  d'anat.}  Tegimen  et  teg- 
men,  minis,  n.  Lacr.  Cic.  Te- 
gimentum  (ou  tegamentum) 
et    tegmentum,  i,  u.  Cic.    Voy. 

BNVKLIIPPE,    MEMBRANE. 

teignasse.  Voy.  tignasse. 

teigne,  s.  f.  Petit  ver  qui  dé- 
vore les  grains.  Curculio,  onis, 
m.  Col.  Voy.  CHARAMÇON.  1  Pe- 
tit insecte  qui  ronge  les  étolTos, 
les  livres,  etc.  Tinea,  œ,  f.  Hor. 
Voy.  MiTB.  1  (P.  anal.)  Maladie 
du  cuir  chevelu  chez  l'homme. 
Capitis  porrigines.  Plin.  et 
gimplt.  porrigo,  inis,  f.  Hor. 
Jav.  Prurigo  in  capite.  Plin. 
Il  Maladie  qui  attaque  l'écorce 
des  arbres.  Scabies,  et,  f.  Plin. 

teigneux,  euse  (iat.  tineosiis 
•  plein  de  vers  .),  adj.  Qui  a 
la  teigne  (maladie  du  cuir  che- 
velu). Porrijinis  plenas.  Lacr. 
Prariginoaas ,  a,  om,  adj.  GaJ. 
(dig.  XXI,  1,  3!.  Subst.  Un  —, 
prarigino$a$  homo  (puer).  A. 
Une  — ,  pruriginota  malier 
[paella). 

teille.  Voy.  tille. 

teiller.  Voy.  tiller. 

teindre,  v.  tr.  Imprégner  (du 
fîl,  de  la  laine,  un  tissu,  etc.) 
d'une  substance  qui  lui  fait 
prendre  telle  ou  telle  couleur. 
Tingëre,  tr.  Cic.  etc.  (ei.  :  ni- 
hil  niai  conchylio  tinctam.  Cic. 
t.  lanas  mariée.  Hor.  comam 
[•  se  t.  les  cheveux  •].  Ov.  ab- 
sol.  part,  subst.  tingentes,  iam, 
m.  pi.  Plin.  tincta,  oram,  n. 
pi.  Cic.  cf.  tincta  obsint.  Cic); 
inûcère,  tr.  Cœs.  Plin.  (ex.  : 
lanas.  Plin.  infecta  conchylio 
lana.  Plin.  in^cére  se  vitro 
[•  se  teindra  le  corps  avec  du 
pastel  -].  Caes.  palpebrse  infec- 
tée. Plin.);  sufScère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ianan\  medicanxentis 
qaibasdam.  Cic.  fr.  on  dit  aussi 
colorem  indacëre  alicui  rei. 
Plin.).  Il  (Par  ext.)  Donner  une 
couleur  (en  pari,  d'un  produit, 
d'une  matière  colorante).  Tin- 
gëre, tr.  Plin.  (ex.  :  cseruleam 
['  en  bleu  d'azur  •].  Plin.  par- 
param.   Plin.  hoc  J'uco  hysgi- 
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nan\  tingitur  [■  avec  ce  produit 
on  teint  en  violet  carminé  •]. 
Plin.).  —  en  rouge,  rafàre,  tr. 
Plin.  {aliquid)  rutilam  reddère. 
Plin.  —  en  rouge  pourpre,  (u- 
cûre,  tr.  Plin.  —  les  cheveux 
en  blond,  (lavum  (acëre  capil- 
lam.  Plin.  —  les  cheveux  en 
noir,  denigràre  capillam.  Plin. 
11^  (Fis)  Colorer.  TiDgère,  tr. 
tic.  Plin.  (ex.:  tanica  sangaine 
centauri  tincta.  Cic.  tinguntar 
sole  jpopali.  Plin);  inhcère, 
tr.  Hor.  Son.  etc.  (ex.  :  andas 
hostili  craore.  Val. -Max.  qaem 
locam  Galba  moriens  sangaine 
infecerat.  Tac.  cam  qaidem 
ejas  civili  sanguine  non  inqai- 
natas  soium  manas  sed  infec- 
tas ait.  Sen.  rh.  sic  ut  nabes 
infici  possint,  ita  sol  ad  hoc 
apte  ponendas  est.  Sen.  Infecti 
sole  populi.  Plin.  velut  infecta 
famo  jaapis.  Plin.);  imbuére, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  imbati  san- 
gaine gladii.  Cic.  sanguine  con- 
sulis  Romani  militis  imbatx 
manas  sunt.  Vell.).  Se  — ,  c.-a- 
d.  prendre  une  couleur  diffé- 
rente de  celle  qu'on  avait,  co- 
lorem accipëre.  Plin.  colorari, 
passif.  Cic  Se  — ,  c-à-d.  se 
souiller,  voy.  souiller.  ||  Mar- 
quer d'un  caractère  emprunté. 
Fucàre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  far- 
der; cf.  aussi  colorer).  ||  Initier 
à  une  connaissance  légère  des 
choses.  InScëre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  [puer]  jam  inpci  débet  iis 
artibus,  qaas  si  dam  est  tener, 
combiberit,  ad  majora  veniet 
paratior.  Cic.  [Fin.  III,  2,  91. 
animum  non  colorâre  sed  infi- 
cêre.  Sen.  [ep.  71,  31]);  per- 
ftindère,  tr.  Sen.  (ex.  :  perse- 
veret  perbibére  studia  liberalia, 
non  illa,  quibaa  perfundi  satis 
est,  sed  hsec,  quibas  tingendas 
est  animas  [•  dont  l'esprit  doit 
être  imprégné  ■].  Sen.  si  illà 
[humanorum  divinorumque  no- 
titia]  se  non  perfaderit,  sed  in- 
fecerit.  Sen.). 

teint,  s.  m.  Manière  dont  une 
chose  a  été  teinte.  Voy.  tein- 
ture. Spéc.  Bon  —  (en  pari, 
d'une  étoffe),  (irmus  ou  solidas 
color.  A.  Etoffe  rouge  bon  — , 
grand  — ,  satarata  malto  con- 
chylio purpura.  Sen.  Donner 
un  teint  solide  à  la  laine,  tin- 
gendis  lanis  colorem  alligâre. 
Plin.  ^  Coloris  naturel  du  vi- 
sage. Color  oris  (ou  cutis)  ou 
simplt.  color,  oris  va.  Cic.  etc. 
(cf.  c.  egregius,  saavis.  Cic.  co- 
loris suavitas.  Cic.  albus.  Oi'. 
candidas  ou  niveus.  Hor.  verus 
["  naturel  •  opp.  àfacatu3].Ter. 
ttor.  exsanguis.  Sali,  adastus 
color  [•  halé,  basané  .].  Lacr. 
coloris  adastioris  ex  via  esse. 
Liv.  torridus  color  sole.  Plin. 
Beauté,  éclat,  fraîcheur  du  — , 
color,  oris,  m.  \'irg.  Liv.  (cf. 
robur  et  color.  Liv.  [XXVIII, 
26,  U]).  Altérer  le  —,  decolo- 
râre,   tr.  Cels.   Comme  je   me 


•ri:i 


1759 


promène  au  soleil,  mon  —  bru- 
nit, cam  in  sole  ambulem,  fit 
ut  colorer.  Cic.  Teint  pile, 
blême,  voy.  pâleur.  ||  (P.  ext.) 
Coloris  artificiel  donné  au  vi- 
sage.  Voy.   FARD. 

teinte,  s.  f.  Couleur  étendue 
sur  un  fond,  dont  elle  modide 
le  ton,  la  nuance.  Color,  oris, 
m.  Cic.  Plin.  (voy.  couleur, 
nuance).  Prendre  une  —  rouge, 
trahêre  raborem.  Ov.  Prendra 
une  —  pourprée,  parparascére, 
intr.  Cic.  ap.  Non.  —  (en 
peinture).  Voy.  ton.  Fig.  Color, 
oris,  m.  Cic.  Voy.  teinture. 

teinter,  v.  tr.  Couvrir  d'une 
teinte.  Colorem  indacére  {ali- 
cui rei).  Plin.  ||  (P.  anal.).  De 
l'eau  teintée  de  vin  (légère- 
ment rougie),  vinon»  dilatias. 
Cvs. 

teinture,  s.  f.  Action  de  tein- 
dre. Tinctara,  se,  C.  Plin.  Art 
tingendi  ou  inficiendi.  Plin. 
Tinctus,  ûs,  m.  Plin.  (X,  13Ji). 
Infectas  (Abl.  u),  m.  Plin.  \\ 
Résultat  de  cette  action.  Voy. 
couleur,  teinte.  ^  Substance 
colorante  pour  teindre.  Medica- 
mentum,  i,  n.  Sen.  —  de  pour- 
pre, fucus,  i,  m.  Plin.  De  — , 
tinctorias,   a,  am     adj.    Plin. 

(VII  ,       Alt).        Voy.        TINCTORIAL. 

Plonger  dans  la  — ,  inficëre, 
tr.  Plin.  Voy.  teindre.  Prendre 
la  — ,  colorem  dacëre  ou  per- 
bibére. Sen.  colorem  accipëre 
ou  bibëre.  Plin.  Donner  une 
seconde  —  à  la  laine,  iterâre 
lanam.  Hor.  \\  (P.  ext.)  Pharm. 
Solution  d'une  substance  colorée 
dans  l'eau.  Voy.  uédicauent.  || 
(Fig.)  Connaissance,  impression 
légère  gardée  de  qqch.  Color, 
oris,  m.  Sen.  (cf.  colorem  du- 
cëre  [-  avoir  une  t.  de  philoso- 
phie •].  Sen.J.  Litteralœ,aram, 
f.  pi.  Cic.  Hor.  Avoir  une  lé- 
gère —  des  lettres,  de  la  philo- 
sophie, tinctum  esse  litteris. 
Cic.  (de  Or.  Il,  20,  85).  studia 
leviter  attigisse.  Sen.  leviter 
imbatam  esse  stadiis.  Qaint. 
primoribus  labris  philoaophiœ 
studia  attigisse.  Cic.  Donner 
une  légère  —  de...,  tingëre, 
tr.  Cic.perfundëre,  tr.  Sen.  (cf. 
s^uciia  liberalia  [perbibére], 
non  illa  qaibus  perfundi  satis 
est  [■  non  pas  de  celles-là  dont 
il  suffit  d'avoir  une  légère  t.  •]. 
Sen.). 

teinturerie,  s.  f.  Métier  de 
teinturier.  Ar$  tingendi  ou  in- 
ficiendi. A.  1  Atelier  de  tein- 
ture. Officina  infectoris.  Plin. 
Tingentium  officinse.  Plin.  Ba- 
phium,  ii,  n.  Inscr.  —  de  pour- 
pre, purpararia  officina.  Plin. 
ou  simplt.  purpararia,  se,  f. 
Inscr. 

teinturier,  ière,  s.  m.  et  f. 
(  elui,  celle  qui  exerce  l'indus- 
trie de  la  teinture.  Infector, 
oris,  m.  Cic.  Les  — ,  tingentes, 
iam,  m.  pi.  Plin.  —  en  pour- 
pre, parpurarias,  ii,  m.  Inscr. 
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Teinturière,   ouar  fiayit.  Plin. 
g  (P.  plaisant.)  Plagiaire.  Voy. 
ce  mot. 
tel,    telle,   adj.    Pareil  à  une 
chose,  à  une  persouno   dont  on 
vient  de   parler  ou  dont  on  va 
parler.  Talis.  e,  adi  Cic.  eic. 
(ei.  :  tali  cunsilio  prûhato.  Nep. 
aliqiûd  taie.  Cic.  ou  taie  qiùd. 
Liv.  par  rapport  à   ce  dont  ou 
va  parler:  taliafatar.  Virj.  id 
taU  est.  Quint,  taie  contiJium 
jui  recipiendi  ceperant.   Hirt. 
>uivi  de  •  que  •  :  fuii»,  qaalenx 
esse  te  video.  Cic.    honos  talis 
paacisestdelatasacmihi  [.peu 
d'hommes  ont  reçu  un  honneur 
tel  que  celui  qui  m'a  été  fait .]. 
Cic.  tali    mactatam,  atqae  hic 
eêt,  infortaniû  [•   éprouvé  par 
un  malheur  tel  que  celui  dont 
notre    homme    e=t    victime  •]. 
Ter.);   is,  ea,  id,  adj.  pron. 
Cic.    etc.  (e.\.  :    eos  mores  vyi 
cognoii  [•  tel  est   le  caractère 
que  j'ai  reconnu  en  lui  •].  Saii. 
com  ipse  eum    locam  amicitix 
apud   eam    [•  une    telle  place 
dans  son  amitié  •]  teneret.Cses. 
[B.  G.  I,  80,   i].   on    dit    aiusi 
ejas  modi,  cf.  gaod  conailium 
etsi  in  e/asmodi  casu  reprehen- 
dendam  non  est.    Cxi.  [B.  G. 
V,  33,  3].  Cicero  niUlam  eJas- 
modi  casam  exspectans.  C~" 
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actions,  orationi  fatta  similia. 
Cic.  1  Si  grand.  Talis,  e.  adi. 
Cic.  etc.  (cf.  .Vep.  [Them.  5,  81); 
is,  ea,  id,  adj.  prou.  Ca*».  etc. 
(ex.:  neqae  enim  aliter  (acéré 
potiiit  :  tanta  ejas  hamanitas, 
is  sensas,  ea  in  me  est  benevo- 
lentia.    Css.  (fragm.    US,  55]. 
Scipionem  ea  esse  aactoritate, 
ut...  Cxs.  eA  celeritate  atqae 
eo  impeta   milites    ierunt,  ut... 
Cxs.  tanta  erat  operis  (irmi- 
(udo   atqae  ea   reram  natara, 
ut...  Cses.)  ;  tantus,   a,  uw, 
adj.    Cic.     etc.    (ex.  :    tantam 
limliabet,  ut. . .  Cic.). 
tèlamon,  s.  m.  (Architect.)  Fi- 
gure   humaine    soutenant    une 
corniche.  Telamo    et    telamon, 
onis,  m.  Vitr.  (VI,  7,  S). 
télégramme ,  s.    m.    Dépêche 


[B.  G.  M,  36,  21.  in  ejasmodi 
di(§Lcultatibas.  Cses.  fuisse  ejus- 
modi  qaalem  ego  vidissem.Cic.', 
hlc,  naec,  boc,  adj.  pron.  Cic. 
etc.  (ex.  :  vos  his  testimoniis 
credatis  !  Cic.  his  auctoribas 
credens.  Csps.  cum  in  his  an- 
gustiis  ret  esset.  Cses.  hsec  be- 
neficia  habetis.  Cic.  Cses.  hajas  \ 
generis  pagme  imperiti  uteban- 
tar.  Cses.  hoc  se  labore  durant 
adolescentes.  Cirs.  hase  eodem 
tempore  mandata  re(ereban- 
tar.  Css.  hoc  modo  [•  d'une 
telle  manière  •].  Cic.  on  dit 
aussi  hujatmodi,  cf.  quod  [pa- 
nicum  atque  hordeum]  ad  liu- 
futmodi  casas  anliquitus  pa- 
ratum  contulerant.  Cxs.  [B. 
C.  U,  52,  1]).  En  —  manière, 
voy.  AINSI.  —  que,  c.-à-d.  sem- 
blable    à,     voy.    PAUEIL,    BEMBLA- 

BLE.  —  que,  c.-à-d.  comme  (par 
exemple;,  voy.  comme.  — ■  quel, 
qaaliscumque.  Cic.aliqais.  Cic. 
(voy.  quelconque).  Tel  que  tel 
(arch.;,  même  trad.  Tel  ou  — , 
hic  atqae  ille.  //or.  Telle  chose 
ou  —  autre,  hoc  aat  illad.  S  en. 
Va  — ,  quidam.  Cic.  Tels  qui 
par  passion  pour  la  victoire  se 
«ont  exposé:  courageusement  et 
ont  reçu  des  blessures,  ne  peu- 
vent supporter  les  souffrances 
de  la  maladie,  Uur  ardeur  une 
toit  tombé»,  multi  qui  propter 
victoriae  cupidilatem  vulnera 
acceperant  iortiter  et  lulerunt, 
lidem  omissà  contentione  do- 
lorem  morbi  (erre  nonjios- 
sunt.  Cic.  (Tusc.  II,  27,  65).  — 
père  —  fils,  qaalis  patcr,  talis 
fUiut.  Gt   Tels   diiicours,  telles! 


transmise  par  le  télégraphe 
i\untius  per  talegraphum  per- 
latas.  Gt. 

télégraphe ,  s.  m.  Appareil 
destiné  à  transmettre  presque 
in>tantanément  les  dépêches. 
Telegraphum,  i,  n.  Gs. 

télégraphier,  v.  tr.  Trans- 
mettre une  dépêche  par  télé- 
graphe. Nuntium  per  telegra- 
phum per(erre.  A. 

télégraphique,  adj.  Relatif  au 
télégraphe.    Une    dépèche    — , 

voy.    TELiORAMME. 

télescope,  e.  m.  Instrument 
d'optique  grossissant.  Telesco- 
piam,  a,  a.  A. 

tellement,  adv.  D'une  telle 
manière.  Tali  ou  hoc  (ou  eo) 
modo.  Cic.  Ita,  adv.  Cic.  etc. 
(cf.  ita  conscientia  mentem 
vastabat  !  Sali.).  Sic,  adv.  Cic. 
Adeo  ,  adv.  Cic.  Voy.  ainsi. 
TAîiT.Arch.  —  quellement  (com- 
me la  chose  est  ,  comme 
on  peut)  ,  quoqao  modo. 
Plin.\[ — que  (do  telle  manière 
que),  ita  ou  «ic  ...ut  (et  le 
Subj.).  Cic.  —  que  (à  toi  point 
que),  adeo  [asque  adeo)  ou  ita 
(sic)  ...at  (et  le  Subj.l  Cic. 
tantum  ...ut  (et  le  Subj.).  Cic. 

Voy.   SI,   TANT. 

téméraire,  adj.  Qui  est  d'une 
hardiesse  inconsidérée.  Teme- 
rarius,  a,  um,  adj.  Cses.  Au- 
dax,  adj.  Cic.  Consens, 
p.  adj.  Cic.  Qui  sera  assez  — 
pour  oser  7  gui  erant  tanlis 
cervicibus  qui  audeant  ?  Cio. 
Stupidement  —,  stolidé  (erox 
ou  aucioj:.  Cft.  Liv.  ||  (Spéc.l  En 
pari,  de  la  hardiesse  des  idées. 
Incogitando  audacior.  Cic.  Li- 
berior,  adj.  (Compar.).  Cic.  In- 
consultas, a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Subst.  Un  — ,  homo  in  consi- 
liis  prseceps.  Cic.  En  —,  voy. 
riÎMÉRAiKEMBNT.  ||  Eu  pari,  des 
choses.  Audax,  adj.  Cic.  (cf. 
awlax  negolium.  Cic.  Temero- 
rias,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  t. 
consilium.  Liv.).  Démarche,  en- 
treprise— ,  temerê  (actam.  Cic. 
temeritas,  atis,  f.  Cic.  Se  lai" 
ser  entraîner  souvent  àdeseii- 
treprises   — ,   mui(a  temerê  ou 
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mm  temeritate  (acéré  Cic. 
Chance,  bouheur  dans  le.-»  en- 
tri-prisos  — ,  (elix  temeritas . 
Cic.  Décision,  parti  — ,  pra-ce/i.i 
consiliam.  Cic.  Jugement  ténu  ■ 
raire,  opinandi  temeritas.  Cic 
Porter  un  jugement  — ,  temerr 
saspicàri.  Cic, 

témérairement,  adv.  D'uur 
manière  téméraire.  Audactrr . 
adv.  Cic.  Conpdenter,  aJv 
Cic.  Temeri,  adv.  Cic.  U  -■ 
précipite  — ,  prseceps  et  cav...- 
(ertar.   Cic.    Voy.  inconsidéhi  - 

MKNT. 

témérité,  s.  f.  Hardiesse  incon- 
sidérée.   .4udocia,     a»,    f.   Ci'.-. 
Temeritas,    atis,   f.   Cic.  (voy. 
tkmérairb).  —  d'usprit,  prxceps 
ingenium.  Cic.  ||  (P.  ext.)  Acte 
de  hardiesse  inconsidérée.   Fa- 
cinus    ou    consiliam    temera- 
lium.  Cic.  Temerê  (acium.  Cic. 
Prseceps  consiliam.  Saet. 
témoignage,  s.  m.  Déclaration 
de  .wn  pour  certifier  une  chose 
qu'il  a  vue  ou  entendue.    Tes- 
timoDlum,    ii,    n.    Cic.  etc. 
(ex.;    testimonia   testium   ves- 
trorum.  Cic.  t.  vocis  [•  oral  •]. 
CiC.  t.  (alsum.  Liv.  Icstimonia 
non  audire.  Cic.    testimonium 
dicëre  [•  porter  •]  in  aliquem. 
Cic.  (alsum  testimonium  dicë- 
re in  aliquem.  Liv.  alicai  tes- 
timonium denuntiài'e  [•  appe- 
ler qqn  en  t.  •].   Cic.    testimo- 
nii  denantiatio.  Cic.  alicai  tes- 
timonium   hujus    urbis    atque 
imperii    conservati   dâre.   Cic. 
testim^nio  esse  [•  servir  de  t.  •]. 
Cic.  reddére  alicai  justissimam 
integritatis  testimonium.  Plin. 
j.  tribuëre  testimonium  virtu- 
tit    egrej/ise.  Cic.  virtuti   debi- 
tum  testimonium  recasàre.  Cic. 
aliqacm  ad  testimonium  vocà- 
re  [•  appeler  qqn  en  témoigiia- 
ge  ■].  Varr;  en  pari,  d'unlém. 
écrit  :  testimonium    componé- 
re,  obsignàre.  Cic.  legite  testi- 
monia  tettium.   Cic.  ad  epho- 
ros    sibi     testimonium    daret. 
Nep.).  —  imposant ,    auciori- 
tas,   atis,   f.    Cic.  (ex.  :  ipsiut 
juratireliijionem  auctoritatem- 
que  percipile.    Cic.    [Csel.  551). 
Action  d'établir  (qqch.)  par  des 
—,  tesiiûcatio,  onia,  f.  Cic. 
(ex.  :  ifiorum  confessio,  tesii- 
(icatio  sua.   Cic.  nac  testi^a- 
tione  uti.  Cic.  si  eius  rei  testi- 
(icatio  tolleretar.  Cic.  au  plur. 
o(/servatiorte«  ,    teati/icationes, 
«eductione»  testium.  Cic.  testi- 
(icationes,  indicia,  quiestiones 


I 


Cic).  Il  (Spéc.)  Déclaration  que 
qqn  est  appelé  i.  faire  devant 
la  justice,  pour  certifier  une 
cho-o  qu'il  a  vue  ou  entendue. 
Voy.  DÉPOSITION.  Il  (Fig-)  Testi- 
monium, ii,  n.  Cic.  etc.  ;•  x.  : 
teatimonio  Ciceronit  f-  au  t. 
de  Cicéron  •].  Cœs.  id  ipeum 
nisi  uniui  eeset  Ennii  testiino- 
nio  cognitam.  Cic.  on  emploie 
i4usM  leHis,  cf.  hjrum  rerum 
omnium  aactoret  tesletqu» pro- 
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4acire.  Cic);  Sdes,  ei,  f.  Cic. 
«te.  (ex.  :  suarum  uurium  /i</fi 
minimécredenles.Liv.y.  aucto- 
ritas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
AUTORITÉ  :  on  emploie  au??!  auc- 
tor ,  cf.  Clitomach.0  aaclorc. 
Cic).  S'en  rapporter  au  —  tlc- 
sens,  ad  aensus  omnia  referre. 
Cic.  Le  —  de  la  couçcienco,  ani- 
mi  conscientia  ou  (simpl.)  con- 
icientia.  Cic.  Je  puis  me  ren- 
dre ce  —  que...,  mihi  sum  con- 
icius  (avec  l'Ace.  etl'Inf.).  Cic. 
Il  (Par  ext.)  Le  —  des  homme?, 
omniam  consentvu.  Cic.  1  (Au 
fiS.).Cequiest  la  preuve  ra.ini- 
feste  de  qqch.  Testimonium, 
a,  a.  Cic.  etc.  (ex.  :  dedisti  ja- 
dicii  tai  testimonium.  Cic.  ver- 
ba  sunt  teatimonio.  Cic.  laboris 
$u,i  pericalique  testimonium 
afferre.  Cses.  testimonia  mode- 
rato vital  proferre.  Nep.);  tes- 
tiScutio,  onis,  (.Cic.  etc.  (ex.: 
t.  officiorum.  Cic);  documen- 
4um,  i,  n.  Cic.  (voy.  rneuvE); 
signum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
benevolentise  signa.  Cic.  voy. 
marque). 

témoigner  (lat.  post.  testimo- 
niare.Anonym.  [de  gencal.  pa- 
tr.,  p.  321.]),  V.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Porter  témoignage. Testem 
esse.  Cic.  Testimonium  dicëre. 

Cic.     Voy.     TÉOMIGNAGE,    TÉMOIN. 

1  V.  tr.  Montrer  manifeste- 
ment. Testimonia  esse  alicui. 
Cic.   Significâre,  tr.   Cic.   etc. 

Voy.  MONTRER,  MARQUER,  PROU- 
VER. 

témoin  (lat.  testimonium,  te- 
moignage),  s.  m.  (Arch.)  Témoi- 
gnage. Voy.  ce  mot.  1  (Par  ext.) 
Personne  qui  rend  témoignage. 
Testis ,  is  ,  m.  et  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  testis  falsas  [opp.  à  ve- 
rtu]. Cic.  Juv.  testes  dâre  ou 
edëre.  Cic.  testes  adhibêre.  Cic. 
testibus  uti.  Cic.  facére  aliquem 
testem  [•  prendre  qqn  à  t.  •]. 
Liv.  Pompejus  mihi  testis  est 
de  voluntate  Cxsaris.  Cic.  mea 
of^cia  ei  non  defaisse  tu  es 
testis.  Cic.  par  ext.  testes  sont 
rationes  [•  les  livres  de  comp- 
te •]  civitatum.  Cic.).  Prendre 
4  — ,  testuri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnes  deos.  Cic.  cives. 
Cic.  (cédera.  Liv.  deos  immor- 
tales  de  suo  scelere.  Cic.  testor 
omnes  deos  [av. l'Ace.  etl'Inf.]. 
Cic.  avec  l'Ace,  pron.  :  hoc  vos, 
j'adices,  testor.  Cic.);  cODtes- 
tari  ,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
deos  hominesque.  Cic.  cselum 
noctemqae.  Cic.)  ;  invocâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  deos  patrios 
testes  fidei  suœ.  Liv.  hospitu- 
les  deos  testes  violatœ  ab  eo 
jîdei.  Liv.).  Etre  —  que,  tes- 
taii,  dép  tr.  Cic.  etc.  (av. 
l'Ace,  et  rinf.  voy.  attester, 
certifier).  Il  (Spéc.)  Personne 
«ui  doit  venir  certifier  l'iden- 
Mté  de  qqn,  l'exactitude  d'une 
déclaration,  pour  assurer  la  va- 
lidité d'un  acte.  AuctOT,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  auctor  alicu- 
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Jus  rei.  Cic.  voy.  garant).  Etre 

—  de  la  rédaction  d'un  testa- 
ment, interesse  tasiamcnto  fa- 
ciendo.  Jet.  \\  Personne  qui  té- 
moigne en  ju?tice.  Testls,  is, 
m.  et  f.  Cic.  etc.  (e.\.:  si  ne- 
j/em,  guo  me  teste  convinces  ? 
Cic.  aliquem  testem  alicujus 
rei  habêre.  Cic.  in  illa  accusa- 
lione  testes  dàre.  Cic.  testes 
dilre  [•  produire  •]  in  sintjulas 
ves.  Cic.  fictos  testés  in  ali- 
quem dâre.  Cic.  testes  excitt'ire 
ab  inferis.  Cic.  testem  cilàre 
in  hanc  rem  totam  Siciliam. 
Cic.  testis  in  aliquem  [•  t.  à 
ch.-irge,  opp.  à  laudator,  •  t.  à 
décharge  ■].  Cic.  testis  cupidus 
[•  partial  ■].  Cic.  testis  mer- 
cennarius  [•  à  gage  •].  Cic. 
testis  locuptes  [-digne  de  foi"]. 
CiC:).  Prendre  à  — ,  antestari. 
dép.  tr.  Plaut.  Cic.  Ilor.  (ex.  : 
aliquem.  Plaut.  Hor.  par  ext. 
Cic.  [Mil.  25,  68]).  ||  Personne 
qui  est  chargée  de  régler  les 
conditions  d'un  duel.  Voy.  se- 
cond. 1  (Par  anal.)  Personne 
qui  a  vu  ou  entendu  qqch. 
Testis,  is,  m.  et  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  mearum  ineptiarum  testis 
ac  spectator.  Cic.  testis  spec- 
tatorquevirtutis  atque  ign  ivia" 
cujusque  adest  Liv.  testem  gra- 
vissimam  Regulum  nolite  vitu- 
perâre.  Cic);  arbiter,  tri,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  arbiter  sermo- 
nis.  Tac.  locus  ab  arbitris  re- 
motus. Cic. sine  arbitra  ou  arbi- 
tris. Liv.  remotis  arbitris. 
Cic.  summotis  arbitris.  Liv. 
arbitris  procul  amotis.  Sali.';, 
coDscius,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  homo  meorum  in  te 
studioram  et  of^iorum  ma- 
xime conscius.  Cic.  c.  necis 
[opp.  à  auctor].  Saet.  absol. 
sine    allô   conscio.    Cic).  Etre 

—  de,  interesse,  intr.  Cic 
etc.  (e.x.  :  qui  istius  cradelitati 
inferfuerunt.  Cic). 

tempe  (lat.  tempora,  plur.  neu- 
tre), s.  f.  Région  do  la  tête  en- 
tre le  coin  de  l'œil  et  le  haut 
de  l'oreille.  Tempus  capitis. 
Vitr.  et  simplt.  tempus,  poris, 
n.  Cornif.  Cic.  (cf.  Graccho 
percuta  tempus.  Cornif.).  Le? 
— ,  tempora,  am,  a.  pi.  Virg. 
Veines  des  — ,  temporales  ve- 
me.  Veg. 

tempérament,  s.  m.  Mélange 

3ui  modère  la  force  d'un  liqui- 
e,  d'un  gaz,  etc.  Tempera- 
mentum,  i,  n.  Col.  Plin.  tex.  : 
eadem  est  materia  ,  sed  distat 
temperarriento.  Plin.  at  nimio 
ffigori  par  (ervor  immixtus 
temperamentum  sequet.  Plin.); 
temperies,  ei,  f.  Ov. Plin.  [ex.: 
lemperiem  sumëre.  Ov.  t.  sequa- 
lis  omnium,  i'iin.).  \\  (rig.) 
Juste  proportion  qui  maintient 
les  choses  dans  la  mesure.  Tem- 
peramentum, i,  n.  Cic.  [une 
seule  fois].  Plin.  etc.  (ex.  :  in- 
venium  est  temperamentum, 
quo  tenuiores  cui\  principibas 
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irijoari  se  pâturent.  Cic.  [Leg. 
111,  10,  2A].  omnia  modo  con- 
stant certoque  temperamento. 
l'Un,  servûre  et  tenërc  tempe- 
ramentum in  aliquà  re.  l'iin. 
j.);  temperatio,  onis,  t.  Cic. 
etc.  (ex.  :  lemperalione  caloris. 
Cic.  [N.  U.  Il,  10,  26]).  User  de 
— ,  mediam  consilii  viam  con- 
sequi.  Liv.  ||  (P.  ext.)  Acheter 
à  — ,  c.-d-a.  en  donnant  de 
petits  acomptes.  Voy.  acompte. 
*[  Constitution  physique  propre 
à  un  corps  organisé,  selon  la 
manière  dont  les  différentes 
fonctions  y  sont  équilibrées. 
Natura,  ae,  (.  Cic.  etc.  (ex.: 
natara  corporis.  Cic.  bona  na- 
tura est.  Ter,  natura  paalo 
acrior  [•  un  peu  trop  vif  •]. 
Cic.  natura  esse  acrem  et  ve- 
hementem.  Cic.  au  plur.  natu- 
ra-. Cic  [orat.  37,  128])  ;  inge- 
ttium  ,  ii ,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
ingenium  bonam.  Ter.  ingenio 
esse  violenta.  Cic.)  ;  affectio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  firma  [•  so- 
liJe,  robuste  •]  corporis  affec- 
tio. Cic.  [Tuse.  V,  27]);  cOBSti- 
tutio,  onis,  f.  Cic.  (dans  l'ex- 
press, corporis  constitatia.  Cic. 
cf.  corporis  (irma  constitatia. 
Cic). 

tempérance,  s.  f.  (Antiq.)  Ver- 
tu consistant  à  modérer  ses  dé- 
sirs. Temperantia,  se,  f.  Cic. 
.Voderatio,  onis,  f.  Cic.  Mode- 
stia,  as,  f.  Cic.  1  Modération 
dans  les  plaisirs  sensuels,  spé- 
cialement dans  les  plaisirs  de 
la  table.  Temperantia  in  lictu. 
Cic.  et  simplt.  temperantia, 
as,  f.  Cic  Continentia,  se,  i. 
Cic.  Abstinentia,  se,  f.  Cic. 
Justin.  Avec  — ,  continenfer, 
adv.  Cic.  sobriê,  adv.  Cic. 

tempérant,  ante,  adj.  Modé- 
ré dans  les  plaisirs  sensuels, 
spécialement  dans  les  plaisirs 
de  la  table.  Temperans,  p.  adj. 
Ctc.  .Voderatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Continens,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
continentem  esse  in  amni  victa 
cultuque.  Cic).  Sabrias,  a, 
um,  adj.  Cic. 

température,  s.  f.  (Arch.) 
Constitution  physique  propre 
à  un  corps  organisé.  Tempera- 
tura  corporis.  Sen.  Voy.  tem- 
pérament, 1  Degré  de  chaleur 
d'un  lieu,  d'un  corps,  etc.  Ca- 
lor,  oris,  m.  Cic.  (cf.  calor 
major,  minor,  maximus,  mi- 
nimus.  Cic).  En  pari,  du 
corps.  Naturalis  temperatara. 
\'itr.  Voy.  CHALEUR.  —  élevée, 
xstus,  us,  m.  Col.  —  froide  du 
corps,  frigus,  oris,  n.  Cels. 
Changements  soudains  de  — , 
mutatianes  caloris  et  refrige- 
raiionis.  Vitr.  \\  (Spéc.)  Degré 
de  chaleur  de  l'atmosphère. 
Caslum,  i,  n.  Cic.  (cf.  mutatio 
nés  cseli.  Cic.  vernam  cselum. 
Sen.  cselum  hibernum.  Cic. 
immite  cselum.  Plin.)'.).  Une  — 
élevée,  calor,  oris,  m.  Cic 
Avoir  une  haute  — ,  calidiorem 
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esse.    Cic.  Tempér»iur«  bas3«, 
(rigai.  oris,  n.Cic.   La  —  n'y 
est    pas   très  froide,  abest  fri- 
gorum  iuperitas.  Tac.    —    ex- 
irèmemenl    froide,     tempettas 
(rijjida.      Cic.      —      modérée, 
movcQDe,  ordinaire,  tempera- 
tio'cx-li.  Cic.  tcmperatara  cœ- 
ti.  Varr.  —  douce  de  l'été,  cl&- 
mentia  aritatis.  Plin.  j.  Varia- 
tions de  la —  de  mois  en  mois, 
tcrnperatio  nurjsium.  Cic.  iLeg. 
Il,  1.  16''.  —  liede,   tepor  solis. 
I.iv.  —  brûlante,  a'stiw,  û*,  m. 
Cti.   11  fait    une   —    de    prin- 
temps ou  d'automne,   aer   ver- 
nat  vel  aatamnat.  Plin. 
tempérer,  v.  ir.  (Arch.)  Modé- 
rer par  qq.    mélange    (la   force 
d'un  liquide,    d'un    gaz,    etc.). 
Temperire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
acata  cam  gravibu$.  Cic.    taie 
qaiddam   este  animam  at   sit 
ex  içni  atone  anima  tempera- 
tam    Cic.  {S.  D.  III,  li,  36].  t. 
vinam.    Plin.    par  ext.    fig.    t. 
rempablicam  instiiatie  et  legi- 
bus.  Cic.  dent  mnndam   tem- 
pérât.  Sen.   (ep.    65,   h];   voy. 
modéheb).    1  Modérer    pa.-    qq. 
adoucissement.      Tomperàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ca/ore»  solis. 
Cic.  aolem   ambra.   Plin.    par 
ext.    t.  victoriam.    Cic.    [Marc. 
3 ,  8].  fig.  xaaabile  et  tempera- 
tum    dicendi   cjenat.  Cic.  [Off. 
I,  1,  31);  cODdire,  tr.  Cic.  (ex.  : 
tristinam  tempùrum.    Cic.    co- 
mitate  condita  gravitas.  Cic). 

Voy.     MODÉRER,    DIM1.NUEB,     ADOU- 

ciB.  Il  (Spéc.)   Climat  tempéré, 

cœli  temperatio.  Cic.  (N.  D. 
n,  5,  13).  mite  ou  mitiat  cœ- 
lam.    Sen.    Hiver   —,    mollis 

hiems.  Col.  \\  (Litt.)  Style  tem- 
péré, genat  dicendi  mediam. 
Cic.  (or.  5,  20).  Genre  tempé- 
ré, genru  lene.  Cic. 

tempête  (lat.  pop.  tempesta, 
p.  tempettat],  s.  f.  Tourmente 
furieuse.  Tempestas,  atis,  i. 
Cic.  etc.  (ex.  :  t.  nuctarna.  Liv. 
immoderatx  tempestate».  Cic.)\ 
procella,  se,  f.  Cic.  etc.  (voy. 
oi)R.ioA.N,  tourmente).  Vcut  qui 
souffle  en  — ,  venta*  procello- 
Êos.  Liv.  Sen.  ||  (Spéc.)  Tour- 
mente sur  mer.  Tempestas, 
atis,  t.  Cic.  etc.  (ex.:  tempesta- 
te de  j  ici  ad  Baléares.  Lw.  et 
§xi-ior  et  infeslioribas  Jocis 
tempestas  adorta  disfecit  clas- 
sem  ['  surprit  et  dispersa  la 
flotte*].  Liv.  vis  tempestatis. 
Cxs,  tarbidam  tempestatem 
nacti.  Cas.  tempestatem  ejcci- 
tare.  Cic.  tempestas  conci.ta- 
tar.  Cic.  tempestas  maxim  ' 
coorta  est.  Cic.  tempestas  sœ- 
va  orta  est.  Liv.  commotù 
tempestate.  Cic.  tempestas  se- 
dutar.  Cic.);  piocella,  se,  f. 
Cic.  etc.  ex.  :  ingentihas  pro- 
eellis  effusas  imher.  Liv.  nim- 
bi.prrixWe,  tarbines.  Cic.  pro- 
eella  [régit  mûlum.  Liv.  pr<>- 
eella  cooritar.  Plin.  proeeltii 
fwit  aer.  Plin.).  Agité  par  \&i 
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— ,  procallosus,  a.  um,  adj. 
Liv.  Sen.  Ourf.  ^ex.:    p.   mare. 
Sen.  fretum.  Cart.   dies.  Curi. 
ver.  Liv.).  1   (Au  fig.''   Violente 
agitation.  Procella,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex.:  procelUv  invidiarum. 
Cic.     procella    temporia.    Cic. 
procelue  civiles.  î^'ep.  procellse 
populai-es,  tribanicise.  Liv.  cir- 
cumspicite     onines  jirocellas, 
qaee  impendent,  nisi  provide- 
ti».  Cic.   alios  ego  vidi  ventos, 
alias   profpexi   aninxo  procel- 
las.  Cic.  primam  pericali  pro- 
cellam     parumper     sastinére. 
Liv.  procellam  temporis  devi- 
tàre.  Cic.   non   tranqaillo    nj- 
vigamas,  sed  jam  aliquot  pro- 
cehis   siibmersi   psene    samas. 
Liv.)\  tempestas,  atis.  f.  Cic. 
etc.   (ex.  :    invidiœ    tempestas. 
Cic.   t.  pericali.  A'ep.    (.  po/JU- 
laris.  Cic.    in    tempestate  po- 
pali  jactari   et  (lactibas.    Cic. 
tempestatem  evitàre.  Nep.  haie 
tantse    tempestati    se    offerre. 
Liv.  sustinëre  pertinaciâ   tan- 
tain    tempestatem.  Liv.    ingen- 
tem  illam  tempestatem  Panici 
belli  sabterl'ugisse.  Liv.  omnem 
illam  tempestatem,   cal  cesse- 
nm,  Csesare   impalsore  atqae 
auctore  e*«e  excitatam  [dicit]. 
Cic.  haad  ignari,  'iiiantj  invi- 
dix      impenderet      tempestas  . 
Liv.)  ;    turbo,  blnis,   m.  Cic. 
etc.  (ex.:  in  turbinibas  -ei  pu- 
blicse.  Cic.)  ;    Quctus,    uum, 
m.  pi.    Cic.    etc.    (ex.  :    (luctus 
contionam.  Cic.  jactari  popali 
(lactibas.  Cic.  se  civilibas  (lac- 
tibas committére  [•  se  hasarder 
au  milieu    des   tempêtes    de  la 
vie    publique  •].    Nep.      prov. 
excitàre     (lactas     in    simpalo 
[>  une    tempête    dans   un  verre 
d'eau.].   Cic.   [leg    III,   36]).  (j 
Bruit  terrible.  Tumultus,  lis, 
m.  Cic.  etc.  (voy.  tumulte,  va- 
carme'). 
tempêter,    v.   intr.    Faire    un 
bruit      terrible.      Tamalrtlùri, 
dép.     intr.    Plaat.      BaccKàri, 
dép.    intr.    Cic.      Debacchùri, 
dép.  intr.  Ter.  Hor. 
tempétueux,  euse    'lat.  post 
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Mémoire    (s'être    iiumortali'ié), 

voy.    IMMORTALIgER,  lUHiiRTAUT^. 

I]   (Spéc.)    EdiQco    consacré    ai> 
Dieu   d'Israël.    Templam,  i,    n. 
.-1.  Il  Eglise     protestante.    Vov 
ÉGLISE.  Il    (Fig.)    Lieu  où   rési.l 
la  Divinité.  Voy.  gA.-xcTi;AiRE. 
templier,  s.  m.  Chevalier  d'un 
ordre  militaire  institué  à  Jéru- 
salem. Templaria»,  ii,  m.  .1. 
temporaire  (lat.  temporarias. 
Cart.   Plin.    Quint.),  adj.    Qui 
n'est  que  pour  un  certain  tenip-. 
Qui  (</*■»'.  qaod)   ad  tempos  (il 
{decernitar,   instiluitar,  de(er- 
tar,  etc.).  Cic.    Brevis,  e,   adj. 
Cic.  (cf.    perlurbatione  aliquà 
animi,  qu.v   plerumqae    brevit 
est  et  ai  tempiu.   Cic.  [Off.  I, 
27]).   Etre  — ,    non  diaturnam 
esse  ou  ad  tempos  esse.  Cic. 
temporairement,  adv.  D'une 
manière  temporaire,  .loi  (ou  in) 
tempos.  Cic.    Temporis  causa. 
Cic. 
temporal,  aie   (lat.  post.  (em- 
poralis.  Veg.),  adj.  Qui  appar- 
tient aux  tempes.  Traduire  par 
le  génit.   temporum    (cf.    tem- 
poram  mascali.  Cels.).   Les   os 
— ,  et,  sabstantivt,  les  — ,  ossa 
temporam.  A. 

temporalité  (lat.  eccl.  tempo- 
ralitas),  s.  f.  (Arch.)  Domaine 
temporel  (d'un  évêché,  etc.). 
Temporale,  is.  a.  A. 
temporel,  elle,  adj.  Relatif 
aux  choses  passagères  qui  sont 
dans  lo  temps,  femporalis,  e, 
adj.  Sen.  Voy.  éphémère.  T  Re- 
latif aux  choses  de  la  vie  ma- 
térielle. Temporalis,  e,  adj. 
Eccl.  Voy.  SÉCULIER.  Charge  — , 
munus  civile.  Cic.  Pouvoir  — 
du  pape,  papx  ou  summi  pon- 
tificis  imperiam.  A.  ||  Subst. 
Le  —  (revenu  qu'un  ecclésias- 
tique tire  de  sou  bénéfice,  etc.), 
temporale,  is,  n.  Lact. 
temporellement,  adv.  D'une 
manière  temporelle.  Voy.  tem- 
porairement. 

temporisateur,  triée,  s.  m. 
et  f.  Celui,  celle  qui  temporise. 
Canctator,  oris,  m.  Cic.  Dilor- 
i-ir,  oris,  m.  Hor.    Temporisa- 


tempestaosus.    Hid.    Cassiod.).  \    trice,  qax  canctatar.  Lie.    Aa- 


adj.  Où  régnent  les  tempêtes 
Procellosus,  a,  uni,  adj.  Liv 
Sen.  (cf.  p.  mare.  Sen.'. 
temple,  e.  m.  Edifice  consacré 
au  culte  public  de  la  Divinité. 
Templum,i,  n.  Cic.  «te.  (ei;.: 
t.  Ilei  calis,Jovis,Janonis.  Cic. 
valvse  templi  limenqae.  Cses.)  ; 
eedes  sacra  ou  sedes,  is,  i. 
Cic.  (suivi  du  nom  de  la  divi- 
nité au  génit.,  ex.  :  xdes  .Vi- 
nervse.  Cic.);  fanum,  i.  n. 
ijic.  etc.  (ex.  :  (anom  Diana; 
Ephesi.  Cic);  delabrum,  i, 
n.  Cic.  (en  général  au  plur.). 
L'n  petit  —,  œdicuia  sacra. 
Liv.  sacellam,  i,  a.  Cic.  Pies 
du  —  de  Castor,  ad  Casioris 
,s..«.  mdem).  Liv.  Fig.  L«  — du 
.\|-nioire  (la  renommée^  voy. 
KExiMMÉE.  Etre  inscrif,  au  —  de 


jectivt.    Voy.    dilatoire. 

temporisation,  s.  f.  Action 
do  temporiser.  Cunctatio,  onis, 
(.  Cic. 

temporisement,  s.  m.  (Arch.) 
Habitude  de  temporiser.  Cessa- 
tio,  onis,  f.  Cic. 

temporiser,  v.  intr.  Différer 
pour  attendre  un  moment  plu» 
favorable.  Temporibus  servlre. 
Cic.  Nep.  Cunctari,  dép.  intr. 
Cic.  San»  — ,  sine  rnorà.  Cic. 
sine  cunctatione.    Cic. 

temporiseur,  euse,  s.  m.  at 
f,  (Arch.)  Celui,  celle  qui  tem- 
porise. Voy.  temporisateur. 

temps,  8.  in.  Durée  de  ce  qui 
a  un  commencement  et  une 
fin.  Il  L'enBemble  de  la  durée 
considéré  d'une  manière  géné- 
rale.   Tempas,  oris,   n.  Cic 
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etc.  (ex.  :  tempus  «st  H  quo 
ntinc  utimxir  —  nam  ip^am 
(/itidem  generaliter  de(inire 
difficile  est  —  pars  qasedam 
.■rternitatis  cam  alicujas  an- 
nui,  nienstfai^  ditirni  nocfu;*- 
nivc  spaiU  certà  signiâcatio- 
n.:  Cir.  [iiiv.  I,  2ti,  391.  kos 
tiderani  crrores  id  ipsain  esse 
7t»od  rite  di('Uiir  fempas.  Cic. 
|iiniv.  9,  33]).  1  Succession  dos 
l>.irties  de  la  durée  considérée 
par  rapport  aux  événements, 
aux  occupations  de  la  vie. 
Tempus,  oris,  n.  Cic.  etc. 
(ox.  :  ubi  tempa$  tibi  erit.  Ter. 
[oun.  A85].  non  est  mihi  tem- 
pus. Hor.  [sat.  II,  />,  1].  nisi 
tempas  et  ipatiam  datnm  sit. 
Cic.  [Quint.  1,  ii].  vix  huic  tan- 
lalœ  epistolx  tempas  habiiil 
Cic.  [Att.  I,  lu,  11.  mihi  vero 
omne  tempas  est  ad  meos  li- 
bros  vacaam.  Cic.  [Rep.  I,  9. 
lit],  dâre  tempas  exponendi 
de  aliqaà  re.  Cic.  [ep.  I,  9,  3]. 
tempas  agendi  fait  mihi  magis 
propriam  qaam  ceteris.  Cic. 
[Sali.  3,  9].  tempas  est  Jam 
hinc  abire  me.  Cic.  [Tusc.  I, 
lil,  991.  egeo  tempore.  Cic.  [Q. 
fr.  III,  5,  il],  vacai  temporis 
nihil  habêre.  Cic.  tempas  ad 
deliberandam,  [ou  deliberandi] 
postalàre,  samére.  Cic.  tempas 
ponére  in  re.  Cic.  tempas  te- 
rëre  in  aliqaà  re,  Cic.  tempas 
conferre  ad  aliqaid.  Cic.  tem- 
pas tribaëre  alicai  rei.  Cic. 
[Off.  II,  1,4].  tyranno  ad  con- 
saltandam,  tempas  datam  est. 
Liv.  [XXXIV,  3â,  5;  cf.  X.XVI. 
22,  II;  XLV,  2i,  II],  tempas 
prseterit  ou  transit.  Cic.  con- 
samëre  omne  tempas  in  litte- 
ris.  Cic.  id  tempas  omne  in 
reliqaiis  Amani  delendis  agris- 
qae  vastandis  consamëre.  Cic. 
brevitas  temporis  impedit  ali- 
qaid. Cses.  brevitate  temporis 
cogor  tam  paaca  scribëre.  Cic. 
diaturnitas  temporis.  Cic.  lon- 
ginqaitas  temporis.  Cic.  tem- 
pas longinqnias.  Nep.  aliquid 
in  aliqaoa  tempas  reponére. 
Qaint.JX,  U,  2].  perdëre  tem- 
pas. Cic.)  ;  spatium,  ii  •  es- 
pace de  temps  ;  temps  néces- 
saire pour  faire  qqch.»),  n.Cic. 
etc.  (ex.  :  at  spatiam  pila  in 
hostes  conjiciendi  non  dare- 
tar.  Cses.  si  mihi  aliquid  spa- 
tii  ad  scribendam  darent.  Lie. 
spatiam  habêre  ad  dicendam. 
Cic.  spatio  sampto.  Liv.  spa- 
tiam samamus  ad  cogitandum. 
Cic.  spatio  ad  colloqaendam 
sampto.  Liv.  sex  dies  ad  eam 
rem  conficiendam.  spatii  posta- 
lant.  Cses.)  ;  otium,  ii  (•  loi- 
sir, temps  nécessaire  pour  faire 
qqch.-),  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  cam 
otiam  est.  Cic.  si  modo  tibi  sit 
otiam.  Cic.)  ;  iDtervalIum,  i 
l'  intervalle  de  temps»),  u. 
Cic.  Liv.  (ex.  ;  hoc  intervalli 
datam.  £,iV.  sine  intervallo 
[•sans  perdre  de   temps-]  ci- 
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hani  ili'irn.  Varr.  longo  inter- 
vallo ("après  un  long  t.-].  Cic. 
C.V  intervallo  [•  on  prenant  son 
t.«]  o[i[t.  à  confcstim.  Cic.  ex 
tanin  intervallo.  Liv.  ou  tanto 
infcrv'iUo  [-  api'os  un  hï  lonij 
temps  .].  Cic.)  ;  œtas,  atïs 
("  ti'mj>^  depuis  lequel  on  est 
on  vie-.),  f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ^tas 
volnf.  Cic.  voy.  vie)  ;  dies, 
diei  (-durée,  temps»),  m.  et 
r.  Cic.  etc.  (ex.  :  qaod  est  dies 
allatarn.  Cic.  dies  levât  lac- 
tam.  Cic.  negat  sammo  hono 
afferrc  incrementam  diem. 
Cic.  dies  tempasrjue  lenitu- 
ram  [esse]  iras.  Liv.).  Il  n'y  a 
pas  de  —  à  perdre,  matarato 
opus  est.  Sali.  (cf.  p.  1381,  col. 
2).  J'ai  du  —  de  reste,  vaco, 
intr.  Cic.  (cf.  scribes  aliqaid, 
si  vacabis.  Cic).  Avoir  du  —  à 
donner  à,  vacâre,  intr.  Cic. 
(cf.  ego  vero  philosophiœ  sem- 
per  vaco.  Cic.  [div.  I,  11]).  || 
fOramm.)  Teznpus,  oris,  n. 
Varr.  Qaint.  (ex.  :  t.  prseteri- 
tam,  prœsens,  fataram.  Varr.). 
T  Portion  de  fa  durée,  espace 
de  temps  déterminé,  période.  || 
Espace  de  temps  destiné  pour 
l'accomplissement  de  qqch . 
Tempus,  oris.  n.  Cic.  etc. 
(ex.:  tempas  est  jam  de  ordine 
argamentorum  aliqaid  dicêre. 
Cic.  [de  Or.  II,  Ui.,  1811.  con- 
sal  paallisper  addahitavit, 
nam  consargendi  jam.  triariis 
tempas  esset  [•  s'il  était  temps 
pour  les  triaires  d'entrer  en 
ligne  »].  Liv.  [VIII,  10,2].  tem- 
pus amittêre  [•  laisser  passer 
le  temps  convenable  ■>].  Cic. 
temporum  opportunitates  ca- 
përe  [«prendre  bien  son  t.»]. 
Liv.  scitè  capëre  tempas.  Cic. 
cam  magistratuam.  creando- 
ram  tempas  esset.  Liv.  tempas 
rei  gerendpe  non  dimisit.  Nep. 
alienam  tempas  est  mihi  tecani 
expostalandi,  purgandi  aatem 
mei  necessarium,.  Cic.  [ep.  III, 
10,  6].  dato  iempore[«  le  temps 
étant  favorable  -ij.  Nep.  Tac.  ad 
tempas  [«en  temps  voulu»]. 
Cic.  ante  tempas  [«avant  le 
temps  "1.  Cic.  post  tempas 
[■après  le  temps,  trop  tard»]. 
Plaat.  per  tempas  [«en  temps 
voulu»].  Plaat.  Ter.  sao  tem- 
pore. Cic.  tempore.  Plaat.  Cic. 

Ov.  voy.  MOMENT,  LIEU,  OCCA- 
SION); dies,  ei  (-jour  fixé»),  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  solvëre  ante 
diem.  Cic.  voy.  époque,  terme). 
.\  — ,  opportune,  adv.  Cic. 
(voy .  OPPORTUN,  opportuné- 
ment). A  contre  — ,  intejnpesti- 
vê,  adv.  Cic.  Fig.  Une  chose 
qui  a  fait  sou  — ,  voy.  démodé, 
SURANNÉ.  Il  Espace  de  temps 
durant  lequel  qqch.  s'accom- 
plit. Tempus,  oris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  hoc  tempore  [■  en  ce 
temps-ci  »].  Cic.  omni  tempore 
[•  do  tout  temps  •].  Cic.  in 
tempus  prsesens.  Cic.  in  omne 
tempas.    Cic.    ad  hoc  tempas 
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[•jusqu'à  ce  temps-ci»],  C.vs. 
ad  tempas  [«pour  un  temps») 
opp.  .1  in  perpetaam.  Cio.lvoy. 


durée]  ;  arl  brève  tempus  [opp. 
à  dia\.  Cic.  primas  Me  et  bre- 
vissimi  temporis  impetas.  Liv. 
hrevi  temoorc  ou  simpl.  brevi 
[•en  peu  lie  t.  »].  Cic.  bruvipcst, 
brevi deinde  [•pende  t. après  » ] . 
Liv.  post  longum  tempas.  Cic. 
Liv.  [voy.  LONCTEvtPsJ.  inter~ 
posito  tempore  [-  à  qq.  tomp". 
do  là»].  Sen.).  Pendant  quel- 
que —,  aliquandiu.  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Aristam.  Atlienis  aa- 
divit  aliquandiu.  Cic.  ubi  ali- 
quantlia  certatum  [est].  Sali, 
aliquandiu. . .  deinde. . .  Cses. 
aliquandiu...  postca...  Cœs.). 
Pendant  un  peu  de  — ,  paul- 
lisper,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  p. 
pj'aiinm  intertnittëre.  C^s. 
sedil  tacitas  p.,  donec  nuntia- 
tnm  [est]  parata  om-nia  esse. 
Liv.)  ;  parumper  (•  pour  un 
peu  de  temps  •),  adv.  Cic.  etc. 
(ex.  :  reinove  yhuUos  parumper 
illos.  Cic.  [Phil.  :!,  10!.]).  De — 
en  —,  nonnunquam,  adv. 
Cic.  etc.  (voy.  quelquefois)  ; 
interdum,  adv.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  crebro,  fréquenter. 
Cic.    [voy.    parfois]).     Pendant 

ce là,   entre  — ,  intérim, 

adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  ipse  inté- 
rim in  colle  medio  triplicem 
aciem  instraxit.  Cses.)  ;  in- 
terea,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
interca  eà  legione  militibas- 
que  nxuram  perdacit.  Cses.). 
Eu  même  — ,  simui,  adv.  Cic. 
Cette  Asie  opulente  et  en 
même  —  voluptueuse,  Asia 
ista  referta  et  eadem  deli- 
cata.  Cic.  Quelque  —  après, 
aliquanto  post  ou  postea.  Cic. 
Il  y  a  quelque  — ,  voy.  na- 
guère. Il  y  a  déjà  quelque  — , 
jampridcm  ou  Jamdadam, 
adv.  Cic.  La  plupart  du  — , 
plerumque.  adv.  Cic.  etc. 
(voy.  ordinairement).  ||  (Spéc.) 
Période  do  la  vie  d'un  indi- 
vidu. Tempus,  oris,  n.  (-ic. 
etc.  (ex.  :  ad  tuani  tempas 
[-jusqu'au  t.  de  ton  consulat-]. 
Cic);  aetas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  p.orens  ou  bona  œtas  Ule 
beau  temps  de  la  vie»].  Cic. 
flos  setatis.  Cic.  (lorens  setate 
[•qui  est  dans  son  beau  t.»]. 
Cic).  Fig.  Se  donner  du  bon 
— ,  dâre  se  jucanditati.  Cic.  || 
Vie  d'un  individu,  .^tas,  a- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  illastriam 
hominam  œtates  et  tempora. 
Cic.  clarissimas  imperator  sase 
œtatis.  Liv.);  memoria,  se, 
f.  Cic  etc.  (ex.  :  philosopki  ha- 
jUS  mémorise  [•de  mon  temps, 
de  ce  temps-ci"].  Cic.  homo 
mémorise  nostrse  dociissimas. 
Gell.  nostrà  memoriâ.  Cic.  a- 
voram  memoriâ  [•  du  temps  de 
nos  grands  parents  »].  Liv.).  {{ 
Période  de  la  vie  d'un  peuple. 
Tempus,  oris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  extremis  rei  publicse  tem- 
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poribas.    Cic.   Cato,    quo   «rut 
nemo   feré   senior    Umporiha^ 

aiis.  cic.  [am.  1.  '•]  .."LT^'Pr? 

ab   heroicia    ternponbas    npe- 
tère.   Cic.    O  Umpora  !  O    mo- 
rfî .'  Cic.   tempus    (elix,    tran- 
nai'.lam    ou    çuùfum.    Cic.   t. 
larbalentam.   Cic.    lactaosum. 
Cie.  triste.  Cic.  temporum  ini- 
qaitai  ou  acerbitas.  Cic.  bona. 
optima  tempora.  Cic.   foiturui- 
ta  tempora.  Cic.'!  :  »<as,  ans, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :    Romali  a-fo? . 
Cic.     heroicis     setatibas.    Cic. 
(Tu~c.  V,  3,  7].  Socratem  œtas 
taa    param    inullexit.    Sen.)  ; 
saeciûain,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
s^culam     feticissimam.     Sen. 
tristissimam  sseculum.  Plin.  j. 
ta-rali  tui  deciis.  l'Un.  i.    ipse 
fortaise  in  hujus  sxcali  erro- 
re   versor.  Ciel.    Les   —    pas- 
sés,  voy.   ANTiQCiTÉ.    Les  —  à 
venir,    vov.    postérité.    Le   — 
présent,    /Ùpc  (ou  nostra)  setas. 
Cic.  hoc  (ou  nost'um    tempus. 
Cic.    hsc    memoria    (s'opp.    à 
vetas  memoria).  Liv.  Les  mœurs 
du  —  (présent),  hi  mores.  Cic. 
(Q.  fr.  1,  1,  3,  11).    Sali.     Jug. 
Il,  7).  Le  goût  du—,  œtatis  ra- 
tio  volantasqae.   Cic.   (de  Or. 
11,  98).  Par  le  —  qui  court,  per 
hos  annos.  Cic.  Etre  de  ?<>"—> 
sai  temporis   esse.  Cic.    Céder 
au  — ,  tempori  cedère.  Cic.  ^ 
Moment,    époque    de  la  durée. 
Tempus,    cris,   n.    Cic.   etc. 
(ei.  :    ceriis    temporibas.    Cic. 
eodem   tempore.  Cic.    tempore 
quo    ou    quo    tempore...    Cic. 
Liv.      privatam     eo     tempore 
Qainctium  fuisse,   cum  sacra- 
mento   adacti   sirU.   Liv.    [III, 
20,   i]  ;   voy.   «ohest,  époque). 
Il  est  —  et  [arch.)  il  s'en  va  —, 
c.-àrd.    le    moment   e=t    venu, 
tempus  est  (av.  le  Gér.  en-ndi). 
Cic.  Liv.    11    n'est    plus  —,  se- 
pum  est.   Sen.  rh.    —   d'arrêi, 
voy.  ABBÊT.  Tout  d'un  —,  con- 
tinuo,  adv.  Cic.    (voy.  [en  un] 
IIOME.ST).  —  légaux,  voy.  terme. 
g  (Spéc.)   Unité  de  durée    dans 
certains  mouvements.  Tempus, 
oris,  a.  Cic.  Mora.  x,  f.  Uaint. 
Plin.  j.  FIg.  Prendre  qqn    sur 
le    —,    c.-d-d.    à   l'improviste, 
voy.    improviste.    ||    (Musique.) 
Te'mporam  intervalla.  Cic.   — 
fort,  posUio,  onis,  f.  Quint.    — 
faible,  sublatio,  onis,  t.  Qaint. 
(l.X,    1,   S5;   cf.  UU).   Il  Pause. 
Mora,  x,  (.  Cic.  etc.  (cf.  tnter- 
puncla,     morx     [•   les     temp' 
qu'on  prend  en  lisant»]  respi- 
rationesqac.  Cic.  respiratio  est 
mora  [•  respirer    c'est   prendre 
nn  t..].    Quint.).  1   fPar  anal.) 
Saison.  Tempus,  oris,  n.Cic. 
etc.    (ex.  :      tempus     anni    ou 
["impl.]  tempos.  Cic.  voy.  sai- 
ton).  Il  (Par   ext.)   Etat  de  l'at- 
mosphère.   Cselum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  temperies  csfli.  Plin. 
intempéries   cseli.  Liv.    sereni- 
<(W  aeli.Hen.  status  aeli.Cart. 
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rxlam  vernam.  Sen.),  teta- 
pestas,  atis,  f.  Cie.  etc.  (ex.: 
r.  bona  et  certa.  Cic.  t.  tarbi- 
da.  Ptaut.  sauii.  l'taut.  larbu- 
Unta.  Cic.  ventosa.  Col.  atrox. 
firda.  Liv.  perfrigida.  Cic. 
nactas  idoncam  ad  navigan- 
dum  tempestatem.  Cvs.  au 
plur.  tempestates  [•  les  chan- 
gdments  de  t.  •]  ac  lemporum 
Zarietates.  Cic.  [N.D.  l,2,i]V 
—  sec,  siccitas,  atis,  f.  Os. 
Cic.  Cels.  —de  sécheresse  per- 
sistante, siccitates.  Ca-s.  — 
froid,  (rigus,  oris,  n.  Cic.  ou 
frigora,  orum,  n.  pi.  Cic.  — 
chaud,  calor,  oris,  m.  Cic. 
Pi-ov.   Faire  la  pluie  et  le  beau 

—,    vov.    p.   U15   :C0l.   S). 

tenable,  adj.  Où  l'on  peut  te- 
nir. 11  D'une  façon  "énérale.To- 
lerabilis,  e,  adj.  Cic.  Voy.  sup- 
portable, tolérarle.  Qui  n'est 

pas    — ,    voy.    INSUPPORTABLE.     Ne 

pas  être  —,  non  (crri  passe. 
Il  Eu  style  militaire.  Satis  mu- 
nitas.  Cic.  Prxsidio  idoneo 
prmatas.  Cses.  Ne  pas  être  — , 
tenêri  non  passe.  Liv. 
tenace,  adj.  Qui  tient,  adhère 
fortement  à  qqch.  Tenax,  adj. 
Ov.  Col.  Plin.  [cf.  tenax  /ledt- 
ra.  Ov.).  Lentus,  a,  um,  adj. 
Plin.  Racine  —,  pigra  radix. 
Ov.  Il  (Fis.)  Qui  tient  fortement 
à  ses  idées,  à  ses  résolutions. 
Proposai  tenax.  Uor.  et, 
simpl.,  tenax,  adj.  Ov.  Quint. 
Pertinax,  adj.  Cic.  Ennemi  —, 
nostis  assidutis.  Liv.  Voy.  ob- 
6TLNÉ.  Il  (P.  ext.)  Eu  pari,  des 
ch.  Tenax,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
memoria  tenacissima.  Qaint.). 

Vov.    RÉSISTANT,  VIVaCE. 

ténacité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  tenace.  Tenacitas,  atis, 
{.  Cic.  Plin.  Hier.  Lentitia,  a?, 
f.  et  lentities,  ei,  f.  Plin.  La 
—  d'un  métal,  rijor  metalli. 
Plin.  Il  (Fig.)  Tenacitas,  afis, 
(.  Cic.  Pertinacia,  se,  t.  Cœs. 
Liv.  Avec  —,  prœfracté,  adv. 
Cic.  contumaciter,  adv.  Sen. 
La  —  de  la  mémoire,  ciiufur- 
nitas  mémorise.  Cic.  memorix 
firmitas.  Qaint. 

tenaille    (lat.    pop.    tenacala, 

rilur.  neutre  [de  ienaculam, 
ien,  attache],  pris  pour  un 
fém.),  s.  f.  Outil  de  fer  dont 
les  deux  branches  se  resserrent 
pour  saisir  et  tenir  fortement. 
Forceps,  ipis  (gén.  pi.  [orci- 
pinm),  m.  et  f.  Ov. 

tenailler,  v.  tr.  Torturer  en 
pinçant  fortement  avec  des  te- 
nailles. Forcipe  torquire.  A.  || 
(Fig.)  Voy.  torturer. 

tenancier,  ière,  s.  m.  et  f. 
(Féodal.)  Celui,  celle  qui  tient 
des  terres  en  roture.  Voy.  rede- 
vable, tributaire.  T  Celui, 
celle  qui  tient  à  ferme  un  do- 
maine rural.  Voy.  fermikr.  • 
Entremetteur,  entremetteuse. 
Voy.  c';s  mots. 

tenant,  ante,  adj.  et  «.m. 
Adj.  Qui  se  tient  d'une  manière 
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suivie.    Voy.   suivre,     looiqub, 
Spéc.  Séance  — .   vov.   p.   ICiô     i 
,col.  3).    Il    (Fig.).    .ïrc/4.    lUn-      ; 
cime    tenante    isaii*    ces.ser    do     j 
garder  rancuncV  irA  pertinaci.     j 
.^'en.^  ^.   m.    Ce   oui    se    tient     ] 
d'une  manière  continue.  Ténor, 
oris,  m.  Cic. etc.  (cf.  uno  fenop« 
[.  d'un    seul  t.    •].  Cic).  Voy.     . 
contiguïté.  D'un  seul   — ,  tout     j 
d'un    —     (sans     interruption),     j 
voy.    interruption,    [j    Ce     qui 
tient  à  qqch.,  y  est  joint.  Voy. 
coNFiN,  limite.    Les  —    et  abou- 
tissants d'une    propriété,    vici- 
nitatea  et  confinia.  Cic.  fando 
continentia  pra-dia  atque  ad- 
juncta.  Cic.  Les  —  et  les  abou- 
tissants d'une  question  (ce  qui 
s'y  rattache    et    les   conséquen- 
ces),   propiora    causse    et    ad- 
junctiora.  Cic.  rerum  causxet 
consecutioncs.  Cic.  ^  (Féodal.) 
Celui  qui    tient  des    terres   en 
roture.    Voy.   roturier.  ||  Celui 
qui,  dans  un  tournoi,  est   prêt 
à  soutenir  la  lutte.  Voy.  ciiam- 
pios.    P.    anal.    Le    —   de  qqn 
(celui  qui  est  prêt  à  le  soutenir 
contre  ses  ennemis),  voy.  cham- 
pion. Le  —  d'une  opinion,  voy. 
avocat,  défenseur. 
tendance,  s.   f.   Disposition  en 
vertu    de    laquelle  un   être    se 
sent  attiré  vers  une  fin.    COB- 
Siliuin.ii.  n.  Cie.  etc.  Ifyi.-.con- 
silium    miki     proposilam    est 
[avecl'Inf.].  Cic);  ratio,  onis, 
f.  Cic  etc.  (cf.  (lorcns  homo  in 
populati    ratione    [•  le    repré- 
sentant    par    excellence   des  t. 
démocratiques    ■].    Cic.   nemi- 
nem  alterias  rationis  et  partis 
défendit.    Cic.    una    [•    seule- 
ment •]  in    caasis    ratio  Quse- 
dam  ejus  orationis,  qusc.Cic.). 
Voy.  disposition.    Procès    de  — , 
invidise  crimen  Cic..\u  fig. Faire 
à  qqn  un  procès    de    — ,    ani- 
mum  [acientis  non  ipsum    œs- 
timûre  facinus.   Sen.  T  Action 
en  vertu  de    laquelle   un   corps 
est  porté    à   se    mouvoir    dans 
une  certaine   direction.  Nutus, 
ûs,    m.    Cic.    iUomenïum,  i,  n. 
Cic.  Voy.  DIRECTION.  Avoir  une 
—    vers,  voy.  tendre. 
tendant,  ante.  Voy.  2.  tendre. 
tendineux,  euBO,  adj.   Consti- 
tue par  des  tendons.  Nervosas, 
a,    um,    adj.    Cels.      Traduire 
aussi  par  le  génit  nervi  ou  ner- 
vorum. 
tendon,  s.  m.  Faisceau  fibreux 
d'un  blanc  luisant.   Nervas,  i, 
m.  Cic. 

1.  tendre,  adj.  Qui  se  lais-'' 
facilement  oiitamer.  TeBer. 
era,  erum,  adj.  Virg.  Ilor. 
Cels.  Cart.  (ex.  :  t.  caules. 
Uor.  teneri  adhac  rami.  L'ait, 
qaod  his  [sagittis]  ictsB  exami- 
natae  ferœ  teneriores  ad  epulas 
Çyint.Odl.  tener  punis.  Sen.); 
iDOiiis,e,adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  m. 
laiji/.  Plin.m.muteries[-  bois»]. 
Plin.  ntollissimum  olas.  Col. 
fig.    mollis    animuê    ad   acci- 
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piendam  o([cnsli->nfm  [.  qui 
est  tendre  ;iLi\  mouolnis,  c.-a-(i. 
improssiounablo  •].  Cic.  inllmi'i 
amicalà  moUior  [même  tr.id.|. 
(.'ic.  par  ext.  tenerse  plant:c 
[•  pied?  •].  Virg.  fig.  tencr 
animas,  Cic).  Une  couluur  — , 
lenis  color.  Plin.  ^  Qui  code 
facilement  aux  impressions. 
Mollis,  e,  adj.  Cir.  etc.  (ex.  : 
homo  moUissiino  animo.  Cic. 
molles  anni  [-  l'ige  tendre  •]. 
Ov.};  tener,  era,  eram,  adj. 
Ter.  Cic.  Quint,  i  (ex.  :  teneri 
anni  [•  lige  tendre  •].  Plin. 
/.  a  teneiis,  ut  Gixci  dicunt, 
unyuicuds  [•  dés  l'âge  le  plus 
tendre  '],  li  ânaÀ-ùv  ôvûxwv. 
Cic.  [ep.  I,  6,  2].  subst.  a  te- 
nero  [•  dès  l'âge  tendre  •]. 
Quint.  [I,  2,  18].  a  teneris  [en 
pari,  de  plusieurs].  Ter.  in  te- 
neris. Virg.  Quint.].  ||  (Spéc.) 
Qui  cède  lacilement  à  l'amour, 
aux  sentiments  affectueux.  Te- 
ner,  era,  erum,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  tencrior  animas.  Cic.  par 
ext.  tenerum  carmen.  Ov.  te- 
ner versus.  Hor.)  ;  amans,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  amantia 
verba.  Ov.  nonien  amantius. 
Cic.  aniantlssima  verba.  Cic. 
on  dit  aussi  amoris  plenus. 
Cic);  mollis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  [en  p:u'l.  déclics.]  mollis 
sermo.  ^all.  illad  mollissi- 
mum  carmen.  Cic .  molles 
versus.  Ov.  modi.  Hor.).  ||  Qui 
a  pour  qqn  une  affection  pleine 
de  sensibilité  et  de  douceur. 
Amans,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
amans  uxoris  [•  un  t.  époux»]. 
Plin.  j.  amans  fHiie,  fiiii  [•  un 
t.  père  •].  Plin.  j.  patcr  aman- 
tissimus.  Cic.  quid  homine 
aliorum  amantius  ?  Sen.  par 
ext.  mea  pdelissima  atgue  a- 
mantissima   consilia.  Cic.    ni- 


'.  pot' 
dit 


on  dit  aussi  amoris  plenas  ou 
plenissimus.  Cic.  cf.  amoris 
plena  ohjuryatio.  Cic.)  ;  blan- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
tum  graves,  tum  blandi  esse 
volamus.  Qaint.  par  ext.  blan- 
dœ  voccs.  Plin.j.  blandse  lit- 
terœ.  Cic.  blanda  verba,  dicta. 
Ov.)  ;  pius,  a,  um  (en  pari. 
de  l'affection  entre  parents), 
adj.  Cic.  etc.  ex.  :  pius  in  pa- 
rentes.  Cic,  adversus  sororem. 
Liv.). 
S  tendre,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
tr.  Raidir  (un  corps  plus  ou 
moins  élastique)en  l'allongeant 
par  une  traction  d'une  extré- 
mité à  l'eitrémité  opposée. 
Tendére,  tr.  Plaut.  Virg. 
(ex.  :  t.  arcum.  Virg.  chor- 
dan\.  Plaut.):  contendère,tr, 
Cic.  etc.  (ex.  :  tenacia  vincula. 
Virg.  arcum.  Virg.  ballistas 
lapidum  et  reliqaa  tormenta 
telorum  c.  atgue  adducêre  ve- 
hementer.  Cic.  par  ext.  ut  in 
pdihus  plurimis  si  nulla  ita 
contenta  nervis  sit  [•  n'a  ses 
cordes  assez    bien    tendues  >] 
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ut  concentam    servàre    pnssit, 
omnes   a'quO   incontcntx  sini, 
sic...  Cic.  [Fin.  IV,  75])  ;  ex- 
tendôre,  tr.  Ilor.  (ex.:  l'anem. 
Hor.);  intendére.ir.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  arcum.  (Jic.  chordas.Cic. 
cutem.  Plised.)  ;  adducêre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  lor'um.  Liv.    fa- 
nes.   Cœs.    tormenta    adducla 
vehementiu».      Cic.     adducêre 
habenas     [opp.     à    remittêre]. 
Cic.  arcum.  Virg. ).n  (Par  anal.) 
Allonger      en    raiiiissant    dans 
une   certaine  direction.    Ten- 
dére,   tr.    Cic.    etc.    (ex.  :   t. 
retia.  Ilor.  plagas  [•  des  filets-]. 
Cic,    tendére    [•  tendre,    gon- 
fler •]  veii  [en  pari,  du    vent]. 
Virg.    t.  manas    alicui    ou    aa 
aliquem.  Csss.   manat  ad  cœ- 
lam.     Css.      dextram      [.     la 
main  •]    alicui  [pour    l'aider]. 
Cic.  par  ext.  t.  alicui    insidias 
['  des   pièges    à  qqn  •].  Cic); 
pTotendére,    tr.    Enn.    Mrg. 
Tac    (ex.  :    manas.    Tac.  dex- 
tram. Cart.   brachia    in  mare. 
Ov.  brachia  ab  aure  protensa. 
Qaint.);    intendére,    tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    brachia.    Ov.    ma- 
nam.  Tac.  palmas.    Ov.    dex- 
tram ad  statuam.  Cic)  ;  osten- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  alicui 
Jugula    sua  [•  la    gorge  -]  pro 
capite     alicujas.     Cic    altéra 
manu  panem.  Plaut.)  ;  poTTi- 
gêre,  tr.  Cic.    etc.    (ex.  :  por- 
rectis  manibus  sustineri.     Cic, 
porrecto  jagalo  [■   le  cou  ten- 
du    -,}    historias    audit,     Hor. 
porrigére    dextram  alicai  [-  à 
qqn    une    main    secourable  •]. 
Cic.  cavam   manam  asses  por- 
rigentibus  pra'bens.  Suet.  [Aiig. 
91]);  praebére,   tr.    Ter.   Cic. 
etc.  (ex.  :  cervices.   Cic.  scapu- 
las  [■■  le  dos»]  verberibus.  Sen. 
crus    altf.rum.     Cic.    immotas 
cervices,  Liv.  fr.  os  ad  contu- 
meliam.  Liv.);  proferre  ('por- 
ter en  avant    -j,    tr.    Cic.   etc. 
(ex.  :  pr.  digitum  [<•  tendre   le 
doigt  .].  Cic);   dâre,  tr.   Cic. 
etc.  (ex.  :    naufrago    tabulam. 
Sen.  [voy.  p.  1380,  col.  3].  cer- 
vices dâre.  Cic.   jugulam  dâre. 
Cic.    d.    alicui     manum      Ov. 
Qaint.  dâre  dextram  [„  tendre 
la  main  »  en  gage  de   fidélité]. 
ifep,   data    dextrâ.    Nep.    Liv. 
datis  inter  se  dextris    [en  par- 
tant]. Liv.    dâre  dextram   ali- 
cui [en  signe   d'amitié].  KiVg.). 
—  les  bras  à    qqn,  voy.  p.    311 
(col.  3). —  qqch.  à  qqn,  cf.  pré- 
senter,   OFFRIR.     Il    (Par    ext.) 
Déployer  en  allongeant  on  tous 
sens.  Tendére,   tr.  Cses.  Hor. 
(ex.  :  prsetoriam  [.  la  tente  du 
général  •].   Cses.);  intendére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  coronas posli- 
bus.  Tac.  tabei'nacula  carbaseis 
velis.  Cic);  obteudére  (•   ten- 
dre devant    •),  tr.  Vii-g.    Cart. 
(ex.:  coria  manientibus.Cart.); 
prsetendére     («    tendre     de- 
vant -),  tr.  Liv.   etc.    (ex.  :  ci- 
licia.  Liv.   aliquid    alicai    rei. 
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Liv.);  attrabùre,  tr.  Cels.  (ex.: 
fasciam.    Cela,    cutem.    Cels.). 
— ■  (de   qqcli.j,    veli'tre    {domog 
(esta  (ronde).    Virg.     Aicli.     — 
un  lit,    sternére    lectum.    Cic 
T  (An  fig.)  Attendére,  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  simul    aurem  atten- 
du, ut...  Att.  par    ext.     atten- 
dére   animum.    Ter.  quo    tem- 
pore  igitur    aares    jadex    eri- 
geret    animumqae    attenderet, 
Cic);  contendére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    onus    dignam,    in    qao 
omnes    nervos    œtatis    indas- 
triœque  mex  contenderem.Cic 
contendit  omnes  nervos  [•  les 
ressorts    de  son  esprit  .]  Chry- 
sippus,  at    persuadeat. . .    Cic 
ut  omnes    taos    nervos    in   eo 
contendas,    ne  quid  mihi,    etc. 
Cic);  intendére,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  ocuios    in  vultum  legen- 
iis.  Justin,  animum   eo  inten- 
dére. Cic.  mentem  on  animum 
in  aliqaid.    Cic    animam    ad 
aliquid.  Cic,  ocalos  mentesqae 
ad  pugnam.  Cœs.);  arrigére, 
tr.  Ter.  etc.  (ex.  ;  aures.    Ter. 
Virg.).  Style  tendu,    quœsitum 
dicendi  genus.    Cic.    La    situa- 
tion est    — ,    tament    negotia. 
Cic  1  V.  intr.    Se  diriger,  êtra 
porté  vers  un   lieu.  Tendére, 
intr.  Cic  etc.  (ex.  :  Venusi  im, 
Cic  ad  sedes.    Hor.    ad    ou  in 
castra.    Liv.    unde    venis  ?   et 
quo  tendis  ?  Hor.);  ferri,   pas- 
sif. Cic.  etc.  (ex.  :    ad  mediam 
terram  (erri.  Cic).  ||  Se  sentir 
attiré  vers  une   fin,  Tendére, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ad    rcliqaa 
alacri  tendebamus  animo.  Cic 
ad    ultiora    et    non    concessa. 
Cic.  ad  altiora.    Liv.    ad    ma- 
jora. Quint.);    niti,  dép.  intr. 
Cic  etc.  (ex.  ;  niti  ad  gloriam, 
Cic):  spectâre,  tr.  Liv.  (ex.  : 
sp.  magna.    Cic.    defectionem 
omnes    spectabant,   Liv.    intr. 
ad    imperatorias    laudes.    Cic. 
ad    concordiam    spectaverunt. 
Cic).  —    au  même  but,    con- 
spiràre,  intr.  Cic    etc.   (ex.  : 
c  cum  aliquo.  Cic.    voy.   s*ao 
corder).    Il     Etre     combiné    de 
manière    à  aboutir  à    une   fin. 
Tendére,    intr.    Plaat.    Hor. 
(ex.   :  tenes  quorsum  hxc  ten- 
dant quœ   loquor.   Plaat.    non 
dices  hodie,  qaorsum    hsec  pu- 
tida  tendant.  Hor.);  spectâre, 
intr.  Cic  etc.  (ex.  :  spectat    id 
eo  [ou  hac],ut..,  [etIeSubj.]. 
Cic    qao    igitur    hsec    spectat 
oratio  ?    Cic     qaorsum      ha'c 
spectat   omnis    oratio  ?    Cic); 
pertinére,  intr.  Cic,  etc.  (ex.: 
i/aorsam,  inquam,   hsec  qases- 
tio    pertinet  ?    Sen,     sed    qao 
illa  oratio    pertinuit?  an   uti 
vos    in(estos  conjarationi   (a- 
ceret  ?  Sali,   ea,   quse  ad  effe- 
minandos     animos    p&rtin-:nt. 
Cœs.    quœ    res    etsi    nihil    ad 
levandas     injurias      pertinére 
lidebantar.  Cêes.). 
tendrement,  adv.  D'une  ma- 
nière tendre.  .\u  propre.  Tenerê, 


1T6C 


TKN 


adv.  P(tr.  Yoy.  jioixemknt.  Au 
6î.  Amantfr,  adv.  Cic.  Pif, 
adv.  Cio.  ^cf.  pif  colère  ali- 
qœm.  Cic.).  1-eitre»  —  écrites, 
amoris  plenx  litterx.  Cic. 
tendresse,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  cède  facilement  aui  im- 

Çression*.  Tencritas,  aiis,  f. 
'arr.  Cic.  .^loltitia  animi  ou 
simplt.  m<)/;ifi<i,  a-,  f.  ou  molli-  ] 
ties.  ci.  f.  Cic.  Plin.  \\  tArob.}  i 
Facilité  à  «'émouvoir.  \oy.. 
BENSiBiuTÉ.  1  Aflection  pleine 
de  sensibilité  et  de  douceur 
qu'on  porte  à  qqii.  Amor,  oris, 
m.  Cio.  Caritaf,  alif,  f.  Cic. 
Affectas,  ÛJ.  m.  Plin.  j.  En 
pari,  des  atrcctions  de  famille  : 
pietat.  atis,  f.  Cic.  Voy.  af- 
fection, AMoun.  —  pour  dos 
filles,  indulgentia  (Uimum.  Cic. 
Le-  âmes  sont  susceptibles  do 
— ,inanimis  est  teneram  qaid- 
dam  et  molle.  Cic.  Cœur  qui 
déborde  de  — ,  tenerior  ani- 
mai. Cic.  Objets  gages  de  —, 
pignora,  am,  n.  pi.  Prop.  || 
(.\rcb.)  Au  plur.  Bianditix, 
aram,  f.   pi.  Cic.  Voy.  caresse. 

tendreté,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  tendre  (de  ce  qui  se 
laisse  entamer  facilement).  7e- 
neritas,  atis,  t.  Plin.  Tenerila- 
do,  dinis.  f.  Sali.  Mollitia,  a-, 
f.  et  mollities,  ei,  f.  Plin.  La 
—  de  la  viande,  mollis  cai-o. 
Cels.  Il  (Fig.)  Arch.  Tendresse. 
Voy.  ce  mot. 

tendron,  s.  m.  Partie  tendre, 
facile  à  entamer.  ||  (Areh.)  Re- 
jeton tendre  d'une  plante.  Cy- 
ma,  œ,  f.  Cels.  et  cyma,  atis, 
n.  Col.  —  de  la  vigne,  ca- 
preolas,  i,  m.  Col.  ||  Cartilage 
tendre  du  veau.  Vov.cartil.4CE.  | 
1  (Fig.)  Famil.  f'ille  en  âge  | 
d'aimer.  Voy.  fiu^e.  | 

ténèbres,  s.  f.  Obscurité  pro- 
fonde. Tenebrœ,  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  lux,  à  lumen, 
es.  :  tetris  tenebris  [•  au  milieu 
d'affreuses  t.  •].  Cic.  qao  modo 
redissem  lace,  non  tenebrit. 
Cic.  AntiijonvLS  tenebris  movit 
[•  il  leva  le  camp  »].  Liv.  quo 
cam  primis  se  intendentibas  te- 
nebris pervenissent .  Liv.  par 
ext.  [en  pari,  de  la  vue]  :  tene- 
brœ oboriantur  [•  ses  yeux  se 
couvrent  de  t.  •],  genaa  inedià 
êaccedant.  Plaut.  ohortae  sant 
sabito  tenehrse.  Hen.  rh.  par 
anal.  c/ju»i  in  tenebris  [•■  les 
t.  d'une  prison  -].  Sali,  aliqaem 
œternis  tenebris  vinculisqae 
mandàre.  Cic.  cam  illa  conja- 
ratio  ex  latebris  atqœ  ex  tene- 
bris erapissec.  Cic.  vestram  fa- 
miliam  obscaram  e  tenebris  in 
lacem  evocavit.  Cic.  voy.  od»- 
ctJRiTÉ);  caligo,  glnis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  obscura.  Cic.  en 
p.irl.  des  yeux:  octUi»  caliginem 
offandére.  Liv.  [voy.  brouil- 
i.Aiir,i;.  Enveloppé  de  — ,  tene- 
bricosus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  t  locas.  Varr.  t.  popina. 
Cic.  t.  domus.  Sen.  fig.  t.  libi- 
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dines.  Cic.   illad    tenebricosis- 
simum  tempus  ineiintis  a-tatis 
fu-r.  Cic.).   Il  (Par  ext.)  Le  sé- 
jour des  — ,   tenebrosir   sedes. 
Of.   voy.    K.NrER.  Esprit  de  — -, 
voy.  DÉMON.  OF.uvre  de  —,  voy. 
DiABOUQUE.  ^  iF'S)  Erreur,  ii;no- 
rance  qui  caclie   la  vérité.   Td- 
nebrsB,  arum,  f.  pi.  Cic.  etc. 
(ex.  :    vos    drniqae    in    t^tntis 
tenebris  eiroris    et   inscienti.v 
clarissimum  lumen  menti  me.-e 
prxtalistis.    Cic.   si    qaid    est, 
qaod  indagaris,   inveneris,  ex 
tenebris    eraeris.    Cic.     latent 
ista  omnia  crassis  occaltata  et 
circumfasa  tenebris.  Cic.  tantis 
offasis   tenebris    ne  scintilhim 
qaidem  ullam  nobis  ad  dispi- 
cicndam  reliquerunt.  Cic.  ob- 
ducère   tenebras    rébus    claris- 
simis.    Cic.    dispulit  calamnis" 
tenebras.  Ph)!ed.):  caligO,  gi- 
nis,  f.  Cic.  etc.    (ex.:  discassa 
est     illa     caligo,     qaam    dixi. 
Cic.    sed,   at  opinor,  hic  error 
et     hsec     indoctorum     animis 
offasa    caligo    est,    qaod   tam 
longé   rétro  respicëre  non  pas- 
sant.   Cic.    eademqae    [pliilo- 
sophia]  ab  animo  tanqaam   ab 
oculis    caliginem     dispalit,    at 
omnia    sapera     in(era,   prima 
ultima  mediaWideremas.  Cic). 
Il  Tristesse.  Nox,  nOCtis,  Cic. 
etc.  (ex.  :  /i,YC  rei  pablicse  nox. 
Cic.    rei  pablicse    offasa   nox. 
Cic.)  ;   caligo,  ginis,  f.   Cic. 
etc.  (ex.:  caltgo  temporam  illo- 
ram.  Cic.  saperiorts  anni  ca- 
ligo et  tenebrse.  Cic.    ecce  illa 
tempestas,      caligo      bonoram, 
tenebrse  rei  publicse.  Cic.  nun- 
qaam     sibi    tantam    caliginis, 
tantam     pertarbationis     oQa- 
sum.  Plin.  j.). 

ténébreusement,  adv.  D'une 
manière  ténébreuse.  Au  propre. 
Voy.   OBSCURÉMENT.   Au    fig.  Obs- 

carë,  adv.  Cic.  Tecté  et  occal- 
tC:  Cic. 
ténébreux,  euse  (lat.  tene- 
brosas.  \'irg.  Ov.  Eccl.),  adj. 
Où  régnent  les  ténèbres.  Tene- 
hricosus,  a,  um,  adj.  Cic.  Ca- 
iiginosas,  a,  am,  adj.  Cic.  Obs- 
curas,  a,  am,  adj.  Cic.  Un  peu 
— ,  sabnubilas,  a,  am,  adj . 
Ov.  Région  —,  nocte  oppressj. 
regio.  Sen.  1  (Fig.)  Qui  se  cache 
dans  les  ténèbres.  Tenebricosas, 
u,  um,  adj.  Cic.  Voy.  mystérieux. 
P.  plaisant.  Un  beau  —,  yoy. 
MÉLANCOLIQUE.  ^  OÙ  la  vérité  est 
cachée.  Voy.  odscur,  bombre, 
iNiNTELUciBLE.  —  mystère,  tene- 
Itw,  aram,  t.  pi.  Ctc. 


ténébrion  (lat.  tenebrio  I-  qui 
recherche  les  ténèbres  ••].  Varr.), 
B.  m.  (Arch.)  Lutin  (ami  des 
ténèbres).  Genius  noctumus.A. 
1 1  Hi-t.  nat.)  Blatte. Voy.  ce  mot. 

tënement,  s.  m.  (Féodal.)  Ce 
qui  est  tenu  d'un  seigneur  (à 
foi  et  hommage  et  en  roture). 
Beneficiam,  ii,  n.  A.  1  Réunion 
de  terres,  de  bâtiments  qui  se 
tiennent.  Voy.  tena.nt. 
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tënesme,  s.  m.  Teusion  doa- 
loui-euse  &  l'anua  avec  envie 
d'aller  à  la  selle.  Tenesmos,  i, 
m.  Nep.  Plin,  —  vésioal  (ten- 
sion analogue  à  la  vessie),  tor- 
minii  urirwi;.  Plin. 

tenette,  s.  f.  Petite  tenaille, 
petites  pinces  de  ohirurgien. 
\'olseUa,  a,  (.  Cels. 

1.  teneur,  s.  f.  Suite  continue 
des  choses.  Tenor,orii,  m.  Cic. 

Liv.     Voy.    CO.NTINUITÉ,     SUITE.     1 

(P.  ext.)  Sens  suivi  d'uu  écrit . 
d'un  discours.  Exemplam,  i. 
n.  Cic.  (cf.  litterae  allata!  sant 
hoc  exemplo.  Cic).  —  d'iiu 
testament,  scriptura,  m,  t.  Cic. 
La  —  d'un  édit,  forma  edicti. 
Ulp.  Ce  serait  là  la  —  exacte, 
id  esset  e  verbo.  Cic.  —  d'un 
discours,  sententia,  se,  f.  Cic. 
Telle  était  la  —  du  discours, 
de  la  lettre,  oratio  habuit  hanc 
sententiam.  Cic.  litterœ  in 
hanc  sententiam  ou  his  verbis 
scriptx  erant.  Cic.  litterarani 
summa  hsec  eraf.  Cic 

2.  teneur,  teneuse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  tient  (qqch.). 
Qui  {qax)  ttnet.  A.  \\  (Dans  un 
sens  plue  large.)  Voy.  posses- 
seur. Il  Spéc.  —  do  livres,  per- 
scriptor,  oris,  m.  Cic  (Verr. 
II,  3,  167).  a  rationibas.  Inscr. 
Voy.  COMPTABLE.  Les  —  de  li- 
vres, actarii,  m.  pi.   Inscr. 

ténia,  s.  m.  Ver  solitaire.  Tee- 
nia.  se,  f.  Cato.  Plin. 

tenir  (lat.  pop.  tenîre,  p.  téné- 
re,,  V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr.  Avoir 
dans  les  mains,  entre  les  bras, 
etc.,  de  manière  à  ne  pas  lai-^- 
ser  aller.  Teaére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ttne  me.  Plaut.  t.  pyxi- 
dem  in  mana.  Cic.  pateram 
dexterà  mana.  Cic.  aliijaem 
sao  complexu.  Cic.  aliqaem 
manu.  Sali,  dextrà  corna,  rn- 
dicem,  cibam  ore.  Cic.  Phxd. 
clavum  tenlre.  Cic);  conti- 
nère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  ca- 
f,al  ['tenir  sa  t.'].  Plaut.); 
retinére,  tr.  Cic  etc.  (ex.:  ali- 
qaem dexterà  mana.  Plaal. 
arcurn  mana.  Cic  injecta  fer- 
reà  mana  et  retentû  utrâqae 
nave.  Cxs.);  babêre,  tr.  Cic 
otc.  (ex.  :  n.  in  manibas  aU- 
quid.  Cic.  jaculum,  quod  ma- 
nibus  habemus.  Ov.  habesne 
hominem  ?  qaidni  habeam  ? 
Ter.).  Voy.  avoir,  porter.  Ab- 
sol.  (àl'Impér.)  Tiens,  accipe. 
Plaat.  Ter.  utere.  Plaut.  tibi 
habe!  Cic.  heas  ta!  respicei. 
Corn.  Fig.  Ecce,  adv.  Cic.  (cf. 
ecce  tua-  littervi.  Cic).  En  tibi 
[•tient,  attrape»].  Liv.  Hem 
tibi!  Plaut.  (Pour  marquei 
l'étonnement.)  Attat  !  Plaut 
Hem!  Ter.  Ileial  Plaat.  (capt 
'J63j.  Se  —  les  côtes,  manum 
rul  latus  admovère.  Cic  et 
(fig.),  voy.  p.  506  (col.  3).  — 
ijqn  k  la  gorge,  premére  alica- 
Jasfauces.  Cic.  —un  enfant 
l>ar  let  limèros,  paeram  fasciiê 
iustinirt.  A.    et   (flg.)    —  qqu 
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•jar  la  lisière,    ducére  aliquem 
Uhiia.  l'iaut.  —  cjun  au  collet, 
voy.  p.  J<28  (col.  A).    —  à  quar 
ii-p,  voy.  p.  1V,)7  (col.  2).  —  un 
^îlieval  par  la  bride,  voy.  p.  31i. 
{col.  3)  et  315  (col.  1).   Se  —  ii 
la  crinière   d'un    cheval,   jabà 
tablevari.    Cœs.    ||  (Par   aii.il.) 
Mettre  (qqcli.)   dans   rimpo-isi- 
bilité  de  s'en  aller,  de  tomber. 
Tenëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ut 
qao  major  se  vis  aqaœ  incita- 
visset,  hoc  artias  ilUgata  tene- 
rentar.   Cses.    voy.  maintenir)  ; 
sustinére,  tr.  Cic.    etc.  (ex.  : 
vix  arma.   Liv.    arma    maie. 
Liv.  specalam  manu.  Ov.  voy. 
soutenir)  ;  destjnàre,  tr.  Cxs. 
(ex.  :  qai  [•  cordages  qui .]  an- 
temnas    ad  malos  destinabant 
(.  tenaient    les    vergues    6iées 
aux  mâts.].  Cœs.);   vincire, 
tr.    Cic.   etc.    (voy.   lier,  atta- 
cher) ;    revincire,    tr.    Cœs. 
(ex.  :  ancorœ  pro  (anibas  fer- 
reis  catenis  revincta).  Cœs.).  || 
{Spéc.)  No  pas  laisser  écliuppar 
un  lic|uide.  Continëre  (açuam). 
Col.  Par  ext.  Avoir  une  certai- 
ne capacité.    Vov.  contenir  (p. 
h83,    col.  1).  Il  (Fig.)   Avoir    en 
sa  possession,   à  sa  disposition. 
Tenére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum 
res  non  conjectarà   sed  oculis 
ac     mMnibas     teneretar.    Cic. 
[plu.  7,  20].  rem  mana  tenëre. 
Cic.  par  anal,  qaibas  recondi- 
tos    eius   sensus  tenëre  posse- 
mus  [■  grâce  à  quoi  nous  puis- 
sions  t.   le  mot  de  cette  énig- 
me •].  Cic.    par  ext.    malta  he- 
nxiitatibas,  malta  emptionibas 
idnebantar  sine    injariâ.    Cic. 
sedcm  patris  tenére.   Liv.    ali- 
<]aem  tenet  insania.  Plaat.ali- 
qaid    memorià  tenëre.  Cic.  te- 
neo  te.  Cic.    malo   qaod   ten^-o 
quam    qaod     spero     [■  mieux 
vaut  tenir  que  courir-].  Aatj.)\ 
obtinère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  re- 
ijmim     [-le    sceptre»].     Cœs. 
principatam.  Cœs.)  ;    habère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   qaod   habet 
[opp.   à   qaod  ei  deest].   Sen. 
me  enim  tabulas    iaas  habère 
et  proferre  oportait.  Cic.   vic- 
toriam  in  manibas.  Cic.  habe- 
bat  hoc  ab  natarâ  ipsû.  Cic.  ea 
habes  a  rhetoribas    [•  vous  te- 
nez  cela   des  rhéteurs  •].    Cic. 
[Fin.   IV,  3,  7].   se   ab    Cœsare 
habuisse  omnia.  Cic.)  ;    3cce- 
pisse   (-avoir   reçu,   d'où  te- 
nir»), tr.  Cic.  etc.  (ex.:    hoc  a 
majoribus  accepimas.  Cic.  voy. 
recevoir).  Faire  — qqch.  à  qqn, 
mittëre  aliquid.  Liv.  Fais-moi, 
je  te  prie,  —  cette  lettre,  qaas 
litteras  velim  cares  ad  me  per- 
ferendas.  Cic.  —  le  bon  bout, 
voy.   p.   306  (col.  3).    |J  Avoir 
sous  sa  direction.  Tenére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  gabernacula  rei 
publicœ.  Cic.   imperiam.  Cœs. 
sammam    imperii.    Cœs.    rem 
pablicam.  Cic.  abs.  qui  tenent 
[•ceux  qui  tiennent  le  gouver- 
nail-1.    Cic);     obtinère,   tr. 
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Cic.  i-tc.  (ex.  :  [ascc*  rt  impe- 
riam. Liv.)  ;  babére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  schnlam  habère  [■  t. 
école»].  Cic.  Siciliam  et  Surdi- 
niam  per  legatos.  Flor.)  ;  re- 
gére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  «om- 
mam  rcram.  Cic.  paeri  ma- 
nam  mana  saperimpnsità  re- 
gëre.  Qaint.).  —  les  comptes 
(d'une  maison),  rationet  {alicu- 
Jas)  conÇicëre.  Cic.  —  les  li- 
vres,   esse  a  rationibus.  Inscr. 

—  compte,  voy.  p.  i<51  (col.  '.i). 

—  à    bail,    {aliquid)    mercede 
condactam  habère.  Cic.  —  une 
auberge,    voy.    239    (col.    1).    || 
A=!sujettir,  obliger.  Tenére,  tr. 
Cic.  etc.   (ex.  :    hœc  adeo  edico 
ex  hûc   nocte  primam    ut    lex 
teneat  senes.  Plaut.  leges  eam 
tenent.  Cic.  tenet  lex  coUegam 
tuam.  Liv.  tege,  fœdere,  pro- 
misso  teneri.  Cic.  Liv.  aliqaem 
tenëre   in  officio.   Cœs.   tenëre 
se  ab  accusando .    Cic.    se  non 
tenëre  ou  se  tenére  non  posse, 
qain  [et  le  Subj.].  Cic.   teneri 
non  posse   qain    [et  le  Subj.]. 
Cic.)  ;  coDttDére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :      linguam,    diligentissimè 
continëre.    Cic.    petalans   non 
linguam,  non    manam  conti- 
net.  Sen.   animam  [•■  sa  respi- 
ration •]    in   diccndo.  Cic.    de 
omnibus  rebas  [«en  toute  cho- 
se »]   continëre  se  ab  assentien- 
do.  Cic.  contineo  igitar  me,  ne 
incognito    assentiar.    Cic.     ut 
contineant    milites,    ne  studio 
pagnandi  longias  progredian- 
tur.  Cœs.);   retinére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  libéras  pudore,    libe- 
ralitate,   meta.    Ter.    ut,   cum 
sciatis,  qao  qaœque  res   incli- 
net,  retinére  aut  ante  possitis 
occurrëre.    Cic.)  ;    sustinére, 
tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  s.   se  ab  as- 
sensu.  Cic.    se  a  respondendo. 
Cic.  me  sastinebam,   ne  ad  te 
prias    ipse    aliqaid    scriberem, 
quam...   Cic.' [ep.    IX,  8,  11). 
Etre  tenu  d'obéir  aux  lois,   i«- 
gibas  obstringi.  Liv.  Voy.  obli- 
ger. 1   Faire   rester   dans   une 
certaine  position,  dans  un  cer- 
tain état.  Tenére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  milites  in  armis.  Liv.  op- 
pidum   in   obsidione  ["t.    une 
ville    bloquée»].    Nep.    [Aie.  h, 
71.   fig.   attentos  t.  animas  ad 
aecaris    conservationem.    Cic. 
par  ext.  aliqaem  ou    se    domi. 
Liv.  Nep.   se  castris.    Cœs.    se 
oppido.  Cic.  fig.  aliqaem  in  of- 
ficw.  Cœs.  aliqaem  in  servitu- 
te.  Cœs.)  ;   continëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  digitam  ibi  continëre, 
donec. . .  Cels.  œger  manus  sub 
multâ    veste    continëre  débet. 
Cels.   c.  semper  manum  intra 
pallium.  Qumt.   manus  pasnu- 
lis    [•  sous    leurs    casaques  >]. 
Saet.   brachiam    veste.   Quint. 
au  fig.  i^liquem  in  ea  exercita- 
tione.  Cic.    se  in  sais  perenni- 
bus   stadiis.    Cic.    par    ext.    c. 
milites  sue   pellibus  [•  sous  la 
tente  »].    Cœs.     pecudem    sab 
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tccto.  Col   œgrum  luciJo  (opp. 
à  obscuro]  loco.  Cels.    ••x-;rci- 
tam  caitrts.  Cœs.  partem  junio- 
rum   domi.  Liv.    deos  parieti- 
bus  inclusos.  Cic.  tempestates 
nostros    in    castris    continue- 
runt     [•  tinrent     enfermés  •]. 
Cass.  c.  se  in  lectalo  [»  se  t.  au 
lit-].  Cels.  se  in  villa.  Val.-Ma.w 
se  San  loco.  Cœs.  se  ruri.  Ter. 
so  consulta  donn.   Cic.   conli- 
neri  [.  se  t.  enfermé -j  tecco  ac 
parietibus.  Cic.   contmeri  tec- 
tis  ac  tenebris.  Cic);  retiné- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  milites  in 
loco,  legiones   ad  arbem.  Cœs. 
au  fig.   r.    in  o[ficio.  Cic.   ani- 
mes sociorum  in^de.  Liv.);  ba- 
bére, tr.  Ci'c.  etc.  ^ex.:  semper 
si    tensum    habaeris    [arcum]. 
Phœd.    Namidas   toto  die  prœ- 
lio  intentas  habëre  [-tenir  tout 
le  jour  les  Numides  en  échec-]. 
Sali,    habëre  domam  clausam 
padori.  Cic).  —  droit,  voy.  p. 
689    (col.    2).    —  la   lance   en 
arrêt,  protendëre  hastam.  Tac. 
En  tenant  l'épée  haute,  infestis 
cuspidibas.    Cic.    —    les    yeux 
fermés,   opertos  habère  oculos. 
Petr.    —  les  yeux  baissés,  de- 
mittëre  oculos  in  terram.  Liv. 
(IX,   3?,    13).    terram    iniueri. 
Liv.   —   la   tête   haute,    captif 
erigëre.  Cic.    —   pied,    susti- 
nére, abs.  Cœs. [ex.:  sustinére 
Pampejani     non     potaerunt. 
Cœs.   nisi  subsidium  sibi  mit- 
tatur,    sese     diatias    sustinére 
non  posse.  Cœs.).   —  tête,  voy. 
résister.    Se   —  droit,   stâre, 
intr.  Cic.   etc.   (ex.  :    stans    ac 
rectos  homo  [opp.  à  hamilis  et 
ad  terram  more  qaadrapedam 
objectas}.  Liv.).    Se  —  décem- 
ment, commode  coll.  Cic.    be- 
ne  ou   honestë   se  gerëre.  Cic. 
Qui  se  tient  bien,   campositas. 
Sen.    Qui    se   tient   mal,    voy. 
NÉGUGÉ.    Il  n'a  qu'à  se  bien  — 
(fig.),   sibi    caveat.  Cic.    Se  — 
auprè-s   astàre,    intr.  Ct'c.  etc. 
(ex.  :    ad  portam.  Liv.    alicui. 
Plaut.     adstat     in    conspecta 
mea    gêner.  Cic).    Bien   —  sa 
maison,     sarta    tecta    œdiam 
taeri.  Cic.  —  en  bride,  voy.  p. 
315  (col.  1).  —  un  cheval  court, 
serre,   adducëre  habenas.  Cic. 

—  qqn  serré,  aliquem  severias 
adhibére  ou  coercêre.  Cic.  ali- 
qaem duré  atqae  asperé  habè- 
re. Cic.  Se —  en  repos,  voy.  p. 
1576  (col.  2).  So  —  coi,  voy. 
p.  i25  (col.  2).  Se  —  habituelle- 
ment qq.  part,  voy.  demeurer, 
RÉSIDER.  Se  —  éveillé,  tenëre 
samnam.  Cic.  Se  —  sur  ses 
gardes,  voy.  p.  969  (col.  2).  Fig. 

—  prêt,  voy.  p.  U58  (col.  3).  — 
qqn  dans  sa  dépendance,  voy. 
p.  611  (col.  1).  —qqn  en  échec, 
voy.  p.  708  (col.  1).  —  qqn  en 
respect,  voy.  p.  1586  (col.  2), 
Se  —  dans  sas  bornes,  suis  8» 
(inibus  tenëre.  Cic.  Se  —  dans 
les  limites  de  son  droit,  se  su» 
jaris    pnibas    continëre.   Liv. 
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Se  —  à  iina  chose,  stàre  vo/i- 
quA  re).  Cic.  Quint,  (ex.  :  fO, 
ouod  senataa  censet,  stùrf. 
Cic.  ('amA  reram  ttandam  est. 
Cic.  rebiu  [-à  la  réalité-] 
itandum  est.  Cic.  lerbis  legis 
ttàre.  Quint.^;  perstàre,  inlr. 
Cic.  (ex.  :  p.  in  eo.  Cic.)  ;  j'n- 
liœrêre,  iutr.  Cic.  («x.:  inh. 
lerbis.  Cic.)  ;  sequi,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  scriptum  [•  à  hi 
lettre-].  Cic.  auctorem  nemi- 
nem  unam  sequi  [•  ne  pas  s'en 
t.  au  lémoignu^e  d'un  seul»]. 
Liv.)  ;  contentum  esse  {aliqaa 
re).  Cic.  etc.  ^ex.  :  neqae  eo  ip- 
$0  contenti  (aérant.  Liv.  voy. 
[se]  BOR.NER,  [sel  contb>terV 
Savoir  à  quoi  s  en  — ,  acire 
qaid  ejas  sit.  Cic.  On  ne  savait 
à  quoi  s'en  — ,  nec  satia  cer- 
tam  conitàre  apad  animum 
poterat.  Liv.  —  la  balance 
égale,  voy.  p.  253  (col.  3  .  —  la 
main  à  'Vi'^^-  >  oliquid  curas 
habêre.    Cic.     —    qqch.,    qqn 

pour ,  bibère,  tr.  Cic.  etc. 

(ex.  :  aliquem  deum  [•  pour  un 
dieu>].  Cic.  deos  xternos  et 
beatoi.  Cic.  aliqaem  pro  hotte. 
Liv.  aliqaid  pro  certo.  Cic. 
aliqaid  pro  non  dicto.  Liv. 
aadacia  pro  moro  habetur. 
Sali,  tic  [ou  hoc  sic]  hibeto 
[-  tiens  cela  pour  dit  •].  Cic.)  ; 
patàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
gni  patàre  honores  [«t.  les 
honneurs  pour  qqcli.  d'impor- 
tant •].  Cic.  populi  j'adiciam 
nihili  patàre  [•  tenir  pour  rien 
l'avis  (lu  public 'J.  Cic.  aliquem 
p.  pro  nihilo.  Cic.  aliqaid  pro 
certo.  Trebat.  ap.  Cic.  aliqaid 
pro  decreto.  Cic.  aliqaid  in 
expetendis  rébus  patàre.  Cic): 
ducêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quid  pro  nihilo.  Cic.  aliquem 
victorem.  Nep.  voy.  recirdek 
[comme]).  Je  tiens  que...,  c- 
ani.  je  soutiens  que,  voy.  sou- 
tenir, PRÉTENDRE.  —  à  (Hon- 
neur,      etc.),        voy.       REGARDER 

[comme].  ^  Ne  pas  quitter  ; 
garder.  —  la  chambre,  voy.  p. 
379  (col.  1).  —  le  lit,  voy.  p. 
1168  (col.  1).  —  la  mer,  navi- 
gàre,  intr.  Cic.  etc.  —  le  large, 
in  alto  constitui.  Cses.  —  la 
campagne,  voy.  p.  3ii3  (col.  1). 
Il  (Par  anal.)  Occuper  un  cer- 
tain espace.  Tenère,  tr.  Cic. 
etc.  Jex.  :  sedem.  Liv.  locum 
prseiuiiis.  Caes.  montem.  Cœs. 
tenente  omnia  eqaitatu.  Liv. 
alicuja»  locum.  Cic.  [voy.  oc- 
cuper]; au  flg.  ordinem  [«son 
rang»].  Cic.  fidem,  Cic);  ob- 
tinére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ioca. 
Cœi.  vada  castodiia.  Cœs.  cite- 
riorem  ripam  arrnis.  Liv.  au 
flg.  principem  'ùcam.  Cses.  se- 
cun'iam  aUjnit  Alla  locum.  Cses. 
locam  proverbii.  Cic.)  ;  reti- 
nûre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  [au  fig]  : 
ttatam  saam.  Cic.  (idem.  Cic. 
promiêsa.  Caei.  aeveritatem 
adverausaliqaern  ['t. rigueur  à 
qqn  -J.  Cic.)  ;  stàre,  iutr.  Cic. 


(dans  l'expr.  promisso  stàre. 
Cic.  [Oit.  1,  10,  35],  voy.  pro- 
messe) ;  servàre.  tr.  Cic.  i-ic. 
(ex.:  /ùJem  [-sa  parole-].  Liv. 
jas  jurandam  ou  reli<jionem 
[•son  serment-].  Nep.  [.Ag.  S, 
5];  voy.  oarder).  ||  ^Par  anal.) 
Faire  quelque  cno-e  d'une  ma- 
nière suivie.  Habêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  h.  comiiia.  Cic.  con- 
cilium  plebia.  Cic.  orationem 
liu^'usmodi  ou  talem  habait 
[»  il  tint  ce  discours-].  Sali. 
Cart.  h.  hanc  orationem  in 
aliqao  conventa  agrestium. 
Cic.  orationem  in  senata.  Cic. 
sermonem  cam  aliqao.  Cic.  h. 
verba  cam  aliquo.  Cic.  verba 
[«des  propos-]  atqae  oratio- 
nem ou  verba  orationemque 
adversas  rem  publicam.  Ca's. 
Liv.);  agère,  Ir.Cic.  etc.  (ex,: 
conventus  agëre.  Liv.  velaii 
conventum  terraram  orbis 
agëre.  Justin,  forum  [•  les  as- 
sises-]. Cic.  par  anal,  primas 
partes  [«  le  premier  rôle  •]. 
Ter.  prtores  partes.  Cic.  Am- 
phionis  partes  [-le  rôle  d'A.-]. 
Varr.).  î  V.  intr.  Etre  attaché 
à  qqch.  Tenére,  intr.  Col. 
Sen.  (ex.  :  vitis  tenet  [•  tient 
au  sol  par  de  profondes  raci- 
nes-]. Col.  Sen.);  contineri, 
passif.  Cic.  etc.  (ex.  :  omniu 
qase  solo  [-au  sol-l  continen- 
tur.  Cic.  eoram  [  portuum  ] 
conjunctione  pars  oppidi,  qux 
appettatur  Jnsala,  mari  dis- 
juncta  nngasto,  ponte  rursus 
adjangitur  et  continetur.  Cic. 
si  mandas  globosus  est  ob 
eamque  causam  omnes  eJas 
partes  andique  œqaabiles  ipsœ 
per  se  atque  inter  se  conti- 
nentur  [-tiennent  les  uns  aux 
autres-].  Cic.  au  fig.  omnea 
artes,  qaae  ad  humanitatem 
pertinent,  habent  quoddam 
commune  et  quasi  cognatione 
qaâdam  inter  se  continentar. 
Lie.);  adbœrêre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  adh.  saxis.  Liv.  px- 
ninsula  est  Peloponnesus  an- 
gaatia  J^thmi  (aucibaa  cnnti- 
nenti  adhœrena.  Liv.)  ;  inbse- 
rére,  intr.  Cic.  etc.  (ex,  :  ad 
aaxa.  Cic.)  ;  cobaerêre,  intr, 
Cic.  etc.  (ex.  :  membram  cum 
corpore  cohxrens.  Cic.  con- 
nexa  et  coliserentia  audificia. 
Tac.  dehiscentibus  quse  cohœ- 
rebant  [•  les  parties  qui  te- 
naient ensemble -J.  Sen.  au  fi:;. 
vitiosum  est  quod  non  ex  i/isà 
causa  natum  videalar,  ut  jiro- 
priè  coha-reat  cam  narratione. 
Corni(.  ea  qase  cohœrcnt  cum 
caasà.  Cic.);  connecti,  passif. 
Cic.  etc.  ^voy.  lier,  attacher); 
contingere,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
TOUCHER,  [être]  attenant,  ccn- 
TiGi;  [à]).  —  au  mur,  au  pla- 
fond (l'are  su-pendu),  voy.  bub- 
pendre.  Le  salut  de  l'Kt.at  qui 
ne  tenait  qu'à  un  fil,  admo- 
dam  tenai  (do  suspenea  rei 
publicsB  aalaa.  Vell.    Vie    pré- 


c:ure  et  qui  ne  tient  à  ^ien^ 
precarias  apiritus  et  maie  A.r- 
rens.  Sen.  |{  (Par  anal.)  Kira 
uni  à  qqn  par  le  sang,  l'afTci— 
tion,  I  intérêt,  etc,  Tenèri, 
pa.ss,  Cic.  etc.  (ex.  :  teneri  deo- 
rum  agnatione  [-t.  aux  dieux 
parle  sang-].  Cic);  contin- 
gere, tr.  Liv.  etc.  (ex,:  aliquem 
siinjaine.  Sen.  aliquem  san- 
guine ac  génère.  Liv.  aliqaoa 
aat  propinquitate  aiit  amici- 
tià.  Liv.  regiam  [-à  la  cour-] 
aat  propinquitate  aat  a(finila- 
te  aat  ministeriia.  Liv.)  ;  a(- 
ttngère,  tr.  Cic.  (ex.  :  maxi- 
me [•  de  très  près  •]  aliquen^ 
cognatione.  Cic.).  —  au  cœur, 
co>\1i  ou  cura»  esse  (alicai). 
Cic.  Cala  lui  tient  au  cœur,  hoc 
penitus  in  animo  ejut  insedit. 
Cic.  Il  {.\a  fig.)  ICtro  attaché  à 
qqch.,  à  'iqn,  lui  porter  un 
grand  intérêt,  ronêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  verba  mordicus  [•  t. 
à  ses  expression';  •].  Cic.  desi- 
derio  ahcujat  rei  teneri  [.  t.  à. 
qqch.-],  Cic.  [sen.  10,  33]); 
cupidum  esse.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cupidissimum  este  pecuniar 
[-t.  à  l'argent-].  Cic.  /lu/us 
conjugii.  Nep.  imperii.  Cic. 
nuÛias  rei  cupidaa  erat  nisi 
singaluris  perpetuiqae  imperii 
[•  il  ne  tenait  à  rien  sinon  à 
avoir  seul  le  pouvoir  et  à  lo 
garder  toujours.].  Nep.  capi- 
dus  est  te  audiendi  [•  il  t.  à 
t'entendre  -].  Cic.  homo  tui 
capidus,  nostri  amantissimus 
Cic.)  ;  studiosum  esse.  Cic. 
(ex.  :  st.  alicajas  ou  alirajas 
vei.  Cic.].  Qui  tient  au  cœur, 
antiquior,  us,  adj.  (au  Com- 
par.).  Cic.  etc.  (ex.:  sed  ne  du- 
bitaveris,  gain  quod  honestiua 
id  mihi  (alurum  sit  antiqaius. 
Cic.  ut  omnes  inteltigant  ni- 
hil  sibi  nostrà  amicitià  anti- 
qaius fuisse.  Cic.  tantù  utili- 
tate  (ules  antiquior  (ait.  Liv. 
ne  quid  vità  existimem  anti- 
qaius. Cic.  antiquiorem  sibi 
(aisi<e  laudem  et  gloriam  qaam 
regnum  et  posseasiones  aaaa. 
Cic.  nihil  ei  (uisset  antiquias 
qaam  [av.  l'Inf.].  Cic.  au  su- 
porl.  navalis  apparatas  ei  un- 
tiquisaimacan  (uit.  Cic);  CB- 
rus,  a,  um,  adJ.  Cic.  etc.  (ex.: 
qaid  hune  cariut  habére  con- 
venu? Cic  voy.  cher).  —  à 
(dire,  faire  qqch.),  avéra  (av. 
l'Inf.).  Cic.  etc.  (^voy.  désirer); 
studére  (av.  l'Inf.).  Cic.  etc. 
(voy.  uésirkr).  Il  (Absol.)  Etre 
solide.  Contineri,  pass.  Cts. 
(ex.  :  cum  ayger  altiore  aqua 
contineri  non  prjsset.  Ca-s.  [B. 
G.  I,  25,  6]  ;  on  emploie  aussi 
^rmum  eaae.  Cic.  Cira,  (rangi 
ou  effringi  non  poase.  Cic.  voy, 
P08S1DLE),  La  couleur  tient,  co- 
lor  elui  non  poteat.  l'Un.  || 
fFig.)  Résister,  ne  point  céder. 
Sustinére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
'■o»  quemntes  non  su-'tinait 
[•il   ue  put  t.  it  leurs  plainte» 
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ou  en  entendant  leurs  plaintes 
il  n'y  put  t.  -J.  Liv.  [cf.  non 
susiinuit  eot  roijantes.  Brut, 
ap.  C'ic.l.  absol.  [t.  milit.] 
Brataa  Matime  vix  sastinebat 
[■avait  peine  à  tenir-).  Cic. 
saslinire  Pompejani  non  po- 
tuerunt.  Cxa.)  ;  sustentàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vix  susten- 
tàre passe  [•avoir  peine  à  t. 
corilre  •]  msei-orem  êiiam  dolo- 
remijuc.  Cic.  absol.  [t.  milit.] 
nec  ultra  sustentaturi  faerint, 
nisi  in  tempore  subventum 
(oret.  Liv.  impers,  xgrê  sasten- 
tatam  est.  Caes.)  ;  résistera, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  adversus 
tempestatem.  Varr.  neque  ulla 
mattitadine  resisti  possc  Ro- 
manis. Ilirt.  resistcre  hostibus 
[■contre  l'ennemi»].  Css.  voy. 
bksister)  ;  obstâre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  nihil  est  quod  obstet 
et  impediat  [•  il  n'y  a  pas 
d'obstacle  qui  tienne»].  Cic. 
voy.  obstacle).  —  bon,  voy.  p. 
S9;i  (col.  3).  —  ferme,  voy.  p. 
893  (col.  3)  ;  89i  (col.  1) .  — 
pour  <iqn,  ftare  ab  (ou  cun») 
aliqao.  Cic.  stare  ac  sentire 
cwn  aliquo.  Cic.  —  pour  une 
opinion,  opinions  Çcensoris) 
stâre.  Cic.  Navire  qui  ne  peut 
plus  —  à  la  mer,  navis  ad  nor- 
vigandam  intitilis.  Cœs.  Je  n'y 
puis  plus — ,  non  queo  tempe- 
rare  mihi.  Cic.  ||  Subsister, 
ne  point  se  défaire.  TeBére, 
intr.  Liv.  (ex.  :  imfcer  per  totam 
noctem  tenait.  Liv.)  ;  znanë- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  persis- 
ter, subsister)  ;  stàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.:  stante  priore  de- 
creto.  Liv.  voy.  subsister).  — 
en  place,  stare  loco.  Cic.  (voy. 
rester,  demeurer).  Il  Participer 
de  la  nature  de  qqn,  de  qqch. 
Similem,  esse  aîicajus.  Cic. 
Alicajus  mores  referre.  Ptin. 
j.  Ad  similitadinem  alicujus 
rei  accedëre.  Cic.  Prope  {pro- 
piiis,  proximé)  accedére  ad 
aliquia.  Cic.  —  un  peu  de  . . . , 
aliqaantarn  (alicujas  ou  alica- 
îas  rei)  habêre.  Cic.  ||  (Fig.) 
Dépendre  de  qqn,  do  qqch. 
Voy.  DÉPENDRE.  Il  u'a  pas  tenu 
&  lui  que,  per  eam  non  stetit 
gain  (et  le  Subj.).  Liv.  Il  n'a 
tenu  qu'à  moi. . . ,  per  me  stetit. 
Ter.  Il  En  — ,  être  sous  l'in- 
fluence de  qqch.  qui  prend, 
qui  tient.  A  coup  sûr  il  est 
pris,  il  en  tient,  certe  captas 
est,  habet.  Ter.  En  —  pour 
qqn,  alicai  addictam  esse.  Cic. 
alicajas  capidum  esse.  Cic. 
l3non,  s.  m.  Partie  saillante 
d'une  pièce  de  bois,  etc.  s'ajus- 
tant  à  une  mortaise  correspon- 
dante. Cardo,  inis,  m.  Vitr.  || 
(Arch.)  Vrille  de  la  vigne.  Voy. 

VRILLE. 

ténor,  9.  m.  Voix  d'homme 
élevée.  Acata  vox.  Cic.  Aca- 
tissimus  sonos.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Chanteur  qui  a  ce  genre  de 
Toix.  Cantor  acutâ  voce.  A. 


tension  (lat.  tenaio.  Vitr.),  s. 
f.  Etat  lie  ce  qui  est  tendu. 
Contentio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  totias  corpori.i  [•  de 
tous  les  muscles-].  Cic]  ;  in- 
tentio,  onis,  f.  Coi.  ^en.{ex.: 
intentio  nervorum.  Col.  spiri- 
tâs.  Sen.).  —  d'une  corde,  to- 
nus et  tonos,  i,  m.  Vitr.  (X, 
10,  16).  Spéc.  —  d'une  vapeur, 
d'un  gaz,  voy.  élasticité,  ex- 
l'ANSio.N.  Il  Fig.  —  d'esprit,  con- 
tentio animi.  Cic.  ou  simpl. 
contentio,  onis,  f.  Cic.  inten- 
tio animi.  Cic.  intentas  ani- 
mas. Cic.  (cf.  intentum  <ini- 
mam  tamquam  arcum  habêre. 
Cic).  —  excessive  de  l'esprit, 
contractio  mentis.  Sen.  — 
du  style,  contentio  orationis. 
Cic. 

tentacule,  s.  m.  Appendice  mo- 
bile qui  sert  d'organe  du  tact  à 
certains  animaux.  Cj-inis,  is. 
Ml.  Plin. 

tentant,  ante,  adj.  Qui  tente. 
Qui  {qiux,  qaod)  tentât  ou  sol- 
licitai. A.  Blandus,  a,  um,  adj. 

Cic.    Voy.  ATTRAYANT,  SÉDUISANT. 

Plaisirs  — ,  voiaptaium  illece- 
brx.  Cic.  Une  proie  — ,  prxdx 
dalcedo.  Cic.  Une  gloire  — , 
honoris  aura.  Cic.  Etre  — ,  voy. 

TENTER. 

tentateur,  trice  (lat.  tentator. 
Hor.  tentatrix.  Aug.),  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  cherche  à 
tenter.  Tentator,  oris,  m.  Ilor. 
(carm.  III,  i,  71).  Tentatrice, 
corraptrix,  tricis,  f.  Cic.  .4bsolt. 
Le  —  (le  démon),  tentator,  oris, 
ta.  Valg.  ||  Adjectivt.  Qui  est 
de  nature  à  tenter.  Aptus  ad 
pelliciciendam  ou  corrumpen- 
dam.  Cic  Voy.  corrupteur,  sé- 
duisant. L'esprit  —  (le  démon), 
voy.  plus  haut. 

tentation  (lat.  eccl.  tentatio. 
■iug.)  s.  f.  Attrait  qui  nous  sol- 
licite vers  une  chose  défendue. 
Illecebra,  œ,  f.  Cic  Voy.  at- 
trait, SÉDUCTION.  Induire  en  — , 
sollicitâre,  tr.  Cic  pellicëre,  tr. 

Cic.  Voy.    SÉDUIRE,   TENTER.   ||  (P. 

ext.)  Mouvement  qui  nous  sol- 
licite à  faire  qqch.  Scabies,  ei, 

f.    Ilor.   Voy.     DÉMA.NCEAIS0N. 

tentative  (lat.  scol.  tentativa, 
épreuve),  s.  f.  (.Arch.)  Epreuve 
du  baccalauréat  théologique. 
Voy.  épreuve.  ^  (Par  anal.) 
Essai  pour  faire  réussir  une 
chose,  en  dépit  d'obstacles,  de 
chances  contraires.  CoBAtus, 
ÙS,  m.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  perfec- 
tio,  ex.  :  nulla  est  enim  alla 
in  génère  laas  oratoris,  cu- 
j'as  in  nostris  orationibus  non 
sit  aliqua  si  non  perfectio, 
at  conatas  tamen  atqae  adum- 
bratio.  Cic.  (s'opp.  à  consi- 
liam  [•  projet  -],  à  factam 
['  action  •],  à  effectus  [■  réa- 
lisation •] ,  ex.  :  c.  irritas. 
Sen.  conatas  frustra  captas. 
Liv.  conatum  capëre  ad  eram- 
pendam.  Liv.  conatas  exercitàs 
comparandi.  Cic,  conatas  tam 


audax  trajiciendaram  Atpiam 
et  effectua.  Liv.  urbia  amplius 
tentandœ  in  prxaentià  [-  pour 
l'instant  »]  conatu  absistére. 
Liv.  a  conata  resistendi  [•  d'! 
toute  t.  de  résistance  »1  aeti.r- 
reri.  Nep.  hoc  conatu  desistëre 
[•  renoncer  à  cette  t.  •].  Cœa. 
de  ape  conatuque  depeili.  Cic. 
religione  [■  par  un  scrupule  •) 
ab  hoc  conatu  repelli.  Cic.  fu- 
rentia  hominis  conatum  atque 
audaciam  comprimére.  Cic.  au 
plur.  vani  conatua.  Liv.  magni 
conatas.  Sen.  conatas  nefarii. 
Cic.  conatas  alicajas  compri- 
nxére.  Cic.  Liv.  conatas  adver- 
sarioram  infringëre.  Cic  om- 
nes  illorum  conatas  investigâre- 
et  conseqai.  Cic.  omnes  alica- 
jua  motua  conataaqae  prohi- 
bëre.  Cic.  alicajua  conatas  re- 
primëre.  Cic.  Ti.  Gracchi  co- 
natas perditos  vindicâve.  Cic); 
CODSitum,  2,  n.  Cic  etc.  (ex.  : 
cujua  ego  non  modo  factam, 
aed  inceptam  ullam  conatumve 
contra  patriam  deprehendero. 
Cic.  [Cat.  2,  12,  271;  surt.  au 
Nom.  et  à  l'Ace,  pi.  [opp.  à 
consiiiom,  consilia],  ex.  :  co- 
nata  efficëre.  Cic  perficêre. 
Cœs.  Persei  conatis  obviam  ire. 
Liv.);  iDCeptum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  entreprise);  periculum, 
J,  n.  Cic.  etc.  (voy.  essai).  Faire 
une  —  (contre,  auprès  de,  etc.), 
tentàre,  tr.  Cœs.  Liv.  Sen. 
(ex.  :  (.  Achaiam.  Cœa.  opéra, 
castelta.  Cœs.  castra.  Liv.  Sen. 
urbem,  munitiones.  Liv.  mœ- 
nia  scalia  [■  une  tentative  d'es- 
calade '].  Cœa.  quod  ubi  frus- 
tra tentatam  est  [•  après  cette 
inutile  t.  -].  Sali,  tentatam  ab 
L.  Sextio  |«  la  tentative  faite 
par  L.  Sextius  »],  tribano  pie- 
bis,  ut  rogationem  ferret,  dis- 
cassam  est  [■  fut  déjouée  »]. 
Liv.  [IV,  i9,  6].  res  in  féliciter 
tentata  [■  t.  malheureuse  •]. 
Liv.);  periclitari,  dép.  intr. 
et  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  periclitaba- 
tur,  qaid  nostri  auaerent.  Cœa. 
animuni  alicaius.  Plaut.  p.,  si 
possem  Lepidum  tueri.  Cic); 
experiri,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  essayer)  ;  CODUri,  dép. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  oui  com  co- 
gitasset  facëre  auaeret  et  prias 
cogitare  quam  conari  consuea- 
set.  Aep.  a  conantibas  prias— 
qaam  id  efftci  posset  [•  avant 
qu'il  eût  pu  réussir  dans  cette 
t.  »],  adesse  Romanos  nantia-^ 
tar.  Cœs.  vides  profecto  illam 
[Demosthenem]  malta  perficê- 
re, nos  malta  conari.  Cic  ut 
desperent  ae  id  quod  conantur 
conseqai  posse.  Cic.  nonnun- 
quanx  interdia,  sœpiaa  nocta, 
si  [•  pour  le  cas  où  •]  perrum- 
pére  possent  conati.  Cœs.  [B. 
G.  I,  8,  h]).  —  de  séduction, 
soUicitatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Allobrogum  aollicitatio. 
Cic).  Voy.  [chercher  à]  séduirh. 
1.  tente  (lat.  tenta,  plur.  a.  dit. 
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partie,  de  tenjere,  tendre,  dres- 
ser des   tentes),   s.   f.    Pavillon 
fait  d'une  étoffe   tendue    pour 
servir  d'abri  ^surtout  pour  un 
campement  raihuire).  —  ^fa^te 
de  toile  ou   de  peaux],   tentO- 
rium,  a,    n.    i-ii'.    lac.    (ex.  : 
tenioritun     $tatiién:.    Lac.    ou 
ponére.  Ov.)  —  de  soldats,  re- 
couvertes    de    peaux,    pelles, 
ium,  f.  pi.  Cajs.  Liv.  (ex.  :  sub 
peilibas    darire    [•   vivre   sous 
le»  t.  •].  Liv.  mititet  sab  pelli- 
bxu  œntinire.  Cœs.).  —  (sorte 
de  hutte,  recouverte  ordinaire- 
ment de  toiles  ou  de  peaux  ten- 
dues   sur    des    planchettes,    et 
servant   de   logement),   taber- 
Dsculam,  1,  n.Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
militare.  Cic.  pejium.  Liv.  ta- 
bernacalam  itataëre.  Cxt.  col- 
locàre  ou  ponére,  Cic.  contti- 
tnére.  Hirt.  tabernacaXa  carba- 
$eis  intenta  velia.  Cic.  taberna- 
cala  detendére.  Cxa.  Nomades 
in  tabernacalit  viventea.  Plin. 
au  fig.  gai  in  unà  pkilosopliià 
qaasi  tabernaculam  vitse  suas 
coUocarant  [•■  qui  ont  en  quel- 
que sorte  dresse  sur  les  domai- 
nes de  la  seule   philosophie  la 
tente    où    ils    comptent    passer 
leur  vie  •].  Cic.  [de  Or.  III,  20, 
77]i.  Petite   —,  tentoriolam,  i, 
n.  Aact.  b.  Afr.  La  —  du  géné- 
ral, pra-toriam  tentoriam.  Cses. 
ou    simplt.    prœtoriam,   ii,    n. 
Cic.     (cf.    prxtorium    tendêre 
[.  dresser  •].  Cxs.).  Dresser  les 
— ,  vivre  sous  la  — ,  tendêre, 
intr.  Cxs.  etc.   (ex.  :  teoisas  a 
ceteris  [•  dresser  sa  t.  à  l'écart 
des  autres  •].   Cort.).  Qui    loge 
sous  la  même  — ,  contatiernalis, 
M,  m.  Cic.  Camaraderie  de  sol- 
dats  vivant  sous  la  même  — , 
contuberniam,  ii,  n.  Val.-Max. 
Tac.  Loc.  prov.  Se  retirer  sous 
sa  — ,  tecedére,  intr.  Cic.  Voy. 
RETIRER.  ||  (P.  ext.)  Antiq.iaive. 
Tabernacle.  Voy.  ce  mot.  1  (P. 
anal.)  Sorte  de  61et  pour  pren- 
dre  les  oiseaux,  de   nasse  pour 
prendre  les  poissons.  Voy.  filet. 
I  (Anat.)  Repli  de  la  dure-mere 
(entre  le  cerveau  et  le  cervelet). 

Voy.    HBMBRA.NE,    UÉNINCE. 

î.  tente,  s.  f.  Faisceau  de  char- 
pie qu'on  enfonce  dans  une 
plaie.  PenicUlu»,  »,  m.  Cels. 
Hin. 

tenter,  v.  tr.  Mettre  à  l'essai,  à 
l'épreuve.  TenJare,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicajua  patientiam. 
Cic.  belli  (ortunam.  Cic.  om- 
nia.  Cic.  omnei  res.  Cic.  tno- 
dam  [•  un  moyen  •].  Cic.  [or. 
38,  13i].  tentavi,  qaid  in  eo  gé- 
nère poitem.  Cic.  par  ext.  [leri 
fioterat  at  tentaremur.  Cic.)  ; 
periclitari,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
ex.  :  (ortanam.  Cic.);  expe- 
riri,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ti 
/ayatamperipicirenonpossam, 
omrii'j  pertento,  omnia  expe- 
ritir.  l'hn.  j.  experiri  Çurlunam. 
Cast.  qui  de$peratione  debilitati 
experiri  id  noient,  qaod  *e  ai- 
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teqtù  passe  diffidant.  Cic.  cam 
vix  fides  esset,  rem  alto  modo 
saccessuram,  ideoque  ne  expe- 
riri qiùdem  aaderet.  Cic.  om- 
rùa  experiri, priasquani...  Ter. 
Caes.  âltima  aadfre  atqae  expe- 
riri. Liv.).  Dieu  tenta  Abraham, 
c.-d-d.  mit  sa  fidélité  à  l'épreu- 
ve, voy.  ÉPREin-K.   —  Dieu,  Dei 
tentare  patientiam.  A.  ^  Essayer 
de  faire  réussir  (une  clio«e)  en 
dépit    d'obstacles,    de    chances 
contraires.    Tentàre,  tr.    Cic. 
etc.  (ex.  :  eHi  erit  hoc  (ortasse 
darius.     sed     tentamus.     Cic. 
[Tusc.  m,  8,  18].   t.    oppugna- 
tionem  ejatdem   castelli.    Liv. 
aliqaid  [opp.  à  qaiescère]. Plin. 
j.  iter  [•  de   s'ouvrir    un    che- 
min •]  ptr  vim.  Cxt.  Acluiiam 
[.  une   attaque  contre    l'A.    •]. 
Cxs.  [voy.  tentative];  (.  aqiuX 
hostem     prohibère.     Hirt.  ali- 
quem    periaadére.     Nep.    cam 
ille    Romali  senatus   tentaret, 
ut    ipse  gereret  rem  pablicam. 
Cic);   experiri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  bene^iam  ei  reddére. 
Ter.  qax  sant  tradita  experiar 
dicëre.    Qaint.     nanc,    si    vel 
periculosê    experiendam    erit, 
experiar  certe,  at  hinc  avotem. 
Cic.  [Ait.    I.X,    10,  3].  primam 
experiri  volait,  at  sine  armis 
propinqiiam  ad  of/îcium  reda- 
ceret.  Nep.    [Dat.  2,  3]);   ca- 
nari, dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  id 
ne  Aeret  omnia  et  conanda  et 
aaaenda  Magnetibas  esse.  Liv. 
magnam   opas   et   ardaum  co- 
namar.  Cic.  conantur  (acéré  id 
qaod  conslitaerant.  Cxs.  voy. 
essater)  ;  adoriri,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  b.ûc  ipsam  [«  précisé- 
ment cette   entreprise    •].    Cic. 
av.  l'Inf.  :  convellére  ea,  qax... 
Cic.   urbem  oppagnàre.  Nep.); 
aggredi,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
(acinas[-  une  entreprise  »].  Cic. 
majora   et   atpera.    Sali,    avec 
l'Inf.  :  oppidum  altissimis  mœ- 
nibai   oppagnàre.  Cxs.  Jugar- 
tham  beneficiis  vincêre.  Sali.). 
1  Solliciter    (qqn)   à   une   chose 
défendue  pari  attrait  qu'elle  a. 
SoUicitâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem.  Cic.  animam  alicajas. 
Cic.    sollicitatus    ab    Arvernis 
pecanià.  Cœ».   sollicitati  et  eo 
anno   sant    diJcedine  agraria; 
legis  animi  plebia.  Liv.)  ;  pelli- 
cère,  tr.  Cic.  etc  (ex.  :  animam 
adolescentis.   Cic.)  ;   ag^redi, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alicfuem. 
Cic.  aliquem  arte.  Liv.  aliqaem 
pecanià.    Sali,    provinciarum 
animas  largitione.  Tac),  h  (Par 
ext.)  Exciter  le  désir.  Sollicl- 
tare,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  sollice- 
TERei  cf.  p.  3Ji7[cûl.3,  l.  10]); 
incitâre,    tr.    Cic   etc.   (ex.  : 
aliqaem  capiditate  faciendi  [a- 
liquidj.  Cic.  incitatus  ad   ulci- 
scendam  orationem  taam  [•  de 
me  venger   de  ton  discours  •]. 
Cic.)  ;  adducére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  adducor  ad  saspicandam 
[•  je   suit    tenté    de    soupçon- 
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ner  •].  Cic.  non  addacor  u( 
credam.  Liv.  eo  magis  addacor, 
ut  credam.  Liv.).  Voy.  exciter, 

séoUIRE,    ENTRAINER. 

tenture,  s.  f.  Pièce  d'étoffe,  de 
t.ipisserie  tendue  sur  un  mur. 
Peripetasma,  matis  Uh\.  plur. 
peripetasmatis),  n.  Cic.  (Verr. 
II,  Ji,  27,  8).  Aulxam,  i,  a.  •Sea. 
(ordin.  au  plur.  aalxa,  oriim, 
n.  Virg.).  Velam,i,  n.i>n.(or- 
din.  au  plur.  vcla,  orum,  n. 
Cic).  —  de  théâtre,  i-fia.opujii, 
n.  pi.  Lacr.  Prop.  \\  (Spèc.) 
EtolTo  noire  dont  on  tend  une 
maison  mortuaire.  Lagubria 
aalxa  ou  velu.  A.  ||  (P.  ext.) 
Etoffe  dont  on  tapisse  les  murs 
d'un  appartement.  Voy.  tapis- 
serie. , 

ténu,  uo,  adj.  Presque  insaisis- 
sable à  cause  de  sa  fiuesse  et 
p.  ext.  très  raréfié.  Tenais,  e, 
adj.  Cic.  D'une  manière  — , 
subtiliter,  adv.  Cic.  Rendre  — > 
extenuàre.  tr.  Plin. 
tenue,  s.  f.  Action  d'être  tenu. 
Après  la  —  des  états,  conven- 
tibas  peractis.  Cxs.  (Chargé)  da 
la  —  des  livres,  a  rationibus. 
Jnscr.  Il  Espace  continu.  Conti- 
naalio,  onis,  f.  Cic.  D'une  seule 
—,  contincnter,  adv.  Cato.  1 
Manière  d'être  tenu.  Status,  ûs, 
m.  Cic  Voy.  état.  ||  ^Spéc.) 
Manière  de  se  tenir  dans  le 
monde,  au  point  de  vue  des 
convenances.  Habitas,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  Avoir  une  bonne,  une 
mauvaise  — ,  voy.  [se]  tenir, 
p.  1767,  col.  3.  |[  (Par  ext.)  Ma- 
nière d'être  habillé.  Habitas  at- 
qae  vestitas  ou  habitas  vesti- 
tasqae.  Cic.  Habitas  caltasqae 
ou  caitus  habitasqae.  Cic.  Liv. 
Habitas  vestis.  Liv.  Cart.  —  de 
soldats,  habitas  militaris.  Liv. 
ténuité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
ce  qui  est  ténu.  Tenuitas,  atif. 
f.  Cic.  Gracilitas,  atis,  f.  Cic. 
Sabtilitas,  atis,  f.  Plin.  La  — 
des  liens,  parvitas  vinculorum . 
Cic.  Il  En  parl.de  petites  causes. 

Voy.    INSIGNIFIANCE. 

tenure,  s.  f.  Mode  sous  lequel 
une  terre  est  tenue.  Voy.  tè.m:- 
ment. 

tëorbe,  s.  m.  Instrument  ana- 
logue au  luth.  Voy.  lutu. 

tercer.  Voy.  tiercer. 

tercet,  s.  m.  Stance  de  trois 
vers.  Trium  versaum  carmen. 
A. 

térébenthine,  s.  f.  Résine  li- 
fiuide  fournie  par  les  térébiii- 
lliinacées.  Terebintliina  résina. 
Plin. 

térébinthe,  s.  m.  Espèce  ■!" 
pistachier.  Terebinthu»,  i,  I  ■ 
Virg.  De  — ,  terebenthinas,  a, 
um,  adj.  Cels.  Plin. 

térébrant,  ante,  ad  j .  Qui  porci.-. 
Terebrans,  p.  adj.  Plin. 

térébration,  s.  f.  Action  de 
percer.  Tercbratio,  onis,  f.  Coi. 
La  —  du  crâne  (avec  un  tré- 
pan), terebrata  osia  capHis. 
Cels. 
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tergiversation,  s.  f.  Action  de 
tcrgi verser.  Tergiversatio,onis, 
l.  Cic.  User  de  — ,  voy.  tergi- 
verser. 

tergiverser,  v.  intr.  User  de 
détours.  Tergiversàri,  dép.  intr. 
Cic.  Canctàri,  dép.  intr.  Cic. 
Deverticala  qaserére.  Cic.  Pour- 
quoi —  7  qvud  retractas?  Virg. 

terme,  s.  m.  (Antiq.)  Borne 
marquant  la  limited'un  ctianip, 
d'une  frontière,  etc.  Termi- 
flus,  t,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  est 
inter  eot  non  de  terminis,  sed 
de  totà  possessione  contcntio. 
Cic.  [Ac.pr.II,  A3,  132]).  ||  Divi- 
nité représentée  sous  la  forme 
d'une  borne.  Terminus,  i, 
m.  Hor.  Ov.  etc.  (•  le  dieu 
Terme,  cf.  Ov.  [Fast.  II,  6391. 
Liv.  [i,  55,  3]).  Il  (Par  anal.) 
Figure  d'homme,  de  femme, 
dont  la  partie  inférieure  se  ter- 
mine par  une  gaine.  Que  fais- 
tu  là  planté  comme  un  Terme  ? 
qiiid  sfas,  lapis  ?  Ter.  ^  Fin 
d'un  espace  à  parcourir.  Ter- 
minus, 1,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
aliquid  terminis  describére  ou 
ciicumscribére.  Cic.  [de  Or,  I, 
W,  2U  ;  16,  70].  certes  alicid 
fines  terminosqae  constituëre . 
Cic.  voy.  borne);  ânis,  is,  m. 
Cic.et^.  (ex.:  licebit  etiam  finem 
pro  extremo  aat  ixltimo  dicé- 
re.  Cic.  [Fin.  III,  7,  36].  mihi 
fines  terminosqae  constituam 
extra  quos  egredi  non  possim. 
Cic.  finis  vitx.  Cic.  ad  ûnem 
venire.  Liv.  voy.  fin).  If  (Par 
anal.)  Fin  d'une  période  de 
temps.  Exitus,  ÙS,  m.  Cic. 
etc.  (ei.  :  exitum  habére.  Cic); 
terminus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
idtie.  Cic.  tenectatis  nallus  est 
certas  terminas.  Cic.  [sen.  20, 
72]),-  tempus,  oris,  a.  Cic. 
etc.  {ex.-.extremam  tempasdiei. 
Cic.  spéc.  tempos  statuére  [-  fi- 
xer un  terme  •].  Liv.  altra 
finitam  lege  tenxpus.  Liv.  re- 
apondëre  ad  tempas  [•  payer  au 
t.  fixé  .].  Cic);  dies,  diei,  f. 
(ordin.  en  ce  sens). Cic.  etc.  (ex.: 
exiguam  diem,  prœfinire  operi. 
Cic.  alicai  reidiem  dàre,  dicë- 
re,  constituëre  ,  prssfinire, 
prsestitaëre  ["  fixer,  assigner»]. 
Cic.  ante  certam  diem  [.avant 
le  terme  prescrit  •].  Cxs.  dies 
pecunise.  Cic.  [Att.  X,  5,  3]. 
Liv.  [XXXIV,  6,  131.  dies  an- 
naa.  Cic.  in  diem  [•  à  terme  •] 
emëre.  Cic.  diem  prsestituëre 
ou  dicère  [•  fixer  •].  Cic.  diem 

statuëre,   ante   qaam Sali. 

alicai  dàre  diem.  Plin.  j.  [ep. 
III,  9,  32].  prodicëre  [•  recu- 
ler ■]  diem.  Liv.  diem  obire 
[•  attendre  .].  Cic.  dies  data, 
dicta,  constiiata  ou  pri^finita. 
Cic.)  —  de  paiement,  pensio, 
onis,  f.  Cic.  Liv.  (ex.  :  decre- 
verant  at  tribas  pensionibus 
[•  on  trois  termes  •]  ea  pecor- 
nia  solveretar,primamprsesen- 
tem  ii  qui  tum  essent  [.le  pre- 
mier versement  serait  fait  ar- 


f;ent  comptant  par  les  consuls 
en  exercice  •],    daas    tertii    et 

Zainti  consules  namerarent. 
iv.  nihil  debetar  ei  nisi  ex 
tertià  pensione,  qa.-e  est  Kal. 
Sext.  Cic.  Justi  crediti  solatio- 
nem  in  decem  annoram  pen- 
siones  distribait  [•  le  rembour- 
sement de  la  créance  fut  éche- 
lonné par  lui  en  dix  termes  •]. 
Liv.}.  Il  (Spéc.)  Epoque  où  l'on 
paie  orinairement.  Dies,  diei, 
(.  Cic.  Il  (Par  ext.)  Somme  due 
à  l'échéance  du  terme.  Pensio, 
onis,  f.  Liv.  (cf.  primam  pen- 
sionem  prœsentem  nameràre 
[.  payer  comptant  le  premier 
t.  ■].  Liv.).  Il  Epoque  naturelle 
de  l'accouchement.  Partus  , 
ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  partas 
instat  prope.  Ter.  cam  appro- 
pinqaàre  partas  pataretar 
[.  on  la  croyait  près  de  son  t.  •] . 
CîC.[Clu.ll,31]).  Accouchement 
avant  — ,  ahoitas,  as,  m.  Plin. 

Voy.    ACCOUCHEMENT,  ACCOUCHER. 

1  Point  où  quelque  chose  finit, 
s'arrête.  Finis,  is,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  finem  facëre  belli. Nep. 
sollicilaciinis.  Cic.  idem  dies  et 
victoribas  imperii  et  victis  fi- 
nem vitse  (acit.  Cic.  finem  fa- 
cëre injariis.  Cœs.  orationi 
sa3e  criminibasqae  modam  ali- 
qaem  et  finem  facëre.  Cic); 
terminus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
t.  contentionam.  Cic.)  ;  mo- 
dus.  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  sit 
modas  exilio.  Cic.  facëre  mo- 
danx  samptibas.  Liv.  irse.  Liv. 
modam  statuëre  [ou  constitaë- 
re]  alicai  rei.  Cic).  ^  Etat  où 
qqcli.  vient  aboutir.  Finis,  is, 
m.  Cic.  etc. (ex.:  usqae  adeam 
finem,  dam,  possint. . .  Cic.  [N. 
D.  11,  51,  129].  asqae  ad  eam 
finem  dam  jaaicea  refecti  sant. 
Cic.  [Verr.  I,  6,    16].  gaem  ad 

fnem?  dam...  Cic.  [Verr.  II, 
,  29,  751)  ;  exitus  ,  ûs,  m. 
Cic.  etc.  (ex.:  guss  [fuga]  ipsa 
exitam  non  habebat.  Cic.  exi- 
las fabalse.  Cic);  locus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  meliore  loco 
erant  res  nostrse.  Cic.  tali  gra- 
viter et  acerbe  in  eam  me  lo- 
cam  addaci  [•  d'être  réduit  à 
ce  terme  •].,  at  [av.  le  Subj.]. 
CiC.  voy.  ÉTAT,  situation).  Etre 
en  bons,  en  excellents  —  avec 
qqn ,  familiariter  ati  aliqao 
(ou  cam  aliqao  vivëre).  Cic. 
valdê  alicai  esse  familiarem. 
Cic.  Nous  sommes  en  bons  — 
tous  les  deux,  bene  inter  nos 
convenu.  Cic.  1  Expression 
d'une  idée  qui  définit  son  rôle 
dans  une  proposition,  un  rai- 
sonnement. Vocabulum ,  i. 
n.  Cie.  etc.  (ex.:  res  [.  l'idée'] 
suum  nomen  et  proprium  vo- 
cabulam  non  habet.  Cic.  rebas 
non  commatatis  immataverant 
vocabala.  Cic.  artis  vocabalajn 
[.  t.  technique  -].  Cic);  vox, 
vocis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  dico 
Epicaram  non  intelligëre,  qaid 
sonet  hœc  vox,  id  est,  guas  ret 


haie  voci  sabjiciatar  [•  quelle 
idée  il  a  sous  ce  t.  •].  Cic); 
verbum  ,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
V.  daram,  abjectam,  inqainor 
tam.  Ter.  verba  mutàre.  Sen. 
dolorem.  eisdem  verbis  afficëre 
qaibas  Epicaras.  Cic.  ve^bam 
militare  ou  castrense.  Vell. 
Plin.  ita  verba  fecit  [•  il  parla 
en  ces  t.  •].  Liv.  hajascemodi 
verba  feriar  habaisse.  Sali, 
ipsa  verba  [•  les  propres  ter- 
mes •]  referre.  Cic).  En  — 
exprès,  diserte,  adv.  Liv.  di- 
stincte, adv.  Cic  En  d'autres 
— ,  id  est.  Cic.  Lettre  écrite  en 
ces  — ,  litterx  hoc  exemplo. 
Cic.  Il  Terme  de  comparaison. 
Mensara,  se,  f.  Plin.  Les  deux 
—  de  comparaison,  id  qaod 
confertur  et  id  cai  confertar. 
Cic.  Il  (Gramm.  et  Log.)  Termi^ 
nas,  i,  m.  A.  Moyen  —  (fig.), 
média  via.  Liv.  voy.  1.  moyen. 
H  (.Mathém.)  Terminas,  i,  m. 
Boet. 

termes.  Voy.  termite. 

terminaison  (lat.  terminatio. 
V'itr.  Prise),  s.  f.  Action  par 
laquelle  une  chose  arrive  à 
son  terme.  L'inis,  is,  m.  Cic 
Exitas,  as,  m.  Cic.  Voy.  fin. 
T  (Gramm.)  I.a  dernière  partie 
d'un  mot.  Exitas,  as,  m.  Cic. 
Avoir  la  même  — ,  similiter 
cadëre  ou  desinëre.  Cic.  simir- 
les  casas  habëre  in  exita, 
Varr.  in  easdem  litteras  exlre. 
Qaint.  Mettre  une  syllabe  lon- 
gue à  la  — ,  terminàre  syllabâ 
longâ.  Cic. 

terminal ,  aie  (lat.  post.  ter- 
minalis.  ^mm. j.adj.  Qui  forma 
l'extrémité..  Extremas,  a,  an», 
adj.  Cic 

terminologie,  s.  f.  Ensemble 
des  termes  techniques  employés 
dans  un  art,  une  science.  Artia 
vocabala.  Cic  ou  siraplt.  ver- 
ba, oram,  n.  pi.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Ensemble  des  expressions  pro- 
pres à  un  auteur.  Propria 
(scriptoris),  verba  ou  vocabala. 
Cic. 

terminer,  v.  tr.  Arrêter  à  un 
certain  terme,  à  une  certaine 
limite.  Terminàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  intra  finem  loci  qaam 
oleôe  terminabant.  Cic.  [Caec.  8, 
22].  qaoram  alter  fines  vestri 
imperii  non  terrse  sed  cœli  re- 
gionibiis  terminaret.  Cic.  [Cat. 
3,  11,  26].  t.  iisdem  finibas 
gloriam  qaibas  vitam.  Cic. 
[sen.  23,  82].  siomachas  palato 
extremo  atqae  intimo  termina- 
tar.  Cic.  [N.  D.  U,  5i,  135]). 
Voy.  temps,  umite,  limiter, 
borner.  1  Faire  arriver  (une 
chose)  à  son  terme,  au  point  où 
elle  finit,  s'achève.  Terminà- 
re, tr.  Cic  etc.  (ex.  :  bellum, 
Liv.  orationem.  Cic);  Snire, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  bellam.  Cses. 
on  dit  plutôt /înem  facëre.  Cic 
[cl.  finem  bellandi  facëre.  Cxs.\ 
ou  ad  finem  perdacëre  ou  en- 
core  ad  exitam  addacére  aii* 
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gaiJ.  Cic.y,  coaScére,  tr.  Cic. 
ttc.  [ei.  :  ne-jotiurn  I"  une  af- 
faire •  ].  Cic.  [Att.  Vil,  5,  5  •]. 
l'fUmn.  Sali.  [Jujj.  SJ,  11): 
perScëre,  tr.  do.  etc.  lejL.  : 
ponlt^m.  Cat.  .rdj-rn  antii]uitu) 
incluHil^m.  Suet.  bellam.  Lii'.); 
absolvére.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
aihever)  ;  exsequi,  dép.  tr. 
Cic.  etc.  j^ex.:  neyotium  {•  une 
affaire  •].  Cic.  [Off.  1,  '03,  79]; 
\  ov.  AcuK\T.B,  finir).  1  Formci' 
la  "deriiiiTe  partie  de  qqch. 
Terminàre,  tr.  Cic.  etc.  (au 
pasc^it'  ;  pleriqae  censent  cadë- 
re  tantam  numerosé  oportére 
terminarique  sententiam.  Cic. 
ior.  i)9,  li-iQ].  'lUnc  [creticum] 
li/e  c/iiu^-iu/is  aptiorem  ptUat, 
quas  iiilt  lonijà  pleramqae 
tullabà  terminari.  Cic.  [de  Or. 
III,  U~,  1*J].  ut  partter  extre- 
ma  tcrminentar,  eundemqae 
reÇerant  in  cadendo  sonam. 
Cic.  [Ov.  12,  38])  ;  coBcludè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  quorum 
[verborum]  discriptas  ordo 
alias  alia  terminal ione  concla- 
ditar.  Cic.  [or.  5y,  200].  con- 
cludire  epistolam.  Cic).  —  ;un 
discours),  perorare,  tr.  Cic.  (i- 
nem  dicenai  facëre.  Cic.  Lai'^ 
aez-moi  — ,  ted  extremam  audi. 
Cic.  Se  —,  terminari,  pas?. 
Cic.  etc.  (voy,  ci-dessus)  ;  de- 
sinère,  iaîr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
unde  ccepit  oratio  mea,  inde 
desinet.  Liv.  voy.  s'achever, 
FINIR  [intr.^). 

termite  (lat.post.fermifS.Sid.), 
8.  m.  Fourmi  blanche  qui  ronge 
les  pièces  de  bois.  Tarmea,  mi- 
ti»,  m.  Ptttut. 
ternaire,  adj.  Formé  de  la  réu- 
nion ds  trois  éléments.  Terna- 
rius,  a,  um,  adj.  Col.  Nombre 
— ,  (ernilas,  atia,  f.  Prise. 
1.  terne,  adj.  Qui  manigue  de 
brillant.  Lamjuens,  p.  adj.  Col. 
Flin.  Languidus,  a,  um,  adj. 
Plin.  (cf.  /.  color.  Plin.).  lie- 
bes,  adj.  Cic.  Ov.  (cf.  /i.  color. 
Ov.).  Decolor,  adj.  Plin.  Sur- 
dos, a,  um,  adj.  l'Un.  (cf.  s. 
color.  Plin.).  tentas,  a,  um, 
adj.  Plin.  (cf.  l.  color.  Plin.). 
Devenir  — ,  voy.  ternir.  |1 
(Fig.)  En  pari,  du  «tyle.  Lan- 
gaidus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  oratio  languidior.  Quint.]. 
AtlenwÀtas,  a,  am,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  ejus  oratio  nimiû  reli'jio- 
ne  attcnaata.  Cic.).  Etre  — , 
param  splendoris  luibëre.  Ilor. 
Uevenir  — ,  Uebescére,  intr. 
Cic.  languescëre,  intr.  Cic. 
9.  terne  (lat.  ternas,  ace.  fém. 
[ilur.  de  terni,  •  qui  vont  par 
trois  •),  B.  m.  Coup  où  chacun 
de?  dés  amène  un  troi".7'ernio, 
onij,  m.  Gell.  1  (P.  ext.)  Grou- 
pe de  trois  numéro?  sortants 
ou  gagnants.  Ternio,  onii,  m. 
A. 

temé,  ée,  adj.  Formé  de  par- 
ties qui  pont  réunies  trois  par 
trois.  Ti:rni,  se,  a,  adj.  pi.  A. 
Triplex,  adj.  A. 
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ternir,  v.  tr.  Rendre  terne, 
c  -ii-<f .  non  brillant  ou  moins 
brillant  (voy.  tkr.>k).  Hebe- 
lâre.  tr.  Ov.  Plin.  (ex.  :  unidriS 
terra.'  luna  hebetatar.  l'Un, 
gemmas  liebetârc.  l'Un);  ob- 
scurâra.  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
obscurcir).  Se  — ,  bebetari, 
passif.  Plin.  (voy.  ci-dossus); 
bebescère,  intr.  Tac.  (ex.  : 
fulijor  hebescit.  SU.  sidéra  [«  l'é- 
clat des  astres  .]  Iiebeacunt. 
Tac.];  torpescére,  intr.  Plin. 
(ex.  :  illx  [margaritœ]  seneclA 
rugisque  torpescunt.  Plin.).  || 
(.■Vu  fig.)  Inquinàre ,  ir.  Cic. 
etc.  (ex.  :  omnem  splendorem 
honestatis.  Cic.  (amam  alte- 
rius.  Liv.);  maculâre.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  (amam.  Liv.  belli 
gloriam  morte  tarpi.  AVp.); 
poUuêre,  tr.  Pl\xd.  (ex.  :  ali- 
cajus  famam.  Pliœd.)  ;  ofûcè- 
re  ,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  qui 
nomi'ni  [•  l'éclat  de  ma  répu- 
tation •]  officient  meo.  Liv. 
decori  of(icêre.  Cic);  obruére, 
tr.  Cic.  (ex.  :  ilarius  CatuH 
interitu  sex  saos  obruit  consa- 
latas  [■  a  terni  l'éclat  de  ses 
six  consulats  •].  Cic.  [Tusc.  V, 
19,  561).  Se  —,  obsolescère. 
intr.  Lie  etc.  (ex.  :  antiquiim 
oÇficii  ralionem  dilexit,  cajas 
splendor  omnibus  his  motihas 
obsolevit.  Cic.  quse  [  virtus  ] 
splendet  per  aesesemperneque 
alienis  unquam  aordibus  obao- 
Uscit.  Cic.  [Sest.  28,  60])  ;  de- 
ûorescére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
eum  jam  defioreacenlem 
['  quand  son  éclat  commençait 
à  se  ternir  ■]  cognovisti.  Cic 
[Br.  9i,  317]). 

ternissure,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
devient  terne.  Languor,  cris, 
m.  Cic.  Decoloratio,  onis,  f. 
Cic. 
terrage,  s.  m.  Action  de  terrer. 
Exaggeraiio,  onia,  f.  Col.  Le 
—  d'un  objet,  res  terra  obdiic- 
ta.   Col.   Le  —  des  bas-fonds, 

Vcy.   COLMATAGE. 

terrain  (lat.  pop.  terranum  [p. 
lerrenam.  Plin,),  a.  m.  Espace 
de  terre  considéré  comme  pro- 
pre à  un  usage  déterminé.  Lo- 
CUS,  i,  m.  Cic  Ole.  (au  plur. 
loca,  oram,  n.  ex.  :  creacebat 
urbs  alia  atqae  alia  appetendo 
loca.  Liv.);  solum,  1,  n.  Cic 
eic.  (ex.  :  collocàre  in  aolo 
[•placer  son  avoir  sur  des  t.»]. 
Suet.);  ager,  agri,  m.  Cic. 
etc.  (ex.:  grasaûri  in poascsaio- 
nem  agri  publici  [•  envahir  le 
t.  de  l'Etat  •].  Liv.).  —  pour 
bâtir,  area,  ae,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
aream  ponendx  domo  yuavé- 
re.  Ilor.).  ||  (En  style  militaire.) 
Locus,  i,  m.  Csea.  Liv.  (ex.: 
natura  toci.  Cse».  Liv.  conai- 
lium  capit  ex  loci  natarà.  Cxs. 
[B.  G.  III,  43,  1].  iniquua  locus. 
des.  cum  valUs  aat  focus  de- 
clivis  auberat.  Caea.  propter 
apport  unitatem  loci.  Csea. 
loco  pro  caalria  ad  aciem    in- 
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atruendam  natarà  opportano 
atque  idoneo.C.fS.  (B.  G.  II,  B, 
3].  locorum  difficaltates.  Cap*, 
iniqailaa  loci.  Liv.  loci  na(u- 
rum  observàre,  ignorùre.  Caes. 
locorunx  pcritia.  Liv.  locorunt 
angustiis  intercladi.  Cœa.  [B. 
C.  1,  17,  1].  id   e(ficiebant   an- 

?ustix  loci.  Cms.  [B.  C.  III, 
12  ,  7].  quid  iniquitas  loci 
haheat  incommodi.  Cxa.  [U. 
G.  VII  ,  45 ,  95  :  cf.  52.  2  ; 
53,  1;  B.  C.  I,  71,  A;  III,  72, 
2].  ai  iniqais  locis  Cœaur  ae 
subjiceret.  Cœa.  [B.  C.  III,  85, 
1].  desperatia  campeatribus  lo- 
cis. Cses.  [B.  G.  VU,  86,  U]. 
loca  sequi  demiasa  et  palu» 
stria.  Os.  [B.  C.  III,  /.9,  A],  su- 
bire  [•  s'engager  sur  •]  iniquis- 
aimun\  locum.  Cœa.  |B.  G.  II, 
27,  5].  iniquo  loco  committére 
prœhum.  Cses.  se  in  locum  ini- 
guam  demiacrunt.  Caea.    [B.  G. 

VI,  AO,  6].  excrcitum  in  aciem 
lequum  in  locun\  [•  sur  un  t. 
uni  "1  produxit.  Cses.  [B.  C. 
III,  L>b,  1].  cum  in  xquum  lo- 
cum  deacenderet.   Cœs.  [B.  G. 

VII,  53,  2].  si  forte  timoris  ai- 
mulatione  hoatea  in  aaum  lo- 
cum [•  sur  son  t.  ■]  elicére 
posaet.  Cœa.  [B.  G.  V,  50,  3|. 
suis  locia  betlum  in  Uirmcm 
dacëre.  Cœa.  [B.  C.  I,  61,  A], 
aciem  instru-rif  suis  iocis.  Cas». 
[B.  C.  III,  8A,  2j.  longius  impe- 
ditioribus  locis  aecuti.  Cées. 
[B.  G.  III,  28,  Al.  campestria  ac 
demisaa  loca.  Cœa.  (B.  G.  VII, 
72,  3],  cum  illi  notisaimia  lo- 
cia audacter  tela  conjicerent. 
Cœs.  [B.  G.  IV,  2A,  3].  ignotia 
locia  cum  liostibua  eratpugnan- 
dum.  Ca-s.  [B.  G.  IV,  2A,  2]. 
dejeclia  atqae  inferioribus  lo- 
cis conatiterat  [equitatus]. Cas». 
[B.  C.  I,  A6,  3].  ioci»  impediti» 
ac  silvestribaa  seae  occallubat. 
Cœa.  [B.  G.  V,  19,  1].  in  decli- 
vi  ac  prxcipiti  loco.  Cœa.  [B. 
G.  IV,  33,  3]).  Disputer  le  —  (à 
l'ennemi),  acerrimè  reaistêre. 
Ca's.  Gagner  du  — ,  progredi, 
dép.  intr.  Cic  Perdre  du  — , 
cedére  loco.  Sali,  referre  pe- 
dem.  Liv.  Faire  perdre  du  — à 
l'ennemi,  gradu  hoelca  movire 
ou  demovére.  Liv.  atatu  movê- 
re  hoatem.  Liv.  Abandonner  le 
— ,  cedére  ex  acie.  Liv.  prœlio 
excedére.  Cœa.  Rester  nur  le 
— ,  in  acie  cadére.  Liv.  ou  occi- 
dére.  Curt.  Aller  sur  le  —  (se 
battre  en  duel),  voy.  duel.  || 
(Fig.)  Sonder  le  — ,  exploràre 
iler.  Liv.  Voy.  bo.ndeb,  tateb. 
S'3  placer,  être  sur  un  bon,  sur 
un  mauvais  — ,  conaistére  (ou 
es»e)  in  bono  (meliore),in  ma- 
lo  ipejore)  loco.  Cic.  Voy.  tv- 
tuatiun.  La  cour  est  son  — , 
aulà  unicè  delectatar.  A.  C'est 
HOU  — ,  in  hàc  re  liboUisairnè 
versatur.  Cic.  hoc  ei  unicè 
convenu.  Cic  Sur  mon  — ,  in 
arend  meà.  l'Un.  j.  Défense 
portée  sur  un    —    défavorable. 


dffensio  iniiiuior.  Cic.  Ne  pas 
abandonner  le  — ,  n\anère  in 
euo  statu.  Cic.  Disputer  le  — , 
obsistvre,  intr.  Cic.  Voy.  résis- 
TEH.  Gagner  du  —  (pniidro 
l'avaula^e  )  ,  proijredi  ,  dép. 
intr.      Cic.      prnficëre  ,      iiitr. 

Cic.      Voy.       AVANCER,      PBOGRÈ!". 

Perdre  du  —  (  perdre  l'a- 
vantage), cedére ,  intr.  Cic. 
Voy.  RECULER,  RETRAITE.  Faire 
perdre  à  qqn  du  — ,  dejicire 
aliimem  de  stata.  Cic.  |)  (lin 
pari,  des  ch.).  La  mer  qm  ga- 
gne du  —  sur  le  coutinont, 
mare  terram  appetens.  Cic. 
G.igner  insensiblement  du  — , 
terpére,    intr.    Cic.    Voy.     [a] 

ÉTENDRE,  [se]  RÉPANDRE,  GRAN- 
DIR. ^  Terre  considérée  par  rap- 
Sort  à  ses  qualités,  à  ses  pro- 
uctions,  etc.  Terra,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  arr/illosa  aut 
iapidoaa.  Varr.  sterilis.  Cart.); 
solum ,  i,  D.  Cic.  etc.  (ex.  : 
natara  soli.  Virg.  solum  pin- 
gae.  Col.  fertile.  Cart.  ma- 
cram.  Cic.  voy.  sol).  —  uni, 
plat,  cumpas,  i,  m.  Cic.  (voy. 
plaine),  blévation  de  — ,  ta- 
mulus,  i,  m.  Cic.  Terrain  fer- 
me, stabilis  locus  ad  insisten- 
duni.  Liv.  Sur  un  —  solide, 
soUdo.  Liv.  in  aolido.  Flor. 
P  (Géologie.)  Solam,  i,  n.  Plin. 
ferra,  œ,  (.  Plin.  —  primitifs, 
terrx  qux  primse  apparuerunt 
ou  primitives.  A.  —  d'alUivion. 
terras  quse  (laminum  allavii'. 
concreverunt.  A.  (d'apr.  Col.). 
terrai,  adj.  Vent  — ,  et,  subs- 
tantivt.  — ,  ventas  a  terra 
surgens.  Liv.  ou  a  terra  con- 
tinenti  veniens.  Liv.  ou  a  me- 
diterraneis  regionibus  veniens. 
Liv. 
terraqué ,  ée ,  adj.  (Arcli.l 
Composé  de  terre  et  d'eau.  Ex 
terra  aquàqae  formatas  ou 
concretus.    A.   Spéc.   Le  globe 

— ,    voy.    TERRESTRE. 

1.  terrasse,  s.  f.  Plate-forme 
faite  dans  uo  jardin,  un  parc, 
pour  la  vue  ou  la  promenade. 
Agger,  eris,  m.  Cic.  Palvinas, 
i,  m.  Plin.  j.  Xystus,  i,  m. 
Cic.  Jardins  en  ou  sur  — ,  pen- 
siles  horti.  Plin.  Curt.  1  (P. 
ext.)  Plate- forme  en  maçonne- 
rie, ménagée  pour  la  vue  ou 
la  promenade,  au-dessus  d'un 
édifii;e.  .Solarium,  ii,  n.  Plaut. 
Suet.  Msenianum,  i,  n.  Cic. 
(ordin.  au  plur.  mœniana,  o- 
lum,  n.  Cic).  Planter  des  ar- 
bres sur  les  —  des  maisons. 
suspendëre  nemora.  Sen.  Toit 
en  — ,  tectam  planum.  A.  per- 
gula,  as,  f.  Suet.  (Aug.  Ji).  ^ 
(Architeot.)  Surface  du  socle  sur 
laquelle  reposent  les  pieds 
d'une  figure.  Podium,  H,  n. 
Vitr.  ^  (P.  ext.)  Premier  plan 
d'un  paysage  (t.  de  peinture). 
Voy.  plan. 

S.  terrasse,  s.  l.  Terrassement. 
Voy.  ce  mot. 

terrassement,    s.   m.   Action 
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de  terrasser.  Il  Action  de  remuer 
et  de  transporter  les  terres. 
Aggeratio,  onis,  f.  Vitr.  Exag- 
gcr.itio,  onis,  f.  Vitr.  Travaux 
do  —,  aggerea,  um,  m.  pi.  Col. 
tcrrx  ad  aggerem  exstruen- 
dam  aggestx  ou  congeatx.  Cxs. 
Faire  des  travaux  de  —,  agge- 
rea constraére  ou  instrùére. 
Plin.  terram  inatraére.  Hait, 
aggerâre  ou  exaggerâre.  Col.  1 
(Arcli.)  Action  de  renverser  à 
terre.  DeJ'ctus,  ûa,  m.  Liv. 
Stragea,  ia,  f.  Liv. 
terrasser,  v.  tr.  Former  un 
amas  de  terre  soutenu  par  la 
maçonnerie.  Aggere  expU're. 
Csea.  Aggere  veslire.  Cxa.  Ag- 
gerâre, tr.  Vitr.  Tac.  Voy. 
REMBLAYER.  —  Un  chemiu,  voy. 
PAVER.  Il  p.  ext.  —  un  mur  (le 
soutenir  par  un  amas  déterre), 
muro  aggerem  arljangëre.  Liv. 
1  (Absolt.)  Remuer  et  transpor- 
ter des  terres.  Fodére  terram 
ou  humum.  Cic.  Fodére  et  ag- 
gerâre (ou  exaggeràre)  terram. 
Col.  1  Renverser  à  terre  en 
luttant.  Sternëre,  tr.  Liv. 
Prosternëre  humi.  Liv.  et 
simplt.,  prosternëre,  tr.  Cic. 
Affligëre  ad  terram.  Plaut.  Ab- 
jicëre,  tr.  Cic.  Dejicëre,  tr. Cic. 
Etre  terrassé, /acêre,   intr.  Cic. 

Voy  .         RENVERSER  ,         ÉTENDRE  . 

Affiigëre  {animas).  Cic.  Fran- 
gére,  tr.  Cic.  Abjicëre{aliqaem). 
Cic.  Opprimére,  tr.  Cic.  Etre 
— ,  j  icire,  intr.  Cic.  Terrassé, 
a[(tictus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
abjectus,    a,   um,  p.    adj.  Cic. 

Voy.   ABATTRE. 

terrassier,  s.  m.  Ouvrier  qui 
remue,  transporta  des  terres. 
Fissor,  oris,  m.  Vitr.  Munitor, 
oris,  m.  Liv. 

terre,  s.  f.  Partie  solide  du 
globe  que  nous  habitons.  ||  Sol 
qui  porte  l'homme,  les  ani- 
maux, les  villes, etc.  Terra,  se, 
f.  Cic,  etc.  (ex.  :  terras  mo- 
tus [•  tremblement  de  t.  .]. 
Cic.  opp.  à  cselum,  cl.  terra 
cseloque  aquarum  penuria  est. 
Cart.  opp.  ^  mare,  cf.  terra 
marique.  Cic.  ex  magnâ  jacta- 
tione  terram  videns.  Cic.  [Mur. 
2,  li].  iter  Brundisiam  terra 
[•  par  terre  •]  petëre.  Cic. 
terra  eodem  pergit.  Liv.  prima 
luce  terram  attigit.  Cxs.  ap- 
plicatis  nostris  ad  terram  mx- 
vibus.  Cses.  naves  ad  terram 
deligâre.  Caea.  ad  terram  per- 
venïre.  Cses.  in  terram  navem 
ejicére.  Csa.  Bibulua  multos 
aiea  teiTà  proldbitua  [.  écarté 
de  la  t.,  empêché  de  prendre 
t.  .].  Cses.  [B.  G.  III,  18,  1]. 
aditam  habére  ab  [•  du  côté 
de  •]  terra.  Cass.  loc.  in  terris 
[•  sur  terre  •].  Cic.  Hor.  Sen. 
qiiid  erat  in  terris  ubi  in  tao 
pedem  ponerea  ?  Cic.  [Phil.  2, 
19,  i8J.  neqae  ego  anquam 
fuisse  taie  monstrum  in  terris 
puto.  Cic.  [Cïel.  5,  13].  dum 
erimaa  in  terris.  Sen.  par  ext. 
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terrse    Itiatus.    Sen.    repentini 
terrarum  hintas.     Cic.     in    eo 
loco    dehisse      terram.      Varr. 
terram  intaeri.  Caea.  de    terra 
saxa    tollëre    ['  lever  -].    Cic. 
aliquem  ad  terram  dure    [•  je- 
ter •].  Plaut.  Liv.    aliquem  a-i 
terram    affligëre.     Plaut.      in 
terram    cadère    ou     decidërt. 
Cic.  projecti  ad  terram  [«pixys- 
tcrnés  à  t.  •].    Cses.  aublicis  in 
terram  den%isais  [«enfoncés  •]. 
Cù^s.  taîese  tot-f  in   terram  in~ 
fodiebantw.  Caea.  non  amplius 
digitis  qualtuor  ex  terra    emi- 
nére.     Casa,    sub    terra.      Cic. 
terrœ  fauces  ou    cavernac  [•  les, 
entrailles  •].   Cic.    e  terras  ca- 
vernis  ferrum  elicimus.  Cic.)i 
bumus,   i,   f.    Cic.  etc.    (ex.  : 
repère  per  humum.   Hor.    pro- 
fiter humum  volàre.  Ov.    humi 
j'acëre.  Cic.  st7-ataa  humi.   Cic. 
proaternère     aliqaem      humi. 
Virg.  Ov.  ae  [ou  corpua^    l^umi 
abjtcëre.  Curt.  Plin.  Theodori 
niliil  interest,    hamine   an  su- 
blime  patescat.    Cic.    [Tusc.    I, 
102].  ventus  arenam  hamo  c.v- 
citavit.    Sali.).    Mettre    pied    à 
—,  voy.  p.  1397  (col.  3).  .Mettre 
un  genou  en  — ,    voy.    p.    977 
(col.  3)  et  cf.    p.    85  (col.    9). 
Etre  à  —,jacéTe,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.    :    jacentem   extoUëre    [au 
pr.  et  au  fig.]  Cic).  Jeter  à  — , 
par  —  et  (arch.)  mettre,  porter 
par  — ,  voy.    abattre,    renver- 
ser. Ventre  à  — ,   equo    citato. 
Caes.  incitato.  Cic.  eifuso  curajt. 
Liv.  Arch.  A  plate   — ,    summo 
aolo.  Col.  (voy.    sol.)  Raser  la 
— 1  (fis)  jacêre.  Quint.  —  à — , 
renùssê,  adv.  Sen.  Etre  — à — , 
serpëre  humi.  Hor.   Reprendre 
— ,  terram    repetëre.    Cic.  Qui 
vit  sur  la  — ,  qui  a    lieu  sur  la 
—,  de  la  — ,  terrestris,   tre, 
adj.    Cic.    etc.    (ex.  :  animarv- 
tium.genus  terrestre. Cic.  [univ. 
10,  35].  res  terrestres  et  mari- 
timae.  Cornif.  regiones    terres- 
tres aat  maritimse.  Cic.  terrestre 
aut  maritimum  munimentam. 
Liv.  terrestris   exercitua.   Nep. 
exeixitus  terrestris  navalisque. 
Liv.  terrestre  iter.  Liv.  t.  prce- 
iium.  Nep.  terrestres  navales- 
que  pagnœ.  Cic.  confectis  om- 
nibus  maritimis    terrestribas- 
que  héllis.  Cic.  [prov.  cons.  11, 
27].  res  caslestes    atqae  terres- 
tres. Cic.   Capitoliam,  hoc  eat 
terrestre  domicitiam  Jovis.  Cic. 
[Verr.  II,  U,  58,  li9]).  De  la  —, 
qui  se  trouve  sur  la  — ,    terre- 
nus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
maritimi  terreniqae    humore». 
Cic.  [N.   D.   II,  Itj,  i.31.  bestia- 
rum    terrenae   sant  alias,   par- 
tim    aquatiles.    Cic.   [N.  D.  I, 
37,   103].   perturbationes  terre- 
nae.   Cic.   [N.  D.  111,  7,   IG]).  1 
Sol  qui  produit  les  végétations. 
Terra,  ae,  f.    Cic.    etc.    (ex.  : 
ea  qaae  gignantur  e  terra.  Cic. 
terra  argillosa    aut    lapidosa. 
Varr.  terra  aat  arida  aat  sa- 
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tiata.    Sen.    neqae  aliad     M( 
coUre  qaam  re4olvire   et  (er- 
mintùrt     terram.    Col.    terra 
fandit  (rufjes.    Cic.    [tu-c.   V, 
13,  371.  terra Jirt  fru.jes.    Cic. 
lej.  P,  57,  fffj);  solam,  i,  n. 
Jic.  eif.  («X.  :  ?uod  si»'""»  tam 
exile  et  nvjcrum  est  yuod  ara- 
tro  perstringi  nonpossit?Cic. 
[Les-    agr.  2,  25,  67].   seremaa 
aliqaid  in  inculto  et  derelicto 
tolo.  Cic.   [Br.    U,    16].    lolum 
pingae.     Col.     fertile.     Cart. 
immensi  cultor  soli.  Sen.  agri 
solam.  Cxs.  res  gua»  solo  con- 
tinentar.      Sen.     collocàre    in 
$olo   [•  prêter   sur    des    t.  •]. 
Saet.).  —  végétale,  voy.   végé- 
tal. Il    (SpécO   Domaine.   Pr.T- 
diam  rasticam.  Cic.  ou  simpl. 
prxdiam,  ii,  n.  Cic.   (cf.    prx- 
diam    emére.    Cato.    vendère. 
Cic).  Fandas,  i,  m.  Cic.  Ager, 
gri,  m.  Cic.  (cf.  ager  paternut 
et  avitai.    Sen.    ager   (ertilis. 
Cic.  agri  lati  atqae  obères.  Cic. 
agram  colère.   Cic.  agro  pelli. 
Cic.).  Rus,  rari»,   u,   Cic.    etc. 
(ex.  :  rari  [•  dans  ses  terres  •] 
habitàre.  Cic.   [Off.    III,    112]. 
rare  redire.  Ter.  [aun.  611].  au 
plur.  cam   in    rara    saa  vene- 
nnt.    Cic.     [Tusc.     V,    102]). 
Chasser    sur    les    —    d'autrui, 
vov.    p.  390    (col.  S).  1  Sol  où 
l'on  enterre  les  morts.    Terra, 
SB,  (.  Cic.   etc.    lex.  :    sit    tibi 
terra  levis.  Inacr.)  ;    humus, 
i,    i.    Cic.    etc.    (ex.  :  corpora 
hamo  tegère.  Cic.  [Tusc.  I,  16, 
361.  in  lis,  qaos   hamas  injecta 
Ugeret.  Cic.  [Leg.    II,   22,  57J). 
Mettre  en  — ,    voy.    e.nterber. 
Porter  en  — ,  efferre.  Ter.  Cic. 
ï  Matière  solide   dont   le  globe 
est  fait  et,  par  ext.,  substance 
tirée  de  cette  matière.   Terra, 
ae.  t.  Cic.    etc.    (s 'opp.    à    aer, 
à  ignis,  à  aqaa  ou    à  humor. 
Cic.    ex.   :    gleba    terrx.    Liv. 
eam  voraginem  connecta  terrx 
explére.  Liv.  has    [rates]  terra 
atqae   aggere      integére.    Cxs. 
manibas     sagalisqae      terram 
exhaarire.  Cxs.).  Amas  de  — , 
agger,  eris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cratibus  atqae  aggere  paladem 
explère.  Cxs.  aggere   et  crati- 
bas  fossas    explére.    Cxs.    ca- 
vernas  aggere    implére.   Cart. 
trabes    aggere    vestire.    Cxs.). 
—  puIvéruUnte,  pulvia,  eris, 
m.  Cic.  etc.   («x.  :  p.   Pateola- 
nut.  .Ven.  [N.Q.  III,  20,  3]).  De 
—,    terrenus,   a,    um,    adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :    terrenas  tuma- 
las.   Ces.    t.   collis.   Liv.  pirt- 
gaes  terreniqae  colles.  Plin.  j. 
terrenam  gênas.  Cic.    terrena 
vasa.  Plin.).  De  —  cuite,    ÛC- 
tilia,   »,  adj.    Cic.    etc.    (ex.  . 
f.    vasa.    Cic.    fictiles    (Igarx. 
Cic.  subst.  fictilia,  iam,  n.    pi. 
.Sen.  voy.  poterie).    1    Matière 
dont  e«t  fait  le  corps  de  l'hom- 
me. Terra,  m,  t. Cic.  etc. {ex..: 
corpus     e     terra    concretam. 
Cic.);  humuM,  i,  t.  Quint,  (ex.: 
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hominem    appullari,    quia    sit 
humo  notas,    tjuint.).    De    —, 
terrenus,   a,   um,    adj.  Cic. 
(e\.  ;  (errena  concretaque  cor- 
pora.    Cic.    [Tusc.    I,   50,  W]). 
1  Partie   du  globe   terrestre  et 
le   globe  terrostre    lui-même.  || 
Pariia  du  globe  terrestre.  Ter- 
ra, œ,  i.  Cic.    etc.    (ex.  :  terra 
Italia.  Varr.  Liv.  postridie  ter- 
ram attigit  Germiniorum.  Cxs. 
[voy.  coNTBÉB,  PAïsl.  au    plur. 
terrx  ultimx.  Cic.  nos   terras 
incotentes.  Cic.  Cimbri  pnibas 
quidem  nostria    aliqaando  ex- 
cesserant    atqae    alias    terras 
petierunt.     Cxs.)     \\    Le    globe 
terrestre.  Terra.  »,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  surt.  au    plur.    terras  ul- 
timx. Cic.  pecania  quanta   sit 
in  terris.  Cic.  malta  prxterea 
de  mundi  ac   terraram  magni- 
tadine   disputant  tt  Javentati 
trudant   [druides].  Cxs.    orbis 
terrx  ou   terraram.  Cic.    orbis 
terraram  omniam.   Cic.    Afri- 
canus  qui  sao  nomine  déclarât 
tertiam    partem    orbis    terra- 
ram se  sabegisse.    Cic.  [Rose. 
Am.     36,      103].      illud    patro- 
cinium     orbis     terrx      verias 
qaam    imperiam    poterat    no- 
minari.  Cic.  [Off.  II,   8,  7].  or- 
bem  terrx   cœde  atque  incen- 
diis    vastàre.     Cic.     [Cat.    1,  1. 
3].  ager  Campanus  orbis  terrx 
palcherrimas.     Cic.     [leg.  agr. 
2.    28,   76].    veram   menjuram 
orbis    terrx  colHgëre    [•  calcu- 
ler exactement  l'étendue   de   la 
terre  •].    l'itr.);    tellus,    uris, 
f.  Cic.  (une  seule  fois  [Rep.   VI, 
17,  6].  ailleurs    terra    [au   sens 
astronomique!  cf.  Cic.  [Tusc.  I, 
17,  iO:  m,  39,   93,  etc.]).    Qui 


appartient  à  la  — ,  terrestria, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :    res    ter- 
restres. Cic.    voy.    terrestre). 
Fig.  Remuer  ciel  et  — ,  omnia 
miscêre.  Cic.    ||   (Par  ext.)   tei 
habitants    de     la     terre.    Voy. 
MONDE.  Il  (Antiq.)  La  Terre  (di- 
vinité).     Terra,    se,    f.      Varr. 
(R.  K.  I,  1,5).    Cic.  (^N.    D.  III, 
52j.  ûv.  (Fast.  VI,  2Ô9).  Tellus, 
aris,  f.    Varr.  (ib.).    Cic.    (ib.  ; 
cf.  xdes  Tellaris.  Cic.    [Q.   fr. 
III,  \,U,  U]).  //or.    (ep.    Il,    1, 
II.3). 
terreau,  s.  m.  (Arch.)  Terrain. 
Voy.  ce    mot.    ^   (Spéo.)  Terre 
d'engrais     formée     de     fumier 
pourri.      Stercoratum,      i,     u. 
Plin.  Stercorata  terra.  Col. 
torrein.  Voy.  terrain. 
terre-ploln,  s.  m.  Plate-forme 
de    terre     rapportée,    soutenue 
par  des  parapets    de    maçonne- 
rie.   Tumulas    terrenas.    Cxs. 
Agger,  eris,  m.  Cxs. 
terrer,    v.    tr.     Recouvrir   de 
terru.  J|  Combler  (un   bas-fonJ) 
en  y  dirigeant   de   l'eau.   Voy. 
couDLER,  couiATAOE.    1   Mettre 
de  la  terre  au  pied  d'un  arbre. 
Terram  circa  arborem   adag- 
geràre.  Col.  aggerâre  arborem. 
Col.  1  Se  —,  et  {intransitivt.) 
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—  (sa  oachsr  dans  un  trou 
creusé  en  terrej,  cufcit<-  fodére. 
Phxd.  in  caoUi  delitescir». 
Cic.  Voy.  TAPIR. 

terrestre,    adj.    Qui     appar- 
tient il  la   terre,   au    globe  sur 
lequel  nous  vivons.  Terrestris. 
e,  adj.  Cic.  (voy .terre);  terre- 
nus, a,  um,  adj.  Cic. etc.  (voy. 
terre).  Le  globe  — ,  terrée  glo- 
bas  ou  simplt,  terra,  as,  f.  Cic. 
Zone  — ,  ora,  x,    f.  Cic.    ||    (Au 
fig.)  Terrenus,  a,  um,  adj.  Hor. 
(ex.:  t.eques.Hor.);  terrestris, 
e,  adj.  Cic.  etc.    (cf.    res    csele- 
stes  atqae    terrestres.   Cic.    on 
dit  aussi    qui    [qux,    qaod]    in 
terris  est.  Cic.);  bamanus,  a, 
um,   adj.   Cic.    etc.  (voy.  hu- 
main, mortel).    La    vie    — ,    res 
cxternx.  Cic.  Voy.  monde.  L'en- 
veloppe, la  dépouille    — ,    cor- 
pas,  oris,  n.  Cic. 
terreur,  s.  f.  Crainte    qui   fait 
frissonner.   Terror,   oris,   m. 
Cic.  etc.  (ex.:  de^iniunt  [Stoici] 
terrcrem     metam     concatien- 
tem  ;  ex   qao   fit   ut    padorem 
rubor,  terrorem  pallor  et  tre- 
mor  et  dentiam   crépitas  con- 
sequatur.  Cic.  [Tusc  IV,  8,  19]. 
empl.    souv.    avec    pavor    [cf. 
terror  pavorqae  ou    terror    ac 
pofor  ou  pavor  terrorqae.  Liv. 
av.  le  Gén.   subj.   t.  exercitûs. 
Cxs.  av.  le  Gén.    obj.  t.    belli. 
Cic.   eqaorum.  Cxs.    prxsentis 
exercitûs.     Cxs-     jaaicioram. 
Liv.  mortis.  Cic.  nominis  nos- 
tri.  Liv.  av.  un  adj.  t.  anceps. 
Liv.  duplex.   Liv.  barbaras  at- 
que immanis  terror  verborum 
[•    mots   barbares    et  sauvages 
qui    inspirent    la   t.  •].    Cic.  t. 
externas  [•  qu'on    a  aes  enne- 
mis du  dehors  •].  Liv.  repenti- 
nus.  Cic.  Liv.  servilis  [•  qu'on 
a  des  esclaves  •].    Liv.    vanas. 
Cic.   loc.    poputationibas    agri 
terror  est  oppidanis    admotus. 
Liv.  ca/as    ingressis    Ixtitiam 
attalit  sociis,  terrorem    autem 
hostibua.  Cic    lugëre    hostibas 
terrorem.  Sali,  eorum  minis  et 
terrore   [■    par    leurs    menaces 
et  par  la  terreur   qu'ils    inspi- 
rent ']     commovéri.    Cic.     de- 
mére  terrorem  alicui  [en   par- 
lant de  qqa    ou  do  qq.  circon- 
stance].   Liv.    erat    in    oppido 
terror    ex  [•  à    la    suite   de  •) 
saperioribas    prœliis    magnas. 
Cxs.  alicui  terrori   esse.    Cxs. 
Sali,     in    magno    terrore   esse 
propter      adventum     alicajus. 
Liv.    jEqai    tantam    terrorem 
Romœ   (ecere,    ut...   Liv.    im- 
plére omnia  terrore   ac  tamal- 
tu.  Liv.  tantus    terror    incidit 
ejas  exercitui,  ut...  Cxs.    ter- 
rorem     alicui     inferre.      Cic. 
inferre   qaam    maximum    ter- 
rorem aùcui.  Cxs.  duplex  inde 
terror  Romanis  Hiatus,  hinc..., 
hino...  Liv.  injicére  alicui  ma- 
gnum   terrorem.  Cxs.  injicére 
terrorem  mortis.  Cic.  ad  arbem 
qaoque  terroremperferre.  Liv. 
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ejaidem  vim  'lic^.ndi  terro- 
r.:mqae  [•  véliéinence  bien 
p'opre  à  inspirer  \i  t.  •]  ti- 
inuerant.  Cic.  ;  voy.  crainte, 
EKKRoi).  Règne  de  la  — ,  domi- 
natio  cradelia  superbajae.Liv. 
lipoques  de  — ,  tempora  atro- 
cui.  Cic.  temporis  litrocitas. 
Cic. 
terreux,  euse  (lac.  terrosas. 
i'itr.),  adj.  Qui  est  de  la  nature 
de  la  terre.  Tcrienus,  a,  am, 
adj.  Cic.  P.  anal.  Uu  jjoùt.une 
odeur  — ,  ferras  aapor,  odor. 
A.  Avoir  un  goût,  une  odeur 
— ,  terram  lapére,    olëre.    A. 

I  Qui  est  mêle  de  terre.  La- 
teiis,  a,  am,  adj.  Plin.  Lmo- 
siis,a,  am,  adj.  Col.  Lutulen- 
taa,  a,  am,  adj.  Col.  ^  Qui  est 
de  la  couleur  de  la  terre.  Qui 
(qase,  qaod)  terrœ  colorem 
itabet.  A.  Laridus,  a,  am,  adj. 
Ov. 

terrible,  adj.  Qui  inspire  la 
terreur.  Terribilia ,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  sonos.  Liv.  cla- 
mor.   Liv.  mors    terribilia    est 

ils,  qai Cic.    nec  erat   gens 

cajas  Becundum  Gallicos  tu- 
multus  arma  terribiliora  es- 
tent. Liv.  majora  ac  terribi- 
liora [•  des  nouvelles  plus  t.  •] 
afferre.  Liv.  cum  ali.i  aliis 
teri'ibiliora  afferrentar.  Liv. 
en  pari,  de  pers.  :  jam  ipsi 
arbi  terribilis  erat.  Liv.  quam 
terribilis  aspectu.  Cic.  [Sest. 
8,  19].  cujus  virtat^  terribilior 
erat  populus  Ronianas  ceteris 
gentibas.  Cic.  fPliil.  2,  '26,  65]). 

II  (Par  hyperb.)  Immanis,  e. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  mores  (eri 
immanisqae  natara  [-  carac- 
tère ^.  Cic);  ssevus,  a,  um, 
adj.  Cfic.  etc.  (ex.  ;  sseva.  axor. 
Ter.).  I  (Parext.)  ISscesiit".  Voy. 
ce  mot. 

terriblement,  udv.  D'une  ma- 
nière terrible.  Terribilem  in 
modam.  Cic,  Formidoiosë,  adv. 
Cic.  Atrociter,  adv.  Cic.  ||  (Fa- 
mil.)  Excessivement.  Voy.  ce 
mot. 

terrien,  ienne,  adj.  (Arch.) 
Terrestre.  Voy.  ce  mot.  ^  Qui 
possède  une  terre,  uu  territoire. 
Voy.  TERRITORIAL.  SeigneuT  — , 
et,  sabstantivt,  uu  — .  posses- 
tor  (andi.  Cic.  Arch.  Les  puis- 
sances   ,  voy.   TERRI  roRlAl.. 

1.  terrier,  s.  m.  (Arcli.)  Levée 
de  terre.  Voy.  levée,  terrasse. 
1  Trou  que  certaius  animaux 
creusent  en  terre  pour  s'y  ca- 
cher. Cabile,  is,  n.  Plixd'.  (cf. 
cabile  fodére.  Phaid.).  Cunica- 
lus,  i,  m.  Sen.  ||  (Fig.)  Arch. 
Mener   au    —     (faire     mourir), 

voy.    MOURIR. 

S.  terrier,  adj.  masc  Relatif  à 
la  terre  cultivée.  Arvalis,  e, 
adj.  Col.  (Féodal.)  Papier  —, 
et,  aab$t.  —  (contenant  l'état 
des  revenus  d'une  seigneurie), 
censas,  as,  m.  A.  tabula!,  arum, 
f.  pi.  A.  i  Relatif  â  la  terre 
considérée  comme  <i,bn  de  cer- 
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taius    animaux.     Terrenu»,    a, 
um,  adj.  A.  Spéc.  Chien  — ,  et, 

Subst.   — ,    voy.   BAiSSBT. 

terrifier  (lat.  poét.  terrificàre. 
Lucr.  Virg.),  v.  tr.  Frapper  de 
terreur.  Voy.  épouva.nter. 

terrine,  s.  f.  Vase  de  ménage, 
de  forme  circulaire.  ^Jinom,  i, 
n.   Cic.  et  sinaa,  i,   m.  Plaat. 

Voy.    JATTE. 

terrinée,  s.  f.  Contenu  d'une 
terrine.  Sinam,  i,  a.  Virg,  (cf. 
sinam  lactis.  Virg.). 

terrir,  v.  intr.  (Arch.)  Prendre 
terre.  Voy.  atterrir.  •[  Venir 
pondre  à  terre.  Ad  terram  ve- 
nlre,  at  ova  ponat.  A.  In  li- 
tore  ova  ponêre.  A. 

territoire,  s.  m.  Etendue  de 
pays  formant  une  circonscrip- 
tion politique.  —  d'une  ville, 
terrltorium,  i,  n.  Cic.  (ex.  : 
at  (torentis  colonise  terrlto- 
rium minaeretur.  Cic.  [Phil.  2, 
hO.  102]).  (Eu  génér.)  —,  ager, 
gri,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ager 
Tatcalanaa.  Cic.  ager  hosti- 
cas.  Liv.  au  plur.  agri,  oram, 
m.  augeri  agrit  [•  voir  son  ter- 
ritoire s'agrandir  •].  Liv.)  ; 
terra,  ae,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  hos- 
tilia  terra.  Cic);  unes,  ium, 
a-.,  pi.  Cic.  etc.  (ex.  ;  se  in  fines 
Ubiorum  recipëre.  Cxs.  fines 
popalàri,  vastàre.  Cœs.  propa- 
gatio  finium.  Cic.  prolatio  fi- 
niam.  Liv.  fines  impeiii  pro- 
lati.  Cic.  magna  regio  finibus 
adjecta.  Liv.).  Le  —  ennemi, 
hosticam,  i,  n.  Liv.  Partie 
grasse  et  fertile  d'un  — ,  «o- 
nien,  inis,  n.  Cses. 

territorial,  aie  (lat.  post.  ter- 
ritorialis.  Grom.  vet^,  adj. 
Relatif  à  un  territoire.  Traduire 

Êar  les  génit.  agri  on  agroram. 
tablir  un  impôt  — ,  vectigal 
agris  imponëre.  Cic.  Adminis- 
tration — ,  administratio  rei 
pablicx  ou  reram  pablicaram. 
Cic.  Domaine  — ,  biens — ,  a- 
ger  pahlicas.  Cic.  ou  simplt. 
ager,  agri,  m.  Cic.  Vaste  pro- 
priété — ,  latifandiain,  ii,  n. 
Val.-Max.  Sen.  Plin.  j.  Puis- 
sance — ,  res  terrestres  (opp. 
à  maritimae).  Cic,  Posséder  une 
grande  puissance  —  et  mariti- 
me, terra  mariqae  pollêre.  Liv. 
Armée  — ,  veleranas  exercitus. 
Liv.  Les  soldats  — ,  et  sabstan- 
tivt,  les  — ,  seniores,  am,  m. 
pi.  (opposé  à  janiores).  Liv. 

terroir,  s.  m.  Terre  considérée 
par  rapport  à  ses  produits  (agri- 
coles). Ager,  agri,  m.  Cic.  (cf. 
agroram  bonitas  Cic).  Solam, 
i,  n.  Cic.  Vin  du  — ,  indigena 
vinam.  Plin.  On  goût  de  — , 
vernaculaa  japor  (au  fig.).  Ci'c. 

terroriser,  v.  tr.  Soumettre  à 
un  régime  de  terreur.  Omnia 
terrore  et  meta  agëre.  Cic.  Sa- 
perbê  et  crudeliter  tractàre. 
Liv.  ^  (P.  ext.)  Terrifier.   Voy. 

ÉPOUVANTER. 

terrorisme,  s.  m.  Régime  d'in- 
timidation. Sœva  (ou  §aperba) 
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dominatio.  Liv.  Voy.  terreur. 
terroriste,  s.  m.  Partisan  du 
régime  d'intimidation.  Qui  om- 
nia terrore  et  meta  agi  valt.  A. 
terser.  Voy.  tiercer. 
tertiaire,   adj.    Qui    occupe   le 
troisième  rang.  Qui  {qux,  qaod) 
tcrtiam  locam  obtinet  ou  ho- 
bet.  Cic. 
tertre  (lat.  pop.  termes,  k  l'ace. 
termitem),  s.  m.   Emincnce  de 
terre  isolée  dans  une  plaine.  Ta- 
malas  terrenas.  Cic.  et  simplt, 
tamalas,   i,   m.   Cic.   ||   (Spéc.) 
Eminence   de  terre  recouvrant 
une  sépulture.  Tamuiua,  i,  m. 
Virg. 
tesson,   s.  m.    Débris  de  bou- 
teille, de  pot  cassé.  Testa,  œ,  t. 
Ov.  Plin.  Petit  —,   testula,  m, 
f.  Coi.  (XI,  3,  31). 
test.  Voy.  TÊT. 

testacé,  ée,  adj.  Revêtu  d'une 
coquille.  Tettaceat,  a,  um,  adj. 
Plin.  Les  animaux  — ,  et  sabt- 
tantivt,  les  — ,  animalia  tetta- 
cta  ou  simplt.  testacea,  oram, 
n.  pi.  Plin. 

1.  testament,  s.  m.  Acte  conte- 
nant  l'expression    des   volontés 
dernières  d'une  personne.  Tes- 
tamentum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
testamenta   ac    voluntas   mor- 
tuoram.  Cic.  [de  Or.  I,  51,  2;.2]. 
captatio  testamenti.  Plin.  sub- 
jectio   [.   supposition    •]    iesta- 
mentoram.  Liv.  sabjector  tet- 
tamentoram.    Cic.    t.   duplex. 
Saet.  falsam  [•  supposé  'j.  Cic 
legitimum   [•  légal  .].   Plin.  j. 
testamento    [•    par    testament, 
au  moyen  d'un  t.  •].  Cic.  [Fin. 
II,  31,   102].   adoptàre  aliqaem 
testamento.  i\'cp.  Val.-Max.  ex 
testamento    [•    en    vertu    d'un 
t.  .].   Cic.   [Verr.  Il,   2,  8,  21]. 
aperire    testamentam.    Quint, 
capture  testamenta.  Hor.  Sen. 
alicujus   codicilli    non    confir- 
mati  sant  testamento.  Plin.  J. 
testamentam  facére.  Cic.  [Mil. 
18,  A8].  testamentam  obsignâre 
[•   contresigner    '].    Cic.    [ib.]. 
testamentam  conscribëre.  Cic. 
[har.  resp.  20.  Ii2].  testamentam 
rampëre    U    déchirer    •].    Cic. 
[de  Or.  I,  57,  2A1].  testamentam 
irritam  (acëre  J»   annuler   •]. 
Cic   [Phil.  2,  U%    109].    test,i- 
mentorum  ruptorum  aat  rato- 
rum  [.  ratifié  .]  Jura.  Cic.  [de 
Or.  I,  38,  173].  corrigëre  testa- 
menta vivoram.   Cic.    deporto 
e/u3   testamentam.    Cic.    ever- 
tére  leges,  testamenta,    volan- 
tates   mortaoram.    Cic.    testa- 
menti factionem  [•  le  droit  de 
faire  •]  habêre.  Cic.  interlinêre 
testajnentam.Cic.mutàre[-  mo- 
dilier  •]  testamentum.  Cic  Sen. 
rh.  testamentan\  in  alias  tabu- 
las   translatam   signis  adulte- 
rinis    obsignâre    [•   sceller    de 
sceaux   apocryphes  •].    Cic.  re- 
linqaëre  alicai  testamento  ses- 
tertiam  millies.  Cic.  rescindë/'e 
alicujus     testamentum.     Cic. 
Quint,  testamentam  nuncapâre 
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[.  lire  devant  témoin?  •].  Cic).  | 
Mourir  aprè«  avoir  fait  son  — , 
tesUto  decedére.  ilp-  dig.  Sans 
avoir  fait  son  —,  voy.  intestat. 
S.  testament,  s.  m.  Nom  donné 
aux    livro>   ?aints   de*   Hébreux 
et  des  chrétiens.  Testamentam, 
i,    n.    Tert.    etc.   (cf.   t.  vetas. 
Lact.  not-om.  Lact.).  L'ensem- 
ble de  l'ancien  et  du  nouveau 
— .  instramintam,  i,  n.  Tert. 
testamentaire,    adj.    Qui    se 
rapporte  à  un  testament.   Tes- 
tamentiiriviS,  a,  am,  adj.  Cic- 
Legs  — ,  releqatio,  onis,  f.  l'ip- 
dig.  Dispositions  —,  dispositio 
altima.   Jet.   volantas   mortiti. 
Cic.   Un  héritier  —,  et,  sabs- 
tantiit.fUn  — ,heres  lestamento 
institutas.   Cic.   Exécuteur   —, 
curator  testamento  datui.  Cic. 
testateur,  trice,  s.   m.  et  f. 
Celui,  celle  qui    fait    un  testa- 
ment. /«  gai  testamentam  (a- 
cit.    Cic.    Testator,    oris,    m. 
Saet.  Les  intentions  du  —  sont 
en  désaccord  avec  le  testament, 
seriptoria    volantaa     dissentit 
cum  scripto.  Cornif.  Testatrice, 
ea  qaœ  testamentam  (acit.  Cic. 
tester,    v.    intr.    Disposer    par 
acte   de    tout   ou   partie  de  ses 
biens  pour  le  temps  où  l'on  ne 
sera  plus.  Testamtntum  (acëre 
ou  conscribére.   Cic.    Testâri, 
dép.    intr.   Cic.   —   en    laveur 
d'un    héritier,    heredi    cavére. 
Cic.  Avoir  le  droit  de  —,  tes- 
tamenti  factionem  habêre.  Cic. 
(cf.  cui  teatamenti  (actio  nalla 
est.  Cic).  Après  avoir  testé,  tes- 
tato.   Jet.    Paal.-dig.    Mourir 
sans  avoir   —,    voy.    intestat. 
Qui  ne  peut  — ,  intestabilis,  e, 
adj.  XIJTab.  Jet. 
testicule,  s.  m.  Corps  glandu- 
leux,   qui    sécrète    le    sperme. 
Testiculus,   i,  m.  Cels.   festis, 
is,  m.  //or.  Plin. 
testif,  s.  m.  Poil  de  chameau. 

\'oy.    CHAMEAtl. 

testimonial,  aie  (lat.  post.  tes- 
timonialis.  7'eW.),adj.  Qui  rend 
témoisnage.  Qui  (qax,  qaodj 
testimoniam  dat.A.  Preuve  — , 
testimoniam,   ii,   n.   Cic.   Voy. 

TÉMOIGNAGE. 

testonner,  v.  tr.  (Arch.)  Accom- 
moder (qqn)en  lui  ajustant  les 
cheveux.  Voy.    bichonner,   pei- 


gner. Ij  (P.  plaisant.)  Battre. 
Ùepectére,  tr.  Ter.  Voy.  dattre. 

fèt,  8.  m.  (Arch.)  Tesson,  débris 
de  pot  ca=8é.  Testa,  se,  f.  Ov. 
Plin.  1  Crâne.  Voy.  crâne.  1 
Coquille  des  mollusques.  Testa, 
œ,  f.  Cic.  1  Ecaille  des  tortues. 
Cortex  testadinis.  Plin.  Testa 
tcsladinis.  Varr.  llor.  Testa- 
ceum  operimentam.  l'Un. 

tétanique,  adj.  Relatif  au  téta- 
no^.  (Traduire  par  le  gén.  te- 
tani  ou  roborit.) 

tétanos,  s.  m.  Contraction  con- 
vulsive  de  certains  mu'îcles. 
Tetanut,  i,  m.  Plin.  Scrib. 
Atteint  du  —,  qui  a  le  —,  te- 
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tanicas,  a,  um,  adj.  Plin.  (XX, 
52,  87). 

têtard,  s.  m.  Larve  de   batra- 
cien. Gyrinas,  i,  m.  Plin. 
tête   ilal.  testa,  pot  de  terre}, 
s.  f.  Partie  supérieure  du  corps 
de   l'homme,  partie   antérieure 
du  corps  de  l'animal,  contenant 
le  cerveau  et  les  principaux  or- 
ganes des  sens.  Ùapui,  pitis, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  caput   homi- 
nis.   Cels.   porcus  cam   capite 
hamano  nattis.  Liv.  c.  Jamenti. 
yep.    c.    elephantinam.    Val.- 
.Vax.   hydra  malt  a  capita  ha- 
bens.  Sen.  capite  aperto  [-  dé- 
couverte ■  ].  Plaat.  cam  capite 
solo  ex  agaà  exstarent  milites. 
Cas.  capite  obvolato,  involato. 
Cic.  capite  demisso.  Cses.  ca- 
pat  aperire  [»  se   découvrir   la 
tête  -J,  operire  [•  se  couvrir  la 
tête  •].  Cic.  caput  velàre.  Liv. 
caput    obvolvère    togâ.    Saet. 
caput   (erire    [•    se    frapper    la 
tête  -].    Cic.    (r.    c.  peifricâre 
[.  se  gratter  la  tête  •].  Cic.  ca- 
put  illidëre  (oribas.  Suet.   in 
marum  caput   impingère.  Cic. 
caput  alicui  auferre,  abscldëre, 
praecldëre  [•  couper,  trancher  •], 
percatëre  [•  frapper  qqn   à  la 
tête  •].  Liv.   in  caput  alicujus 
inittêre    ou     jaculari    aliquid. 
Liv.  circum  saacios  milites  in- 
serëre  in  tentoria  capat.  Liv. 
supra  capat  esse  [en  pari,  d'un 
danger  imminent  ou  d'une  per- 
sonne dont  on   a   par  dessus  la 
tète  -1.  Cic.    Sali.    Liv.    caput 
extoUëre  [-  lever  la  tête,  avoir  la 
tête  haute  •].  Cic.  in  caput  alicu- 
jusrecidëre.  Liv.  cf.  JEtolorum 
prava   consilia  atque  in  ipso- 
rum  capat  semper  recîdentia. 
Liv.  [XXXVI,  29,  8]).  Je  ne  sais 
où   donner   de   la  — ,   quo    me 
vertam,  nescio.  Cic.  Qui  tombe, 
qui  va  la  —  en  avant,  la  —^}'^ 
première,  praeceps,  .idj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sese  prascipilem  dâre 
in  andas.  Ov.  aliqaem  prxci^ 
pilem    dejicëre.    Cic.    aliquem 
prœcipitem   dâre   [-  jeter  qqn 
la  tête  la  première  ■■].  Ter.  prse- 
ceps  ad  tenam  datas  [-  tombé 
à   terre,   la  t.   la  première  ■]. 
Liv.  prseceps  (ertar  [■  il  court 
tête  baissée  •].  Cic.  au  fig.   pr. 
amcntià  (erebare.   Cic).  Faire 

j  tenir  —,  adversari  ac  re- 

pugnàre.  Cic.  Avoir  qqn  en  —, 
adversariam  aliquem  luibcre. 
Cic.  adversus  aliquem  stàre. 
Nep.  Qui  a  une  grosse  —,  ca- 
pito,  onis,  f.  Cic.  Qui  a  deux, 
trois  —,  biceps,  triceps,  adj. 
Cic  Liv.  Il  (Par  ext.)  Cervi- 
ces,  um  ('  nuque  [partie  de 
la  tète  qui  supporte  le:  joug,  les 
fardeaux]  •),  f.  pi-  Cic  etc.  (ex.: 
onus  in  cervicibus  alicajus  im.- 
ponëre.  Cic.  au  fiy.  imponëre 
in  cervicibus  alicujus  sempi- 
ternum  dominum.  Cic.  susti- 
nëre  cervicibus  suis  tanta  ma- 
nia atque  rem  publicam.  Cic. 
in  cervicibus   esse,   stare,  ha- 
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bëre,  collocare  [en  pari,  d'une 
tiklio  imminente,  d  un   danger 
press,ant].  Cic.  Liv.   ('ar(.  ./as- 
fin,  in  cervicibus  esse  [en  pari, 
de  l'ennemi,  d'une  guerre].  Liv. 
alicajas     in    cervicibus     stàre 
[même    sens].    Curt.    velat    in 
cervicibus  habire  hostcm.  Liv. 
legiones   in  cervicibus   nostris 
collocare.  Cic.  a  cervicibus  ali- 
cuius   repellcre   [ou  depellêre] 
aliquem   [ou   aliquid].   Cic.   in 
capite  et  in  ceri'icihas  esse  ou 
resistëre  [en  pari,  de  l'ennemi]. 
Liv.  gladius  cervicibus  impen- 
det.  Cic.  subjicère  securi  cer- 
vices  f"  mettre  sa  tête  sous  la 
h.iche  .].  Cic.  [Ph.  2,  21,51]); 
vertex,    ticis    (•   sommet  du 
crâne,    haut    de    la  tête  ■•),   m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ah  imis  unguibus 
usque    ad    verticem    summarii 
[<■  des  pieds  â   la  tête   •].   ('je. 
a   vestiyio   ad   verticem.    Plin. 
a    vertice   ad    talos.    Quint,    a 
vertice,    at    ajunt,    ad    extrc- 
mum  anguenx.  Cic.  on  dit  aussi 
a    capillo    asque    ad    ungucs. 
Plin.).  Attirer  qqch.  sur  sa_— , 
aliquid  contrahëre  ou  colligëre. 
Cic.  Mettre,  établir  qqn   sur  sa 
— ,  aliquem  supra  se  collocare. 
Cic.  Jeter  qqch.  à  la  —  de  qqn, 
aliquid  alicui   obtrudëre.   Ter. 
et  fig.  alicui  aliquid  jacfàre  ou 
objicëre.  Cic.  (cf.  p.  1122,  ool.  1 
ot  2).  Se  jeter  à.  la  —  de  qqn, 
se   ipse    mferre    et    introdare. 
Cic.  [Ca^c.  5,  13])  se  ingerëre. 
Plin.  j.  Rompre,  casser  la  —  à 
qqn,  voy.  p.  ;-i58  (col.  3)  ;  p.  1616 
(col.)  et  (fe/-),  P-  35H  (coî.  3)  et 
p.  359  (col.  1).   Avoir  la  —  de 
plus   que   qqn,    voy.    dépasser. 
Se   faire   une  — ,   voy.  grimer. 
Prendre    la    voix   de   —,    voy. 
FAUSSET.  Crier  à  tue — ,  du  haut 
de   sa  —   (arch.),   summà  voce 
clamâre.    lior.    Laver  la  tête  à 
qqn  (fig.),  aliquem  vcrbis  casti- 
g&re.  Cic  \\  \Par  anal.)   Repré- 
sentation d'une   tête  humaine. 
Caput,  itis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
analus  in  quo  capat  Africani 
sculptum    est.    Cic);    vullus, 
US,    m.     Plin.    (ex.   ;     Epicun. 
vuHus.   Plin.  [XXXV,  5]).  Fi.^,. 
Qui  sert  de  tête   de  Turc,  pla- 
nipaiida,    x,    m.    Plaut.    (capt. 
).72;    raost.   3.56).    ||    (Par   ext.) 
Spéc.  Bois  qui  surmonte  la  tête 
du   cerf,  etc.  Voy.  bois.  1  Cette 
partie  considérée  chez  l'homme 
comme  siège  de  la  pensée.  Ca- 
put, itis,  n.  Ilor.  (e%.:  incolu- 
mi  capite  es?  lior.  aliéna  ne- 
gotia  centum  per  caput  saliunt. 
lior.);  mens,  mentis,  f.  Cic 
etc.  (ex.  ;  mens  sana.  Cic.  esse 
sax  mentis  [opp.  à  mentis  sux 
non  esse].  Cic.  Cels.  sux  men- 
tis compotem  esse  [•  avoir  la  t. 
à  soi  •].  Cic  mentem  amittëre. 
Cic.    [har.    resp.    15,  31].    sua 
quem    fraas     de    sanitale    ac 
mente  deturbat  [-   fait   perdre 
la  t.  "].  CiC.  tum  [definitio]   irv 
sensum  et  mentem  judicis  irt- 
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trài-e  non  potest.  Cic.)  ;  ÏDge- 
nium,   l7,   n.   Cic.   etc.    (ex.  : 
tarilam.  Cic.    ucerriinum.  Cic. 
l'r  imptus  ingenio  [•  t.  bien  or- 
ganisée  "].    JJv.    cum    in!}enio 
veraâri  in  a/iyaii  re  [-  montrer 
qu'on  a  da  la  t.  •].  Cic.  iwtre- 
mi  inijenii  esse  [»  n'avoii'  pas 
lie    t.    »].    Liv.    ingénia    dvcili 
isse.  Quint,  et  ingénia  et  vir- 
tate  animus  ejas  excellit  [•  c'est 
un  homme  de  t.  et  de  cœur  -]. 
Cic.  est  Uomo  improhi  ^ni'mi, 
serf  felicis  ingenii  [•  il  n'a  pas 
lie  cœur,  mais  il  a  de  la  t.  ■•]. 
6'en.);  animus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  animus  infirmua  ou   l'm- 
hecillas    [•   faible    ■■].    Cic.    in- 
qaietus    animas,     tic.    animo 
suo  morem  gerêre   [•  ne   faire 
qu'à   sa   tête  •].   Cic.)\    consi- 
liuzn,  a,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  ma- 
gnitudo  tam  animi  tam  elium 
ingenii  atqae  consilii  [•  homme 
de  cœur,  mais  aussi  homme  de 
tète   •].     Cic.    vir    magni    [ou 
maximi]    consilii.    Co?s.    Xep. 
homo  minimi  consilii.  Cic.  mu- 
tier  imbecilli  consilii.  Cic.  con- 
silii plenus.    Plaat.   Nep.   bar- 
baris     consilium     non    défait 
[•    ne   perdirent    pas   la   t.    ■>]. 
Ca?s.  simal  consitiam  cum  le 
[•  avec  la  fortune  •]  amisisti? 
Ter.    consilio    valëre    [■■    avoir 
bonne  tète,  être  une  forte  tête  "]. 
Cic.  suo  consilio  ou  sais  con- 
siliis   ati   [»  n'en   faire  qu'à  sa 
tête  »].  Cic).  Faire  un  coup  de 
sa  — ,   un   coup   de  — ,   voy.  p. 
51/i   (col.  3).  Avoir  la  —  dure, 
voy.  p.  698,  (col  1).  Avoir  la  — 
chaude,  voy.  p.  393  (col.  1).  De 
— ,  c.-à-d.  dans  son  esprit,  en 
pensée,  voy.   esprit,    pensée.   ^ 
Cette  partie  prise  (chez  l'hom- 
me) pour  la  personne  elle  même. 
Caput,  itis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hoc  caput  ["   ma  t.   ■>].   Plaut. 
o  lepidum  caput  !  Plaut.  c.  ri- 
diculam,  (estivam  [-  drôle  de 
t.  "].  Ter.  quoi  capita,  tôt  sen- 
tentiœ.    Prov.    ignota    capita. 
Liv.  carum  caput  [i^r.  ç0.r,,T-|8siri 
xeçaXiri] .     Virg.    Hor.    capitam 
Helvetioram     milia    CCLXIII. 
Cses.  in  capita  describëre.  Cic. 
Rxactio  capitam    [•  impôt  par 
tête,   capitation   ■].   Cic.   quod 
illoi-am,   capiti   sic   [-  que  cela 
retombe  sur  leur  tête  >  !].  Csel. 
ap.  Cic.  sacrâre    [•   vouer    aux 
dieux  infernaux»]  alicujus  ca- 
put. Liv.).  Par  — ,  viritim,  adv. 
Cic.  Un,  deux,  trois   (etc.)  par 
— ,     singuli,    as,    a,    adj.     Cic. 
bini,  a?,  a,  adj.  Cic.  terni,  œ,  a, 
adj.  Cic.  etc.  Avoir  un  —  à  — , 
conferre  capita.  Liv.  En  —  à  — , 
êecreio,  adv.  Cic.   Liv.    (cï.  s. 
coUocati  szimus.    Cic).  (|   (Par 
anal.)En  pari,  du  bétail.  Caput, 
itis,    n.    Virg.  Col.  (ex.  :  grex 
guinque    et    viginti    capitum. 
Col.).  Il  (Spéc.)  La  vie  de  la  per- 
sonne. Caput,  itis,  n.  Cic  etc. 
(ex.  :  conjuratio  in  tyranni  ca- 
put (acta.  Liv.  capitis  [•  où  il  y 


TUT 

va  de  la  t.  ']  periculam  oui/imi- 
catio.    Ter.   Cic.    capite   iuérc 
["  payer  de  sa  t.  '].  Liv.  ca/iite 
suo  decernére,    dimicûre.  Cic 
Liv.  saum  caput  pro  salate  rei 
publicœ  vovére.  Cic  causarnpi- 
tis,  Judicium  capitis  ['  ou  il  y 
va   de  la  t.  •].   Cic  rgitar  ca- 
put alicujus.  Cic.  capitis  dam- 
nùre  [•  condamner  qqn  à  per- 
dre la  t.  -].  Cic.  petére  caput 
alicaj'us.    Quint,    capitis    peri- 
culum  adiiv  [.  risquer  sa  t.  ■>]. 
Cic).  T   (Au  lig.)   Partie    supé- 
rieure. Il  Ce  (|ui   indique  la  di- 
rection.  Caput,  itis,   n.   Cic 
etc.  (ex.:  illa  est  huic  rei  caput. 
Ter.  caput  omnium  Crxcoram 
conjurandorum.  Cic.  caput  rc- 
rum    Masinissam  fuisse.    Liv. 
capita  conjurationis.  Liv.  sta- 
tini  et  scditio  crevit,   ut  caput 
et  consilium,  habêre  cœpit.  Jus- 
tin.). Voy.  CHEF.  Il   Sommet   et 
particulièrement  extrémité  ar- 
rondie. Caput,  itis,  n.  Cic.  etc. 
!ex.:  c.  papaveris.  Liv.  c.  allii. 
Cato.);  cacumen,  zninis,  n. 
Cic.    etc.    (ex.  :  caput  arboris. 
Virg.  Quint,   cacumina   clavo- 
rum    [de    clous   .].     Val.-Max. 
prov.  cacumen  raaicis  loco  po- 
nis.  Sen.);  buUa,  se  (•  tête  de 
clou  "),  f.  Plaut.  Cic.  (ex.  :  hui- 
las aureas  omnes  ex  his  valvis 
non  dabitavit  auferre.  Cic).  \\ 
Partie  antérieure.  Caput,  itis, 
u.  Cic.  etc.  (ex.  :  capita  tigno- 
rum.  Cses.  caput  pontis  Plane, 
ap.    Cic.    castellum    ad    caput 
pontis  positam.  Liv.);  priDCi- 
pium,  ii.  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  p. 
pontis.  Tac). Il  Ce  qui  commence 
qqch.  Frons,  frontis,  f.  Ov. 
etc.   (ex.  :  prima  frons  libelli. 
Ov.);     principium,    ii,    n. 
Cic    etc.    Cic.    (au    fig.,    ex.  : 
principio    orationis.  Liv.   voy. 
C0MMENCEME.NT).  Qui   est  en  — , 
à    la    —    de,    priDCeps,    adj. 
Cic    etc.    (ex.  :  princeps    ibat. 
Cic  voy.  premier).  Tenir  la  — , 
principatum  tenêre.  Cic.  Etre  à 
la  —,  prœesse,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qui   non  solam  interfuit 
his   rébus,  sed   etiam  prœfuit. 
Cic    [op.  I,  8,  1].  pr.  populo. 
Cic  ei  provinciœ  [»  de  cette  en- 
treprise •].  i^all.  in  eâ  provin- 
cià   ["   province   •]    triennium 
prsefuisse.  Cic.  exercitui.  Cses. 
Nep.  régis  opibus  [«  des  forces 
du  grand  roi  ■•].Nep.legionibu3. 
Cses.    dosai,    navibus.    Cses.). 
Mettre  à  la  —  de,  prseûcére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem  Gal- 
lise.  Cses.  provincise.   Cœs.  le- 
gioni.    Cœs.  classi.   Cses.  Nep. 
navibus.  Cses.). 
tête-à-tête.  \oy.  tête. 
téter   et   (arch.)  teter,   v.   tr. 
Sucer  la  mamelle  pour  en  pren- 
dre  le   lait.   Sagére  mammam 
(matris).  Varr.  Mammam  pre- 
mëre.  Plin.  Qui  tette,  lactens, 
p.  adj.  Cic.  Donnera  —,  manx- 
mam  dâre,  Plaut.  ou  prgsbêre. 
Cic.  Il  (En  pari,   des  animaux). 
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Aliquem  ubcribus  alëre.  Liv. 
Aliquem  ad  ubera  admiltëre. 
Col. 

têtière,  s.  f.  Coiffure  couvrant 
le  haut  de  la  tête.  Voy.  donnet, 
roiFFE.  T  Harnachement  de  la 
tête  du  cheval,  frontale,  is, 
n.  Liv.  Plin. 
tétin  et  (arch.)  tetin,  p.  m. 
13out  de  la  mamelle.  Matnmi- 
cula,  a»,  f.  Plaut.  Voy.  mame- 
lon. Il  (Par  eit.)  Arch.  Mamel- 
le. Voy.  ce  mot. 
tétine  et  (arch.)  tétine,  s.  t. 
Mamelle  des  animaux  (mam- 
mifères). Uber,  eris,  n.  Vira. 
Sumen,  minis,  n.  Lucil.  —  de 
truie,  et,  absolt.,  —  (aliment), 
sumen,  inis,  u.  Plaut.  Plin. 
téton  et  (arch.)  teton,  s.  m. 
Mamelle  de  la  femme.  Papilla, 
a-,  f.  Plin. 

tétonnière  et  (arch.)  teton- 
nière.  s.  f.  (Arch.)  Bande  pour 
soulenir  les  seins.  Mammillare, 
is,  n.  Mart. 
tétracorde,  s.  m.  (Antiq.)  Ly- 
re à  quatre  cordes.   Tetrachor- 
dos  lyra.  A.  ^  Gamme  reposant 
sur  une  échelle  de  qjuatre  tons. 
Tetrachordon,  i,  n .  Varr.  V'itr. 
tétraèdre,  s.  m.  Solide  à  qua- 
tre faces.  Figura  quattuor  late- 
ribus.  A. 
tétragone  (lat.   post.   tetrago- 
nus.  Boet.),  adj.   A  quatre    cô- 
tés. Quattaor  latera  habens.  A. 
tétras,    s.  m.    Grand    coq    de 
bruyère.  Tetrao,  onis,  m.  Plin, 
tette,  s.  f.  Bout  de  la  mamelle. 
Mamilla,  se,  f.   Vell.  Juv.   Par- 
pilla,  se,  î.  Plin. 
têtu,  ue,  adj.   (Arch.)    Pourvu 
d'une  tête.    Capitulas,   a,   um, 
adj.  Aug.   \\    (P.  ext.)    Pourvu 
d'une  grosse  tête.  Capitatus,  a, 
om,   adj.  Lucil.  \\  Substantivt, 
au    masc.    Chabot    (  poisson    à 
grosse   tête).     Voy.    ce    mot.   j 
(Fig.)  Que  rien  ne  fait  démor- 
dre  de    ce    qu'il    s'est   mis    en 
tête.  Voy.  entêté,  obstiné. 
texte  (lat.  textum  [•.  tissu,  tra- 
me  du  style»].  Quint.  [IX,  U, 
17]',  s.  m.    Les  propres  paroles 
d'un   autour,   d  une    loi,    d'un 
acte.  Verba,  orum,  n.  pi.  Cic. 
etc.  (ex.  :  verba  ipsa  scriptoris 
ponëre.  Cic.    transcribère  ver- 
ba Quadrigarii   [.  le  texte  mô- 
me do  Q.  »].  Gell.    verba  sequi 
[.s'en  tenir  au  t.»].  Cic.  verba 
scriptoris  a  corruptelarunx  sor- 
dibus  judicando  purgâre  [•  cor- 
riger et  restituer  le  t.  d'un  au- 
teur»]. Gs.);  oratio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  hœc  est  scripto- 
ris oratio.  Cic.)  ;   exeznpluza, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :    Capuâ  lit- 
téral sunt  allatse  hoc  exemplo 
[•dont    voici    le  texte»].    Cic 
[Att.  IX,  8.  3].   alterœ  [tabulœ 
testamenti]  eodem  exemplo  re- 
lictse  Alexandrise  profereban- 
tur.    Cses.    [B.  C.   111,    108,  A]. 
annotationes     [•  les    notes  •], 
quas   post  Grœcam  exemplum 
[•■  après  le  t.  Grec  »]  exhibemus. 
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G».);  iDstrumentum,  ii- tex- 
te oniciel-\  II.  C'io.  ^urt.  (eï.  : 
publicam  '[■  officiel  -].     ■?«<;'• 
fcal.  8));    c&rmen,  inis.    n. 
Cic.  Liv.   (ex.  :    .V-r  erat    hor- 
rendi    carnxinif   [ -  lo    t.  de   la 
loi  était  terrible  •].  Liv.    roga- 
tionis  carmen  recitabat.  Liv.)  ; 
scriptum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  SK-riplo  versafar  controver- 
,ia.  Cic).  1  (Spéc.)  Passage  de? 
livres    saints    que    les   prcJioa- 
teurs    choisissent    pour    ihènie 
d'un  sermon.   Argumentuxn, 
j,  n.  .-1.  (ex.  :  aryumento  pro- 
posito  orationem  de  tacro  sag- 
gesta   habére.  Gs.     aryamento 
proposito    dicêre.    Gs.).  ||  (Par 
ext.)    Ce    qui    résume    ie  sujet 
que  l'on  traite.  Propositum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  ad  proposi- 
tum  reuerti.  Cic.   ou  dit  aussi 
proposita      sententia.      Cic.  ) . 
Prendre    de    qqch.    —    contre 
qqn,  ex  aliqaâ  re  contra  ali- 
qa^m     argumentum      samëre. 
4-"en.  Voy.  .uicl'mest. 
textile,  adj.    Propre   à   former 
un  tissu.    Ad  texendam  aptus 
(ou  idoneas).  A.  Qui  {quss,  qaod) 
texi   potest.    A.     Matières    —, 
qaibas     utuntar    ad    textilia. 
hin. 

textuel,  elle,  adj.  Exactement 
conforme  au  texte.  Ad  verbum 
{oMOmnibas  verbis)  expressus. 
Cic.   Voy.  uTTÉRAL.   Ce   serait 

,  id  esset  e  verbo.  Cic.  Faire 

une  citation  textuelle,  verbis 
ipsis  gua;  scripta  sant  ati.  Cic. 
textuellement,  adv.  D'une 
manière  exactement  conforme 
au  texte.  Ad  verbum  {edicère, 
accipëre  ali/juid).  Cic.  Littera- 
tê,  adv.  Cic.  Ex  scripto.  Cic. 
teîttire  (lat.  textara  [.tissu- 
re '].  ù'en.),  8.  f.  Entrelacement 
de  fibres  qui  compose  les  tissus 
organiques.  Voy.  contexture. 
Il  (P.  anal.)  La  —  d'une  pièce 
fie  théâtre,  voy.  structure. 
thaumaturge,  s.  m.  Faiseur 
de  miracles.  Miracalaedens.A.l 

VOV.   CHARLATAN,    IMPOSTEUR. 

thé',  s.  m.  Arbrisseau  de  la  Chi- 
ne, du  Japon.  Tfiea,  œ,  f.  Lin- 
né. 1  Feuilles  de  cet  arbrisseau 
dont  on  fait  une  infusion. 
Th<:a,  a»,  f.  Linné. 

théâtral,  aie  (lat.  theatralis 
[^  de  théâtre^].  Cic.),  adj.  Qui 
tient  au  théâtre.  Scaenicus. 
a,  um,  adj.  (ex.:  gcxnici  ludi 
[..représentation  th.'J.i.if.  res 
aca;nica.  Cic).  Donner  l'illu- 
sion —  ,  velut  thcatri  efficëre 
êpecivm.  Cic.  D'une  manière 
— ,  tcxnicè,  adv.  Quint.  ||  (Fig.) 
Qui  vi'-e  à  l'effet,  .b'casnicu»,  a, 
urn,  adj.  Flor. 

théâtralement,  adv.^  D'une 
manière  théâtrale.  Sca-nicé, 
adv.  Qaint.  Ut  in  scssnis  fieri 
iiolet.  Cic. 

théâtre,  s.  m.  Edifice  destiné 
à  la  représentation   di^s  ouvra- 

Îes  dramatique'*.     Theatrum, 
,  a.  Cic.  etc.  (ex.:  (acéré  tUea- 
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Iram  nuignipcum  e    nuirmore. 
Aji  .V    II    (Par   ext.)    Cet  édifice 
avec    ceux  qui  le  îlirigent,    les 
riiniédiens,     les      décors,      etc. 
Tbeairum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
ifn;rc  m  fhfiKrum.  .Vep.  œqao 
animr    ex   i-iM,    cum   «a    non 
place:,   tanqaam  e  thentro  ex- 
eamuf.  Cic.  [Fin.  I,  J.9].    eon- 
sessut  iheatri.  Cic.  [Tosc.  I,  16, 
37].   meion.    theatri    claiixores. 
Plin.     qui    [pressi    ac    flebiles 
modi]  totis  theatris   msfstitiam 
inferunr.  Cic.  [Tuse.  I,  UU,  100]. 
îheatra    tota    reclamant.   Cic. 
JOta    ssepe    theatra   et    omnem 
circi  tarham  exclamasse  bar- 
bare. Qaint.)  ;  scsBDa,  ae,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  arti^es  scœna\ 
Sen.    in  scsenà    [..sur  le  th.-]. 
Cic.    [Pis.  Sd,  1)6].  in  scssnam 
producëre   aliqaem.  Suet.   ali- 
qni(.i.  Sen.    in  acsenam  aliqiiid 
indiicére.  Cic.   in  scsenam   re- 
dire [«rentrer  au  th..].  Cic.  de 
scaenà  decedére   [«  renoncer  au 
th. -j.  Cic.  fabulas  in  scxnatn 
componére.  Qaint.  ('abulam  in 
fcaenam  déferre.  Suet.   saena 
referta  est   hia  sceleribas.  Cic. 
[N.  D.  IH,69]1,-  spectaculum, 
i.  n.  Cic.  Tac   (au  plur.,  ex.  : 
spectacuiorum     gradus.     Tac. 
speotacuJa  [•.  les  places  au  th..] 
sant  tributim.  data.  Cic.    tan- 
tas  est  ex  omnibus  speciacalis 
plausus  excitatas.  Cic).   Com- 
me   on    le  voit   souvent  au  — , 
qaemadmodam   in  fabalis  sx- 
pe  videtis.  Cic.  (Rose.  Am.   ik, 
67,.  De  ()U  du  —,   theatralis, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  th.  con- 
sessas.   Cic);    scœnicus,    a. 
um.   adj.   Cic.   etc.    (ex.  :    ludi 
scscnici  [.représentations  th..]. 
Liv.   [VII,   5,   3].  scxnica   vo- 
laptas.  Cic.  scxnica  portenta. 
Val-Max.     scxnici     artilkes. 
Cic.  subst.  scxnicas  [•  un  héros 
de  th..].  Tac.  au  plur.   scaeni- 
cj.  Cic.   par  e.\t.  acsenicas  rex. 
Flor.    [II,   U,  U]).  Il  (Fig.)   Ce 
qui    n'offre    qu'une    apparence 
vaine.    Tbeatrum,  i,    a.  Cic. 
etc.  (ex.  :  sed  excamaa  e  ihea- 
tro,   veniamas    in  (forum.  Cic. 
[N.  D.  III,  7i.]).  1  Partie  élev/e 
du  théâtre  sur  laquelle  les  ac- 
teurs jouent.  Voy.  scène.  1  En- 
semble   des    œuvres    dramati- 
ques   d'un  auteur.    Fabalœ,   a- 
ram,     S.    pi.    Qaint.    \\    (Spéc.) 
Kégles    de    la    poésie    dramati- 
que.   Scœna,   œ,   f.    Cic  1  (Au 
fig.)    Position    dans  laquelle  on 
se  trouve  en  vue.    Tbeatram, 
j,  n.  Cic  etc.  (ex.  :  forum  po- 
pali   Romani    quasi    tkeatram 
illius  ingenii.  Cic.    ut  me  qa-v- 
sturamqae  meam  quasi  in  ali^ 
qaij    terrararn    orbis     theatro 
versari  existimarem.  Cic   ego 
vero  non  deero  et,    abicamqae 
pagnabo,  m  theatro  orbis  ter- 
rararn   me   esse  credam.    Ci':, 
majore  n:  ttccatro  dignam  pu- 
tùrt.   Qaint  i;    scmaa,   se,   t. 
Cic.  llor.   (,ex.  :    quia    maxima 
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quasi  oralort  scn-nn  videatur 
corUion»!!.  Cic.  scavi,r  seri'ire. 
Cic).  Voy.  scàsE.  ^  Endroit  où 
quelque  lait  s'.iccomplit.  TTiea- 
tTXim.  i.  Il  Cic.  etc.  (ex.  :  nul- 
lum  iheatrum  virtuti  conscicn- 
tià  majas  est.Cic.  (amiliarila» 
nwgno  theatro  spectala.  Cic. 
voy.  CHAMP,  carrière).  L>e  — 
de  la  guerre,  belli  sedes.  Liv. 
Changer  le  —  de  la  guerre, 
mudire  iocum  beIJi  gerendi. 
Cic.  (ep.  IX,  12,  2). 
thébaïde,  s.  î'.  Retraite  soli- 
taire.  Voy.    RETRAITE,  SOLITUDE. 

théisme,  s.  m.  Croyance  à 
l'existence  de  Dieu.  Voy.  déisme. 

théiste,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  croit  i  l'existence  de  Dieu. 

Voy.    DÉISTE. 

thème,  s.  m.  Sujet,  proposition 
que  l'on  pose    pour  la  dévelop- 
per.  Tbema,  matis,  n.  Sen. 
rli.  Quint,    (se  remplace  ordin. 
par    id    de    quit    qaseritur   ou 
quod  qaxrimus[quœritur].Cic. 
id  quod  poaitwn   ou  proposi- 
tum  est.  Cic)  ;   propositum, 
i,  n.  Cic.  (voy.  sujet);     quœ- 
stio,  ODiS,  f.  Cic.  (voy.  sujet, 
question).  Il  (P.  anal.)  Sujet  de 
composition  scolaire.  Voy.  com- 
position. Il  (Spéc.)   Exercice   de 
traduction  de  la  langue  mater- 
nelle   dans   uno  autre  langue. 
Voy.  traduction.   Faire  un   — , 
voy.  TRADUIRE.  Il  (Fig.)  Tourner 
son  —  en  plusieurs  façons  (ten- 
dre au  même  but  par  des  voies 
différentes),  voy.  tourner,  [sej 
retourner.  1  (Musique.)    Motif 
mélodique  d  un  morceau.  Vov. 
motif.  1  (Astrol.)    Figure  de  la 
situation    des  astres  pour  tirer 
un    horoscope.    Thema,    matit, 
n.    Saet.    (Aug.   OJt)-    '^oy-   ho- 
roscope.   1    Partie     invariable 
d'un  mot  qui  reçoit  les  flexions. 
Voy.  racine,  radical. 
théocratie,    a.    f.    Forme    de 
gouvernement    oii    les    prêtres 
sont    les    souverain»     maîtres. 
Dominatas  sacerdotam.  A. 
théocratique,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  théocratie.  Ad  sacer- 
dotam  dominatam  pertinens. 
A.  Gouvernement — ,  voy.  tbéc- 

CRATIE. 

théodicée,  s.  f.  Partie  de  la 
philosophie  qui  traita  de  l'exis- 
tence de  Dieu.  Ea  pars  philn- 
sophiee  in  qaa  de  Deo  agita  r 
ou  tjux  de  Deo  est.  A. 

théologal,  aie,  .idj.  Relatif  à 
la  théologie.  Voy.  théoi.ogiqui:. 
Il  (Spéc.)  Qui  se  rapporte  à 
Dieu.  Voy.  divin.  Les  trois  vei^ 

tU3  ,    voy.    CARDINAL. 

théologie  (lat.  eccl.  theologia. 
Aug.),  s.  f.  Doctrine  religieuse 
sur  les  choses  divines.  Divina- 
rum  reram  scientia.  Cic.  Ih- 
vinx  religionis  ratio.  Cic 

théologien,  s.  m.  Celui  iini 
s'occupe  de  théologie.  ThenUi- 
qua,  i,  m.  Cic. 

théologique  (lat.  post.  theolo- 
gicui    Amm.),  adj.  Relatif  à  la 
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théologie.  Ad  rerum  clîi'ina- 
rum  xcientiam  pcrtiucns.  A. 
théologiquement,  adv.  D'une 
inuiiière  tliéoloijique.  Theolo- 
•joram  more.  A. 
tbëorbe.  Voy.  téorbi;. 
théorème  (lat.  po'st.  theorema. 
Gt-'ll.)^  B.  m.  Proposition  scien- 
lifuiue  qu'une  démonstration 
rend  évidente.  Ratio,  onis,  t. 
Cic.  (de  Or.  I,  60).  Perceptam, 
i,  n.  Cic.  (fat.  11). 
théoricien,  ienne,  s.  m.  et  f. 
Personne  versée  dans  la  théo- 
rie d'une  science,  d'un  art. 
Qui  {qax)  aitem  rations  co- 
gnitam  habet.  A.  Qui  (qase) 
artis  (ou  disciplinœ)  alicajas 
prœcepta  percepit.  A.  En  pari, 
d'un  écrivain.  Scriptor  artis. 
Cic.  Les  — ,  docti,  arum,  m. 
pi.  Cic.  Les  —  de  l'éloquence, 
rhetorici,  oram,  m.  pi.  Cic. 
.Médecins  — ,  rationales  medi- 
ci.  Cels. 

théorie  (lat.  post.  theoria. 
Hier."!,  s.  f.  Ensemble  des  lois, 
des  règles  assignées  à  un  ordre 
de  faits  déterminés.  Ha- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  erat 
tune  hxc  nova  et  ignota  ratio. 
Cic.  [Rep.  I,  16,  25].  ejcercita- 
tio  dicendi  aat  ratio.  Cic.  phi- 
losophandi  ratio  [-th.  phifoso- 
phique-].  Cic);  disciplina, 
«e,  1.  Cic.  etc.  (ex.  :  haec  est 
ergo  tua  disciplina?  Cic.  nec 
disciplinam  modo,  sed  exem- 
p/uni  [•  non  seulement  la  théo- 
rie, mais  la  pratique-]  a  me 
petëre.  Liv.)  ;  doctrina,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  doctrinam  ad 
usum  adjungére  [-joindre  la 
th.  à  la  pratique.].  Cic.  d. 
qiui'dam  subtilior.  Cic.  usas 
confii-mat  doctrinam.  Quint.)  ; 
ars,  artis,  l.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ars  et  usuê.  Tac.  si  te  anum 
illad  monuerimus  artem  sine 
assiduitate  dicendi  non  mal- 
tum  juvàre.  Cornif.  ad  artem 
et  ad  prœcepta  revocàre  ali- 
quid.  Cic.  res  milù  videtur  et- 
»e  facaîtate  [•  dans  la  prati- 
que •]  prseclara,  arte  [-  en  théo- 
rie-] mediocrii.  Cic.  prœcepta 
at^ue  artes  [•  les  règles  et  la 
théorie .].Quin<.  [I,  prœm.26]); 
StUdium,  a,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
in  studio  [«la  théorie-]  minus 
fortasae  quam  vellem,  in  rebas 
atque  asu  [-la  pratique  •]plus 
etiam  qaam  vellem  versatas 
Cic.  fep.  VI,  10,  51).  Il  (Dans 
un  sens  plus  large.)  Doctrine, 
système.  'Voy.  ces  mots,  jj  (Spéc.) 
T.  milit.  Principes,  règles  de 
la  manoeuvre.  Disciplina  mili- 
taris  ou  militlx  ou  bellica. 
A'ep.  Voy.  manoeuvre,  tactique. 
1  fAntiq.  grecque.)  Procession, 
députatioD  solennelle.  Pompa, 
se,  f.  Cic.  Voy.  cortège,  pro- 
cession. 

théorique  (lat.  post.  theoricns. 
Myth.  lat.),  adj.  Qui  appartient 
à  la  théorie.  Qui  (çoas,  quod, 
in  cognitione  versatar  ou  ab 


THE 

'  artis  praveptis  pro^ciaeitur. 
Cic.  Qui  {qiL-c,  quod)  inpr^r- 
ceptis  et  ratione  tantum  posi- 
tus  {a,  um)  est.  Cic.  Connai'*- 
sanco  — ,  ars,  artis,  t.  Cic.  (de 
Or.  m,  151  ;  195).  doctrina, 
y,  f.  Cic.  cognitio  doctrinaque. 
Cic.  ratio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  sine 
ullû  arte  aut  ratione  dijadi- 
cant.  Cic).  ratio  et  doctrina. 
Cic.  Etudes  —,  artes,  iam.  f. 
pi.  Cic.  (Arch.  1,  U).  Connais- 
-auces  théoriques  en  m.-itiére 
militaire,  disciplina  militaris 
ou  militiœ  ou  bellica.  Nep.  En- 
seignement, instruction  — ,  ra- 
tio et  doctrina.  Cic.  Voy.  tech- 
nique. Avoir  des  connaissance.? 
—  insuffisantes,  niinus  instrac- 
tum  esse  artium  disciplinis. 
Cic.  Médecine  — ,  rationalis 
medicinœ  ars.  Cels.  medicina 
logica.  Jsid. 

théoriquement,  adv.  D'une 
manière  théorique.  Ratione, 
abl.  adv.  Cic.  (cf.  hoc  fnlsum 
est  ratione.  Cic).  Scientiâ, 
abl.  adv.  Cic  (cf.  scientiâ  te- 
nère  artem.  Cic).  Ex  artia 
prseceptis.  Cic. 

tbéosophe,  s.  m.  et  f.  Adepte 
de  la  théosophie.  Voy.  mystique. 

théosophie,  s.  f.  Sorte  d'iUu- 
minisme  religieu-x.  Voy.  illumi- 

NISME,    MYSTICISME. 

thérapeutique  (lat.  post.  the- 
rapeatica,  orum,  n.  pi.  Cas- 
siod.),  adj.  Relatif  au  traite- 
ment des  maladies.  Ad  morbo- 
rum  curationem  (ou  medendi 
artem)  pertinens.  A.  Voy.  médi- 
cinal. I|  Sabatantivt.  fém.  Par- 
tie de  la  médecine  qui  a  pour 
objet  le  traitement  des  mala- 
dies. Ara  ou  ratio  medendi. 
Cela.  Ea  {medicinœ  par»)  qax 
morbis  medetar.  Cels. 

thériacal,  aie,  adj.  Relatif  à 
la  thériaque.  Theriactts,a.um, 
adj.  Plin.  Pall. 

thériaqiie  (lat.  post.  theriaca. 
Tert.  Hier\  s.  f.  Electuaire 
contre  la  morsure  des  serpents. 
Theriace,  es  (Gén.  pi.  theria- 
carum),  f.  Plin.  Scrib. 

thermal,  aie,  adj.  Qui  a  une 
température  élevée,  en  sortant 
de  la  lource.  Voy.  chaud,  miné- 
bal.  Eaux  — ,  aquœ  calidx  [e 
fonte  manantes).  Liv.  ou  simpl. 
a^us-,  arum,  f.  pi.  Cic.  Source 
d'eaux  —,  calidas  (ons.  Lucr. 
Etablissement  — ,  voy.  thermes. 

tbermantique  (lat.  post.  ther- 
manticaa.  Apul.  herb.),  adj. 
Echauffant.  Voy.  ce  mot. 

thermes,  s.  m.  pi.  (Antiq.j 
Etablissement  de  bains  publics 
chauds.  Thermie,  aram,  f.  pi. 
Sen.Plin.Mart.  Petits— ,  t/ier- 
malœ,  arum,  f.  pi.  Mart.  (VI, 
ii2,  1).  Inspecteur  des  — ,  ther- 
mariaa,  ii,  m.  Inscr.  Voy.  bain, 
EA0._1  (P.  anal.)  Etablissement 
où  l'on  vient  prendre  des  eaui 
médicinales  chaudes.  Comme 
plus  liaut. 

thésauriser  (Ut.  post.  theaait- 
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ritare.  Hier.),  v.  intr.  Amasser 
un  trésor.  Divitias  congerére 
Sen.  Il  h\rch.)  Avec  un  compl. 
direct.   Voy.  amasser,  entasser. 

thésauriseur,  euse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  thésaurise 
Qai,  qux  divitias  congerit. 
Sen.  ou  one»  e.viiaoer&re  aiiir- 
rit.  Phœd.  ^ 

thèse  (lat.  thesis.  Sen.  Qaint.), 
s.  f.  Proposition  avancée  par 
qqn  et  soutenue  par  lui  contre 
ceux  qui  la  contestent.  Propo- 
sitam,  i,  n.  Cic  Soutenir  une 
— ,  disputâre  de  aliqaà  re.  Cic. 
Ce  que  vous  dites  là  change  la 
— ,  ex  eo  quod  dicis  quœatio 
permutatur.  Cic 

théurgle  (^iat.  post.  theargia. 
Aag.),  s.  f.  Magie  fondée  sur 
un  prétendu  commerce  avec 
les  esprits  célestes.  Voy.  évoca- 
tion, NéCBOM.UfCIE. 

tblaspi,  s.  m.  Genre  de  plants 
de  la  famille  des  crucifères. 
Tldaspi,  a.  Cels.  Plin. 
thon,  8.  m.  Poisson  de  mer. 
Thynnus  (ou  thannus,)  i,  m. 
Hof.  Plin.  Jeune  —  (qui  n'a  ras 
plu.s  d'un  an),  pelamys,  mydis, 
l.  Plin.  Jav.  De  —,k—,thynna- 
rius,a.am,ad).Ulp.  dij. Relatif 
au  — ,  cetoius,  a,  um,  adj. 
Tac.  Anse  oii  se  rassemblent 
les  — ,  cetariam,  ii,  a.  Hor. 
Alevin  du  —,  cordyla,  as,  f. 
Plin.  Morceau  de  —  salé,  me- 
landryum,  i,  n.  Plin. 
thoracique,  adj.  Qui  appar- 
tient au  thorax.  Pectorafis,  e, 
adj.  CeZ«.  (Traduire  aussi  par 
le  génit.  thoracis  ou  pec^oris.) 
thorax,  ■.  m.  loitrine.  Tho- 
rax, racis  (Ace.  thoracem  ou 
thoraca,  Gén.  pi.  thoracum. 
Ace.  pi.  thoracas,  Abl.  pi.  tho- 
racibus),  m.  Cels.  Plin. 
thrène,     s.     m.     Lamentation 

poétique.  Threnas,  i,  m.  Ans. 
thridace  (lat.  post.  thrid.i.r. 
Seren.  Samni.  Apul.  herb.'', 
s.  f.  Laitue.  Voy.  ce  mot. 
thuia  et  thuya,  s.  m.  .4rbre 
employé  par  les  ébénistes. 
Thya ,  se  (gr.  6uta),  f.  et  thuon. 
i,  n.  Plin.  (.\in,  100,.  De  lois 
de  —,  thyias,  a,  um,  adj.  Proo. 
(III,  7,  Ad).  ^ 

thuriféraire,  s.  m.  Clerc  qui 
porte  l'encensoir.  Thurifera- 
rias,  ii,  m.  Dacange.  Thuribor 
larias,  ii,  m.  Dacange.  \\  (Fig.) 
Celui  qui  donne  de  l'encens  à 
qqn,  qui  le  flatte.  Voy.  flat- 
teur,   ENCE.NSEB. 

thuya.  Voy.  THULi. 

thyade,  s.'f. ^Antiq.)  Prétresse 

de  Bacchus.  Thyias,  adis  (Ace. 

thyiada.   Ace.  pi.   thyiadas),  f. 

Catuli.  Virg.  Hor. 
thym,  s.  m.    Plante    odorante. 

Thymam,    i,    a.    et   thymus,    i 

(pi.  thyma),  m.  Virg.  Hor.  Ov. 

De  —,   thuminas,  a,  um,  adj. 

Col.  (\1,  Û,  2).    Riche    en  —, 

fait  avec   du  — ,    t'i,ymo!us.  a, 

ani,  adj    Plin.  Vin  de  —,  ihu. 

mites,  st,  f.  Col.  (XII,  35,  Ij. 
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Ihymique,  adj.  Relatif  au  thy-  | 
:iui*.    Thymictu,  a,   am,    adj. 
Lat.  médic. 

thymus  (lat.  médical  thymas, 
du  gr.  ftOjio;,  excroissauco),  s. 
in.  Corps  glandiforme  situé  à 
!a    partie    ioféi-ieure    du  cou. 

VOV.  FAOOl-E,  S.    RIS. 

thyroïde,  adj.  Qui  est  en  for- 
ma de  bouclier.  In  senti  for- 
nujm  factas.  A.  (.\nat.)  Corp:* 
—  (glande  située  à  la  partie 
inférieure  du  larynx),  glanda- 
la  arteriee.  A. 

thyrae,  s.  m.  (Antiq.)  Attribut 
de  Bacchu?,  javelot  entouré  de 
lierre  et  de  pampres.  Thyrsus, 
i,  m.  //or.  Ov. 

tiar«  ,  s.  f.  Coiffure  haute  au- 
trefois en  u-ase  chez  les  peu- 
ples orientaux.  Tiara,  œ,  t. 
Ptaat.  et  tiaras,  se,  m.  Virg. 
g  (Spéc.)  Coiffure  du  grand 
prêtre,  chez  les  Hébreux.  Cidi- 
ri$,  Us  (Ace.  im),  f.  Hier.  \\  (P. 
eit.l  Coiffure  portée  par  le  pa- 
pe. Tiara,  x,  f.  Dacange. 
tibia  ,  s.  m.  Le  plu^  gi'o^  des 
deux  03  de  la  jambe.  Tibia,  se, 
f.  Cel$. 
tibial,  ede,  adj.  Qui  appartient 
au  tibia.  Tibialia,  e,  adj.  A.  Le 
muscle — ,  et,  ivhitantivt.  le 
— ,  tibia;  nervoi.  A. 
tic  ,  8.  m.  Contraction  convul- 
sive  de   certains  muscles.  Voy. 

CONTRACTION,  CONVULSION.  ||  (Fig.) 

Geste  dont  on  a  contracté  l'ha- 
bitude. Voy.  GRIMACE. 

tic  tac,  s.  m.  Bruit  sec  formé 
de  deux  temp?  successif-!  qui 
se  répèten;  uniformément. 
Taxtax  ,  indécl.  Plaat.  (Pers. 
II,  3,  12). 

tiède  ,  adj.  Qui  a  la  température 
intermédiaire  entre  le  chaud 
et  le  froid.  Tepidus,  a,  um, 
adj.  Varr.  lior.  Sen.  l'Un,  [c^.: 
inter  atramqixe  [frigidum  et 
calidum]  tepiUam  est.  Sen.  te- 
pida  brama  [•  hiver  tiède  •]. 
Hor.  tepidas  soi  [•  ticdo  sol  il 
du  printemps  »].  //or.  dies  te- 
pidiores.  Varr.  Plin.  loca  tepi- 
diora.  Plin.  cubicalam  hieme 
tepidistimam.  Plin.  /.  )  ;  te- 
pens  ,  p.  adj.  Virg.  Ov.  Plin. 
,ei.:  tepentes  aaroe.  Virg.  cor 
tepens.  Plin.).  Devenir  —  (s'é- 
chauffer un  peu)  ,  tepescére, 
intr.  Cic.  Etre  — ,  tepêre,  intr. 
//or.  Plin.  Température  — ,  te- 
por,  orit,  m.  Cic.  Liv.  (cf.  uva 
nec  modico  tepore  caret.  Cic). 
Devenir  —  (se  refroidir),  deier- 
vêre,  intr.  Plin.  Rendre  — , 
tepefacère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
«01  tepefaciat  tolam.Cic.  qaod 
[•  ce  médicament  •]  lemper  an- 
te  tepefieri  convenit.  Cela, 
mollitur  tepefacta»  [-  quand 
die  est  devenue  tiède  •]  et  ta^ 
beacit  hamor.  Cic).  Devenu  — , 
c.-<l-d.  dégourdi,  egelidas,  a, 
um,  adj.  Catall.  Cela.  .Saet.  (cf. 
egelida  aqaa.  Cela,  aqaa  egeli- 
da  vel  aole  mallo  cale(acta. 
Saet.).^  (Au  fig.)  Qui  n'a  point 
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d'ardeur,  de  zole.  LaDguens,  \ 
p.  adj.    Cic.  etc.  {ex.:  l.  sctxa- 
iaa.  Cic.  l.  labensqae  popaliis. 
Cic);  languidus,  a.  um,  .iJj. 
Cic.  etc.  (ex.  :    nos  -tiam  Lin- 
gaidiores  posiea  facti  sumas. 
Cic.    neque    tan\    remisso    ac 
langaido  anima  quisqaam  om- 
nium (ait,  qui...  Cars,  stadiam 
['  zèle  •]    Uxnguidias.    Cic.    u. 
subst.  ni/u7  Ijnguidi   neqae  rc- 
missi    patiebatur.    Sali.   [Jug- 
53,    6]).  Etre   —,    languôre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  languet  Ja- 
ventas.   Cic.  Messala   Lin^juet. 
Cic).  Devenir  —,  languescS- 
re,    intr.   Ov.    Quint.  Plin.  j. 
(e\.  :  longuescit  animus.  Plin. 
).  langaescunt  affectas.  Qaint.). 
Il  (Spéc.)   Qui  n'a  point  de  fer- 
veur   religieuse.     Frigidus,    a, 
um,  adj.  .4. 
tièdement  ,    adv.    D'une    ma- 
nière tiède.  (.\u  propre.)   Tepi- 
de,   adv.   Col.    Plin.   (Au   fig.) 
Segniter,  adv.  Liv.  Lente,  a.lv. 
Cic.  Etre  reçu  —,  (rigëre,  intr. 
Ctc. 
tiédeur,  s.  f.  Température  tiè- 
de. Tepor,  orls,  m.  Cic.   etc. 
(ex.  :     aatamnalis.     Plin.).    1 
(Fig.)  Défaut  d'ardeur,  de  zèK-. 
Tepor,  oris,  m.  Tac.  (dial.  21). 
Frigus,  oris,  n.  Hor.  Longaor, 
oris,    m.    Cic.    N'éprouver   que 
de   la  —   (on    amour),   tepêre, 
intr.  Ov.  Qaint.  Montrer  de  la 
— ,  langaSre,  intr.  Cic.  \\  (Spéc.) 
Défaut   de    ferveur    religieuse. 
Languor,    oris,    m.    Aug.    (cf. 
languor     oblactatar       salati. 
Aug.\ 

tiédir  ,  v.  intr.  Devenir  tiède. 
Tepescére ,  intr.  Cic.  Tepêre 
cœpisse.  Plin.  Faire  —,  tepe- 
facère,  tr.  Cic.  etc.  (voy, 
tiède).  Il  (Fig.)  Langaére,  intr. 

Cic.    Voy.    AMOLUR,    REFROIDIR. 

tien,  tienne,  adj.  poss.  Qui 
est  à  soi.  Il  Déterminant  un 
substantif.  Tuus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tuas  arnicas 
[.  un  t.  ami  •].  Cic  cf.  unu« 
ex  ou  de  tuis  (-ua  t.  parent-]. 
Cic).  Il  (Arch.)  Employé  comme 
attribut.  Tuus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  taus  sam  [•  jo 
suis  t.  .].  Plaat.).  1  (Absolt.) 
Le  substantif  étant  sous-enten- 
du. Tuus,  a,  um,  adj.  poss. 
Cic.  etc.  (ex.  :  servus  est  taas 
[•  cet  esclave  est  le  tien  ■]. 
Cic.  iste  liber  est  taus.  A.). 
Il  (P.  ext.)  Le  —  (ta  propriété', 
tuam,  i,  n.  Plaat.  (cf.  de  tao. 
Plaat.),  et  (au  plur.),<ua,oruni, 
n.  pi.  Ter.  Hor.  Au  maso.  plur. 
Les  —  (tes  proches),  tai,  oram, 
m.  plur.  Cic.  Compte-le  parmi 
les — ,  ad  taum  namerum  ascri- 
bito.  Cic.  Appelle  les  —  (tes 
gens),  arcesse  homines.  Plaat. 

tierce,  n.  f.  (Liturgie.)  La  troi- 
sième heure  du  jour.  Tertia 
hora.  Eccl.  1  (Musique.)  Inter- 
valle entre  la  seconde  ot  la 
quarte.  Trite,  es,  f.  Vitr.  fV,  'i, 
5),  —  mineure,  trihemitoniam, 


TIE 

ii,  n.  Groni.-ie*.  T  (.Escrime  ) 
Position  do  l'opéa  eujiagéo  dau> 
la  ligue  du  dehors.  Tertia  ma- 
niis.  Qaint. 

tiercelet ,  s.  m.  Mile  du  fau- 
con, do  l'éporvior,  etc.  Voy. 
F.tucON,  iPERViER. Il  (Fig.)  -Irc/i. 
—  de  poète,  voy.  poktehi  \< 

tiercement,  s.  m.  Action  ds 
tiorcer.  J|  Augmentation  .l'un 
tiers.  Trientis  uuctu»  ou  incrc- 
iiienlum.A.  ||  Troisième  labour 
(de  la  terre).  Tertiatus  ager.   A. 

tiercer,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
(Arch.)  Augmenter   d'un   tiers. 

Voy.  AUGMENTER,  TIERS.  ||  (.Arch.) 

Tripler  (par  surenchère)  une 
adjudication.  Voy.  tripler,  bur- 
ENCUÈRE.  |1  Soumettre  (la  ten  e 
a  un  troisième  labour).  Tertiù- 
re,  tr.  Col.  1  V.  intr.  Servir  de 
tiers  d'un  côté  (au  jeu  de  pau- 
me). Pro  tertio  esse.  A. 

tiercet,  s.  m.  Voy.  tercet. 

tierçon,  s.  m.  Ancienne  mesu- 
re de  capacité  valant  le  tiers 
do    la    mesure    entière.      Voy. 

TIERS. 

tiers,  erce,  adj.  (Arch.)  Troi- 
sième. Tertius,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ulinam  ego  ter- 
tias  vobis  arnicas  ascriberer  l 
Cic.  nilUl  est  tertium  [•  il  n'y 
a  pas  de  t.  parti  •].  Cic  voy. 
troisième).  Le  —  Etat,  ter- 
tias  ordo.  A.  Fièvre  — ,  febri» 
tertiana.  Cic.  [N.  D.  III,  10,  Si] 
ou  (siinpl.)  tertiana,  se,  f.  Cels. 
Plin.  1  (Substantiv.)  S.  m.  Un 
— ,  c-à-d.  une  troisième  per- 
sonne. Le  —  et  le  quart,  c-à-d. 
le  premier  venu,  quilibet. 
quœlibet,  quidlibet .  pron. 
ind.  Cic.  etc.  (ex.:  apud  majo- 
res nostros  adliibebatar  peri- 
tas,  nunc  quilibet.  Cic).  Se 
moquer  du  —  et  du  quarl, 
c.-drd.  de  n'importe  quoi,  de 
tout,  voy.  TOUT.  [I  Chaque  par- 
tie d'un  tout  divisé  en  trois 
parties  égales.  Tertia  para.  Cic. 
—  de  las  (considéré  comme 
unité  de  mesure),  triens,  en- 
tis,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  cum 
sciemas  quantum  quasi  sit  in 
trientis  triente.  Cic.  at  trient 
ex  hemina  supersit.  Plin, 
Dolabellam  video  Liviœ  testa- 
mento  cum  duobus  coheredi- 
bus  esse  in  triente  [•  pour  un 
tiers  de  l'héritage  •].  Cic.  Iieres 
ex  triante.  Suet.).  Deux  —  ,  e 
tribus  dam  partes.  Cic  ou  dua- 
partes.  Liv.  (cf.  dose  partes  tir 
ronum  in  exercita  sunt.  Liv. 
duas  exercitâs  partes  frumen- 
tatam  mittére.  Liv.).  Le  der- 
nier —,  tertia  (s.-e.  pars).Cxs. 
Liv.  (cf.  cam  tertia  ipse  in  sta- 
tione  erat.  Liv.).  Les  deux  — 
do  l'as  (considère  comme  unité 
de  mesure),  bes,  bessis,  m.  Ctc. 
(cf.  [enas  ex  triente. Idib.Quini. 
(aclum  erat  beaaibas  [•  le  taux 
de  l'intérêt  était  monté  d'un 
tiers  à  deux  tiers  0/0  •].  Cic 
[Att.  IV,  ID,  71.  hères  ex  bease 
[.  des  2/3 


71.  herea  « 
kin.  /.). 
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tiers-point,  *.  m.  Point  de  sec- 
lion  au  sommet  d'un  triangle 
équilatéial.  Voy.  intkusection. 
Il  (P.  eil.)  Courbure  d'une  voû- 
te ogivale.  Voy.  couununi:,  cin- 
tre. 1  (P.  eit.)  Lime  triansu- 
laire.  Voy.  lime  et  TniANGUi.Ai- 
HB.  1  (Marine.)  Voile  triangu- 
laire. Voy.  ces  deux  mof. 

tige  (lat.  tibia,  os  de  la  jambe), 
s.  f.  Partie  de  la  plante  qui 
s'élève  verticalement  et  porte 
les  feuilles,  etc.  Caalis,  i$,  lu. 
Cato.  Cels.  Calmas,  i,  m.  Cic. 
Stirps,  stirpia.  m.  Cic.  Uaata, 
œ,  f.  Cic.  (cf.  hastx  gruminex 
f-  de  bamnou  •].  C'tc).  S(i- 
tas,  i,  m.  Col.  —  de  blé,  sti- 
pula, se,  f.  V'irg.  —  de  fève,  de 
millet,   stipula,  x,  f.  Ov.  Plin. 

—  du  chou,  caalis,  is,  m.  Varr. 

—  de  roseau,  calamus,  i,  ra. 
Ov.    Plin.    stipula,  x,  f.  Varr. 

—  creuse  du  roseau  et  du  cha- 
lumeau, fistula,  X,  f.  Plin.  — 
droite  du  cactus,  pternix,  icis, 
ace.  icii,  f.  Plin.  —  de  palme, 
spatha,  X,  f.  Plin.  —  de  lin, 
virga,  se,  (.  Plin.  (XIX ,  17). 
Petite  — ,  voy.  ticette.  Qui 
n'a  qii'une  — ,  unicaalia,  e, 
adj.  Plin.  Qui  a  plusieurs  — , 
malticaulis,  e,  adj.  Plin.  Pous- 
ser une  — ,  des  — ,  caulem 
«mittëre.  Plin.  stilascëre,  intr. 
Col.  Il  (Fig.)  Celui  de  qui  sont 
issues  les  branches  d'une  fa- 
mille. Stirps,  stirpis ,  (.Cic. 
Voy.  RACE,  SOUCHE.  Absolt.  Fai- 
re — ,  voy.  SOUCHE.  Il  (Dan?  un 
.sens  plus  large.)  Voy.  origine. 
T  (P.  anal.)  La  tige  d'ue  colon- 
ne. Scappas,  i,  m.  Vitr.  — 
d'cine  plume,  caalis,  is,  m. 
Plin.  —  de  chandelier,  scapus, 
i,  m.  Plin.  Voy.  support. 

tigette,  s.  f.  Petite  tige.  Caali- 
cu/iw,  i,  m.  Cato.  Cels.  Codi- 
ciHas,  i,  m.  Cato.  \\  (Spéc.)  Ti- 
ge oruée  de  feuilles,  d'où  sor- 
tent les  volutes  du  chapiteau. 
("aulicalas,  i,  m.  Vitr. 

tignasse,  s.  f.  Mauvaise  perru- 
que. Voy.  ces  deux  mots.  ||  (Fig.) 
Chevelure  touffue  et  mal  pei- 
gnée. Incompti  capilli.  Ov. 

tignon.  Voy.  chignon. 

tignonner,  v.  tr.  (Arch.)  Friser 
les  cheveux  (du  derrière  de  la 
tète,  chez  les  femmes).  Voy. 
friser.  1  Prendre  aux  cheveux. 
Voy.  cheveu,  chignon. 

tigre,  esse,  s.  m.  "et  f.  Ani- 
mal féroce,  de  la  famille  féline. 
Tigris  (gén.  tigris,  mais  mieux 
ligridis.  Ace.  tigrim.  ou  tigrin, 
Abl.  tigri  et  tigride.  Nom.  pi. 
tigres,  Gén.  pi.  tigrium,  Dat. 
pi.  tigribas.  Ace.  pi.  tigres  et 
tigride»),  m.  et  f.  Cic.  Plin. 
Il  (Fig.)  Personne  très  cruelle. 
Tigris,  tigridis,  m.  et  f.  Virg. 
Homo  feras.  Cic.  Belaa,  x, 
f.  Cic.  Voy.  MONSTRE.  Il  (P.  op- 
pos.)  Cheval,  chien  —  (mou- 
cheté),     voy.      MOUCBETER.     ||     P. 

eit.  —   noir.   Voy.    jaguar.  — 

ioup.  Voy.   HYÈNE. 
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tigré,  ée,  adj.  Rayé  ou  mou- 
cheté comme  un  tigre.  Tigri- 
nu»,  a,   um,    adj.    Plin.    (.VUl, 

9G).    Voy.    MOUCHETER. 

tilbury,  s.  m.  Sorte  de  cabrio- 
let léger.  Carracutium,  ii,  n. 
hid. 

tillac,  8.  m.  Le  plus  haut  pont 
d'un  navire.  Foras,  i,  m.  Ènn. 
Gell.  au  plur.  (ori,  orum,  m. 
Cic.  Constratam ,  i,  n.  Liv. 
Stega,  x,  f.  Plaut. 

tiller  et  teiUer,  v.  tr.  Déta- 
cher avec  la  main  la  partie 
filamenteuse  de  l'écorce  du 
chanvre.  Decorticâre,  tr.   Plin. 

tilleul ,  s.  m.  Arbre  dont  la 
fleur  est  employée  en  infusion, 
comme  calmant.  Tilia,  œ,  f. 
Virg.  Col.  De  bois  de  — ,  tilia- 
gineas,  a,  um,  adj.  Col.  (XII, 
i7,  5).  Tables  en  bois  de  — ,  ti- 
liœ,  arum,  f.  pi.  Dict.  \\JP. 
oxt.)  Fleur  de  cet  arbre.  Flos 
tilix.  Col. 

timbale,  s.  f.  Espèce  de  tam- 
bour en  cuivre.  Tympanum,  i, 
n.  Mart.  Voy.  tamdour.  ^  (P. 
anal.)  Gobelet  arrondi.  Voy. 
coupe,  gobelet. 

timbalier,  s.  m.  Celui  qui  bal 
des  timbales.  Tympanista,  x, 
m.  Apal. 

timbrage,  s,  m.  Action  de 
timbrer.  Obsignatio,  onia,  (.A. 

Voy.    ESTAMPILLE. 

timbre,  s.  m.  (Arch.)  Tambour 
de  forme  arrondie.  Tympa- 
nuni,  i,  n.  Plin.  Voy.  tambour. 
1  (Par  anal.)  Cloche.  Voy.  ce 
mot.  Il  Calotte  de  métal  qui, 
frappé  par  un  marteau,  rend 
un  son  prolongé.  Cymbalum, 
i,  n.  Vitr.  ||  [Par  plais.)  Le 
cerveau.  Son  —  est  brouillé, 
mota  ei  mens  est.  Sen.  —  fêlé, 
voy.  p.  890  (col.  3).  1  (Par  ext.) 
Caractère  de  la  sonorité  dû  au 
concours  des  notes  harmoniques 
qui  aecomp.agnent  le  son  fonda- 
mental. Tinnitus,  ûs,m.Qaint. 
■Sonitus,  ûs,  m.  Cic.  —  de  la 
voix,  V0CJ3  genus.  Cic.  ^  (Spéc.) 
Air  connu  sur  lequel  on  com- 
pose des  couplets.  Cantilena,x, 
f.  Ter.  1  (Par  anal.)  Arch.  Bas- 
sin. Voy.  ce  mot.  ^  (Par  anal.) 
Calotte  du  casque.  Voy.  calot- 
te. Il  (Par  ext.)  .-irmoiries,  chif- 
fre. Voy.  ces  mots.  ^  (Par  anal.) 
Marque  d'une  administration, 
d'une  maison  de  commerce, 
etc.  Nota,  œ,  f.  Cic.  (voy.  mar- 
que). Signam,  i,  n.  Cic.  (cf. 
aliquid  aigno  notâre.  Cic.'. 
Forma,  x,  f.  Sen.  (cf.  forma 
pablicâ  percatëre.  Sen.).  \\  Ca- 
chet. Voy.  ce  mot. 

timbrer ,  v.  tr.  (Arch.)  Faire 
résonner.  Voy.  résonner.  Tim- 
bré (en  pari,  de  la  voix),  voy. 
clair,  sonore.  1  (Fig.)  De  nos 
jours.  Une  cervelle,  une  tête 
bien  —  (bien  organisée),  mens 
sana.  Cic.  (voy.  tête).  Cer- 
velle, tête  mal  — ,  voy.  tim- 
bre. ^  Surmonter  (le  casque  de 
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l'écu)  d'uQ  cimier  marquant  la 
qualité  de  la  personne.  Galeœ 
aptàre  insignia.  A.  \\  (P.  ext.) 
Nlarquer  (des  armoiries  ,  des 
initiales)  du  chiffre  de  la  per- 
sonne. Proprià  nota  o\i  proprio 
sigillo  notûre.  A.  jj  (Spée.) 
Kevêtir  de  la  marque  de  l'Etat 
le  papier  de  certains  actes. 
Forma  publicà  ou  pablico  si- 
gillo  percatëre.  A.  Papier  tim- 
bré, charta  pablico  sigillo  im^ 
pressa  ou  notata  ou  obsignct- 
ta.  A. 

timbretir,  s.  m.  Celui  qui  mar- 
que d'un  timbre.  Qui  signopor- 
blico  aliquid  percatit.  A. 

timide,  adj.  Qui  manque  d'as- 
surance par  défiance  de  soi. 
Timtdus,  a,  om,  adj.  Cic.  De- 
missus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Air  — ,  verecundia  oris.  Suet. 
Faire  semblant  d'être  — ,  v»- 
recandiam  simalàre.  Cic.  Areh. 
—  à  ou  de,  dubitans  (et  l'In- 
fin.).  Cic.  Voy.  craindre,  hési- 
ter. Il  Qui  manque  de  har- 
diesse. Timidus  ,  a  ,  um  , 
adj.  Cic.  etc.  [eK. .t.  animas. Cic. 
in  labore  militari.  Cic.  nihil 
timidias  columbâ.  Varr.).  Voy. 
CRAINTIF,  peureux.  1  (Fig.)  En 
pari,  du  style  (d'une  œuvre 
d'art),  d'un  écrivain,  d'un  ar- 
tiste. Iners,  adj.  Cic.  Langai- 
das,  a,  um,  adj.  Cic.  Tardas, 
a,  um,  aijj.  Quint. 

timidement  ,  adv.  D'une  ma- 
nière timide.  ]|  Sans  assurance. 
Verecundê,  adv.  Ci'c.  Démisse, 
adv.  Cic.  Voy.  réserve.  |I  Sans 
hardiesse.  Timide,  adv.  Cic. 

timidité,  s.  f.  Défaut  d'assu- 
rance qui  naît  de  la  défiance 
de  soi.  Tinaiditas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  quantx  fugx, 
quantx  timiditates  !  [-  quels 
abandons,  quels  accès  de  t.  ']. 
Cic);  verecundia,  se,  f.  Cic. 
(voy.  réserve);  pudor,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  natara  pa- 
dorque  meus  [•  ma  timidité 
naturelle  •].  Cic.  xta$  et  pudor 
[la  t.  de  la  jeunesse].  Plin.j.). 
Montrer  de  la  — ,  permovërj, 
pass.  Cic.  Montrer  une  grande 
— ,pertimescëre,intr.  Cic.  Avec 
— ,  voy.  timidement.  ||  Défaut  de 
hardiesse.  Timiditas,  atis,  f. 
Cic.  Animas  timidus  ou  pavi- 
das.  Cic.   Voy.  peur. 

timon, s. m. Longue  pièce  de  bois, 
eu  avant  d'une  voiture,  de  cha- 
que côté  de  laquelle  unebéteda 
trait  est  attelée,  etc.  Temo,oni«, 
m.  ^'irg.  Col.  (cf.  musca  in  te- 
monesedit.  Phxd.).  1  (Fig.)  Ce 
qui  sert  à  diriger.  Cro6erij3- 
culuta.  i,  n.  Cic.  (ei.:  ad  ga- 
bernaculum  accedere.  Cic.  ga- 
bernacalis  assidére.  Plin.  se- 
dêre  ad  gabemacala  reipa- 
blicx.Cic).  1  (P.  anal.)  Barra 
du  gouvernail.  Clavas  gaber- 
naculi.  Serv.  ou  simplt.  cla- 
vus,  i,  m.  Cic.  ||  (P.  ext.) 
Gouvernail.  Voy.  ce  mot. 

timonerie,  s.  f.  Maniement  du 
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(ouveroail.  Gubern.itio,    inis, 

f.  l'ic. 
timonier,    s.     m.      C«lui    qui 

lieat  le  tiiuoa  d'un  Davira.  Ga- 

beraator,  oris,  m.  Cic. 
timoré,    è«  Jat.  post.  ùmora- 

tut  [•  craiciianl  Dieu  •].    Hier. 

[in  U.  XIV.  50,   10)1,    adj.  Que 

la    moindre     scrupule     effraie. 

SoUicitus,    a,    um,    adj.     Cic. 

Anxitxs,  a,  am,  adj.  Cic.    Voy 

CRAl^rlF,    LMlDffiT. 

tin  (lat.  tina$.  Ov.  PUn.),  s. 
m.  Planta  du  genre  Tiorne. 
Voy.  nor.iER-Ti.N. 

tinctorial,  aie,  adj.  Qui  sert 
à  la  teinture.  Tinctorias,  a, 
um,  adj.  Plin.  [VU,  UU).  Infec- 
tiios,  a,  am,  adj.  M.tr.  Sub- 
stances — ,  infectiva,  oram, 
a.  pi.  V^itr.  Matière  — ,  infec- 
ter sactis.  Plin. 

tine  ,lat.  tina  [•  va^e  4  mettre 
le  vin  •].  Varr.  np.  .Von.),  s. 
f.  Tonne  4  transporter  l'eau, 
la   vendange,    etc.    Voy.    to«- 

SEAO. 

tinette,  s.  f.  Sorte  de  tonnelet. 
.■ilveas,  i,  m.  Col.  Dolioliim,  i, 
a.  Liv.  ^  Tonneau  de  vidan- 
geur, .imphora,  ee,  t.  A. 

tintamarre,  s.  m.  Grand 
bruit  discordant.  Strepitus, 
tis,  m.  Cic.    Voy.   fracas,   tu- 

Ul'LTE,    VICARUE. 

tintamarrer,  v.  intr.  (Arch.) 
Faire  du  tintamarre,  ^tre- 
pêre,  intr.  Liv.  Tamaltaàri, 
dép.  intr.  Liv. 

tintement,  s.  m.  Bruit  d'une 
cloclie  qu'on  tinte.  Tinnitas, 
â$,  m.  Quint.  ^  Prolongement 
du  son  (d'un  corps  frappé) 
qui  va  en  diminuant.  Ttnni'tiu, 
as,  m.  Quint.  1  Bourdonne- 
ment. Voy.  ce  mot.  —  d'oreil- 
les, tinnitaa  ou  sonitut  lu- 
rium.  Plin.  J'ai  un  —  d'oreil- 
le°,  tinnimentum  est  aaribaa. 
Plaut. 

tinter,  v.  intr.  Rendre  des 
8ons  qui  se  succèdent  lenle- 
mentjen  pari,  d'une  cloche, 
ef;.;.  rinnire, intr.  Plant.  Pers. 
Trauaitivt.  —  la  cloche,  tin- 
tinnabulam  jactOi-e.  A.  P.  ext. 
—  la  messe  (tinter  la  cloche 
pour  annoncer  la  messe),  voy. 
MESSB.  y  Par  anal.  Faire  —  (un 
verre,  des  écus,  etc.).  Tinnire, 
tr.  Cic.  Faire  —  des  écua  dans 
sa  main,  denariot  mana  con- 
colère.  Sen.  Les  oreilles  (lui) 
tintent,  tinniunt  aaret.Calall. 
tintinnirnentum  est  aaribas. 
l'iaat. '\  {P.  ext.)  Faire  tinter 
les  oreilles  de  qqn  lui  répéter 
souvent  la  même  chose).  Tin- 
nire, intr.  Plaut.  (cf.  nimiom 
jam  tinnis.  PlavU.  nec  tibi 
dubito  dia  tinniase  aariculas. 
M  -.iar.  ap.  Fronton.). 

tintouin,  s.  m.  (Arch.)  Bruit 
importun  qui  fatigue  les  oreil- 
les.  Voy.   ASSODB0I33A.ST.    Q     Etat 

morijiiie  qui  'tonne  la  sensa- 
tion de  ce  bruit.  Voy.  bourdo.n- 
*%H%:n,      TLVTEUt.NT.       ^      (F'S-) 
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Famil.  Souci  importun.  Voy. 
■mbarras,  ennui,  tracas.  Don- 
ner du  — ,  voy.  TOURMK.NrER, 
TR.ACASSER. 

tique,  s.  r.  Insecte  qui  s'atta- 
che aux  bestiaux,  etc.  Ricinua, 
i,  m.   Varr.  Col. 

tiquer,  v.  intr.  Avoir  le  tic. 
Voy.  TIC. 

tiqueté,  ée,  adj.  Marqué  de 
petites  taches.  Voy.  mouche  fer. 

tir,  s.  m.  .\ction  de  tirer,  de 
faire  partir  une  arme  à  projec- 
tile. Jacttis  ou  connectas  teli. 
Liv.  Jacalatio,  onis,  (.  Sen. 
Avoir  le  —  juste,  certam  ha- 
bëre  manam.  Sen.  Ligne  de — , 
teli  joctus  ou  conjectus.  Liv. 
tel:  ictus.  Liv.  (cf.  ad  teli  con- 
j'ectam  venire.  Liv.  ad  ictam 
teli  venire.  Liv.  sub  ictum 
dàre  [•  être  dans  le  plan  de 
tir  •].  Liv.  Sen.  extra  telijac- 
tum  ou  conjectum  tsse  ou 
stàre.  Liv).  Prendre  comme 
ligne  de  tir,  deatinàre  ad  Jc- 
tum.  Tac.  (voy.  viser).  —  plon- 
geant, voy.  PLOKOBANT.  T  (P. 
ext.)  Lieu  où  l'on  s'exerce  au 
tir.  Locas  abi  ad  tela  ja- 
cienda  ou  emittenda  exerce- 
tar.  A. 

tirade,  s.  f.  Mouvement  par 
lequel  on  tire  un  certain  temps, 
d'unelTort  ininterrompu.  Trac- 
tas, as,  m.  Plin.  Arch.  Tout 
d'une  — ,  c.-à-d.  d'un  trait, 
voy.  TRAIT.  T  (Fig.)  Développe- 
ment oral  ou  écrit  d'une  cer- 
taine étendue.  Voy.  développe- 
ment. Il  (Dans  un  i^ens  défavo- 
rable.) Flumen  verboram.  Cic. 
Il  iSpéc.)  Ce  qu'un  personnage 
débite  tout  d'un  trait  (au  théâ- 
tre). Canticum,  i,  a.  Cic.  (ep. 
IX,  21,  1).  Phied.  II,  7,  25). 
Suet.  (Cal.  54).  Débiter  une  — , 
canticam    agére.   Liv.   (VU,  S, 

9)- 

tirage,  s.  m.  Action  de  tirer 
(avec  effort,  dans  une  certaine 
direction).  Tractas,  as,  m. 
Plin.  Dactas,  ûs,  m.    Plin.  Le 

—  des  métaux,  metalla  in  la- 
minas ou  in  plam  tenaatu. 
Plin.  Le  —  d'une  voiture,  vec- 
tio,  onis,  t.  Cic.  (cf.  ef^imas 
domita  nostro  qaadrapedam 
vectiones  [•  nous  dressons  les 
animaux  au  t.  des  voitures.  •]. 
Cic.).  Animaux  propres  au  — , 
voy.  trait.  Chemin  où  il  y  a 
beaucoup  de  — ,  vov.  uALAisé, 
MONTANT.  Qui  est  d  uu  —  fa- 
cile, ad  trakendam  ou  vehen- 
dum  [acilis.  A.  Le  —  d'un 
bateau,  voy.  HAUtca,  remorque  . 
Fig.  Il  y  a  du — ,  maltaobstant. 
Cic.  magna  moles  est.  Liv.  (cf. 
plaaatris  transveham  navcs 
naad  magnà  mole  [■  sans  trop 
de  tirage  •].  Liv.  major  exorta 
moles.  Liv.).  ||  Cette  cheminée 
a  un  bon  — ,  voy.  tirer.  5  Ac- 
tion de  faire  sortir  de  qqch.  Le 

—  d'une  loterie,  sors,  sortis, 
f.  Cic.  (voy.  u>tbrib).  —  ao 
-ort,  sortilio,  onis,  t.  Cic.    (cf. 
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s.  «dilicia  [•  t.  au  sort  de 
l'édilité  •].  Cic  ).  sortitas,  à.^, 
m.  Cic.  Voy.  sort.  ||  ^Part.)  Lo 

—  au  sort,  et.  absolt,  le  — 
(pour  la  conscription),  voy. 
CONSCRIPTION.  Il  (P.  ext.)  Le  — 
d'un  journal,  d'un  livre,  etc. 
Voy.  IMPRESSION.    Avoir    un  fort 

—  (être    très    répandu),    voy. 

RÉPAMIRB. 

tiraillement,  s.  m.  Action  d<i 
tirailler.  Distractio,  onis,  (. 
Cels.   P.    anal.     —    d'estomac, 

atomachi  spasmi.  Plin.  \\  tFig.) 
Difficulté  entre  personnes  dont 
chacune  tire  à  soi.  Etre  en 
proie  aux  — ,  distrahi  lacera- 
ri<]ae.  Liv.  Voy.    division. 

tirailler,  v.  tr.  Tirer  à  dilTé- 
rentes  reprises  en  divers  sens, 
Distrahére,  tr.  Plaut.  Distrin- 
'jére,  tr.  Cic.  Trahère  ou  ra- 
pire  in  contrarias  partes.  Cic. 
ou  simplt.  trahére.  Cic.  Fig. 
Distrahére  in  omnes  partes. 
Cic.  Versàre  in  omnes  partes. 
Liv.  1  (T.  milit.)  Tirer  à  vo- 
lonté, sans  commandement, 
contre  l'ennemi.  Concursiî''e, 
intr.  Cxs.  (cf.  c.  in  prœlio 
Caes.).  Voy.  bscabmouciibr. 

tirailleur,  s.  m.  Celui  qui 
tiraille.  Qui  distrahit  in  om- 
nes partes.  A.  1  (Spéc.)  T.  mi- 
lit.  Soldat  détaché  en  avant  pour 
tirer  à  volonté  contre  l'enne- 
mi. Procuisutor,  oris,  m.  Liv. 
Vêles,  itis,  m.  Lucil.  sat.  et 
ordin.  velites,  um,  m.  pi.  Liv. 
Concursator,  oris,  m.  Liv. 
Attaquant  en  — ,  l'ennemi 
m:issé,  rari  in  conferlos  illati. 
Liv.  ||  Soldats  d'une  troupe  co- 
loniale formée  d'éléments  in- 
digènes. Les  —  algériens,  A''i»- 
midœ  jacalatores.  Liv. 

tirant,  s.  m.  Ce  qui  sert  à  tirer. 

—  de  bottes,  de  bottines,  voy. 
BOUCLB.  —  d'une  bourse,  voy. 
CORDON.  T  Tirant  d'eau  (vo- 
lume d'eau  que  déplace  une 
embarcation).  Avoir  un  fort  — , 
m,ultam  deprlmi  ou  descendêre. 
.1.  ,ii'apr.  Q.). 

tire,  s.  f.  Action  de  tirer  à  soi. 
Attractiis,  ûs,  m.  A.  Vol  à  la — 
(en  fouillant  dans  les  poches), 
voy.  VOL.  Velour  à  la  — ,  har- 
pago,  onis,  m.  Plaut.  manua- 
rias,  a,  m.  Laber.  contrecta- 
tor,  oris,  m.  Ulp.  A  —  d'aile, 
volata    céleri.    Ov.    S'enfuir  à 

—  d'ailes,  subjectis  fagére 
pennis.  Ov. 

tire  d'aile  (à).  Voy.  tirb. 

tire-larigot  (à).  Vo^.   larigot. 

tirelire,  s.  f.  Petit  vase  ou 
l'un  amasse  de  l'argent.  Cista, 
as,  f.  Ilor.  Cadus,  i,   m.    Mart. 

tirer,  v.  tr.  Chercher  à  allon- 
ger, a  tendre  ^un  objet)  en  l'.i- 
menant  à  soi  par  un  bout. 
Ducère,  tr.Cic.  etc.  (au  fig.  ex.  : 
fcc'ifum[«  la  guerre  en  longueur- J. 
Cic.);  adducére,  tr.  Ctc.  etc. 
(ex.  :  lorum  [  •  une  cour- 
roie .].  Liv.  (unes  [•  des 
cordages      •].    Cxs.      habenas 
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•  la  bride  -  opp  à  rcmit- 
tére].  Cic.  addacit  uiutem  ma- 
cita.  Ov.  addaclo  ferg  vultu 
['  les   traita   tirés  .].    Saet.)  ; 

trabère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
lanam  manihiis.  Varr.  au  fig. 
ex.  :  tetnpas.  Sali,  bellum 
]•  la  guerre  en  longueur  -]. 
Liv.  comitUt.  Cic.)  ;  attra.- 
bére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  tas- 
ciam  [•  une  bande  •].  Cela. 
lora.Ov.cutem[<-\ipe3.u-].Cels. 
vultas  tuus  coUvjit  rtnjas  et 
attrahit  frontem.Sen.)  ;  con- 
trahère,  tr.  Cic.  etc.  (c.\.  : 
contrahit  frontem  xgritado 
[opp.  à  frontem  exporrigit  ex- 
plicat,  femittit  Iselitia].  Plaat. 
Cic.  Qaint.  Plin.  j.\  ;  exten- 
dère,  tr.  //or.  Plin.' iex.  :  fa- 
nem    [-    un    câble    •].    Hor.). 

—  à  la  filière,  voy.  fiuère.  — 
la  courroie  (fig.),  vix  peiiicëre 
at  par  sit  ratio  accepti  et  ex- 
pensi.  A,  —  ses  chausses,  ses 
grègues  (arch.),  voy.  [se]  reti- 
rer, [se]  8Au\xB. —  le  pis  de  la 
vache  et,  par  ext.,  —  une  va- 
che, voy.  TRAIRE.  Une  personne 
tirée  à  quatre  épingles  (fig.), 
voy.  p.  798  (col.  3).  Absol.  (fiy.) 

—  à  sa  fin,  in  exitâ  esse.  Liv. 

—  à  conséquence,  voy.  p.  Iû3 
(col.  1).  —  sur  (le  jaunf),  etc.), 
inclîDari,  pass.  Plin.  (cf.  co- 
tonea  colore  ad  auram  incli- 
nato.  Plin.  herba  coloris  in 
lateam  inclinati.  Plin.);  ex- 
ire,  intr.  Plin.  {ex.  :  optimi 
carbanculi  [•■  rubis  •]  sunt  ii 
çuoram  extremtis  igniculas 
in  amethysti  violam  exit. 
Plin.)  ;  desinêre,  intr.  Plin. 
(ex.  :  falgor  amethysti  in 
violam  desinit.  Plin.)  ;  sen- 
tire,  tr.  Plin.  (ex.  :  candi- 
duê  color  violam  sentiens. 
Plin.).  Tirant  sur  le  rouge, sufc- 
rutilas,  a,  um,  adj.  Plin.  Saet. 

—  sur  le  brun,  saffaacus,  a, 
am,  adj.  Tac.  sur  le  blond, 
êafflavus,  a,  um,  adj.  Saet.  || 
(Par  anal.)  Mener  (une  ligne) 
d'une  manière  continue,  dans 
une  certaine  direction.  X>u- 
cère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  li- 
neam.  Cela,  alla  in  pictarx 
modum  sabtilibut  lineis  ducta. 
Sen.).  —  au  cordeau,  voy.  p. 
A98(col.  1).  Il  (Par  ext.)  Repro- 
duire le  portrait  de  qqn  et 
{ellipt.)  —  qqn,  alicujus  ima- 
ginem  exprimëre.  Sen,  (voy. 
PORTRAIT  [p.  Ii30,  col.  1]).  — 
une  copie,  voy.  copie.  —  un 
ouvrage,  voy.  imprimer.  ||  (Par 
ext.)  Suivre  une  certaine  direc- 
tion, se  diriger  droit  d'un  cer- 
tain côté.  Il  (Arch.)  —  chemin, 

—  pays,  voy.  partir.  ||  (Absolt.) 
Aa  sens  intr.  — ,  o.-o-d.  s'en 
aller,  voy.  aller,  (voy.  p.  llh 
[col.  3]  et  p.  115).  —  au  large, 
voy.  p.  1U6  (col.  3).  1  Faire 
venir  dans  une  certaine  direc- 
tion, en  prenant  (la  personne, 
la  chose)  par  une  de  ses  par- 
tiesqu'on  amène  à  soi.  Ducére, 
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tr.  Cic.  etc.  (e.x.:  magnea  dacit 

(errum.  Varr.  Prop.  carram 
*•  un  cliar  iK'niblpru'Mit  '].  ('ic. 
"TiLsc.  I,  113J);  adducère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  ramalum  [opp. 
à  remittëré].  Ov.  ostiain  ccll.v 
[•  la  porto  de  sa  loge  ■•].  Petr.); 
deducére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
cœaai-iem  barb.v  dcxtrri.  Ov. 
veatem  aammâ  ab  orâ.  Ov. 
sinum  [«  la  pli  de  sa  toge  •] 
ad  ima  crara.  Saet.  naves 
[•  Io5  vaisseaux  à  la  mer  .,  gr. 
xaOîXxeiv,  opp.  a  sabducëre,  gr. 
ôvÉXxEiv).  Vii-g.  Liv.  classem. 
Liv.  navea  in  aqaam.  Liv.)  ; 
subducère,  tr.Cœs.  Liv.  (ex.: 
navea  in  aridum  [«  à  sec  •]. 
Cxs.  perpaacas  naves.  Liv. 
navea.  Cajs.  Liv.  classent. 
Liv.);  trabére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem  pedibaa.  Cic. 
fig.  ad  se  omnia.  Liv.  si  alii 
alto  trahant  res.  Liv.)  ;  attra- 
bére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  spi- 
ritusacam.  Cels.  uncas  attrac- 
tas  infantem  edacit.  Cels. 
magnes  attrahit  ferrum.  Cic); 
pertrabére,  ir.  Liv.  etc.  (ex.  : 
ratem  ad  ripam.  Liv.  navim. 
Liv.)  ;  protrabëre,  tr.  'ic. 
etc.  (ex.:  aliquid  volaellâ.  Cels. 
aliqaem  capillo  in  viam. Plaat.  ); 
veïlére,  tr.  Virq.  Ilor.  (ex.  : 
alicai  barbam.  /ior.  [sat.  I,  3, 
1331.  aurem.  Virg.  Hor.);  per- 
vellêre,  tr.  Plaat.  Hor.  Sen. 
(ex.  :  pilos.  Ascon.  aarem  ali- 
cajus.  Val.-Max.  aarem  sibi. 
Sen.).  —  un  criminel  à  qua- 
tre chevaux,  voy.  écarteler. 
Etre  tiré  à  quatre,  ab  omni 
parte  vexari.  ,4.  Se  faire  —  l'o- 
reille, voy.  p.  1323  (col.  1).  — 
le  pied,  voy.  traîner.  —  sa  ré- 
vérence à  qqn,  voy.  p.  I60Ii 
(col.  3).  Lumière,  couleur  qui 
tire  l'oeil,  voy.  éblouir.  —  la 
couverture,  voy.  p.  526  (col.  3). 

—  l'échelle,  scalas  removère. 
Liv.  Après  il  faut  —  l'échelle, 
voy.  p.  708  (col.  2).  —  (un  ri- 
deau, etc.)  sur,  obducére,  tr. 
Cses.  Tac.  (ex.  :  seram  ['  le 
verrou  •].  Prop.  vestenx  [sur 
la  bouche].  Tac.  fig.  tenebras 
clarissimis  rebas.  Cic);  obten- 
dère,  tr.  Cart.  Saet.  (ex.  : 
aliquid  alirai  rei.  Saet.  velia 
aliqaid  obtendëre.  Cart.)  ; 
prœtendëre.  tr.  Virg.  Liv. 
(ex.  :  aliqaid  alicai  rei.    Liv.) . 

—  le  rideau  sur  (fig.),  voy. 
voiler,  cacher.  Il  (Par  anal.'). 
— •  l'arc,  tendëre  arcam.  Ov. 
Par  ext.  —  (une  flèche,  etc.), 
mittére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
m.  sagittas.  Liv.  tela.  Cœs. 
voy.  lancer)  ;  emittërs,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  l.\ncer)  ;  conji- 
cére,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  la.n- 
cer).  Absol.  —  sur  qqn,  sur 
qqcli.,  telo  petëre  aliqaem  ou 
ali(jaid.  Cœs.  Liv.  tela  in  ali- 
qaid conjicëre.  Cses. —  du  haut 
des  tours,  e  tarribaa  tela  ja- 
cëre.  Cses.  —  à  coup  sûr,  nul- 
lam    frustra    telam     mittére. 
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Cses.  L'ennemi  cesse  de  — ,  nul- 
lam  jam  ab  Iwslibas  telum 
mittitar.  Cœs. —  à  bout  portant 
ouùboulets  rouges  surqiin,  ve- 
hementias  invehi  in  atiqiiem. 
Cic.  —  sur  ses  troupes,  suas 
messe.i  arére  (prov.)  7'i6.  Ellipt. 
—  un  oiseau,  avem  telo  petëre. 
A.  T  Amener  (une  peraonne, 
une  chose)  hors  d'un  lieu  où 
elle  est  enfermée,  retenue  (pr. 
et  fig).  Ducëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  sartcs.  Cic.  aliqaid  ou 
aliquem  aorte.  Cic.  par  anal. 
dacërc  nomcn  ex  aliqaâ  re. 
Cic.  principiam  ab  aliqao.  Cic. 
originem  ub  aliqao.  Hor.  vo- 
cabalam,  verbam,  nomen  da- 
cëre  ["  tirer  un  mot  »]  e.v  ou 
ab...  Cic.  [Ac.  I,  11,  ;,1].  ab 
eando  nomen  [Jani]  est  dac- 
tam.  Cic.  qaod  [nomen]  atram- 
qae  a  Grœco  est  ductam. 
Qaint.  dii  Pénates  sive  a  penit 
dacto  nominc,  sive  ab  eo, 
qaod  penitas  insident.  Cic; 
au  fig.  argamentiim  ex  aliqaâ 
re.  Cic.  [de  Or.  Il,  39,  107.))  ; 
abducère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  ab  aratro.  Cic.  ali- 
qaem e  foro.  Cic.  aliqaem  a 
merctricio  qasesta.  Cic.)  ;  de- 
ducére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
inde  boves.  Ov.  voy.  retirer)  ; 
educëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
gladium  e  vaginâ.  Cic.  radi- 
cem  e  terra.  Varr.  e  certis 
armariis  in^nita  volamina. 
Vitr.  corpore  telam,  craentam. 
Cornif.  pisces  everriculo  in 
litus.  Varr .  didactis  labria 
[boum]  lingaam.  Col.  infins 
per  manas  commodias  edaci- 
tar.  Cels.  edacêre  aortem.  Cic. 
aliqaem  [•  le  nom  de  qqn  »] 
ex  arnâ.  Cic.  tribus  [-  t.  au 
sort  les  tribus  ».  Cic.  aliqaem 
inde.  Liv.  e  carcere.  Sen.  co- 
pias e  castris.  Cses.  aliqaem  ex 
angastiis  [■■d'embarras»]. Lie); 
trabére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem  de  medio.  Liv.  prx- 
das  ex  agris.  Liv.  aqaam  e 
pateis.  Cic.  aqaani.  Sen.)  ; 
detrabëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
analam  de  digito.  Ter.  aan- 
guinem.  [•.  du  sang  •].  Cels. 
sangainem  mittëre  et  qaicqaid 
potes  detrahëre  [•  tirer  les 
dernières  gouttes  de  sang  •]. 
Cic.  [Att.  VI,  1,  2]);  extra- 
bëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aqaam, . 
Plaat.  aqaam  specabas  ac  pa- 
teis. Aact.  b.  Afr.  rctia.  Saet. 
rete  ex  aqaâ.  Plaat.  velat  ab 
inferis  extradas.  Liv.  au  fig. 
urbem  ex  pericalis.  Cic.  se  ex 
aliqao  malo.  Ter.  aliqaem  ex 
seramnâ.  Ter.  aliqaem  e  late- 
brâ.  Saet.  aliqaem  domo.  Cic. 
aliqaem  cabili.  Tac.)  ;  pro- 
mëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  signa 
ex  serario.  Liv.  medicanxenta 
de  narthecio.  Cic.  aaram  ex 
armario.Cic.pecaniam  ex  sera- 
rio. Liv.  amphoram,  vina, 
Csecubam  [■  une  amphore,  du 
vin,  du  Cecube  du  cellier  •]. 
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//or.  alicai  linam.  Plaai.  lina 
dolio.  Hor.  pugionem    vaginà. 
Tiic.  teia   e  pharetrik,    Ov.    au 
fig.  ta    q\xan    sidcs.    e  quibus 
argamenta     promuntar.     Cic. 
animtu  eruditiu    qui    semper 
aliquid    e-x   se    proinat,    quod 
détectât.   Cic.   ;    depromêre, 
Ir.  Cic.  etc.  {ex.  :  pecaniam  e.x 
rrario.    Cic.    Cœcubum    cellif 
avitia.      Hùr.     venenvun     sinn 
[•  de  pa  pocha  .].  7"iic.  au    ftq. 
aliqaid    vel    a   peritis    vel    ùe 
libria.    Cic.    veiba    domo  pa- 
troni.  Cic);  decerpére  {'  dé- 
tacher, tirer,  extraire  -j.tr.  Ol-. 
etc.  (ex.  :  aciiw  de  uiis.  Cato. 
■u  fi^.    hamanas  animas    de- 
cerptus  ejc    mente  divinà.  Cic. 
(Tusc.    V,    38].   niUil    aibi    ejc 
utà  laade  centario,  nihil  prse- 
fectus,  niliil  cohors.  nikil  tar- 
ma  decerpit.  Cic.  [Marc.  3,  7]. 
habent    tamen   alii  comici,  ti 
cam   veniâ  legantur,  queedam 
ÇU.T  posiis  decerpére.    Qaint. 
ex    hâc    [materia]    aiiqaid   in 
aaam    principii.    Qaint.    fruc- 
tas  [•■  profit  .]   ex    re.    Hor.)  ; 
excerpére  (•  extraire,  tirer»  , 
tr.  Cic.  ^etc.  (ex.  :  [au   fij.]  ex 
jnalis,  »i  quia  eéset  boni.  Cic. 
ea  [veiba]  Salltislius  excerpsit 
ex  Ori'jinibus  Catonia.  Suet.)  ; 
elicére  (•  attirer  dehors,  faire 
jaillir,  tirer),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ferram  e  terras  cavernis.  Cic. 
vocem  [•  e  faucibus  •].  Cic.  «o- 
nos.  Cic.   lapidum  icta  ignem. 
Cic.   alicui   lacrimat.     Plaat. 
au  fig.  aUiquem  excœno.Plaut. 
litteraa    taaa   [•  t.  de   toi   un'- 
lettre    ■]    conailiamqae ,    quid 
agam    [•  et   un   conseil   fur   la 
conduite  que    je  dois    tenir  •). 
Cic.   aliaa    litteras   ab    aliqao. 
Cic.    alicai    libellas.    Plin.    j. 
taos    miri(icos    dialogos.    Cic. 
alicai     sermonem.     Liv.      ali- 
cai    respomionem.     Cic.     ou 
responsam.  Liv.     verbam     ex 
aliqao    de  aliquà  re.    Cic.   ar- 
cana  alicujos.    Liv.);  eruére, 
(•     faire    sortir    en      fouillant, 
tirer  •  [au  pr.  et  aa  fig.]:,  tr. 
Cic.  etc.  (oi.  :  alicai    ocalam. 
Sen.  au  fig-  propter  di(Çv:iilta^ 
tem  pecaniarum,  qaâ  erai  nas- 
qaarn     niti      ex     privatorum 
bonis     posset    [•   dont   on   ne 
pourrait  se  tirer  qu'en  prenant 
«ur  les  fortunes  privées  •].  Cic. 
[Au.  X,  li,  1].  memoriam   ali- 
cajas  rei  ex  annalium    vetas- 
tate.  Cic.  hoc  mihi    erai    non 
potest  [•  on    ne   me  tirera    pa' 
cela  de  l'idée.].  Cic.  [Att.XII, 
36,  I].  si  quid  indagaris,  inve- 
neris,  ex  tenebris  eraeris.  Cic. 
vdera  tcrutari  et    ex    ils  ea, 
qwT  Grxcix  scriplores  prodi- 
aerunt    eruére.    Cic.     scratari 
locjs    ex     quibus     argumenta 
eruamus.    Cic.    par   anal,    ali- 
quem  dif(v:altate    [-  dVinbar- 
ras  ■].  Cic);  excutére  (•  faire 
sortir  [en    secouant,    en    frap- 
pant];  tirer  •},    tr.    Cic.    etc. 
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lex.  :  cyailio  alicui  orii/um.  | 
Saet.  nallam  verbam.  Sen.)  ; 
eximère  (•  ôter,  désager, 
lirer  •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  me- 
dullam  e  caale.  Plin.  acina  de 
dolio.  Cato.cives  de nervo  ['de 
la  prison  pour  dettes  •].  J.iv. 
iiigito  analum.  Justin,  olicui 
dentem.  Cels.  Saet.  aliiiaem 
ex  servUate  ou  servitute  ou 
servitio.  Liv.);expedire  (•  dé- 
gager, tirer  [J'alfairc]  •),  tr. 
Cic-.  etc.  (ex.  :  veste  tectam  pu- 
gionem. isall.  se  ex  turbà.  Ter.); 
expiicdre  («débrouiller,  tirer 
d'alTaire  .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaem.  Sen.  virtate  saà  [-par 
leur  valeur  •]  explicHi.  Liv. 
epit.  da  operam,  ut  te  e.rpli- 
ces.  Pomp.  ap.  Cic.  nunquam 
laborant,  quem  ad  modam 
probcnt,  sed  quem  ad  modanx 
se  explicent  dicendo.  Cic.)  ; 
exprimêre  (•  faire  sortir, 
tirer  [avec  effort]  >),  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  oleam  amygdalis  [' tla 
l'huile  des  amandes  •].  Plin. 
sacam  e  semine  [•  du  jus 
d'une  graine  •].  Plin.  lacri- 
malam  [•  se  tirer  une  petite 
larme  »]  ocalos  terendo.  Ter. 
au  fig.  nammos  ab  aliqao 
blanditiis  [•  à  force  de  cajole- 
ries •].  Cic.  cum  ab  his  sscpius 
qasereret  neqae  ullam  omnino 
vocem  exprimêre  posset.  Cxs. 
[B.  G.  I,  32,  3].  exprimêre  ri- 
sam.  Plin.  confessionem  ali- 
cai. Liv.  Sen.  tantam  ab  ali- 
qao qaantam  concupiverat. 
ijen.  rh.)  ;  mittére  (•  faire 
sortir,  soutirer,  tirer  •),  tr. 
Cic.  Cels.  Sen.  (ex.  :  antiqui 
medici  sanguinem  mittére 
nesciebant.  Sen.  sanguinem 
m.  a  brachio.  Cels.  sanguinem 
alicai  a  capite.  Peir.  ex  venu, 
ex  brachio,  ex  crare.  Cels. 
Appias  cam.  cj  à^oupi<jii>>ç  pro- 
vinciam  cararit,  sanguinem 
miserit,  quicqaid  potait  de- 
traxerit,  mihi  tradiderit  enec- 
tam.  Cic.  [ad  Att.  VI,  1,  2]. 
missas  est  sanguis  invidiie 
sine  dolore.  Cic.  [Att.  1,  16, 
ll]i.  —  qqn  à  part,  aliquem 
seaucére.  Cic.  —  de  l'eau 
d'un  puits,  haarirc  aqaam  ex 
puteo.  Liv.  (voy.  puiser).  —  du 
vin  (voy.  ci-clessu«,  p.  1783, 
col.  )3.  —  du  vin  au  clair,  voy. 

FlLTREn,      TRANSVASEn.       —     Une 

affaire  au  clair  (fig),  voy.  p. 
Jiie  (col.  3).  —  la  langue,  exse- 
rére  linyuam  (ab  irrisa).  Liv. 
ejicére  linguam.  Cic.  —  la 
langue  (fig.;,  voy.  [être]  altéré, 
AviiiE.  —  du  sang  à  qqn,  voy. 
ci-dossus  (I.  Uh)  et  cf.  baigner. 

—  (une  pièce  de  vêtement), 
voy.  ôter,  retirer.  —  son 
chapeau   à    qqn,    voy.  saluer. 

—  l'épée  du  fourreauei  (ellipt.) 

—  répée,  voy.  dkgaî.ner.  Absol. 

—  (c.-d-d.  faire  des  armes), 
arma  Jactàre.  Sen.  (voy.  es- 
crime;. —  des  armes  (arch.), 
même  trad.    —    au    sort,  voy. 
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sort.  —  une  loterie,  voy.  lot«- 
RiE.  —  vengeanci"  de  qqn,  pce- 
nas  ab  aliqao    pclcre  ou    «cr- 
petère  ou  repetére.    Cic.    Imc. 
prov.   —    son    épingle    du   jeu, 
voy.  p.  798  (col.  3).  —  les  mar- 
rons du  feu,  voy.p.lSt>J(col.  1). 
—  à  qqn    une    épine    du    pied,, 
voy.  p.    79S    (col.    3).    —    une 
plume  de  l'aile  it  qqn,  voy.    p. 
yS  ^col.  3).  — h  qqn  les  vers  du 
nez,  expiscari  omnia  ab  aliqao 
Cic.  (ep.  IK,  19,  1).  —  d'un    sac 
deux  raoïitures,    voy.     p.    1265 
col.  1).    T    (Fig  )     faire    venir 
iqqch.)  d'un    lieu    qui    le    pro- 
iluit.Voy.  [faire]  venir. 
tiret,  s.  m.  (Arcii.)  Lanière  de 
parchemin  pour  enfiler  des  pa- 
piers.  Scutala,  se,    et    scytale, 
es,  f.  /l.  1  Petit  trait,  sorte  de 
signe  de  ponctuation.   Virgala, 
<T,   f.   A.  Noy.   TRAIT, 
tireur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  tire.  Qui,   ouai  trahit 
ou  duci(.  A.  Il  (Spéc.)  Ouvrier, 
ouvrière  qui  tire    l'or,  l'argent, 
etc.,    à    la    filière.     Qui   [qux), 
auram,  argentum,   etc.    in    p- 
lum  ou   laminas  tenaat.    A.  1 
(Arcli.)  Voleur  à  la    tire,    Voy. 
ESCROC,    voleur.    —    de     laine, 
voleur  de  manteaux, pa/iiomm 
direptor.    A.  ^  Celui,    celle  qui 
tire    du     vin     d'un      tonneau. 
Qui,  aux  vinum  promit  aollo. 
A.  Il  "Tireur,  tireuse    de  cartes. 
Voy.    DEVIS.     Tireuse    d'horos- 
cope,   natalium    petitus.    Sen. 
perita.    .1.   Voy.    horoscopk.    1 
(liscrime.)    Celui    qui     fait   des 
armes.  Voy.  escriheur,  escrime. 
I  Celui,  celle  qui  tire  avec  une 
arme  do    trait  ou  une   arme    à 
feu.  Jaculittor,    oris,    ra.    Liv. 
Tireuse,    jacalatrix,  tricis,    f. 
Ov.     qua".  jacalatur.     A.    qaœ 
tela  mittit  ou  emittit.  A.  Avoir 
la  réputation  d'un  excellent — , 
magnam  laadem  conscaai  ja- 
culando.  Cic.  Etre  un  —  adroit, 
certo    icta     deslinata     [erlre. 
Cart.  certam  haoSre    manam. 
Sen.  Etre  un  meilleur  — ,  cer- 
tias  emittêre.  Sen. 
tiroir,  6.  m.  Compartiment  mo- 
bile emboîté  dans  une  commo- 
de,  etc.    Localus,    i,    ra.    Plin. 

Voy.  CABE,  COMPARTIMENT.  ||  (Kig) 

Pièce  à  —  (où  sont  intercalées 
des  scènes  détachées),  fabula 
dissolata  et  ex  divcrsis  con- 
gesta.  A.  (d'après  Quinf.). 

tlronien,  ienne.  Voy.  note. 

tisane  (lat.  ptisana,  orge  mon- 
dé), s.  f.  Infusion  ou  décoction 
de  substances  médicamenteuses. 
Sorbitio,  onis,  f.  Cels.  Medicata 
potio.  Curt.  —  d'orge,  ptisana, 
œ,  f.  V'urr.  Plin.  —  de  riz, 
ptisana,  se,  t.  Plin. 

tison,  s.  m.  Morceau  de  bois  à 
demi  consumé  dans  le  foyer 
d'une  cheminée.  Titio,  onis,  m. 
Varr.  Cels.  —  ardent,  torris, 
is,  m.  Lacr.  Virg.  Ov.  —  en- 
flammé, (ax,  (acis,  t.  Cic.  eto. 
{cl.  ardentes  Jacére  (acet.Liv.}. 
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Loc.  prov.  Tiarclpr  les  —  (no 
pa«  (luittcr  lo  roin  du  feu^,  as- 
sidère  foco.  l'IatU.  \\  Fiji-  — 
d'enfer  (personne  iiiii  méritn  do 
brûler  en  enlVr),  Voy.  eii[M'ÔT. 
Il  Co  qui  sert  il  allumei-  iino 
passion.  Fax,  facis,  S.  Cic.  Voy. 

nu AN DON. 

tisonner,  v.  tr.  Remuer  les  ti- 
sons qui  brûlent  dans  la  che- 
minée. Iijnem  excUûre.  Cic. 

tissage,  s.  m.  Action  do  ti^er. 
Textrinum,  i,  n.  Sen.  Siiet. 
Ars  tfxtrini.  Sen.  Firm.  Atelier 
do  — ,  textrinum,  i,  n.  Cic.  — 
gro5Pior,  rade  textam.  Ov.  Voy. 

TISSU. 

tisser,  v.  tr.  Transformer  (une 
substance  filée)  en  une  matière 
cohérente,  souple  et  mince. 
Texêre,  tr.  Cic.  etc.  (ox. .  tex. 
telam.  Cic.  tegamenta  corpo- 
ram  vel  texia,  vel  siUa.  Cic. 
texens  aranea  telam.  Catull.)  ; 
coDiexére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  villos  ovium.  Cic).  Tissé, 
contextas,  a,  om,  p.  adj.  Cic. 
textilis,  e,  adj.  Cic.  —  dans, 
intexëre,  tr.  Virg.  Ov.  —  sur 
OB  autour,  obtexëre,  tr.  Plin. 
Tisser  entre,  interiexëve,  tr. 
Virg.  —  devant,  pru'texëre, 
tr.  Plin.  —  dessous,  sabtexëre, 
tr.  Cic.  Commencer  à  — ,  exor- 
diri,  dép.  intr.  et  tr.  Plaat. 
Cato.  Achever  de  —,  detexére, 
tr.  Plant.  Virg.  Objet  tissé,  voy. 
TISSU,  TOILE.  Métier  à  — ,  textri- 
num, i,  n.  Cic. 

tisserand,  s.  m.  et  f.  Ouvrier, 
ouvrière  qui  tisse.  Textor,  oris, 
m.  Plaut.  Hor.  Linteo,  onis, 
m.  Plaat.  Tisserande,  textrix, 
tricis  (Gén.  pi.  textricam),  f. 
ribull.  (II,  I,  651.  De  —,  tex- 
torias,  a,  um,  adj.  Col.  Métier 

du   — ,    voy.    TISSAGB. 

tisseranderie,  s.  f.  Profession 
de  tisserand.  Textrinum,  i,  n. 
Sen.  Voy.  tissage. 

tisseur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ou- 
vrier,  ouvrière  qui   tisse.  Voy. 

TISSERAND. 

tissu,  s.  m.  Matière  cohérente, 
eouple  et  mince,  faîte  en  tissant. 
Textam,  i,  n.  Ov.  Textura,  a?, 
f.  Plaut.  Liicr.  Prop.  Sen.  (ep. 
121,  22).  Textile,  is.n.Cic.  (au 
plur.  textilia.  Liv.).  Faire  un 
— ,  voy.  TISSER.  Défaire  un  — , 
retexëre,  tr.  Cic.  (cf.  quasi 
Pénélope  telam  retexens.  Cic. 
(Ac.  II,  95]).  1  Matière  cohé- 
rente dont  se  composent  les  or- 
ganes des  animaux,  des  végé- 
taux. Contextas,  ûs,  m.  Lucr. 
(cf.  contextum  [corporum]  di"s- 
aolvëre.  Lacr.  [I,  2/.3]).  1  (Fig.l 
Suite  de  choses  qui  sont  liées, 
enchaînées  les  unes  aux  autres. 
Conte.xtus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (cf. 
totas  hic  rerum  omnium  con- 
te.rtas.  Sen.  [ep.  71,  12].  mira- 
bilis c.  rerum.  Cic.  [Fin.  V,  831. 
c.  gaerelarum.  Val.-Max.  [VII, 
2,  1].  totus  quasi  c.  orationis. 
Cic.  [part.  or.  82].  c   dicendi. 
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Quint.).  Un  —  de  mensonges. 
mera  mendacia.  Cic. 

tissure,  s.  f.  Fntrccroisement 
des  lils  tissés.  Te.rtura,  a?,  f. 
Prop.  Sen.  Tcxtus,  ûs,  m. 
Lucr.  Plin.  Voy.  tissu.  1  (Fig.) 
Combinaison,  entrelacoment. 
Contextus,  ûs,  m.  Ctc.  Voy. 
tissu,  contbxtubk. 

tistre.  Voy.  titre. 

tithymale,  s.  m.  Euphorbe  cy- 
près, plante  vénéneuse.  Tithy- 
mallus,  i,  m.  f.  et  tithymalon, 
i,  n.  Plin.  Tithymalis,  is,  f. 
Plin.  (X.WI,  68).  Lactuca  ma- 
rina. Cels.  ou  caprina.  Plin. 

titillation,  s.  f.  Chatouillement 
léger.    Titillatio,   onis,   f.   Cic. 

titiller,  i'.  tr.  Chatouiller  légè- 
rement. Titiltûre,  tr.  Cic. 

1.  titre,  s.  m.  Relais  où  sont 
postés  les  chiens.  Voy.  relais. 

2.  titre,  s.  m.  Désignation  ho- 
norifique. Il  Nom  exprimant  une 
distinction  de  rang,  une  dignité, 
une  charge,  une  fonction,  etc. 
Titulus,  1,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
consalatus.  Cic.  conjugis.  Ov. 
titulo  tantœ  gloriœ.  Liv.  [VII, 
1,  10].  quicqaid  titalorum  po- 
tuimus  congessimas  [•  nous 
avons  amassé  sur  sa  tête  «J . 
Sen.);  nomen,  miDis,  n.  Cic. 
etc.  (ox.  :  n.  imperatoris.  Cses. 
regio  nomine  abstinuit,  Liv. 
nomcn  sine  honore.  Cic.  epis- 
tolas  ad  se  quasi  ad  privatum 
scribi  jassit  servato  tantam 
nomine  imperatoris.  Suet.)  ; 
appellatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  inanis.  Cic.  imperatoris 
[•  le  t.  d'imperator  ■].  Vell.  au 
plur. regumappellationes. Cic); 
bonos,  oris,  m.  Cic  etc.  (ex.  : 
honoris  vocabulum.  Cic  honos 
mililaris.  Liv.  [III,  51,  2].  co- 
gnomen  honori  datum  [■  sur- 
nom qui  est  un  titre  d'hon- 
neur •].  Liv.);  oTBamentuxa, 
i,  n.  Cic  etc.  (ex.  :  ornamenla 
consularia  [■  le  t.  et  les  insi- 
gnes de  consul  -].  Tac);  di- 
gnitas,  atis,  f.  Suet.  («  le  titre 
et  le  rang  »,  cf.  Suet.  [Cœs.  76; 
Cl.  2ii]).  Donner  le  —  de,  ap- 
pellâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem  patrem,  parentem.  Ter. 
Liv.  aliquem  sapientem.  Cic. 
aliquem  regem.  Cic.  aliquam 
reginam.  Sali.  fr.  voy.  appe- 
ler, nommer).  Professeur  en  — , 
voy.  titulaire.  Arch.  A  — 
d'office,  ex  muneris  appella- 
tione.  A.  officii  jure.  A.  ^ 
(Par  ext.)  Qualification  bonne 
ou  mauvaise.  Nomen,  zninis, 
n.  Ci'c.  etc.  (ex,  :  nom«n  ha- 
bëre.  Cic.  [voy.  nom,  appella- 
tion] ;  loc.  adv.  alio  nomine 
aut  aliâ  de  causa  [•  à  un  autre 
t.  ou  pour  un  autre  motif  -■]. 
Cic.  eo  nomine.  Cic.  [voy.  qua- 
lité, guise]);  appellatio,  o- 
nis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquenx 
patris  appellatione  salutâre. 
Plin.  voy.  appellation,  qualifi- 
cation). 1  Ce  qui  établit  le  droit 
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de  qqn  à  une  désignation  ho- 
norifique, à  une  charge,  etc.  — 
de  noblesse,  nobililatis  diplo- 
ma.  Gs.  —  autheiitiijue,  lila- 
lus,  i,  m.  //or.  Voy.  pièce,  do- 
cument. Il  (Par  anal.)  Ce  qui 
établit  le  droit,  la  qualité  de 
qqn.  Voy.  droit.  —  do  propriété, 
causa,  œ,  f.  Jet.  (cf.  causa» 
possessionam.  Jet.),  inatranten- 
tam  aactoritatis.  Scrcvol.  dig. 
A  —  lucratif,  donationis  jure. 
Eccl.  A  —  onéreux,  emptionis 
jure.  Jet.  Il  (P.ar  ext.)  Fig.  Ce 
qui  établit  le  droit  qu'on  a  de 
faire  qtjcii.  Voy.  droit.  Faire 
valoir  ses  — ,  jus  suum  postO' 
tare.  Cic.  A  quel  — ?  çao  jure? 
Cic.  A  juste  — ,  jure  ac  merilo. 
Cic.  1  Qualité,  service  donnant 
droit  à  qqch.  Meritum,  i,  n. 
Cic.  ctc.  (ex.  :  pro  cujasquo 
merifo.  Liv.  pro  singalari  co- 
rum  merifo.  Cic  ingentia  mé- 
rita. Liv.);  commendatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (voy.  recom- 
.mandation).  Avoir  des  —  (à), 
merêre,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  mé- 
riter). Je  n'y  ai  aucun  — ,  hoc 
non  pertinet  ad  me.  Cic.  Un 
—  de  gloire,  7at2s,  laudis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  laudi  esse  [-  être 
un  t.  de  gloire  •].  //or.  est  il- 
lud  quidem  in  magnâ  laude 
ponendum  [•  c'est  là  un  beau 
t.  de  gloire  ■•].  Cic.  quidam  ad 
eas  laudes  addunt  aliquam 
saam.  Cic).  ^  Désignation  de 
la  proportion  de  métal  précieux 
unie  à  l'alliage.  Ratio,  onis,  f. 
Cic  (cf.  œraria  ratio.  Cic).  ^ 
Désignation  du  sujet  traité  dans 
un  livre,  etc.  Inscriptio,  onis, 
f.  Cic  (cf.  inscr.  lihri.  Cic.  [Att. 
XVI,  11,  h;  top.  I,  1]).  Index, 
dicis,  m.  Cic.  (cf.  index  libri. 
Cic.  (de  Or.  II,  U,  61).  Dans  le 
livre,  qui  a  pour  —  l'Economi- 
que, in  eo  libro  gai  OEconomi- 
cas  inscvibitur.  Cic.  (Off.  II.  2Zi, 
87).  ^  Désignation  des  matières 
visées  dans  un  code,  dans  une 
loi.  Prœscriptio  (legis).  Cic.  Ca- 
pitulum,  i,  n.  Jet. 

3.  titre  (lat.  tea;êre),v.tr. Tisser. 
(Au  part,  tissu,  e).  Voy.  tisser, 

titrer  (lat.  post.  titulâre.  Tert.), 
V.  tr.  Qualifier  d'un  titre  (spé- 
cialement de  noblesse).  Nomi- 
nis  honore  aliquem  ornâre  ou 
tiïuto  {honoris  causa)  ornâre. 
Cic.  Tribuëre  alicui  nomen  ou 
ornamentam  ou  dignitatem 
(avec  le  génit.  du  titre).  A.  Ti- 
tré, voy.  noble.  Il  (P.  ext.)  Terre 
titrée.  Voy.  noble.  ^  Déterminer 
la  proportion  d'or,  d'argent, 
etc.  unie  à  l'alliage  dans  les 
métaux  précieux.  JÊrwiam  ra- 
tionem  computâre.  A.  ||  (Spéc.) 
Doser.  Voy.  ce  mot. 

titrier,  s.  m.  (Arch.)  Religieux 
chargé  de  la  garde  des  titres 
d'un  monastère.  Voy.  archiviste. 
1   Fabricateur   do    faux    titres. 

Voy.    FAUSSAIRE. 

titubant,  ante,  adj.  Qui  titube. 
Titubans,  p.  adj.  Ov. 
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Utub«r,  T.  intr.  Chanceler  en  1 
marchant.  Titubàre,  iutr.  Oi-. 

titulaire,  adj.  Qui  est  revoiu 
d'un  titre.  TUalo  ou  dignitate 
ornatat.  A. 

toast.  Voy.  T08TE. 

toaster.  Voy.  tosteb. 

tocsin,  s-  nâ.  Tintement  de  la 
groàâc  cloche  d'une  église,  etc. 
pour  donner  l'alarme.  Palsata 
ad  periculam  signipcandam 
campana.  A.  Sonner  le  — ,  po- 
palam  sere  ciere.  A.  \\  (Fig.) 
Donner  l'alarme.  Voy.  alarme. 
H  (P.  eit.)  Grosse  cloche  destinée 
à  donner  l'alarme.  Campana 
ad  pericalam  siijni^andam 
accommodata.  A. 

toge,  s.  f.  (Antiq.  rom.)  Robe  de 
laine  par-des?u5  la  tunique. 
Toga,  »,  t.  Cic.  etc.  (voy.  le 
Dict.  lat.-Français>.  Vêtu  de  la 
—,  «oyato»,  a,  um,  adj.  Cic.  1 
(Par  ext.)  Robe  d'avocat,  de 
magistrat,  de  professeur.  Toga, 
X,  i.  A. 

tobu-bobu,  s.  m.  Désordre  qui 
rappelle    le  chaos.    Voy.    chaos, 

DÉSORDRE. 

toi,  pron.  pers.  ||  Pron.  per». 
eing.  (de  la  2*  pers.  du  sing. 
forme  accentuée).  Compl.  direct 
d'un  verbe.  Te.  Cic.  Tais-toi, 
tace.  Plaiit.  1  Compl.  indirect 
d'un  verbe.  Tibi.  Cic.  J'ai  pitié 
de  — ,  miseret  tui  me.  Ter. 
Donne-toi  garde...,  cave  ne  (et 
le  Subj.).  Cic.  1  Compl.  d'une 
préposition.  Te.  Cic.  (cf.  ante 
te.  Cic.  in  te.  Cic.].  La  meilleure 
partie  de  —  même,  para  tui 
melior.  Cic.  C'est  à  —  de..., 
toom  eet.  (et  l'Infin.).  Cic. 
Une  lettre  de  —,  litterx  tase. 
Cic.  Avec  — ,  tecam.  Ilor.  *[  At- 
tribut. Tu.  Cic.  (cf.  ego  ta  sarn. 
Plaut.).  ',  Sujet.  Tu.  Cic.  Ccpat 
tuam.  Plaat.  Toi-même,  tate. 
Lacr.  Est-ce  —  ?  <une...?  Virg. 
Parfois  ne  s'eiprime  pas  (ce  mot 
étant  rendu  par  la  désinence 
du  verbe  ou  par  le  pronom 
relatif). Toi  qui  es  si  riche,  qui 
tam  divet  et.  A.  P.  eu.  Au 
vocatif.  Tu.  1  Après  les  conjoniî- 
tionfl  ou  loc.  conj.  comme  •  plus 
que,  etc.  •.  Il  est  plus  coura- 
geux que  — ,  fortior  est  qaam 
tu  ou  [ortior  est  te  (abl.).  Cic. 
Je  ne  l'aime  pas  moins  que 
— ,  eum  diligo  non  minai 
qaam  te.  Cic. 

toile,  s.  f.  Tissu  de  fil  de  lin  ou 
de  chanvre.  Tela,  SB.  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  domus  plena  tela- 
rom.  Cic.  telam  texëre.  Ter. 
telam  detexêre  [•  finir  de  tis- 
•er  "1.  Plaut.  telam  retexére 
{•  défaire  la  toile  tissée  •]. 
Cic.  telam  detinére  [•  ces- 
ler  de  ti&ser  •].  Ter.  lanû  ac 
telù  [•  en  filant  la  laine  et  en 
tipiaot  la  toile  •]  victam  qtui-- 
ritans.  Ter.).  —  de  lin,  lin- 
team,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  mer- 
ce*  lintci!<  delatae.  Cic.  linlea 
in  vêla  [•  pour  les  voiles  »] 
pollicéri.     Liv.    capita    linteis 
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l'inciant.   Curt.).   De  — ,  Hâ- 
tons, a,  um  (pr.  •   de   lin  •), 
adj.    Cic.    etc.    (ex.  :   l.    veatis. 
Cic.  lorica  [opp.  à  lorica  serta 
atqae  a?nea].  .Vep.    libii   lintei 
[•  écrits  sur  de  la  t.  do  lin  •]. 
jt.il-.);  liDtearius,  a,  uii],a(lj. 
./c-(.   (ai.  :  /.    negotiatio.    Ulp. 
[dig.  XIV,  A,  5,  15].  subst.  lin- 
tearia$,  ii  (•  marchand  de  t.  •], 
m.  Ulp.  [dis.  XIV,  3,  5,  i.].  Cod- 
Theod.  [X,  SO,  16].  lintearia,  œ 
[•  marchande  de  t.  •],  f.  Inscr.). 
V*tu   de   —,  iinfea(as,  a,   um, 
adj.  Sen.  (cf.  l.  senex.  Sen.  [v. 
beat.  56,  8]).  — fine,  carbasus, 
i,  f.  Curt.  et  m.  VaL-Max.  (voy, 
LIN,  UNON,  batiste).  —  d'embal- 
lage, segeatre,  is,  n.  Plin.  Par 
anal.  —  de  soie,  voy.  gaze.  — 
d'or,  aareum  textile.  A.  \\  (Par 
ext.)  Tissu   que    font    les  arai- 
gnées pour  prendre  leur  proie. 
Textara  aranei.  Plaut.  (ritieh. 
3;.8).  Sen.  (ep.  121,  22).  Au  plur. 
Aranearam.  telse.  Plant.    Val.- 
Max.    Araneorum    tels.    Sen. 
Aranea  (s.-e.  texta),  orum,  n. 
pi.  Phxd.  (II,  8,  23y.  Plin.  (XI, 
8A).    Plein    de    —   d'araignées, 
aruneosus,  a,  um,  adj.  Catull. 
(25,  3)  Il  (Fig.)  Piège.  Teia,  as, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  ea  tela  iexi- 
tar.  Cic.);    rete,  is,  n.  Plaut. 
Lacr.  Prop.  (ex.  :   tendis  retia 
mihi.  Prop.  voy.  filet,  ouudik). 
^    (Spéc.)   Toile  clouée  sur    un 
cadre  et  préparée  pour  la  pein- 
ture. Linteam,  i,  n.  Juv.  (ex.  : 
lintea  inscripta.  Jav.).  |l  (Fig.) 
Tableau.  Voy.  ce  mot.  1  Rideau 

3ui  sépare  de  la  salle  la  scène 
'un  théâtre..  Aulœam  scaense 
ou  abs.  auiasum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  rideau).  1  Ensemble  des 
voiles  d'un  navire.  Vêla,  orum, 
n.  pi.  Cic. 

toilerie,  s.  f.  Fabrique  do  toile. 
Lintearia  ars.Inscr.^Commerco 
do  toile.  Lintearia  negotiatio. 
Ulp.  dig. 

toilette,  s.  f.  Petite  toile.  Lin- 
teolum,  i,  n.  Plaat.  Col.  \\  Mor- 
ceau de  toile,  enveloppe.  Voy. 
ENVELOPPE.  Marchande  à  la  — , 
voy. REVENDEUSE.  (Arch.)  Plier  la 
— ,  rapére  et  clepére.  Cic.  On 
lui  a  plié  la  —  (on  l'a  dérobé), 
voy.  DÉROBER.  |{  (Par  anal.) 
Membrane  graisseuse,  dont  les 
bouchers,  les  charcutiers  se  ser- 
vent pour  parer  certaines  pièces. 
Membranula,  x,  f.  Cels.  ^  Mor- 
ceau de  linge  brodé,  festonné, 
etc.,  dont  on  garnit  le  meuble 
sur  lequel  on  pose  les  objets 
nécessaires  pour  se  laver,  se 
coilfor,  etc.  Linteolum,  i,  n.  A. 
Il  Le  meuble  garni  de  tout  ce 
qui  est  nécessaire  pour  se  laver, 
se  coiffer,  etc.  Abacus,  i,  m. 
Cic.  Cathedra,  se,  f.  Hier.  (cf. 
circa  cathedras  assidaam  esse. 
Hier.).  ||  L'action  de  se  laver, 
de  se  coi  lier.  Cultas  corporis. 
Cic.  Faire  sa  —,  corpus  caràre. 
Cic.  Passer  tout  son  temps  à  sa 
— ,  occapalam  ease  inter  pecti- 
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nem  ipeealamqae.  Sei%.    j|  Ac- 
tion de  s'habiller,  de  se  parer. 
Caltas  corporis  et  formi»  cura. 
Sen.  Faire  sa  —  devant  son  mi- 
roir, ornari    adfersum    spécu- 
lum. Sen.  —  d'une  femme,  cuJ- 
tas    maliebrii.    Quint.    Donner 
tous    ses   soins    à    la  — ,   omne 
stadiam  ad  cariosiorem  tui  cul- 
tum  conferre.  Sen.  ||  (Par  oxt.) 
Ensemble  des  ajustements  ser- 
vant à  la  parure.   Mundus,  i, 
m.    Liv.    etc.   (ex.  :    mundiliae 
[•  ajustements  raffinés  •]  et  oi-- 
natas    [-    bijoux    •]    et   cultus 
[•  robes  •],  tïsec  (eminarum  in- 
signia    sant  ;    Uanc    mundum 
muliebrem  appellarunt  majores 
nostri.  Liv.  nulla  mulier  niti- 
dior    erat    in    mando.   Sen.)  ; 
apparatus,  ùs,  m.  Val.-Max. 
(ex.  ;   aninxi    maliebria    appa- 
ratus.    Val.-Max.   [IX,    1,  3]); 
munditise,    arum,    f.    Sen. 
Hier.  (ex.  :  m.  niuliebres.  Sen. 
cornant  se  vestibus  et  mundi- 
tiis.  Hier).  Voy.  parer,  parure. 
toilier,   ière,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  fabrique  la  toile.  Voy. 
tisserand.  1  Celui,  celle  qui  fait 
commerce   de   la  toile,   tintées- 
rius,  ii.  m.  Dig.  Lintearia,  m, 
f.  Inscr. 
toise  (lat.  tenta  [s.-e.  brachia], 
proprt.  •  les  bras  tendus  .),  s.  f. 
Ancienne  mesure   do    longueur 
valant  six   pieds.    Tesa,   as,    f. 
Dacange.      Fig.    Mesurer     les 
(gens)  à  la  —  (par  leur  taille  et 
non  leur  mérite),   metiri  oculo 
latas.   Hor.  Savoir   se   mesurer 
à  sa  —  (ne   pas  se  croire   plus 

3u'on  est),  metiri  se  tao  mo- 
ula. Hor.  m,etiri  vires  suât. 
Qaint.  Mots  longs  d'une  — ,  tct- 
qaipedalia  verba.  Hor. 

toiser,  v.  tr.  Mesurer  à  la  toise. 
Voy.  mesurer.  —  un  terrain, 
voy.  arpenter.  Le —  (mesurage 
à  la  toise),  voy.  mesurage.  || 
(Fig.)  Arch.  —  qqch.  (l'appré- 
cier à  sa  mesure),  metiri  ali- 
qaid  tuo  modulo.  Hor.  —  qqn 
(le  considérer  de  la  tête  aux 
pieds),  aligaem  suspicëre.  Cic. 
—  d  un  air  de  mépris,  despi- 
cëre,  tr.  Cic. 

toiseur,  s.  m.  Celui  qui  mesure 
à  la  toise.  Voy.  aupenteur. 

toison  (lat.  post.  tonsio  [-  action 
de  tondre  -].  Hier.),  s.  f.  Pe- 
lage laineux  du  mouton.  Lana 
ovium  et  simpH.  lana,  ss,  f. 
Cic.  Vellas,  erit,  n.  Virg.  l'Un. 
1  (P.  anal.).  Pelage  laineux  d'au- 
tres mammifères  analogues. 
Vellus,  erit,  a.  Tihall.  Ov.  Pel- 
lit,  it,  f.  Plin.  Voy.  fourrure, 
PEAU.  Il  (Mythol.)  La  toison  d'or. 
Vellas,  erit,  a.  Ov.  Aurata 
pellis.  Catull.  Aurea  lana. 
Prop.  Le  bélier  à  la  —  d'or, 
auratai  aries.  Cic.  aurea  ovis. 
Ov.     aureiiS    vector.     Val.-Fl. 

toit,  B.  m.  Partie  du  comble 
d'un  édifice,  qui  sert  de  coii- 
verlure  au  bâtiment.  TeC- 
tum,  i,  a.  Cic.  etc.  (ex.  ;  cuj- 
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men  tecti.  Virg.  summa  terta 
Curt.  iub  tcctam  conijeicre 
Cic.  calinen  xdis  tecto  nuda- 
tam.  Lit/,  sab  tectam  congerére. 
Cic.  tecto  tenat  exstracta  locu- 
lamenta.  Sen.  ax  tectU  fene- 
ttrisqueprospectant  et  qaïd  rei 
Kit  rogitant.  Liv.);' te  guise, 
CLTum  ("  toit  eu  tuiles,  et  jjur 
rxf.  toit  .},  f.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  : 
liabit&re  ful>  tcgulis.  Suet. 
gr.);  in  teyulis.  Plaut.  per 
tegalas  demitti  [•  se  laisser 
glisser  par  le  t.  .].  Cic.  per 
scalas  pervenitae  in  tegatus. 
i-iv.)  ;  culmen,  minis  {•  toi  t, 
toitui-e  •),  n.  Liv.  (ex.  :  sedis 
calmen  Jovi$  fulmine  ictam 
ac  prope  omni  tecto  nadatum 
['  dépouillé  do  toute  sa  cou- 
verture .].  Liv.  [.XXVII,  ;., 
11]).  Cabanes  recouvertes  d'ua 

—  eu  chaume,  cagas  atramentis 
tectœ.  Cœs.  (Qui  est)  sans  — , 
line  tecto.  Liv.  retectas,  a,  am, 
p.  adj.  Varr.  (cf.  retecta.  area. 
Varr.  [R.  R.  I,  51,  2]).  hgpx- 
tros,  on,  adj.  Vit/:  Qui  n'a  pas 
(ou  plus)  de  —,  détectas,  a, 
um,  part.  Cic.  tecto  ou  tegulis 
nadaiiis.  Liv,  Droit  d'avoir  un 

—  en  saillie,  j'a3  protegendi. 
Ulp.  dig.  Fig.  Dire,  crier  qqch. 
sur  les  —,  voy.  sur  (p.  1736, 
col.  2).  T  (Méton.)  Maison,  ha- 
bitation. Tectum,i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqixem  tecto  ac  domo 
mvitâre.  Cic.  in  tectam  reci- 
përe.  Plaut.  tecto  recipi.  Casa. 
sab  tecto  vivêre.  Phœd.  in  ve- 
stra  discedite  tecta.  Cic.maltia 
locis  ne  teetum  qaidem  accipio 
[•■  je  ne  loge  même  pas  sous  un 
toit  -].  Cic.).  P.  ext.  Ils  forment 
un  toit  de  boucliers  au-dessus 
Je  leurs  têtes,  conaerant  scata 
taper  capita.  Cart.  L'humble 
—,  voy.  CHAUMIÈRE,  Spéc.  —  à 
Mrcs,  hara,  se,  f.  Cic.  saile,  is, 
1.  Col.  Il  Abri,  couverture,  au- 
/eut.  Voy.  ces  mots.  ||  (Fig.) 
irck.  Loc.  piov.  Servir  qqn  sur 
es  deux  —   ,,a    souhait),    voy. 

OUIIAIT. 

>iture  (lat.  post.  tectara.  An- 
hol.),  s.  f.  Ensemble  des  pièces 
;ui  forment  le  toit  d'un  édifice. 
'ectam,  i,  n.  Cic.  Calmen,  mi- 
lis,   n.    Liv.      XXVll,    h,    11). 

Oy.    TOIT. 

le  (lat.  tabula,  planche),  s.  f. 
er  réduit  en  lames  par  le  bat- 
îge  OU  le  laminage.  Lamina 
'.rrea  ou  ferri.  A. 
lérable,  adj.  Qu'on  peut  to- 
irer.  Tolerabilis,  e,  adj.  Cic. 
■X.  :  t.condicio.  Cio.).  Voy.  sup- 
3RTABLE.   Spéc.  Quï   u'est  pas 

-,  voy.    INTOLÉRABLE. 

lérance  (lat.  tolerantia['Consr- 
lice,  patience  .].  Cic),  s.  f. 
isposition  à  admettre  chez  les 
itres  une  manière  d'être,  de 
mser,  d'agir  différente  de  la 
)tre.  Patientia,  a?,  f.  Cic.  Ani- 
as  seqaas  ou  patiens.  Cic. 
icilitas,  atii.  f.  Cic.  Montrer 
1  la  —  à  l'égard  de  qqn,  miti 
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et  benigno  animo  este  in  ali- 
c/uem.  Cic.  ^  (Spéc.)  Disposition 
a   laisser  des  dissidents  prati- 

2uer  librement  leur  religion. 
enitaa  in  aliorum  de  rehua 
divinis  opinionibaa  (erendia . 
A.  Il  (Arch.)  Avec  un  complé- 
ment. La  —  de  qqch.,  patien- 
tia alicujas  rei.  Cic.  Admettre 
par  — ,  aliquem  œqao  animo 
pati.  Cic.  jl  (Spéc.)  Disposition 
ou  habitude  qui  fait  qu'un  or- 
gane supporte  certains  remèdes. 
Conauetado  patiendi.    A.  Voy. 

PRÉDISPOSITION. 

tolérant,  anto  (lat.  tolerana, 
qui  supporte),  adj.  Qui  a  de  la 
tolérance.  Patiena,  adj.  Cic.  (cf. 
p.  alicajua  ou  alicaJas  rei.  Cic). 
Facilis,  e,  adj.  Cic.  Mitia,  e, 
adj.  Cic.  Indulgens,  p.  adj. 
—  pour  les  chrétiens,  chriatia- 
nos  eaae  paasus.  Plin.  i. 

tolérantisme,  s.  m.  Tolérance 
exagérée,  systématique.  Nimia 
(ou  ininiûdjca)  patientia  (ou 
facilitas).  A. 

tolérer,  v.  tr.  Supporter  chez 
les  autres  (ce  qu'on  désap- 
prouve). Toterâre,  tr.  Cic.  Ferre, 
tr.  Cic.  Pati,  dép.  tr.  Cic.  Ne 
pas  —  la  superstition,  aabmo- 
vëre  aaperstitionem.  Val.-Max. 

Voy.  ENDURER,  SUPPORTER,  SOUF- 
FRIR. Il  (Dans  un  sens  plus  large.) 
Voy.  PERMETTRE.  —  les  chré- 
tiens, pati  christianoa  esae. 
Plin.  j. 
tollé  liât,  toile,  •  prends,  en- 
levé .),  s.  m.  Clameur  d'indi- 
gnation. Indignantium  clamor. 
Liv. 

tomahawk,   s.   m.    Hache   de 
guerre  des  sauvages  de    l'Amé- 
rique du  Nord.  Voy.  hache. 
tomate,    s.    f.   Plante   alimen- 
taire à    fruits   d'un   rouge    vif. 
Solanum  lycopersicum.  Linné. 
tombal,  aie,  adj.    Qui   appar- 
tient à   une    tombe.    (Traduire 
par  le  génit.sepu/criou  tamuli.) 
tombant,  ante,adj.  Qui  tombe. 
Cadacus,  a,  am,  adj.  Hor.  De- 
ciduus,  a,   um,    adj.    Plin.   (cf. 
d.  sidéra.  Plin.).  Prœceps,  adj. 
CiC.  Pendant,  demtssns,  a,  am, 
p.   adj.   Cic.    etc.    (cf.    demissœ 
aures.  Virg.  demissa  bracchia. 
Quint.).  Joues  tombantes,  bac- 
cse  flaentea.  Cic.  pendentes  ge- 
nœ.  Juv.  Voy.  flasque.  Oreilles 
— ,  marcidss  aures.  Plin.  Lèvre 
—,   turgida  labra,   Mart.   Che- 
veux   —,    capillas    sabmissior. 
■Suet.    Fig.  A  la  nuit —,  prima 
nocte.    Liv.    nocte    appetente. 
Liv.  sab  noctem.  Cses.  Au  jour 
— ,  prœcipiti  jam  die.  Liv.  die 
jam  inclinato.  Cic.  ||  (P.  anal.) 
Arch.   D'une  voix  —  (qui  s'af- 
faiblit), quaasâ  voce.  Curt.  in- 
fractà  voce.  Sen. 
tombe  (lat.  post.  tamba.  Prad.), 
s.    m.    Fosse   recouverte    d'une 
table  de  pierre,  de  marbre,  qui 
contient  un  mort.  Voy.  tombeau. 
Vieillard  qui  a  un  pied  dans  la 
— ,  capularis  homo.  Plaut. 


tombeau,  s.  m.  Monument  fu- 
néraire élevé  au-dossua  de  la 
fosse  qui  contient  un  mort.  Tu- 
wulus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ( 
Achillia.  Cic.  tamulo  campa- 
nere  ou  condére  ou  ponère 
Ov.  tamulum  facëre,  ttataére 
ou  constitaëre.  Virg.);  sepul- 
crum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  mo- 
numentum  sepulcri.  Nep.  mo- 
numenta  sepulcroram.  Cic.  se- 
pulcrum  exstraëre.  Uor.facire 
Cic.  légère  sepalcra  f.  lire  les 
épitaphes  .].  Cic.  L.  Opimias 
cujua  monumentum  celeberri- 
mum  in  foro,  aepulcrum  destr- 
tiaatmum  m  litore  Dyrrachino 
relictum  est.  Cic.  [Sest.  Uoi) 
monumentum,  i,  a.  Cic.  etc 
monumentum  sepulcri.  Nep 
ou  [simpl.]  monumentum.  Cic. 
Hor.  cf.  monamentun\  Scipio- 
num.  Liv.  sepultus  est  in  mo- 
numento  avanculi.  ,Vep.  vetuit 
monumentum  exstrui.  Cic.  fa- 
''        '       '  .   Cic. 


cére  alicai  monumentum.  viu. 
aiicui  monumentum  exatruéré 
ex  lapidibaa  templo  Capitolini 
Joviadestinati3.Liv.);bustum, 
i,   a.  Cic.  etc.  (ex.  :  pœna  est, 
31  qais  bustum  —  nam  id  puto 
appellari  -njixeov  —  aut  monu- 
mentum violavit.  Cic.  qui  [Sar- 
danapalus]  incidi  jassit  in  bus- 
to  :  •  hxc  habeo,  quœ  edi  ..  Cic 
bustum    in    foro    facëre.    Cic 
mactari  in  basto  alicujas.  Cic.). 
Fig.  Descendre  au  —,  inter  ho- 
mmes esae  ou  agére  desinëre. 
Cic.  de  vitâ  decedëre.  Cic.  Met- 
tre au  —,  sepelîre,  tr.  Cic.  Liv 
(au  Hg.,cum  Genacio  unà  mor- 
tuam  ac  sepultam  tribuniciam 
POteataiem.  Liv.  [Il,  55,  2]).  et 
[spéc.)  faire  mourir,  voy.  mou- 
rir, TUER.  Porter  au  —,  e^erre, 
tr.    Liv.    (cf.    libéra   reapuhlica 
effertar.  Liv.  [XXIV,  22,   17J). 
bortir  du  — ,  voy.  ressusciter. 
Etre  aux  portes  du   —,  capulo 
vicmum    ou    proximam    esse. 
Plaut.    Serv.    Non.    in    limine 
mortis  esae.  SU.  Descendre  au 
—  avec  qqn,  corn  aliquo  mori. 
Cic.    ou    exapirare.    Liv.    (cf. 
qaid?  si  ego   morerer,  mecum 
exspiratara  res  publica   erat? 
i.ji'.[XXVin,28.lf]).l  (Par  anal). 
Lieu,  temps  où  qqn,  qqch.   pé- 
rit, est  détruit.  Bustum,  i,  n. 
Cic.  (ex.  :  Piso,  bustum  rei  par- 
blicse.    Cic.    [Pis.    91.    eut   tem- 
plum  illud   f^Castoris]   fait  arx 
civiam  perditorum,   castellum 
forensis  latrocinii,  bustum  le- 
gum   omnium   ac    religionam. 
Cic.    [Pis.   11]);   pesiis,  is,   f. 
CiC.  etc.  (ex.  :  pestis  in  amicitià 
pecuniee  cupiditas.   Cic.).  Voy. 

MORT,    DESTRUCTION,   BtnNE. 

tombée,  s.  f.  Mouvement  de  ce 
qui  tombe.  Au  propre.  Casas, 
as,  m.  Cic.  etc.  (cf.  nivia  caaas. 
Liv.).  Voy.  CHUTE.  A  la  —  du 
soir,  primo  vespere.  Cœs.  Fig. 
A  la  —  de  la  nuit,  voy.  tom- 
bant. 

tombelier,  s.  m.  (Arch.)  Con- 
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duRteur  d'un  tombereau.  Plaa^ 
stmriiu,  ii,  m.  Vlp.  dij. 
tomber,  v.  intr.  Aller  de  haut 
en  bas,  en  vertu  de  la  pesan- 
teur. Il  Descendre   vers  le   sol, 
en    cessant    dV-tre     sufpemiu, 
soutenu.    Cadêre,    intr.    Cic. 
«te.  (ex.  :    <]aare  calijc,    si  ceci- 
dit,  frangitur;   spongia,  »i  ce- 
cidit,  non  {rangitar.  Sen.    ar- 
ma alicai  cadant  de  manibus- 
Cic.  arma  de  manibas  alica/us 
delapsa  cadant.  Cic.  cadêre  ex 
muro.   Liv.    ex    arbore.   Plin. 
cxlo  ou  de  cxlo.  Liv.  c.  in  ter- 
rant.   Cic.     VU    [talus]    codât 
rectos.  Cic.  [Tusc.  lU,  ai.],  nux 
cadens.   iMCr.    ad  cenam  non 
ibo.  si  nives  cadent.  Sen.  gat- 
te  [-des  gouttes  de  pluie-]  ca- 
dentea.  Cic.   ras   cadit.   Plaat. 
rares    cadant.   PUn.    lacrimœ 
tam  jostë  cadentes.   Sen.   sine 
fine  cadentes  aqus;  [-  pluies  •]. 
Sen.    fons     in    petram    cadit. 
Cart.     in    sinum    maris    [en 
pari,   d'un  cours   d'eau].    Liv. 
ambra    modo    brevior    modo 
longior   hàc  villû   cadit.  Sen. 
au   65.   sospicio   carfi'f   in    ali- 
qaem.  Cic."';  accîdére  {■•tom- 
ber   auprès   de,    fur,    oa  à-), 
intr.    Cic.  etc.  (ex.  :  ad  terram. 
Plaut.  in  humum  [.sur  le  sol.]. 
Varr.  tela  ab  omni  parte  acct- 
debcint.  Liv.   missa  [tela]  gra- 
vias  accidère.    Cxs.   cam   tela 
ex  saperiore  loco   missa   non 
frustra  acciderent.  Liv.  au  fig. 
de  improvisa  accidère  U  tom- 
ber à   l'improviste  sur   le  dos, 


la    tête  do    qqn  •].   Sali,    qiio 
improvisas   gravior  accideret. 
Sali.);     cODCÎdére   (-tomber 
ensemble  00  d'un  seul  coup.), 
Intr.  Cic.   etc.  (ex.  :    concidat 
exlam  omne  necesse  est.  Cic. 
concidit  conclave.  Cic.    repen- 
tinâ  ruinàpars  ejas  tarris  con- 
cidit. Cœs.  au  63.  concidi  pa'- 
ne[.  je  faillis  tomber  des  nues-]. 
Cic.);   decïdéie  (•  tomber  de 
haut  en  bas,  tomber  à  terre»), 
intr.  Cic.  etc.  (en.  :  vaginâ  gla- 
■dias     eju»     delapsas    decidit. 
Val.-Max.  d.  e  saperiore  cœlo. 
Plin.   occasio  quasi  decidit  de 
cselo  [fis.].  Plaat.   pars  major 
missilium  intra  popalaria  de- 
ciderat.   Saet.    decidit  falmen 
in  lacam.  Saet.    si  decidit  im- 
ber.  Ilar.  (ans  in  Lariam  la- 
cam décidât.   Plin.  J.);    excî- 
dére  (•  tomber  de  ou  hors  de  ■), 
intr.   Cic.   etc.  (ex.  :   sol  exci- 
disse  mihi  e   manda   videtur. 
Cic.    omnes   illi  nefarii  gladii 
de   manibas   cradelissimi»  ex- 
ciderant.  Cic.  at  quodammodo 
Victoria  e    manibus    cxcideret 
|fiS.].   Cic.  [ad  lir.   I,  10,  2],; 
iDCidëre    (•  tomber    dans    ou 
sur.),  intr.   Cic.  etc.  (ex.  :   in 
(oveam.  Cic.  incidit  saxam  in 
crara.  Cic.    incidëre  in  conci- 
pientem  comprehendentemqae 
naturam  [«tomber  sur  un  bon 
terrain  •    en  pari,   de   semer.- 
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ces].   Col.   au   fis-    lanta  nanc 
de  me  incidit  suspicio.  Ter.)  ; 
Tecidëre  (•  tomber,   retomber 
sur.),  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :   [au 
tig.]    pecidit    in   eum    saspicw. 
Cic.)  :  labi  et  coUabi,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  stCRouLEn). 
Laisser  —,   amittère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  analam.  Ter.  prsedam 
de  manibas.  Cic.   captum  [.sa 
prise.].  Plin.);  oJBlUëre (' lâ- 
cher.), tr.  Cic.  etc.  (ex.:  arma. 
Liv.);   dimittére  (-laisser  é- 
cliapper  •).    tr.    Cic.   etc.   (ex.  : 
arnui.    Sen.    signa    ex    meta. 
Sen.   librum  e  manibas.    Cic. 
qaem     ore     tenebat      cibam. 
Phxd.).    Faire    —    la   tête   de 
qqn,    voy.    diîcapiter.    |1    (Par 
ext.)    Se  détacher  accidentelle- 
mont  ou  naturellement   d'une 
chose   par  laquelle  on  était  re- 
tenu  en    l'air.    Cadére,    intr. 
Cic.  etc.    (ex.  :    folia  nunc  co- 
dant.  Plaat.    ex  arbore  (ûlia 
cadant.   Plin.   par  ext.   donec 
crustse  [•  les  esch ares»]  cadant 
Cels.    vitiosi    ungues    cadunt. 
Cels.  cadunt  capilli.  Petr.  ca- 
dit pilas  qaadrupedibus.  Plin. 
cadit  dens.  Cels.  dentés  cadunt. 
Plaut.  Plin.   dentés  alicai  ca- 
dant. Sen.  c.  de  eqao.  Cic.  au 
fig.  haud  irritse  cecidere  mime. 
Liv.);  decidére,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :   décidant  sorbo  aniversa 
(olia,    ceteris    paulatim.   Plin. 
poma   ex  arboribas,   cruda   si 
sunt,  vix  avellantur,  si  mata- 
ra  et  coda,  décidant.  Cic.  ex- 
spectatur,     ut    décidât    aliva. 
Plin.  vera  gloria  radices  agit 
atqae  etiam  propagatur  ;   ficta 
omnia   celeriter    tanquam  (lo- 
sculi    décidant.    Cic.    [OIT.  II, 
Ji3]  ;  par  ext.  :  crastse  décidant. 
Cels.  dens  decidit,  dentés  po- 
stremi   décidant.  Plin.  capifa 
omnibus  simal    statais  decide- 
runt.    Suet.     e     basi     statuse 
ti-iamphalis     titalas    excassus 
vi  procellx   in    monumentam 
proximam  decidit.  Saet.  equo 
dentés   décidant.  Plin.  plumx 
pavoni  quœ  deciderant.  Phœd. 
decidére    equo  [-de   cheval-]. 
Cœs.  per  impluvium  de  tegulis. 
Ter.  d.  in  casses  [-  dans  les  fi- 
lets.]. Ov.  in  dolium.  Jav.    in 
(oveam.  Phasd.   in  pateam  fo- 
veamque.  Ilor.  ex  equo  in  ter- 
ram. Nep.  vulnerato  equo  cum 
pracceps  ad  terram  decidisset. 
Justin,    valpes    inscia  in  pa- 
team déciderai.  Phxd.   ex  as- 
tris  decidére  [- 1.  de  haut-,  au 
fig.].  Cic.    [Alt.   II,  21,  J.].    au 
fie.  qwintà  de  spe  decidi.  Ter. 
[haut.  2.ÔO].   postquam  [Antio- 
chusl   a  spe   socivtatis  Prasix 
Iccâit.   Ùv.    [.XXyiI,   26,  1]) 
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e.\-cidit.  Cic);   labi  (.gliiKer, 
tomber  de  haut  «-n  bas-l,  dép. 
iutr.  Cic.  eti-.   (ex.  :   semiani- 
men\  ou  moridunrfiim  e.v  eqao. 
Liv.    labi  ex   rupe.    Cart.   per 
gradas.  Liv.  quia   conlinenter 
laberentur  et  (laerent   omnia. 
Cic):    delabi,  dép.  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  signum  de  cselo  de- 
lapsum.  Cic.    de    manibus   de- 
lapsa  arma.  Cic.   d.   cv  equo. 
Liv.  d.  in  flamen.  Cic.  aliquis 
de  cs-lo  delapsus.  Cic.  de  ca^lo 
divinum  hominem  esse  in  pro- 
vinciam    delapsum    putabant. 
Cic.)  ;    elabi,   dép.   intr.    Cic. 
etc.    (ex.  :     sica    do    manibus 
elapsa.  Cic.  voy.  glisser,  échap- 
per).   Il    (Au    fig.)    Se    trouver 
tout-à-coup    dans    quelque   si- 
tuation     mauvaise.     Cadëre, 
intr.  Cic.  etc.    (ex.  :   tr»  unias 
potestatem.   Cic.     sab    populi 
Romani    imperium    dictonem- 
qae.  Cic.    in  ojjensionem  oti- 
cii/us    [«en  disgrâce  auprès  de 
qqn  -].    Cic.    in    saspicionem 
.dicu/as.    Nep.);     incidëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  in  insidias. 
Cic.   in  lios  ine.rplicabiles  la- 
qaeos.  Quint,  in  alicuj'us    ma- 
nas.  Cic.  inter  catervas  arma- 
torum.  Liv.    in  morbum.  Cic. 
ex  parla  in  febrem.   Cels.    in 
ses  alienam.  Cic);  deiaW, dép. 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:   post,    cum 
id     assequi     non    potaissent, 
istac  potissimum  sant  delapsi. 
Cic    d.    in  idem  genus  morhi. 
Cic.  d.  in  eas  difficultates,   ut 
...    Cic);    incurrére,    intr. 
Cic  etc.  (ex.  :  in  morbos.  Cic. 
in  odia  iiominam.   Cic);  V8- 
Dire,  intr.    Cic.   etc.    (ex.  :    in 
timorem.  Cic.  hostibas  in  con- 
temptionem    ou    in   summam 
contemptionem   venire.   Cic); 
pervenire,  intr.  Cic  etc.  (ex.: 
ad    sanxmam     dcsperationem. 
Cees.  [B.  C.  11,^2,21.  in  odium 
alicajus.  Nep.)  ;  aaduci,  p.-iss. 
Cic.   etc.    (ex.  :    in  oblivionem 
addaci.  Cic.   in   sammain  de- 
sperationem    addactus.    (Jic), 
Il    Se    laisser   aller  à  qqch.   de 
blâmable.    Cadére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  c  in  aliquam  vitape- 
rationem.     Cic);     incidëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  fraudem. 
Ter.     in  errorem.    Justin,    in 
eadem  vitia.  Justin,  dam  all^ 
rum  vitium  devitat,  incidit  in 
alteram.  Sen.  rh.    in  (urorem 
et    insaniam.    Cic)  ;    delabi, 
dép.   intr.   Cic.  Tac.   (ex.  :    in 
vitiam  scurrile.  Tac);  prola- 
bi,   dép.   intr.   Cic  etc.    (ex.: 
ita  prolapsa   est   [•  tombée  si 
bas-]  javentus,_ut. . .  Cic   p 


excïdère,  intr.  Cic  etc.  (ex.  : 
excidëre  eqao.  Sen.  éléphant  i 
excidant  in  (lamen.  Liv.  exci- 
dunt  cornua  cervis.  Cic.  fr. 
litteras  [-  la  lettre  .]  e-xcidisse 
in  via.  Cic.  au  fig.  verbam  ex 
tre  alicajus  ou  verbam  alicai 


ad  saperbiam.  Tac);  incur- 
rëre.  intr.  Cic  etc.  (ex.  :  in 
fraudem.  Cic.  in  varias  repre- 
hensiones.  Cic).  1  S'abaissel 
dans  certaines  parties  saOi 
cesser  d'être  suspendu  ou  sou- 
tenu à  une  certaine  hauteur 
Defluére,  intr.  Virg.  Prad 
(ex.:   pedes   vestis  defiaxit  eu 
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imos  Virç.  dellaens  coma. 
l'rad.).  Laisser  ou  faire  — ,  de- 
jicere,  tr.  Quini.  Tac.  Saet. 
(ex.:  togani  [«les  plis  do  sa  to- 
ge ••]  opp.  à  reponére.  Quint, 
togam  ab  humeris  ou  de  ha- 
mei-o.Siiet.dcJiccre,  si  hssycat. 
sintim.  Quint.)  ;  demittêre, 
tr.  C'ic.  etc.  (ex.  :  usque  ad  ta- 
los  demissa  purpura.  Cic.  [Clu. 
iO,  111].  d.  togam  ad  calceos 
usrjue.  Quint,  laxior  aaqae  in 
peaes  di-miltitur  toga.  Sen. 
rh.).  Il  (Par  anal.)  Decedére, 
intr.  Liv.  l'Un.  (ex.  :  ei  nun- 
tiatam  eit  sstum  decedére 
[•que  la  mer  tombait»])  ;  desi- 
dëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  tu- 
mor  desedit.  Cels.);  residcre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  maria  rési- 
dant. Virg.  au  fig.  cum  tumor 
animi  resedisset.  Cic).  \\  (Par 
eit.)  Cadère,  intr.  Liv.  (ex.  : 
vendus  premente  nebulà  ceci- 
dit.  Liv.  ubi  primuni  aquilones 
—  ii  namqae  per  aliquot  dies 
tcnuerunt  —  cecidere.  Liv.  ca- 
dente  j'am  euro.  Liv.).  Le  jour 
— ,     jam    advesperascit.    Liv. 

Voy.     DÉCLINER.  J    (Au    fig.)      /fl- 

CÎdêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qui  [oculi]  guocumqae  incide- 
runt.  Cic.  tôt  divitum  paaper- 
tas  subita  in  ocalos  incidit. 
•Sen.  circamlatis  oculis,  ut  in- 
cidere  [i.  e.  inciderunt  oculi] 
in  Câlin  quendam.  Cart.). 
Laisser  —  un  regard,  voy.  re- 
gard. I  Etre  abattu,  renversé 
de  sa  hauteur,  en  cessant  d'être 
en  équilibre  sur  sa  base.  Ca- 
dère, intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ubi 
circumvertor  [■  quand  je  me 
mets  à  tourner,  à  danser-], 
cado.  Plaat.  et  labaris  oportet 
et  arietes  et  codas.  Sen.  ceci- 
dit  coxamque  {régit.  Plin.  j. 
fratrem  suum  pugno  ictam  a 
Kœsone  cecidisse.  Liv.  si  pro- 
lapsus cecidisset.  Liv.  magnus 
orator  minime  in  lubrico  ver- 
sabitur,  et  si  semel  constitait, 
nunqaam  cadet  [fig.].  Cic.  c. 
in  terram.  Cic.  altè  in  terram. 
Varr.  fr.  in  pedes  alicujus. 
Sen.  rh.  in  vuinas.  Liv.  in 
vultus.  Ov.  par  ext.  c.  sub 
aensum  aliquem.  Cic.  lab  oca- 
los, sab  aspectam,  in  con- 
spectum.  Cic.  sub  intelligen- 
tiam.  Cic.  in  nostram  intelli- 
gentiam.  Cic.  en  pari,  d'une 
époque  :  in  id  sssculum  Roma- 
li  cecidit  letas.  Cic.  considéra, 
ne  in  alienissimum  fempus  ca- 
dat  adventus  tuus.  Cic.  au  fig.: 
turpius  est  enim  privatim  ca- 
dère [■  de  voir  tomber  son 
crédit  privé  •]  guam  publicê. 
Cic.  cadit  vis  venti.  Liv.  cadit 
alicui  ira.  Liv.  pretia  militiœ 
catura  in  pace.  Liv.  tua  laus 
pariter  cam  re  publicâ  cecidit. 
Cic.  hue  cecidisse  Germant 
exercitûs  gloriam,  ut...  Tac. 
spéc.  cadère  [- 1.  mort,  t.  sur 
le  champ  de  bataille-].  Cic. 
Daaci  de  nostris  codant.  Cses. 
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ante  signa  circaqw:  omnes  ce- 
ciderant.    Liv.    confossi    ceci- 
derunt.  Liv.    cadère    in    acie. 
Cic.    in  prœlio,    in  eo    bello. 
Nep.  piignû  Cannensi.  Liv.   in 
pugnâ    acceptis  a   (orti  adver- 
sario  vulneribua  honestè  cadè- 
re. Cic.  cadère  cum  dignitate. 
Cic.  ab  hoste    [•  sous  les  coups 
d'un  ennemi"].  Saet.  en  pari, 
(le  victimes  :  quee  prima  hostia 
ante     [oculam     cecidit.     l'al.- 
.^ax.);    accîdëre,    intr.    Cic. 
«te.  (ex.:  ad  pedes  omnium  ac- 
cidèie[^  tomber  en  suppliant-]. 
Cic.   ad  alicajas   genua.    Ter. 
alicui  ad  genua.  Suet.   ou    ge- 
nibus  alicajas.  Liv.};    concï- 
dére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  tvyuus 
ejus  ante  signum  Jovis  Stato- 
ris    sine   causa   concidit.    Cic. 
dum  cupidius  instat,  in  lociim 
dejectas    inferiorem    concidit. 
Cees.  Maceaonem  tam  graviter 
palmâ  percussit,  ut  psene  con- 
cïdëret.   Plin.  j.  c.  sub  onere. 
Liv.    Themistoclem    ajunt    eo 
[tauri     sanguine]  poto    conci- 
disse  [-tomba  sans  vie-].  Cic. 
spéc.     concidére     [-t.    sur    Je 
cliamp   de   bataille-].  Cic.   ita 
pugnans     concidit.      Cses.    in 
prœlio  concidit.  Cic.  cum  pars 
quaedam   gladiatorum,    mutais 
valneribus    concidisset.   Suet. 
au  fig.  scimus  Romœ  solutione 
impeditâ    (idem    [-le    cédit-] 
concidisse    Cic.     tum    [erocia 
omnis  concidit.  Liv.)  ;  decidé- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Camil- 
lus  subito  lapsu  decidit.  Val.- 
Mojc.  vide  ne,   dam   ad   cacu- 
men  pervenire  contendis,  cum 
ipsis  ramis,    quos  comprehen- 
deris,   décidas.  Cart.    decidêre 
juxta    cubicalum    e^us.    Saet. 
aves  attonitse  paventesque  dé- 
cidant. Val.-Max.    au  fig.   non 
enim  virtute  hostiam,  sed  per- 
(idia  amicorum  decidi  [-je  suis 
tombé   victime-'].   Nep.    [Eum. 
11,   51);    incidere,  intr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    in    alicajas  manus 
['  t.  par  hasard  entre  les  mains 
de  qqn-].  Cic.  [Br.  35,  133]:  fig. 
incidere    alicui   ou  in  aliqaem 
[•  t.  sur  qqn,  c.-a-d.  le  rencon- 
trer inopinément-].    Cic.   for- 
tuito     in    sermonem    vestram 
["  au    milieu    de   votre   entre- 
tien -].    Cic.     en    pari,    d'une 
fête,  etc.  :    in  hune  diem  inci- 
dunt    [«tombent   ce  jour-là-] 
mysteria.  Cic.   spéc.    qaoniam 
in  eam  ipsam  mentionem   in- 
cidimas   [-  puisque    nous  som- 
mes tombés  sur  ce  sujet-].  Cic. 
casa  in  eorum  mentionem    in- 
cidere.   Cic.  quse    res    tandem 
inciderat  ?    [•  sur    quel    sujet 
l'entretien    était-il   tombé?-]. 
Cic.  quse  cogitatio  si  non  inci- 
disset.  Cic.   eo  anno  pestilen- 
tia    gravis    incidit    in    urbem 
agrosque.    Liv.)  ;     occidère, 
intr.  Cic.  etc.  (au  pr.,  ex.  :  alii 
saper    alios    occiderunt.    Liv. 
arbores   levi  momento   impul- 
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$3e  occidunt.  Liv.  spéc.  occidë- 
re  [-tomber  mort-].  Cic.  occi- 
dère  in  bello.  Cic.  Eademus 
prœlians  ad  Syracuaaa  occidit. 
Cic.)  ;  corruére,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.:  pœne  ille  timoré,  ego 
risu  corrui.  Cic.  corruens  mor- 
bo  comitiali  [■  d'épilepsic  -]. 
Plin.  adverso  parieti  caput  in- 
geriti  impetu  impegit  et  cor- 
ruit.  Plin.  j.  is  pronus  cor- 
rult.  Cart.  spéc.  quo  loco  ista 
[Horatia]  corruerat  [«était 
tombée  morte-].  Liv.  ubi  vero 
currait  telis  obratus.  Liv.  duo 
Romani  saper  alium  alias  val- 
neratis  tribus  Albanis  corrue- 
rant.  Liv.  elephanti  duo  in 
ipsâ  porta  corrtzerant.  Liv.)  ; 
incurrëre,  intr.  Cic.  etc.  (ex. 
[au  fig.]  :  in  Macedoniam,  in 
agram  alicajas.  Liv.  incuriére 
atque  incidere  in  aliquem 
["  tomber  sur  qqn,  le  rencon- 
trer à  l'improviste  •].  Cic. 
[Plane.  17].  neque  quemquam 
offendet  oratio  mea,  nisi  qui 
se  ita  obtalerit,  ut  in  eum  non 
invasisse,  sed  incucarrisse  vi- 
deatar.  Cic.  [Sest.  lit],  in  ali- 
quid.  Cic.)  ;  supervenire, 
intr.  Liv.  (ex.  :  munientibus 
castra  [.  tomber  sur  les  soldats 
au  moment  où  ils  établissent 
le  camp.].  Liv.  [XXIV,  35,  11). 

—  d'inanition,  voy.  p.  1065 
col.  3).   —  de   fatigue,   voy.  p. 

8S3  (col.  3:.  —  de  sommeil, 
voy.  p.  1693  (col.  3).  —  dans 
les  bras  de  qqn,  currëre  ad  ali- 
cajas ample.vum.  Cic.  —  sur 
qqn  ('pour  l'attaquer),  invadère 
in  aliqaem.  Cic.  (voy.  atta- 
quer). Vous  tombez  bien,  in 
tempore    advenis.   Plaat.    Cela 

—  bien,  bene  ou  opportune  ac- 
cidit.  Plaat.  Cels.  Cela  tombe 
mal,  incommode  accidit.  Cœs. 
Il  —  au  sort,  sors  eam  contin- 
git.  Vell.  —  d'accord,  consen- 
tire,  intr.  Cic.  (voy.  accord).  || 
(Spéc.)  S'écrouler.  CorTUëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  arbor  re- 
pente corruit.  Saet.  tabernœ 
mihi  dose  corruerunt,  reliqaas 
rimas  agant.  Cic.  conclave  il- 
lad  proximà  nocte  corruit. 
Cic).  Il  (Fig.)  Cadère,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tanta  civitas  si 
cadet.  Cic.  auctoritas  princi- 
pum  cecidit.  Cic.  spéc.  cadit 
fabula  [-  la  pièce  •]  Hor.); 
corruére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
illa  plaga  pestifera  qaâ  La- 
cedœmonioram  opes  corrue- 
runt. Cic,  si  uno  meo  fato 
et  tu  et  omnes  mei  corruistis. 
Cic.).  Faire  —  une  pièce,  fabti- 
lam  exigëre.  Ter. 

tombereau,  s.  m.  Lourde 
cliarrette  pour  transporter  des 
matériaux.  Plaustram,  i,  n. 
Cic.  Un  —  de  sable,  d'ordures, 
voy.  CHARRETÉE.  ^  (Dialoct.  ) 
Trébuchet  à  prendre  les  oi- 
seaux. Voy.  TRÉBUCHET. 

tombola,  s.  f.  Loterie  de  so- 
ciété.   Voy.    LOTERIE.    —  tirée 
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dan?  un   banquet,    sortes  con- 
viviiles.  Lampr. 

tome,  s.  m.  Division  d  un  li- 
vre formant  un  volume  fépa- 
ré.  Tomas,  i,  m.  M.  Aar  ap. 
Fronton.  Voy.  voLt'ur.  1  (Fig.,) 
Partie.  Vov.  ce  mot.  Faire  le 
second  —  de  qqn.  de  qqch.  (lui 
rassembler),  voy.  ressembler. 
tomentevix,  euse .  adj .  l  lioun.) 
Oapui  do  villorités.  Villosas, 
a,  um,  adj.  Plin.  Voy.  veld. 
l.  ton,  adj.  poss.  marquant 
possassion,  attribution.  ||  Pos- 
session. Tuiis,  a,  um.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.:  tuas  pater.  Plaut. 
tua  6orv3.  Cic).  ||  Attribution. 
Taus,  a.  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  timniatio  non  est  tua 
[•  n'est  pas  ton  fait  ■].  Cic. 
tuum  fs;  id  (acéré  [•  ton  devoir 
est  de  le  faire .].  Cic.)  :  iste, 
a,  ud,  adj.  pron.  Cic.  etc.  (ex.  : 
coin  istà  si$  aactoritate  [■  avec 
ton  crédit-].  Cic.  muta  Jam 
istam  mentem  [«te»  senti- 
ments.]. Cic.  [Cat.  1,  3,  6]i. 
2  ton,  s.  m.  (Arch.)  Tension. 
Tonus,  i,  m.  Vitr.  (ex.:  mol- 
lior,  vehementior.  Vitr.  [X,  10, 
6]).  g  (Spéc.)  Tension  des  nerfs, 
des  muscles  du  corps.  Voy.  ten- 
sion.   Remettre  les  nerfs  à  leur 

,  distentot  nervos  resohére. 

A.  Il    Par  eit.)  Un  médicament 
qui  donne  du  —,  voy.  tonique, 
FORTIFIANT.  ||    Tensiou  des  cor- 
des d'un  instrument.  Tonas,  i, 
m.  Vitr.  1  Degré  d'élévation  ou 
d'abaissement    du   son.   ||    (En 
pari,  de  la  voix.)    Sonus,    i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :   varietas   so- 
norum  vocis.  Cic.  caisas  vocis 
per  omnes   tonos.  Cic.   inten- 
dére  et  remittëre    [-  hau3.ser  et 
bais-ser  •]  sonam  vocis.  Cic.).  || 
(Par  anal.)  Inflexion  de  la  voix 
exprimant  les  divers  sentiments 
de  l'àme.   Sonus,  i,   m.   Cïc. 
etc.  (ex.  :  vox  liabens  omnes  in 
se  sonos  intentionesque.Qaint. 
ana   soni   intentio    [-t.  mono- 
tone ■>].  Qaint.  vox  ad  misera- 
bilem  sonum  [•  t.  pathétique  •] 
in(lexa.  Cic.    sonus   dulcis  ou 
Unis.  Cicjau  R^.  Antipater  ad- 
didit  historiée  majorem  sonum 
vocis.    Cic.     [de  Ur.    II,    51.])  ; 
VOX,   vocis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vox  acuta.  gravis,  ci<a  ['Vif'], 
tarda  \'ieat-],  magna    [«éle- 
vé -J.Cic.  parva.  Cic.  vox  dal- 
cis,  solida.  Sen.  rh.  vox  indexa 
f. élevé.].  Cic.    vox  sedata   et 
depresia.  Corni(.  tremebunda. 
Cornif.   vocis  contentio  et  re- 
missio.  Cic.  vocem  [•  le  ton  de 
la   voix.]    attenuûre.   Cic.   vo- 
cem  attollére  vel  summittére. 
Qaint.    interdum  et  vocem  co- 
mœdiatollit.  Hor.).  1  (Au  fig.) 
Manière     dont    on    t'exprime. 
Sonus,  i,   m.    Cic.  etc.  (ex.  : 
nnus    sonos   est  totias  oratio- 
nit   et   idem   stilus    [•  tout  le 
viiecours   est   du    même    Ion .]. 
Cic.  [Br.  96,  100].  snus  est  cuu- 
jOfqae  poematis  certus   sonus 
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et       qairdam       intelligentit'Uf 
[•pour  les  connaisseurs.]  not^^ 
vox.  Cic.  (opt.  gén.  1,  1]);  ser- 
mo,  ODXS,    m.   Cic.   etc.    (ex.  : 
s.    rusticos,    arbanus.    Liv.    s. 
lenis  minimèque  pertinax.  Cic. 
delicatas,      festivas,     elegans. 
Cic.   sermonis   elegantia.   Cic. 
sermone  opus  est  modo  Iristi, 
ssepe  iocoso.    Hor.  [sat.  1,  11', 
11]).    S'adres-ser  à  qqn  d'un  — 
rude,   asperè    compcllûre    ali- 
qaem.  Cic.  Prendre  un  —  éle- 
vé,   superbe,    magnificè  loqui. 
Cic.  Liv.  D'un  —  hautain,  su- 
perbe, adv.  Cic.  D'un  —  calme, 
sammissë,  adv.    Cic.    Parler   à 
qqn  d'un  —  sévère,  severë  ser- 
monem   cum   aliquo  conferre. 
Cic.  En   lui  disant  cela  sur  un 
—  de  reproche,  /«"c  accosans. 
Cic.  Prendre  un  autre  — ,  allo- 
culionem  vertëre  ou  personam 
matàre.  Plin.  j.  (ep.  II,  20,  8). 
Antipater  a  entlé  un  peu  le  —, 
Antipater   paulo  inflavit  vche- 
mentius.   Cic.    (Leg.  I,  2,  6).  || 
(Par  eit.)  Langage  et  manière* 
de  qqn  dans  la  société.     Mos, 
oris,    m.    Cic.   etc.     (surt.   au 
plur.,  ex.  :  mores  superbi.  Cic. 
mores  rastici.  Cic.  homo  mali 
moris.  Cic.    reliqaoram  malis 
moribas     dissentire.     Cic.     in 
more  esse  [«être  de  bon  ton»]. 
Cic.    novoram    morum   aucto- 
rem    esse   [«donner   le   ton  .]. 
Gs.).  Le  bon — ,elegantia,  se,  i. 
Cic.  urbanitas,  atis,  f.  Cic.  Le 
mépris  des  dieux  qui  est  main- 
tenant  de    bon   —  n'était  pas 
encore    à    la    mode,    nondam 
hœc,  qusB  nanc  tenet  sxcalum, 
negligentia  deam  venerat.  Liv. 
(III,  20,  5).  Il    (En  pari,  du  son 
musical.)  Degré  d'élévation  ou 
d'abaissement    du     son,     dans 
l'échelle    musicale.    Sonus,  i, 
m.  Cic.  etc.  (ex.:  gradus  sono- 
ram.  Vitr.  sonas  acutas,  gra- 
vis. Cic.    cam  ûstulà  qui  eum 
sonam  in/to-et  [.avec  une  flûte 
pour  lui  donner  le  t..].   Cic.)  ; 
modus,  1,   m.  Cic.  etc.  (ex.: 
vertëre    modam.    Hor.     extra 
rnodum  [.  à  côté  du  t.   .].  Cic. 
[de  Or.  ni,  11,  U];    au  plur.  : 
modo»  servôre  [•  rester  dans  le 
t..].    Cic.);   moduli,   orum, 
m.    pi.  GelL    (ex.  :    prœire  ac 

firœmonêtire  modafos.  Cell. 
N.  A.  I,  11,  10]).  Fig.  Donner 
e  — ,  prseire,  intr.  Cic.  prxes- 
se,  intr.  Cic.  exemplo  esse. 
Liv.  omniam  ducem  ac  princir 
pem  esse.  Cic.  Ce  sont  eux  qui 
.lonnent  le  —,  ilU  quicquid 
faciant  prsecipère  videntur. 
.-ien.  Il  Intervalle  entre  deux 
notes.  Tonus,  i,  m.  Vitr.  \\ 
(Par  ext.)  Chacune  des  gammes 
dans  lesquelles  un  morceau 
peut  être  écrit.  Changer  de 
—,  voy.  MODULER.  ||  (Par  ext.) 
.Mode.  Voy.  ce  mot.  1  (Par 
anal.)    T.  de  peint.    Degré  que 

firésente  une  mcîme  couleur  '=o- 
on    qu'elle    est  plus  ou  moins 
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toncèe.  [ilus  ou  moins  vive. 
Tonus.  1,  m.  Plin.  (XXXV, 
2y  ;  color,  oris.  m.  //or.  (ex.: 
color  n(.r.  Hor.  [sat.  II,  1,60]). 

tonalité,  s.  f.  Système  musi- 
cal l'onde  sur  des  rapports  ad- 
mis dans  la  gamme.  Tonorom 
ou  sonorom  ratio.  .1.  Sonus, 
i,  m.  A.  Voy.  ton.  —  moyenne, 
sonus  in(lc.ras.  Cic.  —  de  la 
voix,  gmus  vocis,  Cic. 

tondaison,  s.  f.  Action  de  ton- 
dre. Voy.   TfiNTE. 

tondeur,  euse,  s.  m.  et  f.  C&- 
lui,  celle  qui  tond.  Qui  tondrt. 
A.  Tondeuse,  quse  tondet.A. 

tondre    (lat.  pop.    t/^ndére,  p. 
tondére),    v.  tr.    Couper    ^   las 
(la  laine,    le  poil).    Tondêre, 
tr.  Cic,  etc.  (ex.:  lanam.  Vorr, 
Hor.)  ;    detondére ,    tr.    Coi. 
(ex.  :    d.    lanant.    Col.    au    fig. 
dum    gramina     vaccse    deton- 
dent.   Nemes.).    Loc.   prov.  Se 
laisser  —  la   laine   sur  le   do<:, 
voy.  p.    lUO   (col.  1).    Il    (Fig.) 
Brouter.    Voy.    ce    mot.    1  Dé- 
pouiller (un  animal)  de  sa  hu- 
ne,    de    son     poil    coupé    ras. 
Tondére,   tr.   Cic.   etc.   (ex.  : 
ovem.  Plaat.  oves.  Varr.  Hor. 
oves  in  anno  bis.    Varr.  peciis 
tondére    non  deglubëre  [.sans 
l'écorcher.].  Saet.)  ;  detondé- 
re, tr.    Cato.  Col.   (ex.  :  oves. 
Cato.).  —  la  brebis  de  trop  près 
(fig.),  attondëre  aliquem  stric- 
tim.  Plaat.  Il  (Par  ext.)  Couper 
les  cheveux  ras.    Tondére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  capillam  patrif. 
Cic.    saltatrix  tonsa    [en  pari, 
du  consul  Gabinius].  tic.  voy. 
couper).   Se  faire  — ,  tondére, 
intr.  Varr.    et   tondèri,    pas», 
moy.  Liv.  Qaint.  (ex.  :    at    de- 
crescente  lanà   tondens  calvua 
(iam.    Varr.   [R.   R.    I,   37,  2]. 
euni   tonderi  et  aqaalorem  de- 
ponëre  coegerunt.  Liv.  [XXVII, 
34,  6].    lavamar  et   tondemar 
ex    consuetudine    [«par   habi- 
tude-]. Quint.   [I,   6,    /.;.]).    — 
qq  sur  le  peigne,    aliquem    at- 
tondëre per  peciinem.  l^laut.  1 
(Par   anal.)     Elaguer.    Voy.  ce 
mot.  Il  (En  pari,  du  drap.)  Voy. 

RAS,    RASER. 

tonique,   adj.   (Médec.)  Qui   a 
une     tension      élastique.     Voy. 

ÉLASTIQUE,      TENDRE.     ||    (P.     CXt.) 

Qui    fortifie   l'organisme.    Voy. 

FORTIFIANT,  RéCONFORTANT.    Etrfl 

un  —  pour  qqch.,  aliqaid  en 
firmûre.  Cels,  Voy.  fortifier. 
1  (Gramm.)  Accent  —  (éléva- 
tion ou  inten-iité  plus  gramle 
(lu  son  sur  une  syllabe),  tonas 
et  tonos,  i,  m.  Vitr,  vox,  vo- 
cis, f.  Cic.  (cf.  in  omni  verho 
posait  acatain  vocem.  Cic  . 
Voy.  ACCENT.  1  ^Musique.)  \>.i". 
— ,  et,  sabstantwt,  au  (ém.  — 
'note  caractéristique  du  t-o, 
Ae  la  gamme),  tonas  [eitonos), 
i,  m.  Vitr. 
tonnage,  s.  m.  Poids  de  mar- 
el,;indi-es  qiio  porte  un  navire 
et    qu'on    évalue    en    tonnes. 
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Onera  atque  merces.  Cic,  Le 
navire  a  son  —  complet,  navis 
tuam  numeram  habet.  '  'ic.  1 
(P.  cit.)  Poids  de  marchandi- 
ses que  peut  porter  un  navire. 
Ontis  merciam.  Cic.  Voy.  car- 
gaison, FRET.  Un  billimont  d'un 
fort  — ,  capacissima  ou  yravis- 
Hnia  navis.  Cic. 
tonnant,  ante,  adj.  Qui  fait 
éclater,  retentir  le  tonnerre. 
Tonans,  p.  adj.  Cic.  Virg. 
Hor.  (cf.  Juppitcr  tonans. Jlor.). 
Jupiter  — ,  Tonans,  amis,  m. 
Ov.  1  Qui  a  un  fou  retentis- 
sant comme  le  tonnerre.  To- 
nans, p.  adj.  {cf.    vox  tonans. 

Cic.  voy.  ÉCLATANT,  RETENTIS- 
SANT). Proférer  d'une  voix  — , 
intonàre,  tr.  Hor:  Liv.  Ov. 

tonne,  s.  f.  Large  tonneau.  Do- 
lium,  a,  n.  Coi.  Séria,  a>,  f. 
Plaat.  Liv.  Orca,  a-,  f.  Uor.  || 
(Spéc.)  Tonneau  vide  servant 
de  bouée.  Voy.  bouée.  1  (P. 
ext.)  Unité  de  poids  pour  éva- 
luer le  chargement  des  mar- 
chandises. Amphora,  se,  f.  Cic. 
(voy.  tonne). 

tonneau,  s.  m.  Grand  vaisseau 
de  bois  destiné  au  transport 
des  liquides,  etc.  Doliam,  ii, 
n.  Liv.  (cf.  de  dolio  haarîre. 
Cic.  dolio  vinum  promére. 
Hor.).  Cadas,  i,  m.  Plin.  Cur 
pa,  œ,  f.  Cic.  Amphora,  ss,  f. 
Cic.  Petit  — ,  doliolam,  i,  n. 
Liv.  De  — ,  relatif  aux  — ,  do- 
liaris,  e,  adj.  Ulp.  dig.  dolia- 
rias,  a,  am,  adj.  Inscr.  Fabri- 
cant de  — ,  voy.  tonnelier. 
Mettre  un  —  en  perce,  voy. 
PERCE.  Fig.  —  des  Danaïdes, 
—  percé  (personne  dont  la  dé- 
pense est  sans  mesure),  voy. 
DISSIPATEUR,  panier;  (chose  dont 
la  dépense  est  sans  mesure), 
effasas  sumptas.  Cic.  Semblable 
à  un  — ,  gros  comme  un  — , 
doliaris,  e,  adj.  Plaiit.  1  Sorte 
de  jeu.  Tropa,  se,  f.  Mart. 
(IV,  lA  19).  1  Unité  de  poids 
pour  évaluer  le  chargement 
des  marchandises  sur  un  na- 
vire. Amphora,  œ,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  navea  onerarise,  qua- 
rum  minor  nulla  erat  daum 
miliam  amphorum.  Lentul. 
ap.  Cic.  magnitudo  [navium] 
aa  terna  milia  amphoram. 
Plin.  navis  plus  gwxm  trecen- 
taram  amphorarum.  Liv.). 

tonneler  ,  v.  tr.  Chasser  à  la 
tonnelle.  Voy.  filet.  ||  (Fig.) 
Prendre  aujpiège.   Irretire,   tr. 

Voy.    PIÈGE. 

tonnolet,  s.  m.  Petit  tonneau. 
Doliolum,  i,  n.  Liv.  Seriola, 
êe,  1.  Pers.  Orcala,  œ,  f.  Cato. 

tonnelier  ,  s.  m.  Artisan  qui 
fabrique,  vend  des  tonneaux. 
Cupanas,  ii,  m.  Inscr.  Dolia- 
rius,  ii,  m.  Inscr.  Dolioram 
cuparamqae  (actor.  Pall.  Ate- 
lier de  — ,  doliaria  of^ina. 
Inscr. 

tonnelle,  s.  f.  Berceau  fait  de 
treillage  et  couvert  do  verdure. 
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Trichila,  œ,  f.  Cars.  Vir;/.  Um- 
braculam,  i,  n.  Cic.  ||  (P.  i-Nt.) 
Voûte.  Voy.  ce  mot.  ^  (P. anal.) 
lilngin  à  prendre  les  perdrix, 
les  alouettes.  Voy.  filet. 

tonnellerie ,  s.  f.  Industrie, 
commerce  du  tonnelier.  Dolia- 
ria ars.  A.  ou  negotiatio.  A. 
Atelier  de  — ,  doliaria  ol'fici- 
na.  Inscr. 

tonner ,  v.  intr.  Faire  éclater 
le  tonnerre.  Tonàre  ,  intr. 
Cic.  Virg.  (ex.  :  Jove  tonante. 
Jappiter  tonabat.  ViV;;. impers. 
tonnt.  Cic.  si  tonuerit.  Cic); 
intonàre,  intr.  Cic.  lïrj.  (ex.: 
partibas  intonuit  cseli  pater 
ipse  sinistris.  Cic.  poet.  impers. 
intonat.  Virg.  Ov.).  ||  (Au  fig.) 
Tonâro,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
Pericles  tonare  dictas  est.  Cic. 
ut,  qaod  Pericli  contigit,  ful- 
guràre  ac  tonàre  videaris. 
Quint,  neque  ipse  Cicero  tcrri- 
tu3  cesserai  tonantibas  Demos- 
theni  Platonique.  Col.  oratio 
magnifica  et  e.\celsa  tonat,  ful- 
gurat.  Plin.  /.);  intonàre 
{'  retentir  comme  le  tonnerre  ■), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  jam  enim 
hesternâ  contione  intonuit  vox 
perniciosa  designati  tribani. 
Cic.  eui-us  intonat  jEgœo.  Val.- 
Max).  Il  Lancer  des  menaces 
véhémentes.  Intonàre  ,  intr. 
Liv.  Vociferari,  dép.  intr.  Liv. 

Voy.  FULMINER. 

tonnerre  ,  s.  m.  Bruit  reten- 
tissant qui  accompagne  la  fou- 
dre. Tonitrus,  ùs,  m.  Plaat. 
Sen.  (au  plur.  tonitrus.  Ov. 
Plin.  et  tonitrua.  Cic.  Plin. 
cam  [anhelitus  terrae]  se  innu- 
bem  induerint...  tum  et  fui - 
gores  et  tonitrua  [«  les  coups 
de  t."]  exsistêre.  Cic.  qaod  [ho- 
minesj  tonitrua  jactusque  ful- 
minum  exlimuissent.  Cic.  [Div. 
II,  18,  i2]).  Le  bruit  du  —,  fra- 
gor  cseli  ou  cielestis.  Cic.  \\ 
(Par  ext.)  La  foudre  elle-même. 
FulmeD,  minis,  n.  Cic.  etc. 
(voy.  foudre).  Comme  frappé 
du  — ,  attonitus,  a,  um,  adj. 
Petr.  Il  (Au  fig.)  Catastrophe 
terrible.  Fulmen,  minis,  u. 
Cic.  etc.  (ex.  :  duo  fulmina  do- 
mum  perculerunt.  Liv.  ecce 
quartse  [litterae]  fulmen  [•  la 
quatrième  lettre  fut  pour  moi 
un  coup  de  t.  •].  Cic).  Voy. 
FOUDRE.  Il  (Par  ext.)  Ce  qui  pro- 
duit une  catastrophe  terrible. 
Fuimen.,  minis,  a.  Cic.  (voy. 
foudre). 

tonsure,  s.  f.  Couronne  qu'on 
fait  sur  la  tête  aux  clercs  en 
leur  rasant  une  partie  des  che- 
veux. 7'onsa;  comas.  A.  Tonsa- 
ra^  se,  f.  Ducange.  Fig.  Un  gen- 
tilhomme à  simple  —  (de  petite 
noblesse),  voy.  noblesse. 

tonsurer  (lat.  post  (on.«arâre. 
Eccl.),  v.  tr.  Raser  au  sommet 
de  la  tête.  Tondêre,  tr.  A. 

tonte,  s.  f.  Action  de  couper  la 
toison  des  moutons.  Tonsura 
ovium.  Varr.  Faire  la  — ,  voy. 
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tondre.  Il  Temps  où  Ton  tond  les 
moutons.  Tondcndi  temput. 
Varr.  \\  (P.  anal.)  La  —  des 
bois.  Tonsura,  as,  f.  Plin. 

tonture,  s.  f.  Action  do  tondre 
nu  gazon,  une  haie.  Tonsura, 
se,  ï.  Plin. 

topaze  (  lat.  post.  topazion. 
.imbr.  Vulg.),  s.  f.  Pierre  pré- 
cieuse d'un  jaune  d'or  brillant. 
l'opazos  (et  topazus),  i,  f.  Plin. 

—  enfumée,  mormorion,  onis, 
f.  Plin.  . 

tope.  Voy.  TOPER. 

toper  et  (arch.)  tôper,  v.  intr. 
Accepter  l'enjeu  de  l'adversai- 
re. Pignori  accipére.  Cic.  Voy. 
ENJEU.  1  (Famil.)  Adhérera  une 
proposition.  Voy.  consentir. 
Ellipt.  Tope  (je  tope,  j'accepte), 
esta.  Cic.  Dire  —  voy.  ac- 
cepter. 

topinambour  ,  s.  m.  Plante 
alimentaire. //eiion</ius  tubero- 
sus.  Plin. 

topique  (lat.  post.  topicat. 
Serv.  Boet.),  adj.  Qui  a  rap- 
port à  un  lieu  déterminé.  Voy. 
LOCAL.  Fièvre  —  (fièvre  inter- 
mittente anormale),  voy.  in- 
termittent. Un  remède  — ,  et, 
substanfivt.,uu  —  (remède  lo- 
cal pour  l'usage  externe) ,  fo- 
mentum,  i,  n.  Cels.  (cf.  f. 
calidam ,  hamidam  ,  siccan». 
Cels.).  Application  d'un  — , 
subjcctus,  ûs,  m.  Plin.^  (Fig-) 
Argument  —  (qui  se  rapporte 
directement  à  la  question),  ar- 
gumentam  idoneam  ou  conve- 
niens.  Cic.  Lieu  — ,  et,  substan- 
tivt. ,nD  — ,  (argument  général), 
voy.  UEU,  commun.  Les  —  d'A- 
ristote,  topica,  oram,  n.  pi. 
Cic.  (fam.  VII,  19). 

topographie  (lat.  post.  topo- 
graphia.  Serv.),  s.  f.  Descrip- 
tion détaillée  d'un  lieu,  et  p. 
ext.  art  de  décrire  la  configu- 
ration d'un  lieu.  Descriptio 
loci  {locoram  ou  regionum,). 
Cic. 

toquade.  Voy.  fantaisie,  manie. 

toque,  s.  f.  Coiffure  rondesan» 
bords.  Voy.  béret,  casquette. 
Une  —  de  juge,  d'avocat,  de 
professeur,  voy.  barette. 

toquer,  v.  tr.  Toucher,  Voy. 
ce  mot.  Il  (Loc.  prov.)  Qui  to- 
que l'un  toque  l'autre,  voy. 
OFFENSER.  1  Fêler  (le  cerveau). 
Voy.  FÊLER.  Il  Toqué.   Voy.  ma- 

NLAQtm,  fou. 

torche,  s.  f.  Flambeau  grossier 
de  résine  ou  de  cire.  etc.  Fax, 
facis,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  fax  pi- 
cea,  Plin.  faces  incendëre.Cic. 
collacentibus  facibas.  Cart. 
pompa  collucentibas  facibua 
fada.  Liv.  ardentes  faces  ja- 
cére.  Liv.  faces  nuptiales.  Cic); 
tunale,  is,n.  Hor.  Flor.  (ex.: 
prœlacëre  funalia  j'ussit.  Flor.). 

—  de  pin,  tœda,  œ,  f.  Cic. 
(ex.  :  tsedœ  candentes.  Cornif. 
tsedse  ardentes.  Cic.  tsdœ  fu- 
riales.  Cic.  dicitur  inflam,masse 
tœdas  iis  ignibus,  gui  ex  jEtnai 
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vertice  eran\punt;  qaas  sibi 
cum  ipae  prirfirret,  orbem  om- 
nem  perayraste  terraram.  Cic). 
Fig.  — deCupidon,  des  Fuiies, 
tseaa,  se,  f.  Cic.  Voy.  bkandom. 
1  Poignée  de  pailla  loiiiliée. 
Voy.  DoL'CUuN.  1  Liuue  roulé  en 
roiïd  sur  la  tête.  Voy.  bour- 
relet. 

torcher,  v.  tr.  Nettoyer  en  en- 
lev:iuc  ce  qui  est  malpioprc 
avec  un  linge,  etc.  Voy.  es- 
siïEB,  .VLTTOYEB.  Fig.  Une  cliose 
mal  —  de  l'ouvrage  mal  fait, 
opas  infabre  factam.  Liv.  1  Bor- 
der (un  ouvrage  de  vannerie) 
avec  une  torche.  Voy.  entor- 
tiller, E.N'TRELACER.  1  Faire 
(un  mur)  avec  du  torchis,  /.u- 
târe,  tr.  Cato.  Calp. 

torchère,  s.  f.  Vase  rempli  de 
matières  combustibles  pour 
éclairer.  Voy.  flambeau,  tor- 
che. Il  (P.  ext.)  Tige  portant 
des  girandoles.  Voy,  lampadai- 
re,  G1RA>'D0L£. 

torchis,  s.  m.  Mortier  compo- 
sé de  terre  grasse  et  de  paille 
hachée.  Lutam  palea(am.  Col. 

torchon,  s.  m.  Paille,  linge, 
etc.,  tordu.  Intortumstranien- 
m-^nlum.  I^lin.  Voy.  bouchon. 
T  Morceau  de  grosse  toile  pour 
nettoyer.  Pannus,  i,  m.  Plin. 

torcol  et  torcou,  s.  m.  Oiseau 
à  cou  flexible.  lynx,  gis,  l. 
Plin.  Gloss. 

tordage  ,  s.  m.  Action  de  tor- 
dre. Le  —  d'un  fil,  d'un  câble, 
intortum  filant.  Plin.  intor- 
tus  (anisoxi  radena.  Plin.  con- 
toitas  [unis.  Plin. 

;ordre  (lat.  pop  torcëre ,  p. 
lorqaëre)  ,  v.  tr.  Contracter 
violemment  (un  corps  flexible) 
■ur  lui-mêmeen  maintenant  un 
des  bouts  dans  un  sens  et  en 
faisant  tourner  l'autre  en  sens 
inverse.  Torqaére ,  tr.  Cic. 
Sen.  (ex.  :  pla.  Sen.  [ep.  90,  201. 
manas  [•  se  t.  les  mains  •]. 
Plin.);  contorquére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  contorta  toga  [.  tor- 
dre autour  du  bras  •].  Cornif. 
[rhet.  IV,  63].  arbor  maynà  ex 
parte  contorta.  Plin.)  ;  detor- 
quére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cor- 
poris  partes  detortœ.  Cic.  Va- 
tiniaa  detorlo  corpore.  Tac. 
detorta  hastilia.  Sen.  [ir.  I,  0, 
1])  ;  distorquère,  tr.  Qaint. 
(ex.  :  d.  labra.  Qaint.);  intor- 
quere,  tr.  Plaut.  Liv.  (ex.  : 
paludamentum  ou  pallium  cir- 
cam  brachium.  Liv.  Petr. 
pampini  folium  intortum. 
Plaut.  intorta  cornua  [capri 
et  arietis].  Col.  vertice  murica- 
tim  intorto.  Plin.  teneras  ar- 
bores intorto  etramento  vesti- 
re.  Plin.);  extorquére,  tr. 
.S'en.  Jav.  (ex.:  articulum  [.une 
articulation»].  Sen.  talum[-le 
talon  ■].  Sen.  alicai  pollicem. 
Petr.  omnibus  membri»  extor- 
tiis  et  (rruAa»  J.  tordu  et  para- 
lyaé  •].  Plin.  /.  prava  extorta- 
que  paella.   Juv.  per  longam 


TOR 

nervorum  contractionem  ex- 
torti  minatatim.  Sen.  [ep.  66, 
i3]).  Se  —  dans  des  convul- 
sions, voy.  co.NVULSiûs.  Rire  à 
se  — ,  voy.  BiRB.  Tordu,  prs- 
vus,  a,  ujll,adj.  Cic.  etc.  tex.: 
praia  membra.  Cic.  pravus  ta- 
lus, llor.);  distortus,  a,  liin, 
p.  adj.  Varr.  Cic.  Uor.  Quint. 
(^ex.:  d.  crura.  Uor.  valtus  dis- 
tortus. Quint,  d.  corpus.  Quint, 
personne  [.  dos  masques  de 
théâtre  •]  distortis  oribus  de- 
formes.  \'arr.  manibus  pedi- 
basque  articulari  morbo  dis- 
tortissimis.  Suet.  en  pari,  de 
pers.  :  distortus  Gallas.  Cic. 
voy.  contrefait),  .\voir  les  jam- 
bes torses,  distortis  esse  cruri- 
bas.  A.  Uu  cou  tors  (fig.),  voy. 
retors,  HTPOCRrrE.  Il  (Par  ext.) 
Mij.  Détourner  (un  mot,  un 
texte)  de  son  sens  en  lui  faisant 
violence.  Detorqucre,  tr.  Liv. 
Sen.  Quint  (ex.  :  calumniando 
omnia  detorquendoque  suspec- 
ta et  invisa  el'ficére.Liv.d.  rectê 
facta.  Plin.  j.  verbum  aliquod 
in  pej'as.  Sen.  verba  pravê  de- 
torta. Quint.). 

tore,  s.  m.  Moulure  ronde  à  la 
base  d'une  colonne.  'l'oras,  i, 
m.  Vitr.  (III,  6,  3). 

toréador  ,  s.  m.  Combattant  à 
cheval  dans  les  courses  de  tau- 
reaux. Eques  qui  dimicat  ad- 
versus  tauros  ou  (aurum.  A. 

toreutique,  s.  f.  Art  de  tra- 
vailler en  relief  l'ivoire,  etc. 
Toreutice,  es.  f.  Plin.Cœlatura, 
se,  {.  Qaint. 

tormentllle.  s.  f.  Plante.  Tor- 
mentila,  se,  f.  Linné. 

toron  ,  s.  m.  Réunion  de  fils 
tordus.  Tarai,  i,  m.  Plin. 

torpeur,  s.  f.  Engourdissement 
des  facultés  vitales.  Torpor, 
oria,  m.  Cic.  Stupor,  oris,  m. 
Cic.  Etre  plongé  dans  la  — , 
torpëre,  intr.  Cic.stupëre,  intr. 
Cic.  Il  (P.  anal.)  Engourdisse- 
ment des  facultés  de  l'âme. 
Torpor,  oris,  m.  Tac.  Torpédo, 
dints,  f.  Sali.  (cf.  occupavit 
nescio  qaœ  vos  torpédo.  Sali.). 
Marcor,  oris,  va.  Sen.  (cf. 
mseror  marcorque.  Sen.).  Etre 
plongé  dans  la  — ,  torpëre, 
intr.  Cic.  stupêre,  intr.  Cic. 
Tomber  dans  la  — ,  obtorpes- 
cëre,  intr.  Cic.  Sortir  de  sa — , 
experyisci  dép.  intr.  Cic. 

torpille,  s.  f.  Poisson  qui  pro- 
duit une  commotion  électrique. 
Torpédo,  dinis,  f.  Cic. 

torquet,  s.  m.  (ArchJ  Embii- 
che.  Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.)  Don- 
ner dans  le  — ,  voy.  piège. 
Donner  dans  le  —  (chercher  à 
tromper),  voy.  tromper. 

torréfaction,  s.  f.  Action  de 
torréfier.  Voy.  calcination. 

torréfier ,  v.  tr.  Soumettre  à 
un  feu  vif  qui  produit  un 
commencement  de  carbonii^a- 
tion.  Torrére,  tr.  Virg.  Plin. 
Torrefacère,  tr.  Col.  Etre  tor- 
réfié, torre^eri,  passif.  Col. 
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torrent,  s. m.  Cours  d'eau  ren- 
du iinpi-tuoux.  Torrens  aqaa. 
Ijry.  Sen.  Torrena,  entia,  m. 
Cic.  etc.  (cf.  torrens  imbribuê 
conceptus.  Col.  torrens  monta 
deyolatus.  Liv.).  ||  (P.  anal.)  Ce 
qui  coule,  se  répand  avec  une 
abondance  extraordinaire.  Fin- 
men,  inis,  u.  Cic.  Virg.  Tor- 
rens, entis,  m.  Cic.  otc.  (cf. 
imber  torrentis  mode  e^undi- 
tur.   Cart.).    Un    —    de  laves, 

vu/oaniu3  amnis.  Claud.  Un 

do  larmes,  magna  ou  in|ini(a 
vis  lacrimarum  ou  simplt.   vis 

lacrimarum.  Cic.  Verser  des 

de  larmes,  ttére  effusiasimi. 
Sen.  Il  (Fig.)  Torrens,  entis, 
m.  Cic.  (cf.  cum  (ertar  quasi 
torrens  oratio.  Cic.  inania  ver- 
borum  torrens.  Quint.).  Flu- 
men,  inia,  n.  Cic.  etc.  (cf.  (lu- 
men inanium  verborum.  Cic. 
velut  flumen  quoddam  elo- 
quentise.  Cic.).  Verser  des  — 
de  lumière,  effundëre  (pluri- 
mam)  lucem  ou  (plurimum) 
lumen.  Cic.  Dans  le  —  bour- 
beux de  son  style,  cam  (laeret 
lutulentua.  llor.   Déverser    de» 

—  d'injures,  snr  qqn,  probra 
ingerère  alicui  ou  in  aliquem. 
Liv.  ou  cumulàre  in  aliquem. 
Tac.  Laisser  passer  le  —  de 
leurs  paroles,  eorum  orationei 
prœterfluëre  sinere.  Cato.  ap. 
Plin.  Parole  qui  entraîne 
comme  un  — ,  rapida  oratio. 
Cic.  Etre  emporté  par  le  —  des 
passions,  impetu  animi  incità- 
ri.  Cic.  Se  laisse  entraîner 
comme  par  un  —,  prœcipitem 
ou  pni'cipiti  cursu  ferri.  Cic. 

torrentiel,  elle,  adj.  Qui  a  le 
caractère  d'un  torrent.  Qui 
{qase,  qaod)  torrentis  (ou  ^u- 
minia)  instar  (ou  modo)  (luit. 
Cic.  Eifusus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Prseceps,  aàj.  Cic.  Pluie — , 
imber  maximua.  Cic.  e  cse- 
lo  imber  immodicua.  Sen.  Il 
tomba  une  pluie  — ,  magna 
vis  aqux  cœlo  missa  eat.  Sali. 

torride,  adj.  Où  la  température 
est  très  chaude.  Torridaa,  a, 
am,  adj .  Virg.  Liv.  (cf.  t.  zona. 
Virg.).  Chaleur  —,  (lagrantia- 
simaa  sestua.  Liv. 

tors,  torse.  Voy.  tordre. 

torsade  ,  s.  f.  Rouleau  de  fil» 
tordus  eu  spirale.  Ornatus  re- 
torsut.  Claud.  —  d'or,  obtorti 
circulât  auri.  Virg.  dracunca- 
lus,  i,  m.  Inscr.  1  (P.  anal.) 
Des  cheveux  en  —  (tordus  en 
spirale),  inlorti  crinea.  Ov.  Une 

—  de  perles,  voy.  collier. 
torse   (lat.  thyraua,  tige  d'une 

plante),  s.  m.  Statue  d'homme 
tronquée.  Truncaa,  i,  m.  Cic. 
Voy.  buste.  Il  (P.  ext.)  Le  tronc 
d'une  statue  entière  ou  d'une 
personne.  Truncus,  i,  m.  Cic. 
torsion  (lat.  post.  torsio.  Vulg. 
Veg.),  s.  f.  Action  de  tordre. 
Voy.  TORDAGE.  ^  Etat  de  ce  qui 
est  tordu.  Distortio,  onia,  t. 
Obtortio,    onia,   f.    Falg.  Voy, 
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CONtonSlON  ,     DÉVIATION.      La    — 

d'une  branche,  intortiia  ou  de- 
tortiis  ramas.  Plin.  La  —  dos 
jambes,  distoila  crara.  //or.  || 
(Physique.)  Force  de  —  ,  de- 
torquendi  ou  retorqiiendi   vis. 

A.    VOy.   ÉLASTICITÉ. 

tort,  s.  m.  Etat  do  celui  qui  n'a 
pas  le  droit,  la  raison  de  son 
côté.  Injuria.,  œ,  f.  de.  etc. 
(ex.  :  injuria  tua.  Cic.  tu-''  tihi 
occarrunt  injarix.  Cic.  à  l'abl. 
adv.  injuria  [•  à  tort  •].  Cic. 
[Q.  fr.  III,  8,  6]  jare  an.  inja- 
riû.Cic).  error,  oris.  m.  Cic. 
etc.  (voy.  erreur);  vitiuia,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  hue  si  perve- 
neria ,  meum  vitiun\  fuerit 
[•  le  t.  3i>ra  de  mon  coté  •]. 
Cic.  illad  miki  vitiam  est  n\a- 
ximum.  Ter.  sine  medici  vitio 
[■  sans  que  le  médecin  ait  t.  •]. 
Cels.).  A  —,  perverse,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  perverse  volant 
[.ils  ont  t.  de  vouloir-].  Cic); 
maie, adv.  Cic.  etc.  (ex.  ;  illud 
maie  dixit.  Cic);  perperam, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  jadicâre. 
Cic.  diccre.  1er.  interpretari. 
Sen.  seu  rectë,  »eu  perperam. 
Cic.)  ;    immerito,   adv.  Cic. 


injustement);  inique,  adv.  Cic. 

etc.  (voy.  INIQUEMENT,  INJUSTE- 
MENT) ;  insipienter,  adv.  Cic. 
etc.  ie.x.:  insipienter  sperat. 
Cic.  [spn.  19,  68]);  falso,  adv. 
Ter.  Cic  etc.  (ex.  :  falso  cnie- 
ritar.  Sali.  (.  suspicâri.  Ter, 
abs.  falso  [■  c'est  un  tort  »]. 
Ter.  [Andr.  505].  Cic.  [OlT.  111, 
7A].  Nep.  [Aie.  9,  1]).  Mettre 
qqn  dans  le  — ,  transversum 
agëre  aliqaem.  Sen.  dedacêre 
aliqaem  a  (l'ectâ)  via.  Cic  Sen. 
Donner  —  à  qqn,  voy.  condam- 
ner. A  —  et  à  travers,  temere 
et  naUo  consilio.  Cic  A  —  ou 
à  droit  (arch.),  jure  an  injuria. 
Cic.  t  Le  fait  d'avoir  qqch.  à 
se  reprocher  vis-à-vis  de  qqn. 
Culpa,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
correctio  hajus  culpx.  Cic. 
nalla  conscientia  de  calpà. 
Sali.  [Cat.  35,  2].  sibi  nullias 
conscius  calpss  [•  qui  croit 
n'avoir  aucun  t.  à  se  repro- 
cher ■].  Cic  a  culpâ  vacaus. 
Sali,  calpa  aliéna  [<•  d'autrui  •] . 
Cic.  innocens  est  qaispiam , 
veram  tamen,  qaanquam  abest 
a  culpâ,  saspicione  tamen  non 
caret.  Cic  abest  ab  aliquo  cul- 
pâ [•  les  torts  ne  sont  pas  du 
côté  de  qqn  •].  Cic.  accusùre 
popali  culpam  [•  donner  t.  au 
peuple  '],  nonaccasatoris.Cic 
coarguSre  suam  culpanx  [•  re- 
connaître ses  t.  •].  Cic.  confer- 
re  culpam  saam  in  senectu- 
tem.  Cic.  contrahëre  culpam. 
Cic.  fortnnam  in  culpam  con- 
vertëre  [•  imputer  à  qqn  le  t. 
de  la  fortune  •].  Cic.  medicus 
magna  est  in  culpâ,  si. . .  Cic. 
Toy.  faute};  Doxa,  as,  f.  Ter. 


TOR 

Cari.  Liv.  (ex.  ;  in  noxi  esse 
[•  avoir  des  t.  •].  Ter.  Liv. 
nullius  nojc.r  mihi  conscius 
sum.  Liv.  averiëre  noxam  ai) 
aliquo  ad  aactorem  delicti. 
Liv.  sine  [•  permets  •]  noxam 
cujus  arguirnar,  nos  purgàre. 
Liv.)  ;  noxia,  as,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  noxiâ  esse.  Plaut.  no- 
xià  carëre.  l'iaut.  alicui  noxiije 
esse.  Liv.  noxiam  de(endêre 
[•se  dél'ondre  d'avoir  t.  •].  Ter. 
adeo  nennnem  noxise  psenite- 
bat.  Liv.  alla  omnis  pênes  mi- 
lites noxia  erat.  Liv.  au  plur. 
noxise  levés.  Ter.  minime  no- 
xix.  Cic).  1  (Par  ei-t.)  Dom- 
mage causé  indûment  à  qqn. 
Injuria,  as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
injurias  levâre  [•  redresjer  •]. 
Cic  injurianx  alicui  inferre 
ou  imponêre  ou  (acéré.  Cic.  ou 
afferre.  Ter.  tibi  a  me  ntUla 
orta  est  injuria.  Ter.  injuria 
sua  [•■  qui  lui  est  fait  •].  Sali, 
sociorum  [-  fait  aux  alliés  •]. 
Sali.);  damnum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(vox.  DC1MM.40E)  ;  detrimen- 
tum,  i,  n.  Cic  etc.  (voy.  dom- 
mage); malum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(vox.  dommage,  préjudice).  Faire 
—  (à  qqn  de  qqch.) ,  fraudâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem 
magnâ  pecuniâ.  Cic  milites 
prœdâ.  Liv.  :  defraudàre,  tr. 
Cic  etc.  (e.\. .  aliquem  aliqaâ 
re.  Cic  [ep.  \II.  10,  2]).  (Jui 
fait  — ,  injuriosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  injuriosi  in 
proximos.  Cic), 

torte,  part.  fém.  Voy.  tokdre. 

tortelle,  s.  f.  Plante  crucifère. 

Voy.    VÉLAR. 

torticolis,  -  m.  (Arch.)  Celui  qui 
a  le  cou  de  travers.  Qui  {qaee) 
distoi'to  ou  detorto  collo  it.  A. 
Obstipus,  a,  am,  adj.  Cic.  1  (P- 
ext.)  Douleur  qui  fait  tenir  le 
cou  de  travers.  Rigores  cervi- 
cum.  Plin.  ||  (P.  ext.)  Famil. 
Se  donner  un  —  pour  regarder 
qqch.,  obstipis  cervicibus  in- 
tueri  ou  respicëre.  A. 

tortillage,  s,  m.  Action  de  tor- 
tiller.      Voy.      TORTILLEMENT.     ^ 

;Fig.)  Détour.  Voy.  ce  mot. 

tortillard,  s.  m.  Sorte  d'orme 
à  fibres  contournées.  Contorta 
ulnxus.  A. 

tortille,  s.  f.  Petite  allée  si- 
nueuse. Tortum  iter.   A. 

tortillement,  s.  f.  Action  de 
tortiller  (de  tordre  serré).  Voy. 

TORDAGE  ,        ENTORTILLEMENT.      1 

Action  de  tourner  de  çà.  de  là. 
Versatio,  onis,  f.  Plin.  Fle-xas, 
lis,  m.  Plin. 
tortiller,  v.  tr.  Tordre  serré, 
non  régulièrement.  Torqaëre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  vestis  circum 
bracchia  torta.  Tac).  Intor- 
qaëre,  tr.  Liv.  (cf.  int.  paluda- 
mentam  ou  pallium  circum 
bracchiam.  Liv.  Petr.).  Voy. 
ENTORTILLER.  Tortillé,  tortilis,  e, 
adj.  Virg.  Ov.  tortas,  a,  um,  p. 
adj.  Virg.  ^  (P.  ext.)  Tourner 
deçà  delà,  i  plusieurs  reprises. 
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Veriâre,  tr.  Cic.  (cf.  le  versà- 
re.  Cic).  Torqufre,  ir.  Cic.  {cf. 
se  torqaëre  ou  [au  pass.]  tor- 
quèr'.  Cic).  Voy.  recourder, 
KEPLiEB.  Il  (P.  anal.)  Famil. 
Tourner  sans  ces'^e  autour  de 
qqn.  Ambire  aliquem.  Cic. 
Voy.  tourner.  Il  (Fig.)  Prendra 
toutes  sortes  de  détours.  Voy. 
ni\l5ïER. 

tortillère,  s.  f.  Voy.  tobtillk. 

tortillon,  j.  m.  Chose  tortillée. 
Voy.  BOUCHON.  Il  (Spéc.)  Linge 
tortillé  en  bourrelet  sur  la  tète. 

Voy.   BOURRELET. 

tortionnaire,  adj.  Qui  sert  à 
torturer,  .id  torquendum  (ou 
excruciandum)  aptus.  A.  Ap- 
pareil — ,  tormentam,  i,  n.  Cic. 
Ctes.  Plin.  Tac  nuichinamen- 
ia  qaibus  extorqueantar.  Sen. 
Sabstantivt.  Celui  qui  donne 
la  torture.  Tortor,  oris,  m. 
Cic.  Il  (Fig.)  Intolérable.  Voy. 
ce  mot. 

tortionnairement,  adv.  D'une 
manière  intolérable.  Intoleran- 
ter,  adv.  Cic  (compar.  Cic.  su- 
perl.  Cic), 

tortis,  s.  m.  Chose  tordue  à 
plusieurs  tours,  formant  cou- 
ronne, guirlande.  Tortilis  ou 
torta  res.  Plin.  Voy.  entrela- 
cement. Un  —  de  perles,  voy. 
collier.    Un  —  de  fleurs,   voy. 

GUIRLANDK. 

tortu,  ue,  adj.  Contourne  par 
conformation  irrégulière.  Di- 
stortus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(cf.  d.  crara.  Hor.).  Detortas, 
a,  am,  p.  adj.  Sen.  (cf.  detor- 
ta  hastilia.  Sen.).  Varas,  a, 
am,  adj.  Varr.  (cf.  vara  cra- 
ra. Varr.).  Pravus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  Forme  — ,  pravitas, 
atis,  f.  Cic.  Adverbialt.  Aller 
— ,  voy.  travers.  Il  Fig.  Esprit 
— ,    pravam    ingenium.     Cic. 

tortue,  s.  f.  Genre  de  reptile 
amphibie,  à  carapace  cornée. 
Testudo,  dinis,  f.  Liv.  De  — , 
testudineas,  a,  um,  adj.  Plaut. 
(cf.  gradas  t.  U  pas  de  t.  -]. 
Plaut.).  Ecaille  de  — ,  testudo, 
dinis,  f.  Virg.  Ov.  Fait  on 
écaille  de  — ,  testudineui,  a, 
am,  adj.  Prop.  En  forme  de 
tortue,  testudinatus,  a,  am, 
:,.lj.  Vitr.  1  (T.  mil.  anc.)  Sorte 
il  ■  carapace  que  les  soldats  ro- 
niins  formaient  au-dessus  de 
l'irtéte  en  tenant  leurs  bou- 
cliers élevés.  Testudo,  dinis,  f. 
(.  :es.  Virg.  (cf.  testadinem  fa- 
cC-re.  Liv.  agëre.  Virg.  legio- 
n<3S  in  testudinem  glomeraban- 
tar.  Tac.  in  testudinem  con- 
globati.  Tac).  ||  (P.  ext.)  Ma- 
chine de  siège  couverte.  Testa- 
do,  dinis,  t.  Cses.   Vitr. 

tortuer,  v.  tr.  Rendre  tortu. 
Torqaëre,  tr.  Cic.  Detorquêre, 
tr.  Cic 

tortueusement,  adv.  D'une 
manière  tortueuse.  Tortê,  adv. 
Lucr.  (IV,  303).  Flexaosé,  adv. 
Plin.  Fig.  Perplexe,  adv.  Liv. 

tortueux,  euse,  adj.  Qui  pr4» 
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»eaw  des  détours  irrosulior^. 
Tùrtuosus,  a,  um,  adj.  tic. 
Flt^xaoaiu,  a,  uni,  adj.  CiV. 
P<frplij[tu,  a,  um,  p.adj. /.ucr. 
l'iry.  Voiofi  détoiiroèes  et  che- 
mins — ,  deveiticala  pexiones- 
qae.  Cic.  {|  (Kig.*  Tortuosaa, 
a,  um,  adj.  Cic.  Perplexiis,  a. 
um,  adj.  î.iV.  Allures  — ,  voy. 
DÉT>  iB.  \oies  — ,  voy.  manoeu- 
vre. MtStK. 

tortuosité  (lat.  post.  tortaosi- 
tat.  Tert),  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  tortueux.  I[(.\u  pro- 
pre.) Flejcas.  û»,  m.  Plin.  \oy. 

SINUOSITÉ.  Il  (Fig.)  Voy,  DÉTODR, 
HE.NÉB. 

torture  (lat.  post.  tortura  [•  ac- 
tion de  tordre-].  Pall.],  s.  f. 
SoufTrance  cruelle  ioQigée  à  un 
condamné  ou  comme  moven 
d'arracher  des  aveux  à  un  pré- 
venu. Tormenta,  otum,  n. 
pi.  Cic.  etc.  (ex.  :  tormenta 
adhibire.  Cic.  dâre  se  in  tor-- 
menta.  Cic.  dedëre  aliquem 
tormentia.  Cic.  ementii-i  in 
tormentis.  Cic.  excruciari  tor- 
mentis  [•  être  mis  à  la  t.  •]. 
Cic.  tormentis  exprimére  con- 
fesaionem  cogitati  (acinoris. 
Saet.  minitari  omnibus  bonis 
craces  ac  tormenta.  Cic.  qao 
magis  necessariam  habai  ex 
daabu»  ancillis  gaid  esset  veri 
et  per  tormenta  quêerére.  Plin. 
j.),  c&Tniûcina,  se,  f.  Plaat. 
Cic.  (ex.  ;  carniRcinam  (acéré 
[•donner  la  t.  ^].  Plaat.  quamr- 
vis  carniRcinam  [•  n'importe 
quelle  t.  •]  sabire.  Cic);  cru- 
ciatus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
per  craciatum  interficére.  Cses. 
in  craciatam  sam.mum  venire. 
Css.);  cruciameatnm,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nec  vero  gravio- 
ra  sant  carni(icam  craciamen- 
ta  [. les  tortures  infligées  par 
les  bourreaux  •]  qaam  inter- 
dam  tormenta  morboram.  Cic. 
[Ph.  11,  3,  8]).  Salle  de— ,car- 
nificina,  œ,  f.  Liv.  (II,  23,  6]. 
carnificinse  loca».  Saet.  Iti-- 
truments  de  — ,  tormenta, 
orum,  n.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  : 
verberibas  ac  tormentis  qax- 
stionem  hahère  pecuniie  publi- 
c».  Cic.  Phil.  ^1 1 ,  9,  5].  ^oa;- 
rére  de  aliquo  tormentis.  Cv:. 
(Dej.  1,  3];  c'étaient  -le  che- 
Talet  de  fer-,  equaleas,  i,  m. 
Cic.  (cf.  in  eqxxaleam  conjici, 
imponi  ou  ire.  Cic]  ;  •  les  cor- 
des ou  cordelettes»  pour  tirer 
le»  membres,  (idicuUe,  arum, 
t.  pi.  Sen.  [de  ira,  III,  3,  6  ; 
19,  I].  Val.-ldax.  [III,  3,  exl. 
3j  :  •  le  feu  •,  i/jnis  ou  ignés. 
Cic  Cees.  laminse  ardentes.  Cic. 
(Verr.  II,  5,  80,  163]).  1  .Souf- 
france phy^ïique  ou  morale  in- 
tolérable. Tormentam,  i,  n. 
Cic.  etc.  ^ex.  :  tormenta  suspi- 
cionis.  Cic);  cruciatus,  us, 
m.  Cic.  etc.  (voy.  tourment)  ; 
carnlflcina,  m,  f.  Cic.  (cf. 
Cic.  [Tune.  III,  «;  Se«t.,  135];. 
Mettre  4qn  i  la  —,  voy.  tob- 
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TURER,  TOURMENTER.   ^  (Par  eXt.} 

Violence  faite  &  une  chosel 
Mettre  son  esprit  h  la  —,  se 
tcrqaére.  Phatd.  torqaeri,  pas*. 
Bor.    Donner   la  —  aux  te.\tef, 

voy.    TORTURER. 

torturer,  v.  tr.  Mettre  à  la 
torture.  Torquère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  (.  servum.  Dig.  cum 
eculeo  torqaeatar.  Cic.  voy. 
torture)  ;  cruciâre,  tr.  Lii-. 
(ex.  :  necati  omnes  cruciati 
sunt.  Liv.);  excruciàre.  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem  alicui 
excruciandum  tradèie.  ^oct. 
6.  Alex.  excr.  aliquem  vincu- 
lis  ac  verberibus  atqae  omni 
supplicia.  Cic.  aliquem  excru- 
ciatum  necûre.  Sali.  Curt.  ali- 
quem omni  supplicio  excru- 
ciatum  necùre.  Cic.  aliqaem 
igni  atque  omnibus  tormentis 
cvcruciat am  interfère.  Cses.); 
discruciâre,  tr.  Cic.  etc.  (au 
part,  discruciatus.  Cic.  (Ph. 
13,  37].  Suet.  [Aug.  U]).  ||  (Fig.) 
Soumettre  iqqn)  à  une  souf- 
france intolérable.  TOTquëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t.  aliqaem. 
Cic.  libidines  te  torquent.  Cic 
dies  noctesque  torqueor.  Cic 
stulti  malorum  memorià  tor- 
quentur.  Cic.  qaà  quidem  ex- 
spectatione  torqueor.  Cic)  ; 
cruciâre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
aliquem.  Cic  se.  Ter.  cracior 
miser.  Ter.);  excruciàre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  conscientià  sce- 
leium  excruciari.  Cic  angar  ? 
excruciemne  me?  Cic.  ille  ma- 
gis honore  Mari  qaam  injuria 
saà  e.vcruciatas.  Sali.);  dis- 
cruciàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
adjice  quotidianas  sollicitudi- 
nes,    gua?    pro    modo  habcndi 

?aemque  discraciant.  Sen.  (ep. 
15,  16].  au  pass.  discrucior. 
Plaut.  Cic.  (Att.  XIV,  6,  1]); 
excarnificâre,  tr.  Ter.  Sen. 
(cf.  Ter.  (haut.  813].  Sen. 
[clem.  1,  16,  31.  cxc  animum. 
Sen.  [de  ira,  III,  A,  3J)  ;  uré- 
re,  tr.  Sen.  (ex.  :  qaicqaid  il- 
los  urit.  Sen.).  Etre  —  par  les 
remords,  coriscientiti  malà  (ou 
scelerum)  angi.  Cic.  conscien- 
tià moraeri.  Cic.  1  (Par  est.) 
Violenter  (une  chose).  TOT- 
Quére,  tr.  Cic.  (ex.  :  verbo  ac 
litterà  jus  omne  torqaeri.  Cic 
torqaëre  verba.  Sen.  torquère 
ingénia.  Plin.)  ;  distorquëre, 
tr.  Petr.  (ex.  :  non  diu  dis- 
tortâ  cogitatione.  Petr.).  Tor- 
turé, dislortus,  a,  um,  p.  .-ifli. 
Ci>. 

teste,  s.  m.  Proposition  de 
boire  à  la  "anté  de  qqn.  Pro- 
plnatio,  unis,  f.  *'en.  Petr. 
(cf.  au  sing.  Sen.  [ben.  II,  21, 
5].  pKlr.  [113,8]  ;  au  plur.  pro- 
])inationas  crebne.  Sen.  [de 
ira,  II,  33,  0].  propinatione^ 
tuas  récusant.  Sen.  [ep.  83, 
Si]).  Piopcter,  porter  un  —  â 
qan,  alicui  propinàre  salutem 
Plixut.  ou  (eimpl.)  propinûre, 
intr.  Cic 
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tOBter,  v.  intr.  Porter  des  tes- 
te*. Voy.  toste. 
tôt,  adv.  Dans  un  temps  rap- 
proclié.  Il  Par  ra|iport  au  mo- 
ment oii  l'on  parle.  Voy.  pbomi-- 
teuent,  vite.  Il  Par  rapport  à 
un  moment  déterminé.  — 
après,  paulo  post  ou  post  paa- 
lo.  Cic  brevi  postea.  Cic.  non 
ita  multo  post.  Cic.  Aussi  _ 
que  possible,  qaam  pnmunt 
(leri  poteat.  Cic.  p'^.mo  quoquc 
tempore.  Cic.  —  ou  tard,  sé- 
rias ocius.Hor.  Plus  — ,  priits. 
adv.  Ctc.  antea,  adv.  Cic. 
Beaucoup  plus  — ,  multo  ante. 
Cic.  Voy.  AVANT,  auparavant.  Il 
Par  rapport  au  moment  où  la 
chose  se  fait  d'ordinaire.  Ma- 
ture, adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  m. 
senem  (leri.  Cic.  mature  ou 
maturius  propcisci.  Ca^s.  ali- 
quo maturius  venire.  Cic  ma- 
turi  [.trop  tôt.]  decessit.  Nep 
[Att.  2,  1])  ;  immature  (•pré- 
maturément-), adv.  Sen.  rh. 
Vell.  (voy.  PRiÎMATURÉ  ;  pbéua- 
tubément)  ;  ante  tempus  ou 
ante  diem.  Cic  (ex.  :  aliquiil 
ante  tempus  efpcére.  Cses.  an- 
te diem  mori.  Cic);  mane. 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  mane  sur- 
gère. Cic  voy.  matin). 
total  (bas  lat.  totalis,  cf.  tota- 
liter.  Lact.),  adj.  Qui  embrasse 
toutes  les  parties.  Totus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.:  to(ius  im- 
perii  occasus.  Cic);  UDiver- 
SUS,  a,  um,  adj.  Cic  eto  (voy. 
complet,  entier).  Destruction 
— ,  voy.  anéantissement,  exter- 
mination. Eclipse  — ,  defectio 
perfecta.  Sen.  Nombre  — 
d'hommes,  summa  hominum. 
Plaut.  Substanlivt,  au  masc. 
Le  —  (nombre  total),  summa, 
se,  f.  Cic  (cf.  summam  (acère 
ou  subducére.  Cic).  totum,  i, 
n.  Cic  Mettre  le  —  au  bas 
d'un  compte,  subducëre  ratio- 
nem.  Plaut.  Cic  ou  summam. 
('ic.  Le  —  d'une  addition,  voy. 
SOMME.  Loc.  adv.  Au  —  (tout 
compté),  in  tolo.  Cic 
totalement,  adv.  D'une  ma- 
nière totale.  Omnino,  adv.t'i'c. 
Voy.  complètement.  Etre  —  dé- 
truit, ad  internecionem  delèn. 
Liv.  Se  tromper  — ,  totû,  re  er- 
ra re.  Cic. 
totalité,  s.  f.  liéiinion  totale 
(les  parties  d'un  ensemble. 
Samma,  œ,  f.  Cic.  Totum,  i, 
n.  Ter.  Sen.  (opp.  à  dimidium . 
Ter.  [ad.  2/il].  Sen.  (apoc.  8, 
3].  au  plur.  tota  [opp.  à  fiartes]. 
Cic  (top.  681).  univeisitas,  a- 
tis,  f.  Cic.  SolUlam,  i,  n.  Cic. 
(cf.  solidunx  solvére  [-  payfr 
la  t.  d'une  somme  ■].  Cic.  in 
solidum  appellàre  [•  exiger  la  t. 
de  la  créance  •].  Cic).  En  — , 
voy.  totalement,  tout. 
toton,  8.  m.  Jeu  d'enfant,  sorte 
do    dé  que    l'on    fait    tourner. 

Voy.    SAltOT,    TOflME. 

louage,  s.  m.   Action  de  touer. 

VOV.    REMORQUE. 
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touchant,  ante,    adj.  et  prép. 

|l  Adj.  Qui  touche.  ||  (Arch.) 
Au  propre.  Pulut  —  (point  do 
taDgoncejvVoy.  tancenoe.  Ligne 

—  (tangente),  voy.  tancent.  ^ 
'Fig.)  Qui  atteint  qqn  d'une 
inanièrs  sensible.  Voy.  pek3on- 
NEL,  PERTINENT.  ||  Qui  attendrit. 
Aptat  ad  permovendum.  Cic. 
ou  ad  animas  (/lominum)  per- 
movendo!  (ou  commovendos). 
Cic.  AptiiS  ad  misericordiam 
commovendam.  Cic.  Voy.  É- 
MOtiVANT,  PATHÉTIQUE.  Lettre 
— ,  epistula  miserabiliter  icri- 
pta.  Cic.  Prières  — ,  preces  ac 
misericordia.  Cic.  Le  discours 
est  aussi  —  qu'il  est  nécessaire, 
doioria  quantum  opus  est  ha- 
bet  oratio.  Cic.  Ton  — ,  com- 
miaeratio,  onia,  (,  Cic.  D'un 
ton  — ,  miserabiliter, ady.  Sen. 
^  Prép.  Relativement  à  (qqn, 
qqch.).  De,  prép.  (av.  l'Abl.). 
Cic.  etc.  (ex.  :  rectê  non  credis 
de  numéro  militum.  Cic.)  ;  in, 
prép.  (av.  l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  : 
in  hoc  homine  non  accipio 
excuiationem.  Cic.  ausuruni 
te  in  tribunis,  quod  princeps 
familise  ausus  in  regibus  esset. 
Liv.  idem  in  bono  servo  dici 
sûlet.  Cic.)  ;  super,  prép.  (av. 
l'Abl.).  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  aliqaà 
re.  Cic.)  :  ad,  prép.  (av.  l'Ace). 
Cic.  etc.  (voy.  relativement). 

touche,  s.  f.  Action  de  tou- 
cher. Tactio,  onis,  f.  Plant. 
Tactua,  ùs,  m.  Cic.    Pierre   de 

—  (pierre  pour  éprouver  l'or, 
l'argent),  Ueraclius  ou  Lydius 
lapis.  Plin.  Petite  pierre  de  — , 
coticula,  œ,  f.  Plin.  1  (Fig.)  Ce 
qui  met  à  l'épreuve  qqn,  qqch. 
Pierre  de  — ,  obrussa,  as,  f. 
Sen.  (ex.  :  haec  animi  obrussa 
est.  Sen.  omnia  argumenta  ad 
obrassam  exigëve.  Sen.).  ||  (P. 
anal.)  La  touche  d'un  peintre. 
Penicillus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :    pingam    coloribaa   tais, 

jienicUlo  meo  [•  mais  en  cou- 
servant  ma  t.^].  Cic).  |{  (P. 
ext.)  Manière  dont  il  manie  le 
pinceau.  Manus,  ûs,  t  Cic. 
^voy.  manière).  La  —  d'un 
écrivain,  stilus,  I,  va.  Cic.  (ex.: 
orationea  pasne  Altico  stilo 
acriptœ.  Cic);  maDUS,  ùs,  f. 
Cic.  (ex.  :  manua  extrema  rwn 
accessit  e/us  operibus.  Cic). 
La  —  de  Caton  manque  d'éclat 
et  de  coloris,  Catonis  linea- 
mentis  flos  et  color  de[uerunt. 
Cic  y  (Fig.l  Action  d'atteindre 
-d'une  manière  sen-ible.  Voy. 
atteinte,  coup,  impression.  Il 
Ce  qui  sert  à  toucher.  Id  quo 
aliquid  pulsatur.  A.  Eu  pari, 
d'un  instrument  de  musique  : 
chord^,  arum,  f.  pi.  Cic.  (cf. 
chordœ  ad  qaemque  tactam 
respondent.  Cic). 
1.  toucher,  v.  tr.  etintr.  Avoir 
un  ou  plusieurs  points  de  sa 
surtace  communs  avec  la  sur- 
face d'un  autre  corps.  1  V.tr. 
Entrer  en  contact   avec   (qqn, 
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qqch.).  ToDgére,  tr.  Ctc.  etc. 
(ix.  :  tange  utramvia  digito. 
Plaut.  tangat  aaltem  digitulo, 
et  ultro  exibimus.  Hier.  t.  ter- 
ram  genu.  Cic  non  poteat  be- 
ne/iciunv  manu  tangi.  Sen.  par 
ext.  cUordas  [•  les  cordes  de  la 
lyre»].   Ov.    qaid    minua    utile 

fuit  quam  hoc  ulcua  tangére 
"toucher  cette  corde  sensible, 
ce  point  délicat»]?  Cic.  ali- 
quem  (lagello.  flor.  Culmine 
tactus.  cic.  ou  de  cxlo  tactas. 
Cic.  non  terancium  de  prxdà 
['  ne  pas  t.  un  centime  du  bu- 
tin •].  Cic.  cibos  dente.  Hor. 
t.  cttlicem  [•  à  un  verre  •]. 
Piaut.);  attingêre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aastringebat  caput 
loro  altius,  quam  ut  prioribus 
pedibus  [jumentum]  plané  ter- 
lam  posset  attingêre.  Nep. 
Cœaar  prima  luce  terram  atti- 
git.  Csea.  [B.  G.  V,  23,  61.  att. 
digito  aliquid.  Porc.  Licin. 
digito  se  cœlum  attigisse  pu- 
tàre  [prov.].  Cic.  6g.  tocum. 
iWum^» cette  corde-]  attinge- 
rem.  Cic  invitua  ea  tanquam 
vulnera  attingo,  sed  niai  tacta 
tractataque  sanari  possunt. 
Liv.  [X.WIII,  27,  7].  tetigine 
tui  quicquam  ?  ai  attigisses, 
(erres  infortunium.  Ter.  de 
prsedà  meâ  nec  teruncium.  at- 
tigit,  nec  tacturua  est  quia- 
quam.  Cic.  par  ext.  cavebis  ne 
me  attingaa.  Plaut.  si  illam 
digito  attigerit  uno.  Ter.  si 
digito  quem  attigisset,  pœnjs 
dedisset.  Cic);  contingêre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.:  c.  craa  ali- 
cujus  calce.  Suet.  mento  hu- 
mum.  Cart.  terram  osculo. 
Liv.  (eneatrse  aie  editse,  ne  ma- 
nu contingi  possint.  Col.  ali- 
cuj'us  manam.  Vell.  alicujus 
dextram.  Liv.  Val.-jyax,  ex 
tantâ  altitudine  contingêre 
[•  t.  avec  leurs  traits  •]  hosten\ 
posse.  Liv.);  tractare,  tr. 
Plaut.  Cic  etc.  (ex.  :  manu  ou 
manibus  aliquid.  Plaut.  Cic. 
fr.  vulnera.  Cic.  fila  lyrœ.  Ov.); 
attrectâre  (•  palper,  manier»), 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  libres  [Si- 
byllinos]  violatis  oculis  légère, 
contaminatis  manibus  attrec- 
târe. Cic  attr.  id  signum.  Liv.); 
coDtrectàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
msnibra  matria  mortuœ.  Suet. 
omnes  partes  corporis  [capti- 
vse  venalis]  et  inspicêre  et 
contrectâre.  Sen.)  ;  pellère 
('heurter,  toucher»},  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  nervos  m  fidibua. 
Cic.  fig.  longi  sermonia  ini- 
tiam  pepulisti  [•  tu  as  touché 
un  point  d'où  pourrait  sortir 
un  nouvel  et  long  entretien»]. 
Cic.  [Br.  S97])  ;  impellère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  chordaa.  Ov. 
bovea.  Col.  )  ;  palpâre  ,  tr. 
Plaut.  Cic.  (voy.  palper,  ma- 
nierJ.  Faire  —  qqch.  du  doigt, 
au  Qoigt,  e(ficère  ut  res  manu 
teneatar.  Cic.  et  (fig.)  efpcére 
ut  aliquid  mani{estuni  ait. Cic  I 
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in  rem  prxtentem  aliquem 
adduccre.  Sen.  —  les  bœufs, 
bovea  atimulia  concitûre  ou 
bubua  admovëre  stitnuloa.  Col. 
—  (les  chevaux),  udmonére. 
Virg.  —  qqn  (dans  un  duel, 
voy.  iiLESSER.  —  le  but,  deati- 
nata  ferire.  Cart.  —  (une  som- 
me d  argent),  ferre,  tr.  Liv. 
(ex.  :  partem  aliqaam  [pecuniae] 
prxaentem.  (erre.  Liv.);  au- 
ferre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  num- 
mum  adhuc  nullum  auferr» 
potaisae.  Cic).  —  de  l'argent, 
pecuniam  accipêre.  Cic.  — 
qqch.  (avec  la  pierre  de  touche), 
aiicui  rei  admovëre  coticulam 
ou  lapidem  Ludium.  Plin.  et 
(fig.)  aliquid  ad  obrussam  exi- 
gëre.  Sen.  obraasam  adhibére 
aiicui  rei.  Cic.  —  (le  rivage), 
appellére  ad  (ou  in)  aliquem 
locam.  Cic.  1  (Au  fig.)  Attein- 
dre (qqn)  d'une  manière  sen- 
sible. Tangêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  minx  Clodii  modicë  me 
tangunt.Cic  tetigerat  animum 
m.emoria  nepotam.  Liv.);  at- 
tingêre. tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vo- 
lapzas  aat  dolor  aliquem  attin- 
git.  Cic.  invidia  ou  in(amia 
aliquem  attingit.  Cic);  mo- 
vëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ai  nos 
tam  Jastum  odium  nihil  mo- 
vet,  ne  illa  quidem,  oro  vos, 
movent?  Liv  tum  duo  illa, 
qux  maxime  movent.  Cic.  mo- 
verat  plebem  oratio.  Liv.  voy. 
[faire]  impression  [p.  1061,  col. 
2]);  commovére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  illud  ipsum  quod  hone- 
stum  decorumque  dicimus  ani- 
moa  omnium,  naturà  et  specie 
sua  commovet.  Cic  hia  omnes, 
in  quibus  est  virtutis  indoles, 
commoventur.  Cic.  voy.  [faire] 
IMPRESSION  [p.  1061,  col.  2]); 
puDgêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
scrupulas  pungit  me.  Cic.  ita^ 
Ti\e  pupugit  ut  aomnum.  mi/ii 
ademerit.  Cic.);  mordére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  valdê  me  mo- 
morderunt  epiatolas  tuas.  Cir. 
viordèri  conscientiâ.  Cic.)  ;  Of- 
fendére  {•  toucher  pénible- 
ment»), tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ali- 
quem ou  alicuj'aa  animum.. 
Cic).  Il  (Par  ext.)  Emouvoir 
d'un  sentiment  qqc.  et  spéc. 
de  pitié ,  d'attendrissement . 
Tangêre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
cupiditate.  Cic.  aliquem  reli- 
gione.  Liv.);  attingêre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  volaptas  aut  dolor 
attingit  aliquem.  Cic.  invidia 
ou  infamia  aliquem  attingit. 
Cic.)  ;  contingêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  quos  in  aliquà  auâ  for- 
tunâ  publicee  qaoque  continge- 
bat  cura.  Liv)  ;  movéra,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  iiadem  rebua 
moveri  [  gr.  (yujiitaOew  ].  Cic 
hostium  clamore  non  territus, 
qui  [«comment»!  poaaum  ves- 
tro  moveri?  Vell.  dicta  nihil 
moverunt  quemqaam.  Liv. 
misericorâiâ  moveri.  Cees.); 
commovére,  tr.  Cic  etc.  (ex.: 
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c.  fodicei  Cic.  non  êotam 
commoveri  animo,  sed  etiain 
toto  corpore  perhorre$cère. 
Cic.  pamcidx  suppUcio  mise- 
ricordiû  commoieri.  Cio.  aiit 
Ubidine  aliqua  aat  meta  com- 
motam  esse.  Cic.  ita  animas 
commotus  eit  meta,  ipe,  gaa- 
dio.  Ter.  non  odio,  sed  mise- 
ratione  commotas.  Curt.)  ; 
perznovère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
oliqaem.  Cic.  mentem  /'adi- 
cum.  Cic.  permoveri  animo 
[•se  sentir  touché»].  Cœs.  pei-- 
motai  meta,  dotore,  eic.  Cic. 
Toy.  ékoct'oir);  Qectère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :    animam  ou  ali- 

Zaem.  Cic.  mentes  hominam. 
iv.  (lecti  nxisericoi^iû.  Liv. 
non  jlecti  poste  precibas  aut 
donif  regiis.  Liv.)  ;  pellëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ei.  :  ipsam  nul- 
lias  (orma  pepalerat  capUvse. 
Liv.  qaod  [concluse  atque  apte 
dictum]  cum  animo»  hominam 
aaresque  pepalisset.  Cic.  non 
mediocri  cura  Scipionis  ani- 
mam pepulit.  Liv.).  \\  Aborder, 
traiter  {une  matière).  TaDgé- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  leviter 
anamqaodque  tangam.  Cic. 
abi  Aristoteles  ista  tetigit? 
Cic.);  atiingère,  tr.  Cic.  etc. 
(ci.  :  sera  ac  leiàter  Gissccs 
litteras.  Cic.  Cimbricas  res. 
Cic.  tantammodo  sammas  res. 
Nep.  singillatim  unamqaam- 
qae  rem  attingëre  et  ita  omnes 
transire  breviter  argamenta- 
tiones.  Cic.  aliquid  perquam 
breviter  perstringére  atque  at- 
tingëre. Cic.  aliqaid  breviter 
[opp.  à  oratione  complecti  ou 
exseqaï].  Cic.  Saet.);  tractâ- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaid. 
Cic.  de  atiqaà  re.  Qaint.)  ; 
peTStringêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaid  tantammodo  per- 
stringére. Cic.  voy.  effleurer). 
—  un  mot  de  qqch.,  mentio- 
nem  alicujas  rei  inchoare.  Liv, 
(XXiX,  23,  3).  irtjicëre  mentio- 
nem  de  aliqaâ  re.  Liv.  Il  en 
toucha  deux  mots,  de  hoc  pau- 
ca  disserait.  Liv.  ^  Etre  en 
contact  avec  qqn,  qqch.  Tan- 
gêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  villa 
tangit  viam.  Cic.  civitas  Rhe- 
nam  tangit.  Cœs.)\  attingë- 
re, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Cappa- 
dociss  regio  ea,  qase  Ciliciam 
attingit.  Cic);  contingêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  milites  dispo- 
nit  non  certit  spatiit  intermis- 
tit,  sed  perpetais  vigiliis  sta- 
lionibas,  ut  continuant  inter 
se.  Cses.  tarris  contmgens  val- 
lam.  des.  agger  mararn  hos- 
'iam  pxne  coniingit.  Cxs.  tra- 
bes  non  inter  se  contingunt. 
Cœs.  quorum,  agri  non  cuntin- 
gant  mare.  Cic.  Helvii,  qui 
fines  Arvemoram  contingant. 
Cœs.  saltas  Vescinas  Faler- 
narn  conlingens  agrum.  Liv. 
radiées  montis  ex  atràqae  par- 
te ripœ  (laminis  contingunt, 
Cœs.).  fl  (Par  anal.)  Etre  proche 


de  (par  le  sang  ou  l'allianco) 
Attingëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex. 
atiqaem  cognatione.  l^aet.  ali- 
qaem  sanguine.  Saet.  aliqiwni 
necessitudine.  Cic);  contin- 
gêre, tr.  Liv.  Sen.  Suet.  (ex 
aliquem  sanguine.  Sen.  ali- 
quem  sanguine  ac  génère.  Liv. 
aliquos  aut  propinquitale  aut 
amicitià.  Liv.).  ||  (Fig.)  Etre 
près  de  (dans  le  temps).  Voy. 
PRÈS  [de],  [être]  procbe.  |^  .4 voir 
qqch.  de  commun  avec,  con- 
cerner directement.  CoDtin- 
gëre,  tr.  Liv.  (ex.  :  hœc  con- 
saltatio  totà  de  re  pertinente 
ad  vos  est  ;  Romanos  nihil  con- 
tingit,  nisi  quatenus  . . .  Liv.)  ; 
attinêre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
quid  id  ad  vos  attinet?  Cato. 
(r.  voy.  concerner);  pertiné- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  con- 
cerner, regarder).  ^  V.  intr. 
Entrer  en  contact  (avec  qqn, 
qqch.).  Tractàre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  manu  aliquid.  Cic.  voy. 
MA.NIER)  ;  attrectàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  id  signam.  Liv.  om- 
nia.  Cic);  contrectàre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  non  c.  pocula 
vel  cibos.  Col.  contrectanctse 
pecanix  libido.  Saet.);  attin- 
gëre, tr.  Cic  etc.  (ex.  :  bestis^, 
aux  tantum  scelas  attigissent 
['  qui  auraient  seulement  tou- 
ché à  ce  monstre-].  Cic.  ali- 
qaid ne  primoribus  quidem 
tabiis.  Cic.  aliqaid  extremis, 
ut  dicilur,  digitis  attingëre. 
Cic  par  ext.  cabicularios  ejas. 
Saet.  [Ner.  38j.  si  Vestinus  at- 
tingcrelur  [-si  l'on  touchait  h 
V..].  Liv.  [VIII,  29,  U]);  con- 
tingêre, tr.  Cic  etc.  (ex.  :  as- 
servarent  corpus  ut  ne  aves 
quidem  contingerent.  Curt. 
[VII,  5,  40]).  —  à  (en  pari, 
d'un  navire) ,  appelli.  pass. 
Cic.  (ex.  :  navis  appellitur  ad 
villam.  Cic.  classe  ad  Eubœam 
appalsà.  Nep.  appellitur  navis 
Syracusas.  Cic  classis  Rama- 
na  cum  appulsa  Pompejos 
esset.  Liv.);  accedére,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  inter  Ligures 
Centiamque.  Liv.  voy  aborder). 
—  (absol.),  c-à-d.  heurter  con- 
tre un  écueil,  ad  scopalos  al- 
lidi.  Cœs.  subsïdêre,  intr.  Liv. 
(cf.  Ptolemxus  dam  (agit,  in 
Nilo  navicala  subsedit.  Liv. 
epit.).  ^  (Par  ext.)  Mettre  la 
main  à  qc|ch.  pour  en  prendre 
une  partie  ou  la  niodiûer. 
Tangëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
legem.  Cic.  [dom.  19,  50].  nul- 
lum  agrum  ab  invito.  Cic  te- 
tigine  lui  quicquam?  Ter.); 
attingëre.  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
tetigine  tui  quicqaam?  si  atti- 
gitses,  fendes  infortuniam. 
Ter.)  ;  attrectàre,  tr.  Liv.  Jet. 
(ex.  :  réglas  gazas.  Liv.  insi- 
gnia  summi  imperii,  fasces 
securesque.  Liv.  alienam  rem. 
Mas.  Sabin.  ap.  Gell.  fcscalern 
pecuniam,  Paul.  [sent.  V,  27, 
1]);  coDtrectâre,  tr.  Jet.  (ex.:  I 


alienan\  pecuniam.  Jet.  on  dî» 
aussi  munuï  aj^erra  atienis 
bonis.  Cio.);  detrabire,  intr. 
Cic.  etc.  (au  fig.,  ox.  :  d.  de 
(ama  alicujus.  Cic);  demi- 
nuére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ati- 
qiiid  de  jure  et  de  legibus  ali- 
cajus.  Cic);  violâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicujus  existimatio- 
nem.  Cic).  No  pas  —  i,  ab- 
stinôre  [aliqaà  re).  Cic.  etc. 
(voy.  [s'j  abstenir).  —  au  goii- 
veineinent  établi,  novûre  ren. 
Liv.  Je  n'ai  jamais  eu  lieu  do 
croira  qu'il  fallût  —  à  la  légi'^- 
lation,  niliil  habui  quod  puta- 
rem  novandum  in  legibus.  Cic. 
Absol.  Il  veut  avoir  l'air  de  n'y 
pas  — ,  vult  abstinens  vidcii 
et  continent.  Cic.  |{  Etre  prcs 
d'arriver.  Tangère,  tr.  Ov. 
(ex.:  vitx  metam.  Ov.);  ap- 
propinquàre,  intr.  Cio.  etc. 
(^ex.  :  qui  ad  summam  aquam 
jan%  appropinqaant.  Cic.  [Fin. 
IV,  23,  6li].  voy.  approcher)  ; 
prope  accedëre  {ad  aliquid). 
Cic  (voy.  ArpRocuEn).  ||  (Par 
anal.)  Etre  près  d'arriver  à  une 
époque.  Je  —  au  terme  de  ma 
vie,  Jam  adest  vitx  mex  finis. 
Curt.  Nous  touchons  pre?qno 
au  moment  où...»  non  longe 
ab  eo  tempore  absumas,  qno 
. . .  Cic.  (Latone)  qui  touchait 
à  son  terme,  jam  ad  parien- 
dum  vicina.  Cic.  {{  (Au  fig.) 
Contiagëre,  tr.  Cic.  (ex.  : 
qaam  regionem  cum  superavit 
unimus  nataramque  sui  simi- 
lem,  contigit  atque  agnovit. 
Cic.  [Tmc.  I,  191,  U3])  ;  appro- 
pinquâre,  intr.  Cic.  etc.  {e%.- 
centariones  qui  jam  primis 
ordinibus  appropinqaabant. 
Cœs.  [B.  G.  V,  Uh,  l]).||Emeurer 
un  sujet.  Tanière,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  les  exemples  ci-dessus,  col. 
I>;  attingëre,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  les  exemples  ci-des.sus, 
col.  1)  ;  perstringére,  tr.  Cic 
(voy.  ci-dessus  ol  cf.  celeriter 
perstringére  aliquid.  Cic).  1' 
Etre  en  contact  avec  qqn,  qqch. 
Contingêre,  tr.  Cic  (etc.  (ox.: 
nullas  profecto  terras  cxlun\ 
contingêre.  Liv.  cum  pcdes 
imum  gradum  [sellœ  regia^l  non 
contingerent,  mensam  sabdi- 
dit  pedibas.  Curt.  quorum 
agri  non  contingant  marc. 
Cic  cf.  ci-dessus);  adjacëre, 
intr.  Cœs.  etc.  (ex.  :  ad  ostiuni 
Rhodani.  Cxs.    ad  Aduatucos. 

CXS.).     Voy.    VOISIN,     UMITROPHE. 

II^Au  fig.)  Etre  voisin.  Attin- 
gëre, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cor- 
poris  similitudo  attingit  natu- 
ram  animi.  Cic  voy.  voism). 
2.  toucher,  s.  m.  Sens  par  le- 
quel nous  recevons  l'impres- 
sion de  la  forme  dos  corps. 
Tacius,  ùs,  m.  Cic  Les  plai- 
sirs de  la  vue  et  du  — ,  lo- 
luptates  ocalorurn  et  tact  lo- 
num.  Cic.  (Tuso.  IV,  9,  2'J;. 
Qui  tombe  soua  le  sens  du   — , 

voy,  TANGIDLIi.    U  (P.  CXl.)   ActioIS 
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■ie  toucher.  Tacta^,  ùs,  m.  Cic. 
Tactio,  onis,  f.  I^hiat.  Con- 
trectatio,  oms,  f.  Cic.  Uudo  au 
— ,  attactu.  asper.  Varr,  || 
(Spéc.)  Manière  dont  on  at- 
taque les  touches,  les  cordes 
d'un  instrument.  Tactas,  ûs, 
m.  Cic. 

toucbeur ,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  touche.  Qu,i(quœ)tan- 
git.  A,  —  d'orgue,  voy.  orga- 
niste. —  de  cithare,  pals^Uor 
citharoc.  Val.  FI.  \\  (Spéc.)  Ce- 
lui, colle  qui  prétend  guérir 
les  malades  par  attouchement. 
Qui  {(jiice)  morbos  attactu  (ou 
contacta)  sanat.  A.  \\  Celui, 
celle  qui  conduit  des  hœuf^.Cu- 
bulcus,  i,  m.  Lucil.  Qui,  qaœ 
boves  agit.  A. 

toue,  s.  f.  Action  de  touor.  Voy. 
REMORQUE.  1  (P.  ext.)  Batcau 
plat  servant  de  bac  ou  utilisé 
pour  la  pêche.  Voy.  bac. 

touée ,   9.  f.  Câble  pour  touer. 

Voy.    HALAGE,    REMORQUE. 

touer,  V.  tr.  Remorquer  avec 
une  chaîne.  Voy.  remorquer. 

toueur,s.  m.  Remorqueur  (pour 
touer).  Voy.  ce  mot. 

touffe  ,  s.  f.  Bouquet  épais  de 
cheveux,  de  plumes,  de  fleurs, 
etc.  —  de  cheveux,  coruius, 
i,  m.  Plaut.  Varr.  tutulus,  i, 
m.  Varr.  Fest.  Touffe  de  poils, 
villas,  i,  m.  Cic.  —  de  crins 
(d'un  cheval),  procomion,  ii, 
n.  Veg.  —  de  feuilles,  r.rista 
foliorum  ou  simpl.  crista,  as, 
{.  Plin.  —  de  fleurs,  cirrus, 
i,  m.  Plin.  fasciculas,  i,  m. 
Col.  ap.  Macr.  Aigrette  sur- 
montée d'une —  de  laine,  apex, 
picis,  va.  Liv. 

touffetir  ,  s.  f.  Atmosphère 
épaisse  d'un  lieu  trop  chaud. 
Â^stus,  ûs,  m.  Liv. 

'touif u  ,  ue ,  adj.  Qui  est  en 
touffe,  en  bouquet  épais.  ||  (En 
pari,  d'une  plante).  F'ratico- 
sas,  a,um,  adj.  Col.  {{ (En  pari, 
d'un  arbre,  de  la  végétation). 
Nemorosus,  a,  am,  adj.  Plin. 
Ramosus,  a,  am,  adj.  Plin.  || 
Tu  vois  comme  l'arbre  devient 
— ,  qnam  fraticeiw  {arbor)  vi- 
des. Cic.  Il  (Eu  pari,  du  feuil- 
lage). Pensas,  a,  uni,  adj.  Cic. 
Il  (D'une  façon  gén.).  Voy.  épais, 

SERRER. 

touiller  (lat.  tadiculàre  [-  pi- 
ler •  ].  Varr.),  v.  tr.  Agiter 
(pour  mélanger).   Voy.   agiter, 

REMUER. 

toujours,  adv.  Dans  tout  le 
temps  à  venir.  Semper,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  id  et  tum  (ac- 
tum  esse  et  certis  temporibus 
temper  faturam.  Cic.  [Rep.  I, 
15,  23],  peut  être  remplacé  par 
un  verbe,  cf.  illum  cohorliri 
non  intermittemus  [•  nous  l'en- 
courajerons  t.  •].  Cic.  [ep.  XII, 
6,  2]).  Pour  — ,  in  omne  tem- 
pas.  Cic.  in  perpetaam.  Cic. 
perpctuo.  Ter.  (eun.  10/i3).  in 
sternum.  Liv.  (cf.  in  feternum 
^arbe  conditô.   Liv    [W,  h,  ijj. 
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in  omnenx  vitam.  Sen.  (cf.  os- 
treia  et  bolelis  in  omnem  vi- 
tam renantiatani  est.  tien.  [ep. 
108,  15]).  Il  (Spéc.)  En  conti- 
nuant comme  dans  le  passé. 
Semper,  adv.  Cic.  Perpétua, 
adv.  Cic.  (cf.  quse  [civitates] 
in  amicitid  perpétua  manse- 
rant.  Cic.  [Verr.  11,5,32.  83]]. 
1  Dans  tout  le  temps  passé. 
iSemper,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
quibus  stadiis  semper  fueris 
tenemas.  Cic.  [Rep.  I;  23,  37]). 
1  En  tout  temps.  Semper, 
adv.  {Cic.  etc.  (ex.  ;  qaod  sem- 
per moveiur,  ifternum  est.  Cic. 
[Tuso.  I,  23,  53]  ;  on  dit  aussi 
amni  tempore.  Cic.  cf.  amni 
tempore  equis  vectari.  Sen.); 
nunquam  non.  Cic.{e\.:cum 
id  ipsam  dicéve  nunquam  non 
sit  inepiam,  niii  cum  est  ne- 
cessariam.  Cic.  [de  Or.  I,  24, 
112]). 
toupet,  s.  m.  Touffe  de  che- 
veux. Capillus  verticis.  Plin. 
Saggest'is  coma;.  Plin.  —  (sur 
la  tète  d'un  cheval),  cirrus,  i, 
m.  Veg.  ||  (Spéc.)  Touffe  de  che- 
veux au-dessus  du  front.  Tatu- 
las,  i,  m.   Varr.  Fest.  Un  faux 

,    voy.   PERRUQUE. 

toupie,  s.  f.  Jouet  de  bois  qu'on 

fait  tourner.  Turbo,  binis,    m. 

Cic.     (  cf.    tarbinem    versâre. 

Tib.). 
toupiller,  v.  intr.  Tourner  sur 

soi-même   (comme  une  toupie). 

Voy.    TOURNER,   TOURNOYER. 

toupillon,  s.  m.  Petite  touffe 
(de  plumes,  de  poils,  de  bran- 
ches, etc.).  7'oruJus,  i,  m.  Plaut. 
Varr. 

1.  tour,  s.  f.  Construction  cy- 
liu'Jrique,  très  élevée,  domi- 
nant l'enceinte  d'une  ville, etc. 
Turris,  is  (ace.  turrem  et 
turrim.  abl.  turre  et  turri),  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  turris  tectum. 
Cses.  turris  latericia.  Cses.  tur~ 
rim  lacère.  Cœs.  tarres  exci- 
târe.  Co-'S.).  Petite  — ,  voy.  tou- 
relle. Fig.  Haut  comme  une 
— ,  turriani  altifudine  exsedifi- 
catus.  Liv.  in  turris  altitudi- 
nem  éditas.  Liv.  Bataillon  sem- 
blable à  une  — ,  turris,  is,  f. 
Cato.  Gell.  La  —  de  Babel,  et 
(arch.)  de  Babylone.  Babylonia 
turris.  Hier.  Fig.  Voy.  confu- 
sion, DÉSORDRE.  La —  d'un  pha- 
re, turris  phari.  Suet.  \\  (P. 
anal.)  Machine  de  guerre  en 
forme  de  tour.  Turris ,  is,  f . 
Cic.  etc.  (ex.  :  ambulatoria 
[«  roulante  -]  turris.  Auct.  b. 
Al.  Vitr.  Veg.y  —  placée  sur 
le  dos  d'un  éléphant,  turris, 
is,  f.  Liv.  Qui  porte  une  — , 
tarritus,  a,  um,  adj.  Virg.  etc. 
(cf.  turritœ  pappes.  Virg.  furriti 
elephanti.  Auct.  b.  Afr.).  \\  (Fig.) 
Pièce  du  jeu  d'échecs  en  forme 
de  tour.Torricuia ,  a?,  f.  A. 
(d'apr.  Mart.  [.XIV,  16]).  ||  (P. 
ext.)  Enceinte  circulaire  d'un 
filet.  Voy.  DouRDiGUE,  nasse. 

2.  tour,   •.  m.  iMachine  sur  la- 
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quelle  on  f!\c  de»  pièces  de  bois, 
de  métal,  etc.  et  à  laquelle  on 
imprime  un  mouvement  de  ro- 
tation de  manière  à  ce  que  le 
ciseau  destin'^  à  le  façonner 
rencontre  à  i  n  tervai  les  régul  iers 
telle  ou  telle  partie  de  la  pièce. 
Tornus,  i,  m.  Cic.  Virg.  Vitr. 
Plin.  (ex.  :  torno  rasile  bu- 
xarn.  Virg.  torno  facëre.  Cic. 
in  torno  perpcëre.  Vitr.  ex 
tarno    porfeclas.    Vitr.).    Fait 

au  — ,  toraatus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (ex.  :  ean\  [sphaeram] 
a  Thalete  Milesio  primam 
esse  tarnatam.  Cic.  [Rep.  I, 
H,22]).  Fait  au  —  (fig.),  affabrè 
(actus  {a ,  um).  Cic.  Vase 
ciselé  au  — ,  toreuma,  ma- 
tis,  n.  Cic.  Sali.  Mart.  —  de 
potier,  rota,  as,  f.  Plaut.  Hor. 
Sen.  (ex.  :  rota  (iguli.  Sen.  ro- 
ta (igularis.  Plaut.  currente 
rotâ  car  urceus  exit  ?  Hor.). 
Fig.  (Une  personne)  faite  au — , 
eximiâ  corporis  forma.  Cic.  || 
Sorte  de  tiroir  tournant  sur  pi- 
vot permettant  de  faire  passer 
un  objet  du  dehors  au  dedans. 
Rota,  se,  f.  Ducange.  Fenestra 
versatilis,  Ducange.  ^  Circon- 
férence qui  limite  un  corps  ou 
un  lieu  circulaire.  Orbis,  is, 
m.  Vitr.  Plin.  voy.  circonfé- 
rence) ;  circuitus ,  ûs  ,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  e/as  manitio/iis 
circuitus  undecim  milia  pas- 
suum  tenebat.  CafS.cotliSiqaem 
pi'Opter  magnitudinem  circui- 
tus operecomplecti  non  potue- 
runt  nostri.  Cœs.  interiore 
spatio  minorem  circuitum  ha- 
bêre.  Cœs.  in  circuitu  ou 
[simpl.]  circuitu  [■  de  tour  •]. 
Cses.  quindecim  milia  passu- 
am  circaita  amplexas.  Cœs. 
Cephallenia  circaita  patet  tria 
et  nonaginta  milia  passuum 
[.  à  137  kil.  de  tour  -].  Plin.); 
ambitus,  ûs,  m.  Sen.  Plin. 
Tac.  {ex.:ilexnobilis  qaattuor 
et  triginta  pedujn  ambitu  caù- 
dicis.  Plin.  mûri  ambitus  tre- 
centa  sex  et  qainquaginta 
stadia  amplectitur.Curt. expia- 
rare  ambitum  .isiœ.  Plin.). 
Faire  le  —  de,  c.-à-d.  parcou- 
rir la  circonférence  qui  lui  sert 
de  limite,  circumire ,  tr. 
Caes.  etc.  (ex.  :  hostium  castra. 
Cses.  ut  circuit  sol  ['  quand  le 
soleil  a  fait  son  t.  •].  Plin.  j. 
p.  ext.  :  ipse  equo  circumiens 
[•  faisant  à  cheval  le  t.  des 
rangs  •■]  unum  qaemque  no- 
minans  appellat.  Sali.  [Cat. 
59,5]  ;  circumequitâre  {•  faire 
à  cheval  le  tour  de  »),  tr.  Liv. 
(ex.:  mœnia.  Liv.  [X,  3A,  ■?)  ; 
circumvebi  (•  faire  [à  che- 
val, en  voiture  ou  en  bateau] 
le  tour  de  •),  pass.  Cœs.  Cart. 
(ex.  :  rex  circumvectas  petram. 
Curt.).  Faire  le  —  de,  c.-à-d. 
occuper  la  circonférence  qui  lui 
sert  de  limite,  ambire,  tr. 
Curt.  Plin.  Tac.  (ex.  ;  insuia, 
quam    amnis   Eaphratet    am. 
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bUhJt.  ^'ell.  niaros  turresgae 
urbia  pr.valtatn  mar«  ambie- 
hat.  Cari.  voy.  entoliœr]. 
Faire  le  —  de,  c.-d-d.  par- 
courir, vov.  ce  mot.  ||  iPar 
ext.)  C<  quTfait  le  tour  de  qqch. 

—  ae  lit,  lodicvUix,  ar.  f.  t'etr. 
Saet.  —  de  cou,  amictoriam, 
ii,  a.  Hier.  —  do  tête  et  j^ellipt.) 
— ,  sagjj>:stat  comx.  Pltn.  co- 
rymbion,  ii,  n.  Petr.  |1  (Fig.) 
Disposition  que  présente  la  for- 
me extérieure  d'un  corps.  Ha- 
bitas, as,  m.  Cic.  Voy.  toitr- 
NDBE.  |]  (Par  anal.)  Disposition 
que  présente  l'esprit,  la  carac- 
tère de  qqn.  -Inimi  habitas. 
Cic.   Ingeniam,  ii,   n.  Cic.  Un 

—  d'esprit  remarquable,  quod 
eximium  in  aliauo  inest.  f'iin. 
f.  (ep.  II,  n,  17).  Il  Manière  de 
présenter  la  pensée.  Dicendi 
modas.  Liv.  (cf.  is  prisco  illo 
dicendi  et  horrido  modo  nihil 
aliiidquaTnhnc  narrasse  fertur. 
Liv.  [Il,  31,  81).  Dicendi  gênas. 
Cic.  Eloquendi  gênas.  Ctc.  (cf. 
gênas  eloqaendi  elegans  et 
temperatam  sequi.  Cic.V  Sti- 
las,    i,   m.    Cic.    (cf.  orationes 

fixne  Attico  stilo  scriptx.  Cic. 
Br.  AS,  16T]^.  filum,  i,  n.  Cic 
icf.  aliO'i  quoddam  filum  ora- 
tionis  tase  [•  le  tour  différent 
que  tu  donnes  au  sujet  •].  Cic. 
[am.  7,  25]).  Voy.  manière.  Don- 
ner un  nouveau  —  à  ses  paro- 
les, versâre  verba.  Cic.  —  gra- 
cieux, lepos,  oris,  m.  Cic.  ve- 
nustas,  atii,  f.  Cic.  Les  divers 
— ,  variée  figarœ  et  verba.  Cic. 
Donner  un  — élégant  à  sa  pen- 
sée, sententiam  apte  con^or- 
màre.  Cic.  aliqaid  eleganter 
dicére.  Cic.  1  Mouvement  cir- 
culaire qu'accomplit  un  corps. 
Circuitio,  onis,  f.  Vitr.  (ex.: 
c.  tijTnpini  plani.  Vitr.)\  am- 
bitus  ,  ûs ,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
sideram  [«fait  par  les  astres  •]. 
Cic.)  ;  orbis,  is,  m.  Cic.  ctc. 
(voy.  BévoLUTioN;;  ciTCuma,c- 
tus,  ûs,  ra.  Sen.  Plin.  (ex.:  c. 
cxli.  Sen.  rotaram.  Plin.)  ; 
circumvectio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.  :  c.  solis  [•  fait  par  le  so- 
leil •].  Cic.  [univ.  9,  26]).  A  — 
de  bras,  excatio  lacerto.  Sen. 
Faire  un  —  sur  soi-mômc,  cir- 
camagére  se.  Plin.  En  faisant 
un  —  sur  soi-même,  corporis 
circamacta.  Plin.  En  un  —  de 
raain ,  temporis  pixncto.  Cic. 
Il  (Par  anal.)  Allée  et  venue. 
Ambulatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
('îi.  :  amhulationem  conficére 
[•  faire  un  t.  de  promenade  et 
Kllipt.  faire  un  tour  •].  Cic). 
Faire  un  —,  ambulare,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  horto.  Cic. 
voy.  [se]  piiomener)  ;  deambu- 
làre,  intr.  Ter.  Saet.  (ex.  :  abi 
deanihulatam.  Ter.  deamba- 
Ums  in  litore.  Saet.).  Faire  son 
—  de  Grèce,  Grœcia;  civitates 
circumire.  Liv.  Faire  un  — 
vers,  à  fqqch.),  se  convertëre 
ad  {flliquem  locam).  Cic.  Faire 
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mille  —  et  détours,  vjrios  or- 
bei  implicàre  et  expedire.  Plin. 
j.  Faire  des  —  ,  hoc  et  illuc 
carsitilre.  Hor.  j]  (Par  ext.) 
Dans  une  série  de  mouvements 
alternatifs  ou  sncce.«sifs ,  mo- 
ment où  chacun  d'eux  s'accom- 
plit. Vicis  fAcc.  vicem,  Abl. 
l'ice),  Gén.  d'un  Nom.  iaus. 
Cic.  etc.  (ex.  :  hi  rursas  in  vi- 
cem [«à  leur  tour»]  anno  post 
in  armis  sunt,  illi  domi  lema- 
nent.  Cas.  [B.  0.  IV,  1,5|.  mul- 
tis  in  vicem  casibas  victi  vic- 
toresque.  Liv.  at  anas  fasces 
haberet  et  hoc  insigne  regiam 
saam  cajusque  vicem  [p.  in 
ftcem]  per  omnes  irel.  Liv. 
[III,  36.  3])  ;  ordo,  dinis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ordo  te  vocat 
[•  c'est  à  votre  tour  de  racon- 
ter .].  Macr.  [sat.  II,  fi,  12].  ad 
interrogandum  ordo  me  jam 
vocat.  Macr.  [sat.  VII,  2,  11. 
ordine  meo  cenam  caro.  Oeil. 
[N.  A.  XVIII,  2,  3].  extra  ordi- 
nem  [-  hors  de  tour  •].  Cic); 
partes,  inm,  t.  pi.  Cic.  etc. 
nunc    (ua'    sant   partes 


[•  c'est  à  votre  t.  •].  Cic.  si  tase 
partes  essent  hospitam  reci- 
piendoram.  Cic.  [Verr.  Il,  1, 
28,  63].  tase  sunt  partes  :  fa- 
erant  aliorunt  prias.  Pliaid. 
fin,  epil.  SA])  ;  locus,  i,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  loco  dicére.  Cic, 
sua  loco  sententiam  dicére.  Cic. 
scntenfia?  loco  j"  quand  ce  fut 
sou  tour  de  parole  "]  in  hanc 
modam.  disserait.  Tac).  C'est 
maintenant  mon  — ,  ipse  vo- 
cor  ad  sortem.  Sen.  (do  ira, 
m,  20,  3).  C'est  bientôt  mon 
— ,  propemodum  pervcntum 
est   ad  ma.   Liv.  (VIII,  27,    3). 

—  à  —,  vicissim,  adv.  Cic. 
etc.  (r-x.  :  terra  (lorêre,  dcindc 
vicissim  horrëre  poiest.  Cic). 
A  —  Je  rôle,  à  son  — ,  dein- 
ceps,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  Cato 
dixit  morem  apad  majores 
hanc  epularam  ^'nisse,  at  dein- 
ceps  qai  accabarent  canmnt 
ad  tibiam  claroram  viroram 
laades.  Cic.  [Tu^c.  IV,  ?.,  .3]. 
très  fratres  te  noio  habâre  ira- 
tos,  qaos  video  deinceps  tribur 
nos  plebis  per  trienniam  fore. 
Cic  [ep.  Il,  18,  2].  de  jastitiâ 
satis  dictum  est  :  deinceps,  at 
erat  propositum,  de  benelicen- 
tiâ  dicatar.  Cic.  [OIT.  I,  U,  Ii2]). 
Il  (Fig.)  Mouvement  accompli 
avec  habileté.  —  d'adresse,  ar- 
ti^ium,  ii,  n.  Cic.  Qui  fait  des 

—  de  force,  ludius,  ii,  m.  Cic 
Liv.  ludio,  onis,  f.  Liv.  ||  Trait 
de  finesse,  de  ruse.  Voy.  buse. 
Jouer  un  —  à  qqn,  ludam  ali- 
cai  sugiji'.rére.  Cic  lados  exhi- 
bére  alicui.  Sen.  Voy.  jouer. 

tourbe  (lat.  tarba)  s.  f.  fArch.) 
Foule.  Voy.  ce  mot.  ^  Multitude 
de  cens  ni'-prisables.  Turba,se, 
t.  Iior.   Valgus,  i,  n.  Sali. 

tourbillon  (lat.  pop.  turbelio, 
(1er.  de  tarbela  [•  vacarme  ■■]. 
Plaat.),  s.  ra.  Masse  d'air  em- 
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portée  par  un  tournoiement 
rapide.  Turbo,  binis,  m.  Cic. 
etc.  icf.  Cic.  I,\.  D.  111,  SO,  ;>1)  . 
vertex,  ticis,  m.  Lucr.  Liv. 
(ex.  :  venti  vertex.  Lucr.  Liv.)i 
—  de  poussière,  pulveris  nabes. 
Liv.  —  do  flamme,  (lammaram 
(lamen  ou  torrens.  Liv.  vertcr 
tlimmis  voluttis.  \'irg.  (,En 
.\ll,  673).  Il  (Par  anal.)  Mass» 
d'eau  qui  à  certain  endroit 
d'une  mer,  d'une  rivière,  tour 
noie  rapidement.  Vertex,  ti  ■ 
cis.  m.  Liv.  (ex.  :  vertices  (lu- 
minis.  Liv.).  Plein  de  —,  ver- 
ticosas  {amnis).  Liv.  ^  (Fie.) 
Ce  qui  entraîne  dans  un  mou- 
vement rapide.  Le  —  des  af- 
faires, occapationes  summa? 
atqae  incredibiles.  Liv. 

tourbillonnant,  ante,  adj . 
Qui  tourbillonne.  \  erticosua, 
a,  um,  adj.  Sali.  Versabandas, 
a,  um,  adj.  Lucr.  Turbineas,  o, 
am,  adj.  Ov.  (met.  Vlll,  556). 

tourbillonnement,  s.  m.  Mou- 
vement de  ce  qui  tourbillonne. 
Turbo,  binis,  m.  Cic. 

tourbillonner,  v.  intr.  et  tr. 
Il  V.  intr.  Etre  emporté  par  un 
tournoiement  rapide.  Volvére 
ou  agére  vortices.  Liv.  In  or- 
bem  verti.  Sen.  Faire  — ,  vol- 
vére, tr.  Cic.  torqaëre,  tr.  Cic. 
versâre  in  tarbinem.  Sen.  |j 
(Fig.)  Quasi  vortice  (ou  tarbine) 
ferri.  A.  ^  V.  tr.  Emporter  par 
un  mouvement  rapide.  Prseci- 
pitem  (erre  ou  agére.  Cic. 

tourd,  s.  m.  Variété  de  litorne, 
oiseau.  Tardas,  i,  ra.  Plin.  Tar- 
dela,  se,  f.  Varr.  ^  Poisson  do 
mer.  Tardas,   i,  m.  Col.  Plin. 

tourdelle.  Voy.  tourd. 

tourelle,  s.  f.  Petite  tour.  Tur- 
ricula,  se,  f.  Vitr.  Pall. 

touret,  s.  m.  Rouet  à  fabriquer 
la  eorJo  ou  à  filor.  Voy.  rouet. 
1  Petit  tour  (do  graveur,  de 
tourneur).   Tornus,    i,  m.  Vitr. 

I  Anneau  où  l'on  pas.se  une 
courroie,  une  longe,  etc.  Voy. 
anneau. 

tourie,  s.  f.  Grande  bouteille. 
Amphora,  œ,  f.  A. 

tourillon,  s.  m.  Axe  sur  lequel 
80  meuvent  les  treuils,  etc.  Voy. 
AXE.  Il  Pivot  sur  lequel  tournent 
les  ponts-levis,  etc.  Voy.   pivot. 

touriste,  s.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  voyage  pour  son  agrément. 
Peregrinaior,  oris,  m.  Cic.  (ep. 
VI,  18,  5).  Une  — ,  qase  animi 
volaplatisque  causa  iter  sasci- 
pit.  A.  peregrinabanda  mulier. 
A.  Etre  — ,  faire  un  voyage  en 
— ,  animi  ou  volaptatis  causa 
iter  facére   ou  perei/rinàri.  A. 

tourment,  s.  m.  Peine  cruelle. 

II  Peine  corporelle.  Tormenta, 
arum,  n.  pi.  Cic  etc.  (voy. 
torture).  Il  Peine  morale.  Cru- 
ciatus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
omnes  animi  craciatus  et  cor- 
poris. Cic).  Endurer  les  —  du 
remords,  conscientin  malà  ex- 
craciari.     Cic.     [Fin.     II,     16, 
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53]K    Voy.     TOURMENTliB,    TORTf-  I 
RBR.  .  ' 

tourmentant,  ante,  adj.  Qui 
tourmente,  qui  fatigue  par  ries 
importuoités  ou  de»  taquineries. 
Molestas,  a,  um,  adj.  C'ic.  Voy. 

BNNUYEUX,    INSUPPOUTABLE. 

tourmente,  s.  f.  Tempête  pas- 
sagère, l'rorulla,  se,  f.  Turbo, 
binis,  m.  Cic.  ||  (Fig.)  Tempes- 
tas,  atis,  f.  Cic.  (cl',  temp.  po- 
palaris.  Cic.  voy.  tempête). 
Turbo,  binia,  m.  Cio.  (cf.  in 
turbinibus  ac  fluctibus  rei  pu- 
blics. Cic).  Unda,  se,  f.  Cic. 
Hor.  (cf.  undse  civiles.  Ifor.). 

tourmenter,  v.  tr.  Affliger  de 
peines  cruelles.  |[  De  peines  cor- 
porelles. Torquere,  tr.  Ci'c.etc. 
(voy.  torturer);  cruciàre,  tr. 
Cic.  etc.  (voy.  torture,  tortu- 
rer). Il  De  peines  morales.  Tor- 
quére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  verbi 
controversia  jam  dm  torquet 
Grsecalos  homines.  Cic.  [do  Or. 
I,  11, 17].  equidem  dies  noctes- 
qae  torqueor.  Cic.  [Ait.  VU,  9, 
h],  stalti  malorum  memoriâ 
torqaentur.  Cic.  [Fin.  I,  17,  57]); 
cruciàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
offlcii  me  deliberatio  cruciavit 
cruciatqae  adhuc.  Cic.  [Att. 
VIII,  15,  S]);  excTuciâre,  tr. 
Cic.  etc.  lex.  :  aliquem.  Cic. 
[ep.  IX,  3,  1  ;  Att.  X,  18,  3])  ; 
discruciâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
discrucior  [•  je  suis  t.  à  la 
pensée  que  •]  iSextilii  fundam 
a  verberone  Curtilio  possideri. 
Cic.  [Att.  XIV,  6,  1].  id  cum 
tardé  percipi  videt,  discrucia- 
tur.  Cic.  [Rose.  com.  11,  3\])  ; 
angêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ati- 
cujas  animam  ou  aliqaem. 
Plaat.  Ter.  Cic.  Liv.  angebant 
ingentis  spiritâs  virum  Sicilia 
Sardiniaqae  amissse.  Liv.  angi 
animo.  Cic.  ante  sollicitas  eram 
et  angebar.  Cic.  angor  sensi- 
bas  intimia  [«jusqu'au  fond  de 
l'âme  •].  Cic.  angi  desiderio 
patria^.  Liv.  angor  de  Statio 
manumisso  et  nonnallis  aliia 
rebas.  Cic.  de  quo  angor  et 
crucior.  Cic.  me  angit  ou  an- 
gor, quod...  Cic.  [ep.  VI,  U,  3; 
Q.  fr.  III,  3,  1].  Liv.  [XXyi,  38, 
1] .  angor  ou  angor  animo  ou 
angit  anim,um  [av.  l'Ace,  et 
l'iaf.].  Cic.  [ep.  VII,  15, 1  ;  Marc. 
1,  2:  am.  90;  Br.  2,  7].  Liv. 
[I,  J.6,  6;  n,  7,  7;  IV,  51,  6; 
XXVIII,  8,  1].  Plin.  j.  [ep.  II, 
8,9]);  exercére,  U.  Cic.  etc. 
(ex.  :  meos  casus,  in  quibas  me 
(ortana  vehementer  exerçait. 
Cic.  promulgata  lex  exerçait 
civitatem.  Liv.  ambitio  animos 
hominum  exercet.  Sali,  te  de 
prsedio  exerceri  molesté  fero. 
Cic.  candidati  exerciti  omnibus 
iniqaitatibus .  Cic.  morbus  qui 
pueroa  maxime  exercet.  Cels.); 
stimulàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
te  conscientise  stimulant  ma- 
le(iciorum.  Cic.  stimulante  con- 
scientiâ.  Curt.  qui  [scrupulus] 
dies  noctesQue  stimulât  ac  piin- 
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'jit.  Cic.  consulem  cura  de  mi- 
nore filio  atimulabat.  Liv.)  ; 
vexàro,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  v. 
uxorem.  Cic). 

tourmenteux,  euse,  adj.  Su- 
jet au.x  tourmentes.  Procellosus, 
a,  um,  adj.  Liv.  Voy.   orageux. 

tournailler,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Faire  dos  tours  à  droite 
ot  à  gauche.  Voy.  rôder,  tour- 
ner. 1  V.  tr.  Faire  tourner  à 
plusieurs  reprises.   Versâre,  tr. 

Cic.    Voy.  RETOURNER,  TOURNER. 

1.  tournant,  b.  m.  Endroit  où 
une  rue,  un  chemin,  etc.  tourne, 
cliange  de  direction.  Flexus 
itinei-is.  Tac.  ou  simplt.  Pexus, 
lis,  m.  Liv.  Voy.  coude.  —  d'un 
champ  laboure,  d'un  sillon,  ver- 
aura,  x,  f.  Col.  Fig.  Le  —  de 
la  vie,  (lexas  œtatis.  Cic.  || 
(P.  ext.)  Espace  dans  lequel  un 
cocher  fait  tourner  sa  voiture, 
un  cavalier  son  cheval,  etc. 
Flexus,  ûs,  m.  Liv.  \\  (Fig.) 
Circuit,  détour  pour  arriver  à 
un  but.  Voy.  biais,  détour.  1 
Endroit  d'une  mer,  d'une  ri- 
vière où  l'eau  tournoie  rapide- 
ment. Vertex,  icis,  m.  Liv.  Vo- 
rago,  ginis,  f.  Cic. 

S.  tournant,  ante,  adj.  Qui 
tourne.  Versatilis,  e,  adj.  Vitr. 
Plin.  (cf.  versatiles  machinœ. 
Vitr.  V.  moïse.  Plin.).  Escalier 
— ,  cochlea,  se,  f.  A.  Pivot  — , 
cardo,  dinis,  m.  Cic.  Exécuter 
un  mouvement  — ,  cïrcuma- 
gëre  signa  ou  aciem.  Liv. 

tournebroche,  s.  m.  Machine 
servant  à  tourner  une  broche. 
Veru  versatile  (ou  machina^ 
mento  versatum).  A.  \\  (P.  ext.). 
Petit  chien  qui  fait  tourner  la 
broche.  Canis  qui  veru  versât. 
A.  Il  Celui  qui  tourne  une  broche 
avec  la  main.  Qui  veru  manu 
versai.  A. 

tournée,  s.  f.  Voyage  où  l'on 
suit  un  certain  itinéraire,  en 
visitant  les  points  principaux 
par  lesquels  on  passe.  Voy.  tour, 
VOYAGE.  Il  (Spéo.)  Faire  une  — 
d'inspection,  circumlre,  tr. 
Cœs.  (ex.  :  omnia  hiberna.  Ca'S. 
[B.  G.V,  2,2]);  recognoscére, 
tr.  Liv.  (ex.:  nam  consul  alter 
agris  recognoacendis   in  Cam- 

faniâ  occupatus  aberat.  Liv, 
XLII,  8,  U]). 

tournelle,  s.  f.  (Arch.)  Petite 
tour.  Voy.  tourelle. 

tournemain,  s.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion de  tourner  la  main.  Manûs 
versatio  ou  sapinatio.  A.  Ma- 
nus  versata  ou  supina.  A.  Spéc. 
En  un  —  (loc.  adv.),  puncto 
temporia.  Cic. 

tournement,  s.  m.  (Arch.)  Ac- 
tion de  tourner.  Versatio,  onis, 
f.  Plin.  Spéc.  —  de  tête,  voy. 
vertige. 

tourner,  v.  tr.  ot  intr.  ||  V.  tr. 
Façonner  en  rond  par  un  mou- 
vement circulaire.  Tornàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  sphœram. 
Cic.  hastas  [•  des  hampes  »]. 
Plin.  idque  ita  tornavit,  at  ni- 
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hil  efficëre    posset    rotundias. 
Cic.   [univ.  6,  17];  au  fig.  ver- 
sus  maie  tnrnati.    Hor.    [A.  P. 
JW.l])  ;    detornâre,    tr.    Plin. 
(ex.  :  d.  anuloa.   Plin.).  \\  (Par 
anal.)  Bien  tourné,  bellus,  a, 
um,  adj.  Cic.   etc.   (ex.  :   belta- 
puellx.    Plant,    bella    epistoln. 
Cic);  venustus,  a,  um,  adj. 
Cic  etc.   (voy.  gracieux);  ele- 
guns,  adj.  Cic.  etc.   (ex.  :  mil- 
lier (ormosa   et  elegans.    Val.- 
.Max.)  ;    concinnus,    8,    um, 
adj.  Cic  etc.  (ex.:  virgo.  Plaur. 
c.  oratio.  Cic.   versus  concin- 
nior.  Hor.  concinn-v  aententise. 
Cic);  scitus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  puella.  Plant,  oratio. 
Cic  scitse mterrogationei .  Cia.). 
Mal    tourné,    voy.    contrefait, 
TORDU.  Il   (Par  ext.)  Faire  mou- 
voir circulairement.    Versàre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  tardos  in  igné 
[•    des   grives   à   la   broche 
y/or.    molas    [•    les   meules 
Ov.)  ;  circumagère,  tr.  Geû 
(ex.  :  moias.  Gell.);    volvére, 
tr.  Cic.  (ex.  :  cylindrum.  Cic). 
Faire  — ,  rotâre,  tr.  Liv.  (ex.  : 
cum  maj'ere  nisa  libratum  [te- 
lum]  fanditor  habertà  rotabat, 
excuaaam  velut  glana  emicahat. 
Liv.  [XLII,  65,  2]);  torquêre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  aliqaid  in  or- 
bem.  Cic.  fusos.  Plin.  [.XXVIII, 
28]).  Il  Disposer  circulairement 
par  rapport  à  qqch.  Torquére, 
tr.  Sen.  etc.   (ex.  :  t.  pla.  Sen. 
[ep.  90,  20].   voy.   enrouler).  1 
Faire  aller  dans  le  sens  inverse. 
Vertére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ora 
in  aliquem.  Ov.  mucronem   in 
se.  Liv.  epit.  cam  haesisaet  des- 
cendenti  [virgini  VestaliJ  atola, 
vertit  se  et   recollegit.  Plin.  j. 
[ep.  IV,  11,  9].  terga  [•  tourner 
le   dos,   c.-à-«.    fuir   •].    Cses. 
vertére  se  [même   trad.].  Ceea. 
primis  dejectia  reliqui  [Pompe - 
jani]  se  verterant.  Csea.   [B.  C. 
m,  51,  2].  voy.  DOS;  in  [•  con- 
tre •]  circurasedentea  Capuam 
se  vertit.  Liv.  [XXVI,  5,  h\.  fe- 
nestrse  in  viam,  versse  [•  tour- 
nées vers  la  rue  »].  Liv.  Epirus 
in   septemtrionem    versa.    Liv. 
par  ext.   in  qaem  [Scipionora] 
tum  omnis   civitas  versa   erat 
[•   tous   les   yeux  étaient   tour- 
nés   "].    Liv.    quo    se    verteret 
[-  de  quel  côté  se  t.  ■>]   nescie- 
bat.  etc.);  avertére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  détourner);  conver- 
tëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  cam  se 
conver'tit.  Suet.  si  facile  con- 
vertitur  [•  se  tourne  •]   ssger, 
Cels.  gladium  in  se  convertëre. 
Val.-Max.  c.  navea  ineampar- 
tem,  quo  ventus  fert.  Cœs.  pa- 
lam    anuli  ["    le   chaton  de  la 
bague  •]  ad  palmam  [•  vers  la 
paume  •].  Cic.  tigna  duo  con- 
tra vim  aiqae   impetum  (lami- 
nis  conversa.  Cses.  omnem,  ma- 
leriam,  qase  erat  cœsa,  conver- 
sam  ad  hostem  collocabat.  Cœs. 
simulacram     Victorise ,     quod 
ante  ad  $imalacrum   Atinervse 
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$pectai-is$et,  ad  lalvaa  se  iem- 
plt  Itmenijui  convertisse.  Cses. 
[B.  C.  m,   105,  3].  c.    terja  ou 
c.  se  (•  tourner  le  dos  •].  Cœs. 
aa  fig.  ranas  ad  illam  te  con- 
verte  et    qiuere...    Cic.    itague 
modo  ad  eam  conversas  [•  s'e- 
tanl  tourné  ds  son  côté  •]  qcue- 
rebal.   Liv.   spelanca  conversa 
ad  aquUonem.  Cic.   aller  con- 
versas   in   contrariant  partem 
erat  vallus.  Cses.  au  fig.  c.  in  se 
omnium    vires.  Liv.    par  est.  : 
c.  ad  tribunam  militam  centa- 
rionesque  ora  [en  pari,  des  sol- 
dats], Cxs.  video  in  me  omnium 
vestram  ora  atqae  ocu/os  esse 
conversas.  Cic);  versàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  versàre  se  [•  se 
tourner   et  se   retourner   ■]    in 
utramqae  partem,    non  solam 
mente,  sed  etiam  corpore.  Cic.)  ; 
torquêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t. 
cervices    ocalosque.  Cic);  re- 
torquére,   tr.    Cic   etc.    (ex.  : 
ocalos    ssepe  ad    hanc  urbem. 
Cic);  ûectére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
eqaos.  Cœs.  carrum  de  fora  in 
Cupitoliam.     Cic.     carpentum 
dexirà  in  Urbium  clivam.  Liv. 
carsum    flectére    ad    paerilem 
vagilam.Liv.).^  (Au  fig.)  Mettre 
à  reûvers.   —  la  tête   (à  qqn), 
movëre  cerebrum.  Sen.  alica- 
Jas  mentem  ou  ani'mum  per- 
tarbâre.  Cic  alicui  mentem  ex- 
larbàre. Cic. L'excès  du  bonheur 
lui  a  —  la  tête,  motum  est  illi 
nimià    felicilate    capat.    Sen. 

—  le    sang    à    qqn,    confan- 
dère  animarn  alicajas.  Liv.  Se 

—  le    talon,    talam    torqaêre. 
Saet.  voy.  ENTOR.<iE.  ||  (Spécial.) 

Voy.       EXCÉDER,      IMPOBTU.NER.       || 

Faire  passer  d'une  manière  d'ê- 
tre à  une  manière  d'être  oppo- 
sée, différente.  Vertëre,  tr. 
Ctc.  etc.  (ex.  :  detrinxentum  in 
bonam  vertere.  Cxs.  in  pro- 
digiam  versa  ea  tempestus. 
Liv.);  converière,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  si  quid  per  jocam  dixi, 
nolito  in  seriam  convertére. 
Plaat.  nolite  (ortanam  conver- 
tére in  calpam,  neque  régis  in^- 
jariam  hujus  crimen  patàre. 
Cic  sed  hoc  viliam  huic  in  bo- 
nam convertebat  ['  se  tour- 
nait •].  Cic  qaod  crimen  esse 
voluisti,  id  totam  vides  in  laip- 
dem  conversum  esse.  Cic.  islius 
pcena  omnis  oculoram  ad  cx- 
citatem  mentis  conversa  est. 
Cic.  nec  in  fatsum  e  vero  pne- 
terita  possuni  convertére.  Cic); 
detorquére,  tr.  Liv.  Plin.  /. 
(ex.  :  calamniando  omnia  de- 
torqaendoqae  saspccta  et  in^ 
visa  ef^ére.  Liv.  verbum  ali- 
qaod  in  pejas.  Sen.).  —  en 
ridicule,  voy.  p.  1009  (col.  3). 
Il  (Par  ext.)  Faire  aller  dans  un 
autre  sens.  Vertëre,  tr.  Ctc. 
etc.  (ex.  :  animum  alias  ad  cu- 
ras. Tac.  in  nos  vertife  iras. 
Liv.);  convertére,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  omne  ingenium  ac  stu- 
dium  suum  ad  causas  agendas. 
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Tac.   animum   ad  arbana   ne- 
gotia.    Liv.   animos  ad  agram 
co.'endum.  Liv.  animum  adjpu- 
blicam  a  privata  curam.  Liv. 
omne    staaium    curamque    ad 
hanc    scribsndi    cperam.    Cic 
omnia  in  bellum  consilia.  Curt. 
c.  se   ad  phito^ophos.   Cic.    se 
ad  otium  pacemqae.  Cic  Omni 
civitate   in    eam   curanx    con- 
versa.  Liv.   convertére    se    ou 
[simpl.]   convertére  ad  [ou  in] 
aliquem  [•  «e  tourner  vers  qqn, 
c.-a-d.  se  déclarer  en  sa  faveur, 
se  ranger  de  son   parti  •].  Cic. 
A'ep.    c.    se   ad    aliqaem.   Nep. 
[.\U.  6,  1].   convertére  ad  ali- 
qaem. Cic  [Plane.  50].  c  se  in 
aliqaem.    Cic.    [Rep.    VI,    12]. 
Sen.  [de  clem.  1,  A,  3].  fig.  ut 
ab    eo,    qaod    agitur,    avertat 
animos  ;   ut   saspe  in    hilurita- 
tem  risumque   convertat.    Cic 
c  animos  imperitoram  ad  deo- 
ram  caltum  a  vitse  pravitate. 
Cic.    in   bellum   Etruscam   in- 
tentam  civitatem  c  ad  Volscos. 
Liv.  qaod  ad  perniciem   saam 
faerat  cogitatam,  id  ad  sala- 
tem  convertit  [Datâmes].  Nep. 
alterum   [auxiliiim]   ad  perni- 
ciem m.eam  erat  a  vobis  con- 
sulibas    conversum.    Cic.    ca- 
vendam.,  ne  in  graves  inimici- 
tias    convertan't    se    amicitiœ. 
Cic.  ubi   regium   imperium  in 
saperbiam.  dominationemque  se 
convertit.  Sali,  indigné  (erunt 
illam  clementiam  mansaetadi- 
nemque  nostri  imperii  tantam 
in    crudetitatem    inhamanita- 
temqae  esse  conversam.  Cic)  ; 
torquêre,   tr.   Cic    etc.   (ex.  : 
orationem  aligao.  Cic  omnia 
ad  cummodam  saœ  causœ.  Cic). 
—    et  retourner,    versàre,  tr. 
Cic    etc.   (ex.   :    versàre   saam 
nataram  et  regére  ad    tempus 
atrjue  hue  et  illuc  torquêre  et 
(lectère.  Cic.  hue  et  illuc,  Tor- 
yaate,  vos   versetis   licet.    Cic 
m  qao,  utrum  respondebo,  ver- 
ses te  hac  atque  illac  necesse 
est.  Cic  V.  eadem  maltis  mo- 
dis.  Cic.  Quint,  verha.  Cic.  in 
animis    secum    unamqaamque 
rem.  Liv.)  ;  torquêre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  nataram  hue  et  illuc  tor- 
quêre ac  (lecture.  Cic.);  ûecté- 
re, tr.   Cic  etc.   (voy.    détour- 
.NER,  incliner).  ^  (Par  ext.)  Pren- 
dre  à  revers    en  décrivant   un 
mouvement    circulaire.     Cir- 
cumveDire,  tr.  Cœs.  Liv.  (ex.  : 
nostros.  Cœs.    hostes   a  tergo. 
Ca:e.).    Faire     un    mouvement 
tournant,    clrcumduci,    pass. 
Cœs.  Liv.  (ex.  :  pars  [agminis] 
devio  saltu  circumducta.  Liv.)  ; 
circumvebl,  pa'is.  Liv.   (ex.  : 
jubet  circamvectos  [équités]  ab 
tergo  Oallicam  invadêre  aciem. 
Liv.).\\  Par  anal)  Eviter  en  décri- 
vant un  mouvement  circulaire. 
Circuznire,  intr.  Liv.  (ex.  :  c. 
per     infirna     rnonlis     [p      per 
infimutn  on  pi;r  imum  monicm. 
Liv.)  ;  prteterire,  tr.  Liv.  (ex.  : 
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hoitium  castra.  Liv.);  circuni- 
vehi,  pass.  Cœs.  Liv.  (ex.  :  mu- 
liones  cum  ca*si<ii6u»  equitam 
specia  collibus  ctrcumvehi  iu- 
bet.  des.  [B.  G.  VU,  J.5,  21)  ; 
ûectère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Learaden.  Cic.  voy.  doubler). 
|[  ^Fig.)  Eluder.  Torquêre,  tr. 
Cic.  (ex.  :  verbo  ac  litti-rà  ias 
omne  torquéri.  Cic.  [Cjcciu.  77]). 

—  la  loi,  (raudem  [acire  leai. 
Cic.  (aliqui  re)  vim  legis  elu- 
dère.  Saet.  (voy.  p.  737,  col.  1). 

—  une  difficulté,  di//îcu/tatem 
vitâre.  Cic.  J  V.  intr.  Sa  mou- 
voir circulairement.   CoDver- 
fêre  se  ou  convertére,  intr. 
ou    converti,    pass.   Cic.  etc. 
(ex.  :  quœ  [terra]  circnm  oxem 
se  summà  celentate  convertit 
et  torqaet.  Cic.  in  infimo  orbe 
luna  solis  radii»  accensa  con- 
vertitar.  Cic);  versari,  pass. 
Cic.  (ex.  :  mundum  versari  cir- 
cam    axem.    Cic.    qui    [orbes] 
versantur    rétro.    Cic    saàpte 
naturà    et  Cj/lindrum  volvi  et 
versari  turbmem  patat.  Cic); 
torquêre  se.  Cic.  (ex.  :  terra 
circum  axem  se  torquet.  Cic): 
circumagi,  pass.  Liv.  (ex.  :  m 
orbem  circum  igi.  Liv.  rotarum 
orbes    circumacti.    Plin.).    Un 
chemin  qui  —,  se  (lectens  via. 
Liv.  La   route  —  au  midi,  ad 
meridiem  iler  convertitur.  Mê- 
la. —   sur    fioi-môme,   circam- 
verti,  pass.  Plaut.  Au  fig.  l^crti, 
pa.<!s.  Cic  etc.  (cf.   in  eo  verti- 
tur  spes  civitatis.  Liv.  omnia 
in  unias  poteslate  ac  modara- 
tione  vertentar.  Cic).  —  à  tout 
vent,    voy.    girouette,     [être] 
VERSATILE.   La  tête  lui  — ,  ver- 
tigine    corripitur.    Cels.    (voy. 
vertige),  et  (fin.)  caligo  oculis 
oQiinditur.    Cic.    (cf.   altitudo 
caliginem  oculis  o^fudit  [■  lui 
a  fait  t.  la  tête  •].  Cic.  1  (Par 
ext.)  Aller  au  sens  inverse.  Ver- 
tëre se  ou  verti.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ventus   se   vertit    ou    verlitur. 
Cses.  au  fig.  :  videte  quam  versa 
et  muiata    in  pejorem  partem 
sint   omnia.  Cic.  fortuna  jam 
verterut.  Liv.);  converti,  pass. 
Cic.   etc.    (au   fig.,   ex.  :  vide  : 
quam   conversa   res   est  !   Cic 
conversa    subito    fortuna    est. 
Nep.);  torquéri,  pass.  Cic.  etc. 
(ex.  :  torquetur  talus  [.  la  pied 
lui   tourne  .].  Sen.).  —   court, 
voy.  p.  523  (col.  3).  —,  (lectére 
equos.  Cœs.  Sa  taille  a  —,  voy. 
[se]    DÉFORMER.    Faire   — ,    ver- 
sùrCytr.  Cic.  1  (Par  anal.)  Pas- 
ser d'une  manière  d'être  à  une 
autre    manière    d'être    opposée, 
différente.  Vertëre  se  on  ver- 
ti.   Cic    etc.   (ex.   :    odiam   in 
amorem   versum.   Cic.) ,   con- 
vertére se  ou  convertére  ou 
converti,  pass.  Cic.   etc.  (ex.  ; 
sed  hoc  vitium  huic  in  bonam 
convertebat.    Cic .    cavendum, 
ne  in   graves    inimicitias   con- 
vertant  se  amir.itiie.  Cic.    nam, 
virtus  in  vitiam  possitconver- 
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tëre.  Cic.  voy.   ciianger).   —   à 
l'aigre,    acescëre,    intr.    Plin. 
corrumpi,    pa=8.    Cic.  Le    vin 
— 1  coaoascit  vinum.   Varr.  Le 
vin  commence    à    — ,   inclinât 
in  vilia  vinum.  Plin.  Le  raisin 
commence  à  —  (à  changer   di- 
couleur),    varia    Jcinx    ^eri  uvit 
cœpit.    Plin.    ^  (l'ar  ext.1  Aller 
dans  un  autre  sons.     Vertere 
se  ou  vertùre  ou  ver<j,  pass. 
Cic.  etc.  (ex.  :   quocamque   me 
verto.    Cic.    vcrti    me  a   Min- 
tarnis    Arpinum  versus.    Cic. 
aaster    in   A^'ricwn   se  vertit. 
Cas.    au    fig.   paler    totus    in 
Persea   ve/-sus  [■  dont  les  sen- 
timents tournaient   vers   P.   ■>]. 
Liv.  qiue  rcs  bene  vortat  mihi. 
Plaat.  qax  res  tibi  vertat  maie. 
Ter.  quod  bene  vertat.  Liv.  in 
bonam  vertëre.  Cses.  in  perni- 
ciem  vertëre  alioai.  Tac.)  :  con- 
vertére  se  ou  converti,  pass. 
Cic,  etc.  (ex.  :  c.  se  ad  aliquem. 
Cic.  Nep.  cuncta  ad  victoris  opes 
convei'sa.  Tac);  cadëre,  intr. 
Cic.  etc.   (ex.  :  qaemadmodum 
hase  res  ceciderit.  Cic.  qaoquo 
modo  ea  res  huic  cecidit.  Liv.); 
evadëre.intr. Cic. etc. (ex.:  hoc 
qaorsum  évadât.  Cic.hiec  qaor- 
sam    evaaara   sint.    Cic.  "voy. 
ABOUTIR,     arriver).    Faire    —, 
convertêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquid   in  rem  suam  [-  à  son 
profit  ■].  Cic.  aliqaid  ad  salii- 
tem.  Nep.).  I|  (Par  ext.)  Aller  en 
tous   sens.   Voy.   errer.    {|    (Au 
fig.)  Hésiter,  llœrêre,  intr.  Cic. 
Versâre    se.    Cic.     \\     Ne    pas 
aborder  directement.  —  autour 
de    qqn,    aliquem   circamvoli- 
tàre.    Sen.    —    autour   de    la 
question,  voy.  tergiverser. 
tournesol,  s.  m.  Nom  vulgaire 
de    l'héliotrope,   de   l'hélianthe 
et   autres    plantes    semblables. 

Voy.     HÉLIOTROPE,     HÉUIANTHE.     ^ 

Matière  colorante  bleue  qu'on 
tire  du  croton.  Croton  tincto- 
rium.  A.  ||  (P.  ext.)  Nom  de  la 
plante  qui  fournit  cette  matière. 
Heliotropiam  tricoccam.  Plin. 

tourneur,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  façonne  les  ouvrages 
au  tour.  Qui  tornat.  A.  Tour- 
neuse, gax  tornat.  .4.  Art  du 
— ,  tornatura,  a?,  f.  Hier.  ^ 
Celui,  celle  qui  imprime  un 
mouvement  de  rotation.  Qui, 
quai  torqaet  ou  rotat.  A.  Adjec- 
tivt.  Derviche  —  (qui  tourne 
surlui-même),  monachus  Indus 
gai  in  orbem  circumayitur. 
A.  ou  qai  assidaâ  rotatus 
vertigine  movetur.  A.  (d'apr. 
Plin.). 

tournevis,  s.  m.  Instrument 
pour  tourner  une  vis.  Instra- 
mentam  quo  cochlea  adiijitar 
ou  relaxatur.  A. 

towniquet,  s.  m.  Pièce  de 
bois  ou  de  fer  qui  tourne. 
Gyrgillus,  i,  m.  Isid.  ||  Rou- 
leau mobile  sur  lequel  glissent 
les  cordages.  Voy.  poulie. 

tournis,    s.     m.    .Alaladie    des 
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moutons,  etc.,  sorte  de  vertige, 
eonvulsif.  Voy.  avertin. 
tournoi,  s.  m.  (Arcli.j  Fote  mi- 
litaire où  les  chevaliers  com- 
battaient les  uns  contre  les 
autres  à  armes  courtoises.  Si- 
mulacrum  ludicrum  pagn.-r. 
Liv.  Ludicrum  certamen.  Vell. 
Armorum  lasus  ou  certamen. 
Liv. 

tournoiement  et  tournol- 
ment,  s.  m.  Mouvement  de  ce 
qui  tourne.  Turbo,  binis,  m. 
Cic.    Vertigo,    ginis,    f,    l'Un. 

Voy.   TOURBILLON.      —      de     tètc>, 

voy.  VERTIGE.  ^  (P.  cit.)   Tour- 

nis.    Voy.   AVERTIN. 

tournoyant,    ante,    adj.    Qui 

tournoie.  Versabundas,  a,  um, 
adj.  Lucr.  Voy.  tourn.\nt. 
tournoyer,  v.  intr.  Tourner  en 
faisant  plusieurs  tours  de  suite 
et  d'une  manière  irréguliore. 
Gyros  ducëre.  Liv.  In  orhcm 
circumngi  ou  se  circumigërc. 
Liv.  Volvi,  pass.  Piuut.  (eV.  oc- 
cepivolvi  [•  je  me  mis  à  t.  en 
dansant  ■].  Plaut.).  Convo- 
lutâ7-i,  dép.  intr.  Sen.  (En  pari, 
de  l'eau.)  Vertices  agêre  ou 
volvëre.  Hor.  Faire  — ,  tor- 
quëre,  tr.  Cic.  (cf.  t.  fundam. 
Virg.).  contorqaëre,  tr.  Cic. 
roture,  tr.  Liv.  (cf.  r.  telum. 
Liv.).  Les  tourbillons  font  — 
ce  qu'ils  emportent,  turbines 
rapta  convolvunt.  Sen.  ^  Faire 
une  suite  de  contours.  Serpère, 
intr.  Liv.  Sinuûri,  pass.  réfl. 
Plin. 

tournure  (lat.  pop.  tornatura. 
Gloss.  de  Reichenau),  s.  f. 
Forme  circulaire  donnée  à  un 
objet.  Il  Courbure  donnée  à  un 
objet  qu'on  façonne  au  tour. 
Voy.  COURBURE.  Il  (  Par  ext.) 
Rognure  qui  tombe  de  l'objet 
qu'on  tourne.  Voy.  rognure. 
1  (Au  fig.)  Manière  dont  une 
personne,  une  chose  est  façon- 
née. Il  Manière  dont  une  per- 
sonne est  faite,  dont  elle  se 
tient.  Habitus,  ûs,  m.  Cic. 
etc.  (voy.  TAILLE,  maintien),  Il 
Manière  dont  on  a  l'esprit  fait. 
Voluntas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  varia  sunt  hominum  ia- 
dicia,  variai  voluntates.  Plin. 
j .  [ep.  I,  20,  12].  scias,  qaam- 
vis  in  diversis  ingeniis,  esse 
quandam  judicii  ac  voluntatis 
similitudinem  et  cognationem. 
Tac.  [dial.  25].  ex  quorum 
[Graecorum]  scriplis  cujusque 
setatis  quœ  dicendi  ratio  ^vo- 
luntasque  faerit  intelligi  po- 
test.  Cic.  [de  Or.  II,  92]);  in- 
doles,  is,  f.  Ctc.  (ex.  :  indo- 
les  ingenii.  Cic).  J|  Manière 
dont  une  chose  seprésente.S<a- 
tus,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
meliorem  statum  converti 
f»  prendre  une  meilleure  t.  »]. 
Cic.  res  in  meliorem  statum 
conversa  est.  Cic).  La  —  défa- 
vorable prise  par  la  guerre, 
gravisslma  belli  offensio.  Cic. 
(imp.    Pomp.    26;   cf.  2t!i.   La 
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chose  prend  une  fâcheuse  — , 
res  mole  vertit.  Cic.  Tout  prend 
une  mauvaise  — ,  omnia  in 
pejorem  partem  verlantur  et 
inutantur.  Liv.  ||  Manière  dont 
on  présente  une  chose,  dont 
on  1  expose  à  qqn.  Donner  aux 
faits  une  —  plus  favorable, 
res  in  partem  mitiorem  in- 
terpretari.  Cic.  ||  (Spéc.)  Ar- 
rangement des  mots  dans  une 
phrase.  Les  —  et  les  expres- 
sions, varia?  figarse  et  verba. 
Cic.  Voy.  TOUR. 
tourte  (lat.  torta  [sorte  de 
gâteau].  Vulg.),  a.  f.  pâtisserie 
de  forme  circulaire.  Scriblita, 
se,  f.  Plaut.  Mart.  Qui  fait  des 
— ,  scriblitarius,  a,  um,  adj. 
Afran.  (cf.  scr.  pistor.  Afran. 
com.)  Il  (P.  ext.)  Tarte.  Voy. 
ce  mot.  1  Pain  de  forme  cir- 
culaire. Tortus  ou  rotandus 
panis.  A.Clibanites  panis.Plin. 
tourteau,  s.  m.  Sorte  de  gâ- 
teau rond.  Voy.  TOURTE.  ||  Gros 
pain  rond  bis.  Voy.  tourte.  ^ 
(P.  anal.)  Masse  formée  du 
marc  des  graines  des  plantes 
oléagineuses,  .imurca,  se,  f. 
Col.  Plin.  1  Espèce  de  crabe. 
Mœa,  se,  f.  Plin. 
tourtereau,  s.  m.  Jeune  tour- 
terelle. Pipio,  onis,  m.  Lampr. 
Fig.  De  vieux  — ,  vetuli  co- 
lumbi.  Hor. 

tourterelle,  s.  f.  Espèce  de 
pigeon.  Tartur,  taris,  m.  f. 
Plaut.  Virg.  Columba,  se,  f. 
Varr.  1  (Fig.)  Columba,  se,  f. 
Plaut.  Turturilla,  se,  f.  Sen. 
(ep.  'J6,  3,. 
tourtière,  s.  f.  Ustensile  pour 
faire  cuire  les  tourtes.  Cliba- 
nus,  i,  m.  Plin.  De  — ,  cliba- 
narias,  a,  um,  adj.  Inscr. 
Pain  cuit  dans  une  — ,  clibani- 
tes  panis.  Plin. 
tourtre  (lat.  (urtur),s.f.(Arch.) 

Tourterelle.  Voy.  ce  mot. 
toussaint,  s.    f.    Fête  catholi- 
que en     l'honneur    de  tous  les 
saints.  Festam  omnium    sanc- 
torum.  A. 
tousser,  v.   intr.    Faire    effort 
pour    dégager   les  voies   respi- 
ratoires,   par    un    mouvement 
eonvulsif,     saccadé.     Tussire, 
intr.   Hor.  Qaint.  (cf.  tassien- 
tes,  ium  [•■   les    gens  qui    tous- 
sent •].  Plin.).  —  un  peu,  sub- 
tussire,    intr.     Veg.    —    (pour 
s'eclaircir  la    voix),     insonore, 
intr.  Qaint.    Faire    — ,   tassim 
movêre.     Cels.    ou    concitâre. 
Plin. 
tousserie,   s.   f.    Toux  prolon- 
gée. Tassis  diutina.  Plin. 
tousseur,    euse,    s.   m.  et    f. 
Celui,    celle    qui     tousse.    Qai 
(quœ)  tassit.  Plin.  Les  — ,  tus- 
sientes,  iam,  m.  pi.  Plin. 
tout,  e,  adj.    ||    Adj.    qualifica- 
tif. Entier,  entière.  Totus,  a, 
um,    adj.    Cic.    etc.    (ex.  :    t. 
terra.    Cic.    t.    mons.    Cses.    t. 
corpus.  Curt.    t.    res    paÛica. 
Cic  t.   exeicitus.  Cses.  t.  nox. 
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C*».  dormire   torum  diem,  to- 
tam  noctem.  Cic.  concarrerat 
urbe  totà   maxima    maltitudo. 
Cic.  rVerr.  II,  5,   35,   93].   totà 
Sicilià.    Cic.  toto     cxlo.    Cic. 
totùqae  in  Italià.  Cic.  in   Si- 
cilià   totà.    Cic.     totis    copiU 
[.  avec    toutes    ses    troupes  •]. 
b*s.  totis    viribiu.  Liv.    attri- 
but. :  foruî  tuus  sixm.  Cic.  totas 
tibi  deditas    «um.    Cic.    totas 
in    amore     sam.     Ter.     plebs 
Ilannibalis  tota  est.  Liv.  totos 
.Intiochi  étalas  esse.  Liv.   to- 
tas   ex  fraade    et    mendaciis 
factas  est  ou   constat  [•  il  est 
tout  mensonge  et  toute  fourbe- 
rie '].  Cic.   talese  pedemlongœ 
total  in  terram   infodiebantar. 
Caf».);  omnis,  e  (•■  tout  •par 
op/).  aux   exceptions),  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  qaid  enim  (jaisquam 
potest  ex  omni  mcmonâ  samêre 
illastrias  ?  Cic.    [Se3t.  12,  27]- 
sangainem    suam    omnem  ef- 
(andére.    Cic.    in    omni   vitâ. 
Cic.    omne   corpua   intendêre. 
Cic).    Somme    —,     voy.    [au] 
TOTAL,    [en]   RÉSUMÉ.  1  (.^Idier- 
bial.)   Entièrement.   Omnino, 
adv.  Cic.  etc.    (ex.  :  qax    qai- 
dem  ego  aat  omnino  falsa  aat 
certë     minora     opinione    esse 
confido.  Cxs.  [B.  C.  11,31,5]); 
piané,    adv.    Cic.    etc.    (ex.  : 
plane  eraditas.  Cic.  plané  dé- 
sertas  [•  t.   seul  •].    Cic).   — 
neuf,  ex    integro   novas.    Cic. 
(cf.  aliqaid  ef^ëre  ex  integro 
novam.     Cic!).    Etre    —    heu- 
reux,   ex    omni  ^arte  beatam 
esse.   Ilor.  —  entier,  totus,  a, 
nzn.  adj.  Cic.  etc.    (ex.  :   totas 
e^uitatus.  Cses.  Liv.);  univer- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic. etc.  (ex.: 
an.  mandas.  Cic.  aniversa   (a- 
milia.  Cic.  aniversa  vita.  Cic. 
pro  ano   cive    omnes  privaio 
consilio  et  aniversam  senatam. 
pablico  consilio  matasse   ves- 
tem.  Cic.);  cunctus,  a,  um, 
adj.   Cic.    etc.   (ex.  ;    c.  popa- 
las.  Cic.  cuncta  .Egyptus.  Cic. 
cancta  Gallia.  Cxs.).  —  d'une 
pièce,    solidus,    a,    um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  «.  colamna.Cic. 
voy.  massif).  —  seul,   solus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.    seul  ; 
on  dit  aussi  sine  arbitris.  Cic. 
sine    amicis.   Cic.).   —  autre, 
longe  alias.  Cic.  —  de    même, 
paiiter,    adv.  Cic.    —    à    fait, 
omnino,    adv.    Cic.    (voy.    en- 
tièrement,   complèteme.st).    — 
à-coup,  voy.   souDALN.    — ,    que 
iloc.    conj.),    voy.    quoique.   — 
comme  si,  jaxta  ac  si...    Cic. 
[ol.   jaxta    ac    si  meas   frater 
esset.    Cic.    [post  red.  in    sen. 
tO].    cf.    Liv.    [XXII,    31,    3]). 
non  aliter  ac   ai...    Cic.    (Ati. 
XUI,    51,    1).    —    en     (av.    le 
l'art.),  dam,  conj.   (av.  l'Ind.). 
Cic.  (voy.TA.NDi8  QUE.)  1  (Subst.) 
Aa   masc.    sing.   La    chose  en- 
tière,   la    somme    des    parties. 
Totum,  i,  n.  Cic.  etc.    (ex.  : 
nihil   nisi    totum   velle.   Plin. 


s'opp.  à  dimidiam.  Ter.  [ad. 
2!.i].  Sen.  [apoc.  8,  3].  tota 
[opp.  à  partes.  Cic.  [lop.  68]  in 
toto.  Cic.  in  totum.  Sen.); 
universum,  i,  a.  Cic.  (ex.  : 
p.irs  uniiersi.  Cic).  Former 
un  —,  voy.  CORPS.  Loc.  adv. 
Rien  du  — ,  nihil  omnino.  Cic. 
Point  du  — ,  minime.  Cic.  Co 
n'est  pas  — ,  c.-à-d.  il   ne  suffit 

fias,  voy.    SUFFIRE.  T    Adj.  col- 
cctif   uniiejsel.    ||    Les  uns  et 
les  autres  sans  exception.    Om- 
nes,  i'a,  adj.  pi.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ut    omittas    leges  alias  omnes. 
Cic.  omnes  ceterse  res.  Cic.  ce- 
tera?   omnes    copiée.   Liv.    alii 
omnes.  Sali.    Liv.    leges    aliœ 
omnes.     Cic.     virtutes    omnes 
reliquse.      Cic.      reliqai     ma- 
yistratas      omnes.     Liv.     om- 
nes   unirersi.     Cic.    ad    unum 
omnes.  Cic.    omnes    antiqais- 
simi  [-  tout    le  monde,    même 
les  plus  anciens  '].   Cic.  subst. 
omnes    [•    tout    le    monde    »]. 
Cic);  universi,  ae,  a  (•  tous 
ensemble    •),     adj.    Cic.     etc. 
(s'opp.  à  dispersi,  singali,  ex.  : 
universos   esse  pares,    disper- 
sas   peritaros.     Nep.    universi 
[homiiies].    Cic.    universi    po- 
puli.  Liv.  non  anus  aut    alter 
miles     sed     universi      milites. 
Liv.);    cuncti,    se,    a  (•   tous 
ensemble    -),     adj.    Cic.      etc. 
(s'opp.    à    singali,    ex.  :  cuncti 
cives.  Cic  cancta  oppida.  Cxs. 
cuncli  [aulici].  A'ep.)  Tous    les 
gen?  de  bien,  omnes  boni.  Cic, 
optimas  quisqae.  Cic.  Tous  les 
cinq  ans,  quinto  quoqae  anno. 
Cic.  Tous  ceux  qiii,    quotcjaot. 
Cic  (luv.  II,  i.9,  li.5).l|  (Siibst.) 
Au  masc.  sing.  Toutes  le»  per- 
sonnes   ou    les   choses    doat    il 
s'agit    sans   exception.    Omnes, 
m.  pi.  Cic.  Omma,  n.   pi.    Cic 
Omnes    res.     Cic.     Nihil    non. 
Cic.  (cf.    nihil    non    ad   artem 
dirigebat.  Cic).  —    ce   qui   ou 
que,     quicquid,   n.    Cic.    —  co 
que  tu  vois,  omne  qaod  vides. 
Cic.  Tout  ce  qu'il    avait    réuni 
de  soldats,    quodcumque   mili- 
tam    conlraxerat.     Cic    A    — 
prendre,    in    sammû.  Cic.    ad 
sammam.  Cic.    En   —  et  pour 
— ,  omnino,  adv.    Cœs.  1  Ad- 
jectif  collectif    partitif.    L'un 
comme  l'autre  indistinctement. 
Omnis,  e,  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
omnis    fortana     [  •    t.    condi- 
tion •].    Cic.    omnibus    annis. 
l'Un.     j.    omnibus    n\ensihas. 
Cic  omnis  veretur  amor.Prop. 
omnis  superstitio.   Liv,  omnis 
cxumpli  documenta.  Liv.). 
toute-bonne.     Voy.      orvale, 

SAUOE. 

toute-épice.  Voy.  moelle. 

toutefois,  adv.  En  admettant 
toute  circonstance  qui  s'y  op- 
pose. Tamen,  conj.  Cic.  (se 
place  le  second  mot  de  la 
phrase,  et  le  premier  mot  après 
une  proposition  concessive  ou 
restrictive,    tx.  :  ille  tamen . . . 
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Cic.  licet  tibi  signipcarim . . . 
tamen  intelligo.  Cic).  Voy.  ce- 
PENDA.NT.  Et  — ,  attamen.  Cic 
Si  — ,  si  modo.  Cic.  modo  ut 
(oM  simplt.,  modo)  avec  la 
Subi.  Cic.  Si  —,  ne  pas... 
modo  ne  (et le  Subj.).  Cic. 

toute-puissance,  ».  f.  Puis- 
sance s;ins  bornes.  Inftnita  (ou 
omnium  rerum)  potentia.  Cic. 
Il  (P.  anal.)  Puissance  souve- 
raine. Omnium  rerum  poten- 
tia.  Cic.  Sainma  potestaa.  Cic. 
Potentatns,  ûs,  m.  Cic. 

toute-saine,  s.  f.  Sanicle.  Voy. 
co  mot.  1  Sorte  de  millepertuis. 

Voy.    MILLEPERTtn». 

toutou,    s.    m.    (T.    enfantin.) 
Thien.  Catf»us,  :,  m.  CatuH.  \\ 
(P.    exi.)   Terme    d'amitié,    de 
caresse.    Catellas,    i,    m.    ITor. 
Caiella,  a?,  f.  Hier. 
tout-puissant,    toute-puis- 
sante, adj.  Qui    a   une    puis- 
sance   sans      bornes.    Omnium 
rerum    potens.     Cic.      Prxpo- 
tens,  adj.  Cic  (cf.  Jupiter  om- 
nium rerum   pra'potens.  Cic). 
Dieu  est     —,    nihil    est     qaod 
Deus   efficëre  non  possit.    Cic. 
dei  numini  parent  omnia.  Cic. 
deus  potest  omnia.  Cic).  Sab- 
stantivt.  Le    —  (Di«u),  pnepo- 
tens  Deus.    Cic    \\    (P.    anal.) 
Qui  a    une    grande    puissance. 
Omnia   imperio     sao     regens. 
Cic.  Omnium   rerum   dominas 
ou  domina.  Cic.    Etre    — ,  om- 
nia passe.  Cic.    regnàre,    intr. 
Cic.  (cf.  [au  fiij.].    Grœcià  jam 
régnante.  Cic). 1|  (Dans  un  sens 
plu»  large.)  Voy.  influent.  Etre 
—    sur  U'e=prit    de   qqn,  apud 
aliquem    plurimum    passe  ou 
valére.   Cic.  Charmes  —,    voy. 
irrésistible. 
toux,  s.  f.    Mouvement  d'expi- 
ration convulsif,  saccadé,  pour 
dégager   les   voix    respiratoires. 
Tussis,  is,   f.  Cels.  Plin.    (cf. 
tussim    movère.    Cels.    conci- 
tàre.    Plin.    tassis  sicca.   Cels. 
tassis    diutina.   Plin.).    —    lé- 
gère,   tussicula,     as,    f.    Cels. 
Accès  oa  quintes  do  — ,  <assc», 
ium,    f.    pi.   Plin.    (XX,    136). 
Avoir  une   mauvaise    — ,    tus- 
sire  maie.   Hor.    Qui    a   de  la 
— ,  voy.  TOUSSEUR.  Bon   pour  la 
— ,  contre   la   — ,    tu.ssicuîaria, 
e,  adj.  Cxl.-Aar.  Remode  con- 
tre la  — ,  arteriace,  es,  f.  Cels. 
toxique  (lat.   toxicum   [■  poi- 
son   dans    lequel    on    trempait 
les  nèches.].  Cxcil.  Ov.  Phn.). 
Substance      vénéneuse.      Voy. 
POISON.  ||  {Adjcctivl.)  Voy.    em- 
poisonne, VÉNÉNEtra. 

traban,   s.    m.    (Arch.)   Halle- 

bardier,  et,  par  ext.,  garde  du 

corps.  Satclles,    itis,    m.    Cic. 

Stipatar    ou    custo»    oorpori». 

Suet.    Machœrophoras,    i,    m. 

Cic. 
trac,  8.  m.  (Arch.)  Trace.   Voy. 

ce  mot.  1  Allure  d'une  bête  de 

somme.  Voy.  ai.i.ure. 
traçant,    ante,   adj.   Qui   se» 
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tend  horizontalement  à  la  sur- 
face de  la  terre  ou  à  peu  do 
profondeur.  Serpcns,  p.  adi. 
Cic.  (cf.  vitis  serpens.  Cic). 
Repens,  p.  adj.  Coi.  Racines 
— ,  radice$  longœ  in  oblinuum. 
Plin.  ' 

tracas,  s.  m.  Souci,  mouve- 
ment qu'on  se  donne  pour  les 
choses  de  la  vie.  Cura,  39.  f. 
Cic.  etc.  (voy.  souci);  moles- 
tia,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  aOcr- 
ratio  a  moleatiis.  Cic.  avocatio 
a  cogitandà  molestià.  Cic.  de- 
tractxo  molesiix.  Cic.  liberatio 
et  vacuitas  motestiœ.  Cic.  a 
molestiis  liber.  Cic.  molcstiis 
vacaaa.  Cic.  solatas  ab  omni 
molestià.  Cic.  quod  autem  a 
tais  abes,  id  eo  levias  (eren- 
dum  est,  quod  eodem  tempore 
a  maltis  et  magnis  molestiis 
abes.  Cic.  abdacère  se  a  mo- 
lestiis. Cic.  afferre  alicai  mo- 
lestiam  [en  pari,  de  qqch.]. 
Ter.  Cic.  afferre  nonnallas 
curas  et  molestias.  Cic.  afpcè- 
re  aliquem  magnà  molestià 
[en  pari,  de  qqch.].  Cic.  ma- 
gnà molestià  ex  eà  re  affec- 
tam  esse.  Cic.  etiam  hanc  mo- 
Icstiitm  assuma.  Cic.  augêre 
i-itœ  molestias  [opp.  à  minuë- 
re].  Cic.  laboreet  molestià  non 
carëre.  Plin.  j.  contrakëre 
molestias  liberalitate  suâ.  Cic. 
deponëre  et  ejicère  omnes  mo- 
lestias et  solUcitudines.  Cic. 
id  tibi  af(irmo  te  in  iis  moles- 
tiis, in  quibas  es  hoc  tempore, 
non  diatius  futuram.  Cic.  ex- 
hibêre  alicui  molestiam.  Plaut. 
Cic.  aut  expédies  nos  omni 
molestià  aut  eris  pariiceps. 
Cic.  laxûre  se  istis  molestiis. 
Cic.  sascipêre  aliquas  proptt'r 
amicitiam  molestias.  Cic.  va- 
càre  molestià.  Cic.)  :  nego- 
tium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
satis  negotii  habni  in  sanan- 
dis  vulneribus  provinciœ.  Cic. 
id  nec  habet  nec  exhibet  cui- 
qaam  negotium.  Cic.  negotiam 
alicui    exhibëre   ou   facessêre. 

etc.).     Voy.    ENNUI,     EMBARRAS.   ^ 

Ouverture  dans  les  planchers 
d'une  usine,  par  laquelle  on 
fait    passer    les   matières.   Voy. 

TROU,    OUVERTURE. 

racasser,  v.  intr.  et  tr.  || 
(Arch.)  V.  intr.  Se  donner  du 
souci,  du  mouvement  pour  les 
choses  de  la  vie.  Satagëi-e,  intr. 
Phœd.  Trepidâre,  intr.  Phsed. 
Turbàre,  intr.  Cic.  ||  (P.  est.) 
Susciter  des  difficultés  pour 
des  petites  choses.  Afferre  ali- 
cui molestiam.  Ter.  Voy.  tra- 
cas. 1  V.  tr.  Tourmenter  (les 
gens)  pour  de  petites  chose-. 
Sollicitâre,    tr.    Cic.     Voy.    ln- 

aUIBTER,    TOURMENTER. 

racasserie,  s.  f.  (Arch.)  Ce 
qui  tracasse.  Tricse,  aram,  f. 
pi.  Cic.  Voy.  EMBARRAS,  ennui, 
TRACAS.  ^  Action  de  tracasser. 
^ollicitatio,  onis,  î.  Ter.   Voy. 

3HICANB,   taquinerie. 
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tracassier,  ière,   adj.  (Arch.) 
Qui    se    donne    du    souci,    du 
mouvement    pour     les    petites 
choses  de  la  vie.    Vov.  akkairi!:, 
PRÉOCCUPER.     ||     (P.   "ext.)     Qui 
suscite  des  difficultés  pour  de 
petites    choses.    Voy.  chicanier. 
î  Qui  tourmente   les  j^ens  pour 
de  petites  choses.   Importunus, 
a,  um,   adj.   Ter.    (cf.    import, 
senex.  Ter.).    Molestas,  a,  um, 
adj.  CiC.    Incommodas,  a,  um, 
adj.  Plaat. 
trace,  s.  f.   Suite  d'empreintes 
à   l'aide    desquelles   on  recon- 
naît    la    direction    suivie     par 
qqn,    par    qqch.     Vestigium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  vinlis  pe- 
dis   vestigium.    Vitr.   socci  i/i- 
deo     vestigium      in     pulvere. 
Plaut.    hominis    vestigio    ani- 
madverso.    Plin.     currentiam 
pes  ctiamsi    non   moraiur,   fa- 
cit  vestigiam.  Quint,  vestigiain 
ungula.'    [-d'un    sabot.].    Cic. 
scrutari  vestigia.  Plin.  Teren- 
tii   nullum   vestigium  agnovi. 
Cic.  vestigia  sua   confundëre. 
Sen.).  Suivre  à  la  — ,iDvesti- 
gàre,    tr.    Cic.    etc.    (ex.  :  ca- 
num   tam.  incredibilis    ad  in- 
vesligandam     sagacitas      na- 
rium.  Cic.  [N.  D.  Il,  158].  im- 
mittebantur  illi   continua   Ci- 
byratici  canes  [•  de  vrais  chiens 
de    Cibyra.],    qui    investiga- 
bant   et  perscrutabantur   om- 
nia.  Cic.  [Verr.  II.  U,  20,  WJ)  ; 
indagàre,    tr.    et    intr.    Cic. 
etc.  (ex.  :  canis  natus  ad  inda- 
gandum.    Cic.     [Fin.    II,   39]. 
ind.     ['Chercher     en     suivant 
leurs  traces  ■•]   bestiarum   cubi- 
lia.  Sen.  [vit.  beat.  Ii,  U]).    — 
d'une    roue,   orbiia,  se,   t.  Cic. 
Il  Chacune   de    ces  empreintes. 
Vestigium,  ii,   n.   Cic.   etc. 
(ex.  :   vestigia   in  omnes  feren- 
tia  partes.  Liv.    vestigiis    ali- 
quem sequi.  Liv.   ou  consequi. 
Cic.  vestigia  tenëre.  Liv.  vesti- 
gia alicujus   colligëre    [•  rele- 
ver .].    Liv.    vestigiis    instâre. 
Cic.    qaarum    [alcium]    ex  ve- 
stigiis cum  est    animadversum 
a  venato?-ibus  quo  se   rcc\përe 
consuerint.  Cees.  fig.  qui  [«qui 
comme    des   chiens   courants»] 
ejas     modi     hominum     farta 
adore  aut  aliquo  leviter  pressa 
["  à  peine  imprimée  •]  vestigio 
persequebantur.  Cœs.  par  anal. 
in  tectalo    vestigia    vidêre    re- 
centia,  Cic.  amnia  pristini  iti- 
neris   vestigia    intereunt.  Cic. 
hi  populi    sine  vestigiis  [«sans 
laisser  de  t.  •]  interierunt.  Plin. 
ne    vestigium    quidem    multa- 
ram  Asiœ  civitatutn  atque  ar- 
hium  relictum  est.  Cic.    alicu- 
jus rei  nec  vola  nec  vestigium 
exstat  ou   apparet.  Varr.  [sat. 
Men.    110;    537]).    ^    (Au    fig.) 
Exemple   à    suivre    laissé    par 
qqn.  Vestigium,  ii,  n.   Cic. 
etc.  (ex.  :   vestigiis  ingredi  pa- 
tris.  Cic.  vestigiis  alicujus  in- 
sistëre.  Cic.    nimium  {raterais 
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vestigiis  insistëre.  Sen.  rh.  ali- 
cujus vestigia  perseqii.  Cic. 
ulirjuem  ipsius  vestigiis  pcrse- 
i/ui.  Cic).  Il  (Spéc.)  Traces  d'un 
plan,  d'une  droite  (t.  de  géom.). 
l.ineœ,  arum,  f.  pi.  A.  "î  Mar- 
<\ae  à  laquelle  on  reconnaît 
I  action  que  qqch.  a  exercée. 
Vestigium,  ii,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tei-gum  (œdam  recenti 
bus  vestigiis  verberum,  Liv. 
frons  non  calamiHri  notata 
vestigiis.  Cic.  vestigia  sceleris. 
Cic.  imprimëre  (lagitiorum 
vestigiis  Italiam.  Cic.  vestigia 
avaritiee.  Cic.  integritas  pro- 
idncialis,  cujas  ego  naper  in 
Macedonià  vidi  vestigia  non 
leviter  impressa,  sed  /ira  ad 
memoriam  illius  provincia; 
sempiternam.  Cic.  nominis 
prope  Romani  memoriam  cum 
vestigia  imperii  esse  deletam. 
Liv.)  ;  indicium,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  indicia  et  vestigia 
veneni.  Cic);  signum,  i,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  veneficii  signa. 
Tac.  nallo  signa  deprendi  po- 
test.  Liv.);  nota,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  notas  relinquëre. 
Sen.  notas  eradëre.  Sen.)  ; 
suspicio,  ODis,  f.  Cic.  (au 
fig.:  nulla  meditaiionis  [«de 
préparation,  de  travail,  d'ef- 
fort»] suspicio.  Cic). 
tracé,  s.  m.  Ensemble  de  li- 
gnes par  lequel  on  a  tracé  le 
contour  des  objets.  DuctUS, 
ùs,  m.  Col.  Quint,  (ex.  :  o  lit- 
terse  dactus.  Col.  ductus  litte- 
rarum.  Quint.)  ;  descriptio, 
onis,  f.  Cic.  l'itr.  (ex.  :  d. 
a'di^ii.    Cic)  ;  forma,  se,  l. 

Cic.  IVOy.  FORME,  DESSIN,  CON- 
TOUR). —  pour  servir  de  mo- 
dèle, prasscriptam,  i,  n.  Sen. 
Quint.  Faire  un  — ,  describëre, 
tr.  Cic.  (voy.  tracer).  ||  (Spé- 
cialt.)  Ligne  marquant  la  di- 
rection suivant  laquelle  on  a 
tracé  une  voie  de  communica- 
tion. Iter  ductum  ou  prsedac- 
tum  ou  descriptum.  Cal.  Faire 
le  —  que  devra  suivre  une 
conduite  d'eau,  prœdacëre  li- 
neas  itineri.  Plin. 
tracement,  s.  m.  Action  de 
tracer.  Voy.  tracé.  —  d'un 
camp,  metatio,  onis,  t.  Fron- 
tin. 
tracer  (lat.  pop.  tractiare.  dér. 
de  tractum,  sup.  de  trahëre), 
V.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr.  Indiquer 
au  moyen  d'un  trait  la  direc- 
tion, la  forme.  Scribëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  lineam.  Cic. 
stigmata  fugitivo.  Quint,  unde, 
quo  quamque  lineam  scribe- 
rent.  Cic.)  ;  describëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  geametricas  {or- 
mas  in  arena.  Cic.  quœdam 
[■certaines  figures-]  ou /brmas 
in  pulvere.  Cic.  Liv.);  cir- 
cumscribére  (-tracer  un  cer- 
cle autour  de»),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  c.  orbem.  Cic.  lineas  ex- 
tremas  umbi'se.  Quint,  sran- 
tem  virgulâ    [•  avec    une   ba- 
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guette  •].  Cic.  lacat  est  in  $i- 
militadinem  iacentis  rôtie  cir- 
camscriptas  [•  le  lac  reproduit 
le  tracé  d'une  roue  étendue  it 
terre»].  l'Un./',  [ep.  VI II,  80, 
yi;  designàre,  tr.  Virg.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  J.  Uneam.  Col.  ur- 
bem  [•l'enceinte  d'une  ville.] 
nratro.  \'iri3.  oppidum  sulco. 
Tac.  circo  desi-jnatas  est  locas. 
Liv.  (ines  templo  [•  au  temple»] 
Jovis.  Liv.  terrù  per  designata 
carrente  [•  suivant  la  ligne 
tracée  ■]  certû  mana  trabem 
icindére.  Sen.  [ep.  90,  8].  fig- 
aliqaid  primis  velat  lineis  de- 
signàre. Quint.  [IV,  2,  120])  ; 
delineàre,  tr.  Hin.  (ex.  :  ar- 
repto  carbone  exftincto  e  focu- 
lo  imaginenx  in  pariete  d.  l'Un, 
{XXXV,  89])  ;  deformàre,  tr. 
Vitr.  (ex.  :  speciem  ou  imagi- 
nem  alicajas  operis  lineis  de- 
formàre. Vitr.);  prseformàre 
(•  tracer  préalablement»),  tr. 
Quint,  (ex.  :  pr.  litteras  infan- 
tibus.  Qaint.  [V,  U,  31])  ;  cfu- 
cére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  Uneam 
colore  ou  ex  colore.  Plin 
atramento  ou  ejr  atramento. 
Plin.  salcam  ducëre  longi(- 
rem.  Col.  [cf.  sulctim  impji- 
mëre.  Cic.])  ;  prasducêre 
(.  tracer  devant  ou  avant  •), 
tr.  Cxi.  Plin.  (ex.  :  lineas  iti- 
neri  [-tracer  la  direction  que 
doit  suivre  une  conduite 
d'eau  •].  Plin.  J.).  —  le  camp, 
castra  metari.  Csss.  —  son  iti- 
néraire, itinera  componëre. 
Cic.  (AU.  XV,  26,  3).  1  (Par 
€xt.)  Indiquer  par  l'écriture  et 
(pg.)  par  le  langage  écrit  ou 
parlé.  Deformàre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ilte  qaem  supra  de- 
formavi  [.dont  j'ai  plus  hauL 
tracé  le  portrait-].  Cic.  hic, 
quem  deformamus.  Sen.).  Voy. 

DÉCRIRE,     DÉPEINDRE.     1      V.  intr. 

S'étendre  horizontalement  à  la 
surface  de  la  terre.  Voy.  ram- 
per.   Une   plante  qui   — ,  voy. 

TRAÇANT. 

trachée  (  lat .  post .  trachia. 
Macr.  ),  s.  f.  'Trachée-artère. 
Voy.  ce  mot.  T  Petit  tube  mem- 
braneux Eervant  à  la  respira- 
tion des  insectes.  Spiiandi 
meatus.  Plin.  1  Petit  tube 
membraneux  servant  à  la  cir- 
culation des  fluides  dans  le 
végétal.  Voy.  canai,,  pore. 

trachée-artère  (lat.  post.  tra- 
chia ['.-e.  arteria].  Macr.),  s. 
f.  Canal  qui  fait  suite  au  la- 
rynx et  communique  avec  les 
poumons.  Arteria  aspera.  Cic. 
et  absol.  arteria,  x,  f.  Plin. 
Animœ  canalis.  Cxs.  ousimpl. 
canalis,  is,  m.  Plin.  Transi- 
tas fpiritûs.  Plin.  Kolatif  à  la 
— ,  arteriacus,  a,  um,  adj. 
Plin. 

trachéotomie,  c  f.  Incision 
dan%  la  trachée-artère,  etc.  Ar- 
teriotomia,  x,  f.  Cxl.-Aar. 

traction  (  lat.  post.  iractio. 
Auct.  Geogr.),   i.  f.   Action   de 
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tirer,  de  faire  effort  pour  ame- 
ner à  soi.  Tractus,  ûs,  m.  Plin. 
(Ku  pari,  d'un  véhicule.)  l'ec- 
lio,  onis,  f.  Sen.  Voy.  trans- 
port. De  — ,  tiactorius,  a,  um, 
adj.  Vitr.  (cf.  tractoiium  ge- 
nus  machinarum.  Vitr.).  Opé- 
rer une  —  sur  qqch.,  voy.  ti- 
rer. Service  de  — ,  voy.  trans- 
port. 

tradition,  s.  f.   (Arch.)   Action 
de    livrer.      Traditio.     onis 
(-transmission-),    f.    Cic.    etc. 
(ex.  :  t.  rei.  Cic.  spéc.  t.  de  dr. 
abalicnatio  est   ejus   rei,    gux 
mancipi  est,  traditio  alteri  ne- 
xo.    Cic.   [top.  5,   28]).  1  (Lat. 
ecclés.    traditio.    Hier.    [cf.    H. 
Goelzer,  p.  265].)  Transmission 
orale    de    faits    historiques,    de 
doctrines  religieuses,    de    cou- 
tumes.  Fama,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :    Ulam    veterem    ab    ipsis 
dis  immortalibus,  at  hominam 
fama    est,    Etrwix    traditam 
disciplinam.    Cic.    [har.    resp. 
10,  20].   commuais  fama.  Cic. 
fama  est.  Liv.  vulgatior  fama 
est.  Liv.  ea  fama,   qux  pleros- 
qae  obtinet.   Sali,    duplex   eâ 
de  re  fama  est.  Liv.);  sermo, 
ODiS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :    fama 
et  sermo  hominam.  Cic.   quod 
hominam     sermone     posteris 
proditam   est.    Cic.^.    —  fabu- 
leuse, fabula,  se,  f-  Cic.  (ex.  : 
ut  ferunt  faialx.  Cic.  [voy.  fa- 
ble]).   —  historique,    mexno- 
ria,  se,   f.  Cic.  etc.   (ex.  :    de 
Magonis    interitu  duplex   me- 
moria  prodita  est.  Ncp.  [Hann. 
8,  21.    memorix  proditam  est 
fav.  l'Ace,    et   l'Inf.].  Cic.    [N. 
D.  II,  2,  6].    quos  natos  in  m- 
sulû    ipsi    mcmorià  proditam 
dicunt.  Cxs.  [B.  G.  V,  12,  1]. 
in  nxemoriam  notam  et  xqaa- 
lem  incurro.  Cic.    memorià  ac 
litteris.  Cic).   —  écrite,  litte- 
rse,  arum,  f.  pi.  Cic.  etc.  (ex.: 
quod  litteris  exstet  [•  selon  la 
t.    écrite    la    plus    ancienne-] 
Plierecudes  Syrius  primas  di- 
xit  f'cest   Phérécyde  do  Syros 
qui  le  premier  a  dit-]    animos 
esse     hominam     sempiternos. 
Cic.    [Tu--c.  I,   10,  38]).   La  -, 
tradentes.    Liv.   l'Un.   (cf.    ubi 
natus  sit,   incertum   diversitas 
tradentium  facit.  Plin.).    Sui- 
vre la  — ,   relata   referre.  Cic. 
La  —  dit,    veut  que...,    tra- 
dunt.   Liv.     (cf.    ipsum    regern 
tradant,    operatum    Us    sacris 
se   abdidisse.    Liv.).    traditur. 
Cic.  Liv.   (cf.  Lycargi  tempori- 
bas  Homeras  etiam  fuisse  tra- 
ditur. Cic.  ut  Isocratem  dixis- 
se  traditum  est.    Cic).  ||   (Par 
ext.)   Ce  qui  est  ainsi  transmis. 
Mos,  moris,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
mos  erat  a  majoribus  Lacedx- 
moniis  traditus,    ut  duos  sem- 
per  haberent  reges.  Nep.    tra- 
di'.um  ab  antiquia  morem  ser- 
vàre.  Cic.    traditum  morem  a 
prioribus     solvit.    Liv.      more 
mojoram     Plaut.    Cic.     more 
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institutoque  majorum.  Cie. 
voy.  usaob,  coutuuk).  Qui  est 
de  —,  traditus,  a,  um,  part, 
(cf.  a  diis  qu^isi  traditanx  reli- 
gionem  tueri  [-observer  une 
religion  qui  est,  pour  ainsi  p.or- 
1er,  do  t.  divine-].  Cic).  usifo- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf. 
usitatus  honos.  Cic.  [ep.  XV, 
G]). 

traditionnaire,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  luii  est  fidèle  à  la 
tradition.  Qui  [quœ)  traditum 
ab  antiqais  morem  servat.  A. 
ou  aliquid  a  majoribus  tradi- 
tam laetur.  A.  |J  Spécialt. 
(Théol.  juive.)  Celui  qui  inter- 
prète i'Kcriture  sainte  confor- 
mément à  la  tradition.  Sacra- 
rum  litterarum  fdus  interpres. 
A. 

traditionnel,  elle,  adj.  Fondé 
sur  la  tradition.  A  majoribus 
(ou  antiqaitus)  traditus.  Cic. 
Usu  receptas  ou  siiiipl.  recep- 
tus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  Usita- 
tus, a,  um,  p.  adj.  Cic.  Sup- 
primer les  idées  —  que  l'on 
a  de  la  divinité,  usitatas  per- 
ceptasqae  deoram  cognitiones 
tôlière.  Cic.  Les  règles  —  de 
l'art,  artes  qux  traduntur. 
Quint.  Il  (En  pari,  do  ce  qui 
est  légué  par  les  ancêtres.) 
Patrius,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
patrias  mos.  Cic).  n  (Transmis 
par  l'usage.)  Transïaticias,  a, 
um,  adj.  Cic  (cf.  tr.  edictam. 
Cic).  Il  (En  pari,  de  cérémonies 
religieuses.)  Sollemnis,  e,  adj. 
Cic.  Forme,  coutume  — ,  mos, 
moris,  m.  Cic.  consueludo, 
dinis,  f.  Cic.  Au  sens  — ,  ex 
consuetudine.  Cic 
traditionnellement ,  adv . 
D'une  manière  traditionnelle. 
More  majorum.  Cic  More  usi- 
tito  ou  recepto.  Cic.  More  et 
instiluto  majorum.  Cic.  More 
atqae  institato.  Cic. 
traducteur,  trlce  (lat.  tra- 
ductor  [-celui  qui  fait  passer 
d'un  état  à  un  autre -l.  Cic. 
[Att.  II,  9,  1]),  B.  m.  et  t.  Au- 
teur d'une  traduction.  Inter- 
pres, pretis,  m.  Cic  Voy.  tra- 
duire- 

traduction  (lat.  traductio  [-  tu 
tion  do  faire  passer  d'un  ordr 
dans  un  autre  •].  Cic),  s.  ; 
Action  de  faire  passer  un  ot 
vrage  d'une  langue  dans  un 
autre.  Conversio,  onis,  f.  Ci» 
(cf.  c  ex  Grxcis.  Quint.  [X, 
il]).  Translatio,  onis,  f.  Quini 
Interpretatio,  onis,  f.  CU 
Plin.  Quint,  (cf.  Cic  [Balb.  ( 
U].  Quint.  [II,  \k,  2]).  Fait 
une  — ,  des  — ,  voy.  TnADuml 
^  Ouvrage  qu'on  a  fait  p.a33( 
d'une  langue  dans  une  antr 
Ûpus  (ex  patriQ.  linguâ  in  allai 
linguam)  conversam.  Cic  Uf^ 
—  latine  d'Homère,  Home 
carmina  in  Latinam  sermi 
nem  conversa.  Cic.  Je  me  ser- 
virai du  poème  d'Ai-atus  dont 
la  —  que   tu  as  faite  dans  tt 
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première  jeunesse  me  fait  un 
si  grand  plaisir  parce  qu'efle 
esl  en  latin,  atar  carminibas 
Aratiis,  qtiai  a  tu  ailmot^um 
adolescuniulo  conversa  ita  me 
flelectant,  quia  Lalina  sunt. 
Cic.  (N.  D.  Il,  10/.).  Cicéron  a 
publié  une  —  des  Iraili's  de 
l'iaton  et  de  Xéuophon,  lihrns 
l'iatonia  atgue  Xenopkonlis 
edidit  translatoB.  Quint.  (X, 
5,  S).  Une  mauvaise  —  de 
l'Electre  do  Sopliocle,  Electra 
Soplioclis  maie  conversa.  Cic. 
traduire,  v.  tr.  (Arcli.)  Mener 
d'un  endroit  dans  un  autre. 
Traducére,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
ME.NEB,  [l'aire]  passer).  —  ((Uin) 
en  justice,  devant  un  tribunal, 
m  /us  vocàre  ou  ducëre  ou 
educére.  Cic.  {aliquem)  edacé- 
re.  Cic.  alinuem  (reum)  in 
Jndicium  adducére.  Cic,  ^  Fai- 
re passer  d'une  langue  dans 
une  autre.  Vertëre,  tr.  Cic. 
(ex.  :  si  sic  verterem  Platonem, 
ut  verterunt  noslri  poetœ  (a- 
bulas.  Cic.  [Fin.  I,  3,  7].  verfi 
etiam  multa  de  Grxcis.  Cic. 
[Tusc.  Il,  11,  201);  convertè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  librum 
de  Grrrco  in  Latinum.  Cic. 
[OIT.  II,  2i,  87].  libram  ex 
Gra'co.  Cic.  [opt.  gen.  5,  Ih]. 
cf.  Cic.  [Fin.  I,  2,  5]);  reddè- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum  ea 
gux  legerem  Greecê,  Latine 
redderem.  Cic.  [de  Or.  I,  3Ji, 
155])  ;  exprimére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ad  verbum  de  Grsecis 
exprimëre  [-tr.  mot  à  mot  du 
grec-].  Cic.  [Fin.  I,  2,  U\)  ; 
transferre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
ittunx  eijo  locum  totidem  vet-- 
bis  a  Dicsearcho  transtuli. 
Cic.  [Att.  VI,  2,  3]);  interpre- 
tari,  dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
epistolam,  scriptores.  Cic.  [cf. 
ep.  IX,  26,  2].  ubi  ex  Grieco 
cavTnine  interpietata  recitavit. 
Liv.).  T  (Fig.)  Montrer  sous  un 
certain    aspect.    Voy.  exprimer, 

EXPLIQUER ,     RENDRE      (  p  .       1565  , 

col.  2). 

traduisible  (lat.  post.  trada- 
cibilis  [«  qu'on  peut  faire  pas- 
ser à  telle  ou  telle  idée  »]. 
Chalc.  [Tim.  25]),  adj.  Qu'on 
peut  traduire.  Qui  (quie,  quod) 
verti  ou  converti  ou  transferri 

ftotest.  A.  Il  (Dans  un  sens  plus 
arge.)  Voy.  clair,  intelucible. 
trafic,  s.  m.  Commerce  loin- 
tain. Mercatara,  se,  f.  Cic.  Liv. 
Mercatus,  ûi,  m.  Cic.  Nego- 
tiatio,  onis,  f.  Col.  Sen.  Voy. 
COMMERCE,    négoce.     Faire    — , 

voy.       TRAFIQUER.      ||       (  P.      eXt.  ) 

Transport  des  m.-irchandises. 
Voy.  TRANSPORT.  ^  Commerce 
illicite.      Mercatura     sordida. 

Cic.   Voy.    COMMERCE,   GAIN,   ILLI- 

caTB,  HONTExix.  Ij  (P.  eit.)  Echan- 
ge où  l'on  perd.  Voy.  échange. 
ïï  (Fig.)  Mercatura,  œ,  (.  Cic. 
(cf.  m.  quaedam  utilitatum. 
Cic).  Mercatas,  as,  m.  Cic. 
(cf.     m.     turpissimus.    Cic). 
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Qua-sias,  û»,  m.  Cic.  etc.  (cf. 
omnia  quœatui  tant.  Sali.). 
Nundinse,  arum,  f.  pi.  Cic  (cf. 
nandinas  vectigalium,  Cic). 
Le  —  de  la  justice,  nandina- 
tio  j'uris.  Cic.  Le  —  de  son 
corp':,  voy.  PROSTITUTION.    Fairo 

—    de,    voy.    TRAFIQUER. 

trafiquant,  ante,  n.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  fait  trafic. 
Mercator,  oris,  m.  Cic.  (cf. 
non  consules,  sed  mercatores 
provinciaram.  Cic).  Trafiquan- 
te, negotiatrix,  tricis,  f.  Jet. 
Hier.  Faisant  la  guerre  en  — , 
cauponantes  bellam.  Enn.  Voy. 
commerçant,  marchand. 

trafiquer,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Faire  du  trafic.  Rem  ge- 
rëre.  Cic  Rem  gerêre  et  lu- 
crum  lacère.  Cic.  Mercaturam 
ou  mercataras  facére.  Cic.  (cf. 
ille  mercataras  in  ea  regione 
(ecernt.  Cic).  Mercatura  (ou 
mercaturis)  rem  qaœrëre.  Cic 
Negotiatione»  exercire.  Suet. 
Neyotiari,  dép.  intr.  Cic.  Les 
négociants  Romains  trafiquent 
avec  la  Gaule,  mercatores  Ro- 
mani ad  Gallos  commeant. 
Csss.  Il  Faire  un  commerce  illi- 
cite. Commercium  alicujus  rei 
habëre.Cic.  Aliquid  in  quœslum 
conferre .  Cic.  ou  habêre  qux- 
stai.  Cic  Sull.  Aliquid  habêre 
vénale.  Sait.  Vendére,  tr.  Cic. 
(voy.  vendre).  Sa  maison  était 
le  champ  de  foire  où  l'on  tra- 
fiquait avec  passion  de  la  ré- 
publique, calebant  in  interiore 
œdiam  parte  totius  rei  publi- 
er nandinse.  Cic.  (Ph.  5,  U, 
II).  Il  (Par  ext.)  Avoir  commer- 
ce avec.  Voy.  commerce.  ^ 
(Arch.)  V.  tr.  Mettre  en  trafic. 
Ad  nundinationem  hominum. 
[rem)  traducére.  Cic.  Nandi- 
nari,  dép.  tr.  Cic.  (cf.  nandi- 
nari  Jus  abaliquo.  Cic.  [Verr. 
II,  1,  Jt6,  ll9].  senatorium  no- 
men.  Cic  [Verr.  II,  2, /.9,  122]. 
totum  imperium  popali  Rom,a- 
ni.  Cic.  [Ph.  3,  i,  10]). 

tragacanthe  ,  s.  f.  .-irbrisseau 
qui  donne  la  gomme  adragant. 
Trayacantha,  se,  f.  Plin. 

tragédie,  s.  f.  Pièce  de  théâtre 
régulière  mettant  en  scène  des 
personnages  en  lutte  contre 
leurs  passions  ou  la  mauvaise 
fortune,  etc.  Tragœdia ,  se,  f. 
Cic.  (cf.  tragœdiarum  scriptor. 
Plin.  ou  poeta.  Cic.  tragœdiam 
agére  [•  jouer  la  t.  •].  Cic).  De 
— ,  voy.  TRAGIQUE.  Ce  mot  d'une 
— ,  tragicum  illud.Suet.  P.  ext. 
Si  dans  les  bagatelles  nous 
avonsrecoursaux  grands  moyens 
de  — ,  ai  tragœdias  agamus  in 
nngia.  Cic.  \\  (Fig.)  Evénement 
funeste.  Tragœdia,  se,  t.  Cic. 
Miserabilis  casus.  Cic.  Atrox 
res.  Cic,  Scelus  tragicum. 
Liv.  —  dans  les  événements, 
—  de  palais,   voy.    révolution. 

tragédien  ,  enne.  s.  m.  et  f. 
Acteur,  actrice  qui  joue  la  tragé- 
die. Tragcedas,  i,  m.  Cic.  Tra- 
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gicu»  aclor.  Liv,  Tragédienne, 
quœ  tragœdias  agit.  A.  Les  — , 
tragici,  oram,  m.  pi.  Plaut.  co- 
thatnati,  oram,  m.  pi.  Sen. 

tragicomédle  ,  s.  f.  Pièce  de 
tliéUre  qui  tient  de  la  tragédie 
et  de  la  comédie.  Tragicomœ- 
dia,  .V,  f.  Plaut. 

tragicomique ,  adj.  Qui  est  à 
la  fois  plaisant  et  fâcheux.  Si- 
mul  (ou  ani)  tragicus  et  comi- 
cus.  A.  Sujet  — ,  res  comica 
tragicis    versibas   exposita.  A. 

tragique,  adj.  Qui  appartient 
à  la  tragédie.  Tragicus  ,  a, 
UXD,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  tragi- 
cus poeta.  Cic.  tragicus  Oret- 
tes  aut  Athamas  [•  Oreste  et 
Athamas  représentés  sur  la  scè- 
ne t.  "].  Cic.  tragicum  spirâre. 
Ilor.).  Auteur  — ,  tragicus,  i, 
m.  Sen.  tragœdiarum  poeta  ou 
scriptor,  Plin.  Acteur  — ,  voy. 
TRAGÉDiE.N.  Genre  — ,  poème  — , 
voy.  TRAGÉDIE.  Style  — ,  co- 
thurniis,  i,  m,  Virg.  Ton  — , 
tragœdia,  se,  f.  Cic.  (cf.  tra- 
gœdias agére  [•  prendre  le  ton 
t.  "]).  Cic.  Qui  est  à  la  hauteur 
du  style  — ,  tragicus,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  tr.  orator.  Cic), 
1  (Fig.)  Qui  a  un  caractère  fu- 
neste. Tragicus,  a,  am,  adj. 
Liv.  (ex.  :  exemplam  sceteris 
tragici.  Liv.  [I,  lt6,  3]l  ;  tris- 
iis,  e,  adj.  Cic.  (ex.;  trisfem 
exitum  ou  tristes  exitus  ha- 
bêre. Cic);  fuaestus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  funeste)  ; 
luctuosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (voy.  fu.neste).  Fait  — , 
tragœdia,  se,  f.  Cic.  Tourner  au 
— ,  [alicui)  vertëre  maie.  Cic. 
vertëre  in  perniciem.  Cic.  Pren- 
dre qqch.  au  — ,  rapëre  aliqaid 
in  pejorem  partem.  Ter. 

tragiquement ,  adv.  D'une 
manière  tragique.  J|  Selon  le 
genre  de  la  tragédie.  Tragico 
more.  Cic.  Tragicê,  adv.  Cic  || 
(Fig.)  D'une  manière  funeste. 
Atrociter,  adv.  Cic.  Lactaosë, 
adv.  Liv. 

trahir  (lat.  pop.  tradïre,  p. 
tradére),  y.  tr.  (Arch.)  Livrer 
(à  ses  ennemis)  celui  qui  se  fiait 
à  nous.  Tradére,  tr.  Cic,  etc. 
(voy.  LrvRER).  ^  (Absol.)  Livrer, 
abandonner  qqn  à  qui  l'on 
doit  fidélité.  Prodëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  is  me  deserait  ac  pro- 
didit.Cic  [Flacc.  33,  811.  arbem 
philosophise  proditis,  dam  cas- 
tella  defenditis.  Cic  [Div.  II, 
16,37].  p.  arbem.  Liv.  patriam. 
Liv.  ne  (ortunas  meas,  ne  uni- 
cam  (iliam  tant  temerê  prode- 
rem.  Cic.  capat  et  salutem  ali- 
cujus.  Cic.  utilitatem  comma- 
nem.  Cic.  libertatem.  Liv.  par 
ext.  officium.  Cic.  (idem.  Sali.); 
projicère ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
ab  aliquo  prodi  et  projici 
[■  être  trahi  et  vendu  ■].  Cic 
qaeritur  [Cato]  in  contione  sese 
projectum  ac  proditum  a  Cn. 
Pompejo.  Cses.  [B.C.  1,30,  5]. 
dacem  luam  Domitium    pro~ 
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JectU  ontnihas  [•!««  trahiiinnt 
j^us  ']  (u'jw  consitium  capére. 
Cxa.  [B.  C.  I,  90,  S],  nonne  ex- 
tremam  pati  forttmam  paratos 
orojecit  Ule  ?  Ca-J.  [ti.  C.  U.  35, 
8].  non  esse  tamen  deaertam 
omnino  rem  pablicam  neqac 
ppo/ectum  consulare  im^- 
rium.  Lii'.y,  deserère,  tr.  Lie. 
etc.  lei.:  deserère  aese  ou  cau- 
sam  suam  [•  te  t.  •].  Cic.  Cscs. 
nostri  ab  dace  et  a  fortunCi 
deserebantur.  des.  desertos  s<: 
ac proditos  a  vobis  dicunt.Ca;s. 
vosne  vero  L.  Domititim,  an 
vos  Domitias  deseruit  ?  Cxs.); 
deScére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  cum 
vires  eum  lassitadine  defi;cis- 
eent.  Cses.  [B.C.  UI,99,  5].  res 
{•  le  sujet,  la  matière  ■]  me 
ipsa  déficit.  Cic).  1  (Par  est.) 
Révéler.  Prodère,  tv.  Cic.  etc. 
'ei..:aliqaid  vultu.Hor.  [alicui] 
secretam.  Saet.  conscios.Cic.]; 
aperira ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
semet.  Liv.commissa  Cic.);  ar- 
guère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  aman- 
tem  et  languor  et  sitentium 
argaet.  Hùr.)  ;  indicâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ei.  :  indicâre  se. Cic). 
Voy.  RÉVÉLER.  Il  Dessertir.  De- 
serère, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  spem. 
Cic);  destituére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  conata  ejas.  V^ell.  qa,f 
desiituta  exspectatio  est.Liv.); 
fallère  ,  tr.  Cic.  etc.  (voy. 
tromper)  ;  decipëre  ,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  tromper);  frustrari, 
dép.  tr.'Cic.  etc.  (voy.  tromper). 
trahison  ,  s.  f.  Acte  de  celui 
qui  trahit.  Proditio,  onls.  r. 
Cic.  etc.  (ex.  :  pr.  patrias.  Liv. 
maltorum  in  nos  pei-fidiam.  in- 
sidias ,  proditionem  notabiê. 
Cic.  (ep.  V,  12,  U].  au  plur.  : 
qao  e  vitio  et  amicitiaram 
proditiones  et  reram  pablica- 
ram  nasci  soient.  Cic.  [Ac.  pr. 
II,  9,  87]);  perûdia,  ae,  f.  Cic. 
(voy.  perfidie).  Crime  de  haute 
— ,  perdiiellio,  onis,  f.  Cic.  ]| 
(Spéc.)  InGdélité  (en  amour). 
Infidelitas,  atis,  f.  Cic.  Perfi- 
dia,  œ,  f.  Cic.  ^  (F'S)  En  — , 
c.-àr^.     traîtreusemeut.      Voy. 

TRAITRIàE,    TRAITREUSEMENT. 

traille  (lat.  traimla.,  ce  qui  est 
tiré;  herse,  etc.),  s.  f.  Sorte  de 
bac,  dit  aussi  pont  volant.  Voy. 

BAC,    PONT. 

train,  s,  m.  Longue  file  de  bê- 
tes qui  transportent  des  vivres, 
des  munitions,  etc.  OrdO,  di- 
nis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  o.  lon- 
gue vehicvUoram.  6en.).  —  des 
équipages,  commeatas,  ûs,  m. 
Hirt.  impedimenta  et  calones. 
Liv.  —  d'artillerie,  fabri  qui 
machinas  in  bello  trahunt. 
Liv.  ou  sLmpl.  fabri,  fabrum, 
m.  pi.  Liv.  (cf.  prœfectus  fa- 
brum.  Liv.).  Un  —  de  bois, 
voy.  p.  291  (col.  I).  —  de  cul- 
ture, instrumentam  rasticum. 
Phied.  ou  si  m  pi.  instrumen- 
tam, 1,  n.  Cic  II  (Par  ext., 
•Suite  de  valets,  de  chevau.x. 
etc.,    qui     accompagnent     une 


P-^r-onne  riclie.  puissante,  Co- 
iDitatas,  ùs,  m.  cic.  etc.  (ex.: 
c.  magnus.  Cic.  Liv.  omnis. 
Saet.  au  plur.  Allobrogam  co- 
nxitatus  [•  les  AU.  et  tout  leur 
train  •].]  iSa/l.)  ;  apparatus, 
ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  tenui- 
culas  [•  bien  mince  •].  Cic. 
omnis  apparatus.  Liv.  au  plur. 
apparatas  regii.  Liv.  oneratas 
fortunx  apparatibas  sax.  Liv.  . 
—  de  maison,  voy.  118S  (col.  S;. 
Mener  grand  — ,  laatê  vivére. 
Nep.  Par  ext.  Faire  du  —,  voy. 
TAPAGE.  1  Allure  de  l'attelage 
qui  traîne  une  voiture.  Voy. 
ALLURE.  A  fond  de  — ,  vov.  p. 
9SI.  {col.  1).  Il  (Fig.)  Manière 
dont  les  choses  marchent.  Cur- 
sas,  ûs,  m.  Cic.  etc.  (ex.:per- 
spicis  qui  cui'sus  reram,  qui 
exitus  (atmus  sit.  Cic.  dii  co- 
dem  cursu,  ^uo  (luxere  adUac 
res,  ire  patiantur.  Cic.  ea  na- 
tura  rerum  est  et  is  temporum 
cursus,  ut  nonpossitistaaiit  ti- 
bi  aut  ceteris  fortanaesse  dia- 
turna.  Cic.  eum  tenére  cursum 
qaem  a  prima  setate  sascepe- 
ris.  Cic).  Mener  qqn  grand  — , 
instàre  alicui.  tic  aliquem 
urgëre.  Cic.  Mener  qqch.  graud 
— ,  d'un  —  de  poste,  voy.  pres- 
ser. Au  —  dont  il  y  va,  quA 
(estinatione  properat...  Cic. 
Tout  d'un  — ,  sine  alla  inter- 
missione.  Cic.  uno  tenore.Cic 
Etre  en  —  de  (faire  qqch.), 
instituére  (av.  l'Inf.).  Cic.  Etre, 
se  mettre  en  — ,  moveri  ou 
agitari.  Cic.  Mettre  en  — ,  mo- 
vêre  ou  commovêre  aliquem  ou 
aliqaid.  Cic.  initium  ialicujas 
rei)  l'acéré  ou  pellére.  Cic.  L'af- 
faire était  en  ton  — ,  res  pror- 
sas  ibat.  Cic.  (Att.  .\IV,  20). 
res  procedebat.  Cic.  Aller  fou 
— I  pergére,  intr.  Cic.  (voy. 
continuer).  —  toujours  égal, 
cursiu  idem  et  idem,  ténor.  Cic. 
|l(Parext.)  Partie  de  devant,  de 
derrière  des  chevaux,  des  bœufi?, 
etc.  —  de  derrière,  cfunes,  ium, 
f.  pi.  Jav.  —  de  devant,  prio- 
res  pedes.  Nep.  I|  (Par  anal.) 
Partie  qui  porte  le  corps  de  la 
voiture  et  à  laquelle  sont  atta- 
chées les  roues.  Rotee  et  axes. 
Plin. 
traînage ,  s.  m.  Action  de 
traîner.  Tractas,  ûs,  m.  Plin. 
Vectio,  onis,  f.  f^uet.  —  rapide, 
raptus,  ûs,  m.  Liv.  Le  —  d'un 
bateau,  voy.  remorque.  ||  (Spéc.) 
Transport  à  l'aide  de  traîneau. 
Vectio    trahà  facta.    A.    Voy. 

TRAINEAU. 

traînant,  ante,  adj.  Qui  traî- 
ne à  terre,  qui  pend  de  maniè- 
re à  balayer  le  sol.  Fluens,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (cf.  vestis  fluens. 
Ov.).  Robe  — ,  tunica  talaris. 
Cic  Manteau  — ,  pallo,  x,  t. 
ffor.  Etre  — ,  jacire,  intr.  Ov. 
Pique  —  (qu'on  porte  renver- 
séej,  versa  hasta,  Virg.  Chaîn^- 
— ,remulcam,  i,  n.  Virg.^  (Fig). 
Qui  se  prolonge  d'une  mar.ic-rr- 
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mouotouo.  Litnguens,''  p.  adj.' 
Cic.  Langnidus,  a,  um,  adj. 
Ctc.  Lentut,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  lentus  in  dicendo.  Cic). 
Péroraison  — ,  pioductus  exi- 
tus {^orationit).  Cic.  Prononcia- 
tion — ,  (rac^tw  verborum.  Cic 
Voix  — ,  diffusum  vocit  genus. 
Cic.  Etre  —  (en  pari,  du  style", 
flaccescére,  iiitr.  Ctc.  lanyue- 
sccrc,  intr.  Cic. 
traînard,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  reste  habituellement 
eu  arrière  des  autres  dans  une 
marche.  .Morator,  ori»,  m.  Liv. 
Une  — ,  quœ  moratur.  A.  (En 
pari,  do  soldats.^  Morator,  oris, 
m.  Liv.  [Miles]  palans  per 
agt-os.  Liv.  ||  (P.  ext.)  Celui, 
celle  qui  l'ait  les  choses  avec 
lenteur.  Cessator,  oris,  m.  //or. 

Voy.    LAMBLN,    LEST. 

traînasse,  s.  f.  Long  6let  d'oi- 
seleur. Voy.  FILET.  1  Rejet  de 
certaines  plantes,  voy.  rejet. 
1  Renouée.  Voy.  ce  mot. 

traînasser,  v.  tr  et  intr.  || 
iFamil.)  V.  tr.  Faire  traîner 
longtemps  (une  affaire).  Pro- 
ducére,  tr.  Cic.  Voy.  traîner. 
^    V.  intr.    Tarder    boaucoii[>. 

Voy.    LAMDI.NER,    TARDER. 

traîne,  s.  f.  Action  de  traîner. 
Tractus,  ùs,  m.  Plin.  Mettio 
des  filets  à  la  — ,  verrëre  reti- 
bu3  squor.  SU.  Embarcation  à 
la  —  (amarrée  à  l'arrière  d'un 
bâtiment),  scupharemulco post 
navem  tracta.  A.  (d'apr.  Liv.]. 
^  (P.  ext.)  Ce  qui  traîne,  pend 
jusqu'à  terre  en  balayant  le 
sol.  La  —  d'une  robe,  syiriui, 
matis,  n.  Sen.  tr.  .^voir  uno  — , 
veste  humam  verrëre.  A.  Vo; . 
TRAINANT.  ^  Corde  qui  traîne  a 
la  mer.  Remulcam,  i,  n.  Cits. 
Liv. 

traîneau  ,  s.  m.  Voiture  à  pa-  j 
tins  qn'on  fait  glisser,  etc.  Tro-  I 
ha,    se,    f.  Col.    Tragula,  as,  f.  | 
Varr.  (L.  L.  V,  31,  139).  ^  Sor- 
te de  filet  pour  prendra  le  pois- 
son. Everriculum,  i,  n.  Varr. 

traînée  ,  s.  f.  Longue  traça 
laissée  sur  le  sol  par  uue  sub- 
stance répandue.  Tractus,  Cu, 
m.  Plin.  Laisser  une  —  de 
sang  jusqu'à,  perducére  san- 
guinem  ad  (cabiculam).  Quint. 
Au  fiç.  La  nouvelle  de  ce  meur- 
tre s'etant  répandue  comme  uik 
—  de  poudre,  céleri  rumo) 
dilata  ei  vim  allatam  esse, 
Nep.  P.  anal.  Une  —  d»  lu 
mière,  tractas,  ûs,  m.  Lacr. 
Virg.  (cf.  longi  (lammarum 
tractus.  Lucr.).  sulcus,  i,  m, 
Virg.  Le  nuage  se  déchirail 
en  longues  —  do  flamme" 
nubes  in  longas  tlarumaratA 
figuras  dehiscebat.  Plin.  i. 

traîner,  v.  tr  et  intr.  ||  V.  tr, 
Tirer  après  soi  (qqch.  qqn) 
malgré  la  .résistance  oppose! 
par  le  poids  et  le  frottomen^ 
d'une  partie  sur  le  sol.  Tra- 
bëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem pedibut,  Cic.    trahi  o/i» 
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r.ibus.  Liv.  aliqaid  pcr  terram 
traliére.    Varr.   alicajas  coda- 
ver  cervicibas  reste  circamda- 
tam  per  vias.  Val.-Mnx.  (ron- 
dosos  ramos    per   terram.  LU-, 
absciso  capite  trancum  cor/ju.s 
traliére    in     Gemoniaa.     Suet. 
corpus  circum  mœnia  trahére. 
Cic.  par  ext.  ei/uo  vectam  tra- 
hi.   Liv.    atiijuia    cwrum    [ou 
guadrigas]  ayens  trahitar.  Liv. 
par  ana!.  fessa  aigri   irahentes 
membra.    Liv.    corpus  fessurn 
trahére.  Liv.  tr.  pedemdextram. 
Liv.)  ;    abstrabêre  (-  traîner 
loin   de  .),  tr.    Cic.  etc.   (ex.: 
navem  remulco  [-  à  la  remor- 
que .].    Cœs.)  ;     pertrabëre 
(•  traîner  jusqu'à  •),    tr.    Liv. 
(ei.  :    rutem    ad    ripam.  Liv.); 
protrabère ,    tr.  Plaat.  Cic. 
Vinj.    (ex.  :     pedibas    informe 
cadaver  protrakitar.   Virg.  pr. 
aliqaemcapilloinviam.  Plant.); 
vebëre  (>  transporter,  porter, 
traîner  »),    tr.    Cic.  etc.    (ex.  : 
V.   carram.   Cart.    triamphan- 
îem  [Camillum]   albi  vexerant  ^ 
equi.  Liv.  te  tuas  vexere  tigres. 
Hor.  V.  uxorem  plaustro.    Ti- 
ball.).    Se    —,    repère,     intr. 
Nep.   Hor.  Sen.  (ex.  :   genibus 
per    viam    repens.    Sen.    voy. 
ramper);  reptâre,  intr.  Plaut. 
Gell.  (ex.  :  r.  per  limitem.  Plin. 
J.    au    fig.   Lucr.   Hor.).    Se  — 
vers,    voy.    ramper.   Qui  se  — , 
reptabnndas.   Sen.    (vit.   beat. 
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18,  2).  Se  faire  — ,  vebi,  pass. 
Cic.   etc.   (ex.  :    cui-ra  vehi  ad 
cariam).  Cic.  Plin.  ad  id  sacra- 
rium  bigis  ciirra  ai-caato  vehi. 
Liv.)  ;    subvebi ,   pass.    Virg. 
Liv.  (ex.:  ad  Capitoliam. Liv.); 
vectari,  pass.  Hor.  Liv.  (ox.  : 
equis.  Ov.Curt.  Justin,  carpen- 
tis  per   arbem.    Liv.).    Fig.   — 
qqn   dans   la  boue,  voy.  p.  300 
(col.  3).  —  sa  chaîne,  catenam 
saam  trahére.  Aug.  Se  —  (fig.), 
ûaccescére,  intr.  Cic  etc. (ex.: 
ffaccescebat  oratio.   Cic.)  ;  tri- 
gére,    intr.    Cic.     etc.    (ex.  : 
aermo   friget .    Ter .    sin     ista 
(rigebunt.   Cic);    lan guère  , 
intr.    Cic.   etc.    (voy.  languir). 
1  Forcer  à  venir  avec  soi.  Tra- 
hére, tr.  Cic.  etc.  (ex.:  trahére 
[ou    secum    trahére]    aliqaem. 
Cic.   toto  itinere  non  dacitar, 
sed  trahitar.    Sen.    ad  sappli- 
ciam  trahi.  Sali.  Tac.ou  [abs.l 
trahi.  Sali.  Tac.)  ;   abstrabé- 
re,  tr.  Cœs.  Cart.  (ex.  :  libéras 
in    servitutem.    Cœs.  abstrahi 
ad  capitale  supplicium.  Cart.); 
attrabère ,   tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
tribunos    attrahi   ad  se  jussit. 
Liv.    attr.    aliqaem    l'inctum. 
Liv.);  extrabère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem  vi  in  pablicum. 
Liv.  aliqaem   domo    [«  liors  de 
chez  lui  •].  Cic.   aliquem  e  la- 
tebrâ.  Saet.);  pertrabëre,  tr. 
Liv.  etc.  (ex.  ;  aliqaem    in   ca- 
stra. Liv.  aliqaem  in  jus.  Val.- 
Max.  aliquem  ad  centamviros. 
Phœd.)  ;   protrabère,  tr.  Cic. 


etc.   (ex.  :   aliquem  e  tentorio. 
Tac.   aliquem    hinc    in  convi- 
vium.  Cic.  aliquem  in  inediam 
manibus  suis.  Saet^  ;  rapére, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  rapi  te  obtor- 
to  collo  mavis,  an  trahi  ?  Plaut. 
r.    ad  supplicium    ob  facinus. 
Cic.  ad  mortem  cruciatamqae. 
Cic.  r.  aliquem   in  jus.  Plaat. 
Hor.  in  jus  ad  regem.  Liv.  ad 
consulem.    Liv.    in    carcerem. 
Suet.  a  carcere  ad  palum  et  ad 
necem.    Cic.)  ;    abripère,   tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :    aliqaem.    Cic. 
aliquem,  de  convivio   in  vinca- 
la.   Cic.  aliquem  hinc  in  cru- 
ciatum.  Ter.  aliquem  ad   qaae- 
ttionem.  Cic);  arripére  («  traî- 
ner  en  justice  .),  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  A.  Plotium.  Cic.   Licinia- 
nam.Plin.j.  consules  abeuntes 
magistratu.  Liv.  statim   quœ- 
stor  ejas  in  prsejadiciam   ali- 
quot  criminibus    arreptas  est. 
Saet.)  ;   raptâre,   tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  uxorem,  conjagem.  Cic); 
ductàre.tr. Plaut.  (ex.:  d.  ma- 
lierem.  Plaut.  [Pœn.  IV,â,I.G]). 
1  Amener   avec   soi    (qfich.  qui 
embarrasse,  qui  gêne).   Trabë- 
re,    tr.    Liv.    (ex.  :    exercitam. 
Liv.    tarbam     prosequentium. 
Liv.  limam  arenamqae    et  sa- 
xa    ingentia    flactus    trahunt. 
Sali,    au    fig.    vitam    trahére. 
Virg.  Plin.);  ducére,  tr.   Virg. 
(ex.  :    vitam.   per   extrema  om- 
nia.    Virg.).  \\  Amener  avec  soi 
(qqcli.)  comme  conséquence  for- 
cée. Voy.  E.NTRAiMER.  |1  (Par  ext.) 
Faire  aller  longtemps,    prolon- 
ger (qqch.).    Trabère,  tr.  Cic. 
etc.  (e.x.  :  (.  tempus.    Sali,  bel- 
tum.  Liv.  pugnam.  Liv.  comi- 
tia.  Cic.    rem  in  sérum.    Liv. 
par  ext.  t.  segros.Cels.  aliqaem 
sermone,    qao    asque...    l'al.- 
Max.  legatl  qaerentes  se  trahi 
a  Cœsare.  Suet.)  ;   extrahère, 
tr.  Cic.  Liv.  (ex.  :  res  [•  les  af- 
faires .]  variis  calamniis.  Cic. 
obsidionem.     Liv.    bellam    in 
tertiam  annam.  Liv.  simal  ex- 
trahi  rem  ex  eo  anno  [•  au  delà 
de  l'année  courante»]  viderunt. 
Liv.    [V,  25,  13].  voy.  prolon- 
ger, [faire]  durer);  protrabè- 
re, tr.  Suet.  (voy.  prolonger); 
ducère,    tr.   Cic  (etc.  (ex.:  d. 
rem.    Cass.   istud    dia  nimium 
duci.  Cic  dacëre  bellam.  Cœs. 
tempos    qaam   longissimê  du- 
cére. Cic.  par  ext.  aliquem  diem 
ex  die.  Cœs.  ubi  se  diatias  da- 
ci  intellexit.  Cic);   producé- 
re,  tr.  Cic.    etc.  (ex.:    aliquem 
falsà  spe.  Cic.  voy.  prolonger). 
—  sa  voix,  ses  paroles,  etc.   in- 
torquëre  sonam.  Plin.  (X,  81). 
tractim    dicére.    Sen.    tractim 
pronanfiàre  litteram.Gell.  IV), 
6,6)  1  V.  intr.  Se  traîner.  Tra- 
bère, tr.  Ct'c.  etc.  (ex.:  cornas 
fessum    trahére.    Liv.    pedem 
dextrum  trahére.  Liv.).  ^  Pen- 
dre  de    manière    à   balayer   le 
sol.  Trabi,  passif.  Cic.  etc.  (ex.: 
trahitar  stola.  Sen.)  ;   ûuere, 


intr.  Ov.  Prop.  (voy.  pendre); 
deauere,  intr.  Virg.  (voy. 
pendre). Laisser  —,  tra'bëre,  tr. 
Cic.  elc.  (ex.:  amiculum.  Plaut. 
vestem.  Hor.  pallium  per  lu- 
tum.  Rutil.  Lup.  togam  velat 
tragicam  vestem  inforo.  Sen.]. 
Il  (P.  ext.)  Chosesqui  traînent, 
qu  on  laisse  —,  res  quœ  temeré 
jacent.  Q.   Enfants  qui   —  les 

rues, voy. VAGABOND,  VAGABONDER. 

Fig.  Des  lieux  communs  qui  — 
les  rues,  loci  valgares   et  per- 
vagatissimi.    Cic.  1  Se  prolon- 
ger, marcher  lentement.    Tra- 
bère, intr.  Cels.  et  trabi,  pass. 
Cic.    etc.     (ex.  :    decem  annos 
traxit    ista    dominatio.    tlor. 
traliére  in  morbo  diatias.  Cels. 
qai    cetera   parte   anni  traxe- 
rant,   resolvuntur  tempore  au- 
tumni.    Cels.   trahitar   bellam. 
Liv.);  tardàre,  intr.  Cic.  Plin. 
(ex.:    num   quid  putes  rei  pu- 
blicœ  nomine   tardandam  esse 
nobis?  Cic.  [Au.  VI,  7,  «].  tar- 
dantes   ["  ceux  qui  traînent  -] 
sine  clementia  puniant.  Plin. 
[XI,   27]);   morari,   dép.  intr. 
CiC.  etc.  (voy.  tarder,  s'attar- 
der). Faire  —,  faire  —  en  lon- 
gueur, voy.  ci-dessus,  col.  2. 
traîneur,'eu3e,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui,   celle   qui    traîne    quelque 
chose.   Qui    (qaœ)  aliqaid  post 
se  trahit.  A.  ||    (Spéc.)  Ouvrier 
qui  pousse  devant  lui  des  traî- 
neaux à   patins   pour  le  trans- 
port   du    minerai.  Qui  m.etalla 
trahâ   vehit.   A.  Fig.  —  d'épée 
(fanfaron),      miles      gloriosas. 
Plaat.  —  de   sabre,  voy.    sou- 
dard. ^  Celui,  celle  qui  reste  en 
arrière.  Voy.  tr.iinard. 
traire  (lat.    trahére,   tirer),   v. 
tr.  (Arch.)  Tirer.  Voy.  co  mot. 
1  (Spéc.)  Or,  argent  trait,    voy. 
FILIÈRE,   j  Tirer    le    lait.    Mal- 
gêre,  tr.     Virg.    Plin.    —  com- 
plètement, emalgêre,   tr.  Cato. 
Col.    —   dans,   immulgêre,    tr. 
Liv.  Action  de  — ,  muletas,  ùs, 
m.  Varr.    Vase  à  —,   mulctra, 
œ,  f.   Virg.   Col.    Lait    qui    est 
dans  le  vase  à  — ,  mulctra,    œ. 
f.  Col.  Fig.  Famil.    —  qqn  (lui 
tirer    de    l'argent),    emangére 
aliquem.  Plaat. 
trait,    s.    m.    Action    de    tirer. 
Tractas,    ùs,    m.     Virg.    Plin. 
Qaint.  j\  (Spéc.)  Action  de  tirer 
une  voiture.   Bêtes   de   — ,  pe- 
cades    ad    vehendum    idonese. 
Col.    jamenta   jagalia.     Cart. 
equi  jamentaque  jagalia.Curt. 
ou     (simpl.)    jumenta,     orum. 
n.  pi.  Cœs.  Liv.veterinse  (s.-e. 
bestiœ),     arum,     f.    pi.     Varr. 
Plin.  Employer    un   cheval  de 
— ,    eqao     ad    vehendam     ati. 
Col.    Fig.    Donner    le  premier 
— ,     impellëre,    tr.    Cic.    Celui 
qui   a  le   premier   — ,  qui  a  le 
—  (au  jeu  d'échecs),  qui  prior 
calculum     commovet.     Qaint. 
D'un  —,    ano    tracta.    Vell.    || 
,Par  ext.)   Lanière   de  cuir    ou 
corde  à    l'aide   de   laquelle    les 
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chevaux    tirent    une     voiture. 
llabenx,  aram.  (.  pi.  Cic.  Epi- 
redium,  ii,  n.  Qaint.  [l,  5,  (>»). 
Jav.    {S,    66).    Fun.î.    >».?>• 
Cic.  Loram,  i,  n.   Cato.     Plin. 
1  (Par  anal.i  Longe    ».  laquelle 
est  attaché  le  limier.  Loram,  i, 
a    Plin.  1  .\ciio!i    de    tirer  la 
corde    d'un    arc,    d'une   arba- 
lète, d'une    baliste,  etc.,    pour 
faire  partir  le    projectile.  Gens 
da  —,  hommes  àe—,iagitlarii, 
oram,    m.    pi.    Cic.    Cœs.    La 
portée    du    —,    voy.    portée    ,. 
(Par  eit.)    Toute    arme    lancée 
ioit  avec   l'arc,   etc.,  soit    a\'ec 
la   main.    Teium.    J>   n-   Cic. 
etc.  (ex.  :  ma'.tita.io    teloram. 
Cxs.    niibes    teloram.    Liv.  ab 
icta  teloram  tati.  Cses.    mtssas 
telorum.  .iact.  b.  Hisp.  magna 
vis     eminas    missa      teloram. 
Cxs.    ma/jno  namero  piloram, 
tragalaram  reliqtioramqae  te- 
loram  se    instia-rerant.    Caes. 
tela   mittëre.    Cses.    jacëre   ou 
conjicêre.    Css.   Cic.    tela    m 
hostem     ingerêre.      Liv.    pro- 
piores  levioiibas   eoqae    magis 
crebris    telis  petire.  Liv.   tela 
ab    omni     parte     accidebant. 
Liv.  au  fig.   omniba$  tdis  for- 
tunée   propositam  esse.  Cic.)  ; 
basta,   se,  f.    Cic    etc.   (e.v  : 
hasta   amentata.   Cic.   hastam 
Jacëre  ou  conjicêre.  Virg.  emi- 
nas  hasiis  aat  comminas  gla- 
dio  ati.    Cic.    hastas      vtbrâre 
ante  pagnam.  Cic.   au    fig.    a- 
mentatas  hastJS  torqaêre  ora- 
toris  lacertis  viribasqae.  Cic.)  ; 
sagitta,  as,  f.  Cie.  etc.  (ex.  : 
tagittaram      maltttado.      Cic. 
[Tusc.     I,    1.2,    101].    conpgêre 
aliqaemsagittis.Cic.  [.\c.pr.  II, 
58,  89].  au  fig.  Veneria  sagittœ. 
J.acr.  voy.   flèche'.  Comme  un 

avec    la  rapidité  d'un    — , 

oc'ioriacalo.  Virj.  Les  traits  de 
la  satire,  acalei.  oram,   m.  pi. 
Cic.  (cf.  acalei    orationis.   Cic. 
contameliaram.    Cic.    (aérant 
nonnalli   acalei    in   C.    Cœsa- 
rem.   Cic.).    Il  (Par  anal.)  Tout 
ce  qui   frappé    rapidement.    Ce 
fut  pour    moi  comme  un  —  de 
lumière,    percassit    ilico     ani- 
mam.  Ter.  1  Action  d'attirer  à 
soi    le    liquide,    pour    l'avaler. 
Haustus,  ÛS,    m.    Virg.  Plin. 
(ex.:  trusta  avido  bibére.Plin. 
largis    haastibas   bibére.  Ov.)  ; 
potus,  ÛS,    m.   Cic.  etc.   (ex.: 
plarimarn    ano  pota   haarire. 
Ttin.);impetus,   Ù8,    ra.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ano  impata  pocaiam 
epotare.    Cic.     Liv.).  1  Action 
de  tirer  une  ligne,  de  la  tracer 
dans  toute  el  longueur.  DuC- 
taa,  ÛS,    m.  Cic.  etc.   'ex.  :  o 
litterse  dactm.  Col.  [VI,  5,  U]. 
litterarum    daclas    haeri    le- 
qaantar  Qaint.  (X,  û,  2J.  Des- 
sin   au   — ,   pictara     Imeans. 
Plin.  D'un  —  do   plume,    anà 
$igni^atione   litteraram    (ali^ 

2aem     necandam     denotàre). 
ic.  (imp.  Pomp.  3,  T.    ||  (Par 


ext.1  Ligne  tracée.    Linea,  se, 
f.  Cic.  etc.   (ex.  :    iineain    scn- 
bêre.    Cic.    lineam    ex    colore 
dacire.  Qaint.    lineam   cinere 
dacëre.    Plin.    linese  «.vtremce. 
Plin.  voy.   uone)  ;  J/neamen- 
ttim,   1,   n.  Cic.  etc.  (eï.  :     li- 
neamentam,  longitado  latitadi- 
r>ecarefM.Cic.[.\c.II,U6].omnes 
pilas   colamnasqae     notaverat 
cretâ,    qax  lineamenta   evice- 
rant      spississimam      noctem. 
Petr.  \Ti,  M);  lineatio.  onis, 
l.  Vitr.  [IX,  1,  13;  X.  23,10]); 
virgala,  œ,   f.   Quint.    Hier. 
(dan-     rexpre=s.      v.     censoria 
[p.    obelas].    Qaint.   [1,  U,   3]\ 
^Q  _  de  scie  (ligne   indiquant 
où  il  faut    scierV    nota    serras. 
Sen.    et    [par  '  ext.),    chaque 
coupe     faite    par    la    scie,  seg- 
mentam,  i,  n.   Plin.   \\    (Spéc.) 
Ligne  qui  reproduit  le  contour 
d'un    objet.    Lineamentam,    i, 
n.  Cic.  (cf.  operam  lineamenta. 
Cic.)  Peindre  à  grands —,  ima- 
ginem  delineâre.    Plin.  ||    (Par 
anal.)  Ligne    du    visage.    Dac- 
tas  oris.  Cic.  (Fin.  V,  UT).  Li- 
neamentam, i,  n.  Cic.  etc.  (cf. 
erat  et  oris  et  corporis    linea- 
mentis      persimilis.      Jastin). 
.\ota    oris.  Cart.  (VIII,  3,  13). 

du  visage,    os,  oris,  n.    Cic. 

vnltas,    <ls,     m.  Cic.   os    val- 
tasqae  ou   os   et    valtas.    Cic. 
Reproduire  q  (n  —    pour  — ,  si- 
militadinem   alicajas    crpres- 
sam  ad  et^giem    reddére.  Liv 
Copier  —  pour    —,    exprimere 
(aliquid)  sammâ  similitadine 
Plin.  T  {.^.a  fig.)  Marque  signi 
ficative   de  qqch.    Spécimen, 
min: S,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  pra- 
dentiœ  spécimen.  Cic.    seryâre 
antiqaam     spécimen     anima- 
rum.  Liv.)  ;  documentum,  i, 
n.    Cic.     etc.     (voy.     preuve)  ; 
signum,  l,   n.  Cic.  etc.    (ex.  : 
hœc     atram     abandantis     an 
egentis  signa  sant  ?   Cic.  dâre 
signam      ingenii      sai.    Cic); 
signiScatio,  onis,  f .  Cic.  etc. 
(ex.  :  facta   significatione  pro- 
bitatis.     Cic.;     voy.     preuve); 
nota,    3B,    f.    Cic.    etc.    (voy. 
marque).  Il  Action  significative. 
Pactum,  i,  n.  Cic.  etc.    (ex.  : 
f      egregiam,      palcherrimam. 
Cic.  (.    forte  [•  de  courage  •]. 
Cic.  claroram  hominam  ficta 
illastria  et  gloriosa.  Cic.  jFin. 
I,  Ii.,  37]);  facinus,  oris,   n. 
Cic.  etc.  voy.  action).  Je  sais  de 
lui    mille    —    éclatants,  mulla 
in  eo    viro  prxclara    cognovi. 
Cic.  [sen.    5,   12).    Voici  encore 
un  —  de   Thra^ybule,    prmcla- 
rum    hoc    qaoqae    Thrasubali, 
quod...     Nep.    (Thras.    3,    2). 
Aucun    — ,    nihil  .    Cic.     (cf. 
nihil      enim       prxtermitten - 
dam      de      istias      impadentià 
vùletar.   Cic.   [Verr.    II,  U,  J.0, 
86].  nihil  itlastre,  nihil    forte, 
nihil    liberam    [•■  aucun     trait 
de    noblesse,     de    courage,     de 
loyauté  .].  Cic.  [Att.   1,    13,  M- 
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is,  de  quo  scribis,  nihil  habet 
nmplam.  nihil  cxcelsam.  Cic. 
[.Vtt.  I,  20,  2]).  T  (Ahsol.)  Pensée 
vive.brillante  (dans  unouvrag'' 
de  l'esprit).  Sententia,  a»,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  a.  acata.  Cic. 
gravis.  Cic.  Earipides  senten- 
tiis  densas.  Quint.).  —  bril- 
lants, lamina,  um,  n.  pi. 
Cic.  (cf.  lamina  dicendi.  Cic- 
lamina  verboram  et  stnten- 
tiaram.  Cic).  Ab^ol.   Avoir  du 

,  breviter   argati^qae  dicére. 

Cic.  1  (Par  ext.)    Direction  qu-i 
suit  une   chose.   Tractus,   ûs, 
m.     Vell.   Qaint.    (ex.  :    tractu 
temporis.  Vell.).  \\   Avoir  —  à, 
pertinêre     [ad    aliqaid).     Cie. 
respicëre    [ad     aliqaid).     Cic 
Avoir  un  faux  —  dans  le»  yeux, 
lusciosum  fsse.   Plin.    (XXVIII, 
ITO;  XXIX,  1S3). 
traitable,  adj.  (Arch.)    Malléa- 
ble.   Dactitis,      e,    adj.     PUn. 
Tractahilis,  e,adj.  PJin.^  (Fig.) 
.\ccommoJant,  maniable.  Trac- 
tabilis,  e,  adj.    Cic.   (cf.   tract, 
virtas.  Cic.   ut    te  tractabilio- 
rem     experiantar.     Plin.     /.). 
.Milis,  e,   adj.    Cic.    Facilis,  e, 
adj.   Ter.    Cic.    Mansuetas,   a, 
am,  p.    adj.   Cic.   Je  ne    serai 
pas    plus    — ,    modestior    non 
ero.  Cic  Qu'un  revers  a  rendu? 
plus  — ,  calamitate    sabmissio- 
res.  Hirt.  Rendre  —,    mansae- 
facëre,    tr.    Liv.     Devenir    —, 
mansue/îdri,  Saet.  Peu  —,  dif- 
(îoiiis.e,  adj.  Cic. 
traitant,  ?.  m.   Celui  qui  trait- 
avec  l'Etat    pour   alTermer    l- 
impôts.  Voy.    PUBUCAiN.  1   Dan 
un  sens  défavorable.  Voy.  usl 

RIER. 

traite,  s.  f.  Action  de  tirer. 
Tractas,  as,  m.  Plin.  Voy. 
TRACTION.  Jl  (Spéc.)  Action  d- 
faire  venir  des  marchandises 
d'un  pays  pour  les  envoy' 
dans  un  autre.    Voy.    E.\poRr\- 

TION,      COMMERCE.        La       —        d>,i, 

noirs,  servorum  (ou    mancipio- 
ram)  mercatara  (ou  negotiatio). 
A.    Faire    la   traite    des    noirs, 
venaliciariam  vitam    exercêre. 
Ulp.  dig.  Celui  nui    fait    la    — 
dfts  noirs,    venaiicius,    H,    m. 
Cic.    mango.    onis,    m.   Cic.  | 
(P.  ext.)  Droit    levé    (autrefois) 
sur  l'entrée   ou    la    sortie   des 
marchandises.       Voy.     droit, 
DOUANE.  I]   (Banque.)   Lettre  de 
change.  Voy.  change,  billet.  T 
Action  de   tirer  le   lait    de  cer- 
tains   animaux.      Malctas,    ÛS, 
m.    Varr.    L'heure    de    la    — , 
hora  ou  tempus  malgendi.  Col. 
IPareours  non  interrompu  d'up  , 
lieu    à  un  autre.     Spatiam,  ii, 
n.  Cic.  etc.    (cf.    longam   «/JO-j 
(ium  itineris.  Cses.  lanta  itine-^ 
rum  spatia.  Liv.).    Une   longue 
—,  magnum    iter.    Cic  D  une  I 
_,  continenti  carsa.  Liv.  anol 
tenore.  Cic  ||  En  pari,  de  la  na-  ' 
vigation.)  Voy.  traversée.  Fig- 
Faire  la  nuit  d'une  —,   noctem^ 
totam  dormira. 


'traité  (lat.  eccl.  tracfatits.  Hier. 
(cf.  H.  Goelzer,  p.  2;i)),  s.  m. 
Ouvrage  où  l'on  traite  d'uni' 
matière,  en  en  examinant  par 
ordre  les  diver-^es  p;irties.  Ars, 

^rtis,  f.  Cic.  etc.  (surt.  au  pliir. 
artes  oratoriœ  [•  traité  de  rhé- 
torique •].  Cic.  rhetorum  ar— 
tea.  Cic.  artes  antiques  [•  les 
anciens  t.  do  rhétorique  •]. 
Cic.)  ;  liber,  bri,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Dcnietrii  liber  de  con- 
cordià.  Cic.  de  eo  libroa  [ecisse 
multos.  Varr.  êcripsisse  très 
libros  de  aliqui'i  re.  Cic.  nos 
autem  in  ^libris  habenMts... 
Cic.)  ;  disputatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  hûc  dispata- 
tione  de  fato.  Cic.  au  plur.  Cic. 
ide  Or.  I,  1.3;  III,  61;  Acad.  II, 
7;  Rep.  I,  13].  Plin.  j.  [ep.  I, 
22,  6]).  T  Convention  débattue 
entre  deux  parties,  déterminant 
par  article  ce  qui  a  été  stipulé 
de  part  et  d'autre.  Pactio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  facére 
pactionem  de  aliqaà  re.  Cic. 
facëre  pactionem,  ut  [et  le 
Subj.].  Cic.  pactionem  facëre 
cam  aliquo.  Cic.  voy.  conven- 
tion); pactum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  occuitum.  Liv.  pacta 
eervanda  sant.  Cic.  manére  in 
pacto.  Cic.)  ;  condicio,  onis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  a?gua,  ini- 
qaa.  Cic.  tolerabilis.  Cic.  con- 
aiciones  pacis.  Liv.).  \\  Conven- 
tion solennelle  entre  deux  Etats. 
Sponsio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  non  i'œdere  [■  non  par 
un  traité  solennel,  reconnu  par 
l'Etat  •]  sed  per  sponsionem 
[.  mais  par  un  traité,  par  un 
simple  accord  conclu  entre  les 
chefs  des  deux  armées  ']  pax 
facta  est.  Liv.  eadem  superbia, 
qaâ  sponsionem  istam  exprès* 
serunt  nobis  iiamnites.  Liv. 
tam,  sponsiones  quam  fœdera 
^ancta  esse.  Liv.  cum  me  seu 
rarpi  sea  necessarià  sponsione 
bstrinxi.  Liv.  Ocricalani  spon- 
sione in  amicitiam  accepti.  Liv. 
vilia  ksec  capita  luendœ  spon- 
sionis  feramus  [-  offrons-les 
pour  le  rachat  du  traité  conclu 
avec  l'ennemi  >].  Liv.);  fœdus, 
eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  f.  pa- 
cis. Vell.  tabulée  frderis.  Petr. 
fœderis  pactum.  Fior.  cum  ali- 
qao  (œdas  facére  ou  icëre  ou 
ferire.  Cic.  fœdus  et  amicitiam 
■  dâre.  Sali,  fœdus  frangëre, 
jumpëre,  violàre.  Cic.).  ||  Con- 
vention avec  un  entrepreneur. 
Pactum,  i,  n.  Cic.  Conventam, 
■i,  o.  Cic.  Il  Accord  entre  parti- 
culiers. Voy.  ACCORD,  C0NTK.VT, 
CONVENTION. 

-traitement,  s.  m.  Manière  d'a- 
gir envers  qqn.  Tractatio, 
onis,  f.  Sr-n.  Quint,  (ex.  :  t. 
mala.  Sen.).  —  bienveillant, 
comitas,  atis,  f.  Cic.  humani- 
tas,  atis .  f.  Cic.  (voy.  affabilité, 
,  DOUCEOR,  bienveillance).  Mau- 
vais  — ,  voy.  injure,  sévice, 
'.TORT.  —    indigne,  injariarum 


TRA 

inilignifas.  Cic.  Mauvais  —  de 
touti-  nature,  indii/nitates.  Cic. 
{cf.  otunes  indi'jnitatus  per- 
ferre.  Cic).  ||  (Spéc.)  Accu''il 
fait  aux  amba'^'^adi'^,  aux  repr*'- 
Bentants  d'un  pay*  dans  un 
pays  étranger.  Voy.  accueil, 
RÉCEPTION.  Il  (Par  ext.)  Appoin- 
tements     d  un      fonctionnaire. 

Voy.     APP0INTEMENT.      ^       (Spél!.) 

Manière  dont  un  médecin  agit 
sur  un  malade  pour  le  guérir. 
Curatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ut  [a?ger]  aptas  tali  cu- 
rationi  sit.  Cels.  idonei  huic 
curationi  non  sunt.  Cels,  op~ 
portunissimum  curationi  tem- 
pus  vernam  est.  Cels.  esse  ibi 
lac  istiusmodi  curationibas  ac- 
commodatissimum.  Plin.  j. 
av.  \f:  Gén.  subj.  c.  medici.  Cic. 
c.  Heraclidis  Tarentini.  Cels. 
av.  le  Gén.  obj.  c.  morbi,  cu- 
rationes  m07-borum.  Cels.  c. 
régis.  Liv.  c.  aastcra  [•  sévère  "]. 
Plin.  difficilis.  Cels.  longior. 
Cels.  periculosa"  carationes  et 
ancipites.  Cic.  c.  parum.  pro- 
spéra. Cari.  c.  simplicissima. 
Ôic.  pertarbationum  [.  des  pas- 
sions ■■]  curationes  sunt  variœ. 
Cic.  adhibêre  carationem.  Cic. 
admovêre  carationem  ad  ali- 
quem.  Cic.  desideràre  [■  exiger, 
réclamer  •]  carationem  diver- 
sam,  maturam  [en  pari,  d'une 
maladie]. Ce/s.  obire  carationes 
[•  entreprendre  divers  traite- 
ments •].  Sen.  prseesse  cura- 
tioni ['  diriger  le  tr.  ■].  Liv. 
per  somnium  prœscribere  ca- 
rationem valetudinis  [■  indi- 
quer en  songe  le  traitement 
applicable  à  une  maladie  »]. 
Cic.)  ;  cura,  se,  f.  Cic.  etc. 
(répond  au  gr.  eEpaTuei'a,  ex.  :  c. 
morbi.  Justin,  c.  aqaœ,  ou» 
inter  cutem,  est  ['  le  t.  de  1  hy- 
dropisie  •].  Cels.  au  fig.  :  relin- 
qaebatur  simplex  illa  jam,  cura 
doloris  tui.  Cic.  [op.  V,  16,  5]). 
'\  Manière  d'agir  sur  qqch.  || 
Manière  d'aménager,  d'exploi- 
ter une  forêt.  Silvaram  usas 
et  fructus.  Gs.  ||  Manière  de  mo- 
difier une  substance  au  moyen 
de  tel  ou  tel  agent.  Tractatio, 
onis,  f.  A. 

traiter,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Agir  envers  (qqn)  de  telle  ou 
telle  manière.  Tractàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  aliquem  asperê. 
Cic.  aliqaem  honorificentias . 
Cic.  honorificentissimë.  Cic. 
aliquem  liberaliter.  Cic.  pater 
parum  pie  tractatas  a  filio. 
Cic.  [Cael.  2,  31.  non  tractabo 
ut  consulem.  Ctc.  [Ph.  2,  5,  10]  > 
habére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
quem maie.  Plaut.  Cses.  Sen. 
aliquem  liberalissimê.  Cic.  ali- 
quem, eodem  loco  habêre,  quo 
alium.  Cic.  [matrem  et  uxorem 
Darei]  haberi  at  reginas  prœ- 
cepit.  Justin,  plèbes  servoram 
loco  habetur  [«  n'est  pas  mieux 
traitée  que  les  esclaves,  est 
traitée   en   esclave    •].    Cœs.)  ; 
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afûcëre,  tr.  Cic.  etc.  (dant 
l'express,  aliquem  sammo  ho- 
nore afficëre.  Cic).  —  de  mé- 
[iris  (arcli.),  aliquem  contem~ 
nére.  Cic.  aliquem  pro  con- 
t'-mpto  habére.  Suet.  —  qqn 
d'égal,  d'égal  à  égal,  voy.  p. 
72Ci  (col.  2).  —  qqn  do  Turc  & 
More,  asperrimè  tractàre  ali- 
quem. Cic.  —  qqn  de  roi  (arch.), 
c.-à-d.  en  roi,  ut  regem  habêre 
aliquem.  Justin.  —  qqn  d'en- 
nemi, aliquem  in.  hostium  nu- 
méro habêre.  Cic.  pro  hoste 
habêre  ou  ducére  aliquem.  Cic. 
(Par  ext.)  —  de,  c.-d-d.  qua- 
lifier do  telle  ou  telle  manière, 

voy.  APPELER,  QUALIFIER.  ||  (S|)éC.) 

En  pari,  d'un  médecin,  agir  de 
telle  ou  telle  manière  sur  un 
malade  pour  le  guérir.  Trac- 
tàre. tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliqaem. 
Cels.)  ;  curare,  tr.  C'ic.  etc. 
(ex.  :  aliquem.  Cic.  régis  fiHam. 
Sen.  ipsi  se  curare  non  pos- 
sunt.  Salpic.  ap.  Cic.  curari  se 
pati.  Cic.  curare  alcus.  Cels. 
■'Sen.  vulnus.  Liv.  morbum. 
Cels.  curari  se  (ortiter  pati. 
Liv.  adolescentes  gravius  asgro- 
tant,  tristius  curantur.  Cic. 
curari  neque  manu  [■  par  la 
chirurgie  J  neque  medicamen- 
tis  potest  finorbus].  Cels.  vino- 
lentis  quibusdam  medicamini- 
bu3  soient  curari.  Cic.  frigidis 
["  au  moyen  d'affusions  froi- 
des .]  carari  se  pati.  Suet. 
c.  morbos  victu  [-  par  le  ré- 
gime "].  Cels.  c.  graviores  mor- 
bos asperis  remcdiis.  Cart.  c. 
ocalos  [.  les  ophthalmies  •]  vi- 
no.  Cels.)  ;  mederi  (•  porter 
rera''de  à  "),  dep.  intr.  Cic.  etc. 

'voy.     REMÈDE,    SOIGNER,   CUÉRIr). 

Il  (En  pari,  d'un  hôte.)  Recevoir 
à  dîner,  à  souper.  Cenà  exci- 
përe.  Cic.  Convivio  accipëre. 
Cic.  Hospifaliter  invitâre.  Liv. 
—  magnifiquement  qqn,  ali- 
quem invitâre  apparatis  epalis. 
Liv.  T  Agir  sur  qqcli.  de  telle 
OU  telle  manière.  ||  Traiter  une 
affaire.  Tractàre,  tr.  et  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  quis  unquam 
res  tragicas  comice  tractavit? 
Cic.  [de  Or.  III,  8,  30].  trac- 
tandis  condicionibas...  extracto 
primo  noctis  tempore.  Cses.  [B. 
C.  III,  28,  5].  t.  condiciones  pa- 
cis. Liv.  de  condicionibas  trac- 
tât. Nep.  [Eum.  5,  71.  tr.  cum 
aliquo  de  negotiis  ad  frequen- 
tem  senatam  referendis.  Suet.); 
agère,  tr.  et  intr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
cum  aliqao  aliquid  ou  de  ali- 
qaà re.  Cic.  quod  mecam  per 
lifteras  agis  mallem  coram 
egisses.  Cic.  atrum  per  procu- 
ralorem  ageres  an  per  te  ipsum. 
Cic.  egit  cum  Cimone,  ut... 
Nep.  absol.  agente  Servilià. 
Cic.  illo  auctore  atque  agente. 
Cees.  agendi  viam  non  video. 
Cic).  EUipt.  —  des  marchan- 
dises, de  mercibas  pacisci.  Cic 
Il  Traiter  un  sujet.  Agitârs, 
tr.  CiC.  etc.  (ex.  :  has  res.  Csci. 
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versàre  in  animo  tecam  unam  | 
qa^imqiu  rem,  atjitàre  deinde 
sermonibas.  Lii-.  voy.  agiter, 
question!  ;  disputàre,  tr.  et 
intr.  Cic.  etc.  ^ei.  :  ci.  aliqaid. 
Cic.  de  ixliqwi  re.  Cic.  dispa- 
tandam  de  omni  re  in  contra- 
rias partet  [•  en  toute  chose  le 
pour  et  le  contre  •].  Cic);  dis- 
serêre.  intr.  Cic.  etc.  (av.  l'Ace. 
pion.  d.  ista  [•  ce3  questious  ■]. 
eadem  [•■  les  mêmes  ques^- 
tions  •].  Cic.  quod  in  senatu 
pluribus  verbia  disserai  [•  que-'^- 
lion  que  j'ai  longuement  traité  ■ 
au  sénat  •].  Cic.  qax  Socrufcs 
sapremo  vite  die  de  immorta- 
litate  animoram  disseruisset. 
Cic.  qaœ  sxpissimë  inter  me 
et  Scipionem  de  amicitiâ  disse- 
rebantur.  Cic.  diss.  de  aliqaâ 
re.  Cici.    Il   Traiter    une  forêt. 

Voy.       AUÉNAGER,       E.XPLOITER.      || 

Traiter  une  substance.  TriiC- 
târe,  tr.  Lacr.  etc.  (ex.  :  res 
igni.  Lacr.  voy.  modifier).  ^  V. 
intr.  (Arcli.)  Se  comporter  de 
telle  ou  telle  manière  avec  qqn. 
Agère,  abs.  Cic.  etc.  (voy.  [se] 
comporter).  Il  Régler  qqch.  avec 
qqn.  Agëre,  abs.  Cic.  etc.  'ex.  : 
cum  aiiqiio  de  aliqaâ  re.  Cic); 
colloqui,  dép.  intr.  Cic.  Cxs. 
Liv.  ;ex.  :  colloqai  cam  aliqao 
de  aliqaâ  re.  Cic.  c.  per  inter- 
nantios  cam  aliqao  et  de  ali- 
qaâ re  mentionem  facère.  Liv.). 
Il  Conclure  une  convention  po- 
litique, commerciale.  Pa,cisci, 
dép.  tr.  et  intr.  Cic.  etc.  {ex.  : 
p.  pretiam.  Cic.  pacem.  Liv.  p. 
cam  decumano.  Cic.  per  oc- 
culta colloqaia  paciscitar  ma- 
jnà  mercede  cum  Celtiberoram 
principibus,  ut  copias  inde  ab- 
dacant.  Liv.  on  dit  aussi  :  pac- 
tionem  {acéré  cam  aliqao.  Cic. 
[voy.  traité,',co.nvenir];.  |J  Pren- 
dre qqch.  pour  objet  d  étude, 
de  travail,  de  discussion.  JDjS- 
putâre,  intr.  Cic.  etc.  {ex.  :  de 
aliqaâ  re.  Cic.)  ;  disserére, 
int.  Cic.  (voy.  ci-dessus.  Cet 
ouvrage  traite  de  Tamitié, 
de  l'àme,  hic  liber  est  de  ami- 
citiâ, de  animo.  Cic.  (Fin.  I, 
11,  25).  in  hoc  libro  agilar  de 
amicitiâ.    Cic. 

traiteur,  s.  m.  Celui  qui  donne 
à  manger  pour  de  l'argent.  Voy. 

AUREKCISTE. 

traître,  esse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, cellequi  trahit.  Proditor, 
oris,  m.  Cic.  (cf.  prod.  patrise 
[•  envers  la  patrie  '].  Cic). 
Traditor,  cris,  m.  Tac.  (cf.  in- 
terfeclo  traditore.  Tac).  Insi- 
diator,  ori»,  m.  Cic.  Déserter, 
orit,  m.  Cic.  icf.  d.  commani» 
utililatis.  Cic).  Desertor  ac 
proditor.  Cic.  —  à  la  patrie, 
parricida,  ae,  m.  Cic.  Traîtresse, 
index,  dicia,  f.  Cic.  qaœ  pro- 
dit.  Cic.  Prendre  qqn  en  —  (le 
surprendre  par  trahison),  insi- 
diâri  alicai.  Cic.  imparatam 
aliqaem  ayr/redi  ou  percutére. 
Cic.    Liv.    Coup    porté    en    — , 
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arcus  ictas.  Liv.  —  de  mélo- 
drame (personnage  qui  joue  le 
rôle  de  traître  ,  qui  personam 
proditoria  agit.  .^.  ||  (Vig.  Celui 
qui  a  l'air  sombre,  dissimulé. 
\oy.  SOMBRE,  hypocrite,  p.  Iiv- 
perb.  —  que  tu  es  !  per(ii(e. 
Prop.  Il  Adjectivt.  Qui  trahit. 
Perfidus,  a,  uni,  adj.  Hor.  Voy. 
PERFIDE,  trompeur.  Vins  — ,  vi- 
na  capiti  iniqua.  Plin.  Loc. 
famil.  Ne  pas  dire  un  —  mot, 
nallam  vocem  mittère.  Liv. 
nallam  vcrbam  (acéré.  Plaut. 
ne  labra  qaidem  movère.  Sen. 

traîtreusement,  adv.  Par  une 
trahison.  Perfide,  adv.  Sen.  In- 
sidiis.  Cic.   Per   insidias.    Cic. 

traîtrise,  s.  f.  Action  de  trahir. 

\'0y.    TRAHISON. 

trajectoire,  s.  f.  Ligne  que  dé- 
crit le  centre  de  gravité  d'un 
corps  mis  en  mouvement.  Trac- 
tas, as,  ra.  Plin.  Voy.  direc- 
tion. —  d'un  projectile,  spa- 
tiam  ou  iter  quod  emetitur  te- 
lam  conjectam  ou  emissam.  A. 

trajet,  s.  m.  Action  de  traver- 
ser l'espace  qui  sépare  un  lieu 
d'un  autre.  TrSLJectus,  ÙS,  m. 
Css.  (B.  G.  IV,  âl,  3;  V,  2,  31; 
traiectio,  onis,  f.  Cic.  (.\it. 
VIII,  15,  2).  En  pari,  de  l'es- 
pace traversé.  Spatium,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  magnum  spa- 
tium emetiri.  Liv.);  via,  se,  f. 
Cic.  (ex.  :  via  tridui.  Cic;  voy. 
CHEMIN,  MARCHE.  1  (P.  anal.)  Le 
trajet  d'un  vaisseau  sanguin, 
d'un  nerf.  Voy.  direction. 

trâle,   s.   m.  Variété   de  grive. 

Voy.    GRIVE. 

tramail.  Vov.  trémail. 

trame,  s.  f.  Fil  qu'on  a  fait  passer 
transversalement  au  moyen  de 
la  navette  à  travers  les  lils  ten- 
dus longitudinalement.  Trama, 
œ,  f.  PÏaat.  Varr.  Sen.  Plin. 
Subtemun,  minis,  n.  ||  (FIg.) 
Ce  qui  se  déroule  comme  un  fil. 
Stamen,  inis,  n.  Tibull.  (cf. 
Parcse  fatalia  nentea  stamina. 
Tibull.).  Filum,  i,  n,  Ov.  (cf. 
fatalia  fila.  Ov.  ducére  ultima 
fila.  SU.).  Il  Intrigue  nouée.  Te- 
la,  as,  f.  Cic  (cf.  ea  tela  texi- 
tur.  Cic).  Tout  cela  ressemble 
à  une  —  perfidement  ourdie, 
textorium  totum  istud  est.  Sen. 
Voy.  INTRIGUE.  La  —  légère  du 
style,  dicendi  textum  tenue. 
Quint.  (IX,  U,  I7i. 

tramer,  v.  tr.  Croiser  au  moyen 
de  la  navette  le  fil  de  trame 
avec  les  fils  tendus  de  la  chaîne. 
Sablem,en  inserére  ou  sirnpit. 
inserêre,  tr.  Sen.  Exordiri,  tr. 
Plaut.  Cato.  IKPoét.)  Filer,  tis- 
ser. Voy.  ces  mots.  ^  (Fig.)  Con- 
texére,  tr.  Cic  Consuére,  tr. 
Plaut.  Cic.  (cf.  consacre  dolos. 
Plaut.).  Struére,  tr.  Cic.  Ma- 
chinâri,  dép.  tr.  Cic.  Voy.  com- 
ploter, OURDIR. 

tramontane  (lat.  tranamonta- 
na,  fera,  de  l'adj.  transmonta- 
nua,  qui  habite  au  delà  des 
monta),  s.  f.  (Arch.)  Etoile  po- 
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laire.  Poliis,  i,  m.  Vitr.  (IX,  i, 
tJ!.  Fig.  Perdre  la  — ,  voy.  tètk. 
Faire  perdre  la  —  à  qqn,  voy. 
DECONCERTER.  1  Veut  ilu  uord 
Sept'-mtrio,  onis,  m.  Cic. 

tranchant,  ante,  adj.  Qui 
tranche,  qui  coupe  net  d'un 
seul  coup.  Qui  {qux,  quod)  ae- 
cat.  A.  Acer,  acria,  acre,  adj. 
Cic.  .icutus,  a,  um,  adj.  Cic 
Voy.  AFFiuS.  Ecuyer — ,scissor, 
oris,  ra.  Petr.  carptor,  oris,  m. 
Juv.  T  (Fig.)  Qui  décide  d'un  ton 
absolu.  Arrogans,  p.  adj.  Cic. 
Insolcns,  p.  adj.  Cic.  Acerbua, 
a,  um,  adj.  Cic. .Paroles  — , 
acerbe  dicta.  Cic.  ^  Qui  est 
d'une  couleur  trop  vive.  Voy. 
VIF,  CRIARD.  1  S.  m.  Côté  cou- 
pant d'une  lame,  vicies,  ej,  f. 
Cic  (cf.  acies  securis.  Cic.  me- 
ra  acies  (erri.  Plin.  oteo  deli- 
calior  fit  acies.  Plin.).  —  fins, 
déliés,  sabtilitaa  (erramento- 
rum.  Plin.  Donner  du  — ,  voy. 
AFFILER.  Perdre  son  — ,  perdére 
vim  secandi.  Plin.  A  coups  de 
— ,  cœsim,  adv.  Liv.  Le  —  de 
la  charrue,  voy.  soc.  A  deux  — , 
bipennis,  e,  adj.  Varr.  (cf.  bip. 
securis.  Varr.).  anceps,  adj. 
Cic.  etc.  (cf.  une.  ferram.  Lucr. 
securis.  Plaat.  Ov.).  Epée  a 
deux  — ,  spatha,  œ,  f.  Tac  Fig. 
A  deux  — ,  anceps,  adj.  Cic. 

tranche,  s.  f.  Portion  plus  ou 
moins  mince  d'un  corps  coupé 
par  une  section  nette.  Incisa 
ou  concis»  ou  prsecisa  res.  A. 
Frustum,  i,  n.  Sen.  Offa,  se,  f. 
Cic  Coi.  —  de  peau,  habena, 
se,  f.  Cela.  (cf.  tenais  habeni 
excidenda  est.  Cels.).  Couper 
par  — ,  mem.bratim  csedére. 
Plin.  Voy.  découper.  ^  (P.  ext.) 
Tranche  d'un  livre.  Voy.  bord. 
1  Tour  d'une  pièce  de  monnaie. 

Voy.    BORD. 

tranchée,  s.  f.  Ouverture  pra- 
tiquée dans  le  sol  sur  une  cer- 
taine longueur.  Fossa,  se,  f. 
Cic  Pateus,  i,  ra.  Liv.  Voy. 
FOSSÉ.  Il  (Spéc.)  T.  milit.  Fossé 
permettant  de  s'approcher  à 
couvert  d'une  ville  assiégée. 
Fosaa,  se,  f.  Cxs.  (cf.  fossam 
dacëre.  Cses.).  Cunicalus,  i,  ra. 
Cses.  Voy.  mine.  ^  Colique  aiguë. 
Termina,  am,  n.  pi.  Cic.  Ro- 
siones  intcstinoram  ou  prse- 
cordiorum.  Plin.  Avoir  des  — , 
ex  intestinis  laborûre.  Cic. 

tranche-montagne,  s.  m. 
.Matamore  qui  prétend  tout 
pourfendre.  Miles  gloriosaa. 
l'iaut. 

trancher  (lat.  pop.  trincare,  p^ 
trancàre),  v.  tr.  Couper  net 
d'un  seul  coup.  Secàre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  alicui  collam.  Q. 
Cic.  fauces  novaculà.  Saet. 
voy.  couPERi  ;  caedere,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  silicem  rostro.  Liv. 
sacrum  lapidem  rostro.  Liv.)  ; 
abscïdére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
caput.  Cic.)  ;  decidère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  capal  [alicujus]. 

i    Sen.  rh.    Vell.   collum.   Plant. 
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nasam  auresque.  Liv.);  prSB- 
cidcre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  uli- 
cui  capat.  Liv.  voy.  couper).  |{ 

iFig.)  Couper  court  à  (un  dé- 
lat,  un  enlntien).  Decidére, 
tr.  Cic.  elo.  (ex.  :  ret  ad  iatum 
de(crtar  et  istiaa  more  decidi- 
tur.  Cic.  quibas  omnibus  re- 
but actia  atque  Jecisia  proda- 
cantar  e  carcere.  Cic.)  ;  diri- 
ZDëra,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ri. 
controveraiam.  Cic.  alterca- 
tionem.  Cic);  abrumpère, 
tr.  Virg.  Quint.  Suet.  (ex.  :  ab- 
rupto, quem  inchoaverat,  aer- 
mone.  Quint.)  ;  cernére,  tr. 
Lii-.  (ex.  :  priasquam  id  sors 
crcverit.  Liv.  [.\LIII,  12,  2])  ; 
decernére,  tr.  Liv.  (ox.  :  no- 
stra  certt.in\ina  non  verba  le- 
ijatoranx  nec  hominum  quîs- 
qaam  disceptator,  sed  campus 
Campanus,  in  quo  concarren- 
dum  est,  et  arma  et  commu- 
nis  Mars  beili  decernet.  Liv. 
[VIII,  23,  8  sq.].  ineamus  ali- 
qutxm  viam,  quâ  utri  utris 
imperent,  sine  magnâ  clade, 
aine  n\ulto  sanguine  utriusque 
populi  decerni  posait  [•  on 
puisse  t.  la  question   de   savoir 

si ].   Liv.  [1,  23,  9]).   —   le 

mot  et  (ellipt.)  le  —  net,  brevi 
prsecidëre.  Cic.  (cf.  brevi  prs- 
cidam.  Cic).  {{  (Absol.)  Décider 
d'une  manière  trop  péremptoi- 
re.  Voy.  décider.  ||  (Par  ext.) 
Prendre  des  airs  décidés.  — 
du  grand  seigneur,  agére  no- 
bilem.  Cxi.  ap.  Cic.  —  de 
l'homme  riche,  verbis  se  locu- 
pietem  (acëre.  Cornif.  \\  Sépa- 
rer, distinguer  nettement.  Voy. 
ces  mots.  Aa  part,  passé  :  tran- 
ché, dispar,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
d.  colores.  Cic);  discolor, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  discoloria 
[•  aux  couleurs  tranchées  •]  si- 
gna. Cic);  diversus.  a,  um 
(■opposé-),  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  diversis  moribaa  [•  de 
caractères  bien  tranchés  ■•]  dao 
viri.  Cic).  I|  Intransit.  Former 
contraste.  Voy.  contraster. 

trancbet,  s.  m.  Outil  de  cor- 
donnier pour  couper  le  cuir. 
Crepidarias  cultellaa.  Gell. 

trauc[uille,  adj.  Qui  est  sans 
a^itaiion.  Tranquillus,  a, 
um,  adj.  Ctc.  etc.  (ex.  :  ut  ma- 
re, quod  saa  natara  tranquil- 
lam  sit,  ventorajn  vi  agitari 
atque  tarbari.  Cic  [Clu.  h9, 
138].  tranquilla  serenitaa . Liv .); 
quietus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  quietas  cxli  status 
[opp.  à  procellosus  atqae  im- 
'i/i/er].  Col.  qaieta,  quietior 
Oallia.  Cœs.  pacatisaima  et 
qaietiasima  para.  Cset.  quieta 
ret  publica  [opp.  à  perturbata]. 
Cic.  [Cat.  5,  9.  19]);  pacatus, 
S,  um,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
in  provinciâ  pacatiasimâ.  Cic. 
[Lig.  2,  U].  p.  ci<.itas.  Cic.  pa- 
catissimse  gentes.  Cic);  pla- 
cidus,  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:   pi.   arbs.   Cic.  pi.   dies. 


'ra.v 

Plin.  j.  ptacidum  mare.  Sali. 
(r.  amnis  placidior  [opp.  à 
violentior].  Plin.  placidior  ci- 
vitas.  Liv.  placiaissima  pa.x. 
Cic.);  sedatus,a,  um,  p.  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  sedalo  gradu 
abire.  Liv.  vox  tedatissima. 
Cornif.);  otiosus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  omnea  feré 
aocii  apectatores  te  otiosos 
prci-buerunt  Leuctricee  calami- 
tatis.  Cic.  istoa  otiosot  reddam 
[■jeles  ferai  tenir  tranquilles"]. 
Cic).  Etre — ,  quiescère,  inir. 
Cic.  etc.  (ox.  :  urba  illa  non 
potest  quiescére.  Cic.  quieve- 
runt  per  paucoa  dies.  Liv. 
venti  quieacunt.  Plin.  quie- 
acentea  aqase.Plin.);  conquie- 
scére,  iutr.  Cic  (au  fig.  con- 
quiescit  mercatorum  neyutia- 
tio.  Cic.)  ;  stàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  qui  atat  aer.  Col.  cf. 
aère  stabili  et  pigro  vento. 
Plin.).  ^  Qui  est  sans  inquié- 
tude. Tranquillus,  a,  um, 
adj.  Ctc.  etc.  (ex.  :  t.  vita.Cic. 
t.  animas.  Cic.  par  ext.  t.  et 
aerena  frona.  Cic.  tranquillus 
serenusqae  vultus  .  Suet.)  ; 
quietus,  a,  um,  p.  adj.  Ctc 
etc.  (ex.  :  animua  quietus.  Cic. 
quietus  et  solutua  animas.  Cic. 
par  ext.  vita  placata,  tran- 
quilla, quieta.  Cic  otiosam 
sctatcm  et  quietam  aine  ullo 
aut  labore  aut  contentione 
traducêre.  Cic  quietus  et  re- 
misaus  sermo.  Cic.);placidus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
vehemens,  violentas,  ex.:  pi. 
homo.  Cic.  reddêre  aliquem 
placidam.  Cic);  placatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  pi. 
vita.  Cic.  res  placatss  et  mini- 
me turbulents.  Cic);  secu- 
rus,  a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.: 
aecuri  solutique  homines.  Liv. 
aecuri  otio/igue.  Quint,  secu- 
rior  ab  aliquo  [-  du  côté  de 
qqn»].  Liv.  securua  de  bello 
erat.  Liv.  animua  securus  de 
aliquâ  re.  Cic.)  ;  otiosus,  a, 
um,  adj.  CiC  etc.  (ex.:  cum 
otiosus  ["  sans  passion,  l'esprit 
tranquille-]  stilum  prehende- 
rat,  motusque  omnia  animi, 
tanquam  ventus,  hominem  de- 
fecerat,  faccescebat  oratio.  Cic. 
[Br.  2ii,  93].  otiosum  Fadiam 
reddêre  [-rendre  la  tranquil- 
lité à  F.  ■•].  Cic).  Etre  — ,  ani- 
mo  non  commoveri.  Cic.  Voy. 

CALME,    PAISIBLE. 

tranq^uillement,  adv.  D'une 
manière  tranquille,  sans  agita- 
tion. Quiefê,  adv.  Cic  Otiosë, 
adv.  Cic  Liv.  Per  otium.  Cic 
Rester  —  assis,  desidëre,  intr. 
Liv.  Demeurer  —  (à  sa  place), 
quiescëre,  intr.  Cic  ^  (Fig.) 
Sans  inquiétude.  Tranquille, 
adv.  Cic.  Placide,  adv.  Cic 
Placatê,  adv.  Cic  Placato  ani- 
mo.  Cic.  Quietë,  adv.  Cic.  (cf. 
quietê  vitam  agëre.  Cic).  be- 
datë,  adv.  Cic  Sedato  animo. 
Cic.  jj  .'Vvôc  calme.  /Eqao  ani- 
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mo.  Cic.  Mais  lui,  — ,  at  ille, 
lentus,  ctc.  Cic 

Iranqtiillisant,  ante,  adj. 
Qui  tranquillise.  Qui  {qiœ, 
qaod)  tranquillum  ou  tecuram 
reddit.  A.  Tranquilla»,  a,  om, 
aiij.  Cic.  (cf.  tranquillselitterx. 
Cic). 

tranquilliser,  v.  tr.  Rendre 
tranquille,  sans  inquiétude. 
Securum  reddêre.  Cic.  (cf.  ae- 
curoa  vos  ab  hàc  parte  redde- 
mua.  Cic).  Tranquillum  (acë- 
re aliquem  (ou  animum  alico- 
/us).  Cic  Tranquillàre,  tr. 
Cic  Voy.  CALMER.  E=sayer  de 
— ,  consolàri,  dép.  tr.  Cic.  Etre 
tranqullli.sé,  bono  ou  tranquil- 
lo  animo  esse.  Cic.  tecuram 
ou  tranquillum  esse.  Cic.  bo- 
num  animum  habëre.  Cic.  Se 
—,  animo  acquiescëre,  intr. 
Cic  animo  consistére.  Cic. 
consolàri  se.  Cic. 

tranquillité,  s.  f.  Etat  de  ce 
qui  est  tranquille.  ||  Absence 
■l'agitation.  Tranquilliias, 
atlS,  f.  Cic  etc.  (ex.  :  maria 
tranquillitas.  Cic  [Tusc.  V,  6, 
161).  Voy.  CALME.  1  Absence 
d'inquiétude.  Tranquillitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  securi- 
tas,  qaœ  est  animi  tanquam 
tranquillitas.  Cic.  [Fin.  5,  8, 
23].  iocos  qaietis  et  tranquilli- 
tads  pleniisimus.  Cic  [de  Or. 
I,  1,  2].  otium  ac  tranquillita- 
tem  sequi.  Cic.  [.Mur.  27,  55]. 
tranquillitas  [opp.  à  negotia 
publica].    Cic.    [Oa.  I,  20,  69]). 

Voy.     PAIX,      REPOS,     TRANQUILLE, 

SÉCURITÉ. 

transaction  (lat.  post.  trans- 
iictio.  Tert.  Jet.),  s.  l.  Arran- 
gement entre  deux  parties  qui 
transigent.  Compositio,  onis, 
f.  Cic  Decisio,  onis,  f.  Cic. 
Terminer  une  altalre,  un  procès 
par  une  — ,  liten\  componère. 
Virg.  Faire  une  — ,  pactionem 
facêre.  Cic.  depecisci,  dép.  tr. 
Cic  On  aboutit  à  une  — ,  res 
ad  concordiam  deducitar.  Cic. 
On  en  arriva  à  cette  —  que, 
pacto  convenit  ut  (et  le  Subj.j. 
Cic  Celui  qui  prépare  une  — , 
Iranaactor,  oris,  m.  Cic.  1  (P. 
ext.)  Convention  ayant  pour 
objet  l'achat,  la  vente  à  prix 
débattus.   Pactio,   onis,  î.  Cic 

Voy.    AFFAIRE,    CONTRAT. 

transbordement,  s.  m.  Action 
do  transborder.  Translatio  in 
aliam   navem.  A. 

transborder,  v.  tr.  Faire  pas- 
ser (des  marchaiidi.ses,  dea 
voyageurs)  d'un  navire  sur  un 
autre.  Trajicëre  de  nave  in 
navem  (  malos  antennasqae). 
Liv.  {Mercea)  in  aliam  navem. 
transferre.  A. 

transcendance  (lat.  post.  . 
tranacendentia  [«  action  d» 
franchir-].  Grom.  vet.),  s.  f. 
Caractère  de  ce  qui  est  trans- 
cendant. Prœstantiâ,  se,  t. 
Cic.  Voy.  stn>ÉRioBiTB. 

transcendant ,     ante      (lat. 
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TIÎA 


ti\insci:ndêre,  s'élever  au-des- 
8U«  ,  adj.  Qui  s'élève  (intellec- 
tuellement, moralement)  à  une 
hauteur    peu    ordinaire.    Voy. 

■  XCELLENT,     E^UPÉRIEL'R,    SL'BLIME. 

Etre  — ,  voy.  surpasser.  Mérite 
— ,  (umma  i-j'r'us.  de.  ||  Spéc. 
Etudes  — ,  altiores  artea  ou 
diaciplinx.  Q  lint.  ou  litterse. 
Sen.  Voy.  haut. 

transcri'ptevir,  s.  m. Celui  qui 
tran-crit  qijch.  Perscriptor, 
oris,  m.  Cic. 

transcription  (lat.  tianscrip- 
tio,  tran^ifert),  s.  f.  Action  de 
transcrire;  résultat  de  cette 
action.  Descriptio,  onU,  (.Cic. 
Exemplam,  i,  n.  Cic.  Voy.  co- 
pie. La  —  d'un  livre,  d'un  dis- 
cours, liber  transcriptas.  A. 
Oratio  triinscripta.  A. 

transcrire,  v.  tr.  Reproduire 
(un  texte,!  en  le  recopiant  à 
une  autre  place,  ou  avec  d'au- 
tres caractères.  Transcribère. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t.  tabulas 
publicat.  Cic.  teitamentam  in 
alias  talmlaa.  Cic);  describë- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ab  aliqu.0 
qnintam  de  Finibas  libi  am  de- 
tcribère.  Cic.  voy.  copier)  ; 
exscribère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
litUras.  Cic.  tabalas.  Cic). 

transe,  s.  f.  (Arch.)  Passage  de 
la  vie  au  trépas.  Voy.  agonie. 
Les  —  de  la  mort,  angores 
moriis.  Cic.  Etre  dans  les  — 
de  la  mort,  sibi  injecto  mortis 
tenore  horrescëre.  Cic  1  (P. 
ext.)  Inquiétude  mortelle.  Ab- 
gor,  oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
«ummus  angor.  Cic.  angorem 
capëre  pro  aliqao.  Cic.  vacui- 
tae  ab  angoribas.  Cic.  aliqaem 
confère  angoribas.  Cic.  se 
dedëre  angoribas.  Cic.  ango- 
ribas conRci  ['  être  dans  les 
tr.  .1.  Cic.  [Ph.  2,  15,  37;  OfF. 
II,  I,  21);  anxietas,  atis,  f. 
Cic.  (cf.  Tusc.  IV,  10,  27).  Vie 
passée  dans  les  — ,  sollicita  al- 
tos. Cic.  sollicitissima  setas. 
Sen. 

transfërement,  s.  m.  Action 
de  tran-férer  (des  prisonniers). 
Translatio  {captivorum).  Liv. 
Voy.  transférer. 

transférer,  v.  tr.  Installer, 
établir  d'une  place  à  une  au- 
tre. Transferre,  tr.  Cic.  etc 
(cf.     t.     conciliam     Lutetiam. 

CXS.).      Voy.      TRANSPORTER.      

qqn  dans  la  prison  de  Tullius, 
àelegàre aliqaem  inTallianam. 
Liv.  Il  (P.  anal.)  Faire  passer 
dans  la  propriété  d'une  autre. 
Transcribère,  tr.  Cic.  Jet. 
Transféré  par  un  acte,  trana- 
criptiHus,  a,  am,  adj.  GaJ. 

transfert,  s.  m.  Action  de 
transférer.  Translatio,  onis,  f. 
Cic  Le  —  du  pouvoir,  de(e- 
rendam  ou  delatam  imperiam. 
Cic.  U  (Spéc.)  Acte  par  lequel 
on  déclare  faire  passer  à  un 
autre  la  propriété  d'une  retite. 
Trantcriptio,  onis,  f.  Gaj.    — 

.d'une  dette,  iranslu$io  debiti. 


llp.  Faire  un  —,  transcribère 
nomina.  Liv. 

transfîgxiration,  s.  f.  Trans- 
formation de  la  fleure,  des 
traits  extérieurs.  Tian$(ijurii- 
tio,  onis,  f.  Plin.  (Vil,  188). 
^Spéc.)  La  —  de  Jésus-Christ, 
transfigaratio  Chri^ti.  Tert. 

transfigurer,  v.  tr.  Tranfor- 
mer  en  changeant  la  figure, 
les  traits  extérieurs.  T/uns/i- 
guràre,  tr.  Sen.  Spéc.  En  pari, 
du  Chris*,  se  — ,  être  —  (ap- 
paraître sous  sa  forme  glorieu- 
se), se  transfiguràre,  tr.  Aag. 
trans(i'juràri,  pass.  Hier. 

transformation  (lat.  post. 
transl'ormatio.  Aag.),  s.  f.  Pas- 
sage d'une  forme  à  une  autre. 
Coni-ersio,  onis,  f.  Ctc.  Sen. 
Transitas   in    aliam    pguram. 

Voy.     ClUNCEMEST. 

transformer  (  lat.  trans(or- 
mare.  Virg.  Ov.  Qaint.  Lact.), 
V.  tr.  Faire  passer  d'une  forme 
à  une  autre.  Formam  (ou  figa- 
ram)  convertëre  (ou  mutârc, 
commatâre,  tmmuMre).  Cic. 
Aliqaid  veriëre  (ou  convertëre) 
in  alterias  figaram  (ou  for- 
mam, faciem).  Cic.  Voy.  chan- 
ger. Il  l(Fig.)  Modifier  entière- 
ment.   Voy.   MODIFIER. 

transfuge,  s.  m.  et  f.  ||  S.  m. 
Militaire  qui  déserte  en  temps 
de  guerre  pour  passer  à  l'enne- 
mi. Perfaga,  a»,  m.  Cic.  Trans- 
faga,  se,  m.  Cic  Voy.  déser- 
teur. Etre  — ,  perfugëre,  intr. 
Cxs.  transïre  ad  nostes.  Cxs. 
relinquère  signa.  Liv.  Voy.  dé- 
serter. 1  (Fi§.)  6'.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  abandonne  son 
parti  pour  passer  dans  le  parti 
contraire.  Is  qai  {ea  qax)  défi- 
cit. Cic.  ou  desctscit  {ab  ali- 
qao) ou  deserit  [aliqaem  oupar- 
tes  alicajas).  Cic.  Perfaga,  œ, 
m.  Cic.  (cf.  iste  qai  initia  pro- 
ditor  fuit,  deinde perfaga  :  qui 
primo  socioram  consilia  ad- 
versariis  enantiavit,  doinde 
societatem  cum  ipsis  adversa- 
riis  coiit.  Cic.  (Itosc.  Am.  iO, 
117]).    Etre   —  de  qqch.,    voy. 

ABANDONNER,    TRAHIR. 

transfuser,  v.  tr.  Faire  passer 
un  liquide  dans  la  substance 
d'un  corps  étranger.  Trans- 
fandëre,  tr.  Cels.  Col.  fcf.  t. 
sangainem.  Cels.).  (Fig.)  Dif- 
fandére,   tr.    Cic.    Voy.   épa.n- 

CHER,   VERSER. 

transfusion,  s.  f.  Action  de 
transfuser.  Transfasio,  onis,  f. 
Cels.  (cf.  transf.  sangainis. 
Cels.).  Il  (Fig.)  Diffusio,  onis, 
f.    Sen.     Faire    une    — ,    voy. 

TRANSFUSER. 

transgresser,  v.  tr.  Passer 
par-dc;ssus  (un  commandement, 
une  loi).  Vinlâre,  tr.  Cic.  (cf. 
V.  leges.  Cic).  Perrumpëre, 
tr.  Cic.  (cf.  leges  perrumpëre. 
Cic).  Transcendére,  tr  Lucr. 
Tac.  (cf.  transe  prohihita  int- 
pune.  Tac).  —  las  bornes  du 
respect,  trunsire  fines  verecan- 


dise.  Cic.  —  des  lois,  des  or- 
dres, dcficëre  legibus.  Liv.  sot- 
iëre  imperia.  6en.  Voy.  en- 
freindre, VIOLER, 
transgresseur  (lat  post. 
(rnn.si/;esso;\  Tert.  IIier\  s. 
m.  Celui  qui  transgresse.  Vio- 
lator,  oris,  m.  Liv.  Ov.  Plin. 
(cf.  V.  jaris.  Liv.).  liuptor,  o- 
ris,  m.  Liv.  Tac.  Flor.  (cf.  r. 
frderis.  Liv.).  Qui  violât  (ou 
non  servat  ou  non  observât 
aliquid.  Cic. 

transgression  (lat.  post. 
transgiessio.  Ambr.  Aug^,  e. 
f.  .Action  de  transgresser.  Vio- 
latio,  onis,  f.  Liv.  Vell.  Sen. 
transiger,  v.  intr.  Conclure 
un  arrangement  en  faisant  de 
part  et  d  autre  des  concession? 
sur  ce  qui  est  en  litige.  Trans- 
igëre,  intr.  Cic.  (cf.  transigére 
cum  reo.  Cic).  Pactionem  fa- 
cére,  conficëre  ou  injre  (cum 
ah'çuo).  Cic  (cf.  de  totû  lite 
facëre  pactionem.  Cic.) .  Depe- 
cisci,  dép.  -ntr.  Ctc.  —  eu  ce 
qui  le  coiicertic-  dissolvëre  prc 
suâ  parte.  Cic.  F'e..  —  avec  sa 
conscience,  a  consc.'''n<i<i  aber- 
râre  ou  discedère.  Ctc.  Sans  — 
avec  sa  conscience,  salvo  of/i- 
cio.  Cic  salvâ  fide.  Cic 
transir  (lat.  transire,  aller  au 
delà  de),  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  (Arch.)  Passer  de  vie  à 
trépas.  Voy.  trépasser.  ||  (P. 
ext.)  Etre  glacé,  engourdi  par 
le  froid.  Torpére  gela.  Liv. 
Rigëre  frigore  ou  gela.  Cic 
(Tusc.  I,  30,  69).  ou  simpl.ri- 
gêre,  intr.  Plin.  Ubrigescëre, 
intr.  Cic.  1  V.  tr.  Glacer,  en- 
gourdir par  le  froid.  Voy.  ge- 
ler, glacer.  Transi,  torridas 
frigore.  Liv.  contractas  frigo- 
re. Plin.  Fig.  Etre  transi  de 
peur,  stapescëre  ou  obstupescë- 
re  metaoa  timoré.  Cic.  —  qqn, 
exanimàre  aliqaem.  Cic.  Tran- 
si, exsanguis,  e,  adj.  Cic. 
iners,  adj.  Ctc.  P.  plaisant. 
Amoureux  transi,  voy.  timide. 
transissement,  s.  m.  (Arch.) 
Ltat  de  celui  qui  est  transi. 
Voy.  saisissement. 
transit  (lat.  transites,  passa- 
ge), s.  m.  Faculté  accordée 
pour  les  marchandise*  qui  ne 
font  que  traverser  un  pays  de 
ne  pas  payer  des  droits  de 
douane,  Immane  poiioriam. 
Liv.  Immanitas,  atis,  f.  Liv. 
Droit  de  — ,  foriculariam,  ii, 
n.  Inscr. 
transitif,  ive,  adj.  Qui,  con- 
struit avec  un  complément  di- 
rect, fait  passer  directement 
l'action  du  sujet  au  complément. 
Transitivus,  a,  am,  ad}.  Prise. 
(cf.  tr.  verbam.  Prise).  Verbe 
— ,  verbam  transiens  ab  alià 
ad  aliam  personam.  Prise. 
Dans  un  sens  — ,  transitive. 
adv.  Prise.  1  (Philos.)  Qui  agit 
hors  de  soi.  Voy.  extérilu», 
externe.  1  Qui  sert  de  passa- 
ge,  de    transition.  ||  (Gramm.) 
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Transitivas,  a,  um,  ailj 
Gramm.  (cf.  transitii/a  con- 
junctio.  A.).  Il  (Géol.)  Terrain 
— ,  transitoiia  terra.  A. 
transition,  s.  f.  Passaje  me- 
naça d'une  cliOoe  à  une  anUr 
Tnmsitio,  onis,  (.  Cic.  \'itr. 
Tranaittis,  as,  m.  Qaint.    Vny 

COMMUNICATION,  PAS'iAGE.  ||  (Spéc. 

l'assage  d'une  idée  à  une  au 
tre.  Transitio,  onia,  (.  Transi 
tas,  as,  m.  Quint.  Transgres- 
sio,  onis,  f.  Quint.  (IV,  1,  78  . 
Commissara,  ïp,  f.  Quint,  (cl. 
ne  comm.  pelluceat  [•  que  la  i. 
ne  saule  pas  aux  yeux-]. 
Quint.).  Ménager  les  —,  trou- 
ver les  — ,  orationem  tradu- 
cêre  et  convertëre  ad  {aliqaid}. 
Cic.  Trouver  facilement  une 
— ,  facile  labi  ad  aliquid.  Cic 
Il  Passage  d'un  état  à  un  au- 
tre. Transitus,  ûs,  ra.  Quint, 
(cf.  transi' us  apueritid  in  ado- 
lescentiam.  Qaint.  transitas 
reram  [-époques  de  t.  '].Tac.). 
La  nature  a  ménagé  partout 
de  douces  — ,  natara  omnia 
lenioribas  principiis  prx- 
texait.  Cic.  —  douce,  insensi- 
ble, régulière,  gradus,  ûs,  m. 
Cic.  —  brusque,  extrême,  mu- 
tatio  in  contrariam.  Tac.  Sans 

.     VOy.    BRUSQUEMENT,   SOUDAIN. 

Il  (Musique.)  Passage  d'une  note 
à  une  autre.  Transitas  sono- 
ram.  A.  IJ  (Géologie.)  Passage 
d'un  terrain  à  un  terrain  d'une 
autre  nature.  Transitus,  ûs, 
m.    A.    Terrain    de    — ,    voy. 

TRANSITIF. 

transitivement,  adv.  D'une 
manière  transitive.  Transitive, 
adv.  Prise. 

transitoire,  adj.  Dont  l'action, 
l'offet  ne  dure  pas.  Transito- 
rias,  a,  um,  adj.  Sen.  Voy. 
'  PASSAGER.  1  Qui  sert  de  transi- 
tion. Fiduciarias,  a,  um,  adj. 
Cic.  Cœs.  Voy.  provisoire. 

transitoirement,  adv.  D'une 
manière  transitoire.  Ad  ou  in 
brève  tempas.  Cic.  In  transi- 
ta. Tac.  f  Provisoirement.  Voy. 
ce  mot. 

trainslater,  v.  tr.  (Arch.)  Tra- 
duire. Voy.  ce  mot. 

translateur  (lat.  eccl.  trans- 
iator.  Hier.},  s.  m.  (Arch.)  Tra- 
ducteur. Voy.  ce  mot. 

translatif,  ive  (lat.  translati- 
vus  [•  relatif  au  changement 
de  juridiction  •].  CicTj.  adj. 
(Droit.)  Qui  fait  passer  d'une 
personne  à  une  autre  la  pro- 
priété de  qqch.  Tranalativaa, 
a,  um,  adj.  A. 

translation,  s.  f.  Action  de 
faire  passer  un  objet  d'un  lieu 
dans  un  autre.  Translatio,onis. 

f.   Col.   Voy.     TRA.NSFERT.    La     — 

'  de  Dieu,  advectus  Dei.  Tac 
Mouvement  de  la  —  de  la  terr.- 
autour  du  soleil,  voy.  déplace- 
ment. —  d'un  prisonnier,  voy 
transfêrement.  p.  anal.  La  — 
du  siège  de  l'empire,  sedes  im- 
perii  translata  lin  alium    lo- 
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cam).  Tac.  1  (Droit.)  Trans- 
mission. Voy.  ce  mot,  1  (Arcli.) 
Traduction.  Voy.  ce  mot. 

translucide,  adj.  Qui  laisse  l.n 
lumic-re,  mais  dilTuse.  Trans- 
lacidaa,a,jum,  adj.  Plin.  Voy. 
transparent,  diaphane. 

transmettre  (lat.  fransmittè- 
re.  Plin.  j.  Tac),  v.  tr.  Faire 
parvenir  d'un  lieu  à  un  autre. 
Tradëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  de 
manu  in  manam  tradi-re  ali- 
quid. Cic.  [ep.  VII,  5,  3].  par 
manas  tradëre  aliquid.  Sali. 
[Jug.  63,  6].  alicai  epistulani 
ou  liiteras.  Curt.  par  ext.  lîg. 
inimicitias  posteris.  Cic.  opus 
posteritati  fama'qiie.  Curt.  opes 
a  majoribui  traditas  habëre. 
Cart.  mes  a  majoribus  tradi- 
tas. Nep.  hsec  consaetado  a 
majoribas  tradita.  Cic.  qualia 
multa  historia  tradidit.  Cic. 
quarum,  nomina  miilti  poet.v 
mémorise  tradiderunt.  Cic.  qui 
ejus  paynse  memoriam  poste- 
ris tradiderant.  Liv.  traditum 
est  [avec  l'Ace,  et  l'Inf.].  Cic); 
prodëre  ,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
prodendi  exem.pli  causa.  Liv. 
sacra  nobis  prodiderant.  Cic. 
mémorise  ou  mcmoriâ  prodi- 
tam  est  [av.  l'Ace,  et  l'Inf.]. 
Cic.)  ;  déferre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex  :  epislolam  ad  aliqaem. 
Cxs.)  ;  referre  ,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  alicui  salutem  [•  ses  salu- 
tations-].  Cic.)  ;  relinquëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ef^ijiem  no- 
straram  virtutam.  Cic.  aliquid 
posteris.  Cic.  jus  a  majoribus 
relictum  vobis.  Sali.  voy.  lais- 
ser). 1  (Droit.)  Faire  passer  à 
qqn  (un  droit,  un  privilège 
qu'on  possède).  Tradëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  rcgnum  ou  impe- 
rium  alicui  per  manas  Liv. 
alios  consulatus  ou  consula- 
tum  inter  se  per  manua.  Sali.). 
Voy.  transférer. 

transmigration  (lat.  post. 
transmigratio.  Hier.),  s.f.  Pas- 
sage d'un  peuple  du  pays  qu'il 
habite  dans  un  autre.  Voy.  mi- 

GR.ITION,    É.M1GBATI0N.    ^    (Spéc). 

Voy.  métempsychose. 

transmissibilité,  s.  f.  Pro- 
priété de  ce  qui  est  transmissi- 
ble.  Tradendi  ou  tranamitten- 
di  vis.  A. 

transmissible,  adj.  Qui  peut 
se  transmettre.  Qui  {quse,  qaodj 
tradi  potest.  A. 

transmission,  s.  f.  Action  de 
transmettre.  ||  Action  de  faire 
parvenir  d'un  lieu  à  un  autre. 
Traditio,  onis,  f.  Cic.  Trans- 
missio,  onis,  f.  Cic.  Trujectio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  traj.  incendio- 
ram.  Cic).  —  d'une  lettre, 
d'une  dépêche,  epistula  tradi- 
ta (alicai).  Curt.  ou  delata  ad 
aliqaem.  Cœs.  —  du  mouve- 
ment, im.pulsus,  ûs,  m.  Cic. 
La  —  du  mouvement  une  fois 
faite,  rien  ne  s'arrête  plus,  om- 
nia, ut  semel  m,issa  sunt,  va- 
dant.  Sen.    De  — ,    qui    {qase, 
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7U0cI)  motam  impetlit  ou  af- 
i'ert. /l.||(Lroit.)  .Vction  de  fuira 
passer  à  un  autre  un  droit,  ua 
privilège  qu'on  possède.  Trant- 
lutio,  onis,  f.  Cic.  La  —  d'une 
propriété,  mancipanda  o\i  man- 
ripata  proprietas.  Jet.  manci- 
patio,  onis,  f.  Jet.  La  —  du 
pouvoir,  di'latam  imperiam(ad 
aliqaem).  Liv. 

transmuable.  adj.  (Arch.)  Qui 
peut  être  transmué.  Mutandaa 
ou  permutundus,  a,  um,  adj. 
verb.  Cic.  In  aliam  nataram, 
convertendus.    Vie. 

transmuer  (lat.  transmalare), 
v.  tr.  Chanjjer  (une  sub^tanco 
en  une  autre).  Voy.  cha.nger. 

transmutabilité,  s.  f.  Pro- 
priété de  ce  qui  est  transmua- 
ble. Matandi  ou  convertendi 
ou  permatandi  vis  ou  potes- 
tas.  A. 

transmutation  (lat.  transma^ 
tatio,  transposition),  s.  f.  Chan- 
gement d'une  substance  en  une 
autre.  Mutatio  ou  conversio  in 
aliam  naturam.  A.  —  des  mé- 
taux, metalla  inter  se  mutata 
ou  permutata.  .A. 

transparence,  s,  f.  Propriété 
de  ce  qui  est  transparent.  Per- 
spicuitas,  atis,  f.  Plin.  Tran- 
quillltas,  atis,  f.  Piin.  (XX.WII, 
56).  La  —  de  l'eau,  liqaor  aqaa- 
rum.  Curt.  perlacidas  liquor. 
Cic.  P.  hyperb.  La  —  de  la 
peau).  Voy.  finesse,  diaphane. 

transparent,  ente  (lat.  scho- 
last.  transparens,  qui  paraît  à 
travers),  adj.  Qui  laisse  passer 
les  rayons  lumineux  de  maniè- 
re qu'on  distingue  les  objets  à 
travers.  Periucidus,  a,  um.adj. 
Cic.  (cf.  perlucidi  amnium  li- 
qaores.  Cic.  perlucidus  homo 
[•  homme  nui  a  un  vêtement 
très  t.  •].  Sen.).  Peilacens,  p. 
adj.  Sen.  Translucidus,  a,  am, 
adj.  Plin.  Translucens,  p.  adj. 

■  Plin.  —  comme  du  cristal, 
C7'ystallinus,  a,  um,  adj.  Plin. 
Eau  — ,  liqaor,  oris,  m.  Cic, 
Etre  — ,  perlucëre,  intr.  Cic. 
translacêre,  intr.  Ov.  Plin. 
Améthyste  plus  — ,  dilutior 
amethystas.  Plin.  Air  — ,  pu- 
rus  aer.  Cic.  Etoffe  — ,  nuées, 
is,  f.  Quint.  Tunique  — ,  rara 
tunica.  Ov.  ^  (Fig.)  Perspicaas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Voy.  clair, 
limpide.  Style  net  et  — ,  splen- 
dida  oratto.  Cic.  Etre  — ,  per- 
lacêre,  intr.  Cic.  (cf.  menda- 
eium  perlacet.  Sen.).  Allusion 
— ,  voy.  CLAIR,  intelligible. 

transpercer,  v.  tr.  Percer  de 
part  eu  part.  TraDsGgère,tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  puellam  gladio. 
Liv.  Sen.  se  gladio.  Vell.  ali- 
quem  ferro.  Nep.  aliqaem  per 
latus.  Liv.  se  sapia  rogam. 
Liv.  epit.  tr.  scatam.  Cœs.  trans- 
^vus  hastâ.  Cic.)  ;  transfodé- 
re,  tr.  Cœs.  Liv.  (ex.:  alicui  la- 
tas,  Liv.  aliquem.  Cœs,  se. Liv. 
epit.);  confodére,  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  percer)  ;   coBÛgëie,  tr. 
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Cic.  etc.  (vov.  ptBOFB  [p.  13S0. 
col.  1]>  ;  tr&nsverberàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  scutam.  Liv. 
bestiam  K-enabulo.  Cic.  $f  gla- 
dio.  .^>n.  gladio  pectas  taam. 
Val.-.Vax.).  Il  Fig.  Ces  paroles 
me  —  le  cœur,  me  ejcanimant 
hee  voces.  Cic.  Transpercé  par 
la  pluie,  pluvià  madefacttis . 
Col. 

transpirable  (bas  lat.  trantpi- 
Tvl'ilis'.  adj.  .\pte  à  la  transpi- 
ration.  Voy.  Sl'DORIFIQUE. 

transpiration  (ba^  latin  trans- 
piration, s.  r.  Exhalation  de  la 
sueur  à  la  «surface  de  la  peau. 
Sudatio,  onit,  t.  Sen.  Sudor, 
ori$,  m.  Cic.  etc.  (cf.  tadorem 
tistére,  coercire,reprimére,  se- 
dûre,  inhibêre.  Plin.).  Voy. 
si'EiR.  Etre  en  — ,  sudàre,  intr. 
Cic.  Voy.  SUER.  1  Exhalaison  de 
la  partie  aqueuse  du  sang,  et 
p.  ana/.  exhalation  humide  des 
végétaux.  Exhalatio,  onis,  f. 
Cic.  EJcspiratio,  onis.  f.  Cic. 
Voy.  Ê\'.\poRATioN.  Rendre  par 
la  — .  ejcsudâre,  tr.  Col. 
transpirer  (bas  lat.  transpirâ- 
re),  V.  tr.  et  intr.  ||  (Arch.)  V. 
tr.  Exhaler  (un  liquide)  à  la 
Eurface  de  la  peau.  E^xhalàre, 
tr.  Cic.  Exspivàre,  tr.  Co/.Vov. 
EXHALER,  ^  V.  intr.  Sécréter  la 
sueur.  Siidàre,  intr.  Cic.  Voy. 
si^ER.  Faire  — ,  sudorem  facére 
ou  movire.  Plin.  elicëre  ou 
evocàre.  Cels.  excutére.  Nep. 
dacére.  Scrib.  I|  (P.  anal.)  En 
pari,  de  l'exhalation  aqueuse 
des  végétaux.  Exsadàre,  intr. 
Virg.  Voy.  exhaler,  Évaporer. 
n  Etre  exhalé.  Er^iaJdre,  intr. 
Ctc.  Exspirâre,  intr.  Cic.  \\ 
(Au  figuré.)  Emanûre,  intr. 
Cic.  (cf.  ne  qaid  emanet.  Cic). 
Permanâre,    intr.     Ter.     Voy. 

DIVULGUER. 

transplantation,  s.  f.  Action 
de  transplanter.  Translatio, 
onis,  f.  Col.  Plin. 

transplanter  (lat.  post.  trans- 
plantàre.  Hier.),  v.  tr.  Enlever 
d'un  endroit  (une  plante,  un 
arbre  avec  ses  racines),  pour 
replanter  ailleurs.  Transferre, 
tr.  Col.  Aliénée  terras  inserére. 
Liv.  L'arbre  se  laisse  — ,  arbor 
transmigrât.   Plin.   Poét.   Voy. 

DéRACLN'ER,     TRANSPORTER.     ^     (P. 

anal.)  Etablir  dans  une  autre 
contrée.  Transferre,  tr.  Cic. 
Tradacére,  tr.  Cic.  Transpo- 
nére,  tr.  Cic.  Se  — ,  sedibas 
trantferri.  Sen.  sotam  mutùre. 
Cic.  «edem  mutàre.  Sen. 
transport,  s.  m.  Action  de 
porter  d'un  lieu  à  un  autre. 
Portatio,  onis,  t.  Sali.  VUr. 
(ex..-  [au  plur.J  armoram  atque 
telorixm  portationes.  Sali.  fCat. 
i2,  SI);  asportatlo,  onis,  !. 
Cic.  (ex.:  asp.  signorum.  Cic. 
[Verr.  lî,  1,50,  110];;  compoT- 
tatio,  onis,  f.  Vitr.  (au  plur., 
ex.  :  quorum  comportationes 
difficilut  sant  et  sumptuosse. 
Vitr.  [1,  5,  8])  ;  vectio,  onis, 
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f.  Cic.    (ex.  :    effcimui  domitu 
nostro  qckidrupcdum  vectioncs 
[•  le  dressage  nous  permet  d'u- 
tiliser les  quadrupèdes  pour  les 
transports  •].    Cic.    [S.    D.    II. 
ITil]);  advectio.  onis,  f.  Plin. 
(ex.:  longa  adve-tio  a  Brundi- 
fio.  Plin.  [IX,  16',tl);  circum- 
vectio,  onis.  f.  tic.  (ex.:  oor- 
torium  circuiinectionis  [•  droit 
de    circulation    sur    les    trans- 
ports à  l'intérieur»].  Cic.  [Au. 
II,  16,  i]i;  subvectio,   onis, 
f.  Cxs.   Liv.    ]'itr.  (ex.  :   ca/us 
[frumenti]      tarda      subvectio 
•ir.it.   Liv.  f.YLlV,  8,  1].    tempe- 
ralii  apud  transmarinas  pro- 
vincias      frumenti     subvectio. 
Tac.   [ann.    .\1I1,   51].  ne  ab  re 
framentariû  daris  subvectioni- 
bus  laboraret.  Cœs.  [B.  G.  VII, 
10,  1])  ;    vectura  ,    œ,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  equi  idonei  ad  vecta- 
ram.  Varr.  vectura   frumenti. 
Cœs.  pro  vectarà  solvëre.   Cic. 
sine  periculo  vecturœ.   Cic.  au 
plur.  vecturas  frumenti  finiti- 
mis  civitatibus  descripsit.  Cœs. 
[B.  C.  III,  i2,  3] .  fectara?  impe- 
rabantur.    Cœs.    [B.  C.  III,  32, 
2]).  De  — ,  vectoritis,  a,  um, 
adj.  Cœs.  Suet.    (ex.  :    i'.  navi- 
gium.  Cœs.  [B.  G.  V,  8,   U].  v. 
nai'icula.  Suet.  [Cxi.  63]);  one- 
rarius,  a,  um,  adj.  Cœs.  Liv. 
ex.:  noWs  oneraria.  Cœs. Liv.). 
.Moyen  de  — ,  vehicalam,   i,  n. 
Cic.  Il  (Spéc.)  Terrain  de  trans- 
port. Voy.  ALLUVioN.  Il  (Par  anal.) 
Action    de   reporter  sur  un  au- 
tre un  droit   que   l'on  possède. 
Translatio,   onis,    f.   Cic.  Jet. 
—  de  créance,    versara,   œ,  f. 
Cic.  Nep.    Voy.    transfert.   ^ 
(Au    fig.)  Mouvement  qui   nous 
met   hors    de    nous.    EStlsio, 
onis,  f.  Cic.  (ex.  :  eodem  vitio 
est  elfasio  antmi  in  lœtitiâ  quo 
in  dolore  contractio.  Cic.  [Tu=c. 
ly,  30,  06]);    elatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :   gestientis  animi 
elatio  voluptaiia.  Cic.  [Fin,  III, 
19,  35]);  effrenatio,  onis,  f. 
Cic.  (ex.  :  animi  impotentis  e(- 
frenatio.  Cic.    (Ph.   5,   9,  22]  ; 
petulantia,    ae,    f.    Cic.    etc. 
(s'opp.  à  pudor,  modeslia,  ex.: 
tanta    feminarum     petulantia 
rustica.    Sen.    effrenata  petu- 
lantia.  Cic).  Il  (Spéc.)  Délire. 
Voy.  ce  mot. 
traiksportable,   adj.  Qui  peut 
être  transporté.  Qui  {quœ,  quod) 
transvehi  potest.  A.  Vectabilis, 
e,  adj.  Sen.  Etre  — ,  transvehi 
ou     asportûri    passe.    A.    (En 
pari,  d'un  blesse), /ac<a<ionem 
paii.  Liv. 

transportation,  s.  f.  Action  de 
transiioner  d'un  pays  dans  un 
autre.  Translatio,  onis,  f.  Cic. 
Trans portatio,  onis,  f.  Sen. 
||  Spéc.  (Droit.)  Déportation,  ré- 
lég.ation.  Voy.  ces  mots, 
transporter,  v.  tr.  Porter  d'un 
lipu  à  un  autre.  TranspOT- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  victo- 
rem  exercitum.  Liv.  exercitum 
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m  Grœciam.  Cic.  copias  secum. 
Kep.    milites    navibus    flamen 
[•  de  l'autre  coté  du   fl.Mive  •]. 
Cœs.    tr.    exercitum    lihenum. 
Cœs.)  ;  transvehùre,  tr.  Cœ$. 
Liv.  Suet.  (ex.  :  t.  milites.  Cœs. 
naves  plaastris.  Liv.  exercitum 
in  Britanniam.  Saet.  au   pass. 
mov.    transvehi    in    Africam . 
Sali,  transvehi  Corcyranx.  Liv.^; 
<ransnii«ére,tr.  Cjr.etc  (voy. 
[fairej  traverser);  portàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ei.  :  arma.  Sali,  ado- 
res et  purpuras  et   aura  pen- 
sanda.    Sen.   commeatum   se- 
cum. Cœs.  commeatus  ab  urbe 
in  castra.  Liv.  RomCi    damum 
ad.inronium  frumentum.Cic); 
aspOTtâre,tr.Cic.6tc.  (ex.:  ij 
hoc    [simulaerum    Victoria;]    e 
signa  Cererit   avellendum  as- 
poriandumque    curavit.     Cic. 
asp.    vina.  Cic.  muita  de  suis 
rébus  secum.  Cic.  vehiculis  re- 
gum   res.   Liv.    naves    paratœ 
erant.  quœ  tollerent  atque  as- 
portarent  (tegulas  marmoreas]. 
Liv.  [.\UI,  3,  3]);  comportù- 
re,  tr.  Cœs.  Cic.  Liv.  (ex.  :  fru- 
mentum.   Cœs.    vimina   mate- 
riamque.   Cœs.  c.  quœ  in  eam 
rem  opus  erant.  Liv.  framen- 
tum  ex  agris  in  loca  tuta,  Cic. 
frumentum    in    hiberna.    Cœs. 
frumentum  ad  mare.   Liv.   a- 
quam  in  arcem.  Cœs.  arma  in 
templum  ou  in  œdem  Castoris. 
Cic!)  ;  deportâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  in  castra  frumentum.  Cœs. 
ossa  ejus   in  Cappadociam  ad 
matrem.  Nep.  quœ  [naves]  prio- 
rem  partem   exercitûs   eo   de- 
portaverant.   Cœs.);   suppor- 
tàre,  tr.  Cœs.  Liv.   (ex.  :  fra- 
mentam,    rem    frumentariam. 
Cœs.  frumentum  exercitai  na- 
vibus.   Cœs   anerariis  navibus 
Corcyrû  Dyrrachioque   aquam 
suis.  Cœs.  amnia  inde  in  cas- 
tra. Liv.);  vebëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  miiiti  in  castra  vehère  ab 
Arpis  frumentum.  Liv.  au  pass. 
moy.    ad    id    sacrarium    bigis 
cum  armato    velii  [•  se  trans- 
porter .]);  advehère,  tr.  Cic. 
etc.  (ci.  :  frumentum.  Cic.  fru- 
mentum ex  agris  Homam.  Cic. 
Corcyram   peditizm    mille    se- 
cum.  Liv.    au   pa.s8.    moy.  :    e 
Pompejano  nam  advehi  m  Lu- 
culli    liûspitium.   Cic);    con- 
vebére,   tr.  Cic  etc.   (ex.  :  c. 
frumentum.    Cœs.    frumentum 
copiasqae  alias  ante.  Liv.  qao 
fructas    convehebantur     villœ 
[dictaesuDt].  Varr.  qao  frumen- 
tum commeatusqae  alias  con- 
vexerat.  Liv.   lintrihus  in  eam. 
insulam  materiem,  calcem,  cœ- 
mçnta,    arma   convehérc.   Cic. 
frumentum  ex  (Lnitimis  regio- 
nihus   atque   ex    omnibus   ca- 
stellis  in  urbem.  Cœs.};  deve- 
bêre,  tr.   Cic.  etc.   ^ex.  :  com 
rii-iatus    maximos   1  iheri»    de- 
vexit.  Liv.  leglonem  equis.  Cœs. 
frumentum,,  quod  eo  tolerandœ 
hiemis   causa   devexerat.  Cœs. 
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conjuges   Uberosqu-e  Carthagi- 
ncm.  'Cnrt.  au   p.i»'.   moy.  na- 
vem  diidit  qnà  Cnrinlkum   de- 
veheretur.    Nep.     \'oliiim    de- 
vectaa.  Cic);  pervehère,  tr 
Cic.  Ptc.  (ex.  :  p.  co'nmeatus. 
Uv.  [XLiX,  G, G),  vir-iiines  Ca-rc. 
Liv.  Drusi  corpus  Ui'mam.Suel. 
au  fis.  aliqaem  in  cn-lum.  Cart.); 
subvebère,  tr.  Cœs.  Liv-  (ex-  : 
(i-amantum  (lamine  Arare.  drs. 
commcatas  ex  Samnio.  Cic.]; 
transvehëre,   tr.    C>.«.    Lw- 
{ex.  :  milites.  Cas.   naves  pliu- 
stris.  Liv.  exercitum  in  liritan- 
niam.    Suet.    au     pa>?s.    moy. 
transvehi    in    Africam.    Sntl. 
tranavelii  Corcyram.Liv.)  ;  fer- 
re,   tr.  Cic.    etc.   (ex.  :  u/iVyuu; 
(erre.  Cic.  lecticâ  (erri  per  op- 
pidum. Cic.  voy.  poBTEn);  con- 
ferre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.  :  se  con- 
(erre.  Cic.  c.  parentes  et  con- 
juges illuc.  Tac.  nihil   domum 
suum.  Nep .  pecunias  monumen- 
taqae  ex  (ano  Herculis  inpriva- 
tanx  domum.  Cses.);  déferre, 
tr.  Cic.  etc.  {ex.  :  pecuniam  ut- 
qae  arma.  Tac.  quœ  ad  usum 
necessaria  sunt.  Liv.  eodem  pe- 
cuniam, qaœ  superest.  Liv.  id 
[candelabrum]    m  prsptoriam. 
Cic.  aliqaem  allevatum  in  ta- 
bernacalam.  Cart.  caplum  om- 
nibus  membris   de(evri   in  cu- 
riam.    Liv.);    trans ferre,    tr. 
Cic.   etc.    (ex.  :  aliguem    trans 
Alpes    asqae.    Cic.    bellam    in 
Ceitibeviam.    Cics .     consiliam 
Latetiam.  Cœs.).  ||  (Spéc.)  Trans- 
porter  qqn  (t.  de  droit).   \oy. 
RELÉGUER.  Il  (Fig.)  Se  —  par   h 
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pensée,  3e  animo  et  cogitatione 
convertëre  {ad  aliqaid).  Cic.  1 
(Par  anal.)  Reporter  sur  un  au- 
tre  un  privilège,   un  avantage 
qu'on     possède.      Transcribëre 
(in  aliguem).  Liv.  Delegâre  {ali- 
qaid alicui). Cic.  1  (Au  fig.)  Met- 
tre  hors  de   soi.    Efferre,  tr. 
Cic.  etc.  (au  passif,  ex.  :  eiïerri 
Isetitiâ,    iracundiâ,    etc.    Cic.)  ; 
exsuliâre,  inu-.  Cic.  etc.  (ex.: 
gaadio    ou    Isetitiâ    exsultàre. 
Cic).  Etre  transporté  de  colère, 
prse  iracundiâ   non  esse  apud 
se.  Curt. 
transposer,    v.   tr.    Placer   en 
intervertissant   l'ordre.  Trans- 
mutâre,  tr.  Lacr.  Hor.  Trans- 
ponëre,   tr.  Gell.  Aliter   dispo- 
nëre.  Liv.    Ordinem   {alicujus 
rei)   immutàre.  Liv.    En  trans- 
posant ,      permutatâ      ratione. 
Plin.  Qui  sert  à  — ,  Éranspositi- 
vus,a,  uni,  adj.  Quint.  1|  (Mu- 
sique.)   Faire     passer   dans    un 
autre  ton.  Vertëre  modam.Hor. 
transpositetir,  trice,  s.  m.  et 
f.    Celui,    celle    qui    transpose. 
Qui  (gué»""!  transponit.  A. 
transpositil,     ive,     adj. 
(Gramm.)  Qui  permet  de  trans- 
poser les   termes.   Transpositi- 
vas, a,  um,  adj.  Quint. 
transposition,  s.  f.  Action  de 
transposer.    |i    Action    de    pla- 
cer en  intervertissant   l'ordre. 


Transmatatio,  onif,  f.  Quint, 
'l'rajectin  verboram  ou  trajec- 
tio,  onis,  f.  Cic.  Translatio, 
onis,  f.  Quint.  (VII,  9,  9).  Trans- 
grcssio,  onis,  f.  Cic. 
transubstantiation ,  s.  f. 
Cliaugi-mont  do  la  substance  du 
pain  et  du  vin  eucharistique 
en  corps  et  on  sang  do  Jésus. 
Transahstantiatio,  onis,  f.  Eccl. 
transubstantier,  v.  tr.  Accom- 
plir la  transubstantiation  ou- 
cliaristique.  Transubstantiàre, 
tr.  Ei-cl. 
transsudation,  s.  f.  Action  de 
traiis^uder.  6'udor,  oris,  m. 
Plin.  Voy.  évaporation,  suinte- 
ment. 
transsuder,  v.  intr.  Passer  au 
travers  des  pores  d'un  corps  en 
gouttelettes  qui  rappellent  la 
sueur.  Sadàre,  intr.  Lacr.  Vii-g. 
Exsudùre,  intr.  Virg.  Voy.  éva- 
porer,  SUINTER. 

transvasement,  s.  m.  Action 
da  transvaser.  Transfusio,  onis, 
f  Plin.  Translatio,  onis,  f. 
Coi.  (XII,  52,  U). 

transvaser,  v.  tr.  Verser  dun 
vase  dans  un  autre.  Transfun- 
dëre  in  alla  vasa  ou  simplt. 
transfundëre,  tr.  Cels.  Col. 
Trajicëre  in  alla  vasa.  Varr.  — 
du  vin,  diffiindëre  vinum  de 
doliis,  de  seriis.  Col. 

transversal,  aie,  adj.  Qui  est 
en  travers  d'une  ligne,  d'une 
direction  donnée.  Transt-ersus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (cf.  trans- 
versa (ossa.  Cses.  mattis  divisa' 
transversis  viis.  Cic).  Trans- 
versarias,  a,  um,  adj.  Cœs. 
Vitr.  (cf.  transv.  tigna.  Cses.). 
Pièce  de  bois  — ,  (emo,  onis, 
m.  Coi.  (VI,  19,  2).  Lattes  - 
d'une  toiture,  ambi-ices.  Paul 
ex  Fest. 

transversalement,  adv.  D'u- 
ne manière  transversale.  E 
transverso.  Vitr.  De  transver- 
so. Col.  Per  transversam.  Sen. 
transverse  (lat.  transvei'sas), 
adj.   Qui   est   en   travers.   Voy. 

TRANSVERSAL. 

trantran,  s.  m.  (Arch.)  Son  du 
cor.  Voy.  cor.  1  (Fig.)  Marche 
d'une  chose,  d'une  alTaire.  Voy. 

MARCHE. 

trapèze,  s.  m.  Quadrilatère 
dont  deux  côtés  sont  paral- 
lèles, mais  inégaux.  Trapezium, 
a,  n.  Boet. 

trappe,  s.  f.  Piège  à  bascule 
pour  prendre  des  animaux.  Voy. 
PIÈGE.  1  (P.  anal.)  Porte  qu'on 
lève  ou  qu'on  abaisse  à  volonté. 
Valva,  a>,  t  A.  Janua  caduca. 
A.  il  (P.  anal.)  Porte  qui  se 
hausse  ou  se  baisse  dans  une 
coulisse.  Cochlea,  ee,  f.  Varr.  || 
(P.  ext.)  Ouverture  que  ferme 
cette  porte.  Voy.  ouverture.  || 
(Spéc.)  Rideau  de  tôle  pour  les 
cheminées.  Voy.  rideau. 

trapu,  ue,adj.  Court,  mais  ra- 
massé (dans  sa  taille).  Habita 
corporis  brevis  et  robastus.  Cic. 
Qaadi-atas,   a,  um,  adj.  Suet. 


fcf.  qaadr.  atatara.  Suet.). 
.Membres  —,  stricti  artas.  Tac. 

traque,  s.  f.  Action  de  traauer 
le  gibier.  Indago,  inis,  f.  Virg. 

traquenard,  s.  m.  Sorte  de 
trot  décousu.  Saccaasatara,  se. 
Vcg.  Non.  ||  (P.  ext.)  Cheval 
qui  a  cotte  allure.  SuccasS'Uor, 
oris,  m.  Lucil.  1  Sorte  de  tré- 
bnchet,  piège.  Voy.  pièce.  || 
(Fig.)  Tomber  dans  un  — ,  être 
pris  au  — ,  voy.  piège. 

traquer,  v.  tr.  Fouiller  (un 
bois)  pour  en  faire  sortir  le  gi- 
bier. Indagàre,  tr.  Cic.  Feras 
agilàre  ou  exagitâre.  Cic.  1  (P. 


ext.)  Poursuivre  (le  gibier)  dans 
un  bois  en  l'enfermant  dans  un 
cercle  qu'on  resserre  de  plus 
en  plus.  Plagis  sœpire  {suKum). 
Lacr.  Cingére  indagine  {silvas). 
Virg.  Il  (Fig.)  Cerner.  Voy.  ce 
mot. 

1.  traquet,  s.  m,  Pièce  dun 
moulin  qui  fait  descendre  le 
i;rain.  Voy.  claquet,  cliquet. 

'£  traquet,  s.  m.  Piège  (au  pro- 
pre et  au  fig.).  Voy.  pjège. 

traqueur,  s.  m.  Celui  qui  tra- 
que le  gibier.  Indagaior,  oris, 
m.  Varr.  Col. 

traumatique  (lat.  post.  traa- 
maticas.  Veg.),  adj.  Relatif  aux 
blessures,  aux  plaies.  Valnera- 
rius,  a,  am,  adj.  Plin. 

1.  travail  (lat.  pop.  tripah'um), 
s.  m.  Machine  dans  laquelle  on 
a-sujettit  les  chevaux,  bœufs, 
etc.  Tripale  machinamentum. 
A. 

'S.,  travail,  s.  m.  Gêne,  tour- 
ment, eCfort  pénible.  Voy.  gène, 
fatigue,  peine,  tourment.  Il 
(Spéc.)  Etre  en  —  d'enfant, 
parturire,  intr.  Hor.  Plin.  Voy. 

ACC0UCBEMENT,  ENFANTEMENT. _ 1 

Effort  soutenu.  Labor,  oris, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  labor  (orensis. 
Cic.  laboret  militum.  Cœs.  l. 
militiœ.  Cic.  operis  [-  de  la  for- 
tification "1.  C'a>s.  nullo  labore. 
Cic.  nallo  labore  tao.  Cic.  sine 
labore  ou  sine  ullo  labore.  Cic. 
sine  alla  labore  et  contcntione. 
Cic.  cum  labore.  Cic.  sammo 
cam  labore.  Cic.  affecta  labore 
et  vigiliis  corpora.  Liv.  capëre 
[•  s'imposer  -]  tantam  laborem. 
Cic.  neqae  animi  [-  travail  in- 
tellectuel -]  neqae  corporis  [«  t. 
physique  .]  laboribas  de(ati- 
gari.  Cic.  exanclàre  talem  la- 
borem. Cic.  impendiiar  labor  et 
samptas  ad  incertam  casam  et 
eventam  qaotannis.  Cic.  non 
plus  alicui  laboris  imponëre 
quam  sibi  samêre.  Cic.  qaid 
sumptûs  in  eam  rem  aat  labo- 
ris insumpserit.  Liv.  ne  labori 
sao  nea  periculo  parceret.  Cœs. 
homo  magni  laboris  sammœque 
industriœ.  Cic.  ab  parvulis  la- 
bori ac  duritiœ  sfudôre.  Cœs. 
sascipëre  laborem,  labores. 
Cic);  opéra,  se.  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  muiti  reperiuntar  lingaà 
(actiosi,  inertes  operâ.  Plaat. 
tibi   hœc  opéra  êamenda   est. 
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ut...  Cic.  Toy.   pbisk);   opus, 
eris,  n.   Cic.   etc.  ^ex.  ;   opiis 
teri-ile.Liv.  opaa  militare.  6uet. 
op<rra  fabrilia    [•   travaux   ma- 
nuel* •].  Jet.  ontnia  opéra  ma- 
turi  conpcére.   Cctto.  opoi  (a- 
cére.    Ter.    opas    rutticum   ou 
opat  ruri  facérti.  Ter.  Cic.  Liv. 
fiaaper  cai  in  opère  vita  erat. 
Ter.  m<;niet  octo  continaos  his 
opiu  non  défait.   Cic):   pen- 
sum, 1,  n.  Cic.  etc.  (voy.  ta- 
chb).  j   jPar  anal.)   Le   travail 
■les   animaux,    opus  pecadam. 
Cic.  labor,  cris,  m.  Cic.  etc.  (cf. 
tiimmi  uf  siiK  [jumenta]  liibo- 
rit  e((iciiint.  Cœs.).  Bêtes  de  — , 
operariam  pecu-.    Col.    ||    (Par 
eit.)    Travail    d'une    machine. 
Opiis,  erit,  n.  .i.  Le  —  de-  eaux, 
voy.  ACTION.  O  (Spéc.)  Suite  d'o- 
pérations. Opus,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  opui  rusticam  [.  de.= 
champs  •].    Ter.  Col.   intentus 
operi  diarno.  Cart.  oput  (acé- 
ré. Ter.  bovem  commoddre,  ut 
opat  (aceret.  Jet.  opère  se  ex- 
ercëre.   Sen.    aliquem    in    ipso 
opère  deprehendére.  Flor.  mari 
ou  fosta  ingentis  operis.  Cart. 
lex  [•  contrat  •]  operi  (ajian- 
do.    Cic.    puhlicoram    operam 
exactio  [•  achèvement  ••].   Cic. 
o/)Uï  pupillo  redimére  [•  pren- 
dre pour   un   pupille    un  tr.  à 
l'entrepiise  •].  Cic.  intérim  om- 
nes  servi  atqae  liberi  opus  fa- 
eerent.   Nep.    opas    metalli   ou 
metalloram   [•    des   mines   •]. 
Jet.   in   opui   [•    aux    travaux 
forcés  •]  damnari.   Plin.  j.  t. 
milit.  labor  operi»  [.  la  fatigue 
des  travaux  de  fortiâcalion  .]. 
Cxs.  opus  castroram  [.  de  ca=- 
tramétation   •].  Sali,  fessas  ou 
fatigatas   operibas  prœliisqae. 
Liv.   in  opère  occupatum  esse. 
Cxs.  dies   noetesqae  in  opère 
versari.  Caet.  milites  ab  opère 
dedacére,  revocùre.  Cxs.)  ;  la- 
bor,   oris,    m.  Cses.    (ex.  :  ita 
multorum  mensiam  labor  hos- 
tiam  perpdià  et  vi  tempestatis 

f)uncto  temporit  interiit.  Cxs. 
B.  G.  II,  U,  U]).  Il  (Par  ext.) 
Matière  à  laquelle  s'applique 
cet  effort,  Opus,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  opas  qaxrëre  [•  cher- 
cher du  tr.  •].  Cic.  Liv.  sine 
opère.  Cic.  sine  opère  esse.  Cic. 
alicai  detst  opas.  Cic.).  1  Ré- 
tultat  produit  par  cet  effort.  |4 
Ouvrage  qu'on  exécute.  Opus, 
eris,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  mons 
naturà  velat  opère  prxceps. 
.Sull.  locas  ejregië  natarà  et 
opère  munitam. Cxs.  opéra  mu- 
nilionesqae.  Cic.  Liv.  magnitudo 
operis.  Cxs.  arbem  operibas 
circamdâre,  claadëre.  Vell.  Nep. 
ut  enim  pictores  et  ii,  qui  sitjrux 
fabricantar,  et  vero  etiam  poe- 
tx  saam  qaisqae  opus  a  vul'jo 
contiderari  vult.  Cic.  voy.  œu- 
vre, cuvbace).  ll'Spéc.)  OKuvn- 
littéraire,  ecienliâque.  OpuS. 
eris,  n.  Cic.  etc.  'ex.  :  fantam 
Opat.  Liv.  opat  habeo  in  mor- 
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nibas.  Cic.    nallum   opat   otii 
ejTStat.  Cic.  opus  ejcigêre.  Ov.)  : 
liber,  bri,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
libros    omnes  quos    exspectas 
incliOavi,    sed     conficëie    non 
possum  hit  dicbas.    Cic.    liber 
de   concordià.   Cic.  libram  di- 
i-ulgûre.  Cic).  \\  Entreprise  dif- 
ficile qu'on  accomplit.  Labor, 
oris,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  llercu- 
lei  perfunctus  jam  laboribus. 
Cic  isios  labores,   quos   nanc 
in  naafragiis  nostrit  sutcipis, 
non  labisses.  Cic.  labores,  pe- 
ricala  facile  tolerare.  Sali.).  *, 
Manière    dont    un   ouvra;;e   est 
exécuté.  Opus,  eris,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  hj/dria  [.  une  aiguière  •] 
praxlaro   opère.  Cic.  Iixc  om- 
nia    antiquo   opère   et   sammo 
artificio    fiicta.    Cic.    quorum 
fbullarum]  iste  7u:'n  opère  de- 
lectabatur,   sed   pondère.    Cic. 
eiii  exstracta  molet  opère  ma- 
gnifico.  Cic). 
travailler  ;lat.  pop.  tripaliare, 
torturor  avec  le  tripaliam),  v. 
tr.  et  intr.   ||   V.  tr.   Soumettre 
à    une    gène,    à    un    tourment 
continu.    Exercére,    tr.    Cic. 
etc.   (ex.  :  ambitio  animos   ho- 
minum  exercet.  Sali.  voy.  tovr- 
ubnter)  ;  crnciâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem.  Cic.  voy.  tortu- 
rer, tourme.nter)  ;  sol'licitâre, 
tr.    Cic.    etc.    (voy.    lnquiéter, 
tourmenter);  teDtàre,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :  moibo   tentari.  Cic. 
scabies     tentai     oves.     l'irj.)  ; 
torquére,   tr.   Cic.  etc.   (voy. 
tourmenter).  Se  — ,  laborâre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  /.  in  aliquà 
re.  Cic  de  aliqua  re.  Cic.    id 
contendére  et  laborâre  ut    [et 
le  Subj.  Cic).  Voy.    [se  donner 
du]  MAL,  [de   la]  peine.   [|   (Par 
anal.)  Faire  naître  de   l'agita- 
tion, le   mécontentement  ^^dans 
les   esprits).    Sollicitâre,    tr. 
Cic    etc.  (ex.  :   civitates.  Cxs. 
servitia,  plebem.   Sali,    sollici- 
tatus  ab  Ârvernis  pecuniâ.  Cxs. 
legatos  tumaltûs  excitandi  cau- 
sa a  P.  Lentalo  esse  sollicita- 
tos.  Cic.  reliquat  civitates  sol- 
licitât at  [et  le  Subj.l.  Cxs.); 
tentàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  ali- 
qaem per  Drutam.   Cic.   ani- 
mam  alicuius.  Cart.  a  maltit 
tentatut.    Nep.).    ^    Soumettre 
(une  matière)  à  une  action  con- 
tinue pour  la  façonner.  Trac- 
târe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  res  igni. 
Lucr.     terram.    Lucr.    agium. 
Col.);  subigëre,   tr.   Cic.  etc. 
(ex.  ;    terrx   solum.  Lucr.  ter- 
ram. Sen.  tegetes  [•    les  terres 
arables  ■)   aratrit.  Cic.   fr.  a- 
grum  bipalio.   Col.  terras  fit- 
sione    gtebaram.    Cic.    humus 
subacta  atqae  para.  Cic    terrx 
gremiam   mollitam   atqae  sa- 
bactum.   Cic.  subigëre  panem. 
Plin.  s.  coria.  Plin.);  exercé- 
re,  tr.    Varr.  Liv.  Col.  (ex.  : 
ru»    exercére    et    colère.    Col. 
exercére    vineas.    Plin.  j.  voy. 
laboirerI;  colère,  tr.  Cic.  etc. 
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(voy.  uiBouRER,  cultiver);  ex- 
colcre,  tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  a- 
•jrum.  Plin.  j.  prxdia.  Plin.); 
dolàre    (•    travailler    avec    la 
doloire  .),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
materiem.  Lacr.  lignum.   Jav. 
robar.    Cic).  ||  (Par   anal.)    En 
parlant   d'un.^   œuvre  intellec- 
tuelle. Elaboràre,  tr.  et  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  elaboràre  in  lit', 
teris.  Cic  au  passif  :  caiu;^  di» 
ligenter  elaboratx  et  tanqaom 
elucubratœ.    Cic     Panegyricat 
Isocratis  decem  annos  élabora- 
tut.  Quint,  versus  ornati  ela- 
boratique.  Cic.   elaborata  con- 
cinnitat.  Cic.  nihil  arcessiti  et 
elaborati.    Quint.).    T    V.    intr. 
Subir  un  effort  continu.  La- 
borâre,   intr.    Cic   etc.  (ex.  : 
vehementi.^siml  utraque  [navis 
triremis]  ex  concargu  taborat. 
Cxs.  Toy.  souffrir).  Un  cordage 
qui  — ,  sammà  vi  extentas  fu- 
nit.    A.    Du    vin   qui   — ,    voy. 
fermenter.   Le  bois  —,  pandat 
ou    pandatar    materiet.     Vitr. 
(cf.    alnut    et    fruxinut    non 
nabent   rigorem,    ted   celeriter 
pandant.    Vitr.  nec  pandentar 
illa  onere  fructuam.  Col.),  ma- 
teria  te  torquet.  Vitr.  Son  es- 
prit — ,  vehementer  commove- 
tur  ejus  animas.  Cic.  Voy.  agi- 
ter, ÉMOUVOIR.  ^  Faire  un  effort 
continu.  Laborâre,  intr.  Cic 
etc.  (ex.  :  sibi  et  populo  Homo- 
no,  non  Verri  laborâre.  Cic.  l. 
in  enodandis  nominibut.  Cic. 
ut  honore  dignat  essem,  maxi- 
me semper  laboravi  [•  j'ai  tra- 
vaillé a  me  rendre  digne  de  cet' 
honneur  •].  Cic  et  sponsio  illa 
lut  ■■ 


ne  fieret  Caboratti  [.  tu  as  tra- 
vaillé à  empêcher  cet  accord  •]. 
Cic.  on  dit  an>si  in  lahore  esse. 
Cic);  elaboràre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  utruque  in  génère. 
Cic.  m  eo  quoque  elaboràre, 
at...  Cic)  ;  incumbére,  intr. 
Cic  etc.  (ex.  :  incumbére  in  ou 
ad  aliquid.  Cic  ad  alicujut 
perniciem.  Cic.  voy.  [»']  appli- 
quer [à]);  moliri,  dép.  tr.  et 
intr.  Cic  etc.  (ex.  :  m.  aliquid 
ou  de  aliquà  re.  Cic.  id  moliri, 
ut  [et  le  Subj.].  Cic).  Voy.  [s'j 
OCCUPER.  1  Etre  manié  de  ma- 
nière à  produire  un  revenu. 
Faire  —  fon  argent,  voy.  fruc- 
tifier, RAPPORTER. 

travailleur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  travaille.  Qui 
opas  facit.  Cic  Operarius,  ii, 
n.  Cic.  Travailleu>;o,  qax  opus 
facit.  Cic.  Voy.  ouvrier.  De  — , 
operarius,  a,  um,  adj.  Cic  ^ 
(P.  ext.)  Celui,  celle  qui  aime  à 
travailler.  Qui  (qax)  sedulo  (ou 
strenue)  opus  facit.  Cic.  Homo 
industriut.  Cic.  Malier  inda- 
stria.  Cic.  Voy.  ladoriei/x. 
travée  (lat.  trabea,  trabée),».  f. 
Espace  compris  entre  deux  corfis 
de  support.  Jntcrtîgniam,  li, 
n.  Vitr.  Intervallum,  i,  n.  Cas, 
Spéc.  —  d'une  église  (galcno 
supérieure  au-dessus  des  arc»— 
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des  de  la  nef),  cancelli,  oram, 
m.  pi.  A. 
travers,  s.  m.  Etondue  d'un 
corps,  d'une  do  ses  extrémité'' 
k  l'autre,  dan!i  le  sens  qui 
coupe  la  longueur,  la  largeur, 
la    profonflenr.      Placé    en    — , 

transversus,  a,  u;n,   p.  adj. 
Cic.    etc.    [rx.  :    a    rcctà    con- 
scientiù    tranaversnm   ungaem 
non  oportet  discedére.  Cic.   ai 
hercle    ex    isto     loco    di(jitum 
transveraum  aut    ungaem    la- 
tum  excesseris.  PlavLt.  [aul.57). 
ab  hàc  [régula]  mihi  non  licet 
tninaveraum,   ut   ajant,   digi- 
tnm    diacedére.    Cic.    [Ac.    Il, 
58]  ;    subst.  :    in   tranavermm. 
Phn.   per   transveraum.    Plin. 
ex  tranaverao.  Plin.  voy.  biais, 
oblique).   Attaquer  un  vaisseau 
par  le  — ,  in  navis  latus  impe- 
ta  prsrferri.  Liv.  (voy.  flanc). 
Il  (Par  ext.l   A  —,  au  —,  peT. 
prép.  (av.  l'Ace.)  Cic.  etc.  (ex.  : 
alterum    itcr    per  provinciam 
nostram  [erat]  multo  facilius. 
Cxa.     membranas      ocalorum 
perlacidaa    fecit,     at    per    eas 
cerni  poaaet.  Cic.  coronam  aa- 
ream  per  forum  ferre.  Cic,  pur 
temonem      percurrire.     Cses. 
transire  per  corpora.  Csea.  per 
patria   corpaa   carpentam  agê- 
re.  Liv.  per  médias  hostea.  Liv. 
per  mediam  aciem.    Liv.    mue 
[silva    Arduenna]    per   medios 
fines     Trevcrorum    a    (lumine 
Rheno    ad    initium    Remorum 
pertinei.  Csi's.  per  Ai-duennnm 
ailvam  L.  Minucium  prœmittit. 
Csea.  quœ  llogiones]  cum  Pom- 
pejo  per    Mauritaniam  venire 
dicebantar.  Cxa.);  truns,  prép. 
(av.    l'Ace.)    Cses.     Virg.    Hor. 
(ex.  :  t.   Rhenum  ad  Germanoa 
pervenit   fama,    diripi   Eburo- 
nea.  Csea.  trana  mare  currunt. 
Hor.).   A  —  champs  (fig-),  voy. 
[au]  HASARD.   Absol.    Loc.  prov. 
A   tort   et  à  — ,    voy.  p.  1793, 
col.  1.  Fig.  Se  jeter  au  —  d'un 
discours,    in    médium    aermo- 
nem    se   insinaâre.   Cic.  ^  Di- 
rection qui  dévie  du  sens  droit. 
Pravitas,  atis,  f.  Col.    Qui    est 
de  — ,   pravus,   a,  um,  adj. 
Cic.  etc.    (ex.  :   videsne,    ut,  si 
qusp    in   memhr'ia    prai^a    aat 
debilitata    aut  imminata  aunt, 
occultent  homines?  Cic.   [Fin. 
V,    17,   i6].    au    fig.  :    nihU   ab 
hoc  pravum  et  perversum  pro- 
duci  posae  arbitrebantur.  Cic. 
[Rose.  Com.   10,  30J);   trans- 
versus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
etc.      (ex.  :     transversi    oculi. 
Plin.  au  fig.  transversam  agë- 
re  aliquem  [•  pousser  qqn  dans 
le    travers.].   Sen.);    perver- 
sus,  3,  um,   p.  adj.   Cic.   etc. 
(ex.  :  oculi  perveraissimi.  Cic). 
De  — ,   pravê,   adv.  Cic.  etc. 
(au  pr.  et  au  fig.,  s'opp.  à  rec- 
tê.  Lie);  perperam,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :   seu  rectê  sea  perpe- 
ram   facère    ccrpevunt.    Cic.)  : 
maie,     adv.    Cic,    etc.    (voy. 


MAI.};  depravaté,  adv.  Cic. 
(au  fig.,  ex.:  rie  quibua  neque 
dépravais  Judicant  nt-riiie  cor- 
rapta,  Cic,  [Fin.  I,  7l]);  vi- 
tiosé,  adv.  Cic.  etc.  (au  fig., 
ex.  :  V.  concludére.  Cic).  Ite- 
garder  i|qn  de  — ,  torvé  aspec- 
târe  aliquem.  Plaut.  Prendre 
qqcli.  de  — ,  aliquid  interpre- 
tari  in  pejorem  partem.  Cic. 
Un  esprit  de  — ,  prava  mena. 
Liv.  inijenium  abaurdam.Sall. 
Les  choses  vont  de  — ,  voy. 
MAL.  Il  (Fig.)  Travers  d'esprit 
et  absol.  travers.  Perversi- 
tas,  atis,  t.  Cic.  (ex.;  p.  opi- 
nionum.  Cic);  corruptlo,  o- 
Dis,  f.  Cic.  (ex.  ;  c.  opinio- 
num.  Cic.  [Tusc.  IV,  29]);  pra- 
vitas, atis,  f.  Cic  (ex.  :  pr. 
mentis.  Cic.  [Vatin.  6,  fi]. 
quanta  illa  in  animo  pravitaa 
est  [av.  rinl".].  Sen.);  vitium, 
a,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  humani 
ingenii  vitio.  Curt.).  Voy.  ma- 
.ME.  Les  —  du  temps,  huj'aa 
temporia  corrupti  morea.  Cic. 
traverse,  s.  f.  (Arch.)  Action 
d'aller  d'une  des  e.xtrémités 
d'un  chemin  à  l'autre.  Trans- 
itas, ûs,  m.  Cic.  [I  P.  ext.)  De 
nos  jours.  Chemin  de  — ,  via 
transversa.  Liv.  transversus 
trames.  Liv.  (cf.  transversis 
tramilibas  tranagredi.  Liv.). 
ou  simpl.  trames  mitis,  m. 
Cic.  obliqaum  iter.  des.  limes, 
itis,  m.  Varr.  Ellipt.  La  — 
(chemin  de  traverse),  voy.  ci- 
dessus.  Il  (Fig.)  Voie  détournée. 
Deverticulum,  i,  n.  Cic.  Voy. 
DÉTOUR.  1  Ce  qu'on  pose  en 
travers  de  qqch.  Tigna  trans- 
versa. Cœa.  Vitr.  ou  transver- 
saria.  Csea.  Interpensiva,  0- 
rum,  n.  pi.  Vitr.  —  en  bois, 
vara,  se,  f.  Vitr.  —  pour  con- 
solider, impages,  is,  f.  Vitr. 
—  de  porto,  ohjex,  objicis,  m. 
et  f.  Virg.  Liv.  Petite  — , 
transtillum,  i,  n.  Vitr.  (V,  IS, 
3).  —d'un  métier  de  tisserand, 
scnpus,  i,  m.  Lucr.  |]  (Fig.)  Ob- 
stacle, difficulté.  Objex,  obji- 
cis et  obex,  obicis,  m.  et  f. 
Plin.  Voy.  obstacle,  difficul- 
té, épREUVE,  souffrance.  Loc. 
adv.  A  la  —  (en  faisant  obsta- 
cle), de  transverso.  Cic.  ex 
transverso.  Petr.  (cf.  quœ  ex 
transverso  in  vitam  huma- 
nam  incarrunt.  Petr.).  in  ou 
per  transveraum.  Plin.  Se  je- 
ter à  la  —  de  qqch.,  occarrére 
[alicui  rei).  Cic.  obstàre  {con- 
siliis  alicujas).  Nep.  obsistëre 
{consiliis  alicujus).  Cic.  Voy. 
opposer,  empêcher,  contrecar- 
rer. Action  de  venir  à  la  — , 
intercursus,  ûs,  m.  Liv.  Cela 
vient  à  la  —  de  mes  desseins, 
aliqaid  mihi  de  improvisa  ob- 
jicitur.  Cic. 

traversée,  s.  f.  Voyage  par 
mer  où  l'on  va  directement 
d'un  point  à  un  autre.  Tra- 
jectus,  ûs,  m.  Cses.  etc.  (ex.  : 
qaod  inde  erat  breviasimas  in 


Hritanniam  trajectiu.  Cœi. 
IB.  G.  IV,  21,  '3].  quo  ex  porta, 
commfidisaimum  in  Britan- 
niam  trajectum  ease  cognove- 
rat.  Csea.  [U.  G.  V,  2,  3J.  ne 
[Varpol  itinere  aut  trnjecta  in- 
tercluderetar.  Ca-a.  [B.  C.  Il, 
20,  I].  par  ext.  tr.  paminit. 
Liv.  Val.-.Max.)  ;  trajectio, 
onis,  f.  Cic.  (Att.  VIII,  là,  2); 
transmissus,  ûs,  m.  Csea. 
Gcll.  (ex.  :  llibernia  dimidio 
minor,  ut  scstimatur,  qanm 
Britannia,  sed  pari  apatio 
transmisaus  atque  ex  Oalliû 
est  in  Britanniam.  Csea.  [B. 
G.  V,  13,  2]);  transmissio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  trant- 
misaio  superior  taa.  Cic.  [Att. 
IV,  17,  1].  ab  eà  urbe  in  Irrae- 
ciam  tranamisaio.  Cic.  [Phil. 
1,  7]);  transvectio,  onis,  f. 
CiC.  (ex.  :  t.  Acherontia.  Cic. 
[Tusc.  I,  il,  10]).  Voy.  traver- 
ser. 
traverser,  v.  tr.  Aller  à  tra- 
vers (qqch.),  d'une  des  extré- 
mités à  l'autre.  Transire,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tr.  Eaphratem. 
Cic.  Lariaam  amnem.  Liv. 
mare.  Cic.  Alpes.  Nep.  Rhoda- 
nus  tranaitur.  Csea.  Alpes 
tranaitse.  Liv.);  transgredi, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  t.  Taa- 
ram.  Cic.  flamen.  Cses.  mare. 
Liv.  epit.  convallem.  Auct.  b. 
Afr.);  trajicére,  tr.  Casa.  Liv. 
(ex.:  tr.  aliqaem.  Cœa.  ae  cai- 
tro  coquinari.  Varr.  aliqaem 
venabula.  Liv.  alicui  atramqae 
fémur  tragulâ.  Cses.  lanceâ 
infesta  médium  (emur  alica- 
jus.  Hirt.  sibi  gladio  pectas. 
.iuct.  b.  Afr.  spéc.  tr.  Padum, 
mare,  amnem,  Uiberam,  Rho- 
danum,  etc.  Liv.  [XXXI,  10,  3; 
XXXIII,  31,  9;  XXI,  27,  3;  30, 
3;  5;  XXI,  39,  10,  etc.].  ratibas 
Ticinum  trajicére.  Liv.  [.XXI, 
56,  81.  amnem  vado  trajecit. 
Liv.  [.XXI,  5,  9].  ^geo  mari 
trajecit.  Liv,  amnia  trajectas. 
Liv.);  transniittère,>at,r.Cic. 
etc.  (ex.  :  cam  ipsi  dicendi  aut 
viscndi  cauaâ  maria  transmit- 
tant.  Cic.  [Rep.  I,  3,  6].  cor 
ipse  tôt  maria  transmisit  ? 
Cic.  [Fin.  V,  29,  87].  abs.  ab 
60  loco  conscendi  ut  transmitte- 
rem  [•pour  faire  la  traversée"]. 
Cic.  [Ph.  I,  3,71.  jam  farte 
transmiserant  ad  vaatandam 
Italie  oram.  Liv.  [XXI,  51,  U]. 
cum  exercitas  vestri  nunquam 
a  Brandisio  nisi  sammâ  iiieme 
transmii'erint.Cic.  [imp.  Pomp. 
12,  32]);  transcendére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  valles.  Csea. 
Caacasum.  Cic.  Rhenum.  Liv. 
epit.);  traducëre,  tr.  Cic.  etc. 
(au  fig.,  ex.  :  vitam.  Cic.  tem- 
pos [«une  époque'].  Cic.  voy. 
passer).  La  pluie  traverse  nos 
habits,  pluvia  per  vestimenta 
nostra  perfluit  ou  permanat. 
A.  Etre  tout  traversé  (par  l'hu- 
midité), permadêre,  intr.  Co<. 
Faire  — ,  traducëre,  tr.  Cic. 
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eu.  (ex.  :  (lamen  exercitam 
['  faire  tr.  le  fleuve  à  «on  ar- 
mée']. Cie$.  copias  (Ionien 
trtidaxit.  Liv.  ncc  alter  consul 
Voltarnam  trotlucëre  e.r<;rci- 
tam  audfhiit.  Liv.  [XXII.  U5, 
51.  rapfim  tradurto  exercita 
Jberam.  Uv.  [.V.VIV,  !.l,  11.  cf. 
Cœt.  [B.  G.  1,  31.  16;  II,  U.  1]. 
Hehetijs  per  fines  Seqiuno- 
riim  [•faire  t.  aux  Helvètes  le 
pays  des  S.  «l.  Csei.  copias  per 
an'yastias.  Caes.):  trajicère, 
ir.  C'i'c.  etc.  (ex.  :  equitam  ma- 
gnam  partem  (lumen  trajecit. 
Cœs.  [B.  C.  I,  05,  1].  Germa- 
nos  (lumen  trajecit.  Cic.  co- 
pias Hiheram  trajecit .  Liv. 
inde  Padam  trajectas  exercitas 
Cremonam.  Liv.  [XXI,  23,  1]. 
exercitam  Rhodanam  trajeci. 
Plane,  ap.  Cic.  [X,  9.  3;  11, 
S]);  transmittére,  tr.  Cêes. 
Liv.  (ei.  :  exercitas  eqaitatus- 
qae  celeriter  transmittitar. 
Cœs.  [B.  G.  VU,  61,  2].  qao 
minua  Csesar  lei.'iones  posset 
transmittére.  V'ell.  [II,  51,  1]. 
unde  aaxilia  in  Italiam  trans- 
mitsuras  erat.  Liv.  [.X.XIII, 
3!,  5]).  —  à  la  nage,  transna- 
târe,  tr.  Cic.  (Rep.  VI,  aO,  is.). 
Sen.  (de  ira,  I,  21,  3  .  Tac. 
iHisi.  V,  21  ou  traDàre,  tr. 
Cic.  (S.  D.  II,  25.  Cœs.  (B.  G. 
I,  53,  2;  B.C.  I,  J.8i  ;  Liv.  (II, 
10,  II).  Voy.  NAGE.  Il  (Fig.) 
Transvolàre,  tr.  Plin.  (ex.  . 
cO'jitatio  animiim  transvolans. 
Piin.)  ;  succurrére,  intr.  Sen. 
(ex.  :  cogitatio  anima  succur- 
rit.  Sen.).  ',  Etre  en  travers 
(de  qqch.j.  Per  (mediam  viam) 
jacëre.  Ltv.  ||  (Fig.)  Arrêter  par 
un  obstacle,  une  difficuiié. 
Obstàre,  intr.  Cic.  Obsistére, 
intr.  Cic.  Intercipére,  tr.  Sen. 
Qaint.  (cf.  spem  nostram  in^- 
tercipére.  Sen.).  Intervenire 
(alicui  rei).  Liv.  Voy.  obstacle, 

ARRÊTER,      ENTRAVER.    ^      Mettre 

par  le  travers.  Voy.  mettre  et 
TRAVERS.  Il  Mettre  de  travers. 
Tramversam  laliguid)  ponère 
ou  coUocâre.  Plin. 
traversier,  ière  (  lat.  pop. 
traversarias ,  p.  transversa- 
riusi,  adj.  Dirigé  de  travers. 
Transversas,  a,  am,  p.  adj. 
Liv.  Transversarias,  a,  um, 
adj.  Cses.  Voy.  tra.n8versal. 
Flûte  —  (flûte  ordinaire),  tibia 
vasca.  Serv.  Vent  — ,  et  sab- 
stantivt,  — ,  ventas  adversus. 
Liv.  Barque  — ,  ratis  ad  traji- 
ciendum  comparata.  Liv.  pon- 
to,  onis,  m.  Cxt.  1  S.  m.  \  erge 
du  haut  d'une  bannière.  Voy. 
CROIX.  Il  Traverse  d'un  métier 
à  tisser.  Scapus,  i,  m.  Lucr. 
traversin,  s.  m.  Pièce  de  bois 
formant  tiaverse.  Voy.  traver- 
se. —  d'une  chaloupe,  tran- 
ilrum,  »,  n.  Cses.  Virg.  ||  (P. 
anal.)  Fléau  de  balance.  Voy. 
rcÉAU.  T  Cou'isin  sur  lequel 
«'appuie  l'oreiller.  Palviniu,  i, 
m.  Cic. 


travertin,  s.  m.  Tu.  calcaire 
qui  «ert  aux  constructions.  Ti- 
burtina»  lapis.  Vitr. 
travestir,  v.  tr.  Vêtir  (qqn) 
d'un  costume  qui  n'appartient 
pas  à  sa  condition  ou  à  son 
sexe.  Atienù  veste,  mixtato  ha- 
bita occaltàre  aliqaem.  A. 
Travesti,  personatas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Travesti  en  Gaulois, 
en  paysan,  Gallico  habitu.  Liv. 
vestita  rastico  sumpto.  Liv. 
Se  —  en  homme,  habitam  vi- 
rilem  samëre.  Cic.  Se  —  en 
berger,  pastoralem  caltum  in- 
ducre.  Liv.  Voy.  néctnsER.  || 
(P.  ext.)  Jouer  un  rôle  travesti, 
voy.  RÔLE.  Bal  travesti,  voy. 
MASQUER.  Il  Fig.  Se  —  (déguiser 
son  caractère),  voy.  décdiser, 
DISSIMULER.  —  la  pensée  de 
qqn,  voy.  néncuRER,  parodier. 
travestissement,  s.  m.  Action 
de  travestir,  costume  qui  tra- 
veitit.  Matatio  vestitûs  ou 
vestis.  Ter.  Occultas  habitas. 
Cic.  Habitas  ou  vestitûs  alié- 
nas. Cic. 
trayon,  s.  m.  Bout  du  pis  de 
la  vache,  de  la  chèvre,  etc.  Pa- 
pill  i.  se,  {.  Plin.  Voy.  tétine. 
trébuchant,  ante,'  adj.  Qui 
trébuclie.  Voy.  ciia.scela.nt,  ti- 
tubant. Spécialt.  Monnaie  — 
'qui  fait  trébucher  la  balance, 
qui  est  de  poids),  pistoles  — , 
nammi  j'asti  ponderis.  Plin. 
ari/entum  tectum.  Ter.  Sub- 
stantivt,  au  masc.  Le  —  (petit 
excédent  de  poids  donné  à  la 
monnaie),  voy.  excédent. 
trébuchement.  s.  m.  Action 
de  trébucher.  Offensio  pedis. 
Cic.  Prolapsio,  onis,  t.  Cic. 
trébucher,  v.  intr.  Perdre 
l'équilibre  en  marchant,  et, 
par  ext.,  faire  un  faux  pas  sans 
tomber.  Pedem  offendère.  Ctc. 
Vestigio  falli.  Cart.  ou  simpl. 
[allére,  intr.  Liv.  Je  trébuche, 
tu  trébuches,  etc.,  vestigium 
{me,  te,  etc.)  (allit.  Liv.  —  et 
tomber,  vestigio  (allante  cadë- 
re.  Cart.  (Fig.)  Aliquid  o([en- 
dére  (errore).  Cic.  Labi,  dép. 
intr.  Cic.  —  de  très  haut,  ex 
altissimo  grada  prsecipitàri. 
Cic.  — dans  la  discussion,  raë- 
re  in  dicendo.  Cic.  ||  Spécialt. 
(En  parlant  de  la  balance), 
pencher  d'un  côté.  Prseponde- 
rûre,  intr.  Sen.  Inclinàri  in 
alteram  partem.  Plin.  P.  ext. 
Une  pièce  qui  trébuche,  voy. 
trébuchant. 
trébuchet,  s-  m.  Piège  à  bas- 
cule pour  prendre  les  petits 
oiseaux.  Pedica,  se,  t.  Virg. 
Voy.  PIÈCE.  Il  (Fig.)  Piège.  Donner 
dans  le  — ,  voy.  panneau,  piège. 
^  Petite  balance  pour  peser  les 
monnaies  d'or,  d  argent.  Trur 
tina,  se,  f.  Varr.  Vitr.  State- 
ra,  se,  t.  Varr.  Cic.  'cf.  aura- 
ria  itatera.  Varr.  statera  au- 
rifia. Cic.  pecuniam  staterà 
adiposité  examinàre.  l'Un.). 
Fig.   Peser  au  — ,  trulinâ  pen- 


sUre  ou  examinàre.  Cic.  auri- 
(i  is  staterà  examinàre  aliquid. 
Cic.  Pe.ser  chaque  mot  au  — , 
unumqaodqae  verbum  pendf- 
re  staterà  aurarià.  \'arr.  ap. 
Non. 

tréfiler,  v.  tr.  Faire  passer  ft 
la  filière  (le  laiton,  l'or,  l'ar- 
gent). In  (ilum  tenuàre  ou  du- 
cêre.  A.  Voy.  fiuére. 

trèfle,  s.  m.  Légumineuse  à 
trois  feuilles.  Trifoliam,  ii,  n. 
Plin.  P.  ext.  —  d'eau,  tribu- 
lus,  i,  m.  \'irg.  Ov.  Plin.  1  (P. 
anal.  Ornement  d'architecture 
imitant  la  feuille  du  trèfle.  Tri- 
folium,  ii,  n.  A.  ||  (Spéc.)  Rose 
à  jour  en  forme  de  trèfle.   Voy. 

ROSACE. 

tréfonds,  s.  m.  Fonds  qui  est 
sous  le  sol  et  qu'on  possède 
comme  le  sol  lui-même.  Infe- 
rius  solum.  A.  Res  quay  solo 
et  sab  solo  continentar.  A. 
id'apr.  Plin.  /.).  Res  soli.  Jet. 
Fig.  Connaître  le  fonds  et  le 
—  d'une  affaire,  rem  penitus 
cognoscëre  ou  percognoscére. 
Cic. 
treillage,  s.  m.  Sorte  de  gril- 
lage fait  de  perches,  etc.,  en 
carrés,  en  losanges,  etc.  Can- 
celli,  orum,  m.  pi.  Cic.  Clatri. 
orum,  m.  pi.  //or.  —  pour  U 
vigne,  jagum,  i,  n.  Varr.  Col. 
(Cl.  mergére  palmitem  per  ju- 
gam  [•.  faire  passer  la  vigne 
dans  le  t.  •].  Plin.). 
treille,  s.  t.  Berceau  de  ceps  de 
vignes  soutenu  par  un  treilla- 
ge. Trichila,  se,  f.  Cses.  Pergu- 
ïa,  se,  f.  Col.  Plin.  De  — ,  per- 
gulanus,  a,  um,  adj.  Col.  — 
à  quatre  pans,  compluvium, 
ii,  a.  Col.  Vigne  en  —  à  qua- 
tre pans,  complaviatœ  vîtes. 
Plin.  II  Suite  de  ceps  de  vigne. 
Pergalana  vitis.  Col.  (III,  S, 
28).  Il  (P.  ext.)  Famil.  Le  jus 
de  la  —  (le  vin),  uvse  sacci. 
Col. 
treillis,  s.  m.  Grillage  imitant 
les  mailles  d'un  tissu ,  d'un 
filet.  Cancelli,  orum,  m.  pi. 
Ctc.  Reticulum,  i,  n.  Varr. 
Fest.  Gratis,  is,  f.  Col.  Couvrir 
d'un  treillis,  vov.  treilusser. 
Il  Peau  couverte  ae  ride?  comme 
d'un  — ,  cancellata  cutis.  Plin. 
Kn  forme  de  — ,  cancelloram 
ou  clatrorum  instar  (actus. 
Plin.  Il  (Spéc.)  Grille  formant 
clôture.  Clatri,  orum,  m.  pi. 
Col.  Il  (P.  anal.)  Toile  grossiè- 
re. Segestre,  is,  n.  Plin.  Vête- 
ment de  — ,  segestria,  œ,  f. 
Saet. 

treillisser,  v.  tr.  Façonner  en 
treillis.  Cancellùre,  tr.  Col. 
Plin.  Treillissc,  reticulatut,  a, 
am,  adj.  Varr.  Fenêtre  — ,  (e- 
nestra  clatrata.  A. 
treize,  adj.  et  s.  m.  ||  Adjectif 
numéral  invariable.  AdJ'Ctif 
cardinal.  Dix  plus  trois.  Dccem 
et  très.  Cic.  Très  et  decem. 
Cic.  Trcdecim,  adj.  numér. 
indocl.  Liv.   —  par  — ,  —  à  la 
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fois  ou  chaquo  l'ois,  terni  déni 
ternie  denn;  ternit  dena,  adj- 
numér.    distrib.  l'Un.    Agi    de 

—  ans,  decem  et  tret  ou  très 
et  decem  annot  nataa.  Nep. 
Qui  dure  —  an-',  treducim  an- 
norum.  Col.  —  lois,  tredccics, 
adv.  Beda.  —  cents,  mille  et 
trecenti.  Ca?s.  —  mille,  terna 
dena  millia.  Plin.  I|  Adjectif 
numéral  ordinal.  Treizième. 
I.'an  — ,  tertio  et  decimo  ou 
decimo  et  tertio  anno.  A.  Le  — 
Avril,  et  ellipt.,  le  —  d'Avril, 
le  —  Avril,  ante  diem  tertium 
Idiu  Aprilcs.  Cic.  1  S.  m.  (in- 
variable.) Le  nombre  — ,  ter- 
narius    aenarius   nunieriis.    A. 

treizième,  adj.  C'ni  vient  im- 
médiatement aproii  le  douziè- 
me. Tertius  décimas.  Cic.  ou 
decimus  et  tertias  ou  decimus 
tertias.  Gell.    Qui    est   dans  sa 

—  année,  tertiam  decimum  ou 
decimiim  et  tertium  annam 
«tatic  aijens.  Cic.  La  —  légion, 
le  —  régiment-  de  ligue,  et 
ellipt.  (subst.)  le  —  de  ligne, 
tertiadecimani  et  tertiadecu- 
mani,  orum,  m  pi.  7'ac.  {Iiist. 
III,  27).  Avoir  la  —  place,  et 
sabst.,  être  le  — ,  tertiam  de- 
cimum. ou  decimum  et  tertium 
locam,  obtinêrc.  Cic.  La —  par- 
tie, et  substantivt,  le  — ,  tertia 
décima  ou  décima  et  tertia 
pars.  A. 

treizièmement,  adv.  En  trei- 
zième lieu.  Tertio  decimo. 
Cassian. 

tréma,  s.  m.  Signe  formé  de 
deux  points  pour  séparer  la 
prononciation  de  deux  voyelles 
qui  se  suivent.  Distinctio  mé- 
dia. Gramm. 

trémail  (lat.  pop.  tremaculam. 
Lex  ISalica),  s.  m.  Filet  de  pê- 
che à  trois  nappes.  Voy.  filet. 
1  Filet  d'oiseleur.  Voy.  filet. 

tremblaie,  s.  f.  Endroit  planté 
de  trembles.  Locas  tremulis 
consitus.  A. 

tremiblant,  ante,  adj.  Qui 
tremble.  Tremens,  p.  adj. 
Cic.  (ex.  :  trementia  membra. 
Cic.  tremens  vox.  Cic.  toto 
pectore  tremens.  Cic.  timidas 
ac  tremens.  Cic);  tremulus, 
a,  um,  adj.  Cic.  (ex.  :  tremula 
flamma.  Cic.  poet.  tr.  lumen. 
Enn.  trem.  vox.  Quint.);  tre- 
ntebundus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  tremebunda  manus. 
Cic.  tr.  membra.  Ov.  tr.  vox. 
Cornif).  Au  fig.  Pavidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pavi- 
dœ  maires.  Virg.  castris  se 
pavidas  tenebat.  Liv.  pavida 
ex  somno.  Liv.  ad  omnes  su- 
êpiciones  pavidus.  Tac.)  ;  tre- 
pidus,  a,  um,  adj-  Virg.  Liv. 
etc.  (ex.  :  frepidus  formidine. 
Virg.).  Et  mes  genoux  —  se 
dérobent  sous  moi,  tremunt 
genaa.  Sen.  genaa  labant. 
Virg.  —  de  froid,  voy.  frisson- 
nant. Tout  —,  —  de  peur,  et 
abeolt.  tout  — ,  contremiscens, 
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p.  adj.  Cic.  Comme  il  était 
pAle  et  —  en  parlant  1  quo  tre- 
more  et  pallore  dixit  1  Cic.  Etre 
— ,  tremëre,  iulr.  Cic.  Voy. 
TUEMDLEB.  Devenir  — ,  iremëre 
cirpisse.  Cic.  tremcscére,  intr. 
y'urr.  Lucr. 

trenible,  s.  m.  Espèce  de  peu- 
plier. Tremulus,  i,  f.  l'iin.- 
Val.   (II,  12). 

tremblement,  s.  m.  Suite  de 
petites  oscillations  qui  remue 
un  corps  ou  une  partie  d'un 
corps.  Tremor,  oris.  m  Cic. 
etc.  (ex.  :  terrurem  pallor  et 
tremor  consequitur.  Cic.  [Tusc. 
IV,  8,  19).  piillor  et  tremor  et 
dentium  crepitun.  Liv.  nervo- 
rum  torpor  tremorijue.  Sen. 
tremor  omnium  membrorum. 
Liv.  au  plur.  trentores  Liban- 
tis  soli.  Sen.).  —  de  terre,  ter- 
rx  motus.  Cic.  —  de  fièvre, 
horror,  oris,  m.  Cic.  (voy.  fris- 
son). Avoir  un  — ,  coDtre- 
miscère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
trembler);  borrescére,  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  frissonner).  || 
(Absol.)  Crainte.  Voy.  crainte, 
frayeur. 

trembler  (lat.  pop.  tremalàre), 
v.  intr.  Etre  remué  par  une 
suite  de  petites  oscillations. 
Tremére,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
manus  trcmit.  Hier,  quibus- 
dam  tremunt  genua.  Sen.  nan- 
quam  Roma  tremuit  [c.-à-d. 
'  n'a  éprouvé  de  tremblement 
de  terre-].  Plin.  cum  ipsam 
solam  suffosstonibus  et  cuni- 
culis  tremeret.  Sen.  ad  cajas 
[fulminis]  ictum  vicina  quo- 
qae  tremaerunt.  Sen.  tremen- 
tia labra.  Cic.  Sen.  trementia 
men\bra.  Sen.  rh.  en  pari,  de 
pars  :  timidas  ac  tremens. Cic. 
toto  pectore  tremens.  Cic.  to- 
tus  tremo  hoi'reoque.  Ter.  tre- 
merem  animo.  Cic);  contre- 
miscère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
contremuit  quercus.  Ov.  en 
pari,  des  pers.  :  me  contre- 
muisse  timoré  perterritum. 
Cic.  c.  totâ  mente  atqae  artu- 
bus  omnibus.  Cic.  toto  corpo- 
re,  non  pœnœ  metu,  sed  illius 
judicii.  Ceecin.  ap.  Cic.)  ;  in- 
tremiscère,  intr.  Virg.  Cels. 
Plin.  (ex.  :  mana  stabili  nec 
unqaam  intremiscente  sit  [me- 
dicus].  Cels.  illa  [terra]  intre- 
muit.  Ov.  intremiscunt  terra'. 
Plin.);  horrère,  intr.  Cic. etc. 
(voy.  frissonner).  La  terre  — , 
fit  terrse  motus.  Cic.  terra  tre- 
mit  ou  concutitur.  Sen.  terra 
movetar  ou  movet  (intr.).  Liv. 
Ecriture  tremblée,  l'acillantes 
littéral.  Cic.  Un  son  tremblé, 
tremula  vox.  Virg.  \\  (Spéc.) 
Trembler  de  crainte.  Tremére, 
intr.  Cic.  (voy.  ci-dessus).  — 
de   (perdre,    etc.),    voy.   [avoir] 

PEUR. 

trembleur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui    tremble.  Voy. 

PEUREUX,   POLTRON. 

tremblotant,  ante,  adj.    Qui 
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tremblote  (au  propre  et  au  fig). 
Tremulus,  a,  um,  adj.  Virg. 
Tremens,  p.  adj.  Voy.  trem- 
blant. Flamme  — ,  ignis  patpi- 
tnns.  Stat. 
trembloter,  v.  intr.  Avoir  un 
petit    tremblement.  Voy.  theji- 

IlLER,    frissonner. 

trémie  (lat.  trimo(iia[- mesura 
de  trois  muids->].  VaiT.  Col.), 
s.  f.  Sorte  d'entonnoir.  Voy. 
entonnoir.  1  Sorte  de  granae 
auge  où  l'on  met  le  grain  pour 
le  faire  descendre  sous  les 
meules.  Infundibulum,  i,  n. 
Vitr. 

trémière,  adj.  f.  Rose  —,  voy. 
alcée. 

trémoia  (lat.  post.  trimensis. 
Isid.),  s.  m.  Blé  de  mars.  Tri- 
mestre triticum.  Plin.  au  plur. 
trimestria,  ium,  n.  pi.  Col.  \\ 
(P.  ext.)  Mélange  de  froment, 
de  seigle,  etc.  qu'on  donne  aux 
bestiaux. 

trémolo,  s.  m.  Tremblement 
continu  sur  une  note.  Tremula 
modulatio.  A. 

trémoussement,  s.  m.  Action 
de  trémousser.  Jactatio,  onis, 
f.  Sera.  Le  —  des  ailes,  plaa- 
sus,  ûs,  m.  Virg.  ||  (P.  anal.) 
Agitation  ,  mouvement.  Voy. 
ces  mots. 

trémousser,  v.  tr.  Remuer  vi- 
vement (le  corps).  Voy.  rf.muer. 
Se—,factôrc{cnrp:is)San-Qnint. 
agitàre  {corpus  hue  illuc). 
Quint.  Au  fig.  Satagëre,  intr. 
Quint.  Trepidâre,  intr.  Petr.  \\ 
(Arcli.)  Intransitivt.  Voy.  ci- 
dessus.  —  des  ailes,  plaudère 
ails.  Virg. 

trempage,  s.  m.  Action  de 
tremper.  ||  En  pari,  des  métaux. 
Voy.  trempe.  Il  Mouillage.  Voy. 
ce  mot. 

trempe,  s.f.  Action  de  tremper. 
Iniinctus,  ûs,  m.  Plin.  Spéc. 
La  —  des  métaux,  tincta  aquâ 
metalla.  Plin,  La  bonne  —  du 
fer,  virtas  [erri.  Liv.  Donner 
de  la  —  (au  l'er),  voy.  tremper. 
D'une  bonne  —,  voy.  résis- 
tant, SOLIDE.  Il  (Fig.)  Fermeté, 
solidité  contractée  par  le  carac- 
tère, l'intelligence,  etc.  Voy. 
FERMETÉ,  SOLIDITÉ.  Des  Kommos 
de  cette  — ,  e^'as  generis  homi- 
nes.  Cic.   Qui  est  de  bonne  — , 

voy.    FORT,    RÉSISTANT,   SOLIDE. 

tremper,  v.  tr.  et  intr.  ||  i'.  tr. 
(.■irch.)  Modérer  au  moyen  d'un 
mélange.  Temperàre,  tr.  CiC. 
(voy. MÉLANGER  [dans  une  juste] 
PROPORTION.  Il /lu/.  —  son  vin.vi- 
num,  aquâ  temperàre. Plin.Boite 
son  vin  fort  trempé,  dilutius 
potàre.  Cic.  ap.  Amm.  f  Imbi- 
ber d'un  liquide.  Madefacè- 
re,  tr.  CiC.  etc.  (ex.  :  si  hos 
jiluviâ  madefactus  est.  Col.  im- 
buti  sanguine  gladii  vel  pctius 
madefacti.  Cic.  madefacére  hi- 
nam  aceto  et  vitro.  Plin.).  — 
la  soupe,  voy.  p.  1705  (col.  3|. 
Il  (Par  ext.)  Plonger  dans  un 
liquide.  Tingëre,  tr.  Cic.  etc. 
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(eï.  :  tela  ifnenis.  Plin.  tincta 
sanguine   tunica.  Cic.  spongia 
in   aeeto  tincta.   CeU.  tinyère 
^ra    stridenrii\      laça.     \'irg.); 
intingère,  tr.Ov.  PUn.  Qaint. 
(ex.:  aliqaid  in  aqaà.  Vitr.  ita 
crebràrelatione,  quoad  intin- 
gantar   [■  elles    sont    trempée? 
dans  l'encrier  •]    calami,   mo- 
rantar  rTvmam.  Qaint.    [X,  3, 
31]);   mergére ,    tr.   Cic.  etc. 
(voy.  puoNCEBl  ;   imbuère,  tr. 
Cic.   etc.  (ex.  :  ianam  liqaori- 
baa.  Col.  veatem  sanguine.  Ov. 
imbuti    sanguine    gladii.    Cic. 
imbaére  manu»  sanguine  ali- 
cujos.  Curt.  manus   cstde  ali- 
cuias    imbuère.    Tac.  [.\nn.  1, 
18]).  Absol.  —  l'acier,  temperà- 
re  ferram.    Plin.   Fig.  Durûre, 
tr.    Cic.    etc.    (cf.  d.  se  labore. 
Csi.  ejcercitum  crebris  expedi- 
tionibas  daràre.  Vell.  membra 
animamque  durâre.  Sen.  voy. 
endurcir).  Caractères  fortement 
trempés,  ingénia   fortia  natu- 
re. Sen.  1  V.  intr.  Rester  plon- 
gé dans  un  liquide.  Madescè- 
re,    intr.     Virg.    Cels.    Quint. 
(ei.  :    at  saperiores  partes  ma- 
descant.  Cels.);  permadescè- 
re,  intr.    Col.  (ex.  :   cum   totà 
nocte      permaduerit     cytisus. 
Col.).  Faire  — ,   madefacêre, 
tr.   Cic.    etc.  (ex.:   madefacêre 
lanam    aceto  et   vitro.    Plin.); 
maceràre,  tr.  Ter.  Col.  Plin. 
(voy.  macérer).  Fig.  Ses  mains 
ont  —  dans   le   sang    innocent, 
innocentiam  cxde  imbutœ  sant 
eias   manas.   A.    ||    (Par   ait.) 
1  remper  dans  et  {arch.)  à  qqch. 
Versari  ,   pa=?.    Cic.  etc.  (ex.  : 
in  mis  Apronianis  rapinis.  Cic. 
in    conjuratione.    Cic.).    Voy. 
PARTICIPER,  [prendre]  part. 
trentaln,    s.    m.    Nombre    de 
trente.  Voy.  trente. 
trentaine  ,      s.      f.      N'ombre 
exact      de      trente.       Triyinta 
adj.  num.  Cic.  Avoir  la  — ,  jam 
tricesimam  setatis  annam  agë- 
re.    Cic.    Qui    a   atteint    la   —, 
tricenarins,    a,  om,  adj.  Sen.- 
rh.  tricesimum  agens  annum. 
Liv.  Avoir  passé  la  — ,  triginta 
annis    majorem     natum    esse. 
Liv.  1  Nombre   approchant    de 
trente.    Feri  (ou    circiter)   tri- 
ginta. Liv. 
trente,   adj.    et   s.  m.   Adjectif 
numéral  invariable.  {{  Adjectif 
cardinal.    Trois  fois   dix.   Tri- 
ginta,   adj.    num.    Cic.  —  par 
— ,  —  chaque  fois,  triceni,  se, 
a,  adj.  Auct.  b.  Afr.  De  —  ans, 
tricenarius,  a,  um,  adj.  Sen.-rh. 
Un    homme   de   —  an»,    homo 
triginta  annos  natus.  Cic.    De 

—  ans,  qui  dure  —  ans,  trigin- 
ta annoram  (bellam).  Liv.  Es- 
pace de  —  ans,  triginta  anno- 
ram spatium.  A.  Qui  contient 
— ,  tricenarius,  a,  um,  adj, 
Vitr.  Frontin.  (cf.  trie.  Rstuta 
[•  tuyau  de  30  pouces  de  cir- 
conférence .].    Vitr.y    Chef  de 

—  soldats,    tricenarius,    ii,    m. 
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Inscr.  —  foi^,  tricies  ou  tri- 
ciens.  Cic.  terdecies.  Cic.  — 
as,  tricessis,  is,  m.  Varr.  — 
huit,  duodequadraginta  ,  in 
décl.  Cic.  Par  —  huit,  —  huii 
chaque  fois,  duodequadrageni . 
se,  a,  adj.  Plin.  —  huitième. 
duodeqaaaragesimus,  a,  um, 
adj.  Liv.  — neuf,  andequadra- 
ginta  ,  indécl.  Cic.  —  neuf 
fois,  undequadragies.  Plin.  — 
neuvième,  andeqaadragesimus , 
a,  um,  adj.  Val.-.Vax.  ]\  .-idjec- 
tif  numéral  ordinal.  Trentième. 
Voy.  ce  mot.  En  l'an  —  après 
Jé?us-Chri?t ,  anno  tricesimo 
post  J.  C.  A.  Le  —  de  Mars, 
et  ellipt.  le  —  Mars,  ante  diem 
tertium  Kalendas  Apriles.  (a. 
d.  III.  Kal.  April).  Cic.  1  i!. 
m.  (invariable).  I.e  nombre 
trente.  Tricenarius  numerus. 
A. 

trëntenaire,  adj.  Qui  dure 
trente  ans.  Triginta  annoram. 
Cic.  Tricenarius  a,  um,  adj. 
Plin.  Possession  — ,  pcssessio 
per  tricennium.  Cad.  Prescrip- 
tion — ,  prsescriptio  tricennii. 
Sid. 

trentième,  adj.  Qui  vient  im- 
médiatement après  le  vingt- 
neuvième.  Tricesimas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Trigesimas,  a,  um, 
adj.  Col.  Dans  sa  —  année, 
tricesimum  annum  setatis  a- 
gens  ou  (simpl.)  tricesimum 
agens.  Liv.  La  —  légion,  le  — 
régiment  de  ligne,  ou,  ellipt. 
le  —  de  ligne ,  tricesimani, 
orum,  m.  pi.  Amm.  i. XVIII,  9, 
3).  Pour  la  —  fois,  tricesimum. 
Plin.  La  —  partie,  et,  subst. 
au  masc.  le  — ,  tricesima  pars. 
A. 

trépan  (bas  lat.  trepanum).  s. 
m.  Vilbrequin  pour  percer  le 
marbre,  etc.  Terebra,  se.  f.  Plin. 
Il  (Spéc.)  Instrument  de  chi- 
rurgie pour  percer  les  os.  Tere- 
bra, se,  f.  Cels.  (VIII,  3).  Mo- 
diolas,  i,  m.  Cels. 

trépanation  ,  s^  f.  Opération 
du  trépan.  Capkis  terebratio 
ou  terebratas.  Cœl.-Aur.  Voy. 
triîpaneb. 

trépaner  ,  v.  tr.  Soumettre  à 
l'opéiation  du  trépan.  Terebrà- 
re  ossa  capitis.  Liv.  epit.  ou 
simpl.  terebrûre,  tr.  Liv.  epit. 
Terebrà  uti.  Cels.  Os  terebra 
(ou  modio(o)  excidére.  Cels.  Pa- 
tefacére  cerebrum.  Cels. 

trépas,  8.  m.  (Arch.)  Passage. 
Voy.  ce  mot.  n  (P.  eit.)  Droit 
de  passage.  Voy.  passage.  ^ 
(Spéc.)  Passage  de  la  vie  à  la 
mort  (chez  l'hommej.  Kxces- 
sas  vitse  ou  e  vita.  Cic.  Disces- 
sas e  vità.  Cic.  Interitus,  us, 
m.  Cic.  (cf.  int.  immaturus. 
Cic.  voluntarias.  Cic.  consa- 
lam.  Cic.).  Obitas,  ûs,  m.  Cic. 

(cf.    obitas    Tulliœ    filix.  Cic. 

obitas  immaturus.  tSuet.  post 
obifam    vel   potius    excessum 

liomuli.  Cic.),  Aller  de  vie  à  — , 

rommutûre  vitam  cum   morte. 


TRE 
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trépassement,  s.  m.  (Arch.) 
.\ctiou  (le  trépasser.  Voy.  trépas, 

trépasser,  v.  intr.  Pas.ser  do 
la  vie  à  la  mort.  E.v  Uominum 
vità  (ou  hinc)  demigrûre.  Cic. 
{De  vità)  decedére,  Cic.  E  (ou 
a)  vità  discedëre.  Cic.  E  vità 
abïre  (ou  prcficisci).Cic.  De  (ou 
ex)  vità  migi-àre.  Ck.  Vità  (ou 
e    vità  )    excedéi'e.    Cic.    Voy. 

MOURIR. 

trépidation  (lat.  trepidatio, 
effarement),  s.  f.  Tremblement 
saccadé.  Tremor,  oris,  m.  Cic, 
Plin.  Voy.  tremblement. 

trépied  (lat.  tripes,  qui  a  trois 
pieds),  p.  m.  (Antiq.)  Siège  à 
trois  pieds  de  la  Pythie  à  Del- 
phes. Tripus,  poais,  m.  Cic. 
Fig.  Etre  sur  le  — ,  baccbâri, 
dép.  intr.  Virg.  farére,  intr. 
//or.  Voy.  INSPIRER.  ||  Vase  à 
trois  pieds.  Tripus,  podis,  m . 
Virg.  Hor.  ^  Ustensile  de  cui- 
sine, support  à  trois  pieds.  Tri- 
pus, podis,  m.  A. 

trépignement,  s.  m.  Mouve- 
ment de  celui  qui  trépigne. 
Supplosio  pedis.  Cic.  ousimplt. 
supplosio,  onis,  f.  Cic.  —  de 
joie,  exsultatio,  onis,  t.  Cic. 

trépigner,  v.  intr.  Frapper  du 
pied  contre  terre  à  plusieurs 
reprises.  Sapplodgre  pedem. 
Cic.  Terram  pede  percatère. 
Sen.  —  d'impatience,  supplo- 
dére  pedem.  Cic.  —  de  colère, 
puhâre  humum  pedibus,  Sen. 

—  de  joie,  (/ipudiôre,  intr.  Cic. 
exsultâre,  intr.  Cic. 

très  (lat.  trans,  au  delà),  adv. 
A  un  haut  point.  —  beau,  pul- 
cherrimas.  Cic.  —  bon,  opti- 
mus.  Cic.  —  nombreux,  plari- 
mi  ou  permulti,  se,  a,  adj.  Cic. 

—  peu,  perpauci,  se,  a,  adj. 
Cic.  paaci  [se,  a),  admodam. 
Cic.  —  difficile,  difficillimus, 
a,  um,  adj.  Cic.  aifficilis  et 
arduus  ou  ardaas  ac  difficilis. 
Cic.  Etre  —  aimé  des  siens,  a 
sais  amari  et  diligi.  Cic. 

trésaller,  v.  intr.  (.Vrch.)  Pas- 
ser, disparaître.  {|  (Par  ext.)  Se 
détériorer.  ||  (Spéc.)  Fendiller. 
Voy.  ce  mot. 

trésor,  s.  m.  Réunion  de  pièces 
d'or,  d'argent,  d'objets  pré- 
cieux, mise  en  réserve,  cachée 
ou  enfouie.  Thésaurus,  i,  m. 
Plaut.  Cic.  Liv.  Qaint.  (ex.  : 
thesaurum  effodëre.  Plaut.  the- 
saurum  obiuëre.  Cic.  thesau- 
rum defodëre.  Cic.  thesauram 
reponère.  Quint,  thesaurum 
invenire.  Cic.  incubâre  publi- 
ais thesauris.  Liv.  tkesauros 
Oallici  auri  occultari  a  patri- 
bus.  Liv.  thesauros  tyranni 
scrutari.  Liv.}.  Voy.  richesse, 
finance.  Il  (Par  anal.)  Collection 
de  reliques,  de  vases,  d'orne- 
ments pr'-cieui  conservés  dans 
un  temple,  dans  une  église. 
Thésaurus ,  1,  m.  Liv.  etc. 
'ex.  :      thesaaros      Proserpin» 
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tpoliàre.  Liv.    thesauros  expi- 
lûre.  Liv.  littera;  recitatss  siint, 
pecaniam  ex  Proserpins    the- 
saaris    nocte    clam  sablatam. 
Liv.  pecuniam  ornnom  conqui- 
gitam  in  thesaurna  l'roserpina' 
referri  jiM^sit.  Liv.).    ||    (Arcli.) 
■Collection  des  archives,  papier-, 
titres   d'une    seigneurie,   d'uni' 
abbaye,   etc.    Thésaurus,  i,  m. 
A.    Il     Ensemble    des    revenue 
d'un  Etat.  Thésaurus publicas. 
etc.  Liv.  —  royal,  pecania  re- 
gia.  Cic.  —  (des  rois  de  Perse, 
des  rois  étrangers,  etc.),    gaza, 
œ,   f.   Cic.  etc.  (cf.  gaza  regia. 
Cic.  regisu  gazre.    Liv.  pecunia 
regia,    gazam    Persœ    vacant. 
Cwt.  [111,  13,  51.    Macedonarn 
gaza.  Cic.  [off.  Il,  76]).  —  par- 
ticulier de  l'empereur  romain, 
fiscos,    i,    m.    Tac.  \\  (Par  ext.) 
Lieu    où    se    trouve    le    trésor. 
Thésaurus,    i,  m.  Cic.    etc. 
(ex.:  esse  thesaurum  publicum 
sub  terra  saxo  ss'ptum:  Liv.); 
eerarium ,     ii    (-  trésor    pu- 
blic '],  m.  Cic.    etc.    (ex.  :  pe- 
cuniam in  serariam  re(erre  ou 
inferre  ou  déferre  ou  redigëre. 
Cic.  Liv.  aliqaem  in  benepciis 
ad  œrarium  déferre.  Cic.  [Arch. 
5,   11].   serarium    sanctam    ou 
sanctias  [•  trésor  secret,  trésor 
de  réserve  .].  Liv.  [VII,  16,  7]: 
XXVII,  10, 11]).  Il  (Aufis.)  Thé- 
saurus, J. m. oie.  etc.  (ex.  :  the- 
gaurus  rerum  omnium,  memo- 
ria.  Cic.  [de  Or.  1,7,  18].  mihi 
ille  vir  tliesawus  est.   Plin.  j. 
[ep.  I,  22,  5]).  Il  (Par  ext.)  Grand 
recueil  d'érudition.  Thésaurus, 
i,  m.D.  Il  (Fig.)  Tout  ce  qui  est 
considéré  comme  très  précieux. 
Thésaurus,    i,   m.  Cic.    etc. 
(ex.  :  qaos  tanquam  thesauros 
argumentorum    habet.    Cic.  )  ; 
supellex ,    lectilis,    f-    Cic. 
etc.  (ex.  :  amicos  parure,  opti- 
mam  vitse  supellectilem.   Cic. 
oratoi-ia   quasi   supellex.    Cic. 
copiosam  sibi  verborum  supel- 
lectilem compai-âre.  Quint,  hoc 
genus   sententiaram  supellec- 
tilem vocabat.  Sen.  rh.);  sera- 
rium, ii,  n.  Quint,  (ex.:  illic 
opes    [se.   dicendi]   veîut  sanc- 
tiore  quodam  œrario    recondi- 
tœ,   unde   ad  subites   quoscjue 
casus,  cum    res   exiget,  profe- 
rantar.  Qaint.  [X,3,3]L  1|(Par 
ext.)    Au  plur.  Richesses  consi- 
dérables.  Gazse,  arum,  f.  pi. 
Lacr.    Hor.    (mot   surt.   poét.); 
opes,  ura,  f.  pi.  Cic.  etc.  (voy. 
richesse). 
trésorerie,  s.  f.  (Arch.)  Charge 
de   trésorier.   Aiiarii    prœfec- 
tura.  Liv.^  Administration  du 
trésor    public.      Administratic 
œi'arii,    ou   simplt.    œrarium, 
ii,  n.  Liv.  —   militaire,    quœ- 
stura,  as,  f.  Liv.  \\  Lieu  où  l'on 
garde  le  trésor. (En  parl.de  l'E- 
tat.) jErarium,  ii,  n.  Cic. (voy. 
trésor).  (Eu  pari,  d'une  église.) 
Thésaurus,  i.  m.   A.  Gazophy- 
lacium,  ii,   n.    Eccl.  (En  pari. 
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des  particuliers.)  Tltesaurus, 
i,  m.  Cic.  Il  Siège  et  bureaux 
do  l'administration  du  trésor. 
/Erarium,  ii,  n.  Cic.  (En  pari, 
de  la  trésorerie  militaire). 
Qu.Ts(ura,  X,  f.  Cic.  {Verr. 
II,  5,  58,  152). 

trésorier,  ière  (lat.  post.   the- 
saurarias.  Isid.),  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  a  la  garde  du  tré- 
sor d'une  église.  Custos  (m.  et 
t.)  sacra;  ou   divinx  pecunia:. 
A.  1  Celui  (celle)  qui  est  chargé 
de   l'administration  des   reve- 
nus d'un    prince,   etc.    A'irarii 
prœlectus.  Plin.  j.  Custos  tlie- 
sauri  ou    gazœ  [regia'),    ou  pe- 
cunise    {regise,  publicœ).  _  Liv. 
Dispensator,  ans,   m.   Cic.  — 
militaire,     quxstor    militaris. 
Val.-Max   ou  simplt.  quœstor, 
oris,  m.  Cic.  Liv.  Etre  — mili- 
taire,   dispensàre     pecuniam. 
i\ep.  Trésorière,   castos    pccu- 
nise.    A.    dispensatrix,    tricis, 
f.   Inscr.  Specialt.    —    payeur 
général,  pecaniae  publicx   cu- 
rator.  Inscr. 
tressaillement,  s.  m.  Brusque 
mouvement  dû  à  une  vive  émo- 
tion. Horror,  oris,  m.  Hor.  — 
de  joie,(iuicis  mo<us.  Cic. 
tressaillir,    v.     intr.    Laisser 
échapper    un    brusque  mouve- 
ment  sous   l'impression   d'une 
émotion    vive.    Horrêre,    intr. 
Ov.  Tremëre,    intr.    Virg.  Cic. 
Cohorrescëre,  intr.    Cic.  —  de 
joie,  fremëre  gaudio  alacrem. 
Liv.    exsaltàre  gaudio.  Cic. 
tressauter,  v.  intr.  Tressaillir 
fortement.    Micùre,    intr.    Cic. 
tresse,   s.   f.    Cordon   plat   en 
forme   de    natte,    etc.    Storea, 
as,    f.  Cœs.    Liv.    Struppas,    i, 
m.  Plin.  Faire  une  —  de   trois 
couleurs,  nectére   tei'nos  colo- 
res. Virg. —  de  cheveux,  spira, 
as,  f.    Plin.   sinus,  ûs,   m.   Ov. 
torulus,    i,    m.     Plaut.     Varr. 
Cheveux  tombant  en  —    abon- 
dantes,  prolixe    passus   capil- 
lus.  Ter. 
tresser,    v.    tr.    Façonner   en 
tresse.  Texére,  tr.  Plin.  (ex.  : 
t.    tegetes    [••    des    nattes    •]■ 
Plin.    aliquid    vimine    texëre. 
Plin.)  ;  nectère,  tr.  Virg.  Hor. 
Ov.    Plin.    j.    (ex.  :   coronam. 
Hor.  (lores.  Ov.).  —   des  guir- 
landes de    fleurs,  serta  e  fiori- 
bus  facëre.  Cic. — ses  cheveux, 
conxam,  in  gradus  formare  ou 
frangëre.  Saet.  (Ner. 51). Quint. 
(1,  66,    Ai);    caput   in    gradus 
atque   anulos    comëre.    Qaint. 
(XII,  10,  W). 

tresseur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Qui  {qua'}  nectit  ou  te.vit  (ou 
torquet).  A.  \\  (Specialt.)  Celui, 
celle  qui   tresse    dos    cheveux. 

Voy.  PERRUQUIER. 

tréteau  (lat.  pop.  transtillam, 
diminutif  de  transtrum),  s.  m. 
Ais  monté  sur  quatre  pieds  ser- 
vant à  soutenir  une  table,  etc. 
Fulmentum,  i,  n.  Vitr.  ou  (ul- 
cram,  i,  n.    Virg.  ||  (Spic.)  En 
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p.irl.  d'un  théâtre  de  ba.s  étage. 
Putpitum,  i^  n.  Plin.  j.  (cf.  iti- 
dibiia  pulpito  digna.  Plin.  j.). 
Monter  sur  les  — ,  circulâri, 
dép.  intr.  Sen.    Acteur   de    — , 

voy.   SALTIMBANQUE. 

treuil  (lat.  <orcu/um,  pres- 
soir), 9.  m.  Cylindre  autour 
duquel  s'enroule  une  corde 
pour  élever  les  fardeaux.  Sti- 
cula,  se,  t.  Cato.   i'itr. 

trêve,  8.  f.  Armistice  de  longue 
durée.  iDdutiœ,  arum,  f.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  indutias  [plu- 
rium  annorum]  petëre  ab  ali- 
qao.  Nep.  indutias  postulàre. 
iiall.  indutias  annoram  octo 
impetràre.  Liv.  indutias  dâre, 
indutias  biennii  dure,  indu- 
tias in  centam  annos  dàre. 
Liv.  indutias  facëre.  Cic.  sine 
dolo  indutias  conservàre.  Nep. 
indutias  inire.  Liv.  pacisci 
indutias.  Liv.  indutias  per 
scelus  violàre.  Ca's.  indutias 
[ou  indutiarum  fidem'^  rum- 
përe.  Liv.  indutias  tollere.Liv. 
indatiaram,  exiit  ou  prœteriit 
dies.  Nep.  per  [•  pendant  •] 
indutias.  Sali,  in  pace  et  per 
indutias.  Sali.).  |  (Fig.)  Relâ- 
che. Quies,  etis,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  REpus,  reljiche)  ;  inter- 
missio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.; 
intcrmissionem  [alicujus  rei] 
facëre.  Cic).  —  de  railleries, 
aufer  cavillam.  Plaat.  —  aux 
gémissements,  satis  datam  la- 
crimis.  Cic.  —  de  plaisanteries, 
sedjam  satis Jocati  sumas.Cic. 
tri,  s.  m.  Action  de  trier.  Voy. 

TRIAGE. 

triade,  s.  f.  Groupe  de  trois. 
Trias  (gén.  triados.  Ace.  tri- 
adem  ettriada),  f.  Mart.-Cap. 

I.  triage,  s.m.  Canton,  subdi- 
vision d'une  forêt.  Voy.  canton. 

i.  triage,  s.  m.  Action  de  trier, 
Lectio,  onis,  l.  Liv.  Selectio. 
onis,  i.  Cic.  Fig.  Venfilatio, 
onis,  f.  Aug.  (cf.  vent,  ultima. 
Aug.  —  des  bulletins  de  vote, 
diribitio,  onis,  f.  Cic. 

triaires,  s.  m.  pi.  (Antiq. 
Rom.).  Soldats  d'élite  qu'on 
plaçait  en  troisième  ligne  pour 
servir  de  ré-erve.  Triarii,  o- 
ram,  m.  pi.  Liv. 

triangle,  s.  m.  Figure  géo- 
métrique à  trois  angles.  Trian- 
gulum,  i,  n.  Cic.  Trigonam,i, 
n.  Varr.  Col.  Trigonium,  ii,  n. 
Vitr.  —  rectangle,  isocèle, 
équilatéral,  etc.  voy.  rectan- 
gle, etc.  Construire  un — équi- 
latéral, triangulum,  œqais  la- 
teribus  constituére.  Quint.  Do 
— ,  voy.  TRIANGULAIRE.  ^  Objet 
qui  a  la  forme  d'un  triangle. 
Trianguli  forma  ou  forn\a  tri- 
quetra.  Cic.  etc.  (cf.  trianguli 
formam  efficëre.  Cic.).  Caneas 
i,  m.  Liv.  Plin.  (cf.  cuneam 
facëre.  Plin.).  En  —,  en  forme 
de  — ,  cuneutim,  adv.  Cass. 
triangalà  ratione.  Plin.  Qui  a 
la  forme  d'un  — ,  vov.  trian- 
GUL-iiRE.  1    (Musique.)   Instru- 
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ment  d'acier  qu'on  fait  ré- 
sonner avec  une  verge.  Si>- 
trurn,  i\  n.  Vir'j. 
triangulaire  ^lat.  pose,  trian- 
■jularis.  Mart.-Cap.^,  adj.  Qui 
a  la  Torme  d'un  trianqie.  Tri- 
angulus,  a,  am,  aaj.  Cels. 
Col.  Triquetras,  a,  wn,  adj. 
Cœs.  Col.  (cf.  triqaetra  inaula. 
Ca^s.}.  Forme  ou  corps  — ,  cu- 
neaa,  i,  m.  Virg.   Plin.  Espace 

—  entre  les  panneaux  des 
murs,  ctineas,  i,  m.   Vitr. 

triangulairement,  adv.  En 
forme  de  triangle.  Triangulà 
forma.  Cela. 

tribord,  s.  m.  Côté  droit  du 
navire  vu  de  l'avant.  Navis 
dextram  latas  (ou  dextra  par$). 
A.  .K  — ,  a  dextrâ.  Cic. 

tribu,  s.  f.  Division  d'un  peu- 
ple. Tribus,  ûs,  f.  Cic.  etc. 
{ex.:  popalam  in  tribas  con~ 
vocàre.  Cic.  tribu  movère  [•  ex- 
clure d'une  tribu  ■].  Cic.  tri- 
bum  ferre  [•  faire  voter  la  tri- 
bu ■].  Liir.).  Par  — ,  tributim, 
adv.  Cic.  De  — ,  tribuarius, 
a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  tribua- 
riam  crimen  [•  accusation  d'a- 
voir voulu  acheter  les  suffrages 
d'une  tribu  .].  Cic.  [Plane.  A"]). 
Chef  de  — ,  tribunas,  i,  m. 
Plin.  Qui  se  fait  par  — ,  tri- 
butus,  a,  um,  adj.  Liv.  (cf.  co- 
mitia  tribata.  Liv.).  Qui  est 
de  la  même  — ,  tribulis,  ta,  m. 
tic.  contribuas,    is,  m.    Inscr. 

—  (chez  les  juifs),  tribas,  ûs, 
f.  Vulg.  Il  Dans  un  sens  plus 
large.  Natio,  onis,  t.  Cic.  — 
gauloise,  civitaa,  atis,    f.   Cars. 

(Fig.)  Famille.  Voy.   ce  mot. 
(En    parlant    dea    animaux.) 

k^Oy.  ESPÈCE,  RACE. 

tribnlation  (lat.  post.  tribala- 
tio.  Hier.),  e.  f.  Tourment  mo- 
ral. Angusiiîe,  arum,  f.  pi. 
Cic.  Acerbitates,  um,  f.  pi. 
Cic. 

tribun,  s.  m.  (Antiq.  rom.)  Un 
des  chefs  de  la  légion.  Tribu- 
nus  mititam  ou  militaria.  Cic. 
Cses.  Plin.  —  militaires  des 
cohortes  en  garnison,  tribuni 
cohortium.  Cas».  —  militaires 
sortis  du  rang  par  le  choix 
du  général,  tribuni  militum 
ou  militares.  Liv.  tribuni  i-u- 
(uli.  Liv.  —  militaires  nommés 
dans  !cs  comices,  tribuni  [mi- 
litum ou  militares)  comitîati. 
Ps.-Asc.  —  militaires,  investi^ 
de  la  puissance  consulaire,  tri- 
buni militum  consalari  potes- 
tate  ou  tribuni  consalarea. 
Liv.  ',  Tribun  du  peuple  (ma- 
gistrat chargé  de  défendre  les 
intérêts  de  la  plèbe).  Tribunus 
plebis  ou  simplt.,  tribunus. 
i,  m.  Cic.  De  —  du  peuple, 
tribanicius,  a,  um,  adj.  C'ic. 
'cf.  tribunicium  collegium 
['  collège  des  tribuns  du  peu- 
ple. •  ].  Cic.  tribanicia  cumi- 
tia  [•  comices  pour  le  choix 
des  tribuns  du  peuple  •].  Cic. 
tribunicise  legei.    [-  lois  éma- 


nant des  tribuns  du  peupla  •]. 
Cic.  tribanicius  canduiatus 
[•  candidat  à  la  charge  de 
tribun  •].  Cic).  Fonctions  de 
—  du  peuple,  voy.  triiu'nat. 
Ancien  —  du  peuple,  tribuni- 
cius,  a.  m.  Cic.  ||  (De  nos  jours.) 
Démagogue.  Voy.  ce  mot.  Elo- 
quence de  — ,  l'ervidior  ora- 
(10.  Cic.  Il  avait  une  éloquence 
de  — ,  acrior  erat  in  dicendo. 
Cic. 

tribunal,  s.  m.  Siège  des  juges, 
des  magistrats.  Tribunal,  a- 
lis,  n.  (ex.  :  tr.  imperatoris. 
Auct.  b.  .Mex.  in  tribunali 
Pompei  prœtoris  urbani  se- 
dentes.  Cic.  sedens  pro  [•  sur 
lo  devant  •]  tribunali.  Liv. 
pro  tribunali  agëre  aliquid. 
Cic.  jusii  de  tribunali  descen- 
dêre  legati.  Liv.  de  sella  [cu- 
ruli]  ac  tribunali  pronuntiat. 
Cic.  tr.  ducis,  prs'toris.  Liv. 
r.X.Wm,  27,  15J.  Tac.  [Hist. 
III,  10;  IV,  251.  regiam  tribu- 
nal [en  pari,  de  Porsenal.  Liv. 
[II,  12,  6].  ).  1  Juridiction, 
réunion  de  juges  siégeant  en- 
semble. Judicium,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  atiqaem  in  judicium 
dedacére  ou  adducére  ou  vo- 
càre. Cic.  aliquem  judicio  ar- 
cessére.  Cic.  in  judicium  vo- 
cari  de  aliquâ  re.  Cic.  in  ju- 
dicium ventre. Nep.  on  dit  aussi 
judices  [•  les  juges,  c.-à-d.  le 
tribunal  •].  CiC.  cf.  omnes  ju- 
dices. Cic;  tribunal,  alis, 
n.  Cic.  etc.  fox.  :  de  tribunali 
citari  eum  jassit.  Cic).  Pour- 
suivre qqn  devant  les  tribu- 
naux, reum  (acëre  aliqiKm. 
Cic.  aliqtxem  reum,  agére.  Liv. 
Etre  poursuivi  devant  les  — , 
l'cam  péri.  Cic. 

tribunal,  a.  m.  (Antiq.  rom.) 
Charge  de  tribun.  Tribunatas, 
ûs,  m.  Cic.  Le  —  militaire, 
tribunatus,  ûs,  m.  Cic.  tribu- 
nicias  honos.  Cses.  Le  —  du 
peuple,  tribunatus,  ûs,  m.  Cic 
ti  ibunicia  potestas.  Cic.  Du- 
rant son  — ,  eo  tribuno.  A. 

tribune,  s.  f.  Lieu  élevé  d'où 
les  orateurs  haranguaient  le 
peuple.  Tribunal,  alis,  n.  Cic. 
etc.  (voy.  TRmuNAi,).  Sugges- 
tus,  ûs,  m.  Liv.  (cf.  de  [ou 
pro]  suggestu  dicëre.  Liv.  pro 
suggestu  pronuntiâre.  Ltv.). 
Suggcstum,  i,  n.  Cic.  —  aux 
harangues  (à  Romel,  rostra, 
orum,  n.  pi.  Cic.  etc.  (cf.  in  ros- 
ira escendëre.  Cic.  ou  ascen- 
dëre.  Liv.  procédera  in  ros- 
ira. Plin.  j.  e  rostris.  Varr. 
pro  rostris.  Suet.  descendére 
de  rostris.  Cic).  Haranguer  (le 
peuple  ou  les  soldats)  du  haut 
d'une  — ,  e  loco  tuperiore  con- 
tionâri.  Cic  de  loco  superiore 
agëre,  Cic  P.  ext.  La —  sacrée 
(la  chaire  chrétienne),  voy. 
CHAIRE.  —  de  pierre  du  crieur 
public  (pour  la  vente  des  es- 
claves), lapis,  idis,  m.  Cic.^ 
Galerie  où  sont   réservées    de» 


places  dans  une  salle,  une 
église,  etc.  Tribuntil,  alis,  n. 
^uet.  ^tribune  du  prêteur  aL 
théitre,  cf.  Suet.  [Aug.  hU]). 
.■imbo,  onis,  m.  Duc^tnge.)  || 
(P.  ext.)  Salle  de  tableaux,  de 
statues.  Voy.  muses. 
tribunitien,  enne,  adj.  (.\n- 
tiq.  rom.)  Qui  appartient  à  un 
tribun.  Tribanicius  ,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  trib.  potestas. 
Cic).  Fia.  Eloquence  —  (élo- 
quence d  un  caractère  populai- 
re),  voy.  TRIBUN. 

tribut ,  .«.  m.  Contribution 
qu'un  pe\iple  impose  à  un  peu- 
ple vaincu  placé  sous  sa  dorai- 
nation.  Tributum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  tributum  imperdre. 
Liv.  tributum  in  capita  lingu- 
la  servorum  ac  liberoruin  im- 
pcnère.  Cses.  tribattim  genti 
imponëre.  Suet.  tributum  con- 
ferre,facêre,pendëre\-p3iyeV']. 
Cic.  ut  eo  anno  duplex  tribu- 
tum imponeretur,simplex  con- 
festim  exigeretar.  Liv.  per  tôt 
annos  tributo  exhaustos  [•  é- 
puisés  •]  nihil  reliqui  prxter 
terram  nudam  ac  vastam  ha- 
hêre.Liv.).  ||  (Par  anal.)  Impôt. 
Voy.  ce  mot.  1  (Au  fig.)  Conces- 
sion imposée  à  qqn.  Ofûciutn, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  grati  ani- 
mi  officium  prxstâre.  Cses. 
Cic);  munus,  eris,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  memorias  amici  quoii 
debitum  munus  exsolvëre.  Plin. 
j.);  debituzn,  i,  n.  Sen.  (ex.  ; 
laadationem  tanqaam  debitum 
pendëre.  Sen.  [ep.  59,  II]  ; 
voy.  DETTE.),  Il  Sacrifice  imposé 
à  qqn.  Debitum ,  i,  n.  Nep. 
(ex.  ;  morbo  naturse  debitum 
reddëre.  Nep.  [rog.  1,  5];  on 
dit  aussi  :  naturse  concedére. 
Sali,  ou  satisfacëre.  Cic).  Voy. 

SACRIFICE. 

tributaire  ,  adj.  Qui  doit  la 
tribut.  Stipendiariut,  a,  am, 
adj.  Cic  Tributarius,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  tributariam  so- 
lum.  Plin.  tributarise  civitates. 
Justin.).  Vectigalis,e,  adj.  des. 
(cf.  vectigalem  aliquem  sibi 
(acëre.  Cifs.).  Les  peuples  — , 
stipendiarii,  orum,  m.  pi.  Cic. 
Etre  — ,  tributum  ou  stipen- 
dium  pendëre.  Cic.  ||  (F'g.)  Dé- 
pendant. Voy.  ce  mot.  Les 
cours  d'eau  tributaires  d'un 
fleuve,  voy.  AFFLUENT.  Etre —  de 
la  mort,  morti  debêri.  Hor, 

tricher,  v.  intr.  Se  livrer,  au 
jeu,  à  de  petites  manœuvres 
frauduleuses.  In  lusu  (ou  in 
ludendo)  fraadàre.  A.  Tran- 
sitivt.  —  qqn  (tromper  en  le 
jouant),  voy.  jouer,  tromper. 
Il  (P.  anal.)  Tromper  dans  de 
petites  choses.  Voy.  tromper.  J 
(Fig.)  Dissimuler  un  défaut  de 
symétrie.  Voy.  masquer. 

tricherie,  s.  f.  Tromperie  au 
jeu.  Fraus,  fraudis,  t.  Plaut, 
Voy.  TROMPERIE.  ||  (Fig.)  Trom- 
perie légère.  Voy.  tromperib. 

tricheur,  euse,  s.  m.  et  f.  €•• 
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hil,  celle  qui  triche.  Infirliis 
fou  perfidus)  lusor.  A.  Qui 
'7U.r)  in  lusa  (raude  ac  dnln 
atitur.  A. 

trichine,  s.  f.  Ver  qui  se  trouve 
qqfois  dans  la  chair  du  porc. 
Trichina  spiralis.  D. 

tricolore  (lat.  post.  Iricolor. 
frise),  adj.  Qui  est  de  troi- 
couleurs.  Triplici  colore.  A. 
Tribus  coloribus  tinctas  (a, 
um).  A.  Faire  une  tresse  — , 
nectërc  ternos  colores.  Virg. 

tricorne,  adj.  A  trois  cornes. 
Tricornis,  e,  adj.  Plin. 

1.  tricot,  s.  m.  Petite  trique. 
Voy.  oouiiDiN. 

2.  tricot,  3.  m.  Tissu  dont  on 
fait  les  mailles  à  la  main.  Scu- 
tula,  a',  f.  Plin.  Do  — ,  scata- 
latas,  a,  um,  adj.  Plin. 

tricoter,  v.  tr.  et  intr.  ||  V. 
inir.  (Arch.)  Se  remuer  vive- 
ment, danser.  Voy.  trémousser. 
1  (P.  anal.)  V.  tr.  Faire  à  la 
main  les  mailles  d'un  tissu. 
Maculas  texére.  .i.  Reticula- 
tim  texëre.  A.  Tricoté,  scutu- 
latus,  a,  um,  adj.  Plin. 

trictrac,  s.  m.  (Arch.)  Bruit  de 
choses  qui  se  heurtent.  Voy. 
CHOC,  CLiQirETis.  ^  Sorto  de  da- 
mier. Lusus  duodecim  scriptu- 
ram.  Quint. 

tricycle,  s.  m.  Véhicule  à  trois 
roues.  Vehicalam  tribus  rôtis 
instructum.  .4. 

tride,  adj.  (Arch.)  Prompt.  Voy. 
ce  mot. 

trident,  s.  m.  Fourche  à  trois 
dents,  instrument  de  pêche. 
Tridens,  entis  (abl.  ente  et  en- 
ti),  m.  Plin.  Fuscina,  a?,  f. 
Petr.  Il  (^Spécialt.)  Mythol.  At- 
tribut ae  Neptune.  Tridens, 
entis,  m.  Virg.  Fuscina,  se,  f. 
Cic. 

trièdre,  adf.  Qui  a  trois  faces. 
Triplici  facie  ou  superficie  [an- 
gulus).  A. 

triennal,  aie  (lat.  post.  trien- 
nalis.  Ambr.  Hier.),  adj.  Qui 
dure  trois  ans.  Trium  anno- 
run\.  Cic.  1  Qui  a  lieu  tous  les 
trois  ans.  Qui  {guse,  quod)  ter- 
tio quoque  anno  ^t.  Cic. 

triennalité,  s.  f.  Durée  de  trois 
ans  (en  pari,  d'une  charge). 
Trium  annorum  spatium.  A. 
Triennium,  ii,  a.  Cic. 

triennat,  s.  m.  E.wrcice  d'une 
charge  dont  la  durée  est  de 
trois  aus.  Trium  annorum  m,a- 
gistratus.  A.  Triennium,  ii,  n. 
Cic. 

trier,  v.  tr.  Choisir  dans  un 
assemblage  de  même  nature 
(des  objets  qu'on  sépare  des 
autres).  Eligêre,  tr.  Cic.  Légè- 
re, tr.  Cic.  Seligére,  tr.  Cic. 
Excernëre,  tr.  Liv.  —  les  bul- 
letins de  vote,  diribêre  tabel- 
las.  Cic.  suil'ragia.  Varr.  aen- 
tentias.  Val.-Max.  Fig.  —  sur 
le  volet,  voy.  choisir,  séparer. 

trière  (lat.  trieris,  qui  a  trois 
rangs  de  rames).  Voy.  trirème. 

trieur,  euse,  s.  kn.  et  f.  Celui, 
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celle  qui  trie.  |Qui,  qatc  seligit 
ou  excernit.  A.  —  de  chilTons, 
voy.  ciiiKFONNiER.  —  de  suffra- 
ije-,  diribitor,  oris,  m.  Cic. 

triûde  ,  adj.  Qui  est  divisé, 
fendu  en  trois.  Triftdas,  a,  um, 
adj.  Cic.  Tripartitas,  a,  um, 
adj.  Cic. 

trigaud,  aude,  adj.  (Arch.) 
Qui  n'est  pas  franc,  (jui  use  de 
détours.  Voy.  dissimulé.  Subs- 
tantivt.    Un  —  ,  une  trigaude, 

voy.    FOURBE,   TROMPEUR. 

trigauder ,  v.  intr.  (Arch.) 
Manquer  de  franchise,  user  de 
détours.  Voy.  dissimuler,  four- 
berie. Il  (  Transitivt.  )  Voy. 
tromper. 

trigauderie,  s.  f.  (Arch.)  Ac- 
tion de  trigauder.  Voy.  four- 
berie,  TROMPERIE. 

triglyphe,  s.  m.  Partie  sail- 
lante, ornement  de  la  frise  do- 
rique. Triglyphus,  i,  m.  Vitr. 
Pied  du  — ,  régula,  se,  f.  Vitr. 

trigonométrie,  s.  f.  P.irtie  de 
la  géométrie  qui  a  pour  objet  de 
mesurer  les  triangles.  Triangu- 
lorujn  mensura.  .4. 

tril  (Arch.)  et  trille,  s.  m.  Al- 
ternance rapide  et  régulière  de 
deu.\  sons  rapprochés.  Intortus 
sonus.  Plin.  Faire  des  — ,  vi- 
brissâre,  intr.  Titin. 

trilatéral,  aie,  adj.  Qui  a  trois 
côtés.  Tribus  lateribus.  Col. 
Triquetrus,  a,  am,  adj.  Cses. 

trilatère  (lat.  post.  trilaterus. 
Grom.  vet.),  adj.  Qui  a  trois 
côtés.  Voy.  TBiLATÉR.\L.    Subst. 

Un   —  ,    voy.    TRIANGLE. 

trille.  Voy.  tril. 

trimbaler,  v.  tr.  Faire  aller  de 
çà  et  de  là.  Voy.  agiter,  pousser. 

trimer,  v.  intr.  Se  fatiguer  en 
efforts  inutiles.  Sadàre  mul- 
tum  (rustraque  laborâre.  Hor, 
Faire  —  qqn,  voy.  surmener. 

trimestre ,  s.  m.  Espace  de 
trois  mois.  Trium  mensium  ou 
trimestre  spatium.  Col.  Très 
menses.  Cic.  Tous  les  — ,  tertio 
quoque  mense.  Cic. 

trimestriel,  elle,  adj.  Qui  re- 
vient tous  les  trois  mois.  Tri- 
mestris,  e,  adj.  Plin.  Trium 
mensium.  Cic.  Qui  (quse,  quod) 
tertio  quoque  mense  jit.  .-1. 

trin,  trine  (lat.  trinus.  Plin.), 
adj.  (.4rch.)  Divisé  en  trois.  Tn- 
partitus,  a,  um,  adj.  Col.  Une 
—  unité,  voy.  trinité.  ||  (Spé- 
cialt.)  Astron.  —  aspect  (posi- 
tion de  deux  planètes  distinctes 
du  tiers  du  zodiaque),  trique- 
trum,  i,  n  Plin.  (cf.  in  trique- 
tro.  Plin.). 

tringle,  s.  f.  Baguette  qui  sert 
à  former  des  moulures.  Voy. 
baguette.  Il  Moulure  du  tri- 
glyphe. Voy.  .MOULURE.  Il  Ligne 
droite  tracée  avec  un  cordeau. 
Voy.  LIGNE,  CORDEAU.  ^  Verge 
de  fer  qui  passe  dans  les  an- 
neaux d'un  rideau,  etc.  Ré- 
gula, se,  f.  Vitr.  Impages,  is. 
■f.   Vitr. 

tringler,  v.  tr.  (Arch.)  Garnir 
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de  tringles.  Impagibas  mu- 
nire  (ou  instruire).  A.  1  (P.  oxt.) 
-Marquer  d'une  ligne  droite  (une 
pièce  de  bois)  avec  un  cordeau. 

Voy.   MARQUER,    MESURER. 

trinité,  s.  f.  Réunion  en  un 
seul  Dieu  do  trois  personnes. 
Dei  natura  triplex.  Èccl.  Tri- 
nitus,  atis,  f.  Eccl.  Iléunion 
des  trois  divinités  indiennes, 
ou  (t.  philos.)  des  trois  hypos- 
ta-ses.  'l  riplicitas ,  atis,  f.  Inscr. 

trinquer,  v.  intr.  Boire  avec 
qn  en  choquant  les  verres. 
Propinâre  alicui.  Cic.  Aliqaem 
invitàre  poculo  ou  poculia.  Cic. 
.Uicui  poculum  tradëre.  Cic. 
(Tusc.  t,  96). 

trinquet,  s.  m.  M.lt  de  misai- 
ne,   voile     de    ce     mat.     Voy. 

MISAINE. 

trinquette,  s.  f.  Voile  du  mât 
de  misaine.  Dolo  (ou  dolon), 
onis,  m.  Liv. 

trio,  s.  m.  Morceau  pour  troi* 
voi-x  ou  trois  instruments. 
Trium  personarum  cantas  ou 
concentus.  .4.  Tricinium,  ii. 
n.  Symm.  (ep.  I,  i.1).  ||  (P. 
anal.)  Réunion  de  trois  per- 
sonnes. Très  ihnmines).  A. 

triomphal,  aie,  adj.  Qui  ap- 
partient à  un  triomphe.  Tri- 
umpbalis ,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  tr.  currus.  Plin.  tr.  coro- 
na.  Liv.  t.  vestis.  Plin.  t.  oi- 
namenta.  Tac.  t.  porta.  Cic.'. 
Marche  — ,  cortège  —,  triuzn- 
pbus ,  i,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
TRIOMPHE).  Toge  — ,  palmaia 
tunica.  Liv.  Chant  — ,  epini- 
cium,  ii,  n.  Suet.  Arc  — ,  ar~ 
eus.  Us,  m.  Suet. 

triomphalement,  adv.  D'une 
manière  triomphale.  Trium- 
phantium  ritu.  Cic.  In  trium- 
pho.  Cic.  Per  triumphum.  Cic. 
Entrer  —  dans  une  ville,  tri- 
umphantem  urbem  ingredi. 
Liv.  Il  (Dans  un  sens  plus  lar- 
ge.) Voy.  FIÈREMENT,  VICTORIEU- 
SEMENT. 

triomphant,  ante,  adj.  Dont 
on  célèbre  le  triomphe.  Trium- 
pkans,  p.  adj.  Liv.  Ovans,  p. 
adj.  Liv.  Fig.  L'Eglise  — ,  voy. 
[lesj  BiENHEUREU.x.  ||  (Fig.)  Poni- 
peux.  Voy.  ce  mot.  ^  Qui  rem- 
porte un  triomphe.  Trium- 
phans,  p.  adj.  Cic.  Voy.  triom- 
pher, VAINCRE.  Il  (Fig.)  Ovans, 
p.  adj.  Liv.  Gaudio  trium- 
phans.  Liv.  Voy.  b.\yonnant. 
Cris  — ,  clamor  victorum.  Liv. 
clamor  Isetus.  Liv.  Un  argu- 
ment — ,  voy.  DÉCISIF,  irrésis- 
tible. 

triomphateur  ,  trice  (la;, 
post.  t7'iumphator.  Apul.  triani" 
phatrix.  Inscr.),  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  triomphe.  Tri- 
umphans,  part.  Cic.  Triam- 
phalis  vir  et  simpl.  triumpha- 
lis,  is  m.  FeH.  Couronne  du — , 
triumphalis  corona.  Liv.  Porte 
par  ou  entre  le  — ,  triumphalis 
porta.  Cic.  Triomphatrice,  qa^ 
triumphat.  A,  En  — ,  en  triom- 
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phalrice,    triumphans.    Cic.   |] 

(Fig.)     Voy.       TBIOMPUANT,     VAIN- 
QUEUR. 

triomphe  ,  s.  m.  (Antiq. 
Rom.)  Honneur  décerné  au  gé- 
néral'qui  avait  remporté  une 
grande  victoire,  entrée  pom- 
peuse du  vainqueur  dans  la 
ville,  monté  sur  un  char,  suivi 
de  son  armée,  de  prisonniers  et 
du  butin  conquis.  Trium- 
pbus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ei.  :  Jas- 
tissimo  ttiumpho  triumphavit. 
Liv.  alicai  triamphum  decer- 
nëre  [en  pari,  du  sénat].  Cic. 
ou  déferre.  Liv.  triumpham 
postulàre.  Liv.  triamphum  im- 
petràre.  Liv.  triampliO  frauda- 
ri.  Liv.  triampham  deportàre 
ex  provinciâ.  Sep.  triumphum 
tertiam  deportàre.  Cic.  triam- 
pham (reqaentàre.  Liv.  triam- 
pham consalis  celebràre  [en 
£arl.  de  troupes  victorieuses], 
il-,  triumpham  agére.  Bojo- 
ram  [-  mener  les  Boïens  en 
triomphe  •].  Liv.  triampham 
agére  Pharsalicse  pag7iœ[-ivo\r 
les  honneurs  du  tr.  après  la 
bauille  de  Ph.  •].  Cic.  triam- 
pham agére  de  Liyuribus,  ex 
..Eqais.  Liv.  in  arbem  reversas 
tret  triamphoa  egit,  unam  ex 
JUyrico.  alterum  ex  Actiacâ 
Victoria,  tertiam  de  Cleopatrâ. 
Liv.  epit.  per  triumpham  da- 
cérealiqaem  antecanamsaam. 
Cic).  Petit  — ,  ovatio,  onis, 
{.  Cic.  etc.  (voy.  ovation).  De 
— ,  voy.  TRIOMPHAL.  Atc  de  — , 
arcus,  lis,  m.  Sen.  Plin.  j. 
Suet.  Tac.  Inscr.  (ex.  :  arcus 
circi  maximi.  Saet.  [Nor.  25]. 
arco3  Fabianas.  Sen.  [const. 
1,  3].  arcus  marmoreas  cam 
tropseis.  Saet.  [Claud.  1;  11]. 
arcas,  tropxa,  statuas  depre- 
cari.  Plin.  j.  [pan.  59,  S].  p.ne 
anni  arca»  propter  œdem  Sa- 
tarni  ob  recepta  signa  cam 
Varo  amitsa  dacta  Germanici 
dicatar.  Tac.  [ann.  II,  i.1]).  || 
(Par  anal.)  Démonstration  d'al- 
légresse pour  la  venue  Je  qqn, 
de  qqch.  Exsultatio,  onis,  (. 
Cic.  etc.  (o.x.  :  iUa  exsaltatio 
Athamantis.  Cic.  non  cantus, 
non  exsaltatio armoramqae  a- 
gitatio  vana.  Liv.  ex  m.inimis 
ac  paerilibas  caasis  exsaltatio. 
Sen.  au  plur.  inter  exsaltatio- 
ne$  lacclamationesqae  popali 
[*  au  milieu  des  acclamation- 
et  des  cris  de  triomphe  -]. 
Suet.  [Ner.  2i])  ;  Isetltia,  ae, 
{.  Cic.  etc.  (voy.  alléoresse). 
1  Victoire  éclatante  remportée 
par  un  général.  Triuzapbus, 
i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  at  repul- 
$am  saam  triamp)iam  eaam 
daxerint.  Cic.  âges  victor  ex 
inimicorum  dolore  triampham 
jastisiimam.  Cic.)  ;  Victoria, 
te,  t.  Cic.  etc.  (voy.  victoirej. 
J  (Par  ext.)  Succès  éclatant. 
Voy.  SUCCÈS.  Le  —  de  l'éloquen- 
ce, c'est  de...,  $umm.a  laas 
«loqaentiae  e$t  (av.  l'Iuf.}.  Cic. 
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triompher  ,  v,  iutr.  (Antiq.  I 
rom.)  Obtenir  les  honneurs  du  I 
triomphe.  Triumpbâre,  imr. 
Cic.  etc.  (ex.:  tr.  jastissim'' 
triompha.  Liv.  tr.  de  Xaman- 
tinis.  Cic.  ex  prœtarâ  [•  au 
sortir  de  la  préturo  •].  Cic.  tr. 
ex  arbe.  Cic.  ex  Hispanià  [■  dp 
l'Espagne  •].  Liv.  ex  Macedo- 
nià.  Cic.  ex  victorià  sua  [•  à 
la  suite  do  sa  victoire  •].  Sen. 
exbellis  transalpinis.  Cic.  on  d it 
aussi  triumpham  agére  Bojo^ 
ram,  de  Ligaribas,  ex  J£qais. 
Liv.).  Il  (Par  anal.)  Célébrer  une 
victoire.  Triumpbâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  triamphûre  gaa- 
dio.  Cic.  triampho,  si  licet 
abscedére.  Ter.  lœtaris  in  om- 
nium gemita  et  triamphas. 
Cic.  triamphabo  de  fiigâ  ves- 
trà.  Cart.y.  ovâre.  intr.  Plaat. 
l'irg- Liv.  (ex.:  ovans  Victoria, 
daplici  Victoria.  Liv.),  exsul- 
tàre,  intr.  Cic.  eic.  (ex.:  e.vs. 
victorià.  Cic.  in  ruinis  alte- 
rias.  Cic.  Grœci  exsaltant, 
qaod...  Cic.  [aror  exsultans. 
Cic).  T  Remporter  un  triom- 
phe, une  victoire  éclatante. 
Vincère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vincit  ipsa  rerum  pablicaram 
natura  ssepe  rationem.  Cic. 
vincit  omnia  virtas.  Liv.  voy. 
vaincre);  evincére,  tr.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  evincére  imbellef 
yEdaos.  Tac.  [ann.  III,  ii6]; 
par  ext.  seti  evicit  omnia  as- 
suetas  prœda;  miles.  Liv.);  de- 
vincêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  d. 
Galliam.  Cas».  Pœnos  classe. 
Cic.  Crotoniatas  maximo  prœ- 
lio.  Cic  anà  insigni  pagnà 
Hernicos.  Liv.);  superàre,  tr. 
Plaat.  Cses.  Cic.  Nep.  (ex.  :  s. 
hostes.  Plaat.  Hirt.  alicajus 
dacta  hcstes.Cxs.Mysios.Sall. 
Mithridatem.  Cic.  betlo  Arver- 
nos  et  Ratenos.  Cses.  Asiam 
bello.  Nep.  hsec  omnia  [c.-à-rf. 
du  froid,  des  tempêtes,  etc.  '1. 
Cœs.  injurias  fortunœ  (acile 
veteram  nhilosophorum  prse- 
ceptis.  Cic).  1  Avoir  la  fierté 
que  donne  le  succès.  Gloriari, 
uép.  intr.  Cic  etc.  (ex.  :  glo- 
riari saà  victorià  tam  insolen- 
ter.  Cœs.  immodicè  immodes- 
têqae  non  Hannibale  magis 
victo  ab  se  qaam  Q.  Fabio. 
Liv.  sed  hoc  non  concedo,  at 
qaibas  gloriemini  in  vobis,  eas- 
dem  les  in  aliis  reprehendatis . 
Cic  qaoniam  pecanias  alio 
rum  despicis,  de  tais  bene^ciis 
intolerantiasimë  gloriaris  Cic. 
absol.  tu  ipse  mihi  gloriari  vi- 
dehare.  Cic  hic  ta  me  gloriari 
vetas.  Cic  defendendi  haec 
caasà,  non  gloriandi  eloqaor. 
Cic).  Voy.  [se]  vanter. 
tripaille,  s.  f.  Amas  de  tripes 
d'entrailles  d'animaux.  Viscera, 
am,  n.  pi.  Plin. 
tripe,  s.  f.  Boyau  d'un  animal 
Intestina,  oram,  n.  pi.  Col. 
Voy.  novAu,  entraille.  ^  (P 
ext.)    Estomac    des    ruminants, 
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considéré  comme  aliment.  On\a- 
siim,  i.  n.  Jlor.  (ep.  I,  10,  Sh). 
Wil.-Max. 
triple,  adj.  Répété  trois  foi^. 
l'ripliis,  a,  um,  adj.  Cic.  (univ. 
VU,  -M).  Triplex,  adj.  Cic.  (cf. 
triplexDiana.  Ov.).  Trigeminus, 
a,  um,  adj.  Liv.  (cf.  trig.  Vic- 
toria. Liv.y  Sur  un  —  rang. 
terno    ordme.  Liv.  Le  chien    à 

—  tète,  triceps  Cerberu».  Cic. 

—  couronne,  voy.  tiare.  Qui  a 
une  —  forme,  triformis,  e,  adj. 
Hor,  —  coquin,  trifar,  faris, 
m.  Plaat.  —  pendard,  tri(ar- 
cifer,  feri,  m.  Plaut.  \\  (Ma- 
thém.)  Un  nombre  triple  d'un 
autre.  Le  —  (trois  fois  autant), 
triplam,  i,  n.  Plaat.  Mnrt.- 
Cap.  (cf.  tripla  plus.  Plaut). 
triplc-v,  icis,  n.  //or. 

1.  triplement,  adv.  D'une  ma- 
nière triple;  en  trois  parties. 
Tripartito,  adv.  Cic. 

2.  triplement,  s.  m.  Action  do 
tripler.  Triplicatio,  onis,  f. 
Macr. 

tripler,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  tr. 
Rendre  triple.  Triplex  reddëre 
(aliquid).  A.  Triplicâre,  tr.  Ma- 
nil.  Plin.  1  V.  intr.  Devenir 
triple.  Triplo  aagëri.  A.  Tri- 
plicâri,  pass.  Manil. 

triplicata,  s.  m.  Triple,  troi- 
sième expédition  d'un  acte. 
Tertiam  exemplum  ou  exem- 
plar.  A. 

triplicité  (lat.  post.  triplicitas. 
/user.),  s.  f.  Qualité  de  ce  qui 
est  triplo.  Triplex  natura.  A. 

tripot,  s.  m.  (Arch.)  Enclos  pour 
le  jeu  de  paume.  Voy.  paume. 
Il  (Fig.)  Voy.  terrain.  1  (P.  ext.) 
Maison  de  jeu,  de  mauvais  aloi. 
Ludas  talarias.  Cic.  \\  (Fig.) 
Maison  où  se  réunit  une  mau- 
vaise compagnie.  Ganea,  as,  f. 
Cic. 

tripotage,  s.  m.  Action  de  mê- 
ler diverses  choses  d'une  ma- 
nière peu  ragoûtante;  résultat 
de  cette  action.  Voy.  mixture. 
Il  (Fig.)  Action  de  toucher  à 
toutes  sortes  do  choses  qu'on 
brouille.  Turbatio,  onis,  f.  Cic. 
Faire  des  — ,  miscére,  tr.  Cic. 
tarbâre,  tr.  Cic  contarbàre,  tr 
Cic.  Il  Dans  un  sens  plus  étroit. 
Contahernium,  ii,  n.  Sen.  Saet. 
Voy.  ménage.  Il  (Spécialt.)  Ac- 
tion de  toucher  à  certaines  af- 
faires de  manière  à  pêcher  en 
eau  troubla   Voy.  manoeuvre. 

tripoter,  v.  intr.  Mêler  diver- 
ses choses  d'une  manière  peu 
ragoûtante.  Voy.  mélanger.  || 
(Fig.)  Toucher  à  toutes  sortes 
de  chos3s  qu'on   brouille.  Voy. 

BROUILLER,    EMBROUILLER.    ||   (SpB- 

cialt.)  Toucher  à  toutes  6orte= 
d'affaires  de  manière  à  en  tirer 
des  profits  pou  honorables.  Voy. 
INTRIGUER.  Il  Transitivt.  Manier 
maladroitement.  Voy.  ACiTi;n, 
MANIER,  TATER.  ||  (Fig.)  Manier, 
méuaqer  (qq .  afi'aire  peu  lioiioia- 
ble).  Permalta [raadandi  caasi 
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facëre.  A.  —  à  U  bourse  Vi.y. 

SPÉCULER. 

tripotier,  ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  tient  une  maison 
de  jeu  de  mauvais  aloi.  Yoy. 
TENANCIER.  1  Celui,  celle  ijui 
fait  des  tripotages.  Voy.  i.ntri- 

GANT,   LOUCHE. 

triptyque,  s.  m.  Tableau  =ur 
trois   volets.  TripUces   tabula:.  1 
A.  (d'après  Cic,).  1 

trique,  s.  f.  Gros  bitoa.  Voy. 

r.OURDlN. 

trirème,    s.    t.    (Antiq.    rom.)  ] 
Vaisseau  à  trois  rangs  de  rames,  j 
Navis  triremis.  Nep.  ou  simplt,  ^ 
triremU,   is   (Abl.    trirème),   f. 
Cic.  Trieris,  u,  f.  Nep.  (Aie.  h, 
3). Commandant  d'une  — ,trier- 
archus,  i,  ra.  Cic. 

trisaïeul,  eule,  s.  m.  et  f.  Le 
père,  la  mère  du  bisaïeul  ou  de 
la  bisaïeule  de  qqn.  Abavus,  ï, 
m.  Cic.  Abavia,  as,  f.  Dig. 

trisection,  ».  f.  Division  en 
trois  parties.  Divisio  ou  sectio 
in  très  partes.  A. 

trissyllabe,  adj.  Qui  a  trois 
syllabes.  Triam  syllabarum.  A. 
frisyllabas,  a,  am,  adj.  Varr. 
Un  mot  — ,  et,  sabst.  un  —, 
trisyllabam,  i,  n.  Prise.  Mart.- 
Cap. 

triesyllabique.  Voy.  trissyl- 
labe. 

triste,  adj.  Qui  est  dans  un  état 
de  souffrance  morale.  Tristis, 

0,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  hila- 
ris,  hilaras,  Isetas,  en.  :  videsne 
ta  illam  tristem,  demissum  ? 
Cic.  [Mur.  21,  A5].  .jaœrére  ex 
te  qaid  tristis  esses?  Cic.  (Div. 

1,  28,  59].  tristis  et  conturba- 
tus.  Cic.  [Verr.  Il,  U,  U,  32]); 
meestus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  hilaris,  alacer  Isetas- 
qae,  ex.  :  m.  senex.  Cic.  cam 
immolandà  Jphigeniâ  tristis 
Calchas  esset,  inxstior  Ulixes. 
Cic.  [or.  22,  7Ji].  a  repablicâ 
mxstas.  Cic.  [ep.  IV,  6,  21. 
mœstas  amissis  liberis.  Sen.). 
Rendre  qqn  — ,  aliquem  mse- 
rore  offligëre.  Cic.  msestitiam 
alicui  injicëre  ou  inferre.  Liv. 
Etre  — ,  in  mserore  esse.  Ter. 
ou  jacêre.  Cic.  esse  in  msestitiâ. 
Cic.  Etre  très  — ,  mœrore  afflic- 
tam  ou  confectum  esse.  Cic.  \\ 
Qui  laisse  voir  cet  état  de  souf- 
france morale.  Maestus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  m.  val- 
tat.  Hor.  yal.-Max.  mœstas  et 
conturbatus  valtas.  Cornif.).  \\ 
(Par  anal.)  Morose.  Tristis,  e, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  tristis  na- 
tara  [•  caractère  ■>].  Cic.  valtas 
tristior.  Cic.).  Humeur  — ,  mo- 
roiitas,  atis,  f.  Cic.  ||  Qui  ex- 
prime cet  état  de  souffrance 
morale,  qui  en  est  le  signe. 
Mmstus,  a,  um,  adj.  Liv.  (ex.  : 
m.  silentium.  Liv.  m.  dolor. 
Liv.);  ûebilis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  (kbilis  vox.  Cic.  Qaint. 
''lebiles  voces  Ace.  Sen.  (lebilis 
Kmitas.  Cic.  f.ebiles  jiiaistas. 
Liv.);  lugubris,  «,  idj.   Cic. 
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etc.  (ox.  :  l.  cantas.  Cic.  Ilor. 
terrebat  et  proximas  annas  la- 
i/abris duoram  consulam  (a- 
neribas.  Liv.).  ^  Qui  produit 
cet  état  de  souffrance  morale. 
Tristis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
t.  tempora.  Cic.  tristes  litterse 
nantiiqae.  Cic.  tristis  éventas. 
Liv.  epit.  sors  tristis.  Cic.  [Mur. 
riO,  /i2j.  taam  Ixtissimam  diem 
cum  tristissiino  meo  conferam. 
Cic.  (Pis.  U,  33]);  luctuOSUS, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  diea 
rei  publics;  luctuosas.  Cic.  lac- 
taosissimam  bellam.  Cic.  lac- 
taosum  est  tradi  alteri,  luctao- 
sias  inimico.  Cic.)  ;  lugubris, 
e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  layabres 
nantit.  Sali,  (r.);  acerbus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (_voy.  péni- 
dle)  ;  gravis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  rÉNiuLE).  Temps  — ,  na- 
bilum  cslam.  Plin.  \\  (Par  anal.) 
Fâcheux.  Acerbus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  exj(us  [•  cette 
fin  .,  "  cette  mort  •]  tam  tris- 
tis atqae  acerbas.  Liv.);  tris- 
tis, e,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  fa- 

CIIEU.X). 

tristement,  adv.  D'une  ma- 
nière triste.  Triste,  adv.  Cic. 
Msestê,  adv.  Cornif.  Mxsto  a- 
nimo.  Cic.  flebiliter,  adv.  Cic. 
Miserë,  adv.  Cornif.  Miserabi- 
liter,   adv.   Cic.  Dire  — ,  voy. 

[se]   LAMENTER,  [se]  PLAINDRE.  SeS 

affaires  vont  — ,  pessimê  agitar 
cam  eo.  Cic.  {{  Honteusement. 
Voy.  ce  mot.  —  célèbre,  famo- 
sas,  a,  am,  adj.  Cic.  infamit, 

e,  adj.  Cic. 

tristesse,  s.  f.  Etat  de  souf- 
france  morale.   MœstiliB,  3B, 

f.  Cic.  etc.  (ex.  •.peilëre  mœsti- 
tiam  exanimis.  Cic.)  ;  mseror, 
oris,  m.  Cic.  (ex.  :  in  mserore 
esse.  Ter.  ou  jacêre.  Cic);  tris- 
titia.,  se,  f.  cic.  etc.  (ex.  :  tris- 
titix  se  dâre.  Luccej.  ap.  Cic. 
tristitise  medëri.  Sen.  resoh'ëre 
tristitiam  [•  mettre  fin  ;i  la 
tr.  •].  Plin.).  Jour  de  — ,  tris- 
tis aies.  Cic.  Le  camp  plein  de 
—  et  de  deuil,  ma;sta  ac  lu- 
gentia  castra.  Justin.  Voile  de 
— ,  nabilum,  i,  n.  Ov.  Plin. 
Ombre  de  — ,  nuage  de  — ,  na- 
bes,  is,  f.  Hor.  (cf.  deme  so- 
percilio  nabem.  Hor.).  nube- 
cala,  se,  f.  Cic.  Etre  dans  la  — , 
avoir  de  la  — ,  mœrére,  intr. 
Cic.  Qui  cause  de  la  — ,  tristis, 

e,  adj.  Cic.  mœstas,  a,  am,  adj. 
Virg.  (voy.  affligeant).  Qui 
annonce  de  la  — ,  msestus,  a, 
am,  adj.  Cic.  (voy.  deuu,).  {|  (P. 
anal.)  Humeur  morose.  Tristi- 
tia,  se,  f.  Cic.  Voy.  chaorln, 
sAin'AaERiB.  En  parl.  des  cb. 
Tristitia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (cf. 
tri>titiacseli.Plin.).M3estitia,se, 

f.  Cic.  La  —  de  l'exil,  tristis- 
simam  exsiliam.  Liv.  La  — 
d'une  contrée,  locoram  sqaa- 
lor.  Cart. 

triton,  s.  m.  Divinité  de  la  mer. 
Triton  (Gén.  7'ritoni«  et  Trito- 
nos.  Ace.  Tritona),  m.  Cic.  Con- 
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que  de — ,et  ellipt,  —  (coquille 
iinivalve),  bacina,  se,  t.  Ov.  ^ 
(P.  anal.)  Sorte  de  batracii'n. 
Tritonus,  i,  m.  Plin.  (XXXII, 
151). 

triturable,  adj.  Qui  peut  ôtre 
trituré.  Qui  {qase,  quod)  confu-i, 
teri,  conteri  ou  aubigi polest.  A. 

trituration  Oat.  post.  tritura- 
tio  [«  action  de  battre  le  ble  -]. 
.'luo.),  9.  f.  Action  de  trituier. 
Saiactio,  onis,  f.  Vilr.  Confec- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  confeclio 
escaram.  Cic).  Voy.  triturer. 

triture  (lat.  tritura.  Varr. Col.), 
s.  f.  (Arch.)  Trituration.  Voy. 
ce  mot.  1  (Fig.)  Le  fait  d'être 
rompu  à  une  chose  par  le  ma- 
niement habituel.  Callum,  i, 
a.  Cic.  Avoir  la  —  des  affaire', 
res  callère.  Cic.  asam  rerum 
percallêre.  Cic. 

triturer  (lat.  post.  tritarûre. 
Galen.),  v.  tr.  Uéduire  en  pou- 
dre, en  u-ant,  en  écrasant  sans 
frotter.  Terëre,  tr.  Plin.  Core- 
terëre,  tr.  Varr.  Contandëre, 
tr.  Plin.  Subigëre,  tr.  Cic.  Eu 
pari,  de  l'estomac,  —  les  ali- 
ments, concoquëre  cibam.  Cic. 
conâcëre  escas.  Liv.  \\  (Fig.) 
—  les  affaires  (les  manier  à 
fond),  voy.  manier,  triture. 

triumvir,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Magistrat  partageant  avec  deux 
collègues  certaines  fonctions 
sous  la  république.  Triuzavir, 
viri  (gén.  pi.  triamvirum),  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  triamviri  colo- 
nise dedacendœ,  agro  dando 
ou  assignando,  triamviri  agra- 
rii.  Cic.  Liv.  Sali.  tr.  moneta- 
les.  Inscr.  tr.  aaro  argento, 
sere  (lando,  (eriando.  Cic.  Pom- 
pon, dig.  tr.  noctarni.  Val.- 
Max.  tr.  reipublicse  constitaen- 
dœ.  Nep.).  De  — ,  triumvi- 
ralis,  e,  adj.  Hor.  Sen.  Tac. 
(ex.  ;  triamviralia  flagella. 
Hor.  triumviralis  proscriptio. 
Sen.).  Charge  de  — ,  voy.  trium- 
virat. Il  (Fig.)  Voy.  CHEF,  PRÉ- 
SIDENT. 

triumviral,  aie,  adj.  (Antiq. 
rom.)  Qui  appartient  aux  fonc- 
tions de  triumvir.  Triamvira- 
lis,  e,  adj.  Sen. 

triumvirat,  s.  m.  (Antiq.  rom.) 
Fonction  de  triumvir  ;  durée 
de  cette  fonction.  Triumvira- 
tas,  ûs,  m.  Cic.  (cf.  triamvi- 
ratas  rei  publicse  constitaendse. 
Suet.  in  triaminrata.  Cic). 
Sous  son  —,  eo  triamviro.  A. 

trivelin,  s.  m.  (Arch.)  Bouffon. 
Voy.  ce  mot. 

trivelinade.  Voy.  bouffonne- 
rie. 

triviaire,  adj.  Qui  présente  trois 
chemins.  In  très  vias  divisas 
ou  partitas.  A.  Carrefour  —, 
(lii'iam,  ii,  n.  Cic. 

trivial,  aie,  adj.  Rebattu  à  sa- 
tiété, connu  de  tous.  Decanta- 
tus,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  Hor. 
Sen.  (cf.  d.  [abulœ.  Sen.).  Con- 
trilas,  a,  am,  p.  adj.  Cic.  etc. 
{et.  conlrita prsecepta.Cic.  con- 
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tritum  itiastate  proi'erbium.  ' 
Cic.).  Pertritas,  a,  um,  p.  adj. 
Sen.  rh.  (contr.  Yll,  3,  7).  Sen. 
(ep.  63,  IS).  Penalijatus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  1  Vulgaire 
et  bas.  liumilis,  e,  adj.  Cic. 
(cf.  humile  veibum.  Cic).  Tri- 
vialis,  e,  adj.  Qaint.  Suet.  Soi-- 
didus,  a,  om,  adj.  Quint,  (cf. 
so'-diJa  verba.  Quint.).  Expivf- 
sioiis  — ,  sordes  verborum. 
Tac. 

trivialement,  adv.  D'une  ma- 
nière triviale.  Sordide,  adv. 
Cic. 

trivialité,  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  e=t  trivial.Sordes,iam,f.pl. 
Tac.  Voy.  bassesse,  vulgarité. 
— des  expressions,  obsoletior  o- 
ratio.  Cic.  sordes  verborum. 
Tac.  Parler  avec  — ,  sordide 
loqai.  Suet.  Voy.  trivial.  |[  (P. 
e.iLt.) Pensée, expression  triviale. 
Abjectus  ou  sordidus  ou  hami- 
lis  sensus.  Quint.  Verba  ob- 
jecta, popalaria.  Cic.  |{  Bana- 
lité. Voy.  ce  mot. 

troc,  s.  m.  Echange  d'un  objet 
contre  un  autre.  Àfatatio,  onis, 
t.  Cic.  Permutatio,  onis,  f. 
Cic.  Compensatio  mercium.  I 
Jaat.  Faire  un  — ,  voy.  tro- 
quer,  ÉCHANGER. 

trocart.  Voy.  trois-quarts. 

trochaïque,  adj.(Pro?od.  anc.) 
Composé  de  trochées.  Trochaï- 
cas,  a,  om,  adj.  Quint.  Diom. 
Le  vers  — ,  voy.  trochée.  En 
vers   — ,    trochaicê,  adv.  Aas. 

trocbe,  s.  f.  (Dialect.)  Faisceau, 
assemblage  d'objets  de  même 
nature.  Voy.  faisceau,  assem- 
blage. 

trochée,  s.  m.  (Prosod.)  Pied 
formé  d'une  longue  ot  d'une 
brève.  Trochœus,  i,  m.  Cic. 
Choreas,  i,  m.  Cic.  Composé 
de  — ,  voy.  trochaïque. 

trocbet,  s.  m.  (Agricult.)  Sorte 
de  bouquet  de  fleurs,  de  fruits, 
que  porte  un  arbre.  Voy.  bou- 
quet. 

trochisque,  s.  m.  (Pharm.) 
Tablette,  pastille  de  forme 
conique.  Trochiscus,  i,  m. 
Csel.-Aar. 

troène,  s.  m.  Arbri&seau  dont 
on  forme  des  massifs.  Ligus- 
trum,  i,  n.  Virg.  Fleur  ou  baie 
de  — ,  ligustrum,  i,    n.  Virg. 

troglodyte,  s.  m.  Habitant 
des  cavernes  souterraines.  S/)e- 
lancas  incolens.  A.  Les  — , 
Troglodytx,  arum,  m.  pi.  Cic. 
adj.  — ,  troglodyticus,  a,  am, 
adj.  Cic. 

trogne,  s.  f.  Visage.  Voy.  ce 
mot.JI  (Spécialt.)  Visage  enlu- 
mine par  le  vin.  Rubicundum 
08.  Plaut.  Valtus  subrabican- 
das.  Hen.  —  d'ivrogne,  faciès 
rubida  ex  vinolentiâ.  Suet. 

trognon,  s.  rn.  Le  cœur  de  cer- 
tains fruits,  le  pied  de  certains 
légumes,  etc.  Voy.  coeor  ;  pé- 
doncule. 

trois,  adj.  et  s.  m.  {{  Adjectif 
numéral    invariable.    Adjectif 
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c.irdinal  si!;nifîant  deux  plus 
un.  Très,  tria,  adj.  pi.  Cic. 
etc.  (ex.  :  très  menées.  Cic. 
du»  aat  très  min^.  Plaut. 
tria  non  commutabitis  verba. 
Ter.  miniu  boris  tribus,  des.-, 
triai,  se,  a,  adj.  Cic.  etc. 
(s'emploie  avec  les  substantifs 
qui  n'ont  pas  de  sing.,  ex.  : 
trinse  litterx.  Cic.  trinis  cas- 
tris  Veicingetorix  consedit. 
Cxs.  trinis  catenis  vinctus. 
Vses.  ipse  [Ca^sar]  cuni  tribus 
legionibus  trinis  hibernis  hic- 
mâre  constituit.  Cees.  [B.  G. 
V,  53,  3]l.  —  par  — ,  à    la  fois, 

—  chaque  fois,  terni,  se,  a, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  cam  sin- 
galas  binse  ac  terme  naves 
circumsteterant.  Caes.  huj'as 
generis  octoni  ordines  ducti 
ternos  inter  se  pedes  dista- 
bant.  Cœs.  ibi  turres  cum 
ternis  tabulatis  erigebat.  Cses. 
:C.  G.  I,  26,  1]).  —  cents, 
trecenti,  se,  a,  adj.pl.  Cic. 
etc.  lex.  :  cum  elephantis  tre- 
ceniis.  Cses.  subsl.  ex  quibus 
[aegris],  gui  convalaerant ,  cir- 
citer  trecenti  sub  vexillo  una 
mittantur.  Cœs.).  —  cents  — 
par  —  cents,  —  cents  à  la  fois, 

—  cents  chaque  fois,  treceni, 
se,  a,  adj.  plur.  Liv.  Hor. 
(ex.  :  si  trecenis  quotgaot  eant 
dies  places  illacvimabilem  Prî- 
amum  donis.  //or.  [carm.  II, 
H,  f).  sq.]).  —  fois,  ter,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ter  in  anno. 
Cic.  ter  in  annum..  Suet.  bis 
terve.  Cic).    Espace,    durée  «le 

—  jours,  triduum,  i.  Cic.  etc. 
(ex.  :  cum  tridui  viam  proces- 
sisset.  Caes.  triduo  illaw, 
aut  summum  [«au  plus  tard-] 
quadriduo  peritarum.  Cic). 
Tous  les  —  jours,  ternis  diebus 
ou  tertio  quoque  die.  Cic. 
Durée  de  —  ans,  triennium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  biennium 
aut  triennium  est,  cum  virtuti 
nuntium  remisisti  [■  que  tu  as 
fait  divorce  avec  la  vertu  ■]. 
Cic.  multis  locis  Germanise 
triennium  vagati.  Cœs.  Veien- 
tibus  annorum,  viginti  inautise 
data;  et  Aiqais  triennii.  Liv.). 
Qui  a  —  ans,  âgé  de  —  ans, 
trimus,  a,  um,  adj.  Plaut. 
Varr.  Hor.  Jet.  (ex.  :  trima 
plia.  Plaut.  trimas  Nero.  Vcll. 
t.  vacca.  Varr.  t.nrbor.  Plin.); 
trimulus,  a,  um,  adj.  Suet. 
Fronto.  (ex.  :  t.  paer  [-  un 
petit  enfant  de  trois  ans  "]. 
Suet.  [Ner.  6]).  Pesant  —  li- 
vres, trepondo,  n.  indécl.  (cf. 
t.  radicis,  adipis  porcinœ. 
Scrib.  cf.  Quint.  (I,  5,  15]).  En 

—  parties,  tripartito,  adv.  Cic. 
Cu-s .  Liv.  S'avancer  sur  —  co- 
lonnes, tripartito  aggredi.  Liv. 
Les  —  quarts,  dodrans,  antis, 
m.  Cic.  etc.  (cf.  heret  ex  do- 
dvante  [•  héritier  pour  les 
trois  quarts  ■•].  .Suet.).  Les  — 
quarts  du  temps,  plerumque, 
adv.   Cic.    Il  Adjectif  numéral 
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ordinal  piguifiaiit  troisième. 
Voy.  troisième.  Lo  —  du  mois 
de  janvier,  et,  ellipt.,  le  - 
janvier,  tertio  ante  .Vomi» 
Janaarins.  Cic.  ^  S.  m.  (inva- 
riable}. La  quantité  formée 
par  deux  plus  un.  Qui  contient 
le  nombre  — ,  tarnarias,  a, 
um,  adj.  Col.  Ne  pas  être  cap.i- 
ble  de  compter  jusqu'à  trois, 
bis  bina  quoi  smt  non  didi- 
cisse.  Ce.  (N.  D.  Il,  Ji9). 
troisième.  adj.Jj  Adjectif  na- 
mcr.il  ordinal.  Qui  vient  im- 
médiatement après  le  deu- 
xième. Tertius,  a,  um,  adj. 
Cic.  ^ex.  :  tertiapars.  Cic.  ter- 
tio quoque  verbo  [•  toujours 
au  tr.  mot  •].  Cic.  tertia 
Saturnalia  [•  la  tr.  jour  de^ 
Saturnales  ■].  Cic.  tertiœ  par- 
tes ["  le  tr.  rôle  •].  Cic).  Qui 
vient  le  —  jour,  tertianus,  a, 
am,  adj.  Cic.  (ex.  :  tertiana 
(ebris.  Cic).  —  réplique  (t.  de 
jurisprudence),  triplicatio,  o- 
nis,  f.  Jet.  —  pressurage  de 
l'olive,  tertiatio,  onis,  f.  Col. 
XII,  52,  50).  Donner  une  — 
façon  à  1,-.  terre,  te?'tiâre,  tr. 
Col.  Les  soldats  de  la  —  lé- 
gion, du  —  régiment  de  ligue, 
et,  ellipt.,  du  —  de  ligne,  ter- 
tiani,  orum,  m.  pi.  Tac.  Avoir 
la  —  place,  et,  ellipt.,  être  le 
— ,  la  — ,  tertium  tenëre  (ou 
obtinSre)  locuin  (ou  gradam). 
Cic.  Pour  la —  fois,  tertiam. 
Cic.   tertio.    Cic.   En   —   lieu, 

voy.    TROISIÈMEMENT. 

troisièmement,  adv.  En  troi- 
sième lieu.  Tertio,  adv.  Varr. 
Cses. 

trois-mâts,  s.  m.  Navire  à 
trois-màts.  Navis  tiibus  malis 
(ou  triplici  malo)  intlracta  (ou 
arm^ta).  A. 

trois-quarts,  s.  m.  Objet 
triangulaire.  Voy.  triangu- 
laire. Il  (Spécialt.)  Instrument 
de  chirurgien  pour  ponctionsr. 
Paracenteriam ,  ii  ,  n.  Veg. 
Tète  de  — ,  capitellum,  i,  n. 
Veg. 

trôle.  Voy.  colportage. 

trôler,  v.  tr.  Promener,  col- 
porter çà.  et  là.  Voy.  promener, 
COLPORTER.  Il  Intransitivt.  Voy. 

ERRER,    RÔDER.     ||      (Fig.)      Arch. 

,\voir  comme  conséquence. Voy. 

ENTRAi.NER. 

trombe,  s.  f.  Colonne  d'eau 
qui,  soulevée  par  un  tourbillon 
de  vent,  dévaste  tout  sur  son 
passage.  Coionina,  ee,  f.  Lucr. 
IV,  ;.S5;  VI,  liiô).  Plin.  (^11, 
13Ji).  Une  —  d'une  telle  vio- 
lence se  déchaîna,  tanta  vis 
aqusese  dejecit.  Plin. 

trompe,  s.  f.  Instrument  de 
musique  à  vent.  ||  (Arch.) 
Trompette.  Voy.  ce  mot.  Pu- 
blier à  son  de  — ,  buccinato- 
rem  esse  alicujus  rei.  Cic.  fil. 
Voy.  PimuER.  (I  Instrument  de 
chasse  en  forme  do  cor.  Voy. 
toit.  Il  Trompe  de  bouvier  ou 
de  porcher.  Bacina,  œ,  f.  Prop, 
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^  ^P.  anal.)  Ce  i]iii  rappollc  la 
forme  recourbée  de  la  trom|K'. 
Cornu,  ûs,  n.  Cic.  liostram, 
i,  n.  Plin.  |1  (Spéc.)  Lon^  pro- 
loiigoment  du  nez  de  1  élé- 
phant. Proboscis,  cidis,{.  Varr. 
Plin.  Manas,  ûs,  f.  Cic. 

tromjpe-l'œil,  s.  m.  Peinture 
oui  donne  à  distanc«  l'illusion 
de  la  réalité.  I.wlihriain  (ou 
mendacinm)  ocalorum.  Cic. 
Plin .  Mendaciam  pictarx. 
Plin.  Pictara  mendax.  A.  En 
— ,  ad  ocaloa  (allendos  (ou  de- 
cipiendos)  expressus  (ou  ap- 
tas).  .1.  Il  (Fig.)  Apparence 
trompeuse.  Voy.  apparenle,  il- 
lusion. 

tromper,  v.  tr.  Induire  qqn  en 
erreur  par  artifice.  FaÙôre, 
tr.  Cic.    etc.    (ex.  :  fallëre  ali- 

?'iiem  fraude  ou  [simpl.]  fal- 
ére  aiiquem.  Cic.  socios  in- 
daxit  f"  a  dupé  ■■],  decepit 
[•  abusé  ••],  destitait  t"  trahi  ■] 
omni  (raude  et  per^diâ  fefel- 
lit.  Cic.  [Rose.  Am.  40,  117J); 
decipére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
novcin  homines  honestissimos 
indaxit,  decepit,  destitait.  Cic. 
(juid  nos  decepimus  ?  Sen.  d 
janitores.  Suet.  d.  aiiquem 
probe.  Plaut.  labi,  errâre.  ne- 
SClre,  decipi  et  malani  et  turpe 
dacimus.  Cic .  decipi  non 
passe.  Nep.  deceptas  per  col- 
loqaium.  Cses.  deceptas  per 
aactoritutem  ejas.  Cees.);  ca- 
pére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aii- 
quem fi-aade  ou  dolo.  Cic.  ou 
simpl.  c.  adversariam.  Cic.)  ; 
fraudâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
f.  creditores.  Cic.  mais  on  dit 
plutôt  :  fraadum  ou  fillaciant 
alicai  facëre.  Cic.  Liv.  dolam 
alicai  neciëre,  confmgëre.Liv. 
alicui  fucam  facére.  Ter.  ali- 
cui  verba  dàve.  Ter.  cf.  (ravu- 
dem  pati  [»  être  trompé  "]. 
Cic);  inducére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aiiquem  in  errorem.  Cic. 
promissis, pt-etio,  spe  indacëre 
aiiquem,.  Cic.  indactus  spe, 
cupiditate.  Cic.  indacëre  aii- 
quem. Cic);  circunidttcère, 
tr.  Plaut.  (ex.  :  c.  aiiquem. 
Plaat,\:  circumscribëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  fallacibas  et 
captiosis  interrogationibas  cir- 
cumacripti  atque  decepti.  Cic. 
circumscribëre  aiiquem.  Plin.); 
circumvenire,  tr.  Cic.  etc. 
^ex.  :  circamveniri  ab  aliqao 
per  insidias  ou  insidiis.  Cxs. 
Sali.);  deludére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem dolis.  Ter.)  ;  illu- 
dére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Creten- 
ses  om,nes.  Nep.  multis  vadimo- 
niis  desertis  sœpe  illusi  ac  des- 
tituti.  Cic).  Chercher  à  —  qqn, 
fraude  aliqaem  tentàre.  Cic. 
fallaciam  intendëre  in  aii- 
quem. Cic.  Il  (Spéc.)  Trahir. 
Destiiuère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
d.  aliqaem.  Cic.  aliqaem  illa- 
dëre  ac  destituëre.  Cic.  ab 
hoc-  destitutas.  Nep.  destitatos 
se  esse  cernebant.  Curt.).  Voy.  | 
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TnAHin.  —  une  femme,  voy 
sbDUiRE.  1  Faire  tomber  dans 
l'erreur  par  jino  fausse  appa- 
rence. Fallëre,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  res  illam  fefellit  [«il  se 
trompa  en  cela  -1.  .\'ep.  fallit 
me  tempus,  dies  [«je  me  trom- 
pe d'époçiue  •>].  Cic.  id  me  fe- 
l'etlit  [•  je  me  suis  trompé  là- 
dessus  "1.  Ctc.  quod  me  non 
feÇellit  ["  je  ne  me  suis  pas 
trompé  sur  ce  point  •>].  Cic.  nisi 
me  fallit  animas  [-  si  je  ne 
me  trompe  -].  Cic  Sali,  nisi 
me  forte  fallo.  Cic.  nisi  me 
omnia  fallant.  Cic  in  rebas 
minimis  socium  fallëre  tar- 
pissimum  est.  Cic.  si  in  homi- 
nibas  eligendis  spes  amicitise 
nos  fcfellerit.  Cic.  in  quo  cum 
opinio  eum  fefellisset.  Nep. 
tam  libenter  se  [allant  quam, 
si  unà  fata  decipiant.  Sen. 
eum.  in  eâ  re  conari  fallëre. 
Nep.  [Thcm.  7,  2].  impers.  : 
me  fallit  [•  je  me  trompe  >]. 
Cic  nom  me  [efellit  ?  Cic. 
misi  me  fallit.  Cic.  nec 
eum  feifUit .  Cic.  quan- 
tum nos  fefellerit,  vides.  Cic. 
non  multum  me  fallit,  si  con- 
salamini,  quid  sitis  respon- 
suri.  Cic  au  passif:  nisi  fallor. 
Cic.  multam  falleris.  Phsed. 
falleris.  quod. . .  Nep.  potcst 
fieri  ut  fallar.  Cic.)  ;  decipère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:  illa  àfiOtêoXi'a, 
quseCrœsum  decepit,  velChry- 
sippum  potuisset  fallëre.  Cic. 
nisi  forte  me  communis  ipiXau- 
Tt'a  decipit.  Cic.  ut  nos  for- 
tana  decipére  non  possit,  ad- 
javâre  possit.  Quint,  deceptas 
ordine  atque  vestita.  Nep.  de- 
ceptus  nocte.  Quint,  decipi  via 
[•  se  tr.  de  route  •].  Liv.).  Se 
— ,  eTTàre,  intr. Cic.  etc.  (ex.: 
erravit,  lapsus  est.  Cic.  vehe- 
menter,  valdê  errâre.  Cic. 
errâre  totâ  via  ["  du  tout  au 
tout  •].  Ter.  errâre  cam  mul- 
tis. Cic.  in  hoc  erras.  Cic.  ira. 
pers.  :  si  erratar  in  nomine- 
Cic.  on  dit  aussi  in  fraudem 
incldëre  ou  delabi.  Cic);  labi, 
dép.  intr.  Cic  etc.  (ex.  ;  si  via 
lapsus  est.  Sen.).  ^  (Par  ext.) 
Décevoir.  Fallëre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  alicujas  spem,  opi~ 
nionem.  Cic.)  ;  decipére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  d.  exspectatio- 
nes.  Cic.  Quint,  custodiam 
pastoris  facile.  Col.)  ;  fms- 
trari,  dep.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
fr.  spem.  Cic.)  ;  destituëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  spem.  Liv.). 
Voy.  DÉCEVOIR.  Il  Abuser.  Men- 
tiri,  dép.  intr.  (absol.  valtus 
ssepe  mentitar.  Cic).  Voy. 
ABUSER.  Il  Dissimuler  (qqch.) 
en  faisant  diversion.  —  le 
temps,  tempos  ou  horas  ou 
tempora  tardé  labentia  fallëre 
Isermonibas,  narrando,  etc.). 
Ov.  (cf.  met.  VIII,  651).  otium 
inter  se  terëre  conviviis  co- 
missafionibusque.  Liv.  (I,  57, 
5).  otium  temporis  hendccasyl- 
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labis  in  veliiculo,    in    hulineo, 
inter  cenam.  Plin.    i.  (ep.  IV, 

i;.,  2). 

tromperie,  s.  f.  Action  de 
tromper.  Fraudalio,  onia,  t. 
Cic.  Fraas,  fraudis,  f.  Cic. 
Circum:icriptio,  onia,  1".  Cic. 
(cf.  aliqaem,  circumscriptionis 
accusâre.  Sen.).  Passé  maître 
en  fait  do  — ,  aisciplinis  falla- 
ciasimis     eraditas.     Aact.     h. 

ylitfX.  Voy.  FOURBERIE,  IMPOSTURF, 

SUPERCHERIE,  RUSE.  ||    (En    pari, 
des  choses.)  Mendaciam,  ii,  n. 

Cic.      Voy.      CO.NTREFAÇON  ;    ILLU- 
SION,   FANTASMAGORIE. 

trompeter,  v.  tr.  et  intr.  |1  V. 
tr.  (.4rch.)  Appeler  à  son  de 
trompe.  Classico  ou  buccinà 
vocâre  ou  advocàre.  Liv.  ^  Faire 
crier  à  son  de  trompe.  Jabere 
pronantiari  [per  prseconem  ou 
ad  tubaram  sonum).  Cses.  Voy. 
PROCLAMER, PUBLIER,  ij  (Fig.)  Pu- 
blier partout  q(ich.  Voy.  publier, 
TROMPE.  ^  V.  intr.  Jouer  de  la 
trompette.  Tuba  canëre.  Liv. 
Voy.  TROMPETTE.  ||  (P.  anal.) 
Crier  (en  pari,  de  l'aigle).  Clan- 
gëre,  intr.  Suet. 

trompeteur,  s.  m.  (Arch.)  Ce- 
lui qui  sonne  à  la  trompette. 
Tabicen,  cinis,  m.  Liv.  Buci- 
nator,  oris,  m.  Cses.  ||  iFig.) 
Muscle  qui  sert  à  gonfler  les 
joues.  Voy.  bucci.vateub. 

trompette,  s.  f.  et  m.  ||  S.  f. 
Instrument  à  vent,  de  cuivre 
ou  d'un  autre  raétal,  à  son 
éclatant,  employé  pour  sonne- 
ries militaire';,  pioclamations 
publiques,  etc.  Tuba,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  tubsi  sonas.  Ca:s. 
tubaram  sonas.  Ctc.  tabarum 
cantas.  Liv.  tuba  a  Grseco  in- 
scienter  inflata.  Liv.  concinunt 
tubœ.  Liv.  tubse  cornaaque 
concinaerant.  Liv.  canëre  inJe 
tubss  simal  ab  arce,  simul  a 
porta  et  ab  navibas.  Liv.  tuba 
signum  dandum.  Cœs.  e  mura 
ex  composito  tabâ  datum  si- 
gnam  erat.  Liv.  non  exaadito 
tubse  sono.  Cœs.  simul  ac  tu- 
baram est  aaditas  cantas.  Liv.}; 
bucina,  se,  f.  Liv.  (ex.  :  se- 
cundse  vigilise  bucinâ  signum 
datam.  Liv.).  Signal  donné  par 
la  —,  classicum,  i,  n.  Cœs. 
Liv.  ,ex.  :  classicum  canëre. 
Cses.  c.  canit.  Liv.  convocare 
classico  contionem.  Sen.).  Dé- 
camper sans  tambour  ni  — , 
voy.  TAMBOUR.  ||  (Fig.)  Embou- 
cher, entonner  la  — ,  bellicam 
canëre.  Cic  ^  S.  m.  Celui  qui 
sonne  de  la  trompette.  Tubi- 
cen,  cinis,  m.  Varr.  Liv.  (ex.  : 
(.  sacrorum.  Varr.);  bucina- 
tor,  oris,  m.  Varr.  Cœs.  (ex.: 
bucinatorc  in  castria  reliclo. 
Cœs.).  Il  (Fig.;  Celui  qui  publie 
qqch.  Biîcinator,  oris,  m. 
Cic  fil.  ^ex.  :  b.  e.vistimationia 
meœ.  Cic.  fil.). 

trompeur,  euse,  s.  m.  et  f. 
adj.  Il  5.  m.  et  f.  Celui,  celle 
qui  trompe.   Homo  (muiie/')  ad 
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falUndam  paratus  (parata). 
Cic.  Homo  fraadulentas.  Ilor. 
Fraudalenta  mulier.  Plin.f-Yau- 
dator.  ont,  m.  ^en.  Circum- 
Mcriptor,  ori$,  m.  Cic.  Homo 
mendax.  Cic.  ou  simplt.  men- 
dcLV,  lici»,  m.  Cic.  Deceptor, 
oris,  m.  Sen.  Va  rusé  —,  un 
fin  — ,  une  ruséo,  une  fine  — , 
homo  ^m^Zie^)  ad  fraudem  acu- 
taa  {aciita).  Cic.  Un  maître  —, 
homo  totas  ex  (raade  (actaa. 
Com.  Tromper  un  — ,  dolum 
doloso  contra  paràie.  Plaut. 
Loc.  A  — ,  —  et  demi,  a'gtium 
ett  f/\iudatorem  simili  jare 
maltàri.  A.  (d'après  Pha'd.).  ^ 
Adj.  Qui  trompe.  -Ici  (alïen- 
dam parafas  ou  instructas.  Cic. 
Fallax  adj.  Cic.  (cf.  barbtvi 
[astrolosl]  vani  atqae  (allaces. 
Cic.).  falsvLS,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Dolosas,   a,  um  adj.  Cic. 

Voy.  FOURBE,  lUPOSTEDR,  MEN- 
TEUR. Il  (En  pail.  des  choses.) 
Ad  (allendum  paratas  ou  l'n- 
$tractas.  Cic.  (cf.  veiba  ad  fal- 
lendam  instracta.  Cic).  Fal- 
lax, adj.  Cic.  (cf.  herbêe  non 
faltaces.  Cic.  ocaloram  falla- 
citsimus  sensus.  Cic.).  Dolosus, 
a,  on»,  adj.  Cic.  (cf.  d.  consi- 
lium.  Cic.).  Vanas,  a,  um,  adj. 
Cic.  ^cf.  V.  oratio.  Cic.  spea 
vana.  Cic.).  Subdolus,  a,  um, 
adj.  Phxd.  (cf.  s.  verba.  Phsed.]. 

Voy.  DÉCEVA-NT,  FAUX,  MENSON- 
GER. Apparence  — ,  species  si- 
maiaiionis.  Cic.  simulatio,  o- 
ni»,  f.  Cic.  Objet  — ,  dotas,  i, 
m.  Ov.  Voy.  pièce.  D'une  ma- 
nière — ,  fallaciter,  adv.  Plin. 
dololi,  adv.  Plaut.  Cic.  per 
dolum.  Aact.  b.  A(r,  Voy.  ruse. 

tronc  (lat.  traiicut),  s.  m.  Corps 
d'un  arbre,  sans  les  branches 
et  les  racines.  Tranca»  arboris. 
Cxs.  Liv.  et  simplt,  Irancas, 
i,  m.  Cic.  Stirps,  stirpis,  gcn. 
pi.  stirpiam,  m.  Plin.  —  d'ar- 
bre enfoncé  dans  le  sol  (pour 
former  une  palissade),  cippus, 
i,  m.  Cxs.  —  d'arbre  travaillé, 
itipes,  pitis,  m.  Cxs.  Voy.  po- 
teau, piEo.  Partie  inférieure  ' 
d'une  branche  arrachée  du  — ,  t 
peina,  œ,  f.  Plin.  Fait  de  —  ' 
d'arbres,  codicarias,a,  um,  adj. 
Sali.  Bateau  creusé  dans  un  — 
d'arbre,  alveua,  i,  m.  Liv.  ^ 
(Anat.)  Gros  vaisseau  artériel 
Bans  les  ramifications.  Trancas, 
i,  m.  A.  Nodus,  i,  m.  /l.  *[  Ckjrps 
d'un  homme,  d'un  animal,  sans 
la  tête  et  les  membres.  Tran- 
cas, i,  m.  Cic.  Truncam  cor- 
pas  ou  eimplt.  corpus,  poris, 
n.  Virg.  (cf.  avulsamqae  hu- 
meris  capot  et  sine  nomine 
corpus.  Virg.).  ^  Partie  infé- 
rieure d'un  fût  de  colonne. 
Trancas,  i,  m.  Vitr.  Scapus,  i, 
m.  Vitr.  Voy.  fut,  tige.  Î  Boite 
dans  Ici  églisas,  pour  recevoir 
!(;=  aumônes.  Capsa,  x,  C.  A. 

troiicbet,  s.  m.  Gros  billot  de 
boi-.  Voy.  OIU.OT. 

tronçon,   =.   m.    Fragment    de 
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tronc.  Troncum  corpus.  Cic. 
Tranculus,  i,  m.  Cic.  Cels.  || 
(P.  anal.)  Frasmcnt,  morceau. 
Fragmentum,  i,  n.  Cic.  Des  — 
d'iirmos,  trunca  tela.  l'irg. 
tronçonner,  v.  tr.  Couper  en 
tronçons.  Voy.  couper. 
trône  (lat.  thronus  [•  siiije  des 
dieux.].  Plin.  [N.H..VX.\V,G3]. 
Suet.  [Au3.70]),s.  m.  Siège  élevé 
où  les  souverains  sont  assis  dans 
les  réunions  solennelles.  Soli- 
um,  a,  a.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  divi- 
num.  Cic.  s.  regale.  Liv.  inpater- 
no  solio  locàre.  Liv.  solio  de- 
pdlëre.  Tac.)  ;  sella,  SB,  f.  Nep. 
(ex.  :  sella  regia.  Liv.  sella  aa- 
rea.  Nep.  [Eum.  7,  2]).  ||  (Au 
flg.*  Puissance  souveraine.  Im- 
perium,  U,  n.  Ctc.  etc.  (ex.  : 
imperium  capessére  [•  monter 
sur  le  trône  ■].  Liv.);  regnum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  regnum  ati- 
cai  post  mortem  patris  desti- 
nâre.  Liv.  alicui  regnum  dâre 
['  mettre  qqn  sur  le  trône  i, 
s'opp.  à  alicui  regnum,  adimëre, 
eripèie].  Cic.  Cuit,  qui  régna 
dédit ,  ademit.  Cic  ■  regnum 
capessére  [•  monter  sur  le 
trône  -].  Liv.  regni  potiri 
Tmême  trad.].  Nep.  regno  spo- 
îiare  aliquem.  Liv.).  Mettre 
qqn  sur  le  — ,  regem  aliquem 
facére  ou  constituére  ou  creàre. 
Liv. 

trôner,  v.  intr.  Occuper  un 
siège  d'honneur.  Priores  sedes 
tenëre.  Ilor.  Voy.  tbône,  siège, 
PRÉSIDER.  Il  (Fie.)  Affecter  la 
prééminence.  Regnâre,  intr. 
Cic.  Magniprê  sedêre.  .4.  Saper- 
bum  se  prœbêre.  Cic.  —  aans 
sa  cour,  se  jactâre  in  aalà. 
Virg. 
tronquer,  v.  tr.  Elaguer  (un 
arbre)  en  retranchant  ^es  bran- 
ches. Detrancâre,  tr.  Col.  Voy. 
élaguer,  émonder,  tailler.  ^ 
Mutiler  (un  corps)  en  enlevant 
la  tête,  les  momurcs.  Trancûre, 
tr.  Liv.  (cf.  truncato  corpore. 
Tac).  Alutilàre,  tr.  Liv.  'rEou- 
qué,  trancus,  a,  um,  adj.  Juv. 
Pyramide  tronquée,  curta  py- 
ramis.  Boel.  ||  (Fig.)  Rendre 
incomplet,  en  supprimant  cer- 
taines parties  essentielles.  Trun- 
câre,  tr.  Stat.  Mutilâre  [verba). 
Plin.  Decurtâre,  tr.  Cic.  Am- 
patâre,  tr.  Cjc.  Tronqué.  Muti- 
lus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  mu- 
titx  litterx.  Gell.  mutila  lo- 
qui.  <  ic).  Voy.  incomplet. 
trop,  adv.  et  s.  m.  ||  Plus  qu'il 
ne  faut.  Niznls,  adv.  Ctc.  etc. 
(ex.  :  nec  nimis  valdè  unquam 
nec  nimis  sxpe.  Cic.  nimis 
malta,  Cic.  n.  remissas.  Nep. 
nimis  dixi.  Plin.  j.  non  nimis. 
Cic.  ou  haud  nimis.  Liv.);  ni- 
mium,  ace.  adv.  Cic.  'te.  (ex.: 
nimium  dia.  Cic.  n.  familiari- 
ter,  Cic.  n.  diligenier.  Cic.  ni- 
rniam  malti.  Cic.  nimium  fe- 
lix.  Cic.  leges  nimium  accomr- 
modatx  Antiocho.  Liv.  paulo 
nimiam  redundàre.  Cic.    non 
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nimkum  probo.  Cic).  Etre  — 
réservé,  extm  ou  ultra  modiim 
verecandum  esse.  Cic.  —  étroit, 
param  latas.  Cx».  angustus. 
Cxs,  H  serait  —  long  de..., 
longum  est  (av.  l'Infin.).  Cic. 
Liv.  —  court,  brevis,  e,  adj. 
Cic.  —  tard  il',  sera*,  a,  um, 
adj.  Cic.  —  précoce,  matarus, 
a,  am,  adj.  Cic.  —  peu  nnin- 
breui,  p.iram  multus.  Cic.  (Cf. 
parumne  multa  de  paupertats 
toleranda  dicuntur?Cic.  [Tu*o; 
V,  1071].  —  peu,  minus,  adv. 
Ter.  Ctc.  (s'opp.  à  pius.  Ter. 
[Tliorm.  SSi],  à  satis.  Cic.  [Sest. 
108]).  parum,  adv.  Cic.  eto. 
(s'opji.  à  satis.  Cic.  [Clu.  160]. 
iSall.  [Cat.  5,  U].  parum  cun'ire 
aliquid.  Cic.  parum  modestus. 
Cic.).  — grand,  nimius,  a,  um, 
adj.  Cic.  (voy.  excessif,  oémSp 
suRÉ,  exagère).  C'en  était  — , 
Jam  intoleiabilis  ea  res  erat. 
Liv.  Thémistocle  vivait  —  li- 
brement, Tliemistocles  libcrius 
vivebat.  Nep.  Un  vers  qui  est 

—  long  ou  —  court  d'un  pied. 
Versus  unà  syllabà  brevior  aul 
longior.   Quint.   Je   te   connais 

—  bien,  pour  douter  de  ta 
bonne  volonté,  melias  te  novi 
quam  ut  de  voluntute  tuà  du- 
ùitârc  possim.  Cic.  Il  n'est  que 

—  certain,  nihil  certius  est. 
Cic.  -Vrch.  —  mieux,  j'usto  me- 
lias. Cic.  1  S.  m.  Ce  dont  il  y 
a  plus  qu'il  ne  faut.  Nimis, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  ;  nimis  insidia- 
rum.  Cic.  ne  qaid  nimis  [.  rien 
de  trop  "].  Ter.  nimis  erai  spec- 
tatorem  fuisse. 'Sen.);  nimium, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  pro  Claentii 
voluntate  nimium,  pro  rei  pu- 
blicx  dignitale  parum,  pro  ves- 
ti'â  diligentià  satis  dixisse  vi~ 
deor.  Cic  indecorum  est  omna 
nimium.  Quint,  inter  nimium 
et  parum.  Cic.  nimium  auri, 
Plin.  et  nanquam  nimium  hos- 
tium  foie.  Liv.  se  remplace  par 
l'adjectif  nimius  avec  des  subst. 
de  qualité,  cf.  nimia  celeritaa 
['  trop  do  rapidité  •].  Cic  qaod 
nimium  est  offendit  vehemcn- 
tias  quam  id  qaod  videtur  /ju- 
rum.  Cic.  ou  par  nimis  malti 
[x,  a]  avec  des  substantifs  dé- 
signant des  objets  qui  se  comp- 
tent, cf.  nimis  multi  milites. 
Liv.  sed  de  hoc  nimis  multa. 
Cic.  nimium  inaltus  defendi. 
Cic).  Avoir  —  de  loisir,  abun- 
dure  otio.  Cic.  Etre  de  — ,  su- 
peresse.  Cic.  Voy.  excès,  super- 
flu. 

trope  (lat.  tropas.  Quint.),  s.  m. 
(Khétor.)  Figure  consistant  à 
détourner  un  mot  do  son  sens 
pour  l'employer  dans  un  sens 
figuré.  Translalio,  nnis,  f.  Cic 
Verboram  immatatio.  Cic.  (cf. 
or.  25,  85;  Br.  17,69).  Mutatio, 
onis,  f.  Quint.  Tradanfio,  onis, 
f.  Ctc.  (de  Or.  III,  hî,  167).  Fi- 
gura, X,  f.  Quint.  Des  — ,  vei^ 
ba  matata.  Cic 

trophée  (lat.   post.   tropheum.. 
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'Vuîg.),  B.  m.  (Antiq.)  Réunion 
des    dépouillo!*     d'un    ennemi 
-vaincu,  commn  monument  il'ii- 
nc  victoire.   Tropseum,  i,  " 
Cic.  etc.  (ex.  :  tropu-am  ttatu'r,- 
ou  ponëre.   Cic.  trop.vam    tili- 
qaia  in  Rnibaa   $talaére.  Ci'-. 
tropsea    C.  Marii  de  Jagurlha 
restitait.    Saet.);    spolia,    o- 
rum,   n.   pi.  /.n'.  [<•!■  :  domu.!! 
spo/iis    lioslium     afÇixit    insi- 
gnis.   Liv.).  \\  {P.  ext.)  De  nos 
joars.   Groupe    d'armes   ou   do 
drapeaux   enlevés   à    l'ennemi. 
Tropa-um,  i,  n.  Cic.  Congeries 
armoram.  Tac.  (Ann.  Il,  22).  || 
(P.   anal.)  Tronhée    de   chasse. 
Voy.  BUTIN.  Il  (Fig.l  Triomphe, 
victoire.  Tropseum,  i,  ».  Cic. 
etc.  (ex.  :  t.  iialaminitim.  Cic. 
Marathoniam.     Nep.     Aagasti 
tropsea  Cœsaris.  Hor.);  trium- 
pbus,  I,  m.   Cic.  (voy.  triom- 
phe,  victoire).    Il    (Fis-)    Dres- 
ser,  ériger    un    —   à   qqn    (lui 
faire    gloire    de    qqcli.).    Voy. 
OLOIRE.'  Faire  —  de  qqch.  (s'en 
laire    gloire.    Voy.    triompher, 

VANTER. 

tropical,  aie,  adj.  Qui  appar- 
itent  aux  tropiques.  Tropicus, 
o,  um,  adj.  Manil.  Aus.  Climat 
— ,  chaleurs  —,  sestas,  uiini,  m. 
pi.  Plin.  calores,  am,  m.  pi. 
liin. 

tropique,  adj.  et  s.  m.  ||  Adi. 
.\nnée  —  (déterminée  par  le 
retour  du  soleil  à  l'équinoxe  du 
printemps).  Solstitialis  annas. 
^•icrv.  Soistitiale  tempas.  Cic. 
Il  (Arch.)  Plante  —  (s 'ouvrant 
le  matin,  se  fermant  le  soir), 
solstitialis  herba.  Plin.  1  S.  m. 
Parallèle  terrestre  séparant  la 
zone  torride  de  la  zone  tem- 
pérée. Tropicus  circulas.  Macr. 
ou  simpl.  tropicus,  i,  m.  Chal- 
cid.  Cercle  des  —,  constella- 
tions des  — ,  tropica  signa. 
Manil.  Le  —  du  cancer,  solsti- 
tialis orbis  ou  circulas.  Varr. 
Cic.  Entrée  du  soleil  dans  le  — 
du  cancer,  solstitialis  exortus. 
■Plin.  Sortie  du  soleil  dans  le 
—  du  cancer,  solstitialis  occa- 
8U8.  Plin.  Le  —  du  Capricorne, 
-tropicus  Capricornus.  Aus.  Al- 
ler d'un  —  à  l'autre  (en  pari, 
du  soleil),  {binas)  revertiones 
ah  extremo  contrarias  (acëre. 
Cic.  accedëre  ad  brumale  si- 
gnum  et  inde  sensim  ascendëre 
in  diversam  partem.  Cic. 
tropologie  (lat.  post.  tropolo- 
gia.  Hier.),  s.  f.  Langage  figuré. 

Voy.    MÉTAPHORIQUE. 

tropologicrue  (lat.  post.  tropo- 
logicas.  Hier.),  adj.  Exprimé 
en  langage  figuré.  Voy.  méta- 
phorique. 

(trop-plein,  s.  m.  Ce  qui  dé- 
borde d'un  vase,  d'un  réservoir 
trop  rempli.  Quod  exundat  ou 
j-edundat  ou  super(lait.  Cic. 
Redundatio,  onis,  f.  Plin.  Re- 
dandantia,  se,  f.  Vitr.  \\  (P. 
«it.)  Déversoir  destiné  à  rece- 
-<voir  ce  qui  déborde.  Voy.   dé- 


vcRSoni,  ni'.'ERVoiR.  |1  (Fig.)  Vov. 

lilFUaiON,  tl'ANCnEMENT.  —  do   la 

population,  xiiperpaens  multi- 
tiulo.  Tac.  ou  populos.  Sen. 
troquer,  v.  tr.  Echan"er  (un 
objet)  contre  un  autre.  Mutàre, 
tr.  Cic.  Commutûre,  tr.  Ter. 
Plin.  Pernmiàre,  tr.  Plin.  Voy. 

CHANGER,    É(  EIANOER. 

troqueur,    euse,  s.   m.   et  f. 

Celui,  celle  qui   fait  des  trocs. 
Qui   (quà;)  permutât   ou   oom- 
mutat.  A.  Il  (Dans  un  sons  plu'» 
lar^e.)  Voy.  trai-iquant. 
trot,  9.  m.  Allure  du  ch«val  in- 
termédiaire entre  le  pa»  et  lo 
çalop.  Gradus  citatus.  Liv.  To- 
lutilis  gradus.  Varr.  Glomera- 
tio,  onis,  f.  Pltn.  Au  — ,  tolu- 
tim.  Plaut.  Varr.  Plin.  Qui  va 
au  —,  tolutilis,  adj.    Varr.  to- 
(utarius,  a,  uni,  adj.  Sen.  (ep. 
87,    6).    —    dur    d'un    cheval, 
succussaîura,  se,  f.  Non.  Qui  a 
le    —   dur,    succussator,    oris, 
m.   Lacil.   succassor,  oris,   m. 
Lucil.  Fig.  Mettie  iiqn    au   —, 
aliguem  exercère.  Cic. 
trotte,  s.  f.  Espace  assez  long  à 
parcourir  (à  pied).  Voy.  tr-ute, 
trajet. 
trotte-menu,  adj.  Qui  trotte  à 
très  petits  pas.  Trépidons,  p. 
adj.  A. 

trotter,  v.  tr.  et  intr.  ||  V.  intr. 
Aller  au  trot.  (En  pari,  du  che- 
val). Citato  gradu  incedëre  ou 
ire.  Liv.  tolutim  ire.  A.  Cheval 
qui  trotte,  voy.  trot,  trotteur. 
Secouer  en  trottant,  succussà- 
re,  tr.  Ace.  P.  ext.  (En  pari, 
du  cavalier).  Citato  eijao  vehi. 
Liv.  Suivre  qqn  en  trottant,  — 
derrière  qqn,  equo  vectum  se- 
qai  aliquem,  Liv.  \\  (Fig.)  Mar- 
cher à  petit  pas.  An\bulàre, 
intr.  Ter.  Concursâre,  intr. 
Liv.  —  derrière  (qqn),  seçai 
aliquem  non  sequis  passibus. 
A.  —  toute  la  journée,  totum 
diem  trepidâre.  Plaut.  —  (en 
pari,  d'une  plume),  voy.  cou- 
rir. —  (en  pari,  de  coups  de 
poing),  voy.  [s'I  abattre,  pleu- 
voir. 1  V.  tr.  Trotter  un  che- 
val (le  faire  trotter).  Equam 
gradu  citato  (ou  tolutili)  agi- 
târe.  A, 

trotteur,  euse,  s.  m.  et  f.  Che- 
val, jument  qui  va  au  trot. 
Tolatarias  eqaus.  Sen.  Tolu- 
tilis equa.  A. 

trottin,  s.  m.  Jeune  garçon, 
jeune  fille  qui  fait  les  commis- 
sions. Servas  ou  paer  o  pedi- 
bus.  A.  Serva  ou  puella  a  pe- 
dibus.  A. 

trottiner,  v.  intr.  Avoir  un 
trot  raccourci.  Voy.  trotter. 
En  pari,  des  lapins  ou  des  sou- 
ris. Trepidâre,  intr.  Coi.  ||  (Fig.) 
Marcher  vite  en  faisant  de  pe- 
tits pas.  Trepidâre,  intr.  Ter. 
Cursitàre,  intr.  Hor. 
trottoir,  s.  m.  Espace  dallé  ou 
bitumé  ménagé  de  chaque  côté 
de  la  chaussée  d'une  rue.  Se- 
mita,  se,  f.  Plaut.  Tac.  (cf.  de- 


cedam  ego  illi  de  semita.  Plaut. 
de  via  in  semitam  degredi. 
Plaat.).  Crepido,  dinis,  (■  Juv. 
Petr.  Arch.  Etre  sur  le  —  (être 
eu  vue,  en  scène,  voy.  scène. 
trou  (lat.  pop.  trancum,  bas. 
lat.  traugum.  Loi  des  Ripuai- 
res),  s.  m.  Ouverture  qui  tra- 
verse  un    corps   ou    y    pénètre 

profondément.  Foraraen,  mi- 

nis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  prof  an- 
dum    terrse    (oramen.    Justin, 
operculi  (oramina.  Liv.  prolabi 
in  cloacœ  (oramen.  Saet.  fora- 
mine   e   terra   emeniëre.    Vell. 
inventa  in  eo  [«cutoï  fornmina 
centani   et   viginti.  Cses.);   ca- 
vnm,  i,  n.  C'iifo.  Hor.  Liv.  (ex.  : 
in  cavo   aliquid    inserëre.  Liv. 
murum  cavis  aperire.  Liv.  on 
dit  au'si  cavas  [s.-o.  iocus],  i, 
m.  Karr.  Col.);  caverna,  se,  t. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cavernse  arboris. 
Plin.    caverna    dentis.    Scrib. 
caverna  [-  t.  de  souris  ■].  Plin. 
[.XXIl,  72])  ;   hiatus,   US,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  repentini  terra- 
ram   Idatus.   Cic.   voy.   ouver- 
ture); rima,  se,  f.  Cic.  etc. 
(vov.   fente)  ;   fissura,    se,   f. 
Cot.  Plin.  (voy.  fente);  Jacu- 
na,  œ,  f.  Varr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
soient  cadem  in  Incunis    nnta 
esse.  Vitr.  [VIII,  1,  3].  au  fig.  : 
explêre   duplicem    istam   lacu- 
nam.    Varr.   explêrc  illam  la- 
cunum  rei  familiaris  [•  le  trou 
fait  à  la  fortune  •!.  Cic.  [Verr. 
II,  2,  50,  138]):  fovea,  se,  î. 
Cœs.  Cic.  etc.  (ex.  :  ursi  foveia 
capti.  Cses.  iacens  in  foveà  la- 
pas. Phsed.  m  foveam  incidëre. 
Cic);    scTObis,  is,  m.   et   f. 
Varr.  Virg.  Col.  (ex.  :  scrobem 
fodére  ["  creuser  un  trou  pour 
planter    un   arbre    •].    Varr.)  ; 
lumen,  minis,   n.   Cic.  etc. 
(voy.  ouverture).  Qui  a  des  —, 
perforatus,  a,  um,  part.  Cic. 
fr.  Liv.  etc.  (ex.  :  sinam  perfo- 
ratam  habêre  [-  avoir  des  trous 
dans  sa  poche  =].  Sen.  [v.  beat. 
23,  U]);  Sssas.  a,   um,  part. 
Piaut.  Suet.  (ex.  :  fissx  costœ. 
Varr.)  ;    Jaceraius,    a,    um, 
part.   Cic.  etc.  (ex.  :  l.  vestis. 
voy.  oéchirer).  Percer  des  trous 
dans  (qqch.),  forâre  ou  perfo- 
râre    [aliquidj.    Cic.    terebrâre 
ou  perterebrâre  {aliquid).   Cic. 
pertandëre  {aliquid).  Liv.  Vitr. 
percutëre,    tr.  Liv.    (cf.    arie* 
percussit    murum.    Liv.).    Fig. 
Faire  rentrer  (qqn)  dans  un  — , 
in  caveam  reaigére.  Sen.   Un 

,  c.-à-d.  une  toute  petite  ville, 

oppidulum.  Hor.  Faire  un  —  k 
la  nuit,  à  la  lune,  se  conjicërt 
in  noctem.  Cic.  Par  anal.  Faire 
un  —  à  la  lune,  voy.  [faire] 
banqueroute.  1  (Au  fig.)  Lacune. 
Voy.  ce  mot. 

troubadour,  s.  m.  Poète  ayant 
composé  dans  l'ancienne  langue 
du   midi    de  la  France.  Poeta 


amatorius.  A.  (d'apr.  Cic).  Ci- 
tharœdus,  i,  m.  Cic. 
troublant,    anto  ,    adj.    Qui 
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irouble.  Anxias,  a,  [im,  adj. 
Cie.  Q<jch.  da  —,  soUicitum 
aliijuid.  Ov.  nsscio  qaiJ  quod 
anjit.  Lncr. 

1.  trouble  (lat.  pop.  tarbiAas, 
p  t:irbidut},  adj.  Doat  la  lim- 
piJiii  est  altérée.  Tarbidus, 
a.  um,  adj.  Cic.  eic.  (-'opp.  à 
piiras ,  ex.  :  f.  agaa.  Cic.); 
tarbatas,  a,  uin,  p.  adj.  Hor. 
i'"v.  ;  limo  tiirlnitani  kaurit 
aga^m.  Hor.)  ;  turbitlentus , 
a,    um,    adj.    Plia:J.    ^ex.:   (. 

açoa.  Ptuxd.];  fseculentus.  a, 
um,  adj.  Ce/s.  Col.  lex.  :  f.  i-i- 
nam.  Col.);  lutulèntus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  latu- 
Untas  amnis.  Ov.).  Pêcher  en 
eau  —,  voy.  p.  1370  (col.  1).  1 
(Paranal.^  Doot  latraaspareuce 
est  altérée.  Turbidaa,  a,  um, 
adj.  Plin.  j.  (cf.  t.  cxlam. 
Plin.  i.).  .Minas  lacidas,  (a, 
om  .  Lie.  Il  (Par  ext.l  Qui  ne 
distingue  p;i^  IJieu.  Obscurus, 
a,  uzn,  adj.  Cij.etc.(ex.:  obsca- 
rior  aciea  f»  vue  un  peu  ir.  •]. 
Cic.)  ;^  confusus,   a,    um,  p. 

adj.  ;îen.   (ex.  :    ocali  confasi. 
■Sen.).  Adv.  \oir  — ,   calijâre, 
intr.    Lacr.   CeU.  (cf.  caligant 
ocali.  Lacr.   Cela.),    csecutire, 
intr.  l  a/T.  (cf.  oculi  miM  cx- 
cutiant.  Vurr.].  1  (Au  63.)  Qui 
n'est  pas  clair.    Obsc^lTUS,    a, 
um.  adj.  Cic.  etc.  (vov.  obscur). 
a.  trouble ,  9.   m.   État  où  la 
limpidité    est    altérée.    Turbi- 
dum,  i,  n.  Plin.    Le  —  de  l'at- 
mosphére,  pertarbatio  cœli  (opp. 
à  serenitas).  Cic.  (Div.  II,  9i). 
tarbidum    cœlam.    Plin.    i.    || 
(Fig.)  Eut  où   la    lucidité  est 
altérée.   Pertarbatio,  onis,    f. 
Cic.  Contarbatio,  onis,    f.  Cic. 
etc.  (cf.  c.  meniii.  Cic.   [Tusc. 
IV,     12,    30].    conturbatio    est 
metua  excatiens  cogitata.  Cic. 
(Tusc  IV,  8,  19].  post  rem  ra- 
bor,  pallor,   titabatio,   et  alla 
ligna   contaibationis  et    con- 
tcientiœ.  Cic.hop.  li]). Mentis 
rrror.   Cic.    Àlienatio    mentis. 
Cels.  Con/oâio,  onis,    t.  Petr. 
Ter.  (cf.  magnam  confasionem 
in    valtà    gerêre.    Val.-.Vax.). 
Cùnsternatio,  onis,    f.   Liv.  ^ 
Etat  où  la  tranquillité  est  alté- 
rée. Turba,  ae,  (•  Cic.  etc.  (ex.  : 
quanta    in    tarbi    viveremas. 
Cic.  maximat   in  caatris  e/fe- 
cisse  tarbaa  dicitur.  Cic.);  tur- 
bidum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  m 
turbido.   Liv.    qaieta   tm-bidis 
ante  tiabeo.  Tac.  si  turbidiora 
tapienter  ferebas,  tranqaillio- 
rii   laete  fera».  Cic);  pertar- 
batio,   onis,  (.  Cic.  etc.  (ex.: 
rei  pablica  jaceat   in  lis  per- 
turbationibus,    in    qaa»    eam 
iUe  conjecit.  Cic);   soUicita- 
ao,  dinis,   f.   Cic.  etc.  (voy. 
WQLiÉTUDE,  souci). —  politiques, 
coacitatio,  onis,  t.  Cic.  etc. 
(m.  :  crebrœ  ex  concarsu  mal- 
titudinis  concitationes  fiehant.  I 
Cxs.  [B.  C.  m,  106,  5)):    mo-\ 
tas,    ùs,    m.    Cic.    et'.-,    (voy. 
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'   soDLêvEJiE.sT;  ;  ûuctus,  uum, 

m.    pi.    Cic.    etc.  (au  113.,  ex.  : 
(tuctas  contionam.  Cic.^;  pro- 
I    coiia,    39.    f.    Cic.    et-,  (vov. 
ORACK,   TtMPÊTE)  ;    tUTbo,  b'i- 
Dis,  m.  Cic.  etc.  (vov.  tempèieI. 
!    ||  En  pari,  de  la  traniuillitéde 
rame.  Perturbatio.  onis,  (. 
Cic.    etc.  i^ex.:  errorem  pertur- 
bationemque    animis    afferre. 
Cic  )  ;   concitatio.    onis,   f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  animi  c.  nimia. 
Cic.  ab  omni  concitatione  ani- 
mi sempgr  vacàre.  Cic). 
trouble-fête,  s.  m.  Celui,  celle 
qui     vient    troubler   ceux    qui 
■^nt     en    fcte.     Interpellator, 
oris,  m. Voy.  fâcheux,  importun. 
1  Ce  qui  vient  troubler,  déran- 
ger eaux  qui  sont  en  fête.  Jn- 
terpellatio,  onii,  t.  Cic.  Plin.i. 
troubler  (lat.  pop.   tarbutàre), 
V.  tr.  Priver  de    limpidité  (un 
liquide).     Turbàra,    tr.    Hor. 
Ov.  (ex.  :  /u(o  tarbatam  haarit 
aqaam.   Hor.    on   dit  au?si  a- 
cuam      tarbalentam      facére. 
Phxd.  (arbida  fit  aqua  [•  l'eau 
se  lr.'].Plin.);  obturbàre,  tr. 
Plin.  (ex.  :    obt.   proculcatione 
aqaam.    Plin.   [VIII,  68]i.  Fig. 
—  l'eau,   c.-à-à.   brouiller  les 
afTaires,  voy.   p.  320  (col.  2).  || 
(Par  anal.)    Priver  de  transpa- 
rence.   Turbàre,  tr.  Saet.  (au 
part,    paçsé   p.    adj.    tarbatas. 
Saet.     cf.     cselam     tarbatius. 
Suet.);   conturbàre,  tr.   Cic. 
etc.   .ex.  :   oculus  conturbatus. 
Cic);  obscuràre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  lumen  lacernœ.   Cic.  vi- 
sas obscuratas  ['Vue  troublée»]. 
Plin.).  L'atmosphère  so  — ,  nu- 
fciiatur  ou  nubilare  cœpit.  Varr. 
Troublé,  nubilus,  a,  um, adj. 
Sen.    rh.  Cels.   iiuet.  (s'opp.  à 
serenas,  ex.:  n.  cxlam.  Cels.). 
Il  (Au  fig.)   Priver   de   lucidité. 
Turbàre ,  tr.  Virg.  Ov.  Cart. 
(ex.  :  aliqaem.    Ov.  Cart.  ani- 
mam  alicujus.  Cart.   mentem. 
Cart.    au    part.   adj.   tarbatas. 
Cic.    etc.    cf.    tarbatas   [opp.  à 
hilaras]     valtas.     Liv.    ocutis 
simal  ac  mente  tarbatas.  Liv.}; 
conturbàre,  tr.  Cic  etc.  (ex,  : 
incidunt    sœpe    multx  causœ, 
qax  conturbent  animos  utili- 
tatis  specie.  Cic.  hxc  sant  qax 
contarbant     in     deliberalione 
nonnanquam.     Cic.    au    part, 
adj,  contarbatas.  Cic. cf.  qaem- 
admodam     ooalas     contarba- 
tas non  est  probe  affectas  ad 
taarn    manas    famjendam. ..; 
aie  contarbatas  animas  non  est 
aptaa  ad  exaeqaendam  manas 
«uum.   Cic.   [Tusc.    III,  6,  15]. 
et  rnehercale  eram  in  scriben- 
do  contarbatior  [•   assez  trou- 
blé .]    Cic    [Att.  I,  19,  /.].    uhi 
me  conturbatam   vident.    Cic. 
ae  tristem  et  contarbatam  do- 
mum   revertisse.   Cic.)  ;    per- 
turbàre,    tr.    Cïo.    etc.    (ex.: 
hxc  te  vox  nonpercalit  ?  non 
pertarbavit  ?     Cic    nunqaam 
pertarbari.    Cic.  pertarbari  a- 
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nimo.     Car»,    vestro    cl/imor« 
perturbatam  iri.   Cic.  com  siz 
iis  propositum  non  pertarbtiri' 
animos  sedplacàre  potiua.Cic. 
rruigno  animi   motu  pertarba- 
tas.  Cic.  de  salate  rei  pablicx 
pertarbari.    Cic.    au  pan.  adj. 
neqae   eram   occapatas  ncqii-- 
pertarbatas.  Cic.  nanqaan\  vi- 
di    hominem     perturbatiorem 
meta.   Cic);    exturbâre,    tr. 
Cic.  (ex. :  mentem  alicujas.  Cic); 
confundère ,    tr.    l.iv.    Plin. 
Qaint.  (ex.  :  confandit  pleros- 
qae  aimilitado  nominam.  Plin. 
i/aod  et  confandit  intellectam. 
Plin.   confunditar  animaa   et 
l'atigatur  tôt  disciplinis  in  di- 
versum  tendentibas.  Quint,  c, 
aadientiam    animos    [en  pari, 
d'un     discours],     Liv.     ipsam 
qaoque  dicentem  [en  parL  des 
larmes],    iii^.    colligit    et    ipse 
animum  con(asam    tantx  co- 
'jitationa  rei.  Liv.  mxrore    re- 
centi  confusas.  Liv.  confasaa 
animo.  Liv.);  movère,  Ir. Liv. 
Sen.  (ex.  :  movebat  hxc  multi- 
tado      hostiam     Alexandrum. 
Jaatin.  souv.   au   passif:   hos- 
tiam clamore  non  territas,qai 
[•  comment  ■]  possam  veati-o 
moveri?     Velt.     mola    mena. 
Sen.)  ;   coznmovére,   tr.  Cic. 
etc,  (ex,  :    si    qaos    adversam 
prœliam  et  faga Gultoram  com- 
moveret.  Cxs.  niliil  me  clamor 
iate  commovet,  sed  conaolatar. 
Cic.   commoveri   videtar  ado- 
leacens.  Cic.  hoc  somnio  com- 
motas.  Cic.  nova  atqae   inasi- 
tatâ    specie    commotas.    Cœs. 
qao   [sermone]    ille  commotas. 
Nep.  viJi  enim  vos  in  hoc  no- 
mine  commoveri.  Cic.)  ;    per- 
movêre,  tr,   Cic.  etc.  (ex.:  p. 
aliqaem.  Cic.  hoc  tamalta  per- 
moti.  Nep.  permotas  meta,  ira- 
cundiâ,  etc,  Cic.  permoti  men- 
te. Cic.)  ;  alienàre,   tr.  Cxs. 
Liv.    Sen.    (ex.  :    erat  opinio, 
post  censaram   minas  compo- 
tem  fuisse  sai  ;    valgo  Junonis 
iram    ob    spoliatum    templam 
aliénasse  mentem   [•  lui   avait 
tr.    l'esprit  .]     ferebant.    Liv. 
[S.LU,  28,  12].  absol.  odor  »oi- 
pharii  sxpias  haustas  aliénât 
[•  trouble  l'esprit  .].    Sen.   [N. 
Q.  II,    53,   2].   surt.    au    pass,  ; 
alienatas  discordià  mentes  ho- 
minum    eo    piacato  compotes 
sai  fecisse.  Liv.  alienatà  men- 
te. Cxa.  [B,  G,  VI,  .'.1,3],  velat 
alienatas  aensibas.  Liv.);  con- 
cutère,   tr,  Cic.  etc.  (ex,  :  ter- 
rorem     metam     concatientem 
depniant  fStoici],  Cic.   conca- 
tére  popalares    conjarationis. 
Sali,  populam    liomanam  ter- 
rnre  Namantini   belli.    Vell.)  ; 
impedire ,     tr.     Cic     {-\.  : 
mentem  dolore.  Cic.)  ;  impli- 
càre,    tr.    Liv.    (ex.  :    aliqaem 
incertis  reaponsis.  Liv.).  1   Pri- 
ver de  tranquillité.  ||  En  pari, 
de    la    tranquillité    de   la    vie. 
Turbàre,  tr.  Cic.  etc,  (ei.  :  t. 
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contionm.  Liv.  comilii  et  cam- 
pam.  Liv.epit.  ne  inccrtd  proie 
aaspicia  tarbaventar .  Liv.  non 
modo  illa,    qax   tarant  oiUitia, 
nrdinUqus'Stiisqiicpiirmiscuit, 
S'îrf  etiam  in  liis  daohua   genc- 
ribus,   civium   novorum    vete- 
runujae,  delectum  atqaa  ordi- 
îu-m   tarbavit.   ''icv    t.  statun 
civitati$.    Liv.    absol.   at  id  ne 
furm    quideni    faciant,   ai   ita 
ruant  1(07116  turhent,  til,  «arum 
motus  et    impetus    qao    perti- 
neant,    non  intelliyiimas.  Cic. 
impers.  :  si  in  Hispanià  tarba- 
tum    esset.    Cic.    [SuU.    57])  ; 
conturbàre,  tr.  Cic.  etc.  (p.v.  : 
r.  rem  pablicam.  Sali.):  dis- 
turbàre,  tr.  Cic.  etc.  [eK.  :  d. 
contionem.  Cic):  perturbâre, 
tr.    Cic.    etc.    (ex.  :   .'■■    otium. 
Cic.  pi'ovinciam.    Cic.    civitas 
sedifionibas    pertarbata  Cic); 
confUDdërey  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
ordinem    militia',    disciplinœ. 
Tac.  voy.  dkouilueb)  ;  miscé- 
re,   tr.   Cic.   etc.   (ex.  :  omnia. 
Sali,  civifatem.   Phœd.    malis 
contionibas  rem  pubticam.  Cic. 
m.    plara     ou    plarima.    Cic. 
iVe/).)  :   perzniscÉre,   tr.   Cic. 
etc.  ic.\.  :  p.  Gra'ciam.  Cic.  ju- 
ra divina  et  Sumana.   Ca;s.). 
— ,  c.-à-d.  interrompre,  obtur- 
bàre,  tr.  Cic.  etc.  ^ex.  :  ne  me 
obturba  et  tace    Plaat.   necabi 
leclorem  vel  aixditorem  obtur- 
baret     vel     moraretar.    Suet. 
[Aug.  86].    qaam  [solitudinem] 
non  obtarbavit  Philippas.  Cic. 
[Att.  XII,  18,  \]);interpenâre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  interp.  crebro 
dicentem.  Cœs.aliquem  injure 
suo.  Cic.  interpellàre  comitia. 
Liv.}:  interrumpère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :   sottin-'im.  Plaut.  ali- 
cujusmediam  orationem.Cses.): 
obstrepêre,  iatr.  Cto.  etc.  (ex.  : 
obst.  alicui.   Cic).    \\  En  pari, 
de    la    tranquillité    de    l'ame. 
Pertarbâre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
animam  alicujas.  Cic);    exa- 
gitàre,   ir.   Hall.   (ex.  :    quos 
illa   quœslio  e-ragitabat.   Sali, 
homines  conscientiA  sceleram 
exagitati.   Sali,    (r.)  ;  SOUici- 
tàre.  tr.    Cic.  etc.  (ex.  :  muUa 
me  sollicitant  anguntqae.  Cic. 
libido   et   ignavia  semper  ani- 
mum     excraciant    et    semper 
sollicitant.  Cic  voy.  inquiéter, 
tourmenter);  quatère,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    xgritadine    qaciti. 
Cic);    inquietàre,    tr.    Sen. 
Tac.  (ex.  :  inquietàre  convivas 
saos.  Sen.  aliqaem  litibus.  Sen. 
mentem.  Sen.)  ;   versâre,   tr. 
Prop.  Liv.  Sen.    (ex.  :  sollici- 
tudo    nos   in    nostrâ  purpura 
versât.  Sen.  imperits  multita- 
dinis    nunc    indignatio    nanc 
pador  pectora  veraabat.  Liv.  i. 
Troublé,    trepidus,    a,    um, 
adj.    Sali.   Liv.  (ex.  :  t.  homo. 
Sali.    Liv.    t.  curia.  Liv.  t.  ci- 
vitas. Liv.)  :  anxius,  a,  um, 
adj.    Cic.    etc.    (voy.    anxielx, 
soucieux).    D'une    manière    — , 
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turbidi,    adv.    Cic.   Qui     n'est 
pas  troublé,   imperlurbatus,  a, 
un»,  ailj.  Ov.  .S'b'I. 
trouée,  s.  f.  L.irije  passage  ou- 
vert dans  ce  qui  barre  le  che- 
min.   Patens    iter    ou   païens 
via.  Cic.  Voy.  ouverture,  pas- 
sage.   Présenter    une  — ,  hiûre, 
intr.   Cic.    liiscC-re,    iutr.  Plin. 
Faire  une — ,  voy.  trouer.  Faire 
une   —    dans    une     digue    (on 
pari,    des    eaux),    perrampére, 
tr.  Ctc.  Faire   une   —  dans   les 
rangs  des  ennemis,  pcrruinpére 
per  hostea.  Cses.  per  adversos 
liostes  eraptionem  (acëre.  Liv. 
—  dans  les  bois,  voy.  éclaircee, 
PERCÉE.  Une  —  (dans  les  mon- 
tagnes),    fauces,     ium,    f.     pi. 
Caes. 
trouer,  v.  tr.  Percer  d'un  trou. 
Per('orûre,   tr,    Cic.  Pertundc- 
re,  tr.  Liv.  Vitr.  —  une  pom- 
me   avec    le    doigt,    teri-bràre 
matum     digito.    Suet.    Troué, 
pertusas,   a,   um,    p.  adj.  Liv. 
icf.  pertasa  Isena  [«  manteau 
troué  .].   Juv.).    Il  (P.  ext.)  Au 
(ig.    Des    torches    trouaient    la 
nuit,   noctem  solvebant  lumi 
na.  Plin. 
troupe,  s.  f.  Réunion  d'un  cer- 
tain nombre  de    personnes  '(ui 
sont  ensemble,  agissent  de  con- 
cert. Caterva.  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :    magna   togatorum.  Cic. 
c.    hiatrionum.    Tac    obviam 
cum   bene   magnâ  catervâ  suâ 
venire.  Cic.   au   plur.  catervœ 
testium.  Cic.  catervx  patricio- 
rum  juvenum.  Liv.)  ;   globas, 
j,    m.    Liv.    Tac    (ex.  ;  globus 
circa  Fabium.  Liv.  globas  cir- 
cumstans     consalis      corpus. 
Liv.)  ;  grex,  gregis,  m.  Cic 
etc.  (ex.  :   grex   kominani   ho- 
nestissimorum.  Cic  grex  ami- 
corum.    Cic.     grex    juvenum. 
Liv.  grex  feminarum  nobiliam. 
Curt.  servoram.    Petr.  prœdo- 
num.  Cic.  spéc.  grex  [•  troupe 
d'acteurs  ••].  Plaut.  Ter.  Suet. 
cf.  gregem  ducëre.  Suet.)  ;  ma- 
nus,    lis,    f.    Cic.    etc.    (voy. 
dande).  En  — ,  catervatim,  adv. 
Lucr.  Sali,  manipulatim,  adv. 
Plin.  11  (Spéc.)    Corps   de   gens 
de    guerre.     Caterva,   se,  f. 
iVep.  Hor.   Tac.    (eu    pari,   de 
barbares    ou    de    mercenaires, 
ex.:  catervsconducticix.Sep.): 
manus,  ùs,  (.  Cic.   etc.  (ex.  : 
magna     manus.    Cic.    parva. 
Sali.  ^rma.  Cic.  nova  [opp.  à 
veteres   copiœ].    Cses.    manam 
(acéi-e.  Cic.   manum  Sconducé- 
re.  Ca^s.  manum  cogère.  Cxs.): 
copia,   se,    f.   Cic.   etc.  (ex.  : 
omnis  armatorum  copia.    Cic. 
ea  copia,  quam  Capuœ  et  circa 
Capuam     comparastis.    Cic). 
Des  —,  milites,  um,  m.  pi. 
Cxs.   Liv.   (voy.  soldat)  ;    co- 
pias ,  arum,  f.  pi-  Cœs.  Cic. 
Liv.    (ex.  :   copiœ   armatorum. 
Hirt.    copias    militares.    Suet. 
magnx    copise    peditam.  Cxs. 
oopiie    peditum    eqaitumqae. 
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Liv.  c.  équestres.  Curt.  c.  ter- 
rastres  [opp.  à  marilim!e].Curt. 
c.  exigux.  Cic.  abundûreomni 
génère  copiarum.  Nap.  copias 
magnas  cogère.  Ca^s.  copias 
omnes  contrahëre  Luccnam. 
Cic  tam  exiguts  copiis  adver- 
sus  aliquem  dimicûre.  Nep. 
liabêre  copias  exiguas.  Cic. 
parure  copias.  Sali,  copias 
hostiam  profligàre,  occiaère, 
Cic.  copias  eà  traducërc.  Sep. 
copias  secum  transportâre. 
A'cn.  copiis  pcdestribus  plus 
valêre  quam  navalihus.  .\ep.): 
vires  ,  ium  ,  f.  pi.  Cio.  etc. 
(Voy.  force);  exercitus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (voy.  armkri.  —en 
marche,  agmen,  minis,  n. 
Cic.  etc.  (voy.  colun.ne,  mar- 
che). 

troupeau,  s.  m.  Réunion  d'a- 
nimaux domestiques  ou  dorae,- 
tiqués.  Grex,  gregis,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  gre.v  saillus,  ovillus, 
capnnus,  bovillas.  Liv.  gre.i 
asinorum.  Varr.  grèges  armen- 
torum  reliqaique  pecoris.  Cic. 
grèges  nobilis  simarum  eqaa- 
rurn.  Cic.  grex  elephantoruin. 
Plin.  porcoram.  Juven.  pavn- 
num,anserum,an.itum.Varr.;. 
Un  —  de  gros  bétail,  armenta, 
orum,  a.  pi.  Varr.  Col.  Voy. 
DÉTAIL.  Il  (Par  ext.)  En  pari, 
d'une  réunion  d'hommes.  Voy 
BANDE.  1  (Par  anal.)  Réunion 
de  ceux  qui  reçoivent  la  direc- 
tion d'un  pasteur  spirituel.  Voy. 

OUAILLE. 

troupier  ,   s.  m.   .Soldat.  Voy. 

ce     mot. 

trousse,  s.  f.  Arrangement  que 
présente  une  chose  qu'on  a  re- 
pliée. Fascis,  is,  m.  Cic.  Ma- 
nipulas, i,  m.  Col.  Il  (Spéc.) 
Haut-de-chausses  court  et  rele- 
vé. Voy.  CHAUSSE.  Fig.  Etre  aux 
—  (de  qqn),  lateri  alicujus 
adhserêre.  Liv.  instâre  alicai. 
Liv.  insistère  vcstigiis  alicu- 
jus. Cic.  Il  Manteau  plié  qu'on 
attache  derrière  la  selle.  Sar- 
cina,  œ,  f.  Petr.  Avoir  qqch. 
en  —  (en  croupe)  voy.  croupe. 
Monter  on  —,  voy.  croupe. 
Il  (Fig.)  En  trousse,  ad  latus. 
Sen.  Voy.  coté.  ||  (P.  anal.) 
Cuir  qui  sort  à  relever  la 
queue  du  cheval.  Voy.  trousse- 
queue.  1  (P.  ext.)  Faisceau, 
paquet.  Voy.  ces  mots.  ^  (P. 
ext.)  Poche  à  compartiments 
contenant  certains  instruments. 
Theca,  ss,  f.  Sen.  ||  (Arch.) 
Carquois.  Voy.  ce  mot.  |1  Etui 
de  chirurgien.  Chirurgi  tkeca. 
A.    Il    Etui    à  ciseaux,   dé,  etc. 

Voy.    BOITE. 

trousseau,  s.  m.  Petit  faisceau. 
Fascicalus,  i,  m.  Cic  \\  Petit 
paquet.  Sarcinula,  se,  1",  Petr. 
Saccalus,  i,  m.  Sen.  Voy.  pa- 
quet. 11  (P.  ext.)  Vêtements, 
linge  qu'on  donne  à  une  fille, 
à  une  mariée,  etc.  .Sarcinaia, 
a?,  f,  Juv.  \'estis,  is,  f.  Ter. 
Donner  à  sa  fille  une  dot  et  un 


183S 


TRO 


—  ,    fUiam    dotàre    atque    in-  ! 
straêre.  Saet. 

trouss«-queue ,  s.  m.  Cuir 
qui  serC  à  retrousser  la  queue 
du  cheval.  C'aura-  loram.  A. 

trousser,   v.    tr.    Relever   par 
ile-i    pli?  (une  chose  pendancei. 
Collijèri,    ir.    Mart.    Atlollérc  ; 
{p.llium).     Ter.     Succinaère  \ 
vestem,   tnnicam.     Sert.    Voy. 
RETROUSSER.  Troussé,  saccinc-  , 
tus.  <i.    um.    p.    adj.  Liv.    attè 
einctas.   llor.    ou    alticinctas, 
<i,  >im,  adj.  Phxd.   P.  anal.  — 
la    queue    d'un    cheval,    equi 
caadam    vincire.     A.     Absolt. 

—  (en  pari,  d'un  cheval},  avoir 
un  trot  relevé,  glomerùre 
gresias.  Virg.  P.  eit.  —  (une 
volaille),  ornàre,  tr.  Apic.  Fa- 
mii.  Une  chose  bien  trousfée 
(bien  tournée),  voy.  toub.ner. 
(I    (.\rch.)    Mettre    en    paquet. 

Voy.   EMD.U-LEB,   EMPAQUETER. 

—  son  bagage,  sarcinam  colli- 
gére.  Ca»s.  (voy.  plier,  bagage), 
«'.  /»»••  plier  bagage,  voy. 
DÉCAUPER.  —  en  malle  (embal- 
ler), voy.  ce  mot  et,  (ig.,  en- 
voyer en  prison,  voy.  prison.  |{ 
(Fig.)    Enlever,    faire   mourir. 

Voy.    ENL3VER,    MOl'RIR. 

troussie,  e.  m.  Pli  fait  à  une 
robe  pour  la  relever.  Voy.  pli. 

trouvable,  adj.  Qui  peut  être 
trouvé.  Qui  {(ju.v,  quod)  inve- 
nîrî  ou  rejjL'rïri  potest.  A. 
Inventu  ou  rspcrta  faciliB.   A. 

trouvaille,  s.  i.  Chose  trouvée 
par  un  heureux  hasard.  Res 
inventa.  Cic.  Inventum,  i,  n. 
Cic.  Petite  —,  inventiancata, 
se,  f.  Quint  Faire  une  — ,  ali- 
qaid    boni,  (ortuiti    nancitci. 

Cic.    Voy.    DÉCOUVRIR,     TROUVER. 

trouver,  v.  tr.  Voir  se  pré- 
senter enfin  (ce  qu'on  cherche). 
Fteperire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem.  Cic.  aliqaid.  Cic. 
qui  mitterentur,  non  reperie- 
oantur.  Cse$.  qai  se  morti  al- 
tro  obérant  (acilias  reperiun- 
tar  qaam  qai  dolorem  pati- 
enter ferant.  Cses.  si  quid  fra- 
menti  aat  pécaris  in  agris  re- 
perlre  passent.  Cses.  in  Sicori 
vadam  reperiebatur.  Cses.); 
invenire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aiiqaem.  Nep.  locam ,  ubi 
esset.  Nep.  argenti  venas  pe- 
nitas  abditas.  Cic.  argentum. 
Flaut.).  Il  (Par  anal.)  Inve- 
nire,  tr.  cic.  etc.  {ex.: prxsidia 
aliqaoloca.  Liv.  IV,  6,  10].  ve- 
niam  invenire  ab  hoste.  Liv. 
ibi  rnaximam  gloriam.  Justin. 
laaJem.  Ter.);  reperîre,  tr. 
Ter.  Csps.  (ex.  :  rem  et  glo- 
liam  f.  fortune  et  gloire  •]. 
Ter.  ïintribus  inventis  sibi 
srilutem  reppererunt  Cxs.); 
habère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  lia- 
l"':re  admiiationem.  Cic.habet 
iiixtem  venerationem  Jastam 
qaicquid  excellit.  Plin.  /.). 
Il  trouvait  des  admirateurs, 
errtnt  fou  non  deerant)  qui 
€am  admirarentvLr.  Cic.  —  du 
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soulagemeut,  reiaxari,  pass. 
Cic.  —  accès  (en  pai-1.  duu  dis- 
cours), sequis  ou  secnndis  .lu- 
ridtu  accipi.  Cic.  J'ai  trouvé 
un  accès  plus  facile  dans  ton 
cœur  que  dans  ta  maison,  cini- 
mus  tuas  mihi  magis  patuit 
quam  domus.  Cic.  Le  men- 
songe —  créance,  memiacio 
constat  pdes.  Cic.  —  aide  et 
assistance,  javari  ou  adjuvari 
[ab  aliquo).  Cic.  —  créance, 
credi,  pass.  Cic.  etc.  (cf.  credi- 
tar  aliquid.  Cic.  creditar  ali- 
cai.  Cic.  ;  on  dit  au';?!  :  (ides 
habctur  ou  <rifcoi(ur  alicui  ou 
alicui  rei.  Cic.  (ides  est  alicui 
rei.  Cic).  Cic).  ||  Aller  — 
qqii.,  voy.  p.  115  (col.  3).  || 
Fig.)  Voir  se  présenter  à  l'esprit 
ce  qu'il  cherche.  Reperire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  causas  dtias. 
Cic.  verunx.  Ter.  quibus  [ar- 
rals]  quemadmodam  salatari- 
ter  uterentur,  non  reperie- 
bant.  Cic  r.  aliqaid  callidi 
consilii.  Ptaut.  r.  nihil  novi. 
Cic.  r.  viam,  quà. . .  Cic. 
magno  dolori  paria  verba  re- 
perire. Cic.  verba  reperire 
innocenti  facile  est.  Cic.  qui- 
tus veibis  tibi  gratias  agam 
non  reperio,  qaod. . .  Cic.  cum 
ei  rei  nullum  reperiretur  aa,vi- 
liam.  Caes.  ea  disciplina  in 
Britannià  veperta  esse  existi- 
matar.  Caes.  novas  ratianes 
belli  reperire.  Caes.)  ;  inve- 
nire, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  per 
me  inventa  salas.  Cic.  multa 
divinitus  a  nu^joribas  nostris 
inventa  atque  inslituta  aunt. 
Cic.  ille  quomodo  crimen  com- 
menticium  confirmaret,  non 
inveniebat.Cic.  [liosc.  Am.  15, 
i2].  hanc  decisionem  medio- 
crem  esse  invenietis.  Cic. 
[Rose.  Com.  12,  33]);  excogi- 
târe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  nihil. 
Cic.  novam  et  inauditam  céle- 
ris gentibus  interregni  in- 
eandi  rationem.  Cic.  novum 
atque  inauditum  genus  spec- 
tacuU.  Suet.  voy.  imaginer,  di%- 
couvRiR,  inventer);  detegëre, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  découvrir)  ; 
comminisci,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  monogi-ammos  deos. 
Cic.  vectiyal.  Liv.  Suet.)  ; 
dispicére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
si  quid  dispiceres.  Cic.  sed 
ega  quod  sperem  non  diapicia. 
Cic.  in  ea  re  Pomperas  quid 
velu  non  dispicio.  Cic.)  ;  ex- 
pedire,  tr.  Varr.  Cacs.  Liv. 
(ex.  ■  :  alicui  vicarium.  Liv. 
lier  (agae  non  expedire.  Liv. 
aliâ  pressione  ad  œdificandum 
sibi  locam.  Caes.  au  fig.  expe- 
dire nodam  [lasolution].  C'ic). 
Mots  trouvés,  verba  exquisita. 
Cic.  1  Voir  es  présenter  par 
hasard  (ce  qu'on  ne  cherchait 
pas).  Invenire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquem.  Cic.  invenit 
in  provinciâ  cum  impcrio 
Atlium  Varum.  Crrs.  ibi  con- 
tâtes   Pompe/umque     invenit. , 
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Cas.  linti ibut-  inventis  lihi 
salutem  reppererunt.  C^s.); 
deprebendere,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  naves  in  porta.  Cœs.)  : 
nanclsci,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  nactus  «um  etiam  qui 
Xenophontia  similem  esse  se 
caperet.  Cic.  [Ornt.  9,  32].  ». 
amplam  occasionen^  calam- 
nise.  Cic.  [Verr.  II,  5,  85,  01] . 
vitia  claviculis  sais  quicquid 
est  nacta  complectitur.  Cic. 
[sen.  l.'j,  52].  jam  vero  imma- 
nes  belaas  nanciscimnr  ve- 
nando.  Cic.  [N.  D.  II,  6i., 
161].  summum  copiam  fru- 
menti  nactus.  Caes.  [B.  G.  Vil, 
32,  1].  exmagnia  rupibus  nac- 
tus planitiem.  Caes.  [B.  C.  I, 
70,  3J)  ;  occurrêre,  intr.  C.-es. 
(ex.  :  quod  alio  se  in  hiberna 
consilio  venisse  meminerat, 
aliis  se  occurrisse  rébus  vide- 
rat.  Cies.  [B.  0.  III,  6,!,].  quod 
alias  alla  ex  navi,  qaibus- 
camque  signis  occurrerat,  se 
aggregahat.  Cœs.  [B.  G.  IV, 
20,  1]);  offendére,  tr.  Cic. 
etc.  (voy.  rencontrer).  Se  — , 
esse,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum 
Athenis  fuissem.  Cic.  Romœ 
esse.  Cic.  in  castris,  in  agro, 
in  hostis.  Cic.  apnd  aliquem. 
Cic.  sant  qui  dicant.  Cic. 
sant  quidam,  gci  molestas 
amicitias  faciunt.  Cic);  ad- 
esse ,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
[être]  présent);  inesse,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  nuinmi  octin- 
genti  in  marsapio  in(aerunt. 
Plaut.);  intéresse,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  participer,  [prendre] 
paut,  assister)  ;  versari,  pass. 
raoy.  Cic.  etc.  (ex.  :  apad  prae- 
fectos  regios.  K;p.  cum.  ali- 
quo. Cic.  inter  eos.  Cic.  intr  a 
vallum.  Caes.)  ;  agére,  absol. 
Sali.  Liv.  Tac.  (voy.  être, 
vivre);  occurrêre,  intr.  Cic. 
etc.  (voy  [se]  rencontrer).  En- 
fant trouvé,  expositas.  Plin. 
j.  —  à  qui  parler,  voy.  p. 
13A8  (col.  3).  —  son  maître. 
même  trad.  — son  compte,  son 
avantage,  commodum  adipisci. 
Cic.  —  la  mort,  perire,  intr. 
Cic.  —  la  mort  sur  lo  champ 
de  bataille, /jujnaniemcadëre. 
Cic.  prœliantem  occidëre.  Cic, 
||  Voir  s'offrir  par  hasard  à 
l'esprit  (ce  qu'il  ne  cherche 
pas).  Je  ne  trouve  rien,  nikil 
venit  in  mentem.  Cic.  Se  — , 
occurrêre,  intr.  Cic.  obver- 
sari, dép.  intr.  Cic.  Voy.  rencon- 
trer, [se]  présenter.  1  Se  pré- 
senter (qqn.,  qqch.)  sous  tel  ou 
tel  aspect,  dans  tel  ou  tel  état. 
Invenire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
neque  qaisquam  inventas  est 
tam  insigniter  improbus.  Cic. 
[Quint.  23,  73].  amiciijr  causœ 
quisquam.inveniri  potest  qaam 
filias?  Cic  [Ph.  10,  8,  16].  in- 
venire naves  instructas.  Orne. 
naves paratas  ad  navigandam. 
Caes.  nai'es  invenit  refectas. 
Caes.   aliquem  in    culpù.  Ter. 
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P.  Scipio  A(ricanvLt  mortaus 
in  cubiculo  inventus  est.  Liv. 
[cpit.  59,  extr.]);  reperire,  ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  mortui  sunt 
reperti.  Cic.  [Verr.  Il,  1,  59, 
15.'i].  vir  is,  quota  qiuerimas, 
non  multo  (iciliaa  tali  unimo 
repôrietur  qt^im  civitus  ani- 
verta.  Cic.  [Tusc.  V,  li,  tS]. 
in  caatris  llelvetioram  tabuir 
repertve  tant  litteris  Grœcis 
«onfecte.  Cxs.  [B.  G.  I,  S9,  1]. 
lanla  ac  tain  secunda  in  Cas- 
sarem  volantaa  provincix    re- 

Çeriebatur.  Os.    fB.  C.    11,  20, 
]);  nancisci,    dép.    tr.  Cic. 
etc.   (ex.  :    quoniam    nacti  te, 
inquit,  sumus  aliquando  otio- 
sum.  Cic.  IKin.  I,   5,    \h].    qai 
naviculam  deligatam   ad    ri- 
pam  nactas  eà  profugit.    Cses. 
{B.  G.  I,  53,  31.   nacti    vacaas 
ab    impeiiis    ^ardiniam,    Va- 
lerias,    Curio    Siciliam.   Casa. 
[B.  C.   I,    31,    1],   n.    idoneum 
portam.  Liv.  castra  Gallurum 
intata.     Liv.).    Se    —,    esse, 
intr.   Cic.    etc.    (ex.  :    esse    in 
«re  aliéna.  Cic.  in  bonis.   Cic. 
in  servitute.  Cic.  in    niêestitiâ. 
Cic.invitio.Cic.in  amoreet  de- 
liciis  alicai.   Cic.)  ;    versari, 
pass.  moy.    Cic.    etc.    (ex.  :  v. 
in  malis.    Ter.  in  re    dif^ili. 
Cic.  in  perir.iiln.  Cic.  tanquam 
in  clarissimâ    Cace.    Cic.)  ;  se 
habëre.  Cic.  etc.   (ex.  :  minus 
belle  se    habêre.    Cic.    on    dit 
.aussi  minas  commodâ  valetu- 
dine  ati.    Cic.)  ;  valére,  iatr. 
Cic.   etc.    (ex.  :  minas   valêre 
Cic.   voy.  s«i<TÉ,   [se]    porter). 
Je  me  trouve  un    peu    mieux, 
mihi  meliascalë  est.  Cic.  Se  — 
mal,   c.-à-d.    s'évanouir,    voy. 
ce  mot.  11   s'en   est  bien  — ,  id 
illi  bene  cessit.   Sen.  ou  ceci- 
dit   belle.    Cic.    hoc  sibi  pro- 
faisse     sensit.     Sen.     On     se 
trouve  bien  de. . .,  MJpedit (avec 
l'Inf.).  Hor.  (voy.  avantageux). 
Il    (Par  est.)   Voir   s'oCfrir   aux 
yeux  (un   certain    aspect,    une 
certaine  manière  d'être  de  per- 
sonnes, de    choses).    Je    lui    ai 
trouvé  l'air  un  peu  plus  triste, 
aabtristis  visas  est  esse   mihi. 
Ter.  Voy.    voir,    remarquer.  || 
Voir  se  présenter  (qqch.)  à  l'es- 
prit de  tel  ou  tel  point  de  vue. 

Voy.    ESTIMER,   JUGER,   PENSER.  — 

bon,  voy.  approuver.  On  trouve 
bon  queoode,/)iace<(av.rinf.). 
Cic.  (voy.  plaire).  —  bon,  voy. 
CONSENTIR.  —  mauvais,  voy. 
DÉSAPPROUVER.  Se  —  iujuste, 
putâre  se  injastam.  Cic.  (voy. 
[se]  juger). 
trouvère,  s.  m.  Poète  ayant 
composé  dans  l'ancienae  lan- 
gue du  nord  de  la  France. Voy. 

TROUBADOUR. 

trouveur,  euse,   s.   va.    et   f. 

Celui,  celle  qui  trouve.  Qui 
(qaie)  invenit  aliquid.  Cic.  In- 
venter, cris,  m.  Cic.  Inven- 
trix,  tricis,  f.  Cic.  ||  (Adjectivt.) 

Voy.  INVENTIF. 
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truand,  ande,  s.  m.  et  f. 
(.Arcli.)  Gueux,  gueuse,  faisant 
profession    de    mendicité.  Voy. 

GUEUX,    VAGADOND. 

truandaille,  s.f.  (Arch.)  Réu- 
nion de  mendiants.  Voy.  ca- 
naille, CLIQUE. 

truandorio,  s.  f.  (Arch.)  Con- 
dition de  truand.  Voy.  gueu- 
serie. 

truble,  s.  f.  Filet  en  forme  de 
poche.  Voy.  nasse,  seine. 

1.  truc,  3.  m.  (Arch.)  Coup. 
Voy.  ce  mot.  1  (Famil.)  Coup 
d'adresse.  Voy.  tour.  1  (P. 
ext.)  Machine  employée  dans 
certaines  pièces  à  décors.  Voy. 
machine. 

2.  truc  et  truck,  b.  m.  Cha- 
riot pour  le  transport  de  cer- 
taines marchandises.  Voy.  cha- 
riot. Il  Plate-forme  (pour  éle- 
ver des  voitures,  des  bagages). 
Voy.  ce  mot. 

trucheman,  s.  m.  Interprète 
(au  propre  et  au  fig.)  Inter- 
pres,  preiis,  m.  Cic.  Voy.  in- 
terprète. 

trucher,  v.  intr.  (Arch.).  Men- 
dier frauduleusement.  Voy.  es- 
croquer. 

trucheur,  euse,  s.  m.  et  f. 
(Arch.)    Mendiant    frauduleux. 

Voy.    ESCROC 

truck.  Voy.  2  truc 

truelle,  s.  f.  Outil  pour  gâcher 
et  appliquer  le  plâtre,  le  mor- 
tier. Trulla,  œ,  f.  Poil.  (I,  13, 
2.).  Effacer  avec  la  —,  dea- 
sciâre,  tr.  Inscr.  Fig.  Aimer  la 
—  (aimer  à  bâtir),  voy.  bâtir. 
Il  (Par  anal.)  Cuillère  pour  dé- 
couper le  poissou.  Spatula, 
se,  f.  A. 

truffe,  s.  f.  Sorte  de  champi- 
gnon souterrain.  Taber,  beris, 
n.  Plin.  Mart.  ||  (P.  ext.) 
"TrulTe  d'eau  (macle   flottante). 

VoV.  MACLE. 

truiîer,  v.  tr.  Garnir  de  truffes. 
Tuberibas  farclre  ou  reperdre. 

A.   voy.  FARCIR. 

truie,   s.  f.  Porc  femelle.   Sus 

femina.    Col.    ou    simplt,   sus, 

suis,  f.  Cic.  Forças  femina. 
Cic.  Porca,  a?,  f.  Cato.  Tétine 
de  _  (mets  délicat  chez  les 
Romains),  sumen,  inis,  a.  Plaat. 
Plin.  Mart. 

truisme,  s.  m.  Vérité  si  évi- 
dente qu'il  semble  inutile  de 
l'énoncer.  Voy.  axiome. 

truite  (lat.  post.  tracta.  Isid.), 
s.  f.  Poisson  du  genre  saumon. 
Tructus,  i,  n.  PUn.-Val. 

truite,  ée,  adj.  Tacheté  comme 
une  truite.  Voy.  tacheter. 

truUisation,  s.  f.  Crépissage 
fait  à  la  truelle,  Trallisatio, 
onis,  f.  Vitr. 

trumeau,  s.  m.  (Arch.)  Partie 
charnue  de  la  jambe,  de  la 
cuisse.  Perno,  se,  {.Plin.  \\De 
nos  joars.  Jarret  de  bœuf.  Voy. 
jarret.  1  (P.  anal.)  Partie  de 
mur  comprise  entre  deux  por- 
tes, deux  croisées.  Postis,  is,  m. 
Cic. 
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tsar,  s.  m.  Souverain  de  la  Rus- 
sie.   Imperator   Ratsoram.    A. 

tsarine,  s.  f.  Souveraine  de  l.i 
Russie,  la  femme  du  tsar.  Im- 
peratrix  Ratsoram.  A. 

tu  (lat.  tu),  pron  pors.  Pronom 
pers.  sing.  de  la  2'  pers.  et  de- 
deux  genres,  forme  du  sujet. 
Ta,  pron.  Cic.  Ne  s'exprime  pas. 
quand  on  n'insiste  pas  sur  le 
sujet  (cf.  crédit.  Cic.  erras. 
Cic.).  Substantivt,  Employer  le 
— ,  voy.  tutoyer.  Ellipt.  Etre  il 
tu  à  toi  avec  une  personne  (en 
être  au  tutoiement  avec  elle) 
familiarias  agëre  cam  aliqac. 
Cic. 

tuable,  adj.  Qu'on  peut  tuer. 
Qui  (^uaj,  gaod)  occidi  ou  in- 
ter(ici  potest.  A. 

tuant,  ant«,  adj.  Qui  tue.  Voy. 
MEURTRIER.  Il  (Spécialt.)  fig.  Qui 
fatigue  beaucoup.  Voy.  épuis.vnt. 

FATIGANT,   MORTEL.    ||    EnnuyOUX, 

importun.  Voy.  ces  mots. 
ttibe,  s.  m.  Conduit  naturel  ou 
artificiel,  etc.  Tabus,  i,  m.  Col. 
Tuba,  se,  f.  Vitr.  (X,  7,  2).  Ca- 
nalis,  is,  m.  Cato.  SipUo,  onii, 
m.    Plin.    Canalicalus,   t,   m . 
—    en    terre  cuite,  caspis,  idit, 
f.  Varr.  Petit  — ,  tubalas,  i,  m. 
Vitr.    —    digestif,    voy.    oeso- 
phage. Petit  —  »  boire,  tipho. 
onis,  m.  Cels.  Qui  a  la  forme 
d'un  — ,  voy.  tubulaire.  Muni 
de  — ,   ^taîatus,    a,   am,    adj. 
Saet. 
tubercule,  s.  m.  Sorte  de  tu- 
meur formée  par    une   indura- 
tion. Taber,  beris,  n.  Plin.  Ta- 
bercalam,    i,  n.  Plin.   ||  (Spé- 
cialt.) Production  morbide  qui 
s'amollit.   Fangas,   i,  m.  Cels. 
Il    Erainence   fibreuse  .se   déve- 
loppant   sur   certaines    parties 
organiques.    Taber,    beris,     n. 
Cels.  Voy.  excroissance.  T^  Masse 
charnue  qui  se  développe  dans 
certaines   plantes  à  l'extrémité 
dos   racines.    Taber,    beris,    B. 
Plin.  Tabercalam,  i,   n.  Plin. 
Ocellus,  i,  m.  Plin. 
tuberculeux,   euse.   adj.  Qui 
présente  des    tubercules     (ana- 
tomiques).Gjfebosus,a,  am,  adj. 
.1.  Tuberibat  sparsas.  A.  .affec- 
tion  — ,  voy.    PHTmsre.    Subst. 
Un — ,  une  — ,  voy.  poitrinaire. 
tubéreux,  euse,  adj.  Qui  pré- 
sente des  tubercules  (végétaux). 
Taberosas,  a,  am,  adj.   Varr. 
Petr.    Balbosas,    a,    om,    adj. 
Plin.  Racine  — ,  taber,  eris,  n. 
Plin.    balbus,    i,    m.    Plin.    || 
(Sabstantivt,  aa  fém.).  La  — 
(plante),  polyanthes   taberosa. 
tubérosité,  s.  f.  Partie   tubé- 
reuse. Voy.  tubercule,   gibbc- 
sité. 

tubulaire,  adj.  Qui  est  en  for- 
me de  tube.  Canicalafas,  a, 
am,  adj.  Plin.  Tabulatas,  a, 
am,  adj.  Plin.  Fistalosas,  a. 
um,  adj.  Plin. 

tubulé,  ée,  adj.  Qui  présente 
une    tubulure.    Tubulatas,    a. 
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am,    adj.    Plin.    Fistulcttus.    a, 
uni,  adj.  Suet. 
tubuleuz,  eose,  adj.  Qui  a  la 
l'orme   d'un    tube.    Voy.    tudu- 

LAIRB. 

tubulure,  s.  f.  OriSce  d'un  fla- 
con dont  la  lermotura  est  tra- 
versée par  un  tube.  Voy.  colde, 

COCDORB. 

tudieu,   interj.  Juron  familier. 

\  Oy.    HOBDIEU. 

lue-ctiien,  s.  m.  colchique 
I  planta  vénéneuse).  Voy.  ce 
mot. 

tuer,  V.  tr.  (Arch.)  Abattre  ••n 
donnant  des  coups.  Csedère, 
tr.   Cic.  etc.    (ex.  :  c.   atiqueni 
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îiti  fcimeqae.  Plaat.  aliquem 
famé.  Liv.);  conûcére,  tr. 
Cic.  etc.  ;ex  :  lassitudine  con- 
/ici.  Csss.):  enecàre,  u:  Cic. 
eto.  (ex.  :  famé,  friijore,  illavie, 
sq^ualore  enecti.  Liv.).  Se  — , 
dirampi  ou  dirumpére  se.  Cic. 
(ep.  VU,  I,  lé).  Sa  —  de  travail, 
frangera  se  laborihas.  Cic.  se 
conterëre  in  laboribas.  Cic.  Se 
—  à  force  d'étudier,  in  studiis 
mort.  Plin.  j.  Loc.  adv.  Crier 
à  tue-tè(e,  i-timpi  et  iatrare. 
lior.  (sat.  I,  3,  136).  ||  Faire 
succomber  (qqn)  moralement. 
Exanimàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Tullise  meai  morbus  ft  imbecit- 


verberibus.  Cic.  aliquem  virgis      litas    corporis    me    exanimat. 
ad  necem.  Cic.^voy.  abattre);      Cic.  [Att.  XI,  6,  i]);  coflûcère, 

tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  meus  me  ma-- 


coaScére,  tr.  Cic.  etc.  le.  leo 
nés.  Sen.  feras.  Suet.  aliqaem 
triginta  lalneribas.  Suec.  voy. 

ACHEVER,  abattre).  ||(Spéc.'  AuJ. 

Tuer  â  l'abattoir.  Csedère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  grèges  armento- 
ram  reliqaiqae  pecoris.  Cic.  c. 
boves.  Ov.  cf.  c.  hostias.  victi- 
mas.  Cic.)  ;  ferire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  f.  agnam.   Jior.  porcum. 
Liv.);  Jugulâre,  tr.  tic.  etc. 
(ex.  :   j.    saem.    Cic.     aiietes. 
Valg.];  trucidare,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  agros    lastari,   pectis  di- 
ripi,    tracidari.    Aact.    b.  Afr. 
captos  sicat  pecora.    Sali.).    \\ 
(Par    anal.)   Eteindre.    Voy.    ca 
mot.  1  (Par  ext.)  Mettre  à  mort. 
Occidëre,    tr.    Cic.  etc.   (ex.  : 
hominem.    Cic.  Iiospitem.  Liv. 
ad  anam  omnes.  Liv.  matrem 
coram  pâtre.  Sen.'rU.  fratrem 
in  conspectu  patria,  ijen.  rh. 
aliquem  manu  saâ^'Flor.  suis 
manibus.  Cic.  adversi^edarium, 
occidant.  Cic.  se  occidëre.  Cic. 
fr.  Suet.)  ;  interScére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aliquem.  Cxs.   Sali. 
se.  Salpic.   ap.  Cic.  Cœs.    Liv. 
ipse   se   interficit.  Liv.   ipsi   se 
mterfiAunt.  Liv.  Crassum  su- 
apte    interfectam    manu.    Cic. 
[de  Or.  III,  2,  61}  ;  Decàre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  aliquem.  Cic.  ne- 
cari  cum  cruciatu.  Cses.)  ;  en»- 
Càre,   tr.  Varr.  (ex.  :    ut  aves 
enecat  accipiter.  Varr.)  ;  inter- 
imère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :   ali- 
quem. Cic.  stirpem  fratris  vi- 
rilem.  Liv.  se.  Plaut.   Cic.  ali- 
quem ferro.  ,\'ep.];  trucidare, 
tr.  Cic.   etc.    (ex.  ;    quos   ferro 
tracidari    oportebat,   eos    non- 
dam    voce  valnero.   Cic.  cives 
Romanos   necandos  trucidan- 
dosqae  caravit.  Cic.)  ;  Jugulât 
Te,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  égorger). 
Se  —  (par  arcident),   perire, 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  uourir,  pé- 
rir).   Se    —    (volontairement), 
voy.  ci-d639U3  et  cf.  suicider,  jj 
(Par  anal.;  Tuer  (une   plante), 
c.-à-d.  la  faire  périr,  voy.  périr. 
1  (Aufig.)  Faire  succomber  qqn) 
physiquement.    Occidére.    tr. 
Ter.  Hor.  (ex.  :  aliquem   [opp. 
à   servûre].   //or,    occidisti   me 
tais  fallociis.  Ter.);   interS- 
Vere,  tr.  Plaut.  Liv.  (ex.  :  anum 


(ex.  :  meus  me  m 
ror  cotidianus  lacérât  et  con- 
ficit.  Cic.  mserore  se  conficiens. 
Cic).     Il    Détruire     l'elfet    de 
(qqch.).     Ofûcere,    intr.     Cic. 
etc.  (voy.  NUIRE,   dépruire,   neu- 
traliser). 
tuerie,  s.  f.  Action  de  tuer  on 
masse.  Cxdes,  is,  f.  Liv.  Stra- 
ges,  is,  f.  Cic.  Trucidatio,  onis, 
f.  Cic.  Jnternecio,  onis,  i.  Cic. 
(cf.  facëre  interneciones    hos- 
tiam.  Col.). 
tue-tête  (à).  Voy.  tète  (p.  1776, 
col.  2). 
tueur,  euse,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  tua.  Interfector,  oris, 
m.  Cic.   Interfectrix,  tricis,   (. 
Tac.  —  de  bêtes,  confecior  fe- 
rarum.  Suet. 
tuf,  s.  m.  l'ierro  poreuse  qu'on 
trouve  eu  couche  au-dessous  de 
la  terre  végétale.  7'ofus  ou  to- 
/j/i!i3,  i,  m.  Virg.  Plin.  —  blanc, 
parus   lapis.    Plin.    ou    simpli, 
parus,  i,  m.  Plin.  De  — ,  tofa- 
ceus    et    tofacius,    a,   uni,  adj. 
Plin.  Pall.  tonnas,  a,  um,  adj. 
Suet.    (Claud.    21).    On    creuse 
jusqu'au  — ,   fossa  fit  ad  soli- 
dam.    Ov.    Enfoncer    en    terre 
jusqu'au  — ,  demitlère  ad  soli- 
dum.    Col.    Il    (Fig.)    Arch.    Le 
fond  du  caractère  que  déguisent 
les  apparences.  Voy.  fond. 
tufeau  et  tuSeau.  s.   m.  Va- 
riété   de    tuf,    pierre    blanche. 
Porus    lapis.    Plin.    ou    siippl. 
paras,  i,  m.  Plin.. 
tuile,  s.    f.   Plaquette    en    terre 
cuite   employée  pour   faire  des 
toit-i.  Tegala,  œ,  f.  Cic.  Couvert 
de   — ,    tegutatas,  a,  um,    adj. 
Macer.   —    faitiore,    —    creuse, 
imbrex,  bricis,  m.  f.  Virg.  Plin. 
En  forme  de   —  creuse,   imbri- 
catim,    adv.    Plin.    Donner    la 
forma  d'une  —  creuse,  imbri- 
côre,  tr.  Plin. 
tuilé,  ée.  adj.  Qui  est  en  forme 
de  tuile.  Latcris  ou  tegulœ  for- 
mam  habens.  A. 
tuileau.  s.  m.   Débris  de  tuile. 

Testa,  a-,  1.  Ov. 
tuilerie,   s.    f.   Four    à    tuiles. 
Lateraria,  se,  t.  Plin. 
tuilier,  s.  m.  Ouvrier  qui  fait 
des  tuiles.    I-ïgulus  ah  imbrici- 
bus.  Inscr,  ou  simplt.  fujulus, 
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I,  m.  Plin.  Tegularius.  ii.  ta. 
Inscr. 
tulipe,  s.  f.  Plante  à  racine 
buloeuse;  fleur  de  cette  pl.inte. 
Tulipa,  se,  f.  Linné.  \\  Verre 
.1  boira  de  forme  ovoïde.  Calix, 
icis,  m.  Cic. 
tulle,  s.  m.  Tisou  fait  d'un  ré- 
seai  très  clair.  Voy.  cazk. 
tuméfaction,  s.  f.  Gonriement 
morbide.  Tanior,  oris,  m.  Cels. 
tuméfier,  v.  tr.  Affecter  (un 
organe)  d'un  gonflement  mor- 
bide. Tumefacëre,  tr.  Ov.  Tu- 
méfié, tumidus,  a,  um,  adj.  Ci'c. 
etc.  fcf.  t.  membi'um.  Cic).  Etre 
tuméfié,  tumêre,  intr.  Plin.  Se 
— ,  tumescëre,  intr.  Col.  intu- 
mescëre,  intr.  Plin. 
tumeur,  s.  f.  Grosseur  morbide 
dans  une  partie  de  l'organisme. 
Tumar,  oris,  m.  Cic.  l'uber, 
beris,  n.  Plin.  Komtca,  a»,  f. 
Cic.  Cels.  —  produite  par  la 
chaleur,  vesica,  œ,  f.  Col.  Pe- 
tite —,  tabercalum,  i,  n.  Cels. 
Plin.  Une  —  aqueuse,  hydro- 
cele,  es,  f.  Mart.  Une  —  dure, 
durifies,  et,  f.  Cels.  Plin.  — 
molle,  nodas,  i,  m.  Plin.  —  4 
l'aine,  inguen,  inis,  n.  Cic.  — 
aux  jambes  des  botes  de  somme, 
lacca,  se,  f.  Veg.  —  dure  qui 
vient  aux  articulations  du  che- 
val, marmor,  oris,  a.  Veg.  Qui 
a  aux  articulations  une  —  dure 
(en  pari,  dos  chevaux),  marmo- 
ratus,  a,  um,  adj.  Veg. 
tumulaire,  adj.  Qui  a  rap- 
port aux  tombeaux.  Voy.  sé- 
pulcral, tombal.  Emineuca  — , 
tumulus,  i,  m.  Cic.  Colonne 
—  ,  siela,  se,  f.  Petr.  Pierre  — , 
lUtimus  lapis.  Prop.  ou  simplt. 
lapis,idis,m.Tibull.  Prop.  co- 
lamella,  se,  f.  Cic.    Inscription 

— ,    voy.   ÉP1TAPHE. 

tumulte,  s.  m.  Agitation 
bruyante,  désordonnée,  qui  se 
produit  dans  une  réunion  de 
personnes.  Tumultus,  ÙS,  m. 
Cic.  eto.  (ex.  :  t.  pugnse.  Liv. 
tantum  tamaltum  injicëre  ci- 
vitati.  Cic.  tumultum  pnebëre. 
Liv.  iamultum  edëre.  Liv.  ou 
facëre.  Sali,  omnia  iamaltu 
fiomœ  implére.  Liv.  tumultam 
con^primêre,  sedûre.  Liv.  con- 
ticiscit  tamaltus.  Liv.  tumultus 
«  castris  in  urbem  pénétrai. 
Liv.  cum  omnia  terrore  ac  ia- 
maltu streperent.  Liv.)  ;  turba,, 
SB,  f.  Cic.  etc.  (voy.  trouble, 
DÉSORDRE,  agitation).  OÙ  il  y  a 
du  —,  <umu/tuosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Qui  cause  du  — ,  tumui- 
taosus,  a.  um,  adj.  Liv.  ^  (A'i 
fig.)  Agitation,  tumulte.  Vo_. . 
ces  mots. 

tumultuaire,  adj.  Qui  a  le  ca- 
ractère d'un  tumulte  populaire. 
Tumultuarius,  a,  um,a(lj.  Liv. 
Soulèvement  — ,  tamaltus,  ù», 
m.  Z,iV.  T  (Arch.)  Qui  a  le  ca- 
ractère d'une  agitation  désor- 
donnée. Voy.  CONFUS,  DÉSOR- 
DONNÉ. 

tumultuairement, adv.  D'une 
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maoïire  tumultuauv.  Per  ta- 
mullum.  Liv.  Voy.  désordre. 
tumultueusement,  adv.  D"u- 
110  manière  tumultueuse.  V'u- 
muUuosê,  adv.  Cic.  Per  tumul- 
tum  ac  trepidationem.  Liv. 
tumultueux,  euse,  adj.  Qui 
présente  du  tumulte.  Tamul- 
luoaus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  c. 
conlio.  Cic.  t.  clamor.  Cart.  t. 
lita.  Cic).  Mouvement  — ,  ta- 
multas,  ûs,  m.  Cic.  Liv.  L'agi- 
tation —  des  comices,  des  as- 
semblées, undx  comitiorum. 
Cic.  pactas  (pi.)  contionum. 
Cic.  Etre  — ,  tamaltaôri,  dép. 
intr.  Liv. 

tumulus,  s.  m.  Amas  de  terre 
qui  sert  de  tombeau.  Tixmalas, 
i,  m.  Cic. 

tunioue,  s.  f.  (Antiq.)  Vêtement 
(le  dessous.  Tunica,  se,  (.  Cic. 
(cf.  manicse  tanicse.  Virg.  t. 
manicaia.  Curt.  tanica  mana- 
leata  [•  t.  à  longues  manches  •]. 
Plaut.  Suet.  t.  talaris.  Cic). 
—  à  manches  courtes,  colo- 
biam,  ii,  n.  Serv.  Petite  — , 
tanicala,  œ,  f.  Plaut.  Van: 
Vêtu  d'une  — ,  tanicatus,  a, 
um,  adj.  Cic.  ^  (Au  propre.) 
Sorte  (le  vêtement  moderne^^^ 
Tunica,  œ,  f.  A.  ||  iSpéc.)  Re- 
dingote courte  d'uniforme.  Ves- 
tis  ou  tanica  militaris.  A.  ^ 
(P.  anal.)  Nom  donné  à  certai- 
nes pellicules,  gatnes  membra- 
neuses. Tanica,  œ,  S.  Cels. 
Plin.  (cf.  t.  oculoram.  Cels.  t. 
i'rumenti.  Plin.).  Velamentam, 
i,  a.  Cels.  Petite  — ,  tanicula, 
œ,  f.  Plin. 

tunnel,  ?.  m.  Passage  souter- 
rain pratiqué  à  travers  une 
montagne,  etc.  Crypta,  x,  î. 
•Seri.  Juv. 

tuorbe,  Voy.  téobbe. 

turban ,  s.  m.  CoilTuro  des 
Orientaux.  Tiara,  a?,  m.  V'irg. 
(Emblème  de  la  royauté.)  — 
ébvé,  cidaris,  is,  Ace.  im,  (. 
Cui-t. 

turbe.  Voy.  tourbe. 

turbine,  s.  f.  floue  hydrauli- 
que. Koia  aqailega.  Tert.  Voy. 

UVDRAUUQUE. 

turbiné,  ée,  adj.  Qui  est  en 
forme  de  toupie.  In  turbinis 
formam.  A.  Twbinatas,  a,  uni, 
adj.  Plin. 

turbot,  s.  m.  Poisson  de  mer. 
Rhombas,  i,  m.  Plin.  Jav. 

turbulemment,  adv.  D'une 
manière  turbulente.  Turbulen- 
te, adv.  Cic. 

turbulence  (lat.  post.  tarbu- 
lentia.  Tert.  Greg.),  adj.  Agita- 
tion bruyante.  Tumultus,  ûs, 
m.  Cic  Animus  inquiétas.  Liv. 

turbulent,  ente, adj.  Qui  se 
livre  à  une  agitation  bruyan- 
te. Turbalentus,  a,  um,  adj. 
Cic.  Turbidus,  a,  um,  adj.  Tac 
(cf.  tarbidum  ingeniam.  Tac. 
tarbidissimas  quisqae.  Tac\ 
Seditiosas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Etre  — ,  tamultaari,  dép.  intr. 
Liv. 
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turcie.  s.  f.  Levée  faite  de  claies 
garnies    de   terre.    Voy.    oici;e, 

LEVÉE. 

turco  ,  s.  ra.  Tirailleur  indigè- 
ne da  l'armée   d'Afrique.    Voy. 

TIRAILLEUR. 

turelure,  s.  f.  liefrain  (au 
prop.  et  au  fig.)    Voy.    refrain. 

turl,  s.  m.  Lieu  où  ont  lieu  les 
courses  de  chevaux.  Stadium, 
ii,  n.  .^. 

turgescence,  s.  f.  Gonflement 
de  certains  organes,  par  l'afflux 
des  fluides.  Voy.  gonflement. 

turgescent,  ente,  adj.  Gonflé 
par  l'afflux  des  fluides.  Tar- 
gescens,  p.  adj,  Plin.Tamidas, 
a,  um,  adj.  Cels. 

turlupin,  s.  m.  Mauvais  plai- 
sant.   Voy.  BOUFFON. 

turlupinade,  s.  f.  Mauvaise 
plaisanterie.  Voy.  bouffonnerie. 

turlupiner,  v.  intr.  et  tr.  ||  /. 
intr.  Se  livrer  à  des  plaisante- 
ries de  mauvais  goût.  Scurrâri, 
dép.  intr.  Hor.  ^  1'.  tr.  Faire 
de  (iqn  l'objet-  de  mauvaises 
plaisanteries.      Voy.      moquer  . 

turpitude,  s.  f.  Laideur  mo- 
rale honteuse.  Turpido,  dinis, 
i.  Cic  Deformitas,  atis,  f.  Cic. 
Probrum,  i,  n.  Cic.  Voy.  dés- 
honneur,   INFA.MIE,    OPPROBRE.     ^ 

Action  honteuse  manifestant 
cette  laideur  morale.  Flagitiam, 
ii,  n.  Cic.  etc.  (cf.  flagitiam  ad- 
mittëre.  Cic.).Indiijnum  faci- 
nus.  Cic.  Dedecus,  oris,  a,  Cic. 
(cf.  dedecus  admittére.  Cic). 
Sordes,  ium,  f.  pi.  Cic  Res 
turpis.  Cic  Faire,  commettre 
beaucoup  de  — ,  multa  turpi- 
ter  facère.  Cic.  \\  (Fig.)  Nudité. 
Voy.  ce   mot. 

turquin.  ine,  adj.  Qui  est  d'un 
bleu  foncé  tirant  sur  l'ardoise. 
Cxruleus,  a,  um,  adj.  A. 

turquoise,  s.  f.  Pierre  précieu- 
se mate,  d'une  belle  couleur 
bleue.  /Erizasa,  œ,  f.  Plin. 

tussilage,  s.  f.  Plante.  Tussi- 
lage, ginis,  t.  Plin.  (XXVI,  30). 
Bechion,  ii,  n.  Plin. 

tutélaire  (lat.  post.  tutelaris. 
.Macr.).  adj.  Qui  a  qqa  sous  sa 
tutelle,  sous  sa  protection. 
Prseses,  sidis,  adj.  m.  Cic.  et 
f.  Sen.  (cf.  di  présides  urbis. 
Cic).  Voy.  PROTECTEUR.  Dieu 
— ,  déesse  — ,  génie  — ,  ange 
— ,  tutela,  se,  f.  Sen.  ^  (Fig.) 
Valeur  — ,  praesidium  bellicœ 
virtatis.  Cic.  Etre  le  génie  — 
d'un  art,  prœsidêre  arti  alicai. 
Quint. 

tutelle,  3.  f.  Protection  de  la 
personne,  des  biens  d'un  mi- 
neur, d'un  interdit  que  la  loi 
confère  à  qqn.  Tutela,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  aliqaem,  alicai  in 
tutelam  tradëre.  Pacav.  in  ali- 
CUJU3  tutelam  veniie.  Cic.  ali- 
cujas  tutelam  accipére.  Varr. 
tutelam  gerëre.  Liv.  ou  admi- 
nistrâre.  Jet.  tutelam  deponére 
[-  rendre  la  tutelle  •] .  Liv.  Ja- 
dicium  tutelae.  Cic.  actio  tute- 
lle.  Jet.    au  plur.  Cic.  [de  Or. 
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I,  173])  ;  caratio,  onis,  f. 
Jet.  (ex.  :  curationem  sascipc- 
re,  administràre.  Vie.  ^  (Fig. 
Protection.  Voy.  ce  mot.  ||  Sur- 
veillance importune.  Manus, 
ÙS,  m.  Liv.  (ex.  :  mulieres  in 
manu  habSre.  Liv.);  potestas. 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  esse  in 
potestate  alicujas.   Liv.).  Voy. 

SUUVEILLA.NCE. 

tuteur,  trice,  3.  m.  et  f.  Per- 
sonne chargée  de  la  tutelle  de 
qqn.  Tutor,  oris,  m.  Cic  etc. 
(ex.  :  tutor  sum  liberis.  Cic. 
tutorem  aliqaem  institaére. 
Cic  ou  constitaëre.  Cic  dare 
tatoiem  Helvidix  (iliœ.  Plin. 
j.  tutoris  datio.  Dig.  ali- 
iiuem  tatorem  scribëre  liberis. 
Cic  instituère  (ilioram  orbitati 
[■donner  un  t.  par  testament']. 
Plin.  j.  mulieres  in  tatorum  po- 
testate  sunl.  Cic  tutorem  a 
consulibus  petëre.Cic):  auctor, 
oris,  ra.  Cic.  etc.  (ex.  :  quod 
mulier  sine  aactore  tutore  pro- 
miserit.  Cic  naptiaram  aacto- 
res.  [•  t.  agnats  •].  Cic).  Faire 
office  de  — ,  tutelam,  gerëre. 
Liv.  administràre.  Jet.  Pour- 
suites contre  un  —  infidèle, 
tatelse  jadicium.  Cic  Pouvoir 
se  passer  de  — ,  in  suam  tute- 
lam venire.  Cic.  De  — ,  tuto- 
rius,  a,  am,  adj.  (cf.  tutorio 
nomine.  Justin.  (XXX,  3,  i). 
civatorius,  a,  um,  adj.  Gaj. 
Subrogé — ,adJator  tutelae.  Dig. 
Tutrice,  tutrùx,  tricis,  C.  Cod.- 
Just.  (V,  35,  3).  Avoir  sa  mera 
comme  — ,  sub  matris  tutela 
edacâri.  Liv.  Les  femmes  ne 
peuvent  être  données  comme 
— ,  feminre  tutores  dâri  non 
possunt.  Dig.  ||  (Fig.)  Tutor, 
oris,  m.  Cic.  (cf.  quasi  tutor  et 
procarator  rei  publicse.  Cic 
Orbae  eloquentiœ  quasi  tutores 
relictisumus.  Cic  [Br.  96, 330]). 

Voy.     PROTECTEUR,    TUTÉL.ilRE.    ^ 

(P.  anal.)  .S.  m.  Bâton  pour 
soutenir  ou  redresser  un  ar- 
brisseau. Adminicalum,  i,  a. 
Col.  Palus,  i,  m.  Tibull.  Virga, 
se,  f.  Liv.  Ov.  Pedamentam, 
i.  n.  Col.  Donner  aux  arbres 
des  — ,  palàre  et  alligàre  arbo- 
res. Col. 

tutie,  s.  f.  Mélange  d'oxydes 
qui  se  dépose  dans  les  chemi- 
nées des  fourneaux.  Cadmia, 
se,  f.  Plin.  Spodiam,  ii,  n. 
Plin. 

tutoiement  et  tutoyement, 
3.  m.  .action  de  tutoyer  qqn. 
Familiaris  compellatio.  A.  In- 
tima familiaritas.  A.  En  être 
au  —  ^être  très  familier),  voy. 

FAMILIER. 

tutoyer,  v.  tr.  Traiter  familiè- 
rement, intimement  (qqa)  en 
lui  disant  "  tu  •.  Familiariter 
aliquem  compellâre.  A. 

tutti,  s.  m.  Phrase  exécutée  p.Ti- 
tous  les  exécutants  et  tous  le~ 
chanteurs.    Concentus,  ûs,    m. 

Cic.    Voy.    SYMPHONIE. 

tuyau,  s.  m.  Conduit  destiné  à 
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livrer  passage  k  ua  liquide,  un 
fluide.  —  pour  l'eau,  tubas,  i, 
m.  Col.  /ûfnia,  »•,  f.  Oi<-,  cf.  ps- 
tala  plambea.  l'ifr.  (i'iul.t  mo- 
dica.  Liv.).  —  (de  pompo  d'ar- 
rosage), taba,  te,  f.  Vitr.  (X,  7, 
2).  —  (pour  élever  l'eau,  pour 
arroçer),    lipho   onis,  m.  Plin. 

—  (pour  l'écoulement  des  eaux, 
sorw  de  rigole),  can,iHs,  is,  m. 
Ciito.  canuJicuiof,  i,   m.   Col. 

—  (de  conduite  pour  les  eaux), 
modvdas,  i,  m.  Frontin.  ramus, 
i,  m.  tYontin.  cunicalaa,  i,  m. 
Plin.  —  (en  terre  cuite  ou  en 
bois),  cmpis,  idis,  f.  Varr.  Petit 
— ,   tabalas,   i,  m.  t'arr.  Petit 

—  de  fontaine,  tipancalas,  i, 
m.  Plin.  j.  Petit  —  d'écoule- 
ment,  canalicala.    se,  f.   l'arr. 

—  de  plomb,  pjttnibum,  i,  n. 
Bot.  (cf.  plumbj,m  rampére. 
Hor.).  Muni  d'un —, /«(uiosos, 
a,  om,  adj.  Plin.  Muni  de  — , 
/ktulaliu.  a,  um,  a.d}.Saet.  En 
forme  de  — ,  canicu/atim,adv. 
Plin.  Qui  est  en  forme  de  —, 
pstulatas,  a,  om,  adj.  Plin. 
tubiUatas,  a,  um,  adj.  Plin.  — 
de  poêle,  de  cheminée,  fuma- 
riom,  a,  a.  A.  —  d'un  instru- 
ment de  chirurgie,  voj.  canu- 
le. —  des  plumes  (d'oiseau), 
caalii,  is,  m.  Plin.  —  de  plu- 
me (pour  écrire),  calamas, 
acriptorias.  Cela,  ou  simplt.  ca- 
lamas, i,  m.  —  du  blé,  des 
plantes,  calamas,  i,  m.  Cels. 
Virg.  Qui  n'a  qu'un  — ,  uni- 
calamas,  a,  um,  .-idj.  Plin.  — 
acoustique,  —  de  l'oreille,  voy. 
AUDITIF.   Fig.  Dire  à   qqn   dans 

le    de  l'oreille,  insasarrâre 

in  anrem  alicujas,  ou  alicui. 
<?i'c.1(P-  anal.)  VU  cylindrique 
qu'on  fait  ^  du  linge  em- 
pe?é.   Voy.  gaufburb. 

tuyauter,  v.  tr.  Plisser  (du 
linge)  en  forme  de  tuyaux.  Voy. 

GAUFRER,    PUSSER. 

tympan  (lat.  tympanum,  tam- 
bour), s.  m.  Cavité  qui  consti- 
tue l'oreille  moyenne,  fermée 
par  des  membranes  tendue?. 
Prima  pars  auris.  Cels.  Fig 
Briser  le  —  à  qqn  parler  trop 
fort),  alicujus  aures  obtun- 
dêre.  Cic.  1  Châs'îis  tendu  d'é- 
toffe. Voy.  CHASSIS.  T  Machine 
à  élever  l'eau.  Tympanum,  i, 
n.  Vitr.  Il  (P.  ext.)  Espace 
pncadré  par  les  trois  corniches 
d'un  fronton.  Tympanum,  i, 
n.    Vitr. 

tytapaniser  (  lat.  tumpani- 
zâre,  battre  le  tambour),  v. 
tr.  Signaler  bruyamment.  Voy. 
TAMBOuRmER.  ^  UécTier.  Voy. 
ce  mot. 

tympanite,  s.  f.  Gonflement 
de  l\bdomen,paraccumulation 
de  gaz  dans  le  tube  digestif. 
Tympanites,  at,  m.  Veget.  Cœl.- 
Aur.  Intestinorum  inflatio. 
Plin.  Qui  souffre  de  la  — ,  tym- 
panites, œ,  m.  Veg.  (V,  20,  1). 
tympanicas,  i,  m.  Veg. 

tympanon,  s.  m.  Ancien  ins- 
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trument  de  musique,  garni  de 
cordes  de  laiton  se  touchant 
avec  des  baguettes  de  Lois. 
Tympanum,  i,  n.  A. 
type.  s.  m.  Pièce  portant  une 
empreinte  destinée  à  repro- 
duire des  empreintes  sembla- 
bles. Typas,  i,  m.  A.  (cf.  litte- 
raram  typi.  A.).  Forma,  af,  f. 
A.  (cf.  litteraram.  forma;,  .j.). 
Voy.  EMPREINTE.  ^  Conception 
idéale  des  traits  généraux  sui- 
vant lesquels  une  chose  est 
formée,  forma,  a?,  f.  Cic.  (cf. 
lorma  loquendi.  Cic).  Gênas, 
neris,  n.  Cic.  ■•ipecies,  ei,  f. 
Cic).  Exemplum,  i,  n.  Cic.  (cf. 
plares  littera':  ano  eA-emplo. 
Cic).  Kremplar,  aris,  a.  Cic 
Le  premier  — ,  arcltetypam,  i, 
a.  Cic.  idea,  a?,  f.  Cic.  Voy. 
PROTOTYPE.  Il  (P.  oxt.)  .Modèle. 
Exemplum,  i,  n.  Cic.  (cf. 
exemplum  antiqaa'  probitatis. 
Cic).  Exemplar,  aris,  n.  Cic. 
Species,  ei,  f.  Cic  (cf.  sp.  viri 
boni.  Cic).  Voy.  modèle,  idéal. 
Us  regardent  Lysias  comme  le 

—  du  genre,  de  l'orateur,  Ly- 
siam  amplectuntar  istias  no- 
minis  modam.  Qaint.   Etre    le 

—  de  l'honnêteté,  docamen- 
tam  e?se  probit^tis.  Cic 

typhoïde,  adj.  Qui  a  le  carac- 
tère du  typhus.  Voy.  pestilen- 
tiel. Fièvre  — ,  voy.  tïpuus. 

typhon,  8.  m.  Cyclone.  Typhon, 
onis  (Ace.  pi.  typhona),  s.  m. 
Plin.  Voy.  ctclone,  trombe. 

typhus  (lat.  po=t.  typhus  [■  en- 
flure, orgueil ,  arrogance  ■]. 
EccL).  s.  m.  Maladie  conta- 
gieuse. Typhus,   i,  m.  A.  Voy. 

PESTE. 

typique  (lat.  posi.  typicus. 
Tert.),  adj.  Qui  constitue  un 
type.  Voy.  générique,  idéal.  {| 
(Dans  un  sens  plus  large.)  In- 
signis,  e,  adj.   Cic.   Voy.    dis- 

TINCTIF. 

typographe,  s.  m.  et   f.   Voy. 

IMPRIMEUR. 

typographie,  s.  f.  Voy.  impri- 
merie. 

typographique,  adj.  Voy.  im- 
primerie. 

tyran,  s.  m.  Celui  qui  ayant  le 
pouvoir  suprême,  l'exerce  d'une 
manière  oppre-sive.  Tyran- 
nus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  ty- 
rannas  ejus  civitatis.  Liv. 
iyrannas  libidinosus  crude- 
lis'jae.  Cic  tyrannus  ssevissi- 
mus  et  violentissimas  in  saos. 
Liv.  (X.XXIV,  32,  3],  on  dit 
aussi  rex  importunas.  Cic.  do- 
minus  crudelis.  Cic).  ||  (Fig.) 
Personne,  chose  qui  exerce  une 
autorité  oppressive.  Tyran- 
nus,  2,  m.  Cic.  (ex.  :  t.  into- 
tirandus,  importunas.  Cic  ■ 
cl.  Cic  [am.  15,  52].  si  ejus 
pueritia  pertulerat  libidines 
eoram,  qui  erant  in  eum 
tyranni,  etiamne  in  nostros 
liberos  dominum  et  tyrannam 
comparabat?  Cic.  [Pli.  13,8, 
18].  animus   noster   modo    rex 
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est,  modo  tyrannoi.  ^en.  fop. 
lU.Si]);  domlnus,  i,  m. Cic. 
etc.  (ex.  :  dominu.i  crudelis  ou 
cruJelissimus.  Cic.  doniinii.<! 
superbas.  Cic.)  ;  domina,  se. 
t.  Cic.  etc.  (voy.  MAtTRiis.sKV  Qui 
agit  en  — ,  'itnperiosus,  a. 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  nimis 
imperiosi  philosophi  est  [av. 
rinf.].  Cic  cupiaita»  honoris 
quam.  imperiosa  est  [•  quel 
tyran  que  l'ambition  1  '].Cic). 
tyranneau,  s.  m.  Tyran  su- 
balterne, 'l'yrannus  minor.  .•! 
1.  tyrannicide,  s.  m.  Meurtre 
d'un  tyran.  Ca'des  tyranni. 
Cic.  Tyrannicidiam,  ii,  n. 
Sen.  rh. 

S.  tyrannicide,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  tue  un  tyran. 
InterÇector,  interfectrix'  ty- 
ranni. A.  Tyrannicida,  a',  m. 
et  f.  Plin.  fijrannoctonus,  i, 
m.  Cic.  (Att.  ÀIV,  15,  2). 
tyrannie,  s.  f.  Pouvoir  d'un 
seul  exercé  d'une  manière  op- 
pressive. Dominatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  d.  Cinnx.  Cic. 
crudelis.  Cic.  au  plur.  domi- 
nations funestœ.  Sen.)  ;  do- 
jninatus,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (ex.; 
d.  rcijias.  Cic.  dominatum  oc- 
capàre.Cic);  tyrannis,  idis, 
f.  Cic.  (0«.  III,  ia,  90,  se 
remplace  ordin.  par  :  impo- 
tens  imperium.  Cic.  superbam 
atqae  immodicum  imperiam, 
Cic.  regnum  impotens  et  cru- 
dele.  Cic).  ^  (Au  fig.)  Autorité 
oppressive.  Dominatus,  ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  d.  cupidita- 
tum.  Cic);  impotentia,  se,  f. 
Cic  etc.  (ex.  :  impotentia  libi- 
dinum.  Cic). 

tyrannique,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  tyrannie.  Tyranni- 
cas,  a,  um,  adj.  Cic.  (Verr. 
II,  5,  8,  21).  liegius,  a,  am, 
adj.  Cic  Superbas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Crudelis,  e,  adj.  Cic 
Voy.  DESPOTIQUE.  Pouvoir,  au- 
torité — ,  voy.  TYRAN.NiE.  Sen- 
timents, idées  — ,  superbia,  se, 
f.  Liv.  crudelitas,  atis,  f.  Cic. 
Liv.  Il  (Fig.)  Imperiosas,  a,  am, 
adj.  Cic  Impotens,  adj.  Cic 
Saperbus,  a,  am,  adj.  Cic. 
Passions  — ,  impotentia  libidi-' 
num.  Plin.  ou  absolt.  impo- 
tentia, 35,  f.  Cic 
tyranniquement,  adv.  D'un* 
manière  tyrannique.  Tyranr 
nicë,  adv.  Cic.  (Verr.  II,  3,lt8, 
115).  Régie,  ndv.  Cic.  Saperbè, 
adv.  Cic.  Cradeliter,  adv.  Cie. 
Impotenter,  adv.  Liv.  etc.  (cf 
polentiâ  impotenter  uti.  ■Sen.}, 
Libidinosë,  adv.  Cic.  Gouver 
ner  — ,  regnàre  et  dominari 
Liv. 

tyranniser,  v.  tr.  Traiter 
d'une  manière  tyrannique. 
Saperbé  et  cradeliter  tractàre 
[aliquem).  Cic.  Ssevire  in  <Uif 
quem.  Liv.  Hievitiam  exercirt 
m  aliquem.  Liv.  ou  in  aliqao. 
Sali.  —  BC3  advcrsaircF,  domi- 
nàri  in  adversarios.  Liv.  |j  (Dani 
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un  sans  plus  large.)  V'oy.  oppri- 
mer, malthaiteh.  1|  Employé 
absolt.  Sievire,  intr.  Liv.  ■•>ii- 
perbi  et  cradeliter  imperàre. 
Cic.  Dominàri,  dép.  iiur.  Cic. 
Il  (Fis.)  Soumettra  il  une  oon- 
iruiate      pénible.     Dominiri, 


ULT 

dép.  intr.  Cic.  Vexâre,  tr.  Cic. 
La  passion  aveuijle  et  emportée 
((iii  tyrannise  l'ime,  cieca  ac 
tcmeraria  dominatrix  animi 
capiditus.  Cic.  Etre  tyranni.sé 
p:ii-  qiicli.,  aervlre  [capidita- 
tibiiS;.    Cic.    impotentein    esse 
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iras).   Liv.    {libidinam). 
'ciipiditatam).  Liv. 
tyrolieane,     s.      f-      Chanson 
montagnarde  dans  laquelle  ou 
donne  certains  coups  oe  gosier, 

Voy.    ROULADE. 

tzar   Voy.TSAB, 


u 


u,  s.  m.  La  vingt-et-uméme 
lettre  de  l'alphabet.  U,  f.  u. 
Qaint. 

ubiquiste,  s.  ra.  Celui  qui  est 
présent  partout,  ilbiqae  (ou  om- 
nibus ioct's)  prsesens.  A. 
ubiquitajre,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  n'admet  la  présence 
réelle  (dans  l'eucharistie),  qu'en 
tant  que  Dieu  est  présent 
partout.  Qui  (guœ)  Deam  ubique 
esse  prœsentem  (ou  omnibus 
rebas)  interesse  crédit.  A. 
ubiquité,  s.  f.  Le  fait  d'être 
présent  partout.  L' —  divine, 
pi-sescnlia  infinita  Dei.  A. 
Croire  à  1" —  de  Dieu,  voy. 
UBiQtiTAiRE.  Il  est  doué  du  don 
d' — ,  ubigue  prxsentem  esse 
(ou  omnibas  rébus  intéresse] 
potest.  A. 

ukase,  s.  m.  Edit  du  tzar. 
Vov.  ÉDiT.  Il  (Fig.).  Edit  d'une 
autorité  absolue.  Voy.  ordre. 
ulcération,  s.  f.  Lésion  d'un 
tissu  avec  perte  de  substance. 
Ùlceratio,  onis,  f.  Plin.  Gels. 
—  produites  par  le  frottement, 
attritas,  ûs,  m.  Plin.  attritse 
partes  ou  attrita,  orum,  a.  pi. 
Plin.  Le  mouvement  donne 
lieu  à  des  — ,  agitatio  exulce- 
rat.  Cic.  —  de  la  bouche, 
aphtx,  aram,  f.  pi.  Marc.-Emp. 
ulcère,  s.  m.  Lésion  d'un  tissu 
qui  tend  toujours  à  s'étendre. 
Viens,  eris,  n.  Virg.  Cels.  (cf. 
ulceris  labra.  Plin.  vetastas 
ulcerum  ['  ulc.  invétérés  -]. 
Plin.  alcas  occupât  [«  dure 
très  longtemps  ■].  Cels.).  Ulce- 
ratio, onis,  f.  Sen.  Exulcera- 
tio,  onis,  C.  Celi.  Petit  —,  uZ- 
cascalum,  i,  n.  Sen.  Cels.  _ — 
rongeur,  nome,  es,  f.  Plin. 
Former  des  — ,  exulceràre. 
Cic.  Couvert  d' — ,  alcerosas, 
a,  um,  adj.  Tac.  Arrêter  le 
développement  des  — ,  sisfëre 
omnia  gaœcamqae  serpunt. 
Cic.  Il  (Fig.)  Wcus,  eris,n.  Lacr. 
Sen.  (cf.  :  papalas  obsenatis 
aliénas,  obsiti  plarimis  vulne- 
ribas  [•  vous  faites  attention 
aux  boutons  d'autrui,  vous  qui 
êtes  couverts  d'ulcères»]. Sen.). 


Exiilceratîo,  onis,  l.  Sen.  (cf.: 
ivrebar.  ne  hsec  consolatio 
esset,  sed  exalccratio  ['  je 
craignais  d'irriter  l'ulc.  au  lieu 
de  la  guérir  -].  Sen.).  L' —  du 
cœur,  exalceratus  animas.  Cic. 

ulcérer,  v.  tr.  Affecter  d'une 
ulcération,  d'un  ulcère.  Ulce- 
ràre,  tr.  Cic.  Hor.  (ex.  :  man- 
tica  cui  lambos  onere  alceret. 
Hor.  [sat.  1,  6,  106].  nondam 
alcerato  Pliloctetâ  inorsa  ser- 
pentis.  Cic.  [de  fato  30]);  exui- 
cerâre,  tr.  Varr.  Cels.  Sen. 
(ex.:  catem.  Cels.  ventrem. 
Cels.  Sen.  aares.  Varr.  lateri. 
bas  attrita  exulceratia.  Sen. 
e.valcerata  et  œgra  corpora. 
Sen.).  1  (Au  fig.).  Bla=ser  pro- 
fondément. Exulceràre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  at  in  exalcerato 
anima  (acile  ^ctam  crimen 
insideret.  Cic.  ira    e.xiilceratos 

j     îgnominià  stimalubat  animos. 

\      Liv.).   Voy.    EXASPÉRER. 

i  ulcéreux,   euse,   adj.    Relatif 

I    à  l'ulcère.   Ulcerosas,    a,    am, 

adj.  Tac. 

uUnaire,  s.  f.  Plante  dite  vul- 

'    gair.?ment  reine  des  prés.  Voy. 

SPIBÉE. 

ultérieur,  eure,  adj.  Qui  est 
au  delà.  Dans  l'espace.  Ulter- 
ior,  ias,  adj.  Cic.  —  (au  delà 
de  la  mer),  transmarinus,  a, 
am,  adj.  Cu).  ||  Dans  le  temps. 

Voy.   POSTÉRIEUR,   SUIVANT. 

ultérieurement,  adv.  Dans 
un  espace  ultérieur.  Ultra,  adv. 
Sali.  Voy.  AU  dela.J  Dans  un 
temps  ultérieur.  Lwa,  adv. 
Liv. 

ultimatum,  s.  m.  Dernier 
mot,  résolution  qu'on  déclare 
irrévocable,  et  spécialt.  condi- 
tions définitives  qu'un  Etat 
pose  à  un  autre.  Extrema  con- 
dicio  [pacis).  Liv. 

ultra,  s.  m.  Celui  qui  pousse 
une  opinion  à  l'extrême.  Voy. 
PAMATiQUE.  Il  Spécialt.  Royaliste 
exagéré.  Immodicas)  ou  studio- 
sior)  régis  (aator.  À. 

ultramontain,  aine,  adj. 
Qui  est  au  delà  des  monts. 
Qoi,  [qase,  qaod)  altivi  montes 


est.  A.  Transmontanas,  a, 
am,  adj.  Inscr.  Les  peuples  — , 
transmontani,  oram,  m.  pi. 
Liv.  Plin.  Il  (Spécialt.)  Qui  est 
au  .delà  des  Alpes  par  rapport 
à  la  France.  Transalpinas,  a, 
am,  adj.  A.  Cic.  ||  (P.  eit.)  Qui 
admet     l'obéissance    au    pape. 

Voy.   PAPISTE,   CUÉRICAt.. 

ultramontanisme,  s.  m.  Doo- 
trina  ultramontaine.  Voy.  clé- 
ricalisme. 

umble,  s.  m.  Poisson  du  genre 
saumon.  Umbra,  se,  f.  Ov.  Col. 

un,  une,  adj.  subst.  et  art.  || 
Adjectif  et  subst.  naméral. 
Adj.  numér.  cardinal.  Unus, 
3,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
anus  de  magistratibas.  Cic. 
miUi  secundis  rcbas  anas  ex 
fortunatis  hominibas,  adversis 
anus  ex  sammis  viris  videba- 
tar.  Cic.  anas  ex  Cariatiis. 
Liv.  unus  eorum  pontiuni. 
Cses.  principam  unus.  Liv. 
unam  et  viginti  annos  natus. 
Cic.  ano  plus  Etrascoram  ce- 
cidisse.  Liv.  una  ex  parte . . . 
altéra  e.v  parte.  Cœs.  au  plur. 
[av.  les  subst.  qui  n'ont  pas  de 
fing.]:  unœ  quadriges.  Varr- 
ut  ana  castra  (acta  ex  binis 
viderentur.  Cœs.  [B.  C.  I.  74, 
il];  •  un  •  ne  s  exprime  pas 
avec  les  subst.  désignant  le 
temps,  la  durée,  quand  il  n'y  a 
pas  lieu  d'opposer  l'idéed'»nité 
à  celle  de  pluralité,  cf.  annoanie 
[  ■  un  an  auparavant  ■].  Cic. 
anno  post  [  •  un  an  après  -]. 
Cic.  matronœ  annam,  at  pa- 
rentem,  Brutam  laxerunt. 
Liv.).  Un  par  — , — à  — ,  —  cha- 
que fois,  chacun  — ,  singuli, 
SB,  a,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  legio- 
nes  singulas  posait  Brandisii, 
Tarenti,  etc.  Cic.  (ilise  singulos 
filios  habentes.  Liv.  qaibus  sin- 
gnlse  naves  erant  altribatx. 
Cœs.  describebat  censores  bi- 
nas in  singalas  civitates.  Cic. 
cœpit  vesci  singulis.  Phsed.). 
Ni  I'— ,  ni  l'autre,  néûter, 
tra,  trum,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
qaid  banam,  sit,  qaid  malum, 
qaid  neatrxtm.  Cic.  nexttrcan  in- 
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partem    movfri.    Cic.     netitra 
actes    Iseta    ex    eo    certomine 
abiit.    Liv.    neater    consulun\. 
Liv.  cUbemas   neatrum    eortin\ 
contra  alteram  /avare,  des.  au 
pi.  neufri  alteros  primo  cerne- 
bant.  l.ii:).  Un  (de-s  deuï),  al- 
ler, era,  erum,  adj.  Cic.  etc.: 
^ex.:  fiUfus  lateris  alter  angalas 
ad  orientem  solem,inferior   ad 
meridiem  ipectat.    des.  altéra 
ex  duabas  tegionibas  signa  sa- 
stalit.    Cst.    alterias  factionis 
principe»    erant  .frfai.    Ca^s.). 
L'un...,    l'autre...,     alter... 
alter.. .  Cic.  (ex.  :  alter  vendi- 
dit,  alter  perdidit.   Cic.  .    L'— 
et   l'autre,    uterque.    traque, 
traznqae,  adj.  cic.  etc.  ^ex.  : 
aterqae    alto    qaodam    modo. 
Cic.  aterqae  cum    exercitu  ve- 
niret.  Cœs.  in   utramque   par- 
tem. Cic.  cum   aterqae  atrique 
esset    in    conspcctu.   C^s.  cum 
jam     tempos    esset    dedacendi 
ab    Samnio  exercitas  aat  utri- 
asqae  aat  certê  alterias.    Liv. 
[X,  ItU,  6].  Cic.    qai   utramque 
probat,    ambobas    debait   ati. 
Cic.  [Fin.    Il,  8.   SO].    aterqae 
nostram.  Cic.   horam    aterqae 
occidit.  Cic.  aterqae  consulum. 
Liv.).  L" —    ou     1  autre,    alter- 
uter,  ira,  <rum,  adj.  C'r'c.  etc. 
(ex.  :    ne      alteruter      alteram 
pr.-eoccaparet.    Nep.    alteruter 
vestram.     Cic.     alteruter     de 
fliis.     Cic.    alteruter    ex     his 
daobas.  Sen.  altéra  utra  x/icto- 
ria.  Liv.    non    alterias    utrias 
partis  fuisse.  Cic.  si  nécessitas 
alteratri      nostram     imminet. 
S'.'n.  video  esse   necesse  alter- 
atram.    Cic.   cum   necesse    sit 
atterum  atram  viricëre.    Cic). 
Il  .adjectif  num.   ordin.    invar. 
Premier.  Voy.  premier.  |J  .S.  m. 
(invariable).  La  quantité  déter- 
minée à  laquelle   on    rapporte, 
pour  le»  évaluer,    les  quantités 
de  marne  espèce.    Unas    (s.-e-. 
numéros).  Boet.  Le  nombre  — , 
onitas,     atis,     t.     Gell.      unio, 
onis,  {.  Hier.  ^    Article    indé- 
fini. Désigne  tel  ou  toi  individu 
d'un  genre,  d'une  e=pèce.  fNe  se 
rend  pas  ordin.  en  latin,  ou,  par 
ex.,  domiM  peut 'isnifier, d'après 
le  contexte,   aussi  bien    •     une 
maison  •  que  •  la  maison    •.). 
Quand  il  y  a  lieu  d'insister  sur 
l'idée,  •  un  "  se  rend  par    ali- 
qais,  cf.  in  de(initione  alicajas 
rei.  Cic.  {rei  tout  seul  pourrait 
signifier  •  l'objft  dont  on  vient 
de  parler  oo  dont   on   va    par- 
ler .).  On  peut   employer  qui- 
dam (cf.  collega  quidam.  Cic.), 
quand   l'article    indér.     >  un  • 
siçjnifie  que  dans  une   ratégorie 
de    personnes    ou    d'objet";    on 
prend     une    perfonne    ou     un 
objet  sans  spécifier   de    qui     il 
s'agit   précisément.    De    même 
OH  emploi':   quidam    dans    de= 
construction"  comme  celles-ci  : 
in  Uospitis  cajusdam,    nomine 
Camdi,   domo  [•  dans  la  mai- 
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son  d'un  hôte,  nommé  Camé- 
lus  .)  et  Fabias,  Peelignus 
quidam  [.  un  Pélignieu,  Fa- 
bius -],  parce  que  quidam 
sert  à  attirer  l'aueiuion  sur  la 
situation,  la  qualité  de  la  per- 
sonne ou  de  l'objet  désigné. 
Notez  aussi  les  constructions 
dans  lesquelles  l'idée  est  ren- 
due par  l'adj.  dériv.  du  sub- 
stantif qui,  en  français,  est 
précédé  de  -  un  •  :  domus  crat 
non  meretricio  conventa,  sed 
prœtorià  tarbà  rrferta  [•  il  y 
avait  dans  la  maison,  non  pas 
la  compagnie  ordinaire  d'une 
courtisane,  mais  la  suite  d'un 
prétour  •].  Cic.  [Verr.  1,  52, 
137]  :  nec  enim  eguisscm  me- 
dicinà  consulari.  nisi  consu- 
lari  valnere  concidissem  [.  et 
je  n'aurais  pas  eu  besoin  des 
soins  d'un  consul,  si  je  n'étais 
pas  tombé  sous  les  coups  d'un 
consul  ■.].  Cic.  [post.  red.  in 
son.  i,9].  omnem  vim  ingenii, 
qaœ   somma   fait   in    illo,    in 

fopulari  levitate  consumpsit 
■  il  dissipa  son  grand  talent 
en  déclamations  faciles  diçncs 
d'un  démagogue  •].  Cic.  |Ph. 
5,  18,  J.9].  JIIb-  scilicet  litterœ 
conticucrant  forenses  et  sena- 
torix  [•  j'ai  dû  renoncer  à  des 
occupations  littéraires  qui 
étaient  celles  d'un  homme 
d'Etat  et  d'un  sénateur  »]. 
Cic.  [OfT.  II,  1,  3]).  Devant  un 
nom  propre,  l'idée  de  ■  un  ■ 
peut  être  rendue  par  ille,  cf. 
ille  Epaminondas  [•  un  Epa- 
minondas,  c.-à-d.  un  homme 
comme  Epaminondas  •].  Cic. 
Au  plur.,  .  des  .,  [cf.  sint  Me- 
cspnates  :  non  deerurU,  Fiacre, 
Maroncs.  Mart.).  L'un,  l'autre, 
les  uns,  les  autres,  c.-à-d.  ré- 
ciproquement, inter  se.  Cic. 
(cf.  Cicérones  pueri  amant 
m(er  se.  Cic.  [Att.  VI,  1,  12]. 
aspicère  inter  se.  Cic.  cohor- 
tari  inter  se.  Cses.).  ^  .ijj. 
qualif.  Qui  n'a  pas  de  parties. 
Sjmpiex,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
simplex  animi  natura.  Cic. 
voy.  unique).  Il  (Par  ext.).  Dont 
les  parties  sont  liées  entre 
elles  de  manière  à  former  un 
tout  unique.  Voy.  simple, 
unanime' (lat,  ananimus,  qui 
a  Ir-s  mémos  sentiments),  .irlj. 
Qui  exprime  un  accord  complet 
entre  plusieurs  personnes.  Con- 
si'ntiims,  p.  adj.  Cic.  (cf.  cons. 
aactoritas  |"  témoignage  una- 
nime -]  Cic.  consentiens  vox 
ou  clamor.  Liv.).  Conspirons, 
p.  adj.  Cic.  Congraens,  p.  adj. 
Liv.  (cf.  congr.  concentus.  Cic. 
clamor.  Liv.).  Consonans,  p. 
adj.  Liv.  (cf.  r.onsonante  cla- 
more.  Liv.).  Constans,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  constans  ramor.  Cic. 
fama.  Cic.  Liv.).  Etre  — ,  con- 
sentira,  iutr.  Cic.  (cf.  consentit 
popali  liomani  voluntas.  Cic. 
in  fioc  omne»  consenliant. 
Liv.  senatus  consensit  ut  et  le 
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?»bj.  [.  !,s  sénateurs  furent 
un.  à  décider  que. . .  •].  Liv.). 
congi-uêre.  intr.  Liv.  (cf.  sermo 
inter  omnes  congritebat.  Liv. 
omnium  in  unum  congruerant 
sententia:.  Liv.).  concinére, 
iutr.  Cic.  (cf.  c.  inter  se.  Cic). 
conspirdre,  intr.  Cic.  Tous  sont 

—  sur  ce  point,  inter  omnes 
constat  (avec  l'Ace,  etriniiu.). 
Cic.  hoc  inter  omnes  convc- 
nit.  Plin.  omnes  in  eà  re 
unam  atque  idem  sentiunt.  Cic. 
Sentiment,  accord  — ,  consen- 
sio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  consen- 
sio  omnium  pentium.  Cic. 
consensio  omnium  bonorum 
in  me  tuendo  crsistit.  Cic). 
consensus,  ûs,  m.  Cic.  (cl.  con- 
sen-ios  grammaticoram.  Quint, 
consensus  ille  theatri  [•  cet 
accord  d'acclamations  unani- 
mes au  théâtre  ■].  Cic.  summo 
omnium  consensu  et  una  voce 
approbari.    Cic).  Par  un    vote 

—  canctis  {populi)  suffrayiis. 
Liv.  D'un  accord  — ,  voy.  unani- 
mement, l'NANlMlTÉ. 

unanimement,  ad V.  D'une  ma- 
nière unanime.  UnCi  voce.  Cic. 
Uno  ore.  Cic.  Communi  ou 
summo  omnium  consensu  ou 
simpl.  consensu  (cf.  hélium 
erat  consensu  [■  on  désirait 
un.  la  guerre  .].  Liv.'^.  Omni- 
um coneensione.  Cic.  Omnibus 
sententiis.  Cic.  Per  omnium 
scntentias  {condemnûri,  absol- 
vi,  creâri).  Liv.  Cunctis  populi 
»"/J'''aff''S.  Liv.  Constanter,  adv. 
Cfes.  (cf.  constanter  nuntiave- 
rant  manos  cogi.  Cses.).  Déci- 
der, voter —  la  guerre,  consen- 
tire  bellum.  Liv.  ou  consentire 
ut  bellum  fiât.  Liv.  Demander 

—  le  combat,  consentienti  cla- 
more  pugnam  poscëre.  Liv.  On 
fut  —  d'accord,  omnium  in 
unum  congruerant  sententiœ. 
Liv. 

unanimité  (lat.  ananimitas, 
bonne  inldli^jence,  accnrdt,  s.  f. 
Accord  coinpiet  entre  plusieurs 
personnes.  Ômniam  consensus. 
Cses.  Universoram  consensio. 
Cic.  A  r —  des  suffrages,  om- 
nium saffragiis.  Cic.  de  com- 
muni >irntcntià.  Cic  A  1'—, 
onà  vocr.  omnium.  Cic  omni- 
bus senlrntiis .  Cic  sine  uUa 
variations.  Liv.  uno,  commuai, 
summo  ou  omnium  consensu. 
Cic^  (Tusc.  I,  15,  35).  Etre  élu 
à  r — ,  omnes  centurias  ferre 
ou  omnium  suffragiis,  cunctis 
centuriis  cvr.ari.  Cic.  Voy.  una- 
nime,  UNANIMEMENT. 

unciaL  aie.  Voy.  oncial. 

unicorne,  s.  m.  Voy.  licorne. 

unième,  adj.  Adjectif  numéral 
ordinal  (dans  les  nombre»  com- 
posés). Unus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  ano  et  octogesimo  anno. 
Cic.  quinquagesimo  ano  anno. 
Plin.). 

unièmement,  adv.  Adverbe 
correspondant  à  unième  et  s'om- 
ployant  dans  le  môme  cas.  Vingt 
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Pt  — ,  primo  et  vicesimo  loco. 

unification,  8.  f.  Action  d'uni- 
fier. Jn  anum  coactio  ou  con- 
Junctio.  A.  L' —  des  soldes, 
itipendia  una  atgtie  eadenx 
omnibas  facta.  Liv. 

unifier  (lat.  post.  nnificàre. 
Glûss.  Osb.),  V.  tr.  Ramener  à 
l'unité.  Ad  (ou  in)  anum  redii- 
cére  (ou  rèdiyère).  A.  Unam 
{am,  am)  facére.  A.  Conjun- 
gére,  tr.  Cic.  Vitr.  Voy.  unir. 
Lo  commandemont  doit  être 
unifié,  rei/imen  omnium  rcram 
in  ano  viro  e$se  débet.  Liv. 

uniQore,  adj.  Qui  ne  porte 
qu'une  fieur.  Qai  {qiKe,  qaod) 
uniim  (lorem  fert.  A. 

uniforme  (lat.  post.  uniformis. 
ApuL),  adj.  Qui  présente  une 
même  forme,  une  manière  d'ê- 
tre dans  toute  son  étendue, 
pendant  toute  sa  durée.  Unius 
generis.  Cic.  Unà  spccic  (uyer). 
Col.  Unas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf. 
anaspecies.Cxs.l.iEqaabilis,  e, 
adj.  Cic.  /Eqaalis,  e,  adj.  IIoj: 
Plin.  (cf.  sequalis  et  conijruens 
f.  bâti  d'une  façon  unif.  et  avec 
proportion  •].  Saet.  imber  len- 
tior  sequaliorque  accidens  aa- 
ribas  [-  pluie  frappant  !e«  oreil- 
les d'une  manière  plus  lente  et 
plus  uniforme  •].Liv.).  Similis 
atque  idem.  Cic.  Semper  idem 
{eadem,  idem).  Cic.  (cf.  semner 
eadem  vita.  Cic.  semper  idem 
vitœ  gênas.  Cic).  Avec  une 
nuance  de  blâme.  Nallâ  varie- 
tate  distinctas.  Cic.  ou  sine 
alla  varietate.  Cic.  (cf.  non 
distinxit  historiam  varietate 
colorum  [•  son  exposition  his- 
torique est  unif.  •].  Cic.i.  Un 
mouvement  — ,  œqaabilitas  mo- 
tàs.  Cic.  constans  carsas  [stel- 
laram).  Cic.  Vie  — ,  consonans 
tibi  per  omnia  vitsi  ténor.  Sen. 
Va  style  — ,  oratio  neque  con- 
dita  neqae  conspersa  qaasi 
verborum  sententiaramqae  flo- 
ribas.  A.  (d'après  Cic).  (luens 
oratio.  Cic.  Va  ton  triste  et  —, 
vocis  gênas  grave  qaoddam  et 
ano  pressa  ac  sono  obJactam. 
Cic.  Couleur  — ,  anitas  coloris. 
Col.  Il  Substantivt.  au  masc. 
Un  — ,  un  habit  d' — ,  insignis 
vestis.  Liv.  ou  simplt.  vesti- 
mentatn,  i,  n.  Liv.  et  partical. 
un  —  militaire  ou  simplt.  un 
— ,  vestitas  militaris.  Liv.  ves- 
timentum,  militare.  Liv.  ou 
simplt.  vestimentam,  i,  n.  Liv. 
Spécialt.  Porter  I' —  (être  mili- 
taire\  merèri  stipendia.  Cic. 
Tinif ormément ,  adv.  D'une 
manière  uniforme.  Similitev 
semper.  Cic.  Eodem  semper 
modo.  Cic.  Similiter  atqae  ano 
modo  {omnia  dicëre).  Cic.  .E- 
qualiter,  adv.  Cic.  A£quabili- 
ter,  adv.  Sali.  (cf.  sequabilias 
sese  res  hamanse  haberent. 
Satl.).  Constanter,  adv.  Tac. 
(cf.  xqaabilias  et  consfantias 
provinciêe    regerentar.    Tac). 
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•Sine  alla  varietate.  Cic.  Qui 
roule  —  (en  pari,  du  style),  (la- 
fns,  p.  adj.  Cic 
uniformité  (lat.  post.  unifor- 
mitas.  Macr^,  s.  f.  Caractère 
de  ce  qui  est  uniforme.  SiBl- 
plicitas,  atis,  t.  Cic.  etc.  voy. 
SIMPLICITÉ).  Il  (En  mauvaise  part.) 
Sizniliiudo,  dinis,  f.  Cic. 
Quint.  Tac.  (ex.  :  nam  omnibas 
in  rebas  similitado  est  SJtietn- 
tis  mater.  Cic.  [inv.  I.  76]. 
orationis  compositio  offendit 
similitudine.  Qatn^  [I.\,  ii,60]; 
on  peut  aussi  employer  qaasi 
quidam  anus  aspectûs.  Quint. 

[.\I,   3,    UU]).   Voy.    UNIFORME. 

unilatéral,  aie, adj.  Situé  d'un 
seul  côté.  In  uno  latere  situs. 
A.  Uni  lateri  adlnerens.  A.  1 
Qui  n'oblige  que  d'un  côté.  Ab 
unà  tantam  parte  spectans.  A 

uniment,  adv  D'une  manière 
unie.  Sans  inégalité.  jEqualiter, 
adv.  Cic.  /£qaabilius  (compar.). 
Sali.  Uno  modo.  Cic.  Voy.  uni- 
formément. Il  (Fig.)  Sans  façon. 
Simpliciter  {dicére).  Cic. 

union  (lat.  eccl.  unio.  Hier, 
l'aï;}  ,,  3.  f.  Liaison  établie  en- 
tre plusieurs  choses,  de  manière 
qu'elles  ne  fassent  plus  qu'un. 
JuDCtio,  onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
j.  eoram  verborum.  Cic.  [de 
Or.  111,  191]. /ancùone  aliqaà 
teneri.  Cic.  [Tusc.  I,  29,  71]); 
conjunctio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  conj.  if/nis  et  hamoris. 
l'arr.  conj'anctio  confasioqae 
naturse.  Cic.  quœdam  conve- 
nientia  et  conjunctio  natara', 
qaam  <7u[iTtâ9E'.ïv  vocant.  Cic); 
colligatio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  tota,  c.  operis.  UaZ.-.Vn.r. 
rvill,  U,  6].  au  plur.  :  Cic. 
[univ.  7,  21]'.  —  étroite,  CO- 
pulatio,  onis,  !.  Cic.  etc.  (ex.  : 
hsec.  c.  rerum.  Cic.  complexio- 
nes  et  copulationes  et  adhx- 
siones  aiomoram  inter  se.  Cic 
[Fin.  1,8. 19]^;  adbsesio.  onis. 
f.  Cic  (voy.  le  précéd.  ex.  :  Cic. 
[Fin.  I,  8,  19]);  cobadTentia. 
se,  f.  Cic  etc.  fex.  :  c.  mundi. 
Cic.  [N.  D.  II,  155]).  —  d'u- 
nion, •  hyphen  »,  qaae  conjunc- 
tio dicitar.  Prise.  1  iPar  exl.) 
Association  politique, religieuse, 
commerciale.  Conjunctio,  o- 

nis,  Cic.  etc.  'ex.  ;  hxc  nostra 
conjunctio,  h$ec  conspiratio  in 
le  publicâ  bene  yerendâ.  Cic 
citias  cam  eo  veterem  conjanc- 
tionem  dirimëre  quam  novam 
conciliâre.  Cic.  illam  Csesaris 
conjunctionem.  defayêre.  Cic)  ; 
conciliatio.  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  quasi  civili  conciliatione 
et  societate  conjancti  [dli].  Cic 
communem  totius  generis  ho- 
minum  conciliationem  et  con- 
sociatinnem  colère.  Cic);  con- 
sociatio.  onis.  (.Cic  etc.(ex.  : 
c.  hominum.  Cic.  communitas 
consociatioqae  hamana.  Cic 
[Off.  I,  157]);  societas,  atis, 
f.  Cic  etc.(ex.  :  s.  armorum 
[«    offensive    et   défensive   •}. 
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Liv.  aocietati»  (cédas.  Liv.  so- 
cietatem  facére.  Cic  ou  inire. 
Cic.  ou  coiiv.  Cic.  societatia 
fœdas  cam  aliqao  inire.  Liv. 
se  applicàre  ad  locielatem.  Cic. 
iid  societatem  accesserant  vo- 
lentes.  Liv.);  concilium,  ii, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  Acixxoram 
ou  Achaicam.  Liv  c.  Boeoti- 
cum.  Liv.);  cOTpUS,  OTiS,  n. 
Liv.  Tac.  (ex.  :  corpus  nonxen- 
qae  Germania',  lac.  corpus 
Aciœorum  dissolvére.  Liv.).  De 
r — ,  socialis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  exercitas.  Liv.);  fœdera- 
tus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
fœderata:  civitates.  Cic.  \'ep. 
au  plur.  subst.  fnedcraii,  orum, 
m.  pi.  Cic.  [Balb.  %\],.  \\  .Ma^ 
riage.  Conjugium,  ii,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  maritale.  Col.  ha- 
jus  conju'jii  cupidus.  Xep.  con- 
ju'jio  lilicrali  aevinctus.  Ter.); 
conjunctio,  onis,  i.  Cic  etc. 
(ex.  :  c.  nuptialis.  \'arr.  qaae 
conjunctio  necessitudinem  eo- 
rum  san.vit.  Sep.)  ;  nuptise. 
arum,  f.  Cic.  etc.  (voy.  noce, 
mariage).  U  (.\u  fig.)  Lien  d'af- 
fetion.  Conjunctio,  onis,  t. 
Cic.  etc.  (ex.  :  conjunctio  inter 
homines  hominum  et  quasi 
qusedam  societas  et  contmani- 
catio  utilitatam..  Cic.  Cic.  som- 
ma nostra  conjunctio  et  fami- 
liaritas.  Cic.  au  plur.  noi/as 
conjanctiones.  Cic.  conjanc- 
tiones  necessarioram,  tuoram. 
Cic.^;  conspiratio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  c.  h.on\inam  at- 
qae consensus.  Cic.  omnium 
gentiam  consensus  atqae  in- 
credibilis  conspiratio.  Cic.  voy. 

ACCORD,    harmonie). 

unipersonnel,  elle,  adj.  Qui 
ne  s'emploie  qu'à  une  seule 
personne.  Voy.  impersonnel. 
unique,  adj.  Seul  en  son  genre. 
Unas,  a, um, adj.  Cic.  Solus,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  ta  solus  hoc 
nosti['  tu  es  l'unique  personne 
à  connaître  cela  •].  Cic).  Uni- 
cus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (cf. 
anicus  filias.  Cic.  res  anica  so- 
i  laque.  Lucr.].  Unas  et  solus. 
j  Cic.  Unus  solus.  Cic.  Singala- 
j  7'is,  e,  adj .C/c.  (cf.  sing.  mun- 
;  dus  atqae  unigena.  Cic).  Sim- 
plex,  adj.  Liv.  Solitarius,  a, 
am,  adj.  Cic.  Le  fils  —  (en 
pari,  du  Christi,  (ilius  unige- 
nitus.  Eccl.  unigena  Christas. 
Paul.  Nol.  Exemple  —  dans 
tous  les  siècles,  qaod  nalla 
habet  annaliam  historia.  Liv. 
Une  —  fois,  semel,  adv.  Cic. 
Pas  même  une  —  fois,  nesemeZ 
qaidem.  Cic.  \\  (P.  ext.)  A  qui 
rien  ne  peut  être  comparé. 
Unicas,  a,  am,  adj.  Liv.  (cf. 
unicos  ultor  Romanse  ignomi- 
nise.  Liv.).  Singalaris,  e,  adj. 
Cic.  Voy.  incomparable. 
uniquement,  adv.  D'une  ma- 
nière unique.  Solam,  adv.  Cic. 
Modo,  adv.  Cic.  Unici  (diligë- 
re).  Cic  Simpliciter  (venir» 
ad...).  Liv.  Tenir  —  à  la  trêve. 
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instars  unam  de  indatiis.  Cxs. 
unir    iat.  tmire.  Sen.  [S.  Q.  II, 
S,  ij.  Tert.  Hier.),  v.  tr.  Lier 
plusieurs  choses  entre  elles  do 
manière  qu'elles  no  fassent  plus 
qu'une.  JuDgére.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  rei  inter  se.  Cic.  juncta 
facëre.  Cic);  coDjangère,  tr. 
Cic.  etc.  (ei.  :  aJii/uid  cum  ali- 
qa&  re.  Cic.  subtica^  cum  cor- 
pore  [•  au  corps  de  t'ouvraçe  •] 
rjnjunctm.  Cxs.)  ;  copulBre, 
ir.  Cic.  etc.  (ei.  :  hedera  trun- 
cam  et  ramos  pererrat  vicinas- 
que  platanos  transita  sao  co- 
palat.  Plin.  j.  interdam  insulae 
Janctx  copulatxqae  et  conti- 
nenti  similes  sant.  Plin.  j.  res 
a  natarà  copulatcis  errore  de- 
vellêrs.  Cic.  cum  [virtutes]  ita 
copalaiœ  connexseque  aint,  ut 
omnes  omnium  participes  sint 
nec  alia  ab  aliû  possit  separari, 
tamen  proprium  suum   cayus- 
qae  munus  est.  Cic);  miscë- 
re,  tr.   Cic.  etc.  (ex.  :  aliquid 
cum  ali'jaa  re,  ut  ef^iat  pœne 
anam  e  daobut.  Cic);   COD- 
fandère,   tr.    Cic.   etc.    (ex.  : 
cuperem    equidem     utrumque, 
tea    est    dilfcile    con(undire. 
Cic  [Tusc.  I,  83]).  S'—,  coire, 
intr.    Cic.    etc.    (ex.  :   c.    unà. 
Cœs.    non   coibunt   in   corpus 
unam  latex  vineas  et  latex  a-  | 
qase.  Sen.)  ;  coalescére,  intr. 
Sali.   Liv.  (ex.  :  hi  [Trojani   et 
Aborigines]  incredibile  mémo-, 
rata   est  qaam  (acile  coalue-  \ 
rint.  Hall,  multitudo  coalescit 
in  populi  unius  corpus.  Liv.) 
1  (Par  est.)  Joindre  raalérielle- 
raent.    Jangêre,    tr.   Cic.   etc. 
(voy.    joi-ndre)  ;    conjungère, 
tr.   Cic.  etc.  (ex.  :  gai  [portas] 
cum    diverses    inter  se  aditus 
habeant,  in  exita  conjungun- 
tur   et    conpaant.    Cic    hune 
montem     muras    ciraumdatus 
arcem    e{(icit   et    cam   oppido 
conjungit.  Cses.   h^c   insuia  a 
sap'3rio)ibu3  regionibus  in  lon- 
gitudinem  patsuam  nongento- 
rum    in   mare  jactis    molibas 
angutto  itinere  et  ponte  cam 
oppido     conjangitur.     Csss.)  : 
committèie,   tr.   Liv.    Curt. 
(ex.  :  c.  lacam  mari.  Curt.  la- 
cum   (lumini.    Plin.   f'.    arbem 
continenti.Cart.).\\  (H^.)  Asso- 
cier,  concilier  dea   choses   dis- 
tinctes. JuDgëre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  jancta  cam  viribus  ars. 
Ov.    qaee    quo   major   est   vis, 
hoc  est  magis  probitate  jan- 
genda    sammàqae    prudjiitiâ. 
Cic    improbitai  acelere   [•   la 
scélératesse  •]  jancta.  Cic.  in- 
sania  juncta  italtitiâ.  Cic.  in- 
digjiatio   juncta  conqaestioni. 
Cic);  conjungère,  tr.  Cic. etc. 
(ei.  :  quorum  m  doctrini  atque 
prseceptis  disserendi  ratio  con- 
jangitur cum  suavitate  dicendi 
et  copia.  Cic.)  ;  copulâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  honestatem  cam 
voluptate.  Cic.    neque    [orator] 
exquirat  oratione,  an  hsec  [•  ces 
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opinions  •]    inter  se  jangi  co- 
palariqae    possint.    Vie.    mens 
l^liomiuum],  qax  disjancta  con- 
jungat  et  cam  pnesentibas  (a- 
tara  copalet.  Cic)  ;    sociàre, 
tr.    Cic.    etc.  (ex.  :   viin   reruin 
cum      dicendi      exercitatione . 
Cic);  adjungère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ad  honestatem   voluptJ- 
tem.  Cic.  ad  illam  vim  domi- 
nationis  adjuncta  est  aactori- 
tas.  Cic  insolentiam  Iwneatati. 
Cic.  lammx  gravitati  tantum 
comitatit.  Plin.  j.)  ;   connec- 
têre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  idcirco 
amicitia    cam    voluptate   con- 
nectilar.   C'jc.J.   ^  Associer   par 
un     lien     politique,    religieux, 
commercial,  etc.  Jungére,  tr. 
Liv.  Vell.  (ex.  :  socia  arma  Ru- 
tulis.  Liv.  aUcuJas  custris  sua 
[castrai.  Vell.  si  Hannibali  As- 
drabal  janctus  esset.   Liv.  ftv- 
dere  ou  societate  alicui  jangi. 
Liv.);    coDjungére,   tr.    Cic. 
etc.  (ex.  :  arma  [•  ses  forces  •] 
Sidicinis  finitimis.  Liv.  at  co- 
pias conjungerem  [sibi]  roga- 
vit.  Plane,  ap.  Cic.  conjanctis 
copiis.  Liv.  [XXXVl,  13,  2].  ne 
tantœ  natio/ies  conjungantar. 
Cœs.  cam  xquê  conjungi  [sibi] 
passent.  Liv.   res  publica   nos 
inter  nos  conciliatura  conJunc- 
turaque  est.  Cic.  conjungi  Ma- 
cedonibas.    Liv.    Lepido    con- 
juncto  [mihi]  ad  rem  pablicam 
defendendam.    Plane,  ap.  Cic. 
socium  fixllcre,  qui  se  in  nego- 
tio   conjunxit  [>  qui  a  uni  ses 
capitaux  aux  vôtres  •].  Cic.  se 
tecam  af^nitate  conjungi  ca- 
pit.  Nep.)  ;  sociàre,  tr.   Cic. 
etc.  (ex.  :  omne  genus  hominam 
sociatum    inter   se    esse.    Cic. 
consilia     cœtasque     hominum 
jure     sociati,      qase    civitates 
appellantar.  Cic?)  ;  consocià- 
re,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  c.  se  in 
omnia  belli  paeisqae  consilia. 
Liv.    arma    cum    Gallis.    Liv. 
consilia  cum  A.  Gabinio.  Cic); 
coDferre,  tr.  Liv.  Justin,  (ex.  : 
c.  vires  in  anam.  Liv.  coÙatis 
viribus  prœlium  capessére.  Jus- 
tin.). Voy.  ALLIER.  T  Lier  par  le 
mariage.  Jungère,  tr.  Liv.  etc. 
(ex.   :    aliqaem   secam    matri- 
monio.   Liv.   ou    in   matrimo- 
nio.  Cart.  se  jungëre  ou  jungi 
[s'unir].    Liv.   jungi   cum   im- 
pari. Liv.)  ;   conjungère,  tr. 
Liv.  Suet.  (ex.  :  lilias  suas  ali- 
cujus    puis    matrimonio.    Liv. 
ahqwjm    secum     matrimonio. 
Cart.   aliqaam  sibi  jasto  ma- 
trimonio. Suet.  c.  sibi  aliquam,. 
Suet.).    ^   Lier    par    l'affection. 
JuDgére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  se 
ad  atiijuem.  Cic.  Kosianum  ar- 
tissimo  vinculo  tua  in  me  be- 
nepcia  junxerant.  Plin.j.  amiei 
juncti.  lior.);  conjungère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  me  tibi  commu- 
nia studia  conjungunt.  Cic.  au 
p.    adj.     homo     amantissimus 
mei,  [ariLiliarissimus   conjanc- 
tissimas  of^iis,  usa,  consuetu- 
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dine.  Cic  homines  benevolentiCt 
conjuncti.  Cic.  propinqaitati. 
bas  affinitatibusqae  conjancti- 
Ca-s.  Segeslani  cum  populo  Ro- 
mono  non  solum  perpétua  so- 
cietate alque  amicitia,  veruin 
etiam  cognatione  se  conjunctos 
esse  arbilrantar.  Cic.  alicui 
intima  familiaritate  conJunc- 
tus.  Nep.  Curt.  et  cam  tis  et 
inier  se  conjunctissimos  fiasse 
M.'Curium,  Ti.  Corancanium. 
Cic.  qaod  enim  par  amicitix 
consularis  fait  unqaam  in  hac 
civitate  conjunctias  qaam  fui- 
mus  inter  nos  ego  et  Cn.  Pom- 
pejas.  Cic.  ut  nosmet  ipsi  in- 
ter nos  conjunctiores  simus. 
Cic).  T  Roiflre  suivi,  sans  iné- 
galité, ./^quàre,  tr.  Col.  (voy. 
aplanir).  Uni,  seyuua,  a,  um, 
adj.  Cic.  leqaabilis,  e,  adj.  Cic. 
planus,  a.  um,  adj.  Cic  lévis,  e. 
adj.  Cic  II  (Fig.)  Voy.oNipoBME.  [ 
(Arch.)  Loc.  adv.  A  1'—,  e.-à-d. 
sans  inégalité,  aequabiliter,  adv. 
Sali.  1  Rendra  simple,  sans  fa- 
çon. Etoffa  —,  para  vestis  (opp. 
à  picta  vestis).  Cic.  Style  — , 
nucfa  oratio.  Cic.  oratio  inor- 
nata.  Cic.  Les  gens  simples  et 
unis,  simplices  apertiqae  viri. 
Cic.  Voy.  FRANC. 

unisexuel,  elle,  adj.  qui  n'a 
qu'un  seul  sexe.  Ùnius  sexûs.  A. 

unisson  (Iat.  post.  unisonas 
[•  qui  a  le  m«mc  son  •].  Boet.), 
s.  m.  Consonance  formée  des 
voix,  des  instruments  qui  font 
en  01'  me  temps  la  même  note. 
Con  n(us,  ûs,  m.  Cic.  Voy 
ACCOKi>.  Jouer,  vibrer  à  1' — . 
concinëre,  iutr.  Col.consonâre, 
intr.  Cic.  Voy.  accorder,  me- 
sure. |l  (Fig.)  A  r —  (en  confor- 
mité  (la  sentiments),  eoncordi- 
ter,  ailv.  Liv.  Voy.  accord, 
CONFORMITÉ.  Etre  à  1' — ,  conci- 
nëre, intr.  Cic.conton&re,  inti . 
Quint.  Qui  n'est  pas  à  1' — ,  voy. 

DISCORDANT. 

unitaire,  adj.  Qui  ramène  le-i 
choses  à  l'unité.  Unitatia  stu- 
diosus.  A.  Subst.  .Spéo.  L'iié- 
résie  —  (qui  consi.ste  à  ne  re- 
connaître qu'uue  personne  en 
Dieu),  doctrina  istoram  qui 
Dei  naturam  unam  (ou  simpli- 
cem)  esse  volant.  A.  Subst.  Les 
—  (partisans  de  la  doctrine  uni- 
taire), unionistse,  aram,  m.  pi. 
Prud.  divinœ  unitatia  l'auto- 
res.  A. 

unitarisme,  s.  m.  Doctrine  dea 
unitaires.  Voy.  unitaire. 

unité,  B.  f.  Quantité  déterminée 
choisie  comme  terme  de  com- 
paraison, pour  évaluer  les  quan- 
tités de  mi^'me  espèce.  Unitas, 
atis,  f.  Gell.  Boet.  \\  (.Spéc.) 
Quantité  abstraite  cousiclérée 
comme  nombre  élémentaire  ser- 
vant à  former  tous  les  autres. 
Unitas,  atia,  f.  Iloet.  Singalaris 
res.  Sen.  (cf.  num.arua  perfici- 
tur  ex  singaliribus  rébus,  qux 
IxovaSe;  apud  Grsecos  dicantar. 
Plin.).  ^  Caractère  de  ce  qui  est 
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unique.    Unitas,   atis,   f.  Eccl. 
■^   Caractère   de  ce  qui  n'a  pas 
de  parties.  Unitiin,  utis,  f.  ■S'en. 
^  Caractère  de  ce  qui  forme  un 
tout  unique  par  la  liaison  des 
parties.    Unitas,    atis,    f.    Cets. 
:Sen.  etc.   (cf.    ut    unitas  in  fO 
{lino]  facta  sit.  Cels.  in  unita- 
tem  voire.  Cels.  anitas  coloris. 
Col.  on  emploiera  aussi  le  neu- 
tre  UTiam,  cf.   anum  quidtlam 
fit  e  multis.  Cic).  —  de  senti- 
ment, unitas  et  consensus.  .Scn. 
itétablir  1' —  dans  l'état,  nnam 
civitatem   (acëre.    Liv.    Il    faut 
do  r —  dans  le  commandement, 
Tcgimen  omnium  rerum  in  liro 
uno  esse  débet.  Liv.  Qu'il  y  ait 
de  1'—  dans  la  composition,  sit 
simplex    duntaxat    et    unum. 
flor. 
unitif,  ive  (lat.  post.  unitivus. 
Rastic.)   adj.  Qui  sert   à  unir. 
Ad    conjungendam   (ou   copa- 
landum)  aptus.  A. 
xinivalve,  adj. Dont  la  coquille 
n'a  qu'une  pièce.    Unius   con- 
chas  ou  testse.  A. 
univers,   s.  m.   L'ensemble  de 
1.1   création.    Vniversum,   i,   n. 
Cic.  (N.  D.  I,  J.3,  120).  Vniver- 
si   corpus.    Cic.   (univ.    5,    U). 
Universa,  n.pl.  Cic.  (Acad.pr. 
II,  23,   73).    Rerum   ou    mundi 
universitas.  Cic.  (N.    D.  I,  It3, 
120)  ou  simpl.  universitas,  otis, 
f.  Cic.  (univ.  U,  52).    Mundus 
universas.    Cic.   1    L'ensemble 
■des  parties   du   globe  terrestre. 
Orbis  terrarum.  Cic.  Voy.  mon- 
de,   TERRE.    D    (Poét.)    Une  des 
parties    du    monde.    Orbis,    is, 
m.    Cic.  Un    nouvel   — ,  novus 
orbis.   A.   Voy.  monde.  1   (Par 
ext.)  L'ensemble  des  habitants 
de    la    terre.    Omnes   homines. 
Cic.    Omne    hominum    genus. 
Cic. 
•universalité   (lat.   post.    ani- 
versalitas.   Boet.),   s.  f.  Carac- 
tère   de    ce   qui   est    universel. 
Universitas,   atis,    f.   Cic.    (cf. 
universitatis   corpus.  Cic.    un. 
rerum  [•  l'univ.  des  êtres»]. Cic. 
-traduire    aussi    par   universas, 
a,  um,  adj.  Cic,  cf.  de  re  uni- 
versa tractare.  Cic).   Voy.   en- 
semble,   OÉNÉRAUTÉ.     Il     Fig.  — 
de  l'esprit,  animus  omnia  com.- 
plectens.  A.  ou  ad  omnes  doc- 
trinas  atque  artes  aptus.  A.  ou 
'n    omni   génère    et    varietate 
artium    versatus.    A.     (d'apr. 
Cic). 
xinîversaux,  s.  m.  pi.  Les  idées 
de    genre,    d'espèce,    dans    la 
philosophie  scholastique.  Com- 
munes notiones,  A. 
universel,  elle  (lat.  nniversa- 
lis.  Quint.),  adj. Qui  embrasse  la 
totalité   des    choses.     Univer- 
sus,  a,  um.  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
u.  natura.  Cic.  u.  odium.  Cic. 
voy.  GÉNÉR.\uV  Héritier  — ,  hè- 
res ejcasse,  Cic.  hères  omnium 
bonorum.    Liv.  (I,  3i,  A).  His- 
toire — ,  totias  orbis  terrarum 
■historis.  Suet.  omnium  sœcu- 
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lorum,  regum,  nationum  po- 1 
pulorumque  res  gestse.  Cic. 
Panacée  —,  panchrestum  me- 
dicamenium.  Cic.  Esprit,  génie 
— ,  ingenium  mmni  doctrina 
exrultum.  Cic.  Science  — ,  om- 
nium reram  gcientia.  Cic. 
k:rudition  —,  omnii  generis 
doctrina.  Cic. 

universellement,  adv.  D'une 
manière  universelle.   Universë, 
adv.    Cic.    In    universum.  Liv. 
Gencratim,    adv.    Cic.     Vulgo, 
adv.  Cxs.  Voy.  généralement. 
Etre  —  approuvé  (en  pari,  d'un 
avis),    omnium   consensu  pro- 
bâri.  Cic.  Etre  —  apprécié,  be- 
ne    audire   ab    omnibus.    Cic. 
Comme  on  le  croit  — .  ut  opinio 
est  omnium  ou  hominum.  Cic. 
universitaire,   adj.    Qui    ap- 
partient   à    une  université.  .'Id 
universitatem  (litteraram.)  per- 
tinens.   A.    Traduire  aussi  par 
le  génitif,    universitatis.   Subs- 
tantivt.  Un  — ,  voy.  professeur. 
université,   s.  f.  Centre  d'en- 
seignement supérieur.    Univer- 
sitas litterarum  ou  simpl.  uni- 
versitas, atis,  f.  Gs. 
univoque  (lat.  post.  univocus. 
Aug.),    adj.    Qui    s'applique    à 
plusieurs   choses    dans    un  seul 
et  même  sens.    Uno    sensa  va- 
rias res  complectens.  A. 
uranographie,    s.  f.    Descrip- 
tion du   ciel.   Descriptio  cœli. 
Cic.    Cselestis     nomenclatura. 
Plin.   Voy.  astronomie. 
uranographique.  Voy.  astro- 
nomique. 
uranoscope,    s.  f.   Poisson  de 
mer.    Cranoscopus,  i,  m.  Plin. 
urbain,  aine,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  ville    (par  opposition 
à  la  campagne).    Urbanus,  &, 
um,  adj.  Cic.  etc.   (ex.:   urba- 
nus prsetor.  Cic.  urbana  tribus. 
Cic.    urbana    suffragatio  [•  le 
vote  de   la   population  urb.  -]. 
Cic.    urbanœ    cohortes.     [•  fa 
garde  urb.  •].  Tac.  Jet.}. 
urbanité,  s.  f.  Politesse  élégan- 
te  que  donne   l'habitude  de  la 
société   des    villes.     Urbanitas, 
atis,    f.   Cic.   Humanitas,  atis, 
f.  Cic.  Homme  plein  d'  — ,    ur- 
banus homo.  Cic. 
ure   (lat.  uras),   s.  m.  Taureau 
sauvage.  Voy.  aurochs. 
uretère,  =.  m.  Canal  membra- 
neu.x    qui    conduit  l'urine    des 
reins    dans    la    vessie.    Urina; 
iter.  Cels. 

urèthre  et  urètre,  s.  f.  Canal 
excréteur  de  l'urine.  Mictualis 
via.  Cœl.-Aur.  Urethra,  œ,  f. 
Csel.-Aur.  Le  canal  de  1'  — , 
foramen  qao  méat  urina.  Col. 
urgence,  s.  f.  Caractère  d'une 
chose  qui  ne  peut  souffrir  au- 
cun retard.  Nécessitas,  atis,  f . 
Plin.  j.  En  cas  d'  — ,  si  res 
poscit.  Cels.  ou  urget.  Liv.  ne- 
cessitate  coactus.  Cic.  Pour 
cause  d'  — ,  necessano,  adv. 
Cic  temporis  causa.  Cic. 
urgent,  ente,  adj.  Qui  ne  com- 
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porte  aucun  retard.  Voy.  pres- 
sant. Nécessité  — ,  imminens 
nécessitas.  Cic.  ou  simplt.  né- 
cessitas, atis,  t.  Liv.  Circons- 
tances — ,  besoins  — ,  necessa- 
ria  tempora.  Cic.  Etre  — ,  ur- 
gère,  .ntr.  Cic.  (cf.  nihil  urget. 
Cic).  '  impendêre,    intr.    Cic. 

Voy.    PRESSER. 

urinalre.  adj.  Qui  a  rapport  à 
l'urine  Urinalif,  e,  adj.  Co!. 
C.-)'l.-.4ar.  (cf.  urinâtes  vir. 
Col.).  Mirtwilis,  e,  adj.  Cael.- 
Aur.  (cf.  mictudies  vix.  Csel.- 
Aur.).  Traduire  aussi  par  le 
génit.  nrinœ  (cf.  urin.T  iter. 
Cels.).  Calculs  — ,  calculi  per 
urinam  ejecti.    Suet. 

urinai,  s.  m.  Vase  à  uriner. 
Malula,  ir,  f.  Pluut. 

urine,  s.  f.  Liquide  sécrété  par 
les  reins  et  e.xpiilsé  de  la  vessie 
par  le  i-anal  de  l'incthre.  Uri- 
na, se,  I'.  Sen.  Plin.  (ex.  : 
urina  crassa.  Cels.  turhulenta 
Cxl.-Aur.  liquida.  Cels.  arjuata, 
tenais.  Cœl.-Aur.  urina»  incon- 
tinentia.  Piin.).  Rétention  d' — , 

voy.    STRA.NCUR1E. 

uriner,  v.  intr.  Evacuer  l'uri- 
ne. Mingère,  intr.  Hor.  Mart. 
Cels.  (cf.  urina  mingitur  [•  on 
urine  >J.  Cels.''.  Urinam  reddë- 
re.  Cels.  ou  (acéré,  i.'ol.  ou 
fandëre.     Plin.      ou      egerëre. 

Plin.  ou  edëre.  Plin.  Faire  — , 
urinam  citâre  ou  moi'ëre  ou 
concitâre  ou  pellcre.  Plin.  Qui 
fait  — ,  voy.  diurétique.  Ren- 
dre des  calculs  en  urinant,  cal- 
calos  per  urinam  ejicëre.  Suet. 
Empêcher  d'  —,  urinam  inhi- 
bêre  ou  cohibêre.  Plin. 

urineuz,  euse,  adj.  Qui  a 
rappoT't  k  l'urine. 

urinoir,  s.  m.  (Arch.)  Urinai. 
Voy.  co  mot.  ^  Endroit  dispo- 
sé pour  uriner.  Locus  publicus 
ad  mingendum  aptus.  A.  Am- 
phora,  se,  f.  Macr. 

urne,  s.f.  Grand  vase  réservé  à 
certains  usages.  Uma,  se,  ï.Hor. 
(ex.  :  orn.  argenti  [-urne  à  ser- 
rer de  l'argent  -].  Hor.).  Spéc.  — 
pour  puiser  de  l'eau,  hydria, 
œ,  f.  Cic.  Petite  —,urnula,  œ, 
î.  Cic.  Table  pour  déposer  les 
— ,  urnarium,  ii,  n.  Varr.  De 
la  contenance  d'une  — ,  urna- 
lis,  e,  adj.  Cato.  Plin.  — (attri- 
but des  fleuves),  uma,  se,  f. 
Virg.  —  cinéraire  ,  funéraire, 
urna,  œ,  f.  Ov.  ossuaria  olla. 
Inscr.  et  simplt.  olla,  œ,  f. 
Inscr.  Relatif  aux  —  funé- 
raires, ollai-ius,  a,  um,  adj. 
Inscr.  —  pour  tirer  au  sort, 
pour  recueillir  les  suffrages, 
urna,  œ,  f.  Cic.  (cf.  nomina 
in  arnam  conjicëre.  Liv.). 
sitella,  se,  (.  Cic.  (cf.  conjicëre 
sortes  in  sitellam.  Plaut.  po- 
nêre  sortes  in  sitellam.  Liv.). 
sitala,  œ,  f.  Plaut.  hydria. 
se,  f.  Cic  (cf.  sortes  in  hy- 
driam  conjicëre.  Cic).  saffra- 
giorum  cista.  Plaut.  et  simplt. 
cista,   se,    f.    Plin.   Mettre   les 
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bulletin^:  aans  1'  —.sortes  eon- 
jicêrf.  Cic.  on  de/ic«iv.  CVs. 
Asiier  les  bulletins,  les  billets 
ilans  r  — ,  sortes  miscére. 
Cic.  Tirer  les  bulU-tius,  les 
billet?  de  1'  —,  dacére  sortes. 
Cic.  A  mesure  que  chaque  nom 
sortait  de  1'  — ,  at  cujasqae 
sors    exciderat.  Lii  ■ 

urticaire,  s.r.  Innamniatioa  de 
la  peau  avec  démangeaisons. 
L  nnio.  inis,  {.  Plin. 

as  liai,  iisiu:),  s.  ra.  pi.  (Ar«li.^ 
Usage.  Les  —  at  coutumes 
nios  truditas.  Liv.  ou  rvceptas. 
Cic.  mores,  um,  m.  pi.  Nep. 
institirata,  oruni,    n.    pi.    Cic. 

Voy.    iiUTUME,    lS.\OE. 

usage,  s.  m.  Action  d'appli- 
quir  uue  cho33  à  tel  ou  tel  be- 
soin. Usus,  Ù8,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  usas priiatus.  Cic. pabii- 
cas.  Hor.  usam  pedam  amisis- 
se.  Plin.  j.  assidao  osa  consu- 
mi.  Ov.  qaia  ea  pecunia  non 
uosset  in  oellamusai  esse.  Liv. 
(régit  anulam,  ne  mox  usiti 
esset  [•  pour  qu'on  [le  put  pas 
en  faire  usage  •]  ad  facienda 
pericaia.  Tac.  rata  in  maximo 
usa  est.  Plin.  in  luii  esse  ver- 
batn  cœpit.  Scn.  :ulimëre  om- 
nium reram  usam.  Liv.  in  usa 
esse  ou  versari.  ''ic.  in  u'îam 
veniise.  Cic.  in  usu  esse  [ou 
versari]  desisse.  Cic.  nallam 
usam  habére  [<•  n'être  d'aucun 
usage  •].  Cic.  Plin.  in  maarimo 
usa  csse.  Cic.  in  (reqaentem 
usam  venisse.  Cic);  usurpa- 
tio,  onis,  S.  Cic.  etc.  (ex.  :  us. 
doctrinx.  Cic.  adasarpationem 
vetusiatis  [>.  pour  remettre  «n 
uiage  une  ancienne  prati- 
que •].  Cic.).  Faire  —  de,  uti, 
dép.  intr.  Cic.  etc.  (es.  :  ar- 
mis.  Cic.  oratione.Cic.  voy.  [se] 
SERVIR,  employer);  Abuti,  dép. 
intr.  Cia.  etc.  (ex.  ;  nos  sarja- 
citate  conum  ad  atilitatem 
nostrmn  abatimur  Cic.  [N.D. 
II,  60.  151].  cf.  Cic.  [ep.  IX,  G, 
extr.]-.  usurpàre,  tr.  Cic  etc. 
{e^.  :' <digaid  in  aliqaem.  Cic. 
alii/aid  m  cliqua  re.  Cic.]\ 
adhibëre  ,  tr. Cic. etc.  (voy.  em- 
ployer) ;  exercère,  tr.  Cic. 
etc.  les.  :  ^iis  ab  eo  datum 
parrisiimë  exerçait  Jet.).  Qui 
e«t  en  — ,  voy.  i.'siTii.  |l  {Spéc.'i 
T.  de  droit.  Droit  d'appliquer  i 
son  ^•ervice  ce  dont  la  propriété 
appartient  à  autrui,  usara, 
a-,  i.  l'io.  Jet.  ^  Action  de  pra- 
tiquer habituellement  qqcli. 
Consuetudo,  dinis,  t.  tic. 
fie.  "x.:  est  consaatado  Sicu- 
lorn  m  ceterorumq  ae  Grsecurnni 
at  [n  ie  Subj.].  Cic.  [Verr.  II, 
2,  b::.  129].  in  <  onsaetadinem 
venir':  [•  passer  en  u.  >].   Liv. 

voy.    HABITUDE,  COUTUME  i;    HIOS, 

m'oris .  m.  Cic.  «te.  (ex.  :  mos 
antiqaat.  Cic.  rnos  improbus. 
Plaut.  mores  pereyrini.  Liv. 
mot  perversus.  Cic.  rnos  fili- 
ttuf.  ■"■en.  mos  sollemnis.  Liv. 
traditat  a  majoHbus  mot.  Liv. 
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mores  vetasti  Carthuginien- 
siam.  Xep.  hanc  morem  iisar- 
pâre  et  colère.  Plin.  y',  plera- 
qae  in  Jare  non  legibas  scd 
moribus  constant  [•  sont  fon- 
dées non  sur  les  lois  mais  sur 
l'usage  "].  yuint.  ease  in  more 
mojoram.  Cic.  quod  m  patriis 
'•st  moribus.  Cic.  ut  m»s  fuit 
Bithynix  regibas.  Cic.  quia 
mos  est  ita  rogandi,  roga.  Cic. 
tnagorum  nxos  est  non  humùre 
corpora  snoran-.  Cic.  m  i«  erat 
civitatis  velat  puhlico  iatroci- 
nio  partam  prxdam  dividère. 
Liv.  qua*  mos  erat  prsestàre 
de(unctis.  Sen.  qaâ  [populari 
oratione]  mos  est  Athenis  lau- 
dari  in  contione  eos  gui  sint 
in  prœliis  intcrl'ecti.  Cic.  [or. 
151].  negavit  moris  esse  Grse- 
coram,  at  in  convivio  virorum 
accamberent  modères.  Cic.  legi 
moribusque  parendam  est.  Cic. 
quod  in  morem  vetastas  valgi 
approbatione  perdaxit.  Cic. 
positam  id  in  more  est.  Cœs. 
retinëre  eam  morem.  Cic.  in 
eà  epistolâ  non  est  solitum 
morem  secatas.  Sen.  solvêre 
tradiium  a  majoribas  morem 
de  omnibus  senatam  consulen- 
iti.  Liv.  eum,  morem  lenêre. 
i  ic.inmoremvenire  [«passer']. 
Liv.  quse  in  mores  recepta  sant. 
Quint,  usitaio  more.  Cic.  ve- 
tasto  more.  Tac.  ex  more  Per- 
saram.  Nep.  contra  morem 
iiiajorum.  Cic.  Sali.);  institu- 
tuzn,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  inst. 
majorum.  Cic.  neque,  qaibas 
institutis  atei'entar,  reperire 
poterat.  Cms.  est  hoc  in  more 
positam  institutoque  majo- 
ram,  at  [et  le  Subj.].  Cic).  || 
Emploi  des  mots  selon  la  cou- 
tume. Usus,  lis,  m.  Cic.  etc. 
(e.v.  :  roîidiani  sermonis  usus. 
Cic.  [de  Ûr.  111,  38,  1531);  COD- 
suetudo,  dinis,  f.  Cic.  etc. 
[ex.:  com,miinis  sermonis  con- 
saelado.  Cic.  aliqaid  a  consue- 
tudine  sermonis  Latini  abhor- 
ret  ou  alienam  est.  Cic.  in 
pristinam  consuetadinem  re- 
vocàre  aliquid.  Cic).  Passer 
d'  — ,  obsolescëre,  intr.  Cic. 
(inv.  I,  26,  39).  |1  (Par  ext.) 
Pratique  des  choses  que  donne 
l'expérience.  Usus ,  ÙS,  ta. 
Cic.  etc.  (ex.  :  scientia  atque 
usas  reram,  nauticarum.  Cses. 
tantam  aau  cotidiano  et  exer- 
citatione  efficiant,  at...  Cœs. 
omnes  artes  aliter  ab  ils  trac- 
tantur,  qui  eus  ad  usam.  trans- 
férant. Cic.  si  usas  magister 
est  opiimus.  Cic.  habére  ma- 
gnum, in  re  militari  ou  in  cas- 
tris  usam.  Cxs.).  —  du  monde, 
notitia  lujminain.  Cic.  Qui  n'a 
pas  r  —  du  monde,  impurilus 
reram  ou  absol.  imprudens. 
Cic.  EUipt,  Spéc.  — ,  c.-à-d. 
pratique  constante  des  devoirs 
lie  société,  voy.  politesse,  ur- 
lUMTÉ.  Manquer  d'  —,  inarha- 
num  esse.  Cic, 
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usager,  ère,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui,   celle   qui    a  droit  d'usage. 

Qui  (qax)  usum  et  (ructum  ou 
asarani    {alicajas   rei)    habet. 

Cic.  Qui,  quse  {aliquù  re.  atitur 
ou  (ruitar  ou  jus  utendi  liahet. 
Jet.  ou  usurpât  aliqaid.  Cic. 
Rendre  qqu  — ,  de  qqch.,  uten- 
dam  ae  possidendam  aliquid 
alicui  tradëre.  Cic.  1  {■'idj.'i 
Qui  sert  à  notre  usage,  Voy. 
usi'EL.  Objets  —  .  Voy.  usten- 
sile. 

usance,  s.  f.  (Arch.)  Usage  établi. 
Mos  receptua.  Qaint.  ou  tradi- 
tas.  Liv.  Il  (Spéc.)  Terme  fixé- 
pour  le  payement  des  lettres  di- 
change.  Voy.  terme,  paiement. 

usante.  Voy.  user. 

user  (lat.  pop.  usoj-e),  v.  intr. 
et  tr.  Il  V.  intr.  Appliquer 
qqch.  à  tel  ou  tel  besoin.  Uti. 
dep.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  uti 
aliqaa  re  ad  aliquid.  Cic.  voy. 
[so]  SERViRi;  abuti  (»  user  lar- 
gement, pleinement  •)  ,  dép. 
intr.  Cic.  etc.  (voy.  usaoe): 
adhibére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
o/'/iciam  [•  de  prévenance  ^  | 
crga  aliquem.  Cic.  ssevitiam 
in  famulos.  Cic.  plus  stadii, 
qaam  ille,  ad  dicendam.  Cic. 
omnes  machinas  ad  tenendam 
adolescentem.  Cic.  iambam  in 
(ahalis.  Cic.  modum  quemdam 
Cic.  dolam.  Cic);  usurpàre 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  employer). 
En  —  avec  qqn  (de  telle  ou 
telle  manière),  se  gerëre  erga 
aliqaem.  Cic.  agëre  cum  ali- 
quo.  Cic.  aliquem  tractàrt:. 
Cic.  aliquem  habére.  Plaut. 
Cic.\\  (A  l'infinit.)  Pris  substan- 
tiv.  L'  —,  USUS,  ÙS,  m.  Cic. 
etc.  (ex.  :  gaod  me  docait  usas 
["  c'est  ce  que  j'ai  reconnu  à. 
l'user  •].  Plin.  y.).^  1'.  tr.  Con- 
sommer par  l'usage. Consume- 
ra, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  omne  (ra- 
mantam  [■>  toute  la  provision 
de  blé-].  Cses. pabalam.  Cœs.); 
absumére,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
hoc  pn^ne  omne  in  rem  pabli- 
cam.  Cic).  Voy.  consommer.  || 
Détériorer  par  l'usage.  Terère, 
tr.  Cic.  etc.  (surt  au  part,  tri- 
tas,  cf.  trila  vestis.  Jlor.  t.  su- 
bucuia.  Hor.);  atterére,  tr. 
Virg.  Plin.  Jet.  (ex.  :  att.  den- 
tés. l'Un,  vestem.  Jet.  attrita 
ansa.  Virg. attrita  toga.  Mart.); 
CODterére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
corpora  ac  manas  [nostras] 
conterunt.Tac);  deterère,  tr. 
Lacr.  Plin.  (ex.  :  hsec  igitar 
minai,  cam  sint  detrita,  vide- 
mas.  Lucr.  a  catena  collum 
detritum  cani.  Phxd.  libentius 
dabo  statuas  qaam  vestem  et 
quod  usas  brevis  deterit.  Sen. 
vestis  usa  detrita.  Plin.);  sub- 
terère,  tr.  Cato.  Col.  Sen. 
(ex.  :  pedes  subterantur.  Sen.); 
cOBÛcére,  tr.  Cic  etc.  (au  fig. 
et  surt.  au  pari,  passé  :  mulier 
:egva  et  corpore  et  onimo  con- 
fecta.  Cic  con[eclus  cam  cor- 
poris  morbo  tum  animi  dolorê. 
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vigiliii, 
valneribûs.  Cic.j  :  attenuàre. 
tr.    Plin.   {e\.  :  tinjua   [leoai^l 


Cic.  con(ecti  ofiere, 
"  ••  .  Cic). 
e\.  :  Un 
Hmse  similis  ut Unuansqâe  lan\- 
bendo  cateni.  homini$.  Plin.\ 
ViHement  — ,  obsoleta  veatis. 
Liv.  (cf.  vestitus  obaoletior. 
Cic.  ohsoletas  [•■  avec  des  vête- 
ments usés  il  Ttiessalonicam 
lenisti.  Cic^.  Haine  que  le 
temps  a  —,  exoletam  veta$tate 
odiiim.  Liv. 
usine  (lat.  pop.  opcina.  p.  o/,ji- 
rina),  s.  r.  lArch.)  Etablisse- 
iiic-ut  à  moteur  mécanique,  — 
à  eau,  voy.  moulin  ;  hydrvVUIj- 
QUE.  —  à  feu,  voy.  force.  ^ 
[P.  ext.)  Etablissement  pourvu 
lie  machines  où  l'on  travaille 
les  matières  premières.  Offici- 
na.  se,  f.  Plin.    Fabrica,   œ,  f. 

Cir. 

usité,  ée,  adj.  Qui  est  en  usa- 
ge. Usitatus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  {ex.  :  vocabula  asitatixsi- 
ma.  Cic.  asitatas  honos.  Cic. 
usitatissimum  esse  ccepisse.  Cic. 
on  dit  aussi  :  usa  ou  more  rc- 
ceptvLS  ou  in  asam  receptiis. 
Quint  .inasa  ou  in  morepositas. 
Liv.).  (Seulemi.  eu  pari,  d'un 
mot,  d'une  expression.)  Sermo- 
ns tritas  ou  simplt.  tritas,  a, 
tim.  p.  adj.  Cic.  Souvtint  —, 
très  —  celebratus,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  quid  in 
Grseco  sermone  tam  tritam 
atqae  celebratum  est  quam. . .? 
Cic);  freqaens,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  illad  et  poetis  et  oratori- 
hus ireqaens.  Quint.);  pervul- 
gatus,  a,  ujn,  p.  adj.  Cic. 
(voy.  H-UJiTUEL,  COMMUN).  Etre 
in  asii  esse.  Plin.  ou  versâri. 
Cic  in  more  positam  esse. 
Liv.  Devenir  — ,  usa  recipi. 
Cic.  in  asuni  recipi.  Qaint.  in 
usum  venlre.  Liv.  Plin.  N'être 
pas  — ,  nallum  tisam  habêre. 
Plin.  Qui  n'est  pas  — ,  qui  est 
peu  — ,  insotens,  adj.  Cic.  (cf. 
lasoJcns  verfcuni.  de),  insoli- 
tas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  inso- 
litam  verbnm.  Cic).  raras, 
u,  um,  adj.  Cic  Qui  n'est  plus 
— ,obsoletus,  a,  um,p. adj.  Cic. 
cf.  obsoleta   verba.  Cic.]. 

ustensile,  s.  m.  Vase,  instru- 
ment, etc.  pour  les  divers  usa- 
ges domestiques.  5u/)pei/ex,iec- 
tilis.  f.  Cic.  MsÉramentum,  i, 
a.  Cic.  (aussi  au  plur.  instru- 
menta, oram,  a.  Cic).  Vasa, 
oram,  a.  pi.  Cic.  Utensilia, 
iam,  n.  pi.  Liv.  Col.  —  néces-  j 
saircs  pour  un  ménage,  suppel- 
lex,  lectilis,  (.  Cic  —  de  cui-l 
sine,  voy.  batterie.  Arch.  — 
sacrés.  Voy.  vase.  ||  (P.  ext.) 
Arch.  Fournitures  pour  les  trou- 
pes. Commeotus,  ùs,  m.  Ca's. 
Liv. 

ustion  (lat.  post.  uâfio.  Awj.^, 
s.    f.    .\ction   de   brûler.    Voy. 

COMBireTlON. 

nsucapion,  s.  f.  Manière  d'ac- 
quérir par  possession,  usage. 
Oêacapio,  onis,  f  Cic.   Posses- 
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sion  par  — ,  usa»  et  (ractus  on 
usus  (ractus.  Cic.  Acquérir 
par — ,  u.tu  capëre  ou  u«uca- 
pêrc,  tr.  Cic. 

usuel,  elle  (lat.  post.  asualis, 
•"Hd.,,  adj.  Dont  on  use  habi- 
tuellement. Usitatus,  a,  uni, 
p.  adj.  Cic.  (cf.  asitutam  vo- 
cabulum.  Cic.oa  dit  aussi:  usa 
reccptas.    Quint.).    Sollemnis, 

e,  adj.  Cic.  Mot  — ,  tritam 
vcrham.  Cic.  Termes  — ,  pa- 
bliea  verba.  Cic.  Emprunter 
ses  expressions  au  langa.^e  — , 
ie/-6a  e  mcdio  toUére.  Cic. 
S'exprimer  dans  lo  langage — , 
usitatê  loqai.  Cic.  Etre  — ,  in 
usa  esse.  Plin.  ou  versâri.Cic. 
\'oy.  USAGE.  Rendra  qqch.  — , 
in  morem  aliquid  iriducëre 
Cic.  Ilendre  qqch.  plus — ,  usi- 
t  itius  aliquid  facëre.  Cic. 

usuellement,  adv.  D'une 
manière  usuelle.  Csitatê,  adv. 
Cic  fùc  more.  Plin.  ou  ex  con- 
s'ictadine.    Sali.    Voy,    commu- 

NKME.NT. 

uaufructuaire,  adj.  Qui  a  rap- 
port à  l'usufruit.  L'tendus,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Usu(ructaa- 
rius,  a,  um,  adj.  Jet. 

usufruit,  s.  m.  Droit  d'user 
d'une  chose  dont  un  autre  a  la 
propriété.  Usus  et  (ructus  ou 
usas  l'ructas  ou  (eu  un  seul 
mot),  ususfructas,  as,  m.  Cic 
et  simplt.  usus,  ùs,  m.  Liv. 
icf.  usa  regni  contentas.  Liv.). 
Fractus,  as,  m.  67p.  icf.  meus 
l'ructas  est  [•  j'en  ai  l'us.  ..]. 
Plaat.).  Qui  a  rapport  à  1'  — , 
voy.  usuFRUCTUAiRE.  Avoir  qqch. 
en  — ,  aliqaâ  re  frai.  Cic. 
ou  uti.  Jet.  Dont  on  n'a 
que  r  — ,  super^iarius,  a, 
um,  adj.  Sen.  Jet.  uswirius, 
a,  um,  adj.  Jet.  Bâtiments, 
propriétés  situés  sur  un  sol 
dont  on  n'a  que  1'  — ,  superfi- 
cies, ei,  f.  Cic.  Donner,  céder 
r  —  de  qqch.,  alicui  aliqaid 
atendum  tradére.  Cic.  Ilece- 
voir  qqch.  en  — ,  aliqaid  aten- 
dum accipëre.  Cic  L'oasolider 
1'  — ,  consolidâre,  tr.  Jet.  En 
— ,  asafractaariê,  ady.  Jet. 

usuiruitier,  ière  (lat.  post. 
asufructaarias .  Jct.i,  s.  m.  et 

f.  Celui,  celle  qui  a  l'usufruit 
d'une  chose.  Qui  {qu3S)  aliquid 
ntendam     accepit.     Cic.     Qui 

oueb)  fruitar  aliqiiâ  re.  Cic 
Usufructaai'ias,  ii,  m.  Dig. 
Csafractaaria  malier.  A.  Su- 
perficiarias,  ii,  m.  Jet.  Acquisi- 
lîou  de  la  nue  propriété  par 
r — -,  consolidatio,  onis,  f.  Ùlp. 
dig.  Il  I  Adj.")  Voy.  USUFRUCTUAIRE. 

usuraire  (lat.  usararius  [-qui 
produit  des  intérêts  .].  Plaat. 
Jet.),  adj.  Qui  appartient  à 
l'usure.  Fenebris,  e,  adj.  Liv. 
■>'ueJ.  Feneraticius,  a,  um, adj. 
Cod.  Jast.  Prêt  à  un  taux  — , 
prêt  — ,  feneratio,  onis,  f.  Cic. 
('enus  iniqaissimum.  Cic.  A  un 
«aux  — ,  fener-ato,  adv.  Plaut. 

usurairement,     adv.      D'une 
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niaiiière  usuraire.  Fenerato, 
adv.  Plaat.  Iniqaissimo  (e- 
nore.  Cic. 

1.  usure,  s.  f.  (Arch.)  Intérêt  do 
l'argent,  dura,  x,  (.Cic  Voy. 
INTÉRÊT.  1  (P.  ext.)  Intérêt  qui 
dépasse  le  taux  légal,  normal. 
Feneratio,  onis,  f.  Cic.  Fenas 
iniquum.  Cic  (cf.  fen.  ini- 
qaarn  exercé  re. Cic.)  ou  simplt., 
(enus,  oris,  n.  Cic.  (cf.  (enas 
agitûre  f«  faire  l'us.  •].  Tac. 
argentum datare  fenore. Plaat. 
habêre  rem  paratam  fenore 
[•  avoir  acquis  son  bien  par 
l'us.  '].  Plaut.  pecaniam  grandi 
fenore  occupâre.  Cic.  fenus 
coercêre.  Cic  Plaat.  fenore 
trucidâre  patrimoniam,  ple- 
bem  ['  ruiner  par  l'us.  son 
patrimoine,  la  plèbe  '].  Ci/:.). 
Qui  concerne  1'  — ,  voy.  usu- 
raire. Loi  sur  r  — ,  fenebris 
lex.  Liv.  Faire  pratiquer  l'  — , 
prêter  avec  — ,  faire  1'  — .  fe- 
neràre,  abs.  Sen.  Jet.  (cf.  ne 
feneràre  liceret,.  Liv.  alla 
prxcepta  damus  feneranti 
Sen.).  Ruiner  par  l  — ,  fene- 
ràre, tr.  Cic.  (cf.  f.  provin- 
ciam.  Cic).  Il  (Fig.)  Payer,  ren- 
dre, s'acquitter  avec  —  (en  pari, 
de  la  terre),  cum  fenore  red- 
dëre.  Cic.  (cf.  terra  reddit 
qaod  accipit  cum  fenore.  Cic. 
nec  anqaam  sine  usarâ  reddit 
qaod  acceperit.  Cic  par  ext. 
plus  qaam  acceperit,  reddet. 
Sen.)  Faire  payer  ses  bienfaits 
avec  — ,  bene§Lciam  fenerâri. 
Cic.  (cf.  feneratanx  benefLi:iam 
[•  bienfaits  qui  sont  payés  avec 
us.   .].  Ter.). 

i.  usure,  s.  f.  Action  d'user 
qqch.,  état  de  ce  qui  est  usé. 
Intertrimentam.  i,  n.  Liv.  Res 
usa  detrita.  Plin.  —  produite 
par  le  temps,  vetustas,  atis, 
f.  Cels.  L'  —  d'un  vêtement. 
vestis  usa  obsoleta.  Liv.  L'  — 
complète  d'un  objet,  res  usa 
consumpta.  Cic. 

usiirier,  ière ,  s.  m.etf.  Celui, 
colle  qui  prête  à  usure.  Fene- 
rator,ris,  m.  Cic.  Nous  don- 
nons d'autres  conseils  à  1' — , 
alia  prsecepta  damas  fene- 
ranti. Sen.  Usurière,  fenera- 
trix,  tricis,  f.  Val.-Max. 

usurpateur,  trice  (lat.  post. 
usurpator.  Amm.,  -trix.  Salv.). 
s.  m.  et  f.  Personne  qui  s'em- 
pare d'un  bien,  d'un  pouvoir 
auquel  elle  n'a  pas  droit.  Qui, 
qase  asarpat  aliqaid,  invadir 
aliqaid.  Cic. Qui  involat  inpos- 
sessionem  alicujus  rei.  Cic.  \\ 
En  pari,  du  pouvoir.  Qui  vi  re- 
rum  potitus  est.  Cic.  Tyran- 
nus,  i,  m.  Cic.  Nep.  Usurpa- 
trice, qU3?  vi  rerum  potita  est. 
A.  Voy.  TïRAN.  1  (.\djectivt.) 
Voy.  RAVISSEUR,  SPOLIATEUR.  Peu- 
ple —  de  l'empire  du  monde, 
popalas  qui  in\perio  orUs 
terraram  vi  potitas  est  ou 
dominas  reram  per  vim  foe- 
tus est.  A. 


Ifl.'. 


VAC 


VAC 
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uBurpatiou,  ^.  S.  Actiuu  d'u- 
surpor.  Impi-oba  pofsefsiu. 
Plin.  Injasta  ou  ini</im  Ot'cu- 
j>atio.  Cic.  Voy.  spouhtiun.  — 
du  pouvoir,  tyrar.n!^,  idis,  f. 
Cic.  reijnam  li  ou  per  i-im 
ticcufxitum.  Cic. 

usurper  ,lat.  aswpâre.  Plin. 
j.  i^aet.  Tac],  V.  tr.  S'appro- 
prier sans  droit  (un  domuiae, 
un  pouvoir,  un  titre).  Inva- 
dére  {in  aliquid).  Cic.  Atie- 
rére  sibi  ,doniinationem).Saet. 
laades  aliena£'\.  Liv.  Arro- 
gûre  aibi  {aliquid  ex  alienû 
lirtute).  Cic.  Voy.  appro- 
prier. 

ut,  s.  m.  Le  premier  des  sept 
sons  de  la  gamme  ascendante. 
L' —  aigu,  trite  diexeiigme- 
non.    litr. 

utérin,  ine.  adj.  Relatif  à  la 
matrice.  iTraduire  par  le  géiiit. 
i  u/vae  ou  ateri.)  ||  (Droit.) 
Frères  —  (nés  de  la  même 
raère,  mais  de  p^res  diflërentsi, 
fratres  eadem  matre  nati.  Cic. 
fratre$  titerini.  Jet. 

utérus,  s.  m.  Sein  ou  ventre 
de  la  mère.  Vteras,  i,  m.  Sen. 
Cels. 

Utile,  adj.  Qui  sert  à  qqch. 
Utilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  .ex.  : 
utiles  et  salatares  res.  Cic. 
homo  ad  eam  rem  utilis.  Cic. 
res  maxime  in  Uoc  tempus 
utilis.  Liv.  [V,  18,  il.  passe  iis 
utiles  este  amicos.  Cses.  non 
milii  est  vitti  mea  utilior.  Cic. 
nungaam  est  utile  peccare. 
Cic.  [Off.  III,  28.  61.],;  saluta- 
ris,  e,  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
nocens,  à  perniciosus,  ex.  : 
talutares  ret  corporibus.  Cic. 
consiliam  salutare  utrique. 
Cic.  nihil  prseclarius  actum 
unqaam,  nihil  rei  pablicx  sa- 
lutaritu.    Cic.)  ;    fructuosus, 


a.  um.  adj.  Cic.  etc.  (voy. 
i"Rofit.»ule).  Être— .  esse.  intr. 
Cic.  etc.  voy.  serviii  [p.  1669, 
col.  i]:  prodesse.  iutr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Uta  qu;c  prosunt 
aat  quse  nocent  aut  bona  sunt 
aut  mala.  Cic.  qui  nec  tibi 
nec  alteri  prosunt.  Cic.  non 
modo  igitur  prodcst,  sed  o- 
besl  etiam  Clodii  mors  MUoni. 
Cic.  dicére  quod  causa:  prosit 
[opp.  k  aliéna  dicêré].  Cic. 
qaod  intfrdum  non  minas 
prodest  qaam  diserte  dicêre 
Ncp.  [Epam.  3,  2])  ;  condii- 
cère,  intr.  Cic.  etc.  (voy. 
fêtre]  AVA.VTACELX  [p.  239,  col. 
1]).  Par  eit.  En  temps  — ,  tem- 
pore.  Cic  .opportune ,  adv.  Cic. 
Il  (Subst.)  Aa  masc.  L' — ,  u/i7e 
ou  quod  utile  est  ou  atilia 
(n.  pi.).  Cic. 

Utilement,  adv.  D'une  ma- 
nière utile.  Utiliter,  adv.  Cic. 
Salutariter.  adv.  Cic.  Bene, 
adv.  Cic.  Ob  rem.  Sali.  Em- 
ployer —  son  terap-,  tempus 
recië  collocâre.  Cic.  tempore 
recte  uti.  Cic. 
Utiliser,  v.  tr.  Faire  servir  à 
un  usage,  employer  d'une  ma- 
nière utile.  Uti  aliquâ  re.  Cic. 
In  rem  stKim  convertëre  {ali- 
quid). Cic. —  une  occasion,  oc- 
casione  uti.  Cses.  occasioni 
non  déesse.  Liv.  tempus  {rei 
gerendee)  non  dimittëre.  Nep. 
alicufus  rei  opportunitatem 
seqai  (ad  aliquid).  Cic.  (cf.  ex 
re  fortuitâ  crimen  comminisci 
['  ut.  un  cas  fortuit  pour  lan- 
cer une  accusation  •].  Liv.). 
—  l'ignorance  de  qqn  pour  vo- 
ler, piller,  ex  alterias  impra- 
dentiâ  prxdari.  Cic.  Ne  pu-  — 
qqch.,  aliquid  nei/ler/êre.  Cic. 
ou  prseteimiltére.  Cic.  déesse 
aticui  rei.  Liv. 


utilitaire,  adj.  Relatif  â  la 
doctrint  qui  po^  comme  règle 
le  principe  de  l'utilité.  .4d  uti- 
liratif  doctriniiii  pcrtinens.  A. 
La  morale  — ,  doctrina  eorum 
qui  utilitatis  iMiWiï  omnia  agi 
ou  hommes  nihil  aliud  nisi 
suif  commodis  inscrvire  cre- 
(lunt.  A.  Il  .Subn.  Les  — 
^le5  partisans  de  cette  doctrine), 
qui  utilitiitis  causa  omnri 
agi  ou  suis  commodis  insei- 
viendum  esse  putant.  .4. 

utilité,  s.  f.  Caractcri>  de  ce 
qui  est  utile.  Utilitas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  utilitatem 
habère.  Cic.  atilitus  certat 
cum  honestate.  Cic.  utilitatis 
caasA.  Cic.)  ;  usus.  ùs,  m.  • 
Cic.  etc.  (ex.  :  levis  (ructas, 
exiguat  usus.  Cic.  magnos 
usus  offert  ad  navigia  facien- 
da.  Cic.  esse  usuicivitati.  Cic. 
alicui  prias  oneri  quam  usui 
esse.  Sali,  magno  usai  esse. 
Cic.  ex  asu  esse.  Ter.  Cic.  si 
(fais  osas  mei  est  [■  jo  puis 
être  de  qq.  utilité  -],  nihilo 
minor  ex  privato  capictar. 
Liv.  nulluin  usam  liahëre 
U  n'être  d'aucune  utilit'  ■]. 
Cic);  commoditas.  atis,  f. 
Cic  etc.  (voy.AVANTAOE)  ;  fruc- 
tus.  ùs.  m.  Cic.  (voy.  profit). 
Voy.  sEP.vm,  UT1L.E.  |l  (Spéc.) 
Les  utilités,  c.-à-d.  les  rôle^ 
secoridaires   d'une    pièce.    Voy. 

RÔI.E    et     SECONDAIRE. 

utopie.  3.  f.  Conception  d'un 
idéal     irréalisable.     Voy.     ciii- 

UÊRB,    RÊVE. 

utopiste,    s.   m.   et    f.    Celui 

celle  qui  fait  de<  utopies.  Voy. 

rêve[;r,  sONCE-cnEux.    ||   Adjec- 

tivt.  Voy.  ciiiMi^RiquE. 
utricule,  8.  m.  Petite  lotje    (du 

tisrii     cellulaire    des     plantes). 

UtriLUtUf,  i   ta.  Plin. 


▼,  •.  m.  La  vingt-deuxième  let- 
tre de  l'alphabet  français.  V, 
f.  n.  Quinf.  (cf.  ad  similitudi- 
ncm  V  litterse  [•  en  forme  de 
V  .].  Cels.). 

vacance,  b.  f.  Etat  d'une  charge, 
d'un  poste  vacant.  Vacans  7o- 
cas  ou  vacans  rnanus.  Liv.  Jn- 
rcrvallam,  i,  n.  Liv.  Interre- 
ynam,  i,  n.  Liv.  —  du  consu- 
lat, vacuitas,  atis,  f.  Brut.  ap. 
Cic.  La  —  du  trône,  vacua  pos- 
aessio  regni.  Cset.  jj  (P.  anal.) 
La  —  d'une  succession,  vacua 
bona.  Jet.  vacantia  bona.  Jet. 


^Âu  plar.  Temps  de  repos  pen-  ' 
dant  lequel  cessent  les  études 
des  écoles,  les  travaux  des  tri- 
bunaux. Les  —  scolaires,  (erix 
scholaram.  Prad.  Les  —  des 
tribunaux  oa  les  —  (en  géné- 
ral), ferix  forenses.  Cic.  jaa- 
titium,  ii,  n.  Cic.  (cf.  jasti- 
tium  indicére,edicëre.  Cic).  res 
prolatse.  Cic.  Donner  des  —  à 
un  juge,  alicui  dàre  vacationem 
a  causis.  Cic.  Jours  de  — , 
dies  feriati.  Plin.  j. 
vacant,  ante,  adj.  Qui  n'est 
pas  occupé.   Vac  lus,  a,  um, 


.idj.  Cif.  etc.  (ex.  :  vacua  loca 
Cic.  vacua  possessio  regni 
[<■  trône  vacant  «].  Cxs.  vacua 
bona.  Jet.);  vacans,  p.  adj. 
Jet.  (ex.  :  vacans  regnam.  Jet. 
bona  vaoantio.  Jet.).  Maison» 
— ,  liberie  aides.  Liv.  Ambas- 
sade — ,  orba  legatio.  Cic.  Etio 
—,  vacâre,  intr.  Plin.  /.  (ex.  : 
cum  locus  vacet  [•■  puisque  i  • 
poste  est  V.  ••].  Plin.  /.)  ;  ces- 
Sàre,  intr.  Suet.  (ex.  :  conauli^ 
morte  cessans  honor  [•  consu- 
lat v.  par  la  mortdn  oonsul  >]. 
Sw.t.).   Ilecuaillir    un    héritage 
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— ,  venîre  in  l'acuum  (m  în 
i-acua.  Cic).  EtiM  —  (eu  pai'l. 
rl'iino  succession^  j.icOri;,  iiitr. 
.hi.  (cf.  hercdiiiis  Jjcet.  r>i'j.). 
vacarme,  s.  m.  Ui-uit  as-onr- 
•  liss.vil,  et  spcc.  jji'.-iiiil  biiiit 
(|ue  fuit  qijn  (|ui  ciia.  Coni-i- 
rium,  lï,  11.  Cic.  Strepiius,  ûs, 
lii.  Cic.  TumuUtis,  ùs,  m.  Liv. 
l'tuut.  (cf.  tumatta  tanlo  ["■  on 
fiiisant  tant  de  v.  -].  Pl'iut.i. 
K.iire  du  —,  tanmkuôri.  ilé|). 
iiur.  Cic.  l-'aire  du  —  a  uuo 
iiorte,  occentàre  oslium   Plaut. 

Voy.  TAPAGE,  TUMULTIi.  [|  i^P.  CXt.) 

Scandale.  Voy.  ce  mot. 
vacation  (lat.  vacaiio,  s.  f- 
(Arcli.)  Fonction  rempli-»  pai- 
qqn.  Voy.  charoe,  fonction.  || 
Temps  (jiiotidien  consacré  pai' 
qqn  à  l'exeicics  de  sa  charge. 
Opéra,   x,  f.   Varr.  Col.    Voy. 

SESSION,      TRAVAIL.       ||      (P.       eXt.) 

Honoraires  alloués  pour  cha- 
que vocation.  Voy.  iionuraire. 
1  (.^rcli.)  Vacance.  Voy.  ce 
mot.  Spécialt.  Les  —  des  tribu- 
naux, (crise  forcnses.  Cic.  Jaa- 
titiuni,  a,  n.  Liv. 

vaccin,  .idj.  pris  substautivt. 
(en  souà-entendant  "  virus  "), 
s.  m.  Virus  qui  inoculé  a  l'iiom- 
me  le  préserve  de  la  variole. 
Vaccinuin  viras.  A. 

vaccination,  s.  f.  Action  de 
vacciner,  [i'accîni)  'jiri  trans- 
latin.  .1. 

1.  vaccine,  s.  f.  Maladie"  érup- 
tive  contagieuse  propre  à  la 
vache.  Vaccina  contai/io.  A. 

2.  vaccine,  s.  f.   Xoy.  vaccin.»- 

TION. 

vacciner,  v.  tr.  Soumettre  à 
l'inoculation  du  vaccin.  V'aoci- 
nam  viras  inserëre  [alicui)  ou 
transferre  (in  aliqacm). 
vache,  s.  f.  Femelle  du  taureau, 
l'acca,  œ,  f.  Cic.  [c(.  ('ctibas 
inutiles  vaccu'  [-  v  stériles  »]. 
Col.).Bos  femina.Liv.ôii  simpl. 
bos,  bovis  (^éu.  pi.  boum.  Dat. 
et  ai)l.  plur.  bobus  et  babas),  f. 
Cic.  Liv.  De  — ,  vaccinas,  a, 
am,  adj.  Plin.  babalas,  a,  am, 
adj.  Plin.  (cf.  lac  babalum. 
Plin.).  Jeune  — ,  vitabr,  a>,  f. 
Virg.  Varr.  —  pleine,  j'orda, 
m,  f.  Ov.  Col.  horda,  a;,  f. 
Varr.  Vache  laitière,  v,ache  à 
lait,  lactaria  bos.  l'arr.  Garder 
les  —  (au  sons  propre),  boves 
pascëré.  Virg.  bubalcitâri,  dép. 
intr.  Plaat.  An  fig.  Chacun  son 
métier,  les  —  seront  bien  gar- 
dées, qaam  gaisgac  norit  ar- 
tem,  in  hac  se  eA-ercc'.U.  Cic. 
(Tusc.  I,  18,  /.l).  Manger  de  la 
—  enragée,  victitârc  miscris 
modis.  Plaat.  ||  (P.  anal.)  Nom 
donné  à  divers  animaux.  —  de 
Barbarie,  voy.  antilope.  —  ma- 
rine, voy.  MORSE.  ^  P.  ext.) 
Cuir  fait  avec  de  la  peau  de 
vache.  Coriani  -.■accu;  ou  bovis. 
Tac.  Babuhim  coriuni.  Varr.\\ 
f'olTre  de  voiture.  Voy.  coffre. 
vacher,  ère,  s.  m.  i-t  f.  Celui, 
celle  qui  garde  les  vaolies.  Qui 
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(qiiœ)  bovef  paacit.  A.  Dabal- 
cus,  1,  m.  Cic. 

vacherie,  s.  f.  Lieu  où  l'on  en- 
tretient les  vaches.  Habile,  is, 
n.  Çic 

vacillant,  ante,  adj.  Qui  va- 
cille. VaciUans,  p.  adj.  Cic. 
Trcni-alaSf  u,  am,  adj.  t'ic.  [cf. 
tremala  (lamma.  Cic.  trcma- 
lam  lamen.  Virg.).  Une  dé- 
marche — ,  instabilis  gradas. 
Cart.  ou  ingrcssas.  Liv.  Avi'C 
une  démarche  —,  titabanti  pc- 
de.  l'hsed.  ||  (Fig.)  VaciUans, 
p.  adj.  Cic.  Titabans,  p.  adj. 
Cic.  Labans,  p.  adj.  Cic.  hlac- 
taans,  p.  adj.  Cic.  Incertas,  a, 
am,  adj.  Cic. 

vacillation,  s.  f.  Mouvement 
de  ce  qui  vacille.  Vacillatio, 
onis,  f.  Quint.  Saet.  f\'atUio, 
onis,  f.  Plin.  ||  (Fig.)  Voy.  irré- 

SiiLUriON. 

vacillement.  Voy.  vacillation. 

vaciller,  v.  intr.  Etre  remué 
par  une  sorte  de  tremblement 
dans  un  sens  et  dans  l'autre. 
Vacillâre,  intr.  Cic.  etc.  (cf. 
vacillài-e  in  utramqae  partein 
toto  corpore.  Cic).  Labâre, 
intr.  Cic.  Flaciaàre,  intr.  Liv. 
Qui    vacille  —  sur  ses  jambes, 

voy.     TITUBER,    vacillant,     CHAN- 

CEL.iNT.  Il  (Fig.)  Vacillâre,  intr. 
Cic.  (cf.  vacillâre  memoriâ. 
Cic).  Labâre,  intr.  Cic  (cf. 
labat  consiliam  meam.  Cic. 
jnemoria  labat.  Liv.).  Natâre, 
intr.  Cic.  Fluctaâre,  intr.  Cic. 

Voy.  CILiNCELER,  FAIDLIR.  dans 

ses   résolutions    (être    irrésolu), 

voy.    IRRÉSOLU,  FLOTTER. 

vacuité,  s.  f.  Etat  de  ce  qui 
est  vide.  Vacaitas,  atis,  f.  Vitr. 
Inanitas,  atis,  f.  Plaat. 

vade,  s.  f.  (T.  de  jeu.)  Mise. 
Voy.  ENJEU,  MISE.  Il  (P.ext.)  Mise 
dans  une  affaire  (au  propre  et 
au  fig.).  Voy.  APPORT,  mise,  p.irt. 

vade-mecum  (phrase  latine, 
signifiant  <•  viens  avec  moi  ■), 
s.  m.  Ce  que  qqn  porte  toujours 
sur  lui.  Voy.  bréviaire,  manuel. 

va-et-vient,  s.  m.  Action  de 
ce  qui  va  et  vient  alternative- 
ment d'un  point  à  un  autre. 
Reciprocatio,  onis,  f.  Plin.  Mo- 
tus reciprocas.  Plin.  ou  alter- 
nas. Plin.  Donner  un  mouve- 
ment de  —  à  qqch.,  reciprocâre 
(serram).  Ter.  .\voir  uu  mou- 
vement de  —  reci^/'Ocari,  pass. 
ou   reciprocâre,    intr.    Liv.    \\ 

(Fig.)  Voy.  INCONSTANCE  MO- 
BILITÉ. 1  (P.  ext.)  Petit  bac 
pour  traverser  une  rivière.  Voy. 

DAC. 

vagabond,  onde  (jat.  post.  va- 
gabundas.  l'alg.),  adj.  Qui  mène 
une  vie  errante.  T'a«;us,  a,  am, 
adj.  Cic.  (cf.  vaga  peregrinatio. 
Sert.).  Vagans,  p.  adj.  Cic.  Er- 
rons, p.  adj.  Cic  Errabundus, 
a,  um,  adj.  Liv.  Virg.  Errati- 
cus,  a,  um,  adj.  Varr.  Cic.  (cf. 
i-i(is  scrpens  multiplici  lapsa 
at'jue  erratico  [•  vigne  qui  ser- 
pente et  pousse  des  jets   v.    -]. 
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Cic).  L'rroncua,  a,  um,  adj. 
Hcn.  Palans,  p.  adj.  Liv.  (ton- 
jour-  au  plur.  ordinl.  vagi  pa- 
lantcs<iac.  Liv.  •'Sali.).  Peiii»le.s 
— ,  voy.  N';MADi;.  ("oiirso  — ,  er- 
ror,  oris,  m.  (Jic  discursas, 
ûs,  ni.  Liv.  Mener  une  vie  — , 
voy.  VAGABONDER.  ||  (Fig.)  Qui 
va  an  liasard,  sans  règle.  Va- 
gus,  a,  um,  adj.  Cic,  (cf.  vagi 
motus.  Cic).  Vagans,  p.  adj. 
Cic.  Errans,  p.  adj.  Chc.  Mo- 
bilis,  adj.  Cic.  Instabilis,  e,  adj. 
\'irg.  Humeur  — ,  mobilis  ani- 
mas. Cic.  nataïa.  Lacr.  mo- 
bilitas  ingenii.  Sali.  Ils  ont 
l'imagination  — ,  animas  vaga- 
tar  errore.  Cic  animo  excar- 
rant  et  vagantar.  Cic  ||  Subs- 
tautivt. Un  — ,  homo  vagas. 
Cic.  ou  erraticas.  Gell.  crro, 
onis,  m.  lîor.  6'en.  planas,  i, 
m.  Cic.  grassator,  oris,  m. 
Cato.  Cic.  Une  — ,  malier  crra- 
tica  ou  vaga.  A.  Les  — ,  cortr- 
v-ena-,  urum,  ni.  pi.  Cic. 

vagabondage,  s.  m.  Habitude 
de  A'agabonder.  Grassatio,  onis, 
f.  Plin.  Grassatura,  a?,  f.  Suet. 

vagabonder,  v.  intr.  Mener 
une  vie  errante.  Vagâri,  ilép.' 
intr.  Cic  Errâre,  intr.  Cic. 
Palari,  dép.  intr.  Liv.  \\  (Fig.) 
Battre  la  campagne.  Vagâri, 
dép.  intr.  Cic.  (cf.  animo  ex- 
currant  et  vagantar.  Cic). 
Evagàri,  dép.  intr.  Qaint. 

vagabonner.  Voy.  vagabonder. 

vagir,  v.  intr.  En  parlant  d'un 
enfant  nouveau-né,  pousser  des 
cris.  Vagîre,  intr.  Cic  Vagitua 
cdére.  Quint. 

vagissant,  ante,  adj.  Qui  va- 
git. Vagiens,  p.  adj.  Ter. 

vagissement,  s.  m.  Cri  d'un 
enfant  nouveau-né.  l'agitas,  ùs, 
m.  Qaint.  Pousser  des  — ,  voy. 

VAGIR. 

1.  vague,  s.  f.  Masse  d'eau  d'une 
mer,  d'un  lac,  etc.  agitée  par 
le  vent.  Ftactas,  ûs,  m.  Cic. 
Cnda,  se,  f.  Cic  l  irg.  Voy. 
FLOT.  Avoir  des  — ,  andâre, 
intr.  Sen.  a'staâre,  intr.  Virg. 
Voy.  BOUILLONNER.  Qui  forme 
des  — ,  andans,  p.  adj.  Virg. 
Plein  de  — ,  undosus,  a,  um, 
adj.    l'irg.    Voy.    houlkux. 

2.  vague,  adj.  Errant.  Vagas, 
a,  am,  adj.  Cic.  Une  douleur 
— ,  cxcas  dolor.  Plin.  Vagues 
chimères,  iaania,  n.  pi.  Hor.  [j 
(Fig.)  Non  fixé,  non  défini.  I  a- 
gas,  a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  vaga 
sententia.  Cic.  vagam  nomen. 
Plin.).  Incertas,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  incertum  responsum. 
Cic  inc  ramor.  Suet.  incer- 
tisaima  spes.  Cic.  incertum  ver- 
bum.  Cic).  Dabias,  a,  um,  adj. 
Qaint.  (cf.  dabiam  verbum. 
Qaint.).  Obscaras,  a,  um,  adj. 
Cic  (cf.  obscura  spes.  Cic). 
Faire  une  réponse  — ,  niliil 
cerfi  respondêre..  Liv.  Renon- 
:.aiit  aux  paroles,  aux  réponses 
— ,  rclictis  ambigaitatibus.  Sen. 
'cf.  ambagea  canëre  [•  faire  eu- 
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lendi-e  do  v.  réponses -.  en  pari, 
il'oraolss].  Vir-j).  Sujet  — ,  in- 
finira  rfs  ou  quirstio.  Cif.  Smip- 
«.•oti  — ,  imbecilUi  stispicio.  Tttc. 
Uruit  ^,  Ifvior  auaitio.  t'a"s. 
ramor  teiniftf  ortus.  Liv.  ra- 
mor  sine  ullo  satis  certo  aac- 
tore.  Lii\  saïui-ras,  i,  m.  Cic. 
Accusations  — ,  criminutio  ex 
lano.  Liv.  Voy.  incertain,  in- 
oÉTERMiNÉ.  Il  i-ubst.  Se  perdre 
dans  le  — ,  nubet  captare. 
Ilor.  Laisser  dans  le  —  qqch., 
in  incerto  aliqaid  relinqaêre. 
Lii:  —  qqn,  aliquem  sufpen- 
sam  tenire.  Cic.  (cf.  ne  me 
incertam  dimittas  f«  ne  me 
laisse  pas  dans  le  v.  •].  Plin.  j.  . 
Rester  dans  le  — ,  (luctnAre, 
intr.  Cic.  in  dubio  esse.  Ter. 
pendêre  animo.  Cic.  Liv.  1  Où 
l'on  peut  errer  sans  obstacle, 
libre,  vide,  l'ociitts,  a,  uni,  adj. 
Virg.  Voy.  libre,  vide.  Des  ter- 
rains — ,  déserta  toca.  Cses. 
Substantivt.  Vacaam,  i,  a.  Virg. 
Liv.  Inane,  is,  n.  Cic.  (cf.  per 
inane  ou  per  inania  [-  à  tra- 
vers le  V.  des  airs  .].  Cic. 
Virg."}. 

vaguement,  adv.  D'une  ma- 
nière vague  (non  définie).  Da- 
6ië,  adv.  Cic.  Obscure^  adv. 
Cic.  Pour  ne  rien  faire  con- 
naître — ,  ne  cujas  incerti  aiic- 
tor  esset.  Liv.  Je  n'ai  appris 
cela  que  — ,  nihil  certi  habeo 
de  hac  re.  Cic.  Répondre  — , 
nihil  certi  respondire.  Liv.  non 
suri?  fidn  responsa  dâre.  Virg. 

vaguemestre,  s.  m.  (Arch.) 
Orticier  chargé  de  veiller  sur 
les  équipases.  Vehicalarias,  ii, 
m.  Inscr.  Voy.  équipage.  1  De 
nos  joars.  Soldat  chargé  de  la 
distribution  des  lettres.  Tabel- 
larias  militaris.  A. 

vaguer,  v.  intr.  Errer  à  l'aven- 
ture. Vagâri,  dép.  intr.  Cic. 
Erràre,  intr.  Ctc.  (Kn  pari. 
de  plusieurs  personnes!.  Palàri, 
dép.  intr.  Liv.  Voy.  errer.  |{ 
(P.  anal.)  En  pari,  dis  couleurs. 
Voy.    flotter.    ||    (Fig.)     Voy. 

ERRER. 

vaillamment,  adv.  D'une  ma- 
nière vaillante.  Animosë,  adv. 
Cic.  Strenaê,  adv.  Cic.  .Se 
conduire  — ,  fortem  se  prœ- 
bëre.  Nep.  te  prsestâre.  Cic. 
fortiter  ou  acriter  pugnûre. 
C.-rs.  Liv. 

vaillance,  s.  f.  (Arch.)  Ce  que 
vaut  qqn,  qqch.  (morale- 
ment). Voy.  VALKLR.1  (Spécialt.) 
Vertu  guerrière  que  qqn  pos- 
s-^de,  dont  il  est  doué.  Stre- 
naitas,  ati»,  f.  Varr.  Ov.  Ani- 
mât [ortis.  Cic.  Fortitudo,  di- 
nit,  f.  Cic.  Virtas,  utis,  t.  Cic. 

vaillant,  ante,  part.  prés,  et 
adj.  Il  (Arch.)  Part.  prêt.  Qui 
vaut  qqch.  N'oy.  valeur,  va- 
loir. Ellipt.  N'avoir  pas  un 
liard  ou  un  sou  — ,  voy.  bou. 
Avoir  dix  mille  écus  — ,  voy. 
COMPTA.VT,  BoN.VAST.Substantivt. 
Tout     mon     — ,      vov.    avoir. 
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niES.  1  Adj.  Qui  a  de  la  valeur 
(par  ses  qualités).  Boriu;',  u. 
um,  adj.  Cic.  i>lrenuus.  a, 
uni,  adj.  Liv.  Idoneus.  a.  uni. 
adj.  fil-.  Voy.  bos,  méritant.  || 
Spècialt.  Doué  de  la  vertu 
guerrière.  Donas.  a,  uni,  a  ij. 
6'<i//.  atrenuas.  a,  uni,  a'Ij. 
Liv.  icf.  strenaus  bello  [•  v. 
homme  de  guerre.  •].  Sep.]. 
Prompttis  manu.  Liv.  voy. 
brave,  couR.\o.Ki'.\.  Soldats  -^, 
acres  nulites.  Cic. 

vaillantise.  s.  f.  (Arch.)  Acte 
de  vaillance.  Voy.   processe. 

vain,  e,  adj.  (.^rch.)  Vide. Voy. 
ce  mot.  —  pâture,  com/)ajcui»s 
ager.  Cic.  Droit  de  —  pâture, 
jus  compascuum.  Scsevol.  dig. 
*i  (Au  fig.)  Qui  n'a  que  l'appa- 
rence, sans  la  réalite.  VaiJUS, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vana  res.  Liv.  vanus  metas. 
Liv.);  iDanis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  inanis  motas.  Cic. 
inanes  cogitjitiones ■  Cic.  ina- 
nes  contentiones .  Cic.  inanem 
nmbram  proseqai.  Liv.);  fu- 
tilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (e.\.  :  (. 
alacritat  Cic.  (,  sententia. 
Cic.  f.  Ixtitia.Cic).  ||(Pare.\t.). 
Qui  reste  sans  effet.  'Vanus, 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  ic.\.  : 
l'anus  sermo.  Liv.  vanissimus 
strepitus  verborum.  Petr.  va- 
na oratio.  Cic.  vana  qiusdam 
pùllicebatar.  Cic.  vaniis  ic- 
tus. Liv.  vana  tela  inittëre. 
Liv.);  irritus,  a,  um.  adj. 
Z-i'i'.  Tac.  (ex.  :  irr-itum  in- 
ceptam.  Liv.  irritx  preces. 
Plin.  j.).  Loc.  adv.  En  — ,  voy. 
vainement.  ^  Qui  a  le  désir  de 
paraît!-.  Vanus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vanam  se  esse 
et  per(idiosam  fateri.  Cic. 
Cn.  Lentalas  perincertum  sto- 
lidior  an  vanior.  Sali,  fr.)  ; 
inanis,  e,  adj.  de.  etc.  (ex.  : 
inanis  homo.  Cic.  par  ext. 
inanis  animas.  Cic.  inanes 
cupiditates.  Cic.  inanis  ambi- 
tio.  Hor.  inanis  saperhia. 
^all.  inaniora   ingénia.    Liv.)  ; 

ambitiosus,  a,  utn,  adj.  l'ic. 
(Juint.  (ex.  :  honvo  minime 
ambitiosas.  Cic.  •  antegerio  » 
ni'mo  nisi  anihitiosus  Metar. 
Quint,  tumidui  ac  sui  Jactans 
et  ambitiosus  institor  eloquen- 
tiee.  Quint.).  Etre  —  de  sa  per- 
sonne, esse  vestita  ad  mundi- 
tiem  curioso.  Sen.  esse  in 
corporit  cura  rnoroaiorem. 
Sael.  Etre  — ,  sibi  placëre.Cic. 
vaincre,  v.  tr.  Remporter  l'a- 
vantage «ur  (qqn  qu'on  a  pour 
adversaire).  ||  Sur  un  ennemi 
(dans  une  bataille,  une  guerre). 
Vincére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
^'as  esse  belli,  ut  qui  vicissent, 
lis  qaOB  vicissent,  quemadmo- 
dam  vellent  imperarent.  Cxs. 
etsi  pugnando  acie  vicistet. 
Liv.  vincére  bello  Romanam. 
Liv.  .V.  Carthaginientes.  Cic. 
omnes  gravi  praUio.  Nep. 
Galliam   bello.  C'eet.  vinci    ab 
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Romnno  milite  assueti.  Liv.\  • 
devincère  (•  vaincre  complè- 
tement, triompher  do  •),  tr. 
Cic.  etc.  ex.  :  'în/Zinm.  Ca's. 
/'crnos  classe.  '  ic.  Crotonia- 
tas  n\a.ximo  praelio.  Cic.  unà 
insigni  pugnû  Hernicos.  Liv.): 
superâre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
iilicujas  dactu  hottes.  Ca-s. 
Mijsios.  Sali.  Mithridatem. 
Cic.  bello  .irvernoa et  Rutenos. 
Cs-s.  Asiam  bello.  Nep.  boslrs 
prœlio.  CcPS.  eat  onine-s  copias 
a  se  une  prœlio  puisas  ac  »u- 
peratas  esse.  Ca?s.)  Voy.  vain- 
Qi  EL'R,  victoire).  ||  .Sut  un  con- 
current I  dans  une  lutte).  Vin- 
cére, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  ali- 
quem.  Cic.  pedum  certamine 
vicerat   omnes,    Ov.  v.    Olym- 

fia,  Pythia.  Isthmia,  Nemea 
en  pari,  d'un  athlète  vain- 
queur aux  jeux  olympiques, 
etc.].  Fi"*).).  |[ (Par  anal.)  Sur- 
passer. Vi'ncere.  tr.  Cic  etc. 
(ex.  :  aliquem  libéralité,  inge 
nio,  etc.  Cic.  voy.  surpasser) 
Il  (Al)sol.)  Conquérir  un  cœur 
Vincére,  tr.  Ov.  (voy.  con- 
quérir). *{  Surmonter  ce  qui 
fait  obstacle.  Vincère,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vincit  ipsa  re- 
rnm  publicarum  natura  sa-pe 
rationem,.  Cic.  animus  vince- 
tur  et  e.xpugnabitur.  Cic.  v. 
iram.  Justin,  dilficnltates. 
lîirt.  vinci  a  voluptate.  Cic. 
vicias  patris  precibus.  Liv.)  ; 
superâre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
/ia;c  omnia  [•  tous  ces  obsta- 
cles '].  Cœs.  impedimenta.  Cic. 
voy.  surmonter,  triompher).  Se 
—  soi-raèiTiP.  se  vincére.  P. 
Syi'.  imperùre  sibi.  Sen.  Ne 
pas  se  laisser  —  à  la  fatigue, 
invictum  se  a  lahore  priestûre. 
Cic. 
vainement,  adv.  D'une  ma- 
nit-re  vaine,  sans  effet.  Frus- 
tra, adv.  Cic.  (par  rapport  à 
la  personne  trompée  dans  son 
attente).  Nequiqwrm,  nequiu- 
quam  ou  nequidqaam.  Liv. 
(par  rapport  à  la  chose  qui  a 
trompé  notre  attente  ou  nos 
efforts).  Nihil.  <Jic.  Inaniter, 
adv.  Cic.  Traduire  aussi  par 
des  adj.:  irritus,  a,  uni,  adj. 
Liv.  (ex.  :  irritas  mittëre  vo- 
ces  ["  parler  v.  «J.  Liv.)  ou 
vanus, a,  um,  adj.  Cic.  etc. (ex.: 
vanus  est  metus  tuas  [-  c'est 
V.  que  tu  as  peur  "1.  Liv.  ut 
omnia  vana  erant  [•  comme 
tout  cela  se  faisait  v.  »].  Liv.) 
Travailler  — ,  perdére  operam 
ou  tempas.  Cic.  (cf.  ne  oleum 
et  opéra  philologiœ  nostras  pe- 
rierit  [«pour  nepas  prodiguer  v. 
notre  travail  et  nos  veilles  -). 
Cic).  Décius  a  perdu  la  vie, 
mais  il  ne  l'a  pas  —  sacririée, 
Decius  amisU  vitam,  ai  non 
perdidit.  (ornif.  Assiéger  — 
une  ville,  in  oppugnatione 
urbit  nihil  prolicére.  des. 
Voyez  iNUTiUiMENT.  5  D'une 
manière    vaniteuse.    Gloriotê, 
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adv.  Cic.  InsolenUr,  adv. Cic. 
vainqueur,  ^.  m.  (.clui  qui  a 
vaincu  (un  «■nneini,  un  con- 
current). Victor,  oris,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  parère  victori. 
Liv.  dabii,  i/ictos  se  an  viclo- 
res  patarent.  Liv.  stipenrtiam 
capere  Jare  belli,  quod  victo- 
res  victis  imponère  consae- 
rint.  Ca'S.  hani:  victnriutn 
adepti  in  pcrmtuum  (orc  s« 
victorei  conlidebunt .  Cxs.  vie- 
tores  Seqtiani.  C:rs.  av.  le 
Gén.  obj.  :  co/us  belli  victor. 
Cic.  [Mur.  311.  omnes  victores 
belloram  civiliam.  Cic.  [M.irc. 
5,  12].  triam  sinuil  bellorum 
Victor.  Liv. [IW,  G,  1].  Olympix 
Victor  ['O).u(ii:iovixo;].  ^"P- 
[priEf.  5;  Aie.  6,  3];  av.  l'.\bl. 
bello  civili  victor.  Cic).  Etre 
— ,  vi'ncëre,  abs. Cic.  etc.  (ex.: 
non  in  acie  neqae  virtute  vi- 
cisse  Romanoa.  Cses.  qai  vice- 
rant.  Cœs.  nostri  virtute  vice- 
rant.  Cses.  ut  [Pompej.ini] 
vicif:se  jam  sibi  viderentur 
['  se  croyaient  déjà  vain- 
queurs'-]. 'Ca-s.).  Voy.  victoire. 
Il     (.4dject.)    Voy.      victorieu.\, 

CONQUÉRANT. 

vair  (lat.  varias,  varié),  adj.  et 
f.m.jl  (Arch.)  ,'!rf/. Vairon.  Voy. 
ce  mot.  1  S.  m.  Fourrur.'  rai- 
partie  blanche  et  grise.  Minu- 
tam  varium.  (Charte  de  l'an 
lail  I.  Varia  pellis.  A. 

vairon  et  véron,  adj.  et  s.  m. 
Il  Adj.  masc.  Qui  a  l'iris  de 
l'œil  cerclé  de  blanc.  Varias, 
a,  um,  adj.  A.  (-cf.  varias 
eqaus.  A.)  1  S.  m.  Petit  pois- 
son de  rivière.  Cyprinas  phoxi- 
nus.  D. 

vaisseau  (lat.  post.  vasceHum. 
Plin.-Val.],  s.  m.  Vase  destiné 
à  contenir  des  liquides.  Vas, 
vasis,  n.  Cic.  etc.  (voy.  v.\se). 
i  bâtiment  flottant  pour  le 
transport  par  eau  et  principa- 
lement par  mer.  Voy.  navire. 
1  Espace  qu'embrasse  l'inté- 
rieur d'une  église,  d'une  salle 
de  théâtre.  Voy.  nef  (p.  1280, 
col.  1.).  T  Canal  dans  lequel 
circule  le  sang,  la  lymphe,  etc. 
des  animaux, "la  sève  des  végé- 
taux. 'Vena,  se,  f.  Cels.  Plin. 
(ex.  :  ma/or  vena.  Cels.  nimio 
feri-ore  venas  7-ampère.  Sen.). 
vaisselle  (lat.  post.  vascella 
[plur.  neutre  pris  pour  un 
fém.].  Plin.-Val.),  s.  t'.  En- 
semble des  vases  qui  servent  à 
l'usage  de  la  table.  1  asa  men- 
$x  ou  vasa  escaria.  Plin.  ou 
simplt.  vasa,  orum,  n.  pi.  Cic. 

—  (pour  un  festini,  rasa  con- 
vivalia.  Plin.  —  de  terre,  vasa 
pctiliu.  Cic.  —  d'argent,  — 
plate,  argentum  ad  vescenr- 
dam  t'aciam.  Liv.  ou  simplt., 
argentum,  i,  n.  Sen.  (cf.  via- 
iorium  argentum  [-  v.  d'ar- 
gent pour   le    voyage  '].  Jet.). 

—  d'or,  auram  escariam. 
Inscr.  ou  simplt.,  awum,  i,  n. 
Cic.  (cf.  auro  et  argento  aban- 


VAL 

d6re,  Cic.  commod/tre  aaram. 
Cic).  Relatif  à  la  —,  de^  —, 
vasarius,  a,  um,  adj.  Varr. 
val  (lat.  valu»),  s.  f.  (Arch.) 
Vallée.  Voy.  ce  mot.  Loc.  adv. 
Par  monts  et  par  vaux,  terra 
maiiqae.  Cic.  .Aller  par  monts 
et  par  — ,  campos  et  montes 
fieragràre.  Cic.  et  fig.  (par 
tous  chemins),  qitoquovcrsus, 
adv.  Cic. 

valable,  adj.  Qui    a  la  valeur 
requise  pour   être  admis    légi- 
timement. Justils,  a,    uni,  adj. 
Cic.    (cf.    /us(a     catwa.      Cic. 
j.  e.vcusatio.  Cic.].  Légitimas,  n. 
um.  adj.  Cic.  Ratas,  a,  am,  p. 
adj.  Cic.  (cf.  putasne  idjassam 
ratant      ac    f/,rmun\     (alurum. 
Cic.    ratam  liobêre   ou  dacére 
f.   tenir  pour  V.   •].  Cic.  Liv.). 
bénatus- consulte     encore    — , 
senatas  -  consultum      validam.. 
Tac    Caractère  —  d'un    témoi- 
gnage, ^des,  ei,  f.  Cic.  Jet.  aac- 
tiiritas,  atis,  f.  Cic.  Etre  — (en 
t.  de  jurisprudence),  consistëre, 
intr.  Jet.  (et.    legatum   in    om- 
nibus consista    ['    le    legs    est 
V.   dans  tous  les  cas   »].  Dig.). 
convalescëre,  intr.    Jet.    (ex.  : 
(ionafio,  testamentum  convale- 
scit.  Dig.).  Rendre  une  loi    — , 
eflicëre    ut    lex     valeat.     Xep. 
N'être    plus  — ,   voy.    annuler, 
PÉRIMER,  CADUC.  Tu   ne  donnes 
aucune  raison  —   pour...,    ni- 
hil    rationis     o^crs     qaamo- 
brem...  Cic  Excuse  — ,   excu- 
satio   idonea.  Cic 
valablement,  adv.  D'une  ma- 
nière valable.  Jus<ê,  adv.  Cic. /.e- 
gitimê,  adv.  Cic.  Rite,  adv. Cic. 
valériane,  s.  f.  Sorte  de  plante. 
Polemonia,  œ,  f.  Plin. 
valet,  s.  m.   (Arch.)  Jeune    no- 
ble,   écuyer    au     service    d'un 
seigneur.  Voy.  écuïer.  ^  Homme 
de  service    employé   dans   une 
maison.  Minister,  tri,   m.   Liv. 
(cf.  minister  cubicali   [■    v.  de 
chambre.  ■•].  Liv.).  Famulas,  i, 
m.  Cic.  .^ervus,  i,    m.  Cic.  — 
de   chambre,   cubicalarias,    ii, 
m.   Cic.    prœpositus    cabiculo. 
Suer.    —    de    pied,     servus    a 
pedibiis.    Cic.   pediseqaus,     i, 
m.    Nep.    Tel    maître,    tel   — , 
qaalis    dominas,     talis      ser- 
vus.    Cic      —     d'écurie,      de 
ferme,     d'étable,  agaso,    onis, 
m.   Liv.    calo,    onis,    m.   Cic. 

—  d'armée,  calo,  onis,  m. 
Cr's.  lixa,  as,  m.  Liv.  —  de 
bourreau,  voy.  aide.  —  do  co- 
médie (rôle  de  valet  au  thé.4- 
Ire),  servilis  persona.  A.   Fig. 

—  d'intrigue,  dai'iw,i,  m.  Hor. 

—  de  bas  étage,  calo,  onis, 
m.  Hor.  Plat  — ,  m,inister  alié- 
née volantatis.  Cic  assentator, 
oris,  m.  Cio.  adulator,  oris, 
m.  Cornil.  Plat  — ,  ancilla  tui'- 
pis.  Sali.  Etre  le  bas  —  de 
qqn,  hamiliter  alicui  servire. 
Liv.  Se  l'aire  le  plat  —  de  qqn, 
voy.    aduler,    courtiser.    Ame 

de      —        VOV.    SERVILE. 
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valetage,  a.  m.  (Aich.j  of- 
fice de  valet,  t'amalattu,  ût, 
m.  t'ic.  Ministeriam,  ii,  n. 
Liv.  Il  (Fig.)  Conduite  s-rvil.-. 
Voy.  «ERViLiTK.  1  (.\griciill.) 
Exploitation  d'un  domaine  à 
l'aide  de  valets.  Voy.  métai- 
rie,   MÉTAYER. 

valetaille,    s.  f.  En   mauvai^iK 
part,   froupe    de  valets.   Fami- 
4ia,a?,  f.  Cato.  Cic  Les  cris  do 
la   — ,     ciamor    pediaequoram. 
Cic. 
valeter,  v.   intr.  (.\rch.)   Faire 
l'office     (le      valet.      Fanialàri, 
dép.    intr.    Cic    1    (Fig)    Etre 
employé    par    qqn    qui    abusa 
de  votre  complaisance.  Ad  om- 
nia  ministeria    adkibëri.    Cic. 
Faire  —  qqii  abati  open'i  ali- 
cujua.  Cic.  ad    omnia    minis- 
teria   adhibère    nliquem.    Cic. 
Il  Faire  acte  de  servilité  auprès 
de  qqn.  Ilumiliter  servire  [ali- 
caï).    Liv.    Ancillâri    ialicui). 
Plin.    Grassâri   obaeqaio.  Hor. 
valétudinaire,    adj.     Qui    est 
d'une  santé  chancelante.  Cau- 
sarius,  a,  am,  adj.  Sen.   Vale- 
ludinarias,  a,    um,    adj.    Sen. 
Un  homme,  une  femme  — ,  et, 
[subst.),  un,  une  — ,   valetudi- 
narias,  ii.  m.   Sen.    qui   (qase) 
infirma  est  vatetudine.  Cic. 
valeur  (lat.  post.    valor.  .lact. 
de  s.  Hel.  [c.  lô]),  s.  f.  Ce  que 
vaut  une   per.sonnL»,   une  chose, 
ce  qu'elle   est    estimée  par  sou 
mérite,  ses  qualités.  PretiujJJ, 
ji,  n.  Cic.    etc.    (ex.  :  pietiam 
kabêre.    Cic.   esse    in    pretio. 
Liv.    ager  majoria  pretii.  Ter. 
parvi    pretii    esse.    Cic.    esse 
pretii    m,inimi.  Sali.    fr.    pre- 
tiam  rei  (acëre   ['  donner  de  la 
valeur  à  une  chose  •].    Plaat. 
voy.  PRIX):  sestïmatio,  onis, 
f.  <^ic.    etc.    (au    fig.,   propria 
lestimatio  virtutis    [•  la  v.  ab- 
solue de  la  vertu  ■•].  Cic.  [Fin. 
IIl,    10,    3i].   iidem    censemu.i 
nallam    esse    tantani  ifstima- 
tionem,  ut  ea    virtati  antepo- 
natar.  Cic.  [Fin.  III,    13,    '.*U\: 
on  dit  aussi    quanti  res    a'sti- 
matur  ou  quanti  res  est  Cic.  i  ; 
potestas.    atis,     f.    Corni[. 
Sen.  Jet.  ex.  :   p.   pecuniaram. 
Ulp.    [dig.    XIII,  i.,    3].     testa- 
menti  ou  testamentorum.   Jet. 
x'ei-bi  potestas.  Cornif.  [rh.  IV, 
1,7].    Sen.    [ben.     II,    ofc,    h]); 
ntimerus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
in  aliquo    numéro    et    honore 
esse.  Caes.  nullo    in  oratoram 
numéro    [•  aucun    orateur   de 
valeur    •].    Cic.    aliquem    nu- 
méro   aliquo   patâre    [■   attri- 
buer qq.  valeur  à  qqn  *].  Cic. 
obtinêre    aliquem     numeram. 
Cic);  bODOS,   oris,    m.  Cic. 
etc.  (ex.  .  esse  in  honore.  Cic. 
Plin.    sant  in  honore  et    Cre- 
ticœ  [cep^].  Plin.  [XIX,  10i]l  , 
laus,    laudis,  f.   Plin.  (ex.  : 
coccum    in    laude    est.     Plin 
Cois  amphoris    laus    ma.rima. 
Plin.);virtus,  utis,  f.  Cic.  etc 
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i-s.  :  i'.  equi.  Lie.  nifxis. 
Plaat.  navium.Liv.):  znotnen- 
tuzn,  i.  o.  Cie.  etc.  ^voy.  ih- 
portamcb)  :  auctoritas.'atis, 
f.  Cic.  etc.  (ei.  :  iiuoto/ifafem 
lutbêt.  Cic.  [tabulae]  </u.Tf  06- 
tincnt  ftublicaram  tc.bularum 
aactùfita'.em.  Cic):  pondus, 
eris.  n.  Cic-,  etc.  (voy.  poids, 
mp.iRTANCEl.  —  [lersonnelle, 
dignitas.  atis,  f.  Cic.  etc. 
tvov.  DioMTti').  Oui  a  de  la  — , 
d,» 'grande  -,  pretiosus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  pri.\, 
riuiciEix'.  Ue  — ,  probus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  pi-o- 
ham  in^eniam.  Cic).  Qui  n'a 
pa*  de  — ,  qui  est  sans  — , 
vilis,  e,  adj.  Cic  etc.  (ex. 
li.'is  re-v.  .\'cp.  lilis  vita.  Cic. 
honor  lilior  (uisset.  Cic.  vita 
vilisaima.  Cic);  ÏDeestima- 
bilis,  e,  adj.  (t.  phil.  trad.  du 
Sr.  isa'iav  eyuv  et  opp.  a  a>s- 
timahîlis  [àiiav  ï/'""']-  ^"'■ 
[Fin.  m,  6,  20]!.  Qui  na  pa* 
grande  —,  levis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  cui  levissima  sem- 
per  pecania  [ait.  Sali,  leiia 
causa  belli.  Liv.  levia  conqui- 
rére.  Cic  causa  levior.  Cœs.j. 
De  peu  de  — .  parvas,a,  um, 
adj.  Cic  etc.  fex.  :  paacss  et 
parvi  prêta  rea.  Liv.  ea  parva 
ducére.  Cic).  De  moindre  — , 
minor,  us,  adj.  (au  Comp. 
Cic  etc.  tex.  :  minor  res.  Cic. 
minora  dicta,  prodi/fia.  Liv. 
beneRciam  minus.  Cic).  Per- 
dre de  sa  — ,  voy.  [s'j  avilir. 
Il  (Spéc.)  Vertu  guerrière  dont 
on  fait  preuve  (dans  telle  ou 
telle  occasion).  Virtus,  utis, 
f.  Cic.  Cœs.  Liv.  (ex.  :  virtas 
rei  militaris  [•  v.  guerrière, 
militaire  >].  Cic.  v.  militaris. 
Cic.  non  militibas  virtas  de- 
erat.  Cxs.  tanta  militam  vir- 
tas fait,  ut...  Caes.  suam  vir- 
tutem  irrisai  fore  perdolue- 
rant.Cxs.  [B.  C.  Il,  15.  Ij. 
qaid  in  quogae  esse  animi  ac 
virtatis  saoram.  Cœs.  [B.  G. 
VII,  36,  !>].  nec  virtati  locas 
relinijuebatar.  Cxs.  hoates 
tantam  virtatem  prxstiterant, 
at...  Cœs.  quod  iis  rébus  re- 
milti  virtatem  existimarent. 
Cœs.  [B.  G.  II,  15,  .'.]).  1  Ce 
que  vaut  une  chose,  ce  qu'elle 
est  évaluée  (pécuniairement). 
Pretium,  ii,  a.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vendére  aliquid  pretio  sao. 
Plaat.).  Voy.  prix.  Qui  a  de  la 
— ,  voy.  PRÉCIEUX.  Qui  n'a  pas 
d,. — ,  voy.  VIL.  1  (Par  ext.) Billet, 
lettre  ae  change,  obligation, 
litre  de  rente,  représentant  une 
certaine  somme  d'argent. 
Summa.  ae,  i.  Ter.  Liv.  Sen. 
'ex,  :  summa  parvula.  Hen. 
summarn  pecunisf  augére.Liv. 
Yoy.  somme).  Il  (Par  anal.)  Eva- 
luation approximative  d'une 
quantité.  Mcnsura,  x,  f.  Plin. 
(voy.  mesure).  Il  Spéc)  Durée 
d'unenote.  Voy.  uluée.  ||(Spéc.) 
Ce    que    rapjjorte    une     choi'e. 
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Mettre  une  terre  en  — ,  agrtim 
colère  ou  conserére.  Cic.  Voy. 

RAPPORT,  R.APPORTER. 

valeureusement,  adv.  D'une 
manière  valeureuse.  Fortissi- 
mê,  adv.  Cic  Animo  forti.  Cic. 

Voy.    COUR.ACEUSEME.NT. 

valeureux,  euse.  adj.  Qui 
montre  de  la  valeur,  fortissi- 
mus,    II,     um,    adj.    Cic.    Voy. 

COURAGEUX. 

validation,  s.  f.  Action  de  va- 
lider.  Voy.   RATIFICATIOM. 

valide,  adj.  Qui  est  dans  toute 
sa  force.    \'alidus,   a,  um,  adj. 

Cic.     Voy.    ROBUSTE,     VIGOUREUX. 

1  (Fig.;  Qui  a  les  conditions 
légales  requises  pour  produire 
son  effet,  t'alidas,  a,  um,  adj. 
Tac.  Rendre  une  loi  — ,  e/"/i- 
cëre  ut    le.r  valeat.    Nep.  Voy. 

VAUBLE. 

validement,   adv.  D'une  ma- I 
ni'-re     valide.     Légitimé,    adv.  | 

Liv.    Voy.    VALABLEMERT.  | 

valider(lat.  post.'i'aWâre[«  for-  ' 
tifier.].  Cassiod.),  v.  tr.  Rendre 
valide,  ou  déclarer  valide. 
Ratum  aliquid  habëre.  Cic. 
Sancire,  ir.  Cic.  {cl.  sandre 
acta  Cœsaris.  Cic).  Validé, 
ratifié,  ratas,  a,  am,  p.  adj. 
Cic.  Etre — ,convalescëre,  intr. 

DiiJ.   Voy.  RATIFIER,  SA.NCriO.SNER. 

validité  (lat.  post.  validitas 
[•  force,  vigueur  •].  .-ipul.),  s. 
f.  Caractère  de  ce  qui  est  vali- 
de. Fides,  et,  f.  Cic.  Jet.  Auc- 
toritas,  atis,  f.  Cic.  (cf.  adver- 
sas  hoatem  seterna  auctoritaa 
esto  ["  vis-à-vis  d'un  étranger 
la  —  de  la  propriété  doit  être 
éternelle  .].  XJL    Tab.]. 

valise,  3.  f.  Petite  malle  de 
voyage.  Vidalas,  i,  m.  Plaat. 
Boucler  sa  — ,  sarcinalal  alli- 
ijùre.  Plin.  j. 

vallée,  s.  f.  Fond  qui  se  trouve 
entre  deux  ou  plusieurs  mon- 
tagnes. Vallès  et  vallis,  is,  f. 
C:es.  Liv.  (cf.  valles  supina 
[•  v. adossée  à  une  montagin"-]. 
Liv.  fauces  ou  antiustiœ  vallis. 
Liv.).  —  fermée  de  tous  côtés, 
convallis,  is,  I.  Cic.  Liv.  || 
(■Spécialt.)  Bassin  d'un  cours 
d'eau.  Voy.  bassin.  ||  (Fig.) 
—  de  larmes,  de  misères  (le 
séjour  d'ici-bas,  par  opposition 
au  ciel), i.aWi<iac;imarum.V'u/3. 
locas  miserrimaa.  A.  Cette  — 
de  larmes,  ae  misères,  hxc 
vita  miserrima.  A. 

vallon  ,  s.  m.  Petite  vallée. 
Vallca  ou  vallis,  ia,  f.  Cic. 
Poét.  Le  sacré  — ,  masaram 
sedea.  A. 

vallonner,  v.  tr.  Disposer  i-n 
forme  de  vallons.  In  vallium 
formam  concavàre.  A.  Vallon- 
né, voncavus,  a,  um,  adj.  Cic. 

valoir,  v.  intr. Etre  estimé  com- 
me ayant  certaine  qualité,  cer- 
tain mérite.  Valère,  intr. 
Cic  etc.  ^ex.  :  vaU'n'e  ptari- 
mam.  Cic.  ignari  quid  'jravi- 
tas  valeret.  Cic  liane  auctori- 
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iaieni  quantum  valiturain  fs$tr 
ejcistimetis,  Cic.  nihil  putu» 
vaUre  in  Jadiciis  bonorum 
viroram  testimonia.  Cic.  r,-.» 
plus  valent  quum  verba.  :itill. 
definilio  in  omnes  valet.  Cic); 
esse.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  easir 
miijni,  plurimi,  maximi,  per- 
magni  [.  valoir  beaucoup  -|. 
Cic.  esse  parvi,  minimi  [•  pou,, 
très  peu  •].  Cic  esse  nihili  [•  110 
rien    v.  •].    Cic.    esse    tanluli 

f"  si  peu  -].  Cic.  esse  plnris 
-  davaula;je  «j  ,  minoris 
■  moins  .],  tanti  [•  autant  -). 
Cic).  Un  rien  qui  vaille,  voy. 
vaurien.  F.aire  — ,  cozamen- 
dàre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  Justi- 
tiam  humanitate.  Plin.  j.  nullA 
le  magis  commendatar  orator. 
Cic.  liujas  actio  commendabat 
orationem.  Cic  marnwra  conx- 
mendantur  coloribas.  Plin.  /. 
conimendâre  se  culta  nique  01— 
natu.  Quint,  on  dit  aussi  pre- 
tium addëre  alicui  rei.  Cic.  ou 
addêre pondus  alicui  rei.  Ilor.): 
uti,  dep.  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
si  qaid  auctoritalia  in  me  est, 
apud  eos  utar.  Cic.  [imp.  Poinp. 
I>  âj);  exercère,  tr.  .\ep.  Liv. 
Plin.  j.  (ex.  :  exercère  quod- 
siimus.  Plin.  j.  [ep.  Vlll,  i;., 
10]);  obtinére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Jus  suam  contra  aliqaem. 
Cic.  non  dicam  id  qaod  debe- 
bam  obtinére.  Cic);  retinère, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Jus  soum  in 
aliquo.  Cic)  ;  interponëre, 
tr.  Cic  etc.  (ex.  :  int.  auctoi-i- 
tatem.  Cic  [Ph.  13,  151.  inter- 
ponëre caasam  [av.  r.^cc.  et 
rinf.].  Nep.  [Th.-,  1]);  exse- 
qui,  dép.  tr.  Cic  etc.  ex.  : 
jus  saum  exseqai.  Cic).  Faire 
—  SCS  prétentions  sur  qqch., 
aliquid  sibi  vindicâre.  Cic 
(voy.  REVENDiQtreR).  Se  faire  — 
auprès  de  qqn,  se  alicui  vendi- 
târe.  Cic.  Faire  —  cette  idée 
que...,  defendëre  {av.  VAcc. 
et  riuf.).  Cic  etc.  (voy.  pré- 
tendre, soutenir).  Qui  vaut 
qqcli.,  bonus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  voy.  bon);  probus., 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  aloi, 
valeur).  Qui  ne  vaut  pas  grand 
chose,  malus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  mauvais)  ;  ID2- 
probus,  a,  um,  adj.  Cic  (voy. 
MAUVAIS,  détestable).  Qui  vauL 
cher,  voy.  précieux.  Qui  ne 
vaut  rien,  voy.  nul.  ||  (Spéc./ 
Etre  estimé  à  l'égal  de  qqn, 
de  qqch.  Voy.  égal,  égaleu.  — 
qqn,  parem  esse  alicui.  Cic. 
(cf.  hominem  cuivia  summo- 
lam  luœ œfatis  vel  ingenio  vel 
induatriâ  vel  famâ  parem. 
Cic).  Ne  pas  —  qqn,  imparem 
esse  alicui.  Cic. —  mieux  prse- 
Stàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ali- 
cui aliqaû  re.  Cic.  aliqaem. 
aliquà  re.  Nep.  Liv.  [voy.  (1  '  |  em- 
porter [surj;  impers,  prœstat 
[avec  rinf.].  ('ic.  prœstaf  in- 
eandem  recidrre  fortunam.  Cic 
mort    milliea    prœstitit   qaam 


VAM 

hirc  pnti.  Cic.  ut  ei  mort  po- 
tins quarn  servirt'.  pm^staret. 
t'ic.  copiasnc  advcrsas  Uostenx 
duccrt;,  an  castra  dcfendth'Ct 
•.tn  [iii/à  Sfit{tti:ni  petêrc prxsta- 
ret,    l.'a's  ).    Qui     vaut     iiiionx, 

VOy.     ritliKÉlIABLE,     l'RéKÉHKtl.     || 

Ktre    ostimé   comme    méritant 

l|qch.       Voy.        DIGNE,        MÉniTEIl. 

il  vaut  !»  peine...,  oper:r 
liretium  <;st .  Cic.  Liv.  tiinti 
ist.  Cic.  11  ne  vant  pas  l.^  [lui- 
ne...,  ou  nullutti  oper.v  pretium 
est...  Cic.  rton  tanti  est... 
<  ic.  ou  lanti  nun  est.  Cic. 
1  Etru  ttstimé  à  un  certain 
prix  (petjuniairo).  Vaiêre,intr. 
('ic.  l'io.  (ex.  :  quanti  valet  sér- 
ias. Ji-t.):  esse,  inlr.  Cic.  etc. 
{ex.  :  esHi;  nxuijni.fSic.  esse par- 
vi.  Cic):  stâre,  inlr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  cenlam  falantis.  Liv. 
miiijno  prctio.  Ilor.)  ;  constâ- 
re,  intr.CiC.etc.  (voy.  coûter). 
.\  — ,  in  antecessionein.  Sen. 
(ep.  118.  1).  in  untccessam. 
iian.  (ep.  7,  8).  Fia.  —  sou  pe- 
sant d'or,  voy.  p.  1389  (col.  2). 
I  (Par  anal.)  Etre  considéré 
comme  égal  à  une  certaine 
quantité.  VaJère ,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  nunxnti  denarii  de^ 
cuma  libella  [dicta],  ^uod  li- 
brani  pondo  aris  ualcbat.  Varr, 
ita  ut  scrapaluin  valeret  sester- 
tiùs  viccnos.  Plin.  dam  pro 
argenteis  decem  aureas  anus 
valeret-  Liv.).  ^  Rapporter  un 
profit  i  i\qi).  Fractum  reddëre. 
Cic.  Fractam  edëre  ex  se.  Cic. 
Keditum  referre.  Plin.  J.  Voy. 
BAHroRiER.  Abs.  Faire  —  son 
argent,  pecaniani  collocare  bo- 
nis notninibas.  Cic.  Faire  — 
une  terre,  prssdium  colère.  Cic. 
prxcsse  priediis  cotendis.  Cic. 
Vaille  que  vaille,  atcumque 
erit  ou  ceciderit.  Liv.  ||  (Fi  g.) 
Faire  obtenir  (qqch.)  à  qqn  eu 
récompense  de  ce  qu'il  a  fait. 
Parure,  tr.  Cic.  etc.  Comparâ- 
re,  tr.  Cic.  Afferre,  tr.  Cic.  Voy. 

PROCURER. 

valse,  s.  t'.  Danse  tournante  sur 
un    mouvement  à  trois   temps. 

Voy.   D.\NSE. 

valser,  v.  intr.  Danser  une 
valse.  Voy.  danser. 

value,  s,  f.  Ce  que  rapporte 
qqch.  Voy.  rapport,  revenu.  || 
Moins  — ,  plus  — ,  voy.  ces 
mot«. 

valve  (lat.  valva,  battant  de 
porte),  s.  f.  Coquille  des  mol- 
lusques. Voy.  COQUILLE. 

valvule  (lat.  valvala,  gousse), 
s.  r.  Petite  gousse.  Voy.  coquil- 
le. Il  (Spécialt.)  Dans  certaines 
parties  de  l'organisme,  replis 
empêcliant  un  liquide  de  refluer 
en  arrière.  Folliculus,i,  m.  CseL- 
.■lar.  Operculam,  i,  n.  A. 

vampire,  s.  m.  Etre  imaginai- 
re qu'on  se  figure  sortant  du 
du  tombeau  pour  sucer  le  .<ang 
des  vivants.  i!trix,igis,l.Plaut. 
Ov.  Il  (Fig.)  Personne  qui  s'en- 
richit aux    dépens  des   autres. 


VAN 
Uirado,    dinis,    f.    Cic.    Voy. 

SANGSUE. 

van,     9.    m.    Sorte    de    panit  r 

plat     pour    secout-r     le    grain. 

l'iinnus,    i,    ni.  lirfl.   Ventila- 

hrum,  i.  n.   Varr.  t.ol. 
vandale    (lat.    post.    Vandali, 

oram,    nom    de    peuple),  s.  m. 

Contempteur,    destructeur  di'^ 

monuments   de  la  civilisation. 

l'astator,    oris,    m.    Sen.  Voy. 

UARUARE.    ilœurs     de    — ,   voy. 

VANDALISME, 

vandalisme,  s.  m.  Disposition 
à  détruire  les  monuments  des 
arts.  Faror  omnia  vastandi.  A. 

Voy.    BARBARIE,    DESTRUCTION 

vanité,  s.  C  Caractère  de  qui 
est  vain.  Vanitas ,  atis,  f. 
Ci.  etc.  (ex.  :  ita  variis  imbai- 
mur  erroribus,  ut  vanitati  Ve- 
ritas... cedat.  Cic.  [Tusc.  III, 
1,2].  opinionum  vanilas.  Cic. 
[Leg.  1,  10,  29]);  insanitas, 
atiSy  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  sum- 
mà  inanitate  versari.  Cic. 
[Tusc.  III,  2,  3].  amputatà  cir- 
cumcisàque  inanitate.  Cic. 
[Fin.  I,  13,  h!i\.  on  dit  aussi 
res  inanes.  Cic.  delectamenta 
inania  [•  les  v.  du  monde  "]. 
Cic).  1  Désir  de  paraître.  Stu- 
dium  sai.  Cic.  Studiam  ou  ca- 
piditas  placendi.  Cic.  Inanis 
amhitio  ou  (simpl.)  ambitio, 
onis,  r.  Cic.  Venditatio  atqae 
ostentatio.  Cic.  Faire,  tirer  — 
de,  eloriari,  dép.  intr.  Cic 
etc.  (ex.  :  gl.  nimis  ou  insoten- 
ter  atiqaà  re.  Cic.  sed  hoc  non 
concedo,  ut  quibus  rébus  glo- 
riemini  in  vobis ,  easdem  in 
aliis  reprehendaiis.  Cic  deinde 
qaxro ,  quis  aat  de  misera 
vità  possit  gloriari  aut  de  non 
beatâ.  Cic  [Fin.  III,  8,  28]); 
jactâre,  tr.  Cxs.  Hor.  (ex.  : 
aliquid.  Cses.)  ;  superbire, 
intr.  Cic.  etcc  (voy.  s'enor- 
gueillir). Il  (Par  ext.)  .-irck.  Un 
acte,  une  parole  de  vanité.  Va- 
nani  aliquid.  Cic. 
vaniteux ,  euse  ,  adj.  Qui  a 
beaucoup  de  vanité.  Gloriosus, 
a,  um,  adj.  Cic  Vanas,  a,  um, 
adj.  CiC.  Ambitiosus,  a,  am, 
adj.  Cic.  Se  louer  est  le  propre 
d'un  homme  — ,  laudàre  se 
vani  est.  Val.-AIa.v.  Un  riclie 
— yOstentatorpecaniœ.  Cornif. 

1.  vannage  ,  s.  m.  Action  de 
vanner  (le  grain).  Granae  ter- 
m  sabjectata  ou  ventilata.  .4. 

2.  vannage  ,  s.  m.  Appareil 
formé    par    des    vannes.   Voy. 

V.KNNE. 

vanne,    s.  f.    Planche    mobile 

qui  se  lève  ou  se  baisse  pour 
ouvrir  ou  fermer  le  passage  de 
l'eau,  dans  une  écluse,  etc. 
Cataracta,    se.   f.    Plin.    Voy. 

BARRAGE, 

vanneau,  s,  m.  Oiseau  de  l'or- 
dre des  échassiers.  Vanellus,  i, 
m.  A. 

vanner  (lat.  pop.  vannâré), 
V.  tr.  Nettoyer  (le  grainl  en  le 
secouant  sur  un  van.l  e/ifi/û/'C, 


VAN 
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»r.    Plin.    Fventilàre,    tr.  Col. 
Fvannâre,   tr.   Varr.  Il  faut  — 
le    blé,    oportet   grana  e  terra 
suhjectàri.   Varr. 
vannerie  ,    s.    f.    Travail    du 
vannier.  Opus  textoriam.   Col. 
^  Ouvrages  faits  par  le  vannier. 
Vitilia,  um,  n.  pi.  Plin. 
vannette,  s.  f.  Petit  van.  Val- 
las,  i,  m.    Varr.  Serv. 
vanneur,    s.   m.    et   f.   Celui, 
ci'Uc  qui  vanne  le  grain.  Ven- 
tilator,  opis,  m.  Co/.  Qui  {qaœ) 
grana  ventilât  ou  e  terra  sab- 
Jectat.  A.  (d'apr.  Varr.). 
vannier,   ière,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui    fait   des  ouvragei- 
d'o-ier.   l'iror,   oris,  m.  l'inut. 
Inscr.  Viminarias,  ii,  m.  Inscr. 
Vannière,   quœ    texit    vimina. 
A. 
vantail,   s.    m.   Partie   mobila 
qui    ferme     l'ouverture    d'une 
porte.    Tympanam,    i,  n.   \'itr 
Valvse,  aram,   f.  pi.  Cic. 
vantard ,    arde,    adj.    Qui 
l'habitude    de    se   vanter.  Glo- 
riosus,  a,  am,  adj.  Cic.  Jactans, 
p.     adj.    Cic.    Vaniloqaus,    a, 
am,    adj.    Liv.    Un    — ,    homo 
gloriosas.    Liv.    jactator    sai. 
Quint.  Une  — ,  mulier  vanami 
gloriosa  ou  vaniloqua.  A.  Faire 
le  — ,   verbis  jactâre  gloriam. 
Phœd. 
vantardise,  s.    f.    Disposition 
habituelle  à  se  vanter.  Jactan— 
tia,  se,  f.  Quint.  Tac. 
vanter   (lat.  pop.  vanitare),'.v. 
tr.    Louer    devant    les    autres. 
Prsedicàre,  tr.  Cic.etc.  (ex.  : 
virlatem.  Cic.  faciem,  alicajas. 
Ter.  laudes  alicujus.  .Vcp.  ali- 
quid miris  laadibas.  Plin.  (al- 
sa  de  se.  Cic.  gloriosias  de  se. 
Cic.   de  se  ipsum    pi'ssdicans. 
Cic.  pr.  de  sais  laadibas.  Cirs. 
nostra     prsedicabitar    pagna. 
Cic.   Gain   se    omnes   ab    Dite 
pi'ognatos    prsedicant.    Cxs.); 
laudàre,    tr,    Cic.  etc.   (voy. 
LOUER  ;   on   dit   aussi    laudihus- 
ornàre  aliquem.  Cic)  ;  jactâ- 
re,  tr.    Ca!s.   Hor.  (ex.  :  genus^ 
et  nomen.  Hor.  gratiam  urba- 
nam.   Cses.  Romani  vos    expu- 
gnaturos,  si  qiiis  daceret,  l.nr- 
tes  lingaô  jactabatis.Liv  .[XXUl , . 
hô,  9] .  jactâre  se.  Cic.  in  eo  se 
jactabat     in    contione.    Cic); 
celebrâre,  tr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  obscurâre,  ex.:  egressam  ali- 
cujus   ornàre   atqae  celebrâre, 
Cic.  celebrâre  aliquid  in    ma- 
jus.   Sali.    Liv.  legem  omnibus 
coniionibus.  Liv.    aliquid  totâ 
Grscciâ.    Nep.   aliquem  ou  ali- 
quid    laadibas.    Sen.    nomfn 
alicujus    scriptis.    Cic.    nullâ 
illustri  laude  celebrari.  Cic.)^ 
efTerre,  tr.  Cic.  etc.  (dans  de-= 
expr.    c.    aliqaem    ou    aliqaiii 
sammis  [ou  maxinùs]  laudibus 
Cic.    aliquem     verbis    efferre 
Cic.    aliquid   efferre    versihus. 
Cic.  ou  simpl.   eQerre  aliquid. 
Cic  rjloriâ  et  prsedicatione  sest- 
ellerre.  Cic).  Se   —  de  qqch.. 
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VAQ 


gloriari  aliqaà  re  ou  de  aliqaà 
re  ou  in  aliqaà  re.  Cic.  (cf.  or'. 
Jt»:  Fin.  Ill,  8,  88;  Tu.c.  1, 
21,  i8). 

▼anterie,  s.  f.  Action  dô  s«  van- 
irr  à  l'eicés.  Gloriatio,  onia,  f. 
Cic.  Mar/nilogaentia,  st,  f.  Liv. 
Des  — ,  vaniloquentia,  se,  (. 
/.il'.  Des  lettre?  pleines  de  — , 
epistulœ  /actantes  et  glorioix. 
Plin.  j.  Voy.  fanfaronnade,  hâ- 
blerie. 

va-na-piada,  s.  m.  et  (.  Celui, 
celte  qui  a^a  pas  de  quoi  se 
chausser,    gueux.    Voy.    cuEi'i, 

MENDIA.NT. 

vapeur,  s.  f.  Réunion  de  gout- 
telettes presque  imperceptibles 
qui  f'élèveni  de  la  surface  des 
liquides,  des  corps  hutnides. 
par  l'action  de  la  chaleur,  la 
diminution  de  la  pression  at- 
mosphérique. VapoT,  ori$.  m. 
Cic.  Sen.  Ptin.  (ex.  ;  v.  aqaa- 
ram.  Cic.  terrenus  vapor  sic- 
cns  est  et  fumo  similis.  Sen. 
[N.  Q.  II,  là,  ill.  Bain  de  — , 
ass>i  sudatio.  Cels.  Etablisse- 
me])t  de  bains  de  — ,  sadato- 
riarn,  ii,  a.  Sen.  (ep.  51,6;  v. 
beat.  7,  2).  Une  machine  à  — , 
macliina  vi  vapo7-is  moienda. 
Gs.  Un  bateau  à  — ,  et.  ellipt., 
un  — ,  nai-is  vi  vaporis  moven' 
da.  Gs.  Il  (Par  anal.'i  Vapeurs 
du  vin.  Voy.  kimée.  ',  Gaz,  va- 
peur d'eau,  parcelles  déliées, 
qui  s'exhalent  des  corps  solides 
par  combustion,  décomposition. 
Vapor,  oris,  m.  Plin.  litre  suf- 
foqué par  la  — ,  vaporari,  pass. 
Plin.  ',  Exhalaison  des  humeurs 
morbides  du  corps  qui,  dans 
l'opinion  populaire,  monte  au 
cerveau  et  produit  des  malaises. 
Suffocationes,  om,  f.  pi.  Plin. 
(XXVI,  158). 

vaporeux,  euse  (lat.  post.  va- 
porosus.  Apal.).  adj.  Qui  a  l'afi- 
parence  légère  de  la  vapeur. 
.VebtUosos,  a,  um,  adj.  Cic. 
Voy.  NÉBUl-Etnt, M' AGEtX.  Il  (Fig.) 
Obscaras,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
NUAGEirx.   Uno  toilette  — ,  voy. 

LÉGER,      TRANSPARENT.    ^    Qui    est 

sujet  à  avoir  des  vapeurs.  Voy. 

HTSTÉRIQLE. 

vaporisation,  s.  f.  Passage 
d'un  corps  liquide  à  l'état  de 
vapeur.  Vaporatin,  onis,  f.  Sen. 
L'air  provient  de  la  —  de 
l'eau,  ex  aqaaram  vapore  fit 
aer.  Cic. 

vaporiser,  v.  tr.  Faire  passeï 
(un  corp?  liquide;  à  l'état  de 
vapeur.  Evaporàre,  tr.  Gell.  In 
lapore»  extenuûre.  A.  Se  — . 
Kire  vaporisé,  in  vapores  abl- 
rc.  A. 

vaqrner,  v.  intr.  En  pari,  d'une 
eho-e,  d'un  [loste,  n'être  pas  oc- 
cupé. Vacaam  este.  Jet.  Va- 
cûre,  intr.  Cic.  Cessàre,  intr. 
Saet.  U  (P.  anal.)  En  pari,  d'un 
appartement.  Vacûre,  intr.  Cic. 
'.cl.  tota  domas  supvfior  vacat. 
Cic.  voy.  LNOccnpÉ).  Les  tribu- 
naux vaquent,  voy.  vaca.ncb.  1 


VAK 

Avoir  le  loisir  de  s'occuper  ft 
qqch.,  et  (p.  ext.)  s'occuper  à 
qqch.  Vacàre  alicui  rei.  Cic. 
Operam  dâre  ou  navàre  alicui 
rei.  Cic.  (cf.  (ridanm  foro  ope- 
ram dâre.  Plaut.).  Se  con(erre 
[ad  studium  aliquod).  Cic.  Voy. 

LOISm,    OCCUPER. 

vcu-aigne,  s.  f.  Ouverture  par 
laquelle  l'eau  de  mer  entre 
dans  un  marais  salant.  Emis- 
fariam,  ii,  n.  Cic. 

varangue,  s.  f.  Pièce  de  bois 
6^ée  par  le  milieu  sur  la  quille 
d'un  navire.  Statumen,  nùnis, 
n.  Cses.  Interamenta,  arum, 
n.  pi.  Liv. 

■vaiee  et  varech,  e.  m.  ^.\rch.) 
Kpave.  Voy.  ce  mot.  1  (P.  anal.) 
riantes  marines  que  le  flot  re- 
jttie  sur  le  rivage.  Alga,  œ,  f. 
Ov.  Plin.  Zoster,  teris  (Ace. 
:.ostera],  m.  Plin. 

varenne,  s.  f.  Terrain  inculte 
que  le  gibier  fréquente.  Loca 
déserta  ou  inculta.  Cic. 

variabilité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  sujet  à  varier,  ituta- 
bilitas,  atis,  t.  Cic.  Varietas, 
litis,  f.  Cic.  (cf.  var.  cxli  [•  la 
V.  de  la  température  •].  Cic. 
(cf.  dans  le  même  sens  varians 
cxlum.  Plin.). 

variable  (lat.  post.  variabilis. 
Bnet.),  adj.  Sujet  à  varier.  Mu- 
tahilis,  e,  adj.  Cic.  Commuta- 
bilis,  e,  adj.  Cic.  Varias,  a, 
um,  adj.  -Sen.  (cf.  varias  aer. 
Sen.i.  Varians,  p.  adj.  Plin. 
(cf.  varians  cxlum.  Plin.).  In- 
constans,  adj.  Plin.  (cf.  incofi- 
stantes  venti.  Plin.).  Voy.  chan- 
geant. ||  (Fig.)  Varias,  a,  um, 
adj.  Sali.  (cf.  varium  et  muta- 
bile  femina.  Virg.).  AJutabilis, 
e.  adj.  Cic.  Commutabilis,  e, 
adj.  Cic.  Inconstans,  adj.  Cic. 
Volubilis,  e,  adj.  Cic.  Moliilis, 

e,  adj.  Liv.  Versatilis,  e,  adj. 
Sen.  Curt.  Traditions — ,  vaijan- 
tes  (abaUe.  Plin.  Circonstances 
— ,  varietas  temporum.  Tac. 
Caractère  — ,  varietas,  atis,  f. 
Cic.  varius  animas.  SaW.^  (Y. 
de  gramm.)  Declinabilis,  e,  adj. 
Prise.  Voy.  di^cllnable. 

variant,  ante,  adj.  Qui  varie. 
Voy.  changeant,  variable.  Une 
leçon  — ,  et  substantivt,  une  — 
(leçon  différente  d'un  texte), 
varia  lectio.  Z).  Il  y  a  des  — 
dans-  le  récit  de  sa  mort,  de 
morte  ejas  variant  aactores. 
Liv.  Il  y  a  une,  — ,  in  quibus- 
dam  lihris  aliter  leyitar.  A. 

variation,  s.  f.  Chacun  des 
changements  successifs  qui  mo- 
difient un  ordre  de  faits.  Va- 
riatio,  onis,  f.  Liv.  i'arictas, 
atis,  f.  Cic.  (cf.  nec  varirlatem  \ 
nul  ara  patitur.  Cic.  varietates 
temporunx  [*.  v.  des  saisons  •]. 
Cic.  varietas  temporam  [<.  v. 
dans  les  événements  histori- 
ques 'J.  Tac.  varietates  anno- 
n.-e  [•  V.  de  cours  dans  les  prix 
du  blé  •].  Liv.j.  Malatio,  onis, 

f.  C'jc.    Commutatio,   onis,  f. 


Cic.    (cf.   u 
n«s.    Cil•.^. 


VAR 

annu.1-  commutalio- 
Vicissitudo.  dinix, 
f.  7'er.  Cic.  Amener  des  —  de 
température,  variàre  colore.* 
(rigoragae.  Liv,  Les  ^  de  l'Iii— 
toire,  temporum  inclinationis. 
Cic.  Les  —  de  la  fortune,  voy. 
VICISSITUDE.  Diriger  les  —  de  i:i 
fortune,  gabernàre  motum  (i^r- 
tun;e.  Cic.  La  vie  est  sujette  a 
de  grandes  — ,  varia  est  j  >'•'• 
commutabilisque  rutio.  Cic.  — 
d'humeur,     de    caractère,    vuy. 

INCONSTANCE,      HOBIUTÉ .       llu 

mouvement  d'un  astre,  voy. 
RÉVOLUTION.  Il  Spécialt.  (Musi- 
que.) —  sur  un  air  (reproduc- 
tion du  thème  modiné  par  di- 
vers ornements),  variati  modi. 
A.  variatiis  cantus.  A.  varia 
moJalatio.  A.  Exécuter  de» 
— ,  variàre  modes  ou  cantum. 
A. 

varice,  e.  f.  Dilatation  que  pro- 
duit l'accumulatiou  du  san.^ 
dans  les  veines.  Varix,  ici$,  f. 
Cic.  Petite  — ,  varicula,  se,  f. 
Cels. 

varicocèle,  s.  f.  Dilatation  vari- 
queuse des  veines  du  scrotum. 
kamex,  icis,  m.  Cels.  Plin. 

varier,  v.  tr.  et  intr.  H  V.  tr. 
•Soumettre  à  des  changements 
successifs  (un  ordre  de  faits). 
Variàre,  tr.  Cic.  etc.  (c.x.  : 
orationem  varinre  et  distin- 
guére  quasi  qaibasdam  verbo- 
rum  sententiarumque  insigni- 
bus.  Cic.  V.  voluptatem  et  di- 
stinguëre.Cic.qux  de  Marcelli 
morte  variant  auctores  [•  les 
récits  variés  que  donnent  mes 
sources  de  la  mort  de  M.  •]. 
Liv.);  distinguére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  id  non  débet  esse  fasum 
seqaabiliter  per  omnem  oralio- 
nent,  sed  ita  distinrtuni,  ut.., 
Cic.  ab  quibus  ul risque  [les 
poètes  et  les  musiciousj  varia- 
tar  aliquid,  distinguitur,  Cic.;: 
mutàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  mâ- 
ture personam  [•■  v.  son  atti- 
tude ••].  Plin.  j.  mutâre  oratio- 
nem ou  genu»  eloquendi  ou 
abs.  mutâre  [•  v.  son  style  -]. 
Cic.  (or.  109]).  Varié,  vàrius, 
a,  um.  adj.  Cic.  etc.  (surt.  in 
pari,  de  la  couleur,  ex.  :  sues 
anicolores  potius  quam  variic. 
Varr.  par  ext.  lai'ium  jioema, 
varia  oratio,  varia  fortana, 
voluptas  etiam  varia  dici  solet. 
Cic.  varia?  et  qaasi  multifor- 
mes qualitates.  Cic.  maltiplices 
variique  sermones.  Cic.  varia 
et  diversa  studia.  Cic.  qaales 
sint  [dii],  varium  est  [■  sur  ce 
point  lesopinionssont  variées  ••]. 
Cic.  [ortunie  varii  éventas.  Cses . 
varium  bellam  [••  guerre  con- 
duite avec  des  succès  variés  ■]. 

Sali.);  variatus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  certe  variatu 
memoriaactx rei  [•  â  coup  sûr 
on  a  sur  la  conduite  de  cette 
affaire  des  versions  variées  •). 
Liv.).    Varié,   c.-a-d.    différent, 

voy.      DIFFÉRENT,      DIVERS.     ^      V. 


VAS 

intr  Présenter  des  chaiiijemenls 
successifs.  Variâri,  pansif.  Cic. 
etc.  (ox.  :  variatis  hominam 
sententiis.  Cic.  [Mil.  3,  8];  im- 
pers. :  in  eo  nonnunquarn  in- 
riari  inter  «os  et  dabiUiri  vi- 
detar.  Cic.  ibi  cum  tententiis 
variaretur.  l.iv.  nec  variutum 
comitiis  est,  qain  cam  Manlio 
Gnœo  censor  Marciiis  crearr- 
tar.  Liv.  IVII,  S2,  lOJ);  variâ- 
re,  intr.  Liv.  etc.  (s'opp.  à  con- 
stare,  xqualem  esse,  etc.,  ex.  : 
«.r  teinpestatibus  pessimse  [«unt] 
(/U.T  variant.  Cels.  diu  variante 
l'iirtana.  Justin,  hxc  de  tanto 
viru,  quanqaam  et  opinionihixs 
et  monumentis  litterarain  va- 
riarent,  proponendaerant.  Liv. 
IXX.VVIlf,  57,  81.  ita  fama  va- 
riât, ut...  Liv.  [X.VVII,  27,  U]. 
fremitus  varianlis  multitadi- 
nis,  partim  assentientiam,  par- 
iim  indignantium.   Liv.).  Voy. 

DIFFÉRER. 

variété,  s.  f.  Suite  de  change- 
ments successifs.  Varietas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  varieras 
enim  Latinum  verbum  est,  id- 
que  proprie  quidenx  in  dispa- 
rihas  coloribus  diciliir,  sed 
transfertur  in  inulta  disparia. 
Cic.  [Fin.  II,  3,  10].  v.  cotorum. 
Plin.  (loram.  Cic.  pellium.  Cœs. 
gentiam.  Cic.  vocuni.  Cic.  au 
lig.  Tirnseas  longe  eruditissiinus 
et  rerum  copia  et  sentenliaram 
varietate  abanduntissimas.  Cic. 
V.  in  dispatationihas.  Cic.  voy. 

VARIER,    MULTIPLE,    MULTIPLICITk). 

1  Différence  entre  des  choses 
qui  ont  des  traits  communs. 
Varietas,  atis,  f.  Cic.  Diversi- 
tas,  atis,  f.  Quint.  Voy.  divers, 

DIVERSITÉ. 

variqueux,  euse,  adj.  Qui  a 
rapport  aux  varices,  qui  a  des 
varices.  Varicosus,  a,  um,  adj. 
Lacil.  Pers.  Juv. 

varlet,  s.  m.  Fils  de  gentil- 
homme au  service  d'un  seigneur 
féodal.   Puer  nobilis.    .1. 

varlope,  s.  f.  Grand  rabot  de 
menuisier.  Rancina,  .v,  (.  Plin. 

vasculaire  et  vasculeux, 
euse,  adj.  Constitué  par  les 
vaisseaux  de  l'organisme.  (Tra- 
duire parle  génit.  venarum  ou 
arteriarum.)  Voy.  artériel.  || 
En  pari,  des  plantes.  Voy.  fi- 
breux. 

1.  vase,  s.  m.  Réceptacle  des- 
tiné à  contenir  toute  espèce  de 
substance  solide  ou  liquide. 
Vas,  vasj's,  n.  Cic.  (cf.  vas 
i-inariam.  Cic.  vas  potorium. 
Plin.  vasa  vitrea.  Col.  senea. 
Plaut.  argentea.  Cic.  (ictilia. 
.  Xep.  Sen.).  Petit  — ,  lascu- 
'iim,  i,  n.  Cato.  Quint.  Relatif 
aux  — ,  de  — ,  vasarius,  a,  uni, 
adj.  Varr.  — •  d'argile,  —  en 
terre,  Jictiie,  is,  u.  Plin.  figli- 
num,  i,  n.  Plin.  fidelia,  se,  i. 
Col.  urceas,  i,  m.  Cato.  Hor. 
—  en  terre  (pour  conserver  le 
lilé),  cumera,  ai,  f.  Hnr.  (pour 
conserver  l'huile,  le  vin,  etc.;. 


VAT 

séria,  X,  !.  l'arr.  Liv.  (pour  I 
cuire  les  aliments),  catinus,  i,\ 
m.  Varr.  —  sacrés,  sacra,  o-  ] 
ram,  n.  pi.  Cic.  —  (pour  laver  j 
ou  «0  baigner),  lahrum,  i,  n. 
Cic.  —  pour  puiser  de  l'eau,  1 
titula,  se,  f.  Plaut.  —  i.  boire, 
«caphium,  it,  n.  Cic.  calix,  icis, 
m.  Cic.  —  à  chaux,  fvlelia,  œ, 
f.  Cic.  —  de  nuit,  matula,  œ, 
f.  Plaut.  matella,  oc,  f.  Varr. 
Sen.  —  de  plomb,  plumbeam, 
i,  n.  Cato.  Col.  —  d'or  ou  d'ar- 
gent ciselé,  torewna,  matis, 
n.  Cic.  —  artistique,  voy.  po- 
terie. Fabricant  de  —  en  métal, 
vascularius,  ii,  m.  Cic.  —  (em- 
ployé en  cliiniie),  voy.  éprou- 
vette.  Il  (T.  liibl.)  —  d'élec- 
tion, —  de  mi-éricorde  (celui 
que  Dieu  a  choisi,  en  qui  Dieu 
a  montré  sa  miséricorde),  vas 
electionis.  Hier,  vas  misericor- 
dix.  Eccl.  1  (P.  anal.)  Fig.  Ce 
qui  a  la  forme  d'un  vase.  — 
d'un  chapiteau  corinthien, 
voy.    VOLUTE.     —   d'une    fleur, 

voy.    CALICE. 

2.  vase,  s.  f.  Limon  qui  se  dé- 
pose au  fond  de  l'eau.  Linias, 
i,  m.  Cic.  Voy.  fange,  limon. 
Plein  de  — ,  voy.  vaseux.  Qui 
vit  dans  la  — ,  latarias,  a,  um, 
adj.  Plin.  lutensis,  e,  adj.  Plin. 

vaseux,  euse.  adj.  Qui  con- 
tient de  la  vase.  Limosiis,  a, 
uni,  adj.  Coi.  Latosus,  a,  um, 
adj.  Cato.  Col.  Lutulentas,  a, 
um,    adj.    Hor. 

vasistas,  s.  m.  Voy.    lucarne. 

vasque,  s.  f.  Bassin  en  forme 
de  vaste  coupe.  i,a67'am,  i,  n. 
Coi. 

vassal,  aie,  adj.  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  relove  d'un 
seigneur  à  cause  d'un  fief. 
Ciitjns,  entis,  m.  et  f.  A.  Vas- 
sallus  ou  vassalus,  i,  m.  Da- 
cange.  Vassala,  œ,  f.  Ducange. 

vassalité,  s.  f.  DépencUince 
d'un  vassal.  CUentela,  se,  t.  .-1. 

vasselage,  s.  m.  Condition 
de  vassal.  CUentela,  se,  f.  A. 
l'assallitiam,    ii,    a.   Dacange. 

vaste,  adj.  Qui  s'étend  au  loin. 
Vastus.  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vastum  mare.  Cses.  vas- 
tissimus  Oceanus.  Ca's.  au  fig. 
vastus  animas.  Sali.  v.  scien- 
tia.  Col.  V.  potentia.  Ov.); 
amplus,  a,  um,  adj.  Cic. etc. 
(ex.  ;  arnpla  domus.  Cic.)  ; 
spatiosus,  a,  um.  adj.  Ov. 
■Sen.  [e\.  :  sp.  insala.  Plin. 
cella  (rigidoria  spatiosa  et 
ejl'asa.  Plin.  J.  spatiosa  et 
capax  domus.  Plin.  /.  au  fig. 
magna  et  spatiosa  l'CS  est  sa- 
pientia.  Sen.  [ep.  88,  83|): 
magnus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
lex.:  magna  insula.  Cic.  au  fig. 
magna  et  ampla  negotia.Cic). 

Voy.  GRAND,    immense. 

vastement,  adv.  D'une  ma- 
nière vaste.   Vaste,  adv.  Cic. 

va-tout,  s.  m.  Coup  où  l'on 
risque  tout  l'argent  qu'on  a 
devant    soi.   Aléa,    s,    f.    Cic. 


VAU 
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Toln  pecania  in  niediam  col- 
lata  ou  posita.  .i.  Jouer  son 
va-tout,  totam  pecuniam  in 
médium  conferre  ou  ponére. 
A.  Il  (Pi'i.)  Aléa, se,  f.  Cses.  ap. 
Saet.  Jouer  son  — ,  perica- 
lum  sammœ  rerum  (acéré. 
Liv.  Voy.  hasard,  risque.  ||  (!'. 
plaisant.).  Arcli.  Faire  —  à 
qqn,  (lui  disputer  le  prix),  voy. 

PRIX. 

vau-de-route  (à),  Voy.    kv.kv 

et  HMUrE. 

vaudeville,  s.  m.  (.■Vrch.). 
Chanson  de  circonstance.  Voy. 
CHANSON.  1  Pièce  de  théâtre  en- 
tromèléo  de  couplets.  Attellana 
(s.-H.  (abula),    se,   f.    Varr.  Liv. 

vau-l'eau  (à).  Voy.  avau. 

vaurien,  enne,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui •  lie  qui  ne  vaut  rien,  qui 
est  vicieux.  Homo  nequam  ou 
simplt.  nequam,  indécl.  Cic 
Honxo  nihili.  Plaut.  Varr. 
Grassaior,  cris,  m.  Cic.  Va- 
terator,  oris,  m.  Ter.  Cic 
Un  franc  — ,  un  —  fieffé,  ho- 
mo  nequissimus.  Cic.  ou  per- 
ditus.  Ter,  magnus  nebulo. 
Ter.  Vaurienne,  niulier  neqais- 
sima,  ou  perdita.  Cic.  ||  (P.  Iiy- 
p.rb.).  Un  —  d'enfant  (enfant 
c-piègle,  malicieux),  voy.  ces 
mots.  Un  aimable  —  (un  jeune 
homme  qui   fait  des  fredaines), 

voy.    FREDAINE. 

vautour,  s.  m.  Grand  oiseau 
de  proie.  Vultur,  taris,  m. 
Virg.  Liv.  VuHurius,  ii,  m. 
Lucr.  Virg.  Liv.  De  — ,  viittu- 
rinas,  a,  um,  adj.  Mart.  Plin. 
Pousser  le  cri  du — ,  pulpàre, 
intr.  Suet.  \\  (Fig.)  Celui  dont 
les  faibles  sont  victimes.  Vultu- 
rius,  ii,  m.  Plaut.  Cic.  Catall. 
\'altar,  turis,    m.    Sen.    Mart. 

vautre,  s.  m.  Chien  qui  chasse 
le  sanglier,  les  bêtes  noires. 
Vertragas,  i,  m.  Mart. 

vautrer,  v.  tr.  Rouler  sur  la 
sol,  dans  la  boue.  Se  — ,  se  ro/u- 
tùre.  Plin.  (cf.  dam  aper  se 
volulat.  Phxd.).  vôlutari, 
pas.sif.  moy.  Varr.  (cf.  volutâ- 
ri  in  lato.  Varr.).  Se  —  dans 
la  boue  (en  pari,  du  porc), 
tergoràre  se  lato.  Plin.  Action 
de  se  —  dans  la  boue,  voluta- 
tio  in  lato.  Plin.  Bourbier  où 
les  sangliers  se  — ,  voiuiabrum, 
i,  a.  VÏrg.  \\  (P.  ext.).  Se  rou- 
ler, s'enfoncer  dans.  Volutare 
se  [in  pulvere).  Plin.  Voy. 
rouler,  ENFONCER.  ||  (P.  anal.). 
S'étendre  tout  de  son  long.  Vo- 
lutâri,  passif  moy.  Suet.  Sterni, 
pass.  moy.  Liv.  ou  sternére  se. 
Virg.  Voy.  étendre.  Fig.  Vo- 
lutâri,  passif  moy.  Cic.  (cf. 
V.  in  omni  dedecorc.  Cornif. 
in  ontni  génère  (lagifiorum 
inter  mala  vohitor  plurima 
[-je  me  vautre  dans  le  bour- 
bier du  vice  -1.  Sen.).  Se  in- 
gargitàre  in  flagitia.  Cic.  Qui 
se  vautre,  volutabundas,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  voiutahun- 
dus  in  volaptatibus.  Cic.). 
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▼avasseur.  s.  m.  Vassal  d'ar- 
1  ure-tief.  I  (ISSUS  vassorum. 
l.tt.  uxérov. 

veau,  â.  m.  Petit  de  la  vache 
vf><?Qdant  la  première  aimée). 
Vitaltis,  i,  m.  Ci'c.  Bac.ilus,  i, 
m.  Col.  Petit  — ,  vitellas,  i,  m. 
Plaut.  De  —  i-italinas,  a,  ain, 
adj.  Cic.  ^ci".  littiiina  carun- 
cuiti  ['  UQ  petit  morceau  de 
T.  •].  Cic.  l'itu/i'num  ossum 
(•  roii  de  veau  •].  Cic).  — 
de  lait  iqui  tête  encore),  lac- 
tens  vitulat.  Varr.  Viande, 
chair  de  — ,  du  — ,  vitulina 
(s.  e.  earo),  a?,  f.  Plaut.  .\ep. 
Du  —  rôti,  caro  vituU  ussu- 
ta.  Plin.  Il  (.\atiq.  juive.).  Le 
—  d'or,  uareus  boa  ou  vitu- 
las.  Ecct.  Fig.  Adorer  le  — 
d'or  (avoir  le  culte  de  la  ri- 
chesse), vov.  ADORER.  Il  (P. 
eit.)  —  maria,  espèce  de  pho- 
que ,  vitalvts  marinas  et 
(siiuplt.)  vitutus,  i,  m.  Col. 
Plin.  Saet.  ^  Cuir  lait  avec  la 
peau  de  veau.  Pellia  vitiUina. 
Plin. 

vedette,  s.  f.  (Arch.)  Poste  de 
eenlinelle  sur  un  rempart. 
Statio,  onis,  f.  Liv.  Voy.  senti- 
nelle. Il  ^Par  est.)  Cavalier 
posté  en  observation.  Kvplora- 
lor,  oris,  m.  Cses.  Statio,onis, 
f.  Cajs.  Liv.  (cf.  in  stationibas 
esse.  Cses.  stationem  habêre. 
Liv.  disponëre  stationem. 
Su«<.).  Mettre  en  — ,être  en  — , 

voy.         FACTIO.N,       CAKOE.      ^      (P. 

anal.)  Petit  bâtiment  de  guerre 
placé  en  observation.  Voy.  croi- 
seur. 1  (Fig.)  Place  isolée  où  l'on 
met  en  tête  d'une  lettre  le  nom 
d'une  personne,  fions,  (ron- 
tis,  f.  Ov.  Principium,  ii,  n. 
Quint.  Mettre  un  nom  en  — , 
praiscribëre  nonxen.  Gell.  \\  (P. 
anal.)J  Mettre  eu  —  le  nom  do 
qqn  (en  caractères  plus  gros, 
pour  attirer  l'attention),  prœ- 
tcribëre  nomen  (libro  ou  libel- 
la etc.)  Gell.  ou  inscribére  no- 
men in  principio  (libri,  libelli 
etc).  A .  Giandibas  lltteiis  scri- 
bére  nomen.  A. 

végétable  (lat.  post.  vegeta- 
biiis.  Amm.),  adj.  lArch.)  Qui 
peut  végéter.  Qui  iqase,  quoU) 
yerminârti  ou  cresccre  potest.  A. 
végétal,  aie  (lat.  scliolast.  ve- 
'jelalis,.  adj.  et  s.  m.  ||  .Idy. Qui 
a  rapport  aux  plantes.  Verra 
'jeniiixs  ou  natas,  A.  Le  règne 
— ,  res  eôe  qux  giijnantw  e 
terra  A.  qasecanqae  ita  orta 
sunt  ut  terra  stirpibus  suis 
nitantar.  A.  ea  quorum  atir- 
pes  terra  continentur.  A.  Iier- 
bœ  et  stirpes.  Cic.  ou  siinplt. 
stirpes.  stirpium,  f.  pi.  Cic. 
.Matières  — ,  substances  — ,  i^i- 
rentia,  iurn,  n.  pi.  Col.  Poi- 
son — ,  venenum  quod  ex  her- 
bis  contrahituT.  Plin.  Terre 
—,  voy.  TERREAU.  1  6.m.  Plante, 
être  oraani"é.  Quicquid  nasci- 
iar  ou  provenit  terra.  A.  Plan- 
ta,   X,    t.    Col.    llerba,   œ,    f. 


vi:n 

Plin.  Les  — ,  <;(i.tr  terra  gignit. 
Cic.  lircntiii,  ium,  n.  pi.    Coi. 

végétant,  ante,  adj.  gui  a  la 
propriété  de  végéter.  (Jui,  «/ua" 
vf'jetat.  A.  IV;;f(iiru/i  ou  ger- 
minanJi  li  pra-ditus.  A. 

végétatif,  ive  (lat.  scholast. 
legfiativus),  adj.  Qui  fait  vé- 
géter.     Voy.      FÉCONDANT,       VlVl- 

iiANT.  .\voir  une  vie  — ,  kerba- 
rum  rita  viicre.  A. 
végétation  ^lat.  post.  vegeta- 
tio  [•  mouvement,  e.\citatioii  ■•]. 
Apal.).  s.  f.  .\ction  da  végeti-r. 
Germinatio,  onis,  S.  Col.  En- 
trer en   — ,    être    en    — ,    voy. 

noURCEONNER,    GERMER,     POUSSER. 

^  litre  en  pleine  — ,  io-curiùre, 
i  iutr.  Coi.  T  Ensemble  de  végé- 
I  taux  qui  croissent  dans  un 
lieu.  \oy.  VÉGÉTAL.  Une  riche 
— ,  Ixlitia,  as,  f.  Coi.  —  trop 
vigoureuse,  iaa;uria,  œ,  et  f.  et 
laxaries,  ei,  f.  Virg.  Couvert 
d'une  riche  — ,  laetus,  a,  um, 
adj.  larr.  Virg.  Endroit  dé- 
pouillé de  toute  —,  ioca  nu- 
cia  ijignentium.  Sali.  Etre  dé- 
pourvu de  toute  — ,  herbà  et 
graminibus  nadum  esse.  Col. 
ï  Production  végétale  qui  .se 
développe  dans  certains  mi- 
lieux.     Voy.       PLANTE,        POUSSE. 

Il  (Fig.).  Production  morbide, 
excroissance  charnue.  Excre- 
scentia,  ium,  n.  pi.  Plin. 
Taber,  beris,  n.  Plin. 
végéter  (lat.  vegelâre,  être  vi- 
goureux), v.  intr.  .accomplir 
les  fonctions  qui  constituent  la 
vie  du  végétal.  Voy.  bourgeon- 
ner, CROÎTRE,  pousser.  Tout  Ce 
qui  végète  dans  la  nature, 
virentia,  ium,  n.  pi.  Coi.  Voy. 
VÉGÉTAL.  1  (Fig.)  En  pari,  de 
l'homme,  mener  une  vie  iner- 
te, lierbaram  rita  vivëre.  .4. 
Sic  vivëre  qaomodo  dicuntur 
<irbores  vivëre.  A.  Elangaes- 
cëre,  intr.  Liv.  Senescëre 
[otio).  Liv.  [socordiâ).  Tac. 
Consenescëre,  intr.  Z,ii^.  Voy. 
croupir,  LANGUIR.  ||  Vivpc  misé- 
rablement .  Miserê  vivëre . 
Plaut.  —  toute  sa  vie,  tran- 
sire  vitaux  silentio.  Sen.   Voy. 

OBSCURITÉ. 

véhémence,  s.  f.  Force  impé- 
tueuse. Vis,  vis  (Ace.  l'im. 
Abl.  ia),f.  Cic.  [cf.  vis  et  quasi 
(larnma  oratoria.  Cic).  Vehe- 
mentia,  se,  f.  Plin.  impetus, 
ûs,  m.  Cic.  (cf.  imp.  oratio- 
nis.Cic.  imp.  libidinum.  Cic). 
(En  parlant  seulement  du  dis- 
cours.) Acrimonia,  œ,  f.  Cor- 
ni(.  Contenlio,  onis,  f.  Cic. 
Avec  — ,  vehementer,  adv. 
Cic.  (cf.  veh.  ayëre  [•■  plaider 
avec  V.  •]  Cic).  contenté  {di- 
cëre).  Cic.  Voy.  véhémente- 
ment. Qui  fait  preuve  d'une 
grande  —  dans  l'action  (ora- 
toire), in  agendo  vehemens 
alque  incensus.  Cic  Plein  de 
— ,  voy.  véhément.  ||  Violence 
du    vent,    des   éléments.    Voy. 

VIOLENCE. 


VEI 

véhément,  mente,  adj.  Qui 
a  une  force  irapetiieuso.  Ve- 
hemens,  adj.  Cic.  (fx.:  vehe- 
iiit-ns  oratio.  Cic.  orator  pa- 
ram  i, lumens.  Cic]  ;  acar, 
cris,  cre,  adj.  de.  (voy. 
VIF,  EMPORTÉ);  farvidus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (ex.  :  fervidum 
quoddam  gênas  dicendi.  Cic): 
commotus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (ex.:  commotior  oratio. 
Cic);  incitatus,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  (ex.;  incii(i/<i  ora- 
tio. Cic);  rapidus,  a,  um, 
adj.      (ex.    :       rapida      oralio. 

Cic).  Voy.  VIOLENT,  IMPÉTUEUX, 
ENFLAMMÉ,  PASSIONNÉ. 

véhémentement,  adv.  D'iino 
manière  véhémente.  Vehemen- 
ter,  adv.  Cic.  Contenté,  adv. 
Cic  II  (P.  ext.)  Très  forte- 
ment. Maxime,  adv.  Cic  Sum- 
mé,  adv.  Cic  Voy.  extrême- 
ment, V1VF.MENT.  Etre  —  soup- 
çonné, ina.rimam  suspicionem 
saatinëre.  Plaut. 

véhicule,  s.  m.  Ce  qui  sert  à 
voiturer.    \'ehiculum,  i,  n.  Liv. 

Voy.      TRANSPORT,      VOITURE.      ^ 

(P.  anal.)  Ce  qui  sert  à  trans- 
mettre. Voy.  TRANSMETTRE, 
TRANSMISSION,  CONDUIT.  L'air  est 
le  —  du  son,  sonus  per  aéra 
transmittitur  ou  vehitur.  A. 
Il  Spéc.  (Pharm.).  E.\cipient. 
Voy.  ce  mot.  ||  (Fig.)  Aaxiliam, 
ii,  n.  Cic  Adjumcntam,  i,  n. 
Cic  Instrumenlam,  i,  a.  Cic. 
veillant,  adj.  Qui   veille.    Voy. 

VIGILANT. 

veille,  s.  f.  Action  de  veiller. 
Vigilia,  œ,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
patiens  vi'/itise  [<•  capable  de 
supporter  les  v.  »].  Sali,  cam 
vigitià  labor.  Cels.  Demosthe- 
nis  vigiliœ.  Cic  cujua  oinnes 
vigllias  in  stapids  constat  esse 
consumptas.  Cic).  ||  Veilles 
consacrées  au  travail.  Vigilia., 
se,  f.  Cic  etc.  (ex.:  ut  vacuatn 
meta  popiilum  [ionxanunx  no- 
strâ  vigilia  et prospicienliàred- 
deremas.  Cic.  ubi  res  viyiliam 
cvir/eret,  exsomnis.  VelL);  lu- 
cubratio,  onis,  t.  Cic  Col. 
(ex.;  in  lucabratione  ou  per 
lucubrationem.  Col.  au  pfiir. 
lacubrationes  detraxi  et  meri- 
diationes  addidi.  Cic.  inéton. 
lucubrationem  meam  [.  le  fruit 
do  mes  v.  »]  perire.  Cic  [ep.  IX, 
S,  1]  cf.  accijiies  igitur  hoc 
parvum  opuscalam,  lacabra- 
tum  [•  fruit  do  mes  veilles  •] 
lus  jam  coniravlioribus  nocti- 
hus.  Cic.  [parad.  proœm.  5J). 
Il  (Par  anal.).  Réunion  du  soir, 
dans  les  villages,  pour  ti'avail- 
ler  en  causant.  Voy.  veillée.  [| 
(Par  c\t.)  Garde  qu'on  fait 
pendant  la  nuit.  Nocturna 
custodia.  Cic.  Vigilise  noa- 
turnx  ou  simpl.  vi.^iiia;,  uf-um, 
f.  pi.  Cic.  (cf.  vigiliijs  agére. 
Cses.).  Voy.  garue.  ^  (Antlij. 
Rom.)  Une  des  qiiatrf  divisions 
de  la  nuit.  Vigilia,  SB,  f. 
Cses.  Liv.  (ex.  :  prima    vigilia. 
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L!v.  secunda.  Liv.  tertio.  C.vs.  I 
quarta.  Liv.).  ||  Lîi  veille  d'une  ' 
l'ctB  religieuse,  vi^ilia:,  arum, 
f.  pi.  Plant,  pervigilatio,  oni», 
f.  Cic.  fan  pliir.  Cic.  (l^i'g-  II. 
37J).  1  (Par  ext.)  Le  jour  qui 
précède  un  jour  déterminé. 
Dies  pro.timus  anta  {diem  fes- 
tam).  Cic.  liettemua  dies.  Cic. 
A  la  —,  pridie,  adv.  ('ic.  etc. 
(ex.  :  pridie  Compitalia,  Qiùn- 
(jaatrua.  Cic.  pridie  KiUendas, 
nonaa,  Cafs.  Cic. pridie Idas.i'ic. 
asqixe  ad  pridie  Kal.  Sept.  (ic. 
pridieejas  diei.Cic.  pridir  qiuim, 
Athenaa  veni  [•  la  veille  do 
mon  arrivée  à  .\.  •].  Cic).  De 
la  —,  besternuSy  a,  uin,  adj. 
de.  etc.  (ox.  :  h.  disputatio. 
Cic.  h.  panis.  Cels.).  On  est  à 
la  —  de...,  j-es  in  eo  est,  ut 
(et  le  Subj.).  Cic.  janx  prope 
est.  M...  Cic.  (voy.  part'  sur  le] 

POINT    et    ALLER  [p.    IIG,    ''ol.     1]|. 

^  Etat  de  celui  .[ui  n'est  pas 
endormi.  Vigilia,  SB,  f.  Cels. 
^s'opp.  à  soinnas,  ex.:  v.  se- 
num.  Cels.  ciiin  somnus  [•  le 
besoin  de  dormir  >]  aut  vigi- 
lia arget.  Cels.).  A  l'ctafc  de 
— ,  vigilans.  Ce/s.  Voy.  veiller. 
veillée,  s.  f.  Action  de  veiller 
iiii  malade,  un  mort.  Aùiri  ou 
mortui  custodia.  A.  Faneris 
e.xcabiœ  A.  No.x  funehris.  A. 
Il  (Par  ext.)  Action  de  veil- 
ler pour  travailler.  Lacubratio, 
onis,  (.  Cic.  Voy.  veille.  ^ 
Réunion  du  soir,  pour  travail- 
ler en  causant.  Lucubratio, 
CDÎSf  f.  Col.  (ex.  ;  vijcdigna  lu- 
cuhratione  aniculnrum  [•  qui 
méritent  à  peine  d'occuper  les 
bavardages  des  vieilles  fem- 
mes à  la  V.  '].  Cic.)  Travailler 
à  la  ^,  lacubrâre,     intr.    Liv. 

—  religieuse,  vigilirv,  arum, 
f.  pi.  Plaat.  pervigiliam,  ii,  n. 
Liv.  Suet. 

veiller,  v.  intr.  Ne  pas  dormir 
pendant  le  temps  destiné  au 
sommeil.  Vigilàre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  v.  proximà  nocte. 
Cic.  de  maltâ  nocte.  Cic.  ad 
multam  noctem.  Cic.  asqae  ad 
lucem.  Ter.  ad  ipsum  mane. 
Hor.y,  pervigilâre,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  p.  noctem.  Cic.  noo- 
tes  totas.  Plaat.  absol.  p.  in 
armis.  Liv.).  —  pour  travailler, 
lucubrâre,  intr.  Varr.  Liv. 
lex.  :  inter  lacubrantes  ancil- 
tas  tedêre.  Liv.).  \\  (Par  ext.) 
Etre  de  garde  pendant  la  nuit. 
Excubàre,  intr.  Cxs.  etc.  (ex.  : 
in  armis.  Cœs.  pro  castris. 
Cses.  pro  vallo.  Sen.  in  porta. 
Sali,  on  dit  aussi  excabias 
agëre.  Saet.  excubias  habëre. 
Plin.  voy.  garde).  {|  (Transit.) 

—  (un  malade),  vigilantem  as- 
sidêre  lecto  alicujas.  D.  ||  (Fig.) 
Veiller  sur  qqn,  qqcli.,  c.-à-d. 
prendre  soin  de  sa  sûreté,  de 
saconservation.  V/a^'iâre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  vigiïabo  pro  vo- 
bis.  Cic);  tueri,  dép.  tr.  Cic. 

'<etc.  (ex.  :   valetadinem.   Nep. 


CœcUiam  taeor.  Cic.  at  no»  ti- 
berosi/ne  tueare.  Cic);  curâre. 
tr.  '-'ic.  etc.  (voy.  «oiN,  soigner); 
custodire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliquem  ou  tilifiuid.  Cic.  voy. 
surveiller)  ;  respicère,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  r.  rem  puhlicam. 
Cic).  —  k  qqch.,  vidére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  negotia  niea  vi- 
dchis.  Cic  viderct,  at  ipiam 
primant  tota  res  transigerrtar. 
Cic  illad  videndum  est,  ne 
'/ait  nervas  Isedattir.  Cels.  vi- 
dcant  consutes,  ne  qaid  res 
pablica  detrimenti  capiat  ou 
accipiat.  Cic)  ;  providére,  tr. 
et  intr.  Cic  etc.  (ex.  :  rem  fi-a- 
mentariam.  Cœs.  multa.  h'ir. 
omnia.  Petr.  de  re  frumenta- 
riâ.  Cxs.  saltiti  hominum.  Cic. 
vitœ  hominum  consalére  et 
providére  [en  pari,  des  dieux]. 
Cic.  ut  [ceter.-e  res]  qaam  rec- 
tissimë  agantur  omni  meà  cu- 
ra, operà,  diligentiâ,  gratiâ 
proviaebo.  Cic.  omnibus  rébus 
cura  et  provide,  ne  quid  ei  de- 
sit.  Cic);  curâre,  tr.  Cic.  etc. 
iex.  :  pollicitus  sum  caratarum 
me  Brati  caasà,  ut  ei  Salami- 
nii  pecaniam  solverent.  Cic. 
curare  et  per^ëre,  at . . .  Cic. 
ego  qase  ad  tuam  dignitatem 
pertinêre  arbitror  summo  stu- 
dio diligentiâgae  curabo.  Cic); 
consuiére,  intr.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  negligcre  aliquem  ou  aliqaid. 
Cic.  souv.  uni  à  d'autres  ver- 
bes, cf.  consalére  ac  prospicëre 
ou  prospicëre  et  consalére  ou 
consulëre  ac  providére.  Cic. 
ex.  :  c.  salati  saoram.  Cic  suce 
ac  militam  salati.  Cœs.  vitse  et 
fortanis  suis.  Cic.  consulëre 
ac  prospicëre  ou  consuiére  at- 
que providére,  ut. .  .Cic).  1  Ne 
pas  être  endormi.  Vigilàre, 
intr.  Ceis.  (voy.  éveiller). 
veilleur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  veille  d'une  façon 
générale.  Exi'ubitor,  oris,  m. 
Col.  Les  — ,  vigiles,  um,  m.  pi. 
Cic.  Liv. — ,  veilleuse  des  morts, 
gai,  qu3e  excubias  faneris  ob- 
servât. —  de  nuit,  vigil  nocfar- 
nas.  A.  Il  (P.  anal.)  Veilleuse 
(godet  rempli  d'huile).  Lucerna 
cabicularia.  Mart.  (XIV,  39). 
Travailler  à  la  lueur  d'une  — , 
lacubrâre,  intr.  Cic.  Liv.  ela 
cubrâre,  tr.  Cic. 
veine,  s.  f.  Vaisseau  sanguin 
qui  ramène  le  sang  au  côté 
droit  du  cœur.  Vena,  se,  f. 
Cic  etc.  (ex.  :  vense  et  arterise 
a  corde  iractse.  Cic.  venam  in- 
cldëre  ['  ouvrir  la  veine  •]. 
Cels.).  —  porte,  jecoris  port^. 
Cic  .\rch.  —  artérielle,  voy. 
pulmonaire.  ^  (Par  ext.)  Tout 
vaisseau  sanguin,  veiao  OO  ar- 
tère. Vena,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex. 
venam  aperire.  Tac.  venas  ex 
trahére  [-  tirer  le  sang  des  v.  •] 
Sen.  porrectis  atriusqae  brac- 
chii  venis.  Tac  craram  et  po- 
plitum  venas  abrumpit.  Tac). 
Voy.  SANO.   1   (P.  anal.)   Filon 


d'une  mine  où  l'on  trouve  !« 
minorai.  Vena,  ae,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aîris,  argenti,  auri  vena. 
Cic.  auri  vena;  et  argenti.  Sa- 
tin.). Fig.  Etre  tombé  sur  nue 
lionne  — ,  opportunitate  quu- 
dam  ati.  des.  ||  Filet  d'eau 
souterrain.  Vena,  ae,  f.  IHit. 
Ov.  (ex.  ;  canicuiis  venx  l'on- 
lis  intercisse  sunt  âlque  aversse. 
Ilirt.).  Il  Trait  sinueux  analogue 
aux  veines  qui  se  montrent 
sous  la  peau.  Vena,  se,  f.  Plin. 
l-ibra,  a»,  f.  Coi.  Plin.  ^  Source 
de  l'inspiration.  Vena,  se,  f. 
Hor.  Quint,  (ex.  :  tenais  et  nn- 
gasti  ingcnii  vena.  Qaint.  be- 
nignu  ingcnii  vena.  //or.).  Etre 
on  — ,  se  sentir  en  — ,  voy.  ins- 
piration, INSPIRER.  Par  anal. 
Etre   en   —   de    bonheur,    voy. 

CHANCE. 

veiner,  v.  tr.  Parsemer  de  traits 
sinueux  analogues  aux  veines. 
Interstinguére,  tr.  Plin.  (cf.  la- 
pis interstinctus  aarcis  guttis. 
Plin.).  Veiné,  vcnosus,  a,  um, 
adj.  Plin.  maculosus,  a,  um, 
adj.  Plin.  (cf.  macuiosiim  mar- 
mor.  Plin.).  crispus,  a.  um, 
adj. Piin.  nrebris  venis  distinc- 
tus.  Plin.  Etre  — ,  varias  venas 
kabére.  Plin. 

veineux,  euse,  adj.  Qui  ap- 
partient aux  veines.  Venosus, 
II,  am,  adj.  Plin.  Fistulusas, 
a,  am,  adj.  Plin.  Le  sang  — , 
voy.  NOIR,  .artère  —  (veine  pul- 
monaire), voy.  VEINE. 

veinule,  s.  f.  Petite  veine.  Te- 
nula,  as,  f.  Cels.  ||  (P.  an.-.l.) 
l'rès  petite  ramification  dus 
nervules  des  feuilles.  Ramulus, 
i,  m.  Cic. 

vélar,  s.  m.  Plante,  dite  herbe 
aux  chantres.  Irio,  onis,  m. 
Plin. 

velche,  s.  m.  (P.  plaisant.) 
Homme  ignorant.  Voy.  igno- 
rant. 

vêler,  V.  intr.  En  pari,  d'une 
vache,  mettre  bas.  ^'italam  pa- 
rère ou  simplt.  parère,  intr. 
Coi.  (cf.  boi^s  pariant  in  de- 
cem  annos.  Coi.). 

vélin,  s.  m.  Peau  de  veau  ap- 
prêtée   comme    le    parchemin. 

Voy.    P.ARCHEMIN. 

véllte,  s.  m.  Fantassin  armé  à 
la  légère,  chez  les  Romains.  T'e- 
les,  "ilis,  m.  Lacil.  sat.  et  or- 
din.  au  plur.  velites,  am,  m. 
pi.  Liv.  Relatif  aux  — ,  des  — , 
velitaris,  e,  adj.  Sali.  Liv.  ^ 
Chasseur  à  pied.  Comme  plus 
haut. 

velléité  (lat.  scholast.  velleitas), 
s.  f.  Résolution  faible,  sans  ef- 
fet. Afens  aliqaa.  Cic.  —  de 
colère,  aliquid   ira?.   Cic.    Voy. 

CAPRICE,    FANTAISIE. 

véloce,  adj.  Qui  a  de  la  vélo- 
cité. Velox,  ocis,  adj.  Liv.  Voy, 

RAPIDE. 

vélocité,  s.  f.  Rapidité.  Telo- 
citas,  atis,  f.  Cic.  Voy.  rapidité, 

VITESSE. 

I  velours   (lat.    villosas,    velu). 
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s.  m.  EtofTs  à  deux  cli&tnes,  k 
tissu  serré  et  à  épaisseur  mo«l- 
leui«.  Villosa  vettis.  A.  Vellu- 
tum  et  l'elatum,  i,  a.  Ducanije. 
Amphimatlum,  i,  a.  Varr.  Ptin. 
Gaasape,  i»,  n.  Lacil.  ou  yau- 
tapa,  ee.  (.  Pctr.  ou  gaatapum, 
i,  n.  Mort.  \\  ^Fig.)  Faire  patte 
de  —  (on  pari,  d'un  chat)  ren- 
trer ses  griffes),  voy.  patte, 
r.BifTE,  tit  pg.  (cacher  de  mau- 
vais desseins,  sous  des  dehors 
caressa  a '.s  ,  voy.  p*teu>kb. 
▼elouté,  ée,  âdj.  Dont  la  sur- 
face ett  moelleuse  comme  celle 
du  velours.  Mollit,  e,  adj.  Cela. 

Voy.    MOELLEUX,    SATDtÉ,    SOTEL'I. 

Il  p.  anal.)  En  pari,  d'une 
plante,  d'un  fruit.  Lanugino- 
sii3,  a,  am,  adj.  PUn.  Voy.  co- 
To.sNEUi,  Di;\'ETEii.  Devenir  — , 
pubescëre.  intr.  Ov.  Plin.  Fig. 
Vin  à  sove  —  (moelleux  au  pa- 
lai?',  voy.  Doix ,  moelleux.  1| 
(P.  plaisant.)  Ilumeur  — ,  voy. 
DOLCEDR.  Il  Substantivt.  Le  — 
(caractère  moelleux  d'une  sur- 
face), mollitado,  dinis,  f.  Cic. 
Uvitaa,  ati$,  (.  Plin. 

▼élu,  ue  (lat.  pop.  villatas,  de 
i-illas,  poil),  adj.  Couvert  de 
poils.  Pilosat,  a,  uni,  adj.  Cic. 
\'illo$as,  a,  am,  adj.  Plin.  Sœ- 
toias,  a,  am,  adj.  Cels.  llirtas, 
a,  um,  adj.  Plin.  Hirsutas,  a, 
am,  adj.  Ov.  Mart.  (En  pari, 
des  étoffes.) Hiitus,  a,  um,  adj. 
Nep.  Etoffe  — ,  voy.  velours. 
En  pari,  des  plantes.  Villosut, 
a,  um,  adj.  Plin.  Hirsutas,  a, 
um,  adj.  Plin. 

vélum,  s.  m.  Sorte  de  grand 
rideau  tendu,  l'e/am,  i,  n.  Cic. 

—  de  théâtre,  velaria,  orum, 
n.pl.yui-.  Voy.  RIDEAU,  te.ntlbe. 

venaison  (lat.  post.  venatio. 
ValÇi),  f.  Chair  de  grand  gi- 
bier.   Caro   ferina.    ùall.   Liv. 

vénal,  aie,  adj.  Qui  se  vend. 
{.Km  propre.)  I  enalis,  e,  adj. 
//or.  Phn.  Vendibilis,  e,  adj. 
Ptin.  Promercalii,  e,  adj.  Col. 
6aet.  Empticius,  a,  am,  adj. 
I  arr.  Petr.  Etre  — ,  venam,  ire. 
Liv.  Valeur  —  d'un  objet,  pre- 
tiiim,  il,  n.  Plaut.  Cic.  Voy. 
COMMERCIAL.  Quelle  est  la  valeur 

—  de  cet  objet  ?  quanti  emi- 
tur?  Cic.  Il  (Fig.)  Qui  sert  in- 
différemment telle  ou  telle 
cause  pour  de  l'argent.  Venalis 
pretio.  Liv.  et  absolt.  venalis, 
e,  adj.  Cic.  Nummarias,  a, 
am,  adj.  Cic.  ici.  nummarias 
Jadex.  Cic.).  Qui  (qaœ,  quod) 
pretio  (ou  pecunià)  corrumpi 
potest.  Cic.  Avoir  une  conscience 
— ,  fidem  et  religionem  pretio 
addictam  (ou  venalem)  nabëre, 
Cic.  Etre  -  (en  pari,  d'une 
per-onne),  pretio  corrumpi 
poise.  Cic.  se  vendêre.  Cic. 
Que  tout  est  — ,  omnia  venire. 
Sali. 

vénalement,  adv.  D'une  ma- 
nière veri.île  (au  pr.  et  au  fig). 
Emendo.  Cic.  Emjitione.  Cic. 
Pretio.  Cic.  Veno.  Tac. 
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vénalité  ^lat.  post.  i-ena/idis. 
C?iJ.  Cod.-Jast.),B.  t.  Caractère 
de  ce  qui  est  vénal.  La  — 
d'une  charge,  venolis  m-.igi- 
stnjttaa.  Cic.  Fig.  .-InimiM  ve~ 
nalis.  Cic.  ou  gui  pretio  cor- 
rumpi potest.  A.  La  —  des  ju- 
Ijenients,  corrupta  j'uJicia.  Cic. 

venant,  ante,  adj.  Qui  vient. 
l'eniens,  p.  adj.  Cic.  Substan- 
tivt. Les  allants  et  les  — , 
euntes  redeuntcsque.  Cic.  prœ- 
tereunti'.s,  ium,  m.  pi  //or. 
Plin.  .\  tout  — ,  à  tous  —  (pour 
le  premier  venu,  les  premiers 
venu?\  uni  cailibet.  Cic.  cuivis 
uni.  Cic.  omnibus.  Cic.  quibus- 
libet.  Sen.  Maison  ouverte  à 
tout  — ,  pervise  aedes.  Ter.  \\ 
Bien  —  (<!"'  pousse  bien, 
on  Iparl.  des  productions  du 
sol),  2axuriosu«,  a,  am,  adj. 
Cic.  (cf.  luxuriosa  (rumentn. 
Cic].  Isetas,  a,  um,  adj  Varr. 
Des  écus  de  rente  bien  —  (qu'on 
paie  régulièrement),  nummi 
bene  positi  ou  collocati.  Cic. 

vendable,  adj.  Qui  peut  se 
vendre.  Vendibilis,  e,  adj. 
Plin. 

vendatnge,  s.  f.  Récolte  des 
raisins  pour  faire  le  vin.  VlD- 
demia,  w,  (■  Col.  (ex.  :  vin- 
demiam  facëre.  Col.  ou  me- 
tére.  Plin.  vindemiœ  sunt  in 
manibus  [•  j'ai  à  m'occuper 
des  V.  '].  Plin.  j.  vindemia- 
rium  ferise.  Saet.  graciles  vin- 
demia;.  Plin.  j.).  Faire  la  — , 
vindemiâre,  intr.  PUn.  On 
fait  la  —,  ava  metitur.  Plin. 
Il  (P.  ext.)  Les  raisins  récoltés 
pour  faire  le  vin.  Uva,  se,  f. 
Varr.  Plin.  V^ineaticus  (rac- 
tus.  Col.  \\  Le  jus  du  raisin 
dans    la  cuve.    Mustum,    i,  n. 

CutO.   Voy.    KAISIN,    MOUT. 

vendanger,  v.  tr.  Récolter  (les 
raisins)  pour  faire  le  vin.  Vin- 
demiâre, tr.  Plin.  (cf.  V.  uvas. 
Plin.)  et  intr.  Plin.  Vindemiam 
facëre.  Col.  ou  metëre.  Plin. 
Uvam  metëre.  Plin. 

vendangeur,  etise,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  vendange. 
Vindeiniator,  oris,  m.  Varr. 
Col.  Vindemitor,  oris,  m.  Plin. 
Vendangeuse,  qase  vindemLtt 
ou  vindemiam  (acit  ou  mctit. 
A.  Les  — ,  vindemiantes,  ium, 
m.  pi.  Plin. 

vendetta,  s.  f.  Poursuite  de  la 
vengeance  dans  les  familles 
(surtout  en  Corse).    Voy.    ve.v- 

OE.4>'CE. 

vendeur,  ense,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  dont  la  profession 
est  de  vendre  qqch.  ||  (T.  de 
droit.)  Venditor,  oris,  m.  Cic. 
Auctor,  oris,  m.  Cic.  (cf. 
aactor  fandi.  Cic.  matas 
auctor.  Cic).  \\  (D'une  façon  gé- 
nérale.) Venditor,  oris,  m. 
Cic.  Institor,  bris,  m.  Hor. 
Liv.  Qui  vendit  ou  venditat 
aliqaid.  A.  — ,  voy.  mahchand. 
Pendre  au  —  un  objet  vendu, 
redhibère,     tr.   Cic.   Qui   con- 
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cerne  les  — ,  institoriat ,  a, 
um,  adj.  Jet.  Il  (T.  de  droit.) 
Venderesso,  i'emii<ri.r,  frici», 
f.  Utp.  auctrix,  icis,  f.  Cad. 
Just.  Vendeuse,  quœ  vendit  ou 
venditat  aliqaia.  A.  vendi- 
trix,  icis,  f.  Jet.  ||  En  mau- 
vaise part.  Voy.    trafiqu.\xt. 

vendication  (lat.  vindicatio  , 
s.  f.  i^Arch.)  Action  de  revendi- 
quer qqch.  Voy.  revendica- 
tion. 

vendiquer  (lat.  vindicâre),  v. 
tr.  (.\rch.)  Revendiquer  (qqch.). 
Voy.  ce  mot. 

vendition  (lat.  vendttto),  s.  f. 
(Arch.)  Vente.  Voy.  ce  mot. 

vendre,  v.  tr.  Céder  (qqch.)  en 
toute  propriété  (à  qqii)  eu 
échange  d'un  pri»  convenu. 
Vendêre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aliqaid  alicui.  Cic.  aliqaid 
pecunià  grandi.  Cic.  parvf 
pretio.  Cic.  recté  [-à  bon  pri.\. 
cher  .].  Cic.  maie.  Cic.  pluris, 
minons  [•  plus  cher,  meilleur 
marché  ■>].  Cic.  quam  plurimo. 
quam  optimë  [•  aussi  cher  que 
possible,  aux  meilleure»  condi- 
tions possible  ■].  Cic.  vend" 
meum  [frumentumj  non  plu- 
ris quam  ceteri.  Cic.  aliqaid 
viginti  minis.  Plaat.  opéra 
Piotogenis  pro  suis.  Plin. 
captivos  sub  coronà  [-  de» 
prisonniers  de  guerre  '].  Gell. 
bona  civiam  [«  vendre  aux  en- 
chères ou  faire  vendre  les 
biens  des  citoyens  •].  Cic.  prs- 
dam  suam.Cic.  hxc  per  pra-co- 
nem  [•  à  la  criée  •].  Cic.  ali- 
qaid sab  hastà  [•  aux  enchè- 
res publiques  •].  Liv.  aliqaid 
aactione  [constitati'^.  Cic. 
absol.  ut  prxconibas  Latini- 
["  en  se  servant  de  la  langue 
latine  •]  vendcndi  /us  essi-l . 
Liv.)  ;  venum  dâre,  tr.  Sali 
Liv.  Saet.  (ex.  :  alios  [Numi 
das]  omnes.Sall.captivos.Su'-l . 
captivos  sab  coronà.  Liv.);  alie- 
nàre,  tr. Cic.  etc.  (voy.ALiKMw. 
céder).— au  détail,  divendêre. 
ir. Cic.  etc.  (voy.  détail, détail- 
ler). Se  — ,  être  vendu,  ve- 
nire, intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ve- 
niie  vesiras  res  oportet.  Cic. 
manoipia  venibant.  Cic.  ve- 
nire ab  lioste.  Quint,  venir^- 
sub  coronà  a  consule  et  pra-- 
tore  [en  pari,  des  prisonnier- 
de  guerre] .  Liv.  venire  sut' 
hastà  [•  aux  enchères  publi- 
ques "].  Hor.  venire  in  aac- 
tione [même  sens].  Jet.  aac- 
tio  fiet  Menœchmi  :  venibani 
servi,  supellex,  [undi  et  œdef. 
venibit  axor  quoqae,  si  qais 
emptor  venerit.  Plaat.  venirr 
aaro.  Hor.  sestertiis  mitibas. 
Varr.  sestertio  nammo.  Liv. 
epit.  quam  plurimo.  Cic.  mi- 
noris  [•  moins  cher  •].  Cic. 
multo  majoris  [«  beaucoup 
plus  cher  •].  Phœd.  decn 
mitibas  serisaut pluris  eo.Lir.  . 
Chercher  à  —,  vendêre.  ir. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vendit  xdes   vir 
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bonus .      Cic.  )  :     venditàre 

(-  mettre  en  vente  •),  ir.  Cic. 
etc.  (voy.  vente).  —  au  plus 
offrant  et  deniiiT  enchérisseur, 
addicère.  ir.  Cic.  Jet.  (voy. 
ai>jioek).  Qui  est  à  — •  vena- 
lis,  e,  adj.  Cïf.  etc.  {es.  :  lu- 
mcula  venalis.  Varr.  anulu$ 
in  aactione  venalis.  l'Un,  res 
itinales.  'l'a':,  hortoi  vemiles 
l'fihêre.  Cic).  Facile  à — ,  ven- 
dibilis,  e,  a<lj.  Cic.  etc.  (ei.  : 
in^rx.  Plin.  fandua.  Ilor.  ea 
qaa:  (aoiant  vendibiliorem 
agram.  Varr.  [R.  R.  I,  A,  2]). 
Il  (Spéc.)  Faire  commerce  de 
lnqcn.).  Vendëre,  tr.  Cic.  Tra- 
ders, tr.  Cic.  Prœbcre,  tr. 
t'iin.  (cf.  p.  carnem  justo  pre- 
tii>.  Plin.;.  Voy.  commebck.  || 
(Par  e\t.)  Aliéner  sa  liberté, 
ses  convictions  pour  de  l'ar- 
i^.nit.  Vendëre,  tr.  Cic.  etc. 
ex.  :  suffragia.  Jav.  v.  se  reiji. 
C'ic.)  ;  venditàre,  tr.  Cic.  etc. 
(eï.  :  pacem  pretio.  Liv.  (/«■> 
creta.  Cic.  ou  dit  aussi  ali- 
quid pretio  dâre.Cic).  Qui  est 
a  — ,  qui  se  vend,  venalis,  e, 
adj.  (  (C.  etc.  (voy.  vénal).  || 
Il  (Fig.l  —  cher  sa  vie,  non 
inultum  cadére  ou  ûccidi  ou 
mori.  Liv.  haud  inultam  in- 
lerfici  ou  pcfire.  Liv. 

vendredi,  s.  m.  Cinquième 
j  iir  de  la  semaine.  1  enei'is 
'lit^s.  Inscr. 

vénéfice  (lat.  vene(icium),  s. 
m.  (Arch.)  Empoisonnement. 
Voy.  ce  mot. 

venelle,  s.  f.  Ruelle.  Voy.  ce 
mot.  Il  (Spécialt.)  Loc.  prov. 
Enfiler  la  —  (s'enfuir),  voy.  dé- 
camper, FUIR. 

vénéneux,  euse  (lat.  post. 
venenosus.  Aaij.),  adj.  Qui  em- 
poisonne, l'encnatas,  a,  uni, 
p.  adj.  Cic.  (cf.  Iierba  vene- 
nata.  Cic).  Veneficas,  a,  uni, 
aJj.  Plin.  Plante  — ,  herba 
noxia  ou  nocens.  Cic  herba 
v'.ortifera  ou  pestifcra.  Cic. 
Champignons  — ,  inutiles  (angi. 
Cels. 

venor  (lat.  pop.  vendre ,  p. 
venàri),  v.  tr.  Arch.  Chasser. 
Voy.  ce  mot.  ^  De  nos  j'ours. 
Faisander,  mortifier.  Voy.  ces 
mot-. 

vénérable,  adj.  Qu'on  doit 
véuérer.  \'enerabilis,  e,  adj. 
l.iv.  Colendus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Aaga^tas,  a,  uni,  adj. 
Liv.  Sanctus,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Etre  — ,  habëre  venera- 
tionem.  Cic.  Cela  le  rend 
très  — ,  hxc  illi  plurimuin 
i-enerationis  acquirant.  Plin. 
j.  Il  Substantivt.  Voy.  révében- 

DISSIME. 

vénération,  s.  f.  Respect  re- 
ligieux. "Veneratio,  onis.  f. 
Cic.  etc.  (,voy.  respect)  ;  cul- 
tus,  ÙS,  m.  Cic.  etc.  (voy. 
ci'lte)  ;  religio.  onis,  f.  Cic. 
etc.  (es.  :  ;.  id  est  caltus 
deorum.  Cic  /•.  deorum  iw- 
mortaliam.  Cic.)   Avoir    de    la 


—  [tour,  voy.  vé.nérer.  ^ 
(Par  t\t.)  Humble  respect. 
'Veneratio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  habet  venerationem  /as- 
tam  naicquid  excellit.  Cic.  v. 
lui  [.  qu'on  a  pour  vous  •]. 
l'Un.  j.  qax  illi  plarimum 
veneratinnis  acquirant.  Plin. 
j.)  ;  cnltas,  ùa,  m.  Cic.  etc. 
iox.  :  obscvvnntia,  per  quam 
homines  aliqaà  dignitate  an- 
técédentes culta  qaodam  et 
honore  dignantar.  Cic). 

vénérer,  v.  tr.  Entourer  d'un 
respect  religieux, eÉ  (p. eJrt.), en- 
tourer d'un  humble  respect.  Ve- 
neràri,  dép.  tr.  Cic.  Verêri,  dép. 
tr.  Cic.  (cf.  vereri  deos.  Cic) 
Reverêri,  dép.  tr.  Liv.  Colère, 
tr.  Cic.  (cf.  summâ  cserimo- 
niù  colëre.  Nep.  ille  locus  ab 
omnibus  summâ  religione  co- 
litar.  Liv.  Cic.  in  parentis  loco 
colëre  aliquem.  Cic).  Venera- 
tione  prosequi  {aliqaem).  Cic. 
Cultam  tribuëre  (alicuï),  Cic. 
Ador&re,  tr.  Quint,  (cf.  a.  deos. 
Plin.  adorare  Ennium  sicut 
sacrosi  velustate  lucos.  Quint, 
aliquem  ut  deum.  Suet.].  Vé- 
néré, sanctas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  cultua,  a,  um,  p.  adj. 
Liv.  Les  objets  les  plus  vénérés 
du  culte,  quicqaid  religiosis- 
simum  in  templis  erat.  Liv. 
Etre  justement  vénéré,  /o3- 
tiun  venerationem  habëre.  Cic, 

vénerie, s. f.  (.Arch.)  Nom  donné 
à  tout  ce  qui  concerne  la 
chasse  aux  chiens  courants. 
Venatio,    onis,    f.    Cic.    Voy 

CHASSE. 

venette,  s.  f.  (Famil.)  Peur. 
Voy.  ce  mot. 

veneur  (lat.  venator,  s.  m. 
(.4rch.)  Chasseur.  Voy.  ce  mot. 
1  Celui  qui  est  chargé  de  l'aire 
chasser  les  chiens  courants.  Ve- 
nator, oris,  m.  Ducange.  Ca- 
num  agitator.   A. 

vengeance,  s.  f.  Punition 
d'une  offense  pour  satisfaire 
son  ressentiment.  Vltio,  onis, 
f.  Liv.  Tac.  (ex.  :  ultio  justa 
[.  légitime  •].  Val.-Max.  alti- 
onis' cupidus.  Val.-Max.  alti- 
onis  citpiditas.  Tac.  voluptas 
ultionis.  Quint,  av.  le  Gén. 
subj.  ultio  patris,  amici.  Vell. 
deoram  immortalium.  Sen. 
>h.  avec  le  Gén.  obj.  altio 
violatae  per  vim  pudicitia^ . 
Liv.  altionem  petëre  [>■  cher- 
cher à  tirer  v.  -J.  Liv.  alti- 
onem exigère.  'Val.-Max.  al- 
tionem vindictamque  Isesse 
disciplinée  exigère.  Val.-Max. 
altionem  ab  aliquo  petëre. 
Tac.  altionem  ab  aliquo  exi- 
gère necati  infantis.  Justin. 
Cicéron  et  César  ne  se  servent 
que  du  verbe  utcisci,  cf.  al- 
ciscendi  libido  [•  désir,  soif  de 
V.  "].  Cic.  omnium  animi  ad 
ulciscendam  ardebant  [•  brû- 
laient du  désir  de  la  v.  •]. 
Caes.  in  nlciscendo  remissio- 
rem  esse   [•  être  moins  altéré 
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de  V.  •].  Cic.  voy.  vskcer); 
pœaa,  se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
pir.nas  ali'ujas  perse^ai  [•  ti- 
rer V.  de  qqn.  '].  Cic.  prenaa 
petëre  ou  repetëre  ab  aliquo. 
Cic.  poenas  expetére  ab  ali- 
quo. Cic  [har.  SO,  W].  exi- 
gendas  poenx  capiditas.  Sen. 
ira  avida  pœna  est.  tien,  tem- 

£as  expetendte  pœnse  venit. 
iv.).  Qui  reste  sans  — ,  voy. 
IMPUNI.  Il  (Par  ext.)  Soif  de  la 
vengeance.  Ulciscendi  capi- 
piditas.  Cic,  Avoir  la  —  dans 
le  cOBur,  ardire  ulciscendi  ca- 
piditate.  Cic. 

venger,  v.  tr.  Tirer  vengeance 
de  (|qii  pour  (uneolf'jose).  V/fl- 
dicàre,  tr.  Cic  etc.  (ex. 
Ti.  Gracchi  conatus  perditos 
Cic.  sociorum  [•  faits  aux 
alliés  ■]  injurias  [•  les  torts  .]. 
Liv.  injurias  suas  monu. 
Sall.y,  ulcisci,  dép.  tr.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  aliquid  inultum 
pati,  ex.  :  ulcisci  scelus.  Cic. 
injuriam.  Cic.  non  solum  pa- 
blicas  ,  sed  etiam  privcitas 
injurias.  Cœs.  istias  injurias 
per  vos  ulcisci  ac  persequi 
slataisse.  Cic  Etruscorum  in- 
jurias ulcisci  bello.  Cic  ul- 
cisci convicia  [opp.  à  convicia 
inulta  pati.].  Plin.  J.  mnrtem 
alicajus  alcisci.  Cic).  Ne  pas 
—  qqch.,  aliquid  inultam  et 
impunitamrelinquëre  CicTorti 
qu  on  n'a  point  vengés,  injurise 
impanitse  et  inultse.  Cic.  1 
Tirer  vengeance  d'une  offense 
(pour  un  autre).  Vindicàre 
(-  sévir  "),  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
l'ateor  non  modo  in  socios, 
sed  etiam  in  cives  militesque 
nostros  perssepe  esse  severë  ac 
vehementer  vindicatam.  Cic. 
vindicandum  in  eos  non  manu 
neqae  vi  veram  qussstionibus. 
Sali,  in  quos  eo  gravias  Cœsar 
vindicandum  statuit.  Cœs. 
absol.  ni'si  vos  vindicatis. 
Cic  populum  hortari  ad  vin- 
dicandum. Sali.)  ;  ulcisci , 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  alcisci 
aliquem.  Cic.  Cies.  pœnas  pe- 
tëre ab  aliquo.  Cic).  Se  —  d'un 
tort,  d'un  outrage,  injuriam 
ulcisci.  Cic  Se  —  sur  les  Ro- 
mains des  torts...,  ulcisci 
Romanos  pro  injuriis.  <'œs. 
Se  —  sur  qqn  de  qqch.,  ali- 
quid in  aliquem  expiâre.  Cic. 
Chercher  à  se  —  de  qqn.,  ali- 
quem uttum  ire.    Sali. 

vengeur,  eresse  (lat.  post.  vin- 
dicator.  ÉccZ.),s.  m,  et  f.  Celui, 
celle  qui  tire  vengeance  d'une 
offense.  Ultor,  oris,  ra.  Cic.  (cf. 
ultor  nostrarum  injuriarum,. 
Cic  habeo  paratam  metv  mor- 
tis  ultorem.  Curt.).  Vindex, 
icis,  m.  Cic.  (cf.  vindex  con- 
Jarationis.  Cic).  Panitor,  oris, 
m.  Cic.  Vengeresse,  u/trj.r, 
icis,  f.  Cic.  vindex,  icis,  f. 
Cic.  Il  Adjectivt.  Qui  tire  ven- 
geance d'une  offense  ;  qui  est 
l'instrument  de  la  vengeance. 
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Cttor.  ori»,  m.  Cic.  (cf.  u/<o- 
rfs  dii.  Tac).  Ultrix,  tricis,  f. 
Viry.  (et  altric4»  dirse.  Virg. 
carie.  Viry.  altrije  dextm. 
Sfn.tr.Y  V'index,  icis.  m.  et  f. 
Cic.    (cl.    foj'iaf,  df.v  i-indices 

Jacinonim  et  tceleram.  Cic. 
vindf jc  (lamnia.  Oi\).  Dée^ei 
veDjeivssés ,  dirx  ,  aram^  f. 
plur.  Virg.  faiise,  arum,  f. 
plur.  Virg.  [c(.  farias  fr.i- 
ternas  concita  [•  invoque  les 
furie?  vengeresses  du  meurtre 
Je  ton  frère  •].  Liv.).  Furies 
— ,  Pœns,  aram,  f.  pi.  Cic. 
'cf.  a  socras,  ab  axorum,  a 
l'ratrif,  a  liberam  Pœnis  ac- 
tam  esae  prscipitem  in  acelc- 
ratoram  sedem  ac  regionem. 
Cic.  [Clu.  61,  171]^.  Guerre  — 
(que  l'on  fait),  béllum  u/cis- 
cendi  sui  causa  susceptam, 
gesiam.  A.  ou  (que  l'on  doit 
faire  .  suscipiendam,  geren- 
durr.    .i. 

-véniel,  elle  ;lat.  post.  venialis. 
.Vacr.  Sid.],  adj.  Digne  de  par- 
don. Vemà  dignus.  A.  (P. 
anal.)  Une  faute  — ,  voy.  excu- 
sable. 

-véniellement  ,  adv.  D'une 
manière  vénielle.  Venialiter, 
adv.  Aag.  Pécher  — ,  peccata 
minuta  admittére  ou  commit- 
tëre.  A. 

"veni-mecum.   Voy.   vadb-me» 

CLM. 

venimeux,  euse,  adj.  Qui  a 
du  venin.  Venenatua,  a,  om, 
p.  adj.  Cic.  (cf.  ven.  morsu». 
Plin.).  Venefictis,  a,  um,  adj. 
Piin.  (cf.  venefici  vermee.  So- 
lin.).  Etre  — ,  vira*  habëre. 
Plin.  ||  (Fig.)  Venena<tt8,  a,  um, 
p.  adj.  Ov.  (Oratio)  plena  ve- 
neni.  Cato.  Langue  — ,  virus 
lingux.  Cic.  Un  homme  qui 
a  une  langue  — ,  homo  acidap 
lingax.  Sen.  rhet.^  (Arch.)  Qui 
empoisonne.  Voy.  vÉNéNEtnt. 

'venin,  s.  m.  Liquide  malfai- 
sant ou  mortel  sécrété  par  cer- 
tains animaux.  VeneDum,  i, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  vipera  prœ- 
gnans  veneno.  Plin.  voy.  poi- 
eoNi;  virus,  i,  n.  Lacr.  Virg. 
(usité  seulement  au  sing.).  ^ 
'Arch.)  Poison.  Voy.  ce  mot.  || 
(Fig.)  Discours  dangereux.  Ve- 
nenum,  t,  n.  Hor.  Liv.  (cf.  ve- 
neno illitam  donam.  Liv.). 
Virât,  i,  n.Cic.  (cf  virus  acer- 
bitatit  tase  evomëre  [•  verser, 
répandre,  cracher  son  v.'J.Cic). 
Fel,  [ellis,  n.  Plin.  j.  ici.  plu- 
rimum  [ellis  luxbère.  Plin.j.). 
Il  Doctrine  dangereuse.  Peitis, 
is,  f.  Cic.  Voy.  peste. 

"venir,  v.  in  tr.  (En  parlant  d'une 
personne,  d'une  chose.)  -Se  ren- 
dre, être  porté  là  ou  est  la 
jiersonne  qui  parle,  à  qui  l'on 
parle.  Venire,  intr.  Cic.  etc. 
ijn  pari,  de  perg.  s'opp.  à  abi- 
re,  à  discedire,  à  rnanëre,  ex.; 
Iiac  vénil  Com.  v.  hue.  Cic. 
istuc.  Cic.  fora».  Plaut.  gui 
unù  vénérant.  Cic.  pedes  venit 
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[•  il  vint  à  pied  •].  Liv.  v.  ad 
aliquem  [•  auprès  ao  qqn,  trou- 
ver qqn  •].  Cic.  ad  wbem.Cic. 
in  Cariam  ejr  in/uh\.  Plaut. 
in  Tusculanum.  Cic.  in  con- 
spectum  Cses.  in  conspectuin 
alicujtis.  Hitt.  sab  aspec- 
tum.  Cic.  sub  oculot.  i>en. 
Quint,  domam  ad  aliqaem.  Cic. 
sexto  die  Delum  Athenis.  Cic. 
V.  cum  eqaitatu.  Cxs.  ceteros 
cum  castodibus  in  sedem  Con- 
cordiœ  venire  jubet.  i^all.  hue 
ad  lado».  Plaut.  ad  aliquem 
ad  cenam.  Plaat.  v.  auxilio 
alicui.  Cses.  v.  subsidio.  Cirs. 
V.  ad  caasam  dicendam.  Liv. 
ad  eum  oratnm,  ut  [•  pour  le 
prier  de...  •].  Cses.  ad  istum 
emptam  venerunt  illum  locam 
senatoriam.  Cic.  impers,  dum 
ad  (lumen  Varum  veniatur. 
Cses.  ventum  in  insulam  est. 
Cic.  Lilubœum  venitar.  Cic. 
veniri  ad  seexistimantes.Cses. 
en  pari,  de  chos.  :  abi  res  sub 
aspectam  veniunt.  Cic.  fru- 
mentum  Tiberi  [•  par  le  T.  •] 
venit.  Liv.  a  te  litterœ  non  ve- 
nerunt. Csel.  ap.  Cic);  adve- 
Dlre,  intr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à 
abire,  exire,  pro^isci.  Cic. 
ex.  :  si  solas  advenisset.  Nep. 
in  tempore  advenif.  Plaut. 
voy.  ARRivEii):  pervenire,  intr. 
Cic  etc.  (voy.  arriver,  parve- 
nir); accedêre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ace.  in  sedes.  Cic.  in 
Maeedoniam.  Cic.  Ariminam. 
Cic.  lenatus  sapplex  accedit 
ad  Csesarem.  Cic.  ace.  ad  eos 
[•  V.  les  trouver  >1.  Cic.  ad 
e-phoros.  Nep.);  adesse,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  hue  ades. 
Plaut.  adesse  ad  suffragium. 
Cic.  in  senatum.  Cic.  voy. 
[être]  présent,  assister);  coa- 
y entre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  homi- 
nem.  Plaut.  c.  très  équités.  Caes. 
quotidie  plarimos.  Cic  Epami- 
nondam.  Nep.adversariosejus. 
Nep.  opus  esse  sibi  domino 
eJus  convento.  Liv.  convenien- 
di  patris  tempos  capëre.  Ter.). 

—  ensemble  ,  convenire  , 
intr.Cic.  (ex.:  conveniunt  du- 
ce» ;  guœritur  quid  opus  sit 
facto.  Nep.  Eperedoruv  yEduus 
et  unû  Viriaomaras  in  equi- 
iam  numéro  convenerant  no- 
minatim  ab  eo  evocati.  Cees.  c. 
hue  Cic  colloquendi  tempos 
sumitur  locasque,  qao  conve- 
niretar.  Nep.  omnvs  etiam  gra- 
vioris  œtatis  eo  convenerant. 
Cses.  c.  in  contionem.  Cic.  c. 
ad  ripam  Rhodani.  Cses.  ad 
xdes  alicajas  nocta.  Cic.  voy. 
[se]    RÉnsiR,    [se]    rencontrer). 

—  avec  qqn,  voy.  ac«>mpacneb. 

—  en  foule,  celebràre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vcstibulum.  Cic. 
templa.  Plin.  j.).  —  souvent, 
ventitàre,  intr.  Cic  etc.  (ex.  : 
V.  domuin.  Cic.  non  multum 
nd  eos  ventilant  [mercatores]. 
Cses.  noctu  ad  u.vores.  Cic.  ad 
Scsevolam.    Cic.    ad     comitia 
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eoram.  Nep.  quotidie  ad  ali- 
quem audienauni.  Plin.  i.  in 
castra.  Cses.)  ;  fregnentàre, 
II-.  Cic.  etc.  (ex.:  doiimm.  Cic); 
celebràre.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
>'.imnm  alicuJus.Cic  Fain'  —, 
nrcessëre.  tr.  Cic.  etc.  {es.  : 
■••iculos.  Cic.  Gabiniiim.  Sdtl. 
andique  prsesidia.  .Sa/(.  voy. 
APPELER,  mander)  ;  acciro,  tr. 
'  ic.  etc.  (ex.  :  aliquem  domam. 
in  .Africam.  Cic  aliquem  in 
Ilirpinos.  Li".  voy.  mander); 
advocàre,  tr.  de.  etc.  (voy. 
appeler).  Voir  —  qqn  (lî^.), 
nosse  ou  perspexisse  alicujus 
ronsilia  Cic.  Aller  et  — ,  voy. 
}'.  liU  (col.  1).  —  trouver, 
adiré,  intr.  et  tr.  Cic.  etc. 
(ex.:  adiré  ad  prsctorem.  Cic. 
adiré  Verrem.  Cic.  magos.  Cic). 
Le  premier  venu,  primas.  Liv. 
(cf.  at  primns  qaisquevenerat. 
consistebat.  drs.).  Le  dernier, 
venu,  extrcmiis.  Hor.  I.e  pre- 
mier venu  (figO>  qiiilibet.  Cic. 
qaivis  anus.  Cic.  La  première 
chose  venue,  qaodcumqae  oc- 
carrit,  etc.  Cic.  Nouveau  venu, 
voy.  nouveau. Il  (Paranal.)  Avoir 
fait  une  chose  depuis  très  peu 
de  temps.  Octavius  vient  d'ar- 
river, modo  venit  Octavias.  || 
Etre  bien  venu,  c.-d-d.  bien 
reçu,  voy.  recevoir.  Pour  se 
faire  bien  — ,  ad  hominum  ex- 
citanda  sttidia.Cœs.'B.C.  111,21 , 
1).  Se  faire  bien  — ,  plwi- 
mum  gratise  consequi.  Cic. 
Chercher  à  se  faire  bien  —  da 
qqn,  benevolentiam  alicujus 
conseetari.  Cic.  Etre  mal  venu, 
o.-à-d.  mal  reçu,  voy.  recevoir. 
Se  faire  mal  — ,  in  offensionem 
nlicujas  incidërc.  Cic.  Etre 
mal  venu  de  qqn,  sinistre  e.vfi- 
pi  [ab  aliqao).  Hur.  Etre  nuil 
venu  à  et  (arch.)  de  (faire 
qqcli.),  importuné  aliquidfac'- 
re.  Cic.  Il  (Spéc.)En  pari,  d'une 
personne,  d'une  chose  :  arriver 
du  lieu  où  elle  était.  Venire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  istinc.  Cic. 
redeant  unde  venerint.  Cic 
V.  ab  domo  [•  de  la  patrie  •]. 
Liv.)  ;  advenire,  intr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  unde  hsec  advenit  ? 
Ter.  unde  [locustarum  ingens 
vis]  advenisset.  Liv.  ex  prœlio. 
Cart.  ex  Ilyperhor.vis  Delphos. 
Cic  Athenis.  Plaut.  Lemno 
Athenas.  Plaut.).  Voy.  arriver, 
PROVENIR.  Il  (Par  anal.)  Veni- 
re, intr.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  heredi- 
tates  mihi  negasti  venire.  Cic. 
mihi  hereditas  a  propinqao 
venit.  Cic.  hic  lapis  ex  Africâ 
venit.  Plin.];  obvenire,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  ;  hereditas  alicui 
obvenlt.  Plin.  j.  fundus  mihi 
hereditate  obvenit.  Varr.  ei 
sorte  provincia  obvenit.  Cic). 
Le  vent  vient  de  l'est,  ab  ortu 
solis    fiant    venti.    Liv.    Voy. 

PROVENIR     et     PARVENIR.     ||    (Fig.) 

Naître.  Venire,  intr.  Virg. 
Quint,  (ex.  :  vitiam,  quod  ex 
inopiâ  venit.  Quint.)  ;    nasci 
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d<Sp.  intr.  Cic.  oic.  (ex.  :  anti- 
que) i/enere  natas.  Nep.  notas 
samino  loco  [•  venu  d'illiislre 
origine  •].  Cic.  par  est.  profec- 
tio  nata  a  timoré  de(cctionis. 
Cxs.  invenictis  id  (acinusna- 
tiim  a  cupiditate.  Cic.  at  mihi 
nascatur  aryamentam  epistolx 
(•  il  mn  vienne  nn  sujet  de 
Irtti-a-].  Cic);  oriri,  dép.  intr. 
Cic.  etc.  (voy.  naître,  phusser); 
proSciSCl,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(e.\.  :  a  natara.  Cic.  vcnx  a 
corda  profecta;.  Cic.)  ;  njanâ- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (voy.  sortir, 
naître).  —  au  monde,  voy.  p. 
lïï.">2  (col.  1).  Par  anal.  Con/i- 
cil  vient  do  jiicit,  conjicit  est 
ab  illo  jitcit.  Qaint.  D'où  — 
que...?  undcfit,  ut  (et  leSubj.)? 
Cic.  1  Kn  pari,  d'une  person- 
ne, d'une  clio<!e  :  arriver  à  un 
but,  à  un  résultat.  Venire, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ut  vidcadain 
ait,  quem  ad  modam  velis  ve- 
nire ad  extremam  [orationi*]. 
Cic.  at  ad  id  aliquando,  quod 
capiebat,  veniret.  Cic.  v.  in 
discrimen.Cic.  in  dabiam.  Cic. 
vani  in  eum  sermonem,  at  di- 
cerem.  Cic.  eo  j'am  dementix 
venimas,  at...  tien,  ad  manas 
venire  ou  ad  arma  venire  [«en 
venir  aux  main?'].  Cic);  per- 
venire,  intr.  Cic.  etc.  (ex.: 
sine  me  pervenire  que  volo 
[•  à  mes  fins  ■<].  Ter.  p.  ad 
septaagcsim,am  annarn.  Cic. 
ad  finenx  laboram  esset  per- 
ventam.  Cxs  ad  manus  perve- 
nire ['  en  v.  aux  mains  ■•]. 
Cic).  —  à  ses  fins,  propo- 
situm  assequi.  Cic.  —  à  bout 
de,  voy.  p.  307  (col.  â).  —  à  une 
chose,  voy.  [se]  décider  [à], 
ENTREPRENDRE.  —  à  parler  de 
cela,  in  istam  sermonem  dela- 
bi.  Cic.  Ne  sachant  où  ils  vou- 
laient en  — ,  quidnanx  para- 
rent,  incertas.  Liv.  Où  veut-il 
en  venir?  Quo  igitar  illa  spec- 
tat  oratio.  Cic.  C'est  là  que  j'en 
voulais  — ,   eo   pergebam.  Cic. 

—  au  fait,  rem  ipsam  aggredi. 
Cic.  —  à  la  question,  voy.  ques- 
tion. —  à    bien,    voy.    réussir. 

—  à  mal,  voy.  échouer.  —  à 
maturité,  voy. "p.  1213  (col.  2). 
||  (Par  anal.)  Pousser,  se  déve- 
lopper. Voy.  CROITRE,  pousser. 
1  En  pari,  d'un  moment  de  la 
durée,  d'un  fait  :  arriver  à  son 
temps.  Venire,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  abi  ea  dies,  qaam  consti- 
tuerat,  venit.  Cœs.  venisse  tem- 
pusvictorise.  Cœs.  veniet  eoram 
laudi  saam  tempas.  Qaint.  mo- 
tus temporam  venîeniis  anni. 
Cic.  non  sumus  omnino  sine 
cnrà  venientis  anni.  Cic);  ad- 
venire ,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
interea  dics  advenit.  Cic.  abi 
dies  advenit.  Sali.)  ;  adesse, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  aderat  ja- 
dicio  dies.  Liv.  adesse  Romanis 
allimam  diem.  Liv.).  A — ,  voy. 

FUTUR. 

'Vent,  s.  m.    Déplacement   plus 
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ou  moins  rapiilo  de  l'air,  dans 
telle  ou  telli:  partie  de  l'atinoi- 
phère.  Ventus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :   V.  aqailo,  v.  boreas  [•■  le 
V.  du  nord  •].  Nep.coras  ven- 
tus  [■   le  V.    du    nord-ouest  •]. 
C<rs.  scptemtriones  venti.  Cio. 
ventas  secandas  ["favorable»]. 
Cic.   adversas   [•■  contraire  •]. 
Cio.    ventas    acrior.    Curt.    v. 
remissior.     Cses.    v.    magnus. 
Cœs.  veliemcns.  Aact.  b.  Ilisp. 
V.  idoneus.  Cœs.   v.   secandas 
et  (erens.  Sen.   venti  (erentes 
[•■  favorables  •].   l'Un.  j.    vend 
sabiti  ac  procellosi.Liv.  ventas 
premente   nebulà  cécldit.  Liv. 
•  »i,  idem  tempas  venti  vis  om- 
nis  cécldit.  Liv.  circamayit  se 
ventas.    Liv.    maximas  ventas 
cooritar.    Cœs.   dâre  se  vento. 
Cœs.  venti  ab  utriasqae   terrœ 
pj-œaltis    montihas     sabiti    ac 
procellosi  se  dejiciant.  Liv.  in 
conspectam  (ernié  Africœ    pro- 
spéra carsa  vectamprimo  desti- 
tait  l'entas,    deinde   vei'Sas   in 
Africam    tarbavit     ac    passinx 
naves  disjecit.    Liv.   j'am  con- 
versis  in  eam  partem  navihus, 
qao  ventas  (crcbat.  Cœs.  Gallia 
assidaisventis(atigatar.  Justin, 
ventas  increbrcscit.  Cic .  ventus 
intermittitar.  Cœs  si  forte  ven- 
tas remisisset.  Cœs.  cum  sœvire 
ventas  cœpisset.  Cœs.   ibi   om- 
nes  silent  venti.   Plin.  j.  cam 
vero    venti     a    Pontico    mari 
spirant      quicquid     sabali    in 
campis  jacct  converrant.  Curt. 
in  adversam   ventum  tendére. 
Cic.  contrariis  ventis  retineri. 
Liv.    ad  trajiciendum   prospé- 
ras ventos  habait.  Liv.  ventam 
et  œstum  uno  tempore   nactus 
sccundum.  Cœs.  l'cnti  aptiores 
Romanœ  classi  fiant  [•  la  flotte 
R.   a   le   dessus   du  v.  '].   Liv. 
venti  reliantes  [-  v.  debout  •]. 
Cic.    quicamque    venti   erunt. 
Cic.    veriti    ne    includerentar 
vento   in    hostiam   orà.  Liv.). 
.4 voir    le    nez    au  — ,    naribas 
aai'as   captâre.   Sen.    tr.  voy. 
FLAIRER,  et  ([ig.)  avoir  l'air  éva- 
poré,   voy.    ÉVAPORÉ.  Porter  au 
— ,  c.-à-d.  avoir    la  tête  haute, 
voy.    HAUT   et    [(ig.)    avoir  l'air 
fier,    dédaigneux,    voy.    dédai- 
gneux, Tourner  à  tout  — ,  voy. 
GIROUETTE,  VERSATILE.    Jeter   la 
plume  au  — ,aleam  adiré.  Cic. 
Qui  va  comme  le  — ,  ocior  eu- 
ro. Virg.    Il    (Par   anal.)  Agita- 
tion de  l'air   produite    par    un 
moyen      quelconque.      Ventus, 
i,  m.  Cic.  Ventalas,  i,  m.  Plaat. 
Ter.  (cf.  ventalam  alicai  (acé- 
ré.   Plaat.   Ter.).   Aura,  œ,    t. 
Cic.    Anima,    œ,    f.   Cic.  Voy. 
SOUFFLE.    Instruments  à  — ,  ti- 
biœ,  arum,    f.    pi.    Cic.    ||   (Par 
ext.)    L'air.    En    plein  — ,  sub 
divo.    Cic.   Nep.   Mettre   flam- 
berge  au  — ,   gladiam   nadàre. 
Liv.  Chanter  aux    vents,  verba 
dare  in    ventos.  Ov.  (am.  I,  6, 
hi).    1    Haleine,   Anima,  œ,  (. 
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Cic.  etc.  Voy.  haleine.  ||  Flatuo- 
sité.  Crépitas  ventru.  Ce/s. 
Il  Odeur  quo  le  gibier  laisse  sur 
son  passage  et  qui  guide  le 
chien.  Anima  ,  œ,  f.  Phœd. 
Odor,  oris,  m.  Cic.    Fig.  Avoir 

—  de  (|(ich.,  aliqaid  famâ  ac- 
cipëre.  Liv.  Ma  voisine  a  — de 
cola,  subolet  hoc  vicin.-r  meœ. 
Ter.  1  (Au  fie.)  Chose  vaine. 
Aura  frivola.  Pliœd. 

ventail,  s.  m.  Ouverture  du 
heaume  (pour  respirer).  Galeœ 
spiramentum.  A. 

vente  (lat.  pop.  vendita  [plur. 
du  neutre,  veniiitum]  pris  pour 
un  fém.),  s.  f.  Action  de  vendre. 
J'enditum,  i,  n.  Cic.  (cf.  con- 
st.jt  negotiatio  e.v  einpto  et 
vendito.  Sen.  ex  cnxpto  aut 
vendito.  Cic).  Venditio,  onis,  t'. 
Sen.  Tac.  (cf.  venditioni  expo- 
nëre  [•  mettre  en  v.  ■].  Tac). 
Keniim,  i,  n.  ou  venus,  ûs,  m. 
(empl.  seul,  au  Dat.  et  l'Ace,  cf. 
venum  dâre.  Sali,  ou  veno 
dare.  Tac.  —  i  faite  dans  des 
formes  solennelles),  mancipa- 
tio,  onis,  t.  Gaf  Plin.  —  (au 
détail),  distractio,  onis,  f.  Jet. 

—  des  denrées  à  trop  bas  prix, 
vilitas  in  vendendis  fructibas. 
Cic.  Objets  de  — ,  res  vénales. 
Tac.  —  aux  enchères,  à  la  criée, 
à  l'encan,  l'cnditio,  onis,  f.  Cic. 
seclio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  ad  illud 
sectionis  scelus  accedëre  [■  com- 
mettre le  crime  de  mettre  en 
V.  les  biens  de  ce  pro-crit  •>]. 
Cic).  proscriptio,  onis,  f.  Cic. 
kasta,  œ,  f.  Cic  (cf.  sab  liastâ 
vendére.  Liv.  hastam  ponére 
pro  œde.  Cic.  hastœ  subjicére. 
^aet.  ad  liastam  puhlicanx  ac- 
cedére  ["  aller  à  une  v.  faite 
au  nom  de  l'Etat  •].  Nep.  has- 
tœ auctiones.  Suet.).  pablicatio, 
onis,  f.  Cic.  —  publique,  auc- 
tio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  auctio  he- 
reditaria  ["  v.  publ.  des  biens 
d'une  succession  »].  Cic.  regia 
aactio  [•  v.  publ.  des  biens 
d'un  roi  •].  Plin.  auctionenx 
prœdicâre.  Plaut.  proscribëre. 
Cic.  proponére.  Qaint.  profer- 
re. Cic.  ducentesinxa  auctio- 
num  ["  un  demi  pour  cent  sur 
le  produit  des  v.publ.  «j.Suel!.). 
Faire  une  —  à.  l'encan,  aactio- 
nàri,  dép.  intr.  Cic.  per  prœco- 
nenx  vendére.  Cic.  Qui  appar- 
tient aux  —  à  l'encan,  auctio- 
narias,  a,  unx,  adj.  Cic.  (cf. 
auctionariœ  tabalœ  [•  affiches 
de  V.  publ.  " 
rium  atrium 

V.  publ.  •].  C~iC.).  —  par  lici- 
tation,  licitatio,  onis,  f.  Cic. 
(voy.  licitation).  Contrat  de  — , 
tabella  enxptionis.  Sen.  rh.  ou 
simplt.  enxptio,  onis,  f.  Dig. 
lex  mancipi.  Cic.  Déclarer  une 
chose  dans  l'acte  de  — ,  pro- 
nantiâre  renx  in  vendendo.  Cic. 
—  fictive,  emancipatio,  onis,  f. 
Jet.  (cf.  em.  familiœ['  v.  fictive 
par  laquelle  le  père  de  famille 
abandonne  tous  ses  droits    •). 
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Plin.  y.).  Faire  une  —  6i'tive. 
nxancipàn  (aoruni  actori  pu- 
blicè).  Plin.  f.  Mettre  en  — , 
vendère,  tr.  Cic.  .cf.  vendit 
xdes  vir  bonas.  tic.>.  vénale 
habêre  ulifjaid.  PlauC.  Cic. 
proponèrr-  altqaid  vénale.  Cic. 
ou  simpU  proponêre  aliqaid. 
Saet.  venditâre,  tr.  Cic.  etc. 
(cf.  V  <jleum.  i'arr.  merces.  Coi^ 
nif.  l'ascutanum.  Cic.  necea- 
faria  (uneribtu  [•  v.  des  objet- 
fuDéraires  -J.Sen.).  pr^scribëre. 
tr.  Cic.  inscribère,  tr.  Plaai. 
(cf.  inscr.  .rdea  vénales.  Plaut. 
inacr.  aliquem  littei-atoivm 
[•■  mettre  en  v.  un  esclave 
comme  t^rammairien  -].  Saet.). 
déferre,  tr.  Plin.  {cî.  Vénères 
eodem  pretio  déferre  [-  mettre 
deux  statues  de  Vénus  en  v.  au 
même  pr^x  ■].  Plin.).  Voy.  ven- 
dre. Etre  l'xposéen — .prostâre, 
iutr.  Cic.  Etre  mis  en  —,  licêre, 
intr.  Cic.  (cf.  quanti  licaisse 
scribis  hortos.  Cic).  Mis  en  — , 
qui  est  en  — ,  i-enalis,  e,  adi. 
Cic.  profcriptas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  Esclave  mis  en  — ,  vena- 
lis,  i.«.  m.  Cic.  Impôt  sur  la  — , 
venalicium,  ii,  a.  Cod.-Just. 
Qui  est  da  — ,  vendibilis,  e, 
adj.  Cic.  Qui  n'est  pas  de  — , 
hors  de  — ,  non  vendibilis,  e, 
adj.  Hor.  ^  (Spéc.)  Coupe  d'ar- 
bres qui  se  fait  à  des  époques 
i-églées.  Voy.  coupe.  Asseoir  les 
—  (marquer  le  bois  qui  doit  être 
coupé),  secondas  (ou  desecan- 
dasi  arbores  notâre  (ou  signà- 
re).  A.  Jeune  —  (où  le  bois 
coupé  commence  à  repousser), 
voy.  TAILLIS.  Vieille  —  (où  le 
bois  fst  prêt  d'être  coupé;,  ca'- 
sara  silvœ.  Plin. 

venter,  v.  intr.  Produire  du 
vent.  Ftûre,  iutr.  Co's.  SfArâre, 
intr.  Ptin.  Voy.  som'FLEu.  Im- 
personnellt.  Il  — ,  spirat  ven- 
tas.  Ptin.  Il  vente  plus  fort, 
l'entas  increbrescit.  Cic.  Liv. 
Il  vente  très  fort,  ventas  sssiit. 
Cxs.  1  V.  tr.  Vanner.  Voy.  ce 
mot.  Il  Agiter  par  le  vent.  Voy. 
AGiTEii,  DKCHAÎ.NER.  Venté,  vcnto 
jactatiis.  Cic.  ventosas,  a,  um, 
adj.  Vir;/.  Liv. 

venteux,  euse.adj.  Exposé  aux 
vents.  Vcnlosus,  a,  um,  adj. 
Liv.  Hor.  [cf.vent.dies.  Quint.;. 
Ventis  expositus.  Plin.  Très  — , 
voy.  TEMi'ÉTUELx.  ^  Qui  douue 

des    n.ltllOSit'S.  Voy.    FL.\TIELX. 

ventilateur  (lat.  ventilator, 
celui  qui  produit  du  vent),  s. 
m.  Machine  destinée  à  renou- 
veler l'air.  Spiramentam,  i,  n. 
A.  Machina  ad  ventilandum 
apta.  A.  Il  Machine  destinée  à 
alimenter    un    fourneau.    Voy. 

SOI  FH.KT. 

ventilation,  s.  f.  (Au  propre.) 
.\ction  de  ventiler  (d'aérer). 
Ventilatio,  onis,  f.  Plin.  .tara 
ventilata.  A.  Purifier  par  la  — , 
eventilûre,  tr.  Col.  T  Action  «le 
ventiler  (juridiquement^    Voy 
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ventiler,  v.  tr.  (.\u  propre.' 
.\erer  en  produisant  un  courant 
d'air.  Ventilâre,  tr.  lurr.  Cot. 
Voy.  AÉRER. ^  Fixer  la  quote-part 
dans  les  partages.  Voy.  attri- 
niER,  FLXKR.  Il  iDaus  un  sens 
défavorable.)     Voy.     morceler. 

DISSIPER. 

ventosité  (lat.  post.  ventosi- 
tas.  .■tpul.),  s.  I".  .Amas  de  (la- 
tuosites  dans  le  corps.  Voy.  fla- 

TUOSITÉ. 

ventouse  ^lat.  médical  ven- 
tosa  [s.-e.  cocurfcitti]),  s.  f. 
Petit  vase  qu'on  applique  sur 
la  peau  pour  produire  une  irri- 
tation locale  dérivative.  Cucur- 
bita  medicinalis.  Plin.  Cucur- 
bitula,  a?,  f.  Cels.  (cf.  [corpori] 
cacarbitulam,  imponëre,  impri- 
mr-re,  aptàre.  Cels.  cacarbitu- 
lam adhibêre.  Ceh.  cucwbita- 
las  admovëre  plarimia  locis. 
Cels.).  Paltarius,  ii,  m.  Cels. 
Spéc.  —  scarifiée  ^où  l'on  sca- 
rifie la  peau  pour  tirer  du  sang), 
cucarbitala,  œ,  f.  Cels.  (cf.  cu- 
curbitulam  admovëre  occipitio 
inciso.  Cels.  cucarbitala  inci- 
so  vertice  recte  accommodata 
[•  vent.  scar.  appliquée  sur  le 
sommet  de  la  tête  •].  Cels.i.  || 
^P.  ext.)  Soulèvement  de  la 
peau.  Tarnor,  oris,  m.  Cic. 
Plin.  Voy.  BOru^ouFLEMENr  ; 
enflure.  T  (Tecbnol.)  Ouver- 
ture pratiquée  pour  donner 
passage  à  l'air.  Spiramentam. 
i,  n.   Vitr.  Voy.  solpirail. 

ventouser,  v.  tr.  Soumettre  à 
l'application  des  ventouses. Voy. 
ventouse. 

ventral,  aie  (lat.  post.  ventra- 
lis.  Macr.),  adj.  Qui  appartient 
au  ventre.  Voy.  abdo.mi.nal. 

ventre,  s.  m.  Partie  du  corps 
formant  une  cavité  qui  contient 
l'estomac  et  les  intestins.  Ven- 
ter, tris,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  ven- 
ter summas,  imas.  Cela,  fœdus 
iitque  olidas  venter.  Sen.  inven- 
ti-em  cubùre.Cels.pronaa  inven- 
trem.  Varr.  venter  intameacit. 
Col.  Cels.  venter  indarescit. 
Cela,  venter  intentas  est.  Cels. 
fabâ  venter  inflatar.  Cic.  (laor 
ventris.  Cela,  venter  proflnit. 
Cels.  venter  solvitar.  Cels.  ven- 
ter mollitur.  Plin.  venter  mo- 
vetur.  Suet.);  abdomen,  mi- 
nis,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  abdominu 
tUanni.  Lacil.  abdomen  sais. 
Plaat.  Plin.)  ;  alvus,  i,  f.  Cic. 
l'tc.  (ei.  :  paryatio  alvi.  Cic. 
aivuni  paigâre.  Sali.  fr.  Cels. 
alvam  exonerâre,  inanire,  sol- 
vére,  ciëre,  movêre,  ducëre. 
Cels.  Plin.  alvi  /j/o/u.«io  ou 
fjrolJaviurn.  Cels.  alvus  [luens 
['  nux  de  v.  .].  Cela.  Col.  Plin. 
npéc.  venter  [«  le  ventre,  le^ 
organes  de  la  digestion  •].  Cic. 
[N.  D.  II,  136]).  Qui  a  un  gros 
— ,  ventriosua,  a,  am,  adj . 
Plaut.  Qui  n'a  pas  de  — ,  stri- 
i/osua,  a,  um,  udj.  Liv.  A  plat 
—,  voy.  p.  l'.IO  (col.  3).  —  a 
terre,  cffuao  curau.  Liv.  cqao 


VtN 

incitato.  Cic.  ou  admiaao.  Ca^.i. 
Passer  sur  le  —  do  l'ennemi, 
slratia  hoatibua  per  corpora 
eiadëre.  Liv.  obvws  obterére. 
Liv.  Mettre  le  feu  sous  lo  —  ik 
qqn,  voy.  aiguillonner,  iîpbron- 
NER,  EXCITER.  ||  Cette  partie  du 
corps  considérée  coiiiine  rece- 
vaut  les  aliments.  Venter, 
tris,  m.  Cic,  etc.  (ex.  :  venter 
créât  omnea  Uuace  aerumnas. 
Pl.iut.  ven:rem  famé  domàre. 
Liv.  ut  non  minuaanimo  quam 
ventre  convivse  delectarentar. 
A'ep.  ventrioperamdâre. Plaut. 
ventri  oboedire.  Sali.  prov.  pie- 
nus  venter  facile  de  jeianiis 
disputât.  Hier.  [ep.  58,  SJ.  ven- 
ter prxcepta  non  audit.  Sen. 
[ep.  21,  11]);  abdomen,  mi- 
nis,  n.  Cic.  etc.  (e.\.  :  manebat 
insatarabile  abdomen.  Cic.  no- 
tas abdomini  suo.  Cic).  1  (Par 
ext.)  L'intérieur  du  corps.  Ke- 
mettre  du  coeur  au  —  à  qipi, 
animum  alicujas  erigëre.  Curt. 
Faire  rentrer  à  qqn  les  paroles 
dans  le  — ,  e.v  ore  orationem 
eripëre  alicui.  Plaut.  Avoir 
qqch.  dans  le  — ,  voy.  [être] 
capable  [de].  Nous  verrons  ce 
qu'il  a  dans  le  — ,  abdiloa  ejas 
aensus  perspiciemas.  Cic.  ^ 
Partie  ou  s'accomplit  la  gesta- 
tion. Venter,  tris,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vcntrem  ferre.  Liv.  ven- 
trem  ferre  daodecim  mensea. 
Varr.  homines  in  ventre  ne- 
càre.  Jav.  qui  in  ventre  est. 
Jet.  e.vsecto  ventre  exlractaa. 
Jet.);  utérus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  tamor  uteri.  Hier,  utérus 
maternua.  Sen.);  alvus,  i,  f. 
Plaat.  Cic.  etc.  (moins  usité  que 
les  deux  autres).  ^  (Par  anal.) 
Partie  la  plus  large  d'un  va'^e. 
Venter,  tris,  m.  Jav.  (ex.  :  v. 
ItKjœnse.  Juv.).  ||  Partie  cen- 
trale de  la  coque  d'un  navire. 
Utérus  navis.  Tac 
ventrebleu  et  ventrebieu^ 
iuteij.     Juron     familier.     Voy. 

CORBliU,   morbleu. 

ventrée,  s.  f.  Portée  d'une  fe- 
melle d'animal.  Voy.  portée. 

ventricule,  s.  m.  Cavité  du 
cœur.  Ventricalas  cordia.  Cic. 
ou  simplt.  ventriculaa,  i,  m. 
Cela.  (cf.  daos  qaasi  ventricu- 
los  liabet  cor.  Cela.). 

ventrière,  s.  f.  Sangle  qui  pa-ssi- 
sous  le  rentre  d'un  cheval.  Cin- 
gula,  œ,  f.  Ov.  |{  (P.  anal.)  Cein- 
ture pour  soutenir  le  ventre 
(^dc  l'Iiomim-,  de  la  femme). 
Ventrale,  is,  n.  I^lin. 

ventriloque,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  dont  la  voix  semble  sor- 
tir du  ventre.  Ventriloquaa,  i, 
m.  Tert.  Une  — ,  ventriloqaa 
millier.  A. 

ventriloquie,  s.  f.  Art  du  ven- 
triloque.  Ventriloqui  ara.  A. 

ventru,  ue,  adj.  Qui  a  du  ven- 
tre, de  l'embonpoint.  Ventrio- 
sus,   a,   um,   adj.   Plaut.  Plin. 

venue,  s.  f.  Action  de  venir, 
de  se  rendre  dauT  un  lieu.  Ad- 


ventus,  us,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  I 
fiiimo  statini  adventu,  [<•  dès  sa 
V.  .1.  Cic).  S'enquérir  du  mo- 
lli ae  leur — ,  posrcre  veniendi 
causas.  Virr/.  Allées  et  — ,  con- 
carsatio,  onis,  f.  Cic.  obambii- 
latio,  onis,  f.  Cornif.  discursaa, 
lis,  m.  tii:n.  discursati'',  onis, 
(.  Sen.  ^  Action  de  ce  ((ui  se 
développe.  Proventas,  as,  m. 
Col.  incrementam,  i,  n.  Col. 
0«  belle  — ,  gratuiis,  e,  adj. 
'  l'c.  (cf.  grandissima  segns. 
\'arr.).  laxuriosas,  a,  uni,  adj. 
Cic.  (cf.  laxariosa  (rumenla. 
Cic).  nitidas.a,  uni,  .-idj.  Cic. 
Arbre  d'une  —  difficile,  arbor 
iii:tu,  morosa.  l'Un.  ||  (Spéc.) 
l'.n  pari,  d'une  persoiiiio.  Etre 
d'uiie     belle    —    (grand,    bien 

doVcloppi^),     VOy.     OR.VND,     DÉVE- 
LOPPER. Etre  tout  d'une  —  (n'a- 
voir pas  la  taille  dessinée),  voy. 
LOURD.  Il  (Fig.l  II  n'y  p  ut  jamais 
une    plus   belle   — "  d'orateurs, 
ni;c    aberior    oratoruin     (etas 
fuit.    Cic.    (cf.    oratoram  in-] 
gens   proventus .     Quint.).    Des 
vers  d'une  mauvaise  — ,  icmis 
maie  tornati.  llor. 
vénule.  Voy.  veinule. 
vennole  (àla),  lue.  adv.  (Arch.) 
A  la  légère.  Voy.  léger. 
vèpre  (lat.  vesper),  s.  m.  Soir. 
Voy.  ce  mot; 

vêpres  (lat.  eccl.  vesperas,  ace. 
pi.  de  vespera,  le  .soir),  s.  f.  pi. 
Heures  de  l'office  divin  qu'on 
disait  le  soir  (aujourd'hui  dans 
l'après-midi).  Vesperœ,  aram, 
f.  pi.  Alcuin.  Vespertinse  ou 
postmeridianse  preces.  A. 
ver,  s.  m.  Lombric  terrestre, 
dit  aussi  ver  de  terre.  Lumbri- 
ciiS,  i,  m.  Col.  Vermis  terre- 
nus.  Marc.-Emp.  Ramper  com- 
me un  — ,  repère,  intr.  Sen. 
Hall.  Il  (Fig.)  Etre  vil.  Lumbri- 
eiis,  i,  m.  Plaat.  1  Larve  de 
certains  insectes.  Verniis,  is,  ni. 
Plin.  Vermicalas,  i,  m.  Plin. 
Voy.  LARVE.  —  coquin,  voy.  ce 
mot.  —  à  soie,  bombyx,  icis, 
m.  î.  Plin.  Chrysalide  du  —  à 
soie,  bombulis,  is  (ou  idis),  f. 
Plin.  Il  (Spécialt.)  Larve  de  cer- 
tains papillons  qui  ronge  les 
étoffe»,  le  bois,  etc.  Vermica- 
las, i,  m.  Plin.  Cérastes,  ee,  m. 
Plin.  —  du  bois,  tinea,  se,  f. 
Varr.  Vitr.  teredo,  dinis,  f.  Ov. 
Vitr.  cossus,  i,  m.  Plin.  —  des 
habits,  tinea,  œ,  f.  Plin.  —  (qui 
se  met  dans  les  livres),  tinea, 
œ,  f.  Ihr.  —  des  ruches,  des 
figuiers,  tinea,  se,  f.  Coi.  Plein 
.de  — ,  verminosas,  a,  uni,  adj. 
Plin.  Piqûre  de  vers  (dans  les 
plantes),  vermicalacio,  onis,  f. 
Plin.  Etre  piqué  des  vei-s,  être 
exposé  aux  piqûres  des  — ,  ver- 
iniciilâri,  dép.  iatr.  Plin.  ver- 
micalationi  obnoxiam  esse. 
Plin.  —  luisant,  voy.  luciole, 
LUISANT.  Fig.  —  rongeur  (re- 
mords, chagrin  intérieur  cui- 
sant) ,  sollicitadinam  acu/ei. 
Cic.  mordax  sollicidido.   llor. 
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edax  cara.  llor.  Voy.  remords, 
CHAGRIN.  1  Parasite  qui  se 
iléveloppo  dans  les  corps  vi- 
vants. Vermicalas,  i,  m.  Plin. 
—  intestinal,  lunibricas,  i,  m. 
Plin.  — solitaire,  lambricai  la- 
tas.  Cels.  tsenia,  a',  f.  Plin.  Ma- 
ladie des  —  (chnz  les  animaux), 
verminatio,  onis,  f.  l'Un.  Avoir 
des  — ,  être  rongé  des  — ,  ver- 
minàri,  dép.  intr.  Sen.  Plein 
de  —,  verminosas,  a,  itm,  adj. 
Pim.||  (Kig.)  Tirer  à  iiqn  les  — 
du  nez,  expiscàri  aliquid  ah 
aliqao.  Cic.  1  Vibrion  qui  se 
développe  dans  les  chairs  ou 
les  catlavres  en  décomposition. 
\'ermis,  is,  m.  Sen.  Plein  de 
— ,  verminosas,  a,  um,  adj. 
Plin.  (cf.  verminosa  ulcéra. 
Plin.).  Etre  rongé  des  — ,  ver- 
minâri,  dép.  intr.  Sen. 
véracité,  s.  f.  Qualité  de  celui 
qui  dit  la  vérité.  Veriiatis  sta- 
dium  ou  amor.Cic.  ou  simplt., 
Veritas,  atis,  f.  Cic.  Fides,  ei, 
f.  Cic.  Voy.  FRANCHISE,  sincé- 
rité. .'\vec  — ,  voy.  sincère- 
ment. Il  (P.  ext.)  Qualité  de  ce 
qui  e.xprirae  la  vérité.  Fides, 
ei,  f.  Cic.  (cf.  historise  fiden. 
Cic.].    Veritas,    atis,    f.     Cic. 

Voy.  VÉRITÉ. 

véranda,  s.  f.  Terrasse  cou- 
verte formant  péristyle.  Xys- 
taif,  i,  m.  Cic. 

verbal,  aie  (lat.  post.  verba- 
lis.  Diom.  Falg.  myth.),  adj. 
Qui  a  lieu  de  vive  voix.  Com- 
munication — ,  commendatio 
vocis.  Nep.  (cf.  commanica- 
tio  sive  sermonis  sive  scripti. 
I"  communication  verb.  ou 
écrite  -j.C'ic).  Exposé — ,  compte- 
rendu  — ,  vtva  vox.  Cic.  Faire 
à  qqn  une  réponse  — ,  alicui 
verbo  respondëre.  Liv.  Don- 
ner à  qqn  une  explication  — , 
prsesenti  alicui  aliquid  e.vpo- 
nére.  Cic.  coram  aliquid  expli- 
câre.  Liv.  Charger  qqn  d'une 
mission,  d'une  commission  — , 
donner  à  qqn  un  ordre  — ,  ali- 
cui aliquid  coram  ou  prsesen- 
tem  mandâre.  Liv.  (cf.  prsesens 
prsesentem  monuit.  [«  il  lui  fit 
des  recommandations  v.  «.]. 
Cic).  mandata  alicui  verbis 
dare.'Cic.  (cf.  litteras  mandata- 
qae  dure  alicui  [-  charger  qqn 
d'une  commission  verbale  et 
écrite.  •].  Liv.).  Recevoir  des 
nouvelles  —  et  écrites,  un 
rapport  —  et  écrit,  ex  nuntiis 
litterisque  cognoscëre.  des. 
Chaque  jour  arrivent  des  rap- 
ports —  et  écrits,  qaotidie  ser- 
mones  ac  litierse  perfei-untur. 
Cic.  Engagement,  convention 
— ,  atipulatio  verborum.  on 
simplt.  stipulatio ,  onis,  (. 
Jet.  Contrat  — ,  pactio  ver- 
bis  [acta.  Cic.  Assurance,  ga- 
rantie, promesse  —  ,  caatio, 
onis,  f.  Cic  (cf.  hune  Pompe- 
jas  omni  cautiune  devinxerat 
[«  Pompée  avait  obtenu  de  lui 
Luutes  sortes  de  promesses  v."]. 
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Cic).  Faire  nnn  promesso  — , 
verbo  promittére.  Liv.  Tradi- 
tion — ,  memoria,  se,  f.  Cic.  \\ 
(P.  ext.)  Proc';s  —,  voy.  ce 
mot.  I|  (Arch.)  Substantivt.  (au 
masc.)  —  d'opinions  (vote  à 
haute  voix),  auffragium  vocis. 
Cic.  T  (Gramm.)  Qui  appar- 
tient au  verbo.  Verbalis,  e, 
adj.  Diom.  (cf.  verbalia  nomi- 
na.  Charis.)  Adjectifs — ,  verba 
participalia.  Varr. 
verbalement,  adv.  De  vive 
voi.x.  Vivà  voce.  Cic.  Voce 
Liv.  Verbis.  Cic.  Transmettra 
qqch.  — ,  prodére  aliquid  me- 
moria. Cses.  Recommander  — 
qqch.  à  qqn,  voy.  verdal.  Le 
reste,  nous  le  traiterons  — , 
cetera  coram  agemas.  Cic. 
Faire  voter  — ,  sententias  ro- 
gârc.  Cic. 
verbaliser,  V.  intr.  (Arch.)  Dis- 
cuter un  fait  devant  la  justice. 
Voy.  DISCUTER,  PLAIDER.  î  Dres- 
ser procès-verbal  d'un  fait.  In 
tabulis  {atiqaid)  consignàre. 
Cic.  In  tabulas  referre.  Cic  ou 
simplt.  perscribëre,  tr.  Cic 
verbe,  s.  m.  (Arch.)  Parole,  ton 
dont  on  parle.  Verbam,  i,  n. 
Cic  Vox,  vocis,  f.  Cic.  Sonas, 
i,  m.  Cic.  Avoir  le  —  fort 
(parler  fort),  voce  contendére. 
Cic.  clarâ  voce  loqui.  Cic.  et 
l^fig.)  parler  avec  hauteur,  fe- 
rociter  loqui.  Liv.  ^  Seconde 
personne  de  la  Trinité  chré- 
tienne. Verbum,  i,  n.  Eccl. 
Le  —  incarné,  voy.  incarner. 
1  Terme  de  la  proposition  qui 
unit  l'attribut  au  sujet.  Ver- 
bum, i,  n.  Cic  II  (Gramm.) 
Partie  du  discours.  Verbum,  i, 
n.  Quint.  Qui  se  rapporte  au 
— ,  dérivé  du  — ,  verbalis,  e, 
adj.  Prise. 

verbération  (lat.  verberatio), 
s.  i.  Percussion  qui  fait  vibrer 
un  corps  sonore.  Voy.  percus- 
sion. Il  (P.  anal.)  Réflexion  de 
lumière.  Voy.  réflexion. 
verbeusement,  adv.  D'une 
manière  verbeuse.  Verbosê, 
adv.  Cic  Loqaaciter,  a.dy.  Cic. 
verbeui,  euse,  adj.  Qui  dit 
les  choses  en  trop  de  paroles. 
Verbosua,  a,  um,  adj.  Cic. 
Loqaa.r,  adj.  Cic  Verbis  a- 
bundans.    Cic.     Voy.     diffus, 

PROLIXE. 

verbiage,  s.  m.  Abondance  de 
paroles  vaines.  Verborum  {ina- 
nium)  turba.  Quint.  Un  — 
vide, dépourvu  d*idées,  inanis 
qusedam  pro(luentia  loquendi. 
Cic.  fumen  inaniam  verbo- 
rum. Cic.  N'avoir  que  du  — , 
inanes  sonos  (undëre.  Cic. 

verbiager,  v.  intr.  (Arch.) 
Dire  beaucoup  de  paroles  vai- 
nes. Inanes  sonos  fandéra. 
Cic.  Voy.  bavarder. 

verbiageur,  euse,  s.  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  dit  beau- 
coup   de    paroles  vaines.   Voy. 

BAVARD. 

verbosité    (tat.    post.  verbosi- 
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toi.  Hier.),  s.  f.  Caractôro  de 
ce  qui  est  verbeux.  Loquacitus, 
alla,  f.  Cic.  Copia  verborum. 
Cic. 
ver-coquin,  s.  m.  Larve  qui 
ronge  la  vigne.  ConvoU'ulus, 
i,  va.  Plin.  ^  Helminthe  qui 
ronje  la  tête  du  mouton.  Cœ- 
narus  cerebralis.  D.  ||  (P.  est.) 
Vertige    que    donne    ce    vers. 

Voy.    T0UR.N1S,     VERTIGE.    ||    (Fig.^ 

Ce'qui   tourne    la   tête   à  qqn. 

Voy.         ENTRAÎNKMEST,      \XRT1GE. 

Ver'd,  verte.  Voy.  vert. 

vertiâtre,  adj.  Dont  la  cou- 
leur tire  sur  le  vert.  Sabviri- 
dis,  e,  adj.  Plin.  Ghiucus,  a, 
um,  adj.  Virg.  (cf.  gtaaci  ocu- 
li.  Col.).  Caeraleus,  a,  um, 
adj.  Virg.  (cf.  cxralese  aqaœ. 
Ov.).  Galbas,  a,um,adj.  Plin.) 
Bleu  — ,  cxsias,  a,  um,  adj. 
Cic. 

verdelet,  ette,  adj.  Un  peu 
vert.  Sabviridis,  e,  adj.  Plin. 
Fig.  Un  vin  — ,  vinam  $ab- 
aasterum.  Cels.  Une  personne 
—  (d'une  verte  vieillesse),  voy. 

VERT. 

verdet ,  s .  m .  Vert-de-gris. 
Voy.  ce  mot. 

verdeur,  s.  f.  Caractère  d'un 
fruit  vert.  Acerbitas,  atis,  f. 
Plin.  Voy.  acidité,  crudité.  || 
Caractère  d'un  vin  encore 
jeune.  Asperilas  ou  aasteritas 
(vini).  Plin.  Voy.  apreté,  ai- 
greur. T  Ardeur  de  la  pre- 
mière jeunesse.  Viriditas,  aiis, 
f.  Cic.  La  —  de  la  jeunesse, 
l'iridis  setas.  Col.  Plin.  j.  || 
(P.  anal.)  Jeunesse  que  con- 
serve un  vieillard.  jEtas  in- 
tégra. Ter.  SenectuB  crada  vi- 
rulisque.  Virg.  Tac.  Avoir  en- 
core de  la  — ,  habêre  aliquam 
viriditatem.  Cic. 

verdict,  s.  m.  Résultat  de  la 
délibération  du  jury  proclamé 
publiquement. Voy.  arrêt,  sen- 

TE.SCE. 

verdier,  s.  m.  Nom  vulgaire 
d'un  petit  oiseau  à  plumage 
vert.  Vireo  ou  virio,  onis,  m. 
Plin.    Fringilla,   ae,    f.    Varr. 

verdir,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.  intr. 
Devenir  vert.  Virêre,  intr. 
Cic.  (En  pari,  des  arbres). 
Fronaëre,  intr.  Virg.  Hor.  Vi- 
rêre cœpiise.  Plin.  Commencer 
à  — ,  virescêre,  intr.  Virg. 
Ov.  En  pari,  des  arbres, 
frondescére,  intr.  Cic.^  V.  tr. 
Rendre  vert.  Viridem  (acéré. 
A.  Viridi  colore  indacëre  ou 
pingëre.  A. 

verdissant,  ante,  adj.  Qui 
verdit.  Voy.  verdir. 

verdoyant,  ante,  adj.  Qui 
verdove.  Virens,  p.  adj.  Ilor. 
Viridts,  e,  adj.  Cic.  (cf.  rina- 
ram  tdridissimi  vestitua.  Plin. 
j.).  Viridans,  p.  adj.  Lucr. 
Virg.  Plin.  Etre  — ,  virëre, 
intr.  Cic.  Voy.  verdir.  Plante-^ 
— ,  viridia,  lam,  n.  pi.  Vitr. 
Sen. 

verdoyer    (lat.    post.    viridi- 
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cure.  Tert.),  v.  intr.  Se  mon- 
trer vert.  Virire  capisse.  A. 
^'oy.  verdir. 

verdure,  s.  f.  Le  feuillage, 
le-  plantes,  le  gazon,  etc.  Viri- 
ditas, atis,  f.  Cic.  (cf.  v.  pra- 
torum.  Cic).  J'iridia,  n.  pi. 
•Sen.  La  —  des  rives,  ripa- 
ram  vestiius  viridissiini.  Cic. 
Il  (Spéc.)  Herbes  potagères.  Voy. 
potager. 

verdurier,  s.  m.  (Arch.)  Mar- 
chand, marchande  de  verdure 
(d'herbes  potagères).  Voy.  ma- 
raîcher. 

véreux,  euse,  adj.  Qui  con- 
tient un  ver.  Verminosus,  a, 
um,  adj.  Plin.  Vermiculis 
exesas.  Col.  Jineostis,  a.  um, 
adj.  Col.  Il  (Fig.)  Qui  est  gâté, 
qui  ne  vaut  rien  au  fond. 
Vitiostis,  a,  um,  adj.  Cic. 
Vitiatus,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
Juges  — ,  levés  jàdices.  Cic. 
.affaire  — ,  voy.  malhonnête. 

verge,  s.  f.  Longue  baguette 
droite  et  flexible.  Virga,,  se, 
(.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  pôpuli  [•  de 
peuplier  •].  Cic.  voy.  da- 
gdette).  Il  (Spéc.)  Baguette  avec 
laquelle  on  frappe  pour  châ- 
tier. Virga,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliquem  virgis  csedëre. 
Cic.  Liv.  ou  conctdêre.  Cic. 
virgis  [■.  sous  les  verges  •]  mo- 
ri.  Cic).  Faisceau  de  verges, 
fasces,  ium,  m.  pi.  Liv.  (ex.: 
fascibas  aliquem  subj'icêre. 
Liv.).  Etre  battu  de  — ,  verbe- 
ribus  af(ici.  Curt.  Coup  de 
— ,  voy.  COUP.  Fig.  Donner  des 
—  pour  se  fouetter  (fig.),  suo 
gladio  jagulari.  Ver.  sais  arti- 
bus  peti.  Liv.  Etre  sous  la  — 
de  qqn.,  voy.  férule.  ||  Ba- 
guette garnie  d'ivoire  que  por- 
taient les  huissiers.  Virga,  œ, 
{.  A.  ^  (Par  anal.)  T.  d'anato- 
mie.  l'ere^rum,  i,  n.  Csel.- 
Aar.  Il  Tringle.  Voy.  ce  mot. 

1.  verger  (lat.  viridiariam. 
Saet.  Jnscr.),  s.  m.  Lieu  planté 
d'arbres  fruitiers.  Pomariam, 
ii,  n.  Cic.  (cf.  pomariam  po- 
nëre  ou  serëre.  Col.).  Pomaria 
loca.  Varr. 

2.  verger,  v.  tr.  Rayer  comme 
de  marques  de  verges.  Voy. 
R\TEn,  strier. 

vergeter,  v,  tr.  Itayer  comme 
de  petites  marques  de  verges. 
Voy.  rayer.  Peau  vergetée,  voy. 
ticrer.  T  Fouetter.  Virgis  cx- 
dëre.  Liv.  ||  (Fig.)  Voy.  stigma- 
tiser. ^  Epousseter  avec  une 
vergette.  Voy.  brosser. 

vergetier  (Arch.)  Celui,  celle 
qui  fabrique  des  vergettes.  Voy. 

BROSSIER. 

vergette,  s.  {.  Petite  verce. 
Virgala,  œ,  f.  Cic.  Sen.  ||  (P. 
ext.)  Marque  faite  comme  avec 
une  verge.  Voy.  stigmate.  ^ 
Brosse  faite  de  menus  brins  de 
bruyère.  Voy.  brosse. 

verglas  s.  m.  Pluie  glacée  qui 
5'î  congèle  sur  le  sol.  Gelici- 
diairi,  ii,  a.  Varr.  Vitr. 
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vergne  et  verne  (lat.  pop.  V8i<. 
niu,-',  s.  m.  Aune,  espèce  d'ar- 
bre. Voy.  aune. 

vergogne,  s.  f.  Honto.  Vere- 
candia,  a',  f.  Cic.  Voy.  honte. 
Loc.adv.  Sans — ,protervi;  adv. 
ï'tT.    Ov.     Voy.    effrontément. 

vergogneui,euoe,  adj.  (Arch.) 
Honteux.  Voy.  ce  mot. 

vergue,  s.  f.  Pièce  de  bois  ho- 
rizontale pour  porter  les  voiles 
d'un  navire.  Antcnna,  œ,  (. 
Cxs.  [cl.  subnectêre  velam  an- 
tennis.  Ov.  antennas  den\itté- 
re.  Sait.  Ilirt.dejicève  [.  ame- 
ner la  V.  .}.  C>«.  demittêre 
partem  quasi  tertiam  antennas 
[•  baisser  les  v.  du  tiers  .1. 
Sali.  fr.). 

véricle,  s.  m.  Imitation  do  dia- 
mant en  cristal  taillé.  Vitrea 
gemma.  Plin.  Fabriquer  des — , 
vitro  adulterâre  gemmas .  Plin. 

véridicité,  s.  f.  Caractère  véri- 
dique  d'une  personne.  Voy.  vé- 
racité. 

véridique,  adj.  Qui  a  l'habi- 
tude de  dire  la  vérité.  Verajc, 
adj.  Cic.  Verus,  a,  um,  adj. 
Ter.  Cic.  (cf.  verissimâ  fronte 
dicëre  [•■  parler  d'un  air  tout  à 
fait  V.  ■•].  Cic).  Veridicus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Veritatis  arnicas. 
Cic  Siitcerus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  sine  pronuntiator  rerum 
gestaram.   Cic).  Voy.   .sincère. 

véridiquement,  adv.  D'une 
manière  véridique.  Verë,  adv. 
Cic. 

vérificateur,  s.  m.  Celui  qui 
est  chargé  de  vérifier  des  comp- 
tes, des  mesures,  etc.  Inspector, 
oris,  m.  Cod.-Theod.  Exactor, 
oris,  m.  Inscr.  Discussor,  oris, 
m.  Cod.-Tlteod. 

vérification,  s.  f.  Acliou  de 
vérifier,  liecognitio,  onis,  f. 
Cic.  Jnspectio,  onis,  f.  (jaint. 
etc.  (cf.  rationum  insp.  Plin.j.). 
Après  — ,  re  exploratâ  ou 
perspectâ.  Cic.  Procéder  à  une 
— ,   voy.  vérifier. 

vérifier  (lat.  scol.  verificare), 
V.  tr.  Soumettre  (une  chose)  à 
unexamen,  pours'assurerqu'elle 
est  faite  exactement.  Recogno- 
scëre,  tr.  Cic.  Col.  Inspicëre, 
tr.  Cic.  etc.  (cf.  ins/j.  signum 
publicam.  Cic.  diligentius  sig- 
na. Petr.).  Exqairére  {aliquid 
diligenter).  Cic.  Probûre  (de- 
narios,  pecuniam,  etc.).  Cic. 
Voy.  E.XAHINER.  ^  Démontrer 
exact.  Comprobàre,  tr.  Ci'c.  etc. 
(cf.  patins  dictum  sapiens  te- 
meritas  ÇUii  comprobavit.  Cic. 
comprobat  hominis  consilium 
(ortana.    Cœs.). 

vérin,  s.  m.  Sorte  de  cric.  Voy. 

CRIC. 

vérine.  Voy.  verrine. 

véritable  (lat.  du  moy.  âge, 
veritabilis).  adj.  (Arch.)  Qui  dit 
la  vérité.  Veridicus,  a,  am, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  v.  vo:c.  Cic 
V.  interpres  deum.  Liv.);  ve- 
rus, a,  UBl,  adj.  Ter.  Cic. 
Plin.  j.  (ex.  :  verissimus  et  sor 
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pienthi^inuLs  ja(Ux.  Clc.  [Ro«r. 
Am.  8iJ);  rerax,  :iJi.  Cic.  etc. 
(ex.  :  V.  oraculitm.  Cic.  Jlero- 
•lotam  cur  veraciorem  ducarn 
inniof  Cic).  ^  Conforme  a 
la  vérité.  Verus,  a,  um,  ailj. 
Cic.  Btc.  (ex.  :  v.  oracuUi  [opp. 
à  [alsa].  Cic.  v.  gloria.  Cic. 
V.  timor.  Cic.  v.  amicus,  Cic). 
Voy.  VRAI.  1  (Par  ext.)  Héul. 
Verus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(voy.  (lÉr.i.). 
-véritablement,  adv.  D'une 
manière  conforme  à  la  vérité. 
Veii,   adv.  Cic.  Ad  veritatein. 

Cic.  Voy.  FRANCHEMENT,  VRAI- 
MENT. 1  A  dire  vrai.  Veri,  adv. 
(Jic.  Vero,  adv.  Cic.  Ut  vera 
dicam.  Cic.  ProfectQ,  adv.  Cic 
Sanè,  adv.  Cic.  Voy.  certaine- 
ment, ASSURÉMENT.  Je  SUIS  —  lin 

homme  heureux,  ne  ego  fortn- 
natas  homo  sum.  Ter.  ^  (P. 
ext.)    Réellement.     Verë,    adv. 

Liv.   Voy.   RÉEU,EMENT. 

vérité,  s.  f.  Caractère  de  ce  qui 
est  vrai,  connu  tel  qu'il  est. 
Veritas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  mendaciam.  Cic  ex.  : 
o  magna  vis  veritatis.  Cic  mo- 
lesta [est]  Veritas.  Cic  nihil 
ad  veritatem  loqui.  Cic  cajus 
aares  veritati  clausse  sant.  Cic 
aspernari  veritatem.  Cic.  id 
mihi  grati^simam  est,  te  liben- 
ter  amicitise  dédisse,  qaod  li- 
quida veritati  dares.  Cic.  ut 
maltis  incommodis  veritas  dc- 
bilitata  tandem  seqaitate  ta- 
lium,  viroram  recreetur.  Cic. 
qaœ  mihi  ad  spem  obtinendic 
veritatis  gravissim.a  sunt.  Cic 
qai  argai  posset,  donec  ad  li- 
qaiditm  veritas  e.rplorata  esset. 
Liv.  exploranda  est  veritas 
multam,,  priasqaam...  Phœd. 
veritatem pate(acére.  Cic);  ve- 
runi,  i,  n.  Cic  etc.  (s'opp.  à 
falsum,,  à  mendaciam,  ex.:  ve- 
rum  scire.  Cic  die  miki  veram. 
Cic  si  verum  qaœris.  Cic.  ve- 
ram ex  me  aadies.  Cic.  aversas  a 
vero  ["  ennemi  de  la  v.  ■].  Cic). 
Arch.  .\  dire  — ,  veram  si  lo- 
qai  ou  Jateri  volamas.  Cic  at 
vera  dlcam.  Cic  ||  (Par  anal.) 
Réalité.  Veritas,  atis,  (.Cic 
etc.  (s'opp.  à  imitatio,  opinio, 
fama,  ex.  :  in  omni  re  vincit 
imi'ationem  veritas.  Cic.  imi- 
tari  veritatem.  Cic.  ne  plas  ei 
iribaas,  quam  rcs  et  veritas 
ipsa  concédât.  Cic).  ^  Connais- 
sance d'une  chose  conforme  à 
ce  qu'elle  est.  Veritas,  a<is, 
f.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  perspicaa  om- 
nibus veritas.  Cic.  a  veritate 
deflectëre.  Cic  [Rose.  Com.  16, 
46]  ou  desciscëre.  Cic  [Ace.  Il, 
15,  i.6]);  verum,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  a  vero  aversam  esse.  Cic. 
[Cas.  3,  9,  21].  veri  videndi  ou 
mvestigandi  capiditas.  Cic.  veri 
inquisitio  atqae  investig.itio. 
Cic.  [Off.  I,  U,  13].  a  vero  ab- 
daci.  Cic.  proximê  ad  veram 
accedëre.  Lie  [.\c.  Il,  3,  7J); 
ratio,  onis,  f.  Cic.  (ex.  :  sine 


diligentissimâ  pervestigatione 
earam  omniam  rjtionam  [«  do 
ces  vérités  fondamentales  •]. 
(lux  de  nntaris  hainani  gi'nens 
ac  moribas  a  philosophis  c.r- 
pticantar.  Cic.  [de  Or.  I,  ïh, 
i'A>\).  Dos  demi  — ,  qax  non  su- 
tis  cxploratn  percepta  et  co- 
gnita  aant.  Cic  ||  (Spéc.)  Con- 
naissance do  la  vraie  religion. 
Vera,  quse  doctrina  CKristiana 
tradit  pr,Tcepta.  Gs.  \\  iMythol.) 
l'i-rsonnilication  delà  vérité.  Ve- 
ritas, atis.  f.  A.  |[  (Spéc.)  Idée 
d'une  chose  particulière  con- 
forme k  co  qu'elle  est.  Voy. 
A.XIOUE,  PRiNcii'E.  ||  Dire  à  qqn 
ses  vérités,  vitia  alicui  verissi- 
mè  exprobâre.  Cic.  \\  (Loc.  adv.) 
En  — ,  c.-à-d.  selon  la  — ,  e.v 
vero.  Cic.  verê,  adv.  Cic.  ve- 
rissimS,  adv.  Cic.  ex  re.  Cic. 
re  verâ  ou  re  ipsâ.  Cic.  Kn  —, 
c.-à-d.  à  coup  sur,  profecto, 
adv.  Cic  aanê,  adv.  Cic.  A  la 
— ,  certë  ou  certê  qiiidem.  Cic. 
En  — ?  Itane  vero?  Ter.  Ain 
tu?  Cic. 

verjus,  s.  m.  Suc  acide  de  rai- 
sins qui  ne  sont  pas  mûrs.  Om- 
phaciam,  ii,  n.  Plin.  1  (P.  ext.) 
Gros  raisin  qui  mûrit  impar- 
faitement. Vva  acerba.  Pliœd. 
Une  personne  aigro  comme  du 
— ,  acerbus,  i,  m,  Hor. 

verjuté,  ée,  adJ.  Assaisonné 
avec  du  verjus.  Voy.  verjus.  |{ 
Dans    un    sens  plus  large.  Voy. 

ACIDULER. 

vermeil,  eille  (lat.  vermica- 
las,  propt.  petit  ver,  coche- 
nille), adj.  D'un  rouge  vif.  Ro- 
seas,  a,  um,  adj.  Plin.  (cf.  ros. 
color.  Plin.  roseam  os.  Virg. 
rosex  gense.  Virg.).  Parpareas, 
a,  um.  adj.  Nep.  Rubens,  p. 
adj.  Virg.  Plin.  Grappes  — , 
avœ  aarese.  Sen.  coloratœ.  Col. 
Teint  blanc  et  —  ,  candore 
mixtas  rabor.  Cic.  \\  Substan- 
tivt.  Du  —  (cuivre  et  surtout 
argent  doré),  ses  inauratum. 
A.  argentum  inauratum.  D. 

vermiculaire,  adj.  Qui  a  la 
forme  d'un  petit  ver.  Vermiculo 
similis.  A.  In  vermiculi  for- 
mam.  A.  ^  Qui  a  le  mouve- 
ment d'un  petit  ver.  Voy.  ser- 
pentant, PERISTALTIQUE.  MOU- 
veraents  —  de  l'intestin, 
vermina,  um,  n.  pi.  A.  Pouls 
— ,  pulsus  verminans.  A. 

vermiculé,  ée,  adj.  Orné  de 
petites  saillies  longitudinales 
en  forme  de  vers.  Vermicula- 
tus,  a,  am,  adj.  Plin. 

vermiforme,  adj.  Qui  a  la 
forme  d'un  ver.  Vermi  similis. 
A.  In  vermis  formam.  A. 

vermifuge,  adj.  Qui  produit 
l'expulsion  des  vers  intestinaux. 
Vermiculos  pellens,  ejiciens, 
discutiens.  A.  (cf.  vermicuios 
pellens,  ejiciens,  discutiens  pal- 
vis  ou  medicamentunx  [■  pou- 
dre V,  et  substantivt.  un  v.  •]. 
-4.).  Etre  un  — ,  vermicuios  pel- 


lére,  ejicëre,  diaculére,  necàre. 
Plin. 
vermillon,  9.  m.  Substance 
ci.lor.irite  d'un  rouga  vif.  Mi- 
nium, ii,  n.  Virg.  Plin.  De — , 
miniaceus,  a,  um,  adj.  Vitr. 
Enduire  de  — ,  voy.  vermillon- 
NER.    Il    (P.  ext.)  Cotte  couleur. 

Voy,    INCARNAT. 

vermillonner,  v.tr.  Teiudreilo 
vermillon.  Minière,  tr.  Plin, 
Vermillonné,  miniatus,  a,  am, 
p.  adj.  Cic.  Un  peu  vermillonné, 
miniatulus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Il  (P.  plaisant.)  Farder.  Voy. ce 
mot.  Vermillonné,  minio  ru- 
bens (Pan).  Virg.  purpuris- 
satus,  a,    um,  adj.  Plaut. 

vermine  (lat.  vermina,  n.  pi. 
tranchées,  coliques),  s.  f.  Insec- 
tes, parasites  qui  s'attachent 
aux  hommes,  aux  animaux. 
Pediculi,  oram,  m.  pi.  Plin. 
(En  pari,  seulement  des  ani- 
maux), ricinas,  i,  m.  Cato, 
Varr.  Col.  Etre  couvert  de  — , 
vernxinàre,  intr.  Sen.  Rongé 
de  — ,  pedicosus,  a,  um,  adj. 
Titin.  pedibaa  obaitus,  Poet. 
ap.  Fest. 

vermineuz,  euse,  adj.  Qui  a 
rapport  aux  vers.  Verminosus, 
a,  um,  adj.  Plin.  Maladie  — , 
verminatio,  onis,  f.  Plin. 

vermisseau  (lat.  pop,  vermi- 
scellus  class.  vermiculos),  s, 
m.  Petit  ver  de  terre.  Vermi- 
calus,  i,  m.  Lampr.  Fig.  Un  si 
chétif  —  (l'homme),  homancio, 
onis,  m.  .'Sen. 

vermouler  (se),  v.  réfl.  Deve- 
nir vermoulu.  Voy.  vermoulu. 

vermoulu,  ue ,  adj.  Piqué, 
mangé  par  les  vers.  Kermicu- 
lalus,  a,  um,  adj.  Plin.  Pater, 
putris,  putrc,  adj.  Varr.  et 
ordin.  patris,  e,  adj.  Hor.  Ca- 
riosus,  a,  um,  adj.  Varr.  Etre 
— ,  verminâre,  intr.  Plin.  De- 
venir — ,  patrescëre,  intr.  Sen. 
Plin.  Voy.  gâter,  putréfier. 

vermoulure  ,  s.  f.  Piqûre 
faite  par  les  vers.  Vermica- 
latio,  onis,  f.  Plin.  Caries,  ei, 
f.  Vitr. 

vemal  ,  aie  (lat.  vernalis), 
adj.  Qui  appartient  au  prin- 
temps. Voy.  PRiNTANiER.  Point 
—     (équinoxe     de    printemps), 

voy.    ÉQUINOXE,   PRINTEMPS. 

verne,  Voy.  vergne. 

vernir,  v.  tr.  Enduire  de  ver- 
nis. Malthâre,  tr.  Plin.  .Mal- 
thâ  ou  cerd  inducére,  linëre 
ou  illinêre,  tr.  A.  Brillamment 
verni,  infacatus,  a,  am,  adj. 
Cic.  —  légèrement  des  tableaux, 
atramento  tenui  illinêre  abso- 
lula  opéra.  Plin. 

vernis,  s.  m.  Solution  de  gom- 
me résine  qui  forme  on  sé- 
chant à  la  surface  des  objets 
qui  en  sont  revêtus  une  couche 
lisse  et  brillante.  Atramentum 
tenue.  Plin.  (.VXXV,  97).  Ver- 
nicium,  ii,  n.  Dacange,  \\  (Par 
ext.)  Enduit  vitrifîable.  Cera, 
se,   f.  Coi.   (cf.  ne  vasa  ceram 
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rtmittant  [•  de  peur  que  le 
vernis  des  va?e,^  ne  s'écaille  .]. 
Col.).  Ceratura.  se,  f.  Col.  1 
(Au  fig.)  Dehors  et  spéc.  dehors 
polis.  Color,  oris,  m.  Cic.  (cf 
color  urbanitatis  [-  le  v.  du 
monde  .].  Sen.\  Species,  ei,  f. 
Cic.  Fucas.  i,'  m.  Cic.  Qui  a 
un  —  d'instruction  ,  litteris 
tinctus.    Cic.    Yoy.     teinture, 

APPARENCE. 

vernissage,  s.  m.  Action  de 
vernir.  Ceratara,  se,  t.  Col.  Le 
—  des  tableau2t,  atramento  illi- 
tse  tabalœ.  A. 

vernisser,  v.  tr.  Recouvrir  (la 
poterie)  d'un  enduit  vitrifiable. 
Ceràre,    tr.     Cic.     Col. 

véron.  Voy.  vairon. 

véronique,  s.  f.  Sorte  de  plan- 
te médicinale.  Veronica,  se,  f. 
Linné. 

verrat,  f.  m.  Porc  mâle  ser- 
vant à  la  reproduction.  Verres, 
is,  m.  Pluut.  \'arr.  Col.  De  — , 
verrinat,  a,  um,  adj.  Plin. 

verre,  s.  m.  Matière  duré,  fra- 
gile, tranparente,  qu'on  obtient 
par  la  fusion  du  sable  siliceux 
avec  de  la  potasse  ou  de  la 
soude.  Vitruai.  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vitro  similis.  Sen.  vitri 
modo  fragilis. l'Un.  [cf.X.XXVl, 
191].  vitro  inclastis.  Plin.  vi- 
tram  fundére.  Plin.).  De  — , 
en  •  -,  vitreus,  a,  um,  adj. 
Ov.  Col.  Mart.  (ex.  :  v.  latro 
[•  pièce  en  verre  du  jeu  d'c- 
checs  .1.  Mart.  vitrea  vasa. 
Col.).  Fabrication  du  — ,  con^ 
ditura  vitrorum.  Petr.  (51,  5). 
Fabricant  de  — ,  vitrarias  on 
vitrearias,  ii,  m.  Sen.  (ep.  90, 
31).  T  Objet  en  verre.  Vitrum, 
i,  n.  Cic.  Sen.  (ex.:  merces  in 
chartis  et  linteis  et  vitro  dcla- 
tse.  Cic.  vitro  absconditur  ca- 
méra. Sen.).  —  à  boire,  vi- 
tream,  i,  n.  Sen.  (cf.  si  vitreum 
factam  est.  Sen.  [de  ira  1,  12, 
J.]).  ordin.  au  plur.  vitrea, 
oram,  D.  Plin.  (ou  peut  dire 
aussi  poculum  vitream  ou  ca- 
lix  vitreus  ou  scypkus  vitreus). 
Par  ext.  Boire  un  —  de  vin, 
alirjuid  vini  bibcre.  Cic.  Le 
verre  en  main,  inter  scyphos 
ou  inter  pocala.  Cic.  Boire  un 
—  de  trop,  paulo  plas  adbibi- 
re.  Plaut.  '1er. 

verrée,  s.  f.  Ce  que  peut  con- 
tenir un  verre.  Poculum,  i,  n. 

Cic.   Voy.   VERRE. 

verrerie,  s.  f.  U4ne  où  l'on 
fait  le  verre.  Vitreoi-ara  of(ici- 
na.  D.  H  Industrie  du  verre. 
Arg  vitii'j.  ùonat.  Inscr.  ||  Ob- 
jets en  verre.  Vitrea,  arum,  n. 
pi.  Plin.  Voy.  verre,  verro- 
terie. 

verrier  (lat.  vitrarius),  s.  m. 
Celui  qui  fait  le  verre,  les  ou- 
vrages en  verre.  Vitri  artifex. 
Plin.  Vitreariu»  ou  vitrarius, 
ii,  m.  Sen.  (ep.  90,  31).  Etre 
— ,  vitram  conclure.  Vopisc.  || 
(Spécialt.)   Celui    qui    fait    des 


vi:i; 

verrières-  (vitrau.x).  vitrcarwn 
fenestraram  opifcA:  A. 

verrière,  s.  f.  (Arch.1  Panneau 
de  verre  protégeant  une  châs- 
se, un  tableau.  Voy.  vitrine.  ^ 
Fenêtre  ornée  de  vitraux  peints. 
Vitrea  fenestra.  A.  ou  sinipll, 
vitrea,  a-,  f.  A. 

verrine  (lat.  po«t.  vitrina,  féui. 
de  l'adj.  vitrinus  [•  de  verre  -]. 
Anecd.  ^icse.^,  s.  {.  Panneau 
de  verre  protégeant  un  tableau, 
etc.  Voy.  vitrine. 

verroterie,  s.  f.  Réunion  de 
menus  ouvrages  en  verre.  Vi- 
trea, orum,  n.  pi.  Plin. 

verrou  (lat.  pop.  verruculunx 
p.  veruculum,  petite  broche), 
s.  m.  Petite  pièce  de  fer  fixée 
sur  une  porte,  une  fenêtre,  qui 
poussée  dans  une  gâchette  em- 
pêche d'ouvrir.  Pessalus,  i,  m. 
Plaut.  Ter.  Mettre  le  — ,  vov. 
VERROUILLER.  Faire  sauter  lès 
—  ,  claustra  rcvellère.  Cic. 
Mettre  sous  les  — ,  être  sous  les 

,    voy.    PRISON,    EMPRISONNER. 

verrouiller,  v.  tr.  Fermer  au 
verrou.  Pessutum  obdëre  ostio 
ou  foribus.  Ter.  Pessulis  am- 
bobas  occludëre  fores.  Plaut, 
Obseiûre  ostium.  Ter.  ou  fores. 
Sen.  ou  simplt  obserûre,  tr. 
Lii:  Il  P.  ext.  —  qqn  (l'enfer- 
mer au  verrou),  voy.  enfermer 
et  verrou.  Se  — ,  cubiculo 
ctaudi.  Tac.  Voy.  enfermer. 

verrue,  s.  i.  Petite  excrois.sance 
cutanée,  superficielle.  Verruca, 
se,  f.  Plin.  Clavus,  i,  m.  Cels. 
Plin.  Petite  — ,  verrucula,  ,v, 
f.  Cels.  llerbo  aux  —,  vei-ruca- 
ria  (s.-e.  herba),  se,  f.  Plin.  \\ 
(P.  anal.)  Protubérance  sur 
l'écorce  d'un  arbre.  Voy.  pro- 
tubérance, EXCROISSANCE. 

verruqueux,  euse,  adj.  En 
forme  de  verrue.  Vcrrucœ  si- 
milis. A.  In  verruca;  formam. 
A.  Voy.  PROTUDÉRANT.  ||  Parse- 
mé de  verrues.  Vevrucosus,  a, 
um,  adj.  Cic. 

1.  vers,  s.  m.  Suite  de  mots 
rythmés  et  mesurés  suivant  la 
quantité  ou  suivant  le  nombre 
fies  syllabes.  Versus,  ÛS,  m. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  soluta  ora- 
iio,  à  prosa  oratio.  Cic.  ex.  : 
versus  Grœci,  Latini.  Cic.  ver- 
sus hexametri.  Cic.  versus  lie- 
roi.  Cic.  versus  inconditi.  Liv. 
versus  lonr/iusculi.  Cic.  mrsus 
malus.  Cic.  trirneter  versus. 
Quint,  etsi  [Democriti  locutio] 
absit  a  versa.  Cic.  paucissi- 
mos  die  camponërc  versus. 
Qaint.  se  mente  ac  voluntate 
conji'ère  in  versum.  Cic.  ver- 
sas dicëre  de  libro  Enni  an- 
nali  sexto.  Quint,  mai/nam 
numerain  versuum  ediscëve. 
Cses.  facilius  veraus  ediscimus 
quamprosamorationcni. Qaint. 
facêre  versum.  Cic.  Quint,  fa- 
cëre  versus.  Cic.  posse  versus 
facëre.  Sali .  inter  se  jocularia 
versibus  fandë/-e.  Liv.  illa  qu;e 
versibus  persécutas  est  Enniux 
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[•■  ce  qu'E.  a  ecrii,  a  composé 
«n  V.  -J.  Cic.  ii,  qaos  dixi. 
omnes  solutà  cratione  scripse- 
runt,  easdem  res  etiam  qui- 
dam verfihus.  l'arr.);  Car- 
men, minis.  n.  Cjc.ctc.(surt. 
au  plur.  et  diiiis  le  sens  de 
production  poétique ,  épique, 
dramatique,  lyrique,  par  opp. 
à  soliUa  oratio,  ex.  :  non  pro- 
sà  modo...  scd  etiam  carminé. 
Quint,  carminum  auctores. 
Quint,  carminum  suoram  ac- 
tor.  Liv.  lyricorum  carmina. 
Quint,  c.  epicum.  Quint,  c. 
tragicam.  Hor.  carmina  fun- 
dê'-e,  condëre,  contexëre.  Cic. 
carminé  dicëre  in  imperato- 
rem.  /,ii\l.  Petit  —,  versicu- 
lus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  utio 
vcrsicalo.  Cic.  1  (Par  ext.) 
Poésie.  Voy.  ce  mot. 
2.  vers,  prép.  jUans  re.space.) 
Du  coté  de.  Versus,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Brandisium  versas. 
Cic.  ordin.  avec  les  prép.  ail 
ou  in,  cf.  in  Italiam  versus 
navigCire.  Sulpic.  ap.  Cic.  in 
forain  versus.  Cic.  in  meri- 
dicm  versus.  Curt.  ad  Ocea- 
num  versus.  Cic);  ad,  prép. 
(av.  l'Ace).  Cic.  etc.  (e\.:spec- 
târe ,  despiccre  ad  aliquem. 
Plaut.  spectârc  ad  orientem 
solem.  Cses.  ducère  cohortein 
ad  eam  partem  munitionis. 
quœ...  Cses.  iendëre  manus  ad 
cxlum.  Cses.  convertère  simu- 
lacvumJovis  ad  orientent. Cic. 
in,  prép.  (av.  l'Ace).  Cic.  etc. 
(dans  certaines  constr.c:  cons- 
picëre  sursam  in  ca-lam. Plaut. 
in  orientem.  Tac).  ||  (Fiq.)  Arck. 
Par  rapport  à.  Voy.  [à  V]  égard 
[de],  ENVERS.  T  (Dans  le  temps.) 
A  l'approche  de.  Sub,  prép. 
(av.  l'Ace).  Cœs.  Liv.  (ex.:  sub 
noctcm  naves  suivit.  C.vs.  sub 
vesperum  portas  claudi  jussit, 
Cses.  sab  ortum  fermé  lucis. 
Liv.  sub  idem  iempus  legati 
missi.  Liv.  sub  ftnem  certaini- 
nis.  Liv.);  cïrciter,  adv.  Cic. 
etc.  (ex.  :  c.  meridie.  Plaat. 
média  circiter  nocte.  Cses. 
quarto  vigilià  circiter.  Cxs. 
empl.  c.  prép.  av.  l'Ace,  c. 
meridiem.  Cses.  c.  Kalendas. 
Cic.  c.  idus  Novembres.  Cic); 
ad,  prép.  (av.  l'Ace.)  Cic.  etc. 
(ex.  :  ad  vesperum.  Cic). 

1.  versant,  ante,  adj.  (En 
pari,  d'une  voiture  qui  verse 
aisément.  Instabilis ,  e,  adj. 
Liv.  Ad  evertendum  facilis.  A. 

2.  versant,  s.  m.  Chacune  des 
pentes  d'une  montagne.  Frons, 
fronlis,  f.  Plin.  (cf.  frons  Cau- 
casi    solibus    opposUa.   Plin.). 

versatile,  adj.  Qui  tourne  au- 
jourd'hui vers  un  parti,  demain 
vers  un  autre.  Versatilis,  e, 
adj.  Liv.  Versabilis,  e,  adj. 
Sen.  Diversus,  a,  um,  p.  adj. 
Sali.  Jnconstans,  adj.  Cic.  Mu- 
bilis,  e,  adj.  Cic.  Esprit  — , 
multiplex    animas.   Cic. 

versatilité,    ?.     f.     Caractère 
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vpreatilo.  Ve.rsiitUe  ingeniam 
l.iv.  Inconatatiti",  se,  f.  Vw. 
Mobilitas,  atis,  1".  Cic.  Animus 
multiplex.  Cic. 

1.  verae,  s.  f.  Action  de  verser. 
ICffiisio,  onis,  f.  Cic.  Voy.Écou- 

l.KMENT,    llENVi:nSEMENT.||    (Spéc.) 

Loc.  adv.U  pleiit  à  —,  et,  arch. 
;\  la  — ,  pluil  urceatim.  Pcti: 
Voy.  PLUIE. 

2.  verse  (lat.  vemas,  tourné i, 
.idj.  (Géom.)  Inverse.  Voy.  ce 
mot.  , 

versé,   ée,   «dj.    Rompu    à  l.i 
pratique    d'une    fcience,    d'un 
art,  etc.   Versatus  in  ali(]aCi  re. 
Cic.  Peritus    alicajus  rei.  Cic. 
(cf.    peritiores     rei     militaris. 
Cic).  Gnaïus  alicajus  rei.  Liv. 
(cf.   gn.   /m;;u.T   Lafinœ.  Liv.). 
Prudens  alicujus  rei  ou  aliqud 
re.  Cic.    (cf.    prudens  jaris  ou 
jure.  Cic).  Consultus  alicajus 
rei  ou  aliqaà  re.  Cic.  (cf.cons. 
jaris  ou  jure.   Cic.) .   Eraditas 
aliqaâ  re.  Cic.  (cf.  erad.  disci- 
p'.inis  j'arist.   Cic).  Doctas    ali- 
<jaii  re.  Cic   (cf.  et  Grsecis  lit- 
teris   et    Latinis  doctus.    Cic). 
Instructas  in  (ou  ab)  aliqaâ  re. 
Cic.    (cf.    instr.  in  jare  civili. 
Cicinstr.  ab  hisloriâ.  Plin.j.). 
Très  —,  exercitatas    in   aliquà 
re.    Cic    (cf.    in   arithmeticis . 
cic).   Perfectus   in   aliqaâ  re. 
Cic.  (cf.  perfectas  in  arte.  Cic. 
in  dicendo.  Cic).  Etre  —  dans 
nqch.  ,    callêre   in    aliqaà    re. 
Plin.  Etre  très   —  dans   la  lit- 
térature   ancienne,    in   veteri- 
bas   scriptis  stadiosê    et  mal- 
tam  volatatum  esse.   Cic    Qui 
n'est  pas  —  dans  une    matière, 
alicajus  rei  impevitas    (a,   am) 
ou  radis,  e,  adj.   Cic.  (cf.  im- 
peritus  nandi.  Liv.   radis  Grœ- 
■:arum  litteraram.   Cic). 
Verseau,    s.    m.    Signe    du  zo- 
diaque. Aqaarias,  ii,  m.  Cic. 
versement,   s.    m.  Action   de 
verser.  Fasio,  onis,  f.  Cic.  Ef- 
fasio,  onis,  1'.  Cic.  Voy.  écou- 
lement. 11  (Spécialt.)    Action  de 
verser   de    l'argent    dans    une 
caisse.  Nameratio,  onis,  f.  Cic. 
.Solatio,  onis,  f.  Cic. 
verser,  v.  tr.  et  intr.   1|  V.  tr. 
Retourner  (arch.).  Versâre,  tr 
Cic.   etc.    (voy.    retourner).    |1 
Faire  tomber  sur  le  côté.  Ever- 
ière  (currum).  Cart.  Sternére 
Isegetem).  Sen.  Voy.  renverser. 
Il    Faire   tomber  un  liquide  en 
penchant    lo   vase    qui   le  con- 
tient. Fundère,  tr.  Cic.   etc. 
(ex.  :  sangainem  e  paiera.  l,ic. 
voy.  répandre);  infundêre,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  a<iaam  in  manus 
nivatam.  Petr.);  profundére. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  -.pr.  aqaas  sab 
mensas.  Plin.);   perfundére, 
tr.    Cic    etc.    (voy.    arroser); 
superfundére,  tr.  Col.  (ex.  : 
oleam   alicai   rei    [au    heu    de 
super  aliqaid].    Col.).     ||     (Par 
anal.)  Fundére,   tr.    Cic    etc. 
(ex.  :  t'.   sangainem.  Cic);    ef- 
fundère,    tr.   Cic    etc.    (ex.  ; 


plarimam     tani/aiiwm.     ('art. 
larrimas.    Cic    cll'aiœ    gaiflio 
lacrinxx.    Liv.);    profundére, 
ir.    Cic.  etc.  (ox.  :   fir.    vira  ta- 
crimarum.  Cic  pan:ntis  et  sn- 
l'oris   commemoratione   lacri- 
tnas.    Cic.  pro  aliqao   ssepe  et 
iiMltum  lacrimas.  Cic).  —    le 
sang,  sangainem  haarire.  Cic 
se  sanguine  reapergëre.  Liv.  — 
beaucoup  de   sang,   (acéré  c.t- 
,1cm.    Cic    Sans  —  votre  s.ang, 
sine  vestro  sanguine.  Cic  Voy. 
SANG.    Il    (Spéc.)    Faire    couler 
d'un  vase  dans   un  autre.    In- 
fandére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  .nn- 
cerum  est   nisi  vas,  quodcum- 
que    inÇandis  ,     acescit.    Ilor. 
aliqidd   in   aliquod  vas.   Cic). 
Abs.  —  à  boire,  pocala  minis- 
trare.   Cic   (alicui)    bibëre  mi- 
nistrare.  Cic  voy.  doire.  ||  (Par 
anal.)  En  pari,  do  matières  non 
liquides.    Fandère,    tr.     Cic. 
etc.  (ex.-.picem  reliqaasqaeres, 
quibas    ignis    c-ccitari    potest. 
Cœs.  segetem  in  Tiberim.  Liv. 
nuces  fusx.  Liv.);    effundêre, 
tr.  Liv.  Jet.  (ex.  :  analos.    Liv. 
miliam  vel  framentam    in  (lu- 
men.   .Ict.    partem     legaminis 
super  mensam.  Petr.  ;    in  fun- 
dére, tr.  Cic  etc.  (ex.  :  ceram 
in   eam  (ormam    gypsi.   Plin. 
alicai   aaram  in    os.    Plin.  in 
singalos    mndios    olivœ     salis 
I    ror'ti   singalos    sexfarios.    Col. 
[XII,   h9,  'I0]V  11  (Par   ext.)   Ap- 
porter   de    l'argent    dans    une 
caisse.   Referre,   tr.    Cic^  etc. 
(ex.  :   pecuniam    in    eerariam. 
Cic)  ;  conferre,  tr.  Liv.  (ex.: 
pecuniam    in    ssrariam.   Liv.); 
condére,   tr.  Liv.  (ex.:  pecu- 
niam ina^rariam.Liv.):  nume- 
ràre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  namerâre 
pecaniam  ou  .'[absol.]  niimerâre 
[.  verser  de  l'argent  ■].  Cic).  1| 
Mettre,     transporter      ailleurs. 
Traducère,  tr.  Cic.  Cœs.  etc. 
(ex.:  milites  in  aliam  manipa- 
lum.    A.    voy.  [faire]  passer).  |1 
(Au   fig.)  Répandre   sur.    —    le 
mépris    sur    qqn,    aliqaem    in 
contemptionem  addacëre.  Cic 
(vov.    répandre).  —    des   bien- 
faits,   voy.    bienfait.    |1     Faire 
p.asser   dans.    Transferre,  tr. 
Sen.  (ex.:  pectas  in   quod  om- 
nes    carse  tase    trans(eran.tar. 
f^en.  voy.  confier).   1    V.  intr. 
Tomber  sur  le  côté.  Procidére, 
intr.    Sen.    Procambëre,  intr. 
Cses.   (cf.  framenta  procabae- 
rant.  Ca's.). 

verset,  s.  m.  Petite  division 
d'un  chapitre  formant  un  sons 
complet.    Kersus,  ûs,    m.   Cic. 

Liv.  Voy.  ALINÉA,  DIVISION,  SEC- 
TION. Il  Signe  marquant  cette 
division.  Nota,  m,  f.  A. 

versiculo,  s.  m.  Petit  vers. 
]'ersicalas,  i,  m.  Cic 

versificateur,  s.  m.  Celui, 
celle  qui  versifie.  l'ersî^cafor, 
oris,  m.  Quint.  Qui,  qaœ  vei-sas 
(acit  ou  cnndit.  .1. 

versification,  s.  f.  Facture  des 


vers.  Versi(v;atio,  oni:i,  f.  Col. 
Qaint.  .No  [>iif  connaitro  la  — , 
nescîre  versas.  Ilor.  Les  règles 
(le  la  — ,  voy.  métrique. 
versifier,  v.  intr.  et  tr.  ||  V. 
intr.  Composer  des  vers  (au 
point   de   vue    de    la    facture) 


Versus  (iicëre.  Cic  ou  scribérc. 
Qaint.  Veraificâre,  intr.  Quint. 
Voy.  VERS.    1    V.   tr.    .Mettre   en 
vers.  Versihas   {nliquid)  incla- 
dcre.  Cic  Ilor.    Versibus    acri- 
bëre  ou  persequi  {aliqaid^.  Cic 
version,  ■■'.  f.  Action  de  tourner. 
Conversio,   onis,    f.    Cic.    Voy. 
tour.  Il  (Fig.)  Action  de  faire  pas- 
ser d'une  langue  dans  une  autre. 
Voy.  TRADUCTION.  La  —  des  Sep- 
tante, sanctse  scriptur,v  a  sep- 
tU'xginta  interpretibas  conver- 
ser. A.  Il  (Spécialt.)  Exercice  de 
traduction.    Res   vertendx  (ou 
convertendœ)    in  alleram   lin- 
guam.  A.  Donner  une  —  latine, 
verba  Latini   scriptoris   in  pa- 
triamlingaam  convertcnda  (ou 
trans(ercnda)  dâie  (ou  pi-opo- 
nëre).    A.    Faire    une  —,    voy. 
TRADUIRE.  Le  corrigé  d'une  — , 
interprctatio,  onis,  f.  Cic.  \\  (P. 
e.xt.)   Manière   d'interpréter  les 
faits.    Voy.    interprétation.     || 
Tradition.    Il   y  a  sur    la  mort 
de  Magon  deux  —,  de  Magonis 
interitu  daplex  memoria  pro- 
dita   est.   Nep.    Les   différentes 
—    des   historiens  sur  la   mort 
de  Marcellus,  qux  de  Marcelli 
morte  variant  scriptortis.  Liv. 
D'après   une   —    constante,    ut 
(ama  tenet.  Liv.   La  version  la 
plus   accréditée,   ea  (ama  qaœ 
plerosque  ohtinet.  Sali.  Toutes 
les   —  concordent  sur  ce   point 
que...,  apud  (ou  intrp]  omnes 
constat  {av.    l'Ace,    et,    l'Iuiin.). 
Cic. 

verso,  s.  m.  Revers  d'un  feuil- 
let. Charta  inversa  ou  aversa. 
Mart.  Tergam.  i,  n.  -lav.  Alte- 
rum  laias  paginœ.  .-1. 
vert,   verte,    adj.   et   s.  m.   || 
Adj.  Dont   la  couleur  est  celle 
du  feuillage,  de  l'herbe.  Viri- 
dis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  v. 
ripa.   Cic.  color.   Ov.    Plin.  j. 
herbx  viridiores.  Plin.  campi 
viridissimi.    Cic.) ,    vfrens   p. 
adj.    Ilor.    Col.    Gell.    (ex.  :   v. 
agellas.    Hor.    hedera.    Ilor.); 
v'iridans,  p.  adj.  Virg.  Plin. 
(ex.  :  V.  lauras.  Virg.  v.  hedera. 
Plin.).    —   pâle,    sahriridis,   e, 
adj.  Plin.  —  comui.'   pré,   her- 
baceas,   a,  um,   adj     Plin.  (cf. 
(olia   lierbacei   colori.-<.    Plin.). 
—   poireau,   prasijiu.i,    a,    am, 
adj.  Plin.  Devenir  — ,  virescë- 
re,  intr.  Lucr.  Virg.  Plin.  Etre 
— ,  virêre,   intr.  Cic.   etc.    (cf. 
arbores  et  vîtes  virent.  Cic). 
Il  (Par  ext.1    Viridis,   e,  adj. 
Cic.    etc.    (ex.   :   ligna   liumida 
vi/'idia.    Cic.    viridc    corium. 
Plin.);   cradus,  a.  um,  adj. 
Cic.  etc.  (s'opp.à  roctiis,  à  ma- 
taras  ou  à  coctUK  et  nulurus, 
ex.  :  cruda  poma.  Cic.  cr.  pra- 
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na.  Col.):  recens,  p.  adj.  C!c. 
etc.  (ex.  :  recens,  ca'spes.  Ca's.l; 
acerbus.  a,  um.  adj.  Piuvd. 
(ex.   :    ava    acerba.    Ph«-d.).    || 

I  Qui  n'est  pas  encore  fait. 
Austeras.  a,  um,  adj.  Cels. 
(ei.  :  iiasterum  vinam.   Cels.). 

II  (F'S-)  Encore  jeune.  Viridis, 
e,  adj.  Virg.  Col.  Plin.  /.  (ex.  : 
aed  cruda    deo    liridisqae    se- 
nectus.     Virg.     v.    setas.    Col. 
Plin.  j.  ille  et  viridis  et  jam 
senex.  Sen.  rh.  aenex,  sed  vi- 
ridis inimo  et  vipens.  Sen.  [ep. 
66,    1],   asque  ad   novissimam 
taletadinem   viridis    [en    pari. 
■  l'une    femme].    Plin.   j.    fep. 
VII,  2i,   I]).   Il   (Par  anal.)  Vif, 
énergiçiue.  Acerbus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  acerba  ver- 
ba.  Cir.   cf.  ohjargatio  habens 
maltnm  acerbitatis  [•  v.  répri- 
mande .1.  Cic);  asper,  era, 
erum,  adj.  Cic.  etc.  (voy.  .*pre). 
1  *.  m.  Couleur  verte.  Viride, 
is,  n,  Plin.  (ex.:  bacis  e  viridi 
rabentibus.  Plin.  e  viridi  pol- 
lens [.  d'un  V.  pâle  .1.  Plin.); 
viriditas,  atis,  f.  Cic.  Plin. 
'ex.  :  V.  praloram.  Cic.  nutris. 
Plin.).    jf    (Par    est.)    Fourra-e 
herbacé,  mais  non  séché,  qu'on 
fait    consommer   aux  animaux 
sur    place    ou    à    l'étable,    etc. 
Mettre  (des  clievau.x)  au  — ,  in 
pascaa    mittére.    Virg.    Couper 
en  —.{'itiqaid  viride  desecâre. 
Col. 

vert-de-gris,  s.  m.  Nom  vul- 
gaire de    l'oxyde  qui  se    forme 
sur  les  vases  de  cuivre.  .Erugo 
seris  ou  simplt.    serago,   ginis, 
(.  Cic.  (cf.   in  aeruginem   inci- 
dére  f  «  se  couvrir  de  v.-de-gr.  »]. 
Cic).  Couvert  de  —,  œrugino- 
»os,    a,    um,   adj.    Sen.    ||   (P. 
anal.)  —  artificiel  dans  le  cora- 
merci%  jyruca,  œ,  t.  Vitr. 
vertébral,  aie,  adj.  Qui  a  rap- 
port  aux    vertèbres.    (Traduire 
par     le     génil.     vertebrarum.) 
Colonne     —     (épine     dorsale), 
spma,  X,  f.   Varr.  Cels. 
vertèbre,  s.  f.  Chacun  des  os 
qui  forment  la  colonne  verté- 
brale.  Vertebra,  se,  f  Cels.    — 
ronde,  spondytas,  i,   m.    Plin. 
Briser    les    —   du    cou,    alicui 
frangi-re  services.  Cic. 
vertébré,   ée,  adj.  Pourvu  de 
vertobre=.  Vertebratas,  a,    um, 
adj.  Plin.  Les  animaux  —,    et, 
tabstantivt,  les  —,   vertebrata 
animalia.  A. 

vertement,  adv.  Avec  vivacité, 
énergie.  Graviter,  adv.  Ter. 
Vehementer,  adv.  Cic.  Acerbe, 
adv.  Cio.  Asperë  {respondëre''. 
Cic.  Acriler  {increpûre).  Car't 
vertical,  aie  (lat.  post.  verti- 
calis.  Orom.  vet.),  adj.  Qui  est 
perpendiculaire  au  plan  de  l'Iio- 
riïon.  Ad  perpendiculam  di- 
recla»  ou  simplt,  directas,  a, 
am,p  adj. Cic.  Rectos,  a,  um, 
p.  adj.  Cic.  Dans  la  direction 
—,  ad  perpendiculam.  Cic.  Une 
ligne   — ,   et,  substantivt,    une 
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—,  linea  recta.  Cic.  La  —  (d'un 
heu),  perpendiculam,  i,  n.C.vs. 
Cercles  —,  et.  sabstixntivt,  ver- 
ticaux   (grands    cercles    de    la 
sphère),  voy.  spuère. 
verticalement,   adv.   Suivant 
la  verticale.  Ad  perpendiculam 
Cic. 
verticalité,  s.  f.  Qualité  de  ce 
qui    en    vertical.    Perpendicu- 
lam. i,  n.  Cic. 
vertige,  s.  m.  Etourdissement 
momentané   où  l'on  croit   voir 
les  objets  tourner  autour  de  soi. 
Vertigo,  inis,  f.  Liv.  Sen.  (cf. 
vertigine    corripi.    Sen.   verti- 
gine  labor&re.  Plin.  prœrapta 
cémentes     sequitur      vertigo. 
•Sen.).  Les  hauteurs  donnent  le 
— ,    ocalis   caliginem   o(fundit 
altitado.  Liv.  Sujet  aux  — ,  ver- 
tiginosus,   a,  um,  adj.   Plin.  \\ 
(Fig.)  Vertigo,  inis,  f.  Liv.  (cf. 
vertigine  correptas.  Sen.).  Ca- 
ligo,  inis,  f.  Cic.  (cf.  aeca  ca- 
hgo  mentis  [«  esprit  de  v.  -]. 
Catull  ).  Voy.  écareiie.nt,  folie. 
vertigineux,  euse,  adj.   Qui 
donne  le  vertige.  Vertiginosiis, 
a,  um,  adj.   Plin.    Hauteur  —, 
altitado    caliginem   oculis    oC- 
t'andens.  A.  (d'apr.  Liv.). 
vertigo,  s.  m.  Maladie  du  che- 
val, tournoiement  de  tête.  Ver- 
tigo, inis,  f.  A.  ^  (Famil.)  Ca- 
price   étrange.     Voy.    caprice, 
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vertu,  s.  f.  Force  d'âme;  cou- 
rage. Virtus,  utis.  f.  Cic.  etc. 
(voy.   courage).  |  Praliquo   ha- 
bituelle du  bien.  Virtus,  utis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :   virtutem  ha- 
bëre.    Cic.     virtute    prœditum 
esse.  Cic.  virtutem  seqai.  Cic. 
virtati    stiidêre.    Cic.    virtutis 
esse   slacliosam.   Cic.  virtutem 
colère.  Cic.  a  virtute  discedëre. 
Cic);  boDestas,  atis,  f.  Cic. 
(ex.  :  honestatem  deserëre.  Cic. 
sur  honestas,  cf.  Cic.  [Fin.  II, 
15,  i8]);   innocentia,   œ,    f. 
Cic.  etc.  (voy.   innocence,  et  cf. 
Cic.    ['ru=c.    m,    8,    16;    imp. 
Pomp.  13,  30:  Div.  Ca^.  9,  27])  ; 
sanctimonia,  se,  f.  Cic.  Tac. 
(ex.  :  domun   habêre  clausam 
padori    et    sanctimoniœ.    Cic. 
qaid  mihi  cum  ista  sanctimo- 
niâ  et  diligentiâ?  Cic).  ||  (Par 
anal.)  Avoir  de  la  vertu,  c.-à-d. 
du  mérite  (à  faire  telle  chose). 
Voy.    MÉRITE.    Il     Disposition    à 
pratiquer  le  bien.  Virtus,  utis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  virtus  conti- 
nentiœ.   Cic.    au   plur.    omncs 
habëre  virtates.    Cic  omnibus 
virtalibus    affectam  esse.    Cic. 
virtalibas    elacëre.    Nep.     vir- 
tatibus  lenioribas  erat  ornata", 
modestiâ,  temperantiâ, justifia 
Cic).  Il  (Spéc.)  Chasteté.  Pudi- 
Ciiia,  so,  (.  Cic.  etc.  (voy.  chas- 
teté). Il  (Par  ext.)   Celui  qui  a 
la  vertu.  IJonus  vir.   Cic.   Au 
plur.   boni,  orum,   m.  pi.   Cic. 
'■te.  (cf.  bonis  viris  attribaëre 
P'iupertatem  [«  récompenser  la 
V.  par  la  pauvreté  .].  Sen.).  ^ 
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Pouvoir   de  produire   une  oor- 

taino  action.   VirtUB,  utis,  f 

Cic.  etc.  (ex.  :  v.  herbariim.  Ov 

memoria-  duplex  virtus,  facile 

perctpëre  et  (ideliter  conlinère. 

Cic.);  vis  (Ace.  vim,  Abl.   vi), 

t.  Cic.  etc.  (ex.  :   radicanx  vis 

et  elfectas.    Cic.   vim   medica- 

mmis   [.   vertu   médicinale   .] 

habej-e.   Plin.);   eiTectus,    lis, 

m.  Cic.  etc.   (voy.    efficacitkI.' 

Faire    —    (arch.),    voy.    effet. 

Loc.  adv.  La  -  de,  ex,  prép. 

lav.   l'Abl.).  Cic   etc.  (ex.  :  ex- 

sententtà  jadicis.  Cic.  ex  pacto 

['  de   la  convention  •].   Liv)- 

per,  prép.  (av.  l'Ace.).  Cic  «te! 

(ex.  :  per  xtatem.  Cic.  per  se- 

natas  consitltum.   Liv.)-   pro 

prép.  (av.  l'Abl;).  Cic  etc.  (ex.  ■ 

pro  aactoritate.   Cic.  pro  jure 

amicitiœ  nostrx.  Cic.  pro  po- 

testate  vestrâ.  Liv.).  Eu  —  de 

cet   ordre,   quo   impeiio.  Nep. 

vertueusement,    adv.    D'une 

manière   vertueuse.    Cum    vir- 
tute.  Cic    lionestë,   adv.   Cic 
Probe,   adv.    Cic.   ftectê,   adv 
Çic.  Pie  sanctëque.  Cic.  Se  con- 
duire  —,   sanctissimè   vivére 
Cic. 
vertueux,  euse,  adj.  Qui  pr,a- 
tique  la  vertu.    Virtute  prxdi- 
tus  ou   ornatus.    Cic.    Virtati.s 
compos.   Cic.    Probus,    a,    um. 
adj.  Cic.  Honestiis,  a,  um,  adj] 
Cic  Sanctas,  n,  um,  adj.  Cic 
Plus,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  pio- 
rum  sedes.  Cic).  Infeger,  gra, 
grum,   adj.    Cic.  Modestus,   a, 
am,  adj.   Cic.   Homme   —,   vir 
rectus  et  sanctus.  Plin.  J.  Res- 
ter —,  recta    seqai.    Plin.   Un 
homme    très    —,    vir    eximiâ 
virtute.  Cic  vir  singulâri  vir- 
tute prœditus.  Cic.  Ktre  très  —, 
eximiâ  virtute  esse.  Cic.  virtute 
pra-stàre,  excellëre.  Cic  \\  (Spé- 
cialt.)  Chaste.    Une   épouse   —, 
pudica  uxor.  Ilor.  Voy.  chaste! 
T  Conforme  à  la  vertu.   Hone- 
stas, a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  vita 
honesta.  Cic).  liectus,  a,  um. 


ments  —,  sunctimonia,  se,  f. 
Cic.  Une  action  — ,  honestë  on, 
rectë  factum.  Cic. 

verve  (lat.  verba,  plur.  de  ver- 
bum,  verbe,  parole),  s.f.  (Arch.) 
Fantaisie  qui  passe  par  la  têiu 
de  qqn.  Voy.  fantaisie.  T  Ins- 
piration chaleureuse  du  mo- 
ment. Impetus  animi  (ou  cogi- 
tationis)  ou  simplt,  impetus, 
ùs,  m.  Cic.  (cf.  impelam  fre- 
nâre.  Phsed.).  Spiritus,  ûs,  m. 
Ilor.  Voy.  enthousiasme,  feb. 
Etre  en  —,  calëre,  intr.  Cic. 
Plein  de  — ,  vehemens  atqae 
incensas.  Cic.  fervidus,  a,  um, 
adj.  Cic.  Manquer  de  — ,  fri- 
gëre,   intr.  Cic.  Voy.  froio. 

verveine,  '.  f.   Plante  à  fleur 
odorante.  Verbenaca,  se,  f.  Plin 
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Verbena,  se,  f.  IHin.  Periste- 
reon,  onis  (Ace.  ona),  m.  Plin. 
Apul.  ^  (l'is)  liomiuet  (iiKila- 
dii)  lies  moutons).  Voy.  eu  mot. 
verveux,  s.   m.  Sorte  de  filet. 

\'oy.    NASSE. 

vésanie  (lat.  vesania),  s.  f. 
Aliénation  mentale.  Voy.  alié- 
nation, DÉMENCE,  FOLIE, 

vesce,  s.  f.  Plante  légiimineiise. 
Vicia,  X,  f.  Varr.  Col.  Relatif 
à  la  — ,  de  — ,  viciarius,  a, 
um,  adj.  Col.  Tiges  de  —,  vi- 
cialia,  ium,  n.  pi.  Col. 

vésical,  aie  lat.  post.  vesicalis. 
Plin.-Val.),  adj  Qui  a  rapport 
à  la  vessie.  Vesicarius,  a,  um, 
adj.  Scrib.  Traduire  aussi  par 
le  génit.  vesicœ.  Cic. 

vésicatoire,  adj.  Qui  produit 
des  vésicules  sur  la  peau.  Qui 
(ijuœ,  quod)  vesicas  ou  vomi- 
cas  offert  ou  gi'jnit.  A.  Sub- 
stantivt.  Un  — ,  emplastrum 
ad  vesicas  excicndas  aptum. 
A.  causticnm,  i,  n.  Plin. 

vésicule,  s.  f.  Petite  vessie. 
Vesicula,  œ,  f.  Gels.  1  (P. 
ext.)  Petite  ëlevure  de  l'épi- 
derme.  Vesica,  œ.  f.  Plin. 
Pastala,  a?,  f.  6'en.  Vomica,  œ, 
f.  Plin. 

vessie  (lat.  pop.  vessica  p. 
vesica),  s.  f.  Poche  où  l'urine 
s'accumule.  Vesica,  as,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  vesicam  e.vonerâre. 
Petr.  vesicœ  dolor-es  lenire. 
Plin.  vesicœ  pt-odesse,  Plin.). 
Calcul  de  la  — ,  lapillas,  i,  m. 
Plin.  Relatif  à  la  — ,  voy.  vé- 
sical. Plante  employée  pour  le 
traitement  de  la  ^,  vesicaria 
(s.-e.  herba,  se,  f.  Plin.  T  Cette 
poche  tirée  du  corps  de  l'ani- 
mal séchée  et  gonflée  d'air. 
Vesica,  ce,  f.  Plin. 

vestale,  s.  f.  Prêtresse  de 
Vesta,  chargée  d'entretenir  le 
feu  sacré.  Virgo  Vestalis.  Cic. 
ou  simplt.,  Vestalis,  is,  S.  Cic. 
La — la  plus  âgée,  la  supé- 
rieure dos  V.,  virijo  maxima. 
Stief.  Les  — ,  virgines  sanctœ. 
Hor.  ou  simplt.,  virgines, 
um,  f.  pi.  Cic.  Il  (Fig.)  Femme 
très  chaste.  Malier  castissima 
ou  pudicissima.  A.  Pudicitix 
(ou  castitatis)  exemplam.  .1. 
Vera  virgo.  A. 

veste,  s.  f.  (Arch.)  Sorte  de 
Justaucorps.  Voy.  justaucorps, 
TUNIQUE.  *[  Vêtement  sans  bas- 
ques. Tunica,  se,  i.  A. 

vestiaire,  s.  m.  Lieu  de  dépôt 
pour  les  habits.  Vestiariam, 
ii,  n.  Plin.  Vestiaria  arca. 
Cato.  —  (dans  un  théâtre), 
choragiam,  ii,  n.  Plant,  Plin. 
Personne  préposée  au  —  (dans 
un  établissement  de  bains) , 
capsariu^,  ii,  m.  Dig.  capsa- 
ria,  se,  f.  Inscr. 

vestibule,  s.  m.  Pièce  placée 
à  l'entrée  d'un  édifice,  d'une 
maison.  Vestibulam,  i,  n.  Cic. 
Atrium,  ii,  n.  Virg.  —  d'un 
temple,  pronaus,  i,  m.  Vitr. 

vestige,  s.  m.  Empreinte  lais- 
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sée  par  le  pied  d'un  homme, 
d'un  animal.  VestigiuzD,   ii, 

II.  Cic.  etc.  (ex.  :  locis  ipsis  in 
(/aibas  eorum  quos  diliginius 
aat  miramur  adaunt   \eatigia. 

Cic.       voy.      EMPREINTE,     TRACi:). 

Fndroitsoù  il  n'y  a  plus  aucun 
—  d'homme,  ioca  vacua.    Cic. 

Voy.    DÉSERT,     SOLITUDE.    ||    (Fi-g.) 

Marque  qu'une  chose  détruite 
a  laissée  de  sou  existence.  Ves- 
tiyiam,  ii,  n.  Cic.  (cf.  vesti- 
gia  urbia.  Cic.  vestigia  (lagi- 
tioram.  Cic.  alicujus  rei  nec 
vola  nec  vestigiam  exstat  ou 
apparet.  Varr.  sat.  Men.). 
Indiciam,  ii,  n.  Cic.  Ne  pas 
laisser  subsister  un  seul —  de  la 
république,  nui^am  imaginem 
reipablicse  relinquëre.  Cic.  Voy. 

TRACE. 

vêtement,  s.  m.  Ce  qui  sert  à 
couvrir  le  corps  pour  le  pré- 
server des  intempéries  ou  ca- 
cher sa  nudité.  Vestimen- 
iuw,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  ves- 
timenta  miitare  [•  changer  de 
V.  .].  Cic.  [Mil.  10,  28].  cal- 
ceis  et  vestimentis  saniptis. 
Cic.  [Rep.  I,  la,  IS].  vesti- 
menti  aliqaod  gênas  fane- 
bris.  Cic.  [Leg.  Il,  53,  59])  ; 
vestitus,  ùs,m.  Cic.  etc.(ex.  : 
ut  locis  frigidissimis  neqae 
vestitas  prseter  pelles  habe- 
rent  qaicquam.  Cses.  [B.  G 
IV,  1,  101.  ex  colore  vestitus. 
Cxs.  [B.  G.  VII,  88,  1].  muiie- 
fcris  vestitas.  Cic.  [Att.  I,  13, 
3].  vestitas  obsoletas['V.\isé'']. 
Cic.  [leg.  agr.  II,  5,  13].  v. 
turpis  [»  sale  ■>].  Cic.  matare 
vestitwn.  Cic.  [Sest.  lli,  33]. 
ad  vestitum  saum  redire.  Cic. 
[Sest.  U,  32])  ;  vestis,  is 
(•  l'habillement,  les  vête- 
ments •),  f.  Cic.  etc.  (ei.  ;  pa- 
rant eqaos,  (amalos,  vestem 
egregl'-ini,  vasa  pretiosa.  Cic. 
[ara.  15,  55].  ad  vestem  ma- 
liebi'em  [•  des  vêtements  de 
femme  »]  conficiendam.  Cic. 
[Verr.  Il,  Ii,  A6,  103].  vestis 
ïintea.  Cic.  linea.  Plin.  par- 
parea.  Cic.  candida  [opp.  à 
sordida].  Liv.  servilis,  Çama- 
laris.  Cic.  veste  varii  coloris 
uti.  Val.-Max.  varia  veste 
exornatam  esse.  Ter.  vestem 
mutâre.  Cic.  vestem  mu- 
tàre  cam  aliqao.  Cic;  l'em- 
ploi du  plur.  est  inconnu  à 
l'époque  classique)  ;  omatus, 
ÛS  (•  costume  ■),  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omatus  prologi.  Ter. 
muliebris.  Cic.  militaris.  Cic. 
naaclericas,  thalassicas.  Plaat. 
palcheri'imo  vestita  et  ornata 
reguli.  Cic);  amictus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  amictai  esse. 
Varr.  [L.  L.  V,  131].  Cic. 
[Tusc.  V,  90].  nihil  est  (aci- 
iïus  quam  amictam  imitari 
alicajas  aat  statam  aat  mo- 
tam,.  Cic.  stataam  esse  ejas- 
dem,  status,  amictas,  anulus, 
imago    ipsa     déclarât.     Cic). 

vétéran,  s.  m.    Soldat    qui    a 
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obtenu  sou  congé  après  un  long 
service.  Miles  vcteranus.  Cic. 
ou  vetas.  Cic.  Tac.  ou  subst. 
veteranus,  i,  m.  Cic  (ordint, 
au  plur.  milites  veterani.  Cic. 
ou  veterani,  orum ,  m.  pi. 
Cic).  Miles  stipendiis  confec- 
tis.  Cic.  —  portia  des  milices 
urbaines,  evocati,  orum,  m. 
pi.  7'ac.  De  — ,  veieranas,  a, 
um,  adj.  Cses.  Liv.  (cf.  vete- 
rana  legio.  Cses.  veteranas 
e.rercitas  [•  armée  composée 
de  V.  ■].  Liv.).  vêtus,  .idj.  Liv. 
(cf.  vêtus  exercitus.  Liv.).  ^ 
Soldat  qui  est  depuis  long- 
temps S0U9  les  drapeaux.  Ve- 
teranus, i,  m.  Sen.  (p.  oppos. 
à  tiro). 

vétérance,  s.  f.  Condition'  de 
celui  qui  est  vétéran.  Vetera- 
norum  condicio.  A.  Emerita 
stipendia  (n.  pi.).  Sali. 

vétérinaire,  adj.  Qui  con- 
ci'rne  les  maladies  des  che- 
vaux, chiens,  etc.  Veterina- 
rius,  a,  um,  adj.  Col.  (cf.  ve- 
terinaria  ars,  ou  medicina 
[•  médecine  ou  art  v.  >.].  Col. 
cf.  dans  le  même  sens  pecoris 
ou  pecudum  medicina.  Col.). 
Ecole  — ,  schola  veterinaria. 
A.  Un  médecin  — ,  et,  sab- 
stantivt,  un  — ,  veterinarius, 
ii,  m.  Col.  medicus  pecorum. 
Varr.  ou  jumentarias.  inscr. 
ou  eqaarius.  Val.-Max. 

vétillard,  arde,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  s'occupe  de 
vétilles.  Voy.  vétilleux. 

vétille,  s.  f.  Chose  insigni- 
fiante qui  ne  mérite  pas  qu'on 
s'y  arrête.  Res  parva  (ou  par- 
vala),    minuta,  levissima.    A. 

Voy.      BAGATELLE,      MISÈRE.      UUS 

telle  — ,  tantulum.  Cic  C'est 
une  —  à  mes  yeux  que  de... 
ego  illadparvi  existimo  quod... 
Cic. 

vétiller,  v.  intr.  S'arrêter  à 
des  vétilles.  Leviora  seqai. 
Cic  Nugâri,  dép.  intr.  Cic. 
Minutius  scrutûi'i  [omnia). 
Quint.  Minutius  inquirëre  in 
aliquem  ou  in  aliqaid.  A.  || 
(Arch.)  Transitivt.  —  qqn  (le 
critiquer  sur  des  vétilles),  cœ- 
lamniâri,    dép.    tr.   Cio.    Voy. 

CHICANER,    CRITIQUER. 

vétilleur,  euse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  s'arrête  à  des 
vétilles.  Voy.  vétilleux.  ||  {Ad- 
jectivt.)  Voy.  vétilleux. 

vétilleux,  euse,  adj.  Qui 
mérite  d'être  examiné  scrupu- 
leusement.   Sabtilis,     e,    adj. 

Cic.  Voy.    DÉUCAT,     MlNUTIEinC.   ^ 

Qui  s'arrête  à  des  vétilles  Scra- 
pulosus,  a,  um,  adj.  Qaint. 
Nimiam  diligens.  A.  Critique 
— ,  cavillatio,  onis,  f.  Quint. 
Critique  —  (en  pari,  d'un» 
pers.),  auceps  syllaoarum.  Cic. 
j'udex  iniqaus.  Ter.  Critique 
trop  — (pour  ses  propres  ouvra- 
ges), caiomniator  sui.  Plin. 
Etre  — ,  voy.  vétiller.  Etre 
trop     —     (envers    ses   propre» 
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œuvres),  s«  catumniùri .  Qaint. 
vêtir,  V.  tr.  Couvrir  d'étoile-, 
de  tissus,  etc.,  adapte-  au 
corps,  pour  pré-erver  des  in- 
tempéries ou  cocher  la  nudité. 
Vestire,  ir.  Cic.  etc.  (ex.  :  i'. 
aliijueni  ôiôiyw.  Cic,  ad  cor- 
pora  vestienaà.  Cic.  Iiominea 
qaindecim  maie vestiti.Cic.pur^ 
paru  vestiri  [.  se  vêtir  •]  vult. 
i>en.  on  dit  aussi  vcfte  icgëre 
aliqaem.  Cic.  ;  amicire,  tr. 
i'aiT.  Cic.  Quint,  (correspond 
au  gr.  ît£pi6àXXeiv,itEpi6iXXeo9at 
{*  draper  •  et  •  se  draper  •], 
ex.  :  simalacram  amiciebatur 
qaotidie  veste,  quali  ipse  ate- 
retur.  Sen.  au  part.  pass. 
amictas  togS,  Ixnà,  pallio. 
Cic);  induêre,  tr.  Cic.  etc. 
(correspond  au  gr.  èvôJeiv,  èvSû- 
esOai  [•  passer  un  vêtement  »]. 
<'iV.  ex.  :  indaère  alicui 
tunicam.  Cic.  veste  aliquem. 
Cic.  sibi  vestem.  Cic.  au  pa^s. 
indai  veste.  Ter.).  Manière  do 
se  — ,  amictus,  ûs,    m.    Cic. 

etc.  (VOy.  VÊTEMENT,  COSTUME, 
HABILX.EMENT)  ;    bâbltUSj    ÙS,  m. 

Cic.  etc.  (voy.  habillemext;  ; 
cultus,  ûs,  ta.  Cic.  etc.  (voy. 
ii.ib]li.ei(ent).  Il  (Par  ext.)  Pro- 
curer des  vêtements  à  qqn. 
l'cftimenta  alicui  dâre.  //or. 
Il  .Fig.)  Mettre  en  possession 
de  qqcli.  Voy.  i><ve8tir  ^  (Arch.) 
Se  couvrir  ue,  mettre  sur  soi. 
Voy.  REVÊTIR.  Fig.  — •  la  figure 
de  qqn,  pcv&onanx  alicajas 
induêre.  Cic. 

vétiver,  s.  m.  Plante  utilisée 
en  parfumerie.  Andropogon, 
n.  Linné. 

veto  (mot  lat.  signifiant  ■  je 
défends  •),  s.  m.  Formule  par  la- 
quelle les  tribuns  du  peuple 
pouvaient  à  Kome  arrêter  les 
arrêts  du  Sén.nt,  etc.  Jnterces- 
«10,  onis,  f.  Liv.  Jus  interce- 
dendi.  Varr.  Opposer  son  — , 
intercedére  [legi).  Cic.  vetâre. 
Liv.  (cf.  veto  [•■  je  mets  mon 
V.  •].  Liv.).  1  Formule  par 
laquelle  un  chef  du  pouvoir 
exécutif  refuse  sa  sanction  à  un 
acte  du  pouvoir  législalatif. 
Comme  plus  haut.  \\  (Fig.) 
Mettre  son  —  à  qqch.  (y 
mettre  opposition).  Voy.  oppo- 
sition,  OPPOSER. 

vôture,  s.  f.  Pri.se  d'habit  par 
laquelle  commence  le  noviciat. 
Vestitura,  ôe,  f.  Ducanye.  Ves- 
titio,  onis,  f.  /Jw'ange. 

vétusté,  s.  f.  Etat  de  détério- 
ration produit  (dans  les  choses) 
par  le  temps.  Vetastas,  atis, 
1.  Cic.  (cf.  vetustate  collabi. 
Suet.).  Senium,  ii,  n.  Cic. 
Situs,  ûs,  m.  6en.  Mart.  Voy. 

l)l5l.ADREMENT. 

vétyver,  Voy.  vétiver. 

veuf,  veuve,  s,  m.  et  f.  adj. 
Wiii  n'a  plus  de  femme  ou  de 
in.'iii  (par  décès  du  conjoint). 
Vïduijg,  a,  um,  adj.  l'iaui. 
Ov.  Un  homme  — ,  une  femine 
veuve,  voy.  ci-après.    Devenue 
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— ,  vidaata  morte  {conjugis) 
ou  simplt.  vidualj.  Tac.  {{ 
(Fig.)  Privé  de...  l'idiKis,  i), 
um,  adj.  Ov.  (cf.  l'idua  domas. 
[•  maison  V.  de  sa  maîtresse»]. 
Oi-.V  Orbus,  a,  um,  adj.  Cic. 
Orhatus,  a,  um,  p.  adj.  Cic. 
Nadas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
respublica  nuda  a  magistra- 
tibcu.    Cic).     Spécialt.     Eglise 

—  (qui  a  perdu  ses  prérogati- 
ves ou  son  évèque),  viduu  ec- 
clesia.  Eccl.  1  6".  m.  et  f.  Ce- 
lui qui  n'a  plus  de  femme, 
celle  qui  n'a  plus  de  mari  (par 
décès  du  conjoint).  T'iV/uus,  i, 
m.  Plaut.  Ov.  Orbus  u.vore. 
Cic.  ou  simplt.,  orhus,  i,  m. 
Liv.  lù/ua,  X,  f.  Cic.  Orba, 
se,  f.  Liv.  La  —  de  qqn,  vi- 
daata morte  alicajus.  Tac. 
qux  alicajas  onte  matrimo- 
nium  e.rpcrta  est.  Tac.  qaam 
in  matriinonium  aliquis  ha- 
buerat.  Cic.  qaœ  axor  alicu- 
jas  fuerat  (ou  vixerat  cam 
aliqao).  Cic  Les  veuves  et  les 
orphelins,   orfci  orbxque.    Liv. 

veule,  adj.  Sans  énergie.  Voy. 
indolent,    inerte,   mou.   Plante 

—  (chétive),  voy.  cjiétif.  Terre 

—  (trop  légère),  voy.  léger. 
veuvage,   s.  m.    Etat   de  veuf 

ou  de  veuve.  Viduitas,  atis,  f. 
Cic.  Il  (Fig.)  Voy.  abandon,  dé- 
laissement. 

vexant,  ante,  adj.  Qui  vexe. 
Sabmolc.'itas,  a,  um,  adj.   Cic. 

vexation,  s.  f.  Action  de  vexer. 
IV.raliû,  onis,  f.  Cic.  Accabler 
de  — ,  vexâre  {aligueni).  Cic. 
Voy.  PERSÉctjTioN,  tourment. 

vexatoire,  adj.  Qui  a  le  carac- 
tère d'une  vexation.  Molestas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Gravis,  e, 
adj.  Cic.  Impôt  —,  iniquum 
vectigal.  Cic 

vexer,  v.  tr.  Tourmenter  par 
quelque  abus  de  pouvoir.  Ve- 
xâre, tr.  Liv.  Voy.  tourmenter, 
TYRANNISER.  {|  (P.  e.\t.)  Contr.i- 
rier  vivement.  Voy.  contrarier, 

ENNUYER,   FACHER. 

1.  viabilité,  s.  f.  Aptitude  à  vi- 
vre d'an  nouveau-né.  Infan- 
tis  vitalitas  ou  vivacitas.  A. 

2.  viabilité,  s.  f.  Bon  état  d'une 
route.  Munitio  vUe.  Cic.  Mani- 
ta  via.  Cic. 

viable,  adj.  Apte  à  vivre  (en 
pari,  d'un  nouveau-né).  Vita- 
lis,  e,  adj.  llor. 

viaduc,  s.  m.  Pont  élevé,  cons- 
truit sur  un   vallon,  etc.    Voy. 

PONT. 

viager,  ère,  adj.  Dont  on  doit 
jouir  la  vie  durant.  Qui  (qaœ, 
quod)  viventi  non  adimitar.  A. 
Rente  — ,  reditas  statas.  Plin. 
j.  Servir  à  qqn  une  rente  — , 
alicai  per  omnern  vitam  an- 
nua  prœbêre.  A.  (d'apr.  Sen.). 
ou  alicui  annuam  pecuniarn 
per  omnem  vitam  ministrâre. 
A.  (d'apr.  Tac).  ||   (Fig.)  Voy. 

ÉPHÉMÈRE,    PASSAGER. 

viande  (lat.  pup.  vivanda  [p. 
vivenda,  do  fifére, vivre j),  s. f. 
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L^reh.)  .Miment  qui  entretient 
la  vie.  Cibus,  i,  m.  Cic.  etc. 
(voy.  METS,  aliment).  Il  n'est  — 
que  d'appétit  (prov.),  sibi  con- 
dimentum  est  famés.  Cic.  — 
creuse,  /•es  minimi  cibi.  l'urr. 
et  (fig.)  res  inanis.  Sen.  C'est 
de  la  —  creuse,  nihil  solidi 
subest.  Sen.  ',  (Spéc.)  Chair  des 
anim.mx.  Caro,  carnis.  f. 
Cic.  etc.  ^ex.  :  crada.  Suet. 
coda.  Apic  tosta.  Ov.  subran- 
cida.  Cic.  bubala  [»de  bœuf»]. 
Val.-Ma.v.  ft-rina.  Sali,  lacteet 
carne  livére.  Cxs.  lacté  et 
['erinà  carne  vesci.  Sali.  Plin.). 

viander,  v.  intr.  Pâturer  (eu 
pari,  des  bêtes  fauves).  Voy. 
ce  mot. 

viandis,  s.  m.  Pâture  (en  pari. 
des  bêtes  fauves).  Voy.  ce  mot. 

viatique,  s.  m.  Argent  donné 
pour  voyager.  Viaticum,  i,  n. 
Cic.  Muni  d'un  — ,  viaticatas, 
a,  um.  adj.  Plaut.  1  (Fig.) 
Communion  portée  à  une  per- 
sonne dangereusement  malade. 
\iaticum,    i,  u.    Capital.  Voy. 

COMMUNION,     SACREMENT. 

vibrant,  ante,  adj.  Qui  vibre. 
'  ocuscus,  a,  um,  adj.  Plaut. 
\  irg.  Vibrans,  p.  adj.  l'Un. 
Sen.  Une  voix  — ,  contenta 
vox.  Cic.  sonus  vibrans.  Plin. 
IJ  (Fig.)  ribrans,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  oratio  incitata  et  vibrans. 
Cic.  brèves  vibrantesque  sen- 
tcntise.  Quint.). 

vibration  (lat.  post.  vibratio. 
Vopisc),  s.  f.  .Mouvement  de 
va-et-vient  des  molécules  d'un 
corps,  qui  se  transmet  de  pro- 
che en  proche  au  milieu  envi- 
ronnant. Motus,  ÙS,  m.  Cic 
Plin.  —  d'une  corde,  tonus  et 
tonos,  i,  m.   ]'itr. 

vibratoire,  adj.  Constitué  par 
une  suite  de  vibrations.  Vi- 
brans, p.  adj.  Plin. 

vibrer,  v.  intr.  Entrer  en  vi- 
bration. (En  parl.de  la  voix.i 
l'ibrûre,  intr.  Plin.  (cf.  sonux 
vibrans.  Plin.  vox  sonat  adbuc 
et  vibrât  in  auribus  meis.Sen.]. . 
Faire  —  (un  instrument),  per- 
soni'ire,  tr.  Plin.  pellëre,  tr.C'ic. 
(cf.  pell.  ncrvos  m  fidibus.  Cic. 
cf.  Iijra  puisa  manu.  Ov.).  pal- 
sûre,  tr.  Virg.  icf.  pectine  pui- 
sât eburno.  i'irg.).  P.  ext. 
Faire  —  la  voix  (lui  imprimer 
une  sorte  de  battement  sono- 
re), l'occm  contendëra  ou  in- 
tendère  ou  inrorqaêre.  Cic  |) 
Fig.  Faire  —  certaines  coriles 
dans  l'àme  (exciter  certains 
sentiments),  omm  moJo  ani- 
mas permovëre  ou  pectëre. 
Cic. 

vibrion  ,  s.  m.  Etre  microsco- 
pique eu  foriue  de  filament 
ténu.  Voy.  MICROBE. 

vibrisse,  s.  f.  Poil  à  l'inté- 
rieur des  narines.  Vibrissse, 
arum,  f.  pi.  Paul,  ex  Fest, 

vicaire,    s.    m.    Celui    qui   en 

l'absence  d'un  supérieur  le 
reiujilace.  Vicariat,  ii,  m.  Cic. 
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—  Impérial  (  gouvernant  an 
nom  (lu  préfet  «lu  [iréloiiej, 
vicarias,  ii,  m.  Jet.  \oy.  i.kgkt. 

—  d'un  curé,  et,  aiiniUt.  — , 
vicarias,  ii,  m.  A.  Lo  —  de 
Ji^^us-Clirist,  voy.  pape. 

vicairie,  s.  f.  Kgliso  succursale. 

Voy-    SUCCUR3A1,. 

vicârial,  aie,  adj.  Relatif  à  un 
vicaire.  Trad.  par  le  génitif 
vicarii  ou  vicariorarn. 

vicariat,  s.  m.  Fonction,  juri- 
diction du  vicaire.  Vicarii 
mtinus.  A.  {{  Au  sens  religieux. 
l 'icariatio,  onis,  f.  Dacanrje. 

•vice,  s.  m.  Disposition  habi- 
tuelle au  mal.  Vi^iUlQ,  ii,  n. 
Cic.  etc.  (cf.  Cic.  [sen.  16,  55; 
de  Or.  I,  5S,  2i7]  ;  ex.  :  vitio 
vacàre.  Cic.  an  plur.  vitia.  Cic. 
nemo  sine  vitiis  nascitar.  Ilor. 
vitia  exstirpâre.  Cic.  radiées 
vitiorum  avellére.  Cic.  vitia 
ponëre.  Cic.  ou  deponëre.  Sen. 
vitia  sublata  esse  passant.  Cic. 
mens  e.rtitu  vitiis.  Cic).  ||  (Par 
ext.)  Celui  qui  a  cette  manière 
d'être.  Iinprobas  vir.  Cic.  Au 
plur.  Mali,  orum,  m.  pi.  Cic. 
Improbi,  Orum,  m.  pi.  Cic.  1 
Elément  mauvais  qui  altère 
qqcli.  dans  son  essence.  Vi- 
tium,  ii,  n.  Cic.  etc.  (ex.: 
corporis  [•  de  conformation  •]. 
Cic.  oris  [-de  prononciation -j. 
Qaint.  voy.  défaut)  ;  pra.vi- 
tas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
corporig  pravitas.  Cic). 

vice-amiral,  s.  m.  Officier  gé- 
néral qui  commande  après 
l'amiral.  Suppra'fectas  classis. 
Inscr.  Qui  prsefecti  classit  vi- 
ces sastinet.  A. 

vice-bailli,  s.  m.  (Arch.)  Offi- 
cier secondant ,  suppléant  le 
bailli.  Voy.  adjoint. 

vice-consul,  s.  m.  Celui  qui 
seconde  le  consul.  Consulis 
vicarias.  A.  Qui  pro  consale 
est.  A. 

vicennal,  aie  (lat.  post.  l'icen- 
nalis.  Inscr.),  adj.  Relatif  aune 
période  de  vingt  ans.  Vijinti 
annoram.  A.  Qui,  qme,  qaod 
vicesimo  quoqae  anno  fit.  A. 
Engagement  — ,  stipalatio  con- 
tracta in  viginti  annos.  A. 

vice-président ,  vice-prési- 
dente, s.  m.  et  f.  Celui  qui 
supplée  le  président,  la  prési- 
dente. Qui,  quœ  prœsidis  vices 
sastinet.  A.  Pi'assidis  vicarias, 
vicaria,  adjutor,  adjatrix.  A. 

vice-reine,  s.  f.  Femme  qui  a 
l'autorité  d'un  vice-roi.  Qax 
régis  vices  sastinet.  A.  Régis 
vicaria.  A.  Quœ  pro  rege  ga- 
bernat.  A.  Voy.  récente. 

vice-roi,  s.  m.  Celui  â  qui  un 
roi  a  délégué  son  autorite.  Qui 
régis  idcet  sastinet.  A.  Régis 
vicarias  ou  legatas.  A. 

vicier,  v.  tr.  Altérer  (qqch.) 
par  un  élément  mauvais,  inhé- 
rent. Vitiâre,  tr.  Ov.  Sen.  (cf. 
vitiatas  in§,cit  auras  [«  il  vicie 
l'air  et  l'empoisonne  •].  Ov.). 
Corrampëre,   tr.  Cic.    inficëre. 
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tr.  Plin.  Vicié,  corraptas,  a, 
um,  p.  adj.  Virg.  Cels.  {c(.  cor- 
raptas cscli  tractas.  Virg.  ii- 
tiosui,  a,  um,  adj.  Varr.  Col. 

Voy.    CORROMPRE,     GATER,    1NFE< - 

TER.  Il  Spéc.  (Droit. J  Annuler 
par  quelque  irrégularité.  Vi- 
tiâre, tr.  Cic  (cf.  vitiàre  aaspi- 
cia.  Messala  ap.  Oeil.  cf. 
derimëre  aaspiciam.  Liv.).  Vi- 
cié, vitiosut,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  vit.  consul,  dictator  [•.  con- 
sul ,  dictateur  dont  l'élection 
est  V.  ■].  Cic.  Liv.  dans  le  mê- 
me sens,  vitio  creattis  [•  dont 
l'élection  est  V.  ■»].  Liv.). 

vicieusement ,  ndv.  D'une 
manière  vicieuse.  Vitiosë,  adv. 
Cic.  Pravë,  adv.  Cic.  Perverse, 
adv.  Cic. 

vicieux,  euse,  adj.  Qui  a  un 
ou  des  vices.  Vitiosas,  a,  am, 
adj.  Cic.  Pravas,  a,  um,  adj. 
Cic.  Nequam,  indécl.  Cic.  (cf. 
homo  omnium  bipedam  nequis- 
simas.  Plin.).  Corraptas ,  a, 
um,  p.  adj.  Sali.  PeJ versas,  a, 
um,  p.  adj.  Cic.  Imparas,  a, 
nm,  adj.  Cic.  Très  — ,  (lagitio- 
sus,  a,  um,  adj.  Cic.  vitiis  de- 
ditus.  Cic.  vitiis  (lagiliisque 
deditas.  Cic.  l'acinorosas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Devenir  — ,  de- 
pravâri.  Cic.  Substantivt.  Un 
— ,perversus  homo.  Cic.  ||  Qui  a 
le  caractère  du  vice.  Vitiosas, 
a.  um,  adj.  Cic.  (cf.  vitiosa  et 
fliigitiosa  vitu.  Cic).  Pravus, 
a,  am,  adj.  Cic.  (cf.  ingeniarn 
malam  pravamqae.  Sali.).  Dis- 
positions — ,  penchants  — ,  ha- 
bitudes — ,  vitiositas,  atis,  f. 
Cic.  pravitas,  atis,  f.  Cic.  im- 
probitas,  atis,  f.  Cic.  flagitia, 
orum,  n.  pi.  Cic.  1  Altéré  par 
un  élément  mauvais  inhérent. 
Vitiosas,  a,  um,  adj.  Cic.  (cf. 
vitiosa  locatio  verborum  [«  con- 
struction V.  ■■].  Quint.}.  Men- 
dosus,  a,  um,  adj.  Cic.  Pravas, 
a,  um,  adj.  Cic.  Perversas,  a 
am,  p.  adj.  Cic.  Conformation 
— ,  corporis  vitium.  Cic.  ou 
pravitas.  Cic.  Avoir  une  con- 
formation — ,  vitiosë  sehabère. 
Cic.  Une  locution — ,  voy.  incor- 
rect. Un  cercle  —,  voy.  cer- 
cle. Tirer  une  conséquence  — , 
l'itiOsê  concladëre.  Cic.  Cheval 
—  (rétif),  voy.  ce  mot. 

vicinal,  aie,  adj.  Qui  sert  aux 
villages.  Vicinalis,e,  adj,  Varr. 
(cf.  vicinale  compitum.  Varr. 
(r.  vie.  via.  Sen.).  Chemin  — , 
via  agraria.  Dig. 

vicissitude,  s.  f.  Changement 
par  lequel  à  une  chose  succède 
une  autre  chose  toute  différen- 
te. Vicissitiido  ,  dinis ,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  Wcissitudines 
dieram,  ac  noctiam,  Cic.  rerum 
vicissitudo.Ter  .fortanse  vicissi- 
tadines.  Cic);  varietas,  atis, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  varietates  tem- 
poram.  Cic.  ou  reram.  Cornif. 
fortunœ  vai'ietas.  Cic.  (oi'tunœ 
crebra  varietas.  Cart.);  muta- 
tio,  onis.  f.  Cic.  etc.  (ex.  ;  re- 
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rum  humanarum  muKatio./.iV. 
anceps  mutatû'  irm-porum, 
Curt.). 

vicomte,  s.  m.  Titre  seigneu- 
rial et  titre  de  noblesse.  Vice- 
cornes,  itis,  m.  Dacange. 

vicomte,  s.  f.  Fonction,  juri- 
diction, titre  de  vicomte.  Vi- 
cecomrilatas,    as,  m.  Dacange. 

vicomtesse,  s.  f.  Fille,  femme 
de  vicomte.  Vicecomitis  fdia 
ou  juTor.  A.  Vicecomitissa,  se, 
f.  Dacange. 

victime,  s.  f.  Créature  vivante 
oITiite  en  sacrifice  a  la  divini- 
té. Victima,  se,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  mactàre  victimam.  Cic 
pro  victimis  homines  im,molant. 
Cxs.)  ;  bostia,  se.  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  h.  maxima.  Cic.  hamana. 
Cic.  Sali.  l'r.  hostix  majores 
[opp.  à  lactentes].  Cic  hostias 
immolàre.  Cic  ou  csedëre.Saet. 
hostiis  immolàre.  Cic.  ou  sa- 
cri^càre.  Liv.  ou  rem  divinam 
facére.  Liv.  per  hostias  diis 
sapplicare.  Sali,  hostiâ  litâre 
ou  perlitâre  [.  oITiir  une  victi- 
me   propitiatoire-].  /.ii'.).Voy. 

SACRIFICE,    SACRIFIER.     •    (Au    fig.) 

Personne  qui  sacrifie  volontai- 
rement sa  vie  ou  son  bonheur 
à  qqn,  à  qqch.  Victima,  se, 
i.  Cic  etc.  (ex.  :  se  victimam 
rei  publicx  prsebêre.  Cic.  [Fin. 
II,  19,  61].  hse  Sejano  victi- 
me cadunt.  Tac.  [Ann.IV,7Û]|. 
Il  Personne  qui  est  sacrifiée  â  la 
haine,  à  la  vengeance  de  qqn. 
Etre  une  —  de  l'Etat,  ab  re 
publicà  inter^ci.  Cic.  Etre  — 
de  son  audace,  in  ipso  conata 
opprimi.  Cic.  Etre  —  de  la 
haine,  con^lagrâre  invidià.  Cic 
Etre  —  de  l'ingratitude,  ab  in- 
gratis  occupari.Cic.EtTe—d^une 
injuste  sentence, /iidicio  injas- 
to  circamveniri.  Cic.  Etre  — 
de  la  trahison,  peifidiâ  amico- 
ram  decidëre.  .Xep.  .\ous  som- 
mes —  de  notre  négligence, 
negligentiâ  plectimur.  Cic. 
victoire,  s.  f.  Avantage  rem- 
porté sur  l'ennemi,  dans  une 
bataille,  une  guerre.  Victoria, 
se,  {.Cic.  etc. (ex.  :  v.  Cannensis 
ouadCannas.  Liv.  v.ccrta.Liv. 
certissima.  Cxs.  civilis.  Sali, 
clarissima.  Cic.  sammorum 
imperatoram  clarissima;  victo- 
riœ.  Cic.  v.  craenta.  incraenta. 
Sali,  dabia.  Cses.  domestica, 
externa.  Cic.  expedita.  C;ns. 
[B.  C.  111,70,2].  ;a?ti  ut  explo- 
ratâ  Victoria.  Cœs.  [B.  G.  III, 
18,  8].  Victoria  navalis.  Liv. 
epit.  V.  palcherrima.  Liv.  Plin. 
j.  recens.  Cœs.  v.  l'aria.  Sali, 
victorise  lœtitia.  Liv.  spes  vic- 
toriœ.  Cœs.  Liv.  civilis  belli 
Victoria.  Cic.  Saet.  victoriade 
Ve/entibas.  Liv.  [V,  15,  II],  de 
Romanis  ducibus.  Liv.  [.\XX, 
30,  h],  de  tôt  ac  taiii  potenti- 
bus  popalis.  Liv.  [VIU,  12,  il. 
egregia  Victoria  de  Hannibale 
Pœnisq'ie.  Liv.  [XXI,  A6,  8]. 
adipisci    vicioriam.    Ca?«.   Cic. 
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adipisci  incruentam  lictoriam. 
Sali.  victorUxm  comparàrf.  Cic. 
[Marc.  6,  161.  ou  consegui.Cic. 
[Csel.  7,  18J.  ubi  profeisione 
hostiam  conces$am  victoriam 
videt.  Liv.  concedérc  [alicui] 
de  Victoria.  Lii\  conctamâre 
«  icioriam  [•  crier  victoire  •]. 
C.T*.  consecatain  e»se  sibi  glo- 
riosam  victoriam.  Cic.  dâre 
aliccU  n'cton'am.  Liv.  dâre  vic- 
toriam de  Vejentibas.  Liv.  di- 
miitëre  exploratam  victoriam. 
Cses.  Victoria  in  mana  nobis 
est.  Sali,  malle  victoriam  apud 
Samnites  qaam  apad  Romano^ 
esse.  Cic.  excatëre  [•  arracher  •] 
alicai  i-ictoriam.  Sen.  victo- 
riam cradeliter  e-rercêre.  Sali, 
extorquëre  hosti  victoriam. 
Liv.  [erre  |[«  remporter  »]  vic- 
toriam ex  aliqao.  Liv.  maie 
partam  victoriam  maie  perdé- 
rt.  Liv.  Victoria  potiri.  Css. 
Victoria,  quantam  de  Samniti- 
has  nemo  ad  eam  diem  prœ- 
ter  L.  Papiriam  patrem  consa- 
lis  pepererat.  Liv.  Victoria 
malto  sanguine  ac  valneribas 
stetit.  Liv.  ut  ab  illo  insignia 
victoriee  non  victoriam  repor- 
tarent  [•  de  manière  à  rappor- 
ter à  Rome  les  insignes  de  la 
victoire  sans  avoir  remporté 
vraiment  la  victoire  -].  Cic. 
(imp.  Pomp.  3,  8]);  tropseuzn, 
i,  n.  .Vep.  (ei.  :  Victoria,  qaa' 
cam  Harathonio  possit  com- 
parari  tropseo.  Nep.  [Them.  5, 
3J).  Bulletin  de  — ,  victfices 
lUterse.  Cic.  ||  Divinité  païenne 
présidant  à  la  victoire.  Victo- 
ria, se,  f.  Cic.  Liv.  (eï.  :  lïc- 
toriœ  templam.  Cœs.  v.  aurea 

I'  statue  en  or  de  la  V.  ■].  Liv. 
X.KII,  37,  5]).  1  Avantage  rem- 
porté sur  un  adversaire  ou 
Fur  un  concurrent.  Victoria, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  certami- 
nis.  Liv.  Victoria  de  patribas 
[•  remportée  sur  les  patri- 
ciens •].  Liv.  flV,  6,  5]  V.  ex 
cotlegâ.  Liv.  [II,  Ai.,  3]);  pal- 
ma,  se,  f.  Cic.  etc  (ex.  :  plari- 
maram  palmaram  gladiator. 
Cic.  palmam  ferre.  Cic.  facile 
palmam  habes.  Plaut.  alicai 
nanc  palmam  leservâre.  Cic. 
ea  nobis  ingens  palma:  [•■  pour 
la  V.  -]  contentio.  Qaint.).  Fig. 
Cnanter  — .  gloriari  in  Victo- 
ria:. Cic.  1  Avantage  obtenu 
dans  une  lutte  morale.  Rem- 
porter la  —  sur  ses  passion», 
domita»  habére  libidines.  Cic. 
Remporter  la  —  sur  foi-même, 
lincêre  ctnimam  ou  suas  capi- 
ditates.     Cic.     Voy.      valncre, 

TP.IOMPHEf.,   HAITRISER. 

victorieusement,  adv.  D'une 
manière  victorieuse.  Victoris 
OU  xnctorain  more.  A.  Parcou- 
rir —  l'uni vors,  omnes  gentes 
peragràre.  Cin.  Rentrer  —  dans 
s-on  pays,  redire  triumphantem 
ou  viclorem.  Siiet.  Fig.  Plaider 
— ,  parler  — ,  omni  modo  ani- 
mes    convertére    ou    flectére. 
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Cic.  Démontrer  —  que. . .,  v/n- 
cère  (av.  l'Ace,  et  l'Inf.K  Cic. 
etc.  (ex.  :  profecto  esse  ita  ut 
pr^edico  vera  vincam.  Plaut. 
vinco  deinde,  bonum  l'iruni 
fuisse  Oppianicum.  Cic).  lie- 
pondre    —,    refellère,    tr.  Liv. 

Voy.    BÉFOTER. 

victorieux,  euse  (lat.  arcli. 
l't  post.  victoriosus.  Cato.  ap. 
Gell.  Aug.),  adj.  Qui  a  rempor- 
té la  victoire.  ||  Dans  un  bat.TilIe, 
une  guerre,  à  un  combat  sin- 
gulier. Victor,  cris,  m.  Cic. 
(ex.:  vict.  exercitus.  Cic.  victo- 
res  Seqaani.  Cœs.  v.  equitatus. 
Tac.  maximaram  gentium  vie- 
tores  discedëre.  Cœs.  ou  re- 
verti.  Liv.  victorem  redire. 
Suet.  gain  victi  silëre  soient, 
canêre  victoret.  Cic.)  ;  vie- 
trix,  tricis,  f.  Cic.  {ex.:victrix 
manus.  Cic.  victrices  Athenœ. 
Cic.  victrices  legiones.  Tac). 
litre  — ,  vincère,  intr.  Cic.  sa- 
periorem  discedëre.  Cœs.  Nep. 

Voy.    VAINQUEUR,    VAINCRE  .  ||    Fig . 

\'ictor,  oris,  m.  Cic.  Raison — , 
argument  —,  argumentam  fir- 
'nissimam.   Cic.   Voy.  convain- 

'■\NT,   PROBANT. 

victuaille  (lat.  po5t.  victualia. 
i'alg.  Cassiod.),  s.  f.  Provision 
■le  bouche.  Cibaria,  orum,  n. 
pi.  Cic.  Voy.  VIVRE. 

vidame,  s.  m.  Représentant 
temporel  d'un  évoque,  d'un 
.ibbe.  Ficedominas,  i,  m.  Cas- 
fiod.  Greg.  M. 

vidange,  s.  f.  Opération  par 
laquelle  on  vide.  Exinanitio, 
onis,  f.  PUn.  Egestio,  onis,  f. 
•"iuet.  Il  (Spéc.)  Opération  par 
laquelle  on  vide  une  fo3se  d'ai- 
sances. Pargatio.  cloacaram. 
A.  (d'apr.  PUn.)  Pargatio  la- 
Irinœ.  A.  ||  (P.  ext.)  Ce  qui  a 
été  ainsi  vidé,  immondices. 
CoUavies  stercorata.  Col.  Par- 
■jamenta,  orum,  n.  pi.  .Sen.  || 
Opération  par  laquelle  on  vide 
les  coupes  dans  une  forêt.  Reli- 
qaa  (ou  residua)  ligna.  A.  || 
1  P.  An3.\.) Arch.  Au  pliir.  I,ochics 
d'une  femme  en  couches.  Voy. 
LOCHIES.  1  Etat  d'un  va=e  où  "il 
y  a  une  partie  vide.  Un  lïu  en 
— ,  cadus  semiplenus.  D.  {{  (P. 
anal.)    Partie    vide   d'un    fût. 

Voy.    DEPOT,   RÉSIDU. 

vidangeur,  s.  m.  Celui  qui 
vide  les  fo'îses  d'aisances.  Cloa- 
caram purgalor.  A.  Latrina- 
ram  purgator.  A. 
vide,  adj.  et  s.  m.  ||  AdJ.  Dont 
l'espace  n'e^^t  pas  occupé  (-'pé- 
cialement  par  ce  qu'il  doit 
contenir).  Vacuus,  a,  unt, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  l'acua  loca 
['  places  vides  ■•  au  théâtre]. 
Cic.  V.  tabellœ.  Qainl.  v.  thea- 
trum.  lior.v.  aala.  Ilor.  vacua 
castra  hostium.  Cœs.  aliguam 
partem  œdiam  vacuam  ficûre, 
quo  Hispala  immigraret.  Liv. 
prope  continaatis  faneribas 
domos  vacaa»  novo  matrimo- 
nio  facëre.  Liv.    au  fig.  tollens 
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l'Ile auni  plus  nimio  Gloria  ver- 
ticem.  Ilor.  si  res  pablica  et 
senutas  et  populos  vacua  no- 
min.j  sunt.  Tac.)  ;  inanis. 
e  adj.  Cic.  etc.  (s'opp.  à /jlenus, 
àcom/)ie(uj,con/'eWus,oniu(us, 
ex.  :  inane  vas.  Cic.  inanis 
domus.  Cic.  ininis  navis.  Cic 
Cœs.  fanda.  Sen.  inanis  ven- 
ter. Hor.  [sat.  I,  6,  127].  ina- 
nis [•  qui  a  le  ventre  v.  •] 
partisitus.  Plaut.  Ilor.  [sat.  II, 
2.  U].  spéc.  inanis  [.  les 
mains  vides  .].  Cic.  cf.  ina- 
nis redit.  Cic.  inanis  rever- 
titur.  Cic.  si  pulset  [•  s'il 
frappe  à  la  porte  >]  inanis. 
Prop.  au  fig.  inanes  litterœ. 
Cic  nomen  inane.  Cic.  voce 
inani  sonâre.  Cic.  inanis  ver- 
borum  sonitas.  Cic);  nudus, 
a.  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.:  n. 
prœsidio.  Cic.  absol.  domum 
reddiderit  nadam.  Cic);  epo- 
tUS,  a,  um  (.  vidé,  bu,  vide  -), 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  poculam 
epotum.  Cic.  Liv.  Quint,  epota 
amphora.  Phœd.);  vanus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (au  pr.,  va- 
num  granam.  Col.  au  fig.,  va- 
nus  sermo.  Liv.  vanissimut 
strepitus  verborum.  Petr.  vana 
oratio.  Cic).  —  de,  vacuus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.  :  va- 
cua mœnia  def-nsoribus.  Liv. 
locus  kominum  planas,  amicis 
vacuus.  Sen.  Afcssana  ab  his 
rébus  vacaa  ac  nnda  est.  Cic 
V.  oppidum  ab  defensoribus. 
Liv.  au  fig.  animas  sensibas  ac 
curis  vacuus.  Cic.  v.  cupiditate 
et  gloriâ.  Cic  nulla  dies  vacua 
ab  exercitationibus  oratoriis. 
Cic);  inanis,  e,  adj.  Cio.  etc. 
(ex.  :  epistola  inanis  aliquâ  re 
ut  m  et  suavi.  Cic  tota  insula 
cultoribus  inanis  est.  Sali.  fr.). 
Etre  — ,  vacàre,  intr.  Cicetc. 
{ex.  :  vacantes  forte  balnearam 
fornaces.  Tic  tota  domus  sa- 
perior  vacat.  Cic.  villa  ita 
compléta  militibus  est,  ut  vix 
triclinium  vacaret.  Cic.  maxi- 
mam  pulant  esse  laudem,quam 
latissimë  a  sais  finibus  vacàre 
agros.  Cœs.  debchit  vacàre  lo- 
cas,  in  quo  notcnlur,  qu-v... 
Quint.).  (Loc.  adv.)  A  — ,  ina- 
nis, e,  adj.  Cic.  (ex.:  reda  ina- 
nis redit.  A ,).Mkc\ier  à  — ,  den- 
tem  dente  fatigàre.  Ov.  et  (fig.) 
spes  inanes  pascêre.  Virg.  ^ 
S.  m.  E'ipace  qui   n'est  pas  oc- 


cupé (spécialement  par  ce  qu'il 
doit  contenir).  Vacuum,  1,  n. 
Lucr.  Virg.  Ifor.  Liv.  (ex.  :  vu- 
cuummiVius  intas  habcre.Lucr. 
per  vacuum  irrampëre.  Liv. 
taurorum  cornua  jnctanlar  in 
vacuum.  Sen.);  inane,  is,  n. 
Cic.  etc.  (s'opp.  à  plénum,  ex.: 
inane  infmilam.  Cic.  per  ina- 
ne. Cic);  inanitas,  atis,  (. 
Cic.  Sen.  Quint,  (ox.:  oris  ina- 
nitas. Quint.);  lacuna,  se,  (. 
Varr.  Cic.  (ex.  :  si  qaa  lacuna 
sit.  Cic.  explëre  duplicem  H- 
lam  Incunam.    Varr.);   inter- 
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vallum,  i,  n.  Cies.  Liv.  (ex.  : 
intervalln  graniHhas  saxis  cf- 
fercire.  Ca'S.  dehiscens  inlfr- 
vallis  acies  [■■  ligne  do  bataille 
où  il  y  a  des  vides  >].  Liv.). 
Fig.  Vanitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  vanitas  opinionum. 
Cic);  inanitas,  atis,  C.  Cic. 
etc.  (ex.  :  in  sijmmâ  inani(ata 
versari.  Cic.  (Tiisc.  III,  2,  3]); 
solitudo,  dinis.  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  ubi  sotiladinem  faciunt, 
pacem  appellant.  Tac.  u(  qaam 
in  cariù  solilaclinem  fecerit, 
domi  (juoque  faciat.  Liv.);  va- 
stitas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
fujiim  ac  vastitatem  latê  fa- 
cëre.  Liv.  hanc  tantam  vasti- 
tatem effecce.  Cic.  judiciorum 
vastitas  et  fnri.  Cic.  qux  soli- 
tudo in  agris  esset,  quce  vasti- 
tas.  Cic).  Il  (Physique).  Espace 
dont  on  a  expulsé  l'air  ou  les 
vapeurs  qu'il  contenait.  Faire 
le  — ,  rarioreni  aei'a  faccre. 
Lucr.  Fig.  Faire  le  —  autour 
de  qqn,  voy.  isoler,  seul.  |{ 
(Philos.)  Espace  qu'on  suppose 
n'être  occupé  par  aucun  corp?. 
/mine,  is,  n.  Lacr.  Cic.  inani- 
tas, atis,  f.  Cic.  Sen.  (cf.  per 
inanitatem  (erri  [en  pari,  des 
atomesl.  Cic). 

vider  (lat.  pop.  vocitare),v.  tr. 
Rendre  vide  (un  réceptacle; 
un  lieu).  Vacuetacëre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  v.  Scyram.  Ncp. 
adventv,  tno  ista  subsellia  va- 
cue(actasunt['  se.sont  vidés  •]. 
Cic  on  dit  aussi  vacuam  [va- 
«uam]  (acéré.  Cic):  vacuàre, 
tr.  Lucr.  Col.  (ex .  :  dolia  ubi 
faerint  a  mercatoribas  vacaa- 
ta.  Col.);  evacuàre,  tr.  PHn. 
(ex.  :  ahiim.  P/»i.  [X\,  52; 
.XX.XIl,  Wh]);  exinanire,  tr. 
Cic  etc.  (ex.:  navem.  Cic.  re- 
gionem  frumento.  Aact.  b.  A(r. 
lapa,  amissis  caiulis,  distenta 
abera  exinanire  capiens.  Jus- 
tin. [.XXXII,  2,  5].  domos  exi- 
nanire.Cic.  [div.  in  Csccil.Il]. 
cf.  domum  ejas  exornatam  at- 
qae  instructam  reddiderat  na- 
aam  atqae  inanem.  Cic  [Verr. 
Il,  2,  iO,  Si]);  exonerâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  alvam.  Plin. 
■  ventrem,  stomacliam.  Siiet. 
vesicam.  Petr.)  ;  exiiaurire, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  fossas  cloa- 
casque.  Liv.  puteos.  Cic  pocu- 
lam.  Cic  par  e.xt.  airanam. 
Cic.  fig.  arbs  assiduis  exhaas- 
ta  est  {'aneribus.  Liv.);  exsic- 
càre,  tr.  Q.  Cic.  Sen.  (ex.  : 
furtini  lagœnas.  Q.Cic.ampho- 
ram.  Sen.).  ||  (Spéc.)  Retirer  les 
entrailles  d'une  volaille,  d'un 
poisson,  etc.  Exenteràre,  tr. 
Plaut.  Plin.  (ex.  :  porcam. 
Petr.  leporem.  Justin,  piscem. 
Viilg.  aves.  Apic).  ||  (Par  ext.) 
Rendre  creux  en  enlevant  des 
parties  pleines.  Voy.  évider.  || 
Rendre  un  lieu  vide  en  en  sor- 
tant.   —   les  lieux,    voy.  [s'en] 

ALLER,     PARTIR,      SORTIR.     leS 

.  arçons,  voy.  désarçonner.  ||  (Au 
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fig.)  Régler  (une  alTairo)  de  m.i- 
nlère  qu'il  no  reste  plus  rien 
de  douteux.   Voy.   décider,  hk- 

CI.ER,     TERMINER.      Un      difTé- 

rond,  controversiam  dirimrre, 
distrahére  ou  disceptûre.  Cic 
controversiam  componére.Cic 
1  Retirer  ce  que  contient  un 
réceptacle.  EmittéTe,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  aquam  emitti  opor- 
tet.  Cels.  emissa  aqaa.  Cic.) 
(Spéc.)  Evacuer.  Voy.  ce  mot. 
Enlever.  Egerére,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  ham,um  alté.  Cart. 
stercora.  Min.  Fel.  voy.  enle- 
ver). 

viduité,  s.  f.    Etat   d'une  per- 
sonne veuve.  Voy.  veuvage. 

vie,  s.  f.  Activité  spontanée 
propre  aux  êtres  organisés.  Vi- 
ta,  î.  Cic  etc.  (ex.  :  vita,  qusc 
corpore  et  spirita  continetiir 
[-  la  vie  physique  •].  Cic.  vitâ 
frui.  Cic.  in  vita  esse  diatius 
non  possum.  Cic  [Q.  fr.  I,  3, 
5].  dum  vita  suppetit  [•  tant 
que  je  suis  en  vie  «].  Cic.  si 
vita  mihi  sappeditat  U  si  je 
suis  encore  en  vie  'J.  Tac. 
[Hist.  I,  11.  si  vita  suppetit. 
Cic.  [Fin.  I,  U,  11].  se  ipsum 
vitâ  privàre  [-  s'ôter  la  vie  •]. 
Cic.  vitse  (inem  (acéré.  Cic. 
talem  vitx  exitum  habuit.  Nep. 
[Euin.  13].  vitam  pro(andére 
N  donner  sa  vie  "]  pro  patrià. 
Cic  [OS.  I,  2)i,  8it].  discedére  a 
vitâ.  Cic  cedêre  e  ou  ex  vita. 
Cic.  cedére  vitâ.  Cic.  excedëre 
e  vitâ  [ou  vitâ].  Cic.  abire  e 
vitâ  [.  quitter  la  v.  ■].  Cic  là- 
tam  ponére.  Cic.  vitam  amit- 
tére.  Cic.  perducëre  vitam  ad 
annum  centesimum.  Cic  in 
vitâ  mancre.  Cic.  vitam  alicai 
adimére.  Cic.  ou  au(erre.  Cic. 
vitam  prodacëre  [•  prolonger  -]. 
Nep.  alicuj'us  vitam,  deprecari 
ab  aliquo.  Cic.  aticajus  vitœ 
insidiari.  Cic.  (erro  atqae  ma- 
nibus  alicajas  vitam  appetëre 
[•  attenter  à  la  v.  de  quel- 
qu'un "].  Cic.  vitam  alicui 
dâre.  Cic.  Plin.  j.  [ep.II,  20,8]. 
alicajas  vitse  parcëre.  Cic  vi- 
tam, alicai  concedëre  eâ  con- 
dicione,  si. . .  Liv.  aliquid  vi- 
tss  damno  paràre.  Cic.  in  vitœ 
periculum  adductam  esse.  Cic 
in  discrimine  ultimo  vita  est. 
Liv.];  anima,  se  (•  souffle 
vital,  vie  ■■),  f.  Cic.  etc.  (ex.  ; 
animam  retinquam  potias. 
Ter.  de  alicujas  anima  decer- 
ncre.  Cic.  animam  edére.  Cic. 
ou  deponëre.  Nep.  dam  anima 
est  ["  tant  qu'il  y  a  de  la  v.  •]. 
Cic.  animam  vix  retinëre. 
Cic.  animam  recipëre  [•  reve- 
nir à  la  v.  "].  Cic);  animula, 
se  ("  léger  souffle  de  vie  »),  f. 
Cic.  (ex.:  litterœ  taœ  mihi 
quiddam  quasi  animulœ  instil- 
larunt.  Cic  [Att.  IX,  7,  I]j; 
spiritus,  ùs  (■■  souffle,  vie  »), 
m.  Cic  etc.  (ex.:pienus  animai 
et  spiritvs.  Cic.  spiritum  au- 
(erre.  Cic.  spiritum  effandëre. 
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Cic.  [Ph.  U,  U,  32].  spiritunx 
palri.r  reddëre.  Cic.  [Ph.  10, 
10,  20].  spiritum  cari  emëre. 
Sen.  ultimum  spiritum  trahë- 
re  ['  être  entre  la  v.  et  Fa 
mort  ■•].  Sen.  meus  spiritus  in 
tuo  vertitur.  Cic  omnes  unias 
spiritu  vivant. Sen.);  sanguis, 
inis  (•■  sang,  c'.-à-d.  vie  •),  m. 
Cic  etc.  (ex.  :  sanyuinem  lar- 
fjiri  [.  donner  sa  vie  ■>].  Cic. 
[Tusc.  I.  i8,  116].  sanrjuinem 
pro(undére  pro . . .  Cic.  [Fin. 
U,  19,  60])  ;  caput,  pitis 
(•  tète  [siège  des  fonctions  vi- 
tales], vie  "),  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
conjuralio  in  caput  tyranni 
(acia.  Liv.  alicujus  capiti  in- 
sidiari ou  insidias  (acéré.  Liv. 
capitis  periculum  ou  dimi- 
catio.  Ter.  Cic.  capite  suo 
decernëre,  dimicâre.  Cic  Liv. 
capite  luére.  Liv.  suum  caput 
pro  salute  rei  publies;  vovêre. 
Cic);  salus,  utis  ('  conserva- 
tion de  la  vie  "),  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  alicuj'us  salutem  tueri. 
Cic.  salutis  suœ  rationem  ju- 
dicuni  severitati  reservavit. 
Cic.  [Verr.  II,  5,  29.  lU].  alicui 
salutem  debére.  Cic.  salutem 
saam  de(endëre.  Cic.  s'opp.  à 
intcritas  ou  à  e.ritium.  Cic). 
Etre  en  —,  vivère,  intr.  Cic. 
etc.  (voy.  vivre).  Qui  est  en — , 
vivus,  a,  U222,  adj .  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem  vivum,  servâre 
['  conserver  la  vie  à  qqn  •]. 
Cic.  voy.  vivant).  Tout  ce  qui 
a  — ,  animalia  omnia.  Cic 
Etre  encore  en  — ,  Superesse, 
intr.  Cic  etc.  (voy.  survivre  ; 
on  dit  aussi  hodie  vivëre.  Cie. 
cf.  eum  vivëre  hodie  ajunt. 
Cic).  Appeler  qqn  à  la  — ,  voy. 

CRÉER ,   PROCRÉER ,   ENGENDRER, 

[mettre  au]  monde.  Entrerdans 
la  — ,  in  lacem  edi.  Cic 
Prendre  — ,  voy.  naître.  Etre 
plein  de — ,  vig'ére, -'intr.  Cic. 
etc.  (voy.  vigoureux).  Sans  — , 
voy.  INANIMÉ.  Sans  chaleur  et 
sans  — ,  voy.  éva.noui.  Loc.adv. 
Sur  ma  — ,  ita  vivam.  Cic 
Sen.  ne  vivam.  Cic.  (cf.  ita 
vivam  ut  maximos  sumptus 
(acio  ["  sur  ma  vie,  je  suis  en 
train  de  me  ruiner  •].  Cic  [Att. 
3,  15,  2].  sollicitât,  ita  vivam! 


me  taa'valetudo.Cic.  [ep.  XVI, 
i...   Cic.  [A 
16,  8]).   Il  (Au  figj  Vigor, 


201.  ne  vivam,   si.. 


?^, 


[Att. 


oris,  m.  Virg.  Liv.  Sen.  Plin 
j.  (ex.  :  quantum  vigoris  est  in 
illo  [libro].  Sen.  voy.  vigueur); 
alacritas,  atis,  i.  Cic  etc. 
(voy.  vivacité);  spiritus,  ÛS, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  carent  libri 
spirita  illo  propter  qaem  ma- 
jora eadem  illa,  cum  agantar, 
quam  cum  legantar  videri  so- 
ient. Cic);  sanguis.  inis,  m. 
Cic.  etc.  (ex.  :  amisimas  sacam 
et  sangainem.  Cic.  veram  san- 
guinem  deperdebat.  Cic  en 
pari,  du  discours  et  de  l'orateur 
Cic);  motus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  :  Arati  materia  mota  caret. 
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Quint.  [X.  I,  55]'.  Avoir  de  la 
— ,  vigëre.  inir.  Cic.  Qui  a  de 
la  — ,  vividas,  a,  am,  adj. 
Lacr.  Virg.  Liv.  Tac.  cf.  i-i- 
tidii  eloqaentia.  Tac).  Em- 
prunté à  la  —  mêmi',  de  lita 
hominam  sumptus.  Cic.  Pris  à 
la — ,  e  vivo  petitus.  Lie.  Fair« 
de  qqa  un  portrait  qui  a  de  la 
—,  stmililadintm  ei^ngêre  ex 
i  f'\i  ou  veram  alicujos  imagi- 
nem  ifddére.  Cic.  Voy.  vif, 
vivA."iT.  Il  vPoi'  aual.)  Eu  pari, 
des  animaux,  des  planter.  Vlta, 
as,  f.  Cic.  etc.  .ex.  :  brei-iisima 
lita  est  panicis,  fico,  malii. 
Plin.  [XVI,  2il]).  Il  ^Pa^  ext.) 
En  pari,  de  l'homme.  —  intel- 
lectuelle, vita  qaae  animo  con- 
tinetnr.  Cic.  Vivre  d'une  — 
intellectuelle  ,  animo  tantum 
lità  (rai.  Cic. —  morale, mores, 
am,  m.  pi.  Cic.  *,  Durée,  suc- 
cesâion  des  phénomènes  par 
lesquels  cette  activité  se  mani- 
festa;. Vita,  se.  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vita  longa,  longissima.  Cic. 
lita  brevis,  ejrijoa.  Cic.  sic 
vita  hominam  est.  Cic.  vitam 
miserrimam  degére.  Cic.  vitam 
agére  padicê.  Ter.  agëre  vitam 
sanctissimS  honestissimêgae. 
Cic.  agére  vitam  rari.  Ter.  nec 
victam  nec  vitam  illam  colère. 
Cic.  vitam  illam  inopem  colère. 
Ter.  vix  vitam  cola.  Plant, 
vitam  tramire.  Sali.  Sen.  vi- 
tam Irahire.  Virg.  Plin.  in 
meâ  xntâ  [•  durant  toute  ma 
V.  •].  Cic.  omnem  saam  vitam 
consumêre  in  stadiis.  Cic. 
qaod  reliqaam  est  vitx  in  otio 
degére.  Ci/:,  alicujus  vitse  ima- 
ginem,  ixprimére.  Cic.  [voy. 
biographie],  vita  altéra.  Cic. 
nia  melior  longiorqae  vita. 
Sen.  vita  perpétua  ou  sempi- 
terna.  Eccl.  alterius  vitx  qaod- 
dam  initiam  ordiri.  Cic.  qao- 
tidie  novi  vitse  fandamenta 
ponére.  ■••en.  sempiternà  vità 
frai  ou  perpétua  vitâ  perdrai. 
Eccl.);  astas.  atis,  l.  Cic.  etc. 
(ex.  :  omnis  xtaa.  Plaat.  brève 
tempo»  xtati.<.  Cic.  xtatis  spa- 
lio  probati.  Cic.  astatem  agëre 
noilam.  •  (v.  setatem  agëre  in 
litUsris.  '.'ic.  setas  paré  et  ele- 
ganter  et,  qaieté  acta.  Cic.  3tta- 
tem.  degére  cam  aliqao,  inter 
feras.  Plaut.  Cic.  omnem  seta- 
tem  degére  in  tranqaillitate 
sine  doîore.  Cic.  degére  omne 
tempos  letutis  sine  molestiâ. 
Cic.  œtatem  conterére  in  ali- 
ijuà  re.  Cic.  selatem  consumère 
m  aliqaâ  re.  Cic.];  sevum,  i, 
n.  Cic.  fr.  Sali.  Sen.  (ex.  :  lon- 
•jisiimi  Kumani  sévi  termini. 
Sen.  grande  mortalit  aevi  spa- 
lium.  Tac.  imbecilla  [natura 
hominum]  atque  aevi  brevi». 
.•■ail.  in  beatorum  insalis  im- 
ntorlale  xvam  degére.  Cic.  (r. 
impendëre  omne  aevi  »ui  spa- 
tiam  in  ùi  lolum  opa».  vell. 
si  tania  capiditas  longioris 
aevi  te  tenet.  Sen.).  |  Loc.  adv. 


Pour  la  — ,  in  omn«m  vitam. 
Cic.  A  la  —  et  à  la  mort,  in 
pericalum  capitis  atqae  in  vitae 
discrimen  {pro  aliquo  se  in- 
ferre), Cic.  Jamais  de  la  — ,  in 
vità  nanquam. ..  Cic.  A  — , 
perpétuas,  a,  am,  adj.  Liv.  \c(. 
perpetai  Judice»  erant.  Liv.).  1 
Exercice  de  cette  activité  dan< 
telles  ou  telles  conditions,  de 
telle  ou  telle  manière.  Vita. 
as,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vita  qao- 
tidiana.  Cic.  vita  rustica.  Cic. 
vita  urbana.  Cic.  vita  modesta. 
Cic.  i-ita  umbratilis.  Cic.  cui 
in  opère  vita  erat.  Ter.  vita 
liominis  ex  ante  factis  specta- 
tor.  Cornif.  vitae  caltus  cam 
elegantià  et  copia.  Cic.  vita 
liorrida,  fera.  Cic.  vita  dura. 
Cic.  ego  bonam  vitam  tibi  ho- 
die  feci.  Plaat.  deoram  vitam 
adepti.  Ter.  vita:  ratio  ou  vtt.ie 
degendee  ratio.  Cic.  vitae  [ou 
Vivendi]  via.  Cic.  vitae  ordo 
solitus.  Cic.  vitae  ratio  et  m- 
stitutio.  Cic.  vitae  modas.  Cic. 
[Tusc.  V,  66].  vitae  consuetudo 
Cic.  consuetudo  et  vita.  Cic. 
recta  vitae  via  ou  rec^ê  vivendi 
via.  Cic.  vitae  rationem  mur- 
tare.  Cic.  vitam  laudabiliorem 
exordiri.  Cic.  ad  priorem  vitam 
reverti.  Cic.  ad  ordinem,  vitae 
reverti.  Cic.  aliquem  de  vita; 
suae  statu  deducére.  Cic.  vitae 
ordinem  non  deserére.  Cic); 
victus,  us,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Persaruin  vicias.  Cic  in  omni 
vità  atque  victa  excultxis.  Cic. 
[Br.  25,  85].  in  victa  conside- 
rare  oportet  apad  qaos  et  quo 
more  sH  edacatas.  Cic.  nihil  de 
victa,  nihil  de  vestitu  Laconum 
mutOre.  Nep.  aliquem  a  victu 
pristino  deducére.  Nep.).  — 
dure,  duritia.,  se,  f.  Cic. 
etc.  (ex.  :  dutitia  virilis.  Cic. 
ab  parvalis  labori  ac  dariiiie 
studêre.  Ca:s.  a  paeritiâ  duri- 
tiam  voluptati  liabuisse.  Sali, 
sic  duritiœ  se  dédisse,  ut  par- 
simonià  victûs  atque  caltùs 
omnes  Lacedœmonios  vinceret. 
Nep.).  —  des  champs,  rus- 
tioatio,  onis,  f.  Cic.  (am. 
27,  103),  —  orduriùre,  spurci- 
tia,  ae,  t.  Afran.  (ex.  :  sp.  pa- 
tris.  Afran.  improbi.  Afran.). 
—  privée,  voy.  privé.  —  pu- 
blique, res  publica.  Cic.  Dans 
la  —  publique,  in  re  publicà 
gerendû.  Cic.  in  rebas  geren- 
dis.  Cic.  —  retirée,  studieuse, 
unabra,  se,  f.  Cic.  etc.  'ex.  : 
cedat  umbra  soli.  Cic.  [.Mur. 
15,  30],  studia  in  ambra  edu- 
cata.  Tac.).  Une  femme  de 
mauvaise  — ,  scûi-tom,  i,n.Cic. 
Tac.  1  Aliment  de  cette  acti- 
vité ;  subsistance.  Victus,  ûs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  asper. 
Plaut.  liberalis.  Liv.  laxurio- 
sas  [opp.  à  frugî].  Quint,  coti- 
dianus.  Cic.  sordidus.  Quint, 
tenuis,  fenuissimas.  Cic.  alicui 
victum  rotidianam  in  Pryla- 
neo   pal/Ucê  praebére.   Cic.   in 


oppidum  victas  tui  mercandi 
yratià  progrcdi.  Aact.  b.  Afr. 
facile  victam  qaaBrére.  Ter. 
victam  in  teneorit  quaerére. 
Phaxl.  lanù  ac  telà  victum 
qaœriiàre  [•  gagner  .].  Ter. 
victum  rogàre  [•  mendier  sa 
vie  •].  Phaed.  paràre  ea,  quat 
suppeditent  ad  victum.  Cic.  au 
plur.  perseqai  animantiam  or- 
lus,  victas,  figuras.  Cic). 

vieil.  Voy.  VIEUX. 

vieillard,  s.  m.  Hommu  d'un 
âge  avancé.  Senex,  senis,  m. 
Cic.  Senex  homo.  Ter.  Senior, 
oris,  m.  Liv.  (Comme  t.  d'af- 
fection.) Vetalas,  i,  m.  Plaut. 
Cic.  Un  —  très  âgé,  vir  exacts' 
a'tatis.  Cic.  ou  extremae  senec- 
tutis.  Cic.  vir  aetate  gravis.  Liv. 
iftate  confectus.  Sali.  De  — , 
senilis,  e,  adj.  Cic.  (ex.  :  senili 
spfcie  esse.  Sen.  senilis  statua 
incurva  [•  statue  représentant 
un  V.  courbé  ■•].  Cic.  senilis 
adoptio  [•  adoption  faite  par 
un  V.  "].  Tac).  A  la  manière 
d'un  — ,  comme  un  — ,senXiter, 
adv.  Quint.  ||  (P.  cxt.)  Les 
vieillards  (les  personnes  d'un 
âge  avancé  quel  que  soit  leur 
sexe).  Senectas,  utis,  f.  Cic. 
Majores  nata.  Cic.  Senes,  am, 
m.  et  f.  Cic.  S'attaquer  surtout 
aux  —  (en  pari,  d'une  maladie^ 
seniora  corpora  tentàre.  Cels. 
Les  —  sont  exposés  à  une  foule 
d'incommodités,  multa  senem 
circumveniunt  incommoda. 
Ilor. 

vieillement,  adv.  D'une  ma- 
nière vieille;  en  vieux.  Se- 
niliter,  adv.  Qaint.  More  se- 
num.  Cic 

vieillerie,  s.  f.  Vieux  habits, 
vieux  meubles,  etc.  Scrata, 
orum,  n.  pi.  Lucil.  Hor.  De 
— ,  relatif  aux  — ,  scrutarius, 
a,  um,  adj.  Inscr.  Des  — 
(costumes  démodés),  vestitas 
obsoletior.  Cic.  ^  Sujet  (de 
littérature,  de  musique,  etc.) 
vieux.  Valgaria  et  obsoleta. 
Cic.  Exoleta  vetustate  (exem- 
pla).  Liv.  lies    oblitterata.  Liv. 

vieillesse,  s.  f.  Age  avance. 
Senectas,  utis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  senectas  nobis  obrepit. 
Cic.  [sen.  2,  Al.  confectus  se- 
nectute.  Cic.  [Fin.  V,  11.  33]. 
qui  vixit  ad  summam  senecto- 
tem.  Cic.  [Br.  IS,  179].  ad 
exlremam  tenectutem  non  mi- 
nus dignitate  qaam  gratiâ 
fortunâque  crevisse.  Nep.); 
aetas,  atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
aetas  yrandior,  Cic.  ingrave- 
scen».  Cic.  extrema.  Cic.aitate 
jam.  affecta.  Cic.  aetas  decre- 
pita.  Cic).  Il  (Par  anal.)  En 
pari,  de?  animaux,  des  plantes, 
etc.  Senectus,  utis,  f.  Vira. 
Plin.  (en  pari,  de»  animaux); 
vetustas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ox.  :  vetustas  vini.  Col.  vetus- 
tate prolabi  [en  pari,  d'ua 
édiBce].  Nep.).  Jj  (Par  ext.). 
Ceux  qui  sont  âgés.  SenectuSf 
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utis,  r.  Cic.  eco.  (ex.:  ».  sem- 
per  agena  aliqaid.  Cic.  fsen. 
10,  26]  s.  [opp.  lii adùlei'ccnlia]. 
Cic.  [sen.  20,  itH]];  senes,  um, 
m.  pi.  Cic.  etc.  (voy.  vieil- 
lard). 

vieillir,  v.  iniv.  et  tr.  ||  1  . 
intr.  Devenir  vieux.  Senescé- 
re,  intr.  Cic.  etc.  (ex.:  Solon 
siijnificat  se  quotiaie  aliqixid 
addiscenteni  aenesccre.  \'al.- 
Ma.x.  par  ext.  arbores  quo 
muijis  scnescant,  )ioc  maturius 
ferant.  l'Un.  [XVI,  Il  G),  voy. 
vieux);  consenescère,  intr. 
Saet.  Eutr.  (on  dit  plutôt  se- 
nex  (io.  Cic);  inveterascëre, 
intr.  Cœs.  (ex.  :  inveteravera/ii 
fii  omnes  compluribus  Alcxdn- 
drise  betlia.  Cœs.  [B.  C.  III, 
110,  6]).  Il  (Pat-  ext.)  Paraître 
vien.v.  Maie  setatem  ferre.  Sen. 
Il  (Fig.)  Perdre  avec  le  temps. 
Consenescère,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  veteres  leges  aut  ipsà  le- 
tastate  consrnuissc  aat  tioiis 
l)'(libu$  esse  sublatas.  Cic.];  de- 
tlorescère,  intr.  Cic.  Liv. 
^e.\ .  :  cuni  corporibiis  deflores- 
cant  animi.  Lit',  qaeni  Jam 
de^'loresccntemcO(jnuvisti.Cic.). 
S'améliorer  en  vieillissant,  ve- 
tastescére,  intr.  Col.  1  V.  tr. 
Faire  paraître  vieux,  i'enecfu- 
tis  speciem  prœbêre.  A.  Vieilli, 
oetate[ou  senectute)  affectas  (en 
pari,  de  pars.).  Cic.  obsolctas, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  exoletus,  a, 
um,  p.  adj  Cic.  vêtus,  adj. 
''/.-. 

vieillissant,  ante,  adj.  Qui 
devient  vieux.  Senescens,  p. 
adj.  Cic.  Consenescens,  p.  adj. 
Liv.  Qui,  {qiix  qaod)  senex  fit 
(ou  senex  esse  cœpit).  A.  Voy. 
vieillir,  vieux. 

vieillissement,  s.  m.  Etat  de 
ce  qui  vieillit.  .'<enia7n,  ii,  n. 
Cic.  Voy.  décrépitude,  vieil- 
lesse. Il  (Fiq.)  Voy.  désuétude, 
vétusté. 

vieillot,  otte,  ;idj.  Qui  parait 
vieux  avant  l'âge.  Vetatus,  a, 
um,  adj.  Cir.  jEtate  provec- 
tior,  ijrandior.  A.  Avoir  un 
petit  air  — .  senili  fpecie 
'■sse.  'j'/c.  Sulistantivt.  Un  ^, 
ictulas,  i,  m.  Plaut.  senecio, 
onis,  m.  Afrun.  coni.  Une  — , 
vetala,  œ,  f.  Plaut.  anicula, 
œ,  f.  Cic.  anicella,  x,  f. 
Varr. 

vielle,  s.  1'.  (.\reh.)  Viole.  Voy. 
ce  mot.  T  Instrument  [à  cordes 
qui  se  joue  au  moyen  do  tou- 
ches que  la  main  gauche  tait 
porter  sur  une  roue  tournante. 
Vituln  et  vidnla.  a",  1'.  Ducan- 
ge.  l!o!a,  .e.  1'.  Ducange.  || 
Il  iLoc.  prov.)  Ils  ont  accorde 
leurs  — ,  (c'-ii-d.  ils  se  sont 
concertés).  Voy.  concerter. 

vieller,  v.  intr.  Jouer  de  la 
vielle.  \  itulâri.  dép.  intr.  Du- 
cange. Il  (Fig.)  Arch.  User  de 
circuits.  Voy.   circuit,    détour. 

Vielleur,  euse,  s.  m.  it  1'. 
Celui,    celle    um    joue    de     la 


vielle.  Vilulator,    orix,    m.    .1. 
VitulatrLv,  tricis,  f.  A. 

vierge,  s.  r.  et  adj.  ||  6'.  f. 
Fille  qui  n'a  eu  commerce  avec 
aucun  homme.  Virgo,  ginis, 
f.  6"ic.  etc.  (ex.  :  virgo  intc/ra 
a  viro.  Cic.  Sabinse  honcsto 
ortse  loco  virgines.  Cic.  vir- 
go filin.  Cic.  Nep.  virgo  Vesta- 
iis.  Cic).  De  — ,  voy.  virginal. 
1  Adj.  Au  propre.  Virgo,  adj. 
m.  et  f.  Plin.  Eccl.  (e\.:  virgo 
puer,  virgo  puella.  Paul. -Nul. 
equa  virgo.  Plin.  porca  virqo. 
Mart.).  Il  (Au  fig.)  Intact.  Vir- 
go, adj.  Plin.  (ex.  :  virgo  ter- 
ra. Plin.);  rudis,  e,  adj. 
Varr.  Col.  (ex.  :  r.  terra.  Varr. 
rudis  ager.  Col.).  Forêt  — , 
silva  vetusta  ou  vetustissima. 
Cœs.  intacta  silvœ  vastitas.  A. 
Cire  — ,  cera  rudis.  A.  Huile 
— ,  oleam  viride.  Sen.  Vigne 
— ,  labrasca  vitis.  Virg. 

vieux,  vieille  (lat.  vetulas), 
adj.  Qui  a  vécu,  qui  a  existé 
longtemps,  il  y  a  longtemps.  || 
(En  pari,  des  personnes.)  Qui  a 
vécu  longtemps.  Vetus,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  v.  homo.  Ter. 
veteres  senatores.  Liv.  veteres 
imperatores  duo.  Nep.):  vetu- 
lus,  a,  UI22,  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
vetala  filia.  Cic):  vetustus, 
a,  um,  adj.  Liv.  Tac  (ex.  :  ve- 
tustissimus  ex  censoribas.  Liv. 
vetustissimus  liberoram  ej'us. 
Tac.  Vibidia  virginam  ]'esta~ 
Hum  vetustissima.  Tac);  se- 
nex, adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  senex 
servus.  Cato.  senex  malier. 
Ter.  senior  est.  Sen .  se- 
nem  fieri.  Cic  Sen.  rh.  se- 
niores  Patrum..  Liv.  tam  se- 
nex. Cic.  subst.  senex,  senis 
[•  un  vieux  ■].  Cic.  voy.  vieii^ 
LARD.).  Subst.  Un  —,  voy.  vieil- 
lard. Un  petit  — ,  senecio, 
onis,  m.  Afran.  (com.  276). 
Une  — ,  anus,  ÛS,  l'.  Cic.  etc. 
(ex.  :  quœ  est  anus  tam  délira, 
qase  timeat  ista?  Cic.  en  ap- 
pos.  anus  sacei-dos.  Virg.  avia. 
Curt.  matrona.  Suet.).  De  — , 
senilis,  e,  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
s.  prudentio.  Cic.  stultitia. 
Cic.  animas.  Liv.).  De  vieille, 
a,nilis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
l'r07is.  Sen.  prudentia.  Plin.j. 
superstitio.  Cic.  ineptiœ  pwne 
aniles.  Cic.  aniles  fabellse 
[•.  contes  "].  Cic.  fabulse. 
Quint.).  Jl  (Par  anal.)  En  pail. 
des  animaux.  VetUS,  adj. 
Varr.  Plin.  (ex.  :  veteres  baves 
[opp.  à  novelti].  Varr.  v.  gal- 
tinse  [opp.  à  Juvencae].  Plin.): 
vetulus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vetulus  [opp.  à  novellus] 
bos.  Varr.  v.  canthe/'ius.  Varr. 
t'r.  V.  equas.  Cic);  senex,  adj. 
Ov.  Petr.  (ex.  :  senex  cervas. 
Ov.  senex  sus.  Petr.).  \\  En 
jiarl.  des  végétaux,  etc.  Vetu- 
lus, a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
V.  arbor.  Cic).  H  (Par  ext.)  Qui 
parait  avoir  vécu  longtemps. 
Avoir  l'air  plus  —  que  son  âge, 
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maie  œtatem  ferre.  Sen.  |l  Qui 
a  vécu  plus  ou  moins  long- 
temps que  qqn.  Voy.  AoiS.  ^ 
(3ui  a  gardé  longtemps  un» 
l'onction,  une  manière  d'être, 
Vetus,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  se- 
nator  vetus  et  gravis  setate. 
Liv.  veteres  milites.  Liv.  veta» 
e.xercitas.  Liv.  veteres  centu- 
riones.  Liv.  vetus  arnicas, 
llor.).  T  Qui  a  vécu,  il  y  a 
longtemps.  Vetus,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  veteres  et,  ut  njunt, 
prisci  viri.  Cic.  veteres  et 
sancti  viri.  Sali.  fr.  poctse  ve- 
terrimi.  Cic);  vetustus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.:  vetus- 
tiores  scriptores.  Liv.  velustis- 
simi  auctores.  Qaint.  vetus- 
tior  et  horridior  ille.  Cic. 
[Br.  83]);  antiquus,  a,  um, 
adj.  Ci'c.  etc.  (voy.  ancien,  an- 
tique); priscus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (voy.  ancien).  ^  (En 
pari,  des  choses.)  ||  Qui  appar- 
tient à  qqn  qui  a  vécu  long- 
temps. Les  —  ans,  astas  gran- 
dior.  Cic.  Dans  ses  —  années, 
voy.  vieillesse.  ||  Qui  a  duré, 
qui  a  servi  longtemps.  VetUS, 
adj.  CiC.  etc.  (ex.  :  v.  -navis. 
C^s.  panis  vetus.  Plin.  veteres 
clavi.  Plin.  veteres  necessitu- 
dines.  Cic);  vetustus,  a,  um, 
adj.  Ci'c.  etc.  (ex.  :  vinum. 
Plaut.  V.  oppidum,  //or.  Uospi- 
tium.  Cic,  ulcéra  vetusta,  ve- 
tustiora.  Cels.  vetustissima 
disciplina.  Liv.).  ||  Qui  a  existé 
il  y  a  longtemps.  Vetus,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  deiictam.  Liv. 
res.  Cic.  innocentia.  Cic  ve- 
terem  atque  antiquum  quse- 
stuni  servo,  Plaut.  vetus  setas. 
Tac.  subst.  si  vêlera  [«  les 
vieux  précédents  ■]  mihi  igno- 
ta  [sunt].  Cic  [Sali.  51].  illa 
vetera  omittëre.  Cic.  [AU. 
VIII,  3,  3].  vetera  odisse,  nova 
exoptâre.  Sali.  [lat.  37,  3].  ve- 
tera [<•  les  V.  légendes  »]  scru- 
tari.  Cic  [Tuso.  I,  29]);  vetus- 
tus, a,  um,  adj.  Cic. etc.  (ex.: 
vetustœ  res.  Liv.  subst.  vetusta 
[opp.  à  recentia].  Cic.  [part, 
ov.  37]);  antiquus  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (voy.  ancien,  an- 
tique); priscus,  a,  um,  a  j. 
Cic.  etc.  (voy.  ancien,  anti- 
que). 

vif,  vive,  adj.  Qui  est  en  vie. 
Vivus,  a,  um,  adj.  Cic  etc. 
^ex.  :  aliquem  vivum  concre- 
mâ/'e.  Liv.  patrem  et  filium 
vivos  combarëre.  Cic.  aliquem 
vivum  deÇodëre.  Plin.  j.  ou 
obruëre.  Sali.  p.  e.xt.  viva  vox. 
Sen.  [ep.  83,  9].  viva  [magis- 
tri]  vox  magis  afficit  [ep.  II,  3, 
9],  viva  illa,  quœ  dicitur,  vox. 
Quint.  [II,  2,  8]).  Plus  mort 
que  — ,  semivivus.  Cic.  ou  vix- 
vivus.  Cic  De  —  voix,  voce. 
Cic.  per  colloquium  (opp.  à 
per  litteras).  Cic  oratione  ou 
verbis  (opp.  à  litteris)  manda- 
ta dàre.  Cœs.  ||  (Par  ext.) 
Poids  vif.  Vivi   animalis   pon- 
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itas.  A.  Il  jSubst.)  Au  masc. 
Celui  qui  e?l  en  vie.  Donation 
tnire  — ,  voy.  donation.  ||  Le 
— ,  c-à-vi.  lâ  chair  vive,  vi- 
vum,  J,  n.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ad 
iivain  resecàre.  Col.  [VI,  12, 
3J.  on  dit  aussi  ad  viVas  pai-- 
te»  ric'idère  [<■  couper  jusqu'à 
la  chair  vive  •].  Cels.).  Fij. 
Trancher  dans  le  — ,  vim  adhi- 
bëre.  Cic.  remediis  fortioribas 
agère.  Tac.  (Ano.  1,  29;.  Pi- 
quer au  — ,  alicujuf  (odicàre 
animum.  Cic.  (Tusc.  III,  35). 
alicai  xgré  (acéré.  Cic.  ali- 
quem  pangére.  Cic.  qtxam  acer- 
bissiniani  alicai  dolorem  ina- 
réie.  Cic.  Par  est.  Entrer  dans  le 
—  du  débat,  ad  ipsam  dispata- 
tionem  aggredi.  Cic.  ||  ^Peiu- 
ture.)  Le  modèle  vivant.  Ani- 
male cxemplum.  Cic.  Peindre 
au  — ,  sur  le  — ,  similitadinem 
e((ingëre  ex  vero  ou  veram 
aiicajus  imaginenx  reddëre. 
Cic.  Fig.  Un  caractère  pris  sur 
le  — ,  e  vivo  petitum  inge- 
niam.  Cic.  (voy.  nature). 
Eiemples  pris  sur  le  — ,  exem- 
pla  e  vero  petita.  Cic.  [l  Une 
Tiaie  — ,  viva  sœpes  toi.  ^ 
(Fig.)  Vivus,  a,  um,  adj. 
Varr.  Virg.  Liv.  Sen.  (ex.  : 
i-ifum  $axum.  V'irj/.  Ov.  Tac. 
i  iVoni  (lamen.  Virg.  Liv.  viva 
aqaa.  Varr.  Sen.).  —  eau, 
c-à-d.  ciando  armée,  voy. 
HARÉE.  tJÉuvres  —  d'un  navire, 
voy.  CARÈNE.  Force  — ,  vis,  f. 
Cic.  De  —  force,  per  vim. 
Cic.  vi.  Cic.  S'ouvrir  de  — 
force  uu  chemin  à  travers..., 
ex  aperto  vim  (acéré  per 
<Acc.).  Liv.  ^  (Par  anal.) 
Prompt  et  animé  dans  sa  ma- 
nière d'agir.  Vegetus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  Iiomo. 
Cic.  V.  ocali.  Suet.  vegelior 
venaram  palsas  ["pp.  à  lan- 
gaidior].  Val.-.Vax.);  alacer, 
cris,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  ala- 
cer  et  promptixs.  Cic.  ad  bella 
suscipienda  Gallorum  alacer 
et  promptas  est  animas.  Cses. 
alacer  eqaas.  Cic);  acer, 
acris,  e,  adj.  Cic.  etc.  (opp. 
à  qaietas.  Cic.  Sali.  ex.  :  acer 
vir.  Sali,  acrior  in  rébus 
gerendis.  Cic.  homo  ad  perdi- 
scendum  acerrimas.Cic);  COD- 
citaius,  a,  uw,  adj.  Quint, 
(ex.  :  concitalissimus  corporis 
motas.  Quint,  conciiala  sem- 
per  oratio.  Quint.).  Manières 
— ,  alacritas,  atis,  f.  Cic.  (voy. 
ENTRAiNj.  Il  Prompt  et  animé 
dans  sa  manière  de  concevoir. 
Vegetus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  v.  mens.  Cic.  v.  in- 
genium.  Liv.  vegetioris  esse 
ingenii.  Val.-Max.);  vivîdus, 
a,  UJD,  adj.  Lacr.  Liv.  Tac. 
(ex.  :  V,  pectas.  Liv.  v.  inge- 
niam.  Liv.  Val.-Max.  v.  ani- 
mas. Tac.);  Yigens,  p.  adj. 
Cic.  i:tc.  fex.  :  v.  animas.  Liv.); 
acer,  cris,  cre,  adj.  Cic.  etc. 
'^•x.  :   acris  acies  ingenii.    Cic. 
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lir  acri  ou  acerrin>o  ingenio. 
Cic.  impigrum  atqae  acre  in- 
genium.  Sali,  acer  animas. 
Cic).  Spéc.  —  de  caractère, 
vebemens  natarà.  Cic.  voy. 
E-MPORTÉ.  Il  Qui  exerce  une 
action  prompte  et  forte.  Acer, 
cris,  cre,  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
acris  ira.  Lucr.  acre  frigas. 
Cic.  acer  amor  glorix.  Cic. 
acris  cupiditas.Cic.color  acer. 
Plin.  contentio  acris.  Cic 
acre  certamen.  Cic);  ardens, 
p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  color  ar- 
dens ou  ardentissimas .  Cic 
Plin.  actio  ardentior.  Quint.); 
veheznens,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
vebemens  et  pagnax  exoidiuni 
dicendi.  Cic.  v.  dolor.  Plin. 
vebementior      vis      frigoram. 

Plin.].  Voy.  PROMPT,  FORT,  VIO- 
LENT. 

vif-argent,  s.  m.  Nom  donné 
au  mercure,  l'ii'um  argentam. 
Plin.  Avoir  du  vif  —  dans  les 
veines,  inquietum  (ou  tarba- 
lentam)  esse.  A.  œstuàre, 
intr.  Cic.  fervêre,  intr.  Lucr. 
Virg. 

vigie,  s.  f.  Poste  d'observation. 
Spécula,  se,  f.  Liv.  (ex.:  speca- 
lam  ponére.  Liv.  naves  per 
altam  (erri,  e  spécula  signum 
datam  est.  [•  la  v.  signala 
des  vaisseaux  en  vue  •].  Liv.). 
Etre  en  — ,  in  vigiliâ  stâre. 
Liv.  in  ^statione  esse.  Cœs. 
(P.  est.).  Uue  —  (matelot  en 
— ;,  proreta,  se,  m.  Plaut.  Les 
— ,  vigiles,  am,  m.    pi.    A. 

vigilammeiit,  adv.  D'une 
manière  vigilante.  Vigilanter, 
adv.  Cic.  Viçilando.  Sali.  Di- 
ligenler  {cuttodire  aliquem  ou 
aliqaid).  Cic. 

vigilance,  s.  f.  Attention  sou- 
tenue à  veiller  sur  qqn,  qqch. 
Vigilantia,  se,  f.  Cic.  Vigilia, 
œ,  f.  Cic.  Cura  magna.  Cic 
ou  intenta.  Liv.  Ditigentia,  x, 
i".  Cic.  Avoir,  montrer  de  la 
— ,  vigilâre,  intr.  Cic.  Voy. 
\'EiLLER.  Montrer  de  la  —  pour 
empêcher  que...  cavêre  ne 
(et  le  Subj.j.  Cic.  Redoubler  de 
—  pour  faire  qque  ch.  inten- 
tiorem  curam  {alicujus  rei) 
habëre.  Liv.  Redoubler  de  — 
pour  garder  qqn,  attentius  cu- 
slodire  aliqunm.Plin.  j.  Ne  pas 
permettre  à  la  —  de  s'endor- 
mir, niliil  remissi  pâli.  Sali. 
Montrer  moins  de  —  pour..., 
laisser  endormir  sa  — ,  remit- 
tére  diligentiam  in  aliqaâ  re. 
Cic.  ou  simplt.  remittére  de 
aliquà  re.  Cic.  Défaut  de  — , 
negliyentia,  œ,  f.  Cic.  Tromper 
la  —  de  l'ennemi,  cu:todias 
hostiam  fallëre.  Liv. 

vigilant,  ante,  adj.  Qui 
veille  avec  une  attention  sou- 
tenue sur  qqn  ou  sur  qqch. 
Vigilans,  p.  adj.  Cic  Vigil, 
adj.  Cic  Intentas,  a,  um,  p. 
adj.  Cic.  Liv.  (cf.  intentas  ad 
ou  adversus  aliqaid.  Cic  ou 
alicai    rei.     Liv.).    Soins     — , 
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tutela,  st,  f.  Cic.  Etre  — ,  vi- 
gilùre,  intr.  Cic.  Garder  qqn, 
qqch.  d'un  oeil  — ,  diligenler 
custodlre  (ou  observâre)  ali- 
quem, aliquid.  Cic. 
vigile, s.  i.  Veille  d'une  grande 
feto  où  l'on  jeune.  1  igilise, 
arum,  f.  pi.  Plaat. 
vigne,  s.  f.  Plante  à  tige  li- 
gneuse, qui  produit  le  raisin. 
Vitis.  JS",  f.  Cio.  etc.  (ex.  : 
l'item  colère.  Col.  circumfo- 
dére.  Col.  vitenx  ampatâre. 
Col.  ligàre.  Col.  vttcin  pro- 
pagàre.  Cic.  passim  hederse  et 
viHam  (olia  deccrpcre.  Cart. 
vitis,  cui  aarese  ui-ap,  aiirea 
(olia  dépendent.  Sen.).  \\  (Par 
ext.)  Terrain  planté  de  vignes. 
Vinea,  se,  f.  Varr.  Cic.  (cf. 
Cic.  [sen.  15,  5!i])  :  vinetum, 
I,  n.  Cic.  etc.  (cf.  Cic.  [N.  L). 
11,66,  1671;  prov.  vinela  sua 
crdêrc.  rior.  [ep.  II,  1,  220]). 
vigneron,  onne,  s.  m.  et  f. 
Celui,  Cille  qui  cultive  la 
visne.  ^'itis  cullor.  Cic  Vini- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Vigneronne, 
vitis  cultrix.  A.  De  — ,  vini- 
torius,  a,  um,  adj.  Coi.  (cf. 
vinitoria  (al.v.  Col.). 
vignette,  s.  f.  Ornement  re- 
présentant des  branches  de 
vigne  dans  un  livre.  Pampi- 
neas  ou  pampinatas  ornatas. 
A. 

vignoble  (lat.  pop.  vineobu- 
lam,  dérive  de  vinea,  vigne), 
s.  m.  Terrain  planté  de  vignes. 
Vinea,  œ,  f.  Cic.  Vinetiim,  i, 
n.  Cic.  De  — ,  vinealis,  e, 
adj.  Coi.  vineaticus,  a,  am, 
adj.  Coi.  vinearius,  a,  an\, 
ailj.  Col.  Pays  de  —,  vi- 
nealis terra.  Col.  terra  ou 
regio  vini  (erax.  A.  soluni 
uvis  gignendis  uberrimum.  A. 
Montagne  couverte  de  —, 
nions  viiibas  con^itas.  Plin. 
vigoureusement,  adv.  D]une 
manière  vigoureuse.  Fortiter, 
adv.  Cic  Àiaynà  vi.  Cic.  Gra- 
viter, adv.  Cic  Uésister  plus 
— ,  majore  vi  obsistëre.  Liv. 
Etriller—  le  dos  (des  chevaux), 
subiyére  pressa  manas  terga. 
Col.  Etriller  —  (qqn),  cale(ac- 
tàre  virgis.  Plaut.  L'accusation 
fut  pou^^sée  — ,  crimen  calait. 
Cic  Prendre  —  une  affaire  en 
mains,  mener  —  une  affaire, 
jintronam  et  vindicem  esse 
ulicajus  rei.  Cic  Appuyer, 
soutenir  —  la  proposition  de 
qqn,  aliquem  enixissimë  ju- 
vare.  Liv. 

vigoureux,  euse,  adj.  Dont 
la  force  a  son  plein  dévelop- 
pement. Validas ,  a,  um, 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  vaii- 
dum  corpus.  Lucr.  Qaint.i  : 
valens,  p.  adj.  Cic.  etc.  (ex.  : 
valons  homo.  Cels.)  ;  Brmus, 
a,  um,  adj.  Cic  etc.  (ex.  : 
l'irmam  corpus.  Cic  (irmas  ac 
valens.  Cic);  robustas,  a. 
um,  adj.  Cic,  etc.  (ex.  :  (ir- 
mas et   robaslas    fiomo.    Cic. 
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corpore    robasto     esse.     Cic. 
Cous,    eotale   robastior.    Cic.)  ; 
vegetus,   a,     um,   ailj.  Cir. 
(ex.  :   V.    Iiomo.  Cic.    aspcclas 
vegetior.  Col.).   Santé  — ,   in- 
corraptii  sanitas.  Cic.  Ktro  —, 
viijëre  corpore  ou  (simpl.)    vi- 
Qëre,  intr.  Cic.   valêre  corpore 
ou  (simpl.)  valêre,  intr.  l'iaut. 
Il  En    pari,    des    vé36t.au.\,    du 
sol.  Validas,  a,  um,  adj.    Col. 
Vii/ax,  adj.  Col.    Koliastas,  a, 
um,  adj.  Col.  l'Un.  Vi^no    —, 
irchemens  vitis.    Col.    I-es    ar- 
bres sont  —,     nitent    arbores. 
Plin.  Etre  trop   — ,    lu.viiriâri, 
dép.  intr.  Col.    Il  (P.    e.\t.)    En 
pari,  de  la    force  d'àme,  de  la 
Force    iutoUectuelle.     Végétas, 
a,  um,  adj.    Liv.  (cf.  vegetam 
ingenium     in    vivido    pectore 
vigebat.  Liv.    vegetissimus  co- 
lor    ['    une    touche     vig.     •]. 
Plin).  Fortis,  e,  adj.  Cic.    Vi- 
vidas,  a,  um,  adj.   Hirt.    Tac. 
(cf.    vividas      impetas.      Ilirt. 
odia  viiida.    Tac).  (En    pari, 
du  style).  Voy.    nerveux,  éner- 
gique. Opposer  une    résistance 
— ,  sammâ    vi    resistcri^.  Liv. 
Esprit  — ,  robiir    animi.    Cic. 
Une  grâce  à  la  fois  —  et  saine, 
austèra    et     solida     suavitas. 
Cic.  Action  (oratoire)   —,  aclio 
.plena  spiritâs.  Quint.  Style — , 
•nervas,    i,    m.    Cic.    lacertas, 
I,  ra.  Cic.   (voy.  vigueuu).  Elo- 
nuence    —,    sacas  et   samjuis. 
Cic.  robur  oratorium  ou  dicen- 
di.  Quint.  L'éloquence    devient 
éclatante   et   —,   eloquentia  se 
colorât  et  roborat.  Cic. 
vigueur,  s.  f.  Force  qui  a   son 
plein   développement.    Vigor, 
OTÎS,      m.     Virg.     Liv.     Plin. 
'Jell.   (ex.  :    xtatis  vigor.    Liv. 
V.   animi.    Liv.    animi  corpo- 
risque.     Plin.    Gell.     Javencs 
maxime     vigore    ac     levitate 
corporam  insignes.  Liv.  pri- 
mam  animas  vigorem,  deijide 
corpus    qaoqae    exspectatione 
malarias    recaperavit.  Curt.); 
robur,  boris.n.  Cic. etc.  [ex.: 
robar    imperatoris.    Liv.    gui 
'Messala]  si  jam    satis    œtatis 
atqae     l'Oboris    haberet,    ipse 
VIO  Sex.  Roscio   diceret.    Cic. 
voy.  force)  ;  viriditas,  atis, 
f.  Cic.   (ex.  :    senectas    au(ert 
viriditatem.  Cic).  Avoir  de  la 
— ,    vigére,    intr.    Cic.    Liv. 
ex.  :  Alpes  vix  integris    vobis 
ic  vinentibus  transitée.    Liv.). 
Prendre  de  la  —,  se  corrobo- 
râre.  Cic.  Avec  —,   voy.  vigou- 
reusement. Qui  manque  de  — , 
voy.  FAIBLE.    Il  (Par  anal.)   Vi- 
gueur de  la   végétation.    Lœti- 
iia,   se,    f.    Coi.   Pousser   avec 
trop    de   — ,     luxariâre,    intr. 
Plin.  Reprendre  de  la  — ,  con- 
valescëre.    intr.    Col.    \\    ^Par 
es.t.)  En  pari,  de  la  force  mo- 
rale,     intellectuelle.    Robur, 
boriS,    n.    Cic.    etc.     (ex.   :  r. 
incredibile  animi.  Cic  quan- 
tum in    C'ijusqae    animo    7'0- 


VIL 

boris    est   ac   nervnrum.    Cic. 
quid  roboris  attuterint.  Cic.)\ 
nrmitas,   atis,  l".    Cic.    etc. 
(Cx.  :    anin\i    (irmilas.    Cic.)  ; 
iznpetus,    ûs,    m.    Cic.    etc. 
(voy.    Élan).    Avoir    de   la    — , 
vigéro,    intr.   Cic.    etc.  (ex.  : 
cam  corporibas    vigére  et  de- 
porcsrcre    aniinos.     Liv.    sive 
occiderit   aninxas   sive  vlgeat 
Cic).  Avec  —,  voy.  vicouhku- 
SF.MENT.  Il  (En   p.irl.    du    style.) 
V7s(Aco.  vim.  Abl.  vi),  f.  Cic 
etc.    (voy.   force)  ;    lacertus, 
i,  m.  Cic.  etc.  (au  plur.,  ex.  : 
in    Lysia   sant     lacerti.    Cic. 
carnis   plus    hahet,  minas  la- 
certorum    [.E-chines].    Quint. 
a  qao  cam  amentaias    hastas 
acceperit,    ipse     eas    oratoris 
laccrtia    viribusqae    torqaebit. 
Cic.  [de  Or.  I,  2i5])  ;  nervus, 
i,    ra.    Cic.    etc.    (ex.  :    nervi 
oratorii.      Cic.)  ;     sanguis , 
inis,    m.   Cic.    etc.    (es.  :  ve- 
l'am    sangainem     dencrdebat. 
Cic.)  ;  sucus,  i,  m.  Cic.  (ex.  : 
aacas    orationis.    Cic.    retine- 
bant    sacum     Periclis.      Cic). 
Qui  manque  de    — ,     enerva- 
tus,  a,  liDJ,  p.  adj.   Cic  (ex.  : 
en.     scntantia.    Cic);    ener- 
vis,  e,  adj.   Quint,  (ex.:  ener- 
vis  compositio.    Qaint.).   (Ora- 
teur) sans  — ,  elambis  ou  (rac- 
tas.  Tac.  ||    (Par    anal.)    Usage 
constnnt,  autorité  d'une  chose. 
Usas,  ûs,   m.   Cic.   Plin.    Auc- 
toritas,  atis,  f.  Cic.  Etre  en—, 
valêre,  intr.  Cic.    raiam   esse. 
Cic.    exercêri.  Liv.   (IV,  5],  h). 
N'être    plus   en  —,  valêre    de- 
sisse.   Liv.  Encore  en  — ,  vali- 
das, a,    am,  adj.   Liv.  (cf.  va- 
lidam      senatâs       consaltam. 
Liv.).  Qui  a  cessé  d'être  en  — , 
infirmas,    a,    am,     adj.     Cic. 
Tac.     (cf.     infirmum    senatus 
consaltam.  Tac).  Etre  en  — , 
valêre    cœpisse.     Liv.     ratum 
esse    cœpisse.     Liv.    Remettre 
en    — ,     (aliquid)    redacëre   ou 
revocâre.  Tac.  ||  —  du   coloris, 
pigmentoram    (los     et     color. 
Cic. 
viguier  (lat.  vicarias),    s.    ra. 
(Arch.)  Sorte    de    prévôt  (juge) 
dans    le    raidi    de    la    France. 

Voy.    PRÉVÔT. 

vil,  île,  adj.  Qui  est  à  bas 
prix.  Vilis,  e,  adj.  Cic.  (ex.  : 
vile  (ramenlam  est  [-  le  blé 
est  à  V.  prix.  -].  Cic.  vili 
emëre.  Plaut.  vendëre.  .\{art. 
vilissimo  ['  à  v.  prix.-].  Jet.). 
—  prix,  vilitas,  atis,  f.  Cic. 
(ex.  :  vilitas  annonce.  Cic.  v. 
in  vendendis  (ructibus  [•  vente 
des  fruits  à  v.  prix,  -1.  Cic. 
annas  est  in  inlitate  [•  c'est 
une  année  où  tout  est  à  v. 
pri.x  "  ] .  Cic .  offerre  capal 
vilitaii  [•  offiir  sa  tête  à  v. 
prix  •].  Plaat.).  Devenir  — , 
evilescëre ,  intr.  ]'al.-Max. 
Saet.  Tac.  ||  (Fig.)  Qui  est  de 
basse  condition  et  {p.  ext.)  qui 
a  des   sentiments  bas.  Vilis,  e, 
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adj.  Cic.  llamilis,  e,  adj.  Cic 
(cf.  hamitlim.e  sortis  liomo 
Liv.  caroe  kamiles  et  sordidae. 
Cic  neque  nos  simas  tam 
kamiles,  ut...  Quint.).  Abjec- 
tns,  a,  am,  p.  adj  Cic.  ^or- 
didas,  a,  um,  adj.  Cic  (cf. 
iiomo  sordidas.  Cir.  sordidas 
locas.  Liv.  lordidi  qaa;stas. 
Cic.  sordidan\  adulterium. 
Liv.).  DeÇormis,  e,  .adj.  Liv. 
(cf.  dcÇormis  tarba  lixarum 
[.  la  V.  multitude  des  gou- 
jats '].  Liv.).  Sparcas,  a,  um, 
adj.  Cic.  (cf.  capita  deterrima 
et  spurcissima.  Cic).  De  — 
nai«-anco,  condition,  sordidias 
(adv.)  natas.Tac.  Liv.  Homme 
— ,  lutum,  i,  n.  Cic  Etre  vil, 
sordêre,  intr.  Plaat.  //or.  Liv. 

Voy.    ABJECT,  BAS,    MÉPRISABLE. 

vilain,  aine  (lat.  pop.  villa- 
nus),  s.  m.  et  f.  (Arch.)  Pay- 
san, paysanne  et,  par  ext., 
roturier,  roturière.  Voy.  pay- 
san. RorUBiER.  .'idj.  Terre  vi- 
laine, c.-d-d.  tenue  par  un 
vilain,  ignobilis  ager.  A.  1 
(Par  ext.)  Celui  qui  a  des  sen- 
timents comrauns,  laids.  Sor- 
didas, a,  um,  adj.  Cic.  Tar- 
pis,  e,  adj.  Cic.  \\  Adj.  Laid 
moralement.  Tarpis,  e,  adj. 
Cic.  Fœdas,  a,  am,  adj.  Cic. 
Voy.  LAm.  Il  (Par  ext.)  Laid. 
Voy.  ce  mot.  ||  (Par  anal.) 
Dangereux.  Voy.  ce  mot.  ^ 
(Spéc.)  Celui  qui  est  d'une 
avarice  mesquine.  Voy.   l\dre, 

AVARE. 

vilainement,  adv.  D'une  ma- 
nière vilaine.  ||  D'une  manière 
laide,  honteuse.  Turpiter,  adv. 
Ihr.    Delormiter,   adv.  Quint. 
Fccdê,    adv.     Sali.  Inhonestë, 
adv.    Ter.     Cic    Voy.    laide- 
ment,   HONTEUSEMENT.     |l    Gros- 
sièrement.   Rasticë,    adv.  Cic. 
lllibcraliter,    adv.    Ter.  Inur- 
banè,  adv.   Cic.  Voy.    grossiè- 
rement.   Il   Chichement,  sordi- 
dement. Voy.  ces  mots. 
vilbrequin,     s.      m.      Mèche 
qu'on    tourne    pour     faire    des 
trous.  Terebra,  se,  f.  Coi. 
vilement,  adv.  D'une  manière 
vile.    Abjecte,    adv.    Cic.    Hu- 
militer,    adv.     Cic.     Sordide, 
adv.  Cic.  Serviliter,  adv.   Cic. 
vilenie,    s.    f.    Action   de    vi- 
lain,   de    vilaine;    sentiments 
bas  et  laids.    Sorcies,    iam,    f. 
pi.    Cic.    Tarpitudo,    dinis,    f. 
Cic.  Flagitium,  ii,  n.  Cic.Tar- 
piter  dictun\  ou  factum.  Cic.  || 
(Par    ext.)      Ordure.    Voy.     ce 
mot.  1  (Spéeialt.)  Avarice  mes- 
quine. Sordes,  iam,  f.  pi.  Cic. 
Voy.  avarice,  mesquinerie. 
vileté,  s.    f.  (Arch.)  Caractère 
de  ce  qui  est  à  bas   priï.  Fiit- 
tas,    atis,    f.    Cic.   Voy.  vil.  1 
Caractère  bas .  Vilitas,  atis,    f. 
Plin.  Sordes,  ium,  f.  pi.    Cic 
Voy.  abjection,  bassesse. 
vilipender,     v.     tr.    Déclarer 
vil,  méprisable.  Oi)trectâre  {ali- 
cui).  Cic.  Detrahëre  de  aliquo. 
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Cic.     Voy.     DECRIER.     DéNICRER. 

Etre  vilipendé,  vapatàrcy  iatr. 
Cic. 

Tilité  (lai.  viiitas],  f.  f.  (Areh.) 
Caractère  de  ce  qui  est  vil.  Voy. 

VnJtTB. 

villa,  s.  r.  Mai-on  de  plaisance. 
l'illa  arhana.  Varr.  ou  simplt, 
lUla,  a?,  f.  Ptin.  j.  Hortali, 
orum,  m.  pi.  Cic.  Uortas,  i,  m. 
Plin.  Ras,  raria,  n.  Cic.  (cf. 
ras  anianam  et  subarbanam. 
Cic.  in  Albense  rua  se  inferre. 
Plin.).  —  dans  la  banlieue  (de 
Rome),  iiibarbanum  (s.-e.  pra?- 
diumi,  i,  n.  Cic.  —  près  de 
Pompéies,  Pompejanam   (s.-e. 

Çpsaiom),  i,  n.  Cic.  —  près  de 
usculum,   Tuscalanam,  i,  n. 
Cic.  —  près  de  Formies,  For- 
mianum,    »,   n.  Cic.  Petite  — , 
villala,  œ,  f.  Cic. 
▼illace.s.  f.  (.\rch.)  Vilaine  ville. 

Voy.    VILLE. 

villajfe,  s.  m.  Petit  groupe  de 
maisons  de  paysans,  qui  n'est 
pas  disposé  régulièrement  par 
rues  ni  limité  par  une  enceinte. 
Pagus,  i  (•  gros  village  •),  m. 
Liv.  (ex.  :  pagi  foraqae  et  ccn- 
ciliabala.  Liv.);  vicus,  i  (•  pe- 
tit village  •),  m.  Cic.  Cses.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  omnibus  ejus  vici 
sedip£ii3  incensis.  Cxs.  vicus 
positus  in  valle.  Cses.  vices 
restituëre.  Cœs.  in  saos  vicos 
remigraverant.  Cses.  v.  maiiti- 
mas.  Liv.  per  agios  vicosgue. 
Tac.).  De  —,  paganas,  a, 
um,  adj.  Varr.  etc.  (ex.  :  pa- 
ganai  ferix.  Varr.);  vicanus, 
a,  nm,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  vi- 
cani  haruspices.  Cic.  [div.  I, 
13S]).  Par  —,  vicatim,  adv. 
Liv.  Plin.  (ex.  :  in  montibas 
vicatim  habitàre.  Liv.  [IX,  13, 
71.  cf.  Plin.  m,  117]  ;  paga- 
tim,  adv.  Uv.  (X.X.XI,  26,  10; 
30,  6).  |]  (Par  eit.)  Haliiunts 
du  village.  Pagus,  i,  m.  Hor. 
Gv.  (ex.  :  pagus  agat  (estum. 
Ov.  (estas  [.  en  fête  ■•]  pagus. 
Hor.);  vicaai,  orum,  m.  pi. 
Liv.  (XX.XVUI,  30,  8;.  Voy.  vu^ 
LjicEoig.  Il  La  campagne.  Ras, 
ruris,  n.  Cic.  jlgri,  orum,  m. 
pi.  Cic.  Voy.  CAMPAGNE.  La  vie 
au  — ,  de  — ,  vita  rustica  ou 
rusticana.  Cic. 

villageois,  eoise,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  liabite  un  vil- 
lage. Vicanus,  i,  m.  Liv.  Pa- 
ganas,  i,  m.  Cic,  Les  — ,  paga- 
ni,  orum,  ai.  pi.  Cic.  vicani, 
orum,  m.  pi.  Liv.  et  (par  ext.) 
agrestes,  ium,  m.  pi.  Cic.  (voy. 
CAHPAcnARD).  Villageoîse,  rusti- 
ca, se,  t,  Ov.  Voy.  paysan.  || 
Adjectivt.  Vicanus,  a,  am,  adj. 
Cic.  Huslicus,  a,  um,  adj.  Cic. 
(cf.  rustica  *rox  [•  prononcia- 
tion vill.  .].  Cic.).  Paganicus, 
a,  am,  adj.  Varr.  Air  — ,  ma- 
DÎèreu  — ,  rasticitas,  atis,  (, 
Qaint.  Suet. 

▼illanelle,  e.  f.  Chanson  villa- 

geoil^.    Voy.    PASTORALE. 

Tille  (lat.  vi'la,  maison  de  cam- 
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pagiit>\  s.  f.   Réunion   considé- 
rable de  maisons  habitées,  dis- 
posée   régulièrement   par   rues, 
et  limitée  d'ordinaire  par  une 
enceinte.  Urbs,  urbis,  f.  Cic. 
(cf.    Rep.   I.  26.   i.lj,  etc.   (ex.  : 
urbs  atqae  agri.  Enn.  Capuo, 
urbs   amplissima   atqae   orna- 
tissima.  Cic.  urbs  Roma.  Vrll. 
Tac.  urbem  spji^câre.  Cic.  ur- 
hem  condére,  constituëre.  Cic. 
urbem  augêre.  Cic.  urbem  am- 
pli(icàre.    Liv.    urbem  capëre. 
Cic.  urbem  evertëre,  excidère. 
Cic.  itle  ciie?  saos  agro  atqae 
urbibus  augei  i  maluit,  quam... 
jVe/).)  ;    oppidum,   i    (-    ville 
forte,    place    de    guerre    »\    n. 
Cic.  etc.  (ex.  :  oppidum  Gena- 
bam,    Cxs.    opp.    maritim.unx. 
Liv.  oppidum  pervetus  in  *i- 
ciliâ.   Cic.  oppidum   sedificùre. 
Liv.  qux  oppida  qaodam  tem- 
pore     (lorentissima     faerunt, 
nanc  prostrata  ac  diruta  ante 
ocalos  Jacent.  Sulpic.  ap.  Cic. 
oppidum  manu  munitum.  Cses, 
oppidum  obsidêre.  Cses.   oppi- 
dum obsidione  claadére.  .Ve/). 
[Ep.  8,  5],i;  municipium,  ii 
(•   ville  de  province  ■),  n.  Cic, 
etc.   (e.x.  :   nullam  ei-at  Italiœ 
municipium,      nuila     colonia, 
nuUa  prsefectura    [ville  admi- 
nistrée par  un  préfet  envoyé  de 
Rome],  nullum  collegium,  etc. 
qaod   tam  non   honorificentis- 
simë  decrevisset  de  mea  salate. 
Cic.  [Sest.  32].  cf.  Liv.  [XX\1, 
16,  9,  sq.]).  —  capiule,  caput, 
itis,  n.  Cic.  etc.  (voy.  capitale). 
—  de  commerce,  emporium, 
ii,  n.  Liv.  (voy.  place,  commer- 
ce) ;  forum,   i.    n.   i^all.  Liv. 
(ex.  :  Vaca.  forum  reram  ve- 
naliam.  ^all.   [Jug.  A7,  1]^.  De 
la  —,  nrbanus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  populos  [opp.  à 
exer,:itas].  \ep.  arbana  plèbes 
ou  plebs.  6'alt.  i>en.  au  pi.  subsi. 
urbani,  orum  [.  habitants    de 
la  V.  .].  Cic.,;  oppidanus,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.   (ex.  :   opp. 
senex.    Cic.  opp.    genus.    lac. 
=iib=t.    oppidarius,    i,   m.    Liv. 
[X.VIX,  y,  S);  souv.  au  pi.  op- 
pidani,    orum,  m.  Cœs.  Tac). 
Prov.   Avoir  ville  gagnée,  ioco 
potitum  esse.  Cic.  ou  (fig.)  vi- 
cisse    (absol.).    Cic.   Petite    — , 
oppidulum,  i,  n.  Cic.  Hor. 
(on    dit   aussi  parvalum   oppi- 
dum. Cic.  cf.  Cic.  [Q.  fr.  II,  10, 
2J.  Hor.  [sat.  I,  5,  6f7J).  De  pe- 
tite —,  oppidanus,  a,  um, 
adj.    Cic.   (ex.  :  oppidanus  se- 
nex. Cic).  Spéc.  Eu  — ,  c.-a-d. 
hors   de   chez  soi,  foris,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  foris  esse.  Cic. 
cenàre.  Cic,  cenitare.  Cic.  per- 
noclôre.  Cic.  Habit  de  — ,  fo- 
rensis  vei-tis  (opp.  à  domestica; . 
l-ampr.   '    (Absol.)   La   ville.  || 
Une  grande  ville  (par  opp.  au 
villase,    aux    champs).     Urbs, 
urbis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  s'opp. 
à  ru!.  i  agri.   Cic).  De  la  —, 
urbanus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
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I  (s'opp.  à  ruslieas.  Cic.  ex.  :  ti. 
sermo.  Cic.  .  ||  La  capitale  (iKir 
opp.  i.  la  province).  Urbs,  ur- 
bis, f.  Cic.  (  arf.  (ex.  ;  ad  Ur- 
bem. Cic.  arbs  (opp.  a  muni- 
cipium]. Jif.\  Il  Ue  la  —,  ur- 
banus.  a,  um.  adj.  Cic.  etc. 
s'opp.  à  provincia/is,  ex.  :  ur- 
bana  audacia.  Cic).  ||  Les  bour- 
geois (par  opp.  aux  courtisans), 
Vrbani,  orum,  m.  pi.  Cic.  Voy. 
BOURGEOIS.  Il  Les  habitants  d'une 
ville.  Urbs,  urbis,  t.  Virg. 
.luv.  (poét.,  à  remplacer  par  in- 
'■olx  urbis.  Cic).  1  Ville  orgii- 
nisée.  Civitas,  atis,  f.  Cic. 
etc.  (voy  CITÉ). Le  corps  de  — , 
senatus,  ùs,  m.  Cic.  decario- 
nes,  um,  m.  pi.  Cic  La  maison 
de  — ,  riiotel  de  — ,curia,se,  (. 
Cic.  Sergent  de  — ,  pablicus 
civilatis  minister.  Liv.  servus 
pubiicus.  Cic. 

villégiature,  s.  l.  Séjour  à  la 
campagne  pendant  la  belle  sai- 
•^on.  Hasti'.atio,  onis,  t.  Cic. 
yOLva.  27,  103  .  Un  lieu  de  —, 
sstivus  tocus.  Plin.  ou  secessas. 
Sen.  Etre  en  — ,  rasticâri,  dép. 
intr.  Cic. 

villette,    s.    f.    ^Arcll.)    Petite 
ville.  Oppidulum.  i,  o.  Cic. 
villeux,    euBe   [lut.    vitlosas), 
adj.  Velu,  Voy.  ce  mot. 
villosité,  s.  f.  Groupe  de  poils 
à  la  surface  de  certaines  mem- 
branes. Fii(us,  i,  m.  Cic  Plin. 
vin,   s,    m.   Jus   de   raisin    fer- 
menté, boisson  spiritucuse.  Vi- 
num,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  vi- 
nam   album.    Plaut.    Varr.  fr. 
atrum.    Plaut.    nigrum.    Varr. 
fr,  rubrum.  Plin.  novam.  Varr. 
fr.  Cic  vêtus.  Varr.  Cic.  Lact. 
vinum  validum.  Plin.  levé.  Cic. 
tenue.    Ov.    lene.    Ter.    vinum 
fugiens  [•  qui  fermente  facile- 
Mieut  •],  Cic.  vinum  mutatum 
ou  corraptum  [•.  gâté  •].  Hor. 
V.  merum  ou  abs.  merum  [•  v, 
pur  ■»],    y/or,  V.  tueracuni  [mê- 
me   sens].    Cels.    v.    aqaatutn 
[-  mouile   •■].   Cœl.-Aur.  v.  as- 
peram.    Ter.    austerum.    Col. 
bonam.    l'arr.    Oeil,   cibariuru 
[•■  ordinaire  •].  Varr.  fr.  v,  Fu- 
lernum.  Cic.  aefandére  [•  souti- 
rer ']    mutaCam  vinum.   Hor. 
diffundére  [•  tirer  •]  vinam  di: 
doliis,  de  seriis.  Col.  diffundére 
vinum  in  amphoras  [-  mettre 
le  vin  eu  amphores  •].  Jet.  ser- 
vûre    vinam     in     velustatem. 
Cato.  non  omne  vinam  vetus- 
tate   coacescit.   Cic.    evanescit 
vinum    vetastate.  Cic  sumëre 
vinam,    vinum  meracius.  Cic. 
vini,  somni,  stupri  plenus.  Cic 
bibère  vinam,  Sen.  exhausisse 
tantum  vini  in  Hippise  nuptiis, 
ut,.,  Cic.  redolëre  vinum.  Cic. 
exhalâre  vinum.   Cic.   obraëre 
se    vino.    Ciç.    vino    epuiisqae 
obrai.  Nep.  in  corivivio  procé- 
dure in  multum  vini.  Liv.  maie 
ferre    vinum.   Cic     incalescé-c 
vino.  Liv.  vino  madère  [-  être 
pris  de  vin  •].  Ptaui.    Sen,  au 
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plur.vtna["  sortes  do  vin,  vins  ']. 
Cic.  Hor.  Sert,.).  Demi — ,  pos- 
ca,  le,  f.  Plaut.  Cels.  — éventé, 
mauvais  — ,  vappa,  x,  f.  //or, 
l'Un.  — pur,  merum,  t,  n.  Ilor. 
Ov.  Plin.  De  — ,  relatif  au  — , 
vinarius,a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  V.  cetla.  Plaat.  Vitr.  v. 
iaberna.  Varr.  [h.  L.  VIII,  55]. 
V.  negotUitor.  Inscr.  v.  vai. 
Cic.  V.  ater.  Plin.  siihst.  vina- 
rias,  ii  [•  marchand  de  v.  •]. 
Plaat.  Sali.  (r.  Saet.  vinarium. 
ii  [-  cruche  à  vin  •!.  Plaat. 
Petr.  au  plur.  Plaat.  Hor.  [sat. 
II,  8,  39]).  Gorjjé  de  —,  vmo- 
lentas,  a,  um,  adj.  Cic.  (s'opp, 
&  sobriut,  $icciis.  Cic.  voy.  ivre, 
ivrogne).  Il  (Loc.  prov.)  Fig. 
Mettre  de  l'eau  dans  son  — , 
sibi  temperâre.  Cic.  Quand  le 
vin  est  tiré,  il  faut  le  boire, 
tate  hoc  intristi  ;  tibi  omne  est 
exedendum.  Ter.  (Pliorm.  318). 
I|  (Par  est.)  Le  vin  (qui  donne 
l'ivresse.)  Vinum,  i,  n.  Cic. 
etc.  (ex.  :  intemperantùi  vini. 
Liv.  vino  litstrisqae  confectus. 
Cic.  in  vinum  pronior.  Liv.  ad 
vinum  diserti.  Cic.  in  vino  ri- 
dëre.  Cic.  sive  per  vinum  sive 
per  insaniam.  Cic).  Par  plais. 
Cuver  son  — ,  crapuhim  edor- 
miscëre.  Plaut.  crapulam  edor- 
mire  et  exkalàre.  Cic.  \\  (Par 
anal.)  Nom  donné  à  diverses 
liqueurs  fermentées  et  spiri- 
tueuses.  ViDUzn,  i,  n.  Plin 
{ex.  :  vinum  palmeam.  Plin 
vinum  ex  fico.  Plin.  de  malis 
granatit  [  -  de  grenade  >  ] 
Pall.). 

vineiigre,  s.  m.  Liqueur  aigre 
provenant  de  la  fermentation 
acide  du  vin.  Acetnm,  i,  n. 
Cato.  Plin.  (ex.  :  acetum  acidis- 
simam[^  vin.  très  fort  '].  Plaut. 
malsam  acetum  [-  vin.  mélangé 
de  miel  •].  Cato.). 
vinaigrer,  v.  tr.  Imprégner  de 
vinaigre,  dceto  condire  ou  per- 
fandé)-e.  Plin.  En  vinaigrant 
très  légèrement,  aceti  adspersu 
minimo.  Plin.  Eau  vinaigrée, 
posca,  SB,  f.  Plaut.  Cels. 
vinaigrerie,  s.  I".  U^iue  où  l'on 
fabrique  le  vinaigre.  Aceti  of- 
ficina.  A. 

vinaigrette,  s.  f.  Sauce  faite 
avec  du  vinaigre  et  de  l'huile. 
Acetaria,  orum,  n.  pi.  Plin.  1 
(Arch.)  Brouette.  Voy.  ce  mot. 
1.  vinaigrier,  s,  m.  Fabricant, 
marchand  de  vinaigre,  .^ceti 
t'abricator  ou  mercalor.  A. 
S.  vinaigrier,  s.  m.  Vase  à 
mettre  du  vinaigre.  Acetabu- 
lum,  i,  n.  Dig. 

vinaire,  adj.  Qui  a  rapport  au 
vin.  Vinarius,  a,  um,  adj. 
Cic.  Varr.  (cf.  vinaria  cella. 
Plaat.  Vitr.). 
vindas,  s.  m.  Treuil  vertical. 
Erijata,  a,  m.  Vitr. 
vindicatif,  ive,  adj.  Porté  à 
la  vengeance.  Ulciscendi  cupi- 
das.  Cic.  Irse  explendx  cupi- 
dus.   Cic.   Pœnx   avidas.    Lie. 
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Caractère  — ,  alcisccndi  (ou  til- 
tionia)  capiditas  (ou  libidci. 
Cic.  Tac.  iracundia,  se,  l.  Ter. 
Cic. 

vindicte  (lat.  vindicta),  t.  f. 
Action  de  revendiquer  la  châ- 
timent du  coupable.  Vindicu- 
tio,  onis,  f.  Cic.  La  —  publi- 
que, pubtica  pœna.  Liv.  Voy. 

rOURSLTITE,    VENGEANCE. 

vinée,  a.  f.  Récolte  de  vin.  Vin- 
demia,  a?,  f.  Plin.  Voy.  ven- 
dange. 

viner,  v.  tr.  (.Arch.jFairo  pren- 
dre couleur  et  qualité  au  vin, 
en    le    laissant    dans   la    cuve. 

Voy.    REPOSER,   VIEILLIR. 

vineux,  euse,  adj.  Riche  en 
vin.  Vini  ferax  (regio).  Col. 
Ov.  Vino  abandons.  Col.  Plin. 
Il  (P.  ext.)  Qui  contient  abon- 
damment le  principe  qui  cons- 
titue le  vin.  Pinguis,  e,  adj. 
Plin.  (cf.  pingue  vinam.  Hor. 
Plin.).  Validas,  a,  um,  adj. 
Plin  (cf.  validamvinum.  Plin.). 
Plenus,  a,  um,  adj.  Cels.  Voy. 
CORSÉ.  1  Qui  a  la  saveur,  la 
couleur,  l'odeur  du  vin.  Vino- 
sus,  a,  um,  adi,  Plin.  (cf.  vi- 
nosus  sapor.  Plin.  v.  odor. 
Plin.).  Haleine  — ,  voy.  haleine. 
Rouge  — ,  rubidas,  a,  um,  adj. 
Plaut.  Suet. 

vingt  (lat.  pop.  vinti.  Inscr.), 
adj.  et  s.  m.  ||  Adj.  numéral. 
.Vdj.  cardinal.  Deux  fois  dix. 
Viginti,  adj.  pi.  indécl.  Ctc. 
etc.  (ex.  :  v.  dies.  Cic.  viginti 
annoram  militia.  Liv.  viginti 
annoram  adolescens.  Cic.  vi- 
ginti annos  natus  ou  qai  est 
natas.  Cic.  unam  et  viginti 
annos  natas.  Cic.  signa  mili- 
taria  duo  et  viginti.  Liv.  vi- 
ginti et  duos  annos  ei  sacer- 
dotio  prœ[uit.  Cic.  viginti  et 
septem  tabalse.  Cic).  —  par  — , 

—  chacun  ou  chaque  fois,  vi- 
ceni,  as,  a,  adj.  Cœs.  Liv.  (ex.  : 
annos  nonnulli  vicenos  in  dis- 
ciplina permanent.  Cses.  [B.  G. 
VI,  lli,  3].  guini  viceni  [■  25 
chaquo  fois  •].  Liv.).  —  fois, 
viciens  ou  vicies,  adv.  Cic. 
Cses.  Liv.  Plin.  (ex.  :  ter  et  vicies. 
Liv.  vicies  centena  milia.  Cœs. 
sestertium  vicies  [-  deux  mil- 
lions de  sesterces  »].  Cic.  cen- 
ties  vicies  [•  ISO  fois  •].  Plin. 
vicies  tantam  [•  20  fois  au- 
tant •].  Plin.  vicies  ianto  pla- 
ris,  quam  quanti  est,  œstimâ- 
re.  Plin.).  Espace  de  —  ans, 
vicenniam,  ii,  n.  Jet.  —  huit, 
daodetriginta,  indécl.  Liv. 
(X.\XI1I,  36,  U).  Suet.  (Tib.  I). 

—  huitième,  daodetricesimus, 
a,  um,  adj.  Varr.  ap.  Gell.  — 
neuf,  undetriginta,  indécl.  Vitr. 
(IX,  I,  10).  —  neuvième,  unde- 
tricesimus,  a,  om,  adj.  Liv. 
(XXV,  36,  \U).  Tuyau  de  — 
pouces  de  circonférence,  vioe- 
naria  fistula.  Vitr.  Frontin.  H 
{Dans  an  sens  indéterminé!) 
Beaucoup.  Voy.  ce  mot.  —  fois, 
voy.    SOUVENT,  CENT.   1|   Adj.    or- 
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dinal.  Vingtième.  Lan  —,  vi- 
casimo  anno.  A.  Voy.  vi.notième. 
Le  —  de  juillet,  le  —  juillet, 
tertio  decimo  die  Kal.  Aug.  Cic. 
Numéro  — ,  viccsimo.  Cassian. 
1  6'.  m.  [invariable).  Nombre 
formé  par  deux  fois  dix.  Nu- 
méros vicenarias.  Boet.  —  fois 

—  font  iiuatre  cent»,  viHes  vi- 
ceni t'Çliciunt  qaadrinijenta.  A. 

vingtaine,  s.  f.  Réunion  de 
viii^l  unités.  Fere  ou  ciiciter 
viginti.  A.  Nous  étions  une  — , 
ad  viginti  (ou  circiter  viginti) 
numéro  cram.as.  A.  La  —  (en 
pari,  de  l'ige),  viginti  anni. 
Cic.  Qui  a  atteint  la  —,  vice.ii- 
mam  agens  annum.  Cic. 

vingtième,  adj.  Adjectif  nu- 
méral ordinal.  Vicesimas,  a, 
um,  adj.  Cic.  Avoir  accompli 
sa  —  année,  vicesimum  œtatis 
annum  explevisse.  Plin.  j.  vi- 
ginti annoram  (ou  viginti  an- 
nos natam)  esse.  Cic.   Avoir  le 

—  rang,  et,  substantivt,  être 
le  — ,  vicesimum  locum  (ou 
vicesimas  partes)  tenëre,  nb- 
tinêre.  A.  Les  soldats  de  la  — 
légion,  du  —  de  ligne,  et, 
substantivt,  le  —  de  ligui', 
vicesimani,  orum,  m.  pi.  Tac. 
Le  —  jour  du  moi;^,  et, 
ellipt,  le  —  du  mois,  viccsimo 
die  (mensis).  Cic.  Pour  la  — 
fois,  vicesimum.  Cassian.  La  — 
partie,  et  substantivt,  le  — , 
vicesima  (s.-e.  pars),  se,  f.  Cic. 
Liv.  Le  —  des  récoltes,  vicesi- 
ma, se,  f.  Liv.  Impôt  du  — 
(sur  l'exportation,  les  héritas;."!), 
vicesima,  se,  f.  Cic.  Liv.  llida- 
tif  au  — ,  vicesimarius,  a,  um, 
adj.  Liv.  (cf.  vicesimai-ium  au- 
rum  [•  impôt  du  vingtième  "]. 
Liv.).,.  Percepteur  de  l'impôt  du 
— ,  vicesimarius,  li,  m.  Petr. 
Inscr. 

vinicole,  adj.  Relatif  à  la  pro- 
duction du  vin.  Vinarius,  a, 
am,  adj.  Varr.  (cf.  vinaria  ars. 
A.).  Pays  — ,  regio  vini  feiax. 
Col. 

vinification,  s.  f.  Fermenta- 
tion qui  produit  le  vin.  Vny. 
FERMENTATION.  1  Art  de  faire  le 
vin.  Vinaria  ars.  A. 

viol,  s.  m.  Attentat  commis  sur 
une  femme,  une  fille.  Vis,  f. 
Cic.  (ex.  :  vim  a([erre  aliciii. 
Cic.  vim  pati.  Ov.);  vitium, 
ii,  n.  Plaut.  Ter.  (ex.  :  viraim 
pudicitise  addëre  ou  affrrre. 
Plaut.  ou  offerre.  Ter.)  ;  stu- 
prum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  sta- 

£ra  virginum  matronarumqae. 
iv.  raptas  ac  stapra.  ijen. 
stapram  alicui  olferre  ou  in- 
ferre. Cic.  virgines  ad  stupram 
rapëre.  Sali.  fr.). 

violacé,  ée,  adj.  Dont  la  cou- 
leur tire  sur  le  violet.  Viola- 
ceas,  a,  am,  adj.  Nep. 

violât,  s.  m.  (Arch.)  Fait  avec 
des  violettes.  Violatum,  i,  a. 
Pall.  Apic. 

violateur,  trice,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  viole.  Violator, 
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oris.  m.  Liv.  (cf.  v.  /iiris. 
Liv.y  Huptor,  oris,  m.  Z-ii-. 
(cf.  r.  f.iMeMS.  tii-.  pacis.  Tac. 
Flor.).  Qui  i-io/iit  ou  non  ser- 
vat,  non  obs^rt-at  (a/iguid).  ^4. 
Violalrice,  qitx  violât,  non 
le/a-al,  non  obsen-at  {aliqaid). 
A.  Il  (Adjectivt.^.  Qui,  qaœ 
violât  uid'/uu/l.  A. 
violation,  >.  f.  .action  de  vio- 
ler. \'irilatio.  onis.  f.  Liv.  — 
de     la   loi,     lejc    violata.    Cic. 

—  du   serment,    Jasjurandam 
violatam.  Cic.  sacramenti  i-e- 
li'jio  rupta.  Cic.    —   de    sépul- . 
cure,  violatam  sepulcrum.  Jet.  i 

—  de  domicile,  domiis  per- 
fracta.  Tac.  Se  rendre  coupa- 
ble de  —  de  domicile,  inva- 
dëre  in  domum  ou  possessio- 
nes  alicujas.  Cic. 

viole,  s.  f.  (.\rcli.).  Nom  donné 
à  différents  instruments  à  cor- 
des et  à  archet.  Viola,  œ,  f. 
Dacange. 

▼iolement.  s.  m.  (Arch.)  Acte 
de  celui  qui  viole  (qqch.).  Voy. 

VIOL,    VIOLATION. 

violemment,  adv.  D'une  ma- 
nière violente.  Vi.  Cic.  ou  per 
vim.  Cic.  etc.  (cf.  extorguêre 
tuffraijia  populi  per  vim.  Liv.). 
Vehementer,  adv.  Cic.  (cf.  per- 
catére.  Cds.  inionâre.  •b'en.). 
Graviter,  adv.  Liv.  (cf.  graviter 
ictum  esse.  Liv.).  Acriter,  adv. 
Cic.  Pousser  —   au   bas,   préci- 

Îiiter  — ,  dUtru,dëre,  tr.  Cic. 
Àv.  Repousser  —  qi")  pro- 
pellére  [aligaem).  Uses.  Liv. 
Pousser  — ,  fermer  —  la  porte, 
obtradëre  fores.    Plant.    Tirer 

—  en  divers  sens,  divellëre,  tr. 
Cic.  Séparer  — ,  distarbâre, 
tr.  Cic.  disfrahëre,  tr.  Sen. 
cf.  ne  la   distrahatar  [anima] 

a  corpore.  Sen.).  divellèrt  ac 
distrahëre.  Cic.  Agiter  — , 
permovêre,  tr.  Cic.  Cic.  etc. 
(cf.  p.  animum  ou  animos. 
Cic.  voy.  rehi;er,  émouvoir). 
Attaifuer  — ,  vasto  impetu  arj- 
gredl.  Sali,  (en  paroles),  invehi 
in  aliquem  l'erociter.  Liv.  ou 
acerbias.  Cic.  Obtenir  — ,  ex- 
torqaêre  (aliquid  alicui).  Cic. 
Liv.  Poison,  remède  qui  a^it 
— ,  $trenuam  ioxicum.  Col. 
rermidiam,.  Curt.  veheinens  me- 
dicamcntam.  Scrib.  Etre  at- 
taqué—  fig.;,  i'e;ra;-i,  pass.  (cf. 
vexalur  Theophrastus  et  li- 
bris  et  scholia.  Cic.).  L'âme  est 

—  émue,  animus  est  commo- 
tior.  Cic.  Etre  — soupçonné  de 
qqcli.,  in  maximam  (ou  gravis- 
simam)  saapicionetn  alicujus 
rei  vcnire.  Cic.  Haïr  —  qqn, 
maximam  odiam  habëre  in 
alir/aem.  Cic.  odio  alicajas 
Pai/râre.  Cic. 

violence,  s.  f.  Action  d'une 
force  non  maîtrisée.  Vlolen- 
tia,  SB,  t.  Lacr.  Col.  Plin.  (ex.: 
V.  ventoram.  Plin.  Flor.  v.  as- 
siduu  hiemia.  Col.)  ;  vis  (Ace. 
vim,  Abl.  vî],  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
vis     Jitiiui:     impetas    fuminis 
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[•  du  courant  ij.  Cœs.  v.  pom- 
ma.: iVep.  V.  fngoram.  Cic.  v. 
morbi.  .Vep.  tempest.ttis.  Ca's.); 
sxvitia,  se,  f.  Sali.  Vdl.Scn. 
tac.  (ex.  :  s.  nuim.  Vell.  Sen.  s. 
perpétua;  hiemis.  Plin.  Tac); 
venemetitia,  se,f.  Plin.  ex.: 
1-.  ventoram.  l'Ln.):  impetus, 
lis,  m.  Cxs.  Liv.  Sen.  (ex.  : 
Paminis.  Curt.  advcrsi  (Tumi- 
nis  [opp.  à  tranquillitas].  Liv. 
magno  impeta  erampentes  /îu- 
vii.  Sen.  in  magno  impeta 
maris  atqae  aperto.  Cses.  tan- 
tos  impetus  ventoram  susfi- 
neri.  Cses.);  magnitudo,  di- 
DÎS,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  frigoris 
magnitudo.  Cic.  pappes  ad 
magnitadincm  flactuam  tem- 
pestalumqae  accommodatœ . 
des.  [B.  G.  III.  13,  2].  vi  ven- 
toram et  aqase  magnitadine 
pons  est  intarruptus.  Cœs.  [B. 
C.  1,  liO,  3].  i'en(i  magnitadine. 
Cœs.  [B.  G.  V.i.3,2; B.C.  m,  101, 
U]).  Il  (Par  anal.)  Violentia,  œ, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  Itoniinis. 
Cic.  ingenii.  Tac.),  ssevitia, 
se,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  ingenii. 
Suet.  s.  accasationis.  Tac); 
impetus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  ut  eorum  iratos  animas 
atqae  horribiles  impetas  depre- 
cetar.  Cic.  impeta  magis, 
qaan\  consilio.  Liv.)  ;  sestus, 
lis  (•  violence  d'un  senti- 
ment ■  ),  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  re- 
pente le  qaasi  qaidani  restas 
ingenii  tui  procul  a  terra 
abripiat.  Cic.  [de  Or.  II,  30, 
H3].  sed  hune  qaoque  absur- 
buit  œstas  quidam  insolitse 
adolescentibus  glorix .  Cic. 
[Br.  81,  ^Si].ne  iestas  nos  con- 
suetudinis  absorbeai.  Cic.  [Leg. 
II,  U,  9]).  Il  (['ar  cxt.}.  —  du 
caractère,  impotentia,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  impotentia  ma- 
liebris.  Tac.  [.inn.  I,  i;  XII, 
57]);  ferocia,  se,  f.  Sali.  Tac. 
(ex.  :  f.  animi.  Tac.  posità 
omni     ferocià.      Tac).    Voy. 

EMPOBTESIE.NT,         IRASCIBILITE.        |] 

(Ab?ol.)  Abus  de  la  force.  Vis 
(Ace.  vim,  Abl.  vi)  f.  Cic.  etc. 
(ex.:  cum  vis  illata  defcnditar. 
Cic.  vim  facëre.  Cses.  vim  (a- 
cëre  in  aliquem.  Ter.  alicai. 
Cic.  vim  adhibëre.  Cic.  alicui 
vim  affene.  Cic.  ou  inferre. 
Liv.  epit.  Suet.  per  vim.  Cic. 
vi,  nudo,  plagis.  Cic.  vi.  Liv. 
isla  qu'idem  vis  est.  Cses.  ap. 
Saet.;;  inanus,  ûs,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  manibus  temperâre.  Liv. 
vim  et  manas  afferre.  Cic. 
alicui  manam  injicëre.  Sen. 
vindicandam  in  eos  non  ma- 
nu neque  vi,  veram...  Sali.); 
pulsatio,  onis,  («  voies  de 
fait  '),  f.  Cic.  etc.  (ex.:  p. 
Alexandrinoram.  Cic.  ab«. 
[opp.  à  convicium].  Cornif. 
[riiét.  II,  U].  Jet.);  impetus, 
Ù8,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  malorum 
civium  in  me  impetus  reprimi. 
Cic.  impetam  facëre  in  ali- 
quem. Liv.  pericalum    ab    in\- 
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peta  hominum  ipsis  fait  [•  iU 
eurent  à  subir  le^  v.  des  habi- 
tants •].  Liv.);  ssevitia,  se,  f. 
Cic.  etc.  (au  plur.;  qaibus  sa-- 
vitiis  oppressa  plebs.  Sali.).  || 
Violeno  faite  a  une  femme. 
Vis  (Ace.  vim,  Abl.  vi),  (. 
Cic.  etc.  (ex.  :  vin\  adUibère  ou 
afferre  alicai.  Cic.  per  vim 
stupràre.  Cic.  voy.  ouTR.toE).  || 
(Spéc).  Se  faire  — ,  depugnàre 
cum  animo  sao.  Plaat.  (voy. 
contraindre).  Faire  une  doues 
—  à  qqn,  lene  tormentam  ad- 
movërc.  Uor. 
violent,  ente,  adj.  Qui  agit 
avec  une  force  non  maîtrisée. 
Violentus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  v.  impetas.  Cic.  v. 
sol.  Justin.  V.  amnis.  Liv. 
violentior  [opp.  à  placidior] 
amnis.  Plin.  violenlissim.-r 
tempestates.  Cic.);  vebemens, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  ventus. 
Auct.  b.  Ilisp.  vehementior  vis 
frigorum.  Plin.  p.  anal.  v.  do- 
lor.  Plin.);  magaus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.:  m.  vis  solis. 
Lacr.  m.  ventas.  Plaat.  n\a- 
gno  coorto  imbre.  Cœs.  maxi- 
mo  coorto  vento.  Cses.  par 
anal,  magno  esse  Germanis 
dolori.  Cœs.);  ssevus,  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  s.  mare. 
Sali.  s.  ventus.  Cic);  tarbi- 
dus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.:  t.  tempestas.  Cic);  acer, 
cris,  cre,  adj.  Cic.  etc.  (au 
fig.  :  acris  ira.  Lacr.  acer 
amor  glorix.  Cic.  acris  capi- 
ditas.  Cic.  acer  laclas  [•  cha- 
grin »].  Cic.  par  ext.  acre  bel- 
lam.  Cic);  gravis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  {ex.-.gr.  tempestas.  Cic. 
gr.  aliipa.  Plised.  gr.  ictas.Uor. 
fig.  graviore  verbo  uti  non  U- 
cet.  Cic);  impotens,  adj. 
Cic.  etc.  (au  fig.,  ex.  :  injuria. 
Liv.  impotentissima  domina- 
tio.  Liv.  impoteniissimas  do- 
minaias.  Cic);  indomitus, 
a,  tizn,  adj.  Cic.  etc.  (au  fig., 
(ex.  :  indomitse  capiditatês. 
Cic.  indomitas  (uror.  Cic.  in- 
domita  libido.  Cic.  indomitas 
amor.  Ov.);  strenuus,  a,  um. 
adj.  Ceis.  Col.  (ex.:  st.  Ioxicum. 
Col.  voy.  éneroique).  —  agita- 
tion, p'ermotio,  onis,  f.  Cic. 
(ex.:  p.  animi.  Cic  permotio- 
nis  causa.  Cic.  permotiones 
animi.  Cic).  Devenir  moins — , 
mitescêre,  intr.  Ilor.  lAv. 
Cart.  (ex.:  mitescit  hiems.  Liv. 
Kieli  mitescente  ssevitia.  Cart. 
mitescunt  frigora.  Jlor.).  || 
(En  pari,  du  caractère.)  Vebe- 
mens, .adj.  Cic  etc.  (ex.:  ni- 
inis  es  veliemens  feroxqae  na- 
tarâ.  Cic.  v.  in  agendo.  Cic. 
se  vehementem  prœbêre  in  ali- 
quem. Cic.  par  ext.  v.  et  pw- 
gnax  exordiam  dicendi  [•■  vio- 
lente entrée  en  matière  -]. 
Cic);  acer,  cris,  cre,  adj. 
Cic  (ex.:  qui  cum  ita  vehe- 
mens  acarqae  venisset,  ut..., 
ita  eum    placidum  mollemque 
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redJidt,  nt...  C'ic);  sspor, 
era,  erum,  adj.  Ci'c.  (ex.  :  c. 
/•ïmftria  [oralor]  asper,  male- 
dicas.  Cic.y.  ferox,  adj.  CiV. 
etc.  (ex.  :  ferox  animas.  Sali. 
Victoria  eos  ipsos  ferociore$  im- 
DOtentioresque  reddidit.  Cic); 
iwpotens,  adj.  Cic.  etc.  (ox.  : 
animiM.  ï'cr.  Cic.  /lomo  impo- 
iens,  impotcntissimus.  Cic); 
trux,  adj.  Cic.  etc.  (px.  .  tiiix 
orator.  /,iV.  par  oxt.  </u,i;  sen- 
ientia.  Liv.  Tac.  r  i-lnijuentia. 
Tac.  genus  diceiuli  trux  atqac 
violentum.  Quint.). 
violenter,  v.  tr.  Contraindre 
p.ii'  la  violence.  Vim  alictii  fa- 
cëre  ou  adhibêre  ou  offerre 
Cic.  Violâre,  tr.  Cic.  Cogère 
nliiiuem  {vi).  Cœs.  Exlorquêre 
'aliqaid)  ab    aliqtlO    per    vim. 

Liv.  Voy.  VIOLENCE,  CONTRAIN- 
DRE. Fig.  —  les  mots,  voy.  for- 
cer. 

violer,  v.  tr.  Porter  atteinte  à 
ipin,  qqch.)  qu'on  est  tenu  de 
leipecter.  Violâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  Palladis  virginitatem. 
Cic.  fines.  Cœs.  loca  religiosa. 
Cic.  templa.  Liv.  Jus.  Cic.  fœ- 
dus.  Cic.  leges.  Cses.  amici- 
tiam.  Cic.  cam  intcUigerent 
nihil  esse  tam  sanctum,  qaod 
non  aliquando  violaret  auda- 
cia.  Cic.  ea  sibi  non  colendl 
sed  violandi  cuasâ  appetëre. 
Cic);  temerâre,  tr.  Virg.  Liv. 
Tac.  (ex.  :  t.  templa.  Virg.  dc- 
iabra,  sepulcra.  Liv.  sedem 
deoram.  Tac.  sacrum  legatio- 
nis  j'as.  Tac.);  poUuére,  tr. 
Ci'c.  etc.  (ex.  :  cxrimonias  sta- 
pro.Cic.  jura  scelere.  Cic.  pol- 
luta  sacra.  Cic);  Isedère,  tr. 
Cïc.  etc.  (ex.  :  fidem  [•  la  foi 
jurée  •].  Cic.  Ixsa  pietas. 
Ncp.y.  rumpère.  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  fccdera.  Cic  sacramenti 
rcligionem.  Liv.  fidem  indatia- 
rum,  pacis.  Liv.  /as  gentium. 
Liv.  imperium  [•■  ladiscipline  ■•]. 
Curt.  Tac);  frangëre,  tr.  Cic 
etc.  (ex.  :  (idem.  Cic.  fcedus. 
Cic.)  ;  imminuëre,  tr.  Cic. 
Liv.  (ex.  :  majestatem.  Liv.  li- 
bertatem.  Cic.  Bocchi  pacem. 
Sali.).  Il  (Spéc.)  Prendre  (une 
femme)  de  force.  Violâre,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  virginem.  \'arr. 
aliraj'as  pudicitiam  per  vim 
violâre.  Cic);  vitiire.  tr. 
Ter.  Sen.  rh.  (ex.  :  virginem. 
Ter.  on  dit  aus-i  alicajas  pa- 
dicitise  vim  atqae  vitiam  offer- 
re.  Ter.  Cic.  per  vim  vitium 
offerre  aticui.  Liv.);  stupràre, 
.r.  Cic.  etc.  (ex.  :  aliquim. 
Plaut.  Cic.  virginem.  Sen.  rh. 
eorum  conjages.  Liv.  Lacretia 
vi  sfuprata.  Cic.  on  dit  ans^i 
ttaprum  alicui  o^erra  ou  in- 
ferre. Cic). 

violet,  ette,  adj.  Qui  a  la  cou- 
leur de  la  violette.  l'ioiaceus, 
a,  am.,  adj.  Nep.  lanthinus,  a, 
am,  adj.  Ptin.  (cf.  ianthina 
vestis.  Plin.).  De  pourpre  — , 
parpareus,   a,    um,    adj.    Cic 
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Etre  —  do  froid,  voy.  bled, 
DLEUiR.  Il  (Substantivt.  au 
masc)  Le  —  (la  couleur  vio- 
lette), viola,  X,  f.  Jlor.  Plin. 
(cf.  in  violam  exlre  [•  tirer 
sur  le  V.  •].  l'Un.),  —carminé, 
bysginum,  i,  n.  l'itr.  Plin.  — 
IjÏcu,  voy.  AMÉTHYSTE.  Teintu- 
rier en  — ,  violariuf,  ii,  m. 
Plaut.  Inscr. 

violette,  s.  f.  Plante  et  fleur 
d'un  parfum  doux.  Viola,  O", 
f.  Cic  Plin.  etc.  (cf.  in  vioi'i 
aut  rofû  esse  [«  être  sur  un  lit 
de  V.  ou  de  roses  •].  Cic).  — 
sauva"»,  fl immeam,  i,  n.  Plin. 
Plate-oande  de  — ,  vioiarium, 
ii,  n.  Varr.  Fig.  Petite  —  (per- 
sonne modeste),  modesta  ou 
pndica  ou  verecunda  virgo.  A. 

violier,  s.  m.  Sorte  de  giro- 
néo.     l'ioia,    œ,   f.    Plin. 

violon,  s.  m.  Instrument  à  cor- 
des et  à  archet.  Viola,  se,  f. 
Dacange.  1  Celui  qui  joue  de 
cet  instrument,  lïoiâ  canens. 
.4.  Loc.  prov.  Payer  les  violons 
pour  faire  danser  les  autres, 
voy.  MARRON  (p.  1209,  col.  1).  Il 
(P.  est.)  Un  petit  —  (un  pauvre 
diable).  Voy.  hère.  ^  Prison 
coutisuë  à  un  corps  do  garde. 
Voy.  PRISON.  Mettre  au  — ,  voy. 

EMPRISONNER. 

violoncelle,  s.  m.  Sorte  de 
gr;ind  violon.  Voy.  violon. 

violoniste  s.  m.  Celui,  celle 
qui  joue  du  violon.  Voy. violon. 

viorne,  s.  f.  Sorte  d'arbrisseau. 
\'ibiirniim,  i,  n.  Virg. 

vipère,  s.  f.  Reptile  venimeux. 
I  ipera,  œ,  f.  Plin.  Aspis,  pi- 
dis,  f.  Cic  De  — ,  viperinus, 
a,  am,  adj.  Hor.  Plin.  (cf. 
vip.  morsas.  Att,  cruor.  Hor. 
viperina  sanies  [■•  venin  de 
vip.  »].  Plin.).  vipereus,  a,  um, 
adj.  Virg.  Ov.  Qui  a  la  forme 
d'une  — ,  viperinus,  a,  um, adj. 
Plin.  Fig.  Une  —  (une  personne 
malfaisante),  vipera,  a",  f.  Jav. 
Flor.  excetra,  œ,  f.  Liv.  na- 
trix  tricis,  f.  Suet.  (en  pari, 
d'un  homme),    une   langue    de 

—  (une  personne  médisante), 
vipera,    se,  f.   Cic. 

vipereau,  s.  m.  Petit  d'une  vi- 
père. Viperee  catulus.  Plin. 

vipérin,  ine,  adj.  Qui  a  rap- 
port à  la  vipère.  Viperinus,  a, 
am,  adj.  Plin.  Langue  — ,  voy. 
VIPÈRE.  Il  Substantivt.  au  fém. 
La  vipérine,  sorte  de  plante. 
Echios,  ii,  f.  Plin. 

vipérine,  s.  f.  Voy.  vipérin. 

virage,  s.  m.  Action  de  faire 
tourner.  Conversio,  onis,  f.  A. 

virago,  s.  f.  Femme  d'allure 
mascul ine. FiraffO,  inis.f.  Piau£. 

virement,  s.  m.  Action  de  vi 
rer,  de  faire  tourner  qqch.  Con- 
versio, onis,  f.  Cic.  Circuitus, 
us,  m.  Cic.  Circamactio,  onis, 
f.  Vitr.  —  d'eau  (retour  de 
la  marée),  voy.  reflux.  ||  (Fig.) 

—  de  fonds  (application  des 
fonds  votés  pour  les  dépenses 
d'iin  service  aux  dépenses  d'un 
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autre  8ervice\  Translatio  pecu- 
niarum.  A.  Transcriptio,  onis, 
f.  A.  Faire  un  —  de  fonds, 
transcribére  pecunias.  A.  (d'a- 
près Cic).  —  de  parties  (trans- 
port fait  à  un  débiteur  d'une 
créance  de  même  valeur), 
transcriptio  ou  translatio  no- 
minum.  A.  ou  simplt.  tran- 
!^criptio,  onis,  f.  Jet.  Faire  un 
—  Je  parties,  transcriOëre  no- 
mina  in  aliqaem.  Liv. 

virer  (lat.  gyrâre),  v.  intr.  et  tr. 
Il  (Arch.)  ('.  intr.  Tourner.  Voy.l 
ce  mot.  Tourner  et  virer,  hue 
illac  (ou  in  atramgue partem)  se 
vcrsàre.  Cic.  ou  simplt.  se  ver- 
sâre.  Cic.  —  au  cabeitan,  tor- 
quêre  ou  obtorquêre  ou  intor- 
quêre  ou  eircami'oivëre  ou  of- 
(lc.:têre  carchesium.  A.  —  de 
bord  (faire  tourner  un  navire 
sur  lui-même), circumajcrd  im- 
vem  inproram.  l'Un. on  simplt. 
circamagère  navem.  Liv.  Cor- 
dage servant  à  —  de  bord, 
versoria,  as,  f.  Plaut.  (cf.  ver- 
soriam  cape  [•  vire  de  bord.]. 
Plaut.).  I  V.  tr.  Faire  tourner. 
Torqaêre,  tr.  Cic  Inflcctëre, 
tr.  Cic.  Voy.  tourner,  inflé- 
chir. Fig.  Torquëre,  tr.  Cic. 
Offlectëre,  tr.  Plaut.  Voy. 
TOURNER,  CHANGER.  ||  Faire  tour- 
ner à  une  autre  couleur.  In 
alium  colorem  vertëre.  Cic  || 
(Droit.) — les  parties  (transpor- 
ter à  un  débiteur  une  créance 
qu'on  a  sur  un  autre),  tran- 
cribëre  nom,ina  in  alium.  Liv. 

vireux,  euse,  adj.  Qui  ren- 
ferme un  principe  malfaisant. 
Virosas,  a,  um,  adj.  Apul.  (P. 
ext.)    Odeur,    saveur   —,    voy. 

NAUSÉADOND. 

virevolte,  s.  f.  Tour  et  retour 
fait  avec  vitesse.  Gyrus,  i,  m. 
Cic  Circumactus.  as,  m.  Sen. 
Plin. 

virginal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient à  une  vierge.  Virginalis, 
e,  adj.  Cic.  Virgineus,  a,  um, 
adj.  Tibull.  (Traduire  aussi  par 
le  génit.  virginis  ou  virginum.) 
Candeur,  pudeur —,/uven<uti3 
pador.  Cic 

virginalement  ,  adv.  D'une 
manière  virginale.  Virginum 
more  ou  ritu.  A. 

virginité,  s.  f.  Etat  d'une  per- 
sonne qui  est  vierge.  Virgini- 
tas,  atis,  f.  Cic.  Virg.  Ov.  La 
fleur  de  la  —,  castus  flos  ou 
flos  setatis.  Catall.  Suet.  Oter 
la  —  à,  perdre  la  — ,  voy.  dé- 
florer, DÉSHONORER. 

virgule  (lat.  virgula ,  petite 
verge),  s.  f.  Signe  de  ponctua- 
tion. Subdistinctio  ,  onis,  t. 
Diom.  Donat.  Suimedia  di- 
stinctio.  Diom.  Mettre  une  — , 
séparer  par  une  — ,  subdistin- 
guëre,  tr.  Porphyr.  Ps.-Donat. 

viril,  ile,  adj.  Qui  appartient 
au  sexe  masculin.  Virilis,  e, 
adj.  Sali.  Liv.  (cf.  l'irilis  secus. 
Sali.  fr.  Liv.  v.  se.Tus.  Fronto.). 
1    Qui    appartient   à    l'iiomme 
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fail.  Virilis,  e.  a.ij.  Cic.  etc. 
(m.  :  virilis  gtiis.Cii-.]  :  pubes. 
eris,  adj .  Cic.  X,ii-.  \ci..  : 
pubf^  seta».  Liv.).  Age  — ,  xtas 
média.  Cic.  constant.  Cic. 
adalta.  Cic.  prmuta.  Cic.  con- 
firmata.  Cic.  coirohorata.  Cic. 
i-irilitas,  ati»,  f.  Plin.  Tac.  || 
(Antiq.  rom.)  Toge  —  (toge  que 
l'on  prenait  au  soriir  de  l'en- 
fance), virilis  toga.  Cic.  J)  Qui 
convient  à  un  homme.  Viri- 
lis, e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  vi- 
liiis  aninius.  Cic.\  Courage 
— ,  litilitas,  atis,  (.  \'al.-Max. 
Qaint.  virtas,  utis,  (.  Cic.  Avoir 
une  conduite  — ,  prxbére  se 
liram.  Cic.  Actions  — ,  virilia, 
mm,  n.  pi.  Satl.  fr.  ^  Qui  ap- 
partient à  une  personne  pour 
sa  part.  Virilis,  e,  adj.  Jet. 
(cf.  virilis  pars  [.  portion  viri- 
le qui  revient  à  chaque  héri- 
tier ■  ].  Jet.). 

virilement,  adv.  D'une  ma- 
nière virile.  Viriliter,  adv.  Cic. 
Fortiter,  adv.  Cic.  Anirno  (orii 
ou  constanti.  Cic. 
virilité,  s.  f.  Caractère  do  ce 
qui  est  viril.  ||  Attribut  du 
sexe  masculin.  Virilitas,  atis, 
f.  Plin.  Qaint.  Tac.  (cf.  vij-i'i- 
tatem  ampatàre.  Flin.  adimère. 
Tac.).  Il  Caractère  qui  con- 
vient à  un  homme.  Virilitas. 
atis,  l.  V'al.-Max.  Qaint.  Ani- 
mas virilis  ou  fortis.  Cic.  Vir- 
tus,  atis,  f.  Cic. 

virole  (lat.  poH.viriola  [•  petit 
bracelet'].  Wp.  dig.  Gloss.),  s.f. 
Cercle  de  métal  de  certains 
instruments.  Circulas,  i,  m.  A. 
1  Moule  d'acier  circulaire  pour 
les  monnaies.  Rotunda  torma. 
A. 
virtualité,  s.  f.  Caractère  de 
ce  qui  est  virtuel.  Voy.  puis- 
sance. 

virtuel,  elle  (lat.  scholast.  vir- 
taalis  de  lirtas,  vertu,  puis- 
sance), adj.  Qui  n'est  qu'en 
puissance.  In  qao  inest  quasi 
senien  remm.  A. 
virtuellement  ,  adv.  D'une 
manière  virtuelle.  Propriâ  xd 
et  natarâ.  A. 

virtuose,  s.  m.  et  f.  Personne 
d'un  talent  exceptionnel.  Arte 
aliqaà  excellens.  A.  Artifex  ou 
Tiiayister  (magistra)  alicujas 
rei.  A.  Pcritistimas  ou  peritis- 
sima  [alicujas  rei).  Cic. Etre  un 
—,  une  — ,  excellére  in  aliqaà 
arte.  Cic.  Il  (Spécialt.)  Musicien, 
musicienne  qui  a  un  talent 
d'exécution  brillant.  Acroama, 
matis,  n.  Cic.  (Verr.  II,  U,  25!, 
Ii9j.  Nep.  (Att.  lA,  1);  au  plur. 
acroamata,  um,  n.  Suet.  (Aug. 
7A  ;  Vesp.  19).  Plin.  /.  (ep.  VI, 
31,  13).  Vir  (maiier)  artis  mu- 
sicœ  peritise  imas  (peritissima). 
A.  Arti(ex  canenai.  Cic.  Etre 
un,  une  — ,  in  arte  musicà  ex- 
cellëre.  A.  pdihus  optimê  scire 
(s.-e.  can'irc/.  y). (d'après  Ter.). 
virtuosité,  n.  f.  Talent  de  vir- 
tuose.  Artificium,    ii,    n.  Cic. 
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Samma   peritia  talicajus  rei). 

virulence  (lat.  post.    viralen- 
tia.  Sid.\  s.  f.  Caractère  de  ce 
qui  est  virulent.  Acrimonia,  a?, 
f.  Col.  Plin.  Fig.    l'irus,    i,   n. 
Cic.    Acerbitas,    atis,    f.    Cic. 
virulent,  ente  (lat.  post.  viru- 
lentus.  Oei/.l,  adj.   Qui  renfer- 
me   un   principe  d'infection  et 
de  transmission  morbide.   Pcs- 
tiUns,   adj.    Cic.    Principe  — , 
voy.    viRtis.     Fig.    Acerbus,  a, 
um,  adj.  Cic.  Amarus,  a,    um, 
jdj.  Quint.  Asper,  a,  um,   aiij. 
Cic.  {c(.  asperce  (acetias.    Cic). 
virus,    8.  m.  Principe  d'infec- 
tion et  de  transmission  morbi- 
de.  Viras,  j,  n.  l'Un. 
1.  vis  (lat.  i-iiom),  s.  m.(Arch.' 
Visage.    Voy.   ce   mot.  —  à  — , 
voy.  cette  locution. 
S.  vis  (lat.  vites,  plur.  de   vitis 
[■  viyne  •]  employé  au  sens  de 
•    vrille,    enroulement    •),  s.  f. 
(Arch.)   Enroulement.    Voy.    ce 
mot.  Il  (Spécialt.)  De  nos  jours. 
—  d'escalier,   scapus  scalarum 
ou    simplt,  scapus,    i,  m.  V'itr. 
I  Tige,   cylindre  de  métal,    de 
bois,  en  spirale.  Cochlea,  œ,  t. 
Vitr.  Plin.  —    do  pressoir,  co- 
chlea, œ,    f.  Vitr.    —  d'Archi- 
mède     (cylindre     pour    élever 
l'eau),   cochlea,  se,    f.     Vitr.  j 
(P.  anal.)  Nom  donné  à  certain^ 
coquillages  cannelés.  Cochlos,  i 
(au  plur.  cochloe,  On),  m. l'Un. 
visa,  s.  m.  Formule  constatant 
qu'un  acte  a  été  vérifié  et  qu'il 
est  valable.  Aactoritas,  atis,  f. 
Cic.  Fides,  ei,  f.  Cic. 
visage,  s.  m.  La  face  humaine. 
Faciès,  ei,  i'.  Cic.  etc.  (ex.  :  f. 
alicujus.  Cic.  mulier  lepidâ  ou 
venastâ   l'acte.    Ter.  (.  libera- 
lis.  Cic.  pulchra.  Cœs.  rubida. 
Saet.  cicatricosa.    Qaint.  con- 
tracta.     Plin.     j.     depravata 
['  contrefait  •].  Hen.);  os,  oris, 
n.  Cic.  etc.  (ex.  :  os  suam  non 
solum    ostendére,    sed    etiam 
offerre.    Cic.   alicui  os   perca- 
tàre.  Sen.  os  durum    [•  impu- 
dent   "].    Cic.    in    os   pronam 
jacëre.   Cels.  Cotta   in   adver- 
sam  os  fundà  vulneratar.  Cxs. 
gtadio    in    os    adversum    con- 
jecto.  des.  iniher  fertar  in  ipsa 
ora.  Liv.  affalas   et  vis  frigo- 
ris  in  os  occurrit.  Plin.);  vul- 
tus,    ÛS    '•    cxprcRsion   du    vi- 
sage, mine  ■•),  m.  Cic.  etc.  (ex.: 
V.    hilaris    atqae    Isetus.    Cic. 
solatus   et  hilariculas  [•    épa- 
noui   ■  ].     Sen.    V.     adductas 
[•  sombre  •].  Saet.   distortus. 
Quint,  imago  animi  vultus,  in- 
dices oculi.  Cic.  oculi,  superci- 
lia,  frons,  vultus    deniqae  to- 
tas,  qui  sermo  quidam  tacitas 
mentis   est.   Cic.   idem  semper 
vultus    eademqae    Irons.    Cic. 
aliqaem  inimico  vultu  intueri. 
Liv.    ex    vultu    candidalorum 
conjectaram  faciunt,  quantum 
quisqae  animi  et  (acuttatis  ha- 
bëre     videatur.    Cic.     valtam 
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niu<i5rf.  Cic.  vultum  fingére. 
Cn-s.  vultam  l'nw/iufdre.  Liv. 
e.v  fu-Vu  cujusdam  ephori,  qui 
eum  admoneri  capii-bat,  insi- 
dias  sibi  fieri  intellexit.  j\ep.); 
frons,  lïontjs.f.  Cic. etc. (ex.: 
verissimà  fronle aliquid dicHre. 
Cic.  heec  ipsa  (ero  fronte  et 
vulta,  ut  puto,  beUissmxi  [.  je 
fais  beau  v.  à  mauvais  jeu,  je 
pense  •].  Cic.  (ronte  occaltàre 
sententiam.  Cic).  A  —  décou- 
vert, c.-à-d.  en  face,  voy.  face; 
ouvERTEME.\  r.  'l'ourner  — ,  voy. 

[se]  RETOURNER,  f-ej  DETOURNER. 

'Prouver  —  de  Lois,  neminem 
domi  reperire.  Q.  ||  (Fig.)  Ap- 
parence.   Fades,   ei,    f.    Cic. 

etc.    (voy.  APP.tRENCE). 

vis-à-vis,  loc.  adv.  Juste  en 
face.  Contra,  prép.  (av.  l'Acc). 
Cic.  Adversus  ou  adversum, 
prép.  ;:iv.  l'Acc).  Liv.  E  re- 
gione  alicajas  loci  ou  alicui). 
Cic.  Voy.  FACE.  Situé  — ,  qui 
est  — ,  adversus,  a,  um,p.  adj. 
Cic  etc.  (cf.  in  montes  adver- 
sos.  Liv.).  contra  (ou  ex  ad- 
vcrso)  situs  (ou  positas).  Liv. 
Ex  adverso  constitatus.  Liv. 
Contrarias,  a,  um,  adj.  Cxs. 
Plin.  Oppositas,  a,  um,  p.  adj. 
Cic.  (cf.  opp.  alicui  rei.  Cic). 
Substantivt.  Un  —  (personne 
placée  en  face  d'une  autre), 
qui  (quaî)  contra  aliquem  stat, 
contra  consista  ou  consistit 
in  conspecta  alicajas.  A.  ||  (P. 
anal.)  Un  —  (sorte  de  berline), 
voy.  BERLINE.  —  de  (juste  en 
face  de),  voy.  face.  Se  trouver 
—  de  soi-même  (seul  avec  soi- 
même),  voy.  seul. 

viscéral,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient aux  viscères.  Interaneas, 
a,  am,  adj.  Scrifc.  (Traduire 
auïsi    par   le  génit.   visceram.) 

viscère,  s.  m.  Tout  organe  vi- 
tal contenu  dans  une  des  trois 
cavités  du  corps.  Kiscus,  eris, 
n.  et  ordint.  viscera,  um,  n. 
pi.  Cic.  Cels.  Exta,  oram,  a. 
pi.  Cic. 

viscosité,  s.  f.  Caractère  d'une 
substance  visqueuse.  Lentitia, 
ee,  f.  Plin.  Lenior,oris,m.  Col. 
Plin.  Lenta  natara.  Plin.  Len- 
titudo,  inis,  f.  Vitr. 

visée,  s.  f.  (Arch.)  Direction  at- 
tentive du  regard  vers  l'endroit 
où  l'on  veut  lancer  qqch.  Res 
colUneata.  A.  Conjectus  oca- 
lorum.  Cic.  Intentis  ocalis.  A. 
Intcnlio  oculoram.  A.  Voy. 
VISER.  ^  (Fig.)  Direction  obsti- 
née de  l'esprit  vers  une  fin 
qu'il  ambitionne.  Prnpositum, 
i,  u.  Cic.  Destinatum,  i,  n. 
Liv.  Id  quod  peto,  etc.  A.  Por- 
ter ses  —  trop  haut,  majora 
concapiscëre.  Nep.  altius  spec- 
tàre.  Cic.  Changer  de  — ,  mu- 
târe  consilium  ou  mentem.  Cic. 
Prendre  —  ailleurs,  aUud  pe- 
tére,  affectàre  ou  moliri.    Cic. 

1.  viser,  v.  intr.  et  tr.  ||  V.intr. 
Diriger  attentivement  son  re- 
gard, en  lançant  ou  au  moment 


de  lancer  qqch.,  ver»  l'endroit 
<lu'on  veut  atteindre.  Telo  pe- 
tfn  aliquem  ou  aliqaid.  Cic.\\ 
(Fiij.)  Avoiren  vue  jqqn,  qqch). 
iSpecltre  (  ad  aliquid  ).  Cic. 
Voy.  VUK.  —  i.  faire  qqcli.,  voy. 

KS3AYER,     CHERlIIEr.,      TENTER.      || 

'IVndrc  à  qq.h  ■•^pectàre  Uni 
aliijiiid).  Cic.  Pertinère  [ad 
aliqaid).  Cic.  Voy.  tendre.  1 
V.  tr.  Regarder  altentivemcul 
(l'endroit  où  on  veut  lancer 
qrich.).  Telam  {sagittam,  has- 
lam)  aliquo  colUneâre.  Cic. 
Telum  dirigére  (ou  intendêre) 
in  aliquem  ou  in  aliqaid.  Cic. 
Aliqaem  locam  destinùre.  Liv. 
Aliqaem  ad  ictam  destinàre. 
Tac.  Il  (Fig.)  Avoiren  vue.  Voy. 

VUE. 

S.  viser,  v  ir.  Revéur(un  acte) 
du  vi?a  nécessaire  pour  le 
rendre  valable.  Con/irmôre,  tr. 

Cic.    Voy.     I-ONFIRMER,      RATIFIER. 

Il  (P.  anal.)  —  un  article  du 
code    (le    citer   par   référence), 

Voy.    CITER,   ["^e]   RÉFÉRER. 

visibilité  (lat.  post.  visibilitas. 
Tert.),  adj.  Caractère  de  ce  qui 
est  visible.  A!:pectus,ûs,m.Cic. 
Aspeclabilis  natura.  A.  || 
(Théol.)  Certitude  de  ce  qui  se 
manifeste  aux  yeux.  Manifesta 
res  ou  ^es.  A.  Voy.  évidence. 

visible  (  lat.  post.  visibilis. 
Apal.),  adj.  Qui  tombe  sous  le 
sens  de  la  vue.  Aspectabilis,  e, 
adj.  Cic.  (univ.  U,  12).  Qui 
((jryas,  qaod)  sab  oculos  ^ou  sab 
aspectu'ii)  cadit.  Cic.  Qui  (qax, 
qaod)  aab  aspectum  venit.  Cic. 
(de  Or.  II,  87,  358).  Ocalis  ex- 
positas  {a,  um).  Cic.  Etre  —, 
comparêre,  intr.  Cic.  Liv.  con- 
spici,  pass.  Cic.  Liv.  in  conspec- 
tum  venire.  Cic.  sab  aspectum 
venire.  Cic.  \\  (Fig.)  Qui  se 
manifeste      clairement.       Voy. 

CLAIR,      MANIFESTE.      1      (Faœil.) 

Qui  peut    être   vu.    Qui   {qaa-) 
adifi  potest.  Cic. 
visiblement.    D'une    manière 

visible.  Ita  ut  ocutis  cernipos- 
sit.  A.  Fig.  Apertê,    adv.    Cic. 

Voy.  MANIFESTEMENT. 

visière,  s.  f.  Partie  antérieure 
du  casque  qui  se  baissait  pour 
protéger  le  visage.  Galese  spi- 
ramentum.  A.  Pars  prior  ga- 
lex.  A.  Baisser  la  — ,  claudëre 
faciem  galea.  Qaint.  Lever  la 
^,  faciem  nadâre  ou  aperire 
ou  dete'jêre.  A.  Rompre  en  — 
à  son  adversaire,  infesta  hastà 
ferîre  os  alicajus  ou  galeam 
percatëre,  transfigëre.  Liv. 
et  (fig.)  in  aliqaem  invehi.  Cic. 
obviam  ire  [injurise).  Sali. 
(P.  ext.)  Choquer,  blesser  la  — 
de  qqn  ,  offendére  alicajun 
animam.  Cic.  \\  (Fig.)  Ce  à 
travers  quoi  on  regarde  les 
choses.  Voy.  miroir,  vue.  Avoir 
la  —  mal  nette,  hebeti  esse  in- 
yenio.  Cic. 

visigotb.  othe,  s.  m.  et  f. 
Barbare.  Voy.  ce  mot.  ||  Adjec- 
tivt.  Voy.  barbare. 
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vision,  8.  f.  Foncliou  du  sens 
de  la  vuo.  Visio,  onis,  f. 
(ic.  Eccl.  (au  pr.,  fi.  :  v.  Dei. 
Cic.  [N.  U.  I,  a7,  105];  à  rem- 
placer par  vidcndi  sensas.  Cic. 
au  fig.  Visio  veri  et  [alsi,  visio 
doloris.  Cic.  [Ac.  Il,  ï!3]).  Voy. 
VUE.  1  Illusion  par  laquelle 
nous  croyons  voir  qqn  ou  qqch. 
qui  n'est  pas  présent  à  nos 
yeux.  Visum,  i,  a.  Cic.  etc. 
^'X.  :  visa  somniorum.  Cic. 
pcrterritas  visis.  Cic);  spe- 
cies,  ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  spe- 
cics  inanes  anxio  animo  fuja- 
rare.  Cuft.).  \\  Illusion  qui  nous 
représente  comme  réelles  des 
cho.=es  qui  n'existent  que  dans 
notre  imagination.  Voy.  illu- 
sion, cuiMÊRE.  Il  (Par  ext.)  Idée 
fixe    qui    hante    l'imagination. 

Voy.    IMAGE,    IDÉE.  J 

visionnaire,  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  a  des  visions.  Qui 
{quse)  somnia  videt.  .4.  Homo 
(malier)  somnians.  Cic.  Hom,o 
fanaticas.  Cic.  Mulier  fanati- 
ca.  A.  Etre  —,  somniàre,  dép. 
intr.  Cic.  ||  Adjectivt.  Fanati- 
cas, a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  fa- 
naticas error.  Hor.).  Déliras, 
u,  um,  adj.  Cic. 

Visitation,  s.  f.  Action  de  visi- 
ter.     Voy.       VISITE,      INSPECTION. 

i  (Spécialt.)  La  —  (fête  de 
l'Eglise),  Visitatio,  onis,  f.  A. 
visite,  S.  f.  Action  d'aller  voir 
qqn.  J|  Action  d'aller  voir  qqn 
chez  lui,  par  politesse,  par  dé- 
férence. Salutatio,  onis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  salatationes  ma- 
tutinie.  Sen.  dâre  se  salatatio- 
ni  amicoram.  Cic.)  ;  adven- 
tttS,  ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Scipioni  eorum  adventas  per- 
jucundas  et  pergratas  erat. 
Cic.  adventas  exspectatas.  Cic. 
ad  Pompejam  noster  adven- 
tas. Cic!).  Etre  en  —  chez  qqn, 
apad  aliquem  esse.  Cic.  Rece- 
voir une  — ,  aliqaem  admittêre. 
Cic.  Ne  pas  recevoir  une  — , 
aliqaem  excludére.  Cic.  Les 
nombreuses  —  que  nous  font 
nos  amis  chaque  jour,  cotidia- 
na  amicoram  assidaitas  et 
freqaentia.  Cic.  Faire,  rendre 
—  à  qqn,  aliqaen%  visère  ou 
invisére  ou  visitâre.  Cic.  salu- 
tûre  aliquem.  Cic.  salatatam 
(ou  salatandi  causa)  ad  ali- 
qaem venire.  Cic.  Carte  de  — , 
charta  salatatrix.  Mart.  (I.X, 
99,  2).  Il  Visiteur.  Salutatio, 
onis,  f.  Cic.  (cf.  obi  salataiio 
deflaxit  [«  les  visites  une  fois 
parties  •].  Cic).  Salatantes, 
iam,  m.  pi.  Cic.  Tac.  (cf.  a- 
gmina  salutantiam.  Tac).  Sa- 
latatores,  am,  m.  pi.  Q.  Cic. 
Une  —  importune,  molestas 
interpellator.  Cornif.  Des  — 
inopportunes,  intempestive  ac- 
cedentes.  Cic.  fl  (Spec.)  Action 
du  médecin  qui  va  voir  un 
malade.  Adventus  medici.  Cic. 
Il  Action  d'aller  voir  qqn,  par 
charité.  Etre  occupé  à  la  —  des 
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pauvres  et  dos  malades,  dâre 
se  paaperibas  .Tgrisqae  cir- 
cameandis.  A.  Voy.  visrrER.  || 
(Théol.)  Action  de  Dieu  qui  se 
manifeste  soit  par  les  épreuves, 
soit  par  les  grâces  qu'il  envoie. 
Visitatio,  onis,  f.  Eccl.  1  Ac- 
tion d'aller  voir  q(|ch.  La  — de 
la  ville  lui  prit  une  partie  de 
la  journée,    visendû    urbe  ma- 

£nam  partem  diei  consampsit. 
iv.    (XXIII,   7,   12).    Il   (Spéc.) 

Inspection.  Voy.  ce  mot. 

visiter,   v.  tr.    Aller  voir  qqn. 
Convenire,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
c.  qaotidie  plarimos.  Cic.  con- 
veniri  nolle.  Cic.)  ;  visére,  tr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ut  viderem  te  et 
viserem.    Cic.     nosqae     vises. 
Cic);  invisére,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaem.  Cic.  saos.  Liv.]; 
intervisëre  (•  visiter  de  temps 
en  temps  •),  tr.  Cic  etc.   (ex.  : 
aliqaem.    Cic.    [ep.    VII,  1,  5]); 
salutâre,   tr.    Cic    etc.   (ex.  : 
aliqaem  nanqaam  salutavisse. 
Cic.     venit    salutandi    causa. 
Cic.) .    Il   (En  pari,  d'un  méde- 
cin.)   Aller    voir    un     malade. 
Visiiàre,  tr.  Cic   Saet.  (ex.  : 
cuni  l'isifasse^  honiinem  Char- 
mides.  Cic.    [Fin.   V,  31,  9U])  ; 
perambulâre,  tr.  Sen.  (ex.  : 
si  [medicus]  me  inter  eos,  qaos 
perambalat,  ponit.  Sen.   [Len. 
VI,    lij,   2]).    Il    Aller    voir    les 
pauvres,  les  malades,   par  cha- 
rif.  CiTCumire,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    circamire  saacios.  Tac. 
plares    œgros.   Sen.).    ||    (Fig.) 
En   pari,    de    Dieu,  manitester 
son  action  par  des  épreuves  ou 
par    des    grâces.     Visitâre,    tr. 
Eccl.   1   Aller  voir  qqch.  Vi- 
sère, tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  Thes- 
nias.     Cic.     domam    alicuj'i  ». 
Cic);  obire,  tr.  Cic  etc.  (ex.  : 
obire  provinciam.  Cic.   villas. 
Cic);  adiré,  tr.  Cic.  etc.  (ex.: 
casas  aratorum.  Cic.   Inde  La- 
cedsemonem.  Liv.);  oircutaire, 
tr.  Cic.  etc.   (ex.  :  prsedia.  Cic. 
oram    mari».    Cic.    Marcio   et 
Atilio  Epiras,  .iEtolia  et  Thes- 
salia  circumeandse    assignan- 
tar.    Liv.);  venire,  intr.  Cic. 
etc.    (ex.  :    in    aliquem   locam. 
Cic.  voy.  ALLER,  venir).  —  sou- 
vent, ventitâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    V.    domam.    Cic);   fre- 
quentâre,  tr.    Cic   etc.   (ex.: 
domam.   Cic  qux  loca  et  na- 
tiones  minas  freqaentata  sant . 
Sali.).  Il    (Par  ext.)  Spéc.  Exa- 
miner en    détail.     Excutére, 
tr.  Asin.  Pol.   ap.   Cic.  (ep.  X, 
31,  h);  perscrutari,   dep.  tr. 
Cic  (ex.  :  omnià.   Cic.  arcalas 
maliebres.   Cic.)  ;   speculari, 
dép.  tr.  Cic  (ex.  ;  omnia.  Cic). 
visiteur,  euse  (lat.  post.  visi- 
tator.   Aug.),  s.  m.  et  f.  Celui, 
celle  qui  va  voir  qqn,   Salata- 
tor,  oris,  m.  Cic.  Jiospes,  itis, 
m.  Cic.  —  assidu,  sectator  do- 
mi.    Tac    Les    — ,   salatantes, 
iam,  m.  pi.    Tue   Qui  visendi 
(ou  salatandi\  caasà  veniant  ad 
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aliquem  (ou  a<Jeant).v4.L»roiilt' 
des  — ,  salatatio,  onis,  f.  CiV-. 
Uocevoir  des  — ,  le*  — ,  salatti- 
torts  admittére.  Cic.  dàre  se 
salatationi.  Cic.  Ne  pas  rece- 
voir les  — ,  non  vacâre  adiré 
voUntibus.  Sen.  Vov.  visite.  — 
importun,  inlerpeilator,  oris, 
m.  Cic.  Visiteuse,  qtue  tala- 
tandi  causa  ad  aliqaem  venit 
(ou  adit).  A.  T  Celui,  celle  qui 
va  voir  qqch.  Qui  (çuasj  viden- 
rfi(ou  viscndî)  causa  aliqao  ve- 
nit. A.  Qui  (çu.r)  visit  ou  lustrât 
(locam).  A.  Il  (bpéc.)  Celui  qui 
est  chargé  d'examiuer  qqch.  en 
détail.  Voy.  inspecteur,  con- 
trôleur. —  da  la  douane,  de 
l'octroi,  voy.  douanier.  |1  (Dans 
les  ordres  religieux.)  Inspecteur 
d'un  couvent.  Visitator,  oris, 
m.  Dacanije. 

visqueux,  euse  (lat.  post. 
vis--osas.  Th.-Prisc.),^d^.  Dont 
les  molécules  sont  tenaces, 
adhérentes.  Tenax,  adj.  l'iri;. 
Plm.  GlutinosiÀS,  a,  um,  adj. 
Col.  Plin.  Devenir  — ,  lentes- 
cëre,  intr.  Plin. 

vissage,  s.  m.  Action  de  visser. 
Coclileâ  res  adacta  ou  infira. 
A. 
vis8er,  v.  tr.  Fixer  à  l'aide  do 
via.  Cochleà  adiijëre  (ou  figëre 
ou  inpijêre  ou  astringére)  ali~ 
quid.  A. 

visuel,  uelle  (lat.  post.  visua- 
lis.  Clialci'l.),  adj.  Relatif  au 
sens  de  la  vue.  Ad  sensam 
videndi  (ou  ocaloram)  perti- 
nens.  A.  (Traduire  aussi  par 
le  génit.  visas  ou  ocaiorum.) 
Puissance  — ,  organa  — ,  sens 
— ,  acies  ocaloram  qaâ  cerni- 
muj,  ou  simplt,  acies  ocalo- 
ram. Cic.  ou  acies,  ei,  f.  Cic. 
tensas  cernendi  ou  videndi. 
Cic.  Perdre  lo  sens  — ,  aspec- 
tum  (ou  lamina)  amittëre.Cic. 
Les  rayons  — ,  radii  luminum. 
Sen.  Le  nerf  —,  ocuio;'um  ner- 
vas.  A. 

vital,  aie.  adj.  Essentiel  à  la 
vie.  Vitalis,  e,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aer  vitalis.  Cic.  vitalis 
spiritas.  Cic.  anima  vitalis. 
Cic.  vis  vitalis.  Cic.  v.  calor. 
Cic.  auras  vitales  carpëre 
[•  respirer  l'air  v.  -].  Virg.  on 
lascipëre.  Lacr.)  ;  animalis, 
e,  adj.  Vitr.  Plin.  (ex.  :  ani- 
malis spiritas.  Vitr.  Plin.). 
Force  — ,  vilalitas,  atis,  t. 
Plin.  vis  vigorqae  ou  simpl. 
vigor,  oris,  m.  Plin.  anima, 
x,  f.  Cic.  (cf.  dam  anima 
est.  Cic.  anima  me  rclinquit. 
Liv.).  Ma  force  —  s'éteint,  ve- 
me  dcficiant  me.  Sen.  venx 
codant.  Sen.  Souffle,  principe 
—,  anima,  se,  t.  Lacr.  Cic.  (cf. 
esse  animam  cam  animo  con- 
Janctam  [•  qu'un  rapport  unit 
le  principe  vital  à  l'àrae  ■]. 
Lacr.).  spiritas,  ûs,  m.  Cic. 
Organes  —,  vitalia,  iam,  n.  pi. 
■S'en.  Il  (Fig.)  Dont  qq^h  dépend 
absolument.  Voy.  essi^ntiel. 
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vitalité,  s.  f.  Caractère  de  oe 
tjui  est  vit.-il.  \'italilas,  iifiî, 
f.  Plin.  Vitalis  motus.  Lacr. 
Voy.  VITAL.  Il  (P.  ext.)  Carac- 
tère de  ce  qui  a  une  grande 
force  de  vie.  Viiacitas,  nti$, 
f.  Quint.  Plin.  Vigor,  oris, 
m.  Plin.  Doué  de  — ,  vividas, 
a,  am,  adj.  Liv.  végétas,  a, 
um,  adj.  Cic. 
vite,  adj.  et  adv.  ||  Adj.  Qui 
parcourt  un  grand  espace  en 
peu  de  temps.  Vov-  rapide.  || 
Il  (Par  ext.)  Qui  s'effectue  en 
psu  de  temps.  Voy.  prompt.  T 
Adv.  En  parcourant  uu  grand 
espace  en  peu  de  temps.  Ce- 
leriter,  adv.  Cic.  etc.  (ex.  : 
libram  tibi  celeriter  mittam. 
Cic.  cam  celerias  omnium 
opinione  venisset.  Cses.  mens 
celerrimë  malfa  simul  cogi- 
tons. Cic);  fesiinanter,Adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  iilad  mihi  a  te 
nimiam  fesdnanter  dictam 
videtar.  Cic.);  veioci<er,  adv. 
Cic.  etc.  (ex.  :  senescére  velo- 
citer.  Plin.  velocias  pervo- 
lâre  in  hanc  sedem.  Cic.  ve- 
locissimê  refagëre.  Cœs.  ). 
Voy.  rapidement,  précipitam- 
ment, HATE.  Il  (Par  ext.)  En 
faisant  en  peu  de  temps  (ce 
dont  il  s'agit).  CitO,  adv.  Cic. 
etc.  (s'opp.  à  tardé,  ex.  :  c. 
discëre  aliqaid.  Cic.  dicto 
prope  citias  U  plus  vite  que 
la  parole  ■].  iii^.  se  in  carras 
cilissimê  recipére.  Cxs.  citis- 
simê    crescére.     Plin.).     Voy. 

BIENTOT. 

vitement,  adv.  Avec  vitesse. 
Voy.  vitesse,  vite. 
vitesse,  s.  f.  Mouvement  de 
ce  qui  parcourt  un  grand  es- 
pace en  pou  de  temps.  Cele- 
ritas.  atis,  f.  Cic.  etc.  (s'opp. 
à  tarditas,  à  m.ora,  ex.  :  c. 
corporis.  Cic.  pedum.  Cic. 
eqaoram.  Cic.  ceieritate  vinci 
a  tardioribas.  Cic.  tantâ  ce- 
ieritate uti,  at...  Cic.  ceieri- 
tate incredibili  longissimas 
vias  con(icëre.  Saet.  hsec  na- 
vis  erat  incredibili  ceieritate 
velis.  Cic.  au  plur.  cavendam 
aalem  est  ne  aat  tarditatibus 
utamur  in  ingressu  molliori- 
bas,  at  pomparam  fercalis  si- 
miles  esse  videamur,  aat  in 
fesfinationibas  sascipiamus 
nimias  celeritates.  Cic.  [OfT.  I, 
36,  l'.il].  ut  esset  mensara 
quxdam  evidens,  qure  in  istis 
octo  carsibus  celeritates  tar- 
ditatesqae  declararet...  Cic. 
[iiniv.  9,  27]);  velocitas,  3- 
tis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  velocitas 
eqai.  Ilirt.  corporis.  Cic. 
velocitate  aat  ceieritate  cor- 
porum.  Cic.  [sen.  6,  17]);  peT- 
nicitas,  atis,  f.  Plaut.  Ci';. 
Liv.  (ex.  :  p.  pedum.  Plaut. 
Liv.)  ;  incitatio,  onis,  t.  Cic. 
etc.  (ex.  :  magna  ferri  [■  être 
entraîné  •]  incilatione.  Cic). 
\*oy.  RAPIDITÉ.  Gagner  qqn  de 
— ,  voy.  DEVANCER.  Il  (Par  anal.) 


.Action  de  faire  qiiin.  en  peu  de 
temps.  Celeritas,  atis,  f.  CiV. 
etc.  (s'opp.  à  tarditas,  à  morn, 
ex.  :  tanta  celeritas  festina- 
iioqae.  Cic.  c  prœposlera.  Liv. 
voy.  RAPIDITÉ,  HATE).  ^  (Phy- 
sique.) Rapport  de  l'espace 
parcouru  au  temps  employé 
pour  le  parcourir.  Celeritas, 
atis.  f.  Cic.  (uuiv.  9,  27). 
viticole  (lat.  post.  viticola 
[•  vigneron  .].  Sid.),  adj.  Re- 
latif à  la  culture  de   la  vigne. 

Voy.    VINICOLE. 

viticulteur,  s.  m.  Celui  qui 
se  livre  à  la  culture  de  la 
vigne.  l'iris  cultor.  Cic. 
viticulture,  s.  f.  Culture  de 
la  vigne,  l'iris  cultara.  Cic. 
Ce  qui  a  trait  à  la  — ,  qaœ  ad 
colcndam  vitem  attinent.  Cic. 
S'adonner  à  la  — ,  adhibêre 
culturam  vitibas.  Cic.  vitem 
colëre.  Cic. 

vitrage,  s.  m.  Action  do  garnir 
de  vitres.  Ars  specularibus 
iCores)  inducendi.  A.  Le  — 
d'un  bâtiment,  sediÇicium  spe- 
calaribas  claasam  (ou  intec- 
tum).  A.  Travaux  do  — ,  spe- 
cularia  opéra.  A.^  L'ensemble 
des  vitres  d'une  fenêtre,  etc. 
Specalaria,  iam  (et  iorum),  n. 
pi.  Sen. 
vitrail,  s.  m.  Panneau  de  ver- 
res assembles  par  comparti- 
ments, etc.  Specalaria,  iam  (et 
iorum),  n.  pi.  Sen.  Les —  (d'une 
église),  des  —  peints,  speca- 
laria picta.  A.  ou  pictaris 
insignita. 
vitre  (lat.  vitram,  vitre,  vi- 
trage), s.  f.  Carreau  de  verre, 
qu'on  met  à  une  fenêtre,  etc. 
Vitrea  qaadratara.  Vop.  Des 
— ,  speculwia,  ium  (et  iorum), 
n.  pi.  Sen  (cf.  specularibus 
integëre.  Col.  clausas  latis 
specularibus.  Jav.).  —  d'une 
lanterne,  cornu,  ûs,    n.   Plin. 

—  de  serres  chaudes,  specala- 
ria, ium(et  iorum),  n.  pl.Plin. 
IJ  Fig.  Casser  les  —  (faire  un 
éclat),  voy.  ÉCLAT. 

vitré,  ée,  adj.  Transparent 
comme  une  vitre.  Vilreas,  a, 
um,  adj.   Karr.  Virg.  Oi/.  Corps 

—  ou  humeur  — ,  voy.  cornée, 

CRISTALLIN. 

vitrer,  v.  tr.  Garnir  de  vitres. 
Specularibus  integëre.  Col. 
ou  claadére.  Jav.  abscondëre 
vitro.  Sen.  Fenêtres  — ,  fenes- 
trœ  vitrese.  A.  Porte  —  janua 
specularibus    intecta.     A. 

vitrerie  (lat.  vilraria,  fém.  de 
l'adj.  vitrarius),  b.  f.  Industrie 
du  vitrier.  Specalariarii  ars. 
A. 

vitrescible,  adj.  Susceptible 
de  se  vitrifit-r.  Voy.  viTaiP"iADLE. 

vitreux,  euse  (bas  lat.  vitro- 
sas),  adj.  Qui  a  l'aspect  du 
verre.  Vitreas,  a,  um,  adj. 
Plin.  Vitri  ou  vitro  similis. 
■Sen.  Fig.  OEil  —  (dont  l'éclat 
est  inerte),  putris  ocalas.  Hor, 

vitrier  (lat.  vitriarias,  verrier)^ 
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8.  m.  Celui  (|ui  met  dos  vitros 
aux  fenêtres.  Hpeculariarias, 
a,  m.  Inacr. 

vitriflable,  adj.  Qui  peut  se 
transformer  en  verre  ou  en 
matière  analoçiue.  Qai  (yua', 
quod)  in  vitram  mutari  (ou 
converti)  pntest.  A. 

vitrification,  s.  f.  Tranofor- 
matinn  en  verro  ou  en  ma- 
tièri!  analogue.  In  vi(i-itni  mu- 
tatio  ou  conversio.  A.  Procé- 
dés de  — ,  vitri  ars  ou  ratio 
ou  temperiimentum^  PUn. 

vitrifier,  v.  tr.  Transformer 
en  verre  ou  en  matière  analo- 
gue. In  vitrum  mutâre  ou 
convertérc.  A.  Ex  arenis  iyni 
vitrun\  fandére.  Plin.  Qui 
sert  à  — ,  (undendo  vitro  uti- 
lia.  Plin.  Se  —,  vitream  spe- 
ciem  indaère  A. 

vitrine,  b.  f.  Panneau  de 
verre  d*une  devanture  do  bou- 
tique, etc.  Vitreuin  tynipa- 
nam.  A.  Specalmia,  iain  (et 
iorum),  n.  pi.  Sen.  Marchan- 
dises étalées  dans  une  — ,  mer- 
ces  vitro  inclusse.  A.  (d'après 
Sen.)  ou  vitro  celaUe.  A.  (d'a- 
près Cic). 

vilriol  (bas  lat.  vitriolam),  s. 
in.  Nom  donné  à  divers  sels 
métalliques,  sulfates  de  cuivre, 
etc.  Misy  (s"5i'  riùty  ou  ir.isys 
ou  misyos  et  misyis,  AM. 
misy),  n.  Cels.  \\  Spécialt.) 
Sulfate  de  cuivre.  Voy.  sul- 
fate. Il  Acidi'  sulfiirique,  dit 
huile  de  vitriol.  OUam  ex  sal- 
fure.  A. 

vitupère  (  lat.  po-t.  vitape- 
rium.  Inipr.  Arist.),  s.  m. 
(Arch.l  Blâme.  Voy.  ce  mot. 

vitupérer  (lat.  vituperâre), 
V.  tr.  (Arch.)  Blâmer.  Voy.  ce 
mot. 

vivace,  adj.  Qui  a  une  grande 
vitalité.  Vivida.3,  a,  um,  adj. 
Cic.     Vivax,    adj.    Virg.    Voy. 

VIVANT,        FORT.        ||      (FiS-)       Qui 

subsiste  dans  toute  sa  force. 
\'ivax,  adj.  Hor.  Ov.  Col. 
Vivus,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
DURABLE,  INVÉTÉRÉ.  Spéc.  Plante 
— ,  vivax,  adj.  Virg.  Col.  (cf. 
vivax  olea.  Virg.  arando  viva- 
cissima.  Col.).  On  parvient  à 
détruire  cette  plante  —,  viva- 
citas  ej'as  absumitur.  Col. 
vivacité  (lat.  post.  vivaciias 
[•  vivacité  d'esprit  '].  Arn. 
class.  vivacitas  [•  vitalité  "]), 
e.  f.  Manière  d'agir  prompte  et 
animée.  AlBcritas,  atis,  f. 
Cic.  etc.  {en.  :  ulacritate  ef- 
ferri.Cic);  vigor,  oris,  m. 
Virg.  Liv.  (ex.  :  v.  ^etatis.  Liv. 
V.  m  viilta.  Liv.];  vis  (Ace. 
vim.  Abl.  vi),  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Vis  eqaorum.  Cic.  v.  (lammie. 
Nep.).  1  Manière  de  concevoir, 
de  sentir  les  chose»,  prompte 
et  animée.  Alacritas,  atis,  f. 
Cic.  (ex.  :  animi.  Cic);  vi- 
gOT,  oris,  m.  Liv.  (ex.  :  v. 
animi.  Liv.);  viriditas,  atis, 
i.  Cic.  (am.   /.,    II).    ||    ^Spéc.) 


Disposition  à  des  emporte- 
ments légers  et  passagers.  Ira- 
cundia,  œ,  f.  Cic.  Animi  im- 
petuB.  Cic.  Voy.  iRAScrniLiTÉ.  ^ 
(aractère  de  ce  qui  exercii  une 
action  prompte  et  forte.  Im- 
petus,  lis,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
impeta  nxagis,  quam  consilio. 
Cic.  impetu3  dicendi.  Cic); 
vis  (Ace.  vim,  Abl.  vi),  f.  Cic. 
etc.  (ex.  ;  vis  oralionis.  Cic)  ; 
vehemeniia,  se,  f.  Cic.  cic. 

(voy.  véhémence);  gravitas, 
atis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  oratio- 
nia.  Cic.  contumeliarum.  Cic). 
Il  (Spéc.)  Caractère  de  ce  qui  .-i 
un  certain  éclat. —  de  regard, 
afies,  ei,  f.  Cic.  —  des  cou- 
leurs, pigmentoram  (los  et 
color.  Cic 

vivandier,  ière,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  vend  des 
vivres  aux  soldats.  Li.va,  a?,  ni. 
Liv.  Sali.  Il  Vivandière.  Qucc 
militibus  cibos  vendit.  A. 

1.  vivant,  s.  m.  Le  fait  d'être 
en  vie.  Vjta,  ee,  f.  Cic.  (ex.  : 
quoad  vita  sappeditat.  ["  de 
mon  viv.  •]  Cic  nunqaam  in 
vitâ  meâ  [•  jamais  de  mon 
viv.  ■].  Cic);  setas,  atis,  f. 
C'io.  etc.  (ex.  :  œtitem  [>  de 
son  viv.»].  Plaut.  Ter.  Lucil.). 
En  son  — ,  viVus,  a,  um,  adj. 
Cic  (cf.  vivus  et  videns  [•  de 
son  vivant  et  sous  ses  yeux  •>]. 
Cic.  frangetis  impeturn  vivi 
['  vous  briserez  de  son  vivant 
son  audace  impétueuse»]. Cic). 
De  mon  — ,  dum  vivo.  Cic. 
quoad  vivo.  Cic.  dum  ero.Cic. 
(Trad.  aussi  par  des  ablatifs 
ab=olu?,  formés  avec  les  adj. 
vifus,  a,  um.  Cic.  [cf.  me 
te,  se,  eo,  ilto  vivo.  Plaut. 
Cic.  Nep.];  salvus,  a,  am.  Cic. 
[cf.  se  saivo.  Cic.  suivis  qui 
inierfaerunt  [•■  du  viv.  des 
témoins.  •].  Quint.).  Etre  dé- 
fendu par  lui  de  son  — ,  ab  eo 
spirante  defendi.  Cic. 

2.  vivant,  ante,  adj.  Qui  vit. 
Vivus,  a,  um,  adj.  Cic  (ex.-. 
aliquem  vivum  capëre.  Liv. 
patrem  et  fitios  vivos  comba- 
rére.  Cic.  aliquem  vivum  sepe- 
llre.  Cic.  vivum  te  non  relin- 
quam.  Cic.  vivus  et  spirans 
[»  bien  viv.  »].  Cic.  vivus  et 
videns.  Cic.)\  vivens,  p.  adj. 
Cic  (voy.  vivre);  animatus, 
a,  uzn,  p.  adj.  Cic.  (ex.  :  cor- 
pora  omnia  aut  animata  aat 
inanima.  Sen.)  ;  animalis,  e. 
adj.  Cic  etc.  (ex.  :  exemplum 
[.  modèle  »]  animale.  Cic)  ; 
animans,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(surt.  subtantivt.).  —  plein  de 
vie),  viWdas,  a,  am,  adj.  Liv. 
(cf.  vividum  corpus.  Plin.  J.). 
Encore  — ,  spirans,  p.  adj.  Cic. 
(cf.  sues  spirantes  arrosi. 
Plin.).  Resté  — ,  salvas,  a,  um, 
adj.  Cic.  superstes,  adj.  Cic. 
Voy.  SURV1VA.NT.  Etre  —,  vi- 
vére,  intr.  Cic.  inter  homines 
esse.  Cic.  Voy.  vivre.  Etre 
encore  — ,  saperesse,  intr.    Cic. 


Voy.  SURVIVRE.  Tant  qu'il  est 
encore  — ,  dum  anima  est.  Cic. 
Tu  ne  sortiras  pas  —  d'ici,  non 
vivuê  abibis.  Ilor.  Fig.  .S''-  i  - 
velir  —  (s'enfermer  dans  une 
retraite  absolue),  abdéra  se  {lil- 
teris).    Cic.    defodére   se.   Si,n. 

Voy.     ENSEVELIR,      RETRAITE.       Uo 

être  — ,  animal,  alis,  n.  Cic.  (cf. 
animalia  inanimaqae.  Liv.). 
animans,  antis,  m.  f.  et  n.  Cic. 
(cf.  animantes  qaosalatis.  Cic). 
l'as  àmo  — ,  ncmo  omnium. 
Sali,  ou  omnium  mortalium. 
Cic.  nemo  unus. Cic.  La  nature 

—  (les  animaux  et  les  végétaux), 
animantia omnia.  Cic.  corpora 
omnia  animata.  Sen.  anima- 
lia. Liv.  (cf.  animalia  inani~ 
maque  omnin  rigentia  rjelu. 
/.iv.).  Il  (T.  biblique.)  Le  Dieu  — 
(qui  existe    de    toute    éternité), 

voy.        ÉTERNEL,      TOUT-PUISSANT. 

Il  Substantivt.  Personne  qui 
vit.  Les  —  (oppoi.  aux  morts), 
qui  vivant.  A.  vivi,  orum,  m. 
pi.  Cic  (cf.  adhuc  in  vivis 
esse.  Cic.  Itctrancher  du 
nombre  des  — ,  c  vivoram 
numéro  exturbâre.  Cic.  ||  (T. 
biblique.)  Les  —  (ceux  qui  ont 
la  vie  éternelle),  voy.  bienheu- 
reux. Il  (P.  anal.)  Exemple  — , 
leçon  —  (qui  se  tire  d'une 
personne  qui  vit),  exemplum 
prxsens  ou  manil'estum.  Cic. 
Exemple  —  (c.-d-d.  frappant), 
exeinplam  grande  (ou  ma- 
gnum). Cic.  Portrait  — ,  image 

—  de  qqn,  verissima  imago 
(alicujus).  Cic.  vera  effigies 
{paterni  oris).  Tac.  Voy.  por- 
trait. Un  portrait  — ,  une 
image  —  de  cette  époque,  iiius- 
tris  temporum  illorum  imago. 
Cic.  Etre  le  portrait  —  de,  la 
vivante  image  de  qqn  (au  pro- 
pre), speciem  alicujw  rejerre. 
Liv.  ou  repreesentare.  Plin.  si- 
miliiudine  (totum  patrem)  ex- 
scribére.  Plin.  Fig.  Reprœsen- 
tàre,  tr.  Hor.  Plin.j.[c(.r.vir- 
tates  moresque  Catonis.  Hor. 
r.  animum  patris  [<■  être  par  ses 
sentiments  le  viv.  portrait  de 
son  père  '].Piin./.).  Keproduire 
la  nature  d'après  un  original 
— ,  veritatem  mutum  in  simu- 
lacrum  ex  animali  exemplo 
transferre.  Cic.  Tableaux  — 
(groupes  de  personnes  repré- 
sentant des  scènes  historiques), 
quasi  stataœ  Ti\otorise.A.  quasi 
signa  spirantia.  A.  Langue  — 
(qu'on  parle  encore),  lingaa 
qua  etiam  nunc  utuntur  ho- 
mines ou  quœ  adhuc  viget  in 
usu  et  sermone  hominum.  A . 
lingaa  viva.  A.  Spécialt.  Les 
langues  étrangères  (par  oppo- 
sition aux  langues  mortes),  voy. 
ÉTRA.NGER.  ||  Qui  exercc  son 
action.  Vivas,a,  am,  adj.  Prse- 
sens,  adj.  Cic.  Voy.  ACTIF,  EFFI- 
CACE. Souvenir  — ,  recordatio 
et  memoriu.  Cic    Le    souvenir 

—  de  qqn,  mem.oria  atque 
imago    alicujus.    Cic.    Conser- 
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▼er,  entretenir  qqcli.  —  en  qqii, 
alére  Miqaid  in  aliquo.  Cic. 
Se  conserver  — ,  liijëre,  intr. 
Cic.  Liv.  (cf.  liy.  usque  ad 
nostram  rtatem.  Cic.  viy. 
in  aiiijwj  m.  Ci'c.l.  vivère,  intr. 
Cic.  (Cf.  l'ivit  lu/niM.  V'irp. 
e/as  mihi  vivit  aactoritas. 
Cic.].  Conserver  —  lo  souvenir 
d'an  absent,  abaentem  memo- 
rià  colère.  Cic.  Qqch.  devient 
plus  — ,  studiam  alicajtu  rei 
awjetar.  Cic.  Quartier  — ,  rue 
—  (où  il  y  a  de  la  vie,  du  mou- 
vement), celebritas  vici,  nVr. 
Cic.  Marché  —,  mercatùs  cele- 
britas er  (reqaentia.  Cic.  ||  iP. 
est.)  Qui  imite  la  vie.  Vivus, 
a,  uzn,  adj.  Virg.  {ex.:  liius 
^■uUus.  Virg.)  ;  spirans,  p. 
adj.  Virij.  lex.  :  apirantia  si- 
gna, xra.  Virg.)  ;  expressos, 
a,  um,  p.  adj.  Cic.  (ex.:  j'as- 
titi.v  sotida  et  expressa  effi- 
gies. Cic).  Exposer  une  chose 
d'une  manière  — ,  rem  ita  ex- 
ponëre  qaasi  agatar.  Cic.  Ren- 
dre   ,    VOy.  ANIMER.   1    Qui  vit 

de  telle  ou  telle  manière.  Mo- 
ratus,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  malier  maie  morsita. 
Plaut.].  Bien  — ,  voy.  hon.nête. 
Manières  distinguées  d'un  bien 
— ,  elegantia  vita;.  Nep.  Mal 
— ,  voy.  DÉBAUCHK.  Un  bon  — • 
(un  homme  qui  prend  la  vie 
gaiement),  homo  genio  indtil- 
gens.  .i.  (d'après  Peri.).  Etre 
un  bon  — ,  bene  ou  libenter 
victitàre.    Ter.     Un     — ,    voy. 

VlVtUR. 

vivat  (  mot  latin  signifiant 
•  qu'il  vive  •),  s.  m.  Acclama- 
tion par  laquelle  on  souhaite 
vie   et    prospérité   à  qqn.  Voy. 

ACCLAMATION,      APPLAUDISSEME.NT. 

Pousser  un,  des  — ,acclamatio- 
ne  excipëre  (aliqaem).  Liv. 
succlamâre  {alicai).  Liv.  (cf. 
txto  clamore  excipëre  aliqaem 
[-  pousser  des  vivats  joyeux  en 
l'honneur  de  qqn  •].  Cic.;. 

vive,  5.  f.  Sorte  de  petite  an- 
guille de  mer.  frachinus 
draco . 

vivement,  adv.  D'une  maniè- 
re vive.  Celeriter,  adv.  Cic. 
(voy.  rapidement).  Alacri  ani- 
mo.  Cic.  Acriter,  adv.  Cic.  etc. 
/cf.  acriter,  aceirimê  agére. 
Cic.  acriter  monêrc.  Cic.  acrius 
ca/jére.  Cari,  acriter  aliqaem 
increpàre.  Cart.  aliqaid  vitu- 
perâre.  Cic.  ).  Cam.  vi.  Cic. 
<iraviter,  adv.  Cic.  (cf.  gravi- 
ter aliquid  ferre.  Cic.).  Peni- 
tus  {animo  percipëre  aliquid). 
f'it:. 

viveur,  euse,  s.  m.  et  f.  Ce- 
lui, celle  qui  mène  la  vie  de 
plaisir.  Homo  volaptati  obse- 
qaen»  ou  indalgens.  .A.  Ganeo, 
onis,  m.  Cic.  Voy.  dkoauciié. 
Il  Viveuse.  Voy.  courtisane. 

vivier,  s.  m.  Pièce  d'eau  où 
l'on  nourrit  du  poisson.  Viva- 
rium, a,  n.  Jlor.  Sen.  Plin. 
Piscina,  œ,  f.  Cic.  etc.  (cf.    pi- 
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fcinas  xdificâre.  Varr.  piscina 
pablica.  Liv.).  Petit  — ,  pisci- 
nula,  X,  f.  Varr.  C*lui  qui  a 
des  — ,  piscinarius,  ii,  m.  Cic. 
Il  (P.  anal.)  Bateau  où  l'on  con- 
serve le  poisson  vivant,  l'ii-rtrùi 
navis.  Macr. 
vivifiant,  ante.  adj.  Qui  vi- 
vifie (au  propre  et  au  fig).  l  i- 
talis,  e,  adj.  Cic.  {cC.vit.  calor. 
Cic).  Animabilis,  e,  adj.  Cic. 
Souffle  — ,  spiritus,  ûs,  m.  Cic. 
Principe  —,  itta/i(aj,  atis,  f. 
Plin.  Sucs — ,  voy.  nourricier.  || 
Fig.  Intelligence  — ,  anin\alis 
intelligentia.  Cic. 
vivification  (lat.  eccl.  i-iri^- 
catio.  Tert.),  s.  f.  .■iction  de 
vivifier.  Voy.  vivifier. 
vivifier  (lat.  post.  vivifi,ccu-e . 
.■ivien.),  V.  tr.  Douer  de  vie, 
animer.  .,4nimâre,  tr.  Lucr. 
Cic.  Vegetàre,  tr.  Sen.  C'est  la 
nature  qui  les  —  (les  plantes), 
avte  natarx  vivant  et  vigent. 
Cic.  Il  (Au  moral.)  Voy.  récon- 
forter. Il  (P.  anal.)  Le  soleil 
vivifia  tout,  soi  omnia  sensu 
afficit.  Virg.  ^  (Fig)  Rendre 
plus  animé.  Voy.  animer. 
vivifique  (lat.  post.  vivificas. 
.ipul.  Amm.  Eccl.)  adj.  (Arch.) 
Qui  a  la  propriété  de  '.'ivifier. 
Voy.  vivifiant. 

vivipare  (lat.  post.  viviparas. 
Apal.),  adj.  Qui  met  au  monde 
des  petits  vivants.  Qui  (qu3e, 
qaod)  viva  animalia  parit.  .1. 
Animalia  gênerons.  Plin.  Etre 
ovipare,  non  ■ — ,  ova  parère, 
non  animam.  Enn. 
vivoter,  v.  intr.  Vivre  petite- 
ment. Vitam  miserê  (ou  quo- 
ijuo  modo)  sustentâre.  A. 
1.  vivre,  v.  intr.  Posséder, 
exercer  les  fonctions  vitales.  || 
(En  pari,  des  animaux.)  Vivè- 
re, intr.  Cic.  etc.  (presque  ex- 
clusivement employé  dans  cette 
acception).J|  (En  pari,  de  l'hom- 
me.) Vivere ,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  qaoad  vivam.  Cic.  vivit- 
ne?  Virg.  vivère  ac  spirâre. 
Cic.  aatis  vixisse.  Cic.  on  dit 
aussi  in  vità  esse.  Cic.  ou  [dans 
le  style  soutenu]  :  laccm  aspi- 
cëre,  intaeri.  Cic.  cf.  hac  lace 
carêre  [^  ne  pas  vivre  «].  Cic. 
pour  vità  carëre.  Cic.  cf.  cur 
ipsis  piratis  lacis  usaram  tam 
diaturnam  dedisti?  Cic;  ex- 
press, avec  vita  :  e  vità  disce- 
dére.  Cic.  vitam  recasàre  [•  no 
pas  vouloir  v.'l.  Cic. l'ifaï  cdica- 
jus  parcëre  ["laisser  v.  qqni]. 
Cic.  ijdioai  vitam  dâre.  Cic. 
voy.  vie;  par  hyperb.  quando 
vivemas?  Cic.  prias,  qaseao, 
disce  qaid  sit  vivere!  Ter.  ille 
mihi  vivere  et  frai  anima  vi- 
detur,  qui. . .  Sali,  stadia  illo 
qaibas  nanc  etiam  vivima.i. 
Cic);  esse,  intr.  Cic.  etc.  fox.  : 
omnium  qaisant,  qui  faerant, 
qui  faturi  sant.  Cic.  nec  enim, 
dam  ero,  angar  ullû  re.  Cic. 
adhac  sumas.  Cic  esse  desiit. 
Cic.  voy.  exister)  ;    spirâre, 
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intr.  Cic.   eus.   (ex.  :  dam  spi- 
rare  potero.  Cic.  ab  eo  ipiran- 
te   defendi.    Cic).    (j  ^Dans  un 
sens  défavorable.)  Qui  a  beau- 
coup vécu  et  (absol.),  qui  a  vé- 
cu, voy.  vn-KUR.  Il   (Pour  occla- 
mor  qqn.)  Lui  souhaiter  longue 
vie.   S'ive   Alexandre  1   .ilcxan- 
der,    dii    te   servent  !  Lampr. 
Vive  l'oncle  I  Féliciter  patrao. 
Saet.  Voy.  vivat.  |{    Qui  vive  ? 
Qais  homo  est  ?  Quis  ta  ?  Voy. 
Qin-vivB.    Il    (.\rch.)  Pour   pren- 
dre Dieu  à  témoin.  Vive  Dieu  I 
Pro    deam    fidsm.    Cic.    \\  (En 
pari,   des   végétaux.)    Vivère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  vivit  vitis 
Cic.  vivit  arbor.  Col.);  vigëre, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.:  omnes  ret, 
qux  natarâ  vigent.  Cic);  esse, 
Cic.  etc.  (voy.  exister).  I|  Exer- 
cer   ces    fonctions    pondant   lo 
temps  qui  a'écoule  entre  la  nais- 
sance et  la  mort.  Vivêre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :   v.  diu.  Cic.  pa- 
rum  dia.  Cic.  v.  annam  [•  un 
an  •].  Cic.  ad  centesimam  an- 
nam. Cic.  ad  sammam  senec- 
tatem.   Cic.   très  et    sexaginta 
annos.  Liv.  epit.  nemo  est  tam 
senex  qui  se  annum    [•  encore 
un  an  .]  non  patet  posse  vive- 
re. Cic.  [sen.  7,  2ii].    si  viveret 
[•  s'il    vivait   encore  •],    verba 
ejas  audiretit.  Cic.  [Rose.  Am. 
ïli,  li2].  si  viveret   Hortensius, 
cetera  fartasse  desideraret.  Cic 
[Br.  2,  6]).  Il   (Fig.)  Rester  dans 
le  souvenir  des  hommes.    Vi- 
vère, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  mihi 
qaidem  Scipio  vivit  semperqae 
vivet.   Cic.   [am.   27,   102].  e^uj 
mihi   vivit  aactoritas.  Cic.  vi- 
vant   scripta.   Ov.)  ;    vigère, 
intr.  Cic.  etc.  (s'opp.  à  jacère, 
ex.  :    vigent  stadia.  Cic.  malta 
sn'cala  vigait  nomen...    Cic); 
permanère ,    intr.    Cic.    etc. 
(voy.  durer).  Faire  — ,  voy.  im- 
mortaliser. Il  Exercer  ces  fonc- 
tions dans  telles  ou  telles  con- 
ditions,   de   telle   ou    telle  ma- 
nière. Vivère,  intr.    Cic.   etc. 
(ex.:  si  liberx  ac  padicse  vive- 
re licitam  faisset.    Liv.  iisdem 
obnoxios  [•  sous  la  dépendance 
des  mêmes  hommes  •]    vivere. 
Liv.    vivérc    vitam     tatiorem. 
Cic.  vitam  daram.  Ter.    qaam 
ille  vivebat  non  erat  vita.  Cic. 
in   diem  [■  au  jour  le   jour  •] 
vivere.  Cic.  [de  Or.  II,  1.0, 169]. 
e  natarà  ou  convenienter  na- 
tar;e  [.  conformijment  à  la  na- 
ture »]  vivère.  Cic.  nemo  aliter 
Romse   potest   vivere.   Sen.   v. 
cam    timoré.    Cic.    in  maximâ 
celehritate  atqae   in  ocalis  ci- 
viam   vivère.   Cic.   [Off.  III,  1, 
3].    r.    in    paapertate.   Cic    in 
Uileris  [«au  milieu  des  livres»]. 
Cic.    V.    bene    [<■  bien  vivre  •, 
c-a-d.     ne    se    refuser     aucun 
plaisir].  Plaut.  Ter.  parvo  bé- 
ni;. Ilor.  V.  maie  [<■  dans  la  se- 
ne»  |.  Cic./lor.misi:rrimë.  Plaut. 
luxariosê    [•.  dans    le    luxe  •]. 
Nep.  sapienter.  Cic  vivère  sibi. 
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Ter.  eci/uis  i/ivil  fortunalior  ? 
Ter.    vivo    miserrimus.  Cic,  f. 
euni   aliqao.    Cic.    cum  aliqan 
valdé   familiariter.    Cic.    cum 
alii/ao  conianclisaimi  et  anian- 
lissimé.  Cic.  impers,  aliter  cum 
amico, aliter  cum  (yrannovivi- 
lar.  Cic.  p.ir  «xt.  haie    uni  rci 
vivil,  at  allilia  decenter  secel . 
6'en.    cf.    in    unû  philosophiâ 
qaaai  ta/iernocuium   vitsc  sax 
coUocasse.  Cic.  [de  Or.  III,  20. 
77);  esse.  intr.  (^ic.    etc.  (ex.: 
tolas  est  in  amore.  Cic.  on  dit 
aussi   vitam   aijëre  ou    degëre. 
Cic.   cf.   vitam    agëre   felicem. 
Cic.  in  paapertate  vitam  degç- 
re.  Cic.  voy.    vie).  —  à  la  mê- 
me époque  que  qq".  in  xtatem 
alicaJaa  incidêre.  Cic.  alicaJas 
ou   alicai   ense   œqaalem.    Cic. 
(voy.    contemporain).    Une  per- 
sonne avec  laquelle  il  est  faci- 
le,   difficile    de    —    et  {famil.) 
une  personne  facile,    difficile  à 
—,  (acilis,  difRcilis    (ou  ruoro- 
sas)  aliqais.   Cic.    (cf.  Cic.  [ep. 
VU,  1,1;   Br.  21,  85;  57,  SO /  ; 
Fin.   1,   18,  61  ;   seu.    3,  7).  — 
bien,  —  mal  avec  qqn,  voy.  [en 
bonne,    en    mauvaise]    intelli- 
gence (p.  UOO,  col.  3).     Il   Viviv 
qq.  part,  y  séjourner,  y  habiter. 
Vivère,  intr.  Cic.  etc.  (ex.;  vi- 
vit  Syracusis .  Nep.  v.  in  Thra- 
cià.  Nep.y,  esse,  mtr.  Cic.  etc. 
(ex.  :    esse    Athenis.  Cic.   voy. 
séjourner).  Il    (Spéc.)  Savoir  — 
dans  le  monde,  nec  /lumaniia 
tis    expertem    esse    nec    vitse 
commanis  imperitam.  Cic.    in 
commani  vitâ   et  valgari  con- 
saeiadine  nec  hebetem  esse  nec 
radem.  Cic.  EUipt.  Une  person- 
ne qui  ne  sait   pas   — ,  huma- 
nitatis  expers  aliqais.  Cic.  ar- 
banitatis    expers   aliqais.  Cic. 
inarbanus   homo.    Cic.^  Subst. 
Le  savoir  — ,  voy.  p.  16Ii9  (col. 
1).  Apprendre  à  —  a  qqn,  lia- 
manani,   aliquem   urbanumqae 
reddëre.  Cic.  et  (par  ext.)  ali- 
qaem  depexam  dàre.  Ter.  (voy. 
corriger).    Bien    — ,    mal    — , 
voy.    [avoir    une    bonne,    une 
mauvaise]    conduite.     ^    Avoir 
l'aliment  des  fonctions  anima- 
les,   la   subsistance.     Vivère, 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  v.  piscibas 
U  de  poisson  •].   Css.    cortice. 
Cœs.  lacté  et  carne.  Cœs.  lacté 
atqae  pécore.  Cœs.  rapto.  Sali. 
fr.  Liv.  at  sit,  qai  vivat  [-pour 
qu'il  ait  les  moyens  de  vivre-.]. 
Ter.  habeo,   unde  vivam.  Ter. 
[adelph.   981].  laaté    vivëre   et 
liberaliter  sibi  indalgëre.  Cic. 
par  ext.  parce  ac  dariter  vivë- 
re.    Cic.].    Voy.    [se]    nourrir. 
Faire  — ,    voy.  nourrir,  entre- 
tenir. Subst.   Le  — ,  c.-à-d.    ce 
qui  sert  à  la  substance,  victus, 
ÛS,  m.  Cic.  etc.  (ex.:  alicai  vic- 
tum    dâre.    Hor.    voy.  vivre 
VIE,  subsistance). 
2.  vivre,  s.   f.   Voyez   vive    et 
cuivre. 
vivres,   o.    m.   pi.    Ciioses    qui 
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servent  à  la  subsistance.  Ci- 
bus,  I,  m.  Cic.  etc.  (voy.  ali- 
ment) ;  cibaria,  orum,  n.  pi. 
Cic.  etc.  (ex.  :  cibitrin  alicai 
dàre.  l'IavU.  ou  prmbëre.  Cic. 
cibarioram  inopia.  Csra.  vi- 
ginti  dierum  coda  cibaria. 
{.Vep.);  victus,  lis,  m.  Cic.  etc. 
(ex.:  victus  tenais,  tenuissimas. 
Cic.  victum  dâre,  Ilor.  alicui 
victum  cotidianum  in  l'ryta- 
neo  pahlicë  pro'bëre.  Cic.  )  ; 
coinmeatus,  ùs,  m.  Cic.  etc. 
(e.\.  ;  sapportàre  (ramentam 
coinmeatumque  ex  Seqaanis 
et  .4,'f/uis.  C'a's.  aliqaem.  com- 
meata  et  reliquis  copiis  inter- 
cludëre.  Cic.  nec  vi  capi  vidc- 
bat  posse...  urlirm.  nec  fam:\  ut 
qaam  prope  libcri  u  Carthugi- 
ne  commeatas  alerent  [•  d'une 
ville  à  laquelle  des  convois 
parlant  du  port  de  Cartilage 
fournissaient  presque  librement 
des  vivres  .].  Liv.  [X.\V,23,3]; 
voy.  approvisionnement)  ;  an  - 
noua,  ae  (•  récolte  de  l'année, 
rf'où  provisions,  vivres  pour 
l'année,  denrées  •),  f.  Cic.  etc. 
(voy.  denrée).  Couper  les  —  à 
qqn,  deducëre  cibam.  Ter. 
vizir,  s.  m.  Officier  du  conseil 
du  sultan.  Minister  régis.  A.  P 
Il  (Fis)  Famil.  Un  —,  c.-à-d. 
un  despote,  voy.  ce  mot. 
vocable  (lat.  vocabalum),  s.  m. 
Appellation.  Voy.  ce  mot.  Etre 
sous  le  —  de,  nomine  (alicaJas) 
appellâri.  Cic.  ||  Mot  d  une  lan- 
gue. Vocabulam,  i,  n.  Varr. 
Quint.  Voy.  mot. 
vocabulaire,  s.  m.  (Arch.)  Dic- 
tionnaire d'une  langue.  Voy. 
dictionnaire.  Il  (De  nos  joara.) 
Dictionnaire  abrégé.  Voy.  lexi- 
que. 1  (P.  ext.)  L'ensemble  des 
mots  qui  appartiennent  à  une 
langue.  Verba  linguês  propria. 
A.  Langue  qui  a  un  —  peu 
étendu,  inops  lingaa.  Cic.  \\ 
(Spécialt.)  L  ensemble  des  mots 
qui  appartiennent  à  une  science, 
à  un  art.  Vocabala  artis  pro- 
pria, .-i. 

vocabuliste,  s.  m.  Auteur  d'un 
vocabulaire.  Voy.  lexicographe. 
vocal,  aie,  adj.  Qui  appartient 
à  la  voix.  Vocalis,  e,  adj.  Varr. 
(Traduire  aussi  par  le  génit. 
l'oei's.)  Les  organes  — ,  voy. 
VOIX,  ORGANE.  Musiquo  — ,  vo- 
cum  cantas  (p.  opp.  à  tibiarum 
nervoramque  cantas  [•  la  mu- 
sique instrumentale  •].  Cic). 
Oraison  — ,  voy.  prière.  ^  ^Qui 
appartient  au.v  voix  exprimées 
dans  un  vote.  (Traduire  par  le 
génit.  saffragii  ou  saffragio- 
ram.)  Les  —  (ceux  qui  avaient 
le  droit  de  vote  dans  une  com- 
munauté religieuse),  qaibus 
suffragii  latio  est  ou  qai  jus 
saffragii  habent.  A. 
vocalisation,  s.  f.  Action  de 
vocaliser.  Exercitatio  vocis.  .-i. 
Il  (P.  anal.)  Trille,  roulade.  Voy. 
ces  mots. 
vocaliser,  v.  tr.  Faire  des  exer- 
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eices  vocaux  en  cnantant  la 
note  sanR  la  nommer.  Exercére 
vocem.  A.  Il  (P.  an.il.)  Exécuter 
des  ornements  dans  un  morceau 
de  cliniit.  Voy.  roulade,  trille. 

vocatif,  s.  m.  C.is  do  la  décli- 
naison pour  marquer  qu'on  s'a- 
dresse à  une  pi^rsunne.  Vocati- 
vas  casas.  Gell.  et  subst,  vn- 
cativas,  i,  m.  Oramm.  Salata- 
torias  casas.  Prise.  Au  — ,  vo- 
cativë,  adv.   Gi-ll, 

vocation,  s.  f.  Action  d'appeler 
qqn  (en  pari,  de  Dieu).  Voca- 
lio,  onis,  f.  Eccl.  (cf.  voc.  gen- 
tiam  [•  la  voc.  des  gentils  •]. 
Hier.).  ^  (P.  anal.)  Mouvement 
intérieur  p.Tr  lequel  ou  se  sent 
appelé  de  Dieu  à  toi  ou  tel 
genre  de  vie.  Vocatio,  onis,  f. 
Aag.  Impulsas  ou  instinctus 
divinus.  A.  Suivre  sa  — ,  quo 
Deas  nos  vocat,  ire.  A .  deligëre 
sil'i  rationem  vitœ  a  Deo  prse- 
monstratam.  A.  ||  (Spéc.)  Mou- 
vement intérieur  par  lequel  on 
se  sent  appelé  à  la  vie  reli- 
gieuse. Vocatio,  onis,  f.  Aag. 
Jnnatum  stadianxrerumdivina- 
ran.  .A.  .\voir  la  —  religieuse, 
ad  res  divinas  quasi  namine 
(ou  divino  instinctu]  impelli, 
j4.  N'avoir  pas  la — ,arebus  di- 
vinis  abhorrëre.  A.  ||  (P.  ext.) 
Disposition  marquée  pour  un 
certain  genre  de  vie.  Proclivi- 
tas  [ad  aliquid).  Cic.  (Alicuias 
rei)   studiam,   ii,  n.  Cic.  Voy. 

DISPOSITION,    GOUT,    PENCHANT.    La 

—  des  beaux-arts,  appetentiain 
liberalium  artiam.  Flin.  Qui  a 
la  —  militaire,  natas  in  arma. 
Liv.  Avoir  la  —  de  qqch.  pro- 
ctivem  (ou  pronam)  ad  aliqaid 
esse.  Cic.  Tac.  studio  alica- 
Jas rei  tenëri.  Cic.  Suivre  sa 
— ;  inolinàre  quo  te  vis  ingenii 
defert.  Sen.  N'avoir  pas  la 
— .  alienum  esse  ou  abhorrëre 
(ab  aliquâ  re).  Cic. 

vocifération,  s.  f.  Parole  ac- 
compagnée de  cris  de  colère, 
de  menace,  etc.  Vociferatio, 
onis,  f.  Cic.  Convicium,  ii,  n. 
Cic.  Voy.  clameur,  cri. 

vociférer,  v.  intr.  Faire  enten- 
dre des  paroles  accompagnées 
de  cris  de  colère,  de  menace, 
etc.  T'ociferâri,  dép.  intr.  Cic. 
Clamitâre,  intr.  Cic.  Voy.  crier. 
Il  Transiiivt.  —  des  injures, 
voy.  proférer. 

vœu,  s.  m.  Promesse  faite  à  la 
Divinité  d'accomplir  telle  ou 
telle  œuvre  méritoire,  si  elle 
exauce  une  demanda  qu'on  lui 
adresse.  Votuin,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  vota  debëre  diis.  Cic.  vota 
nuncapâre  ou  sascipëre  ou 
concipére  [<•  former,  faire  •]. 
Cic.  vota  sascipëre  pro  aliquo. 
Liv.  vota  facëre.  Cic.  cum  vos 
vota  faceretis,  at...  Cic.  voto 
et  promisso  teneri.  Cic.  [Att. 
XII,  18,  1].  obstrictam  esse  re- 
ligione  voti.  Cic.  [Att.  XII,  h3, 
2].  obligari  voti  sponsione  deo. 
Cic.  [Leg.  Il,  16,  i.l].  vota  sol- 
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vèreoii  difS^Uêre  [•  accomplir, 
s'acquitter   de   >].    Cic.    lotuiii 
pe>•scU■^re.    Cic.    [Rpp.   U,   £.'.. 
i!>].    vo/orum    damnari",    oua- 
pro  lis  sasceperant  [•  être  lié; 
par  les  vœui  qu'ils  avaient  for- 
més  pour  eux   -].    Liv.).  Faire 
—,  vovdre,  ir.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Her:ali  decuniiim.  Cic.  V'alcano 
arma.  Lii-.  pr.^,  lictimit  homi- 
nea  immolant  aiU  se  immola- 
taros  lovent.  Cses.  loiisse  di- 
citur    avam   se  deo   daturam . 
Cic.  [div.  I,  17,  31].  se  pro  se- 
gro  eo  vovifse,   ubi  convaluis- 
set,   Bacchis   eam   se  initiata- 
ram.  Liv.);  devovère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  Agamemnon  cum  ile- 
vovisset  Dianx   [.  avait  f.iit  v. 
d'immoler  à  Diane  •],  gu.'U  in 
sao  regno  pulcherrimum    na- 
tam  esset.  Cic.  [OST.  III,  S5,  95]). 
1    (Par   ext.)    Souhait   qu'on   a 
demandé  à  la  Divinité  d'e.xuu- 
cer.  Votum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  : 
voti  compos.  Liv.  voy.  exaucer). 
||_  (Par   anal.)   Souhait  de  voir 
s'accomplir  qqch.  Voy.  souhait. 
(p.    170*,   col.    1).    Il   (Par  ext.) 
\ote.  Voy.  ce  mot.  ^  Ce  qu'on 
a  promis  à  Dieu,  s'il  exauce  la 
demande  qu'on  lui  adresse.  Vo- 
iuzD,  i,  n.  Cic.  etc.   (ex.  :  spo- 
Jia    hostiam,    Valcano   votum. 
Liv.    [XXIU,   IS,    5].    nocturna 
vota  [i.  e.  ea  qase  noctu,  vove- 
rat\.  Cic.  [Verr.  II,  5,  5/i,  U2J). 
||_(Par  anal.)  Offrande  promise. 

Voy.    OFFRANDE.    PROMESSE. 

vogue,   s.  f.  (Arch.)  Action  de 
voguer.   {Navisj  carsas,  us,  m. 
C.-es.    Navigatio,   onis,    t.    Cic. 
Voy.  NAVIGATION.  Venir  à  pleine 
—,  voy.  VOILE.  Il  (P.  ext.)  Partie 
du  bateau  pour  mettre   les  avi- 
ron*. 6'c<3/mus,  i,m.  Cic.  l(Fig.) 
Succès  de  ce   qui  a   cours  chez 
un  grand  nombre  de  personnes. 
Auctorltas,  atis,  t.  Cic.  etc. 
(ex.  :  magnâ  esse  in  aacioritate. 
Plin.  auctoritatem  habère.  Cic. 
fiorèregratià  et  auctoritate.  Cic. 
auctoritatem  facère  ou   conci- 
liârc  alicai  ou  alicai  rei.  Cic); 
gratia,  œ,  f.  Ctc.  etc.  (ex.  ;  m 
gratiâ  esse.  Cic.  gratià  valêre 
ou  [torére.  Cic.  alicui  rei  gratia 
in  vuigo  est.  Plin.  gratiam  ali- 
cui conciliùre.  Cic).  Etre  eu  —, 
avoir  la   — ,   plurimam  valêre 
ofiad  omnes.  Cic.  florère,  intr. 
Cic.  Jactationern  in  populo  ha- 
bère. Cic.  vigére,  inlr.  Cic.  (cf. 
tui  libri  viyent.   Cic).    esse  in 
pretio  ou    in    maximo   pretio. 
Plin.  este  in  honore.  Hor.  L'o- 
pinion qui   est  en  —,  ea  fama 
<iuœ    plerosqae    oblinet.     Cic. 
<;ho8e    plu'*    en   —,    usas    ccle- 
bratior.  Plin.  Voy.  estime,  re- 
nom, MODE. 

voguer,  v.  intr.  (Arch.)  Ramer. 
Voy.  ce  mot.  ||  (P.  ext.)  De  nos 
jours.  Avancer  sur  l'eau.  Navi- 
gâre,  intr.  Cic.  (cf.  navigdre 
plenisusimig  velis.  Cic).  Nu- 
tire,  intr.  Cic.  (cf.  natare  in 
mari.  Cic).  Fig.  —   à   pleines 
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voiles  (i-éussir  pleinement),  voy. 
nsussiR.^  César  vo^uc  à  pleines 
voiles,  Cxsaris  venti  valde  sunt 
aecundi.  Cic.  lin  voguant  à 
pleines  voiles,  vento  secundif- 
simo.  Cic.  Vogue  la  galère  ! 
(laissons  les  choses  suivre  leur 
cours),  quicumque  venti  erant. 
Cic.  Il  Fig.  flw-tactre,  intr. 
tic.  Liv.  \'oy.  FLOTTER.  Je  vogue 
sur  une  nur  de  vices,  ego  in 
alto  vitiùrum  omnium  sum. 
Sen. 

vogueur,  s.  m.  (Arch.)  Ra- 
meur. Voy.  Ce  mot. 
voici,  prép.  Sert  à  appeler  l'at- 
tention sur  la  personne  ou  sur 
la  chose  dont  on  va  parler  ou 
surcc  qui  va  arriver  à  l'instant. 
En,  interj.  (avec  le  Nom.  ou 
l'Ace.).  Ci'c.  etc.  (ex.  :  en  causa. 
Cic.  [Dej.  6,  17J.  en  aras.  \'irg. 
en  causam,  cur  lex  tam  egre- 
gia...  ma.i-imo  imbri  (eratur. 
Cic.  [Ph.  5,  6,  15).  absol.  en, 
cui  ta  libéras  commitias.  Cic 
en,  cur  magister  ejus  ex  ora- 
tore  arator  factus  sit,  possi- 
deat  in  agro  publico  campi 
Leontini  duo  milia  iwierum. 
Cic.  [Ph.  3,  9,22]),- ecce,  interj. 
(avec  le  Nom.).  Cic.  etc.  (ex.  : 
ccce  iuœ  litterœ  de  Varrone. 
Cic  [Att.  XIII,  16,  1].  ecce  pos- 
tridie  Crasso  littcras  Capuà  a 
Lucretlo.  Cic.  [Att.  Vil,  21.]. 
ecce  autem  repente,  ebrio  Cleo- 
mane,  nantiatur. . .  Cic  [Verr. 
Il,  5,  3/i,  87].  avec  le  dat.  de 
sentira.  :  ecce  tibi  e  transverso 
Lampsacenus  Strato.  Cic.  fAc. 
pr.  II,  38,  121]).  Me  -,  adsum. 
Cic. 

voie,  6.  f.  Espace   qui   se  pro- 
longe  dans  une    direction  me- 
nant   d'un    lieu    à    un    autre. 
Via,   se,   f.  Cic.  etc.  (ex.  :  via 
publica.  Cic  via  Flaminia,  Ap- 
pia.  Cic.  vùtm  (acëre  ou  pan- 
dëre  ou  aperlre.  Liv.  viam  inire 
ou  ingredi.  Cic  au  fig.  rectam 
vitse   viam   sequi.   Cic   de  via 
[-_  de  la  bonne  voie  »]   dece- 
dëre.  Cic.  redire  in  veram  viam. 
l'iaut.   ou     [sirapl.]    redire    in 
viam.  Ter.  voy.  chemen];  iter, 
itineris,  n.  Cic.  etc.  (dans  des 
express,  c.  :   iter  pédestre  [.  la 
V.  de  terre  -]  opp.  à  iter  ma?-i- 
timam  [..  la  v.  de  mer  .].  Saet. 
Justin,  iter  pédestre,  terrestre. 
Cœs.  Liv.  itinera  pedeslria  con- 
cisa  içstuariis.  Cœs.  itinere  pe- 
destri  petëre  Syriam.  Liv.  iti- 
nere  lerrestri   petëre    Thessa- 
liam.  Liv.  voy.  route).  ||  (Spéc.) 
Direction   suivie   par   le    gibier 
qu'on  poursuit  et  que  marquent 
les  traces  qu'il  a  laissées.   Ves- 
tigia,   OTum,  n.  pi.  Cic  etc. 
(ex.  :   vestiyia  persequi.   Plin. 
voy.  trace).  F'ig.  Nous  sommes 
à    bout    de    — ,    j'am    extrema 
sunt.    Cic    iMetlre  qqn    sur   la 
— ,_  commonsirâre    viam.   Cic 
Il  Traces  parallèles  laissées  par 
les  roues  d'une  voiture.  Orbita, 
(f,  f.  Cic.  Il  Espace  compris  en- 
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Ire  les  rails  du  chemin  do  fer. 
Via,  se,  f.  .•!.  ||  (Par  anal.)  Voio 
d'oau.    Bima,  œ.  !.    lie.  etc. 
(ex.   :    navfs    i-in\is    ftliscunt. 
lirg.     rimas    e.xpléro    [•    bou- 
cher •].  Cic);  foramen,  mi- 
nis,    n,   Liv.   Sen.   (ex.  :   (hra- 
mina   prsecladëre.    6'en.).  ||  La 
voie  lactée.  Voy.  lacté.  ||  (Phy- 
siol.)   Conduit    que    présentent 
certain?  organes.  Via,  œ,  f.  Cic. 
Iter,   itineris,  n.  Cets.  (c-f.   uri- 
na- iter.  Cels.).  Meatus,  ùs,  n. 
Plin.  Les  —  respiratoires,  spi- 
ritùs  receptacula.  iSen.   Les  — 
digestives,  ciborum  instrumen- 
ta.  Plin.  1   Quantité  do  qqch. 
qui  se  porte  en  un  voyage.  Une 
—  de  bois,  quicqald  li</noruiH 
ab    homine  porlari  pdtest.  A. 
Une  —  d  '.-au,  bina-  sitatce  aqax. 
Q.  —  de  charbon,  voy.  charre- 
tée. I  (Au  fig.)  Direction  suivie 
pour  atteindre    un    but.    Via, 
W,  f.  Cic.  etc.  (voy.  moïen,  mé- 
thode). —  il..-  fait," voy.  violen- 
ce.  Etre  en  bonne  — ,  esse  in 
cursu.  Cic  Etre  en  —  d'accom- 
plissement, esse  in  effectu.  Cic. 
voilà,  prép.  Qui  sert  à  appeler 
l'attention   sur   la  personne   ou 
la  chose  dont  on  vient  de  par- 
ler.   Se   rend   en   latin    par  un 
des  pronoms  iste,  ille  ou  is  ou 
par  les  adverbes,  ita,  sic  :   (cf. 
multoe  arborum  istarum  [«beau- 
coup   des    arbres  que    voilà    »] 
meâ  manu  satœ  sunt.    Cic.  ea 
causa  belli  fait.  Liv.  ita  est  ko- 
m,o  ['  voilà  comment  est  l'hom- 
me   •].    Ter.    sic  sum    [.   voilà 
comme  je  suis  -J.  ï'er.).  —  mon 
opinion,     mon    sentiment    sur 
l'orateur,  habes  meam  de  ora- 
tore  judicium,  Cic  Voilà   tout 
ce    que   j'avais   à    dire,    kubes 
omnia.  Cic  — ,  ma  foi  1  qui  est 
bien   dil,   pulchrè,    mekercala, 
diclum.  Ter.  Voilà  qui  va  bien, 
reclê  (actum.  Cic.  —  bien  cette 
Académie   si    fuyante  I    o  Aca- 
demiam  volaticamt  Cic.  —  dix 
jours  que,  dies  hic  ducimus  est, 
cum...  Com.  Voy.  voici. 
voile,  s.  f.  et  m.   ||  6'.  f.  .Mor- 
ceau de  toile  qu'on  attache  aux 
vergues,   et   qui,   poussé   par  le 
vent,    fait    avancer   le    navire. 
Vélum,  i,  n.  Cic.  (ordint.  au 
plur.    vêla,  orum,   n.   Cic.    (cf. 
vêla  pandëre.  Cic.  veniis  dàre. 
Virg.     solvére.     Virg.    aptare. 
Quint,  explicùre  veluin.  Plaut. 
vêla    tenàëre,    intendëre,    iin- 
ptêre  [•  gonfler,  enfler  les  v.  -]. 
Vii'g.     vêla    contrahëre.     Cic. 
Ilor.    ou   subducëre.    Aact.    b. 
Alex,    ou  stringëre    [■    larguer 
les  V.    "].   Hen.    vêla   deducëre 
[•  amener  les  v.    »].    Ov.    velis 
navein  rcgere.  Cees.  minislrare 
[»    manœuvrer     un      navire     a 
l'aide   de  v.  "J.  Tac  vêla  dàre 
in  altum.     Virg.   vêla  dirigëre 
ad  locum   aliquem   [-  faire   v. 
vers...    •>].    Cu-s.    planis     velis 
ferri.  Cic.  plenissimis  velis  na- 
vigûre   [•    naviguer,    voguer    à 
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pleines  v.  -J.  Cic.  lelis  passif 
pervehi,  veli)  venire  [•  arrivor 
S0U3  toutes  V.,  toutes  v.  <1"- 
hors  ■].  Cic.  Liv.  velis  p'-c/'i- 
gére.  Ilirt.);  sinUS,  ÛS,  "\ 
l  iry.  Ou.  Hen.  (ox.  :  impU-iy 
sinus.  Virg.  totos  sinas  expli- 
caref.  mettre  toutes  V.  an  vent"), 
feen.).  Petite  —  qui  surmoiitr 
la  vergue  de  perroquet,  »u/)/hi- 
rum,  I,  n.  Scn.  Lac.  —  de  mi- 
faine,  dolo  ou  dolon,  onis,  m. 
Lii\  Corde  attachée  à  l'un  des 
coin<î  de  la  —,  pes,  pedis.  m. 
Cir.  (cf.  [acëre  pciiein  [-  bor- 
der une  V.  •]  Virg.  'pedibus  a- 
ijuis  [-  à  pleines  v.  ■].  Cic). 
Voy.  ÉCOUTE.  Action  de  dé- 
ployer les  —,  veli^atio,  onis, 
f.  Cic.  Mettre  à  la  —,  déployer 
les  —,  mettre  la  —  au  vent, 
soli-cre  navem  ou  ancoram. 
Cic.  (en  pari,  d'une  flotte),  sol- 
vëre  ctassem  (a  Brandisio]  ou 
bien(intr.)epoWusoii'«re.  CsBS. 
ou  simplt.  solvére.  Cœs.  e  porta 
proficisci,  exiie  ou  naves  edu- 
cëre.  Coes.  dcvehi  (s.-e.  navi). 
Cic.  Faire  —,  navigâre,  inlr. 
Cic.  (cf.  nav.  in  Macedoniam. 
Cic).  cnrsam  tenêre  {yento 
sccandissimo).  Cic  ou  simplt. 
tenêre,  tr.  ou  intr.  Liv.  (cf. 
tenëre  locam  aliauem  [•  faire 
V.  vers  un  enrlroît  ■»].  Liv. 
ten.  Liparas.  Liv.).  cnrsam 
dirigëre  (ad  locum  aliquem). 
Civs.  (cf.  carsam  dire.vit  (juo 
tendcbat.  Nep.).  (En  pari, 
d'une  flotte.)  Transmittére  clas- 
sem  {in  Eabceam,  ad  urbem 
Oricum).  Liv.  Prêt    à   faire  — , 

âni  e^t  sons  — ,  ad  navigan- 
uin  paratas.  Cic.  paratiis 
instractusqae  remigio.  Liv. 
(classis)  instructa  parataqae. 
Liv.  Se  servir  de  qqch.  comme 
de.  —,  veliilcâre  aliqaâ  re. 
PUn.  A  pleines  — ,  sMatis 
armamentis  (ventre).  Liv.  Ca- 
ler, cargner,  ferler  les  — ,  ar- 
mamenta  demére  ou  compo- 
nére.  Liv.  Garnir  un  navire  de 
ses  — ,  navem  armàre.  Cœs. 
Qui  a  des  — ,  garni  de  — ,  ve- 
Uitas,  a.  am,  p.  adj.  Virg.  {navis) 
velis  instructa.  Cic.  Ce  navire 
va  très  bien  à  la  — ,  navis 
est  incredibili  celeritate  velis. 
Cic  II  (Fig.)  Mettre  toutes  — 
dehors  (chercher  à  paraître 
dan?  tous  se*  avantages),  velu 
dare  [ingenio^.  A.  (d'après  Cic. 
Ov.).  (En  pari,  d'un  orateur), 
pandire  vêla  orationis.  Cic. 
Tontes  —  dehors  (en  faisant 
tous  ses  efforts),  velis  remisque. 
Cic  ventis,  remis.  Cic.  remigio 
veloqae.  Plaut.  Voguer  à  plei- 
nes —  (réussir  pleinement', 
prospéra  flata  (ortanœ  ati. 
Cic.  Il  (P.  ext.)  Une  voile 
[c.-à-d.  un  navire).  Navis, 
is,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  clas3i!< 
triginta  naviam  [•  une  flotte 
de  30  v.  .].  Liv.).  1  S.  m.  Mor- 
ceau d'étotfe  destiné  à  dérober 
aux  regards  une  chose,  une  per- 
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sonne.  Vélum,  i,  n.  Cic.  etc. 
lex.  :   intendére  vcla    tUcatris. 
Lacr.     taliernacula     curhas'ùs 
intenta  velis.  Cic);  veiamen- 
tum,    i,  n.  Sen,  (ou.  pr.  Sen. 
[ad  Marc.  If.,  'X\;  au  fig.  :   qiue- 
rentes  lihidinibus  suis  patroci- 
nium  (i/ît/aoci  ac  vclainentam. 
Sen.  [v.  beat.  12,  />));  involu- 
cruzn,  i,  n.  Cic  etc.  (ex.  :  in- 
volucrum     candelabri.     Cic). 
Grand  —  (tendu  au-dessus  de 
l'amphithéâtre),  velariam,  ii,  n. 
plus  souvent  au   plur.   velaria, 
orum,    n.    pi.    Vul.-.Ma.v.    Juv. 
Voy.    RmEAU,    TENTURE.   ||    Mor- 
ceau  d'élofTe  dont  autrefois  les 
hommes  et  aujourd'hui  les  fem- 
mes se  couvrent  le  visage.   Vé- 
lum, i,  n.  Ctc.  etc.  (ex.  :  vélo 
tegére  canut.  Cic.)  ;  amicius, 
lis,  m.   Virg.  (ex.  :  f'hrygio  ve- 
lamar  amictu.  Virg.  contegëre 
caput  amictu.    Virg.).   Se  cou- 
vrir d'un  — ,  {caput)  velâre.  Liv. 
obnabëre.    Cic.    Liv.    Couvert 
d'un  —  (en   pari,  des  femmes), 
ricinas,  a,  am,  adj.   Varr.  Voy. 
VOILER.  —  (des  mariées),  (lim- 
meum,  i,  n.  CatuU.  PUn.  Mart. 
Petit   — ,   ricinium,   ii,  n.  Cic 
—  de  gaze,  de  dentelle,  carba- 
sa,  orum,   n.   pi.   Virg.  Ov.  — 
de   crêpe,    de   deuil,   ricinium, 
ii,   n.    Cic.    amictas    lugubris. 
Cic    Spéc.     —    de    religieuse, 
(lammeam  Christi.   Hier.  Prise 
de    —,    velatara,    se,    f.    Aag. 
Prendre  le  — ,  Christo  despon- 
d'^ri.    Ecct.    velâri,    pass.   moy. 
Dacange.    \\    (Fig.)    Apparence 
qui    dérobe  la  connaissance  de 
la  réalité  en  la  recouvrant  d'en- 
veloppes séduisantes.    Velum, 
i,  a.  Cic.  etc.   (ex.:  qaasi  vêtis 
obtenditar    aniascajusque   na- 
tara.   Cic.\;  integamentum, 
i,  n.  Cic.  (ex.  :  integumentam 
dissimulationis.  Cic);   obteD- 
tus.  ÙS,  m.  Sali.  Liv.  (ex.  ;  se- 
cundœ  tes  sant  vitiis  obtentai. 
Sali.);  species,  ei.  f.  Cic  etc. 
(ex.  :  speciem  atilitatis  rei.  Cic 
sab    specie    alicujas    voluptas 
habére  dicitar.  Cic   voy.    mas- 
que, PRÉTEXTE,  apparence).  Cou- 
vrir d'un  — ,  velâre,  tr.  Tac.  te- 
gëre,  tr.  Cic  (cf.  tegére  menda- 
cio.  Cic.  crudelissimam  nomi:n 
tj/ranni      hamanitate       tegèie 
.\cp.].  prœtendére,  tr.  Cic.  (cf. 
pi-œt.  nomen  kominis  doctissimi 
sais  moribus.  Liv.).  obtendëre 
aliquid  aliquà  re.  Cic.  ou  alicui 
rei.  PUn.  j.  prstexëre  [calpam 
nomine  conjagii).  Virg.  occal- 
târe,  tr.  Cic.  Voy.  cacuer,   dé- 
guiser. Arracher  le  — ,  voy.  dé- 
.MASQUER.  Il  Ce  qui   obscurcit   la 
clarté,   l'éclat   do  qqch.  Caligo, 
1    inis,  f.   Cic   (cf.  aliqaid  quasi 
\    per  caliginem  perspicëre.  Cic. 
qaibas  ad    dispiciendum  veri- 
tatem  non  erat  o/fusa  caligo. 
''    Sen.).   Nox,   noctis,  f.  Cic.  (cf. 
olfandére  noctem  rebas.  Cic). 
Tenebrœ,  aram,  f.  pi.  Cic  Nu- 
\    bes,  is,  f.  Hor.  (cf.  nabem  ob- 
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jiccrc  [-  tirer  la  v.  sur...  .]. 
Ilor.).  Involucram,  i,  n.  Cic. 
icf.  per  qaœdam  involucra  at- 
qae  integumenta  perspicëre  a- 
liquid.  Cic).  Couvrir  le  pas^é 
d'un  — ,  voy.  oubuer,  pardon- 
ner. Entrevoir  comme  à  travers 
un  —  de  gaze,  quasi  per  tran~ 
sennam  aspicérc.Cic  Déchirer, 
écarter,  arracher  les  —  qui  obs- 
curcissent (qqch.),  voy.  dévoi- 
ler. Qui  est  sans  — ,  apertus, 
a,  um,  p.  adj.  Cic  manifestai, 
a,  um,adj.  Cic.  Le  —  de  la  nuit, 
tenebrx,arum,  f.  pi.  Cic.  La  nuit 
étend  son  — ,  no.v  intenditar. 
Liv.  Le  —  de  la  mort,  nox, 
noctis,  f.  Virg.  Hor.  (cf.  cir- 
camdatanocte  [-  dont  les  yeux 
se  couvraient  déjà  du  v.  de  la 
mort  "].  Virg.).  —  de  tristesse, 
nabes,  is,  f.  Hor.  (cf.  deme 
supercilio  nabem.  Hor.).  nabi- 
lum,  i,  a.  Quint,  ou  nabila, 
orum,  n.  pi.  PUn.  (cf.  nabila 
animi  serenâre  [•■  dissiper, 
écarter  un  v.  de  tristesse  »]. 
PUn.).  —  sur  les  yeux,  caligo, 
inis,  f.  Cels.  Voy.  obscurcisse- 
ment, TROUBLE.  Il  P.  ext.  (Phy- 
siol.)  Le  —  du  palais  (cloison 
membraneuse  qui  sépare  la 
bouche  de  l'arrière  -  bouche), 
palati  m^mbrana,  tunica  ou 
velamentum.  A. 

1.  voiler,  v.  tr.  Garnir  de 
voiles  (un  navire).  Navem  ve- 
lis instraére  ou  armàre.  A. 
Voy.  .uiMER,  GRÉER.  *[  (P.  aual.) 
Déjeter  en  courbant.  Deflcctëre, 
tr.  Cic.  Detorqaëre,  tr.  Cic. 
Depravâre,  tr.  Cic.  PUn. 
5.  voiler,  v.  tr.  Dérober  aux 
regards  en  couvrant  d'un  voile. 
Velàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  pal- 
lia caput.  Sen.  capite  velato. 
Cic  Liv.);  involvère,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.:  capat  [opp.  à  reve- 
Jâre].  Suet.  involatis  capitibas 
Cicinvolvëre  caput  (lammeolo. 
Petr.  involatam  candelabram. 
Cic.  voy.  envelopper).  1  (Au 
fig.)  Dérober  à  la  connaissance 
eu  cachant  la  réalité  sous  qq. 
apparence.  VeJàre,  tr.  Cic. 
Tac  (ex.  :  triamphi  nomine 
tegére  atqae  velàre  cupidita- 
tem  saanx.  Cic.  nihil  velan- 
dum  est.  PUn.  j.  odiam  falla- 
cibus  blanditiis  velàre.  Tac); 
tegëre,  tr.  Cic  etc.  (ex.  :  crii- 
delissimam  nomen  tyranni 
humanitate  tegebat.  Nep.  ut 
tarpia  (acta  oratione  tegant, 
SaU.);  contegëre,  tr.  Cic  etc. 

(voy.  CACHER,  COUVRIR,  DISSIMU- 
LER); occultâre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  aliqaid  occaltâre  et  dis- 
simulàre.  Cic  voy.  cacher  ); 
obtendëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
maltis  simulationam  invola- 
cris  tegitar  et  qaasi  velis  qai- 
biisdam  obtenditar  unias  ca- 
iasqae  natura.  Cic  [Q.  fr.  I, 
1,  5,  15]);  prastendére,  tr. 
Cic  etc.  (ex.  :  pr.  nomen  Ito- 
minis  doctisfimi  sais  immani- 
bas  et  barbaris  moribas['  vo.- 
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1er  la  sauragerie  sous  le  nom 
de  savaut  •).  Cic.).  Chercher  à 
—  qqeh.,  veUunentatn  alicai 
rfi  qaxrère.  Sen.  (v.  beat.  12, 
i  .  If  Obscurcir  la  clarté,  l'éclat 
de  qqch.  Obscarâre,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  lumen.  Cic.  par  ext. 
obscarâre  [opp.  k  exprimere] 
vocem.  Quint.  cUiqaid  ôXXtîyo- 
pt'ait,  aliqaid  cUctndo.  Cic. 
qijod  non  obacarari  poteat. 
Cic.).  Voix  voilée,  fusca  vox. 
Ùaint.  vox  infascaia.  Sen. 

voilorie,  s.  f.  Atelier  où  l'on 
confectioane  les  voiles.  Velo- 
ram  fabrica  ou  oflicina.  A. 

voilette,  s.  f.  Petit  voile  de 
lemme.  Ricinium,  ii^  q.  Cic. 
Flammeolum,  i,  n.  Petr. 

1.  voilier  (lat.  i-elarius),  s.  m. 
Celui  qui  confectionneou  répare 
les  voiles  (d'un  navire).  I^eio- 
ru;n  t&xtor.  A. 

2.  voilier,  ière,  adj.  Pourvu 
de  voiles.  Velit  armatiu  ou 
instructaa.  A.  (Substantivt.) 
Un  bon,  un  &n  —  (un  navire 
qui  marche  bien  à  la  voile), 
navia  actaaria.  Cœt.  celox, 
ocit,  f.  Liv.  navis  agili  inatra- 
mento  armata.  Liv.  navia  velis 
habilia.  Tac.  Ce  navire  est  un 
bon,  un  fin  — ,  navis  est  incre- 
dibili  celeritate  velis.  Cic.  On 
mauvais  — ,  navis  tarda.  A. 
Il  P.  anal.)  Oiseau  —  (dont  le 
vol  est  étendu)  et  sabstantivt. 
grand  — ,  voy.  albatros. 

voilure  (lat.  post.  velaiara. 
Auij.),  a.  f.  Ensemble  des  voi- 
les d'un  navire.  Vêla,  oram, 
n.  pi.  Cic.  Il  Quantité  de  voiles 

3ue   déploie    un    navire.    Vêla 
ata  ventis.  A.  ou  simplt,  vêla, 
oram,  n.  pi.  Cic.  Avec  toute  sa 
— ,  velis  posais.  Cic. 
voir,  v.  tr.  Percevoir  les  images 
que  les  rayons   lumineux    par- 
tant des  objets  éclairés  forment 
au  fond   de  l'œil.  Vidére,  tr. 
Cic.  etc.    (ex.  :   at   ille   nescio 
qai    [•■    je  ne  sais   plus   qui  .] 
mille  et  octoginta  atadia  qiiod 
abesset   videbat    [•    voyait    un 
objet  distant   de  mille  quatre- 
vingts  stades.].  Cic. ejo  Catali 
Camanam  ex  eo   loco    video, 
Pompejanam   non  cerno.  Cic. 
o  prœclarum  proapectamt  Pa- 
teoloa  videmus:  at  (amiliarem 
nostrum.  C.  Avianum,  fortasse 
in  portica    Neptuni   ambalan- 
tem    non   videmus.  Cic.    quod 
non  vidisaet  pro   viso  sibi  re- 
nantiasse.  Cses.  qaem  paerum 
vidisti  formosam,  Kanc  vides 
deformem   in  senectate.    Varr. 
negat    sibi  anqiiam,  cam   ocu- 
lum  torsiaaet,  daas  ex  lacernâ 
fiamrnalaa  esse  visas.  Cic.   par 
ext.   flg.  atinam  eam  diem  vi- 
deam,   cam. . .    Cic.  ex  mallis 
dieba»,  qaos  in  vità  celeberri- 
moa      lœlisaimosqae      viderit. 
Cic.);    cernére,    tr.    Cic.   etc. 
(ex.   :    aliqaid    ocuiis    cernére 
[opp.    à   auiUbtu    aliqaid  acci- 
pire].  Cic.  Nep.  niai  prope  ad- 
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Hiotiu  res  non  cernére.  Plin. 
in  sole  [•  en  plein  soleil  -] 
side/v  ipsa  non  cernantur 
Qaint.  exemplam  inaiijne  car- 
nitis  [•  vous  voyez  de  vo-i 
yeux  .]  matattonis  rerum  hu- 
manaram.  Liv.  cernis  terram 
qaaai  quibasdam  redimitam 
et  circumdatam  cingalis.Cic.); 
BspicëTe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
respexit  [•  il  regarda  derrière 
lui  .]  et  aimai  ac  Cn.  Lenta- 
lam  aapaxit,  concidit  in  carise 
pxne  limine.  Cic.  propter  qaos 
[•■  grâce  auxquels  .]  hanc  sua- 
lissimam  lacem  aspexerit. Cic. 
[liosc.  Am.  63])  ;  conspicère, 
tr.  Cic.  etc.  (voy.  regarder); 
coDspicari,  dép.  tr.  Cic.  etc. 
(voy.  apercevoir);  perspicére 
{'  voir  k  travers  et  voir  nette- 
ment •),  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  ut 
pras  densitate  arboram  per- 
spici  cœlum  vix  posset.  Liv. 
qax  fortuna  pagnœ  esset,  ne- 
que  scire  nec  perspicére  prx 
caligine  poterant.  Liv.);  pro- 
spicère,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  aper- 
cevoir,   RECARDER     [de    lolu]).    || 

(Par   ext.)   Assister   à,    être  té- 
moin de.  Vidêre,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  adolescentiam  grèges  La- 
cedxmone  vidimas  ipsi  incre- 
dibili     contentione     certantes 
pagnis,   calcibas...    Cic.   saos 
fagère  et  concidi  videbat.  Cœa. 
cam    aaos    inter^i    vidèrent. 
Cses.  malieres  et  paeri  qai  vi- 
sum  proceaserant.  iSall.  au  fig. 
clariasimas    victorias     nostra 
setaa  vidit.  Cic);  cernére,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.  :    M.    .-intoniaa 
cam  cohortihas  daodecim  dcs- 
cendens  ex  loco  auperiore  cer- 
nebatar.    Caes.    [B.    C.    III,  65, 
1].  ex  saperiorihas  locia  cerne- 
batar  [-    on    voyait   distincte- 
ment   .]    novissimos    illoram 
premi.  Cœa.).    ||    (Absol.)    Etre 
on   état   de   voir,   de   percevoir 
les  images  des  objet;».   Vidére, 
tr.  Cic.    etc.   (ex.  :  propter  im- 
becillitatem  Jam  non  audit  aut 
non  videt.    Cels.    clarê    vidêre 
ocalis.  Plaat.  bene  vidêre  oca- 
lis.  Cic.  V.  acrias  [•  plus  net- 
tement   •].    Cic.    qaam    longe 
videmus?  Cic.  sensas  videndi. 
Cic.  quêedam  volacrey    longias 
vident.  Cic.  ;  cernére,  tr.  Cic. 
etc.    (ex.  :   pupilla,   qaà  cernit 
[oculus].  Cels.imbecUliias  ocu- 
lorum   est,   ex  qaà  qaidem  in- 
terdia  aatis,    nocta    nihU  cer- 
nant.   Cela,    acies     ipsa,    qaà 
cernimaa,qaxpapula  vocatar. 
Cic.  c.  acaié.  Lacr.  clariasimè. 
Plin.    dextro  ocalo    plas  cer- 
nére. Cels.);   prospicère,  ab- 
sol. Cic.  etc.  (ex.:  param  pro- 
spiciant  oculi.  Ter.  prospicère 
maltum    [.    voir   très    loin   •]. 
Cic.).    —    le  jour,    la  lumière, 
lacem  intueri.  Cic. oa  aapicâre. 
f-'ic.  —  qqch.  en  songe,  aomno 
vidére.  Liv.  in    somuis  vidêre. 
Cic.  1  Aller   voir,    visiter  (qqn, 
qqch.;.    Vidêre,   tr.    Cic.  etc. 
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iex.  :  Othonem  lide.Cic.videbIs 
bominem.  Cic.  royo,   rnane  vi- 
deas  Plinium  domi.  Plin.  j.  en 
pari,  du  médecin:  qui  îmedirij 
raro  aegrum  vident.  Cels.);  vi- 
Sëre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.:  v.  àgroa. 
Liv.    pra^dium.  Liv.    cupiditas 
viaendi  deos  homineaque,  quo- 
rum   bénéficia    in    eà   fortuna 
esset.  Liv.  absol.  viaendi  causi'i 
venire.  Cic.    par   ext.  v.  .-edem 
.Miner'v^.    Plaat.    vise  ad  por- 
tum.    Plaat.    vise,    redieritne. 
Ter.  vise,  nam   sit.    Ter.  spéc. 
at  videren    te  et  viseren:.  Cic. 
voy.  VISITE,  visiter);  invisére. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  velim  domum 
noatram    [-    mou   bâtiment   .] 
qaoad  potcris  invisas.  Cic.  do- 
moa  ac  res  suas  inviaèi'e.  Liv. 
res  rusticas.    Cic.    aliquo  tem- 
pore   anni  parentes  liberoa  el 
conjages.  Liv.).    Une   peivonnc 
qu'on   ne  voit   pas,  homo  quo- 
cam    nullas    est   alicui    usas. 
Cic.    Une    personne   qui    n'est 
pa^  à  —,    homo    quo    aii    non 
debes.  Cic.  Aller  —  les  malades, 
legros    perambalàre.    Sen.    — 
qqn,    recevoir    sa    visite,    voy. 
visite.  1  (Au    fig.)  Saisir  par  la 
pensée,  concevoir    Vidére,  tr. 
Cic.    etc.    (ex.:    ijuem   e.ritam 
ego  tam  video  animo,quam  ea. 
qax  ocuiis    cernimus.    Cic.    si 
dormientes  aliqaid  animo  vi- 
dêre videamar.  Cic.  v.  acatias 
atque  acrias  vitia    in    dicente 
aaam  recta.  Cic.  i  .  infuturum. 
Liv.   aliéna    melius    vidêre    et 
dij'adicàre.    Ter.   vidit   magno 
fe   fore  pericalc.   nisi...    Nep. 
etsi  [Datis]  non  sequiim  locam 
videbat  suis.  Nep.    vide,  quan- 
tum fidei  tase   credain.  Cart.;; 
cernére,  tr.  Cu.  etc.  (ox.:  ufci 
gratua,  si  non  tam  ipsam  cer- 
nant  grati,   oui   référant  gra- 
tiam.  Cic.  [de  leg.  1,  A9].  exem- 
pta adjunyerem.  nisi  apud  qaos 
oratio  haberetUT  cernereia.  Cic. 
[de  Or.   1,    190J.   animas  plus 
cernit   et  longiat.  Cic.  mentis 
acies  qaâ  verum  cernitar.  Cic. 
luec,  qass  non   vidiatia  ocalis, 
animis    cernéri   potestis.    Cic. 
neque  tanta  in   rebua  obscuri- 
tas,    ut   eas    ncu  penitas  acri 
vir    ingenio   cernât ,   ai   modo 
aspexerit.    Cic.     ille    cernens 
nullam    locam   sibi   tatam    in 
Gvœciâ  inAsiam  iransiit.  ,\cp. 
nec    pro    qaibus    meritis,   pro 
qaâ    magnificentili    tantam    ei 
tribaatar,  cernére.  Liv.  animn 
cernére    [av.    l'Ace,    et    l'Iuf.]. 
Cic.  [Cat.  h,    U].  av.    l'Interr. 
indir.  Cic.  [ep.  V,  12,  ^].atqae 
hs  qaidem  virtutes  cernantur 
in  agendu.  Cic.);  asplcêre,  tr. 
Cic.  .Sen.  (ex.  :  sic  in  oratione 
Crassi  divitia»  atqaa  ornamen- 
ta   ejus   ingenii  per    qasedam 
involacra   perspexi;    aed    ea, 
cum  contemplûri  caperem,  vix 
aspiciendi  potestaa  (ait.    Cic. 
aapice  qaot  locis  vertatur  ter- 
ra ,    qaot     tniliu     colonoram 
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arent,  (odiant.  Sen.);  perci- 
përe,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  ul 
ocalia,  ita  animo  ijercipSre 
alitjuid.  Cic);  perspicère,  ir. 
Cic.  etc.  (  ex.  :  yieiapicicbant 
enim  in  llortensii  sentenliatn 
maltia  partibus  plares  itu/os. 
Cic.  [ep.  I,  2,  2|.  tum  veio  lec- 
tis  tais  epistolis  perapccius  est 
H'ompcjus)  o  me  toto  animo 
de  te  ac  taia  ornamentis  et 
commodis  cogit&re.  Cic.  [ep.  I, 
7,  3).  gux  [rès]  inesse  in  do- 
mine perspiciantur  ah  iis  , 
qui...  Cic.  [Leg.  I,  6i].  qai- 
datn  saspe  in  pavvà  pecantà 
perspiciantur,  quam  sint  le- 
vés. Cic.  ista  Veritas,  yu.r  sit, 
non  satis  perspicio.  Cic.  qaod, 
qaâ  de  caasà  discederent,  non- 
au/n  perspexerat.  Cses,),  Voy. 

UISTINGUBR,    COUPRIilNDRE,   JUGER. 

Il  (Spéc.)  Coustater  un  fait. 
Sentire,  tr.  Cic.  etc.  (  ex.  : 
quod  sentio  quam  sit  e.\:iijaam. 
Cic.  voy.  [s']  apercevoir);  j'n- 
telligére,  tr.   Cic.    etc.  (voy. 

RECONNAITRE,    COMPRENDRE);    CO- 

gDOSCère,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
Attici  nostn  te  valde  studio- 
sum  ease  cognovi.  Cic.  signo 
detracto  cognoscit  aibi  pereun- 
dum  esse.  Nep.  voy.  recon- 
naître, comprendre).  ^  Exami- 
ner. Vidére,  tr.  Cic.  etc.  (ex.; 
alio  loco  de  oratorum  animo 
videra.  Cic.  nanc  ea  videamas 
qux  contra  ab  kis  dispulari 
soient.  Cic.  id  primum  videa- 
mas, qaatenus  amor  in  ami- 
citià  proijredi  debeat.  Cic.  ve- 
lim  videos  et  considerea  qaid 
agas.  Cic.  ipse  viderit.  Cic 
qaam  id  rectë  faciam,  viderint 
lapientea.  Cic.  sitne  malum 
dolëre,  Stoici  viderint.  Cic. 
diligenttr  videbis,  at  habeas 
[comités].  Cic.  videret,  at  qaam 
primam  tota  res  transigeretur. 
Cic.  videndum  est ,  ne  obsit 
benignitas . . . ,  taiii,  at  pro  di~ 
gnitate  caiqae  tribuatar.  Cic). 
Voy.  examiner,  considérer  ; 
VEILLER,  POURVOIR.  Aupapt.  pas'sé 
pris  subst.  Au  vu  et  au  su  de 
tout  le  monde,  lace  ac  palatii. 
Cic.  in  lace  atqae  in  ocalis 
civiam.  Cic.  ||  (Par  ext.)  Je  n'ai 
rien  à  —  à  telle  ou  telle  chosip 
(c.-ii-d.  telle  chose  ne  me  con- 
cerne pas),  hoc  ad  me  nihil 
attinet.  Cic.  1  Envisager,  ap- 
précier de  telle  ou  telle  ma- 
nière. Voy.  EN\'1SAGER,  APPRÉ- 
CIER, JUGER.  —  les  ciioses  en 
beau,  en  bien,  aliqaid  in  bo- 
nam  partem  interpretari.  Cic. 
—  sous  un  faux  jour,  voy.  p. 
1129  (col.  2).  —  qqn  d'un  bon 
œil,  voy.  p.  1308  (col.  1).  Etre 
bien  vu,   comiter   accipi.   Liv. 

(voy.  ACCUEILUR,  TR.\ITER,  CON- 
SIDERER). Il  (Au  part,  passé  pris 
adverb.).  Vu,  c.-à-d.  considé- 
rant, eu  égard  à,  Voy.  considé- 
rer, ÉGARD.  Vu  que,  voy.  puis- 
que. ^  Faire  voir.  Voy.  montrer, 
OBoonvRiR.  Faire     —  qqch.,  ali- 


VOl 

qaid  speciandam  prsebêre  ou 
aliqaid  in  conapectum  dare. 
Cic.  alicajaa  ocalis  sabjicêre 
aliqaid.  <'ir.  Faire  —  ù  qqn 
les  curiosités  d'une  ville,  o//tnia 
qase  viaenda  sant  in  urbe  os- 
tendëre  alicui.  Cic.  Se  faire  — , 
se  apectundam  prœbcre  alicui. 
Val.-Ma.v.  [IV,  3,  5]  ae  osten- 
dëre.  Cxa.  conspici  ou  in  con- 
apectum venire.  Cic.  Liv.  se 
alicui  in  conapectum  dàre. 
Cic.  Voy.  [se]  montrer. 
voire  (lat.  veru,  plur.  neutre 
de  veram,  vrai),  adv.  (Arcli.) 
Vraiment.  Voy.  ce  mot.  ||  — 
même,  et,  ellipt  — ,  (même),  et, 
adv.  Cic.  (cf.  multi,  et  ii  docti 
[•  beaucoup,  v.  même  savants  •]. 
Cic).    immo,  adv.     Cic.    Voy. 

MÊME. 

voirie    (lat.    viaria,    fém.    de 

l'adj.  l'iurius),  s.  f.  (Arch.) 
Charge  de  voyer.  Cura<io  via- 
rum.  Cic.  1  Partie  de  l'admi- 
nistration qui  concerne  le  tracé 
et  l'entretien  des  chemins,  des 
rues,  l'iarum  manitio.  Cic  ou 
curatio.  Cic.  'De  —,  viarius,  a, 
um,  adj.  Cic.  etc.  (cf.  viaria 
lex.  Cxi.  ap.  Cic).  Règlement 
de  —  ,  xdiliciœ  edictiones. 
Plaut.  Employé  de  — ,  voy. 
VOTER.  1  (P.  ext.)  Lieu  où  l'on 
jette  les  ordures  d'une  ville. 
Receptaculum  omnium  parga- 
mentorum  arbia.  Liv.  Cloaca, 
fc,  f.  Cic.  Jeter  un  cadavre  à 
la  — ,  insepaltum  (  aliquem  ) 
projicëre.  Liv.  ||  (P.  ext.)  Ce 
qu'on  jette  dans   ce    lieu.  Voy. 

ORDURE,    CHAROGNE.     DéVOTOr   Ics 

— ,  circa  murum  pasci  ster- 
core.  Ph<ed. 

voisin,  ine,  adj.  Qui  est  situé 
à  proximité.  Vicinus,  a,  um. 
adj.  Cic  etc.  (ex.  ;  vicinie  ar- 
bes.  Virg.  vicini  Vejentes.  Liv. 
epit.  Thessalia  qux  est  vicina 
Macedonise.  Liv.);  propin- 
quus,  a,  uni,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :  p.  provincia.  Cic.  p.  prae- 
diam.  Cic.  p.  Etrarise  arva. 
Liv.  propinqui  urbis  montes. 
jVep.  domus  (oro  propinqaa. 
Sali,  flamini  propinqaa  loca. 
Sali.  pr.  cubicalo  hortus.  Liv. 
voy.  proche).  Il  (  Fig.  )  Voy. 
PROCHE.  Il  (  Sabstant.)  Celui, 
celle  qui  habite  à  proximité  de 
qqn.  ViciDUS,  i,  m.  Cic.  etc. 
i^ex.  :  vicini  mei.  Cic.  vicinas 
proximus.  Cic);  vicina,  se, 
f.  Cic.  Ov.  (ex.  :  Fides  vicina 
Jovi.  Cic). 

voisinage,  s.  f.  Situation  de 
ce  qui  est  à  proximité.  Vici- 
nia,  se,  f.  Cic  ele.  (ex.  :  v. 
urbis.  Col.  deversorii,  Cart.  in 
nostrâ  viciniâ.  Cic.  au  fig.:  vi- 
cinia  mortia.  Petr.  mortem  in 
viciniâ  vidére.  Sen.];  viciDi- 
tas,  atis,  t.  Cic.  etc.  (ex.  :  in 
eà  vicinitate.  Cic.  quorum 
vicinitas  propinqaa  esset.  Hirt. 
au  plur.  vicinitates  [•  rapports 
de  V.  .].  Cic.  [Off.  II,  6i]); 
vicinam,   i,   n.  ùen.   (ex.  :   in 
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vicino.  Stn.y,  proplnqVLUm, 
i,  u.  Sali.  Liv.  (au  sing.  touj. 
précédé  d'une  prép.,  ex.:  in 
propinquo  esse  Liv.  ne  prœ- 
dantibua  ex  propinquo  hotlis 
inataret.  Sali.  plur.  oppido 
propinqua.  Sali.).  T  (Par  ext.) 
Ceux  qui  habitent  à  proximité. 
Vicinitas,  atis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  ;  signam  quod  erat  nolum 
vicinitati.  Cic.  laadanda  eat 
vel  etiam  amanda  vicinitas 
retinens  illam  veteris  ol'ficii 
morem.  Cic.  dam  vicinitafcm 
armis  exornat.  Sali,  clam  vi- 
cinitati dant  negolium,  ut.  ■ . 
Nep.  au  plur.  Cic.  [Fin.  V,  65] 
Q.  Cic.  [de  pet.  cons.  24].  h.TC 
vicinitatibas  erant  nota.  Ca-f. 
[B.  G.  V,  3J.,  3]);  viciniâ,  se. 
i.  Hor.  Liv.  Suet,  (ex.  :  (alsas 
clamor  vicinix.  Val.-Max.  His- 
pala  ex  Aventino  libertinu 
non  ignota  viciniœ.  Liv.  nr 
inqaietaretur  ,  viciniâ:  silen- 
(iam  per  milite»  indicère  aole- 
bat.  Saet.j. 

voisiner,  v.  intr.  Fréquenter 
les  voisins.  V'icinos  iniervitëre . 
D.  Les  gens  avec  lesquels  on 
aime  à  — ,  vicinitates,  um,  f. 
pi.  Cic.  (OIT.  11,61.!. 
voiture,  s.  f.  (Arch.)  Mode, 
moyen  de  transport.  V'ec^ura, 
a?,  f.  Cic.  La  —  des  vivres, 
commeatas,  ûs,  m.  Liv.  Ua  — , 
vehicularis,  e,  adj.  ,îct.  (cf. 
nxunus  vehicularis  rei  [••  office 
des  v.  =].  Jet.).  Il  (['.  ext.) 
Chargement  qu'on  transporte. 
Onaa,  eris,  n.  Cic.  Merces 
plaustro    impositœ.    Liv.    Voy. 

CHARGEMENT,   CHARRETÉE.      ||     En- 

voi  d'argent.  Voy.  envoi.  Frai~ 
de  — ,  vectara,  se,  f.  Cic  (cf. 
solvére  pro  vecturâ.).  Cic.  Fig. 
A  la  première  —  (  fournée  ), 
voy.  FOURNÉE.  1  (Spécialt.)  Vé- 
hicule pour  transport.  Vehicu- 
luni,  i,  n.  Cic.  (cf.  vehicalo  por- 
târi.  Nep.  vehicalam  (ectum. 
Plin.j.).  —  découverte,  carras 
ûs,  m.  Liv.  —  fermée,  cnn-uca 
dormitoria.  Dig.  —  (  légère, 
suspendue) ,  pilentum  i,  n, 
\  irg.  Hor.  Liv.  —  à  deux  roues, 
essedam,  i,  a.  Cxs.  —  légère  à 
deux  roues,  cisium,  ii,  n.  Cic 
—  à  deux  roues  (couverte  et 
suspendue),  carpentum,  i,  n. 
Liv.  Ov.  ■ —  découverte  à  quatre 
roues,  petorritam,  i,  a.  Hor. 
Plin.  —  à  quatre  roues  (de 
luxe),  carruca,  ae,  f.  Plin.  — 
de  gala,  tensa,  ae,  f.  Cic.  —  du 
voyage,  reda  ou  ra-da,  a;,  f. 
Cic  Relatif  aux  —  de  voyage, 
redarius  ou  rsedariui,  a,  um, 
adj.  Varr.  —  de  place,  de  re- 
mise, reda  meritoria.  Suet.  — 
des  pompes  funèbres,  carpen- 
tum, i,  n.  Suet.  Une  —  attelée, 
voy.  .\TTELAGE.  Une  —  automo- 
bile, et,  sabstantivt.  une  — 
(voiture  mue  par  un  moteur 
mécanique),  motoriurn  vchicu- 
lam.  A.  Une  —  à  bras,  vehir- 
I    culatiimanuale.Cœl.-Aur,  Va» 
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grosse —  pour  les  m.itcriaux), 
ptauatiam.  i,  n.  Plaut.  Cic. 
Transporter  en  — ,  lelu-re,  ir. 
Cic.  Monter  en  —,  m  ir/uou/um 
ascendérv  l'ic.  Se  transporter, 
aller,  se  promener  en  —,  vehi, 
pas',  moy.  Cic.  i^ct.  :  vehi  in 
/■edrt  ou  m  rurTii.  Cic.veliiculo 
^'anclo .  Lii-  ).  inrWii,  pass.  mov. 
Cic.  (cf.  ini:  vebiculo.  Li'v. 
carra.  Cic.  carpcnto.  Liv  ). 
vectûri  carpentis  ij>er  arbem). 
Liv.  gestari,  pas?,  moy.  Sen. 
Le  fait  d'être  transporté,  trans- 
port, promenade  en  — ,  vecta- 
iiOfOnis,  {  .■ten.  gestatio,  onif, 
t.  Sen.  Qui  est  en  —,  oa  simplt 
en  —,  curru  vectus.  Cic.  in 
curra  ou  in  redâ  sedens.  Cic. 
Prendre,  faire  monter  qqn 
dans  sa  —,  totlëre  aligaem 
redâ.  Hor.  ou  simplt  tôlière 
aliqaem.  Cic.  imponëre  ali- 
guem  in  plaustrum.  Liv.  Faire 
descendre  qqn  de  — ,  aliquem 
descendère  jabëre.  Liv.  J]  (P. 
est.)  La  charge  d'une  voiture. 
Vehes,  is,  f.  Plin.  (cf.  velœs 
feni,  pmi.  Plin.  lapis  vehis 
magniludine.  Plin.). 
voiturer,  v.  tr.  Transporter 
par  un  moyeu  quelconque.  Ve- 
hëre,  tr.  CiC.  Advehëre,  tr.  Cic. 
(Plaustro)  transveliëre,  tr.  Liv. 
Sapportâre,  tr.  Cxs.  Liv.  Voy. 

TRANSPORTER.    CHARRIER.    ^    (Spé- 

cialt.)  Transporter  en  voiture 
attelée.  Vehëre,  tr.  Cic.  In  vehi- 
culo  ou  redâ  ou  junciis  egais 
dacëre  laijMem).  Cic. 
voiturier  flat.  post.  vectara- 
nas.  Cod.-fheod.),  s.  m.  Celui 
qui  fait  métier  de  voiturier. 
Plaastrarius,  ii,  m.  Ulp.  dig. 
1  Celui  qui  fait  métier  de  trans- 
porter par  voiture  attelée.  Voy. 

COCHER. 

TOiturin,  s.  m.  Conducteur  de 
voiture  légère.  Carrucarias,  ii, 
m.  Ulp.  f  (P.  ext.)  La  voiture 
elle-même.  Voy.  cabriolet. 
▼oiz,  s.  f.  Son  que  produit  l'air 
chassé  des  poumons  en  traver- 
sant le  larynx  qui  lui  imprime 
un  mouvement  de  vibration. 
Vox,  vocis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  : 
via  vocis.  Lucr.  vox  humana. 
Liv.  fr.  vocis  sonas  [u  le  tim- 
bre de  la  V.  •].  Cic.  guid  de 
illis  dicam,  qaœ  certe  cam  ipso 
homine  nascantar,  lingaw  so- 
lutio,  vocis  sonus  [<■  un  beau 
timbre  de  voix,  une  belle  voix^l, 
latera  [•  do  bons  poumons  ■>], 
etc.?  Cic.  Me  Or.  I,  S5,  Uu\. 
vox  bono  Plaut.  Quint,  vox 
Clara  [opp.  à  oitusa].  Qairit. 
vox  canora  [•  sonore  ••  opp.  à 
fasca,  •  so'irde,  voilée  •].  Quint. 
vox  lêvis  f«  pure  -,  opp.  à  as- 
pera,  •  ru.ie  «l.  Cic.  vox  (Icxi- 
bilis  [opp.  à  dura].  Cic.  vox 
plena[opp  .i exilis,  -grélC"]. Ci'c. 
vox  rùbwita  ou  valens.  Quint. 
V.  manna  [.  forte  ■],  parva 
{>■  faible  .).  Cic.  vox  dulcis, 
solida.  Sen.  rh.  v.  inflexa  [<.  no- 
tes élevée»  de  la  v.  .J.  Cic.  vo- 
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cis    et  saavitas   et  magnifndo 
[•  charme  et  ampleur  •].   Ci'c. 
suavilas     valenti.îsim!e     vocis 
[•  voix  charmanie.bieu  que  tns 
torte  -].    CiV.    locis    splcndor. 
Cic.  clarà   voce.    Cic.   aliqaem 
voce  noscitdre.  Plin.j.  imitari 
liumanœ  vocis  sonum.  Cic.  at- 
iollcre    vocem.    Quint,   vocem 
aagêre.    Cic.   vocem  intendëre 
[•  enfler  .1.  Cic.  submittëre  ou 
rcniittère  [•  baisser,  lai.sser  tom- 
ber -]   vocem.    Cic.  Quint,  vo- 
cem ultra  vires  urgëre    [■  for- 
cer •].    Quint,  nimis    imperàre 
voci.    Quint.y    II    {En  pari,  des 
aiiim.Tux.)  Vox,  vocis,  f.  Cic. 
Virg.  Sen.  (ex.  :  v.  boum.  V'irg. 
elepUantos  porcina  vox  tcrret. 
Sen.).  Donner  de  la —  (en  pari, 
du  chien),    voy.  aboyer.  ^   Le 
son  .nrticulé,    la  parole.    Vox, 
vocis,  f.  Cic.   etc.   fex.  :   flebi- 
lis  vox.  Cic.  Qaint.  vo.v  treme- 
banda.  CorniC.  inflexâ   ad  mi- 
seraliilem  sonum  voce   [•  avec 
des  larmes  dans   la  v.  -].    Cic 
vocem  mittëre.  Lucr.  Cic.  vo- 
cem miUëre  pvo  aliquo  [•  éle- 
ver la  V.  en  faveur  de  qqn   .]. 
CiC.   vocem  adversus  aliquem 
mittëre.  Liv.  vox  de  qus-stui  à 
laissa    nuila    est.    Cic.  mittëre 
memorem  libertatis  vocem  aut 
in  senatu  aut  in  populo.  Liv. 
apud  dominum    vitœ   necisgue 
vocem  supplicem  mittëre.  Cic. 
vox  cœlo  emissa.    Liv.   morie- 
re,  si  vocem  cmiseris.  Liv.  vox 
me  depciet.  Cic.  interdum  vo- 
cem comœdia   tollil.  Hor.  par 
ext.  consulum  voci   atque  im- 
perio  non  obœdire.  Cic.  [Rab. 
j«ord.  23].  cu'us  voci  continua 
Fabius   obsecatus.    Val.-Max.); 
lingua,   se,    f.   Cic.  etc.  (ex.  : 
lingua   astricta    mercede  [■  v. 
vénale  -].  Cic.  hislorica    [•  de 
l'histoire  .].   Sen.    philosopho- 
rum  ["  do  la  philosophie  -.J.Sen. 
voy.  LANGUE,  parole);   dictum, 
i,  n.  Cic.  etc.  (ex.  :  dicto  parère 
("écouter    la    voix   de  qqn  •.]. 
Liv.  parère  et  dicto  audientem 
esse  alicui.  Cic.  voy.  obéir,  or- 
uhe  ;  conseil,  appel,  avertisse- 
mlnt).   Avoir   des    larmes  dans 
la  —,  voy.  p.  \U,7  (col.  2).    De 
vive  —,  voy.  p.  1871  (col.  3).  || 
(Fig.)  Inspiration  qui  s'adresse 
à  l'e«prit,  au  cœur.    Vox,  vo- 
cis, f.   Cic.    etc.   (ex.  :    rerum 
vox  est  natuiœ  vestigium,  ve- 
ritatis   nota.  Cic.  [Scaur.  IG]). 

—  de  la  conscience,  conscien- 
tia,  œ,  f.  Cic.  (cf.  conscien- 
tiam  comprimëre.  Cic).  Fer- 
mer l'oreille  à  la  —  de  la  véri- 
té, de  la  flatterie,  aui-es  clau- 
dëre  veriiati,  assentatoribus. 
Cic.  (Tu^c.  IV,  I,  2).  Il  (P.  ext.) 
Expression  de  l'opinion.  Vox, 
vocis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  vox 
populi.  Cic).  iama,  se,  f.  Cic. 
etc.  (voy.  BRUIT,  renommée).   La 

—  universelle,  omnium  con- 
sensus ou  consensus  publicus. 
Cic    11    n'y  a  qu'une  —  sur  ce 
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point,  omnt's  uno  ore  in  eà  r.; 
consentiunt.  Cic.  \\  (Spéc.)  Ex- 
pression de  l'opinion  do  chacun 
'lans  un  vote.    Sontentin,  se, 
f.    Cic    etc.  (ex.  :    sententiam 
ciàre.  Liv.  in  sententiam  alicu- 
Jus  discedëre    [<  joindre  sa  v. 
à  celle  de  qqn  ••1.  Liv.  senten- 
tias    requirëre  [.  recueillir  les 
V.  •].  Cic.  ou  perrogàre.  Liv.j. 
suCrragium,  ii,  n.    Cic.   ctc; 
(ex.  :  ferre  fuffragium  ou  snf- 
Iragia   [.  aller  aux  v.  '].  Cic. 
A'ep.  sujjragium   ou    suffragia 
inire    [•  aller    aux   v.  -1.    Liv. 
in  sud'ragiam  mittëre    {-  faire 
aller    aux    v.  -].    Liv.  cunctis 
suffragiis  [-  k  l'unanimité    des 
V.  ••].  Cic.  voy.  suFFiiACE,  vote). 
punctiim,  J  (dans  les  comicess, 
••    poiiitnye   des    voix    obtenues 
par  chaque  candiùat  -,    et  par 
méton.  -  voix  obtenue,  vote-), 
n.  Cic.    etc.    (ex.  :   qaot    in  eu 
ti  iba puncta  tuteris.  Cic.  quan- 
tum hœ   quœstiones  in  senatu 
habitas    punctorum    nobis    de- 
traxerint.   Cic).   Avoir  —  au 
chapitre,  sententiam  dicëre/)03- 
se.  Cic.  Sur  ce  point,  j'ai—  au 
chapitre,  res  est  mei  suffragii. 
A.    (d'après    Liv.).    ^    Le    son 
modulé  suivant  l'échelle  musi- 
cale, appropriée  au  chant.  Vox, 
vocis,  f.   Cic  etc.   (ex.  :  vox 
acuta.    Cic  vox   gravis.    Cic. 
vocem  ex  gravi  (acëre  acutam. 
Cic  vocem  attenuâre  [•  pren- 
dre une  v.  flûtée"].  Cic.  canc- 
re inclinatâ  [.  d'une  voix  qui 
tantôt  monte  et  tantôt  s'abais- 
se "1  ululanfique  voce.  Cic  vo- 
ce de(icëre  [.  avoir  la  v.  faible, 
manquer  de  v.  •].   Quint,   vox 
lenis  ,     suppressa  ,    summissa 
["  do   peu   d'étendue,  basse  "1. 
Cic.   [Sull.  10,  30;   or.  17,  5GJ. 
summissa   voce  ["à  mi-voix  ■]. 
Cic.  vocem  summitlërc  [-  lais- 
ser tomber  la  v.    -].   Quint.  [1, 
8,]].  contentio  vocis  ["l'élév.a- 
tion  de  la  v.-].  Cic  [do  Or.IlI, 
60, 22/i].  remissio vocis  [■  l'abais- 
sement de  la  voix  «].  Cic.    fde 
Or.  III.  61,  227]).   v.  sedata   et 
depressa.  Cornij;.).  \\  (Fig.)  Son 
assimila    à    la    voix  humaine. 
Vox,    vocis,  f.   Cic  etc.  (ex.: 
vox  naturœ.  Cic);  cantus,  ùs, 
m.  Cic  etc.  (ex.:  cantus  avium. 
Cic.    tibiarum.    Liv.    sympho- 
niarum.    Cic.)  ;    sonitus,  ùs, 
m.  Cic  etc.  (ex.:  tubœ  sonitus. 
Cornf.  toniiruum.  Cic.)  ;  so- 
nus, 1,  m.  Cic.  ctc.  (voy.  son). 
1  (Fig.)    Gramm.    Forme  de  la 
conjugaison    indiquant   si  l'ac- 
tion du  verbe  est  faite  ou  subie 
par   le   sujet.    Vox,  vocis,  f. 
Gramm. 

1.  vol,  s.  m.  Mode  de  locomo- 
tion propre  aux  anininux  qui 
se  soutiennent  et  se  meuvent 
dans  l'air  au  moyen  d'ailes  ou 
d'appareils  analogues.  Vola- 
tus,  ùs,  m.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum 
ex  itinere  revertisset,  aquilic 
admoniius   volafu.    Cic.    v.  te- 
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nis.  Ov.  celer.  Ov.  au  plur.. 
i-oUitas  aviuni  [ou  alitum].  Cic. 
[Div.  I,  1,2])  Prendre  son  —, 
voy.  [à'i  ENVOLER.  Tipcr  un  oi- 
peau  au  — ,  volantem  avem 
excipëre.  Curt.  Fig.  Saisir 
au  — ,  in  transita  lapére.  Sen. 
Saisir  des  mots  au  —,  verba 
rxcipére.  Saet.  \\  (Spéc.)  Essor. 
Volatus,  ûs,  m.  Cic.  etc. 
(ex.  •  volatas  tongas.  PUn.  bre- 
vis  [•  court  •].  Ptin.).  Voy. 
ESSOR.  Oiseau  de  haut  —,  voy. 
FAOCON.  Oiseau  de  bas  — ,  voy. 
TiEncELET.  Un  oiseau  de  haut 
—,  alté  volans  avis.  A.  ou  su- 
blimiter volitam   avis.  Col.  A 

d'oiseau,    rectû  regione  (en 

ligne  droite).  Cses.  ||  (Fig.) 
I  our=e  rapide  du  temps.  Fuga,, 
le,  f.  Cic.  etc.  (voy.  fuite,  vo- 
ler, [s']  ENVOLER).  Il  Essor  de 
l'esprit,  de  la  fortune  de  qqn. 
Voy.  ESSOR  (p.  817,  col.  S).  1 
Klenduo  que  parcourt  un  oiseau 
sans  se  poser.  Volatus,  as,  m. 
A.  Il  (Fig.)  Portée  d'esprit  do 
qqn.  Voyr  portée.  ||  Envergure. 
Voy.  ce  mot.  ^  Troupe  d'oiseaux 
qui  arrivent  ensemble  dans  un 
endroit.  Agmen,  minis,  n.  Cic. 

Voy.   TROUPE. 

2.  vol,  s.  m.  Action  de  voler,  de 
s'approprier    par    ruse    ou  par 
violence   ce   qu'on   sait  êtr>>  la 
propriété  d'autrui.  Expilatio, 
onis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :   e.rpila- 
tio   direptioqae  sociorum.  Cic. 
[de  Off.  n,  75].  au  plur.  expi- 
lationes    fanoram  T-  commis 
dans  les  temples  •].  Cic.  [Verr. 
II,  3    10,  23].    expilationes  di- 
reptionesqae   sociorum    et   ci- 
viam  [•  commis  au   préjudice 
des    alliés    et   des    citoyens  "]. 
Cic.  [Off.  III,  36]);  detractio, 
onis,   f.    Cic.   (ex.  :    d.   atqae 
nppetitio   alieni.  Cic.  [Off.  III, 
301);  interceptio,  onis,  {.Cic. 
(ex.:pocali.  Cic.  [Clu.60,  167]); 
rapina,  se,  f.  Cic.  etc.  (ordin. 
au   plur.   Cic.  [Ph.  2,  25,  62]. 
voy.  rapine);  fartum,  i,  a.Cip. 
etc.  (ex.  :   fartam  facëre.  Cic. 
fartam  facëre  alicajas  rei.Cic. 
farti  damnari.  Cic.).  Penchant 
au  —,  rapacitas,  atis, (.Cic. 
etc.    (ex.  :    guis   in  rapacitate 
avarior?  Cic.   [Cœl.  6,  13]).  || 
'Par  ext.).  La  chose  volée.  FUT- 
tum,  i,  n.  Cic.  etc.  (ex.:  navis 
nnasta  (artis.  Cic.  farta  reddë- 
re.  Cic);  raptum,  i,  n.  Sali. 
Liv.   (ex.  :  rapto   vivëre.  Sali. 
fr.    Liv.    rapto   gaadêre.  Liv. 
rapto  ati.  Vell.  pattoribus  rap- 
ta  dividëre.  /,iv.).Voy.2.voLER. 
volable,  adj.   A  qui  l'on  peut 
voler   qqch.    Qui  Iqase,   qaod) 
compilàri  potest.  À. 
volage,  adj.Qui  quitte  aisément 
une  personne,  une   chose  pour 
une   autre.  Levis,  e,  adj.   Cic. 
Volaticus,  a,  um,  adj.  Cic.  Muta- 
bilis,  e,    adj.  Cic.   Inconstans, 
adj.  Cic.  Vagas,  a,  um,  adj.  Cic. 
cf.    vaga    fortiina.   Cic).   C^ar 
ractère  —,  levitas,  atis,  f.  Cic. 
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inconstantia,  en,  f.  Cic.  ingenii 
mol'ititas.  Sali.  ||  Inconstant 
en  amour.  Vagus,  a,  um,  adj. 
Ov.  (cf.  vaga  puella.  Ov.].  Va- 
nus,  a,  um,  adj.  Tiball.  (cf. 
vana  paella.  Tibull.).  Levis,  e, 
adj.  Ov.  Substantivt.  Un  —,  ho- 
mo  levis.  Cic.  ou  volaticus 
ou  mobilis.  Cic.  Une  — ,  mo- 
lier  (puella)  levia,  volatica  A. 
Il  (Fig.)  Qui  manque  de  stabi- 
lité. Voy.  INSTABLE.  ||  (Arcli.) 
Feu    —    (éruption     passagère), 

voy.  ÉRUPTION. 

volaille  (lat.  volatilia,  plur. 
neutre  de  volatilis),  s.  f.  En- 
semble des  oiseaux  qu'on  élève 
dans  les  basses-cours.  Volatile 
pecua.  Col.  Aves  domesticee. 
Col. — engraissées,  altiles,ium 
(s.-e.  aves),  f.  pi.  Hor.  Sen.  et 
allilia,  ium,  n.  pi.  Lucil.  //or. 
Sen.  Eleveur  de  —,  aviarius, 
ii,  m.  Col.  Apic.  Dépecer  une 
— ,  secâre  {in  frasta)  avem. 
Apic. 

1.  volant,  ante,  adj.  Qui  peut 
voler  (comme  les  oiseaux).  Vo- 
lucer,  cris,  cre,  adj.  Cic.  (cf. 
volucres  bestise.  Cic.  angaes. 
Cic).  Volaiilis,  e,  adj.  Cic.  (cf. 
volatiles  bestise.  Cic).  Volati- 
cus, a,  um,  adj.  Plaut.  Pois- 
sons— ,  volantes  pisces. A. Voy. 

1.  VOLER.  1  (Fig.)  Qui  peut  aller 
d'une  place  à  une  autre.  Mo- 
bilis, e,  adj.  Cic.  Quilqax. 
quod)  m.ovêri  potest.  A.  Feuil- 
le —  (qui  est  détachée),  scida, 
a;  f.  Cic.  Table  —  (qu'on  peut 
déplacer  à  volonté),  mobilis  (ou 
motoria)  mensa  (ou  tabula). 
A.  Pont  — ,  pons,  pontis,  m. 
Sali.  Virg.  (sorte  de  radeau 
flottant),  voy.  radeau.  Camp 
— ,  escadron  — ,  mobile  agmen. 
Curt.  Fig.  Etre  en  camp  — , 
incertas  sedes  habëre.  Liv.  va- 
gâri,  dép.  intr.  Cic.  ||  (Médec.) 
Petite  vérole  —  levis  impétigo. 
A.  Mou-hes  — ,  nubecuùe  oca- 
loram.  l'Un. 

2.  volant,  s.  m.  Sorte  do  pe- 
tite balle  garnie  de  plumes 
qu'on  lance  avec  une  raquette. 
Plia  pennata.  A.  Jouer  au  — , 
voy.  PAUME.  ^  Aile  d'un  mou- 
lin. Volubilis  ala.  A.  \\  (P. 
plaisant.)  Marcher  écarquillés 
ainsi  que  des  — ,  varicâre, 
intr.  Quint.  T  Masse  pesante 
qui  régularise  le  mouvement 
d'une  force  motrice.  Rota  vo- 
lubilis ou  motoria.  A.  ^^  Sorte 
de  garniture  à  un  vêtement. 
Fimbria,  se,  t.  PUn.  A  —,  fim- 
briatas,  a,  om,  adj.  Saet. 

volatil,  ile,  adj.  Qui  s'évapore 
aisément.  Qui  {quse,qaod)  faci- 
le evaporatur  ou  in  vaporei 
extenuatar  ou  resolvitar  ou 
vaporat.    A.    Alcali    — ,     voy. 

AMMONL\QUE. 

volatile,  s.  m.  Oiseau.  Vola- 
tilis  ou  volucris  bcstia.  Cic 
Animal  volucre.   PUn. 

volatilisation,  s.  f.  Action  que 
subit  un  corps  qu'on  volatilise. 


Voy.      ÉVAPORATION.    SUBLIMATION. 

volatiliser,  v.  tr.  Faire  évapo- 

r(M',    Voy.      ÉVAPORER,     SUBLIMER. 

volatill'e,  et  volatile  (lat. 
volatilia),  s.  f.  (.Aroh.).  Ensem- 
ble des  oiseaux.  Volatiles  bes- 
tiœ.  Cic.  Voy.  oiseau.  1  (Spé- 
cialt.)  Ensemble  dos  oise.iux 
destinés  à  la  table.  Voy.  volail- 
le. 1  Oiseaux  en  général.  Voy. 
OISEAU.  Il  (Spécialt.)  Oiseau  do- 
<nnsti((ui-.  Domestica  avis.  Col. 
volcan  (lat.  Vulcanus,  le  dieu 
du  (eu),  s.  m.  Gouffre  souter- 
rain dans  les  flancs  d'une  mon- 
tagne qui  lance  des  matières 
embr.-isees.  /l/ons/!iimmas  éruc- 
tons ou  evomens.  Plin.  ou  ex  cu- 
jus  vertice  ignés  erumpunt.  Sen. 
.Mans  ardens  seternis  ignibua. 
Plin.  Ouverture  ou  cratère 
d'un  — ,  voy.  cratère.  Erup- 
tion d'un  — ,  voy.  éruption.  {| 
;Fig.)  Etre  sur  un  — ,  incedëre 
per  ignés  aappositoB  cineri 
doloso.  Hor.  Nous  dansons  sur 
un  — ,  and;c-  effervescunt.  Cic. 
tament  negotia.  Cic.  En  pari, 
d'un  homme  d'un  caractère 
impétueux.  Un  vrai  — ,  fervidi 
animi  vir.  Liv.  acer  anima 
vir.  Liv.  C'est  un  — ,  œstuat. 
Cic.  SaU. 

volcanique,  adj.   Qui   appar- 
tient  aux    volcans.     Flammas 
eructans  ou  evomens    (mons). 
.1.  Ce  terrain  contient  des  ma- 
tières — ,    ignibus    generandis 
natriendisque     soli     nataralia 
materia   est.  Sen.    Pierre    — , 
saxum  quod  originem  ab  sub- 
terraneis  ignibus  trahit.   Sen. 
Iles  — ,    Valcaniœ    insulx.    A. 
volée,   s.    f.    Essor    de    l'oiseau 
depuis  le  moment  où  il  s'élève 
iusqu'au  moment  où  il  se  pose. 
Voia<as,  ûs,   m.  Cic.    Prendre 
sa  — ,  voy.   [s']  envoler.    Don- 
ner la  —  (à  un   oiseau),   avem 
emittëre.    Cic.  Tout   d  une  —, 
une  impetu.   Cic.  (voy.    élan). 
Il  (Fig.)  Elévation  plus  ou  moins 
grande  d'esprit,   de   condition, 
etc.    Elatio  animi.  Cic'  Impe- 
tua  animi.  Cic.  Dignitatis  gra- 
dua. Cic.  Voy.  VOL,  RANG,  qua- 
lité.  Des   gens    de    haute    -— , 
frimores  viri  ac  feminse.  Liv. 
(Par  ext.)  Troupe  d'oiseaux  qui 
volent  ensemble.   Agmen,  mi- 
nis, n.  Cic.    Grex,    gregis,    m. 
Hor.  Voy.  troupe.  1  ^Par  anal.) 
Mouvement  d'un  projectile  de- 
puis le  moment  où  il  est  lancé 
jusqu'au  moment  où    il   touche 
le    sol.    Jouer    de  — ,   prendre 
de  —  (au  jeu  de  paumej,   rap- 
tim  pila  ladëre.  iVov.  Fig.  A  la 
— ,  m  transita.  Sen.  in  trani- 
carsu.  Plin.    festinanter,  adv. 
Cic  et  (par  ext.\   temerê,   adv. 
Cic.     (voy.      inconsidérément). 
Entre  bond  et  — ,  nactas  op- 
portunitatem.  Csea.  De  bond  ou 
de  — ,  c.-à-d.   n'importe  com- 
ment, utcamque    libebit.    Cic. 
Tirer  (le  canon)    à   toute   — , 
{balistas  et   reliqua  tormenta\ 
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conteiulërf  irf</He  addiicère 
«/Udfii  veht^rnendi'siniè .  A, 
(d'apr.  Cic.).  Une  —  de  ca- 
non, VOy.   DECHARCB,  SALVE.    P.IP 

anal.  Recevoir  une  —  de  coups 
de  bàtou,  et  {ellipt.)  recevoir 
une  — ,  t-apniarf,  intr.  Com. 
(voy.  bvton).  Il  Oscillution  com- 
plète d'une  clocho  mise  eo 
branle.  Motus,  ûs,  m.  A.  Son- 
ner a  tonte  — ,  omnibus  viri- 
bu:^  ciimpanas  imjtHlëfe^  A, 
ou  (dans  un  sens  plus  spéc.), 
coTiiponas  omnes  impellêre.  A. 
P  Tour  complet  que  décrivent 
les  ailes  d'un  moulin  à  vent. 
Voy.  TOLB.  Il  Retombée  d'un 
marteau  de  forge.  Mallei  ictus. 
A.  Il  Semer  à  la  — ,  semina 
aparijrie.  Ov.  Fie.  Ju.qer  (une 
alTaire)  à  —  de  bonnet,  prœ- 
tereunteni  jadicôre  {aliquid). 
Cic.  Ij  Cheval  lie  — ,  fanalis 
ei]uus.  Suet. 

1.  voler,  V.  intr.  Se  soutenir  et 
.>:e  mouvoir  dan^  l'airau  moyen 
d'aili's  ou  d'appareils  analogues. 
Volâre,  intr.    Cic.    etc.     (ex.  : 
hUj   animalia  gradiendo,  alia 
serpendo  ad  p^istam  accédant, 
alia  rumdo.  Cic.  [N.  D.  Il,  1,7, 
12â].    ut   tam   hue,    tvm    illac 
volent  alites.  Cic.  [Div.    I,  53, 
ISO],  volore  alti.  Vin/. démisse. 
Ov.  volàre  in  ca'lam.    Plaut 
advolàre    (•    voler    vers    < 
intr.  Cic.  etc.    (ex.  :  adv.    ad 
eas  aves,  quêe . . .   Cic.    in  Ita- 
liuni  h'ans  mare.  Varr.  in  fo- 
rum. Liv.)  ;  avolàre  (••   s'éfoi- 
aner  en    volant    •),    intr.    Cic. 
etc.  (ex.:  sublime  avolans.  Cic. 
poet.    vbservatum    est,   aaspi- 
canti  pallos  avolasse.    iSuet.]: 
devolâre     (  •■     descendre    en 
volant  -),  intr.  Viry.  Ilor.  Liv. 
Plin.    (ex.:    d.     in     tabernam. 
Liv.    in    oppoaitam    sutrinam. 
Plin.):  evoiâre  ('    s'élever  en 
volant  -),  intr.  Cic.    etc.    (ex.: 
eo,  ex  tjuerca.  Cic);  involàre 
(«  voler  dans  ou  sur    »),    intr. 
l'arr.  Cot.    (s'opp.    ii    evoiâre, 
ex.,    inv.    in    vitlam.      Varr.); 
prsevolâre  (•  voler  devant  ou 
eii  avant    ■>),     intr  .  Cic.    Tac. 
Oeil,  (ex.:  in    tergo  pm-volan- 
tium    gruurn.     Cic);     provo- 
làre  (-  Benfuir    en    vulant    "i, 
inir.  Plin.    (ex.:   pulli  provo- 
tant.    Plin.     iipes     provolant. 
Plin.};  pTWtervolâre  (-   pas- 
ser eu   volant    et    dépasser    en 
volant  •},  intr.  et  tr.    Cic.   etc. 
(ex.  :      aqaila      prsetf.rvolans. 
Saet.      corvus     prwtrrvolana. 
Curt.  av.  l'Ace,  qnem   prœter- 
votat    aies.    Cic.  );     revolàre 
(^  revenir  en    volant    •),    intr.  | 
Cic.    etc.    (ex.  :    dvLx    (grauinj 
revotât.  Cic.    tardi    quotannis  I 
in  Jtatiam  trans   mare   advu-\ 
tant  et  eodem  revotant,  yan-.); , 
transvolâre  («    traverser   en  I 
volaiii  -j,  intr.  et  tr.    Cic.   etc.  | 
(ex.  ;  tr.    Bœotise   fines.    Plin.  \ 
Pontum.    Plin.).    Arch.    'l'irerj 
un  oiseau    en    volant,    c.-à-d.  1 


AOL 

au  vol,  voy.  Vdi..  |]  (Transit.) 
—  la  perdrix  (en  pari,  du 
faucon), pcrrfi'fc/n  voinndo  exa- 
gitûre.'  A.  1  (Au  (ig.)  Aller 
d'objet  en  objet  (comme  le  pa- 
pillon). Voy.  VOLTIGER.  Il  S'éle- 
ver à  un  certain  niveau  moral. 
Evolûre,  intr.  Cic.  (cf.  illo? 
aatem  dolent  evolasse.  Cic.  fUe 
Or.  II,;'52,S09]).  .-Issuryêre,  iiitr. 
Cic.  Qaint.  ||  (Par  anal.)  Courir 
avec  une  extreme  rapidité.  Vo- 
lâre, intr.  Cic.  etc.  (ex.:  ne  C. 
quidem  Anionii  celeHtas  con- 
temnenda  est,  quem  nisi  in 
via  cadacse  Ixereditates  retar- 
dassent, volasse  eum,  non 
'ter  fecisse  diceres.  Cic.  [Pli. 
10,  5,  11].  volât  in  optimum 
statum  institato  tuo  sermone 
res  pablica.  Cic.  [Rep.  II,  18, 
331.  veniet  tempas  et  qaidem 
celeriter  :  volât  enim  a-tas. 
Cic.  [Tusc.  I,  31,  76]);  avolà- 
re(-  s'éloigner  en  (oiite  hâte  .), 
intr.  Cic.  etc.  (ex.  :  hinc  ava- 
lât. Cic);  advolàre,  intr. 
Cic.  etc.  (ex.  :  miTii  advolabit 
od  pectus  U  dans  mes  bras  .1. 
Cic.  [op.  XV,  16,  2].  in  Mace-^ 
doniam  alienam  advolavit  I 
Cic.  [Ph.  11,  12.  27].  av.  l'Ace.  I 
rosira  Cato  advolat.  Cic.  [Att.  ' 
I.  U.  5]);    evoiâre,   intr.   Cic 


etc.  (ex.:  com  rus  ex  urbe  tan- 
qaam    e   vinclis    evolavissent. 
Cic  [de  Or.  Il,  6,  22];   au   fig. 
sic  evolavit   oratio,  ut...    Cic. 
[de  Or.  I,  35,  161].  itaque  tan- 
tos    processas     ef^ciebat,     ut 
evoiâre,  non  excarrêre  videre- 
tiir.  Cic.  [Br.  78,  272]  ;    devo- 
lâre, iutr.  Cic.    (ex.:    non   ab 
iifPictà     amicitiâ     transfugére 
atque  ad  parent em   aliam    de- 
volâre. Cic.    [Quinct.  30,   93]); 
involàre,  intr.  Cic.  etc.  (ex.  : 
nostra  est  omnis  ista  praden- 
li<e  doctrlnsequa  possessio,    in 
quam   homines,    quasi    cadu- 
cam  atque  vacuam,    ahundan- 
tes  otio,  nabis  occupatis,  invo- 
laverunt.  Cic.  [de  Or.   III,   31, 1 
122]).  Il  Etre    lancé     avec    unei 
extrême      rapidité.       Volâre, 
intr.     Virg.    Liv.     (ex.  :     saxa  \ 
volant.     Virg.    tela     volantia. 
Liv.);  volitâre,  intr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  V.  per  ora  virum.    Enn. 
[epfgr.  Ù  ap.  Cic.  |Tu«c.  [,3A]). 
—  en  éclats,    dissilire,    intr. 
Cic.  etc.  (voy.  éclat).  Faire  — 
la  tête  de  qqn,    alicujus    caput 
uno    ictu   pra?cidëre.    Liv.     || 
(Poét.)  Aller  en  obéissant  à  une 
impulsion  très  rapide.     Volâre, 
intr.  Cic.  Advolàre,  intr.    Cic. 
Provolàre,     tr.      Cic.      Ferri, 
passif.     Cic.     Tous    les    coeurs 
volent  au  devant    de    lui,    om- 
nium m,entes  allicit.  Cic. 
I.  voler,  V.  tr.  .S'approprier  par 
ruse  011  par  force  ce  qu'on    sait 
être    â  autrui.    Furari,    dep. 
tr.  Cic.  etc.  (ex.:   aliquid.   Cic. 
hsec  qua'  rapuit  et  furatus   est. 
Cic.    privatam    pecuniam     ex 
templo.  Quint,  tria  milia  pon- 
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do  auri  <■  r,ipitulio.  Suet.  ali- 
quid ex  iis  rébus.  Cic.  ou  dit 
aussi  (iirtum  facére  alicuin.^ 
rei.  Cic.  ou  furto  abigth-,- 
[suem].  Varr.);  surripère,  ti. 
Cic  etc.  (ex.  :  pallam.  Plaui 
mullos  libros.  Cic.  scyphum 
aureum.  Suet.  vasa  ex  privatn 
sacra.  Cic.  e  viridiario  pavo- 
nem.  Saet).  Un  objet  volé, 
(artum,  i,  n.  Cic.  raptum.  i' 
u.  Sali.  Voy.  VOL.  Prov.  Bien' 
volé  ne  profite  pas,  mole  porta 
maie  dilabantur.  Cic.  |l  (Absol  ) 
Furari.  dép.  absol.  cic  etc. 
(ex.  :  ad  (urandum.  Plaut. 
furandi  causa.  Quint,  fallëre 
oc  furari  per  /ocum  fas  erat. 
Suet.);  clepère,  absol.  Cic. 
(dans  l'express,  rapëre  et  cle- 
père. Cic.  [Rep.  IV,  3]).  —  sui 
les  grands  chemins,  latrocina- 
ri,  dép.  intr.  Cic.  —  sur  l'au- 
tel, vasa  sacra  surripère.  Cic. 
et  (Sg.),  nihil  sancti  habêre. 
Liv.  Iron.  Il  ne  l'aura  p.as  volé, 
meritissimo  ejus.  Plaut.  \\ 
(Par  ext.)  Voler  qqn.  Furtuni 
facëre  alicai.  Cic.  Voy.  déiui- 
BEB.   Fig.    —   un    auteur,    voy. 

PLAGIER. 

volereau,  s.  m.   Petit    voleur. 
Fnruncuhis,  i,  m.  Cic. 
volerie,  s.  f.  Vol,  suite  de  vols 
commis    par  qqn.    Fai-tum,    i, 
u.  Cic.  Voy.  VOL. 
volet,  s.  m.  (Arch.)    Chose    qui 
flotte    au    gré    du    vent.    Voy. 
BAVOLET.  Il  (P.  anal.)    Sorte    de 
sas.  Voy.  sas.  Fig.  Trié  sur  le  —, 
voy.  trier. |(P.  ext.).  [Panneau 
de  bois  qui  protège    une    fenê- 
tre.   Foriciila,    œ,    f.    Varr.    \\ 
(.\rcli.)  Volière.  Voy.  ce  mot. 
voleter,    v.    intr.   S'essayer    à. 
vuler.  Volitâre,   intr.   Cic.    Ov. 
voleur,  euse,  s.  m.   et   f.   Ce- 
lui, celle  qui  pratique    le    vol. 
Fur,    furis,    m.    Cic.     (cf.    fur 
noctarntis    Cic.  farum  caterva 
ou  grex  ou  manipulas.  Ter.). 
Interceptor,   oria,   m.    Liv.    — 
avec    effraction,     effractarius, 
a,  m.  Sen.  —  de   grands  che- 
mins, latro,  onis,    m.    Cic.   — 
des  deniers  publics,    voy.    con- 
cussionnaire. Maitra   — ,    grand 
—,  roi    des   —,    (aracissimas . 
Cic.  De  — ,   de    voleuse,  qui    a 
trait  aux  —,  aux  voleuses,  furt- 
nu8,  a,  um,  adj.  Plaat.  Bandu 
de  — ,  latrocinium,  ii,    u.  Cic. 
Faire     passer     qqn     pour     un 
voleur,   pour    une   voleuse,  ar- 
guére   aliquem,  aliquam  furti. 
<:ic.  Au    —  prehende  furem  ! 
Mart.  Crier  au  —,  aliquem  fu- 
rem clamâre.   Ilor.   A    la    ma- 
nière   des    — ,   faraciter,    adv. 
Cic.  Voleuse,  far,  furis,  t.  Cic. 
Loc.  prov.  Les  gros  font  pendre 
les  petits  — ,  dat    vcniam  cor- 
vis,  vexât  censura   colambas. 
Jav.  Fig.  —  de    l'univers,  rap- 
tores  orbis.  Tac.  Venir  comme 
un    —    (sans   qu'on  s'en    aper- 
çoive),   obrepère,  intr.    Cic.    \\ 
Marchand  qui  surfait.  Qui  plus 
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juato  ab  emptore  exitjit.  A,  Ce 
—  d'aiibeigiste,  perfidus  hic 
caupo.  //or. 

volière,  s.  f.  Lieu  où  l'on 
nourrit  des  oiseaux  d'agré- 
ment. Aviariuni,  H,  n.  Cic. 
Ornithon,  onis,  m.  Varr. 
Col.  Rei-pptacalam  avJum.  Col. 
Il  Pigeonnier.  Voy.  co  mot. 
Pigeon  lie  — ,  voy.   (pioeon)  do- 

MF.SriQUK. 

volige  s.  f.  Latte  qui  porte 
les  ardoi-es  d'un  toit.  .Iss^-r, 
eris,  m.  Liv.  Tac.  Voy.  che- 
vron. 1  Planche  mince  de  bois 
blanc,  .issercnlum,  i,  n.  Cnto. 
et  assercalus,  i,  m.  Cul.  Tii- 
bula,  X,  f.  Cic.  Voy.  latte. 

volition,  F.  f.  Acte  de  volonté. 
\'ôluntas,  alis,  f.  Cic. 

volontaire,  adj.  Qui  vient  île 
la  volonté  .  Volantaria$ ,  a, 
um,  adj.  Cic.  (cf.  guod  totum 
voluntariam  est.  Cic.  volun- 
iiiria  mors.  Cic.  v.  dtditio. 
Liv.  loluniariam  exsilium. 
ù'en.).  Sftontaneus,  a,  um,  adj. 
Ser».  Acte,  [nouvement,  aveu 
— ,  voy.  SPONTANÉ.  Par  nn 
mouvement  — ,  sponte  natardel 
laae.  Plin.  Don  — ,  guod  ex'. 
volantati'  pr^estatur.  Sen.  Con- 
tribution   — ,      voy.      COLLECTE. 

^  Qui  agit  par  sa  volonté.  T'o- 
lantarius,  a,  um,  adj.  Cic] 
Volens,  p.  adj.  -Sen.  Non\ 
coactas.  Cic.  Non  invitas. 
Cic.  Libens,  p.  adj.  Cic.  \\ 
(Spéciale.)  Qui  s'eugage  sous 
les  drapeaux,  sans  être  obligé 
au  service  militaire.  Un  engagé 
— ,  et,  ellipt;  un  —,  volanta- 
rias  miles.  Cic.  ou  simplt,  vo- 
lantarins,  ii,  m.  Cass.  volan- 
tatt',  miles  fadas.  Liv.  volo, 
onis,  m.  Liv.  Armée  de  — , 
volantarias  exercitas.  Liv. 
Il  (P.  est.)  Qui  ne  veut  faire 
que  sa  volonté.  Libidinosas, 
a,  um,    adj.   Cic.    Voy.  CAPni- 
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volontairement,  adv.  D'une 
manière  volontaire.  Sponte 
[meà,  taâ,  saâ).  Cic.  Volan- 
tate  (meà,  taà,  saâ).  Cic. 
Tout-à-fait  — ,  sponte  et  ultro. 
Suet.  Fait  — ,  volantarias,  a, 
om,  adj.  Cic.  Liv.  Voy.  vo- 
lontaire, SPONTANÉ.  Je  (le)  suis 
— ,  volens  sequor.  Cic.  Sen. 
Si  je  me  trompe  — ,  si  sciens 
(allô.  Cic.  Ceux  que  j'omets — , 
'/«os  pradens  prsetereo.  Hor. 
(cf.  pradens  et  sciens  ad  pes- 
tem  sam  pro(ectus  [•  je  suis 
parti  V.  et  en  coonai>!sance  de 
cause  •].  Cic).  Renoncer  —  à 
la  victoire,  dimittëre  explora- 
tam  victoriam.  Csss.  Mourir 
—  pour  sa  patrie,  vitam  pro- 
fandêre  pro   patriâ.  Cic.  Voy. 

SACRIFlbR. 

volonté,  s.  f.  Pouvoir  de  ie 
déterminer  à  faire  ou  ne  pas 
faire  qqch.  Voluntas,  atis,  f. 

Cic.  fex.  :  [Stoici]  sic  defi- 
niunt  :  volantas  est  qas  ijiiid 
cum    ratione    desiderat  ;     juas 
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aulem  adversas    riHionem   in- 
citata     est     vchemenlias,     ea 
libido  est    vel   capidita»  effrc- 
nata.    Cic.    [Tusc.  IV,   6,  UJ). 
—    libre,    liberam    rjrbitriain. 
Cic.    Liv.    1    Energie    plus  ou 
moins  grande  avec  laquelle  un 
exerce   co  pouvoir.    VoIuulBS, 
atis,    f.  Cic.     etc.    (ex.    :    con- 
attns.  Cic.  perpétua  [•  bien  dé- 
cidée ■].  Cic);  aDimus,  i,  m. 
Cic.    etc.     (ex.     .     fa<;     unimo 
niagno     (ortigae       sis.      Cic. 
magnum    aninium    ostendèrc. 
Cic;  voy.  énergie).  Avoir  beaii- 
ooup    de      — ,      voy.     énergie, 
ÉNERGIQUE.   ^  Intention    détei - 
minée    de    faire   ou    de    faire 
faire  qqch.  Voluntas,  atls,  I 
Cic    etc.    (ex.  :  me    con(ormo 
ad  ejus  volantatem.    Cic.   vo~ 
lantiitem     eorum      intuentar. 
Cic.  ejus    volantatibas    asscn- 
tire...,  obtemperare ...,    obœ- 
dire. . . ,  obsecandàre  Cic .  [imp. 
Pomp.  16,  i8|.  alicajus  volan- 
tatibas   deditum      esse.      Cic. 
|Mil.  33,  âljou  servire.    Cic. 
[Sest.    iih,    97].    adversari    ou 
resistére    volantati.    Cic.   [Pli. 
9,  U,   9;    Verr.    Il,     1,  U,    10]. 
quod  non  ex   iniperio,   sed  ex 
volantate     prœstai.ar     benefi- 
ciam  est.  Sen.    abl.   voluntate 
["  de  sa  propre  volonté  "].  Cic. 
voy.  ci-après  ;   par    ext.     testa- 
menta   et  voluntas    [•  les  der- 
nières     volontés    -  ]     mortao- 
ram.  Cic.  irrita  Tiberii  volan- 
tate  [•  en   dépit  des  v.    de  Ti- 
bère •].  Suet-  au  plur.  defanc- 
toram    voluntates.      Plin.     j. 
[ep.    II,    16,    d];;  arbitrium, 
ii,  n.  Cic.  etc.  ^ex.  ;  arbitriam 
parentam.    Cart.    arbitrio  sao 
ou    sua    arbitrio.    Cic.    agëre 
sine   arbitrio.    Liv.    ad    ai'bi- 
triuni    3uan\    imperàre.    Cses. 
vitam   alieno    arbitrio    dimit- 
tëre. Nep.  ad  arbitriam   taam 
testes    dabo.    Cic.  non    vesfri 
arbitrii  erit.  si-..    Liv.Y,  arbi- 
tratus,  (Abl.  u),  m.  Cic    etc. 
(ex.  :   tao   aibitrata.   Cic.    ar- 
bitratu,  sao  ou  suo    arbiti'ata. 
Cic.  ca/as  arbitrata  sit  edaca- 
tas.  Cic.)  ;  coBSilium,  ii,  n. 
Cic.      etc.      (voy.     intention)  . 
N'en    faire   qu'à    .sa    — ,    faire 
toutes  ses     — ,    sibi    obtempe- 
rare. Cic.    Gagner  les  — ,  ho- 
mines  sibi  conciliàre   paratis- 
simos.  Cic.  ||  Bonne  — ,  c.-à-d. 
intention  de   bien    faire,  bona 
volantas.  Eccl.\\  (Spéc.)  Bonne 
— ,  c.-à-d.  intention  de  se  prê- 
ter, de  travailler  à  qqch.,  vo- 
luntas, atis,  f.  Cic  etc.  (ex.  : 
ego    volantjtem    [«  ma   bonne 
v.    "]    tibi    profecto    emetiar, 
sed  rem  ipsam  nondam   posse 
videor.     Cic.      qaod    vos   vis 
cogit,    id  voluntate   impetvet. 
Ter.    meâ    voluntate     conce- 
dam.  Cic.  voluntate  in    dicio- 
nem  vénérant.    Liv.    qui  sa  i 
sponte     et      voluntate    ["    de 
bonne     v.    -]    (eeeranl.    Cic.). 
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Mauvaise  — ,  volantas  ad- 
versa.  Quint.  Ue  mauvaise  — , 
repugnanter,    adv.    Cic.    (voy. 

RÉPUGNANCE,  MALGRÉ).  DOS   hom- 

ines  de  bonne  — ,  parati  bo- 
mines.  Cxs.  Bonne  ^  i  l'égard 
de  qqn,  voy.  hibnveillancb. 
Mauvaise  —  à  l'égard  de  (Jqn, 
voy.  HALVBiLLANCB.  A  — ,  quan- 
do  libet  {libebit,  etc.)  ou  vide- 
tar  (videbitur,  etc.). Cic.  ou  ut 
libet.  Cic.  ut  libitwn  est.    Cic. 

volontiers  (lat.  post.  volan- 
tariè.  tlyg.  Oros.  Valg.),  adv. 
Ue  bon  gré.  ||  En  parlant  de 
ce  que  qqn  nous  invite  à  faire. 
Libenter,  adv.  Cic.  Lihenti  ou 
libentissimo  animo.  Cic  (Dans 
les  réponses.)  Maxime,  adv. 
Cic  Sanê  qaidem.  Plaat.  ||  En 
parlant  de  ce  qu'une  personne 
est  portée  à  faire.  Libenter, 
adv.  Cic.  etc.  (ex.  :  l.  ati  verbo 
Catonis.  Cic.  aberat  .ithenis 
libenter.  Nep.  [erê  libenter 
homines,  id  qaod  volant,  cre- 
dunt.  Cses.  se  remplace  souv. 
par  l'adj.  libens  [cf.  animo 
libenti.  Cic.  libens  faciam. 
'ïc.]ou  par  haad  invitas  [voy. 
MALGRÉ])  ;  facile,  adv.  Cic 
etc.  (ex.  :  ubi  facilius  esse 
possim  [»  où  je  .séjournerai-^ 
plus  volontiers  i].Cic.);  cu- 
pide, adv.  Cic  etc.  (ex.  :  e'jo 
vero  cupide  et  libenter  mentinr 
tuâ  caasà.  Cic.  quae  impeni- 
verit,  se  capidissimê  (actaros 
pollicentar.  Crs.). 

volte,  s.  f.  Mouvement  en  cer- 
cle que  le  cavalier  fait  exécu- 
ter au  cheval.  Gyrus.  i,  m. 
Cic.  Virg.  Tac.  (ex.  ;  in  gy- 
ram  dacére.  Cic.  ou  agëre  ou 
circumagëre.  Liv.  ou  circum- 
dacëre.  Liv.  variâre  gyi-os. 
Tac.  in  gyros  ire  [*  faire  une 
v.  •  en  pari,  du  cavalier]. 
Ov.  in  gyram  (lecti  [•  faire 
des  V.  •,  en  pari,  du  cheval]. 
Ov.)  ;  orbis,  is,  m.  Ov.  (ex.: 
equitâre  in  orbem.  Ov.  in  or- 
bem  dacére.  Ov.)  ^  (Marine.) 
Action  de  virer.  Voy.  virement. 
^  (Escrime.)  Action  de  changer 
de  place  pour  éviter  l'épée  d? 
l'adversaire.  Declinatio  cor- 
pOJ'is.  Cic.  Il  (Fig.)  Mettre  qqn 
sur  ses  —  (l'engager  à  prendre 
des  précautions),  voy.  précau- 
tion. 

volte-face,  s.  f.  Action  de  se 
retourner  de  manière  à  faire 
face.  Conversio,  onis,  f.  Liv. 
Voy.  tour.  Faire  —  (pour  ré- 
sister à  l'ennemi),  oi/oamnjë/'s 
signa  ou  aciem  Liv  ou  Çron- 
tem.  Cart.  cir'una'ji,  in  (ron- 
tem.  Cart.  ou  simplt.  circuma- 
gi.  Cart.  signa  vertëre  ou  con- 
vertëre.  Cses.  Liv.  convertëre 
aqailas.  Tac.  (En  pari,  de  la 
cavalerie),  circamagëre  eqaos 
Cart.  Faire  faire  — ,  circuma- 
gëre, tr.  Liv.  Faire  —  (pour 
fuir),  tergx  dâre  ou  vertëre. 
Cxs.  Liv.  Il  (Fig.)  Une  — 
(brusque     changement     d'opi- 
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iiion\  sabita  commutafio.  Cic.  \ 

Voy.  CHANGEMENT,  RKVIREMF.NT.      j 

volter.  V.  inir.  f  Manèsc,;  1 
Faire  —  un  cheval  (lui  faire  ' 
faire  des  voltes),  voy.  volte.  ^ 


(Marine.)  Virer  de  bord.  Voy. 
VIRER.  ^  (Escrime.)  Changer  de 
place  pour  éviter  l'épée  de 
l'advei-^.iire.  Dtclinàre  icias. 
Cic.  Il  (Fig.)  Faire  —  qqn  (lui 
faire  faire  de?  p;i?.  des  démar- 
che-),   voy.   PAS,  DÉMARCUE. 

voltige,  ?.   f.    Exercices    gym- 
nasiiques  pour   s'accoutumer  à 
sauter  sur    un    cheval.    Desal- 
Iwa,  x,  l.    Plaat.    Desultoria 
ars.  A.  De  —,  desultorias,    a, 
um,  adj.  Cic.    (ex.  :  d.   eqaus. 
Suet.).  Faire  la  — ,  voy.    volti- 
ger,   SAUTER.    Faire    l.i  —  sur 
quatre  ou  six  chovau.\,  transi- 
Hre  guaternos  senosgueeqaos. 
Flor.  Il   E.\ei-cice,    danse  sur  la 
corde   lâche.    Ars    per    fanem 
extentam  ou    intentum  eundi. 
A.  (d'après  //or.). 
voltigement,  s.   m.  .Action  de 
voltiger.     Voy.  ce  mot.   ||  Dans 
un  sens  plus  large.    Discarsus, 
ûs,  m.  Liv.  Il  Voltige.  Voy.  ce 
mot. 
voltiger,   v.    intr.   Faire  da  la 
voltige.    Voy.    voltige.    1  (Par 
ext.)  Voler  çà  et  là.  Volitâre,  \ 
intr.     Cic.    etc.  (ex.  :  qixemad- 
modajn    volacres  videmus  le-' 
vandi    laboris   causa    passim  ! 
ac    libéré   Bolatas  opère   voit- 
tare.    Cic.    aqaila   saper  car- 
pentum  cum    magno  clanyore  ! 
volitam.    lAv.    au  fig.  atomo-  ! 
ram  vis  infinita   [.  une  quan- 
tité infinie    •]   volitai.  Cic.  v. 
totâ    acte.  Liv.    in    foro.  Cic. 
ante  oculos  islot-um.  Cic.  ala- 
cres    Isetosqae  volitâre.    Cic). 
Il   Courir   à  cheval    çà    et    là. 
Ûbequitûre,  intr.  Liv. 
voltigeur,  euse,  s.  m.   Celui, 
celle    qui     fait    de    la    voltige. 
Desultor,  oris,    m.   Varr.  l2v. 
||    En    pari,  de    la    danse  sur 
la   corde.    Voy.    funambule.    Î 
Soldat  d'une    compagnie    des- 
tinée   à  se  porter    lapidement 
de  côté  et  d'autre.    Concursa- 
tor,  oris,  m.  Liv. 
volubile,    adj.    Dont    la    tige 
s'enioule  autour  d'un    support. 
Volubilis,    e,    adj.     Virg.    Qui 
{qaat,     quod)     circamvolvilur 
(ulieui  rei).  A. 
volubilis    (lat.    volubilis,    qui 
roule,  qui   tourne),  s.  m.  Nom 
scientifique  du  liseron.  Voy.  li- 
seron. 
volubilité,  s.  f.  Facilité  à  tour- 
ner.   Voluhilitas,  atis,    f.    Cic. 
Voy.  rotation.  j|(Fig.)Mobilité. 
Voluhilitas,   atis,    t.  Cic.  Voy. 
mobilité.  1  (P.  eit.)  Facilita-  et 
rapidité    extrême    de    parole. 
Volubiliias  linrjaœ.  Cic.  et  sim- 
plt.    volabiliUis,    atis,   t.   Cic. 
Lingiueexercitntio.  Cic. ou  celé- 
ritas.Cic.  Facilitas  oris.  Quint. 
ou    Bimplt,  facilitas,    atis,    f. 
Sen.  Dicendi  celeritas.  Cic.  ou 


ve/oci'(as.  Sen.  Loquendi  pro- 
faentia.  Cic.  Avec  —,  io/u6i(t- 
ter,  .idv.  Cic.   Parler  avec   —, 
dicère  citato  civsu.  Sen.  Débi- 
ter avec  abondance  et  — ,  vol- 
vëre,  tr.  Cic.  (cf.  volvëre  cele- 
riter  verba.  Cic). 
volume,  s.  m.  Réunion  de  feuil- 
les manuscrites  roulées  autour 
d'un   bâtonnet.  Volamen.  inis. 
n.  Cic.   (cf.   evolvére  volamen 
epistularam.   Cic).  1  (P.    oxt.) 
Réunion  de  cahiers  manuscrits 
ou  imprimés.  Volamen,  mis.n. 
Cic.  (cf.  scdecim  volumina  epis- 
tularum.  Ncp.).  Liber,  bri,   m. 
Cic.  Voy.  livre.  Fig.  Ecrire  des 
—  (écrire  beaucoup),  voy.  écri- 
re. ^  Développement  d'un  corps  [ 
dans    l'espace.    Modus,    i,    m. 
Varr.  Moles,  is,  f.  Cic.  Mauni- 
tudo,    dinis,   f.    Cic.    Laxitas. 
atis,  f.  tic.  Ampliludo,  dinis, 
f.  Varr.  Cic  —  d'eau,  {ingens) 
aquœ   vis.  Liv.  (cf.  aqax  vim 
vehcre  ingentem).  Liv.  ou  {in- 
gens)   aquœ    modus.     Frontin. 
Qui     a     un     grand,     un     fort  1 
j    —,   voy.    volumineux.    Plus   un 
,    objet  a  de  — ,  quanta  est  res 
amplior.  Lucr.   Augmenter  de! 
—,_crescëre,  intr.  Cïc.  etc.  (cf. 
{    c.  in  longitadinem  ou  in   lati-  ; 
tudinem.  Cxs.).  Accroi-sement, 
I    augmentation  de — ,incremen-i 
tum,   i,  n.   Col.  Petit  —,  voy.  [ 
I     petitesse.    Réduire    à   un  petit 
I    —,  coartàre,  tr.  Col.  (P.  ext.) 
Le  —   de    la    voix,  magnitudo 
vocis.  Cornif.  rhet.  vocis    so- 
nas   (plenior).    Quint.    —    dé- 
mesuré de  la  voix,  vastiias  vo- 
cis.  Col.  Il  (Géom.)  Portion   de 
l'espace  qu'occupe  un  corps. ^m- 
bitas,  ûs,  m.  Plin.     Circuilus, 
ùs.  m.  Liv.  Avoir  un  grand  — , 
latë  patëre.  Cic. 
volumineux,  euse  (lat.  post. 
volaminosus   [qui   a   beaucoup 
de   replis,  sinueux].  Sid.),  adj. 
Qui  a  un  volume  considérable, 
qui    occupe    un    grand    espace. 
Amplas,  a,  um,  adj.  Vuit.  Cic. 
Magno     ambitu.     Liv.     Vastœ 
inagnitudinis.    Cic.    Liv.  Latê 
patens.      Cic.     Latissimus,    a, 
um,  adj.  Cses.  Ingens,  adj.  Cic. 
Grandis   e,  adj.   Xep.    (cf.    gr. 
liber.    Nen.).    En    pari,     d'un 
ouvrage.  MuUa  volumina  con- 
tinens   ou    multorum  volumi- 
num.  Saet. 
volupté,   8.   f.  Plaisir  des  sens 
qui  donne  une  vive  jouissance. 
Volaptas    corporis.     Cic    ou 
simplt,   voluptas,   atis,  f.  Cic. 
(cf.    nimiâ  voluptate  gesliens. 
Cic.).  Les   — ,    volaptates    cor- 
poris ou  vûluptales  libidinosœ. 
Cic.  ou  simpl.  volaptates,   um, 
f.    pi.    Cic.    (cf.   blanditlx   vo- 
laptatam.  Cic.  volaptates  lan- 
guidœ.    Cic.    insolitas  volap- 
tates haurlre.   Tac.  in   volap- 
tates   sese    immergëre.    Liv.). 
gaudia  corporis.  Sali,  deliciœ, 
arum,     i.     pi.     Cic.     (cf.      in 
delicias    se    dâre.    Sali.    di(- 
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flaère  deliciis.  Cic.  in  deliclis 
sohère.  Quint.).  Se  livrer  à 
toutes  sortes  do  —,  effundi  ad 
liixuriam.  Liv.  Vivre,  nager 
dans  les  —,  la.vuriûri,  dfp.  iiitr. 
Cic.  Liv.  per  luxam  et  igna- 
viam  .vtatcm  agcre.  Sali,  puère 
mollitiâ.  Cic.  Les  attraits  do  la 
— ,  lenocinia,  orum,  n.  pi.  Cic. 
Basses,  infAmes  — ,  voy.  oi- 
DAUCHE.  p  Dans  un  sens  plus 
large.     \oy.   cbarmb,    douceur, 

PLAISIR. 

voluptuaire  (lat.  post.  volup- 
tuarius.   Capit.),    adj.    Qui    est 
pour  le  plaisir,  non  pour  l'uti- 
lité.  Volupfarius,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cf.  voluptariw  possessio- 
nes.  Cic). 
voluptueusement,  adv.  b'ii- 
ne  maiiiére  voluptueuse.  Libi- 
dinosë,  adv.  Cic.  Mollit er,  adv. 
Cic.  (cf.  délicate  et  molliter  vi- 
vëre.  Cic).  Délicate,  adv.  Cic. 
voluptueux,  euse  (lat.  post. 
vnluptuosus.  Plin.  Hier.  Sid.), 
adj.  Qui   donne  de  la  volupté. 
Ddicatus.  a.  um,  adj.  Cic.  Mol- 
lis, e,  adj.  Cic.  Suavis,  e,  adj. 
Cic.  Luxariosus,   a,   um,   adj. 
Liv.    Sensation    — ,    fuavitas, 
atis,  f.  Ci'c.  dulcis  motas.  Cic. 
Eprouver     une    sensation     — , 
sensam  quendam  voluptatcm- 
que  percipëre.  Plin.i.  ||  (P.  ext.) 
Qui   exprime   la   volupté.   Ddi- 
catus, a,  um,  adj.  Cic.  (cf.  de- 
licatus  sermo.  Cic.  d.  versus. 
Cic).   Mollis,  e,  adj.  Hor.  (cf. 
molles  versus.  Ov.  modi.  Hor.). 
Venerius,  a,  um,  adj.  Cic.  Voy. 
erotique,  licencieux.  1  Adonné 
aux  voluptés.  Ddicatus,  a,  am, 
adj.   Cic   (cf.   delicatus  homo. 
Cic).  Libidinosus,  a,  um,  adj. 
Cic.  (cl.  l.  homo.  Cic.  l.  amor. 
l'ic  libidinosœ  volaptates.  Cic. 
libidinosa  vita.  Cic.  l.   adoles- 
ceniia.   Cic).    Voluptarius,    a, 
um,    adj.   Cic   (cf.    v.   homo. 
Plaut.    voluptaria    disciplina. 
Cic).  Luxariosus,  a,  am,  adj. 
Cic.    (cf.   lux.  homo.  Cic).  Ad 
volaptates  propensus.  Cic  Li- 
bidinum  plenus.  Cic.  Voluptati 
obseqaens.    Ter.    In   liixuriam 
cffasus.  Liv.  Etre  —,  volupta- 
libus  deditam  esse.  Cic.  se  dâre 
volupfatibus.   Cic.   voluptatem 
sequi.  Sen.   Une   personne  —, 
et,    substaniivt,   un    — ,    homo 
plenus  libidinum.  Cic 
volute,  6.  f.  Ornement  en  spi- 
rale d'un  chapiteau  de  colon  m-, 
etc.  Volata,  a-,   f.    Vitr.    llelix, 
licis,  t.  Vitr.  CEil  de  —,  oco- 
ias,  i,  m.  Vitr.  ||  (P.  anal.).  Co- 
quille univalve  à  spire.  Coch- 
los,  i  (au  plur.  cochlœ,  on),  m. 
Plin. 

1.  yomique,  adj.  Noix — (baie 
vénéneuse    d'un  arbrisseau   de 


l'Inde),  strychnos  nax  vomica 
Linné. 

5.  vomigue,  s.  f.  Amas  de  ma- 
tières purulentes  dans  le  pou- 
mon. Vomica,  œ,  f.  Cic. 

vomiquier,    s.   m.   Arbrisseau 
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de  l'Inde    S(rychnos   vomica.  I 
Linné.  ' 

vomir,  v.  tr.  Uejotor  convulsi- 
vement par  la  bouche  (les  ma- 
tières contonuesdans  l'estomac). 
Vomëre,  tr.  Cic.  etc.  {ex.  : 
sanyainciii.  Culs.  Plin.  bilem, 
bilem  atram.  Cels.  cibam.  Ce/.<. 
absol.  qui  in  mensam  vomant. 
Cic.  [Fin.  Il,  8,  23].  vomant  at 
edant,  edunt  ut  vomant.  Sen. 
vomëre  post  ccnam.  Cic.  [Dej. 
7,  21].  in  populi  Romani  con~ 
spectu.  Cic.  LPh.  2,  25,  63].  im- 
pers, ab  horâ  tei-iiâ  bibebatw, 
ladebatur,  vomebatar.  Cic.  [Pli. 
a,  ;.l,  lOi]);  evomére,  tr.  Cic. 
etc.  fex.  :  conchas.  Cic.  bilem. 
Cels.  haustam  venenum.  Suet. 
absol.  nisus  evomentis  adjavà- 
re.  Tac.)  ;  vomitàre,  intr.  Sen. 
Suet.  (ex.  :  vomiiant.  Sen.  [ep. 
83,  2/1;  108,  37].  ebrius  et  vo- 
mitans  popalus  [opp.  à  siccus 
et  sobi-ias].  Sen.  [ep.  18,  U]. 
pecades  nauseà  con'eptse  vo- 
mitant.  Col.  [VII,  9,  5].  vomi- 
tandi  consuetudo.  Sud.  [\'it. 
13J).  —  sur,  coBvomére,  tr. 
Cic.  Jav.  (ex.  :  c.  mensas  hos- 
pitum.  Cic.  maritam.  Juv.).  1 
(Au  fin.)  Pousser  hors  de  Foi 
(qqch.  de  mauvais).  Evomëre, 
tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  multam,  afe- 
nam.  Cart.  nocturnas  flam- 
mas  [en  pari,  d'un  volcan]. 
Plin.  ignés.  SU.  plwima  loca 
evomunt  ignem,  non  tantum 
édita,  sed  etiam  j'acentia.  Sen. 
par  ext.  qux  [urbs]  tantam 
pestem  evomait  (orasqae  pro- 
jecit.  Cic.  in  aliquem  absentem 
orationem  evomëre  ex  ore  im- 
purissimo.  Cic.  vi7-us  acerbita- 
tis  sux  evomëre.  Cic);  eruc- 
tàre,  tr.  Cic.  etc.  (ex.  :  eruc-  ! 
tant  sermonibus  suis  cœdem,  \ 
bonoram  [•'  ils  vomissent  des 
menaces  de  mort  contre  les 
gens  do  bien  ■].  Cic), 

vomissement,  s.  m.  Action  de 
vomir.    Vomitio,   onis,  t.    Cic. 
(cf.   vomitiones  facére,  conci- 
târe    ou     ciêre.     Plin.     vomi- 
tiones   cohibêre,    inhibêie    ou 
sistëre.  Plin.).  Vomiias,  ûs,  m. 
■Sen.   Plin.   (cf.  vomitum  mo- 
vëre.  Cels.  ou  creâre.  Plin.  vo- 
mitu  levâre  stomachum.  Sen. 
aliquid  cum  vino    reddëre    vo-  1 
mitu.    Plin.).    Avoir    des     — , 
voy.  VOMIR.  Qui  provoque  le  — ,  ' 
vomitorias,  a,  um,  adj.  Plin. 
Il  (P.  ext.)  Vomitio,  onis,  f.  Cic. 
Plin.  (cl.  vomitio  fellis.  Plin.'.  ; 
Vomitas,  ûs,  m.  Cels.  Plin.  (cl'. 
V.  sanguinis.  Cels.  v.  pulmo- 
nens.  Plant,  v.  bilis.  Cels.).  Voy. 
CR.tcuEMENT.  ^  Matières  vomies. 
Vomitus,  as,  m.  Sen.  rh.  Cels.  1 
(cf.  locum  vomita  lœdàre.  Sen.  | 
rhet.  aut  viridcs  aut  nigri  vo- 
mitus. Cels.  vomitus  longiores 
Plin.  V.  exigai  aut  nimii.  Plin. 
vomitus   biliosus.   Cels.  niger.  \ 
Cels.).  Il  Fig.    Retourner  à   ses  ' 
—,  revolvi  ad  vitia.  Tac. 

1.  vomiitif,  ive,  adj.  Qui  pro-  [ 
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voque  le  vomissement.  Vomi- 
torius,  a,  um,  adj.  Piin.  Une 
substance  — ,  et,  substantivt, 
un  — ,  vomifwum  medicamen. 
Cxl.-Aur.  Kcnployer  des  —  pour 
faire  évacuer  la  bile,  vomidone 
biles  extraUërc.  Plin. 

1.  vomitoire  (lat.  vomitorius. 
Plin.),  adj.  (Arch.)  Vomitif. 
Voy.  ce  mot.  Substantivt.    Un 

,    voy.    VOMITIF. 

2.  vomitoire,  s.  m.  Large  issue 
dans  les  amphithéâtres  romains. 
Au  plur.  Vomitoria,  oram,  n. 
pi.  Macr. 

vorace,  adj.  Qui  mange  avec 
avidité.  Vorax,  adj.  Cic.  Edax, 
adj.  Cic.  (cf.  edax  homo.  Ter.). 
Cibi  avidus.  Ter.  Uu  hôte  — , 
hospes  multi  cibi.  Cic.  Un  hom- 
me — ,  voy.  GLOUTON.  Oie  — , 
improbus  anser.  Virg. 
voracité  (lat.  post.  voracitas. 
.ipul.),  s.  f.  Avidité  à  manger. 
Edacitas,  atis,  f.  Cic.  Ci6i  avi- 
ditas.  Cic. 

vos.  Pluriel  de  votre, 
votant,  ante,  ndj.  Qui  vote. 
Qui  (quœ)  suffraglum  fert  ou 
init.  A.  Suffragator,  oris,  m. 
Cic.  Les  — ,  qui  suffragiam 
ineunt.  Liv.  Noms  des  —  men- 
tionnés en  tète  d'un  décret,  auc- 
loritates  prœscriptse.  Cic. 
votation,  s.  f.  Action  de  voter. 
Salfragii  latio.  Liv.  Sententias 
dictio.  Cic.  —  des  sénateurs, 
disccssio,  onis,  f.  Cic.  Voy. 
SUFFRAGE,  VOTE.  On  n'accorda 
pus  la  —  par  tête,  non  viritim 
su^jragium  datum  est.  Liv. 
vote,  S.  m.  Dans  une  assemblée, 
une  réunion  où  les  décisions 
doivent  être  prises  d'après  l'a- 
vis de  la  majorité,  acte  par  le- 
quel chaque  membre  exprime 
son  opinion  en  déposant  un 
bulletin,  une  boule,  etc.,  indi- 
quant qu'il  est  partisan  ou  non 
de  telle  mesure.  SufTragium, 
ii,  u.  Cic.  etc.  (ex.  :  suffragii 
latio.  Liv.  ferre  su([ragium. 
Cic.  Nep.  salfragiam  it  per 
omnes  ['  tout  le  monde  prend 
part  au  v.  •].  Liv.  suffragium 
mire  [•  prendre  part,  au  v.  «]. 
Liv.  ire  in  saffragium  [.  passer 
au  V.  •].  Liv.  in  suffragiam,  mit- 
tére  [•  faire  procéder  au  v.  "]. 
Liv.  in  suffragiam  revocàre 
[■  faire  procéder  à  un  second 
V.  »].  Liv.  non  prohiberi  jure 
saffragii.  Cic)  ;  sententia,,  se, 
f.  Cic.  etc.  (ex.  :  sententias  ro- 
gâre  ['  recueillir  ■>].  Cic.  sen- 
tentiam  dicêre.  Cic.  ferre.  Cic. 
dâre.  Liv.  sententiam  referre 
[•■  motiver  .].  Cic.  sententiœ 
loco  dicëre  ["  motiver  son  v. 
à  son  tour  do  parole  J.  Cic  ex 
sententia  senatûs.  Cic.)  ;  ia- 
bella,  as  ("  bulletin  de  vote  ", 
dans  les  comices,  dans  les  tri- 
bunaux), r.  Cic.  etc.  (ex.  : 
[dans  les  comices]  :  m,inistTâre 
[«  distribuer  »]  tabellas  [«  les 
bulletins  de  v.  »].  Cic.  tabel- 
las diribêre  [«  compter  les  vo- 
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tes  "].  Cic.  [dans  les  tribu- 
naux :]  tabdln  judicialis.  Cic. 
iabellam  dâre  jadicibus  de 
aliquo.  Cic.  ternas  tabellas 
dâre  ad  judicandum  lis,  qui... 
Cic.  tabellam  dimiltêre  ["  dé- 
poser '].  Sen.).  —  (sans  discus- 
sion ou  par  accord  préalable), 
discessio,  onis,  f.  Cic.  etc. 
(ex.  :  $enattis  cnnsultum  fa- 
cëre  per  discessionem.  Cic. 
discessionem  faccre['  procéder 
au  v.  .].  Cic.  lit  discessio  [•  on 
procède  au  v.  ■].  Cic.  facta  est 
discessio  in  sententiam  ejas 
[•  sans  discuter  on  procéda  au 
vote  de  sa  résolution  ■].  Cic). 
voter,  v.  intr.  Concourir  par 
son  vote  i  une  décision  i  pren- 
ilro.  Sententiam  ferre.  Cic. 
Suffragium  (erre.  Cic.  In  suf- 
fragiam  ire.  Liv.  Suffragitim 
inire.  Liv.  —  sur  qqch.,  suffra- 
gium  ferre  de  aliqua  re.  Cic. 

—  pour  la  proposition  de  qqn. 
in  sententiam  alicujus  discc- 
dëre.  Cic.  pedibus  ire  in  sen- 
tentiam alicujUS.  Liv.  —  dans 
le  même  sens  qu'un  autre,  in 
eandem    sententiam    ire.    Cic. 

—  pour  qqn,  en  faveur  de 
qqn,  sententiam  ou  (en  pari, 
d'une  assemblée)  se/iieniias  fer- 
re pro  aliquo.  Cic.  suffragio 
suo  ornàre  aliquem.  Cic.  suf- 
fragari  alicai.  Cic.  (cf.  OIT.  I, 
138).  —  pour  la  condamnation, 
sententiam  ferre  ad  condem- 
nandum.  Cic.  Faire  —  les  sé- 
nateurs, patres  in  sententiam 
discedëre  (ou  ire)  jubêre.  Cic. 
Faire  —  les  juges,  judices  jUr 
bëre  sententiam,  (erre.  Cic. 
Faire  —  le  peuple,  populam  in 
salfragiam  mittëre.  Cic.  Le 
droit  de  —  (en  pari,  du  peu- 
ple). Jus  suffiagii.  Cic.  ou  sim- 
plt.  suifragium,  ii,  n.  Cic.  Liv. 
Il  (Trausitivt.)  —  une  loi  (en 
pari,  du  peuple),  sciscëre  le- 
gem.  Cic  tr.  c'ic.  etc.  (en 
pari,  du  sénat),  censëre,  decer- 
nére,  tr.  Cic.  etc.  Voy.  déci- 
der). 

votif,  ive,  adj.  Destiné  à  ac- 
quitter un  vœu.  Votivus,  a, 
am,  adj.  Cic.  (cf.  votivi  ludi. 
Cic.  votiva  tabula.  Hor.  ou 
tabella.  Jav.).  Offrande  — ,  vo- 
tum,  i,  n.  Cic.  Faire  une  of- 
frande — ,  vovëre,  tr.  Cic.  vo- 
tam  facëre.  Liv. 

votre,  au  plur.  vos  (lat.  pop. 
voster),  adj.  poss.  Il  Adjectif, 
poss.  déterminatif.  \  Qui  est  à 
vous,  qui  fe  rapporte  à  vous. 
Vester,  vestra,  vestrum, 
adj.  poss.  Cic.  (ex.:  vester  ani- 
mus  [•  vos  vrais  sentiments»]. 
Cic.  subst.  vestram[-  ce  qui  est 
votre  bien,  votre  devoir,  etc.  ■]. 
Cicvestram  esi[«  c'est  v.  devoir, 
etc.  "]  dâre.  Ov.).  vester  [•  votre 
maître  ■].  Plaut.  (cf.  voster  ibi 
cenat.  Plaut.).  (Souvent  ne  se 
traduit  pas,  le  sens  étant  suffi- 
samment indiqué  par  le  con- 
texte   [cf.    memoriâ    teneatis. 
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Cic]  ou   s'exprime  à  l'aide  de 
isie,    démonstratif   de    la    sec. 
pers.  (cf.  homincs  sapientes  et 
«s».i  aiictoritate  prj'ditos,  quà 
vos  estis.  Cic.]).  ||  En  p.-irl.  d'une 
seule  personne  (pluriel  de  poli- 
tesse). Tuus,  tua,  tunm,  adj. 
poss.  Cic.  (ex.  :  tuarum  reram 
stadiosi»sima3.    Cic.  voy.  ton). 
1   (P.    ext.)    Dont   vous   parlez. 
Iste,   ista,   istnd,  adj.   pron. 
(ex.  :  haie  Eumenes  :  •  Utinam 
gaidcru  istud  [*  votre  espoir  «j 
evenisset  [•  se  fut  réalisé  .]  /  • 
Nep.  ittad  [•  votre  désir  •]  qai- 
dem,  inqaitffaciam.  Nep.  qax- 
vis     maUem     [cau~a]      faisset, 
qaam  ista,  gaam  dicis.  Cic.). 
▼ôtre    (lat.    pop.    votter),  adj. 
poss.    [|   Adj.  poss.  qiialificatif. 
Qui  est  à  vous,  qui  se  rapporte 
à  vous.  Vester,  tra,  iram,  adj. 
Cic.  etc.  Taiis,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (en   pari,  à  une  seule  per- 
sonne). Je  suis   tout  — ,   totas 
sam    vester.    Cic.    tuus    sum. 
Plaut.     Le    — ,    la    — ,    vester, 
tra,     tram,     adj .     poss.      Cic. 
et  (en  pari,  à  un  seul),  tuas,  a, 
am,    adj.   poss.    Cic.   {{   Absolt. 
Au  masc.  sing.  Le  —  (ce  qui  est 
à  vous,  votre  bien),  vestram,  i, 
D.  Liv.  (cf.  de  vestro  impenda- 
tis.  Liv.).  (En  pari,  à  une  seule 
personne.)  Taum,  i,  n.  Plaut. 
d  Au  masc.  pluriel.  Les  —  (ceux 
qui  TOUS  tiennent  de  près,  pa- 
rents, amis,  etc.).  Vestri,  oram, 
m.  pi.  Cic.  (en  pari,  à  une  seule 
personne),    tui,    oram,    m.    pi. 
Cic.  Il  Au  fém.  plur.  Vous  faites 
des  —   (de   vos  fredaines  habi- 
tuelles),   lascivitis  ou  lasciiris. 
A. 

vouer,  v.  tr.  Promettre  à  Dieu 
par    vœu.    Vovére ,    tr.    Cic. 
etc.  (ex.  :  Hercali  decamam  vo- 
vére. Cic.  Valcano  arma.  Liv. 
se.  Sali,  capita  saa  pro  re  pa- 
blicâ.    Cic.);    devovêre.    tr. 
Cic.  etc.  (ex.:  Dianie,  quod  na- 
tam  esset.  Cic.  Marti   ea,  qux 
ceperant.  Cees.  se  dits  immor- 
talibus  pro  re  pablicû.  Cic.  pro 
re  publicà. . .  tegiones  aaxilia- 
que  hostiam  deis  manibasTel- 
lariqae,    Liv.).    Fjg.    —  à   qqn 
un    tendre    attachement,    cài- 
qaem  amore  proseqm.  Cic.  — 
obéissance    à     qqn  ,    spondêre 
alicai    obieqaiam.    Cic.     Voy. 
PROMETTRE.  ^  (Par  ext.)  Coasar 
crer  à   Dieu.    Voy.   consacrer. 
Se  — ,  se  dicâre.  Cic.  se  addi- 
cére.  Cic.  te  totam  {alicai  rei) 
tradëre.  Cic.  Fig.  A  quel  saint 
me  —  ?  Qaem  appellem  ?  Cic. 
I.  vouloir  (lat.  pop.    volêre,  p. 
vetle),    v.  tr.    Se   déterminer  à 
faire  ou  à   ne    pas   faire   qqch. 
Velle,  tr.  Cic.  (pour  les  cons-  i 
tructions,  voir  ci-après).  |{  Exer-i 
cer  plus  ou    moins   énergique-! 
ment  le  pouvoir   qu'on  a  de  se  | 
déterminer.     Velle,     tr.    Cic. 
etc.  (ex.  :  non   operosa  re»  est 
volenti  [•  à  qui  sait  vouloir  •]. 
Cic.    voy.    voLo.NTÉ).    ^    Avoir 


VOL 

l'intention  déterminée  de  faiic 
qqcli.  Velle.  tr.  Cic.  etc.  (c.\.  : 
volai  id  quidcm  efficê>-e  certe. 
Cic.  OIS  nuriones  adiré  et  rc- 
(jiones  cognoscérevolebat.  des. 
cum  laboris  sai  testimoniatn 
aflerre  vellent.  des.  ab  armis 
discedëre  velle.  Cses.  ementiri, 
fallêri,  abuti  deoram  immor- 
taliani  namine  volant.  Cic. 
[dom.  A8,  1S5].  jadicem  me 
esse,  non  doctorein  volo.  Cic. 
[cum  Ulixes]  affatiilcin  et  Ju- 
cundam    se    esse    vellet.    Cic. 

voy.    INTENTION   [p.    1101,   COl.  3] 

remarquer  aussi   qu'en   latin  le 
présent  et   l'imparfait  ont  sou- 
vent la  valeur  du  fr.  -je  veux 
je    voulais    •    suivis    de  l'inBn 
cf.   nam  dabitas    id,  me  impe- 
rante    facëre     qaod    Jam    diu 
faciehas?    Cic.     cum    populus 
eam    vendit,    qui   miles  (actas 
non  est,  non  adimit  ei  liberta- 
tem.    Cic.    si    verum  dicimus. 
Cic.  [leg.  2,  13J).  Je  veux  mou- 
rir si...,  ne  vivam,  si...    Cic. 
moriar,  si...  Cic.    Que    voulez- 
vous   dire?    Quid    dicis?   Cic 
Qu'est-ce   que    cela    veut  dire? 
quid   sibi   vult   {res)?  Cic.  (cf. 
nec  satin  intellexi,  quid  sibi  lejc 
aat    quid    verba    ista  vellent. 
Cic).  —  bien  faire  qqch.,  voy. 
CONSENTIR  [à].    Si    vous  le  vou- 
lez bien,  si  placet.  Cic.  si  libet. 
Cic.  si  videbitur.    Cic.    Ne  pas 
—  ,  noUe,   tr.    Cic.   etc.    (ex.  : 
nobilein    adolescentalam    non 
tam  allicëre  volai,  qaam  alie- 
nàre  nolai.  Cic.     notai  déesse 
ne   tacitœ    naidem  (kigitationi 
tuse.  Cic).  D   Avoir  l'intention 
déterminée  de  faire  faire  qqch. 
Velle,  tr.  Cic.    etc.  (ex.  :  quic- 
qaid  belli  fortuna  reliquum  rei 
publicae  fecerit,  id  esse  ealvam 
velis.    Cic.  [Marc,  5:  10].  quid 
{ieri     vellet    imperabat.     uses, 
montem,  qaem.   a  Labieno  oc- 
cupari    volaerit,    ab    hostibus 
teneri.    Cœs.    [B.   G.   I,   2S,  2], 
faciam,  (juod  valtis.  Cic.  volo, 
uti   mihi   respondeas,  num... 
Cic.  nanc  hoc  velim  caret.  Cic. 
vellem  dictam  esset  ab  eodem 
etiam  de  Dione.   Cic.  [Cœl.  10, 
23]).  Ne  pas  —,  noUe,  tr.  Cic. 
etc.  (ex.  :  plaribas  prsesentibua 
j'actari  eas   res    nolebat.    Cxs. 
nolait  eam  locum,    unde  Hel- 
vetii  discesserant,vacàre.  Cses. 
hanc    inveferascëre    consaeia- 
dinem     nolint.    Cxs.    Italiam 
tentari  se  absente  nolebat.  Cœs. 
[B.    C.    I,  S9,   3]).    Il   (Par  ext.) 
Admettre   que   qqch.    est  vrai. 
Je  le  veux,  esto.  Cic.  fiât.  Cic. 
Je    le   veux  bien,    nihil  pagno. 
Cic.    Il   Prétendre.    Velle,   tr. 
Cic.   etc.    (ex.  :   quod  cum  vo- 
lant, déclarant    qasedam    esse 
vera.  Cic.  me  vult  fuisse  Rhodi. 
Cic.    [Plato]    sine  corpore  esse 
vatt  deam.    Cic).    fl  (Par  anal. 
En    parlant   des  choses,  exiger. 
Voy.  EXiOER.  Il  (Par  ext.)   Avoir 
besoin.    Voy.    dp.soi.n.    ^    Avoir 
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l'intemiou  déterminée  d'obte- 
nir qqoh.  Velle,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  v.dignitatem.  Cic.  | Plane. 
S3,  55].  si  amplius  obsidam 
vellet,  dare  pollicentur.  Cirs. 
[B.  G.  VI,  9,  ,];    voy.    hksirer, 

RÉCLAMER,     DEMANDER);     qUWrè- 

re,  tr.  Cic.  etc.  (voy.  rkcher- 
cHF.n);  imperàre,  tr.  Cic.  etc. 

(voy.  DEMANDER,  ORDONNER,  EN- 
JOINDRE); Jubére,  tr.  Cic  etc. 
(ex.  ;  ruri  sepctiri  se  jussit. 
Liv.  voy.  ordonner).  Que  vou- 
lez-vous de  moi  ?  A'um  quid 
me  vis?  Plaat.  Dites-moi  donc 
d'un  mot  co  que  vous  voulez 
de  moi,  qain  ta  uno  verbo  di- 
cis ?  quid  est,  quod  me  velis. 
Ter.  Quel  prix  voulez-vousde..., 
voy.  PRIX,  DEMANDER.  Dans  un 
sens  partitif  :  —  d'une  chose, 
voy.  DÉSIRER.  Ne  pas  —  d'une 
chose,  respuère,  tr.  Cic.  etc. 
(ex.  :  condicionem.  Cses.  defen- 
sionem.  Cic.  manera  ejus  res- 
puebantur.  Liv.);  aspemari, 
dép.  tr.  Cic.  etc.  (ex.  ;  ne  as- 
pernari  régis  liberalitatem  vi- 
deretur.  Cic.  voy.  (faire)  ii.  H 
Avoir  l'inteution  déterminée 
de  procurer  qqch.  à  qqn.    Voy. 

DÉSIRER,      SOUHAITER,      RÉCLAMER, 

DEMANDER.  ||  Vouloir  du  bieu  à 
qqn,  bene  velle  alicai.  Cic. 
alicujas  causa  velle.  Cic.  cu- 
përe  alicai.  Cees.  vehementer 
capëre  alicai.  Cic.  —  du  mal  à 
qqn,  maie  velle  alicai.  Plaut. 
odiam  habêre  in  aliqaem.  Cic. 
Une  personne  mal  voulue 
(arch.),  qui  (quœ)  jacet  offen- 
sione  alicajus.  Cic  (voy.  dé- 
testé, odieux).  EUipt.  En  —  à 
qqn,  infestum  esse  alicui.  Cic. 
aliéna  animo  esse  in  aliquem. 
Cic.  En  —  à  qqn  de  qqch., 
alicai  saccenaëre,  quod...  Cic. 
(voy.  ressentiment).  En  —  à  la 
vie  de  qqn,  insidias  alicujus 
vite  facëre.  Cic.  En  —  à  qqch., 
aliquid  petëre.  Cic.  Liv.  in 
aliqaid  impetam  facëre.  Cic. 
alicai  rei  imminére.  Cic.  Se  — 
du  mal,  se  —  mal,  s'en  —  niiil 
do  qqch.,  c-à-d.  se  le  repro- 
cher, voy.  reprocher. 
2.  vouloir,  s.  m.  Acte  de  la 
volonté.  VoluDtas,  atis.  l. 
Cic.  etc.  (voy.  volonté).  ^  In- 
tention. Voluntas ,  atis,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  prupensa  volun- 
tas [•.  bon  V.  •].  Cic.  aliéna 
volantas  [•  mauvais  v.  '].Cic]; 
animus,  i,  m.  Cic.  etc.  (ex.  : 
propensus  animus  f-  bon  v.  -J. 
Cic.  infestas  animas  [■  mau- 
vais v.  •].  Nep.). 
vous,  pion.  pers.  Pronom  pers. 
de  la  deuxième  personne  du  plur. 
(En  pari,  à  plusieurs  personnes.) 
Vos  pron.  pers.  Cic.  —  êtes  fâ- 
chés, i/ospasni<e<.  Cas«.  C'està  — 
de  don  ner,  vestram  est  dâre.  Ov. 
Il  vous  importe  de...,  vestrâ 
lefert  ou  interesi  (avec  l'inlin) 
Cic.  A  cause  de  — ,  vestrâ  causa. 
Cic.  La  haine  contre  — .  ves- 
tram odiam.  Liv.  Avec  — ,  vo- 


vou 

biscunx.  Plnat.  Soyei  chez  —,  I 
domi  adfitis.  Ter.  Retircï-you»  | 
chez  — ,  i'i  vestra  tecta  discc- 
dite.  Cic.  (Ce  pronom  ne  se 
traduit  pas,  lorsqu'on  n'insi^ite 
pas  sur  le  sujet).  ||  En  pari,  à 
&  une  seule  personne  (pluriel 
de  politesse).  Ta  [tai,  tibi,  te), 
pron.  pers.  Cic.  Vov.  tu.  1  (Ex- 
plétif.) Tibi,  datif  de  senti- 
'  ment.  Cic.  (cf.  alter  tibi  des- 
cendit de  palatio  et  sedibas 
•  suis.  Cic.  ecre  tibi  exortas  est 
Isocrates.  Cic). 

vousseau  ou  voussoir,  s.  m. 
Pierre  qui  concourt  à  former  le 
cintre  d'une  voûte.  Cuneos,  i, 
m.  Vitr. 
voussure,  s.  f.  Courbure  d'une 
voiite.  Canie/a;  carvatara  (ou 
ca'/um).  Vitr. 
voûte  (lat.  pop.  volta,  de  vol- 
vêre,  tourner),  s.  f.  Construc- 
tion cintrée,  formée  d'un  a— 
semblage  de  pierres  taillées  en 
cône  tronqué  par  le  bas,  qui 
s'appuient  l'une  sur  l'autre. 
Caméra,  œ,  f.  Sali.  Sen.  (cf.  c. 
lapideis  (ornicibus  jancta  [-  v. 
de  pierre  •].  Sull.  cameram  sas- 
pendére  [■  construire,  faire  •]. 
Plin.).  Concameratio,  onis,  f. 
Plin.  Fomix,  icis,  m.  Cic.  (cf. 
fornicem  imponëre.  Liv.).  Clef 
de  — ,  conclasura,  se,  f.  Vitr. 
Il  (Par  anal.)  La  voûte  du  ciel, 
cseli  convexa.  Virg.  [£n.  IV. 
iôl]  ou  simpl.  cœlam,  i,  n. 
Cic.  —  de  feuillage',  voy.  ber- 
CEAD.  —  du  crâne,  capitis  c;r- 
lum.  Plin.  —  palatine,  paîati 
cselum.  Q. 

voûter  l^lat.  volatàre,  rouler  . 
V.  IV.  Fermer  par  une  voûte  (ly 
haut  d'une  construction).  Con- 
camerâre,  tv.Plin.  Cameràre,tT. 
Plin.  Voûté,  concameratas,  a, 
um,p.  adj.Plin.  iSaet.  (cf.  locus 
concameratas.  Vitr.).  fornica- 
tas,  a,  um,  p.  adj.  Cic.  arcaa- 
tas,  a,  am,  p.  adj.  Liv.  (cf. 
arexiatam  optis.  Plin.  /'.).  Tes- 
tvuiinatas.  a,  um,  adj.  Vitr. 
Plafond  — ,  caméra,  œ,  t  Cic. 
Sali.  Porte  —  (d'une  fortifica- 
tion), fornix,  nicis,  m.  Liv.  (cf. 
fornices  in  muro  erant  apti 
ad  excurrendam.  Liv.).  Cellule 
— ,  fornix,  l'cis,  m.  Hor.  Sen. 
Jav.  Grenier  — ,  caméra  con- 
tectam  horreum.  Col.  1  Cour- 
ber en  arc,  comme  une  voûte. 
Arcaâre,  tr.  Plin.  Carvâre,  tr. 
Ov.  Voûté,  arcaatas,  a,  um,  p. 
adj.  Plin.  gibbus,  a,  um,  adj. 
Cels.  Il  Spéc.  Se  — _  (en  pari, 
d'une  personne  ),  incarvàri , 
pass.  moy.  Plin.  (cf.  incurvàri 
annis.'D.).  Voûté,  carvas,  a,um, 
adj.  Plaat.  Virg.  (cf.  c.  arator. 
Virg.  cw-va  senecta  [•  la  vieil- 
lesse au  dos  V.  •].  Tibull.  Ov.). 
incarvas,  a,  am,  adj.  Plin.  (cf. 
inc.  humeris.  Plin.  proceritas 
incarva  [■  taille  V.  ^\.  Tac), 
pandas,  a,  um,  adj.  Virg. 
Qaint.  (cf.  homo  pandas. 
Quint.). 


VOY 

voyage  (lat.  viaticum,  provi- 1 
sions  de  route),  s.  m.  Déplace- 
ini!nt  où  l'on  parcourt  \in  che- 
min plus  ou  moins  long  pour] 
alli-r  dans  une  autre  ville,  un 
autre  pays.  Iter,  itineris,  n. 
Cic.    etc.    (e.x.  :    iter   pédestre 

I-  par  terre  ■] ,  maritimam 
.  par  mer  •].  Suet.  Justin, 
ud  iter  se  pavàre  ou  compa- 
ràre.  Liv.  commit  tare  se  iti- 
neri.  Cic.  iter  ingredi.  Cic 
iter  facêre.  Cic.  iter  (aciens 
•  en  V.  •].  Cic.  in  itinere 
même  trad.].  Cic);  via,  SB,  f. 
Cic.  etc.  (ex.  :  in  via.  Cic.  de 
via  languëre  [•  être  indisposé 
des  suites  d'un  v.  •].  Cic.  viam 
perpetaamalicuiprecari['  sou- 
haiter à  qqn  bon  v.,  lui  dire 
de  ne  plus  revenir  •].  Cic); 
peregrinatio.  onis  (•  voyage 
a  rétran.ïer  •),  f.  Cic.  etc.  (ex.: 
p.  perpétua.  Cic  transmarina. 
Quint,  omne  tempos  in  çere- 
grinatione  con^umëre.  Cic). 
—  par  mer,  uavi^atJO,  ODJS, 
f.  Cic.  etc.  (e.\.  :  longa  naviga- 
tio  [»  v.  au  long  cours  •].  Sen. 
te  neque  navigationi  neqae 
vise  committes.  Cic).  Aller  en 
— ,  ou  faire  de  longs  — ,  pere- 
grinari,  dép.  inlr.  Cic.  etc. 
(voy.  voyager).  Argent  pour  le 
—,  viaticam,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  viaticum  congerère.  Cic. 
qao  minus  vitae  restet,  eo  plus 
viatici  quxrére.  Cic.  ).  Une 
relation  de  —,  voy.  p.  155Ii 
(col.  1).  Fig.  Partir  pour  le 
grand  — ,  abire  illuc  qao  ma- 
jores abierunt.  Phsed.  ^  Course 
que  fait  un  voiturier,  un  por- 
teur. Voy.  COURSE. 

1.  voyager,  v.  intr.  Se  dépla- 
cer en  parcourant  un  chemin 
plus  ou  moins  long  pour  aller 
dans  une  autre  ville,  un  autre 
pays.  Iter  facêre.  Cic.  Pere- 
grmationes  suscipére.  Cic  Pe- 
regrinari,  dép.  intr.  Cic.  etc. 
(cf.  p.  totà  Asià.  Cic).  —  pai' 
mer,  navigâre,  intr.  Cic.  ||  (P. 
anal.)  En  pari,  des  oiseaiii.Voy. 

MIGRATEUR,      MIGRATIO.S.     ^      (  Au 

fig.)  Peregrinari,  dép.  intr. 
Cic  etc.  (ex.  :  hsec  studia  per- 
noctant  nobiscam,  peregrinan- 
tar,  rasticantur.  Cic  cam  alii 
ssepe,  quod  ante  pedes  esset, 
non  viaerent,  ille  in  infinita- 
tem  omnem  peregrinabatur. 
Cic.  immensa  et  interminata 
in  omnes  partes  magnitudo 
regionam,  in  qaanx  se  injicicns 
anim.as  et  intendens,  ita  latè 
longëqae  peregrinatar,  ut... 
Cic). 

2.  voyager,  ère,  adj.  (Arch.) 
Qui  voyage.  Voy.  voyageur. 

voyageur,  eûse,  s.  m.  et  f. 
Celui,  celle  qui  voyage.  Homo 
iter  (aciens  ou  qui  est  in  iti- 
nere. A.  Viator,  oris,  m.  Cic 
(En  tant  (}ue  hôte),  hospes, 
piiis,  m.  Cic.  —  (à  bord  d'un 
navire),  vector,  oris,  m.  Cic. 
Vov.  passager.     Un    grand,   un 
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fameux,  un  éternel  — ,  pcnujri- 
mitor,  orik,  m.  Cic  (ep.  VI,  18, 
5'.  Les  — ,  peregrinanlef,  tam, 
m.  pi.  Sali.  —  de  comnierco, 
qui  mercandi  causa  peregrina- 
tar. A.  Voyageuse,  malier  iter 
(aciens.  A.  \\  (Fig.)  Nous  sommes 
comme  di'  —  en  ce  monde, 
nuu-^  n'y  s{,mmes  qu'en  passant, 
qaasl  lu'Spil'^s  liis  in  terris  dc- 
versamut .  A.\\  {Adjcctivt.)  Qui 
voyage.  Peregrinus,a,  um,  adj. 
l'hseà.  (cf.  peregrina  volucris. 
Phxd.).  peregrinabandus ,  a, 
um,  adj.  Lii . 
voyant,  ante,  adj.  Qui  a  le 
sens  de  lu  vue.  Cernendi  OMvi- 
dendi  sensu  (ou  (acultate)  pru;- 
ditus.  A.  Videns,  p.  adj.  Cic.  1| 
.Spécialt.  Sabstantivt.  Un  — , 
une  —  (personne  douée  de  s,.— 
coude  vue),  vates,  is,  m.  et  f. 
Cic  Etre  un  — ,  une  —,  vidrre 
in  (atarum.  Liv.  |  Qui  attire 
la  vue.  Acei ,  acris,  acre,  adj. 
Lucr.    Seii.   Voy.    cl.ur,    écl.»- 

rANT,    VIF. 

voyelle,  s.  l.  Son  simple  émis 
en  laissant  sortir  l'air  du  la- 
rynx San'-  obstacle,  et  lettre 
qui  traduit  ce  son.  Vocalis  (s.- 
I-.  litterOi,  i.  Ter.  Macr.  Les 
— ,  vocaies,  iiim,  f.  pi.  Cic 
Donner  un  son  plein  aux  — , 
dilatâre  litteras.  Cic. 

voyer  (lat.  vicarias),  s.  m. 
(.\rch.)  Lieutenant  du  comté, 
charge  de  la  justice,  etc.  Vici- 
ritis,  ii,  m.  A.  ^  (Spéc.)  .4gent 
préposé  à  l'entretien  ou  a  la 
police  des  rues.  Viarum  cura- 
tor.  Cic.  l^iocuras,  i,  m.  Varr. 
Il  (P.  appos.)  Agent  — ,  comme 
plus  haut. 

vrai,  aie,  adj.  Conforme  à  la 
vérité,  à  ck  qui  est  réellement. 
Verus,  a,  um,  adj.  Cic.  etc. 
(s'opp.  à  fictus,  simulatua.  (al- 
sus,  ex.  :  i .  gloria.  Cic.  res 
verior.  Cic.  causa  verissim.a. 
Cic.  si  veram  est,  quod  nemo 
negat.  Ni-p.  [Hann.  1,1],  subst. 
veram,  i  [-^  le  vrai  •],  n.  Cic. 
[voy.  VÉRITÉ]);  gertnanus,  a, 
um,  adj.  Cio.  etc.  (ex.  :  g.jus- 
titia.  Cic  gerraani  artis  ma- 
gistri.  Cic.)  ;  solidus,  a.  um, 
udj.  Cic.  etc.  (ex.  :  solida 
eloquentia.  Qaint.  ».  suavi- 
tas.  Cic.  s.  gaadiam.  Ter.  s. 
libertas.  Lit.  s.  e((iyies  j'asti- 
tix.  Cic  s.  res.  Cic  s.  lauf  .Cic 
s.  atilita^.  Cic).  Aussi  —  que  je 
vis...,  itu  vivam,  ut  (et  le 
Subj.).  Cic.  hoc.  adv.  De  — , 
pour  de  — ,  et  {arch.)  pour  — , 
dans  le  — ,  uu  — ,  voy.  vérita- 
blement. Adv.  Dire  — ,  veruin 
dicére.  Cic  1  Qui  se  montre, 
dans  ses  paroles,  ses  actions, 
tel  qu'il  est  en  réalité.  Verus. 
a,  um,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  i-e- 
rissimus  liomo.  Plin.  j.  nihil 
verias  virû.  Plin.  j.veiissimus 
et  sapienttssimas  judex.  Cic). 
vraiment,  adv.  D'une  manière 
vraie.  Veré ,  adj.  Cic.  etc. 
(ex.  :   vir  veré  doctas.  Cic   Li- 
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garfs,  latrones  lerius  (fiutm  I 
Jasti  hostes.  Liv.  verissiniè  ja- 
dicâre.  Nep.  veri  agère.  Lie. 
V.  pagnàre.  Cic).  Voy.  réelle- 
ME.NT.  t  En  vérité.  Profecto, 
adv.  Cic.  Sanf,  adv.  Cic.  Voy. 

ASSUBÊMEXT. 

vraisemblable  ,  adj.  Qui  a 
toutes  le>  apparences  de  la  vé- 
rité, et,  p.  e.xt.  qui  offre  toutes 
lœ  probabilités.  Veri  similis. 
Cic.  (cf.  simite  veri.  Cic.  similia 
veri.  Liv.  veri  similias.  Liv. 
Plin.  veri  simillimum.  Cic.  i 
veri  similem  facëre  aliqaam  j 
rem.  Cic.  simile  veri  est  [avec 
une  Prop.  In6aJ.  Liv.  [avec  ut 
et  le  Subj.].  Cic).  Verisimi- 
lis,  e,  adj.  Cic.  Similis  vero. 
Cic.  [et.  similias  vero.  Liv.). 
Vero  propior.  Liv.  Probabilis, 
e,  adj.  Cic.  {ct.prob.  cotisa. 
Liv.  coniectara.  Cic.).Credibi- 
tis,  e,  adj.  Cic.  (cf.  cred.  nar- 
ratio.  Qaint.).Ce  qui  est  le  plus 
— ,  c'est  oue . . . ,  proximam  vero 
est  (av.  I  Ace.  et  l'Inf.).  Liv.  Une 
mesure,  un  parti  devient  plus 
— ;,    consUium   ad  (idem  pro- 

nius    est.    Liv.    Un    espoir  

spes  ab  effectu  non  abhorrem'. 
Liv.  Etre  — ,  a  vero  non  ablioi^ 
rëre.  Cic.    ad  veritatem    acce- 
dère.  Cic.    Etre    très   — ,   pro- 
xinxë  ad  vemm  accedëre.  Cic. 
vero     proximam     esse.    Liv. 
a    vero  proximê   abesse.    Cic. 
Il    est,   à  mon    sens,   plus    — 
que,  magis  addacor  ut  credam 
(avec     l'Ace,    et   l'Infin.)    Liv. 
Rendre    qqch.    —,  probabilita- 
tem  conciliâre.   Cic.    ou  fdem 
facëre  alicai  rei.  Cic.  probabi- 
liter    exponére     aliqaid.  Cic. 
Rendre    qqch.   —   à  qqn,  pro- 
bûre  aliqaid    alicai.    Cic.  Des 
présomptions    rendent  cela  — , 
id    conjectarâ    probabile   est. 
Cic.  Qui  n'est  pas   — ,  voy.  in- 
vraisemblable. Subst.  m.  Le , 

voy.      \TÎAISEMBU1NCE. 

vraisemblablement  ,     adv. 

D'une  manière  vraisemblable. 
ProbabilUer,  adv.  Cic.  (cf.  pro- 
bahiliter  dicêre.  Cic.  dispatâre. 
Cic.aligaid  exponére.  Cic.).Tra- 
duireaussipar  veri  simile  est  [et 
laprop.inf.]  Cic.  [cC.  veri  simile 
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etc.  (ei.  :  probabilitatem  segai. 
Cic.  [.Ac.  pr.  11,  3S,  lOij.  pro- 
babilitate  (alli.  Cic.  [Kin.  III, 
-1.  "S]l  ;  probabile.  n.  Cic. 
part.  5or.  6,  19);  on  dit  aussi 
veri  simile.  Cic.    Avec  — ,  voy. 

VBAISE1IBLADL£UENT.  AvCC  qq. , 

Jliqua  veri  simili  ratione.  Cic. 

vrille    (lat.    vifieula,    de  vitis, 

vignel,  s.  f.  Filament  en  spirale 

des  plantes   grimpantes.  Pam- 

Plin.  —  •  •     ■ 


est  Rosciam  hoc  fecisse.  Cic] 
ou  par  le  verbo  vidêri.  Cic.  [cf. 
jam  mortaas  esse  videtur.  Cic] 
ou  nar  haad  scio  ou  nescio  an 
[et  le  Subj.]  Cic.  ou  par  vereor 
".*■  ^"'.- 1'^^-   vereor  ne  menda- 
cium  sit.  Cic]  ou  encore  par  at 
vtdetar.  Cic  ut  opinor.  Cic.  ou 
simpit.   opinor.  Cic).  —  parce 
lue. .., credo,  gaodonqaiu.Cic. 
Très  —,  haad:  dabiê.   Sali.   —  , 
pas,    vereor  ut   ou   vereor    ne  I 
ïïu-in  let  le  Subj.)  Cic. 
vraisemblance,  s.  f.  Caractère  ' 
de   ce   qui   est    vraisemblable. 
Vensimilitudo ,    dinis,    t. 
Cic.  (s'écrit  ordin.endeux  mots 
ven   similitado   ou    similitiulo 
ven     Cic    [part.    or.    11,    AOll: 
probabllitas ,    atis,    C.  Cic. 


pinas,  i,  m.  Plin.  —  (de  la  vi 
gne),  clavicuia,    se,  f.  Cic.  ca- 
preolas,  i,  m.   Col.  capita  (a. 
pi.)     vitis.     Col.  1    Outil    qui 
sert  à  percer  le   bois.  Terebra, 
œ,  1".    Cato.   Col.  Trou  de    — , 
terebratio,  onis,  f.  Vitr.  (P.  plai- 
sant.) Fig.    Des  yeux  percés   en 
—   (ressemblant  à    un   trou  de 
vrillel,  ocali    quasi   terebrati. 
A.  ocali  minuti.  A. 
vue,   s.  f.   Faculté  de  voir,   de 
percevoir  les  images  des  objets. 
Visus,    ùs,   m.  Cic.  etc.  (e.K.  : 
nolite  eam...  urbis  patriœ  visu 
telle  esse  privatam.  Cic  [dom. 
■•"7,    liG].   on  dit  aussi    sensas 
videndi  ou  cernendi.  Cic.  sen- 
sas  oculoram.   Cic.)  ;    aspec- 
tus,  ùs,  m.  Cic  etc.  (ex.  :  ocali 
iispectam     qao     volant    facile 
convertunt.  Cic   [.\.  D.  II,  57, 
l.'i2].  qaseretar,  num  quid  aU- 
qao   sensu    perceptam  sit,  a- 
specta,  aaditu,  tacta,  odorata, 
ijastata  ;    nam    guivis    horum 
j    sensus  potest   conflâi-e    saspi- 
cionem.    Cornif.    omnia    qare 
sab    aspectum  ctdant    ou  om- 
nes    res    gase     sab     aspectum 
veniant.     Cic.      amittére  om- 
nino  aspectum.   Cic);  acies, 
ei,  f.   Cic.   etc.   (avec  ou   sans 
ocaloram.  Cic  ex.  :  bonam  in- 
columis  acies,  malum  csecitas. 
Cic.    iam  certâ   taminum  acie 
uti,   at...    Val.  Max.).   ||  (Par 
ext.)   Les    yeux,    l'organe  de  la 
vue.  Ocali,  ocaloram    lamina. 
Cic.  Donner  dans  la   —,  prx- 
stringëre  ocalos.  Cic.    et  (fig.). 
voy.     ÉBLOum,      charmer.     — 
longue,  ocali  ferentes  conspec- 
tum  longissimë.  Liv.    —  cour- 
te, ocali  non  longé  conspeclam 
ferentes.    Cic.    Une    bonne  —, 
ocali    acres   atqae   acuti.   Cic. 
Avoir   une   bonne   — ,  bene  vi- 
dere.  Cels.acriter  vidêre.  Cic. 
—  faible,  acies  [ocaloram)  im- 
becilla.  Cel.  Rendre  la  —  à  qqn, 
ocalos  alicai  restiiuére.  Ce/s. 
Voy.  OEIL.    1  Perception  par  les 
yeux  de  ce  qui  est  à  la   portée 
du  regard.    CoDspectus,    ùs, 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  neqae  Pom- 
pejani  conspectam  aut  impe- 
tam  nostrorum  tulerunt.  Ca;s. 
postea  gaam  eguiiatas  noster 
in  conspectam  venit.  Ctes.  ad- 
dacére   aliquem    in    conspec- 
tam. Liv.  adimëre  alicai  con- 
spectam [•  ôter   à  qqn    la  vue 
de  qqch.  ■].   Liv.  amittére  ali- 
quem e  conspecta  sao.  Ter.  a- 
motas  a  conspecta  locas.  Liv.  \ 
auferri   e  conspecta  alicuja?.  \ 


VUE 

;    Uv.    cadére    in    conspectam. 
Lie.   dure  se    in    conspectam 
alicut    [.  s'offrir   à   la   vue  de 
qqn  .].   Ter.    Cic  Liv.  esse  in 
conspecta  civiam.  Cic.  [do  Or 
".55,  2261.   est  in  cokspecta 
aliqaid.    Cic.     Varr.   Nep.   est 
conspectus  inde  in  Capitoliam 
!•  do  là   on   a   v.  sur  le  C.  .1 
Liv.  evolat  e  conspecta  fagiens 
qaadriremis.  Cic.  frai  conspec- 
ta arbis.  Cic.  fagére    conspec- 
tam   alicajas.    Cic.    fagére    e 
conspecta  alicajas.  Ter.  ponè- 
re   aliqaid   in   conspecta.  Liv. 
extra  conspectum.Sen.  privâre 
aliqaem  saoram  consaetudine 
conspectaque.  Cic.  [Mur.Al,  891. 
a  conspecta  suoram  recedére. 
Nep.    venire  in  aliciijas   con- 
spectam.     Cic     Nep.    Cart.)- 
prospectus,   ùs   (.  action  de 
regarder    au    loin  ;    vue  sur  .), 
m.  Cic.  etc.  (ex.  :  cum  Jam  ex- 
tremi  esseni  in  prospecta.  Cœs. 
[B.  G.  V,  10,  S],  prospecta  tene- 
bns   adempto.  Cic   [B.   G.  III, 
SI,  5J.   cum  ssepibus  densissi- 
mis   interjectis  prospectas  im- 
pediretur.  Cœs.  [B.  G.  II,  22,  11. 
ande  longé  ac  latë  prospectus 
erat.    Liv.)  ;     despectus,    ùs 
(■  vue    de    haut   en   bas  .),  m. 
Cœs.  (ex.  :  d.  in  mare,  in  cam- 
pum.    Cœs.  at  erat  a  Gergoviâ 
despectus  in castra.Cœs.). Avoir 
—  sur,  prospicère,  tr.   Hor. 
Pan.  j.  (ex.  :  doinas  prospicit 
agros.   Hor.    villa   lacum  pro- 
spicit. Plin.  j.  cubicalum  val- 
vis    cvxjptoporticam  ,    fenestrâ 
prospictt  mare.   Plin.  /.).  Par 
ext.   Point   do  —  (pr.  et  fia  ), 
voy.  p.  l.',20  (col.  2).  Ij  (Par  ext.) 
Dessin,  e-tampe,  etc.  représen- 
tant tel  ou  tel  site.   Voy.   des- 
sin, PLAN.   Il    (T.  de  droit.)  Vue 
sur  un  voisin.  Voy.  jour,  péné- 
tre, OUVERTURE.  |[  Loc.  adv.  A 
perte  de  —,  inSnitus,  a,  uw, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  ;  infinita  al- 
titudo.    Cic.    voy.   infini);  jm- 
mensus,  a,  um,  adj.  Cic.  ete. 
'ex.  :     immensiim    mare.    Cic 
sic  immensa  planities    ut  sub- 
Jectos  campos  terminare  oculis 
haadfacile  qaeas.  Cic).  Plaines 

qui    s'étendent  à  perte  de , 

patentes  magis  campi  gaam  at 
perspici  possint.  Liv.  A  —  d'oeil, 

voy.  VIS1BLEME.MT.    Grandir  à 

d'oeil,  sab  manu,  ut  ajant, 
nasci.  Sen.  (ep.  71.  I).  in  opère 
crescëre.  Sen.  (ep.  38,  2).  A  — 
de  pays,  à  —  d'oeil,  inspectis 
tantam  locis.  Cic.  Tout  d'une 
-,  ano  aspecta.  Cic.  (voy.  re- 


gard).   Connaître    qqn 

aliquem  de  facie  novisse.  Cic. 
(cf.  guem  ne  de  facie  quidem 
nosti.  Cic):  En  — ,  c.-à-d.  4 
portée  du  regard,  in  conspecta. 
Cjc.  Liv.  En  vue  de  la  terre, 
in  conspecta  terraram.  Sen. 
Etre  en — ,  esse  sab  oculis.  Cic. 
Qui  est  en  — ,  spectabilis,  e,  adj . 
Cic.  ante  ocalos  positus.  Cic. 
conspicaus,  a,  um,adj.  CicSen. 
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Mettre  qqch.  on  — ,  aliquid  pro- 
ponôre  ou  exponiie  (avec  ou 
sans  oeulis).  Cic.  Via,.  Etre  en 
— ,  conspicuam  essu.  l.iv.  (voy. 
REMAn  jUAnLE).  insu/nem  esse. 
Liv.  (voy.  ntiiLLANT,  éclatant). 
Garder  (|qn  fi  — ,  asservâre  ali- 
quem  intuntiore  custodià.  Liv. 
A  la  —  de,  voy,  piiiisuNCE.  {{ 
(Spéc.)  Loc.  adv.  D'une  pre- 
mière — ,  à  la  première  — ,  à 
première — ,  prima  specie.  Cic. 
prima  l'ronte.  Qaint.  Chanter 
ù.  premièro  — ,  ''.r  lihcllo  cctnë- 
re.  Gs.  ^  (l'"ig.)  Facullé  de  paUir 
par  la  ppn'^ée,  de  concevoir. 
Conspectiis.  ûs,  m.  Cic.  etc. 
^avec  ou  ^.lu^  animiy  ex.  :  qui 
qaami/is  Diinimarn  animi prœ- 
stantiom  oinnibas  bonis  cor^ 
poris  anteire  dicamas,  nt  ea  ne 
in  conspecta  quidcin  relinqiian- 
tw:  Cic.  [Fin.  V,  31,  93].  ali- 
quid pondre  pœne  in  conspccfa 
animi.  Cic.  [de  Or.  III,  iiO,  1(31; 
Fin.  V,  1,  2].  uno  in  conspecla 
omnia  vidêre.  Cic.  [Br.  h,  13]); 
aci'es,  ei,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  acies 
aninii,  ingenii,  mentis,  Cic.)', 
cogitatio  ,  onis  ,  f.  Cic.  etc. 
(voy.  pensée).  Il  Conception  qu'a 
l'esprit  de  telle  ou  telle  chose. 
Voy.  CONCEPTION.  Il  Manière  d'en- 
vjsager  les  choses.  Sententia, 
œ,  f.  Cic.  Jadiciam,  ii,  n.  Cic. 
Opinio,  onis,  f.  Cic.  (voy.  opi- 
nion). Il  Considération  d'un  ob- 
jet qu'on  se  propose.  Fropo- 
situm,  i,  a.  Cic.  etc.  (ex.  : 
/lOC  proposiio,  ut...  Sen.  rli. 
propositum  tenëre.  Cic.  propo- 
situm  habére.  Cœs.  voy.  inten- 
tion, projet);  consiliuza,  ii, 
a.  Cic.  etc.  (ex.  :  in  rébus  aspe- 
7'is  et  tenai  spe  fortissima  quie- 
qae  consilia  tutissima  sant. 
Liv.  c.  mutâre.  Cic.  consilia 
nostra  sempiternum  tempus 
spectâre  debent.  Cic.  voy.  des- 
sein, projet)  ;  animus,  i,  m. 
Ctc.  etc.  (ex.:  cuneatim,  consti- 
terunt  hoc  animo,  ut...  Cees. 
eo  ad  te  venimus  animo,  ut... 
Cic.  voy.  INTE.NTI0N);  mens, 
mentis,  f.  Cic.  etc.  (ex.  :  longe 
niilii  alla  mens  est.  Sali,  eâ- 
dem  mente  esse.  Nep.  menti- 
bus  [opp.  à  vocibus]  reliquo- 
rum  respondebo.  Cic.  hac  men- 
te amicis  summas  potestates 
dederant.  A'ep.  id  eâ  mente 
comparavit,  ut...  Cic).  Avoir 
des  — ,  jeter  ses  —  sorqqn,  sur 


qqch.,  animum  {oii  oculos)  ad- 
jicëre  alicui  (ou  alicui  rei). 
Cic.  Liv.  .\voir  qqch.  en  — , 
alUpiid  propositum  habëre.  Cic . 
aliquid  sibi  proponére.  Cic. 
prospicëre  alicui  rei.  Cic.  con- 
sulére  alicui  rei.  Cic.  spectâre 
ad  aliquid.  Cic.  Dans  une  — 
d'intérêt,  emolumenti  sui  gra- 
tin. Cic. 

vulcanien,  ienne,  adj.  Relatif 
au  feu.  Voy.  ioné.  ||  Spécialt. 
(Géol.)  Terrain  — ,  voy.  volcani- 
que. 

vulgaire,  adj.  Qui  est  admis, 
qui  est  mis  en  usage  par  le 
commun  des  hommes.  Vulga- 
ris,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  v. 
Iiorninnm  consutitudo.  Cic.  i-. 
liberalitas.  Cic.  v.  artes.  Cic. 
V.  opinio.  Cic.  nihil  tam  vile, 
tam  vulgare  est,  cu/us . . .  Cic. 
subst.  l'ulgaria,  n.  pi.  Cic.  cf. 
anteponuntar  rara  vulgaribus. 
Cic);  communis ,  e,  adj. 
Cic,  etc.  (ex.  :  c.  loquendi 
consuetudo.  Quint,  c.  loquendi 
mos.  Quint,  prœcepti  omnium 
communia  et  contrita,  Cic.  c. 
prudentia.  Cic.  c.  sermo.  Cic. 
[de  Or.  I,  57,  2Ji3;  oIT.  I,  37, 
13!i].  usus  omnium  artium 
valgaris  communisque.  Cic. 
verbwn  comm.une.  CorniÇ.  [rh. 
I\',  26,  3fi].  vitium  commune. 
Ter.  Cic.)  :  piiblicus,  a,  am, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  p.  verbam. 
Sen.  puhlic.i  verba.  Cic);  po- 
pularis,  e,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
popularia  verba.  Cic).  \\  Que 
rien  ne  distingue  du  commun 
des  hommes.  Valgaris,  e,  adj. 
Cic.  etc.  Voy.  commun.  I|  Sabst. 
au  masc.  Le  commun  des  hom- 
mes. Vulgus,  i,  n.  Cic.  etc. 
(ex.  :  non  est  consilium  in  vul- 
go,  non  ratio.  Cic.  sapientis 
judiciam  a  judicio  vulgi  discre- 
pat.  Cic).  1  (Par  ext.)  Com- 
mun, qui  manque  de  aistinc- 
tion.  lUiberalis,  e,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  illiberale  genus  jo- 
candi.  Cic);  ignobilis,  e,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  ignobilis  homo . 
Cic);  sordidus,  a,  um,  adj. 
Cic.  etc.  (ex.  :  s.  homo.  Cic. 
homo  sordidoloco  natas  ['d'u- 
ne naissance  v.  •].  Liv.  orato- 
res  sordidiores.  Cic.  ).  Voy. 
BAS,  grossier. 

vulgairement ,  adv.  D'une 
mauière  vulgaire.  ||  D'une  ma- 
nière usitée    chez   le    commun 


des  hommes.  Vulgo,  adv.  Cic. 
l'ieramque,  adv.  Cic.  Vulgari- 
ter,  adv.  Plin.  Ut  (ieri  solet  ou 
ut  fit.  Cic.  Populariter,  adv. 
Cic.  Vov.  coMMUNiiMENT.  ||  D'u- 
ne manière  commune,  qui  man- 
que de  distinction.  liusticê, 
adv.  Cic.  Sordide,  adv.  Cic. 
Voy.  grossièrement. 

vulgarisateur,  trice,  s,  m.  et 
f.  Celui,  celle  qui  vulgarise 
qqch.  Qui  (quai)  ad  vulijarem 
popularemque  sensum  ou  ad 
commune  Judicium  popula- 
remque intelligentiam  aliquid 
accommodât.  A. 

vulgarisation,  s.  f.  Action  de 
vulgariser.  Ars  ad  popularem 
sensum  ou  ad  commune  judi- 
ciunx  popularemque  intelligen- 
tiam aliquid  accommodandi. 
A.  —  d'un  art,  d'uue  science, 
artis  ou  scientiœ  propagatio. 
A.  ars  (ou  scientia)  vulgata  ou 
pcrvulgata,  in  vulgus  édita 
ou  propagata.  A. 

vulgariser,  v.  tr.  Rendre  ac- 
cessible au  vulgaire.  Ad  vulga- 
rem  popularemque  sensum  ou 
ad  commune  judicium  popula- 
remque intelligentiam  accom- 
modâre  aliquid.  A.  Pervulgâre, 
tr.  Cic.  Vulgâre,  tr.  Liv. 

vulgarité  (lat.  post.  vulgari- 
tas.  Cœs.-Arelat.),  s.  f.  Carac- 
tère de  ce  qui  est  vulgaire,  de 
ce  qui  manque  de  distinction. 
Iiusticitas,atis,  f.  Quint.  Vilitas, 
atis,  f.  Plin.  Voy.  grossièreté, 
TRiviAUTÉ.  —  du  langage,  ple- 
bejus  sermo.  Cic.  sordida  ver- 
ba. Qaint.  sordes  verboram. 
Tac. 

vulgate,  s.  f.  Version  latine  de 
la  Bible  reconnue  comme  ca- 
nonique. Editio  vulgata.  Hier. 

vulnérable  (lat.  post.  vulne- 
rabilis.  C;rl.-Aur.),  adj.  Qui 
peut  être  blessé.  Qui  {quœ, 
quod)  vulnerâri  ou  valnus  ac- 
cipëre  potest.  A.  Valneri  pa- 
ïens. Liv.  Telo  penetrabilia. 
Ov.  Sen.  Fig.  C'est  son  côté  — 
(sensible),  voy.  faible,  sensible  . 

vulnéraire,  adj.  Qui  guérit  les 
blessures,  les  plaies.  Vulnera- 
rius,  a,  um,  adj.  Plin.  \\  Subs- 
tantivt.  Au  ma=c.  Eau  médici- 
nale qui  guérit  les  blessures. 
^'alneraria  aqua.  A. 

vulve,  s.  f.  (.\nat.)  Volva  et 
vulva,  œ,  C.  Cels.  Sen. 


X 


X,  s.  m.  Vingt-troisième  lettre 
de  l'alphabet.  X,  f.  n.  Quint.  || 
P.  anal,  de  forme.  Point  d'in- 


tersection de  deux  lignes  croi-  ]  cassure,  tr.  Cic.  En  forme  d'X, 
sées  en  X,  decussis,  is,  m.  Vitr.  decussatim,  adv.  Vitr.  Action 
Plin.  Croiser  en  forme  d'X.  de- I    de  croiser  en  forme  d'X,  decus- 


itas 


t'^' "","»'  ^-  ^?''-  llATechnol.)  I    le  pain  at  le.  fruits  secs.  AVro- 
Tabouret  à  p.eds  croisés.  Sella,  1    pho.ji^.  .-r,  f.  Tert.  CassUin 

xerophagie.    s.,   f.   ^^..^...J^l:^'^^}::,LT^y 
de    -oute  nourriture  aune  que  I    lU.irc.-iiiip. 
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xipbolde^  adj.  En  forme  de 
Slaive.  Oladio  similis.  A.  In 
'jladii  formam.  A.  Feuille  — , 
gladioliii,  i,  m.  Col. 


f 


Miiant.  l'éloignemeiit 'r.  d'oiî   il 
"c.  /nde,  adv.  Cjc.  || 
-vT — Hon  7u<5).  y/ôc,  adv. 
Cic.  (adv.  de  la  1"  pers.  f.  par  | 
ou  je  vais  .]).  fstac,  adv.  Plaat 


Haroùl 


1 .  y,  s.  m.  Vinst-quatrièmc  let- 
tr.'de  l'alphabot.  )',  f  n.  Prise. 
N    P.  anal,   de    forme.    Uivoie. 

Voy.    BIVOIE,    ISTEBSECTION. 

2.  y  Mat.  ibi),  adv.  et  pron.  re- 
lai.  Il  Adv.  En  ce  lieu.  (A  la 
quenion  abi).  Ilic  (adv.  de  la 
1"  pers.  [«  où  je  suis  .]  et  in- 
diquant un  endroit  rapprochél. 
Cic.  Istic  (adv.  de  la  S'  pers 
f.  ou  tu  e:^  .]).  Cic.  Illic,  adv! 
(adv.de  la  3»  pers.  [-  où  il  p?t  ■.] 
etindiquant  un  endroit  éloigner 
Cic.  Ca>s.  Ibi,  adv.  Lie.  nndî- 
quant  un  endroit  éloigné  et  déji 
nommé,  (cf.  ibi  loci.  Plaat). 
Illo  loco.  Cic.  (A  la  question 
700.  l/tic  (adv.  de   la   Ire  pers. 

■  ou  je  vais  -]).  Cic.  [stuc  (adv. 
le  la  S'  pers.  [.  où  tu  vas  .]). 
Çic.  niac  (adv.  de  la  3»  pers. 
['  ou  il   va  .]).  Cic.   Eo,   adv. 
Cic.  In  cam  ou  illam   locum. 
Cic.  Ad  id   loci.  Cœs     Eodem, 
adv.  Cic.  (cf.  eodem  unde  redie- 
rat  pioiiciscilur.  Ga-s.).   On   y| 
va,  jam  facio  ou  faciam  qaod 
imperatar  ou  qaod  imperas.  A. 
Adero.   Ter.    Ecce    me!  Ter:. 
Prxsto  sam  tibi  ad  nutum   Cic 
DU  simplt.  tibi.  Liv.  Y  être    ■:<. 
la  maison),  domi  ou  intus  ess>-. 
Cic.  servùre  in  sedibas.  Plaat 
ou  domi.   Ter.  N'—  être  pour 
per-onne,  neminem  admittëre. 
Cic.  non  vacàre  adiré  volenti- 
bas. Sen.domi seincludcre.  Cic. 
'l(F'a-)  A  ce  point.au  poin  t  voulu. 
/  être  (comprendre),  rem  intel- 
liQ'-.re.  Cic.  Tu  y  es,  hobes.  Ter 
Migisti  aca.  Plaat.  Je  n'y  suis 
pas,   tenebras   mihi  junt.   Cic. 
.N'y  es-tu  point  encore  ?  nonne  • 
nsstqaere  qaod  via?  Cic.  \\  D'où  i 
(question  ande).  Hinc,  adv. Cic 
etc.  I adv.  de  la  !'•  pers.  [^  d'où 
je vrens .]  Cic.  (cf.  quicqaidhinc 
ha:i.ii:rLS  [-  et  tout  ce  que  vous 
y  a.jr.;zpuisé.  ].Cic.).I$tinc,a.dv- 
'-IC.  fttc.  (adv.  delaS'pers.r.  d'oui 
tu  viens  ,].  Cic).  lllinc,  adv 
<.ic.  'adv.  de  la  3»  pers.  mar-  ' 


Ter.  (adv.  de  la  2-  pers.  [.  par  I 
ou  tu  vas  ,]).  Iliac,  adv.  Cic.  I 
(adv.  de  la  3«  per4.  et  mar- 1 
quant  l'éloigoement  ^.  par  où  ! 


il  va  ^\ .  Eu,  adv.  Liv.  J'y  suis, 
ut'siim.  Cic.  asto.  Ter.  Tu  y  es, 
reste.-;-y,    illico    hic    consiste. 
'Ter.  1  ^p.  eit.)  Adverbe  prono- 
minal. En,  sur, à  cela.  Ibi,  adv. 
Cîc.  etc.  (cf.  ibi  sum  [•  j'y  con- 
gé ■].  Ter.).  Hoc,  adv.  Cie.  (cf. 
hue  te  pares  [-  tu  dois  t'y  pré- 
parer -J.  Cic.  hoc   minora  na- 
ligia  addère.  Cxs.}.  Istac,  adv. 
Cic.  (cf.   istac    ibam  [•  j'allais 
y  venir   .].   Ter.  Illac  (redeo^. 
Ilor.  Eodem.  Cic.  (cf.  vtni  sex- 
rarium  eodem  infandito.  Cato.). 
Traduire  par  un  pronom  au  cas 
voulu.  In  hac  (ou  ea)  re  [labo- 
rare).  Cic.  In  eam  rem  [incam- 
l'ëre).    Cic.    Ad    id    {congrue- 
lat   tempas).    Liv.    Id   c'oyito. 
I  te.  Id  ago  sedalo.    Ter.  EJas 
roi  memor  sam.  Cic.  Usée  re- 
pato.     Cic.      His    me    delecto 
l-  je  m'y  plais  .).  Cic.  De  is- 
tis  rebas  consalemas  («  nous  y 
.iviserons    .).   Liv.    On    pourra 
siMi  occuper  et  y  pourvoir,  ali- 
([idd  consali  et  prospici  pote- 
lit.  Cic.  Qu'un  autre  y  avise, 
viderit  alitais.  Cic.   Si  tu  n'y 
veilles,     nisi     provides.     Cic. 
—  attacher    un    grand     prix, 
rem   magni   œstimàre.  Cic.   — 
consacrer  ses    soins,  rei  oneram 
dâre.  Cic.  attendére  ad  aîiquid. 
Cic.  S'y  résigner,  remœqao  ani- 
me ferre,  pati.  Cic.   Renonçons 
— ,  abjiciamas  ista.  Cic.  Je  n'y 
contredis  pas,  nihil  pagno.  Cic. 
non  repagno.  Cic.  j'y  consens, 
j'y  souscris,  per  me  licet.  Cic. 
esta.    Cic.    Songez-y   bien,   in- 
cambe  in  eam  cogilationem  ou 
caram.  Cic.  excute  taam  intel- 
ligentiam.  Cic.  N'y  pense  plus, 
niemoriam    /m/as    rei    deponc 
ou    abjice.   Cic.  C'est  à  ne  pa- 
—   croire,   illud  omnem  pdem 
excedit.  Sen.  Qu'il  ue  faut  rien 
mépriser  de  ce  qui  s'—  rattache, 
neqae  utlam   rem  quœ  eo  per- 
iineat,    contemnendam.     Liv. 
Les  raisons  b'—   rattachant,    y 
afférentes,  propiora  ejas  causa; 
et  adjanctiora.  Cic.  (Droit.)  Les 
pièces   y  afférentes   (se   rappur- 
laut  à  cela),  instramenta  litis. 
Qaint.   Voy.    pièce,    prociîduhe. 
Il  (P.  ext.)  En  pari,  da  persou- , 
nés,     de     choses     déterminées.  ' 
Traduire    p.ir    le    pronom    per- 
sonnel ou  Jumonstralif  au  cas  i 


voulu.  Voy.  Lvi.^  Explétif.  (Lo- 
cutions). 11  y  a  ^il  se  trouve,  it 
existe...),  traduire  par  le  verbe 
esse.  Il  n'y  a  pas  grande  perte, 
non  est  magn  i  Jactata.  Ov.   Il 
pourrait  bion  n'— avoir  aucune 
divination,  vide  ne  nalla  divi- 
natio  .<i7.   Cic.   Il  y  eut  beau- 
coup de  sang  de  versé,  maltam 
sangaini.^     fusam     est.     Cart. 
Il  y  a  peu  de  gens  qui...,  non 
multi  inveniantur  ou  haad  sx- 
pe  ou  raro  inveniantur  ou  re- 
periuntar  çai,..(avec  le  Subj.). 
Cic.  T  Au  sens  temporel.  Depuis. 
.ibhine,    adv.  Cic.  (cf.    abhinc 
annos     prope     viginti.     Cic). 
.inte,   adv.    Cic.  etc.    (cf.    ante 
hos  sex  menses.    l'hsed.).   Il    v 
avait  trente-huit  jours  que...É;'i'- 
gintadieserant  cam  (otrlndic). 
Cic.   Il   y  a  longtemps, /amdu- 
dam.  Cic.  Il  y  va  (il  s'agit  de), 
voy.     [s]  Aom.  Il    y  va   de    !a 
Sloire   du  peuple  romain,    agi- 
tar  popali  Homuni  gloria.  Cic. 
Il  y  va  du  salut  de  l'Etat,   de 
salate     reipublicx    decernitar. 
Cic.   Voy.    ALLER.    |[    N'y    voir 
goutte,   param     vidêre.  Plaat. 
Il     n'y    voit  pas,    il    n'y      voit 
goutte,    nihil    cernit.   Cic.    On 
n'y  voyait    plus,  oealorum  ce$- 
sabat    usas.  Cart.   Qu'y   faire? 
qaid  faciat  ou  faceret  ?  Cic.  Je 
n'y  puis  rien,  nthil  in  me  opis 
est.    Liv.    S' —    prendre    ainsi, 
hana  rationem  instilaére.Plaut. 
ila    rem    institaëre.    Cic.    S'y 
prendre   adroitement,  rem  aa- 
tatê  aggredi.  Ter.  Je  m'y  perds. 
animas    vagatur    errore,    Cie. 
hœreo.  Cic 
yacht,  s.   m.  Bateau   de   plai- 
sance. Celox,  ocis,  f.  Liv. 
yatagan,  s.  m.  Sabre,  poignard 

rcourbé.  Voy.  cimeterre. 
yèble.  Voy.  hièhlk. 
yeuse,   s.  f.  Chêne   vert.   Ilex 
licis,  f.  Sali.  Virg.  Plin.  D'— , 
iligneas,  a,  am,    adj.  Col.  ili- 
gnas,    a,    am,    adj.   Ter.    Hor. 
Bois  d'— -,  ilvutum,  i,  n.  Mart. 
yeux.  Voy.  okil. 
yole,  3.  f.'  Marine.)  Petit  canot 
étroit  et  léger.  Voy.  barque,  na- 

(  ICLLE. 

ypréau,  s.  m.  Espace  d'orme. 
Ulmus  effusior.  A.  ^  Peuplier 
blanc.  Voy.  peuplier. 
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z,  s.  m.  ViniJl-ciiiquième  lc(tre 
de  l'alphabet.  Z,  f.  n.  Diom. 
I.OC.  prov.  Depuis  u  jusqu'à 
(d'un  bout  à  l'autre,  complètc- 
inent),  voy.  bout,  niMPi.ÉTE- 
MF.NT.  Il  (F.  anal.)  V.wv  fail 
oomme    ui;   —   (tordu,   coiilre- 

fait),    voy.   TOItDltK,   CONritl-.rAIRE. 

zagaie,  s.  f.  Sorte  de  javelot 
lies  peuples  saiiv,Tt;p>.  Voy.  ja- 
velot. 

zain,  adj.  Dout  la  robe,  toute 
d'une  couleur,  n'a  aucun  poil 
blanc.  Unicolor ,  adj.  Van: 
Plin.  Spadix,  adj.  V'iiy. 

zanl,  s.  m.  (Arcli.)  BoufToii  de 
'■oniédie.  Voy.  nouKKo.\. 

zèbre,  s.  m.  .Sorte  d'àue  à  robe 
jaunâtre  rayée  île  bande.'^  bru- 
ues.  Egans  zebm.  Linné- 
zébré,  ée,  adj.  Uayé  à  la  uia- 
iiière  du  zèbre.  Voy.  raïer. 

zébrure,  s.  f.  Uayure  semblable 
a  calle  du  zèbre.   Voy.  bavure. 

zébu,  s.  m.  Bœuf  à  bosse  (ori- 
ginaire de  l'Inde).  Bos  taarus 
Indiens.  Linné. 

zélateur,  trice(lat.  post.  zela- 
tor  (jaloux,  tnvieux]  ATabr.),s. 
m.  et  f.  Celui,  celle  qui  montre 
beaucoup  de  zèle  pour  uur 
cause.  Qui  [qa&')  magno  vei  ali- 
cuf as  studio  incensus{a)est.  A. 
Acerrimas  alicajas  vei  de(en- 
tor  ou  propugnator.  Cic.  Auc- 
tor  et  saasor  alicujas  rei.  Liv. 

—  de  la  gloire  (d'un  autre),  fau- 
tor  lundis.  Cic.  —  de  la  vérité, 
diligens  veritatis.  Nep.  Etre  le 

—  de  qqcli.,  ucri  studio  defen- 
dére  aliqaid.  Cic. 

zélé  (lat.  poàt.  zelas  [grec 
i^TiÀoç],  jalousie,  émulation),  .■;. 
m.  Empressement  à  agir  pour 
le  service  de  qqu,  de  qqcli 
Studiuxa,  ii,  n.  Cic.  (ex.  :  v;d<- 
quam  iniquus  sis  prse  studio 
[•tu  vois  combien  ton  z.  te 
rend  injuste  -\.  l'er.  sammo 
studio.  Cic.stadiajn  inaliquem. 
Cic.  studium  erga  ou  in  aliquem 
conferre.  Cic.  navâre alicuisiu- 
dium.Cic. ou  operam  et  studium. 
Cic.  st.  alicujus  rei  [«  z.  pour 
qqch.  '].  Cic.  studium  nostram 
exstabit  in  eàve  {<•  mon  z. 
se  montrera,  éclatera  dans...  •]. 
Cic.  studium  incitàre  [•  activer 
le  z.  -J.  Cic.  studio  alicujas  rei 
(jtagrâre.Cie.  eu  ardêre.  Cic.  ou 
incensum  esse.  Cic.  studio  in- 
eemus.  Cic.  elatus.  Cic.  omne 
studium  ad  aliquam  rem  con- 
ferre. Cic.  ou  in  re  aliquâ 
ponère.  Cic.):  diligentia.,  se,  f. 
Cic.  etc.  (ex.:  ('iligenlia  obscnra 


[•  z.  ailcucieu.\,  discret  •].Tcr. 
ililigcntia  nimium  solliciln 
I-  excès  de  z.  •].  Plin.  j.):  in- 
dustria.se,(.Cic.  etc.-.seduli- 
tas, atls,  C. Cic.  (voy.  empresse- 
•  .MENT,  entrain).  Un  —  ardent, 
-ludiam  incitatum.  Cic.  (cf. 
st.  incitatum  ad  libertatem 
constirvandani.  Liv.  esse  studio 
incitato  ad  aliquid.  l'ir.].  .ttu- 
diutn  ardens.  Cic.  desiilciium 
ardensoiiveftemens.Cic.  ardor, 
oris,  m.  Cic.  (cf.  intcndëre  ar- 
dorem.  exercitâs.  Tac.  ardorem 
incendcre.  Tac.  ou  compescëre. 
7'ac.Le  —  d'un  médecin, oisidui- 
las  medici.  Cic.  Avec  — ,  sta- 
diosë,  adv.  Ctc.  acriter,  adv. 
CiC.  ardenter,  adv.  Cic.naviter 
et  gnaviter.  Liv.  enixè,  adv. 
C  io.  Servir  avec  —  la  répu- 
blique, operam  rei  publias 
strenaam  facëre.  Cato.  Etu- 
dier avec  —  une  science,  un 
an,  incambëre  in  aliqaod 
stiidiuni.  Cic.  Avec  un  très 
grand  — ,  avec  beaucoup  de  — , 
perstudiosé,  adv.  Cic.  Sans—, 
otio.të,  adv.  Cic.  Exciter,  en- 
tlamnier  le  —  de  qqn,  accen- 
ilëre  ou  calefacére  aliquem. 
Cic.  currentem  {ut  dicitur,  ut 
iijiint',  incitàre,  instigarc, 
'idhortàri,  hortâri.  Cic.  Plin. 
J.  Marques,  preuves  de  — , 
industrise,  arum,  {.  pi.  Cic. 
i^e  —  que  tu  as  déployé  pour 
aie  défendre,  tua  propu- 
gnatio  salutis  meœ.  Cic.  Faire 
preuve  de  —  pour  défendre 
qqu,  propugnàre  pro  aliquo. 
i-'ic.    Qui    montre  beaucoup  de 

—  pour  s'instruire,  ad  perdi- 
scendum  acerrimus.  Cic.  Dé- 
ployer tout  son  — ,  faire  preuve 

du  plus  grand  —  pour enixê 

operam  dàre  ut  (et  le  Subj.). 
Liv.  Ne  pas  montrer  beaucoup 
de  —  à  s'enrôler,  in  delectu 
parum  prolixe  respondêre.  Cic. 
Qui  montre  trop  de  — ,  proli- 
.\ior  {in  aliquem).  Cic.  (jui  fait 
du  —,  qui  montre  un  —  im- 
portun, indiscret,  acrior  in 
rébus  gerendis.  Cic.  maie  ou 
nioiestê     sedulus.      Ov.     Cic. 

—  empressé,  obséquieux,  o6se- 
qaiam,  ii,  n.  Tac.  Voy.  obsé- 
quiosité. Faire  du  — ,  ohsequi, 
dép.  intr.  Cic.  Exagérer  son — , 
intendëre  officia.  Sali.  Lutter 
de  — ,  voy.  rivaliser.  ||  Spécialt. 

—  pour  la  religion.  Divinas 
quidam  ardor.  A.  Religio,  onis, 
f.  A.  Voy.  ferveur.  —  trom- 
peur, voy.  HYPOCRISIE.  Il  (Antiq. 


voy. 


juive).    Jugement    de 

l.AIMI)  \  I  ItiN. 

zélé,  ée,  adj.  Qui  a  du  zèle. 
Studiosus,  a,  um,  adj.  Cic. 
etc.  (ex.  :  studiosus  litterarum. 
i\'ep.  dicendi.  Cic.  venandi. 
Cic.  studioaissimua  homo  na- 
tandi.  Cic .studiosiores  ad  opus. 
Varr.  studiosus  aiicujus.  Cic. 
nuditor  studiosus.  Tac);  dili- 
gens,p.  adj. Cic.  etc.  (ex.:  cWi- 
gens  vevitalit.  Nep.  diligentisis- 
tnas  omnis  officii.  Cic.};  acer, 
iicrls,  acre,  adj.  Cic.  etc.  (ex.: 
accf  investigator,  acer  teslis. 
Cic.  civis  acerrimus  f-  un  pa- 
triote z.  ..].  Cic.);  sedulus,  a, 
um,  adj.  Cic.  (voy.  empressé); 
navus  (et  gnavus],  a,  um, 
adj.  Cic.  etc.  (ex.  :  navus  in 
malitiù.  Liv.);  industrius,  a, 
lim,  adj.  Cic.  (voy.  e.mpressé); 
assiduus,  a,  um,  ad. .Cic.  etc. 
,cx.:  lujricolie  assidai.  Cic); 
intentas,  a,  um,  p.  adj.  Liv. 
(ex.  :  intentas  operi.  Liv.).  Très 

—  pour  qqch.,  perstudiosus 
alicujus  rei.  Cic.  Trop  — ,  acrior 
[in  rébus  gerendis).  Cic  — 
pour  qqn,  ofliciosus  in  aliquem. 
Cic.  Auditeur,  disciple — ,  voy. 
ASSIDU.  Partisan  trop  — ,  voy. 
fanatique.  Etre  —  pour  qqn, 
pour  qqch,  studére  alicui  ou 
alicui  rei.  Cic.  servire  alicui 
ou  alicai  rei.  Cic.  inservire 
alicui  ou  alicui  rei.  Cic.  (avêv 
alicui.  Cic.  Etre  très  —  pour 
qqch.,  studio  (ou  desiderio) 
alicujus  rei  incensum  esse  ou 
(lagvàre.  Cic.  —  pour  la  reli- 
gion, voy.  PIEUX,  REUGIEUX.  Trop 

—  ,  voy.  FANATIQUE.  ||  Substau- 
tivt.  Les  faux  — ,  voy.  hypo- 
crite. 

zénith,  s.  m.  Le  point  où  la 
verticale  d'un  lieu  va  rencon- 
trer la  sphère  céleste.  Caeii  ou 
mundi  fastigium.  Manil.  ||  (Fig.) 
Le  pointculminanc d'unechose. 
Fastigiam,  ii,  n.  Liv.  Voy.  apo- 
gée, FAITE. 

zéphyr,  s.  m.  Vent  soufflant 
du  couchant  équinoxial.  Ze- 
phyras,  i,  m.  Hor.  Sen.  Plin. 
Favonias,  ii,  m.  Cic.  De  — , 
zephyrias,  a,  um,  adj.  Plin. 
1  (P.  ext.)  Tout  vent  léger  et 
doux.  Zepkyi'us,  i,  m.  Ov.  (ex.: 
placidi  zephyri. Ov.) .  Favonius, 
ii,  m.  Virg.  Aura,  x,  f.  Ov. 
Fentas  lenis  ou  mitis.  Cic.  D> 

— ,   voy.     DOUX,    LÉGER. 

zéro,  s.  m.  Chiffre  en  forme  d'.j 
qui  n'a  pas  de  valeur  par  lui- 
même,    aignum    nameri    deli- 
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cientis  locam  obtinem.  A. 
Zéro  (indécl.;.  A.  Ajouter  des 
—  à  deî  —  (ne  pas  laisser  de 
reste),  trouver  —  &  la  fin  d'un 
compte,  nihU  relit^ai  (ou  reJi- 
çuum)  facere.  Cic.  ||  (Fig.) 
Rien.  Se  réduire,  être  i-éduit  à 
— ,  ad  nihilam  ndigi.  Liv.  ad 
nihilam  venire  ou  recidêre.  Cic. 
Spéc.  (en  pari,  de  la  fortune), 
vilem   reaigi    ad   assem.   Hor. 

fcf.  ad  assem  pendëre  omnia 
•  voir  sa  fortune  réduite  à 
z.  •].  Hor.).  Etre  un  vrai, 
nihil  e$se.  Cic.  pro  ni)iilo 
es$e.  Liv.  nvUlo  loco,  in  nnl- 
lo  numéro  e»«e.  Cic.  nihil 
valère.  Cic.  Un  vrai  — ,  et  aba- 
sivt ,  un  —  en  chiffre  (un 
homme  nul),  komo  nallo  nu- 
méro. Cic.  homo  ad  nullam 
rem  ou  partem  ntilis.  Cic.  ho- 
mo nihili.  Plaat. 
zest,  interj.  Interjection  fami- 
lière. Pour  rejeter  lestement 
ce  dont  il  est  question.  Faba^ 
Isel  Ter.Nagse  sunt.'Veiba  {is- 
tsec)  santi  Ter.  \\  Pour  mar- 
quer que  qqch.  s'est  fait  leste- 
ment. Extemplo,  adv.  Cic.  Voy. 

PRESTEMENT  ,     VITE.     ||    Substan- 

tivt.  Etre  entre  le  zist  et  le  — , 
esse  in  dabio.  Sali,  (lactaàrs, 
intr.     Cic. 

zeste  et,  (arch.)  zest,  s.  m. 
Cloison  membraneuse  qui  di- 
vise l'intérieur  d'une  noix. 
.Vaocam,  i,  n.  Fèst.  ||(P.  anal.) 
Ecorce  extérieure  do  l'orange 
ou  du  citron.  Voy.  écorce.  || 
(Fig.)  Chose  de  mince  valeur. 
.Vaocum,  t,  n.  Plaat.  (cf.  non 
naacam  dâre  pro  aliquâ  re. 
.ifran.  naaci  non  esse  [-  ne 
pas  valoir  un  z.  •].  Plaat.). 
Je  n'en  donnerai  pas  un  — , 
non  pocci  facio.  Cic.  non 
ftocci  pendo.  Ter. 

zététique,  adj.  Qui  procède 
par  investigations.  La  méthode 
— ,  et,  sabstantivt,  la  —  (mé- 
thode d'investigation),  voy.  ces 
deux  mots.  ||  (Spéc.)  Math.  Mé- 
thode   analytique.  Voy.  analy- 

I IQUE. 

zèzaieaaent,  s.  m.  Défaut  de 
prononciation,  action  de  zé- 
zayer. Blssios  sonas.  Ov.  Os 
blsesam.  Plin. 

zézayer,  v.  intr.  Avoir  un  dé- 
faut de  prononciation  qui  con- 
siste à  donner  le  son  du  2  au  / 
"t  au  g.  Blxso  ore  logui.  A. 
Qui  zézaye,  blœeas,  a,  um,  adj. 
Ov. 

zibeline,  s.  f.  Martre  de  Sibé- 
I  ie,  à  poil  très  fin,  et,  parext., 
lourrure  de  cet  animal.  Sabe- 
linum  ou  sebelam  ou  gebelli- 
nam  et  zebelinam,  i,  n. 
f'a  Cange. 

.zigzag,  s.  m.  Ligne  brisée  for- 
tnant  desanglesalternati  vement 
f-.iillants   et  rentrants.  Ditcur- 


ZO.N 

sas  tortivibratiqae.  A.  Eclairs 
en  — ,  obligua  l'ulmina.  Sen. 
Aller  en  — ,  faire,  tracer  de*  — , 
errorem  volvére  per  (et  l'Ace.). 
Liv.  Faire  des  —  (en  pari,  d'un 
homme  ivre),  titabàre,  intr. 
Cic.  vacillàre,  intr.  Cic.  1  As- 
semblage de  tringles  en  forme 
d'.V.  Hegalee  decassatœ.  A. 
Decassis,  is,  m.  Vitr.  {{  Spécialt. 
Tr.inchée  conduite  au  moyen 
de  tours  et  de  retours.  Canica- 
las  obliqaas  ou  sinaosas.  A. 
zinc,  s.  m.  Corps  simple  mé- 
tallique, d'un  blanc  bleuâtre. 
Cadmia,  se,  f.  A.  Cadmicam 
meiallum.  A.  Minerai  de  — , 
oxyde  de  —,  cadmia,se,  f.  Cels.- 
zist.  Voy.  ZEST, 

zizanie   (lat.   post.  zizania),  s. 
f.  (T.  biblique).  Ivraie.  Voy.  ce 
mot.     I]    (Fig.)    Mésintelligeuce 
qu'on  fait  naître  au  milieu  de 
gens  jusqu'alors  unis.  Voy.  mé- 
sintelligence, DÉstnnoN.  Semer, 
mettre   la  — ,   caatam  discor- 
diaram  serëre.  Suet.    concor- 
diam  dissociâre.   Cic.    animas 
{civium)  dissociâre  (•  semer  la 
z.    parmi    des   concitoyens   .). 
Nep.    Semer    la   —  parmi    des 
amis,  dirimëre  amicitias.  Tac. 
zodiacal,  aie,  adj.  Qui  appar- 
tient au   zodiaque.  Ad  signife- 
ram  orbem   ou    ad    zodiacum 
pertinens.    A.    Le     cercle     — , 
limbas     daodecim     signorum. 
Varr.  Signes  — ,  voy.  zodiaque, 
zodiaque  (lat.   post.  zodiacas. 
Oeil.),  s.  m.  Zone  céleste  com- 
prenant toutes  les  positions  que 
prennent   les  planètes  et  parta- 
gée   en  douze  parties  égales.  Si- 
gni(erorbis.  Cic.  et  absolt,  signi- 
fer,    feri,    m.   Vitr.  Sen.  Orbis 
daodecim  signoram.  Cic.  Lim- 
bas daodecim  signorum.  ]'arr. 
Les  signes  du  — ,  daodecim  si- 
gna  ou   simplt,    signa,   orum, 
n.  pi.  Cic.  Parcourir  les  signes 
du  — ,  transmeâre  signa.  Plin. 
signiferam     orbem      lasirâre. 
Cic.  Opérer  le  passage  dans  un 
autre  signe  du  — ,  transitionem 
facëre   in   aliad  signum.  Vitr. 
zoile,   s.    m.   Critique  malveil- 
lant, injuste.  Zoïlas,  i,  m.  Ov. 
Mart.    Jadex    inimicas.     Cic. 
Calamniator,    oris,  m.    Cic. 
zona,  s.  f.  Eruption  vésiculeuse. 
Zostcr,  tevis  (Ace.  zostera),  m. 
Plin.  Zona,  œ,  f.  Scrib. 
zone,  s.  f.  Portion  de  la  surface 
d'une    sphère    comprise    entre 
entre    deux    plans    parallèles, 
Circaltis,  i,  m.  Cic.  ^  (Géo.çr.) 
Chacune   des    grandes    régions 
du  globe  terrestre  que  séparent 
des  cercles  parallèles  à   l'équa- 
teur.   Zona,  œ,     t.    Plin.    (cf. 
dass    zonas   inter   exustam  et 
rigentes  témperantar  [.  il  y  a 
deux    z.   tempérées    .].    Plin.). 
Cingalas  terrse  ou  simplt  cin- 
galas,   i,  m.   Cic.  Ora  cseli  ou 
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simplt  ora,  *,  r.  Cic.  Plaga 
caU.  Cic.  ou  simplt,  pUtjia,  «c, 
'•..  '  ""S-  (ef-  gaatuor  pîajp». 
Virg.  plaga  glacialis  mimdi. 
Plin.).  li  iP.  an,il.)  Région  du 
ciel.  Regio  cœli  ou  simplt,  r«- 
gio,  onis,  f.  Cic.  (cf.  regioni- 
bas  ratis.  Cic.  temperatœ  cati 
regiones.  Vitr.).  Zona,  œ,  f. 
Virg.  (ex.:  qainqae  tenent  cœ- 
lam  zonœ  '     '        '  '  ■■  -  - 

en  cinq  z 


ceinture.   I 


le  ciel  est  divisé 
Kirsr.).  Voy.  cercle, 
,  Région  d  une  par- 
tie du  monde  considérée  par 
rapport  au  climat,  lieqio,  onit, 
f.    Cic.  (cf.  r.  austiaïis.  Cie.). 

Voy.    RÉGION,   OUMAT.    ||     (P.    eit.) 

Partie  do  territoire  soumis  à  un 
régime  spécial.  Regio.  onis,  t. 
Cic.  Tractas,  ûs,  m.  Liv.  Pari, 
partis,  f.  Ct'c.  Fines,  ium,  m.  pi. 
hxs.  Voy.  RÉGION,  territoire. 
Il  (P.  anal.)  Région  déterminée 
ducorps  humain.  Voy.  région. 
zoographie,  s.  f.  Description 
des  animaux.  Animaliam  de- 
sc.riptio.  A.  Animalia  descripta. 

zoolâtrie,  s.  f.  Adoration  des 
animaux.  Animaliam  cultus. 
.1.  Animalia  pro  diis  culta.  A. 

zooUthe,  s.  m.  Pélriâcation 
naturelle  d'une  partie  d'ani- 
mal. Membra  animalis  in  lapi- 
dem  ou  saxam  concreta  ou 
indurata.  A.    Voy.    fossile. 

zoologie,  s.  f.  Partie  de  l'his- 
toire naturelle  qui  traite  des 
animaux.  Animantiam  descrip- 
tio.  A.  Composer  un  traité  de 
—.animantiam omnium  ortus, 
vidas,  figuras  perseqai.  A. 

zoologiquo,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  zoologie.  Ad  anir- 
mantium  descriptionem  per- 
tinens. A.  Composer  des  tra- 
vaux — ,  voy.    ZOOLOGIE. 

zoologiste,   s.  m.  et  f.   Celui, 
celle  qui  s',adonne  à  la  zoologie. 
Qai,  qute  animantium  omnium 
gênera  describit.   A.    Animan- 
tiam descriptor.  A. 
zoologue.  Voy.  zoologiste. 
zoophore,  s.   m.    Chez  les  an- 
ciens.   Frise    de   l'entablement 
(représentant    des    animaux). 
Zophorus,   i,    m.     Vitr. 
zoophyte,   s.    m.   Nom   donné 
aux  animaux  inférieurs,  voisins 
des    plantes.   Animalia   quibus 
eadem  natura  est  qaœ  frutici. 
Plin.  Animalia  plantaram  ou 
plantis    similia.     A. 
zostère,  s.  m.    Plante  marine. 
Zoster,    teris    {Ace.    tera),   m. 
Plin.  Voy.  algue,  varech. 
zy^oma  et(arch.)zygome(Iat. 
scient,  zygoma,  proprt   •  jonc- 
tion •),   8.  m.    Os  de  la   pom- 
mette de  la  joue.  Os  jugale. 
Cels. 

zygomatique,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  pommette  de  la  joue 
Ad  os  jugale  pertinent.  A.  Ar 
cade,   muscle  — ,  voy.  zïooma 
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i.nîJ°i  ",1"'^;.^'^'"'  de  tous  le»  ouvrages  similaires,  il  donne  la  Iraduclioii  do  tous  les  termes,  de 
no"  jomi;         ""'  '^'^  "''="  ^^""^  la  langue  delà  bonne  société  depuis  le  xvn-  siècle  jusqu'à 

2'  En  ce  que  le  plan  des  articles  suit  l'histoire  même  du  mot;  quand  il  y  a  lieu,  l'auteur  nart 
acI.p?i!'nTqÛ'iî'rreçuerf      ""  "'"'  ""''"'  ''^^  lransformalions?„e  laissant  de  côté  aucuneC 

.o5ou?s"mTumle"rif  rndlleu^e'Lu  '""""^  équivalentes  aux  expressions  françaises  sont 

niti'/Zi.fv  '^'î^  '^  disposition  lypugrapliique  clle-mÈme  rend  encore  plus  net  le  plan  des  articles 
^^^r^^i     4"'  sont  vraiment  importants,  on  a  imprimé  en  caractères  gras  les  mots  latins  donnés 
driZt\7ém?nt%nn'"r-'"''T  P^^^'-l^^^ses  les  ekmple,  qui  sy  rapponent;  de  celte  rçon.rœU 

cLse  «  VeS  nLt^'«  r-.!""'  V'  '"•'T  '^'^  ""^'J'^'''  ài,^r,6%  rendent  telle  ou  telle  idée  fran 
çajse.et  l  esprit  peut  s  arrêter  a  celle  qui  lui  parait  la  meilleure. 

Ic1,r  c"mm;r7e^eu\''qSrex^té^r"'  '^'  "'"^  "^"'"^''  ''  '''  ^"^°'^  ''  ^'"^  «'^'^"""'l-'  <=' 


LANGUE    LATINE 


Nouvelle  grammaire  latine,  par  Cuas- 
8A.\o    Cours  rnijijen).  1   vol.,   cartonné.   .     1  60 

Grammaire  latine  élémentaire  à  lusace 
des  classes  de  6'  et  5',  par  M.vktel.  1  vol.  in-18, 
relie  toile 1  60 

Nouvelle  grammaire  latine,  d'après 
O.IIASSANG,  par.M.  L.  Martel.  Edit.  complètement 
refondue.  1  vol.  in-1 8  Jésus,  relié  toile.   .     2    > 

Nouvelle  grammaire  latine  {Cours  supé- 
rieuri,  d'apre»  \c&  principes  de  la  méthode  com- 
parative et  historique,  par  M.  Chassa.ng  (nou- 
velle édition,;.  1  vol.  in-ls  Jésus,  cart.   .     3  50 

...^""ices  oraux  sur  la  syntaxe  latine 

V^ûun  supérieur,,  par  .M.  Chassa.nù.  1  vol.  in-l», 
"•"ché ,  BÔ 

,    Conciones  latin».  Discours  extraits  de  Tile- 


Live,  Sallusle,  César  et  Tacite,  avec  notes  et 
des  sommaires  en  français,  par  J.-B  Voisin 
professeur  de  rliétorique  au  lycée  Hoche.  1  vol! 
in-l«,  Jésus  cartonné  ..■.., 2    » 

■Versions  latines,  à  l'usage  des  classes 
supérieures,    par    iM.    Collig.no.n.   l    vol.  in-lS, 

cartonné 1  75 

Les  mêmes,  corrigé,  in-18,  broché.   .   .     1  25 
Histoire    de  la  littérature  latine,    édi- 
tion illustrée  des  bustes  de-,  principaux  auteurs, 
par  E.  Nagcoite.  1  vol.  in-l«  jésus,  br.     3  50 

Extraits  des  œuvres  morales  et  philo- 
sophiques, édition  publiée  avec  des  notes, 
par  .\l.  VehsI.m,  professeur  de  rhétorique  au 
lycée  d'Aix.  1  vol.  in-18  jésus,  cartonné.     1  50 

Cent  lettres  choisies  et  annotées,  par 
M,  Legoubz.  1  vol.  in-18,  relié  toile.  .  .    2  50 
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Nouvelle  grammaire  latine,  par  , 

TnELLB  (12'    éiliiion),   revue  cl  corrij^ée. 
in-S,  bn. 


J.  Gan- 

ij^Oe.  1   vol. 

cln5 .     3  50 

Grammaire   et  style  de  Tacite,   par  J. 

Ga.ntiiki.le.  1  vol.  in-l»  Jésus,  carlO'iPé.  1  » 
Prosodie  latine,  suivie  dune  métrique,  à 
l'usage  des  classes  supérieure-,  par  .M.\I.  Gnu.M- 
iiAcii  et  Waltz.  l  Vdl.  iii-18,  cartonné.  .  1  » 
Pages  et  pensées  morales  extraites 
des  auteurs  latins,  puLilié''s  avec  noies  et 
notice  sur  cliacpie  auteur,  et  divisées  en  'Ipar- 
ties  pour  les  classes  do  i',  3°  et  2%  par  M.  Le- 
HAN.NEUR,  professeur  à  la  Faculté  des  lettres  de 
Caen.  (Ouvrage  conforme  aux  derniers  program- 
mes.) I  vol.    in-lS  Jésus,  cartonné.   .   .  .     2    » 

CÉSAR.—  Commentarii  de  bello  gallico. 

Nouvelle  édil.  publiée  d'après  le?;  meilli'urs  tra- 
vaux de  la  critique,  par  .M.  II.  Goelzeh,  profes- 
seur à  la  faculté  des  lettres  de  l'Université  de 
Paris  et  ,i  l'Ecole  normale  supérieure.  1  vol. 
in-IK,  cartonné 2  25 

CICÉRON.  -  Extraits  et  analyses  des 
principaux  discours,  par  II.  oe  la  Ville  ne. 
.MinMONT,  professeur  ,•»  la  Kacullé  des  lettres  de 
Itordeaux,  I  vol.  in-lS  Jésus,  cartonné.   .     3    » 


HORACE.  —  Œuvres.  Edition  classiqift,' 
lexiepiiblié  d'après  les  tr.ivaii.x  les  plus  récents, 
avec  une  ndice  biographique  et  liiteraire,  des 
remarques  sur  la  langue  et  la  métrique,  étude 
sur  les  mètres  lyriques  d'Horace,  etc.,  par 
-M.  Waltz,  profes>eur  à  la  Faculté  des  lettres 
de  Bordeaux.  .Nouvelle  édition.  1  vol.  m-18jésus, 
cartonné 2  25 

40  textes  de  versions  latines  à  distri- 
buer en  leujllets  détachés  aux  élèves  (classe  de 
cinquième),  parA.  Salles,  professeur  agrégé  au 
lycée  Janson-de-Sailly.  1  vol.  in-18,  car- 
tonné        ±      „ 

■VIRGILE.  —  Œuvres.  Edition  classique" 
avec  notes  et  remarques,  par  .M.  Guelzer,  maî- 
tre de  conférences  à  l'Ecole  normale  supérieure 
1  fort  vol.  in- 18  Jésus,  cartcDDé 2  50 

I.e  même,  relié  toile 3      » 

Enéide.  Chanis  I,  II  et  III,  in-18,  car- 
tonné  '>    80 

CICÉRON.  —  In  Catilinam  orationea 
quatuor.  Nouvelle  édition  avec  préface,  intro- 
duction, arguments  analytiques  et  notes  en  fran- 
çais, par  V.  Persox,  professeur  agrégé  au  lycée 
Condorcet.  I  vol.  in-18  jésus,  cartonné  .     •>  75 


LANGUE    GRECQUE 


Nouvelle    grammaire    grecque    de   .M. 

Chassang,  entièrement  refondue  par  .\I.  Glairi.n. 

Cours  élémentaire  et  moyen,  nouvelle  édition. 
1  vol.  in-8,  cartonné 1  50 

Cours  supérieur,  nouvelle  édition.  I  vol.  in-8, 
cartonné 3      » 

Nouvelle    chrestomathie    grecque,    en- 

lièrement  refondue,  en  conforniilé  avec  les  der- 
niers programmos,  par  M.  Chassani-,,  nouvelle 
'■dition.  1  vol.  in-lS,  cartonné 2  50 

Traduction,  in-18  Jésus,  broché.    ...     »  50 

Nouvelle    chrestomathie      grecque,    à 

l'usage  des  classes  de  4%  pur  .M.  Ciiassano.  Edi- 
tion entièrement  refondue  par  M.  GLAraiN,  pro- 
fesseur au  lycée  Louis-le-Grand.  1  vol.  in-18 
Jésus,  cartonné 2  25 

Cours  de  thèmes  grecs,  exercices  oraux  et 
(luestionnaires,  par  .M.  Bouillon  (11'  édition'. 
I  vol.  in-18  Jésus,  cartonné 1  50 

Corrigé.  1  vol.  in-18  jésus,  broché.    .     1       >. 

2°  partie,  1  vol.  in-18  jésus,  broché.    .     3      » 

Corrigé.   1  vol.   in-lS  jésus,  broché.    .     2      » 

Cahier  de  grec,  à  l'usage  des  classes  de 
grammaire,  par  J.-J.  JIostolat,  ancien  profes- 
si'ur  au  lycée  de  Bordeaux,  S"  édition  refondue 
et  corrigé''.  Brochure  in-8  de  32  pages.     1  50 

Morceaux  choisis  des  principaux  au- 
teurs grecs,  avec  notion  d'histoire  et  de  litté- 


rature grecques  et  d'une  notice  sur  chaque  au- 
teur, par  M.  Chassang.  1  vol.  in-18  jésus,  car- 
tonné  3  50 

Les  mêmes,  traduction,  1  vol.  in-18  jésus,  relié 
toile 2  50 

Histoire  de  la  littérature  grecque  de- 
puis ses  origines  jusqu'au  vr  siècle  de  notre  ère, 
par  .M.  N.voEOTTE.  1  vol.  in-18,  broché.     3    50 

PLUTARQUE-  -    Vie  d'Alexandre 

(Del.iitbeI 1     n 

—  Vie  de  Cicéron  (KARn) 1  » 

—  Vie  de  Démcsthéne  (Delaitbe)    .  1  » 

—  Vie  de  Périclès  (Leys) 1  „ 

—  Vie  de  César  iLeïs) 1  > 

Pages  et  pensées  morales  extraites 
des  auteurs  grecs  pour  les  classes  de  3',  2" 
et  rhétorique,  par  M.  Er.nai'lt,  professeur  de 
littérature  grecque  à  la  Faculté  des  lettres  de 
Poitiers 2    <> 

LUCIEN.  —  Extraits  (Le  Songe  ou  la  Vie. 
Le  Songe  ou  le  Coq,  Timon,  Charon,  Icaro,  Mé- 
nippeî,  édition  annotée  avec  une  notice  sur 
Lucien  et  ses  œuvres,  des  remarques  sur  la 
langue  de  Lucien  et  une  table  des  noms  propres, 
par  M.  Claihin  .professeur  au  lycée  Montaigne. 
1  vol.  in-18  jésus,  cartonné 2    » 

HÉRODOTE.  —  Morceaux  choisis,  avec 
notes,  par  M.  Texte.  1   vol.  in-18,  cart  .     2    » 


CLIFTON  et  MAC  LAUGHLIN 
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Les  deux  parties  reliées  en  un  volume  in-18,  relié  toile 6  fr. 

ROTTECK  et  KISTER 
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